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PRÉFACE 


Il importe avant tout de prévenir toute équivoque : quoique M. fdon soit 
mort il y a déjà deux ans et demi. le Dictionnaire Français-Latin que nous pré- 
sentons au public est bien son œuvre, — son œuvre préférée, à laquelle il # 
travaillé plus de trente ans, avec tout le zèle et toute la compétence dont sun 
aom suffit à évoquer le souvenir. — Pour la majeure partie du livre, de A 
à SYLLABE exactement, il a pu tout faire et tout voir lui-même, jusqu'au 
« bon à tirer » inclusivement. Quant au reste, on s'est borné à rédiger les notes 
qu'il avait laissées, très précises et très complèles; et, pour mettre en œuvre 
ces matériaux qui étaient les siens, on s'est tenu le plus près possible de sa 
méthode. — C’est cette méthode qu'il s'agit ici de définir, pour faciliter l’usage 
du Dictionnaire. 

Dans chaque article, les différentes acceptions du mot sont séparées par 
le signe || et numérotées. Pour chaque acception, la définition, en caractères 
gras, est suivie d'un ou plusieurs équivalents latins, sauf dans le cas où il n'y a 
pas en latin de traduction directe correspondant au mot français. Après ces 
équivalents, et séparés d'eux par le signe = viennent les exemples, dans les- 
quels le mot en question est remplacé (sauf dans le premier) par un tiret. 

Pour la traduction des mots français, les équivalents sont pris, autant que 
possible, dans Cicéron et dans les auteurs les plus classiques. Ce n’est qu'à 
leur défaut qu'on recourt aux écrivains de la décadence et aux poètes : les 
mots empruntés à ces derniers sont généralement accompagnés d’une men- 
tion spéciale (poët.). Pour certains noms géographiques, zoulogiques, bota- 
niques, etc., qui n'ont pas d'équivalents en latin ancien, on s’est adressé à 
Du Cange, à Linné, etc. ; on a eu soin de l'indiquer. 

Quant aux indications morphologiques, on a observé les règles que 
voici : 

pour les substantifs, on donne toujours le génilif (et, s’il y a lieu, d’autres 
formes quand elles sont irrégulières) ; lorsque le génitif n'est pas mentionné, 
c'est que le mot appartient au même type de déclinaison que celui qui le pré- 
cède immédiatement dans la série (ainsi, si, au mot TRAITÉ, on trouve Dispu- 
tatio, onis, f. Cic. Dissertatio, f. Plin., on en conclura que dissertaho se décline 
comme disputatio] , — pour les substantifs également, le genre est indiqué par 
les abréviations, m., f., et n.; cependant, quand une erreur de l'élève est à 
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crainare, on met, plus au long, masce. ou fém. [ainsi, « douleur » étant féminin 
en français, dolor sera suivi, non de m., mais de masc.]J; 

pour les adjectifs, s’ils sont du type de bonus, on donne le féminin et le 
neutre (bonus, a, um); — s'ils sont du type de prudens, on donne le génitif 
(prudens, gén. entis); — s'ils sont du type de /ortis, on donne les deux formes 
du nominatif (/ortis, m.f., e, n.); — lorsqu'il n’y a pas d'indications, c’est 
que l'adjectif se comporte comme celui qui le précède immédiatement dans la 
série; 

vour les verbes, à part les verbes réguliers de la 1° conjugaison (du type 
de amare), on donne l’infnitif présent, la 1" et la 2° personne du singulier de 
l'indicatif présent (sauf le cas où, dans l'exemple cité, se trouverait la 2° ou 
la 3° personne), la ou les formes du parfait, celles du supin, ou, à défaut, 
du participe futur; — les formes du passif sont le plus souvent rattachées à 
l'actif {ainsi, altitudo expleatur (pass. de exp/ere, eo, es, evi, etum)] ; — l'absence 
de certaines formes est indiquée par s. parf., S. Sup., s. parf. ni sup.; — 
lorsque, dans une subdivision d’un article, est cité un verbe dont les temps 
primitifs ont été donnés dans une subdivision antérieure, on y renvoie (ainsi, 
à PORTER 1°, on trouvera deferre, voy. 1°]. 

Pour ce qui est des signes de quantité, l'ablatif de la 1" déclinaison et le 
génitif de la 4° portent le signe de la longue; on distingue aussi en marquant 
la quantité les infnitifs (et les 2° personnes du passif) de la 2° et de la 3° con- 
jugaison, les composés de cado et ceux de cædo, enfin certaines formes de 
présent et de parfait [müvere et müvi, vénire et vers, légére et legi, etc.]. 

Une partie des participes présents et des participes passés sont à part des 
verbes dont ils dérivent; cela a lieu surtout lorsque les participes ont un sens 
légèrement différent du verbe mème. 

Les noms propres ont été l’objet d’un soin tout spécial de M. Edon. Il s’est 
attaché à traduire : pour la France, les noms des provinces et de leurs habi- 
lants, ceux des villes un tant soit peu importantes, et ceux des montagnes, 
fleuves, rivières, etc.; — pour les nations étrangères, les noms des États et 
de leurs habitants, ceux des principales provinces, des principales villes, des 
fleuves les plus connus ; — pour l'antiquité, les noms des personnages célè- 
bres, ceux des provinces et villes importantes et de leurs habitants, ceux des 
fleuves et montagnes les plus connus, ceux des dieux, monuments, fêtes et 
jeux, etc. 

Les renvois d'un article à l’autre sont de deux sortes : quand on renvoie 
pour la traduction d'un mot à un autre mot, si les deux mots ont exactement 
le même sens, on se sert de l'abréviation C. [ainsi OUTRÉMENT, adv. C. 
EXCESSIVEMENT] ; — sile renvoi n'est fait que pour référence ou explication, 
sans que les deux mots soient synonymes, on se sert de l'abrévialion Voy. 

Les mots homonymes sont distingués par des chiffres placés devant eux. 

Dans les exemples, les mots de la phrase française qui ne sont pas traduits 
en latin, sont mis entre crochets [ ]; — les mots qui, sans faire partie de 
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la phrase, sont nécessaires à titre d'explication, sont entre parenthèses ( ); 
— enfin lorsque, pour préciser le sens d'un mot français, on a besoin d’en 
donner l'équivalent, cet équivalent est introduit par le signe d'égalité et placé 
entre parenthèses; par exemple : À mon arrivée à la ville (— dès que je fus 
arrivé), Ut veni ad urbem. 

La liste ci-dessous donnera l'explication des autres abréviations et des 
autres signes. 


René PICHON, 


Agrégé de l'Université, Professeur de Première supérieure 
au Lycée Henri IV 


Avril 1908- 


LISTE ALPHABÉTIQUE DES PRINCIPAUX AUTEURS 
CITÉS EN ABRÉGÉ DANS CE DICTIONNAIRE 


NOTA. — Outre les auteurs mentionnés dans cette liste, les anniens ea oitent am assez grand nombre dont les 
ouvrages ne nous sont pas parvenus. Îls ont été quelquefois atilisés dans le Dictionnaire, et désignés par des indications 
du genre de celles-ci : Brut. ad Cic.. Crass. ad Cir., eto., lettre de Brutus (ou de Cassins) à Cicéron; C.-Gracrh. ap. 
Suet., Aug. ap. Suet., cilalon de C Gracchus (ou d'Augusle: conservée par Suétone, Auct. ap. Suef., citation anonyme 
oonservée par Suétone; Poet. ap. Cie., oitation d'un poëte anonymes conservée par Cicéron, etc. 


Acro. HeLzenivs AcRo (Acron). Un des scholiastes 
d'Horace ñhv° siècle). 

Æl. Tub. Æuus Tusero. Historien (1°” siècle av. 
J--C.). 

afr. où Afran. L. Arnanius. Poète comique 
(rer siècle av. J.-C.). 

Aggen. AcGenus Lruicus. Auteur d'un traité sur 
les mesures agraires (1v° siècle). 

Agrat. AcR&TIUS. Grammairien (ve siècle), 

Albin. PEno ALBINOVANUSs. Poëète épique et élé- 
giaque (siècle d'Auxuste). 

Alc. ou Alcim. ALcINUS AvITUS (SAINT AVIT). 
Poëte chrétien (v° siècle). 

Alcuin. ALcuin. Grammairien (vue siècle). 

AIf Azrenus Vanus. Jurisconsulte (1° siècle). 

Anbr, Anunosius (SaiNT Amorolse). Moralisle 
chrétien (1v® siècle). 

Amimm. AMMIANUS ManC&LLINUS (AuuIEn MancEL- 
in]. Ilistorien (1v° siècle), 

Ampel. Aupeuus. Historien (1v° siècle). 

Anast. Bibl. Anasrase LE Bisciormécaine (1x° siè- 
cle), 

Andr. ou Andron. Livius Anvronicus. Poële dra- 
matique (in siècle av. J.-C.). 

Ant. ANTONINI ÎTINERARIUM (ÎTINÉRAIRE D'ANTONIN) 
(in siècle). 

Apic. Cœuius Aricius. Auteur d'un traité sur l'art 
culinaire (ni° slècle). 

Apul. et Apul.-med. L. APursius (Apurés). Phi- 
losophe et botaniste (11° siècle). 

Aguil. AquiLa Rouanus. Rhéteur (1v® siècle). 

Arat. AnarTon. Poète chrétien (vi* siècle). 

Arbor. Anoonius Macnus. Poète élégiaque (1v° siè- 
cle). 

ar ARNOBIUS (ARNO0G). 
(ive siècle). 
Asc. ou Ascon. Asconios Papanivs. Grammairien 
(rer siècle). : 
At.-Cap. Artsius Cariro. Jurisconsulte (1°° siècle). 
Atil. ATILIUS  FoRTUNATIANUS. Gremmairien 
{ive siècle). 

Att. L. Arrius ou Accivs. Poète tragique (11° siècle 
av J.-C.). 

Atta. Q. dr. Poète comique (1°" siècle avant 
J.C.). 

Aug. AURELIUS AUGUSTINUS (SAINT AUcusrIn). 
Moraliste chrétien (rv° siècle). 

August. Aucusros (César Aucusrs, cité par Sué- 
toue). 

Aus. Deciuvs Macnus Avusonius (Ausons). Poète 
et rhéteur (1v° siècle), 

Avian. FLavivs Avianus. Fabuliste (ve siècle). 

A.-Vict. Aunezius Vicron. Historien (iv® siècle). 

dvien. FestTus Avianus (Avien). Poële didactique 
Uv* siècle) 


Moraliste chrétien 


Bass. Saruius Bassus. Autour présumé du poème 
Ad Pisonem (1er siècle). 

Beda. Bsoa Vexsranilis. Polygraphe (vui® siècle). 

Bibac. BinacoLus. Poëte satirique (n° sc.av. J.-C.). 

Boet. Anicius Mantios Torquarus Bosruivs 
(Boëcr). Philosophe (vi® siècle). 

Cæcil. Cæuuius Srarius. Poèle conique (u° siè- 
cle av, J.-C.). 

Czs. C. Juuius Cæsan (Jozzs César). Historien 
(1° siècle av. J.-C.) 

Caj. T. Casos ou Gaius. Jurisconsulte (11° siècle). 

Callistr. Voy. Dig. ?° liste. 

Calp. T. Juuics Cazpunnius SicuLus. Poële buco- 
lique (n° siècle). 

Calp.-Fl. Cazrurnius FLaccus. Rhéteur (n° siècle). 

Calp.-Piso. Cazpurnivs Po. Polygraplie (vine sc.). 

Cang. Du Caxce. Auteur d’un dictiounaire (xvrri 
siècle). 

Capel. MarTiANUS FsLix CapaLia. Grammairien 
{v® siècle). 

Caper. FLav. Capën. Grammairien (11e siècle). 

Capit. Juuius Capcrouinus (Capirouin]. Un des 
auteurs de l'Histoire Auguste (ni siècle). 

Cass. M. Auneuius Cassiononcs (Cassionuna). Phi- 
losophe et luistonen (vie siècle). 

Cassian. Jomanxnes Cassianus (Cassian). Ecrivain 
chrelien (v° siècle). 

Cat. C. Vaz. Caruicus (Caro). Poète lyrique 
(rer siècle av. J.-C.1, 

Cato. M Poncius Caro (Caron L'Ancien). Historien 
et agronome (n° siècle av. J.-C.). 

C.-Aur. Cæuius Aungutus. Médecin (in siècle). 

Cels. Corn. Cecsus (CeLcss). Mélecin (siècle d'Au- 
guste). 

Censor. Censoninus. Grammairien (11° siècla). 

C.-Gall. Con. Gazrvus. Poète élégiaque (siècle 
d'Augusie). 

Char. Fiav. SosipatTen CHanisios. Grammuirien 
(ve siècle). 

Cic. M. Tucuivs Cicaro (Cicknon). Orateur et phi- 
losophe (1°r siècle av. J.-C.). 

Cic.-fil. Ciceno ricivs (fls du précédent). 

Cic.-poet. Œuvres poétiques de Cicéron. 

Cinc.-Alim. Cincius Auuentus. Histurien (11° siè- 
cle av. J.-C.). 

Cinn. UsLrvius Cinna. Poète épique (1° siècle 
av. J.-C.). 

CI. ou Claud. Crauonitis CLavpianus (CLavotan). 
Poète épique (1v® sièrle). 

Cn.-Geli. Cnsus Gezuus. Historien (rtrsc. av. J.-C.) 

Cn.-Mut. Voy. Mat. 

Col. ou Colum, L. MonsraTus CoLuusLa (CoLu- 
“&Le) Agronome (1°° siècle). 

Comimod. Couuontanus ((:ouuopien). Poète et mo- 
raliste chrétien (ru° siècle). 
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Const.-Afric. Consrartimus Arnicanus. Médecin 
{xr siècle). 

Corip. Fuav. ConiPpos (ConiPPs). Poète et rhéteur 
chrétien (vi* siècle). 

C.-Sev. Corn. Savanvs. Poète épique ({r°’ siècle 
av. J.-U.). 

Curt.Q. Currrus(Quonere-Concs). Historien (1°’ sc.). 

Cypr. Tuascus Cæciuivs Crprraxus (Sarnr Cr- 
prix). Moraliste chrétien (in siècle). 

Damas Dawasus. Poëte chrétien (1v° siècle), 

Dict. Dicrrs Caxransis. Mythographe (1v° sièclet). 

Divcl, Diocueriaxus (Eorr os DiocLérien)(111° sc.). 

Divin. Diousoes (Diomède). Grammairien (v°sc.). 

Don. ou Vonat. Æuvus Donarus (DomaT). Gram- 
mairien (1v* siècle), 

Dracont. Daacownvs. Poète chrétien (v° siècle). 

Empor. Euporivs. Rhéteur (vi® siècie). 

Enn. Q. Exxivs. Poëte épique et dramatique 
(u° siècle av. J.-C.). 

Knnod. M. Feux Ennonrus. 
chrétien (vie siècle). 

Erasm. Enssue. Savant (xvre siècle). 

Bucher. Bo:usnios (Eucners). Moraliste chré- 
uen (v° siècle). 

Eugrn Evcexius, Poëte chrétien (wn° siècle). 

Eumen., Evuexius. Panégyriste (1v° siècle). 

Eutr. Buraopius (Ecrnors). Ilistorien (1v* siècle). 

Fenest. FexmsrauLa. Ilistorien (siècle Frugastel 

Fest. Pour. Fesrus, Grammairien (tni° siècle). 

Firm. J. Finuicos Marennus. Malhémeticien et 
apologiste (1v° siècle), 

F1. ou Flor. L. Annaus FLonos. Historien (n° uns 

Flod. Fiovoarn. Chroniqueur et poète (x° siècle 

Fort. Venaxnius Fonrunarus (Fontoxat). Poète 
chrétien {vi siècle). 

F.-Pict. Fanius Picron. Historien (n° sc. av. J,-C.). 

Fr. Dictionnaire de Faeuno. 

Frontin. 8. Juuivs Faornixos (Faowrim). Ecrivain 
didactique (1°° siecle). 

Fronlo. M. Connauivs Fronro (Fronrox). Rhéteur 
{ne siècle), 

Fulg. FL. Fozcswrios (Fuzcenca). Philologue et 
mychographe (wi° siècle). 

Gaj. Voy. Caj. 

Garg. Ganciuius ManTuaus. Agronome (rn° siècle). 

Gell. Aocus GuLuvus (AcLu-Geie). Grammairien 
(n° siècle). 

Genn. Gexnanivs, Ecrivain chrétien (v° siècie). 

Georg. Dictionnaire de Gsoncas. : 

Gerb. Genvenr. Mathématicien {x° siècle). 

Germ. Cæsan Ganuaxcus. Poète didactique (siè- 
cle d'Auguste). 

Grat. Grarius Fauscus. Poète didsctique {siècle 
d'Auguste). 

Greg. ou Greg. Tur. Gauconivs Tononxnsis (Gré- 
coine Ds Tours). Listorien {vi® siècle) 

Hem. Cassios Hemina. Historien lier sc. av. J.-C). 

Hier. Eusesios Hisnonvuns (Baurr Jénôuz), Bcri- 
vain chrétien (1v° siècle), 

Hilar. \livaruos (Saier Uicainz), Bcrivsin chrétien 
(1v® siècle). 

Hincmar. Hincuan. Théologien {1x° siècle). 

Hirt. A. Hinrivs. Historien (1°? siècie av. J.-C.) 

Hor. Q. Honarius FLaccus (Honacea). Poëte lyrique 
et satirique (siècle d'Auguste). 


Poète et rhéteur 


Hyg. C. J. Hvcinos (Hyc1x). Grammairien et my- 
thographe (siècle d’Auguste), 

Innoc. IxnocenTius. Auteur d'un traité sur les 
mesures agraires (iv° siècle). 

fsid. 1sivonos (Issporns Ds Sévizre). Grammairien 
(vu siécie), 

Jabol. Jasozxnus. Jurisconsulte (1° siècle). 

J.-0bs. ou Obsey. Juz. UBsequens. Auteur d'un 
traité sur les prodiges (1°’ siècle). 

Jorn. Jonnanoss. Historien (vi® siècle). 

Jul, Jouranvs. Jurisconsulte (11° siècle). 

Just. M. Josnixos (Josnin). Historien (n° siècle). 

Juv. Deciuus Junius Juvenauis (Juvénar). Poëte 
satirique (1°" siècle), 

Juve. C. Aouiinus Juvencus. Poète chrétien 
(iv siècle). 

J.. Val. Jour. Vazenrus. Biographe {iv® siècle). 

£l. Krorz. Auteur d'un dicuiounaire. 

Laber. Deciucs Lasxrios. Mimographe (r°* siècle 
sv. J.-C.). 

Lact. Cæcaucs Lacranrius (Lacrance). Ecrivain 
chrétien (iv® siècle). 

Læv. Lavius, Poète lyrique (1°r siècle av. J.-C.). 

Lampr. ÆL. Laupainvs (Lawprine). Historien 
nn siècle). 

Licent. Licewrius. Poète chrétien (v° siècle). 

Licin. Granivs Licinianvs, Historien (11° siècle). 

Licin.-Mac. Licnios Macer. Historien (1°" siècle 
av. J.-C.) 

Linn. Lnek. Botaniste (xvin® siècle). 

Lio. Tiros Lavius (Tire Livs). [listorien (siècle 
d'Auguste). 

Long. Vrzcsius Loncos. Grammairien (1n1° siècle). 

Luc. M. Arnævs Lucanus (Locain). Poète épique 
(rer siècle). 

Lucil. C. Lociuivs. Poêle satirique (n° siècle av. 
J.-C.). 

Lucr.T. Locasrios Canus (Locaxca). Poète didac- 
tique (1°* siècle av. J.-C.). 

Macer. Æuitios Macer. Médecin et poëts (1°" siè- 
cle av. J.-C.). 

Macr. Auneuivs Macrosrus (Macros). Grammai- 
rien (v® siècle). 

Mall.-Th. Mauusos Tusononus, Auteur d'un traité 
sur la métrique (v° siècle). 

Mamert. CL. Mauxarinus. Panégyriste (v° siècle). 

Man. M. MaxiLivs. Poète didactique (1°” siècle). 

Aurcian. Voy. Dig ?* liste. 

Aart. M. Varsrivs ManTiauis (ManTiai). Poète 
épigrammatiste (1°? siècle). 

Mat. Cn. Marius. Auteur de mimes (rr siècle 
av J.-C.) 

M.-Aur. Mancus AonëLIUS (MAnC-AUR&LS) (11° 8c.). 

Maz. Maxiuus (Saint Maxim). Ecrivain chré- 
uen (v° siecle). 

Mazim. Maximiancs (Maxime). Poète élégiaque 
(ve siècle). 

M.-Corv. Mussara Convios. Historien (siècle 
d'Aucuste:. 

Afel. Pouronics MeLa. Géographs (1°° siècle). 

df.-Emn. Mancuurus Eupinicus. Médecin (ve sc.). 

Ainue. Minocus Feux. Rhéteur (n1° siècle), 

Mod. Moussrus. Auteur d'un traité sur l'art mili- 
taire (1v° siacle). 

Musa. Axromos Mosa. Médecin (siècle d'Auguste). 
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M.-Vict. Manrus Vicroninus. Rhéteur (ive siècle). 

Nazv. CN. Nzævivs. Poèle dramatique et épique 
(in siècle av. J.-C.). 

Nazar. Nazanivs. Pauégyriste (1v° siècle). 

Nemes. M  Avonsuius Neuesianus (Néuésiex), 
Poète bucolique (1° sièclei. 

Nep. Conn Nepos Biographe (r°" siècle av. J.-C.), 

Nigid. Nicroius Ficurus. Historien et commenta- 
teur (1° siecle av. J.-C.). 

Non. Nonios MarceiLus. Grammairien (ie sc.). 

Nov. Novius. Poëse comique (1° siècle av. 3.-C.\. 

Optat Ponpayrius OPTATIANUS. Auteur de pané- 
gyriques (1v° siècle). 

Oros. Pauros Onosivs. Ilistorien (v* siècle). 

Ov. P. Ovinius Naso (Ovive). Poëte élégiaque et 
didactique (siècle d’Augusie). 

Pacat. LaTiNus Pacarus DamPanios, Panégyriste 
{ave siecle). 

Pacuv. ou Pac. M. Pacuvius. Poète tragique 
(ne siècle av. J.-C.). 

Palæm Paræuo. Voy. Rugunivs. 

Pall. Parvanius Rüorizius Taurus, 
(v® siècle). 

Papin. Æu. Papinianos. Jurisconsulte (11° siècle). 

Papir. Papririus. Jurisconsulte (1v° sc. av. J.-C.). 

P.-jct. Pavocus. Jurisconsuite (in® siècle), 

Pelag. PeLaconius. Auteur d'uu traité sur l'hip- 
piatrique (iv® siècle). 

Pentad. Penranius Epigrammatiste (1v° siècle), 

Pers. À. Pensius Fraccos (Psrsz). Poète satirique 
(1 siècle). 

Petr. T. Pernonius ARDiren (P£rroNz). Auteur 
du Satyricon (r°* sièclie?). 

Ph. ou Phzd. PaÆæbrus (Puëonz), Fabuliste (siècle 
d’Auguste). 

Phoc. Puocas. Crammairien et poëte (vi siècle). 

P.-Lat. Porcius LaTro. Rhéteur (siècie d'Auguste), 

Plaut. T. Maccius PLaoTus (PLauTs}. Poète comi- 
que (n° siècle av. J.-C.). 

Plin. C. Puimivs Suconvus (Punz). Auteur d'une 
histoire naturelle {1° siècle). 

Pl-j. GC. Puis Cæciuius Seconvos (Pins Lu 
Jecnz). Episiolographeet panézyriste (u® siècle), 

PI. -Val. GC. Parmius Varsrianus. Naturaliste 
(ve siècle). 

Plot. PLorivus. Auteur d’un traité sur la métrique 
{in° siecle ap. J.-C.) 

P.-Nol. Paurus NoLanus (Pauzix ps Noz). Epis- 
tolographe et poète (1v® siècie). 

Pollio. Asixits PoLuion. Orateur et poète (siècle 
d'Auguste)}. 

Pomp. L. Pouponius. Poète comique (r°* siècle av. 
J.-C.). 

ponp D. Poupsius. Grammairien (1v° siècle ?). 

Pomp.-jct. 8. Pouponius. Jurisconsulte {n° siècie). 

Porphyr. PorrPsyrio. Commentateur d'Ijorace, 

P.-Petroc. Pauiinvos PeTrocoRIUS (Paozix pm Pé- 
RIGOSUX). Poëte chrétien (v° siècle). 

Prisc. Priscianus Cæsaniansis (PRiscien). Gram- 
mairien (v° siècle). 

Prob. Varsaius Proovs. Grammairien (1ve siècle), 

Prop. SsxT. Prorsnrios (Propsrcz). Poète élégia- 
que (siecie d’Auguste). 

Prosp. ProsP&n D'AQUITAINR Controversiste et 
poète (v° siècle). 


Agrouome 


Prud. Aon. Pauvexnius CLeuzns (Pauoæncs). 
Poëte chrélien (ive siècle). 

P.- Vict. Pupuius Vicron. Géographe (in siècle). 

Quadrig. Q. Ciauvios Quavmicanivs. Historien 
(rt siècle av. J.-C.). 

Quint M. Fasius Quinrniuianos (Quunitun). Rhé- 
teur (1°r siècle). 

Q.-Cic. Quinrus Cicénon. Frère et correspondant 
de l'oreteur. 

Rhemn. Q. Faxnics Ruswxivs ou Reuwios PAL æuo. 
Grammairien et poëre (1°’ siècle:. 

Ruf. Sexrus Roros. Ilistorien (1v° siècle). 

Rufin. Rorinvs (Rurin). Grammairien et poète 
(ve siècle). 

Rulil. Ruriutus Namwartanvs. Poëte didactique 
(v® siecle). 

Rut -Lup. Roriuvs Lopos. Rhéteur (1°" siècie). 

Sabin. À. Sasinus. Poète élégiaque (siècle d'Au- 
guste). 

Sail. C. Sauuosrius Caispos (Sazuvsrs). Historlen 
(197 siècle av. J.-C.). 

Salv. Suvianos (Sarvien). Controversiste chrétien 
(ve siècla), 

Samm. Q. Senexus Saumonicus. Médecin (n1°siècle), 

S.-Cæs. Saint Césairs o'AntLes. Sermonuaire 
(ve siècle). 

Scæv. Scævora. Jurisconsulte (ru® ac. av. J.-C.). 

Sraur.Scaurus. Grammairien (:1° siècle ap. J.-C.). 

Scrib. Siaisonius Lançus. Méilecin (197 siècle). 

Sedul. Cœuivs Suoouius. Poète chrétien (v° siècle). 

Sen. 1. Annxaus Ssneca (Sénëqus). Philosophe 
(re* siècle). 

Sen.-rh. Séxeque Le Rakrsun, père du précédent 
(siècle d'Auguste). 

Sen.-tr. Séneque le Tragique, peut-être le même 
que Sénèque Île Philosophe. 

Seren. Seprimius Ssnsnus. Poète bucolique (n° siè- 
cle ap. J.-C.). 

Serg. Sencivs. Grammairien (1v* siècle). 

Serv. Ssenvivs Hononaros Mavros. Grammairien 
(ve siecle), 

Sev. Voy. C.-Sev. 

Sic.-Fl. Sicuros FLaccus. Agronome (iv siècle). 

Sid. GC. Bivonics ApPorLinanis (SIDoiNS APoLLI- 
NaiRs}). Epistolographe et poëte (v° siècie). 

Sil. C. Sruius Irauicus. Poète épique (1°" siècle). 

Simplic. Biuruicius. Auteur d'un traité sur les 
mesures sgraires (Iu* siècle). 

Sisen. L. Conx. Sissnna. Annaliste et grammairien 
(er siècie av. J -C.). 

Sm. ou Smith. Dictionnaires de Surru. 

Sol. C. Jouius Sounvs. Geographe (in° siècle). 

Spart. Æuius SranTianvus (SPARTIEN). Un des au- 
teurs de l'ilisioire Auguste (in siècle). 

S.-Sev. Sozpicios Sevenus (BuLrics-Sévens). His- 
torien (v° siècle). 

St. ou Stat. P. Parinivs Srarius (Sracs). Poète 
épique (r°" siècle). 

Suet. C. Susronius TRanqQuiLLus (Suérone). Histo- 
rien (1° siècle). 

Sulp. Suupicta. Poétesseauteur d'unesatire(i*”sc.). 

Symm. Q. Aureuivs STuMAGEUS (SYMuaQue). Ors: 
teur et philosophe (1v® siècle). 

Syr. Posuivs Sraos. Mimographe (1°*sc. av.J.-C.). 


XI 


Tac. C. Conneuros Tacrros (Tacirs). Historien 
(ns sibcle). 

Ter. P.Tengwmivus Aren (Ténencz). Poèle comique 
(ne siècle av. J.-C.). 

Tert. Q. Serrimos Tenrrecianus (TaATOLLIEN). 
Moraliste chrétien (m® siècle). 

Th.-Pr, Teroounus Pniscraxus. Médecin (rv* siècle). 

7h. A. Acmcs Tioucius (TiBüLLs). Poète élégia- 
que (siècle d'Auguste). 

Titin. Tirixivs, Poète comlque{r®* siècle av. J.-C.). 

T.-Maur. Tenenrianos Mauncs. Poële didactique 
(ue siècle). 

Treb. ou Trebel. Tasperuius Pouio. Un des au- 
teurs de l'Histoire Auguste (m* siècle). 

Turn. F1. Tunnus. Poète satirique {1°° siècle). 

Turpil, Sexrus Tunriuius. Poète comique (u° siè- 
cle av. d.-(i.). 

Ulp. DourTius UzpPianus (Uurisnl. Juürisconsulte 
(ie siècle). 

V.-Ani. Vaurnivs AxTias. Historlen (irsc. av.J.C.) 

Val. Cut. Varraios Caro. Grammairien et poêle 
(ne siècle av. J.-C.). 

Varr. M. TenexTius Vanno (Vanrox). Agronome 
et grammairien (1° siècle av. J.-C.). 


LISTE ALPRABÉTIQUE. 


Varr.-At. Vanno ATacnus. Poète épique (1° siè 
cie av. J.-C.). 

Veg. Frav. Vecerius Renarus (Vécèca). Auteur 
de traités sur l'art militaire et sur l'art vétéri- 
uaire (1v' siècle). 

V.-Fl. C. Vazenius FLaccus. Poète épique (1°° sc.). 

V.-Maz. Varenius Maximos (Varsns Maxime). 
His.orien (siecle d'Auguste). 

Vell. P. Vauceivs ParenuuLus. Historien (siècle 
d’Auguste). 

Verr. Vennivs FLaccus. Gremmairien (siècle d'Au- 
guste). 

Vib. Viuios Sequesten. Géographe (v° siècle). 

Vict. CL. Marius Vicron. Poète (1v° sièclo). 

Vince. l'elvac. Vincent D8 Beauvais. Polygraphe 
(xine siècle). 

Virg. P. Vincizius Mano (Vincics). Poète buco- 
lique, didac.ique et épique (siècle d'Auguste). 

Vitr. M. Virauvius Porcio (Virauve). Auteur 
d'un traité d'architecture (siècle d'Aususte). 

Vop. ou Vopisc. Fravius Vomscus. Un des auteurs 
de l'Histoire Auguste {ni siècle). 

Vule. VuscaTius Gauricanus. Un des auteurs de 
l'Histoire Auguste (1° siècle). 


OUVRAGES D'AUTEURS INCERTAINS OU DÉSIGNÉS SANS NOM D'AUTEUR 


4. b. Af. Aocron Becus Arricant. Continualeur 
de César (r°” siècle av, J.-C.). 

A4. b. Al. Aucron Bezu1 ALzexanbrini, Continue- 
teur du César {re” siècle av. J.-C.). 

4.b. H. Avccron Rezzr Hispanignsis. Continua- 
teur de Céser (1*’ siècle av. J.-C.). 

Ad ler, Au ilraënxiun (La RaéroniQue 4 Hénen- 
ius). Attribuée à Cicéron. 

Ad Liv, AD Liviau. Elésieanonyme {sc. d'Auguste). 

Ad Pis. An Pisongx. Petit poème (1° sc. ap.J.-C.). 

Anthol. ou Anth. AnruoLocia. Recueil de pièces 
de différents genres. 

Auct. (ol. Accron coLonianua. Description des 
colonies. 

4.-Limil. Aucron Lnaruu. Anteur d'un traité sur 
les limites. 

A.-Phil Voy. Philom. 

Bibl, Voy. Vulg. 

Gapitul. Carrruuarnss. Ordonnances de l'époque 
Carolingieune. 

Carm.-Gen. Canuex De Gens. (Auteur inconnu.) 

Cat.- Virg. Carauscra Vircizn. Recueil de poésies 
attribuées à Virgile. 

Ciris. Cinis. Petit poème attribué à Virgile. 

Cod. ou C.-Just. Cooex Jusrinunus (Cons Jusri- 
NIER). 

Cod.-Const. Cons De ConsranTin. 

Copa. Copa. Petit poème attribué à Virgile. 

C.-Th. ou Theod. Covex Tasonoaunus (Cons Tuéo- 

: DOSIEN). 

Culez. Couex. Petit poème attribué à Virgile. 

Dig. Dicesra (Dicesrus). Recueil des décisions des 
principaux juriscounsultes : Ulpiea, Modestin, 
Callistrale, etc. 

Ecci. ou (Eccl.). Larin EccLéstasnique. 

Ep.-Il, EpiTous [uinvos (Asnéci pe L'ILiane). 

Ep.-Liv. Eprrous Livu (Asr$cé os Tiræ Liva). 

Pr.-J. FRAGMENTS JURIS (FRAGMENTS DB L'ANCIEN 
pRorT)- 


Gloss, Un glossaire anonyme. 

Gl. Cyr Grossaniou Craizci(GLossaine Dm Cvaicie). 

Gl. gr.-lat. GLossanium GR æco-LATINUM (GLossaine 
GREC-LA'TIN). 

GL. lal.-gr. GrossarIUM LATINO-GRÆCUM (GLos- 
SAIRE LATIN-GRBC). 

Gl.-Phil, GLossanium Pairoxent (GLOSSAIRE DE 
PAILOXENE). 

Gl. Pith. GLossaniuu Prraœi. Glossaire publié 
par Pithou. 

GL.-Plac. GLossamiux PLracioi (GLossaiRs DE PLa- 
cIo8). 

Ibis. Isis. Poème attribué à Ovide. 

Insc. INSCRIPTIONRS (INSCRIPTIONS). 

Inst. Instirurionss Jusriniant (INSTITUTES DE Jus- 
TINIEN). 

It.-Al. INNBRARIOM ALBXANDRI (ÎTINÉRAIRE D'A- 
LEXANDRE). 

Moret. Monsrux. Petit poème attribué à Virgile. 

Myth. Mvyraocnarsi (Myrrmocraruzs, publiés par 
A. Mai). 

N.-Tir. ou Not.-Tir. Norx Tironts. 

Novel. NoveLcÆæ CoNSTITUTIONSs. Recueil de juris- 
prudence sous Justinien. 

Pand, Panoserss. Recueil juridique. 

Pan.-Const. PANEGYRICUS AD CONSTANTINOM. 

Perv.- Ven. Penviciziuu Vensnis. Hymne attribué 
à J. Florus. 
Peut. P&uTING&RIANA TABULA (Carte de l'empire 
romain au 1v° siecle, publiée par Peutinger). 
Philom. PairoueLa (Puizouëte). Poème sur les 
cris des aaimaux. 

Priap. Paiarea (Recugerr p& PRIAPÉES). 

Sch. ou Schol. ScaouiasTes (BcuociasTs de Cicé- 
ron, de Juvénal, etc.). 

Vet.-poet. VeTus POETA (ANCIEN POÈTE). 

Vulg. Vorcata (VoucaTs ou version laline de la 
Bible). 

XI! Tab. XII Tasvzæ (Loi Des Douze Tapzas). 


EXPLICATION DES SIGNES ET DES ABRÉVIATIONS. A1 


EXPLICATION DES SIGNES ET DES ABRÉVIATIONS 


& 1. SIGNES 


Le signe — tient lieu du mot qui est l'objet de l'ar- 
ticle ou qui commence l'exemple 
précédent; quelquefois il remplace 
la première partie d'un mot précé- 
demmeant exprimé; quelquefois en- 
fin il marque dans une phrase 
dialoguée le changement d'inter- 


Le signe ? indique un mot douteux ou une origine 
incertaine. | 
: précède les citations françaises et leurs 
traductions, données comme exemples. 
| Marque une transition, 
Le chiffre placé en tête d'un urticle sert à distin- 
guer les homonymes. 


locuteur. Les chiffres employés dans le cours d’un article 
+ ladique un archaisme ou un néolo- annoncent les changements d'accep- 
gisme. tion. 
$ 2. ABRÉVIATIONS 

abl. ablatif. dubit. dubitatif. 
abr. abrév. abrégé, abréviation. ell. ellipt. ellipse, elliptiquement. 
absol. absolument. empl. employé. 
acc. ou accus. accusatif, doi. éolieo. 
act. activé. actif, activement. épith. épithète. 
udj. adject. adjectif, adjectivement, ez. exemple. 
adv. adverbe, adverbialement. ezcl, exclamatif. 
affirm. aflirmatif. ezpr. exprimant, exprimé, expres- 
agric. agriculture. sion. 
anat, anatomie. ext, (rar) extension, 
anc. ancien, famil. familier, familièrement. 
anime. animé, animal. f. ou fém. féminin. 
antéc. antécédent. fig. (au) figuré. 
apr. après. fig. de rhét. tigure de rhétorique. 
arch. archaisme. A. fleuve. 
archit, architecture. form. formule. 
arith. arithmétique. fréq. fréquentatif. 
arpent. arpentage. [. ou fut. futur. 
asiron. astronomie, gén, géaitif. 
altr. attraction. gén. ou génér. général, généralement. 
aug. augure. gtom. géométrie. 
av. avant. gér. gérondif, 
b. part. (on) bonne part, gram. grammaire. 
C. comme. hab. habitants, 
c.-àd. c'est-à-dire. hellén. heliémsme. 
cap. capitale, hypall, bypallage. 
ch. chose. imparf. imparfait, 
chir. chirurgie. impér. impératif. 
coll collectif. imp. ou impers. imjersonoel. 
comp. ou compar.  comparstif. ind. ou indécl, indéclinable. 
compl. complément. indéf. lodéfini. 
conj. conjonction. indic. indicatif. 
conjug. conjugaison. indir. indirect. 
contr. contracté, contraction. inf. ou infin. lotioitif, Infinitive 
corrél. corrélatif. inter. Interjection. 
dat. datif. interr. ou interrog. interrogatif. 
décl. déclinaison. inus. iousité. 
démonstr. démonstratif. ion. ionlen. 
dép. déponent. iron. irooiquement. 
délerm. déterminatif. irrdg. irréguller, 
dial. dialogue. jud. judiciaire. 
diér. diérèse. litt. ou littér. littéralement, 
dim. ou dimin. diminutif. locut. locution, 
dor. dorien. log. logique. 
dr. droit. m. ou masc mesculin,. 


métr. 

milil. 

m. part. 
mouv. 

ml. 

mus. 

n. ou néut, 
nég. ou négat. 


nom. où ñnomin. 


obj. 

onomal, 

opp. ou oppos. 
ord, ou ordin, 


P: 
par/. 

parl. 

part. 

part. ou partie, 
part. f. p. 
part. p. 

pass. 

passivi. 

peint. 

pers. Ou person, 
philos. 


EXPLICATION DES ABRÉVIATIONS. 


mot. | prit. 

mot à mot, ] Promoni. 
mathématique. pr. 
médecine. pron. 
métrique. prop. ou propos. 
milltaire. prot. 

(eu) mauvaise part, gcq. 
mouvement. gg. 
montagne. gg. 
musique. gf. 
neutre. ggn. 
négatif, négation, rar. 
pominetif, réf. 

objet. r4. 
onomatopés. rel. ou relal. 
opposé, opposition. rhél. 
ordinairement. riv. 

pour. s.-ent, OU 5,6. 
parfait. sous. 

(ea) parlant, simol. 
participe. $. OÙ ser. 
particulier, particulièrement. | souv. 
participe futur passif. subj. 
participe passif. subord, 
passif. | subst. 
passivement. | suiv. 
pelature. | suÿ. 
personne, personnel. sup. 
philosophie, superl 
pbrase. syn. 
physique. Sync, 
pléonesme, syndr. 
piurlel. ê. 
poétique, techn. 
politique. théol. 
possessif. im. 
peuple. touy. 
précédent, v. 
préposition. végél. 
présent, voc. 
primuuf, V. ou vey. 


privatif. 
promontoire. 
propre. 
pronom. 
proposition, 
proverbe. 
quelconque, 
quelque. 
quelque chose, 
quelquefois, 
quelqu'un. 
rarement. 
réfléchi. 
régime. 
relatif, relativement. 
rhétorique. 
rivière. 
sous-entendu. 
seulement, 
simplement, 
siagulier. 
souvent. 
subjoactit. 
subordonné. 
substanuf, substantivement. 
suivant, 
sujet. 
supin. 
superlatif. 
synonyme. 
syncope. 
synérese. 
terme. 
technique. 
théologie. 
tmèse. 
toujours. 
vllie. 
végétal. 
vocaüf. 
voyes 


DICTIONNAIRE 


FRANÇAIS-LATIN 


4. À, s. m. Première lettre de 
l'alphabet français. À ,f. n. Cic. Prisc. 
2: Tracer un À, la lettre A sur la terre, 
Humi À litteram imprimëre. Cic. Se 
terminer par on À, In A lilteram exire. 
Quint. || Fig. Ne savoir ni À ni B, 
Litteras nescire. Cic. Litterarum ad- 
modum nihil scire. Cic. Homme qui 
ne sait ni À ni B, Homo sine litieris. 
Cic. omnis eruditionis erpers. Cic. Ne 

as faire une panse d'A (= ne rien 
écrire), Ne litteram quidem ullam fa- 
cére. Cic. Voy. ARC. 

2. A, 3e pers. do sing. du prés. 
de l'indic. d'avoir. Voy. ce v. 

À, prép. Pour en déterminer Île 
sens et trouver la manière de l'ex- 
primer en latin, il faut, dans beaa- 
coup de cas, examiner à la fois le mot 
qui précède et le mot qui suit. Ainsi : 
do Devant un substantif ou un pro- 
nom regime d'un adjectif, A s'ex- 
prime qqf. par le génitif, plus souv. 

ar le datif ou par ad et l'accusatif = 

emblable à son père, Similis pa- 
tris ou patri. Cic. Porté à la douceur, 
Ad lnitatem propensus. Cic. Voy. 
l'adjectif qai précède la préposition. 
| 2° Devant un substantif ou un 
pronom régime indirect d'un verbe, A 
s'exprime : Le plus souv. par le 
datil : Obéir aux lois, Parère Legibus. 
Cic. Une âme a été donnée aux hom- 
mes, Üominibus animus datus est. 
Cic. || Qgf. par l'accusatif, quand le 
régime indirect du verbe français 
est en latin régime direct =: Toa- 
eber à, Penser à une chose, Rem 
tangëre. Cic. cogitare. Cic. Donner qq. 
cb. à qqn, Donare aliquä re aliquem, 
= gratifler qqn d'une ch.). Cic. 

Par cum et l'ablatif, s'il signifie 
avec: Parler à qqn, Loqui cum aliquo. 
Cic. || Par différents cas indiqués 
dans l’article spécial à chaque verbe, 
s'il marqae : la possession ou la con- 
venance (ètre à, appartenir à, im- 
porter à); — la provenance ou l'ori- 
gine (paiser à, boire à, allumer à, 
acheter à, emprunter à, demander à, 
etc.); — la dépendance, la canse 
pendre à, suspendre à, reconnaitre 
N juger à, elc.); — la séparation 
(arracher à, enlever à, etc.); — la 
peine {condamner à). || Si À exprime 
vae circonstance de temps, de lieu, 


a, > CP mme 


À 


de manière, la tendance, l'inell- 
uation, vor plus has n° ii et sai- 
vants. | 9 Devant un substantif 
régime d'un autre substantif, À s'ex- 
rime par le génitif s'il peut se 
ourner par p8 =: Soulagement aux 
souffrances (des souffrances), Conso- 
latio malorum. Cia || Souvent le 
substantif qui précède régit ie mème 
cas que le verbe ou l'adjectif dont il 
est dérivé: Association à la puis- 
sance tribunitienne, Consortio fribu- 
nilie potestalis. Vell. Réponse à 
qqn, à qq. ch., Rexponsum alicui, ad 
aliquid. ic. Séjour à Formies, Man- 
sio Formiis (voy. n° 14). Cic. Voyage 
à Lanovium, ter Lanuvium (roy. 
n045). Cic. || 4° Devant un sub- 
stantif qu'il Joint par ellipse à un 
substantif précédent, À s'exprime de 
différentes manières, selon le mot 
qu'il faut sous-entendre =: Conso- 
lation à Marcia, Consolatio ad Mor- 
ciam (s.-e. scripla ou missa). Sen. 
Pline à son ami Maxime, Plinius 
Mazimo suo salutem (s.-e. dicit). 
PI.-j. Honte à Caton] O turpem Cato- 
nem (8.-e. esse dico)1 Cic. || Souv. le 
mot sous-entendu en français doit 
être exprimé en latin : Un affront à 
qqa (fait à qqn), Imposita alicui con- 
fumelia. Sall. Gloire éternelle à 
Marius (soit à Marius){ Sit in æz(ernd 
gloria Marius! Sail. || Si À marque 
a qualité, l'espèce, la forme, la des- 
tination, comme dans : Fleuve aux 
rives escarpées, Tunique à manches, 
voy. n° 46. || Si À marque distri- 
butioa ou saccession, comme dans : 
Goutte à goutte, Pas à pas, voy. 
no 920. || 6° Devant un substantif 
avec lequel il forme toute une 
hrase elliptique, À s'exprime : Par 
e datif (pour dédier un monument, 
un temple, ete.) : À Jupiter très bon 
et très grand, Joui Optimo Afarimo. 
Liv. I Par ad et l'accusatif (pour 
faire hommage d'un écrit) = À Mé- 
cène, Ad Mzeccnatem. Hor. |] Tour- 
nores diverses : Au secours! À moi! 
Adestel Suceurrite! Cic. UHor. Au 
voleur Prehende furem! àlart. Crier: 
Au fen! (en parl. de plusieurs pers.), 
Conclamare incendium. Sen. Aux ar- 
mes! Ad armal Liv. || 6° Devant un 
infinitif régime d'un adjectif, À s'ex- 


prime: Par le gtrondif correspondant 
au cas que l'adjectif goaverne : di 
pour le génitif; do /et mieux dum avec 
ad) pour le datif; dum avec ad pour 
l'accusatif avec ad: do avec in pour 


l'ablatif avec in: Habile à nager; à 


faire verser des larmes, Peritus 
nandi. Liv. movendarum lacrimarum. 
PL.-j. Aliments propres à conserver 
les forces, Cibi viribus conservandis 


idonei. Quint. Propre à remuer les 


âmes, Aptus ad animos permovendos. 
Cic. Porlé à pardonoer, Propensus ad 
ignoscendum. Cic. Qui n'est point 
paresseux à écrire, {mpiger in-scri- 
endo. Cic. || Par l'inünitif, au lien 
du gérondif, après les adjectifs sui- 
vants : Prêt à faire qq. cb., Paratus 


rem facëre (on dit aussi ad rem fa- 
ciendam). Cæs. Accouturré, Habitué à 


faire qq. ch., Assuetus, Consuetus 


Suetus rem facëre. Plin. Cic. Liv. ] 


Par le supin en u, si l'infinitif qui 
suit 4 peut se tourner par l'inûnitif 
assif =: Rien n'est plus facile à dire 
à être dit), Nihil est dictu facilius. 
Ter. La vertu est difficile à trouver 
Virtus difficilis inventu est. Sen. I 
Quand le supin en u n'est pas nsité, 
on le remplace par d'autres tour- 
aures : Une bonne canse est facile à 
défendre, Justz cause facilis est de- 


fensio. Cic. Le véritable attachement 


n'est pas facile à distinguer do faux, 
Non facile dijudicatur amor verus et 
fictus. Cie. Tout ce qui est utile à 
connaltre, Omnia que sunt cognilions 
digna. Cic. Qui est diffcile à gravir, 
Qui est difficili ascensu. Cic. Eau 
agréable à boire, Aqua potui ju- 
cunda. Plin. || Ou peut encore, après 
qq. adjectifs, remplacer le sapin 
en u par ad et le gérondif en dum= 
Paroles agréables à entendre, Verba 
ad audiendum jucunda. Cic. Ali- 
ment très facile à digérer, Cibus ad 
concoquendum facillimus. Cic. || 7e 
Devant un infinitif régime d’un vorbe, 
A s'exprime : Par ad (qqf. in) et 
le géroudif en dum, quand le verbe 


qui précède marque mouvement 
vers, impulsion, direction ; qgf. 
a ane né- 


aussi par ut (et ne, sil 
gation) avec le subjonctil =: L'intérèt 
ousse les hommes à apprendre, 
Utilitas homines umpclit ad discen- 


1 
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dum. Cic. Exhorier à faire alliance, 
Iortari in amicitiam jungendam. Liv. 
Je puis l'amener à mentir, Eum ego 
ut mentiatur inducere possum. Cic. 
Il [les} engage à ne pas laisser 
échapper l'occasion, Hortatur ne oc- 
casionem dimuttant. Cæs. || Par le 
gérondif en do avec ou sans in, si 
peut se tourner par en. Lorsqu'on 
remplace le gérondif par le participe 
en dus, il est préférable d'exprimer 
la préposition in : J'ai usé ma vie à 
faire des économies, Contrivi in que- 
rendo vilam meam. Ter. Passer loule 
une jonrnée à courir, Totum diem 
cursando conterëre. Ter. Employer ses 
loisirs à écrire l'histoire, Consumère 
otium suum in historiä scribenda. 
Cic. || Par le participe en dus, si l'on 
eut tourner par POUR Où par DEVANT 
ns : Donner un livre à porter (pour 
être porté), Dare librum perferendum. 
Cic. Les inimiliés secrètes sont à crain- 
dre (devant être craintes), Occullr 
inimicitie timendæ sunt. Cic. Jl a de 
grandes faligues à supporter, Huic 
magni sunt subeundi labores. Cic. || 
Par le gérondif correspondant au cas 
que le verbe gouverne : Les triumvirs 
ne suffisaient pas à recevoir, Trium- 
vint accipiendo non sufficiebant. Liv. 
Le consul s'occupe à apaiser les dieux, 
Consul dat operam dits placandis (da- 
tif). Liv, On trouve un grand plaisir 
à apprendre, Summa voluplas ex dis- 
cendo capitur. Cic. La tempérance 
consisie à ne point rechercher les 
plaisirs, Temperantia constat ex przter- 
mittendis cupiditatibus. Cic. || Tour- 
aures diverses : J'ai à parler (il faut 
ue je parle), Est mihi dicendum. 
ic. Je n'ai rien à l'écrire (je ne puis 
rien l'écrire), Nihil habeo ad te seri- 
btre. Cic. 11 n'avait rien à répondre 
(il ne savait que répondre), Nen 
abebat quid respondérel. Cic. Je n'ai 
rien à l'écrire (je ne vois rien que je 
puisse l'écrire), Nihil habeo quod ad 
te scribum. Cic. Médicament que l'on 
donne à boire, Medicanentum quod 
polui datur. Cels. Verser à boire, 
Dare bibËre. Cic. Donner à manger, 
Cibum suppeditare. Gue-l Etre 4, Avoir 
à, suivis d'an iofinihf, forment de 
uombreuses locutivus, que l'on trou- 
vera aux mOls ÊTRE, AVOIR. | Après 
qq. verbes À est explétif, et ne 
s'exprime pas = Ils commencent à 
faire la guerre, Bellum gerëre inci- 
piunt. Cic. J'aime, J'enseigue, J'ap- 
rends, Je me résous à faire cela, 
oc facËre me juvat. Cic. doceo. Cic. 
disco. Cic. staluo. Cxs. Il en est de 
même avec meminisse, penser à (se 
souvenir de); cogifare, penser à 
(méditer de); conari, s'efforrer à; 
cogère, forcer à ; assuesctre, s'habitner 
à: pergère, perseverare, continuer à, 
etc. || 8° Devant un infinitif regime 
d'un substanlif, À s'exprime : Par 
le géruadif en di, s'il peut se tourner 
ar 8: Plaisir à souffrir (de svuffrir), 
oluptas dolendi. PI.-j, DiMculté à 
manier la parule, Diffcuttas dicendi. 
Cic. H Par in et le gérondif en de = 
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Légèreté à donner son assentiment, 
Temcritas in assentiendo. Cic. Audace 
à défier lo danger, Audacia in depos- 
cendis periculis. Tac.|| Souvent le sub- 
stantif latin se construit comme le 
verbe on l'adjectif dont il est dérivé: 
iabilelé à tracer un camp, Perilia 
castra metandi. Plin. Palience à écou- 
ler, Patientia audiendi. Quint. Dispo- 
sion à être malade, Proclivitas ad 
ægrotandum. Cic. || 8° Devant un 
infinitif, qu'il joint par ellipse aux 
mots precedents, À s'exprime de dif- 
férentes manières : Mis pour ÉTANT À, 
qui EST À, il marque te qui est 
nécessaire ou convenable de faire, 
et s'exprime par le participe en dus 
ou par une tournure analogue : Choses 
à craindre (qui sont à craindre), Res 
metuendæ. Cic. Biens à partager, Bona 
disperlienda. Cic. Sort à plaindre, 
Afiseranda fortuna. Sall. L'argent à 
donner, Pecunia quam oportel dari. 
Cic. C'est un homme à pendre, Dignus 
est qui cruce pereat. Gracch. ap. Fest.|| 
Mis pour APTE À, PONTÉ À, DE NATONE 
À, TENDANT À, il marque ce dont une 
personne est capable, ce qui peut 
résulter d'une chose, et se tourne 
par TEL Que : Îs, ea, id ou Talis,m.f., 
{ale, n. Suivi de ut et du subjonctif:Ce 
personnage esl homme à soutenir le 
now de son pays (est tel qu'il peut 
soulenir..), Êst is vir iste uf civilatis 
nomen sus{ineat. Cic. Tu n'es pas 
homme à ignorer, Non is es fu qui 
nescias (qui pour ut fu). Cie. C'est une 
nation à ne pes supporter Île repos 
après une défaite, Ea gens est quæ 
vicla quiescëre nesciat. Liv. C'est une 
chose à déjouer toutes les prévisians, 
Res est ejusmodi, cujus erilus provi- 
deri non possit (— c'est une chose 
qui est de telle sorte que l'issue 
ne peul en êlre prévue). Cie. || Mis 

ur PAVORABLE À, QUI SENT À, il se 
ourne par DON Pour : fdoneus, a, 
um, suivi de ad et da gérundif en 
dum : Ce n'est pas un temps à pren- 
dre des lézards, Ad captandos lacerlos 
lempestates non sunt idonesæ. Cic. Voy. 
encore n° 16. |} Mis pour DE MANIÈRE 
À, AU POINT DE, il se lonrne par TELLE- 
MENT QUE : Ja, Sie, Adeo, etc., suivi 
de ut et du subjonctif = ]l a été 
malade à désespérer tous les méde- 
cins, [ta graviter zger fuit ut omnes 
medici diffidérent. Cic. | 10° Devant 
un infinitif avec lequel : forme une 
proposition incidente, s'exprime : 
Par si avec l'indicatif on le subjonc- 
üif, quand il peal se tourner par si. 
Où l'exprime aussi qqf. par le datif 
du parlicipe présent : À en croire 
Howère (si croyance est à Homère), 
Si Homero fides est. Sen. Le men- 
songe, à y bien regarder, est trans- 
parent, Mendacium perlucet, si diligen- 
ler inspereris. Sen. Tous les objets 
paraissent plus grands, à lez voir 
dans l'eau, Omnia per aquam videnti- 
bus majora sunt (= sont plus grands 
aux yeux de ceux, pour ceux qui les 
voient...) Sen. À considérer les faits en 
délail et dans leur ensemble, Et sin- 


A 


gula intuenti et universa. Liv. || Par 
ut (et, suivi d'une négation, par ne) 
et le subjonctif, quand A signile AFIN 
DE, POUR = À dire vrai (pour que nous 
disions la vérité), Verum ut loguamur. 
Cic. À ne pas mentir, Ne quid mentiar. 
Plaut. || 11° Devant un nom de temps, 
s'il marque l'epoque où une chose 
se fait, s'est faite ou se fera, À 3'ex- 
prime : Par l'ablatif sans prépos. 
: À dix beures, Decim& hora. Cic. À 
deux ans, À quelques Jours de là, 
Biennio post, Aliquot post diebus. Cic 
I Par diverses constructions = À 
quelques mois de là, À cinq ans de 
là, Aliquot post menses.. Cic. Post 
annum quintum. Nep. À quelque 
temps de 13, Post aliquanto. Cic. Au 
point du jour, Ad primam auroram. 
Liv. Au moment mème du départ, 
Sub ipsä profectione. Cic. À vingt 
ans, À l'âge de vingt ans, Viginti 
annos naîus, a, um (— né depuis 
20 ans). Cic. || S'il marque jusqu'à 
quel moment, dans quelle limite de 
temps une chose se fera, par in el 
l'accusatif : Remettre à l’année soi- 
vante, In annum prorimum transferre. 
Cic. Des ides aux calendes, Ab idibus 
in calendas. Plin. Louer (prendre à 
louage) un logement à l'année, Con- 
ducëre habitationem in annum. Ulp. || 
12° Devant un substantif indiquant 
la circonstance dans laquelle un fait 
a lieu, À s'exprime : Par ad et 
l'accusatif, par l'ablatif sans prépo- 
sition, par l'ablatif absolu en chan- 
geant le nom en participe : À leurs 
prières, Ad horum preces. Liv. Aux 
ambeaux, Ad cereos. Sen. Chanter 
au son de Ja flûte, Canëre ad tibiam, 
ou ad libicinem. Cic. [Travailler] À 
la lampe, Ad lucernam. Varr. À leur 
arrivée, Eorum adventu. Czs. À l'ap- 
proche du désastre, Adventante clade. 
iv. Au brait de l'assassinat du roi, 
Audit& regis nece. Just. la mort 
d'Alexandre, Erstincto Alerandro. 
Just. || Par une conjonction de su- 
bordinalion : Cum, Ubi, Postquam, 
ete. en changeant le substautif en 
verbe = À son arrivée (lorsqu'elle 
arrive), la vieillesse apporte avec 
elle..., Senectus, cum advenit, appor- 
tal secum.…. GCic. Voy. LORSQUE, DÈS 
QUE, APRÈS QUE. l 13° Devant un 
nom marquant la distance, quand il 
n'y a pas d'adectif numéral, À s'ex- 
prime : Par l'ablatif sans prépos., et 
qf. par ad et l'accusatif : À égale 
istance, Paribus spaliisonintervallis. 
Cæs. À la portée des traits, Ad teli 
Jactum. Quint. Distance de la plante 
des pieds au sommet de la tête, Spa- 
lium a vestigio ad verticem. Plin. 
Quelle distance penses-tu qu'il y ait 
de toi à lui? Quantum intervallum 
inter Le el illum pulas? Cic. || Quand 
il y a un adjechif numéral : (D Par 


ad et l'aceusatif, et qgf. par l’ablatif 
sans préposilion, si la distance est 
marquée par un objet matériel, 


comme milliarium, lapis, pierre mil- 
liaire; et l'on se sert alors du uom- 
bre ordinal = Terre qui est située 


À 


à viogt-quatre milles de Rome, Fun- 
dus qui est ad quartum el vicesimum 
lapidem a Romä (= à la 24° borne à 
partir de Rome). Varr. Enterré au 
ciaquième mille, Ad quintum lapidem 
sepultus. Nep. S'arrèter à trois milles, 
au troisième mille, Ad tertium mil- 
liarium consid”re. Cic. 1] campa à 
cinq milles de Carthage, Castra quin- 
to lapide a Carthagine statuit. Just. 
(2) Par l'ablatif et wieux par l'accu- 
satif sans prépos., si la distance est 
exprimée par un uom de mesure, 
comme lieue, mille, pas, etc.; ct l'on 
se sert alors du nombre cardinai : 
N s'avança à la distance de cinq 
milles, Quinque millia processit. Liv. 
Se tenir à deux cents milles de la 
ville, Abesre ab urbe millia passuum 
ducenta. Cie. Les poutres élaicnt pla- 
cées à deux pieds les unes des autres, 
Distabant trabes inter se binos pedes. 
Cæs. À deux milles de distance, Duum 
(pour duorum) millium spatio ou in- 
tervallo. Czs. Sall. 14° Devant un 
nom marquant le lieu où l’on est, où se 
fait une action, À s'exprime par ad ou 
apud et l'accusalif, quand où est seu- 
lement auprès du lieu: La mort est 
Los côtés, Ad latus mors est. Sen. 

la porte (d'une vilie), Ad portam. 
Cic. Être aux portes de Rome (en par- 
pr de qqn), Esse ad urbem. Cic. 

Marathon (— à la bataille de Ma- 
rathon), Apud Marathonem. Nep. À 
Numance (— sous les murs de Nu- 
mance)}, Apud Numantiam. Sal. || 
Quand on est à l'intérieur même du 
lieu : (4) Parinet l'ablatif, si le nom 
da lieu est ua substantif commun (ou 
an 00m propre de contrée, de grande 
ile) = Être à la ville, Esse in urbe. 
Cels. Être à cheval, Sedère in equo. 
Cie. Tenir à la main, Tenëre in manu. 
Cic. Être à la maison, à ia campagne, 
Aterre. Voy. ces mots. || Les noms 
de contrées et de grandes Îles con- 
struits avec À sont tous modernes : 
Vivre au Pérou, à Madagascar, * Vi- 
vêre in Peruviä, in Badagascariä. || 
(2) Par l'ablalif sans prépos., si le 
oom de lieu est un nom propre de 
ville, de village ou de petite Île; et 
par le génitif, si ce nom est de la 
{ro on de la 2e déclinaison et du sin- 
gulier = A Athènes on nommait des 
archontes, à Carthage des sufètes, 
Athenis archontes, Carthagine suffe- 
tes creabantur. Nep. Silanus ayant 
été laissé à Carthagène, Silano Car- 
thagine Novä relicto. Liv. S'arrèter à 
Albe, ville fortifiée, Consist®re Albz, 
in urbe munitä. Cic. Séjourner à 
Brindes, Brundisii morari. Cic. Conon 
vécut à Chypre, Timothée à Lesbos, 
Conon Cypri virtt, Timotheus Lesbi. 
Ne: [| 16° Devant un nom marquant 
le lieu qù l'on va, la direction, la ten- 
dance, À s'exprime par ad et l'accu- 
satif, quand on ve va qu’auprès du 
liea, et dans le sens figuré : Des- 
cendre au forum, Ad forum descen- 
dire. Cic. Ils étaient venus au même 
ruisseau, Ad rivum eumdem venerunt. 
PA. Parvenir aux bonneurs, Ad Ào- 
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nores ascendëre. Cic. Exciter au tra- 
vail, Ad taborem ercilare. Cic. Con- 
duire à la mort, Ad mortem ducëre. 
Cic. || Quand on entre dans le lieu : 
1) Par in et l'accusatif, si le nom 
e lieu est un substantif commun 
(ou un nom propre de contrée, de 
grande Île) : Munter au ciel, Ascen- 
dre in cælum. Cic. Ce qui vient à 
l'esprit, Quæ veniunt in mentem. Cic. 
Emiiener qqn au camp, Aliquem in 
castra ducère. Cic. Aller à la maison, 
à la campagne, Voy. ces mots. || Les 
ooms de contrées et de grandes tles 
construits avec À sont lous moder- 
nes = Aller au Pérou, à Madagascar, 
“Ire in Peruviam, in Madagascariam. 
I] (2) Par l'accusatif sans prép., si 
le nom de lieu est un nom propre de 
ville, de village ou de petite île = Se 
tendre par mer à Syracuse, Navigare 
Syracusas. Cic. Se rendre à Tarqui- 
unies, ville très florissante, Se con- 
ferre Tarquinios, in urbem florentis- 
simam, Cic. Eschine se rendit à 
Rhodes, Æschines se Rhodum contu- 
lit. Just. || 16° Devant un substantif 
(ou un infinitif) marquant la qualite 
l'espece, la formo, la destination, quand 
le nom de qualite, ctc., est accompagné 
d'un adjectif, A s'exprime : Par | abla- 
tif sans prépos. (et qqf. par le géni- 
tif, mais seulement au singulier) = 
Fleuve aux rives escarpées, Flumen 
præruplis ripis. Cæs. Dragon aux dents 
crochues, Draco dentibus aduncis. 
Cic. liomme au corps gigantesque et 
à la physionomie terrible, Lomo 
marimi corporis flerribilique facie. 
Nep. || Par différentes constructions : 
{Homme) à l'aspect terrible, À dspec- 
tu terribilis. Cic. Jeune homme à la 
belle chevelure, Adolescens bene ca- 
pillatus. Cic. Joueur de cithare à la 
robe brochée d'or, à la chlamyde de 
pourpre, Citharæedus pallä inauratä 
indutus, cum chlamyde purpureä. Cic. 
| Quand le nom de qualité, ete., n'est 
pas déterminé, on lexprime par un 
adjectif derivé du substantil latio 
correspondant = Friandises au miel, 
Bellaria mellita. Varr. Terre à vigne, 
Vinealis terra. Col. Tunique à man- 
ches, Tunica manicata. Cic. Aiguille 
à cheveux, Acus crinalis. Apul. Cel- 
lier au vin, Cella vinaria. Plin. Mar- 
ché aux légumes, au poisson, Forum 
olitorium. Liv. piscatorium. Col. Jar- 
dins à vendre, Venales horti. Cic. 
Fille à marier, Filia nubilis. Cic. || 
Souvent encore on rend le nom qui 
précède la préposition À, celte pré- 
position elle-même, et son régime 
par un seul mot : Mouche à miel, 
Apis, is, f. Col. Picrre à feu, Silex, 
licis, m. Cic. Chambre à coucher, 
Cubiculum, i, n. Cic. Ver à soie, Voy. 
ven. Salle à manger, Voy. SaLLe. 
Pierre à aiguiser, VOy. PIERRE, elc. 
| 17° Dovant un subslantif marquant 
a mosure, le poids, la quantite, le prix, 
la valeur, la manitre, la partie, lin- 
Strument, la cause, À s'exprime par 
l'ablatif sans prépos. = La pierre s'a- 
chète au poids, la craie à la mesure, 
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Satum pondere emitur, creta mensurë. 
Plin. Mesurer les écus au boisseau, 
Modio nummos metiri. Petr. Acheter 
à ban marché, Emëêre parvo. Cic. 
Préter de l'argent à de gros in- 
térêts, Pecuniam grandi fenore occu- 


pare. Cic. Objet à un as (qui se vend 


un 45), Îles uno asse venalis. Plin. 
Vaincre à la manière de Sylla, Sul- 
lano more vincëre. Cic. À la romaine, 
Romano more. Cic. À pleines mains, 
Manibus plenis. Virg. Rude au tou- 
cher, Asper lactu. Tor. Qui a mal 
aux pieds, Æger pedibus. Sal. Bro- 
der à l'aiguille, Acu pingère. Virg. 
À sa prière, Ejus rogatu. Cic.|| Au- 
tres constructions : La lerre rapports 
au centuple, Cum centesimä fruge 
fenus reddit ferra. Plin. Acheter du 
oivre à Lant la livre, Emfre piper in 
ibras. Plin, À mes frais, De mec. 
Cic. Avoir mal aux yeux, Dolëre ab 
oculis. Plaut.; aux reins, Laborare ex 
renibus. Cic. Serrer qqn à la gorge, 
Fauces alicujus opprimére. Sen. Aux 
applaudissements de tous, Cum sum- 
mä omnium admiratione. Cic. À lon 
honneur, Cum tu& dignitate. Cic. 
Soupe au vin, Fntrita er vino. Cels. 
Manger de la résine au miel (prépa- 
rée au miel}, Resinam ex melle vorare. 
Plaut. || 48° Devant un substantif ou 
un pronom, pour marquer la confor- 
mite, À s'exprime par l'ablatif sans 
prépos. = À mon avis, Meä sententiä. 
Cic. À l'exemple de qqn, Eremplo 
alicujus. Cic. || En tournant par 
coume = Ut, Sicut et l'indicatif : à 
l'exemple des géomètres (comme les 
géomètres ont coutume de faire), Ut 
geometræ solent. Çic. À mon avis, 
ce que je crois, À ce qu'il me sem- 
ble, Ut quidem ego sentio, Ut mihi 
videtur, Ut mea fert opinio. Cic. Si- 
cut ego æstimo. Sali. || 19° Entre deux 
noms de nombre différents, pour mar- 
quer approximation, À se tourne par 
ENVIRON = Circiler, Ferme, Prope, etc., 
et l'on exprime seulement le second 
nombre : 215 à 220 navires (environ 
220), Circiter ducentæ el viginti na- 
ves. Czs. || 20° Precédé et suivi du 
même mot rôpete sans articlo, À s'ex- 
prime de différentes manières = Un à 
un, Singuli, æ, a. Cic. Deux à deux, 
Bini, æ, a. Cic. Trois à trois, Quatre 
à quatre, Voy. TROIS, QuATnE. Pas à 
pas, Pedetentim. Cic. Petit à petit, 
Gradatim. Cic. Goutte à goutte, Stil- 
latim. Varr. Guttatim. Plaut. Arra- 
cher la queue d'un cheval poil à poil, 
Pilos equinx caudæ paulatim vellère 
(= arracher les puils peu à peu). Hor. 
Dos à dos, * Obversis tergis. Face 
à face, Coram. (ic. D'égal à ésal, Ex 
zquo. Liv. Dansles relations d'humme 
à homme, Inter homanes. Cic. Rela- 
tions de voisin à voisin, Vicinitalis 
conJunctio. Cie. Voy. le mot construit 
avec À et traduisez selon le sens. 
|} 21° Locutions adverbiales =: À est 
qqf. explétf, et ne s'exprime pas en 
latin = Ce que j'ai fait à moi seul, Quod 
egomet solus feci. Plaut. Elle dé- 
moutre à elle seule... Sola per 36 


à ABAIS 


ipsa declarat.… Cic. Pompée à lui 
seol est plus paissant que tous les 
autres, Pompeius plus poiest unus 
quam ceteri omnes. Cic. À nous deur, 
nous sommes…., Ambo sumus.. Cic. 

nous, À vous, À eux tous, Uni- 
versi. Cie. Ils lattent tous les denx 
à qui adwinistrera l'Etat, comme si 
des matelois se dispulaient à qui 
tiendrait le gouvernail, Inter se con- 
tendunt wter potius rempublicam ad- 
minisiret, ul si naulæ cerlarent quis 
ic, 
Coorir à qoi mieux mieux, Latter 
à qui coorra le mieux, Certalim cur- 
rére. Cic. Lutter à qui aura l'empire, 
De imperio certare. Cic. Ce fut a qui 
posséderait la ville, De possersione 
wrbis certamen fuit. Cic. Lutions à 
ui de nous deux (à qui de moi ou 
de loi). Certemus egcne an fu (avec 
le subjonctif). Hor. Ï À sert souvent 
à former des locatiqns adverbiales, 
tenps, À pro- 
pos, À la folie, À mort; préposi- 
üives, comme : À l'exceplion de, À la 
la favenr de, À force de, 


eorum polissimum gubernarct. 


comme : À dessein, 


place de, 
À causo de; comjquelives, comme : 
À mesure que, À proportion que, 


Au moment où, etc. Voyez le sub- 
stantif qui sert à former ces locu- 


üoos. 
AARON, grand prôtre hébreu. 
Aaron, indécl. m. Bibl. 


ADAISSÉ, Ée, part. passé d'agais- 


SEn. Voy.ce v. Voy. aussi S'ABAISSER. 


ABAISSERMENT, 9. m. 1° Action de 
rendre moins haut; résultat de cette 


action. Depressio ou Demissio, onis, f. 
Vitr. || Fig. Abaissement de la voix, 
Vocis remissio ou submissio, f. Cic. 
] 20 Plus souv. Fig. Affaiblissement, 
iminution. Imminutio, onis, f. Cic. 
Debilitatio, f. Cic. : Abaissement de 
l'autorité, Auctoritatis imminutio. Cic. 
— do conrage, Animi debilitatio ou 
iafractio ou demissio. Cic. Après l'— 
de l'ennemi, d'Annibal, Concussis hos- 
tium viribus. Vell. Concusso e{ pzne 
fracto Annibale. Liv. — du prix des 
vivres, Larior (oris) annona (), [ Liv. 
} 3° Humiliation, état de déchéance. Hu- 
mililas, atis, f. Cic. Dedecus, cris, 
D. Liv. : Homme qni vit dans l’abais- 
sement et dans la honte, Homo con- 
templä el sordidä vita. ic. Réduire 
à l'—, Voy. abaisser 30. || éo Qaf. 
Basse condition, état humble. Humulitas 
Où Jgnobilitas, atis, (. Cie. : Né dans 
l'abaissement, {nfimo locu natus. Cic. 

6° Humilité. Humilitas, atis, f 

ier. 

ABAISSER, Y. act {e Faire aller 
en bas, faire descendre; diminuer de 
bauteur. Demitifre, 0, 18, misi, mis- 
sum, act. Cic. Deprinêre, 0, is, pressi, 
gressu, acl. Cic. : Abaisser la tête, 

itidre caput. Cic. - les regards 
vers la Lerre, sur la terre, In terram 
oculos dejicäre, io, is, jeci, jectum. 
Quint. — uno mor, Muri altitudinem 
munuÿre, 0, is, nui, nufum. Vitr. Il 


nuère, 0, is, nui, nutum, act. Cie. Sub- 


millEre, 0, ls, misi, missum, act. Cie. || 


sum, dép. (suivi 
3° Fig. Faro décroltre, diminuer, {mmi- | Cic pe (auivi de ut et du su 


ADANDON, 8. m. 1° Remise entre 
es mains de; cession. Traditio ou Ces- 


ABAND 


= Abaisser le prix des vivres, Anno- 
nam levare, o, as, avt, afum. Cic. 
larare, o, as, avi, atum. Liv, — la 
voix, Vocem submittére. Quint. En 
abaissant la voix, Suppressä voce. 
Cic. Abaisser le ton du style, Oratio- 
nem submiltère. Pl.-j, — la puissance 
de ses adversaires, Opes adrersario- 
rum debilitare, 0, as, avi, atum. Nep. 
1] 3° Roprimer, humilier. Comprimère, 
0, 18, pressi, pressum, act. Cic. Îm- 
minuëre, 0, 18, nu, nufum, act. Cic. 
Frangère, o, ts, fregi, fractum, act. 
Cic. A ffligère, 0, is, firi, flictum, act. 
Liv. : A baisser l'audace, Audaciam 
frangère. Cic. — les ennemis, Hostes 
prosternêre, 0, is, stravi, stralum. Cic. 
— la majesté du penple, Populi ma- 
jestatem mainuëre. Cic. — l'ordre 
équestre, Equestrem ordinem affligère. 
Liv. || 6° Qqf. Deprècier, ravaler. De- 
trectare, 0, as, avi, atum, act. Sall. 
Deprimère, o, ts, pressi, pressum, act. 
Cic. Elevare, 0, as, am, atum, act. 
Liv. Voy. RAVALEn. 

S'ABAISSER, v. réfl. 1e Devenir plus 
bas; descendre. Deprimi, or, Fris, pres- 
sus sum, pass. Cic. Submitti, or, 
Eris, missus sum, pass. Curt. : Le s0- 
leit s'est abaissé, Sol se inclinavit 
(inclinare, 0, as, atum). Liv. Ville 
qui s'abaisse vers des marais, Urbs 
grona in paludes. Liv. Qui va en s'a- 

aissant du pied du mont Palatin à la 
Voie-Nenve, A Palatii radice in No- 
vam Viam deverus, a, um. Cic. Le 
vent s'abaisse sor la mer: sur la 
terre, Ventus mari incumbil (incum- 
bbre, o, cubui, cubitum, n.). V.-Fl.; 
in lerras deprimitur, Sen. Voy. n° 2. 
UF . La voix s'abaisse, Vox descen- 
it fétdtre 0, scendi, scensum, 
0.) Quint. | 2e Diminuer, décroitre. 
Decrescère, 0, is, crevi, cretum, 0. 
Plin. : Le Nil s’abaisse, Nilus residit 
Free 0, sedi,s. Sup. n.). Plin. 

Fig. Le vent s'est abaissé, Ventus 
cecidit (cadÿre, 0, ts, casum, n.). 
Liv. Le prix s'est —, Pretium retro 
abrit (abire, eo, is, ui où i, itum, 
0.). Pl.-j. || 3° Fig. Se rendre moins 
éleré, so proportionner 4, condescandre 
à Se submitiÿre (o, is, misi, mis- 
sum). Cic. Se demiti®re. Quint. Descen- 
d®re, 0, is, scendi, scensum, n. Quint. 
zS'abaisser à la portée de l'auditeur, 
Ad intellectum audientis descendère, 
0. Quint. S'— jusqu'à de moindres dé- 
lails, Ad minora se demitiÿre. Quint. 

€ Se faire humble. Se submitière 
0, 18, misi, missum); devant qqn, 
alicui. Cic. || 6 Se dégrader, s'avilir, 
Se submiti®re (o, is, misi, missum). 
Cic. Se abjicére (io, ts, jeci, jectum). 
Cic. : S'abaisser jusqu'aux larmes, 
Se in fletus proyichre. Liv. S'— jus- 
qu'à plaider Sa cause, Submitière 
se in Rumiliialem causam dicentium. 
Liv. S'— au point de, S'— jusqu'à 
(Saivi d'on info.), Eo on Muc ou Ad 
id prolabi ou delabi, or, Eris, Repsus 


j.). 


ABAND 


sio, Abalienatio, onis, f. Cic. = Faire 
à ggn l'abandon de sa maison, Ali- 
cui domo cedëre, 0, is, cessi, cessum, 
p. Cic. || Fig. Faire à la republique 
l'abandon de sa personne et de sa vie, 
Se et vitam suam reipubliue condo- 
nare (0, as, avi, atum). Sail. Montrer 
un complet — à la volonté de qqn, 
Ad arbitrium et nutum alicujus se 
totum fingëre (o, is, finxi, fictum) ou 
accommodare (0, as, avi, atum). Cic. 
Se ad voluntatem alicujus conformare. 
Cic. || 2° Action de délaisser. Relictio 
ou Derelictio, Destitutio, Desertio, 
Proditio, onis, f. Cic. : L'abandon de 
l'intérêt général est contraire à la 
oature, Communis utilitatis derelictio 
contra naturam est. Cic. || 3° Plus 
souv. Etat d'une personne ou d'une 
chose délaissée. Orbrras, atis, f. Cic. 
Solitudo, dinis, f. Cic. = L'abandon du 
Sénat, Senatüs orbitas. Cic. L'— 
où ils sont (en parl. d'orphelins), 
Iorum solitudo. Cic. Je suis dans 
l'—, Sum solus. Cic. Sum ab omnibus 
desertus. Cic. || À L'anannon, locut. 
adv.: Qui est à l'abandon, Voy. ADAN- 
DONNÉ 3e. Ils les laissent à l' —, 
Eos desertos esse paliuntur. Cic. Lais- 
ser à |" — la côte de la mer, Oram 
maritimam pro derelicto habère. Cic. 
VOYy. ADANDONNER 3°. || 40 Fig. Lais- 
ser-aller, negligence, simplicité. Negli- 
gentia, æ, f. Cic. = Grossier abandon 
(dans la toilette), Agrestis et inhu- 
mana negligentia. Cic. — dans la 
démarche, Mollis ingressus, m. Sen. 
On aime l'— dans les gestes, In 
gestibus quæ sunt simplicia laudan- 
tur, Cic. Avec —, Molliter. Ov. Voy. 
S'ABANDONNEn 50. || En parl. du style. 
Abandon du style, Inaffectata oratio. 
Quint. Un gracieux —, Non ingrata 
negligentia. Cic. — étudié, Diligens 
neglhgenlia. Cic. Avec —, Nullo ap- 
paralu ou MRemisse. Cic. Où il y a trop, 
Fail avec trop d°—, Incomptus, a, 
um. Cic. Avec trop d’ —, Inculte. Cic. 
16° Confiance entière. Simplicitas, atis, 
. Cic. = Se livrer à sas amis avec 
abandon, Se simpliciter amicis cre- 
dère. PI.-j. Nous parlons avec le plus 
entier —, Ego ac {u simplicissime in- 
ler nos loquimur. Tac. Voy. rFRAN- 
CUISS el PRANCHEMENT. 
ABANDONNÉ, Ée, part. passé et 
adj. 4° Livre à. Traditus, a, um. Czs. 
Deditus. Cic. Relictus. Cic. = Ville 
abandonnée an pillage et à l'incendie, 
Urbs derelicta direptiani et incendiis. 
Cic. Abandonné à ses passions et à 
ses vices, Libidinibus et vitiis dedi- 
tus. Cic. — à soi-mème, S1bi relic- 
tus. Sen. PIl.-j. Que la jeunesse soit 
un pea abandonnée à elle. même, Sit 
adolescentia liberior. Cic. [Troupeau] 
abandonné à lui-mème, Sine custude. 
Col. || 2° À quoi l'on a renoncé. Relic- 
tus, a, um. Cic. Omisaus. Liv. = Mots 
abandonnés (hors d'usage), Verba ob- 
soleta. Cic. || 3° Delaisse. Relictus, a, 
um. Cic. Derelictus. Cic. Dextitutus. 
Cic. Desertus. Cic. =: Abandonné de, 
ar 6es amis, Ab amicis desertus. Cie 
bemp —, Ager derelictus ou inculius 
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ou ae nominum cullurä desertus. Cic. 
Un lieu —, Solitudo, dinis, f. Cic. 
Enfant — (exposé), Puer erposiius. 
Suet. (Natadel — des médecins, À 
medicis deploratus. Plin. || 4° Fig. 
Negligé. Neglectus, a, um. Cic. = En- 
fance abandonnée, Pueritia inculta. 
Tac. Mise —, Negligentior amictus. 
Cie. || 6° Qui a du laisser-aller (en 
b. etm. part.) Mollis, e. Ov. = D'une 
manière abandonnée, Molliter. Cic. 
Ov. N 6° Qui n'est retenu par aucune 
consideration, aucune pudeur. Profliga- 
fus, a, um. Cic. Perditus. Cic. Ab 
omni honestate relictus. Cic.= Le plus 
abandoané, Profligatissinus ou Perdi- 
tissimus. Cic. || Subst. Un abandonné. 
C. pÉnaocué. 

ABANDONNEMENT, 86. m. 1° 
Abandon. Voy. ce mot. || 2° Desordre 
dans la conduite. C. DÉRÉGLEMENT. 

ABANDONNER, v. act. 1° Re- 
mettre à la discretion ou au soin d'un 
autre, cèdor, livrer à. Tradère, o, is, 
didi, ditum, act. Cic. Permittére, 0, 
is, misi, missum, act. Cic. Condonare, 
o, as, avi, atum, act. Cic. = Abandou- 
ner tout au caprice de la fortune, 
Fortunæ omnia cominittëre. Cic. — 
qq. ch. à la loyauté de qqn, Aliquid 
in fide alicujus deponëre, 0, is, posui, 
positum. Cic. — à qqn la possession 
de qq. ch., Alicujus rei possessione 
alicui cedére, 0, is, Cesst, Cessun, D. 
Cic. Je vous abandoune ce point (je 
vous accorde qu'il en est ainsi), Hoc 
tibi concedo. Cic. Abandonner une 
ville aa page, Urbem militi diri- 
piendam dare, où Urbem prædæ dare, 
do, das, dedi, datum. Liv. — son âme 
au chagrin, etc. VOoy. 8’ABANDON- 
NER 20. || 20 Rononcer à. Relinquère, 
0, is, liqui, lictum, act. Cic. Deponère, 
o, is, posui, positum, act. Cic. Dimit- 
tére, 0, is, Mist, missum, acl. Cas. 
Omittére, act. Liv. =: Abandonner ses 
biens, son droit, De bonis suis, De 
jure suo decedë®re, 0, is, cessi, cessum, 
n. Cic. — une entreprise, Rem suscep- 
tam deponëre. Cic. Ab inceplo absis- 
tére, 0, is, Stifi, siitum, n. Liv. 
Faire — une entreprise à qqn, 
Aliquem ab inceplo avertère, o, is, 
verti, versum. Liv. J'abandonne le 
reste (je n'en parle pas), Mitto on 
Missa facio alia. Cic. Voy. nExoNcEn. 
|| 3° Dolaisser, déserter, laisser sans 
secours. Deserëre, 0, is, serui, serlumn, 
act. Cic. Relinquère, o, is, liqui, lic- 
tum, aet. Cic. Derelinquëre, act. Cic. 
Destituëre, o, is, siitui, siitutum, act. 
Cic. : Abandonner ses ailiés, Socios 
destitu®re. Cic. — ses amis, la répa- 
blique (leur refuser ses services), 
Amicis, Reipublicæ deesse, desum, dees, 
defui, n. Cic. Cæs. — son poste, Loco 
cedfre, 0, is, cessi, cessum, D. Sen. 
— uo poste, De præsidio ou De sta- 
tione decedëre, n. Cic. — la cause 
commune, Communem causam derelin- 
uëre. Cic. Armée qui abandonne ses 
rapcaux, Ezxerciius signorum deser- 
tor. Liv. Abandonner le parti du sénat 

ur passer dans celui, pour s'at- 

cher à celui, et simpl. pour celui 
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du peuple, À patribus ad plebem def- 
cêre, 10, is, feci, fectum, n. Liv. Voy. 
QUITTER. Î Abandonner un enfaot 
(l'exposer), Puerum exponêre, o, is, 
posut, posifum. Liv. || Abandonner ua 
malade (désespérer de son salut}. Voy. 
DÉSESPÉRER. ñ 4° Fig. Avec un nom 
de ch. pour suj. Fair défaut 4, quit- 
ter (qqn ). Defcvre, 10, is, feci, fec- 
tum, act. Cic. Destituëre, o, is, stilui, 
stifutum, act. Liv. Relinquëre, o, is, 
liqui, lictum, act. Nep. : Ses forces 
l'abandonnent, Vires eum deficiunt. 
Cæs. La vie l'a abandonné, Anima 
eum reliquit. Nep. VOoy. QUITTER. 
| 5° Quitter un lieu, partir de. Re- 
inquêre, 0, is, liqui, lictum, act. Cic. 
Cedëre ou Discedére, o, is, cessi, ces- 
sum, n. (rég. à l'abl. avec ex, mais 
sans prep. si c'est un n. pr. de ville, 
de petite Île, etc.). Cic. = Abandonner 
la Gaule, Capoue, Discedëre e Gallia, 
Capua. Cic. — la campagne, Rure 
redire, eo, 18, ivi ou ti, lium, n. Cic. 
— $a patrie, Domo emigrare, o, as, 
avi, alum, n. Cæs. Voy. QUITTER, 
s'’enruoin. || 6° Lâcher, laisser tomber. 
Relinquêre, 0, is, liqui, lictum, act. 
Cic. Amititre, 0, is, misi, missum, 
act. Cic. Dumiti®re, act. Sen. Voy. LA- 
CBRn. 

S'ABANDONNER, v. réf. 1° Se mettre 
à la discretion de. Se committère (0, is, 
misi, missum), dat. Cir. Se credëre (0, 
is, didi, ditum), dat. Cic. = S'abandon- 
ner au caprice de la fortune, Se fortunæ 
permittére. Curt. S'— aux conseils de 
qqn, Alicujus consilia sequi, or, ëris, 
secutus sum, dép. ou consiliis parère, 
eo, es,rui, ritum, n. Cic. S'— au gré de 
la tempèle, Tempestali obsequi, dép. 
Cic. Voy. Se Livnen. || 20 Se laisser aller 
à. Se dedëre (o, is, dedidi, deditum), 
dat, Cic. Se tradëre (o, is, tradidi, tra- 
ditum), dat. Cic. = S'abandonner au 
chagrin, aux larmes, à la paresse, à 
ses passions, Ægritudini, Lacrimis, 
Desidiæ, Libidinibus se dedbre. Cic. 
S'— tout entier à son ressentiment et 
à sa colère, Omni animi impetu do- 
lori et iracundiæ parèêre, 60, es, rui, 
ritum, n. Cic. S’ — à la pitié, In mise- 
ricordiam prolabi, or, &ris, lapsus 
sum, dép. Liv. S'— an vice, In flagitia 
se ingurgitare (0, as, avi, atum). Cic. 
Voy. Se ivnen. || 3° Se lancer sans 
menagement, aveuglément = Je m'a- 
bandunne, Czcus et præceps feror (fer- 
ris, latus sum, ferri, pass.) Cic. Je 
m'— sur qqn, Cæco impelu incurro 
(is, curri, cursum, currére, n.) in 
aliquem. Cic. Ce serait avouer que je 
m'— en plaidant celle cause, Czcum 
me el grecpien ferri conftear in 
causä. Cic. || 4° Perdre courage. Ani- 
mo deficëre, 10, is, feci, fectum, n. Cæs. 
Voy. Se pécoonaGEn. || 6° Se négliger 
dans sa mise. Squalére, e0,es, s. parf. 
ni sup., n. Cic. : Qui s’abandoune 
Subhorridus atque incultus. Cic. il 
6° Avoir du laisser-aller dans ses mou- 
vomonts. Afollis (neut. molle) sum, es, 


fui, esse. Ov. = Ne pas s'abandonner 


assez en marchant, Durius incedère. 


Ov. Voy. AsaNDON 40. || 7° Montrer une 


ABATI [] 


entière confiance. Simpliciter se credÿre 
(o, ts, didi, ditum); avec qqa, en con- 
versant avec qqu, alicui. PI.-j. Voy. 
ABANDON 69, et FRANCHEMENT. 

8° Qqf. pour le passif. Etre aban- 


donné. Relinqui, or, éris, lictus sun, 


pass. Cic. 


ABAQUE, s. m. Couronnement 


d'un chapiteau. Abacus, i, m. Vitr. 


ABASOURDI, LE, part. passé du 
Suiv. 
ABASOURDIR, v. act. 19 Assour- 


dir. Ersurdare, o, as, avi, atum, act. 


Plin. (Alicujus) aures oblundère, o, 


is, tudi, tusum. Cic. || 2° Consterner. 


Percell®re, o, is, culi, culsum, act. 


Cic. Perturbare, o, as, avi, atum, act. 
Cic. Voy. cONSTERNER. 


ADBATAGE, 6. m. 4° Coupe des 


arbres. Lignatio, onis, [. Cæs. (Ligni 
ou Silvz) cæsura, æ, (. Plin. Ligno- 


rum cædes (is), f. Gell. =: Faire l'aba- 
tage des bois, Siluas cædère, 0, 1s, 
cecidi, cæsum. Czs. Celui qui fait 
l'abatage des arbres, Lignator, oris, 


m. Cæs. || 2° Mise à mort dos bestiaux. 
(Pecorum 
: Faire l'abatage d'un porc, Suem jw- 
gulare, 0, as, avi, atum. Cic. ‘ 


trucidatio, onis, f. Liv. 


ADÂTARDI, 1B, part. passé et adj. 


Dégentrè. Degener, gén. eris (abl. s. 
eri et mieux ere; gén. pl. erum; 
manque des cas en a). Plin.: Plantes 


abAlardies, Herbæ degeneres. Plin. 
Il Fig. Depravatus, ou Corruptus, Vi- 
liatus, a, um. Cic. Degener (voy. plus 
haut). Virg. 

ADÂTARDIR, v. act. Faire dégé- 
nérer. Au pr., tournez par S'abâtar- 
dir = Un sol léger n'abâtardit pas la 
vigne, Gracili arvo non desciscit vi- 
tis. Col. Voy. S'ABÂTARDIR. || Fig. De- 


pravare, o, as, avi, atum, act. Cic. 
Corrumpère, o, is, rupi, ruplum, act. 


Cic. In deterius mulare, 0, as, avi, 
atum, act. Tac. : Abâtardir les con- 
rages, Animos effeminare, 0, as, avi, 
atum. Cæs. 

S'aBATARDIR, v. réf. Dégènérer. Au 
r. Degenerare, 0, as, avi, alum, n. 
lin. [En parl. des prunes. In feri- 

tatem degenerare, n. lin. Desciscêre, 
o, is, scivi ou sci, scitum, n. Col. 
Il Fig. Degenerare, n. Cic. Voy. Déaé- 
NÉRER. 

ABÂTARDISSEMENT, 8. m. Dé- 
génération. Depravatio ou Corruptio, 
onis, f. Cic. : L'abâtardissement des 
arbres, Arborum abortus (üs), m. Plin. 
J'ai vu l — des semences, Vidi se- 
mina degenerare. Virg. Tomber dans 
l'—, Degenerare, 0, as, avi, atum, 
n. Cic. Causer |’ —, Voy. aABÂTAR- 
DIR. 

ABATIS, s. m. 1e En gén. Amas 
de choses abattues. Strages. is, f. Liv. 
Tac. = Abatis de maisons, Parte- 
tins, arum, f. pl. Cic. || 2° Amas 
d'arbres abattus. Écnexdes, tum, f. pl. 
Veg. Tac. Arborum dejectus (üs), m. 
Liv. : Retranché derrière un abatis 
d'arbres, Concædibus munilus. Tac. 
lis trouvèrent les défilés fermés par 
un — d'arbres, Angusiias szplas 
dejectu arborum inumere. Liv. Ls 
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interceptent les chemins en faisant 
des — d'arbres, Przcisis arboribus 
vias claudunt. Veg. Toutes les ave- 
nues étaient obsiruées par de larges 
— d'arbres, Crebris arboribus succi- 
sis urmnes introilus eront praclusi. 
Crs. Paire un — de bois, Sifvas cæ- 
dfre, 0, 1, cecidi, cæsum. Czs. || 
So Tuerle, carnage. Crdes, is, Î. Liv. 
Sirages, is, f, Cie. = Faire un abatis 
de 4000 bles sauvages, Quatuor mil- 
lia ferarum dejicEre, to, is, jeci, jec- 
tum. Curt. Faire un grand — de ser- 
pents, Martmam vim serpenlium con- 
ficére, 10, is, feci, fectum. Cic. 

ADATTEMENT, 6. m. 40 Diminu- 
tion des forces physiques. Languor, oris, 
m. Cic. Torpor, mn. Plin. Virium defec- 
tio (onis), Î. Cic. z Etre dans l'abat- 
tement, Languëre, eo, es, gui, 8. Sup, 
a. Cic. Torober daas l'—, In languo- 
rem incidëre, 0, is, cidi, 8. sup., n. 
Suet. || 2° Fig. Affaiblissoment de œou- 
rago. En gén. : Animi dcbihtatio où 
abjectio, infractio, demissio (onis), f. 
Cic. Causé par la crainte : Animi de- 
jectio, f. Sen. Consternatio, f. Liv. : 
Etre dans l'abattement, Fracto esse 
et demisso anrmo. Cic. Animo frangi, 
or, ëris, fractus sum, pass. Cic, La 
république est plongée daus |’ —, 
Respublica affictatur (affiictari, or, 
atus sum, pass.). Liv. Montrer de 
l'—, Infractos animos gerëre. Liv. 
Tomber dans l'—, LanguescËre, 0, is, 
gui. s. sup., n. Cic. Les eunemis tom- 

eut dans | —, Mostes animis conci- 
dunt (concidère, o, is, cidi, cisum, n.). 
Hirt. Sans —, Nihilo demissiore ani- 
mo. Liv. Relever qqn de l'—, Affic- 
tum aliquem erigÿre. Cic. 

ABATTOIR, s. m. Lieu destiné à 
l'abatage des bestiaux. Laniena, z, f. 
Plaut. z Acheter des bœufs pour 
l'abatloir, Boves ad cultrum embre. 
Varr. 

ADATTRE, Y. act. {° Jeter à bas. 
Dejrrëre, ‘0, is, jeci, jectum, act. Cic. 
Affigëre, 0, is, fliri, flictum, act. Cic. 
Deturbare, 0, as, avi, alum, act. Cic. 
# Abatire ane maison, Domum affi- 
gère. Cic. excidFre, o, 18, cidi, cisum. 
Cic. dirubre, 0, is, rui, rutum. Cic. 
— un monument, an édifice, Monu- 
mentum, Ædificium dejicére ou detur- 
bare. Cic. — un temple de foad en 
comble, Templum penilus destruëre, 
0, ts, struri, structum. Suel. — une 
tour, Turrim deturbare. Czs. — un 
pen de œuraille à coups de bélier, 
Parlem muri arielibus decutëre, io, 
ts, cuasi, cussum. Liv. — des rem- 
paris, Munitiones proruëre. Liv. — 
que statue, Statuam dejicére ou affi- 
gËre ou deturbare. Cie, — qqn qui 
est à cheval, Eguo aliquem dejicbre. 
Cic. — Je lyraa en perçant sou cheval, 
Tyrannum transfro equo deturbare, 
Liv. — des olives, les têtes des pa- 
vots, Oliras, Summa papaverum ca- 
pita decut#re. Plin. Liv. — Ja tête, 
Capul abscidÿre, 0, fs, cidi, cisum. 
Cic. decid®re. Curl. — la main, Mo- 
num præcidère. Cic. amputare, 0, as, 
avi, ôtum, Curt. — des forèts, Silvas 


ABATT 


ABBAY 


cædvre, o, is, cecidi, cæsum. Czs. — | Le plaisir l'exalte et le chagrin l'ab:e, 


an arbre {en pari. d'ane pers.), Arbo- 
rem afJligère. Cæs. ou dejicére. Liv. ; 
(ea parl. du vent)evertêre, o, is, verti, 
versum. Virg. || 2° Tuer en renversant. 
Dejicère, to, ts, jeci, jectum, act. Liv. 
Curt.z Abattre des béles sauvages, 
Feras conficEre, io, ts, fect, fectuin. 
Suet, J1 abat (il achève) le second 
Curiace, Alterum Curiatium conficil. 
Liv. — des chiens enragés, Rabidos 
canes effligère, o, is, fitzi, flic(um. 
Sen. — un bœuf, Bouem crdëre, 0, 
is, cecidi, cæsum. Sen. || $° Abaisser, 
Jaissor tomber, Dejicére, 0, is, jeci, 
jectum, act. Czs, : Abatire les ver- 
gues, Antennas dejicêre. Cæs. — sa 
loge (dont un pan était relevé sar 
l'épaule), Togam dejicëre de humero. 
Cæs. ab humeris. Suet. — sa robe, 
Vestem demittére, 0, is, mist, mis- 
sum. Hor. Robe de pourpre abaltue 
jusque sur les talons, Purpura usque 
ad talos demissa. Cic. || 4° Faire re- 
tomber, Dejicêre, 0, is, jeci, jectunn, 
act. Cic. : Abatlre la poussière, Pul- 
verem sedare, 0, as, avi, afum. Phæd. 
Jusqu'à ce que la poussière fût abat- 
tue, Donec puluis considéret (consi- 
dëre, 0, is, sedi, sessum, n.). Curt. 
Ï| 6° Fig. Renverser, humilier. À ffi- 
gère, o, is, flini, flictum, act. Liv. 
Atlerdre, 0, is, trivi, frilum, act. 
Sail. Frangôre, 0, is, fregi, fractum, 
act. Cic. Comminuëre, o, is, nui, nu- 
tum, act. Cic. : Abaltre la puissance 
des ennemis, Opes hostium affligëre. 
Liv. Relever le vaincu et — le vain- 
queur, Erigère victum et affligére 
victôrem. Liv. I] abattit Virialbhe, 
Viriathum fregit et comminuit. Cic. 
Anmbal avait abattu l'Italie, Annibal 
Italiz opes attriverat. Sall. Abaltre 
le parti d'Othon, Othontianas partes 
affligère. Suet, — l'orgueil, Feroci- 
latem reprimére, o, is, pressi, pres- 
sum. Cic. — l'audace, Audaciam con- 
tundËre, o, ts, Cudi, lusum. Cic. fran- 
gëre. Cic. Celui qui abat la dignité 
et la puissance, Dignitatis et aucto- 
ritalis afflictor, m. Cic. Celui qui 
abattit Carthage et Numance, Car- 
thaginis ef Numantig eversor, m. 
Quint, La puissance des Lacédémo- 
niens fut abattue, Lacedzmoniorum 
opes corruerun( Gorruère, o, is, 8. 
sup., n.), Cic. L'aunée où Car- 
thage fut aballue, Anno quo Car- 
fhago concidit (concidère, 0, is, s. 
sup., n.). Vell. || 6° Oter les forces 
du corps ou de l'âmo. Affligére, o, is, 
fliri, flictum, act. Cic. Frangëre, 0, 
is, fregi, fraclum, act. Cic. Debili- 
tare, o, as, avi, alum, act. Cic. : La 
vieillesse affaiblil et abat, Senectus 
enerval el affligif homines. Cic. A- 
baire les forces, Vires deminuëre, o, 
îs, nui, nufum, Cæs. Etre abattu par 
la maladie, Morbo afflictari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. lanquëre, 00, es, 
ui, 8. Sup.,n. Cic. La vicillesse abat 
es forces de l'âme, Senectus vires 


animi debilitat. Cic. Abatire le eou- | barialis, m.f.,e, n. 


rage, Animum debilitare. Cic. Animos 


Exsultat voluptate, molestià frangitur 
Cic. Abattre l'espérance de qqn, Ali 
cujus spem infringère ou Ex spe ali 
quem deturbare, 0, as, avi, atum. 
Cic. || Se laisser abattre, Animum 
ou Animos demiti£re, 0, is, misi, ints- 
sum. Cic. Animo defictre, io, ts, feci, 
fectum, 0. Cæzs. Anümno frangi, or, 
ris, fractus sum, pass. Cic. Se lais- 
ser — par, — à la douleur, Af/lic- 
tari. Cic. Dolore frangi. Cic.; par la 
crainte, Afetu frangi. Cic. Ne pas 5e 
laisser — par, — à la mauvaise for- 
tune, Facile asperas res lolerare, 0, 
as, avt, atum. Sall. Nous ne nous 
laissons point —, Sfamnus aninis (s{a- 
re, 0, sleli, statum, n.). Cic. Qui ne 
s'est point laissé —, Nihil infrac 
fus, a, um. Liv. Invictus. Cic. Sans 
se laisser —, Nihilo demissiore animo. 
Liv. || 7e Calmer = Abattre le vent, 
Ventum sedare, 0, as, avi, atum. Cic. 

S'anaTrns, v. réf, 4° Tombor. Ca- 
dëre, 0, is, cecidi, casum, n. Cic. Con- 
cidère, o, is, cidi, s. sup., n. Cic. 
Corruëre, 0, îs, rui, s. sup., n. Liv.: 
Le cheval s'abatlit tout à coup, Equus 
repente concidit. Cic. Le fravas des 
toits qui s'abaltaient, Fragor lecto- 
rum quæ diruebantur. Liv. La salle 
à manger g'abattit sur les convives, 
Corruit triclinium supra convivas. 
Quint. || 2° Descendre en volant, fondre 
sur, Devolare, 0, as, s. parf., afum, 
a. Liv. Involare, 0, as, avi, alum, n. 
Varr. : Un aigle s'étant abattu duu- 
cement, Aguila leniter delapsa (delabi, 
o7, ris, dép.). Suet. Les colombes 
s'abattent sar la mélairie, Columbæ in 
villam involant. Varr. Partout où le 
tourbillon s'estabattu, Quecunique tur- 
bo incubuit (incumbEre, 0, is, cubitum, 
a.). Sen. || Fig. En parl. d'un fléau. 
Irrumpêre, 0, is, rupi, ruplum, n. 
Cic. Invad®re, 0, is, vasi, vasum, n. 
{sur..., in et l'ace.). Cic. || 3° Perdre de 
son énergie, so décourager. Frangi, 
or, Éris, fraclus sum, pass. Cic.= 
Mon courage s'abat, Frangor animo. 
Cic. Voy. Se laisser aDATTNE 6°. 
|} $o S’apaiser. Cadre, 0, is, cecidi, 
casum, n. Liv. ResidËre, 0, is, sedi, 
s. sup., 0. Liv. : Le vent s'abat, 
Ventus cadit ou relanguescit (relan- 
guescËre, 0, gui, 8. sup., n.) Sen. La 
colère 3’ —, Jra cadit. Liv. residit. 
Liv. defervescit (defervescère, 0, fer- 
bui el fervi, s. sup. n.). Cic. 

ADATTU, UE, part. passé d'ABAT- 
TRe. Voy. ce verbe. || Adj. 1° Lan- 
uissant (au phys.). Languidus, a, um. 

ic. Languens, gên. entis. Cæs. Tor- 
pens. Quint. = Air abattu, Vultus lan- 
uidus. Quint. Yeux abattus, Oculi 
angutïdi ou forpentes. Quint. || 2° De- 
couragé. Animo fraclus, a, um. Cic. 
Demissus. Liv. Afflictus. Cic. = Il est 
tout abattu, Totus jacet (jacëre, eo, 
cui, cifurus, n.). Cic. 

ADDATIAL, ALE, adj. Rolatif à un 
abbe, à une abbesse, à je abbaÿo. 4A6- 
cel. 

ABDAYE, 8. f. Monastère. Abba- 


infringére, 0, is, fregi, fractum. Liv. | tia, æ. f. Hier. 


ABDOM 


ABBÉ, S. m. 1° Supérieur d'une 
abbaye. Abbas, atis, m. Sid. || 20 Ec- 


clesiastique. Clericus, 1, m. Ier. 


ARBESSE, s. f. Supèrieure d’une 


abbaye. Abbalissa, æ, f. Iier. 


ADBEVILLE, v. de France. * Abba- 


villa, æ, où Abbatis villa QE f. = (Qui 
est) d'Abbeville, * Abbavillensis, m. 
f., e,n. 


ABC, 8. m. 1° L'alphabot. Litfera- 
tura, æ, f. Tac. || 2° Petit livre pour ap- 
prendre à fire. * Elemeniorum liber 


(brt), m. Georg. || 3° Enseignement élé- 
mentaire. Elcmenta, orum, n. pl. Sen. 
Prima litferarum elementa, n. pl. 
Quint. : Enscigner l'Abc aux enfants, 
Elementa pueris tradëre. Sen. Savoir 
bien son Abc, Probe lilleras scire. 
Plaut. Voilà ce que toutes les petites 
files apprennent avant l'Abc, Hoc 
discunt omnes ante alpha et bela 
uellæ. Juv. Qui n'en est encore qu'à 
be, Elementarius, a, um. Sen. || 
&° Eléments d'un art, d’une science. 


Elementa, orum, n. pl. Cic. Rudi- 
men(a, 0. pl. Quint. :L Abc de la rhé- 
torique, Prima rhetorices rudimenta. 
Quint. 


ADCÉDER, v. n. Se tourner en 
abcès. Absced®re, 0, is, cessi, cessum, 
n. Cels. 

ADCÈS, 8. m. Amas de pus. Vo- 
mica, æ, [. Cic. Abscessus, üs, 1m. 
Cels. = Avoir un abcès, Vornicä labo- 
rarc, n. Cels. 

ABDALONYME, roi de Sidon. Ab- 
dalonymus ou Abdolonymus, 1, m. 
Just. 

ABDERE, v. de Thrace. Abdera,æ, 
f, Cic. Abdera, orum, n. pl. Liv.: 
Qui est d’Abdère, Voy. le suiv. 

ADDÉRITAIN, AINE, adj. Qui est 
d'Abderoe (en parl. des pers.). Abde- 
rtia où Abderites, æ, m. Cic. =: Les 
Abdéritains, Abderitæ, arum, m. pl. 
Just.||(En pari. des ch.). Abderiticus, 
a, um. Cic. Abderilanus. Mart. 

ADDICATION, 8. f. Abandon du 
ouvoir. Abdicalio, onis, f. Liv. : 
Faire ahdication de, V0Y- ADDIQUER. 

ABDIQUÉ, ÉE, part u 
dicatus, a, um. Sail. 

ABDIQUER, v. act. 19 Se dèémet- 
tre du pouvoir suprême, d'une fonction 
tonsidérable. Abdicare, 0, as, avi, 
atum, act, Liv. Sall. Pl. souv. Se 
abdicare (abl.). Cic. Cæs. Liv. : Abdi- 
quer une magistralure, Abdicare ma- 
gistratum. Sall. Abdicare se magis- 
tratu. Cic. Magistratu abire, eo, is, 
vi ou it, ttum, n. Liv. — l'empire, 
Imperium ejurare, 0, as, avi, clum. 
Tac. || Absol. Abdiquer, Abdieure,'n. 
Cic. || 2° Fig. Renoncer à. Deponére, 
0, is, posui, positum, act. Cic. = Abdi- 
quer ses inimitiés, Simullates depo- 
nëre. Cic. — tout sentiment humain, 
Omnem humanilalem eruëre, 0, is, 
erui, erutum. Cic. — sa liberté, Sibi 
liberlatem abjudicare {Pr as, avi, 
atum). Cic. — son droit, De jure suo 
deced®re (0, is, cessi, cessum, n.). Cic. 

ADDOLONYALE-Voy- ADDALONYME. 

ADDOMEN, 8. m. Bas-ventre. Ab- 
domen, minis, n. Cic. 


suiv. A6- 


ABHOR 


ADÉCÉDAIRE, adj. 1° Relatif à 
l'alphabet : Ordre abécédaire, Litte- 
rarum ordo (dinis), m. Plin. Un livre 
—, et simpl. Un —, * Elementorum li- 
ber ( bri), m. Georg. || 2° Qui n'en ost 


encore qu'à l'Abc; grrr Elemen- | € 


farius, a, um. Sen. || Fig. Etre d'une 
ignorance —, Versart in surnmä om- 
nium rerum ignoralione. Cic. 

ABÉCIIER el ADÉCHIR. Comme 
ABECQUER. 

ARECQUER on ADÉQUER, 1. 
act. Donner la becquée aux petits oi- 
seaux. Cibare, 0, as,s. pari., alum, 
act. Col. Cibum præbère, eo, es, bui, 
bitum (dat.). Col. 

ADEILLE, 9. f. Mouche à miel. 
Apis, is (gén. pl. ïum el um), f. Cic. 
Ov. Col. = Petite abolle, Apicula, æ, 
f. Plin. — mâle, Fucus, i, m. Virg. 
Col. La reine des abeilles (les anciens 
crovaient que c'élait un mâle), Apium 
rer, masc. Col. Industrie des —, 
Mellificium, ti, n. Varr. Col. De- 
meure des —, Alvearium, ti, 0. Cic. 
Alveare, is, n. Col. Eleveur d'—, 
Apiarius, ü, m. Plin. 

ABEL, Fils d'Adam. Abel, indécl. 
m. Bibl. Abel, elis, m. Prud. Abelus, 
ï, m. Vict. 

ABÉLAND Ou ABAILARD. Phi- 
Issopho et thcologien français. * Abz- 
lardus, i, m. 

ADENDEEN, v. d'Ecosse. * Aber- 
dona ou Aberdonia, æ,f. * Devana,æ, f. 

ABERRATION, s. f, Erreur de ju- 
gement. Error, oris, m. Cic. Erralum, 
1, n. Cic. = C’est une aberration que 
de croire cela, Erras, si id credis. Ter. 
Etrange — | © delirationem incredi- 
bilem? Cie. Voy. rnnron. 

ABËTI, 18, part. passé. 1° Rendu 
stupide. Hebetatus, a, um. P1.-j. || 
a. Devenu stupide. Hebes, gén. etis. 

ic. 

ABÊTIR, v. act. 19 Rendre stupide. 
Tcbetem (neut. hebes) reddëre, o, ts, 
reddidi, redditum. Cic. Afentem (ali- 
co] obtundère, 0, is, tudi, {usum. 
Cic. || 2° Neut. Devenir stupido. Hebes- 
cêre, 0, is, 8. parf. ni sup., 0. Cic. 

S'anèrin, v. réf. C. AnèTIn 20. 

AD H0C ET AD LAC, locut. lat. 
empl. adv. À tort et travers. Temere. 
Cic. Inconsulte. Cic. 

ABUORRÉ, Se, part. passé et adj. 
Détesté. Invisus, a, um ie qqn, par 
qqn, alieui). Cic. = Etre abhorré, Voy. 
ADHORRER. 

ABHORRER, v. act. 19 Eprouver 
de l'horreur pour qqn. Acerbe ou Pe- 
nilus ou Afale odisse, odi, odisti, osus 
sum (aliquem). Cic. Alagnum odium 
habëre, eo, es, bui, bitum (in aliauem). 
Cic. Afagno odio ferri, feror, ferris, 
latus sum (in aliquem. Nep. = Etre 
abhorré de qqn, par qqn, Magno odio 
esse alicui ou apud aliquem. Cic. 
Magno in odio esse alicui. Cic. Faire 
abhorrer qqn, Magnum ou Summum 
odium in aliquem concilare, 0, as, 
avi, afum, Ou commovèëre, 60,65, MOVI, 


molum. Cic. Se faire — de qqn, Ali- 


cui in odium acerbissimum venire, 10, 


fs, veni, ventum, n. Cic. Alicujus in 
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se odia convertëre (o, is, verli, ver- 
sum). Cic. || 2° Eprouver de l'horreur 
pour qq. ch. (Ab aliquä re) abhorrère, 
eo, es, Rorrui, 8. sup., n. Cic. = Qui 
abhorre les Muses, Aversus a Bfusis. 
ic. 
S'Asronnen, v. réf. 1° Etre mé- 
content de soi-même. Sibi dixpli- 
cêre (eo, es, plicui, plicilum), n. Ter. 
} 2° Récipr. Se detester mutuellement. 
nter se iras gerËre (0, is, gesst, ges- 
tum). Ter.=Calon et un certain ciluyen 
s'abhorraient, Cato cum cive quodam 
graves inimicilias gerebal. Cic. 
ABÎME, S. m. 4° Cavite profonde 
ou sans fond. Vorago, ginis, [. Cic, 
Gurges, gitis, m. Cic. Hiatus, üs, m. 
Cic. : Comme un ablme s'était ou- 
vert, Quum terra discessisset (discedë- 
re, 0, is, cessum, n.). Cic. La terre 
ouvrit un — vaste et profond, Hu- 
mus vasta et profunda hïavit (hiare, 
0, as, atum, n.). Sall. Terrain plein 
d'ablmes, Solum voraginosum. Ilhrt. 
Tour qui se dresse sur le bord d'un 
ahime, Stans in præcipiti lurris. 
Varg. || Les abimes de la terre, Terræ 
cavernæ, gên. tarræ cavernarum, f. 
pl Cic. Îma terra, gén. imæx terræ 
. Ov. Voy. GouFFhE, PRÉCIPIFE. Il 
2° Gouffre rempli d'eau. Gurges, gitis, 
m.Cic. Vorago, ginis, f. Curt.:L'onde 
s'abaisse jusqu'au fond de ses abl- 
mes, Undæ in imaum desidunt. Just. 
Descendre au fond des — de la mer, 
In imum mare penetrare. Sen. || 3° Les 
flots, la mer, Profundum, 1, n. Cic.: 
Se précipiter dans l'abime, Se jacëre 
in profundum. Cic. Voy. FLOT, MER. 
1 4° Ecr.-Ste. Mélange confus des éle- 
ments; cavernes où Dieu renferma les 
eaux; l'enfer. Abyssus, 1, f. Bibl. = Le 
uits de l'abime, Abyssi puteus. 
rud. || 6° Fig. Gouffre où s'engloutis- 
sent les biens; cs qui cause la ruine. 
Gurges, gitis, m. Cic. : La libéralité 
est un abîme sans fond, Largitio fun- 
dum non hkabet (prov.). Cic. Engloutir 
des trésors dans l° — sans fond de ses 
débauches, Divitias in profundissi- 
mum hbidinum gurgitem profund#re. 
Cic. || 6° Perte, rulne. Pernicies, iei, 
f. (sans plur.). Cic. Eritium, ii, 0. 
Cic. =: Courir vers l'ablme, In per- 
niciem incurrêre, n. Cic. Ad eri- 
tium præcipilare, n. Cic. Je me pré- 
cipite dans l" —, Præceps feror (fer- 
ris, latus sum, ferri), pass. Cic. 
Tomber dans l'—, Corruëre, 0, is, 
rui, s. sup., 0. Cic. Chercher à en- 
traîner qqn dans an —, Incumbère in 
perniciem alicujus. Cic. Creuser un 
— sous les pas de qqn, Alicut perni- 
ciem machinari, dép. Sall. Mes cune- 
mis me poussent vers l’—, Ab ini- 
micis præceps agor. Sall. Pilonger 
qqn dans | —, Aliquem denergëre, 
0, is, mersi, mersum. Nep. Etre sur 
le bord de | —, Præcipitare, 0, us, 
avi, atum, 0. Cic. Mettre la républi- 
que sur le burd de l'—, Prope rem- 
puèlicam in præceps dare. Liv. Arrèter 
‘Etat sur le bord de l —, Reipublicæ 
præcipitanti subvenire ou Ferre præ- 
sidium labanti atque inclinatæ reipu- 
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blicæ. Cie. Retirer sa patrie de l'—, 
Patriam demersam efferre. Cic. [] 7° 
Le dernier degrè de. On tourne sou. 
par des adj., comme: Profundus, 8, 
un. Cic. dnmus ou Marimus, Cic. 
: Un ablme de débauches, 
fundæ libidines, Cic. Précipité du 
trône dans cet — de misères, In tanfa 
mala precipitatus ex regno. Sail, Se 
jeter dans un — de vices, Ingur- 
gitare se in flagilia. Cic. Plongé dans 
un — de dettes, Ære alieno demer- 
sus. Liv. [Cet bomme est, an —_ 
de vices et de tarpitndes, Vitiorum 
turpiludinumque omnium vorago (ginis, 
f.) on gurges (gitis, m.) Cic. Un — de 
gcience, Homo omni doctrinä eruditus. 
Cie. | 8o Lieu ou Chose Impénétrable; 
mystère; secret Latcbræ, arum, f. 
pl. Cic. Temebrz, f. pl. Cic. : Les 
abimes et les mysières des songes, 
Obscuritates et xnigmata somniorum. 
Cic. Etre un abime, Etre caché au 
food d'un —, In occulto on In tenebnis 
latère, eo, es, fui, 8. sap., n. Cic. 
Toutes ces questions sont des ablmes 
enveloppés de ténèbres impénétra- 
bles, Latent ista omnia magnts obscu- 
rata et circumfusa tenebris. Cic. La 
cause est cachée ao fond des — de la 
nature, Causa latet obscuritate invo- 
luta naturæ. Cic. Cacher la vérité au 
fond d'un ablme, Veritatem in pro- 
(undo abstrudëre. Cic. Comme l'âme 
umaine à des ablmes si impéné- 
trables et des replis si obscurs, Cum 
in animis Aominum lan£æ latebraæ sint, 
tanti recessus. Cic. Pénétrer jnsqu'au 
fond des — do cœur humain, Penitus 
pernoscère omnes animorum motus. Cic. 

ADIME, ÉE, part. passé et ad). 
1° Renversé, précipité dans un ablme. 
Eo gén. : Deturbatus, a, um. Cic. 
Dans les flots : Demersus, a, um 
(dans …, in et l'ace.). Cic. [| 4° En- 
louti. En gén. : Haustus, a, um. 
iv. Daus l'eau : Submersus, a, um. 
Cic. = Abimé dans, par, sous les 
flots de la mer, Mari bi) Raustus. 
Liv. | 8° Fig. Plongé dans. =: Abimé 
dans la douleur, — de douleur, Affic- 
tus et confectus luctu. Cic. — dans 
ses médilations, In cogifatione de- 
firus. Cic. — dans le crime et l'infa- 
mie, Sceleribus Magifiisque contami- 
natissimus. Cic. — dans les dettes, 
Ære alieno demersus. Liv. plane per- 
ditus Ou odbrutus où oppressus. Cic. 


I 4° Entièrement ruiné. Pessumdatus | ( 


on Plane perditus, a, um. Cic. || be 
Qqf. Endommagé. Corruptus, a, um. 
Hor. Voy. encore, suiv. le sens, 
GÂTÉ, TACRÉ, usé. || 6° Anc. Réduit au 
silence (par les arguments de son ad- 
versairel. Confutalus, a, um. Gell. 

ABIMELECU. Roi philistin. Abime- 
lech, indéel. m. Bibl. 

ABÎMER, v. act. 1° Renrerser, pré- 
elplter dans un ablme. Eo gén. : Pro 
ruëre, 0, is, rui, rutum, act. Liv. Dans 
l'ean : Demergëre, 0, is, mersi, mersum, 
act. Cic. (dans, in etl'acc.). Cic. Liv, 
] 2° Engloutir (en pari. d'un gouffre, 

e la mer). Haurire, io, is, Aausi, 
Laustum, act. Liv. Absordere, eo, 08, 
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sorbui, sorptum, act. Cic. Ü 3° Fig. 
Plonger dans. Obrugre, 0, is, rut, ru- 
fum, act. (dans qq. ch., aliquä re). 
Cic. : Etre ablmé de dettes, Ære 
alieno obrui ou opprimi. Cic. Voÿ. 


Pro- | aslué 3e, [ 4e Ruiner entièrement. 


Pessumdare, 0, as, dedi, datum, act. 
Cic. Penitus perdère, 0, is, dut, di- 
tum, act. Cic. Fundilus everlêre, 0, is, 
verti, versum, act. Cic. Voy. abtue 
60, ] 6° Qqf. Endommager. Corrum- 
pére, o, is, rupi, ruplum, act. Cic. 
Cæs. Voy. encore, suiv. le sens, aÀ- 
TER, TACHER, USER. || 60 Anc. Aéduire 
son adversaire au silence (dans une 
discussion). Confutare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. 

Asluen, v. neut. 1° S’écrouler. Cor- 
ruère, 0, is, rui, rulum, D. Cic. || 
do Pig. Périr. Perire, eo, is, ivi ou 
it, îtum, n. Cic. 

S'antuer, v. réfl. 1° Tomber dans 
un ablme, être englouti : S'abimer 
dans la terre qui s'entrouvre, Terræ 
hiatu hauriri, tor, iris, haustus sum, 
pass. Plin. S'— dans les lots (par 
accident), Submerg, or, #ris, mersus 
sum, pass. Liv. ; ôlenarement In 
profundum se jacËre, io, is, jeci, jac- 
tum, Cic. S'— (en parl. d'un éxifice, 
—=s'écroaler), Corruÿre, 0, is, rui, ru- 
tum, n. Cic. Ruëre, 0, is, rui, ru- 
tum (part. fut. ruifurus), n. Cic. S' 
— (en parl. du sol, — s'aflaisser), 
Desidëre, o, is, sedi, s. sup., n. Cic. 
La ville s'ablmo dans les flammes, 
Urbs flammis absumitur (absumi, 
Or, sumplus gum, pass). Liv. 
] 2° Fig. Se perdre, se ruiner, tomber 
ans le malheur, Pessum ire, eo, is, ivi 
où it, tfum, D. Plaut. Concidère, o, 
is, cidi, s. sap., n. Cic. : S'abimer 
dans l'oubli, {n oblivionem ire. Sen. 
H S° S’abandonner exclusivement 4 
qq. ch. Se immergëre (0, is, mersi, 
mersum). Sen. : S'ablmer dans l'é- 
lude, Se studiis (dat.) immergëre. Sen. 
Se litteris (abl.) où in litteras abdère 
fo is, didi, ditum). Cic. S'— dans 

étade de la philosophie, dans le vice, 
Se ingurgitare in philosophiam. Gel. 
in flagifia. Cic. S'— dans la tristesse, 
In luctu on mærore jacëre, e0, es, ja- 
cui, n. Cic. [| 4° Qqf. Se détériorer. 
Corrumpi, or, éris, ruptus sum, pass. 
Cæs. Voy. encore, suiv. le sens, Se 
aÂTen, Se TACHER, S'usEn. || 6° Qaf. 
S'humilier (devant Dieu). Se deprimère 
0, is, pressi, pressum). Eccl. 

AD INTESTAT. VOy. INTESTAT. 

AB MATO, lotot. lat Fait par 
colère : Testament ab irato, Testa- 
menfum ab irato factum. Dig. R Par 
ext Faire qq. ch. —, Pacère cliquid 
per iram. Cic. 

ADJECT, eCTE, ad). {e Bas, humble, 
méprisé. Jumilis on Jgnobilis, m. f., 
e,0. Cic. Sordidus ou Contemplus, a, 
um. Cic. : D'une manière abjecte, 
Voy. BASSEMENT. || 2° Mprisable. Ab- 
jeclus ou Sordidus ou Contemnendus, 
a, um. Cic. Turpis, m. f., e, n. Cic. 
: D'une manière abjecte, Voy. mon- 
TEUSRMENT. 

‘ADJECTION, a f. {0 Etat bas, 
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humble. Humilitas ou Ignobilitas, 
atis, f. Cic. Sordes, ium, f. pl. Cic. 
) 2° Etat méprisable. Turpi udo, dinis, 
. Cic. Sordes, dium, Î. pl. Cic.: 
Qoi est dans, Tombé dans l'abjection, 
Voy. assect. || 9° Humilité. fumi- 
litas, atis, f. Hier. || 6° Ecr.-Ste. 
Rebut 2: L'abjection du peuple. Voy. 
REBOT. 

ANJURATION, 5. f. 1° Action de 
renoncer à une religion. * Religionis 
depositio ou ejurafio (onis), f. On 
peut aussi tourner par un verbe : 
Après son abjuration, * Postquam re- 
ligionem suam ejuravit (ejurure, 0, as, 
atum). L'— d'on culte par qqn, * De- 
posita ou Ejurata ab aliquo religio. 
Faire l'— de, Voy. assunen. || 2° Fig. 
Renonciation. Voy. ce mot. . 

ARJURÉ, és, part. passé. À quoi 
l'on a renoncé. Ejuratus, a, um. Tac. 
Depositus. Cic. | 

ABJURER, Y. act. 19 Renoncer à 
une religion. Abjurare, 0, as, avi, 
atum, act. Ennod. : Abjurer un culle 
profane, Profanos rilus exzuëre, 0, 
is, erui, erutum. Tac. || Neut. et ab- 
sol. * Altenam a fide catholicä opinio- 
nem deponÿre, 0, is, posui, positum, 
ou ejurare, 0, as, avi, atum. Le Br. 
I 2° Fig. Renoncer à. Voy. ce mot. 

S'ansonen, v. réfl. Etre abjuré. 
Ejurari, or, aris, atus sum, pass. 
Tac. || Fig. Repudiari, or, arts, atus 
sum, pass. Cic. 

ABLATIF, s. M. Lo 6e cas de la 
déclinaison latine. Ablativus, i, m. 
Quint. 

ABLE, 9. M. et ABLETTE, f. 
Sorte de poisson. Alburnus, i, m. Aus. 

ABLUTION, s. f. 12 Action de se 
laver. Corporis ablutio (onis), f. Macr. 
: Faire une ablution, Se abluëre (0, 
is, lui, lutum). Virg. || 2° Purifica- 
tion religieuse. Ablutto, onis, f. Hier. 

ABNÉGATION, s. f. 1° T. de dé- 
votion. Détachement de tout ce qui n’a 
point rapport 4 Dieu : L'abnégation de 
soi-mème, et absol. L'abnésgation, 
Rerum humanarum despicientia (æ), f. 
Cic. || 2° Sacrifice de ses Intérêts. 
Propriæ ulilitatis derelictio |onts), f. 
D'apr. Cie. : Agir avec une parfaite 
abnégation, Nihil ad ulilitatem suam 
referre (fero, fers, tuli, latum). Cic. 
Nihil omnino facêre causä sua. Cic. 
13° Renoncement, sacrifice =: L'abné- 
galionu de soi-même, de ses inté- 
rêts, Voy. n° 2, Faire — de, Omit- 
tëre, 0, 18, misi, missum, act. Cic. 
Negligère, 0, is, gleri, glectum, act. 
Cic. Faire — de ses droits, De jure 
suo decedëre (o, is, cessi, cessum), n. 
Cic. Voy. sacnirice et SACRIFIER. 

ABOI, 8. m. {4° Au sing. et qqf. au 

L. Cri du chien. Latratus, üs, m. Plin. 
fs 3° Au pl. Position désespérée du 
cerf (quand les chiens l'entourent en 
aboyant). Voy. le n° suiv. || 3° Fig. 
Dernière extrémité. Angustiz, arum, 

pl. Cic. : Mettre, Réduire aux 
abois, aux derniers —, Summas in 
angusiias aliquem compellére, o, is, 
puli, pulsum. Cic. Etre aux —, Sum- 
mis in angusliis 6586. Cæs. (Qui est) 
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aux —, Réduit aux —, Summas in 
anguslias adduclus, a, um. Cic. Je 
suis aux — (— dans une grande per- 
plexité), Magnä consilii inopiä aff 
= U ne 
savait quel parti prendre), Quo se 


cior. Cic. Il était aux — 


verteret, non habebat. Cic. [Les sol- 


dats] qu'il avait vus aux — (— dans 
une position critique), Quos laboran- 


tes conspexerat. Cxrs. La république 


aox — (— dans un état presque dé- 


sespéré), Prope desperala respublica. 


Cic. Etant aux — (— dans la der- 


bière misère), Omnnibus rebus egens. 
Cic. Inopiä laborans. Curt. La fidélité 
des alliés est aux — (= ébranlée), 
Sociorum fides lubat (labare, 0, avt, 


atum, n.). Liv. Fidélité aux —, La- 


befacta fides. Suet. || 4° Agonie. Voy. 
ce mot. || 6° Tenir qqn en aboi (= le 
repaltre de vaines espérances), Ali- 
quem lactare, 0, as, avt, alu ou falsä 
spe producËre, 0, is, durti, duclum. 
Ter. 

ADOIEMENT, s. m. Cri du chien. 
Latratus, us, m. Plin. = Faire en- 
tendre des aboiements, Latratus 
edgre, 0, is, didi, ditum. Ov. Latrare, 
0, as, avi, alum, n. Cic. 

ABOLI, IE, part. passéet adj. 1° An- 
nulé, supprimé. En gén. : Deletus, a, 
um. Cic. Sublatus. Cic. En pari. d'une 
loi, d'un décret : Abrogatus. Cic. An- 
tiquatus. Liv. En parl. d'une accu- 
sation, d'un crime : Abolitus. Dig. 
Voy. asozin. || 2° Tombé en désué- 
tude. Obsoletus, a, um. Cic. Exoletus, 
Suel. 

ABOLIR, v. act. 1° Annuler, abro- 
er. Drlére, eo, es, leui, letum, act. 

ic. Tollëre, o, is, sustuli, sublatum, 

act. Cic. = Abolir une loi, (par les 
moyens légaux) Legem antiquure ou 
abrogare, 0, as, avi, atum. Cic.; 
(par la violence) Legem perfringère, 
0, is, fregi, fraclum, ou evertère, 0, 
is, vwerli, versum. Cic. Abolir les 
actes de qqn, Alicujus acta rescin- 
d®re, o, is, scidi, scissum, ou dissol- 
vère, 0, is, solui, solutum. Cic. — 
une coulume, Consuetudinem ezxstin- 

dre, 0, is, stinri, stinclumn. Cic. — 
h dictature, Dictaturam ex republicä 
tollére. Cic. — les dettes, Pecunias 
creditas debitoribus condonare, 0, as, 
avi, atum. Cic. Debitores dimitiëre, 0, 
is, misi, missum (—= tenir quitte les 
débiteurs). Ulp. Il est à craindre 
qu'on n'en vienne à — les dettes, Pe- 
riculum est ne res ad labulas novas 
erveniat (VOy. ADOLITION 40). Cic. || 
F de droit. Abolir un crime (— en 
arrêter, en interdire la poursuite), 
Crimen abolëre, eo, es, levi, litum. 
Dig. || 2° Détruire, supprimer. De- 
lëre, eo, es, levi, letum, ou Tollëre, 
0, is, sustfuli, sublatum, act. Cic. = 
Abolir la superstition, Superstitio- 
rem follëre. Cic. — le souvenir d’une 
ch., Alicujus rei memoriam tollëre. 
Cic. ou oblitterare, 0, as, avi, atum. 
Liv. — à jamais la mémoire des dis- 
cordes, Discordiarum memoriam obli- 
vione sempilernä delëre. Cic. 

S'AsOLIR, v. réfl. 1° Etre annulé, 
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supprimé, Delers, cor, éris, letus sum, 
pass. Cic. et ous les passifs des 
v. cités à anozin. || 2° Tomber en 
désuétudo. Obsolesc®re, o, is, Levi, Le- 
tum, n. Cic. Erolkescére, n. Liv. 

ADOLISSEALENT, 8. m. Comme 
ADOLITION 1°. 

ADOLITION, 8. f. 1° Action d'an- 
nuler, de supprimer. Dissolutio, onis, 
f. Cic. Abolilio, onis, f. Suet. : Abo- 
lition d'une loi (par les moyens lé- 

aux), Legis abrogatio (onts), f. Cic. 
"— de toutes les lois (par la vio- 
lence), Omnium legum dissolutio. Cic. 
L'— des tributs, Tributorum abolitio. 
Tac. Promettre l’— des dettes, Pol- 
licert tabulas novas, c.-à-d. de nou- 
veaux livres de comptes (qui annu- 
lent les anciens). Sall. Il ne peut être 
sauvé que par l'— des dettes, Sine 
labulis novis saluus esse non potest. 
Cic. || 20 T. de droit. Mise 4 néant 
\d'une accusation), remise (d'une peine). 
Abolitio, onis. f. Dig. =: Obtenir l'abo- 
lilion de son crime, Culpæ liberatio- 
nem impetrare. Cic. Leltre d'—, Ab- 
solutoriæ litteræ, f. &' D'apr. Suet. 

ABOMINABLE, adj. 4° Qui mérite 
l'aversion, execrable. En parl. des 
pers. et des ch. : Abominandus, a, 
um. Liv. Detestabilis, m. f., e, n. Cic. 
Exsecrandus ou Nefarius ou Teterri- 
nus Ou Improbissimus ou Pessimus ou 
Atrocissimus, a, um. Cic. En parl. 
senl. des pers. : Nequissimus. Cic. En 
parle seul. des ch. = Infandus. Cic. || 

9 Très mauvais (en son genro). En gén. : 
Malus et mieux Pessimus, a, um. Cic. 
Pour ce qui affecte les sens : Teter, 
tra, trum. Cic. = Vers abominables, 
Miserum carmen. Virg. Odeur abo- 
minable, Teter odor. Cæs. Goût (sa- 
veur) —, Fœdus sapor. Virg. Temps 
—, Tenpeslas fæda. Liv. spurcissima. 
Cic. || 3° Très laid. Fœdissimus, a, 
um. Cic. : Un homme abominable, 
Monstrum hominis. Ter. Voy. APFREUX. 

ADOMINADLEMENT, adv. 1° Do 
manière à moriter l’avorsion. Nefarie. 
Cic. Tetre. Cic. Atrociter. Cic. Fœde. 
Cic. || 2° Très mal. Male et mieux 
Pessime. Cic. Fœdissime. Cic. || 8° Qaf. 
Extrêmement. Incredibiliter ou Insi- 
gnite. Cic. = Abominablement laid, 
Insignis ad deformitatem (— remar- 

uable sous le rapport de la laideur). 

ic. VOY. AFFREUSEMENT. . 

ABOMINATION, 8. f. 1° Aversion, 
répulsion. : Avoir en abomination, 
Voy. Asnonnen. Etre en — à, Voy. 
Etre apuonné. || 2° Objet d'horreur 
(en parl. des pers.). = Etre l’abomi- 
nation de, Voy. Etre anuonné. || 3° 
Chose oxécrable. Facinus, noris, n. ou 
Flagitium, ti, n. Cic. Facinus nefa- 
num ou scelestum, D. Liv. Res (ei) in- 
fanda (æ), f. Cic. Res (ei atrox (ocis), 
f. Cic. : La plus grande abomination, 
Teterrimum facinus. Cic. O abomi- 
nation! C'est une — ! O indignum 
facinus! Cic. || 4° Ecr.-Ste. Idoläirie; 
es idoles. Voy. ces m. || 6° Ecr.-Sle. 
L'abomination do la désolation, c.-à-d. 


la plus abominable profanaion; la 


plus abominable impièté. Voy. ces m. 


et des 


summä abundantiä. 
vivres), 


Abundare, 0, as, avi, alum, n. 
Jouir de l'—, Vivre dans l'—, In om- 
nium rerum abundantiàä vivére. Cic. 
Omnnibus copiis florëre. Cic. Nager dans 


plevit. Cæs. Un dieu 
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ABOMINER, v. act. Comme as- 
HONNEN. 

ADONDAMMENT, adv. 1° En 
grando quantité. Copiose. Cic. Abun- 
danter. Cic. Large. Cic. =: Pleurer 
abondamment, plus —, Flére uber- 
tim. Suetl. uberius. Cic. || 2° Ample- 
mont. Abunde. Cic. Abundanter. Cic. 
Affatim. Cic. Copiose. Cic. = Nous 
avons abondamment parlé du cylise, 
De cytiso affatim dirimus. Plin. Ques” 
tion traitée —, Locus uberrime frac- 
talus. Cic. 

ABONDANCE, 8. f. 4° Grande quan- 


tité de. Abundantia, æ,f. Cic. Af- 
fluentia, f. Cic. Copia, f. Cic. Uber- 


tas, atis, f. Cic. = L'abondance (ab- 


sol.); En abondance (locut. adv.). 


Voy. n° 2. L'— de toutes choses, 


Omnium rerum abundantia ou affluen- 


lia ou copia. Cic. L'— des moissons 
ruits, Frugum et fructuum 
ubertas. Cic. Une grande — d'or et 
d'argent, Auri et argenti magna vis 


(gén. et dat. 3. vis, vi, fort rares: 


acc. vim; abl. vi). Cic. || Express. 


diverses : Une trop grande — de li- 
ques de choses, Nimius humor. 


uint, Nimis mulla, n. pl. Cic. Pro- 


duire une trop grande — de sarments, 
de feuilles, Sarmentis (abl.) silvescère, 
0, is, 8. parf. ni sup., n. 
frondem lururiare, 0, as, qui, atum, 


Cic. In 


n. Plin. S'il surt de la blessure une 
trop grande — de sang, Si sanguis ex 


vulnere timmodice fluat. Plin. Avoir 


abondance de, Voy. ADONDER 3°. || 


3° Absolt. Grande quantité de choses 
nécossaires à la vie. Omnium rerum 
abundantia ou affluentia ou copia 


æ), f. Cic. : Au sein, Au milieu 
e l'abondance (de la richesse), In 
Tac. L'— (des 
Annonz affluentia. Pi.-j. 
Pays d'—, Opima ou Fertilis regio. 


Cic. Année d'—, Fertilis annus. Prop. 
C'est une année d’—, Pomis annus 
exzuberat (eruberare, 0, avi, atum, n. 


Virg. Elre dans l'— (être TeRe) 
Cic. 


l'—, Omnibus copiis ou Rebus omni- 
bus circumfluëre. Cic. L’'— vicnt, 
règne tout à coup, Opes subito af- 


fluunt (affluëre, 0, fluxi, flutum, n.), 


V.-Mazx. Où règne une grande —, 
Ubi effuse affluunt opes. Liv. Cela 
mit, Gt régner l' — dans l’armée, Ea 
res Omnium rerum COpid exercilum COM- 
faisant régner, 
y répandant l —, Aliquis deus 1bi 
omnium rerum abundantiam et copiam 
suppeditans. Cic. || EN ABONDANCE 
(locut. adv.) : Etre, Se trouver 
en —, VO. ABONDER 20. Ktlre en 
trop grande —, Voy. SURABONDER. 
Avoir en —, VOy. ABONDER J°. 
Fournir en —, Suppeditare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. J'ai versé des 
larmes en —, Vim lacrimarum pro 
fudi. Cic. [La terre] produit des grains 
en très grande —, Fruges marimnd 
largitate fundit. Cic. Cette place ren- 
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fermait en — tout ce qui élait néces- 
säire à Ja gucrre, Omnium rerum, 
qu ad bellum usui erant, summa erat 
in eo oppido facultas. Cæs. De l'or en 
—, Magna vis auri. Cic. || So Fig. 
épanchemont. 
Cic. : Dire qq. 
selon 


Abondance de cœur 

Auimi effusio (onis), Î 
ch. d'abundance de cœur, 
l'— du cœur, Er animo aliquid dicère. 
Ter. Je vous ai parlé d'— de cœur, 


Omnia quæ sentiebam vobis effudi 


(eJundère, o, is, fusum). Cic. || 6° 
En parl. du style. Copia, æ, f. Cic. 
Ubertas, atis, f. Cie, : Une benreuse 
abondance d'idées et de mols, Bea- 
tissima rerum vwerborumque copia. 

Quint. Une stérile — de paroles, 
Inanis qurdam profluentia loquendi. 
Cic. Le peu, Le manque d'—, Ino- 

ia, æ,f. Cic. Jejunitas, atis, Ê Cic. 

"— des idées amène l'— des expres- 
sions, Rerum copia verborum copiam 
gignit. Cic. La connaissance des faits 
doit nécessairement donner au style 
de la richesse et de l'—, Ex rerum 
cognitione efJlorescat et redundel opor- 
tet oratio. Cic. [L'écrivain] dont le 
style est diffus passe pour avoir de 
l'—, Effusus pro copioso accipitur. 
Quint. Parler avec —, Copiose et 
abundanter loqui. Cic. Parler avec 
trop d'—, Effusius dicére. Pl.-j. Qui 
a, Où il y a de l'—, Voy. ABONDANT 
30. || Parler d'abondance (— sans 
lire, sans réciter), Ex fempore di- 
cêre. Cie. Voy. imrnovisen. [| 6° Mvytb. 
L'Abondance, décsse. Copia, æ, f. Üv. : 
La curne d'abondance, Cornu Copis. 
Plaut. Gell. 

ADONDANT, part. prés. d'ABON- 
DEn. Voy. ce v. || ADOXDANT, ANTE, 
adj. 4° Qui est en grande quantité. Co- 
piosus, a, um. Cic. Abundans, gén. 
antis. Cic.: La récolte do blé avait 
élé peu abondante, Frumentum an- 
guslius provenerat. Cæs. Pluie —, 
Magnus imber. Cic. Larmes abon- 
dautes, Multæ lacrimæ. Cic. Etre 
abondant, Voy. asoxpen. Etre trop 
—, Voy. sunanoNnEn. | 2° Qui a une 
grande quantite de. Abundans, gén. 
antis (en qq. ch., aliquà re). Cic. 
Plenus, a, um (alicujus rei ou aliqua 
re). Cic. Cépiosus (aliqu& re). Cic. 
: Ville abondante en savants, Urbs 
eruditissimis hominibus affluens. Cic. 
Vie — en plaisirs, Vita plena et con- 
ferta vluptatibus. Cic. Île — en ri- 
chesses, Insula referta divitiis. Cic. 
Voyÿ. PLEIN, RICHE, FÉCOND, FENTILE. 
Ï| 39 En parlant du style. Copiosus, a, 
um. Cic. Uber, gén. 8. eris (gén. pl. 
erum; manque des cas en a). ie. 
: Oratenr abondant, Orator plenus on 
uber ad dicendum. Cic. — en pen- 
sées, Rerum frequentiä ou Senicn- 
tiis creber, bra, brum. Cic. Langue 
abondante, Lingua locuples (gén. etis) 
ou copiosa où uber. Cic. 

D'auonDanr, anc. locut. adv, En 
outre. Præterea. Cic. 

ABONDER, v. neut. {e Venir en 
grande quantité. Confluëre, o, is, fluri, 
sans sup., n. Cic. Affluëre, 0, is, 
fluzi, flurun, n. Liv. : [Les étran- 
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gers] abondèrent à Athènes et dans 
cette ville, Conflurerunt Athenas et 
in hkanc urbem mulli. Cic. Les mar- 
chands abondent (babituellement) 
chez eux, Afulti ad eos merculores 
ventitant. Czs. || 2° Plus souv. Etre 
en grande quantité. Abunde adesse, 
adsum, ades, adfui. Cic. esse. Sall. 
Affluère, o, is, fluxi, flurum, n. Cic. 
: Le lait abonde dans la mélairie, 
Villa abundat lacte (= la métairie — 
de lait). Cic. Les brigands abondent 
en ce pays, Est copie magna latronum 
in eä regione. Sal. Le port de Caièle 
où — les uavires, Portus Caielz ple- 
nissimus navium. Cic. || 3° Avoir en 
grande quantité, Abundare, 0, as, avi, 
atum, n Cic. Affluëre, 0, is, flui, 
flurum, n. (en qq. cb.. aliquä re). Cic. 
: Abonder en toutes choses, Omnibus 
copiis circum/luëre, 0, is, fluri, sans 
sup., n. Cic. — en sources, Fontibus 
scalëre, eo, es, 8. parf. ni sup., D. Cic. 
| 6 Fig. Etre fort attaché à; adopter 
une opinion) = J'abonde dans mou 
sens, ie suis fort attaché à mon opi- 
nion) În sententi& me permaneo, es, 
mansi, mansum, manère. Cic. persio, 
as, stiti, statum, stare. Cæs.; (j'y Suis 
trop obslinément attaché) Pertinaz 
sum, es, fui. Cic. |} Abonder dans le 
sens de qqu, (adopter son opinion) 
Valde alicui assentiri, ior, iris, sen- 
sus sum, dép. Cic. Alicujus senten- 
tiæ favére, co, es, favi, fautum, 
n, Cic.; (l'appuyer) Alicujus sen- 
tentiz adesse, adsum, ades, adfui. 
Plin. 

ADONNIR, v. act. Amôliorer. Voy. 
ce mot. I ABONNIR, Ÿ. neut. et S'ABON- 
nin, v. réû. S'améliorer. Voy, ce mot. 

ADORND, s. m. 1° Accès d'un lieu. 
En gén. : Aditus, üs, m. Cic. Acces- 
sus, üs, m. Suet. Par eau : Appul- 
sus, üs, m. Liv. =: Le camp était 
de facile abord, Castra facilem adi- 
lum habebant. Cæs. Du côté où l'— 
était plus facile, Unde aditus erat 
planior. Liv. Lieu de diMicile —, 
Locus difficilis. Suet. Lieux de diffi- 
cile — pour les convois, Avta com- 
mealibus loca. Liv. Un lien dont les 
marais rendaient l'— impossible à 
une armée, Locus, quo, propler pa- 
ludes, exercitui aditus non erat. Cæs. 
L'— de ce sancluaire est interdit aux 
hommes, Aditus in id sacrarium non 
est viris. Cic. Défendre aux ennemis 
l'— d'une place, Vim hostium ab 
oppido prohibére. Cæs. || 2° Au pl. Ce 
qu entoure un licu et ÿ donne accès. 

ditus, üs, m. Cic. Infroitus, üs, ©. 
Czs. = Les abords de l'ile sont défen- 
dus par de merveilleux ouvrages, 
Adttus insulæ munili sunt mirificis 
molibus. Cic. Fermer tous les — (du 
forum), Omnes aditus claudëre. Cic. 
Pour que les — des murailles fussent 
plus libres, Quo apertior aditus ad 
mœnia esset. Liv. Aux — mêmes du 
port, In ipso adilu pertüs. Cic. || T. de 
guerre : Paire les abords d'une place. 
Voy. arPnocug. || 3° Arrivées à un 
bord; arrivee, venus. En gén. : Ad- 
ventus, &s, m. Cic. Aditus, &s, m. 
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Cic. Par eau : Appulsus, Us, m. 
Liv. : Empècher l’abord de l'ennemi, 
Hostem litiorum appulsu arcère. Liv. 
Son — effraya le roi, Ejus adventus 
terribilis fuit regi. Curt. Villes prises 
au premier —, du premier — (d'em- 
blée), Urbes uno aditu aique aduentu 
captæ. Cic. À mon — dans la ville, 
je... Ut veni ad urbem.… Cic. À leur 
—, nous... Horum adventu,.… Cæs. || 
6° Attaque. Impetus, üs, m. Cæs. : Sou- 
tenir l'abord de l'ennemi, Ilustis tm- 
pelum sustinére. Cæs. || 6° Affluenco; 
endroit où a lieu cette affluence. : Un 
raud abord d'hommes et de femmes, 

irorum mulierumque celebrilas (atis), 
f. ou celeberrimus(1)conventus (us), m. 
Cic. 11 y a chez eux un grand — de 
jeunes gens qui vienncnt pour s'in- 
struire, Ad hos magnus adolescentium 
numerus discipline causä concurril. 
Czs. Lieu de grand —(très fréquenté), 
Locus celeberrimus. Nep. Londres, où 
se faisait un grand — de marchan- 
dises, Londres, l'— d'un immense 
commerce, Londinium copiä com- 
meatuum marime celebre. Tac. Délos, 
ui était l'— de toutes les nations, 
elos, quo omnes comineabant. Cic. 
| 6° Fig. Possibilite de s'approcher 
o qqn. Aditus, üs, m. Cic. Congres- 
sus, üs, o. Liv. : Homme d'un abord 
difbcile, Homo rari aditüs. Liv. On 
dit qu'il n'est pas d'un — facile, 
Aditus ad eum diffcilior esse dicitur. 
Cic. — facile, Facilis aditus. Cic. 
Jeune homme] à qui l'on a défendu 
‘— de ses camarades, Congressu 
æqualium prokibitus. Liv. Interdire à 
qqn l— d'une personne, Aliquem 
congressione alicujus prohibére. Cic. 
11 7° Manière dont on reçoit qqn, Voy. 
AcCuELL. || 8° Vue, aspect. Adspectus, 
üs, m. Cic. s Au premier abord, 
Primo ou Uno adspectu. Cic. Prima 
specie. Liv. }| À L'asonn, Dans 
L ADOND, DANS LE PRÉMIER ABOND, DES 
L'asonD, elc., locut. adv. Comme le 
suiv. 

D'asonn, locut. adv. 1° Au com- 
mencement, en premier lieu, Primo, 
Primum, Principio, À ou In princi- 
pio, Inilio. Cic. Ante omnia. Quint. 
Voy. encore le préc., 8°. || 2° Aus- 
sitôt. Statim, Confestim, Continuo, Ex- 
templo. Cic. Voy. encore le préc., 3°. 

D'AasonD aPnës (aussitôt après); 
D'ADOND QUE (aussitôt que). Voy. Aos- 
SITÔT. 

ADORDABLE, adj. VOy. ACCES- 
BiBLE 1° et 20. 

ABORDAGE, s. m. {° Action de 
s’accrocher à un navire ennemi pour 
combattre de près. : Monter à l'a- 
burdage, In hoslium navem ou naves 
transcendère, 0, is, scendi, scensum, 
n. Cæs. L'— leur était impossible, 
In hostium navem transilire non po- 
lerant. Liv. Etre à l'—, Injectä manu 
ferreä pugnare (— combattre après 
avoir jeté le grappin de fer sur le 
navire ennemi), Cæs. Relen(& hostis 
nave pugnare. Cæs. Comminus pugnare 
= combattre de près). Cæs. || 2° Choc 

ortuit de deux navires. (Navium) con- 
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cursus, Gs, m. Czs. : Eviter les abor- 
dages, Concursus navium inier se vi- 
tare. Liv. 

ABONDÉ, ÉE, part. passé. 40 Arrivé 
â un bord. Appulsus, a, um. Cic. || 2° Où 
l'en est arrivo. Adtlus, a, um. Veil. 
11 3° Dont on s’est approché. En gén. : 
Aditus, a, um. Cic. Pour lui parler : 
Conventus. Cic. || 6° Attaque. Appctitus 
ou Oppugnatus, a, um. Cic. || 6° Ac- 
croche par un navire ennomi. {Injectd 
manu ferreä] relentus, a, um. Cæs. 
6° Heurté. Collisus, a, um. Plin. 
79 Fig. Entrepris. Susceplus, a, um. 
ic. || 8° Commoncè, entamé. Inchoa- 
tus, a, um, Cic. 

ABORNDER, v. act. etnent. 1° Neut. 
et qqf. act. Arriver à un bord. Con- 
gtruil avec un nom de lieu; en pari. 
des pers. et des navires : Appell, or, 
ris, pulsus sum, pass. Cic.; en parl. 
des pers. : Navem ou Classem appel- 
ire. Cic. ou simpl. Appellère, 0, is, 
puli, pulsum. Liv. Navem ou Naves 
applicare. Cic. ou simpl. Applicare, o, 
as, caut ou cui, catum ou cilum. [irt.z 
Aborder au rivage, Appelli.. ad lit- 
tus. Cæs. en Italie, in Italiam. Liv. à 
Délos, ad Delum. Cic. à Syracuse, Sy- 
racusas. Cic. || Absol.; en pari. des 
pers. : Ad terram applicare, n. Hirl. 
Terræ navem applicare. Liv. Navigia 
liftori applicare. Curt.; en pari. des 
navires : Ad terram appelli, pass. 
Cic. : Empêcher Atlale d'aborder, At- 
talum littorum appulsu arcëre. Liv. 
[| 2e Neul. et qqf. act. Arriver dans 
quelque endroit. En gén. : Ventre, io, 
is, veni, ventum, 0. Cic. En pari. de 

lusieurs : Convenire, n. Cic. = Abor- 
er dans la ville, et aclivt Aborder 
la ville, Ad urbem adire, e0, is, vi 
ou ti, ttum, n. Cic. Les hommes les 
lus corrompus abordent chez lui, 
Ecrruprissims homines ad eum concur- 
runt (concurrère, 0, curri, Cursum, 
n.). Sal. Beaucoup de personnes 
aborderent à Athènes et dans cette 
ville, Multi Athenas et in hanc ur- 
bem conflurerunt (confluëre, 0, is, 
sans Sup., D). Cic. De toutes les par- 
ties de la ville une foule d'hommes 
abordait sur la place publique, Con- 
cursus hominum in forum ex lolä 
urbe fiebat. Liv. || 3° Nent. et 
coustr. av. la prép. pe. S’approcher. 
Accedëre, 0, 15, cessi, Cessum, n. 
(d'un lieu, ad locum). Cie. 1 6° Act. 
Accrochor (un navire). (Navem) percu- 
tère, to, is, cussi, cussum (= Île heur- 
ter). Liv. injeclä manu ferreä relinë- 
re, eo, es, tinui, tentum (= l'accro- 
cher au moyen d'un grappin). Cæs. 
(In navem) transcendëre, 0, is, scendi, 
scensum (— monter dessus). Cæs. || 
Bo Act. el Fig. Joindre, accostor qqn. 
En gén.: Aliquem ou Ad aliquem adi- 
re, €0, is, iui ou ti, ttum, act. et neut. 
Cic. Ad aliquem accedëre, 0, 1s, cessi, 
cessum, n. Cic. Pour lui parler : Ali- 
uem convenire, 10, is, veni, ventum. 
ic. En lui adressant Ja parole : Ali- 
uem appellare, 0, as, avt, atum. Cic. 
Pour l'altaquer : Aliquem aggredi, or, 
ris, gressus sum Ou adoriri, ior, iris, 
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ortus sum, dép. Cic. = De quel air 
aborder mon père, Quo ore appellabo 
patrem. Ter. Empêcher qqn d' — 
Svlla, Alicui omnes aditus ad Sullam 
intercludére. Cic. Se laisser — par tout 
le monde, Omnibus sui conventendi 
potestatem facëre, io, is, feci, factum. 
Ncp. Comme ils ne pouvaient pas être 
abordés, Cum non possent adiri 
(Voy. s'asonnen 3e). Cic. || 60 Act. 
Se mettre à, entreprondre. (Rem ou 
Ad rem) adire, eo, is, lui ou ti, 
itum, act. et neul. Cic. (Ad rem) 
acced®re, 0, is, cessi, cessum, n. Cic. 
Rem) suscipère, io, is, cepi, ceptumi. 
ic. = Aborder une cause, Causam 
adire. Cic. 11 est permis à Horten- 
stus d'— celte cause, Aditus ad hanc 
causam Îortensio palet. Cic. — un 
sujet, Materiam inchoare, 0, as, avi, 
atum. Cic. — la suite de son sujet, 
In reliquam orationem ingredi, or, 
Pris, gressus sum. Cic. — une discus- 
sion, Disputationem ingredi. Cic. — 
les affaires publiques, la carrière po- 
lilique, Ad rempublicam adire ou ac- 
cedère. Cic. In rempublicam ingredi. 
Cæs. Etre abordé, voy. s'anonnen 30. 

S'anonven, v. récupr. 1° Se heurter 
mutuellement (en pari. des navires). 
Inter se confligëre, 0, is, flizi, flictum, 
0. Cæs. {|| T. de guerre. Concurrère, 
0, is, curri, Cursum, n. Cæs. Liv. 
1 3° S’approcher l’un de l'autre (en 
pari. des pers.), Congredi, ior, ëris, 
gressus sum, dép. Nep. || 3° Qqf. 
gour le passtf. Etre abordé, entrepris. 

uscipi, 107, Ëris, cepius sum. Pass. 
Cic. Adiri, eor, iris, itus sum, Pass. 
Cic. Curt. | 

ABORIGENES, 8. m. pl. Peuple 
primitif d'un pays. Aborigenes, um, 1. 
pl. Plin. 

ABONTIF, 1VE, adj. Qui avorte, 
avorte. Abortivus, a, um. Hor. 

ABOUCUEMENT, 8. m. Confé- 
rence. Colloquium, ft, n. Cic. Voy. 
CONFÉRENCE. 

ABOUCHER, Y. act. Faire con- 
férer plusieurs personnes ensemble. 
Ad colloquium contrahère, o, is, trart, 
tractum, acl. Liv. 

S'anoccaen, v. réfl. Conférer avec 
qqn. (Cum aliquo) in collocutionem ve- 
nire, 10, is, veni, ventum, n. Ad Ier. 
Cum aliquo colloquium habëre, eo, es, 
bui, bitum. Liv. 2 Ils s'abouchèrent, 
Congressi sunt (congredi, ior, ëris, 
dép.). Nep. 

ABOUKIR, v. de la Basse-Égypte 
(la mème que Canope ?). Voy. canore. 

ADOUTIN, v. n. 149 Toucher par 
un bout. Pertinère, eo, es, tinui, sans 
sup., n. Cic. Contingëre, 0, is, figi. 
tactum, act. Cxs. =: La tracbée-artère 
aboulit aux poumons, Aspera arleria 
ad pulmones pertinet. Cic. Le pays 
des Helviens — au territoire des Ar- 
vernes, Üelvi contingunt Arverno- 
rum fines. Cæs. L'eslomac — à l'ex- 
trémité du palais, Stomachus palato 
eztremo flerminalur (lerminart, or, 
atus sum, pass.) — est borné par... 
Cic. La route qui — d'ici à l'Inde 
Via quæ hinc est ad Indiam. Cic. I 
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2° Tendre (vers un seul et même 
point), en pari. de plusieurs cl. Ver- 
gère, 0, is, 8. parf. ni sup., n. Cic. 
Concurrère, 0, is, curri, cursur, n. 
Sail. Conventre, io, is, veni, ventum, 
n. Plin. =: Toutes les parties aboutis- 
sent au centre, Ornnes partes in me- 
dium vergunt. Cic. Faire aboutir au 
même point, In unum locum cogère, 
0, is, coegi, coactum, act. Cic. Cæs. 


1 3° Se terminer (en forme de). Desi- 


nère, 0, is, ivi ou ti, itum, n. [or. 


Erire, eo, is, iui ou ii, ttum, n. (en.., 


in et l'acc.). Plin. = Qui aboutit en 


pyramide, In modum metz fastigatus, 
a, um. Liv. || 4° Fig. Avoir pour ré- 


sultat. Pertinére, eo, es, tinui, sans 
sup., n. Cic. Cadëre, o, is, cecidi, 
casum, n. Cic. Evadère, o, is, vasi, 
vasum, n. Cic. =: L'affaire va aboutir 


à la ruine de la patrie, Ad perniciem 


patriæ res speclal (spectare, 0, avi, 


atum, n.). Cic. L'événement a abouti 
à une grande lutte, Res in magnum 
cerlamen ercessil (ezcedëre, 0, is, 
cessum, n.). Liv. L'extrème liberté 
aboutit à l'extrème servitude, Nimia 
libertas in nimiam servilulem cadit. 
Cic. L'entreprise n'a abouti à rien, 
Vanum inceplum evasit. Liv. Je pense 
que cela n'aboulira à rien, [d ego puto 
ad nihilum ou ad nihil recasurum (reci- 
dère, 0, is, cidi, n.). Cic. Le discours 
n’a abouli à rien qu'à faire ajouroer 
l'époqne de, Oratio ad id modo va- 
luit (valére, eo, es, litum, n.), ut tem- 
pus proferretur.… Liv. Voilà donc où 
toutes ces choses ont —, à faire battre 
de verges un citoyen! Huccine tan- 
dem hæc omnia reciderunt, ut civis 
virgis cæderetur{ Cic. Où va aboutir 
cela? Hoc quo eruplurum est (erum- 


père, 0, is, rupi, n.)? Cic. Voyez où 


cela doit —, Videte illud quo perti- 
neal Où quorsum evadal. Cic. Je me 
demandais avec inquiétude où cela 
devait —, Verebar quorsum id eva- 
deret. Ter.; où cela aboutirait, quor- 
sum id casurum esset. Cic. Je suis in- 
quiet de savoir où cela aboutira, Sane 
curæest quorsum eventurum hoc sit. 
Ter. Aboutir heureusement, malheu- 
reusement, Prospere, Secus procedère, 
0, is, cesst, cessum, n. Cic. Sall. || 
Bo Venir à suppuration. Erumpère, 0, 
is, rupi, ruplum, n. Cels. =: Faire 
aboutir, Ad suppurationem perducère, 
o, ts, duri, ductum, act. Plin. Rum- 
père, act. Plin. 

ABOUTISSANT. 4° Part. prés. 
d'aAsouTin. Voy. ce v. || 2° Adj. ABou- 
TISSANT, ANTE. Qui est contigu. Conti- 
nens, gén. entis. Cic. Adjuncius, a, um 
(à qq ch., alicui reï). Cic. | 3° Subst. 
M. pl. ADOUTISSANTS. Parties contiguës. 
: Les tenants et les abuutissants de 
cette pièce de terre, Continentia aique 
adjuncta prædia huic fundo. Cic. || 
4° Fig. Tous les details : Exposer tous 
les Lenants et abautissants d'une af- 
faire, De re subtiliter et copiase dis- 
serëre. Cic. Examiner les tenants et 
les — des choses, Omnia minute et 
scrupulose scrutari. Quint. Voy. Dé- 
TALL. 
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ABOUTISSEMENT, 8. m. Comme 
SUPPORATIUN. | 

ADOYÉ,Ée, part. passé. {0 Poursui- 
si par les aboiements : Etre aboyé par 
les chiens, À canibus latrari. Plin. || 
do Fig. Poursuivi par les cris, les In- 
jures. Eragitatus, a, um. Cic. : Etre 
aboyé de Caton, À Catone allatrari. 
Quint. | 3° Recherché aroo ardour. 
ÆErpetitus, a, um. Cic. 

ADOYER, v. n. (et ane. act). 1° 
Crier (on part. du chien). Latrare, 0, as, 
avi, atum, n. Cic.: Aboyer à, après, 
rontre gr, etact. Aboyer qqn, La- 
Irare alhiquem. Plaut. Hor. alicui. 
Ov. — en tournant antour de qqn, 
Aliquem circumlatrare, o, as, S. parf. 
pi sop. Sen. || 2° Fig. Crier, invec- 
tiver, Latrare, o, as, avi, alum, n. 
Cic. : Aboyer à, après, contre qqn, 
et act. Aboyer qqn, Aliquem allatrare, 
o, as, avi, afum. Liv. Quint. Alicui 
oblatrare, 0, as, s. parf. ni sup. 
n. Sen. || Prov. Aboyçer à la lune 
crier inutilement), Latrare nubila. 

tat. || 3° Rechercher aveo ardeur 
: Aboyer après un héritage, Here- 
ditatem inhare, 0, 05, avi, atum. 
Plaut. — après la richesse ou \a pais- 
sance, Opes aut potentiam consectari, 
or, aris, atus sum, dép. Cic. 

ABOYEUR, 5. m. 1° Qui aboie; et 
Fig. Qui crie. Latrator, oris, m. Virg. 
Quint. || 2° Fig. Qui recherche avoo 
ardeur. Captator, oris, m. Liv. 

ABRAMAN:, le premier des pa- 
triarches. Abraham ou Abram, m. 
indécl. Bibl. Gén. abrahæz. Tert. 
Abræ. Prud. 

ABPRÈGE, de, part. passé et ad). Ac- 
courci. Imminutus, a, um. Cic. Recisus. 
Vell. Pl... : Mot abrégé, Imminutum 
verbum. Cic. Route abrégée, Compen- 
diaria via. Cic. Viz compendium. Plin. 
ou absol. Compendium, ii, n. Flor. 
Volnmes abrégés, Volumina in arc- 
tum collecta. Plin. Plaidoiries abré- 
gées, Causæs in brevs coactæ. Liv. 
VOY. ABRÉGER. 

ABRÉOS, gubst. m. 4° Réduction 
d'un ouvrage en un plus petit. Epitome, 
es ou Epitoma, æ, Î. Cic. Summarium, 
ii, n. Sen. Breviarium, n. Sen. : 
Un abrégé de l'histoire de Rome, 
Rerum omnium romanarum brevia- 
rium. Suet. L’— de Fannius, des 
œovres de Fannius, Epitome Fan- 
niana. Cic. L'— de Célins, des œuvres 
de Célias par Brutus, Epitome Bruti 
Celianorwm (s.-e. librorum). Cic. Ré- 
duire en an —, Faire un — de, Mettre 
en —. VOoy. ABRÉGER. En —, Breviter 


ou Summatim ou Przcise. Cic. | 20 | C 


Fig. Image on raccourci : Cette vertu 
est l'abregé de toutes les autres, Häc 
fn unä virfute omnes virtutes religuz 
continentur. Cic. Nons avons eu dans 
notre campagne de Cumes une sorte 
de Rome en —, Habuimus in Cumano 
quasi pusillam Romam. Cic. || 3° Re- 
tranchement de lottres, écriture abré- 
gée : En abrégé, Par —. Voy. amné- 
YLATION., 

ABRÉGEMENT, 5 m. Diminution 
d'étondus. VOy. ACCOURGISSMENT, 


ABREU 


ABRÉGER, Ÿ. act. 4° Rendre plus 
court, diminuer la longueur de. Immi- 
nuère, 0, is, minui, minufum, AaCl. 
Sal. Contrahre, o, is, trari, frac- 
tum, act. Quint. (Rem) breviorem fa- 
cere, io, is, feci, factum. Cic. = Abré- 
ger la durée de la campagne (t. de 
guerre), Tempus æslivorum immi- 
nuëre. Sail. — la plaidoirie, Tempora 
dicendi contrahère (— diminuer le 
temps accordé pour parler). Quint. 
— les jours de qqn, Alicui moriem 
maturare, o, as, avi, afum. Cic. — 
beauconp on discoors (en retrancher 
beaacoup de passages), dAfulta ex 
oratione recidëre, 0, is, cidi, cisum. 
Quint. Voy. n°2. — son chemin 
(prendre us chemin plos court), Pro- 
piore compendio ire, eo, is, ini Où ti, 
itum, n. Tac. — à qqn le chemin de. 
(fig.), Atiquem celeri facilique com- 
pendio ducëre, o, is, duri, ductutn (ad 
et l'acc.). Gell. | Absol. Chemin qui 
abrège, Via (æ) compendiaria (æ), f. 
Cic. On découvrit un chemin qui 
abrégeait de quatre journées de mar- 
che, Compendium vis quatridui de- 
prehensum est. Plin. 
cheœin qui abrège le plus, fre quä 
grorimu îler est. Ces. | 20 Faire l'a- 
regé (d'un ouvrage); dire en peu de 
mots =: Abréger un ouvrage, Opus in 

ifomen cogëre, 0, is, coegi, coac{um. 

us, — en Six livres, Ad sex li- 
bros redigëre, 0, is, egi, actum, act. 
Varr. Sex epitomis circumscribére, 0, 
is, scripsi, scriptum, act. Col. — en 
peu de livres.., In paucos libros con- 
trahëre, o, is, frari, tractum, act. 
Quint. || Absol. Abréger, Paucis (s.- 
e. verbis) absoluëre, 0, is, solvi, solu- 
tum, 0. Sall. Quand on abrège trop, 
il en résalle de l'obscurité, Nimium 
corripientes omnia sequilur obscurilas. 
Quint. En abrégeant, Breviter. Cic. 
Je parlerai du reste en — le plus 
fe. ro Cetera quam paucissimis 


Prendre le 


s.-e. verbis) absolvam. Sall. Abrège, 
ræcide. Cic. J'abrégerai, Abrégeons, 
Brevi præcidam. Cic. Pour abréger, 
Brevitatis causä. Cic. Ne plura, Ne 
multa (s.—. verba dicam). Cic. Quid 
mulia ? Cic. Voy. ner. || 3° Faire pa- 
raltre moins long. Fall?re, o, is, fefelli, 
falsum, act. Ov. =: Abréger le temps 
en causant, {oras sermonibus fallère 
Su tromper les beures). Ov. || 4° T. 
e gramm. Rendre brève une syllabe. 
Syllabam corripére, to, is, ripui, rep- 
fum. Quint. || 6° S'ADRÉGER, v. réf. 
Devenir plus court. Brevior (neut. 
brevius) fo, fs, factus sum, fieri. 
ic. 
ADBREUVÉ, #e, part. passé. 1° Qui 
a bu. Potus, a, um. Cic. [2 Mouillé. 
Madefactus, a, um. Cic. : Etre abreu- 
vé, Madëre, eo, es, 8. parf. ni sup., D. 
ge q. ch., aliguä re). Cic. || 3° Fig. 

ue l'on a rempli ou Qui s'est rempli 
de. VOoy. ABREUVER 4° et S'ABnEU- 
ven 30 et 4o, 

ABREUVER, v. act. 1° Faire boire 
des animaux) : Abreuver un troupeau 
le mener à l'abreuvoir), Armentum 

ed bibendum appellëre, o, is, puli, 
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pulsum. Varr. ad aquam ducëre, 0, 18, 
duri, ductum. Col. — un troupeau 
à la rivière, Pecus ad flumen appel- 
Ure. Ulp. — des chevaux (en leur 
donnant à boire), Equis potum imner- 
tiri, dép. (et mieux impertire, to, 
is, toi ou ü, ifum, act.). Plin. — on 
animal avec de l'eau tiède, Pecudi 
aquam modice calidam præbëre, eo, es, 
bui, bitum. Col. l 2° Faire boire abon- 
damment qqn. Aliquem multä potione 
complére, e0, es, plevi, pletum. Cic. 
: Abreuver de vin (jusqu'à l'excès), 
Vino obruëre, o, is, rui, rutum, act. 
Nep. || 3° Mouiller, arroser. Afadefacère, 
io, is, feci, factum, act. Cic. Irrigare, 
0, as, avt, atum, act. Cic.= Etre abreu- 
vé, Madefieri, fio, fis, factus sum. Cic. 
j 6 Fig. Remplir de. Cumulare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. Afficère, io, is, 
feci, fectum, act. Cic. : Abreuver qqn 
d'outrages, Aliquem contumelits one- 
rare ou omnibus contumeltis vezare, 0, 
us, avi, atum. Cic. — qqn de désoùts, 
d'amerlume, de fie), Magnam acerbi- 
tatem alicui afferre, fero, fers, attuli, 
allatum. Cic. Que l'on a abreuvé d'a- 
mertume, Acerbitatibus dilaceratus 
(dilacerari, or, aris, pass.). Tac. 
Abreuver qqn de joie, Aliquem gaudio 
perfundëre, o, is, fudi, Ausum: Liv. 
— son âme de. Voy. le suiv. n° 4. 

S'ADnEUvEn, v. réf. 4° Boire (en 
par!. du bétail). Bibère, o, is, bibi 
sans sup., neut. et act. Col. Ada- 
quari, or, aris, atus sum, dép. Suet. 
: S'abreuver à un bassin, E piscinä 
bibgre. Col. Où [le cheval] avait con- 
lome de s'—, Ubi adaquari solebat. 
Suet. Aller s—, Venire potum (au 
sup.). Virg. ad potum. Plin. Laisser 
le troupeau s'—, Pecori potestatem 
que facëre. Col. Il En pari. des 
abeilles, Aquari, or, aris, alus sum, 
dép. Virg. Plin. l 2° Boire abondam- 
ment (en pari. de l'homme). Perpotare, 
0, as, avt, sans sup., n. Cic. = S'a- 
breuver largement, Immenso potu im- 
pleri, eor, éris, pletus sum. pass. Plin. 
l Fig. S'abreuver de, Haurire, io, ts, 
ausi, haustum, act. Cic. Bibëre, 0, 
is, bibi, sans sup., act. Quint. = S'a- 
breuver aux sources de..…., Er fon- 
tibus haurire. Cic. || 3° Etre humecté. 
Madeferi, fo, fs, factus sum, n. Cac. 
: Glaives qui se sont abreuvés de 
sang, Mfadefacti sanguine gladii. Cic. 

4° Fig. S'inonder, se couvrir de = 

‘abreuver de larmes, Lacrimis con- 
fici, tor, Éris, fecitus sum, pass. Cic. 
In lacrimas effundi, or, êris, fusus 
sum, pass. Tac. S'— du sang des 
citoyens, Sanguine civium se saturare, 
0, as, avi, atum. Cic. Cœur qui s'est 
abreuvé de flel, Afalevolentia suffusus 
animus. Cic. 

ABREUVOIR, 3. m. Lieu où l'on 
mône boire et baigner les animaux. En 
gén. : Aquarium, ti, n. Cato. Aquatio, 
onis, f. Cic. En parl. d'un bassin, 
d'une mare: Piscina, æ, f. Col. : Mener 
à l'abreuvoir, Voy. asneuven 4e. 
Aller à l'—, Ad potum venire. Plin. 

ABREVIATEUN, 3. m. Auteur qui 
abrège l'œuvre d'un autre. Breviator, 
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oris, m. Oros. = Diophane est l’abré- 
viateur de Dionysius, Diophanes 10- 
mr Dionysium epitomä circumscripsit. 

ol. 

ADRÉVIATION, 5. f. 4° Retran- 
chement de lottres dans un mot Lit- 
terarum demplio (onis), f. Varr. | 
2° Ecriture abrégée. Notzs, arum, 

1. Sen. : Ecrire avec des signes d'a- 

réviatiun, Notare, 0, as, avi, atum, 
act. Quint. Notis scribère, o, is, scripsi. 
scriptum, act. Dig. On écrit Subura 
en trois lettres par —, Subura tribus 
litteris notalur. Quint. Voy. STÉNo- 
GNAPIIIER, 

ABRI, 8. m. 1° Lieu où l'on est à 
couvert. Perfugium, ii, n. Cic. Re- 
ceptaculum, 1, n. Plin. : Un abri contre 
la pluie ou le soleil, contre la rigueur 
du climat, Sufugium aut imbris aut 
solis. Pl.-j. adversus cæli rigorem. 
Sen. Excellent — contre les tempètes, 
Egregium aduersus tempcsiates recepta- 
culum. Plin. Donner — à qqn (dans sa 
maison), Tecto aliquem recipëre, io, 
is, cepi, ceptum. Cæs. Chercher un — 
dans les maisons), In tecta suffugëre, 
10, ts, fugi, s. sup., n. Liv. Ayant 
trouvé Jpour son navire] un — au 
milieu des rochers, Inter sara quie- 
tam nactus stafionem (= un mouii- 
lage calme). Ces. A l'—, À l'— de, 
Voy. gl. as. Etre un —, Servir 
d'—, Voy. asnrren. || 2° Ombrage. 
Umbracula, orum, n. pl. Cic. || 8° Ce 
qui protège contre. Munimentum ou 

{amentum, 1, 0. (oral adversus 
ou contra et l'acc.). Sali. Liv. || 
&° Fig. Ce qui preserve de. Perfugium 
ou Refugium ou Præsidium, tt, n. 
Cic. : Un abri contre le malheur, 
Præsidium salutis (— une garantie de 
salut). Cic. Chercher un — contre 
les dangers, Quærère sibi præsidia 
periculis. Cic. Trouvant un — dans 
son innocence, Innocentiä suä tectus, 
a, um. Cic. 

A L'aAënt, loc. adv. 149 À couvert. 
Sub tecto. Col. = [Qui est] à l'abri, 
Tectus, a, um. Col. Mettre qq. Ch. à 
l'—, Aliquid protegère, o, 13, lexi, 
tectum. Czs. Se tenir à l'—, Intra 
tectum manère, 0, es, Mmansi, man- 
sum, n. Col. La pluie les força de 
se mettre à l’—, Imber eos coegit in 
tecta suffugëre (to, ts, fugi, S. sup. 
n.). Liv. || 2° Fig. En sûreté. In tuto. 
Gic. [Qui est] à l'abri, Tutus, a, um. 
Cic. Etre à l —, Esse in tuto. Cic. 
Mettro à l’ —, In tutum recipère, 
to, is, cepi, ceptum, act Liv. In 
tuto collocare, 0, as, avi, atum, act. 
Quint. 

A L'asni DS, loc. prép. 4° En sûreté 
contre. Tuto ab (aliquä re). Cæs. 
: (Qui est] à l'abri des traits, du 
danger, Ab ictu telorum tectus, a, um. 
Czs. À periculo tutus, a, um. Cæs. 
Port à l'— des vents du sud, Portus 
ab Austro tutus. Ces. Lien à l— des 
regards indiscrets, Locus ab arbitris 
remofus. Cic. Etre à l'— de la crainte, 
Esse procul ab omni metu. Cic.; de 
la crainte et des dangers, Mfetu ac 
periculis vacare, 0, as. avi, alum, D. 
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Liv.; du soupçon, Esse procul sus- 
picione. Cic. Suspicione carëre, eo, es, 
rui, ritum, n. Cic. 1] est à l'— d'un 
pareil soupçon, Longe ab istä suspi- 
cione abhorret (abhorrëre, eo, hor- 
rui, S. Sup., n.). Cic. Ista suspicio 
in illum non cadit {cad?re, o, ceci- 
di, casum, n.). Cic. Etre à l'— de 
tout reproche, Crimine carëre. Cic. 
Se mettre à l'— du soleil, Caput (oa 
Se) contra solem protegëre, 0, is, texi, 
tectum. Plin. Meltre qqn où qq. cb. 
à l'— de, (pr. et Ag.) Aliquem ou 
Aliquid ab aliquä re tegËre, o, is, text, 
fectum. Sall. Liv. defendère, 0, is, 
fendi, fensum. Ces. Col. tueri, eor, 
êris, luitus sum, dép. Cic. (fg.) pro- 
hibêre, eo, es, bui, bitum. Cic. custo- 
dire, io, is, iui ou ti, itum. Quint. 
Aliquem ou Aliquid contra aliquam 
rem munire, 10, is, 1ui Ou ti, i(um. 
Cic. Mettre son pouvoir à l— de 
toule alteinle, fmperium munire. Nep. 
| 2° En sûreté sous : [Qui est] à l'abri 

‘une chose, Alicujus rei præsidio 
tectus, a, um, THirt. Soldat à l'— 
d'un mur, à | — derrière un œur, 
dliles muro tectus. Cæs. Se mettre à 
l'— d'un retranchement, Se vallo tu- 
lari, 07, aris, alus sum, dép. Liv. A 
l'— de ces aunes, In illis alnorum 
umbraculis sous ces ombrages 
d'aunes). Cic. Mettre qqn à l'— de 
son bouclier, Scuto aliquem protcgëre, 
0, 15, lexi, lectum. Cæs. Vivre tran- 
quille à l'— de l'amitié du penple 
romain, Sub umbrä Romanz amicitie 
latëre. Liv. A l'— de la vertu guer- 
rire, In tutel& ac præsidio bellicæ 
virtulis. Cic. 

ABRICOT, 8. m. Fruit Armenia- 
cum, i, n. Col. 

ABRICOTIER, s. m. Sorte d'arbre 
fruitier. Armeniaca, æ, f. Col. 

ADRITE, ÉE, part. passé et adj. 
Protectus, a, um (contre qq. ch., de 

q. ch., ab aliquä re). Cæs. || Absol. 

hambre bien abrilée (s.—. contre 
le vent), Cubiculum ab omnibus ven- 
tis subductum. Pl.-j. Endroit abrité 
(ae. contre le soleil), Locus opacus. 

ic. 

ADRITEN, v. act. Mettre à cou- 
vort, proteger. Protegère, 0, is, texi, 
tectum, act. (contre qq. ch., ab ali- 
quä re). Cæs. Voy. Mettre À L'ADnr 
pe 4°: Un port abrite les navires 
(s.-e. des vents), Portus naves a ven- 
lis protegit. Cæs. Un platane — ce 
lieu (s.—6. du soleil), Platanus hunc 
peurs opacat (opacare, 0, avt, atum). 

ic. 

S'asnrren, v. réfl. Se mettre à 
l'abri. Se tegëre (0, is, texi, tectum; 
contre qq. ch., de ga ch., ab ali- 
quä re; Sous, dans, derrière qq. ch., 
aliquä re). Cic. = S'abriter du soleil, 
Caput (ou Se) contra solem protegère. 
Plin. S' — contre les coups, Ictus de- 
fendère, o, is, fendi, fensum. Liv. S'— 
dans les bois, Silvarum præsidio tegi, 
or, Éris, lectus sum, pass. Îirt. Les 
bêtes sauvages s'abritent dans leurs 
lanières, Feræ latibulis se tegunt. Cic. 
Aller s'abriter dans les maisons, In 
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tecla suffugère, 10, ïs, fugi, s. aup., 
n, Liv. || Fig. Se tuer, eor, éris, 
lurtus sum, dép. Cic. Se defendère 
(contre qq. ch., ab aliquä re). Cic. 
: S'ahriter à l'ombre d'un grand nom, 
sous le nom de qqn, Umbrä magni 
nominis, In auctoritate alicujus deli- 
Lescère, o, is, litui, s. sup., n. Quint. 
ic. 

ADROGATION, 58. f. Suppression 
Kégale (d'une loi). Abrogatio, onis, f. 

ic. 

ABROGER, v. act. Supprimer |é- 
galemont (une loi, un decret, etc.) = 
Abruger une loi, Legem abrogare ou 
anliquare, 0, as, avi, alum. die, tol- 
lêre, o, is, sustuli, sublatum. Cic. — 
un sénaltus-consulle, Senatus consul- 
tum inducêre, o, is, duri, ductum. Cic. 
— une coutume, Consuetudinem ez- 
stinguère, 0, is, sfinri, stinctum. Cic. 

S annoGEn, v. réf. 4° Etre abrogé. 
Abroyari, or, aris, alus sum, pass. 
Cic., et tous les passifs des Drécéd. 
Voy. AsnoGen. || 2° Tomber en desuë- 
tud6. Obsolesc®re, o, is, levi, leium, 
n. Cic. Exolescëre, n. Liv. 

ADRUPT, OPTE, adj. Escarpé. Præ- 
ruplus, a, um. Cic. Cæs. Abruptus. 
Liv. || Fig. (en pari. du style). 
Abruptus. Guint. 

ADRUTI, 18, part. passé et adj. 
1° Rendu ou devenu sauvage, barbare. 
Efferatus, a, um. Cic. || 2° Rendu 
stupide. [ebetatus, a, um. Pl.-j. Ÿ 
3° Devenu stupide. Hebes, m. f. n., 
gén. elis. Cic. 

ABRUTIR, Y. act. 1° Rendre sau- 
vage, barbare. Efferare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. = Abrutir les esprils, 
et absol. Abrutir, Animos efferare. 
Liv. || 2° Rendre stupide. Hebetem 
(nent. hebes) reddëre, 0, is, reddidi, 
redditum Cic. =: Abrutir l'esprit, et 
absol. Abrutir, Mentem obtundère, o, 
is, tudi, tusum. Cic. 

S'aonurin, v. réfl. 4° Devenir sau- 
rage. ËEfferari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. || 2° Devenir stupide. 
Qroescères 0, is, S. parf. ni sup., n. 

ic. 

ABRUTISSANT, part. prés. d'a- 
BruTIN. VOy. ce v. || ABAUTISSANT, 
ANTE, adj. 4° Qui donne un carac- 
tôre farouche. Qui (quz, qu? efferat 
animos. Liv. |} 2° Qui rend l'esprit stu- 
pide. Qui (quæ, quod) mentem obtundit. 
Cic. = Etre abrutissant pour, Voy. 
ABAUTIN. 

ABRUTISSENTENT, S. m. Etat 
d'une personne abrutie. Stupor, oris, 
m. Cic. Stupiditas, atis, f. Cic.= 
Jeter dans l'abrutissement, Voy. 
ABRUTIR. 

ABNUZZES, contrée de l'italio mé- 
ridionale. *Aprutium, ii, n. Samnium, 
ii, n. Liv. : Qui habite les Abruzzes, 
Samnis, itis. Liv. Relatif aux Abrus- 
zes, Samniticus, a, um. Sall. 

ABSALON, fils de David. Absalon, 
indéci. m. Bibl. 

ABSENCE, 8. f. 1° Défaut de prè 
senco d'une personne. Absentia, æ, f. 
Cic. = En ton absence, En notre —, il 
… Te absente, Absentibus nobis … 
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Ter. Cic. Pendant ton —, tu as pra 
ic. 
Altaquer qqn pendant son- , Ali- 
quem absentem aggredi. Cic. En l'— 
des maitres, Ubi donini absunt (ab- 
esse, absum, abfui, n.). Ter. Faire 
une longue —, une — de trois mois, 
Abesse diu. Cic. tres menses. Ter. Les 
regrets de l'—, Absentium (ou Ab- 


tenu …, Abscns conseculus es … 


sentis) desiderium (= inspirés par les 


absents, par l'absent). PI.-j. Kezrets 


causés par l'absence de qqn, Alicujus 
desiderium, n. Cic. 1l ne peut pas 
sunpurter le regret de ton —, Desi- 
derium fui discidit ferre non polesi. 
Cic. Ponr adoucir le regret de ton —, 
Ut desiderium tue presemtuz minualur 
— le désir de ta présence). Cic. Souf- 
rir de l’—, Er desiderre laborare. Cic. 
Son — fut remarquée, On regrella son 
—, Desideratus est. Liv. |] 2° Manque 
d'uno ch. (—exemplion d'an mal) Va- 
cuilas, atis, f. Cic. Liberatio, onis, f. 
Cic.; (= privation d'un bieu) {nopia, 
#, f. Cic. Egestas, atis, [. Cic. = Ab- 
sence de douleur, Doloris vacuilas ou 
privatio. Cie. — de tout désagrément, 
Omnis molestie liberatio ou vacuitas. 
Cic. — de tourments, Vacuilas ab 
engoribus. Cic. L'— de griefs, Crimi- 
num inopia. Cic. L’— de ressources, 
Summa rerum omnium inopia. Ces. 
L'— d'esprit, Animi egestas. Cic. 
L'— de courage, Animi infirmitas. 
Cic. || En toorn. par un adj. ou on 
verbe: Il y a chez les autres animaux 
absence complète de raison, Cetera 
animalia sunt rafionis erperlia (ex- 
pers, gén. tis, dépourvu de). Cie. L'— 
de fautes est une grande consolation, 
Magnum est solalium culpa vacare 
(paca, as, avi, alum, n., manquer de). 
ic. || En tourn. par un sub.t. = L'ab- 
sence de crainte, Voy. sécunrré. — de 
fortune, Voy. PaUvRETÉ. — d'énergie, 
Voy. mouesse, ete. || 3° Fig. Distrac- 
tion = Avoir des absences d'esprit ou 
simpl. des absences, Animo ercur- 
rêre (o, is, Cucurri, cursum, n.) ou 
vagant (or, aris, atus sum, dép.). Cic. 
Animo non adesse, adsum, ads, adfui. 
Cic. |] 4° Alienation d'esprit. Amentia, 
æ, f. Cic. : Avoir des absences d'es- 
prit, Mente alienari, or, aris, atus 
sum, pass. Plin. Donner des marques 
d'— d'esprit, Signa alienatæ mentis 
ostendëre. Sue. || B° Défaillance. Voy. 
ce mot. 

ABSENT, ENTRE, adj. et qqf. subst. 
19 Qui n'est pas présent. Absens, gén. 
tis. Cic.= Les absents ont tort (prov.), 
Nulla absentium habetur ratio (= 
on ne lient aucun compte des —}. 
D'apr. Cic. Etre absent de chez soi, 
de {a ville, de Rome, Domo, Urbe ou 
Ab urbe, Rom& abesse, absum, abes, 
abfui. Cie. || 2° Distrait, Inattentif = 
Son esprit est absent, Animo non 
edest (adesse, adsum, adfui). Cic, 

S'aBsENTER, v. ré. Se rendre ab- 
sent. Abesse, absum, abes, abfui, n. 
Cic. : S'absenter de, Voy. le préc. 4e. 

ABSIDE, 8. f. Sanctuaire d'une 
église. Absis, idis (acc. idem et ida), 
f. Isid 
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ABSINTIIE, 8. f. 4° Plante amère. 
Absinthium, it, D. Plin. Absinthius, 
ii, m. Varr. : Qui contient de l'ab- 
sinthe, Absinthiatus, a, um. Sen.-rÀ. 
Vio d'—, Absinthiatum, i, D. Pall. 
Absinthites, z, ®. Col. |] 2° Fig. 
amertume, douleur, Acerbitas, alis, 
f, Cic. Ærumna, &, f. Cic. Dolor, orts, 
m. Cic. . 

ABSOLU, 06, adj. 4° Qui existe 
indépendamment de toute condition. A6- 
solutus, a, um. Cic. = 1l y a des né- 
cessités relatives et des nécessités 
simples et absolaes, Sunt quzdam 
cum adjunctione necessitudines, que- 
dam simplices et absolutæ. Cic. Raison 
générale et absolue, Universa et ab- 
soluta ratio. Cic. Ce qui est bon et 
looable d'une manière —, Quod est 
ipsum per se OU suû vi où suä nalurä 
où suä sponte rectum et laudubile. 
Cic. Quand on recherche les qualités 
d'une cbose, on les examine d'une 
maniere — ou relative, Cum que- 
ritur quale quid sit, aut simplheter 
queritur aut comparate. Cic. Conci- 
déré d'une manière —, Simpliciter et 
ez suë& vi consideratus. Cic. Questions 
qu'on peut eovisager d'une manière 
—, et sans acceplion de persunnef 
ni de choses, Qwzstiones quæ :epa- 
ralæ à compleru rerum personarumque 
spectari per se possunt. Quint. || SubsL. 
w. L'absolu (t. de pbilos.). Id quod 
semper est simplez, et untusmodi, et 
tale que est (— ce qui est toujours 
simple et uniforme el tel qu'il est). 
Cic. |} 2° T. de gramm. Qui offre 
un sons complet par lui-même; qui ne 
dépond d'aucun autre mot Absolutus, 
a, um. Prise, : Dieu est un terme 
absolu, Deus est nomen absolutum. 
Prise. || 3° Total, complet, sans res- 
triction. Absolutus, a, um. Cic. Inf- 
nitus. Cie. : La perfection du monde 
est absolue, Mundus perfectus undi- 
que est, Où Alundus est explelus om- 
nibus suis numeris et parlibus. Cic. 
Une communauté — de vues et de 
volontés, Consiliorum et voluntatum 
sine uUG exceptione communitas. Cic. 
Cela est d'une impossibililé —, oc 
feri nullo modo potest. Cic. Ce qui 
est pour moi d'une nécessité —, Quod 
est miAi marime necessarium. Cic. 
Vous donsez à mes paroles un sens 
trop absolu, Plus, quam diri, intel- 
ligis. D'apr. Cic. Autorité absolue, 
{nfnitum imperium. Cic. Voy. le n° 4. 
Une confiance —, Maxima fides. Cic. 
Ua respecl absolu, Marima reverentia. 
Juv. Liberté trop absolae, Afajor li- 
centia. Cic. |] & Souverain, sans con- 
trôle : Domination, Autorité, Pais- 
sance absolue, Summum imperium. 
Cic. Summa euctoritas ou potestas. 
Cic. Pouvoir trop absolu, Nimia do- 
minatio. Cic. Pouvoir — snr qqn, 
Magna in aliquem dominatio. Ad Her. 
Le gouvernement — (opposé à la 
liberté), Dominatio, onis, f. Cic. 
Maître — de toutes choses, Om=ium 
rerum dominus. Cic. (Tarquin) de roi 
u il était, 8e rendit maltre —, De rege 

inus exstitit. Cic. Roi —. Rez vil 
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necisque omnium dominus. Curt. Dans 
use monarchie absolue, Cum domi- 
natu unius omnia tenentur. Cic. Etre 
maitre —, Omnia pusse, possum, po- 
tes, potui. Liv. Etre —, Éxercer sur 
tuule chose un pouvoir —, Omnia 
dominatu tenêre, eo, es, tenui, lenlum. 
Cic. Dans un Etat libre, la parole a 
un pouvoir —, ]n liberä civilate usus 
dicendi dominatur. Cic. La passion, 
ui exerce sur l'âme un pouvoir — 
Cupiditas animi dominatriz. Cic. | 
bo Imperieux, qui veut être obèi. Impe- 
riosus, a, um. Cic. : Caractère absolu, 
Feroz (ocis) ingenium (ii), n. Liv. D'un 
ton —, Imperiose. Gel. || 6° Pendant 
lequel se fait l'absoute = Le jeudi ab- 
solu (— le jeudi saint), Absolutionis 
dies (ei, m.). Eccl. 

ABSOLUMENT, adv. 1° Indèpen- 
damment de toute condition. Separatim. 
Cic. Simpliciter. Cie. : Considéré ab- 
solument, Simpliciter et ex suä vi con- 
sideratus. Cic. | 2° T. de gramn. 
Sans complement, Absolute. Prisc. || 
8° D'une manière génerale, sans entrer 
dans le detail. Universe. Cic. : Absoln- 
meat parlant, In universum æs{imanti. 
Tac. | &° Sans restriction. Sine ulla 
erceplione. Cic. || 5° Entièrement, tout 
à fait. Omnino. Ctc. Prorsus. Cic. Plane. 
Cic. : 11 n'y avait absolument que deux 
routes, Érant omnino itinera duo. 
Cxs. La loi n'a — que deux excep- 
tions, Sunt in totä lege dur excep- 
tiones. Cic. — nulle part, jamais, Om- 
nino nusquam, nunquam. Cic. — rien, 
Admodum nihil ou Nikil omnino. Cic. 
— aucun, Prorsus nullus. Cic. Ad- 
modum nullus. Liv. | 6° Indispensa- 
blement. Necessario. Cic. = 11 faut ab- 
solument que Je fasse cela, Mihi ne- 
cesse est hoc facëre. Cic. || 7° Aveo 
une résolution fixe et determinèe. Uti- 
que. Cic. =: Je désire absolument 8a- 
voir, Utique scire cupio. Cic. Je veux 
— rester à Rome, Mihi certum est 
Romæ manèëre. Cic. Je tiens — à 
tout dire, Certum est deliberatumque 
omnia dicère. Cic. Ne … absolument 

as, Neutiquam ou Nequaquam. Cic. 

[ss Souverainement, en maitre. Ad 
arbitrium moun, tuum, elc. Cic. Ar- 
bitratu meo, tuo, etc. Cic. I 9° Impé- 
ricusement. Arroganter. Cic. Fero- 
citer. Liv. Imperiose. Gel. 

ABSOLUTION, 8. f. 1° Action d'ab- 
soudre un coupable. Absolutio, onis, f. 
Cic. Cuipæ liberativ, f. Cic. =: L’ab- 
solution du crime de lèse-majesté, 
Absolutio majestatis. Cic. Sentence 
d'—, Voy. aBsoLoToIRE. Donner l'—, 
Voy. aesounne. || 2° Action par la- 
quolle Île prôtro remet les pèches. *Ab- 
solutio, onis, f. ou Sententia (æ) sacer- 
dolis absolutoria (æ), f. ou Peccatorum 
a sacerdote liberalio (onis), f. Le Br.= 
Donner l'absolulion à qqn, Alicui pec- 
cata dimitière, 0, is, misi, missum. 
Aug. 

ABSOLUTOIRNE, adj. Relatif à 
l'absolution, Absolutorius, a, um. 
Suet. : Sentence ahsolutoire, Sen- 
tentia absolutoria. Asc. 

ADSORDE, ék, part. passé d'an- 
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sonsen, Voy. ce v. || Adj. 40 Fig. 
Entièrement occupé par. Occupatus ou 
Intentus, a, um (par qq. ch., in ali- 
uä re). Cic. Cæs. = Ahsurbé par tant 
d'arrarces, Tot negotiis distentus. Cic. 
— dans ses réflexions, {n cogitativne 
defirus. Cic. — dans Sa duuleur, 
Luctu perditus. Cic. Voy. assonnen 
so | 2 Absol. Qui ne prête pas atten- 
tion aux choses du dehors =: Etre ab- 
sorbé, Animo non adesse, udsum, 
ades, adfui, n. Cic. 
ABSORBER, v. act. 1° Avalor, 
ompor, faire entrer en soi. Absvr- 
ëre, co, es, sorbui, sorptum, act. Cic. 
Ersurbére, e0, es, sorbui, 8. sup., 
act. Cic. Combibëre, o, is, bibi, s. 
gsup., act, Col. Dibère, act. Cat. = Ab- 
sorber tant de vin, Tuntum vini ez- 
Aaurire, io, is, hausi, haustum. Cic. 
— le sue de la terre (en parl. des 
plantes), E terrû succuim trahëre, 0, 
is, frazi, tractum. Cic. [Une parlie 
de l'air] est absurbée dans une cer- 
taine portion du cœur, Cordis parte 
quädam concipilur (pass. de conci- 
Fre, io, cepi, ceptum). Cic. Absor- 
Ber l'bumidité (en parl. du sable), 
Humoremm exsugère, 0, ts, suri, suc- 
tum. Varr. — la fumée (en arl. des 
Doix), Fumum excipëre. Plin. ï 2° Faire 
disparaître (les couleurs, les sons, les 
odeurs). Vincëre, 0, is, vici, victum, 
act. Just. : La lumière d'une lampe 
est absorbée par l'éclat du soleil, 
Luce solis lumen lucernæ obscuratur 
(pass. de obscurare, 0, avi, utum) ou 
offunditur (pass. de offundère, 0, fudi, 
fusum). Cic. La lumiëre des étoiles est 
— par la clarté du juur, Solis fulgore 
stelle obumbrantur (pass. de obum- 
brare, 0, avi, atum). Sen. La voix est 
— par la sciure de bois ou le sable, 
Vox scobe aut arenä devoratur (pass. 
de devorare, 0, avi, atum). Plin. Ab- 
sorber un son (le couvrir, en parl. 
d'un autre son), Sono (au dat.) obstre- 
pire, 0, is, strepui, strepitum, n. Ov. — 
‘odeur de l'ail, Allii odurem erslin- 
guëre, 0, is, stinzi, stinctum. Plin. || 
80 Fig. Epuiser, consumer, aneantir. 
Absorbëre, eo, es, sorbui, sorplum, 
act. Cic. Erhaurire, io, is, hausi, 
haustum, act. Cic. Consumêre, 0, is, 
sumpsi, sumplum, act. Quint. Absu- 
mère. Plin. = Absorber tout l'argent 
de l'Etat (en pari. d'une pers.), Onn- 
nem pecuniam publicam devorare, 0, 
as, avi, atum. Cic. Les intérèts ab- 
gsorbant le capital, Usuris sortem mer- 
gentibus (mergère, 0, is, mersi, mer- 
sum). Liv. Pour que les frais n'ab- 
sorbent pas les bénéfices, Ne surnp- 
tus fructum auperel (superare, 0, as, 
avi, atum). Varr. Absorber la fécon- 
dité d’une plante, Pertilitatem absu- 
mère. Plin. (Ces préceptes] absorbent 
toute la sève de l'esprit, Omnemn 
succum ingenii bibunt (bibëre, o, 
bibi, sup. inus.). Quint. ]| 4° Occuper 
toute l'étendue ou la durée de. Occu- 
pare, 0, as, avi, alum, act. Cic.:= 
Celte cause absorbera les premiers 
mois, Hæc causa prinos menses oc- 
cupabit. Cic. || 6° Occuper entièrement 
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l'esprit de qqn. Aliguem 9ccupatum 
lenêre, e0, es, lenui, fentum. Cic.: 
Je vois ce qui ahsorbe sa pensée, 
Perspicio quo animum intendat (inten- 
dëre, 0, is, tendi, tentum). Cic. Ce 
spectacle — leur attention, In hoc 
spectuculum animo intenduntur. Liv. 
ll est absorbé dans sa propre con- 
templalion, Totus in se acc) inten- 
dit, n. Sen. La guerre absorbe tous 
ses soins et toutes ses pensées, Totus 
el mente et animo in bellum insistit 
(insisiËre, 0, stiti, 8. sup., n.). Cæs. 
Etre absorbé par de grandes oc- 
cupations, Afarimis occujrationibus 
distingri (pass. de distinére, eo, es, 
tinui, tentum), Cic. Etre — dans ses 
reflexions, Toto animo cogitare, 0, as, 
avi, atum, n. Cic. Omni mente in co- 
gitatione versarti, or, aris, alus sum, 
dép. Cic. Etre — par d'autres soins, 
Aliarum rerum curä occupari (pass. 
de occupare, 0, as, avi, atum). Liv. 
Etre — dans sa douleur, In mærore 
Jacëre, eo, es, cui, cilum, n. Cic. Les 
esprits sont ahsorbès dans l'attente, 
Animi exspectalione stupent (stupère, 
eo, pui, S. Sup., n.). Liv. j'a sol. 
Cette occupation absorbe, Üæc res 
{out animum ad se convertit (onver- 
{re, 0, vert, versum) ou rapit (rapère, 
to, rap, raplum). Cic. = Elre ab- 
sorbé, Voy. Ansonné 2°. 

S'ansonpen, v. réû. 10 Etre pompé, 
englouti auriri, ior, iris, haustus 
sum, pass. (dans qq. ch., aliqua re\. 
Cic. || 2° Pr. et Fig. So confondre 
avec. Commisceri, eor, éris, mirlus 
sum, pass. (dans qq. ch., cum re). 
Cic. || 3° Pr. et Fig. Disparaitre. Eva- 
nescère, 0, is, vanui, S. Sup., n. Cic. 
: Dans quelles dépenses les revenus 
s'absurbent-ils? In quos sumptus fruc- 
tus abeunt (abire, eo, is, ivi ou ii, 
itum, n.)? Cic. || 6° Fig. S'appliquer tout 
ontier = S'absorber dans l'étude des 
lettres, Litteris (abl., ou In lilteras 
se abdëre (o, is, didt, ditum). Cic. S'— 
dans la géométrie, In geometriä se 
conterëre D îs, {rivi, tritum). Cic. 
Voy. Apsonpen. 

ABSORPTION, 3. f. Action de faire 
entrer on soi : L'absorption des eaux 
pluviales (par la terre), [mbrium con- 
ceptio (onis), f. Vitr. || S'expr. ordin. 
par des verbes : L'absorption du poi- 
son par les veines est plus rapide, 
Venenum celerius in venas permanal 
(permanare, 0, avi, atum, n.). Cic. 
Jusqu'à l'— du sel par le fruit, Dum 
bacca salem combibat. Col. Voy. aB- 
SORBEN, S'ABSONDER. 

ABSOUDRE, v. act. 1° Renvoyer 
de l'accusation. Absoluëre, o, is, solvi, 
solulum, act. Gic. : Absoudre qqn, 
Renvoyer qqn absous du délit d'ou- 
trages, Absolrére aliquem injuria- 
rum. ÂAd Ler.; du crime de prévari- 
calion, de prævaricutione. Cic.; du 
soupçon d’aspirer à la royauté, regni 
suspicione. Liv. — qqn d'une accusa- 
tion, Aliquem crimine liberare, 0, as, 
avi, atum. Cic. ou erimère, 0, is, 


emi, emptum. Liv. Etre absous, ren- 
voyé —, Absolui, or, ris, solutus 
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sum, pass. Cic. (par qqn, ab aliqus, 
alicujus judicio ou sententia). Cic. 
Il Absol. Absoluëre. Cic. Reum mil 
(Ëre, 0, is, misi, missum (— renvoyer 
l'accnsé). Cic. Seize voix suffisaient 
pour absoudre, Sententiis decem el 
sez absolutio confici poterat. Cic. 1l 
fut absous, renvoyé —, Liberatus 
discessit (discedère, 0, is, cessum, n.). 
Nep. || 2° Fig. Pardonner. Ignoscère, 
0, is, gnovi, gnotum, act. (qqn de 
qq. ch., alicui aliquid). Cic. Voy. 
PANDONNER. || 3° Remettre les pêches. 
Voy. ABSoLUTION 20. 

ABSOUS, ovTe, part. passé du 
précéi. 

ADSOUTE, 8. f. T. de liturgie 
cath. 1° Absolution publique et solen- 
nelle donnée le jeudi saint *Solennis 
(is) absolulio (onis), f. || 2° Céremonie 
qui se fait dans l'office des morts. Ab- 
solutio, onis, f. Eccl. 

ADSTÈME, s. wæ. et f. Celui ou 


Celle qui ne boit pas de vin. Abstemius, 


he m. Absiemia, æ, f. (adj.). Varr. 
v. 
S'ABSTENIR, v. réf. 1° Se priver 


(de qq. ch.). Abstinêre, 0, es, linui, 


tentum, n. et mieux Se abslinére. Cic. 
Temperare, 0, as, avi, atum, n. Cic. 


et qqf. Sibi temperare, n. Ad Her. 


Plin. : S'abstenir d'une chose, Re 
ou Ab re se abstinère. Cic. Temperare 
ab re. Cic. re. Liv. Sibi ab re lemps- 
rare. Ad Her. || 2° Ne pas se laisser 
aller (à faire qq. ch.). Mèmes verbes 
qu'au n° 4. — L'inf. français qui 
suit s'expr. par un subst. = S'abste- 
nir de pleurer, Temperare lacrinis 
(dat.). Liv. ; de regarder, oculis (dat.). 
Liv. S'— de convoitler, de regarder, 
de prendre le bien d'autrui, Ab alie- 
nis mentem, Oculos, manus abstinére. 
Cic. Ne s’ — ni de parler ni d'agir, 
Neque verbis neque Pactis lemperare. 
Suet. S' — de parter grec, Abstinère 
græco sermone. Suet.; de paraitre en 
public, publico. Suet. S' — de meu- 
ir, Sibt a mendacic temperare. Ad 
Her. S'— de manger des fèves, de 
manger, Fabä, Cibo se abstinére. Cic. 
On s'abstint de toucher aux temples, 
de tuer, Temperatum est templis, a cæ- 
dibus. Liv. | Les mèmes v. se constr. 
encore avec quin ou quominus et le 
subj. (mais seul. quand ils sont ac- 
compagnés soit d'une nég., soit de vix 
ou ægre): Il n'a pu s'abstenir d’exa- 
miner l'argenterie, Temperare non 
potuif quin argentum consideraret. 
Cic. Je ne puis m’— de citer, Ne- 
queo mihi temperare quominus affe- 
ram... Plin. 1ls purent à peine s’ — 
de s'élancer, Vir temperavere animis 
quin impetum facerent. Liv. 1ls s'abs- 
tiennent difficilement, Ils ont peiue 
à s'abstenir d'assiéger le camp, Æure 
abstinent quin casira oppugnent. Liv. 
I Autres tournures = Je me serais 
abstenu de paraitre devant vuus, 
Loqui apud vos supersedissem (su- 
persedëre, eo, es, sessum, n.). Liv. 
S'abstenir de reudre, Non reddère. 
Cic. S' — de plaider, Causas agëre 
desistère. 0, is, stiti, stitum, n. Cie 
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S°— de dormir, de rire, Somnum, 
Risum fenëre, 60, es, tenui, lentum. 
Cic. Abstiens-toi de faire valoir., | mc 
Jactare parce (parcëre. 0, is, peperci | faile, 
et qgf. parsi, parcitum el parsum, 
n.). Liv. S'abstenir de sarlir de chez 
3° Ab- 
‘absten- 
tion = S'abstepir (= ne pas se pronon- 
cer), Assensum suslinère, e0, es, Î1- 
nui, fentum ou Ab omni assensu se 
sustinère, Cic. || S'abstenir (= 8e ré- 
cuser, en pari. d'ou juge), Se ezcu- 
sare (0, as, avi, atum). Tac. S'abs- 


soi, Domi se continêre. Cæs. | 
sol. Roster dans l'inaction, dans 


tenir (— neprendre aucone part au 
monvement politique), Quiescère, o, 
is, quieui, quielum, D. Cic. il S'abste- 
pir us ne rien faire), Nihil agère, 0, 
is, egi, actum. Cie. || S'abstenir (—=ne 
as manger}, Cibo se abstinère. Cic. 
S'abstenir (s.-e. de parler), Loqui 
supersedère eo, es, sedi, Sessum, D. 
Liv. [ S'abstenir (s.-6. d'aller qq. 
part), Venire supersedère. V.-Mar. 
ABSTENTION) sf. 40 T. jud. 
Acte lequel un juge #8 récuse lui- 
mms. | Ercusatio, onts, f. Cie. || 3° 
Inaction politique. Quies, etis, f. Nep. 
# L'abstention d'Atticas, Attici quies. 
Nep. Tu écris que Pédncéns approuve 
mon —, Scribis Peducæo probari quod 


quierim (pour quieverim, de quiescère, 
0, ïs, quieui, quietum, D.). Cic. Par 
leur —, ils approuvent, Dum quies- 


cuni, probant. Cic. 

ADSTERGENT, ENTE, adj. T. de 
méd. Qui sert à nettoyer, Smecticus, 
a, um. Plin. || Subst. m. Un abster- 
gent. Smegma, atis (dat. et abl. plur. 
atis), n. Plin. 

ADSTERGER, v. act. T. de méd. 
Netioyer, Abstergëre, eo, es, fersi, 
fersum, act. Plin. . 

ABSTERSIF, &ve, adj. Comme 
ABSTENOENT. 

ADSTERSION, 8. f. T. de méd. 
Action de nettoyer. Purgalio, onis, 
ABSTINENCE, s. f. 4° Action de 
s'abstenir, Abstinentia, æ, {. Sen. : Ab- 
stinence de vin, Vini abstinentia. Plin. 

30 Absol. Action de se priver de 

ire et de manger. Abstinentia, æ, f. 
Quint. Jejunium, ii, n. Cels. : Après 
us joor d'abslinence, Post unius diei 
abstinentiam. Plin. Faire —, Absti- 
nêre, e0,es, linui, lentum, n. Cels. 
Soumettre qqn à l'—, Faire faire 
— à qqn, Cibo et potione aliquem abs- 
tinZre. D'apr. Col. || 8° Absol. Usage 
moderb des aliments. In victu tempe- 
rantia ou continentia (æ), f. Cic. Tem- 
perantia, (. Pl.-j.: Vivre dans l'absti- 
nence, Conlinenter vivère. Cic. || 4° 
Absol. Action de no pas manger de 
chair. À carnibus abstinentia (a), f. 
Aug. = Jour d'abstinence, * Dies quo 
abslinelur a carnibus ou quo camnilus 
vesci non licet. Le Dr. 

ABSTINENT, ENT, adj. Sobre. So- 
brius, a, um. ic, Temperans, m. L. 
D., gén. antis. Cic, 

ABSTRACTION, s. f. de Action de 
mottre à l'ecart, de ne pas tenir compte 
de : Faire absiraction d'une chose, 
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Rem ercipère, 10, is, cepi, ceplum OU 
secernère, 0, is, crevi, Crélum OU Te- 
movère, eo, es, moui, molum. Cic. — 
En faisant — des personnes, 
Remoto personarum compleru où Citra 
ersonas. Quint. La vertu, même en 
asant — de l'utihté, Virius sepa- 
ratä etiam utilitate. Cic. Parler sur 
l'ensemble du sujet, — faite des cir- 
constances, De genere universo sepa- 
ratim dicëre. Cic. || 2° T. de philos. 
Action d'isoler par la pensée une qua- 
lite du sujet auquel elle est unie, pour 
no considerer que cette qualite. Abs- 
tractio, onis, f. Boet. * Aclio animi 
partem aliquam a toto abstrahentis. 
D'apr. Trév. : Chose que l'on peut sé- 
parer de la vertu par abstraction, Res 
qus potest cogitalione a virlule sep 
rari. Cic. Cousidérer par — des 
choses naturellemeut unies, Res na- 
turû cohverentes menle el cogilalione 
distrahëre ou distinguère ou sejun- 
gère. D'apr. Cic. || 3° Qualité separee 
l'esprit du sujet auquel elle esl 
unie. Abstracta (æ) per cogitationem 
ou cogilatione species (ei), f. D'apr. 
Trév. ‘ei a materià sejunclæ nolio 
{onis), . Ing. *Notio rei a corpore se- 
junctæ et simplicis. flein. || 6° An 
pl. (en mauv. part.). Idees trop meta- 


physiques, utopies. Somnia, orum, n. 
pl. Cie. | Bo Au pl. Rôverie, préoccu- 
pation = Acerrima ou Altenlissima (æ) 


cogitatio (onis), f. Cic. = Plongé dans 
ses abstractions, In cogitationc de- 
firus. Cic. 

ABSTRACTIVEMENT, adv. Par 
abstraction. Separatim. Cic. 

ADSTRAIRE, v. act. 40 Considèrer 
séparemont des choses qui sont reclle- 
ment et necossairement unies. Abstra- 
Rère, o, is, (rari, tractum, act. (une 
chose d’une autre, rem a re). Cic. || 
Absol. Abstraire, Res naturä cohæren- 
tes cogilatione distrahëre, Cic. Res 
confusas coyilatione distinguère, o, 
is, slinri, stinclum. Cic. || 2° lsoler, 
separer (une ch. d'une autre). (Rem a 
re) abstrahËre, o, is, trari, fractum ou 
abducëre, 0, 1s, duxzi, ductum. Cic. 

S'assTRAInE, v. ré. 1e S'isoler 
(gune ch.). (46 aliqua ke) se abstra- 

re (0, is, trari, tractum). Cic. || 2° 
Se plonger dans ses reflexions. Toto 
enimo cogilare, 0, as, avi, alum, D. 
ic. 

ABSTRAIT, arrg, part. et adj. 1° 
Part. Sôparé. Abstractus, a, um (de 
gq. ch., ab aliqua re): Gi. | 2 Adi. 
Qui exprime une qualité indèpendam- 
ment du sujet : Terme abstrait, Incor- 
porale nomen. Prisc. || 3° Qui ne s'ap- 
plique à aucun objet particulier. Abs- 
tractus, a, um. Cass. Isid. : Nombre 
abstrait, Absfractus numerus, Cass. 
Idée abstraite, * Notio rei a materid 
sejunctæ. Ing. Chose —, * Res cogita- 
fiont, non sensibus, subjecta. ein. 
|| 6° Difficile à saisir, à ponôtrer, Abs- 
trusus, a, um. Cic. Recunditus. Cic. 
= Choses abstraites, Nes czcæ où oc- 
cullz ou penilus abditæ on involutæ. 
Cic. (Ecrivain, Esprit} abstrait, Obscu- 
rus. Cic. Sciences abstraites, Studia 
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us reconditis in arlibus versantur. 
Cic. || 5° Absorbé dans ses réflexions. 
In cogilatione defirus, a, um. Cic. 
: I est abstrail, Animo non adest. 
Cic. 

ABSTRAITEMENT, adv. Par abs- 
traction. VOy. ADSTRACTIVEMENT et 
ABSTR ACTION. 

ABSTRUS, us5, adj. Difficile à con- 
covoir. Absirusus, a, um. Cic. Voy. 
ABSTRAIT 4°. . 

ABSURDE, adj. Qui est contraire 8 
la raison; qui parle ou agit contre 
le sens commun. Absurdus, Ineplus, 
Stultus, Insulsus, a, um. Cic. =: Un 
bomme absurde et ridicule, Homo 
ridicule insanus. Cic. Etre complèle- 
ment —, (en pari. de qqn) Plane 
abkhorrêre, 60, es, rui, 3. sup., n. Cic.; 
(en pari. de qq. ch.) À consuelu- 
dine communis sensüs abhorrère, n. 
Cic. Très —, Perabsurdus, a, um. 
Cic. Rien de plus —, à mon avis, 
Quo nihil mihi videtur esse absur- 
dius, Cic. || Subst. m. L'absurde, 
(chose absurde), es (en absurda (æ), 
. Cic. Tomber dans f'—, Desipère, 
io, is, pui, 5. sup., n. Cic. Delirare, 
o, as, aui, 3. sup., n. Cic. Réduire 
à l'— (réfuter), Confutare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. 

ADSURDEMENT, adv. D'une ma- 
nière absurde. Absurde, Inepte, Stulte, 
Insulse. Cic. 

ABSURDITÉ, s. f. 1° Vice de ce 
qui ou de celui qui est absurde. In- 
sulsitas, atis, . Cic. Stultitia, æ, f. 
Cic. Voy. sorrise. || 2° Chose absurde, 
Res (ci) absurda, (æ), f. Cic. = Des 
absurdités, Inepttæ, arum, f. pl. Cic. 
Voilà une absurditél Inepte sane! 
Cic. Quelle —1 0 delirationem incre- 
dibilem! Cic. Dire quelque —, Stulte 
aliquid dicére. Cic. Aucun malade n'a 
débité plus d'absurdités, Nullus æger 
ineptius deliravit (delirare, 0, as, 
n.). Cic. 

ABUS. 3. m. 1° Usage mauvais ou 
excessif qu'on fait d'une chose. Abusus, 
üs, m. Cic. = Les abus de pouvoir 
de cet homme, Istius libido ( iris). f. 
Cic. Les — de pouvoir des publi- 
cains, Publicanorum immodestia (æ), 
f. Tac. Au milieu des — de pouvoir 
des tribuns, In vi tribunitia. Ces. 
Les — de pouvoir qu'il a commis, 
Quæ libidinose fecit. Cic. Commettre 
des — de pouvoir, VOY. ABUSER. 
Par l'— du boire et du manger, 1m- 
moderalo potu et pastu. Cic. User de 
sa prospérité sans —, Rebus secundis 
modeste et moderate uti. Liv. Faire 
— de qq. ch., Voy. asusen. L'— 
(l'excès), Quod nimium est. Sen. Voy. 
EXCÈS. — de confiance, Voy. ne 
l 30 T. de gum. Sens detourné et 
orco qu'on donne aux mots. Abusio, 
onis, f. Cic. : Abus d'un mot, Verbi 
depravatio (onis), f. Cic. Par —, Per 
abusionem. Quint, || 3° Absol. Coutume 
mauvaise, désordre. Mala (z) consuetu- 
do (dinis), f. Cic. Pravus (1) mos (oris), 
w. Tac. Malum, i, n. Cic. Vitium, si, 
n. Cic. =: Des abus honteux. Flagitia, 
orum, a. pl. Cic. Les honnêtes gens 
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souffrent à la vue des —, Rebus in- 
justis justi dolcnt. Cic. Les — into- 
érables qui existent partout, Om- 
nium rerum inloleranda licentia. Cic. 
Un — s'élait établi, l'ercrebuerat pra- 
vus mos. Tac. Rélormer un —, Vi- 
tiosam consueludinem emendare. Cic. 
Réprimer les —, Licentian coercère. 
Tac. Qui renferme un —, des —, Vi- 
tiosus, a, um. Cic. || 4° Action d'abu- 
ser quelqu'un, tromperie = Abus de 
confiance, Fraus, audis, f, Cic. Do- 
lus, i, m. Cic. I Bo Action do s'abusor, 
erreur. Falsa (æ) opinio (onis), f. Cic. 
Error, oris, masc. Cic. Voy. enneun. 

ADUSÉ, ÉE, part. passé et adj. 
Trompè. Deceptus, a, um. Cæs. 

ABUSER, v. neut. et act. 19 Neut. 
Faire de quelque chose un usage mau- 
vais ou excessif. Abuti, or, êris, usus 
sum, dép (abl.). Cic. Intemperanter 
ou Insolentius uti, dép. Cic. (abl.) 
: Abuser des lois pour s'enrichir et 
satisfaire ses passions, Abuti legibus 
ad questum el libidinem. Cic. — du 

avoir, l'otentià impotenter uli. Sen.; 

fen parl. d'un roi) Jmpotenter re- 
gnare. Cic. Ne pas — d'une chose, 
Re modeste et moderate uli. Liv. Qui 
abuse des plaisirs, Intemperans in vo- 
luptates. Sen. Qui n'abuse pas de la 
victoire, In victoriä temperalus. Cic. 
1 20 Act. Tromper. Faliëre, 0, is, fe- 
clli, falsum, act. Cic. Decipëre, io, 
is, cepi, ceptum, act. Cic. : Abuser 
qqn d'une vaine espérance, Aliquem 
vanä spe producëre, 0, is, duxi, duc- 
tum. Ter. Etre abusé, Se laisser 
abuser par les OpIiuns de la foule, 
Opiniontbus vulgi in errorem rapi, 
ior, éris, raplus sum, pass. Cic. Voy. 
Se Tnowren. 

S'auuskn, v. réf. Se tromper. Er- 
rare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Falli, 
or, bris, falsus sum, pass. Cic. = Si 
je ne m'abuse, Nisi fullor. Cic. Vos. 
TROMPEN. 

ALUSEUR, 8. m. C. TROMPEUR. 

ABUSIF, 1ve, adj. 19 Contraire aux 
règles, aux luis. Viliosus, a, um. Cic. 
Perversus. Cic. || 2° injuste. Iniquus, 
a, um. Cic. Injustus. Cic. || 3° T. de 
gramw. Pris inproproment : Termes 
abusifs, fmpropria verba, n. pl. Quint. 
Emploi abusif (d'un mot), Abusio, 
onis, f. Cic. Employer un mot dans 
un sens —, Vov. le suiv. 

ADUSIVEMENT, adv. {0 Contrai- 
remont aux règles. Perverse. Cic. {| 
2° Injustement. Injuria. Cic. || 3° T. 
de grainm. Improprement. Abusive. 
Quint. Per abusiunem. Quint. =: Em- 
ployer abusivement un mot, Verbo 
abuli, or, Ëris, usus sum, dép. Cic. 
Abusive verbo uti. Quint. 

ABYDOS, v. do la Troade. Abydos 
ou Abydus, i, f. m. Ov. Frontin =: 
Qui est] d'Abydos, Abydenus, a, um. 

. Habitants d' —, Abydeni, orum, 
m. Liv. 

ADYSSIN, me, adj. Qui est d'Abys- 
ginie. * Abyssinus ou Abassanus, a, 
um, || Les Anvyssins, 8. m. hab. de 
l'Abyssinie, *Abyssini ou Abassani, 
orum, M. 


ACCAB 


ABDYSSINIE, 8. f. Contrée d'Afri- 
que. * Abyssinia ou Abussunia, æ, f. 

ACADIT, 3. m. Qualité bonno ou 
mauvaise (des pors. et des ch.) Na- 
turu, æ, f. Cic. Indoles, lis, f. Cic. 

ACACLA, 5. m. Arbre. Acacia, æ, 
f Plin. 

ACADÉMICIEN, 8. m. Philosophe 
de la socte de l'Academio (et, chez les 
modernes, membro d'une compagnie de 
gons de lettres, de savants, d'artistes). 
Academicus, i, m. Cic. 

ACADÉMIE, 9. f. 40 Jardin près 
d'Athènes où Platon avait son école. 
Academia, æ, f. Cic. || 2 La doctrine 
de Platon et de ses successeurs. Aca- 
demia, æ, f. Cic. || 3° Compagnie do 
gens de lettres, de savants, d'artistos. 
Academia. æ, f. || 4° Lieu où l'on 
apprend divers excrcices du corps. 
Gymnasiuwm, ti, n. Cic. Palystra, æ, 
f. Cic. Ephebeum, ei où Ephcbium, ti, 
o. Vitr. = Celui qui tient une aca- 
démie, MR ACADÉMISTE 20. Faire 
sou —, Palestricis vacure. Quint. || 
6° Ceux qui apprennent ces exer- 
cices. Qui palæestricis vacant. Quint. 
l 6° Maison de jeu. Ludus (1) talarius 
di), m. Cic. 

ACADÉMIQUE, adj. 1° Qui con- 
cérne l’Acadcmie ou une academie. 
Academicus, a, um. Cic. = Les Aca- 
démiques (ouvrage de Cicéron), Aca- 
demicæ quæstiones, f. pl. Cic. || 2° 
En parl. du style. Harmonieux, elegant 
ot châtié. Voy. ces mots. || 3° Qaf. 
(en m. part) Trop étudié, trop solennel. 
Voy. ces mots. 

ACADEMIQUEMENT, adv. Dans 
un Style ou d'une manière academique. 
Voy. les indicalions du précéd. 2° 
et 30. 

ACADÉMISTE, s. m. 1° Celui qui, 
dans une academie, apprend divers 
oxorcices du corps. Palstrita Z, D. 
Cic. Qui palxsiricis vacat. Quint. I 
2° Celui qui tient une academio. Gym- 
nasiarchus, 1, m. Cic. Palrsiricus, i, 
m. Quint. 

ACADIE, 8. f. Contrée de l’Amé- 
rique du Nord. * Acadia, æ, f. 

ACANTIIE, 8. f. Planto; ornement 
d'architecture imité de cette plante. 
Acanthus, 1, m. Plin. Vitr.s D'a- 
canthe, Acanthinus, a, um. Col. 

ACAPULCO, V. et port du Moxique. 
* Acapulcum, i, n. 

ACARIÂTRE, adj. Qui est d'une 
humeur fâcheuse et aigre. Aforosus, 
a, um. Cic. Difficilis, m. f., e,n. Cic. 
Accrbus, a, um. Ter. : Caractère aca- 
nâtre, Morositas ou [Lnportunitas, 
Difficultas, atis, f. Cic. 

ACARNANIE, 9. f. Contree de la 
Grèce. Acarnania, æ, f. Crs. = (Qui 
cat] d'Acarnanie, Voy. le suiv. 

ACARNA NIEN, ENNE, adj. el subst. 
Qui est d'Acarnanie. En par. des 
pers. Acarnan, anis, m,. f. (acc. s. 
ana ; acc. pl. anas). Liv. En parl. des 
ch. Acarnanicus, a, um. Liv. 

ACCABLANT, part. pres. du v. 
ACCADLER, VOYy. Ce mot. d'iccantanr, 
ANTE, adj. 19° Qui accable. Gravis, un. 
f., e, n. el mieux Gravissimus, a, um. 


flictus, a, um. 
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Cic. = Ouvrage accablant, Upus labo- 
riosum. Liv. 
onus, Cic. Travail —, Labor operosus. * 
Cic. Fatiguës des maux accablants de 
la guerre, Fessi gravitate belli. Liv. 
I 2° Importun. Permnolestus, a, um. 


Fardeau —, Jnjustum 


ic. Perudiosus. Cic. Perincommodus. 


Liv. Importunus. Gell. 


ACCARLE, 66, part. passé et adi. 


10 Pr.et Fig. Qui succombe sous le poids. 
Oppressus ou Obrutus, a, um (de, par, 
sous le poids de qq. ch., aliquü re). 

ic. 
leurs armes, Vixr arma suslinen(es. 
Liv. Accablé de charges exorbitantes, 
d'impôts excessifs, Mazimis oneribus 
pressus. Cic. — de chagrin, Mzrore 
ou Ægritudine afflictus, profligatus, 
jacens. Cic. torpens. Liv. — de som- 
meil, Somno oppressus. Cxs. — de 
dettes, Ære alteno demersus. Liv. 
plane perditus ou oppressus ou obru- 
(us. 
negotiosus. Sall. Occupatissimus. Cic. 
— d'affaires, Magnis negotiis dis- 


Accablés sous le poids de 


Cic. — d'occupations, Maxime 


tentus. Cic. — par les moindres oc- 


cupalions, de la gestion des moin- 
dres affaires, Impar levissimis quoque 
curis (au dat.). Tac.]| 2° Chargé, com- 


blo de. Oneratus, a, um. Liv. : Accablé 


de promesses, Promissis ingentibus 
oneratus. Liv. — d'un double déshon- 


peur, Duplici dedecore cumulatus. Cic. 
11 3° Torrassé, perdu, ruine. Oppressus 
Ou Afflictus où Fractus, a, um. Cic. 
|| 4° Attaquè violemment (en paroles). 
{Verbis\ veratus,a,um. Cic.||5° Trou- 
ble, déconcerté. Perturbatus, a, um. 
Cic. || 6° Decouragé. Fractus ou Af- 
ic. =: Plus accablé, 
Fractior animo. Cic. Demissior. Liv. 
17° Importuné. Fatigatus, a, um. Sail. 

ACCARNLEMENT, 8. m. 1° Etat 


d'une personne accablee par la ma- 


ladie. [Corporis) languor (oris), masc. 
Cic. Torpor, masc. Plin. Marcor, 
masc. Cels. Sen. : Plongé dans l'ac- 
cablement, Morbo confectus. Cie. Elre 
dans, Etre plongé dans l’—, Lan- 
guëre, eo, es, gui, S. Sup: n. Cic. 
Jeter, Mettre, Plonger dans l —, 
Affliaëre, 0, is, fliri, flictum, act. Cic. 
Frangèëre, 0, is, fregi, fractum, act. 
Cic. | 2° Etat d'une personne accablée 
par l'affiction. Animi abjectio on in- 
fractio ou demissio (onis), f. Cic.z= 
l'longé dans l'accablement, Animo 
fractus. Cic. Etre dans, Etre plongé 
dans l —, Fracto esse et deinisso ani- 
mo. Cic. Mon frère est plongé dans 
l'— de l'afûiction, Frater meus tx 
mærore jacct (jacëre, eo, cui, ci- 
tum, n.). Cic. Jeter, Plonger qqu 
dans l°—, Alicujus animum infrin- 
ëre, 0, is, fregi, fractun. Liv. Se 
aisser aller à l'—, Aninum demil- 
tére, o, is, misi, missum. Cic. Animo 
deficëre, 10, ts, feci, fectum, n. Czs. 
VOY. ABATTEMENT, ADATTRE, ABATTU. 
1 3 Co qui accable, lourd fardeau. 
Onus, neris, n. Cic. Moles, lis, f. Cic. 
Gravitas, atis,f. Liv. s L'accablement 
des affaires, Rerum onus. Cic. 
ACCABLER, v. act. 4° Pr. et Fig. 
Abattre par la pesantour, faire suo- 
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comber sous le poids, surcharger. Op- 
primère, 0, is, pressi, pressum, acl. 
Cic. Obruëre, o, is, rui, rulum, act. 
Cic. = Etre aceablé par la chute (d'un 
édifice), Auinä opprimi. Cic. Ne le 
laisse pas accabler par la grandeur 
de l'entreprise, Ne le obrui magni- 
tudine negutii sinas. Cic. Etre accablé 
sous le poids de la jalouste et de la 
baine populaire, Invidid et odio po- 
puli premi. Cic. Etre — sous le poids 
des brigues et des affaires publiques, 
Obrui ambitione et foro. Cic. Etre — 


de dettes, Ære alieno opprini ou 


obrui. Cic. La maladie l'accabla su- 
bitement. Eum morbus improviso op- 


ressit. Cic. Etre accablé par la ma- 
adie, Alorbo tabescère, 0, is, tabui, 
s. sup., n. Cic. Pompée est — de 
dualeur, Pompeius tubescit dolore. Cic. 
Etre — de chagrin, Ægritudine con- 
fici, or, #ris, fectus sum. pass. Cic. 
In mzrore jacére, eo, es, cui, ci- 
tum, n. Cic. Etre — d'inquiétude, de 
misêres, Sollicitudine, Alalis om- 
nibus urgeri, eur, Enis, S. par. 
pass. Cic. Le cbagrin l'accable, Ægri- 
fudine ehiditur (elidi, or, elisus sum, 
pass.). Cic. Veiller sans se lais- 
ser accabler par les insomaies et la 
fatigue, Vigilare neque insomniis 
neque iabore [otigaris or, aris, alus 
sum, pass. Sall. Le poids des ars 
accable les hommes, Senectus homi- 
nes affligit (affligëre, o, fliri, flic- 
tu): Cic. 112 Pr. el Fig. Charger de, 
combler de. Onerare, o, as, avt, atum, 
act. Cic. : Accabler qqn de traits, 
d'outrages, d'honneurs, Onerare ali- 
quem elus. Liv. contumeliis. Cic. ho- 
noribus. Just. — d'injures, de dis- 
tinctions, Congerëre (0, is, gessi, ges- 
tum) in aliquem maledicta. Cic. om- 
nia ornamenta. Cic. — d'éloges, de 
romesses, Ünerare aliquem laudibus. 
iv, promissis. Sall. |] 3° Pr. et Fig. 
Terrasser, vaincre, perdre, ruiner. Op- 
privière, 0, is, pressi, pressum, acl. 
Cic. Obruëre, 0, is, ru, rutum, act. 
Cic. Affligëre, o, is, flèri, flictum, act. 
Sall. : Accabler une nalion, an inno- 
cent, l'ennemi, Opprimère nationem. 
Cic. inscnten. Liv. hostes. Liv. Nous 
sommes accablés par le nombre, 
Obruimur numero, Virg. Nos soldats 
furent —, Nostri afflicti sunt. Sall. 
Il fut accablé par ces accusations, 
His criminibus obrutus ou oppressus 
est. Cic.||6° Fig. et absol. Accumuler 
sur qqn les accusations ou les repro- 
ches. Verbis obterëre, o, is, trivi, 
trifum. act. Liv. Gravissime accu- 
sare, 0, as, avi, afum, act. Cic. One- 
rare, 0, as, avi, alum, acl. Tac. | 
6o Fig. Troubler, deconcerter. Perce 
lêre, 0, ts, culi, eulsum, act. Cic. Per- 
turbare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 2 [ls 
furent acrablés par cette uouvelle, Eo 
nuntio perlurbati sunt. Sen. || 6° Jeter 
dans le decouragement. Frangëre, 0 
ts, fregi, fractum, act. Cic. = La seule 
idée de la tâche que je me suis ic- 
posée m'accable, Îpsä cogitativne sus- 
sepli muneris fuligor (aris, atus sum, 
ari, pass.). Quint. Se laisser accabler 
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par, à la douleur, Dolore frangi, 
pass. Cic. Voy. ABaTTRE. || 7° Impor- 
tuner. Fatigare, o, as, avi, afum, acl. 
Sall. Obtundëre, 0, 19, tudi, fusum, 
act. Cic. : Accabler qgn de ses Sup- 

lications, Aliquem precibus fufigure. 
iv. — le juge d'arguuenls, Judicem 
argumentis onerare. Cic. 

S'accanLen, v. 1° Néfi. S'accabler 
soi-même, être accablé. S'expr. par les 
v. act. précédents avec se, etc. : S'ac- 
cabler de travaux, Mugnis laboribus se 

rangère (o, is, fregi, fractun). Cic. 
| 2° Récipr. S'accabler mutuellement. 
'Oÿ. ACCABLEN €l MUTUELLEMENT = 
{ls s'étaient accablés (= ruinés) mu- 
tuellement (en parl. de deux peuples), 
Alteri alteros attriverant. Sall. Les 
frères s'accablent d'injures, Intor- 
quentur inier fratres gravissimæ Con- 
tumelix. Cic. | 

ACCAPAREMENT, $. m. L'action 
d'accaparer ou le resultat de cette ac- 
üon : Condamner à l'amende pour 
des accaparements de blé, Damnare 
pecuniä ob annonam compressam. Liv. 
Faire des —, Voy. le suiv. 

ACCAPARER, v. act. 4° Acheter 
une denree en quantité considerable 
pour la revendre plus cher. Cuemère, 
0, is, ei, emplum, acl. Cic.: AcCa- 
parer le blé, les vivres, Frumentum, 
Annonam comprimère, 0, is, pressi, 
pressum. Cic. Liv. Comine il avait 
accaparé tout le blé, Quum omnis 
copia frumenti penes islun essel re- 
dacta. Cic. En accaparant cerlaines 
denrées pour les revendre plus 
cher en détail, Coemendo qurdum ut 
Pluris distraheret. Sue. || 2" Fig. 
Prendre pour soi la totalité d'une chose. 
In se unum vertëre (o, is, verti, ver- 
sum), act. Liv. = Accaparer tous les 
héritages, Omnium hereditates ad se 
cunverlére. Cic. — des functions, Mu- 
nia 4n se (rahëre (0, is, trari, trac- 
tum). Tac. 

ACCAPAREUR, 6. m. Celui qui 
accapare une denrées. Coemptor, oris, 
o. Juv. Dardanarius, ii, æ&. Ulp. 
S'expr. ordi. en tourn. par un verbe 
: D tit en sorte que les accapareurs 
de blés.., Perfecit ut qui frumentum 
compresserant. Cic. 

ACCEDER, v. act. Entrer dans los 
engagements pris par d'autres; con- 
senUr à. Accedre, o, is, cesst, ces- 
sum, n. (à qq. ch., ad aliquam rem). 
Cic. Assentiri, ior, iris, sensus sum, 
dép. (à qq. ch., alicui rei). Cic. 
Voy. CONSENTIR. 

ACCÉLENATION, 8. [. 1° Augmen- 
tation de vitesse. Acceleratio, onis, f. 
Ad Her. || 2° Prompte executio... Fes- 
tinatio, onis, f. Cic. Maturatio, f. 
Ad Ier. : Pour l'accélération de ses 
entreprises, Ad cæyla maturanda. 

iv. 

ACCELÉRÉ, ÉE, part. passé el adj. 
Acceleratus, a, um. Quint. : Au pas ac- 
céléré, Citato gradu ou Pleno gradu. 

iv 


ACUÉLÉRER, v. act. fo Augmen- 
ter la vitosse. Accelerare, 0, as, avi, 
atum, act. Cæs. | 2° Häter. Maturare, 
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0, as, avi, afum, acl. Cic. Accelerare, 
acl. Cxs. | 

ACCENSE, s. m. Officier publio à 
Rome, attache à certains magistrats. 
Accensus, 1, m. Cic. 

ACCENT, s. m. 1° Elevation de la 
voix sur une syllabe. Accentus, üs, m. 
Quint. Tenor, oris, em. Quint. Tonus, 
i, m. Gell. : Accent aigu, grave, cir- 
cunflexe. Voy. ACCENTUER. || 2° In- 
flexions de voix particulicres à une na- 
tion, à uno province, à une personne. 
Sonus, i, m. Cic. Vocis sonus, m. Cic. 
Locutio, onis, f. Cic. Appellutio, f. 
Quint. =: Accent latin, grec, Latina, 
Græca locutio, f. Cic. — plein de dou- 
ceur, Suavis litterarum  appellatio. 
Quint. La douceur de l'—, Vocis 
suavitas. Cic. J'aime votre — et sa 
douceur, Me luus sonus et suavilas 
ista delectat. Cic. Son — est correct, 
Sono vocis recto est. Cic. L’ — de la 
ville, Os urbanum. Quint. Avoir un 
— étranger, Peregrinum sonare, 0, as, 
nui, nitum, Cic. ls ont l’ — rude et 
étranger, Pingue quiddam sonant et 
peregrinum. Cic. Il n'a pas d' —, Son 
— n'est ni compagnard ni étranger, 
In ore ejus nulla neque rusticitas ne- 
que peregrinilas resonal (resonare, 0, 
avi, 8. sup. n.). Quint. [l y a dans 
la voix de nos orateurs une plus 
grande délicatesse d'—, In vocibus 
nostrorum oralorum quiddam urba 
nius recinif (recinêre, 0, s. parf. ni 
NA n.) ou resonat. Cic. || 3° Inflexions 
de la voix propres à exprimer les senti- 
ments. Vocis sonus (il, m. Cic. Vocis 
ferio (onis), f. Cic. Flerus, üs, m. 
Quint. : LU y a autant d'accents que 
de sentiments, Vocis mutativnes tori- 
dem sun! quot animorum. Cic. I] don- 
nera à sa voix l'accent propre au 
sentiment qu'il voudra manifester, 
Utcunque se affectum videri volet, 
ita certum vocis admovebit sonum. Cic. 
Savoir }— qui convient à chaque 
sujel, Scire quid quo fer dicendum 
sit. Quint. Savoir quel — convient à 
la pitié, quel est l’— de la pilié, Scire 
qui flerus miserationerm deceat. Quint. 
La nalure a donné à chaque passion 
son — particulier, Omnis motus animi 
suum quemdam à natur& habet sonum. 
Cic. La colère et la douleur ne doi- 
vent pas avoir le mème —, Aliud 
vocis genus iracundia sibi sumat, 
oliud mæror. Cic. Donnant à sa voix 
| — de la pitié, Voce ad miserabilem 
sonum inflerä. Cic. L'— de la pas- 
sion, Contentum vocis genus ou Im- 
petus contentioque dicendi. Cic. Un 
— de tristesse, Flebile quiddam ou 
Voz flebrlis. Cic. 11 imitail les ac- 
cents de la plus vive douleur, Flens 
ac lugens dicère videbatur. Cic. | 
&° Langage, paroles, chant, son. Vocis 
sonus (1), m. Cic. Vox, vocis, f. Cic. 
Sonus, À, m. Cic. =: Antipater fit 
prendre à l'histoire des accents plus 

levés, Antipater aldidit historie ma- 
jorem sonum vuctis. Cic. Faire entendre 
de nobles — (en parl. d'un orateur), 
Elute loqui, or, Éris, cutus sum, dép. 
Cic. Les — des oïseaux, des Lyres, 


ACCEP 


des flûtes, Avium, Nervorum, Tibia- 
rum cantus (üs), m. Cic. || 6° T. de 
gramm. Potito marque qui so met sur 


une syllabe. Fastigium, ii, n. Capell. 
s Les accents, 
(arum), f. pl. Isid. Accent aigu, 
grave, circonflexe, VOy. AIGU, GRAVE, 
etc. Meltre un —, Marquer d'un 
—, VOy. ACCENTUER. 


ACCENTUATION, 5. f. Manière 


d'accentuer. Accentus, us, m. Isid.: 


L'accentuation à été inventée.., Ac- 


centus reperli sunt.… Isid. Les rèsles 


de }' — ou simpl. L'—, Accen- 
tuum leges (gum), f. pl. Serv. Pro- 


sodia, æ, f. Varr. 


ACCENTUER, v. act. 4° Prononcor 


en faisant entendre l'accent. * Sono ou 
Accentu distinguëre, 0, 18, silinzi, 
stinctum, act. Hein = Elre accentué, 
S'acceutuer, Accentum habère, eo, es, 
bui, bitum. Isid. || 2° Prononcer avec 


certaines inflexions do voix =: Accentuer 


avec justesse, ÂAple pronunliare, 0, 
es, avi, atum, act. Pl.-j. Il accen- 
tuer2 ses paroles d’une certaine ma- 
nière, Certum vocis sonum admovcebit. 
Cic. Accentuer (— donner à sa voix 
des inflexious variées), Vocem variare 
et mulare, 0, as, aw, atum. Cic. {| 
So Appuyor sur ce qu'on dit. Intente 
ronuntiare, 0, as, avi, atum, acl. 

L.-j, 2 Au tribunal, il faut accentuer 
plus fortement, Subsellia grandiorem 
et pleniorem vocem desiderant. Cic. 
1 4° Marquor d'un accent on ocrivant. 

astigare, 0, as, avi, atum, act. Ca- 
pell.: Etre accentué, S'accentuer, Fas- 
tigari, pass. Capell. Accentum habèére, 
eo, es, bui, bilum. [sid. 

ACCEPTABLE, adj. Qui peut ou 
doit être accepte. Accipiendus, a, um. 
Cic.= Condition acceptable, Conditio 
æqua ou tolerabilis. Cic. Conditiun 
qui n'est pas —, Conditio iniqua. Cic. 
Ayant reconnu que les couditions 
étaient acceptables, Æquitate condi- 
tionum perspec!ä. Cæs. 

ACCEPTATION, s. f. Action d’ac- 
cepter. Accepiio, onis, f. Cic. =: Accep- 
tation d'un héritage, Cretio, onis, f. 
Cic. Hereditatis aditio et absol. Adi- 
tio, f. Dig. — d'une caution, Satisac- 
ceplio, f. Dig. || S'expr. souv. en 
tourn. par un verbe : Il ne conclut pas 
à l'acceptation de cette chose, Id ac- 
cipiendum non putavit. Cic. Voy. ac- 
CEFTER. , 

ACCEPTÉ, ÉE, part. passé. Accep- 
fus, a, um. Cic. : Acceplé (= j'ac- 
cepte), Accipio. Ter. Hor. 

ACCEPTER, v. act. 1° Agréer ce 
qui est offert. Accipère, 10, 15, cepi, 
ceptum (qq. ch. de qqn, aliquid ab 
aliquo). Cic. = Ne pas accepter, Re- 
fuser d'—, Recusure, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. VOy. nEFUsER. 
une excuse, Accipère ercusalionem. 
Cæs. J'accepte pour excuses de 
tes outrages ta colère, ton âge …., 
[le valent apud me ercusationes 
injuriæ lue, iratus antnus luus, 
ælas tua. Cic. Accenter des condi- 
lions, Condiliones accipère. Cic. Ad 
conditiones depacisci ou depecisci, or, 


Accentnum  figuræ 


ACCES 


ris, pactus ou pectus sum, dép. Cic. 
Les conditions de paix sont acceptées 
de part et d'autre, Pacis conditio- 
nes conveniunt (convenire, 10, veni, 
ventum, 0.). Liv. Accepter une fonc- 
tion, Munus suscipére. Quint. Le juge 
qui est accepté par les parties, Juder 
qui inter advcrsarios convenit. Cic. 
Accepter un débat en justice, Judi- 
cium accipére. Cic. — le combat, Di- 
micalionem subire, eo, is, ivi ou ii, 
itum. Cæs. — une invitation de qqn, 
Ad aliquem promittëre, 0, is, misi, 
missum. Cic. — de qqu une invitation 
à diner, Ad cenam promittère alicui. 
Phæd. Pl.-j. Fais dire que tu n'ac- 
eples pas son invitation à diner, 
Jube cenam ad illum renuntiari. Plaut, 
J'eu accepte l'augure, Omen accipio. 
Cic. J'accepte (empl. absol.), Accipio. 
Hor. Ter. T. de dr. Accepter une 
succession, Hereditatem adire, eo, is, 
iui ou 11, (UM OU cernêre, 0, is, crevi, 
cretum. Cic. ; ne pas l'—, Hereditatem 
repudiare, 0, as, avi, atum. Dig. || 
20 So rosigner à, se soumettro à. Su- 
bire, eo, is, ivi ou it, téum, act. Cic. 
z Ne pas accepter, Defugëre, io, is, 
fugi, s. sup., act. Cic. — un aver- 
lissement, Admonticnem palienter 
accipère, 10, îs, cepi, ceplum. Cic. — 
tous les châtiments, Nullam pænam 
deyrecari, or, aris, alus sum, dép. Liv. 
— le jugement rendu, l'arrêt, Re 


judicat&ä stare, o, as, steti, statum, 


n. Cic. — le jugement de la mulli- 
tude, Multitudinis judicium subire. 
Cic. — la réputation d'homme cruel, 
Crudelitatis famam subire. Cie. — 
tous les périls, Nullum periculum re- 
cusare, 0, as, avi, atum. Cæs. Ne pas 
— la responsabilité de son consulat, 
Consulatüs auctoritatem defugère. Cic. 

S'accertTen, v. réf. Etre accepte. 
Accipi, or, bris, ceplus sum, pass. 
Cic.; et, suiv. le sens, les passifs de 
tous les verbes act. précéd. 

ACCEPTION, s. f. 1° Egard, pré- 
ference. Delectus, üs, m. Cic. Dis- 
crimen, minis, n. Cic. = Faire ac- 
ception de, Delectum ou Rativnem 
habëre, eo, es, bui, bitum (avec le 

én.). Cic. Sans faire — du sexe, 
sine ullo discrimine scxzüs. Suet. En 
faisant — de ses intérêts, Respectu 
privatarum rerum. Liv. Sans — de 
personnes, Remoto personarum com- 
pleru. Quint. Delectu omni et discri- 
mine remolo. Cic. Qui ne fait — de 
ersonne, In omnes æquabilis. Cic. | 
o Signification. Significatio, onis, f. 
Voÿ. SIGNIFICATION. 

ACCES, s. m. 1° Entrée (dans un 
lieu), abord, approche (d'un heu). Adi- 
tus, äs, m. Cic. =: L'accès de a ville 
par terre el par mer, Aditus et terrà 
et mari ad urbem. Cic. Le camp était 
de facile —, Castra facil:m aditum 
habebant. Cæs. Lieu de diMcile —, 
Locus difficilis. Suet. Murailles qui 
n'offrent pas un facile — aux assail- 
lants, Mœnia haudquaquam prompia 


oppugnanti. Liv. Les hommes n'ont 
as — dans ce sanctuaire, Aditus in 
id sacrarium non est viris. Cic. L'— 
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du temple n'était ouvert à personne, 
Adilus ad templum erat aperlus ne- 
mini. Cic. Donner — au ciel, Aditus 
ad cælum dare. Cic. Et il ne lui donna 
pas — dans sa maison, Neque do- 
mum ad se eum admisit (adimittére, 
0, is, missum). Nep. Se voir fer- 
wer tout —, Omnino uditu prohiberi. 
Cic. Pour ne laisser aucun — aux 
corps nuisibles, Ne quid, quod noceat. 
possit pervadère, n. Cic. | 
d'approcher d'une personne, de lui par- 
ler. Adilus, &s, m. Cic. = Il est d'un 
accès facile, Aditus facillimi sunt 
ad illum. Cic. Homme d'un — dif- 
ficile, Momo rari aditfis. Liv. L'— 
d'Antoine est plus difficile, Diff- 
cilior est ad Antonium adilus. 
Leur fermer tout — auprès de Sylla, 
His omnes aditus ad À 

cludëre. Cic. Tout — près d'eux nous 
a été fermé, Omnis ad illos nobis 
aditus 
veut pas donner — auprès de sa 
personne, Se non vult conveniri. Cic. 
Dooner à tout le munde — auprès 
de sa personne, Omnibus sui conve- 
niendi polestatem facëre. Nep. Avoir 
— auprès de qqn, Sermonis aditum 
cum ali 

cilité de parvenir à. Aditus, fs, w. 
Cic. = L'accès aux honneurs, Ad ho- 
nores 
S'onvrir un — vers qq. ch., Ad rem 
sibi aditum comparare. Cic. L'— du 
consulat est ouvert à tous, Aditus ad 
consulalum emnibus patel. Cic. Rendre 
1" — du consulat commun aux 
ciens et aux plébéiens, Consulatum 
promiscuum patribus ac plebi facëre. 
Liv. Fermer l'— aux magistratures, 


20 Facilité 


ic. 


ullam inter- 


obstructus est. Cic. Il ne 


quo habëre. Cæs. || 4° Fig. Fa- 


aditus. Cic. Se ménager, 


atri- 


Alicui)ad magistratus ler obsæpire. 
iv. Donner — au pouvoir suprème, 


aux honneurs, (Alicui) ad summam 
auctorilatem adilum dare. Cic. (Ali- 
quem) ad honores admitit®re, 0, is, 
misi, missum. Nep. || 4° Invasion de 
certains phonomènes morbides; attaque 
de certaines maladies. Tentalio, onis, 


f. Cic. Accessio, f. Cels. = Léger 
accès de fièvre, Commotiuncula, æ, 
[. Cic. 11 avait eu un léger — de 
fièvre, Perleviter commolus fuerat 
(commoveri, eor, ëris, gs). Cic. Pris 
e légers — de fièvre, Levibus moliun- 
culis tentatus. Suet. Eire pris d'un 
— defièvre, Febre corripi. Plin. Dans 
un — de fièvre, In febri. Cic. Il y a 
un — par jour, Accessiones singule 
singulis diebus funt. Cels. Un vio- 
lent — de toux, Aspera lussis. Cels. 
Quand il était au milieu d'un — 
de goutte, Cum ardèret podagræ do- 
loribus. Cic. Un — de folie, Mentis 
alienatio (ons), f. Cels. Etre dans un 
— de folie, Mente commoveri, pass. 
Plin. Il paraissait pris d'un — de 
folie, Videbatur furëre (0, is, rui 
rare, n.). Cic. || So Fig. Mouvement 
passager de l'âme. Impetus. üs, m. Cic. 
= Accés de colère, Îræ impetus. Sen. 
ll cut un — de colère, frä exarsil 
(exardesc®re, 0, is, arsum, n.). Cic. 
Faire qq. ch. «lans un — de co- 
lère, Aliquid facère per iram. Ce. 
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Jusqu'à ce que l'— de coitre soit 
calmé, Dum ira defervescat. Cic. Dans 
on — d'humeur, In stomacho. Cie. 
Sonvent passionné, ironique par —, 
Sæpe stomachosus, inferdum facetus. 
Cic. Joyenx ou consicrués per — 
Modo Læti, modo paridi, Sal. Quel 
est cet — de libéralité? Que isfa su- 
bita est largitas? Ter. Le sénat eut 
un — de libéralité, Senatus repenie 
largitor factus est. Liv. 
ACCESSIDLE, adj. 1° Où l'on peut 
arriver. Pervius, a, um. Cic. : Elre ac- 
cessible, Adiri posse, possum, poles, 
potui. Curt. Palère, e0,es, ui, 8. Sup., 
n. Cic.— à la PA pari. d'un 
fleuve), Navium patiens (gén., enfis). 
Liv. || Fig. L'art de la parole est — à 
tout Je monde, Dicendi ratio in medio 
osita est. Cic. Rien n'est — à la 
rigue, Nühil est pervium ambitioni. 
Tac. Le consulat est — à lous, Adi- 
tus ad consulatum omnibus patet. Cic. 
f 2° En parl. des pers. Dont on peut 
approcher, abordable. Erpositus, a, un. 
Pl.-j. Affatulis, m. f.,e,n. Sen. :ll 
est accessible aux simples particu- 
liers, Facilis est aditus ad eum pri- 
vatorum. Cie, Homme peu —, Homo 
reri aditüs. Liv. Il est peu —, Dif- 
ficilis est ad um aditus. Cic. || 3e 
Fig. Sensible & Obnorius, a, um. Sen. 
: Accessible à la colère, à la bonté, 
Obnozius 1ræ. Sen. graliæ. Quint. — 
à la pitié, Erorabilis, m. f., e, n. Cic. 
Se muntrer — à la flalicrie, Assen- 
{atoribus aures patefacëre, io, is, feci, 
factum. Cie. 

ACCESSION, #. f. 1° Consonte- 
ment, adhesion 4. Assensio, onis, f. 
Cic. : Se lourae souv. par un verbe : 
Donner son accession à une chose, 
Alicui rei assenfiri, tor, iris, senisus 
sum, dép. Cic. || 2° Qqf. Adjonction. 
Accessio, onis, f. Cic. || 4° Avène- 
ment, Voy. ce mot. 

ACCESSIT, 8. m. Distinction ac- 
cordèe à celui ou 4 ceux qui ont le plus 
approcho du prix : Il a eu un accessit, 
*Ad premium prorime accessit. Ceux 
qai ont obtenn les accessits, * Qui ad 

ræmium prozime accesserunt. |] a eu 
e troisième accessit, * Ad premium 
terlius accessit. 


ACCESSOIRE, adj. 1° Qui n'est! C 


regardé que comme la dépendance de 
qq. ch. de principal. Subsecivus, a, 
um. Cic. : Travaux accessoires, Ope- 
ræ subsecivæ, f. pl. Cic. || 2° De 
moindre importance. Minor, m. f., 
us, n. Cic. : Chose accessoire, Res 
minor, f. Cic. Chose fort —, Res mi- 
nimi momenti. Cic. 

ACCESSOINE, 8, m. 1° Co qui suit 
et accompagne le principal. fes (er) 
subseciva (æ), f. Sen. Accessio, onis, 
f Cic. Appendir, tcis, f. Cie. : Un 
petit accessoire, Appendicula, æ, f. 

ic. La philosophie n'est pas nn —, 
Philosophia non est res subseciva. 
Sen. La verlu n'est pas l'— de la 
vie, Virus non est accessio vite. 
Gell. Le corps est nn — de l'âme 
Appendir est animi corpus. Cic. 
T. de rhét. Les accessoires, Ad- 


ACCLA 


funeta, orum, n. pl. Cic. Les — 
d'une affaire, Quod adjunctum esl 
negotio. Cie. || 2° Circonstance cri- 
tique, malhoureuse. Voy. CIACONSTANCE, 
MALNEUN. 
ACCFSSOIREMENT, adv. D'une 
manière accessoire : Ce que j'ai ap- 
ris à la häle et accessoirement, 
dus cursim arripui et subsecivis ope- 
ris. Cic. Ajoutons —, Striclim sub- 
jungamus. Quint. Dire qq. ch. —, 
Obiter aliquid dictre. Plin. 
ACCIDENT, 3. m. 1° Evénement 
forluit. Casus, üs, m. Cic. = Par acci- 
dent, Casu où Forte ou Fortuito. Cic. 
Voy. ÉVÉNEMENT, HASAND. || 2° Eve- 
nement malheureux. Casus, üs, m. Cic. 
2: S'il arrive quelque accident, Si 
quid adversi accidat (accidère, 0, is, 
cidi, s. sup., n.). Cic. S'il lui arrive 
un —, S'il m'était arrivé quelque 
— (euphémismes pour : s'il vient à 
mourir, etc.), Si quid ei accidat, Si 
quid mihi humantilus accidissel. Cic. 
Voy. waLneun. || 3° T. de méd. Phè- 
nomène inattendu qui survient dans une 
maladie. Casus, üs, m. Cels. = De nou- 
véaux accidents, Novæ tentationes. 
Cic. ]| 4° T. de philos. Ce qui est 
dans un sujet, mais pourrait ne pas y 
étre. Accidens, entis, n. Sen. Quint : 
La cause, le temps, le lien sont des 
accidents, Causa, tempus, locus rerum 
sunt accidentia, Quint. || Bo Disposi- 
lion variee (du terrain). oci] iniqui- 
tas, alls, f. Cæzs. : Les accidents du 
terrain, Locorum iniquitates. Liv. S'il 
se rencontrail qq. accident de ter- 
rain, Ubi quid iniqui erat. Liv. |] 
6° T. de peint. Disposition varièe (de 
la lumière) = Des accidents de lu- 
mière, Luminis varietales et mutalio- 
nes. D'apr. Plin. 
ACCIDENTÉ, ÉE, adj. inégal (en 
pari. du terrain). Iniquus, a, um. Liv. 
ACCIDENTEL, ELLE, adj. 4° For- 
tuit. Fortuitus, a, um, Cie. | 29 T, de 
philos. Qui n'est dans un sujet que par 
accident Adventicius, a, um. Cic. 
ACCIDENTELLEMENT, adv. 40 
Par hasard. Forte. Cic. Fortuito. Cic. 
Casu. Cic. || 29 T. de philos. Non es- 
sentiellemont =: Qui exisie, Qui a lieu 
accidentellement, Adventicius, a, um. 
ic. 
ACCLAMATION, s. f. 1° Cri de 
joie, d'approbation. Acclamalio, onis, 
. Liv, = Les acclamations de l'as- 
semblée, Grala confionis admurmu- 
ratio, Cie. — du sénat, Secundæ se- 
nalüs admurmurationes, Cic. Pousser 
des —, Erclamare, 0, as, avi, atum, 
n. Cic. (en parl. de plusieurs) Con- 
clamare, 0. Liv. Saluer qqn par des 
—, Alicui acclamare. Suet. adstre- 
qéres 0, is, sirepui, 8. snp., n. Tac. 
es — soulevées par la joie de voir 
l'ouvrage achevé, Clamor alacritate 
perfecli operis sublatus. Liv. Accueilli 
par d'ineroyables —, Incredibili cla- 
more el plausu comprobatus. Cic. 
Quelles — il excitel Quantos is 
plausus el clamores mouet! Cic. Au 
milieu des: dn sénat, Admurmu- 
ranle senafu. Cic. Par acclamalion, 


ACCOM 


Mazimo elamore et plausu. Cic. Tous 
promirent par —, Clamore el_assensu 
omnes promiserunt. Liv. || 2° Fig. Con- 
sentement unanime : Par acclamation, 
Omnium assensu. Liv. 

ACCLAMEN, v. act. Saluor par 
des acclamations. Voy. le précéd. : 
Acclamé, Clamore comprobatus. Cic. 

ACCLIMATÉ, ÉE, part. passé du 
suiv. et ad). [Regicnis] cælo assuelus, 
a, um. D'apr. Liv. 

ACCLIMATER, v. act. Accoutumer 
ä un nouveau climat. [Regionis] cælo 
assuefacére, io, ts, feci, factum, act. 
D'apr. Liv. 

S'acCLIMATER, V. réf. S'accoutumer 
à un nouveau climat. [Regionis] cælo 
assuescère, 0, is, SuCut, suelum, n. 
Liv. : Ne pas s'acclimater, [Regiontis] 
cælum non pati, tor, Éris, passus sun, 
dép. Ov. Ce qui est amené de loin 
(en pari. des plantes) ne s'acclimalte 
ue diMicilement dans notre pays, 
Quod ex longinquo petitur, nostro solo 
parum familiariter venit (venire, 10, 
verni, vent(um, D.) Où difficilius con- 
valescif (convalescËre, o, valui, 8. 
sup., n.). Col. 

ACCOINTANCE, s. f. Liaison entre 
deux personnes. Consuetudo, dinis, f. 

ic 


ACCOINTÉ, Ée, part. passé. Con- 
junctus, a, um (avec qqn, alicui ou 
cum aliquo). Cic. 

S'accoixTen, v. réfl. Se lier Inti- 
mement avec qqn. (Cum aliquo) con- 
sucludinem jungêre, 0, is, junri, junc- 
tum. Cic. 

ACCOISEMENT, 
APAISEMENT. 

ACCOISER, v. act. Comme apar- 
SER. 

ACCOLADE, 5. f. Embrassement. 
Complerus, üs, m. Cie. Voy. eunnas- 
SRMENT. 

ACCOLAGE, 8. m. Comme ÉCHA- 
LASSEMENT. 

ACCOLEMENT, 3. m. Action d'ao- 
caler, de joindre. Conjunctio, onis, f. 

ic. 

ACCOLEN, v. act. 1° Embrasser. 
Complecti, or, Eris, plerus sum, dép. 
(qqn, aliquem). Cic. || 2° Attacher à. 
Applicare, o, as, cavui et cui, catum 
et citum, act. (à qq. ch. alicut rei, 
ad rem). Quint. Col. = Accoler la vi- 
gne à des échalas, Vitem adminicu- 
lari, or, aris, 8. parf. dép. Cic. Vi- 
neam adminiculare, 0, as, avi, afum, 
act, Col. || 8° Fig. Joindre, réunir. 
Conjungère, 0, is, Junti, junctum, act. 
(à QE ch., alicui rei ou cum aliquä 
re). Cic 

ACCOMMODADLE, adj. Qui peut 
s'accommoder (en parl. d'un différend) 
: Si la chose est accommodable, Si 
res ad concordiam adduci potest. Cic. 

ACCOMMODAGE, 5. m. 4° Apprêt 
des mets. Conditio, onis, f. Cic. Condi- 
tura, æ, f. Sen. |] 2° Action d'arranger 
(les cheveux). Omnatus, üs, m. Ov. 

ACCOMAMODANT, part. prés. 
d'accouwonen. Voy. ce v. || ACcOu- 
MODANT, ANTS, adj. Complaisant, d'un 
commerce ais. Commodus, a, um. 


8. m. Comme 


ACCOM 


Cie. Facilis, m. f.,e, n. Cic. = Hu- 
meur accommodante, Caraclère ac- 
commodant, Facilitas ou Comilas, 
atis, f. Cic. 

. ACCOMMORÉ, É6, part. passé et 
adj. 1° Ajusté, arrangé. Compositus, a, 
um, Cic. : Maison bien accommodée, 
Domus omnibus rebus apparata. Cic. 
Chevelure bien —, Cupilli compli. 
Cie. |] 2° Iron. Maltraité : Dien ac- 
commodé, Male mulcatus, a, um. 
Cic. |} 3° Apprêté (en pari. d'un mets). 
Conditus, a, um. Cic. [| 4° Terminé à 
l'amiable. Decisus, a, um. Cic. || 6° 
Conformë 4. Accommodalus, a, um 
( qq: ch., ad rem). Cic. l Go Pourvu 
e. instruclus, a, um (de ag: ch., 
re). Cic. || 1° Absol. Riche. Voy. ce 
mot. 

ACCOMMONDEMENT, 5. mm, {1° 
Action de reparer, d'embellir. Re- 
feclio, onis, Col. Exornatio, f. 
Cic. = Faire des accommodements à 
qq. ch., Aliquid reconcinnare, 0, as, 
s. parf. ui sup. Cic. reficËre, io, is, 
feci, fectum. Cic. || 2° Fig. Action de 
metire d'accord des personnes, d'arran- 
ger un differend. Compositio ou Pac- 
fio, Pacificalio, Reconciliatio, onis, 
f. Cic.= En vertu d'un accommode- 
ment, Par voie d’ —, Per composi- 
tionem. Cic. Per pactionem. Liv. Dans 
les accommodements, En matière 
d'accommodement, In pactionibus fa- 
ciendis. Cic. Un — peut mettre fin à 
la guerre, Potest condilionibus bcllum 
componi. Sall. Mettre fin à la guerre 
par un —, Dellum inferpostli paclione 
componére. Just. Un — fut impossible, 
Il fal impossible d'entrer en —, 
Fieri non potuit ul componerelur 
(impers. passif de componëre, 0, is, 
posui, positum). Cic. Mes cohériliers 
désiraient un —, Coheredes mei cu- 
piebant componère. PL.-j. Faire un 
—, Entrer en — relativement à qq. 
ch., De aliquä re pactionem facëre, 
to, is, feci, factum. Cic. inire, eo, 
is, ivi ou ü, itum. Just. Aliquid 
acisei, or, ëris,pactus sum, dép. Cic. 
fl répondit] qu'il avait fait un — 
avec lui, Se cum eo consfitufum ha- 
bere (eo, es, bui, bitum). Cic. Ll fit un 
— aux conditions que celui-ci im- 
posa, Ad conditiones ejus depactus 
est. Cic. On ne pouvait faire un — à 
moins de frais, Non poteral minore 
pecuniä transigi (impers. passif de 
fransigére, 0, 1s, egt, actum). Cic. 
Si l'on n'entre pas en —, Si res ad 
paclionem non venit. Cic. Trailer 
d'un —, De compositione agÿre. Czs. 
De condilionibus iractare. Nep. Je 
n'ai cessé de travailler à un —, Non 
destili omnia facère quæ ad concor- 
diam pertinérent. Cic. S'entremetire 
d'on —, In pacificationem se in(erpo- 
nére. Cic. Je n'ai pas cessé de pro- 
poser un —, Compositionis auclor esse 
aon deslili. Cic. Pour ménager un 
— (entre deux personnes), Conci- 
Hand» gratiæ causa. Cic. Amener un 
—, Pacem conciliare, o, as, avi, atum. 
Les. Entendre à un —, Conditiones 
pacis recipëre. Vell. Renoncer à un 


ACCOM 


—, Conditiones pacis dimiti®re. Cæs. 
Rowpre un —, Pactionem perlurbare. 
Cic. 39 Expédient pour concilier, ar- 
ranger. Temperamentum, i, n. Cic. = 
On trouva un accommodement, fn- 
venfum est lemperamentum. Cic. [il 
mécontenta à la fois le peuple et le 
sénal] par ses accommodements, Me- 
dium se gerendo. Liv. L'esprit d'ac- 
commodement des magistrals, Magis- 
tratuum accommodatio (onis), f. Cic. 
Homme d'—, Voy. AccommODaNT. 
ACCOMMODER, v. act. 1° Etre 
commode, convenir, agrèer & Commo- 
dus (a, um) sum, es, fui, esse, ou Con- 
venire, 10, is, veni, venlum, n. (qqn, 
alicui). Cic. = Si cela t'accommode, 
Si tibt est commodum. Cic. Va voir 
Pison, si toutefois cela { —, Pisonem 
convenias, sed tamen quod tuo commodo 
fat, ou simpl. fuo {amen commodo. 
Cic. Attendre que cela nous —, Com- 
modum nostrum erspectare. Cic. J'ai 
trouvé que cela m'accommodait sous 
bien des rapports, Visum esf hoc 
mihi ad multa quadrare (0, as, avi, 
atum, n.). Cic. Pour tout cela, il n'est 
personne qui puisse mieux t'accom- 
moder, Ad hkæc omnia nemo est ma- 
gis opportunus tibi, ou magis ex 
usu wo. Ter, Cela l'accommode-t-il? 
Placet hoc tibi? Cic. || 2° Mottre en 
ordre, arranger, ajuster. Componêre, 
0, is, posui, posifum, act. Cic. = Ac- 
commeder ses affaires (— mettre 
sa fortune en meilleur état), Rem fa- 
miliorem consliluêre, o, is, stilui, sti- 
futum. Cic. — une maison, Domum 
exornare, 0, as, avi, atum. — Cic. 
ses cheveux, Capillos componêre. Cic. 
Quint. comêre, 0, is, compsi, comptum. 
Cic. Pendant qu'on les accommode, 
qu'elles se font accommoder, Dum 
comuntur. Ter. || 3° Apprêter, préparer 
(un mets). Condire, 10, is, fui ou ii, 
ttum, act. Cic. = Accommoder les 
herbes le mieux du monde, Herbas 
ita condire ut nihil possit esse suavius. 
Cic. La mauière d'— les aliments, 
Ciborum conditio (onts), f. Cic. || 4 
Traiter (un hôte). Accipére, io, is, cepi, 
ceptum, act Cic. Voy. Tnarren. |] 6° 
Iron. Maltraiter. Mae Rabëre, eo, es 
but, bitum, act. Cæs. : Tu aurais été 
accommodé selon tes mériles, si..., 
Ornatus esses ex tuis virtutibus, si. 
Ter. Je l'accommoderai si bien que 
tonte sa vie il se souviendra de moi, 
Adeo ezornalum dabo (— eum exor- 
nabo), ut, dum vival, meminerit mei. 
Ter. || 6° Fig. Conformer, adapter à 
Accommodare, 0, as, avi, alum, act. 
Cic. Componëre, 0, is, posui, posilum, 
act. Quint. (une ch. à une autre, rem 
ad rem. Cic. Quint.)= Accommoder les 
fables au sujet que nons trailons, Ad 
ea qu? dicimus fabules accommodare. 
Cic.J'accommoderai mes vues aux vd- 
tres, Meum consilium accommodabo ad 
fuum. Cic. Accommoder le geste aux 
aroles, Manum ad verba commodare. 
Quint. — toutes choses au goût de la 
multitude, Omnia ad voluptatem mul- 
titudinis componêre. Quint. || 7° Mettre 
d'accord, concilier : Accommoder des 
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personnes (en gén.), Homines inter se 
conciliare, 0, as, avi, atum. Cic. (en 
pari. d'amis brouillés ensemble) Fomi- 
nes in pristinam concordi in reducère, 
0, 18, duri, ductum. Balb. ap. l'ic. [l est 
impossible de les — (en parl. de deux 
femmes), Non componi potest inter eas 
gratia. Ter. — ensemble deux choses 
autrefois incompatibles, l'empire et 
la liberté, Res olim marime disso- 
ciabiles, principatum el libertatem 
miscére, e0, es, cui, mirium. Tac. || 8e 
Terminer à l'amiable. Componère, 0, 
ts, posui, posilum, act. Cic. = Accom- 
moder un différend, Con{roversiam 
dirimêre, 0, is, emi, emplum. Cie. — 
les querelles des rois, fegum con- 
froversias componëre. Cæs. Si l'on peut 
— l'affaire, Si res ad concordiam ad- 
duci potest. Cic. || 9° Céder à qqn un 
objet qui lul convient, mettre uns 
chose à sa disposilion. Tradëre, 0, is, 
didi, ditum, act. (qqn de qq. ch., ali- 
cui aliquid). Cic. : Accommoder qqn 
d'un logement, Alicui de habitatione 
accommodare, o, as, avi, afum. Cic. 
— quelqu'un, Alicui commodare, n. 
Cic. — nos amis de toutce qu'ils 
veulent, Amicis quidquid velint con- 
cedëre, 0, is, cessi, cessum. Cic. 
S’accouwonen, v. réfl. 10 S'arran- 
ger commodement, prondro ses aises, 
Voy. aise, s. f.{|] 2° Se parer, s8 
coiffer. Se erornare (0, as, avi, atum). 
Plaut. Se comére (0, is, compsi, comp- 
tum). Plaut. || 3° Etro apprté (en parl, 
d'un mets). Condiri, ior, iris, ilus sum, 
pass. Col. |] &°o Accommoder ses affaires, 
augmenter sa fortune. Rem suam au- 
gêre, eo, es, auri, auclum. Cic. = 
Îl a commencé à s'accommoder, Rem 
augëre cæpit. Cic. |} b° Se confor- 
mer, se prêter à. Se accommodare (0, 
as, avi, atum). Cic. : S'accommoder à 
gr ch., Ad rem se aecommodare. Cic. 
"— à la volonté de qqn, Alicujus 
voluntati obsequi, or, #ris, secutus 
sum, dép. Cic.S'— au personnage (= 
le faire parler conformément à son 
caractère), Personxæ servire, 10, is, ivi 
ou ii, itum, n. Cic. Le geste s'accom- 
mode aux mouvements de l'âme, 
Gestus animo paret (parëre, e0, rui, 
rifum, n.). Quint. S'accommoder au 
temps, aux circonstances, Tempori 
arèêre ou servire. Cic. || 6° Vivre en 
onne ontente, se convenir, s'accorder. 
Consentire, 10, is, sensi, Sensum, 0. 
(avec qqn, cum aliquo). Cic. Con- 
gruÿre, 0, is, grui, 8. sup. n. (avec 
q-ch., alicui rei on cum aliqud re). 
GE . Voy. s'acconDgn. || 7° Tomber 
d'accord. Transigëre, 0, is, egi, actum, 
n. Cic. Decidëre, 0, is, cidi, cisum, 
an. Cic. : S'accommoder avec qqn, Cum 
aliquo fransigëre ou rem transigère. 
Cie. S'— ensemble, Inter se transige- 
re. Ter. On ne pouvait s'— à moins 
de frais, Non poterat transigi minore 
pecuniä. Cic. fe Etre terminé 4 l'a- 
miable. Componi, or, ëris, positus 
sum, pass. Ter. || 9° S'arranger d'une 
chose, s'en contenter, l'accepter = La 
dot est de dix talents. Je m'en accom- 
mode, Dos est decem talenta. Accipio 
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fi cepi, ceptum, cipère, act.). Plaut. 

e suis Convsincu que je m'accommo- 
derai de cela, Non dubilo quin res 
mihi placitura sit (placëre, eo, es, 
ui, n.). Cic. S'arccommoder mieux 
d'un cheval (= s'en servir plus vo- 
lontiers), Equo libentius uli, or, Eris, 
wsus sum, dép. Quint. S'— d'un ter- 
rain (en parl d'une plante), In ou 
Ad agrum convenire, 10, is, veni, ven- 
fum, n. Cato. Varr. [homme] qui s'ac- 
commode de tuut, Facilis. Cic. Qui 
ne s'accommode de rien, Diffcilis 
ou Fastidiosus. Cic. || 10° Acquérir. 
Sumêre, 0, i*, sumpsi, sumplum, act. 

Cic. = Il s'accommoda des jardins au 
prix que voulut Pythius, Mortos 
emit (emère, o, is, emplum) tanli 
quanfi voluit Pythius. Cic. | 11° S'ap- 
proprier qq. ch. Sibi arrogare (0, as, 
avi, atum), acl. Cic. Voy. S'APPROPRIER. 

ACCOMPAGNE, ÉE, parL passé el 
adj. 1° Qui a un compagnon. Comita- 
tus, a, um (de qqn, par qqn, aliquo). 

Cic. : Accompagné d'hommes, Viris 
comitatus, Cic. — d'un grand nom- 
bre de personnes, Cum magno comi- 
tatu. Cic. — d'une troupe nombreuse, 
Magnä catervä comilante (abl. absol.). 
Virg. Accompagnés de nos femmes 
et de nos enfants, Cum conjugibus et 
liberis. Cie. Accompagné d'un petit 
nombre de personnes, Parum comita- 
tus. Cie. Bien —, Bene comilatus. Cic. 
Qui n'est pas —, Solus, a, um; gén. 
ius; dat. à Cic. Incomilnlus, a, um. 
Varr. Ov. || 2° Escorts. Stipatus, a, 
wa (de qqn, pr qqn, algue). Cic. : 
Accompagné d'assassins, Sicariis sfi- 
gars Ou vallatus. Cic. — d'une troupe 

e jeunes gens, d'une foule d'amis, 
Stipatus choro juventulis, gregibus 
amicorum. Cic. — d'hommes armés, 
Seplus armatis. Cic. — d'une escorte, 
Zum præsidio. Cic. {| 3e Joint à Con- 
funclus, a, um (de qq. ch., alicui 
rei ou cum re). Cic. : La justice ac- 
compagnée de l'intelligence, Justitia 
intelligentüe conjuncta. Cic. Une grâce 
— de gravité, Gravilale lepos mir- 
tus. Cic. Une tempète — de conps 
de tonnerre, Tempestas cum tonitri- 
bus. Liv. |} 6° Ornè. Ornatus, a, um 
(de qq. ch.. re). Cic. || 6° Soutenu par 
un instrument = Chanter accompagné 
de la füte, Canëre ad tibinm. Cic. 
Voy. le suiv. n° 4. 

. ACCOMPAGNEMENT, 8. m. {0 Ao- 
tion d'accompagner: Assectalio, onis, 
L. Cic. || 2° Fig. Suite, cortège. Co- 
milalus, &s, m. Cic. Stipatio, onis, f. 
Cic. || 8° Ce qui est accessoire. Acces- 
si0, Onis, f. Cic. : Maison pourvue 
de tous les accompagnements néces- 
saires, Domus omnibus rebus instructa 
el apparala. Cic. l! 4° Union des Instru- 
ments avoo la voix = L'accompagne- 
ment des instruments à cordes sou- 
tient la voix, Sociata nervorum con- 
cordia cantus vocis juval. Quint. 
Cbaoter avec — d'instruments do 
musique, Canère ad symphoninm. 
Quint. ; de flûte, ad tibiam ou ad tibi- 
cinem. Cic.; de lyre, ad citharan. 
Quint. : d'instroments à cordes, Ad 
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chordarem sonum cantare. Nep. Sans 
—, Assä voce. Varr. Flète qui sert 
d'—, Tibia succentiva. Varr. 
ACCOMPAGNER, v. act. 1° Aller 
de compagnies &veo qqn = Atcompa- 
gner qqn, Aliquem comifant, or, arts, 
atus sum, dép. Cic. Cum aliquo ve- 
nire, io, is, veni, ventum, n. Cic. 
Cum aliquo tre, e0, is, ivi Ou tt, 
itum, n. Liv. — qqn dans sa fuite, 
Alicujus fugæ (dat.) comilem se ad- 
jungère (0, is, junri, junctum). Cic. 
Il m'accompagna, Meus comes fuil 
Cic. Il m' — dans tous mes voya- 
ges, Fuit omnium ilinerum meorum 
socius. Cic. Faire accompagner par- 
tout son fils par qqn, Aliquem laleri 
filit adjungëre. Quint. Etre accompa- 
gné, Se ire accompagner de qqn, 
Aliquem comitem habère, eo, es, bui, 
bilum. Cic. Ceux qui m'accompagnent, 
AMei comites. Cie. | Fig. Comitari (avec 
l'acc. et pl. souv. avec le dat.). Cic. 
: La fortune l'accompagna, Jlli for- 
tuna comitala est. Cic. La vertu n ac- 
compagne guère la médiocrité d'es- 
prit, Tardis mentibus virtus non fa- 
cile comitatur. Cic. La gloire aurait 
accompagné sa mort, Mortis comes 
gloria fuisset. Cie. Dans mon exil, il 
m'accompagna de ses larmes, Ale in 
discessu meo lacrimis suis proseculus 
est (prosequi, or, ëris, dép.). Cic. L'es- 
time l'accompagne jusqu'au bücher, 
Bona eristimalio eum ad rogum pro- 
sequitur. Cic. Ces inflexions (de la 
voix) doivent être accompagnées dn 
geste, Hos motus subsequi debet gestus. 
ic. Une vie qu'accompagnent tous 
les avantages de l'esprit, Vita 
est animi erpleta virtutibus. Cic. Une 
eine morale qu'accompagne une 
ouleur physique, Ægrifudo cum veza- 
tione corporis. Cic. Energie qne la 
râce —, Vis conjuncta venuslale. 
ic. Tous les autres arts peuvent 
faire leur office sans être accompa- 
gnés de l’éloquence, Omnes aliz artes 
sine eloquentiä suum munus præstare 
possunt. Cic. [Les belles-lettres] nous 
accompaguent en voyage, aux champs, 
Nobiscum peregrinantur, rusticantur. 
Cic. [| 2° Suivre ou reconduire par 
honneur, Deducëre, o, is, duxzi, duc- 
tum, act. Cie. Asseclari, or, aris, atus 
sum, dép. (acc.). Cic. Prosequi, or, 
Fris, seculus sum, dép. (ac Cic. = 
Accompagner qqn jusque chez Ini, 
Aliquem deducêre domum. Cic.: au 
sorlir de chez lui, domo. Cic. Celui 
qui accompagne, Asseclalor, oris, m. 
ic. Deductor, m. Q.-Cic. Pl.-j. La 
mère ayant accompagné le convoi fu- 
nèbre, Mater enequias funeris prose- 
cula. Cic. Funérailles qu'accompagne 
un immense cortège, Funus innu- 
meris ersequiis celebratum (passif de 
celebrare, 0, as, avi). Plin. || $° Escor- 
ter. En gén. : Comitari, or, aris, atus 
sum, dép. (acc.). Cic. En parl. d'une 
troupe : Stipare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. =: Celui qui accompagne, 
Stipalor, oris, m. Cic. Etre accompa- 
gne, Se faire accompagner par cer- 
taines personnes, Quosdam stinatores 
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secum Aabëre (eo, es, bui, bitum). Cic. 
Se faire — par des soldats et des 
gladiateurs, Afilites et gladiatores sibi 
circumdare (0, as, dedi, datum). Tac. 
Faire — qqn (lui donner une escorte), 
Alicui præsidium dare. Nep. Se faire 
— au tribunal, Ad judicium cum præ- 
sidio venire, 10, is, vent, ven{um, n. 
Cic. | € Convenir à, aller avec. Con- 
gruëre, 0, is, grui, 8. Sup., n. Cic. 
Convenire, io, is, veni, venlum, n. 
pe rég. à l'abl. avec cum, ou au dat.). 
ic. = Débit qui accompagne bien la 
ensée, Aclio menti congruens. Cic. 
I bo Joindre, ajouter à. Add£re, o, is, 
idi, ditum (une ch. d’une autre, ali- 
cui rei aliquam rem). Cic. = Il accom- 
pagna de ses gestes des vers plai- 
gants, Jocularia carmina gesticulatus 
est (gesticulari, or, aris, dép.). Suet. 
I 6° T. de musique. Faire un accom- 
pagnement. Concinêre, 0, is, cinut, s. 
sup., n. (dat.). Suet. = Accompagner 
le tragédien qui déclame, Cuncinère 
tragædo pronunlianti. Suel. — les 
chœurs (en parl. d'un instrument à 
vent), Choris (dat.) adspirare, 0, as, 
avi, atum, 0. Hor. — la voix du son 
de la lyre, Fidibus (dat.) vocem jun- 
gère, o, is, junri, junctum. Quint. 
Flûte qui accompagne, Tibia succen- 
tiva. Varr. || S'accompagner, Chan- 
ter en s’accompagnant sur la lyre, 
avec un insirument à cordes, Ad ci- 
tharam canëre, o, is, cecini, can- 
tum. Quint. Ad chordarum sonum can- 
tare, 0, as, avi, atum. Nep. 

ACCOMPLI, 18, part. passé d'ac- 
cowPLrn. Voy. ce v. || Adj. À qui il 
ne manque rien, parfait. Perfectus, 
a, um. Cic. Absolutus. Cie. Consum- 
malus. Quint. = Oraleur accompli, 
Orator plenus atque perfectus. Cic. 
Homo perfectus in dicendo et perpo- 
litus. Cic. Consummatus orator. Be. 
Philosophe —, Perfectus et absolutus 
philosophus. Cic. Général —, Summus 
aique perfeclus imperator. Cic. Jeune 
homme —, Leclissimus atque orna- 
tissimus adolescens. Cic. Epouse ac- 
complie, Uzor lectissima. Cic. Vertu 
—, Perfecla cumulataque virtus. Cic. 
Eloqnence —, Consummata eloquentia. 
Quint. Homme accompli de tout point, 
Vir undique perfectus. Quint. Jeune 
homme — de tout point, Juvenis con- 
summalissimus. Pl.-j. — de tout point 
(en parl. d'une ch.), Erpletus omnibus 
suis parlibus. Cic. Undique erpletus 
et perfeclus. Cic. — de tout point et 
en tout genre, Undique perfectus ex- 
pletusque omnibus suis numeris ac 
partibus. Cie. 

ACCOMPLIR, y. act. 1° Rendre 
complet, achever. En gén. : Absolrtre, 
o, is, solvi, solutum, act. Cic. Con- 
ficêre, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
Perficére, act. Cic. En parl. du 
temps : Complëre, eo, es, plevi, ple- 
tum, act. Cic. Confic®re, act. Cic. = 
Lorsqu'il aura accompli sa 60e an- 
née, Lorsqu'il aura 60 ans accomplis, 
Cum seraginta annos confecerit. Cic. 
Il vécut 107 ans —, Centum et sep- 
tem complevit annos. Cic. Accomplir 
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sa 98° année, Oclavum et nonagest- 
mum annum ÿmplére. Quint. [La 
lune) accomplit sa révolution en un 
mois, Lustrationem mensiruo spalio 
complet. Cic. || 2° Effectuer, mettre à 
execution, réaliser complètement. Con- 
ficére, io, ts, feci, fectum, act. Cic. 
l'erficére, act. Cic. Efficëre, act. Cic. 
Peragèëre, 0, is, egi, actum, acl. Cic. 
Erigëre, act. Cic. = Accomplir des 
ordres, certaines formalités d'usage, 
Conficère mandata. Cic. legitima quæ- 
dam. Nep. — ses projets, PerficËre cogi- 
tata. Cic. — sa promesse, Summam 
promissi complére, eo, es, plevi, ple- 
tum. Cic. Promissum implère. Pl.-j. 
Promissum servare, 0, as, avi, alum, 
Cic. Fidem servare. Cæs. Promissum 
soluère, 0, is, solui, solutum. Cic. Ces 
choses accomplies, [is rebus completis 
{abl. absol.). Czs. Accomplir ses obli- 
alions, 8es devoirs, Officia servare. 
Éc. — les devoirs de l'amitié, Ami- 
citiz munus erplére. Cic. — les plus 
rands travaux, Laboribus marimis 
Gui) crfungi, or, ris, funcius sum, 
ép. Cic. — les oracles, l'oracle, 
Implëre fata. Liv. soriem oraruli. 
Curt. — un vœu, Voy. vœu. || Ac- 
complir la loi (faire ce qu'elle exige), 
Legi parëre, e0, es, rui, rifum, n. Cic. 

S'accomwprLin, v. réf. S'achever; 
s'effectuer. Confici, ior, ëris, dt 
sum, pass. Cic. Perfici, pass. Cic. et 
tous les pass. des v. act. précéd. = Les 
grandes choses ne s’accomplissent 
pas par la force, Non viribus res 
magnæ geruniur (geri, geror, geslus 
sum, pass.). Cic. Ce jour-là vit 
s'accomplir une grande chose, In- 
gens eo die res gesla est. Liv. Le 
songe s'est accompli, Somnium ve- 
rum evasif (evadère, 0, is, vasum, 
n.). Cic. Les mêmes songes S'ac- 
complissent de différentes manières, 
Eadem somnia aliler evadunt. Cic. 
Cette prédiction s'est accomplie, Id, 
sicut pradicium est, evasit. Cic. [Pré- 
diclions]) qui ne s’accomplirent pas 
ou qui s' — en sens contraire, Quæ 
nullos exitus aut contrarios ha- 
buerunt (habëre, co, es, bilum). Cic. 
Comme ces [projets] ne s'accomplis- 


saient pas, Cum ea ad exzilum non 
pervenirent (pervenires io, is, veni, 
ventum, n.). Cic. S'accom \ir heureu- 


sement (en parl. d’un événement), 
Evenire feliciter. Cæs. prospere. Cic. 
bene. Sail. Si les choses s’accomplis- 
sent selon nos désirs, Sirebus eritus, 
quem optamus, conligerif (contingère, 
0, ts, S. sup., n.). Cic. Tous mes 
désirs sont accomplis, (Mihi) omnia 
ez senlenltiä successerunt (succed#re, 
o, is, cessum, n.). Cic. 
ACCOMPLISSEMENT, 8. m. 19 Àc- 
tion d'accomplir, d'executer qq. ch. Ex- 
seculio, onis, f. Tac. S'expr. mieux 
ar un verbe = Il se chargea de 
‘accomplissement de cet ouvrage, 
Tujus negotii ersecutionem suscepit. 
Tac. Pour que l’ — de ce devoir leur 
füt plus agréable, Ut (et mieux Quo)its 
jucundior esset muneris illius functio. 
Cu. L'— des travaux n'offre aucun 
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attrait, Laborum perfunctio non al- 
licit. Cic. Pousser qqn à l’— d'une 
chose, Aliquem ad rem perficiendam 
incilare. Cic. Qui lui rendirent pos- 
sible l" — de cette action, Per quos 
id confic®re poluit. Cic. Voy. Accou- 
PLIR. L'honneur git dans l'— de ce 
devoir, In eo officio colendo sita vilz 
est honestas. Cic. Je réclamais de toi 
l'— de tes promesses, À te fua pro- 
missa flagitabam. Cic. || 2° Etat de ce 
qui est accompli, entièrement executé. 
erfeclio, ons, f. Cic. Absolutio, f. 
Cic. Effectus, Gs, m. Liv. = Accom- 
plissement d'une espérauce, Spei ef- 
{ectus. Liv. Arriver à l'— de ces pro- 
jets, Ad effectum horum consiliorum 
pervenire. Planc. ap. Cic. Vous êtes 
si loin de L° — de ces grands travaux, 
Tanium abes a perfeciione marimo- 
rum operum. Cic. Je vois l’ — de tous 
mes vœux, (Mihi) omnia ex sententiä 
successerunt (succedËre, 0, is, cessum, 
0.). Cic. Avoir son —, Recevoir son 
—, Voy. s’ACcoMPUIR. 
ACCORD, s. m. 1° Bonne intelli- 
ence, union. Concordia, æ, f. Cic. 
nsensus, üs, mn. Cic. Consensio, onis, 
f. Cic. =: Manque d'accord, Mauvais 
—, Discordia, æ, f. Cic. Voy. DÉsac- 
conv. L’ — de tous les gens de bien, 
Bonorum omnium conspiratio (onis), f. 
Cie. L'— qui règne entre les ci- 
toyens, Civilatis concors (ordis) sta- 
lus (üs), m. Cic. L'— parfait qui 
règne entre ces frères, Horum fra- 
{rum conspirans consensus. Cic. L' — 
parfail de tous les hommes, Unus 
omnium consensus. Cic. L’ — de lous 
les ordres à défendre la liberté, Con- 
spiralio ou Concordia omnium ordi- 
num ad defendendam libertatem. Cic. 
Etre d° — avec gqn, Cum aliquo con- 
senlire, 10, is, sensi, sensum, 0. Cic. 
conspirare, 0, as, avi, atum, 0. Cic. 
Tous les ordres furent d’— pour dé- 
livrer la république, Omnium ordinum 
consensus ad liberandam rempublicam 
conspiravil. Cic. Vivre en parfait — 
avec qqn, Cum aliquo concordissime 
ou conjunclissime vivêre. Cic. Vivre 
en bon — avec sa femme, Sine ullä 
querelä cum conjuge vivère. Inscr. 
Jamais vous n'avez été mieux d'— 
avec le sénat, Nunquam inter senalum 
et vos consensus major fuit. Cic. Us 
furent tous en bon — avec toi, Vo- 
luntate omnes tecum fuerunt. Cic. En 
bon —, Concorditer. Suet. Qui est 
d'—, Concors, gèn. ordis. Cic. Qui 
est en parait —, Concordissimus ou 
Concordiä conjunctissimus. Cic. Qui 
est en mauvais —, Discors, gén. or- 
dis. Cic. Les bienfaits et la recon- 
vaissance qui inaintiennent l'— [entre 
les citoyens], Beneficium et gralia que 
sunt vincula concordiæe. Cic. Pour 
rendre notre — plus parfait, Ut (et 
mieux Quo) nosmef ipsi inler nos con- 
juncliores simus. Cic. Mettre d'—, 
Conciliare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Rétablir l’—, Concordiam reconci- 
liare. Cic. Rétablir l" — entre César 
et Pompée, Cæsarem et Pompeium 
rursus in prisiinam concordiam redu- 
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clre, 0, is, duxi, ductum. Balb. ap. Cic, 
L'action de rétablir l'—, Concordiz re- 
conciliatio (onis), f. Cic. Rompre l'—, 
Concordiam disjungËre, 0, is, junzi, 
junctum. Cie. Rompre l’ — qui règne 
entre des amis, Unanimos distinère, 
e0, es, tinui, {entum. Liv. || 2° Con- 
formite d'opinion, d'avis. Consensus, üs, 
m. Cic. Consensio, onis, f. Cic.: D'un 
commun accord, Uno consensu. Cic. 
D'un commun — (en parl. de plus de 
deux pers.), Omnium consensione. 
Cic. Omnium consensu. Cæs. 1ls pren- 
peut d'un commun — Atlilius pour 
juge, Atlilius juder inter illos con- 
venil (convenire, 10, veni, venlum, 
0.) V.-Mar. || ÊTRE, TOMBER, 0E- 
MEURER D'ACCOND ( — être du mème 
avis). Consenlire, 10, is, sensi, sen- 
sum, n. (avec yqu, cum aliquo; sur 
un point, de re). Cic. = N'ètre pas 
d'— avec qqn, Ab ou Cum aliquo 
dissentire, n. Liv. Tous les avis 
furent d’—, Omnium sententiz in 
unum congruerunt (congruëre, 0, is, 
3. supes ". Liv. Il n'y a qu'un point 
sur lequel ils ne soient pas, ve 
tombent pas d° —, De re unä so- 
lum dissident (dissidère, eo, sedi, 
sessum, n.). Cic. Opinions qui ne 
sont point d'—, Opiniones inter se 
dissidentes. Cic. Les sénateurs n'é- 
laieot point, ne tombaient point 
d'—, Non satis inter palres convenie- 
bat. Liv. Etre, Tomber d'— pour 
conserver la liberté, Consentire in 
relinendä libertate. Cic.; pour perdre 
qqn, ad aliquem opprimendum. Nep.; 
pour brüler la ville, urbem inflam- 
mare. Cic. Etre, Tomber d' — sur le 
fond, mais n'être pas d'— sur les 
mots, Re concinère (0, is, cinui, cen- 
um, n.), verbis discrepare (0, as, 
crepui, S. sup, n.). Cic. tin est d’ — 
sur ce point, que, ner omnes con- 
venit (prop. infin.). Plin. On n'est pas 
d'— sur le fait, Res controversiam 
facit (facëre, io, feci, factum). Cic. 
Droit sur lequel on n'est pas, où 
ne tombe pas d’—, Jus quod ambi- 
gilur (pass. de ambigère, o, is, s. 
parf. ni sup.). Cic. On n'est pas d' — 
sur l’auteur de cette action, À quo id 
sit factum, ambigitur (pass. impers.). 
Quint. Nous pensons que l'on tom- 
bera d’— sur ce point, Rem conventu- 
ram putamus. Liv. Je tombe d'— avec 
mes adversaires que, Convenit mihi 
cum adversariis (prop. infin.). Cic. Je 
tombe, Je demeure d° — avec toi de 
rester, Tibi assentio ut commorer. Cic. 
Si les possesseurs demeurent d’ — de 
ne pas vendre, Si consenserin{ pos- 
sessores non vendre. Cic. || Èrne, 
TOMBER, DEMBURER D'ACCORD ( = 
reconnaitre pour vrai). Consentire, 
io, is, sensi, sensum, N. Quint. = Je 
suis, Je tombe, Je demeure d' — que 
le premier rôle appartient à la na- 
ture, Consentio primas parties esse na- 
turæ. Quint. On est d' — du fait, De 
facto constat (constare, stitit, statum, 
n. impers.}. Cic. De facto convenit 
(onvenire, venit, venfum, 0. mpers-). 
ic. Tout le monde est d'- qu’ 
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fant, Omnibus constat oporiäre. Cæs. 
ÏJ ÊTRE, TOMOSR, DEMEURER D'AC- 
cond (= avouer, confesser). Con- 
fiteri, or, ëris, fessus sum, dép. 
(acc.). Cic. Fateri, eor, Eris, fassus 
sum, dép. (acc). Cic. : El tombe, I 
demeure d'— que Cicéron racontait, 
Quint. 
Demeurer d'— de son inexpérience, 
Confiteri <e imperitum. Quint. Chose 
dont on demeure d’—, Res confessa. 
Cie. | Qaf. Êrne n'accono ( — cousen- 
tir}. Voy. CONSENTIA. || D'ACCORD AVEC 


Faitctur Ciceronem narrasse. 


(= étant du mème avis que). Consen- 
liens, gén. entis. Cic. z D'— avec les 
Cyrénens sur la nature de la volupté, 
Cum Cyrenaicis de ipsä voluptale con- 
senliens. Cic. || Absol. D'accono (j'y 
consens, j'enconviens).Assentior. Cic. 
Esto. Cic. Concedo. Quint. Convenit. 
Plaut. || 3° Convention, accommodement 
(pour terminer un dilérend). Composi- 
fio, onis, f. Cic. Pactio, f. Cic. Pacifica- 
tio, F. Cie. Reconcilialio, [. Cic. : Se 
tenir à l—, Garder l'— qui a élé 
fait, Conventis stare, o, as, steli, sla- 
tum, D. Cic. Voy. ACCOMMODEMENT, 
TaarTé. || 6° Au plur. Convention pré- 
liminaire d'un mariage. Pactio (onis) 
nuphalis (is), f. Liv. : Signer les ac- 
cords, Tabellas dotis consignare. Suet. 
C'est là-dedans que se feront les —, 
Intus despondebitur (pass. impers. de 
despondére, eo, es, spondi, sponsum). 
Ter. || 5° Convenance, conformité, sy- 
métrie, juste rapport. Convenientia, æ, 
f. Cic. Eonsensto, onis, Î. Cic.: L'ac- 
cord qui existe entre les parlies de 
l'univers, Naluræ consensio. Cie. — 
entre les phénomènes naturels et les 
eotrailles dus victimes, Convenientia 
naturæ cum exrlis. Cic. Voyez-vous 
cet — parfait? Videsne ul kzc conci- 
nant (concin£re, 0, is, cinui, cenfum, 
2.)? Cic. Mettre d' — ane chose avec 
une autre, Rem ad rem accommodare, 
9, as, avi, afum. Cic. Il y a parfait 
— dans ses jugements, Ejus judi- 
cie concordani (concordare, 0, avi, 
stum, n.). Cie. Que les paroles 
soient d'— avec les actions, Sermo 
concorde cum vitä. Sen. Le slyle est 
d'— avec le sujet, Oratio cum re 
constat (conslare, 0, sliti, stalum, 
0.). Cie. La loi est d° — avec elle- 
mème, Lez sibi ipsa consentit (con- 
senlire, 10, sensi, sensum, n.). Cic. 
Ils veulent que leurs mois soient 
d’ — avec le cours du soleil, Volunt 
menses Cum s0lis ralione congruëre (0, 
is, grui, 8. sup., n.). Cic. Toutes les 
choses sont d'— entre elles, Omnia 
sunt infer se apla el convenienlia. 
Cic. Toutes les parties de l'univers 
d'— entre elles, Omnes mundi partes 
inter se concinenles. Cic, Etre d'— 
avec soi-même, Sibi censtare. Cic. 
Sibi consentire. Cic. Qui n'est pas 
même d'— avec lai-même, Ne secum 
quiden ipse concors. Liv. N'étre pas 
"— avec soi-même, Secum discor- 
dare, n. Cic. Secum dissentire, n. 
Quint. À ss ipso dissidére (00, es, 
sedi, sessun, 1, Cic. Les paroles ne 
sont pas d'— avec les sentiments, 
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Verba ab animo dissentiuns. (inf. 
Les intentions du testateur ne sont 
pas d'— avec le testament, Dissentit 
voluntas scriploris cum scriplo. Ad 
Her. Son air n'est pas d’— avec ses 
paroles, Vullus ejus cum oralione non 
consentit. Cæs. Voy. 8'ACCOnDER. || 
6° Ensemble avec lequel des mouve- 
ments s'executent. Æquabilhtas, als, 
f, Cic. : [Le mouvement de la tête] 
a lieu d'accord avec le geste, Cum 
gestu concordat (concordare, 0, avi, 
atum, 0.). Quint. Pas qui sont d—, 
Passus æqui. Virg. D'—, Unä ou Si- 
mul, adv. Cic. || 7° T. de musique. 
Union de sons ontendus à la fois ot Tor- 
mant harmonie; ètat d'un instrument 
dont les cordes sont d'accord. Concen- 
tus, Gs, m. Cic. = Accord des voix, 
Vocum concordia (æ), f. Cic. — de la 
voix et de la lyre, Vocis lyræque con- 
certus. Ov. Garder l' — (en pari. d'un 
instrument), Rester d’ —, Concentum 
servare. Cic. Etre d'—, Concinère, 0, 
is, cinui, centum, n. Col. Consonare, 0, 
as,sonui, 8. sup., 0. Sen. Ne pas être d' 
—, Nepas chanter d'—,Dissonum quid- 
dam canre, o, is, cecini, cantum. Col. 
Instrument dont les cordes ne sont 
pas d'—, Fides incontentæ. Cic. Voy. 
CHANT, SON. || 8° T. de gramm. Con- 
cordance. Voy. ce mot. 

ACCORNDABLE, adj. Qui peut être 
accorde. Qui (qwz, quod)potest et l'in- 
Ün. pass. d'un des v. qui signifient 
acconDen. Voy. ce mot. 

ACCORDAILLES, 8. f. pl. Rèu- 
nion pour signer un contrat de ma- 
riage. Voy. ACCOnD 40, FIANÇAILLES. 

ACCORDANT, part. prés. d'ac- 
connEn. VOy. ce v. || ACCOnDANT, 
ANTE, adj. 1° T. de musique. Qui est 
d'accord. Voy. acconp 10. || 20 Con- 
cordant. Voy. ce mot. 

ACCORDE, ÉB, part. passé d'ac- 
CORDER, VOY. CE v. | Subst. m. et f. 
Fiancé, èe. Voy. ces mots. 

ACCORDER, v. act, {0 Concilier 
(les personnes), remettre en bonne in- 
tolligence. Conciliare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. : Accorder des per- 
sounes ensemble, Homines inter se 
conciliare. Cic. — une personne avec 
une autre, Aliquem alicui reconciliare, 
Cic. [| 2° Concilier (les choses), accom- 
moder, arranger. Componêre, o, is, 
posui, posifum, act. (xs. =: Accorder 
un différend, Controversiam compo- 
nère. Cæzs. dirimère, 0, is, emi, emp- 
tum ou follre, o, is, sustuli, subla- 
um. Cic. — nos volontés, Volun- 
lates nostras copulare, 0, as, avi, 
atum. Cic. || 8° Oter l’apparence de 
contradiction, concilier des choses qui 
paraissaiont incompatibles. Jungèëre, 0, 
ts, junxi, junctum (une chose et une 
autre, avec une autre, aliquam rem 
alicui rei on cum aliqu& re). Cic. : 
Accorder le premier [argument] avec 
le second, Priori posterius jungère. 
Cic. — le principat et la liberté, 
Principalum et liberlatem miscëre, 60, 
es, miscui, mirfum. Tac. — l'utile 
avec l'honntte, Utilia hones/is mis- 
cdre. Tac. — la vertu avec la vo- 
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lupté, Honestatem cum voluplate copu- 
lare, 0, as, avi, atum. Cic. Qualités 
eo apparence incompatibles que ta 
sagesse sait —, Viriules, quæ specie 
dispares prudentiä {uä conjungunlur. 
Cic. Vous ne trouverez rien dans 
cette lettre que l'on puisse — avec 
la doctrine d'Epicure, Nühil in hac 
epistol& congruens el conveniens de- 
cretis Epicuri reperietis. Cic. Montrer 
sur quel point on ne peut — ces 
deux choses, Demonsirare quid hæc 
res cum ill& differat. Cic. Il semble 
qu'on ne peut—ces denx choses, Hzc 
res non videtur cum illä re cohærère 
(e0,es, Aæsi, Azsum, n.)Cic. La plupart 
ne voient pas combien il est difficile 
d'— ces choses, Hæc infer se quamre- 
pugnent plerique non vident. Cic. Ils 
cherchent à — ces deux propositions 
si contradictoires, Hzc duo pro con- 
gruentibus sumunt {am vehementer 
repugnantia. Cic. || € Conformer à, 
adapter à Accommodare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. : J'accorderai mes vues 
avec les vôtres, Meum consilium ad 
tuum accommodabo. Cic. Exorde que 
l'on peut accorder avec plusieurs 
causes, Erordium, quod in plures 
causas potest accommodari. Cic.— la 
fin avec le commencement, ÆEzx- 
trema cum primis conlerëre, 0, is, 
terui, feztum. Cic. || 5° T. de mus. 
Mettre les cordes d'un instrument au 
ton où elles doivent être. Contendëre, 
0, 18, tendi, fentum, act. Cic. : 
Accorder une lyre, Fides ita con- 
tendëre nervis ul concenium ser- 
vare possint. Cic. || 6° T. de mus. 
Mettre (plusieurs instruments) au même 
ton.” (Aliquid ad aliquam rem) accom- 
modare, 0, as, avi, alum. FA 
70T.de gramm. Mettre (entre les mots 
la concordance que prescrit la syntaxe. 
(Verbum cum verbo) construëre, o, is, 
struri, structum. Prise. (Verbum ad 
verbum) accommodare, 0, as, avi, 
atum. Cic. : Faire accorder, Mèmes 
traduct. || 8° Demeurer d'accord, 
avouer, reconnaitre. Concedère, 0, is, 
cessi, cessum, act. Cic. Dare, do, das, 
dedi, datum, act. Cic. = Accorder le 
savoir aux Grecs, Doctrinam Græcis 
concedëre. Cie. Le premier point ac- 
cordé, Si vous accordez le premier 
point, il faudra accorder tous les 
autres, Si prima dederis, danda sunt 
omnia. Cic. Je l'accorde, Concedo. Cic. 
Esio (impér. de sum). Cie. Ï ACCONDER 
ace : Je vous accorde qu'il y a beau- 
coup de gens, Do hoc vobis ou Con- 
cedo multos esse. Cic. Il faut accorder 
que le bonheur consiste nniquement 

ans la vertu, Concedendum est in 
virtule sol& positam esse vitam bea- 
tam. Cic. Accordez-vous que l'âme 
subsiste après la mort? Dasne ma- 
nêre animos pos! mortem ? Cic. Je n'ac 
corderai pas que ta lettre ait été plus 
agréable à Atticus, Non concedam ut 
Atlico jucundiores litieræ tluæ fue- 
rint. Cic. || Acconoen ne : Il lenr ac- 
corde de pouvoir prédire qq. ch., 
IUis concedit ut aliquid prædicére 
possins. Cic. | 9e Concoder octroyer. 
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(Aliquid alicui) concedÿre, o, is, cessi, 
cessum, ou tribuëre, 0, is, bui, bu- 
tum, ou dare, do, das, dedi, datum. 
Cic. (Aliquid alicui, et mieux Aliqua 
re aliquem) donare, 0, as, avi, atum. 
Cic. =: Accorder un bienfait, le par- 
don, la grâce, Voy. ces mots. — à 
qqu son amilié, Âliquem in amici- 
tiam accipère, 10, is, cepi, ceplum. 
Cic. — une demande à qqu, Alicujus 
postulationi concedëre. Cie. — sa fille 
en mariage à qqn, Alicui filiam des- 
pondëére, eo, es, spondi, sponsum. Cic. 
— 00 délai, Aliquid femporis proro- 
gare, 0, as, avi, atum. Cic. Quelques 
Jours furent accordés pour le paye- 
ment, Pauci ad solvcndum prorogati 
sunt dies. Cic. || ACCONDER que : Atc- 
corder qu'une chose soit..., Concedëre 
rem esse. Liv. Il accorda aux patri- 
ciens que l’on nommerait des tribuns 
militaires, Cessit patribus ut tribuni 
militum crearentur. Liv. || Acconnen 
pe : Quand je leur aurai accordé de 
disserter sur tout cela, Cum tis con- 
cessero, ut de his rebus omnibus dis- 
serant. Cic. 

S'acconoEen, v. réfl.et récipr. 10 Vivre 
en bonne intelligence. Consentire, io, is, 
sensi, sensum, n. (avec qqn, cum ali- 
quo). Cic. =: Ne pas s'accorder avec 

n, Ab ou Cum aliquo dissentire, n. 

iv. dissidère, 60, es, sedi, sessum, n. 
Cic. S'— parfaitement avec qqn, Cum 
aliquo concordissime ou conjunctis- 
sime vivêre, 0, is, viri, victum, 
n. Cic. Sur tout le reste, ils s'accor- 
dent à merveille, De ceteris miri- 
fice congruunt (congruëre, 0, grui, 
s. sup., n.). Cic. Tous les esprits 
3'accordèrent si bien, Tantä concordiä 
omnium animi coaluerunt (coales- 
cère, 0, is, alitum, n.). Liv. Ame qui 
ne s'accorde pas avec elle-même 
Animus secum discordans. Cic. il 
2° Etre uni d'opinions. Consentire, 10, 
is, sensi, sensum, N. (avec qqn, cum 
aliguo). Cie. = Ne pas S accorder 
avec qqn, Ab ou Cum aliquo dissen- 
tire, 0. Cic. dissidére, e0, es, sedi, 
sessum, n. Cic. On s'accorde sur 
l'existence de ces lois, mais on ne 
s'— pas sur leur auteur, De legibus 
convenif (convenire, venil, ventum, n. 
impers.), de lators discrepal (discre- 
pare, crepuif, S. Sup. n. impers.). 
Liv. Les historiens ne s'accordent 

as, Inter scriptores rerum discrepat. 
iv. Tous se sont accordés à le 
louer, In illo laudando omnes consen- 
serunt. Nep. On s'accorde à dire que 
la sibylle apporta, {Inter omnes con- 
venil sibyllam attulisse. Plin. Tout 
le monde s'— à dire que, Omnes uno 
ore affirmant (affirmare, o, avi, alum, 
0.), et la prop. infin. Sen. On s — 
à croire qu'il y a qq. cb., Omnes 
consentiunf esse aliquid. Cic. Tout le 
monde s'— à croire que.…, Om- 
mes mortales unä mente consentiunt 
l rop. infin.). Cic. Voy. acconn 20. 
Pie Se réconoilier = S’accorder avec 
gg0, Cum aliquo in gratiam redire, 
e0, 1, ivi Ou 11, tlum, n. Nep. S'— 
ensemble, Simultaies deponère, 0, 
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is, posui, positum. Cic. || 6° S'ar- 
ranger à l'amiable, Transigëre, o, is, 
egi, actum, un. Cic. = S'accorder avec 
qqn, ensemble, Transigëre cum ali- 
quo. Cic. inter se. Ter. On ne pou- 
vailt s’— à moins de frais, Non 
polerat transigi minore pecuniä. Cic. 
S— sur le prix, De pretio conve- 
nire, 10, is, veni, ven{um, n. Quint. 
Il 6° Etre termine à l'amiable. Cum- 
poni, or, Ëris, positus sum, pass. Ter. 
: Si l'affaire peut s'accorder, Si res 
ad concordiam adduci potest. Cic. || 
60 Qaf. Consentir 4. Assentiri, ior, 
iris, sensus sum, dép. (à qq. ch., ali- 
cui rei). Cic. Voy. CcoNSENTIR. || 
7° Etre conforme, avoir de la ressem- 
blance, du rapport Consentire, io, is, 
sensi, sensum, n. Où Congruëre, 0, is, 
grui, S. Sup., n. (avec qq. ch., cum 
aliquä re ou alicui rei). Cie. Conci- 
nère, 0, is, cinui, centum, 0. (avec 
qq. ch., cum aliqua re). Cic. =: Ne 
pas s’accorder avec qq. cb., Ab ou 
Cum re dissentire, n. Cic. discrepare, 
0, as, crepavi, S. £up.,n. Cic. dissi- 
dére, eo, es, sedi, sessum, n. Cic. {ll 
faut] que dans la vie tout s'accorde, 
In vitä omuia sint apta inter se et 
convenientia. Cic. Nos idées s'accor- 
dent, Ratio nostra consentit. Cic. 
Les dates s'—, Ratio temporum con- 
gruit. Suel. Les discours ne s' — 
as, Orationes inter se abhorrent (ab- 
Lorrêre, eo, horrui, Ss. sup., n.). 
Liv. Ce qui s'accordait avec cette 
lettre, Quod erat consentaneum cum 
tis lifteris. Cic. La marche des astres 
s'accorde avec le monvement de la 
voûte céleste, Sidera cum cæli motu 
congruunt. Cic. La suite s’ — avec 
les principes, Principiis congruunt 
que sequuniur. Cic. Le geste ne 
s'— pas avec la parole, Dissentit 
gestus ab oratione. Quint. S'accor- 
der avec soi-mème, Sibi constare 
(o, as, stiti, statum, n.). Cic. Sibi 
consentire, n. Cic. Voy. acconD 6°. 
I 8° T. de mus. Etre au même ton. 
oncinère, 0, is, cinui, cenfum, D. 
Cic. : Ne pas s'accorder, Discrepare, 
0, as, crepui, 8. sup., n. Cic. || 9° 
T. de gramm. Prendre les mêmes 
formes accidentelles. * Convenire, io, 
is, veni, ven{um, n. Voss. = L'adjec- 
tif et le substantif s'accordent eu 
geure, en nombre et en cas, * Adjec- 
tivum et subslantivum conveniunt in 
genere, numero et casu. Voss. Quand 
ua mot ne s'accorde pas avec celui 
qui précède, Cum verbum superiori 
non accommodatur (accommodari, or, 
altus sum, pass.). Cic. || 10° Etre 
concédé, octroyé. Concedi, or, ëris, 
cessus sum, pass. Cic. || 11° Qqf. Oc- 
troyer à soi-même. Sibi assumére (0 
is, sumpsi, sumplum), act. Cic. | 
12° Qqf. S'octroyer mutuellement. Voy. 
ACCONNER 9° el MUTUELLEMENT, 
ACCONT, OnTE, adj. 4° Anc. Clair- 
voyant, avisé, adroit. Callidus, a, um. 
Cic. || 2° Complaisant, d'humeur facile. 
Commodus, a, um. Cic. Facilis, ou 
Comis, m. f..e, n. Cie. Humanus, a, 


um. Cic. : Humeur accorte, Comitas, 


sueludinem jungère, 
Jjuncium. Cic. 


à s'appu 
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où Facilitas, ou Iumanitas, atis, f. Cic. 
ACCORTISE, 5. f. Humeur com 

plaisante. Voy. le précéd. 
ACCOSTABLE, adj. Facile à abor- 


der (en parl. des pers.). Affabulis, 


m.f.,e, n. Cic. 

ACCOSTE, É&, part. passé. En 
é0. : Aditus, a, um. Cic. Pour par- 
er : Conventus, a, um (par qqn, de 


qqu, ab aliquo). Cic. 


ACCOSTER, v. act. 1° Aborder qqn. 


En gen. : Aliquem ou Ad aliquem 
adire, e0, is, ivi ou ii, ifum, act. 
et neut. Cic. Pour parler : Aliquem 
convenire, 10, is, veni, venlum. Cic. 
Voy. ABonDER 60. || 2e Act. et qqf. 
Neut. Se placer lo long de, à côté de 
(en parl. d'une embarcation). Voy. 


ARONDER 1°. 

S'accosren, v. 1° Récipr. S'aborder 
mutuollement. Congredi, ior, Eris, gres- 
sus sum, dép. Nep. || 2° Réf. Hanter = 
S'accoster de qqn, Cum aliquo con- 
0, is, junri, 


ACCOTER, v. act. Appuyer de côté. 
Reclinare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 


z Accoter une chose sur, contre une 
autre, Rem alicut rei et mieux ad ali- 
quam rem applicare, 0, as, cavi et cui, 
catum el cilum. Cæs. Plin. Accoté, 
Reclinatus, a, um. Cæs. — coutre ou 
sur qq. Cb., Alicui rei acclinis, m. 


f., e, 0. Plin. Just. 
S'accorTen, v. réfl. S'appuyer de 


côté = S'accoter sur qq. ch., Ad rem 
se reclinare ou se applicare. Cæs. Ad 


rem adniti, 07, éris, nirus ou nisus 
sum, dép. Oic. 

ACCOTOIR, 3. m. {0 Ce qui sert 

er de côté. Adminiculum, 1, 
0. Cic. l 2° Ce quiest fait pour qu'on 
s'y accote. Reclinatorium, 1, n. Îsid. 

ACCOUCIIEE, s. f. Femme qui 
vient de mettre un enfant au monde. 
Puerpera, æ, f. Ter. Hor. Plin. 

ACCOUCHEMENT, 5. m. C. EN- 
FANTEMENT. 

ACCOUCIIER, Y. D. C. ENFANTER. 

ACCOUCHEUSE, s. f. Femme dont 
la profession est do faire des accouche- 
ments. Obstetrix, icis, f. Ter. Plin. 

ACCOUDÉ, és, part. passé. Cubito 
innurus, a, um. Virg. = Restez ac- 
coudés, Cubito presso remanëte. or. 

S'ACCOUDER, v. réf. S'appuyer 
du coude. Cubito inniti, or, ëris, 
nirus on nisus sum, dép. Virg. In 
cubilum corpus levare, 0, as, avi, 
atum. Curt. 2 S'accouder sur GES ch., 
In rem cubito inniti. D'apr. Virg. et 
Plin. 

ACCOUDOIR, 8. m. 1° Ce qui est 
fait pour qu'on s’y accoude. Cubital, 
alis, a. Jor. || 2° T. d'arch. Mur ou 
balustrade à hauteur d'appui. Pluteus, 
i, m. Vitr. . 

ACCOUPLÉ, Ée, part. passé etad). 
Conjunclus, a, um (pr. et fig.). Cic. 

ACCOUPLEMENT, 9. m. Assem- 
blage par couples. Copulatio, onis, f. 
Cic. : Accouplement de bœufs (pour 
la charrue}, Jugum, i, n. Cic. 

ACCOUPLER, v. act. Joindre deux 
choses ensemble. Copulare, 0, as, avi, 


26 ACCOU 


atum, act. Cic. =: Accoupler une chose 
et une autre, avec une autre, Rem 
cum re copulare, Cic. — des bœufs, 
Boves conjungére, o, is, junxi, junc- 
fum. Cato. . 

ACCOURCI, 1e, part. passé el adj. 
Brevior faclus, brevior facta, brevius 
factum. Cic. : Accourci (en resser- 
rant), Contractus, a, um. Plin. Che- 
mio —, Via cempendiaria. Cic. bre- 
vior. Liv. Compendium, ü, 0. Flor. 
Voy. annéoé. 

ACCOURCIR, v. act. Rondro plus 
courL Breviorem (neut. brevius) facëre, 
to, ts, feet, factum. Cic. : Accourcir 
une chose, (en la resserrant) Nem 
contrahère, o, is, (razi, tractum. Cic. 
coarciare, o, as, avi, atum. Cic.; 
(en Ja rognant) resecare, 0, &8, st- 
cui, sectum. Cic. recidëre, 0, :s, 
cidi, cisum. Cato. Plin. — son cbe- 
mio, et absol. Accourcir, Propiore 
compendio ire, e0, is, ivi Où di, tm, 
D. Tac. Voy. ADRÉGER 10. 

S'accouncm, v. réf. Dovenir plus 
court. Drevior (neul. brevius) fo, 
fs, factus sum, fieri, pass. Cic. 
Contrahi, or, éris, traclus sum, pass. 
Cic.; et tous les passifs des v. acl. 
précéd. Voy. AccouncIR. 

ACCOURCISSEMENT, s. m. Dimi- 
nution d'eltendue ou de durée. Con- 
tractio, onis, f. Cic. : L'accourcisse- 
ment des jours, Dierum correptio 
{onis), £. Vitr. — du chemin, Viz 
compendium (ii), n. Plin. Compendium, 
n. Flor. Just. || Souvent on traduit 
par un verbe : Lors de l'accourcisse- 
meot des jours, Decrescente die. Plin. 
Servir à l'— de, Dreviorem (neut. 
prevtius) facëre, 10, is, feci, faclum. 

ic. 

ACCOURIR, v, D. Courir vers. En 
gén. : Accurrêre, 0, is, CUrri, CUTSUum, 
n. Cic. Advolare, 0, as, avi, atum, 
D. Cic. En parl. de plnsieurs en- 
semble : Concurrëre, n. Cic. Convo- 
lare, nu. Cic. Qnand on marque le 
point de PA : Evolare, n. dc Se 
groripére (io, is, ripui, reptum). Sall. 
: On accourt, Concurritur. Qu. Con- 
curtus fiunt. Cic. Concursus fit. Cæs. 
Ou accourut, Concursum est. Suet. 
On — en foule, Magni concursus sunt 
facti. Nep. Accourir à la ville, au 
sénat, vers le préleur, Accurrire, 
Concurrère. ad urbem, ad curiam, 
ad prælorem. Cic.: au Capitole, in 
Capitolium. Suet.; de Larinum à 
Rome, Larino Nomam. Cic.; de la 
ville à la campagne, ex urbe rus. 
Cic.; du sénat chez soi, er curia 
domum. Sall.; de la campagne, 
ee agris. Cic.; de chez soi, domo. 

ic. 

ACCOURU, ve, part. passé d'ac- 
courin. Ou le tourne par le verbe 
précédé de Comme, Lorsque, Après 
que, ou du relatif Qui : Accourus de 
la ville à la campagne, Cum rus ex 
urbe erolavissent. Cic. 

ACCOUTRE, ÉB, part. 4e Habillé, 
parë. Vestitus ou Indutus on Ornatus, 
«, um, Cic. |] 2° Mal habillé. Male ves- 
tilus, a, um. Cic. Assez mal accoutré, 


ACCOU 


Alinus bene vestitus. Cic. Misérable- 
ment —, Pannosus, a, um. Cic. 
Pannis obsitus, a, um. Ter. Il était 
misérablement —, Erat veste obso- 
letä. Liv. || 3° Fig. et iron. Maltraite. 
Voy. ce mol. 

ACCOUTREMENT, s. m. 1° Ha- 
billement. Vestitus, üs, m. Cic. Ves- 
tis, is, (. Cic. || 2 Habilloment ridi- 
cule ou misérable : Accoutrement 
ridicule, Turpis (is) vestitus (üs), m. 
Ter. — misérable, Pannus, i, m. Ter. 
Vestis obsoleta, f. Liv. Dans un — mi- 
sérable, Vestitu obsoletiore. Cic. 

ACCOUTRER, v. acl. {° Couvrir 
d'un vêtement. { Veste) erornare, 0, as, 
avi, atum, act. Curt. VOy. HABILLEN. 
[2° Habiller mal. Afale vestire, io, 
ts, ivi ou ii, îtum, act. Cic. Voy. 
ACCOUTRÉ. 

S'accouTnen, v. réfl. Revêtir un ha- 
bit (Vestem) induêre, o, is, ui, utum 
act. Cie. : Homme qui s'est accoutrl 
d'un vêtement de femme, Vir muliebri 
vestitu indutus. Cic. Qui s'est mal — 
Male vestitus, a, um. Cic. Voy. Ac- 
courrÉ. 

ACCOUTUMANCE, 5. f. Comme 
BABITUPS. . 

ACCOUTOME, É£, part. passé et 
adj. 1° Habitue, qui a pris une habitude. 
Assuefactus ou Assuetus, a, um. Cic. 
: Accoutumé à qq. cb., Assuefactus 
aliquä re. Cic. Cæs. alicui rei. Plin. 
Assuetus aliquä re. Cic. Liv. Flor. 
Just. Curt. ad rem. Sall. in rem. Liv. 
Flor. alicui rei. Liv. Virg. alicujus 
rei. Liv. Consuelus alieui rei. Col. 
Suetus alieui rei. Tac. Qui n'est pas 
—, Peu — à qq. ch., Insuetus ali- 
cujus rei. Cic. Éxs. alicui rei. Liv. 
ad rem. Liv. Insolitus alicujus rei. 
Sall. ad rem. Cæs. Inexpertus alicui 
rei. Liv. ad rem. Liv. Insolens (m. f. 
n., gén. enfis) alicujus rei. Cic. || 
Accoulumé À faire, Assuefaclus facère. 
Cæs. Facëre suetus. Sall. assuetus. 
Virg. Suet. Plin. consuetus. Pacuv. 
Lucr. Qui n'est pas —, Peu — à faire, 
Insuetus faciendi. Cæs. Nep. ad fa- 
ciendum. Cæs. factre. Liv. Insolens in 
pond re. Cic. faciendi. Gell. Tac. 

] On tourne souv. l'inûn. par un 
subst. : Accoutunmé à commettre des 
crimes, à parler puremeut, Assuefac- 
tus erercitatione scelerum. Cic. puro 
sermone. Cic. || Traduct. div. : Celui 
qui est accoulumé à mentir, Qui 
mentiri solet (solëre, eo, litus sum, 
n.). Cic, — à la guerre. à faire la 
guerre, ÆErercitatus bello. Nep. in 
armis. Ces. — à la fatigue par un 
long service militaire, Usu armorum 
duratus. Liv. = (dès l'enfance) à la 
mer, à une grande opulence, Innu- 
{ritus mari (dal.). Plin. amplis opibus. 
Suet. Les nolions auxquelles nous 
sommes accoulumés, Cognitiones qui- 
bus (abl.) imbuli sumus. Cie. Comme 
il n'est pas accoutumé au forum 
Propter insolentiam fori. Cic. Effra d 
parce qu'il n'était pas — à une telle 
route, Timidus insolentiä itineris. 
Sall. Chose à laquelle on est —, 
Res assuefa. Vell. Plin. Chose à la- 
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uelle on n'est pas, on est pen —, 

es insolita. Cic. Je suis — à tous 
les dangers, Omnia pericula consueta 
habeo. Sall. Je ne suis pas — à 
rendre compte, Non est mez consue- 
tudinis rationem reddere. Cic. I1s sont 
accoutumés à faire... (en pari. d'ur 

euple), Apud tllos consuetudo est ou 

oris est illorum ut faciant. Cic. Est 
consuetudo illorum ut faciant. Cic. 
facére. Cxs. | Avoir accoulumé de 
(saivi d'un infin.). Voy. ACCOUTOYER 
20, || 2° Passé en habitude, habituel. 
Consuelus, a, um. Sall. Assuetus. 
Plin. Vell. Solitus. Virg. Tac. Suet. 
: Expression accoutumée, Usitatum 
verbum. Cic. Sacrifice accoutumé (qui 
revient tous les ans et à époque fixe), 
Solenne et statum sacrificium. Cic. Non 
—, Insolitus, a, um. Cic. Insolens, m. 
f. n., gén. entis. Cic. || À L'AccouTu- 
mée, locut. adv. Ut solet (solebat, elc.). 
Cic. Ut est (erat, fuit) consuetudo. Cic. 
: À mon —, Pro consuetudine mea. 
Cie. Ut consuevi (consueveram). Cic. 

ACCOUTUMENR, v. acl. et neut. 
40 Act. Faire prendre une habitude à 
qn. Aliquem assuefacëre, to, as, feci, 
foctum. ic. =: Accuuluœmèer qqn à qq. 
ch. Aliquem assuefacëre aliqua re. 
Cic. Cæs. alicui rei. Liv. Plin. Suet. 
ad rem. Liv. insuescËre, 0, îs, suevi, 
suetum aliquä re. Col. assuescére ali- 
cui rei ou aliquä re. Hor. aliquä re. 
Stat. in rem. Veil. consuesc®re alicui 
rei. Col. || Accoutumer à (suivi d’un 
infinitif), Assuefacëre et l'infin. Cic. 
Czæs. Liv. ConsuefacËre et l'infin. Sall. 
utetle subj. Varr. Ter. Insuescère 
avec uf et le sub). Hor. Col. Con- 
suescére et l'infin. Col. Plin. || Tra- 
duct. div, : Accoutumer qqn à Îa 
fatigue, à supporter la fatigue, In 
labore aliquem exercére, eo, es, cui, 
cilum. Cic. — à une croyance, Opi- 
nione imbuëre, 0, is, bui, butum, act. 
Cic. — (dès l'enfance) à l'étude des 
belles-lettres, Liberalibus disciplinis 
innufrire, 10, is, lui, ifum, act. Sen. 
ll accoutuoma ses troupes à se ranger 
en bataille, In eam consuetudinem 
copias adduzxit (adducère, o, is, duc- 
tum) ut ordinatæ consisterent. Nep. 
20 Neut. (seul. aur temps compo- 
sés). Avoir coutume. Solëre, co, es, 
litus sum, n. Cic. = J'ai accoutumé 
de vivre à la campagne, Ruri crebro 
esse soleo. Cic. 1! se moqua de la 
hilosophie, comme il avait — de 
aire, frrisit, ut solebat, philosophiam. 
Cic. [l prend de préférence le cheval 
qu'il a — de monter, Equo, quo con- 
suevit, libentius utitur. Cic. Voy. coc 
TOME. 

S'accourumen, v. réf. Contracter 
une habilude. Assuescëre où Consue- 
scËre, 0, is, suevi, suelum, n. Cic. = 
S'accoutuomer à qq. ch. AssuescËre 
aliquä re. Cic. Liv. Flor. ad rem. Liv. 
alicui rei. Liv. Quint, Consuescère 
aliquê re. Col. ad rem. Quint. alicui 
rei. Pl.-j. InsuescËre ad rem. Liv. ali- 
cui rei. Tac. || S'accoutumer à (suivi 
d'un infnitif}, Consuescére et l'inlin. 
Cic. Ces. Sall. Assueschre et l'info. 
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Cic. Vell. Plin. Suet. Insuescëre et 
l'infin. Sal. || Traduct. div. : S'ac- 


coutumer à porter les armes, Armis 
se assuefacére (io, is, feci, factum). 
Cic. — à vivre parmi les hommes, 


Ad homines assuescère. Cæs. On s'ac- 


coutume a une chose, Reï assuescitur. 


Liv. S'accoutumer aux coups, Ad 


plagas durari, or, aris, alus sum, 


ass. Quint. Nous nous accoutumons 


à suivre leur exemple, Ad eorum 


consueludinem et morem deducimur 


(deduci, or, ductus sum, pass. Cic. 
Le sénat s'est accoutum 


gnitalis consuetudinem venit (venire, 


10, is, ventum, n.). Cic. Ils se sont 


accoutumés à avoir.., In eam Se con- 
suetudinem addurerunt (adducère, 0, 
is, ductum) ut haberent.… Cæs. 

ACCRÉDITÉ, 66, part. passé et 
adj. 1° En parl. des pers. Mis en crédit, 
en reputation. Gratiosus, a, um (au- 

rès de qqn apud aliquem). Cic. = 

hiosophes fort accrédités, PAïloso- 
phi maximä aucloritate. Cic. Hommes 
peu —, Homanes auclorifale lenui. 
Cic. Auteur accrédilé, Gravis auctor. 
Cic. Etre fort —, Marimam auctori- 
tatem habère, e0, es, bui, bitum. Cic. 
Auctoritale et grafià valére, €0, €s, 
lui, litum, 0. Cic. || 2° En parl. d'un 
ambassadeur. À qui l'on a donne des 
lotires de creante = Ambassadeurs 
accrédités auprès de qqn, Legali qui 
cum publico lestimonio ad aliquem ve- 
nerunt. Cic. Un ambassadeur accré- 
dilé, Legatus cum publico testimonio 
(ou cum principis testimonio) missus. 
D'apr. Cic. || 3° En parl. des ch. Ré- 
pandu publiquement, propagè, qui a 
trouvé credit. Vuligatus, a, um. Cic. 
: C'est une opinion accrédilée que, 
Constat et la prop. infin. Cie. Cette 
tradition est plus —, Ea frequentior 
fama est. Liv. Quand Îles fables 
élaient moins accréditées, Quum mi- 
nor fabulis habëretur fides. Cic. Voy. 
AUTONITÉ, CRÉDIT. 

ACCRÉDNITER, v. act. 10 Mettre 
qqn en credit, en réputation. Alicui 
auclorilatem dare, do, das, dedi, da- 
tum ou afferre, fero, fers, attuli, al- 
latum ou tribuËre, o, is, bui, butum. 
Cic. : Les Stoiciens ont accrédité les 
poètes, Stoici poetis auciorilalem de- 
derunt. Cic. Notre recommandation 
l'a fort accrédité dans la province, 
Nostra commendatione in prouinciä 
fuit gratiosissimus. Cie. Voy. ac- 
CRÉDITS 40. Voy. encore AUTORITÉ, 
cnéper, || 9° Donner des lettres de 
creance (à un ambassadeur) =: Accrédi- 
ter un ambassadeur auprès de qqn, 
Legatum cum leslimonio ad aliquem 
miliËre, 0, is, misi, missum. D'apr. 
Cic. ]| 3° Donner cours ou faveur à qq. 
ch. Alicui rei auctoritalem ou fidem 
afferre, fero, fers, attuli, allaltum. 
çie. Âdem facëre, io, is, feci, factum. 

ic. 

S'ACCRÉDITER, vV. réfl. 1° Se mettro 
en crédit, en réputation. Auctoritatem 
colligëre, 0, ts, legi, lectum. Caæs.: 
S'accréditer auprès de qqn, Alicujus 


à montrer 
de la bienveillance, Senctus in beni- 
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gratiam sibi conciliare {o, as, avi, 
atum). Cic. Au moment où Hortensius 
commençait à s'accrédiler, Hortensio 
florescente (florescëre, 0, is, 8. parf. 
ni sup., n.). Cic. Par la, il s'est tel- 
lement accrédité.… (en pari. d'un per- 
sonnage polilique), His rebus ita 
convaluif (convalescére, 0, is, s. sup., 
0.). Cic. || 2° Prendre cours ou k: 
vour. Invalescëre, 6, is, valui, 8. sup., 
n. Quint. Convalescére, n. Curt. Geil. 
=Les mots s’accréditent avec le temps, 
Verba invalescunt temporibus. Quint. 
La science des aruspices s'est fort ac- 
crédilée, Aruspicum discipline (dat.) 
magna auclorilas accessit (acced?re, 0, 
is, cessum, n.). Cic. Ce bruit s'ac- 
crédita parmi e peuple, Huic jm 
apud vulgum fides fuit. Liv. S'accré- 
diter, (en parl. d'une nouvelle, d'un 
bruit} Percrebrescre ou Percrebescére, 
0, Îs, crebrui où crebui, 5. sup., n. 
Cic. Increbresc®re ou Increbescére. Liv. 
(en pari. d’une opinion) Inveterasc®re, 
0, ts, ravi, s. sup., n. Cic. 
ACCROC, s. m. 1° Déchirure que 
fait ce qui accroche. Scissura. æ, f. 
Sen. Plin. : Faire un accroc à nn ha- 
bit, Vestem scindére, 0, 1s, scidi, 
scissum. Liv. || 2° Fig. Retard, diffi- 
culté. Mora, æ, f. Cic. Impedimentum, 
i, n. Cic. = Il y à un accroc dans 
cette affaire, Voy. accnoceé 60. 
ACCROCHÉ, ÉE, part. passé et adj. 
4° Suspendu (à un clou, à un Crochet, 
Pendens, m. f. n., gén. entis (à qq. 
ch. ex re. Cic. qqf. ab re. Cic. de re. 
Ov.rar.inre. Varr. Cic.). Suspensus, 
a, um (à qq. ch. ex ou de re. Cic. 
Quint. Plin. alicui rei. Cic. Liv. qqf. 
ad rem. Liv. in re. Cic. Plin.) : Etre 
accroché, Pendëre, eo, es, pependi, s. 
sup., n. Cic. (à qq. ch., voy. pl. haut). 
1[ 2° Arrête par un crochet. Inuncatus, 
a, um. Col. =: Etre, Resler accroché, 
Uærère, eo, es, kæsi, lesum, n. Plaut. 
| 30 Saisi avec des grappins (on parl. 
‘un navire). Injectä manu ferreä 
relentus, a, um. Cæs. || 4° Arréte, 
heurté. Allisus, a, um (à qq. cb., ad 
rem). Cæ 


ACCROCHEMENT, s. m. Action 
d'accrocher : L'accrochement des ato- 
mes. Atomorum adhsio ou copulatio 
(onis), f. Cic. L'accrochement de deux 
voitures, Voy. cHoc. 

ACCROCHIEN, v. act. 4° Suspendre 
(à un clou, à un crochet). Suspendèëre, 
0, is, pendi, pensum, act. (à qq. ch., 
ex ou de re. Cic. Quint. Plin. alicui 
rei. Cic. Liv. qqf. ad rem. Liv. inre. 
Cic. Plin.). || 2° Arrêter en perçant, en 
déchirant. Inuncare, 0, as, avi, atum, 
act. Col. = En se levant, il accrocha 
son manteau, Consurgenti ei lacinia 
obhæsit (obhurescËre, 0, 15, 3. SUp., 
n.). Suet, || 3° Saisir (un naviro) 


avoo des grappins. Ferreis manibus in- 


jectis 


pove religare, 0, as, avi, 
afum. 


s. Ferre injeclä manu (na- 
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vem) indipisci, or, ris, deptus sum, 
dép. Liv. || 4° Heurter. Allidi, or, 
ris, lisus sum, pass. (qq. ch., ad 
rem). Cæs. || 6° Fig. Attraper, obtenir. 
Inuncare, 0, as, avi, atum. act. Lucil. 
Apul. Arripère, do, is, ripui, rep- 
tum, act. Cic. || 6° Empêcher, arré- 
ter. Impedire, io, is, ivi où ii, itum 
(aliquid). Cic. Moram ou Impedimen- 
Lum afferre, fero, fers, atluli, allatum 
(alicui rei). Cic. 

S'accrochen, v. réfl.etrécipr. 1° Etre 
retenu par qq. ch. de crochu. Adhæ- 
rescére, 0, is, hæsi, kæsum, n. (à qq. 


ch., ad rem). Cic. Cæs.:2 Les alomes 


s'accrochent exxemble, Afomi colz- 


rescunt infer se. Cic. Les proues s'é- 


tient acrrachées, Prorz inter se junc- 
tæ hærebant. Cæs. Son manteau s'ac- 


crocha au moment où il se levait, Con- 
surgentieilaciniaobhæsit(obhærescère, 
0, ts,s. sup., n.). Suet. {| 2° Fig. S'at- 
tacher, se retenir à. Apprehendère, o, 
ts, hendi, hensum (aliquid). Cic, |] Fig. 


S'accrocher à qqn {= s'altacher à sa 
fortune pour avoir son appui), Se in 


fidem et clientelam alicujus conftrre 
(fero, fers, tuli, collatum). Cic. Je 
œ'accroche à lui (= je l'accompagne 


artout). Étcomes adhæreo (es, hxsi, 
sum, hærëre), 0. Plin. Is s'accro- 


chent à n'importe quelle doctrine 
comme à un rocher, Ad quamlibet dis- 
ciplinam, tanquam ad sarum, adhæ- 
mie (adhærescËre, o, hæsi, kesum, 
n.). 


Cic. 


ACCROIRE, v. act. Croire une 


chose qui n'est pas. 11 ne s'emploie 
qu'à l'infin. et précédé du v. FAIRE, 
avec lequel il forme diverses locu- 
tions : {0 Fairo accroire une chose (la 
faire croire) S'il u'y a pas de rég. 
indir. : Alicui rei fidem afferre, fero, 
fers, altuli, allatum, ou facËre, io, is, 
feci, factum. Cic. : Faire accroire 
qu'on se rend, Deditionem simulare, o, 


as, avi, atum. Sail. Faire — qu'on 
est malade, Simulare ægrum. Liv. {l 
fait — qu'il part, Se proficisci srmu- 
lat. Cic. || Avec un rég. indir. : Faire 


accroire une chose à qqn, Adducère 
(o, is, duri, ductum) aliquem ut ali- 


quid credat. Cic. z On n'a jamais pu 
me faire accroire ces choses, Nun- 
quam adducius sum ut ista crede- 
rem. Cic. On no me fera pas — que 
toute la Grèce déraisonne, Non addu- 
car utrear (de reri, reor, réris, dép.) 
totam Græciam delirare. Cic. || 2° En 
fairo accroire à qqn (le tromper). Ali- 
cui imponêre, o, is, posui, positum, 
n. Cic. Alieui verba dare, do. das, 
dedi, datum. Cic. Nep. = Je permets 
qu'on m'en fasse —, Verba mih1 dart 
facile patior. Cic. Les libraires nous 
en font — (— nous trompent par de 
belles paroles), Bibliopolz auribus 
nostris blandiuntur (blandiri, ivr, 
itus sum, dép.). Pl.-j. || 3° S'on faire 
accroire (avoir do la présomption). 
Sibi placére (eo, »s, eui ou cifus 
sum), n. Cic. Se ninium amare (0, as, 
avi, atum). Cic. Sibi assentari (or, 
aris, aus sum), dép. Cic. : Ne pas 
s'en faire accroire, Nihil sibi arrogave 
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(or as, avi, atum). Cic. Je ne m'en 
ais pas —, au point de penser.…., 
Mihi non sumo (is, mpsi, mplum, 
mère) fantum ou Mihi non arrogo lan- 


tum uf puiem.… Cic. 


ACCROISSEMENT, 5. M. 1° Aug- 
mentation, agrandissement. Încremen- 
tum, i, n. Cic. Auclus, üs, m. Liv. : 
Accroissement de lumière, Luminis 
sccrelio (onis), Î. Cic. — de fortune, 
d'honneur et de gloire, Reï familians, 

Rcatio, f. Cie. — 
de l'Etat, Imperii fAnium propagalio, 
f. Cic. Donner de l'— au souverain 


Ronoris el gloris ampli 


bien, Summo bono incrementum afferre, 
fero, fers. altuli, allatum. Cic. Voy- 
accnoirre. Prendre de grands, de 
très grands accroissements, Magnis 
incremenlis augescëre, 0, is, S. parf. 
oi sup., 0. Liv. Marimis auclibus 
crescËre, 0, is, crevi, crelum, n. Liv. 
Sa fortune avait pris un tel accrois- 
sement, Tanta pecunie (dat.) facta 
eral accessio. Nep. Voyant l'— que 
prenait la puissance des Lacédémo- 
piens, Cum Lacedrmoniorum opes 
crescére viderel. Nep. Animaux qui 

rennent peu d'—, Animalia parvi 
incrementi, Col. Voy. S'accnotrre. || 
2e T. de dr. Action par laquelle un 
bien revient au profit de qqn = Le droit 
d'accroissement, Jus accrescendi. Dig. 

ACCROÎTRE, v. acl. et ueut. 
4° Act Augmenter, rendre plus grand. 
Augère, eo, es, auri, auctum, act, Cic. 
Amplificare, 0, as, avi, afum, act, 
Cic. Voy. avowenTEn. || 2° Neut. De- 
venir plus grand. Voy. S'accRolTRe. 
} 30 T. de dr. Revenir au profit de 
qqn. Accrescère, 0, is, crevi, crelum, 
0. (à qqn, alicui). Dig. 

S'accrotrrE, v. réû. Devenir plus 
grand, s'augmenter, Crescëre ou Ac- 
crescère, o, is, crevi, crelum, D. Cic. 
AugescËre, 0, is, s. parf. ni sup., n. 
Cic. Augéri, cor, éris, auctus sum, 
pass. Cic.=Ta valeur ira toujours en 
s'accroissant, Virus tua semper in 
incremento erit. Curt. Voy. Prendre 
de lL'ACCRAOISSEMENT, S'AUGMENTER, 
CROÏTRE. 

ACCROUPI, IR, part. passé. S'ex- 
prime par le part. prés. des verbes 
suivants. 

8'ACCROUPIR, y. réfl. {o En parl. 
des animaur. S'asseoir sur la croupe. 
Clunibus subsidëre, o, is, sedi, ses- 
sum, D. Liv. = Chiens accroupis, 
Canes sidentes. Plin. Etre accroupi, 
Sedère, e0, es, sedi, sessum, 0. Plin. 
à 2° Ea parl. de l'homme. S'asscoir 
sur Îles talons, se baisser, Subsidëre 
(voy. 1e), n. Liv. 

ACCRU, UE, part. passé d'accaol- 
TRE. Agrandi, augmente. Auctus on 
Amplifcatus, a, um. Cic. Voy. aoo- 
MENTÉ. 

ACCRUE, 8. (. T. de dr. Agrandis- 
sement d'un terrain par le retrait des 
eaux ou par atterrissement : L'accrue 
qui se [orme par atlerrissemnent, 
( od er alluvionem adjicifur (adjici 
tor, dis, jeclus sum, pass.). Dig. Si 
les atterrissements on! formé une 
— de dix jugères, Si decem jugera 


ACCUE 


alluvione accremerint (accrescére, o, is, 
crelum, D.). . . 

A UELL, ? m. do En gén. Rè- 
caption que l'on fait à qqn. Il se tourne 
le plus sonvent par le verbe ac- 
cusrzr : Faire un bon accueil ou 
simpl. Faire accueil à qqn, Ali- 
quem beni accipère, 10, 1s, cepi, 
ceplum. Cic. benigno vultu excipère. 
Liv. Faire à qgn un — brillant, 
honorable, gracieux, Accipère ali- 
quem admirabiliter, honorifice, liben- 
tissime. Cic. Faire à qqn un mau- 
vais, un froid —, Aliquem male acci- 
père. Cic. Je ne pouvais recevoir, 
rencontrer un plus brillant —, Non 
potut accipi liberalius. Cie. Il reçoit 
un assez mauvais — de Curion, À 
Curions salis male accipitur. Cic. 
Quel — t'aurais-je fait? Quo te modo 
accepissem ? Cic. Son — fut bienveil- 
lant pour cet homme, Hominem 
leniter ou clementer accepit. Cic. Il 
a l'— bienveillant, Comis ou Hu- 
manus est. Cic. Tout le monde avait 
trouvé que j'élais d'an — bienveil- 
lant, Omnibus comis eram visus. Cic. 
Avec on parfait — de la part du 

euple, Aagno favore plebis. Liv. 
Ï 2° Signes d'approbation ou d'impro- 
ation : applaudissements; huees : Le 
bon accueil de l'auditoire, Audien- 
{ium favor (oris), m. Quint. Mauvais 
—, Erplosiones, um, f. pl. Cæi. ap. 
Cic. Sibili, orum (sifflets), m. pl. Cic. 
Infestus (r} clamor (oris), m. V.-Mfaz. 
Faire un bon — à qqn, Alicui favére, 
e0, es, favi, faulum, n. Cic. plaudère, 
0, is, plausi, plausum, n. Cic. Rece- 
voir un excellent —, Clamore et plau- 
su comprobant, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. On lui fit un bon —, Huic 
plausum est. Cic. Faire un mauvais 
— à qqu, Aliquem erplodëre, o, is, 
plosi, plosum. Cic. Recevuir un mau- 
vais —, Explodi, or, ris, plosus sum, 
pass. Cic. Exsibilari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. 

ACCUEILLLANT, part. prés. d'ac- 
cugicirm. Voy.ce v. |} Adj. accoriL- 
LANT, ANTS. Qui fait un bon accueil. 
Voy. AFFABLE. 

ACCUEILLI, !E, part. passé et adj. 
{o Reçu (d'une manière quelconque) 
Acceptus, a, um. Cic. = Bien accueilli 
da peuple, Plebi acceptus. Cic. Vertu 
mieux accueillie des citoyens, Virtus 
in republicä gralior. Cic. Voy. ac- 
coniir 4°. || 20 Assailli. Voy. AsSaiL- 
LIR. 

ACCUEILLIR, v. act. 1° Recevoir 
d'une manière quelconque [une per- 
sonne). Accipère ou Ercipère, io, is, 
cepi, ceplum, act. Cic. Iabëre, eo, es, 
bui, bitum, act. Cic. = Accucillir qqn 
cher 501, Recipère aliquem tecto. Czs. 
— qqu chez soi avec le plus grand 
empressement, Aliquem domum cupi- 
dissime recipère. Czs. — qqn avec 
bienveillance, Accipére aliquem beni- 
gne. Cic. — qqn avec des acclama- 
tions et des applaudissements, Ali- 
que clamore et plausu prosequi, or, 
ris, seculus sum, dép. Cic. Il est ac- 
cueilli par les gens de bien avec les 


ACCUM 


plas vifsapplaudissements, Huic plau- 
sus maxzimi à bonis impertiuntur (im- 
pertiri, ior, ifus sum, pass.). Cic. 
Accueillir Fufius avec des cris, des 
buées et des sifflets, Fufum clamori- 
bus et conviciis et sibilis consectari, 
or, aris, atus sum, dép. Cic. Etre ac- 
cueilli par de nombreux sifflets, Cre- 
bris sibilis vexari, or, aris, alus sum, 

ass. V.-Maz. Voy. ACCUEIL, ic et 20. 
[En parl. des ch. Rien n'est plus 
vite accueilli qu'une calomnie, Male- 
dicto nihil citius ercipitur. Cic. Les 
citoyens accneillirent si favorable- 
ment cette action, Hoc faclum cives 
adeo comprobaverunt (comprobare, 0, 
as, atum). Czs. Accueillir favora- 
blement uve proposition, un vœu, 
Sententiz, Voluntafi favére, eo, es 
favi, fautum, n. Cic. Etre accueillt 
favorablement de qq, par qqn, Alicui 
Placëre, 00, es, cui ou cilus sum, 
n. Cic. Etre mal accueilli de qqn, 
Alicui displicére, n. Cic. || 2° Ro- 
cevoir bien, favorablement (une per- 
sonne on une chose) =: Accueillir qqn, 
Benigne aliquem accipère, to, is, cepi, 
ceptum. Cic. — une demande, Postu- 
lationi concedFre, 0, is, cessi, cessum, 
ou. Cic. Ne pas — une demande, Pos- 
tulationt resist”re, o, is, resfili, s. 
sup., n. Cic. Cette demande étant 
accueillie, EG re impetrata (= cette 
chose étant obtenue). Cæs. Leur de- 
mande est accueillie. Ea, quæ volunt, 
impetrant (= ils obtiennent ce qu'ils 
veulent). Cæs. Voy. 10. || 3° T. de 
guerre. Recevoir d’une manière hostile. 
Excipêre, io, is, cepi, ceptum, act. 
(avec qq. ch., aliqua re). Liv. || 4° Fig. 
Assaillir. Voy. ce mot. 

ACCUL, 3. m. 1° Lieu sans issus, 
impasse. Fundula, æ, f. Varr. || Fic. 
Angustie, arum, f. pl. Cic. || 2° T. 
de marine. Petite baie. Voy. BAIE. 

ACCULE, É8, part. passé. Poussé 
dans un lieu sans issue. In angustias 
conjectus, a, um. Curt. = Acculé dans 
oo endroit, In locum compulsus. Suet. 
Il Fig. Acculé, In summas angustias 
adductus. Cic. Voy. AccULER. 

ACCULER, y. act. Pousser dans un 
accul. In angustias compeliëre, o, is, 
puli, pulsum, act. Cic. =: Acculer un 
cerf dans les filets, Cervum in retia 
Premère, 0, is, pressi, pressum. Virg. 
— [les ennemis] contre un retran- 
chement, In vallum impingÿre, o, is, 
pegi, paclum, act, Tac. — dans un 
défilé, Locorum angustiis claudëre, 0, 
is, clausi, clausum, act. Nep. || Fig. 
Acculer, In angustias adducËre, o, is, 
duri, ductum, act. Cic. compellïre, 
act. Cic. 

S'accourn, v. réf. Se retirer dans 
un accu|, s'adosser contre ga. ch. : S'ac- 
culer en Apulie, Se in Apuliam com- 
pingëre (o, ts, pegi, paclum). Cic. S'— 
contre un tronc d'arbre, Trunco (dat.) 
se applicare (0, as, cavi on cui, ca- 
tum ou cifum). Just. 

ACCUMULATEUR, 5. m. Celui qui 
accumule. Accumulator, oris, m. Tac. 

ACCUMULATION, 8. f. 40 Action 
d’entassor, Acervalio, onis, £. Plin. 


ACCUS 


: Faire une accumulation de, Voy. ac- 
couoLen. || Fig. Accumulation de 
preuves, Argument(orum frequentatio 
ou coacecrvatio (onis), f. Cic. ï 2° Reu- 
nion, amas (pr. et fig.). Acervus, i, 
m. Cic. Cumulus, i, m. Liv. Magna 
(æ) frequentia (æ), f. Cic. =: Une si 
grande accumulation de somnines d'ar- 
gent, de crimes, Tanti acervi pecu- 
ni. Cic. facinorum. Cic. Cette énorme 


— de lois, Hic immensus legum cu- 
mulus. Liv. L'— de … sur un même 


point, Congregata in unum locum 
multitudo. Cic. || 8° Terme de rhoto- 
riquo. Congeries, ei, f. Quint. 

ACCUNAIULÉ, ÉE, part. passé. Coa- 
cervatus ou Congestus où Coactus, a, 
um. Cic. : Qui sont accumulés sur un 
mème point, Qui sunt unum in locum 
congregati. Cic. Lois accumulées les 
uves sur les autres, Leges ali super 
alias acervatæ. Liv. 

ACCUMULER, v. act. Mettre en- 
semble, entasser. Coacervare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Congerëre, 0, is, 
gessi, gestum, act. Cic. Cogëre, o, is, 
coegi, coactum, acl. Cic. : Accumuler 
des troupes sur un seul point, Copias 
unum in locum cogre. Cæs. — des 
armes dans le temple de Castor, Arma 
in lemplum Casturis comporlare, 0, 
as, avt, atum. Cic. — des trésors, 
on simpl. Accumuler, Pecunias cogèëre 
ou coacervare. Cie. || Fig. Accumuler 
les arguments, Argumenta congerère. 
Quint. — funérailles sur funérailles, 
Funus aliud super aliud sumulare, 0, 
as, avi, afum. Liv. — crimes sur 
crimes, Scelere scelus cumulare. Cic. 
— les honneurs sur qqu, sur la 
tête de qqn, In aliquem ornamenta 
congerëre. Cic. Aliquein honoribus onc- 
rare, 0, as, avi, alum. Just. — Îles 
accusations contre qqn, În aliquem 
crimina congerëre. Cic. 

S'accomuLen, v. réfl. Coacervari, 
or, arus, alus sum, pass. Cic. Con- 
geri, or, gerüris, gesius sum, pass. 
Cic., et luus les passifs des verbes 
actifs précedents. 

ACCUSABLE, adj. Qui mérited'être 
accuse. Accusandus, a, um. Cic. Ac- 
cusabilis, m. f.,e, n. Cic. 

ACCUSATEUR. 1° S. m. Celui qui 
accuse. Accusator, oris, m. Cic. : L'ac- 
casateur de qqn, Qui aliquem accusat 
abat, avit, etc.). Cic. Ils ont pour 
accusateurg ceux qui..…., Accusantur 
wub is, qui. Cic. Un faux accusateur, 
('alumniator, oris, m. Cic. Accusa- 
leurs publics, Accusaiores publice 
sonstituti. Cic. Relatil aux —, Accu- 
satorius, a, um. Cic. Susciler un ac- 
usateur à qqn, Accusatorem alicut 
yemére. Cæl. ap. Cic. Aposter des ac- 
cusateurs, Calumniatores appunère. 
uic. Produire un accusateur, Accu- 
satorem arcessère. Cic. Se porter 
pour —, Se charger du rôle d’—, 
Accusatgris nomen susfinêre. Tac. 
Renoncer au rôle d'—, Accusaloris 
personam deponëre. Cic. Faire le mé- 
tier d'—, Être — de profession, Ac- 
cusationem factitare. Cic. Accusatio- 
nes exercére. Tac. Parler, Agir en —, 


ACCUS 


DicËre, AgËre accusatorie. Cic. Se 


joindre, S'associer à un —, Voy. 


S'associer à une ACCUSATION 40. | 
30 Qaf. adj. (en parl. des ch.). Qui 
ronferme une accusation : Propos ac- 
cusateurs contre le Sénat, Sermones 
pleni criminum in Patres. Liv. || 
3° Qui sert d'indice, do prouve contro 
quelqu'un. Qui (quz, quod) aliquem ar- 
gui (arguëre, 0, ts, gui, s. sup.). 
Plaut. : Vêtement accusaleur, Vesti- 
us qui crimen affert (afferre, fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. Anneau —, 
Testis annulus. Ter. 
. ACCUSATION, 8. f. 1° Action en 
Jjustico par laquelle on accuso qqn. Ac- 
cusatio, onis, f. Cic. Cruninalio, 
f. Cic. Insimulatio, f. Cic. Crimen, 
minis, n. Cic. = Accusation de bri- 
gue, Crimen ambilüs. Cic. Les accu- 
Sations de Persée (portées par Per- 
ste), Persei crimina. Liv. Accusa- 
tion portée par moi, par toi; contre 
moi, contre toi, Crimen meum, tuum. 
Cic. Actes d'—, Accusatorii libelli, 
m. pl. Dig. Fausse —, Falsum cri- 
men. Cic. Criminatio ou Insimu- 
latio falsa. Cic. Sur cette —, il fut 
condamné.…., [loc crimine, damnatus 
est. Nep. Cela confirme les accusa- 
lions, Uoc criminibus fidem facit. 
Liv. Etre mis en accusation, In cri- 
men vocari. Cic. 1 est mis en —, 
Reus fit. Cic. Instruire, Dresser, Ela- 
blir une —, Préparer les éléments 
d'une —, Accusalionem instruëre, 
comparare, constituère, adornare. Cic. 
Intenter une — à qqn, Alicui crimen 
inferre ou mouëre. Cic. Crimen in ali- 
quem intendère. Liv. Inlenter à qqn 
une — capilale, Aliquem rei captla- 
lis reum facëre. Cic. L' — qu'il porta 
contre moi, Criminatio qua in me 
usus est. Cic. Se charger d'une —, 
Accusationem capess®re. Tac. Donner 
suite à l'—, Accusalionem ersequi. 
Tac. peragtre. Pl.-j. Se desister d'une 
—, Accusatione desistïre, Cic. Accu- 
sationem omittëre. Pl.-j. Répondre 
séparément à divers chefs d'—, Sin- 
gulis criminibus respondèére. Cic. Ecar- 
ler une —, Crimen derivare. Cic. 
Combattre, Repousser une —, Cri- 
men defendëre ou propulsare. Cic. 
Réluler une —, Se laver d'une —, 
Crunen diluëre, Curt. Quint. Ruiner 
l'—, Accusationem dissolu®re. Cic. 
Rejeter l’— sur qqn, In aliquem cri- 
men transferre. Cic. S'associer à des 
accusations dirigées contre qqn, Ac- 
cusalionibus alicujus subscribère. Liv. 
S'associer aux — d'une personne 
contre une autre, Subseribère alicui 
in aliquem. Vell. || 2° Roproche, im- 
putation. Criminatio, onis, f. Cic. 
Crime, minis, n. Cic. : Fermer l'o- 
reille aux accusations de qqn (portées 
par qqn), Ab aliquo allatas crimina- 
tiones repellëre. Cic. || 3° Qaf. T. de 
religion. Aveu, confession. Voy. ces 
muts. 

ACCUSATRICE. 40 S. f. Colle qui 
accuse. Accusalrir, icis, f. Pluut. 


PL.-j. {| 20 Qqf. adj. Voy. accusa- 


reun 2 ot Je. 


d'ua 


ACCUS 29 
ACCUSÉ, #E. 1° Part. passé. Contre 


qui l'on porto une accusation. Accusa- 


tus ou Insimulatus, a, um. Cic. = Ac- 


cusé d'une ch., de faire une ch., Voy. 
AcCUsER {°. || 2° Subst. L'homme ou 
la femme qu'on 
tico: L'accusé, 
cusée, Rea, æ, f. Cic. 


ursuit devant la jus- 
eus, i, m. Cic. L'ac- 


ACCUSER, v. act. 1° Defèrer en 


justice. Accusare, 0, as, avi, atum 
act. Cic. Insimulare, act. Cic. (Virun) 


reum facère, (Mulierem) ream facëre, 
to, is, feci, factum. Cic. =: Accuser 


qan d'une chose, Aliquem accusare 


alicujus rei. Cic. moins souv. de re. 
Cic. insimulare alicujus rei. Cic. ar- 
guËre alicujus rei. Cic. moins souv. 
de re. Cic. reum (fém. ream) facère 
alicujus rei ou de re. Cic. — qqn 
du crime de, du délit de..., Voy. 
plus bas. || Accuser qqn de (suivi 
infinili(}, Aliquem insimulare 
et l'infin. Cic. arguëre et l'infin. 
Cic. accusare quod et le subj. Quint. 
[| Traduct. div. : Je ne t’accuse 
pas de cela, pour ce motif, Te hoc 


crimine non arguo (= par celte accu- 


sation). Cic. Accuser qqn d'un crime, 


d'un tel forfait, Aliquem arguëre sce- 
leris, lanti facinoris. Cic. — qq 
trahison, du crime de trahison, Ali- 
quem insimulare prodilionis crimine 


n de 


— par uue accusation de trahi- 
son). Liv. Alicui proditionis cri- 


men inferre, fero, fers, intuli, illa- 


tum. Cic. Aliquem proditionis in cri- 
men vocare. Cic. — du crime de lèse- 
majesté, De majestate postulare, 0, 
as, avi, atum, acl. Cic. — du délit 
d'outrages, Injuriarum  postulare. 
Suet. — d'un crime capital, Capihs 


judicio et simpl. Capitis arcessère (et 


qqf. arcessire. Cæs. Sall. Nep. Liv.), 


arcesso, is, tui, ilum, act. Cic. 
— d'empoisonuement, Veneni crimine 
arcess®re. Suet. — qqn de brigue, 


Nomen alicujus de ambitu deferre, 
fero, fers, tuli, latum (— déférer en 


justice le nom de qqn..….). Cic. Une 


seule femme est accusée de deux 
grands crimes, Duo sunt crimina unä 
in muliere summorum facinorum. Cic. 
Etre accusé ponr des faits passés, 
Anteactarum rerum accusari. Nep. 
Accuser qqn d'avoir aspiré au trône, 
Aliquem etat regni insimulare. 
Just. ‘avoir recu de l'arsent, 
Pecuniæ captæ arcessïre. Sall. 
un acte faux (= l'arguer de faux), 
Tabulas accusare. Quint. || 2° Imputer, 
reprocher. Accusare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. Arguëre, o, is, gui, Sup. 
inus., act. Cic. : Accuser qqn de 
négligence, Aliquem de negligentià 
accusare. Cic. negligentiæ arguëre. 
Suet. — de faste et d'arrogance, 
Lurûs et suprrbiæ incusare. Tac. Etre 
accusé de témérité, Crimine femeri- 
tatis laborare, 0, as, avi, alum, 0. 
Quint. On ne peut pas m'accuser de 
témérité, À reprehensione temerilulis 
absum. Cic. Accuser de (suivi d'ur 
infinitif}, Incusare quod et le subj. 
Cæs. Il accusait les dieux de l'avoir 
réduit à l'ivaction, Incusans deos, 
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querebatur (queri, or, querris, ques- 
fus sum, dép.) se jacëre segnem (= 
accusant les dieux, il se plaignait 
de..). Curt. Il y a des gens qui 
m'arcusent de vivre, comme d'un 
crime, Sunt qui criminis loco putant 
quod vivam. Cic. || 8° Gourmander, 
blâimer. Accusare, 0, as, avt, alum, 
act. Cic. Arguëre, 0, is, qui, Sup. 
inus., act. Cic. = Accuser l'indolence 
de qqo. la fortune, Accusare socor- 
diam alicujus. Sall. fortunam. Plin. 
— la témérilé de qqn, Alicujus (e- 
meritatem arguŸre. Suel. On accuse 
la faiblesse de la nature, Naturæ in- 
firmitas accusatur. Sall. On — les 
circonstances des fautes dont on est 
soi-même coupable, Suam quisque 
eulpam auctores ad negolia (ransfe- 
runt ({ransferre, fero, fers, luli, la- 

tum). Sall. Accuser sa destinée, Fa- 

tum suum queri, or, querèris, quesius 

sum, dép. Liv. — l'avarice des ma- 

gistrals, De avaritid magistratuum 

ueri, dép. Sall — le sénat, qui ne 

donauit sucun Secours, Accusare se- 

natum, quod in co aurilii nihil essel. 

Sal. I € Servir de preuve, d'indice. 
Indicare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 

Tesiari, or, aris, atus sum, dép. (acc.). 
Cic. : La physionomie accuse le carac- 
tère, Vultus indicat mores. Cie. Cette 
maison qui accusait ton despotisme, 
Que domus erat indicio lui domina- 
fus. Cic. Que ne relenez-vous celte 
voix qui accuse votre sollise, qui — 
votre pelit nombre? Quin continetis 
vocem siultitiæ vestræ indicem (de 
index), paucitatis testem (de testis)? 
Cic. [Chez les cerfs], ce sont les dents 
qui accusent la vieillesse, Dentibus 
senecla declaratur (pass. de declarare, 
0, as, avi, atum). Plin. Les termes 
mêmes de la formule — le fait, Ejus 
rei leslimonio sunt ipsa verba formnu- 
Le. Cic. || 5° Faire connaître, declarer, 
avouer : Accuser juste (ère exact daus 
son récit), Verum ducbre, 0, is, diri, 
dictum. Cic. (Aliquid) vere dictre. Cic. 
— faux (être inexact dans son récit), 
Non verum dicëre. Cic. (Aliquid) falso 
dicère. Plaut. — à qqn réceplion 
d'une lettre, De acceptä epistola ali- 
quem cerliorem facëre, 10, is, feci, 
factum. D'apr. Cic. Tu m'accuses ré- 
ceplion de ma lettre, Te meas litte- 
ras habëre ais. Cic. Je vous accuse 
réception de votre leltre, Accepi mis- 
sas à le litleras. Cic. À te mihi lit- 
teræ redditæ sunt. Cic. Voy. DÉCLA- 
AER. 

S'accoser, v. 1° Réf. Se reconnaitre 
coupable. Se insimulare (0, as, avi, 
atum). Cic. = 113 s'accasent, comme 
d'une faute, d'avoir cessé de.., Se 
peccati insfmulant, quod intermise- 
rint.… Cic. S'accuser eo confession, 
Voy. Se coxressen. || 2° Récipr. S'ac- 
cuser mutuellement Voy. accuser et 
MOTUEI.LEMENT, 

ACÉPHALE, adj. 10° Qui est sans 
tôle. Sine capite. Cic. : On dit que les 
Blemmyes sont scéphales, Blemmyis 
traduntur capita abrsse :absum, abes, 
abfui), Plin. || 2° Fig. Qui n'a pas de 


ACHAL 


i, m. Jsid. =: Les 
Acéphales (nom de certains héréli- 
ues). Acephali, orum, m. pl. Isid. 
{3e . de métr. Tronqué au commen- 
cement : Vers acéphale, Versus (üs) 
acephalus (i), m. T.-Maur. 

ACERNDE, adj. 1° Apre au goût. 
Acerbus, a, um. Cic. || 2° Fig. Sevère 
et dur. Acerbus, a, um. Cic. Asper, 
era, erum. Cic. 

ACERDBITÉ, 8. f. 1° Saveur acerbe. 
Acerbitas, atis, F. Cic. ! 20 Qqf. 
fig Séverité, dureté. Acerbilas, alts, 
. Cic. 
ACÉRÉ, és, part. et adj. 1° Garni 
d'acier, et rendu ainsi plus aigu, plus 
effilé. Acutus, a, um. Plaut. Plin. 
: Couteau à pointe acérée, Acutus 
culter. Plaut. || 2° Fig. Qui blesse 
profondément. Aculeatus, a, um. Cic. 
: Trait acéré, Aculeus, 1, m. Cic. 

ACÉRER, v, act. 4° Garnir d'acior 
un instrumont de fer pour le rendre 
plus tranchant [Ferri] aciem indurare, 
o, as, avi, atum. D'apr. Plin. || 2° Fig. 
Aiguiser, rendre blessant Acuëre, 0, 
is, cui, cufum, act. Cic. 

ACERRA où ACERRES, v. de Cam- 

nie. Acerræ, arum, f. pl. Liv. || 
Qui est] d'Acerra, Acerranus, a, um. 

iv. =: Les habitants d'Acerra, Acer- 
rani, orum, m. pl. Liv. 

ACÈSINES, rir, do l'Inde. Acesines, 
æ, ©. Phn. 

ACETADULE, 6. m. {° Vase à 
mettre du vinaigre, vase. Acetabulum, 
i, D. Dig. Quint. Î 20 T. d'anat. Ca- 
vité qui reçoit la tête d'un os. Aceta- 
bulum, i, n. Plin, 

ACLLAB, nom d'un roi d'Israël. 
Achab, indécl. m. Bibl. 

ACHAÏE, contrée de la Grèce. 
Achaia, æ,f. Liv. || [Qni est} «'A- 
cbaïe (en parl. des pers.), Achœus, 
a, um. Liv. (en parl. des ch.), Acha- 
cus, a, um. Cie. 

ACILAŸQUE, surnom de Mummius, 
general romain. Achaïcus, i, m. Plin. 

el. 

ACHALANDAGE, s. m. L'ensemble 
des chalands =: L'achalandage (d'un 
marchand), Emptores, um, m. pl. Cic. 
— d'un artisan, “Qui opificis operä 
utuntur. Hein. 

ACHALANDE, de, part. et adj. 
Qui a beaucoup de chalands. En parl. 
d'un marché, d'une boutique : Cele- 
ber, bris, bre. Liv. Frequens, m. f. 
D., gên. entis, Liv. : Marché le mieux 
achalandé de tout le royaume, Forum 
{olius regni maxime celebratum. Sall. 
Etre fort —, fort bien —, Afarimä 
emplorum frequenti& celebrari (or 
anis, alus sum, pass.). D'apr. Cic. I 
Eo pari. d'un marchand : Îl est bien 
achalaodé, Ad eum multi emptores 
venfilant (ventifare, o, as, s. parf. ni 
Sup., n.). D'apr. Cæs. || En parl. d'un 
arlisan : Il est bien achalandé, *Muliis 
operam præbel (præbêre, eo, es, bui, 
bitum). Hein. 

ACHALANDER, v. act, Procurer 
des chalands = Achalander un mar- 
chand, *Emptorum frequentiam merca- 
lori conciliare, o, es, avi, afum. — 


chef. Acrphalus, 


ACHAR 


une boutique, *Emplorum frequen- 
tiam ad tabernam allicëre, io, ts, lexi, 
lectum. 

S'ACHALANDEN, v. réf. 19 Se 
curer des chalands. *Empiorum 
quentiam sidi comparare (0, as, 
atum). || 2° Devenir achalandé Fe 
parl. d'une boutique). Emptorum fre- 
quentiä celcbrari, or, arts, alus Sum, 
pass. D'apr. Cic. 

ACHARNE, és, part. etadj. 1° At- 
taché furieusement à sa proie. Asper, 
era. erum (sur …, în et l’acc.). Hor. 
: Etre acharné sur... Voy. S'acran- 
sen 40. || 2° Fig. Obstiné dans son 
animosité contre qqn. Pertinactter in- 
fensus, a, um (contre qqn, sur qqn, 
alicui). Cic. Acer, cris, cre. Cic. Trux, 
w. f., n., gén. trucis. Cic. = L'enuemi 
acharné de qqn, Alicujus inimicus 
gravis et acer. Cic. Persécuteur — du 
peuple, Trux ef sævus plebis insecta- 
tor. Cic. Accusateur —, Acerbus ac- 
cusator. Cic. Ennemi — de cet em- 
pire, Acerrimus hostis hujus imperite 
Cic. || 3° Opiniâtre, persistant. Perti- 
naz, m. f.n., gén. acis. Cic. Acer, 
cris, cre. Cic. = Solliciteur acharné, 
Assiduus ou Acer flugitator. Cic. Dé- 
fenseur —, Acerrimus defensor. Cic. 
Accusateur —, Assiduus accusator. 
Cic. Claude fut un joueur — (aux 
jeux de hasard), Claudius aleam stu- 
diosissine lusit. Suet. Voy. S'acuan- 
NEn 30 et 40. il € En parl. des ch. 
Où il y a de la furour, de l'opiniätreté,. 
Acer, cris, cre. Cic. Infestus, a, um. 
Cic. Atroz, m. f. n., gén. ocis. Sall. 
Pervicaz, m. f. n., gén. acis. Liv. s 
Combat acharné, Pugna pervicaz. 

iv. 

ACIHIARNEMENT, 8. m. 1° Fureur 
avec laquelle les animaux s'attachent à 
leur proie. Szvitia, z, f. Quint. || 
2° Fureur (dans les combats). Conten- 
fio, ons, f. Cic. : L'acharnement 
avec lequel on fit la guerre, Magna 
belli contentio. Cic. Jamais on ne com- 
battil avec plus d’—, Non alia ante 
pugna atrocior fuit. Liv. Combattre 
avec —, Pugnare acriter. Cæs. Avec 
un très grand —, Summä contentione. 
Liv. Poursuivre avec plus d' —, Per- 
tinacius insequi. ITirt. || 3° Fig. Ani- 
mosité obstinée. Infensus (1) animus (?), 
m. Cic. : L'acharnement contre nous 
est si grand, Tanta est nostri insec- 
tatio (onis). Cic. Il montra plus 
d'— contre Callisthène, In Callisthe- 
nem pervicaciorts iræ fuit. Curt. Pour- 
suivre qqn avec —, Aliquem inimice 
insectari. Cic. Lutter contre qqn avec 
le plus grand —, Inimicissime atque 
infestissine cum aliquo contendére. 
Cic. || 6° Opiniätroté. Pertinacra, >. f. 
Cic. : Réfuter qqn sans y mettre d'a- 
charnement, Refellfre aliquem sine 
pertinaciä. Cic. Avec —, Pertinaciter. 
Varr, 

ACHARNER, v. act. Exciter (l'un 
contre l'autre). (Aliquem contra ali- 
que) accend&re, 0,1, cendi, censum. 

ail. 

S'AcHAnNEn, v. réfl. 4° Exercer 
sa fureur (contre qqn). (In aliquem) 


ACHEM 


sævire, io, is, ti, ttum, n. Just. =: Les 
aotres s’acharnèrent sur ses jambes 
Ceteri crura bra- 
chiaque fœde laniavere (laniare, 0, as, 
atum ; = déchirèrent affreuscment...) 
Tac. |] 2° Combatire qqn avec animo- 
sit = S'acharner sur les ennemis, 
Hostibus (dat.) acriter instare, 0, as, 
stuti, statum, n. Nep. S' — sur qqn, 


et sur ses bras, 


Aliquem ininice insectari, O7, aris 


aius sum, dép. Cic. Les furies qui 
s'acharnent après les imipes, fmpiis 
Curion sest 
acharné après nous, Acerbum habui- 
mus Curionem. Cic. || 3° S'attacher 
avec opinidtreto à une ch. : S'acharner 


assiduæ furis. Cic. 


au combat, Acriter pugnare. Cæs. 
Je m'acharne à lui faire la guerre, 
Bello eum persequi persevero (as, avi, 
atum, are), n. Cæs. il 8° — à demander, 
Poscëre instat(instare, 0, sliti, stafum, 


n.). Cic. S'acharner à venger une in- 


jure, Ad ulciscendam injuriam acriler 
incumbËre, 0, is, cubui, cubitum, n. 


Cic. || 6° S'appliquor avec passion à 


qq. ch. Omni studio ad rem ou Tota 
mente in rem incumbêëre, 0, is, cu- 
bui, cubitum, n. Cic. = 
à l'étude, Studiis insistëre, 0, is, 
stiti, 8. sup., D. Quint. S'— au jeu 
(de hasard), Studiosissime aleam 
ludère. Suet. 

ACHAT, 9. m. 1° Acquisition faite 
à prix d'argent. Emptio, onis, f. Cic. 
= L'achat des bœnfs, Emplio boum. 
Varr. Faire un —, Emptionem factre. 
Cic. Faire | — d'une ch., Aliquid 
emèëre, 0, is, emi, emplum. Cic. Faire 
un — avantageur, désavantageux, 
Emëre aliquid bene, male. Cic. Après 
cet —. Iûc emptione factä. Cic. L'ar- 
gent pour l’—, destiné à l'— des 
terres est amassé, Pecunia coacta est 
ad agros emendos. Cic. || 2° Chose 
achetee. Mercimonium, dt, n. Plaut. 
Emptum, à, n. Cic. 

ACHAZ, roi de Juda. Achaz, in- 
décl. m. Bibl. 

ACILE, 8. f., plante. Apium, it, n. 
Virg. Plin. 

ACIIÉEN, ÉENNE, adj. Qui est 
d'Achaie. (En parl. des pers.) Achæus, 
s, um. Liv. (En parl. des ch.) Achai- 
eus, a, um. Liv. : La ligue achéenne, 
Achaicum concilium, n. Liv. || Les 
ACUÉENS, 8. m. Achæi, orum, m. pl. 
Liv. 

ACDELOÙS, fi. d'Epire. Achelous, 
i, m. Plin. Ov. 

ACUHÉMENE, premier roi de Perse. 
Achæmenes. is, m. or. 

ACLUÉMÉNIDES (Les). Descendants 
d'Achômène. Achzmenidæ, arum, m. 
pl. Plin. 

ACIIEMINEMENT, s. m. Ce qui 
fait parvenir au but; préparation à. 
Gradus, üs, m. Cic. Via, æ, f. Liv.: 
Vous comprenez que c'est là un 
acheminement vers le reste, Iunc 
quasi gradum quemdam aîque aditum 
ad cetera factum intelligitis. Cic. Ce 
pas semblait un — au consulat, Gradu 
eo jam via facta ad consulatum vide- 
batur. Liv. [Apyrends] quel est pour 
les gens de bien l’ — le plus facile 


S'acharner 


Acheron, onfis, m. Liv. 


ACHET 


vers les honneurs, Quæ vilæ via fe 
cillime viros bonos ad honorem perdu- 


cat (perducère, 0, is, duri, ductum). 


Cic. Je dirai que cette étude n'est pas 
un — au consulat, Dicam nullam esse 
in illà disciplinä munitam ad consu- 


lafum viam. Cic. 

ACUEMINER, v. act. 1° Mettre en 
chemin, diriger vers un lieu. (Aliquid) 
mullère, 0, is, misi, missum. Cic. 
(Aliquid\ perferendum curare, 0, as, 
avi, atum, Cic. : Acheminer un 8e- 
cond convoi sur l'Afrique, Secundum 
commeatum in Africam mittére. Iirt. 
Le blé est acbeininé vers des lieux 
sûrs, Frumentum in loca tuta com- 
portatur (passif de comportare, 0, 
avi, afum). Cic. || Fig. Perducëre, o, 
îs, duxi, ductum, act. (à qq. ch., ad 
rem). Cic. || 2° Fig. Mettre une chose 
on train. Instituère, o, is, stitui, sti- 
futton, act, l'laut. =: Bien acheniiner 
une affaire, fem commode adminis- 
trare, 0, as, avi, atum. Cic. || 
30 Anc. Procurer, causer. Parëre, io, is, 
peperi, parlum, act. Cic. Conculiare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. 

S'AcHEMINER, v. réf. {o Se mettre 
en chemin. Fer ingredi, ior, ëris, 
gressus sum, dép. Cic. || 2° Se diriger 
(vers un lieu. Ifer dirigËre, 0, is, 
rext, rectum (ad locum). Cic. Voy. Se 
DIRIGER. ] 3° Fig. Marcher (vers un 
but). Tendëre, 0, is, telendi, tentum ou 
tensum, n. (ad rem). Cic. =: S'acheminer 
vers la gloire, Ad gloriam grassart, or, 
aris, atus sun, dép. Sall. Voy. man- 
cuer. || 6° En pari. des ch. Etre en 
train, avancor. Prorsus ire, eo, is, ivi 
ou ti, tfum, n, Cic. : La chose s'ache- 
minait, Prorsus ibat res. Cic. Tout 
s'acheminera à merveille, Omnia 


prospere procedent (procedËre, 0, is, 


cessi, cessum, n.). Cic. La chose s'a- 


chemine mieux que je ne pensais, 


QPil res melius ire quam putabam. 
ic. 

ACIIÉRON, f. d'Epire; à des enfers. 
ic. 

ACHETÉ, ÉE, part. et adj. {° Ac- 
uis à prix d'argent. Emptus, 6, um. 
Cic. Ære paratus. Sull. = Paix ache- 
tée, Par redempta. Just. Acheté cher, 
à bas prix, etc. Voy. acueren 1°. 
1 2° Fig. Corrompu à prix d'argent, 
gagné, séduit. Emptus, a, um, Cic. = 
Sentence achetée, Emptum judicium. 
Cic. Juges achetés, Nummarti judi- 
ces. Cic. Témoins —, Mercenarti 
testes. Cic. || 3° Obtenu aveo peine. 
Partus, a, um. Cic. Comparalus. 
Quint. : Liberté achetée au prix dun 
sang, Sanguine parta libertas. Cic. 
Aclieté an prix de si grands travaux, 
Tautis laboribus comparatus. Quint. 
{Choses] achetées fort cher, Que ca- 
rissime constant. Sen. 

ACHETER, v. act. 1° So procurer 
à prix d'argent Emêre, 0, 15, emi, 
emytum, act. Cic. Mercari, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Cic. Comparare 
ou Parare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
: Acheter qq. ch. en bloc, Aliquid 
coemëre. Cic. — souvent, Emptitare, 
0, as, avi, atum, act. Plin. Col. — de 


pecuniä. Plaut. — 


quid ære parare. 


ACHET 34 


qu, Emêre de aliquo. Cic. ab aliquo. 

laut. Mercari ab ou de aliquo. Cic. 
— pour qqn, Emère alicui. Cic. — à 
qqn (c.-à-d. de qqn); — à qqu (c.- 
à-d. pour qqn), Voy. ci-dessus. — 
cher, Emëre magno, male. Cic. Mer- 
cari magno pretio. Cic. grandi pecu- 
nid. Plaut. — très cher, Ermnëre im- 
menso. Suet. Parare impenso pretio. 
Cic. — peu cher, à bon marché, à 
bas prix, Emëre parvo. Cic. bene. Cic. 
— à vil prix, Emere vili, Ter. Com- 
bien l'a-t-il achetée? Quanti eam emit? 
Ter. Acheter aussi cher, si cher, 


Emêre fanti. Cic. — moins cher, 
Emêre minoris. Cic. — plus cher, 
Emère pluris. Cic, — moitié plus 


cher, Emÿre dimidio carius. Cic. — le 
plus cher, le moins cher, trop cher, 
Voy. cRER (adv.). 1] acheta les jar- 
dins au prix qu'en voulut Pytlus, 
Enit hortos tanti quanti voluit Py- 
thius. Cic. Acheler à quelque prix 
que re soil, — coûte que coûte, Em?re 
quanti quanti. Cic. — une maison 
35000 sesterces, Emêre domum fri- 
ginta quinque millibus nummum. Cic. 
— au complant, dfercari præsenti 
qq- ch. à crédit, 
Emëre aliquid in diem. Nep. — qq. 
ch. au poids, Emëre aliquid pondere. 
Plin. — qq. ch. à prix d'argent, Ali- 
all. pretio compa- 
rare. Col. La terre qu'il a achetée, 
Fundus cujus emptor fuit. Cic. Ache- 
ter des soldats, des mercenaires, 


Milites conducëre, 0, is, duri, duc- 


tum. Curt. || Absol. Acheter, Emp- 
fionem facëËre, 10, is, feci, factum. 


Cic. Mame, Passion d’—, Emacitas, 
atis, f. Col. PL.-j. Qui aime à —, 
Qui a la manie d' —, Emar, m. f. 


n., gén. acis, €. || Fig. Acheter 


les voix, les s_rages, Emêre sen- 


tentias. Cic. — à prix d'argent le 
titre de sénateur, Senatorium nomen 
nundinari, or, aris, alus sum, dép. 
Cic. — la grâce de qqn, Alicujus vi- 
tam pretio redimëre, 0, is, emi. emp- 
tum. Cic. — la permission d'enseve- 
lir.… Sepeliendi potestaiem prelio re- 
dimère. Cic. — a paix de qqn, Ab 
aliquo pacem redimëre. Just. || 2° Cor- 
rompre qqn à prix d'argent, gagner, 
séduire. Emèêre, 0, is, emi, emplum, 
act. Cic. Mercari, or, aris, alus sum, 
dép. (acc.). Cic. Corrumpère, 0, is, 
rupi, ruptum, act. Cic. = Acheter un 


juge par des présents, Emère judicem 


donis. Cic. — à grix d'argent l'ordre 
des sénateurs, Senaforium ordinem 
retio mercari. Cic. — qqn par des 
arcesses, Aliquem largitione corrum 
père. Cic. — par des promesses l'af- 
fection des soldats, Militum animos 
pollicitationibus sibi conciliare (0, as. 
avi, atum). Suet. [Les légions) qu'il 
comptait — à prix d'argent, Quas sibi 
conciliare pecuniä coguitabat. Cie. — 
par des largesses le dévouement des 
soldats, Largitione militum voluntates 
redimëre, 0, is, emi, emptum. Cæs. 
Essayer d'— les juges, Judices pe- 
cuniä tentare, 0, as, avi, afum. Cic. 
Multitude qu'on achète à prix d'at- 
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gent, Multitudo pretio venalis. Liv. 
Juge qui se laisse acheter, Numma- 
rius juder. Cic. || 3° Obtenir avec 
beaucoup de peine. Compurare, 0, üs, 
avi, atum, act. Quint. : Acheter l'im- 
mortalité au prix de sa vie, {mmor- 
talitatem morte emêre, 0, is, emi, eme 
tum. Quint, — qq. ch. au prix de 
grands travaux, Aliquid magnis labc- 
ribus comparare. Quint. — la victoire 
prix du sang de 3es soldais, 
Damno mulitis viciorinm pensare, 0, 
as, avi, atum. Vel. Cette vicuire ful 
achetée au prix de beaucoup de sang, 
AMulto sanguine ea vicioria stetit (sta- 
re, 0, as, stalum, n.). Liv. Le pou- 
voir, à quelque prix qu'on l'achèle, 
n'est jamais achelé trop cher, Impe- 
ria, pretio quolibet, constant bene (= 


au 


coûte pen cher, est à bon marché). 
Sen.-tr. 

S'acaeren, v. réf. Etre acheté (pr. 
et fig.). Ent, or, êris, emplus sum, 
pass. Cic., et tous les passifs des 
v. actifs précéd. : La victoire s'a- 
chéte cher, Aagno detrimento vic- 
toria constat (constare, 0, slifi, s{a- 
tum, n.). Cæs. Mullitude qui s'— à 
rix d'argent, Mullitudo pretio vena- 
is. Liv. Chose qui s'— à bon marché, 
Res non magno parabilis. Sen. Voy. 
Se vENnRG. 

ACLETEUR. 1° S. m. Celui qui 
achète. Emptor, oris, m. Cic. : Ache- 
tear de biens confsqués, Sector, oris, 
m. Cic. Donorum emptor. Cic. Qui pu- 
blica bona mercatur (mercalus est, 
mercabitur). Dig. — (dans une vente 
publique), Manceps, cipis, m. Cic. 
Trouver un —, Emplorem invenire. 
Sall. La villa de Tusculum n'a pas 
trouvé d'—, Tusculano emptor nemo 
fuit. Cic. J'ai appris que les terres 
n'avaient pas trouvé d'--, Cognovi 
prædia non venisse (venire, 60, is, tui 
ou ft, ifum; fut. venibo, n.). Cic. 
| 20 Adj. Qui a la manie d'acheter. 
mar, mæ. Î. n., géo. acis. Cic. 

ACLETEUSE. 1° S. f. Celle qui 
achète. Emptriz, cis, f. Dig. || 
2° Adj. Qui a la manie d'acheter. 
Emazr, m. f. n., géu. acis. Ov. 

ACUEVE, ÉE, part. pascé d'ACHE- 
YER, Voy. ce v. [ Adj. 1° Accompli, 

fait. Perfectus, a, um. Cic. Abso- 
utus, Cic. : Orateur achevé, Orator 
plenus aïque perfectus. Cic. Portes 
d'un travail plus —, Valvæ perfec- 
tiores. Cic. || 2e En m. part. Extrême, 
excessif, très mauvais en son genro: 
Brigand achevé, Fur magnus. Cic. 
Nurien —, Magnus nebulo. Cic. Un 
s0ù —, Domo insanissimus. Cic. Tyran 
—, Imporiunus tyrannus. Cic. Scé- 
léral —, omo perditä nequitid. Cic. 
Eofant d'une laideur achevée, Puer 
insignis ad deformitatem. Cic. {] 
8e Anc. Fou. Voy. ce mot. 

ACHEVEMENT, 8. m. 4° Action 
d'executer entièrement; fin. Confectio, 
onis, f. Cie. Consummatio, f. Quint. 
S'expr. mieux par un verbe : L'a- 
chèvement de cetle guerre, Confectio 
hujus belli. Cie. L'— des plus grandes 
choses, Marimarum rerum consum- 
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matio. Sen. Aussitôt après l'— de 
mon Caton, Stalim Catone absoluto. 
Cic. Après l'— de ces choses, ITis 
rebus confectis. Sall. completis. Cæs. 
Je continuerai jusqu'à l’— de ceci, 
Haud desinam donec perfecero ÀGc. 
Ter. [Ils pensaient] que deux ans 
leur suMisaient pour | — de ces af- 
faires, Diennium sibi satis esse ad eas 
res conficiendas. Cic. Avant l'— de 
la guerre, fmperfecto adhuc bell. 
Suet. Donner de l'— à qq. ch., Ali- 
quid perficère, io, is, feci, fectum. Cic. 
Voy. acwever. || 2 Perfection. Per- 
fectio, onis, f. Cic. Absolulio, f. Cic. 
Voy. PERFECTION. 

ACUEVEN, v, act. 19 Mener une 
ch. à bonne fin, la rendre complète, 
parfaite. Perficère, to, is, feci, fectum, 
act. Cic. Absolvêre, 0, is, solvi, solu- 
tum, act. Cic. Consummare, 0, as, 
avi, afum, act. Quint. = Achever qq. 
ouvrage commencé, Aliquid inchoa- 
tum absolrère. Cic. Ne pas — nnech., 
Rem inchoatam relinquêre, o, is, liqui, 
lictum. Cic. un voyage, nne 
guerre, Conficëre iter. Cic. bellum. 
Cæs. — une affaire (la régler), Nego- 
tium conficëre. Cic. transigëre, 0, is, 
egi, actum. Cic. — la construction du 
Capitole, Capitolium erædificare, 0, 
as, avi, atum. Cic. Îl acheva les for- 
tifcations qu'il avait commencées, 
Munimenta, quæ inchoaveral, per- 
munivit (permunire, 10, is, tui ou fi, 
itum). Liv. Les ouvrages (des assié- 
geants) étaient déjà achevés, Jam 
opera in effectu erant. Liv. Ayant 
achevé ses travaux, Laboribus fab) 
perfunctus (perfungi, or, Eris, dép.). 
Cic. La question est achevée, Qurstio 
ad eritum est adducta (pass. de ad- 
ducêre, 0, is, durt). Cic. Je ne vois 
gas comment je pourrai achever ce 
iscours que j'ai commencé, Non 
reperio quemadmodum hujus insti- 
tulæ oralionis ezilum erpediam (exr- 
pedire, io, is, vi ou it, ttum). Cic. 
Aussitôt mon Caton achevé, Sta- 
tim Catone absoluto. Cic. Achever 
une page, Paginam complëre, eo, 
es, pleut, pletum. Cic. — un livre 
incomplet, Imperfectum librum sup- 
plêre. Suet. — le bonheur de la vie, 
Explère cumulate beatam vitam. Cic. 
Complére vitam beatissimam. Cic. — 
un ouvrage imparfait, Imperfectum 
pus absolvëre. Cic. perpolire, 10, is, 
dut, tfum. Cic. Ses ouvrages n'ont pas 
été achevés (perfectionnés), Afanus 
eztrema operibus ejus non accessit 
(accedère, o, is, cessum, D.). Cic. || 

chever de (et l'infn.). S'expr. de 
differ. manières, entre autres par les 
adv. Omnino, Plane, Plene, Pror- 
sus, elc. (complètement, tout 4 fait). 
Cic. : Nous achèverons de démon- 
trer, Ostendemus plenius. Plin. Ache- 
ver de ruiner les laboureurs, Ever- 
tËre funditus aratores. Cic. Achevé de 
cuire, Lens percoctus, a, um. Plin, 
Jusqu'à ce que l'herbe achève de sé- 
cher, Quoad herba perarescat (pera- 
rescère, 0, is, arui, 8. sup.,n.), Varr. 
Achever de payer une somme, Reli- 
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quam pecuniam soluëre. Cic. — de 
trailer une question, Quæstionem ad 
erilum adducère, o, is, duxi, ductum. 
Cic. Pour — de me rendre heu- 
reux, Ad gaudium cumulandum (cu- 
mulure, 0, as, avi, atum). Cic. | 
Absol. Achever, Inslituta perficère. 
Cic. : Jusqu'à ce que j'aie achevé, 
Donec perfecero hoc. Ter. Achever 
(s.-e. de parler), Voy. 2° et 3°. || 
2° Continuer jusqu'au bout. Peragëre, 
o, ts, egi, actum, act. Cic. = L'acteur 
n'a pas besoin d'achever la pièce, 
Non Àistrioni peragenda est fabula. 
Cic. Quand Gracchus eut fait — Îles 
comices. Gracchus cum comitia pere- 
gtsset. Cic. — sa roule, Îter pergëre, 
o, is, perreri, perrectum. Sall. Ne pas 
— sa route, Îfinere desistère, 0, ts, 
stiti, stitum, n. [irt. 1] acheva ses 
jours à Syracuse, Quod reliquum vitæ 
fuit, viril Syracusis. Nep. Î Achever 
de (et l'infin.). Pergère, n. Cic.z: 
Achève de m'expliquer, Perge mihi 
erplicare. Cic. Acbever de parler, 
Voy. ci-après. || Absol. Achever (s.-e. 
de faire nne ch.). Perficère, 10, is, 
feci, fectum. Ov. || Achever (s.-e. de 
parler), Pergÿre, n. Cic. =: Arhève, 
erge. Cic. Nedde quæ restant (— fais 
le récit de ce qui reste). Cic. Quod 
exorsus es, perlere (perterëre, 0, is, 
texui, textum; = dis complèlement 
ce que tu as commencé). Cic. Mais 
achevons, Sed ad reliqua pergamus. 
Liv. L'ayant empèché d'achever, In- 
terfalus (eum) orsum dicëre. Liv. Je 
n'achève pas, Nihil dico amplius. Cic. 
13 Parvenir au termo do, finir, clore. 
onficère, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
Finem facêre, io, 1s, feci, factum (ali- 
cujus rei ou alicui rei). Cic. = Achever 
une magistrature annuelle, AMfunus 
annuum conficëre. Cic. — son con- 
sulat, Consulatum peragère, 0, is, 
egi, actum. Cic. Ise hâte d'— Île 
combat, Festinat prælio defungi (or, 
ris, functus sum, dép. (abl.). Liv. 
— sa 90° année, Nonagestmum an- 
num implère (eo, es, plevi, ple- 
tum). Quint. [La lune] achève sa ré- 
volution en un mois, Lusfrationem 
mensiruo spatio complet. Cic. Achever 
sa carrière, ses jours (mourir), Vita 
excedëre, o, is, cessi, cessum, n. Cic. 
Diem supremum obire, eo, is, ivt ou 
ü, tfum, Nep. Narralion achevée, 
Narratio perorata (perorare, o, as, 
avi). Gi. ] Achever de (et l'infin.). 
Finem facëre et le gér. en di. Cic. = 
Achever de parler, Dicendi finem 
facëre. Cic. — de diner, A cenä sur- 
Ëre, 0, ts, surrezi, surreclum, D. 
L-J, — de vivre, Voy. pl. haut — 
ses jours. || Absol. Âchever. Desi- 
nêre, 0, is, siui ou sit, sifum, n. Ter. : 
Après avoir parlé pendant 3 heures, 
il fut obligé d'—, Cum tres horas 
dirisset, coactus est perorare. Cic. On 
ne lui donna pas le temps d'— (son 
discours), Ei non data est perorandi 
facultas. Nep. J'achève, en vous 
Rule de, Iliud te extremum oro, ut 
et le subj.). Cic. J'avais à peine 
achevé que.…., Virdum desieram, 
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cum. Ter. || €° Portor le coup mor- 
tel 4 un blessé : Achever un blessé, 


Saucium confirëre, to, is, feci, fectum.' 


Liv. || 5° Fig. Cosommer lo malhour 
de qqn. Alrquem funlitus perdëre, o. 
is, dodt, ditrun, ou evertfre, 0, is, nerti, 
versum. Cic. : L'année dernière avait 
achevé les laboureurs, Prorimus an- 
nus aratores funditus everterat. Cic. 
Ce nouveau coup m'achève, Hæc 
addita cura vir mihi vitam reli- 
quam facit. Cic. Cela m'—, Totus 
occidi (occidère, 0, is, casum, n.). 
Plaut. Prorsus perit (perire, e0, is, 
fui ou ü, ttum, n.). Plaut. Tu m'as 
achevé, Perdidisti me funditus. Plaut. 
Pour m'achever (pour mettre le comble 
à ma douleur), Ve uccedat dolort meo 
cumulus. Quint. Pour m’—, Dolabella 
est avec César, Habeo elfiam illam 
molestiam, quod Dolabella apud Cæ- 
sarem est. Cic. 

S'ACHEVER, V. réf. Parvenir à son 
terme. Ad erilum pervenire, io, ts, 
vent, ventum, D. Cic. Perfici, ior, 
Eris, fectus sum, pass Cic. : Mon con- 
salat s'achève, In exitu est meus con- 
sulatus. Cic. Que toute guerre 3 — 
très difficilement, One bellum æger- 
rime desinêre (0, is, sivi Ou sii, si- 
tum, n.). Sall. Rien ne s'acheva ce 
jour-là, Ev die nihil perfectum est. Cic. 

ACHILLAS, meurtricr de Pompes. 
Achillas, æ, m. Cæs. 

ACHILLE, héros grec. Achilles, 
is, m. Cic., 

ACHILLEE, plante. Achillea, æ, 
{. Plin. 

ACHOPPEMENT, S. m. 1° Occa- 
sion de fair. Offendiculum, à, n. 
Paul.-Nol. : Comme une pierre d'a- 
choppement pour la vertu, Tanquam 
alhiquis scepulux libidinis (— comme 
un écueil que présente le vice). Cic. 
Etre une pierre d'— pour qqn, Pec- 
candi lorum alicui præbére, eo, es, 
bui, bitum, D'apr. Cic. || 2° Obstacle 
imprevu. Offendiculum, à, n. Pl.-j. 
Scopulus, i, m. Cic. : Rencontrer une 
picrre d'achoppement, Scopulum of- 
fendère. Cic. 

ACHOPPER, v. neut. et S'acHoP- 
PEN, v. réf. Faire un faux pas; com- 
mettre une faute. Offendère, 0, is, 
fendr, fensum, n. Cic. 

ACIDE, adj. Qui a une saveur 
aigre. Acrdus, a, um. Virg. Pl. 
Goùt lévèrement acide, Sapor aci- 
dulus. Plin. Très —, Acidissimus. 
Plaut. Devenir —, Tourner à l'—, 
AcescËre, o, ts, acui, n. Hor. Plin. 

Acing, 8. m. T. de chimie. Sub- 
stance qui, entre autres caractères, se 
distingue par une saveur aigre. * Aci- 
dum, i, n, =: Tourner à l'acide, Vox. 
le préced. 

ACIDITE, 8. f. Qualité de cs qui 
est acide. Acor, oris, m. Col. Quint. 

ACIDULE, adj. Legèroment acide. 
Acidulus ou Subacridus, a, um. Plin. 

ACIER, 5. m. 4° Fer combinb avec 
le charbon. Chalybs, ybis, m. Pbn. 
Virg. || 2° Toute espèce d'armo blan- 
Che. Ferrum, ti, n. Cic. || 3° Fig. Em- 
blëme de la dureté, de la fermeté. Fer- 

BICT. FRANÇ.-LAT. 


ACQUÉ 


rum, 1, n. Ov. = J'aurais un cœur 
d'acier, Ferreus essem. Cic. O cœur 
d'—1 0 te ferreum! Cic. 

ACIERER, v. act. Convertir en 
acier 2 Acicrer du fer, Ferrum ad in- 
durandum aciem exrcoquèêre, 0, is, 
curi, coctum. Plin. ou simpl. Fer- 
run exrcoquendo indurare, 0, as, avi, 
atum. D'apr. Plin. 

ACOLYTE, s. @. 1° Clerc promu 
à l'un des quatre ordres mineurs. À co- 
lythus, à, m. Isid. || 2° Qqf. Compa- 
gnon. Voy. ce mot. 

ACONIT, 8. m. Planto vénéneuse. 
Aconitum, 1, n. Virg. Plin. 

ACOQUINER, v. act. Attacher 
par l'habilude. Detinëre, eo, es, tinui, 
fentum, acl. (à qq. ch., re). Quint. 

S'acoquinen, v. réfl. 1° S'attacher 
trop, s'adonner trop à. Nimium deti- 
neri,eor, éris, lentus sum, pass. (à qq. 
ch., re). Quint, = S'acoquiner au jeu 
(de hasard), Aleæz indulgére, eo, es, 
dulsi, dultum, n. Suet. Je me suis 
acoquiné à la paresse au point de ne 
pouvoir m'en dégager, Sic sum otium 
complerus (complecti, or, #ris, dép.) 
ut ab eo divelli non queam. Cic. I 
2° Sejourner qq. part dans le désœu- 
vrement et la paresse. ({n loco) de- 
sidère, e0, es, sedi, sessum, n. Sen. 
Quint. 

AGÇORES (Les). Îles de l'Allan- 
tique. * Accipitrum insule, gén. Acci- 
pitrum insularum, f. pl. 


ACOUSTIQUE, adj: Qui sert à 
percovoir les <ons. Auditorius, a, 
um. C.-Aur. 


ACQUÉREUN, s.m.Colui qui achète. 
Einptor, oris, m. Cic. : Se rendre ac- 
quercur d'une ch., Rem emère, 0, 
is, emi, emplum. Cic. Voy. Acne- 
TEUR 10. 

ACQUÉRIR, v. act. 1° Devenir pro- 
prietaire d'une chose par achat. Emère, 
0, is, emi, emplum, act. Cic. Voy. 
ACHETER. || 2° Se procurer qq. ch., en- 
trer en possession de. Acquirëre, o,is, 
quisivi, quisitum, act. Cic. Comparare, 
0, as, avt, atum, act. Plaut. : Acquérir 
un héritage, Mereditatem acquirëre. 
Dig. Les biens que l'on acquiert par 
succession, Bona quæ jure heredita- 
rio alicui obveniunt (obventire, to, 
vent, ventum, n.). Cic. Acquérir de 
l'argent, Pecuniam facëre, io, is, feci, 
factum. Cic. — une grande fortune, 
Mugnas pecunias facëre. Nep. Ad 
mazximas pecunias venire. Cic. Riches- 
ses faciles à —, Divitiæ parabiles. 
Cic. Chercher à — la richesse ou la 
puissance, Üpes auf potentiam consec- 
lari, or, aris, atus sum, dép. Ci. 
Chercher à — de l'argent en faisant 
le cowmerce, Mercaturis faciendis 
rem qiuærère, 0, 13, QUærsivi Où quæ- 
sit, quesitum. Cic. — la Gaule (la 
conquérir), Galliam acquirëre. FI. || 
Absol. Le moyen d'acquérir (de faire 
furlune), Acquirendi ratio. Quint. || 
30 Fig. Obtenir. Conscqui ou Assequi, 
or, éris, seculus sum, dép. (acc.) Cic. 
Adipisci, or, ëris, deplus sum, dép. 
(acc. 


peperi, partum: part. fut. pariturus), 
act. Cic. = Acquérir, S' — de 
gloire, Gloriam conxequi. Nep. Lau- 
dem auipisei Qu sibr parare où sibt 
purëre. Cir. — de la gloire par ces 
moyens, Mis artibus glurram compa- 
rare. Cic. — de la considération, Di- 
gnitatem sibi acquirëre (0, is, quisivi, 
quisitum). Cic. — des honneurs, ITo- 
nores cOnsrqui Ou assequi ou adipisei. 
Cic. Cherclier à — de la gloire, Ad 
laudem contendëre, 0, is, lendi, ten 
tum,n. Cic. J'ai acquis la certitude 
que, Alihi erploratum est (prop. 
inf.). Cic. Acquérir les preuves cer- 
taines d'une ch., Indicia rei mani- 
festo comperire, io, is, peri, 
Cic. || 4° S'attiren, se concilier. En 
b. el in. part : Sibi parëre (io, is, 
peperi, partum: part. fut. pariturus), 
act. Sail. Acquirëre, o, is, quisivi, . 
quisitum, act. Tac. En b. part : Con- 
ciliare, o, as, avi, atum, act. Cic. Sib* 
conciliare, act. Cic. : 
amis, Arnicos acquirère. Sall. sibi pa- 
rère. Sall. 
Cic. — la 
Tac. —, S' — l'aflection des hom- 
mes, Hominum animos conciliare. Cic. 
— la brenverllance par des flatteries, 
Blanditiis benevolentiam colligëre, 0, 
is, legi, lectum. Cic. — une reputa- 
lion de clémence, 
te colligre ou conciliare. Liv. S' — 
l'amitié de qqn, Alrquem sibi con- 
ciliare. Nep. sibi devincire (io, is, 
vinri, vinrtum). Cic. Chercher à — 


Cic. Sibi parare (0, as, avi, 
atum), act. Cic. Sibi parëre (io, is, 
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pertum. 


Acquérir des 


arare, 0, as, avt, atum. 
aine, Odium acquirère. 


Famam clenven- 


la bienveillance, l'approbation, Bene- 


volentiam consectart, or, aris, alus 


sum, dép. Cic. Axsensionem capiare, 
o, as, avi, atum. Cic. Etre tout 
acquis à qqn, Voy. zcquis 30. || 
5° Procurer, faire avoir. Conciliare, 0, 


as, avi, afum, act. Cic. Acquirêëre, 0, 


is, quisiui, quisttum, act. Cic. PL.-j. 
: Aimer mieux acquérir une chose 
pour soi que pour un autre, Malle 
sibi quam alteri aliqurd acquirëre. Cic. 
— à qqn l'amitié, la considération, 
Conciliare alicui amicitiam. Cic. di- 
gnitatem. Nep. — à qqn le respect, 
Alicui venerationem acquirère. PL.-j. 
La flalterie nous acquiert des amis 
et la franchise des ennemis, Obse- 
quium amicos, veritas odium partit 
(parètes 10, peperi, parlum; part. 
ut. pariturus). Ter. Ce travail va 
m'acquérir une grande conSidéralion, 
Ex hoc labore magnam gratiam sum 
collecturus (colligëre, o, is, legi). Cic. 
|| 6° Prendre, gagner (quelque qualité). 
Adipisci, or, Pris, deplus sum, dép. 
(acc.). Cic. Consequi, or, Eris, secutus 
sum, dép. (acc.) ic. = Acquérir de la 
sagesse, Sapientiam adipisci. Cic. 
— la connaissance de tous les arts, 
Omnium arlium scienliam consequi. 
Cic. — des forces, Vires colligëre, 0, 
is, legi, lectum. Liv. Les terres ont 
acquis de la valeur, Agris prelium 
accessit (acced®re, 0, is, cessum, n.j. 
Pl.-j. || Absol. Proficëre, io, is, feci, 
fectum, 0. Cic. = Si nous avons un 
eu acquis, Si aliquid profecimus. 
ic. Plus l'or est souris au feu, plus 


à 
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il acquiert, Quo sæpius aurum arsit, 


proficit ad bonitatem. Plin. 


S'acgnéne, v. do Act. Acquérir pour 
soi, V'oy. le précéd. || 2° Ref. Etre ac- 
quis. (omparan, or, aris, alus sum, 
pass. des v. 
actifs préréd. : [Muyens] par lesquels 
celte gloire s'acquiert, Quibus eæ lau- 


pass. Cic.; et tous les 


des comparantur, Cic. 


ACQUÈT, 8. m. de T. de dr. Chose 
acquiso. Bonum ( partum (i), n. Cic. 
t, Alquid acquirère, 

o, is, quisini, quisitum. Cic. |] 2° Anc. 


: Faire un acqu 


Gain, profit. Voy. ces mots. 


ACQUIESCEMENT, $, m. 1° Às- 
consentement  Assensio, 
onis, f. (à qq. ch., ahcut rei). Cie. = 


sentimon 


Donner sun acquiescement à..., Voy. 


acquir«cEn {°. || 2° Obeissancs, sou- 


mission. Oblemperatio, onis, f. (à qq. 
ch., afirui ret). Cie. : Donner son ac- 
quiescement à..., Voy. ACQuIBSCEN 2°. 
ACQUIFSCER. +. neul. 1° Donner 
son assentiment & Assentiri, 10r, aris, 
sensus sum, dép. (à qq. ch., alicui 
rei). Cic. | Absol. Acquiescer, Ac- 
uiesc®re, 0, is, quieui, quiclum, D. 
ic. |} 2 Se soumettre à, obeir & Ot- 
lemperare, 0, as, avi, Gium, D., ou 
Obsequi, or, Éris, secutus sum, dép. (à 
qq. ch. alicui rei). Cic. : Acquiester 
À uo jugement, à ane seutenre, Re 
judicatä stare, o, as, steti, stalum, n. 
Cic. Ne pas — {ua Jugement, Judi- 
cafum ncgare, 0, as, avr, atum. Cic. 
ACQUIS, 158, part. el adj. 4° Que 
l'on s'est procuré. Paratus, a, um. 
Satl. Partus. Cie. : Esclaves acquis 
à prix d'argent, Servi zre parati. 
Sail. Hunnètement —, Honeste partus. 
Cic. Mal —, Improbe ou Male partus. 
Cic. Liberté acqnise au prix du sane, 
Sanguine parta libertas. Cic. Force 
d'élnqueuce — au prix de si grands 
travaux, Vis dicendi fantis comparata 
labunbus. Quint. Conserver une re- 
nommée —, Conservare famam ante 
collectam. Cic. Victoire —, Adepta 
victoria. Cic. L'impunité de leurs 
fautes semble — à ceur qai…., Im- 
punilas peccalorum dala videtur is, 
qui. Cic. Déclarer acquis à qqn, 
Alicui adjudicare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Plin. [| 2° Qui est dû à qqn 
d'une maniere incontestable. Debttus, a, 
um. Cic. : Decerner à qqn des hon- 
neurs qui lui sont acquis, Meritos et 
debitos hunores alicui decernëre. Cic. 
Je ne lui ai fait décerner que les 
honneurs auxquels il avait des droits 
—, [luic habiti sunt a me honvres 
nulli quidem, nisi debiti, Cic. Le 
penple romain a des droits — 4 l'em- 
pire de la Gaule, Pupuli Romani jus- 
fissimum est in Gallia imperium. Cæs. 
Droit — aux ciloyens romains, Jus 
Quiritium legitimum. Cic. }| 3° De- 
voué. Derlitus, a, um (à qqn, alicui. 
Cic. = Plus acquis, Deditior. Cic. 
Fort —, Toat —, Deditissinus. Cic. 
Ce jour m'a tont à fait — 4 Crassus, 
Uic dres me valde Crasso adjunrit 
apungère. 0, is, junctum), Cic. |] 
9 Qu'on ne ent pas de la nature, 
oblenu par l'étude. Adscitus, a, um. 
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Cic. Grâce naturelle et non acquise, 
Nativus lepor, non adscilus. Cic. Ac- 
quis (en parl. de la science, du ta- 
lent}, Traditus, a, um. Quint. 

ACQUIS, 8. m. 1° Connaissances 
acquises, savoir, Scientia, æ, Î. Cic. 
Poctrina, f. Cic. : Qui a de l'acquis, 
beaucoup d'—, (Magnam) scientiam 
consecutus. Cic. Qui a beaucoup d'— 
eo toate chose, Omni doctrinä orna- 
tissimus. Cic. Il à tant d'—, In eo 
est tanta scicntia. Cic. Enfant qui a 
beaucoup d'— dans cet art, Puer 
magni profectus in eë arte. Plin. || 
2° Experience acquise. Rerum usus 
(üs), m. Cic. Usus, m. Cic. =: Qui a 
beaucoup d'acquis et de sagesse, Usu 
et sapientiä præstans. Cic. Magnä sa- 
pientià et magno usu prædilus. Cic. 

ACQUISTTION, 8. f. 1° Action d'ac- 
uérir à prix d'argent Emplio, onis, 
f Cic. Voy. acHaT 40. || 20 Action 
de se procurer qq. ch. Adepito, 
onis, f. Cic. Comparatio, f. Cic. : 
L'acquisition de qq. avantage, Alicu- 
jus commodi adeptio. Cic. L’ — du 
laisir, Voluptatis comparatio. Cic. Tu 
eras de grandes acquisitions de for- 
tune et de gloire, Alagnæ tibt fient 
accessiones fortune et dignitatis. Cic. 
Faire acquisition d'une ch., Rem compa- 
rare, 0, as, avi, afum. Cic. Richesses 
de facile —, Divitiæ parabiles. Cic. 
[| 3° Chose achetee. Emptro, onis, f. 
ic. [| 4° Chose qu'on s'est procurée. 
Quod partum est. Cic. = Acquisi- 
lions, Parta, orum, n. pl. Cic. — 
dues à des moyens peu honnêtes, 
Male parta, n. pl. Cic. Garder ses — 
(ses conquêtes), Parta relinère. Tac. 
Persuadé qu'il ne ferait pas de si 
importantes — par sa victoire, Opi- 
nans se nihil fantum victoriä acquisi- 
turum (aïquirêre, 0, is, quisivi). 
Suet. 

ACQUIT, 8. m. 4° Décharge, quit- 
tance. Accepli latio fonts), f. Uip. : 
Mettre sou acquit, În acceplum re- 
erre, fero, fers, tuli, latum, act. Cic. 

2° Decharge morals : A l'acquit, 
our | — de ma conscience, Ut vffi- 
cio meo fungar. D'apr. Cic. Voy. ac- 
QUITTER (0. Il 8° Locut. adv. Par ma- 
nière d'acquit (négligemment), Dicis 
causä. Cic. VOy. NÉGLIGEMMENT. 

ACQUITTE, Ée, part. passé d'ac- 
QUITTEN. Voy. ce v. 

ACQUITTEMENT, s. m. 4° Action 
d'acquitter une obligation pécuniaire. 
Solutro, onis, f. Cic. || 2° Renvoi d'un 
accuse declaré non coupable. Absolutio, 
onis, f. Cic. 

ACQUITTER, v. act. 1° Rendre 
quitte, liberer, decharger. Liberare, o, 
as, avi, afum, act. Cic. Exsolvère, o, 
is, solvi, solufum, act. Liv. : Acquil- 
ler un débiteur, — qqn de sa dette, 
Aliquem ære alimno ersolvëre. Liv. 
— une terre hypothéquée, Fundum 
obligatum liberare. Dig. luëre, 0, 1, 
lui, luiturus. Dig. || Fig. Acquitter 
sa Cousrience, Conscientiam suam 
exonerare (0, as, avi, afum). Curt. 
Ü 20 Payer. Solvére, 0, is, solvi, 
solutum. act. Cic. Exsoluêre, act. Cic. 
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: Acquitter entièrement, Persoluëre, 
act, Cie. — une dette, Æs alienum 
dissolnère. Cic. Pecunïam debitam 
soluëre. Cic. — ses deltes, ses eu- 
gagements, ses ohligalions, Nomina 
ersoluëre. Cic. exrpedire, to, is, ïvi 
ou ti, ifum. Cic. liberare, 0, as, 
avi, atum. Cic. — les deites d'autrui, 
Alienis nominibus pecuutiam persol- 
vëre. Cic. — les legs, Legata persol- 
vÿre. Suet. — des droits, Vectigalia 
pendëre, 0, is, pependi, pensum. Liv. 
N'ètre pas en élat d'— ses dettes, 
Solvendo non esse, sum, es, fui. Cic. 
I Fig. Acquitter une delte de recon- 
naissance, (Alicut) meritam gratiam 
persolr®re. Cic. | do Fig. Satisfaire 4, 
remplir, accomplir. Ezxsoluère, 0, is, 
solvi, solutum, act. Cic. Liv. = Ac- 
quitter un vœu, Votum ersolrëre. 
Liv. soluëre. Cic. — sa parole, Fidem 
suam liberare, 0, as, avi, atum. Cic.— 
sa promesse, Promissum implére, eo, 
es, evi, elum. Pl.-J. Il n'a pas acquitté 
sa promesse, Non ersolmit quod pro- 
miserat. Cic. || 6° Declarer non cou- 
pable. Absoluëre, o, is, solut, solutuin, 
act. Cic. Voy. ansoupne. 

S'acouiTTER, v. réf. 1° Se libérer 
(d'une dette). Se liberare (o, as, avi, 
atum). Crc. =: S'acquilter de ses dettes 
et absol. S'acqnilter, Ære alieno se 
liberare. Cic. S'— envers qqn. envers 
son créancier, Alicui sarefncères 10, 
is, fear, factum. n. Cic. Creditorem 
dimili£re, 0, ts, misi, missum. Dig. 
11 2 Fig. Reconnaitre par ses services, 
par son devouemont les obligations qu'on 
à à qqn =: S'acquitler envers qqn, 
avec qqn, Alicui Fou gralià sa- 
fhsfacËre, 10, ts, feci, factum. Cic. 
Alicui debitam gratiam referre, fero, 
fers, tuli, latum. Cic. Je ne pour- 
rais jamais m'— envers vous, Tibi 
nunquam referre graliam s«alis pos- 
sim. Plaut. S'— d'un bienfait, Be- 
neficium reddFre, 0, is, redduit, red- 
ditum. Cic. Beneficium beneficio pen- 
sare, 0, as, aut, alum. Sen. S' — en- 
vers moi de ce qu'il me doit, Quæ mihi 
debel benefcia sulrêre, 0, is, solui, 
solutum. lic. || 3° Satisfaire à, rem- 
plir, accomplir. Fungr, or, Pris, func- 
us sum, dép. (abl.). Cic. Ersrqui, 
or, ris, seculus sum, dép. (arc.}Cic. 
Erplère, eo, es, evi, elum, act. Cic. 
:S acquitter d'un devoir, Officio fungi. 
Cic. S — de tous les devoirs d'un roi, 
Omnia regis officia ersequi. Cic. S' — 
des devoirs de l'amilié, Amicitiæ mu- 
nus erplère. Cic. S' — des functions 
publiques, Reïpublicz muneribus per- 
(nai. Cic. S' — des fonctions d'am- 

assadeur, Legationis officium conf- 
cêre, 10, ïs, feci, fectum. Liv. S' — 
des fonctions de consul, Consularia 
munera obire, e0, is, ivr Ou it, ilum. 
Liv. S' — d'une commission, d'une 
mission, des recoumandations de 
qqn, Afandatum, Mondata alicujus 
ersequi, Cic. persequi. Cic. effirëre, 
perhcère. Liv. S'— d'un vœn, d’une 
promesse, Vay. ACQUITTER Jo. 
4° Faire. Facêre, to, is, feci, (actum, 
act. Cic. =: S'acquitter bien de cer- 
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taines choses, Recte quedam facëre. 
Mart. 

ÂCRE, adj. 1° D'un goût piquant ct 
corrosif. Acer, cris, cre. (ic. Asper, 
era, erum. Plin. || 2° Fig. Aigre. 
Acerbus, a, um. Cic. Amarus. Cu. 
Asper, era, erum. Cic. : D'un ton 
âcre. Aspere. Cic. 

ACRR ou SAINT-JEAN-D'ACRE, 
v. de Syrie. Ace, es, f. Nep. Piolemais, 
tdis, (. Plin. 

ACRETÉ, s. f. 4° Goût piquant et 
corrosif. Acrimonia, æ, f. Plin. Acri- 
tudv, dinis, f. Vitr. [| 20 Fig. Aigreur. 
Acerbilus, atis, f. Cic. 

ACRIMONIE. Comme ACRETÉ. 

ACRIMONIEUX, Euse. Comme 
Âcne 20. 

ACROBATE, 8. m. Danseur de 
corde. Funambulus, 1, M. Ter. 

ACROCERAUNIENS (MonTs). Monts 
d'Epire. Acruceruunia, vrum. n. pl. Hor. 

ACROCORINTIIE, Citadelle de 
Corinthe. Acrucurinthus, 1, f. Liv. 
Pün. 

ACROSTICIHE, s. m. Sorto de pièce 
de vers. Parastichis, idis, (. Sue. || 
Adj. Vers acrestiches, Versus quo- 
rum prünmæ literæ sensum reddunt. 
Aug. . 

ACROTERES, s. m. pl.T.d'archit. 
Sorte de predestaux. Acroteria, orum, 
n. pl. Plin, Var. 

ACTE, 3. m. 4° Accomplissement 
d'un fait, operation d'un agent. Actus, 
üs, m. Cic. Actio, onis, f. Cic. : Le 
vulgaire ne rousirère pas la pensée 
comune un acte, Minime putat vulgux 
actiunem esse cogritntivnem. Varr. L'as- 
trolagie qui n'exige aucun —, Astro- 
logia nulluin erigens actum. Quint. || 
2° Ce qui est realise, accompli. Fac- 
tum, 1, n. Cic. Res, res, Ê. Cic. =: Dis- 
tinguer l'intention de l'arte, Distin- 
guëre voluntatem er facte. Liv. Mani- 
fester sa volunté par des actes, Vo- 
luutatem suam declarare rebus ipsis 
et factis. Dig. Non seulement par des 
paroles, mais encore par un acte, Non 
verbis lantun, sed eliam actu. Dig. 
ll faut des actes, Agendum est. Vel, || 
80 T. de murale. Ce que l'on fait de 
bien ou de mal. Factum, i, n. Cie. 
Res, rei, (. Cic. = {l est resté étranger 
à cet acte, À facto abfuit. Cic. S'ap- 
plaudir de son —, Su re gestä Le- 
tari. Cic. Je réponds sur ma con- 
duite et mes actes, De meë vitä atque 
actibus respondeo. Cic. Tels seront 
mes —, Sic me geram (gerëre, 0, 1s, 
gessi, gestum). Cic. Acte de complai- 
Sance, de soumission, Obsequium, ii, 
n. Cic. — de courage de la part de 
qe. Alicujus forte (is) factum (1). 
ic. Cæs. — d'audace, Factum Gi au- 
dactus (ions). Cic. Par un — de dèses- 
poir. Desperatione. Cic. — de scéléra- 
tesse, Nef rium (it) facinus (noris), 0. 
Cæs. Après cel — de scélératesse, Ne- 
farto facunore admisso.Cæs. Accomphir 
an — d'hervistne, Præclarissimum fa- 
cinus facire. Ad Her. Actes 1nuuts de 
perversité, d'audace, de perfdie, {nau- 
dita facinora sceleris, audaciæ, per- 
fidiuæ. Cic. Faire des — d'hostilité, 
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Fostilia facëre. Sall. Quel acte d'hos- 
tilité a-t-il fait? Quid ille fecit hos- 
tiliter ? Cic. 11 a fait — de politesse 
en venant me trouver, Fectt huma- 
niter, quod ad me venit. Cic. Faire 
— d'amilié, Amice facëre. Cic. C'est 
un — de sagesse que de.., Sapientis 
proprium esi ou Sapientis est (inln.). 
Cic. C'est un — de folie que de. 
Stultitia est (infin.). Cic. Stultum est 
UE Ter. Faire le procès à un — 
e clémence, en l'accusant d'être un 
— de faiblesse, Quod est clementer 
factum, dissolute factum criminari. 
Cic. Faire — de citoyen, Pro cive se 
gerère. Cic. Faire — d homme dans le 
malheur, Se in malis hominem præ- 
bére (eo, es, bui, bitum). Cic. 11 a 
fait — d'énergie, Strenuum hominem 
ræbuit. Ter. Faire — de fdelité dans 
e danser, In periculis fidem præbère. 
Nep. Faire — de courage, Virtutem 
præstare, 0, as, stili, stttum et statum ; 
sart. fut. staturus. Cæs. Faire — de 
onne volonté, Voluntatem præstare. 
Cic. || 4° Au pl. Mesures prises par 
l'autorité ; conduite politique. Acta, 
orum, n. pl. Cic. : Rehausser les 
acles de san tribunat, Acta tribu- 
natüs cuhonestare. Cic. Maintenir, An- 
nuler les — de qqn, Tueri, Rescin- 
dire acta alicujus. Suet. Defeadre 
les — de César, Acta Cxæsaris defen- 
dêre. Cic. Nos —, Actiones nostrz 
ou Res nostræ. Cic. || B° Au pl. Re- 
gistres publics, recuoils de documents. 
Acta, orum, n. pl. Cic.: Les actes 
publics de Rome, Acta urbana ou 
üurbanarum rerum. Cic. Acta publi- 
ca, Acta diurna Urbis ou populi. 
Tac. et simpl. Acta. Cic. Consiyoer 
dans les — publics, Commentariis 
ou Litteris publicis consignare. Cic. 
In acta referre. Juv. mitifre. Plin. 
Les — du sénat, Acta patrum. Tac. 
senatüs. Suet. Le recueil des — de 
l'empire, Imperii instrumentum, n. 
Suet. - de l'état civil d'Héraclée, 
Tabelle publicæ Deracliensium. Cic. — 
des trromphes, Acta triumphorum. 
Plin. |{ 6° Pièce publique ou privée, 
preuve écrite d'une obligation, d'une con- 
vention. Tabella, æ, f. Cic. Tabula, f. 
Cic. Latteræ, arum, f. pl. Cic. Scrip- 
tum, i, n. Cic. =: Actes publics, Pu- 
blicæ fabulæ ou litteræz. Cic. Dépu- 
tation munie d'— authentiques, Le- 
gariones cum publicis auctoritatibus. 
Cic. Acte de mariage, Matrimonialis 
tabula. Firm. — d'adoption, Litteræ 
adoptionis. Spart. — d'achat, AMan- 
cipii ler (gén. legis) f. Cic. Emptio- 
nis ins{rumentum (1), n. Dig. Fabrique 
d'— faux, Faisorum commentariorum 
officina. Cic. Une contestation s'élève 
au sujet d'un acle, In scripto alhiquid 
controversiæ nascitur. Cic. Démon- 
trer que l'— 0e prète pas à l'équi- 
voque, Demonstrare non esse ambigue 
scriptum. Cic. L'— sera nul, Nihtl 
agetur. Dig. || 7° Doclaration faite de- 
vant un tribunal; attestation juridique. 
Testimonium, ii, n. Cic. : Acte d ac- 
cusation, Accusatorius (it) libellus (ti), 
in. Dig. Certiflerune ch. par un — écrit 
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de sa main, Aliquid significare libella 
manu su@ scriplo. Dig. Donner — à 
qqn d'une ch., Alicujus rer testimo- 
nium alicui dare, o. ns, dedi, datum. 
Cic. Donner — de ce qu'ils ont fait, 
Actum (au participe) habère quod ege- 
runf. Cic. [Je savais) qu'on avait 
pris — de la dénun'iation. Indicrum 
in tabulas publicas esse relarum 
(pass. de rt fero, fers, tuli, la- 
tum). Cic. | Fig. Je désire qu'on 
prenne — de mon opinion sur la 
paix, Testatum esse volo quid de pace 
senserim. Cic. Tu prends — de ce 
que je viens de dire, Quid direrim, 
lestificaris (teslificari, or, aîus sum, 
dép.). Cic. fArgument| dont il prendra 
— pour attaquer, Quod ad repre- 
hendendum arrimet (arrip#re, io. is, 
rtpui, reptum). Cic. Denner — à qqn 
de son activité, Industria suz festi- 
Monium alicui reddère, o. is, didi, 
ditum. Quint. | 8° Certaine division 
d'une pièce de theâtre. Actus, üs, m. 
Cic. || Fig. Le dernier acte de la vie, 
Exiremus actus ætatis. Cic. 

ACTEUR, s. m. 1° Celui qui joue 
un rôle, qui prend une part dans une 
affaire. Actor, vris, m. Cic. = Acleur 
dans ces événements, Actor illurum 
rerum. Cic. Etre — dans une guerre, 
Bello fau) interesse, Sum, es, fui. Liv. 
: Ces événements] dom ‘ai été l'undes 
principaux acteurs, (Ea) quorum pars 
mugna fui. Virg. Dans celte cause, 
j'ai été le principal acteur, Mez par- 
les in eû causä præcipæe fuerunt. Cic. 
| 2° Celui qui joue dans une pièce de 
heâtre. Actor, oris, m. Cic. = Acteurs 
jouant les seconds rôles, Actures se- 
cundarum partium. Cic. || Se Celui 
qui exerce la profession de comé- 

ien. Actor, oris, m. (ic. el souv. 
avec une idée de mépris, Hixtrio, 
onis, m. Cic. =: Les acteurs, Actores. 
Cic. Scenici, orum. Cic. Artifices, 
cum. Liv. Arltifices scenici. Cic. Ac- 
leur comique, Comædus, $, m. Cic. 
— tragique, Tragædus, i, m. Ci. 
— (de bas étage), Mimus, ÿ, m. Cic. 
— (qui danse, qui fait le bouffon), 
Ludius, ti, m. Cic. Ludio, onis, m. 
Liv. 

ACTIF, 1vs, adj. 49 T. de phil. 
Qui agit, qui a la vertu d'agir. Actuo- 
sus. a, um. Cic. = La vertu est active, 
Virtus est actuosa. Cic. Virtus agit 
aliquid. Sen. L'âme s une nalure —, 
Natur& animus est agilis. Sen. Votre 
dieu qui n'est pas actif, Vexster deus 
nthil agens. Cic. Philosophie artive, 
Philosophia activa. Sen. actualis. Isid. 
1 2° T. de gramm. Qui exprime une 
action. Activus, a, um. Prise. = Verbe 
actif, Verbum actirum. Char. || So En 
parl. des ch. Qui produit son effet avec 
promptitude, avec force. Strenuus, a, 
um. Col. (urt. Vehemens, m. f. n.. gén. 
entis. Scrib. Effcar, w. f. n.,gèn. acis, 
Scrib. = Rewède actif, Remedium 
strenuum. Curt. efficar el vehemens. 
Scrib. diligens. Sen. Medicini præ 
sens. Col. Remède — pour (et l'inf.). 
Remedium præsentaneum ad (et le 
gér. en dun, Plin. Remède peu actif, 
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Lentum remedium. Curt. Poison —, 
Venenum præsentaneum. Plin. — pour 
douncr là aurt, Ad mortem velor 
{géu. ocis). lin. loison peu —, 
Lene venrnum. Cic. || 4° Qui se donne 
du mouvement, diligent, laborieux, oc- 
{re- 
auus. Cic. Gnavus ou Navus. Cic. 
Acer, 
ie. : Homme actif, Homo 
Vir acer 
Vir acer ef in- 
dustnus in rebus gerendis. Cic. Gé- 


cupe. Industrius, @, um. Cic. 


Impiger, gra, grum. Cie. 
eris, cre. 
industrius 00 


el ertens. 


navus. Cic. 
iv. 


néral —, Imperator strenuus. Quint. 
Laboureur —, Aralor gnavus. Cic. 
Agricola assiduus. Cic. Marchand —, 
Mercator strenuus. Cato. Esprit —, 
Vegeia mens. Cic. Notre esprit est 

lus —, Noster animus es{ acfuosior. 

en. Jugurtha avait l'esprit —, Ju- 
urtha erat impigro ingenio. Sall 
Vieillesse active, Operusa seneclus. 
Cic. Vie —, Vila actuosa. Sen. Ar- 
racher qqn à la vie active, À rebus 
agendis aliquem abstrahËre ou avo- 
care. Cic. Se retirer de la vie —, Ab 
actu reced®re. Quint. Etre toujours 
actif, Semper aliquid agëre, 0, is, egi, 
actum ou moliri, ior, iris, 1{us sum, 
dép. Cic. Il se montrait si —, Usque 
co se præbebat impigrum. Cic. Tu sais 
combien il est peu —, Nosti quam 
tardus sit ou quam parum efficax sil. 
Cic. Erercer une surveillance active 
sur qqn, Aliquem acerrimne asservare. 
Cie. Service actif (à l'armée), Voy. 
acnivitTé 6, Il promet de prendre 
one part aclive à la guerre, Pollicetur 
se bello (dat.) interfuturum (interesse, 
sum, es, fui). Liv. J'ai pris à la lulle 
one part si —, Égo sic acriter ou vehe- 
menter prelialus sum. Cic. J'ai pris 
à la lutte uae part moros - qu'à l'or- 
dinaire, Ego minus, quam solco, pre- 
liatus sum. Cie. Peu —, Ignavus, a, 
um. (ic. Segnis, m.f., e, n. Cic. || 6° As- 
sidu, frequent. Assiduus, &, um. Cic. 
Creber, bra. brum. Cic. : Correspon- 
dance si active. Tanta litlerarum cre- 
britas, Cic. Adourir par une corres- 
pondance — les regrets de l'absence, 
Crebris epistolis desiderium lenire. 
Cie. 1 6° Dont on est creancier = Dette 
active, Creditum, i, n. Dig. 

AcTir. s. m. 10 T. de gramm. La 
voix active. Genus (neris) activum (i), 
0. Eu. |f 2e Somme dont on est crean- 
cier. Creditum, i, n. Dig. : Figurer 
dans l'actif, Esse in credito. Dig. 

ACTION, 8, f. 1° L'exercice de la 
faculte d'agir, activité, accomplissemont 
d'un fait. Actio, onrs, f, Cic. Actus, 
&s, m. Cie. : L'astrulogie qui n'enige 
aucune action, Astrologia nullum eri- 
gens actum. Quint. Relirer aux dieux 
toute espèce d'—, Deos omni actione 

rivare. Cic. Il y a uo temps pour 
*— et uo autre pour le repos, Aliud 
agendi lempus, aliud quicsceudi. Cic. 
D'autres arts consistent dans l'—, 
Aliz ares posir sunt in ugendu. Cie. 
Plein de passion et de feu dans l—, 
In agendc vehemens et incensus. Cic. 
Recummandables daos l'— et peu 
habiles dans Ja discussion, In ge- 
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rendo probabiles, in disserendo rudes. 
Cie. Un homme d'—, Vir strenuus. 
Sal. Vir promptus manu. Sall. Nep. 
Vir promptus. Cic. [| Devant un :0- 
Ginitil : L'action de lire, Leclio, onis 
(= la lecture). Cic. — de mediter, 
Medutatio, onis, f. (= la médita- 
tion). Cie. 11 croit que l'— de créer 
et d'eogendrer appartient à l'art, 
Censet artis proprium esse creare el 
gignère. Cic. fs Operation d'un agent 
physique ou chimique, forco agissante 
des ch. Vis (gén. vis et dal. vi, peu 
usités; acc. vim, abl. vi), f. Cic. Ef- 
ficientia, æ, f. Cic. Effecius, Us, m. 
Plin. : Essayer l'action d'un poison, 
Vim veneni ezperiri. Cic. Chaque 
astre a une — qui lui est propre, S1- 
derum quibusque propria est vis. Plin. 
Connaltre l'— du soleil, Solis efficien- 
tiam cognoscwre. Cic. Avoir la mème 
—, Évsdem effectus præstare. Plin. 
(Çhose] dont !'— est plus puissante, 
flectu vehementior. Plin. Alors le 
feu est sans —, Tum ignis sine ef- 
fectu est. Sem. Mars ressent l'— des 
rayons solaires, Afars siella solis 
senti radios. Plin. || 3° Influence. Vis 
(os. 20), f. Cic. Momentum, i, n. 
iv. : L'action des astres sur la terre, 
Cælestium potentia ad terram perti- 
nens. Plin, Le tremblement de terre 
est dù à l'— du feu, fgnis est causa 
molus. Sen. N'avoir aucune — sur 
une ch., Nullum momentum in re fa- 
cére. Liv. || Fig. N'avoir aucune ac- 
tion sur les soldats, Esse nullius mo- 
menti apud exercitum. Nep. Avoir 
plus d'— sur qqn, Plus apud ali- 
uem posse, possum, putes, polui. Cic. 
Î 6° Ce qui est réalisé, accompli. Fac- 
um, i, n. Cic. Res, rei, F. Cic. =: Plus 
brave en parules qu'en actions, Lin- 
guä magis strenuus quam factis. Liv. 
1 6° T. de morale. Ce que l'on fait de 
bien ou de mal. Factum, 1, n. Cic. 
Res, rei, F. Cie. Actio, onis, f. Cic. 
Facinus, noris, n. Cic. =: Mon ac- 
Uoo, L'— de qqn, Meum factum. 
Cic. Pactum alicujus. Cic. Les ac- 
tions des Athéniens, Atheniensium 
res gestæ. Sall. Les — des hommes 
illustres, Clarorum hominum facta. 
Cie. Ses —, Toutes ses —, Quz 
egit, Quecunque egit (agére, o, is, 
actum). Cic. Une bonne aclion, Be- 
nefactum, 1, n. Cic. Actio recta. Cic. 
Üne mauvaise —, Maleficium, tt, 0. 
Cic. Mab-factum, 1, n. Cic. Médiler, 
Commettre une mauvaise —, Afale- 
factum cogitare. Cic. Maleficium ad- 
mili£re. Cic. Ne commeitre aucune 
mauvaise —, Nihil nequiter facëre. 
Cic. Commeltre ue — criminelle, 
Nefarium facinus admittére. Ces. 
Facinus facère. Cic. patrare. Sal. 
Faire une — maladroite, [mperite 
facrre, io, is, fe, factum. Cic. Cum- 
mettre bien des activns criminelles, 
audacieuses, perverses, Multa sce- 
Lerale, multa audacter, multa improbe 
facre. Cic. Action d'eclat, Factum 
rai ou przclarum ou illustre. 

ic. Faire de belles actions, Magnas 
res gerëre. Cic. Après de belles —, 
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Aagnis rebus gestis. Cic. Examiner 
les — et la conduite de qqn, In ali 
cujus vifam et mores inquirëre. Cic. 
Voy. acte 30. || Actions de grâces, 
Actio gratiarum. Cic. Rendre à qqn 
des — de grâces, Gratias alicui 
agëre, o, ts, egi, artum. Cic. Voy. 
onÂces. || 6° Combat, engagement. 
Certamen, minis, n. Cæs. Pugna, æ, 
f. Cic. Prælium, ü, n. Cic.: Au wilieu 
mème de l'action, In certamine ipso. 
Liv. In mediä dimicatione. Suet. On 
en vint à l'—, Res ad certamen venit. 
Sall. Entrer en —, Pugnam ïnire, 
eo, is, iui ou it, ifum. Liv. Voy. pa: 
TAILLE, COMBAT. || 7° Mouvement, ac- 
tivité. Motus, üs, m. Cic. : Etre en 
action, Moueri, eor, ëris, molus sum, 
pass. Cic. L'âme est toujours en —, 
Animus semper agilatur \agrlari, or, 
atus sum, pass.) Cic. Vieillesse 
toujours en activn, Senectus semper 
agens aliquid. Cic. Vieillesse sans 
—, Senectus iners (gén. ertis) ou 
ignava. Cic. Tenir en —, Agilare, 0 
as, avi, afum, act. Cels. Sen. (1 
8° Ardour, véhemence. Ardor, oris, m. 
Cie. Impetus, üs, m. Cic. : Avec ac- 
tion, Actuose ou Vehernenter. Cic. 
Parler d'—, avec —, Contente di- 
cére. Cic. Voy. anneun. || 9° Qaf. 
Maintien; contenance. abitus, us, 
m. Cic. : En action de suppliant, 
Supyliciter. Cic. || 10° Contenance, 
gestes de l'oratour ou de l'acteur. 
Actus, &s, m. (ic. Actlio, onis, 
f. Cic. : Action pleine de chaleur 
Actio plena spiritüs. Cic. [L'acteur 
Roscius ne met pas dans son jeu l'— 
qu'il y puurrait meltre, Nunquam 
agit Roscius eo gestu quo potest. Cic. 
Lentulus avait l'— pleine de cha- 
leur, Lentulus in agendo culebat. Cic. 
Î| {4° Discours public, plaidoyer. Actio, 
onis, i. Cic. || 12° Demande ou pour- 
suite en justice. Activ, onis, [. Cic. 
Lis, litis, f. Cic. Judicium, ti, a. Cic. 
: Action civile, — au civil, Actio civi- 
lis, Cic. — criminelle, — au criminel, 
Actio capitis (gén.). Cic. — pour 
vol, Actio furtt: Dig. — en répara- 
tion d'un dominage, Actio injuria- 
rum. Dig. — puur crime de concus- 
sion, Actio de repetundis. Dig. In- 
tenter une — à qqn, une — en jus- 
lice, Alicui actionem ou litem inten- 
dire. Cic. Actionem instituëre. Cic. 
Intenter une — civile à qqn, Ex 
jure civilt cum aliquo agëre. Cic. In- 
tenter une — pour crime de haute 
trahison, Actionem perduellionis ali- 
cui intendëre. Cic. Donner —, Actio- 
nem ou Judicium dare. Cic. Avoir —, 
Actionem habëre. Cic. J'ai — contre 
lui, Mrhi adversus eum actio competit 
compel”re, 0, is, ivi Ou it, ifum, nN.). 
fp. !| 13° Sujet d'une pièce de theâtre 
ou d'un poème epique. Fabula. æ, f. 
Cic. || 16° Mouvements de scèno, abon- 
dance de faits representes (dans une 
prèce de théâtre, : Il y a heauroup 
d'action dans cette pièce, Hæc fabula 
mulias actiones habet. Cic. 
ACTIONNE, Ée, part. passé et adj. 
1o Cité en justice. Postulatus, a, um, 
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Cic. || 2e Adj. Affairé, occupé. Vory. 
ces mots. 

ACT:ONNER, v. act. Intonter une 
action contre qqn. (Alicut) activnem ou 
litem intendôre, 0, is, tendi, tentum 
ot tensum. Cic. actionem instituÿre, 
0, ts, stitui, stitufum. Cic. litem 
inferre, fero, fers, intuli, tllatum. Cic. 
(Aliquem) in jus vocare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Ex jure ou Lege (cum ali- 
quo) agëre, 0, is, egi, actum. Cic. (Ali- 
quem) postulare, 0, as, avi, atum. Cic. 

OY. ACTION 120. 

ACTIAQUE, adj. Relatif à Actium, 
d'Actium. Voy. le suiv. 

ACTIUM, v. et promontolre d’Acar- 
nanie. Actium, ti, n. Suet. || [Qui est] 
d'Actium, Acfiacus, a, um. Suet. 
: La victoire d' —, Actiaca victoria. 
Suet. 

ACTIVEMENT, adv. 1° Avec ôner- 

ie. Vehementer. Cic. Acriter. Sall. 
Î 2° Avec application, avec ardeur. In- 

ustrie. (æs. Diligenter. Cic. || 3° Avec 
promptitude. Celeriter. Cic. Sirenue. 
Ad fer. mpigre. Liv. || 4° D'une ma- 
nière assidue. Assidue. Cic. ! Bo T. de 
gramm. Dans le sens actif. Active. 
Prise. 

ACTIVER, v. act. 4° Presser. Ac- 
celerare, 0, as, avi, atum, act. Cæs. 
Tac. Voy. pnessen. || 2° Animer. Er- 
citare, 0, as, avi, atum, act. Cic. Voy. 
ANIMER. , 

ACTIVITÉ, 8. f. 10 Faculté active, 
puissance d'agir. Actio, onis, f. Cic. 
Agitatio, f. Cic. AMotus, &s, m. Cic. 
= Activité de la vie, Actio vitæ. Cic. 
— de l'esprit, Agitatio ou Actio 
mentis. Cic. L’ — de l'âme est double, 
slotus animorum duplices sunt. Cic. 
L'esprit ne peut jamais ètre sans — 
et sans mouvement, Animus agita- 
tione ef molu vacuus esse nunquam po- 
test. Cic. Il n'a pas autre chose pour 
occuper | — de son esprit, flabet 
nihil aliud quod in mente agitet (agi- 
fare, o, as, avi, atum). Cic. Etre en —, 
Agilari, pass. Bluveri, eor, éris, mo- 
tus sum, pass. Cic. Les dieux éten- 
dent fort loin leur sphère d' —, 
ont une sphère d'— fort étendue, 
Dit vin suam longe lateque diffundunt. 
Cic. || 2° Force, énergie, violence (des 
ch.). Vis (gén. vis et dat. ui peu usi- 
tés; acc. vin, abl. vt.), f. Cic. Vehe- 
mentia, æ, Î. Plin. = Activité de la 
flamme, Vis flannnz. Nep. || 3° Effet 
rapide (des ch.). Celeritas, atis, f. Cic. 
= L'activité du poison, Venent celeri- 
tas. Cic. || 4° Vivacité dans l'action, 
dans le travail. Industria, æ, f. Cic. 
Diligentia, f. Cic. Celeritas, atis, f. 
Cic. : Cassins dut son salut à l'activité 
de Domitius, Cassio industria Domitii 
salutem attulit. Cæs. Le besoin d' — 
augmente avec l'âge, Cupüdiitas agendi 
unä adolescit cum ztatibus. Cic. C'est 
le temps de la plus grande — pour 
les cultivateurs, Ffoc lempus est agri- 
colis vegetissinmum ou marime vopero- 
sum. Plin. Mettre de |" — dans une 
affaire, Rem industrie adminisirare. 
Cæzs. Déployer la plus grande — pour 
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dustrië armare. Czs. Concentrer toute 
son — sur une ch., Alicui rei vim 
omnem intend're. Quint. Donner de 
l"— à qqn, Aliquem acubre, o, is, ui, 
utum. Cic. Alicujus animum excifare, 
0, as, avi, afum, act. Cic. Donner de 
l'— à des travaux, Opera maturare, 
0, as, avi, atum. Jusf. Quand tout le 
monde est plein d'—, Cum omnes 
calent (calère, eo, lui, s. sup., n.). 
[irt. ap. Cic. Les tribunaux sont en 
grande —, Judicia calent. Cic. Le tra- 
vail est en pleine —, Opus fervet (fer- 
uère, e0, ferbui, s. sup.,n.). Virg. Les 
préparalifs de guerre ne seront plus 
poussés avec autant d'—, Belli appa- 
ratus refrigescent (refrigescËre, 0, is, 
friri,s. sup., n.). Cic. Avec —, Voy. 
ACTIVEMENT. Plein d’—, Sans —, 
Voy. ACTIF, INACTIF. || bo Assiduité, 
frequence. Assiduilas, atis, f. Cic. 
Frequentia, æ, f. Cic. Crebritas, atis, 
f. Cic. = Activité dans la correspon- 
dance, Epistolarum frequentia. Cic. 
Litterarum assiduitas Ou crebrilas. 
Cic. || 6° Action d'exercer actuellement 
une fonction = Etre en activité, Munus 
obire, eo, is, ivi ou ti, itum. Liv. || 
Aclivité on Activité de service (en 
parl. d'un soldat), Militia, æ, f. Cic. 
Etre en —, Militare, 0, as, avi, atum, 
D. Cic. Mililiam sustinère, eo, es, ti- 
nui, tentum. Cæs. 

ACTUEL, ELLE, adj. 1° Anc. Ef- 
fectif, reel. Verus, a, um. Cic. || 
3° Ordin. Présent, qui a lieu prèsen- 
temont. Præscns, m. f. n., gén. entis. 
Cic. Hodiernus, a, um. Cic. : Les cir- 
conslances acinelles, Præsentia, ium, 
o. pl. Cic. Instantia, tum, an. pl. Nep. 
Ceux qui veulent blâmer l'état actuel 
des choses, les circunstances ac- 
tuelles, Qui hAzc vituperare volunt. 
Cic. Dans les circonstances —, Au mo- 
ment actuel, Nunc. Cic. In præsenti. 
Cic. In præsentiä. Cæs. Nep. His tem- 
poribus. Cic. S'exprimer dans le lau- 
gage —, Loqui præsentibus verbis. 
Gell. Les hommes actuels, Qui nunc 
sunt homines. Cic. Les candidats —, 
Qui nunc petunt. Cic. 

ACTUELLEMENT, adv. Au mo- 
ment actuel. Nunc. Cic. Voy. le précéd. 

ADAGE, 3. m. Proverbe. Prouer- 
binum, ti, n. Cic. Adagtum, ft, n. 
Plaut. Gell. =: Il est un vieil adage 
qui dit : Le geai n'a rien de commun 
avec la lyre, Vetus adagium est : 
AN cum fidibus graculo (s.-6. est). 

ell. 

ADAM. Le premier homme. Adam, 
indéci. Bibl. ou Adam, dæ. Prud. ou 
Adarnus, i, m. Tert. 

ADAPTATION, 8. f. Action d'adap- 
ter. Accommodatio, ons. f. Cic. 

ADAPTER, v. act. Ajuster une 
chose à une autre. (Aliquid) accommo- 
dare, 0, as, avt, atum ad rem où ali- 
cut ret). Cic. (Aliquid) aptare (alicui 
rei ou ad rem). Quint. : Proverbes 
bien adaptés, Proverbia opportune sp: 
ina. Quint. S'adapter qq. ch., Ali- 
quid sibi accommodare. Cic. 

S'adarTEn, v. 1° Réf. S'ajuster à 


armer des navires, Naves summä in- | qq. ch. Accommodari, or, arts, aîus 


tent bien au pied, Calcei ad 
apii vu ad pedem habiles. 
2° Récipr. S'ajuster ensemble. Inter 
se cohærescére (0, is, lLæsi, hæsum), 
n. Cic. Cohærëre, e0,es, hæsi, Azsum, 


dua, æ, m. PI 
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sum, pass. (ad rem ou alicui rei). Cic. 
Aptari, pass. (alicui rei ou ad rem). 
Quint. = S'adapter au pied, Ad pe- 
dem aple convenire, io, Ts, veni, ven- 


tum, n. Cic. Chaussures qui s'adap- 


be. 


on. Cic. 

ADDA, fi. de la Gaule Cisalpine. Ad- 
in, 
ADDITION, 8. f. 1° Action d'ajouter 


une chose à une autre. Adjunctio, 


onis, f. (à qq. ch., ad rem.). Cic. 
Adjectio ou Admirtio, f. Cic. Addi- 
tio, f. Quint. = Par l'addition d'un 
grain, Uno grano addito. Cic. 

2° Chose ajoutce. Additamentum, 1, 
n. Cic. Accessio, onis, f. Cic. = Faire 
une addilion à qq. ch., (en gén.) 
Aliquid ad rem aduÿre, o, is, didi, 
ditum. Cic. adjicËre, 10, is, jeci, jec- 
tum. Cic. (si c'est par écrit) adscri- 
bëre, 0, is, scripsi, scriplum. Cic. 
Faire de nombreuses additions à un 
édit, Multas res novas in edictum ad- 
dëre. Nep. Faire d'importantes — à 
un édit, Edicto magna quædam ad- 
struëêre, 0, is, struri, structuin. PL.-j. 
Plein d' — et de corrections (en parl. 
d'un ouvrage), Crebris locis inculca- 
fus et refectus. Cic. || 3° La 1re règle 
do l'arithmetique. Consummatio, onts, 
f. Plin. : Faire l'addition de... Vox. 
ADDITIONNER. Faisons l’—, Summam 
subducamus (subuucËre, 0, is, duxi, 
ductum). Cic. Approuver } — qui a 
été faite, Summam, quæ ex his con- 
fecta est, probare. Cic. En faisant une 
—, Par une —, Addendo. Cic. 

ADDITIONNEL, ELLE, adj. Qui est 

joute. Additicius, a, um. Cels. = 
; use addilionnelle, Adscriptio, onis, 
. Cic. 

ADDITIONNER, v. act. Ajouter 
plusieurs nombres l’un à l'autre pour 
en trouver le total. Consummare, 0, 
as, avt, afum, act. Vitr. || Absol. 
Summam subductre, 0, is, duri, duc- 
tum. Cic. : En additionnant, Adden- 
do. Cic. 

ADÉLAIDE, nom de femme. “Ads- 
lais, tdis, f. 

ADEN, v. de l'Arabie. *Adana, à, 
f. Adenium, ti, ou Adenum, i, n. 

ADEPTE, 3. m. {4° Aoc. Alchimiste 
qui croyait être parvenu au grand œu- 
vre. * Adeplus, i, m. Trév. Fr. || 
go S. m. et f. Celui qui est initié, 
Colle qui est initiée aux mystères d'une 
secte. Initiatus, a, um. Cic. =: Devenir 
un —, Îniliari, or, aris, alus sum 

ass. (en qq. ch. aliquä re). Liv. Il 
pe Colui, Celle qui connait les secrets 
d'une scienco, d'un art. Inifialus, a, 
um (en qq. ch., aliquä re). Pl.-j. Pe- 
ritus, a, Um en qq. Ch., alicujus reï). 
Cie. =: Les adeptes, Periti, orum, m. 
pl. Quint. Devenir un adepte, Ini- 
liari, or, aris, afus sum, pass. (en 
qq. ch., aliquä re). Quint. 

ADHERBAL, roi de Mumidie. 
Adherbal, alie, m. Sall. 
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ADUÉRENCE, s. f. 1° Etat d'une 
chose qui tient, qui est collée 4 une 
autre. Adhp<us, üs, m0. Lucr. Junc- 
no, onis, [. Cic. : L'adhérence de la 
Lucr. 

ire retenu par une certaine —, 
Juncticne aliquà lenerr. Cic. L'— des 
atomes entre eux, Afumorum 1n{er se 
copulatto. Cic. Cantracter — ensemble, 
fnter se cohæresvêre (0, is, hkæsi, hæ- 
sum), n. Cic. La paupière contracte 


oussière, Pulrens adkrsus. 


des adhérences avec le blanc de l'œil, 
Patpebra cum albo ocult cuhærescit. 


Cels. Il s'est formé une adhérence entre 


la paupière et le blanc de l'œil, Albo 
(dat.) oculi palpebra inhæsit (inhe- 
rescêre, 0, is, kæsum, n.). Cels. Pour 
prévenir one nouvelle — de la pau- 
ière, Ne palyebra rursus inhrreal 
ivre co, es. Aæsi, Azsum, 0.). 
ls. ( y a — du figuier à l'olivier, 
des paupières entre elles, Ficus olive 
soalescit. Cul. Palpebræ inter se coa- 
lescunt (coalescére, 0, alui, alitum 
rare, n.). Cels. || 2° Fig. Attachement 
à un parti, à une opinion, etc. Stu- 
dium, ti, n. Cic. : Adhérence au parti 
d'Othon, Studia (n. pl.) in Othonem. 
Tac. Souvent on tourne par le v. 
aogénren : Telle était sun adhérence 
à la justice, [la justitiæ adhæresce- 
bat. Cic. Vuy. aonénen 29 el 30, 
ADUERENT, ENTE. 10 Adj. Qui 
Uent à une chose, qui y est colle. Dz- 
rens, géu. entis (in re, re, ad rem. 
Cic. ahicui rei. Dor.). Inkæerens (in re, 
ad rem, alicui rei. Cic.) Adhærens (in 
re, ad rem. Cic. alicui rei. Liv.). 
Cohærens (cum re. Cic. alicui re. 
Quint, in re. Plin). Affirus, a, um 
(alicui rei, ad rem, qqf. in re). 
Cic. Adjunctus (alicui rei, ad rem 
Cic. Conjunctus (alicui rei, cum re 
Cie. : Adhérents ensemble, Cohzren- 
tes, vu {nter $e cohrrentes, neut. ia. 
Cic. Etre adhérent, Voy. auuénen 
Lo. Devenir —, Afhærescére ou Inkr- 
rescêre, 0, is, hzsi, Azsum, 0. Cic. 
à qq. ch., ad rem, alicut rei, in re. 
ic.). Devenir adhérents (ensemble), 
Inter se culæreselre (o, is, hesi, 
Azsum, n.). Cic. Cohæresc#re. llin. 
Reodre adhérent, Voy. Faire aouënen 
40. || 29 Subsl. Qui est du sentiment, 
du parti de qqn. (Éo gen.) Faultor, oris, 
m. Cic. Assectator, m. Plin. (En maur. 
garl Assecla ou Assecula, 2, m. Cic. 
OY. ANHÉNER 39, PARTISAN. 
ADUERER, v. neut. fo Etre at- 
tache, colle à qq. ch. frrêre, 60, es, 
Kzsi, kæsum, 0. tin re, re, ad rem. 
Cic. alicui rei. Hor.). Inhærère, n. 
in re, ad rem, alicui rei. Cic.). Ad- 
rère, D. (in re, ad rem. Cic. ali- 
cui rai. Liv.). Cohxrère, n. (cum re. 
Cic. alicui rei. Quint. in re. Plin.). 
: Adhérer ensemble, Inter se cohe- 
rère. Cels. Faire — (en clouant, en 
atlachant), À Mig/re, o, is, ri, firum, 
act. (à qq. cb., ad rem ou rei). Cic. 
Faire — (en collant), Agglutinare, 
0, as, auf, afum, act. (à qq. ch. ali- 
cui rei). Cels. || 20 Pig. Resler fidele à, 
attache à. Adhærëre (vuy. 10), n, Cic. 
Ü 4° Etre du sentiment 


du parti de 


ADIEU 


n. Assennri, 10r, iris, SnSUS SUM, 
dép. (dat.) : Adhérer à l'opinion de 
qqn. Alicui assentiri. Cic. Alicut 
accedëre, 0, is, cessi, cessum, n. 
Quint. Alicujus opinionem scqui, or, 
ëns, secutus sum, dép. Cic. Alicupus 
sententiæ favère, 0, es, favi, fautum, 
o. Cic. Qui adhère à l'opiniun de 
qqn., Alicujus opinionis ou sententir 
purticeps (gén. cipis). Cic. Adhérer 
à un parti, Partibus studëère, co, es, 
dui, 8. sup., 0. Cic. — à César, 
au parti de César, Cæsaris rebus fu- 
vére, Cæs. — au sénat, au parti du 
séoat, A senalu slare, 0, as, sfeli, 
statum, n. Cic. — au parti des gens 
de bien, Stare a bonorum causü. 
Cic. Le consul a adhéré à son dis- 
cours, Éjus orationi consul sub- 
scripsit (subscribËre, 0, is, scrip- 
tum). Liv. 

ADILÉSION, 8. f. 4° Union, jonc- 
tion. Adhzsus, üs, m. Lucr. Voy. 
ADRÉRENCE 10, || 2° Action de donner 
son assentiment. Assensus, üs, m. Cic. 
Assensiv, onis, f. Cic. : Dunner son 
adhésion à qqn, Alicui assentirr, ior, 
ins, sensus sum, dép. Cic. Douner 


sun — à qq. ch., Aliquid assensu suo 
comprobare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Doocer son — au dessein de qqn, 
Ad consilium alicujus accedëre, o, ts, 
cessi, cessum, 0. Nep. VOY. ADHÉRER 
30, Reluser son —, Assensum rcli- 
nére. Cic. Suspendre son —, Assen- 
sum suum suslinère. Cic. 


ADIADÈNE, contres de l'Assyrie. 


Adiabene, es, f. Plin. : (Qui est) de 
l'Adiabène, Adiabenus, a, um. Tac. 


ADIEU, locut. adv. ellipt. Formule 


de salutation qu'on emploie : 4° Pour 
prendre conge de qqn, ou en so sépa- 
rant d'un mort, ou en quittant une 
chose. Si l'on s'adr. à un seul : Valé 
(= porte-toi bien). Cic. Si l'on s'adr. à 


Insieurs : Valele (= puriez-vous 
ren). Cic. À la fin d'une lettre, on dit 


encore, en 8’adr. à un seul : Cura ut 
valeas. Cic. Fac valeas. Cic. Valebrs. 
Cic. = Adiea, mon frère, Valé, mi 
frater. Cie. —, vbjets de mateudresse, 


Valete, mea desideria. Cic. —, encure 


une fois —, Etiam atque etinm vale. 
Cic. — pou toujours, Ælernum vale. 
n 


Virg. perpeluum valë. Cat. — 
gourla dernière fois, Supremum vale. 
{at. || Dire adieu à qqn, Valère ali- 
que jubère, eo, es, jussi, jussum. 
ic. Vale alicui dictre, o, is, dixi, 
dictum. Suet, || Subst. m. Dire un 
triste adieu, Dicëre triste val. On. 
Dire un dernier —, Supremum valz 
dicére. Ov. L' — ayant éle prononcé, 
Dicio valë. Ov. Il leur faisait ses 
adieux, Discedens valère ris dicebat. 
Suet. Je fais mes adieux à mes amis, 
Alilurus amicos ertremum alluquor 
(Ëris, loculus sum, loqui, dép.). Ov. 
Au mowenl des —, {n digressu 
au moment de la séparation). Suet. 
12° Fig. et Iron. Pour marquor qu'on 
renonce à qq. Ch. En s'adr. à un seul : 
Valeat (= qu'il se porte bien). Cic. 


Valeas (— porte-toi bien). Plaut. En 
s'adr. à plusieurs : Valeant (= qu'ils 


ADJOI 


se portent bien). Cic. Valete FE por- 
tez- vous bien). Petr. = Adieu le théà- 
tre, Valeat res hulicra. Mur. — ceux 
ui veulent... Valeunt qui volunt…. 
ic. — les souvis, Valete, curæ. Petr. 
I Je dirai adieu au forum el au séuat, 
go multum salutem et foro dicam el 
curiæ. Cic. Dire — aux honneurs. Mo- 
nores nissos facëre, io, is, (ect. factun. 
Cic. Dire — à la vertu, Virtuti nun- 
tium remiti£re. 0, à, misr, missuin. (ic. 
Dire — aux fonctions civiles, au bar- 
reau, à la paresse, Civilibus ae 
renuntiare, 0, as, avt, afum. Quint. 
Renuntiare foro. Suct. inertiæ. Pl.-j. 
Voy. RENONCER. || 3° Fig. Pour exprimer 
la perte, la disparition. On tourne par : 
C'en est fait de, Actum est de et l'abl. 
Cic. On tourne aussi par différents 
verbes qui signifient : PËnIn, DISPA- 
RAÎTRE : Adieu nus espérances, Spes 
nostra occidit (occidère, 0, is, casum, 
n.). Plaut. — leurs souvenirs, Eorum 
memoria evanuil (evanescêre, 0, 18, 
s. Sup., D.). Cic. Quaud j'ai quitté 
le livre, — toute mon approbation, 
Quum posui librum, assensio omnis 
etabitur (elabr, or, ëris, lapsus sum 
dép.). Cic. Quand [les bätinenta} 
sont trop pelits, — les réculles, 
Quum minora sunt, fructus solent 
disperire .dispereo, is, perit, s. sup., 
n.). Varr. VOoy. PÉRIN, DISPARAÎTRE. 

ADIGE, fl. de la Haute-ltalie. Athe- 
sis, is, acc. im, abl. 1, m. Virg. 
Plin. 

ADIPEUX, BUSE, adj. De nature 
grasse. Pinguis, m. f., e, n. Plin. 

ADETION, 5. f. T. de droit. Accep- 
tation (d'une succession) = Adition 
d'hérédité, Aditio heredilatis ou 
simpl. Adttio, onis, f. Dig. 

ADJACENT, ENTE, adj. Situé au- 
près, aux environs. Fintiimus, à, um. 
Cic. Cæs. ou Confinis, w. f, …, D. 
Cæs. ou Affiuis. Liv. ou Conterminus, 
a, um. Plin. Ov. (à qq. ch., alicui 
rei). Continens, gén. entis (à qq. ch., 
alicui rei ou cum re). Cic. : Etre ad- 
jaceut, Adjacëre, eo, es, jacui, 3. sup., 
n. (à qq. ch., alicui rei. Liv. rem. Nep. 
ad rem. âfel.). Attingère, o, is, tigi, 
tactum (à qq. ch., rem). Cic. Czæs. 
Contingëre (à qq. ch., rem). Cæs. Liv. 

ADJECTIF. Nom que l'on joint au 
substantif pour le qualifier. Adjecti- 
vumn (1) nomen (minis), n. Prisc. Ad- 
jectivum, 1, n. Macr. Appositum, 1, n. 
Quint. 

ADJOINDRE, v. act. Associer une 
personne à une autre. Adjungère, 0, 
is, junri, junctum, act. Cic. = Ad- 
joindre à qqn, S'— un bomme pour 
associé, pour compagnon, Adjungëre 
alicui, Adjungère sibi aliquem socium, 
comilem. Cic. — à qqn un homme 
pour collègue, Alicui aliquem colle- 
gam adscribëre, o, is, scripsi, scrip- 
tum. Cic. dare, 0, as, dedi, datum. Nep. 
S'— qqa pour collègue, Aliquem sidi 
collegam couplare, 0, as, avi, atum. 
Suet. — à qqn, S' — pour lieute- 
nant, Aliquem alicui adjutorem dare. 
Liv. Aliquem alicui, Aliquem sibi 
legare, 0, as, avi, atum. Cic. Il fau 


ADJUD 


qu'on m'adjoigne Phormion pour 
m'aider dans cette affaire, Opus est 
mihi Phormionem ad hanc rem adju- 
torem dar. Ter. Qu'il t'a adjoints 
pour te secouder dans les affaires 
ubliques, Ques tibi comites et ad- 
Jjuterces negotiorum publicorum dedit. 
Cic. Sabinius est adjoint à Pompée 
pour faire campagne, Sabinius Pom- 
pau bellr suaius adscribrtur. Cic. Ils 
s'adjuignent pour faire celle guerre 
les Naruètes, Sucios sibt ad 1d bellum 
Naruetes adsciscunt (adsciscëre, 0, 
scivi, scitum). Cæs. 

S'anioixonz ‘qqn), v. act. Prendro 
pour associè, associer à soi. Voy. le 
précéd. 

S'anionDnE (à qqu), v. réf. Se 
faire l'associe, le compagnon de qqn. 
Alicui) se conjungêre, 0, is, jJunri, 
junctum. Cic. (Alicui) adjungt, or, 
Éris, Juncius sum, pass. Cic. z: S'ad- 
joindre à qan puur accuser Cassius, 
Alicui in Casshum subscribëre, 0, is, 
scripai, scriplumm. Vell. 

ADJOINT, OINTE, part. passé. Ad- 
Junctus, a, un (à qqn, alrcui). Cic. |] 
AbsoiT, 9. m. 1° Colui qui est associe 
avec un autre. Adjutur, or1is, m. Cic. 
Ney. Socrus, ti, m. Cic. : Donner qqn 
pour adjoint à qqn, Aliquem alicui 
adjungêre, 0, is, Junri, Junctum. Cic. 
adjutorem dare, 0, as, dedi, datum. 
Liv. Prendre qqn pour —, Aliquem 
sibi socium aljungêëre. Cic. Voy. aD- 
Joue. || 2° T. de rhét. Circonstance 
accessoire = Les adjoints, Adjuncta, 
orum, a. pl. Quint. 

ADJONCTION, 8. f. 1° Jonction 
d'une personne ou d'une chose à uno 
autre. Adjunclio, ontis, f. (à..., ad et 
l'acc.). Cic. : La puissance romaine 
s'accrul par l'— du peuple albain, Ro- 
mana res adjectiune populi Albani 
aucta est. Liv. || 2° Chose ajoute. 
Additamentum, 1, n. Cic. Accessio, 
ons, f. Cic. 

ADJIUDANT, 8. w. Officier destiné 
à secondor les chofs dans le commands- 
ment. Oprio, ons, m. (— sous-cen- 
turion). Varr. Tac. 

ADJUDICATAIRE, 8. m. 10 Colui 
à qui on adjuge qq. ch. en vonta pu- 
blique. Manceps, cipis, m. Cic. : Je 
me rends adjudicataire, Manceps fo. 
Cic. |} 2° Celui à qui l'on adjuge des 
fournitures, des travaux proposes au 
rabais. Afanceps, cipis, m. Cic. Re- 
demptor, oris, m. Cic. Conductor, m. 
Cic. = Adjudicataire des fournitures 
de blé, Redemptor frumenti. Liv. L'— 
de la construction de cette colonne, 
Redemptor qui illam columnam con- 
durerat faciendam (= qui avait fait 
marché pour construire...). Cic. 
d'un travail, Conductor operis. Cic. 
Se rendre — d'une chuse. Voy. Ob- 
tenir par ADJUDICATION 29. 

ADJUDICATION, 3. f. 4° Acte par 
lequel on adjuge une chose dans une 
vente publique. Adrhctio, ons, f. Cic. 
Adjudieatio, f. Dig. = Adjudication 
des biens et des propriétés, Bonorum 
possessionumque addictio. Cic. Mettre 
en —, Auclione conslilufä vendère, 0, 


ADJUR 


ts, didi, difum, act. Cic. Après la 
mise en —, Quum essel auclio cons- 
tiluta. Cic. || 2° Action d'adjuger 4 
qqn des travaux, des fournitures pro- 
posces au rabais. Si l'ou considère 
celni qui adjnge : Locatio, onts, f. 
Cic. Si l'on considère celui à qui on 
adjuge : Redemptio vu Conduclio, f. 
Cic. 3 Le purlique était reconstrmt 
par adjudication, Porticus locativne 
reficiebatur. Cic. Rejeter l'—, Se dé- 
sister de l'—, Conductionem renun- 
fare. Cic. Meltre en — la démuoli- 
tion des statues, Siatuas dernolien- 
das locare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Mettre en — l'habillement d'une ar- 
mée, Locare vestimenta erercitui (fa- 
cienda 8.-e.). Liv. Mettre en — la per- 
ceplion des droits de douane, Porto- 
rium locare. Cic. Obtenir par — la 
perception des impôts, Vectigalia 
redumêre, 0, is, demi, demptum. Cæs. 
conducëre, 0, is, duri, ductum. Cic. 
Obtenir par — la construclion d'une 
colonne, d'un navire, Columnam fa- 
ciendam conducëre. Cic. Navem fabri. 
candam redamêre. Dig. Obtenir par 
— les fournitures à farre à une ar- 
mée, Conducére ea præbenda quæ ad 
exercitum opus sint. Liv. 

ADJUGÉ, 6e, parl. passé. 1° Attri- 
bue par autorite do juslice. Addictus, 
a, um. Cic. || 2° Accorde, docerne. 
Tributns, a, um. Cic. 

ADJUGER, v. act. 1° Attribuer 4 
qqn, par autorité de justice, la pro- 
prioté d'une choso contcstee ou d'un 
bicn mis à l'enchère. Auddicère, 0, is, 
diri, dictum, act. Cic. Adjudicare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. =: Adjuger à 
qqn des biens, une maison, Alicui 
bona addicère. Cic. domumn adjudi- 
care. Cic. — des hiens pour ou 
moyennant un sesterce, Addicère 
bona nummo sestertio (à l'abl.). Cic.— 
provisoirement qq. ch., Aliguid in 
diem addicëre. Dig. — des biens au 
domaine public, Bona in publicum 
ardicëre. (æs. Vouloir 8e faire — des 
biens, Bona sibi addici velle. Cic. 
Quel homme s'est vu — tout ce qu'il 
demandail? Quis, quantum petit, 
abstulit (auferre, fero, fers, ablatum)? 
Cic. — à qqn ses conclusions (= 
lui adjuger gain de cause), Causam 
alicui adjudicare. Cic. || 2° Conceder 
à qqn des fournitures, des travaux pro- 
poses au rabais. Addicëre, 0, is, dixi, 
dictum, act. Cic. Locare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. : Adjuger à qqn une 
entreprise pour ou moyennant 500 000 
sesterces, Locare ou Addicëre alicui 
opus quingentis millibus (à l'abl.)num- 
mum. Cic. — à qqun la démolilion 
des stalues, Demoliendas statuas ah- 
cui locare. Cic. Se faire — qq. cb. 
Voy. Obtenir par ADIUDICATION 29. 
|| 3° Accorder, decerner, Tribuëre, 0. 
is, bui, butum, act. Cic. =: Adjuger 
à qqn la seconde part [du butin|, 
de grandes récompenses, Tribu”re 
alicui secundam (partem præedæ).Phæed. 
magna prænia. Cæs. Voy. DÉCEnNRA. 

ADJURATION, 8. f. Formule 


d'exorcisme =: Chasser les démons par 


Jjurati 


ADMET 39 


une adjuration, Erpellëre dæmones 
adjuralione divini numinis. Lact. Les 
adjurations chassent les démons hors 
des corps, Dæmones Dei nomine ad- 
corpuribus ercedunt. Lact. 

ADJURE, 8, part. passé. 14° Som- 
mo par des exorcismes. Dei nomine 
adjuratus, a, um. Lact. |] 2° Supplie. 


Obsceratus, a, um. Cæs. 


ADJURER, v. act. 19 Dans Îles 


exurcisines : Commander taux demons 
do quitter la corps d'un possede) = Ad- 
jurer les démuus, Dæmones Dei no- 


mine atdjurare, 0, as, avi, atum. Lact. 
(de faire qq. ch., ut et le subi.) Il 
2° Sommer qqn en faisant appel à sa 


conscience; le prier instammont. Ob- 


lestari, or, aris, alus sum, dép. 
(acc.). Cic. Obscerare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. ou en réunissant deux ver- 
bes : Obtestari atque obsecrare. Cic. 
Orare (0, as, avi, atum, act.) obtes- 
tarique. Cic. Orare atque obsecrare. 
Cic. (de faire qq. ch., ut et le subj.). 
Cic. : Adjurer qqn au nom de lous 
les dieux, Per omnes deos aliquem 
Obtestari. Cic. 

ADMETE, roi de Phères; roi des 
Molosses Aslmetus, i, m. Ov. Nep. 

ADMETTARE, v. act. 1° Laisser 
entrer dans qq. lieu. Admitiëe, 0, 
is, misi, missum, acl. Cic. Czs. Ac- 
cipêre, io, is, cepi, ceptum, acl. Cic. 
Cæs. : Admettre dans sa chambre, à 
une entrevue, Admitt£re in cubicu- 
hum. Cic. ad colloquium. Cæs. — à sa 
table, Recipère ad epulas. Cic. mensä. 
Liv. ez soi, Recipère domum 
suamm. Cic. lecto. Cæs. — tous les 
marchands sans exception, Mercatores 
vulgo recepiare, 0, as, avi, atum. Liv. 
— tout le monde auprès de sa per- 
sonne, Convemtendi sui potestatem 
omnibus facëre, 10, is, feci, factum. 
Nep. Les simples particuliers sont 
admis facilement auprès de jui, Sunt 
faciles ad eum aditus privatorum, 
Cic. Ne pas admettre, Refuser d'— 

n auprès de soi. dans ses murs, 
À iquem ab se, Aliquem muntbus 
erclud®re, o, is, clusi, clusum. Cic. 
Les hommes ne sont pas aduis 
dans ce sauctuaire, Aditus in id sa- 
crarium non est viris. Cic. || 2° Fig. 
Faire participer à, recevoir au nombre 
de. Admittére, 0, is, misi, missumn, 
act. Cic. Recipére, 10, is, cepr, cep- 
tum, act. Cic. Adsciscëre, 0, ts, scivi, 
scitum, act. Liv. : Admettre qqn dans 
son amilié, ou au nombre de ses 
amis, Aliquem in amicitiam recipère. 
Sall. — au nombre des ctuyens, In 
civifatem recipère. Cic. accipère où 
adsciscËre. Liv. — parmi les patri- 
cieans, In patres adsciscëre. Liv. În pa- 
tricios cooplare, 0, as, avi, alum, act. 
Suet. On n'adniettait parmi eux que 
celui qui, Hurum in niunerum nemo 
admitlebatur,nisi qui... Nep. Admettre 
aux honneurs, à un empilui, Admit 
tËre ad honores. Cic. ad ofñcium. Nc. 
— dans ses conseils, In constlium 
adhibère, 60, es, bui, bitum, act. Cic. 
ussuinère, 0, is, sumpsi, surnplum, act. 
PL.-j. 1l est admis aux delibérationg du 


AU ADMET 


sénat, Pit publici consilitparticeps. Cic. 
Admettre les femmes au partage (de 
la succession), Mulieres in partem 
hereditatis} vucare, o, as, aut, alum. 
ic. — qqn à partacer ses travaux, 
Aliquem in laborum cuncorlinm assu- 
mére. Pl.-j. L'usage a adinis ce mot 
dans notre langue, fliud verbum ac- 
ceplum esf usu a nostris. Cic. || 3° Au- 
loriser qqn 4 faire qq. ch. (Aliquem) si- 
mère, 0, is, siur ou sit, sifuin, acl. 
{rem facbre). Cic. (Alicui) concedËre, 0, 


15, cessi, cessum, n. (ut et le subj.). 
Cic. (Alicui) potesiatem facËre, io, is, 
feci, factum (gérond. en di). Cic. 
Liv. : 1] ne fut pas admis à accuser, 
Aceusare non est situs. Cic. I de- 
manda d'être — à produire des té- 
moins, Petit ut si evocare lesics 
licéret (licëre, licet, licuit ou licitum 
est, n. impers.). Pl.-j, C'est à peine 
s'il admit qn'on lui parlât de ces 
conditions, Ëas condiliones vir auri- 
Bus admisit (admiliËre, o, ts, missum). 
Liv. |} 4° Adoplar. Recrpêre, io, is, 
cepi, ceplun, acl. Quint. : Cette dis- 
tinclivn a été admise par les plus 
savants, Accepla est a doclissinis 
Le: differenlia. Quint, Si nous ad- 
mallons ces défimlions, Mas si re- 
cipunus finiliones. Quint. || B° Ajouter 
foi à, croire à. Recipère, 10, is, cepi, 
ceptum, act. Cie. 2: L'anliqaité a admis 
des fables, Antiquitas revepit fabulas. 
Cic. Nous admetlans des dieux, Deos 
esse credimus (crelëre, o, didi, di- 
tum). Cic. Il admet denx sortes de 
visions, Duo esse geiera visorum 
ili place (plactre, cuil ou cilum 
est, D. impers.). Cic. || 6° Poser en 
principe, en fait, avancer. Sumêre, 0, 
ïs, Sumpsi, sumplum, act. Cie. : Vons 
avez admis que les dieux sont leu- 
reux, Deatos esse deos sumpsisti. Cic. 
Admettre comme certain ce qui es 
douteux, Quod dubium est pro cerlo 
sumère. Cic. || 7° Accorder, convenir. 
Dare, do, das, dedi, daium, act. Cic. 
Conceufre, o, is, cessi, cessum, acl. 
Cic. : Si vous sdmeltez les premiers 
poiots, il faut aduettre lous les 
autres, Prima si dederis, danda sunt 
cmnia. Cic. Admetler-vons que l'âme 
subsiste après la murl? Dasne manëre 
anïiruos posi morlem? Cic. J'admets 
avec vous qu'il y a beaucoup de gens, 
Do hoc vobis mullos esse. Cic. Tout 
le monde — que, Omnes consentiunt 
(consenlire, io, sensi, sensum, n.), 
Ou Jnter omnes consial (conslare, 
stilit, statum, n. impers.) cl la prop. 
infin. Cic. Czs. Choses que tout fe 
wonde sdmet, Que ab omnibus conce- 
duntur, Cic. il 8° Agrecr, tenir paur 
valable. Accipère, io, is, cepi, ceplum, 
act. Cic. Probare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic, : Admettre une excuse, Er- 
cusationem accrpêre. Cic. Je n'admets 
pas celle partie de ton excuse, Jl- 
am partem ercusalionis non probo 
On non nosco (nuscêre, novi, nou) 
Cic. Je crains que personne n'a 
welle cetle raison, Vereor ne istam 
causam nemo noscat. Cic. C'esl une 
chose qui est admise, Probatum et 
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erceptum est. PL.-ÿ. Le sénat ordonna 
que les exemptinns (du service mi- 
litaire) ne seraient pas admises, Se- 
natus decrevit ne vacationes vulèrent 
qualère, eo, es, lui, dituin, n.). Ce. 
Action que je ne saurais faire ad- 
mettre à Caton, Factum quod Cateni 
prubare non possim. Cic. |] 3° Sup- 
poser. Ponère, 0, is, posut, posrlum, 
act. Cie. : Admellez qu'il soit varncu, 
Pone eum esse victum. Ter. Admellons 
avant tout qu'il ne puisse, Poxrtum 
sit in primis eum non posse. (ic. 
Quand on a admis qu'il y à une force 
divine, {oc posilo, esse vim divinam. 
Cie. |} Admettons, Admets ou Admel- 
lez que, s'expriment encore par l'im- 
pér. Fac. : Adweltons on Admettez 
que je puisse, Pac me posse. Cic.|| J'ad- 
nets, Admeltons, Admets ou Admel- 
lez, En admettant que, s'exprimenl 
aussi ellipl. par Ut avec le subJ. (et 
par Ne, s'il y a ensuite une néga- 
Lion) : En admettant qu'il en soil 
ainsi, tu ne peux pourtant pas, Ut 
ita sit, {amen non poles. Cic. En — 
qu'il fÜt vrai, Ut verum esset. Cic. 
Admettons que la douleur ne suit 
pas le plus grand des maux, c'est 
aa moins un mal, Ne sit summium 
malum dolor, cerle malum est. Cic. 
Jamais, direz-vous, un tel homme 
n'a existé; j'admels qu'il n'ait 
pas exislé, Nemo ts, inquies, unquam 
fuil; ne fueril. Cic. Voy. SUPPOSER. 
10° Comporter, Accripère, 10, is, cept, 
ceplum, act. Cie, Pali, ior, #ris, pas- 
sus sum, dép. (acc.) Plin.: A dmettre un 
délai, on relard, Cunctationem recr- 
pre. Cic. Dilationem pati. Plin. La 
crainte o'admel pas la pitié, Timor 
misericordiam non recipri. Cæs. Cela 
(ce mal) n'— pas de traitement, Id 
medicinam non adinittit (admit{Ëre, 0, 
misi, Mmissum). Cels. 
ADMINISTRATEUR, S. m, {e Celui 
qui reqil les biens, les affaires d'un 
pays, d'un grand etablissement. Cura- 
{cr, ons, m. Cic. Procurator, m. Cæs. 
Dispensator, m. Cic. Administrator, 
mn. Dig. : Adœinistralcur de l'Egypte, 
Ægypti præfectus. Suet. Voy. ao0- 
VENNEOR, INTENDANT. || 2° Absol. Ma- 
gistrat, fonctionnaire public. Reipublicæ 
procuralor ou moderalor {oris), m. 
Cic. Magistratus, üs, m. Cic. : Ilabile 
administraleur, Reipublicæ peritus. 
Nep. Il se distingue aussi comme — 
Est idem ïn procuralione civilalis 
egregius. GCic. J'ai montré ce qu’il 
était comme général et comme —, 
Qualis in Ümperiis ac magistratibus 
fuerit, exposui. Suet. Conduire les 
aflaires de l'Etat comme — et 
comme général, Rempublicam pace 
belloque regëre. Suet. Îls agrandirent 
la cité l'un comme guerrier, l'autre 
comme —, Civitatem auxerunt, ille 
bello, hic pace. Liv. ]| Les adminis- 
trateurs, (en gén.) fi qui rempublicam 
regunt. Cic. Reipublicæ gubernaleres 
(un), m. pl. Cic. Magistralus, uum, 
m. pl. Cie. (dans les provinces ro- 
maines) Jmperia, orum, n. pl. Cic. 
Potestates, um, f pl. Cic. Ayant trouvé 
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la Sicile sans —, Nacti vacuam ab im- 
periis Siciliam. (æs. || 3° Absol. Celui 
qui sait bien administrer : Un admi- 
aistratenr, Vrr rerum adminisiratoni 
uceummedntus. Quint. 

ADMENISTILATUF, IVE, adj. Qui a 
rapport 4 l'administration : Talents ad- 
ministratifs, fterpnbliæ gerenudæ pru- 
denna. Cic. Science administrative, 
Ars reipubliræ gerenudæ. Liv. 

ADMINISTRATION, 8. f. 1° Gos- 
tion, conduite d'une affaire Armainis- 
tralio ou Procuratio ou Curativ ou 
Dispensatio, onrs, f. Cic. Cura, æ, f. 
Cic. Sall. : L'administration d'af- 
faires importantes, Reruim magnarum 
adininistralio, Où agitatio, ou fracta- 
tio (onis), f. Cic. — de l'Egyple, 
Ægypti prefectura (æ), f. Suet. — des 
vivres, Annonæ procurulo. Cic. dis- 
pensalto. Liv. — des travaux publics, 
Oprrum publicorum cura. Sue. — du 
trésur publie, Ærarii dispensaltio. 
Cic. cura. Suet. — d'une charge, 
Minisierit curalio. Liv, d'une 
ferme, Villicario, onis, f. Cic. — pu- 
blique ou des affaires publiques ou 
de l'Etat, Voy. 2°. Avair l'- d'une 
province, Provinciam adininisirare, 
o, as, avi, alum, act. Cic. Etre chargé 
de l'— des vivres, Annonæ praesse, 
præsum, prets, præfui. Liv. $e char- 
ger de l'— du tresor rayal, Dispen- 
sationem regiam suscipère. Cir. De- 
mander l'— des biens de son père, 
Curationem donorum patris poxtulure. 
Quint. |} 2° Ahsul, Gestion des affaires 
publiques. Reïpublicæ  udminstralio 
vu prucuralio (onts), f. Cic. Rerum 
publicarum cura (æ), f. Sall. : La 
science de l'—, Ars reipublicæ ge- 
rendæ. Liv. Entrer dans l" -, Ad 
rempublicam adminisirandam  acce- 
dëre. Quint. Rempublicam attrrgëre. 
Cic. Ad rempublicam aggredi Vell. 
Charger qqn de l'—, Alrcui renpu- 
blicam permitière, Cic. Etre chargé 
de l'—, Sunnuæ reipublicæ præesse. 
Cic. Etre dans l'—, In republicä 
versari, Cic. Rempublicam ou Res pu- 
blicas gerëre. Cie. Defcndre 1'-— de 
César, Cæsaris acla drfrndfre. Cic. 
Suus leur — des ambassadeurs vin- 
rent à Rome. ffis mugixtratibus. legati 
Remam venerunt. Nep. || 3° Action 
d'oxercer: L'administratiun de la jus- 
tice, Jurisdiclio, onis, f. (ic. Extréme 
sévérité dans l'— de la justice, 
Summa in jure dicendo severilas. Cic. 
| 4° Ceux qui administrent Îles affaires 
e l'Etat. fi qui rempublicam regunt. 
Cie. Reipublicæ gnbernatores (uns, D. 
1. Cic. Magistratus, uum, m. pl. Cic. 
[6 Corps de fonctionnaires, d'em- 
ployes. Officia, orum, n. pl. Dig. = Il 
créa de nouveles administralions, 
Nova officia ercogilavit. Suel. || 6° Ac- 
tion de conferer : Administration des 
sacrements, Sacramentorum dispensa- 
lio (ones), . Isid. 

ADMINISTRÉ, 6e, part. passé. 
1° Gore, gouvorné Adminiitralus, a, 
um, Tac. || 2° Excrco. Justice admi- 
nistrée, Jus redditum. Quint. || Se 
Donné. Adkhibitus, a. um. Plin. : Poi 
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son administré, Dalum venenum. Cic. 
1 Produit, fourni. Adhibitus, a, um. 

ic. : Témoin administré, Testis pro- 
duetus. Cic. || 6° Qui a reçu le viatique 
et l’extrême-onclion. Voy. viaTtique, 
EXTRÈME-ONCTION. 

ADMINISTRÉ, 8. M. Lo citoyen par 
rapport aux administrateurs. Civis, is, 
m. Cic. 

ADMINISTRER, v. act. 1° Gérer 
les affaires publiques ou privées. Admi- 
nisirare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
GerËre, 0, is, gessi, gestum, acl. Cic. 
Procurare, 0, as, avi, aium, acl. 
Cic. Dispensare, acl. Nep. : Adminis- 
trer l'Elat ou les affaires de l'Etat, 
Rempublicam administrare ou gerëre. 
Cic. Renypublicam regëre, 0, is, reri, 
rectum. Cic. — une province, Pro- 
vinciam adminisirare. Cic. Provin- 
cie præesse, sum, es, fui. Sall. — ses 
prapres affaires, {tem familiarem ad- 
ministrare. Cic. Rem suam gerëre. Cic. 
— les affaires de qyn, Alicujus ne- 
gotia procurare vu curare. Cic. — 
une maison, Domum regëre. Cie. — 
la caisse, Pecuniam dispensare. Nep. 
— les finances ou les fonds de fa 
Gaule, Gatliæ rationes procurare. 
Plin. || Absol. Administrer, Surnnam 
rerum administrare. Cic. || 2° Exercer 
: Adoœinistrer la justice, Judicia ad- 
ministrare, 0, as, avi, afum. Cic. Jus 
dicëre, 0, is, dërti, dictum. Cic. Judi- 
cium erercère, e0, es, cui, citum. Cic. 
Jura redidëre, 0, is, reddidi, redditum. 
Liv. || 3° Donner. Dare, do, das, dedi, 
datum. Cic. = Atininialrer un remède 
à qqn, Alicui medicinam adhibêre, eo, 
es, bui, bitum. Cic. medicancntum 
dare. Cic. — à qqn du poison, Ahcui 
uenenum præbère, eo, 65, hui, bilum. 
Cic. dare. Cic. — à qqn des coups de 
poing sur le ventre, Pugnos alicui in 
ventrem ingerwre, 0, is, yessi, ges{um. 
Ter. |} Administrer les sacrements, 
Voy. SACHEMENT. || 4° Produire, four- 
nir. Adhibère, e0, es, bua, bitum, act. 
Cie. Quint. : Administrer des preuves, 
Argumenta afferre, fero, fers, attuli, 
allatum. Cic. adhibère. Quint. — des 
témoins, Testes proferre, de fers, 
tuli, latum. Cic. adhibére. Cic. edrre, 
o, is, didi, ditum. Cic. || 5° Donner le 
vlatique et l'ertréme-onction. Voy. 
EXTRÈME-ONCTION, VIATIQUE. 

ADMINABLE, adj. 1° Qui mérite 
ou attire l'admiration. A dnurabilis ou 
Afarabiis, m. f.,e, n. Cic, Adnuran- 
dus ou Mirandus, a, um. Cac. Blirus 
ou Mirificus, a, um. Cic. : Le talent 
de la parole est admirable, Vis sum- 
ma dicendi est udmirniione digna. 
Quint. Ne pas soupçunner combien 
les phénomènes célestes sont admi- 
rables, Non suspicari quanta sit cæ- 
lestium rerum ndmirabilitas. Cic. || 
2 Bon, beau, excellent, parfait. Exi- 
mius, a, um. Cic. Eyregius. Cic. Er- 
cellens, gén. entis. Cie. = Îl a fait un 
temps admirable, Fuif egregia ten- 


pestns. Cic. Ville bâtie dans une 
situalion — (à voir), Urbs situ 
præclaro ad adspectum. Cic. [Le 


sénat) fut — dans son refus de 
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supplications, Divinus fuit in suppli- 
calione denegandä. Cic. || 3° fron. 


Etonnant, singulier. Afirificus, a, um. 
Cie. : Tu t'es préparé un admirable 
subterfuge, Te mirificam in latebram 
conjecisti. Cic. Voici l — préservalif 
qu'il s'élait méuagé, Præclarum hoc 
sibi remedium compararat. Cic. Trou- 
ver —, Voy. AvyInEn. 

ADMIRADLEMENT, adv. D'une 
manière admirable. Admirabiliter. Cic. 
Slirabiliter. Cic. Mirandum in modum. 
Cic. Mire. Cic. Mirifice. Cic. Præ- 
clare. Cic. Egregie. Cic. Optime. Cic. 
: L'Asie nous reçut admirablement 
bien, Asia nos admirabiliter accepit. 
Cic. Statue — bien faite, Simulacrum 
præclare factum. Cic. Cela servit — 
à rétablir la concorde, Id mirum 
quantum ad concordiam profecit. Liv. 
Place — fortifiée, Egregie munitum 
oppidum. Cæs. Jeune Ülle, Femme — 
belle, Virgo formä excellens vu forma 
excellente. Liv. Femina eximiä pul- 
chritudine. Cic. Choses — écrites, 
Scripta divinitus. Cie. Hommes qui 
m'ont — servi, Homines de me divi- 
nilus merili. Cic. 

ADMIRATEUR, 8. m. Celui qui 
admire. Admirator, oris, m. Quint. 
Mirutor, rm. Sen. (et si le nom au- 
quel il se rapporte est féminin en 
latin : Miratrixz, icis. Sen. Plin. Juv.) 
: Admirateur trop passionaé de l'an- 
tiquité, Antiquilatis nimius admira- 
tor. Quint. — de soi-même, Sui mi- 
rator. Sen. Etre grand — d'une chose, 
Rem maxime ou vehementer admirari, 
or, aris, alus sum, dép. L'éloquence 
de Thucydide a ses admiraleurs, 
Thucydidis quidam eloquentiam adi- 
rantur. Cic. Ils ont tous les siècles 
pour —, Perpeluä sæculorum admnira- 
tione celebrantur. Quint. 

ADMINATIF, IVE, adj. Â° Qui ex- 
prime l'admiration : Signe: ou Geste 
admiratif, Admirationis motus. Quint. 
Faire entendre des cris admiratifs, 
Admirationem suam acclamatione con- 
fiteri. Quint. || 2° Qui a pour objet 
d'exciter l'admiration : Eloquence qui 
appartient au genre aduwiratif, Elo- 
qgentia quæ admirationem habet. Cic. 
Aristote pease que (dans l'éloqueuce) 
on doit cultiver surtout le genre —, 
Aristoteles (in eloquentiä) admiratio- 
nem pelendam marime pulal. Quint. 

ADMEIRATION, 5. f. 1° Sentiment 
de celui qui regarde une chose comme 
belle ou merveilleuse. Audmiratio ou 
Maratio, onis, f. Cic. : Mouvement 
d'admiration, Admirationis molus. 
Quint. Signes nombreux d’—, Multæ 
admiraticnes. Cic. Titre ou Droit 
d'une chose à l'—, Alicujus rei 1d- 
mirabilitas (atis, sans plur.), f. Cic. 
L' — de soi-mème, Sui suspecius 
(as), m. Sen. Eloquence qui excite 
"—, Eloquentia que admirutionem 
Rabet. Cic. Ces choses excitent l' —, 
Ice admirationem consequuntur.Quint. 
Telles sont les choses qui excitenl 
des transports d'—, {mc sunt quæ ad- 
miraliones efficiunt. Cic. Ce dédain 
est un grand sujet d' —, Hzc animi 
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despicientia admirabilitatem magnam 
facit. Cic. Frapper qqn d'—, Ali- 
quem admirativne percellëre. Flor. 
Îls sont l'objet d'une certaine — les 
bommes qui... Admiratione quadam 
afficiuntur ii qui... Cic. Celui qui parte 
est l'objet d'une grande —, Magna 
est admiralio dicentis. Cic. [Isocrate) 
donuait ou causait de |’ — à tout le 
monde, oa excitait l' — de tout le 
monde, Cuivis injiciebat admiratio- 
nem sui. Nep. Fixer sur su: l'— de 
qqn, Aliquem in admirativne sui de- 
tinére. Suel. Chercher à faire naître 
r —, Admirationem pelèie. Quint. 
Avoir de l’— pour qqn, Megarder 
qqe avec —, Etre en — devant qqa, 
Aliquem admirari, or, aris, atus sum, 
dép. Cic. Montrer une vive — pour 
qn, Aliquem vehementer admirari. 
ic. On à quelque — pour les ani- 
maux..., £s{ udmiratio nonnulla in 
bestiis... Cic. Ravi d' —,ea —, Admi- 
ratione obsiupefactus. Cic. Pénétré 
d'— pour qqn, Alicujus admirutivne 
imburus. Liv. Tous furent saisis d'une 
si graode — pour cet homme, Tanta 
admiralio viri incessif omnes. Liv. || 
2° Qaf. L'objet mémo qu'on admire =: 
Cette éloquence, l'admiration de Long 
les hommes, [zc eloquentia quam 
omnes suspiciuni (snspicëre, io, speri, 
spectum), ou admirantur (admirari, 
o7, atus sum, dèp.). Cic. 
ADMIMATRICE, 3. f. Celle qui ad- 
mire. dliratriz, icis, [. Sen. Plin. Juv. 
(et si le nom auquel il se rapporte 
est masculio en latio : Admirator, 
oris, m. Quini.), Voy. ADMIRATEON. 
ADMIRÉ, É6, part. passé = Elo- 
quence admirée, — de tous, Eb- 
quenlia que admirationem habet. Cic. 
nam omnes suspiciunt ou admirantur, 
Lie. Etre admiré, Voy. le suiv. no 4. 
ADMIRER, v, act. 1° Considerer 
avec admiralion. Admirari ou Mirari, 
or, aris, atus sum, dép. (acc.). Cic. 
Suspic”re, 10, is, speri, spectum, act. 
Cic. : Adœirer les exploits de qqn 
les gestas alicujus admirari. Cic. nl 
ya gq. ch. à — dans les bêtes, Est 
admiratio nonnulla in bestiis. Cic. 
Se faire — de qqn, Alicui admi- 
rationem sui înjicère, io, is, jeci 
jectum. Cic. || Au pass. Etre admiré 
en pari. des pers.) Admiratione affici, 
tor, ris, fecius sum, pass, Cic. 
jen parl. des ch.) Audmiralivnem ha- 
ère, 60, es, bui, bitum. Cic. conse- 
qui, or, êris, secutus sum. Nep. Quint. 
2: Celui qui parle est fort aduniré, HMa- 
gna est admirutio dicentis. Cic. L'élo- 
quence est admirée de certaines per- 
sonnes, Quidam eloquentiun admiran- 
tur, Cic. La uature doit être admi- 
rée du genre humain, Est natura suxpt 
cienda ou admiranda humane generi, 
Cic. [Choses] qui ont été admirées 
du peuple, Quæ populurem aumira- 
lionem habuerunt. Cic. Etre admiré 
de tous les siècles, Perpetuë sæculo- 
rum admirulivne celebrari, or, arts, 
atus sum, pass. Quint. || 2° Voir aveg 
étonnement, trouver etrange. Afirari 
ou Demirari où Admirari, or, aris, 


2 ADMIS 


atus sum, dép. (ace.). Cic. : Admirer 
ae Alicujus ne- 
ic. || Admirer de, _vest 
la lgium couptari volo. Cic. L'— au s2- 
— | cerdoce est interdite à celui qui.…., 
le | Sacerdutem cooptari non licel, qui. 


la oégligence de 
gligentiam smirari. 
— Que, — de voir que, JMirari et 
prop. inf. Cic. quod et l'ind. Cic. 
pourquoi, Mirari cur ou unde et 


sub}. Cic. — comment, Mirari quä ra- 


tione el le sub}. Cic. Voy. S'ÉTONNER. 
S'aownmen, v. 1° Ref. Avoir une 
haute ideo de soi-même. Se suspicère 
do, is, speri, spectum). Cic. Se mirari 
Lo: aris, atus sum), dép. Sen. Sibi 
lacére (50, es, eur, citum), n. Cic. = 
fHomm»] qoi s'adaire, Sui mirator, 
m. Sen. Qai s'— trop, {mmodicus 
sui æstimalor. Curt. (Eu Récipr. S'ad- 
mirer mutuelloment. Voy. ApuIRER et 
MUTUELLEMENT. | 

ADSI1S, 186, part. passé et adj. 
4e introduit. Admissus, a, um. Ter. 
Suet. : Admis auprès de, en présence 
de qqn. Aifmissus ad aliquem. Ter. in 
conspectum alicujus. Suel. — dans un 
lieu, In locum receptus. Curt. || 2° Fig. 
Reçu au nombre de. Rrceptus ou Ad- 
scilus, a, um. Liv. : Admis au nombre 
des dieux, Ad deos receptus. Liv. — 
parai les sénaleurs, /n putres adsci- 
fus. Liv. Ciluvens nouvellement —, 
Adseriplieit cives. Cic. |] 3° Autorise, 
Situs, a, um. Cic. : Admis à accuser, 
Accusare situs. Cic. || 6° Adopte. 
Receptus, a, um. Quint. : Admis par 
l'usage, In usum receptus. Quint. Il 
Bo Reconnu pour vrai. Receptus, a, 
um. Plin. : Chose généralement ad- 
mise, Nes qu? in confessum venil. 
PI.-j. Cette tradition est plus géné- 
ralemenl —, Ea frequentior fama est. 
Liv. C'est on fait admis que... Constat 
et la prop. inln. l'ic. || 6° Accordo, 
sur quoi on est tombe d'accord. bains 
ou Concessus, a, um. Cic.: Ce point 
admis, Duto hoc Cic. || Te Agres, ap- 
prouve. Probatus, a, um. Cic. : C'est 
une chuse aionse, Probatum et er- 
ceplum est. Pl.-j. |] 8° Suppose. Po- 
silus, a, um. Cic. =: Ceci admis, Hoc 
posito. Cic. 

ADMIISSIDLE, adj. 1° En parl. 
des pers. Qui peut ou doit être reçu. 
Admittendus, a, um. Cic. : il élail 
admissible au sacerdoce, celui qui…., 
Cooptari sacerdotem licebat, qua. Cic. 
Familles dont les membres sont ad- 
missibles dans cet ordre (l'ordre sé- 
nalurial), Genera ex quibus in eum 
ordiem cooplari licet. Cic. ] 2° En 
parl. des cb. Qui peut ou doit être 
acceple. Accimerulus, a, um. Cic. : Cé- 
sar ne {rouvait pas les cundilinns ad- 
missibles, Crsar conditiones ncripren- 
das non arbitrabatur, Cic. |] 3° Valable, 

lausible. Probabilis, m. f.,e,0. Cic.: 
‘u as donné une excuse fort allmis- 
sible, Jus1à el idunea excusatione usus 
es. Cie.-fil. 

ADMISSION, 8. f. 4° Action par 
laquelle on est admis, introduit. 1n- 
troduclio, onis, f. Cic. Admixsio, f. 
Pl.-j. || 3° Fig. Action par laquelle on 
est appelé à faire partie d'un corps, 
ou nommé & un emploi. Cooptutio, 
onis, f. Cie. : Admission dans le 
sénat, Cooptalio in paires. Liv. {| 
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On tourne souvent par un verbe: 
Je désire l'— de Cicéron dans votre 
collège, Ciceronem in vestrum culle- 


Cic. Il avait déshonoré le senat par 
l'— des ls d'alfraachis, Senatum 
libertinorum filiis lectis inquina- 
veral. Liv. 

ADMONESTATION, s. Î. C. RÉPRI- 
MANDE. 

ADMONESTER, v. act. C. néPRI- 
MANDER. 

ADMONITION, 8. Î. C. AVERTIS- 
SEMENT. 

ADOLESCENCE, 8. f. Epoque de 
la vie qui succede immédiatement à 
l'enfance, premicre partie de la jeu- 
nesse ‘de 11 à 20 ans environ). Ce mot 
n'a pas d'équivalent exact en latin; 
car, chez les Romains, l'enfance s'é- 
tendait depuis 7 ans jusqu'à 17, et 
Fadolesrence depuis 15 o0 17 ans 
jusqu'à 30 et au delà. On pent le 
rendre par les expressions : Prima 
ou Fnieis adulescentia, gén. Primæ 
ou Ineunitis adolescentiæ. Cic. : Dans 
l'adolescence, Ineunte adulescentia. 
Cic. Depuis, Dès l'—, Jam a primä 
adolescentiä. Cic. Dés son —, Cum 
rimum pubescèret. Cic. Dans son — 
il partit, Adolescentulus profectus 
est... Cic. Au commencement de l’—, 
Primis pubertatis annis. Just. Ce per- 
sonnage, au commencement de son 
adolescence, AHic peradolescentulus 
ou admodum adolescentulus. Nep. 
Jusqu'à l'—, Ad puberem ætutem. 
Liv. Avant son —, Priusquam pubes 
essel. Nep. 

ADOLERCE'T, 8. m. et qqf. adj. 
Celui qui est dans l'adolescence. Ade- 
lescentulus, à, em. Cic. Peradulescens, 
entis, m. Cic. : À peine adolesrenl, 
Admulum adolescentulus ou l’erado- 
Lescentulus. Nep. VOYy. ADOLESCENCE. 

ADOLESCENTE, 8. f. Celle qui est 
dans l'adolescence. Adolescentula, z, 
[. Plaut. Ter. 

ADOLPHLE, nom d'homme. * Adol- 
phus, i, m. 

ADONIEN, adj. et subst. m. Sorte 
de vers grec ou latin : Un vers ado- 
nien, Un adonien, Adcnius (ii) versus 
(us), m. Serv. 

ADONIQUE. C. le précéd. 

ADONIS. 1° Nom d'un jeune homme 
celèbre par sa beaule. Adonis, is ou 
üdis (voc. i, acc. in ou ifem), m. Ov. 
Cic.!| 2e Pig. Jeune homme qui fait le 
beau, petit-maitre. Troxsulus, i, m. 
Sen. : Jeunes Adonis, Juvenes de cap- 
sulä toli (m. à m. qui sortent tout 
enhers de la bolte aux parfnins). Sen. 

ADONISER, v. acl. Parer avec un 
soin extrême. Laule exornare, 0, as, 
avi, alum. act. Plaut. 

S'avonisrn, v. réf. 1° S'aiuster 
avec un trop grand soin. Munditiam 
nimis exrquisilam adhibère, eo, es, 
bui, bitum. Cie. Cultu corporis nimis 
accuralo esse. Gel. : [Homme] qui 
s'adonise, Circumspecte compositeque 
ndulus. Gell. Circa corporis curam 
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morosior. Suet. || 2° Qqf. Etre amou- 
reux de sa propre personne. Magnifice 
se circumspicère (10, is, speri, spec- 
tum). Cic. 

ADONNÉ, Ée, part. passé el adj. De- 
ditus, a, um. Cic. : Adonné aux plai- 
sirs sensuels, Corporis gaudiis de- 
ditns. Sall. — à la vourmandise, 
Ventri deditus. Sall. Ventri obedien: 
(gén. entis). Sall. —au vin, In vinum 
pronus. Liv. — au jeu (de hasard), 
Alez indulgens (gén. entis). Suet. — 
à l'étude, à l'étude des lettres, Stu- 
diis, Studio litterarum deditus. Cic. 
Etre adonné à... Voy- S'ALONNER, 

S'ADONNER, Y. réf. 1° S'appliquer 
à (ure etude, un travail). Se dedëre (0, 
is, dedidi, deditum : alicui rei). Cic. 
Se tradëre (o, is, didi, ditum : alicui 
rei. PL.-j. in rem. Cic.). Se dare (0, 
as, dedi, datum : alicui rei). Cic. Se 
applicare (0, as, avi, atum : al rem). 
Cic. Se conferre (fero, fers. tuli, col- 
latu: : ai rem). Cic. IncumbFre, o, is, 
cubui, cubitum, n. (in rem on ad rem. 
Cic. alicui rei. Plin.). Ojeram dare 
(alicui rei). Cic. Amplecti ou Com- 
plecti, or, Eris, plerus sum, dep. 
(rem). Cic. = S'adunner toul entier à 
qq. ch., Alicui rex se tolum on peni- 
tus ou loto animo dedëre. Cic. In 
rem omni sludio ou (oo animo ou 
totä menle incumbêre. Cic. In re se 
totum collocare (0, as, avi, atum) ou 
gore (o, is, posui, positum). Cic. S'— 

l'éloquence, Eloquentiz indulgére, 
e0, es, dulsi, dultum, n. Quint. S'— à 
là connaissance du droil et des lois, 
Juri et legibus cognoscendis studère, 
e0,es, dut, 8. Sup., nn. Cic. S'— tout 
entier à la politique, În rempublicam 
omni cogiialiune curäque incumbêre. 
Cic. S'— à écrire, Se ad scribendum 
deufre ou Ad studium scribendi se 
conferre. Cic. || Qaf. S'adunner à la 
vertu, Virtutem amplecti. Cic. || 
2° Se livrer habituollement (à qq. pas- 
sion). Se dedëre (o, is, dedidi, dedi- 
tum : alicur rei). Cic. Se tradëre (0, 
is, didi, ditum : alicui rei). Cic. 2: S'a- 
douner tout entier à qq. ch., Alicui 
rei se lolum dedfre. Cic. Alicui rei 
se lotum ou penitus (radëre. Cic. S'— 
au jeu (de basard), Alez indulgére, 
eo, es, dulsi, dultum, n. Suet. Tu te 
serais adonné tout entier au jeu, au 
vin, În aleä, In vino tempus ælatis 
omne consumpsisses (consumêre, 0, is, 
DL Cic. || 3° S'attacher 4 (une 
personne). Se applicare (0, as, avi, 
atum : ad aliquem', Cic. || 4° Frequen- 
ter (un lieu). Frequentare ou Celebrare, 
0, as, avi, alum, act (locum). Cic. 
Ventitare, 0, as, 8. parf. ni sup., n. 
(in locum). Cic. : Ceux qui se sont 
adonnés à ma maison, Qui domum 
meam frequentant. Cic. 

ADOPTANT, part. prés. d'avor- 
TER. Voy. ce v. [[S. m. T. de droit. 
Celui qui adopte. Adoptater, eris, m. 
Gel. Dig. 

ADOPTE, ÉE, part. passé et adj. 
1° Pris legalomonL pour As ou fille. 
Adoptalus, a, um. Cic. || 20 Fig. Choisi, 
pris, embrassé. Adscitus ou Assump- 
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tus, a, um. Cic. =: Genre de vie adopté, 
Instituta vita. Cic. || 8° Admis, ap- 
prouve. Acceplus, a, um. Cic. 

ADOPTER, v. act. 1° Prondre [6- 
galement pour fils ou fillo. Adoptare, 
o, as, avi, alum, act. Cic. = Adopter 
qan pour fils, Adopiare aliquem sibi 
filium. Cie. — Scipion, fils de Paul, 
Scipionem a Paulo adoptare. Cic. Voy. 
ADOPTION. Se faire — par qqn, Dare 
se alicur in adopriionem. Veul | 20 Fig. 
Choisir, prendre de preference, suivre, 
embrasser, Adaciscëre, 0, 1s, scivi, 
scutune, act. Cic. Assumêre, 0, is, 
sumpsi, sumplum, act. Cic. =: Adopler 
qqn pour patron, Aliquem patronum 
adsciscère. Cic. adoplare, o, as, avi, 
atum. Cic. — pour successeur, pour 
son successeur au trône, Adoplare in 
successionem. Just, in regnum. Sall. 
— uo genre de diction, un genre d'é- 
loquence, Dictionis genus adsciscére. 
Cic. Oralionis genus asxumFre. Cic. — 
une ligne ue conduite, Vifz institutum 
capère, io, is, cepr, captum. Cic. — une 
habitude, lonsuetudinem adsciscère. 
Cic. — les mrurs des Perses, Mores 
Persarum indu#re, o, is, ui, utum. Curt. 
— des c'rémonies étrangères, Pere- 
grinos ritus adsciscére. Liv. — le culte 
de Cérès, Sacra Cereris assumêre. Cac. 
IL 3° Agreer, approuver. Assentiri, 
tor, iris, sensus sum, dép. (dat.). 
Cic. = J'ai exprimé un avis que tous 
sans exceptiun ont adopté, Ego eam 
sententiam dexi, cui sunt assensi ad 
unum. Cic. J'adopte l'avis de Cras- 
sus, Assentior Crasso. Cic. || Dans 
la langue politique : Le peuple ro- 
main adopta la lai, Populus Romanus 
legem jussit (jubêre, e0, es. jussum). 
Cic. Adupler un projel de loi, Roga- 
tionem jubëre. Liv. accipère, io, is, 
cepi, ceptum. Cic. Les Latins ont 
adopté les lois qu'ils ant voulu, Leges, 
uas voluerunt, Lalini adsciverunt 
lausciserre. o, is, scitum). Cic. Adopter 
l'avis, l'opiniva de qqn (dans une as- 
semblée delibérante à Rowne), À hcu- 
jus in sententiam pedibus ire, ou simpl. 
in senlentiam tre, 60, is, Eul Ou it, 
itum, n. Liv. in sententiam disce- 
dëre, 0, is, cessi, cessum, n. Liv. — 
ua tout autre avis, /n alia omnia tre 
ou discedëre. Cic. transire. Cæs. 

ADOPTIF, IVE, adj. 1° Qui a été 
adopto. Adoptivus, a, um. Suet. = Fils 
adoptif, Filius adoptivus. Suet. || 
30 Qui a adopté. Aduplivus, a, um. 
Uilp. : Père adoptif, Pater adoptivus. 
Ulp. Pater aduptator. Gell. et simpl. 
Adontator. o7is, m. Ulp. || 8° Acquis 
par adoption. Adoptivus, a, um. Ulp. 
2 Fanulle aduptive, Familia adoptiva. 
D Frère adoptif, Frater aduptivus. 

tp. 

Unorrion, s. f. 1° Action de 
prendre legalement pour fils ou fille. 
Adoptio ou Adoptatio, onis, [. Cic. = 
Fils, Père, Frère par adoplou. Voy. 
avorTir. Nom reçu par —, Nomen 
adoptivum. Suel. Faire entrer qqn 
dans sa famille par —, Aliquem per 
adoptionem familiæ inserÿre, 0, is, 
serui, serium. Suet. in nomen familix 
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suæ adsciscËre, 0, is, scivi, scitum. 
Suet. in familiam nomenque assumère, 
o, is, sumai, sumplum. Tac. Donner 
son fils en —, In adoptionem filium 
dare, o, as, dedi, datum. Liv, [3 Fig. 
Action do prondre, de choisir. Àssump- 
lio, onis, f. Cic. =: Ce lieu était de- 
venu leur pays d'adoption, Hunc sibi 
dumicilio locum delegerant (deligère, 
o, is, lectum). Cæs. Par l'— des cé 
rémonies étrangères, Peregrinos ri- 
tus adsciscendo (ndscisc®re, 0, is, scivi, 
scitum). Liv. || 3° Preference, prédi- 
lection = La philosophie est mon 
étude d'adoption, Me philosophia 
maxime deleciat. Cic. Ad philosophiam 
me potissimum applico (as, avi, atum, 
are). Cic. || 4° Acceptation, approbation. 
Acceplio, onis,f. Apul. = Pour l'adop- 
tion de la loi, Ad legem accipiendam. 
Cic. Il appuya la proposition de la 
loi, et après l'—, il fut livré aux en- 
nemis, Rogalionem suasil ; quäaccep{ä, 
est hostibus deditus. Cic. S'opposer à 
l'— d'un projet de loi, Rogationi in- 
tercedëre. Cic. 

ADORABLE, ad). 1° Digne qu'on 
lui rende un cuite divin. Venerarius 
ou Colendus, a, um. Cic. || 2° Digne 
d'être estimé ou aimé au suprémo 
degré. Divinus, a, um. Cic. Cælestis, 
m. f.,e…, 0. : Ces adorables légivns, 
Ille cælestes divinæque legiones. Cic. 
L'adorable éloquence de Cicéron, Di- 
vina eloquentia Tullii. Quant. 

ADORATEUR, 5. m. 1° Qui rond 
un culte à une divinité. Cultor, or1s, 
m. Hor. = Avoir des adorateurs, Ad- 
orari, or, aris, alus sum, pass. 
Suet. || 2° Qui a une estime extra- 
ordinaire pour, admirateur de. (Alicu- 
jus) amirator, oris, subst. m. Quint. 
Alcujus) observantissimus, a, um. 

ic. = Je suis un adurateur de la 

uésie, Poeticen religiosissune veneror 
Earis, atus sum, ari, dép.). PL.-j. Vay. 
ADMIRATEUR. || 3° Amant passionne. 
Alicujus) amans, ants, subst. m. Cic. 
nans) amantissimus, @, um. Cic. 

ADORATION, 5. f. 19° Action par 
laquelle on adore la divinite. Cultus, 
üs, m. Cic. Adoralio, onis, f. Plin. = 
L'aduration que l'on rend aux dieux, 
Deorum cultus. Cic. Nous devons à 
ces dieux nos adorations et nos hom- 
mages, Hos deos et venerari et colfre 
debemus. Cic. || 2° Amour, attachement 
extrême. Amor, oris, m. (renforcé 
par un ad}. comme : summus, mari- 
mus, etc.). Cic. = Mon adoration pour 
Loi, Incredibilis amor in te meus. Cic. 
L'— dont je suis l'objet, Amor erga 
me singularis. Cic. Son amour pour 
nous va jusqu'à | —, Amor in nos 
tantus est, ut nihil supra possit. Cic. 
On leur doit des adoralions comme 
à des divinités, Sunt in deorum nu- 
mero venerandi el colendi. Cic. Elre en 
adoration devant qqn, Aliquem amore 
singulari amare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Voy. ADOnER. . 

ADORÉ, 68, part. passé et adi. 
4° À qui on rend un culte divin. Cultus, 
a, um. Hor. Liv. Adoratus. Luc. 
H %° Saluë aveo un profond respect. 
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Adoralus, a, um. Stat. || 8° Aimé 
assionnèment. Percarus ou Carissi- 
mus, a, um (de qqn, alicui). Cic. 

ADORER, v. act. 1° Rendre les 
honneurs divins. Venerari, or, aris 
atus sum, dép. (acc.). Cic. Colgre, o 
îs, lui, cultum, act. Cic. Adorare, 0, 
as, avi, afum, act. Suet. : Adorer la 
p'erre d'un lombeau, Lapidem e se- 
pulcro pro deo venerari. Cic. 
comme une divinité, comme un dieu, 
In deorum numero venerari. Cic. co- 
lère. Cic. Pro numine cul%re. Suet. Ut 
deum venerari. Cic. adorure. Suet. F 
élait adoré sous ce nom, Eo cogno- 
mine colebatur. Suet. |} Qaf. absol. 
Nous adorons dans les temples, In 
templis rebus divinis operam damus 
dare, 0, dedi, datum). Cic. || 2° Sa 
uer on se prosternant. Adorare, 0, 
as, avi, atum, act. Suet. = Adorer les 
images des Césars, Cæsarum ima- 
gines adorare. Sret. || 3° Aimer pas- 
sionnement. In deliciis habère, e0, es, 
bui, bilum, acl. Cic. Suet. In oculis 
ferre, fero, fers, tuli, latum, act. Cic. 
: Etre adoré de la mullilude, Esse 
in oculis multiludinis. Cic. Je l'a- 
dore, Est mihi in amoribus. Cic. I 
adorait cetle femme, Amore illius 
ardebal (ardëre, eo, es, arsi, arsum, 
n.) Cic. Roscius, que tu adores, 
Amores ac deliciæ fuæ, Roscius. Cic. 
Voy. AIMER. 

ADOSSE, ÉE, part. passé et adj. 
49 Qui a le dos appuyé. Récrinatus, 4, 
um. Cæs. : Adossé à, contre une ch., 
Alicui rei acclinis (m. f., e,n.). Plin. 
Just. || 2° Fig. Placô contre. Applicatus 
ou Acclinatus, a, um. Liv. = Leucade 
adossé à une colline, Leucas colli ap- 
plicata. Liv. Cawp — à une éminence, 
Castra acrlinata tumulo (au gal) Liv. 

ADOSSER, v. act. Appuyer le dos 
contre, placer contre. Applicare, o, as, 
cavr où cui, cafum et citum, act. (à, 
contre une ch., alicui rei ou ad rem). 
Liv. =: S'adosser contre les arbres, 
Ad arbores se applicare. Cæs. 

ADOUC!, 1#, part. passé et adj. 
4° Rendu plus doux. Au goût : Miti- 
gatus, a, um. Plin. Lenior, w. f., 
ius, a. Plin. : Amertume adoucie avec 
du via miellé, Amaritudo temperala 
mulso. Plin. Adouci avec du miel, 
Mulsus, a, um. Col. || À l'oreille : 

moins rude) Lenior, m. f., ius, n. 

inf. (moins élevé) Atlenuatus où 
Depressus, a, um. Ad Her. = Voix très 
adoucie, Vox altenuatissima. Ad Her. 
j° la vue : Lenior, m. f.,ius, n. Plin. 


Au loucher : Levatus, a, um. Cic 
uint. || 2° Plus facile 4 gravir. Lenior, 
w.f.,ius,o. (Cæs. Mollior. Liv. Quint. 
1 3° Devenu moins froid, plus calme 2 
Hiver adouci, Mutigata hiems. Curt. 
Température adoucie, Mitius cælum. 
Plin. Vent adouci, Remissior ventus, 
Cic. Mollitus ventus. Gell. || 6° Diminuë 
(en parlant d'un mal physique on mo- 
ral). Minutus ou Relevatus, a. ur. Cic 
Lenitus, a, um. Liv. || 8° Apaise. Afr- 
tigatus, a, um. Cic. || 6° Devenu plus 
traitable, moins sauvage. Mitigatus, a, 
um. Plin. Mollitus. Flor. || 7° En pari. 
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des ch. Rendu moins rigourour, moins | l'absence), 


sôvbre, attcnué, mitigô. Leuitus, a, 
um. Suet. Levior, m. 
Peine aduucie, Pæna lenita. Suel. mi- 
tior. Quint. Dire une chuse en usant 
d'expressions aduucies, Mitivribus 
verbis rem proferre. Quint. luur me 
servir d'un terwe fort aduuci. Ut le- 
nissime dicum. Cic. Tout ful rapporté 
au prince dans des termes adoucis, 
Cuncta ad principem in mollius sunt 
relata. Tac. 

ALOUCIR, v. act 1° Rendre plus 
doux au goût. Ailigare ou Temperare, 
0, as, avi, alum, acl. Plin. : Adoucir 
les fruits, l'awerlume du seigle, Afi- 
tigare poma. Plin. amaritudinem se- 
calis. Fin. — les vins, en y ajoutant 
de l'eau, Mitigare vina diluendo. Plin. 
— le vinaigre avec du miel, Acelum 
melle temperare. Plin. — le got des 
oignons, Saporem ceparum lenire, 10, 
is, ivi ou ii, itum. Plin. || 20 Rendre 
plus doux 4 l'orcille. (Rendre moins 
rude) Mollire ou Lenire, 10, is, ivi on 
dt, itum, act. Cic. Quint. (Rendre moins 
élevé) RemitiËre, o, is, misi, missum, 
act. Cic. Remissiorem (neut.Remissius) 
facëre, io, is, feci, (atun. Cic. : Adoo- 
cir ua son, one syllibe, Sonum lenire. 
Quint. Syllabam mollire. Quint.— une 
consonne, Consonantem frangêre, 0, 
is, fregi, fractum. Quint. — ses chants 
Cantus remissiores facëre. Cic. I 
8e Rendre plus doux 4 la vue = Adou- 
oir les couleurs, Colores emollire, io, 
is, toi on it, itum. Plin. || 4° Rendre 
plus doux, moins fort à l'odorat : 
Adoucir une odeur, Odorem hebetare, 
0, as, avi, afum. Plin. — l'haleine, 
Os stomachumque mulcére. eo, es, lsi, 
lsum. Plin. | 5° Rendre plus doux au 
toucher : Adoucir la peau du visage, 
Cutem in facie levigare, o, as, avi, 
atum. Plin, — \a peau du corps, 
Corpori levorem afferre, {ero, fers, 
atfuli, allatum. Plin. — Île poil (le 
reodre plus souple), Pilos mitigare, 
0, as, avi, atum. Plin. || 6° Rondre 
plus facile à gravir =: Adoucir une 
eute, Clivum mollire, 10, is, ivi on 
ti, ilum. Sen. || 7° Rendre (l'air) 
moins frold, plus calme : Adoucir le 
temps, la température, Frigus miti- 
gare, 0, as, avi, atum. Plin. — les 
veols, Venios mollire, io, is, ivi ou 
di, itum. Plin. || 8° Soulager, alle- 
er (un mal physique). Alifigare ou 

are où Sedure, 0, as, avi, alum, 
act. Plin. Lenire ou Mollire, io, is, 
voi ou ti, itum, acl. Plin. Mfulcére, 
eo, es, Lsi, lsum, act. Plin. : Adoucir 
les douleurs nerveuses, Dolores ner- 
vorum mulcëre. Plin. — les douleurs 
d'oreilles, Dolores aurium sedare. 
Plin. Une friction légère adoucit, 
Fricalio lenis mollit. Plin. Le chou 
sauvage adoucit les intestins, Lap- 
sana alvum lenit. Plin. || 9° Soulager, 
alleger (une douleur morale). Afiigare, 
Levare ou Allevare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Lenire, io, is, ivi ou ii, 
stum, act. Cic. : Adoucir les inquié- 
tudes, Sollicitudines allevare. Cic. — 

par sa correspondance Îles regrels {de 


.,tus, n. Cic. = 
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Desiderium epistolis lenire. 
Cic. Le lemps adoucit les douleurs, 
Dolores vetustate mitigantur. Cic. Celte 
pensée — la douleur, Hæc cogilafo 
dotorem mitiorem facit. Cic. [10° Apat- 
ser, flochir : Aduucir la colère, Jram 
placare, 0, as, avi, atum. Cic. lenire 
ou mollire, io, is, ivi Ou ti, itum. Liv. 
permulcère, e0, es, lsi, lsum. Liv. 
J'ai souvent adouci sa colère, llum 
sæpe lenivi iralum. Cic. Voy. APAISER, 
Fcécuin, || 11° Rendre qqn plus hu- 
main, plus raitable ; civiliser (qqn), ap- 
privoiser (les animaux). Afitigare, 0. 
as, avi, afum, act. Cic. Mansucfacère, 
io, is, feci, factum, acl. Cic. Liv. Le- 
nire, 10, is, ii ou it, ifum, act. Sall. 
: Adoucir un caractère intraitable, 
Animum ferocem lenire. Sall. Si son 
naturel féroce pouvail être adouci, 
Si mansueferi possel ferum ejus inge- 
nium. Suet. L'éducalion adoucit les 


esprits, Ingenia disciplinä molliuntur 


pass. de mollire, io, is, ivi ou ti, 


tlum). Sen. Adoutir les plébéiens par 
des caresses, Permulcenilo plcbem man- 
suefacëre. Liv. — les animaux, Anima- 
lia mansrefacëre. Ces. Quint. miligare. 
Sen. [| 12“ Rendro qq. ch. moins dur, 
moins sevère, plus supnortable. Muti- 
gare, 0, as, avi, alum, ac. Cic. Lenire, 
10, 18, iui ou ii, témm, act. Liv. : 
Adoacir la rigueur d'une lot, aes lois, 
Acerbitatem legis mitigare. Cic. Leges 
mitigare. Pl.-j. Legum duritiam mo- 
derari, or, aris, atus sum, dép. Suet. 
— la peine, Pænam lenire. 
les notes infamantes, Notas allevare, 
0, as, avi, atum. Tac. — un peu sa 
sévérité, Aliquid de severitaie remil- 
tËre, 0, is, misi, missum. Cic. — par 
sa gaielé la rigueur des lemps, Tris- 
itiam lemporum kilaritate condire, 
10, ts, jui ou it, ifum. Cic. La vio- 
lence de la discussion est adoucie par 


uel. — 


l'aménité de l'oraleur, Asperitas con- 
{entionis oraloris humanilate conditur. 
Cie. || 13° Faire paraitre plus excu- 
sable, attenver, pallier. Lentre, io, is, 
lui où 1, ifum, act. Sall. Levare on 
Extenuare, 0, as, avi, aium, acl. Cic. 
: Adoucir l'atrocité d'une action, 
Atrocitalem facti lenire. Sall. Mei 
atrocitalem levare. Cic. — un grief, un 
chef d'accusation, Crimen extenuare. 
Cic. — une action (coupable), Facinus 
levare. Liv. [| 14° Rendre moins cho- 
quant, plus acceptable =: Adoucir une 
métaphore, Translationem mollire, io, 
is, toi où di, fum. Cie. — cerlains 
détails, Quzdam miligare, o, as, avi, 
atum. Quint. 

S'avoucin, v. réf. 1° Pr. Deve- 
nir plus doux. Au goût : Dulcescère, 
0, is, dulcui, s. sup., n. Cic. Plin, 
Milesc®re, 0, is, 8. parf. ni sup., n. 
Plin. || À l'oreille : (Devenir moins 
rude) Afolliri, or, iris, ilus sum, 
gasse Quint. (Devenir moins élevé) 

ubmitti ou Remitii, or, êris, missus 
sum, pass. Quint. I A la vue : Le- 
nari, 107, iris, ilus sum, pass. Plin. 
Ï A l'odorat 
alus sum, 


Levigari, or, aris, atus sum, pass. 


: Hebelari, or, aris, 
pass. Plin. || Au toucher : 
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Plin. || 2° Devenir plus facilo à gravir. 
Mitescére, 0, is, sans parf. ni sup., 
n. Plin. : Sommet dont la pente 
s'adoucit à partir Je cet endroil, Ju- 
um leniore fastigio ab eà parte. Cæs. 
Ï 3° Devenir moins froid, plus calme, 
Mitescëre, o, is, sans parf. ni sup., 
n. Plin. : Le vent s'étant adouci, 
Remissiore vento. Ces. || 4° Dimi- 
nuer (en parlant d'un mal physique ou 
moral). Afiigari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. Leniri, ior, iris, ilus sum, 
ass. Cic. : La douleur s'est aduucie, 
olor se remisil (remili®re, 0, is, 
missum). Cic. || 5° S'apaiser (en parl. 
de la colère), Leniri, ior, iris, tlus 
sum, pass. Sall. || 6° Devenir plus 
traitable; moins sauvage. Mansuefñeri, 
fe, fis. factus sum, pass. Cæs. Suct.= 
Il s'est aduuci subitemeut, Subito 
mansuelus fuit. Cic. Le: esprits s'a- 
dourissent par l'éducation, Ingenia 
disciplinä molliuntur (mulliri, ior, 
itus sum, pass.). Sen. || En par- 
lant des animaux, Mitescère, 0, is, 8. 
arf. nisup., n. Liv. Mansuescère, 0 
is, suevi, suelum, n. Col. (hint. I 
7° Devenir moins choquant, plus accep- 
table. Molhri, ior, iris, uius sum, pass. 
Cie. : [Les mots] qui d'abord ont paru 
durs, s'adoucissent par l'usage, Quæ 
primo dura visa sunt, usu molliuntur. 


ADOUCISSANT, art. prés. d'a- 
poucin. Voy. ce v. l ADOUCISSANT, 
ANTE, adj. FT. de médec. Capable de 


diminuer la douleur. Alitigaturius, a, 
um. Plin. Blitigativus ou Temperali- 
vus, a, um. C.-Aur. || S. m. Un adou- 
cissant, Lene (is) medicamentum (i), 
n. Cels. 

ADOUCISSEMENT, S. m. 1° Pr. 
Action de rendre plus doux; état de 
ce qui est rendu plus doux. Lenimen- 
tum, à, n. Plin. Ou l'exprime plus 
généralement par un verbe on un 
adj. = Il crut que l'aduucissement des 
bumeurs âcres S'obtenait an moyen 
de la colocase, Colocasiä acria corpo- 
ris leniri putavit. Plin. L'— des cou- 
leurs s'obtient au muyen de la [terre] 
cimolée, Colores emollit cimolia. Plin. 
L'— de la température permet de. 
Clementior dies permittit.… Col. Grâce 
à l'— du froid, Minigato frigore. Col. 
L'— de la voix, Vocis remmissio (onis), 
f. Quint. L'— (du marbre, des gla- 
ces, du bois, etc.), Politura, æ, ou 
Levigatio, onis, f. Vitr. Voy. Avouct, 
ADOcCIn et S'anoucin. | 20 Fig. Sou- 
lagement, diminution de la douleur. Le- 
vanentum où Allevamentum, i, u. Cic. 
Levanen, minis, n. Cic. Levatio on Al 
levalio ou Sublevatio. onis, f. Cic. 
Fomentum, à, n. Cic. Mollimentum, à, 
0. Sen. : Adoucissement au malheur, 
Fomentum malurum. (ic. Levamentum 
miseriarum. Cic. Mollimentum cala- 
milatum. Sen. La vertu et le cou- 
rage sunt les adoucissements ordi- 
naires de la douleur, Virtutis et for- 
titudinis fomentis dolor mitigari solet, 
Cic. Les choses qui appnrient qq. 
adoucissement aux cbagrins, dans [e 
chagrin, £a qus levaiionem Aabent 
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ægriludinum. Cic. Ayant osé demander 

u'il apportät qq. — à leurs fatigues, 
Àusi pet”re ul sibi aliquid laboris 
tarurel (larure, 0,as, avi, atum). Liv. 
Je me réluyie dans l'étude, seul — 
que puisse trouver ma douleur, Ad 
unicumm doloris levamentum, studia, 
confugio. Pl.-j. S'il y avait qq. — 

ossible, c'est de toi seul que je l'at- 

endrais, Si esset aliquod levamen, id 
essel in te uno. Cic. Trouver dans 
l'étude un — à sa douleur, Dolorem 
suum studiis levare (0, as, avi, atum). 
Cic. Etre un — pour qqn, Alicuiesse 
levamento ou levalivni. Cic. Procurer 

q. — à qqn, Alicui aliquantum me- 

eri, eor, éris, sans parl., dèp. Cic. 
| 80 Action de s'apaisor ou d'apaiser; 
iminution de severito, de rigueur. Afi- 
tigatio, onis, f. Cic. = 11 à donné des 
preuves convaincantes de l'adoucis- 
sement de sun bumeur, Afagna signa 
dedit animi mitigati. Cic. Les lois n'ac- 
cordent ni — ni pardon, Leges nihil 
larumenti nec venir habent. Liv. Ac- 
corder un — de peine, Pænam lenire, 
io, is, ivi Ou tt, um. Suet. Voy. 
anoncin 12. || 4° Attenuation, tempèé- 
rament, correctif. Temperatio, onis, f. 
Cic. Temperumentum, i, n. Tac. = 
Tempérer une affirmation par qq. 
adoucissement, Affirmationem aliqua 
moderalione temperare. Quint. Il L 2 
un — à ce défaut, Est temperalio hu- 
jus vit. Cic. S'exprimer avec des 
adouncissements étudiés, Orationem 
habère temperamento meditato. Tac. 
Si le franc-parler paraîl avoir trop 
d'aigreur, on y apportera de nom- 
breux —, Si licentia nimium videbi- 
tur acrimoniæ habëre, mullis miliga- 
tionibus lenielur. Ad Mer. [Soldats 
licenciés] avec l’ — du congé hono- 
rable, Addito honestæ missionis leni- 
mento. Tac. Voy. Anoocin 130 et 440. 

ADOUR, fi. de France. Atur, uris, 
m. Luc. Tib. Aturrus, 1, m. Aus. 

ADRAMYTTE, v. de Mysie. Adra- 
mylieum, i, n. Liv. Adramytteos, à, 
f. Plin. || (Qui est) d'Adramytte, 
Adramytienus, a, um. Cic. 

ADRASTE, roi d'Argos. Adraslus, 
f, ©. Vrrg. 

1. ADRESSE, s. f. 1° Indication de 
la personre a qui I faut s'adresser, du 
lieu ou il faut allier où envoyer : L'a- 
dresse d'une lettre, * EpistoLæ inscrip- 
tio (onis), f. Mettre sur une lettre l'— 
de qqn, Epistolam alicui inscribëre, 
0, is, scripsi, scriplum. Cic. Lettre à 
l’—, qui porte l'—, où l’on a mis 
l— dn père, Epistola patri inscripta. 
Cic. Quelle est son —? Ubi habitat ? 
Ter. Sais-tu son — 7? Scis ubt sit? Ter. 
Dans la plupart fde tes lettres], tu 
te bornais à m'envoyer tan —, Ple- 
ræque lantummodo mihi nuntiabani 
ubr esses. (ic. Il a écrit que lu lui 
avais demandé mon —, Scripsit te 
ex se quæsiisse gibus in locis essem. 
Cic. || Fig. Aller à l'adresse, Etre 
à l'— de qqn (en parlant de traits 
malins), In aliquem conjici, ior, ëris, 
jectus sum, pass. Cic. || 2° Qaf. Colui 
ou Celle à qui on s'adrosse. Jile ad 
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uem, Illa ad quam mittitur aliquid. 

Gell.z: Quandf[la dépèche] était arrivée 
à son adresso, Ubi ille, ad quem 
erat missum, (id) ncceperat. Gell. Si 
la lettre n'est pas parvenue à son —, 
Si litteræ perlalæ non sunt. Cic. || 
3° Ecrit ayant pour objot une demande, 
uno adhesion, etc,, et presente à qq. 
autorite. Libellus, 1, m. Cic. Codicilli, 
orum, m@. pl. Tac. 

2. ADRESSE, s. f. 1° Dortérité, 
habiloté du corps ou de l'intelligence. 
Sullertia, æ, f. Cic. Ars, artis, Î. Cic. 
: Adresse dans une chose, à faire 
une Ch., Sollertia in re. Cic. faciendi 
aliquid. Cic. — nalurelle à jouer 
toute espèce de rôles, Ad omnia natu- 
ralis ingenii dexteritas(atis),f. Liv. Tu 
as eu l'— d'attribuer à l'orateur.…, 
Artificio quodam consecutus es ul ora- 
tori traderes.…. Cic. Tour d'—, Præs- 
tigiæ, arum, f. pl. Cic. || 2° Ruse, 
finesso. Calliditas, atis, f. Cic. Astu- 
tia, æ, f. Cic. = User d'adresse, Con- 
silo grassari. Liv. Imaginer un tour 
d'—, Artificium excogitare. Cic. Faire 
un tour d'—, Aliquid vafre facëre. 
Cic. Jouer à qqn un tour d' —, Voy. 
Toon. Qui à de l'—, Avec —, Voy. 
ADRO.T, AUNOITEMENT. 

ADRESSE, ÉE, part. passé. 19 En- 
voyé. Missus, a, um (à qqn, ad aliquem). 
Cic. = Lettre adressée à Rome, Lit- 
terz Romam scripiz. Liv. Adressé de 
Dyrrachum, Dyrrachii datus (c.-à-d. 
remis au messager à Dyrrachium). 
Cic. Lettres adresstes par Philippe à 
Alexandre, Epistole Philippi ad 
Alerandrum. Cic. || 3° En pari. des 
pers. Envoyè avec recommandation. 
Transditus, a, um. Cæs. : Adressé el 
recommandé à qqn, Alicui (ransditus 
et commendatus. (æs. || 3° Qui porte 
l'adresse de. Inscriptus, a, um. Cic. 
: [Il lul une lettre adressée à son 
père, Legit epistolam inscriplam pa- 
tri suo. Cic. || 6° Profère, exprimé, 
manifesté. Adhibitus, a, um. Cic. Voy. 
le sniv. 40. 

ADRESSER, Y. act. 1° Envoyer 
(une pers. ou une ch.). Mittfre, 0, is, 
misi, Missum, act. (à qqn, alicui ou 
ad aliquem). Cic. : Adresser ane per- 
sonne à une autre, Aliquem alicui ou 
ad aliquem allegare, o, as, avi, atum. 
Cic. — à qqn une personne (en la re- 
commandant), Aliquem alicui tradëre, 
0, is, didi, ditum. Cic. — une lettre 
à qqn, Litleras ou Epistolam alicui 
ou ad aliquem milt®re. Cic. scribëre, o, 
is, scripsi, scriptum. Cic. ad aliquem 
dare, o, as, dedi, datum. Cie. — une 
lettre à Rome, de Dyrrachium, Lit- 
teras Romam scribére. Liv. Dyrrachii 
dare (c.-à-d. la confier au messager à 
Dyrrachium). Cic. [La lettre] que tu 
m'avais adressée aux ides de (Âvrier., 
Quam tu idibus februariis dederas. Cic. 
Adresser une invitation (par écrit) à 
gone Aliquem per litleras invitare. 
ic. — au sénat un rapport sur ce 
qui s'est passé, Rem geslam ad sena- 
tum perscribére. Cic. Ordinem rei 
gestæ ad senalum perferre, fero, fers, 
tuli, latum. Suet. || 4° Inscrire l’a- 


pellare, o, as, avi, atum. 
qui, or, Pris, locutus sum, dép. Cic. 
[Les vers} qu'il adresse à Flamininus, 
Quibus Flamininum affatur (affari, 
pas de {re pers., affaris, affatus sum, 
dép.). Cic. Adresser aux soldats de 
douces paroles, Milites blande appel- 
lare, Cic. Toi et Aibinovanus, vous 
ne vous êtes jamais adressé la pa- 
role, Nullus (ibi cum Albinuvano sermo 
unquam fuit. Cic. Adresser un dis- 
cours au peuple, Apud populum verba 
facëre, 0, is. feci, factum. Cic. — 
des questions à qqn, Aliquem inter- 
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dresse (sur une lettre): Adresser une 
lettre à qqn, Alicui epistolam inscri- 
bre, 0, is, scripsi, scriptum. Cic. 


Leltre qui est adressée au père, Epis- 


tola patri inscripla. Cie. l'aquet de 
lettres qui est adressé à Curius, Fas- 
ciculus qui est u Des Curio » inscrip- 
tus (c.-à-d. où sont écrits ces mots : 
Remets à Curius). Cic. || 8° Dire, 
caprimer, manifestor : Adresser à qqn 
es 
plaintes, Alicui preces, consolationem, 


rières, une consolalion, des 
uerelas adhibère, eo, es, bui, bitum. 
ic. — la parole à qqn, Aliquem ap- 
ic. allo- 


rogare, 0, as, avi, atum. Cic. — à 


qqn certaines questions, les mêmes 


uestions, Aliquem inlerrogare que- 
am. Cic. de iisdem rebus. Cic. Voy. 
QUESTION. — des reproches, des re- 
merciements, des vœux, un adieu 
VOy. REPUOCHE, ARMBUCIEMENT, EÙC. I 
4° Diriger, tourner : Adresser ses pas 
vers un lieu, Ad locum iter intendère, 
0, is, tendi, tentum. Liv. — ses coups 
au flanc, à la tète, Latus, Caput pe- 
tre, 0, is, ivi ou ii, itum. Cic. Voy. 
DIRIOEN. f 6o Neut. Tomber droit où 
l'on vise. Collineare, 0, as, s. parf., 
atum, n. Cic. Voy. nur. 

S'AONESSER, v. réf. 1° Aller trouver 
qqn (en gén.). (Ad aliquem ou Ali- 
quern) adire, e0, is, ivi où ii, ifum,n. 
et act. Cic. = S'adresser à qqn par 
leltre, par écrit, Aliquem adire per 
epistolam. Plaut. scripto. Tac. On as- 
sure qu'on s'adresse à lui par l'in- 
termédiaire d'un messager, Per nun- 
lium adirieum aiunt. Plaut. |} 20 Aller 
à qan pour lui demander son appui. 
(A aliquem ou Aliquem) adire, eo, is, 
tui ou tt, itum, neut. et act. Cic. (Ad 
aliquem) confugêre, io, is, fugi,s. sup., 
on. Cic. Opem ou Auzxilium (alicujus) 
implorare, 6, as, avi, alum. Cic. = 
S'adresser aux dieux, Deos adire. Cic. 
implorare. Cic. appellare, 0, 45, aui, 
atum. Cic. S'— aux juges, À d opem ju- 
dicum confugëre. Cic.S'— à la clèmence 
de qqn, Ad clementiam alicujus con- 
fugëre. Cic. Voy. 1° || 3° Aller 4 qqn 
pour le consultor. (atquem) consulëre, 
o,is, sului, sullum. Cic. : Personne 
ne s'adresse à un aruspice pour 5a- 
voir comment on doit vivre avec ses 
amis, Nemo haruspicem consulit, quern- 
admodum sit cum amicis vivendum. 
Liv. Les Athéniens se sont adressés 
à Apollon pour des affaires impor- 
tantes, Ad Arpollinem Athenienses de 
muoribus rebus retulerunt (referre, 
fero, fers, latum). Cic. Voy. CoNsuL- 
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Ten. || & Aller 4 qqn pour l'attaquer. 
(ALiquem) pelëre, 0, is, ivi on ii, itum. 
1°. appelére. (xs. : Qui oserait s'a- 
dresser a nn homme bien escurté? 
Quis amleat bene comitatum aggredi 
(ior, Eris, gressus sun, dép.)? Cic. || 
S'— à pins fort que soi, Cum valen- 
guure o, as, avi, afum, N. 

Cic. Je lui ferai voir à quelles gens 
il s'est adressé, Curabo sentiat ques 
alientarit (altenare, o, as, avi, atum). 
Phrd. || 6° Ane. Diriger ses pas, se diri- 
ger vers. (Ad locum, Ad aliquem) tler 
lendi, tentum. Liv. el 
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intenilëre, 0, is, e 
simpl. intendère, n. Cic. : [Là] où il 
s'adresse, où son chemin 8 —, où ses 
as s'adressent, Quo intendit. Cic. || 
b Adresser la parole à qqn. (Ali- 
uem) appellare, 0, as, avi, alum. 
ic. alloqui, or, ëris, cutus sum, dép. 
Cic. affari, pas de Îre pers., affans, 
aqaius sum, dép. Cic. : Nous nous 
adressons à nous-mêmes, Nusmet ip- 
308 alloguimur. Quint. || 7° Fig. Faire 
appel (à qq. sentiment) : S'adresser à 
la pilié, Alisericordiam implorare, 0, 
as, avi, atum. Cic. Afisericordiam 
commovêére conari, or, aris, aius sum. 
Cic. Miseralionem petère, o, is, ivi ou 
fi, tfum. PL-j. (en parlant d'un 
orateur) Miseralionibus uti (= user 
de mouvements palbétiques). Cic. 
Je m'adresserais à votre sensibilité, 
Sensus vestros implorarem. Cic. Je 
demanderais grâce en m'adressant 
aux secrèles pensées de voire cœur, 
Pelrem veniam ex inlimis vest(ris co- 
ilationibus. Cic. Je m'adresse à votre 
vyaulé puur vous prier de ne pas 
‘abandonner, Te oro, per tuam fidem, 
ne hanc deseras. Ter. || 6° Porter in- 
scrite l'adresse de qqn : Leltre qui s'a- 
dresse au père, Voÿ. ADREsSER 20. || 
7° Concerner, convenir à. (Ad aliquem, 
Ad rem) perlinére, eo, es, linui, s. sup., 
u., OU spéclare, o, as, avi, afum, n. 
Cic. = À qui s'adresse le soupçon, Ad 
quem suspicio pertinet. Cic. Un pareil 
Soapcon ne sanrail s'adresser à cel 
bowume, {n hunc hAominem ista suspi- 
cio non cadil (cadre, o, cecidi, ca- 
sum, N.). Cic. L'outrage s'adresse à 
t plus grande partie des citoyens, 
Contumelia ad marimom partem ci- 
vium convenil (convenure, 10, veni, 
veium, D.) Cic. || 8 Etre dirigè 
contre. (Jn aliquem) conjici, tor, ëris, 
Jeclus sum, ou intendi, or, #ris, ten- 
fus sum, pass. Cic. (In aliquem ou 
Alicut) inferri, feror, ferris, illatus 
sum, pass, Cic. : [le sais] que ce 
nest pas la première fois que ce 
soupçon s'adresse à Capiton, Non 
hanc suspicionem nunc prinum in 
Cayitonew cenferri. Cie, 
ADRIA, +. de la Gaule cisalpine (Vé- 
nôlie). Hadria, æ,f. Liv. 
ADRIATIQUE (uen). grand golfe 
de la Mediterranee, Hadranum (i) 
niare (is). n. Cic. Mare Maudrraticum, n. 
Suet. Plin. Sen. eLsimul. Halriaticum, 
f, n. Cat. fadriaticus (i) sinus (üs), 
&, Liv. Superum mare, n. Cic. Liv. 
ADRIEX, nom d'homme. Hadrianus, 
{, &, Spart, 
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ADROIT, orre,, adj. 4° En b. part. 
Qui a de la dextérilé, de l'habileté (au 
r. et ao fig. Svllers, gén. eriis 
A erti, rar. erte). Cic. Callidus, a, 
un. Cie. : Adroit à fatre qq. cb. 
Sollers in re faciendä. Cic. ad rem fa- 
ciendam. Sen. — à discuter ou dans 
la discussion, Callidus in disputand. 
Quint. — à persuader, Persuadendi 
artfez (gén. ficis). Quint, — à sur- 
prendre un adversaire, In capiendo 
adversario versutus, Cic. — à faire 
verser des larmes, Movendarum la- 
crimarum peritus. Pl.-ÿ. Fort — à 
gonverner, fegendæ reipublicæ (au 
gén.) scientissimus. Cic. || En tourn. 
par l'adv. : Etre adroit à se procurer 
qg. ch., Aliquid sollerier consequi. 
de. Etre — à parler, Callide dicëre. 
Cic. j} En parl. des ch. : Prucédé fort 
adroit, Callidissimum artificium. Cic. 
Maios adroites, Artifices manus. Ov. 
| 20 En m. part. Rusé, astucieux. Cal- 
idus ou Versutus ou Aslutus, a, um. 
Cic. Vafer, fra, frum. Cic. Subilolus, 
a, um. Cic. : Adruit à tromper, Ad 
(raudem callidus. Cic. acutus. Nep. — 

corrompre, Ad corrumpendum arli- 


(ez (gén. ficis). cic. — à circonvenir 
es grands, à semer la haine, Artifer 
ad caplandos supericres. Sen. serende 
invidiæ (au gén.). Tac. — à contrefaire 
la vertu, Fingendis virtulibus subdo- 
lus. Tac. — à lancer l'outrage, In 
contumelias ingeniosus. Sen. || En 
tourn. par l'adv. : Etre adroit à dis- 
simuler ses vices, Vitia sua callide 
occultare. Sall. || En parl. des cb. : 
Questions fort adroiles, Vaferrimz 
inferrogaliones. Sen. Langage adroil, 
Subdola oratio. Cæs. Hésitation 
adroite, Callida eunctatio. Suet. 

ADROITEMENT, adv. 1° En b. 
part. Avec doxterite, habileté. Sollerter. 
Cic. Callide. Cic. || 2° En mauv. part. 
Avec ruse, astuce. Cailide. Sall. Ver- 
sule. Cic. Astute. Cic. Vafre. Cic. 

ADRUMETE, v. de la Byzacône. 
Adrumelum, i, n. Czs. || (Qui est] 
d'Adrumète, Adrumelinus, a, um. 
Hirt. 

ADULATEUR, 5. m. 1° Vil flat- 
teur. Adulator, oris, m. Ad fer. 
Quint. Assentalor, m. Cic. Voy. FLAT- 
Ton. J AOULATRICE, 5. f. Assentatrir, 
icis, f. Plaut. l 20 Adj. ADOLATEUR, 
TRICE. Qui sent l'adulation. À dulatorius, 
a, um. Tac. : Langage adulateur, Pa- 
roles adulatrices, Adulantia verba. 
PL.-j. Assentationes, um, f. pl. Cic. 
Prèter l'oreille aux discours adula- 
teurs, Patefacére aures assentatonibus 
(= aux adulateurs), Cic. 

ADULATION, s. f. Basse flatterie. 
Adulatio ou Assentalio, onis, £. Cic. 
VOy. FLATTRME. 

ADULATRICE, subst. et adj., f. 
Voy. aooLaTEuR 4° et 2e, 

ADULE, £$E, part. passé. Voy. 
FLATTÉ. 

ADULER, v. act, Flatter basse- 
ment Adulari, or, aris, atus sum, 
dep. Cic. Assentari, dép. Cic. : Ado- 
ler ag, Adulari aliquem. Cic. Liv. 
Col. Sen. Tac. alicui. Nep. Liv. Quint. 
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Curt. Tac. Assentari alicui. Cic. Voy. 
FLATTER. 

ADULTE, adj. 1° Qqf. Parvenu à 
l'adolescence. Adultus, a, um. Suet. = 
Garçun adulte, Adultä ætale puer. 
Cie. | 20 Plus souv. Parvenu à cette 

eriode de la vie qui est comprise entre 
‘adolesconce et la vieillesse. l’ubes, pén. 
eris (abl. s. ere; gén. plur. erum; 
manque des cas en ia). Cic. Nep. 
Lin, : Déjà grand et presque adulte, 
Adultus jam et pæne pubes. Cic. Jus- 
u’à l'âge —, Ad puberem ælatem. Liv. . 
Dès qu'ils sont devenus adultes, Si- 
mul ac juvenes esse cæperunt. Cic. || 
Subit. Les adultes, Puberes, erum, m. 
l. Cæs. Tous les adultes de l'Italie, 
mnis Jlaliæe pubes (gén. is, subst. 
f. s.) Cie. || 3° En parl. des plantes, 
des animaux. Qui a pris sa croissance. 
Adultus, a, um. Plin. 

ADULTÉRATION, s. f. Action de 
gaters de fausser. Adullerntio, onis, 
. Plin. Adulterium, ü, n. Plin. 

1. ADULTÈRE, adj. Qui viole la 
foi conjugale. Adulter, era, erum. Cic. 
: Un homme adultère, ou, s. m. Un 
adultère, À dulter, err, m. Cic. Femme 
—, Adultera, 2,1. Hor. 

2. ADULTFRE, 5. m. Violation 
de la foi conjugale. Adultertum, ii, n. 
Cic. : Comuwnettre un adultère, Adult 
terium comimillère, 0, is, misi, mis- 
sum. Quint. Commettre un — avec 
une femme mariee, avec un jenne 
Grec, Malronam adulterare, 0, as, avi, 
atum. Suet. In urorem alrenam adul- 
terium commiti®re. Dig. Cum Græco 
adolescente adulterare, 0. Just. Né 
d'un —, Fruit d'un —, Voy. aADuL- 
TÉRIN. , 

ADULTERE, Ée, part. el ad]. 
Adulteratus, a, um. Plin. Adulteri- 
nus. (ic. Plin. 

ADULTFRER, v. act. Altérer, fal- 
sifier. Adulterare ou Viliare, 0, as, 
avi, atum, art, Cic. 

ADULTERIN, NE, adj. Né d’adul- 
tère. Adulierinus, a, um. Plin. : Les 
enfants adultérins, ou, s. m. pl. Les 
adultérins, Liberi adulterino sanguine 
nali. Plin. 

ADUSTE, adj. Brûlé oo Qui semble 
avoir ete brûlé. Adustus, a, un. Cels. 
Liv. 

ADUSTION, 8. f. T. de méd. Cau- 
térisation, brûlure. Adustio, onis, f. 
Plin. 

ADVENIN Où AVENIR, Ÿ. D. Àr- 
river par hasard (ne g'empluic qu'aux 
3es pers.). En gén. : Evenire, vénit, 
vénit, ventum, n. Cic. Freri, fit, fac- 
tum est, pass. Cic. Pour marquer un 
événement malheureux : Accütfre, it, 
il, 8. sup., n. Cic. Puur marquer un 
événement heureux : Cuntingère, 
tingal, ligil, 5. sup., n. Cic. : Ad- 
vienne que pourra, Pint quidlibet. 
Cic. J'avouerai, guoi qu'il en doive 
advenir, il en adviendra ce qu'il pour- 
ra, advienne que puurra, L'tcunque 
res Casura es{, fatebor. Tac. Voy. an- 
RIVER. 

_ ADVENTICE, adj. Qui n'est nas 
naturellement dans une chose, qui y 


ADVER 


survient du dehors. Aduenticius, a, um. 
ic. 

ADVENTIF, IVB, adj. Qui s'ajoute 
par extraordinaire, qui est do surcroit. 
Advenricius, a, um. Cic. 

ADV\ERDE, $. @.T. de gram. Une 
des parties du discours. Aduerbium, it, 
D. Quint. 

ADVERNDIAL, ALB, adj. T. de 
gram. Qui ticnt de l'advorbo. Adverbia- 
lis, m.f.. e, n. Prisc. 

ADVERRIALEMENT, adv. T. de 
gram. D'une manière adverbiale. Ad- 
verbraliter. Diom. 

ADVERSAIRE, $. m. 1° En gén. 
Celui qui s'oppose, qui lutte contre. 
Adversarius, ti, in. (et, s'il se rap- 
porte à un nom fémiain, Aduersa- 
ria, æ,f.). Cic. = Avoir qqn pour 
adversaire, pour — politique, [ja- 
bére aliguem adversum. Sull. adver- 
sarium in ndiministrandä repubhcä. 
Nep. Ayant pour — le parti des 
grands, Adrersante factivne voplima- 
tium. Suet. Tu as en elle un redou- 
table —, Est tibi gravis adrersaria. 
Cic. Etre l'— de qqn, Alicui adver- 
sari, or, aris, atus sum, dép. Cic. 
Ceux qui depuis longtemps étaient 
les adversaires de César, Qui vetcres 
inimicitias cum Cæsare gerebant (ge- 
rêre, 0, is, gessi, gestum). Cæs. Etre 
l'— de la paix, À puce abhorrère, eo, 
es. horrui, s. sup., n. Cæs. || 29 Ce- 
lui qui parle contre. Adrersarius, ti, 
m. Quint. (et, s'il se rapporte à nn 
nom féminin, Adversaria, æ, f. Cic.) 
: Etre l'adversaire (dans une discus- 
sion), Contra dispulure, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Etre l'— (au barreau), 
Ex advuerso dicëre, o, is, diri, dic- 
fum, 0. Quint. Etre l'— de qqn. 
Contra aliquem dicëre, n. Cic. L'— 
d'une loi, Legis dissuasor (oris), m. 
Cic. Etre l'— d'une loi, Legem dis- 
suailêre, 60, es, suasi, Suasum. Cic. 
Elnquence — de l'innocence, Facultas 
dicendi adversa innucentiæ (au dat) 
Quint. Renverser les arguments de 
l'—, Aduersaria (s.-e. argumenta) 
everlëre. Cic. Les bancs des adver- 
saires, Adrersa subsellia. Quint. 

ADVERSATIF, IE, adj. T. de 
gram. Qui marque une opposition. A d- 
versalivus, &, um. Prisc. : Conjonc- 
tions adversatives, Conjunctiones ad- 
versatinæ. Prise. 

ADVERSE, adj. Contraire, opposé, 
Aduersus, a, um. Cic. Arverenrius. 
Cic. = Fortune adverse, Aduersa for- 
tuna. Cic. Partie —, Pars adversa. 
Quint. Avucat —, Advocatus parlis 
adversz. Quint. 

ADYERSITÉ, s. f. 10 Situation de 
celui qui eprouve les riguours du sort. 
Adversa (æ) fortuna (æ), f. Cic. For- 
(una afflicta où mala ou misera ou 
acerba, f. Cic. Adversz |[arum) res 
(rerum), f. pl. Cic. Aiseria, 2, f. 5. 
et mieux Diseriz, arum, f. pl. Cic. 
Etre dans l'adversité, In miseriis 
versari. Cic. In miseriä esse. Cic. In 
calamitate esse. Sall. Tomber dans 
l'—, In miserias inciiëre. Cic. Dans 
\'—, In asperis temporibus. Cic. Se- 


sage à l'air. Voy. 


AERIF 


courir qqn dans l'—, Res aduersas 
alicujus sublevare. Cic. Je ne sais 
rien refuser à ceux qui sont dans l'— 
diseris nihil negurr possum. Cic. ] 
20 Evenement malheureux, accident. 
Malun, 1, n. Cic. Calamitas, atis, 
f. Cic. : Aucune adversité, Nihil ad- 
versi. Cic. Une grande —, Magnum 
malum. Cic. An milieu de ces adver- 
sités, In his asperitatibus rerum. Cic. 
Il VOY. MALHEUR, MALHEURNEUX. 

ÆGOS-POTAMOS, ficuve de la 
Chersonèse de Thraco. Ægos flumen, 
gén. Ægos fluminis, dat. Ægos flu- 
mini, elc. 0. Nep. = À la bataille 
a/Egos-Polamos, Apud Ægos flumen. 

cp, , 

AËRE, és, part. et adj. 1° Où l’air 
pénôtre, circule, se renouvelle. Per- 
flabulis, m.f., e, 0. Pal. Quo spiritus 
pervenit. Varr. = Etre aéré, Perfla- 
tum habère, eo, es, bui, bitum. Plin. 
Perflatus capêre, 10, is, cepr, captum. 
Col. Perflatus ou Afflatus audmuttëre, 
0, is, misi, missum. Plin. [La galerie] 
est aéree du côté de l’ouest, Favonivs 
acciprl (accipére, 10, cepi, ceptum) 
transmitliique (— recoit et laisse 
passer les vents d'ouest). Pl.-. Pour 
que l'aire puisse être aérée, Ut aream 
ventus possil perflare (perflo, as, avi, 
atum). Varr. Ils aiment mieux que 
les greniers soient aérés de tous cô- 
tés, Malunt granaria undique perfari. 
Plin. || 2° Situé en bel air, en grand 
air = Etre aéré, Esse ({n) loco perfla- 
bili. Pall. || 8° Exposé à l'air (en parl. 
des grains). Afflatu refrigeratus, a, 
um. Vitr. 

AERER, v. act. 10 Donner de l’air à. 
Perflure, 0, as, avi, atum, act. Varr. 
s1ls ont soin d'aérer les fruiteries, 
Curunt ut oporothecæ perflentur. Varr. 
Dn côté où l'on peut l'— le plus 
facilement, Eä parte unde commodis- 
sime perflari polest. Varr. — de 
temps eu temps les infirmeries, Vale- 
{ulinaria ïidentidem aperire, 10, is, 
perui, pertum. Col. Les feadtres 
étant ouvertes de manière à — un 
peu (l'appartement), Fenestris paten- 
libus sic ut perflatus aliquis accedat 
(accedgre, 0, 1S, Cessi, CessumM, D.). 

els. || 2° Exposer 4 l'air (qq. sub- 
stance). Ventilare, 0, as, avi, afum, 
act. Varr. Plin. || Voy. aËRé. 

AEËRIEN, ENNE, adj. 1° Qui est 
d'air, qui appartient 4 l'air. Aerius, 
u, um, Cic. f 20 Qui est de la nature 
do l'air, Flabilis, m. f., e, n. Cic. = fl 
a représenté les dieux comme trans- 
parents et aériens, Deos induxit per- 
ucidos et perfabiles. Cic. | 8° Fig. 
Leger, subtil comme l'air, fn. Tenuissi- 
mus, a, um. Cic. Ou. = Tissu aérien, 
Nebula linea on Ventus tertilis (— 
nuage de lin, air tissé), Laber. ap. 
Petr. || 4° Qui vit dans l'air; qui s'élève 
au plus haut des airs. Aertius, a, um. 
Cic. Virg. || 6° T. d'anat. Qui sert do 
passage à l'air = Voies aériennes, 
Conduits aériens, Spirandi meatus, 
(üs), m. 8. Plin. 

AËRIFERE, adj: Qui sert de pas- 
e précéd. 50. 


Comis ou Affabilis, w. f., e, 0. 
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AÉRIFORME, adj. Qui est de la 


nature de l'air. Voy. AÉRIEN 20. 


AËROLITILE, 3. @. Pierre tombèe 


du ciol. Lupis (idis) de cælo lupsus {i), 
m. D'apr. Virg. : Il tomha un aéro- 
lithe, Lapis de cælo cecidit (cadère, 
0, is, casum, 0.). Liv. Il tombe des 
aérolithes, De cælo lapidat ilnpidare, 
avit, alum, n. impers.). Liv. Lapidi- 
bus pluit : 

0. impers À. 


luëre, prés. el parf. pluit, 


Liv. 
AFFABILITÉE, 8. f. Qualité de 


celui qui reçoit et écoute avec bienveil- 
lanco. Comitas ou Affabilitas ou Fa- 
cilitas, atis, f. Cic. = Aabilité avec, 


envers, pour qqn, Comitas in aliquem. 
Tac. Avec —, VOy. ARFADLEMENT. 
AFFABLE, adj. Qui a de l'affabilité. 
Cic. 
Commodus, a, um. Cic. = Affable en 
lout, dans tous 3es discours, Comis 


omnibus in rebus. Cic. Affabalis in 
omnt sermone. Cic. — à, avec. envers 


qqn, Comis erga aliquem. Cic. in ali- 
quem. Hour. alicur. Plaut. Affabilis 
alicui. Cie. Commodus alicui. Hor. 
Manières affables, VOy. APFABILITÉ. 
D'une manière affable, Voy. le suiv. 
AFFABLEMENT, adv. Avec affa- 
bilite. Comuter. Cic. Benigne. Cic. Affa- 
diliter. Macr. 
AFFADULATION, 8. f, Moralité 
d’uno fable. A ffnbulatio, onis, [. Prisc. 
AFFADI, 16, adj. 1° Pr. Devenu 
face. Gustu hebes, (gén. elis.) Col. 
Iners, gén. ertis. Plin. Sine sapore. 
Plin. : Saveur afadie, Obtusus sapor. 
Pall. Viande —, ffebes caro. Plin. 
Vin —, Vinum infirmi saporis. Col. 
1 20 Fig. Qui manque de sel, do pi- 
quant, de force. Insulsus, a, um. Cic. 
Frigidus. Cic. : Dont le sel (la plai- 
santerie) est parfois affadi, In salibus 
aliquando frigidus. Quint. Style —, 
Mollis et enervata oratio. Cic. Air —, 
Vultus languidus. Quint. Grâce af- 
fadie, Suaritas decocta. Cic. Affadi 
ar l'affectation, Putidus, 48, um. Cic. 
(3e Degoûté. Fastidiens, gén. entis. 
en. : Estomac, Cœur affadi, Stoma- 
chus fastidiens. Sen. obtusus. Pi.-j. 
AFFADIR, v. act. 4° Pr. Rendre 
fade. (Alicujus rei) saporem obtun- 
dëre, 0, is, tudi, fusum. Pal. (Ali 
quid) hebetare, o, as, avi, atum. Plin. 
: Cet accident affadit le vin. NT 
S'arraoin. || 2° Fig. Oter le sel, le 
piquant : Affadir l'éloquence, Ora- 
liunem mollem teneramque reddère, 0, 
is, reddidi, redditum. Cie. — les 
sentiments, Affectuum vires diluëre, 
o, is, lui, lutum. Quint. — les esprits, 
Animis languorem afferre, fero. fers, 
attuli, allatum. Cic. La satiété affadit 
les plaisirs. No. S'arraoin. || 3° Pr. 
et Fig. Causer le degoût. (Alicui) fas- 
tidium afferre, fero, fers, attuli, alla- 
tum. Quint. ferre. Quint. movëre, e0, 
es, movi, molum. Quint. parëre, io, 
is, peperi, partum (pariturus). Plin. 
: Le miel afadit le cœur, ou simpl. 
afladit, Mel fastidium creat (creure, 
o, avi, atum). Plin. L n'y a pas de 
laisir dont l'usage conttauel n'af- 
adisse, Nulla est volupias que non 
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blessés] quand ils s'affaiblissenl, Cum 
corpore debililantur, Cic. Sa santé 
S'araiblit, Corpore languescit (lan- 
guescêre, 0, gui, S. sup., n.). Cic. 
Les forces s'affaiblissent (en gén.), 
Vires deficiunt (defic®re, io, feci, fec- 
lum, n.). Cie. ou l'elfet de l'âge), 
Vires consencscuni (consenesc"re, 0, Se- 
nui, s. sup., n.). Cie. Mes forces S —, 
Vires me deficiunt, act. Cæs. À viri- 
bus deficior, pass. Cæs. S'afaiblir 
(ea parl. de l'esprit), UÜbtundi, or, 
#ris, lusus sum, pass. Cic. Se fran- 
gère (o, is, froi. fractum). Cic. La 
mémoire s'affaiblit, commence à s'af- 
faiblir, Memoria minuitur (minui, 
or, #ris, minulus sum, pass.). Cic. 
labat (labare, o, avi, atum, n.). Liv. 
La vue s'affaiblit, Oculi hebescunt 
{hebescère, o, is,s. parf. ni sup., n.). 
Suet. Acies oculi hebetescit, n. Cels. 
La chaleur, Le froid s'—, Calor, Fri- 
que se frangil. Cic. Le vin s'est affai- 
li par l'effet du temps, Vetustate vi- 
num evanuil (evanescère, 0, ts, S. SUP., 
n.). Cic. Quand la douleur s'est af- 
faiblie, Ubi dolor se remisit (remit- 
iPre, o, is, missum). Cels. La maladie 
s'aflaiblit, Morbus senescil (senes- 
cêre, 0, nui, s. sup., n.). Cic. La 
barne s'—, fnvidia consenescit. Cic. 
J'ai va notre espoir s'afaiblir, Vidi 
spem nosfram extenuari. Cic. Leur 
souvenir s'est insensiblement affaibli, 
Eorum memoria sensim obscurata est. 
Cic. Réputation qui s'affablit, Laus 
senescens. Cic. Qu'Annibal voit s’af- 
faiblir sa renommée el ses forces, 
Haunibalem et famä et viribus sene- 
scère. Liv. Les images s'affarhlissent 
par les lenteurs de la composition, 
Morä stili imagines refrigescuut (re- 
frigesrPre, 0, friri, s. sup., n.). Quint. 

AFFAIBLISSANT, part. prés. 
d'AFFAINLIR. VOy. ce v. | APPAIDLIS- 
SANT, ANTE, adj. Qui affaiblit le corps. 
Qu quz, quod corpus facit infirmius. 
ic 


assiduitale fastidium pariat. Plin. | Frangère, o, ts, fregi, fractum, act. 
AFFADA, V. D. C. S'arFaDIn. Cic. Infringère, o, is, fregi, fractum, 
S'arrabin, v. réf. Devenir fade = | act. Cic. Comminugre, 0, ?$, minuT, 
Par suile de cet accident le vin s'affa- | minutum, act. Cic. : Affaiblir des 
dit, Mac calamitate (vini) sapor de- | aations, Natior.es gore Cic. — 
erit (leperire, eo, is, ii, s. sup., n.). [les Samnites, Res Samnitium infrin- 
lin. La saomure s'— par l'effet dn | gère. Liv. — la puissance des Lacé- 
temps, Vetistate salsamentum evanes- | démoniens, Opes Lacedæmoniorum con- 
cif (evanesctre, 0, nui, 8. sup., n.). | culère, io, is, CuSsi, cussum. Nep. — 
Cic. |] Fig. Les plaisirs s'affadissent | Viriathe, Viriathum comminuëre. Liv. 
or la satiété, Voluptates satietate | || 4° Diminuer le nombre : Alfaiblir 
nguescunt (languescére, 0, gui, 8.|ses forces, Copies imminuëre, 0, ts, 
sup., n.). PL-j. minui, minufum. Cic. — son cen- 
AFFADISSANT, part. prés. d'ar-|tre, Mfediam aciem ezxlenuare, 0, as, 
FADIR, VOy. ce v. | AFFADISSANT, | avi, alum. Liv. Légion aflaiblie par 
ane, adj. 1° Qui affadit. Fastidiosus, | les combats, Legio preliis aftenuata. 
a, um. Pl.-j, : Odeur affadissante, | Cæs. || 6° Diminuer l'intensité, la force 
Fastidiendus odor. Plin. |} 2° Qui dé- | (d'une ch.) : Allaiblir une maladie, 
plait. Molestus, a, um. Cic. Morbum extenuare, o, as, avi, alum. 
AFFADISSEMENT, $. m@. Effet] Plin. — l'amertume, Amaritudinen 
que uit la fadeur. Fastidiun, ii, | hebelare, o, as, avi, atum. Plin. — le 
0. Plin. Quint. : Le sel relève l'affa- | vin, Vinum frangère, o, is, fs 
dissement causé par les cboses fractum. Plin, Le temps afaiblil 
douces, Przdulaium fastidium salle vin, Velustate vinum evanescil 
temperat. Plin. Sans — de cœur, | (evancsc®re, 0, vanui, s. Sup., n.). 
Sine nausrä. Plin. ic. Affaiblir le poison, Venenum 
AFFAIDILEUR, v, acl. 4° Diminuer | hcbetare. Plin. — une teinte, les 
les forces physiques ou morales. Debi- | couleurs, Colorem diluËre, o, is, lui, 
litare, o, as, avi, atum, acl. Cic.|lutum. Plin. Colores emollire, io, is, 
Encroare, act. Cic. Liv. [Mebetare, | mollivi, mollitum. Plin, || 6° Fig. 
act. Cels, Suet. Vires (alicujus) de-| Amoindrir. Debilitare, o, as, avi, 
minuëre, 0, is, nui, nufum. (zs, fran- | atum, act. Cic. Înfirmare, acl. Cic. 
gere 0, 8, fregi, fractum. Cic. De- | Eztenuare, act. Cic. Minuëre ou [m- 
item {m.f., e, n.) facëre, io, ts, feci, | minuÿre, 0, is, minui, minulum, act. 
fuctum. Cic. Infrnum (m.n., am, f.) | Cic. = Affaiblir l'espoir, Spem debili- 
factre. Cic. : La vieillesse alfaiblit le | are. Cic. — le chagrin, Ægritudi- 
Curps, Senectus infiruius corpus facil. | nem oblundAre, 0, is, tudi, lusum. 
Cic. L'inaction — le corps, Ignavia | Cie. — mon crédit, le credil de qqn, 
corpus hebctai. Cels. (Claude) aMaibli | Aliquid de me auctoritate deriphre 
d'esprit el de corps, (Claudius) animo | io, îs, ripui, reptum. Cic. Auctori- 
et corpure hebrtato. Suet. — par le vin | tatem alicujus diluÿre, o, is, lui, 
el les veilles, Vino vigiliisque langui- | lutum. Sen. — l'autorité d'un témoin, 
dus. Cic. Les festins affaiblirent tes | de Cotta, Testis fidem infirmare. Cic. 
corps el.les esprits. Epulæe encrvave- | Cullæ auctorititem detrahfre, 0, ts. 
runt Curpera uumusque. Liv, Celte | {ram, iractum. Quint. Je crains que 
éduralin. affablit  enmylètement | l'âge n'aMaiblisse l'oratenr, Metuo ne 
l'esprit et le rurps, Ma educutio ner- | oralor seneciute languescat (langues- 
vos Omnes el mentis é{ copuris fran- | cËre, 0, is, qui, s. sup., n.). Cic. 
gif. Quint. Le plaisir — toute vi- | Affaiblir des vers, Debilitare ver- 
ueur, Omne rubur voluptas emollit | sus. Cic. — les pensées, les senh- 
emollire, io, mollint, mollitum). Sen. | ments, Sententias delumbare, o, as, 
Tu as été aMabli par Îs diète, LaÏs. parf., atum. Cic. Affectuum vires 
dièle l'a —, Inediâ consumplns es | dilufre. Quint. — (rabaisser) le me- 
ass. de consimËre, 0, is, sumpsi). | rte de l'écrivain, De eo qui scripsit 
ic. La diselle avait — les soldats, | detrahËre aliquid. Cic. — l'accusa- 
Milirum vires invpiu deminuerat. Cæs. | tivn, Crimen ertenuare. Cic. L'affir- 
Mon espril.n'esl pornt —, Mihi mens | mation des adversaires est affaibtie, 
intrgru est, Cic. Aflaiblir l'intelli. | Adversariorum confirmatio diluitur 
Fence, Mentem vôlundËre, 0, is, twh, | ou infrmatur. Cic. Affaiblir l'objec- 
fusum. Cic. — le courage, Forfitudi- | tion de l'adversaire, Objectum ab ad- 
nem dehililare. Cic., — le courage des | versario elevare, 0, as, s. parf., atum. 
enneibis, Animos hostium infringére, | Cic. — les soupçons, l'évidence, Ele- 
0, 18, fregi, fraciwm. Liv. Le cou- | vare suspiciones, perspicuitatem. Cic. 
rage nest pas affaibli, Virtus non ||} 7° Diminuer le poids ou le titre des 
est imminuta, Cic. f 20 Diminuer la | monnaies. Voy, ALTÉREn. 
vigueur, la sante, la finesse d'un organe. |  Arraïëlin, v: n. Dovonir plus fai- 
Heberare, o, a8, avi, afum, act. Plin. | ble = Je n'ai pas voulu lasser affaiblir 
Obiundbre, 0, 1, fudi, tusum, act. | l'esprit des jeunes gens, Nolui ado- 
Plin. : Affaiblir la vue, Aciem ocu- | lesrentium ingenia obtundi. Cic. Nous 
lorum obiund?re où hehetare. Plin. — | taissuns — leur autorité, Patimur 
l'ouie, Andrfumn obtundère. Plin. Au-|'aciem horum aucioritatis kebescire. 
res hebetare. lels, — l'estumac, Sto- | Cic. Vay. le suiv. ‘ 
machum infestare, Plin. — ls voix, S'arrainiin, v. réf. Dovenir plus 
Vocem oblundëre. Cie, || 89 Diminuer | faible. Lebilitari, or, aris, atus sum, 
puissance (d'un peuple, d'un chef). | pass. Cic. Eztenuari, pass. Cic. : [Les 


AFPAIDLISSE3MENT, 8. m. Dimi- 
nution de forces (pr. et fig.). Debili- 
tatio, onis, f. Cic. S'expr. souv. par 
un verbe : Affaiblissement physique, 
Virium defectio. Cic. — de la. santé, 
Valetudinis imbecillitas (atis), f. Cic. 
confecrio (onis), f. fort. ap. Non. — 
de la vue, Oculorum hebetalto. Plin. 
emfirmitas, {. Pl.j, — de la maladie, 
Surbi remissio, [. Cic. — de la lu- 
mière, Luminis deminutio, f. Cic. — 
du courage, Animi debilitatio ou ab- 
jectio, f. Cic. — du caractère, Animi 
remissio, f. Cic. — de la dignité, 
Dignitatis imminutio. Cie. Malgré l'— 
des forres, Quamuis vires defecerint. 
Cic. Dès l'— de la douleur, Ubi do- 
lor se remisit. Cels. Voy. S'arrainuin. 

AFFAIRE, 8. Î. 1° Chose à faire, 
occupation, soin, fonction, devoir. Ne- 
gotium, ii, N. Cie. es, rei, f. Cic. » 
Petite affaire, Negotiolum, i, n. Cic. 
En faisant ses affaires, Jnter res 
agendas. Suel. Jours consacrés aux 
—, Dies rerum agendarum. Sen. {1 eat 
ua temps pour lea — el un autre 
pour le-repos, Aliud agendi tempus, 
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Miud quiescendi. Cic. Allant chacun 
où les appelaient leurs —, Euntes 
qua quenique SUOTUM USUUM CAUSE 
erebant. Liv. fs font eux-mêmes 
eur marché, ce qui élail autrefois 
l'affaire des parasites, {psi obsunant, 
uæz parusilarum ane eral provincia. 
Plaut. Tu es débarrassé de toutes tes 
affaires, Te erpedisii ab omni occu- 
atiune. Cic. N'avour pas d'—, Nihil 
habëre negotii. Cic. Negotio vacare. 
Cie. I n'a pas d'—, Îlh nikil est 
rei quod gerat. Cic. Etre libre de 
toule affaire, Soluio liberoque animo 
esse, Cic. Le tourbillon des allaires, 
Officiorum vorlices (pl. de vortex, m.). 
Sen. Préoccupaliun, Pensée d'—, 
Negotiosa coguialio. Cels. Accablé, 
Etre acrablé d'—, Vox. AFFAIRÉ. || 
LocoTions mVERSES : [Cela] est l'af- 
faire de plusieurs jonrs, de cinq 
journées de travail, Est opus dierum 
mullurum. Cæs. Quinque operas oc- 
cupat (occupare, 0, avi, a{um), Où pos- 
tulat, ou desiderat, Ou exigil (exi- 
gère, 0, egi, actum). Col. C'était l'— 
d'un jour, Unius erat negolium diei. 
Cæs. [Ce labuur] est l'— de trente 
journées de travail, Trigin(a operis 
conficrtur (confici, ior, ris, fectus sum, 
pass.). Col. La séparation de l'âme el 
du corps est l'— d'un instant, Antini 
discessus a corpore fit ad punuctim lem- 
poris. Cic. [| J'ai — au forum, Mihi 
est ad forum negotium. Plaut. Qui est 
en —, Occupatus, a, um. Cic. Avoir 
— à, avec qqn, Voy. 3°. || Etre à 
son —, dlunere suo ou Officte funygi, 
dép. Cic. | Faire sun — d'une ch. 
(s'en charger, en répondre), Rem sibi 
suscipère, to, is, cepi, ceplum, Cic. 
J'en fais mon —, În me (à l'acc.) reci- 
pio. Cic. || [Eux] dont c'est l'unique 
—, Quorum est opus hoc unum. Cic. 
B y a des gens dont l'unique — est 
de célébrer, Sunt quibus unum opus 
est celebrare.. Ilor. Tun salut est mun 
unique —, Nihil laburo nisi ut satvus 
sis. Cic. Ces études doivent être notre 
unique —, In his studüis nubts omnis 
opera et cura ponenda »st. Cic. || La 
connaissance de cette chose est l'— 
du sénat (le regarde, le ,onrerne, 
Notio de ea re ad senatum pertinel 
(pertes eo, nui, S. sup., a): 
tu, || C'est mon — (c'est à moi de 
voir, d'aviser), £go videro. Ter. 
C'est l'— de mes amis, Auwnici vide- 
rint. Pl.-j,. Mais c'est sun —, Sed 
ipse videril. Cir. Quant à rela, c'est 
l'— de Crgar, De hoc Cæsur viderit. 
Cic. || L'— d'un sage (sun devuir, sun 
rôle), Officium munusque saprentis. 
£ic. C'est ton —, Tuum est hoc mu- 
nus. Cic. C'est l'— des grands de rt- 
sister…, Afunns est principum restst®- 
re. Cic. C'est l'— d'un jeune homwe 
de respecler.…, Est adolescentis ve- 


reri.… Cic. C'est ton — de vair… 
Tuum est vidére. Cic. Vuy. 40. | 
2 Parlic. Operation commerciale, 


transaction, mañche, negoce. Neguttum, 
ii, n. Cic. Res, rei, [. Cie. = Teruiner 
une affaire, Negotium conficére. Cic. 
Faire — avec qqn, Rem cum aliquo 


dehelle, Mercature, si tenuis est. Cic. 
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transigëre. Cic. Faire des affairesavec, 
Avoir des rapports d'— avec qqn, 
Nes ou Raliones cum aliquo contra- 
hëre. Cic. Faire des —, Etre dans les 
—, Negoliari, or, aris, atus sum, dép. 
Cic. Mercaturas facëre. Cie. Il a dans 
la province des — considérables et 
forl claires, Ampla el erpedita negotia 
in tua provinciä habet. Cic. Les —, 

uand on les fait sur une petite 


Bonne affaire pour Verrès, Res ques- 
tuosa Verri. Cic. Affaires qui vont 
bien, qui sont bonnes, Quwestuosa 
mercatura. Cic. Faire une bonne af- 
faire (en parl. de l'acheteur), Bee 
emêre, 0, is,.emi, emplum. Cic. (en 
parl. du vendeur), Bene vend£re, 0, is, 
didi, ditum. Plaut, Rêgle avec lui 
l'— des colonnes, Confic® cum illo de 
columnis. Cie. Facile en affaires, Com- 
merci0 facilis. Liv. Celui qui fait des 
—, Agent d'—, Negolicrum confec- 
tor. Cic. Les gens d'—, Negotiatores. 
Cic. || 3° Relations, rapport. Res, rei, 
f. Crc. = Avour affaire à, avec qqn, 
Cum aliquo rem Aabére. Cic. negulium 
habëre. Liv. C'est à toi que j'ai —, 
Tecum mihi res est. Cie. Nous n'avons 
point — à loi, Tecum nihil rei nobis 
est. Ter. Si vous avez — à autrui, 
Si quid cum altero contrahas (contra- 
hëre, o, is, frari, tractum), Cic. Ne 
pas avoir — au peuple, Nihil cum 
populo contrahëre. Cic. [Les agricul- 
leurs] ont — à la lerre, Rationem cum 
lerrä habent. Cic. Quelle — avais-lu 
avec lui? Quæ ratio 1ibi cum e0 inter- 
cesserat? Cic. Persunne ne voulait 
avoir — avec lui, Nemo cum illu ra- 
tionem ou rem ullam contrahebut, Cic. 
1 Avec l’idée d'hustiilé, de menace : 
Îavait — à l'armée de Marius, Erat 
ei res cum exercuu Mari. Cic. tin 
avait — à un ennemi déclaré et ré- 
guher, Cum jusio et leyitimo hoste res 
gerebatur (pass. de gerëre, o, is, gessi, 
gestum). Liv. [| a — à un homme de 
cœur, Ei cum viro forti est pugnan- 
dum. Cic. Avant que les soldats con- 
nussent à qu ils avaient —, Prius- 
quam muliles scirent cum quibus ar- 
ma conferrent (conferre, fire fers, 
confuli, collatum). Nep. Elle verra à 
quel hounine elle à —, Elle aura — 
à moi. Sentiet qui vir sim. Ter. || 
4° Choses qui concernent la fortune 
ou les intorêts d'une personne. Rex, 
rei. [. Cic. Negutium, ii, n. Cic. : 
Affaires de faunlle, Negeha famiha- 
ria. Ad fer. Nex domesticz ac fann- 
liares. Cic. — privées et domestiques, 
Nes privals ac domesticæ. Quint. 
Hs jugent mieux les — d'autrui 
que les leurs, Aliena melius diudi- 
can! quam sua. Ter. Pour en revenir 
à mes — particulières, Ut ad pri- 
vala redeam. Cic. Sans souci de leurs 
—, Obliti commodurum suorum. Cic. 
Veiller à ses —, Rebus suis providère. 
Cic. Aller à ses —, Voy. 10. Faire. 
Gérer, Administrer ses —, Gerëêre 
negulium suum. Cic. rem. Cic. liem 
familiarem administrare. Cic. Bien 
administrer ses —,Res domesticas ou 
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familiares bene tueri, dép. Cic. Ne 
s'occuper que de ses — 
suum negoltium agëre. Cic. Fais, Gère 
tuutes nus —, Omnia nostra gerito 
ou regito ou gubernalo. Cic. Faire, 
Gérer, Soigner les — des autres, de 
qqn, Negutia ahiena curare. Cic. Ali- 
cujus negotia procurare. Cic. Par l’en- 
tremise d'un 
ratorem. Cic. 11 est l'homme d—, Ni 
fail les — de Denys, Prucurat ratio- 
nes negoltaque Dionysii. Cic. Je suis 
l'homme d'— de Ballion, Res rativnes- 


ihil præter 


omme d'—, Per procu- 


ue Ballionis euro. Plaut. Les hommes 
"— de César, Curæ rerum Cxsaris 


præposili. S. C. ap. Pl.-j. Elre en 
relations d'— avec 


quo jungëre. Cic. Il était en relatious 


qn, Res cum ali- 


‘— avec lui, Cum isio re ac rations 


conjunctus erat. Cic. Selon l'état, Au- 
tant que le permel l'état de nos 


(— de no$ ressources), Pro fa- 


cultatibus nostris. Cic. L'élat de nos 


— semblait amélinré, Nos — sem- 
blaient prendre un meilleur tour, 
Nostræ res meliore loco videbanitur. 
Cic. Tel est l'étal de nos —, Negotia 
nostra sic se habent. Cic. Je l'ai fait 
connaltre l'élat de nos —, Tibi de- 
claraur res nostræ quemadmodum es- 
sent. Cic. || Faire bien ses —, Faire 
de bonnes —, Præclare ou Bene suum 
negolium gerère. Cic. Qui est bien 
dans ses —, Copiis rei familiaris 
lucuples (gén. etisj. Cic. Copiosus 
plane et locuples. Cic. Etre bien dans 
ses —, Omnibus copiis florëre, n. Cic. 
Etre fort au-dessus de ses —, Abun- 
dnre, 0, us. avi, ufum, n. Cic. Quand 
mes — étaient florissantes, Bonis 
meis rebus. Cic. Faire mal ses —, 
Faire de mauvaises —, Rem ou Ne- 
gulium male gerëre. Cic. Etre mal 
dan: 8es —, au-dessous de ses —, 
Difficultate domesticä laborare. n. Cic. 
1! Ce ne sont pas là vos —, Ea nihil 
ad te aftinent (= ces choses ne vous 
regardent pas). Ter. Mèle-toi de tes 
—, Tuâ quod nikil refert, (id) ne 
cures. Plaut. Sontce là mes —7? 
Quid id me refert ? Plaut. Ter. C'est 
lou —, Tua res agitur. Cic. Voy. 
{o. | Bo Co qui concorne les interêts 
de l'État, la chose publique, le gouver- 
nement; situalion politique d'un peuple. 
Res, rerum, T. pl. Cæs. Liv. : Les 
allaires puhliques, Les — de l'Etat, 
et ahsols Les —, Res publiez, f. pl. 
Cuc. Hespublica, reipublicæ, f. s. Cic. 
Negotia, orum, n. pl. (ic. Negotia 
publiva. Cic. Voir comment vont les 
— des alliés, Res suciorum inspi 
cére. Liv. Vos — prendrunt un tour 
plus favorable, Vestræ res meliores 
erunt. Liv. Apprendre quel était 
l'état des —, Cognoscëre quo in Loco 
res essent. Cæs. L'état des — pu- 
bliques, Status rerum communium 
Cic. La marche des —, Aeipublicæ 
ratio. Cie. Tu vois quelleest la marrhe 
des —, Perspicis qui cursus rerurm 
sit. Cic. La vie des —, Vitæ ra:i 
civilis. fic. La vieillesse éloigne des 
—, Senectus abstrahit a rebus geren- 
dis. Cie. Entrer aux —, Prendre part 
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otium alicui erhibère. Cic. [Les gran- 
deurs] donnent des —; Habent mo- 
lestiam. Cic. La guérison des bles- 
sures me dunne assez d’—, Satis ha- 
Leu negutit in sanandis vulneribus. 
Cie. S'attirer, Se faire des — par 33 
hbérahté, Liberalitate sua moleslias 
contruhère. Cie. Il a bien des — sur 
les bras, Vable est impedilus. Cic. 
Tirer qqn d'affaire, Aliquem negolio 
sulvére. Cic. Aliquem erpedire, 10, is, 
jui ou ti, ifum. Cic. Se Lirer d'—, Se 
erpedire. Cic. Tirer un malade d'— 
Erpedire egrotum. Cels. [Malade) tird 
d'—, Morbo relevatus. Cic. Le malade 
est tiré d'—, est hors d'—, Ægrotus 
ex morbo evasit. Cic. || C'est une af- 
faire, une grande, une grosse —, Ce 
n'est pas une pelile — de s’embar- 
quer, que de prouver, Negotium ma- 
gnum est navigare. Cic. Slignum opus 
est probare. Cic. Ce n'élail pas une 
— de savoir... Negotit nihil erat 
nosse… Cic. Est-ce donc une — de 
réfuter...? Quid negotit est convin- 
cïre...? Cic. || 12° Objet d’une contes- 
tation, d'un deméle; querelle, proces. 
Nes, rei, [. Cic. Negotium, ü, n. Cic. 
Lis, litis, [. Cie. : Afaire criminelle, 
Res capitalis. Cic. — d'argent, Pecu- 
niaria lis. Quint. Les afaires du 
barreau, Negota (orum) forensia 
(iwn). Cie. Toi et moi, nous n'auruns 
point d'— ensemble, Controversia 
nulla erit miÂï tecum. Plaut. Avoir 
une affaire avec qqn an sujel d'une 
terre, Controversiam cum aliquo de 
fundo habère. Cic. Transiger sur loute 
l'—, De totà lite transigëre. Cic. L'— 
ne se lermine pas ce jour-là, Res illo 
die non pervratur (= n'esi pas ache- 
vée de plaider). Cic. Voy. coNtesra- 
TIUN, PROCÈS, CAUSE. || 13° Chose (en 
gen.) objet, evenement, circonstance. 
tes, rei, f. Cie. S'expr. souv. par le 
neutre d'un pron. ou d'un adj. =: Cette 
affaire, Ea vu [zæc ou {la res. Cic. ld 
on fvc ou Illid. Cic. Quelque —, Ali- 
quid. Cic. Aliqua res. Cic. De petites 
—, Parva quedam.Cic.Affaire difficile, 
Res multz operæz. Czs. Eloufler l'—, 
Rem opprimére. Liv. L'— est claire, 
Liquet. Cic. Une — d'argent, d'inté- 
rêt, Res pecuniaris. Cie. Les affaires 
financières, Res nummaria. Cic. Les 
— militaires, de la guerre, Res mili- 
faris. Cic. Une afaire de plaisir, 
Oblectamentum, t, 0. Cic. S'occuper 
d'affaires d'esprit, Versari in studiis 
humanutatis. Cic. Dans tuute espèce 
d'— d'esprit, {n omni parte kumani- 
tatis. Cic. Une affaire d'hunneur, Voy. 
ouëL. || Locutions diverses : Ce n'est 
pas une affaire (=c'est une chose 
geu importante), Non magnum est. 
en. Istud leve est. Sen. || C'est une 
— faile (— achevée, conclue), Con- 
fecta res est. Cic. S'il ne s'était 
pas caché, c'était une — faite (= tu 
aurais poussé la chose jnsqu'an buut, 
Lu l'aurais tué), Negutium transegis- 
ses, nisi se abdidisset, Cic. C'est une 
— faite (= il n'y a plus neo à espt- 
rer), Transactum est. Cic. || Point 
d'— (= aullement), Minime. Cic, 
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aux —, Se mèler des —, In rempu- 
blicam ingredi, dép. Cie. Ad rempu- 
blicam adire ou se conferre. Cic. Rem- 
publicam attinyËre ou capessËre. Cic. 
Consacrer aux — loules ses pensées 
et tous ses eflorls. In rempublicam 
incumbËre omni cogilatione curâque. 
Cic. Etre aux —, Gérer, Administrer 
les —, Rempublicam gerëre où adini- 
nistrare ou (ractare. dc. In republicä 
versari, dép. Cic. Avoir en main la 
direction suprême des —, Etre à la 
tèle des Sunmæ reipublice præ- 
«sse. Cic. Summam rerum adminis- 
frare. Cie. Donner une meilleure or- 
anisation aux — publiques, Rcmpu- 
licam melioribus institutis temperure. 
Cic. |} 6° Qgf. Accroissement de bien, 
augmentation de forlune = Faire son 
aifaire, ses affaires, Facëre rem. Ter. 
pecuniam. Cic. Voy. S'ennicmin. || 
Jo Choss avantageuse, convenable; profil 
Cela m'a paru faire l'allaire sous bien 
des rapparts, Visum est hoc mahi 
ad multa quadrare 0, &s, avi, alum, 
a.). Cic. Puisque cela fait si bieu tun 
—, Quoniam tibi ila quadrat. Cic. 
Il n'est aucune alliance qui fasse 
mieux lon —, Tib: vpportunior nulla 
anicitia est. Sall. Villes qui faisaient 
si bien son —, Ei tam opportun 
urbes. Liv. Les autres arls ne sont 
pas l'— de tous les âges, Ceteræ 
artes non omnium ælalum sunt. Cic. 
Personne ne fail mieux l'—, Ad hoc 
magis opporlunus nemo est. Ter. Voy. 
COXVENIR. || Faire son affaire (d'une 
ch.), (Er aliquà re) utilitutem capêre, 
do, is, cepi, caplum. Cic. (Alqué "1 
uti, or, Eris, usus sum, dép. Cic. 
8° Chose qui agree : Les livres sonl 
mon affaire, Libris me delecto (as, 
avi, atum, are. Cic. 11 n'est personne 
qui fasse ment mon —, Nulle plus 
umine delector (pass.). Cic. ll a enfin 
son —, Tandem Auic cupitum (= quod 
eupiebal) contigut. l'laut Cela fait-1l tun 
— 7 filacet hoc tiba ? Cie. Vuy. PLAINE. 
{ 9° 8esoin : Nous avons allaire d'un 
chef, de lon auturité, Dur nobis opus 
est. Cic. Üpus est nubis auctoritate 
fua. Cic. Avoir — du cuuseil, de la co- 
operalion (de qqn), Egère (eo, es, gui, 
8. SUp., n.) consilii. Cic. opera. Cic. 
Voy. »esoix. J'ai bien — (= je me 
soucte bien) de clients de celle es- 
ècel Nikil moror istius modi clientes. 
laut. |} 10° Irun. Ce qui est le lot de 
qn, ce qui lui est dû, ce qu'il merite. 
#11 a eu sun affaire, Justam et debi- 
lam pænam persolvit. Cic. Tu aurais 
Lun —, Ürnulus esses ex luis virtuti- 
bus (—tu serais arrangé selon tes 
meriles). Ter. Sun — est faite (— sa 
perte est assurée), Acium est de isto. 
ic, Cnmuwe il pensait que s00 — 
élail buone (= qu'il n'anrait pas l'im- 
unité), Quum pularel se non impune 
turum (ferre, fero, fers, tuli), Cic. 
Ï 119 En m. part. Chosa embarras- 
sante 4 faire, difficulte, gêne, danger. 
Negotium, ii, n. Cic. Afulestia, à, f. 
Cic. : Susciter des affaires à qqn, 
Negotium alicui facesstre ou confiare 
Ou contrak£re. Cic. Molestiam ou Ne- 
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Point d'— (— c'est en vain), Frus- 
tre. Cic. || Si cela fait quelque chose 
à l'—, Si quid hoc ad rem pertinel. 
Cie. Cela ne fait rien à l—, Nikil ad 
ren pertinet. Cic. || C'est une — d'in- 
telligence et non de cupuite, {ntellie 
entia est non avarilin. Cie. Toute 
‘action (oratoire) est une — d'opi- 
nion et non de Science, Omnis aclio 
opiniontbus, non sctentiô continviur. 
Cic. || 16° Action de guerre, combat. 
Res, rei, f. Liv. Pugna, æ, [. Liv. 
Prelium, ii, n. Liv. = Avant l'altaire, 
Ante rem. Liv. On se mit à décider 
l'— par le glaive, Gladiis res geri 
cæpla est. Liv. VOY. BATAILLE, COu- 
DAT, DUEL, 

AFFAIRÉ, ë, adj. Qui a beau- 
coup d'affaires. Negotiosus, a, um. 
Satl. Operosus. Cic. Occupaius. Cic. 
Plenus negotui. Cic. : Si allairé, Tot 
negotiis districtus, Quint. J'etais si 
—, ta distinebar (distineri, cor, 
ëris, lentus sum, pass.) (ic. Etre 
très —, Marimis occupationtbns disti- 
neri. Cic. Tuujonrs —. Semper agens 
aliquid. Cic. Semper molienx ‘liquid. 
Cic. — sans allaires, sans rien faire, 
Occupatus in otio. Phæed. 

AFFAISSE, ÉE, part. passé d'ar- 
FAISSER, Voy. ce v. || A‘lj. 1° Do- 
prime, abaisse, pendant. Subsidens, 
én. entis. Col. = Tempes affaissées, 

ollapsa fempora. Cels. Joues —, 
Buccæ fluentes. Cic. Lubentes malz. 
Suet. Lèvres —, Labia demissa. Ter. 
Oreilles —, Flaccidz aures. Col. || 
2 Appesanti. Gravis, m. f.,e.n. Liv. 
: Affaissé sous le puids de l'Are, Gra- 
vis ælnfe. Liv. || 3° Fig. Abattu, lan- 
guissant, inorte : E<pril allaissé, Af- 
flictus el fractus animus. Cic. — par la 
crainte Abjectus metu. Cic. Tou! »st 
—, Omnia sunt debilitata. Cic. 9mnnia 
Jacent (jacêre, 0, cut, cilurus, n.). 
Cie. 

AFFAISSEMENT, S. m. 1° Etat 
de ce qui s'est abaissè. Sedimentrm, à, 
0. Plan. S'expr. orilin. par des verbes 
: Par suite de l'affaissement de la 
constructiun, Sedimento molis fucto. 
Plin. — du sol, Terrz labex (is), f. 
Liv. I! y eut des affaissements de 
terrain, Labes faciæ sunt. Cic. Terræ 
desederunt. Cic. Vuy. S'AFFAISSER. 
L'affaissement des tempes indique 
qu'on est à loute extrémité, Ad ul- 
lima ventum esse (estantur collapsa 
tempora. Cels. || 2° Accablement, abat- 
tement. Languor, oris., m. Cic. =: Af- 
faisseuient du corps, Virium 4drfec- 
tiu (ns): f. Cic. — de l'esprit, 
Animi abjeclio ou debulifario. Cic. 
Coëéus est dans un — (moral) com- 
plet, Cneus lotus jacet (jacére, eo, cut, 
citurus, n.). Cic. 

AFFAISSER, v. act. 10 Abaisser, 
deprimer. Deprimêre, 0, is, pressi, 
pressum, acl. Lucr. Petr. || 2° Faire 
ployer sous le faix. Degrauure, o, as, 
3. parf., atum, act. Col. Plin. Depri- 
mêre {vVoy. do), act. Plaut. : [Ces far- 
deaur] que je porte m'alfaissent, 
Quæ porto (ma) deprimunt. Pluut. Af- 
faissé sous le poids de ses armes, 
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Pnere armorum pressus. Ces. || 3° Fig. 
Abattre, accabler. Affligëre, o, is, 
firi, flictum, act. Cic. Frangêre, o, 
is, fregr, fractum, act. Cic. : L'âme 
que l'injustice affaisse, Animus quem 
injuria incurvai (are, o, avi, alum). 
Sen. 
S'APFAISSER, V. réfl. 1° S'abaisser 
sur soi-même. (En pari. d’une pers., 
d'un édifice: Collabr, or, Eris, lapsus 
sum, dép. Liv. Suet. Curt. (En parl. 
du terrain) Desidëre ou Residëre, 
o, is, sedi, s. sup., n. Cic. Subsi- 
d£re ou Consid®re, o, is, sedi, sessum, 
n. Liv. Col. =: [Néron] s'élant affaissé 
sur lui-même, Collapsus. Suet. Les 
eux s'aflaissent, Subsidunt oculi, 
cls. Des montagnes s'allaissèrent, 
Montes sédere (séilëre, eo, es, sëdi, 
sessum, ni). Sall. || 2° Ployer sous le 
faix. Concidëre, o, is, cidi, 3. sup., n. 
Liv, Degrauari, or, aris, alus sum, 
ass. Col. : S'affaisser par la fatigue, 
abore degravari. Col. — sous le 
poids, Oneri red®re, 0, is, cedi,cessum, 
2. Plin. Un fardeau sous lequel tu t'af- 
faisses, Onus sub quo concidis. Liv. 
3° Fig. S'affaiblir, succomber. Con- 
cidëre (voy. 2°), n. Cic. = ll peuse 
que l'âme s’affaisse, Putat animum 
labi (or, Eris, lapsus sum, dép.) at- 
que concidrre. Cic. Elal qui s'— 6ons 
sa propre wrandeur, Civitas mole suâ 
sidens (sid're, 0, is, sedi el sidi, 
sessum, n.). Sen. Fondements de 
l'empire qui s'affaissent. Sidentia 
imperii fundumenta. Plin. S'affaisser 
par le chagrin, Luctu premi, or, ëris, 
pressus sum, pass. Cic. Tout chez eux 
s'est afaissé par l'action du temps, 
Ilis omnia annis consenuerunt (con- 
senescore, 0, is, 8. Sup., n.). Sall. 
AFFAMÉ, Ée, part. passé d'Arra- 
MER, Voy. ce v. || Adj. 1° Presse par 
la faim. Esuriens, gén. entis. Cic. Fame 
confectus, a, um ou enectus. Cic. nu 
consumplus. Cæs. ou pressus. Plin. 
2 Populace misérable et affamée, AMi- 
sera ac jezuna plrbecula. Cic. Etre 
alfamé, Ésurire, io, is, ii, ilum, D. 
Cic. Fame confici, ior, Fris, fectus 
sum, pass. Cic. on laborare, 0, as, 
avi, atum, n. Plin. |} Subst. Ce mal- 
beureux allamé, Jlle miser famelicus. 
Ter. || 20 Fig. Très avide. Sitiens, gén. 
entis ou Avidissimus, a, um ou Cu- 
pidissimus (gén.). Cic. : Affamé de 
gloire, Laudis studio flagrans. Cic. 
Nous sommes affamés de gloire, Su- 
mus studiosissimi ou appelentissimi 
honestatis. Cic. Etre affamé de liberté, 
d'honneurs, Libertatem, Honores si- 
tire, io, is, ivi el rar. ü,8. sup... n. Cic. 
AFFAMER, v. act. 19 Causer la 
faim, priver qqn d'aliments. Fame (ali- 
que) confirdre, 10, is, feci, fectum. 
ic. Alimenta (alicui) subducére, o, is, 
duri, ductum. Sue. = [1 ne faut pas 
trop affamer le malada, Æger non 
jejunio verandus (verare, 0, as, avi, 
Gfum). Cels. || 2° Causer la famine, 
couper los vivres (à une ville, à uno 
armee) = Aflamer ses conciloyens, 
Suis civibus famem inferre, fero, 
fers, intuli, illatum. Cic. — Rome et 
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l'Italie, Urbem et Jtaliam fame suffo- 
es 


care, 0, as, aui, afum. Cic. — 
plébéiens, Plebem fame necare, 0, as, 
avi, atum. Cic. [Les ennemis] nous 


enveloppent et nous affament, Inclu- 


sos nos fume macerant. Liv. Alfaner 
notre armée, Nostros commeatibus on 
re frumentariä intercludËre, 0, is, 
clusi, clusum. Cæs. — l'armée ro- 
maine, Romanos frumentatione prohi- 
bre, eo, es, bui, bifum. Czs. — une 
garnison, Præsidium ad uliimum ino- 
pu adducëre, 0, is, duri, ductum. 
Liv. Faire capituler l'ennemi en l'af- 
famaot, ostes fume in dedilionem ac- 
cipêre. Liv. fame in deditionem subi- 
gère. Curt. 

AFFECTATION, s. f. 1° Manidre 
qui s'eloigne du naturel. Affectatio, 
onis, f. Quint. Suet. = Il n'y a rien de 
plus insupportable que l'affectation 
(dans le style), Nihil est odiosius af- 
fectatione. Suet. Elégance (de style) 
sans —, Elegantia sine molestiä. Cic. 
Style sans —, Inaffectuta oratio. 
Quint. Pensées exprimées sans —, 
Sententie sine pigmentis ou sine fuco 
Œ sans f?usses cuuleurs, sans fard). 

ic. Etre choqué de l’— d’un poète, 
Offendi in poetz cincinnis (= des 
frisures). Cic. On ne mettra pas d'—, 
Non adhibebuntur calamisiri (= on 
v'emploiera pas les fers à friser). 
Cic. Qui a de l'— (en parl. d'un 
écrivain, d'un orateur), Putidus. Cic. 
L'— dans la parure ne sied pas à 
un homme, Non est ornamentum vi- 
rile concinnilas (atis, f.). Sen. Toi- 
lette pleine d'—, Justo mundior cul- 
tus. Liv. l'roprelé sans —, Munditia 
non nimis erquisifa. Cic. Avec —, 
Putide. Cic. Curiose. Quint. || 2° Os- 
tentation. Ostentatio, onis, f. Cic.: 
Affectation de science, Scientiz ven- 
ditati (onis), f. Plin. Ce que l'on 
fait sans —, Quz sine venditatione 
funt. Cie. Voy. arFecTER 40. || 
3° imitation, faur-semblant. Simu- 
latio, onis, Ê Cic. Ostentatio, f. Sen. 
: Affectation d'amitié, de douleur, 
Amicitiæ simulutio. Cie. Doloris os- 
tentatio. Sen. Dislinguer l— de la 
vérité, Fucata et simulata a sinceris 
et veris secernère. Cic. 1 & Attribu- 
tion. Destinatio, onis, f. Liv. Voy. 
AFFECTER 8°. 

AFFECTE, ÉE, part. passé d'ar- 
rectTEn, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui s’eloi- 
ne du naturel, prétontiour. (En gén.) 
Nimis erquisitus, a, um. Cic. (En parl. 
du style) Putidus. Cic. Affectatus. 
Quint. Apparatus. Cic. Arcessitus. 
Quint. Elaboratus. Quint. (En parl. 
des pers.) Putidus. Plaut. Cic. = Af- 
fecté dans le soin de sa personne. 
Circa corporis curam morosior. Suet. 
Etre — (en part. d'un orateur), Putide 
dicfre. Cic. D'une manière affectée, 
Vay. ArrECTATION 10. || 20 Feint, si- 
mule. Fictus, a, um. Cic. Simulatus. 
Cic. 2: Par une déférence et un em- 
pressement affectés, Ficto officio et 
simulatä sedulitate. Cic. || 8° Emu. 
Commotus on Perculsus, a, um. Cic.= 


Ame vivement affectée, Animus com- 


sumunt ex 
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molior. Cic. Armée — par un revers, 
Exercilus ab re male gextä perculsus. 
Liv. J'ai été diversement affecté par 
la lettre, Varie sum uffectus tuis lit- 
leris. Cic. Voy. ArFeCTER el S'ar- 
FECTER. 

AFFECTER, v. act. 1° Recher- 
cher avec ardeur, Affertare, 0, as, 
avi, atum, act. Liv. Conseclari, or, 
aris, alus sum, dép. (acc.). Cic. = Af- 
fecter la royauté, Regnum affectare. 
Liv. — le pouvoir, Potentiam con- 
seclari. Cic. — les grâces du comé- 
dien, Actoris elegantiam captare, o, 
as, aui, atum. Quint. [| parait — l'ac- 
cent campagnard, Videtur sono vocis 
agresli gaudère (eo, es, gavisus sum, 
n.). Cic. Tu affectes de parler obscu- 
rément, Consulito dicis occulte. Cic. 
I 2° En pari. des ch. Avoir tendance 


à prendre certaine formo, ou simpl. 


Presenter tel ou tel aspect =: Le cristal 


aflecte la furme hexagune, Crystallus 
serangulis lateribus mascilur (nasci, 
or, 


natus sum, dép.). Plin. Les 
vieilles feuilles affectent une forme 


angulaire, Folia velustiora in angulos 
exeunt (erire, eo, is, lui Ou ti, itum, 
n. = se lerminent en pointe). Plin. 


L'ombre affecte la forme conique, Fi- 


gura umbræ similis est melæ. Cic. || 


3° Faire un usago frequent de. Fre- 


quentare. 0, as, avi, afum, act. Cic. 
: Affecler 


lambe, Jambum cele- 
brare. Quint. || 4° Faire ostentation 


de. Ostentare, 0, as, avi, alum, act. 
Cic. : il affecta la connaissance des 
belles-leltres, Liberahium disciplina- 
rum scientiam præ se (à l'abl.) tulit 
(præ se ferre, pre me fero, præ (e 
fers...) Quint. Affecter d'imiter l'an- 
tiquité, mitationem antiquitatis affec- 
tare. Quint. — de se répandre au 
loin, Oxtenfationis causä latius va- 
gari. Cæs. Persunne n'affecle davan- 


tage de pleurer Germanicus, Germani- 


cum null Jactantius mærent. Tac. Pour 
affecter l'érudition, ilsempruntent aux 


poètes... In Jactationem erudtiionis 
poetis..… Quint. Qui af- 
fecte une grande affabilité, Jactator 
civilitatis. Suet. || 6° Simuler, feindre. 
Simulare, o, as, avi, atum, act. Cie. 
Salt. =: Affecter peu de confiance, 
Simulare diffidentiam. Sall. — de 
partir, Simulare se proficisci. Cic. — 
de se rendre, puis de craindre, Dedi- 
tionem ac deinde melum simulare. 
Sal. — de paraltre malade, Simu- 
lare ægrum. Liv. J'allectais de ne 
pas faire attention à l'entrelien, Dis- 
simulabam me operam dare sermoni. 
Pl.-j. Se dérober au service mili- 
taire en affectant la folie, Simula- 
tione insaniæ mililiam subterfugère. 
Cie. Qui affecte l'indulence, Simw 
lator segnitiæ. Tac. Affectant la tris- 
esse, un air soumis, Compositus in 
mæsliliam. Tac. in vbsequium. Tac. 
IL 6° Erercer uno impression quelcon- 
que (sur un organe); rendre malade. 
(En gén.) AMorëre, eu, es, movi, mo- 
um, act. Cic. (En m. part\ Affirère, 
io, is, feci, fectum, act. Cic. Àffec- 
tare, o, as, avi, atum, act. Liv. Ten- 
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fare, act. Cic. = Afecter les sens, 


Cie. Etre affect 


Sensus movére. 


d'une grave maladie, de la goutte, 
Gravi mvrbo affii. Nep. affectari. 
Liv. Doluribus pedum afici. Cic. Le 
poumon luut entier est —, Pulmo 


lotus afficitur. Cels. Les vins affec- 
teut le cerveau, Vina fenfant capul. 
Plin. La maladie peut aflecier les 
corps, Morbo fentari corpora possunl. 
Cic. || 7 Faire impression (sur l'âmo), 
émouvoir; affliger. Afficire, 10, ts, 
feci, fectum, acl. Cic. Alovëre ou Com- 
movêre, e0, es, movi, molum, act. Cic. 
8 Que les auditeurs fussent affeciés 
comme le voudrait l'orateur, Ufti 
corum qui audirent ila afficèrentur 
animi, ut eos affici vellet orator. Cic. 
Ta leltre m'a diversement affecté, 
Varie sum affectus fuis litleris. Cic. 
Affecter agréablement les sens, Dul- 
cem molum sensibus afferre, fero, 
(rs. attuli, allatum. Cic. — pèni- 
lement qqn, Magno dolori esse ali- 
cui. Cic. Tes lettres m'ont vivement 
affecté, Epistolr fus valde me mo- 
morderunt (mordère, e0, es, morsum). 
Cic. Etre allecté, Voy. S'arrecrer 30. 
IL 8° Destiner et appliquer à un usage. 

téribuëre, 0, is, bui, butum, acl. 
Cic. Tribuëre, act. Cæs. Destinare, 0, 
as, avi, atum, act. Vell. = Allecler des 
bieas au rélablissement des cilés, 
Bona restitutiont civitatum attriburre. 
Suet. — une somme d'argent a une 
dépense, Pecuniam ad rem altribuëre. 
Cic. in rem impendëre, o, is, pendi, 
pensum. Cie. — une somme déter- 
minée an traitement des proconsuls, 
Cerlam pecunium proconsulibus con- 
stituËre, 0, us, slitui, sfilutum. Suet. 
— des maisons à des services pu- 
blics, Dumos publicis usibus desti- 
nare. Vell, — 41 jours aux comices, 
Comitiis perfciendis undecim dies tri- 
buëre. Cæs. 

S'arrecren, v. réf. {0 Etre simuls. 
Simulari, or, aris, alus eum, pass. 
Quint. : La philosophie peut s'af- 
fecter, mais jamais l'éloquence, Phi- 
losophia simulari potest, eloguentia 
non potest. Quint. || 2° Contracter une 
lésion çen parl. d'un orgave), devenir 
malade. Affci, or, Éris, fectus sum, 

ass. Cels. : Le poumon s'affecte, 

ulmo afficitur. Cels. || 8° S'affiger. 
Se afflictare (o, as, evi, atum). Sall. 
Affictari, pass. Cic. Mærère, eo, es, 
s. patf. ni Sup., n. Cic. Dolëre, eo, es, 
lui, s. sup., n. Cic. =: S'afecter d'une 
ch., Afflictari de re. Cic. Dolère rem, 
re, de re, ex re. Sic. S'— de ce que, 
Dolëre quod où quia (indic.). Cæs. 
Cic. Dolëre (prop. ‘nñn.). Cic. Gra- 
viter ferre, fero, fers, tuli, latum 
(prop. infin.\, Cic. Vay. S'arruioen. 

AFFECTION, 8. f. 10 Etat du corps 
et surtout maladie. Affectio, onis, f. 
Cic. Affectus, &s, m. Cic. Cels. : L'af- 
fection est une modillcation qui 
n'opère dans l'âme où dans le corps, 
Afectio est animi auf corporis com- 
mutatio. Cic. D'autres affections vien- 


nent compliquer celte fièvre, Alii 
corporis affeclus huic febri superue- 
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niunt, Cels. — légères, Afediocres af- 
fectus. Cels. Les — pulmonaires, Pul- 
monum incommoda (orum), n. pl. Plin. 
— des yeux, des oreilles, Oculorum, 
Aurium vitia, 0. pl. Phn. Les — des 
jeunes gens sont plus graves, Adv- 
lescenies gravius ægrotant (ægrulare, 
v, avi, 8. Sup., n.). Cic. Voy. Ma- 
Lang. || 20 Etat de l'âme, disposition, 
sentiments. Ansmt affectio (omis), [. Cic. 
Animi affectus et simpl. Affeclus, 
üs, m. Cic. Quant. : La verin esl une 
affection de l'âme qui ne change ja- 
mais, Virtus est animi affectio con- 
stans. Cic. Les affections de l'âme, 


Affectus animi. Cic. Il y a deux es- 


pêces d'— (de l'âme), Affectuum dux 


sun{ species. Quint. Ame libre de 
toute affection dérégiee, Afens qu? 
omni turbido motu vacat. Cie. Toutes 
les affections déréglées, Omnes prrlur- 
bativnes, [. pl. Cic. Voy. PASSION. || 
3° Amitie, atlachement; objet de notre 
attachement Amor, oris, m. Cic. Stu- 
dium, ti, n. Cic. Caritas, atis, f. Cic. 
: L'affection (qu'on a) pour ses pa- 
rents, pour sa mère, Pielas erga pa- 
rentes. Cic. in matrem. 
la patrie, Caritas erga patriam. Liv. 
patriæ (au gén.). Cic. L'— de toute la 
province pour César, Totius 
vincis erga Cæsarem voluntas. Cæs. 
Mon — pour loi, Nosier in te (à l'acc.) 
amor. 
erga me voluntas. Cic. Ton — pour 
les amis, Tua in amicos studia. Cic. 
L'— que nous avons l'un pour l'au- 
tre, Auluus inter nos animus. Cic. 
L'— égale el réciproque que nous 
éprouvons l'un pour l'autre, Tua vo- 
luntas erga me, meaque erga te par 
aique mulua. Cic. L'— qui existe 
entre les enfants et les parents, Ca- 
rilas quæ est inler nalos ef parenies. 
Cic. L'— d'un frère, Une — frater- 
nelle, Fraterna voluntas. Cie. Fra- 
ternus amor. Cic. D'—, Avec —, Voy. 
APFECTUEUSEMENT. Avoir de l'—, 
une vive — pour qqn, Voy. AFFEC- 
TIONNEA 1°. Qui a, Qui épronve de 
l'—, Pleio d'— pour qqn, Voy. 4r- 
FECTIONNÉ. 
baine, Neque studére neque odisse 
decet. Sall. Entourer qqn de son —, 
Amore aliquem amplecli, dép. Cic. 
Marques d'—, Amoris nos. Cic. 
Donner à qqn de nombreux témoi- 
goages d'—, Multas bunas grutias 
alicui afferre. Cic. Témoigner à qqn 
une — très vive, Non mediocre stu- 
dium erga aliquem significare. Cic. 
Je l'aimais d'une — toute 


Cic. — pour 


TO- 


ic. Too — pour moi, Tua 


Il faut o'avoir nj — oi 


artico- 
lière, Eum unice diligebam (diligëre, 
0, is, leri, lectum). Cie. Gagner l'— 
de qqn, Alicujus voluntatem sibi con- 
ciliare. Cic. Regagner l'— du peuple 
romain, Cum populo Romano in gra- 
tiam redire. Cic. Rendre à un général 
l'— de ses soldats, Militum animos 
imperalori reconciliare. Liv. Nos af- 
feclions, Les objets de notre alfec- 
lion, Ji (homines) qui diliguntur (a 
nobis). Cic. Respecter les affections 
de qqn, Parcère caritati alicujus. 


Cic. Allica, mea plus chères —, At- 
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tica, delicie ef amores meï. Cic. Je 
reviens à l'objet de mes plus chères 
—, à Antaine, Redeo ad amores deli- 
cuisque nostras, Antonium. Cic. Nos 
arenls, n0s enfants, nus amis sont 
les vbjels le notre affction, mais la 
ratrie à elle seule renferme loutes 
es affectrons de chacun de nous, 
Cari sunt parentes, cari liberi, fami- 
liares, sed omnes omnium carttates 
patria una complexa est. Cic. |] 4° Pen- 
Chant, inclination. Studium, ü, n. Cic. 
: Aflertion pour {a science, pour 
l'éimquence, Studium doctrine (au 
gén.). Cic. dicendi. Cic. Il avait une 
grande — pour toules les éludes, Îs 
summe omntum doctrinarum s{udiosus 
fuit. Cic. Voy. AFFECTIONNER, AIMER, 
GoùT. , 

AFFECTIONNE, ÉE, part. passé 
d'AFFECTIONNEN, VOy. ce v. || Adi. 
Attache de cœur à. (Alicujus, amans, 
gen. antis. (ic. (Alicujus) studivsus, 
a,um. Cic. : Atfecliunné à ses parents, 
In parentes pius. Cie. Hommes qui te 
sont alfeclivnnes, fluminesamantes lui. 
Cic. J'ai loujnurs éte afectiunné à la 
noblesse, Semper studivsus nobilitatis 
fu. Cic. 1 me ful toujours vivement 
—, Peramans semper nostri fuit. Crc. 
Les tribuns lu peuple nous sont alec- 
tionnés, Tribuni plebis sunt nobis 
amici. Cic. 

AFFECTIONNER, v. act. 1° Avoir 
de l'affection pour qqn ou gg. ch., ai- 
mer 2 Allectiunner qqn, Aliquem di- 
ligëre, 0, is, leri, lectum. Cic. ama- 
re, 0, as, avt, atum. Cic. — beaucoup, 
vivement qqn, Valde ou Unice al- 
quem diligËre. Cie. Aliquem in drli- 
ciis hubèêre, 60, es, bui, bitum. Cac. 
Suet. — partirulièrement qqn, Amore 
singulari aliquem amare. Gic. Si tu 
m'afectionnes encore un peu, Si 
quid in fe amoris erga me residet 
(residëre, 60, sedi, sessum, n.). Cic. 
Je l'allectionne, {s mihi est in amo- 
ribus ou in deliciis. Cic. mihi cordi 
est. Cic. Affertiunner une ch., Ali- 
cui rei siudëre, eo, es, dui, s. Sup., 
n. Cic. Re delectari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. [Cetie ville} que tu 
affectivanais singulièrement, Gwuæ tibi 
una in amor alque in drliciis fuit 
Cic. ] 2° inspirer l'affection, attacher. 
Conerliare, 0, as, avt, atum, act. 
Cic. =: S'affectionner qqn, Aliquem ou 
Voluntatem alicujus sibi cunciliare. 
Cic. Affeclionner une personne à une 
autre, Aliquem alicui conciliare. Tac 
VOy. CONCILIER, ATTACHER. 

S'AFFECTIONNER, v. ref. S'attacher 
à, Se passionner pour, (Alicui, Alicui 
rei) studére, eo, es, dui, s. Sup., 0. 
Cic. : S'affectionner, S'— tout enlier 
à on arl, Arti sfudère. Cic. Arts toto 
animo se dedfre, 0, is, dedidi, ‘ledi- 
fum. Cic. S'— à la vertu, Virtutem 
amplecti, or, ëris, plerus sum, dép. 
Cic. S'— de plus en plus à qqn, Ali- 
quem magis maqgisque amplecti. Sull. 
S'— à un malhonnète humme, Ho- 
mini improbo stuilère. Sall. 

AFPFECTUEUSEMENT, advy. D'une 
manière affectueuse. Amanter. Cic. 


AFFER 


Amice. Cic. Studiose. Cic. Peraman- 
ter. Cic. 

AFFECTUEUX, Euss, adj. Qui 
montre beaucoup d'affection = (En parl. 
des pers.) Frère très affectueux, 
Frater amantissimus. Cic. Enfant — 
avec son père. Puer blandus patri. 
Quint. Un ami très —. (Homo) ex 
animo amicus vereque benevolus. Cic. 
bencvolentissimus afque amicissimus. 
Cic. || {En parl. des ch.) Emnployer 
des termes très aflectueux, Lenissi- 
mis et amantissimis verbis uli. Cic. 
Parler de qqn en termes très —, 
Amicissime de aliquo loqui. Cæs. Re- 
proche —, Objurgatio amoris plenis- 
sima. Cic. Lettre allectueuse, Litferæ 
amanlter scriplæ. Cic. Letires où écla- 
tent les sentiments les plus alec- 
tueux, Epistolæ insignes amoris nolis. 
Cic 

AFFÉRENT, ENTE, adj. Qui revient 
à chacun dans un partage. (En gén.) 
Rata (æ) pars (parts), f. Cic. (Si 
les inléressés sunt des hommes) 
Virilis (is) pars (partis), f. Dig. Vi- 
rilis (is) portio (onise . Dig. = [Etre 
taxé} pour sa part allérente, Pro por- 
tione. Cic. Priver les alliès de la part 
du butin qui leur est —, Portione 
prædæ sucios fraudare. Just. 

AFFERMER, v. act. 49 Donner à 
ferme ou à bail. Locare ou Elucare, 
0, as, avi, atum, act. Cie. : Affermer 

q. ch. à qqn, Aliquid alicui locare. 
diet, — les droits d'entrée d'un port, 
la perception des impôts, Locare por- 
forium. Cic. vectigalia. Cic. — les 
maisvns de la ville, Tecta urbix 
fruenda locare. Liv. — une terre 
moyennant une redevance en ble, 
Locare agrum frumento (à labl). Liv. 
Action d'—, Locatio, onis, f. Cic. 
Celui qui afferme, Locator, oris, m. 
Cic. || 2° Prendre à ferme ou à bail. 
Conduc£re, 0, is, duri, ducfum, acl. 
Cic. Redimëre, o, is, emi, emplum, 
act. Cic. : Affermer des censeurs 
l'exploitation de la poix, Picarias de 
censoribus redimére. Cic. — les droits 
d'entrée d'un port, les revenus pu- 
blics, Portoria redimëre. Cæs. Vecti- 
gala conducére. Cic. — les fouruni- 
tures à faire à l'armée, Conducère ea 
præbenda quæ ad exercilum opus sinl. 
Liv. Avoir affermé tous les impôts à 
vil prix, Omnia vectigalia parvo pretio 
redempla habëre. Cæs. Action d'affer- 
mer, Redemptio, onis, f. Cic. Con- 
ductio, f. Cic. Celui qui afferme, 
Conductor, oris, m.Cic. Plin. Manceps, 
cils, m. Cic. Redemptor, oris, m. Cic. 

1g. 

AFFERMTR. v. act. 1° Rendre 
ferme et stable. Confirmare, 0, as, avi, 
stum, act. Cæs. Firmare, act. Plin. 
Stabilire, io, is, ivi, ilum, act. Cæs. 
Stabiltatem (alicui rei) dare, o, as, 
dedi, datum. Cic. =: Affermir celles 
des dents qui branlent, Dentium mo- 
oiles firmare. Plin. Dentes mobiles 
confirmare. Plin. — un nid avec de 
la paille, Nidum stramento roborare, 
0, as, aui, afum. Plin. — la marche, 
Gradum firmare. Quint. Etre bien 
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affermi sur ses pieds, Firme insistère, 
n. Suet. En se tenant bien affermis 
sur leurs pieds, Stabili gradu. Liv. 
11 2° Rendre ferme et consistant. Du- 
rare, 0, us, avi, alum, act. Cels. In- 
durare, act. Plin. = Affermir la corne 
des pieds [d'une mule], Ungulas du- 
rare Où indurare. Plin. Poissons af- 
fermis par la saumure, Durali muriä 
pisces. Quint. || 3° Fig. Rendre plus 
assuré, plus solide. Firmare, o, as, 
avi, afum, act. Cic. Confirmare, act. 
Cic. Stabilire, act. Cic. Corroborare, 
act. Cic. 2: Affermir l'empire des 
Perses, Regnum Persarum confirmare. 
Nep. — l'Etat, la république, Rempu- 
blicam stabilire. Cic. — son pouvoir 
sur les autres, In ceferos imperium 
firmare. Cic. Autorité affermie, Auc- 
foritas communita. Cic. Autorité mal 
—, Flura auctoritas. Tac. Affermur 
la pair, la santé, Confirmare pacem. 
Cæs. valetudinem. Cic. Sa santé n'est 
pas encore assez affermie, Nondum 
satis firmo corpore est. Cic. Chacun 
est bien affermi dans sa place, In suo 
quisque est gradu firmiter collocatus. 
Cic. Affermir le courage de qqn, Ani- 
mum auicujus où Simpl. ÂAliquem cun- 
firmare. Cæs. — la vertu, l'intelli- 
gence, Virtulem, Ingenium corrobo- 
rare. Cie. Alfermi dans le bien, Recti 
tenaz (gèn. ac). Sen. Affermir les 
iles dans leurs bunnes dispositions, 
Insulas bene animalas confirmare. Nep. 
— l'espoir de qqn, — qqn dans son 
espoir, Alicui spem affirmare. Liv. — 
une opinion, Opinionem affirmare. 
Liv. Mieux affermi dans son opinion, 
In sententiä firmior. Cic. Opinion 
bien affermie, Stabilis certaque sen- 
tentia. Cic. 

S'AFFEnNMIN, Y. réfl. 4° Devenir 
Stable. Firmari, or, aris, aîfus sum, 
pass. Cic. || 2° Devenir consistant. Du- 
rari, OT, arts, alus sum, pass. Plin. 
Cels. Indurari, pass. Plin. : Que la 
corne du pied des bêtes de somme 
s'afferit, Ungulas jumentorum indu- 
rari. Plin. Îls s'affermssent en eui- 
sant, Coquendo duriores fiuni. Plin. || 
3° Fig. Devenir plus forme. Firmari, 
or, aris, atus sum, pass. Cie. Confir- 
mari, pass. Cic. : Royaume qui s'af- 
fermit, Regnum evalescens (evalescëre, 
o,1s, valui, 5. sup., n.). Liv. La 
vOiz S'—, Voz se corroborat (corrobo- 
rare, 0, aui, afum). Cic. Milon (le 
crédit de Milon) s'affermissait de jour 
en jour, Afilo magis in dies convalesce- 
bat. Cic. S'aermir contre les coups 
de la fortune, Contra fortunam obdu- 
rescére (0, is. durui, s. sup., n.). Cic. 

AFFERMISSEMENT, S. m. 1° Âc- 
tion d'affermir. Ne s'expr. au propre 
que par des verbes : Remède bon 
pour l'affermissement de celles des 
dents qui branlent, Remedium ad den- 
tium mobrles firmandos. Vov. AFFER- 
Min. À Fig. Confirmatio, onis, f. Cic. 
: L'affermissement de la liberté, Con- 
firmatio libertatis. Cic. Après l'— de 
la paix, Pace confirmatà (confirmare, 
o, as, avt, act.). Cic. Il travailla à 


l'— de l'Etat, Studuit rempublicam 


stabilire 
20 Stabilit 


lus, i, m. 
æ,f. Cic. Titulus,i, m. P 
fiche de vente aux enchères, Auctio- 
naria fabula. Cic. Poblication par —, 


qu'il 
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(ro, is, dui, ifum). Cic. || 
, forco (pr. et fig.). Firmi- 
las, alis, f. Cic. Stabilitas, f. Cic. 
Firmiludo, dinis, f. Cæes. Cic. 2: Cette 


ville dmt son affermissement aux in- 


stitutions, [fæc urbs insfitutis stabi- 


lifa est. Cic. || 3° Consistance, dureté. 


Duritia, æ,f. Plin. : Que l'alfermis- 


sement du sabot s'obtient par un sé- 
jour dans les marais, Paludibus un- 
gulas indurari (pass. de indurare, o 
as, avi, alum). 


lin. 
AFFÉTÉ, Ée, adj. Affecté, prèten 


tieux. Voy. APFECTÉ. 


AFFÉTERIE, s. f. Affectation, re- 


cherche. Voy. AFFECTATION. 


AFFICUE, 9. (. (En gén.) Libel- 
Cic. (— de vente) Tabulu, 
.-j. = Af- 


Proscriplio, onis, f. Cic. Anpuser des 
aîMiches, Libellos propontre. Cic. Pu- 
blier par —, Proscribêre, 0. is, scripsi, 


scriplum, act Cic. Il annonça, Il At 


publier par une affirhe qu'il voulait, 
vendrail, Proscribi jussit sa 
velle. Cic. Tubulam proscripsit se ven- 
diturum. Cic. Juur indiqué par une 


—, Proscripta dies. Cic. Enlever les 


affiches, Libellos dejicère. Cic. 


AFFICHER, v. act. 1° Appliquer 


aux murs (un placard). Proponrre, 0, 


is, posut, pusitum, act. Cic. : Afficher 
des ptacards, Libellos propongre. Cic. 
— un écrileau (de vente), Tabulam 


ponère. Cic. — un décret (à la ma- 


nière des anciens), Decreti tabulam 
figëre, 0, is, firi, firum (= clouer 
au mur la table de bronze où il était 
gravé). Cic. || 2° Publier par une af- 
fiche. Proscribëre, 0, is, scripsi. scrip- 
tum, act. Cic. = Afficher une loi, de 
elits vers dans les rues, Proscribt®re 
egem. Cic. versiculos per vias. Gell. 
— la vente d'une maison. Ædes pro- 
scribère.Cic.Propriètés affichées (pour 
être vendues), Pruseripiæ possessiunes. 
Cic. I fit aMicber qu'il viendrait, 
Voy. AFFICHE. || 3° Faire étalage de. 
Præ se (a l'abl.)ferre, præ me ferv (fers, 
tuli, latum), act. Cic. Quint. Profi- 
feri, cor, &ris, fessus sum. dép. (acc.). 
Cie. = ils affichent celle vertu, Hanc 
virtulem præ se ferunt. Quint. Je n'af- 
fiche pas cette capacité, Hujus rei 
facultatem conseculum esse me non 
prufiteor. Cic. Ce qu'il — la pré- 
lentionu de savoir, Îd cujus scientiam 
profitetur. Cic. Nous avons tous alti- 
ché notre joie. Lztitiam apertissime 
fulinus omnes. Cie. Afficher ses vires, 
Sua vitia ostentare (0, as, avi, atum). 
Sen. — sa honte, Voy. S'APPICHER Jo. 
Il 4° Compromettre : Afficher qqn, 
Aliquem emfamem facËre, io, 1s, feci, 
factum. Cic. Affiché (empl. adject.}, 
Famosus, a, um. Cic. 

S'aAFricnEn, v. réf. 1° Etre publis, 
étale. S'expr. par les pass. des v. arl. 
precéd. Voy.arricure 10el 20. || 3°Se 

onner pour = S'alicher pour gram- 
mairien, Se gramimalicum profilers 
(eor, &ris, fessus sum, dép.). Cic. | 
$o Absol. et en mauv. part. Se 
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mettre en évidence. Pudorem evul- 
are, 0, @8, avi, atum. Tac. = Si une | feriä carens. Gell. (par le 


AFFIR 


omni alim& ma- 


. Gell. 
purum pulum. Ge feu) Ar- 


emme s'élait affichée, Si qu erat|gentum pusulatum. Suel. ezcoclum. 


famosa. Cic. 


AFFIDE, Ée, do Adj. En qui on a | 
emme]|fin, plus doliè. Ertenuare, 


confiance = |llomme] afidé, 


affilee, Quo, quâ confido, is, Jisus |'ant, 


sum, fidère, ou Quem, quam fidclem 
puto, as, avi, atum, are (— en qui J'ai, 
tu as... confiance; que je crois, que 
to cruis.… fidèle). dc. j Subst. : Il 
renvoie Commius, un de ses affidés, 
Remittit Commium quem sibi fidelem 
arbitrabatur. Cæs. Il confe à des — 
la garde (des portes), Certos præficit 
(fonbus). Nep. |} 2° Arriné, subst. 
m. Complice. Conscius, ii, m. Nep. : 
U livre a ses aMdés les positions les 
plus fortes, Conscuis loca muniliora 
{radit. Nep. 

AFFILER, v. act. Donner le fl (à 
an lranchanl), aiguiser. Eracuëre ou 
Acuêre, o, is, wa, ulum, act. Cic. Col. 


Gell. 
AFFINER, v. act. 1° Rendre plus 
0, as, 
atum, act. Varr. || Fig. Afû- 
ner l'esprit, Ingenium acuÿre, 0, 18, 
ui, utum. Cic. Ingenii aciem exacuëre. 
Cic. || 3° Rendre plus pur, purifier. 
(En gén.) Purgare, 0, as, avt, alum, 
act. Plin. (Par le feu) Ercoquère, v, 
is, cori, coctum, act. Plan. Voy. aF- 
né. | 8° Rendre plus fin, plus agreable 
au goûl. (Alicui rei) graliam afferre 
fero, fers, attuli, allatum. Plin. [l 
4 Tromper. Decipére, io, is, cept, 
ceplum, act. Plaul. 

AFFINITE, 8. f. 1° Parentè par 
alliance. A finitas, atis, f. Cic. : Con- 
tracter l'aMuite avec aa Cum aliquo 
affinitate se devincire. Cic. affinitalem 


jungëre. Liv. Lié par |" — avec qqn, 


s Affiler des outils sur une pierre (à | AliCui affints, m.f.,e,0. Cic. affinrtate 
aiguiser}, Ferramenta cole ezacuŸre. | congunclus, a, um. Suet. || 2° Confor- 
Plin. — le traochant d'une faux, | mite, rapport entre plus. ch. Cognaito, 
Actem falcis ercilare, o, as, avi, | ons, Î. bic. Convenuentia, 2, [. Cic. 
atum. Plin. Couteau afflé. Acutus |: Il y a des mois qui ont de l'—, 
culter. Plaut. Epée dont le tranchant | Sunf (verba) quædam cugnata. Quint. 
esl bien —, Gladius eui ad secandum | Toutes les verlus out une certaine — 
subtitis actes est. Sen. || Fig. Affiler | eotre elles, Ones virtutes cognatione 


ja langue, Linguam acuëre. Cic. [Ora- 
teur] qui a la langue bien aflilée, 
Linguë celeri el exercilatä. Cic. 

AFFILLATION, 5. [. 1° Associa- 
tlon. Consociatio, onis, f. Cic. || 
20 Admission dans; participation à : 
Affiliation à (une corporatiun), Coop- 
talio in (el l'acc.). Cic. Avouer son — 
à oo complot, Conscienliam conjura- 
fionis confiteri. Tac. 

AFPILLE, ée, part passé d'ArrI- 
Len, Voy. ce v. |} Arnuié, subst. 
m. Associé, complice. Socius, ii, m. 
Cic. Conscius, m. Cic. 

AFFILIER, v. act, 4° Associer en- 
semble. Consociare, o, as, avi, atum 
(à... cum et l'abl.). Cic. || 2° Ad- 


quädam inter se conjunciæ sunt. Cic. 
— de luutes les sciences (entre elles), 
Cognatio omnium doctrinarum. Cic. 
— des lettres (eotre elles), À finitas 
litterarum. Quint. Avoir de l'— avec 
qq. ch., Cum re on Alicui rei con- 
gruëre, 0, &s, grui, 8. sup., n. Cic. 
Qui a de l'— avee qq. ch., Alien 
rei cognalus, a, um. Cic. Cum re ou 
Alicui rei congruens, gén. entis. Cic. 
Voy. conFonuité. I| 3° T. de science. 
Tendance à s'unir. "Affinilas, alis, f. 
Smith. 

AFPIQUETS, 5. m. pl. Petits ajus- 
tements d'une femme. Nugz, arum, [. 
pl. Plaut. 


AFFIRMATTF, IVE, adj. Qui af- 


mettre dans : Afflier qgo au collège | firme. Confrmativus, a, um. Prise. 
des augures, Aliquem in collegium | Affirmalivus. Dion. : Adverbes affir- 
augurum cooplare, 0, as, avi, alum. | malifs, Confirmaliva aduerbia. Prisc. 
Cic. ] Eo @. part. Il avoua qu'il avait | || Il est mieux de touruer par un 
été affilié au complot, Conscientiam | verbe : Les mêmes mots sont affir- 
conjuralionts confessus est. Tac. Af-| matifs, Eadem uerba affirmant (are, 
Élier qqn à une ligue, Aliquem ad | avi, atum). Quint. Les propositions 
fans adsciscère, o, is, scivi, scifum. | négatives sont opposées aux affirma- 
ic. 


S'arriran, v. réf. S'asscier à. 
Societaiem core, coeo, cois, coivi on 
#, coitum (à... cum et l'abl.), Cie. 

APFINAGE, 8. m. Purification des 
métaux. S'expr. par un verbe : L'af- 
Bnage de l'or s'opère fort bien au 
muyen du vif-srgent, Argentum vivum 

lime purgat Gurum. Plin. Argent 
blanchi par l'—, Argentum, omnibus 
ex to vilis delraclis, candefactum. 
Gell. Voy. armé el arriNEn de. 

AFFINE, 6E, part. passé d'arFINER, 
Voy. ce v. || Adj. Purifie (en parl. 
d'ou mélal) : Or affiné, (en gén.) 
Aurum purum. Plin. (parle feu) Au- 
rem ad obrussam. Suel. Obryzum au- 
um et simpl. Obryzum, à, n. Petr. 


Vulg. Argent —, (en gén.) Argentun | religion, Jusjurandum est affirmatio 


lives, Negantia contraria sunt aien- 
tibus. Cic. L'une des deux proposi- 
tions est affrmative, l'autre est né- 
ative, Alterum ail, alterum negat. 
ic. Faire un signe de tète affirma- 
tif, complètement —, Annuëre, 0, is, 
aui,nulum, 0. Cic. Toto capile annufre. 
Cic. || Arrinuanivs, 8. f. Proposition 
ui affirme. Dedicativa (z) prepustio 
(mu f, Apul.: Diogène soutient l'af- 
rmalive, Anlipater la négalive, Dio- 
genes ail, Anlipaler negat. Cic. Voy. 
APFIRMATION, AFFINMATIVEMENT, AP- 
FIRÉEN. 

AFFIRMATION, 8. f. do Action 
d'affirmer. A firmatio, onis, f. Cic. 
Asseveralo, Î. Cic. : Le serment est 
une afrmation sous le sceau de la 
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religiosa. Cic. Croire à l'— de qqn, 
Alicujus affirmationi credère. Cic. 
L'— fréquente que nous ferons ce 
que... Frequens afirmatio effeciuros 
nos quo... Quint. L'— du transfuge, 
Confrmalio fransfugæe. Cæs. On n'a 
pas cru leurs iénegations et l'on 
croirail leurs afMirmatiuns? Qurbus 
creditum non est negantibus, iisdem 
credatur dicentibux? Cac. Faire une 
affirmation, Aliquid affirmare, 0, as, 
avi, afum. Cic. | 2° Expression affir- 
malive, Pronuntiatio, onis, f. Cic. 
S'expr. mieux par un ad). ou un 
verbe =: Deux négalions valent une 
affrmalion, Duo negativi (s.-e. sen- 
sus) unum confirmalivum faciunt. Vel. 
- Schol. -Juven. Les négalinns sont 
contraires aux affirmalious, Yegantia 
contraria sunf atentibus. Cic. Voy. 
AFFIRMATIF. 

AFFIRMATIVE, 9. f. VOY. AFFIR- 
MATIF. 

AFFIRMATIVEMENT, adv. {1° En 
assurant que la chose est vraie. À ffir- 
mote. Crc. : Dire tout a fait affirma- 
livement, Omni asseveralivne affir- 
mare. Cic. Parler moins —, Minus 
affirmations adhrbêre. Quint. || 2° Qui: 
Répundre afirmativement d'un signe 
de léte, Annnfre, o, is, nui, nulum, D, 
Cic. Réponds-moi — ou négative- 
ment, Vel tu mi (pour mihi) aas, vel 
neges. Plaut. || On l'expr. le plus 
souv. par un aàdv, d'affirnation, ou 
en répétant le verbe de l'interroga- 
tion : Répondre affirmativement ou 
négativement, Auf elian aut non 
respondére. Cic. Est-ce des panégy- 
niques que vous parlez? Antuine 
répundit —, An laudationes (dicis)? 
Ita, inquit Antonius. Cic. Je deman- 
dar s'ils étaient arrivés à Agrigente: 
il répondit —, Rogavi pervenissentne 
Agrigentum; diril pervenisse (eos 
s.-e.). Cic. Voy. oui. 

AFFINNIER, Y. act Assurer, sou- 
tenir qu'une chose est vraie. A/Ar- 
mare, 0, 48, avi, ulum, act. Cic. Con- 
firmare, acl. Cæs. Asseverare, act. 
Cic. : AMirmer que.…., A ffirmare (prop. 
infin.). Cic. J'affirme sons serment 

ue je donnerai, Jurejurando con- 

rmo me dafurum. Cic. Il — qu'il 
a élé trompé, Asseverai se destitutum 
(esse). Cic. Affirmer énergiquemuent, 
Firmissime ou Fortissime ou Cunstan- 
tissime asseverare. Cic. Quint. Suct. 
Omni asseveralione affirmure. Cic. 
J'afBrmerais volontiers, J'incline à 
affirmer, Equidem affirmavertn. Quint. 
Je n'oserais —, Non uffirmare ausim. 
Quint. Je dois parler, mais sans rien 
Dicendum est mihi, sed ita u! 
niAil affirmen. Cic. Conime si je 
m'inquiêlais de ce qu'il peul — ou 
oier, Quasi curem quid ille aat aut 
neget. Cic. [Mon] adversaire affirme 
chacune de ses propsitiuns, Adver- 
sarius de quäque re asseuerat. Cic. Il 
— qu'il ne soupçonne pas, Negat (0, 
aui, alum, are) se suspicari. Cic. 

AFFLEURER, do V. act. Reduire 
deux corps contigus à une même sur- 
face. Ad regulam et libelam collo- 
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care, 0, as, avi, alum, act. Vitr. exi- 
gère, 0, is, egi, actum, act. Plin. | 
20 V. peul. Etre reduit à une même 
surface, être du niveau. Ad regulam 
et lineam respundère, e0, es, spondt, 
sponsum, n. Vutr. || 39 V. act. Etre au 
même niveau que... Pari librä esse cum 
(et l'abl.) Col. 

AFFLICTIF, IVE, adj. Qui frappe 
directement la personne. Voy. cor- 
POREL. 

AFFLICTION, 8. f. 1° Malheur, 
disgräce. Culumitas, atis, f. Cic. Acer- 
tutas, T. Cic. Ærumnæ, arum, f. pl. 
Cic. Miseriæ, [. pl. Cic. : Dans mes 
affictions, In mets acerbitatibus. Cic. 
1 3° PL souv. Grande peine morale, 
chagrin qui abat. (En géo.) Mæror, 
ons, m. Cic. Alvslifia, æ, f. Cic. 
Tristitia, f. Cic. Dolur, oris, m. Cic. 
Ægritudo, dinis, f, Cic. Aflictatie, 
onts, f. Cic. (Causée par la perte 
de qqn de cher) Luctus, üs, w. 
Cic. : Une grande ou profonde af- 
fiction, Muwror gravis ou magnus 
ou summus. Cic. Dolur acerbus vu 
durus. Cic. Luclus marimus ou acer- 
bissimus. ic. Hs partagent ton 
—, Tuo dolore mærent (mærèére, e0, 
8. parf. ni sup., 0.) Cic. Voir 
qu dans l’—, AMæstum aliquem vi- 
dére. Cie. Etre dans l'—, dans une 
grande —, In mæstiliä ou In luctu 
esse. Cic. In magno dolore esse. Cic. 
Voy. S'AFFLIGEN. Etre plongé dans 
l'—, În mærore ou In luctu jacëre, 
eo,es, cui, citurus, n.Cic. In marinis 
luctibus esse. Cic. Lucfu ou Ægrilu- 
dine confci, or, Ëris, fectus sum, 
pass. Cic. Summo dolore affici. Cic. 
Ægritudine premi, or, &ris, pressus 
sum, pass. Cic. opprimi, pags. Cic. 
Plungè dans l'—, Vuy. Très AFFLIGÉ. 
Vivre dans l'—, dans nne grade —, 
In luctu vwivêre, 0, is, viri, victum, 
on. Cic. Mayno in mærore versari, or, 
arts, atus sum, pass. Cic. Causer de 
l'—, Plonger dans l'—, Voy. «r- 
misEn 20. 

.AFFLIGÉ, ge, part. passé d'aP- 
euiGEn, Voy. ce v. {|| Adj. Abattu par 
la tristesse. AMæestus, a, um. Cic. 
Tristis, m.f.,e, n. Cic. Mærens, gén. 
entis. Cic, = Très affligé, Mærore afflic- 
tus, a, um ou profligaius ou perditus. 
Cic. Luctu confectus. !ic. Aflfligé de 
qq. ch., Afzrens uliquä re. Cic. Etre 
—, très —, Voy. Etre dans, plongé 
dans l'AërLiCTION. Elre — de, — que, 
Voy. S'AFFLIGER. 

AFFLIGEANT, part. prés. d'ar- 
FIGE, Vos. ce v. || AFPFLIGRANT, 
ANTE, adj. Douloureux, ponible. Tris- 
tis, m.f.,e,n. fic. Miser, a, um. Cic. 
Gravis, m. f.,e,n. (ic. Acerbus, 4, 
um. Cie. Lucluusus (pour qqn, alicui). 
Cic. : Ml est très affhigeant de revenir 
au même pont, {label magnum do- 
lorem eudem reverti. Cic. 

AFFLIGER, v. act. 1° Causer un 
grand dommago, desoler, faire souffrir. 
Aftigére, 0, 15, flizi, flictum, acl. Cic. 
Verare, 0, as, avi, alum, act. Cic. 
Nep. Opprimëre, 0, is, pressi, pres- 
um, act Gic.n La Sicile que la 
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guerre aflligeait, Sicilia bello verata. 
Nep. La guerre afflige (embrase) 
toute l'Ilalie, Tota Ifalia bello fa- 
grat (flagrare, o, avi, alum, n.). 
Cic. La diselte aMigeait nas soldats, 
Nostri inopiä conflictabantur (pass. 
de conflicture, 0, as, avi, atum). Hirt. 
Les malheurs dont la fortune m'a 
cruellement afligé, Casus in quibus 
foriuna ne vehementer exercuil (exer- 
cère, e0, es, cilum). Cic. Corps af- 
figés de la contacion, Corpora tabe 
airecta (pass. de afficëre, io, is, feci). 
Liv. Etre affligè d'une maladie, 
Morba agigt. ic. affliclart. Cic. 
Etre — d'une maladie grave, Gravi 
morbo conflictari. Nep. Etre — de 
douleurs (physiques), Doloribus af- 
fligi ou opprimi. Cic. Etre — de dou- 
leurs d’eutrailles, Ex intestinis la- 
burare, 0, as, avi, atum, n. Cic. || 
2° Causer un profond chagrin à qqn. 
(En part, des pers.) Dolorem alicut 
afferre, fero, fers, attuli, allatum. 
Quint. dare, 0, as. dedi, datum. Cic. 
: Je l'afflice, Dolorem libr facio (is, 
feci, factum, facére). Cic. Je désire 
(les\ afiger profondément, Cupw 
hs) acerbissimum dolorem inurère 
(0, is, ussi, ustumn). Cic. — qqn (le 
oiettre dans le deuil), Luetu aliquem 
affictre, io, is, feca, fectum. Cic. || (En 
par!. des ch.) Affliger qgq0, Aliquem 
confristare, 0, as, avi, atum, act. Cæl. 
ap. Cic. Dolorem alicui afferre, Cic. 
dæstitiam alicui inferre. Cic. Summo 
doluri esse alieui. Cic. (s'il s'agit de la 
perle d'une pers. chère) Luctum al- 
cui afferre. Cic. — profondément 
yqn, Magnum el acerbum dolorem ali- 
cui commovêre, 60, es, moti, mOlLuM. 
Cic. Cela afflige, — davantage, — 
profondément qqn Moc est alicui 
acerbum, acerbins, acerbissimum. Cic. 
lommes que le mérite d'autrui —, 
lumines laude alienä dolentes (dulêre, 
eo, es, lui, s. sup., n. = qui s’afli- 
ent du mérite). Cic. Voy. S arrLiGEn. 
Î Etre affigé {absol à, Voy. Eire 
dans l'Arrucrion. Etre — de, — 
que, Voy. S'arriioen de, que. || 
3° Mortiñer. Coercère, eo, es, cui, 
cifum, acl. Cic. : Affliger ses désirs, 
ses passions, Cupidilates coercère. 
Cic. — son corns, son âme, Voy. 
MORATIFIEN. 

S'AFFLIOEN, v. réf. Eprouvor un 
profond chagrin. Absol. Mrére, eo, 
es, 3. part, ni sup., n. Cic. Do- 
lére, 60, es, lui, s. sup., n. Cic. 
Se affliciare (0, as, avi, alum). Cic. 
Salt. Affhctari, pass. Cic. Contris- 
tari, pass. Cic. In dolore esse. Cic. 
Antnum mærori dare, 0, as, dedi, 
datum. Cic.: S'alfiger profondément, 
Aærore se cunfic're (les is, feci, fec- 
fum). Cic. Summo dolure affici, or, 
Eris, fectus sum, pass. Cic. Voy. Etre 
pluugé dans l'arrcicrion. || S'affliger 
d'une ch., Maxrére re. Cic. rem. Cie. 
Dolére rem. Cic. re ou de re où er 
re. Cic. Ægre ou Graviler ou Acerbe 
ou Permoleste rem ferre, fero, fers, 
tult, latum. Cie. Dolorem ex re acci- 
pére, io, 1s, cepi, ceplum. Cie. hau- 
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rire, 10, is, hausi, haustum. Cic. Mo- 
lestiam ex re trahère, 0, is, trari, 
tractum. Cic. = S'— profoniément 
d'une ch., De re acerbe affictart. Cie. 
Magnam animo molestiam ex re ca- 
père, 10, ts, cepi, caplum. Cic. S' - 
moins d'une rh., Rem levius ferre. 
Cic. Ne s°— guère d'une ch., Rem 
levissime [re Cic. || S'affliger 3e 
Giafine e voir que, de ce que, 
olère (prop. iafin.). Cic. quod (in- 
dic.). Cic. Mærére (prop. inlin.). Cic. 
Blolesle ferre (prop. infin.). Cic. quod 
proie Cic. Ægre ou Graviter ferre 
rop. infin.). Cic. 2 Is s'affligeaient 
e voir la patrie tomber trop lenle- 
ment, Patriam nimiun tarde conct- 
dre mærebant. Cic. Ils se sont af- 
figés de voir ma douleur, Meum luc- 
lun doluerunt. Cic. Nous nous af- 
fligeons de ce qu'il ne nous est pas 
ermis..., Dolemus quod nobis non 
icel… Cic. S'alfiger d'être pauvre, 
Ægre ferre se pauperem esse. (ic, 

AFFLUENCE, s. f. 19 Concours et 
ecoulement abondant de liquides. Af- 
fluentia, æ,.. Plin. : Les iners ne 
s'arcroissenl pas par l'affluence des 
eaux «les Neuves, Fluminumn accessu 
maria non crescunt. Plin. Déhordant 
par suite de l'— des eaux pluviales, 
Superfusus imbribus crebris (de l'ad). 
creber, bra, brum). Tac. d'hu- 
meur, Pituitæ impelus (us), m. Plin. 
Quand il y a — d'humeur, Cum 
piluita redundat (redundare, 0, avi, 
atum, n.). Cic. || 2c Fig. Abondance. 
À ffluentia, æ, f. Cie. Abundantia, Î. 
Cic. Copia, [. Cic. : L'affluence des 
biens de la terre, Frugum et fruc- 
tuum ubertas (atis), f. Cic. — des 
idées, des mots, Copia rerum, ver- 
borum. Cic. Vaiue — de paroles, 
Inanium verborum flumen (minis), n. 
Cic. || 3° Grand concours de monde. 
Concursus, üs, m. Cic. Celebritas, 
alis, f. Cic. Frequentia, æ, f. Cic. 
Multitudo, dinis, [. Cic. = Je hais l'af- 
fluence, Odi celebritatem. Cic. Quelle 
— chaque jourl Quæ celebratio quo- 
tidiana}? Cic. Où l'— est immense, 
Celebritate refertissimus, a. um. Cic. 
— d'hommes et de femmes, Viro- 
rum ac mulierum celebritas. Cic. Il 
y eut une grande —, Magni con- 
cursus sunt facti. Nep. L'— se porte 
au forum, Cuncursus hominum in fo 
rum ft. Liv. Une grande — de jeunes 
gens se porte chez eux, Ad hos ma- 
gnus adolescentium numerus concurri. 
Cxs. De tuus côtés on s’y rend en —, 
Eo convenrunt undique frequenter, 
Cæs. Au nulieu d'une immense --, 
d'une immense — d'horimes et de 
femmes, Summä hominum frequentiâ. 
Cie. Cum mult& concursatione (s.-6. 
pupulr). Cic. Celeberrimo virorum mu- 
lierumque conventu. Cic. Voy. ar 
FLUEN. 

AFFLUENT, ENTRE, ad). {1° Qui te 
jette dans un autre (en parl. d'un 
couts d'eau). Anfluens, gén. entis 
(de. in et l'acc.). Plin. : Etre af- 
flucut de, Influëre ou Defluére (0, is, 
fluri, fluzum, 0.) où Se exonerars (0, 
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as, avi, atum) in et l'acc. Plin. | 
S.m. ArPLOENT. Amnis (is) influens 
(ents), m. Plin. : Le Colapis, affluent 
de la Save, Colapis in Savum in- 
uens. Plin. Le Pénée a pour — 
‘Orcus, Peneus Orcum accipit (acci- 
Fre, Le 
Po reçoit des affluents qui descen- 
Padus amnes 
Apenninos capit (cap”re, 10, cepi, 
captum). Plin. Etre un affluent de la 
Seine, In Scquanam influëre. Cæs. La 
Save est un — du Danube, Savus 
Danubio (an dat.) miscefur (miscert, 
eor, mirtus sum, pass.). Plin. Les af- 
fluents supérieurs sont le Valdasus, 
le.., Supra influunt Valdasus,.… Plin. 
I 2° T. de médecine. Qui afflue dans 
uno partie du corps : Inmeur af- 
fluenle, Voy. ArrLUENcE 1° el 4r- 


‘o, cepi, ceptum). Plin. 


dent de l'Apennin, 


FLUER 1°. 


AFFLUER, Y. nenl. 1° Couler 


dans ou vers. A/luëre, o, is, fluri, 
fluzum, n. Plin. Influëre, n. Cic. Con- 
fluëre, o. Plin. : Tout le liquide af- 
flue à la plaie, Dumor omnis in 
uleus confluit. Plin. Cenrenel où 
le sang —, In quen sanguis influit. 
Cic. Le Fibrène — (se précipite) 
dans le Liris, Fibrenus in Lirem præ- 
cipiluf (præcipitare, 0, avi, alum, 
n, Cie. Des rivières aMuent dans le 
Pbase, AÂmnes in Phasin confluunf. 
Plin. Faire affluer les eaux du Tibre 
dans des réservoirs, Tiberim pis- 
Cinis corrivare, 0, @s, avi, alum. 
Plin. || 2e Fig. En parl. des ch. 
Abonder. Affluëre (voy. ie), n. Sall. 
Confluëre, a. Cic, : Quand les ri- 
chesses afflnaieot, Cum divitiæ af- 
furent. Sall La gloire, les hou- 
neurs affluent rhez eur, Ad ipsos 
laus, hunvs confluit. Cie. La parule 
affluait de ses lèvres, Ejus ore sermo 
prufluebat. Ad [ler. Quand les idées 
abundent, les mots affluent, Rerum 
copia verborum copiam gignit. Cic. | 
8° En parl. des pers. Venir en gran 
nombre. Afluëre lvoy. 1°), n. Liv. 
Confluère, n. Cic. Convenire, 10, is, 
vent, venfum, 0. Cic. Concurrêre, 0, 
is, curri, cursum, D. Cic. : On vil 
affluer à Athènes et dans cette ville 
bien des gens, Conflurerunt Athenas 
ef in hanc urbem multi. Cic. La 
foule aMue au prétuire, /n præto- 
num concursus fil .fieri, fo, fac- 
fus sum). Czs. Îls y afluent de tuus 
cotes, Eo conveniunt undique fre- 
Quentes. Cæs. Vestibule où aflue 
ane foule iinmense de citoyens, Ves- 
fibulum quod marimä frequentià ci- 
vium celebralur ipass. de cclebrare, 
0, avi, afum). Cic. Port où les na- 
vires affluent (d'ordinaire), Portus 
celebernimus. Cic. Afluer chez qqu, 
Ad uliqnuem concurrêre. Cic. — sou- 
vent chez qqn, Dumurm alicujus cele- 
brare. Cic. — chez Cauhoa, chez 
Manus, Catilinæ domum, Marium 
frequentare, o, as, avr, alum. Sal. 
Tous les citoyens aMuent chez toi, 
Concurrat dmum luam cuncta civatas. 
Cic. La jeunesse affluait cbez lui, Ju- 
venlulis concursu frequentabalur. Tec. 
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AFFLUX, s. m. T. de médecine. 
Action d'affluer (en pari. des liquides 
du corps). {mpetus, üs, m. Plin. Con- 
fluentia, æ, [. Afacr. : Affux de pi- 
tuite, Impetus putuitæe. Plin. — du 
sang (à la lle), Jmpetus sanguinis. 
A-Vict. , 

APFFOLÉ, Ée, part. pass. d'Ar- 
rouen, Voy. ce v. || Adj. Qui aime 
d'une manière folle. Er amore (ali- 
cujus) unsanus, &, um. Plaut. Amore 
perdilus. Plaut. z Etre aûolé, Ex 
amore ïnsanire, 10, ?s, Lui OU 1, 
itum, 0. Plaut. Etre — de qqn, Ali- 
uem infane amare, 0, as, aui, afum. 
Praut. Etre — d'une ch., Alicujus 
rei amore insanire. Plin. Voy. Pas- 
SIONNÉ. 

AFFOLER, v. act. 1° Rendre fou 
d'amour = Elle aflole mun maitre, 
Meum herum dementem facil (facëre, 
10, feci, factum). Plaut. 

S'arFoLsn, v. réf. S'éprendre d'une 
manière folle = 1! s'affola de la fille 
de cet homme, Ejus filiam perdite 
amare cœpit (cæpisse, cœptum\. Ter. 
S'ètre afolé de qqn, Aliqum insane 
amare, 0, as, avt, alum. Plaut. Voy. 
AFFOLÉ, SE PASSIONNER. 

AFFRANCHUL, 18, part. passé d'ar- 
pnancuin, Voy. ce v. I ubst. m. 
et f. Esclave à qui l'on a donne 
la liborte. (Par rapport au maitre, 
auteur de l'affranchissement) Li- 
bertus, i, m. Cic. Liberta, æ,f. qua. 
etabl, pl. is. Plin. abus. Dig.). Plaut. 
Suet. : Tiron, affranchi de Cicéron, 
Tiro Uibertus Ciceronis. Quint. Mon 
affranchie, Liberta mea. Plaut. | 
Si l'on envisage seul. la condition 

ibertinus, 1, m. Cic. Libertinus (i 
homo (minis). m. Cic. Libertina, æ, (. 
Plaut. Uor. Suet. Libertina (#3) muer 
eris), f. Liv. : La fille d'un atfran- 
ci, Libertini flia. Cie. [Est-elle] libre 
ou a {franchie ? [ngenuane an libertina ? 
Plaut. Relatif aux affranchis, D'af- 
franchi, Libertinus, a, um. Liv. La 
classe des affranchis, Libertinus 
ordo. Liv. 

AFFRANCUIR, v. act. 1° Rendre 
(un esclave) libre. Liberare, 0, as, 
avi, alum, act. Cic. Czs. Manumit- 
têre, 0, is, misi, missum, act. Cic. 
Servilute où E servitute liberare, act. 
Plin. Libertate donare, 0, as, avi, 
atum, act. Sail. Servitute erimére, 0, 
is, emi, emplum, act. Liv. (Alicui) 
libertaten dare, o, as, dedi, datum. 
Cic. = Etre affranchi, Libertatem ac- 
cipêre, do, is, cepi, ‘ceptum. Cic. 
Un esclave est affranrhi, Servus 
manumiliitur. Quint. S'il n'est — 
ui par le cens, ni par la baguette (du 
préteur), ni par testament, il n'est 
pas libre, Si neque censu, neque vin- 
dictä, neque testamento liber factus 
est, non est liber. Cic. Esclaves af- 
fraochis aux frais de l'Elat, Servi 
in publicum redempti et manumisn. 
Liv, || 2° Rendre (un peuple) libre. 
Liberare, 0, as, avi, atum, act. Liv. 
Servitute erimère, 0, is, em, emp- 
lun, act, Liv. : Affranchir la Grèce, 
la Gaule, Syracuse, Graciam servi- 
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tute liberare. Cic. Galliam in liber- 
tatem vindicare, », as, avi, alum. 
Cie. À Syracusis servitutem depel- 
lëre, o, is, puli, pulsum. Nep. — la 
république, l'Etat, les citoyens, Rei- 
publicæ (au gén.) libertatem asserëre, 
0, is, serui, sertum. Quint. Civilutem 
a servilio abstrahëre, 0, is, (raxi, (rac- 
fum. brut. ud Cic. A civibus jugum 
servitutis depellëre. Cic. La ville 
qu'ils avaient affranchie, Urbs, cujus 
a cervicibus jugum servile dejece- 
ranf (dejicére, io, is, jectum). Cic. 
Pour que la république füt —, Ut 
essel sui juris ac mancipii respublica. 
Brut. ad Cie. Celui qui afranchit sa 
atrie, Patriæ liberator (oris), m. Cic. 
[ae Rendre franc, exempt d'impôt, de 
charge. Liberure, 0, as, avr. afum, act. 
Cic. Liv. : Affranchir une terre. des 
ports, des marchés, Liberare agrum. 
Cic. portus, emporia. Liv. (Champ) 
affranchi, (Ager) immunis ef Liber. 
Cie. — des druits d'entrée, Immunis 
pyrioriorum. Liv. Affranchir d'im- 
pla les pirates, Piratas immunes 
habëre, 60, es, bui, bitum. Cic. Il 
veut que les terres soient affranchies 
d'impôts, Agros vull immunes esse, 
Cic. Affranchir une lerre d'un impôt, 
d'impôts, l'Asie d'un impôt trop 
lourd, Agrum vecligali (à l'abl.) le- 
vare, 0, as, avi, atum. Cic. de vecti- 
galibus erimêre, o, is, emti, emplum. 
Cic. Iniquo et gravi vectigali (à l'abl.) 
Asiam liberare. Cic. — qqn de toute 
charge, Aliquem ab omni onere im- 
munem præslare, 0, as, slili, stilum 
et statum. Suet. Etre affranchi de 
toute charge, Omnium rerum immu- 
nitatem habëre. Cæs. Ils sont affran- 
chis du service militaire, Mailitiæ va- 
cattonem habent. Czs. [Une centurie] 
ful affranchie du servire, Facta fuit 
immunis multi. Liv. || 4° Delivrer, 
debarrasser. Liberare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Vindicare, act. Cic. Sol- 
uêre, 0, ïis, solui, solutum, act. 
Cic. Ersoluëre, act. Liv. =: Affranchbir 
de la servitude, Voy. 1° et 20. — 
son fils de la puissance paternelle, 
Filium emancipare, 0, as, avi, alum. 
Liv. — les esprits de la superstition, 
Animos religiune exsolvère. Liv. — 
gqgo de la crainte, Metu aliquem le- 
vare, 0, as, avi, atum. Liv. — qqn 
de la crainte de la mort, Aliquem a 
morts terrore mndicare. Cic. Allrane 
chi de tout souci, de toute crainte, 
Ab vmni curâ vacuns, a, um. Cic. 
Metu liber, era, erum. Liv. — de toute 
agitaliun murale, Omnt perturbatione 
animi liberatus, à, um. Cic. L'âme 
affranchie des entraves du corps, Ani- 
mus à corpore liberatus. Cic. Etre af- 
franchi de toute crainte, Metu vacare, 
0, as, avi, atum, n. Liu. — de toute 
passion, Libitinibus carère, eo, es, 
ui, itum, n. Sall. 

. S'AëFRANCHIR, v. réf. 4° Acquérir la 
liberte civile, se delivrer dé l'esclavage, 
de loute sujetion. (En gén.) Se tibe- 
rare (0, us, avi, utum). Cic. = L'acti- 
vilé qui leur a permis de s'affran- 
chir, {ndustria per quam de servitut 
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exierunt (exire, 60, is, jui ou tt, ifum, 
0.). Quint. || (En parl. d'un homme 
libre tombé en servitude) Libertalem 
recipère, 10, is, cept, ceptum. Quint. 
J (En parl. de la femme qui sort de 
s> dépendance) Servitutem eruÿre, 0, 
us, wi ntum. Liv. || 3° Conquerir sa 
liberté politique (en parl. d'un peuple), 
Se in libertatem vindicare (0, as, avi, 
atum). Cic. Jugum eruëre, 0, is, ui, 
ulum. Liv. exculëre, io, is, cussi, 
cussum. Pl.-j. Libertatem resum/re, 
0, is, sumpsi, Sumplum. Tac. || 3° Fig. 
Se delivrer d'une ch. (Re ou Ex re) se 
liberare (0, as, avi, atum). Cic. (À re) 
se vindicare. Cic. se eripêre (io, is, 
ripui, reptum). Cic. = S'affranchir de 
l'esclavage, de sa dépendance, du 
joug, Voy. 1° el 2°. S'— du joug 
de l'usage, Se hominum consurtudine 
ercerpire, 0, is, cerpxi ,cerplum. Sen. 
S'— des liens du corps, Corporis vin- 
culis se relarare (0, as, avi, alu). 
Cic. S' — de tuute occupation, d'une 
règle trop rigoureuse, Se relaxare 
occupalivnibus. Cic. a nimid necessi- 
tate. Cic. S'— d'un embarras, Se ex 
incommodo liberare. Cie. S'— de tuut 
chagrin, Se ab omni molestià expe- 
dire (io, is, ivi ou tt, ttum). Cic. J'ai 
voulu m— de ce préjugé, Lanc opi- 
nionem volui mihi excutëre (io, is, 
cussi, cussum). Cic. 

AFFRANCHISSEMENT, 9. D. 
4° Action par laquelle on affranchit un 
esclave. Annumissio, onts, (. Cic. Sen. 
S'expr. souv. par un verbe = Décréler 
l'affranchissement de qqn, Aliqu?m 
manumitiendum censére. Liv. À près 
son —, Receptà libertate. Quint. noY: 
AFFRANCtun. || 2° Delivrance do la 
tyrannie, conquête de la liberté po- 
htique. Liberatio, onis, f. Just. Ser- 
vitutis depulsio, f. Cic. S'expr. sonv. 

ar un verbe = Fixer à cetle époque 
a date de l'affranchissement (de 
Rome), Numerare inde libertatis ori- 
ginem. Liv. Depuis la fondation de la 
ville jusqu'à sun —, Ab cundità urbe 
ad liberalam (s.-e. urbem). Liv. L'in- 
différence du peuple pour son —, 
Populi segnities in asserendä liber- 
late reipublicæ. Quint. [il s'agit] 
de l'— de tous, De recuperandä com- 
muni libertate. Czs. Pour remer- 
cier Maulins à qui ils doivent 
leur —, Ut Afanlio, liberatori suo, 
gratiam referant. Liv. || 3° Fig. 
Exomption (d'une charge). Immu- 
nitas, atis, f. Cic. : Affranchisse- 
ment du service militaire, Militiz 
vacalio (onis), f. Cærs. || 4° Delivrance. 
Liberatio, ons, f. Cic. Vacuitas, atis, 
f. Cie. : Affranrhissement de toul 
chagrin, Omnis molestir liberatio ou 
vacuitas. Cic. — des maux, Malorum 
vacatio, f. Sen. 

AFFRE, 8. f. (usité surtout au 
plur.). Grand offroi : Les affres de la 
aort, Mvrtis lerror (oris), m. Ou me- 
fus (u:), m. ou formidu (dinis), f. Cic. 
Eprouver les — de la morl, Mortis 
apprupinqualtione angi, or, ëris, $. 
parf., pass. Cic. Mortem horrescEre, o, 
is, rui, 8. Sup., n. Stat. Les animaux 
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sauvages eux-mêmes éprouvent les 
— de la mort, Etiam feræ, sibi in- 
jecto terrore mortis, horrescunt. Cic. 


AFFRETEMENT, $. m1. Action de 
prendre (un navire) à louage. (Navis; 


cunductio, onis, f. D'apr. Plaut. et Cic. 


AFFRÉTER, v. act. Prendre (un 
naviro) à louage. (Navem) conducère, 
0, is, duri, ductum. Plaut. 

AFFRÉTEUR, s. m. Colui qui af- 
frète. (Navis) conductor, oris, m. 
D'apr. Pluut. et Cic. 

AFFREUSEMENT, adv. 1° D'une 
manière effrayante, très laide, terrible. 
Fœde. Cie. Liv. : Afreusement mas- 
sacré, Fœde interemptus. Liv. Agiter 
— la république, Atrociter agitare 
rempublicam. Sail. [Cette] liaison 
sonne —, Junctura deformuler sonat. 
Muunt, — accontré, Male vestitus. Cic. 
Outrager — qqn, Indigne aliquem in- 
Jurià afficëre. Ter. || 2° Excessivement. 
Vehementer. Cic. 2 Il eut alreusewent 
peur, fncredibiliter pertimuit. Cic. 
— févère à l'égard de son ls, 
Acerbe severus in filium. Cie. — 
malveillant pour moi, Turputer male- 
volus in me. Cic. — laid, Ad defor- 
milalm insignis (—= remarquable 
sous le rappurt de la laideur). Cic. 

AFFREUX, EU8R, ad). 1° Auphys. 
Effrayant à voir, 4 entendre; ropous- 
sant; très laid; très desagreable; exces- 
sif, Frdus, a, um. Cac. Teter, tra, 
trum. Cic. : Affreux à voir, Adspec- 
tu (ruculentus (a, um) ou ferribais 
(m. f.,e,n.). Cic. — incendie, Fœdum 
incendium. Liv. Tempèêtes affreuses, 
Fœdæ tempestates. Liv. Pl.-j. Ténè- 
bres —, Tetrx tenebræ. Cic. Visage 
affreux, Teter vulius. Suet. Yeur —, 
Fœdi oculi. Sall. Aspect —, Deformis 
adspectus. Cic. Homme affreux, d'une 
lauleur affreise, Fœdus homo. Ter. 
Alfreux bégarement, Deformis hæst- 
fatio. Quint. Par un temps —, Spur- 
cissimä fempestate. Cic. Par un cbe- 
min —, Vià deterrimä. Cic. Climat 
—, Cælum atror (gén. ocis). Flor. 
{liver —, Atrox hiems. Plin. Cri —, 
Clamor ingens (gén. entis). Liv. Par 
une pluie affreuse, Mazimo imbri. Cic. 
Le froid était affreux, Tempestas eral 
perfrigida. Crc. || 2e Au mor. Ter- 
riblo, cruel, criminel, revoltant; triste, 
malheureux. Fœdus, a, um. Cic. 
Teter, tra, trum. Cic. Atrox, gén. 
ocis. Cic. : Guerre alfreuse, Bellum 
fœdum ou tetrum. Cic. Carnage af- 
freux, Cædes atrox. Liv. Esclavage 
—, Dura servitus. Cic. Mort affreuse, 
Mors infanda. Liv. Vexalion —, 
Acerba vexalio. Cic. Douleur —, 
Infandus dolor. Liv. Imprécations af- 
freuses, Diræ ersecrationes. Liv. 
Tyran affreux, Teler lyrannus. Cic. 
Homme — fimmoral), Ilomo im- 


purus. Ter. Cic. fœdus. Cic. inqui- 
natus. Cic. lutulentus, Cic. teler. 
Cic. Homme — (cruel, barbare), 


Ilumo teter et ferus. Cic. Le plus — 
des hommes, Ifamo omni diritafe el 
immanitale teterrimus. Cic. Toi, 
monstre —, Tu, immanissimum ou 
fœdissimum monstrum. Cic. Débauches 
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affreuses, Importunæ libidines. Cic. 11 
n'y à pas de vice plus affreux que 
l'avarice, Nullum est uitium fetrius 
quam avarulia. Cie. Chose affreuse, 
Îles infanda. Cic. Quelle chose, Quelle 
action —| Facinus indignum! Ter. 
Action —, Crime affreux, 
letrum. Cic. immane. ‘ic. truculenium. 
Ad Her. Scelus nefandum. Cie. Atté- 
nuer ce qu'une aclion a d'—, Rei 
atrocilatem 


Facinus 


levare, Cic. Erxil , 
Triste ersilium. Liv. Spectacle —, 
Deforme spectaculum. Liv. Nous avons 
passé la nuit la plus affrense, Tris- 


lissimam noclem eregimus. Petr. Coup 
affreux (de la fortune), Vulnus gra- 


vissimum. Cic. 


— malheur, Horri- 
bilis casus. 


Cic. Atrocissima cala- 


mulas. Vell. 


AFFRIANDÉ, ÉE, part. et adj. 
1° Part. Rondu friand, attiré par. 
Voy. aArrnianDen. || 20 Adj. Friand 


(de qq. ch.) =: Affriandé à.., de, 


Alicujus rei appetens (gén. entis). Cic. 
Plus —, Appetentior. Cic. Très —, 
Le plus —, Appetentissimus. Cic. 

AFFRIANDER, v. act. 1° Rendre 
friand = Cela affrianda beaucoup de 
eus, oc multorum subtilivrem gu- 
am fecil (facëre, io, 15, factum). 
Col. Palais affriandé, Subtilior gula. 
Col. Doctum et eruditum palatum. Col, 
ll 2° Attirer par qq. ch. d'agreable. 
Inescare, 0, as, avi, atum, act. Ter. 
Lau. Petr. Delenire, 10, is, iui ou ii, 
itum, act. Cic. Quint. : Affriandé par 
le goût d'une herbe, Gustu yrannnis 
delenitus. Quint. On affriande les ani- 
maux avec de l'apprât, Animalia cibo 
unescantur. Petr. | Fig. O Sanuion, 
tu ne sais pas alfriander les gens, 
Nescis inescare homines, Sannio. Ter. 
Nous nous laissons — par l'apparence 
d'un bienfait, Specie beneficii inesca- 
mur. Liv. Etre alfriande par un em- 
ploi, Curafionem ligurire, 10, is, ivi 
ou it, ilum. Cic. 

AFFRIOLER, v. act. C. AFFRIAN- 
DER 2°. 

AFFRONT, s. m. {° Acte ou parole 


de mepris. Contumelia, æ, f. Cic. Op- 


robrium, ii, n. Quint. Sue. Pro- 
rum, 1, n. Sen. et pl. souv. au plur. 
Probra, orum, n. Cic. : Faire un af- 
front à qqn, Contumeliam alicui im- 
ponêre. Cic. Jeler un — à la face de 
qu, Contumeliam in aliquem jacère. 
Cic. Faire à qqn des affronts san- 
glants (en paroles), Verborum contu- 
meliis aliquem lar:rare. Cic. Faire 
toute sorle d'— à qqn, Aliquem pro- 
bris omnibus malediciisque verare. 
Cic. S'exposer à un affront, Os ad 
contumeliam præbère. Liv. Essuyer 
un —, Contumeliam accipère. Cic. 
Cæs. Subir toute sorte d'affrunts, 
Omnes indignilates contumrliasque 
perferre. Cæs. Moi subir un si san- 
glant affront! Contumeliam tam insi- 
gnem in me accipram! Ter. Laisser 
sans venseance el impuni un — fait 
au nom roumain, fnjurium ignomi- 
niamque nomanis Romans inultam im- 
unitamque relinquère. Cic. || 3° Des- 
onneur, honto. Ignominia, æ, f. Cic. 
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Dedecus, corss, n. Cic. Opprobrium, ii, 
Probrum, i, n. Cie. =: Faire 
affront à qg0, à qq. ch., Dedecori 
esse alicui, alicui rei. Cic. Aliquem, 
Aliquid dedecorare, 0, as, avi, atum. 
Cic. Faire à gg l°— d'une cb. (= la 
lui reprncher), Alicui aliquid erpro- 
brare, o, as, avi, atum. Cic. objicére, 
io, is, Jeri, jectum. Cic. C'est un — 

our qui, Uæc res cal mihi infamiz. 

er. C'est un — pour ma patrie, 
si, Cireruti meæ est opprubrio, si. 
Nep. Renrusser un —, Se laver d'un 
—, fgnominiam depellfre. Quint. Ef- 
facer un —, {nfamiam sarcire. Cxs. 
[| 3° Qqf. Mauvais succès, mécomple. 


n. Cic, 


ffensiv, onis, [. Cie. : En avoir l'af- 
front (= échouer), Offendère, o, is, 
fendi, fensum, n. Cic. Eprouver un 
— auprès de qqn, Apud uliguem of- 
fendère. Cic. Ab aliquo repulsum ferre. 
Cie. Recevoir no lèger, un pelit —, 
Offensiunculam acapëre. Cic. Si Ja 
méinuire fail un —, Si memoria fe- 
fellerut (fallre, o, is, faisum). Quint. 
A moins que ma mémaire ne me fasse 
ua —, Niss memoria me (à l'acc.) defe- 
cerit (defirëre, io, is, fectum). Cic. 
AFFNONTÉ, 66, part. pass. du 
suiv. Adirus, a, um. Cic. 
AFFRONTER, v. acl. 1° Se mettre 
bravement en face (d'un ennemi) : Af- 
fronter qqn, Alicui ss 0 ponère (os is, 
posui, pvstium). Cic. Alicui obviam 
procedëre, o, is, cessi, cessum, n. Sall. 
Alicui obviam Reri, flo, fs, factus sum. 
Cic. Aliquem aggredi, lor, Eris, gres- 
sus sum, dép. Cic. Qui affrante qqo, 
Alicui obuius, a, um. Cic. S'alfronter, 
Congredi, dép. Cæs. || 2° Fig. Courir 
au-devant de, s'exposer à. Adire, 0, 
is, dut Où ii, tfum, acl. Cic. : Affron- 
ter un danger, les danzers, Periculum 
adire, Cic. Pericula subire. Cic. obire. 
Liv. Obviom ire periculis (au dat.). 
Sall. Pericula ercip”re, io, is, cepi, 
ceplum. Cic. Periculum suscipëre. Cic. 
Pericula caypessére, 0, is, iur où ii, 
tum. Liv. Periculo se opponêre (0, is, 
posui, posttum). Cic. Ad periculum 
oppoai, pass. Cic. Périls affrontes, 
Pericula adita. Cic. Affranter oo dao- 
ger de murt, le danger de mourir, Vitz 
periculum adire. Liv. Se mortis periculo 
commiti®re (0, ia, misi, missum). Cic. 
Se in pericuium cayilis ou in vitz 
discrimem inferre (fero, fers, intuli, 
illatum). Cie. — Ja mort, Morti se 
offerre (fero, fers, obtuli, oblatum). 
Cæs. Mortem oppelëre, 0, is, ivi ou it, 
ttum. Cic. — una mort presque cer- 
laine, Ad eztremum periculum adire, 
d. Liv. — les tempêtes (Ag.), Se 
tempeslatibus obvium ferre, Cie. — 
les inimtiés, la haine de qqn, {nimi- 
citias adirs. Cie. Apud aliquem invi- 
diam aîque offensionem suscipPre. Cic. 
In odium offensionemque alicujus in- 
surrère, 0, is, curri el cucurri, cur- 
sum. Cic. - |a présence de qqn, Se 
in conspecium alicujus commiltFre. 
Cic. } 3° Tromper. Voy. ce mot. 
AFFRONTEUR, EUSE, 8. M. el f. 
Trompeur, trompeuse. Voy. ces mots. 
AFFUBLE, És, part. et adj. Ha- 
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billé (d'une façon bizarre, ridicule). In- 
A a, Um Cic, : Homme affublé 
d'une robe de femme, Vir muluebri 
veste indutus. Cic. (on rendrait mieux 
la nuauce en ajoul. l'adv. ridicule. 
Cic.). — de méchants habits, dlale 
vestitus. Cic. Pessime ornutus. Plaul. 
U Fig. Afublé de ridicules, Perridi- 
culus, a, um. Cic. Flane ridiculus. 
Quint. Voy. couvEnT, cOuvRIR. 

AFFUBLEMENT, s. m. Habille- 
ment, ajustement (bizarre, ridicule). 
Vestitus, üs, m. Cic. Vestis, is, f. Cic. 
Amieulum, i, n. Cic. (on rendrait 
mieux Îa nuance en ajont. l'adj. ri- 
diculus, a, um. Cic.) : Cacher son 
immoralité sons on affublement bi- 
zarre, Dissentientem a cetcris habitum 
pessimis moribus (an dal.) prætendére. 

ic, 

AFFUDBLEN, v. act. Habiller (d'une 
façon bizarre, ridicule) : Affubler qqn 
d'une ch., Aliquem re vestire, io, 15, 
ici ou ii, itum. Cic. Alicui rem in- 
duère, 0, is, ui, utum. Cic. S'affu- 
bler d'une ch., Re se induÿre. Ter. 
Rem indu”re sibi onu simpl. induyre. 
Cic. (on rendrail mieux |a nuance en 
ajoul. l'adv. ridicule. Cic.). ]| Fig. 
lames qui s’affublent de ridicules, 
Perruticnli homines. Cic. 

APFÜT,Ss. m. {e Endroit où l'on se 
poste pour attendre le gibier. Inside, 
arum, {, pl. Varg. : Celui qui est à 
l'affüt, Insidiator, oris, m. Hor, Sub- 
sessor, M. Petr. Serv. Qui occisurus 
(feram) delilescit. Suet. Etre, Se le- 
nir, Se meltre à l'— de, Insidiari, 
or, aris, atus sum, dép. (dat.). Virg. 
Tuer des taureaux à F Tauros in 
insidins inferimere. Serv. Voy. ci- 
après. || 2° Qaf. Endroit où l'on guotte 
un ennemi que l'on veut tuer. Insidiz, 
arumn, f. pl. Cic. =: Etre, Se lenir, Se 
meltre à l'affül, Substuere, o, is, sedi, 
sessum, n. Cic. Etre à l'— de, Insi- 
diari, or, aris, atus sum, dép. (dal.). 
Cic. Tuer qqn à l'—, Per insidias 
aliquem interficfre. Cic. Etre pris à 
l'—, Er insidiis capi. Cic. Celui qui 
se tient à l'—, Insidiator, oris, n. 
Cic. Soldat à l'—, Miles in insidiis 
locatus. Cic. [| 3° Fig. Action d'epior, 
de guetler une ch. : Etre à l'affüt de 
l'occasion, Temport insiduari, or, arts, 
atus sum, dép. Liv. Veil. Tempus ou 
Occasionem aucupari, or, aris, atus 
sum, dép. Cic. Hirt. Tempus ou Occa- 
sionem caplare, 0, as, aui, alum. Liv. 
In occasionem imminëére, eo, es, 8. 
part. ni sup., n. Liv. Elre à l'— de 
a populanté, Populi studium aucu- 
pan. Flor. Etre à l'— de la faveur 
de César, des héritages, Czsaris gra- 
liam sequi, or, Ëris, secutus sum, dép. 
Cæxs. [creditates perseqni, dép. Ter. 
Etre à l— des applaudissements, du 
praisire Plausus, Voluptatem captare. 

ic. Etre à l'— des nouvelles (des 
bruits publics), Rumores excipëre, io, 
is, cepi, ceplum. Cie. Tu étais à l'— 
du plus léger profil, Questiculus te 
atfentivrem faciebat (factre, io, is, 
(esi, factum). Cic. Sa misère étail à 
"— de notre forlune, Hujus mendici- 
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tas in nostras fortunas imminebat. 
Cic. L'avidité de Verrès élail tou- 
jours à l'—, Verres fuit avaritiä sem- 
per hiante aîque imminente (= lou- 
ours béante el prête à s'élaucer). Cic, 
1 4° Pièce de bois servant de Support 
eyma, alis, n. D'apr. Aus. et (ip. 

AFFUTAGE, s. in. 1° Aclion d'af- 
futer. Eracutio, onis, . Plin. 

20 Assorliment d'oulils. Instrumcntum, 
i, 0. (ic. l'hin. 

AFFUTER, Ÿ. âct. Aiguiser un ou- 
til : Afluter des outils sur la pierre, 
Cole ferramenta eracuëre, 0, is, ui, 
utum. Plin. Voy. AFFILER. 

AFGHANISTAN, Etat de l'Asie qui 
comprend la Drangiane ct l'Arachosie 
des ancions. Voy. AnACDOS1£ el DRAN- 
GIANE. 

AFIN (DE ou QUE), conj. qui 
marque le bnt, l'intention. 4° Devant 
une prop. affirmalive. En gén. : Uret 
moins suuv. Uti avec le sub]. Cic. Si 
la prop. renferme un conjaratif : 
Quo (équival. à UE 60) avec le subj. 
Cic. : Afin de dire, — que je 1lise la 
verité, Ut verum loquar. (ic. — de 
faire cunnallre, — que je fisse con- 
ualtre le mulf, Ut apertrem causan. 
Sall, — d'être plus disposés a agir, 
Quo sint ad agendum erectiores. Quant, 
Î| Locnt. formées avec Lt, pour en 
renforcer le sens : Si persunne n{v! a 
louché, étail-ce afin que celui-ci [les] 
enleväl? fdcarco nemo atfigrt, ut 1ste 
tulleret ? Cic. Claudius [les] a-t-il res- 
litués précisément — que Verrès püt 
[les] emporter? Ideo Claudius retulit, 
ut Verres possel auferre? Cic. J'a 
dit cela de moi — qu'il me pardon- 
nât, Hæc propterea de me diri, ut 
mihi ignoscëret. Cic. On avail abattu 
des arbres — que la cavalerie (ût 
arrêlée dans sa marche, Arbores erant 
stratæ hoc cunsilio ul equilatns impe- 
diretur. Ney. Que Dolabella avait fait 
ces préparatifs — de s’emharquer, 
Id Dolabellam eä mente compurasse, 
ut conscendérel in naves. Lrnt. ap. 
Cic. || 2° Devant une prop. negative. 
Ne pour Ut ne, Quu ne, rar. em- 
pluyés), avec le subj. Cic. : Afin de 
pe point passer puur un flatteur, Ne 
videar adulatur. Ail fer. — de ne 
pas vons arrêter pins longtemps, Ne 
dintius (ros) leneam. Cic. || l’articu- 
larilés relatives à l'emploi de Ne : 
Et afin qu'ils n'endomamageassent pas 
le pont, Neu (ou Neve) ponti noce- 
rent. Cæs. — que personne ne se 
plaigne, Ne quis queratur. Cic. — que 
Je n'ignore rien, Utne su simpl. Ne 
quid ignorem. Cic. — qu'il n'eñt he- 
suin de rien, Ne ullius rei egèret. 
Quint. — qu'un jour on ne rende pas 
les biens, Ne quano bona reddantur. 
Cic. — qu'ils ne fissent passer leurs 
troupes nnlle part, Necubi copias 
transducFrent. Cæs. — qu'il ne füt vu 
d'aucun côté, Necunde conspicAretur. 
Liv. || 3e Traductions diverses : Ils 
enlévent aux uns alin de dunner aux 
autres, Éripinnt alis quoi aliis lar- 
giantur. Cic. Il avail choisi celle ville 
— de l'associer à ses infamies, anc 
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wrbem delegerat, quam habéret flagi- 
tiorum sociam. Cic. [Ils choisirent] 
une place sans le forum — d'y en- 
tasser.…, Locum in furo, quo {pour 
in que) cunger#rent… Liv. || Afin de 
se justifier, Sur purgandi causä. Sall, 
grahä. (æs. Tuer uu homme — d'a- 
voir sa successiun, ereditalis gra- 
tiä hominem occidÿre. Quint. Je me 
suis chargé de cette liche — de 
remplir un devoir plutôt qu'— de 
discourir, Officit pelius quam dicendi 
studio hanc suscepi operam. Cic. || Se 
lever afin de répondre, Surg#re ad 
respondenium. Cic. Exercer une fonc- 
tion publique — de s'enrichir, Po- 
testate ad quæestum uti. Cic. {| On lint 
les comices afin de nommer un grand 
pontife, fomilia pontifici marmo 
creando sunt habita. Liv. Partir — de 
orter secours à l'Italie, Pruficisci [ta- 
he (au dat.) subsidio (au dat.). Cæs. 
IL 1 sort afin d'attaquer le retranche- 
ment, Egreditur vallum invasurus. 
Liv. || Venir afia d'acheter, Emptum 
ven‘rr. Cic, Envuyé par Jugurtha — de 
sarveuller les projets.…, Præmissus ab 
Jugurthä speculatum consilra… Sail. 
1 Je ne suis pas venu afin de le se- 
conder, mais — de l’entenire, Non 
adjulor hunc veni, sed audilur. Cic. 

AFRICAIN, AINE, adj. 1° Qui ost 
d'Afrique. En pari. surtout des pers. 
Afer, fra, frum. Hor. =: Les Africains, 
Afri, orum, m. pl. Cic. Virg. || En 
parl. des animaux et des ch. Afnrr- 
canus, a, um. Cic. Liv. || En parl. 
des ch. Afrirus. a, um (rare en prose). 
Liv. || 2° Surnom des deux Scipions 
(vainqueurs de Carthage) 3 Le pre- 
mier Africain, Africanus major on 
superior. Cic. Le secund —, Africa- 
nus minor. Cic. 

AFRIQUE, une des cinq parties du 
monde. Africa, æ, f. Cic. =: Guerre 
d'Afrique, l'ossessions d'—, Hellu 
Africanum. Ces. Africanz possessio- 
nes. Ney. Mer d'—, Mare Africum. 
Liv. Vay. le précéd. 

AGAÇANT, part. prés. d'AGACER, 
Voy. ce v. || AnaAÇçanT, ANTE, ad). 
1° Qui fait mal (aux nerfs), desagreable. 
Odivsus, a, un. Cic. Molestus. Cie. || 
2° Qui provoque, qui excite. Procar, 

én. acis. Plaut. Pelulcus, a, um. 
erv. Petulans, gén. antis. Petr. || 
80 Qui attire. Blandus, a, um. Plaut. 

AGACE où AGASSE, 8. f. Autre 
som de la pie. Pica, æ, f. Plin. 

AGACEMENT, 93. m. Sensation 
désagreable (produite sur les dents, les 
nerfs) = Agarement des dents, Den- 
tium dolor (orisx), m. Cels. — des 
nerfs, Nervorum dolor, m. Plin. 
Fprouver den agacements nerveux, 
Nervis cummuveri, eor, ëris, motus 
sum, pass. Plin. L'agacement que 

roduit la scie, Serræ acerbus horror. 
1rg. 

AGACER, v. act. 19 Produire sur 
les dents, les nerfs, une sensation dés- 
agreable : Agacer les dents, Dentes 
irrilare, 0, as, avi, atum. Plin. — les 
nerfs, Nervos infestare. Plin. Saveur 
qui agace, Sapor horridus. Plin. Etre 
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agacé (en pari. des dents), Dolére, 
eo, es, lui, s. sup., n. Plin. Nerfs 
agacés, Nervi dolrnies. Plin. (Celui] 
qu a souvent les nerfs —, Cut nervi 
dolëre solent. Cels. Se sentir les nerfs 
—, Voy, AGACEAENT. || 20 Fig. Etre 
desagreable, à charge : Tu m'apares, 
Ochosus mrhi es. Pluut, Odio es (mthi). 
Plaut. J'elas agacé de te savoir là- 
bas, Moleste ferebain (ferre, fero, fers, 
tuli, latum) te istic esse. Cic. Cela 
agace, Îd bilem commovet (commo- 
vére, eo, movi, molum). Cic. || 8° Pi- 
coter, irritor, Vellicare, o, a, avt, 
alum, act. Sem. = Agacer qqn, ras 
alicujus acuëre, 0, is, ui, utum. Liv. 
— qqn par des injures, Maledictis 
aliquem lacessére, 0, is, ivi ou ü, 
îtum. Cic. — des chiens, Canes eras- 
perare, 0, as, avi, alum. Apul. 
Chienne agacée, frritata canis. Plaut. 
1 4° Animor, réveiller. Ercitare, 0, 
as, avi, alum, art. Cic. Vellicare, act. 
Sen. || 6° Chercher à plaire. Sollici- 
are, 0, as, aui, atum, act. Ov. 

AGACERIE, 9. f. Manièros desti- 
nees à attirer l'attention. llanditiz. 
arum, . pl. Cic. Blandimenta, orum, 
a. pl. Tac. 

AGAMEMNON, rol de Mycènes. 
Agamemnon (et Agimemno. Cic.), gén. 
onis, ACC. Onem ou ona, m. Hor. Cic. 

AGANIPPE, mère do Danae; source 
consacree aux Muses. Aganippe, es, f. 
Hyg. Virg. 

AGAPES, f. pl. Ropas en commun 
des premiers chretiens. Agape, es, f. 
sing. Tert. 

AGAN, servante d'Abraham. Agar, 
f. ind. Bibl. 

AGARIC, 8. m. Sorte de champi- 
gone Agaricum et Agaricon, ti, 2. 

LE 

AGASSE, 9. f. C. agace. 

AGATE, s. f. Sorte de pierre pré- 
cicuse. Achales, 2, œ. et f. Plm. : 
Agate blanche, Leucachates, m. Plin. 
— jaune. l'erachates, m. Plin. 

AGATHE, nom de femmo. Agathe, 
es, [. Inser. Ayutha, æ, (. Inscr. 

AGATHOCLE, roi da Sicile. Aga- 
thocles, is. m. Just. 

AGDE, v. da France. Agatha, z, 
f. Plin. J Qui est d'Agde, Agathen- 
sis, o. f.,e, n. Greg. 

AGE, $. m. 1° Durée ordinaire de 
la vie. Ætas, atis, f. Cic. : La briè- 
velé de l'âge (de l'bomme\, Breve 
ætatis tempus (gén. oris). Cic. Il 
avait plus de 2 â5es d'homme qu'il vi- 
vait, Terliam jam ælalem hominum 
vivebat, Cic. [llésiode] attribue neuf 
de nos — à la corneitle. Cornici no- 
ver nostras alfriouit ætates. Plin. 
12 Periode de la vie. Ætas, atis, f. 

c. : Tous les âges de la vie, Omne 
ætalis tempus (gén. oris). Cic. Un âge 
succède à un autre —, Alia ætas ori- 
tur er aliä. Cic. Les gens de tout —, 
Omnis ætas. Quint. Les arts cultivés 
à tout —, Artes in omni ætate cullæe. 
Cic. À cet — on profite surtout à 
écouter, Ilis ætatibus omnis ir au- 
diendo profectus est. Quint. C'est à 
cet — que l'on est capable de sup- 
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porter le travail, Ia ætas laborem 
pali 
pren 
que discit ætas. 


olest. Quint. L'— où l'on ap- 
dure longtemps, Longa est 

Quint: uel que soit 
‘— auquel on étudiera, Quycunque 


ætas Operam studio dabit. Quint. || Le 
premier —, Le bas —, L'— teadre, 
ŒÆtus inims (gén. 
Prima ælas. Quint. Ætas tenera. Liv. 
Dès le premier —, te bas —, l'— le 
plus tendre, À prima zætale. Quint. 
A leneris unguiculis. Cic. (En parl. 
de plus.) À prinis ælatulis. Cic. Ab 
parvulis. Cæs. Qui est en bas —, Par- 
vulus, a, um. Ter. Cæs. Fils en bas 
— (au-dessous de 7 ans), Filius 


Cic. 


ineuntis), 


infans (gén. antis). Cic. || Le jeune 


—, L'— de l'enfance (jusqu'à 7 ans), 


Infantia, z, f. Cic. Le jeune —, 
L'— de l'enfance (de T à 17 ans), 
Pueritia, æ, f. Cic. Ætas puerilis (en 
part. d'un garçon), f. Cic. Æias puel- 
aris (en pari. d'une fille), f. Quint. 
Le jeune —, L'— de l'adolescence, 
de la jeunesse (de 15 à 28 ou 30 ans), 
Adolexcentia, æ, f. Cic. Le jeune —, 
L'— de la jeunesse (de 2U à 40 ans 
environ), Juventus, ulis, {. Cic. Ju- 
venta, æ, f. Liv. Qui est dans le 


jeune — (avec les diférences œmar- 


quées ci-dessus), Infans, gen. antis, 
a. f. Cic. Puer, i, @. Cic. Puella, z, 
f. Cic. Adolescentulus, i, m. Cic. Ado- 
lescentula, æ, f. Plaut. Adolescens, 
gén. entis, m. f. Cic. Juvenis, gén. 
ts, o. f. Cic. La fougue, Le feu du 
jeune —, Ætatis fervor. Cic. Juveni- 
is (adj) ardor. Tac. || Le bel —, 
Bona ælas. Cic. Voy. 39. La leur de 
l'—, Ætatis flos. Cic. Liv. Suet. Ætas 
florens. Cic. Juventæ flos. Liv. Etre 
dans la Üeur de l'—, Ætate florère, 
e0, es, rui, 5. Sup., n. Tac. Qui est à 
la fleur de l'—, Ætate florens. Tac. || 
La force, La vigueur de l—, Firmata 
ou Confirmata ætas. Cic. Juventæz ro- 
bur. Tac. Dans la force de l'—, Con- 
firmatä ælate. Cic. Nous sommes dans 
la force de l'—, Nobis æias viget (vi- 
gére, ev, gui, 8. sup., n.). Sall. L'— 
vril, Vins ætas. (ic. || La maturité 
del'—, Ætalis maturitas. Cic. — màr, 
Ætas constans. Cic. gravior. Quint. 
composita. Tac. — plus œür, Ætatis 
finnius robur. Quint. — moyen, Me- 
dia ætas. Cic. Humme de moyen —, 
eutre deux âges, Ætatis medie vir. 
Phæd. Il Le déclin, Le penchaat, Le 
retour de l'—, .Etalis flerus. Cic. Ætas 
devera. Sen. Sur le déclin de l'—, À 
un certain —, Ætate jam declinatä. 
Quint. Qui est sur le déclin de l'—, 
Ætate dechvis. Pl.-j. Qui est d'un 
certain —, Natu grandior. Cic. — 
avancé, Ætas provecta. Cic. Qui est 
dans un — avancé, Avancé en —, 
ŒÆtate ou Annis provectus. Cic. Liv, 
Grand —, — très avancé, Sumna (æ) 
senectus (utis). (ic. Ætas ertrenra. Cic. 
ultima. Quint. Dans an — très avancé, 
Ætate affectä. Cic. Qui est dans un — 
très avancé, Admodum grandis nafu. 
Cic. Plane grandis. Cic. Naiu pergran- 
dis. Liv. Adinodum senez (gén. senis). 
Cic. — caduc, — décrépit, La caducité 
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de l'—, L'— de la décrépitude, Ætas 
decrepita. Cic. || 3° Epoque ds la vis où 
l'on est apte à Faire uns ch. Ætas, 
atis, [. Cic. Tempus, oris, n. Cæs. : 
L'âge légal, Legitima ætas. Liv. A 
l'— légal, Legitinis annis. Cic. L'— 
ar la loi pour 
tas legitima ad 
'— légal 
u consulat, Legifimum consulatüs 
tempus. Cæs. Ælas consularis. Cic. 
L'— de la questure, Ætas quesloria. 
Quint. L'— requis pour le service 
militaire, Ætas milifaris. Sall. S'il 
avait l'— et la force, Si jam satis 
&latis atque roboris habëret. Cic. Le 
bel — (= l'— propice), Ætas oppor- 
funissima. Cic. En — de servir, de 
orler les armes, Maturus militie 


voulu, preseril, Üxé 
solliciter l'édilité, 
etendam ædilitairm. Liv. 


au dal). Liv. Qai n'a pas l'— de ré- 

ner, Nondum maturus imperio. Liv. 
fa] fille en — d'étre mariée, Filia 
nubilis. Cic. Fille qui n'est pas en — 
d'être mariée, Puella immatura. Suet. 
Etre en —, Avoir l'— de faire une 
cb., Per ælatem aliquid factre posse. 
Cic. Cæs. Il esl d'âge à ressentir l'af- 
iction.., Est 1d ætalis ul sensum Jam 
percipère pussit er mrrore. Cic. Ceux 
qui briguent [une charge] dès qu'ils 
ont l'—, Qui petunt anno suo. Cic. 
Vous m'avez accorde celle dignité au 
moment méme où je venais d'al- 
leundre l'— requis, Hoc hunore me 
affecistis anno meo. Cic. Passé l'—, 
Serius quam per ælatem lice. Cic. 
Avant l'— (légal), Anle tempus. Cic. 
Qui arrive avant l'—, Voy. Paécoce, 
PRÉMATURÉ, PRÉMATURÉMENT. || 49 Le 
temps ecoulé depuis qu'un individu 
existe. Ætas, atis, f. Cic. =: L'âge où 
tu es, que În as, Ea zfas tua. Tac. 
À l'— où nous sommes, que nous 
avons, [n his ætatibus nostris. Cic. 
Nous, à l'— où nous evmmes, Nos 
qui id ælatis sumus. Cic. L'— 'il 
avail alors, Ætas illa quà tum fuit. 
Cic. L'— que l'on n'a plus, Prs- 
terita ætas. Cic. Consiérer quel 
est l'— de chacun, Æstimare cujus 

uisque sif ælalis. Quint. Quel — me 
onnes-tu? Quid ætatis tibi videor. 
Plaut. Un homme de cet —, Homo id 
ætatis. Cic. Une fille de cet —, de 
son — (— une ii grande flle)1 Virgo 
{am grandis! l'laut, Qui est da même 
—, Annis æqualis. Cic. Rhéteur du 
mêaie — que moi, de mon —, Rhetor 
œyualis meus. Cic. Nous sommes arri- 
vés à un — qui nous oblige à suppor- 
ler.…, [d &latis jam sumus, ut debea- 
mus ferre.. Cic. [Plus mür] que ne le 
comportait son —, Quam illa ætas fe- 
rebat. Cic. À l'— de 80 ans, Octogesi- 
mo Zfalis anno. PL.-j. [[l mourut) à 
l— de 85 ans, Annos quinque ef octo- 
ginte nafus (= né depuis 85 ans). Cic. 

tre dans Ja 80e anse de son —, Oc- 
fogestinum annum agère, o, is, egi, ac- 
tum. Cic. Voy. Ac. L'— d'un an, L'— 
de 2, de 3 ans, ete. Voy. an. || 6° Avan- 
ment, progrès dans la vie; âge 
ayanca vieillesse, Ætas, atis, f, Cic.: 
Le progrès de l'âge, Ætatis progres- 
eus. Cic. Le cours de l'— o5t règié, 
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Cursus est certus ætatis. Cie. Par 
le progrès, Avec le progrès de l'—, 
Avec l'— nous parvenons à non 
connaitre nous-mêmes, Progredienti- 
bus ælatibus nosmel ipsos cognosct- 
mus. Cie. Tont s'adoucit avec l'—, 
Ætate progrediente omnia funi mi- 
tiore. Cie. Crullre avec l'—, Cum 
ætate erescère. Cic. Prendre de l'—, 
Ætate progredi, ior, éris, gressus sum, 
dép. Cic. L'— n'empêche pas de. 
Non ætas impedit quominus(subj.).Cic. 
L'— va, marche vite, Volal ælas. 
Cie. Accablé par l'—, Ætate confec- 
tus. Sal. Supporter le poids de l'—, 
Ingravescentem ælatem ferre. Cic. 
L'— qui vient déjà, Jam advenfans 
senectus, f. Cic. Le fardeau de l'—, 
Onus senectutis. Cic. Celte maladie 
3'allaque à l'—, au grand —, aux 
gens d'—, Hoc morbo corpora seniora 
tentantur. Cels. Voy. AOË, VIEILLESSE. 
| 6° Durée des ch. Ætas, atis, Î. Cic. 
: L'âge des arbres, Ætas arborum. 
Plin. [Ce Falerne} porte bien l—, 
Bene ælatem fert. Cic. || 7° Epoque, 
periode, generation, siècle. Ætas, atis, 
. Cic. Tampus, oris, n. Cic. Srcu- 
lum, i, 0. Cic. : L'âge d'or, Ætas 
aurea. Ov. Les âges héroïques, He- 
roica tempora. Cic. Dans les — hé- 
roiques, Heroicis ætatibus. Cic. Les 
— futurs, Posterilas, atis, f. Cic. 
Les — précédents, Priores ætales. 
Quint. Qui remontent bien avant notre 
âge, Qui procul absunt ab hujus æta- 
lis memoriä. Cic. Le souvenir de ce 
fait se transmettra d'— en —, Pos- 
ferilas omnium szculorum non imme- 
mor erit hujus rei. Cic. Son souvenir 
se perpéluera d'— en —, vivra dans 
tous les âges, VMemortam illius omnes 
anni consequenles excipient. Cie. 
AGE, és, adj. 1° Qui a tel ou tel 
âge. Nalus, a, um (avec le nom de 
temps à l'acc. et le nombre cardinal). 
Cic. : Agé de 85 ans, Annos quinque 
ef ocloginta nalus (— né depuis 
85 ans). Cic. — de 19 ans, Ætatrs 
undevicesimo anno. Quint. — de SO ans, 
Octogesimo ætaiis anno. PI -j. — d'en- 
viron 50 ans, Annos ad quinquaginta 
nalus. Cic. — de près de 90 ans, 
Prupe annos nonaginta natus. Cic. — 
de plus de 40 ans, de 40 ans passés, 
Annos naîus major quadraginia. Cic. 
— de plus de 15 ans, Major quam 
quindecim annos nalus. Liv, — de 
qius de 20 ans, Major annis viginti. 
uel. — de plus de 35 ans, Major 
annorum quinque ef triginta. Suet. 
— de moins de 50 ans, Minor quin- 
quagin{a annis. Liv, — de moins de 
25 ans, Minor viginti quinque anno- 
rum. Ulp. I mourut — d'an peu 
moins de 80 ans, Paulo minus octo- 
gesimo ælatis anno decessit. Pl.-j. — 
de 60 ans au moins, Annos seraginta 
nalus auf plus (m. à rm. ou plus). 
Ter. Voy. an. [| Plus âgé qne nons 
de 2 ans, Major quam nos biennio. 
Cic. Plus — et plus sage, Prior ztate 
et sapienliä. Sall. Moins — de qq. 
années, d'on mois, Minor natu ali- 
quof annis. Cic. Minor uno mense. 
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Hor. Le plus — (on parl. de deux), 
Major natu. Cic. Afajor. Cæs. Le 
moins — (en pari. de deux), Afinor 
natu. Cic. Minor. Ov. Le plus — 
d'entre eux (en pari. de plus de deux), 
Natu marimus ex iis. Liv. Le moins 
— d'entre eux (en pari. de plus de 
deux), Ex his ou Horum nalu mini- 
mus. Cic. Minimus ex illis. Sall. || 
Devenu on peu plus âgé, Paulum 
ælate progressus. Cic. Etre plus — 
que qqn, Aliquem ou Alicui ætate 
anfeire, anteeo, is, iui Où it, tfum. 
Cic. Alicui zælate antecedëre, 0, ts, 
cessi, cessum. Cic. Celle des deux qui 
était la plus âgée, Ex duabus ea quæ 
ætate anfecedebat. Cic. Les plus âgés 
donnent leur opinion les premiers, 
Ut quisque ælate antecellit (antecel- 
fre, 0, 3. parf. ni sup.), ta sen- 
tentie principatum fenet. Cic. || 2° D'un 
grand âge, vicux. Ælate ou Annis pro- 
vectus, a, um. Cic. Liv. : Assez âgé, 
Natu grandior. Cic. Fort —, Admo- 
dum grandis nafu. Cic. Natu pergran- 
dis. Liv. Admodum senexz (gén. senis). 
Cie. Scaptius, bomme fort -—, Sca 
lius magno natu. Liv. J'ai entendu 
dire aux personnes âgées, Audivi ex 
majoribus natu. Cic. 

AGEN, ville de France. Agennum, i 
0. Aus. Aginnum, 0. Ant. = [Qui est] 
d'Agen. Voy. AGÉNOIS. 

AGENCE, 3. f. Emplol d'agent; ad- 
ministration. Administratio, onis, f. 
ça. Vitr. Procuratio, f. Cic. Curatio, 
. Cic. 

AGENCEMENT, 8. m. 4° Action 
d'ajuster de disposer. Collocatio, onis, 
f. Cie. Compositio, f. Cic. || Fr. d'ar- 
chit., de peint. Dispositio, f. Vitr. 
Plin. || 2° Etat de ce qui est agencé, 
disposé. Collocatio, omis, f. Cie. Com- 
posilto, f. Cic. Structura, æ, f. Cic. = 
Agencement des membres, Membro- 
rim composilio, f. Cic. situs (üs\. m. 
Cic. — des mots, Verborum colloca- 
tio, F. Cic. structura, f. Cic. contex- 
tus (üs), m. Cic. — (compliqué des 
plis) d'une toge, Togæ structura, f. 

acr. || T. d'archit., de peint. Voy. 1°. 

AGENCER, v. act. 1° Arranger, 
disposer (pr. et fg.). Compunëre, 0, 
is, posui, positum, act. Cic. Dispo- 
nêre, act. Cic. Ordinare, 0, as, avi, 
alum, act. Cic. : Apencer des mots, 
Verba componêre. Cic. — ensemble 
les mnts (d une pbrase), Verba verbis 
applicare, o, as, plicui, plicitum (et 
mieux plicavi, plicatum). Quint, — 
des mots (pour faire des vers), Verba 
connectËre, 0, is, nerui, nezum. Hor. 
— les différentes parties d'un dis- 
cours, Partes orationis ordinare. Cic. 
— Îles plis de sa tuge, Togam compo- 
nêre. Quint. Vois-in comme ces rai- 
sonnements sont bien axencés entre 
eux? Videsne ut hzc concinant (con- 
cinfre, 0, is, cinui, centum)? Cic. Il 
2° Parer, arner. Ornare, 0, as, avt, 
atum, act. Cic. 

S'acencen, v. réf. 1° Etre ar- 
range, disposé. Compuni, or, Pris, po- 
sifus sum, pass. Cic. el lous les pass. 
des v. act. précéd. Voy. AGeNcEn 4°. 
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{ 2° So paror. Se ornare (0, as, avi, 
atum). Ov. 

AGENDA, S. m. Livrot où l'on note 
ce qu'on a à faire. Commentarium, u, 
0. {au plur. commentarii, m.). Cic. 
2 Noter sur son agenda, In commen- 
tarium referre. (ic. Vuy. TADLETTES. 

AGÉNOIS. o1sE, adj. Qui ost d'A- 
gen, relatif à Agen. Aginnensis, m. f., 
e,n. Greg. || LES AGËNoIS, 3. rm. pl. 
Nitiobriges, um, m. plur. Cæs. | L'a- 
GÉNOIS, S. m. Pays autour d'Agen. 
Aginnensis (is) ager (gri), m. D'apr. 
Greg. 

AGENOR, nom d'homme. Agenor, 
oris, ui. Virg. 

AGENOUILLE, ÉE, part. pass. Qui 
est à genoux. (En gén.) In genua ad- 
stans gén. anlis). lPlaut. (Pour prier) 
Genibus nirus, a, um. Plaut. Cum posito 
genu. Quint. Genu posito. Petr. (our 
écraser qqn, pour combattre) Genu 
innirus. ffirt. Genu nirus. Liv. : Com- 
battre agenuuillé, De genu pugnare. 
Sen. — devant qqn. Alcujus genibus 
provolutus, a, um. Tac. 

S'AGENOUILLER, v. réf. Se mel- 
tre à genoux. Genu ponère, 0, is, po- 
sui, positum. Quint. submit(Ë£re, 0, is, 
misi, missum. Plin. : S'agenvuiller sur 
le seuil, Genu in limine ponëre. Peir. 
S'— devaot qqn, Genua alicui ponêre. 
Curt. Genibus alicujus se advolvëre 
(o, is, volvi, volutum). Liv. advulvi, 
or, ëris, volutus sum, pass. Liv. 
Comme il s'élail agenouillé sur le 
cantinier pour l'écraser, Cum liram 
genu innirus pondere suo premèret. 
Hirt. Voy. GENou. 

AGENT, S. 0. (et qqf. AGENTE, s. Î.). 
4° Personno qui agit. Actor, oris, m. 
Cic. Effector, oris, m. (au fém. Effec- 
{riz, icis). Cic. : Conseiller et agent, 
Auctorel actor.Cic. L'acte ell"—, Fac- 
fum el aucitor. Quint. || 2° Toute chose 
qui agit, qui opère : Un agent si puis- 
sant ne peut être contenu, Non potest 
cohiberi lanta vis (gen. et dal. vis, 
vi, peu usilés, acc. vim ; abl. vi ;plur. 
vires, ium). Sen. L'air esl un — 
analogue, Habet aliquam vim talem 
der. Sen. Le soleil est l'— qui pro- 
dut le vent, Sol venti est causa. 
Sen. Sol ventum facit (facëre, 10, 
feci, factum). Sen. Le feu est l'— 
qui fait trembler la terre, Causa, 
qui terra conculilur, in igne est. Sen. 

l pense que l'agitatiun de l'air et les 
tremblements de terre sont dus au 
mème —, Existimal simili er causä 
et aera concutfi et lerram. Sen. Qui 
est un — puissant contre le venin, 
Adversus venena efficaz (adj.; gén. 
acis). Plin. Cherchonus quel est l'— 
qui ébranle la terre, Quzramus quid 
sit quod terram moveal. Sen. L'air esl 
le plus puissant des agents naturels, 
Spirilu nihtil est in rerum nalurä po- 
tenlius. Sn. || 3° Personne qu'on charge 
de gerer une affaire privee. Procu- 
rator, oris, m. Cic. Neguliorum cu- 
rator, m. Sail. (au fém. curatrir, 
icis. Modest.). Negutiorum confecter, 
m. Cic. = Etre l'agent de qqn, Ne- 
golia (ou Negotium) alicujus adminis- 
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rare, 0, as, avi, afum. Cic. Faire 
q . cb. par l'intermédiaire d'un —, 

iquid per procuratorem agëre. Cic. 
— de sociélés cunsidérables, Mari- 
mmarum Ssocielatum auctor {oris). Cic. 
Il est un des agents de \ sociélé, 
Est in vperis (de upera, æ, f.) societa- 
tis. Cic. | 4° Personne chargee d'une 
mission, d’une fonction publique. Cura- 
lor, oris, m. Cic. = Agents chargés de 
veiller à l'exécution des lois agraires, 
Legibus agrariis curalores constituli. 
Cic. Envoyer des — pour faire ren- 
trer les fonds, Ad pecunias erigen- 
das legatos mitiëre. Cic. Agent du 
fisr, Actor publicus. Tac. — du roi, 
Regis minister (tri), m. Sall La 

rovince élait remplie d'agents, 

rovincia eral plena imperiorum (de 
umperia, n. plur.). Cæzs. Les — de 
pulice, ou simpl. Les — (pour la 
repression du brigandage), Stativna- 
ri, Orum, m. pl. Suet. (de la pulice 
secrèle), Curiosi, orum, m. pl. Cod. 
Just. || 6° En mauv. part. Aide, com- 
plice, instrument Minister ou Admi- 
nister, tri, mn. (au (és. Bfinistra ou 
Adminisira, æ). ic. 2: Les agents el 
les aculyles de Névius, Nævit admi- 
nistri el satellites. Cic. Prendre qqn 
pour agent de ses desseins, Aliquem 
administrum consiliorum assumbre. 
Sall. Les agents de ses passions, 
Cupiditatum mainistri et satellites (de 
salelles, litis, m.). Cic. Agent de sé- 
ditivns, Minister ac servus seditio- 
num. Cic. Il dit que Curion est un — 
de discordes, Ait Curionem discor- 
dias quærëre (0, is,quæsivi ou it, quz- 
situ). Cic. 

AGESILAS, roi de Sparte. Age- 
silaus, 1, m. Cic. 

AGGLOMERATION, s, f. Action 
d'agglomercr; etat de ce qui est ag- 
glomere. En pari. des ch. Conglo- 

ulo, onts, Î. Cic. = Grande asglo- 
meralion de feux, Afulta ignium cun- 
globatio. Sen. — des alumes, Ato- 
morum inter se copulalio, f. Cie. ! 
En parl. des pers. Frequentia, æ, f. 
Cic. = Agglomération (d'hommes) 
dans un mème lieu, In unum locum 
congregala (æ) multitudo (dints). Cic. 

AGGLOMERER, y. act. Assembler, 
rôunir. (En pari. des ch.) Coacervare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. (En parl. 
des pers.) Congregare, act. Cic. Con- 
globare, act. Sall. Liv. Cogëre, o, 1, 
coegi, coactum, act. Cic. = Agglo- 
mérer les hommes sur un mème 
point, In unum locum homines cogère 
ou congregare. Cic. 

S'aciLouÈren, v. réf. Se réunir. 
(En pari. des ch.} Globari, or, aris, 
atus sum, pass. Plin. Glumerari, pass. 
Plin. Inter se cohærescëre (o, is, hæsi, 
hæsum), 0. Cic. (En pari. des pers.) 
Se conglobare (0, as, avi, atum\. Liv. 
Se congregare. Cic. Coïre, coco, cois, 
coivi ou ti, coifum, n. Cic. 

AGGLUTINANT, part. prés. d'aG- 
GLUTINEN. Voy. ce v. || AGGLUTINANT. 
ANTE, ad. 1° Qui sort à recoller (les 
chairs). Glutinans, gén. antis. Cels. = 
Un remède agglutinant, et subst. Un 
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—, Glutinans medicamentum, n. Cels. 
[| 2° Agglutinatif. Voy. ce mot 4e, 


AGGLUTINATIF, VE, adj. 1° Qui 


s'attache à la peau. Glutinusus, a, 


um. Cels. || 2° Agglutinant. Voy. ce 
mot je, 


AGGLUTINATION, 8. f. Action 


d'agglutiner, des'agglutinor. Glutinatio, 
onis, 


f. Cels. 


AGGLUTINER, v. act. Recoller 


les chairs Glutinare, o, as, avi, 
atum, act. Cels. 


S'AGGLUTINER, v. réf. Se recoller. 


Glutinari, or, aris, alus sum, pass. 


Cels. 

AGGRAVANT, part. prés. d’ao- 
GRAVER. Voy. ce v. || AGGRAVANT, 
ANTE, dd). Qui ajoute à la gravité 
(d'une faute) : Ces circonstances sont 
aggravanlies, Er his afrocilas crescil 
(cresc®re, 0, crevi, crelum, n.). Quint. 

AGGRAVATION, 3. f. Augmonta- 
tion (d'une peine, d'un mal). S'expr. 
par un verbe, uo part. ou un adj. 
: [l y a aggravalion dans la maladie, 
Mordus inyravescit (ingravescère, 0, 
s. parf. n1 sup., n.). Cic. increscit 
(increscère, o, crevt, S. sup., n.). 
Ceis. Prévoir une — dans la maladie, 
Ingravescentem morbum  providére. 
Cic. Subir une — de peine, Aliam 
pauJorem ou graviorem pænam subire. 

ic. 

AGGRAVER, v. act. 49 Anc. Ren- 
dre plus lourd, appesantir. Aggravare, 
0, as, aui, alum, acl. Plin. Voy. 
ALOURDIR, APPESANTIN. || 2° Rendre 
plus grave, augmenter. Aggravare 
(voy. 4°), act. Liv. Curt. : Si la si- 
luation avait élé aggravée par cette 
guerre, Üoc bello si aggravalæ res 
essent. Liv. Aggraver l'affaire par 
son langage (en parl. d'un accusa- 
leur), Rem verbis erasperare, 0, as, 
avi, atum. Quint. Ces motifs agera- 
vent les charges, l'accusation, [zc 
crimen premunl (premêre, 0, pressi, 
pressum). Quint. Aggraver les sup- 
plices, Supplicia eracerbare, 0, as, 
avi, alum. Dig. — Ses crimes par 
l'accomplissement d'autres forfaits, 
Muleficia aliis nefariis cumulare. Cic. 
adaugère, eo, es, auri, auctum. Cic. 
Fièvre aggravée, Adaucta febris. 
Ter. Agyraver une malailie, une dou- 
leur, Augéëre morbum. Ter. dolorem. 
Cic. — un chagrin. Dulorem exul- 
cerare, 0, as, avi, afum. PL.-j. 

S'agcnaven, v, réf. 1° Devenir plus 
lourd. Ingravescère, 0, is, s. parf. ni 
sup., n. Plin. Voy. S'APPESANTIM. || 
20 Devenir plus grave. Ingravescère 
(voy. 10), n. Cic. Aggravescëre, n. 
Ter. : Le mal va toujours en s'ag- 
gravant, Ingravescif in dies malum. 
Cic. La révulle s'aggravant, Seditione 
recrudescenie (recrud: scêre, v, is, cru- 
dui, s. sup., n.). Liv. La disette 
s'élait aggravee, Annura durior facta 
erat. Cic. 

AGILE, adj. Qui se mout facile- 
ment. Velor, gén. vcis. Ces. Liv. 
Pernix, gén. tcis. Cic. Celer, eris, 
ere. Cie. = Troupe agile, Apraen mo 
bile ou expeditum. Curt. 
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AGILEMENT, adv, Avec agilité. | Effcacius proficére, 10, üs, fect, fec- 
Velociter. Cic. Perniciter. Liv, Cele. mis n. Plin. — Comme antaaes 
riler. Cic. Pro antidoto valère. Plin. Le remède 

AGILITÉ, 8. f. Légérete dans les | agit parfartement, Renedium Et 
mouvements." Velocitus, ais, f. Cie. |facit (facére, io, feci, fuctum, n.). 
Permicntas, (. Cie. Cæs. l'eleritus, f. | Col Le remède agissail Si énergique- 
Cie. 2 Agrhté de la cavalene, Æqui- | went, Tanta vis medicaminis He 
tum mobilitus, f. Cæs. — à (info), | Curt. [Laisse] le breuvage fe (être 
Celeritas ad (pér. en dum) ou in absorbe par les veines). le nt 
{gér. en do). Cic. tum venis concipi (concipior, pris, 

AGIR, v. nou. fe Prendre du mou- |ceptus sum, pass.). Curl. Qui agil 
tement, faire quelque chose. Agère, o, |energiquement, Acer, cris, cre. Cic. 
is, cgi, actum, act. et qqf. neut. Cic. | Qui — plus énergiquement, Præsen- 
8 1 y a an temps pour agir, un |tior, ius. Col. Qui — très énergi- 
aotre ponr se repuser, Aliud tempus que Præsentissimus, a, um. Col. 
agendi, aliud quiescendi. Cic. I faut | Qui — lentement, plus lentement, 
— {prendre de l'exercice), Corpus est | Tardus a, um. Cic. Pigrior, tus. Col. 
agitandum (agitare, v, as, avi, afum). [ss Produire une impression morale. 
Sem. Ne pas —, Resler sans —, Ces- | Movëre, eo, es, movi, molum, acl. Cic. 
sare, 0, as, avi, atum, n. Cic. L'être |: Agir sur l'espril de qqn, Alicujus 
inanimé n'agit pas, l'être animé —, |animum movëre. Cic. tangère, 0, ts, 
Inarumum nilol agit, anrmal ugit ali- |tctigr, tacium. Cic. — sur les juges, 
quid. Cie. L'âme est naturellement | Judices cummuvere. Cic, — sur les au- 
portée à agir, Naturé animus agihs | diteurs (les entrainer), Audientes im- 
est. Sem. La verlu agit el votre dieu | pell®re, 0, ‘s, puli, pulsum. Cic. — 
D'— pas, Virius est actuusa et deus | Sur qqn par des promesses, Aliquem 
vester nihil agens. Cie. Le m:rile de | pollicutationtbus permovère. Cic. Cho- 
la vertu consiste à agir, Virtutis luus | ses qui agissent agréablement sur 
in acliune consistit. Cic. L'âme ne | les sens, Res quæ dulcem mulum sen- 
saurait rester on instant sans —, | sibus afferunt (afferre, fero, fers, at- 
Animus agriativne vacuus esse nun- | tuli, allatum). Cic. Son éluquence 
uam potest. Cie. Ce qui est pré- | agit sur le peuple, Dicendo ad popu- 
(érable à out, c'est de ne pas — (de | lum valet (valère, lui, litum, n.). Cic. 
rester oisif), Nihil cessatione meltus. | || 4° S'employer pour ou contre qqn. 
Cie. Qui à la fois con-eille el agit, | FacËre, io, is, feci, factum, n. Cic. : 
Auctor et actor (gén. oris), m. Nep. | Agir contre qqn, Adversus ou Contra 
Qui n'— point, Qni reste sans agir, | aliquem facëre. Cic. Nep. — pour qqn 
(en parl. des pers. el des ch.), Iners, | (tenir pour lui), Cum ou Ab aliquo fa- 
gén. erlis. Cic. (en pari. seul. des | cëre. Cic. Quint. — pour qqn (lui reu- 
pers.) Cessator, oris, m. Cic. Il agit | dre service), Alicu operam præbtre, 
par amiuié pour Clodius, C'est son | e0,es, bur, bitum. Cic. operam studium- 
amilié pour Clndins qui le fait agir, | que navare, 0, as, vaut, valuin. Cic. 
Id amieutiä Cledii adductus facit | — auprès de l'intendant (le prier) 
(facëre, io, feci, factum). Cie. Celui | pour qu'il pardonne à l'esclave, Dis- 
que l'amour de la gluire fait —,|pensatorem deprecari (or, aris, atus 
ui agit par amour de la gloire, | sum, dep.) ut servo remiltal pænam. 
Qui gloniä ducitur (duci, or, Fris, | Petr. J agirai C'intercederai pour 
ductus sum, pass.). Cic. Ecrire quels | vous auprès du consul, Ego apud 
œufs m'ont fat agir, Scribfre quz | consulem deprecator defensorque vobrs 
me causæ muverin! (movére, eo, es, | adero (adesse, adsum, uades, adfui, 
melum). Cic. Faire — la mémoire, n). Liv. Faire agir qqn (en gén.), 
Aemvriam agitare. Quint. Faire — | Aliquem adhibëre, eo, es, bur, bitum. 
les fils sonures (de la lyre), Fila | Crc. Hor. il BL — son Gls pour le 
sonanlia murêre. Ov. Faire — ses | défendre, Aisit flium sui depreca- 
troupes, ÆExercitum im aciem edu- | torem. Cic. || 6° Poursuivre en justice : 
cère, 0, is, duri, ductum. Nep. ||| Agir contre qqn, In aliquem lege 
3° Operer un effet (surtout physique). | agëre, o, is, egi, actum, n. Cic. al 
Valére, eo, es, lui, litum, n. Cic. | cui actionem infendëre, o, is, tendi, 
Plin. : La lune agit sur la naissance, | tentum et tensum. Cic. — civilement, 
Luna ad nascendum valet. Cic. La | Ex jure civili agëre. Cic. || 6° Se con- 
nature des lieux — sur cerlaines | duire de telle ou telle façon. S'expr. 
chuses, Natura loci ad quasdam res | par les verbes ci-après, diversement 
pertinel (perlinère, eo, nui, s. sup. construits : 4. Agêre, 0, is, cgi, 
D.). Cic. La maladie — sur Îes | actum, acl. et neut. Cic. : Comment 
curps, Le vin — sur le cerveau, | agir? (que ferai-je?) Quid agam ? 
Murbus corpora lental (tentare, o, uvi, | Ter. Ils envoyèrent consulter l'oracle 
atum). Cic. Vinum tentat cuput. Plin. | de Delphes pour savoir comment —, 
Quelles puissantes machines (Bg.) | Miserunt LDelyhos consultum quidnam 

je fais agir, Quantas machinas moreo | ayërent. N'ep. Brutus n'était pas bien 
(movére, muvi, mutum). Plaut. Faire | fxé sur la manière dont ils devaient 
— des ressorts (Hg.) pour (inf.),|—, Non satis Uruto constabat quid 
Machinas adhibère, ec, es, bui, bi- anérent. Cæs. N'agissuns pas incon- 
fum (ad et le per. en dum}. Cic. || En | sidérément, Ne quid inconsulte aga- 
pari. d'un remède : Agir plus prom- | mus. Cic. Agir bien avec qqn, Cum 
poent, plus efficacement, Celerius, | aliquo agÿre præclare. Cic. bene. Val.- 
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Mar. — très mal avec qqn, Cum 
aliquo pessime agëre. Cic. On a fort 
bien agi avec lui, moins bien avec 
moi, Cum illo actum optime est, me- 
cum incommodius. Cie. On a — en 
celle circunstance avec la sagesse 
d'un enfant, Acta illa res est consilio 
puerili. Cic. || 2. Facëre, io, is, feci, 
factum, act. el neut. Cic. : Cumment 
agir? (que ferai-je?) Quid facium? 
Ter. Bien —, Recte fac®re. Quint. 
Silius a sagement agi en transigeant, 
Bene fecit Silius qui transeyeril. Cic. 
Tu as sagement — en t'eufermant 
chez toi, Quod te domi inclusisti, ra- 
tione fecisti. CR Agir amicalement, 
en ami, Amice facèëre. Cic. — en en- 
oemi (faire la guerre), Hostilia facëre. 
Sal. Je suis heureux de te voir ap- 
prouver ma manière d' —, Meum fac- 
fum a te probari gaudeo. Cac. Celui 
ur agil ainsi, Qui hoc facit. Cic. || 
4 Se gertre (o, is, gessa, gestum). Cic. 
: Agr bonorablement, buonteuse- 
ment, Se gerëre ho“este. Cic. tur- 
puter. Cic. J'agirai de telle sorte 
que... Sie me gcram, uf (subj.). Cic. 
Agir en citoyen, cumme un ciloyen, 
Pro cive se gerëre. Cic. || #&. Se præ- 
bère (60. es, bui, bitum). Cie. Præbère, 
act. Cic. : Agr avec orgneil, Se præ- 
bère superbum. Cic. — en hbumme, Se 
præbère virum. Cic. — avec fidélité 
envers qqn, Alicui fidem præbère. 
Nep. || 5. Prestare, o, as, stift, slitum 
et stalum, act. Cic. =: Agir avec bien- 
veillance à l'égard de gqn, Præstare 
alicui benevolentiam. Cic. || 6. Adhi- 
bère, eo, es, bui, bitum, act. Cic. : 
Agir avec fidélité, avec zèle, Fidem, 
Diligentiam adhibère. Cic. || 1. Ut, 
or, ris, usus sum, dep. (abl.). Cæs. 
2 Agir avec la méme activité, Eädem 
alacritate uti. Czs. || 8. Grassari, or, 
aris, alus sum, dép. bi.) Sall. Liv. = 
Agir conformément au druit et non 
par la violence, Jure grassari, non 
vi, Liv. — avec ruse, Grassari con- 
silio. Liv. dolo. Tac. — avec orgueil 
et cupidite, Grassari superbe avareque. 
Suet. || 9. Consulère, o, is, sului, 
sultum, 0. Liv.: Agir plus Sévèrement 
envers les déserteurs, Consul7re gra- 
vius de perf :gis. Liv. — cruellement 
envers les vaincus, Consulëre crude- 
liter in victos. Liv. || 10° Expressions 
diverses = C'est agir en père injuste, 
que de.., Iniqui patris est(infin.).Ter. 
Est-ce donc — en pèrel Hoccine est 
officium patris{ Ter. Selun que tu 
auras ap! à mon égard, Uti me ha- 
bueris (Rabëre, eo, es, bitum). Plaut. 
Je n'agirai pas avec lui cumme avec 
un consul, Non eum ut consulem (rac- 
tabo (fractare, o, as, avi, atum). Cic. 
Agir en véritable homme d'Etat, Vere 
civilem virum erhibèére, eo, es, bui, 
bilum. Quint. 

. S'acin, v. réf. impers. Etre ques- 
tion de. 11 s'exprime de ditierentes 
manières selnn le mot dont il est 
Suivi. 1° S'agir de, suivi d'un sub- 
stantif ou d'un pronom. (Si ces mots 
désignent une pers.) Res agitur (acta 
est, agi), avec le génitif ou un adj. 


AGISS 


poss. Cic.= Il s'agit de Flaccus, Flacci 


res agitur. Cic. Il s'— de moi, de toi, 
Mea res, Tua res agitur. Ter. Cic. 
I (S'ils désignent des ch.) Agi, agitur 
ou aguntur, actus (a, um) esi Ou acli 
(æ, a) sunt (selun le nombre du mot 
suiv., dont on fait alors le sujet du 
v.). Cic. Agi, agitur, aclum est (im- 
pers.) avec de el l'ablalif. Cic. Tra- 
ductions diverses. Cic. Cæs. = Occu- 
pons-nous de ce dont il s'agit, Quod 
agitur, agamus. Cic. Il ignore ce dont 
il s'—, ignoral quæ res agatur. Cic. 
11 s’— de l'honneur, Honos agitur. 
Cic. Il s'— des injustices éprouvées 
par les alliés, Aguntur injuriæ socio- 
rum. Cic. 11] s'— de sa tête, Ejus 
caput ugilur. Cic. Capilis ejus res 
agitur. Ter. Protestant qu'il s' — des 
plus grands inlerèts de l'Etat, Sum- 
,mam rempublicam agi obtestans. Tac. 
{1 ne voit pas de quoi il s—, Non 
videt quä de re agatur. Cic. [| ne 
s'— pas d'impôts, Non agitur de vec- 
tigaltbus. Sull. |} LÀ ne s'— pas de cela 
ia. Nihil ad hæc. Cic. Livre où il s'— 
de l'âme, Liber qui est de animo. Cic. 
Ils'—, dans cette discussion, de la di- 
goilé de la vertu, De viriutis digni- 
fate contentic est. Cic. Comme s'il s'a- 
gissait de mes propres affaires, Æque 
ac si mea negolia essent. Cic. Quand 
il s'—, S'agissant d'un si grand événe- 
ment, Cum tanta res esset. Cic. Les lar- 
mes se larissent vile, surlout quand il 
s'agit des œaux d'autrui, Cilo arescit 
lacrima, præserlim in alienis malis. 
Cic. |} 2° S'agir de, suivi d'un infinitif, 
s'agir que... Agi, agilur, actum es ul 
et A subj. Nep. Liv. Traductions di- 
verses.Cic.2[11l'informa] qu'il s'agis- 
sait de couper te pont ou que le pont 
fût coupé, Id agi ut pons dissol- 
véretur. Nep. Il ne s'— pas de tour- 
ner leurs armes contre les Romains, 
Non agebatur ut in Romanos arma 
vertérent. Liv. || Ce dont il s'agit, 
c'est (de truuver) comment, {llud agi- 
tur quomudo et le sub. Ter. Il s — 
(de savoir) si nous vivrons libres, 
Agitur librrine vivamus. Cic. Il s'— 
maintenant de decuter si...,ou si..…, 
Ea nunc res in discrimine versalur 
versari, O7, aîus sum, pass.), urum 
sub}j.), an (sub].). Cic. Il s'— de 
ecider s'il sera puni, ou si..., Res 
in id discrimen adducta est (adduci, 
or, Éris, pass.\, utrum îlle pœnas 
luat, an (subj.). Cic. Tant qu'il s'a- 
gissait pour moi de défendre l'au- 
lorité du sénat, Quandiu senalüs auc- 
toritas miht defendenda fuit. Cic. 
Comme 3'il s’— de délihérer, Quasi 
consilii sit res. Cic. || 8° S'agir si. 
Voy. pl. haut, 2e. 

AG1S, nom de plusieurs Spartiates. 
ggis idis (acc. idem, im ou in), m. 

ic. 

AGISSANT, part. prés. d'AOIn. 
Voy. ce v. || AGISSANT, ANTR, adj. 
1° Qui se donne du mouvoment, actif. 
Strenuus, a, um. Cic. Operosus. Cic. 
Agibs, m. f..e, n. Cic. =: Vieillesse 
agissante, Senectus operosa. Cic. Vie 
—, Aciuosa vita. Cic. De sa nature 
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l'âme est —, Naturä animus est agilis. 
Sen. Qui n'est pas agissant, Lan- 
guidus, a, um. Cic. Iners, gèn. ertis. 
Cic. Etre toujours —, Aliquid semper 
agère, 0, is, egi, actum. (ic. Aliquil 
semper moliri, ïor, tris, i’us sum 
dép. Cic. Voy. acrir el ain. I 
20 Efficace, éncrgique. Acer, cris, cre. 
Cic. Præsens, gen. enlis. Col. Voy. 
ACTIF, 

S'aoissanT, locut. conj. Vu qu'il 
s'agit, puisqu'il s'agit. Vuy. S'acin. 

AGITATEUR, 8. m. Celui qui cher- 
cho à soulever le peuple. Concitator, 
oris, m. Sen. el mieux Turbæz con- 
citator, m. Liv. Vulgi turbator, &æ. 
Liv. 

AGTTATION, s. f. 1° Ebranlement 
prolonge, mouvement sn sens opposes. 
Agülalio, onis, f. fic. Cuneussio, f. 
Col. Jactatio, f. Cic. Motus, üs, m. 
Cie. : L'agitatiun de la mer, Fluc- 
tuum molus el agelationes. (ic. Jac- 
tatio marilima. Liv. Violente — de 
la mer, Magnus maris impetus (ü4 
Cæs. — continnelle [des trees! 
Assidua concussio. Pl.-j, || 2° Ac- 
tivite incossante, grand mouvement 
qu'on se donne. Agilatio, unis, f ic. 
Motus, üs, m. Cic. || 3° Mouvement 
continuel et fievreux (chez un mataile). 
Inquies, elis, f. Plin. Inquictatro, 
onis, f. Af.-Emp. Inquiefudo, ‘unis, f. 
M.-Emp.: Sommeil plein d'agilalion, 
Sumnus tumultuosus. Cels. UN 40 Trou- 
ble dans une assemblée, dans un Etat. 
Agatatio vu Perlurbatio, ons, f. Cac. 
Turbæ, arum, f. pl. Cic. Tumultus, 
üs, m. Plin. : Une grande agitation 
régoa, Il y eut une grande — dans 
loute l'armée, Mfagna fotius erercitus 
perturbatio facta est. Czæs. La répu- 

hque était en proie à de terribles 
agilalions, Se litionibus atrociter res- 
publica agitabaïur (agitari ar, aris 
atus sum, pass.). Sail. [1 apyrit qu'il 
y avait de l'— en Gaule, Comperit 
Gallas tumultuari (ur, aris, atus 
sum, dép.). Suet. On annonce qu'il 
y a de Ï— dans le camp des Ro- 
mains, Nuntiatur in castris Roma- 
norum (lumulluari (atur, atum est, 
impers. pass.). Cæs. L'— conimenca, 
Tumultuari cæptum est. Liv. (Qui est\ 
dans l'—, Voy. acrré. Produire, Ex- 
citer, Causer une vive — dans Île 
camp, Marimas turbas in castris ‘ 
fictre. Cic. Vuy. acrren. || 6° Trouble 
de l'âme, inquiôtudr. Animi concitatio 
ou perturbatio, et auwnpl. Perturbatio, 
onis, f. Cic. Animi motus, el simpl. 
Motus, us, m. Cic. : Ame libre de 
toute violente agitation, Aens quz 
omni (urdido molu vacat. Cie. En 
proie, Etre en proie à l'—, Voy. 
AGrTÉ. Causer je l'—, Jeter dans 
l'—, Voy. AGITER. 

AGITE, Ée, part. et adj. 1° Mis en 
mouvoment. Agriatus, a, um. Cic. 
Commutus. Cic. : Mer agitée, Mare 
turbatum. Suet. Etre agité (en parl. 
de la mer, des flots), Eræstuare, 0, 
as, avi, atum, n. Liv. Curt. Mer qui 
u'est pas agitée, Mare franquillum. 


Cic. || 2° Qui est dans une agitation 


tumulluosus. 
agiles, Nervis commoreri, ecr. éris, 
malus sum, pass. Plin. || 3° Trouble (par 
les discordes, les querciles), souleve. 
Agitatus, a, um. 


Annee arpitée, 
lentus annus. Liv. Turbulentum tem- 
pus. Cic. Dans quel temps agité nous 


: Avyiler 
jambes, les membre:, Jactare manus. 
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flévreuse (en parl. d'un malade) = Et:e 
agité, Febri jactari, or, aris, atus 
sum, pass. (ic. Si le malade est — 


{s'il y a de l'agitation), Si inquietudo 


est. M.-Emp. Somuneil —, Semnus 
Cels. Avoir les nerfs 


Cic. Turbatus. Sall. 
Turbidus. Tac. = 
Epoque —, Turbu- 


Turbulentus. Cic. 


vivons, În quo moîu temporum, In 
nantàä rerum perlurbalione versumur. 
ic. Quantä in turbä quaniäque in 


confusione rerum vivimus. Cic. Vie 
agitée, Vita impacata. Sen. Soldats 
anités (soulevés), 


Turbidi milites. 
Tac. L'Espagne est agitée, In [us- 


paniâ lurbatur (turbari, atum est, 
impers. pass). (ic. || 4° Trouble 
(par les passions, les soucis). Agitatus, 
a, um. Cic. Perturbatus, Cic. Solh- 
citus. Cic. : Esprit toujuurs agité, 
Animus inquietus. Lin. Etre — par 
la jalousie, [nridiä æstuare, o, as, 
avi, dtum, n. Sail. Mun esprit est 


fort —, Sum maynä animi jerturba- 


tiune comanvtus. Cic.]| B° Discute. À gi- 


tatus, a, um. Cic. Tractatus. Cic. 
AGITER, v. act. Ebranler, secouer, 


remuer en divers sens. Agtiare, v, as, 
avi, Alum, art. fic. Jactare, acl. Cic. 


Movêre, eo, es, movi, mutum, act. Cic. 
les mains, les bras, les 


Quint. brachia, crura. Lr. Movère 


membra. Lr. — tout le dépôt qui se 


sera formé, Quidquid fæcis subsederit 


eragitare. Col. Bien — le muût avec 


une cuiller, Rutabulo mustum pera- 


guare. Col. La mer est agitée par la 


violence des vents, Mare ventorum 
vi agitalur ou turbatur. Cic. L'air 


est toujuors agilé par qq. souffle, 


Semper aer spiritu aliquo muvetur. 
Pl.-j. || 2° Causer une agitation fie- 
vreuse. Jactare, 0, as, avi, atum, act. 
Cie. : La tièvre l'agite, Febri jac- 
tatur. Cic. Le vin — mains, 
muias les nerfs, Vinum minus in- 
festat neruos. Plin. |] 3° Troubler (une 


assemblce, un Etat). Agttare, v, as, 


avt, atum, act. Sall. Turbare, act. 
Cic. = Agiter complètement) une pro- 
vince, le peuple, Provinciam pertur- 
bare. (ic. llebem eragitare. Sall. 
Les séditions agitaient affreusement 
la république, Sedutionibus atrociter 
agitabatur respublica. Sall. Voy. noi- 
TATION, TROUNLEU, | éo Exciter divers 
mouvements dans Fâme. Agitare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. Comnivuère, eo, 
es, movi, motum, act. Cic. Ercrcère, 
60, es, cui, citum, act Cic. Verare, 
o, as, avi, atum, acl. Sall. Contur- 
bare ou Perturbare, acl. Cic. : Etre 
agité par qq. passiun ou par la 
crainte, Libidine aliquâ aut melu 
commoveri. Cic. L'ambhition agite les 
bumines, Ambatio hemanum auunvs 
erercet. Sall. Le remords — sun âme, 
Conscientia mentem verat. Sall. Any 
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mus consciemtié agitatur. Sol, Ceux 
que le remords agilait, Quos conscius 
animus exagrtabat. Sal. Cette préoc- 
cupalion m'agile cruellement, eue 
ic. 
f S° Examiner, discuter. Agriare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Tractare, ac. Cic. 
.aclare, act. Cic. Cæs. : L'orateur | par 


eura vehrmentissume sollicatal. 


doit avoir agilé Loutes les questions, 
Oratori omnia agitata ou fractala 
esse debent. Cic. Il ne voulait pas que 
ces questions fussent agilées, £as 
res jactari nolebat. Ces. Agiler de 
jour en jour de nouveaux projets, 

lura in dies agilure. Sall. — une 
question dans son esprit, Rem in 
animo seeun versare. Lin. On a long- 
temps agité dans le monde la ques- 
tino de savoir si c'est par la force 
physique ou par les qualités de l'es- 
prit, que..., Diu magnum inter mor- 
fales certamen fuit, vine corporis, an 
virtute arimi (et le subj.). Sail. Le 
sénat agile s’il doit rendre ou non 
les captifs, Senatus deliberal (utrum) 
caplivos redimat, en non. Cic. Voy. 
EXAYINER, DISCUTER. 

S'acrren, v. réf. 10 Etre romué, 
sæ mouvoir, se lourmenler, Agitari, 
or, aris, alus sum, pass. Cic. Jactari, 
pass. Cic. Perturbari, pass. Cic. = La 
mer s'agile, Mare agttatur ou tur- 
batur. Cic. Commencer à s'agiter (en 

arl. des flots), Inhorrescére, o, is, 
Rorrui, s. sup. Curt. L'esprit s'agile 
sans cesse, Animus semper agilalur. 
Cic. Sauter et g'agiter immodéré- 
ment, Ersultare, imnmoderate jaciari. 
Cic. || 2° Oeployer une grande activité, 
s'empresser, Festinure, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Sail. 2 S'agiter en dé- 
sordre, Tumuliuari, or, aris, afus 
sum, dép. Liv. Trepidare, o, as, avi, 
atum, n. Liv. Tout le camp s'agite, 
Totis casfris trepidaltur (impers. 
ass.). Czs. || 3° Se soulever, faire du 
umulle. Agifari, or, aris, alus sum, 
ass. Sall. Tumulluari, dép. Suet. 
'OY. AGITATION. || 4 Etre oxamine, 
discuté. Agitari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. Traclari, pass. Cic. Voy. 
AGITER. 

AGLAE, une des trois Grdces. *A- 
glaia, z, f. Sen. Aglaie, es, f. Virg. 

AGNADEL, village de l'Italie sep- 
tentr. *Agniadsllum, à, 0. 

AGNAN (saixr), évêque d'Orléans. 
*Anianus, i, M. 

AGNAT, 8. m. Collatéral descendant 
par mâles d'une même souche mas- 
culine. Agnatus, i, m. Cic. Dig. 

AGNATION, 3. Î. Qualité d'agna. 
Agnalio, onis, f. Cie. 

AGNEAU, 5. m. 1° Petit de la 
brebis. Agnus, i (voc. us), m. Cic. 
2: D'agneau, Agninus, a, um. Plin. 
Petit —, Voy. aGx&Ler. || 2° Chair 
d'agneau, Agnina (8.-e. caro), z, f. 
Plaut. For. || de Fig. Tèrmo de ten- 
dresse. Agnellus, À, m. Plaut. : Ap- 
pelle-moi ton agnean, Dic me tuum 
agnellum. Plaut. || 4° Symbole de la 
douceur : J'en fals an agneau, Je le 
rends doux comme un —, (Eum) 
reddo am placidum quam ovem (on 
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irai rose quam ovis est). Ter. 
Gr en  L'agneau sans tache 
Jésus-Christ). Agnus De et absul. 
Agnus, i (voc. us, m. Tert. Prosp. 

AGNELAGE, 5. m. C. AGNELLS- 

T. 
AGNELER, v. act. Mettre bas (en 
[. de la brebis). Agnos edëre, o, is, 
edidi, editum. Col. ou simpl. Parëre, 
10, is, peperi, parlum (parures )s 
neul. Plin. = (Brebis) qui a agnelé, 
(Ovis) parta. Col. | 

AGNELET, 8. m. Petit sgneau. 
Agrcellus, i, m. Pomp. Agniceilulus, 
m. Pomp. Agniculus, m. Arn. Tene- 
rior forts) agnus (ï)}, m. Col. || Fig. 
L de tendresse). Agnellus, 1, m. 
laut. 

AGNELLE, s. Î. Jeune brebis. Agna, 
æ,f. Varr. Hor. Agnclia, f. Enn. 

AGNELLEMENT, s. m. Action de 
mettre bas (en pari. de la brebis). 
Agnorum generatio (onis), f. Pall. ou 
simpl. Fetura, æ, f. Col. Partus, üs, 
œ. Varr. 
AGNÈS (santrTe), martyre chré- 
tienne. Agnes, elis, . . 
AGNUS-CASTUS, S. m. Nom d'un 
arbrisseau. Vatez, ticis, f. Plin. 
AGONALES, Î. pl. Fêles en l'hon- 
neur de Janus. Agonalia, ium ou 
iorum (dal. et abl. bus), n. pl. Sen. 
: Des agonales, Relalif aux —, 
Agonalis, w, f., e, n. Ov. 
AGONIE, s. f. 1° Etal dans lequel 
un malade lutte contra la mort. (Si 
l'idée de lutte domine) Alicujus ef- 
flantis animam colluctatio (onis), f. 
Sen. (Si l'on veut marquer simpl. 
que qqu va mourir) Éxiremus (à) spi- 
rilus (üs), mo. Cic. Postremus spiritus. 
Cic. Erfrema (æ hora (x), f. Sen. 
: Assister à l'agonie d'un ami, Assi- 
dére omico morienti. Sen. À l'—, 
Exiremo spiritu. Cic. fnter vitam et 
mortem. Sen. (Qui est) à l'—, Voyg. 
AGONISANT, Etre à l'—, Voy. 4co- 
mises. | Fig. La république à l'a- 
unie, Prope desperata respublica. Cic. 
ir Extrême angoisse, grande geine 
uy. 


esprit Angor, oris, m. Cic. 
En parl. de Jésus-Christ 


ANGOISSE. | ar 
es oliviers, Agonia, à, f. 


au Jardin 
Vulg. 

AGOYNISANT, ANTE, 8j. Qui est 
à l'agonie. Moribundus, a, um. Cic. 
Moriens, gén. entis. Cic. Extremo spi- 
ritu confectus, a, um. Cic. Animam 
effans, gén. antis. Cic. Sen. 

AGONISER, v. neul. Etre à l'a- 
gonie. Animnam agère, 0, ts, egi, ac- 
um. Cic. Animam efflare, 0, as, avi, 
atum. Cic. (rahëre, 0, is, (razi, trac- 
tum. Liv. 

AGONOTUÈTE, 8. m. Président 
des joux en Grèce. Agonotheta et Ago- 
nolheles, æ, m. Spart. 

AGRAFE, 5. f. Sorte de crochet 
jpour la loilette); crampon de fer. Fi- 

ula, &, f. Liv. Crs. : Relenir [des 

ierres) par des agiafes, Fibuits col- 
igare. Vitr. 

AGRAFER, v, act. Aftachor (un 
vôlement) aveo une agrafo. Fibulä 
conserëre, o, is, serui, sertum, act. Tac. 


AGRAN 


AGRAIRE, adj. Relatif au par- 
tago des terros. Agrarius, a, um. Cic. 
: Loi agraire, Lex agraria. Cic. Liv. 
Les partisans de la loi —, Agrarti, 
orum, m. pl. Cic. 

AGRANDIR, v. acl. 1° Rendre 
plus grand. Augêre, e0, es, auxri, uuc- 
tum, act. Cic. Amplificare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. = Agrandir ses do- 
maines, Possessiones augêre. Nep. — 
une prapriélé, un camp, Fundum, 
Castra dilatare, o, as, avt, atum. Cic. 
Liv. — le forum, Forum larare. Cic. 
erplicare, 0, as, cavi, catum (mieux 
que cui, citum). Cic. — une ferme, 

1iam prolatare. Col. — une maison, 
Ædibus accessionen adjungère, o, 
is, junzi, juncum. Cic. — la ville, 
l'empire, Urbem, Imperii fines pro- 
payare. Cic. — une cicalrice, une 
praie avec le scalpel, Cicatricem di- 
utare. Plin. Plagam scalpetlo am- 
phare. (els. — sa fortune, ses ri- 
chesses, Rem ou Opes augère. Cic. 
Divutias amplificare. Cic. — la for- 
tune de qqn, Divrtiis aliquem auyére. 
Cic. Ceux dont les malheurs publics 
avaient agrandi la furtune, Qui malo 
reipublicæ creverant (crescêre, 0, is, 
cretum, D.}. Sal. || Fig. Sgrandir 
le cuurage de qqn, Atrcujus auunnum 
augére. Cie. — l'âme, Animum ma- 
jorem facëre, io, is, feci, factum. Cic. 
Animum larare, 0, as, aut, atum. Sen. 
| 2° Rendre plus puissant : Agrandir 
a république, Rempublicam augère, 
e0, es, aurt, aucfum. Crc. |] 8° Donner 
un caracttre de grandeur =: Agrandhr 
un sujet par la parole, Atiquid di- 
cendo augêre, e0, es, auTi, auc{um OU 
altius tollère, o, is, sustulr, sublatum. 
Cic. Qui pourrait — tous les sujets 
qu'il voudrait, Qui magnificentius au- 
gére possel quz vellet. Cic. || 4° Exa- 
gerer. Verbis augëre, eo, es, auxi, 
auctum, act. Cic. Verbis in mujus 
cxloUEre, 0, is, exluli, 8. sup., act. 

iv. 

S'AGRANDIR, v. réf. 1° Devenir plus 
grand, plus puissant. Crescére, 0, is, 
crevi, crelum, n. Cic. Augeri, eor, 
éris, auctus sum, pass. Cic. =: S'a- 
grandir à un tel print. S'— immensé- 
ment, Tanfis incrementis augexcëre, 
o, is, 8. parf. ni sup., n. Liv. Ma- 
ximis auclibus crescËre, n. Liv. La 
puissance des Perses s'agrandit ra- 
pidement, Res Persarum brevi adole- 
vil (adolesc®re, o,ts, adulfum,n.). Sail. 
Ta vertu ira loujours en s'agrandis- 
sant, Tua virtus semper in incre- 
mento erif. Curt. La vertu parfaite 
ne peut s'agrandir, Ad virtutis sum- 
mam nihil polest accedëre (o, is, cessi, 
cessum, si Cic. S'— aux dépens 
d'une personne, d'une chose, Ez 
aliquo, Er re crescëre. Cic. Liv. [Les 
Sagoulins] s'étaient lellement agran- 
dis, In tantas crererant opes. Liv. 
| 2° Accroltre ses domaines. (En parl. 

‘un propriétaire) Pussessiones suas 
augére (e0, es, anri. auctum). Nep. 
Fundum suum éilatare (0, as, avt, 
atum). Cic. (En par!. d'un peuple) {m- 
perii fines propagare. Gic. 
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AGRANDISSEMENT, 3. m. Aug- 
mentation. Amplificalio, onis, f. Cic. 
# Agrandissement du terriloire, Fi- 
nium prolalio, f. Liv. — de notre 
empire, Finium émperii nosiri pro- 
pagalio, f. Cic. — de fortune, Rei 
familiaris ou Pecuniz amplificatio. 
Cic. Malgré l'— de sa fortune, Cum 
tanta pecuniæ facia essel accessio. 
Nep. Chercher dans l'— de sa for- 
tune un moyen d'exercer sa bicnfai- 
sance, In augendä re insirumentum 
bonrtafi quærère. Cie. La nation des 
Rhodiens qui devail son — à la puis- 
sance romaine, Rhodiorum civilas 

populi Romani opibus creverat 
orescire, o, is, crelum, 0.). Sail, Voy. 
AGRANDIN el S'AGRANDIR. 

AGRÉABLE, adj. do Qui plait 
(aux sons). Jucundus, a, um. Cic. 
Suavts, m. f.,e, n Cic. Gratus, a, 
um. Plin. : Accent, Prononcialion —, 
Suavis accenius. Quint. — à enlen- 
dre, Jucundus ad audiendum. Cic. 
Odeur —, Odor suavis ou jucundus. 
Cic. Goùt —, Gustus suavis. Plin. 
robabilis. Col. Sapor jucundus, 

lin. — (au goût), Dulcis, m. f.,e, 
a. Cic. Pain fort — au goût, Dulcis- 


simus panis. Plin. — à boire, lotui 


jucundus on suavis. Plin. [austu 
ratus. Plin. Vin —, Gralum vinum. 

lin. Choses qui produisent sur les 
sens une impression —, Res quæ 
duicem molum sensibus afferunt. Cic. 
Trails agréables, Gestes et manières 
—, Venustus vultus. Ter. Venusius 
gestus ef motus curporis. Cic. Beauté 
agréable, Forma lepida. Plaut. Jeune 
fille fort —, Puella bellissima. Cic. 
J'ai eu nn extérieur —, Fui ego 
bellus. Plauf. Couleur agréable, Sua- 
vis color. Plin. Campague —, Ju- 
cundi agri. Cic. Paysage —, Locus 
amænus. Cic. d 2° Qui plait (au cœur 
ou à l'esprit). Gratus, a, um. Cic. Ju- 
cundus. Cic. Dulcis ou Suavis, m.f., 
e, n. Cic. = Leltre fort agréable, 
Litieræ pergralz où perjucundæ. Cic. 
Cela me sera infiniment —, /d mihi 
pergratum perque jucundum eril. Cic. 
Un tel jugement de ta part ne peul 
que m'être extrémement —, Tale 
tuum judicium non polest mihi non 
summe esse jucundum. Cic. Tes féli- 
citaiions me sont très agréables, 
Gratulalio {ua mihi est probatissima. 
Cic. Tu ne peux rien faire qui me 
soit plus agréable, Hoc (4 l'abl.) mihi 
(ocre gratius nihël potes, Cic. Ta 
eltre m'a été — à un point qu'on 
ne saurait croire, Ex lilleris tuis in- 
credibilem volupiatem cepi (capère, do, 
is, captum). Cic. — liaison, Suavis 
conjunclio. Cic. Pière de vers —, 
Carmen duice. Quint. Rien n'est plus 
— que ce discours, Nihul e& oratione 
est dulcius. Cic. ! Dire (à qqn) des 
choses agréables (le flatter), (Alicu- 
jus) aurcbus servire, io, is, iui et üt, 
itum,u. Cæs. (Alicujus) auribus ali- 
uid dare, 0, as, dedi, dutum. Tre- 
on. ap. Cic. } 11 est agréable à qqn 
de finkn.), Alicui gralum ou jucun- 
dum est, fuit, esse (infin.). Cic. Ali- 


DICT. PRANÇ.-LAT. 
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cui suave esf (infin.). Ter. Aliquem 
delectat, avit, are, ou juvat, juvit, 
Juvare linfin.). Cic. Alicui place, cuit 
ou cifum est, placére (in in. Cic. = 
{Choses! qu'il est plus agréable qu'u- 
lite de savoir, Quwr scire magis Juvat 
quam prodest. Sen. || J'ai pour agréa- 
le que, Afihi placel, cuit où citum 
est, placére, D. impers. ou Afin 
cordi est, fuit, esse (et l'infn.}). Cic. 
Liv. 2: Les dieux ont eu pour — 
ue nous fussions réduits, Diis cordi 
(ui subigi nos... Liv. || Subst. ©. 
‘agréable (= ce qui plait). Vo- 
luplas, atis, f. Cic. =: Vous trou- 
verez en lui l'agréable et l'ulir, 
rit is tibi et voluptati et usui. Cic. 
L'histoire ne nous procure pas seule- 
ment l'—, nous y trouvons aussi 
l'utile, Est utilitas in historia, non 
modo voluplas. Cic. Qui sut méler 
l'utile à l'—, Qui miscuit utile 
dulci. Ior. || 3° Accucilli favorablo- 
ment (par la divinite), Gralus où Ju- 
cundus, a, um. Cic. Accenlus. Cic. 
: Rien n'est plus agréale à Dieu, 
Nihul est Deo acceptins. Cic. Le sa- 
crifice [ut — aux dieux, Sacrificium 
Letum fuit. Liv. Perlitatum est (per- 
litari, atur, impers. pass). Liv. 
Immoler des victimes jusqu'à ce que 
le sacrifice soit — aux dieux, Ifus- 
lis sacrificare usque ad lilalionem. 
Liv. || 4° En parl. des pers. Qui 
agrée. (Avec un rég.) Graliosus, a, 
um (alicu), Cic. Acceplus ou Gratus 
alicui), Liv. Jucundus (alicui). Nep. 
Absol.) Jucundus. Cic. Dulcis ou Sun- 
vis, m. f.,e, n. Cic.2: Je suis agréable 
à qqn (en gén.), Sum alicui graliosus. 
Cic. accepins ou gratus. Liv. Etre 
agréable, Se rendre — à qqn(enfaisant 
qq. ch.), Alicui gratificari, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. Alicui placére, eo, 
es, cui ou ctfus sum, n. Cic. Gralum 
alicui facëre, io, is, feci, factum. Cic. 
Gratiam ab aliquo inire, eo, is, fui et 
di, itum. Cic. Cet homme vous sera et 
— elutile, Erit is fibi ef voluptati et 
usui. Cic. Tu me seras très —, si. 
Mihi gratissimurm On pergratum feceris 
(au fut. passé), si, et le fut. passé. Cic. 
Vouloir &ire, Chercher à se rendre — 
à ga, Apud aliquem graliam initam 
uclle. Liv. Alicujus gratiam sequi. 
Cæs. Combattre pour Are — au gé- 
néral, Pugnare in gratiam ducis, Liv. 
Ilumme —, Homo suavis. Ter. jucun- 
dus. Cic. — (en société), Dulcis et 
facelus. Cic. Comis, m. f.,e, n. Cic. 
— (en pari. d'un orateur, d'un ar- 
tiste), Concinnus, a, um. Cie. Plin. 
l Bo Subst. m. Petit-maitre, élégant, 
omme qui Cherche à plaire. l'ros- 
sulus, i, m. Sen. 2 :es petits agréa- 
bles, Hi pueri lepidi ac delicati. Cic. 
[1 fait l'agréable (N s'efforce de plaire), 
l'lacére se studet. Ter. Je fais V —, 
Facetum me facio. Plaut. Faire | — 
auprès de qqn, Alicui se venditare 
(0, as, avi, ulum) Cic. 


AGRÉABDLEMENT, adv, D'une ma- 


nidre agreable. Jucunde. Cic. Suaviter. 


Cic. Belle. Cic. : Pièce agréablement 
jouée, Festive acta fabclla. Cie. Se 


talibus. 


probali sunt. Tr. ap. 
que Je ne saurais faire arréer à Caton, 


AGRÉG 65 


moquer — des Stoïciens, Facele i7rs 
dëre Sloicos. Cic. 


AGRÉÉ, &ée, part. d'AGRÉER 4 00 


2. Voy. ces verbes. 


4. AGREER, v. acl. 1° Accepter, 


recevoir favorablement. Accipêre, io, 
is, cepi, ceplum, acl. Cic. = Agréer 
qqn 
decip 
sentalionem recipëre. Cic. Que les 


pour répondant, Aliquem vadem 
re Cic. — une flaiterie, Às- 


prières avaicat élé agréées des dicux, 
‘reces acceplas (esse) ab Dis immor- 
Liv. Faire agréer ses vic- 
times à la déesse Salus, Saluti per- 


ltare, 0, as, avi, atum, n. Liv. Dont 


vous ne devez pas — lesprières, Cujus 


rréces a vestris menfibus debelis repu- 
diare (0, as, avi, atum). Cic. Il faut 
changer ce que les oreilles n’a 


ée- 
raient pas, {mmutandum est quod au- 
res respuan{ (respuëËre, 0, is, spui, 5. 
snp.) Cic. Être agréé, N'êlre pas —, 
©. 3°] 2° Trouver bon, aprrouvcr. Pro- 


bare, 0, as, avi, atum, at. Cic. =: Du 
jour où ils ont été ag éés (pour le 


service militaire), Die quo primum 
PL.-j. Action 


lactum quod Catoni pribare non pos- 
sim. Cic. Se faire — des ciloyens, 


Civibus se probare. Cic. Agréez que 


uous choisissions., Bonä venia 


ves{rà liceut (nobis) legËre.. Liv. Voy. 


APPROUVEN, PENMETTRE. || 3° Plaire, 


être agreable 4. Placère, e0. es, cui ou 
citus sum, n. (à qqn, alieui). Cic. = 
Cela n'agrée pas aux vicillards, [zc 
senibus non probantur (voy. po). Cic. 


Rien ne lui agrée. Eum nthil delectat 


(are, o. uvi, atum).Cic. Que ce qui a été 
fait ne m'agrée pas, Afihi, quæ acta 
sunt,displicäre (eo, es, eui,citum,n).Cic. 


2. AGRÉER, v. act. Munir d'agrès. 


Voy. GnéEn. 


AGRÉGAT, 8. m. Voy. AGRÉGA- 


Tion 20. 


AGRÉGATION, s. f. 1° Association, 


admission dans un ei Cooptatio, unis, 


f. (à... in et l'ace.). Cic. : Faire de 
fréquentes tentatives pour l'agréga- 
tion de Clodius à l'ordre des plé- 
béiens, Sæpe agëre de Clodio ad ple- 
bem traducendo. Cic. Déshonnrer le 
sénat par l'— des Als d'affranchis, 
Senatum libertinorum filiis lectis in- 
quinare. Liv. || 2° Assomblago de par- 
ties. Coagmentatio, onis, f. Cic. Con- 
cretio ou Copulntio, f. Cic.z Agrégation 
d'alomes, Individuorum corporum con- 
crelio. Cic. [Il dit] que de là résultent 
des agrégalions d'atoumes, Jta effici 
atomorum nier se compleriones ou 
copulationes on adhæsiones. Cic. L'âme 
n'est pas une agrégalion de parlies, 
Animo nihil est concrelum ou copula- 
tum ou congmentalum. Cic. 
AGRÈGÉ, ËR, parl. passé d'aon&- 
orn, Vuy. ce v.[| Aanëoé. s. m. Assem- 
blage de partios. Voy. AGNÉGATION 20. 
AGRÉGER, 1° Associer qqn à un 
corps, à une compagnie, (vopture, 0, 
as, avi, atum, act. (à..., in et l'acc.), 
Cic. AdsciscËre, 0, ts, scivi, sculum, 
act. (à..., ad etl'acc.). Cic. Adscribëre. 
0, is, scripsi, scriptum, act. où Aggre- 
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are, 0, as, avi, atum, act. (à..., in et | (If 
'aci.). Cic. Accinére, io, is, cepi, 
ceplum, act. (à... in et l'acc.). Liv. : 
Agréger qqn au collège des augures, 


Aliquem in collrqium augurun coop- 


tare.Cie, — Clodius aux plébéiens,(lo- 


dium ad pl-bem trurtucre, 0, is, duri, 
ductum. Cic. || S'agréger qqo, Ali- 
guem sidi adjungére (0, is, junri, 
junctum). Cic. sibi aggregare. Vell. 
Y S'agrécer à. Se adjungère ad {acc.). 

ir, Aggregari (dal.), pass. Liv. || 
20 Assembler, réunir. Copulure, 0, as, 
avi, aium, Où Conjungêre, 0, is, junri, 
junctum, act. (à qu. ch. cum re). Cic. 
{| S'agréger ensemble, Inter se jungi 
ou copulari, pass. Cic. Coalescère, 0, 
is, alui, alitum,n. Sail. (En par!. des 
atnmes) {nier secolrresctre(o, is, Res:, 
kpeum), n. Cic. 

AGRÉMENT, 8. m. Î° Consente- 
ment, approbalion. Assensus, üs, m. 
Cic. Approbatic, onis, [. Cic. =: Avet 
l'agrémeut de tous, | — général, 
Er communi consensu. Cæs. Omnium 
assensu ou voluntale. Cic. Faire ag. 
cb. avee l — du peuple, Secundo 
populo aliquid facEre. Cic. Avec votre 
— nous choisiruns.…., Bond veniä ves- 
trä liceat (nobis) legëre.. Liv. Sans 
l' — du général, njussu imperatoris. 
Cic. Commandenent donné sans | — 
du peuple, sans l” — du sénat, {m- 
perium non populi jussu, nor er auc- 
{oritate Patrum detum. Liv. Que mon 
projet ublieut lon —, Consilium meum 
a te probari (pass. de probare, 0, as, 
si, atum). Ci. On n'oblint pas 
F — des dieax, Non impetrata est 
korum par (géu. pacis). Liv. Tous 
aonnèrent leur — pour le partage, 
Partibus dividendis (au dat omnes 
essensi sun{ (assentiri, ior, iris, dép.). 
Liv. f} 2° Qualile de ce qui plait, chose 

ui plait. Suavitas ou Venustas, atis, f. 
ic, Lepor on Lepos, oris, m. Cie. : 
Maison de campagne pleine de mer- 
veilleax agrémeols, Villa mirifica 
suavilate. Cic. L'agrément des jardins, 
Horiorum amenitas (atis), f. ic. Les 
agrémente des rivages, Lifforum ameæ- 
nitales, f, pl. Cic. Les — de la cam- 
pagoe, Agri jucunditas. Cie. Ilomme 
comblé de tous les —, Momo affluens 
omni lepore ae venustate. Cic. Les — 
du visage, Oris pulchritudo (dinis), [. 
Cic. 11 y a Lant d'agrément dans cet 
homme, que... Ea e<l in Aomine ju- 
cunditas,uf (oubli. Cic.On veut qu un 
disrours ait de | —, Jn oratione 
postulatur delectatio (ons, D). Cic. 
Grande énergie oratoire jointe à beau- 
coup d' —, Durndi où egregis 
summä feslivilate ou venusiale con- 
juncla. Cic. La plaisanterie qui donne 
de } — à la conversation, Faceliz 
sérmonum condimentum. Cic. À cause 
des nombreux agréments de {lon] 
esprit, Propter mullas suavitales inge- 


ait. Cic. Tous les — du langage et de 
la pensée, Omnes verborum, omnes 
senfentiarum lepores, Cic. Pea lui sont 
comparables pour l’— (en parl. d'un 
peiutre), Paucl ei venusfale comparan- 
fur, Plin. Plein d' — Voÿ. AGRÉABLE. 


ls 
CE 


Navem armamentis instruëre. 
Navem armare. Cæs. Nep. Muni de ses 
—, Avec ses —, Armnalus, a, um. Crs. 
Instrucius ornalusque. 


AÂGRES 


omme] anquel n8 manquent ai les 
agréments de l'esprit, ni l'instroclion, 
Nec tufiretus et salis litteralus, Cic. 
j 3 Plaisir, sujet de contentement. 
Pclectatio ou Oblectalio, ons, Î. Cic. 
Voluptas, atis, f. Cic. Oblectamentum, 
ï,0. Cic. = Repos plein d'agrement, 
Requies plena vblectationis. Cic. Vay. 
AGnëaëL£. Procurer de |” —, Drelec- 
tationem où Oblectationem habere. Cic. 
(Alieui) gratiam et  delectationem 
afferre. Quint. On éprouve à s'in- 
struire un — werveilicux, Est mira 
quædlam in cognoscendo suavilas Ou 
delectatio. Cic. Je n'ai pas eu Île 
moindre —, Mfinime me oblectauiiare, 
0, as, atum). Ter. La vie n'a pour moi 
aacun —, Non me vita juval (jurare, 
0, juvi, jutum, part. fut. Juva- 
turus). Liv. Les agréments de la vie, 
Vitæ jucunditas. lic. Jouir de tous 
les — de la vie, Frui omntbus in vitä 
commodis. Cæs. Prendre de l'agrément, 
Se donner de l° —, Dare se jucundi- 
tati. Cic. Jucunde vivère. Cic. Faire 
qq. ch. par —, pour son —, Aliquid 
animi causä facère. Cic. [ls élèventces 
aaimaur pour leur —, Iæc anunalia 
alunt animi voluplatisque causä. Czs. 
Qu'il faisait fouelter pour son —, 
Quos deliciarum causä loris crdi jube- 
bat. Cic. Arts d'— Artes ludicræ, f. pl. 


Sen. Propriétés d'— Voluptariæ pos- 
sessiones. Cic. VOy. PLAISANCE. || 49 
Ornement. Voy. ce mal. 


AGREs,s. m. pl. Tout ce qui sert 


4 garnir la mälure d'un bâtiment. 
Armamenta, orum, n. pl. Cæs. Liv. Ea 


usui ad armandas naves. 
Muair un navire de ses agrès, 
Czs. 


sunt 


Cic. Instruc- 
tus armatusque. Nep. Baisser les —, 
Armamenrta demitifre. Sen. Serrer, 
Oter les —, Armamenta demrre. Liv. 
Ranger, Plier les —, Armamenta 
componŸre. Liv. Dégarnir un bâtiment 
de ses —, Nartem erarmare. Sen. 
AGRESSEUR, 8. m. Î° Colui qui 
attaque le premier (comme parliculior). 
Qui (aliquem) prior Ledit (LedFre, 0, 
Lesi, Lesum). Ter. : Mon agreiseur, 
Celui qui a été mon — (dans une 
lettre}, Qui me petivit (petère, 0, is, 
ivi ef ii, ifum). Cic. Etre | — de 
gan, (par des actes) Alicui vim 
Pnrerre,Jero, fers, intuli, illatum. Cic. 
(en commetlant une injustice) Ali- 
cui injuriam ultro facfre, io, ts, feci, 
factum. Ter. Injuriä aliquem provo- 
care, 0, @s, avi, afum. Tac. (en 
aroles) Aliquem maledictis ultro 
acessëre, 0, is, iviet ti, îtum. Cic. || 
20 Celui qui attaque le premier (à la 
uerre). Qui (alicui) ultro bellum in- 
rt (inferre, fero, fers, intuli, illatum). 
Curt. =: Moi l'agresseur, voilà que je 
suis provoqné, Qui ultro infuli bellum, 
jam provocor. Curt. Ils sont Îles 
agresseurs, Dellum facÿre occupant 
(occupare, 0, avi, afum, n.). Liv. Etre 
l'— de qqn, Ulitro alicui arma in- 
ferre. Liv. Dello aliquem ultro laces- 


AGRIE 


sbre, 0, is, ivi et i, ifum. Liv. 
dit que les Sagontins sont .es agres- 
seurs, Dicit bellum a Saguntinis ortum 
esse (oriri, orior, orêrTis, orlus Sum, 
art, fut, orifurus, dép.). Liv. Les 
Sagontins, ni —, ni attaqués, Sagun- 
ins, nec laccssentes, nec lacessiti. 
Liv. Tenir tête aux —, Impugnanti- 
bus restisiëre. Just. 

AGRESSIF, 1VE, adj. Qui tlont de 
l'agression. Jurgiosus, a, um. Gell. 
S'expr. mieux par un verbe = Tenir 
des discours agressifs contre qqn, 
Aliquem verbis provocare, 0, as, avi, 
atum. Tac. Aliquem jurgio lacessèëre, 
0, is, ivi et 1, itum. Voy. le précéd. 
el QNERELLEUR. 

AGRESSION, 8. f. 19 Action de 
celui qui attaque le premier (comme 
parlicu ier). Injuria, æ, f. Cic. = l'aire 
un acte d'agressinn, Voy. Etre AGnES- 
seun do. || 2° Action de celui qui at- 
taque le premier (à la guerre). impu- 
gnalo, omis, f. Cic. = {| y a plus de 
courage dans l'agression qne dans la 
défense. Plus animi est inferenti pe- 
riculum quam propulsanii. Liv. Ani- 
mus esf major inferenlis vim quam 
arcentis. Liv. Faire un acte d' —, 
Voy. Etre acaessenn 20. 

AGRESTE. ad}. Rustique, sauvage; 
grossigr. Agreslis, m. (.,e, n. Varr. 

ic. Ruslicus, a, um. Cic. : Mœurs, 
Manières agrestes, Nusticitas, atis, ?. 
Cic. D'une manière agreste, Nusfice. 
Cic. 

AGRICOLE, adj 1° Qui s'adonne 
à l'agriculture. Nusticis rebus deditus, 
a, um. Varr.: Les Germains ne sont 
pas un peuple agricole, Minime Ger- 
mani agriculturæ student (studèêre, e0, 
dui, 3. sup., n.). Cæs. Voy. aGni- 
couTeun. || 2° Qui a rapport à l'agri- 
culture. Rusticus, a, um. Cic. Qui 
(quz, quod) ad agrum colendum atti- 
net. Cic. 2: Travaux agricoles, Res 
ruslicz. Cic. Rusticum opus. Ter. Lois 
—, Leges colonicæ. Varr. Produits — 
Id quod agri efferunt. Cic. Fruges 
fructusque (plur. de frux, frugis, f. 
et de fructus, &is, m.). Cic. 

AGRICULTEUR, S. m. Celui qui 
cultive la torre. Agricola, z, m. Cic. 
Agricultor, oris, m. Liv. Agrorum 
culior, m. Liv. Cultor, m. Sull. Co- 
lonus,i,m. Cic.: Esclaves agriculteurs, 
Servi agricultores. Liv. Les Romains 
qui sont — en Sicile, Romani qui in 
iciliä arant (arare, 0, avi, afum, 0.). 
Cic. [Nos ancètres] étaient —, Agros 
colepant (coUre, o, is, colui, cultum). 

ic. 

AGRICULTURE, s. f. Art de cul- 
tiver la terre. Agricultura, z,f. Cic. 
Cultura agri et simpl. Cultura, f. 
Varr. Agrorum cullus (üs), m. Liv. 
Agricultio grre , onis, f. Cic. Agri- 
colatio, f. Col. Rusticatio, f. Col. Res 
(ei) rustica (æ), F. Col. ou au pi. Res 
rusficæ. Cie. Col. : Choses indispen- 
sables à l'agriculture, Res ad colendos 
agros necessariæ. Cic. La science de 
V —, Ruris disciplina. Col. Qui a 
rapport à l —, Voy. AonicoLe 2°. 

AGRIE, 8. f. Dartro rongeants 


AGUER 


Impetigo (ginis) nigra (æ), f. Cels. 

ÉAGRIFTER, v. réf. S'altacher 
avec les griffes. Adhærescäre, 0, ts, 
luesi, lesum, n. Cic. (à qq. € 
rem. Cic. alicui red. Liv.). Apprehen- 
dëre, 0, is, hendi, hensum, act. (à qq. 
ch., rem). Cic. =: Agrillé, Inhzxrens, 
gén. entis (à qq. ch., ad rem). Cic. 

AGRIGENTE, v. de Sicile. Agri- 
entum, i, n. Cic. Acragas, anlis, m. 
Plin. : (Qui est) d'Agrigente, Agri- 
gentinus, a, um. Plin. Acragautinus. 
Liv. Les habitants d' —, Agrigentini, 
orum, m. pl. Cic. 

AGRIPPER, v. act. Saisir. Inun- 
care, 0, as, avi, atum, act. Lucil. 
Apul. Arripére, 10, is, ripui, replum, 
act. Cic. 

AGRIPPINE, femma de Gormani- 
us; mére de Néron. Agrippina, æ, Î. 

ac. 

AGRONOME, 3. m. Celui qui est 
verse dans la théorie de l'agriculture. 
Agricola, æ, m. Cic. Rerum rusticarum 
magister (tri), m. Col. Agrirolativnis 
prudens (entis) vir (i), m. Col.:Sa- 
vanls agronomes, Rerum rusticarum 
rudentiores. Col. Les plus habiles —, 

erum rusticarum callidissimi. Col. 

AGRONOMIE, 8. f. Theorie de 
ragriculture. Ruris disciphna (æ),f. 


AGRONONNQUE, adj. Qui a rap- 
port à l'agronomie. Qui (que, quod) 
ad agrum culendum altinet. Cic. = 
Science agronomique, Voy. le précéd. 

AGROSTIDE, 8. f. Sorte d'herbe. 
Agrosiis, is cl idis, f. Apul. 

AGUERNI, IE, part. el adj. 1° 
Accoutumé à la gucrre. Armis assue- 
tus, a,um. Liv. Bello exercitatus. Nep 
In armis exercilatus. Cæs. Armorum 
usu duratus. Liv. =: Armée très 
aguerrie, Erercitalissimus exercitus. 
Nep. Etre aguerri, Etre très —, Usum 
belli habëre, eo, es, bui, bitum. Liv. 
Magrum in castris usum habère. Liv. 
Non —, Peu —, Ad pugnam insuelus, 
a, um. Liv. Imbells, rm. f.,e,n Cic. 
Sall. Soldat peu —, Rudis et inererci- 
latus miles. Cac. || 2° Fig. Accoutume 4 
Une chose pénible), endurci à, insensible 
. Duratus, a, um (à qq. ch., ad rem). 
Liv. Induralus. Sen. : Quoi de plus 
aguerri à tout que les Germans, Ger- 
mans quid induratius ad omnem pa- 
tientiam. Sen. Metarilsa la souf- 
france, Perpessicius (a,um). Sen. Je suis 
— 4 tous les dangers, Omnia pericula 
sonsuela habeo (es, bui, bitum, bêre). 
Salt, Montrer comme lu es admira- 
blement — contre le froid, Osfentare 
illam præclaram tuam palientiam fri- 
goris. Cic. [ls pensent qu'ils sont 
aguerris contre les coups de la for- 
tune, Arbitrantur sese contra fortunam 
obduruisse (obdurescere, 0, is, 8. sup., 
u.). Ci. Non aguerri, Peu —, Insue- 
tus, a, um (à qq. ch., alicujus rei. 
EN alicui rei. Liv. adrem. Cæs. 
Liv.). 

AGUERRIR, v. act. 19 Accoutumer 
à la guerre. Armis assuefacère, io, is, 
feeï, facium, act. Cic. = Soldat qu'il 
(ut aguerrir, Ailes cerfaminibus 


h.,adlC 


je? 


AH 
assuescendus (pass. de assuesere, 0, 
is, suevi, suetunt). Vell. — ses trou- 


pes, Copias erercêre, e0, es, cui, cilum. 
æs. Érercilum durare, 0, as, avi, 
atum. Veil. || 2° Fig. Accoutumor 4 
{uno chose pénible), ondurcir à, rendre 
insensible 4. Durare, 0, as, avi, atum, 
act. Cæs. Indurare, act. (à, contre 
qq. ch., adversus rem). Sen. : Aguer- 
rir aux coups, Ad pligas durare. 
Quint. — qqn conire la peur, Ali- 
quem impavidum facëre, io, is, feci, 
factum. Plin, 

S'AODERRIR, V. réf. d° S'accou- 
tumer à la guerre. Armis se assue- 
facère (io, ts, feci, factum). Cic. Mi- 
littæ suescére, 0, is, suevi, suelum, 
n. Tac. : S'aguerrir par la chasse, 
Venatione se durare (0, as, avi, atuni) 
ou se crercère (e0,es, cui, cilum). Cæs. 
12° Fig. S'accoutumer (4 une ch. pé- 
nible\, s'endurcir à, devenir insensible à. 
Ansmum tdurare, 0, as, avi, alum. 
Sen. Se indurare. Sen. Durari, pass. 
(à ou contre qq. ch., ad rem). Quant. 
= S'agucrrir contre tout, Se indurare 
aduersus omnia. Sen. S'— contre les 
coups de la fortune, Contra fortunam 
obdurescère, 0, is, duruw, s. sup.,n. 
Cic. Nuus nous sommes aguerris à 
cela, Ad ista obdururmus. Cic. S'a- 
guerrir à là douleur, Dolori consues- 
cire, 0, is, suevi, suelum, D. PL.-j. || 
Absol. S'aguerrir, Occalesctre ou Per- 
callescére, 0, ts, callui, S. sup., n. 
Cic. 2 A forcu de souffrir, je me suis 
aguerri, Longä palienthä occallui. PL.-j. 

AGUETS, s. @. pl. Embuscado, poste 
d'observation. Insidiz, arum, f. pl. 
Cic. Specula, æ, f. Cic. : N'est plus 
usité aujourd'hui que dans les locul. 
sniv. : Etre aux aguels, In spe- 
culis esse. Cic. Speculari, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. Prospicére, io, is, 
spezi, spectum, n. Nep. Animal tou- 
jours aux —, Animal sollicitum,. Liv. 
] Fig. Cupidilé toujours aux —, Ava- 
ritia semper inhians et imminens. Cic. 
Vuy. ATTENTIF. 

AU, interj. Elle exprime: 1° La 
joie. Ehem! Plaut. Ter. Hem! Plaut. 
Ter. Oh! Plaut. Ter. O (en mellant 
au voc. le nom dela pers. à qui l'on 
parle ; à l'acc.. et qaf. au nomin. le 
nnm de la pers. ou de la ch. dont on 
parle)! Ter. Cic. Vah{ Plaut. Qaf. 
AR! Plaut. = Abl bon! c'est toi- 
mème que je cherchel Ehem oppor- 
tune ! Le ipsum quæritol Ter. Ah! je 
te renconire forl à propos! Hem! 0 
lime (e mihi offers! Ter. Ahl je 
pleure de joie, OR! lacrimo gaudio. 
Ter. Ahl lettres impaliemment atten- 
dues | Oerspectatas mihi litieras I Cic. 
Â| 2° L'étonnement. Huif Plaut. Ter. 

ic. Eiaf Plaut. Ter. Hem! Plant. 
: Je dis qu'elle est citoyeune d'Athé- 
nes. Ab1 Eam esse dico civen Atti- 
cam. IHuif Ter. Ah! il a laissé son 
frère? Mui! fratrem reliquit ? Cic. Ah1 


comme il est délicat (difficile) | Eia / 
ut elegans est! Ter. Ah1 qu'entends- 
em! quid audio? Plaut. || 3° 
Ter. 0 
(voy. 1°)1 Ter. s Ah1 tu parles d'or! 


L'admiration. Hui/ Plaut. 


(or: to) 
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Hui? dixti (pour diristi) pulchre! Ter. 
Ahtle brave bommel le bon ami. 
O vir fortis atque amicus ! Ter. || 4° 
Le désir ou le regret. Huï! Cic. 0 
Virg. Ov. En? Plaut.… 
irg. Liv. AR! Tib. = Ah que je 
voudrais savoir! ffuif quam velim 
scire! Cic. Ab où sont les plainesl 
O ubi campif Virg. Aht si Jupiter 
me rendail les années écouléesl 0 
mihi preteritos referat si Jupiter 
annos} Virg. Ab l te verrai-je ja- 
mais? En urquam adspiciam le? 
Plaut. All puissé-je ne pas voir. | 
Ah ! ego ne possim vidére..{ Tib. {| 
50 La doulour. Ah! Ter. Meuf Cic. 
Eheu ! Pluut. Ter. Virg. Hei ! Plaul. 
Ter. O (voy. 1°)1 Cic. fem ! Ter. Cic. 
Atat où Attat! Plaut. : Ahl lu ne 
sais pas combien je souffre! Ah!nes. 
cis quam doleam! Ter. Ah malhevu- 
reux que je suis | {leu me miserum ou 
infelicein ! Cic. [ei mihi misero ! Ter. 
Îeimihi! Virg.0 me miserum / Cic. 
Ah1 je suis perdul {fen! misere oc- 
cidi ! Ter. Attat! perii! Plaut. Ah! 
bons dienxi O dit boni! Cic. [| 6° 
L'indignation, le blâme, Pro ou 
Pro! Cic. Liv. O (voy. 19)1 Ter. Ah! 
Ter. Aha/! Plaut. : Ahl nous sommes 
tellement dégénérés! Tanfum proh 
degeneramus { Liv. Ah 1 dieux immor- 
telsi Proh, dit immortales ! Cic. Ah! 
dieax 1 quel crime horrible! Proh deum 
fidem ! Facinus fœdum (acc.)1 Ter. 
Ab 1 scéléral de Parménon | O sceles- 
tum Parmenonem ! Ter. Abl sot per- 
sonnagel Ah / sfulte / Ter. || 7° La 
colère. Ah! Ter. Aha! Plaut. Væ! 
Plaut. Vah! Plaut. = Ah! tu le deman- 
des ? Ah! rogitas ? Ter. Ah{tlais-loi | 
Aka! tacef Plaut. Ahl coquinl Væ, 
verbero ! Plaut. || 8° Significations el 
traductions diverses. Cette interjeclion 
peut encore se tourner par Certes, 
Assurément et s'exprimer par des 
adverbes affirmatifs, comme: Nr, 
Sane, Profecto. Cic. On peut qgf. la 
considérer comme explétive et ne pas 
la traduire: Abl ils se trompent 
grossièrement, Næ ülli vehementer 
errant, Cic. Abl la détestable en- 
eance, Odiosum sane genus (acc.) 
ominum. Cic. Abl malheureux que 
je suis l Me miserum ! Cic. 

AITAN, 8. m. Peine de corps, grand 
effort Voy. PEINE, EPFONT. 

AUANER, v. n. Peinor, faire de 
grands efforts. Voy. PSINER. . 

AHEURTEMENT, s. m. Obstina- 
tion. Voy. ce mot. 

S'AREURTER, v. réf. S'opiniâtrer, 
g'obstiner. Voy. ces mots. 

AU ! inter). Yor- AIE. 

AuURin, v. act. Troubler, Inter- 
dire. Perturbare, 0, as, uvi, alum, 
act. Cic. Obtundire, 0, ts, tudi, tusim, 
act. Ter. Voy. ÉTOUNDIN, TROUDLEN. 

AIDANT, part, prés. d'aiben, Vay. 
ce v. || atoaxts, s. m. pl. Ceux qui 
aidont. Voy. ane 2. . 

AIDE, 9. f. fo Secours, assistance. 
Adjumentum, i,n. Cic. Aurilium, ti, 
n. Cic. (Ops, nomin. inus.), gên. opis, 
dat. opi (rare), acc. opem, ahl. ope. 


a AIDR 


f. Cic. Adminiculum, à, n. Cie. Opera, 
a, f. Cie. Subsidium, üi, n. Cic. Præsi- 
diun, n. Cic. =: Venir à l'aide de qqn, 
Venir, Eire en —, Donner, lrèter — 
el assistanre à gqu, Voy. ainea el 
æcoonin. Courir à | — des snldats qui 
plient, Cedentibus (au dat.) aurrlio (au 

0, 18, CUFTI, CUrsum. 
Cæs. Prèter à qqn l— de sa parule, 
Alicui orationis sus medicinam afferre. 
Cic. Fournir à qqn l' — de ses lu- 
mières et de son expérience, Alicui 


dat.) succurrÿre, 


tucem ingraii ed eonsilit porrigère. 
Cie. Recourir à l" — de 
opem alicujus confugêre. Cic. Aliquem 
administrum (au fém. Aliquam aimi- 
nistram) assumêre. Sall. Aliquo adini- 
nistro uli (pour faire qq. ch. ad rem fa- 
cimdam). Es. læplorer l'— de qan, 
Aurilium ab aliquo petëre. Cic. Ap- 
peler qqn à son —, Aliquem in au- 
zilium lavocare. Quint. || Appeler, 
Crier à l’—, Aurilia vocare. Virg. À 
l'— (en s'adres. à plus.}l Ferte auri- 
lium ? Ter. Subrenite! Ter. || Avec l'— 
de qqn, Alicujus ope on aurilio. Cic. 
Aliquo adjuvanie. Liv. Aliquo adju- 
tore. Cic. (au fém. Aliquä adjutrice. 
Cic.). Avec |’ — des dieux, Cum 
dis bene adjuvantibus. Liv. Dis 
juvantibus. Cic. Par mon —, Me 
operä. Cic. H À | — de la flalterie, 
Blanditiis (à l'abl.). Cie. À l— de 
sa lance il se remit sur pied, Jastä 
innirus se ercepil in pedes. Liv. Les 
colonnes démolies à | — d'une mi- 
chine, Columnz machin appositä de- 
jectæ. Cic.|| Sans l — des dieux, des 
bommes, Sine divinä ope. Cæs. Sine 
hominum operä. Cic. Sans —, Sponte 
meô, luë, sud, elc. Per me, le, se, etc. 
(= par mes, les, ses propres for- 
ces, ele.). Cic. Nullis adminiculis. Cic. 
[2° La personne qui prête secours ; la 
chose dont on tire du Secours. Admini- 
culum, à, n. Cic. Adyumentum, n. Cic. 
Præsidium, ü, n. Cic. Ior. Voy. 
1. bas. || 3° Au pror. Impôts sur les 
enrées. Vectigalia, ium, n. pl. Cic. 
Ii. 
Au, 8, m. et f. Celul ou Celle qui 
dde qqn dans son travail. (En géo.) 
Adjutor, oris, m. (au fém. Adjutrir, 
icis). Cic. Auriliafor, oris (rare), m. 
Quint. (En parl. d'un suballerne, 
d'un subordonné) Administer où Afi- 
nister, in, m. (au fém. Administra 
où Alinisitra, z). Cic. : Prendre qqn 
poar aide ou Prendre nn —, Aliquem 
administrum assumère. Sall. Prendre 
son épouse pour —, Conjugem sibi 
adjutricem capére. Cic. | Aideomp- 
table, Adjulor a rationibus (= aide 
sous le rapport des comptes). Inscr. 
Aide d'un œinistre du culte, Ad- 
jutor @« sacris. Inscr. Aide-greffier 
ou Aide d'un greffier, Adjutor corni- 
culani. Inser. Les aides des maitres 
d'éluquence, Adjutores rhetorum. 
Quint. Aide-somæelier, Aide d'office, 
Supypromus, i, m. Plaut. Aides de 
cuisine, Coquorum discipuli (orum; 
par iron.), w. pl. Plaut, L'aide d'un 
cuivinier, Coqui sublingie (onis ; par 
irve.;, m. Plaut. 


de qqn, Ad 


AIDER 


AD, és, part. pass. Secouru, 8e- 
condé. Abutus, 6, um. Cic. Voy. Avec 
l'air de, AIDER. . 

AIDER, sv. act. el n. 4° Secourir, 
seconder, prêter assistance : Aider qqn, 
— à qqn, Aliquem adjuvare, 0, &s, 
juvi, jufum (part. fut. adjuturus. 
Liv. mieur que adjuvaturus. Pctr.). 
Cic. Aliquem juvare, 0, as, juut, 
jutum (part. fut. juvaturus. Sall. 
PL.-j.). Ce, Alicui aunliari, or, ans, 
atus sum, dép. Cic. Alicui adesse, 
adsum, ades, adfui, n. Cic. Alicui 
præsto adesse ou esse. Cic. Aliquem 
aurilio juvare ou adjuvare. Cic. Ali- 
cui auxilium ferre, fero, fers, tuli, 
latum. Cic. Alicui aurilio esse ou 
auxilio venire, 10, ts, vent, vén{um, D. 
Nep. Alicui opem ferre. Cic. Alicui 
operam dare, 0, as, dedi, daium, ou 
navare, 0, as, vavi, valum. Cic. Ali- 
cui adjutor sum ou venio (avec un 
suj. masc.). Cic. Ahcui adjutrir 
sum (avec un suj. fém.). Ter. Ai- 
der à qqn à faire sa récolle, Ali- 
quem in fruclibus percipiendis adjn- 
vare. Cic. E t'aida à terminer l'affaire, 
Ad rem perficiendam tibi adjutor fuit. 
Cic. Aider qqn à établir ses filles, 
Aliquem adjuvare in collocatione fiha- 
rum. Cic.— à faire la guerre, Ad bel- 
lum adjuvare.Liv.—qqn ou à qqu dans 
on en qq. Ch., Aliquem in re adjuvare. 
Ter.Cic.— qqn dans l'accomplissement 
de ses forfaits, Scelerum alicujus ad- 
jutorem se prabère (eo, es, ui, ifum). 
Cic. Se faire — par qqo en qq. cb., 
Aliquo adjutore in re uli, or,êris, usus 
sum, dép. Cic. Puissent les dieux — 
nos armes, Nosiris armis adsint di. 
Liv. Les dieux aidant, César —, Cum 
dis bene adjuvantibus. Liv. Diis ju- 
vanfibus. Cic. Cæsare adjutore. Cic. 
Ne pas manquer d'aider ses amis de 
ses conseils, Amicis (au dat.) consilio 
non decsse, desum, dees, defut. Cic. | 
Autres verbes: Aider à qqn qui 
monte ou — qqn à monter, In as- 
censu aliquem sublevare, 0, as, avi, 
atum. Cæs. — les témoins (venir en 
aide à leur mémoire, les souffler), 
Testes sublevare. Pl.-j. — un homme 
déjà ruiné, Homini jam perdito sub- 
venire, 10, is, vent, ventfum, n. (ic. 
— qqn de sa bourse, Aliquem re sus- 
linêre, 60, es, finui, lenfum. Cic. re 
fulcire, io, is, fulsi, fullum. Cic. fa- 
cultatibus sublevare. Cic. — qqn de 
son crédit, Aliquem fide fulcire. Cic. 
— qqn dans sa misère, Alicujus ino- 
piz (au dat.) opitulari, or, aris, atus 
sum, dép. Sall. necessitates sustinère. 
Liv, — qqn dans le malheur, Ali- 
cujus fortunz (au dal.) succurrêre, o, 
is, curri, cursum, n. Liv. La fortune 
aidant, Fortund suffragante (suffra- 
gari, or, aris, atus sum, dép. (rég. 
au dat.). Cic. Le vent —, Secundo 
ven(o. Cic. Secundante vento. Tac. 
Aidë par le vent el la marée, Et 
ventum el æslum secundum nactus 
(nancisci, or, ëris, dép). Ces. 
2° Contribuer à. (En parl. des pers) 
Adjutor (au fém. Adjutriz) sum, 
es, fui, esse (à qq. ch. alicujus rei).Cic. 
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(En parl. des ch.) Adjuvare (voy. 1°), 
n. (à faire qq. ch., ad rem faciendam. 
Cic. à qq. ch., ad rem. Liv.). Prodesse, 
prosum, prodes, profui, n. (à qq. ch. 
alicui ret. Cic. ad rem. Quint.) : Il 
faut que je prenne part 4 celle guerre 
et que j'y aide, fuyus belli particeps 
et adjutor esse cogor. Cic. Ils ont Île 
plus aidé au succès de la guerre, 
Plurnima in bello eorum opera fuit. Liv. 
La sortie de Brulus à — puissam- 
ment à la victoire, Bruti eruplio ma- 
zimo ad victoriam adjumento fuit. 
Cic. Que rien n'aurait — davantage 
à l'acquittement de Socrate, Nihil 
magis ad absolutionem Socratis profu- 
turum fuisse. Quint. Rien n'aide au- 
tant à parler, Nihil tantum proficit 
ad dicendum. Cic. Voy: CONTRIQUER. || 
3° Ajouter à : Aider à la lettre (= En- 
trer dans l'intention de qqn et expli- 
quer sa pensée), Alicujus (ou Scrip- 
toris) cogitationem assequi (or, êris, 
seculus sum, dép.) et voluntatem in- 
terpretari (or, aris, atus sum, dép.). 
Cic. (= Allérer un peu la vérité) Rem 
mendaciolis vu mendariuneulis adsper- 
gêre, 0, is, spersi, spersum. (ir. 

S’anen, v. réf. 1° Venir en aide à 
soi-même. Sibi auxiliari (or, aris, 
atus sum), dép. Ter. Sibi non deesu 
(desum, dces, defui). n. Cic. Sese non 
deserëre (o, is, serui, sertum). Cæs. 
| 2° Récipr. Se venir en aide l’un à 
autre, les uns aux autres. Mfutuas 
operas sibi (radëre (0, is, didi, ditum). 
Ter. || 8° Réf. Se servir de. (Aliquä 
re) uli, or, #ris, usus sum, dép. die. 
(Aliquid) adhibère, 00, es, bui, bitum. 
Cic. 2 S'aider de la loi, Uti auxilio 
legis. Quint. S'— de l'intention du lé- 
gislateor (en parl.d'un avocat), Legurm- 
latoris voluntate se adjuvare (0, as, 
juoi, jufum, part. fut. adyuturus mieux 
que adjuvaturus). Quint. Ils s'aident 
eleurs mains pour se redresser, Ut 
sese erigant, manibus uluntur. Cic. || 
Qui ne s'aide plus de ses pieds, de 
ses membres (= paralysé), Pedibus, 
Membris captus, a, um. Liv. Cic. 

AÏE, interj. Cri de douleur. -Oif 
Ter. Où, ei ! Ter. 

AÏEUL, 8, m. Grand-père. Atus, 
i, m. Cic. : Qui appartient à, lRela- 
Uf à l'aïieul, Avitus, a, um. Cic. Les 
aieuls (lé grand-père paternel et le 
grand-père maternel), Avus palernus 
atque maternus. [or. Les — (le grand- 

ère et la grand mère), Avus ef avia. 

‘apr. Cic. || Qqf. Les aïeuls (— les 
aieux), VOy. A1EUX. |. 

AIEULE, $. f. Grand'mère. Auia, 
æ, f. Cic. | 

AÏEUX, s. @. pl. 1° Ceux dont on 
descend. Patres, um, m. pl. Cic. Ma- 
jores, æ. pl. Cic. = [Appius C'audius), 
un de tes aïeux, Proavus tuus. Cic. 
Les portrails des — (d'nn Romain 
de qualité), Majorum imagines. Sall. 
llumme qui a une lungue suite 
d' —, Homo mullarum imaginum. 
Sal. Je n'ai pas d'—, et ma no- 
blesse est de fraiche date, Imagines 
non habeo el mihi nova nobilitas est. 
Sal. L 2° Ceux qui ont vecu avant 
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nous. Bfajores, um, m. pl. Cic. Pa- 
tres, m. pl. Cic. : Selon la coutume 
de nos aïeux, More institutoque majo- 
rum. Cic. Antiquo more. Cic. Voy. 
ANCÈTRES. 

AIGLE, 8. 10. 1° Oiseau de proie. 
Aquila, æ, f. Cic. = Aigle pêcheur ou 
— de mer, ÜMalireius, i, m. Plin. 
D' —, Relatif à l’ —, Aquilinus, a, 
um. Plaut. Pierre d'— (sorte de pierre 
trouvée, disail-on, dans l'aire de 
l'aigle), Aetites, 2, m. Plin. || Fig. 
Cri d’ — (cri perçant), Aculissimus 
clamor. Cic. || Regard d’ — (vue per- 
çante), Aquilinus adspectus. Apul. Des 

eux d' —, Acris acies. Cie. Âcres 
oculi. Cic. Il a des yeux d' —, Lyn- 
ceus est. Cic. || omimne qui a un œil, 
un regard d' — (une grande pénélra- 
tion d'esprit), Vir acri ingenio. Cic. 
{| Un — (un homme d'esprit supé- 
rieur), Vir præstantissinus. Cic. llor- 
tensius fut l — de son époque, Hor- 
lensius suos inier æquales longe præ- 
stitit (præstare, 0, as, sfilum el sta- 
tum, n.). Cic. || 2° S. f. Enseigne 
des legions romaines. À quila, æ, f. Cic. 
: Celui qui porte l'aigle, Aquilifer, 
eri,m. Cæs. || 3° S. m. A10LB PÈCHEON 
ou AIGLE DE MEi, Sorte d'oiseau. Voy.1o. 
Î 4° aiocE 06 men, sorte de poisson. 
Aquila, æ, f. Plin. || 6° L'aice, con- 
stellation. Aguila, æ, f. Cic.-yoet. 

AIGLON, s. m. Le petit de l'aigle. 
Aquil» pullus (1) et au plur. Aquilæ 
ou Aquilarum pulli (orum), m. Souv. 
il suffit de l'exprim. par Pullus, i, 
m. Plin. Phædr. = Les aigles font 
éciore deux aiglons (— deux pe- 
tits), Aquilæ ercludunt binos pullos. 
Plin. C'est le seul aigle qui nourrisse 
ses — (— ses pelils), Aquilarum 
sola felus suos alit. Plin. 

AIGNAN, 0. pr. VOY. AGNAN. 

AIGRE, adj. 1° Qui a une acidité 
déplaisante (au goût, à l'odorat). 
Actdus, a, um. Plin. = Lait, Fromage 
aigre, Acidum lac. Plin. Acidus 
caseus. Plin. Saveur un peu —, Aci- 
dulus sapor. Plin. Vin un peu —, 
Subacidum vinum. Col. Devenir —, 
Voy. S'aicnin. || S. m. Goût d'aigre, 
Acor, oris, un. Col. Quint. l 2° Per- 
çant, dosagréable (en parl. des sons). 
Acerbus, a, um. Cic. Stridulus. Sen. 
2 Voix aigre, Vor acerba. Cic. Stri- 
dula vor. Sen. Le son — de la scie, 
Serræ stridor (oris), m. Cic. |] 3° 
Fig. Piquant, rude (en parl. de l'air). 
Acer, cris, cre. Hor. Asper, era, erum. 
Just. Durus, a, um. Cæs. Liv. || 4° 
Mal accordé, qui n'est pas fondu (en 
parl. des couleurs, des tons) = Pein- 
tre dont les tons sont uigres, Pictor 
durus in coloribus. Plin. || B° Non 
ductile, nun mallcable, cassant (en part. 
des métaux). Fragilis, m. f.,e, 0. Plin. 
A 6° Au moral. Amer, fâchoux, desa- 
greable. Acerbus, a, um. Cic. Asper, 
era, erum. Cic.: Un peu aigre, Subrno- 
rosus. Cic. — dans ses réprimandes, 
Acerbus in vituperando. ic. Homme 
— dans son langage, Homo linguæ 
acidz. Sen. Plaisanteries, Railleries 
aigres, Asperiores faceliæ. Cic. Amari 
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sales. Quint. Raïllerie aigre, Acerba 
cavillatio. Suet. Rendre qqn —, Voy. 
AiGRin. Devenir —, Voy. S'aicain. 

AIGRE-DOUX, oucE, adj. 1° Qui 
a un goût mêle d'oigre et de doux. 
Dulcis(m. f.,e, n.) cum quädam acri- 
monià. Plin. : Miel aigre-duux, Mel ez 
dulci acre {neut. de acer ;f. acris).Plin. 
Poires aigres-duuces, Pira acidulo 
sapore jucunda. Plin. || %e Fig. Dont 
l'aigreur se fait sentir sous une appa- 
rence de douceur. Submorosus, a, um. 

ic. 
AIGRE-FIN, s. m. Homme rusé, 
Veterator, oris, m. Cie. Homo (minis) 
vafer (fri), m. Cic. 

AIGRELET, ETTS, adj. Un peu 
aigre. Acidulus, a, um. Plin. Subacidus. 
Col. || Fig. Submorosus. Cic. 

. AIGREMENT, adj. D'une manière 
aigre :Üig.). Acerbe. Cic. Aspere. Cic. 
Arnare. Cic. 

AIGREMOINE, 58. f. Sorte de 
plante. Agrimonia, æ, f. Cels. Plin. 

AIGRET, ETTS, adj. C. AIGNELET. 

AIGRETTE, S. f. 1° Sorte de heron. 
Ardeola, æ, f. Plin. || 2° Bouquet de 
plumes qui orne la tête de certains oi- 
seaux. Crista, æ, f. Varr. Plin. Aper, 
picis, m. Phin. : Pelite aigrelle, Cris- 
tula, æ, f. Col. Qui porte une —, 
Cristatus, a, um. Plin. || 3° Plumes 
en faisceau qui ornent les casques, etc. 
Crista, æ, f. Liv. Penna, f. Varr. = 
Casque à aigrelte, Cristata galea. 

iv. 

AIGRETTÉ, Ée, adj. Qui porte 
une aigrette. Cristatus, a, um. Plin. 

AIGREUR, S. f. 19 Au phys. Qua- 
lité de ce qui est aigre. En parl. de la 
saveur, des odeurs : Acor, oris, tm. 
Quint. Acrimonia, æ&, f. Plin. || En 
parl. des sons : Amaritudo, dinis, f. 
Quint. || Eu parl. de l'air : Asperitas, 
alis, F. Tac. | En parl. des métaux : 
Fragilitas, f. Plin. Voy. aione. || 2 
Au plur. Rapports causes par les ali- 
ments. Acidi (orum) rucius {uum), m. 
pl. Lucil. ap. Non. =: Eslomac qui a 
des aigreurs, Stomachus acer (de l'ad). 
acer, cris, cre). Hor. Avoir des —, 
Acida ruciare, 0, as, avi, atum. Plin. 
Causer des —, Ructus gignère. Plin. 
mouëêre. Plin. Le dessert donne des —, 
Secunda mensa in stomacho coacescit 
(coacescère, 0, coacui, n.). Ccls. | 
3° Au mor. Disposition d'esprit qu 
se traduit en paroles piquantos. Acer- 
bitas, atis, f. Cic. Asperitas, f. Cic. 
: L'aigreur de Ia discussion est 
adouciè par la politesse de l'orateur, 
Asperilas conlentionis oraloris huma- 
nifate condilur. Cic. Mésintelligence 
sans —, Dissensio sine acerbitate. Cic. 
Lettre pleine d’ —, où l'on a mis trop 
d' —, Epistola plena stomachi. Cie. 
Stomachosiores litteræ. Cic. Avec —, 
Stomachose. Cie. Montrer de ! —, 
Stomachari, or, aris, aius sum, dép. 
Cic. 11 parla avec —, Aspere locutus 
est. Cic. Causer de l — à qqn, Sto- 
machum alicui mouère ou faeëre. Cic. 
Voy. aicnin. || 4° Sentimont pénible. 
Acerbitas, atis, f. Cic. : Toutes sortes 
d'aigreurs, Omius acsrbitates. Cic. 
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Souvenirs pleins d'aigreur, Acerba 
memoria. Cic. Causer à qqn plus 
d' — que de plaisir, Alicui esse ma- 
jori offensioni quam deleciationi. Cic. 
Voy. AMERTOUB. 

AIGnitt, v. act. 1° Rendre acide. 
(Alicujus reï) acorem facëre, io, is, 
feci, factum. Col. Il vaut mieux tour- 
ner par S'aicnin = Miel que le moin- 
dre contact aigrit, Mel vel minimo 
conlaciu acescens (acesc®re, 0, is, 
acui, 3. Sup n.). Plin. L'âge n° — 
pas tous les vins, Non omne vinum 
veluslale coacescit. Cic. || Fromage 
aigri, Acidus caseus. Plin. Vin —, 
Vappa, æ, f. Plin. || 2° Fig. Irriter, 
rendre irritable. Erasperare, ©, as, 
avi, alum, act. Liv. Eracerbare, act. 
Liv. = Aigrir les esprits, Animos 
erasperare. Liv. Ame aigrie, Erulce- 
ratus animus. Cic. Aigrir une per- 
sonne contre une autre, Aliquem 
contra aliquem ou in aliquem incilars, 
0, as, avi, atum. Cic. Cela avail ai- 
gri Marius contre Mètellus, Quæ res 
Martum contra Metellum accenderat 
(accendère, 0, is, censum). Sall. Tout 
m'aigrit, Omnia stomachor (aris, alus 
sum, ari, dép.; il ne régit à l'acc. 
que les adj. et les pron. neutres). 
Cic. L'âge m'°—, Amariorem me se- 
neclus (ueit. Cic.|| 3° Rendre plus vlo- 
lent, plus pénible. Augère, eo, es, 
auri, auctum, act. Cic. Éragitare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. =: Aigrir le 
chagrin, Mærorem eragitare. Cic. — 
une douleur, Dolorem exulcerare. 


Pl.-j. — la colère, fram concitare. 
Quint. — la haine, Odtum irrilare 
ou eracerbare. Liv. — les ressenti- 


ments, Offensiones accendëre, 0, is, 
cendi, censum. Tac. 

AiGrun, v. 0. Comme S'alOnTR. 

S'aichia, v. réf. 4° Dovenir acide. 
Acescêre, 0, is, acui, 3. Sup., n. Plin. 
Coacescère, n. Cic. Inacescëre, n. Plin. 
Eracescére, n. Col. Vay. ain. || 2° 
Fig. S'irriter; devonir irritable. Ezxe- 
cerbari, or, aris, atus sum, pass. 
Liv. {rritari, pass. Liv. : Les esprits 
s'aigrissent, Eracerbantur animi. Liv. 
(Le caractère] s'aigrit en vieilhssant, 

elustate coacescit (voy. 4°). Cic. 
1 $° Devenir plus violent, plus pénible 
(en parl. du mal). Crescëre, 0, is, 
crevi, crelum, n. Cic. Augeri, eor, 
ris, auclus sum, pass. Cic. et tous 
les pass. des v. act. cités à aicnir J° 
s: Colère qui va en s'aigrissant, Îra 
crudescens Serbie 0, 13, crudui, 
s. Sup., n.). Just. 

AIGU, uË, adj. 1° Terminé en 
pointe ou en tranchant. Aculus, a, um. 
Cæs. Acuminatus. Plin. Voy. POINT. 
I T. de géométrie. Angle aigu, Acu- 
lus angulus. Plin. || 2° Fig. Clair, 
perçant (en parl. des sons). Acutus, 
a, um. Cic. =: Très aigu, Peracutus. 
Cic. La note la plus aiguë, Aculis- 
simus sonus. Cic. Voix — (eriarde), 
Stridula vor. Sen. Le cri aigu des él 
phants, Elephantorum stridor (oris), 
m. Liv. | T. de grammaire. Accent 
aigu, Acutus accenius (&s), m. 
Prisc. Acutus (1) sonus (i), m. Ci. 
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Avoir l'accent — (en parl. d'une eyl- 
labe), Acui, or, Pris, culussum, paus. 
Quint. NE piquant (en parl. d'une 

ic. A 


douleur), Acer, cris, cre. 
era, erum. l'ic. Acerbus, a, um. Cic. 


6e T. de médecine. Grave ot rapide 
dans £a marche (en parl. d'une mala- 
die). Aculus, a, um. Cels. : Maladie 
aiguë, Acutus morbus. Cels. Fièvre —, 


Acuta febris. Plin. . 
AIGUADE, 9. f. 1° Pronision 
d’eau douce pour les navires. Aqualio, 
onis, [. Ces. : Faire aiguade, Aquani, 
or, aris, afus sum, dep. Cæs. Pour 
faire —, Aqualionis causä. Ces. 
2° Endroit où l'on peut prendre de l'eau. 
Aquatio, onis, f, Cic. 
AIGUE-MARINE, s. f. Sorle de 
pierre precieuse. Beryllus, ï, m. Plin. 
AIGUES-MONTES, ville de France 
fard). *Aquz (arum) Alortuæ (arum), 
| 


Éicurène, s. f. 1° Sorte de vase 
pour mettre de l'eau. Hydria, æ, [. 
Cic. Aquulis, is (acc. em, abl. à 
nm. f. Plaut. Aquarium (it) vas (asis), 
n. Varr. Aquanius () urceus (i}, m. 
Cato. } 2° Bassin à laver les mains. 
Aguzmanalis, is, m. Varr. ap. Non. 

AIGUILLANE, 8. f. Gaule pour 
piquer les bœufs. Stimulus, à, m. Col. 

AIGUILLAT, #. m. Espèce de chien 
de mer. Voy. CHIEN. 

AIGUILLE, 5. f. {e Petite verge de 
métal, pointue par un bout st percée 
par l'autre. Acus, üs (dat. et abl. pl: 
ubus), f. Cic. : Le trou d'une aiguille, 
Acüs foramen. Vulg- Broder à l'—, 
Acu pingëre. Virg. Fail à l'— (cousu), 
Sutus, a, um. Ge. Percer avec une 
—, Âcu trajic”re. Cels. Passer du Al 
dans le trou d'une —, Jn acum filum 
conjictre. Cels. Per acum linum im- 
miltère. Cels. | Fig. De 6l en ai- 
gaille (— comme une pensée en 
anmène one autre), Ut aliud ex alio 
teidit. Ter. Il m'a tout raconté de Al 
en —, Ab aciû et acu mihi omnia 
erposuit. Petr. Disputer sur la pointe 
d'une —, Riran de lanä caprinà (= 
sur du poil de chèvre : à propos de 
nen). {or. |] 2° arooiuce de tête. Âcus 
(us) cumaloria (æ), [. Petr. Acus (üs) 
crinalis (is), f. Apul. Discerniculum, 
i, n. Varr. À 8° arcoize de cadran 
solaire. Umbihicus, i, m@. Plin. Gno- 
mon, ONIS, D. Plin. | 4° arocuLLs d'hor- 
loge. * Indez, dicis, m. || 6° aioowLe 
d'une balance. Eramen, minis, n. Virg. 
Ligula, z, f. Sch.-Pers. | 6° Clocher 
en pyramide. Pyramis, idis, f. D'apr. 
Cic. || 7° Obelisque. Obeliscus, i, m. 
Plin. || 8 Sorte de poisson. Acus, i, 
m. Pin, Belone, es, !. Plin. 

AIGUILLEE, 6. {. Longueur de fl, 
de laine, etc., qu'il faut pour travailler 
4 l'aiguille. Acia, &, (. Cels. Petr. 

AIGUILLETTE, 8. f, 1° Cordon 
ferre pour attacher les rétements. Voy. 
COALON, AGRA FE. || 2° Bande de chair. 
Habenula, », (. Cels. 

AIGUILLONY, 5. D. {e Pointe de fer 
au bout d'un bâton, dont on se sert pour 
pauer les bœufs. Stimulus, i, D. Got. : 

resser de l'aiguillon, Piquer avec 
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l'—, Voy. arourcuownen 1°. || 2° Dard 
des Insectes. Aculeus, 1, In. Cic. : 
Animaux armés d'un aiguillon, Acu- 
Leata animalia. Plin. Piqüre ou Coup 
d' — Aculratus f9 iclus (üs), m. 
Plin. |] 8° Piquant d6 certaines plantes. 
Aculeus, à, m. Plin. 3 Qui a des ai- 
guillons, Aculeatus, a, um. Plin. || 
ée Fig. Ce qui fait souffrir, ce qui 
tourmente. Aculeus, i, m. Cic. : Les 
aiguilluos des chagrins domestiques, 
Domesticarum sollicitudinum aculei. 
Cic. Mépriser les — de la dou- 
leur, Doloris stimulos contemnère. Cic. 
Quand les — de la douleur se font 
seatir, Cum admoventur dolorum faces 
de far, facis, f., sans gén. pl.). 
ic. { 6o Ce qui excite à faire qq. ch. 
Stimulus, 1, m. Cic. Incilamentum, 1, 
n. Cic. Far, facis AUe o), f. Cic. : 
Etre excilé par l'aiguillon de la chair, 
de la nature, Corporis facibus inflam- 
mari. Cic. Naturæ stimulis incitant. 
Cic. Stimuler l'âme par l'— de la 
gloire, Animum gloriæ stimulis con- 
citare. Cic. La honte [de rester court] 
est on — pour l'oraleur, Ad dicen- 
dum pudor stimulos habet. Quint. Le 
loisir et la solitude étaient un — pour 
lui, Otium et solitudo illum acuebant 
(acuëre, 0, is, wi, utum). Cic. Toul 
cela est on — pour l'esprit, Nzc 
omnia animos accendunt laccendtre, 
0, cendi, censum). Quin(. Il n'est pas 
un — plus puissant à faire bra- 
ver les périls et les fatigues, Hoc 
marimum el periculorum incilamen- 
tum est et laborum. Cic. Voy. aiGoiL- 
LONNER 3°. 

AIGUILLONNER, v. get. 1° PI- 
quer avoc l'aiguillon. Stimulo lacessrre, 
0, is, tui et ii, itum, act. Col. Sti- 
mulo fodëère, io, is, fodi, fossum, act. 
Plaut. Cic. || 2e Fig. Qqf. Tourmenter, 
faire souffrir. Stimulare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Pungëre, 0, is, pupugi, 

unclum, act. Cic. : L'inquiélude qui 
‘aiguillonne nuit et jour, Scrupulus 
qui eum dies noclesque stimulat ou 
pungit. Cic. || 3° Plus souv. Exciter, 
stimuler. Stimulare, 0, as, avi, atum, 
acl. Cic. Excitare on Incitare, acl. 
Cic. Acufre, o, is, ui, utum, act. 
Cic. Eracuëre, act. Cic. (Alicui) sti- 
mulos ou calcaria admovère, eo, es, 
movi, motum. Cic. = La gloire de ses 
aieux aiguillonnait son âme, Auita 
gloria animum stimulabat. Cic. L'es- 
gril veut êlre sans cesse aiguillunné, 

citanda mens semper est. Quint. 
L'autre a besoin d'être —, Alter cal- 
cCaribus eget. Cic. Alleri calcaribus 
opus est. Quint. Cela aiguillnnne plus 
fortement notre zèle pour l'élude, Id 
nobis acriores ad siudia faces subdit 
(subdFre, o, didi, ditum). Quint. Voy. 
RICITER, STIMOLER. 

AIGUISEMENT, 6. m. Action d'al- 
guiser. Eracutio, onis, f. Plin. 

AIGUISER, v. act. 1° Rendre 
pointu ou tranchant. Acufre, 0, is, ui, 
utum, act. Cic. Exracubre, act. Cic. : 
Le grincement de la scie quand on 
l'aiguise, Serræ siridor cum acuitur. 
Cie. Faux aiguisée, Acute falx. Plin. 
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Pierre à aiguiser, Cos, cofis (sans gén. 
pl.), f. Cic. — des outils sur une 
pierre, Eracuëre cote ferramenta. Plin. 
Tranchant bien aiguisé, Subtilis ad 
secandum acies. Sen. || 2° Fig. Rondre 
plus vif. Acuëre (voy. Le), act. Cic. = 
Aiguiser l'espril, Mentem acuëre. Cic. 
Actem ingenii eracuëre. Cic. Le suc 
des abricots aiguise la soif, Persi- 
corum succus situn stimulat (strmu- 
lare, 0, avi, atum). Plin. Aiguiser 
l'appétit (la faim), Slomachum erci- 
tare. Plin. — l'appétit (la cunvoitise), 
Stomachum sollicitare. Pl.-J. 

S'aicuisen, v. réf. Devenir aigu: 
devenir plus vif. Acut, or, ëris, ulus 
sum, pass. Cic. et tous les passifs des 
v. actifs précéd. 

AIL ja plur. AoLx et aïLs), s. m. 
Espèce d'oignon. Allium, ii, n. Plin.: 
Ragoût à l'ail, Alhiatum, i, n. Plaut. 

AILE, 8. f. 1° Partie du corps des 
oiscaux, de quelques mammiferes ot 
d'un grand nombre d'insecles, qui leur 
sert à voler. Ala, æ, f. Cic. Col. =: Les 
ailes, Ale, arum, f. pl. Cic. fl'ol. 
Pennæ, arum (RPE les grosses plu- 
mes des ailes), f. pl. Cic. Col. Pelites 
—, Pennule, arum, f. pl. Cic. — 
d'une abeille, Apis alz ou penneæ. 
Virg. Col. Les — d'un moucheron, 
Culicis pennæ. Plin. Bruit d'—, Pen- 
narum stridor. Plin. Déplover ses —, 
Alas pand#re. Virg. Pennas erplicare. 
Ov. Battre des —, Plaudëre alis. 
Virg. pennis. Ov. I Fig. Les ailes 
de la Pudre, Alæ fulminis. Virg. || 
S'envoler sur les ailes de l'espérance, 
Volucri spe rapi. Cic. || La peur, 
La honte donne des ailes, Pedibus 
alas timor addut. Virg. Pennas addit 
pudor. Sil. || Le temps a des ailes 
er marche rapidement), Ætas volat 
volare, 0, aui, atum, n.). Cic. || Ne 
battre plus que d'une aile (— avoir 
beaucoup perdu de sa vigueur, de sa 
considéralion), Languère, eo, es, gui, 
s.sup.,n. Cic. Prope jacère, eo. es, cui, 
citurus, n. Cic. [| Il en a dans l'aile, 
= il est atleint d'un coup terrible) 
Habet. Plaut. Ter. (—il est gravrment 
malade) Grauiter se habet {habère, 0, 
bui, bitum). Cic.|| Tirer pied au aile 
d'une ch. (— en tirer qq. profil), In 
re quæeslum facëre. Cic. | Tirer une 
plume de l'aile à qqn (= attraper 
qq. cb. qui lui appartient), Aliquid 
ab aliquo abradëre. Cic. Ter. || Ro- 
gner les ailes à qqn (— lui retran- 
cher de son antorité, de ses prufils), 
Pennas alicui incidëre. Cic. Ils ont 
les — rognées (= leur force est 
amoindrie), Res (eorum) accisæ sunt. 
Liv, || Vouloir voler sans avoir des 
ailes (= entreprendre une ch. au- 
dessus de ses furces\, Supra vires 
conari, dép. Liv. || Vuler de 3es pro- 
pres ailes (— être en état de se 
passer du secours d'aut: ui. Nare sine 
cortice (propr. nager sans lièse). fur. 
[Nous compléterons ce qui reste] en 
volant de nus propres —, Nullis ad- 
miniculis sed Marte nostro. Cic. |] 
2° Fig. Protection. Tulela, æ, f. Cic. 
Præstdium, ii, n. Cic. = Etre à cou- 
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vert sons l'aile de qqn, Esse in tu- 
telä alicujus. Cic. S'abriter sous l'— 
de voire protection, Umbrä aurilit 
vestri legt. Liv. Sub umbrä aurilit 
vestri latëre. Liv. Prendre qqn sous 
son —, Aliquem luendum suscipëre. 
Quint. Couvrir qqn de son —, Suo 
præsidio aliquem legÿre. Cic. || 8° Partio 
d'un cdifice jointe lateralement au corps 
principal. Ala, æ, f. Vitr. Latus, teris, 
n. Satl. : L'aile du château qui élail 
opposée aux combattants, Latus cas- 
telli quod aversum præliantibus erat. 
Sall. [l a ajouté une — à sa maison, 
Accessionem ([.) adjunrit ædibus. Cic. 
I 4° Les côtes extericurs (des narines) 
: Les ailos (du nez), Pinnulæ, arum, f. 
pl. Isid. || 5° Extromité d'une armée, 
d'une flotte rangee en bataille. Cornu, 
üs, on. Cas. Liv. Latus, leris, n. (es. 
Sail. (Aile d'une armée romaine fnr- 
mée par de la ravalerie el composée 
ordin. de troupes auxiliaires) Ala, 
æ, f. Liv. : A l'aile gauche, A l'— 
droite, À sinisiro cornu, À dertero 
commu. Cæs. Aux ailes, Aux deux —, 
Ab lateribus. Sal. Ab utroque latere. 
Cæs. Placer la cavalerie aux —, Ad 
latera disponëre equites. Cæs. Gohortes 
(auxiliaires) placèrs aux ailes. Cohvr- 
tes alariæ. Cæs. Cavalerie de l'aile, 
Alarii equites. Liv. el absol. Alarii, 
orum, M. pl Cæs. 

AILÉ, ÉE, adj. Penniger, era, erum. 
Cic. Volucer, cris, cre. Cic. Aliger, 
era, erumn. Plin. Pennatus, a, um. 
Plin. Alatus. Ov. : Les animaux ailés, 
Bestue volucres, {. pl. Cic. 

AILERNON, $S. m. 1° Extrémité de 
l'aile d'un oiseau. * Ertrema (æ) ala 
(æ), f. ou *Alæ pars (arlis) ertrema 
æ), f. || 2° Nagcoire. Pinnula, æ, 
. Plin. || 3° Planchetto d’une roue de 
moulin. Pinna, æ, f. Vitr. 

AILLADE, 8. f. Sauce faite aveo de 
l'ail. Atliatum, À, n. Plaut. 

AILLEURS, adv. Dans un autre 
endroit ; dans une autre chose; et qgf. 
dans une ou aupres d'une autre per- 
sonne. 1° Avec un verbe marquant le 
repos, le sojour. Albi. Cic. : Se re- 
poser ailleurs, Aliv loco requiesc}re. 
Suall. La guerre n'avait lieu nulle 
part — qu'en Macédoine, Nusquam 
anot quam in Macedoniä bellum erat. 
Liv. Qui naît aussi — que dans le 
Nil, Qui et alibi quam in Nilo nas- 
citur. Plin. Que l'on peut devenir 
empereur — qu'à Rome, Posse prin- 
cipem alibi quam Ronuz fieri. Tac. La 
récolte élant faite partout —, Ex re- 
liquis partibus demesso frumento. Cæs. 
Aimer mieux être partout — que la, 
Malle ubinis esse quam tbi. Cic. || 
Fig. Notre esprit est ailleurs, Nous 
sommes —, Alias res agimus (agëre, 
0, egi, actum). Cic. Aliud agimus. 
Quint. [Pour que vous comprissiez] 
que son esprit était —, Eum animo 
non adfuisse (adexse, adsum, ades). 
Cic. L'esprit est —, Peregre est ani- 
mus. Hor. Alibi est animus. Plaut. 
I Ne pas vouloir placer son espoir 
ailleurs que dans son innocence, 
Nolle alibi quam in innocentiä spem 
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Rabëre. Liv. || J'aimais ailleurs, Mon 
âme était éprise —, Jabebam alibi 
animum amori dedilum. Ter. || 2° Avec 
un verbe marquant le mouvemont vers, 
la direction. Alio. Cic. : Je we ren- 
drai ailleurs, Alio me conferam. Cic. 
— que.….,Alio aigue. Nep. (Précédé 
d'une nég.) Alio quam..… Liv. (Dans 
une interr.) Alio nisi.….. Liv. || Fig. 
Mais votre altente m'appelle ailleurs 
(= à parler d'un autre sujet), Tamen 
me vocal alio vestra exspectatio. Cic. 
Il Porter son cœur ailleurs, Suum 
animum alio conferre. Ter. || 3° Avoc 
un verbe marquant l'eloignement, la 
provenance. Aliunde. Cic. : Astre qui 
se lève ailleurs que la veille, Sidus 
aliunde quam pridie exroriens. Plin. 
If Fig. Un bien pris ailleurs, Ronum 
aliunde assumptum. Cic. Aller cher- 
cher — le talent oratoire, Dicendi 
copiam aliunde petëre. Cic. || Faire 
des emprunts —, Aliunde mutuan. 
Cic. ]| 4° Avec un verbe marquant le 
passage à travers. Ahià ou Alia viä. 
Liv. : Par ailleurs, mème traduct. 

D'arnLeuns, adv. 1° D'un autre en- 
droit, d'uno autre chose; et qqf. d'une 
autre personne. Aliunde. Cic. Vuy. 
AILLEUNS 30. || 2° En outre, de plus. 
Præterea. Cic. Sall. Insuper. Liv. 
Alioqui ou Alioquin. Quint. || 3° Pour 
lo reste, du reste, au surplus. Ceterum. 
Cic. Ceteruqui ou Ceteroquin. Cic. 
Alias. Plin. 

AIMABLE, adj. 4° Digne d'être 
aimé. Amabalis, m.f.,e, n. Cic. Aman- 
dus, a, um. Cic. Diligendus. Cic. : 
J'arne ta fille et je sais qu'elle est 
aiuable, Filiam {uam et amo el ama- 
brlem esse scio. Cic. || 2° Qui plait 
par ses agréments. Amabilis, m. f., 


e,u. Cic. Jucundus, a, um. Cic. Sua- 
vis, m. f., …, n. Cic. : Compagnon 
aimable (— agréable), Comes ju- 


cundus. Cic. Qui fut plus — ;—= plus 
affable) que Lélius? Quis Lzlio co- 
mior ? Cic. Une hospitalité — (= cor- 
diale), Come hospitinm. Liv. Caractère 
_ = facile), Alores commodi. Cic. 
faciles. Cic. Conversation — (— fine, 
spirituelle), Facetus sermo. Cic. 
Femme — (= gracieuse), Faceta mu- 
her. Ter. Garçon — (= d'un char- 
mant caraclère), Festivus puer. Cic. 
Homme — (= galant homme), Bellus 
homo. Cic. Air — (— bienveillant), 
Vultus benignus. Liv. Lellre on ne 
peut plus Epistola plena jucunilr- 
tatis. Cic. M avait une gravilé —, 
Erat ai cum gravtilate junclius lepos. 
Cic. C'est — à lui, C'est — de sa 
part, C'est une — altenlion de sa 
art, Fecit humane. Cic. Vous êtes 
ien — (t. de remerciement), Beni- 
gne. Plaut. Ter. Cic. D'une manière 
—, VOY. AIMABLEMENT. 
AIMADLENENT, adv. 1° D'une 
manière agreable. Jucunde. Cic. Sua- 
viter. Cic. || 2° D'une manière affable, 
penvoillante. Comiter. Cic. Benigne. 
ic. 
1. AIMANT, part. prés. d'AIMER 
Voy. ce v.]| AIMANT, ANTE, adj. Porté 
à aimer. Amans, gèn. antis. Cic. 


AIMER 71 


2. AIMANT, 5. m. 1° Minéral qui 
attire le for. Magnes (etis) lapis (idis), 
m. Cic. Mugnes, etis, m. Plin. : D'ai- 
mani, Relalf à l'—, Magnetirus, à, 
um. Claul. || 2° Qgf. Fig. Qualité de 
co qui atlire, attrait. Illecebra, æ, f. 
Cic. Voy. ATTRAIT, ATTIREN. 

AIMANTER, v. act. Communiquer 
la propriote do l'aimant (au fer). l'er- 
rum mugnelis ui inficAre, 10, is, {ei 
fectum. D'apr. Plin.(xxxiv, 49) = S'ai- 
manter, Vires a magnete lapide ac- 
cpère, 10, is, cepi, ceptum. D'apr. 
Plin. Rester simanté, Vires a 11a- 
gnele acceplas relinëre. D'apr. Plin. 
Fer —, Ferrum vivum. Plin. 

AIME, ée, part. et adj. Que l'on 
aime. Aniatus, a, um. Cic. Carus. Cic, 
VOY. AIMER, CUER. 

AIMEH, v. act. 1° Avoir un senti- 
ment d'affection, de tendresse pour. 
Amare, 0, ds, ani, alum, acl. (ic. 
Duligfre, 0, is, leri, lectum, act. Cie. 
In amore (aliquem) habëre, eo, es, bui, 
bitum, acl. Cac. (Aliquem) carum ha- 
bêre. Cic. Amorem (erga ou in aliquem) 
hubère. Cic. (aliquem) carilate cum 
plecti, or, &ris, plezus sum, dép. Cic. 
nmore amplecti, dép. fic. =: Aimer 
beaucoup qqn, Aliquem valde où mul- 
tum ou admuodum amare. Cic. — tout 
particulièrement qqn, Aliquem singu- 
artier ou unice diligère. Clic. mirifice 
diligère carumique habère. Cic. erimia 
carlale diligë®re. Curt. — lendrement 
qqn, Aliquem in delicirs habëre. Cic. 
in oculis ferre, fero, fers, tuli, latum. 
Cic. in oculis gestare, 0, as, avi, utum. 
Cic. — qqn de tout son cœur, Amare 
aliquem ex animo. Cic. loto pectore. 
Cic. Je t'aime plus que la prunelle 
de mes yeux. Te plus quam oculos 
meos amo. Ter. [l’ersonne] que l'on 
— plus que la prunelle de ses yeux, 
Carior oculis. Cat. [Ville] que lu ai- 
mais par-dessus tout, Quæ libi una in 
amore atque in deliciis fuit. Cic. Ros- 
cius que Lu aimes lant, Roscius, amo- 
res et deliciæ tuæ. Cic. Je t'ai aimé 
comme un frère, Te dileri germani 
fratris loco. Ter. Aimer sa patrie, 
ses concitoyens, Patriam amare. Cic. 
Cives carilate complecti. Liv. J'ai 
laujours aimé la noblesse, Semper 
studiosus nobilitatis fui. Cic. Aimer un 
parti (politique), Partibus {au dat.) 
siudère, e0,es, dui,s.sup.,n. Cic.Nous 
devons — ardemment notre patrie, 
Amore inflamimati esse debemus in pa- 
triam. Cic. — qui nous aime, Amort 
amore respondére, e0, es, spondi, 
sponsum, n. Cic. Redamare, 0, as. 8. 
parf. ni sup., n. Cic. — une per. 
sonne qui vous —, Alicui in amore 
respondère.Cic. [Homme] qui— ses pra- 
rents, sa patrie, Pius in parentes. Cic. 
Amans patrie (au gén. Cic. Viens 
vers nous qui t'aimons tendreventr 
Ad nos lui amantlissimos veni. Cic. 1 
m'a toujours beauroup aimé, Pere 
amans semper nosiri fuit. Cic. Per 
sunnes que j'aime et qui m'aiment 
beaucoup, Homines miAi carissint ef 
amicissimi. Cic. |} Je t'aime du soin 
que tu as apporté à ces affaires. 
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Te amo quod ea abs te diligenter cu- $ 
d'être | gén. acts. 


rata sunt. Cic. || 11 est doux 


aimé, Amarti jucundum est. Quint. 
Nous préférons être aimés, Diligi ou 
Esse cari malnmus. Cic. Tellemeal lu 
es aimé de toul le monde, Tania esl 
apud emnes fui carilas. Cic. Etre — 
de la multitude, des publicains, Esse 


in cculis multitudinis. Cic. publicants. 
Cic. Il est Lendrement ainéë de moi, 
Est mihi in amoribus. Cic. || Cetle 
chose fait aimer davantage (= Co0- 
cie davantage l'affectiva), [rc res 
magis amorem comcilial. Cic. Faire — 
une personne (d'une autre), Conci- 
liare alicui amorem (ares) Cic. 
eur] que nous vouluns faire —, 
uos diligi volumus. Cic. || Cela fait 
aimer singulièrement la sagesse (= 
inspire... l'amour de la sagesse), Id 
mirabiles amores sapientwæ ercilal. 
Cic. La tendresse des parents pour 
leurs enfants leur fail — davantage 
la chose publique, Caritas liberorum 
amiciores parentes reipublicæ reddit. 
Cic. La libéralité qui fait — ceux qui 
l'exercent, Liberalutas, quä qui utun- 
fur, caritaten sibi conculiant. Cic. || 
Se faire aimer de qqu, Aliquem sibi 
concilinre (0, as, avi, atum). Ney. 
Alicujus benevolentian sibi compara- 
re. Cic. Aliquem sibi devincire, io, is, 
viari, vinctun. Cic. [1 s'était fail tant 
— de nos tous, Tantum amorem sibi 
conciliarat a nobis omnibus. Cic. Se 
faire beaucoup — de lous les gens 
de bien, À bonis omnibus summam 
gratiam inire. Cic. || n'est rien qui 
te fasse — davantage, Nihil est quod 
magis ad diligemdum alliciat. Cic. || 
2° Eprouver pour une personne la 
passion de l'amour. Amare, 0, &s, avi, 
otum, act fer. Cic. = Tuus ceux qni 
aiment, Ounnes qui amant. Ter. Aimer 
ardemment qqn, Amore alicujus 
ardère, e0, es, arsi, arsum, Ou flagrare, 
0, as, avi, atum, n. Cic. — éper- 
dûment qqn, Amore alicujus depe- 
rire, e0, is, ti, $. Sup., n. Liv.|| 
8° Etre amateur, avoir la passion de qq. 
ch. (Re) delectari, or, anis, atus sum, 
pass. Cie. (Ne) gaudëre, eo, es,gavisus 
sum, 0. Cic.: {Les chevaux) que la 
Gaale aime beaucoup, Quibus marime 
Gallia delectatur. Cæs.Aimer la toileite, 
Delectari vestitu culiuque corporis. Cic. 
Ils aiment les tahleaux, Eos (abulz 
delectant. Cic. J'aime davantige celte 
maison de campagne, Sum illi ville 
amicior. Cic. Chacun recherche de 
préférence ce qu'il —, Suo quisque 
studio marime ducitur, Cic. Aimer la 
paume, la philosophie, Pils, Philoso- 
phiæ studio leneri, cor, éris, pass. Cic. 
— la science, Scientiä gaudère. Cic. — 
les lettres, Litteras amare, 0, as, avi, 
alum. Nep. On sait qu'il aima pas- 
sionoéwent les letires grecques, Con- 
siat eum perstudiosum di littera- 
rum grzcarum. Cic. Qui aime la 
chasse, l'éluquence, Venandi, Dicendi 
sludivsus. Cic. Qui — les arts, Arti- 
bus (au dal.) deditus. Cic. Qui — Ja 
guerre, Bellicosus. Cic. Qui — les plai- 
sirs, Voluplarius. Cic. Qui — le via, 
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mosus. Hor. Qui — la table, Edez 
Vs Cie. Gulosus, a, um. Sen. [ 
e Rechercher, étre aride de. (Alicui rei) 
studère, eo, es, dui, S. Sup. D. Cic. Cæs. 
(Re) delectari (voy. 3°), pass. Cic. (Re) 
gaudére (voy. 3°), 0. Cu. = Aimer les 
révolutions, la liberté, Studére novis 
rebus, libertoti. Cæs. — le pouvoir, la 
loire, Delecturi imperio. Cic. gloriä. 
Ci. Nous aimons passiouncment 
la gloire, Laudis avidissimi sumus. 
Cic. Aimer les éloges, la récompense, 
Laudibus, Præmio gaudère. Liv. Tu 
sais ce que César aime, Quibus rebus 
gaudeat Cæsar, lenes. Cæcin. ap. Cu. 
Aimer l'eau des fleuves (en parl. 
d'un animal), Amnibus gaudère.’Plin. 


Aimer les richesses, Divitias amare, 
0, as, avi, atum. Cic. Qui aime l'ar- 
gent, Pecunis (au gén.) cupidus, a, um. 
Cic. || 5° Trouver beau, goûter, approu- 
ver. 
Gaudére, eo, es, gavisus sum, n. Cic. 
: [ls aimaient leur nom, leur langage, 
leurs traits, leur démarche, Horum 
nomen, oralionem, vullum, incessum 
amabant. Cie. J'aimais l'écriture d'A- 


mare, 0, as, avi, alu, act. Cic. 


lexis de sa ressemblance avec la 
tienne, Aleridis manum amabam quod 
rope accedebat ad similitudinem tuz 
ileræ. Cic. Aimer la justice, Jus 
amare. Cic. Justitiä gaudére. Cic. 
J'aime celle sévérité, Hac severitate 
Letor (aris, atus sum, ari, dép.). Pl.-j. 
J'— la sévérité dans la vieillesse, 
Severitalem in senectute probo (as, 
avi, atum, are). Cic. (Cette expres- 
sion] que j'avais beaucoap aimée me 
déplaîl fort, Quod valde mihi arriserat 
(arridëre, eo, es, risum, n.),vehemen- 
ter displicet. Cic. Ils n'aiment pas 
leur langue maternelle, Patrius sermo 
eos non delectai (deleciare, 0, avi, 
atum). Cic. Mon frère n'aime pas ces 
choses-là, zc fratri non placent 

lacère, t0, cui on citus sum, y 
ic. 11 avoue qu'il a toujours aimé fa 
vie austère, Fatetur vilam horridam 
semper sibi cordi fesse. Cic. || Suivi 
de que avec le subj. : Je n'aime pas 
que les enfants soient assis.…., Pue- 
ros sedére mühi non plaret (placère, 
cuit où cifumest, n. impers.). Quint. 
Certaines gens n'aiment pas que, 
Quibusdam displicet (prop. infn.). 
Quint. || 6° Manger avec plaisir, êtro 
friand de. (Re) delectari, or, aris, 
atus sum, pass. Col. : Les tourterelles 
aiment la graine de millet, Turtures 
semine milit delectantur. Col. Cette 
espèce aime beaucoup les feuilles de 
cylise, Cytisi folia sunt huic generi 
gratissima. (Col. (Auguste) aimail 
surtout les petits poissons, Prsciculos 
marime appelebal (appeiËre, 0, is, pe- 
tiui et tt, pelitum). Suet. Le bétail 
n'aime pas cela, fd a pecore respuilur 
(passif e respuËre,o,1s,Spui, s. sup.). 

ol. {| 7e Suivi d'on inlin. Prondre 
plaisir à. Delectari, or, aris, alus sum, 
pass. (avec l'abl. du gér. Cic. avec 
un subst. à l'abl.Cic.). Me (Te, Ilum..) 
deleciare, at, avi, impers. (avec l’in- 
fn.) Cic. Gaudère, eo, es, gavisus sum, 
0. (avec un subst. à l'abl. Cic.). Sum 
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studiosus ou cupidus, a, um (avec le 
gér. en di). Cic. : Aimer à accuser, à 
intenter des accusalions, Delectari 
criminibus inferendis. Cic. — à lire, 
Delectarti lectione. Cic. Il aimail à pré- 
dire les éclipses de soleil, Delectabat 
eum defectiones solis prædicère. Cic. 
Aimer à être repris, Gaudÿre correc- 
tione. Cic. Ceux qui aiment à chasser 
ou à jouer à la balle, Qui veuandi 
aut pilæ studiost sunt. Cic. Qui aime 
à nuire, Læedendi cupidus. Quint. || 
Il s'expr. souv. par Libenter (= va- 
lonuers), elc. : Aimer à se servir de 
termes anciens, Libenter uti pnscis 
verbis. Cic. Ils aiment beaucoup à 
t'entendre, Te libenter studioseque 
audiunt. Cic. Ils — à lire des pièces 
latines, Fabellas latinas non invili 
legunt. Cic. | Il s'expr. qgf. par So- 
lêre, eo, es, htus sum, n. (= avoir 
coutume); ou par un v. fréquenlatif = 
Ce qu'ils aiment à répéter, Quod dic- 
litare solent. Liv. Ce que Quinclius 
aimait à dire, Quod sæpius Quinclius 
dirhitabat. Liv. || 8° En parl. des 
cb. Se plaire dans, avoir besoin de. 
(Re) gaudère, e0, es, gauisus sum, n. 
Quint. Plin. (Re) lœtari, or, ans, 
aius sum, dép. Col. : Le travail de 
l'écrivain aime la solitude, Stilus se- 
creto gaudet. Quint. Toules les plan- 
tes des jardins aiment l'eau, Omnia 
hortensia humore gaudent. Plin. La 
vigne aime la chaleur tiède, Lætatur 
tepore vitis. Col. || 9° Suivi d'un inlin. 
Demander à. Cupêre, 10, is, ivi et 
üi, téum (avec l'infin.). Plin, Velle, 
volo, vis, volui, s. sup. (avec l'infin.). 
Plin. Gaudére, e0, es, gavisus sum, n. 
(avec l'infin.). Plin. Amare, 0, as, uvi, 
alum (avec l'infin.). Plin. = Les vins 
durs aiment à être conpés, Asperiora 
vina rigart cuptunt. Plin. La rue 
aime à être nourrie de cendres, Nu- 
triri cinere vult ruta. Plin. La lerre 
— à être arrosée, Solum aquari gau- 
det. Plin. Le palmier — à être 
abrenvé toule l'année, Palma toto 
anno bibëre amat. Plin. Voy. DEuanN- 
DER. 

AIMER MIEUX, v. act. Préférer. 1e 
Avec un substantif ou un pronom pour 
regime. Anlepuno, is, posui, posilum, 
act. Cic. Anieferre, fero, fers, luli, la- 
tum,acl. Cic. Qqf. Malle, malo, mavis, 
malui, 8. Sup., act. Quint. = J'aime 
beaucoup mieux ce gymuase que l'A- 
cadémie, Longe antepono Academiæ (au 
dat.) hoc gymnasium. Cic. lis aiment 
mieux leur vengeance que leur dé- 
fense, Ultionem malunt qua defensio- 
nem, Quint. Voy. prérénen. || 2° 
Suivi d'un infinitif, ou de que avec le 
subjonctif. Malle (et l'infin.; ou la 

rop. infin.; ou qqf. lesubj. sans ut). 

ic. Quint. = J'aimerais beaucoup 
mieux rester, Mfullo malim manëre. 
Cic. J'aime mieux être vaincu avec 
Poupée que vainqueur avec eux, 
Malo me cum Pompeio vinci quam cum 
is(is vincfre. Cic. 11 aima mieux in- 
spirer l'affection que ls crainte, Mfaluit 
se diligi quam metui. Nep. Calon aime 
mieux être esclave que de faire Île 
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guerre, Cao servire quam pugnare 
mavult. Cic. J'— mieux qu'il soit 
dans son tort, Afalo ille peccel. Quint. 
U Il s'expr. souv par un adv. 
comnie Polius, plutôt; Libentius, plus 
volontiers, elc.; ou par un adj. comwe 
Potior, Antiquior, préférable : [l aima 
mieux SOuTrir tuutes surtes de tor- 
tures que de révéler 3es complices, 
Perpessus est omnia potius quan con- 
scios indicaret. Cic. Il aime mieux 
monter son cheval accoutumé qu'un 
cheval nouveau, Equo eo, quo consue- 
vit, libentius utitur quam novo.Cic. [Il 
dit] qu'ils aimeraient mieux tourner 
leur fureur contre eux-mèmes que de 
trahir l'amitié, In corpora sua cilius 
sævituros quan ut amiciliam violarent. 
Liv. Nous aimons mieux périr que de 
vivre sans vous, Melius peribinus 
quam sine vobis vivemus. Liv. Les 
citoyens romains aimèrent uwnieux 
mourir que d'ètie esclaves, Mors civi- 
bus Rumantis fuit servilule potivr. Cic. 
Aimer mieux mourir que de vivre 
dans l'infamie, Antiquiorem mortem 
turpitudine habère. Ad Ier. 

S'aiwEn, v. réfl. 19° Avoir de l'amour 
pour soi-même. Se anare (0, as, avi, 
atum). Cic. : Ceux qui s'aiment, Qui 
sibr cari sunt. Cic. Qui sese diliqunt 
(diligëre, o, lexi, lectum). Cic. |] 2° Etre 
content de soi. Sibi placére (c0,es, cui 
et citus sum), n. Cic. || 3° So plaire 
(dans qq. lieu) = Je m'aime dans ma 
terre de Cumes, Ego me in Cu- 
mano oblecto (as, avi, atum, are). Cic. 
[Ces animaux] s'aiment dans les 
fleuves, Amnibus gaudent (qaudére, 
eo, gavisus sum, n., abl.). Plin. Les 
blés s'— dans une campasne ou- 
verle, Frumenta patenti campo læ- 
fantur (Lriari, or, utus sum, dép.; 
abl.). Pal. L'orge s'aime dans un ter- 
rain sec, Horideum agro sicco delec- 
tatur (delectari, or, alus sum, pass; 
abl.). Pall. Voy. Se PLaImE. || 4° Ré- 
cipr. S'entr'aimer. Inter se amare ou 
Inter se diligère (voy. 40). Cic. 2 [ls 
s'aiment par suile de cela, Amor ex 
0 inter e0s nalus est. Cic. 

AIN, 3. m. Rivière de Franco. *Da- 
nus où Idanus ou Indnus, i, m. 

AINE, S. f. Le pli que forme la 
Jonction do la cuisse ot du bas-ventre. 
Inguen, guinis, n. Cels. 

AÎNÉ, ée, adj. etsubst. {° Le pre- 
mier-ne des enfants = L'ainé, L'ainée 
(de deux), Natu major où simpl. Ma- 
jor, gén. oris, m. f. Cic. L'ainé (de 

lus de deux), Natu marimus, a. Just. 
"— de deux fils, Er duobus filiis 
major. Ces. Celle des deux filles qui 
était l'alnée, Er duabus filiis qua 
ælate antecedebat (antecedëre, 0, is, 
cessi, cessum, n.). Cæs. L'ainé de 
(tous) ces enfants, Er Àis marimnus 
natu. Just. Gélon l'— dela famille, 
Gelo marimus stirpis. Liv. [Il disait) 
qu'il était le fils — du roi, Se primum 
regi natumesse. Just. Son ainée, L'— 
de ses deux filles, Filia mujor. Liv. 
|| Son aîné, Son frère —, Natu major 
rater. Cic. Frater major. Ter. Ses 
unés, Fratres ente genili. Just. || 2° Qui 
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est plus âgé qu'un autre. Natu major, 
gén. oris, m. f. Cic. : [Il est) notre 
alné de deux ans, Major quam nos 
biennio (à l'abl.). Cic. Il était leur 
—, Ætate iis (an dat.) anteibat (an- 
leire, anleeo, anleis, ivi et ii, s. 
sup., n.). Cic. 

AÎNESSE, s. f. Priorité d'âge. Il 
n'est guère usité que dans la locut. 
suiv. : Droit d'ainesse, Ætatis privi- 
legium (ti), n. Just. Ætatis præroga- 
tiva (æ), f. Ulp. Ælatis jus (uris), 
n. Dapr. Just. (u, 40) : C'est un 
droit d'—, Hoc jus ordo nascendi 
dedit. Just. Voy. Prionrré. 

AINSI, adv. 1° De cette manière, 
de cetto façon. Sic. Cic. Ita. Cic. Hoc 
modo, Isto modo, Illo modo. Cic. = Il 
en est ainsi, Îta est. Cic. Res ita 
se habet. Cic. Sic res se habet. Cic. 
La chose, Les choses élant —, S'il 
en est —, Comme il en est —, Quod 
cum ïta sit. Cic. Quæ cum îta sint. 
Cic. Quæ cum res ila se habeat. Cie. 
Rechercher s'il en est —, Inves- 
tigare siine ïta. Cic. Je ne vois pas 
de raison pour qu'il en soit —, Non 
video causam cur ila sit. Cic. Esle 
réellement —? Itane vero ? Cic. Esl- 
ce — que vous permettez.… ? Siccine 
sinitis.…. ? Liv. C'est — que je pense, 
Sic opinor. Cic. J'ai résumé qu'ilen 
serait à peu près —, Aliquid tale pu- 
tavi fore. Cic. — soit-11l Qu'il en 
soit — | Esto! Cic. Fiat! Plaut. Sit 
sane ! Cic. — soit-ill (dans l'Ecriture 
Sainte) Amen! Vulg. En füt-il —, 
Quod ut ia sit. Cic. Puisque tu le 
veux —, Ouoniam ila lu vis. Cic. Si 
Je te raconte pourquoi j’agis —, Si 
{ibi narrem quam ob rem id faciam. 
Ter. ll n'en est pas — dans le peuple, 
Hoc non ita fit in populo. Cic. N'ètre 

as —, Alter esse. Cic. Aliter se ha- 
ère (en parl. d'une ch.). Cæs. Il doil 
en être —, Fieri non poiest aliter. 
Cic. Le vulgaire est — fait, Sic est 
vulgus. Cic. Notre vie est — faite, [ta 
cuique comparalum est in ætale homi- 
num. Plaut. Ils se sont conduits —, 
Tales ersiilerunt. Cic. Les légions 
ayant été réparties —, Legionibus ad 
hunc modum distributis. Cæs. Je par- 
lai —, {ta sum locutus. Cic. Ayant 
— parlé, Hæc locutus. Liv. Pour 
ire, Pour — parler, Ut ita di- 
cam. Cic. lis veulent une vertu dure, 
pour — dire, comme le fer, Virtutem 
quasi ferream volunt. Cic. || Locur. 
Divenses : Nous trouvons charmant 
le sominet des arbres ; il n'ea esl pas 
ainsi des racines, Arborum altitudo 
nos delectat: radices non item. Cic. 
Spectacle bien doux pour Crassus; 
il n'en fut pas — pour les autres, 
Spectaculum Crasso jucundum ; celeris 
non item. Cic. || Changer la quatrième 
lettre, el ainsi des autres, et — dn 
resle, Commutare quartam litieram et 
perinde reliquas. Suet. || Ainsi la 
déesse te guide (forme de souhait)! 
Sic te diva regat? Mur. — fassent les 
dieux .que Varron s'occupe de la 
causel Utinam Varro incumbat in 


causam / Cic. — les dieux te confon- 
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dent! Ut dii te perdant ! Ter. - - les 
dicux soient favorables à nos armes! 
Nostris armis adsint dit! Liv. || Puis- 
ue ainsi est que, Puisque — va que, 
omme — soil que (— attendu que, 
vu que), Cum (subj.). Cic. Quando 
quidem ou Quiuniam find) Cic. || S'il 
est ainsique (— s'il est vrai que), 
Si ita est ut ou Si res se ita habeat 
ut (subj.). Cic. || Quand aïnsi serait 
que (— quand même il serait arrivé 
que), Etiamsi (subj.). Cic. || Qu'ainsi 
ne soit (— ponr que vous ne douliez 
gas que cela ne soit ainsi): Il m'a 
crit, et qu'ainsi ne soit, voici la let- 
tre, Scripsit ad me, uiqueomnem lollam 
dubitationem, ecce epistola. Cic. || 2° 
De la même façon, de même. Ita. Cic. 
Sic. Cic. Item. Cic. : Comme ou De 
mème que ou Ainsi que.…., ainsi, 
Ut ou Quemadmodum.., ita ou sic. 
Cic. Sicut…, item... Cic. De mème 
que les lois commandent aux ma- 
gistrats, — les magistrats comman- 
dent au peuple, Ut magistratibus le- 
gesr üta populo præsunt magistralus. 
ic. 

AINS1, con). Par conséquent. Ita. 
Cic. [taque. Cic. Ergo. Cic. Igitur 
(après un mot). Cic. =: Ainsi donc et 
qqf. Par ainsi, Mèmes traduct. 

Ainsi Que, locul. conjonctive. 1° 
De là manière que ou dont. Ut. Cic. 
Quemadmodum. Cic. [tem uti. Cic. = 
Ainsi que tu l'as désiré, Ut optasti. 
Cic. — que je l'espère, Quemadmodum 
spero. Cic. Pratique la justice — que 
ton aïeul, Sic ut auus {uus, justitiam 
cole. Cic. Ils se sont conduits — que 
Je te l'ai écrit, Quales ad te scripsi, 
tales exstiterunt. Cic. Je nel'ai point 
vu ému que je l'étais, Non 
tllum similiter, aique ipse eram, com- 
motum esse vidi. Cic. Parler — que 
le demande la cause, Dicëre perinde 
ut causa postulat. Cic. || 2° De même 
quo ; et aussi. Æque et. Cic. Pariter 
ac. Liv. Jurta aitque. Liv. = Tu es 
mon frère d'espril ainsi que de corps, 
Tu mihies germanus pariler corpore el 
animo. Ter. Cher aux plébéiens — 
qu'au peuple, Partter patribus acplebi 
carus. Liv. Les Macédoniens — que 
les barbares, Macedones pariter bar- 
barique. Curt. Pouvoir faire la guerre 
en biver — qu'en été, Jurta hieme 
atque æstate bella gerëre posse. Liv. 
Que les innocents tombent — que 
les coupables, Innocentes ac nortos 
jurta cadëre. Tac. En temps de 
guerre — qu’en temps de paix, Bello 
ac pace. Liv. Domi militizque. Liv. 
Ainsi que, ainsi... VOy. AINSi, 
adv. 20. 

1. AIR, 8. m. 1° Le fluide invisible 
qui entoure la terre. Aer, aeris (acc. 
aercem et mieux aera; pas de plu- 
riel}, m. Cic. Anima, æ, f. Cic. = Re- 
latif à l'air, De l'—, Qui vit dans 
l'—, Aerius, a, um. Cic. Composé, 
Formé d'—, Animalis, m.f.,e,u. Cic. 
| Fig. Libre comme l'air, Solutus ac 
iber. Cic. Je suis libre comme l'— 
Omnia mihï sunt solutissima. Cic. il 
Ne faire que battra l'air (— 50 donuer 
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uns peine inutile), Operam perdère. 
Cic. || 2° L’aliment de la rospiration. 


Aer, aeris (voy. 10), m. Cic. Anina, 
æ,f. Cic. Spinitus, üs, m. Cic. : L'air 
respiré, Aer spurilu ductus. Cic. L'— 
que nous respirons, Spiritus quem 
trachée-artère 
reçoit l'—, Aspera arieria ercipil 
antmam. Cic. | Prendre l'air (en se 
pronenant à pied), Sub divo am- 
ulare, o, as, aui, atum, 0. Cels. Îl 
n'est pas à la maison, il et allé 
rendre l'—, Non domi est, abiit ame 
= Île 


dusimus, Cic. La 


ulatum. Plaut. Prendre 1— (= 
frais), Frigus captare. Virg. [Fi . 
Chercher à respirer l'air de la liberté, 
Libertatis auram captare. Liv. || Vivre 
de l'air du temps, Vento vivëre. Cic. 
Ï 8° Climat, temperature, temps, qua- 
ite de l'air. Aer, anis (voy. 1°), m. 
Cic. Crlum, t, 0. Cic.= Air pur et 
sabtil, Aer purus et lenuis. Cic. Sup- 
porier l'insalabrité de l'—, Cxli gra- 
vilalem sustinére. Cic. Porter le mau- 
vais — (— la peste), Pestileutiam 
efferre. Plin. Le passage de l'— pur 
an mauvais —, Er salubri loco in 
Jrarem transitus. Cels. Changer d'—, 
Crlum mulare. Cels. Dans cel étal le 
changement d'— est salutaire, {n hoc 
statu salubris est mutalio (cæli). Cels. 
Prendre l'air du feu, un — de feu, 
aulisper ad focum sedère. D'apr. Cic. 
(pe Sen. xvi, 55). || Fig. Il y à de la 
ictatare dans l'air, Est nonnullus 
odor dictaturæ. Cic. [] L'air de la 
ville (= le séjour de la ville), Urbana 
vifa. Quint. l< Air en mouvement, 
vent. Spiritus, üs, m. Sen. Aura, z, 
f. Plin. Afflatus, üs, æ. Plin. = L'air 
de la mer, Afflatus maris. Plin. ma- 
rilimus, Plin. Ventus fs mn.) a mani 
veniens. Cels. Jour uù il ÿ a beaucoup 
d'—, Ventosus dies. Quint. Jour où 
l'— est calme, Placidi spirit&s dies. 
Col. Jour où il ne fait pas un souffle 
d'—, Dies qui omni vento vacat. Cels. 
Courant d'—, A/flatus, üs, m. Plin. 
Coup d'—, Perfrictio, onis, f. Plin. 
Recevoir an coup d'—, Aur afflari. 
Suet. Subito frigore excipi. Cels. 
Lieu où l'on n'a pas à craindre de 
recevoir un coup d'—, Locus a per- 
frictionibus tutus. Plin. Lieu exposé 
à l'—, Locus perflabalis. Pal. Voy. 
aËné. L'ormeau, exposé à l'—, rè- 
siste, Ulmus in perflatu firma (est). 
Plin. Où l'— n'arrive pas, Quo spi- 
rilus non pervenit, Varr. Lieux où 
l'— ne circule pas, où l'on n'a pas 
"—, Loca perfiatum non habentia. 
Plin. Les fenètres étant ouvertes de 
wauière à dunner accès à l'—, Fenes- 
tris patentibus sic ul perflatus aliquis 
accedal. Cels. Le bangar peul rece- 
voir de l'—, Nubilarium perflari po- 
test. Varr. Donuer de 1 à uue 
chambre, Voy. aënen. Donner de 
l'— à une personue (en l'éventant), 


Ventulum alicui facëre, Plaut. Dunuer 


de l'— à un arbre (en l'élaguant), 
Arborem collurare, o, as, s. parf. m1 
sup. Col, inferlucare, 0, as, avi, atum. 
Plin. {| 6° Tout fluide somblable 4 i'alr. 
Spiritus, Gs, m. Vilr. s [Savons- 
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nons] si l'âme est un feu on ua air? 
Utrum animus si ignis an anima ? 
Cic. || 6° Espaca ouvert, endroit où l'on 
est complètement erposé 4 l'air. Aer, 
acris (voy. 0), mæ. Cie. = À l'air, En 
lein —, Au grand —, Sub divo. Cic. 
n propatulo. Cic. Se tenir à l'—, 
Forts et sub dio esse. Cic. Exposer 
qq. ch. au grand —, Aliquid sub dio 
habère. Col. Promenade en pren —_ 
Ambulatio sub divo. Cels. Il est nu 
en plein —, Est nudus in aere. Cic. 
Brüler des scorpions au grand —, 
Scorpios urëre in medio. Pall. Le buis 
se dessèche au grand —, Burus tn- 
arescit aperto cælo, aperto vento. PI.-j. 
Voy. 40. | 7° Au sing. el au pl. L'es- 
ace qui est au-dessus de nos têtes, le 
faut Aer, aeris, ou pour désigner les 
plus bantes régions) .Ether, eris (acc. 
erem el mieux era; pas de pluriel), 
wo. Cic. Cxlum, 1, n. Liv. =: En l'air, 
Alle. Cic. Dans l'—, En l'—, Dans 
les airs (sans mouv.), In aere. Plin. 
In sublimi. Sen. Sublime. Cic. (avec 
muuv.) {In cælum. Plin. In sublime. 
Plin. Sublime. Cic. Levant le poi- 
nard en l'—, Le marlcau levé en 
‘—, Alle extollens pugionem. Cic. 
Elato alte malleo. Suet. La main en 
l'—, Levatä manu. Quint. Pourrir en 
l'—, Sublime putrescëre. Cic. S'élever 
dans les airs, au plus baut des —, 
Sublime ferri. Cic. Atiolli in czlum. 
Plin. 11 s'éleva dans les —, Sublimis 
abitt. Liv. Faire jaillir l'eau en l'air, 
Erprinêre aquam in altum. Plin. in 
alfitudinem. Vitr. Jeler en l'—, În 
sublime jactare. Plin. Suet. Qu'as-tu 
à regarder, le nez en l'—? Quid sur- 
sum in cælum conspicis ? Plaut. Voler 
à travers les airs, Per sublime volare. 
Plin. Descendre, Tomber du baul des 
—, Cælo delabi. Liv. Er alto cadëre. 
Plin. || Fig. Bâtir en l'air, (Alicujus 
rei) fundamenta ponêre in aquä. Cic. 
j} Ayant on pied en l'air 1 levé 
pour partir), Sub ipsä prufeclione. 
‘apr. Czs. (B. Civ. 1, 21). Jam 
jamque ilurus, a, um. Tac. || 8° Fig. 
EN L'ain, locut. adv, Sans solidité, 
sans stabilité : Qui est en l'air, Lu- 
bricus, a, um. Cie. Incertus. Cic, La 
forlane d'un peuple est donc bien 
en l'—, quand elle repose sur, 
Est igitur fragilis ea forluna populi, 
quæ posila est in (abl.). Cic. || 9° En 
L'AR. En mouvement, en desordre : 
Mettre en l'air (= en mouvement), 
Slovëre, eo, es, movi, motum, act. Cic. 
Agilare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
IL est loujours en l'—, Semper agi- 
fatur. Cic. || Meltre tout ea l'air Æ 
en désordre), Omnia miscère, eo, es, 
miscui, mit{umel mistum. Cic. lurbare, 
0, as, avi, atum. Cic. Etre en l'—, 
Blisceri, pass. Cic. Turbari, pass. Cic. 
| 100 En L'an. À la légère, sans 
reflexion. Temere. Cic. Inconsulte. Cic. 
: Liscourir en l'air de qq. ch., De re 
temere effulire. Cic. || 11° EN L'am. 
Vain, sans portes, sans fondomont. Ina- 
ni, m.f.,e, 0. Cic. Vanus, a, um. 
Cic. : Menaces en l'air, Inanes min. 
Cic. Espérance en l'—. Spes inanis. 
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Quint. Bruit, Rumeur en l'—, Levis 
auditio. Cic. |] 12° EN L'an. Imagi- 
naire, inventé à plaisir. Commenticius, 
a, um. Cie. Fictus. Cic. 

2. AIR, S. m. 1° Exterieur. Spe- 
cies, ei, Î. Cic. Habitus, üs, m. Cic. 
: Contrefaire l'air de qqn, Alicujus 
habitum effingëre. Quint. On dit que 
Tagès avait l'— d'un enfant, Tages 
puerili specie dicitur visns fuisse. Cic. 
Avec l'— d'une jeune fille, Virginali 
habitu. Cic. || 2° Ressemblance. Simi- 
litudo, dinis, f. Cie. = Un certain air 
de famille enire eux, Nonnulla inter 
ipsos similitudo. Cic. Il a beaucoup 
de ton —, Tui similis est probe. Ter. 
Vons avez de l’—, un faux — de 
ces personnes, Est qu>dam vobis 
cum ullis similitudo. Cic. || 3° Anpa- 
rence. Species, ei, Î. Cic. = Ce qui te 
louche par nn air de vérité, Quod te 
specre verilatis movel. Cic. La mali- 
gnité as un faux — d'indrpendance, 
Malignitati falsa species libertatis 
inest. Tac. Un faux — de vertu, Vir- 
tutis fallar imaitutio (onis), f. Cic. 
Ce qu a l'— de la verlu, Virtutis 
simulacrum (i), n. Cic. L'— en colère 
ne messied pas à l'orateur, Simulare 
irasci non dedecet oraturem. Cic. || a 
l'— d'un fou, Furëre videtur (videri, 
eor, visus sum, dép.). Cic. In vultu 
(ejus) vecordia inest. Sall. Qui a 
l'— d'être libre, Specie liber. Liv. 
[Les chuses] ne sont pas loujours 
ce qu'elles ont l'— d'être, Non semper 
ea sunt quæ videntur. Phæd. Avoir 
l'— de rire, Ridentis speciem præbère. 
Liv. Avoir l'— d'être elfrayé, Præ- 
bére opinionem limoris. Cæs. Ils y 
meltent tant de mollesse qu'ils ont 
l'— de ne pes vouloir, {ta frigide 
agunt, ut noile eristimentur. Cæl, ap. 
Cic. Qui a l'— de réfléchir et d'hé- 
siter, Cogitantt et dubitanti simulis. 
Quint. C'elait quand aous en avions 
le moins l'—,que nous philusophions 
le plus. Cum minime vrdebatur, (um 
marime philosophabamur. Cic. Avoir 
l'— bon, honuète, Præ se specrem 
boni viri ferre. Cic. Ils n'ont pas l'— 
mauvais, méchants, Haud mali vi- 
dentur. Cic. Ce qui a l'— bonnète, 
l'— d'être atile, Quod speciem habet ho- 
nesti. Cic. Quud utile videtur. Cic. Le 
discours doit avoir l'— simple et non 
travaillé, Oratio debet esse simplici 
atque illaboratæ similis. Quint. Cette 
chose avait l'— d'être vraie, Id simile 
vero videbatur. Cic. Flutle qui a l'— 
masnifique, Præclara classis in spe- 
ciem. Cic. La retraite eul l'— d'une 
fuite, Fugæ specie discessum est. Tac. 
Tout preud plutôt l'— d'un camp que 
d'une ville, Fiunt omnia castris quam 
urbi similiora. Liv. Avoir un — d'an- 
liquité en parl. da style), Antiqui- 
talem redolëre, eo, es, olui, 8. sup., n. 
Cic. Se donner l'— d'un malade, 
Ægrum simulare, 0, as, avi, atunmn. 
Liv. Se dunner l'— d'un fou, Furëre 
se simulare. Cic. Eviter le service 
mililaire en se donnant l'— d'un 
fou, Simulations insaniæ militiam 
subterfugére. Cic. Tout en ayant l'— 
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de quereller, il flatte, Lihigare se 
simulans, blanditur. Cic. En prenant 
un — effrayé, Simulatione timoris. 
Cæs. Qui se donne l'— triste, Qui 
prend un — soumis, Composilus in 
maæstitiam. Tac. in obsequium. Tac. 
Se donuer l'—, Prendre un — ré- 
servé, Mudesliam præferre, fero, fers, 
tuli, latum. Tac. || &° Physionomie. 
Vullus, üus, m. Cic. Frons, onus, Î 
Cic. Os, oris, n. Cic. Vulifis ou Oris 
species (ei), Î. Cic. Oris habitus (us), 
m. Cic. Liv. =: L'air du visage, Mèmes 
traduct. Dissimuler sa pensée par 
l'— de son visage, Fronle occultare 
sententiam. Cic. Vous connaissez l'— 
de cet homme, Nostis 08 hominis. 
Cic. De quel — reviendrai-je? Quo 
ore redibo? Ter. Etre plus sensible 
à l'— qu'au bienfait lui-mème, Fronte 
magis quam ïp<o beneficio capi. 0.- 
Vic. L'— noble, Oris dignitas. Pi.-j. 
L'— calme et serein, Frons tran- 
quilla et serena. Cic. — impudent, 
effronté, Os durum. Ter. Frons inuve- 
recunda. Quint. Avec un — de par- 
faile sincérité, Verissima fronte. Cic. 
D'un menaçant, dédaigneux, 
Voy. 5°. Tu me regardes d'un — de 
colère, Adspicis me, ul videris, irafus. 
Cic. Prendre un — sévère, Contra- 
hëre frontem. Cic. supercilia. Quint. 
Adlucëre vulium. Sen. Quilter son — 
sévère, Vultum remittére. Sen. || Faire 
à qqn un air bienveillant (= un bon 
accueil), Alrquem benigne ezxcipère. 
Liv. || 5° Manière, façon. Species, ei, 
f. Cic. Facies, f. Cic. = Il séduisait 
les gens par son air, Specie capiebal 
hommes. Cic. Don —, Species libe- 
ralis. Cic. Mauvais —, Aspectus Ge) 
inurbanus (ij. Quint. Le bel —, Ur- 
banitas, atis, f. Cic. Urbanitatis color 
(oris), m. Cic. Les gens du bel — et 
simpl. Le bel —, Lautissimi, orum, 
m. pl. Cic. Elegantiores, um, m. pl. 
Plin. [Ceux] qui ont bon —,}'— dis- 
lingué, Quorum forma ac species est 
liberalis. Cic. Grand —, Dignitas, 
atis, f. Cic. Species honestissima. Cic. 
Tu as bon — avec ta robe brodée, 
Te toga picta decet (decuit, decère, n.; 
s'empl. à la 3° pers. du s. et du 
pl). Prop. Vêtement qui a bon —, 

erens æmiclus. Quint. Maison qui a 
on grand —, Plena dignitatis domus. 
Cic. || Prendre des airs gracieux, Se 
facetum facëre. Plaut. Je me donne 
des — d'importance, ou simpl. des—, 
Facio me magnificum virum. Plaut. 
Prendre des — hautains, Se donner 
de grands —, ou simpl. des —, Spi- 
ritus sumêre. Liv. Il avait pris de 
si grands —, Tantos sibi spirilus 
sumpserat. Cæs. Il avail l'habitude de 
se dunner de grands —, Solitus erat 
se miagnificentissime jactare (uv, as, 
avi, afum), Cic. || 6° Suite de notes 
formant un chant; melodie. Modi, orum, 
m. pl. Cic. Cantus, üs, m. Cic. Nu- 
meri, orum, m. pl. Virg. : Chanter 
qq. ch. sur un air lugubre, Flebilibus 
modis concinère uliquid. Cic. Faire 
des paroles sur un —, Verba modis 
splare, 0, as, avi, atum. D'apr. or. 
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(Od. u,12,1). Qui n'est pas dans l'—, 
Absonus, a, um. Cic. Jouer un — sur 
la flûte, Tibiä canêre, 0, is, cecini, 
cantum, n. Cic. 

AIRAIN, s. m. 1° Alliage de cuivre 
et d'etan. Æs, æris, n. Cic.: (Fait) 
d'airain, En —, Æneus, a, um. Cic. 
Æreus. Virg. Plin. Slatue d'—, Si- 
mulacrum ex ære factum. Plin. Stalue 
pédestre en —, Statua pedestris ex 
ære. Cic. Garni d’—, Æratus, a, um. 
Cic. Voy. BRoNzE. | Fig. L'âge d'ai- 
rain, Æreum seculum. Serv. Ænea 
proles. Ov. Mur d'—, Æneus murus. 
Hor. Cœur d'—, Voy. vnoxze. || 
Front d'airain (= qui ne rougit plus, 
impudent), Os ferreum. Cic. durum. 
Cic. Frous inverecunda. Quint. Se 
faire un front d'—, Frontem indu- 
rare, 0, as, avi, atum. Sen. Os ou 
Frontem ou Faciem perfricare, o, as, 
cui, catum et ctum. Cic. Calv. ap. 
Quint. Plin. Il s'est fait un front 
d'—, Depudère didicit TT il a appris 
à ne plus rougir). Sen. || Ciel d'airain 
(— Sécheresse excessive), Cælum 
siccum (el mieux siccissimum). Plin. 
Sous nn ciel d'—, Marimä siccitate. 
Cic. || 2° Ce qui est fait d'airain (instru- 
ments, armes, tables de lois, etc.). Æs, 
æris, n. Cic. Virg. Tac. 

1. AIRE, 8. f. 1° Lieu où l'on bat 
les grains. Area, æ, f. Cic. || 2 T. 
d'archit. Toute surface plane. Area, 
æ, f. Vitr. Solum, i, un. Cic. || 3° T. 
de géom. Espace superficiel embrassè 
par une figure plane. Area, z, f. Gell. 
Superficies, ei, f. Plin. ]| 4° Nid des 
oiseaux de proie. Nidus, i, m. Plin. 
11 6° Direction : Aire (de vent), (Venii) 
regio, onis, f. Plin. || 6° Vitosse d’un 
navire. VOy. ERRE. 

2. AIRE, v. de France (Landes). 
Aturæ, arum, f. pl. Sid. Vicus (1) 
Julii, m. Greg. || {Pas de Calais) *Æria 
ou ‘Aria, æ, f. 

AIRELLE, 8. f. 1° Arbrisseau. Vac- 
cinium, ti, n. Plin. || 2° Baio de cet 
arbrisseau. *Myrtilli bacca (z), 

AIRER, v. n. Faire son nid (en 
parl. des oiseaux de proie). Nidificare, 
0, as, 5. parf. ni Sup., n. Plin. 
Nidum construëre, 0, is, siruxi, 
structum. Cic. 

AIS, s. m. Planche de bois. Azis 
ou Assis, is, m. Cæs. Tabula, æ, f. 
Cic. VOoy. PLANCHE. 

AISANCE, s. f. 1° Facilité. Faci- 
litas, atis, f. Cic. = Avec aisance, 
Facile. Cic. Qui parle avec —, Fa- 
cilis ou Expeditus ad dicendum. Cic. 
MGs FACILITÉ. || 20 Liberté de corps 
ou d'esprit =Aisance dans les mouve- 
ments, Mobilitas, atis, f. Cic. Qui a de 
l'— dans les mouvements, Mobilis, m. 
f.,e,n. Cic. Erneditus, a, um. Cæs. 
J| Aisance dans les manières, Lepos. 
oris, m. Cic. Venustas, atis, F. Cic. 
Qui a de l'— dans les manières, Ve- 
nusius, a, um. Cic. Danser avec —, 
Conumode saltare. Nep. Voy. GnACeE. 
I Aisance (dans le commerce de la 
vie), Facilitas, atis, f. Cic. Comilas, 
atis, f. Cic. L'amitié doit avoir plus 
d'— (= d'abandon), Amicitie dabet 
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esse remissior (de remissus, &a, um). 
Cic. |} Aisance (dans le style), Faci- 
lilas, atis, f. Cic. Vov. aisé 6°. || 
3° Etat de fortuno suffisant. Copia, æ, 
f. Cic. : Qui est dans l'aisance, Co- 
piosus, a, un. Cic. Qui est dan: une 
grande —, Copiosus plane et lcuples 
(gén. etis). Cic. Qui a une modeste —, 
Modicus facultatibus. Pl.-j. Etre dans 
l'—, Rem habire. Cie. Etre dans une 
grande —, Abnndare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Voy. ronTons. || 4° Au 
pl. Latrines. Voy. ce mot. 

AISE, 5. 1° Contentement, 
joio. Gaudium, tt, n. Cic. Lrtitia, æ, 
f. Cic. Voy. 1016. | 20 Commodite, 
êtat commode et agreable. Commuditas, 
alis, f. Cic. =: Les aises el les agré- 
ments de la vie, Vitæ commoditas et 
jucunditas. Cic. Chercher ses —, 
Commodis suis inservire. Cic. Se 
donner loutes ses —, Delicate ac 
molliter vivre. Cic. Se muliliter cu- 
rare. Ter.|| Paix et aise, Vitæ otium 
(it, n.) ac tranquillitas (atis, f.). 
Cic. Vivre paix et —, Vitam tran- 
quille placideque traducëre. Cic. || A 
l'aise (— commodément), Commode. 
Cic. Débarquer ses lroupes à l'—, 
Copias per comnindum erponëre. Liv. 
Il Etre logé à l'aise (— largement), 
Lare habitare. Cic. N'être pas assis à 
l'—,Anguste sedére. Cic. Melire à l'— 
(= espacer), Intervaila dare (alicui 
rei). Plin. Mettre les manipules à l'—, 
Manipulos laxare, o, as, avi, atum. 
Cæs. | Se muuvoir tout à son aise, à 
l— (—= librement\, Libere moveri. 
Cie. || Examiner chaque objet à son 
aise (= à loisir, lentement}, Otiose 
unumquodque contemplari. Cic. [Les 
bœuf] qui mächent à leur —, Qui 
ex commodo mandunt. Col. Pour parler 
a notre —, Ad dicendum nostro com- 
modo. fic. || Ellipt. À ton aise (= à 
ta commodité, quand tn vondras), 
Commodo luo. Cic. Aarimo luo com- 
modo. Cic. Cum erit luum com- 
modum. Cic. || Etre mal à son aise 
(= indisposé), Male se habëre. Ter. 
Je me sens mal à mon —, Male fit 
animo. Plaut. || Etre mal à son aise 
(= troublé), Animo esse perturbato. 
Ter. || Mettre qqn à son aise (— le ras- 
surer), Aliquem ou Animum alicujus 
confirmare, 0, as, avi atum. Mic. À 
A son aise (— sans gène. saus con- 
trainte), Libere.Cic. Ltie « son — avec 

qu, Familiariter cum aliquo agëre. 
Gi. Se mettre à son — S pousser 
trop loin la familiarité), Familiarius 
uam par est agère. Cic. || N'en pren- 
dre qu'à son aise Cr ne faire que ce 
ui plait, sans se fatiguer), Operæ ou 
Labori parcère, 0, is, peperci, purci- 
tum et parsum, n. Cic. || Vous en 
arlez bien à votre aise (— c'est très 
acile à dire, mais non à faire), Nikil 
dictu est facilius. Ter. || 3° Etat de 
fortune suffisant : Etre à son aise, Rem 
habéëre. Cic. Facile agëre. Ter. bene 
vivère. Cic. Etre furt à son —, Abun- 
dure, 0, as, avi, altum, n. Cic. Qui est 
à son —, Voy. aisé. N'ètre pas à 
son —, Duriter vitam agère. Ter. 
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Etre fort mal à son —, In re fami- 
liari valde laborare, o, as, avi, afum, 


a. Cic. Voy. FonToNE, GÈNE. 


aise, adj. Joyeux, content. Lrlus, 
bien aise 
de cela, Mac re Letus sum. Cic. ac 
re gaudeo (es, guuisus sum, gaudére, 
n.). Cic. Uac re Lætor (aris, alus sum, 
ari, dépn.). Cic. Hac re delector, pass. 
Cic. Hæc res me deleclat (deleciare, 


a, um. (ic. =: Je suis 


avit, alum). Cic. fac res mihi vo- 
luptati est. Cic. |} Je suis bien aise 
de (el l'infn.), que (: le subj.), 
de voir que (el l'ind.), Lrtus sum 
(prop. inf.). Ter. Gaudeo (prop. inf.; 
uod el l'ind.). Cic. Lrtor (prop. inf.). 
ic. Hoce ou In hoc Letor (quod et 
l'iod.). Cic. Ale juval (juvit, jufum, 
juvare ; prop. infn.}. Cic. (quod el 
“lad.). PL-j. Mihi gratum est (quod 
et l'ind.). Cic. (prop. inf.). Pl.-j. 
Afihi dibet (buit ou bitum est, bère; 
prop. inf.). Cic. Id miki pergraltum 
perque jucimdum est quod (inilic.). 
Cic. Je serais bien — de savoir ce 
que Lu fais, Quid agas scire valde 
aveo (es, êre, S. parf. ni sup., n.). 
Cic. Si tu parles de l'amitié, j'en 
serai bien —,lu me rendras fort —, 
Pergratum min feceris, si de ami- 
citiä disputaris, Cic. Rendre qqn bien 
—, Faire qqn —, Magnä Letitiä ali- 
em affsére, io, is, feci, fecium. Cic. 
Oÿ. CHAnuË, CONTENT, J0YEUX. 
AISE, É6, ad). 4° En parl.des cb. Fa- 
cile. Facitis,m. f.,e,n. Cic.: Rien n'est 
lus aisé à dire, Nüihil dictu est faci- 
tus. Ter. Aliment — à digérer, Cibus 
facilis ad concoquendum. Cic. Il leur 
était — d'empécher, His prohibère 
facile ral, Ces. Voy. Facile. {2e Com- 
mode. Facilis, m.f., e, n. Cic. : Roule 
aisée, Erpedita via. Cic. Facile ter. 
Czs. Commodum iter. Liv. Voy. FACILE, 
cowmone. || 3° Large. Larus, a, um. 
Hor. : Soulier aisé, Larus calceus. 
Hor. |] 6° Fig. Reläché. Solutus, a, um. 
Cic. issior, tus. Suel. || 8° Libre, 
dégagè. Expeditus, 4, um. C»s. =: Mou- 
vements aisés, Mobilitas, alis, [. Sail. 
Qui a les mouvements —, Mobilis et 
expeditus, Curt. L'amitié doit avoir 
uu air plus aisé, des maaières plus 
aisées, Amicitia debei esse liberior 
(de Liber, era, erum). Cic. |] Taille 
aisée, Commods statura. Plaut. || 6° En 
parl. du style et des mauières. Qui 
n'a rien de géné, coulanl, gracieux. 
Erpeditus, a, um. Cic. : Style aisé, 
Expedita oralio. Cic. Oratio perfacile 
currens (gén. entis). Cie. Vers élégia- 
ques qui sont aisés, Elegi enodes (de 
enodis, m. f., e, n.). Pl.-j. || Manières 
aisées, Lepos, oris, m. Cie. Venustas, 
atis, [. Cie. Voy. aisance 20, || 70 En 
garl. des pers. Aimable: Aisé à vivre 
acilis ou Comis, m, f.,e,n. Cic. I 
80 Qui a un otat de fortuno auffisant. 
Copiosus, a, um. Cic. = Elre aisé, Voy. 
AISANCS. f SubsL m. pl. Les aisés, 
Divites, um, m. pl. Cic. 
AISEMENT, a dv. Facilement Facile. 
Cic. Erpedite. Cic. VOy. FACILEMENT. 


AISNE, rivière de France. Arcna, 


æ, m. Cas. 


AJOUR 


AISSELLE, 8. f. Cavité placée au- 
dessous du bras à l'endroit où il se 
joint à l'epaule. Arilla, æ, f. Cic. Ala, 
Î Hor. Plin. : Arme qu'on porte Suns 
l'aisselle (poignard), Subalare lelum. 
“ep. 
C'X, #. de France (Bouches-du- 
Rhône). Aque (arum) Sertie (arum), 
f. pl. Plin. [| AIX OU AIX-LES-UALNS 
(Savoie). *Aquæ Gratianz, (. pl. 

AIX-LA-CHAPELLE, Y. de la 
Prusse rhènane. *Aquisgranum, 1, 0. 
“Ague (arum) Grani, [. pl. 
AJACC10, v. de Corse. *Urcinium, 


ti, n. 
"AJAX, nom de deux héros grecs. 
Ajar, acis, m. Virg. Ov. . 
AJOXC, 8. m. Arbuste. Uler, licis, 
m. Plin. 
AJOURNEMENT, s. m. 1° Somma- 
tion de comparäitre en justice à un 


jour designe. Vadimonium, ti, n° Cic. 


: Décrétèr qqn d'ajournement, Signi- 
fier un — à qqn, Vadimonium ab ali- 
quo postulare. Liv. alicui imponére, 
Nep. Salisfaire à un —, Vadimonium 
obire. Cic. Ad vadimontum venire. Cic. 
Ne pas salisfaire à un —, Vadimo- 


nium descrére. Cic. Rédiger an exploit 


d'—, Vodimonium concip#re. Cic. || 
2e Renvoi d'une affaire à un autre jour. 
Dilalie, onis, f. Cic. Prolatio, F. Cie.= 
Ajournement des comices, d'une 
cause, Dilatio comiliorum. Lie. Pro- 
latio judicit. Cie. — au lendemain, 
Procrastinatio, f. Cie. — au lroisième 


jour, Comperendinatus, &s, m. Cic. 


Comperendinalio, enis, [. Sen. — à 
élé donné au (troisième jour), Pro- 
ducta dies est in [lerium diem). Cic. 
Ils veulent un plus long —, Diem 
laxius proferre volunt. Cic. Voy. ne- 


sise. || 3° Délai, retard. Dilatio, onis, 


f. Cic. Mora, æ, f. Cic. Sustentatio, 
onis, f. Cic. : Ne vouloir d'aucun 
ajournemwent, Nullam dilationem pati. 
Liv. Presser qqn d'accorder un —, 
De proferendo die ab aliguo conten- 
dère. Cic. Par des ajournements, Pro- 
latando et sustentando. Cic. Par l'ajour- 
nement de ses entreprises sédilieuses, 
Prolatandis sedifionibus. Satl. Par 
une suite d'ajournements, Diern de 
die proferendo. Just. 

AJOUNNER, v. act. 19 Sommer de 
comparaitre en justice. (Alicui) diem 
dicére, o, is, diri, dictum. Cic. (Ali- 

uen) in jus vocare, 0, as, avi, afum. 
Eic. Voy. AsstoNFn. || 2° Renvoyer, 
remellre une chose à un autre jour. 
Diferre, fero, fers, distuli, dilatum, 
acl. Cic. Conferre, fero, fers, contuli, 
collatum, acl. Cic. Transferre, fero, 
fers, transtuli, translatum, acl. Cic. 
Prolatare, o, @s, avi, atum, act. Cic. 
: Ajourner Îe terme (= remettre la 
cause}, Vadimonium differre. Cic. 
L'affaire fut ajournée, Res dilata est. 
Cic. Ajourner le jugement de qqn 
Gusqu'à plus ample information) À li- 
quem ampliare, 0, as, avi, atum. Cic. 
— le pronvacé du jugement de qqn 
au troisième jour, Aliquem compe- 
rendinare, 0, as, avi, atum. Cie. — 
qq. cb. au lendemain, Rem procras 
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tinare, 0, as, avi, afum. Cic. in eras 
{inum ou in posferum diem differre. 
Cie. — qq. ch. à un autre temps, 
jusqu'à tou arrivée, Differre aliquid 
in aliud lempus. Cic. in adventum 
tutun. Cic. — qq. ch. jusqu'à l’arrivée 
de Néron, Rem Sustentare (0, @s, avi, 
atum), dum Nero veniat. Cic. — qq. 
cb. à l'aunée suivante, Rem in pro- 
zimum aunum francferre, Cæl. ap. 
Cic. — toul au mois de mars, Omnia 
in mensem Alartium conferre. Cic. — 
le paiement d'une dette, Solulionem 
nominis susfinère, 60, es, Linui, ten- 
tum. Cie. Ne pas — le combat, Nul- 
lam dimicandi moram facëre, io, is, 
feci, factum. Liv. |} En parl. d'un 
présage funesle. Faire ajourner l'en- 
treprise (commentée), Tempus diri- 
mêre, 0, îs, emi, empêum. Cic. Diem 
proferre. Cic. Diem diffindÿre, 0, is, 
fidi, fssum. Liv. || Qqf. absol. Ajour- 
ner, Rem differre. Cic. — sans cesse, 
Diem de die differre. Liv. extrahëre, 
0, is, trari, tractum. Sen. Diem ex 
die ducëre, 0, is, duri, ductum. Cæs. 
| 3° Remettre une personne à un 
autre jour. (Aliguem) in aliud tempus 
differre, fero, fers, distuli, dilutum. 
Cic. = Ajourner qqn au mois de. 
Aliquem in mensem.. rejicëre, 10, is, 
jeci, jectum. Cic. — ses créanciers, 
Maram creditoribus facËre, 10, is, feci, 
factum. Cic. Il comprit qu'on l'ajour- 
nait trop longlemps, Intellerit se 
diutius duci (passif de ducëre, 0, is, 
duri, ductum). Cæs, 

AJOUTER, v. act. Joindre une chose 
à une autre. (Rem alicui rei ou ad 
rem ou in rem) uddëre, 0, is, addidi, 
additum. Cic. (Mem alicui rei ou 
ad rem) adjicre, jo, is, jeci, jec- 
tum, Cic. (Rem alicui rei où ad rem) 
adjungëre, 0, is, junri, junclum. Cic. 
: Ajouter une aile à des bäliments, 
Accessionem ædibus adjungëre. Cic. 
— un bâliment nouveau à l'ancien, 
Recens zdificium veteri adsiruëre, 0, 
is, struzi, structum. Col. — des let- 
tres au œème paquet, Epistolas in 
eumdem fasciculum addëre. Cic. For- 
mer un monceau en ajoutant on seul 
grain, Acervum efficre uno addito 
grano. Cic. Ajouter de nouvelles 
lerres, la Cilicie à l'empire rounain, 
Adjungère agros populo Romano. Cic. 
Ciliciam ad imperium populi Ro- 
mani. Cic. — de nouveaux lerritoires 
à l'Etal, Rempublicam agris (à l'abl.) 
augére, 60, es, auri, auclum. Cic. 
Il ajoute (par écril) heauconp de 
compliments pour Loi, Salutem tibi 
plurimam adscribit (adscribëre, 0, 
scripsi, scriplum). Cic. Ajouter 
ch. à des bruits, Rumoribus al*- 
quid addëre. Czs. aliquid afingé.e, 
0, à, finri, fictum. Czs. Voici les 
paroles des aruspices: je n'ajonte 
rien de mon propre fonds, du mien, 
faruspicum verba sunt hæc : nihil addo 
de meo. Cic. Ajouter la gloire du génie 
au mérite militaire, Ad bellicam lau- 
dem ingenit gloriam adjicfre, Cic. Le 
lemps ajoule qq. ch. au souverain 
bien, Dies summo bono incrementum 
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affert (afferre, fero, fers, altuli, alla- 
tum). Cic. [Cetle victoire] u'a ajouté 
que peu de chose à sa gloire, Vir 
quidquam glortæe ejus adstruri. Vell. 
Ajouler 4 un crime un autre crime, 
— crime sur crime, Scelus alio sce- 
lere cumulare, 0, as, avi, atum. Cic. 
— à ces crimes d'autres forfaits, Hzc 
aliis nefariis (à l'abl.) cumulare atque 
adaugére. Cic. À ces livres, il faut 
ea — six sur la république (= join- 
dre dans le compte), {lis libris an- 
numerandi sun! sex de republicä. Cic. 
On ne gout rien — à la vertu par- 
faite, Ad virtutis summam nihil po- 
test accedëre (o, is, cessi, cessum, n.). 
Cic. Quoi que tu puisses — à ta for- 
tune et à ta considération, Quan- 
tæcunque {ibi accessiones fient el for- 
tunæ et dignitalis. Cic. || Ajouter foi 
à qq. ch., Alicui rei fidem adjungëre. 
Cic. Voy. rol. 
A100TER 4, V. neat. 40 Augmenter. 
Qheur rei ou Ad rem) aliquid ad- 
re, 0, is, didi, ditum. Cic. (Rem) 
augère, eo, es, auti, aucium. Cic. = 1l a 
beaucoup ajoulé à ses vertus, Mful- 
tum virlutibus suis addidit. PL-j. Us 
ajoutent encore aux titres de gloire 
ue leur oct transmis leurs ancêtres, 
d eas laudes, quas a majoribus acce- 
perunt, addunt aliquam suam. Cic. 
Cette action ajouta eucore à l'autorité 
du général, £a res aliquantum auc- 
torifatis duci adjecil (Eee to, 
is, jectum). Liv. (Cela) a beaucoup 
ajouté à notre ancienne amitié, Ad 
veleres necessiludines magnam acces- 
sionem altulit (afferre, fero, fers, 
allatum). Cic. Ajouter à la douleur 
de qqn, Dolorem alicujus augëre. Cic. 
Cérémonies] qui ajoutent au deuil 
utbus luctus augetur. Cic. Ajouter 4 
la haine (= y mettre le comble), In- 
vidiam cumulare, 0, as, aui, alum. 
Liv. Celte chose avait ajouté à sa re- 
utation et à sa puissance, Quä er re 
Fima el opibus creverat (de crescëre, 
0, is, cretum, n.). Sall 1l ajoute en- 
core à la faluité de cet homme, Ho- 
minem magis elinm infatual, Cic. Sa 
calvitie ajnutait encore à 8a laideur, 
Culvitio quoque deformis erul. Suet. 
{ Ajouter à la lettre et y mettre du 
sien (= intraduire dans un recil des 
circonstances que l'on invente), À li- 
quid addïre ef afferre de suo. Cic. Sli 
ajoutent à fa lettre, Ils — an conte, 
pour renûre plus agreables les nou- 
velles qu'ils apportent, À liquid affin- 
gunt (affingêre, v, finzi. fictum), quo 
faciant id, quod munliant, Lælius. 
Cic. Ajouter au mérite de qqu (en 
parl. d'un avorat), Falsam laudem 
elicui affiugère. Cic. ! 2° Dire en sus, 
écrire en sus. Subjicère, io, 15, jeci, 
Jectum, n. Cic. Adjrcëre, n. Quint. 
AildFre. o, is, didi, ditum, D. Cic. 
Subiexère, 0,18, lezui, lerlum, D. 
Quint. Serofa ajoute Subjicit Scrofa. 
Varr. Ajouter aussitôt, sans attendre 
la répouse, Non exspectare responsum 
et siatim swbjicére. Quint. [| Ajou- 
ter que, Subjicëre (prop. iuf.). Cic. 
Addire (prop. inf.). Cic. Adjungère, 
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0, is, junri, junctum (prop. inf.). Cic. 
Adjicëre (prop. inf.). Liv. I] ajoute à 
ce récit que…, Subtezit huic fabule 
(prop. inf.). Liv. Ajouter par écrit 
que, Adscribre, o, is, scripsi, scrip- 
fum (prop. inf.). Gcll. || Ajoute, Ajou- 
tez, Ajoutons à cela que (= en outre, 
de plus), Accedit eo quod (indic.). 
Cic. Accedit huc quod Éndic.). Sall. 
Accedit quod (iudic.). Cic. Accedit eo 
ut (subj.). Cic. Accedit ut (subj.). 
fic. Ajoute que j'aime son père, 
Adde quod patrem amo. Cic. — qu'il 
peut apprendre, Adde quod discère po- 
lest. Quint. — maintesant qu'il n'est 
pas d'être si faible, Adjice nunc quod 
nihil tam imbecille natum est. Sen. 
— que le salut des alliés court les 
plus grands dangers, Quid (s.-e. 
dicam) quod salus sociorum in sum- 
mum periculum vocatur ? Cic. 

S'asooTen, v. réfl. {4° Ajouter soi- 
même. (Ad rem ou Alicui rei) se ad- 
jungèëre (0, is, junri, junctum), Cic. 
|| 2° Etro ajouté. (Ad rem où Alicui 
rei) accedËre, 0, is, cessi, Cessum, 0. 
Cic. Addi, or, ëris, ditus sum, pass. 
Cic. Adjict, ior, &ris, jectus sum, pass. 
Cic. ; el tous les passifs des v. act. 
précéd. (voy. AsouTEn, act.) = A cela 
vint s'ajouter un autre outrage, Ad- 
dita est alia insuper ignominta. Liv. 
À la vieillesse d'Appius s'ajoutait la 
cécilé, Ad Appiti senectulem accedebat 
ut cœæcus essel. Cic. 

AJUSTEMENT, s. 1m. 1° Action de 
rendre une chose conforme au modèle, 
à la mosure, au poids legal, etc. Apta 
(æ) compositio (onis), f. Cic. = Faire 
l'ajustement d'une balance, d'une 
pièce de monnaie, Voy. a30STER 10. || 
20 Arrangement, disposition. Dispositio, 
onis, f. Cic. Ordinatio, f. vtr. 30 Fig. 
Acoommodement, conciliation. Composi- 
fio, onis, f. Cic. : Amener un ajusle- 
ment, Pacem conciliare, 0, as, avi, 
atum. Cæs. VOy. ACCOMMONDEMENT 2°, 

&o Parure. Ürnalus, üs, m. Cic.: 

es ajustements qui servent aux jours 
de fêle, Dierum sollennium omalus. 
Col. [Choses) qui servent à l'ajuste- 
ment, Quæ ad erornalionem pertinent. 
Cic. Voy. PAnune. 

AJUSTER, v. act. 19 Rendre juste, 
conforme au modéle, à la mesuro, au 
poids legal, etc. Concinnare, 0, as, avi, 
atum, acl. Fest. Aple componëre, 0, 
ïs, posui, positum, acl. Fest. = Ajusler 
une ch. sur une autre, Rem ad rem 
accommodare, 0, as, avi, atum. Cic. 
— une balance, Æquam lancem [ - 
cére, io, is, feci, factum. D'apr. Plin. 
va, 7, 5). — les pièces de monnaie, 

ummos ad certum pondus redigëère, 
o, is. egi, actum. D'apr. Cæs. (B. G. 
v, 12, 4). || T. de mus. Ajuster une 
fitte, Tibiam ifa concinnare, ul mo- 
dulute canat. D'apr. Cie. (N. D. n, 8, 
22). Flûte bien ajustée, AModulate ea- 
nens libia. Cic. Resler ajusté (eu 
parl. d'un instrument à cordes), Con- 
centum servare. Cic. Voy. 20. || 2 A- 
dapter 4, accommodor à. (Ad rem ou 
Alicui rei) accommodare, 0, as, avi, 
atum, act, Cic. aplare, act. Cic.s 
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Chaussures bien ajustées, Calcei ad 
een apti ou ad pedem habiles. Cic. 
Î Fig. Ajuster les fables au sujet 
que nous traitons, Ad ea dici- 
mus fabulas accommodare. Cie. — ler 
mots entre eux, {nier se verba com- 
mittfre, 0, is, misi, missum. Quint. 
J'ajustérai mes vues aux vôtres, 
Meum consilium accommodabo ad 
tuum. Cic. Tout est bien ajusté en- 
semble, Omnia sunt inier se apla et 
convenientia. Cic. Ajuster ses flûtes 
(= se metre d'accord avec soi- 
mème), Sibi ou Secum consentire (io, 
is, sensi, sensum, n.). Cic. Sibi con. 
stare (o, as, stili, sfatum, n.). Cic. 
(= se metlre d'accord ensemble) Con. 
sentire, n. Cic. Voy. ACCOuMOnER 6e. 
11 8° Concilier : Ajuster des personnes 
ensemble, (en gèn.) flomines inter se 
conciliare, 0, as, avi, alum. Cic. (s'il 
s'agit d'amis brouillés) Jomines in 
pristinam concordiam reducêre, 0, is, 
duri, ductum. Balb. ap. Cic. Voy. ac- 
cowionen 1°. — les différends, Con- 
trouersias componère, 0, is. posui, po- 
situn. Cæs. Voy. accouuoDEn 8e. || 
6 Mettre en elat de bien faire son 
effot. Concinnare ou Commodare, 0, 
as, avi, atum, act. Calo = Ajuster un 
pressoir, Trapctum concinnare ou com. 
modare. Cato.— son coup, Voy. 8o. 
I Fig. Ajuster loutes choses pour 
qq. ch., Ad rem cuncla parare, 0, 
as, avi, atum. Sail. || 5° Disposer, 
arrangor. Disponère, 0, is, posui, po- 
silum, act. GCic. =: Ajusler une mai- 
son, Domum exornare, 0, as, avi, 
atum. Cic. — ses cheveux, Capillum 
componère. Cic. || 6° Orner, parer. 
Erornare, 0, as, avi, alum, act. Cic. 
Plaut. : Pendant qu'on les ajuste (les 
femmes), Dum comrmtur (pass. de 
comère, 0, compsi, comptum). Ter. 
{Femme] bien ajustée, Concinne or- 
nata. Plaut. || 7° lron. Maltraiter = A- 
juster qqn comme il faut, Aliquem 
male habëre, to, es, bui, bilum, act. 
Cæs. Voy. Accouyonen B°. || 8° Viser 
2: Ajuster son coup, et simpl. Ajusler 
(neut.}, Manum el oculos collineare, 
0, as, s. parf., atum. Julian. ap. Gell. 
g9. but (— diriger vers ce but un 
javelot, une Uèche), Hastam ou Sa- 
gitiam aliguo (ou in aliquem locum) 
collineare. Cie. Ils atleignaient l’en- 
droil du visage qu'ils avaient ajusté, 
Vulnerabant quem locum oris desti- 
narant (de desfinare, 0, as, avi, atum). 
Liv. Ajnster qqn (= chercher à l'at- 
leindre avec an trait), Aliquem spi- 
culo pelëre, 0, is, jui et it, ilum. 
Liv. — qqn au visage (= diriger un 
javelot vers...), In os alicujus hastam 

dirigëre, 0, 1s,reri, rectum. Curl. 
S'asusTEen, V. réfl. et récipr. 1° En 
pari. des cb. Etre adapte 4, convenir à; 
se convenir. (Ad rem ou Alicut rei} ac- 
commodari, O7, aris, alus sum, pass. 
Cic. avtari, pass. Quint. convenire, io, 
is, veni, ventum, n. Cic. 3 [L'épée] 
s'ajustait au fourreau, In vaginam 
conveniebat. Plaut. S'ajuster au pied, 
Convenire aple ad pedem. Cic. Exorde 
qui pent s'— à plusieurs eauses, 
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Erordium quod potest in plures causas | trop raffiné. Arcessilus, a, wn. Cic. 
accommodari. Cic. Qu'un seal genre | Elaboratus. Cic. Quint. Let nent. 
de style ne peul s'— à toutes sorles ALAMDIQUER, v. act. et ne 


de causes, Unum genus oralionis non | 4e Act. Faliguer à des chosos subliles 


omni cause congruëre (0, is, grui, |: Alambiquer la cervelle, — l'esprit 
$. sup., 0.). Cic. Les caractères s'a- [sur d'apres malières, Asperiorum 
juslent ensemble, Mores conreniunt. | (ractafu rerum 1NgEnIUm aticrëre, 0, 
Ter. Toules choses qui s'— bien en- lis, trivi, trilum. Quint. I 20 Neul. 
semble, Omnin inter se apta et con- | Subtiliser : Alambiquer Sur qq. ch., 
venientia. Cie. || 2° En parl. des pers. | Aliguid argulits persequi, Or, Eris, 
Se mcttre d'accord, se concerter. Con- | secutus sum, dép. Cic. Aliquid minu- 
sentire, 10, is, sensi, seusum, n. Cie. | lius ac scrupulosius scrulari, Or, arts, 
{avec qqu, cum aliquo). Crs. [|atus sum, dép. Quint. | 89 Recourir 
3 S'arranger à l'amiable. Transigère, |aux delours, aux ambages. Ambuges 
0, is, egi, actum, n. Cic. = S'ajusler erquirère, 0, is, quisivi, quisi{um. 
avec qqn, ensemble, Transigère cum | Liv. : Sans a ambiquer (= pour aller 
aliquo. Cic. inter se. Ter. || 4° Se con- | droit au but), Missis ambagibus. Hor. 
former à. (Ad rem) se accommodare| S'aLauniquen, v. réfl. Se fatiguer 
(o, as, avi, atum). Cic. = S'ajusler l'esprit. (In re) se conlerëre (0, 1s, 
anx temps, aux circonslances, Tem- | {rivi, {rilum). Cic. (In re) conteri, or, 
pori parère, eo, es, rui, riluMm, D. Cic. | terëris, tritus sum, pass. Cic. 
servire, 10, à, ivi et ï, ifum, D.| ALAN, Île de la mer Baltique. 
Cic. Le geste s'ajnste aux mouve- | *Alandia, z, f. 

menls de l'âme, Cestus animo paret. | ALANGUIR, v. act. Rendre lan- 
Quint. | 5° Se préparer & (Ad rem, | guissant. Languefacêre, io, is, feci, 
Ad rem faciemdam) se parare (0, as, | factum, acl. Cic. = Alanguir les âmes, 
avi, atum). Cic. Voy. Se PRéPangR. | Animis languorem afferre, fcro, fers, 
BR 6° So parer. Se eromnare (0, as, |attuli, allatum. Cic. Alangui, Lan- 
ati, atum). Plaut. Se comëre (o, is, | guidior factus. Cic. Etre alangui, 
compsi, comptum). Plaut. : Pendant | Languëre, eo, es, gui, 8. sup, n. Cic. 
qu'elles s'ajusteut, Dum comuntur. | SaLanGon, v. réf. Dovenir lan- 
Ter. guissant. Languescère, 0, is, gui, s. 

A3USTOIR, s. m. Sorts de balance. | sup., n. Cic. 

Voy. TRÉDUCUET. ALANGUISSEMENT, 5. 

AJUTAGE et AJUTOIMR, 8. M. | LANGOECR. 

Tuyau court adapté à l'orifice d'une | ALARIC, nom d'homme. Alaricus, 
fontaino. Silanus, à, m. Lucr. Cels. |i, m. Claud. 

ALADAMA, 1° Etat de l'Amérique | ALARALANT, part. prés. d'ALAn- 
du Nord. ‘Alabama, æ, f. || 20 Fleuve | usn, Voy. ce v. || ALANMANT, ANTE, 
de l'Etat de ce nom. *Alabama, æ, m.| adj. Qui cause de l’effroi, de l'in- 

ALADANDE, Y. de Carie. Ala- | quietude. Terribilis, m. f., e, n. Cic. 
banda, æ, (. Plin. = (Qui est) d'Ala- | l'ertimescendus, a, um. Cic. : Dans une 
bande (en parl. des pers.), Alaban- | silualion alarmante (eu parl. d'un 
densis, gén. is. Cic. Les habilants d'—, | peuple}, In re trepidä. Liv. Etre 
Alabandenses, ium et Alabandi, orum, ans an élat alarmant (en pari. d'un 
m. pl. Cic. Alabandeni, m. pl. Liv. | malade), Graviter se habëre. Cic. 
[Qui est) d'— (en parl. des ch.), Ala- | V'oy. BPFRAYANT, INQUIÉTANT. 

andieus, a, um. Plin. ALARME, S. f. 10 Cri « Aux armesi” 

ALADASTRITE, S. m. Espèce de | ou Signal pour faire courir aux armes. 

ierre calcaire. Alabastrites, æ, m. | (Cri) Voces (um, f. pl.) « ad arma ». 

lin. Lie. Clamor, oris, m. Cic. (Signal) 

ALAINS (Les), pouple scythe. A-| Signrficano, onis, f. Cæs. : On enten- 
lani, orum, m. pl. Plin. dail duaner l'alarme, Voces « ad ur- 

ALAIN, nom d'homme. *Alanus, i, | ma=eraudiebantur. Liv. L'— est don- 
n. née par les gardiens du temple, llamor 

ALAIS, v. de Francs (Gard). *Alesia, | (et mienx Clrmor «ad armes) u fani 
a, f. cl °Alesium, ti, 0. cusiodibus tolltur. Cie. Tout reien- 

ALAMDIC, 5. m. Appareil à dis- | tissait de eris d'—, Omnia clumoribus 
tillor. *Alembicus, , m. : Mettre à | strepebant. Liv. Pousser des cris d'— 
l'alambic, Passer à l'—, par l'—, | Ad arina vocare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Voy. isnuen. || Fig. Passer une | Ou jeta rapidement des cris d'—, on 
eb. par l'alambic (= l'examiner avec | L'— fut raprdement dunuée, Celeriter 
on très grand soin), Aliquid penitus | ad arma conclamatum est (impers. 
perspic®re, io, is, speri, spectum. | passif de conclamare, o, as, avi, 
Crc. Aliquid erculŸre, io, is, cussi, | n.). Liv. Sonner l'— Bellicum ca- 
cussum. Cic. Quint. 1 n'est pas he. 0, 18, cecini, cantum. Cie. Liv 
de sujet qu'ils ne mettent à Ÿ— | Aussitôt qu'il anrait entendu donner 
(e sur lequel ils ue subtilisent), | }'— (par a tromuette) Ubi prinum 

Vihil est pen suis argutiis non perse- | bellicum cant audiisser. Lin. L'— 
quantur (persequi, 67, Eris, seculus |ayant été donnée en allumant des 
sum, dép.). Cic. [l3 mettent tout à fleur, [gnibussignificatione factä.l'æs 
J'—, Minutius ac scrupulosius omnia [2 Emolion causes par l'approche de 
scrulantur (scrutari, or, alus sum, (l'ennemi; frayeursubite. Tumultus, &s 
dép.). Guint. Tiré à l'—, Voy. le suiv. [ Cic. Trepidatio, onis, f. Cic. Ter- 
ALAMBIQUÉ, £a, adj. Trop subUI, Lror, oris, m. Cie. Pavor, m. Hirt. 
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Liv. Metus, &s, m. Cic. Timor, oris, 
m. Cic. =: Dans nne alarme, In tu- 
multu. Cic. Les hommes, même au 
milieu des alarmes, Îlomines, quan- 
vis in furbidis rebus sint. Cic. À la 
première alarme, Inter primam (re- 
pidationem. Liv. A la moindre —, 
nos arts se taisent, Simul utque in- 
crepuit suspicio lumullüs, ares nos- 
træ conticescunt. Cic. Fausse —, Fal- 
sus timor. Cic. L'— est dans tout le 
camp, Totis castris (à l'abl.) trepida- 
tur (impers. passif de trepidare, 0, 
avi, atum, n.). Cæs. L'— élait dans 
la ville ou La ville élail en —, In op- 
pido ingens terror erat. Sall. Tous pri- 
reut l'—, Terror pavorque omnes oc- 
cupavit. Liv, Rome pril une telle —, 
Romam tantus lerror invasit. Cæs. 
L'— que cause la guerre, Belli terror. 
Cic. Mettre, Répandre, Porter, Jeter 
l'— dans, Donner, Causer, Faire 
prendre l'— à, Mettre en —, Rem- 
hr d'—, Terrorem inferre (in et 
l'are.). Liv. afferre (dat.). Cæs. Tre- 
pidationem injic®re (dal.). Liv. Bfe- 
tumincutëre (dal.).Cic. VOy. CRAINTE, 
EPFAROI, TERREUR ; EFFRAYER. Il 3° Surt. 
au pl. Vive inquietude, chagrin, souci. 
Sollicitudo, dinis,f. Cic. Metus,üs, m. 
Cie. Timor, cris, m. Cic. 2: Esprit en 
proie aux alarmes, Animus anrius af- 
ne sollicitus. Cic. [Celui] qniest dans 
de continuelles —, Cui semper aliquis 
terror impendel. Cic. Vie où tout n'est 
qu'—, Vila in quä omnia semper sunt 
suspecla et sollicita. Cic. Vie pleine 
d'—, Ætas sollicitissima. Sen. Vie 
d'agitalions et d'—, Incerta et trepida 
vita. Tac. Elre dans les —, Etre en 
alarme, Animo anzio ou sollicito esse. 
Cic. Cela inspire de vives alarmes, 
Uoc magno in limore est. Cic. Voilà 
ce qui cause mes —, Hzc cura me 
sollicitat (sollicitare, 0, avi, atum). 
Cic. [L'ennemi] tenait notre armée 
dans les —, Anzium ac sollicitum ha- 
bebat exercitum nostrum. Mirt. Cette 
fausse alarme qui te tourmente, Falsa 
sollicitudo quæ le excruciat. Ter. Dis- 
siper les alarmes de qqn, Curd ef 
melu aliquem elevare. l'ic. 
ALARME, v. act. Donner l'alarme 
à, effrayer, inquièter. Solicilare, 0, 
as, avi, alum, act. Cic. Angére, 0, 
is (parf. et sup. anxi, anclum ou 
anxum, (peu usités), act. Cic. Con- 
lerrére, ee, es, rui, rilum, act. Cic. 
Perterrére, aet. Cie. (Aliquem) solli- 
cilum ou anrium habére, eo, es, bui, 
bitum. Cic.z Alarmé sursa réputation, 
surl'étaldesafaires, Anœins de famd. 
Quint. S'lhcitus de rebus. Cic. — 
par le Sounçon, — de ou par la gloire 
de qqn, Sollcttus suspicione. Cic. An- 
rius gloriâ alieujus. Liv. Je suis — 
de bien des choses, Mulla sunt quæ 
me Sollicitant angunique. Cic. Voy. 
INQUIÊTER, EPFRAYER, INQUIET. 
S'ALARMER, v. réf. Prendre la- 
larmes, s'offrayer, s'inquieter de. Solli- 
cutari,or,aris, alus sum, ass. Cic. Pe- 
vére,eo,es, parf. rare paui, 8. SUP., &. 
Cic. : S'alarmer gour qqn, De aliquo 
sollicitari. Cie. S'— de tout, Ad 


ALBUM ALENT 
omnia pavère. Liv. Je m'alarme beau- ALRUMINE, 8. f. Blanc d'œuf; 
coup de ta santé, Valetudo tua me | substanco de même nature que le blanc 


valde conturbat (conturbare, 0, avi, 
atum, act.). Cic. Nous nous alar- 
mons de la maladie, Morbus nos ter- 
ret (terrère, eo, rui, rilum). Cels. Je 
m'alarme de l'avenir, Sum sollicitus 
quidnam futurum sit. Cic. S'alarmer 
pour la république, De republicä ti- 
mére, 60, es, mut, 8. Sup., D. Cic. 
S'— sans sujel, Umbras timère (— 
craindre des ombres). Cic. S'— de 
notre arrivée, Advenium nos(rum ezx- 
timescère, o, is, limui, s. Sup. Cic. 
Voy. CRAINDRE, S'EFFRATER, S'IN- 
QUIÉTER. 

ALARMISTE, 8. m. f. Celui, Celle 
qui se plait à repandre des bruits alar- 
mants. (Is) qui, (Ea) quæ graves rumo- 
res spargit (spargère, 0, sparsi, spar- 
sum). D'apr. Cic. (Dejot. 1x). Qui ou 
Quæ terrorem jactat (jactare, 0, avi, 
atum). D'apr. Cic. (Sert. xxin). 

ALATERNE, S. m. Sorte d'arbris- 
seau. Alaternus, ti, f. Col. 

ALBAIN, AINE, adj. Qui est d'Albe. 
Albanus, à, um. Liv. || Subst. Les 
Acgains, Albani, orum, @. pl. Liv. 

ALBAN, nom d'un martyr. Albanus, 
i, m. Fort. 

ALBAXAIS (Les). Habitants de l'AI- 
banie. Albani, orum, m. pl. Plin. 
Tac. 

ALDANTIE, 1° Contrée de l'Asie. Al- 
bania, æ, f. Plin. || 2° Province de la 
Turquie d'Europe ‘dont une partie est 
l'Epire ancienne). Epirus, à, [. Cic. 

ALDÂTRE, 8. m. 1° Espèce do 
marbre. Alabastriles, æ&, m. Plin.: 
Vase d'albâlre, Alabaster, tri, m. Cic. 
Alabastrum, i, n. Plin. || 2° Blan- 
cheur eclatante. Mfarmoreus (1) candor 
(oris), m. Lucr. Niveus candor. Ad 
Her.: Nuque, Cou d'albâlre, Marmorea 
cervir. Varg. Lacteum collum. Virg. 
Bras d'—, Niveus lacertus. Virg. 

ALBATROS, 8. m. Sorte d'oiseau. 
*“Diomedea, z, f. 

ALBE, v. du Latium. Alba, z, f. 
Liv. : Albe la Longue, Alba (x) Longa 
(æ). Cic. (Qui est) d'—. Voy. atBaix. 

ALBERGE, 8. f. Sorte de pêche. 
Duracinum (i) persicum (1}, n. Plin. 

ALBERT, nom d'homme. *Albertus, 
i, m. 

ALDI et ALnY, v. de Franco 
(Tarn). Albiga et Albia, æ, f. Noi.- 
imp. Voy. le suiv. 

ALBIGEOIS, O1SE, adj. Qui ost 
d'Albi. Albigensis, m. f., e, n. Greg. 
|| Les ArmiGeois, 8. m. pl. Albigenses, 
tum, m. pl. Not.-imp. || L'Arnioeos, 
s. m. Pays d'Albi. *Albigensis (is) ager 
{gri), m. 

ALDION, ancien nom de la Grande- 
Bretagne. Albion, onis, [. Plin. 

ALBRET, v. de Franco (Landos). 
*Albretum ou “Lebretum, i, n. 

ALRBUGO, s. m.Tache blanche qui se 
formo à l'œil. Albugo, ginis, f. Plin. 
s S'il y a un albugo, Si album in 
oculo est. Col. 

ALDUM. s. m. Sorte de petit ca- 
hier, Libellus, 1, m. Cic. Tabulz, 
erum, f. pl. Cic. 


menton, À, n. Veg. 


buquercum, À, D. 
ALDY, Vay. ALBI. 


caicus (i) versus (üs), m. Divm. 


cali, indécl. n. et *Alcalina, x, f. 
m. For. Quint. 


Alcea, æ,f. Plin. 
ALCHINIE, S. 


mislica, æ, f. 
cibtades, is, m. Cic. 


damas, anis, m. Cic. 


ALCIDE, Surnom d'Hercule. 
cides, æ, m. Virg. 


na, æ, {. Prop. Alcmene, es. f. Ov. 


tique pour placer un lit. Zutheca, à, 
[. Pl.-]. : Petite alcôve, Zothecula, æ, 
f. PL-j. 

ALCYON, 5. m. Oiseau de mer. 

cyon, onts (acc. pl. a). f. Plin. 
ALCYONIEN, adj. (empl. seul. an 
masc.). Relatif à l'alcyon : Jours al- 
cyuniens (pendant lesquels l'alcyon 
fail son aid), Alcedonia, orum, n. pl. 
pleut. Frontin, Alcyonei dies, m. pl. 
Col. 
ALÉATOIRE, adj. Dont les effots 
dependent d'un évenement incertain : 
Faire un marché alealuire, Aleam 
emËre. Dig. Il y à qq. ch. d' — 
dans.…, Alea qurdam inest (dat.). 
Cic. VOy. cHANCEUX. 

ALECTON, une des Furies. Alecto 
ou Allecto, us, [. Virg. 
ALÉMANIE, pays des Alèmans. 
Alemannia ou Alamannia, æ, f. 
Claud. 

ALEMANS (Les), peuple de Ger- 
manio. Alemanni où Alamanni, orum, 
m. pl. A.-Vict. = Des Alemans, Qui 
cit relatif aux —, Alemannicus ou 
Alamannicus, @«, um. Amm. 
ALENÇON, +. de France (Orne). 
“Alenconium, ii, D. 

ALÈNE, 3. f. Poinçon pour percer 
et coudre le cuir. Subula, z, (Col. 

ALENTOUR, adv. Aux onvirons. 
Circa. Liv. Circum. Cæs. : Alentour 
élait un gazon, Gramen erat circa. 
Ov. Les montagnes d’ —, Montes qui 
cirea sunt, Liv. Les onvrages d' —, 
Opera quæ cireum sunt. Cæs. Les 
villes d'—, Circumjecta oppida. Tac. 
Beaucoup de cités d'—, Muliæ circa 
civeiates. Liv. Visiter tous les pays 
d'—, Aegiones circumcirca 


d'œuf. Albumen, minis, n. Plin. Albu- 
ALBUQUERQUE, r. d'Espagne.*Al- 
ALCAÏQUE, adj. Se dit d'une sorte 
de vers grec et latin : Un vers alcaiï- 
que, et subit. m. Un alcaïque, Al- 
ALCALI, s. m. Nom donné à la 
soude et 4 toute substance qui a des 
proprictes chimiques analogues. °Al- 
1. ALCEE, poète grec. Alcæus, 1, 
2. ALCÉE, 8. f. Genre de plante. 
f. La chimie du 
moyen âge. *Alchemia on *Alchimia, >, 
f. ou *Alchemistice, es, f,. ou *Alche- 
ALCIBIANE, général athônien. A l- 
ALCIDANMLAS, rheteur grec. Alci- 
Al- 
ALCMÈNE, mère d'Hercule. Alcme- 


ALCÔVE, s. f. Enfoncement pra- 


Alcedo, dinis, f. Varr. Alcyon ou Ilal- 


TOspi- 
cére. Sulp. ap. Cic. Envoyer des am- 
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bassadeurs aux peuples d' —, Lega- 
ps circum vicinas gentes miliére. 

iv. 

ALENTOUR DE et A L'ENTOUR DE, 
prép. Voy. aurTour ps. 

ALENTOUNS, 8. m. pl. 4° Lieux cir- 
convoisins. Vicinitas, atis, f. Cic. 
Adjacenlia (loca), gen. adjacentium 
(locorum), n. pl. Tac. : Un municipe 
el ses alentours, Municipium ei ejus 
vicintias. Cic. Les — de l'Europe, 
(Loca) jwæ circumjacent Europz (au 
dat). Liv. L'Apulie el les —, Apulia 
circumque loca. Sall, Tous les — sont 
aux ensemis, Circa (adv.) omnia hos- 
Hium sunt. Liv. Les villes qui sont aux 
— de Capoue, Urbes circa Capuam. 
Cic. Les lemples qui sont aux — du 
forum, Templa que circum forum sunt. 
Cic. Les édifices placés aux — des rem- 
parts, Ædificia muris circumjecta. Liv. 
Tout manque aux —, Circa ladv. om- 
nia deficiunt. Liv. Je séjouraerai anx 
—, Cireum hkæc loca rommorabor. Cic. 
Oa ne trouvait d'eau nulle part anx 
—, Aqua circumcirca nusquam repe- 
riebatur. Cæs. Blé apporté de tous 
les —, Frumentum undique circa con- 
vectum. Liv. || 2 En parl. des pers. 
Ceux avec lesquels on vit familièrement, 
entourage = Les alentours de qqn (11) 
qui circum aliquem sunt. Ter. ic. Ses 
—, Omnes circa eum. Suet. (Ii) quos 
circa sc habet. Cic. Ejus familiares, 
(um), m. pl. Cic. 

ALEP, v. de Syrie. *Alepurm, à, n. 
Berwa, æ, f. Cic. 

ALERTE, inter). Debout! garde 
à vous! (En part: à une seule pers.) 
Age. Plaut. Agedum. Liv. "Fa parl. 
plus.) Agite. Plaut. Agitedum. Liv. 

ALERTE, 8. f. Alarme subite. Tu- 
mullus, üs, et mieux Repentinus 
(1) tumultus (üs), m. Czs. Subuta (æ) 
trepidatio (onis), f. Cæs. = Donaer 
une vive alerte à qqn, Magnam tre- 
pidationem alicui injicëre. Liv. Saisi 
d'épouvante dans une —, Perterriius 
repentino fumultu. Cæs. Dans | — 
du premier moment, Inter primam 
trepiautioneme Liv. Voyÿ. ALARME. 

LEUTE, adj. 4° Vigilant. Acer, 
cris, cre. Cic. = Se tenir alerle, Vi- 
gilare, 0, as, avt, atum, n. Cic. Le 
sage esl toujours —, Sapiens semper 
animo excubat (excubare, 0, bui, bi- 
fum, n.). Cic. Oreille —, Auris ar- 
recta. Virg. || 2° Prompt, agile. Ala- 
cer, cris, cre. Cic. Erpedilus, à, um. 
Cic. Strenuus. Cic. Velor, gén. ocis. 
Cie. = Alerte à faire le mal, Alacer 
ad maleficia. Cic. — à entrepreadre 
des guerres, Alacer ou Promplus 
(a, um) ad bella suscipienda. Crs. 
Neuf journées de marche pour un 
bomine —, Novem dierum iler erpe- 
dito. Ces. Sinon brave, du moins —, 
Si minus fortis. altamen strenuus. 
Cic. Pou —, Tardus, a, um. Cic. 
Motns — à faire injure, Ad injuriam 
tardior. Cic. Fort peu —, Turdissi- 
mus. Plaut. || 3° Gai, vif. Alacer, cris, 
cre. Cic. 

ALEVIN, 8. m. Menus poissons, 
fretin. Pisciculi, orum, m. pl. Cic. et 


ALIGN 


Lucetia, æ, f. Mel. 
adj. Qui peut être 
aripolest. 
Transport 
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mieux Pisciculi parvi. Cic. Piscieuli | fum, 1, n. Plin. 
minuli. Ter. ALTÉNAULE, hi 
ALEVINEN, v. att, Empoissonner aliono”.Qui(guz.quod)aba en 
{un etang) aveo de l'alevin. Pisciculis ’ amet. / 8, 1. 
arvis frequentare, 0, as, avi, alum, | d'une . nano Où 
Fe Do Col. (vu, 16). Voy. eu- | nai, atA f. Cic. : Aliénation L une 
POISSONNER. parlie des biens, Deminutio de Lonis. 
ALEXANDRE, nom d'homme. | L'ic. Après l— des revenus, Vecti- 
Alerander, dri, m. Cic. alibus abalienatis. Cic. Voy. VENTE. 
ALEXANDIUIE, ville d'Egypte, etau- ||} 2° Fig. Aversion, eloignement. ini- 
tres villes. Alerandria, z, Î. Cic. Curt. | mitid. Alienatio, onts, f. Cic. : Alié- 
Plin. : (Qui est) d'Alexandrie, Relatif | naton des esprils, des cœurs, Ani- 
à—, Alerandrinus, a, um. Ces. morum disjunctio, [. Cic. || 3° Folie, 
ALEXANDRIN, adj. el subst. m. |demenco : Aliénalion d'esprit, — 
Sorte de vers français : Uo vers |mentale, entis alienatio (onis), f. 
alexaodrio, et simpl. Ua alexandrio, 


Cels. et absol. Alienatio, f. Sen. In- 
*Alerandrinus (i) versus (us), wo. | sania, æ, f. Cic. Voy. roi. 
(Smirh). 


ALIENÉ, ég, part. passé d'aLré- 
ALEXI8, nom d'homme. Aleris, 


ner, Voy. ce v. || Adj. et subst. Fou, 
is el idis (ace. im el in), m. Virg. Plin. | folle. Voy. ces mols. 
Gel 


. ALIÉNEN, v. acl. 1° Transftrer 
ALEZAN, ane, adj. D'un roux fauve | une proprieté. Alienare ou Abalienare, 
en parl. d'un cheval). Spadir, gén. 


0, as, avi, atum, acl. Cic. : Aliéner 
tcis. Virg. || Subst. m. Un alczan, 


une parlie de ses biens, Aliquid de 
Spadix (icis)equus (5), m. D'apr. Virg. | Lonis deminuëre, 0, is, nui, nufum. 
(Georg. m, 8n. 


Cic. Voy. vexone. || 2e Separer. A6- 
ALEZE, 8. f. Lings servant à gar- 


alienare, o, as, avi, atum, act. Plaut. 
air le lit des malades. Linteolum, i, 


Liv. Alienare, acl. Cic. (de... ab ct 


na. Cels. l'abl. Plaut, Liv. Cic.). || 3° Fig. 
ALFRED, n0m d'homme. *Alfredus, | Rendre hostile à, delacher de. Alie- 
i, D. nare où Abalienare, o, as, avi, alum, 


act. Cic. = Alièner une personne à 
qqn, de qqn, Aliquem ab aliquo alie- 
nare. Cic. absirahëre, o, is, trari, 
tractum. Cic. — à une personne 
l'esprit de qqn, Ab aliquo volunta- 
tem alicujus abalienare on alienars. 
Cic. — à une personne le cœur de 
gqn (qui élail son ami), Ab alicu- 
Jus amiciliä aliquem averiëre, o, is, 
verti, versum. Cæs. disjungëre, 0, is, 
junri, junctum. Cic. Ab alicujus con- 
junchone aliguem avocare, 0, as, avi, 
atum. Cic. S' — les esprits de ses 
sujets, tout le monde, son épouse, 
Populariun animos avertère. Sall. 
Omnium voluntates alienare (3.-e. a 
se). Cxs. Urorem a se alienare. Just. 
Quintus m'élail tout à fail aliéèné, 
Quintus aversissimo a me animu fuit. 
Cic. Il soupconne que ton cœur loi 
est —, Susptcatur le ab se abaliena- 
tum. Cic. || 6 Rendre fou = Aliéner 
l'esprit (à qqn), Mentem (alicui) alie- 
nare, 0, ds, avi, atum. Liv. Voy. 
Rendre rov. 

S'ALIÈNER. v. réfi. 1° Etre vendu. 
Alienari ou Abalienari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. || 2e Se sèpa- 
rer, se détacher de = S'aliéner du sé- 
oal, À senalu alienari, pass. Cic. || 
80 Devenir fou. Voy. rou. 

ALIGNEMENT, s. m. 10 Disposi- 
tion en ligne droite. Directio, omis, f. 
Vitr. Directus (à) ordo (dinis), m. Cic. 
: Prendre ua alignement, des aligne- 
ments, Lineë uti (= 5e servir du cor- 
deau). Cic. C'est moi qui ai pris l'ali- 
gnemenl de ces choses, qui ai pris ces 
alignements, Ego ista sum dimensus 

dimeliri, ior, iris, dép.). Cic. Selon 

‘aligacment, Ad lineam. Cic. Vitr. 

ALIDOUSIER, #4. m. Sorte de |Rectis lineis. Cic. Marcher en con- 
plante. Siyraz, acts, D. Plin. servant l'— (en parl. de troupes), 

ALICANTE, v. d'Espagne. Lucen- | Æguë fronte procedëre. Liu. Rue sans 


ALGARADE, 8. f. 1° Incursion 
(militaire). Voy. ixconsiox. || 2° Fig. 
Yive sortie contre qqn, insulte brusque 
et bruyante. Cenvicium, ti, n. Cic. : 
Faire une algarade à qqo, Alicui 
conviciuri, 6r, aris, alus sum, dép. 
Quint. Faire à qqn une rude —, Con- 
vicium marzimum alicui facbre. Cic. 
. ALGARVE, province du Portugal 
Cuneus (i) ager (gri), m. Mel. Plin. 
*Algarbra, 2, f. 

« ALGÈRRE, 5. f. Cortaine partis 
des mathematiques. *Algcbra, æ, f. 

ALGEDRIQUE, adj. Qui appar- 
tient à l'algèbre. ‘Algebraicus, a, um. 

ALGÉNRISTE, S. m. Celui qui 
sait l'algebre. *Algebræ peritus (1), m. 

ALGER, capitalo de l'Algerie. *A lge- 
na, æ, [. el "Algerium, à, n. 

ALGERIE, cntree do l'Afrique. 
“Algeriana (æ) terra (æ), f. 

ALGERIEN, EXNF, adj. et subst. 
Qui est d'Algerie. *Algerianus, a, um. 
* ALGINE, adj. Qui fait éprouver 
une sensation de froid glacial. Frigi- 
dus, à, um. Plin. 

ALGUAZIL, s. m. Officier de po- 
lice (en Espagne). Vigil, dis, m. Suet. 

ALGUE, 5. f. Plante aquatique. 
Alga, 2, (. Plin. =: Couvert d'algues, 
Algosus, a, um. Plin. 

ALIDI, 8. D. T. de jurispradence. 
Présence d'une personne dans un lieu 
autre que celui où a été commis ce 
dont on l'accuse : L'accusé invoqua, 
allégua on alibi, Reus dirit se non 
tnterfuisse (= dit qu'il n'était pas 
préseanl). Liv. 

ALIDILE, adj. Propre à nourrir. 
Alibüis, m.f.,e, 0. Varr. 

ALIBONON, #8. m. C. ant. 


Abalienatio ou Alie-|f 


ALIME 


—, Vicus enormis. Tac. Qui n'est 
pas d'—, dans l'—, Non « regione 
collocatus, a, um. Cic. || 4° Action de 
disposer en ligne droite. Directio, onis, 
Cie. = Alignement des vignes en 
qoioconce, Vinearum in quincuncem 
metatio. Col. 

ALIGNER, v. act. Ranger, dispo- 
ser en ligne droite. Lineare, 0, as, 
avi, atum, act. Cato. Vitr. Dirig#re, 
0, is, reri, rectum, act. Cæs. Liv. Ad 
lineam exigère, 0, is, egi, actum, act. 
Vitr. Ad regulam exigère, act. Plin. 
: Aligner des navires, des troupes, 
DirigËre naves. Liv. aciem, Cæs. 
les rues, Dirigëre vicos. Liv. Route 
parfaitement alignée, — au cordeau, 
ectissima lineä tlensä via. Quint. 
Aligner des colonnes, Columnas e re- 
gione collucare, o, as, avi, atum. Cic. 
— des arbres, Arbores in ordines re- 
digëre, 0, is, egi, actum. Muint. — 
des arbres en quinconce, Ordines ar- 
borum in quincuncem dirigFre, 0, ts, 
reri, rectum. Cic. || Fig. Aligner ses 
phrases, ses mots, Pedes dimetiri 
(ior, iris, mensus sum, dép.) ac syl- 
labas perpendëre (0, is, pendi, pen- 
sum, act. — mesurer des pieds el 
peser des syllabes) Quint. 

S'ALIONER, v. réf. Se ranger sur 
une même ligno = Les trounes s'ali- 
gaaient si bien, Copiæ sic ordinatæ 
consistebant (consisiËre, o, 1s, stiti, 
stitun), n. Nep. Voyant que l'armée 
s'élail alignée, Cum vidissef aciem 
directam. Cæs. Quand les légions se 
seront alignées, Cum legiones se di- 
rererini (dirigêre, o, is, rectum). D’apr. 
Tac. (Hist. rv, 58). 

ALIMENT, 5. m. 1° Ce qui nour- 
rit le corps. (Ea parlant des hommes 
el des aninraux) Alimentum, i, n. 
Cic. Cibus, i, m. Cic. Esca, æ, f. Cic. 
Nutrimentum, à, n. Plin. (En parlant 
seul. des animaux) Pastus,üs, m. Cic. 
Pabulum, i, 0. Plin. : Les aliments, 
Cibaria, orum, n. pl., ou les plur. 
des subst. précéd. Cie. Les — solides 
et les — liquides, Les — et les bois- 
sous, Esculenta (orum) et polulenta, 
2. pl. Cic. Les — les plus recher- 
chés, Epulz conquistlissimæ, f. pi. 
Cic. Le pain est un aliment plus 
subslantiel, Plus alimenti est in pane. 
Cels. [L'air] qui est le principal — 
des êtres vivants. Quo marime ani- 
mantes aluntur (pass. de al?re, o, is, 
alui, altum et alitum). Cic. La chair 
des animaux sauvages leur servait 
d'—, Illis cibus eral caro ferina. 
Sall. Le lupin sert d'— à l'homme, 
Lupinum homini in cibo est. Plin. La 
chair de vipère leur sert d'—, Vipe- 
rinis carnidus aluniur. Plin. Choses 
que nous preuons comme aliments, 

es, quas cibi causä capimus. Varr. 
Faire usage d'un aliment, Cibo uti. 
Cic. Escä resci. Cic. Prendre des ali- 
ments, Cibum capëre. Cic. sumrre. 
Nep. || 2° Au pl. T. de droit. Les frais 
de nourriture et d'entretien d'uno per- 
sonne. Alimenta, orum, n. pl. Dig. 
Victus, üs, m. Dig. || 3° Fig. Ce qui 
entretient, ce qui nourrit. Nutrimen- 


ALIME 


ftum, 1, n. Cic. Alimentum, n. Liv. 
Pabulum, n. Cic. Pastus, üs, m. 
Cic. Materia, æ, (. Cic. = Les ali- 
ments du feu, Ignis escæ, f. pl. Liv. 
ilimenta, n. pl. Ov. Les — des vi- 
ses, Alimenta vitiorxm. Ov. Le plus 
Joux aliment des dines, Suavissimus 
paslus antmorum,. Cic. La contem- 
plation de la nature est comme un 
— nalurel de nos esprits, Es( ani- 
morum nulurale quoddam quasi pabu- 
lum contemplatio naturæ. Cic. L'é- 
lude est l'— de l'esprit, Mens discen- 
do alitur (pass. de alëre, o, ts, alui, 
altum el alitum\. Cic. La gloire est 
l'— des arts, Honor alit artes. Cic. 
Fournir un — à l'envie, à la sédi- 
tion, Materiam ïinvidie dare. Cic. 
Ignem ac materiam seditioni subdère. 
Liv. [Cela] fournil un nouvel — aux 
bruits répanius, Addidit alimenta 
rumoribus. Liv. (Que les hommes 
doanent ues alimeuts aux bruits qui 
circulent, Alfre riunvres. Liv. 
ALIMENTAIRE, al}. 14° Propre à 
servir d'aliment. Esculentus, a, um. 
Cic. = Subslances alimentaires, Escu- 
lenta. orum, n. hl. Cic. [| 3° Relatif 
aux aliments. Cibarius, a, um. Plaut. 
Cato. Plin. | 3° T. de droit. Relatif 
aux aliments et 4 l'entretion. Alimen- 
tarius, u, um. Dig. = l’ension alimen- 
aire, Alimenta, orum, n. pl. Dig. 
ALIMENTATION, 5. f. 1° Action 
de nourrir vu de se nourrir. (En par- 
laol de l'hunme) Nutricatio, onis, 
f. Gell. Alimonia, æ, f. ou Alimo- 
nium, ti, n. Suet. S'expr. mieux par 
un verbe. (En parl. des animaux) 
Pas:io, unis, f. Varr. Pabulalio, f. 
Col. = Suffire à l'alimentation des 
bommes, feminum alimentis suff- 
cère. Liv Munlagne qui convient à 
l'— du bétail, Mons pecori bonus 
alendo (de alëre, o, 15, alui, altum el 
alitum). Liv. Bien des choses qui 
servent à l’— des êlres vivanis, 
Multa quibus aluntur animantes. Cic. 
L'— de quelques eslnmacs est chase 
facile, Facile est paucos ventres pas- 
cëre (o, is, pavi, pastum). Sen. [il 
faut] pour leur —, Ad eos pascendos. 
ALIMENTER, v. act. 1° Nourrir. 
Are, 0,15, alur, altum et alitum, act. 
Cic. Vo. NouüRnir. || 2° Fig. Entre- 
tenir. Alère (ox. 4o), act. Cic. = Ali- 
menter les brnits qui circulent, Ru- 
mores alëre. Liv. Rumoribus alimenta 
add#re, 0, is, did, ditum. Liv. — la 
sédition, fgnem ac materiam seditioni 
subdère. Liv. — le feu, fgni mate- 
riam præbêére, e0, es, but, bitum. Liv. 
S'ALIMENTER, Y. réfl. 1° Se nour- 
rir, être nourri. Ali, or, Eris, altus 
et alitus sum, ou Susfineri, cor, ëris, 
tentus Sin, pass. (de qq. ch., re). Cic. 
| 2° Etre entretonu. Alt (voy. 10), 
ass. Nep. : Je ne veux pas que leur 
uxe s'alimente à mes frais, Nolo 
meis impensis illorum ali lururiam. 
Ner. 
ALIMENTEUX, EUSE, adj. Nour- 
rissant. Alibilis, m. f.,e, n. Varr. : 
Légume très alimenleur, Legumen in 
guo plurimum alimenti est. Cels. 


ALLÉC 


ALINÉA, 9. m. C. PARAGRAPHE. 

ALISE, v. do France (Côte-d'or). 
Alesia, æ, 1. Cæs. 

ALITÉ, 68, adj. Qui garde le lit. 
In lecto cubans (gén. antis). Cic. : 
Etre alité, In lecto esse, sum, es, fui, 
ou jacére, e0, es, cui, cilurus, 0. 
Cic. Il est —, Æger cubat (cubare, 
0, bui, bitum, n.). Suet. In morbo 
cubat. Plaut. Il était depuis long- 
lemps —, Jam diu lecto tenebatur 
(pass: de fenère, 60, es, nui, tentumn). 

ic. Une conslipalion le tient —, Cu- 
bat ex durilie alvi. Suet. 

ALITER, v. act. Forcer de garder 
le lit. Lecto affigëre, o, is, firi, firum, 
act. Ior. : Un acces de goutte t'avait 
alité, In lecto eras, quod ex pedibus 
laborabas. Cic. Une constipation l’a 
—, Vuy. acrré. 

S'aurTen, v. réfl. Decumbêre, 0, is, 
cubui, cubitum, n. Sen. 


ALLÉG 84 


duire, charmer. Allic®re, io, is, Leri. 
lectum, act. Cic. Pellicëre, act. Cic. 
Illicëre, act. Sall. Prolectare, 0, as, 
avi, afum, acl. Cic. Allertare, act. 
Cic. Inescare, act. Liv. Invitare, act. 
Cic. Capire, to, is, cepi, captum, act. 
Cic. Lelenire, io, is, ivi el ii, itum, 
act. Cic. 

ALLÉE, 9. f. 1e Action d'aller 
{oppos. à Retour). Îfus, üs, m. Cic. 
Itto, unis, f. Cic. || 2° Au pl. Courses, 
dèmarches. Concursationes, um, f. pl. 
Cic. Discursatio, onis, f. Sen. : Nos. 
allées, nos venues, Noster itus (üs), re- 
ditus (Gs), m. Cic. Frèquentes — et 
venues, Crebræ îïtiones. Ter. Crebræ 
excursiones. Pl.-j, Les — el venues 
des passants, Hominum obambulatio, 
f. Ad Ier. Les — et venues du rot 
à Lamie, Regis concursatio Lamiam. 
Liv. Faire des — el venues, Concur- 
sare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Dis- 


ALIX, nom de femme. *Adelais, 


idis, f. 

ALIZE, adj, m. = Vents alizés 
(sorte de vents réguliers), Ventorum 
stali torum) flatus (uum), m. pl. Sen. 

ALKEKENGE, S. m. Sorte do 
plante. Vesicaria, æ,f. Plin. 

ALLAITESIENT, s. m. Action d'al- 
laiter. Nutricatus, üs, m. Varr. Nu- 
tricatio, onis, f. Gell. : Commencer 
à l'allailement et au berceau, Ducêre 
inilium a lacte cunisque. Quint. S'ex- 
pr. mieux en tournant par le v. aL- 
LAITEN, 

ALLAITER, v. act. Nourrir do son 
lait. (Aliquem) lacte alëre, o, is, alui, 
altum el alitum. Cic. uberibus alëre. 
Tac. mammis nutrire, io, is, Evi el ti, 
ilum, où educare, o, as, avi, atum. Plin. 
(Alicui) mammas præbére, eo, es, bui, 
bitum. Liv. mummam dare. do, das, 
dedi, datum. Plaut. lac dare. Ov.: 
Allailer soi-mème son fils, Filium 
lacte suo nutrire. Gell. Les truies 
peuvent — huit pelits, Scrofæ pos- 
sunt oclonos porcos nulricare (o, as, 
s. parf., atum). Varr. Allaité par une 
bèle des bois, Siluestris belluz ube- 
ribus suslentatus. Cic. Etre — par 
une nourrice, Alienx nutricis ube- 
ribus educari. Col. || Absol. Allaiter, 
Lactitare, 0, as, s. part. ni Sup., N. 
Mart. Femme qui allaile, Lactans fe- 
mina, Gell. Enfant que l'on —, Puer 
lactens. Cic. 

ALLANT, part. prés. d'ALLER. 
Iens, gén. euntis. Cic. Voy. ALLER. || 
LES ALLANTS, S. m. pl. Ceux qui vont: 
Les allants et les venants, Præter- 
euntes, gén. tum, ©. pl. Hor. l AL- 
LANT, ANTE, adj. Qui aime à aller, 4 
courir. Pedibus mobilis, m. f. e, 0. 
Plaut.: Peu allant, Tardus, a, um. Cic. 
Voy. ALENTE. 

ALLÈCIEMENT, 8. m. Moyen 
‘quel on alloche. Illecebra, æ, f. Cic. 
el pl. souv. Illecebræ, arum, f. pl. 
Cic. Lenocinium, it, n. Cic. Invita- 
mentuin, à, n. Cic. Voy. APPAT. 


ALLÉCHEN, v. act. 1° Altirer par 


qq. pdture. Inescare, 0, as, avi, utum, 


act. Petr. ProlivËre, io, ts, lext, lec- 
tum, act. Plaut. | 20 Fig. Attirer, sè- 


cursare, 0, as, 9. parf. ui Sup., n. 
Quint, Ultro et citro commeare, 0, as, 
avi, afum, n. Cic. Ultro citro cursare, 
0, as, S. parf. ni sup., n. Cic. || 3° Au 
sing. Passage servant d'entree à une 
maison. ter, ilineris, n. 

dron. onis, m. Vitr. Plin. 
nue bordoe d'arbres ou de ver: 


Vitr. An- 
| &o Ave- 
ure. AM- 
bulatio, onis, f. Cic. Vitr. Ambula- 


crum, 1, n. Plaut. Gell. Xystus, i, m. 


Cic. Xystum, i, n. Sen. PI.-j. Voy. 


PROMENADE. 


ALLÉGATION, Ss. f. 1° Citation 


d'une autorite, d'un fait, etc. Prolatio, 
onis, f. Cic. Commemoratio, f. Cic. 


Relatio, f. Quint. Voy. auréGoEn 1e. 
| 2° Proposition miso en avant. Enun- 
liatio, ons, f. lic. Enunfiatum, à, n. 
Cie. : Toute allégation est vraie ou 
fausse, Qnidquidenuntiatur aut verum 
est aut falsum. Cic. On croirait leurs 
allégations, lis credatur dicentibus. 
Cic. Voy. ALLÉGDER 2°. 

ALLEÉGEANCE, s. f. C. ALLÉGE- 
MENT 2°. 

ALLÉGEMENT, 8. m. 1° Dimi- 
nution d'un fardeau supporté (pr. et fig.) 
: L'allégewent (d'un navire), Suble- 
vatio, onts, [. P.-jct. — d'un tribut, 
Tributi levamentum (i)}, n. Tac. 
|| 2° Soulagement, adoucissement. Le- 
vamen{um, à, n. Cic. Levatio ou Alle- 
valio, onis, f. Cic. Leuamen, minis, n. 
Cic. Allevamentum, i, n. Cic. Voy. 
ADOUCISSFMENT 20, 

ALLÉGER, v. act. 4° Rendre un 
poids plus leger, diminuer le poids d'une 
ch. Allevare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Relevare, act. Cic. || Fig. L'hon- 
neur allège le poids des fonclions de 
général, flonos laborem imperatorium 
leviorem facit {racre, to, feci, fac- 
tum). Cic. Allêger les charges pu- 
bliques, Vectigalia temperare, 0, as, 
avi, atum. Pl.-j. || 2° Soulager d'une 
partie d’un fardeau. Levare ou Rele- 
vare (voy. 19), act. Cic. = Allège-moi 
de ce fardeau, Leva me hoc onere. Cic. 
— un navire (en jelaul à la mer une 
partie de la cargaison), Navigium 
jactu eronerare, uv, üs, avi, alum. 
Sen.-rh. Jacturam facëre, io, is, feci, 
factum. Cic. || Fig. I allégea les fer- 


#2 ALLEG ALLER ALLER 


aiers publics du ti = lis, posui, positum, act. Cic. Causari, | Discursare, 0, as, 8. parf. ni sup., 
mages Publicanos Pa erreur Of. Pris, Eu sum, dép. (acc.). Liv. | D. Quint. Ultro citroque commeare, 
parte relevavit. Suet. || 8° Calmer, | Pretendere, 0, is, (endi, lentum, act. | 0, as, avi, atum, B. Plin. — et veuir 
rendro moins vif. Levare ou Allevare, | Liv. : Alléguer un motif, des raisons | entre Véies et Rome, Commeare in 
0, as, avi, atum, act. Cie. Mitigare, légitimes, Afferre eausam. Ter. jus- | fer Veios et Romam. Liv. — et ve- 
acl. Cic. : Cela allège, — considéra- | as causas. Cic. — les mèmes molifs, | nir devant les murs, Afuris (au dat) 
blement ma douleur, Moc mini est | Eadem præ se ferre. Liv. — le pré- |obambulare, n. Liv. — et venir 
levamento. Cic. est magnæ levalioni. |texte du mur (franchi par Rémus), | cheval devant le camp, Castris (au 
Cic. [Choses] qui peuvent alléger les | Murt causum opponère. Cie, — pour dat.) obequitare, 0, as, avi, atum, D. 
maux, Qu> levalionem ægritudum | raison la mauvaise saolé de sicé- Liv. Je ne fais, Je ne ferai qu'— et 
haben (habere, co, but, bitum). Cie. [ron, Opponère causant valeludinem | venir, Continuo hic adero. Ter. — 
Celle pensée allège la soutfrance, | Ciceronts. Cie. — 8a pauvrelé pour | disant, Dictilare, o, as, avi, afum, 
Hzc cogilatin dolorem mitiorem facil |excuse, Inopiam excusare, 0, as, |n. Liv. — criant, Clamitare, n. 
(factre, io, feci, factum). Cic. avi, atum. Ces. L'igoorance ne pent | Liv. || Faire aller qqa devant soi, 
S'aLLÉGER, v. réfl, fe So débar- l'être alléguée pour prétexte, Îgno- | Aliquem anle se agère, 0, is, egi, 
rasser d'uno partie de son fardeau. |rantia prtendi non polest. Quint. |actum. Nep. Faire — un cheval, 
Oneris partem depouëre, 0, is, posut, | Alléguer pour motif l'accord des pa-| Equum agilare, 0, as, avi, alum. 
ositum. D'apr. Cic. (Sul, xxmi, 65). [triciens, Patrum consensum causari. | Suel. Faire — une trirème, Trire- 
ie Pr. et Fig. Devenir plus leger: | Liv. Je n'ai point allégué cela pour | mem agitare. Nep. Faire lout — par 
evenir moindre. Lerari où Allevari, | ma défense, Id non ad meam defen- | son propre mouvement, Motibus suis 
or, aris, afus sum, pass. Cie. : La | sionem attuli. Cie. Commencer par |omnia cière, cieo, cies, cini, cilum, 
douleur s'allège d'ordinaire. Dolor | alléguer son âge, Incip”re ab excu- | Cic. | Eu.parl. des ch. Tout ce qui 
soket mitigari. Cic. satione ætalis. Quint. Que pourra-|est chaud va d'un mouvement qui 
ALLÉGIR, v. act. Diminuer le vo- [t-il dire? alléguera-t-il son âge? Quid | lui est propre, Omne quod est calidum 
lume de. Erienuare, 0, as, avi, alum, | poterit dicere ? an ælatem afferet ? Cic. | cietur et agilatur mofu suo. Cic. Il 
act. Varr. Îl part, alléguant pour prelexte le | pense que les atomes vont de telle 
ALLÉGORIE, 5. f. Métaphore con- | besoin de faire les recrues, Discedit, | sorte, Alomos censet ila ferri (feror, 
finuée, qui presente un objet à l'esprit | per causam supplementi cogendi. Cæs. | ferris, latus sum, pass.). Cic. L'atome 
de manière à lui donner l'idee d'un | — que les chevaux dépérissent, Cau- | va à lravers le vide par l'effet de la 
autre. Allegoria, æ, (. Quint. Inver- | satus equos corrumpi. Liv. — pour | pesanteur, Alomus per inane pondere 
sio, onis, [. Quint. Figura, æ, . Suet. | prétexte qu'il altend, Causam inter- | movetur (mouert, eor,motus sum, pass.). 
Quint. Figuratio, onis, f. Fronto. : | ponens, se erspectare. Fe. ._. [Cic. Le ciel — d'un mouvement si- 
Celle allégorie désignait les Chalcé- | ALLELUIA, mot hébreu, qui si- |lencieux, Mundus lacitus labitur (la- 
douiens, Chalcedonii monstrabantur | gnifie : Louez Dieu. Aleluia. P.-Nol. | bi, or, Eris, lapsus sum, dép.). Plin. {| 


eü ambage {inus. au sing. sauf à | Prud. Fig. Aller de pair, l'ariter tre. Quint. 
l'abl. ; pl. ambages, un, elc., f.). Tac. | ALLEMAGNE, contrée de l'Eu- | — de pair avec qqn, Alicui in æquo 
ALLÉGONIQUE, adj. Qui appar- | rops. Germania, æ, f. Cæs. stare, o, as, sleli, statum, n. Sen. 


tient 4 l'allegorie. Figuralus, a, um. 
Quint. 

ALLÉGORIQUEMENT, ad v. D'une 
maniere allegorique : I disait allé- 
oriquement, Per allegoriam dicebal. 
Quin S'enteadre — (eo parl. du dis- 
cours), Per allegoriam accipi. Quint. 
Trailé —, Figuralus, a, um. Quint. 

ALLEGORISER, V. acl. Expliquer 
slon le sens allegorique. (Aliquid) 
per allegoriam erplanare, o, as, avi, 
atum. D'apr. Quint. (v, 41, 21). 

ALLEGRE, ad). Dispos, agile, gai. 
Alacer, cris, cre. Cic. 

ALLEGNEMENT, adv. D'une ma- 
olère alligre. Alacriter. Just. 

ALLÉGRESSE, s. [. Joie qui éclate 
au dehors. Læliria, z, f. Cic. Alu- 
critas, atis, f. Cic. : Cris d'allégresse, 
Festi clamores, PL.-j. Voy. om, Se 
RÉJOUIR, 

ALLEGUER, v. act {° Citer une 
autorité, un passage, un fait. Proferre, 
fero, fers, proluli, prolatum, acl. Cie. 
Commemorare, 0, as, avi, alum, act. 
Cis, Citare, act. Cic. Altegare, act. 
PI.-j. : Alléguer un exemple, Erem- 
plum proferre. Cic. referre. Quint. 
allegure. Pl.-f, — des témains, Tes- 
{rs pruferre. Cie. — l'aulorité des 
Fabnicius, des livres des magistrais, 
Fabricics aucivres ypruferre. Cic. Aa- 
gran libros auctores citare. Liv. 

e puis — les autorités les plus sé- 
rieuses, Auclores cerlissimos laudare 
possum, Cic. |] 2° Meltro on avant, 
s'appuyer de. Afferre, fero, fers, at- 
tuli, ellatum, act Cic. Opponêre, o, 


ALLEMAND, ANDE. Qui est d'Alle- | L'éloquence va à grands pas, Elo- 
magno. 4° Adj. et subst. (en parl. | quentia magno eursu fertur. Cic. L'his- 
des pers.), Germanus, a, um. Liv. || | loire doit aller en courant, Histo- 
4e Adj. (en pa des ch.), Germant- | ria debel currëre (0, is, cucurri, cur- 
cus, a, um. Liv. sum, 0.). Quint. Le discours va 

ALLEN, v. D. 4° S'avancer, se | métbodiquement, Oralio ralione pro- 
mouvoir, ss transporter ou étre trans- | cedit. Cic. Le temps — vile, Ætas 
porte. [re, eo, is, iui et ii, ifum, n. | volal (volare, o, avi, atum), n. Cic, 
Cic. Ambulare, o, as, avi, afum, n. | Rieu ne — plus vite que la pensée, 
Cic. Incedfre, o, is, cessi, cessum, 0. | Nihil est animo velocius (de velor, 
Sall. = Aller à pied, Pedibus ire. Liv. | géo. oeis). Cie. || Faire aller qqn (se 
ambulare. Suet. incedre. Just. I] va | jouer de lui), Aliquem ducëre, 0, is, 
à pied, Incedit ped*s (gén. peditis). | duri, ductum. Plaut. || 2° Se diriger 
Liv. Ils vont sur ‘eux pattes, Bipe- | vors, se rendre à ou chez. fre, eo, is, 
des ambulant. Plin. 11 va d'un tel pas | iviet ti, itum, n. Cic. Tendëre, 0, is, 
que Eo modo ambulal, ut (subj.). | fefendi, tentum et lensum, et plus 

ie. Aller à grands pas, Voy. Pas. — | souv. Contendére, o, is, tendi, lenium, 
à cheval, Equo (ou Equis) ire. Liv. | n. Cic. Se conferre (confero, fers, 
Equo vehi, or, Eris, vectus sum, pass. | tuli, collatum). Cie. Concedëre, o, ts, 
Nep. In equo vehi. Cie. — dans un | cessi, cessum, n. Cic. Pergére, 0, is, 
chariot, Îre plausiro. Liv. — en char, | perrezi, perrectum, n. Cic. Iter ha- 
eo voiture, en bateau, Vehï curru, Êgre, eo, es, bui, bitum. Cic. Lier fa- 
in rhedä, in navi. Cic. — en voiture | ere, o, ts, feci, factum. Cic. Iler 
ou en litière (par oppos. à Aller à |conferre. Cic. Lier intendÿre, 0, is, 
pied), Gestari, or, aris, alus sum, | tendi, fentum et tensum. Liv. Iter 
pass. Cels. Sen. — par eau, Navigare, | convert®re, o, is, verli, versum. Cæs. 
0, as, avi, afum, D. Cic. — devant, | [ter darigëre, 0, is, rexi, rectum. 
AntccedFre, 0. Czs. Prægredi, ior, Eris, | Planc. ap. Cic. = Aller vers la ville 
gressus sum, dép. Cic. — en avantde | de Fidènes, Ad urbem Fidenas len- 

armée, devant les enseignes, en | dère, Liv. — au foruro, Ire in forum. 
tète des légions, Procedère ante ag- | Quint. — à la maison, chez soi, Do- 
men. Hart. Progredi ante signa. Liv. | mum contendère. Cæs. pergëre. Sall. 
Legiones antecedëre. Cæs. — der-|— à la maison de Brutus ou chez 
rière qqn, Aliquem sequi, or, ëris, | Brulns, auprès de ou chez Tissa- 
seculus sum, dép. Liv. — par der-|nherne, Tend®re ed domum Bruti. 
rière, à recnlons, ele, Voy. ces |Suet. Se conferre ad Tissaphernem. 
mots. — et venir, Discurrêre, o, is, | Nep. — à Tareote chez Héraclide, 
curri l cucurri, cursum, nm. Cms. | Contend®re Tarentum ad Heraclidem. 


ALLER 


Varr. — à Tarquinics, ville d'Etru- 
tie, Se conferre Tarquinios, in urbem 
Etruriæ. Cic. — à Rhodes, Rhodum 
te conferre. Cic. navigare, 0, as, avi, 
atum, n. Liv. — en Crète, dans l'ile 
de Crèle, Crelam proficisci, or, ëris, 
(ectus sum, dép. Just. In Cretam in- 
sulam trajicëre, to, is, jeci, jectum. 
Liv. — de l'ile d'Elbe en Corse, de 
Corse en Sardaigne, Ab Ilvä Corsi- 
cam, a Corsicä in Sardiniam {raji- 
cère. Liv. — de là en Sardaigne, 
Inde Sardiniam petëre, o, is, ivi et 
if, itum. Liv. — d'italie en Sicile, 
Ex ltatiä in Siciliam transire. Cic. 
— de Lucérie à Canusium, Lucerià 
Canusium proficisci. Cæs. — du côté 
de, dans la direction de Brindes, 
Brundisium versus iler conferre. Cic. 
— à Tarente, à Capoue (— sous les 
murs, el non dans l'intérieur de Ta- 
rente, etc.), Proficisci ad Tarenltum, 
ad Capuam. Cic. — à Brindes avec 
une flutte, Cum classe ad Brundisium 
venire, 10, is, vent, ventum, n. Cæs. 
_— à un repas, Convivium inire, eo, 
is, ivi et it, ifum. Cic. — sauvent 
à des repas, Ad cenas 1lare, 0, as, 
8. parf. ni sup., on. Cic. — à la 
guerre, In bellum proficisci. Nep. — 
à l'ennemi, Ad hostes contendëre. 
Cæs. Ad hostem vadère,o, is, s. pari. 
ni sup., n. Liv. ire. Liv. — au 
fonrrage, aux provisions, au bois, 
en justice, au scrutin, en exil, ete., 
Voy. ces mots. — ad part, dehors, 
au-devant de, au del , ete. Voy. 
ces mots. — à droite, Ad derteram 
concedËre, 0, is, cessi, cessum, n. 
Ter. C'est la première lerre qu'on 
aperçoit quand On va de Cilicie à 
Rhodes, Conspicitur prima terra 
Rhodum a Ciliciä petentibus. Liv. (Ce 
terriloire] commence au pont, à gau- 
che, quand on — à la colonie, Inci- 
pit a ponte Levä petentibus coloniam. 
Plin. Aller dans un lieu (à cheval, 
en voilure, par eau), In locum per- 
vehi, or, ris, veclus sum, pass. Cic. 
— souveat chez Marius, Marium fre- 
uentare, 0, as, avi, alum. Sall. — 
{en courant) de boulique en bou- 
tque, de maison en maison, de roule 
en route, Circum labernas concur- 
sare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Do- 
mos concursare. Cic. Circa vias diseur- 
rére, 0, is, curri et Cucurri, CUrSUmM, D. 
Liv. — (= monter) au Capitole, In Ca- 
pitolium ascendëre, 0, is, scendi, scen- 
sum,n, Liv. — (— descendre) dans la 
laine, In campum descendre, n. Liv. 
Î Faire aller son cheval contre le 
consul, Equum ïin consulem dirigëre. 
Liv. Faire — son fils chez un parent, 
Filium suum in propinquum quemdam 
mitiËre (e: is, misi, missum\. Cic. 
Les suldats demandaieut] où on les 
aisait—, Quam in partem ducerentur 
(pass. de ducËre, 0, is, duri, ductum). 
bas. Il Aller se concher, Îre cubitun. 
Cic. dormitum. Plaut. Proficisci ad 
dormiendum ou ad somnum. Cic. — 
diner, {re ad cenam. Ter. — assis- 
ler aux jeux, Speclatum ludos tre. 
Nep. — babiter à Argos, hiverner à 
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Carthagène, Conced®re habitatum Ar- 


Carthaginem Novam in hi- 


ges. Nep: 
erna. Liv. — escalader les retran- 
chements, Ad scandendum vallum ire. 


Tac. — voir, — trouver qqn, Ali- 


quem convenire, 10. is, vent, ven(um. 


Ter. Cæs. Aliquem ou Ad aliquem 
adire. Cic. — voir qqn, — visiter 


gq. ch., Aliquem, Aliquid invisère, 0, 


15, visit, visum, act. Cic. — cher- 
cher, — prendre [les consuls) à la 
charrué, Ab aratro arcesstre, o, is, 
fui, ttum, act. Cic. — chercher des 
hultres à Brindes à l'extrémité de 
l'Italie, Ostreas petËre Brundisium in 
eztremam Îialiam. Plin. Va mainte- 
nant implorer la protection du peu- 
pre Abt nunc, populi fidem implora. 

ic. Va te faire pendre, I in malam 
crucem. Plaut. Quin tu abis in ma- 
lum cruciatum ? Cic. || Fig. Aller sur 
84 ans, Quartum annum el oclogesi- 
mum agfre, 0, is, egi, aclum. Cic. Qui 
va sur 90 ans, Prope annos nonaginta 
nalus. Cic. I Aller à la gloire par le 
chemin de la vertu, à travers les 
plus grands périls, Ad gloriam vir- 
tutis viä grassarts OT, aris, G{uS SuM, 
dép. Sail. Ad gloriam mazximis peri- 
culis contendëre. Cic. — de la ri- 
gueur à ta clémence, Ab asperiori- 
us ad leniora deflecti, or, ris, flerus 
sum, pass. Quint. du pelit au 
grand, du grand au petit, À minori- 
us ad majora ascendëre. Cic. À ma- 
joribus ad minora delabi, or, ëris, 
lapsus sum, dép. Cie. — aux opi- 
ainns, aux voix, au Scrulin, Suffra- 
gium inire. Liv. Se laisser — à, oÿ. 
pl. bas. || 3° Se disposer à, être sur le 
point de. Le lutur avec mor (—bico- 
tôt). Cic. Le part. fut. en rus avec 
esse, sum, es, fui. Cic. In eo esse ou 
Prope esse, est, erat (impers.) avec 
ut et le subj. Nep. Liv. Traduel. div. 
: Je vais revenir aux songes, Ad som- 
nia mor revertar. { ic. Je — mainte- 
nant passer au reste, Nunce ad reliqua 
progrediar. Cic. La chose que je — 
dire, Res quam dicturus sum. Cic. 
Curion va venir, Curio mox venturus 
est. Cic. Qui — tomber, Jamjam 
lapsurus. Virg. J'allais faire visite à 
Piha, Eram continuo Piliam saluta- 
turus. Cic. (Milliade) allait prendre 
la ville, In eo erat ut (Miltiades) op- 
pido potiretur. Nep. L’aile gauche — 
plier, Prope eral ul sinistrum cornu 
pellëretur. Liv. 1| — faire uno long 
myape. Illi cter longum instabat. Cic. 
Ils allaient se retirer, Concedère pa- 
rabant. Tac. L'hiver va arriver, 
Hiems appropinquat. Cæs. On pen- 
sait qué Lu allais arriver, Tuus ad- 
ventus appropinquare pulabatur. Cic. 
]| 4° Tendre à, avoir pour but. Perti- 
nère, 60, es, nui, 8. Sup., 0. Cic. Spec- 
tare, o, as, avi, atum, n. Cic. = L'affaire 
va à la ruine de la patrie, Ad perni- 
ciem patriæ res spectat. Cic. Les 
choses vout à un interrègne, Res 
ad interregnum fluil (fluëre, 0, fluri, 
fuzum), n. Cic. Mon discours ne va 


pas à infirmer le traité, Non oratio 


mea ad infrmandum fœdra pertinet. 
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va des poumons au fond de la bou- 
che, Arleria a pulmonibus usque ad 
os infimum pertinef. Cic. L'æsophage 
— jusqu'à l'estomac, Gula ad sto- 
machum lendit (fendere, 0, telendi, 
tentum et (ensum, n.). Plin. Les Hel- 
viens vont jusqu'au territoire des 
Arvernes, felui contingunt Arverno- 
run fines. Cæs. La roule qui va d'ici 
à l'Inde, Via qu hinc est ad Indiam. 
Cic. La roule qui — d'Assorus à 
Enoa, Via qua Assoro Ennam ilur 
(thbatur, ilum est, ibitur, üiri, irm- 
pers. pass.). Cic. Les ruisseaux qui 
allaient à la mer, Rivi qui ad mare 
perüncbant. Cæs. |] 6° S'etendre jus- 
u'à. Pertinére (voy. 4°), n. Czæs. = 
ue la forêt va fort avant dans l'in- 
térieur (du pays), Silvam longe in- 
trorsus perlinère. Cæs. L'eau leur 
allait jusqu'à la ceinture, [lis umbi- 
lico tenus aqua erat. Liv. L'eau leur 
eine au-dessus du genou, 
Aqua (illis) genua vir superabal (su- 
perare, 0, as, avi, atum). Liv. Toits 
qui vont plus haut que les remparts, 
Tecta allitudinem mœnium egressa 
{egreudi, ior, ëris, dép.). Tac. Aller à la 
hauteur des murailles, Altitudinem 
muri udæquare, 0, as, avi, alum. Cæs. 
Mæœnibus (au dat.) adæquare, n. Hirt. 
Robe de pourpre qui va jusque sur les 
tolons, Purpura usque ad talos demissa 
(demittis or, Eris, pass.). Cic. Le blé 
lait allé à 50 deniers le hoiïsseau, 
Annona ad denarios quinquaginta 
pervenerat (pervenire, 10, is, venlum, 
n.). Cæs. Aller au delà de la somme 
de 20000 (as, Summam viginti mil- 
lium erced®re, 0, is, cessi, cessum, n. 
Liv. Aussi loin que sa vue pouvait 
—, Quo longissime conspectum oculi 
ferebant (ferre, fero, fers, luli, la- 
tum), Liv. || Aller à l'âme, Ad ani- 
mum penetrare, 0, as, avi, alum, n. 
Quint. || 7° S'avancer jusqu'à. Proce- 
dère, o, is, cessi, cessum, n. Cic. Pro- 
gredi, or, Éris, gressus sum, dép 
Cic. = J'irai plus loin, Progredia 
longius. Cic. Je m'aperçois que je 
suis allé plus loin (dans mon dis- 
cours), Sentio me longius esse pro- 
vectum {proueki, or, Eris, pass.). Cic. 
Mais je vais trop loin (de mon su« 
jet}, Sed longius labor (ëris, lapsus 
sum, labi, dèp.). Cic. Aller trop loin 
dans la bienfaisance, Procedère lon- 
ius in dandv. Cic. — au delà des 
Alémeuts, de la 5° année, Progredi 
ultra primas litieras. Quint. Egredi 
uintum annum. Quint. Il me parait 
Lre allé aussi loin que peut aller la 
folie humaine, Mihi tlle videlur per- 
venisse (perventrés io, is, venfum, 
0.) guoad progredr potuerit Aominis 
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ementia. Cie. Voyons jusqu'où doit 
ideamus quatenus 
amor progredi debat. Cic. Mon dis- 
cours est allé un peu trap laia (sur 
ce sujet), Paulo longius oratio mea 
provecta est. Cic. La discussion va 
jusqu'au milieu de La nuit, Res dis- 
putatione ad mediam noctem perduci- 
tur (perduci, or, duclus sum, pass.). 
Czs. Nolre cunversalion n'alla guère 
plus loin, Hic fere nobis sermo- 


— l'affection, 


nis terminus (fuit). PI.-j. Perversité 
qoi va jusqu'au crime, Improbitas 
scelere juncta. Cic. On est allé si loin, 
ue, Æousque processum est, ul 
Gb. Quint. [Cela] va si loin, que, 
ucusque procedit, ut (subj.). Quint. 
Son insclence étail allée jusqu'à en- 
voyer.…., Huc arrogantiæ veneral, ul 
miltéret. Tac. Îl alla, dans son dé- 
lire, jusqu'à troubler... Eo vesaniæ 
progressus esl, ul turbaret. Flor. 
Aprés ces sacrilèges, il — jusqu'é 
commettre an parricide, Non dubita- 
vit, post sacrilegia, eliam parrict- 
dium: facëre. Just. 11 — jusqu'à 
mettre le vêtement en pièces, Quin 
eliam vestem discidit. Plaut. || — 
jusqu'à injurier les Romains, Pro- 
veclus est in maledicta Nomanorum. 
Liv. La faveur populaire A aller 
Sulpicius plus loin qu'il ne l'avait 
soulu, Sulpicium longius quart voluil 
pépularis aura proverit. Cic. || 8° Se 
prolonger, durer 2 Aller loin (en pari. 
des persounes), Diu vivère, 0, is, 
viri, victum, D. Cic. (Il n'esl pas de 
vieillard) qui ne pense — eucore un 
an, Qui se annum non pulet posse vi- 
vère. Cic. — jusqu'à cent ans, Ad 
centesimum annum vivêre. Cic. Ne 
pe — loin (en parl. des ch.), Ad 
reve (em durart, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Faire — nn repas jus- 
qu une beure avancée de la nuit, 
onvivium ad mullam noclem produ- 
cére, o, is, duri, ductum. Cic. || 8e 
Faire des progrès. Proced”re, o, is, 
cessi, cessum, D. Cic. Progredi, ior, 
ris, gressus sum, dép. Cic. = Aller 
bien (dans ses études), (In studiis) 
magnos progressus facère, 10, is, feci, 
factum. Cic. magnos processus ejficére, 
io, is, feci, fectum. Cic. N'— guère, 
Non ila mullum procedfre. Cic. Je 
crains que la maladie n'aille de mal 
en pis, Meluo ne morbus magis ag- 
gravescat (aggravescère, 0, is, 8. parf. 
ni sup., n.). Ter. Le malade va de 
mal en pis, Æger pejor est. Cels. 
Voy. xmrinn. L'empire — s'agran- 
dissant, Imperium lalius patescit 
(patescère, 0, palui, 8. sup., n.). Liv. 
a plaine, un peu plus large, — en 
s'étendant, Paulo latior patescit cam- 
pus. Liv. Aller croissant, Augescère, 
0, is, 8. parf. ni sup., 0. Cic. L'obs- 
curilé va croissant, Tenebræ se inten- 
dun! {intendiËre, lendi, temtum et ten- 
sum). Liv, La chose ne — pas. Hrc 
res hæret (hærère, hæsi, hæzsum, n.). 
Plaut, Comme les lours de faction 
allaisot loujonrs leur train, Cum 
slationes proced’rent. Liv. || 10° Agir, 
procéder de tells ou telle manière. 


pis lentement, plus vite, 


atum, 0. Lucr. Il 
qui va assez bien (— qui fait assez 


Acutis uti ferramentis. Pall. Ne 


pass Col. L'ouvrage ne — 


ALLER 


Grassari, or, eris, afus Sum, dép. 
Liv. Agÿre, 0, is. °gi, acfum, n. Cic. 
=: Y aller adroitement, Consilio gras- 
sari. Liv. N'allous pas au hasard, 
Ne quid temere ac fortuilo agamus. 
Gie. Tons n'y allaient jras avec la mè- 
me aclivité el la aième ardeur, Non 
omnes eadem alacritate ac studio ute- 
bantur (uti, or, Eris, usus sum), dép. 
Cxs. Y aller patiemment, Patientiam 
adhibëre, eo, es, bui, bitum. Liv. — 
vile, Festinare, 0, as, avi, afum (en 
qy. ch., rem). Salt. On ne va jamais 
assez vite, quand on désire, Animo 
cupienti nihil satis festinatur. Sall. 
Aonger une lecture en voulant aller 
vite, Aloram adjicére lectioni festi- 
nalione. Quint. — contre les inlé- 
rèts, les intentions de qqa, Alicujus 
commodis officëre, io, is, feci, fectum, 
n. ou obstare, o, as, stifi, sfatum, 0. 
Cic. Alicujus consiliis officère. Sall. 
Voy. aan. || 44° Fonctionner. S'expr. 
par dulférents v., selon le sens : Le 
pied ne va pas bien (— ne remplit 
pas bien son oflice), Pes non salis 


officium facit (facëre, to, feci, fac- 


tum). Ter. Le pouls — (= s’agite) 
ainsi, Venz sic moventur (movéri, eur, 
motüs sum, pass.). Cels. Le pouls — 
enæ sunl 
entiores (de lentus, a, um), celeriores 


(de celer, eris, ere). Cels. Aller (en 


pari. dn feu), Flagrare, o, as, avi, 
a une machine 


bien l'ouvrage), Est organum quod 


non incommode opus efficit. Col. Je 


me servirai de celte plume comme 
si elle allait bien, ÆEo calamo utar 
tanquam bono. Cic. Faire usage 
d'outils qui vont (— coupent) bien, 
a3 
aller (en parl. d'une lame, — être 
émoussée), Hebère, eo, es, s. parf. ni 
sup., n. Liv. La machine ne va plus 
si vous y mettez trop de fruit, Orga- 


num, si baccæ plusculum ingesseris, 


impeditur (impediri, ior, ilus sum, 
plus 

est interrompu), Opus intermit- 
titur (intermitii, or, missus sum, 
pass.). Col. Le commerce par mer 
ne — plus, Navigalio mercatorum 


conquievi! SU ET 0, is, quie- 


tum, n.). Cic. || 12° Avoir lieu, exis- 
ter, être. Esse, sum, fui. Cic. = Il eo 
va ainsi, en — de mème, Sic est. 
Cic. Ita fit (factum est, fieri, im- 
pers). Cic. 1 en — comme tu le 
is, comme on dit, Est ut dicis. Cie. 
Est ita ut dicitur. Cic. Puisqu'ainsi 
—, Quod ita cum sit. Cic. Quz 
cum ile sint. Cic. Ainsi — le 
moude, Sie vivitur (impers. pass. de 
vivère, 6, is, vizi, viclum, n.). 
Cic. Sic vita fert (ferre, fero, tult, 
latum, n.). Cie. Sic sunt homines. 
Ter. Ainsi — le monde : personne 
ne s'efforce.…., Sic vita Aominum est, 
uf nemo conelur… Cic. La beauté ne 
— pas sans la santé, Pulchritudo 
corporis secerni non potes a valetu- 
dine. Cic. L'art ne — pas sans la 
beauté, Semper ariem decor comitatur 
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comitari, or, aîus sum, dép.). Quinn. 
ela — sans dire, Res ipsa loquitur 
de loqui, or, ëris, locutus sum, dép.). 
ic. Je suis un homme aussi bien 
que loi. Cela — sans dire, Tam ego 
homo sum quam tu. Scilicet ita res est. 
Plaut. Aller tout seul (= sc faire sans 
difficulté), Sponte flufre, 0, is, fluxi, 
furum, n. Quint. || 13° Etre configuré 
de tolle ou tello maniere =: Les feuilles 
vont en puinte, Folia in angulos exeunt 
exire, eo, is, iviel it, étum, n.). Plin. 
a colline va en pointe, Collis est in 
modum melæ fastigatus. Liv. Route 
qu — en pente, Via proclivis. Liv. 
Aller (— monter) en peute douce, 
Clementer et molliter assurgëre, 0, is, 
surreri, surrectum, n. Col. Colline qui 
va (— moule) en pente douce, Colis 
leniter fastigatus. Cæxs. Qui— (= des- 
cend) en pente douce, Leniter declivis, 
m.f.,e,n. Cæs. Leni clivo deverus, 
a,um. Col Cette partie de la route — 
en muntant, Ea pars viz acclivis est. 
Cic. La colline — en descendant jus- 
qu'a la rivière, Collis est declivis in 
flumen. Cæs. Ville qui — en s'abais- 
sant vers des marais, Urbs prona in 
aludes. Liv. Racines qui vont en 
ais, Radices longæ in obliquum. 
Plin. Qui va en rond, Voy. aRnoXDI. 
Ï 16° Etro dans un etat bon ou mau- 
vais. Se habëre (eo, es, bui, bilum). 
Cic. : En pari. des pers. Aller mal, 
Se habëre graviter. Cic. male. Ter, 
— fort mal, Gravissime ægrotare, 0, 
as, avi, s. Sup., n. Cic. Ne pas — 
bien, Valetudine non bonä uti, or, 
Éris, usus sum, dép. Cic. — bien, 
Recte se habere. Cic. Recte valëre, eo, 
es, lui, litum, n.Cic. Quaud nous al- 
lons bien, Cum valemus. Cic. Ma 
mère va bien, Apud matrem recte 
est. Cic. Aller fort bien, à merveille, 
Optime valëre. Cic. Omnino prz- 
clare se habëre. Cic. — mieux de 
jour en jour, Quotidie mclius valére. 
Cic. Tiron va mieux, Tironi melius 
est. Cic. Pompée alla mieux, Pom- 
peio (au dat.) melius est factum (fieri, 
ft, impers.). Cic. Quand tu irais un 
peu œieux, Cum meliuscule tibi 
esset. Cic. Cela va-t-il bien ? Com- 
ment cela va-t-il? Comment vous en 
va? Satin’ salve (s.-e. agis ou agi- 
tur)? Plaut. Sall. Quid agis? Plaut. 
Cic.Quid agitur ? Plaut. Ter. Deman- 
der à qqn comment il —, nterro- 
gare aliquem satin‘ salvæ (s.-c. res 
sint). Liv. || En pari. des ch. Cela 
va bicn, Bene est. Cic. Dene habct. 
Cic. Tout ira bien, — à bien, Omnia 
prospere procedent (procedîre, 0, is, 
cessi, cessum, n.). Cic. Cela va bien 
pour moi, Pulchre est mihi. Cic. Aller 
au gré de ga Alicui ex sententià 
proced”re. Cic. Toul va à souhail, 
Omnia ex sententiä succeulunt. Cic. 
Quand tout — selon nos vœux, /n 
rebus ad voluntatem nostram fluenti- 
bus (fluÿre, 0, is, fluri, flurum, n.). 
Cic. Cela commence à aller mieux, 
Incipil res melius ire (eo, is, ivi et 
it, tfum, n.). Cic. Cela ne va pas, 
Hoc non succedit. Cæs. Cela ne — 
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pas selon notre désir, Hoc fit (feri, 
factum est) secus quam volumus. Cic. 
Cela — mal, — a mal, Male se res 
habet. Cic. [oc minus prospere succe- 
dit. Nep. La chose ne — pas comme 
tu l'avais pensé, Res aliter cadit (ca- 
dère, 0, cecidi, casum, n.) ac pu- 
tfaueras. Cic. Je me demandais avec 
inquiétude comment cela irait, Vere- 
bar quorsum id casurum essel. Cic. 
Je t'ai fait connaitre comment al- 
laient nos affaires, Tibi declaravi 
uemadmodum res nostræ essent. Cic. 

a chose allait de telle façon, que... 
Eo statu res eraf, ut (subj.). Cæs. || 
15e S'adapter à, s’ajuster à, conve- 
nir. (Ad ou În rem) convenire, io, is, 
veni, ventum, n. Cic. Plaut. (Aliquem) 
decère, cet el cent, cuit et cuerunt. 
Cic. = Le sabre allait Lien au four- 
reau, Conveniebal in vaginam ona- 
chæra. Plaut. Aller hien au pied, 
Convenire apte ad pedem. Cic. Chaus- 
sures qui vont bien, Calcei ha- 
biles et apli ad pedem. Cic. Cet ha- 
bit me va bien. {læc vestis me decet. 
Plaut. Robe, Ornement qui — bien, 
Conveniens toga. Ov. Decens ornatus. 
Quint. [Ces mols] ne vont pas biea 
mème en vers, Ne versum quidem de- 
cent. Quint. Si quelque chose va mal, 
ne — pas dans notre style, Si quid 
in oralione claudicat (claudicare, o, 
avi, atum, n.). Cic. Il — fort 
bien à l'orateur de simuler..., Ora- 
torem simulare non dedecet. Cic. 
Rien ne nous — mieux que ce qui…., 
Id marime quemque decel, quod… Cic. 
Il n’est rieo qui aille mieux à la n2- 
ture, à la bonne et à la mauvaise 
fortune, Nihil est tam naturæ aptum, 
tam conveniens ad res vel secundas 
vel adversus. Cic. Puisque [cela] vous 
va (= vous plait) si bien, Quoniam tibr 
ia quadrat (are, avi, atum, n.). Cic. 
Ces systèmes ne vont pas à mon 
frère, Lac fratri non placent {placëére, 
cui ou cifus sum, n.). Ter. Voy. coN- 
VENIR. \ Toutes les parties vont bien 
easemble, Inter se omnes partes con- 
senliunt (consentire, to, sensi, sensuin, 
n.). Cic. Voy. S'acconnen. || 16° Sup- 
porter, résister à. Ferre, fero, fers, 
fui, latum, act. Plin. = Qui va à... 
Qui ne — pas à..., (Alicujus rei) pa- 
tiens, gén. entis. Plin. ünpatieus. Plin. 
I LocuTions Diveuses : 17° N'ailer 

s (= s'abstenir de, se gardor do) : 
e va pas, N'allez pas croire, Noli 
putare. Cic. Nolite existimare. Cic. Ne 
va pas (N'allez pas) pardonner, Cave 
ignoscas (Cavete ignoscatis). Cic. Ne 
va pas l'occuper d'autre chose en ce 
moment, Fac ne quid aliud cures hoc 
tempore. Cic. Ne — pas l'imaginer, 
Ne — pas faire, Ne existimes. Cic. 
Ne feceris. Quint. Qu'on n'aille pas 
penser, Ne quis putet. Quint. N'allons 
pas dire, Ne dicamus. Quint. Je n'irai 
pas me donner l'air d'un fon, Non 
committam ut insanire videar. Cic. 
| 18° Va, Allons, Allez (pris comme 
nterjections). En parl. à un seul, et 
aol: aussi à plusieurs. Age, Agedum. 
ic. Liv. En parl. à plusieurs. Agile, 
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agitédum. Liv. =: Va, Aîlons, par- 
douane à ton fils, Age, da veniam fi- 
lio. Cic. Allons, comparez la vie, 
Agedum. conferte vitam... Cic. Allons, 
Allez, criez, Agitelum, clamorem tol- 
lite. Liv. Allons, allons, je rendrai 
(l'argent), Age, age, reddam. Ter. 
Allons, soit, dis-je; mais il valail 
miCcux..., Age, sane, inquam ; sed erat 
zquius... Cic. Allons, dis-moi ce que 
je dois faire, Cedo (2° pers. sing. 
d'un vieil impér.) igifur quid faciam. 
Ter.Allons, une autre (= donne-m'en 
uoe autre)! Cedo alteram / Tac.Allons, 
du courage, Eia, bonum habe ani- 
mum. Plaut. || Iron. Allons donc 
comme si je ne le savais pas chez 
lui, Eïa age, quasi non stf intus. 
Plaut. || 199 11 ÿ va de (— il s’agit de, 
cela est en jeu) = Il y va de la vie ou 
de l'honneur, Caput aut fama agitur 
(agi, or, ëris, actus sum, pass.). Cic. 
1! y — des biens des citoyens, Agun- 
fur bona civium. Cic. Il croyait qu'il 
y allait de son honneur, Suam exis- 
limalionem in cà re agi putabat. Nep. 
Il y va de notre liberte et de notre 
vie, Liberlas et anima nostra in du- 
bio est. Sall. Il y — du salut de la 
république, De salute retpublicz de- 
cernitur (decerni, crelum est, impers. 
pass.). Cic. Procès où il — de l'hon- 
neur, je dirai presque de la vie, 
Judicium summæ eristünmationis et 
pæne dicam capitis. Cic. || 20° Lais- 
ser aller (= no pas retenir, lâcher) : 
Laisser aller qqn sain et sauf, Ali- 
quem incolumem dimiltére, 0, is, misi, 
missum. Cæs. Laisser — les rênes, 
Habenas omittëre. Tac. Laisser — ses 
larmes, Lacrimas effundëre, 0, is, 
fudi, fusum. Cic. emiltëre. Ov. 
Nous laissions — nos larmes, Lacri- 
mas non lenebamus (tenère, eo, es, 
nui, fentum). Cic. || Fig. Les dieux 
prennent soin des grandes choses 
el laissent aller (— négligent) les 
petiles, Magna dit curant, pirva ne- 
liqunt (negligère, 0, lexi, lectum). Cic. 
| 21° Se laisser aller (— s'abandon- 
ner) = Se laisser aller à un defaut, à 
la compassion, à une vaine espé- 
rance, În vilium delabi, or, ris, lap- 
sus sum, dép. Cic. In misericordiam 
prolabi, dép. Liv. Ad spem inanem 
devolui, or, ëris, volulus sum, pass. 
Cic. Les déclamateurs se laissent — 
à l'ambition, Declamatores ambitio 
ducit (ducère, 0, duxi, ductum). 
Quint. Se laisser — à la passion du 
gain, Quæslu duci, pass. Cic. Qui se 
laisse trop facilement — au désir 
de.…., Ad cupiditatem mobilior (comp. 
demobilis, m.f.,e,n.).Liv.Je melaisse 
— à parlager l'opinion d'Epicure, 
Labor eo ut assentiar Epicuro. Cic. || 
Absol. Se laisser aller (— se décou- 
rager), Animum denittére, 0, is, misi, 
missum. Cic. Voy. Se laisser ABAT- 
TRE. |] Se laisser aller (—= se négliger 
dans sa tenue), Squalëre, eo, es. lui, 
o. sup., n. Cic. [Homme] qui se laisse 
—, Subhorridus atque incullus. Cic. 
]| Qui se laisse aller (— qui cède fa- 
cilement), Lenis ef facilis. Cic. 
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S'en ALLER, v. réf. 40 S’éloigner, 


partir, sortir. Abire, eo, is, ivi et ii, 
ilum, n. Cic. Erire, n. Cic. Cedr 


0, is, cessi, cessum, n. Cic. Discedëre, 
a. Cic. Proficisci, or, Fris, fecius sum, 
dép. Cic. = S'en aller (à cheval, en 
voiture, en bateau), Avweki, or, èris, 
vec{us sum, pass. Liv. Va-l'en devant, 
Abi præ. Plaut. Va-t'en d'ici, Abi 
hinc. 
ville, de la Gaule, de l'assemblée, 
Exire ex urbe. Cic. Discedèree Gallia, 
Cic. e contione. Cæs. S'en — de sa 
chambre à coucher, du forum, Erire 
de cubiculo. Cic. Discedÿre de foro. 
Cic. S'en — de Sicile, de Rhodes, 


Plaut. Liv. S'en aller de la 


Proficisci er Siciliä. Cic. Rhodo. Cic. 


S'en — de Rome, de Capoue (en parl. 
de qqn qui est dans la ville), Prof- 
cisct Romä. Cic. Discedëre 


Capua. 
Cic. S'en — de Zama, de Gergovie 


(en pari. de qqn qui est sous les 


œurs de la ville), Discedère a Zamä. 
Sall. a Gergovia. Cæs. S'en — de 


chez qqn, de chez son maitre, Erire 
ab aliquo. Ter. Discedère ab hero. 


Plaut. S'en — de chez soi, Erire 
domo. Cic. Il s'en alla vainqueur, 
vaincu, Superior ou Victor discessit. 


Sall. Cæs. Discessit victus. Sall. Faire 
en aller d'un lieu, Jubëre (aliquem) € 
loco discedëre. Cic. || En parl. des 
ch. L'eau s'en va (— se retire), 


Aqua decedit. Liv. On les fait bouillir 


doucement de peur qu'ellei ne s'en 
aillent (— ne débordent), Leniter co- 
quuntur, ne superfluant (superfluëre, 
0, ts, fluri, s. 
tonneau] s'en va 
vin, etc.), Perfluit (perfluëre, o, fluri, 
flurum, n.). D'apr. Ter.(Eun.1, 1,25). 


sup, n.). Cels. [Le 
(= laisse échapper le 


Vinum transmittit (fransmitt”re, 0, 


misi, missum). D'apr. Col. (1, 6). || 
2° Déperir, 8tre mourant; défaillir. 


Defic®re, io, is, feci, fectum, n. Quint 


Sen. Curt. = Voir qqn s'en aller, Spi- 
ritum alicujus fugientem vidëre. Quint. 
Je m'en vais, Ale vita deficit. Cic. Il 
s'en va de jour en jour, Vires eum 
in dies deficiunt. Cic. S'en aller de 


vieillesse et de chagrin, Seniv e: 


mærore consumi, or, êris, sumplus 
sun, 


ass. Liv. VOy. DÉFAILLANCE. 
1 3° En pari. des cb. Disparaitre, se 
passer, so perdre. Abire, 60, is, tu 
et ii, îtum, n. Cic. Evanescère, 0, is, 
nui, s. sup., n. Cic. Perire, n. Cic. = 
Les anaées 3'en vont, Anni cedunt 
(ced®re, o, cessi, cessum, n.). Cic. Une 
si forte somme n'a pu s'en aller en 
si peu de temps, Tania pecunia tam 
brevi lempore perire non poluit. Cic. 
La nausee s'en est allée complète- 
ment, Nausea jam plane abiil. Cic. 
La fièvre quarte, Ta fièvre quarte 
s'en est —, Quartana decessit (dece- 
dëre, 0, is, cessum, n.). Cic. @ le dis- 
cessit. Cic. La vie s’en va, Spirilus 
fuait (fugëre, io, gi, gitum, n.). Quint. 
labitur (labi, or, Eris, lapsus sum, 
dép.). Tac. Les forces s'en vont, Vi- 
res defluunt (defluëre, 0, fluxi, flurum, 
n.). Sall. eflluunt. Liv. La for- 
tune s'en va, Res familiaris dila- 
bitur. Cic. [Cette] étoffe s'en —, 


s6 ALLEU ALLIÉ 
Vestis dilabilur. Col. La colère s'en 
—, Îra cadit (cadëre, 0, cecidi, ca- 
sum, n) Liv. Toute la grâce, la 
beauté (du style) s'en —, Abit omnis 
jucundifas, decor. Quint. J'ai vu 
notre espoir s'en aller, Spem nos- 
tram evanescère vidi. Cie. Les fictions 
de l'antiquité s'en vont, Ficia ab an- 
{iquis moriuntur (mori, ior, Eris, MOr- 
tuus sum, dép.). Quint. L'admiralion 
s'en va (— s'affaiblib, Admiratio de- 
crescit (decresc®re, 0, crevi, crelum, 
.). Quint. Les conseils s'en iront en 
umée, Afonenlium verba in vanum 
abibunt, Sen. Faire en aller les 
taches du visage, Stigmala in facie 
delêre, eo, es, evi, etum. Plin. Faire 
en — (en lei lavant) les larhes des 
vétements, Maculas vestium eluëre, 
o, is, ui, ufum. Plin. Faire en — le 
mal, Aforbum depellëre, o, is, pult, 
pulsum. Cic. || 6° Se diriger vers, se 
rendre à ou dans. Abire, eo, is, ivi 
et ii, itum, n. Ter. Erire, n. Ter. 
Disced®re, 0, is, cessi, cessum, n. Cic. 
Proficisci, or, ëris, fectus sum, dép. 
Cie. : S'en aller dehors, Erire foras. 
Ter. S'en — au camp, en lllyrie, 
Discedëre in castra. Crs. Proficisci in 
Ilyricum. Ces. S'en — à Corinihe, 
à Chypre, de Rhodes à Alcrandrie, 
Profiasci Corinthum, Cyprum. Ter. 
Rhodo Alerandream. Ci:. S'en — 
tout droit chez soi, chacan dans ses 
foyers, dans la maison où, Neclä 
proficisci domum. Ter. Discedëre do- 
mos suas. Nep. Proficisci ad eam do- 
mum, in quä…. Cic. S'en — à l'armée, 
à la guerre, Proficisci in erercilum. 
Cic. ad bellum. Nep. Va-l'en faire nn 
tour, Abi deambulatum. Ter. S'en 
aller dans les forêts couper du bois, 
Lignalionis causa in siluas discedëre. 
Cæs. Voy. aiuen 20 el S'en ALLER 1°. 
f En pari, des cb. : L'humidité s'en 
va dans les airs, Liquor in sublime 
egreditur (egredi, ior, éris, gressus 
sum, dép.). Plin. À quelles dépen.es 
s'en vont les revenus des terres? {n 
quos sumplus abeunt fruclus præilio- 
rum? Cic. || 6° Se disposer à, être 
sur le point de, être proche : Je m'en 
vais revenir, Vuy. ALLen 30, Il s'en va 
mourir, [| sea — mourant, In prx- 
cipiti jam est. Cels. Qui s'en — muu- 
rant, Moribundus, a, um. Cic. || L'an- 
née s'en allait Onie (— était sur le 
point de finir), In exitu jam annus 
rat. Liv. Mon consulat s'en va ter- 
miné, In exitu esi meus consulatus. 
Cic. Les propriétés de la sandaraque 
s'ea vont exposées (= sont presque 
entièrement exposées), Sandarachz 
propemodun dicta nalura est. Plin. || 
1 s'en allail temps de partir, Pro- 
fciscendi fempus instabat (instare, 0, 
as, sliti, statumi, n.). Nep. || s'en va 
temps que je dise, Jam tempus est 
dicère. Cic. || 6° Falre des progrès : 
S'en aller 'en augmentant, en s'2- 
grandissant, Voy, aLLRA 90, 
ALLER, 5. m. L'action d'aller. flus, 
&, m. Cic. [ Fig. Le pis aller, Voy. 
ri. 
ALLEU, 5. m. T, de droil féodal: 


cére. Plin. Faire un — de 
noir et de plomb blant, 


{ionem in plumbum addère, o, ts, didi, 
ditum. Plin. j} 2° Fig. Mélange. Voy. 
ce mol. 

ALLIANCE, 8. f. {0 Union, asso- 
ciation entre des particuliers, des Etats. 
Soctetas, atis, f. Cic. Consociatio, 
onis, f. Cic. Amicitia, &, Ê. Cic. Fe- 
dus, deris, n. Cic. : Trailé d'alliance, 
Amicilie fœdus. Liv. Sociale fœdus. 
Liv. — défensive, Salutis societas. 
Cie. — offensive et défensive, Belli 
sorietas. Sull. L'— des gens de bien 
contre la fureur de..., Bonorum cons- 
piraltio, Bonorum consensio contra fu- 
rorem. Cie. Briguer l'— d’un peuple, 
Populi amiciliam socielntemque ro- 
gare. Sall. amicitiam ef fædus pelëre. 
Sail. Faire —, Former, Contracter, 
Cunclure une —, Socielatem inire 
ou coire. Cic. facñre. Cæs. conjun- 
gère. Sail. Voy. S'acrrmn 2°. Entrer 
dans l'— d'Athènes, Ad Athenien- 
sium socielatem se applicare. Nep. 
Sceller une — par ua traité, Socie- 
tatem fœdere confirmare. Ci. Rester 
dans l'— de Rome, In Roman socie- 
fate perstare. Liv. Rompre une —, 
Societatem dirimère. Cic. Fedus vio- 
lare. Cic. Liv. rumpêre. Ad Her. Liv. 
frangëre. Cic. || Tenter une entreprise 
sans allisnces, Aliquid ecnari sine 
sociis (— sans alliés). Liv. [| 2° Union 
par mariage. Affinitas, ais, f. Cie. 
Conjunctio, ons, f. Cie. =: Contracter 
une alliance avec qqn, Cum aliquo 
affinitale se devincire. Cic. affinitatem 
jungÿre. Liv. Parent par —, Affinis, 
is. Cic. J'espère que cette — nous 
fera plaisir, Spero nobis hanc con- 
junclionem voluptati fore. Cie. Voy. 
ALLIÉ 29 et S'aLLiBn 30. }| 3° Bague de 
mariage. *Annulus (i) nuplialis (is), 
m. || 4 Fig. En parlant des ch. 
Union, mélange. Societas, atis, f. Cic. = 
L'alliance de la gravité et de la dou- 
ceur, Socielas gravitalis cum huma- 
nitale. Cic. L'— de la gravité avec la 
mudération, Mira modestiz jau dal.) 
gravitas. Cic. Il peut y avoir — entre 
ces choses, Mec inter se jungi copu- 
lurique possunt. Cie. Voy. S'aLLien 40. 
|| En parl. des mots. Junctura, z, 
f. Hor. Pers. 

ALLIÉ, ÉK, part. passé d'ALLIER, 
Voy. ce v. || Adj. el subit, 1° Uni 
par des traités, associé, confedère. So- 
cius, a, um. Cic. : Les alliés, Socu. 
Cic. Fedérati. Cic. Gilé alliée, Civitas 


Bien héréditaire. * Allodium, ti, n. 
ALLIA, riv. d'Italie. Allia, æ, (. Liv. 
ALLIAGE, S. ©. 1° Combinaison 

de melaux. Temperatio, onis, Î. Cie. 

Temperatura, æ, f. Plin, Mixtura, 

f. Plin. : Il y a de l'alliage daas l'or, 

Lacuna est in auro. Cie. Le plomb, 

sans —, Plumbum, sine mirturä. Plin. 

Le hasard ft cet —, Hoc casus mis- 

cuit (miscére, co, es, mirtum et mis- 

tum). Plin. Faire un — de cuivre et 
d'or, Æsccnfusum auro (à l'abl.) mis- 
lomb 
tgrum 
plumbum albo (à l'abl.) miscëre. Plin. 

Faire un — d'on tiers de caivre et 

de deux de plomb, Æris lerliam por- 


ALLIE 


fœderata. Cic. socia. Liv. Allié du 
peuple romain, Socius et amicus po- 
uli Romani. Sall. L'armée des al- 
iés, Socialis exercitus. Liv. Qu 
avaient élé les — (des Romains), Qui 
in amicitiä (Romanorum) fuerant. Liv. 
Les villes qui avaicat elé de fidèles 
alhées, Our urbes in amiciliä cum 
fide permanserant. Liv. Se faire des 
alliés, Socios sibi adsciscëre. Caæs. 
1} 2° Parent par alliance. A finis, w. f., 
e, 0. Cic. Affinitate conjuncius, a, 
um. Cæs. Suet. : Ton allié, Afinis 
tuus. Cic. L'un des deux était mon —, 
Alter mihi affinis erat. Cic. 

1. ALLIER, v. act. 4° Combiner, 
incorporer ensemble : Allier le cuivre 
à l'or, le plomb aoir an plomb blane, 
Æs confusum auro (à l'abl.) miscére, 
e0,es, cui, mirlum el mistum. Plin. Ni- 
grum plumbum albo f l'abl.) miscère. 
Plin, Voy. acLraGE. |] 29 Unir dans un 
intérêt commun. (Aliquem alicui) con- 
ciliare, 0, as, avi, atum. Cic. (cum 
aliquo) consociare. Cic. conjungère, 
0, s, junri, junclum. Cic. : Je ne 
duute pas que l'intérèt public ne 
nous rapprorbe et nous allie bientôt, 
Non dubito quin respublica nos inter 
nos concilialura conjuncturaque sil. 
Cie. || 3° Unir par mariage. Nuptiis 
jungêre, o, is, junri, junctum, act. 
Liv. : Allier son sang el sa race (à 
qqn, Cum an sanguinem el genus 
miscère (voy. do). Liv. VOy. MARIER. 
1| 6° Fig. Reunir, joindre ensemble (des 
Ch.). Conjungëre (voy. 2°), act. Cic. 
Miscére (voy. 1e), act. Cic. = Allier 
la logique au charme, Disserendi ra- 
tionem cum suavilale dicendi conjun- 
gère. Cie. Si le discours allie la gra- 
vité à la modération, Si inesf in ora- 
tione mirta modestie (au dal.) gra- 
vilas. Cic. Sagesse alliée à l'élo- 
quence, Juncta eloquentiæ (au dat.) 
sapientia. Cic. Grâce — à la gravité, 
Lepos gravitate mirtus. Ce. Allier le 
vrai et le faux, Vera cum falsis con- 
fund®re, 0, is, fudi, fusum. Cic. — 
la vertu avec la volupté, [Jonestatem 
cum voluplate copulare, 0, as, avi 
atum. Cie. — la glaire des armes à 
celle de l'esprit, Ad bellicam laudem 
ingenti glortam adjicËre, io, is, jeci, 
Jjectum. Cic. 

S'ALLIEN, v. réf. 4° Se combiner en- 
semble (en parl. de métaux). Misceri, 
eor, éris, mirius Ou mistus Sum, pass. 
Plin. |] 2° S'unir dans un interôt com- 
mun, S'associer. Societatem inire, e0, 
is, tui et ii, téum. Cic. coire. Cic.jun- 
gère, 0, is, junri, junclum. Cic. con- 
jungère. Sat. facére, io, ïs, feci, 
factum (avec qqn, cum aliquo). Cie. 
: Tu ne L'étais allié avec personne 
pour le crime et pour la récompense, 
llaun societatem neque scclcris neque 
præmii cum homine ullo coieras. Cic. 
Rrigands qui se sont alliés pour faire 
le mal, Latrones nefariä societale in- 
ter se conjuncti. Cic. Tous les ordres 
se sont — pour délivrer la républi- 
que, Omnium ordinum consensus ad 
liberandam rempublicam conspiravit 
{conspirare, 0, as, atum, n.). Cic. 


ALLOC 


S'allier avec Pyrrhus, Fœdus cum 
Pyrrho facëre. Cic. Ils s'allient avec 
Ambiorix, Ambiorigem sibi soctetate 
el fœædere adjungunt. Cæs. Les pirates 
s'allièrent avec celte ville, Piratæ 
illud oppidum soctelate sibi adscive- 
run (adsciscëre, 0, is, scitum). Cic. 
Demaurler à s’allier avec les habi- 
tants d'Oraandes, Oroandensium ami- 
citiam pet®re. Liv. Les Ménapes, aux- 
quels s'étaient alliés les Germains, 
Mencpii, adjunctis Germanis... Cæs. 
Voy. TRAITÉ. || 3° S'unir par mariage 
2 Crassus s'était allié à Galba en don- 
nant au fils de ce deruier la main de 
sa fille, Crassus cum Galbä, cujus 
filio filiam suam collocaverat, afini- 
tule sesc devinzerat (devincire, io, is, 
vinctum). Cic. Latinus s'allia avec 
Enée, Latinus cum Æneü affinitatem 
junrit (jungère, 0, is, junctum). Liv. 
Pausanras désire s'allier avec toi, 
Pausanias cupil se lecum affinilate 
conjungi (pass). Nep. Antoine et 
César s'allièrent ensemble, Inter An- 
tonium ei Cæsarem affinitas facta est 
(feris fo, fis, pass. de facëre). Veil. 

our que les patricieus et les plé- 
béiens ne s'alliasseut pas ensemble, 
Ne connubium patribus cum plebe 
esset. Liv. || En parl. d’une femme. 
S'allier à ou dans une famille illustre, 
In familiam clarissimam nubêre, 0, 
is, nupsi, nuplum, n. Cie. S'— en 
dehors des palriciens, E patribus enu- 
bère,n. Liv. || & Lig. Étro uni, être 
joint ensemble; s'accorder avec. fis- 
ceri, eor, éris, mtixtus Ou mistus sum, 
pass. Cic. Conjunqi, or, ëris, juncius 
sum, pass. Cic.: En lui la grâce s'al- 
liait à la gravité, Erat in eo gravitate 
mirtus lepos. Cic. Jamais la témérité 
ne s'allie avec la sagesse, Nunquam 
temerilas cum sapienfiä commiscelur, 
Gic. (En lui] une extrême sévérité 
8'— à une extrême bonté, Summa se- 
verilas summä cum huinanilale jun- 
gitur. Cie. La dissimulalion ne peut 
s'allier avec l'amitié, Simulalio ami- 
citiz (au dat.) repugnat (repugnare, 0, 
avi, atum, n.). Cic. Choses qui ne peu- 
vent s'— ensemble, les dissociabiles. 
Tac. Lettres qui s'allient diflicite- 
ment en,emble, Litteræ aspere inter 
se cocuntes (coïre, coeo, is, tui et ti, 
itum, n.). Quint. 

2. ALLIER, riv. de France. Elauer, 
eris, n. Cæs. 

ALLITÉRATION, 8. f. Fig. de mots 
qui consiste à repeter plusieurs fois les 
mêmes lettres. Parhomæon, 1, n. Rutil. 

ALLONRNOGE, 9. m. 1° Habilant 
do la Narbonnaise. Allobror, ogis, m. 
Hor. = Les Allobroges, Allubroges, 
um, m. pl. Cæs. Des —, Relatif aux 
—, Allobrogicus, a, um. Col. || 2° Fig. 
Un sot, un rustre. Voy. ces mots. 

ALLOCATION, 5. f. 1e Action d'al- 
louer (une sommer, S'expr. Par un 
verbe : Faire une allocation à qqn, 
pour qq. ch. Alicui, Ad rem pecu- 
niam altribuëre, 0, is, ui, ulum. Cic. 
Alicui sumptum decernêre, 0, is, 
crevi, cretum. Cic. || 2° Somme al- 
loude. Pacunia (æ) attribuita (æ), f. 


ALLON 


Liv. Attributum, à, n. Varr. = Refuser 
une allocalion aux députés, Legatis 
sumplum non dare. Cic. L'— aunuelle 
qui m'avait élé volée, Annuus sump- 
tus qui mihi decrelus erat. Cic. 

ALLOCUTION, 5. f. Harangue d’un 

éneral à ses soldats. Contio, onis, f. 
æs. Liv. Cohortatio, f. Nep. = Faire 
une allocution aux soldats, Apul mi- 
lites confionari, or, aris, alus sum, 
dép. Cæs. contionem habère, eo, es, 
bui, biftum. Cæs. Milit:s cohortari, or, 
aris, atus sum, dép. Cæs. Cohorta- 
fionem mililum facëre, io, is, feci, 
factum. Nep. VOY. HARANGUER. 

ALLONGE, s. f. Ce qu'on ajoute 
à une ch. pour l'allonger. Additamen- 
tum, à, 0. Dig. = Melire une alluonge 
à, VOy. ALLONGER 10. 

ALLONGE, ÉE, parl. passé d'aL- 
LONGER, Vuy. ce v. || Adj. 4° Long de 
farme. Procerus, a, um. Cic lro- 
ductus. Cic. Col. In longum porrectus. 
Plin. : Cou allongé et mince, Collum 
procerum el tenue. Cic. Rœuf aux cor- 
nes allungées, Bos cornibus proceris. 
Col. Us sont aidés par ta formeallongée 
dé leur cou, Adjuvantur proceritate 
collurum. Cic. Sarimeut très allongé, 
Productissimum flagellum. Col. Glaud 
Glans gracilis. Plin. Œufs al- 
lungés, Ova fastigio acuminata. Plin. 
Nuage de forme allungée, Nubes in 
lougum porrecta. Plin. || 2 QE En 
pari. du visage. Qui exprimo Île de- 
plaisir {et semble ainsi plus long) : 
Comine il a la mine allongée, Vultu 
ul tristi est. Plaut. 

ALLONGEMENT, 5. m. 1° Augmen- 
tation de longueur. Productio, ons, f. 
Cic. = Allonsemnent d'un mot, Verbi 
productio. Cic. Nom formé par —, 
Nomen productum. Cic. || 2° Action 
d'etendre : Allongement du bras, des 
duigls, Brachii progectio (onis), f. Cie. 
Digitorum porrectio, [. Cic. || 3e Pro- 
longement dans la prononciation (d'une 
Syllabe). Productio, onis, f. Cic. 
4° Delai, retard. Retardatio, onis, 
Cic. dora, æ, f. Cic. Voy. néLar. 

ALLONGER, v. act. 4° Augmenter 
la longueur d'une ch. (Rem) longiorem, 
{Aliquid) longius facëre, io, is, feci, 
factum. Cie. Nep. : Allonger Îes épées, 
Gladios longiores fac#re. Nep. — une 
leltre, Epistolam longiorem facëre. 
Cic. I n'est pas besoin d'— cela par 
des exemples, Nihil opus est eremplis 
id facëre longius. Cie. — un nom, 
Nomen producére, 0, is, duxi, ductum. 
Cie. — un discours, Orationem dila- 
lare, 0, as, avi, atum. Cic. — le pas, 
Gradumn addëre, 0, is, didi, difum. 
Liv. — les élapes, [ler ertendère, o, 
is, fendi, tentum et tensum. Liv. Ma- 
gnis tlineribus se ertendère. Cæs. || 
2° Etendre, deployer. Erterdëre (voy. 
10), act. Cic. Proferre, fero, fers. tul, 
lafum, act. Cic. : Allonger la main, 
les jambes, Ertendëre manum. Quint. 
crura in longitudinem. Plin. Montrer 
sa main les doigts allongés, Erfensis 


digttis manum ostend®re. Cic. Allonger 


le doigt, Digitum proferre. Cic. — la 


main (pour donner), Manurm porri- 


jour, 


nus crescuni in ungues. 


gius 
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gère, 0, is, reri, rectum. Cic. — le 
bras (pour frapper), Brachium pro- 
Jicëre, 10, is, jeci, jectum. Cic. En 
allangeant rapidement le bras, Celeri 
projectione brachii. Ad Her. || 3° Por- 
ter, appliquer (un coup) = Allonger à 
qqn un coup de poing, un soufflet, 
Alicui pugnum imping”re, 0, is, pegi, 
pacium. Plaut. colayhum ducëre, 0, is, 
duri, ductum. Quint. || 6° Ajouter de 
l'eau à (un liquide, et en diminucr ainsi 
la force). Diluÿre, 0, és, ui, utum, act. 
Cels. Mart. || 6° Fig. Faire durer plus 
longtemps. Producëre, o. is, duri, duc- 
fum, acl.Cic. Protrah®re, 0, is, (raxi, 
tractum, act. Cic. : Allonger la vie, 
Vilam producëre. Cic. — le mois d'un 
no dte longiorem mensem fa- 
ctre, 10, is, feci, factum. Cic. [On ne 
saurait croire] combien on allonge une 
lecture, Quantum moræ lectiont adji- 
ciatur (pass. de adjicére, to, is, jeci, 


jectum). Quint. Voy. Pnoroncer. || 


6o Absol. Apporter du retard. Muram 
facäre, io, is. fec, fastum. Cie. || 7° Pro- 
noncor long. Produs#re (vay. 5°), act. 
Cie. Porrigëre (voy. 2°), act. Quint. : 
Allunger une syllabe, des mots, Syl- 
labam producëre. Cie. porrigëre. Quint. 
Verba ertendère, 0, is, lendi, tentum 
el tensum. Quint. 

S'aLLONGER, v. réfl. 40 Dovenir plus 
long. Lengior (m. f., ius, n.) fo, fis, 


facfus (a. um) sum, fieri. Cic. Quint. In 
longitudinem crescre,o, is, crevi, cre- 


tum,n. Plin.: Déjà les ombres (de la 
nuit) s'allongent, Jam umbræ majores 


cadunt (cadëère, 0, cecidi, casum, n.). 


Virg. Les mains s'— en grilles, Ma- 
Ov. Laisser 
les branches s'allonger, Ramos lon- 
romilfére, 0, is, misi, MISSUM. 
Col. Î 2° S'etendre, se deployer. Ex- 
tendi, or, êris, tentus et tensus sum, 
pass. Cie. Porrigi. or, ëris, rectus 
sum, pass. (ic. Prætendi, pass. Plin. 
: Les curnes [des escargats] s'allon- 
gent, Cornua prætenduntur. Plin. Les 
doigts s'— avec facilité, Digitorum 
faculis est porreclio. Cic. S'allonger 
(en bäillant), Pandiculari, or, aris, 
s. parf., dép. Plaut. Ils s'allongent 
çà et là (pour dormir), Passim cor- 
pora sternunt (sternëre,o, stravi, stra= 
han), Liv. [Le chien] s'allangea en 
bondissaul, Assuflans increuit (in- 
crescëre, 0, is, S. Sup, n.). Plin. | 
3° Etre prononc long (en parl. d'une 
syllabe qui etait brève). Produci, or, 
éris, ductus sum, pass. Quint. Pro- 
ducte dici, or, éris, diclus sum, pass. 
Cic. 

ALLOUER, v. act 10 Approuver, 
passer (une dépense) = Allouer aux dé- 
putes des sommes trop fortes, Le- 
gatis nimis magnos sumplus lecernëre, 
0, is, crevi, cretum.Cie.— une soume 
à un entrepreneur, Pecuniam reden- 

tori altribuëre, 0, is, ui, uium. Cic. 
| 2° Accorder (un traitement, etc.) et 
on determiner le montant : Allouer 
aux rhèteurs des appoinlements an= 
nuels, Anuua rhetoribus constituëre, 
0, ts, ui, ulum. Suet. , 
ALLUMÉ, és, part. passé d'aLLe- 
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MER, Voy. ce v. || Adj. Rouge (en 
arl. du teint). Rubicundus, «, um. 
laut. Ter. : l'einl allumé par l'abus 

du vin, Facies rubida ez vinolentia. 


Suet. 


ALLUMEN, v. act. {o Mettre le 


feu à. (l'ar le haut) Accendëre, 


o, is 
cendt, cusum, act. Cic. (Par le bas) 
Succendère, act. Cic. (De a. côté que 

ic. (Alicui 


ce soit) Incend®re, act. . 
rei) ignem inferre, fero, fers, intuli, 
illatum. Cæs. ignem admorëre, eo, es, 
movi, motum. Cic. = Allumer des tor- 
ches, Torches allumées, Tædas ir- 
flammare, 0, as, avi, atum. Cie. Ac- 
censæ faces. Cic. Allumer ua bücber, 
Rogum succendëre. Liv. Rogo (au dal.) 
facem subdëre, o, is, didi, ditum. 
Just. — no flambeau au flambeau de 
qqn, De lumine alicujus lumen accen- 
dre. Cic. || Par ext Allumer une 
lanterne, Lucernam accend/re. Phed. 
Lanterue allumée, Lucerna ardens. 
Plin. || Allumer du feu, (en gén.) 
Ignem factre, io, is, feci, fectum. Cæs. 
ercilare, 0, as, avi, atum. Cxs. (en 
soufflant) conflare, 0, as, avi, alum. 
Plin. 11 81 — du feu avec du bois vert, 
Jqnen e lignis viridibus fier jussit. 
Cic. Les navires portaient à la prone 
des feux allumés dans des vases de 
fer, Naves frullis (erreis conceplum 
ignem præ se portabant. Liv. Alla- 
mer du fen sous qq. ch., Alicui rei 
ignem subd?re. Cic. Feu allumé (sons 
qq. cb.), Ignis succensus. Cic. Allu- 
mer nn rocendie, /ncendium faecère. 
Cie. excitare. Cic. conflare. Liv. ez- 
suscilare. Liv. || 4° Fig. Causer, exci- 
ter. Accend®re, o, is, cendi, censum, 
act. Liv. Iucend®re, act. Cic, Inflam- 
mare, 0, as, avi, afum, act. Cic. Con- 
citare, act Cic. = Allumer la dis- 
corde, Discordiam accendëre. Liv. con- 
citare. Cic. — la sédilion, la guerre, 
Seditionem accendère. Liv. Bellum 
concilare. Cic. excitare. Sen. con- 
flare. Vell. — la haine, Odium ix- 
cemdère. Cic. concitare, Cic. commo- 
vére, eo, es, movi, molum. Cie. — 
la colère, Iram concitare. Quint. Ce 
fait avait allumé dans le cœur de 
Marius an profond ressentiment contre 
Métellus, res Alarium contra Afe- 
lellum vehementer accenderat. Sal. 
Allumer les passions, le désir, Cupi- 
détates inflammare. Cie. Cupiditatem 
incendère. Cic. — l'ardeur de qqo 
pour le crime, Aliquem ad facinora 
incend?re. Sall. Cela allume en nous 
ace plus vive ardeur pour l'étude, 1d 
robis acriores ad studia faces subdit. 
Quint, f| 8° Mettre on mourement, 
agiter : Allumer les esprits, Animos 
incend/re, 0, is, cendi, censum. Cic. 
Vo: BXCITER, ENFLAMMER, 
"ALLUMER, v, réf. 4° Prendro feu. 
Exardescère, 6, is, ersi, arsum, 0. 
Cic. IgnescËre, o, is, s. parf. ni sup., 
a, Cic. 1 concipère, 10, is, cepi, 
ceptum. Cic. Flammam concipére. Ces. 
Ignem comprehendfre, o, is, hendi, hen- 
sum. Ces. : Qui s'allume aisément, 
Ad erardescendum facilis. Cic. || 2° De- 
venir brillant : Les yeux des chats s'al- 
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ament dans les ténèbres, Felium 
qu in tenebris fulgent (fulgère, eo, 
fubsi, #. sup., n.). Plin. || 3° Fig. 
Etre excité, so produire, naître. Erar- 
descère (voy. 1°), n. Cic. Concilari, 
or, aris, aîus sum, pass. Cic. : La 
uerre s'allume, Bellum exardescit. 
ic. cooritur (cooriri, ior, Eris, orlus 
sum, dép.). Cæs. La passion 8° —, Li- 
bido concitatur. Cic. La colère s'—, 
Jra exardescit. Cic. consurgit (con- 
surgfre, 0, surrezi, Surreclum, n.). 
Quint. [L'âme où] le feu de la colère 
s—, Jrarum erdor exsistit (ersis- 
tére,o, stiti, stitum, n.). Cic. Sa bile 
s'alluma, Exarsit stomacho. Cic. Les 
esprits s allumèrent, Animi erarsere. 
Sail. 

ALLUMETTE, 8. f. Brin de bois 
prépare pour allumer le feu. Fomen- 
fum, i, n. Serv. : Allumette soufrée, 
Sulfuratum (i) ramentum (ÿ, n. art. 
Sulfuratum, à, n. Mart. Sulfur, uris, 
n. Juv. 

ALLURE, sf. 1° Façon do marcher. 
Incessus, üs, m. Cic. Ingressus, üs, 
m. Cic.: Avoir une allure plus lente, 
Tardius ingredi, ior, ëris, gressus 
sum, dép. Cic. || 2e Fig. Marche des 
choses. Ingresao, onis, f. Cic. Gra- 
dus, üs, m. Cic. = L'allure ferme du 
spondée, Stabilis spondei gradus. 
Cic. — douce et égale du style, Le- 
nis ef æquabilis oralionis (racius (üs), 
m. Cic. L'— vive, L'— modérce 
(d'un discours), Incitatior cursus (üs), 
w. Cic. Moderata ingressio. Cic. L' — 
franche des dialogues, Dialogorum li- 
bertas (atis), f. Quint. La fortune 
change tout à coup, change aussitôt 
300 —, Portuna subito convertitur 
(converti, or, versus sum, pass.). 
Nep. celeriter mutatur (mutari, or, 
atus sum, pass.). Cæs. || 3° Con- 
duite, manière d'agir. Artes, tum, f. 
pl. Sal. : Changer ses allures, Àr- 
tes mutare. Tac. Observer les — du 
vaiacu, Ezxplorare uti sese victus ge- 
rat (ger®re, o, is, gessi, gestum). Sall. 
Voy. coxovrrs. || € Tournure (d'une 
affaire). S'expr. par un v. : La chose 
prend une meilleure allure, Incipit 
res melius ire (eo, is, ivi, tlum, à.). 
Cic. Tout prend une mauvaise —. 
Omnia in pejorem pariem veriuntur 
oa mufanfur {(voy. 2°). Cic. Voy. rour- 
NURB. 

. ALLUSION, 5. f. Figure de rhéto- 
rique, par laquelle on dit une choso 
qui fait penser à une autre. Figura, 
æ,f. Quint, Suet. = 11 fl tuer Iler- 
mogène à cause de quelques allu- 
sioos conteoues dans son histoire, 
Occidit Ilermogenem propter quasdam 
in Aistoriä figuras. Sue. fl supporta 
fort patiemment les — des avocais, 
Causidicerum figuras lenissime tulit. 
Suet. (Accuser qqn] non pas ouver- 
lement, ais en faisant des —, Non 
palam, se suspiciones et fiquras. 
Sen.-rh. Falre des — à l'adresse de 
qqn, In aliquem figuras facFre. dune. 
I ft souvent des — fort transparen- 


tes, Alultas nec dubias significationes | et de 


jecit. Suet. 1 faisait allusion à Z4- 


ALOI 


non, Zenonem significabat (signif- 
care, 0, as, avi, atum). Cie. [ll dit 
que c'était là le mur de bois auque 
ce dieu faisait —, Eum a deo signi- 
ficari murum ligneum. Nep. Ciceron 
arall faire — à celle conjuralion, 

e hac conjuratione significare vide- 
tur Cicero. Suet. Le sénat faisant — 
aux leilius, Senatus Icilios denotans 
(denolare, o, as, avi, atum). Liv. Il 
voyait que ces paroles faisaient — 
à Dumnorix, Sentiebat hac oratione 
Dumnorigen designari (pass. de de- 
signare, 0, as, avi, atum). Cæs. Le 
troisième genre (de queslions) au- 
quel Crassas a fait —, Illud tertium 
quod a Crasso est tactum (pass. de 
fangëre, 0, is, leligi). Cic. Faire une 
— plaisante à l’iofirmité de Phénée, 
In valetudinem Phenezæ jocari (or, aris, 
atus sum, dép.}. Liv. [1 ft une excel- 
lente — à des vers d'Humère, [omerti 
versibus (au dal.) egregio dicto allusit 
{alludFre, 0, 1+, lusum, n.). V.-Maz. Il 
dit spiriluellement, en faisant — au 
goût pre du vin, que c'élait justice 
‘avoir suspendu sa mère à une 
croix si élevée, Facete lusif in aus- 
teriorem gustum vini, merilo mnirem 
ejus pendère in tam alta cruce. Plin. 

ALLUVION, s. f. Accroissement de 
terrain resuitant des depôts terreux 
qu'abandonne une rivière. Alluvto, 
omis, f. Cic. Circumluvio, f. Cic. = 
Vallées qu'engraisseront les allu- 
vions des cours d'eau. Valles quas 
fluminum salurabit aggestio. Pall. 
L'Euphrale ne dépose pas d'—, Li- 
mum ÆEuphrales non invehit (inve- 
Are, o, vezi, vectum). Plin. Le Nil 
laissant des —, Nilus limum prioribus 
terris apponens (apponëre, 0, is, po- 
sui, positum). Sen. Terrain d'allu- 
vion, Aggesta fluminibus terra. Plin. 
— du Nil, Terra Nilo (a l'abl-) 
adaggerata. Plin. Dix arpents ont ét 
formés par —, Decem jugera allu- 
vione accreverunt (accrescére, 0, is, 
cretum, n.). Dig. Vallées qui se sont 
accrues par —, Valles que fluminum 
alluvie et inundalionibus concreve- 
runt. Col. L'Egypte tout entière a été 
formée par — :Ægyplus tota er limo 
concrevit. Sen. lles formées par les 
alluvions d'une rivière, Insulæ ab 
amne congestæ (cungert, or, gerëËris, 
pass.). Plin. Les — qu'un fleuve a 
äjuultées à notre terrain, Quod per 
alluvionem agro nostro (au dat.) flu- 
men adjecit (adjicère, to, is, jectum). 
Dig. Réunir l'ile d'Artémire a la terre 
ferme par de continuelles —, Arte- 
miram insulam assiduo ferræ inveclu 
conlinenti unnect®re (o, ts, nerui, 
nerum). Plin. 

ALMANACI, s. m. 1° Calendrier. 
Voy.ce mot. || 2° Qgf. Pronostic. Voy. 
ce mol. 

ALMANZA, tv. d'Espagne. *Alman- 
tica, æ, f. 

ALOES, 8. m. Sorte do plante. 
Aloe, es, [. Cels. Plin. 

ALOI, s. m. 1° Titre légal de l'or 
l'argont. Æraria (æ) ratio (onis), 
[. Cie. =: Savoir apprècier l'aloi (= 


ALORS 


l'alliage, la composition), Tempera- 
lionem perspicère. Cic. Mounaie de 
bon —, Æs legitimum. Plin. Pièces 
de bon —, Nummi boni. Cic. probi. 
Plaut. Argent de bon —, Argentum 
probum. Liv. probatum. Plaut. Pièces 
de mauvais —, Nummi adulterini. 
Cic. | 2° Fig. Qualite. Nota, æ, f. 
Sen. : Vérifier l'aloi d'une ch., Ali- 
uid ad obrussam exigëre. Sen. Bien- 
fait de bas —, Beneficium er vulgari 
notä. Sen. Marchandise de bon —, 
Proba merz. Plaut. Marchandises de 
mauvais —, Merces fallaces et fu- 
cosz. Cic. Homme de bon —, Homo 
Aonestus. Cic. Homme de mauvais ou 
de bas —, Momo inhoncstus. Cic. No- 
blesse de bun —, Sincera nobililas. 
Liv. Stvle de bon —, Sincera oratio. 
Cic. Vers de mauvais —, Malus ver- 
sus. Cic. Suffrages de bon —, Enu- 
cleata suffragia. Cic. Voy. quauiTé. 

ALOPÈCIE, S. f. Chute dos che- 
voux. Alopecie, arum, f. pl. Plin. 
Capitis ou Capillorum defluvia (orum), 
n. pl. Plin. Fluentes (um) capilli 
(orum), m. pl. Cels. 

ALORS, adv. 1° En ce moment-là, 
en cet instant-là. Tum. Cic. Tunc 
rare en ce sens). Cic. Iic. Cie. =: Un 
outement était fort à craindre. Ce 
fut alors seulement qu'on se decida à 
sortir, Alagnus ferai) ruinæ melus. 
Tum dernum excedère visum est. Pl.-j. 
— le cunsul : « Je n'ai pas oublié 
la majesté, dit-il. » Tum consul : 
« Non majestatis, inquit, oblitus 
sum. » Liv. — Lélius : « Sur quoi 
discutiez-vous? » [ic Lælius : « Quid 
agebatis? » Cic. La bataille s'enga- 
gea — sur tous les points à la fois, 
Pugnatur una lunc omnibus in parti- 
bus. Cæs. Alors que, Voy. 4°. || 2° 
A cette epoque-là, en ce temps-là. 
Tum. Cic. Tunc. Cic. Eo lemyore. 
Cic. oc tempore. Cæs. Illo tempore. 
Cie. Illis temporibus. Cic. Eà lem- 
pestate. Sail. Illä tempestate. Liv. 
2 ls aftlrment aujourd'hui ce qu'ils 
niaient alors, Nunc aiunt, func ne- 
gabant. Cic. J'étais — d'une com- 
plexion très délicate, Erat eo tempore 
in nobis summa ïinfirmilas corporis. 
Cic. Il était — questeur de la ville, 
Per id temporis questor urbanus erat. 
Cic. Poènc — remarquable, Carmen 
illä tempestate laudabile. Liv. Les 
bommes d'—, Qui (um vivebant ho- 
mines. Enn. Illi homines qui tum 
agebant. Tac. On le comparait aux 
premiers personnages d'—, Cum [0e 
mis ælatis suz compurabatur. Nep 
Protagoras, le plus habile sophiste 
d'—, Protagoras, sophistes tempori- 
bus illis vel marimus. Cic. — encore, 
Mème —, Etiamtum et (moins souv.) 
Etiamtunc. Cic. — seulement, 
enfin, Tum demum. Cie. — surloul, 
Précisément —, Tum marime. Cic. 
Je les exposerai — seulement que 
j'aurai terminé mon préambule, Eas 
lunc demum persequar, Cum præfaius 
fuero. Col. — que, Voy. 4°. || Jus- 
u'alors cet honneur n'avait été ren- 
u qu'â lui seul, ic honos huic 


ALPHA 


uni anle id tempus contigit. Nep. 


oir était permis, An- 


Jusqu'— l'es 
licebat. Cic. Tranqaille 


{chac sperare 


jusqu'—, Hactenus quietus. Liv. In- 


vincible jusqu'—, Invictus ante eam 
diem. Curt. La témérité avait mal 
réussi jusqu'—, Temeritas infelir ad 
id locorum fuerat. Liv. || Quand nous 
le saurons, alors comme alors E 
nous aviserons à ce qu'il faudra 
faire), Cum sciemus, tum ex re et 
ex lempore consilium capiemus. Cic. 
| 3° En ce cas-là. Tum. Cic. Quint. 
unc. Col. Id si ita est. Cic. Quod 
cum la st. Cic. Quæ cum ita sint. 
Cic. : Une mtre peut être en pro- 
cès avec son fils; c'est alors que le 
discours devra être plus humble, 
Potest mater contra filium stare. Tum 
submissior decebit oratio. Quint. Si 
les rayons sont allaches de travers, 
—il faut, Si favi transversi inhzæ- 
reant, (unc opus est. Col. Si tu le 
fais, — seulement [tu sauras], Si id 
{acies, tum demum... Plaut. Mème — 
il faut garder la mesure, Tum quoque 
lenendus est modus. Quint. Je sais 
cela suffisamment. Pourquoi — me 
demaudes-lu ce que tu sais? Istud 
ego jam satis scio. Cur ergo quod scis 
me rogas ? Plaut. Ehl bicn, —., tais- 
loi, Tace ergo. Plaut. — nous livre- 
rons Aunibal? dira quelqu'un, De- 
demus ergo Annibalem ? dicet aliquis. 
Liv. || 6° ALons que, loc. csnj. 
Lorsque = Alors que tu étais riche, 
Tum cum rem habebas. Cic. — quo 
tout a été dit, Tunc cum omnia dicta 
sunt. Cic. Voy. Lonsque. 

ALOSE, s. f. Sorte de poisson. 
Alausa ou Alosa, z,f. Aus. 

ALOUETTE, 8. f. Sorte d'oiseau. 
Alauda, æ,f. Plin. : Alouelte hup- 
pée, Cassita, æ, f. Gel. 

ALOURDI, ALOURDIR, Voy. 
APPESANTI, APPESANTIR. 

ALPES, 8. f. pl. Chaine de mon- 
tagnes d'Europe. Alpes, ium, f. p 
Liv. Alpini (orum) montes (ium), m. 
pl. Liv. Alpina (orum) juga (orum), 
n. pl. Cic.2 Alpes Carniques, Alpes 
(fum) Carnicæ (arum), f. pl. Plin. 
— Cuotliennes, Alpes Cottir. Tac. — 
de Dacie, Alpes Bastarnicæ. Peut. — 
de Souabe, Alba, z, f. 8. Vopise. — 
Grecques, Alpes (ium) Graiæe (arum), 
f. pl. Plin. — Juhieunes, Alpes Julie. 
Liv. — Lépontiennes, *Alpes Lepon- 
tiæ ou Lepontinæ. — Maritimes, Alpes 
Maritimæ. Tac. — Noriques, Alpes 
Noricæ. Ruf.— Pennines, Alpes Pen- 
ninæ. Plin. — Rhéliques, Alpes Rkhe- 
ticæ. Tac. — Tridentines, Alpes Tri- 
dentinæ. Plin. || Des Alpes, Relatif 
aux —, Alpinus, a, um. Liv. Les ha- 
bitants des —, Alpici, orum, m. pl. 
Nep. Inatpini. Brut. ap. Cic. Alpinæ 
(arum) gentes (ium), [. pl. Liv. 

ALPESTRE, adj. Qui a rapport aux 
Alpes. Alpinus, a, um. Liv. 

ALPHA, 8. m. Première lettre de 
l'alphabot grec. Alpha, indécl. n. 
Juv. 

ALPHABET, 8. m. 1° L'ensemble 
des lettres d'une langue. Litieratura, 


ordre alphabétique. Voy. le 


être modifié. Mutabilis, m. 
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æ, f. Cic. : La sirième lettre de no- 


tre alphabet, Serta lilterarum nos- 
trarum. Quint. Apprendre l’—, Voy. 
aBc. || 2° Petit livre pour apprendre 


à lire. *Elementorum Liber (bri), m 


ALPHABETIQUE, adj. 1° Relatit 


à l'alphabet. Litteralis, m. f., e, n. 


Diom. || 2° Qui cost sclon l'ordre de 
l'alphabet : Enumérer suivant l'ordre 
alphabétique, Litterarum ordine ex- 


plicare. Plin. Ranger par ordre —, 


In lilteram digerëre. Sen. Classe- 


ment, Disposition —, Digestio in lit- 
teras. Plin. 


ALPHA DÉTIQUEMENT, adv. Par 
récéd. 
ALPIIÉE, fl. de Grèco. Alpheus, i, 


m. Virg. 


ALPHONSE, nom d'homme. °Al- 


phonsus, i, m. 


ALPIN, INE, adj. C. ALPESTNE. 
ALSACE, pays ontre les Vosges et 


le Rhin. *Alsatia et Elisatia, æ, f. 


ALTAI, chaine de montagnes de 


l'Asie. *Altait (orum) montes (ium), 
m 


. pl 
ALSINE, s. f. Sorte de plante. At 


sine, es, [. Plin. 


ALTÉRABLE, adj. 1° Qui peut 
l e, Nn. 
e 


Cic. || 2° Qui pout être changé de bien 


en mal : Peinture qui n'est pas alté- 
rable au soleil, Pictura quz sole non 
corrumpilur. Plin. Voy. ALTÉRER. 


ALTERANT, pari. prés.d'ALTÉNER, 
Voy. ce v. || Adj. ALTÉRNANT, ANTE. 
Qui cause la soif. Siticulosus, a, um. 
Plin. : L'ail est altérant, Allium si- 
{im gignit. Plin. Voy. ALTÉARR 50, 

ALTÉRATION, Ss. f. 1° Modifica- 


tion dans l'etat d'une substance. Muta- 


io, Cominutalïo ou Immutatio, onis, 
f. Cic. || 2° Changement passager de 
la voix, des traits (causé par une 
émotion vive). Mutatio, onis, f. Cic. 


: Altération du visage, des traits. 


Coloris mutatio. Cic. Coloris et 
vullüs turbatio. Gell On ne vit au- 
cune — sur son visage, Vultum non 
mulavit pan 0, as, atum). Cic. 
Sans —, (en parl. d’un homme ) Nikil 
vultu commotus. Quint. || 3° Chan- 
gement en mal. Corruptio, onis, [. Cic. 
: On appelle maladie une altération 
de tout le corps, Morbum appellant 
tofius corporis corruplionem. Cic. — 
de ia santé, Valetudir..s confectio 
{onis), f. Cic. Profonde — de la san- 
lé, Conquassalio et perturbatio lotius 
valetudinis corporis. Cic. — du teint, 
Coloris deformatio, f. Cic. — de la 
couleur, Decoloratio, f. Cic. Qui n'a 
subi aucune —, Integer, gra, grum. 
Cæs. Santé qui n'a subi aucune —, 
Illæsa valetudo. Suet. l'einture qui 
n'éprouve au soleil aucune —, Pic- 
tura quæe sole non corrumpitur. Plin. 
Voy. acTÉnEn 3°. — de l'esprit, Men- 
tis deminutio (onis), f. Suet. — du 
sens d'un mot, des usages, Verbi, 
Consuetudinum denravatio, f. Cie. — 
de l'amitié, Anucitiæ diremptio, f. 
V.-Mar. Animorum disjunctio, f. Cic. 
Alienatio, f. Cic. || 4° Falsification. 
Adulteratio. onts, f. Plin. : Alléralion 
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(d'un éerit, par des ratures, des ef- 
nues), Litura, æ, f. Cic. On punit 
ns sévèrement l'— des registres, 
œna folsarum et corruptarum litie- |( 
rarum es{ gravior. Cic. VOy. ALTÉ- 
ren 40, FALSIFICATION. [| 5° Grand be- 


soin de boiro. Voy. soir. 


ALTERCATION, s. f. Debat, con- 
lestation. Altercario. onis, f. Cic. Con- 
tentiv, f. Cic. Jurgium, ti. n. Cic. : 


Une vive alterraliun s'engage entre 
Velléins et moi, Orifur mihi magna 
altercatio cum Velleio. Cic. Avoir une 
— avec qqn, Cum aliquo altercari, 
er, aris, afus sum, dép. Cæs. Voy. 
DÉDAT. 

ALTÉRÉ, #E, part. passé d'ALTÉ- 
men, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a soif. 
Sitiens, gén. entis. Cic. : Etre altéré, 
Sitire, 10, is, iri on ii, s. sup., n. 
Plaut. Suet. || 2° Aride, qui a besoin 
d'être arrose. Sifiens, eên. entis. Plin. 
Siticulosus, «, um. Col. : Etre altéré 
{e parl. des champs, des plantes), 

itère (voy. tel n. Cic. Quint. || 3° 
Fig. Avide de. Sitiens, gén. entis (de 
qq. cb. rem ou alicujus rei). Cic. 
2: People altéré de liberté, Populus 
liberiatem siliens. Cic. Pins — de 
plaisirs, Ardenlius siliens voluptates. 
Cic. Jeunesse altérée de sang, Juven- 
fus snguinaria. Cic. Etre altéré de 
sang, Sanguinem sitire (voy. 10), 
Cie. Elre — de vengeance, Ad 
wleiscendum ardére, eo, es, arsi, ar- 
sum, n. Cæs. Voy. AvIDE. 

ALTÉRER, v. act. {° Modifier 
l'état d'une Substance. Mutare, 0, «s, 
avi, atum, acl. Cic. Commutare, acl. 
Cic. Immutare, act. Cic. |] 3° Changer 
momentanement la voix, les traits (en 
parl. d'une émotion vive) = Voix al- 
lérée, Voz mntata (pass. de mutare, 
eo, as, avi). Cic. Traïts altérés, Vultus 
furbatus (pass. de lurbare, o, &, 
avi). Cic. Cette voix troubla telle- 
ment le roi que sun visage en fut 
tout alléré, Adeo turbavit ee vor 
regem, ut non color, non vullus ei 
constarel (constare, 0, as, stiti, sta- 
tum, n. Liv. Ses traits n'étaient 
jamais allérés, Erat in eo semper idem 
vulins, Cic. (lummel dont le visage 
n'est pas alléré, Vuliu niki com- 
nolus. Quint. — par la crainte, Per- 
furbalus metu. Cic. 1| est une chose 
dont je suis parliculièrement —, 
Unum est quod me mazime conturbat. 
Cic. | 8° Changer en mal. Corrum- 
père, o, is, rupi, ruptum, act. Cic. 
Depravare, o, as, avi, atum, act. Cic. 
Vitiare, act. Cic. = Allérer la cons- 
titulion, le tempérament, Corporis 
habitum vitiare. Cels. — l'eau des 
fontaines, Aquarum fontes corrur- 
père. Sall. Le temps a altéré cela (la 


purelé du langage, Hanc rem dete- 
riorem velustas fecit. Cic. L'automne 
avait alléré la santé de l'armée, Au- 
{umnus crercilum val-ludine tentare- 
ral (lentare, o, as, atum). Cæs. (Ces) 
eaux altèrent la santé, Aque valetu- 
dinem tentant. Plin. Alteré par la 
maladie { en pari. d'un organe), Cor- 
ruplus, €, um. Cels. Allérer le leint 


Cic. Aliquid de 
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‘yne personne), Cutem decolorare, 
(s 5. ah, atum. Cels. — une tou- 
leur, Colorem vitiare. Sa. — le goût 
d'une ch.), Saporem infestare. Plin. 
— Je goùt naturel du vin, Naturalem 
vini saporem infuscare. Col. Vin qui 
n'est pas —, Vinum integrum (de in- 
teger, gra). Col. Eau qui n'est pas al- 
térée, Aqua incorrupla. Plin. Altérer 
les mœurs, Alores corrumpère. Cic. 
depravare. Cic. perverlëre, 0, is, verii, 
versum. Nep. Rites allérés, Prave cultæ 
religiones. Liv. La vieillesse allère 
mon bomeur, Senectus me ama- 
riorem facit. Cic. Altérer l'amitié, 
Gratiam erulcerare, 0, as, avi, alum. 
benevolentiä de- 
trahère, 0, is, trazi, tractum. Cic. 
La fortune altère la fidélité, Fortuna 


fidem mutat (voy. 1°). Vell. Altérer 
l'éloquence, Orationem inflectëre, 0, 
is, feri, flerum. Cic. Eloquentiain in- 
clinare, 0, as, avi, atum. Quint. [Dis- 


positions) altérées par les subtilités 


des jurisconsultes, Jureconsultorum 


ingeniis corrupla el depravala. Cic. 
IL 4° Falsifier. Adulterure, 0, as, avi, 


atum, act. Cic. Viliare, acl. Cie. = Les 


écritures ont ête altérées par le scribe, 
Litteræ sunt « scribä vitialæ. Liv. Ac- 
cusé d'avoir altéré les registres, Fal- 
sarum labularum reus. Sue. Altérer 
un testament, Testamentum interli- 
nêre, 0, is, leri, litum. Cic. — des 
sénatos-consultes, Senatusconsulta vi- 
fare. Liv. Les voleurs altèrent Îles 
marques des objets qu'ils ont pris, 
Fures signa rerum, quas ceperunt, 
commulant (commulare, 0, aui, atum). 
Cic. Altèrer les monnaies, Nummos 
adulterare. P.-jct. Pièces de mon- 
naie allérées, Adulterini nummi. Cic. 
Celui qui altère les monnaies, Afo- 
nelæ adulterator. Dig. Altérer la vé- 
rité, Veritaiem mendacie contaminare, 
0, as, avi, atum. Cic. — le sens du 
vrai, Judicium veri adulterare. Cic. 
Altérer un fait en le racontant, Ali- 
quid narrando depravare. Ter. Rap- 
porter un fait sans l'—, Aliquid in- 
corruplum perferre. Curt, Souveauir 
alteré par des inscriplons fausses, 
Memona falsis titulis vitiata. Liv. 
Altérer un nom, Nomen corrumpère 
Gore 301. Sal. N 6° Exciter la soif. 
tlim accendëre, 0, is, cendi, censum. 
Plin. : L'ail altêre, Allium sitim gi- 
gnit (gignère, o, genui, genilum). Plin. 
Altérer les buveurs, Potoribus sitim 
facère, io, is, feci, factum. Plin. 
S'acrÉnER, v. ré. 4° Se changer, 
être modifié. Mulari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. : Voix qui s'est al- 
térée, Voz mutate. Cic. Tout à conp 
son visage s'altéra, Repente sine colore 
constilit (conslare, 0, as, statum, n.). 
Cic. Ses traits s'étaient allérés, Non 
color, non vullus ei constubat. Liv. 
l 2° Se changer en mal. Corrumpi, or, 
ris, ruplus sum, pass. Cic. In pejus 
mulari (voy. 1°), pass. Cic. : L'eau 
enfermée s altère aisément, Conclusa 
aqua facile corrumpitur, Cic. Cette 


peinture ne s'— pas au soleil, ec 


pictura sole mon corrumpitur. Plin. 
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Tous les vins ne s'allèrent pas en 
vieillissant, Non omne vinum vetus- 
late coacescit (coacescère, 0, acui, 
s. sup., n.). Cic. Le lait, Le miel 
s'altère, Lac, Mel acescit. Plin. Les 
semences s'altèrent, Semina degene- 
rant (degenerare, 0, avi, alum, n.). 
Col. desciscunt (desciscère, 0, des- 
civi et ii, descitum, n.). Col. Sa santé 
s'était altérée, Valetudine minus com- 
modä utebatur. Cæs. La discipline 
s'altère peu à peu, Disciphina pau- 
latim labitur (labi, or. Fris, lapsus 
sum, dép.). Liv. Mœurs qui s'al- 
tèrent, Mores desidentes {desidëre, 
o, is, sedi, s. sup., n.). Liv. Le 
style s'altère, Oratio corrumptiur. 
Quint. Ce qui est bien s'— facile- 
meut, Bona facile mutantur in peus. 
Quint. 

ALTERNATIF, VE, adj. Qui a 
lieu tour à tour, Alternus, a. um. Liv. 
: Mouvement alternatif, Alternus (1) 
motus (üs), om. Quint. Plin. Recipro- 
catio, onis, f. Plin. 

ALTENNATIVE, 5. f. 1° Succes- 
sion de deux choses qui reviennent tour 
à tour, V'icissttuudo. dinis, f. Cic. Vices 
inus. au gén.), [. pl. Plin. = Alterna- 
tive de grandeur et d’abaissement, 
Er splendidis sordidisque alternata 
series (ei). Sen. Il y eut des alterna- 
tives, Avoir des — de succès et de 
revers, Varie bellatum est. Liv. An- 
cipiti Marte pugnare. Liv. Guerre qui 
a des —, de nombreuses —, Uellum 
ancipiti Marte gestum. Liv. Bellum in 
muliä varielate versatum. Cic. La 
guerre eut tant d'—, Adeo varia fuit 

elli fortuna. Liv. Adeo anceps Mars 
fuit. Liv. Les Etrusques, après de 
nombreuses — de succés et de revers, 
Etrusci, multis invicem casibus victi 
victoresqur. Liv. || 2° Option entre 
deux choses. Optio, onis, f. Cic. = 
Laisser à qqn l'alternative, Optionem 
alicui factre ut eligat utrum velit. Cic. 
Alicui facŸre ex duobus eligendi po- 
lestatem. Quint. Je te laisse | —, Optio 
Ræc tua est. Plaut. Optio tua sit. Cic. 
On me donne l'— de..,ou de., Mihi 
optio datur utrum (subj.), an (subj.). 
Cic. Nous sommes placés dans l'— 
de le puuir ou de devenir esclaves, 
Res in id discrimen adducta est, 
utrum ille pænas luaf an nos servia- 
mus. Cic. [1 est placé dans l'— ou 
d'obéir ou de jurer..…., Alterna con- 
ditio est ut aut pareat, aut juret. Ulp. 
Vous êtes dans l'— ou de vaincre ou 
de périr, Vobis necesse est aul vin- 
cère aut mortem oppetère. Liv. Puis- 
qu'il n'y a pas d'autre — que la vic- 
toire ou la mort, Omnibus inter vic- 
foriam mortemve abruptis (— tout 
ayant été snpprimé entre, puisqu'il 
uya pas de milien entre...) Liv. 

ALTERNNATIVEMENT, adv. Tour 
à tour, Vicissim. Cic. Invicem. Cic. 
A liernä vice. Col. Per vices. Plin. Al- 
lernis. Liv. : Boire un jour de l'eau, 
uo jour du vin alternalivement, Bi- 
bére invicem alternis diebus modo 
aquam, modo vinum. Cels. Produire 
uue année plus, nne année moine -, 
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Produire plus ou moins — de deux 
années l'une, Alternä vice annorum 
plus aut minus afferre. Col. Par des 
poutres et des pierres disposées —, 
Alternis trabibus ac saris. Cæs. Il 
n'est pas desasréable de s'interroger 
soi-même et de se répondre —, Et 
interrogandi se ipsum et respondendi 
sibi solent esse non ingralæ vices. 
Quint. Natures de terrain mélangées 
—, Qualitates soli mixlæ et allernatz. 
Col. 

ALTERNE, adj. T. de géométrie et 
de botanique C. ALTERNATIF. 

ALTENNER, V. n. 4° Faire qq. ch. 
tour 4 tour; se succeder regulièroment 
(en parl. de deux). Alternare, o, as, avi, 
atum, 0. Plin, : Alterner avec la sym- 

honie, Cum symphoniä alternare. 
lin. Faire — les ormes de notre 
pays avec ceux d'Alina, Vernaculas 
ulmos et Atinias alternare. Col. Faire 
— le travail et le repos, Laborem 
otio, otium labore variare. PIL.-j. || 
2e Neul. et al. Faire produire à une 
terre alternativement du ble et du four- 
rage = Alterner {absol.), Alterner un 
champ. Terram allernare. Plin. 

ALTESSE, S. f. Titre d'honneur 

u'on donne aux princes. Celsitudo, 

dits. f. Theod. Magnitudo, f. Cass. 
Sublimitas, atis, f. Cass. : Nous en- 
joigaons à Votre Altesse, Afagnilu- 
din tue præcipimus. Cass. 

ALTUÆA, S. m. Sorte de plante. 
Althæra, æ, f. Plin. 

ALTIER, ÈRE, adj. Hautain. Feroz, 
gén. ocis. Sall. Cic. Superbus, a, um. 
Cic. Voy. ONGUEILLEUX. 

ALTONA, v. du Holstein.*Altenavia 
ou Altunavia, æ, f. 

ALTORF, v. de Suisse. *Altorfium, 
it, n. *Vicus (i) Vetus (eris), m. 

ALUMINEUX, &use, adj. Mélè 
d'alun. Aluminosus, a,um. Vitr. Plin. 
: Eau alumineuse, Aqua aluminata. 
Plin. 

ALUN, s. m. Sorte de sel. Alumen, 
minis, n. Plin, 

ALVÉOLE, 8. f. 1° Cellule d'une 
ruche. Luculamentum, à, n. Col. Cella, 
2,1. Vüg. Plin. || 2° Cavite dans la- 
quelle la dent est enchässee. Locula- 
mentum, 1,0. Veg. 

ALAIN, IN6, adj. Qui a rapport au 
bas-ventre. S exp. par le gen. Alvi 
ou Venitris (= du ventre). Cic. 

AMADILITÉ, 5. f. Qualité de ce 

ui est aimable. Suavitas, atis, f. Cic. 
umanitas, f. Cic. Comitas, f. Cic.= 
L'amabililé des manières, Morum 
guavilas. Cic. Plein d'—, Voy. a1- 
MABLE. 

AMADOU, 8. m. Agario préparé 

ur prendre feu. Fungus (i) aridus 
1), m. Plin. 

AMADOUER, v. act. Flatter qqn 
pour le disposer à ce qu'on desire. Per- 
mulcère, eo, es, mulsi, mulsum et 
mulctum, act. Cic. Voy. GAGNER. 

AMAIGRIR, v. act. 1° Rondre 
maigre. Emaciare, 0, as, 8. parf., 
atum, act. Col. Altenuare, 0, as, avi, 
atum, act. Ov. Ad maciem reducère, 
o, is, duxi, ductum, act. Plin. : Amai- 


cogil macrescëre. 


ridus. Cic. [Hommes] 


AMAND 


grir un troupeau, Pecus emaciare. Col. 
{Les veilles| 

Atienuant corpus. Ov. Le travail 
amaigrit, Propter laborem macescunt 
(macescère, 0, s. parf. ni sup., n.). 


amaigrissent le Corps, 
es 


Varr. La faim les —, Fames eos 
[m Varr. Troupeau 
amaigri, Emaciatum armentum. Col. 


Chevaux amaigris, Equi macie cor- 


rupli. Cæs. Homme extrèmement 
amaigri, Homo vegrandi macie tor- 
amaisris par 


toutes sortes de maladies, Morborum 


variis generibus emacerali. Sen. Corps 


amaigri par l'insuffisance de la nour- 
rilure, Corpus parco victu tenualum. 
Tac. Comme il est —1 Quä mace 
est! Cic. || Absol. Cela amaigrit, {loc 
maciem facit (facëre, io, feci, fac- 
tum). Plin. || Fig. Style amaigri par 
une carrection trop scrupulense, 
Oratio nimiä religione attenuata. Cic. 
| 2° Rendre stérile (une terre). Ema- 
ciare, 0, as, s. parf., atum, acl. Col. 
: (Ces) moissons amaigrissent les 
terres, Segetibus arva macescunt (ma- 
cescère, 0, is, S. parf. ni sup., n.). 
Col. Voy. appauvain. || 3° T. d'archi- 
tecture. Diminuer d'épaisseur. Atte- 
nuare (VOy. 10), act. Plin. 

Amalcnin, v. neut. et S'AMAIGRIR, 
v. réû. {1° Dovenir maigre. Ajacres- 
cère, 0, is, macrui,s. sup.,n Varr. 
Macescire, 0, is, s. parf. ni sup., n. 
Varr. Emacrescére où Emacescère, o, 
is, emacrui OU emacui, S. SUP., N. 
Cels. Macie extabescère, 0, is, bui, 
s. sup., n. Poet. ap. Cic. || 2° De- 
venir stérile (on parl. d'une terre). Ma- 
cescëre (voy. 1°), n. Col. Emaciari, 
or, aris, alus sum, pass. Col. Ema- 
crari, nass. Plin. 

AMAIGRISSEMENT, 6. m. Dimi- 
nution d'embonpoint. Tenuatio, onis, 
f. C.-Aur. = Produire l'amaigrisse- 
ment, Facêre maciem (de macties, ei, 
f.). Plin. Voy. AMAIGRIN, MAIGNEON. 

AMALÉCITES (Les), Pple de l'A- 
rabie Petroe. Amalecitæ, arum, m. pl. 
Bibl. 

ASMALGAME, 8. m. {° T. de chi- 
mie. Combinaison du mercure avec un 
autre metal. *Amanlgama, atis, n. Voy. 
AMALGAMER 19. || 2° Fig. Melange. 
Mirtura, æ, f. Quint. Suet. Voy. u$- 
LANGE. 

AMALGAMER. v. art. 19 T. de 
chimie. Combiner le mercure avec un 
autre metal = Amalgamer l'or, *Ar- 
gentum vivum Cum auro Miscêre, e0, 
es, miscui, mixlum et mistum. || 2° Fig. 
Melanger. discèére, act. Cic. Voy. uë- 
LANOER. 

S'AMALOAMERN, v. réf. 4° T. de 
chimie. Se combiner avec le mercure. 
"Cum argento vivo misceri, eor, ëris, 
mirtus el misfus sum, pass. | 2 Fig. 
Se melanger. Miscéri, pass. Cic. Voy. 
Se MÉLANGEn, 

AMALTHEE, Chôvre ou Nymphe qui 
nourrit Jupiter. Amalthea, æ, [. ITug. 

AMAN, ministre d'Assuerus. Aman, 
indécl. m. Bibl. Aman, unis, m. 
P.-Nol. 


AMAND (sainr), évêque de Maes- 


mygdalinum oleum. 
amère, Nur (ucis) amara (æ). Cels. 
Plin. Amygdala amara. Plin. || 2° 
Toute graine contenue dans un noyau. 
Nucleus, i, m. Plin. 
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tricht; de Bordeaux. Amandus, i, m. 
Eccl. 


AMAND (SAINT-), v. de France 


(Nord). *Amandopolis, is, f. 


AMANDE, 5. f. 49 Fruit de l'aman- 


dior. Amygdala, æ, f. Plin. Amyg- 
dalum, à, n. Pall, Amygilalt (æ) nux 
Na f. Plin. Amygdalz nucleus, 


1), m. Plin. : Huile d'amandes, A- 


Plin. Amande 


AMANDIER, s. M. Arbre qui pro- 


duit os amandes. Amygdalus, i, f. 
Pall. Amygdala, æ, f. Col. Amygda- 
lum, à, n. Col. : Branche d'amandier, 
Ramus amygdaleus. Pall. 


AMANT, S. m. 1° Celui qui aime. 


Amans, antis, m. Cic. || 2° Fiance, 
pretondu. Sponsus, i,m. (ic. || 8° Fig. 
Amateur, ami de. Amator, oris, m. 
Cic. Cultor, m. Cic. Voy. AMATEUR. 


AMANTE, $. f. 19 Colle qui aime. 


Anans, antis, f. Virg. || 29 Fiancee, 
pretendue. Sponsa, æ, f. 

Passionnce pour (une ch.). Voy. Pas- 
SIONNÉ. 


Ter. || 3° Fig. 


AMARANTE, s. f. Sorte de plante. 


Amarantus, À, m. Plin. 


AMARIN (SAINT-), v. d'Alsace. 


Amarinum, i, n. 


AMANRE, S. f. Câble servant 4 re- 


tenir un naviro. Retinaculum, à (empl. 
surt. au pl.), n. Liv. : Détarher une 
amarre, Couper les amarres, Oram 
soluëre. Quint. Oras præcidëre. Liv. 
Retenir, Attacher avec de fortes — 


Vulidis retinaculis religare. Liv. I 
L'amarre de l'ancre, Ancorale, is, n. 


Liv. Funis (is) ancorarius (ii), m. 
Cæs. 


AMARIMER, v. act. Attacher avec 


une amarre. Deligare, 0, as, avi, atum, 
act. Os. Religare, acl. Cæs. Annec- 
tére, 0, is, nerui, nerum, acl. (ic. = 
Amarrer ou navire au rivage, Narem 
ad terram religare. 
deligare. Cæs. 
amarré avec 


Cæs. ad ripam 
Radrau solidement 
lusieurs câbles, Ratrïs 
luribus validis retinaculis religata. 

iv. 

S'AMANRER, v. réf. 1° Amarrer son 
navire. Voy. le précéd. || 2° Etre 
amarré. Religari, or, aris, atus sum, 

ass. Liv. : Navire qui s'est amarré, 
'avigium religatum. PL.-j. Voy. 
AMARNTER. 

AMARYLLIS, nom d'une bergère. 
Amaryllis, idis (voc. t, acc. ida), f. 
Virg. 

ANTAS, 8. m. 1° Ensemble de choses 
réunies. Copia, æ, f. Cic. : Amas 
d'argent, de frament, Pecuniæ, Trilici 
acervus ON m. Cic. — d'armes. Armo- 
rum cumulus (i), m. Liv. congeries, 
(ei), f. Tac. — de bois, Lignorum 
strues (is), f. Liv. — de chaume et 
de feuillage, Culmorum et frondium 
congestus (&s). w. Col.— de terre ap- 
portée par les fleuves. Aggesta flumi- 
nibus terra. Plin. — de ruines, Aui- 
næ ou Ruinarum strages (is), F. Liv. 
— de cadavres, (æsorum corporum 
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cumulus. Liv. Corporum strues. Lio. | comp 
Easeveli sous un — de cadavres de 
Gaulois, Obrutus superstratis Gallo- 
rum cumuls. Liv. Faire des — de 
blé, d'armes, Voy. amassgn 10. |] En 


lu- 
fo 
or- 
manties, Vasti aguarum inertium con- 
ceplus. Sen. — d'bumeurs, {lumoris 
coitus (üs), m. Cels. Collectio, onis, f. 


Plin. Les — d'eaux proviennent des 
luies, Ex imbribus aguz colliguntur 


parl. de liquides. Amas d'eau 
viale, Aqus pluvialis collectus 
wo. Frondin. Vailes — d'eaux 


(ii, or, éris, lecius sum, pass.). 
en. || Fig. Amas de crimes, Acervi 
facinonum. Cic. — de mots, Verborum 
congeries. Quint. — d'inuliles pa- 
roles, Jnanium verborum turba (æ), f. 
Quint. — de matériaux (pour l'ora- 
teur), Rerum silra (æ), F. Cic. Im- 
mense — de lois enlassées les unes 
sur les autres, {mmensus aliarum 
super alias acervatarum legum cu- 
mulus. Liv. || 2° Reunion de per- 
sonnes, Turba, æ, f. Cic. Quint. Mul- 
titudo, dinis, f. Cie. Concursus, üis, tm. 
Cic. Voy. S'amassen 20. |] 89 Qaf. 
Action d'amasser, Congestio, onis, f. 
Vür. Pall. ° 

AMASIAS, roi de Juda. Amasios, 
2, m. Bibl. 

AMASSEN, v. act. 1° Assembler, 
réunir, mettre ensemble (plusieurs 
choses). Colligère, o, is, legi, lectum, 
act. Cic. Congerëre, o, is, gessi, con- 
gestum, act. Cic. Coacervare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. In acervim cu- 
mulare. Liv. Cogêre, 0, is, coegi, coac- 
tum, act. Cic. : Amasser les maté- 
riaux nécessaires aux constroclions, 
Utilia ædificanti congerëre. Quint. 
Nuages amassés, Colleciæ nubes. Virg. 
Cadavres —, Coacervala cadavera. 
Liv. Amasser les eaux pluviales, 
l'eau des sources dans des canaux, 
Pluvios aquas cogère. Quint. Fontes 
fistulis colligëre. Quint. — du bois 
autour d'une chaumière, Ligna circa 
casam conferre, fero, fers, fuli, colla- 
tum. Nep. — de la terre autoor d'un 
arbre (pour le rechausser), Arborem 
aggcrare, 0, as, avi, atum. Col. — du 
ble dans des lieux sûrs, In loca tuta 
frumentum comportare. Cic. — de 
grandes quantités de blé, Magnum 
frumenti numerum congerëre. Liv. — 
des graius (— les accaparer), Fru- 
menlum comprimére, 0, is, pressi, 
pressum. Cic, — des armes, Arma 
comparare, 0, as, avi, alum. Liv. — 
des armes dans le temple de Castor, 
In templum Castoris arma cemportare. 
Cic.— de l'argent, Pecuniam coacer- 
vare ou cogFre. Cic. — uue grande 
sonme d'argent, Marimam pecuniam 
factre, io, 15, feci, factum. Cic. — 
écus sor écus, Nummorum acervos 
construËie, o, is, s{ruri, siructum. 
Cic. Voy. 20. || Fig. Matériaux amas- 
sés de lüules parts, Îles undique col- 


lectæ ou comportate. Cic. Amasser 


tous les matériaux [d'un disrours] 
Omnem materiam conferre. Quint. ] 


faut d'abord — un riche fonds de 
connaissances, Primum silve rerum 
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granda est. Cie. — Sur un seul 

oint une foule de beautés (de style), 

no in loco copiam ornamen(orum 
construëre. Cie. Rage de la faim a- 
massée depuis longtemps, Rabies 
edendi ex longo collecta. Virg. Voy. 
accowoLsn. || 2° Absol. Thesauriser. 
Pecuniam cogère ou coacervare (voy. 
de). Cic. Passer sa vie à amasser 
Conterëre vitam in guzrendo. Ter. ] 
30 Reunir beaucoup de personnes. Co 
ligère (voy. 1°), act. Cic. Cogère 
{voy. 19), act Os. Congregare, 0, 
as, avi, afun, act. Cic. : Amasser des 
soldats, Mlilites comparare (voy. 4°). 
Liv. — des troupes sur uu point, Co- 
pias in unum locum cogëre. (xs. Exar- 
citum in unum locum contrahëre, 0, 
is, traxi, tractum. Czs. || 4° Rolever 
de terre co qui est tombe. Voy. na- 
MASSER. 

S'amassen, v. réf. 4° So réunir (en 
parl, des ch.), Colligi, or, ëris, lectus 
sum, pass. Cic. Cogi, or, Eris, coactus 
sum, pass. Cic. Coacervari, or, aris, 
atus sum, pass. Cie. : L'air s'amasse 
en nuages, Aer in nubes cogitur. Cic. 
Les eaux s'amassent, Aguz colli- 
guntur. Sen. Le pus s'amasse, Pus 
coil (coire, eo, ivs el ti, ilum, 0.). 
Cels. Le liquide s'— dans, Uu- 
mor confluit (conflure, o, fluri, s. 
sup., n.)in et l'acc. Plin. Terre qui 
s'est amassée, Terra aggesta (agge- 
rêre, o, is, gessi, n.). Plin. || Fig. Lois 
qui s'amassent les unes sur les au- 
Lres, Leges alis super alias acervatæ. 
Plin. Iatérèls (à payer) qui s'amas- 
sent, Fenus ingravescens (ingraves- 
cére, o, is, 8. parf. ni sup., +. Liv. 
Les dettes s'—, Æs alienum crescit 
fire 0, crevi, cretum, n.). Cic. 


2° $e rassembler (en parl. des pers.). 
oire, 60, 13, ivi et it, ifum, n. Cic. 
Se conglobare (o, as, avi, atum). Cic. 
Convenire, io, 1s, veni, ventum, D. 
Cic. : S'amasser dans le forum, Se 
conglobare in forum. Cie. Ils s'a- 
massaient autour de ceux qu'ils reu- 
contraient, Obuiss (au dal.) circumfun- 
debantur (circumfundi, or, éris, fusus 
sum, pass.). Liv. On s'amasse autour 
de lui, Ad eum concursus fit (feri, 
fo, factus sum, pass.). Cic. Ad eum 
mulliludo concurrit (concurrère, 0, 
curri, cursum, n.). Cic. 

AMATEUR, 5. m: 1° Celui qui a 
un goût vif pour qq. ch. Amator, oris, 
m. Cic. : Amateur de l'antiquité, des 
champs, Amator antiquitatis. Nep. 
ruris. Hor. — de vieux langage, Ve- 
lustatis amans (anis). Quint. Les 
amateurs de la chasse on du jeu de 
pauwe, Qui venandi aut pile studio- 
si sunt. Cic. Grand amateur du luxe, 
Lautitiarum  siudiosissimus.  Suet. 
Grand — de toutes les sciences, Om- 
nium doctrinarum summe studiosus. 
Cic. Caton n'a pas d'amateurs, Ama- 
tores Catoni desunt. Cic. Trouver un 
— (= un acheteur), Amatorem inve- 
nire. Cic. || 2° Absol. Celui qui aime 
les beaux-arts (sans eu faire sa pro- 
fession). (Js) qui ingenuis artibus de- 
leciatur. ie. | Ea ©. part. Il n'eut 
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dans l'art de parler qu'un talent 
d'amateur, Js fuit in dicendo medio- 
cris. Cic. 

AMATUONTE, v. do Chypre. Ama- 
thus, untis (acc. unta), F. Virg. 

AMAUROSE, 5. f. Maladio de l'œil. 
Oculorum resolutio (onis), f. Ceis. 

AMAURY,n. d'homme. °’Amalari- 
cus, i, M. 

AMAZONE, s. f. 1° Nom d'une tri- 
bu de fommes guerrières de la Scythie. 
: Une Amazone, Amazon, onis (acc. 
ona), f. Virg. Amazonis, idos ce. 
ia)” f. Virg. || 2° Fig. Femme d'un 
courage viril et guerrier. Virago, ginis, 
f. Plaut. 

AMAZONES (FLEUVE DES), fi. de 
l'Ameriquo meridionale. *Amazonidum 
ou Ama:onum fluvius (ii), m. 

AMDAGES, s. [. pl. Circuit de pa- 
roles. Ambages, um, f. pl. Liv. Voy. 
DÉTOUR, CINCONLOCOTION. 

AMBARNRES (les), peuple de la 
gaule. Ambarri, orum, m. pl. Cæs. 

iv. 

AMBARVALES, 5. f. pl. Proces- 
sions faites autour des champs. Am- 
barvalia, ium, o. pl. Fest. 

AMDASSADE, s. f. 1° Fonction 
d'ambassadeur; deputation. Jegatio, 
onis, f. Cic.: Envoyer une ambassa- 
de pour déclarer la guerre, pour 
traiter de la paix, Mfitt#re legatos ad 
indicendum bellum. Liv. da pace. Liv. 
Envoyer une — à Rome pour de- 
mander la paix. Oratores mittère Ro- 
mam pacem pelitum. Liv. Envoyer un 
homme eu — vers Apronius, Homi- 
nem ad Apronium legare (0, as, avi, 
atum). Cic. Fabricius envoyé en — 
vers Pyrrhus pour négocier le retour 
des captifs, Fabricius ad Pyrrhum de 
caplivis recuperandis missus oralor. 
Cic. Une — de trois jeunes gens est 
envoyée en Afrique vers les rois, 
Tres adolescentes in Africam legantur, 
qui reges adeant. Sall. L'— se rend 
en Afrique, Legati in Africam ve- 
niunt. Sall. Aller en —, In legatio- 
nem proficisci. Liv. Se charger d'une 
—, Legauonem sibi suscipère. Cæs. 
S'acquilter d'une —, Legationem ad- 
minisirare. Nep. obire. Cic. peragëre. 
Liv. Legalionis officium conficëre. 
Cæs. Refuser une —, Dunus lega- 
fionis recusare. Cæzs. Rendre compte 
d'une —, Legationem renuntiare. Cic. 
referre. Liv. || 2° Fig. Message entre 
particuliers, commission. Afandatum, 
i, n. Cic. VOy. COMMISSION. 

AMDASSADEUR, 5. m. i° Per- 
sonnage envoye en deputation. Legatus, 
i, m, Cic. Orator, oris, m. Cic.=: Am- 
monius, l'ambassadeur du roi, Am- 
monius, regis legatus. Cic. Envoyer 
qqn comme —, Aliquem legatum 
millére. Cic. Voy. aunassane. Rem- 
plir les fonctions d'—, Legationis 
officium conficËre. Cæs. || 2° Fig. Hom- 
mo charge d'un mossage. Internuniius, 
ü, m. Cic. 

ASIDASSADRICE, 5. f. 10 Femme 
charges d'un message. Internuntia, 
æ, [. Plaut. Cic. | 2° Epouse de 
l'ambassadeur. *Legati uxor (oris), f. 
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AMBERG, v. do la Bavière. Amber- 
ga, æ, f. | 

AMDIANT, ANTE, adj. T. de phy- 
sique. Qui entoure. Circumfusus, a, 
um. Ov. Quint. 

AMRMIDENTRE, adj. Qui se sert 
des deux mains avec uno egale facilite. 
Æquimanus, 4, um. Aus. Sym. 
Isid. 

AMBIGU, uë, adj. Qui a plusieurs 
sens, un sens incertain. Ambiguus, a, 
um. Cic. Anceps, gen. cipitis (abi. 
8. cipiti; gén. pl. cipitum). Cic. Per- 
lerus, a, um. Liv. : En termes am- 
Éigus, VOY. AMBIGUMENT. 

AMBIGUÏTÉ, s. f. Défaut d'un 
terme qui a plusieurs sens. Ambigui- 
tas, atis, f. Cic. Ambiguum, i, n. 
Cic. : De l'ambiguïté nait la contes- 
tatiou, Er ambiguo controversia nas- 
citur. Cic. 11 y a plusieurs sortes 
d'ambiguités, Ambignorum plura sunt 
genera. Cic. Sans amibiguite, Relictis 
ambiguitalibus. Sen. Ilaud perplexe. 
Liv. Aperte. Cic. Plane. Cic. Avec 
—, Voy. le suiv. 

AMBIGUMENT, adv. D'une ma- 
nière ambiguô. Ambique. Cic. Per- 
plere. Liv. : Plus ambigument, Per- 
plerius. Amm. 

AMBIONRIX, nom d'un chef des 
Eburons. Amoiorir, igis, m. (æs. 

AMBITIEUSEMENT, adv. 1° Avec 
le desir de parvenir aux honneurs, 4 la 
gloire, etc. Laudis cupiditate. Quint. 
Cupiditate gloriz. Quint. || 2° En 
pari. du style. Aveo recherche. Pu- 
tide. Cic. =: l’lus ambitieusement, Pu- 
tidius. Cie. Voy. Avec nECHERCUE. 

AMBITIEUX, EUSF, ad). 1° Qui a 
le dosir immoderë de parvenir : (aux 
boaneurs) fonoris avidus (a, um), 
Sal. (a la puissance) Potentiz avi- 
dus. Suall. £ la gloire) Glorie appe- 
tens (gén. entis). Cic, =: Etre ambiheux 
(d'hanneurs), Honorum cuptditate in- 
flammari, Or, aris, alus sum, Pass. 
Cic. Je ne suis pas un —, Non ho- 
nores sitio (is, ivi, rar. ti, re). Cic. 
Etre plus —, Majores res appctère, 
o, is, tui et ti, tlum. Nep. Moins — 
(du pouvoiry, Temperantior a cupi- 
dine imperii. Liv. || 2° Desireux de. 
(Alicujus rei) avülus, a, um. Cic. 
eupidus. Cic. studiosus. Cic. Voy. 
AYI1DE. || 3° Qui annonce un desir im- 
modcré d'honneurs, etc. Ambiliosus, 
«, um. Tac. = Vues ambilieuses, Am- 
bitio, onis, f. Cic. || 4° En pari. du 
style. Rochorché, prôtontieux. Ambi- 
tiosus, a, un. Quint. Putidus. Cic. 
Affectatus. Quint. Voy. nrcneucué. 

ASIRITION, Ss. f, Desir immoderé 
de parvenir : (en gén.) Ambilio,oms, 
f. Cic. pre vnneurs) flonvrum cu- 
piditas (atis), f. Cic. studium (it), n. 
Cic. Honoris cupido (dinis), f. Sail. 
(au pouvoir) {mperandi ou Dominun- 
di cupulitas, f. Cic. Dominandi stu- 
dium, n. Sal. Regni cupiditas, f. 
Liv. Regni amor (uris), in. Liv. Im- 
perit cupido, f. Liv. (à la gloire) 
Gbris cupiditas, f. Quint. = Avoir 
de l'ambition, Ambitione teneri, eor, 
ris, (lentus sum, peu usité), pass. 


AMBRA 


Cic. Glori& duci, or, Éris, ductus 
sum, pass. Cic. Laudis studio trahi, 
or, ris, (raclus sum, pass. Cic. 
Gloriam expetëre, o, is, vi et ii, 
um. Cic. sequi, or, éris, secutus 
sum, dép. Cic. Poussé par une — de 
jenne homme, Ductus juvenili cupi- 
ditate gluriæ. Quint. Je n'ai pas d'—, 
Non honores sitio (is, iv el rar. it, ire). 
Cic. Qui n'a pas d'—, Ab omni am- 
bitione remotus. Cic. Omni cupiditate 
carens. Cic. Tu avoueras que tu as 
une grande —, Gloriæ te esse avidis- 
simum non negabis. Cic. Porter plus 
haut son —, Aajora concupiscére, o, 
is, cupivi et cupii, cupilum. Nep. 
Tous sont poussés À l'étude par —, 
Omnes incenduntur ad studia gloriä. 
Cic. || 2° En gén. Dosir, recherche. 
Cupiditas, atis, f. Cie. Cupido, dinis, f. 
Sall. Studium, ii, n. Cic. Amor, oris, 
m. Cic. 2 L'ambition de commander, 
fmperandi cupiditas. Tac. L'— du 
consulat, Consulatïis amor. Cic. Avoir 
l'— de régner, Regnum appetëre, 0, 
is, tui et ti, tfum. Cic. il eut l'— 
d'être le maitre de toutes les na- 
lions, Dominus omnium gntium esse 
concupivil (concupiscère, 0, is, pivi et 
pu, pitum). Cic. Nous avons tous la 
mème —, Omnes iisdem rebus (au dat.) 
studemus (studère, eo, dui, 8. sup., 
n.). Cic. Vous n'avez qu'une —, c'est 
de détourner.…, Unum studetis, aver- 
tËre…. Cic. Toute l'— des peintres se 
borne à savoir.…, Pictores in id so- 
lum student, ut sciant. Quint. Ce qui 
a toujours été l’objet de mon —, 
Quod semper studui. Cic. Mettre toute 
son — à (faire qq. ch.), (Ad rem 
faciendam) omni studio incumbère, 0, 
is, cubui, cubitum,n. Cic. Cæs. (In re 
faciendä) omnem curam atque operam 
ponêre, o, is, posui, positum. Cic. Omni 
ope auniti, or, éris, nisus el nirus 
sum, dép. (ut et le subj.). Liv. 

AMDITIONNER, v. act. Recher- 
cher avec ardour. Appetëre, 0, is, ivi 
el ii, tilum, act. Cie. Erpetère, act. 
Cic. Concupiscëre, o, is, pivi el pii, 
pilum, act. Cic. Consectari, or, aris, 
atus sum, dép. (ace.). Cic. : Ambition- 
ner la royauté, Regnum appêtere. Cic. 
affectare, 0, as, avi, atum. Liv, — la 
fortune, le pouvoir, la gloire, la 
préture, Pecuniz, Imperiis, Glorix, 

ræluræ sludèére, eo, es, dui, s. Sup., 
u.(dat.).Cic. Voy. ASPIRER à, DÉSIRSA, 
RECHERCHER. 

AMBLE, 58. m. Âllure du cheval, 
dans laquelle il avance à la fois et al- 
ternativement les deux jambes du même 
côte. Ambulatura, æ,f. Ven. 2: Che- 
vaux qui vont l'amble, Thieldones, 
um, m. pl. Plin. Voy. le suiv. 

AMRBLEN, v. 0. Aller l'amble. 
Thicldonum more incedÿre, o, is, ces- 
si cessum, n. D'apr. Plin. (viu, 42, 

). 

AMRBLETEUSE, v. de France (Pas- 
de-Calais). *Ambletosa, æ, f. *Amble- 
teolium, ii, n. 


AMDBOISE, Y. de Franco (Indre-et- 


Loire). *Ambacia et Ambasia, æ, f. 
ABIDNACIE, v. d'Epiro. Ambracia, 
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æ, f. Liv. =: Le golfe d'Amb:2-ie, 
Ambracius (ii) sinus (üs), m. P:in. 


Les habitants d'—, Ambracienses, 
tum, m. pl. Liv. 

AMBRE, s. m. 1° Substance solide 
et transparente, d'une couleur jaunâtre : 
Ambre jaune et simpl. Ambre, Suc- 
cinum, 1, n. Plin. Electrum, i, 0. 
Virg. Ov. Plin. D'—, Fait d'—, Suc- 
cineus, a, um. Plin. Succinus. Mart. 
11 2° Substance molle, d'une couleur 
cendrèe et d'une odeur très forte : 
Ambre gris et simpl. Ambre, *Am- 
bra, æ,f. 

AMBRNEF, 8, adj. 1° Qui a la cou- 
leur de l’ambre jaune. Succinatus ou 
Succinatius, a, um. [sid. || 2° Qui a 
lo parfum de l'ambre gris. Ambram 
redolens (gén. entis). D'apr. Quint. 
(xu, 10, 25.) 

AMDROISE (sainT), archevêque de 
Milan. Ambrosius, it, m. Aug. 

AMBHROISIE et AMNNOSIE, 1. 
f. Nourriture des dieux. Ambrosia, æ, 
f. Cic. : D'ambroisie, Ambrosius, a, 
um. Mart. 

AMBROISIEN, IENNE, adj. Qui 
vient do saint Ambroiso. Ambrosianus, 
a,um. Aug. 

AMBULANCE, s. f. Sorte d'hôpi- 
tal qui suit uno armée. C. nôrrraL. 

AMBULANT, anTE, adj. Non sè- 
dentaire. Circumforaneus, a, um. Cic. 
Apul. Erraticus. Plin. Gell. =: Apo- 
thicaire ambulant, Pharmacopola cir- 
cumforaneus. Cic. Marchand —, Aler- 
cator vagus. Hor. Circulator, oris, 
m. Cels. Sen. Homme —, qui mène 
une vie ambulante, [fomo erraticus. 
Gell. Cette vie — des citoyens, Iie 
civium error (oris). Cic. Mener une 
vie —, Ercurrëre (0, is, cucurri el 

l. rar. curri, cursum, 0.) et vagan 
Dr, aris, atus sum, dèp.). Cic. Tour 
—, Turris ambulatoria. Hirt. Vitr. 
mobilis. Curt. Maison —, Circumfo- 
ranea domus. Apul. Erysipèle ambu- 
laot, Erraticus sanguis. Plin. || Fig. 
et iron. Spectre ambulant (= Vivant 
quia l'air d'un mort), Spirantis mor- 
tui effigies (ei), f. Cic. 

ÂME, s. f. 1° La partie immaté- 
riello de notre être. Animus, i, m. 
Cic. Anima, æ,f. Cic. : Dieu est 
tout âme, Deus est lotus animi. Plin. 
L'— bumaine détachée de l'— di- 
vine, Jlumanus animus decerptus 
ex menie divinä, Cic. Les dieux 
out distribué des âmes dans des 
corps, Dit sparserunt animos in cor- 
pora. Cic. Les — quittent les corps, 
Animi ex corporibus ercedunt. Cic. 
Toutes les — sont immortelles, 
Omnium animi sunt immortales. Cic. 
L'âme humaine est imwortelle, Aui- 
mi hominum sunt sempilerni. Cic. 
{Enseigaer] que les âmes ne périssent 
pas, mais que, après la mort, elles 

assent d'un corps dans ua autre, 
Non interire animas, scd ab aliis 
post mortem tfransire ad alios. Cæs. 
Rendre l'âme, Animam edèra, 0, is, 
cdidi, editum. Cic. agère, 0, is, egi, 
actum. Cic. efflara, 0, as. avi, alum, 
Cic. profundère, o. ts. fudi, fusum. 
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Cic. depontre, o, is, posui, positum. 
Ney. enatlère, 0, is, misi, missum. 
Nep. Au moment de rendre l'—, il 
laisanta, Lusit extremo spiritu. Cic. 
| Sur mou âme, je l'ai penst, Îla 
vicam, pufavi. Cic. Sor mou —, Je 
fais de très grands frais, la vivam, 
ut marimos sumplus facio (— qne Je 
vive, comme il est vrai que je fais...) 


Cic. Sur mon —, je ne le sais pas, 
Ne vivan, si scio (— que je menre, 


si je le sais). Cie. Sur mon —, je { 


n'écris pas autrement, je ne me ré- 
jouirais pas davantage, Ne salrus 
sim, si scribo aliter. Cic. Ita monar, 
si magis gaudérem, Cic. | Se donner 
à qgn corps el âme, Corpus el ani- 
mam alicui addicére, o, is, diri, dic- 
tum. Petr, Penitus et totum se alicui 
trad?re (o, is, didi, ditum). Cic. Se 
consacrer corps et — au Service de 
la république, Omni cogitalione Cu- 
rôque ir rempublicam incumbêre, o, 
is, cubui, cubitum, n. Cic. || Le plai- 
doyer languit et est comme un corps 
sans âme, Oratio jacel, et velut agi- 
{ante corpus spirilu carel (carère, e0, 
ui, riturus, D.). Quint. Il est comme 
on corps sans — (— il est tout 
abattu), Totus jacet (jacére, eo, cui, ci- 
turus, n.). Cic. || Les âmes des morts 
(ans la wyth.), Animz, arum, f. pl. 
irg. Hor. Ov. Manes, ium, ©. pl. 
Liv. Virg. Umbræ, arum, f. pl. Virg. 
Plin. | 30 Ensemble des qualites intol- 
lectuelles et morales, principe des sen- 
timents. Animus, 1, m. Cic. Mens, en- 
tis, f. Cic. = Les facultés de l'âme, 
Animi partes. Cic. La principale fa- 
culté de l'— s'appelle l'esprit, Prin- 
ceps animi pars mens nominalur. Cic. 
La partie e l'— où s'allume le feu 
de la colère, Pars animi in quä ira- 
rum ersistit ardor. Cic. Les qualilés 
de l’—, Animi bona. Cic. L'— c'est 
l'homme, Afens cujusque, is est quis- 
que. Cic. Remplir l'— d'un sentiment 
religieux, Animum religione perfun- 
dère. Liv. — noble, Animus cgre- 
que. Cie. C'est une — énergique, 
ir (est) summ& virtute. Cic. Les 
ndes âmes, Viri magnanimi. Cic. 
fi de l'âme, Esse magni animi. 
ic. fl Etre tout âme (= ètre extré- 
mement sensible), Voy. sexsimLe. || 
8° Conscience, pensée Intime. Animus, 
î, m. Cic. Mens, entis, f. Cic. Pectus, 
torts, n. Cic. = Les secrets de l'âme, Oc- 
culla pectoris. Sall. Dissimuler les se- 
erels de son —, Animum suum fe- 
gtre. Cie. Découvrir à qqn le secret 
de son —, Ouvrir son — à qu, Sen- 
sus FU0S dlicui aperire. Nep. L'expres- 
sion du visage révèle les secrets de 
l’—, Vulius semsum animi indicat. 
Cic. Connaître les secrets de l'— de 
qqn, Reconditos alicujus sensus te- 
nère. Cic. Lire dans l'— de qqn, 
Animum  alicujus perspicére. Ver. 
Aperlum pectus alicujus vidére. Cic. 
Sonder les replis de son —, Mentem 
suam pertractare. Cic. Je ne sais ce 
que la as dans l'—, Nescio quid sen- 
fios jentire to, (8, sensi, sensum). 
Cic. L'oraleur cbercbe à découvrir ce 
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ue ses concitoyens ont dans l'—, 
Grator pervesligat quid sui cives co- 
gitent (cogilare, 0, &s, AUI, atum), 
Cic. La tempérance procure la paix 
de l'—, Temperantia pacem animis 
affert. Cic. Vuy. CONSCIENCE, CŒUR. 
I € Principe des affections, cœur. 

nimus, t, m. Cic. Peclus, toris, D. 
Cie. : Remuer l'âme des auditeurs, 
Audientium animos permovëre. Cic. 
Pénétrer (de force) dans les âmes 
en parl. d'un orateur), In pectora 
irrumpère. Quint. L'éloqueunce vient 
de l'ime, Pectus est quod disertos 
farit. Quint. Trembler jusqu'au fond 
de l'—, Totä mente contremiscère. 
Cic. Aimer qqu de toute son —, 
Amare aliquem toto pectore. Cic. er 
animo. Cic. unice. Cic. amore singula- 
ri. Cic. Ton souvenir est gravé au 
fond de mon —, Alihi Aæres in me- 
duilis. Cic. Le peuple romain Îles 

orte dans son —, Lærent in medul- 
is ac. visceribus populi romani. Cic. 
IL La moilié de mou âme (t. d'affec- 
üon), Animz dimidium mez. Hor. Mes 
chères âmes, lez carissimz animæ. 
Cic. Mon âmel Mi anime / Plaut. 
Mea lux! Cic. Mea vita! Cic. || 6° 
Une personne, un individu. Homo, mi- 
nis, m. Cic. : Pas une âme, Pas 
une — vivante, Pas une — qui vive, 
Nemo, minis, m. Cie. Nemo omnium. 
Cic. Nemo omnium mortalium. Cic. 
Nemo (minis) unus (ius). Cic. Nemo 
(ais) quisquam (cujusquam). Ter. 

e recensement donuait ciaquante 
mille âmes, Censebantur quinquaginta 
millia capitum (de caput, n.). Liv. 
Une âme honnête, Probus homo. 
Cic. || 6° Fig. Agent, motour prin- 
cipal: mobile, fondement. Caput, pi- 
is, n. Ter. Liv. : Un seul homme 
était l'âme et le soutien de l'empire 
romain, Unus homo caput columenque 
imperii Romani erat. Liv. 1l est | — 
de cette affaire, Est huic rei caput. 
Ter. Ceas qui sont l'— d'une conju- 
ralion, Conjurationis nervi (orum), m. 
pl. Liv. capita, n. pl. Liv. Celui qui 
est l’— d'une résolution, d'une entre- 

rise, Consilii princeps (cipis), m. 
æs. Reï mackhinator Doris), m. Cic. 
fHampsicora était l'— de cette alaire 
(de ce complot), Hampsicora eam rem 
mazime moliebatur (moliri, ior, iris, 
Îtus sum, dép.). Liv. || En parl. des 
cb. La sécurité est l'âme du bon- 
beur, Caput est ad beate vivendum 
securitas. Cic. La bonne foi est l'— 
de la justice, Fundamentum jusiitis 
est fides. Cie. Ce qui est l'— de l'a- 
mitié, Id in quo est omnis vis amici- 
ti, Cic. Les bienfaits et la recon- 
vaissance sont l'— de la concorde, 
Beneficium et gralia sunt concurdiz 
vincula (pl. de vinculum, i, n.). Cic. 
Les impôts sont l'— de la république, 
Fectiquiia sunt reipublicæ nervi. Cic. 
La gluire estl'— des arts, fonos 
artes alit (alère, o, alui, ultum et 
alitum). Cic. || 7° Imitation do la vie 
(dans les arts) : Dunner de l'âme 

qq. cb., Aliquid animare, 0, as, 

avi, cfum. Stal. Donner de l'— à 
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des statues, Animosa signa effingère, 
0, is, finri, fictum. Prop. Donner de 
l'— à l'airain, Spirantia æra excu- 
dëre, 0, is, cudi, cusum. Virg. Don- 
ner de l'— à des portraits de mar- 
bre, Vivos vultus de marmore ducère. 
Virg. Avoir de l'— (en parl. d'une 
Statue), Spirare, 0, as, avi, afum, 0. 
Virg. Statues qui ont de l’—, Signa 
spirantia. Virg. vivida. Prop. || 8° 
Chaleur, feu. Animus, i, m. Quint. 
Sen. = Il y a assez d'âme dans Asi- 
pius Pollion, In Asinio Pollione est 
animi satis. Quint. Que d'— dans ce 
livre! In ïllo libro quantum animi! 
Sen. Ecrire avec —, Ardenter scribe- 
re. Cic. Parler avec —, Contente lo- 
qui. Cic. Concitate dicëre. Quint. Voy. 
CRALEUR, F&U.|| 9° Emplois techniques : 
L'âme dun soufflet (— la suupape), 
Parma, æ, f. Aus. || L'âme d'une 
statue (= le massif sur lequel on 
applique la terre), Nucleus, i, m. Vitr. 
I L'âme d'un tableau, C. ssouisse. 

AMÉ, ÉE, ad). T. de chancellerie. 
Aime. Vuy. CHER. 

AMÉDÉE, duc de Savoie. *Ame- 
deus, 1, m. 

AMÉLIORATION, S. f. Changement 
en mieux; etat meilleur. Emendalio, 
onts, f. Cic. = L'amelivration de la 
philosophie ancienne, Emendatio ou 
Correctio philosophiæ veleris. Cic. L'— 
des mœurs, Morum correctio. Suet. 
Qui désire l'— des mœurs, Cupidus 
corrigendi mores. Quint. L'— de la 
fortune, Rei familiaris amplificatio. 
Cic. Espérer une —, Ajeliora sperare. 
Cic. Après avoir fait certaine — 
(dans un ouvrage), Correctione qua- 
dam adhibitä. Cic. (éuvragel rempli 
d'améliorations, Credris locis refectus 
(pass. de reficëre, io, is, feci). Cic. 
lntrodnre de nombreuses — dans 
l'art œilitaire, Mfulta in re militari 
meliora facëre. Nep. || Amélioration 
(dans l'état d'un malade), Profectus, 
us, m. Cels. Voy. S'AMÉLIONER. 

AMELIORNER, v. act. Rendre meil- 
leur. Aeliorem ;:m. f., melius, n.) 
facËre, io, is, feci, factum. Cic. ou red- 
dëre, o, is, reddidi, redditum. Col. 
ior. In melius traducère, 0, is, duri, 
ductum. Sen. : Terres améliorées par 
la culture, Agri cultur& meliores. Cic. 
Amélivrerles mœurs, Mores corrigëre, 
0, is, reri, rectum. Cic. emendare, 0, 
as, avi, atum. Cic. — qq. ch. (dans 
un écrit, dans un discours), Aliquid 
emendare. Cic. Quint. — un passage 
d'un discours, Orationis locum re- 
traclare, 0, as, avi, alum. Cic. — sa 
fortune, Fortunam amplificare. Cic. 

S'AMÉLIORER, v. réf. Devenir moil- 
icur : L'esprit s'améliore par l'étude, 
Animus disciplinä melior fit (feri, 
fo. factus sum, passe). Cic. Quint. 
(Cela) s'est amélioré, (Îd) melius fac- 
tum est. Cic. Ces choses s'améliore- 
ront, Hæc meliora erunt. Cic. La chose 
commence à s'améliorer, Incipit res 
melius tre (e0, is, ivi ou it, ifum, n.). 
Cic. Les mœurs de l'Etat s'amé- 
liorent, Civitas emendatur (de emen- 
dari, or, aus sum, pass ) ou corri- 
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gitur (de corriai, or, reclus sum, passe). 
Cic. Le caractère du Phrygien s'am 

liore par les coups, Phryx plagis fieri 
solet melior. Cic. Etudier la philoso- 
phie en vue de s'améliorer, In suum 
remedium philosophiam ercrcëre. Sen. 
La sauté de Lentulus s'améliore, Len- 
tulo est melius. Cic. Malade dont la 
santé s'—, Proficiens ægrotus. C.-Aur. 

AMENDE, 8. f. 1° Peino pecu- 
niaire. Mulcta, æ, f. Cic. Damnum, i, 
9. Cic. Liv. = Infliger une amende à 
gqa, Condamner qqn, Mettre qqn à 
Y—, Mulctä où Damno aliquem mulc- 
tare. Cic. Pecuntä aliquem mulctare. 
Nep. damnare. Just. Blulctam alicui 
dicére. Liv. Fixer une —, Mulciam 
indicére. Plin. Condamner qqn à l'— 
du double, du quadruple, à une — 
de 200 000 as, Aliquem dupli, qua- 
drupli condemnare. Cato. Alicui du- 
centum millium æris mulctam dicfre. 
Liv. L'— s'imposait en moutuns, 
Muletatio ovium impendio dicebatur. 
Liv. Encourir une —, Mulctam com- 
mitière. Cic. Passible d'une — envers 
Véous, Veneri mulctatus. Cic. Argent 
provenant d'une —, Pecunia mulcta- 
licia. Liv. || 2° AMENDE HoNonaLe. 
Peine infamante consistant à faire 
publiquement l'avou de son crime. 
*Mulcta 43) honoraria (æ). f. (Trev.). 
ll} Fig. Faire à qqn amende honoc- 
rable d’une ch. (= lui en demander 

ardon), Alicui de re satisfacère, io, 
18, feci, factum. Cæs. 

AMENDEMENT, 5. m. 1° Change- 
ment en mieux; etat meilleur. Ermnen- 
datio, onis, f. Cic. = Il y a de l'amen- 
tement dans leur état (en parl. des 
malades), Éorum morbus levatur qe 
vari, or, atus sum, pass.). Cic. Il y 
a de l'— à ma santé, Valetudine me- 
lior fio (fs, factus sum, fieri, pass.). 
Cic. — dans les symptômes d'une 
maladie, BMforbi remissio (onis), f. 
Cic. Voy. AMÉLIORATION. || 2° Action 
d'améliorer le sol; moyen d'obtenir 
cette amolioration = Lamendement 
d'une terre par le mélange est une 
folie, Terram lerrä emendari demen- 
tia est. Plin. Le seigle sert d'—, 
Secale est pro lætamine (de læztamen, 
0.). Plin. La fève est un — qui vaut 
le fumier, Faba stercoris vice solum 
Letificat. Plin. Voy. AMENDER 20. || 
8o Modification d'une loi. Obrogatio, 
onis, f. Ad fer. : Un amendement est 
une modification apportée à une loi, 
Obrogatur, id est mutatur aliquid ex 
lege. Ulp. Faire qq. — à une loi, 
Legem aliquàä ex parie commulare, 0, 
as, avi, afum. Cic. Aliquid ex lege 
mulare. Ulp. Sur les amendements à 
faire à la loi, De lege corrigendä. Cic. 
Lois auxquelles on a fait d'utiles 
—, Leges utiliter emendatæ. Veil. 
Voy. ausNDEn 3°. 

AMENDER, v. act. {0 Rondre mell- 
leur. Emendare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Corrigÿre, o, is, reri, reclum, act. 
Cic. : Amender qqn, Aliquem corri- 
gère. Cic. meliorem facrre, io, is, feci, 
factum. Cic. ad sanitatem reducère, 
0, is, duxi, ductum. Cie. — une posi- 


rebus ad meliorem statum 
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tion qui élait désespérée, E perditis 
or{unam 
revocare, 0, as, avi, atum. Cic. Voy. 
AMÉLIONER. || 2° Rondre le sol plus for- 
tile. Lxtificare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Emendare, act. Plin. = L'eau de 
l'Indus amende les champs, Indus 
aquä agros lætificat. Cic. Amender 
une terre par le mélange d'une autre 
terre, Terram lerrä emendare. Piin. 
— un champ avec du funuer, Agrum 


stercorare. Varr. || 3° Modifier un pro- 
jet de loi. Corrigère (voy. 1°), act. 


Cic. Commutare, 0, as, avt, atum, act. 
Cic. Emendare, act. Vell. : Ameuder 
un projet de loi, Rogationem corri- 
gére. Cic. — une loi, Legi obrogare, 
0, as, avi, atum, n. Cic. 

AMENNER, v. n. 4° Dovenir meilleur. 
Voy. S'amenvEn. || 2° Anc. Se porter 
mieux : Lentulus a amendé, Lentulo 
melius est. Cic. Il commence à amen- 
der, Cæpit esse meliusculus. Cels. 

S'AMENDER, v. réf. Devenir meil- 
leur : L'esprit s'amende, Animus me- 
lior ft (feri, fio, fis, factus sum, 
pass.). Cic. (Cela) s'est amendé (Id) 
melius factum est. Cic. Notre posi- 
uon s'est atiendée, Meliore loco res 
sunt nostræ. Cic. Meliore sumus loco. 
Cic. S'amender (= revenir à de meil- 
leurs sentunents), Se corrig're (0, is, 
reri, rectum). Cic. Ad sanilatem re- 
dire, eo, is, ivi et it, itum, n. Cic. 
In melius traduci, or, éris, ductus 
sum, pass. Sen. S'— (en parl. d'une 
terre), Emendari, or, aris, atus sum, 
pass. Plin. Terres qui se sont amen- 
dées par la culture, Agri culturä me- 
liores. Cic. Voy. S'ANÉLIONER. 

AMENER, v. acl. 19 Mener à, con- 
duire à, faire venir à; porter à, pous- 
ser à. (En gén.) Adducëre, o, is, 
duxi, ductum, act. Cic. Ducëre, act. 
Cic. Deducrre, act. Cæs. Perducère, 
act. Cic. (Par eau, en voiture ) Adve- 
hère, 0, is, veri, vectum, act. Cic. 
Transvehfre, act, Sall. Devehëre, act. 
Cic. Apportare, o, as, avi, atum, act. 
Cic. Transportare, act. Cic. Trans- 
ferre, fero, fers, luli, latum, act. Cic. 
\De furce) Attrahëre, o, is, trari, 
tractum, act. Cic. Trahëre, act. Cic. 
Rapère, io, is, pui, ptum, act. Liv. 
(Par la douceur, la séduction) Allicëre, 
10, is, leri, lectum, act. Plaut. Elicëre, 
10, is, licui, licitum, act. Czs. (à, dans, 
de, Voy. ces m.) : Amener diner, 
Ad cenam adducëre. Lucil. [s les sai- 
sirent et les amenèrent à César, Com- 
prehensos eos ad Cæsarem perdurerunt. 
Cxs. Légions amenées de Sicile en 
Afrique, Legiones ex Siciliä in Afri- 
cam transvectæ. Sall. 11 se fit amener 
les tribuns, Tribunvs ad se attrahi 
Jussit. Liv. — qqn devant les tribu- 
naux, Aliquem in jus educëre. Cic. 
in judicium detrah#re. Cic. — de- 
vant les consuls, le sénat, le peuple, 
Ad consules educëre. Cic. In senatum 
inauers. Pl.-j. Ad populum adducère. 
Cic. — l'eau à travers une propriété, 
Ductre aquam per fundum. Cic. — 


de l'eau danstes fossés, dans les mai- 
sons, dans la ville, Aquam in fossas 


quem compellëre ad deditionem, 
confessionem. Suet. [l sera amené à 


negare non possil. Quint. 
qqn par l’appât des récompenses à 
allronter le danger, par des questions 
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educëre. Plin. in domos inducëre Læs. 
in urbem perducère. Frontin. |] Pig. I: 
amena l'affaire à un tel point que... 


Rem eo perdurtit, ut (subj.). Nep. 


Amener qqn à sa volonté, Aliquem 
ad suam voluntalem perduc®re. Nep. 
— à son avis, à son opinion, Ad ou 
In suam sententiam perduc®re. Cic. 
Cæs. Ad suam sentenliam traducère. 
Cic. In suam sententiam trahëre. Liv. 
— à sa cause, à la cause de l'aristo- 
cratie, Ad se perducère. Cæs. Ad op- 
timates traducëre. Cic. — qqn à croire, 
Aliquem ad credendum ducëre. Cic. 


inducëre. Cic. adducëre. Nep. impel- 


lëre, o, is, puli, pulsum. Cic. Aliquem 
impellfre ut credat. Cic. — qqun à 


mentir, Aliquem inducŸre ut mentia- 
tur. Cic. 11 avait amené (à grand'- 
peine) les Rhudiens à demeurer les 
alliés de Rome, Rhodios ut Roma- 


nam socielatem retinèrent, perviceral 
(pervincére, o, is, victum). Liv. Ame- 


per qqn à se rendre, à avouer, Ali- 
ad 


ne pouvoir nier, Eo perducelur ut 
Amever 


pulies à avouer, Elicire aliquet 


præmiis ad subeunda pericula. Cic. 
comiter sciscitando ul fateatur. Liv. 


|| 2° Tirer à soi. Trakëre, o, is, trari, 
{ractum, act. Cic. : Amener un filet 
hors de l'eau, Rete ex aquä extra- 


h£re. Plaut. — les poissons sur Île 


rivage avec un fllet, Pisces everri- 


culo in littus educ®re, o, is, duri, 
ductum. Varr. — à soi les avantages, 


Commuda ad se rapëre, io, is, pui, 
tum. Cic. || T. de marine. Amener 


fes voiles (— Îles abaisser), Vela sub- 


ducëËre. Cæs. |] 3° T. de jeu. Faire tel 


ou tel coup de des. Jacëre, io, is, jeci, 
jactum, act. Cic. Mfitt®re, o, is, misi, 


missum, act. Suel. : Que le coup 
de Vénus peut être amené par Île 
hasard, Venerium posse jaci casu. Cic. 
Amener le coup du chien, Canem 
mittère. Suet. Si lu n'amènes pas 
ce dé, Si illud non cadit (cadëère, o, 
cecidi, casum, n.). Ter. Aussi facile- 
ment qu'on amène le coup du chien, 
Tam facile quan canis excidit (erci- 
dère, o, cidi, s. sup., n.). Sen. || 
& Fig. Faire venir, introduire, cau- 
ser. Inducère, o, is, duxi, duclum, 
act. Cic. Inferre, fero, fers, tuli, il 
latum, act. Cic. : Amener une dis- 
cussion sur la musique, Controver- 
siam de musicä inducére. Cic. C'est 
lui qui a amené la conversation sur 
ce sujet, Princeps ejus sermunis or- 
diendi fuit. Cic. Ameuer le doute, 
Dubitationem induc%re. Tac. — l'hési- 
tation, Cunctaliunem injic're, io, is, 
jeci, jectum. Liv. Les richesses ame- 
nèrent l'avarice, Divitiz avariliam 
inverere (invehÿre, 0. is, vectum). 
Liv. Aunener de grandes révolutions, 
Magnas rerum commnutationes ejficèrs, 
io, ts, feci, fectum. Cæs. Les choses 
amènent les mots, Res verba ra- 
piunt (rapëre, io, put, plum). Cic. Bou 
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mot amené de loin, de trop loin, 
Dictum arcessitum (arcecstre, 0, ts, 
sivi). Cic. Une pensèe en amène une 
autre, Aliud ex alio incidit (incid®re, o, 
cidi, casum, n.). Ter. Celle exces- 
sive liberté 1mène une extrème ser- 
vitude, Numia la libertas in nimiam 
servilutem cadif (cadFre, 0, cecidi, 


casum, n.). Cic. La licence amènera 
quelque malheur, Licentia in ali- 
quod malum evadet (evadñre, o, 13, 
vasi, vasum, n.). Ter. Amener l'en- 
pui, Tædium afferre, fero, fers, al- 
tuli, ellatum. Plin. — la lièvre, Fe- 
brem accendëre, 0, ïs, cendi, censum. 
Cels. Le calaplasme amène la sup- 
puration, Afalagma pus matural (ma- 
furare, 0, avi, afum). Cels. Voy. 
CAUSEN. 

AMÉNITÉ, 8. f. 4° Agrément, 
charmo, douceur (en pari. d'un lieu, 
dan climat) : L'aménilé des jardins, 
Hortorum amænifas (atis), f. Cic. L'— 
du climat, Cxli clementia (z), f. Col. 
Lieu plein d'—, Amæœnus locus. Cic. 
Température pleine d'—, Cælum (ÿ) 
milius (oris). Sem. ]| 20 Fig. Amabilile. 
Suavitas, atis, f. Cie. : Homme d'une 
aménilé parfaile, Homo milissimus. 
Cic. Voy. AMADILITÉ. 

AMENUISER, v. act. Rendre 
menu. Allenuars, 0, as, avi, alum, 
act. Plin. 

S'AMENUISER, Y. réf. Dovonir menu. 
Attenuari, or, aris, alus sum, pass. 
Plin. 

AMEN, ÈRE, adj. 10 Qui a une cer- 
taine saveur rude. Amarus, a, um. Cic. 
: Un peu amer, Subamarus. Plin. 
Devenir —, Inamarescêre, 0, is, 8. 
parf. ni Snp., n. or. Amarescère, 
ü. Jor. Si l'on a la bouche amère, 
Si os amarum est. Cels. || Subst. 
m. Les sens distiognent l'amer, Sen- 
sus judicant amarum (n.). Cic. Tout 
animal sent l'— Omne animal sentit 
amara (0, pl.). Cic. || Ameride bœuf), 
C. riec. || 20 Fig. Triste, douloureux. 
Acerbus, a, um. Cic. Gravwis, m. f., 
e, n. Cic.: Duulenr amtre, Acerbus 
délor. Cic. Larmes awuères, Flelus 
mærens. Cic. Verser des larmes —, 
Vim lacrimarum profundëre. Cic. 
Plurimas lacrimas effundère. Cic. || 
3° Aïgre, dur, pauant offensant. À cer- 
bus, @, um. Cic. Asper, era, erum. 
Cic. Durus, a, um. Cic. Amarus. 
Quint. : Amer dans ses reproches, 
Acerbus in vituperando. Cic. 11 étail 
— dans ses paroles, Acerbz linguz 
(uit Liv. Parole amère, Durum ver- 

um. Cic. Raillerie —, Asperiores f - 
celte. Cic. Facelis asperz ou acerbæ. 
Tac. Amari sales. Quint. La répri- 
mande n'est pas —, Monilio acerbi- 
tale caret. Cie. 

AMÈREMENT, adv. 19 Avec tris- 
fesse, avec douleur. Acerbe. Cic. = 
Pleurer amèrement, Voy. awen. || 
20 Aveo aigreur. Acerbe. Cic, Aspere. 
Cic, Amare. Sen. Quint. 2 Attaquer 
amèrement qqn, Acerbius in aliquem 
invehi, Cie. Se plaindre —, Graviter 
inuidioseque queri. Sust. Parler —, 

Amare dicëre. Quini. 


AMEUT 


AatéRiC, navigateur florentin.*Ame- 
ricus, À, MD. ne 

AMÉRICAIN, 4mNF, adj. Qui est 
d'Amoriquo. *Americanus, @, Um. 

AMÉUIE, v. d'Ombrie. Ameria, æ, 
f. Cic.: (Qu est) d'Amérie, Amerinus, 
a, um. Cic. ù 

AMÉRIQUE, l'uno des cinq partios 
du monde. “America, æ, Î. : (Qui est) 
d'Amérique, Voy. AMÉRICAIN. 

AMERTUME, S. f. 4° Saveur 
amère. Amaritudo, dinis, f. Varr. 
Plin. Amaritas, alis, f. Vitr. Sapur 
(oris) amarus (i) où asper {eri), m. 
Plin. : L'amertume des eaux de la 
mer, Asper sapor maris. Plin. Prendre 
de l'—, Voy. Devenir 4men 1°. || 
2e Fig. Peino, ennui, afiction. Acerbi- 
fas, alis, f. Cic. Amaritudo, dinis, f. 
Quint. : L'amertume d'une immense 
douleur, Summi luctüs accrbitas. Cic. 
Craindre l'— (de l'étude), que l'on a 
une fois ressentie, Amartitudinem 
semel perceplam reformidare. Quint. 
Mèlé d'une grande —, Magnä acerbi- 
tatepermirtus. Cic. Abreuver qqn d'—. 
Magnam acerbitatem alcui afferre. 
Cic. Elre abreuvé de toules sortes 
d'amertumes, Omnes acerbilales per- 
ferre. Cæs. Personne n'a éprouvé 
plus d'—, Nemini plura acerba oblata 
sunt. Ter, Si l'on à soin qu'it ne s'y 
mêle aucune amertume, Si curetur 
ne quid insit amari. Cic. Souvenir 

lein d'—, Acerba memoria. Cic. 

upporter qq. ch. avec —, Aliquid 
graviter et acerbe ferre. Cic. |] 3° Ai- 
greur. Acerbitas, atis. f. Cic. Ama- 
ritudo, dinis, f. Pl.-j. = Plein d'a- 
mertume, C. Amen 30. Avec —, C. 
AMÈNEMENT 20, Mésinlelligence sans 
aucune —, Dissensio sine acerbitate. 
Cic. Voy. AonEUR. 

AMÉTHYSTE, 5. {. Sorts de pierre 
précieuse. Amelhystus, t, [. Plin. : 
Qui est couleur d'améthysle, Ame- 
thystinus, a, um. Mart. 

ASMEUBLEMENT, 3. mm. C. mosi- 
LER. 

AMEUBLIR, v. act. 1° T. de 
droit. Donner fictivement à des immeu- 
bles la qualité de biens meubles : 
Aueublir qd. ch., ‘fem mobilem, 
Aliquid mobile efficëre, io, is, feci, 
fectum. || 2e En parl. du sol. Rendre 
plus meuble, plus légor. Subigrre, o, 
is, egi, actum, act. Calo. Cic. Col. 
Resolv®re, o, ts, solvi, sclutum, act. 
gl Mitigare, 0, as, avi, atum, act. 

ic. 

AMEUBLISSEMENT, 5. m. {41° T. 
de droit. Action d'ameublir un immouble. 
S'expr. par le verbe. Voy. auev- 
suin 40. || 20 Action de rendre (la terro) 

lus meuble. Subactio, ons, f. Cic. = 

‘ameublissement de la lerre, Terrz 
agilatio, f, Col. La culture n'est au- 
tre chose que l'— de la terre, Non 
end est colëre quam soluère terram. 


AMEUTEN, v. act. 10 Mottre (des 
chiens) en meute. Aggregare, 0, as, 
avi, afum, acl. D'apr. Fest. || 20 Fig. 
Amasser (une foule) et l'excitor au dé- 
sordre. Concilare, 0, as, avi, alum, 


AMI 


act. Cic. Liv. Conciére, eo, es, civi, 
cifum, act. Liv. : Amenter contre 
qqn, Concitare adversus aliquem. 
Lave Incitare contra ou in aliquer. 
ic. 

S'AMEUTEN, v. réll, C. S'aTrnovreRr. 

AMIE, 16, subst. el adj. 10 S. m. 
et f. Celui, Celle avec qui on est lié 
d'une affection reciproque. Amicus, i, 
m. Cic. Amica, æ, Î. (rare en ce 
sens). Ter. Famniliaris, ts, m. f. Cic. 
Necessarius, ii, mm. Cic. Necessaria, 
æ, f. Cic. = Truis couples d'amis, 
Tria paria amicorum. Cic. Quelle 
pare d'—1 Quod par amicitir! Cic. 
cntre — lout esl commun, Amico- 
rum omnia sunt comnunia. Cic. Un 
aoi de cœur, vraiment dévoué, Unes 
ex animo amicus, vere benevolus. Cic. 
Notre — d'enfance, ffomo amicus no- 
bis jam inde a puero. Ter. Mun —, 
Meus amicus ou familiaris. Cic. Néron, 
mon —, Nero meus. Cic. Mes amis, 
let. Cic. L'ami de Célius, Cælii fa- 
miharis. Cie. Ton amie, Mun —, 
L'— de celle personne, Tua fami- 
liaris. Cic. Necessarta mea. Cic. ITu- 
jus necessaria. Cic. Ami intime, Ami- 


cus perneccssarius, Cic. — intime de 
qqn, Alicujus infimus. Cic. fa- 
miliarissimus. Cie. Mon — intime, 


Intinus meus. Cie. Familiarissimus 
meus. Cie. Mes anis intimes, Mei do- 
meslici atque infimi familiares. Cic. 
Je suis leur ami, Est mihi amicitia 
cum illis. Cic. Etre l'— de qqn, Esse 
in amiciliä cum aliquo. N+ep. Etre 
l'intime — de qqn, Aliquo intime ou 
familiariter uli. Cic. Allirus est mon 
meilleur —, Nemo est mihi amicior 
Aftico. Cie. 113 sont amis, Sunt fa- 
miliarilate conjuncii. Cic. Amicilia 
est inter eos. Cic. [ls sont furt —, 
Sunt inter se conjunciissimi. Cic. De- 
venir l'ami intime de qqn, In inti- 
mam alicujus amiciliam pervenire. Cic. 
Se faire l'— de qqn, Ad amiciliam 
alicujus se conferre. Cic. accedëtre, 0. 
Nep. Se faire quelques amis, Ami- 
cos aliquos sibi instituëre. Cic. C'est 
par les bons offices qu'on se fait des 
—, Amici officio pariuntur. Sall. Aie 
soin de ouus créer partout des —, 
Cura ut ab omnibus amemur (amant, 
or, aris, alus sum, pass.). Cic. Comp- 
ter beauconp d'—, À mullis diligi 
{or, ëris, lectus sum, pass). Cie. Ad- 
mellre qqn an nombre de ses —, 
Aliquem in necessitudinem suam reci- 
ptre. Cic. ad necessitudinem sunm ad- 
jungÿre. Cie. L'habitude rend Îles 
hommes —, Consueludo familiarita- 
tem affert. die. Vivre avec qqa en 
ami, comme an véritable —, Cum 
aliquo vivère familiariter. Cic. fami- 
liarissime el amicissime. Cic. Agir en 
—, FacËre amice. Cic. Donner à qqu 
un conseil d'—, Alicui fidele consi- 
lium dare. Cic. Voy. amicar. || 2° Ca- 
marade, compagnon, compagne. Soda- 
lis, is (abl. f et qaf. e), m. f. Cic. 
Hor.: Ami de bouteille, Compotor, 
oris, m. Cic. Combibo, onis, m. Cic. 
Auwie de boulcille, Compotrir, icis, f. 
Ter, Ami de table, Convictor, oris, 
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m. Cic. Compransor, m. Cic. — de 
plaisir. Congerro, onis, m. Plaut. — 
de jeu, Collusor, oris, m. Cie. Voy. 
COMPAGNON, COMPAGNE. || 3° Tarme de 
familiarite =: Mon amil O bone! Ilor. 
Mun awiel Mea mulier! Plaut. Mes 
amis! Boni! for. Hétl l'amit eus, 
tu! Plaut. Hlél mon amie! Hcus fu, 
mulier! Plaut. Hé mes amis! Heus 
vos{ Plaut. }} 4° Celui, Celle avec qui 
on est liè d'interôl, partisan. Sodalis, 
is, m. f. (voy. 20). Cic. Amtcus, à, m. 
Cic. Fautor, oris, m. Cic. Fautrixz, 
icis. f. Ter. =: Ami de la noblesse, 
Nobilitatis fautor. Cic. sludiosus (a, 
um). Cic. J'ai les habitants de Dyr- 
rachium pour amis, Ajlei studiosos 
habeo Dyrrachinos. Cic. Les tribuns 
du peuple sont nos —, Tribuni ple- 
bis sun! nobis amici. Cic. Les — 
des Athéniens, Qui Atheniensium 
rebus student (studère, eo, dui, S. 
sup., n.). Nep. Les amis de Calilina, 
Catilinæ gregales (ium\, m. Cic. 
Voy. panTisan. || 69 Celui, Celle avec 
qui on est uni dos traites, allie, 
alliée. Amicus, 1, m. Cæs. Liu. So- 
cius, ti, m. Cæs. Liv. Socia, z, f. Liv. 
2: Cilé, notre amie, Civitas nobis s0- 
cia. Tac. lis ont été de Lout temps 
les amis fidèles des Eduens, Omni 
tempore in fide atque amiciliä civita- 
tis Ædur fuerunt. Cæs. |} Adj. Cités 
amies, Suciæ civitales. Liv. Voy. aL- 
uié. || 6° Qui a de l'attachement pour. 
Amicus, 1, m. Cic. Amans, anlis, @. 
f. Cic. : Citoyens aous de leur pays, 
Cives amantes patriæ. Cic. Plus ami 
de ta personne que de ta forlune, 
Tui amantior quam temporis. Cic. 
Consul — du peuple en réalilé et 
aou pour la montre, Consul veritale, 
non ostentatione popularis. Cic. Voy: 
ATTACHÉ A. || 7° ST qui a du 
oùt pour . Ch.). Amicus, 1, m. 
nie. el ris, icis, f. Cic. Stu- 
diosus, a, um. Cic. Amator, oris, m. 
Cic. Cultor, m. Cic. : Ami de la vé- 
rité, Veriatis amicus. Cic. cultor. Cic. 
diligens. (gén. entis). Nep. — de la 
sagesse, Sapientir amalor. Cic. slu- 
diosus. Quint. Plus — de la dispute 
que de la vérité, Cupidior conlen- 
fionis quam veritalis. Cic. Ami moins 
du tyran que de la tyrannie, Amicus 
non magis fyranno quam lyrannidi. 
Nep. Fort — des belles-letires, Cupi- 
dissimus litterarum. Nep. — de l'élu- 
de, Studiis deditus. Cic. L'éloquence 
amie de la paix, Eloquentia pacis 
comes (gén. mitis). Cic. Etre ami du 
pouvoir, Imperio delectari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. Le travail du 
style est — de la solitude, Stylus 
secrelo guudet (gaudëre, e0, gavi- 
sus sum, n.). Quint. || 8° En pari. 
des animaux et des plantes. Qui a de 
la sympathie pour. Amicus, a, um 
(alicui, alicui rei). Plin. : Le chien, 
animal ami de l'homme, Canis ho- 
mini anicum animal. Plin. Les raves 
amies du froid, ftapa frigore gauden- 
tia. AMart. Toutes les plantes des 
jardins sont — de l'eau, Humore 
onnia hortensia gaudent (gaudèére, eo, 
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gavisus sum, n.). Plin. La vigne est 


amie d'une douce température, Vitis 
tepore Lætatur (lælari, or, alus sum, 
dép.). Col, La rue et le fsuier sont 
amis, Amicilia es rulæ cum fco. 
Plin. || 9° En parl. des ch Bon 4, 
utile à. Utüis, m.f.,e. n. Plin. Sa- 
lutaris, e. Plin. Saluber (souv. Sa- 
lubris), bris, bre. Col. (à qq. ch., 
alicui rei) = Les dattes ne sont pas 
amies de l'estomuc, Palmæ non utiles 
stomacho. Plin. Le vin est ami du 
corps, de la santé, Vinum est corpori 
salubre. Col. Les pluies qui sont 
amies des champs, Imbres arva ju- 
vanles (juvare, 0, as, juvi, jutum, 
act.). Ov. |] 10° Adj. Bienvcillant, ami- 
cal. Amicus, a, um. Cic. : Sentiments 
amis, Aunicus animus. Cie. Fortune 
amie, Fortuna bona. Cie. Visage ami, 
Benignus vultus. Cic. Voy. Pnorice. 

AMTABLE, adj. 1° Amical. Ami- 
cus, a, um. Cic. Voy. asuCaL, || 2° Qui 
agit par voio de conciliation : Arbitre 
où Médiateur amiable, Arbifer hono- 
rarius. Cic. Médialivn —, Ifcnorarium 
arbitriun. Cic. || À l'amiable, Cum 
bonä gratiä. Ter. Ulp. Ces affaires 
s'arrangent à l'—, Îfæc cum bonà 
compununtur gratiä. Ter. [Terminer 
un différend] soit à l'—, soit en 


justice, Auf intra parietes aut summo 
jure. 


Cic. 

AMIA BLEMENT, adv. À l'amiable. 
Voy. ce mut. 

AMIANTE, 5. m. Substanco miné- 
rale flamonteuse et incombuslible. A- 
miantus, i, m. Plin. Asbeslos, i, æ@, 
Plin. =: Toile d'amiante, Asbestinum 
(s.-e. linuwm), ti, 0. Plin. 

AMICAL, AL8, adj. Qui part de 
l'amilie, qui annonce l'amitié. Amicus, 
a,um. Cic. Benevolus. Cic. Denignus. 
Cic. = Donner à qqn un conseil awi- 
cal, Aliquem benevolo animo præmo- 
nére. Cic. Discours —, Oralio benigna. 
Cic. Air —, Vullus benignus. Liv. 
Nelations amicales, Benevolentiæ ou 
Gratiæ conjunctio (onis), [. Cic. 

AMICALEMENT, adv. D'une ma- 
nière amicale. Amice. Cic. Amanter. 
Cic. Benevole. Cic. Benigne. Cic. 

AMICT, 8. w. Linge bénit que lo 

rêtre met sur sa tête ou sur ses epau- 
os quand il s'habille pour dire la 
messe. Amictus, üs, m. Éccl. *Sacrum 
(à) amiculum (1), n. (Trév.). 

AMIDON, 8. m. Fécule tirée des 
céreales. Amylum, à, n. Cato. Cels. 

AMIE, Voy. AMI. 

AMIÉNOIS, OISE, adj. Qui est 
d'Amiens. Ambianensis, m. f., €, n. 
Greg. || Les AuiéNois, 8. m. pl. An- 
biani, orum, m. pl. Cæs. || L'auté- 
Nots, S. im. Pays d'Amiens. *Ambia- 
nensts (is) ager gril D. 

AMIENS, v. de France (Somme). 
Samarobrivu, æ, f. Cæs. Cic. 

AMILCAR, gôneral carthaginois. 
Hanilcar, aris, m. Liv. 

AMINCIR, v. act. Rendre plus 
mince. Atlenuare, 0, as, avi, altum, 
act. Liv. Plin. Értenuare, act. Liv. 
Plin. Tenuare, act. Plin. Tac. : Amin- 
cir ua morceau de bois avec une 


d'une flotte. Classis præfecius (i), m. 
Cic. Liv. (Is) qui classi præest l 

eral, DRE A 
Classium præfecti. Vell. Grand amiral, 
(Vir} toti officio marilimo præpusitus. 
Cæs. Etre —, Classi præesse. (ic. 
Nommer qqn —, Aliguem classi præ- 
fictre, io, is, feci, fectum. Nep. |] 
2° Adj. Monté par l'amiral : Le vais- 
seau amiral et Sunpl. L'amiral, Navis 
(is) prætoria (æ), f. Liv. Navis impe- 
raloria. 
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serpe, Falce lignum extenuare. Plin. 


le corps, Corpus tenuare. Tac. 


Pour leur — la taille, Ut graciles 
sin!. Ter. 


S'amxcin, v. réf. Devenir plus 


mince. Atfenuari, or, aris, alus sum, 
pass. Liv. Plin, Ertenuari, pass. Liv. 


lin. : Aller en S'aminrissant peu à 


peu, Paulatim gracilescère, o, is, s. 
par, ni sup.,n. Plin. Qui va en s — 
Jusqu'au bout, In gracilitatem fasti- 
gatus, a, um. Plin. Feuilles qui 
en 3'— comme des fils, Folia ate- 
nuala usque in fila. Plin. S'aminrir 
en pointe de cône, In metæ cacumen 
se contrahère {o, is, trari, fractum). 
in. 


ui vont 


AMINCISSEMENT, 8. 1. 40 Action 


d'amincir. Tenualio, onis, f. C.-Aur. || 
20 Etat de ce qui est aminci. Tenuitas, 
atis, f. Cic. 


AMIRAL, 8. m. 1° Commandant 


præ- 
Vell. = Les amiraux, 


Plin., 
AMIRAUTE, s. f. 10 Etat et office 


d'amiral. Jmperium (ii) maritimum (1), 
n, Cic. | 
rieure de la marino : L'amirauté, Le 
conseil d'amiranté, Viri toti officio 
maritimo præposili, m. pl. D apr. 
Cæs. (D. G., wi, 5) 


| 2° L'administration supe- 


AMITIÉ, 3. f. 1e Affection d'une 


personne pour une autre, et qui est or- 
dinairement mutuolle. Amicitia, æ, f. 
Cic. Famuliaritas, atis, f. Cic. Ne- 
cessitudo, dinis, f. Cic. Conjunclio, 
ontis, f. Cic. : Amilié tro 
mia amicilia. Cic. — plus calme, 
Amicitia remissior. Cic. La grandeur 
et la vivacilé de mon —, Magnitude 
et vis mei amoris (de amor). C 


vive, Ni- 


ic. Au 
nom de mon —, Pro nositrä consue- 
tudine (de consuetudo). Cic. Relations 


étroiles d'—, Necessitas familiari- 


tasque. Cic. Liens d'—, Anucitiæ 


nodus. Cic. Amoris vincula. Cic. Lieus 
étroits d'—, Amiciliæ conjunclionis- 
que necessiludo. Cic. Suinmx conjunc- 


tionis vincula. Cic. Les droits de l'—, 
Familiaria jura. Liv. En respectant 
les druits de l'—, Salvo jurs umici- 
tie. Cic. Rang, Place dans l'—, Ami- 


citis gradus. Curl. Repruche plein 


d'—, Objurgatio amoris plenissima. 
Cie. Paroles pleines d'—, Verba 
amantissima. Cic. Parier de qqn en 
termes pleins d'—, Amicissine de 
aliquo loqui. Cæs. 11 fail cela par —, 
Id amicitiä adductus facit. Cie. Con- 
tracter, Faire, Lier — avec qqa, 
Cum aliquo amicitian jungëre. Cie. 
coutrahre. Cic. Se her d — avec 
aqqu, Alicujus ad amicitiam se con- 
ferre. Cic. accedëre, n. Nep. Cum 
aliquo amicitiai sibi conciliare. Cic. 


À 
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Se concilier l'— de qqn, Alicujus 
emiciliam comparare. Cic. familia- 
rilutem consequi. Nep. S'unir d'une 
étroite — avec qqn, Alicujus ani- 
Mum cum suo miscére. Cic. In inti- 
mam alicujus amicitiam pervenire. Cic. 
S'iusinuer dans '— de qqn, Alicujus 
in familiaritaiem sese insinuare. Cic. 
S'insiauer fort avant dans l'— de 
qqo. Se penitus in consuetudinem ali- 
cujus ünmergrre. Cic. Cultiver l'—, 
Amicitiam eulëre. Cic. Nester fidèle 
au culle de l'—, Sancte necessitudi- 
nem culëre. Cic. Rester fidèle à l'—, 
Amiciliam servare. Cic. Entretenir 
l'—, Anicitiam lueri. Cic. Faire 
vallre }'—, Amiciliom parëre. Nep. 
Familiaritalem afferre. Cic. Admetlre 
gge dans son —, lrendre qqu en 
—, Aliquem in familiaritatem suam 
recipére. (ic. ad necessiludinem suam 
adjungêre. Cic. 1ls vivent ea —, Est 
inter eos amicilia. Cie. Je suis lié 
d'— avec lui, Est mihi cum eo ami- 
citia. Cie. Sum in amicitià cum eo. 
Nœæ. Etre lié d'une étroite — avec 
gas, Aliquo familiariter uti. Cic. 
um aliquo fomliariter vivêre. Cic. 
Intimä familiaritate alicujus uti Cic. 
In intim& familtaritate alicujus ver- 
sori. Cic. Cum aliquo familiarissime 
et amicissime vitére. Cie. Nons som- 
mes liés ecsemble par de fréquents 
et agréables rapports d'—, Multä et 
jucundä consueludine conjuncti inter 
nos sumus. Cic. Noire — ponr eux, 
leur — pour nous, Nostra in illos, il- 
lorum erga nos benevolentia. Cic. Mon 
— pour toi, Amor in le (à l'acc.) 
meus. Cic. Aucune — ge peut étre 
plus étroile que la nôtre, Nahil potest 
esse conjunc{ius quam nos inier nos 
sumus. Cic. Renoncer à l'— de qqn, 
Alicujus amiciliam repudiare. Cic. 
Trabir l'— de qqn, Ab amicitiä ali- 
cujus deficére. Nep. Relirer à qqn 
son —, Alicui amiciliam renuntiare. 
Liv. Rompre l'—, Amicitiom disso- 
ciare, dimiltére, discindère, dissoluëre, 
disrumpére. Cic. Paire perdre à qqn 
l'— d'uve personne, Alienare ab ali- 
fu amiciliam alicujus. Cic. Rennner 
— nec gun, In gratiam cum aliquo 
redire. Nep. || 4e Au pl. Liaison des 
amis. Amiciliz, arum, f, pl. Cic.: 
Fidèle dans ses amitiés, Fidelis ir 
amicitüis. Cic. in amicos. Sall. Pro- 
carer de nombrenses —, Multas bonas 
gralias afferre. Cic. Se détacher de 
telles amitiés, Tales amicitias elurre. 
Cic. | 3e Bienveillanca. Benignitas, 
alis, [. Cic. Liv. : Ecouter qqn avec 
amitié, avec beaucoup d'—, Audire 
aliquem benigne. Liv. summä cum 
benignitate. Cic. Paire — à qqn, Ali- 
guen benigne exrcipfre. Liv. Il a de 
— pour wui, flo utor benigno. Ter. 
Î €° Alliance (entre peuples). Amicitia, 
æ, Î. Cæs. Societas, atis, [. Cæs. : 
Trailé d'ainitié, Amicitir fœdus. Liv. 
Voy. acvrance. || 6° Affection (des 
animaux pour l'homme). Amicitia, æ, 
f. Plin. : Qui a de l'amitié pour 
l'bomme, Homini anicus, a, um. Plin, 
Ü 8° Sympathie, affinité (des choses). 
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Amicitia, æ, f. Plin. : 11 y a de l'a- 
mitié entre la rne et le figuier, Ami- 
citia est rutæ cum fico. Plin. || 7° Bon 
office, plaisir. Gratia, æ, f. Cic. Venia, 
2, f. Cie. : 1} demande que tu lui 
fasses celle amilié, Te rogat ut hanc 
gratiam sibi des. Ter. Je Le fais celle 
—, Hoc tibi gratificor (arts, alus sum, 
ari, dép.). Cic. Fais-moi celle —: 
ramène-la, Fais-moi l'— de la ra- 
mener, Da veniam hanc mihi : reduc 
illam. Ter. Fais-moi, je te prie, 
l'amitié de statuer..., Precor hanc 
veniam mihi des, ut slatuas… Cie. 
Fais-moi l'— de nous défendre, Tu 
velim nos defendas. Cic. Fais-moi l— 
de bien soiguer notre cher Cicéron, 
Cura, amabo le, Ciceronem nostrum. 
Cie. Fais-moi l'— de m'aider en cela, 
Id, amabo, adjuta me. Ter. || 8° Au 
pl. Paroles obligeantes, caresses. Blan- 
ditiæ, arum, f. pl. Cic. Dlandimenta, 
orum, ü. pl. Cic. : Faire beaucoup 
d'awiliés à qqn, Multa blandimenta 
alicui dare. Liv. Elle te fait, Elle te 
dit mille — {dans une leltre), Tibi 
muliam salutem impertit. Cic. Salu- 
em tibi plurimam adseribit. Cic. 
Fais mes — à Tiron, Tironem nostris 
verbis saluta. Cie. Mes — à Alexis, 
Alerin salvère jubeas velim. Cic. 

AMDIIEN AARCELLIX, historien 
latin. Ammianus(i) Marcellinus (1), ©. 

ARMON, do Fils de Loth. Ammon, 
onis, m. Bibl. || 2° Surnom de Jupiter. 
Ammon, onis, D. Curt. 

AMMONTAC, AQUE, adj. T. de chi- 
mie. Se dit d'un certaln sel : Sel am- 
moniac, Sal (salis) ammoniacus (1), 
m. Plin. Gomme ammoniaqne, Am- 
moniacum, à (8.—e. gummi), n. Cels. 

AMMONTAQUE, s. f, T. de chi- 
mie. Substance, liqueur extraite du sel 
ammoniac, *Ammoniace, >, Î. *Am- 
moniacum, i, D. 

AMMONTTES, m. pl. Pple de l'A- 
rabie Petrés. Ammonitz, erum, ©. pl. 

il. 

AMINISTIE, 8. f. Pardon collectif, 
accordé principalement aux criminels 
d'Etat. Venia, æ, f. Cic. Oblivic, onis, 
f. Nep. Suet. Abolitio, f. Quint. Suel. 
3 Loi d'amnistie, Lez oblivionis. Nep. 
— générale, Omnium factorum dicto- 
rumque venia el oblivio. Suet. Ac- 
corder une — à..., Voy. le suiv. 

ABNISTIER, v. act. Accorder une 
amnistie 4, (Alicuï) veniam et impuni- 
talcm dare, 0, as, dedi, datum. Cic. 
(Aliquem) veniä donare, o, as, avi, 
atum. Suet.: Amanistié, Veniä dona- 
fus, a, um. D'apr. Suet. Je pense que 
les autres doivent être amaistiés, 
Ceïeris vemiam et impunilatem dan- 
dam puto. Cic. 

AMODIATEUR, 5. m. Celul qui 
prend une terre à ferme. Voy. FER- 
MIBN. 

AMODIATION, 8. f, C. renwaoe. 

AMODIER, v. act C. AFFFRMER, 

AMÉDEE, céltbra joueur de cithare. 
Amaæbeus, ei (acc. a), m. Ov. 

AMOINDRIR, v. act. Rendre moin- 
dre, diminuer. MinuŸre, o, is, ui, 
utum, act. Cic, Imminubre, act. Cic. 
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Deminubre, act. Cic. Comminuëre, act. 
Cic. =: Amoindrir les forces des sol. 
dats, Militum vires deminuère. Cæs. 
— la puissance d'un Elat, Civitatis 
opes comminuëre. Cic. Natre (orlune 
est amoindrie, Re familiari commi- 
nulisumus. Cic. Fortnne très —, For- 
linæ fomiliures attenualissimæ. Ad 
Her. — les actes de qqn, Aficujus 
res geslas elevare, 0, as, avi, alum. 
Liv. De rebus gestis alicujus de- 
trahôre, 0, is, trari, tractum. Nep. 
— l'autorité de qqn, Alicujus aucto- 
riltatem elevare. Liv. levare, 0, as, 
avi, atum. Cic. De auctoritate alicujus 
aliquid deripêre, io, is, ripui, replumn. 
Cic. — la puissance rayale, Aliquid 
ex regiä potestale deminuFre. Liv. — 
sa gloire, Aliquid de gloriä suä de- 
libare, 0, as, avi, atum. Cic. Ton 
chagrin a élé bien amoiïindri, Per- 
multum est er mærore {uv deninutum. 
Cic. Voy. DIMINUER (acl.). 

Auoixnrn, v. n. C. le suiv. 

S'amononin, v. réf. Devenir moin- 
dre. Deminui, or, ris, utus sum, 
pass. Cic. Imminui, pass. Cic. : La 
mémoire s'amuindril, Memoria mi- 
nuitur. Cic. L'admiralion s'—, Ad- 
miratio decrescit (decrescêre, 0, crevi, 
crelum, n.). Quint. Voy. DIMINUER 
(neut.). 

AMOINDRISSEMENT, 3. m. Dimi- 
nution. Deminutio, oms, f. Cic. Voy. 
DIMINUTION. 

AMOLLI, re, part. passé d'AMOLLIA, 
Voy. ce v. || Adj. Enervé. Enervatus, 
a, um. Cic. Mlollis, m.f.,e, n. Cic.: 
Mœa:s amoilies, Mores ad mollitiem 
lapsi Cic. Voy. EPFÉMINÉ, ÉNERVÉ, 
MO. 

AMOLLIR, v. act. 19 Rendre mou, 
maniable. Mollire, io, ts, ivi et tt, 
ifum, act. Cic. Emollire, io, is, vi, 
ttum, act. Liv. = Amollir les cour- 
roies des javelots, Jaculorum amenta 
emollire. Liv. — la terre, Terram 
remollire, io, is, s. parf., ifum. Col. 
Champs dont la terre est amollie, 
Agri molliti. Cic. || 2° Fig. Qqf. 
Adoucir, altendrir. Alollire (voy. 1°), 
act. Cic. ire, 10, is, fui et ü, 
itum, act. Salt. || 3° Enerver, effé- 
miner. Mollire {os do), act. Cic. 
Emollire (voy. 10), acl. Liv. Ener- 
vare, 0, as, avi, atum, act. Cic. Ef- 
(eminare, act. Cic. =: Amollir les âmes, 

e corps et l'âme, Animos mollire. 
Cic, Corpus onimumque effeminare. 
Sall. enervare. Liv. Les délices [de 
Capoue] amollissent l'armée, Amæ- 
nitas emvilit erercitum. Liv. (Cela 
amoilit les hommes, Eä re homines 
effeminantur onu remollescunt (remol- 
lescère, 0, is, s. parf. ni sup. n.). 
Cæs. Amoilir l'enfance par une vie 
délicate, Deliciis infantiam solrère, 0, 
is, solui, solutum. Quint. Se laisser 
par qq. ch., Voy. S'amouuin Jo. 
Charme, Oisiveté qui amollit, Desi- 
diosa delectatin. Cic. Desidiosisxinoum 
otium. Cic. Spectacle qui —, Enerve 
speclaculum. PI.-j, 

S'amozcin, v. réf. 1° Devenir mou 
Molliri, ior, iris, fus sum, pass. Cic. 
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Emolliri, pass. Plin. MMollescére, 0, 
is, 8. parf. ni sup., n. Plin. : Ils af- 
firment que les grains de raisio s'a- 
mollissent, Affrmant acinos teneres- 
cère (0. is, 6. parl. ni sup., n.). ll. 
Amulli par la cuisson, Igni emollitus. 
Plin. S'amollir comme de la cire, 
Cera modo lentescère (0, is, 9. parf. 
oi sup., n.). Plin. || 29 Fig. Qqf. S'a- 
doucir, s'attendrir. AMfitigari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. Mullescére (voy. 
10), 0. Ov. | 3° Devenir effeminé, s'e- 
nerver. Molliri (voy. 10), pass. Cic. 
Effeminari, or, aris, atus sum, pass. 
Cie. Remollescère, o, is, 8. pari. ni 
sup., n. Ces. Languescère, 0, is, gui, 
s. sup., n. Cic. = S'amollir dans la vo- 
lupté, Voluptate liquescère, 0, is, licui, 
s. sup., 0. Cic. Il s’amollit par les 
transports d'une joie fclle, Alacritate 
futili gestiens deliquescit. Cic. Mœurs 
qui se sont amollies, Mores ad mol- 
litiem lapsi (labi. or, ëris, dép.). Cic. 

AMOLLISSEMENT, 8. m, Action 
d'amollir; état de ce qui est amolli. 
S'expr. par des verbes : Le pain 
trempé dans de l'huile produit l'a- 
molli.sement des dépôts, Panis er 
oleo collectiones mollit. Plin. [Les 
choses] dunt l'— est nécessaire, Quz 
molliri opus est. Plin. Les dents ser- 
vent à l'— des aliments, Dentibus 
mollitur cibus. Cic. Voy. AMOLLIR 19. 
[ris L'amollissement des mœurs, 

ores lapsi ad mollitiem. Cie. 1]s pen- 
sent que le vin est cause de l’— des 
courages. Arbitrantur vino remolles- 
cËre homines atque effeminari. Cæs. 
Voy. auoLuin 39 el S'asoLLIn 30. 

AMOME, 8. m. Sorte de plante. 
Amomum, 1, D. Virg. Amomon, mi, n. 
Plin. 

AMONCELER, v. act. Moltre on 
monceau, accumuler fpr. et fig.). Coa- 
cervare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Congerëre, o, ts, gessi, gestum, act. 
Cic. : Amonceler les preuves, Argu- 
menta congerëre. Quint. Voy. EN- 
TASSER. 

S'AMONGELEN, v. réfl. Etre mis en 
monceau, être entasse (pr. et fig.). 
Cogt, or, Fris, coactus sum, pass. Cic. 
Coacervari, or, aris, alus sum, Pass. 
Cic. : Les nuages s'anoncellent, Nubes 
globantur. Plin. Sables qui s— sans 
cesse, Arenz subinde cumulatæ. Curt. 
D'immeuases faveurs s'étaient amon- 
celées sur lui, Ingentia beneficta in 
eum erant congesta (congeri, or, gerë- 
ris, pass.). Liv. 

AMONCELLEMENT, 5. m. 4° Ac- 
tion d'amonceler. Congestio, onis, f. 
Vitr. || 2° Etat de ce qui est amoncelé. 
Congestus, üs, m. Col. Quint. Cumulus, 
i, m. Liv. 

AMONT, 8. m. 1° Lo côté d'où des- 
cend un cours d'eau : En amont, Supra, 
adv.Cæs. Piacerdeschevaux de charge 
sur le bord du fleuve en — et en aval, 
Jumenta in flumine supra atque infra 
constituëre. Cæs. Placé, Situé en —, 
Superior, m. f., tus,n. Liv. L'agneau 
se tenait en —, Superior stabat agnus. 
Phædr. Ville qui est en — d'Alexan- 
drie, Oppidum quod est supra Aleran- 


AMORT 


driam. Plin. Aller en — (en gén.), 
Adverso flumine ire. Cæs. (en parl. 
d'un nageur), Contra aquam natare. 
Sen. Se rendre à Lutècé en venant 
d'—, Secundo flumine Lutetiam üter 
facère. Cæs. || 2° L'est: Vent d'amont, 
Eurus, i, m. 


Cic. 

AMORNCE, 5. f. 4° Appât pour 
prendre certains animaux. Iilicium, ü, 
n. Varr. S'expr. souv. comme Ali- 
ment : Esca, æ, f. Cic. Plaut. Mart. 
ou Cibus,i, m. Liv. Pl.-j. : La mélisse 
est une amorce pour les abeilles, 
Apiastrum est apibus illicium. Varr. 
Prendre les poissons avec une —, 
Escü pisces capère. Cic. Mordre à l'—, 
Hamum vorare (— avaler l'hameçon). 
Plaut. Mettre l'— à l'hameçon, Voy 
AuoncEn 19. || 2° Fig. Tout ce qui 
attire, aitrait, appdt, charme. Iile- 
cebra, æ, f. Cic. Invitamentum, à, 
o. Cic. Dlanditix, arum, f. pl. Cic. 
= La volupté est l'amorce du vice, 
Voluptas est illecebra turpitudinis. 
Cie. La plus puissante — du vice, 
Maxima illecebra peccandi. Cic. Les 
amorces des voluptés, Voluptatum 
blanditiæ. Cic. Personne ne se laisse 

rendre à celte amorce, Ad hanc it 

cebram commovelur nemo. Liv. 

AMORCER, v. act. 1° Garnir d'a- 
morcs =: Amorcer un hamecon, IFa- 
mum cibo tllinëre, o, is, levi, litum. 
Pl.-j, — une nasse, *Escam in nassä 
onère, 0, is, posui, positum (Smith). 
| 2° Attirer avec dol'amorce. Fnescare, 
0, as, avi, alum, acl. Petr. || 3° Fig. 
Attirer, séduire. {nescare (vov. 2°), act. 
Ter. Liv. IllicAre, io, is, lexi, lectum, 
act, 
Allectare, 0, es, avi, afum, act. 
Cic. Inuitare, o, as, avi, atum, act. 
Cic. = Nous nous laissuns amorcer 
gar l'apparence d'un bienfait, Spscie 
eneficti inescamur. Liv, Pour — la 
multilude, fnescande ou Iliciende 
multitudinis causä. Vell. — qqn par 
les attrails des voluptés, Blanditiis 
vuluplatum aliquem delenire, io, is, 
ui, itum. Cic. Voy. ATTIRER, Sé- 
DUIRE. 

AMORTIR, v. act. 10 Rendre moins 
ardent. Sedare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Refrigerare, act. Cic. = Amortir 
la flamme, Flarmmam sedare. Cie. — 
le feu ou ta chaleur (d'une plaie), In- 
flammationem sedare ou refrigerare 
ou mitigare. Plin. |f 2° Rendre moins 
rude, moins violent. Levere, o, as, avi, 
atum, act. Ilor. Ov. = Amorlir une 
chute, Casum levare. Ov. [L'eau] 
amortlil sa chute, Cadentem molliter 
ezcepit (ercipère, io, is, ceptum). Ov. 
Aœortir un coup, [ctum levare. for. 
Coup amorti, Ictus hebes (gén. 3. etis ; 
pl. etum). Ov. — te rhoc des soldats, 
Vim onilitum infringëre, o, is, fregi, 
fractum. Cæs. — la force du courant, 
Vôn fluminis refringëre. Cæs. domure, 
0, as, mui, mitum. Liv. || 8° Rendre 
moins âcre : Amorlir des oigaons, 
læparum saporem lenire, to, is, ivi 


et ii, ttum. Plin. || 4° Rendre plus 


tendre. Aacerare, 0, as, avi, atum. 


Ter. Plin. = Amortir la chair d'uve 


Cic. Sall. Allicére, act. Cic. 


AMOUR 99 


poule, Gallinam teneram facère, io. 


ds, feci, factum. Hor. || 6° Rendre 
moins éclatant : Amortir les couleurs, 
Colures emollire, io, ts, ivi, itum. Plin. 
— uu son, Sonum infuscare, 0, as, 
avi, atum. Plin. || 6° Apaiser, calmer. 
Minuëre, 0, is, ui, utum, act. C 
Pnminuëre, act. Cic. Comprimère, 0, 


ic. 


is, pressi, pressum, act. Cic. Lenire, 
to, ts, ivi et it, ifum, act. Liv. : 
Amortir une passion, Cupiditatem 
minuëre ou immninuère. Cic. compri- 
mère. Cic. Le temps amortira tou ar- 
deur, Te dies leniet. Cic. Te ætas mi- 
tigabit (mitigare, 0, as, avi, atum). 
Cie. Amortir l'ardeur des gens exal- 
tés, et réveiller ceux dont l'ardeur 
est amortie, ÆErcitatos languefacère 
(io, ts, feci, factum) et incilare lan- 
guentes. Cic. Son ardeur est —, Lan- 
guidiore studio est. Cic. Amortir le 
feu des passions, Cupiditatum ar- 
dorem restingquère, 0, is, slinri, stinc- 
tum. Cic. Mentes inflammatas restin- 
guëre. Cie. — la douleur, le chagrin, 
Dolorem mitigare. Cic. supprimère. Cic. 
Ægritudinem obtundère, o, is, tudi, 
tusum. Cic. — la colère, Fram lenire. 
Liv. — la haine, Odium frangère, 0, 
is, fregi, fractum. Quint. 

AuonrTin, v. neul. GC. S'AMONTIR : 
Faire amortir des oignons, Voy. amon- 
Tin do, 

S'amonrin, v. réf. 4° Devenir moins 
ardent. Refrigerari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. =: La chaleur s'amortit, 
Calor se frangit (frangëre, 0, fregi, 
fractum). Cic. L'inflainmation 8° —, {n- 
flammatio se remittit (remittère, 0 
misi, missum}). Cels. || 2° Devenir 
moins rude; moins âcre; plus tondre. 
S'expr. par les passifs des v. cités à 
AwonTin 20, 3°, 4°, || 8° Devenir moins 
éclatant. Hebetari, or, aris, atus sum, 
pass. Plin. Ilebescëre, o, is, s. parf. 
ni sup., 0. Plin. || 6° Fig. S'apaiser, 
se calmer, diminuer. AMinuï, or, éris, 
utus sum, pass. Cic. Imminui, pass. 
Cic. Considère, 0, is, sedi, sessum, n. 
Cic. Residère, 0, is, sedi, sessum, n. 
Liv. : Les duuleurs s'amortissent avec 
le temps, Dolores vetustate mitigan- 
fur (mifigari, or, alus sum), pass. 
Cic. Quand le feu des passions s'est 
amorli, Cupiditatum ardore restincto 
(restingui, or, Éris, pass.\. Cic. Le 
feu des sentiments s'amortit, Af- 
fectus languescunt (languescère, 0, 
gui, s. sun., n.). Quint. frigescunt 
rene 0, friti, 8. Ssup., D.) 

uint. L'ardeur de l'âme s’est amor- 
tie, Ardor animi consedit. Cic. resedit. 
Liv. La chaleur de la pensée s'est 
—, Calor cogitationis refririt. Quint. 
La colère s'amorlit, fra deflagrat (de- 
flagrare, o, avi, atum, n.). Liv. 
residit. Liv. L'ardeur du roi s'amor- 
tit, Regis impetus relangusscit. Liv. 
La séditinn s’—, Scdifio deflagrat. 
Tac. mitescit (mitescre, 0, 8. parf. ni 
sup., n.). Tac. 

AMOUR, 8. masc. et qqf. (surtout 
au pl.) fém. 4° Affection vive. Amor, 
oris, m. Cic. Caritas, atis, f. Cic. 
Studium, it, n. Cie. = L'amour filial, 
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L'— de ses parents (pour ses pa- 
rents), Pielas erga parentes. Cic. L—||} An pl. 
Glial, L'— de sa mère (pour sa mère), | amores. 

Ê — des siens 
(pour les siens), Caritas suorum. Cic. 
L'— dont nous sommes l'objel, À mor 
nostri, Cic. Notre — pour toi, oser 


Prctas in matrem. Cic. 


in te amor. Cic. Si lu as encore qq. 
— pour moi, St quid in te residel 
amoris erga me. Cic. Ambilionner 
l'— de ses conciloyens, Civium cari- 
tatem concupiscëre. Cic. Avoir de l'— 
pour qqn, Aliquem atmare, 0, as, abi, 
atum. Cic. diligëre, o, is, lexi, lec- 
tum. Cic. Entourer qqn de son —, 
Amore aliquem amplecti. Cic. Voy. 
aiwen. Rendre — pour —, Amor 
amore respondére. Cic. Voy. AFFEC- 
non. || An pl. Les amours, Amores, 
um, m. pl. Cic. Carilales, um, f. pl. 
Cic. Studia, orum, n. pl. Cic. 
patrie à elle seule renferme tous les 
— de chacun de nous, Omnes om- 
nium carilales patria una complec- 
titur. Cic. [La vertu] inspire de 
merveilleuses —, Afirabiles amores 
ercitat sui. Cic. || Locur. oiv. Pour 
l'amour de vous, Vesfrä causà. Cic. 
Pour l'— de moi, Aleë gratiä. Plaut. 
Pour l'— d'elle, des hommes. Ejus 
rafiâ. Quint. Hominum graliä. Cic. 
our l'— de toi, je cesserai, Amore 
fui desinam. Cic. Combattre pour l'— 
du général, In graliam ducis pugnare. 
Liv. || Pour l'amour de Dieu, (= puur 
plaire à Dieu) In gratiam Dei. D apr. 
10. (= sans aucune vue d'intérêt) 
Gratuito. Cic. || Irun. Pour l'amour 
de Dieu, Œ mal) Male. Cic. Comme 
our l'— de Dieu, (= à contre-cœur) 
ngratiis. Cic. Nep. Gravate. Cic. (= 
avec lésinerie) Nimis sordide. Cic. || 
2° auoon nçsoriel 20C-AMOUR-PROPRE). 
Sentiment qui attache chaque indiridu 
& son bien-être. Amor sur, gén. amoris 
sui. m. Sen. : Purté à l'amour de 801, 
Applicatus ad se diligendum (diligëre, 
0, is, ler, lectum). Cic. Tout ce qui 
est dans la nature éprouve l'— de 
soi, Omnis est nalura diligens sui. 
Cic. || 3° amoon-pnopne. Opinion avan- 
taxeuse que nous avons de nous-mêmes. 
Gluna, 2, (. Cic. ur. Nimius(i) sui 
suspectus (üs), m. Sen. Arrogans(antis) 
de se persuasio (onis), [. Quint. : Avec 
l'amour-propre que je 1e connais, tu 
aines mieux.…, Tu, que fua gloria 
est, mavis.… Cic. Ce n’est pas par — 
propre que je dis ces choses, Hæc 
mon gloriandi causä loquor. Cic. Par 
— propre matinal, Amcre potno. 
Plin. Mou consulat avait blessé son — 
propre, Bleus consulalus eum per- 
Strinzeral (perstring”re, 0, is, sfric- 
um). Cic. Avoir de l'— propre, 
Semnet ipsum amare (0, as, avi, atum). 
Cic. Se suaque mirari, or, aris, atus 


sum, dép. Sen. Etre pétri d'— 
propre, Gloriä fumére. Plin. Voy. 
PRÉSOMPTION, VANITÉ. |] 6° amoon, 


masc. el fém. au sing.; ordio. fem. 
au pl. Passion pour qqn. Amor, oris, 
m. Cic. : Amour pour qqn, Amor 
alicujus. Cic. Drûler d'— pour qqn, 
Auore delicujus ardére. Cic. Leltre 


de l'éloquence, 
musices. Quint. dicendi. Cic. Qui a 
l'— de la sagesse, Sopienti amator 
or), 
erlé, 


studêre, e0, es, dui, s. sup., n. Cic. 


AMOUR 


d'—, Epistola amatorie 


seripla. Cic. 
Chastes amours, Sancti 
Cic. Falles —, Insani 
amores. Oo. || 6° Masc. et qqf. fém. 
Goût vif (pour une chose). Sludium, 
ii, n. Cic. Amor, Oris, M. Cic. Cu- 
ido, dinis, f. Cæs. Cupidilas, als, 
È Cie. Avaditas, f. Cic. : L'amunr 
de la gluire, Gloriæ studium. Cic. 
amor, bi. cuprdifas. Liv. avidilas. 
Cic. L'— des honneurs, Honoris li- 
bido (dinis), f. Cic. L'— de la science, 
de l'étude, Scientiæ cupiditas. Cic. 
Discendi studium. Quint. L'— de 
l'argent, du gain, Pecunis aviditas. 
Cic. cupido. Cæs. Quæslüs studium. 
Cie. L'— de la vie, Corporis nostri 
caritas (atis), f. Sen. Ad vilam tuen- 
dam appelitus (üs), m. Cic. Vitæ cu- 
do. Lr. Qui a 1 — de la musique, 
Studiosus (a, um) 


m. Cie. Avuir l'— de la li- 
du commandement, Libertati 
up 


Imperiis studëre. Czs. Avoir 


grand — ponr les belles-lettres, 


Erimio lillerarum amore flagrare. 
Quint. ! 6° Masc. el (surtout au pl.) 
fém. Objet aime. Amores, um, m. pl. 
Cic. Delicis, arum, f. pl. Cie. Amor, 
oris, m. Ter. Ov. : Mon amour! 
M'amour! Afea lurf Cic. Mea vita! 
Cic. Pompée, notre amour, nos 
amours, Pompeius, nostri amores. Cic. 
Roscius, tes chères amours, Amores 
et délice tus, Roscius. Cic. Il est 
mon amour, J'en fais mes «mours, 
Est nüii in amoribus. Cic. Ces arts 
sont tes plus chères —, Eas ares 
compleru, oculis, auribus habes. Pl.-j. 
1 7° Masc. L'auovn, LES amoons. Di- 
tinites de la fable. Amor, oris, m. 
Virg. Cupido, dinis, m. Cic. Amores, 
um, ©. pl. Hur. Virg. Cupidines. m. 
pl. Bor. 

ASIOUR (SAINT-), v. de France 
(Jura). ‘Sancti A maloris Fanum (i). 0. 

AMOURACLER, v. act. Engager 
dans de folles amours. [Aliquem) in 
amorem inducËre, 0, is, duri, duc{um, 
act. Cat. : Amouraché de qqn, Ali- 
cujus amore Caplus. Cic. Etre -— de 
qqn, Auicujus amore ardëre, 00, es, 
arsi, arsum, 0. Cic. 

S'AMOONACHER, Y. réf. Prendre une 
passion folle : S'amouracher de... 
Adamart, o, as, avi, atum, act. Petr. 

ABIOURETTE, 8. f. Amour peu 
profond. Amalio, onis, f. Plaul. 

ABIOUREUSEMENT, adv. 19 Avec 
amour. Amatorie. Cic. | 20 T. d'art. 
Aveo art et delicatesse. Afolliter. Virg. 

AMOUREUX, 6058, adj. 1° Qui 
éprouve la passion de l'amour. Amore 
caplus, a, um. Cic. : Devenir amou- 
reux d'une personne, Alicujus amorce 
capi, tor, Éris, plus sum, pass. Liv. 
Etre —, Etre — d'une personne, Amo- 
re, 0, as, avi, afum, n. Ter. Aliquem 
amare, act. Plaut. Cic. || Subst. : Les 
amoureux, (Ii, qui amant. Ter, Voy. 


cb. Relatif à l'amcur. Amatcrius, e, 


AMANT, AMANTE. || 2° En parl. des 


AMPHI 


um. Cic. || 93° Qui a une grands 
passion pour qq. ch. Sludiosus, a, 
um. Cic. Cupidus. Cic. Appetens, géu. 
entus. Cic. = Amoureut de l'élo- 
nence, de la musique, de la glaire, 
u pouvoir, Studiosus dicendi. Cic. 
musices. Quint. Appetens glorie. lic. 
lupidus imperü. Cæs. — de la paix, 
de l'antiquité, Pacis, Antiquitatis 
amator (gèu. oris), m. Nep. Cic. Etre 
très — de l'étude, Cupiditate dis- 
cendi flagrare, 0, as, avi, afum, n. 
Sen. || 4° T. d'art. Moelleux et delicat. 
AMollis, m.f.,e, n. Quant. 

AMPHIDIE, adj. 1° Qui vit sur la 
terre et dans l'eau : Les grenouilles 
sont amphibies, Aanarum et in terrà 
et in humore vila est. Plin. Oiscaux 
—, Aves duplicis vilæ. Col. Aves quæ 
non magis humo quam sfagno (ou 
agua) consueverunl. Col. Les croco- 
diles qui sont —, Crocodili mari (ou 
aquæe) et lerræ communes. Plin. Les 
animaux —, et Subst. m. Les —, 
Animalia quibus aquam lerrumque in- 
colendi gemina nafura est. Flor. Ani- 
maut — qui vivent dans l'un et 
l'autre élément, Bestie quasi ancipi- 
tes, in utraque sde viventes. Cic. Ce 
sont des —, În aquis et in terris vi- 
vunt. Isid. || 2° Fig. Double, qui a de 
la duplicite. Versipellis, m. f., e, n. 
Plaut. Multiplez, gen. plicis. Cic. 

AMPHILBOLOGIE, S. f. Double 
sens, ambiguité. Ambiguilas, atis, f. 
Cic. Ambiguum, i, n. Cic. Amphibo- 
lia, 2,f, Cic. Quint. Amphibologia, 
f. Diom. : 11 y a dans ces mots une 
amphibologie, Est in tis verbis ali- 
quid ambiguum. Quint. Parler par 
—, Ambigue loqui. fic. D'où vient 
l'—, Quæ est causa ambigui. Cic. |] y 
a plusieurs sortes d'amphibolugies, 
Ambiguorum complura sunt genera. 
Cic. Rechercher les —, Amphibolias 
aucupari. Ad ler. 

AMPHIBOLOGIQUE, adj. Am- 
bigu, qui a double sens. Ambiguus, a, 
um. Cic. Anceps (gén. 8. cipilis;: pl. 
cipilum). Cic. = Expressions ampbi- 
bologiques, Ambigua verba. Cic. 

ABIPHILOLOGIQUEMENT, advy. 
D'une manière amphibologique. Ambi- 
que. Cic. Ex ambiguo. Cic. 

AMPHIDRAQUE, 58. m. T. de 
métrique. Pied composé d'une longue 
entre deux brèves. Amphibrachys, yos, 
m. Quint. Amphibrachus, à, m. T.- 
Maur. 

AMPIIICTYONIQUE, adj. Des Am- 
phlciyons = Devant le conseil am- 
phiclyonique, Voy. le suiv. 

AMPHICTYONS, s. m. pl. Ma- 
istrats reprèsentant Îles différents 
tats de la Grèce. Amphictyones, um 
(ace. as), m. pl. Cic. =: Devant les 
Awmphictyons, Devant le conseil des 
ampictyous, Apud Amphictyonas. 
ic. 

AMPHIGOURI, 8. m. Ecrit ou 
Discours qui ne présente que des idoes 
sans suite. Orationis fenebræ (arum), 
f. pl. Quint. Voy. aacimarias. 

AMPUHIGOURIQUE, adj. Quia le 
Caractère de l'amphigouri. Obscurus, 


AMPLE 


«, um. Cic. : D'une manière ampbi- 
gourique, Obscure. Cic. 

AMPHION, colôbro joueur de lyre 
et roi de Thèbes. Amphion, onis, m. 
Hor. 

AMPUIMACRE, 5. m. Pied com- 
pose d'une breve entre deux longues. 
Amphinacrus, ? (s.-e. pes), m. Quint. 

AMPHIPOLIS, v. de Maccdoine. 
Amphipolis, is (acc. im, abl. à), F. 
Liv. : Qur est d'Amphipulis, Amphi- 
politanus, a, um. Just. Iabitant d” , 
Amphipolites, æ, m. Varr. Amphipo- 
litanus, i, m. Liv. 

AMPHITUEÂTRE, s. m. 4° Sorte 
d'édifice destine aux spectacles. Am- 
phitheatrum, à, n. Plin, = D'amphi- 
théâtre, Amphitheatralis, m. f., e, n. 
Plin. |] 2° Fig. Les spoctateurs = Emou- 
voir, Enlever l'amphithéâtre, Thea- 
trum commouêre. buint. Quels cris 
dans tout l'—1 Qui clamores tolà ca- 
vea! Cic. || 3° Fig. Lieu qui s'olève 

raduellement : Furmer une espèce 

’ainphithéatre, Velut theatri speciem 
efficëre. Cæs. Montagnes disposees ea 
forme d'—, Moutes infleri theatrali 
modo. Plin. 

AMPHITRITE, déesse de la mer; 
la mer elle-même. Ampkhitrile, es, Î. 
Col. Ov. 

AMPHITRYON, nom m. 1° Roi de 
Thèbes. Amphutryo et Amphitryon, 
ons, m. Plaut. Ov. || 2° Fig. Colui qui 
donne à diner. (onvivalor, oris, m. 
Uor. Liv. Sen. Epuli dominus (i), m. 
Uic. Convivit dominus. Petr. et simpl. 
Dominus, à, m. Varr. Sall. ap. Non. 
Liv. [oxpes, pitis, m. Ilor. 

- AMPHIORE, 8. f. 1° Vase pour Île 
vin ou l'huile. Amphora, z, {. Cato. 
1 2° Mesure de capacite (— lit. 19, 44). 

mphora, æ, f. Cic. =: Une amphore 
de vin, Amphora vini. Cic. Qui a la 
capaciti d'une —, Amphoralis, m. 
f., e. n. Plin. 

AMPLE, adj. 4° Très long et très 
large. Amplus, a, um. Cic. = Maison 
ample, Ampla domus. Cic. Robe fort 
—, Amplissima vestis, Liv. Toge —, 
Fusa tuga. Suet. — étendue, C. 1n- 
PLEUR. || 2° Etendu, copieux, considè- 
rablo. Amplus, a, um. Cic. Copiosus. 
Cic. Magnus. Cic. = Repas fort ample, 
Amplissimæ epulæ. Cic. — récompen- 
se, Amplum præmium. Cic. D'amples 
largesses, Marimæ largiliones. Czæs 
Ample butin, Larga præda. Cæs. 
Faire d'amples libatiuns (au fig. en 
par d'un buveur), Largiore vino uti. 

iv. Faire d' provisions, Commea- 
tum affatim parare. Sall. Faire un 
ample caruage, Late cædem inferre. 
Tac. — provisiun de mats, (opiosa 
verborum supeller. Quint. Discours 
—, Lata oratio. Cic. — éloquence, 
Amplum oralionis genus. Cic. Genus 
sermonis fusum. Cic. — déveluppe- 
ment (en pari. du style), Fusus late 
locus. Quint. Locus uberrime tracta- 
tus. Quint. Ce passage est traité avec 
d'amples développements, Hic locus 
copiose tractatur. Quint. || 3° Terme 
de droit =: Je crois que cela demande 
ua plus ample examen, Ego amplius 


AMPLI 


deliberandum censeo. Ter. Renvoyer 
qqn ou qq. ch. jusqu'à plus — infor- 
mé, Aliquem, Aliquid ampliare, a, as, 
avi, atum. Cic. Renvoyer l'affaire à 
plus — informé, Amplius pronun- 
liare. Cic. 

. AMPLEMENT, adv. 40 D'une ma- 
nière ample. Ample. Cic. Cæs. Copio- 
se. (ic. Large. Cic. Affatim. Cic. 
Cumulate. Cic. = Dunner amplement, 
Ample ou Large dare. Cic. Prucurer 
très — à qqn sa nourriture, Alicui 
paslum large et copiose comparare. 
Cic. Celte somme suffit très —, ffzc 
pecunia salis est et affatim. Cic. Sa- 
tisfaire — qqn, Alicui affatim ou 
cumulale satisfac®re. Cic. Traiter plus 
— qq. Sujet, Aliquid latius tractare. 
Quint. Ecrire plus —, Plura scribére. 
Sall. Nous avons — parlé du cvtise, 
De cyhso affatim dirimus. Plin. || 2° 
Termo de droit = Un plus amplement 
informé, Vuy. AMPLE Be, 

AMPLEUR, 5. f. 1° Etendue de ce 
qui est long et large. Amplitudo, dinis, 
. Cic. Larilas, atis, f. Cic. = Prendre 
uu Arquérir de l'ampleur, [n ampli- 
tudinem cresc®re. Plin. || 2 Fig. Ple- 
nitude, heurouse abondance (du style). 
Anylitudo, dinis, f. (ic. Latitudo, f. 
PL.-j. Copia, æ, f. Cic. Quint. : L'am- 
pleur du style, Orativnis amplitudo. 
Cic. L'— du style de Platon, Platonis 
amplitudo. Cic. Platonica latitudo. 
Pl.-j. Eloquence pleine d'—, Lata 
oralio. Cic. Latus sermo. Quint. Ora- 
teur qui à de l'—, Amplus orator. 
Cic. Eschine qui a plus d'—, Æschi- 
nes magis fusus. Quint. Son éloquen- 
ce a plus d'—, I y a plus d'— Aans 
son éluquence, Est uberior in dicen- 
do. Cic. copiosior in eloguendo. Quint. 
Parler avec —, Fuse lateque dicëre. 
Cic. Rien n'est plus propre à danner 
de l'— au style, Nihil est ad eragge- 
randam el amplificaadam oralionem 
accommodatius. Cic. 

AMPLIATION, 5. f. Double copie 
d'un acte. Eremplum, à, n. Cic. 

AMPLIFICATEUR, S. m. Colui qui 
amplifle. (Orator on Scriptor) nimis 
redundans (gén. antis). Cic. = C'est un 
amplificateur, Redundat (redundare, 
0, avi, alum, n.) aîque effunditur (ef- 
fundi, or, fusus sum, pass.). Quint. 

AMPLIFICATIOX, s. Î. Discours 
par lequel on étend le sujet qu'on 
traite. Amplificalio, onis, f. Cic. : Des 
amplificalions d'écoliers, Dictiones 
discipulorum. Quint. Faire une am- 
plification, Argumentum dilatare, o, 
as, avi, atum. Cic. Je fais consister 
celte seconde partie (de l’éloquence) 
dans les aroplifications, Puno alteram 
partem in augendis amplificandisque 
rebus. Cic. 

AMPLIFIER, v. act. 1° Dévolop- 
per par le discours. Amplificare, o, as, 
avi, atum, act Cic. Dilatare, act. 
Cic. Augêre, e0, es, auri, auclum, 


act. Cic. : Amplifier un sujet, Argu- 


mentum dilatare. Cic. Fusius rem ex- 
onëre, 0, is, posui, posilum. (Quint. 


| 2° Exagèror. Oratione ou Verbis 


eraggerare, 0, as, avi, atum, act, Cic. 
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In majus ertoll£re, o, is, s. parf. ni 
sup., act. Liv. Atloll*re, o, is, s. 
parf. ni Sp. act. Quint. In majus 
atiullrre. 

plifie les choses incertanes, Res in- 
cerlus fama in majus fert (ferre, fero, 
fers, tuli, latum). Liv. La renumimnée 
avait amplifié cet événement oulre 
mesure, 

gt erat, fama percrebueral (percre- 


uc. : La renvmmée am- 


alius inflatiusque, quam res 


escère, 0, is, s. sup., n.). Cæs. | 


Absol. On amplifie souvent quan 
on écrit, Scribuntur sæpe majora. Cic. 


Voy. EXAGÉËNER. 


AMPOULE, S. f. do Fiole. Am- 


pulla, æ, f. Cic. Laguneula. f. Col. || 
2° Petilo tumeur formee sous l'epi- 
derme. Pustula, æ, f. Cels. Plin. Pu- 
sula, f. Plin. Vesica, f. Plin. : Se 
convrir d'ampoules, 
aris, alus sum, pass. C.-Aur. 


Pustulari, or, 
For- 
mer des —, In vesicas intumescère, 


0, is, mui, s. Sup., n. Plin. Quia 


des —, Pustulosus, a, um. Cels. Pu- 


sulosus. Col. 


AMPOULÉ, ée, adj. Enfié (en par- 
lant du style). [nflalus, a, um. Ad 
ler, Tumidus. Liv. Tumens, gén. 


entis. Tac. : Etre ampoulé, Turgèére, 


eo, es, lursi(rare\, s. Sup., n. Ad lfer. 
Tumère, co, es, mui, S. Sunp., 0. 
Quint. Se servir d'expressions am- 
poulées, Ampullari, or, aris, atus 
sum, dep. Hor. 

AMPUTATION, Ss. f. T. de chirur- 
gie. Operation par laquelle on coupe 
un membre ou uno partie saillante du 
corps. Exsectio, onis, f. Cic. Sectio, 
f. Plin. S'expr. souv. par un verbe. 
: Marius pendant l'ampulation, Ala- 
rius, cum secaretur. Cic. Faire l'— 
d'un membre, Membrum pracidère. 
Quint. Voy. AMPOTEn. 

AMPUTER, v. act. Faire une am- 
putation. Secare, 0, as, secui, sectum, 
act. Cic. Ersecare, act. Cic. Præci- 
dére, o, is, cidi, cisum, acl Quint. = 
Et l'on dit que persunne ne fut am- 
puté sans être attaché, Nec quisquam 
solutus dicitur esse sectus. Cic. 

AMSTERDAM, Capitale de la Hot- 
lande. * Amstelzdamum ou Amsteloda- 
mum Ou Amstelredanum ou Amstere- 
damum, i, n, 

AMULETTE, 8. f. Objet qu'on 
porte sur soi par superslition pour ss 
preserver d'un mal. Amuletum, à, n. 
Plin. : Amulette contre les maléf- 
ces, Amuletum veneficiorum. Plin. 
contra mala medicamenta. Plin. Ils 
pensent que c'est une excellente — 

our écarter les périls, Religiosum 
id gestamen amoliendis periculis (au 
dat.) arbitrantur. Plin. Elre porté en 
Amuleti ratione adalligari et 
simpl. Adalligari, or, aris, aîus sum, 
pass. Plin. Porté au cou comme —, 
Collo (au dat.) adalligatus, a, um. 
Plin. 

AMURE, «. f. T. de marine. Cor- 
dage fixant le point d'en bas d'une 
basse voile. Pes, pedis, m. Cic. 

AMUSANT, part. prés. d'AMUSER, 
Voy. ce v. || AMUSANT, ANTS, ad). 
Qui amuse, qui divertit. Festivus, €, 
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um. Plaut. Cic. : Bouffon amusant, 
Festivum acroama. Cic. Plaisant dont 
la personne est plus amusante que 
les facéties, Cavillator gesie magis 

tc. Homme 
amusant, Momo ridiculus. Plaur. Cic. 
foccsus. Varr. Parole amusante, Dic- 
tum ridiculum. Plaut. Quint. Parler 
de choses amusantes, De rebus jocosis 


quam faceliis ridiculus. 


loqui. Cic. Conversation amusante, 
Facetus sermo. Cic. Exercice amusanl, 
Exercitalio ludicra (nomin. mast. 
sing. inusité). Cic. Festin très —, 
Festivissimum convivium. Just. Etre 
—, Oblectationem Aabëre. Cic. Se mo- 
que de qqn d'une façon smusanlie, 
liquem jocose ridère. Cic. Passer sa 
pie d'une manière —, Jucunde vivère. 
ic. 

AMUSEMENT, s. m. Ÿ° Auc. Perte 
de temps, retardement. Mora, z, [. Cic. 
Voy. nsrano. || 2° Ce qui diverüt. De- 
lectammium ou Oblectamentum, à, n. 
Cic. Delectatio ou Oblectatio, onis, f. 
Cic. : Amusementis bons pour exer- 
cer l'esprit, Acuendis ingeniis non 
inutiles luvus (de lusus, üs, m.). 
Quint. Les — de la jeunesse, Adoles- 
centis ludus (i, m.). Cic. Nous ne 
permettons pas lus les —, Non 
omnem ludendi licenitiam damus. Cic. 
Trouver de l'amusement à ce genre 
d'étude, Hoc studii genus in oblecta- 
mentis habêre. ['l.-. S'exercer pour 
son —, Animi causû exerceri. Sall. 
Faire l'— de qqn, Voy. auusen 2° || 
8° Adoucissement. Oblectamentum, 1, 
a. Cic. : Amusement el consolalion 
de la servitude, Oblectamentun et s0o- 
lalium servilutis. Cic. || 6° Aac. Trom- 
perie. Ludifcatio, onis, f. Cic. || 6° 
Anc. Objel de raillerie. Ludibrium, üi, 
o. Cic. : Etre l'— de qqn, Esse ludi- 
brio alieui. Cie. 

AMUSER, v. act. 1° Arrêter inuti- 
lemont, faire perdre le temps. Morari, 
or, aris, atus sum, den. (acc.). Cic. 
Demurari, dép. jarx.). de. Attinère, 
e0, es, tinut, lent:.m, 80. Sall. beti- 
nére, acl Cic. : Pour ne pas voux 
amuser plus longtemps, Ne diutius 
vos demorer. Cic. — le Numide par 
des esperances de paix, Numidam 
pe pacis altinsre. Sall. || 2e Divertir, 
procurer de l'agrement. Delectare vu 
Oblectare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
5 Quetque rbose qui amuse cel âge, 
Aliquül quo ila tas gaudet (gaudère, 
0, garisus sum, a+. Quint. Anu- 
ser ses loisirs par de longues discos- 
sioas, Longis dispututionibus vtium 
suum delectare. Plin. || Ahsul. Amu- 
ser, Deleciationem vu Oblectationem 
hahère, co, es, bui, bilum. l'ic. Gra- 
fiam ou Delectationem afferre, feru, 
fers, attul, allatum, Quint. Vay a 
venTIH. || 3° Charmer, adoucir. Fal. 
re, 0, ts, fefell, falsum, act. for. 

. Permulcére, c0, es, mulsi. mulsum 
et mulctum, acl. Liv. =: Ainnser sa 
douleur par l'étude, Studiis ‘olores 
failFre. Ov. N 4° Abuser, tromper. 
Ludfre, o, ts, lusi, lusum, act, Cic. 

Deludëre, act. Cic. Eludëre, act. Liv. 
Ludificars, 0, es, avi, atum, act. Sal. 
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ificari, or, aris, alus sum, dép. 
a Tac. Producëre, o, is, durt, duc- 
fum, act. Cic. Ducëre, act. Cæs. : 
Amuser le sénat par de feintes irré- 
solutions, Paires cunctatione fictä lu- 
dificari. Tac. Eté passé à — l'enne- 
mi, Æsias eracla per ludificationem 
hostis. Liv. 11 pense qu'on l'amuse, 
Se eludi putat. Liv. Amuser qqn de 
belles paroles, Dictis aliquem ducëre. 
Ter. — qqn par ses propositions, de 
vaines espérances, Producêre aliquem 
conditionibus. Cic. falsa spe. Ter. 

S'aucsen, v. rél. 1° Perdre lo 
tomps. Aorari, or, aris, alus sum, 
dép. Cic. Cessare, 0, as, avi, atum, 
a. Cic. : Les messagers ne s'amusent 
point (en route), Tabellarii non ces- 
sant. Cic. S'amuser à écouter des 
sornettes, In audiendis fabulis tempus 
conterëre, 0, is, trivi, fnritum. Pl.-j. 
ee Se divertir, avoir du plaisir. Se 
electare on Se oblectare (0, as, avi, 
atum). Cic. Delectari on Oblectari. 
or, aris, afus sum, pass. Cic. = Je ne 
me suis pas du tout amusé, !'nime 
equidem me oblectavi. Ter. Nous n'a- 
vous pas été créés pour nous amuser, 
Non ad ludum ou Jocum facti sumus. 
Cic. Permettre à qqn de s'—, Dare 
ludum alicui, Cic. Je ne suis pas 
choqué de voir les enfants s'—, Non 
me offendit lusus in pueris. Quint. 
Quelque chose dont cet âge s'amuse, 
Aliquid quo illa ætas gaudet (gau- 
dére, e0, gavisus sum, je Quint. 
Ceux qui s'amusaient de Îa culture 
de leurs terres, Qui se agri cultione 
oblectabant. Cic. S’amuser au jeu, 
Ludo (à l'abl.}oble. & :, ‘ic. S'— à ce 
geore d'élude, flux studii genus in 
oblectationibus habèëre, eo, es, bui, 
bitum. Pl.-j, S’— à faire qq. cb., Re 
faciendä delectari. Cic. On s'amuse 
extraordinairement à apprendre, Mi- 
ra quædam in cugnoscendo suavitas on 
delectalio est. Cic. Faire qq. ch. pour 
s'amuser, Aliquid farêre animi causä. 
Cæs. delectatiunis causä. Cic. || 8° 
S'occuper par passe-temps : Je m'a- 
œuse à lire leurs livres, {lorum li- 
bros delectalionis causä Lego. Cic. Je 
me suis amusé à réduire ces princi- 
pesen lieux communs, {Ua ludens con- 
Jeci in: locos communes. Cic. S'amu- 
ser à dauser, Choreus (au dat.) indul- 
gère, eo, es, dulsi, dultum, n. Virg. 
Allicus s'amusa aussi à faire des 
vers, Allicus poelicam quoque alligit 
uimarre, 0, is, tactum). Nep. Voy. 

‘occupen. || 4 Se jouer de qqn. (Ali- 
quem) lud®re, 0, is, lusi, lusum. Cic. 
ludibrio habère, eo, es, bui, bitum. 
Pluut, 

. AMUSETTE, $. f. Petit amusement, 
jouet. Joculus, i, m. Vatr. || Fig. Ce 
soat là des amusettes d'enfants, Ina- 
ue sunt ula deleciamenta puerorum. 

ic. 

AMUSRUR, 8. m. 4° Celui qui di- 
vertil. Flumo (minis) ridiculus (ij au Jo- 
cusus (i), eo. (ic. (Eu pari. d uu coo- 
teur plaisant) Narrator (oris) facetus 
(D, 2. Cic. | 2° Trompeur. Voy. ce 
mo 
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AMYGDALES, S. f. pl. Glandes d 
la gorge. Tunsillæ, arum, f. pl. Cic. 
Ceis. Glandulæ, f. pl. lels. 

AMYNTAS, roi de Macedoine. Amyn- 
tas, æ, un. Nep. 

AN,S.m.et ANNEE, S. f. 49 Temps 
que le soleil met 4 parcourir le zodiaque, 
espaco de douro mois. Annus, i, m. 
Cic. = Le premier jour de l'an, Pri- 
mus inciplentis anni dies. Plin. Sou- 
baiter à qyn la bunne année, Alicui 
Leta in novum annum oplare ou omi- 
nari, D'apr. Pl.-J. (iv, 45). Mauvaise 
— pour les moissons, Adversus an- 
nus frugibus. Liv. De ces deux années, 
l'une ful une année d'abondance et 
l'autre une chère —, Alter annus in 
vilitate, alter in summä carilate fuit. 
Cie. Le blé de l'—, de celle —, Hor- 
notinum frumentum. Cic. Fruit de l'— 
dernière, Fruit d'uo an, Fructus an- 
nutinus. Plin. Deuni-année, Semestre 
spatium. Plin. Espace d'un an, An- 
nuum lempus. Cic. spatium. Plin. 
Année eaolière, révolue, Annus plenus. 
Cic. solidus. Liv. Espace de 2 ans, 
Biennium, ii, n. Cic. Bienne (is) spa- 
tium (it), n. Suet. Espace de 3, 4,5, 
6,7—, Triennium, ii, n. Cic. Quadrien- 
nium, 0. Cic. Quinquennium, n. Cic. 
Serennium, n. Cic. Srpluennium, n. 
Fest. Espace de 10, de 100 —, Decen- 
nium, n. Apul. Sæculum, à, n. Cic. Faire 
remise à qqn d'un an de loyer, Mer- 
cedem habitationis annuam  alicui 
dare. Cæs. || Bon an, mal —, Ut pe- 
ræque ducas vu ducamus (= pour 
compter avec une parfaite égalité, 
terme moyen). Varr. |ls ne retiraient 
de leur miel jamais moins de 10000 
seslerces, bon —, mal —, Nunquam 
minus, ul peræque ducërent, dena mil- 
lia sestertia er moelle recipiebant. 
Varr. || 2° Pour exprimer 4 quelle 
époque une chose a ete faite ou sera 
faite : Celte année, Cette — ci, Hoc 
anno. Cic. Cette — 14, Eo anno. Cic. 
Au comnencement de l'—, Anno 
ineunte. Suet. Principio anni. Liv. 
Huho statim anni. Cæs. À la fin de 
l—, Anno ereunute. Ci. Ertremo 
anno. Liv. Tous les ans, Chaque 
année, Quotannis. Cic. Singulis anuis. 
Cic. UÜnoquoque anno. Cic. Tous les 
2 ans, De deux années l'une, Un an 
sur deux, Allernis annis. Plin. Re- 
venir tous les 9 ans, Nonv quoque 
anno redire. Censor. Qui a lieu, Qui 
revient tous les ans, Auniversarius, 
a, um, Cic. Annuus. Cic. Qui a lieu. 
tous les Sans, Quinquennalis, m. f., e, 
n. Cic. Qui revient lous les 100 —, 
Szcularis, e. Suet. L'aunée dernière, 
Aunuo superiore. Cic. L'—  pru- 
chane, Ad annum. Cic. L'— sui- 
vante, Anno sequente ou poxtero. Cic.… 
insequentr. Liv. En l'an de Rare au de: 
la fondation de Rume 350. 305, 655, 
Anno (receulesimo quinguayesimo post 
Aumum conditam. Cic. Annu post 
Urbem conditum quinto et trerente- 
simo. Censur. Annu sercenteximo quin= 
quagesimo quinfu Urbis, Plan, En l'— 
302 de la fondation de Rome, Anne 
trecentesimo altero quam Roma con- 
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dita est. Liv. Cet événement (le dé- 
luge) eut lieu l'— du monde 2242, 
Id gextum est a mundi erordio post 
annos duo mallia ducentos quadraginta 
duo. S.-Sen. En l— 11e la création, ou 
En l'— du mande 3000, * Anno a pri- 
mä mundi origine ou post mundum 
crealum ler mille simo. En l'an de Natre- 
Scigoeur 1$73, * Anno post Christum 
nalum mallrsimo octingentesimo tertiv 
el sepluagestmo. La somme fut recou- 
vrée plusieurs anuées après, Pecunia 
recuperata est mullis pos! annis. Cic. 
Deux ans après, il demanda le con- 
sulat, Biennio post consulatum petiit. 
Suet. Environ 140 — après la mort 
de Numa, Anno fere cenlesimo el qua- 
dragesuno post mortem Numæ. Cic. 
Aanibal, 3 — après s'être enfui, An- 
nibal anno tertio pustquam profugeral. 
Nep. Aristide mourut environ 4 — 
après le binmssement de Thémis- 
tocle, Aristides decrssit fere post an- 
num quarlum quam Thermistocles ernt 
expulsus. Nep. Aristide fut rappelé 
environ 6 — après avoir été envayé 
en exil, Aristades serto fere annu, 
quam erat erpulsus, in patriam resti- 
futus est. Nep. 40 — après que l'eau 
Appienue eut été amenée à Rome, 
Post annos quadraganta quam Appra 
aqua perdncta est. Fronlin. À 50 — 
de là, Périclès fit la même chose, 
Idem Pericles fecit annum post quin- 
quagesimum. Cic. Abdiquer la dicta- 
ture après san année achevée, Abdi- 
care se dictutur& anno circumacto. 
Liv. Le testaineat d'Auguste fut fait 
l'— qui précéda sa mort, ou un an 
avaal sa mort, Testamentum Augusti 
ante annum quum decesseral, factum 
est. Suet. Homère vivait bicn des an- 
oées avant Romulus, Homerus multis 
annis fuit ante Romulum. Cic. Numa 
vivait bien des — avant Pythagore, 
Numa annis permullis anle fuit quam 
Pythagoras. Cic. Ce que Coriolan 
avait fait 20 ans auparavant, Quod 
viginti annis ante fecerat Coriolanus. 
Cic. Enviroo un an avant son élec- 
tion au consulat, Anno fere ante 
quam consul est declaratus. Cic. | Je 
voyais bien qu'il serait tribun dans 
oo 20, Eu ad annum tribunum vi- 
debam fore. Cic. Voy. Dans. || 3° Pour 
exprimer pendant combien de temps une 
chose dure, a dure, ou durera = Qui 
dure un a0, Annuus, a, um. Cic. Qui 
dure 2 ans, 5 —, 40 —, Diennis, m. 
f.,e,n. Suet. Quinquennalis, e. Liv. 
Decennis, e. Quint. Qui porte toute 
l'année (en pari. des arbres), Annifer, 
era, erum. Plin. Voy. 6°. Elles le 
pleurèrent un —, Annum eum luxe- 
runt. Liv. Ne pas durer plus d'une 
—, Non ultra annuum spatium durare. 
Plin. [1 n'y a personne d'assez âgé 
pour ne pas espérer de vivre encore 
on an, Nemo esl (am senex qui se an- 
num non pulel posse vivre. Cic. 
Vivre 100 ans, Centum annos con- 
ficére Cic. Il a vécu 107 — accom- 
plis, Centum et seplem annos com- 
pleuit. Cic. Le champ s'est reposé 
plusieurs années, Ager mullos annos 
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quievit. Cic. Pendant plusieurs — 
consécutives, le peuple a été privé 
de..…., Aliquot annos continuos populus 
caruil.… Cic. Denys fut 38 ans ou 
pendant 38 — tyran de Syracuse, 
livdequadraginta annos tyrannux Sy- 
racusarum fuit Dionysius. Cic. On com- 
ballit 24 — ou pendant 24 —, Per 
aunos quatuor el vigiuli certalum est. 
Law. ]| 6 Pour exprimer depuis quand 
dure ou durait une chose : 11 y a au 
Voilà déjà un an que tu étudies sous 
Crauppe, Aunum jam audis Cratippum. 
Cic. Mithridate règne depuis 23 a0s 
(non accomplis), Mithridates annura 
jam terlium el vicesimum regnat. Cic. 
Il y avait 42 — (non accomplis) que 
l'Haheétaiten feu, Duodecimum annum 
[talia urebatur. Liv. 11 y a ou Voilà 
bien des années que je Suis lié avec 
Trebnoius, Trebonio multos annos utor 
familiariter. Cic. Depuis plusieurs 
—, il désire... Mullos jam annes 
cupil. Cic. Il y a bien des anntes 
qu'il est mon débiteur, Maiti unni 
sunt cum ille in ære meo est. ic. |] 
5° Pour exprimer depuis quand une 
chose est passoe, etait passoe : Tu as 
êle questeur ul y à maiotenant 14 ans, 
Onæstor fuisti abhinc annus qualuor- 
decim. Cic. Il y à 60 — quil a été 
lué, Abhinc seraginta annis Ôccisus 
est. Plaut. Il y a un an qu'il a essuyé 
son échec, Est jam annus ut repul- 
sam tulit. Cic. Voilà 2 ans qu'ils ont 
quitté la maison, Domo ut abierunt 
hic tertius annus (est). Plaut. Il n° 

a pas encore 110 — que la lui a ét 

proposée, Nondum cenitum et decem 
anni sunt cum lala est lex. Cic. || Il 
y avait environ 6 ans qu'Anistide 
avait été banni, quand il fut rappelé, 
Aristides serto frere anno, quam eral 
erpulsus, in pairiam restilutus est. 
Nep. || 6° Pour exprimer en combien 
do temps une chose se fait, s'est faite 
ou se fera = 2, 3 fois l'an, 2, 3 
fois par —, Bis in anno. Varr. Bis 
anno. Plin. Ter in anno. Cic. Champ qui 
produit use fois tous les ans, Resti- 
ile arvum. Plin. on absol. Hestibile, 
is, n. Col. Qui porte 2 fois l'année 
(en parl. des arbres), Lifer, fera, 
ferum. Cic. Qui porte 3 fois l'an, 
Tnifer. Col. Réaliser en une année 
une grosse somme d'argent, Mari- 
mam uno anno pecuniam facëre. Cic. 
Agamemnon prit une seule ville en 
10 ans, Decem aunis Agamemnon 
unam cepil urbem. Nep. Durant plu- 
sieurs années Roscius ne vint pas à 
Rome, Roscius Romam mullis annis 
non venit. Cic. Saturne achève sa ré- 
volution dans l'espace d'environ 30 
ans, Saturni stella {riginta fere annis 
cursum suum conficit. Cic. Tous les 
Potilius périrent dans l'année, Om- 
nes Potitit intra unnum exstincti sunt. 
Liv. Pendaal 14 ans ils ne s'étaient 
pas abrités sous un toit, Intra annos 
ualuordecim tecitum non subierant. 
æs. || Payable à un an, 2 ans, 3 — 
de terme, Solvendus intra annum 
intra biennium, triennium. Dig. I 
7° Pour exprimer pour quel temps ou 
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ur combien de temps une chose se 
ait, s'est faito ou se fera = Remettre 
qq. Ch. à l'année suivante, Aliquid 
in prozimum annum transferre. Cic. 
[Leur] puuvoir fut prulongé pour un 
an, Prorugatum in annum imperium 
est. Liv. On prédit les éclipses de 
soleil pour plusieurs années, Solis 
defectiones prædicuntur in multos an- 
nos. Cic. Couclure une trêve de 100 
ans ou pour 100 —, fn centum annos 
indutias facëre. Liv. Necevair 40 000 
sesterces par an, Qualragena (ses- 
tertia) annua capäre. Snet. Avoir des 
ouvriers à l'année, Anmversarios ha- 
bere fabros. Varr. || 8° Pour exprimer 
l'ägo. Annus, i, m. Sall. Quint. : Les 
premières années, Anni pueriles. 
Quint. La fleur des ans, Flos ztatis. 
Cie. Bona ætas. Cic. Dès ses jeunes —, 
À primo lempore ælalis. Cic. Dans les 
tendres années de l'enfance, In primis 
puerorum ætatulis. Cic. Les vienx ans, 
Senectns, utis, f. Cic. Accablé par les 
—, Ætale grauis. Cic. confectns. Sall. 
Affaibli parlesannées, Annis infrmus. 
Sall. Les années emportent fuut, Om- 
nia fert ætas. Virg. A l'âce de 85 
ans, À 85 —, Annos quinque el oclo- 
ginta nalus. Cic. Ayanl moins de 
50 —, Minor quinquaginta annis. 
Liv. || mourut àsé d'uao peu moins 
de 80 —, Paulo minus octugesimo æla- 
tis anno decessil. PI.-j. À plus de 40 
—, À 40 — passés, Annos nalus ma- 
jor quadraginla. Cic. Isée a passé 
60 —, Jxœus annum seragesimum ex- 
cessit. PL.-j. Elle n'a pas plus de 16 
—, Annos nala est serdecim non ma- 
jor. Ter. Il pouvait avoir 2 — de 
plus que nous, Biennio quam nos for- 
tasse maJor erat. Cic. Etre dans sa 
80° année, Annum oclogesimuin agë- 
re. Cic. César était dans sa 16° —, 
allait sur 16 ans, quand il perdit 
son père, Cæsar, annum agens sertum 
decimum, patrem amisit. Suet. Aller 
jusqu'à 100 —, Ætalem ad centesi- 
mum annum perducëre. Cic. Gorgias 
parvint à l'âce de 107 — révolus, 
Gorgias centum et septem complevit 
annos. Cic. Voy. ÂGE #° el surtout 
AGé 1° || Autres manières, moins fré- 
queates, d'exprimer l'âge = Agé d'un 
an, Qui a un —, D'un —, Anniculus 
a, um. Varr. Nep. De 2 ans, Bimus, 
a,um. Varr. Bimulus. Suet. De 3 — 
Trimus. Varr. Plaut. Hor. De 4 —, 
Quadrimus. Varr. Cic. De 5 —, Quin- 
quennis, m. f.,e, n. Plaut. Col. De 6 
—, Serennis, e. Plaut. Plin. De T —, 
Septuennis, e. Plaut. De 10 —, Decen- 
nis, e. Plin. De 80 —, Octogenarius, 
a, um. Pl.-j. Suet. || L'âge d'un an, 
Annicula (x) ælas (atis), . Col. L'âge 
de 2 ans, de 3 —, de à —, Bimatus, 
üs, m. Col. Trimatus, m. Col. Quaudri- 
matus, m. Plan. Jusqu'à l'âge de 7 —, 
Usque in annos septem. Col. || En parl. 
des cb. [Ce via] porte bien les années, 
Fert velustaten (de vetustas, {.) ou 
ætatem. Gic. Huile d'un an, Oleum 
annuum. Plin. Vin d'un —, de 2 ans, 
Vinum anniculum. Varr. binum. Hor, 
Chaux de moins de 3 —, Cabr recen- 
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tior trim&. Plin. Vigne de 4 —, Qua- 
drima vitis. Col. Vin quia 5 —, 


Quinqueune vinum. Ijor. 

ANACHARSIS, philosophe scythe. 
Anacharsis, is, m. Cic. 

ANACNORNÈTE, 5. m. C. EnMITE. 

ANACUNONISME, 8. m. Faute 
contre la chronologie. * Præpostera (æ) 
rerum digesho (onis), f. = Des ana- 
chronismes, Prrpostera tempora. Plin. 
Cic. Faire an auachronisme, Ætatum 
dire perturbare, 6, as, avt, alum. 

ic. 

ANACOLUTIIE, 8. f. T. de gram- 
maire. Sorte d'ellipse. Anacoluthon, i, 
u. Serv. , 
ANACRÉON, poète lyrique grec. 
Anacrevn, onfis, @. Cic. 

‘ANACRÉONTIQUE, adj. D'Ana- 
créon. Anacreontius, a, um. Quint. 
Gell. 

ANAGNOSTE, s. m. Esclare char- 
gé de faire la lecture. Anagnostes, z, 
m. Cic. 

ANAGRA3DIE, 5. f. Transposition 
des lettres d'un mot par laquelle en For- 
meunautre mot. *Anagraonma, alis, n. 

ANALECTES, s. m. pl. T. de pbi- 
tologie. Fragments choisis. Eclogart, 
orum, m. pl. Cic. 

ANALEPTIQUE, adj. T. de mé- 
decine. Propre à rendro les forces. 
Anakeplicus, a, um. Th.-Pr. Corpora- 
tirus. C.-Aur. [| S. m. Des analepti- 

uez, Corporaliva (orum) adjuloria 
rum), n. pl. C.-Aur. 

ANALOGIE, s. f. 1° T. de science. 
Rapport, proportion. Analogia, æ, f. 
Cæs. Quint. Comparalio, onts, f. Cie. 
Proportio, f. Cic. 2 Juger qq. cb. 
par analogie, Aliquid per analogiam 
Jjudicarr. Sen. Suivre le fil de l'—, 
Proporlionem ou Analogiam sequi. 
Quint. || 2° Ressemblance. Similitudo, 
dinis, f. Cie. Vicinitas, atis, f. Quint. 
Vicinia, 2.f. Quint. : Il y a une cer- 
taine analonie entre les choses, mal- 
gré leur diversilé, Est quanquam di- 
versarum rerum qurdam vicinia. 
Quint. Il y a entre l'épicherème et le 
syllupsme une cerlaine —, Est quæ- 
dam inter epicherema et syllogismum 
vicinifas. Quint. L'âme a de cerlainei 
analogies avec le corps, Sunt qurdam 
enimi simililudines cum corpore. Cic. 
Le poèle a de l'analogie avec l'ora- 
teur, Finilimus est poeta oratori. Cic. 
VOoy. ANALOGUE, AESSEMBLANCS. 

ANALOGIQUE, adj. Conforme à 
f'analogie = Terme analogique, Ver 
bum unalogi® dictum. Quint. Elre —, 
Analogiz respondere, eo, es, spondi, 
sponsum, D. Diom. 

. ALOGIQUEMENT, adv. D'une 
manibre analogique. Per analogiam. 
Quint. Analog 6, Quint. 9 

ANALOGUE, adj. Qui a de {a res- 
sæmblancs. Vicinus ou Finitimus, a, 
wm (à qq. ch., alicuf rer). Cic. Pro- 
pinquus. Cic. 2 Etre analogue à une 
ch., Ad rem prope accedÿre, o, is, 
cessi, cessum, D, Cic. Vous ne tron- 
verez rien dans celte leltre qui soit 
— à ses principes, Niki in hac epi- 
clol& congruens el conveniens decre- 
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tis (au dat.) ejus reperielis. Cic. Tenir 
un langage — à l'état présent de sa 
fortune, Convenienter ad præsenlem 
fortunæ statum loqui. Liv. Les choses 
qui sembient analogues, Jlla qua 
propinqua videniur ef finifima. Cic. 
Les autres espèces ont une verlu 
analogue, Prorime valent cetera ge- 
nera. Plin. Quelque chuse d'—, Ali- 
mid id genus. Cic. Ces chnses el 
‘autres analogues, Hzc taliaque. 
Liv. Voy. co-FonuS, SEMBLADLE. || 
S. w. Ces chuses et leurs analogues, 
[fæc el cetera generis ejusdem. Cic. 
La maladie, la pauvrelé et leurs —, 
Morbus, paupertas, similia horum. 
Cic. Qualité qu est l'analogue de la 
précédente, Virtus prædiclæ vicina. 
Quint. 

ANALYSE, s. f. 1° Résolution d'un 
tout en ses parties. Dissoluho, onis, 
f. Cic. * Corporis ad nafuras simplices 
reductio, f, * Analysis, eos, f. = Faire 
l'analyse de, Voy. anALYSER 10. || 20 
Enumeration des parties d'une ch. Par- 
ftiv, onis, f. Cic. || 3° Expose des diffe- 
rentes manières d'être d'une ch. Descrip- 
lio, onis, f. Cic. = L'analyse d'un mot, 
Numinis descriptio, [. Cic. Cela se 
traite par l’— du mot, Hoc tractatur 
ercutiendo verbo. Cic. || 4° Examen. 
Cognilio, onis, f. Cic. Inspectio, f. 
Quint. || 6e Extrait, résume. Summa- 
rium, ü, D. Sen. : Rendre l'auditeur 
docile per une analyse rapide {du 
sujet), Summä celeriter comprehensä 
auditorem docilem facëre. Quint. Je 
me borne à one —, Tantummodo 
summas atlingo. Nep. Faire nne — 
rapide du reste, Reliquum celerite” 
erstringère. Cic. VOy. ANALYSFR 50 
| 6° Induction, action de remonter du 
connu à l'inconnu, du ticulier au 
eneral, Inductio, onis, F. Quint. || 7° 

c. adv. EN DENNIÈNE ANALYSE. En 
dernler résultat. Ad ertremum. Cic. 

ANALYSER, v. act. 1° Resoudre 
un tout on ses parties. Dissoluëre, o, 
is, solvi, solutum, act. Cic. Distra- 
hêre, o, 15, fraxi, fractum, act. Cic. 
L 2° Enumbrer les parties d’une ch. 
artiri, ior, iris, fitus sum, dép. (acc.) 
Cic. Dividëre, 0, is, visi, visum, act. 
Cic. || 3° Exposer les differentes ma- 
nidbres d'ôtre d'une ch. Describëre, o, 
is, scripsi, scriptum, act. Cic. = Ana- 
lyser un mot, Verbum erculëre, io, 
is, cussi, cussum. Cic. || 4° Examiner. 
Dispicére, to, is, spexi, spectum, act. 
Sen. || 6° Faire un extrait, un résumé. 
Perstringèëre, o, is, strinzi, strictum, 
act. Cic. Summatim perscribfre, o, is, 
scripsi, scriplum, acl. Cic. Dreviter 
attingère, 0, is, figi, factum, act. Cic. 
: Analyser rapidement le reste de sa 
vie, Meliquum vilz cursum celeriter 
perstringére. Cic. 

ANANAS, 8. m. Plante et fruit des 
Indes. * Ananas, adis, f. 

ANAPESTE, 8. @. Pied composé 
de deux brüves et d'une longue. Ana- 
pæstus, i, æ. Cic. 

ANAPESTIQUE, adj. Composé d'a- 
napestcs. Anapæslicus, a, um. Cic. 
Serv. 2 Vers anapeslique, Anapæs- 
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tum, ï, n. Cic. Anapzæstus, i, m. Cic. 

ANAPIIORE, 5. f. T. de rhét. Rô- 
pétition du même mot en tête des pro- 
positions. Anaphora, æ, f. Dun. l'har. 

ANARCIHE, 8. f. Etat d'un peuplo 
ui n'a plus de gouvernement, desor- 
re, confusion. Rerum ou Temporum 
confusio (onis), f. Cic. Rerum pertur- 
batio ou conversio, f. Cic. Omnium 
rerum infinita (æ) licentia (æ), f. Cic. 
: Cette anarchie des esprits, Hic mo- 
{us (gen. Us) atque perturbaro ani- 
morum. Cic. Partout l'—, le désordre, 
Omnia soluta, turbala. Pl.-y. Seuitio- 
nibus omnia {urbata sunt. Sall. Dans 
l'—, aucun Etat ne peut subsis- 
ter, Sine imperio ou Legibus solutis 
nulla civitas stare potesi. Cic. Peu- 
les livrés à l'—, Effrenati populi. 
ic. Une année d'—, T'urbulentus an- 
nus. Liv. Epuque d'affreuse —, Tur- 
bulentissimum tempus. Cic. Plonger 
l'Etat dans l'—, Rempublicam misce- 
re, €0, es, miscui, mixtum el mistum, 
Cic. Mettre l'— partout (daos un 
Etat}, Omnia infima summis paria fa- 
cêre, io, 1s, feci, factum. Cic. 

ANANCUIQUE, adj. 1° Qui tient 
de l'anarchie. lurbulentus, a, um. Cac. 
IL 2° Favorable 4 l'anarchie. Turbulen- 
fus. Cic. Seditiosus. Cic. 

ANARCINSTE, S. m. Fauteur d'a- 
narchie. Valgi turbalor (uris), m. Liv. 
Piebis turbator. Tac. Seditivsus ou 
Turbulentus (1) ciuis (is), m. Cic. 

ANASTASE, ompcreur d'Orient. 
Anastasius. ii, m. Jorn. 

ANASTOMOSE, 3. F. T. d'anato- 
mie. Abouchement d'un vaisscau dans 
un autre. Osculatio, onis, f. C.-Aur, 

ANASTROPMIHE, S. f. T. de gram- 
maire. Renvorsement de la construction. 
Reversio, unis, f. Quint. 

ANATUEMATISEN, v. act. 1° 
T. de religion. Excommunior; vouer 
à l'execration. Anuthemalicare, 0. as, 
3. parf., afum, act. Aug. VOoy. ANA- 
TRÈMB 10. || 20 Fig. Maudiro, dotes- 
ter. Voy. ces muts. 

ANATUEÈME, 9. m. 1° T. de re- 
ligiun. Excommunication; réprobation 
solennelle, Andathema, atis, n. Aug. 
2 Frapper qqn d'anatbèune, Aliquem 
analhemale plectfre. Aug. anathema- 
tis sententid ferire. Aug. Aliquem 
anathema di:êre. Tert. || 2° Fig. Ma- 
lcdiction, réprobation. Voy. ces mots. 
11 3° Terme de religion. Personno ex- 
communies. Anathema, atis, n. Tert. 
[ Adj. Toute celle mraisun est ana- 
hème, Tota domus ista anathemati- 
zata est. Aug. || 4° Fig. Objet d'op- 
probre, d'exècration. Voy. oPpnonné. 

ANATOLIE, s. f. Province de la 
Turquie d'Asie. Asia (æ) Minor (oris), 
. Liv. 

ANATOMIE, 8. f. 1° Action de dis- 
soquer un corps. Anatoma, z, f. 
C.-Aur. Apertio, onis, f. C.- Aur. * 
On trouva par l'anatomie du corps 
bumain..., Insectis apertisque humanis 
corporibus reperlum est. Gell. Faire 
l'— d'un corps, Voy. ANATONISER. || 
2° Science qui a pour objet la struo- 
ture du corps. Anatomica, æ, f. Macr 
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A 3° Corps disséqu. Jnsectum aper- 
tumque corpus. Gell. || 4° Fig. Ana- 
lyse, examen. Voy. ces mots. 

ANATOMIQUE, adj. Qui a rapport 
à l'anatomie. Anatomicus, a, um. 
D'apr. Macr. (Sat. vu, 13). 

ANATOMISER, v. act. 1° Disséquer 
sAnateomiser uu corps, Corpus insecare 
(o, as, secui, sectum) atque apertre (io, 
is, perut, perlum). Gell. || 2° Fig. Ana- 
lyser. Vay. ce mot. 

ANATOMISTE, s. m. Celui qui est 
verse dans l'anatomie. Anatomicus(s.-e. 
medicus), 1, m. Alacr. 

ANAXAGORE, gilosophe grec. 
Anaragoras, æ, m. Cic. 

ANAXIMANDRE, philosophe grec. 
Anarimander, dri, m. Cic. 

ANAXIMENE, philosophe grec. 
Anarimenes, is, m. Cic. 

ANCENIS, v. de France (Loire-In- 
férienres. * Ancenesium, it, D. 

ANCÈTRES, S. in. pl. 4° Les as- 
cendants qui ont precede le grand-ptre, 
dans une famille illustre. Putres, um, 
m. pl. Cic. Majores, m. pl. Cic. = Un 
de tes ancètres, el qq. f. au sing. Ton 
ancélre, Proavus (ti) tuus (t), m. Cic. 
Relalif aux ancêtres. Des —, Auilus, 
a, um. Liv. Voy. aïrux 10. |] 20 En 

èn. Ceux qui ont vecu avant nous. 

ajores, um, m. pl. Cic. Paires, m. 
pl. Cic. Superiores, m. pl. Cic. Vete- 
res, m. pl. Cic. l'riores, m. pl. Plin. 
: Selon la coutume de nus ancêtres, 
pre majorum. Cic. Antiquo more. 

ic. 

ANCHIE, s. f. Petit bec plat par le- 
quel on souffle dans certains instru- 
ments à vent. Ligula, æ, f. l'lin. 
Linguu, f. Plin. 

ANCUISE, prince troyen, père d'É- 
nés. Anchixes, 3, m. Virg. 

ANCHOIS, s. m. Petit poisson de 
mer, Aphya, æ,et Aphye, es, f. Plin. 
Aypua, æ, [. Plin. 

ANCIEN, ENNE, adj. 4° Qui existe 
depuis longtemps. Vetus, m. f. n. (gen. 
8. teris; num. pl. neut. fera; gén. pl. 
terum). Cic. Velustus, a, um (surt. en 
pari. des ch.). Cic. Longinquus (seul. 
en pari. des ch.). Cic. = Invention an- 
cienne, Vetus inventum. Cic. Les ami- 
tiés les plus anciennes, Veterrinæ 
queque amicitie. Cic. Ville, Amitié 

ort ancienne, Oppidum, Amicitia per- 
vetus. Cic. Opimon si —, Opinio tam 
velusta. Cic. Tlabitude —, Longinqua 
consuetudo. Cic. Sa bienveillance 
pour le peuple romain est aussi — 
que lui-même, Ejus benevolentia in 
populum Romanum est ipsius ætati 
æqualis (om. f.,e, n.). Crc. Aussi ancien 
que le monde, Mundo (au dat.\ conge- 
nitus, a, um. Plin. Les plus anciens 
vêles, écrivains, Veterrimi poelæ. Cic. 

elustissimi auciores. Quint.|| S. m. pl. 
Les anciens (en tant qu'ils vivent en- 
core par leurs écrits et leur influence), 
Veteres, um, mn. pl. Cic. Voy. 6° 
] 20 S. m. Homme âgé. Senior, oris, 
m. Cic. =: O mon ancien, Mi vetule. 
Cic. | T. de dignité. Les anciens, 
Senivres, um, m. pi. Cic. || S° Adi. 
Anterieur on date (dans une fonction) 


ANCIE 


: L'ancien (de qqn), Prior, m. f., 
gén. oris (aliquo ou quam aliquis). 
Cic. La plus ancienne Yestale, Vir- 
ginum Vestalium vetustissima. Tac. || 
4° Qui vivait avant un autre =: Denys 
l'ancien, Dionysius Prior ou Supe- 
rior. Nep. Calon l'—, Cato Major. 
Cic. Tarquin l'—, Turquinius Priscus. 
Liv. Il est beaucoup plus — que Py- 
thagore, Permullis annis ante fuit 
quam Pythagoras. Cic. | bo D'aupa- 
ravant, précedent (en pari. des ch.). 
Pristinus, a, um. Cic. : Je persiste- 
rai dans mon antienne opinion, În 
inc prislinä senlentid permunebo. 
Cic. Reconquérir son — gloire, Pris- 
tinam gloriam consequi. Cic. Votre 
— bonté, Vestra pristina bonilas. 
Cic. Elles seront gouvernées par 
leurs anciennes lois, Æ£odem jure 
crunt quo fuerunt. Cic. || 6° Qui a 
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tur, priscum videri pulat. Cic. De 
toute —, Omni memoria. Cic. Post 
hominum memoriam. Cic. || 2° Prlori- 
té de reception dans un corps : Ils ont 
raog selun l'ancreunelé, 11s sont pla- 
cés par ordre d'—, Ut quisque primus 
ext fempore, ita Àt etiim ordine pri- 
mus. D'apr. Quint. (1x, 4, 25.) Droit 
d'—, Jus vetustalis. Cic. || 3° Prio- 
rité d'age = On opina par ordre d'an- 
cienneté, Ut quisque ætate antecede- 
bat, ila sententiam dixit ex ordine. 
Cic. Droit d'—, Ætatis privilegium. 
Just. |} Fig. J'ai reçu trois de tes let- 
tres; je vais donc répondre à cha- 
cune d'elles suivant l'ordre d'ancien- 
nelé, Tres epistolas luas accepi ; igitur 
antiquissimæ cuique respondebo. Cic. 

ANCILE, s. m. T. d'antiquité ro- 
maine. Bouclier ovale et cchancre. An- 
cile, is, n. Virg. : Les anciles (bou- 


oxisto autrefois et n'existe plus, passo 
depuis longtemps. Priscus, a, um. Cic. 
Antiquus. Cic. z Termes anciens, 
Prisca verba. Cic. Ta lettre portait 
une date plus ancienne, Anliquior 
dites in tuis erat adscripla lilteris. 
Cic. Thémustocle, fort ancien pour 
nous, Themistocles, ut apud nos, per- 
anliquus. Cic. Selon |’ — usage, 
Aniiquo more. Cic. More majorum. 
Cic. Les anciennes mœurs, Anliqui 
mores. Plaut. Les temps ancien, 
Antiquitas, atis, [. Cic. Dès les — 
lemps, Jam inde antiquitus. Liv. 
Tradilions qui remontent aux temps 
les plus —, Fabule cb ullimà anti- 
quilale repetitz. Cic. Nous sommes 
remontés à une époçue un peu trup 
ancienne, Ad naulo sup2riorem æla- 
tem revecti sumus. Cic. L'histoire —, 
Anutiquitatis memoria. Mic. Les anciens 
orateurs, Antiqui oratores. Cic. Voy. 
ci-après. || S. m. pl. Les anciens (en 
taut que leur époqne est depuis 
lunglemps passée), l'risci, orum, m. 
pl. Cic. Antiqui, m. pl. Cic. : Les 
anciens se trompaient sur une foule 
de points, Errabal mullis in rebus 
antiquitas. Cic. Nos —, Antiqui nos- 
tri. Varr. Voy. 1° || 7° Qui a cessé de 
remplir une fonction, d'être ce qu'il 
etait = Valérianus, ancien centu- 
rion, Valerianus quondam centurio. 
C.-Just. — consul, Vir consularis el 
simpl. Consularis, is, un. Cic. — 
préleur, Vir prætorius et simpl. Præ- 
torius, ii, m. Cic. — censeur, [lomo 
censorius. Cic. — tribun, Tribunicius, 
m. Cic. uesleur, Quæstorius, 
m. Cic. — édile, Ædilicius, m. Cic. 
— soldat, Emeritus, i, m. Tac. Suet. 
C'est une ancienne courtisane, Ale- 
retrèr fuit. Plaut. 

ANCIENNEMENT, adv. Autrefols. 
AntIquitus. Cæs. Quondam. Cic. Olim. 

ic 


ANCIENNETÉ, s. f. 4° Qualité de 
ce qui est ancion. Vetustas, alis, Î. 
Cic. Antiquitas, f. Cic. = L'ancien- 
neté de la possession, d'une famille, 
Vetuslas possessionis. Cic. familiz. 
Cic. L'— de la race, Generis anliqui- 
tas. Cic. 11 croit que son ton de voix 


est un cachet d'—, Illud, quod loqui- 


cliers sacrés), Ancilia, ium et iorum 
(dat. et abl. ancilibus), n. pl. Liv. 


ANCÔNE, v. d'italie. Ancon, onts, 


et Ancuna, æ, f, Cic. = D'Ancône, 
Ancunitanus, a, um. Cic. 


ANCHAGE, 5. m. Lieu propre à 


jeter l'ancre. Statio, onis, f. Cæs. 


Voy. MOUILLAGE. 
ANCRE, 5. f. 1° Instrument de fer 


qui relient les naviros en S’accrochant 
au fond de l'eau. Ancora, æ, f. Cæs. 
: Jeter ou Muuller les ancres, An- 
coras jacère. Cæs. Altendre à l'—, 
In ancoris exspectare. Cæs. Tenir son 


navire à l'—, Navem in ancoris te- 


nère. Nep. Se tenir à l'—, Demeu- 
rer ou Etre à l'—, Ad ancoram ou 


In ancoris consistére. Cæzs. In an- 


coris stare el 3impl. Stare, 0, as, ste- 


ti, stnlum, n. Liv. In sialione esse. 
Liv. Les navires étaient à l'—, Na- 
ves ad ancuras deligatæ erant. Cas. 
Navires à l'— en pleine mer, Naves 
in salo stantes. Liv. La mer étant 
grosse, les navires chassaient sur 
leurs ancres, Aspero mari naves stare 


non poterant. D'apr. Liv. (xxxvu, 16). 


Endroit admirable puur rester à l'an- 


cre, Locus egregius ad tenendas an- 
coras. Cæs. Lever l'—, Ancoras sol- 


vêre. Cic. tollrre. Cæs. vellére. Liv. 


Navem soluëre et simpl. Soluëre, o, is, 
solvi, solutum. Cic. Ayant levé l'—, 
Solutä ancora. Cic. Sublahis ancoris. 
Cæs. D'—, Relatif àl'—, Ancorarius, 
a, um. Cæs. Ancoralis, m., f., 6, 0. 


Apul. Le câble de l'—, Ancorale, is, n. 
Liv. Ancorarius funis, m. Cæs. La mat- 
tresse —, L'— de miséricorde, L'— 
sacrée, * Aucora sacra (Forc.). || 3° 
Fig. Moyen de salut, ressource. An- 
cora, æ, f. Sil. el mieux l'ortus, üs, 
m. {= port). Cic. Perfugium ou Refu- 
gium, tt, n. (= refuge). Cic. : Fabius, 
notre ancre de salut, Ancora nobis 
ultima Fabius. Sil. Une — de salut 
pour les nations, Nationum por(us ou 
refugium. Cic. L'ancre d'une forlune 
extrèmement agilée, Fortunæ mulium 
jactatæ portus et perfugium. Cic. 
ANCRER, v. 19 Act. Fixer avec une 
ancre. (Navem) ad ancoras deliyare, 
0, as, avi, atum. Cæs. || 3° Neut. Je- 
ter l'ancre Auoras jacère, io, is 
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Jjeci, jactum. Cæs. 


ANDRO 


ton, in suo 


pion profondément anrrée, Penifus 
insita opinio. Cic. Stabilis ceriaque 
sententia. Cic. Un pressentiment est 
ancré dans les âmes, /n menfibus 
quoddam augurium inhæret (inhærëre, 
eo, æsi, Lxsum, n.). Cic. Ancrer sou 
esprit à un objet, În re mentem def- 
gère, o, is, Ari, frum. Cic. 

S'ancnen, v. réf. (Fig) S'établir 
fortement, s'affermir. InAvrescère, 0, 
is, Aesi, kesum, n, Cic. : S'ancrer pro- 
fondément dans les esprits, Penitus 
in mentibus inhærescére. Cic. Ce suup- 
çon s'est bien ancré en foi, Ista sus- 
picio {tbe penitus insedit (insid£re, 0, 
ts, sessum, D.). Cic. Se biea ancrer 
auprès de qqn, Bene penilus in fami- 
liaritatem altcujus sese dare (do, das, 
dedi, datum). Cic. 

ANCY-LE-FRANC, v. de Francs 
(Yonne). * Anciacum, i, n. 

ANCYRE, v. de l'Asie Mincure. An- 
cyra, æ, f. Liv. Plin. : (Qui est) d'An- 
cyre, Ancyranus, à, um. CI. Eutr. 

ANDALOUS, ousE, adj. Qui est 
d'Andalousie. * Andalusius, a, um. 

ANDALOUSIE, province d'Espagne. 
Bzlica, æ, f. Ajel. * Vandalitia et 
* Andalusia, f. 

ANLELLE, riv. de France. ° Ande- 
leius rit) Auvius (ii), m. 

ANDELOT, v. de Francs (llaute- 
Marne), “A ndelous, à, f. 

ANDELYS (Les), v. de France 
(Eure). * Andeliacum, à, n. * Andela- 
gus, i, F. 

ANDENNACIL v. d'Allemagne. An- 
lunnaoun, i, D. Amm.*Anilernacum, p. 

1. ANDES, village voisin de Mantoue, 
patrie de vraie. Andes, is, m. Don. : 
QQu est) d'Andes, Andinus, a, um. 

il, 


2. ANDES (Les), s m. pl. Pple de 
Gaule. C. AnceviNs. 

3. ANDFS jrs). s. f. pl. Chaîne 
de montagnes de l'Amérique du Sud. 
“Cordillerz, arum, f. pl. 

ANDONRE, vallée entre la France 
et l'Espagne. * Andura, æ, 1. : (Qui est) 
d'Andorre, Andurensis, m., f., 6,0. 
Inscr. 

ANDOUILLE, s. f. Boyau de porc 
farci. Farcimen, minis, n. Y'arr. Hhilæe, 
arum, [. pl. cr. 

ANDRE, n. d'homme. Andreas, æ, 
m. Cels. 

ANDRINOPLE, v. de la Turquie 
d'Europe. Andranopolis, is, f. Amm. 

ANUNOGEÉE, fils de Minos. Andro- 
geus, 1, nm. Ov. 

ANDHOMAQUE, fomme d'Hector. 
Andremacha, æ,f, Enn. Andrumache, 
es, [. Virg. 

ANDROMÈDE, fille de Céphee. 
Andrumeda, &, f. Hor, Andromede, 
es, f. Ov. 


| 1 So Act. (Pig. ). 
Etablir fortement, afformir. Firmiter 
collucare, o, as, avi, atum, act. Cic. 
: (Hemuwe] bien ancré dans sa posi- 
radu firmiler collocatus. 
Cic. Famille lurt bien ancrée, Funda- 
fisima familia. Cic. Mieux ancré 
daos son opinion, In sententiä sua 
firmior (de firmus, e, um). Cic. Opi- 
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ANpnos, une des Cyclades. Andros 
et Andrus, 1, f. Ov. Plin. : (Qui esl) 
d'Andros, Andrius, a, um. Ter. 

ANDUZE, v. de Francs (Gard). *An- 
dusia, æ, Î. 

ÂNE, s. m. 1° Bête de somme du 
genre cheval et qui a de longues oreilles. 
Asinus, ï D. dc. : l'elit âne (quant 


à la taille), Ascllus, ï, m. Cic. Varr. 
Petit — (quant à l'âge), Asininus (1) 
pullus (i}, ©. Varr. D'—, Des ânes, 
Asininus, 4, um. Varr. Plin. Asina- 
rius. Cato. Âne sauvage, Onager, gri, 
w. Varr. Transporter qq. cb. à dos 
d'—, Asellis dossuariis aliquid com- 
portare. Varr. || Fig. Qui est en dos 
d'âne, Testudinealus, a, um. Col. 
Vitr. || C'est le pont aux ânes, Hoc 
etiam imperitis palet. Quint. oc cuivis 
facile est. Ter. || 2° Fig. Hommo stupide 
et ignorant. Asinus, 1, m. Cic. = Ane 
que Lu esl Asine! Plaut. Cic. Un âne 
bâté, Asinus germanus. (ic. Je n'ai 
jamais vu d'hommes plus ânes, Ego 
homines magis asinos nunquam vidi. 
Plaut. || 39 Au pl. Les ÀÂNES, deux 
etoiles du Cancer. Aselli, orum, m. pl. 
Plin. 

ANEANTIR, v. act. 1° Réduiro au 
ncant, detruire absolument. Delère, eo, 
es, evi, elum, acl. Cic. Erstingu”re, 
0, is, stinri, sfinc{um, act. Cic. Res- 
finguëre, act. Cic. Perimère, 0, ts, 
ent, emplum, act. Cic. Evertfre, 0, is, 
vert, versum, act. Cic. Pervertrre, 
act. Cic. Subrertëre, act. Cic. Tull£re, 
o, 15, sustuli, sublatum, act. Cic. 
Obrufre, o, is, ui, utum, act. Cic. 
Opprimëre, 0, is, pressi, pressum, act. 
Cic. : Ils disent que la murt anéantit 
l'âme, Dicunt animus hominum morte 
restingui. (ic. Le jour suprème n°'— 
pas, Supremus dies non erstinctionem 
affert (afferre, fero, attuli, allaium). 
Cic. Quand le sentiment est anéanti, 
Sensu perempto. Cic. Anéaotir les en- 
nemis, Hustes delère. Cæzs. Nation 
anéantie, Gens a stirpe erstincta. Liv. 
Anéaolir la nation des Eques, No- 
men æÆquorum ad inlernecionem de- 
lère. Liv.La nation des Nervieus ayant 
été anéantie, Nomiaine Nervicrum ad 
infernecionem redacto (redigère, 0, 
is, redegi). Cæs. Les Lurériens anéan- 
tis, Lucerini ad ainleruecionem cæsi 
(cædëre, o, is, cecidi). Liv. Anéantir le 
oum romain, Nomen populi Romani 
erslinguère. Liv. Cavalerie, Armée 
anéantie, Equitatus, Exercitus occi- 
dione occisus. Cic. Liv. Anéantir la 
race des abeilles, Apium gentem ad 
occidionem interimèëre. Col. Ils Brent 
une guerre qui faillit les —, Bellige- 
raverunt pæne ad erilium sui. Suel. 
Flotte anéantie, Classis perdita (yer- 
dêre, o, is, didi). Cic. Anéantir un Flat, 
Civalatemn penilus perdfre. Cic. funditus 
evcriêre. Cic. — Carthage, Carthiginem 
funditus tollfre. Cic. Archéopolis est 
auéantie, Archæopolis vwbiit (obire, 
eo, 18, di et it, tlum, n.). Plin. Tu 
vois que Île république et le sénal 
sant anéantis, Vides nullam esse rem- 
publicam, nullum senatum. Cic. Ané- 
antr La république, Rempublicam 


ANÉAN 


essumdare, o, as, dedi, dalum. Sall. 
L'autorité des grands est anéantie, 
Auctoritas principum cecidit (cadëre, 
o, is, casum, n.). Cic. Anéantir les 
droits du peuple, Populi jura obterëre, 
o, is, trivi, tritum. Liv. — la puis- 
sance de qqn, Alicujus potentiam ex- 
stinguËre ou opprimëre. Cic. — les 
projels de qqn, Alicujus cunsilia per- 
imère. Cic. — les décisions du sénat, 
Senatoria consilia confringëre. Cic. 
— les lois, Leges evert”re Ou erstin- 

Fre ou tollëre. Cic. — les lois et la 
iberté, Leges ac libertatem subvertëre. 
Sail. — toutes les lois divines et 
bumaines, Omnia jura divina atque 
humana pervertëre. Cic. — les sacri- 
fices, Sacrificia interimëre. Cic. Le 
droit de cilé était anéanti par ce 
supplice, Jus civitatis illo supplicio 
erat mactalum (macfare,o, as, avi). 
Cic. Anéantir la vérité el la bonne 
foi, Veritatem et fidem funditus tol- 
(Fre. Cic. — tout devoir, Omne off- 
cium perverlëre. Cic. loll%re. Cic. — 
le souvenir d'une ch., Rei memo- 
riam omnem funditus tollËre ou delère. 
Cic. 11 fault — le souvenir des con- 
suls, Consules ex memoriä sunt evel- 
lendi Nr aL o, is, velli ou vuist, 
vulsum). Cic. — une preuve, Indi- 
cium supprimêëre. (Curl, — un pré- 
sage, Omen obruëre. Cic. || 2° Pig. 
Jeter dans l'accablement (physique ou 
moral). Affligëre, o, is, fliri, flictum, 
acl. Cic. Frangêre, 0, is, fregi, frac- 
tum, act. Cic. =: Etre ancanti de dou- 
leur, Ægritudine elidi (pass. de eli- 
dre, o, is, lisi, lisum), Cic. In mæ- 
rore jacère, eo, es, cui, citurus, n. Cic. 
[ilommel que la crainte anéantit, 

actus el debilitatus metu. Cic. Il 
est tout anéanti, Totus jacet. Cic. Je 
suis —, Nullus sum. Ter. Sepultus 
sum. Ter. 

S'anéanxTIm. v. réf. 4° Devenir à 
rien. Deleri, eor, éris, elus sum, pass. 
Cic. Tolli, or. ëris, snblatus sum, pass. 
Cic. Restingui, or, Eris, stinclus sum. 
pass. Cic. In nihilum occidére, o, is, 
cidi, casum, n. Cic. In nihilum in- 
terire, eo, is, ti, îtum, n. Cic. Ad ni- 
Mlum redire, n. Lr. Ad nihilum ve- 
nire, 10, Îs, veni, ventum, n. (ic. Ad 
nihilum rectd®re, n. Cic. Funditus 
interire, n. Cic. = Tout s'anéantit, 
Omnes res ad nikilum funditus re- 
deunt. Lr. S'anéanlir dans les flam- 
mes, Flammis absumi, or, êris, sump- 
{us sum, pass. Liv. [Cette renommée] 
s'anéantil avec les homme, s'— 
dans l'oubli de la postérité, Homi- 
num inlertiu obruitur (ubrui, or, êris, 
ulus sum, pass.). Cic. Posteritatis obli- 
vione exstinguitur, Cic. L'autorité du 
sénat s'-—, Senatüs auctoritus conci- 
dit (concilëre, o, is, Tdi, 8. sup., n.). 
Cic. || 20 Fig. S'humilier, s'abaisser = 
S'anéantir devant qqn. Alicui se 
submiti®re (0, is, mist, missum). Cic. 

ANEANTISSEMENT, 9. m. 10 Ré- 
duction au neant, destruction. Erstinc- 
to, onts, f. Cic. fnterilus, üs, m. Cic. 
: Antantissement d'uoe armée, de 
toules choses, Interitus exercitüs. 
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omnium rerum, Cic. L'— d'une race, 
Generis occidio (onis), f. Cic. L'— de 
la république, Reipublicæ funus (ne- 
ris), n. Cic. l.'— des lois, Legum inte- 
ritus. Cic. dissululio où oppressio (onis, 
f.,. Cic. L'— de la mémoire, Semorir 
mors (mortis), f. Plin. Après l'— de 
l'âme, du sentiment, Ersfinc(o animo. 
Cic. Sensu peremplo. Cic. || 2° Humilité. 
Humitirax, atis, f. [lter. [lumiliatio, 
ons, f. Tert. || 3° Abattement, acca- 
blement (physique ou moral). Corpuris 
languvr (oris), m Cic. Antimi abjecto 
(onts) f. Cic. Voy. ACCABLEMENT 1° 
et 20. 

ANECNOTE, 5. f. 1° Qqf. Particu- 
larite secreto d'histoire. fnedita (æ) 
fabula (æ),f. D'apr. Ov. (Pont. iv, 16, 
39). || Adj. Ilistoire anecdute. Même 
traducl. {| 2° PI. souv. Petit recit, 
historiette. Fabella, æ, (. Cic. Narra- 
tiuncula, [. Quint. Pl-j. : Recueil 
d'anerdutes, Fabellæ collectaneæ, Î. 
pl. Dapr. Cæs. ap. Sue. (Ces. 56.1. 

ANECDOTIER, S wm. Conteur 
d'anecdotes. Fatulator, oris, m. Sen. 

ANECDOTIQUE. ad). Qui tient de 
l'anecdote; qui contient des anecdotes; 
dont une anecdole a fourni le sujot. Voy. 
ANEGHOTE 19 el 20. 

ÂNÉE, s. f. La charge d'un âne. 
Clitelle, arum, f. p Ilor. 

ANÉMONE, 5. |. Sorte de plante. 
Anemone, es, F. Plin. 

ÂNENTE, 8. [. 4° lgnorance, stupi- 
dite grossicre. Stupiditus, atis, [. Cic. 
Stupur, oris, m. Cic. | 2° Sotte er- 
reur, bovue. Summus (i) error (oris\, 
m. (rc. Voy. ERREUR. 

ÂNESSE, 3. f. La femelle de l'âne. 
Asina, æ,f (dat et abl. plur. abus. 
Prise. el pl. souv. is. Plin.) : Petite 
ânesse (quant à la taille), Asella, z, 
f. Ov. D'—, Axininus, a, um. Plin. 

ANET, v. do France (Eure-et-Loir). 
*Anelum,1, D. 

ANETU, 8. m. Sorte de plante. Ane- 
hum, i,n. Plin. 

ANEVILISAIE, 8. D, TUMeur cau- 
sée par la dilatation d'unc artère. Aneu- 
rusma, alis. n. Veg. 

ANFRACTUEUX, E08e, adj. Plein 
de detours. Fleruosus, a, um. Cic. 
Plin. Sinuosus. Pl. 

ANFRACTUOSITE, 8. f. 1° Détour, 
enfoncement. Anfractus, &s, m. Cæs. 
Liv. Flerus, üs, m. Liv. || 29 T. 
d'analomie. Cavité inégale, enfonce- 
ment sinueux. Sinus, üs, m. Cels. 

ANGE, 8. m. 1° Créature purement 
spirituelle. Angelus, i, m. Ter. Aug. 
: D'ange, Des anges, Angelicus, a, 
um. Prud. Ange gardien ou tutélaire 
Angelus custos ou tutelaris. Eccl. I 
20 Fig. Modtie de vortu, de douceur, 
etc. : Un ange, flomo (minis) perfectus 
(9), w. Cic. Alulier (eris) perfecta (æ).f. 
D'apr. Cic. (9ff. 1, 15). Cet homme 
est un — d'innocence, Est ille vir 
exemplum innocentiz. Cic. C'est un 
— de purelé, (Illo ou Ill&) nemo est 
sanctior. Cic. (Femme qui est) un — 
de vertu, (Femina) sanclissima atque 
optima. Cic. (Homme) qui est un — 
de douceur, (Homo) mitissimus aique 
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lenissimus. Cic. || 3° Type de la per- 
fection (en qq. genre que ce soit) : 
Danser comme un ange, Commode sal- 
are. Nep. Jouer de la ivre comme 
uo —, Fidibus præclare canëre. Cic. 
Parler comme un —, Belle dicëre. Cic. 
Femme belle comme un —,; Mulier 
erimià pulchritudine. Cic. || Etre aux 
anges, rire aux — (— être au comble 
du bonheur), In cælo esse. Cic. Ils 
sunt aux —, Digilo se czlum putanf 
uttingère. Cic. Il rit aux — (en m. 
part, — il rit seul et maisement\, 
* Solus inepte ridet. || 4° Terme d'affec- 
tion : Mun angel Mea vita! Cic. Blea 
lux ! Cic. || 6° Sorte de poisson. Squa- 
tina, æ, f. Plin. Rhina, f. Plin. 

1. ANGELIQUE, adj. 1° Propre à 
l'ange. Angelicus, a, um. Prud. || 2° 
Fig. Digne d'un ange, pur comme un 
ange. Divinus, a, um. (ic. = Vertu 
aoyelique, Incredibilis et diviha vir- 
tus. Cic. Vie —, Integerrima ou 
Casta vita. Cic. Mener une vie —, 
Sunctissime se gerëre. Cic. Air —, 
lastus vultus. Ov. Bonté —, Singu- 
laris bonitas. Cic. Summa humanilas. 
Cic. || 9° Parfait. Erunius, a, um. 
Cic. Egregius. Cic. Singularis, m. f., 
e,n. Cic. : Femme d'une beauté angé- 
lique, Mulier eximiaä pulchritudine. 
Cic. 

2. ANGÉLIQUE, nom de femme. 
* Angela, æ. f. 

3. ANGELIQUE, 8. f. Sorte de 
plante. * Angelica, æ, f. (Linn.). 

ANGERS, v. de France (Maine-et- 
Loire). Juliumagus, i, m.(?). Peut. 
Andegavi, orum, m. pl. Greg. 

ANGEVIN, INe, adj. D'Angers, de 
l'Anjou. *Andegavensis, m., f., e,n. {| 
Subst. Les aNGevixs, Andes, ium, 
nm. pl. Czs. Andecavi, orum, m@. pl. 
Tac. Andegavi, ©. pl. Plin. 

ANGINE, s. f. inflammation de la 
gorge. Angina, æ, f. Cels. 

ANGLAIS, ais®, adj. Qui est 
d'Angleterre. (En pari. des pers.) 
Britannus, a, um. Hor. * Anglus. (En 
pari. des ch.) Britannicus. Cic: * An- 
glicus ou * Anghcanus. || Subst. Les 
ANGLAIS, Brilanni, orum, m. pl. Cæs. 
*Angli, &. pl 

ANGLE, 8. m. Espace compris en- 
tre deux lignes ou deux plans gui se 
rencontrent. Angulus, i, m. Cic. = 
Angles égaux, Pares anguli. Cic. An- 
gle aigu, Angulus acutus. Plin. — 
obtus, Angulus obtusus. Lr. — droit, 
Angulus normalis. Quint. Le méri- 
dien coupe l'horizon à angles droits, 
Mendianus circulus horizonta rectis 
angulis secat. Sen. Figure qui n'a ni 
— saillants ni — rentrants, Figura 
uz nihi habet incisum angulis, ni- 
il anfractibus (de anfractus, üs, m.). 
Cic. — des murailles, Anguli parie- 
tum. Plin. Angle optique, — visuel, 
Angulus oculorum. Plin. Qui a trois 
angles, Triangulus, a, um. Cic. Plin. 
Qui a des —, Fait en angle, Voy. 
ANGULEUX. 

ANGLES, 8. m. pl. C. ANGLAIS. 

ANGLESEY, Île de la mer d'Irlande. 
Mona, æ. f. Tac. 
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ANGLETERNE, contrée de l'Eu- 
rope. Britannia, æ, f. Cæs. *Anglia, f, 
: D'Anglelerre, Voy. ANGtars. 
. ANGLICAN, aANE, adj. Qui appar- 
tient à la religion dominante de l'An 
gleterre. * Anglicanus, a, um. 

ANGOISSE, 5. f. 1° Sentiment deres- 
serrement de l'epigastre. Angor, oris, 
m. Liv. || 20 PI. souv. Grande afflic- 
tion méléce d'inquietude. Anger, ons, 
m. Ctc. Sollicitudo, dinis, F. Cic. = 
Vie pleine d'angoisses, Ætas sollici- 
tissima. Sen. Qui est dans les —, 
Suspensus curis. Cic. Ces paroles me 
causent de mortelles —, Haæ voces 
me ïinlerimunt {inlerim?re, 0, emi, 
emptum). Cic. Voy. mouiérone. || 8° 
POINE D'ANGOISSE. Sorte de bâillon. 
Voy. DArLLon. || Fig. A valer des puires 
d'angoisse (— subir de vifs déplai- 
Sirs), VOY. DÉPLAISIR, MONTIFICATION. 

ANGOISSER, v. act. C. INQUIÉTER, 
TOURMFNTEN. 

1. ANGORA, r. de la Turquie d'Asle. 
Ancyra, 2, f. Liv. : (Qui est) d’Ao- 
gora, Ancyranus, a, um. (I. 

2. ANGORA, adj. Originaire d'An- 
gora. Ancyranus, a, um. Cl. || Subst. 
m. Un angora (en parlant d'un chat), 
* Feles (is) Anryrana (@: f. 

ANGOULÈME, y. de France (Cha- 
rente). * Æquolesima, * Engolisma, *Icu- 
lisma, =, f. 

ANGOUMOIS ‘L'), prov. de France. 
* Engolismensis (is) provincia (æ\, f. 

ANGOUMOISIN, 1NG, adj. D'An- 
gouléme ou de l'Angoumois. *Engolis- 
mensrs, M.,f,e,n.{| Subst. Les an- 
GOUMOISINS, Agesinates, um, m. pl. 
Plin. *Iculismenses ou * Engolismen 
ses, um, tm. pl. 

ANGUILLE, 8. f. Sorte de poisson. 
Anguilla, æ, Î. Plin. =: Anguille de 
mer. VOy. CONGRG. 

ANGULAIRE, adj. Qui a un ou 
plusieurs angles. Voy: ANGULEUX. || 
2° Qui est à l'angle. Angularis. m. f., 
e,nu Vitr.]|3° Fig. Qui est le soutien, 
l'appui de = La pierre angulaire de 
la république, Reipublicæ columen. 
(minis), n. Cic. 

ANGULEUX, EUSE, adj. 1° Qui a 
des angles. Angulalus, a, um. Cic. 
Angulosus. Plin. || 2° Pointu, saillant. 
Acutus. Plaut. Cels. || S° Fig. Rude. 
Asper, era, erum. Cic. Durus, a, um. 

ic. 

ANGUSTICLA VE, 8. m. Tunique à 
bandes de pourpre étroites. Angustus 
{ clavus En. m. Vell. : Qui porte 
‘angusliclave, Angusticlavius, 11, m 
Suet. 

ANHALT, principauté d'Allemagne. 
#Anhallium, it, D. 

ANICROCHIE, 8. f. Empêchoment, 
obstacle. Impedimentum, 1, n. Cie. Voy. 
EMPÈCIHFMENT. 

ÂNIER, 3. m. Celui qui conduit un 
âne. Asinarius, ti, m. Varr. Suet. 
Agaso, onis, m. Liv. || ANIÈRE, 8 f. 
Celle qui conduit un âne. Asinaria (æ) 
mulier (eris), [. Apul. 

ANIMADVERSION, 8. f. Blâme, 
reproche. Animaduersio, onis, f. Cie. 
Voy. sLÂUE. 
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ANTMAL, 8. m. {0 Tout être or- 
ganisé et sensible (y compris l'homme). 
Aninal, alis (abl. ali), n. Cic. Am- 
ic, = Les ani- 
maux, Animalia, ium, n. pl. Cie. 
Animanles, ium, m. et f. pl. Cic. 
Animanlia, tum, D. pl. Cic. Les bom- 
mes qui prétendent l'emporler sur 


mans, anlis, m. f, 


les autres —, Homines qui sese stu- 
dent præstare ceteris animalibus. Sall. 
L'animal qu'on appelle l'homme, 
Animal quem vocamus hominem. Cic. 
l 2° Animal (par oppos. à l'homme), 
ête. (En gên.) Bestia, æ, f. Cic. = Les 
animaux ailés, aquatiques; terrestres, 
Bestiz volatiles, aquatiles, lerrenæ. 
Cic. || Animal (de très petite taille : 
josecte, etc.), Destiola, æ, f. Cic. || 
Animal (remarquable par Sa grao- 
deur ou sa férocilé : éléphant, ba- 
leine, lion, etc.), Bellua, æ, f. Cic. 
} Animal (sauvage, en géo.), Fera, #, 

. Cic. || Animal (domestique, en gén.) 
Pecus, udis, f. Cie. Les animaux do- 
mestiqnes, Pecudes, um, f. pl. Cic. 
Besiir cicures (de cicur, m. f.n., gén. 
8. uris; abl. ure ;: gén. pl. urum), f. pl. 
Cic. || Animal (bèle de somme ou de 
trait}, Jumentum, i, n. Cæs: || Pousser 
devaal soi ses animaux (son troupeau 
de gros bétail), Agëre præ se armentum 
(gén. i, n.). Liv. Conduire douce- 
ment ses — (son troupeau de menu 
bélail}, Persequi sine festinafione pe- 
cus (géo. coris, n.). Col. Voy. Tnoc- 
PBau. || 3° Fig. Personne stupide et 
grossière. Pecus, udis, [. Cic. Bestia, 
#, f. Plaut. 

ANIMAL, ALE, adj. 1° Propre à 
l'animal, à l'être animê. Animalis, m. 
f.,e, 0. Cic. = La vie animale, Anima, 
æ. f. Cie. Les in<lincls animaux, Ani- 
nanlium appelitus, Cic. || 2° Propre 
aux bêtes, qui provient des bôles. 
S exp. souv. par le gén. Bestiarum, 
f. pl. Cic. =: Nourriture animale, 
Caro (= chair), carnis, f. Cic. || 8° 
Charnel, sensuel. S'expr. souv. par le 
gén. Corporis, n. Cic. Voy. CHANNEL. 

ANDMALCULE, 8. m. Petit animal, 
Bestiola, æ,f. Cic. 

ANIMATION, 8. f. fo Action de 
donner la ne. Animalio, onis, f. Tert. 

2° Union de l'âme au corps =: Après 

‘animalion du corps, Animo in cor- 

pore concluso (conclud”re, o, is, clusi, 
act). Cic. || 3° Fig. Vivacitb, chaleur. 
Ardor, oris, m. Cic. Impetus, üs, m. 
Cie. Voy. cuacecn. 

ANIME, ÉE, pat assé d'aNIuER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Vivant (en parl. 
de l'homme et des animaux). Ani- 
malus, a, um. Cic. Animalis, m. f.,e. 
0. Cic. Animans, gén. antis. Cic. : Les 
êtres animés, Res animales. Quint. 
Animantes, ium, m. et f. Cic. Animan- 
dia, 0. pl. Cic. Le monde est animé, 
Mundus est animans. Cic. Machine 
animée, Animans machina. Col. Mo- 
déle animé, Animale eremplum. Cic. 
] 20 Fig. Qui semble vivant (en pari. 

es ch.). Vivus, a, um. Virg. Vivi- 
dus. Prop. : Etre animé (en parl. 
d'ane slatne), Spirare, o, as, avi, 
atum, n. Virg. Vivère, 0, is, vixi, 
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ictum, 0. Juv. || 3° Qui a de la cha- 
fur. do la “lé, du mouvement. 
Concitatus, a, um. Cic. =: Discours 
animé, Concitate oratio. Quint. Lu- 
ain ardentet —, Lucanus ardens el 
concitatus. Quint. Discours prononcé 
d'un ton —, Oratio habila cum con- 
teniione. Cic. Parler d'un ton —, 
Dicëre contente. Cic. acriter. Cic. ve- 
hementer. Cic. Débat —. Contentio 
magna. Cic. ingens. Quint. Dispute aai- 
mée, Jurgium acre (d'acer, m..acris, 
f.). Tac. Tout le monde est animé, 
Tous les esprits sont animés, Om- 
nes calent (calëre, eo, lui, n.). Hirt. 
ap. Cic. Voy. AMwEn 3° et 4°. Yeux 
animés, Ardentes oculi. Cic. Teint 
animé, Facies rubida. Suet. Os ru- 
bens. Tb. Mart. Ville animée (— où 
il y a beaucoup de mouvement), 
Urds celebris (de celeber, bris, bre). 
Cic. Marché très animé, Emporium 
frequens (gén. entis). Liv. || 4° Excité 
irrité. Incensus, a, um. Cic. : Animé 
contre qqn, Alicui fnfestus. Cic. 
Tant ils étaient animés! Adeo animis 
exarserant (erardescëre, 0, is, arsum, 
DL Liv. || 5° Qui est dans telle ou 
telle disposition d'esprit. Animatus, 
a, um. Cic. = Anime des meilleurs 
sentiments à votre égard, Optime 
animalus erga vos. Cic. — de senti- 
ments hostiles contre qqn, In ali- 
uem male animatus. Suet. Alicui in- 
festus inimicusque. Cic. Venir, — de 
sentiments hostiles, Venire infenso 
atque in.mico animu. Cic. De quelque 
passion qu'il veuille paraitre Ur 
cunque se affectum videri volet. Cic. 
Suivaat les passions dont chacun 
élait—, Uti cujurque studium flagra- 
bat (flagrare, 0, as, avi, atum, n.). 
Sail. Etre — des mêmes disposi- 
tions, Parem animum gerëre, 0, is, 
gessi, gestum. Sall. Elre — d'une 
passion extraordinaire pour qq. ch., 
Alicujus rei studio incredibilt fla- 
grare. Cic. Eire — d'un noble pa- 
triolisme, ÆEgregia omnia de patriä 
senlire, 10, 1s, sensi, sensum. Cic. 
L'amour dont nous sommes animés 
envers la patrie, Amor quo inflam- 
mali sumus in patriam. Cic. Animé 
gune haine ardente, Odio incensus. 
ic. 

. ANTMER, v. act. 10 Mettre le prin- 
cipe de la vie dans un corps organisé. 
Animare, 0, as, avi, atum, al, 1 ic. 
: Animer un corps, Animum in cor- 
pore conclud?re, o, is, clusi, clusum. 
Cic. L'âme aaime toute la masse, To- 
tam molem mens agilat (agilare, 0, 
avi, alum). Virg. || 4° Fig. Don- 
ner un air de vie à une chose : Ani- 
mer l'airain, spirantia æra ercudÿre, 
0, is, cudi, cusum. Virg. — le mar- 
bre, Vivos tulius de marmore ducére, 
0, is, duri, ductum. Virg. — ses 
slatues, Animosa signa effingëre, o, 
is, fnzi, fictum. Prop. 1] fat le pre- 
mier printre qui anima ses figures, 
Primus picturæ (au dat.) argutias vul- 
tüs dedit (dare, o, as, dalum). Plin. 
Ma œaison semble animée, Mens ad- 
dita videtur meis zdibus. Cic. Voy. 
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ANIMÉ 20. || 80 Donner de l'animation, 
de la chaleur, de la vivacite = Animer 
qqn, Aliquem eracuÿre, 0, is, ut, u- 
fum. Cic. ercilare, 0. as, avi, atum. 
Cic. — la lutte, Certamen accendëre, 
0, is, cendi, censum. Liv. — lc dis- 
cours, Orationem ercilare. Quint. Ses 
regards qu'animait l'ardeur de son 
âme, Vulius ardore animi micans 
(micare, 9, as, cui, 8. sap.,n.). Liv. 
D'ardinaire, l'ivresse — son teint, 
Erat ei facics rubida plerumque ex 
vinolentiä. Suet. Le lupin anime le 
teint, Colorem hominis lupini erhi- 
larant (erhilarare, 0, avi, arm). 
Plin. Les joyeux propos animent le 
repas, Convivium sermone Lrtiliäque 
celebratur (pass. de celebrare, 0, 
as, avi, atum). Cic. Animer un lieu 
(en pari. d'une foule), Locum cele- 
rare ou freuentare. Cic. || 4° Don- 
ner de la force, pousser, mouvoir. Mo- 
vére, 60, es, moui, molum, act. Cic. 
Agilare, 0, as. avi, atum, act. Cic. 
=: Animer l'incendie, Incendium exci- 
tare. Cic. || 6° Exciter, échauffer, en- 
courager, pousser à. Accendëre, 0, is, 
cendi, censum, act. Sall. Incendère, 
act. Cic. Ercitare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Concttare, act. Cic. = Ani- 
mer les soldats (par ses discours), 
Milites cohortari, or, arts, alus sum, 
dép. Cæs. Soldats animés par ces 
discours, His vocibus mililes in- 
stincli fie inslinguëre, 0, is, stinxi, 
acl.). Liv. L'espoir anime les es- 
rits, Animi spe calent (calëre, eo, 
ui, 8. Snp., n.) Curt. Animer 
qqn au crime, Ad facinora aliquem 
incendëre. Sall. — qqn à laver sa 
honte, Aliquem ad depellendam igno- 
miniam conctlare. Quint. Voy. ExcI- 
TER. || 6° Irriter. Incendère, 0, is, 
cendi, censum, acl. Cic. Incitare, o, as, 
avi, atum, act, Cic. Inflammare, act. 
Cic. Stimulare, act. (ic. : Animer le 
peuple, Plebem eragiture. Sall. — le 
euple contre les méchants, contre 
es coosuls, Poyulum in improbos in- 
flammare. Cic. in consules incitare. Liv. 
Leur ressenliment les animait contre 
Tarquio, Injuriæ dolor in Tarqui- 
nium ecs slimnlabat. Liv. || 7° Mettre 
dans telle ou telle disposition d'esprit, 
affecter, saisir. Afficëre, io, is, feci, 
fectum, act. Cic. Movére, eo, es, no- 
vi, molum, act. Cic. : Ils éprouvent 
les sentiments dont l'oraleur veut 
les animer, Jta afficiuntur ut eos af- 
fici vult orator. Cic. De quelque pas- 
sion qu'il veuille paraitre animé et 
animer son auditoire, Ulcunque se 
affectum videri et animum audientis 
moveri volet. Cic. On ne saurait ex- 
primer le désir qui m'anime de re- 
voir la ville, Non dici potest quam 
desiderio urbis flagrem (flagrare, o, 
as, avi, atum, n.). Cie. L'amour qui 
nous —, Amor, quo inflammati su- 
mus. Cic. Voy. aNiué 5e. 

S'anIMER, v. réf. 19 Prendre de la 
vle. Animari, or, aris, atus sum, pass. 
Lucr. Col. || 2 Fig. Prondre un air 
de vie = Ma maison semble s'être 
animée, Mens addita videtur meis 
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ædibus. Cic. L'ivoire s'était anlmé 
sous le ciseau de Phidias, Phidiacum 
ebur vivebat {nivêre, 0, is, viri, vic- 
tum, n.). Juv. || 3° Prendre de l'ani- 
mation, de ta vivacité, de la chaleur. 
Erardescère, 0, is, arsi, arsum, n. 
Cic. Le combat s'anime, Erardescit 
prælium. Liv. Tout le monde s'—, 
Omnes calent (calère, eo, lui, s. sup., 
n.). Cic. S'animer en parlant, Fer- 
venter loqui. Cxi. ap. Cic. Tu ne 
t'animes pas, Friges (frigère, co, s. 
parf. ni Sup.,n.). Cic. Le procès 
s'anime, Judicium calet. Cic. Son re- 
gard s'—, Vulius mical (micare, 0, 
cui, s. sup., n.}. Liv. Si le teint 
d'une personne s'est animé, Si ali- 
quis coloratior factus est (feri, fo, 
fis, pass.). Cels. || 4° S'oxciter. Se 
adhortari (or, aris, atus sum), dép. 
(4 faire ga ch., ad ct le gér. en dum, 
ou utet le subj.). Cat. Hor. |] 5° Ré- 
cipr. S'exhorter mutuellement. Invicem 
cohortari, or, aris, alus sum, dép. (à 
faire qq. ch., ut et le subi.). Bet. 
z Ils s'animent muiuellement à la 
passion de l'immortalilé, Se mutuis 
ezhortationibus ad amorem immor- 
talitatis exacuunt (eracuëre, 0, ui, 
utum). Pl.-j. || 6° Réf. S'irriter. Suc- 
censère, 60, es, Censui, censum, n. (COn- 
tre qqn. alicui). Cie. Voy. S'innrren. 

ANIMOSITE, 9. f. 1° Inimitié, 
haine. fnimicitia, æ, f. Cic. Simultas, 
atis, f. Cic. Acerbitas, f. Cic. = il a 
de l'animosilé contre moi, Inimico in 
nos animo est. Cic. Il y avait entre 
lui et les Roscius de vieilles animo- 
sités, Erant ei veleres inimicitie 
cum Rosciis. Cic. Nation qui nourrit 
la plus grande animosité contre les 
Romains, Gens nomini Romano infes- 
tissima. Sall. Dissentiment sans —, 
Dissensio sine acerbitate. Cic. J'ai élé 
violent sans avoir d'— contre per- 
sonne, Vchemens fui non odio ad- 
ductus alicujus. Cic. Avec —, Infen- 
so aique intmico animo. Cic. Infense. 
Cic. Infeste. Liv. || 2° Violence, achar- 
nement. Contentio, onis, f. Cic. =: Dè- 

loyer une grande animosité contre 
es consuls, Decertare magnä conten- 
tione cum consulibus. Liv. Poursui- 
vre qqn avec —, a vec une grande —, 
Inimice, Vehementius aliqucm tinsec- 
tari. Cic. Acerbius in aliquem ïin 
vehi. Cic. Se disputer qq. ch. avec 
une grande —, De re summis simul- 
fatibus conlendëre. Cxs. Voy. AcuAR- 
NEMENT. 

ANIO, affluent du Tibre. Anio, 
ienis, m. Hor. : De l’Anio, Aniensis, 
w. f.,e,u. Liv. 

ANIS, 8. m. 1° Sorto de plante. 
Anisum, &, n. Col. || 2° Fruit ou So- 
monce de cette plante. Anisi semen 
Iminis\, n. Plin. 

ANJOU, anc. province de France. 
*Andegavia, æ, f. : De l'Anjou, Voy. 
ANGEVIN. 

ANNAL, ALE, adj. Qui dure un an. 
Annalis, m.f.,e,n. Varr. 

ANNALES, 5. f. pl. 1° Récit d'évé- 
nements annèe par annèo. Annales, 
ium, m. pl. Cic. : Les grandes ao- 
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nales, Les — du grand pontife, An- 
nales maximi. Cic. || 2° Histoire. Histo- 
ria, æ, f. Cic. Voy. nisroins. 

ANNALISTE, s. m. Colui qui écrit 
des annales. *Annalium seriptor (oris), 
mn. (Smnith.) 

ANNATE, 8. f. Revenu d'une an- 
nôe payo à la chambre apostolique par 
ceux qui ont obtenu des benefces. 
Annata, æ,f. Eccl. 

ANNE, non de femme. Anna, æ, f. 
Virg. 

ANNEAU, S. m. 4° Cercle de mèé- 
tal, de matière dure, pour retenir 
qq. ch. Annulus, i, m. Plin. Armilla, 


æ, f. V‘ir. : Anneau de rideau, An- 


nulus velaris. Plin. |} 2° Baguo. An- 
nulus, 1, m. Cic. : Petit anneau, An- 
nellus, m, Hor. Mettre un —, 
Annulum induëre. Cic. digito aptare. 
Suet. — nuplial —, de mariage, 
Annulus pronubus. Tert. nuptlialis. 
Eccl. | 3° Bracclet. Armilla, æ, Î. Nep. 
Liv. || 6° Pendant d'oreille. Inauris, 
is, et surt. au pl. Inaures, ium, f 
Plaut. Plin. || 6° Chaïinon. Annulus, i, 
@. Jart. Annellus, m. Lucr. || 6° T. 
d'astronomie. Cercle lumineux. Circu- 
lus, i, m. Suet. Corona, æ, f. Sen. 
11 7° Boucle de cheveux. Annulus, t, 
œ. Mart. et micux (S'il est naturel) 
Cirrus, i, m. Varr. Mari. Juv. (Si 
est artificiel) Cincinnus, i, m. Cic. 
Voy. noucue. || 8° Repli sinueux du 
serpont. Orbis, is, m. Virg. Spira, æ, 
f. Virg. Volumen, minis, n. Virg. 

ANNECY’, v. do France (Ilaulo-Sa- 
voie). *Annecium Ou Annestum, ti, 0. 

ANNEE, C. an. 

ANNELÉ, 6e, part. passé du suiv. 
VOoy. nouUcLÉ. 

ANNELER, v. act. Arranger cn an- 
neaux (les cheveux). Torquêre, eo, 
es, lorsi, tortum, act. Ov. 

ANNELET, s. 1. Petit filet de 
chapitcau dorique. Annulus, i, m. 
Vitr. 

ANNELURE, 3. f. Frisure des 
choveux par anneaux, Cincinnus, i, ©. 

ic. 

ANNEXE, 5. f. Tout ce qui est uni 
à unech. principale. Accessio, onis, f. 
Cic. Appendiz, dicis, f. Cic. : Deve- 
nir l'annexe d'une rhose. Voy. S'an- 
NExEn. Ajouter une — à une mai- 
son, Ædibus accessionem adjungèëre. 
Cic. Voy. DÉPENDANCE. 

ANNEXE, v. act. Joindre à. (Ali- 
cui rei ou Ad rem) adjungère, 0, 
is, junri, juncium, act. Cic. Voy. 
RÉUNIR. 

S'ANNEzER, v. réfl. Etre annexé. 
Adjungi, or, Éris, junclus sum, pass. 

ic. 

ANNEXION, s. f. Action d’annexer. 
Adjectio, onis, f. Liv. Voy. aD3ONc- 
TION. 

ANNIBAL, dgônèral carthaginois. 
[Hannibal et Annibal, alis, m. Liv. 


ANNIIHILATION, 8. f. C. ANÉAN- 


TISSFMENT. 
ANNIHILEN, V. act. C. ANÉANTIR. 


ANNIVERSAIRE, adj. 4° Qui ra- 
mèno le souvenir d'un ovenement arrivé 
À pareil jour une ou plusieurs annces 


vres. : 
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auparavant. Anniversarius, a, um. 


Cic. = Fêtes anniversaires, Fesii dies 
anniversarii. Cic. || 2° Subst. m. 


Jour anniversaire (en gen.). Anniver- 


sarius (ai) dies (ei), m. Cic. = C'est 


aujourd'hui l'anniversaire de ma vic- 
toire sur Antibal, Dies est hodiernus 
quo Ilannibalem vici. Scip. AfT. ap. 
Gell. L'— de la bataille de l'A 


ia est 
plus néfaste que celui de la prise de 
Rome, Funestior est dies Alliensis 


pugnæ quam Urbis caplæ. (ic. A cha- 
que — de ce comhat, Quotannis eo 


ie quo pugnalum est. Liv. L'— de la 
naissance, Voy. ci-après. || 3° Jour 


annivorsaire de la naissance. Natalis 


(is) dies (ei et simpl. Natalis, ts, 
m. Cic. =: Tu sais que mon auniver- 
Saire est le 3 jauvier, Diem meum 
scis esse III Nonas Januarias. Cic. 
Son — coïncide avec les jeux, tom- 
be le jour des jeux l'léhéiens du 
Cirque, Natalis ejus Plebeiis Cirren- 


sibus (au dat.) incurrit. Suet. Célébrer 
son — (par une fête), Dare natalicia 
un. pl.) vu natalicram. Cic. || 4° Ser- 
vice fait pour un mort au retour an- 
ouel du jour de son deces. Anniver- 
saria run) sacra SE 0. pl. 


D'apr. Cic. (Verr. nu, rv, 39 
ANNONAIRE, adj). Relatif aux vi- 
Loi annonaire, Annonaria 
lez, f. Ascon. 
ANNONAY, v. de France (Ardèche). 
“Annonæum el Annonacum, i, n. 
ANNONCE, 3. f. 1° Avis par lequel 


on fait savoir qq. ch. au public. En 


gen.) Renuntialio on Denuntiatio, 
onis. f. Cic. (Par des signaux) Si- 
gaificatio, f. Cæs. = Faire l'annunce 
de, Vay. ANNONCER. 1 2° Publication 
par écrit, bulletin, affiche. Proscrip- 
{io, onis, f. Cic. Libettve, i, m. Cic. 
: Faire connailre par des annonces 
envoyées..…., Ed®re per libellos mis- 
sos. Suet. Faire l'annonce d'une 
chasse, Venalionem proscribëre, 0, 
is, scripsi, scriplum. Cic. VOy. AFr1- 
cue, ArFICUER. || 3° Qqf. Fig. Signe, 
indice. Vuy. ces mots. 

AXNNONCER, v, act. 4° Faire con- 
naître une nouvolle à qqn. (En géo.) 
Rem alicui nuntiare, 0, as, avi, afum. 
Cic. denuntiare. Cic. Alicujus rei ou 
De aliquä re aliquem certiorem facère, 
to, is, feci, factum. Cic. (Surtout par 
des signaux) Rem alicui significare, 
0, as, avi, atum. Cie. : Annoncer à 
qqn une triste nouvelle, Acerbum 
nuntium alicui perferre, fero, fers, 
tuli, latum. Cic. — à qqn uue nvuu- 
velle impatiemment attendue, Exrop- 
(atum nuntium alicui afferre, fero, 
fers, attuli, allatum. Cic. — à qqn 
e résultat de sa mission, Manduta 
alicui referre. Cæs. Un ne nous an- 
nunçait aucune nouvelle, Nihil novi 
ad nos afferchatur. Cic. Annoncer 
que tout esl calme, Rem quietam 
nunliare. Sull. Quieta esse omnia af- 
ferre. Liv. 113 annoncent à Césat 
qu'on aperçoit de la poussière, Cz- 
sari renun(iant pulverem videri. Cæs. 
Tous — qu'ils se mettent sans sa 
protection, Omnes voce significant 
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sese in ejus fldem venire. Cæs. Il an- 
nonce qu'Antoine ne fera rien, De- 
auntiat Antonium nihil facturum,. Cic. 
ar un message ce 
acŸre aliquem cer- 


Aununcer à qqn 
qui s'est passé. 
fiorem per nunlium quid aclum sil. 
Cic. Ta lettre ne m'annoncait pas de 
qnel endroit tu m'avais écril, Litteræ 
non significabant unde datæ essent. 
Cic. Les cavaliers vinrent annoncer 
à César que les navires étaient bri- 
sés, Equiles ad Cæsarem veneruni qui 
nunliarent naves afflictas esse. Cæs. 
On m'annonce que ton conrage passe 
tonte croyance, Perfertur ad me (uam 
fortitudinem esse incredibilem. Cic. 
On — qu'il vient, Js venire nunfia- 
tur. Cæs. On avait annoncé à Rome 
qu'Antoine avail fui, Romam eral 
aunliotum fugisse Antonium. Cic. 
On nous a — que Silius s'élait laissé 
mourir .:e fan, Nobis nunhalus est 
Silius inediä vilam finivisse. PL.-)j. 
30 Publier, faire savoir eu publio. 
onunliare, 0, as, avi, afum, act. 
Cic. Renuniiare, act Cic. l'rzdicare, 
act. Cic. Celebrare, act. Cic. Referre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. : 
Aanoncer le combat pour le lende- 
main, Prelium in posierum diem pro- 
nuntiare. Liv, — qq. ch. dans un 
acte de vente, Rem in venumdando 
pronunfiare. Liv. — une vente (eu 
arl. du crieur), Auctionem prædicare. 
laut. — la mise en vente d'uve 
maison (par une affiche), Domum 
proscribère, 0, is, serinsi, scriplum. 
Cic. — le vole de la centurie pré- 
rogative, Prærogalivam referre. Cic. 
— Ja clôture des tribunaux, Justi- 
tium edictre, o, is, dirt, dictum. Cic. 
Cette nuuvelle ayant été annoncée 
aux Trévires, Häc famä ad Treviros 
perlatä. Cæs. Toutes les fois que j'au- 
rai fail un ouvrage, c'est loi que 
je cbargerai de l'annoncer, Si quid 
scripsero, (ibi præconium deferam. 
Cie. — une victoire à l'univers par 
des messages et des lettres, Per or- 
bem terrarum famä ac llieris victo- 
ram concelehrare. Cæs. Des courriers 
avaient anauncé qu'il était nommé 
consul, Factum esse consulem illum 
nuniii celebrarant. Cic. La renom- 
mée avait — par toute la lerre qu'il 
était assiégé par César, {llum & Cæ- 
sare obsideri per orbem terrarum fa- 
ma percrebuerat (percrebescëre et per- 
crebrescëre, il, buit et bruit, n., empl. 
impers.). C#s. On annonçait que tu 
élais en Syrie, Fama nuntiabat (e 
esse in Synä. Cic. On — que Numa 
était d’une haute sagesse, Sapientid 
esse præstanirm Numam fama ferebat. 
Cic. || 3° Proclamer (une fête, une cé- 
remonie) dans les formes prescrites. 
Cuncipëre, io, is, cepi, ceptum, act. 
Liv. : Ne pas annoncer dansles formes 
prescrites les féries latines, Lafinas 
non rile concipère. Liv. || 4° Dire le 
nom d'un visiteur qui arrive, prevenir 
de l'arrivée de qqn =: Annoncer qyn 
(S'il est présent) Nuntiare aliquem 
adesse. Cæs. (S'il vient) Nuntiare 
aliquem venire, Czs. (S'il va venir) 
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Prenuniiare aliquem venturum 655. 
Ter. Venir après s'être fait —, Er 
denuntiato venire. Sen. || 6° Repandre 
par la prodication, prêcher = Annon- 
cer la parole de Dieu, Prædicare, 0. 
as, avt, atum, n. Tert. Voy. rAè- 
cuen. || 6° Dire en commençant. Præ- 
fari, (or, inus.), aris, atus sum, dép. 
{acc.) Cic. Primum proloqui, or, ëris, 
locutus sum, dép. (acc.). Plaut. : Nous 
annoncerons que ces questions sont 
neuves, Ea nova esse demonstrabimus 
demonstrare, 0, as, avi, atum, acl.). 
ic. || 7° Prédire. Prænunliare, 0, as, 
avi, afum, act. Cic. Prædicère, 0, ts, 
diri, dictum, act. Cic. Portendëre, 0, 
is, tendi, tentum, act. Liv. = Annon- 
cer ce qui doit arriver, Casura præ- 
monèére, e0, es, nui, nifum. Liv. Les 
dieux annoncent toutes sortes de 
succès et de prospérités, Dai brta 
omnia prosperaque portendunt. Liv. 
Les cogs qni — les victoires, Galli 
victoriarum auspices (de auspez). 
Plin. || 8° Avec on suj. de ch. 
Faire pressentir, être le presage, le 
symptôme de. Significare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. Prænuntiare, 0, as, 
avi, atum, act. Plin. Denunliare, act. 
Plin. Portendëre. 0, is, tendi, tentum, 
act. Liv. Plin. Præsagire, io, is, ti, 
el it,s. sup., act Plin. Ostendère, o, is, 
tendi, tensum et (entum, act. Plin. : 
Prodige qui annonce la grandeur de 
l'empire, Prodigium magnitudinem 
imperit portendens. Liv. Annoncer 
un hiver rigoureux, Denuniiare Rie- 
mem asperam. Plin. — de la pluie, 
Pluviam portendfre ou Imbrem præz- 
monëre, e0, es, nui, nitum. Plin. — 
du vent, Ventum significare, præsa- 
gire, ostendëre. Plin. }| 9° Montrer, 
faire preuve de. Præ se ferre, prz me 
fero, p= te fers, (tuli, latum), act. 
Cic. Præferre, act. Cic. Ostendére, 
0, is, tendi, fensum et lentum, acl, 
Cic. = Tu annonces de la cupidité, 
Avaritiam przfers. Cic. || 10° ctre 
lo signe de, marque de. Signi- 
ficare, 0, as, avi, alum, act. Cic. In- 
dicare, act. Cic. Denuniiare, act. 
Cic. Præ se ferre (voy. 9), act. Quint. 
= Action oratoire qui annonce de 
l'aménité, Oratio facilitatem signi- 
ficans. Cic. Ces paroles annoncent 
une grande âme, Ea verba magnum 
animum præ se ferunt. Quint. Beau- 
coup de choses annonçaient un excès 
de fnxe et de confiance dans la vic- 
toire, Mulia nimiam lururiam et vic- 
toriæ fiduciam designabant (designare, 
0, es, avi, atum). Czs. Cri qui an- 
nonce l'enthousiasme, Clamor alacri- 
talis inder (gén. dicis). Curt. Ses 
regards et son aspect annonçaient la 
violence d'un tribun, Oeulis et as- 
pec(u denuniiabat omnibus vim tribu- 
niciam. Cic. Ces choses annoncent 
clairement que nous n'avons pas de 
gravité, Er 1is rebus magna significa- 
fio ft non adesse nubis constantiam. 
Cic. Annoncer une origine étrangère, 
la malice, Peregrinum olëre, eo, es, 
que s. sup. Cic. Afaliriam olëre. 
ic. 


ANNUL 


S'ANNONCER, v. réf. 4° Être an- 
noncé. Denuntiari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. et tous les pass. des v. 
act. précéd. || 2° Se donner pour, 
so faire passer pour =: S'annoncer 
comme vainqueur, Victorem se gro 
mitière (o, is, misi, missum). Sen. 
S'— comme grammairien, Se gram- 
malicum profieri (eor, ëris, fes- 
sus sum, dép.). Cic. S'— comme 
versé dans les art< libéraux, Libera- 
lium disciplinarum scientiam præ se 
ferre, præ me fero, præ le fers, (tuli, 
atum). Quint. || 38° Se faire connai- 
tre, se manifester par = Significari, 
or, aris, aus sum, pass. (ic. =: Chez 
le cheval, c'est par les oreilles que 
les impressions s'annoncent, Equi 
aures animi indicia præferunt (re 
ferre, fero, fers, tuli, lafum). Plin. 
C'est surlont par le jeu des sourcils 
que l'orgueil s'annonce, Supercilia 
maxime fastum indicant (indicare, 0, 
avi, afum). Plin. | 6 Se presenter, 
debuter, commencer 2: Les consuls 
s'annoncent bien, Consules oplime se 
ostendunt (ostendëre, 0, tendi, fen- 
sum et tentum). Cic. Jeune bomme 
qui s'annonce fort bien, Erimiä spe 
summæ virtutis adolescens. Cic.[liom- 
me}dont la carrière s'— bien, Bunis 
iniliis orsus de ordiri, or, iris, 
dép.). Cic. Voy. coMMENcER. 

ANNONCIATION, 3. f. Une des 
fêtes de l'Église. Annuntiatio, onis, f. 
Lact. 

ANNOT, v. de France (Hautes-Al- 
pes). *Anothia, æ, f. - 

ANNOTATEUR, 3. m. Celui qui 
ainote un texte. Annotator, oris, m. 

.—j. 

ANNOTATION, 8. f. Note explica- 
tive faite sur un texte. Annotatio, onis, 
f. Plin. Commentarium, it, n. Gell. : 
Faire des annotations sur Virgile, 
Conmentari in Virgisium componère. 

ell. 

ANNOTER, v. acl. Faire des notes 
sur un texte. Annolare, 0, as, avi, 
atum, act. Suet. Commentari, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Suet. 

ANNUEL, ELLE, adj. 1° Qui dure 
un an. Aunuus, a, um. Cic. : Pension 
anouelle, Annuum, à, n. Uîp. et plus 
souv. Annua, orum, 0. pl. Pl.-j. Suet. 
11 2° Qui a lieu tous les ans. Annuus, 
a, um. Cic. Anniversarius. Cic. Sol- 
lennis, e. Cic. 2 Sacrifices annuels, 
Sollennia sacra. Cic. Guerre pour 
ainsi dire périodique et annuelle, 
Statum ac prope sollenne bellum. Liv. 

ANNUELLEMENT, adv. Par cha- 
que année. Quotannis. Cic. Singulis 
annis. Cic. În singulos annos. Cic. 

ANNULAIRE, adj. Qui a la forme 
d'un anneau°. Qui (que, quod) ect an- 
nuli instur. (Smith) || 2 Propre 4 
recovoir un anneau = Le duigl annu- 
laire (= le 4 doigt), Digisrs (i) 
medicus (1). Plin. ou medicinau:: (is), 
m. Macr. 

ANNULATION, s. f. Action d'an- 
nuler. Abrogatio, onis, f. Cic. Infir- 
malio, f. Cic. 


ANNULER, 


v. act. Rendre nw 
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Tollëre, o, is, sustuli, sublatum, act. 
Cic. Delère, eo, es, evi, etum, act. 
Cic. = Annnler une loi, Legem abro- 
gare, 0, ns, avi, afum. Cic. delère. 
Cic. infirmare, o, as, avi, atum. Cic. 
rescind®re, 0, is, scidi, scissum. Cic. 
perfringère, o, is, fregi, fractum. Cic. 
— un Senalus-cunsulte, Senatus con- 
sultum inducêre, o, is, duri, duclum. 
Cic. — les actes de qqn, Acta alicu- 
jus dissoln®re. Cic. convellëre, 0, is, 
velli, vulsum. Cic. rescind®re. Suel. 
pro nihilo habëre, eo, es, but, bitum. 
Cic. — un marché, Emptionem resol- 
vÿre. Dig. — un mauvais marché 
(en rendant les objets achetés), £a, 
quæ male empla sunt, reddire, 0, is, 
didi, ditum. Cic. — un jugement, 
Judicium toll®re. Cic. convellfre. Cic. 
infirmare. Cic. — un testament, Tes- 
famentum rumpêre, 0, is, rupi, ruplum. 
Cic. irritum facëre, io, is, feci, fac- 
tum. Cic. — un bienfait par une 
injure, Beneficium injurtä rescindrre. 


Sen. En parl. des pers. J'ai élé 
aussitôt annulé, Nullus repente fui. 
Liv. 


S'annuLer, v. réft. Devenir nul. De- 
leri, eor, éris, elus sum, pass. Cic. 
et ous les pass. des v. act. pré- 
céd. 

ANOBLIR, v. act. Faire noble, 
donner un titre de noblesse à qqn. 
(Aliquem) in patricios cooptare, 0, as, 
avi, alum. Snel. in numcrum patri- 
ciorum adsciscêre, 0, is, Scivi, scifum. 
Tac. Voy. ENNouLIm. 

ANOBLISSEMENT, 8. m. Action 
d'anoblir. In patres (ou patricios) co- 
oplalio (onis),f. Liv. 

ANODIN, INE, adj. 49 T. de mé- 
decine. Qui calme la douleur. Mitiga- 
torius, à, um. Plin, : Un remède 
anodin, et simpl. Un —, Lene (is) 
medicamentum (1), u. Cels. || 2° Fig. 
Peu efficace. Lenis, m. f., e, n. Cic. 
| 8° Faible. insignifiant, sans esprit. 

nsulsus, a, um. Cic. Frigidus. Cic. 

ANOMAL, ALE, adj. 
LIEN. 

ANOMALIE, 9. f. C. IRRÉGULA- 
AITÉ. 

ANON, s. m. Le petit de l'âne. Pul- 
dus An) asininus (i), m. Varr. Souv. il 
suffit de l'expr. par Pullus, i, m.:Eloi- 
goer les änons de leur inère, Pullos 
ab asiné removêre. D'apr. Varr.(R.R. 
n, 6). 

ÂNONNEMENT, 8. m. Action d'4- 
nonner. [æsitatio, onis, f. Cic. Quint. 
Lingur hæsitantia (æ), f. Cic. 

ANONNER, v. neut Prononcer 
d'une manière pénible et en hesitant. 
Linguä hæsitare, 0, as, avi, atum, n. 
Cic. Frigutiire, io, is, 35. parf. ni 
sup., n. Plaut. Apul. || Act. Hæsitan- 
tibus verbis dicère, 0, is, diri, dic- 
fun, act. Cic. =: Anonner chaque syl- 
labe: Singulas syllabas friguttire. 
Apul. 

ANONYME, adj. 1° Dont on ne sait 
pas le nom = Puête anonyme, Pueta 
clancularius. Jfart. || S. m. Un ano- 
nyme, Clancularius (ii) auctor (si, 
m. D'apr. AMart. || 2° Dont l'auteur 
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est inconnu = Vers anonyme, Sine 
auciore versus. Suet. Lettre anonyme, 
Litteræ sine nomin: scriptæ. Cic. ||S. 
m. Ecrire qq. ch. en gardant l'ano- 
nyme, ÂAliquid sine numine scribêre. 
Cic. Ecrit publié sous le voile de l'—, 
Propositus sine auctore libellus. Plin. 

1. ANSE, s.f. 1° Partie de cor- 
tains ustensiles qui sert à les prendre. 
Ansa, æ, f. Cic. Manubrium, ii, n. 
Cic. = Vase à anses, Ansatxm vas. 
Col. Vase à mettre du vin avec une 
anse d'or, Vas vinarium manubrio 
aureo. Cic. || Qui fait le Lot à deux 
anses (— qui a les mains sur ses 
hanches), Ansatus, à, um. Plaut. || 
29 T. de marine. Petite Laie peu pro- 
fonde. Sinus, üs (en y «roulant l'adj. 
parvus, it), m. Tac. 

2. ANSE, v. de France (Rhône). 
*Ansa, æ, f. *Antium, 4,0. 

. ANSELME, n. d'homine. *Anselmus, 
il, D. 

ANSPACIL, v. de Baviere. *Onolsba- 
cum, i, D. 

ANTAGONISME, s. 10. Opposition, 
lutte. Repugnantra, a. [. Cic. lin. 
Adversitas, alis, f. Pan. Voy. LUTTE. 

ANTAGONISTE, s. m. 1° Qui lutle 
contre. Aduversarius, ai, masc. Cic. 
Adversaria, æ, fêm. ‘ic. VOy. ADVEn- 
saine. |} 20 T. d'anatomie. (Sc dit d'un 
muscle) dont le jeu est contraire à 
celui d'un autre. “Autfagonista, æ, m. 
(Aayne.) 

ANTAN, 3. m. L'année qui prèctde 
celle qui court : D'antan, Annotinus, 
a, um. Col. Fruit d'—, Pomum ante- 
cedentis anni. Plin. 

ANTARCTIQUE, adj. Opposé au 
pôle arctique. Antarclicus, a, um. 
Hyg. Australis, m.f.,e, n. Cic. 

ANTÉCENENT, ENTE, adj. Qui prè- 
cède dans l'ordre des temps. Antece- 
dens, gén. entis. Cic. Voy. ANTÉ- 
RIEU‘. 

ANTÉGÉDENT, 8. m. 1° Fait anté- 
rieur. Antefactum et Ante factum, 1, 
n. Ad Her. Vitr. : Les antécédents 
d'une personne, Alicujus anteacta 
vita, f. Cic. On jugera qqn d'après 
ses —, Vita hominis ex anfefactis 
spectabitur. Ad Her. || 2° T. de gram- 
maire. Tout mot auquel le relatif se 
rapporte. *Antecedens, entis, n.{Voss.) 
11 3° T. de logique. La première pro- 
position d'un enthymème. Antecessio, 
onis, f. Cic. =: Les antérédents, Les 
— des choses, Antecedentia, tum, n. 
pl. Cic. Præcurrentia, n. pl. Cic. Re- 
rum antecessiones (um), f. pl. Cic. Re- 
rum primordia (orum), n. pl. Cic. Tout 
antécédent est nécessairement lié 
avec le fait qu'il précède, Quidquid 
antecedift quamque rem, id cohkærct 
cum re necessario. Cic. || 6° T. de 
mathématiques. Le premier des deux 
termes d'un rapport. Priora, um, n. pl. 
Quint. = La géométrie prouve le con- 
séquent par l'antécédent, Ex prio- 
ribus geometria probat insequentia. 
Quint. 

ANTÉCESSEUR, 5. m. Titre donné 
autrefois au professeur en droit. An- 
tecessor, oris, m. C.-Just. 
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ANTÉCIHRIST, $. m. Imposteur 


qui voudra établir une religion con- 
traire à celle de N.-S. Jesus-Christ; 
ennemi de N.-S. Jesus-Christ. Anti- 


christus, i, m. Tert. 

ANTEF, geant tué par Hercule. 
Antzus,i, m. Ov. 

ANTENNE, s. f. 1° Sorte de vergue 
très inchince. Antenna, æ. f. (Cæs. Liv. 
12° Ordin. au Pl. Appendices mobiles 
et arlicules que les insectes portent sur 
là tête. Cornicula, orum, n. pl. Plin. 

ANTEPENULTIÈME, adj. Le troi- 
sième à partir du dernier. Tertius ab 
ultimo, lertia ab ultimä, tertium ab 
ultimo. Quint. Antepenultimus, a, 
um. Diom. || S. f. L'antépénullième, 
Syllaba (æ) ab ultimä tertia (æ), f. 
Quint. Antepenultima syllaba, f. Capel. 

ANTÉRIEUR, BUnE, adj. 1° Qui 
précède dans l'ordre des temps. Prior, 
us. Liv. Superior, us. Cic. (à qqn, 
aliquo on quam aliquis) : Causes an- 
térieures, Cauxæ antecedentes. Cic. Ju- 
gements antérieurs, Superiora judi- 
cia. Cic. Epoque antérieure, Supe- 
rior ætas. Cic. La date de la lettre 
était —, Antiquior erat dies in lit- 
teris adscripta. Cic. Celle puissance 
est — à la vie des peuples, Ea vis 
senior est quam ætas populorum. Cic. 
Sans aucune provocation —, Nullä 
præcedente injuriä. Plin. Elre anté- 
rieur à qqn, Alicui ætate anteire, 
anteco, anfeis, lui ou 11, ifum, n. Cic. 
Aliquem ætate præcurrère, 0, ir. curri 
etcucurri, cursum. Cic. Etre — à qq. 
ch., Aliguid ou Alicui rei præcurrëre. 
Cic. || 2° Placé en avant. Anticus, a, 
um. Varr. Cic. Prior, us. Cic. Pri- 
mus, a, um. Cic. : La partie anté- 
rieure de la tête, Prior pars capitts. 
Phin. À la partie — de la langue, In 
primä linguä. Plin. 

ANTÉRIEUREMENT, adv. Pré- 
cèdemment. Prius. Cic. Antea. Cic. 
Ante. Cic. = Antérieurement à l'ar- 
rivée de la Sibylle, Ante Sibylle ad- 
ventum, Liv. , 

ANTERIORITÉ, 3. f. Priorité de 
temps = Antériorité de date, Anti- 
quior (oris) dies (ei). f. Cic. Reven- 
diquer le pouvoir en se fondant sur 
l'antériorilé, Tempore præcepto” ur. am 
trahëre. Liv. VOy. PRIONITÉ. PRÈCÉNER. 

ANTHOLOGIE, 8. f. Recueil de pe- 
tites pieces do poësie. Anthologica, 
orum, n. pl. Plin. 

ANTIHRAX, s. m. Sorte de tumeur 
inflammatoire. Carbunculus,i, m. Cels. 

ANTIHROPOPIIAGE, adj. Qui 
mange de la chair humaine. Humanä 
carne vescens (gén. entis, part. près. 
de vwesci, or, éris, s. parf., dép.). 
Plin. : Des anthropophages, Anthro- 
porhagi. orum. m. pl. Plin. 

ANTIROPOPTIAGIE, 8. f. Ha- 
bitude de manger de la chair humaine. 
Iumanä carne vescendi mos (gén. 
moris), m. D'apr. Plin. 

ANTIBACCIHIAQUE, adj. Où l'on 
trouve quatre antibacques : Vers anti- 
bacchiaque, Antibucchius (ti) versus 
(üs), m. Diom. 

ANTIBACCUIUS et ANTIBAC 
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QUE, s. m. Pied compos do deux lon- — sur le rôle des juges, 


ques ot d'uno brèvo. Antibacchius (ii) 
pes (edis), m. T.- Maur. Pulimbac- 
chuus, ii, m. Quint. 

ANTIRES, v. de France. Antipolis, 
és (ace. im; abl. à), . Plin. : L'An- 
tibes, Antipolitanns, a. um. dar. 

ANTICHANBNE, 5. f. Pièce d'en- 
tree d'un appartement. Procæion, onis, 
o. Pl-j. 


ANTICIPATION, s. f. 1° Aclion 
de faire une ch. avant l’opoque detser- 
mines = Par anlicipaliun, În ante- 
cessum (usité seul. dans cette locuL.}, 
Sen. Dunner, Recevoir, Payer qq. ch. 
par —, Aliquid in anfecessun dare, 
accipére, reponuëre. Sen. Se parlager 
le bulin par —, Prædam in ante- 
cessum divitère. Flor.— de payement, 
Repræsentatio, onis, f. Cic. S'expr. 
souv. en tuurn. par un verbe ou un 

arlic. Voy. anricipen 40. || 29 Anti- 

le. Voy. ce moi. || 3° Usurpalion, 
empietement sur. Occupaño, ouis, f, 
{sur qq. ch., alicujus rer). Cic. Voy. 
uscapaTiox. || 60 T. de rbéturique. 
Prolepss. Vay. ce mot. 

ANTICIPERN, v. acl. 1° Prevenir, 
devancer, faire ou prendre d'avance. 
Anticipare, 0, as, avi, alum, acl. Crc. 
Præcipfre, 10, is, cepi, ceplumn, act. 
Liv. Præsuinêre, 0, is, sutupsi, sump- 
tum, act. Quint. = Anticiper un cha- 
tin, Alæestitiom anticipare. Cic. — 
a joie du triomphe, Triumphi Leti- 
{iam præcipêre. Hirl. Joie anticipée, 
Lztina præcerpla (præcerpère, 0, is, 
cerpsi, acl.\. Liv. Vengeance —, Ultio 
prærepla(præriplre, lo, is, ripui, act.). 
Tac. Anticiper le trépas en prenant 
du poison, Fala veneno præcipère. 
Flor. L'âge qu'il avait aokcipé, Ætas 
quan _præceperal. Sen. || avait — 
‘avenir par la pensée, Usu ventura 
prune præceperal. Cæs. J'anlicipe 
ce genre de vie par mes vœux el jrar 
ai peosee, [ane vitam voto et cogi- 
{ai.ïne præsumo. PL-j, Nution anli- 
p'‘e d'une ch, ei alicujus ante- 
4252 infurmatio. Cie. Connaissance 
— des dieux, Deorum anthcipatio, 
(onu), f. Cic. Opinivn —, Præceptio, 
oms, [. Cic. Præsumpta opinio. Cic. 
Essir, Soupçoa anticipé, Præsumpta 
spes. Sil. suspicio. Tac. Porter sur 
yq- <b. aue décision aclicipée, Ali- 
cui ei præjudicium afferre. Liv. An- 
ter 00 payement, Faire un paye- 
ut anlicipé, Aliguid in antecessum 
reponêre. Sen. Anliciper le payement 
d'uo loyer, AMercedem repræsentare, 
0, as, avi, atum. Suel. — le lerme 
qu'on avait fixé pour payer, Re- 
greventare diem promissurum. Cic. 

Jp payement aolicipe, flepresenta- 
fie, onis, [. Cic. \ 4° Neul. Em- 
piéter sur, usurper sur. Præcccupare, 
0, 43, avi, dlum, act. Cic. Præcer- 
père, 0, 1s, cerpsi, cerplum, act. 
Cic. Præsumëre (voy. 1°), act. Quint. 
Præripère, io, is, ripui, replum, act. 
Tac. : Il ne faat pas anticiper sur ce 
pin Non hæc pars presumenda esi. 

uint. — gur les deroirs des héri- 
üers, Heredum officia presumre. Pl.-j. 
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Judicum 
parles presumêre. Quint. Ton dis- 
cours a anticipé sur le sujel que Je 
m'étais réservé, Quas mihï parles ipse 
sumpseram, eas præoccupavil oralio 
tua, Cic. Je u'anticipe pas sur le 
fruit que tu recueilleras de l'accom- 
plissement de tun devoir, Non præ- 
cerpo fruclum officit lui. Cic. Anli- 
ciper sur le jugement de César (que 
portera César), Czxsaris cogniliont 
præjudicium facëre, io, is, feci, fac- 
tun. Pl-j. — sur les droits de qqo, 
Jus alicujus præripére. Tac. 

ANTIDATE, 5. f[. Date fausse et 
antérieure à la véritable. Dies ru 
vero anliquior gris) adscriptus (i), 
w. D'apr. Cic. (Qu. Fr. mu, 1) = Ta 
lettre porte uue antidate, Anfiquior 
vero dies in luis est adscriplus lil- 
feris. D'apr. Cic. 

ANTIDATER, v. act. Mettre Une 
fausse date, anterieure à la veritable : 
Antdater une lettre, Antiquiorem 
vero diem in lilteris adscribfre, o, is, 
scripsi, scriplum. D'apr. Cic. (Qu. Fr. 
un, 1). Lettre antidatée, Lilleræ in qui- 
bus anfiquior vero dies adscriplus est. 
D'apr. Cic. 

ANTIDOTE, s. D. {° Contrepoison. 
Anlidotum, à, 0. Cels. Aleriphar- 
macon, 1, D. Plin. (Contre les ani- 
maux venimenx) Theriaca, æ, f. Plin. 
: Excellent antdote contre le venin 
des scorpions, ÆErimium adversus 
scorpiones remedium (it), a. Plin .Etre 
un —, Veneno adversari, or, aris, 
atus sum, dep. Plin. Venena restin- 
guère, ©, is, slinxi, sfinctum. Plin. 
Etre un — contre les morsures., 
Esse remedio contra morsus.… Plin. 
Etre un — contre les piqûres des 
serpents, Contra serpeniium iclus me- 
den, eor, éris, s. parf., dép. Plin. 
La présure d'agneau est un — sou- 
veraln contre la mursure..., Coaguto 
agnino mursus efficacissime sanulur 
jassi” de sanare, 0, as, uvi, alum). 

fin. || 2 Fig. Remtde. Remedium, 
ii, 0, Cic. = Anlidote coatre le cha- 
grio, Ægritudinis remedium. Ter. 
Voy. REMÈDE. 

ANTIENNE, 8. f. Sorte de verset 
qui 8e dit avant le psaume et se ropète 
après. Antiphona, x, f. Isid. 

{. ANTIGONE, fille d'Œdipe. Anti- 
gona, z et Antigone, es, f. Prop. Ov. 

2, ANTIGONE, Un des successeurs 
d'Alexandre. Antigonus, i, m. Cic. Just. 

ANTILIGAN, Chaïne de montagnes 
entre la Palestine et la Syrie. Antili- 
bunus, i, m. Plin, 

ANTILLES, archipel de l'Amérique. 
*Annlle, orum, f. pl. 

ANTILOPE, 3. f. Animal de la fa- 
mille des ruminants. *Antilope, es, f. 
(Linn.). Lo. 

ANTIMOINE, 8. m. Métal. Stibium, 
iiet Stibi, is, n. Plin. Slimmi, in- 
décl., n. Plin. : D'anlimoine, Sti- 
binus, a, um. Vulg. 

ANTIMONIAL, ALE et ANTI- 
MONIE, 6, adj. Qui contient de l'an- 
limoins. Antimonialis, m, f., 6, 0. 

(Muyne.) : 


ANTIP 


ANTINOMIE, 8. f. Contradiction 
entre deux lois. Anfinomia, æ, (. Quant. 

ANTIOCUE, y. de la Turquie d'Asie. 
Antiochia, æ, f. Cic. 

ANTIPATER. Un des successeurs 
d'Alexandre. Antipaler, tri, m. Cic. 

ANTIPATUTE. S.f. 1° Aversion natu. 
relle et non raisonnee (sl'uue pers. puur 
uue autre Ou pour une ch.). Odtum, 
ii, 0. Cic. Auersatio, onis, f. Quint. 
Aversus (1) antmus QE mn. Cic. Aver- 
sum (i) ingentum (ii), n. Sail. : Anti- 
pathie puur qqn, pour qq. ch., Odium 
in aliquem Cic. aduversus aliquem. 
Plin. Odium alicujus rei. Cie. — pour 
le travail, Laboris fuga (e), f. Cic. 
declinatio (onis), f. Cic. [| y a une 
grande — entre les scorpians et les 
lézards, Scorpionibus et stellionibus 
magna est aduersilas (atis). Plin. 
il existe entre le milan et Île cor- 
beau une sorte d'— malurelle, Milvio 
est cum corvo quasi nalurale bellum 
(i). Cic. Faire revenir qqn de son 
—, Ingeniun alicujus aversum flec- 
tre. Sall. Qui a de l'— pour les 
Muses, À Jusis aversus, a, um. Cic. 
Nation qui a de l'— pour le peuple 
rumain, Gens a populo Romano vdio 
alque dissidio dissidens (de dissidère, 
eo, es, sedi, sessum, n.). Cic. Avoir 
de l'— pour le mariage, À nuptiis 
abhorrère,eo,es.horrui, S. sup.,n. Ter. 
Avoir de l'— pour les nains, Pumilos 
abhorrëre. Suet. Avoir de l'— pour 
là campagne, Rus vdisse, odi, odisti, 
osus sum, Ter. Tout animal a de l'— 
our certaines choses, À quibusdam 
bus omne animal fugit \fugère, 10, 
ugi, fugitum, n.). Cic. l 20 En parl, 
des ch. Repugnance, defaut d'affinité. 
Repugnantia, æ,[. Cic. Odium, üi, 0. 
Plin. Discordia, æ, f. Lr. Plin. : Anti- 
pathie des éléments, Principiorum dis- 
cordia. Lr. Il existe ane grande — 
entre les raiforts et la vivne, Odium 
raphanis cum vite marina est, Plin. 
Il y a de l’— entre l'acier et l'aimant, 
Adamas cum magnele dissidel (dis- 
sidère, eo, es, sedi, sessum, n.). Plin. 
On dit que les vignes ont de l'— 
pour les choux, Dicuniur vites a cau- 
ibusrefugêre (io, is, fugi, fugituin, n.). 
Cic. L'orcille a de l'— pour les redon- 
dances, Aures redundantia fastidiunt 
CT to, is, lui et , tlum). 
uint. La rue a de l'— pour l'hu- 
widilé, Rufa Aumorem odit (odisse, odi, 
odisii, osus sum). Plin. 11 ya — entre 
les passivns, Cupiditates dissident. 
Cic. discordant (discordare, o, as, avi, 
s. sup, n.}. Cic. 

ANTIIATUIQUE, adj. 1° Con- 
trairo, opposo. Repugnans, gén. anis. 
Cic. Coutrarius, a, um. Cic. Dirersus. 
Sail. Liv. Inimicus. Liv. : Choses 
tout à fait antipathiques, Res diver- 
sissinæ, Sall, Fléaux —, Diversu inter 
se mala. Sail. Ces chuses sunt —, Hzc 
inler se repuignant (repugnare, 0, as, 
avi,alum,n.). Cic. VOY. ANTIPATHIE 2°, 
| 20 Haï, odieux. Odicsus, a, ui. Cic. : 
Is sunt antipathiques a tout le monde, 
Odiusi sunt omnibus, Cic. Tu lui es 
antipathique, Ille alieno & te animo 
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est: Cic. J'ai été tout à fait — à Quio- 
tus, Quintus aversissimo a me animo 
fuit. Cic. Voy. ANTIPATRIE, AVER- 
SION 1°. 

ANTIPUONAIRE et ANTIPHO- 
NIER, s. m. Livre d'eglise où les 
chants de l'office divin sont notés. Anti- 
phouartum, ti, n. Eccl. 

ANTIPIIRASE. S. f. Emploi d'un 
mot, où d'une proposition, dans un sens 
contraire à sa veritable signification. 
Antiphrasis, ts, f. Dion. : Par anti- 
phrase, Ex adverso. Plin. 

ANTIPODES, s. m. pl. 10 Ceux 
ui habitent dans un endroit do la terre 
jamétralement opposé. Antichthones, 
um, acc. as (le sing. serait Anti- 
chthon, onts), m. pl. lin. Antipodes, 
um, acc. as, m. pl. Luct. Homines 
(um) contra siti (orum), m. pl. Plin. 
+: (On dit} que les hommes sont anti- 
podes, Homines conversis inter se 
pedibus stare (o, as, steli. sfatum, 
a.). Plin. Nos —, Qui adversis vesli- 
güts stant contra nostra vestigia. Cic. 
Qui adversa nobis urgent vestigia. Cic. 
Sedibus nostris e contrario subdili. 
Sen. Qui sunt contrarii vextigiis nos- 
tris. Lact. || 2° Lieux habiles par les 
antipodes. Terræ coziraria (æ) pars 
qu, f. Cic. : Habiler aux anlipodes 

e notre pays, et simpl. labiler aux 
—,Esse e regione nobis (au dat.), e con- 
traria {erræ parte. Cic. |] 8° Fig. L'op- 
posé. S'expr. par l'adj. Conirarius, 
a, um. Cic. : La rusticité est l'anti- 
pode de l'urbanité, Rusticitas con- 
traria est urbanatali, Quint. Etre l'— 
de nos sentiments, Ju bon sens, Ab- 
horrêre 1e0, es, rui, 5. sup., neul.) 
longe a nostris sensibus. Cic. a con- 
sueluiline communis sensüs. Cic. Voy. 
OPPOSÉ. 

ANTIQUAILLE, 8. f. Chose antique 
de peu de valeur. Scruta, orum, n. pl. 
Hor. Petr. Voy. viEiLLenie. 

ANTIQUAIRNE,. S. 1m. Celui qui est 
verse dans la connaissance des monu- 
monts antiques. [uru (iunts) antiqui- 
latis peritus (à, m. Cic. : Qui est uo 
grand, un savant anliquaire, Omnnis 
antiquitatis perilissimus. Quiné. 

ANTIQUE, adj. 1° Qui est d'une 
époque fort ancienne, fort reculce. An- 
tiquus, a, um. Cic. Priscus. Cic. Vetus 
(gén. 8. teris; nom. pl. neut. fera; 

én. pl. ferum). Cic. | 29 Irun. Âge 
(a parl. des pers.). Vetulus, a, ui. 

ic. || 3° Fig. Conforme aux mœurs, 
aux usages des anciens temps (eu b. 
art). Autfiquus, à, um. Cic. lriscus. 
Pic. : A l'aulique, Antiquo more. Cic. 
Prisce. Cic. Vivre à l'—, Morein anti- 
quum et simpl. Antiquum obtinère. 
Ter. || 4° Suranne. Veluxsius, a, ur. 
Cic. Ubsuletus. Cie. = Vètu à l'antique, 
Ob«olete vextitus. Cic. || 6° Preccdent, 
d'auparavant. Pristinus, a, um. Cic. 
Vuy. ANCIEN. 

Anrique, subst. do Masc. Ce qui 
nous reste des anciens en fait d'objets 
d'art. Veteruu munumenta (orum), 0. 
pl. Cic. || 4° Féin. Un objet qui nous 
vient des anciens. Res (ei) antiquu 
epere facta (æ), f. Cic. Res antiquo 


artificio facta. Cic. = Ce sont de fort 
belles antiques, Izc sunt antiquo 
opere el summo arlificio facla. Cic. 


ui 
fl Cic. Vetuxias, f. Voy. aAnNctEN- 
NETÉ 40. || 20 Les tem 


ANTRA 


ANTIQUITE, 5. f. 1° Qualite de ce 
est fort ancien. Antiquitas, atis, 


anciens. An- 
tiquitas, alis, F. Cic. Vetnustas, f. Cic. 
: L'antiquité la plus reculée, Ultima 
antiquitas, Cic. bès l'—, Jam inde 
untiquitus. Liv. De tonte —, Omni 
memoriä. Cic. Post hominum memo- 
riam. Cic. | 30 Les hommes qui ont 
vècu dans Îles anciens temps. Anti- 
quitas, alis, f. Cie. Veleres, um, m. 
I. Cic. Anliqui, orum, m. pl. Cic. 
Voy. ANCIEN 49 et 60) = L'antiquité 
se trompait sur une foule de points, 
Errabat multis in rebus anliquitas. 
Cic. I 4° Surt. au pl. Co qu nous 
roste des anciens. Vetcrum monumen- 
fun (i), n., et pl. souv. Veterum mo- 
numenta (orum\, n. pl. Cic. : Une 
antiquité, Voy. ANTIQUE (subst. 
fem.). 

ANTISCIENS, s. m. pl. Peuples ha- 
bitant sur le même meridien, les uns en 
deçà, les autres au delà de l'équateur. 
Antiscit, erum, D. pl. Amm. 

ANTISPASTE, S. m. T. de proso- 
die. Pied compose d'un iambo el d'un 
trochee. Antispastus, à, m. Diom. 

ANTISPASTIQUE, adj. Composé 
d'anlispastes = Vers anlispastique, 
Antispastirum (t) metrum (i),n. Diom. 

ANTISTUÈNE, fondateur de la 
socte des cyniques. Anfisthenes, ïs el 
qqf. z,u.. Cic. 

ANTISTROPIIE, 9. f. Seconde 
stance du chœur tragique. Antistro- 
phe, es, el Antistropha, æ, f. M.-Vict. 

ANTITUÈSE, s.f. T. de rhéturi- 
qne. Opposition de pensees ou de mots. 

ontentio, onis, f. Cic. Quint, Coutra- 
positum, i, n. Quint.: Des antithè- 
ses Contrapasila, urum, n. pl. Quint. 
Verba centrarie relata. Cie. {l y a 
uneaulithèse, Contraria opponnun ur. 
Cic. Faire des antilhèses, Contrariis 
con(raria opponëre, 0, is, posui, posi- 
tum. Cic. 

ANTEUM, v. du Latium. Antium, 
it, a. Cic. = (Qui est) d'Antium (en 
parl. des pers.), Anfias, gêu. alis. 
Liv. Antianus, a, um. Cic. ap. Non. 
Habitants d'—, Antiales, um, m. pl. 
Liv. (Qu est) d'— {en parl. des ch.) 
Aulianus, 4, um. flor. Antialinus. 
Suet, Antiensis, m. f.. e, n. V.-Maz. 

ANTOINE, nom d'hommo. Anfonius, 
di, an. Cie. : D'Antloine, Relalif à —, 
Anlonianus, à, un, Cic. 

ANTONIN, nom de plusiours empo- 
rourg romains. Antontnus, À, M. 
Caput. 

ANTONOMASE, 3. f. Figure qui 
consiste à mettre un nom commun ou 
une periphrase à la placo d'un nom pro- 
pre, et reciproquement. Pronominaliv, 
unis, f. Ad Iler. Antonomasia, 2, Î 
Quint. 

ANTRAIGUES, v. do Franco (Ar- 
dèrhe). *Interaquæ, arum, f. pl. ou 
que Aquas (s.-e. urbs, urbis), f. in- 

el. 
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ANTRE, s. m. Caverns, grotte na- 


lurelle. Specus, üs (dat. et abl. pl. 
ubus), m. Cic. Spelunca, z, f. Cic. 
Caverna, f. Cic. Antrum, i, n. Plin. 


S'ANUITER, v. réf. S'exposer à 


être surpris en chemin par la nuit. Se in 
noctem ConjicËre (io, ts, jeri, Jeclum). 
Cic. = Il s'est anuité, [llum nox op- 

pressit (opprim”re, 0, is, pressum). 
cc. Anuile, Nocte oppressus. D'apr. 
ic. 


ANVERS, v. de Belgique. ‘Aniver- 


pia, æ,Î 


ANVERNSOIS, o1sF, adj. Qui est 


d'Anvors. °Antuerpiensis, m. f., €, n. 


ANXIÉTÉ, 5. f. Angoisse d'espril. 


Angor, oris, m. Cic. Anzielas, alis. 
f. Cie. = Qui est dans l'anxiété, An 
rius, a, um. Cic. Sollicitus. Cic. Je- 
ter qqn dans l'—, Aliquem anxzium 
ou solliciftum habêre. [Tirt. Avec —, 
Anrie. Sall. Anzio animo ou Sollicito 
animo. Cic. VOY. INQUIÉTUNE. 


ANXIEUX, use, a). C. INQUIET. 
AOUISTE, 3. m. Temps des verbes 


grecs. Temyus (poris) auristum (i), 0. 
Alacr. 


AORTE, 8. f. Artère qui s'elève du 


ventricule gauche du cœur. Curdis ve- 
na (æ) graudis (is), F. Flin. 


AOÛT, 5. m. Le huitiemc mois de 


l'annee. (Autérieurement a l'an 8 av. 
J.-C.) Sertilis, ts (ahl. i}, m. Cic. 
{A partir de l'an 8 av. J.-C., sous le 
règne d'Augusle) Augustus (i) nensis 
(is), m. Juv. Auqustus, 1, m. Aus. = 


Les calendes d'auût, Calenræ serliles. 

Cic. augustæ. Cot. || 2° Fig. Moisson. 

Messis, is, f. Cic. Voy. moisson. 
APAISEMENT, 3 nm. 1° Actior 


d'ap iser. Placario, unis, f. Cic. Se- 


datie, f. Cic. || 2° État de co qui est 
apaisé. Tranquillitus, atis, f. Cic. Paz, 
ueis, {. Cic. = Elal d'apaisement de 
l'âme, Status animi quielus où paca- 
tus. Cic. À une époque d'—, Sedato 
tempore. (ic. 

APAISER, v. act. {o Adoucir, cal- 
mer qqn. faire cesser sa colere. Pla- 
cure, 0, as, avi, ulum, act. Cic. Mfi- 
higare, act. Cic. Lenre, io, is, ivi et 
ii, um, act. Cic. FlectFre, 0, is, fle- 
rt, flerum, act. Cic. = Aypaiser qqu, 
Aliquem uu Animum alieujus miligare. 
Cic. — qqn par des bienfuils, avec 
de l'argent, Aliquem beneficiis placa- 
re. Cic. pecunid uwniligure Tac. — 
les esprits, Anünos placure, lenire, 
mitigare. Cic. Menies sedare, tran- 
quillure, reflectëre. Cic. — le peuple 
par des cajoleries, Permulcenudo trac- 
tandnque pleben mansufacFre. io, is 
feci. factum. Liv. — les dieux, Deo- 
rum numen placare. Cæxs. — les 
dieux par ses uffraudes, {ram deurum 
duuis placare. Cic. —les mânes, Ma- 
nes erpinre, 0, as, avi, dlum. (ic. — 
les dieux mänes eu leur ulfrant des 
entrailles d'enfants, Puervrum extis 
manes mactare. Cic. — les mänes de 
Leutulus par ua sacnfice, Lentule 
{au dat.) litare, 0, as, avi, atum, n. 
Cic. Qui se laisse —, Placabilis, m.*., 
e,n. Cic. Qui ne se larsse pas —, 
Qu'on ne peut —, Implacabilis. Cic. 
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Inezorabilis. Cic. || Absol. Ils ont pour 
bot d'—, Propositum est his placare. 
Cie. |} 3° Calmer une ch., la rendre 
moins violente. Sedare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Lenire, io, is, ini el 
ii, tfum, act. Cic. Miligare, 0, as, avi, 
alum, act. Cic. : Apaiser la colère, 
Iram lenire. Liv. moilire. Liv. — la 
colère de qqn, Aliguem iralum lenire. 
Cic. — une séditiun, Seditionem se- 
dare. Cic. compescère, 0, is, cut, 8. 
snp. Quint. comyonre, 0, is, posut, 
positum. Suet. Celui qui apaise ane 
sédilion, In srditione moderaior (oris), 
m. Quint. Anaiser des troubles, Res 
sedilione turbatas componëre. Liv. — 
les discordes, les querelles, Discor- 
dias sedare. Cic. Controversios diri- 
mêre, 0, is, emi, emplum. Cic. Conten- 
tiones frangère, o, ts, fregi, fractum. 
Cic. — les plaintes, les doulenrs, 
Mitigare querimunias. Col. dolures. 
Cic. — ses chagrins par le souvenir 
de.., Confutare dolores recordalione… 
Cic. — la faim, Famem depellére, 0, 
is, puli, pulsum. Cic. sedare. Plin. 
— sa faim, Famem sustentare, (xs, 
tolerare. Ces. — la soif, Sifim depel- 
l#re. Cic. srdare. Plin. — la soif de 
lecture, Aviditatem legendi satiare. 
Cic. — Île vent, la mer, la flamme, 
Sedare ventum. Cic. mare. Cic. flam- 
man. Cic. 

S'APAISBR, v. réf. do Cosser d'être 
en colère. Placari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. Mitigari, pass. Cic. Leni- 
ni, ior, iris, itus sum, pass. Cic. fra- 
cundiam remillère, 0, 15, misi, mis- 
sum. Cic. Animum placare ou miti- 
gare, 0, as, avi, alum. Cic. : Il 
s'apaisait de jen en jour, Quotidie 
aliquid iracundiæ remittebat. Cic. Qui 
s'apaise facilement, Placabilis, m. f.. 
e, 0. Cic. ||2° En parl. des ch. Devenir 
moins violent. Sedari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. : La colère s'apaise, 
Fra defervescit (defervescère, 0, ferbui 
etfervi, s, sup., n.). Cic. deflagrat 
(deflagrare, 0, avi, atum, n.). Liv. 
residii (resid®re, o, sedi, sessum, n.). 
Liv. decedit (decedëre, o, cessi, ces- 
sum, n.;. Ter. Le fen de la jeunesse 
s'—, Adulescentia defervestit. Cic. 
Les passivns de la jeunesse s'apai- 
sent, Adolescentir cupiditates defer- 
vescuni. Cic. L'exaltation s'apaise, 
Considit ferocia. Liv. Cette première 
excitation s'est apaisée, Jile primus 
impelus defervit. Pl.-j. La fougue 
S'apaise, Impetus residit. Liv. subsi- 
dit. Quint. rlanguescit (relanguescre, 
9, gui, 8. sup., n.). Liv. Le combat 
s'—, Pugna sedatur. Cie. La sédi- 
tion s'—, Seditio mitescit (mitescère, 
0, 8. parf. ni sup., n.). Tac. Le tu- 
multe s'—, Tumultus conticescit (con- 
licescère, 0, ticui, 8. sup., n.). Liv. 
La faim, La soif s'est apaisée, Fames, 
Sitis deprulsa est (depelli, or, ëris, 
pass). Cic. L'inflammation et la 
douleur se sont apaisées, Inflamma- 
tio el dolor se remiserunt (remiliÿre, 
0, 18, missum). Cels. La goulie s'est 
apaisée, Pedum dulores remiserunt 
{neul.). Cic. Les fièvres s'apaisent, 
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Decedunt febres. Nep. La mer s'est 
apaisée, Deferbuit mare. Gell. La tem- 
oète s'apaise, Tempesias sedatur. Cic. 
Le vent s'—, Ventus remittit (neut.). 
Cæs. quiescit (quiscires 0, quievt, 
uietum, n.). Plin. silel (silère, eo, 
fui, s. sup., n.). Col. Vents qui 8e 
soot apaisés, Venti molliti (mollini, 
ior, iris, pass.). Gel. La pluie s'a- 
paise, Imber remitlif (neut.). Liv. 
conquiescit. Liv. 

APANAGE, 3. m. 4e Ce que les sou- 
verains donnaient à leurs puinès pour 
leur tenir lieu de partage. *Apanagium, 
ü, et Apanamentum, 1, n. ÉCang.). I 
2 Fig. Ce qui est le propre de qqn, 
la suite ou la dépendance d'une ch. 
S'expr. par l'adj. Proprius, a, um. 
Cic. : Ce qui est l'apanage exclusif 
de l'orateur, Quod est oraloris mati- 
me proprium. Cic. Le changement est 
l'— de la fortune, Varietas est pro- 
pria fortunz. Cic. Choses que l'on 
regarde comme l'— de la philoso- 
plie, Quæ velut propria philusophie 
asseruntur. Quint. Cela est ton —, 
Id est proprie tuum. Cic. Dieu nous 
a donné la raison en —, Deus nobis 
ralionem precipuam dedit. Quint. La 

rudence est l'— de la vieillesse, 

rudentia est senescentis ælatis. Cic. 
La majesté est l'— de tontes les di- 
gnités que confère le peuple romain, 
Majestas est in omni populi romani 
dignitate. Quint. 

APANAGER, v. act. Gratifier d'un 
apanage =: Apanager qqn, *Alieui apa- 
nagtum assignare, 0, a%, avi, alum. 
(Cang.). — qqn d'une terre, *Fundum 
alicui fruendum dare, 0, as, dedi, da- 
tum. (T'rév.\ 

APARTE, 8. m. Ce qu’un acteur 
dit de manière à être entendu des spec- 
tateurs, mais qu'on suppose ne l'être 
pas des autres acteurs =: S'expr. au 
moyen de l'adv. Secreto. Plaut. : 
Un aparté, *Sermo (onis) secrelo habi- 
tus (1), m. * Verba (orum) secreto habita 
(orum), n. pl. || Adv. Elle dit qq. ch. 
aparté, Sola secum murmurat. Plaut. 

APATUIE, s. f. 40 T. de philoso- 
prie. Etat d'une âme qui n'est suscep- 
ible d'aucune émotion. Apathia, z, f. 
Gel. : Être dans une entière spathie, 
Affectionibus animi totis carère, eo, 
es, rui. rifurus, y. Gell. || 2° Plus 
souv. Insensibilité, indolence. Lentitudo, 
dinis, f. Cic. Torpedo, f. Sall. Ignavia, 
æ, [. Cic. Inertia, f. Cic. Segnitia, f. 
Cic. Socordia, f. Sal. : Ne pas se 
mettre en colère, c'est quelquefois 
de l'apathie, Non irasci nonnunquam 
est lentitudinis. Cic. Tirer qqn de 
son —, Alicujus ignaviam ercitare. 
Plin. Vous êtes plongés dans je ne 
sais quelle —, Occupavit nescio qua 
vos forpedo. Sail. Tomber dans l'—, 
Torpescère, o, is, pui, s. sup., n. Sall. 
Obiorpesc#re, n. Liv. Les ruses des 
Numides ne permellaient pas de se 
laisser aller à l'—, Dotus Numidarum 
nihil languidi ou remissi patiebatur. 
Sall. Avec —, Lente. Cic. 

APATUIQUE, adj. insensible à 
tout. Lentus, a, um. 
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Cic. Iners, gén. ertis. Cic. Segnis, m. 
f., e,n. Cic. Jacens, gên. entis. Quint, 
Animo remissus, a, um. Cæs. x Enfant 
apathique, Puer segnis el jacens. 
Quint. Devenir —, Turpescëre, 0, is, 
pui, 8. sup., n. Sall. Etre —, Torpèére, 
e0,es, pui, 8. sup., n. Cic. Languëre, 
e0, es, gui, s. sup., n. Cic. Personne 
n'est si —, Nemo tam remisso on lan- 
guido animo est. Cæs. La philosophie 
rend —, Philosophia socordiam afrert. 
Ad Her. 

APELLE, peintre greo. Apelles, 
is, m. Cic. 

APENNINS (Les), chaîne de mon- 
tagnes de l'italie. Apenninus, i, m. 

ic. 

APERCEVOIR, v. act. 1° Com- 
mencer à voir, découvrir. Conspicère, 
io, is, speri, spectum, act. Cic. Ad- 
spicëre, act. Cic. Conspicari, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Cæs. Vilère, 
e0, es, vidi, visum, act. Cic. = Pour 
qu'on ne püt les apercevoir du camp 
ennemi, Ne ex hosfium castris conspi- 
ci possent. Cæs. Les navires l'ayant 
aperçu, Hunc conspicalæ naves. Ceæs. 
Je l'aperçois là fort à propos, Ipsum 
præsio video. Ter. Celui que j'— ve- 
nir de ce côté, [ic quem huc adve- 
nieniem conspicor. Plaut. Le chène 
qu'on aperçoit de la ville, Quercus 
quæ est in oppidi conspeclu. Varr. 
Il laissa les matelots l’apercevoir 
un instant, Se paulisper naulis in 
conspectum dedit (dare, o, as, datum). 
Cic. Peut-on apercevoir l'âme? Ani- 
mume in conspecium cadit (cadëre, 0, 
cecidi, casum, n.)? Cic. On peut — 
le ciel, Cælum sub adspectum cadit. 
Cic. L'âme est si subtile qu'on ne 
peat l'—, Tania est animi tenuilas ut 
aciem fugiat (fugêëre, io, ts, fugi, fugi- 
um, n.). Cic. Avec tant de rapidité 
qu'on ne peut les —, Tantà celeritate 
ut visum fallant (fallëre, o, is, fefellx, 
falsum, n.). Plin. L'ennemi s'avance 
sans être aperçu, Hostis fallit ince- 
dens. Liv. Voy. voin. || 2° Fig. Sai- 
sir, comprendre, reconnaitre, distin- 
guer. Vidére, eo, es, vidi, visum, act. 
Cic. Cernère, 0, is, crevt, crelum, 
act. Cic. Perspicëre, io, is, spexi, 
spectum, act. Cic. Intelligëre, 0, is, 
lexi, lectum, act. Cic. Deprehendëre, 
0,15, hendi, hensum, act. Cic. = Aper- 
cevuir plus clarrement les défauts, 
Vidére acrius vitia. Cic. On aperçoit 
leur légèreté, Perspiciuntur quam sint 
leves. Cic. Ce qui se laisse apercevoir 
est perdu, Quidquid deprehenditur, 
perit. Quint. Voy. voin et S'aren- 
CEVOIR. 

S'apgncevoin, v. 10 Réf. Se voir 
soi-même. Se vidére(eo, es, vidi, visum). 
Hor. Imaginem suam viülère. Cic. Si- 
mulacrum suum vidére. Phæd.||2° Ré- 
cipr. Se voir mutuellement : Nous 
nous aperçümes, Alter alterum vidi- 
mus (vor: 1e). Cic. 1 3° Sens pas- 
sif. Être vu. (Au propre) Conspici, 
tor, ris, spectus sum, pass. Cic. (Fig.) 
Intelligi, or, éris, lectus sum, pass. 
Cic. el tous les pass. des v. act. cités 


Cic. Jgnavus. | à apencevonn. 
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S'APRNCEVOIR DE, Y. réf. Voir, remar- 


quer, connaltre. (Au propre) Conspicères 
to, is, speri, spectum, act. Cæs. 
cari, or, aris, atus sum, dép. (acc.). 
Cæs. (Pr. el fig.) Sentire, io, is, sensi, 
sensum, act. Cic. Vidère, e0, es, vidi, 
visum, act. Cic. Perspicëre, act. Cic. 
Animadverl®re, 0, is, verli, versum, 
act. Cic. (Fig.) Intellig®re, o, is, leri, 
lectum, act. Cic. : Je m'en suis aperçu 
depuis longtemps, Id jam pridem 
sensi. Plaut. S'apercevoir des défauts 
mieux que des qualités, Vidére acutius 
vitia quam recta. Cic. S'étant aperçus 
de l'épouvanle des ennemis, Perterri- 
tos hostes conspicati. Liv. S'élaut — 
de ce qui se passait dans notre camp, 
Quæ res in nosiris castris gererenlur, 
conspicati. Cæs. Je m'aperçois de la 
faiblesse de mon talent, Sentio quam 
sit eriguum ingenium meum. Cic. 
L'bomme qui est hors de lui ne 
s'aperçoit pas de cela, Hominem 
amentem hoc fugit (fugëre, io, fugi, fu- 
gitum). Cic. On vieillit sans s'en aper- 
cevoir, Sine sensu ælas senescit. Cic. 
Tu as omis Servilius sans l'en —, 
Imprudens Servilium præteriisli. Cic. 
Je fais tout sans men —, Insciens 
ou Jmprudens omnia facio. Ter. 
Il nous échappe des vers sans nous 
en —, Non sentientibus nobis versus 
ezcidunt. Quint. Sans que Sylla s'en 
apercût, Imprudente Sullä. Cic. L'en- 
uemi avait escaladé sans qu'on s'en 
—, Hostis ascendens fefellerat (fallëre, 
0, is, falsum). Liv. Il s'apercevra 
qu'il y a des consuls, Sentiet esse 
consules. Cic. Ceux qui s'étaient 
aperçus que les nôtres avaient passé 
le fleuve, Qui nostros flunien (rans- 
iisse conspererant. Cæs. Îl s'aper- 
ut que la sitnation était critique, 
Rem in angusto esse vuidit. Cæs. Je 
me suis aperçu en lisant ta lettre 
ue tu avais entendu parler de, 
ntelleri ex tuis litteris le auditsse. 
Cic. Ne me suis-je pas — qu'ils ma- 
cbinaient cela? Num me fefellit hosce 
id struëre (= est-ce qu'il a échappé 
à ma connaissance que..…)? Ter. 

APENÇU, UE, part. passé d'APen- 
cevoin, Voy. ce v. 

APERÇU, 8. m. 1° Première vue, vue 
rapide sur un objet. Conspectus, üs, m. 
Cic. Adspectus, üs,m. Cic. = Au pre- 
mier aperçu, Primo adspectu. Cic. 
Queslion dure au premier —, Dura 
primä fronte quæstio. Quint. Se pro- 
noncer au premier — est une impru- 
dence, Et primä slatim fronte diju- 
dicare imprudentium est. Quint. [Cet 
auteur] n'offre aucun — nouveau, 
Nihil novi reperit. Cic. J'attends de 
toi des aperçus plus fins, À fe ele- 
gantiora desidero. Cic. Voy. vus. || 
2° Estimation au premier coup d'œil. 
Conspectus, &s, m. Gell. =: Il demaa :a 
un aperçu de la dépense qu'entraine- 
rait l'ouvrage, Interrogavit quantus 
essel pecuniz conspectus al opus absol- 
vendum. Gell. || 3° Exposé, sommaire. 
Conspectus, üs, m. Gell. Breviarium, 
di, n. Suet. = Aperçu des temps les 
plas anciens, Ætatum antiquissima- 


onspi- 
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rum conspectus. Gell, — de la situa- 
tion de l'empire, Imperii breviarium. 
Suet. Donner un — de ce que c'est 
que l'élaquence, Eloquentiæ speciem 
el formam adumbrare, 0, as, avi, 
atura. Cic. Ne donner qu'un simple 
— d'anech., Rem velut primis lineis 
designare. Quint. Rem obiter indica- 
re. Plin. En accusant Paul-Enile, il a 
voulu donner un — de son éloquence, 
In Paulo accusando documentum elo- 
quentie voluit dare. Liv. 

APÉRITIF, IVE, adj. Qui entre- 
tient la liberté des voies biliairos, etc. 
Apertivus ou Apertlivus, a, um. C.- 
Aur. = Un apérilif, *Aperitivum (1) 
medicamentum (1), n. 

APETISSER, v. act. et neut. C. 
RAPETISSER. 

APUEREÈSE, 8. f. Retranchement 
d'une syllabe ou d'une lettre au com- 
mencement d'un mot. Aphæresis, is, [. 
Clar. 

APIHHORISME, s. m. Maxime énon- 
cée en peu de mots. Sententia, æ, f. 
Voy. MAXIMF. . 

APIITE, s. m. Petit ulcère à l'inté- 
rieur do la bouche. Oscedo, dinis, f. 
Samm. Oris uleus (ceris), n. Plin. : 
Des aphtes, Aphthæ, arum, f. pr. Cels. 

API, s. m. Espèce do pomme = De 
l'api, Des pommes d'—, Appiana 
(orum) mala (orum), n. pl. Plin. 

APIS, dieu adorè par les Égyptiens 
sous la forme d'un bœuf. Apis, is 
(acc. im), m. Plin. 

APITOYER, v. acl. Toucher de 
pitié. (Aliquem) miseratione permo- 
vére, e0, es, movi, mofurn. Cic. (Alicui) 
misericordiam commovère. Cic.(Alicu- 
jus) misericordiam concilare, 0, as, 
avi, atum. Cic. =: Chercher à apitoyer 

a, Alicujus misericordiam captare. 

ic. Apitoyé, AMisericordiä captus. 

— sur le sort de qqn, In aliquem 
misericors (gén. cordis). Cic. Voy. 
PITIÉ. 

S'aPrToyen, v. réf. 1° Être ômu de 
pitié. Misereri, eor, ëris, seritus el 
scrtus sum, dép. (gén.). Cic. Afisericor- 
diä moveri, eor, Eris, MOÎUS SUM, pass. 
Cic. = S'apiluyer sur qqn, Alicujus 
misereri. Cic. || 2° Témoigner sa pitié 
par des paroles, plaindre, deplorer. 
Miserari, or, aris, alus sum, dép. (acc.) 
Cic. = S'apitoyer sur la condition de 
qu Alicujus conditionem miserari. 

ic. VOy. PLAINDRE. 

APLANIR, v. act. 4° Rendre uni, 
plane. Coæquare, o, as, avi, alum, act. 
Cato. Sall. Æquare, act. Cic. Eræqua- 
re, act. Vitr. Complanare, act. Cao. 
Ad æqualitalem redigëre, 0, is, egi, 
actum, act. Plin. : Aplanir des cica- 
trices, Cicatrices reprimêëre, 0, is, 
pressi, pressum. Plin. Route aplanie, 
Plana via. Dig. || 2° Fig. Rendre pra- 
ticable, accessible. Munire, io, is, ivi el 
ti, îtum, act. Cic. = Tout cela l'apla- 
nissait la voie de l'accusation, Ifsc 
omnia tibi accusandi viam muniebant. 
Cic. S'aplanir le chemin de.., Munire 
sibi viam ad (acc.). Cic. || 3° Faire 
disparaltre : Aplanir une difficulté, 
Difficultatem levare, 0, as, avi, atum. 
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Quint. — bien des difficultés, Multa 
aspera complanare. Sen. Il sut, à 
force de travail, — les obstarles que 
la nature lui opposait, Impedimenta 
naturæ indusiriä superarit. Cie. J'ai 
été arrêté par beaucoup d'obslarles 
qui même na sont pas encure tous 
aplanis, Me multa impedierunt, quæ 
ne nunc quidem expedila sunt (passif 
de ezpedire, 10, ts, ivi el ti, (um). 
ic. 

S'APLANTR, v. réfl. 4° Devenir uni, 
plan. Complanari, or, aris, atus sum, 
pass. Suet. = Les montagnes s'apla- 
nissent (— s'abaissent), Montes re- 
sidunt (residëre, o, sedi, sessum, n.). 
Cic. || 2° Fig. Devenir plus aisè. Faci- 
üor (©. f.,1us, n.) fo, fis, factus (a 
um) sum, fieri. Cic. = Toute difficnité 
s'aplanit, Difficultas omnis levatur 
(vOy. APLANIN 30). Cic. Tout s'— de- 
vant Îles vainqueurs, Omnia prons 
sunt victoribus. Tac. 

APLANISSEMENT, 3. m. Action 
d'aplanir; etat de ce qui est aplani 
Eræquatio, onis,f, Vitr. Complanatia 
f. Sen. S'expr. mieux par un verbe. 
: Consacrer follement sa fortune à 
l'aplanissement des muntagnes, Di- 
vilias in montibus coæquandis pro- 
fund#re. Sall. L'— des excroissances 
s'oblient par l'emploi du suint de 
brebis, (Exypum carnes ercresrentes 
ad æqualitatem redigit. Plin. || Fig. 
Pendant qu'on travaille à l'aplanis- 
sement de cette difficulté, Dum hic 
nodus expeditur. Cic. Voy. APLANIR et 
S'APLANIR. 

APLATIR, v. act. Rendre plat 
Complanare, 0, as, ani, alum, acl. 
Cato = Aplatir un morceau de cuivre, 
Æs in laminam tenuare, 0, as, avi, 
atum. Plin. — qq. ch. (en l'écra- 
sant), Aliquid contund?re, 0, is, ludi, 
tusum. Plin. Forme aplatie, Forma 
plaua. Cic. Poisson de forme —, Pla- 
nus piscis. Plin. 

S'aAPLATIR, Y. réfl. Devenir plat. 
Planus (a, um) fo, fs, factus (a, um) 
sum, fieri. Plin. : Le cuivre s'aplatit 
(= on aplatit le cuivre) en lames, 


Æs in laminam tenuatur (de fenuari, 
or, atus sum, pass.). Plin. Les mou- 
tagnes s'aplatissent, Moules resi- 
dunt (de residère, o, sedi, sessum, n.). 


Cic. 

APLATISSEMENT, 3. m. i° Âc- 
tion d'aplatir. C. APLANISSEMENT. || 4e 
Forme aplatie. Planities, ei, [. Cic. 

APLOMB, s. @. 4° Ligne perpen- 
diculaire au plan de l'horizon. Pernen- 
diculum, à, n. Cic. Linea, æ,f. Cic. 2 
Prendre l'aplomb des colonnes, Voir 
si les colunnes sont d'—, Columnas 
ad perpendiculum exigëre. Cic. D'a- 
plomb, Rectä lineä. Cic. l'outres d'—, 
Tigna ad perpendiculum directa. (Cæs. 
Être d'—, Exse ad perpendiculum. 
Cic. Perpendiculo respondëre. Vitr. 
Les murailles, quand vn les construit 
bien d'—, Parietes, si ad perpendicu- 
lum fiunt. Plin. Être d'— sur ses 
pieds, In pedes consist®re, o, is, stiti, 
stitum, n. Sen. Les atomes tombent 
d'—, Individua corpora deorsum ad 
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perpendiculum ou ad lineam feruntur. 
Cic. Jeter le dé de manière qn'il se 
lienne d'—, {fa jacŸre talum ul rec- 
tus assistat. Cic. Le navire retombe 
Recidit recla navis. Liv. || 3° 


part) 
(en b. par) Est fidens (gén. entis). 


d'—, 
Fig. Assurances. (En b. et w. 
Confidentia, æ, f. Cie. =: Il a de 


ic. (ea m. part) Est confidens. Cic. 
Avec —, (en b. part) Fidenter. Cic. 

en b. el m. part) Confidenter. Cic. 

OY. ASSURANCE. . 

APOCALYPSE, 8. f. Livre qui con- 
tient les rovelations faites à saint Jean. 
Apocalypsis, is, f. Teri. 

APOCOPE, 8. f. Aetranchoment 
d'une lettre ou d'une syllabe à la fin 
d'un mot. Apocope, es, f. A.-Vict. 
Abscisio, onis, [. Prise. Le 

APOCIISIAINE, 3. m. Dignitaire 
du Bas-Empire; envoyé ecclesiaslique. 
Apocrisiarins, à, m. Julian. 

APOCRNYPILE, adj. 1° Dont l'au- 
thonticite est suspecte. Subditus ou 
Subditicuus, a, um. Quint. : Livres 
apocryphes, Libri subditi ou subdi- 
licii. Quint. Libri qi falso videntur 
inscripli. Quint. || Subal, mase. Les 
apocryphes (— les livres que l'Église 
ne reçoit pas pour canoniques), Libri 
orum) apocryphi (orum), m. pl. Aug. 
\ 20 Faux. Falsus, a, um. Cic. : Nou- 
velle apocryphe, Falsus nuntius. Cic. 

APOGÉE, 5. m, {° T. d'astrono- 
mie. Le point où la lune 56 trouve 
& sa plus grande distance de la terre. 
Columem, minis, 0. Nigid. : Atteindre 
son apugée, /n columen venire. Nigid. 
‘ Ad]. Levenir apogée, Mème tra- 

uct. |} 20 Fig. Lo point le plus élevé. 
Fastigiun, ii, n. Cie. Cumulus, 1, m. 
Cic. Voy. COMBLE, FAÎTE. 

APOGRAPUE, S. mi. C. COPIE. 

4. APOLLINAIRE, adj. Qu est 
en l'honneur d'Apollon. Apollinaris, m. 
L,e,u. Cic. Hor. 

2. APOLLINAIRE, nom d'homme. 
Apollinaris, is, m. Alart. 

APOLLON, fils de Jupiter et de 
Latone, deu du soleil, des beaux-arts, 
oc. Aprilo, linis, m. Cic. 

APOLELONIE, nom d'une ville d'Hly- 

rie et de plusieurs autres villos. Apol- 
lonia, æ, f. Crc. : Ilabitants d'Apallo- 
oie, Apolloniates, um, m. pl. Cæs. 
Apollouienses, tum, m. pl. Cic. Just. 
Relalif à —, Apol'onialicus, &, um. 
Plin. , 
. APOLOGETIQUE, ad). Qui con- 
tient une apolngie. Apologeticus, a, 
um. Tert. S'exp, mieux par on verbe 
ou par uu subst. : Ecrire à qqn une 
letire apolugetique, Se alieui per lit- 
feras purgare (o, & avi, alum). Cic. 
Discours —, Voy. APOLOGtE. | S. 
m. L'apologélique (écrit où Tertullien 
défend les chritiens), Apologelicus, 
{s.—. lib-r), i, un. Terl. 

APALOGIE, 3. f. Paroles pour dô- 
fendre ou justificr =: Apologie (qu'na 
fait de dns Defensiv, onis, F. Cic. 
— {qu'un fait de soi-même), Purgalio, 
f. Cic. Faire l'— de qqn, Aliquem 

defendYre, o, is, fendi, era, Cic. 
I me fait son —, Afihi ss purgat 
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wrgare, 0, avi, atum). Cic. La let- 
fa où {u m'as fait l'— de tes sen- 
timents, Epistola per quam mores luos 
mihi purgatos esse voluisii. Cie. || En 
pari. des ch. L'apologie de la volup- 
lé, Voluptalis patrcinien (ii), 0. 
Cic. Beaucoup de gens font l'— de 
la volupté, Voluptas plurimorum pa- 
trocinits defenditur. Cic. Le livre où 
j'ai présenté la défense et l'— de la 
philosophie, Liber quo a nobis philo- 
suphia defensa et collaudata est (pass. 
de collaudare, 0, as, avi). Cic. 1 
ue craignit pas de faire l'— mème des 
séditions, Non dubitavit seditiones 
ipsas ornare (0, as, avi, alum). Cic. 

APOLOGISTE, 8. m. Celui qui fait 
une apologie. Defensor, oris, m. Cic. 
Laudator, m. Cic. (au fém. Lauda- 
trir, icis. Cic.) : Se faire l'apolu- 
giste de qqn, de qq. cb. Alicujus 
defensionem, Alicujus rei patrocinium 
suscipêre, io, is, cepi, ceplum. Cic. 

APOLOGUE, 3. m. Petit récit oi- 
lègorique qui sert à presenter une vè- 
rite morale. Apologus, i, m. Cic. 

APOPIITEG3MIE, S$. m. Parole 
notable. Dicium, i, 0. Cic. Sententia, 
2, f. Cic. Elogium, ii, n. Cic. 

APOPLECTIQUE, adj. 1° Qui est 
menace ou a ete frappe d'apoplexie. 
Apuplecticus et Apvoplectus, a, um. 
C.-Aur. || 2° Qui concerne l’apoplexie. 
*“Apoplecticus, a, um. 

APOPLEXIE, 3. f. Maladie carac- 
tôrisee par la perte du sentiment et 
du mouvement. Apopleria, #, el A po- 
pleris, is ae. in) f. C.-Aur. = Frap- 
pé d'apoplexie, Apopieri où Apuple- 
riâ arreptus. Capit. Mourir d’une 
attaque d'—, Ictu sanguinis exstingui. 
A.-Vict. 

APOSTASIE, 8. f. 19 Abandon de 
la religion chretignne. Aposiasia, æ, 
f. Sale. A chrislianä religione drfec- 
tio (onis), f. || 2° Fig. Abandon, deser- 
on. Voy. ces m. 

APOSTASIER, v. neut. Tomber 
dans l'apostasie. Apostatare, 0, as, 
avi, S. sap., on. Cypr. “Christianam 
religionem deserère, 0, is, serui, ser- 
tum 2 Nalioas qui aposlasient, Gentes 
aposlainices de apostatrir, f.). Vulg. 

APOSTAT, adj. m. 1° Qui a fait 
apostasie. Apostalicus (a, um). Tert. 
I S. m. Apostala, æ, m. Tert. : En 
apostal, Apostalice. C.-Just. || 2° Qaf. 
Fig. Déserteur, traïtre. Voy. ces m. 

APOSTÈME, 8. m. C. APOSTUME. 

APOSTEP, v. act. Mottre qqn 
dans w* poste pour guétter ou execu- 
teï- qq. ch. Apponre, 0, is, posur, posi- 
tum, act. Cic. Opponére, act. Cic. Col- 
locare, o, as, avi, atum, act. Sall. = 
Aposter des hommes armés à toutes 
les avenues, Ad omnes iniroilus ar- 
malos oppunëre. Cic. — un accusateur, 
Accusalurem inlerponêre. Cic. in- 
struëre, 0, is, Slruri, struclum. Cic. 
subornare, 0, as, avi, atum. Cic. — 
ag" puir assassiner le roi, Aliquem 
ad ctdem regis subornuare. Liv. Trou- 
pes apustées, Præsidia collocata. Sail. 

APOSTILLE, 8, [. 4° Addition 4 la 
marge ou au bas d’un écrit. Adscrip- 
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tro, onis, f. Cie. : Ecrire en apostille, 
AdscribFre, o, is, scripsi, scriplum, 
act. Cic. Metire une — à..., Notam 
apponëre (0, is, posui, posilum ) ad 
acr.). Cic. 20 Recommandation. 
ommendalicia (æ) adscriplio (onis), 
f. D'apr. Cic. 

APOSTILLER, v. acl. 1° Mettre 
une apostille 4. Voy. APosTILLE 19 || 
2° Recomms ader par une apostillo.* A d- 
scriptione commendare, 0, as, avi, 
atum, ac’. 

APOSTOLAT, 58. m. Ministère 
d'apôtrs. Apostolalus, üs, m. Tert. 

APOSTOLIQUE, adj. Relatif aux 
apôtres. Apostolicus, a, um. Terl. 

AMOSTOLIQUEMENT, adj. À la 
facon des apôtres. "Apostolorum more. 
(Georg.) | 

APOSTROPIIE, 5. f. 1° Figure de 
rhétorique par laquelle on adresse mo- 
mentanement la parole à qqn ou à qq. 
ch. Compellatio, ouis, f. Ad ler. 
Apostrophe, es, F. Quint. || 20 Inter- 
pellation vive el mortifiante. Compeila- 
tio, onis. f. Cic. || 3° T. de gram- 
maire. Petit signe marquant l'elision. 
Apostrophos ou Apostrophus, i, f. 
Dion. 

APOSTROPIIER, v. act. 1° Adres- 
ser la parole à. Anpellare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Compellare, act. Cic. 
: Anostropher qqn par son nom, 
Aliquem nominrtim Compellare. A 
er. — qqn durement, avec hauteur, 
Appellare aliquem asperius. Cic. su- 
perbius. Cic. Î 20 Adresser à qqn des 
paroles désagréables. (Atiquem) incre- 
pitare, o, as, avi, alum. Cæs. Voy. 10. 

APOSTUME, s. m. Abcès. Aposte- 
ma, atis, n. Plin. 

APOSTUMER, V. D. C. ABCÉDER, 

APOTHÉOSE, 58. f. 1° Deification. 
Consecratio, onis, F. Tac. Suet. : Faire 
l'apothéose de qqu, Aliquem conse- 
crare, 0, as, avi, alum. Cic. immor- 
talitati consecrare. Curt. Qui a obte- 
oo À—, fn deorum numerum relalus. 
Suet. || 2° Reception parmi les dieux. 
Post mortem diviuitas (atis). f. Liv. 
Suet. : Son apolhévse fut annoncée 
par des présages d'une grande évi- 
dence, Éjus divinitas post mortem 
evidentissimis ostentis præcognila est. 
Suet. Quand on crut [son —, Fac- 
(à fide immortalitatis. Liv. || 3° Fig. 
Éloges ou Honneurs extraordinaires : 
Faire l’apothéose de qqn, Alrquem 
in cælum ferre, fero, fers, luli, latum. 
Cic. Aliquem deum facëre, io, is, 
feci, factum. Ter. Voy. 
ÉLOGE. 

APOTIFICAMME, 5. m. Prépara- 
teur et marchand de médicaments. Afe- 
dicamentarius, ii, m. Plin. 

APOTINCAIRERILE, S. [. 1° Bou- 
tique d'apothicaire. Medicina, æ, f. 
Plaut. || 2° Art de l'apothicaire. Medi- 
camentaria, 2, [. Plaut. 

APÔTRE, s. m. 1° Nom donné aux 
douze personnes que  Notre-Seigneur 
Cholsit pour prêcher l'Evangile. À posto- 
lus, i, m. Tert. : D'apôtre, Des apd- 
tres, Apostolicus, a, um. Tert. |} Fig. 
En faisant le bon apôtre (— en con- 
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trefaisant l'homme de bien), Specie 
virtulis assimulatæ. Sall, Faire le 
bou —, Virfulem assimulnre, 0, as, 
avi, atum. Sal || Par antipbr. Un 
bon apôtlre | — un homme Ün et de 
mauvaise foi), Veterator, oris, m. 
Cic. || 2° Fig. Champion, defenseur. 
Propugnator, oris, m. Cic. Patronus, 
i, m. Cic. 

APPARAÎTRE, V. D. 1° Devenir 
visible, se montrer. Apparëre, e0, es, 
rui, ritum, n. Cic. Comparëére, n. 
Cic. Se ostendÿre (o, is, fendi, ten- 
tum eltensum). Cæs. Videri, eor,éris, 
(mais presque exclusiv. aux temps 
passés) visus sum, pass. Cic. Exrsis- 
tËre, 0, is, stili, stilum,n. Cic. Ezx- 
oriri, orior, Orëris, Orlus sum (eror- 
turus), dép. Cic. 2: Un serpent 
apparut à Sylla, Anguis Sullz appas 
ruit. Cic. Si quelque barque était 
apparue, Si qua navicula apparuisset. 
Cic. Je tL'apparus tout à coup en 
songe, Tibi somnianti subilo sum vi- 
sus. Cic. Les choses qui lui ont ap- 
paru en songe, Quæ ei secundum 
uietem visa sun£. Cic. (Junon) Libéra- 
rice, Hercule lui apparait en songe, 
Sospitam in somnis, Üerculem in 
quiele videt (vidëre, e0, vidi, visum, 
act.). Cic. Plin. Faire apparaitre 
l'image de qqn, Aliquem ante oculos 
slatuËre, 0, ts, ui, utum. Cic. Sur la 
tête de la stalue apparut une cou- 
ronne, În statuæ captle exslilit coro- 
na. Cic. Les feux apparaissent, Ignes 
erumpunt (erumpêre, 0, rupi, ruplum, 
n.). Cic. Métellu; apparait descendant 
la montagne. Metelius monte degre- 
diens conspicilur (conspici, ior, spec- 
tus sum, pass.). Sall. Des cavaliers 
apparaissent, Équiles sese ostendunt. 
Cæs. |] Impers. Il est apparu des 
bonmes supérieurs, Perfecli homines 
exstitere. Quint. Il apparut un ser- 
pent, Il apparalt des cavaliers, Voy. 
1. baot. || 2° Fig. Se montrer à 
l'esprit. Apparère (voy. do), ou. Cic. 
Observari, or, aris, afus sum, dép. 
Cic. ErumpFre, 0, is, rupi, ruplum, 
on. Cic. =: Aucune trace d'éloqueace 
n'apparait en lui, Nullum in eo elo- 
quentiæ vestigium apparet. Cic. Ici — 
une question un peu difficile, Ez- 
sistit hoc loco quzstio subdiffcilis. 
Cic. À mes yeux — la majesté de la 
république, Mihi ante oculos obversa- 
tur reipublicæ dignitas. Cic. Les bai- 
ues apparaisseut, Odia erumpunt. 
Cic. Tout apparait au grand jour, 
Omnia illustrantur (illustrari, or, 
atus sum, pass.). Cic. À Impers. Il 
n'apparait en lui aucune trace d'é- 
loquence. Voy. pl. haut. || 3° Être 
clair, evident. Apparëère, 60, es, rui, 
ritum, 0. Cic. Liquëre, eo, es, licui el 
liqui, S. sup. n. Cic. Patère, eo, es, 
tui,s sup. n. Cic. 2 Comme il appa- 
ralt, Ut apparet. Cic. Cela —, Nes up- 
parel. Ter. Cela — même aux aveu- 
gles, Appnrel id eliam cæcis. Liv. À 
— que, Liquet (prop. infin.). Cic. || 
& Qqf. Sembler. Vuy. ce mot. 

APPARAT, s. m. 1° Pompe, eclat, 
solennite. Apparalus, üs, m. Cic. 
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Pompa, æ, f. Cic. : On aime l'apparat, 
Delectant magnifici apparatus. Cic. 
Repas d'—, Apparalæ Ou Apparalis- 
sumæ epuls. Liv. Suel. Laulissima 
cena. Plin. L'— (dans les repas), 
Lautitia, æ, f. Cic. Meltre un certain 
— dans ses discours, Adhibère quam- 
dam in dicendo specicm où pompanm. 
Cic. Geure (d'éluquence) plus fait 

our l'—, Genus ponpz aplius. Gic. 

arler sans —, Nullo apparatu dic£re. 
Cic. Discours d'—, Apparata oratio. 
Cic. Avec —, Apparale. Cic. || 2 Qaf. 
En m. part. Ostonlation. Voy. ce mot. 
1 3° Sorte de dictionnaire. *Apparatus, 


, D. 

. APPARAUX, s. m. pl. La collec- 
tion des diverses machines d’un navire. 
Armamenta, orum, n. pl. Liv. Naua- 
lia, um, n. pl. Liv. 

APPAREIL, s. mo. 1° Apprôt, pré- 
paratif de co qui a do la pompe, de la 
grandeur. Apparalus, üs, m. Cic. Ap- 
paratio, onis, Î. Cic. Paralus, üs, 1, 
Liv. = Il voulut que l'appareil des 
sacrifices fût très simple, Lpparatum 
sacrorum perfacilem esse voluit. Cic. 
L'— des (èles qu'un dunne au peu- 
ple, Popularum munerum apparatio. 
Cic. || 2° Chose preparee avec pompe; 
pompe, magnificence. Apparatus, üs, 
m. Cic. Paratus, üs, m. Tac. Pompa, 
æ, f. Cic. Magnificentia, f. Cic. = 
L'appareil des jeux et des chasses, 
Ludorum venalionumque apparatus. 
Cic. — religieux qui frappe les yeux 
et l'esprit, Offusa oculis animoque re- 
ligio. Liv. Jeux de grand —, Ludi 
apparatissimi. Cic. Célébrer les jeux 
avec un grand —, Ludos magnifici 
apparatüs facëre. Liv. Jeux célébrès 
avec un grand —, Ludi magnifice ap- 
puraleque facti. Liv. Célébrer l'anni- 
versaire d'une uaissance avec uu 
grand —, Ingenti paratu nutalem 
diem celebrare. Tac. Partiravec cet —, 
Cum hac pompä proficisci. Plaut. Re- 
çus avec un — royal, Regio apparatu 
accepli. Cic. Conduire en grand -, 
Bagnä ambitione perducre. Nep. || 3° 
Atlrail, miso, tenue, oxleriour. Appa- 
ralus, üs, m. Cic. Ornaius, üs, m. 
Cic. Cultus, üs, m. Cic. flabitus, üs, 
m. Cic. : Qui se contente d'un — mo- 
deste, Tenui apparatu contentus. Cic. 
L'eloquence est loujuurs accompa- 
gnée du mème —, Eloquentia eodem 
est instructu où ornalu comilata. Cic. 
Partir avec cet —, Cum isio ornalu 
proficisci. Plaut. — triomphal, Trium- 
phalis habilus. Quint. Dans l'— 
d'un comedten, [Habitu scenico. Suet. 
| &o Collection d'instruments, d'outils, 

e pièces. {nsfrumentum, ?, n. Cic. 
Cæs. Machinamenta, orum, 0. pli. 
Liv. Apparatus, üs, m. Cic. = Appa- 
reil de guerre, Militure instrumen- 
tum. Cæs. Belli instrumenlum vu ap- 
paralus. Cic. — de chasse, Venaio- 
ru instrumentum. Pl.-j, — de siège, 
Apparatus oppugnandarum urbtum. 
Liv. — pour batlre en brèche, Ma- 
chinamenta quatiendis muris(au dat.). 
Liv. — pour Soutenir la vigne, Vi- 
nearum armamenta, 0. pl. Plin. | 6° 
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Instrument, machine. Machina, æ, f. 
Cic. Machïnatio, onis, f. Cæs. Machi- 
namentum, ti, 0. Cels. = Appareil pour 
faire l'extension de la cuisse, Machi- 
namentum ad erteudendum femur. 
lets. || 6° T. de médecine. Compresses, 
bandes, médicaments. Ligamentum, à, 
n. Quint. Tac. Ligamen, minis, n. Col. 
Fascia, æ, f. Cels. = Mettre l'appa- 
reil, ua — sur un bras, une jawbe, 
une blessure, Brachium deligare, 0, 
as, avi, atum. Cels. Crus obligare. 
Plaut. Vulnus obligare. Cic. deligare. 
Quint. Mettre nn — à qqn, Aliquem 
obligare. Cic. Cherchant un médecin 
pour lui mettre l’—, Medicum re- 
quirens a quo obligetur. Cic. [Hom- 
me] à qui on a mis un —, Pasciis 
devinctus. Cic. Deligatus et medica- 
mentis delibutus. Quint. Laisser l'— 
sur un membre, Membrum deligatum 
continére. Cels. Lever l'—, Fascias 
resoluëre. Cels. Lever l'— qu'on avait 
mis sur une blessure, sur un membre, 
Vuluus, Membrum soluÿre, o, is, solvi, 
solutum. Cels. || Fig. Appliquer un ap- 
pareil sur [les phaies de l'âme], Aukhi- 
êre remedlium al (acc.). Cic. Arracher 
V—, Manus suis vulneribus afferre. 
Cie. || 7° Assemblage d'organes qui 
concourent à une même fonction. În- 
strumenta, orum, D. pl. Plin. : L'ap- 
prreif digestif, {nstrumenta ciborum. 
lin. L'— respiraloire, Spiraudi offi- 
cina (æ), f. Plin. || 80 T. d'architec- 
lure, L'art ou L'action de tracer les 
pierres et de les poser. *Sarorum de= 
scriplio (ouis) et conxtructio (onis), €. 
1 So T. d'architecture. Epaisseur (des 
pierres), hauteur {des assises d’un bâ- 
liment). Voy. ÉPAISSEUR, HAUTEUR. 

APPAREILLAGE, 3. D. Propara- 
tifs pour mettre à la voile = Faire son 
appareillage, Etre en —, C. appa- 
REILLER 30, 

APPAREILLEMENT, 2. C. 
APRARIEMENT. 

APPAREILLER, v. act. 1° Mettre 
ensemble des choses pareilles; trouver 
un pareil à un objet. Voy. APPARIER. 
| 2° Marquer (les pierres comme elles 

oivent ôtre taillees). Describére, o, is, 

scripsi, script, aCl. Vitr. || 39 Neut. 
Motire à la voile. Vela pandôre, 0, is, 
paudi, pansum el pussum. Cic. Anco- 
ras tollëre, o, is, sustuli, sublatum. 
Ces. : Il fait appareiller, Vela fieri 
imperal. Cic. 

APPAREMMENT, adv. 1° Anc. 
Manifostement. Munifeste. Cic. || 2° Se- 
lon los apparentes. Credibililer, Cic. 
2 Roscius l'a fa appiremment, Ap- 
paremuwent que Rosctus l'a fait, Ve- 
risümile est Roscium hoc fecisse. Cic. 
I Dons le dialugue : Que craignaient- 
ils? La violence, apparement, Quid 
metuebant ? Vin vudelicet. Cic. LI faut 
l'épouser? Apparemment, Ducenda 
est ? Scilicet. Ter. || 3° En apparence. 
Specie. Liv. Voy. APPARENCE. 

APPARENCE, 3. f. 19 Co qui pa- 
rait au dehors, exterieur. Species, ei, 
f. Cic. Facus, er, f. Cic. Adspertus, 
üs, ro. Cic. Habitus, üs, m. Cic. : L'ap- 
patence de ces hommes est très bon- 
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uêle, Forum Aommum specres est Ao- 
nesissima. Cic. — plus vigoureuse, 
Vegetior adspectus. Col. Belle —, Qui 
est de belle —, Y'oy.2°. Himère repré- 
sentée sous l’— d'une femme, {Timera 
in mulicbrem figuram habitmnque for- 
mala. Cic. lrésenter l'— d'un taureau, 
Este specie et figurä tauri. Cæs. 
Avoir l'— d'un sage, Sapientis spe- 
ciem gerëre. Cic. 11 n'a de l'humme 
que l'—, {n eo nihil hominis est præ- 
ter figuram et speciem. Liv. Ne pas 
croire aux apparences, Visis obsis- 
tëre. Cic. Juger sur l'apparence, Ex 
prima stalim fronte dijudicare. Quint. 
auver les apparences, Rem lurpem 
ou Turpia faclia tegëre. Cxs. Sull. 
Il avait commis des forfaits aussi 
grands, mais il sauvait mieux les 
—, Non minora flagitia commiseral, 
sed lectiora. Pi.-j. || 2 Absol. Bol 
exterieur, beaux dehors. Erimia (æ) 
species (ei), f. Cic. Præclara species, 
f. Cic. : Qui a de l'apparvnce, As- 
pectu puicher, chra, chrum. Cie. Spe- 
cie ornalus, a, um. Cie. VOy. DEAUTÉ, 
Beau. || 3° Faux semblant, dehors 
trompeurs. Species, ei, f. Cic. Frons, 
onlis, [. Cic. Simulacrum, à, 0. Cic. 
Simulalio, ons, f. Cic. Umbra, 2, 
f. Cic. : Apparence de vertu, Virlu- 
{is simulacrum. Cic. S'attacher qqn 
par une — de vertu, Aliquem specie 
gite virlulis assimulale lenêre. 
ic. Courir après une fausse — de 
gloire, Umbras falsæ gloris consecta- 
ni. Cic. — vaine, 1! est vrai, mais.…., 
Spectes inanis scilicet, sed... Cic. 
Quiller une — meateuse, trompeu- 
se, Mentitum colorem exruëre. Quint, 
Eutralnés par l'— de volupté qui 
s'offre à eux, Vicii objecl& specie vo- 
luplatis. Cic. Abusé par uoe vaine — 
de gluire, Deceptus vanà decoris ma- 
gine (de imago). Liv, Couvrir des 
mœurs infâmes d'une — d'austérité, 
Trisliliom pessimis moribus (au dat.) 
pretendere, 0, is, lendi, tentum. Quint. 
La l'— d'un homme de bien, Præ se 
(er speciem viri boni. Cic. Prendre 
"— du peuple, Populi speciem imi- 
tari. Cic. [1 se donaa l'— d'un fou, 
Furëre se simulavit (simulare, o, as, 
atum). Cic. Ce qui a l'— de l'hon- 
nèlelé, Quod specism habet honesti. 
Cic. Par ane — de respect, Quasi per 
officium. Tac. Sous l'— de l'amitié, 
Per simulationem amiciliz. Cie. Sous 
J'— d'une alliance, Sub umbrä fœde- 
ris. Liv. Quelques tentes ayaul éte 
laissées pour | —, Paucis ad speciem 
tabernaculis relictis. Czxs. [Cette 
science] a plans de réalité que d'—, 
Habel plus cperis quam ostentationis. 
Quint. Conserver l'— [de la faveur] 
plutôt que la réalité, Speciem magis 
quam vim lenère. Tac. Des réalités et 
non des apparences, Naturæ rerum, 
non figuræ. Cic. Formes qui n'exis- 
tent qu'en apparence, Forme que 
reapse nulle sunl, speciem autem of- 
ferunt. Cic. Populaire en réalité, non 
en —, Verilale, non osten(alione, po- 
pularis. Cic. Je supporte cela très 
ravement en —, Hæzc fero fronte et 
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vultu bellissime. Cic. Sécurité flat- 
teuse en —, mais en réalilé..., Secu- 
ritas specie blanda, sed reapse.… Cic. 
Libre en —, mais en réalilé.….., Spe- 
cie Liber, re vera. Liv. Dilféré en 
—, mais eo réalité retiré, Dilatns în 
speciem, re ipsä sublatus. Liv. Flolle 
maunifique en Præclara in spe- 
ciem classis. Cic. il 4 Marque, trace, 
vestige. Vestigium, ti, 0. Cic. Indi- 
cium, n. Cic. Simulacrum. i, n. Cic. 
2 Il n'y a ni loi, ai la moindre appa- 
rence d'État policé, Nec leges ullz 
sunt, nec omnino simulacrum aliquod 
ac vesligium civifalis. Cic. S'il ÿ a 
quelque — de vertu, Si qua virtulis 
significatio eluceal (ou appareah. Cic. 
Existe-t-il quelque — d'éloquence? 
Num quod eloquentiæ ves(igium appa- 
ret? Cic. Celle oavigeliun presente 
quelque — de danger, flxc naviga- 
Ho habet quasdam periculi suspiciones 
(de suspicio). Cic. MS MARQUE, 
TRACE. | Go fig. Vraisemblance, pro- 
babilite. Veri similutudo (dinis), f. 
Cie. : Les apparences, Verisinilia, 
um, 0. pl. Quint. 1l y a apparence 
ue, Verisimile est (prop. infin.). Cic. 
Ï j2 — qu'il a fait, lle fecisse 
videlur (videri, eor, visus sum, dép.). 
Cic. Il ya — que Romulus n'a été 
qu'a roi de barbares, Vereor ne 
arbarorum rex fuerit Romulus. Cic. 
1 y a une grande — que les hom- 
mes, ou Selon toule —, Selon 
tontes les apparences, les bommes 
ont eu l'habitude, Verisimitlimum 
mihi videlur homines solulos esse. 
Cic. Il ya plus d'apparence que, 
Vero esl propius ou Propius est f- 
dem (prop. iofin.). Liv. Il n'y a nulle 
—, I est hurs d’—, Il est säns — 
que, Non verisimile est (prop. infin.). 
Lio. (ut et le DRE . Cic. El l'— 
qu'Oppios..., ou Quelle — qu'Oppius 
s'est eflurcé..? Quid ? hoc verisimile 
est Oppium esse conatum.., ?° Quint. 
Les apparences sont les mèmes de 
part et d'autre, Utrumgue verisimile 
videlur. Cic. Les — se prouvent de 
la même manière que ce qui est vrai, 
Non aliter verisimilia quam vera con- 
frmantur. Quint. Un innucent a coo- 
tre [ni les —, Innocens multis verisi- 
milibus premitur, Quini. 
APPARENT, ENTE, ad). {0 Visible. 
Apparens, gén. entis. Quint. Adspec- 
tabilis, m. f.,e, n. Cic. Conspicuus, a, 
um. Hor. Ph. Curt. Evidens, gèn. entis. 
Plin. : Rendre qq. ch. apparent, Ali- 
quid adspectabile efficére. bic. Être — 
Apparère, e0, es, rui, ritum, n. Cic. Il 
20 Fig. Manifeste. Perspicuus, a, um. 
Cic. Evidens, gén. entis. Cic. Aperlus, 
a, um. Cic. Manifestus. Cic. Quint. 
= Rendre qq. ch. apparent, Aliquid 
perspicuum facëre. Cic. Être —, Ap- 
parère (voy. 14), n. Cic. Son opinivn 
est apparente, Quid senliat, apparet. 
Cic. ll est apparent que.…., Pate (tuit, 
ére)el la prop. infn. Cic. Voy. mani- 
PESTE. [IR ° Remarquable. Conspicuns, 
a, um. Liv. Insignis, m.f., e,n. Cic. 
Voy. ngmanquaoLe. || 6° Considérablo, 
d'un haut rang. Amglus, a, um. Cic. 
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Honestus. Cic. [| 6° Spécieux. Specio- 
sus; a, um. Liv. Fallar, gén. acis. 
Cic. = Prétexte apparent, Speciosus 
titulus. Liv. || 69 Qui n'existe qu'en 
apparence. Qui (quæ, quud) videlur ne- 
que est. Cic. Simulatus, a, um. Cic. 
Fictus. Cie. = Lutte apparente, Repu- 
gnanlia quæ videlur esse, non que esl, 
Cic. La justice réelle el non celle qui 
n'est qu'—, Éa justitia quæ est, non 
ea que putafur. Cic. Tu dis que celte 
teinte est réelle, moi je la crois — 
Dicis illum culorem esse, ego (dico 
vidéri. Sen. Réronciliation —, Gra- 
tia ficte reconciliata. Cic. Zèle appa- 
rent (pour qqn), Fictum officium, 
Cic. Empressement —, Simuluta se- 
dulitas. Cic. Cacher sa sagesse sous 
une folie apparente, Tegëre pruden- 
lium stullitie simulatione ‘de simu- 
latio, f.). Cie. Vertu —, Virtutis assi- 
mulatæ species (ei, [.). Cic. 

APPANENTÉ, 6E, part. Passé 
d'APPARENTER, Voy. ce v. || Adj. 
1° Qui a une parents (par lo sang) 
2 Bien apparenté, Bono genere natus, 
a, um. Plaut. Uonts prognatus. Plaut. 
1} 2° Qui a une parenle (par alliance) = 
Bien apparenté, Ample et houes(æ 
familie conjunctus, a, um. D'apr. Cic. 
(Mur. vu.) 

APPARENTER, v. act. = Donner 
parente par alliance. (Aliquem cum 
ahquo) affinitate conjuny”re, 0, is, 
junri, juncium. Suet. : Etre anpa- 
renlé à qqn. Aliquem affinitule con- 
tingêre, o, is, tigt. tactuwn. Lav. Les 
familles auxquelles il était —, Fa- 
noluz quas contingebat. Suet. 

S'APPAUENTER, V. réf. Devenir pa- 
rent par alliance, (Cum alïquu) affini- 
tale se devincire (io, is, vinri, vinc- 
tum). Cic. 

APPARIEMENT, $ m. Action 
d'apparier. Compositio, onts, f. Cic. 
Comparatio, F. Suet. 

APPARIER, v. act. Unir par paire, 
par couple. Comparare, 0, as, avi, 
alum, act. Cic. Compon’re, 0, is, po- 
qui, positum, act. Cic. Parem (neul. 
par) pari jungëre, o, is, junri, junc- 
tum. Hor. : Apparier iles gladiateurs, 
Gladiatores inter se compouëre. Quint. 
— des bœufs, des pigenns, Conjun- 
gre boves. Cato. columbos. Col. Mal 
appañé, {nique comparalus. Ter. Cou- 

e bien —, Par bene compositum. 

or. Mots appariés, Verba jugata. 
Quint. Coupes ap ariées, Scyphorum 
paria (um, D.p 7 Cic. 

S'aPPAñIER, v. réf, S'unir par pai- 
res. Conjungi, or, ëris, juncius sum, 
pass. Col. 

APPARITEUR, S. m. Dficier at- 
taché au service des magistrats; huis- 
sier. Apparitor, oris, m. Cic. : Fonc 
lion d'appariteur, Anparitio. ons, f. 
Cic. Apparilura, æ. f. Suet. Etre l'— 
des édiles, ;Edilibus apparère, eo, 
es, rui, rilum. Liv. Remplir les fonc- 
tions d' — auprès des magistrats, 
Apparituram magistratibus facëre, io, 
is, feci, factum. Suet. 

APPARITION, 3. f. 1° Manifes- 
tation d'un être qui est Invisible de sa 
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nature. Visio, ontis, f. Cic. Species, 
ei, f. Cic. = L'apparition d'un homme 
au consul, Consult visa species viri. 
Liv. Les apparitions des dieux, Deo- 
rum præeseutie (anaon), F. pl. Cic. 
] 2° Vision, spectre, fantôme. Visio, 
onis, f. Cic. Visun, 1, nu. Cic. Visus, 
üs, m. Liv. Species, ei, f. Liv. = Ap- 
paritions nocturnes, Nocturnæ spe- 
cies. Liv. Nocturni visus. Liv. — qui 
ont heu pendant le sommeil, Somunio- 
rum visa. Cic. Si Dieu (lui) à envoyé 
dans le sommeil une apparition de 
cette espèce, Si tale visum dormienti 
objectum est a Deo. Cic. [| 3° Mani- 
festation subite d'un objet ou d'un phé- 
nomène. Orlus, üs, m. Cic. Adventus, 
üs, m. Sall. Adspeclus, üs, m. Plin. 
2 L'apparition es astres, Siderum 
ortus. Cic. adspectus. Plin. L'— du 
soleil, Solis erortus. Ad Ter. Avant 
l'— du jour, Ante lucis adrentum. 
Sail. A celte — soudaine, Ec repen- 
tino objectu viso. Nep. La Canicule 
fait son —, Canicula eroritur (exori- 
ri, orior, orëris, ortus sum. part. fnl. 
exorturus, dép.). Cic. || 4° Action de se 
produire, arrivee. Adspeclus, üs, m. 
Crs. Adventus, üs, m. Cic.= Troublé 
par l'apparition des Romains, Primo 
adspectu Romanorum  perlurbatus. 
Cæs. L'— des papillons, Papilionum 
roventus. Plin. Faire son — en pu- 
lic, În medium proceiëre, o, is, cessi, 
cessum, n. Cic. Un (autre) Sylla fait 
toul à canp son — parmi nous, Re- 
pentinus Sulla nobis eroritur (voy. 3°). 
Cic. |} 5° Court sejour : J'aurai soin 
qu'Anloine ne fasse qu'une courte 
apparition en Ilale, Dabo operam ne 
Antonius in ftuliä moreitur (morari, 
or, aris, alus sum, dép.). Cic. || 6° 
Fig. Commencement. Ortus, üs, m. 
2L'apparition du tribunat, Tribuniciz 
potestatis primus ortus. Cic. — des 
aux, Malorum adventus. Cic. L'— 
des maladies, Advenientes morbi. Cic. 
Après l'— du printemps, Cum ver 
esse cœpernt Cic. 

APPAROIR, v. impers. 19 T. de 
droit. Étre constaté, cvident. Appa- 
rére, et, ruil, rifumm, n. Cic. Liquère, 
et, licuit et liquit, s. sup., n. Cic. : 
Aiasi qu'il appert de, Ut apparel ex 
{abl.). Cie. El — qu'il vit, Liquet eum 
vivère. Dig.||2° Apparaitre. Voy. ce mot. 

APPARTEMENT, 3. m. 1° Loge- 
ment compose de plusieurs pièces. Con- 
clave, is, n. Cic. et mieux Conclavia, 
tum, n. pl. Plaut. Cic. Dirta, æ, f. 
PL.-j. Suet. = Appartement des hbom- 
mes, Andron, onis, m. Vitr. — des 
femmes, Gynzceum, À, n. Plaut. Ter. 
Gynæronitis, tidis, f. Nep. Vitr. Des 
appartements ornés de marbre, Mar- 
murea tecta (ae tectum, à, n.). Cic. | 
2 Anc. Cercle, réunion (qui se tenai 
chez le roi). Vuy. cEncLe. 

APPARTENANCE, 5. f. Dépandan- 
co. Appendir, icis, f. Cie. Voy. Dé- 
PENDANCE. 

APPARTENANT, part. prés. d'ap- 
PARTENIR, VOY.Ce v. || APPARTENANT, 
are, adj. Qui appartient de droit. 
Proprius, a, um. Cic. 
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APPARTENIR, Y. n. 19 En parl. 
des ch. Être la proprièté de qqn. (Ali- 
cujusiexse, sum, es, fui. Cie. : Ce qui 
appartient au peuple, Quod populi 
est. Liv. Les richesses m’appartien- 
nent, Divitie meæ sunt. Sen. Reprends 
ce qui l'appartient, Res fuas fbi habe. 
Plaut. Ce qui t’—, m'—, Quod tuum 
est, meum est. Plaut. Cela lui —, 
oc est ejus. Cic. Rendre À chacon 
ce qui lui —, Cuique suum tribu”re. 
Cie. Ils défendent leurs personnes 
el tout ce qui leur —, Se suaque 
omnia defendunt. Cæs, Cela t'— en 
loute propriété, Tota polestas ejus 
rei fua est, Cie. Toul ce qui nous — 
eu propre, Omnia quæ nostra sun! 
propria. Cie. Ce qui — à autrui, Res 
alienæ. Cie. Tout ce qui l'—, Quid- 
quid habes (habère, eo, bui, bilun). 
ic. Les trois plus helles propriétés 
lui apparteunent, Tres nobilissimos 
fundos possilet (possidère, eo, sex, 
sessum). Cic. || 20 Fig. Être le droit, 
la prerogative de qqn. (Alicujus) 
esse, sun, es, fui (avec on sans l'adi. 
proprius, a, um\. Cic. : La liberté ap- 
partient en propre au peuple romain, 
Populi Romani propria est libertas. 
Cic. Le commandement m'—, Jus 
polestalemque ïimperandi habeo. Cic. 
Cela — au consul, Consulis eà de re 
Jus ac polestas est. Liv. Une gloire 
qui — à autrui, Aliena gloria. Cic. 
Elle réclame ces hanoceurs comme 
s'ils lui appartenaient, lfonores sua- 
si debitos repetit. Sall. La connais- 
sance de cette aMaire appartient au 
sénat, Ad senttum notio de eo perli- 
nel (perlinëre, e0, nui, S. sup., n.). 
Liv. || Impers. Les consuls à qui il 
appartenait d'instruire (l'aMaire] et 
de [la] juger, Conxules quorum cogni- 
tio et judicium fuit. Cie. Voy. 8, || 
3° Impers. Être le propre de qqn. (Ali- 
cujus) proprium esse, est, fuit. Cic. 
3 Ce qui n'appartient qu'à l'orateur, 
Quod est oraluris marime proprium. 
Cie. Îl n°— qu'à toi d'étre aussi ai- 
mable, Quod tam amandux es, 1d pro- 
prie tuum. Cic. Il n°— qu'à l'homme 
qui pense avec sagesse de parler 
élaguemment, Dicëre bene nemo po- 
test, nist qui prudenter iutelligit. bic. 
IL 6° Être sous la dependance de, au 
service de qqn. (Alicujus} esse, sum, 
es, fui. Cæs. : La Gaule appartient 
4 Arioviste, Gallia est Ariovisii. Cæs. 
{Les pays] qui appartiennent aux Car- 
thagiaois, Quæ sub Carthaginiensibus 
sunt. Liv. Celle nation appartenait 
aux Carlhaginois, Ea gens in dicione 
Carthaginiensium erat. Liv. Les na- 
tions qui leur appartiennent, Nationes 
quæ in corum regno ac dicione sun. 
Cic. Appartenir aux Germains, In 
dicione Germanorum tleneri, eor, ëris, 
tentus sum (rare, pass. Cæs. La ser- 
vante qui m'a 2ppartenu. Ancrlla quz 
mea fuit. Plaut. À qui appartiens-*u 
À toi, Cugus es? Tuus. Plant. Iélast 
je ne L'appartiens plus, feu! non tua 
(sum). 
lièrement, Plane meus sum. Cic. La 
servante «s'avparlient maintenant, 


cipii respublica. Brut ap. 


loco. 


‘irg. Je m'apyartiens en- 
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Ancilla sue nunc est. Plaut. La ré- 


publique s’—, Est sui juris ac man- 
Cic. Ci- 


toyen qui ne s'— pas, Civis qui non 


est sui juris. Cie. Ne pas s'apparte- 


air, Alient arbitritesse. Liv. || 6° Être 


attache, devoue 4 qqn. (Alicujus) esse, 
sum, es, fui. Cie, : Tu m'écris que to 


lui appartiens corps el âme, Ejus 


proprinn le esse scribis. Cic. Le peu- 


ple appartenait corps el âme 4 An- 
nibal, Mlebs Mannibalis tota erat. Liv. 


Je L'appartiens, Tuus sum. Plaut. 


Alliénus nous appartient, Allienus 
nosler es. Liv. Le peuple lui anpar- 
Lenait, Populu sane suo ulebatur ti, 


or, Fris, usus sum, dép.). Cic. || 6° Faire 


partie de qq. ch. (Alicujus rei) esse, 


sum, es, fui. Cic. Liv. (Er aliquä re) 


esse. Plin. : Ceux qui appartenaient 
au parti des Romains, Qui Romanæ 


partis erant. Liv. N'appartenir à au- 


cua parti, Nullius partis esse. Cic. 
— à l'ordre équestre, Esse equestri 

Plin. N'— d'aucun côté à la 
fainille Sulpicia, Nihil ad Sulpicio- 
rum familium perlinére, e0, es, nui, 
s. sup., a. Tac. Qui apparlient à une 


grande famille, Suinmo loco natus. 


Liv, I — à notre faruille, Noster est. 
Ter. Voy. 10. A celte classe anpar- 
licanent les hommes qui, [oc ge- 
nus ii sunt, qui... Ad [fer. Accusa- 
leur appartenant à la populace, Ac- 
cusator de plrbe. Cic. Des vierges 
qui appartiennent à l'ordre des Ves- 
les, Virgines er sacerdotio Veste. 
Flor. || 7e Être parent de qqn. (Ali- 
quem) sanguine cuntinq#re, 0, is, ligi, 
factum. Liv. = Appairtenant à de no- 
bles parents, Bonis pr'gnatus. Plaut. 
Bono genere natus. Pliut. Ceux qui 
l'appartieunent, Qui tibi genere pro- 
pinqui sunt. Sall. 11 dil qu'elle ne 
ui appartient aucunement, Negat 
hanc sibi cognatam. Ter. Appartenir 
à Pompée du côté de sa mère, l’om- 


peium a matre contingèëre. Suet. Ceux 


qui m'apparliennent, Mei, orum, tm. 
pl. Cic. || 8° Avoir rapport à qq. ch. 


concerner. (Ad rem) perlinère, eo, 
es, finui, s. sup., n. Cic. attinère, 


eo, es, finui, fentum, n. Cic. = Les 
choses qui appartiennent à la cul- 
ture de la vigne, Quæ «ad colendam vi 
tem altinent. Cic. Cela appartient à 
mon muntislère (d'avocal)}, Jlla res ad 
meum officium pertinet. Cic. Ce qui 
— à l'art, Quod est artis parliceps 
(gén. cipis). Cic. Choses qui 2ppar- 
lennent à la philosophie, Res quæ 
in philosophiä versantur (versari, or, 
atus sum, dép.), Cic. Choses qui 
n'appartieanent pas à un débat pu- 
blic, Quæ a forensi contentione nb- 
sun{ (abesse, absum, abes, abfui, n.). 
Cic. || {Cetui] à qui cela appartient, 
Ail que ÀvC pertinet. Quint. || 9° 
Impers. Convenir 4, étre le devoir de 
qqn. (Alicugus) esse, est, fuit. Cic. (4li- 
quem) decère. et, cuit. Cic. : 1\ appar- 
tiendra à Rrutus de lui courir sus, 
Bruti erit oficiun occurrére ei. Cie. I 
appartient au magistrat de compren- 
dre, Est vroprium munus magis{ralus 
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intelligère. Cic. Je crois qu'il m'— 
d'exposer, Pufo meum esse erponêre. 
Cic. Tu comprends combien il m'—de 
faire.…, Antelligrs quam meum sil fa- 
cêre. Cic. S'il appartenait à qqn de 
faire... c'était bien à loi, Erat, si 
cujusquam, certe fuum, fac”re.. Cic. 
Il t'apparlent de juger ce que tu as 
à faire, Yuid efficras tui consilit est. 


Cic. Il déclare qu'il lui — de parler, 
Prufitetur suum esse dicëre. Cic. Ap- 
parlient-if donc à un bonnète hum- 
me de menlir? Cadit (cadëre, cecidit, 
casum) ergo in bonum virum mentiri? 
Cic. Ît n°'— pas à l'orateur de se 
mettre en colère, Oralorem irasci mi- 
nime decet. Cic. Il n'— pas à La sa- 
gesse de supporter, Non est sapientiz 
hu ferre. Ge Ainsi qu'il apparlien- 
dra, Ut par erit. Cic. Prout oporte- 
bit. Quint. 

APPARU, UE, pari. passé d'apra- 
BAÏTRE, Vuy. Ce v. 

APPAS, 3. m. pl. 1° Ce qui attire, 
séduit. {llecebrz, arum, [. pl. Cic. 
Lenvcinia, orum, n. pl. Cic. [nvita- 
menia, orum, 0. pl. Cic. Blandimenla, 
a. pl. Cic. Voy. ATTNAIT. | 2° Char- 
mes, agrements exterieurs (d'une 1em- 
me). Furia, æ, [. Cic. Voy. BEAUTÉ. 

APPÂT, S. m. {° Pâture pour at- 
tirer et prendre les animaux. Esca, z, 
f. Cic. Plaut. Mart. Cibus, i, m. 
PL.-j. Voy. Amnnce ct auoncEn. || 2° 
Fig. Tout ce qui attire. llercbra, z, f. 
Cic. Invitamentum, 1, n. Cic. Blan- 
dimentum, 0. Cic. Dlanditiæ, arum, 
f. pl. Cie. : Altiré, Séduit par l'ap- 
pät d'une récompeuse, Spe mercedis 
adductus. Cic. Præmio illectus. Sall. 
Chercher à gagner les cités par l'— 
des récompenses. Civitates oStentan- 
do præmia affectare. Sall. Se laisser 
entrainer par l'— de l'ur à faire qq. 
cb., Ad faciendum aliquid pretio duci. 
Cic. Être sensible Î l'— du gain, 
Questu el lucro duci. Cic. Par l'— du 
butin, Predz gratiâ. Quint. L'— du 
pillage les avait eutraines dans cette 
guerre, Eos ad bellum spes rapina- 
rum illererat. Sall. Tous les appäts 
auxquels cet âge se laisse preudre, 
Ez omnes res quibus illa ætas capi 
ac deleniri potest. Cic. Prendre les 
hommes à l'appäl, fMomines inesca- 
re, 0, as, avi, afum. Ter. Nous nous 
laissons prendre à l'— d'un brenfait 
apparent, Specie beneficit inescamur. 

iv. 

APPÂTER, v. act. 4° Attirer avec 
un appdt. Inescure, 0, as, avi, alu, 
act. Petr. || 2° Moitre le manger dans le 
bec ou dans la bouche de. (Alicur) in 
os cibum inserëre, 0, is, serui, ser- 
um. D'apr. Cic. = Les nournces 
appätent les petits enfanla avec des 
aliments tout mächés, Afanss nutri- 
“es infantibus pueris in 08 inserunt. 
ic 


APPAUVRIR, v. act. 1° Rondre 
pauvre. (Atiquem ou Aliquid) exhau- 
nre, 10, is, hausi, haustum, Cic. Nep. 
(Alicui) ggestater afferre, fero, fers, 
éltuli, allatum. Cie. : Appauvrir la 
patrie, la province, le trésor public, 
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Ethaurire patrie facultates. Nep. 
provinciam. Cic. ærarium. Çic. L'aunee 
précédente avail considérablement 
appauvri les agriculteurs, Superior 
aunus aralores vehementer lubefacta- 
rat (lubefactare, 0, as, avi, afum). 
Cie. || 2° Fig. Diminuer la force ou les 
ressources de qq. ch. Comminuñre, 
0, is, ui, ufum, acl. Cie. : Appauvrir 
le talent, AIngenium comminuëre. 
Quint. Aliquid de facultate detrahëre, 
0, 1, trari, fractum. Cic. — une 
langue, Linguam inopem efficère, io, 
îs, Rec fectum. D'apr. Cic. (Fin. 1, NS 
I 3° Épuiser la fertilité (de la terre 

Emaciare, 0, as, s. parl., afum, act. 
Col. : Appauvrir le sol, Vim terræ 
consumire, 0, 1s, SUMpPSi, sumplum. 
Col. Succum omnem solo auferre, fe- 
ro, fers, abstuli, ablatum. Col. Sol 
appauvri, Effetum solum. Col. Il est 
cerlain que la produclivn de l'orge 
appauvrit le Sol, Constat arva segeti- 
bus hordei maccscère (0, is, S. parf. 
pi sup.. n.). Col. 

S'arpauvnin, v. réf. {° Devenir 
pauvre. (En gén.) Erhauriri, ior, 
uris, haustus sum, pass. Cic. (En 
parl. d'un particulier) Re familiari 
<umminui, Or, Ëris, utus sum, pass. 
Cic. || 2° Fig. Perdre de sa force, do 
ses ressources. Comminui (voy. 1°), 
pass. Qvint. | 3° Devenir stérile. 
Emaciari, or, Gris, aus Sum, pass. 
Col. Macescëre, o, is, 8. parf. mi sup., 
n. Col. 

APPAUVRISSEMENT, S. m. 1? 
État de pauvrete où l'on tombe peu à 
pou. Rerum defectio{onis),f. Sen. Eges- 
tas, atis, f[. Cic. Inopia, æ, f. Cic. 
: L'appauvrissemenl des particuliers, 
De bonis privalorum deminutio (onis), 
f. Cie. L'— du trésor public, Æra- 
ri fenuilas (atis). f. ic. 1} 20 Fig. 
Amoindrissement, affaiblissement. De- 
minutio, ons, f. Cic. Defectio, f. Cic. 
3 Appauvrissement de la vue, Oculo- 
rum labes (is), f. Tec. Il 4° Perto de la 
fertilite. Tabes, is, . Plin. : L'appau- 
vrissement du sol, Soli tabes. Plin. 
Remnédier à l— du sol, Absumptas 
vires soli refovëre. Col. 11 pense que 
ces Semences amènent l'— de la terre, 
rer ex iis seminibus agros emaciari. 

ol. 

APPEAU, s. m. 1° Sorte de sifflet 
pour attirer les oiseaux. * Fistula c 
aucupaturia (z), f. (Smith.) || 20 Oi- 
seau dont on se sert pour attirer d'au- 
tres oiseaux. Îllez, licis, m. Plaut. 

APPEL, s. m, 1° Action de pronon- 
cer à haule voix une suite do noms. 
lecitatio, onis, f. Surt. = Ormettre 
des noms en faisant l'appel, Numina 
in recitaliune præterire, Suet. En fai- 
sant l'— du sénat, In senatu recitan- 
do (recilare, 0, as, avi, stum, act. ). 
Cic. Faire l'— nominal des esclaves, 
des jeunes gens, Citare per nomina 
mancipia. Col. nominatim junivres. 
Liv. Répondre à l'—, Ad nomen res- 
poruitre. Liv. || 2° Cri, signe ou si- 
qnal ‘pour faire venir. S'expr. qqf. par 

vz, vers, Î. (voix). Cic. Nutus, üs, 
m. (signe de tête). Cic. Signum, 1, 
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a. (signal). Cic.; mais le plus souv. 
par ua verbe ou un partic. : Se pré- 
senter à ton appel, Ad nufum luum 
præstuesse. Cic. Regagner les étables 
à l'— de la trompe, Ad sonum bu- 
cinæ <epla repetëre. Col. Approcher à 
l— de la main, Ad manum acvedëre. 
Varr. Venir à l— de son nom, Ad 
nomen venire. Plin. Il adresse plu- 
sieurs appels à son cumpagnvn, 
Comitem suum semel ef sæpius incla- 
mat (inclamare, 0, avi, atum). Cic. 
Pour que tu accoures à mon —, l’{, 
si inclamaro, aduoles. Cic. Il accou- 
rait à l'— de l'enfant, Inclamatus a 
puero advolabat. Plin. Chacun entend 
plus vite l'appel, Celerius quisque 
vocatus eraudif. Col. || 3° Parc. 
Signal donne avec la trompetto (on le 
tiiwubour) pour assembler les soldats. 
Signum, i,n. Liv. : Au troisième ap- 
pe! (de la trompelle)}, Ad fertiam 
ucinam. Liv. Je courrai à l'— du 
clairon, Seyuar classici vocantis in- 
stinctum (de ïinstincius, üs, mm.) 
Quint. Sonner un —, Bucinä signum 
dare. Liv. Classico vocare. Liv. || 6° 
Action de mandor, invitation à venir; 
ou Fig. Action do demander, d'invoquer. 
Vocatus, üs, m. Virg. Cic. = À éP 
pel de qqn, Alicujus vocatu. Cic. Alï- 
cujus accitu ou arcessitu (usités seul. 
4 l'abl. s.). Cic. — en témoignage, 
Testimonii denuntiatio (onis), {. Cic. 
I! Fig. Faire appel à la protection de 
qqn, à la fidélité des soldats, Alicujus 
hdem implorare, o, as, avi, atum. Cic. 
Alilitum fidem invocare. Tac. Faire 
— à l'honnètelé, à la pitié, Probuta- 
tem invilare ou evocare. Cic. Aliseri- 
cordiam evocare. Cic. Faire — à la 
modération de qqn, Alicujus modes- 
fiam precari, or, aris, atus sum, dép. 
Tac. Fais — à ton courage, Te tuà 
viriute sustentes (sustentare, 0, as, 
avi, afum). Cic. Qui fait — à sa 
propre fierté, Ferociz memmor. Tac. 
IL 5° Action de convoquer sous les dra- 
peaux. Cunvucaliv, onis. f. Cic. = Ap- 
pel en masse, Evocalio, f. Cic. Faiie 
un — de tous ceux qui sont en élat 
de porter les armes, Ümnes, qui arma 
ferre possunt, convocare, 0, as, avi, 
atum. Cæs. || 6° Provocation à un com- 
bat. Provocatio, onis, f[. Vell. Plin. 
Voy. vémen. || 7° Action do s'adres- 


) [ser 4 un juge superieur. (En gén.) 


Appellatio, onis, f. Cic. (Seul. en parl. 
de l'appel au peuple) Provocntio, f. 
Cic. = Appel des décisiuns de qqn, 
Appellativ ab aliquo. Suet. adversus 
aliquem. Liv. Provocatio ub aliquo. 
Cic. adversus aliquem. Liv. Intervint 
on — aux tribuns, Intercessit appel- 
latio lribunorum. Cic. Les appels des 
décisions des juges sunt alterés au 
sénat, Appellationes a Judicibus ad 
senalum fiunt. Suet. Appel au peu- 
ple, Provocatio ad populum. Cic. Ap- 
pellatio ad populum (rare). Plin. Droit 
d'—, Jus appellationis. Liv. Jus pro- 
vocalionts. Flor. Interjeter —, Appel- 
lationem, Provocatiunem interpunêëre. 
Dig. Interjeter — devaut, Faire — 
à, Voy. aPreLEr 10°, Admettre l'—, 
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Appellationem admittëre. Ulp. Provo- 
cationi cedëre. Liv. Reieter l'—, Ap- 


pellationem improbare. Utp. 


APPELANT, pari. prés. d'APPE- 
Len. Voy. ce v. || APPELANT, ANTE, 


adj. et subst. 19 Qui appelle d'un ju- 


gement. Appellator, ris, masc. Cic.) 
(Sespre aussi en tourn. par Celui, 

elle qui appelle. Voy. apreuen 100.) 
| 2° S. m. Oiscau qui sert à en attirer 


'autres. Allector, oris, m. Col. 


APPELER, v. act. 4° Designer par 
la- 


un nom, un titre, une qualite. Apye 


re, 0, as, avi, atum, act. Cic. Nomi- 
nare, act. Cic. Vocare, act. Cic. Di- 
cére, 0, is, diri, dictum, act. Cic.: 
Appeler souvent ou habituellement, 
0, as, avt, alum, acl. 
Cic. Usurpare, act. Cic. — qqn d'un 
chaque chose par son 
nom, Appellare aliquem falso nomine. 


Vocitare, 
faux nom, 


Plaut. suo quamque rem nomine. Cic. 


— qqn son salut, son bonrreau, 
Aliquem suam salulem appellare. Cic. 
suum carnificem nominare. Cic. Com- 
ment l'appelle-t-on? Qui vocare (ou 
vocaris)? Ter. [Celui] que l'on — 


du même nom, Qui idem vocalur. 


Quint. On apyela l'enfant Egerius, 
Puero nomen Egerio est inditum (pas- 
sif de indère, o. ïs, didi). Liv. On 
appelle cette maladie avarice, E:i 
morbo nomen est avarilia. Cic. Com- 
ment appellerai-je ces bagueltes® 
Quid eas virgas vocem ? Sen. Apyeler 
rois tous ceux qui... Vocilare rejes 
omnes qui. Cic. Les agriculleurs 
appellent ainsi les rameaux, Hoc 
nomine agricolæ usurpant ramvs. Cul. 
On l'appelle le sage, Sapiens usurpa- 
tur. Cic. Colonie que l’on — Frégelles, 


Colonia quam Fregellas appelant. Liv. 
Suc que l'on — baume, 
opobalsamum vocant. Plin. Sa pérorai- 


son qu'on — épilugue, Ejus perora- 
tio qui epilogus dicitur. Cic. Habita- 


lions réunies que nous appelons vil- 


les, Domacilia conjuncta quas urbes 


dicimus. Cic. Le heu qu'on appelle 
Tulhanum, Locus quod Tullianum ap- 
ellatur. Sali. Ce que vous appetez 
a vie est une mort, Vestra que dici- 
tur vita, mors est. Cic. || 2° Pronon- 
cer à haute voix un nom, une suito de 
noms. Appellare, o, as, avi, alum, act. 
Cie. Citare, act. Cic. Recitare, act. 
Cic. : Appeler l'accusé, l'accusateur, 
Citare reum, accusalorem. Cic. 
chaque jour les esclaves, Mancipia 
quotidie per nomina citare. Col. — les 
noms des vainqueurs, Vic{orum no- 
mina pronuntiare. Cic. Vox. APPEL L°. 

Appeler les lettres (= Îles épeler), 
itteras appcllare. Cic. || Anpeler 
une cause, “Causam citare. (Trév.) || 
80 Crier, se servir d'un signe ou être 
un signal pour faire venir qqn. (En gén.) 
Vocare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
(Seul. en parl. de qqn qui crie) Jn- 
clamare, act. Cic. =: Appeler les enne- 
mis du geste el de la voix, Justes 
nutu vocibusque vocare. Cæs. — qqn 
par son nom, Inclamare aliquem no- 
mine. Liv. nomen alicujus. Cæl. ap. 
Cic. — qqn devant la porte, Aliquem 


uCcus quem 
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anfe ostium evocare. Plaut. — aux 
armes, Ad arma clamitare. Liv. (Eu 
parl. de plusieurs) Ad arma concla- 
mare. Liv. Qui appelle? Quis vo- 
cat? Cic. Qui m'— (par mon nom)? 
Quis nominat me? Plaut, L'oie ap- 
pela à grands cris, Anser vociferatus 
est (vociferari, or, aris, dép.). Col. La 
poule appelle ses petits, Gullina fe- 
tum convocat. Plin. || 4° Mander, prier 
ou sommer de venir. Vocare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Advocare, act. 
Cic. Evucare, act. Cic. Accire, io, is, 
iut et it, tfum, act. Cic. Ercire, act. 
Liv. Arcess®re et Accersère (et qqf. 
Arcessire el Accersire), 0, is, ivi {el 
qqf. ti), ifum, act. Cic. Ciëre, e0, es, 
civi, cilum, act. Liv. (En parl. de 
plusieurs) Convocare, act. Cic. = Ap- 
peler qqn par lettre, Aliquem litteris 
evocare. Cic. — auprès de soi les 
pêcheurs, les magistrats, Ad se con- 
vocare piscafores. Cic. evocare magis- 
tratus. Cic. — qqn à Rome, Aliquem 
Romam arcessëre. Liv. excire. Liv. 
— à une assemblée, A duocare in con- 
silium. Cic. Convocare in contionem. 
Cic. ad contionrm. Liv. — le méde- 
cin, Medicum arcess®re. Plaut. — un 
médecin aupres d'un malide, Medi- 
cum ægro (au dat.) admonëére, eo, es, 
muvi, motum. Suet. — qqn à la porte. 
hors du senat, Aliquem foras evocare 
ou excire. Plaut. e curiä evocare. Liv. 
I Appeler qqn, les dieux à son se- 
Cours, Aurilium alicujus où ab aliquo 
implorare. Cæs. Cic. Deos sibi invo- 
care. Plaut. Deos in aurilium ainvoca- 
re. Quint. devocare. Liv. Le courage 
n'a pas besoin d'— la colère à son 
secours, Non desiderat fortitudo ad- 
vocatam iracunciam. Cic. || Appeler 
qqn aux armes, au combat, Aliquem 
ad arma vocare. Cæs. ciëre. Liv. ad 
bellum evocare. Cæs. ad pugnam pro- 
vocare. Cic. ciêre. Liv. ad dimicandum 
ercire. Liv. || Appeler sous les dra- 
peaux. Ad milifiam excire. Liv. Ad 
ellum scribére, 0, is, scrips:, scrip- 
fon, Liv. — lous ceux qui sont en 
âge de porter les armes, Omnem mi- 
litarem ætatem excire. Liv. || Appeler 
qqn en témoignage, Alicut testimo- 
nium denuntiare, 0, as, avi, alum. 
Cic. Aliquem testem citare. Liv. — 
qq en justice, Aliquem in judicium 
ou in jus vocare, Lie, in judicium 
devocare. V.-diar. Aliquem appellare. 
Cic. compellare. Cic. citare. Cic. vo- 
care. Liv. — qqn en garantie, Ali- 
quem ul sponsorem appellare. Cic. || 
So Souhaiter, demander. Erpetëre, o, 
is, ivi et it, itum, act. Cic. Cup, 
10, is, ivi el ii, ifum, act. Cic. Opla- 
re, 0, as, avi, atum, act. Cic. Vocare, 
0, as, avi, atum, act. Virg. : Appeler 
la lempèle, Tempestatem adversam 
optare. Cic. — la pluie de ses vœux, 
ofis imbrem vocare. Virg. — de 
ses vœux la victoire, Animis in vic- 
toriam imminére (eo, es, s. parf. ni 
sup., n.). Liv. — de ses vœux la 
richesse, Divitias expetëre. Cic. — 
sur qqa le malheur, la malédiction 
du: Ciel, Alicui pestem exopiare. Cic. 
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Aliquem ezsecrari, or, aris, alus sum, 


dép. Cic. Voy. 7. || 6° Avec ua n. de 


ch. pour suj. Reclamer, exiger, neces- 
Sitcr. Desiderare, 0, as, avi, utum, 
act. Cic. Requirëre, o, is, quisivi et 
quisit, quisitum, act Cic. Poscrre, 0, 
is, poposci, 8. sup. act. Cæzs. Quint. 
Egére, e0,es, qui, 8. sup., a. (abl. et 
quf. gén.). Cic. : Ces choses appel- 
lent l'attention, Diligentiam ea desi- 
derant. Cic. Voy. encore 7° et 8o, 
Certains sujets — la passion, Non- 
nulle materie affectum desiderant. 
Quint. Quand les sujets n'— pas un 
long discours, Cum res non cgent longæ 
orationis. Ad Her. || 7° Attirer, exci- 
ter. Eur-are, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Invitare, act. Cic. Allicère, io, 


is, leri, lectum, act. Cic. =: Appeler 


la pitié, Alisericordiam evocare. Cic. 
elicére. Liv. La sédilion appelle le 
massacre. Seditio necem pellicit. Tac. 


ils appellent eux-mêmes la flaticrie, 


Assentaliunem insi allectant et invi- 


tant. (ic. Apyeler l'alten‘ion de qqn, 


Aliquem allentum facëre, io, is, feci, 
(actu Cic. Voy. encure 6° et 80, — 


es regards, Oculos convertère, 0, is, 
verti, versum. Cic. — sur sui les re- 


gards de tous, Omnium oculos con- 


verre ad se. Nep. in semet. Curt. 
— la haine sur qqn, Aliquem in in- 


vidiam vocare. Cic. In aliquem invi- 
diarn commovêre, 60, es, movi, Mmolum. 


Cic. concitare, 0, as, avi, atum. Cic. 
— le soupçon sur qqn, Aliquem in 


suspicionem devocare. Cic. — sur qq. 
ch. l'examen et la discussion, Rem 


in disceptalionem quæstionenque voca- 
re. Cic. || 8° Convier, exhorter à, pous- 


ser à. Vocare, 0, us, avi, atum, act. 
Cic. Evvcare, act. Cic. Invurare, act. 


Cic. : Appeler qqn à la liberté, à l'es- 
pérance, Aliquem vucare ad libertatem. 
Liv. in spum. Cic. — ceux qui se 
laisent à prendre part à la con- 
versalion, Tacentes ad communionem 


sermonis provocure. Suel. — qqn à 


venir entendre, Aliquem ad audrien- 
dum invilare. Suet. La colère appelle 
les gens calmes à la fureur et à la 
violence, fra lentos in sævitiam ac 


violentiam evocat. Sen. || J'appelle 


toute votre attention, Diligenter, quæ- 


so, attendite. Cic. J'— ton attention 


sur mes paroles, Dictis (au dal.) ani- 
mum attendas postulo. Lucil. Voy. 6° 
et 70, || 9° Designer à, faire parvenir à, 
nommer à. Evucare, o. as, avi, atum, 
acl. Cæs. : Il fut appelé à cet hon- 
neur, Ad eum est honorem evocatus, 
Cic. Appeler qqn à la dignité d'au- 
gure, Aliquem auqurem nominare. Cie. 
n à la dictature, au consulat, 
à l'édilité, Aliquem dictatorem, con- 
sulem, ædilem dicère, o, is. diri, dic- 
tum. Liv. — qqn à l'empire. à la 
royauté, Aliquem imperatorem creare, 
0, as, aui, alum. Suel. regem consir. 
tuÿre, 0, is, ui, utum. (æs. -- qqn à 
la conduite d'une expédition militai- 
re, Aliquem creare ducem gerendo bello 
(au dat.). Liv. — qqn au cowmande- 
ment d'uae flotte, d'une province, 
Aliquem classi præficëre, io, is, feci, 
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fecium. Cæs. provincis præponèrre, o, 
W, posui, posilun. Cic. || 10° Neut. 
S'adresser à un tribunal superieur; au 
fig. recourir 4, s'en referer à : Ap- 
qu (juge, ma- 
gistral), Aliquem appellare, o, as, avi, 
ic. — au peuple, Ad popu-|f 
lum provocare. Cic. Pupulum apyellare. 
Cie. On en appelait aux tribuns, 
Tribuni appellabantur. Cic. En appe- 
ler du preteur aux tribuns, À præ- 
tore ad tribunos appellare. Cic. En — 
des duumvirs (au peuple), À duum- 


peler, En apnyeler à 


alu. 


viris provocare. Liv. On penl en — 
(au peuple) même des décisions des 
rois, Provocatio eliam a regibus est. 
Cie. En — (au peuple) de tout juge- 
ment, Ab omni judicio provocare. Cic. 
En — d'uo jugement, Appellare ad- 
versus senfenfiain, @ Où er sententiä. 
Dig. || Fig. En appeler à Calon, Ad 
Catonem provocare. Cic. En — an 
témoignage de qqn, Aliquem testem 
citare, o, as, avi, afum. Cic. En — à 
la mémoire de qqn, Memoriam alicu- 
jus implorare. (ic. J'en spyelle à tu 
conscience, Tuam fMdem obsecro (as, 
avi, atum, are). Plaut. En appeler 
aux armes, Ad vim coufugrre, io, 
üs, fugi, s. sup., n. Cic. || Eu appeler 
(d'une maladie). C. se ovénin. 

S'aPPELER, v. réf. 1° S'inviter l’un 
l'autre à venir; $o donner mutuclle- 
ment tel ou tel nom : ls s'appellent 
lâches les uns les autres, Ali alios 
timidos vocanf (vocare, 0, avi, alum). 
Sail. Voy. arpecen 4°, 30, 4e el 
MOTIELLEMENT. || 2° Avoir pour nom. 
Appelluri, or, aris, alus sum, pass. 
Cic. Vocari, pass. Cic. Dici, or, éris, 
dictus sum, pass. Cic. Nominari, or, 
aris, alus sum, pass. Cic. : Comment 
t'appelles-tu? Qui (adv.) vocare (ou 
vocaris)? Ter. La colline qui s'appelle 
aujourd'hui le Quirinal, Colis qui 
aunc (uirinalis vocatur. Cic. Colonie 
qui s'— Frégelles, Voy. apPuzsn 10. 

fontaine qui 8 — Arélhucse, Fons 

cui nomen Arethusa est. Cie. Je m'— 
Arcluras. Nomen Arcturo est mihi. 
Plaut. Un crieur public qui s'— Mé- 
0a3, Præco nomaine Menas. Hor. Ché- 
restrate, car c'est ainsi qn'il s'—, 
Cheresiratus, nem nomine esl. 
Cic. La chose s'— ainsi, Res hoc 
nomen habet (habère, eo, bui, bitum). 
Cic. Cela s'— de la faiblesse et non 
do conrage, Animi est ista mollilies, 
non virus. Czs. Voilà surtout ce qui 
s— une solide amilié, Ea demum 
firma amicitia est. Sali. 

APPELLATIP, IVe, adj. T. de 
grammaire. Qui convient 4 toute une 
espèces. Appellativus, 6, um. Prisc. 

APPELLATION, s. f. 1° Action 
d'appeler à haute voix. Appellatio, 
onts, f. Pall. |} 3° Appel d'un juge- 
ment. Appellalio, f. Cic. Voy. apps. 
| 3° Denomination. Appellatio, f. Plin. 

omen, mini, 0. Ge. Voy. DÉNoMI- 
MATION. 

APPENDICE, s. m. Supplèment, 
ation, prolongement. Appendir, icis, 
. Cie. 

APPENURE, Ÿ. act. C. SURPENDRE. 


APPES 


ArPENTIS, s. m. Tolt en manière 
d'auvent. Suggrunda, æ, f. el Sug- 
grundium, ti, n. Vitr. 

APPENZEL, ville et canton de la 
Suisse. "Abbatis Cella (æ), f. = [Qui 
est) d'Appenzel, *Abbatiscellensis, m. 


AA 
APPERT (IL). Voy. APPAROIN. 
APPESANTIR, v acl. 1° Rendre 
plus pesant Prægravare, 0, as, avi, 
atum, act. Liv. Degravare, acl. Liv. 
Aggravare, act Plin. Gravare, act. 
Ov. = Doucliers appesantis par les 
trails qui] sont fxes, Telis prægravata 
inhprentibus seuta. Liv. Appesantir 
nn navire, Navigium d'graoare. Plin. 
Navires appesantis par les dépouilles 
de l'ennemi, Naves hvstilibus spoliis 
graves (de gravis, m. f..e,n.). Liv. 
1 2 Fig. Rendre moins vif, moins ac- 
Uf. Aggravare (voy. 1°), act. Liv. 
Gravare, act. Plin. Degravare, act. 
Liv. : La blessure l'appesantit, Vulnus 
eum degravat. Plin. Appesanti par 
une blessure, par l'âge, Vuinere gra- 
vis (m.f., €, 0.). Liv. Æiate gravior 
(m. f.. us, n.). Liv. tardior. l’laut. 
llerbe, Oreur qui appesantil la tète, 
Herba caput gravans. Plin. Jdur ag- 
gravans capita. Plin. Appesanti par 
l'intempérance, Vino el epulis one- 
ralus (pass. de onerare, 0, as, Gui). 
Sull. Yeux appesanlis par l'ivresse, 
Graves vino oculi. Liv. Appesantir 
la roarche ou l'essor du çéuie, Cur- 
sum ingenii premère, 0, is, press, 
pressum. Cic. La maladie du corps 
appesanlit l'esprit, Corporis infr- 
milas vires animi relardat (relar- 
dare, 0, avi, atum). Cic. Esprit ap- 
esanli, Hebelatus animus. Suet. 
| 3° Rendre plus grave, plus dur, plus 
rigoureux : Apyesanlir ses coups, 
Ictus aggravare (voy. 4°). Plin. — 
son joug sur qqn, Crudeli dominatu 
aliquem premêre, 0, is, pressi, pres- 
sun. Cic. Duras leges alicui imponère, 
o, is, posui, positum. Cic. Aucune di- 
vinité n'appesaulit son bras (sur nous), 
Numina nulla (nos) premunt. Viry. 
S'APPESANTIR, V. en 1° Devenir plus 
pesant. Ingravescëre, 0, {s, 8. parf 
ni sup., D. Plin. 2 Je m'appesantis, 
Gravior fio(fs, factus sum, fieri). Plin. 
[| 2° Fig. Devenir moins vif, moins actif. 
ngravescère (voy. 1°), n. Cic. Gra- 
vari, or, aris, afus Sum, pass. Sen. 
1| 3° Devenir plus pénible Ingravescére 
(voy. 10), n. Cic.: Elle s'appesanlil, Du- 
rior fit (fo, factus sum, fieri). Cic. || 
4° Tomber sur, actabler. : Les malheurs 
qui s'appesantissent sur moi, Ærum- 
Rœ quæ me premunt (premère, 0, 
pressi, pressum). Sall. Ü haine du 
peuple s'appesantit sur Galba, Odio 
populi Galba premitur. Cic. || 6° Insis- 
ter =: S'appesantir sur une chose, In 
re consusiËre, 0, is, stili, stitum, D. 
Cic. commorari, or, aris, atus sum, 
dép. Cic. immorari, dép. Quint. hæ- 
rêre, 60, es, hæsi, Aæsum, n. Liv. Sen. 
Re hærère, 0. Quint. l’our ne pas m'a 
pesanlir sur une chose connue, Ne in 
re nolä multus sim. Cic. S'— da- 
vantage sur an point, In loco diu- 
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tius commorari. Cic. Voy. INSISTER. 
APPESANTISSEMENT, 8. m. État 
d'une personne appesantie. (De corps) 
Gravatas, atis, [. Cic, (iravelo, dinis, 
f. Ceis. (D’esprit) Tarditas, atis, L 
Cic. Stnpor, oris, m. Cic. 
APPÉTENCE, s. f. Desir instinctif. 
Appetitiu (onis) naturalis (is) el simpl. 
Appelitio, f. Cic. Voy. Désin. 
APPÉTER, v. act. Desirer instinc- 
tivement. Appelëre, o, is, peliu el 
peti,, pfitum, act. Cic. | 
APPÉTISSANT, . ANTE, adj. Qui 
excite l'appetit = Etre appétissant, 
Avidilatem incilare où excilare, 0, as, 
avi, atum. Plin. 
APPÉTIT, $. m. {o Inclination 
par laquelle l'âme so porto à desirer 
qq. ch. pour la satisfaction des sens. 
Appetitiv, onis, {. Cic. Appetitus, üs, 
m. Cic. Appetentia, æ, Î. Cic. =: Faire 
en sorte que les appélils soient sou- 
mis au joug de la raisun, Efficfre ut 
appetitus rafon: obcdiant. Cic. Facère 
appeliliunes ralioni oberientes. Cic. 
1] 2° Desir, passion, convoitise. À ppe- 
litio, onis, Î. Cic. Appetitus, Us, m. 
Cic. = L'apnétit du bien d'autrui, 
Alieni appetitio. Cic. L'— du plaisir, 
Voluptatis appetitus. Cie. L'— de la 
gloire, Gloriz cupiditas (atis), f. Cic. 
Voy. nésin. || 8° Dcsir de mangor. 
Cibi aviditas (atis), F. Cic. Cibr cupi- 
dutas, f. Cels. Cibi appetentia (æ), f. 
Plin. Fames, is, f. Cic. : Un appélit 
dévorant, Edacitas, atis, F. Cic. D 
assaisonne les mets, Cibi condimen- 
tum est fames. Cic. Avoir —, Esu- 
rire, 10, 18, ivi et ii, iturus, n. Cic. 
Quand il a —, Cum esse cupit (cupë- 
re, 10, ivi et ii, itum). Plaut. Ap- 
porter à table un grand —, Infegram 
famem ad ovum (ou ad mensam) af- 
ferre. Cie. Qui a de l'—, Cibiavidus, 
a, um. Ter. Edendi appetens (gén. 
entis). Gel. Convive qui a bon —, 
Avidus conviva. Hor. Quand l'— est 
satisfait, Cum fames cibo est depul- 
sa. Cic. Sonper de bon —, Libenter 
cenare. Cic. Faire provision d'— ea 
se promenant, Obsonare ambulando 
famem. Cic. Exciter, Éveiller, Argni- 
ser l'—, Aviditatem facëre, incitare 
oa ercifare. Plin. La lailue ouvre 
l'—, Lactucæ cibi appetentiam faciunt. 
Plin. Le vin donne de l'—, Invita- 
fur vino appelentia ciborum. Plin. 
Ce quai excite l'—, Gulz irritamen- 
tum (i, n.). Sall. Manque d'—, Cibi 
astidium (ti, n.). Cic. Oter l'—, Ci- 
i aviditatem tollëre. Cic. Fastidia 
ciborum afferre. Col. Auiditatem inhi- 
bêre. Plin. Manquer d'—, Cibos non 
appetËre. Col. Cibos respuëre. Col. Es- 
tomac sans —, Fastidiens stomachus. 
Sen. Remettre en —, Fastülium dis- 
cutëre. Plin. || Prov. Il n'est chère 
que d’appélit (— la faim assaisonne 
tous les mets). :Voy. plus haut. || 4° 
À L'APPÉTIT DE, loc. adv. Pour avoir, 
pour épargner. Voy. AVOIR, ÉPan- 
GNEn. 
APPTENNE (voir), route qui allait 
de Rome à Brindes. Appia fe) via (æ), 
f. Plin. et simpl. Appia, f. Cic. 
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APPLAUDIR, v. neut.et act. 1° 
Neut. Battre des mains en signe d'ap- 
probation, Act. Accueillir par des bat- 
tements de mains =: Anplaudir à qqn, 
— qqn, Alicui plau .#re ou applaud”- 
re, 0, à, plausi, plausum, n. Cic. 
Alicui plausum impertire, to, is, ivi 
et it, ifum. Cic. Aliquem plausu ex- 
cipère, io, is, cepi, ceptum. Virg. — 
à une ch., — une ch., Rem plausu 
comprobare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Applaudi, Plausu comprobatus, a, um. 
Cic. Plausu exccptus. D'apr. Virg. Il 
fut — aussi chalcurensement qu'on 
applaudissait d'ordinaire Pompée, 
Huic ita plausum est ut Pompeio plau- 
di solebat. Cic. Dire quels hommes 
soat surtout applaudis, ou 4 quels 
bommes na applaulit surtout, Dicère 
uibus viris marime applaudatur. Cic. 

tre vivemeut applaudi, Se faire vi- 
vement applaudir, Afugnos plausus 
movère, 60, es, moui, molum. Cie. 
Pour se faire —, ÆEmrrendi favoris 
gratiä. Quint. Ad prumerendum favo- 
rem. Quint. Chercher à se faire —, 
Plausum quærëre ou capliare. Cic. || 2° 
Fig. Approuver = Applaudir à qqn nu 
à qq. ch., — qqn «a qq. ch., Aliquem 
ou Aliquid prubare. 0, as, avi, afurmn. 
Cic. comprobare, act. Cic. Alicui ou 
Alicui rei assentiri, ior, iris, sensus 
sum, dép. Cic. farère, eo, es, fari, 
fautum, n. Cic. =: Discours applandi 
de tout le monde, Omnium assensu 
comprobata oratio. Liv. J'apnlauldis 
vivement aux sentiments dunt Lu fais 
preuve, Animus iste luus mihi vehe- 
menter probatur. Cic. Applaudir aux 
bunneurs de qqn, Alicujus honoribus 
favëre. Cic. Vuy. APPNOUvVER. 

S'arpLAUDIR, v. réf. 1° Se vanter, 
se glorifier. Sibi plaudFre (0, is, plau- 
si, plausum, n.\. PI.-j. Glorian, or, 
aris, atus sum, dép. Cic. =: S'applau- 
dir de sa victoire, de ses richesses, 
Gloriari suä victoriä. (æs. de suis di- 
vis. Crc. || 20 PE. snuv. Se feliciter, 
s8 rejouir. Sibi gratulari (or, aris, 
atus sum, dép.). Cic. Gaudère, 00, 
es, gavisus sum, D. Cic. Læturi. ur, 
aris, atus sum, dép. Cic. : S'applau- 
dir de ce qu'un a fail, Su& re gestä 
Letari. Cic. Il s'apulaurdit de san sa- 
voir, Scure se gaudet. Quint. Je m'ap- 
plaudis de t'avoir interrompu. Gau- 
deo quod te interpellavi. Cic. Il sap- 
plaudissail de sa clairvoyance, Se 
lantum vidisse friumphabat (trium- 
/hare, 0, avi, atum, n.). Cic. Au- 
cune des deux armées ne s'applaudit 
de l'issue du comnbhat, Neutra acies 
Leta ex eo certamine abiit. Liv. Tu 
l'applawliras de tes progrès, Te, quan- 
um pruhcras, non pænilebil (pvnitère, 
et, (mit, impers.). Cie. Fainille dont 
l'Élat duit s'applaudir, Gens reipu- 
blicæ (au dat.) nun pænilenda. Suet. 
Voy. SE FÉLICNEN, SK RÉJOCIR. 

APPLAUDISSEMENT, 5. m. 1° 
Battement de mans pour manifester 
l'approbation. Plausus, fis, m. Cic. : 
Avec le grands applaudissements, 
Marimo plausu. Cic. Après de si vifs 
— de la part du bas peuple, Tantis 


plausibus 
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infimorum. Cic. Obtenir, 
Exciter d2a —, Plausus movère ou 
ercitare. Cic. Donner des —, Plau- 


sum dare. Cic. Le peuple me téinoi- 


gna sa satisfaction par les plus 
Chauds —, À plebe plausu mazimo 
est onihi Gratulatio significata. Cic. 
Un tonnerre d'— éclata sur tous les 
degrés du théâtre, Magnus ex omni- 
bus spectaculis plausus est ercitatus. 
Cic. Toute l'assemblée les honvra de 
plusieurs salves d'—, [llis a cuncto 
consessu plausus mulliplez est datus. 
Cic. Voy. aprLaunm 1°. || 2° Fig. 
Approbation. Plausus, fis, m. Cic. Às- 
sensio, onis, Î. Cic. Assensus, üs, m. 
Cic. Favor, oris, m. Cic. =: Les plus 
vifs applaudissements lui sont don- 
nés par les honnèles gens, Huic 
plausus marimi a bonis impertiuntur. 
Cic. Exciler, Obtenir l'applaudisse- 
ment de tuul le monde, Omnium as- 
sensu comprobari. Liv. Dire qq. ch. 
aux applaudissements de tous, Om- 
nium assensu aliquid dic#re. Cic. Aux 
— des dieux et des homines, Duis 
homintbusque plaudentibus. Cic. Dis- 
cours qui mérite des —, Plausibulis 
oralio. Sen. VOy. APPROBATION. 

APPLAUDISSEUR, $. m. Celui 
qui applaudit. Plausor, oris, m. or. 

uet. Applausor, m. Pl.-j. : Les ap- 
plaudisseurs, Faventes, ium, m. pl. 
Liv. Truupe d'—, Turba faventium. 
Hor. 

APPLICABLE, adj. 1° Qui peut ou 
doit être applique à. Conveniens, gén. 
entis (avec le dat. ou adell'acc.). Cic.: 
Est-il une chose qui soit moins ap- 
plicable à cet ordre {au sénat}? Quid 
minus in hunc ordinem convenit (con- 
venire, io, veni, ventum,n.)? Cic. Qui 
n'est pas — au vulgaire, Non ad vul- 
qus adhibendus, a, um. Cic. Tout cela 
n'esl pas — au sujet, Non omnia in 
maleriam cadunt (crdëre, 0, cectdi, 
casum, 0.). Qrant. (Parole) — à nom- 
bre de ras, (Verbum) quo:l transferri 
in multas res potrst. Cic. Tu cries que 
la lui ne t'est pas —, Clamas Le lege 
non tenueri (feneor, ëêris, lentus Sum 
rare). Cic. La loi Aquilia t'est —, 
Legi Aquiliæ locus est ndrersus te. Ur. 
big. || 2° Absol. Praticable. Voy. ce 
mot. 

APPLICATION, s. f. 1° Action de 
mettre une chose sur une autre. Ad- 
motio, onis, f. Cic. Impositio, f. Plin. 
: Application de vealouse, Apposi- 
fio cucurbitæ, C.-Aur. Par l'— d'une 
éponge, d'une machine, Spongiä im- 
posuä. Cels. Machin& appositä. Cic. 
Par l'— d'un linge, Superumposito lin- 
tevlo. Plin. Il faut là-dessus faire l'— 
d'uu remède, ou absul.. faire une 
—, Imponendum super medicamentum. 
Cels. Voy. APPLIQUER 10. || 2° Fix. 
Action d'employer, mise en usage, pra- 
tiquo. Usus, us, m. Cic. Usurpatio. 
omis, f. Cic. : Appliration d'u wé- 
dicament, Medicuminis a@thibatio, f. 
Capel. Faire à une maladie l'— d'un 
remède, Remedium morbo adhibère, 


eo, es, bui, bitum. Cic. L'— (d'une 
peine), Irrogatio, f. PI.-j. L'— d'ua 
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arrêt, Raï judicalæ exsecutio, (. Dig. 
Faire l'— d'une 
Voy. aPPuiQuen 50. L'édit est sans —, 
Edictum cessut jeessare, 0, avi, alum, 
n.). Dig. La th 

alque usus. Cæs. Ars el usus. Cic. La 
vertu est tout entière dans l'—, Vir- 
fus in usu sui lofa posita est. Cic. Il 
ae suffit pas d'avoir la vertu si tu 
n'en fais pas l'—, fabère virtutem 
non salis est, nisi ulare 
éris, usus sum, dép... abl.). 
tre susceptible d'aucune —, Nulilum 
usum habëre. 


eine, d'une loi. 


orie et l'—, Sctentia 


its or, 
ic. N'è- 


Cic. Question d'— 
énérale, Universi generis quæslio. 
ic. Ce préceple est d'ane — plus 


générale, plus étendue, Huc præcep- 
fum latius patet (patère, e0, fui, S. 
sup., n.). Cic. ]| 3° Action d'etrndre 4 
une personne ou à une chose qq. paro- 
le dito primitivement 
Translatio, on1s, f. Quint. S'expr. 
ordin. par un verbe = Par l'apylica- 
tion qu'ou fait d'une pensée genérale 
à une circonstance 
Translatione a communi ad preprium. 
Quint. Faire l'— de. Voy. APPLIQUER 
60, || &° Action d'affecter 4 une cer- 
taine depense. Dextmatio, onis, f. Liv. 
1} 6° Action d'occuper son esprit, atten- 


d'uno autre. 


particulière, 


tion suivie. Animi contentiu (onis), f. 


Cic. Intentio, f. Cic. Lilrgentia, æ, f. 
Cic. = L'application. relle qualité quoi 
à elle seule renferme toutes les au- 
tres, Diligentia, quä unä virtule om- 
nes virtules reliquæ continentur. Cic. 


— au jeu, à uu ouvrage, [ntentio lu- 


sfis. Liv. operis. Quint. Grande — à 
qq. ch., Occupatio velemens ad rem 
applicata. Cic. Par une — soutenue, 


Perseverantibus studiis (de studium, 
ii, n.). Quint. Meltre toute son — à 
une ch., à équiper une flutte, Totä 
mente in rem incumbêre, 0, is, cubui, 


cubitum, n. Cic. Omnni sfudie incum- 


bêre ad parandam classem. (Cæs. Voy. 


Q'APPLIQUER 40. Avec —, Alfente. Cic. 


Intente. Quint. Sedulo. (ic. Attento 
animu. (ic. Avec une grande —, În- 
teutissima curûä. Quint. Omni curä. 
Cic. Omni cugitattone. Cie. 
APPLIQUÉ, é6, part: passé d'ar- 
piiogen. Voy ce v. || Ad. Attentif, 
studieux. Industrius, a, um. Cic. Di- 
ligens, gén. entis. Cic. Attentus, a, 
um. Cic. Voy. STUDIEUX. 
APPLIQUER, v. act. 1° Mettre 
uno choso contre, l'appuyer à. Appo- 
nère, 0, is, posui, posilum, act. Cic. 
Applicare, 0, as, cavi (inoins bien cui), 
catum (moins bien citum;, act. Liv. 
Aumovëre, eo, es, movi, molum, act. 
Cic. =: Appliquer l'oreille contre la 
glace, Aurem al glaciem ayponëre. 
Plin. — des échelles, des échelles 
aux murailles, Scalas ayponëre. Liv. 
Scalas mænibus [au dat.) admovère. 
Tac. ad mœænia inferre, fero, fers, 
tuli, illatum. Liv. — un mur contre 
un autre, Parietem ad parietem ad- 
Jjungëre, 0. is, junzi, junctum. Cic. 
Un calorifère est appliqué à la 
chambre, Applicilum est cubiculo (au 
dat.) hypocaustum. Pl.-j. Appauer 
sa main à sa bouche, Manum os 
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a lieu de t'— la loi Aquilia, Legi 
Aquilis locus est adversus le. Dig. 
La justire applignée aox parents 
s'appelle piété filiale; — aux chuses 
qui ont élé confiées, elle 32 nomme 
bunne foi, Justitia erga parenies pie- 
tas, creditis in rebus fides nominukir. 
Cic. | 6" Étendre à une personne ou 4 
une chose qq. parole dite primitive- 
ment d'une autre. Transferre, fero, 
fers, tuli, latum, act. (à.…., in ou ad 
et l'acc.). Cic. Quint. Accommodare, 
0, as, avi, atum, act. (à... dat.) : 
Appliquer une définition à uue autre 
chose, Definitionem in aliam rem 
transferre. Cic. Cicéron applique cela 
à la personne, Cicero hoc ad perso- 
nam vertil (vertère, 0, verli, versum). 
Quint. Apyliquer des vers à qqn, 
Versus in aliquem ponère, 0, is, po- 
sui, posifum. Quint. Proverbes appli- 
qués à propos, Versus commode po- 
siti. Quint. Proverbia opportune aptata 
(pass. de aptare, o, as, avi). Quint. 
S'appliquer à soi-même, Appliquer à 
sa propre silualion ce qu'on deplure 
au sujet d'un autre, Jlla quæ de altero 
deplorantur, ad suas res rerocare (0, 
as, avi, afum). Cic. Hs s'appliquèrent 
celte menace, Hoc minaciler dictum 
in sese acceperunt (accipère, 10, is, 
eplum). Liv. || 7 Attribuer, ap- 
proprier, Tribufre, o, is, bui, butum, 
art. Cæs. Attribuëre, act. Cic. Cæs. 
: applique à l'homme ce qui ap- 
artienl aux chuses, Que sunt rerumn, 
vminis prupria facit (facëre, io, fe- 
ci, factum). Quint. [ls devront 3'ap- 
pliquer cet exemple, oc eremplum 
debebunt sibi adscribëre (o, is, scri 
si, scriptum). Phæd. S'— le nom de 
philosophe, Nomen philosophi sibi in- 
scribêre. Cie. S'— une part du méri- 
te d'autrui, Aliquid ex alienä virtute 
sidi arrognre (0, as, avi, alum). 
Sail. S'— l'hunnenr d'une chose, Rei 
laudem sibi asserïre (0, is, serui, 
sertum). V.-Maz. S'— dans ses dis- 
cours tout l'honneur de la victuire, 
Dicendo lolam victoriam ut suam 
interprelari (or, aris, alus sum, 
dep). Vell. [| 8° Affecter, destiner, con- 
sacrer à qq. usage. Aftribuère, 0. is, 
bui, butum, act. Cic. Conferre, fero, 
fers, tuli, collalum, act. Cic. Impen- 
dëre, 0, is, pendi, pensum, act. Cic. : 
À pliquer une somme d'argent à une 
dépense, Pecuniam atiribuÿre ad rem. 
Cic. alicui rei. Suet. impend're in 
rem. Cie. — les dépouilles conquises 
à embellir la ville, Alanubias in ur- 
bis ornamenta conferre. Cic. || 9° Oc- 
cuper à = Appliquer son esprit, son 
allention, ses soins. C. s'arpui- 
quen 4°, 

S'APPLIQUER, v. réf. 1° Être mis 
sur ou contre. Applicari, or, aris, catus 
sum (motus bieu citus sum), pass. 
Plin. et tons les passifs des v. actifs 
cités À arPliqoen 4° et 2 : L'or 
s'applique (comme méllicament) sur 
les blessures, À urum applicatur vulne- 
ratis (au da.). Plin. || Fig. S'appliquer 
(s'attacher) à qqn, Ad aliquem se ap- 
plicare, 0, as, cavi (moins bien cui), 
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apponêre. (æl. ap. Cic. — un mouchoir 
sur la bouche, Sudarium ad os apph- 
care. Suet. || 2° Mettre une chose par- 
dessus. Jmponère, o, is, posut, posi- 
fum, act. els. Plin, Superponêre, act. 
Cels. Plin. Injicëre, io, is, Jeci, jec- 
tum, act. Scrib. Superinjictre, acl. 
Cels. Inducëre, o, is, duri, ductum, 
act. Plin. = Apyliquer de l'ail, du 
poireau sur les blessures, Imponère 
allium in vulnera. Plin, porrum vul- 
neribus (au dat.). Plin. Il faut — 
li-dessus un tonique, Imponendum 
supe medicamentum. Cels. — un 
emplâtre, Emplustrum injicére. Scrib. 
— des feuilles sur la partie scariÜée, 
Folia scarificativni intendëre, 0, is, 
tendi, intentum. Col. — sur le corps 
l'ouverture d'une ventouse, Os cu- 
curbitule corpori aplare, 0, as, avi, 
atum. Cels. — qq. ch. (comme lini- 
ment}, Aliguid superlinêre, o, is, leur, 
litum. Plin. — sur tout le corps des 
oignons écrasés, Totum corpus bulbis 
coutritis superüllinfre, o, is, s. parf., 
illitum. Cels. — des bandages à qqn, 
Aliquem fasciis devincire, io, is, vinri, 
viictum. (ic. — de la rire sur un mur, 
ace couleur sur up tableau, Inducÿre 
cerum paricli. llin. colorem picturæ. 
Plin. — des ornewents sur des coupes 
d'or, Emblemata in aureis puculis il- 
ligare, o, as, avi, atum. Cic. || 3° As- 
sener, porter (un coup). Infigëre, 0, 
is, Ai, flictum, act. Cic. IucutBre, 
lo, is, cussi, cussum, act. Liv. {m- 
pingÿre, o, is, pegi, pactum, acl. 
Plaut. : Appliquer à qqn un coup, 
un coup de hache, Injligëre alicui 
plagam. Cic. securim. Cic. — à qqn 
un coup de bâlon sur la tête, Scipio- 
ne in Caput alicujus inculëre. Liv. 
— à qqn ua coup de bälun, on coup 
de ping sur le visage, Alicui im- 
pingëre fustem. Cæl. up. (ic. pugnum 
in vs. Pliut, — un souiflet 4 qqu, 
Alicui coliphum infringfre, o, is, fre- 
gi, fractum. Ter. culaphum ducFre, o,is, 
duri, ductum. Quint. alapam ducfre. 
Pkrd. || 4° Mettre une personne 4 : 
Aphliqaer qqn à la turture, Aliquem 
in cquuleum imponêre, o, is, posui, 
positum. Curt. equuleo lorquère, eo, es, 
lursi, turfum. Cic. |] S° Mettre en usa- 
ge, en pralique, employer. Adhibère, 
eo, es, but, bitum, act. Cic. Usurpa- 
re. 0, as, avi, atum, act, Cie. In usu 
habère, eo, es, bui, bitum, act. PL.-j, 
: Appliquer un remède à nne maladie, 
Leruclium morbo (au dal.) adhibére. 
Cic. Lludes que nous pouvons — À 
l'alministration de la république, Stu- 
dia quæ ad remprublicam possumus con- 
ferre (fero. fers, tuli, collatum). Cic. 
— vo nnm à qqn, d qq. ch., Alicui 
nomen indère, 0, ts, didt, difum. Suet. 
/ licui rei nomen ponère, 0, is, posui, 
posilum. Cic. — un supplice à qqn, 
Supplicium alicui inhibére, Cic. — 
ue amende, une peine, Muitam, 
Prnam irrogare, 0, as, avi, alum. 
Liv. Tac. — ce genre de peine aux 
mécbauts, [oc genus pœns in im- 
probos usurpare. Cic. — la loi, Legem 
exercère, 0, es, cui, cifum, Liv. 1 y 
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catum (moins bien citum). Ter. || 20 
Fig. Être mis en usago, en pratique. 
Adhïberi, eor, ëris, ilus Sum, pass, 
Cic. Usurpari, or, aris. atus sum, 
pass. Cic. et tous les passifs des v. 
actifs cités à arruiqgorn 5° = La plai- 
santerie s'applique aux choses qui 
sont laides, Jucus in defrimibus re- 
Bus ponilur (puni, or, èris. posilus 
sum, pass.). Cic. || 3° S'adapter à, con- 
venir à. Conventre, io, is, veni, ven- 
tum, n. Cic. Pertinère, 60, es, nuï, s. 
sup., n. Cic. Cadëre, o, is, ce:ïdi, 
casum, n. Cic. = L'outrage s'apnhuyue 
à la plus grande parte des citoyens, 
Contumelia ad marimam partem ci- 
vium convenif. Cic. Le soupçon ne 
s'— pas à cet homme, Non cadit in 
hunc hominem suspicio. Cic. Ce mot 
s'— à lui, In eum cadit hoc verbum. 
Cic. Cela (— Cette fable) s'— à 
ceux, Hoc dictum est illis..….. Hoc 
pertinet ad illos.… Phæd. La défini- 
tiuo s'— à tous, De/initio in omnes 
valet (valëre, eo, lui. litum rare, n.). 
Cic. Ce qui, dit par Ennins d'une 
seule chose, peut s'appliquer à plu- 
sieurs, Quail ab Enniv positum in unä 
re, polest in mullas transferri (feror, 
ferris, latus sum, pa<s.). Cie. Tout 
ce que je dis s'applique à toi seul, 
Ad le unum omnis mea oralio Spectat 
(spectare, o, avi,atum, n.).Cic.{i voyait 
bico que ces paroles s'appliquaient à 
Dumaorix, Mac oratione sentiebnt Dum- 
norigem designari (or, aris, atus sum, 
pass.). Cæs. !| 4° Occupar fortement son 
esprit, apporter toute son attention à : 
S'appliquer à une ch., à faire.., Se 
applicare (0, as, cavi el moins bien 
cui, catum et moins bien citum) ad 
rem, Cic. ad faciendum. (ic. Se con- 
ferre (fero, fers. tuli, collatum) ad 
rem. Cic. Se dedËre (0, is, dedidi, de- 
ditum) alicui rei. Cic. ad facrendum. 
Cic. Incumbëre, o, is, cubui, cubi- 
tum, n., in rem. Cic. nd rem. Cic. 
alicui rei. Pl.-j. ad faciendum. Cic. 
faciendæ alicui rei. Fl. ut et le sub). 
Liv. Studëre, eo, es, dui, s. sup., n., 
alicui rei. Cic. faciendæ alicui rei. 
Cie. infin. Cic. id ut et le subi. 
Ter. Liv. huic rei ut. Czæs. in id 
ut. Quint. Elaborare, 0, as, avi, 
atum, n. in re. Cic. ut el le subj. 
Cie. info. Quint. Se dare (o, as, 
dedi, datum) alicui rei. Cic. Dare 
operam alicui rei. Cic. ut et le sub). 
Cic. Se intendëre (o, is, tendi, ten- 
tum) ad rem. Cic. Intend*re animum 
ad rem. Cic. in rem. Sall. curam in 
rem. Liv. vim alicui rei. Quint. In- 
tendi (pass.) animo in rem. Liv. Im- 
pendre (0, is, pendi, pensum) operam 
in rem. Cic. laborem alicui rei. Quint. 
— à écrire, Se ad studium scribendi 
conferre. Cic. S'— avec ardeur, tout 
entier, de toute son âme à, Ne s'— 
qu'à.., Ad ou In rem incumbêre acri- 
ter. Cic. tot& mente. Cic. toto pectore. 
Cie. omni studio. Cæs. omni cogita- 
fione curäque. Cie. Les peintres s ap- 
pliqnent uniquement à savoir.…, Pic- 
lores in id fantum student ut sciant.… 
Quint. 
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APPOINT, S$. 
(d'une sommo). 
COMPLÉTEN. 

APPOINTEMENT, 8. m. 1° Règle- 
ment en justice pour parvenir 4 juger 
une affaire par rapport. Voy. INTEu- 
LocuTuinx. || 2° Arrangement, ascom- 
modement. Voy. ces mots. || 3° Au 
pl. Salare annuel. Merces, edis, [. Cic. 
Annua, orum, 0. pl. Suet. Annua 
æra (seul. aux cas en a), n. pl. Liv. 
(En parl. d'un soldat) Stipendium, 
ti, n. Cic. 

1. APPOINTER, v. act. 19 Règior 

r appointement. Voy- INTERLOQUEN. 
| 2° Arranger (un procès). Voy. annan- 
Gen. || 3° Donner des appointoments. 
Annua (alicui) constiluëre, o, is, ui, 
utum. Suet. = Être appoinlé, Annua 
æra habëére, eo, es, bui, bitum. Liv. 
Alercedem accipère, io, is, cepi, ceptum. 
Liv. 

2. APPOINTER, v. act. Rendro 
pointu. Cuspidare, 0, as, 8. parf., 
atumn, act. Plin. Spiculare, o, as, 
avi, atum, act. Plin. 

APPORT, s. m. 1° Lieu où l'on 
apporte les denrces, marche. Empo- 
num, ti, no. Cic. || 2° Action do de- 
oser des pièces. Depositro, ons, f. 
Nep. Voy. nérdr. || 3° Biens qu'un 
époux apporte dans la communaute. 
Bona, orum, an. pl. Cod. Res, rerum, 
f. pl. Dig. Voy. vor. 

APPORNTER, v. act. 4° Porter d’un 
lieu dans un autre. (En gén.) Afferre, 
fero, fers, atluli, allatum, act. Cic. 
Apgortare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Iufevre, fero, fers, tuli, illatui, act. 
Cic. Deferre, fero, fers, tuli, latum, 
act. Lic. Deportare, act. Cic. Compor- 
tare, ict. Cic. (Par eau, en voilure, 
etc.) Aduehère, 0, is, vert, veclum, 
act. Cit. Inveh#re, act. Cic. Conve- 
hôre, act Cic. Deveh®re, act. Liv. : 
Apporlei une leltre à qqn, Ad ali- 
quem au Alicui litleras afferre. Cic. 
— une lettre à qqn de la part de 

qn, Epistolam alicui ab aliquo af- 

erre. Cic. reddëre, 0, is, redlidi, 
redditum. (ic. — du vin à qqn, des 

vivres dans une ville, Impurtare vi- 
num ad aliquem, commealus in oppi- 
dum. (æs. — qq. ch. sur des cha- 
riots, à dos de chameau, Aliquid 
convehëre plaustris (à l'abl.). Liv. ca- 
melis. Plin. — du blé en Grèce, à Ro- 
me, à lthodes, Frumentum compor- 
tare in Græciam. Liv. aduch#re No- 
mam. Cic. Rhodum. Cie. — de graudes 
richesses à la maison ou chez sai, 
Magnas apportare divilias domum. 
Plaut. Appurte ici les coupes, Affer 
Ruc scyphos. Ilor. Appurter dn blé 
de la campagne, d'Asie, Comyortare 
frumentum ex agris, er Aid. Cic. 
[Terre] que l'on appurte de Sardai- 
gne, Quæ affertur e Sardinid. Plin. 
Figues sèrhes appnriées de Caune, 
Caricz Cauno (a l'abl.) advccte. 
Cic. Apporter qq. ch. de chez sui, 
Aliquid domo afferre. Cic. -— des 
ièces de théâtre an concours, Fa- 
bulas in certamen deferre. Quint. — 
la paix à qgn. 4d aliquem pacem af- 
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Voy. COMPLÉMENT, 
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ferre. Plaut. — à qqn la nouvelle de 
qq. ch., Alicujus rei nunlium alicui 
perferre. Cic. — à qqn du nouveau, 


Aliquid novi ad aliquem afferre. Cic. 
La nouvelle qu'on apporta parais- 


sait, Quod afferebatur, viütebutur… 


Cæs. On apporta la nouvelle que 
tout était caime, Aftulerunt omnia 
quiela esse. Cæs. On m'— la nou- 
veille de sa mort, Alihi allatum est 
de ejus morte. Cic. || 2° Fournir 
pour Sa part. Afferre, fero, fers, at- 
tuli, allatum, act. Cic. Conferre, fero, 
fers, contuli, collatum, act. Cic. =: Ce 
qu'un mari apporte (dans la cominu- 
naulé conjugale), Afariti bona (orum, 
an. pl.). Cod. Tout ce que nous avons 
apporté au service de ta république, 
Quidquid ad rempublicam attulimus. 
Cic. |] 9° Avoir (telle ou telle qualite), 
faire preuve do, montrer. Afferre 
(vuy. 20), act. Cic. = Apporter à la 
tribune autant d'auturité que de ta- 
lent, Non minus auctorilalis quam 
facultatis ad dicendum afferre. Cic. 
La tempérance que qqn à1pporle en 
naissant, {ngenerata alicui frugalitas. 
Cic. || 4° Employer, mettre. Afferre 
(voy. 201, act. C'c. Conferre (voy. 2°), 
acl. Cic. Adhibère, eo, es, bui, ditum, 
act. Cic. =: Ne pas appurler d'osten- 
tation, Nihil ostentationis afferre. Cic. 
— à qq. ch. un esprit libre de pré- 
vention, Ad rem vacuum animum af- 
ferre. Cic. — a l'observalion des 
choses le temps et l'exactitude (qu'el- 
les réclament), Ad considerandas 
res lempus el diligenfiam adhibère. 
Cic. || 6° Faire naitre, susciter, cau- 
ser, produire. Afferre (vuy. 29), acl. 
Cac. Inferre (voy. 1°), act. Ter. Ap- 
portare (vuy. 4°), acl. Cic. Impor- 
tare, acl. Cic. Inducëre, 0, is, duri. 
ductum, act. Cic. = Apporter à qqn 
la paix, la tranquilité, Alicui pacewu, 
tranquilitatem ufferre. Cie. — la 
paix, la discurde dans la cité, Pacem 
inter cives conciliare (0, as, avi, 
atrm). Cic. Discordiam in civitatem 
inducëre. Cic. — du dominage, qq. 
dommace à qqn, Damnum apportare. 
Ter. Uetrimentum afferre. Cæs. Ali- 
quid incommodi alicui importare. Cic. 
— à qqn du chagrin, des consola- 
tions, Afferre alicui ægritudinem. Cic. 
consolationem. Cic. — des retards à 
une allaire, Alicui rei moram afferre. 
Cic. Pem longius ducëre, 0, is, duri, 
ductum. Cæs. — de grands change- 
wents, Magnas commulaliones efficrre, 
io, is, feci, fectum. Cæs. || 6° Alle- 
guor, citer. Afferre (us: 20), act. Cic. 
= Appurler des motifs légitimes, Jus- 
tas causas ajferre. Cic. N°— aucune 
raison, Nil afferre. Cic. Quelle 
pu apporte-t-on de la complicité? 


Curt. Voy. ALLÉGUER. 

APPOSER, v. act, 1° Appliquer, 
mottro sur. Apponêre, 0, is, pusui, 
Cic. = 


Appuser un 


uod conscientiz affertur indicium ? 


postium, ac. (sur qq. Ch.. ad rem). 
sceau sur la 
cire, fn cer& sigillum imprimëre, 0, 
ts, pressi, pressum. Cic. — un cachet 
sur une lettre, Epistolam obsiqnare, 
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0, as, avi, atum. Cic. Testament où 
sont apposés les sceaux des Cicé- 
rons, Testamentum Ciceronum signis 
obsignatum. Cic. Apposer sa signature 
sur un cuntrat de vente, sur un acte 


d'achat, Emptioni numen adscribére, 
0, is, Scripst, scriplum. Cic. In ta- 


bulis emplionis subscrib®re, n. Dig. |] 


2° Inserer, introduire (dans un con- 


trat, un traité, etc.). Adscribére (voy. 

nl act. (dans, in et l'acc. ou l'abl.). 
ic. 

APPOSITION, 8. f. 1° Actlon d'ap- 


pliquer sur. Appositio, onis, f. C.-Aur. 


etpr. mieux par un verbe : Appo- 


sition d'un cachet (sur qq. ch.}, Ob- 


signalio (alicujus rei), f. Gell. Après 


l'— du cachet sur la lettre, Obsi- 


gnatä jam epistolä. Cic. L'— d'une 


signature, Subscriptio, f. Dig. Faire 
l'— de. Voy. arpnsen. | 20 riaure de 
grammaire, où deux substantifs sont 


Joints sans particule conjonctive. Ap- 
positum,t,n. Quint. *Apyositio, onis, f. 


APPRÉCIABLE, ad}. Qui peut être 
apprecie. Æstunabilis, m. f., e, n. 
Cic. = Qui n'est pas appréciable, 
Inæstimabilis, e. Liv. Ce qui n'est — 
oi à l'@il, ni 4 l'oreille, rod neque 
oculis, neque auribus percipt potest. 
Cic. Taut ce qui est — à l'orerlle 
s'appelle nombre, Quidquid sub au- 
rium mensuram cndtl, numerus voca- 
tur. Cic. Voy. APPnÉCIEN. 

APPRECIATEUR, s. m. Celui qui 
apprécie. Æstimator, oris, m. Cic. 
Éristimator, m. Cic. : Juste appré- 
cialeur des choses, Justus rerum æs- 
timator. Cic. lasser pour être us 


juste — de ces sortes de choses, 


purri in isfis rebus intelligens esse. 
ic. - 
APPRÉCIATION, s. f. 1° Action 
d'évaluer le prix d'une chose. Æstima- 
tio, onis, f. Cic. = Faire l'appré- 
ciatron d'une ch., Alicujus rei laxza- 
livnrm facère. Cic. Faire une — 
raisonnable, Æstimalivnem æquarm 
facÿre. Cic. |] 2° Fig. Action de juger 
une ch. Æstimalio, onis, (. Cie. Judi- 
cium, üi, n. Cic. = Tout ce qui tombe 
sous l'appréciation de l'oreille, Quid- 
quid sub aurium mensuram cadit. Cic. 
Ce don il faut que vous leniez compte 
dans votre —, Quod vos in judicando 
spectare oportel. Cic. Tout rapporter 
a son —, Omnia ad suum arbitrium 
referre. Cic. Selon l'— de Cicéron, 
Ut Cicero existimat. Quint. Ai-je rai- 
s0n d'agir ainsi? C'est un point que 
je laisse à l'— des sages, Quam recte 
id faciam. viderint sapientes. Cic. 
APPFRÉCIER, v. act. 1° Determi- 
ner lo prix d'une chose. Æstimare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. Tazare, act 
Plin. = Apprécier un objet, Pretia 
alicui rei constituëre, 0, is, ui, utum, 
Plin. — le blé à trois deniers, Fru- 
mentum tribus denariis æsiimare. Cic. 
La chrysocolle est appréciée à sept 
deniers la livre, Chrysvcolla taratur 
in libras septem denariis. Plin. 
20 Fig. Juger. Æstimare, 0, ds, au, 
atum, act. Cic. Judicare, act. Cic. 
Eraminare, act. Cic. Exigère, 0, in 
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hendëre, act. Cic. : Il le ft appréhen- 
der au corps, Apprehendi eum jussit. 
Cic. || 2° Craindre. Voy. ce mol. 
APPRÉLENSIF, IVB, adj. C. Tr 
M0E. 
APPRÉHIENSION, s. f. 1° Anc. 
Action de saisir par l'intelligence. Com- 
rehensio, onis, Î. Cic. || 2° Première 
idee d'une chose. Notio, onis, f. Cic. || 
So PI. souv. Crainte. Ajetus, &s, m. 
Cic. Voy. CRAINTE. , 
APPRENDRE, v. act. 1° Acquérir 
une connaissance. Discère, o, is, di- 
dici, s. sup., act Cic. Condiscere, 
act. Cie. : Apprendre à fond, Perdis- 
cère, act. Cic. — en sus, Addiscère, 
act. Cic. — d'avance, Prædiscère, 
act. Cic. — par cœur. Voy. 2°. — 
q- ch. (nne science, un art) de qqn. 
Drsrère aliquid ab aliquo. Cic. Quint. 
de aliquo. Ter. ex aliquo. Quint. apud 
aliquem. Cic. — à nager, à danser, à 
luller, 4 lire, Discére nare. Plaut. 
saliare. Cic. palæstram. Quint. prime 
clementa. Hor. — à diriger une guer- 
re, Ediscère quemadmodum traclan- 
dum sit bellum. Liv. — Je latin, le 
ermain, Latine loqui discëre. Sall. 
Éermonem germanicum addiscére. Suet. 
— la philosophie, la vertu, les prin- 
cipes d'un art, Phñosophiam, Virtu- 
tem, Præcepla artis percipfre, io, ts, 
cepi, ceptum. Cic. Il apprenait rapi- 
dement ce qu'on lui enseignait, Que 
trad-bantur celeriter accipiebat. Nep. 
Qui apprend facilement l'agriculture, 
Ad agriculturam docilis. Varr. Faci- 
lité à apprendre lous les arts, Ad 
omnes arles docilitas (atis, f.). Suet. 
Passer les mers punr —, Discendi 
causä maria transmittére. Cic. 1! en 
est qui apprennent avec peine, Indo- 
ciles sunt quidam. Cic. Î 2° Retenir 
dans sa memoire. Ediscère, o, is, di- 
dici, s. sup., act. Cic. : Apprendre 
qq. ch. mot poar mot, Aliquid ad 
verbum ediscère. Cic. — des noms 
par cœur, Nomina memoriæ commen- 
dare, 0, as, avi, atum. Cic. — une 
ièce de théâlre (pour la jouer). 
iscËre fabulam. Ter. || 3° S'accoutu- 
mer à faire qq. ch. Condiscrre, 0, is, 
didici, $. sup., act. Cic. Assuesc?re, 
0, is, suevi, suelum, D. Cic. : Lis ap- 
prennent à paltre au dehors, Con- 
discuut foris pasci. Col. Il apprend 
à dominer par sa voix les frémisse- 
ments (de la foule), Fremitum assuescit 
voce vincére. Cic. VOy. S'ACCOUTUMER. 
IL 4° Reconnaître, s’apercevoir. Cognos- 
cère, 0, is, gnovi, gnilum, act. Cic. Sen- 
tire, to, is, sens1, sensum, ant. Cic. Edo- 
ceri, eor, éris, docius sum, pass. Liv. 
2 1} apprendra quel home je suis, 
Sentiel qui vir sim. Ter. Si qqn 
bouge, il — qu'il y a des consuls vi- 
gilants, Qui se commoverit, sentie 
esse consules vigilantes. Cie. Métellus 
avarla;pris par expérience que celle 
race élait sans foi, Metello experi- 
mentis cognilum eraf (hoc) genus in- 
fidum esse. Sall. Ayant — enfin qu'il 
y a des dieux, Eductus tandem deos 
esse. Liv. || 6° Être inform : Appren- 
dre qq. ch. de qqn, Comperire, io, 
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egi, actum, act. Liv. Perpendére, o, 
is, pendi, pensum, act. Cic. Pensare, 
0, às, avi, atum, act. Liv. = L'o- 
reille apprécie ce qu'il y a de dé- 
feclueux, Aures quid inane sit ju- 
dicant. Cic. Apprecier les sons des 
lettres, Erig”re lilterarum sonos. 
Quint. Les chnses que nous pouvons 
— par l'oreille, (£a) quæ possumus au- 
ribus metiri (ior, iris, mensus sum, 
dép.). Cic. — le génie des Grecs, 
Græcorum ingenia inspicère, 10, is, 
speri, spectum. Plin. Nous ne sau- 
nons — les écrivains, De scriplo- 
ribus eristimare non possumus. Cic. 
Consul qu'on a pu si souvent — 
à titre de collègue, Consul per lot 
collegia expertus (de ezxperiri, or, 
iris, dép.; acc.). Liv. — qqu à sa 
valeur, Aliquem er æquo æstima- 
re. Liv. — tout au-dessous de sa 
valeur, Omnia minoris eristimare. 
Cic. Ne pas — saisement une ch., 
De re male eristimare. Cic. — les 
amiliés non d'après ce qu'elles va- 
lent, roais d'après ce qu'elles rap- 
porlent, Amicitias non ex re sed ex 
commodo æstimare. Sal. — les amis 
par les acles, Amicos ex factis pen- 
sare. Liv. N'appréciez pas d'après 
vos lois ce qni se passe, Nolite ad 
vestras leges ea quæ Aunt erigère. Liv. 
C'est d'après ces études qu'on appré- 
cie celle éloquence, Er his studiis 
krc oralio censetur (pass. de cen- 
sEre, e0, es, sui, sum). Cic. Appré- 
cier la différence qu'il AS Judi- 
care quid intersit. Cic. Vous appré- 
dierez ce que c'est que celle pair, 
Æstimabitis qualis illa pax sit. Sail. 
Rien n'est si diMicile à apprécier, 
Nikal tam inæstimabile est. Liv. C'est 
à vous d'—, Æquum esl vos cogno- 
scére (0, is, gnovi, gnilum, act.). 
Ter. Les sages apprécieront, Vide- 
nint sapientes. Cic. | 3° Faire cas 
de, priser = Apprécier beauconp, et 
simpl. Apprécier qq. ch., Aliquid 
magni æ#s{imare, 0, as, aui, afum. Cic. 
magni facÿre, io, is, feci, factum. 
Cic. — mins, le moins, Æstimare 
minoris. Cic. Pactre minimi. Cic. — 
peu, davantage, le plus, Facëre par- 
vi. Plaut. pluris. Cic. plurimi. Cic. 
Voir comment 'anprlcie Brulus, 
Perspic/re quanti faciam Brutum. Cic. 
J'— les harangues de César, Ora- 
tiones (æsaris mihi probantur (pass. 
de probare, o, avi, atum). Cic. Les 
Alpes font apprécier leurs pâturages, 
Alpes approbant pabula suc. Plin. 
S'arrnÊcien, v. réf. 1° Apprècler 
soi-même : Cet bomme s'élant ap- 
récié lui-mème, [Île se ipse mensus 
— s'élaol mesuré: de metiri, ior, 
ris, dép.). Sen. || 2° Etre apprecie. 
Æslimari, Or, aris, afus sum, pass. 
Cie. Judicari, pass. Cic. Et Luus les 
pass. des v. act. cilés à aApPnÊCIER 
°, 2° et 30 : Les suns s'apprecient 
avec l'oreille, Soni auribus judican- 
fur, Cic., 
APPREUENDER, v. act. 1° Pren- 
gro, saisir au corps. Comprekendbre, o, 
w, hendi, hensum, acl. Cic. Appre- 
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{s, peri, perlum (rem ex aliquo). Cic, 
Cognoscère, 0, is, gnovi, gnilum (rem 
ex ou ab aliquo). Cic. Cæs. Accipère, 
10, is, cepi, ceptum (rem ab ou ex ali- 
quo). Cic. Audire, 10, is, ivi et ii, 
ifum (rem ex, ab, de aliquo). Cic. 
Discére, o, is, didici, s. sup. (rem ab 
ou er aliquo). Cic. Quint. Fieri, fio, 
fis, factus sum certior (alicujus rei 
ou de re per aliquem). Cic. — par 
q. ch., Er re cognoscère ou discère. 
.— par qqn, Per aliquem compe- 
rire ou cognoscère. Cæs. Ayant tout 
appris par les députés, Per legatos 
cuncta edoctus (edoceri, eor, éris, 
pass.) Sail. Apprendre de source cer- 
laine, Comperire certis auctoribus. 
Cic. Apprenez les misères des alliés, 
Miserias sociorum cognoscite. Cic. 
Lorsqu'on apprit ces nouvelles, His 
rebus cognitis. Cæs. Apprendre des 
nouvelles de Brutus, De Bruto co- 
gnoscëre. Cic. Ils apprirent l'arrivée 
de César, De Cxsaris adventu cer- 
tiores facti sunt. Cæs. Comme je l'ai 
appris, Sicut ego accepi. Sall. Il ap- 
prend le départ de Litavicus, Discit 
ilavicum profectum esse. Ces. Tu 
apprendras de Pollion ce qui se 
passe, Quæ gerantur, ex Pollione ac- 
cipies. Cic. J'ai appris de lui qu'il 
élait Athénien, Audivi ex illo sese 
esse Atticum. Ter. Il apprit que l'on 
faisait un pont, Comperit pontem 
fieri. Cæs. On — des passants que... 
Ex obviis est auditum.. (prop. tan). 
Liv. Je brûle d'apprendre par quels 
moyens..…, le erspectatio tenet, qui- 
busnum ralionibus..… (et le v. au 
RNA Cic. || 6° Enseigner =: Appren- 
dre (à qqn qq. ch.), Ducëre vu Edo- 
cêre, eo, es, cui, ctum (aliquem ali- 
quid). ic. Erudire, io, is, ut el 1i, 
itum (aliquem re ou in re). Cic. In- 
slituêre, 0, is, ui, ulum (aliquem ad 
rem). Cic. — à qqn les belles-lettres, 
Docère alrquer litteras. Cic. — à qqn 
les arts, le druit civil, Erudire ali- 
quem arlibus. Cic. in jure civili. Cic. 
— à qqn la modéralinn, Erudire 
aliquem ad muodextiam. Cic. — à qqn 
les procélés des arts, Artium vias 
alicui tradëre, o, is, didi, ditum. Cic. 
— à qqn l'art dela parole, Aliquem 
ad dicendum instituëre. Cic. — à qqn 
la lyre ou à jouer de la lyre, Docére 
aliquem fidibus (à l'abl.; s.-e. canëre). 
Cic. Instituëre aliquem lyrä. Quint. 
— à qqn 4 se taire, Docére aliquem 
tacëre. Cic. — à lire à qqn, Alicui 
prima lillerarum elementa tradëre. 
Quint. La philusophie nous a appris 
à adurer les dieux, Philosophia nos 
ad deorum cultum erudivit. Cic. Il 
apprit aux nations à obéir, Nationes 
parère assuefecit (assuefacëre, 10, is, 
factum). Cic. Nos ancètres nons ont 
appris à..., [ta à majoribus instituti 
sumus, ut... (et le subj.). Cic. Qu'il 
prenne qqn qui lui apprenne son 
melier, Sumat aliquem monitorem of- 
ficii sui. Sall. || 7° Informer, faire sa- 
voir : Apprendre à qqn qq. ch., Al- 
ge certiorem facére, io, is, feci, 
actum aslicujus rei ou de re. Cic. 
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Aliquem admonëre, e0, es, nui, nifum 
alicujus rei ou de re. Sail. Cie. Il 
m'a appris sou projet, ce qu'il vou- 
lait faire, Ale sui consilii certiorem 
fecit. Cic. Ils lui apprennent ces 
chuses, Eum certiorem faciunt de his 
rebus. Cæs. Îls — à Cesar qu'ils ont 
de la peine à empècher..…, Cæsarem 
certiorem faciunt sese non facile pro- 
Aibère. Cæs. Je l'apprends ce que 
j'ai fait, Facio te cerliorem quid ege- 
rim. Cic. Apprendre à qqn son arri- 
vée, De suo adventu aliquem docëre. 
Cie. — à qqn par lettre que la chose 
n'est pas possible, Aliquem docëre per 
litteras id fieri non posse. Cic. Vous 
— ce que je veux, Vos docèére quid 
velim. Cis. Une lettre qui m'appril 
ce que tu faisais, Litteræ quæ ne do- 
cérent quid ageres. Cic. Je voudrais 
savoir situ as appris (par lellres) 
quelque chose sur Tiron, Velim 
scire ecquid ad te de Tirone scrip- 
fum sit (scribi, or, ëris, pass.). 
Cic. L'exemple d'autrui m’apprend 
quel prulit il y a.., Aliorum erem- 
la me commonent quam sit utile. 
er. La fortune a voulu nous ap- 
prendre par là ce que les vain- 
cus doivent redouter, Ex eo docu- 
mentum nos capère forluna voluit 
uid esset victis extimescendum. Cic. 
ollion l'apprendra ce qui se passe. 


Voy. 5°. 

d'ippanone, v. réf. 4° Etre ac- 
vis (en parl. d'une connaissance), 
dire enseigné. Disci, or, ëris, s. parf., 
pass. Cic. Percipi, ior, ëris, ceplus 
sum, pass. Cic. : Aparendre du droit 
ce qui peut 8 —, Discère de jure quod 
disci potest. Cic. L'art a pour objet 
les choses qui s'apprennent, Ars 
earum rerum est quæ sciuntur. Cic. 
Les choses qui peuvent s'apprendre, 
Res quarum est disciplina. Cæs. La 
ralique qai ne peut s'— au moÿen 
es préceptes, Usus indocilis disci- 
lina. Cic. || 2° Etre connu (en par- 
ant d'une noavelle), étre rapporté, 
annoncé. Afferri, feror, ferris, alla- 
tus sum, pass. Cic. Audiri, ior, iris, 
itus sum, pass. Cic. 

APPRENTI, 16,8. m. et f. 1e Ce- 
lui, celle qui apprend un metier. Dis- 
cipulus, i, masc. Plaut. Discipula, æ, 
fém. Plin. = Les apprentis cuisiniers, 
Discipuli coquorum. Plaut. Apprenti 
cordonnier, Sutrinæ tabernæ alum- 
nus. Tac. Î 20 Fig. Débutant, novice, 
personne peu habile. Tiro, onis, m. 
Cic. Tirunculus, à, m. Sen. : A 
prenti en qq. ch., In re tiro. Cic. In 
re rudis (adj. m. et f.). Cic. 

APPRENTISSAGE, 3. m. 1° Âc- 
tion d'apprendre un métier, une pro- 
fession. Disciplina, æ, Î. Cic. Institu- 
fio, onis, f. Cic. : Mettre qqn en 
apprentissage chez qqn, Aliquem in 
disciplinam alicui tradëre. Cic. Qui 
fait son — sous un cuisinier, chez 
uo cordonnier. VOy. APPRENTI 1°. 
Acbever son —, Rudimentum ponêre. 
Suet. || 2° Fig. Premiers commonco- 
ments, debuts. Rudimentum, i, n. 
Liv. Tirocinium, ii, D. Liv. 3 Ap- 
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prentissage de la guerre, Militiz dis- 
ciplina (2), f. Cic. Militare (is) ru- 
dimentum (0) n. Liv. — de la mort, 
Mortis meditatio (onis), [. Sen. Faire 
— du vol, de la guerre, Rapèëre dis- 
cère, 0, is, didici, s. sup., Cic. Mi- 
litiam usu discre. Sall. Sortir d'—, 
Rudimentum ponère. Liv. 

APPRÈT, s. m. 1° Action de pré- 
paror, préparatif. Apparalus, fs, m. 
Cic. = Apprèl du sacrifice, Appara- 
fus sacrificii. Suel. Apprèts magai- 
fiques, Magnifici apparatus. Cic. Faire 
les apprèts du diner, de la noce, 
Prandium, Nuptias apparare, 0, as, 
avi, atum. Ter. Après les — ordi- 
naires, Paralis omnibus (rebus), ut 
assolet. Liv. Nourriture sans —, Ci- 
bus simplez (gèn. plicis). Plin. Table 
sans —, Erpedita cena. Pl.-j. Jeux 
célébrés avec de grands —, Ludi ap- 
paratissimi. Cic. apparate facti. Cic. 
Voy. PRÉPARATIF. i 2° Assaisonne- 
ment (des mets). Conditio, oms, f. 
Cic. Condimentum, i, n. Cic. Condi- 
tura, æ, F. Sen. || 3° Fig. Affectation. 
Apparatio, onis, f. Cic. Apparatus, 
üs, m. Cic. = Cela fait soupçonner un 
peu d'apprèt, Suspicio gwurdam appa- 
rafionts ex hoc nascitur. Cic. Qui a 
trop d'—, Nimium apparatus, a, um. 
Quint. Voy. appnèré. Lansage sans 
—, Inelaborata oratio. Sen. Style 
sans — (— négligé), Oratio incomp- 
ta. Cic. Parler sans —, Nullo apyaratu 
dicère. Cic. Voy. APPRËTÉ, AFFEC- 
TATION. 

APPRÈTÉ, és, part. passé d'ar- 
PRèTeR. Voy. ce v. || Adj. Affecte, 
sans naturcl. Apparatus, a, um. Cic. 
Putidus. Cic. Affectatus. Quint. Ar- 
cessitus. Quint. = Parler d'une ma- 
nière apprètée, Pulide dicëre. Cic. 
Style qui n'est pas apprèté, Inaffec- 
tala oralio. Quint. 

APPRÉTER, v. act. 1° Faire les 
préparatifs de; mettre en état. Pa- 
rare, 0, as, au, atum, act. Cic. Com- 
parare, acl. Cic. = Apprèter à dé- 
euner, Prandium apparare. Plaut. — 

diner, — le diner (— le faire cuire), 
Cenam coquèére, 0, is, cori, coctum. 
Plaut. Nep. — an festin, Conviviumn 
comparare ou ornare. Cic. — tout 
pour la noce, pour la fuite, Adornare 
nuplias. Plaut. fugam. Ter. Parare 
fugam. Cic. — les armes, Arma appa- 
rare. Liv. expedire, 1o, is, tui el tt, 
itum. Tac. — les armes ponr le com- 
bat, Pugnaæ (au dat.) arma aplare. o, as, 
avi, atum. Liv. S'— qq. ch., Aliquid 
sibi comparare. Cic. Voy. PRÉPARER. 
1 2° Assaisonner, accommoder. Condi- 
re, 10, is, ivi et ti, ifum, act. Cic. 
: Sauce mal apprèlée, Jus male con- 
ditum. Hor. || 8° Façonnor. Perfcère 
ou Conficëre, io, is, feci, fecium, 
act. Plin. : Apprêter les cuirs, des 
laines, Coria, Lanas perfcère. Plin. 
— des remèdes, Medicamina conf- 
cére. Plin. || 4° Fig. Attirer = S’appré- 
ler des inimiliés, Inumicitias susci- 
père, io, is, cepi, ceptum. Cic. || 6° 
Donner occasion de : Apprèler à rire 
à qqn, Alicui ludos præbère, eQ, es, 


en état do faire 
as, aui, atum). 
Cic. Parare, art, et n. Sall. Cic. = 
S'appréter à étudier, à répradre, à 
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bui, bitum, Ter. risum movere, es, 
es, movi, molum. Cic. risui esse. Liv. 


S’aPPnèTEn, v. réf. 14° Se mettre 


a ch. Se purare (0, 
ic. Se comparare. 


partir, Se parare ad discendum. Cic. 


Se comparare ad respondendum. Cie, 


Parare proficisci. Sall. S'— 4 se met- 
tre en roule, à fuir, Se comparare ad 
îter. Liv. Parare fugam. Cic. Le Lemps 
de s'— ayant été donné, Tempore ad 
comparandum dato. Nep. Voy. SE PRÈ- 
PARGR. || 20 Etro apprété. Apparari, 
or, Gris, alus sum, pass. Ter. Cic. 
el'tous les passifs des v. aclifs cités 
à APrRAÈTEn : Il voit que la noce 
s'apprèle, Videt nuptias apparari. 
Ter. || 3° Approcher, être imminent. 
Instare, 0, as, stilt, statum, n. Sall. 

APPRIS, ISeë, part. passé d'ap- 
PRENDAGS, Voy. ce v. || Adj. instruit, 
formo 4, élove de telle ou telle ma- 
nière =: Appris à flatter, Ad assenta- 
lionem erudilus, a, um. Cic. Bien —, 
Optime inslitutus. Cic. Liberaliter 
educatus. Cic. Liberalis, m. f., e, 0. 
Cie. En homme bien —, Liberaliter. 
Cic. 11 passerait pour un mal —, 
Iuhumanus videatur. Cic. llomme des 

lus mal —, Homo inhumanissimus. 
er. Agir cowme un mal —, Inkuma- 
niler facëre. : 

APPRIVOISÉ, Ée, part. passé 
d'appmivorssn. Voy. ce v. |} Adi. Do- 
venu privo (en parl. d'un animal). 
Cicur, m@. f. n. (gèn. sing. uris; gén. 
pl. urum; manque des cas en ia). 
Cic. Mansuetus, a, um. Liv. Mansue- 
factus. Col. 

APPRIVOISER, v. act. 1° Priver 
(un animal). Mansuefacëre, io, is, 
feci, factum, act. Cxs. Quint. Mitiga- 
re. 0, as, aui, alum, act. Sen. = Ap- 
privoiser lous les animaux, Omnium 
animalium feritatem miligare. Plin. 
Ils ne peuvent être apprivoisés. Voy. 
S'APPRIVOISER 49, || 20 Fig. Rendre 

lus traitable, plus doux. Mansuefacëre 
Évoy. {o), act. Cic. Mitigare (voy. 1°), 
act. Cic. =: Son naturel féroce peut 
être apprivoisé, Ferum ejus ingenium 
potest mansuefieri. Suet. Vav. s'ar- 
parvoisen 20. || 8° Qaf. Captiver, ga- 
ner, Delenire, io, is, ivi, itum, act 
ic. 

S'APPAIVOISER, Y. réfl. 1° Devenir 
privé. Blansuefieri, fo, fs, factus sun, 
pass. Cæs. Mansuescére, 0, is, suevi, 
suelum, 0. Col. Dlitescère, 0, is, 5. 
parf. où sup., n. Liv. Mitigari, or, 
aris, atus sum, pass. Plin. Mitificuri, 
pass. Plin. : Les aurochs ne peuvent 
s'apprivoiser. Uri assuesc®re ad ho- 
mines non possunt. Cæs. || 2° Fig. 
Devenir plus traitable, plus doux. Mifi- 
gari (voy. 0), pass. Cic. Mansuefe- 
ni (voy. 1°), pass. Suet. : Je me de- 
mande comment il s'est apprivoisé si 
subitement dans le sénat, [lud quæ- 
ro, Cur tam subilo mansueins in se- 
natu fuerit. Cic. |] 8° Se familiariser. 
Voy. ce mot. 


APPRODATEUR, TRICE, 8. Ai. 
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et f. Celui, Celle qui approuve. Pro- 
dctor, oris, masc. Cic. Approbalor, m. 
Cic. Assensor, m. Cic. Suffragator, 
m. Cic. Laudater, m. Cie. Lauda- 
trix, icis, fé. Cic. : Approbatcur de 
mon depart, Profectionis meæ appro- 
bator. Cic. [Celle chose] a Brutus, 
a Sextus pour —, Bruto fau dal.}, À 
Sezto probatur (probari, or, alus sum, 
pass). Cic. En agissant ainsi, j'an- 
rais eu Loules les \luses pour appro- 
batrires, Id fecissem Alusis omnibus 
approbantibus. Cic. || Qqf. Adj. Se- 
cundus, à, um. Cic. =: Alurmures ap- 
robateurs du sénat lout entier, 
ecunde admurmuraliones cuncii se- 
natüs. Cic. Au milieu du murimmie 
approbateur du sénat, Admunnurante 
senalu. Cic. 

APPNOBATIF, 1vE, 8dj. Qui mar- 
que l'approbation. Secundus, a, um. 

ic. : Par uu cri approbalf, Clamore 
et assensu, Cic. Tous se mirent à 
faire des gestes approbalfs, Omnes 
assensi significare cæperunt. Cic. Si- 
los fail un signe approbalif, Silus 
annuif (annuëre, o, ui, utum, D.).Cic. 

APPROBATION, 5. f. 1° Agre- 
ment, consentement. Assensus, ts, m. 
Cie. Assensio, onis, f. Cre. = Avec 
l'approbation de tous, Omnium as- 
sensu. Cie. Faire qq. ch. avec l'— do 

euple, Secundo populo aliquid facère. 
Éic, Tous donnërent leur — au par- 
tage, Le partage obtint l'— de lous, 
Partibus dividendis (au dat.) omnes 
assensi sunf (asscntiri, ior, tris, épi 
Liv. Commandement donné sans l'— 
dn sénal, {mperium datum non ex 
Patrum auctorilate {de auctoritas, f.), 
Cic. Voy. CONSENTEMENT. || 2° Juge- 
ment ou témoignage favorable. Ap- 
probalio, onis, f. Cic. Prubatio, f. 
Cic. Comprobatio (rare), f. Cic. : L'ap- 
probation de la multitude, Ppularis 
approbatio. Cic. Signes, \arques, 

émoignages d'—, Assensiones. ic. 
L'— de l'auditoire, Audientium favor 
(pris m. Quint. Murinures d'— de 
‘assemblée, du sénat, Grata contio- 
nis admurmuralio, Cic. Secundz ad- 
murmuraliones senalüs, Cic. Les cris 
d'— de la multitude, Afiultitudinis 
acclamationes, {. Liv. Tous lémoi- 
guanlieur — par des cris, poussant 
es cris d'—, Approbantibus clamore 
cunclis. Liv. Donner son — 4 qq. ch., 
Aliquid approbare ou probare, o, as, 
avi, afum. Cic. Oblenir l'—, Appro- 
Oditwnem movêre. Cic. Cela oblient 
l'— de Brutus, de Sexlus, [oc proba- 
fur Brulo (au dat.). Cic. a Serto. Cic. 
Cel avis à sun — et la nôtre, Ifzc 
senlentia illi et nobis probutur. Cic. 
Tou — me fait juger ces choses com- 
me…., Quod a te probata sunl, (hæc) 
mihi videntur..…. Cic. Avec l— uni- 
verselle, l'— des dicux el des bom- 
mes, Cum ingenti approbatione humi- 
num, Liv. Diis Aominibusque appro- 
bantibus. Cie. 

APPROCIIANT, part, prés. d'ar- 
pRoCUEn, Voy. Ce v. || aPrnocHanT, 
ANTE, 40). Qui a quelque ressemblance 
avec. Propinquus, 8, um (dal.). Cic. 
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Finitimus (dat). Cic. Vicinus (dat:}. 
Cic. : Quahité approchante de la pr 
cédente, Vicina prædictæ virlus. 
Quims Ces choses qui paraissent 
approcbantes l'une de l'autre, lila 
que propnqua videntur et finiftima 
esse. Cic. , 
APrnocHaNT, 1° Adv. Environ. à peu 
près. Prope Cic. Circiter. Cæs. Ferc. 
Cic. || 2° Prép. Vers, aux environs de 
(en parl. du temps). Circa (acc.). Cic. 
Circiter (acc.). Cic. Ad (acc.). Cic. z 
Approchant de, Mêmes traduct. 
APPROCHE, s. f. {° Action de 
s'avancer, d'arriver, de venir (pr. et 
fig.). Accessus, üs, m. Cic. Adrentus, 
üs,m. Cic. A ppropinquatio, onis, f, Cic. 
Aditus, üs, m. Cic. S'expr. snuv. 
ai le v. arpnocuen = L'approche 
des ennemis, Hostium advenius. Cic. 
Fair l'— des impies, Fmpiorum adi- 
tum defugère. Cæs. Élre embrasé par 
l'— du sole, Solis appulsu erardes- 
cëre. Cic. Reconnaltre l'— des ma- 
ladies, Advenientes morbos intellig”re. 
Cic. On n'avait pas encore été averti 
de ton —, Nondum eraf auditum fe 
adventare. Cic. À son —, one foule 
nombreuse s'avança…, (Cum acce- 
deret, magna multitudo processit. Cic. 
C'était à l'— de la ouit, Nor jam 
appetebat. Liv. À l— du jour, Sub 
lucem. Cæs. Appetente jam luce. Tac. 
A l'— des fêtes, Sub dies festos. Cic. 
Aux approches de l'hiver, À d hiemem. 
Cie. Aux — du printemps, ‘ere cæp- 
turo. Plin. L'apprache du sommeil 
iolerrompt la ménioire, Somno ser- 
pente, memoria ampulalur. Quint. 


L'— de la mort, Appropinquatio 
mortis. Cic Aux approches de la 
morte. Cic. 


mort, Appropinquante 
Circa mortem. Plin. Sub ipsä morte. 
Virg. Observer l'appruche d'une Lem- 
pèle, Procellam impendentem tueri. 
Cic. A l'— du désastre, Adventante 
clade. Liv. || 2° Action de mouvoir vers 
2: L'approche des duigts, Digitorum 
admvutio (onis), f. Cu. || 3° Travaux 
entrepris pour s'approcher d'une place 
assicgoe. Opera, um, n. pl. Liv. : 
Faire les approches, les — d'une 
ville, Opera admouëre, eo, es, moui, 
motum. Liv. Urbem operibus oppu- 
gnare, o, as, avi, alum. Liv. || 6° Âc- 
ces, abord. Aditus, üs, m. Cic.: 
Toutes les approches étaient fermées, 
Omnes introiius præclusi erant. Cæs. 
Voy. AnonD, ACCÈS. 

APPROCIHIER, V. act. 19 Avancer 
auprés, mettre près. Admovëre, e0, es, 
movi, motum, acl. Cic. Appellëre, o, 
is, puli, pulsum, act. Cæs. =: Appro- 
cher les ouvrages (des murailles), 
Opera admovëre. Liv. — un sachel 
de ses aarines, Fasciculum ad nares 
adnovëre. Cie. — son armée de Ro- 
me, Érercitum propius Nomam ad- 
inovêre. Cic. Qui ne peut prenire feu 
que si l'on approche du feu, Qui, m- 
si admoto igne, ignem concipère po- 
lest. Cic. Les vaisseaux fnrent ap- 
prochés des murs, Naves appulsæ sunt 
ad muros. Liv. Être approché des 
lèvres (en parl. d'un vase), Labris 
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{au dat.) subire, eo, is, iui et it, ttum, 
n. Plin. || 2° Se placer, se trouver au- 
près de = Approcher qqn, Ad aliquem 
acceudëre, 0, is, cessi, cessum, n. Cic. 
Voy. AvPnocnEn (neut.) 4°, |] 3° Avoir 
accès auprès de, aborder. Adire, eo, 
is, ivi, el pl. souv. it, tfum, n. et act. 
Cie. = Approcher qqn, Ad aliquem ei 
pl. Souv. Aliquem adire. Cic. On 
pouvait — les préteurs, Prætores po- 
terant adiri. Cic. Tous ceux qui ap- 
prochaient Brilanaicus,  Prorinius 
quisque Britannico. Tac. Qui approche 
ua homme très puissant, fn intimä 
familiaritate hominis potentissimi ver- 
satus (versari, or, aris, pass.). Cic. Il 
a'est pas facile de l'approcher, Adi- 
tus ad eum difficilior est, (ic. Hom- 
me qu'on approche difficilement, Ho- 
mo rari adifus. Liv. Se laisser ap- 
rocher, Polestatem sui facëre, io, ts, 
Feci. factum. Cic. Il ne se laissait 
— de personne, Aditum conveniendi 
non dabai. Nep. 

ArPnocuEn, v. nent, d° S'avancer 
aupres, se mêttre près. Appropinquare, 
0, as, aui, afum, n. Cic. Accedëre, 0, 
is, cessi, cessum, ü. Cic. Audvenfare, 
o, as, avi, atum, n. Cic. Aire, e0, 
is, ivi et pl. souv. tif, itum, n. et 
act. Cic. Subire, n. et act. Liv. 
Succedëre, n. el qaf. act. Czæs. 
Liv. = Approcher d'un lieu, Ad L- 
cum accalère. Cie. Ad locum ou Loco 
(au dat.) appropinquare. Cic. (aæs. 
adventare. Cic. Liv. Locum ou Ad lo- 
cum adire. Cic. subire. Cæs. Liv. Lo- 
cum ou Ad locum ou Loco succedtre. 
Cæs. Liv. — en nageant ou en navi- 
guant, (Locum où Ad lucum) adnare, 
0, as, avi, S. Sup. Czs. Cic. — de 
qan, Aliquem ou Ad aliquem adire. 
Cic. Ad abrquem accedère. Cic. Appro- 
chez (de moi), Ffuc propius me adite. 
Hor. L! apprachait déjà de la porte, 
Non procul jam a portä erat. Liv. Ap- 
prorher de l'autel de Jésus-Christ (= 
communier), Altari Christi communi- 
care, 0, as, avi, alum,n. Aug. À me- 
sure qu'il approchaäil, Quidquid ap- 
propinquabat. Liv. Ils disent que 
Varus approche avec ses légions, 
Dicunt Varum cum legionibus instare 
(o, as, stili. statum, n.). Czs. Anto- 
nius approche, An:onius adventat. 
Salt. Est-ce quand l'ennemi — qu'il 
faul déposer les armes? Cum hostes 
supra caput sunt, discedi ab armis 
placet? Liv. Empêcher qqn d'appro- 
cher des frontières, Aditu finium 
aliquem arcère. Liv. À qui il est dé- 
fendu d'—, Occursu prohibitus. Tac. 
Voyant — Ja vieillesse, Senectutem 
prospiciens (prospic#re, io, is, Speri, 
spectum). Sen. Nous apnrochons du 
jour des comices, Dies comitiorum ap- 
propinquat: Liv, 11 faisait approcher 
es Lours des ouvrages de César, Tur- 
res ad opera Cæsaris apnetlebat (appel- 
lËre, o,1s, puli, ul, Ces. Faire — 
sun armée. Voy. appuocurn (act.) 10. 
Il 2° Devenir proche, être proche. Ap- 
propinquare (voy. 10), n. (æs. Ad- 
ventare (voy. 1°), n. Cic. Appetëre, 
0, ü, ivi el ti, tfum, n. Cæs. Instare, 


APPRO 


v, 28, stifi, sfatum, n. Cie. Subesse, 
subsum, subes, subfui, 8. eup., n. 
Css. Prope adesse, adsum, ades, adfut, 
s. sap., n. Liv. : ls approchent 
des premiers grades, Primis ordini- 
bus (au dal.) appropinquant. Cæs. Les 
miladies qui —, Alorbi advemenies 
de advenire, io, 18, véni, ventum, n.). 
sc. La mort approche, Mors immi- 
met (de ïimminêre, eo, 8. parf. ni 
svp... n.). Cic. Tempête qui —, Procella 
impendens (de impendère, eo, es, s. 
parf. ni sup.,n.). Cic. l.es jeux ap- 
prochent, Ludi instant. Cic. Le lemps 
approche où, Prope adest, cum. 
hud.). Ter. ut (sub) Liv. L'hiver 
approcbait, Hiems su 

ropnquabal. Cæs. Quand approche 
‘heure de midi, Cum appetit mcridies. 
Plaut. L'heure de nolre liberté —, 
Libertas nobis (au dat.) appropinquat. 
Cic. Le 7° jour appruchail, Dies ap- 
pelebat srptimus. Crs. Le jour des 
comices approche, Dies comitiorum 
appropinqual. Cic. Le jour du départ 
apprachail peu à 
siunis dies mihi obrenebai (de ofrepère, 
o, is. psi, phum, n.). Cic. S. mmeil qui 
approche peu à peu, Somnus serpens 
(de serpère, o, is, psi, plum, n.). Quint. 
Î 3° Fig. Avoir du rapport, ce La res- 
semblance. Acced”re, 0, is. césst ces- 
sum, D. Cic. = Approcher beaucoup 
d'une vertu, de la vérilé, Prorime 
accedère virtuti. Cic. ad verum. Cic. 
— davantage des dieux, Ad deos 
propius accedëre. Cic. Philippe ap- 
rochait le plus de Crassus, Crasso 
Phitippus prorimus accedebat. Cic. 
Fufñius n'— pas de ces vorateurs, 
Fufius ab iis oratoribus mullum abe- 
rat (de abesse, sum, fui, n.). Cic. 
Approcher de leur sagesse, IUorum 


prudentiam assequi (or, &ris, secutus 


sum, dép.). Cic. Pour les talents mi- 
litaires, persoune n'approrhe de Sci- 
pion l'Africain, Belticä laude nemo 
potext ad Africanum adspirure (0, as, 
avi, «tum, n.). Cic. Faire qq. ch. avec 
un soin dunt rien n'—, Alquid cun- 
ficrre ita accurate ut nikal possit 
supra. Cic. Celle rubrique — beau- 
coup du miniun, Miniv Va dat.) pro- 
zima Mec rubrica est. Plin. L'o- 
deur — de celle du safran, Üdor cro- 
co (an dat.) vicinus est. Plin. Couleur 
ui — de celle de l'or, du safran, 
lor ad aurum, in luleum inclinatus 
(pass. de inclinare, o, as, avi). Plin. 

S'APPROCHER, V. réf. C. APPROCHER 
(neut.). 

APPROFONDI, ME, part passé 
d'appnoronnth. Voy. ce v. || Adi. 
Pig. Profond, qui va au fond des cho- 
sas. Diligens, gén. ents. l'lin. : Cun- 
naissance approfondie, Magna cogni- 
tio. Cic. Lili enlior nolitia. Plin. Un 
arl consiste dans la connaissance — 
des faits, Ars rebus penilus persnec- 
tis cuntinetur. Cie. S'appliquer à l'é- 
tude — de la pbilasanhie, Ad fotam 
philosopuam periractandam se dare. 
Cie. 

APPROFONDTMR, Y. act. 1° Rendre 
plus profond, creuser plus avant. Depri- 
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eral. Cæs. ap- 


Jeu pour moi, Disces- 
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mêre, 0, is, pressi, pressurm, act. Sall. 


Depressius fodëre, 10, is, fodi, fossum, 
act. Sen. : Agpprofuolir un fnssé, un 
grits, Deprimêre fussam. Sall, puteum. 

tr, — un sillon, Srdoum ollius im- 
primêre. Cic. || 2° Fig. Examiner à fond. 
Perspir®re, 10, 13, spezr. spectuin, acl. 
Liv. Pertentare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Perserutart, cr, aris, atus sun, 
dép. (acc.). Cic. Pernoxrére, o, is, no- 
vi, nofum, acl Cic. ErcutËre, io, is, 
cussi, cussum, act, Cic. Plane cognos- 
cêre, 0, is, gnovi, gnilum, act. Cic. 
3 Approfondir les passiuns de l'âme, 
Slutus animorum pernoscére. Cie. — 
le cœur de qqn, Alicujus mentem pe- 
nitus aintrospicère. Cic. Chuses sé- 
rieusement approfondies, Res penitus 
perspeclæ plineque cognitæ. Cic. Ap- 
profondissons ces questions, æc in- 
teriora videamus (de vidère, eo, es, 
vidi, visura). Cic. Approfondir l'in- 
tention du rédacteur, Écriptoris sen- 
teniiam perscrulari. Cic. Ne pas — 
assez une matière, De re parum dili- 
genter inquirëre, 0, is, quisiui, quisi- 
tum. Quint. — une caase, Causam bene 
disc®re (de disco, is, didici, s. sup.). 
Quint. — les écrivains, Scriptores ex- 
cutère. Quint. |} Absol. Approfundir, 
Rem perspicére. Cic. {| 3° Apprendre à 
fond. Perdisctre, 0, is, didici, s. sup., 
act. Cic. : Approfondir la littérature, 
Litieras perdiscëre. Cato ap. Plin. — 
la plitosophie, Philosophiam pertrac- 
lare, 0, as, avi, atum. Cic. || a ap- 

rofondi toutes les parties de la phi- 
osophie, Habet omnes philosuphie 
notos ef (ractatos locos. Cic. Avoir 
approfondi le droit, Jus catlére, eo, 
es, lui, s. sup. Cic. 

S'arpnoronain, v. réf. 1° Dovenir 
plus profond. Subsidëre, o, is, sed et 
sidi, sessum, n. Ov. Voy. SB CREUSEn. || 
20 Fig. S'examiner soi-même à fond. In 
mentem suom introspicère, 10, is, spe- 
zê, spoctum. Cic. 

APPUOFONDISSEMENT, 8. m. 1° 
Action de rendre plus profond. Depres- 
s0, onis, Ê. Vitr. | 20 Fig. Aclion 
d'eraninor à fond. Pervestigatio, ons, 

. Cic. 

APPROPRIATION, s. f. {o Action 
d'approprier, Accommodalio, onis, [. (à 
qq ch. ad rem). Cac. || 2° Action de 
s'approprier. Assumptio, ons, f. Cic. 
C.-Th. = Se faire l'appropriation de. 
Voy. S'APPROPRIER. 

APPROPRIE, ÉB, 
d'aprno: reën { el 2. 

1. APPROPRIER, Y. act. Rendre 
propre à une destination, adapter. Ac- 
commudare, o, as, avi, afum, act. Cic. 
Aplure, act. Cic. = Approprier les 
fictions des poëles à ce que nous di- 
sons, Poetarum fabulas ad ea quz di- 
cinrus accommodare, Cic. — ses gestes 
à la nature de ses paroles, Verborum 
colort suum actum accommoilare. Quint. 
Discours plus approprié à des assem- 
blées séditieuses, Üratio contionibus 
cuncitalis acconmodativr. Cie. Ce Ler- 
me ei — à ce qu'il avait dit, {loc 
verbum est ad id aptatum quod dixe- 
rat. Cie. Geure A strle bien —, 


part. passé 
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Orelionis genus aptum et congrusns, 
Cic. Période appropriée à la durée 
de la respiratiun, Anfractus ad spiri- 
tum vocis aplus. Cic. Un corps d'une 
furine — à l'esprit, Figura corporis 
ingenio (au at) habilis et aptu. Cie, 
Style approprié au sujet, Oratio re- 
bus {au dal.) æqualis. Cic. Ornements 
(de style) appropriés au snjet, Culius 
rei (au dal.) applicitus. Quint. Le lieu 
le mieux approprié à l'éloquence, 
Locus ad dicendum ornatissimus. Cic. 
Les autres chuses sont anpropriées 
chacune à une On particulière, Ceteræ 
res opporfuns sun rebus singulz sin- 
gulis. Cic. Appropner son style à. 
(en parl. d'un vorateur), Dicère cur- 
gruenter ou apte ud (ace). Cic. Lan- 
gase des moins appropriés au tapoge 
des tribunaux, Serino à forensi sire- 
pitu remoltissimus. Cic. 

S'APPROPIUEH (— APPNOPRIER À SOI), 
v. acl. 41° Usurper, s'emparer de. 
Sibi arrogare (o, as, au, atum), 
act. Cic. Sibi assumre (o, is, sumpst, 
sumplum), act. Cic. &i nêre, act. Cie, 
Sibt vindicare (0, es, «vi, atum), act. 
Cic. Ad se sevocare, act. Cic. Oceu- 
pare, act. Cic. = S'anpruprier le bien 
d'autrui, Aliena sua facëre (io, is, feci, 
factum). Cic. S'— le rdle de général, 
Imyeralorias partes sibi sumire. Cæs, 
S'— les insignes du commandement, 
Insignia imperit attrectare, 0, as, avi, 
alum. Liv. S'— des possessions, nn 
trône, Occupare possessiunes, regnum, 
Cic. S'— de furles summes, In mul- 
las pecunias invad£re, 0, is, vast, ue 
sum, n. Cic. S'— des sommes d'ar- 
gent d'une manière illégale, Pecunias 
contra legem cupère, io, is, cepi, cap- 
‘um. Cic. S'— vn mobilier, Supellec- 
tilem stbi habëre {e0, es, bui, bitum), 
Suet. Euclin à 3 — qq: ch., Alicujus 
rei rapaz (gén. acis). Cic. Salluste qui 
s’appruprie les vieux mots, Sallustius 
priscorum verborum fur (gén. furish 
Suet. || 2° S'attribuer, so dire l'auteur 
de, revendiquer comme sa propriete. Ad 
se vandirare (vuy. 10), art. Lin. Sibt 
vindicare, act. Tac. Sibi adscisefre (0, 
is, adscivi, adscitum, act, Cic : S'ap- 
proprier l'hunneur, tout l'honneur, 
Ad se decus vindicare. Liv. Si 
uni laudem adsciscére. Tac. S'— 
tes succès, Prospera sibi vindicare. 
Tac. S'— dans ses discours la gluire 
acquise par les labeurs d'autrui, La- 
bore alieno partam gloriam verbis in 
se transmovêre (e0, es, mort, motum). 
Ter. S'— ce nom, Uoc nomen sidi 
inscribére (o,is, scripsi, scriplun). 
Cic. || 3° Faire sien : S'anproprier ce 
qu'il y a de meilleur daus chaque 
{écrivain], Quod in quoque oplimum 
est, suum facêre (io, ü, fecr, factum). 
Quint. 

S'APPROPRTER (— APPAOPRIER SOI), 
v. réf. S'adaptor, être adapte & Ad 
cn aptari, cr, aris, alus sum, Pañé. 

ic. 

2. APPROPRIER, v. act few 
toyer. Alundare, 0, as, avi, alue, 
act. Col. : Approprier les étable. 
Præsæpia mundare. Col. 

ÿ 
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APPROUVER, v. act, 1° Agréer 
wna chose, y consentir, l'autorisor. Pro- 
bare, o, as, avi, atum, act. Cic. Com- 
probare, act Cic. Accinère, io, is, cepi, 
ceptum, ael. Cic. Adscisc£re, o, is, ad- 
sciri, adscitum, act, Cie. = Approuver 
des pièces, Tabulas comprubare, acci- 


pére. Cic. — une condilun, Ad condi- 
tionem ou Conditionem accedfre, 0, is, 
cessi, cessum, n. Cic. Mon frère n'ap- 
prouve pas ces choses, Hzc fratri 
non placent {de placère, eo, cu el 
citus sum, n.). Ter. Si l'on n'— 
pas le partage égal des fortunes, Si 
pecunias #quart non placet. Cic. Faire 
approuver Son calcul à qqn, À licui ra- 
fionem suam probare. Cic. J'approuve 
l'achat que Lu as fail, (rue fu emisti, 
rala mihi sunt. Cie. Anprouver (= 
confirmer] ua jugement, Judicium 
ratum habtre, eo, es, bui, bitum, 0. 
Cie. — ce qu'on ne cnonall pas, Ali- 
quid incognilum adscisc”re. Cu. — 
te que le peuple a ordunné, Quod jus- 
sit pupulus, adxciscère. Cie. Le peuple 
approuva le prujet de loi, Rogationem 
[he scivil (de sciscère, 0, is, scilum). 
Liv, f 3° So ranger de l'avis de qqn; 
s'associer à une opinion, la partager. 
Aleu on ÂAlicut rei) assentiri, 1or, 
dris, SENSUS sUM, dé. Cic. : Pour 
le reste, j'approuve Crassus, Cetera 
assenttor Crasso. Cic. Ta m'as ap- 
rouvé, Tu mihi fuisti assensor. Cic. 

ous ne sninmes paa approuvés de 
bout le monde, Non omnes Aabemus 
&sseisores. Âd Fer. Approuver ls 
culère du consal, Irato consul adsti- 
pulari, or, arts, aîus sum, dép. Liv. 
— qqn d'ua geste, Alcui gestu gra- 
tifcan, or, arts, atus sum, dép. Cic. 
— une opinion, Sententie fauêre, eo, 
es, favi, fautum, n. Cic. — nne me- 
sure, Âd consilium accedfre, 0, is, 
cessi, cessum, n. Nep. — les discours, 
les accusations, les baines de qqa, 
Alweujus orationi, accusationibus, odiis 
gubscribre, 0, is, scripsi, scriplum, 0. 
Liv. César approuve qu'on passe ls 
mer, Cæsar probaf mare fransire. 
Cxs. N] 9° juger louable, trouver digne 
d'estime. Probare {vuy. 19), act. Cie. 
Apyrubare, act. Cie. : Elre approuvé 
de qqn ou par qqn, Altcui ou Ab 
aliquo probari on apyrobari. Cic. 
J'approuve cet emploi de tes loisirs, 
Istam rationem ol (ui probo. Cic. 
Approuver ce qui a eté fait, Quod 
aclum est, approbare. Cic. Je vois que 
tu n‘'appronvezs pas ces choses, Video 
fibi ea mon prubari. Cic. J'approuve 
cela, floc mihi placet (de placre, 00, 
cui el cilus sum, n.). Ci. Je n'— 
pas ce qui a élé fait, Mihi, que acte 
vunt, displicent (de displicére, 00, 
tui, cilum), a. Cic. Approuver notre 
travail, Nostrum laborem boni consu- 
Ure, o, ls, sului, ultum. Quint. — les 

rujets de César, Cæsaris consilie di- 
g/re, 6, üs, leri, lectum. Cic. Je 
approuve pas que.…., Aiki non pla- 
set (prop. influ.), Cu. Faire approo- 
ver 4 qqu la conduite d'un bomme, 
Hominis vitam alicut probare. Cic. 
Celui, Celle qui approuva ons chose, 
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Alicufus rei comprobator (oris), masc. 
Cic. laudatrix (icis), fém. Cic. 
S'aPPnouven, Y. réfl. Se trouver 
{ouable. Sibi plaudëre (os is, plausi, 
plausum). for. PL.-j. : Je m'approuve 
d'avoir pris ce parti, Meum consi- 
hum probo (as, avi, atum, are). Cic. 
APPROVISIONNE, ÉB, part. passé 
d'arpnovisIonNnNen. Voy. ce v. || Adj. 
Muni de provisions : Troupes bien 2p- 
provisivonées, Instruclæ aique or- 
natæ omnibus rebus copiæ. Cie. Être 
mal approvisionné (de blé, de vi- 
vres), À re frumentariä laborare, 0, 
as, avi, atum, n. Czs. Être — pour 
l'hiver. Voy. APPnOVISIONNEMENT. 
APPROVISIONNEMENT, 9. M. 
o Action de munir de provisions : 
L'approvisinasement d'une ville, An- 
nonæz in urbem conuectio (onis}, f. 
D'apr. Amm. (x1v, 10). Cibariorum ad 
urbem apportatio, f. D'apr. Vitr.(n,9). 
S'occuper de l'—, Curam annonr ad- 
minisirare on agère. Suet. || 2° Amas 


de provisions. (En gén.) Commeatus, 


us, m. Cic. Comineatus, uum, rm. pl. 
Liv. (En parl. des denrées) Annona, 


æ, f. Cic. (En parl. des vivres du 
soldat) Cibaria, orum, 0. pl. Cxs. 
el pl. sonv. Res (ei) frumentaria (æ), 


f. Cie. Frumentum, à, n. Ces. : Grands 
approvisionuements, Alagnus com- 
mealus. Cæs. Grands — de blé, Aa- 


gni commealus frumenii. Suet. Man- 
que d'—, Cibariorum 


inopia. Ces. 
nopia frumentaria. Cæs. Faire des 
— (pour soi). VOy. s'aPPROYISIONNER. 
Faire des — par qqn, pour «une 
ville, etc. Voy. approvisionnen. Faire 
des — de tont genre, Umnis genens 
ceommealum contrahËre. Suel. — qui 
se font par mer, Commealuis maritin. 
Liv. Routes par lesquelles les — ar- 
rivaieal do Samaium, Viæ per quas 
commeatus ex Samnio subuehebantur. 
Liv. Ponr que ses — (de blé) fus 
sent plas faciles, Quo erpeditiore re 
frumentariä uteretur. Crs. Trans- 
porter du blé et d'antres — dans 
son camp, Frumentum et commea- 
us alios in castra convehère. Liv. 
Trausporter du blé et d'autres — 
aliles pour la guerre, Compurtare 
frumentum et alia que bello (au dat.) 
wsui sunt. Sail. Tirer d'Asie ses —, 
Commeatum ab Asià comportare. Ces. 
Avoir #08 approvisionnement pour 
l'hiver, des approvisioanements de 
blé poor 30 jours, Commeatus pro- 
speclos in Aiemem habere, Liv. Die- 
rum friginia frumentum habère con- 
veclum. Cæs. 

APPROVISIONNER, v. act. Mu- 
nir de provisions : Appravisionner son 
camp, une ville, Commeatus in castra 
convehËre, 0, s, vert, vectum. Liv. 
in oppidum irmporlare, 0, as, avi, 
atum. Ces. — de blé nne ville, Ce- 
poue, Frumenturm supportare in oppi- 
dum. Hirt. convehFre in urbem. Ces. 
Capuam. Liv. — qqo (de blé), Alicu 
rem frumentariam suppeditare, 0, as, 
avi, afura. Cic. Aliquem frumento in- 
siruëre, 0, is, struri, structum. Just, 


— l'umée (de blé), Frumentum exer- 
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cifui prouidère, e0, es, uidi, visum. 
Czs. Tuyaux par lesquels les tem- 
ples sont approvisionnés d'ean, Fis- 
tulæ quibus aqua suppeditatur (em- 
ph. Cic. 

S'aPPnovISONNER, v. refl. Se mu- 
nlr de provisions. Commeatumn contra- 
hëre, o, 18, truxi, tractum. Suet. : 
Pour s'approvisionner, Commeatüs 
caus&. Cæs. Empêcber qqn de s'—, 
Aliquem commeatu prohibère, Cic. fru- 
menfo commealuque intercludFre. Crs. 
S'— (de blé), Reï frumentarur (au dat.) 
prospicère, 10, is,speri, speclum. Cæs. 
Rem frumentariam ou Rei frumenta- 
rue (au dal.) ou De re frumentariä pro- 
vidére, eo, es, vidi, visum. Cæs. es 
de tout ce qur est nécessaire à la vie, 
Ea, que ad victum suppedttant, parare, 
0, as, au1, afum. Cic. S'— de vivres 
pour 40 jours, libana dierum deem 
comparare. (æs. Il ordonne que cha- 
cun s'anprovisionne de blé pour 30 
jours, Dierum trigunta frumentum 
habère omnes convectum jubel. Cas. 
| Fig Comme poor s'approvisionner 

e sagesse, Tanquam ad mercaturam 
bonarum artium. Cic. 

APPHOXIMATIP,IVE, adj. Fait 
à peu pres, peu rigoureux. 2: Definition 
qui n'est qu'appruzimalive, De/inilio 
non subtilis. D'apr.Cic. (fe or., 1, 23). 
Faire on calcul approximatif, Vume- 
rum minus subiiliter erxequi. D'apr. 
Liv. (ru, 5). Par na calcul —, Non 
exracto numero. D'apr.Liv.(n.5). Faire 
l'esuoialiun approximative d'une cho- 
se, Rem leur cunjecturä pendëre. Cic. 
Évaluation — d'une somme, l'ecuniz 
conspecius (Gs, w.). Gel. Je pense 
que la mesure n'est qu'—, Arditror 
mensuram (esxe) incertam. Plin, 

APPROXIMATION, 5. f. Estima- 
tion peu rigoureuse. Conjectura, æ, f. 
Cic. : Il le pria de dire par approxi- 
malioa à quelle somme s'élèveraient 
les frais de l'ouvrage, Interrogavil 
quanlus esse pecuniz conspeclus ad 
opus absoluendum. Gell. Juger qq. ch. 
par —, Rem levi cunjecturä pendëre. 
Cie. Voy. le préréd. 

APPROXIMATIVEMENT,  ady. 
Par approximalion, 4 peu près. Conjec- 
turd. Cic. fus manus. {lirt. Prupe. 
Cic. Prozime. Quint. Voy. Approxt- 
MATIF. 

APPUI, 8. @. 1° Soutien, support. 
Admaniculum, à, n. Cic. Finnumen. 
tum, 0. Ces. Fultura, æ, f. Col. =: Cber- 
cher an point d'appui, Ad adminicu- 
lum annili. Cic. Prêter à qqn l'— de 
sou propre Corps, Adminiculo corpo- 
ns aliguem ercip're. Curl. Pouires 
deslinées à servir d'—, Tigna que 
firmamento esse possinf. Czæs. Les 
fondations servirunt d'— à..., Fun- 
damenta pro fulturä ef substructione 
furgentur aduersus (acc.). Cul. Zo- 
nes qui ont les pâles pour point d'—, 
Circuli cæli verticibus subniri (de 
subnali, or, Éris, nirus ou nisus sum, 
dép.). lie. Sila vigne est sans point 
d'—, Nisi vitis fulta est. Cie. Len 
appuis de la vigne, Vitis pedamenta 
{orum), 0. pl. Col. La vigne se tient 
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debout sans aucun appui, Stat per se 
vitis sine ullo pedamento. Plin, Le 
terire de gazon s'élevait déjà à bau- 
teur d'—, Cæspes jam peciori usque 
accreveraf. Tac. (Mur) revêtu de 
marbre à bauteur d —, Marmore ezx- 
cultus pudo tenus. PL.-j. L'— d'une fe- 
oëtre. *Ima(æ) fenestra (z), [. (Smith). 
Voler un fromage sur l— d'uve fenè- 
tre, Caseum de fenesträ rapëre. Ph. 
} L'appui (d'un levier, Pressio, onis, 
. Vitr. || 2° Fig. Aide, secours, pro- 
tection, soutien. Adminiculum, à, n. 
Cic. Columen, minis, n. Cic. Firma- 
mentum, i, n. Cic. Præsidium, ü, 0. 
Gic. Subsidium, n. Cic. Patrocinium, 
o. Ci. Aurilium, n. Cic. : Enlever 
aux Romains deux puissants appuis, 
Magna duo aurilia fumanis detrahère. 
Liv. L'appui d'uce famille, Fanuliz 
columen. Ter. Le ferme — de la ré- 
ublique, ei publice firmamenium. 
Éic. Hoinine qui est l'— de l'empire 
romain, [umo, imperii Romani colu- 
men. Cic. Assurer qqn de son —, 
Polliceri alicui præsidium suum. Cic. 
loplorer l— de qqn. Aurtlium ab 
aliquo pet#re. Cic. Avoir besoin d'—, 
Adminiculis egêre. Tac. Chercher des 
apuuis, Patrocinia sibi quærère. 
Sal. Chercher à s'assurer de plus 
soliles —, Sibi firmiora præsidia 
wæerêre, Cic. Chercher un appui 
ans la puissance florissante des 
Etrusques, Ad florentes Elruscorum 
opes confugère (io, is, fugi, s. sup., 
a.). Liv. Trouver un — dans qq. ch. 
Er aliquä re præsidium petËre. (ic. 
Trouver un — daus l'amitié de qqn, 
In amore alicujus conquiescère, 0, is, 
uievi, quietum, n. Cic. Lire l'— de 
a vieillesse de qqn, Senectuti alicu- 
jus adminiculum esse. Cic. Être l'— 
de qqn contre un autre, Alicur præ- 
sidio esse contra aliquem. Cic. Il est 
l'unique — de loute sa famille, So- 
lus omnem familiam sustentat (de 
sustentare, 0, avi, alum). Ter. Il 
élail le principal — de l'État, Ejus 
atrucinio civilas plurimum utcbatur. 
Eau Être l'— de la république, 
Rempublicam fulcire, io, is, fulsi, 
quium Cic. Une divinité fut l— des 
vwains, Numen rebus Nomanis ad- 
fuit (de adesse, adsum, ades, n.). Cic. 
Quel sera lon —*? Ubi nitere (niti, 
or, Éris, nisus el nirus sum, dép.) ? 
Cie. Prêler son — à qqn (dans on 
procès), Alicui adesse, n. Cic. Puis- 
sent les dieux prèler leur — à nos 
armes, Nostris armis adsint dii. Liv. 
Celni qui prèle son — à qqn pour 
une affaire, Alicujus in re ou ad rem 
adjutor (oris), m. Cic. Il disait que 
ces buwmes lui préteraient leur ap- 
poi dans celte entreprise, [lis se ad- 
Jutoribus in re gerendä usurum dice- 
bat. Cic. La flatlerie qui prête sun 
— aux vices, Assentalio vifivrum ad- 
jutrir (icis), f. Cic. (Ces choses) se 
rêtenit un mutuel —, Mutuis auri- 
is stant (de siare, 0, steli, sia- 
tum, n.). Quint. Caton a Crassus 
our —, Cato a Crasso sustentatur. 
lc. La faclion était soutenue par 
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l'— des Macédoniens, Factio Blace- 
donum patrociniis nilebatur., Nep. 
Avec l'— de qan, Alicujus ope va 
aurilio. Cic. Aliquo adjuvante. Liv, 
$ans avoir d'appuis, Nullis adminicu- 
lis. Cic. Sans votre appui, Sans ton 
—, Sine vestro subsi io. Cic. Sine 
tud ope. Cic. Qui est sans —, Præ- 
sidii indigens. Cæs. Le point d'— 
des adversaires (dans un procès), 
Hoc in quo adversariorum causa nitt- 
tur. Cic. A l'— de ce fait, Ad ejus 
rei conArmationem. Quint. Venir à 
l'— d'une.chose, Aliquid eremplo 
confirmare, 0, as, avi, atum. Cic. Ci- 
ter quelques exemples à l'—, Pauca 
erempli causä pontre. Quint. Pauca in 
exemplum subjicére. Suet. || 3° Éleva- 
tion, intensité : L'appui de la vuix, 
Vocis contentio {onis|, f. Cic. 
APPUYER, Y. acl. 4° Soutenir. 
Fulcire, io, is, fulsi, fultum, act. Cic. 
: Appuyer ane vote par des poutres, 
Fornicem trabibus {a l'abl.) fulcrre. 
Plin. Appuyer la vigne par des écha- 
las, Vitem sudibus (à l'abl.) adminicu- 
lare, o, as, avi, atum. Pl. || 29 Fig. 
Confirmer, corroborer. Confirmare, 0, 
as, avi, afum, act. Cic. : Appuyer 
q. assèrtion nar des preuves, sur 
es raisonnements, Aliquid confr- 
mare argumenlis, rationibus. Cic. Ils 
appuyèrent ces paroles de leur auto- 
rité, Hæec dicta affirmaverunt aucto- 
ritate suä. Liv. Appuyer un fait de 
preuves Lirées dn dehors, Factum 
assumplis ertrinsecus aurilhiis lueri, 
cor, éris, luilus sum, dép. Quint. 
Preuves appuyées de qq. raison plau- 
sible, Probatiunes quæ credibilem ra- 
honem subjectam habent. Quint. || 3° 
Faire reposer sur. À pplicare, 0, as, cavi 
(et muins bien cui), catum (el moins 
bien cutum), act. Liv. Repunère, o, ts, 
posui, positum, act. Cic. Apponêre, acl. 
lin. : Appuyer des échelles contre les 
murailles, Scalas mæœnibus (au dat.) 
applicare. Liv. Les grues appuient 
leur tête sur le dos de celles qui les 
précèdent (en volant), Grues in collo 
prætervolantium capita reponunt. Cic. 
Appuyer l'oreille contre la glace, Au- 
rem ad glaciem apponëre. Plin. — son 
menton sur sa main gauche, Sinisirä 
mentern subleuare, 0, as, avi, ntum. 
Ad Her Appuyé (= s'appuyant) sur 
le coude, ec. Vuy. B'APPUYKER 19. Ap- 
puyer son corps sur son bouclier, Cor- 
pus clipeo (à l'abl.) ercipëre, io, ts, 
cepi,ceplum. Curt. — un bâtiment non- 
veau coatre un ancien, Recens zdifi- 
cium veleri adstruëre, 0, is, struri, 
structum. Col. || 4 Fig. Fonder sur. 
Fulcire (or 40), act. Cic. Reponère 
(voy. 30), act Cic. Tutari, or, aris, 
atus sin, dép. (acc.}. Sail. : Puissance 
appuyée sur la gluire, sur l'atfectiun, 
Imperium fullum glorië, benevolentia. 
Cic. Appuyer loule son espérance 
sur son Conrage, sur soi-même, Spem 
omnem reponère in viriute. Czs. in se. 
Cic. — toutes ses espérances sur son 
mérite, Omnes spes viriule futari, 
Sal. Tel estie principe sur lequel 
je voudrais — la défense, Hoc velim 
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fundamento defensionis uti (utor, ÿris, 
usus sum, dép.). Cic. || 5° Faire peser 
sur, appliquer en frappant : Anpuver 
son pied su: celui d'une personne 
Pede pedem alcui premère, 0, is, pres- 
si, pressum. llaul. — le pied sur 
une bouture, Taleam pede opprimrre. 
Col. — sur la postrine, l'ectus uppri- 
mère. Liv. En appuyant le genou, 
Impresso genu. Virg. Appuyer l'épe- 
ron à un cheval, Equo (au dal.) calcar 
subdëre, o, is, didi, ditum. Liv. — des 
deux éperons, Equo calcaria subdère. 
Liv. ]| 6° Serrer contre = Appuyer 
son bouclier contre sa poilrine, Scu- 
{um peclori imère, 0, is, pressi, 
pressum. Tac. || 7° Placer auprès. Ad- 
movêre, e0, es, mort, molum, acl. Cic. 
1 8° Mettre 4 l'abri derriere. Appli- 
care (voy 3e), act. Liv. Acclinure, 
0, as, avt, afum, acl. Liv. =: Ahpuyer 
l'aile gaucbe à la place. Sinistrum 
cornu ad oppidie applicare. Liv. 
— Île camp à une éninence, Castra 
tumulo [au dat.) acclinure. Liv. || 9o 
Fig. Proteger, aider, defendre. Auju- 
vare, 0, as, juvi, julum, act. Cic. 
Sustentare, 0, as, avt, alum, act. Cic. 
Sublevare, act. Cæs. Adesse, adsum, 
ades, adfui, n. Liv. Fauëre, co, es, favi, 
fautum, n. Cic. : Appuyer qqn dans 
une affaire, Aliquem in re adjuvare. 
Ter. — qqn de son suffrage, Alicui 
suffragant, or, aris, aus sum, dép. 
Cic. — ses amis de son crédit, Ami- 
cos suos fide sustentare. Cic. Appuyé 
par de puissantes parentés, Valrdis 
propinquitaltibus (à l'abl.) subnirus. 
Tac. Appuyer la cause du sénat, Ad 
causam senalüs se acclinare (0, ax, avi, 
atum). Liv. Ils appuient sa candida- 
ture, Ejus honori sunt fautores. Cx. 
Appuyer la demande de qqn, Aliquem 
in pelilione juvare. Cic. sublevare. 
Ces. — l'opposition (des tribuns), 
Iniercessiont adesse. Liv. — un avis, 
In sententiam ire, e0, is, ivi el if, 
itum, n. Sal. — ane accusation, 
Criminationem fulcire, io, is, fulsi, 
fultum. Liv. Accusationi subscri- 
bËre, 0, ts, scrixi, scriphim, n. 
Liv. — an projet de loi, Rogstionem 
suadèére, 60, es, suasi, suasun. Cic. 
— une loi, Leg favére. Cic. suffra- 
gari. Cic. Celui qui appuie une loi, 
Legis adjutor (oris), m. Crc. L'infan- 
lerie vient appuyer la cavalerie, Peds- 
tes equitibus (au dal.) subventunt (de 
subvenire, 10, veni, ventuin, n.). Hirt, 

APPUYER, v. neul. 1° Etre porté, 
soutenu par. (Re) niti, or, Fris, nisus 
el nirus sum, dép. Cic. (In rem) in- 
cummbére, 0, is, cubui, cubitum, n. Dig. 
2: Charge qui appuie sur le mur, Onus 
quod in parietem incumbit. Dig. Le 
oug — sur la nuque, Jugum cervici- 
Vus (au dat.) insidit (de inxid?re, 0, 
sedi, sessum, 0.). Col. |] 2° Peser sur. 
Premêre, 0, is, pressi, pressum. ace 
For. Plin. || 9° fig. insister : Appuyer 
sor qq. Ch., În re conxistËre, 0, is, 
stiti, 8. Sup., n. Cic. — sur un argu- 
ment, Argumentum premëêre, 0, is, 
pressi, pressum. Cic. C'est sur ce pas- 
saga que tu dois — êt — encore, [ste 
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locus est tibi etiam atque etiem confr- 
mandus (pass. de confirmare, 0, as, avi, 
ic. Appuie, Urge (de urgëre. 
0, es, nrsi, 8, sup.). ic. Insta (de 
inslare, 0, as, sfiti, stalum, n.). Cic. 
Voy.ussisren. |] 6° Prononcer avec force 
2 Appuyer sur une syllabe, Syllubam 
L Quint. — 
fortement sor l'E, E plenissimum di- 


afum). 


erciiare, 0, as, avi, aium. 


cère, o, is, déri, dictum. Cic. || 6° Se 
porter vers : Appuyer à droite, d gau- 
che, Ad dertram, Ad Lrvam proced”re, 
0, 18, cessi, cessum, 0. Cic. Appuie d 
gauche, Lrvam pete (de petère, 0, ts, 
toi el is, ttum). Ur. . 
S'arrovun, v. réfl, 4° So servir de 
qqn ou de qq. ch. pour appui, pour sou- 
en. (Re ou {n re) niti, or, Eris, nisus 
el nirus sum, dép. Cic. = S'appuyer 
sar sa lance, Faxtä inniti, Liv. S'ap- 
puyant sur deux esclaves, L'uobus ser- 
vis innixus. Pl.-j. S'appuyer sur sua 
bouclier, Corpus clipeo (à l'abl.) exci- 
père, io, is cepi, ceptum. Curt. S'ap- 
payanl sur leors boucliers, Scutis in- 
nur. Ces. S'appayer le mentoa sur la 
main gauche, Éinistré mentum suble- 
vare, 0, as, avi, atum. Ad Her, S'a 
ayant sur le coude, (En gén.) Cubito 
pu dat) annirus. Virg. (En se pen- 
ant en arrière ou de côlé) In cubi- 
tum reclinatus. Petr. Les élaus s'ap- 
puient contreles arbres, Ales ad arbo- 
res se applicant (de applicare, 0, as, cavi 
et moins bien cui, cafum el moins bien 
tilum). Ces. S'appuyant contre un ar- 
bre, Arbori acchnis, rm. f,,e, 0. Plin. 
S'appuyer, en moulant, sur les mains 
ou sur les genoux, {n assurgendo seu 
manibus seu genu (4 l'abl.) se adyuvare 
{o, as, juvi, jutum). Liv. La voûle 
sur laquetle s'appuyail Le pont, Fornir 
quo pons sustinebalur (de sustineri, 
tor, éris, lentus sum, pass.). Cæs. Le 
Capitole qui s'appuie gur des fonda- 
tions en pierre de laille, Capitolinm 
saro quadrato (à l'abl) subsiructum. 
Liv. || 2° $e mettre 4 l'abri derrière : 
S'appuyer 4..., Se lutari (or, arts, 
atus sum), dép. (abl.). Liv. Tac. }} 8° 
Fig. S'aider de, se servir de, êtro for! 
de. Niti (voy.{e),dép. Cie. Se munire 
(io, is, ivi et it, itum). Cic. = S'ap- 
puyer sur qqn, Aliquo nili. Cie. S'— 
sor les MaceJoniens (en pari. d'un 
peuples Aacedonum patrociniis niti. 
. État qui s'appuie sor tanl 
d'hommes illustres, Civitas (ot illus- 
tribus viris (à F'abl.)subnire. Tac. Les 
Bastarnes s'appuyant sor les Tbraces, 
Busiarnz Thracum aurdiis subniri, 
Cic. S'appuyer sur les conseils et 
l'antorité de qqn, Alicujus cunsilio el 
aucloritate nuï, Cic. S'— sur l'af- 
feclion publique, Muliorum se benroo- 
lentiä munire. Cie. || faui s°— sur des 
amiliés, Amicitits (à l'abl.}fretum ac 
munilum esse oporiel. Q.- Cic. S'ap- 
puyaot de la faveur de Brulus, Gra- 
fiô Bruti fretus. Cic. S'appuyer sur 
sni-wéêune, Stbi aurilart (or, arts, 
asus sum), dép. Ter. [Faire qq. ch.] 
en Ouus appuyaol sur nous-méines, 
ee nostro. Cic. La raison s'— sur 
ses propres forces, Raile per ss conni- 
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ze. Cie. L'uu [des deux genres de nar- 
ration] s'appuie sur des preuves et- 
triasèques. Alierum instrumenlis ad- 
Juvalur (de adjurari, or, julus sum, 
pass.) niat. || 6° Fig. Reposer aur, 
être fonde sur. Niti, or, Erus, nisus el 
nirus sum, dép. Cic. : La conjecture 
sur laquelle s appuie la divinalion, 
Conjectura in quä divinalio nititur. 
Cie. Puissance qui s'— sur la gloire 
el sur l'affection, {mperium quod glo- 
nid et benevolentiä fulium est. Cie. 
La philosophie s'— sor..., Fundamen- 
tum est philosophie posilum in... 
(abl.). Cic. Toules mes esnerances 
g'appuienl sur moi-même, Alihi spes 
omnes in meet sile sunt. Sal. Toul 
enseiguement doit s'appuyer sur la 
definition (de l'objet), Omnis institu- 
Ho debet a definilione proficisei (or, 
Frü, fectus sum, dèp.). Ci. 

ÂPRE, adj. fo Desagreable par sa 
rudesse : raboteux, âcre, dur, violent. 
(En géu.) Asper, era, erum. Cu. (En 
parl. da goût) Acer, cris, cre. Cels. 
Austerus, a, um. Cels. (En parl. du 
son) Durus. Cic. Horridus. Quint. (En 

arl. de la température) Gravis, m. 
2,0. Cæ#s.2:Cbeunin âpre el rabuleux, 
Via aspera confragosaque. Liv.Goùl —, 
Gustus asper. Plin. Sapor horridus. 
Plin. — au goût, Gustu asper. Plin. 
Être — su goùl, Gustu adstringère, 0, 
ds, stninri, stricium. Plin, Avoir une 
diclion —, Horride dicëre. Plin. La 
Germanie À l'— climat, Aspera cælo 
Germana. Tac, Le froid n'y est pas 
—, Abesi frigorum asperitas (alis, f.). 
Tac. I 2° Fig. Aude, dur, grossier (en 
arl. du sivle). Asper, era, rum. Cic. 
lorridus. Cie. Durus. Cic. |] 3° Seve= 
re, sauvage, farouche. Asper, era, um. 
Cic. Durus. l'ic. Iorridus. Cic. Acer- 
bus, Cie. 2: Apre dans ses discours et 
dans ses mœurs, Asper oratione el mo- 
nbus. Cic. Ilumeur —, Asperitas, 
atis, F. Cic. Morum acerbilas, f. (ic. 
IL 4° Acharné. Asper, era, erum. Sall. 

cer, cns, cre. Cic. Atroz, gén. ocis. 
Sal. Liv. 6e Difficile. Asper, era, 
erum. Cic. Arduus. Cic. Difiicilis, em. 
f.,e, 0. Cic. 69 Avide. Avidus, a, um. 
Cic. Appetens, gèu. eutis. Cic.:Apre an 
sin, Jecunie (au gén.) cupidus. Cic. 

westui deditus. Sall. Être — au jeu 
de hasard), A leam studiosissime ludëre. 

uel. — à la curée (en parl. d'un aai- 
wal), Edar, gén. acis. Col. Sen. (fig. 
eu pari. des pers) Lionoris ou Diui- 
tiarum avidus, Sal. 

APREMENT, adv. 49 Avec rudesss, 
Aspere. Quint. Horride. Cic. || 2° Vio- 
lemment, d'uns manibre rigoureuse. 
Graviter. Lucr. |] 3° Fig. Avec seve- 
file, durement. Aspere. Cic. Acerbe. 
Cie, { 6° Avec acharnement. Acriter. 
Sal. W 6° Avoo avidite. Avide. Cic. 
Sust. 

APRÈS, prép. 1° A la suite de 
(ea parl.:lu lemps), postérieurement à, 
à partir de, depuis. Pust (acc. Cic. 
Qat. Secundum (acc). Cic. Er vu E 
{abl.}. Cic. S'expr. souv. par le par- 
licipe passé = Après la mort, Post 
morien. Cie. — quelques mois, À liguet 
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post menses. Cic. — la défaite d'An- 
aibal, Post devictum Jfannibalem. Lis. 
— le consulat de Brutus, Post con. 
sulem Brutum. Cic. Aussilôl — la veo- 
dange, les jeux, le combat, Secundum 
vindemiam. t'ato. ludus. Cic. prelium, 
Liv, Immédiatement — son consulat, 
il parlit.…, Er consulatu est profectue. 
Cic. Immédiatement — celte lettre, 
on lut la tienne, Sub eas litteras, ro- 
citalæ sunt tue. Cic. Aussilôt — la 
diète, Prorime abstinentiam. Cels. 
vécut encore — Socrate, Ultra Sc- 
cratem usque duravit. Quint. 16 ans 
— l'expulsion des rois, Anno serto 
decimo post reges eracios. Cic. 6 ans 
— la prise de Véies, Serennio port 
Veios captos. Cic. Une année — ce 
discours, Annus intercesseral ab hoc 
sermone. Cic. {1 jours — mon départ, 
Undecimo die poxtquam dusce-sernm. 
Cie. Il mourut 4 ans — 900 Lbannis- 
sement, Dccessit post annum quartum 
quon erpulsus fucrat. Nep. & ans — 
son retour, Quurium pos annum 

am redierat. Nep. 40 ans — que 
eau Appieane eut été amenée [à Ho- 
me), Post annos quadragtnia quan Ap- 
pia perducta est. Fruntin. 20 jours 
— sa nominalion, Die vicesimä quam 
creatus era. Liv. 3 jours — l'envoi 
de cette lettre, Triduo quam has lit- 
teras dabam. Cic. Moins de 10 jours 
— son arrivée, Intra decimum diem 
quam veneral. Liv. [Les Lacutanusj, — 
mainle excursion impunie, Cum sæpe 
impune persuliassent. Liv. — un inter- 
valle de qq. jours, — qq. jours d'inter- 
valle, Paucis interjectis diebus. Lis. 
— la douce saison du printemps, 
Præteritä verni lemporis suavitate. 
Cie. — ce bruit, oc fragore edito. 
Sen. — le conseil de guerre, Præto- 
rio dimisso. Liv. — le meurtre de 
moo frère, Fratre meo interfecto. Sall. 
— l'expulsion de Tarquin, Tarqui- 
nio eracto. Cic. Us s'opuosent à ce 
qu eux (— aprés leur mort).…., 

ecusant quominus, ipsis morluis..." 
Cic. Ils les œassacrent et, — le mas- 
sacre, ils les dépuuillent, Eos cedunt, 
spuliantque cæsus. Liv. Îls seront tri- 
buus l’un après l'autre, Deinceps tri- 
buni ervnt. Cic. Ils entrent l'un — 
l'autre dans la chambre, Singuli per 
ordinem cubiculum intrant. Quint. Il 
se mit à les manger les uns — les 
autres, Cæpit vesci singulas. Phed. 
Il vend l'une —- l'autre toutes les 
possessions, Vendit pussessiones ex 
ordins umnes. Cic. — Céthégus vint 
Caton, Cethegum Cato ætale est conse- 
cutus (de consequi, or, Eris, dép.). Cic. 
— la violette vient la rose ; — la rose 
vieat le bleuet, Violis (au dal.) rosa 
succedit (de succed#re, o, cessi, cessum, 
0.); rosam cyanus ercipit(de ercip're, 
io, cepi, ceypfun). Plin. — eux parut 
Isucrate, Horum ætati successit Isvcra- 
tes. Cic. Ilumère vécut peu de temps 
— eux, [vrerus recens eb illurum 
ætate fuit. Cic. Le jour d'— les Ca- 
lendes, les Nones, les Ides, Postridie 
Calendas, Nonas, Idus. Liv. Le jour 
d'— mon départ, Postridis quai die 
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cessi. Cic. |] Après quoi, — cela, (— 
à partir de ce moment-là) Post Arc. 
Col. Er eo tempore. Cic. Postea. Cie. 
puisqu'il en est ainsi) 
ic. || Après loul, 
Pust ormnia. 

ic. (— en lout cas) Üicunque. Tac. 
E du reste, au reste) Ceterum. Cic. 


Post. Cic. (= 
Que cum ifa «int. 
Ce aprés loule cbuse 


— enfin) Denique, Cic. (= cepen- 
ant, et pourtant) Tamen. Cic. Quan- 
quum. Cic. Ersi. Cic. || Après coup, 
Qui arrive 
après coup, Serus, a, um. Cic. |] Après 


Sero. Cie. Serius. Cic. 


2° À la suito de (ea parl. de l'ordre, 
u rang). Secundum (acc.). Cic. A ou 
Ab (abl.}. Cic. : Après tor, je n'ai rien 
de plus cherque la Solitude, Secunduin 


EX d'un iofin.). Voy. l'arhcle suiv. 


te nil est mihïi amicius solitudine. 
Cic. — la vuix. ce qu'il y a de plus puis- 
sant c'est la phystonumie, Secanduin 
vocem, vullus untet. Cic. liünmédiate- 
ment — les lieux, ce sont les bom- 
mes qui peuvent, Prurime et se- 
sundum deos, hurmines possunt.… Cic. 
Le nreinièr — quelqu'uo, lrorimus ab 
aliquo. Sen. Qu: vient imumédiale- 
ment — le roi, Secundus a rege. Cic. 
Le quatrième — Arcesi'as, Quartus 
ab Arvcesilä. Cic. Le plus savant — 
Varrun, Jurta Varronem doctissimus. 
Gel. Ayant rencontré une plane — 
de grands rochers, Ex magnis rupi- 
bus nactus planitien. Czæs. L'æso- 
bage vient imméidiatement — la 
angue, Linguam stonachus ercipil 
(de exripfre, io, cepi. ceplum), Cic. 
Faire passer qq. ch. — la liberté, 
Rem posieriorem libertate ducre, Cic. 
— la verlu, rien n'est préférable à 
l'amilié, Viriute ercepiä, nikil amici- 
tiâ præslabthus. Cic. Que je meure, 
si — toi il me reste une seule per- 
sonne en qui je puisse, Moriar, si, 
præler Le, quemquum reliquuin habeo, 
in quo possum.… Crc. || 3° Derriere, plus 
loin que. J'ost (acc.). Cæs. : Être après 
gqa, qq. ch.. Esse post aliquem. Sen. 
post aliquid. Cæs. — le camp, Pone 
castra. Lin. Marcber, Aller — qqn. 
Aliquem sequi, or, êris, seculus sum. 
dép- Czæs. || 4° Vers, contre, 4. In vu 
Ad ou Adrersus (acc.), Cic. Le plus 
souv. il ne se traduit pas, l'idée qu'il 
représente élint exprimée par Île 
v. latin : Courir après qqn, Ali- 
que inseclart, Or, arts, aÎus sum, 


ép. Cic. Courir — ane bèle sau- 
vage, Feram agilare, 0, as, avi, 
sum. Cic. Courir — la richesse. 


Des consectari, or, aris, afus sum, 
dép. Cic. Courir — ce qui est éloi- 
né, Longinqua sectari, dép. Pl.-j. 

oupirer — qq. Ch., Aliquid appe- 
&re, 0, is, ivi el it, itum. Cic. Crier 
— qqn, Alicui conviciari, or, aris, 
atus sum, dép. Quint.|| Attendre après 
qqo, qq. ch., Aliquem, Alrquid er- 
spectare, 0, as, avi, atum. Cic. Ne 
pas attendre — qq. cb. (= pouvoir 
s'en passer facileinent), Alicuyus rer 
non Inuigère, €0, es, gui, 8. 3npP., 0. 
Cic. Faire attendre — soi, Muran 
or, aris, atus sum, dép. (acc.). Ter. i 


Être après qqn (— s'en occuper), 
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Alicut operam prabëre, eo, es, bui, 
bitum. Cic. Être — gqn(—le fatiguer), 
Aliquem fatigare, 0, as, avi, atum. 
Sail. Être —, Se mellre — qqn (= le 
barceler, le cbagriner:, Aliquem in- 
cess®re, 0, 18, Cesstvi el Cessi, 8. 
sup. Quint. eragilare, 0, as, avi, 
atum. Cæs. Cic. inamice insectari, 
dép. Cic. Etre — qq. cb. (= être oc- 
cupé à qq. ch.), Ad rem on In rem 
ou Ad rem faciendam incumbre, 0, 
is, cubui, cubitum, n. Cic. Être — 
un grand ouvrage, Opus magnum in 
manibus habère, e0, es, bui, bitum. 
Cic. || 69 D'apnès. En conséquence de, 
conformement 4, à l'imitation de. Er 
({abl.}. Cic. Secundum (acc.). Cic. 
De (abl.). Cic. Ad (acc.). Cic. = D'a- 
prés mwa propre convirliou, Ez me 
anuni sentents&. Cic. D'— la lai, le 
droit, la cuulune, Er lege, Er jure, 
Ex consueludine. Cic. Exactement 
d’—, Tout à fait d'— la manière 
des Romains, Prorime morem Roma- 
norun. Liv. D'— la recommandation 
de Thémistocle, Jurta præceptum The- 
mistoclis. Just. D'— moi, Meû quidem 
sententiä. Ter. Meë& sentennä. Cic. 
dleo Judicio. Cic. Afeo quidem judicio. 
Quint. D'— mon avis, Ut mea fer 
opinio. Cic. D'— l'avis du conseil ils 
décidèrent, De consilii sententiä de- 
creverunt. Cic. Je ne pense que d'— 
tai, Nihil sentio nisi de sententià 
tuâ. Cie. Prédire qq. ch. d'— le 
nombre des moineaux, Er passerum 
numero aliquid augurari. Cic, Juger 
une cbnse d'— nne autre. Perpendère 
rem re où ad rem. Cic. Juger qq. ch. 
d'— vos lois, Ad vessras leges aliquid 
errgre. Liv. Vivre d'— le vœu de la 
ualure, Secundum naturam vivère. 
Cic. Négler les contestations d'— 
les muts et non d'— l'équité, Verbis 
controversias, non æquilale, dijudica- 
re. Cic. Nun d'— les mots, mais d'— 
l'idée, Non ut dictum est, sed ut sen- 
sum est. Cic. 

Apnès, prép., suivi de l'infin. el 
APRÈS o0e, locul. conj. Posiquam ou 
Pusteaquam et l'ind. ic. Cum et le 
sub}. Cic. Utou L'bi et l'ind. Cic. 
s'expr. encore par le parliripe passé : 
Unze jours — l'avoir quite, Undect- 
mo die postquam a te discesseram. Cic. 
Après que je fus venu, Posteaquam 
ven. Cic. Longleutps — que tu iv'eus 
quitté, Multu post quam a me disces- 
susti. Cic. Mais — que j'ai eu rem- 
pli les plus grands emplois, Poxtea 
vero quam gessi mazima imperia. Cic. 
[Un évenement] qui fût survenu — 
que J'eusse donné ma lettre, Quod 
post accidisset, quam dedissem litteras. 
Cie. Huil mois — qu'on eut misle 
siège devant Sagoule, Octauo mynse 
quam cœæplum est oppugnari Saguntum. 
Liv. — qu'il aura pns la résolutiun 
de..…, Cum prius constilueril (au 
fut. passé). Quint. — que je fus 
arrivé, Cum venrssem. Cie. — qu'il 
eut vu, il n'bésila pas, Ut vidut, non 
dubitavit. Cic. Aussilôl — avoir lu 
ta lettre, Siatim ut luas litferas lege- 
ram. Cic. Al ne s'arrêta qu'— avoir 
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investi.., Non prius deititit quam 
clausit.… Nep. — avoir prèté ser- 
ment. Juratus, a, um Cic. — avoir 
déjeuné, Pransus. Cic. Il a°est pas han 
de darmir anssitôl — avmr déjeuné, 
Non bunus somnux de prandio. Pluut. 
— avoir diné, Cenalus. (ic. — avair 
ba, Potus. Cic. — avoir pris son ban, 
Lotus. Cic. — avoir ecarté le peuple, 
Submoto populo. Cic. — que mon 
frère eul élé lué, Fratre meo inter- 
fecto. Sal. Dépourlier qqu après l'a- 
voir massacré, Aliquem cæsum spo- 
diare. Liv, — avoir 5lé son anneau 
de son doigt, il le remit à Perdiccas, 
Detractum annulum digito Perdiccæ 
tradidit. Curt. 

APnès, adv. 4° Plus tard. Post 
(adv.). Cic. Qaf. Post (prép.) et l'arc. 
Cic. : Dien res années après, Mnltis 
post anns. Cic. Deux ans —, Biennio 
post. Cic. Peu de jours —, Panris 
diebus post. Sail, lost paucos divs. 
Sall. Post paucis diebus Cic. Paucis 
interpositis diebus. Cic. Paucis inter- 
jectis diebus. Liv. Peu de temps —, 
Peu —, Paulo post. Cic. Post paulo. 
Cæs. Non multo postea. Cic. Post non 
mullo. Nep. Post, neque ïla mullo. 
Nep. Brevi postea. Liv. Qui est né peu 
—, Paulo ætate pusterior. Cic. Quel- 
que lemps —, Ahquanto post. Cic. 
Post aliquanto, Cic. l'ostea aliquanto, 
Cic. || 2° Ensuite, à la suite, derricre. 
Post. Cic. Puxtea. Cic. Deinde. Cie. 
Dein. Cic. = {l'avait été dans l'armée 
de Sylla el après dans celle de Cras- 
sus, a exercitu Sulle, el posiea (ras- 
si fuerat. Cæs. Cette mort qui eut 
lieu bientôt —, Mors ea quæ brevi 
consecula est (de ronsequi, or, ëris, 
dép.). Cic. {ts les tuent el les depuuil- 
lent —, Evs cædunt, spolianique cæ- 
sos. Liv. Ceux qui venaent —, Qui 
post erant. Cic. Une voyelle vient —, 
Vocalis insequitur. Cic. — vient celle 
division, Sequitur illa drvtsio. Cie. 
Eb bien, —? Et —7 Quid postez ? 
Liv. Quid tum? Cic. Quid tum mde? 
Cie. Quid ceterum ? Plaut. || 3° Vers 
cela, contre cela, 4 cola : Courir après, 
Allenrire —. Voy. aPuËës (prép.1 4e. 

APRÈS-NEMAIN, adv. Le second 
jour apres celui ou nous sommes. ler. 
endie. Cic. s Tiens-toi prél puur 
aprés-demaiu, IR perendinum diem 
paratus ais. Plaut. . 

APRES-DÎINEN, APRÈS-DÎNE, s. 
m., APRÈS-DINÉE, <. [ 19 (Au- 
trefois chez nuus) Temps depuis le 
diner (de midi) jusqu'au soir. C. 
après-mipt. || 2° (Aujuuridl'hui chez 
nous, comme chez les Romains) 
Temps qui s'ecoule depuis le diner (du 
sair) jusqu'au coucher. Voy. aPaès- 
SOGPER. 

APRÈS-MIDI, 8. m.eotf. Temps 
depuis midi jusqu'au Soir, Pomertdia 
num (ti) tempus (poris), n. Cic. Puste 
merubiannm tlempus, n. Cic. : Dans 
l'après-uudi, Pust mervliem. (ic. Pus 
meruliem. Quint. Aujourd'hui dans 
l'—, Cet —, Hoc 1psu die pust me- 
ridiem. Cic. Dans le comwencemert 
de l’—, Inclinato jen in pomaridie- 
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num lempus dis. Cic. Leçons don- 
nées dans l'—, Schole pomeridians. 
Quint. 

APRÈS-SOUTER, APRÈS-S0U- 
PÉ. S. D. APRÈS-BSOUPÉE, s. f. 
Temps qui s'ecoule depuis le souper 
jusqu'au coucher : Cetle lettre m'a été 
remise daue l'après-suuper, quand 
je summeillais déjà, Cenato mil et 
jam durmitanti epistola est illa red- 
dita. Cic. Voy. soinés. 

ÂPRETÉ, S. f. {o Qualité de cs 

vi est raboteux, âcre, dur, violent. 

speritas, atis, [. Cic. Plin. Tac. : 
L'äpreté des cbemlas, d'an fruit, du 
son, du fruid, Asprritas viarum. Cic. 

mi. Plin. soni. Tac. frigorum. Tac. 

‘— d'uo terrain, Loci tmiquitas, f. 
Cæs. L'— d'an vin, Vini asperitas. 
Plin. austeritas. Plin. duritia (æ), f. 
Plin. L'— du climat, Duritia cæli. 
Tac. |] 2° Fig. Rudesse (du slyte). 
Duritas, atis, f. Cic. Horror, ons, 
m. Quint. || $° Audesss, durete (du 
caractère), animosite. Asperilas, alis, 
f. Cie. : L'âprelé du raraclère, Nalu- 
r& à tas où immanitas, f. Cic. 
L'— des stoïciens, Sloicorum fristi- 
tia (z,f.) ou asperitas. lic. L'— des 
mœurs, Morum acerbitas, f. Cic. L'— 
de la discussiun, Cuntentionis asperi- 
tas. Cic. Mesimtelligence exemple 
d'—, fissensio sine acerbitale. Cie 
} 4° Aridile. Aviditas, atis, [. (à qq. 
cb., alicujus rei). Cic. : Apreté au 
gaio, Araritia, æ, f. Cic. 

À-rnoros. Voy. PROPOS. 

APSIDE, 3, f. T. d'astronomie. 
Point de l'orbite d'une planete où elle 
se trouve le plus près ou le plus loin du 
soleil ou de la terre. Absis ou Apsis, 
dis, f. l'lin. 

APT, v. de Francs (Vaucluse). Apta 
(æ) Julia (æ), C Plin. 2: D'Apt, ‘Apten- 
sis, m.f.,6,0. 

APTE, adj. 19 T. de droit. Qui a 
les qualites requises pour = Ceux qui 
sont aptes à bériler, Qui heredes fieri 
pussunl. Dig. | 2° Plus souv. Propre 
& Aplus, a, um (4 qq. ch.; à faire 

q. Ch., alicui rei vu ad rem; ad rem 
factemiam), Cic. Voy. PRoPne. 

APTITUDE, S. Ê {io T. de droit. 
Capacite, droit : Jus, uris, n. Cod. : 
Aptitude à tester, Jus textamenti fa- 
eculi. Pud. || 2 Disposition naturelle 
à qq. ch., Ingenium, ü1, n. Cic. : Gran- 
de aptilude à Fa vertu, Magna ad 
viriufem indoles (is). Cic. — à luus les 
arts, Ad vmnes artes docilitas (arts), f, 
Suet. Avoir beaucoup d'— 4 (faire), 
Mulium habère ingenit ad (faciendum 
Cic. Qui a de l'— pour l'agricullure, 
pour invealer, pour l'éluquence, Ad 
agriculiuram docihs. Varr. Ad inve- 
niendum Aabilis. Quint. Ad dicendum 
nulus aplusque. Cic. Qui a une très 
grande — puur écrire, pour parler, 
Ad cumponendum vplimus. Quint. Ad 
diceulum nalurû instructissimus. Cic. 
L'on aura plus d'— puur l'histoire, 
up autre pour ls poêsie, Erit alius 
historie magis iduneus, alius compusi- 
tus ad carmen. Quint. Jamais génie 
ne réunit des aplitudes plus diver- 
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ses, Nunquam ingenium idem ad res 
diversissimas habilius fuit. Liv. 

APULÉE, écrivain latin. Apuleius, 
ïï, wo. Char. . 

APULIE, contréa de l'italio méri- 
dionale. Apulia, æ, f. Cic. = (Qui est) 
d'Apulie, (en oarl. des pers.) Apulus, 
a, um. Hor. (en parl. des ch.) 
Apulicus. or. . 

APULIENS (Les), les habitants de 
l'Apulis. Apuli, orum, m. pl. Liv. 

APUREMENT, 5. m. Vérification 
définitive d’un compte : L'apurement 
des comptes, fMationum inspecfio 
(onis), {. Traj. ap. PL.-j. 

APURER, v. act. Vérifler par un 
examen defnilif : Apurer un comple, 
Rutivnem putare, 0, as, avi, atum. 
Cic. perpurgars. Cic. Comptes apu- 
rés, Rationes erpunctæ (de expun- 
gère, o, is, punn). liig. 

AQUATIQUE. adj. 1° Plein d'eau. 
Aquosus, a, um. Cato. Varr. Col. 
Aquaticus. Plin. || 4° Qui croit ou vit 
dans l'eau. Aguatilis, m. f., 6, n. Cic. 
Aquaticus, a, um. Plin. 

AQUEDUC, 5. m. Canal pour con- 
duiro l'eau. Aqueductus, Gs, m. Cic. 
: Des aqueducs, Aquarum ductus, m. 
pl. Plin. Ductus aquarum. Cic. Aquaæ- 
ductus. Front. Constraire an aqueduc 
depuis le champ de Lucullas jas- 


. [qu an Capitule, Aquam er agro Lucul- 


lano in Capitolium addurëre. Front. 
Après ls consiruction de l'— d'Ap- 
pius, Poxiquam Appia aqua perducta 
est. Front. Celle eau est tirée du lac ; 
son aqueduc…., Aqua concipitur ex 
lacu; ductus ejus.… Front. inspec- 
teur d'un —, Âquarius, ii, m. Front. 

AQUEUX, evse, adj. 1° De la na- 
ture de l'eau. Aquosus, a, um. for. 
I 2° Où il y a beaucoup d'eau. Aquatus, 
a, um. Plin. Aquatilis, m. L, e, 0. 
Plin. . 

AQUILEE, v. de la Gaule transpa- 
dane. Aquileia, æ,f. Liv. : D'Aquilée, 
Aquilciensis, m. f., e, n. Liv. Jon. 

AQUILIN, adj. m. Courbe en bec 
d'aigle. Aduncus, a, um, Ter. 

AQUILON, s. m. Vent du nord. 
Aquilo, onis, m. Cie. Voy. Ron». 

AQUITATXN, aINE, adj. el subst 
qui est d'Aquitaine. Aquitanus, a, um. 

8. Plin. : Les Aquilains, Aquitani, 
orum, m. pl. Cæs. 

AQUITAINE, prov. méridionals des 
Gaules. Aquitania, æ, [. Cæs. 

ARABE, adj, el subst. Qui est 
d'Arabie. (En parl. des pers.) Arabs, 
gén. abis. Prop. Mart. (En pari. des 
ch.) Arabus ef Arabicus, a, um. Plin. 
: Les Arabes, Arabes, um (acc. pl. 
as), m. Or. 

ARADESQUE, adj. T. d'art. Fait 
à la maniere dos Arabes. C. anantque. 
H Subse, f. pl. anaomsqugs. Sorte de 


peintures, e dessins, ordinairement 
antasques (aliribués { torl aux Ara- 
bes). frondibus el 


amenta (orum 
floribus distincta onu, n. pl. (Er). 
Festivissima picture monstra, n. pl. 
D'apr. Vitr. fon, 5, 3). 

ARABIE, contrée d'Asie. Arabia, 
æ, f. Plin. : D'Arabie. Voy. aan. 


ARBIT 


ARABIQUE, adj. Qui est d'Arable 
Arabicus, a, um. Plin. 

ARABGLE, adj. Labourable. Arabi- 
lis, m.f., e, 0. Plin. 

ARACHOSIE, pror. de l'ancien em- 
pire des Perses. Arachosia, æ, f. Plin. 
: (Qui est) d'Arachosie, Arachosius, 
e,um. Plin. 

ARAGON, prov. d'Espagne. * A rago- 
nia, æ#, f. =: (Qui est) de l'Aragun, 
Voy. le saiv. 

ARNAGONATIS, AISE, ad). el subst. 
Qui est de l'Aragon. *Aragonius, 4, 
um : Les Aragonais, *Aragones, um, 


o. pl. 

ARAIGNÉE, 8. € Sorte d'insecte. 
Aranea, æ, f. Plaut. Ov. Sen. Ara- 
neus, i, m. Plin. : Pelile araignée, 
Araneola, æ, f. Cic. Arancolux, i, w. 
Varg. Toile d'—, Aranez tertura (æ), 
f. Plaut. Sen. tela, f. Plaut. Ov. Plin. 
Aranea forum) tezta (orum), n. pl. 
Plin. Relatif à l'—, Araneus, a. um. 
Plin. Plein de toiles d’ -, Plein d'a- 
raignées, Araneosus. Plin. Fils fins 
comme de la loile d'araignée, Ara- 
neosa fila. Plin. 

ARAN (va v'), dans les Pyrénées, 
*Arania (æ) vallis (is. F. 

ARANJUEZ, 1. d'Espagne. *Aran- 
guesia, æ, f. 

ARARAT, mont d'Armenie. Arerat, 
indécl. om. Bibl. 

ARASEMENT, ARASER. C. n- 
VELLEMENT, NIVELER. 

ARATOURE, ad). Qui sert ou appar- 
tient à l'agriculture. Rustecus, a, um, 
Cic. Araturius. lod. : Matériel ara- 
loire, instrumentum rusticum. Plin. 
Instruments aratoires, Agresiia fer- 
ramenta. Liv. Travaux —, Rusticum 
opus. Ter. Res rusticæ. Cic. 

ANBALÈTE, s. f. Sorte d'arme 
servant 4 lancer des flèches. Arcubal- 
lista, æ, (. Veg. 

ARDALETRIER, 3. m. 19 Soldat 
qui tire de l'arbalète. Arcuballista- 
rius, ii, m. V'eg. || 2° Piece de bois 
qu soutient un toit. Cantherius, ii, m. 

itr. 

ARBBLES, v. d'Assyria. Arbela, 
orum, n. pl. Curt. 

ANBITRAGE, s. m. Jugement por 
arbitre. Arbitrium, it, n. Cic. Arbr- 
tratus, &s, m. Cato : Dans un arbi- 
trage en malière datale, In arbitrio 
réiuroriæ. Cic. Se soumettre 4 un 
—, Ad arbitrium adire. Cic. S'en re- 
meltre à l'— de qqn, Aliguo uti ar- 
bitro. Cic. Récuser l'— de qqn, Ali. 
quem recusare disceptatorem. Cic. 

ARDITRAIRE, adj. 1° Produit par 
la seule volonte, qui n'a pas de fonde- 
ment naturel. Arbitrarius, a, um. 
Gell. |] 2° Qui depend de la volonte de 
chacun. Liber ,era,erum. Liv.: Interèts 
arbitraires, Usure arbatraire, Liberum 
fenus. Liv. || Susbt. m. L'arbitraire, 
Upinionis arbitrmum (it), n. Cac. || 3° 
Capricieux, despotique. Libidinusus, a, 
um. Cic. = Sentence, Acquitlement 
arbitraire, Sententia, Liberatto libi- 
dinvsa. Cic. l'ouvuir —, Licentia, æ, 
f. Cic. Conduite —, Libido, dinis, f. 
Cie. Intenmperantia, æ#, f. Nep. Ses 


ARBIT 


wtes arbitraires, Quæ libidinose fecit. 
fic. Exercer un pouvoir arbitraire 
Len part d'un roi), fmpotenter regna- 
re. Cæs. || S. m. L'arbilratre lenait 
lieu de lots, Libido pro legibus hatbe- 
batur. Just. 

ANRBITRAIREMENT, adv. D'une 
façon arbitraire, despotique. Libidi- 
nose. Cic. Er libadine. Sull. Ad libi- 
dinem. Cic. : Cette déclinaison (des 
atomes) est supposée arbitratrement, 
Declinatio ad libulinem fingitur. Cic. 
Régner —, Impotenier regnare. Cæs. 

ANBITRAL, ALE, ad}. Prononcé 

des arbitres. Arbitrarius, a, um. 
Dig. Arbatrahs, m. f., e, n. Macr. : 
Sentence arbilrale, Arbitrarium, à, 
n. Cic. Arbitralis judicatio. Macr. Ju- 
gement arbutral, Arbitrium honora- 
rium. Cic. Arbitrarinm judicium. Dig. 

ANBITRALEMENT, adv. Par ar- 
bitre. Pr urbiurum. Cie. Arbatral: 
judicativne. Macr. 

ARMITRATION, s. f. Estimation 
faite en gros. Arbitrium, it, n. Cic. 

ARBITRE, Ss. m.el qqf. f. ?° Celui, 
Celle que choisissent los parties pour 
juger un differend. Arbuter, tri, masc. 
Cic. Discrptatur, oris, masc. Cic. 
Disceptatriz, icis, fém. Cic. : Tiers 
arbitre, Mèmes traducl. Par —, Per 
arbitrum. Cic. 11 a oblenu devant 
on — autant qu'il demandait, Ad 
arbitrum, quantum petiit, fantum abs- 
tulit. Cic. Qui fut — dans cette affaire? 
Quis in hanc rem fuit arbiter ? Cic. 
Remplir le rôle d'—, Judicia privata 
obire. Cic. Accepter les fonctiuns d'—, 
Arbitrium recip®re. Dig. Aller devant 
on —, Recourir a un —, Ad arbitrnm 
ire. Plaut. Ad arbitrum adire ou con- 
fugÿre. Cic. l’rendre qyn pour —, 
Aliquem arbitrum caprre. Ter. su- 
mêre. Cic. Prendre an pour — dans 
ane affaire, de qq. ch., In re aliquo 
arbitro uti. Cic. Alicujus rei aliquem 
arbitrum statuëre. Cic. Pris pour — 
entre le père et le Bls, Disceptator 
sumplus inter patrem el filium. Liv. 
Douner qqn pour — à une personne 
dans une affaire, Aliquem nlicui de re 
arbitrum dare. Cie. Nimmwer qqn — 
entre l'ancienne Acadeone el Zenaa, 
Aluquem dare arbitrum inter antiquam 
Acmlemiam et Zenunem. Cic. || 2° Fig. 
Maitre absolu, maitresso absolue. Domi- 
nus, i, WasC. Cac. Dumina,æ,fém. lic. 
Arbiler, tri, masc. Tac. Potens, gén. 
entis,adj. m.etf. Liv. Præpotens, ad). 
w. el f. Cic. 2 Les dieux, arbitres de 
toutes choses, des peuples, Dii omnium 
rerum dumini Ou moderatores. Cic. po- 
pulorum arbatri. Tac. Jupiter, l'arbitre 
souverain du ciel et de la terre, de 
toutes choses, Jupiter, cujus arbitrio 
cælum terraque reguntur. Cic. rerum 
omuium præpolens. Cic. — de son 
ropre sort, flerum suarum polens. 
Léo. — de la vie el de la mort, Vi- 
Læ necixque imperator (oris), m. Plin. 
La Furtune est l'— souveraine du 
champ de Mars, Est Fors dumina 
Campi, Cic. Etre l'— sonverain de 
la paix et de la guerre, Arbitria 
bell pacisque agèrs. Liv. Être l'— 
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des guerres, de toutes choses, Bella 
regre, 0, is, rexi, rectum. Cæs. In 
omni re dominan, or, aris, alus 
sum, dép. Sul. || 3° S. m. Puissance 
que la volonte a de choisir, volonte : 
Le libre on Le franc arbitre. Arbi- 
trium, if, n. Cic. Liberum arbitrium, 
a. Cic. Libera (æ) voluntas (atis}, f. 
Cic. Ame qui n'a pas son libre arbi- 
tre, Animus arbitrio suo carens. Cic. 
A-t-il jamais joui de son libre —? 
Quid ille unguam arbitrio suofeeit ?Cic. 
Qui jouit de son libre —, Liber, era, 
erum. Cic. Avoir son libre —, Esse 
sui juris. Cic. sui arbiirii. Sen. 

ARBITRER, v, acl. 1° Declder, 
Juger en qualité d'arbitre. Disceptare, 
0, as, avi, atum, acl. Cic. Dijudicare, 
act. Cic. = Arbitrer des diDerends, 
Cuntruversias disceptare. Cie. Qui a 
arbitré celte affarre? Quis in Aanc 
rem fuit urbiter? Cic. Ce que vous 
arbitrerez fera loi, Arbitrium vesirum 
valebit. Ter. La somme qu lui est 
arbitrée, Quod ab arbitrio friburtur 
(passif de fribuïre, 0, is, ui, utum). 

ic. Faire arhitrer qq. ch., De re ad 
arbitrum adire, e0, is, iul et it, 
um. Cic. arbitrum sumère, 0, is, 
sumpsi, sumplum. Cic. De re compro- 
milière, 0, is, misi, missum. Dig. 2° 
Evaluer, estimer. Æstimare, 0, as, 
aut, afum, act, Cic. = Arbitrer qq. 
ch. 4 cinq as, Aliquid quinis assibus 
(à l'abl.) æstimare. Plin. Voy. éva- 
LUER. 

ANROGASTE, comte gaulois. Ar- 
bogastes, is, m. Jorn. 

ANBOIS, v. de France (Jura). °Ar- 
bosa ou Arbosia, æ, f. et *Arbosium, 
ii, D. 

ANDORER, v. act. 1° Planter, 
êlevor droit comme un arbre. Erig”re, 
0, is, rexi, rectum, act. Cic. = Arbo- 
rer la croix, Crucem figêre, o, is, firi, 
firum. Cic. — an drapeau, Verillim 
proponÿre, 0, is, posui, positum. (æs. 
— le signal du combat, Proponère 
signum pugnæ. Liv. (Les armes! qu'on 
avail arburées, Qux fuerant sublime 
fira. Cic. Arborer en avant des murs 
des bandelettes (de suppliants), In- 
fulas pro muris osfentare, 0, as, ani, 
atum. Tac. || Fig. Arburer l'élendard 
de la révalle, Rebellionem facëre, io, 
is, feci, factum. Czs. || 2° Fig. Se 
declarer ouvortement pour qq. ti. 
Præse(äl'abl.) ferre, præ me feru (fers, 
tuli, latum), act. Cic. Præferre, act. 
Cic. Profiteri, eor, éris, fessus sum, 
dép. (acc.}) Cic. 

ARDORNESCENT, ENTE, ad). Qui 
devient arbre. Arborescens, gén. entis. 
D'apr. Plin. = Devenir arborescent, 
ArborescËre, ©, is, 8. parf. ni sup., 
0, Plin. 

ARDOUSE, 8. f. Fruit de l'arbou- 
sier. Arbutum, i, n. Varr. Unedo, 
onis, m. Plin. 

ARDOUSIER, 5. m. Sorte d'arbris- 
seau. Arbutus, 1, f. Col. Plin. Uncdo, 
onis, m. Plin. = D'arbousier, Arbu- 
leus, a, um. Virg. 

ANDRE, 8. m. 4° Végôtal ligneux 
à tiga élevés. Arbor, oris, f. GCic. = 


f. Tib. Pomum, {, 0. C 
qi donne du fruit. qui a des fruits, 


Arburesc®re, 0, is, 4. 
D. Plin. D'—, Relatif à l'—, Arho- 
reus, a, um. Plin. 
Arbustus, a, um. Col. 
d'—, Plantalion ou l'Iant d'—, Ar- 
bustum, i, n. Cic. Vigue goutenne 
par ua arbre, altachée à on —, Vitis 
arbustiva. Col. Serne duol vu se sert 


—, Arborator, oris, m. Col. 
Grosse el longue pièce de bois; axe, 
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Arbre fraltler, — à fruit, Pomus, £, 
ato. Plin. — 


rbor pomifera. Plin. Devenir —, 


pari. ni sup., 


Planté d'arbres 
Lieu planté 


our les arbres, Fa 
arr. Jardinier 


arburaria. Cao. 
ui s'occupe des 
I 29 


verge, barre de bois ou de metal = 
L'arbre de la eruix, A rbor (is) infetix 
ris), f. Cic. Crur, ucis, f. Cie. — 
d'ua oavire, = le mnât), Malus, i, m. 
ic. — (de pressair), Arbur, oris, f. 
Cato. Plin. — (d'une rune), Aris, is, 
m. Vitr. — (d'une balance), Scapus 
4, m. Vitr. || 8° Fig. Auvnr GéNÉA- 
LoGIQueE. Figure servant 4 marquer 
la genealogie. Stemina, atis, n. Sen. 
Suet. 

ARDRISSE/.U, 8 w. Petit arbre, 
Frulez, licis, 1. Col. Arbuscula. a, {. 
Varr. Col. = Planté d'arbrisseaat, 
Frutectosus, a, um. Col. Frulticusus. 
Ov. Lien planté d’—, liant d'—, 
Frutectum, i, n. Col. Pruticeium, n. 
Hor. Suet. 

ANDUSTE, 5. m. C. ARBRISSEAC. 

ARC, s. m. {° Verge de bois «u de 
melal, courbee au moyen d'une corde et 
servant 4 lancer des fleches. Arcus, &s 
(dat. et abl. pl. ubus), m. Cic. : Ten- 
dre, Bander nn arc, Arcum intendère. 
Cic. œidnc®re. Virg. Déteusre, Dé 
bander an —, Arcum remiltére. or. 
Tirer de l’—, Sagrttam arcu emitiËre. 
Plin. Sagittare, 0, as, avi, atum, n. 
Just. Curt. D'—, Relatif À l’-, Ar 
cuarius, a,um. Veg. Fabrirant d'arcs, 
Arcuarius, ii, @. Dig. La corde d'un 
arc, Nervus, i, m. Varr. Bout, Poin- 
le d'un —, Cornu, üs, D. Ov. Soldat 
armé d'un arc, Sagittarius, ii, m. 
Cæs. Cavalier armé d'un —, Eques 
sagittarius. Tac. Le dieu qui porte 
l'—, Deux arcirenms (gén. entis). Ov. || 
Fig. Détendre l'arc (— donner du re- 
lâche à l'esprit), Animum remiti®re, 
Cic. |} Avoir plusieurs corde: à sou 
— (= plusieurs moyens pour réus- 
sir}, Duplici spe uti. Ter. || 20 T. de 
géométrie. Portion du cercle. Arcus, 
&s (voy. 1°), m. Cul. Sen. || 3° Cour- 
bure d'une voûle. Arcus, üs (voy. 40), 
m. Suet. : Cuurber en arc, Arcuars, 
0, as, avi, atum, act. Plin. Fait en 
_—, Arcuatus, a, um. Pl.-j. [n arcum 
curvalus. Virg. En forme d'—, Arcuan- 
tim. Plin. || 6° Monument qui consiste 
en une grande porte faite en aro. For- 
niz, ieis, m. Cic. Arcus,üs ,vay. 10), 
m. Suet. = Arc de triumphe, 
triomphal, Mèmes traduct. L'— de 
Fabius, Fornir Fabi, Former Fabius 
on Fabianus. Cic. Arcus Fubrunus, 
Sen. 
ARCADE, 5. f. 1° Ouverture en 
forme d'arc. Forniz, icis, m. Cic. Arc 
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ous, üs (dat. et abl. pl. ubus), m. 


Suet, || 2° Au pl. Portique, passage 


voûté. Porticus, üs, f. Cic. Janus, i, 
œ. Cic. Liv. 

ANCAUIE, partie contrale du Pélo- 
ponèse. Arcaira, æ, Î. Cic. 

ARCABIEN, exe, adj. Qui est 
d'Arcadie. En pari. des pers. el des 
cb.) Arcarlius, a, um. Varg. À Subst. 
Un Arcadien, Arcas, adis (acc. sing. 
ada : acc. pl. adas). Vurg. Nep. 

ARCANE, S. M. C, SECRET. 

ANC-DOUTANT, 8. m. 1° Piller 
qui finit on demi-arc et qui sert à sou- 
tenir une construclion. Anteris, 1di1s, 
f. Vatr. Ensma, ats (gén. pl. atorum), 
n. Vatr. |] 2° Pise Principal soutien, 
chef d'un parti. Columen, minis, n. Cac. 
Cuprut, pufis 0. Cic. . 

ANC-HUUTEN, v. act Soutenir. 
Puleire, io, as, fulsi, fultum, act. 
Cic. 

ARCEAU, 8. m. C. anc 30. 

ANC-EN-CIEL, 8. m. Metéore en 
forme d'arc. Arcus, üs (dal. et abl. 
pl. ubus), m. Cic. Arcus (üs) cæles- 
tis (is), m. Plin. . 

ANCHAISME, 8. m. {0 Mot vieilli; 

maniore de parler surannée. (En parl. 
d'un wot) Verbum (1; obsuletum (1), 
p. Cic. Verbum priscum el inusila- 
tum. Cie. (Eu part. du style) Vetus 
teris, uique anhiqua (Z) oratio (onis), 
. Plaut. : Ce sont des arrLaismes, 
Hzc nimw antiqua et obsulela sunt. 
Cic. Employer des —, Verba ab ot- 
solrtà retusiaie sumêre. Queni. Qui re- 
cherehe Îles —, Amans velusialis. 
Quint. Sentir l'arcbaisme, Redvlère 
ant quutaiem. Cic. || 3° Affectation à 
faire usage d'archaismes. Prisrorum 
verburum affectatio (omis), f. Suet. 

ARCUAL, 3. m. C. LAITON. 

AUCHANGE, $. m. Ange d'un or- 
dre superieur. Archangelus, 6, ©. 
Hier. : D'archange, Archangelicus, a, 
um. [ier. 

4. AnNCIE, 8. (. Partio d'un pont 

sous laquelle l'eau passe. Forniz, icus, 
m. Liv. 
2. ANCUE, 8. [. 1° Coffre =: L’ar- 
che d'alhance, L'— du Seigneur, 
L'— sainte (dans laquelle o0 gardait 
les Lahles de la loi), Arca, æ, f. Vulg. 
Arca foderis vu lestamenti on Domi- 
ni, r Vulg. || % Sorte de jaisseau 
construit par Moe. Arca, æ,f. Aug. 
Prud 


ANCUÉOLOGUE, 5. m. C. anri- 
QUAINE. , 

ARCUEOLOGTE, s. f. Science des 
monuments de l'antiquité. Antiquitatis 
scimua(æ), f.D'apr. Cic. (De Or., 1,60). 
= Connallre à fond l'archéologie, On- 
mem antiquuaiem lenére. Cic. 

ARCHEN, $. m. Soldat armé de 
l'arc. Sugrttarius, ü, m. Cæs. : Ar- 
cher à cheval, ÆEgues sagütanus. 
Tac. 

ARNCIIET, s. D. Petit arc (ou Ba- 
guelte un peu recourbee) qui a pour 
corde plusieurs crins de cheval, et qui 
sort à jouer du violon, elc. Plectrum, 
5, n, Cic. (mais ce mot désigne propre- 
ment une baguelle servant à 


subst. ou à des adj. 
preeminoncs : Archi... Summus, a, 
wn. Cic. Marimus. Cic. 
diacre, Arrbiduc, elc.). 
Magnus (avec an subsl.). Cic. Muri- 
me (avec an adj.). Cic. = Archifni- 
pon, Magnus fur. Cie. Furacissimus. 
Hyg. C'est ua archifripon, Nihil est 
furacius illo. Mart. Ua archifou, Ao- 
mo stultissimo slultior. Plaut. 


d'Autriche. 
(Georg.) 


ucher 
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les cordes de lalyre). *Arcus (üs), m. 
*Areus (üs) violinanius (ii), m. (Sm.) 

ANCHÉTYPE, 8. el adj. 1° S. ©. 
Original, modole. Archetypum, &, 0. 
Varr. Pl.-). || 2° Adj. Original, pri- 
mitif. Archetypus, «, um. Juv. Mart. 
Voy. onIGINaL. . 

ARCUEVÈCIE, 8. m. 1° Torri- 
toire sous la juridiction d'un archevé- 
ue. *Archiepiscupi diecesis (is), f. 
2 Ville où est un siège archicpi- 
scopal. *Sedes (is) archiepiscopalis (is), 
f. ]| 3° Demeure de l'archovéque. *Ar- 
cxepiscopuums ü, n. (Cang.) || 6° 
Dignite d'archerëque. *Archiepiscopa- 
(us, ks, D. 

ANCHEVÈQUE, s. m. Prélat mé- 


tropolitain. Archsepiscopus, i, m. C.- 
Just. 


ARNCUT..., prefire qui so joint à des 
1 marque 1° La 


Vuy. Archi- 
| 20 L'exces. 


ARCIHIDIACONAT, 8. m. Dignite 


d'archidiacre. *Archidiaconalus, üs. m. 


ANCUHIDIACONE, s. m. Territoire 


soumis à la direotion d'un archidiacre. 
*Archidiaconalus, &s, m. (Cang.) 


ARCIHIDIACRE, 8. w. Ecclesiasti- 


que qui a une sorte de juridiction sur 
les curés de campagne. Archidiaconus, 
i, w. lier. 


ARCIHIDUC, 5. m. Titre des prin- 


ces de la maison d'Autriche. “Archiduz, 
ucis, D. (Georg.) 


ARCHIDUCAL, ALe, adj. D'archi- 


duc, d'archiduchesse. *Archiducalis, ©. 
f., e, n. (Georg.) 


ARNCUHIDUCUÉ, 8. m. Seigneurie 
‘Archiducatus, us, m. 


ARCHIDUCITESSE, 8. f. Femme 


d'un archiduc; Fille ou Sœur de l'em- 


pereur d'Autriche. *Archidur, ucis, f. 


(Georg.) 


ARCUTÉPISCOPAL, ALE, 


ad 
D'archevéque. *Archiepiscopalis, m. f. 
6, 0. 


ARCIITÉPISCOPAT, 8. m. Dignité 


d'archevéque. * A rchiepiscopalus, üs, m. 


ARNCHILOQUE, poble satirique 
grec. Archilochus, 5, m. Cic. 

ARCHIDLANDRITAT, 8. m. Le 
bénéfice ou La dignité d'un archiman- 
drite. *Archimandrilus, üs, m. 

ARCHIMANDRITS, 3. D. Supé- 
rieur d'un monasters. Ârchimandnia, 
#, n. Sid, 

ANCULIPEL, 8. m. 1° Étendue de 
mer parsemee d'Îles. Mare (is) insu- 
losum (i), 0. Amm. Mare insulis cre- 
brum. (Smn.) || 2° Partie de la Mediter- 
ranes, entre La Grece, la Turquie 
et l'Asie. Mare (is) Fgæzum (5). n. 
lic. || 2° Groupe d'îles. Insularum 
globus (i), o. D'apr. V.-FL. j", 46). 

Insularum celebritas (atis), f. (Sm.) 
Insuls, arum (quand s'y joint nn nom 
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pr.), f. pl. Tac. : L'archipel des Cycla- 
des, Cyclades insulæ. Tac. Les Orca- 
des qui furment un —, Orcades an- 
gustis inter se düluclæ spalus. Mel. 

ARGHIPRÈTRE, 8. m. Cure qui a 
la preeminence sur d'autros cures. *Ar- 
chipr-sbyter, er, m: fier. 

ARCHITECTE, 3. m. 1° Celui qui 
exerce l'art de bâtir. Archatectus, à, 
m. Cic. || 2 Fig. Auteur, createur. 
Solitor, oris, m. Cic. Oprfer. ficis, æ. 
Cic. Fabricator,oris, m. Cic. Effector, 
m. Cie. = Dien, l'arrhilecte de l'uni- 
vers, Deus mundi opifer on molitor ou 
effector, w. Cic. - de paroles, Ver- 
burum archifectus (à), m. Cic. || Avec 
un subst. fém. Effectrir, ivis, F. Cic. 
Molitriz, f. Suet. Architecta, æ, f. 
Pin. 

ARCITITECTONIQUE, adi. Qui a 
rapport à l'architocture. Architrctoni- 
cus, a, um. Vuir. || S. f. L'architec- 
nuque, C. AACHITERTURE. 

ARCHITECTURAL, ALES, adj. C. 
ARCHITECTONIQUE. 

ARCHITECTURE, 9. f. 1° L'art 
de construire. A rehutertnra, æ, f. Cic. 
Vütr. Architectouice, es. f. Quint. |] 20 
Disposition et ordonnance d'un bâtimont. 
Stractura, æ,f. Cæs. Liv. Conforma- 
tio,onis, f. Vitr. 

ANCHITRA VE, s. f. Membre d'ar- 
chitecture qui pose sur le chapiteau. 
Epistylium, ti, n. Vitr. 

ARCHITRICLIN, s. m. Cclui qui 
etait charge de l'ordonnance du festin. 
Tricliniarches ou Tricliniarcha, æ, 
m. Petr. Architriclinus î, on. Vulg. 

ARCHIVES, s. f. pl. 1° Anciens 
Ütres, chartes. Tabulz où Tabeilz, 
arum, f. pl. Cie. = Les archives pu- 
bliques, Publicz tabulæ ou tabellæ ou 
ltteræ, f. pl. Cic. Dépôt des —, Voy. 
ci-après. f 2° Lieu où l'on garde les 
titres. Tabulinum, i,n. =: Les archives 
(publiques), Tabularium, ii, n. Cic. 
Evarium. &, a. Suet. Purter qq.ch.anx 
—, Ahquid ad zrarinm deferre. Tac. 
Déposer une lui dans les —, Legem in 
ærariurm conrêre. Suet. Les paniers 
qu'ils avaient dans les —, Litteræ 

uas in ærario conditas habebant. 
ic. |} 30 Fig. Depôt : Les archives 
de tautes les connaissances, Ornnium 
rerum (hesaurus (i), m. Quint. 

ARCHIVIATE, 8. D. Garde des ar- 
chlves. Tubularius, ii, m. Dig. 

ARCHONTAT, 8. m. Dignite d'ar- 
chonte. *Archontis potestas (atis), f. 
: Sous l'archontat de Pytharatus, 
Archonle Pytharato. Cic. 

ARCHONTE, 8. m. Titre des prin- 
cipaux magistrats des républiques greo- 
ques. Archon, ontis, m. Cic. : Il fut 
le premier archonte d'Athènes, Pri- 
nus archon Athenis fuit. Vell, 

ARCHYTAS, nom d'un pythagoricien 
de Tarente. Archylas, z, . Cic. 

ARCIS-SUN-AURE, v. de France 
(Auhe). Areraca, &, f. Ant. 

ARÇON, s. m. Partis de la selle : 
Les arrons. C. srLte. Vov. ce m. 

ARCTIQUE, ad}. Septentrional. 
Arcticus, a, um. Hyg. Septentriorns- 
lis, m.f.. ee, n. Vitr. : 
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ARCTURUS et ARCTURE, s. M. 
Nom d'une étoilo. Arcturus, i, ©. 
Cic. 

ANCUEIL, village de France (Sei- 
ne). “Arcus (üs) Jultunus (1), m. 

ARDEA FES (Les), habitants d'Ar- 
dés. Arrieutes, um, m. pl. Liv. 

ANDÈCUE, rivière de France. *Ar- 
desca. æ, Î. 

ARDÉE, v. du Latium. Ardea, æ, 
f. Liv. = (Qui est) d'Ardée, Ardeas, 
gén. atis (abl. 8. ati). Cie. Ardeati- 
nus, a, um. Nep. 

ARNDEMMENT, adv. Avec ardeur. 
Ardenter. Cic. Vehementer. Cie. : Dé- 
sirer ardemment qq. ch., Ardenter 
aliquil cupère. Cic. satire. Cic. Sitien- 
ter aliquid erpetëre. Cie. R'grelter 
— qq. ch., Alicujus rei desulerio fla- 
grare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Ai- 
mer — quyn, qq. Ch., Alivujus amore 
ardère, co, es, arsi, arsum, 0. Cic. 
Alicujus rei studio ardère. Cic. 

ARDENNES ILES), forêt de Fran- 
ce. Arduenna (æ), (. Cæs. = La forêt 
des Ardennes, Arduenna silva, f. 
Cæs. : 

ARDENT, ENTE, adj. 1° Allume, 
enflammo, qui est en feu. Ardens, gen. 
entis. Cic. Flagrans, gén. antis. Cic. 
Accensus, a, um. Cic. Igneus. Cic. 
Fervidus. Cic. =: Fer ardent, Charbon 
—,Candens ferrum. Varr. carbo. Cic. 
Torche ardente, Far ardens ou ac- 
censa. Cie. Cendre —, Cinis fervens. 
Plin. Etre ardent, Aridère, eo, es, ar- 
si, arsum, n. Cie. Flagrare, 0, as, 
avi, atum, n. Cic. || S. m. Un ardent. 
C. reu roicer. || Un ardent, Malade 
attaqué d'une sorte d éresipèle gan- 
gréneux : Mal des ardents. C. éuësi- 
PÈLE. || 29 Qaf. Rayonnant de clarte, 
fortement eclaire. {lluxiris, m. f., e,n. 
Cic. || 3° Qui semble être en feu, très bril- 
lant. Flagrans, gén. antis. Cic. Arcdens, 
gén. entis. Virg. Plin. = Yeux ar- 
dents, Oculi flagrantes. Cic. arilentes. 
Virg. Couleur ardente, Color arilens. 
Plin. || 6° Qui a la couleur du feu, 
roux. Erardescens, gén. entis. Plin. 
Rutilus, a, um. Cic. Vay. noux. || Bo 
Qui met en fou, qui cnflamme; brûlant. 
Ardens, géo. entis. Cic. Calidux, a, 
um. Cic. Varr. Flagrans., gén. antis. 
Liv. : l'ar une chaleur ardeute, Fla- 
granlisstmo Zstu. Liv. Par un saleil 
ardent, Sole calito. Varr. Être brûlé 
par un snleil —, Sulis ardure torreri. 
Cic. Fièvre ardente, Ardens febris. 
Cels. Donner une soif —, Sitim accen- 
dêre, o, is, cendi, censum. Plin. || Mi- 
roir ardent, ‘Syeculum comburens 
Bacon.) || 6° Fig. En parl. des ch. 
iolent, véhement. A riens, gén. entis. 
Cic. Flagruns, gén. antis. Cie. Vehe- 
.Rens, gén. entis. Cic. Fervidus, a, 
um. Cic. Acer, cris, cre. Cic. = Pas- 
sion ardente, Flagrans cupiditas. 
Cic. Zèle ardent, Ardens stulium. 
Cie. Être animé d'une haine ariente, 
Odio flayrare, o,as, avi, atum, n. Cac. 
Sympathie — pour qun, Studium 
accensum in aliquem. Sail. Avoir une 
poasion — pour qq. ch., Altcujus 


rei eximio armore flagrare. Cic. Il 
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avait l'ardent désir de poursuivre Jo- 
gurtha, Persequi Jugurtham ardebat 
de ardère, e0, es, arsi, arsumn, n.). 
Sall. || 7° En prarl. des êtres animés. 
Bouillant, vif, actif. Ardens, gén. entis. 
Cic. Flagrans, gén. antis. Cic. Fervi- 
dus, a, um. Cic. Acer, cris, cre. Cuc. 
Vehemens, gén. entis. Cic. = Orateur 
ardent, Ardens orator. Cie. Cheval —, 
Equus alacer (f. cris; n. cre). Cic. Es- 
prit —, Anuimus ardens ou fervens ou 
fervidus. Cie. Ardent patriote, Civis 
acrrrimus. Cie. || 8° Qui se porte avoc 
vchemence à qq. ch. (Ad rem) ardens, 
gen. entis. Cic. incensus, a, um. Cic. 
inflammatus. Cic. =: Ardent à ressaisir 
sa liberlé, Ardens ou Erectus ad liber- 
tatem recuperandam. Cic.— à s'occuper 
des affaires, [n rebus gerendis 1cer 
(cris, ere). Cic. — à lu disqute, Con- 
tentivonis cupidus. Cic. — au gain, 
Quuestui deditus. Cie. Être — à la 
vengeanre, Ad ulciscendum ardère, 
ev, es, arsi, arsum, 0. Cæs. Être — à 
l'étude de l'éloquence, Dicendi studio 
flagrare, o, as, avt, atum, n. Cie. Être 
— à apprendre qq. ch., Aliquid sum- 
mo studio curäque discère. Cie. Trop 
— dans la poursuite des hunneurs, 
Imnvdieus tn eppetendis Avnoribus. 
en. 

ARDER Ou ARDRE. C. BnÔLER. 

ARDES, v. de France (Puy-de-Dô- 
me). ‘Area, æ. 

ARDEUR, 8. f. 19 Chaleur vivo (du 
feu, du soloil, etc.}. Ardor, oris, @. 
Cie. Ferver, m. Cic. Æstus, üs, m. 
Sall. : L'ardeur du feu, Igneus ardur. 
Ad Her. L'—, Les ardeurs Ju suleil, 
Solis ardor. Cie. ardures. Cic. Par les 
plus grandes — de l'été, Ardentissi- 
mo æstutis tempore. Plin. Flagrantis- 
simo æstu. Liv. || 2° Chalour qu'on 
éprouve dans les maladies). .Estus, üs, 
m. Cac. Ferver, orts, m. Cels. =: L'ar- 
deur de la fièvre, Febris fervor. Cic. 
1 3° Fig. Chaleur, feu (des passions). 
Ardur, oris, un. Cic. Feruor, m. Cie. 
Incendium, ii, n. Cie. : L'ardeur de 
l'âge, Ætatis fervor. Cie. L'— de 
l'âme s'est refroidie, Ardor animi 
consedit. Cic. Embrasé de l'— des 
pasSiuns, Cupiditatum incendiis in- 
flammatus. Cic. L'— des passinas 
anortie, Cupiditalum ardor reshinc- 
tus. Cic. Les ardeurs de la chair, 
Curporis faces (8. gén. pl.), f. pl. Crc. 
| 6° Activite, vivacité. Ardor, oris, 
m. Cic. Fervor, m. Cic. Ala-rilas, 
atis, f. Cic. Studium, ii, n. Cie. Cæs. 
Contentio, onis, f. Cic. : Ardeur des 
chiens à la chasse, Canum alucritas 
in venando. Cic. — au jeu, Lusüs in- 
tentio (ons), f. Liv. L'— des regrets 
que tu aous causes, Desideri tur 1gnt- 
culus {i), m. Cic. — des combats. 
Armorum ardor. Liv. Præliorum con- 
tentivnes. Cic. Vivacité qr'enflamme 
ou qu'augmente l'— du cuwhat, Àla- 
crutas que studio pugnæ incenditur. 
Cæs. Les Ronrains encure dans loute 
l'— du combal Hemani calenies 
adhue a pugné. Liv. Cœur plun 
d'—, Fervidum ingenium. Liv. Hum- 
me plein d'—, Fervidi animi vir. 


ad sequendum fecit. 
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Liv. Tout le monde est plein d'—, 


Omnes calent (de calëre, eo, lui, s. 
sup..n.). firt. ap. Cic. Les soldats 
avaient tant d'— que…., JMilitum is 
erat ardor ut (subj.). Liv. Avoir la 


même — (dans un combat), £Eadem 


alacritate et strulio ul Cæs. Quelle 
— dans le travail! Jn opere qui la- 
bor (oris)1 m. Plin. Avec —, Alacri- 


ter. Sall. Vehementer. Cie Avec 
plus d'— que de persistance, Acrius 


quam constantius. Curt. Leur — es 


emporte trop lain, Ferocius procur- 


runt. Liv. L'instruction du jugement 


est menée avec —, Judicium calet. 
Cie. Montrer peu d'— dans une cau- 
se, Languidiore studio in causä esse. 
Cic. [llumme] qui est sans —, Lan- 
guidior. Cic. Arcnée sans —, Ererci- 
lux hebes (gén. etts). Sall. Enfant 
sans —, Puer segnis et jaceus. ()uint. 
La jeunesse est sans —, Juventus 
languet (de languëre, eo, ui, s. 
sup., n.). Cic. EÉxciter l'— de qqn, 
Alicujus studium ancitare. Cic. ani- 
mun incendfre, 0, is, cendi, censum. 
Cic. Enflauuner l'— de la jeunesse 
pour le crime, Juventutem ad faci- 
nura ïinceud8re. Sali. [Cette] af- 
flience incruyable ajunte à mon — 
our la défense de la république, 
requentia incredibilis alucrituiem 
mir summam uffert reipublicr defen- 
dendæ (au gen.). Cic. Muderer sun —, 
Ardorem compesrëre. Tac. Aliquid a 


cuntentionibus relurare. Cic. La ouit 


ralentit l— des Romains à puursui- 
vre (l'enneœi), Nor lomanis pigritiam 
Liv. L'— des 
esprits s'est refroidie, ffuminum stu- 


dia deferverunt. Cic. || 6° Dosir vio- 


lent. Ardor, oris, m. Cic. Studium, 
ïü,n, Cic. =: L'ardeur de la gloire, 
Ardor mentis ad gluriam. Cic. L'— 


d'apprendre, Disceruli studium. Cic. 


L'— du gain, de s'enrichir, Ourstüs 


studium. Cic. L' — de vaincre, Vincendi 
cupiditas (a@tis}, f. Cic. Plein d’— pour 


rerouvrer sa liberté Ardens ou Erec- 
tus ad libertatem recuperandam. Cic. 
Plein d'— pour la liltérature, Ext- 
mio litterarum amore flagrans. Quint. 


On ne saurait dire | — que j'ai de 


revoir Rume, Non dici potesi quam 
flagrem desrderio l'rbis. Cic. Etre dé- 
vuré de | — de reconquérir sa liber- 
té, Ad libertatis recuperundæ cupidi- 
tatem erardexc®re, 0, 15, arsi, arsum, 
n. Cic. L'armée ressentil une plus 
wrande — Je combattre, Studium pu- 
gnandi mayjus erercitui injectum esl. 
Cæs. Cela excita notre — puur l'étu- 
de, {d nubis acriores ad studia faces 
sudirdit. Quint. 

AUDILLON, 8. m. Pointe de boucle, 
pour arrêter la courroie. Acus, &s (dat. 
et abl. pl. ubus), [. Treb. 

ARDOISE, Ss. f. Sorte de plerre. 
*Ardesia vu Ardusia, æ, f. *Ardesius 
fi) tapis (idis). m. À leut souv. 
s'erpr. par Trgula. æ, Î. = tuile). 
Cic. vu par Tabula, #,f. (= lableau 
à écrire). Cic. Voy. le su. 

ARDOISÉ, ée, adj}. 1° Couvert 
d’ardoises. “Ardesio lapide tectus, a, 
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um. || 2 Qui est de la couleur de 
l'ardoise. Lirens, gén. entis. Virg. 

ANDRE. C. BRÛLER. 

ARDURES, ville de Francs (Pas-de- 
Calais). *Ardea ou *Ardra, æ, f. ou 
‘Ardraæ, arum, f. pl. ou “Ardresium, 
ii, D 

ARDU, UE, adj. 1° Rer. Escarpé. 
Arduus, a, un. Cic. |} 2° Fee Diicile. 
Arduus, a, um. Cic. Difficilis, m. f., 
e, 0. Cic. VOY. DIFFICILE, ABSTRAIT. 

ARE, 5. m. Mesure agraire qui con- 
tient cent métres carres. “Area, æ, Î. 

ARÈNE, s. f. 1° Sable, gravier. 
Arena, 2, f. Cie. Col. || 2° Terrain 
sable d'un amphithcâtre. Arena, à, f. 
Suet. = Descendre dans on sur l'arène, 
In arenam se dare. Dig. || 3° Frg. 
Lice, theätre, champ ouvert. Puluis, 
vëris, w.Cic. Quint. Arena, æ, f. PI.-j. 
Fi. : Faire descendre la science dans 
l'arène, Doctrinam in pulverem produ- 
tre. Cic. L'— du barreau, Forensis 
pulvis. Quint. L'Italie fut la première 
— de la guerre civile, Prima civils 
belli arena [talia fuit. FI. Descendre 
dans l'—, dans l'— avec qqn, Dere- 
aire in medium certamen. Cic. Venire 
in certamen cum aliqu. Cic. || 6° Au 
pl. Amphitheätre romain : Les arènes, 
Amphith: atrum, à, a. Suel. 

AREÉNEUX, E08e. C. SABLONNEUX. 

ARÉOPAGE, 5. m. Tribunal d'A- 
thènes. Arcoprgus, à, m. Cic. 

AREOPAGITE, s. w. Membre de 
l'arcopage. Areopagites, #, m. Cic. 

ANÈTE, S. {. 1° Os des poissons. 
Bpina, æ, Î. Quint. || 2° Barbe de l'é- 

, filel sec des plantes. Arista, æ, f. 
arr, Cic. || 3° Angle saillant. Angu- 
lus, ï, m. Cic. || 4° Ligne qui separe 
deux versants. Dorsum, 1, n. Cæs. Liv. 

ARGELES, v. de France (Pyrénées- 
Orientales). *Arg: a, æ, f. 

ARGENS, riviere de France. Ar- 
genieux (i) amnis (is), m. Plin. 

” ARGENT, 8. @. {° Motal précieux 
dout la couleur est blanche. Argentum, 
i, on. Cic. : Argent en lingol, À rgen- 
{um infectum. Liv. grave. Sen. — 
travaille, Argentum fctum. Cie. — 
monoayé, Argentum signatum. Cic. 
— pur, épurè, affiné, Érgentum pu- 
run, pulum. Gel. Faire des fiütes en 
—, Tibias ex argento facére. Plin. 
D'—, Fail en —, Argenteus, &, um. 
Cic. Vaisselle d'—, Vasa argentea, 
B. pl. Cic. Plin. Denier d'—, Argen- 
teus denarius. Plin. ou simpl. Argen- 
teus, i, m. Tac. Ouvrier en —, Ar- 
gentarius faber. Dig. Plaquer des lits 
en —, Lectos argento operire. Plin. 
Garoi, Orné d'—, Argenlalus, 8, um. 
Liv. Qui rontient de | —, Argentosus, 
a, um. Plin, Mine d'—, Argentifo- 
dina, æ, (. Vitr. A rgentarie, æ, f. Liv. 
Mines d'—, Afetalla argentaria, a. pi. 
Plin, Blanc comme l'—, Argenteus, 
a, um. Plin. Ov. || 2 Monnaie d'ar- 
gent. Argentum, i, n. Sail. Argen- 
ler, crum (re. nummi), D. pl. Tac. 
# Navire plein d'argent blanc (= de 
moncsie d'argeol), Navir plena ar- 
gemti signati. Cic. | 8° Toute espece 
de monnaie. Pecunis, æ, L, Cie. Numai, 
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orun, m. pl. Cic. Æs, æris, n. Cie. 
el rar. Argemtum, à, n. Sall. ? 
Grosse somme d'argent, Pecunia 
grandis ou magna. Cic. — mignon, 
Peculium, it, 0. Sen. Embarras d'—, 
Lifficulias nummarie. l'ic. S'ils oct 
del, Si æzs habent. Plaut. [J'a 
calculé] combien j'ai d'—, et com- 
bec j'en duis, Quantum æris miÀt sit, 
uantunque aleni si. Plaut. Devoir 
el'—, În zre alieno esse. Cic. Bien 
ourvu d'—, Bene nummalws. Cie. 
ecuniosus. Cie. Avoir de l'— placé, 
Pecuniarm collocatam habëre. Cic. in 
nominibus habëre. Cic. — qui dort, 
Otiosa pecunia. Pl.-j, Discussivn 
d'—, Lis pecuniaria. Quint. Affaire 
d'—, Res rummaria. Cic. pecuniana. 
Cie. Présents en —, Præmia rer pe- 
cuniariæ. Cic. Manier l'—, Pecunias 
versare. Suet. Faire le rommerce 
d'—, Argentariam facFre. Cic. Prêter 
de l'— à qqn, Pecuniam alicui deferre 
on eredère. Cic. Aflermer en —, 
Numme locare. Pl.-j. Faire rentrer 
son —, Ezxigère pecuniam. Cic. no- 
mina sua. Cic. Tirer un revenu de 
son —, Pecuniam in questum {rans- 
ferre. Cic. Gagner de l'—, Pecuniam 
facëre. Cic. Réaliser ane grande som- 
me d'—, Afarimam pecuniam facëre. 
Cic. Faire beaucoup d'— de qq. cb., 
Ex aliquä re permagnam pecuniam 
conficère. Cie. Ils tirent le plus d’'— 
possible de..., Fructus quam possunt 
marimos canunf ez (abl.). Varr. 
Moyen de s0 procurer de l'—, l'onf- 
ciendæ pecunis ratio. Cie. Commer- 
ce qui rapporle beaucoup d'—, où 
l'on fait Paucou d'—, Quæstuosa 
mercalura. Cic. flore] qui fail 
— de tout, Cui omnia questui sunt. 
Sail. Tirer qq. — des Sicyouiens, 
À Sicyoniis aliquid nummulorum ez- 
primgre. Cie. Jouer de l’—, In pecu- 
niam ludëre. Dig. Epargoer V—, Par- 
cére sumplui. Cic. tmpensæ. Liv. 
Amour de l'—, Pecuniz auiditas. Cic. 
Qui aime l'—, Questui deditus. Sall. 
Qurstuvsus. Cie. Dépenser de l’— à 
qq. ch., Sumplum in rem facëre. Cic. 
Mettre son — en béiail, Pecuniam ani- 
malbus(àl'abl.)ou in pecore occuyare. 
Col. Donner à qqn de l’— pour son 
usage, Pecuniam alicuÿ in usum ejus 
conferre. Cic. Donner de Ps pour (fai- 
re) nne slalue, Pecuniamn ad stafuam 
conferre. Cic. Donner de l'— pour 
oblenir une dispense, Ob vacationem 
pretiun dare. Cic. Enseigner pour de 
"—, Mercede docère. Cie. Faire tout 
ur de l’—, Omnia pecunis causä 
acére. Cie. Violer toute justice pour 
q. —, Nummulis acceptis jus omne 
lre. Cic. Chercher à séduire à prix 
d'—, Oppugnare pecumä. Cie. Ser- 
vanie quil a achetée pour de l'—, 
Ancilla ære empta. Ter. Esclaves 
achelés à prix d'—, Servi #re para- 
ti. Sal. Muititnde qu'on achète à 
prix d'—, Multitudo pretio venalis. 
Cic, Juge qu'on achète à prix d'—, 
Judez nummarius. Cic. Acheter qq. 
ch. — comptant, Aliquid præsenti 
8 marceri. Plaut. L'— comp- 
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tant est dù à la femme, Pecunia nu- 
merata mulieri debetur. Cic. Avoir en 
— comptant, fubëre in nummis. Cie. 
Payer — comptant, — sec, — bas, — 
sur lable, Presentem pecuniam sol- 
vêre. Cic. Numeratv solrëre. Cic. Payer 
avec de l'— de sa caisse, De suo peru- 
miam numerare. Cic. C'est lui qui 
versera l'—, Ab isto fiet numeratio. 
Sen. | Fig. Chose qui est de l'— 
en barre a d'un débit facile), Res 
vendidrlis. Cie. Prendre qq. ch. pour 
de V— comptant, Aliquid temere cre- 
dre, o, is, didi, ditum. Sull Boc 
jeu, bon —, Sincerà fide. Liv. 

ARGENTAN, tv. de France (Orne). 
*Argentomum, f, 0. 

ARGENTAT, tv. de France (Corrè- 
20,, ‘Argentacum, ti, 0. 

ANGENTÉ, fe. part. el adj. 1e 
Recouvert de fouilles ou d'une couche 
d'argent Argentatus, a, nm. Liv. 
Inargentatus. Plin. |] 2° Blanc comme 
l'argent Argenteus. Ov. llin. =: Co- 
mêle à chevelure argentée, Cometes 
argenteo crine. Plin. 

ARGENTEN, v. act. 1° Couvrir de 
feuilles on d'une couche d'argent. Ar- 
gento operire, 10, is, perui, perlum, 
act Plin. : Argenté. V'oy. le précéd. 
{| @o Rendre blanc comme l'argent. 
Voy. BLancHIR. 

ARNGENTERIE, s. f. Vaisselle ou 
Ustensile d'argent. Argentum, i, 0. 
Cic. Argentea (vrum) vasa (orum), n. 
pl. Cic. Argentum factum. n. Cie. = 
Argentlerie massive, Grave argrnlum. 
Sen. — unie, sans ciselure, Argentum 
purum. Cie. — de table, Argentum 
ad vescendum factum. Liv. Argentum 
escarinm, Dig. 

ARGENTEUIL, v. de France (Sei- 
ne-et-Oise). *Argentolium, ii, n. 

ARGENTEUX, EUSE, adj. Qui a 
beaucoup d'argent. Bene munmatus, &, 
um. Cie. 

ARGENTIER, 8. m. 1° Surinten- 
dant des finances. Ærarii prafectus 
( o. Pin. || 2° Officier prepose pour 

istribuer certains fonds d'un souverain. 

: Pallas l'argentier, Pallas a ratiomaibus. 
Suet. Etre l'— de qqn, Res ratio- 
nésque alicujus cCurare, 0, as, avi, 
aturm. Plaut. 

ARGENTIÈRE, v. de France (Hau- 
tes-Alpes). *Argentaria, æ, Î. 

ARGENTIFÈRE, adj. Qui contient 
de l'argent. Argentosus, a, um. l'lin. 
: Or argentifère, Aurum argentosum. 
Plin. Veine de plomb —, Vena ar- 
genti plumbique communis. Plin. Tout 
or est —, Omni auro inesi aryenium. 
Plin. 

ARGENTINE, adj. 1° Qui ale son 
de l'argent (anorus, a, um. Virg. || 2° 
Blanc comme l'argent. Argenieus, a, 
un. Ov. Plin. 

ANGENTON, v. de France (Indre). 
Argniomagus, i, m. Ant. 

ARGENTURE, s. f. Feuilles d'argent 
pou” argenter. Argenteæ (arum) brec- 
tez (arum), f. pl. Plin. 

ARGIEN, &NNE, adj. ot subet. Qui 
est d'Argos ou d'Argolide. (En pari. des 
pers.) Argivus, a, um. Cic. pari. 
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des ch.) Argolicus. Plin. =: Les Ar- 
giens, Argivi, orum, m. pl. Cic. 

ARGILE, 93. f. Terre blanchâtre, 
glaise. Argilla, æ, f. Cic. : Fait d'ar- 
gile. Er argillä fictus, a, um. Cic. 
Fictilis, m. f.,e, 0. Cie. Vases d'—, 
Vasa fictilia. Cic. Plein d'— (en parl. 
du sul), Argillosus, &, um. Plin. 

ARGILEUX, euse, adj. Qui tient 
de l'argile. Argillusus, a, um. Varr. 
Col. Argaitlaceus. Plin. 

ARNGINUSES (Les), Îles de la mer 
Égee. Arginusæ, arum, f. pl. Cic. 

ARNGo, <. m. Nom du navire de Ja- 
son; constellation. Argo, üs (acc. 0; 
dat. et abl. inus.), f, Cic. Virg. : 
Relatif au navire Argo, Argous, a, 
um. lior. 

ARGOLINE, partie orientale du 
Péloponese. Argolis, idrs, f. Blel. : 
D'Argulide. Vay. ARGIEN. 

ARGONAUTES (LES), compagnons 
de Jason sur le navire Argo. Argu- 
naulz, arum, ©. pl. lan. = Relatif 
aux Argonautes, Argous, 4, vwm. 
Hor. 

ARGONNE, contrée de France. “Ar- 
gona. æ. f. 

ANGOS, v. de Grèce. Argi, orum, 
m. pl. Liv. et moins souv. Argos (usi- 
té seul. au nom. et à l'acc.), 0. s. 
Plin. : D'Argos. Voy. AnGIEN. 

ANGOVIE, Canton de la Suisse. 
*Argoja ou Argovia, æ, Î. *Ararus (i} 
pagus (i), œ. 

ARGUER, v. act. et neut. 4° Act. 
Accuser : Arguer de faux une pièce, 
Tabulam accusare, 0, as, avi, afum. 
Quint. Ce que Fênestella arguë de 
faux, Quod Fenestella arguit (de ar- 
guÿre, o, is, ui, sup. inus.). Suel. || 
9° Acl. et aeul. Conclure. Conclud?re, 
o, is, clusi, clusum, act. Cic.= Arguer 
une ch. d'une autre, Rem ex re con- 
clud#re. Cic. Tu arguais que.…., Con- 
cludebas (prop. infin.). Cic. Arguer 
de la volonté de qqu, De voluniate 
alicujus argumenlari, or, eris, alus 
sum, dép. Cic. 

ARGUMENT, 8. m. 1° Raïisonne- 
ment par lequel on tire une consequen- 
co d'une ou de deux propositions. À rgu- 
mentum, à, A. Cic. Rntuo, onis, f. 
Cic. : Le premier argument qui vient 
à l'esprit, Prorimum argumentum. 
Quint. — fort, décisif, Argumentum 
firmum ad probandum. Cic. potentissi- 
mum. Quint. — minutieux, Acu enu- 
cleatum argumentum. Cic. — faible, 
Infirma ad probandum res (rei). Cic. 
Emprunter des arguments à.…., Du- 
cêre argumenta ex (abi.). Cic. Lieux 
qui fournissent des —, Loci e quibus 
argumenta promuntur. Cic. Produire 
des —, Raliones afferre. Cic. || 2° 
Conjecture, indice, prouve. Argumen- 
fum, 1, 0. Cie. Indicium, ii, n. Cic.= 
S'emparer d’un argument, Argumen- 
tum arrip”ra. Cic. Cela esl un grand 
— en faveur de ma modération, Îd 
agno argumento est me fuisse mode- 
ratum. Cic. J'en pouvais lirer un 
très fort — en faveur de s00 inno- 
once, Hoc mihi marimo argumento 
ad hujus innocentiam polterai esse. 
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Cic. Cela est un — en ma faveur, 
Roc pro me est. Cic. La prospérité des 
méchants est un — viclorieux cuntre 
la pussance des dieux, {mproborum 
prosperilas deorum potestatem redar- 
quil (de redurguëre, 0, ui, s. sup.). 
Cic. || 3° Sujet en abrege d'un ouvrage. 
Argumentum, i, n. Cic. Quint. Com- 
menlarium, ii, n. Cic. = Argument 
assez étendu, Commentarium paulo 
plenius. Cic. 

ARGUMENTATEUR, 8. m. 1° Ce- 
lui qui argumente. Disputator, oris, 
m. Cic. || 2° PI. souv. en mauv. part. 
Colui qui aime à argumenter, à chica- 
nor. A7rguior, oris, m. Gell. 

ARNGUMENTATION, 8. f. Action ou 
Art d'argumenter. À rgumentatio, ons, 
f. Cic. Ratrocinatio, f. Cic. = Argu- 
mentation vive, Agilis argumentato. 
Quint. — subtile, Argumentandi te- 
nue filum. Cic. [Orateur] dont l'— 
est pressante, In argumentis citatus. 
Quint. Degrés de l'—, Argumentorum 
gradus. Tac. Détruire l'— (de son 
adversaire), Argumenta  resolufre. 
Quint. Avoir une — serrée, Ad- 
siricie conciud®re, 0, is, clusi, clusum. 
Quint. 

ANGUMENTER, v. D. 1° Faire 

des arguments. À rgumentari, or, aris, 
aîus sum, dép. Cic. =: Argumenter sur 
qq. ch., contre qqn, De re argumen- 
tari. Quint. Contra aliquem disputare, 
0, as, avi, alum, 0. Clic, I 2° Tirer 
des conséquences : Argumenter d'une 
chose, De re argumentari (vuy. 10), 
dép. Cic. Ex re argumenta ducêre, 0, 
is, duzi, ductum. Cic. — d'une cb. à 
uoe autre, £r re rem conclud®re, o, is, 
clusi, clusum. Cic. || 3° Qqf. act. 
Disputer contre qqn : Argumenler qqn, 
Alicui argumentis respondère, eo, es, 
spondi, sponsum. Cic. 
ANGUS. 1° Gardien d'lo, qui avait 
cent dx. Argus, i, m. Cic. || 2° 
Fig. S. wo. Espion, surveillant. Specu- 
lator, oris, m. Prop. = (Il a) des yeux 
d'Argus, (Est) perspicacior ÂArgo. 
Apul. (Est) oculus tolus. Apul. 

ARGUTIE, 5. f. Vaine subtilité. 
Argutia, æ&, f. Gell. et pl. souv. Ar- 
gui, arum, f. pl. Cic. Acumen, m- 
nis, 0. Cic. Acumina, um, 0. pl. Cic. 
. Plein d'arguties, Caphosus, a, um. 

ic. 

ARNGYLE Ou ARGYLL, comté 
d'Écosse. *A rgathelia, æ, f. 

ARGYRASPIDES (LES), m. pl. 
Corps d'élite de l'armée macèdonienne. 
Argyraspides, um, m. pl. Liv. 

ARIANE, fille de Minos. Ariadna, 
z, f. Or. 

ARLANISME, 8. m. L'hérésie des 
Ariens. Ariana (æ) hæresis (is et eos), 
f. S.-Sev. 

ARIDE, adj. 1° Dépourvu de toute 
humidito. Aridus, a, um. Cic. Siccus. 
Quint. z Très aride, Peraridus. Col. 
Sol —, Solum siticulosum. lol. sic- 
cum. Quint. Devenir —, Erarescëre, 
o, is, rui, 8. sup., n. Cic. Être —, 
Arére, eo, es, rui, 8. sup., n. Liv. 
| 2° Fig. Maigre, décharne, stèrile. 

ridus, a, um. Cic. =: Orateur aride, 


ARIST 139 


Orator aridus ou ersuccus on exsan- 
guis. Quint. Slyle —, Aridum ou 
Ersangus orationis grnus. Cic. Erile 
sermonis genus. Cic. Espril —, Ani- 
mus JeJunus OU inanis OU anguelus. 
Cic. Discussion —, Augusta disputa- 
tio. Cic. || 3° insensible. Durus, a, 
um. Voy. msSENSiuLs. 

ARIDÉE, frere d'Alexandre le 
Grand. Arrhidæus ou Arridrus ou 
Aridæus, i, tm. Curt. 

ARIDITÉ, 8. f. 4° Sécheresse. Sic- 
cilas, atis, f. Cic. Arüdrtas, (. Plin. 
1 2° Fig. Maigrour, sterilite. Siccitas, 
atis, f. Cic. Jepunttas, f. Cic. Inoma, 
æ,f. Cic. [,3 Insensibilite. Durutia, 
æ, f. Ter. oÿ- INSENSIDILITÉ. 

AUTE, contrée de l'ancien empire 
des Perses. Aria, æ, (. Amm. = llabi- 
lants de l'Arie, Artt, orum, m. pl. 
Plin. 

ARIPNS (Les), m. pl., sectateurs 
de l'heresiarque Ârius. Ariant, orun, 
w. pl {lter. 

ARIÈGE, rividre de France. *Auri- 
gera (3.—e. aqua), æ, f. 

ARIOSTE (L'), poète italien. *Arios- 
lus, i, D. 

ARIOVISTE, roi des Suèves. Ario- 
vistus. i, m. Cæs. 

ARISTANQUE. 1° Célèbre critique 
grec Antsturchus, à, m. Cie. ||2° Fig. 

. m. Critique judicieux et severe. 
:Tu es l'Arislarque de mes disruurs, 
Orationum mearum tu Aristarchus es. 
Cic. 

ARISTIDE, gènêrai athénien. Aris- 
tides, is, mm. (ic, 

ARISTIPPE, philosophe grec: Aris- 
tippus, 1, m. l'ic. 

ARISTOBULE, nom de plusieurs 
personnages. Aris/obulus, à, en. l'in. 

ARISTOCRATE, s. m. et f. 1° Per- 
sonne de la classe noble. Optimas. atis, 
m. Cæl. ap. Cic. : Les aristucrates, 
Oplimates, um et ium, @. et f. pl. 
Cic. || 2° Partisan de l'aristocratie. 
Optimatium fautor (oris), m. Nep. 
Nobilitatis fautor (au fém. fautriz, 
icis). Cic. = Être aristocrate, Optima- 
lium sectam sequi. Cic. Qui est —, 
Optimi cujusque studiosus, a, um. (ic. 

ARISTOCRATIE, s. { 1° Gouver- 
nement ou le pouvoir appartient exclu- 
sivement à un certain nombre de pcr- 
sonnes considerables. Optimatrum do- 
ninatus (üs), m. Cic. Optimorum po- 
teslas dti f. Cic.: Ce gouverne- 
ment est une aristocratie, Jlla civitas 
optimatium arbitrio regitur (de reyi, 
or, éris, rectus sum, pass.). Cic. || 2° La 
classe noble. Optimates, ium el um, m. 
pl. Cic. Nobilitas, atis, [. Cic. 

ARISTOCRATIQUE, adj. Qui ap- 
partient à l'aristocratie =: Guuverne- 
ment aristocralique, Oplimatinm do- 
minalus (üs}, m. Cic. C'est un Etat 
—. Voy. ARISTOCRATIE {°. Voy. en- 
core NOBLE, PATRICIEN. 

ARISTODÈME, tyran de Cumes. 
Aristudrmus, à, 1. Liv. 

ARISTOGITON, liberateur d'Athè- 
nes. Arix{ogilo, onis, m. Cic. 

ARISTOLOCHE, f. Sorte de plante 
Aristolochis, æ, Î. Plin. 
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ARISTOMÈNE, nom de plusieurs 
personnages. Aristomenes, is, D. Varr. 
É CT. 


ARISTOPITANE,  poëte comique 
gres. Anstophanes, is, m. Cic. : D A- 
ristuphane, Relatif à —, Arislupha- 


neus vu Aristuphanius, 6, um. Cic. 


ARISTOPILANIEBN, ENNE, ad). 


Voy. le précéd. 
ARISTOTE, 
grec. Aristoleles, is, m. Cic. : D'Aris- 
lote. Voy. le suiv. 
ARISTOTELICIEN, ENNE, Ad}. 
Conforme à la doctrine d'Aristote. Aris- 
toieleus ou Aristuicleins, a, um. Cic. 
1 S. w. Uu aristutélicien (— un dis- 
ciple d'Aristule), Peripatelicus, à, m. 
ge Aristotelis discipulus (1), m. 


ARISTOTÉLIQUE,. adj. Qui a rap- 
port à Aristote vu à sa doctrine. C. le 
preced. , 

ARISTOTELISME, 8. m. La doc- 
trine d'Aristote. Aristolelea (æ) ratio 
(onis], F. tac. 

ARITUMETICIEN, 8. m. Homme 

ul sait l'arithmetique. Homo (minis) 
in arithmencis erercilatus (i), m. Cic. 

ARITIHMETIQUE, 1° S. [. Science 
des nombres. Aruthmelice, orum, n. 
pl. Cic. AritAmetica, æ, (. Sen. Arith- 
meice, es, [. Vür. Plin. Nunen, 
orun, @. pl. Cic. : Cuonaissance de 
l'arubuetique, Numerurum  aulitia. 
Cic. l 4° Adj. Fonde sur les nombres. 
Aruhmelicus, a, um. Vitr. 

ARNKANSAS, Etat de l'Amerique du 
Nord. “Arkausa, æ, (. (Riddle.) à De 
l'Arkansas,"Arkansiensis, m. [., e,n. 
(Ridile.) 

ARKITANGEL, 1. de Russie. *Ar- 
chaugetopulis, is, f. 

ARLES, v. de Francs (Bouches- 
do-Hhñoe). Arclate, 1s, 0. Cæs. Plin. 
Arelas, atis, f. Aus. : D'Arles. Voy. 
ANLÉSIEN. 

AULES-SUR-TECI (Pyrénées- 
Orientales). *Aruls, erum, f. pi. 

ARLESIEN, ENNe, adj. el subst. 
D'Arles. Arelalensis, m. f., e, 0. Plin. 

ANLEUX, 1. de France (Nord). 
*Arensium, if, 0. “Arludium, it, n. 

ARLON, v. du grand-duché de 
Luxembourg. “Arlunum, Arolannum, 
Orubiunum vu Oralunum, i, 0. 

ARMAGNAC, contre de la Gas- 
cogne. “A rmentacum, i, 0. *Armeniacus 
fi) ager (gri), m. 

AUMANÇON, rivière de Francs. 
*“Armenlio, Unis, 1. 

ANMATEUR, s. m. Celul qui équip- 
pe à ses frais un navire. Navicularius, 
ti, m. Cic. Naviculaior, oris, m. Cic. 
s: Exercer le métier d'armateur, Navi- 
culariam facëre. Cic. 

ARME, 8. f. 1° Instrument pour 
attaquer ou pour sa defundre. Au sing. 
Telum, à, n. Cic. Qqf. Ferrum (= fer). 
p. Cic. Au pl. Arma, orum, n. Cic. 
Tela, orum (en parl. de projectiles), 
p. Cic. : Se jeter sur qun une arme 
dis œ@sio, /n aliqurm cum ferro in- 
vadère. Cic. Ajax s'est jelé sur son 
épée; Ulysse retire de son corps 
l'arme ensanglaulée, Ajax gladio in- 


clëbre philosophe 
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cubuit; Ulysses « corpore cruenium 
telum educit. Ad Her. 1l lui asséna 
un coup de hache sur la tête, el 
après avoir laissé l'— dans la bles- 
sure.…, Securim in capul depecil, re- 
lictuque in vulnere telo.… Liv. Assis- 
ter aux comices avec une —, În co- 
mitio stare cum telo. Cic. Commettre 
un meurtre avec n0e — quelcun- 
que, Cædem telo quocunque commatte- 
re. Quint. Armes défensives, Arma 
ad tegendum. Cic. —offensives, Ar- 
ma ad nocendum. Cie. Les — de l'in- 
fantene, Pedestria arma. Liv. — de 
guerre, Miktaria arma. Sal. Res- 
sources en hummes, en —, Opes vi- 
roruin, armorum. Sall. Nègliger Île 
maniement des —, Armorum cullum 
relinqu#re. Cic. Apprendre à qqn le 
maniement des —, Aliguem ducère 
armis (s.-e. dimicare). Liv. Porter des 
—, Être porteur d'—, Arma poriare. 
Cic. Apprêler ses —, Arma ayplare. 
Liv. Prendre les —, Arma cayëre. 
Cic. sumère. Cic. Sagum sumêre (= 
endosser la casique militaire). Cic. 
Pousser à prendre les —, Ad arma 
concitare. Cæs. Meltre bas, Déymnser 
les —, Arma ponére. Cic. Mettre 
sous les —. Voy. anwen. Rendre ses 
—, Arma tradëre. Nep. Rendre les —, 
les — a qqu qu fig. = céder, se dé- 
clarer vaioru), Manus dare. Cic. ali- 
cui dare. Plaut Evo veuir aux —, 
Ad arma desrendère. Czs. Appeler 
aox —, Âd arma vocare. Cic. Crier 
ant —, Clamitare ad arma. Liv. Cou- 
rir aux —, Ad arma ire. Cic. con- 
currère (en parl. d'uve troupe). Cæs. 
Sans — il affronte un ennemi en —, 
Inermis occurril armalo. Liv. Sous lex 
—, Sub armis. Cæs. Sub signis F 
sous les drapeaux). Liv. Être sons les 
—, Avoirles — à la main, Esse in ar- 
mis. Cæs. in sagis (en parl. de plu- 
sieurs). Cæzs. Stare in procinclu. Quint. 
Retenir {des suidats] suus les —, /n 
armis continère. Liv. Muurir les — à 
la œan, Îrn armis mori. Virg. Il 
meurt les — à la main, Præliaus in- 
terficitur. Cæs. Lutter avec qq0 les 
— à la main, Armis cum aliquo de- 
certare. Nep. contendére, Cic. Pour- 
suivre qqn les — à la main, Belle 
aliquem persequi. Nep. La ruine de 
Sagunte nous a mis les — la main, 
Sagunti excidium nobis arma induit. 
Liv, Monter la garde avec — el ba- 
gages, In armis excubare. Liv. Com- 
battre qqn à — égales, Cum aliquo 
pari conditione belli decertare. Cæs. 
zque slarte pugnare. Liv. || 2° Au 
pl. Entreprise militaire, guerre. Arma, 
orum, 0. pl. Cic. Bellum, i, n. Cic. 
= Les lois sont silencienses au mi- 
lieu des armes, Silent leges inter ar- 
ma. Cic. Le succès des — est tou- 
jours incertaio, Armorum exilus sem- 
per incerli sunt. Cic. Ses — ont été 
souvent très heureuses, Bella felicis- 
sime mulla gessil. Cic. Le sncrès des 
—, Felicutas in re militam. Cic. La 
gloire des —, Gloria belli. Czs. rei 
militaris. Cæs. Laus bellica. Cic.Un fait 
d'—, Res mililaris. Plin. Qui a ac- 
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compli de nombreux faits d'—, Bel- 
licis laudibus abundans. Cic. Décider 
(une questiun) par la vaie des —, Ar- 
mis OÙ Ferru derernëre. (ic. Recou- 
nr aux —, În bellum confuyfre. Cic 
En venir aux —, Ad arma dlescen- 
dre. Cæs. Faire qu'on en vienne aux 
—, Rem ad arma deducñre. Cæs. À 
eler aux —, Ad arma vocare. Cic. 
réparer une prise d' —, Se préparer 
à prendre les —, Bellum insiruëre, 
parare, comparare. Cic. Prendre les 
—, Ad arma venire. Cic. Arma mo- 
vêre. Liv. Reprendre les —. Arma 
retractare. Liv. Bellum redinlegrare. 
Cic. Déposer les —, Ab armis disce- 
dire. Cæs. recedFre. Cic. Bello absis- 
tëre. Liv. Suspension d'—, Voy. 
rnève. Porter ses — en Italie, /taliz 
(an dat.) inferre erma. Nep. bellum. 
ic. Porter les — contre qqn, Arma 
cuntra aliquem inferre. Cic. Porter les 
—, Militare, o, as, avi, atum, n. Cic: 
Premières armes, Militare (9 rudi- 
mentum (i), 2. Liv. Celui qui l'ail ses 
premières —, Tiro, onis, m. Cic. 
| faisait 3e8 premières —, Tiro mi- 
litabat. Cic. Faire ses premières —, 
Miliham auspicari, dep. Suet. || Fig. 
Cowwe il faisait ses premières — 
son débul dans uue carrière), 
lum tiro esset. Cic. |] 3° Au pl. 
Profession militaire. Afditia, æ, f. 
Sul. Arma, orum, n. pl. Liu. : 
Suivre les —, Prendre le metier des 
—, Mililiam capesxfre. Plin. Porter 
les —, Stipendia merëre, eo, es, ui, 
rilum el absol. Mlerëre, n. Cic. Mi- 
litare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Ron 
pour les —, Aplius milttis. Quint. 
fapable de porter les —, Patiens 
militiæ. Sall. Qui arna ferre potest. 
Liv. L'âge de purter les —, Ætas 
mulitaris. Liv. Apprendre le métier 
des —, Alulitinm discére. Sall. Rem 
miluarem disc#re. Cic. Partir pour 
faire so0 apprentissage du métier 
des —, in militie disciplinam prof- 
cisci. Cic. || 6° Au pl. Escrime. Ar- 
morum ars proie) ludicra (æ), f. Cic. 
Gladii ars, (. Sen. : Faire des armes, 
des — avec qqn, Gladio se erer'êre. 
Veg. Rudibus cum aliquo battuëre (o, 
is, ui, S. sup. 0.). Suct. Maltre d'—, 
Lanisia, æ, m. Cic. Salle d'—, Ludus 
(1) militaris (is wo. D'apr.£iv. (vu, 33). 
ou simpl. Ludus, i, m. Cæs. {| 6° Es- 
pèce de troupes (dans une armee) = 
ruupes de loutes armes, Cupix om- 
nium generum (de genus, neris, n.). 
Sall. Dans la phalange il 0'y avait 
qu'une seule arme, Erat phalinz 
units generis. Liv. Armée compuste 
de dilférentes armes, Actes ex pluri- 
bus constans parlibus (de pars. rlis, 
[.). Liv. Il était plus fort en cavalerie 
u'en infanterie, arme où il était in 
érieur (à san adversaire), Equitatu 
plus valebal quam peditatu, quo erat 
inferior. Nep. L'— de l'infantene, 
Pedtiatus, üs, m. Cie. L'— de la ca- 
valerie, Equitatus, &s, m. Cic. || 6° 
Ce in sert aux animaux pour l'attaque 
ou la defense. Arma, orum, 0. pl. 
Quint. = Ils ont des armes naturelles, 
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Sunt arma iis ingenila. Quint. Il Te hr- 
mure. Arma, orum, n. pl. Cic. Tegmen, 
minis, n. Liv. : Sans armes, Nudus, 
a, um. Sall. Detectus. Tac. Revètu 
de ses armes, Armix lectus. Cic. || 
8° Fig. Moyen d'attaque ou de defense. 
Au sing. Felum, à, n. Cic. Au pl. 
Arma, orum, u. Cic.z La nécessité 
qui est la dernière el la plus puis- 
sante des armes, Necessitas, quæ ulti- 
maum ac marimnum lelum est. Liv. En 
polilique l'affectiun des citoyens n'est 
pas une arme à déllaigner, Non me- 
diocre telum ad res gerendas benevo- 
lentia civium. Cie. La puissance tri- 
bunilienne, — destinée par nos an- 
cèlres à la défense de la liberté, 
Vis tribunitia, lelum a majoribus 
libertati paratum. Sall. Se défendre 
avec les armes de la sagesse, Armis 
prudentir se defend”re. Cic. Donner 
des — à l'éloquence, Eloquentiæ arma 
dare. Quint. Celte loi fournit des — 
à l'accusation, {lila ler accusationem 
armal (de armare, ©, avi, atum). Cic. 
Les Stuiciens ont fourni des — con- 
tre eux-mêmes, Plagas ipsi contra 
se terueruni (ler"re, 0, is, lertum; —= 
ool ourdi des filets pour s'y pren- 
dre). Cic. Celte simple ligne à été 
our les consuls une arme suffisante, 
oc uno versteulo salis armaii consu- 
les fuerunt. Cic. Sans autre — que sa 
majesté, AMajestate lanitum armalus. 
Plin. Se faire une — de l'imprudence 
de qqn, Huprudentià alicujus se ar- 
mare. Nep. Être battu par 3es propres 
armes, Suo glailio confici. Cic. Jugulari 
suo gladio ou suo telo. Ter. Faire arme 
de luul, Armia el castris rem lentare. 
Cie. — impuissante contre les âmes 
fortes, Infirmissimum adversus viros 
fortes telum. Curt. — contre un dao- 
cr, Periculi medicina (æ), f. Cic. 
| 80 T. de blason. Signes héraldiques. 
nsigne. is, n. Virg. 

ARNME, &e, part. et adj. 1° Pourvu 
d'armes. Armalus, a, um. Cic. Armis 
instructus. Sall. : Un homme armé, 
Armalus, i, m. Liv. Armiger, eri, m. 
Curt. 1l est — (— il a une arme), 
Cum telo est. Cic. À main armée, 
Armis. Cic. Attaquer qqn à main —, 
Aliquem manu armalä aggredi. Dig. 
Poursuivre une persuane à main —, 
Aliquem gladio stricto insequi. Cic. 
Qui n'est pas armé, Inermis, m. f., 
e, nu. Cic. Inermus, a, um. Cic. À 
demi —, Semiermis, e. Liv. Soldats 
mal armés, Milites sine jusfis armis. 
Tac. Mullitude armée de torches, 
Multitulo facrbus armata. Liv. Reau- 
coup d'hnnimes armés de faux, 
Multi cum falcibus. Cic. — de bou- 
cliers el de traits, Scutis telisque 
ommali on parati. Cic. Armé d'une 
épée (que l'on porte au côté), Gia- 
dio cinctus. Liv. accinctus. Liv. — 
d'une cuirasse, Loricä munitus. Suet. 
Loricatus. Liv. Cum loricä. Cic. — de 
cette façuo, Sic armatus. Liv. Cuhortes 
armées comme les nôtres, Cohortes 
nositrä armaturä. Cic. Achtens armés 
comme les Crétois, Achæi Cretico ar- 
maliu. Liv. Apolloniales — de même, 
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Apolloniatæ haud dispari armatu. Liv. 
Armé à la légère, Leviter armatus. 
Sen. Soldat — à la légère, Miles levis. 
Liv. erpeditus. Cæs. Légions armées 
a la lévère, Legiones in armis erpe- 
ditæ. Ces. Numides armés à la té- 
gère, Numidæ levis armaturæ. Cæs. 
Truupe armée à la légère, Levis ar- 
malura. Cic. Armé de tuutes pièces, 
— jusqu'aux deots, Armalissimus, à, 
um. Cic. Sen. Pesamment —, Armis 
gravis, m. f.,e, 0. Liv. Parce qu'ils 
élsieat pesamment armés, Propter gra- 
vtiatem annorum. Cæs. Tronpe pesam- 
ment armée, Gravis armalura. Liv. 
Veg. || 2° Fig. Muni, fortifie. Armatus, 
a,um. Cic. Instructus. Cic. Quint. Mu- 
nilus. Cic. : Armé d'audace, Audaciä 
armalus. Cic. — de son innocence, 
Innocentiä tectus. Cic. — de courage, 
Fortitudine lectus. Cic. — de tuutes 
pièces, de pied en cap, Paralus aique 
instructus. Cic. Dene paratus. Cic. — 
contre la fortune, Contra fortunam 
armalus. Cic. La valeur esl assez 
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ment des troupes, Cop as armare, 0, 
as, avi, afum. Sall. OY. ARMEN. Î 20 
Ensemble des objets qui servent à ar- 
mer. Armatura, æ, f. Cic. Ornamen- 
tua, À, D. Cic. : Leur armement se 
compose de bourliers et de traits, 
Scutis telisque ornatt sunt. Cic. || 3° 
Appareil de guerre. ltelli apparatus (üs), 
uw. vu Bell anstrumentum (1), n. Cic. 
: Faire un armement, Bellum appa- 
rare, 0, @s, avi, alum. Cic. parure. 
Liv. Pousser les armements avec la 
plus grande vigueur, Bellum armaque 
summä vi apparare. Liv. || 4° Action 
d'equiper un navire. S'expr. en turn. 
par un verbe =: Ce qui sert à l'arme- 
ment des navires, Quod usui est ad 
armandas naves. Cæs. Pour l'— de la 
flotte, Classis ornandæ causä. Liv. 
Voy. AnuFn. 

ARMENIE, contrée de l'Asie. Ar- 
menia, æ&,f. Plin. : La grande Armé- 
nie, Armenia Blajor. Plin. La petite 
—, Armenia Biinor. Plin. D'—, Voy. 
le suiv. 


bien armée par elle-même, Fortitrwlo 
sutis est armala ou instructa per se. 
Cic. 1] 3° Garni, pourvu de. AMfunitus, 
a, um. Cic. Instructus. Cie. = Les 
paupières sont armées comme d'un 
rempart de cils, Palpebræ munitæ sunt 
tanquam vallo pilorum. Cic. Javeluts 
ariués d’une pointe de fer, Jacula 
ferro præfira. Liv. Lance armée de 
fer, Ferrata hasta. Liv. Char ariné de 
faux, Falcalus currus. Liv. — d'ai- 
gullons, de piqnants, Aculealus, a, 
um. Plin. || 6° Équipe, gree. In«truc- 
tus, a, um. Cic. Omnatus. Cic. = Vais- 
seaux armés, Instructz ou Ornatæ 
naves. (ic. Flotte armée, Classis ar- 
mala. Virg. Vaisseau complètement 
armé, Navis paratissima. Cæs. orna- 
tissima omni genere armorum. Cæs. 

ANMÉE, 8. f. 4° Reunion de trou- 
es assembloes pour une operation mi- 
taire. Exercilus, us, m. Cac. Souv. 
Copuæ, arum, f. pl. Liv. Qqf. Silites, 
um, @. pl. el collect. Miles, litis, m. 
8. Liv. = Armée (eu marche), Agmen, 
minis, 0. Cic. Quand l'— est en mar- 
che, {n agmine. Sall. Quand l'— est 
rangée en bataille, Acte instructä. Cic. 
— de terre, Terrestris erercitus. Nep. 
Terrestres copie. Liv. — navale, — 
de mer, Navales copie. Liv. Exhor- 
ter son —, AMüililes adhortari. Liv. 
Suos cohortari. Liv. Il s'aperçut des 
œurmures de l'—, Fremëre milite 
senxut. Liv. [Etre] à l'—, Apud erer- 
citum. Cic. Ja castris. Cæs. Bliliiiæ 
(opposé à domi, dans ses fuyers). 
Cic. Aller à l—, Proficisci in castra. 
Nep. ll partit rejoindre l'— que com- 
mandail son père, Ad patris ererci- 
tum profectus est. Cic. || 2° Les trou- 
es que l'État entretiont. Copiz, arum, 
f. 1. Liv. Vires, wrium, f. pl. Cæs. 
Milites, um, m. pl. Liv. Qaf. Arma, 
orum, à. pl. Liv. : L'armée romaine, 
Romana arma. Liv. A l'—, 
l'—, VOy. SERVICS, SEAVIR. 


ANMEMENT, 9. m. 1° Actlon de 
pourvoir d'armes. S'expr. en Wuro. 
par un verbe : Procéder à l'arme- 


armes, soulever, irriler. 
as, avi, alum, act. Cic. = 


Être à 


ANMÉNIEN, EN, adj. et subst. 


10 D'Armenie. (En pari. des pers.) 
Armeninus, a, um. Cic. (En pari. des 
ch.) Armeniacus. Col. Plin. || 2° 


Surnom de Marc-Aurèle. Armeniacus, 
i, m. Capit. 


ANMENTIÈRES, v. de France 


(Nord). * Armentariæ, arum. f. pl. 


ARNNMIERN, v. acl. 1° Pourvoir d'ar- 


mes. Armare, 0, as, avi, alum, acl. 
Cic. Armis insiruëre, 0, is, struti, 
structum, act. Sal. Arma (alicuï) dare, 
0, as, dedi, datum. Cic. =: Il arme Île 
plus de troupes qu'il peut, Quam 
marimas polest copias armal. Sail. 
Armer cent œille hommes, AMillia 
centum armala conficfre, lo, ts, feci, 
fectum. Cæs. — qqn d'un glaive, Gla- 
Jium aleui dare. Cie. — des navires 
d'un grand nombre de machines de 
guerre, Naves formentis complére, eo, 
es, evi, etum. Cæs. || 2 Absol. For- 
mer une armbe, faire des preparatifs 
de guerre. 


Arma apparare, 0, as, 
avi, atum, Liv. =: On arme contre 
l'ennemi, Ad hostes bellum appara- 
tur. Liv. || 3° Exciter à prendre les 
rmare, 0, 
Armer 
les pauvres contre les riches, Egen- 
tes in locupletes armare. Cic. — le 
roi contre les Romains, Regem ad- 
versus Romanos armare Ou exercëre 
(eo, es, cui, citum). Nep. — l'Elrurie 
contre nous, Etruriam adversus nos 
concilare, 0, as, avi, atum. Liv. || 4° 
Fig. Munir, fortifioer. Armare, o, as, 
avi, utum, act. Cic. = Armer de l'au- 
torité publique la fureur aveugle de 
la œullitude, Temeritatem mullitudi- 
nis auctoritate publicä armare. Cic. 
— le pouvoir royal, Regalem poten- 
tiam præmunire, 10, is, iut, itum. 
Vell. Voy. rourimen, mom. || 5° 
Garnir, protéger. Munire, io, is, ivf 
et it, itum, act. Cic. : Armer de 
pointes le bout d'une poutre, Asse- 
rem cuspidibus præfigère, 0, is, firi, 
firum. Css. — un radeau avec des 
claies, Ratem cratibus protegère, 0, ts 
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teri, fectum. Cæs. Un rempart de 

ointes arme l'épi contre la voracité 
kes niseaux, Spica contra avium inor- 
sus munitur vallo aristarum. Cic. 
] 6° Meltre (une arme) en etat de pro- 
uire son effet. Parare, 0, as, avi, 
atum, acl. Cæs. : Armer des marhi- 
pes de guerre, des balisles, Tormen(a, 
Bolistas contendêre, o, is, lendi, icn- 
tum. Cic. adducëre, 0, is, duri, duc- 
tum. Cic. A 7° Equipor (un navire). 
Armare, 0, as, avi, alum, act. Cxrs. 
Ornare, act. Cic. Liv. Instruëre, o, 44, 
struri, struclum, acl. Cæs.= Armer on 
pavire en guerre, Voy. {° || 8° Anc. 
Neut. S'embarquer : Armer sur ua 0a- 
viro, Voy. S'EMBARQUER. 

S'anuen, v. ref. do Ss munir d'ar- 
mes. Armarti, O7, Grÿ, ülus SU, 
pass. Cic, Cæs. Se armare (0, as, avi, 
atum). Virg. Arma capère, io, ts, 
cepi, captum. Cic. Armu sumbre, 0, ts, 
sumpsi, sumplum. (ic. = S'armer 
d'une lpée (= la mettre à son côté), 
Gladio cingi, or, Ëns, cincius sum, 

ass. Liv. S'— de son épée (= la 
Éer du fourrean), Gladium siringère, 
0, is, strinri, sfrictum. Cæs. La maol- 
tüilude s’armant de torches, Muliitudo 
facibus armata. Liv. || 2° Faire la 
guerre : S'armer contre qqn, Arma 
alicui inferre, fero, fers, intuli, ulla- 
tum. Nep. contra aliquem ferre Cic. 
d 3 Fig. Se munir de, se premunir 
contre. Se armare (0, as, avt, atum). 
Cic. Se munire (io, is, ivi et il, itum). 
Cic. : S'armer d'éloquence, Eloquen- 
fià se armare. Cic. S'— contre la 
perfdie. Se contre perfidiem munire. 
ic. S'— de palience contre les mé- 
chants propos, Male audiendi patien- 
fiam præsumbre. Quint, S'— de cou- 
rage, Se ad firmilaiem intendëre (0, 
is, lendi, tentum). Cic. S'— de ré- 
solulioo, Se erigëre (0, is, rexi, rec- 
tum). Cic. Se confinnare (o, as, avi, 
atum). Cic. Nous devons nous — de 
résolution, Armali animis esse dabe- 
mus. Cic. 

ARSNISTICE, s. D. Fndutiz, erum 
f. pl. Cic. Voy. raève. 

ARMOIRE, 8. (. Meuble servant à 
renfermer toutes sortes de choses. Ar- 
martum, ti, D. Cic. Arce, æ, f. Cato. 
Cic. : Armoire à serrer les habits, 
Arca vesturia, Cao, 

DA RMULRES, s. £ pl. Voy. ane 


ARMOISE, 8. f. Sorte de plants. 
Artemisia, &, f, Plia, 

ARMORLAL, 8. m, Livre contsnant 
des armoiries. * Insignium Liber (bri), 
m. (Geurg.) 

ARMORICAIN, ane, adj. et subst. 
ne l'Armorique. Armoricus, a, um. 

8. 
ARMORIER, v. act. Orne d'ar- 
moiries. *Insignidus ernars, 0, &s, avi, 
alu, act. 

ARMORIQUE, ancien nom de la 
Brolagne actuelle. Annorica, æ#, f. 
Eutr. Aremorica, f. Plin. : D'Armo- 
rique, À rmoricus, a, um. Cæs. 

ARMURE, s. Î. Armos defensives. 
Ârna, orsn, 2. pl 


Cic. Liv. Teg- 


ARPEN 


men, minis, n. Liv. : Revêtu de son 
armure, Armis leclus, Cic. , 

ARMURIER, s. m. Fabricant d'ar- 
mes. En gen.) Ferrarius, u, m. Firm. 
Faber, bn (gen. pl. brorum et mieux 
brun), @. Tib. (Fabricaot de boucliers 
Scutarius, di, m. Plaut. (de cuirasses 
Loricarius, m. Gl.-PAiL (de casques 
Cassidanrius, m. inscr. (d'épées) Gla- 
diarius, ©. Inscr. : Alelier d'armu- 
rier, Armorum officina. (æs. 

ARNAULD, evêque de Motr. *Ar- 
noldus, i, m. (Eccl, 

ANNAY-LE-DUC, v. de France 
(Côte-d'Or). * Arnœum (i) Ducum, 0., 
ou ‘“Arnejum (ti) Ducis, n., ou *Ârne- 
tium, ii. 0. 

ARNHEIM, v. de Hollande, *Are- 
canum, i, 0., 00 Arnhemium, à, D. 

ARNO, fleuve de Toscana. Arnus, i, 
o. Plin. : De l'Arno, Arniensis, @. 
f.,e, 0. Liv. . 

ARNOBE, pre de l'Église Arno- 
bius, ii, m. Hier. 

ARNOU, évéque de Metz. *Araut- 
fus, ?, æ. (Eccl.). 

AROMATE, 5. m. Toute substance 
végetale qui exhale un parfum pene- 
tant. Odor, ons, ew. Cic. Hvr. Tac. 
Odoramentum, ti, 0. Col. Aroma, atis 
(rare au siog.; dat. et abl. pl. aro- 
malis. Apul.), n. Col. Dig. = Vin d'a- 
romales, VOy. AROMATISER. 

AROMATIQUE, adj. De la nature 
des aromates. Aromalicus, a, um. 
Spart. : Graine aromatique, Semen 
odoralivum. Apul. Vin —, Voy. a80- 
MATISER. 

AROMATISATION, s. f. Action 
d'aromatiser. Conditio, onis, f. Plin. 

ANOMATISER, v. act. Parfumer 
avec un aromate. Odoramentis condtre, 
io, is, iviel it, ilum, act. Col. et simpl. 
Condire, att. Cic. : Aromatiser Île 
miel, Mel odorare, o, as, avi, atum. 
Col. Vin aromatisé, Aromalites, æ, 
m. Plin. Vinum condilum, n. Dig. et 
simpl. Conditura, i, n. Plin. Pal. 

AROME, 8. m. Principe odorant 
agreable ds certaines substances vege- 
tales. Odor, oris, m. Cic. 

ARONDE, s. f. {° Hirondelle. Voy. 
ce mot. || Queue d'aroude (entaulle 
eo forme de queue d'hirondelle). Se- 
curicula, æ, f. Vitr. Subscus, udis, [. 
Vitr. À queue d'—, Secunclatus, a, 
um. Vitr. || 2° Sorta de poisson de 
mer. Firundo, dinis, f. Plin. 

ANPENT, 8. m. Ancienne mesure 
agraire (de Boast ares). S'expr. or- 
dio. par Jugerum, i, 0. (= 25 ares, 
20). Cic. : Des arpents, J'ugera, erum 
(dat. et abl. pl. eris). Varr. Colline 
mesorant un arpent, Collis modum 
jugeri conlinens. Col. 

ANPENTAGE, s. m. 1° Mosurage 
des terres par arpents (ou autres me- 
sures). Agrorum mensura et simpi. 
Mensure, a, f. Cic. Col. = Prureder 
à l'arpentage, Agrorum mensuram 
inire. Cul Voy. anpexren. || 2 La 
science de mesurer les terres. Groma- 
thica, æ, (. Hyg. 

ARPENTEN, v. act. 1° Mosurer 
des terres par arpents (ou autres me- 
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sures) =: Arpenier un champ, Agrum 
meliri, tor, iris, Menus Sum, dép. 
Cic. metari, or. aris, alus sum, dép. 
Liv. Agri mensuram ïnire, e0, is, ivi 
et ii, itum. Col. Arpenté, AMetatus 
a, um. Hart. Hor. Permensus. Col. | 
2° Fig. Parcourir un espace à grands 
pas. Commmetri, ior, iris, Men SUR sum, 
dép. Plaut. : Arpenter luus les pur- 
tiques, Omnes porlicus commeliri. 
Plaut. — le terrain, et absol. —, Viam 
permeliri. Plaut. Arpenté, Emensus, 
a, um. Liv. Mensus. Curt. 

ARPENTEUR, 3. m. Celui qui ar- 
pente les terres. Decempeduitor, oris, 
a Cic. Metator, m. Cic. Mensor, m. 

ol. 

ARPI, v. d'Apulie. Arpi, orum, m. 
pl. Cic. = (Qui est) d'Arpi, Arypinus, 
a,um. Varr. Liv. Arpanus. Frontin. 

ARPINUME, v. du Latium. Arpinum, 
i, n. Cic. : (Qui est) d'Arpinum, Ar- 
pinas, gén. alis. (ic. Arpinus, a, um. 
Mart. Les habitants d' —, Arpinates, 
alium, œ. pl. Cic. Maison ou Do- 
œaine d'— (appartenant à Cicéron), 
Arptnas, alis, 0. Cic. 

ARQUE, ée, part. el adj. Courbé 
en arc. Arcualus, a, um. Pl.-j. : Jam- 
bes arquées, Crura vara. Varr. 

ARQUER, v. act. et neut. 4e act. 
Courber en art. Arcuare, 0, as, avi, 
atum, act. Plin. Voy. counven. || 2° 
Neut. Devenir courbs. Jncurvari, or, 
aris, afus sum, pass. Plin. 

S'anooEn, v. réf. C. AnQUuEn 20. 

ARQUES, village de France (Seine- 
inférieure). * Arca ou Arcua, æ, f. 
*Arquæ. arum, Î. pl. 

ARRACHAGE, 8. m. C. le suiv. 

ANRACHEMENT, S. m. Action 
d'arracher. Evulsio, onis. f. Cic. Avul- 
sw, f. Plin. = Arrachement d’une 
dent, Dentis evulsio. Cic. — de la 
fougère, Filicis erstirpatio, f. Col. 

D'ANNACUE-PIED, Îloc. adv. 
Sans discontinuer. Sine ullä intermis- 
sione. Cic. =: lls font cela d'arrache- 

ied, Hoc sic assidue faciunt ut nthil 
intenntltant. Cic. Eludier d'—, Stu- 
dia docirinz nunqguam intermitiPre, 0, 
ls, misi, missum. Cic. 

ARRACIIEN, v. act. 1° Enlever 
avec les racines. Radicitus evellëre, 0, 
is, velli el vulsi, vulsum, act. Suet. 
et simpl. Evellëre. Cic. Ab radice vel- 
re, o, is, velli et vulsi, vulsum, act. 
Plin. Erslirpare, o, as, avi, alum, act. 
Col. Eradicare, act. Varr. : Arracher 
les mauvaises herbes, Herbas malas 
radicitus effodëre, io, is, fodi, fossum. 
Cato. Herbas eruncare, 0, as, 8. parf, 
pi sup. Col. — Ja racine, Radicem erse- 
rêre, o, is, serui, sertum. Col. e terrä 
educêre, o, is, durt, ductum. Varr. || 
2° Detacher avec effort cs qui est adhe- 
rent Avellère, o, is, velh et vulisi, 
vulsum, act Cic. Vellëre, o, is, veili et 
vulsi, vulsum, act. Col. Liv. Convelitre, 
0, is, velli el rar. vulsi, vulsum, act. 
Cic. Erure, 0, is, ui, ulum, act. Plin. 
Erimêre, 0, is, emi, emplum, act. 
Cels. Extrahëre, o, is, trari, tractum, 
act, Cic. =: Arracher des dents, Den- 
tes (alicui) exzim£re. Cels. extrahëre, 
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eruëre, evelifre. Plin. refigére, 0, is, 
fizi, Frum. Cels. — les cheveux, la- 
pillos evellfre. Ph. — les cheveux à 
qqo (en les choisissant), Capillus ali- 
sur deyfre, 0, 1s. lêgi, lectum. Ph. 
S'— les cheveux, Crines scindère, 0, 
äs, sci, sciasum. Att. ap. Cic. lace- 
rare, 0, as, avi, atum. Curt. — les 
(petites) plumes des oies, Plumum 
enserum vellëre. Col. — la langue, 
Linguam (alicui) evellëre. Cie. — 
l'œil, Oculum (alicui)eruëre. Plin. ex- 
eludËre, 0, ns, clusi, clusum. Plaut. 
Ter. exrculëre, io, is, cussi, cussum. 
Plaut. Suet. — du feuillage, des 
feuilles à des arbres, Frondem des- 
tringère, 0, is, sirinri, sitrictum. 
Quant. Folin ex arbortbus stringëre. 
Ces. — les fruits d'un arbre, Poma 
ex arbrre avell£re. Crc. 11 lui arracha 
sa tunique de la poitrine (en la dé- 
ebirant), Tunicarn ejus a pectore ub- 
sctdit (abscindère, o, is, scixsum). 
Gic. Arracher les écrileanx, les afû- 
ahes, Libellos dejic®re, 10, 18, Jeci, jec- 
hum. Cic. l'étendard de terre, Si- 
guum loco (à l'abl.) mouëre, eo, es, movi, 
motum. Liv. — la palissade, Vallum 
well®re. Liv. — [une statue} de sa 
lace, Ex sedibus suis cunucllfre. Cie. 
Fig. Ces choses m'arrachent le 
cœur, [lxc me excruciant (ercruciare, 
0, avi, atum). Plaut. || 3° Prondre 
de force qq. ch. à qqn, enlever par la 
violence une personne a une autre. Eri- 
pfre, io, 18, ripur, reptum, act. Cic. 
Ériorquère, 60. es, lorsi, tortum, act. 
Cic. Abstrahôre, 0, is, traza, tractum, 
act. (ic. Arellëre (vay. 20), act. Cic. 
Divellëre, 0, 15, velli, vulsum, act. 
Cic. = Arracher la Nûle de la bouche, 
Tibiam er ore eripëre. Plaut. — les 
armes des mains de qqn, E manibus 
alicujus arma extorquère. (ic. 
l'Arménie à qqn, Armeniam alicui 
detrahère. Cic. — à qqn ses proprié- 
tés, Aliquem e possessionibus exlur- 
bare, 0, as, avi, atumn. Cic. — une 
gluire à qqn, Laudem alhcui pren- 
père. Cic. — la vie à qqn, Vitam ali- 
eui auferre, aufero, fers, abstul, 
ablatum. Cic. adumfre, 0, is, emi, 
empium. Cic. S'— la vie, Vita se 
privare, 0, as, avi, atum. Cic. — un 
agneau à un loupr, Lupo(au dal.) agnum 
cripêre. l'laut. [Ceux] que la wort nous 
a arrachés, Quos murs eripuit nobis. 
Cic. Arracher qqn des bras de sa 
nière, de ses parents, Aliquem de ma- 
tris compleru avellère ou abstrahrre. 
Cic. a compleru suorum distrahëre. 
Cic. a parentum compleru daiveliëre. 
Sal. — une personne à qqn, d'au- 
près de qqn, Aliquem ab aliyuo di- 
vellfre ou distrahÿre. Cic. || lig. On 
se l'arrache (— ou se dispute a qui 
l'aura), Diripitur. Sen. S'arracher les 
dés, un livre qui parait, Dirtpëre ta- 
los. Quint. editum lhibrum. Suet. || 4° 
Tirer brusquement qqn hors d'un lieu, 
le faire sortir violemment do. Letra- 
Aëre, 0, is, trari, tractum, act. Liv. 
Deturbare, 0, as, avi, atum, act. ls. 
Eripére (voy. 3°), act. Liv. Erpellère, 
6, We, puii, pulaum, act. Cic. : Arra- 
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cher Aunibal de l'Italie, Hannibalem 
ex Italtä detrahëre. Liv. — qqn de 
sa maison, Aliquem domo suä erpel 
lère. Cic. — Trebunius de sun tribu- 
oa!, Trebonium de fribunali deturbare. 
Cxs. — Flaminius de son cheval, 
Flaminium ex equo erinère. Liv. — 
le conducteur de son char Aurigarm 
e curru elid®re, o, is, lisa, lisum. Ce. 
— qqn ao sommeil, Aliquem e somno 
excilare, 0, as, avi, atum. Cic. || 6° 
Fig. Bannir, chasser qq. ch. Ertra- 
hère, o, vs, trazi, traclum, act. Cic. 
Erstirpare (voy. 1°), acl. Cic. Exrcu- 
tre, io, 13, cussi, cussum, act. Cic. 
Ercidére, 0, is, cidi, cisum, act. Cic. 
Evellre (voy. 1°), act. Cic. : Arrarber 
la religion du cœur des hommes, 
Religionem ex animis hominum radi- 
citus ertrahëre. Cic. Tout sentiment 
d'humanite a été arraché de son 
cœur, Ex ejus animo ershirpala est 
Aumanttas. Cie. Arracber un préjugè 
de sun esprit, Opinionen sb1 ercu- 
tre. Cac. — an scrupule de son âme, 
Scruyulum ex animo evellére. Cic. — 
de sa mémoire un lriste souvenir, 
Tristissiwum (empus ez animo ezaci- 
dëre. Cic. || 6° Detourner, ecarter qqn 
de q . Ch. Eripêre (vuy. 30), act. Cic. 
Avellëre (voy. 2°), act. Cic. Abstra- 
hère (vos. do), act. Cic. Erimére 
(voy. 20), ae. Quint. Ertorquèêre (voy. 
30), act. Cic. =: Arrarher qqn à une 
erreur, Errorem alicui erlorquêre. 
Cic. eripëre. Cic. Ab errore aliquem 
avellère. Cic. — qqn aux préjuges 
populaires, Àliquem opiniontbus vul- 
gr erimére. Quint. — l'esprit à une 
opniun, Animum ab opinione flectére, 
0, is, fleri, flerum. Quint, — qqn aux 
affaires, À rebus gerendis aliquem abs- 
trahËre. Cic. avocare, 0, as, avi, atum. 
Cic. — qqn à ses travaux, Aliquem 
ab opere dedurëre, o, is, duri, ductum. 
Cæs. || 7° Soustraire qqn à qq. ch. 
Eripére (voy. 30), act. Ci. Abstrahère 
(voy. 30), act Cic. Erimére (voy. 
20), act. Cic. = Arracher qqn à une 
mort certaine, 600 fils à la mort, 
Eripére aliquem ex mediä morte. Cic. 
filium a morte. Cic. — qqn au dan- 
ger, Aliquem ex periculo extrahre. 
Cic. erpère. Cæs. La mort nous ar- 
rache aux misères, Mors (nos) abs- 
trahit a malis. Cic. Arracher qqu 
aux fers, Aliquem a vinculis erimêre. 
Cic. — qqn à votre sévérité, Eripère 
aliquem de vesträ severilate. Cic. || 


8° Tirer de qqn, obtenir de qqn avec 
eines ou orce. ÉExtorquère (voy. 
e), act. Cic. Erprümère, o, is, pressi, 


pressum, act. Cic. Elicère, io, 15, cui, 
citum, act. Liv. Abradëre, o, is, ras, 
rasum, acl. Cic. =: Arracher qq. ar- 
gent aux Sicyoniens, Aliquid nummu- 
urum a Sicyontis exprimrre. Suel. — 
cinquante talents à César, Quinqua- 
gunta talenta u Cæsare ertorquère. Cic. 
— qq. cb. à qqn par la terreur, Ali- 
quid ub aliquo terrore abradÿre. Cic. 
— par la violence le suffrage du peu- 
ple, Populi suffragium per vim extor- 
quére. Liv. — une ambassade, Le- 
gationem expugnare, ©, as, avi, alum. 


Cie. — une parole à 
aliquo elicére. Cic. 
erprimère. Cæs. — oo aveu à qga, 
Alicur confessionem exyrimère. Li. 
Aliquem ad confessionen conpell£re, 
0, is, 
crets 
Liv. — des larmes à 
crimas clicère. Plaut. 
citare, 0, as, avi, atum. Cic. 


(9, ts, fran, ni 
cher À 

se avellïre. Ter. Je me suis arraché 
de là à grand'peine, Vir me illinc 
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qn, Verbum ex 
ocem ab aliquo 


uli, pulsum. Suel. — Îles se- 
e qqu, Alicugus arcana elicére. 
ü, Alicui l{a- 
el. fletum ez- 


S'AnnACHER, v. réf. f° Etre dé- 


tache, enlevô, eic. Avelli, or, ris, 
vulsus sum, pass. Cic. et tous les 
passifs des v. aclifs cités à ARRACHER 
: Les fruits ne s'arracbent des arbres 
qu'avec peine, 
uiz evelluntur, Cic. || 2° S'eloigner 
avec peine. Sese avellère (0, 1, veili 
et vulsi, vulsum). Ter. Se abstrahëre 


Poma ex arburibus 


Ter. : S'arre: 
qqo, d'auprès de qqn, Ab uliquo 


absitrari. Ter. | 3° Se soustraire à. 


Se eripêre (io, is, ripui, replum). Cie. 


Se exsolvère (0, is, solvi, sululum). 
Cic. Se expedire (io, is, ivi et ü, 
itum). Ter. =: S'arracher à celte mi- 
sère, Se ab illä miseriä eripére. Cic. 
S'— des occupations, Se occupationi- 
bus (à l'abl.) ersolurre. Cie. S'— à ces 
tracas, Se his ærumnis (à l'abl.) expe- 
dire. Ter. S'— à l'existence, Se rebus 
humanis (à l'abl.) extrahfre (o, is, 
trani, (ractum). Dig. S'— au sommeil, 
Corpus 6 sumno moliri, ior, iris, itus 
sum, dép. Liv. 

ARNRACHEUR, 8. m. Colui qui ar 
rache. Arulisur, oris, m. Plin. 

ARRANGÉ, Ée, part. passé d'an- 
RANGER, Vuy. ce v. Adj. Affecte, où 
il y a de l'apprêt. Compostius, «, um 
Cic. Voy. ArrnÊTé. 

ARNRANGEMENT, 8. m. 49° Action 
de mettre dans un certain ordre. Col- 
locario, onis, f. Cic. Conformutio, f. 
Cic. Compositio, f. Cic. Dispusitio, f. 
Cic. : Arrangement des muts, Verbo- 
rum collucalio vu conformalio. Cic. 
locatio. Quint. Dans l’— des muts, 
In verbis collocandis. Cic. || 2° Ordre, 
disposition. Ordo, danis, m. Cic. Col- 
locativ, onts, f. Cic. Compositio, f. 
Cie = L'arrangement des muts, Ver- 
borum structura (æ), f. Cic. — bien 
entendu {des mots], Apia composilio. 
Cie. Bene structa collocatio. Cic. L'— 
de l'univers, Omnium rerum descré 
tio. Cic. || 8° Esprit d'ordre dans la 
depenss. Diligentia, æ#, f. Cic. =: Quia 
de l’arrangeiment, Drligens, gén. m- 
tis. Cic. À 6° Mesures qu'on prend. 
Consilium, it, n. Cie. : Prendre ses 
arrangements pour, VOy. S'ARRANGER 
1°. Voy. enrore DISPOSITION, MESURE. 
| 6° Conciliation. Compustro, onis, f. 

ic. Decisw, onu, Ê. Lic. Vuy. AccoM- 
MODEMENT. 

ARRANGER. v. act 19 Mettre en 
ordre, disposer. Componre, 0, 13. po- 
sui, posuium, act Cic. Dispunère, 
acl. Cic. Ordinare, 0, as, avi, alu, 
act. Cie. Digerëre, 0, is, gessi, ges- 
tum, act. Cic. Ex ordine sollocare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. a Arranger 
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des raves dans un mannequin d'o- 
sièr, In cistam vimineam rapa compo- 
re. Col. — des livres, Libros com- 
pondre. Cic. — une bibliothèque, Bi- 
livthecatn digertre. Cxs. — sa luge, 
les plis de ss Loge, Togam componêre. 
Quint. — ses chevenx, S'arrauger 
la chevelure, Compoufre capilium. 
Cic. comam. Quint. Cormam comère, 
o, is, compsi, complum. Quint. — 
ses cheveux en élage, Comam in gra- 
dus formare, o, as, avi, atum. Suel. 
— les muts, Verba componere. Cic. 
collocare. Quint. — convenablement 
les muts, Verba apte collucare. Quint. 
— sa pensée d'après la chute de la 
maio (en par. d'un orateur), Cogita- 
lionem sic componëre quomvdo cashra 
manus est. Quint. — ses alfaires, em 
familiarem  consliluëre, 0, is, ui, 
utum. Cie. La nature 1 arrangé les 
choses de façon que…., [ia naturà 
paralum esi, ul (sub].). Cic. Cela est 
araugé pour plaire au peuple, Sunt 
Rec ad popularem aplaia delectaiio- 
nem. Quint, Arranger sa journée, 
Diem disponëre. Suel, Sen. J'avais 
arrangé on voyage de manière à 
être... Îlinera sic composueram, ul 
essem… Cic. || 2° Embellir, orner, parer. 
Ornare ou Erornare, o, as, avi, alum, 
act. Plaui. Cic. : Je m'arrange pour 
Le plaire, Me erorno ut libr pluceam. 
Plaul. Pendant qu'ua les arrange (les 
femmes), Pendant qu'elles se fout ar- 
ranger, Dum comuntur (passif de co- 
mére, 0, is, compsi, compium). Ter. 
{3° Reparer. Concinnare, 0, as, avi, 
atum, act. Col. Reficére, io, is, feci, 
fectum, act. Cic. : Arranger une 
mante, Pallam concinnare. l'laut, — 
une maison, Ædes reficère. Cic. Don- 
ner à — aux furgerons les objets 
qui ont besoin d'être réparéss 
refectionem desiderant, fabris concin- 
aanda tradre. Col. Ï 4 trou. Mal- 
traiter, endommager. Alale habère, eo, 
es, bui, buum, act. Cæs. : Arrangé de 
la belle manière, — comme il faut, 
Bien —, AMals mulcalus, a, um. Cic. 
Tu serais — selun tes mérites, 
Ornalius esses ex lus virtulidus. Ter. 
Je l'arrangerai si bien, Adeo exormma- 
tum dabo (= cum exomabo). Ter. || 
6° Preparer, menager. Conciiare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. : Arranger un 
mariage, Nuplias conciliare. Cic. Il 
6° Mettre d'accord, lerminer à l’amia- 
ole. Componëre (voy. 1°), acl Cic. 
Transigêre, 0, is, egl, actum, art Cic. 
DecidZre, 0, is, ci, cisum, act. Cic. 
Erpedire, io, is, ivi el tt, tlum, act. 
Cic. : Arraager ua différend, Coniro- 
versiam componêre. Cæs. dirim”re, o, 
is, emi, emplum. Cic. disirahëre, 0, 
is, trari, tractum. Cic. — uve alaire, 
Rem expedire. Cic. [l arrange l'affaire 
avec Oppranicus, Rem cum Oppuanico 
transigu. Cic. Affaire arrangée, Res 
decisa. Cie. C'est une affaire 
Transactum est. Cic. || 7° Agreer à, 
plaire à. Placère , eo, es, cui ou cilus 
sum, n. Cic. Cunvenire, ie, ts, véni, 
vent, 0. (qqn, alcui). Cic. : Cela 
t'arrange-t-l? Placel hoc 1ibi2 Cic. 
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Si cela t'—, Si tibi est commodum. 
Cic. Quand cela t'arrangera, Cum 
ecrit fuum commodum. Cic. Va voir 
f'ison, Si loutefuis cela l'arrange, 
Pisunem convenias, sed famen quod 
cummvdo (uo fiat, ou Simpl. two fumen 
commodo. VOy. ACCOMMODER 1°. 
S'anaanGEn, v. réll, 1° Etre mis 
en ordro, étro regle. Compem, or, 
Eris, positus sum, pass. Cic. Ordinari, 
or, aris, alus sum, pass. Cic. Et lous 
les passifs des verbes aclifs cités à 
AnNANGER 19. || 2° Se ranger dans un 
certain ordre. Ordinem facëre, io, is, 
feci, factum. Vitr. : [Ces lruupes] 
s'arrangent si bien, Sic ordinatæ 
consistunt (de consisière, 0, slili, 8. 
sup., n.). Nep. S'arranger eu cer- 
cle, In orbem consistère. Cæs. || 3° 
Meltre ses meubles en ordre. [doneis 
locis supellecitriem distribuëre, 0, ts, 
ui, ufum. Col. : S'arranger chez soi, 
Même traduet. |] 4 Mettre ôn ordre 
ses affaires. Res suas ordinare (0, &s. 
avt, «inm). Sen, || 6° Se parer, s'a- 
juster. Se ezornare (0, as, au, alu). 
L'ant. Se comère (v, 1s, cempsi, comp- 
tum). Haut. |} 6° Se mettre dans uns 
position commode pour faire qq. ch. : 
S arranger sur son lil (pour mao- 
ger), Spondä se comjonëre (0, is, po- 
sut, pusitum). Virg. La pusilioo dans 
laquelleils'étailarrange, Hubatus cor- 
poris in quem se comvosueral. Curt. || 
79 Faire des dispositions pour. (Ad rem) 
se instruËre (0, is,siruri, strucium) ou 
se comparare (0, as, avi, alum). Cic. 
Providëre, eo, es, vidi, visum ou Cu- 
rare, 0, as, avi, alum Ou Efficère, io, 
is, feci, fectum (ul et le sub].). Cic. : 
S'arranger pour foir, Fugam ador- 
nare, 0, as, avi, alum. Ter. Je m'ar- 
rangerai pour que luut ce fasse, 
Provilebo ut omnia agantur. Cic. Ar- 
range-loi pour qu'il 0e manqne de 
rien, Cura el provid£ ne quid et desil. 
Cic. On s'est arrangé pour qu'il ne 
s'en aille pas présentement, Provi- 
sum est ne in præsentiä hinc abeal. 
Ter. Je m'arrangera en conséquence, 
Ego videro. Cic. Arrange-loi, Tu t'ar- 
rangeras, De hoc lu videris, Cic. 
Qu'il s'arrange, [pse vider. Cic. |] 
8° S'entendre avec qqn pour faire qq. 
ch. : S'arranger avec qqn, Cum alh- 
quo compunfre, 0, ls, pusui, posilum, 
act. el aeul. Cic. S'— ensemble, 
Inter se comparare (0, as, avi, atum). 
Liv. Je me suis arrangé avec Dejo- 
larus, Afihi cum Dejotaro convenit (de 
convenire, if, ventum, D. impers.). 
Cic. S'arranger aur la quesliun de 
fixer ceux qu'ils renverraient, Com- 
punËre quos dimillerent. Liv. Les 
choses su lesquelles on s'est ar- 
rangé, Ea que composila sunl. Liv. 
de m'arrange avec lui pour t'en- 
voyer, Convenil inler me aique hunc 
uite mitfnm. Plaut. || 9° Se mettre 
d'accord, terminer un differend. Transi- 
gére, 0, is, egi, aclum, 0. Cic. Deri- 
dëre, 0, 18, cidi, cisum, 0. Cic. : 
S'arranger avec qqn. Cum aliquo 
transiyËre ou decidère. Cic. Qu'ils s'ar- 
rangenl entre os comme il leur 
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lait, Inter se transigant ut libet. 

er. On ne pouvail s'arranger à 
muins de frais, Nvn poteral (ransigi 
minore pecuniä. Cic. || 10° Se terminer 
à l'amiable. Compont, or, ris, posi- 
lus sum, pass. Ter. Convenire, io, is, 
véni, vertum, 0. Cic. = La chuse peut 
s'arranger, Res potest convenrre. Cic 
Ces chuses s'arrangent à l'amiable 
æzc cum bonä cumponuntur gralia. 
Ter. || 11° Convanir à, aller aveo. (Ali- 
cui rei ou Cum re) convenire, 10, is, 
véni, ventum, on. Cic. : Cela s’arran- 

e-L-il bien avec un mariage? Num 
æc nuptiis conventiunt? Ter.|| 129 Se 
contenter de : Je suis convaiaru que 
je m'arrangerai de cela, Non dubito 
quin res miÂr placitura sii (de placére, 
eo, es, cui, citum, 0.). Cic. [llumme)] 
qui s'arrange de tout, Facilis. Cic. 
Voy. S'accousonrr 9. 

ANRAS, v. de France (Pas-de-Ca- 
lais). Nemelacum. i, 0. Ces. Nemelo- 
cenna, z, Î. Hirt. Airebatæ, arum, f. 
pl. Not.-Imp. 

ARRENTEMENT, s. m. C. LocA- 
TION. 

ARRENTER, v. act. C. LOUER 4. 

ANRRÉRAGER, v. oeut. C. S'ar- 
AIÉRER., 

ARRÉRAGES, 5. m. pl. Ce qui est 
echu d'un revenu. Reliqua, orum, 0. 
pl. Cuc. Arliquu (æ) pecunra (æ1, f. 
Cic. Residua, orum, 0. pl. Suet. : Se 
faire payer par qqn les arrérages de 
deux années, Ab aliguo debitam bien- 
nii pecuntam erigëre. Cæs. 

ARRESTATION, 5. f. 1° Action 
de se saisir d'une personne et de l'em- 

risonner. Comprehensio, ontis, f. Cic. 
rehensio, f. Varr. = Opérer l'arres- 
talion de qqn, Voy. AnnèTen 70. || 20 
Etat de celui qui est saisi et emprison- 
ne. Cuslodia, æ, f. Liv. = Qui est en 
arreslation, Custoditus, a, um. Plin. 
Etre en élat d’—, Carcere allineri, 
eor, ëéris, lentus sum, pass. Tac. 
Metlre qqn en état d'—, Aliquem in 
cusludtam iradëre. Cic. 

ARRNÈT, S. m. 1° Action d'arréfer, 
d'empêcher d'avancer. Retentio, onis, f. 
Cie. : Chien en arrêt, Cantis ixhs- 
suro similrs. Ov. Temps d'— du co- 
cher (avant de lancer ses chevaux), 
Aurigæ relentio. Cic. || 2° Saisie = 
Arrèl (sur one personne), Cumpre- 
hensio, onis, f. Cic. — sur les biens, 
In bona manüs inectio, [. Sen. Paire 
— sur, [njicère (io, is, jeci, jec- 
tum) manum (dat.).. Liv. || 3° Lieu 
de detention. Custodia, æ, f. Cic. : 
Maison 1 arrêt, Méme traduct. || 4° Au 
pl. Defensa dé sortir. Libera (æ) cus- 
lodia (æ), . Liv. : Etre aux arrèls, In 
liberë custodià Aaberi. Liv. Mellre qqn 
anx —, Âliquem in liberam) cuxtodiam 
irad®re. Cic. |} 6° Action de s'arrêter. 
fnstutio, onis, f. Cic. : || y a souvent 
des temps d'arrêt, (Ab e& re) sæpe 
Ât intermissio. Cic. Temps d’— (aans 
le discours), Aura, æ, f. Cic. Terups 
d'— dans le cours de ls lune, Lunzæ 
status (üs), ©. Plin. Pour qu'il n'y 
eût dans le travail aucun temps d'—, 
Ne quod lempus ab opere intermili£- 
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retur. Ces. Noy- S'arnèTEn 46, Bo, 60, 
f 6° Pièce du harnais où l'on appuyait 
sa lance = Mettre en arrèt, Proicére, 
io, is, jerr, jectum, acl. Nep. La 
lance (étant) en arrêt, Haxtä projectä. 
Nep. protentä. Tuc.|| 7° Objet qui arrêle, 
qui retient. Mora, æ, f. Cels. || 8° Ju- 
gement d'une cour souveraine, d'une au- 
torite geq. : Arrèt (eu gèn.), Sententia, 
s, f. os — (judiciaire), Judicium, 
ii, n. Cic. — (d'uo corps politique 
ou judiciaire), Decrelum, i, n. Cic. 
— du sénal, Senatusconsulium, 0. 
Cic. — du peuple (romain), Plebi- 
scitum ou Scitum plebis, n. Cic. — 
du peuple {autre que le peuple ro- 
main}, Populi scitrn où jussinn, 0. 
Cic. — (d'un magistrat), Edictum, n. 
Cic. Rendre, l'ronuncer un —, Sen- 
tentiam proniuiiare ou ferre ou dicë- 
re. Cic. Judicium ferre ou pronun- 
tiare. Cic. Rendre nn — sur une 
cbuse évidente, Rem minime dubiain 
judieare, 0, as, avi, atum. Cie. — de 
mort, Tristior sententia. Suet. Mors 
indicta. Tac. Ayant appris son — de 
mort, Acceplo jusso mortis nun/to. 
Tac. Prononcer un — de morl con- 
tre qq0, Aligquem capile ou caps 
damnare, 0, as, avi, atum. Nep. Sr 
gner l'— de mnrt d'un condamné, 
De supplicio alicujus capite damnati 
subscribire. Suel. || 99 Fig. Decision, 
volonte. Sententia, æ, f. Cic. Jiuli- 
cium, ii, 0. Cic. : Je m'en remets en- 
tièrement à sun arrêt, Ejus jdlicio 
permullo omnia. Ter. Les arrèls du 
destin, Quæ fnlo manent. Tac. Par 
l'arrèt du deslin, Fato. Cic. Si c'est 
l'— du destin que lu te relèves de 
cette maladie, Si fatum tibr est er 
Roc morbo convalescëre. Cic. Tel est 
l'— des dieux, [oc superis placutumn 
est (de placère, el, cuil el citun 
est, 0.). V.-Flacc. Ita dii judicant 
{de judicare, 0, avi, atum). Just. Son 
propre temoignage est un — de mort, 

ua confessione jugulatur (jugulari, 
or, alus sum, pass.). Cic. 

ARRÈTÉ, SE, jrart. passè d'annè- 
Ten, Voy. ce vV {|| Adj. 1° Fixe, bien 
établi = Idée arrèlée, Sententia desti- 
nata. Cic. certa. Cic. fira. Liv. Onpi- 
pion bien —, Opinio destinata. Liv. 
Qui n'a pas d'idèe —, Incertus sen- 
tentir. Liv. TE aAnnèTEn 120 el 130. 
| 2° Assure : IT o’a pas ra vue arrè- 
ée, Vuy. «ssuné. || 3° Sense = [l n'a 
pas l'esprit been arrèté, Vay. sensé. 

ARUËÊTÉ, 8. m. Resolulion prise 
dans une assemblce, decision d'une au- 
torite qcq. Decretum, i, n. Cie. Eitic- 
tum, on. Cic. Voy. annèr 8. : Prendre 
no arrèlé, Voy. AnuèTER 130. 

ARRÊTE-ROEUF, s m. Sorte de 
plante dont les racines font souvont 
obstacle à la charrue. Ononis, idis, f. 
Plin. 

ARRÊTER, Y. act. 19 Empêcher 
d'avancer, de marcher, suspondre le 
mouvement. Tenêre, cO, 68, lenui, len- 
tum, act. Cæs. Suslinre, 60, es, linui, 
tentum, act. Cic. Derinfre, acl. Ces. 
Reinère, act. Cæs. Afururi, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Cic. Cas. 
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Supprimbre, 0, 18, pressi, pressum, 
act. Cæs. Reprimère, act. Cic. Sistére, 
0, is, stiti el sieli, sfatum, sct. Czæs. 


Liv. = Arrèler des chevaux, on char. 
les rames, Sustinére equos. Cæs. cur- 
rum. ic. remos. Cie. — la manœuvre 
des raines, Remos inhibère, eo. es, bui, 
bitum. Quint. Pourquoi m'arrèles-lu ? 
Quid me relines? Plaut. Arrèter qqn 

ar son manteau, Aliquem pallio pre- 
end®re, o, is, hendi, hensum. Plaul. 
— son armée, Agmen suslinère, Liv. 
La voix de la république m'a arrêté 
dan< ua course, De meo cursu rei- 


publicæ sum voce revocatus (pass. 


de revocare, 0, as, avi). Cic. — 
pentant deux jours par le mauvais 
temps, Düluum (empeslate retentus. 
Cæs. La flotte était arrètée par la 
lempête, Naves tempestalibus detine- 
bautur. Cæs. Etre arrèlé devant un 
châtran qu'on assiège, [n obsidivne 
castelli hærêre, e0, es, hæsi, hæsum, 
n. Curt. L'aspect du retrancbenient 
arrèla les ennemis, Munrhonis facies 
hostes tenuit. Liv. Arrèler l’enneini, 
le choc de l'ennemi, {lostem suppri- 
mère. Cæs. Uustis impetum reprimére. 
Cic. mornri. Cæs. — a marche, 
lier demorari. Cæs. reprimère. Cic. 
impedire, i0, is, ivi et it, itum. Cic. 
— la marche de l'armée, Erercitum 
uanere prohibère, e0, es, bui, bitum. 
Cæs. — la fuile, Fugam reprimre. 
Ces. sistëre. Liv. |] 2° Empêcher l'ecou- 
lement, le cours, le progrès, faire obsta- 
cle &. Coercère, eo, es, cut, cifum, acl. 
Cic. Sistére (voy- Lo), act. Plin. Coki- 
bère, eu, es. bui, bitum, act. Cels. Sup- 
rimêre Go. 40), act. Cets. = Arrêter 
e sang, Sringuinem cohibère. Cels. sup 
primére, Cels. sistfre. Plin. — l'ean 
{dans les inondatiuns), Aquam erclu- 
de, o, is, clusi, clusum. Dig. L'eau 
rujaillit arrètée par de petite» pierres, 
Resulintaqua objectu lapillorum. Quint. 
Arrèler la vigne (en l'laguant), Vitem 
“oercère, Col. Arbre arrètè dans son 
déveluppement, Arbor cunstricita (de 
constringËre, 0, is sa) lPüin. Ar- 
rèter les rayoos du solet , Sol off- 
cêre, 10, ts, feci, fectum, n. Cic. Le 
platane arrèle les rayuns du soleil, 
utanus sulem arcel (de arcère, ev, 
cui, clim). Cic. || Fig. Arrèler le 
cours d'une vicloire, Victorinm in- 
terpellare, 0, as, ari, alum. Cic. — 
l'éloyuence dans son cours, Eluquen- 
Hiæ cursum refrenare. Quint. || 3° 
l'ig. Faire cesser. Cohibère (voy. 29), 
act. Cic. Prohibère, act. Cxs. Inhi- 
bêre, act. Liv. Coercère (voy. 29), act. 
Plin. Comprimére, 0. is, prexsi, pres- 
sum, act. Cic. Meprimère, act. Plin, 
Sustinére (voy. 10), aut. Ilirt. Sistëre, 
{vay. 10), act. Plin. : Arrèler la 
sueur, Sudorem prohibère. Cels. si- 
stêre, coercère on reprimfre. Plin. 
— les vomissements, Vomifivnes 
contrahëre, vu, is, tra. (ractum. l'in. 
— la respiration, Spiritum eltdrre, 
o, ts, list, Lisa. Cels, — une urala- 
he, Murbum suspendWre, v, is, peuili, 
pensium. Pin. — les incursiuus des en- 


nemis, Hosiium incursiones sustinère. 


Ltermirere, 0, 
act. Cic. : Arrêter le combat 
lium intermili£re. Ces. — ses diudes, 
ses travaux, ntermittère studia. Cie. 
opus. Cæs. In suo studio, În suo opere 
cesxare, 0, 
L'hiver avait arrèle les upérations, 
Wiems rem geri prohibuerat (de pruhi- 
bére, eo, es, bitum). Cie. Voy. iNten- 
numpne. || 6° interrompre qqn qui 
parke. Inierpellare, o, as, avi, atum, 
act. Cic. Reprimêre, 0, is, prexsi, 
pressum, act. Cic, = Je ne l'arréterai 
pornt, Nikil te interpellabo. Cic. Lenr 
vue m'arrèla conrl au milieu de ma 
barangue, Me horum adspecius in ipso 
cursu uralionis represstt. Cic. Arrèler 
qqn (en prenant la parole, 
oblequé, or, €ris, locutus sum, dép. 
ic. 

Præcideral (de præcidère, 0, is, ci- 
sum, acl.). Cic. Arrûler la conver- 
salton, Medinmn sermonem intercipère, 
to, is, cepi, ceptum. Quint. || 6° Em- 
pêcher qqn d'agir. Remurari. or, aris, 
atus sum, dèp. (acc.). Cic. Reprimère, 
0, is, pressi, pressum, act. Cic. fmpe- 
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Hirt. — les déprédations, les dévasta- 
tioos de l'ennemi, fostem a prædandi 
licentiä cuhibère. Liv. populativnibus 
(à l'abf.) prohtbere. Cæs. — l'essor du 
vainqueur, Vicioris émpelum inhibère. 
Liv, — des tentalives rrinninelles, Ne- 
farios conatus cumprimére. Cic. — la 
fungue de yqn, Alicujus impetum cohi- 
bêre. Cic. colligare, 0, as, avi, atum. 
Cic. frangëre, o, is, freai, fractum. Cic. 
— des bruits, des propos, Sermones 
reprimêère, 
rance de la langue, fstam loquactta- 
tem relarilare, 0, as, avi, atum. Cie. 


Cie. — cette iotempé- 


4° Suspendre, interrompre qq. action. 
Ïs, MASi, HIISSUM, 
Prœæ- 


as. avi, aium, 0. Cic. 


Aliceur 


m'avait arrêté lout court. 


dire, io, is, ii et ii, um, art. Cic. 
Retardare, 0, as, avi, alum, act. Cic. 
Coercère (voy. 2°), act. Sat. = Les 
chuses qui onl coutume d'arrèler les 
autres, ne l'unl pas arrèté, £z res 
quæ celeros remorari sulent, non retar- 
daruni eum. Cic. Eire arrêté par sa 
négligence, Negligentiä impediri. Cic. 
Etre — par la difficulté de pronon- 
cer des lettres, Circa formas liliera- 
rum hærère, eo, es, hæsi, hzsum, 0. 
Quint. Ils se trouvèreot arrêtés dans 
ces matières Luules nuuvelles, In no- 
vis rebus hæsilaverunt (de hæxitare, 
0, as, atum, n.1. Cie. Qui l'arrète? 
Quid dubitas (dubitare, 0, avi. alum, 
n.)? Plaut. Espèce d'hounies que 
n‘arrêle ni le bienfait, oi la crasnte, 
Genus huminum neque beneficio, neque 
metu coerct{um. Sall. || 7° Saisir qm" 
où qq. ch., retenir qqn prisonnier. Ap- 
prehend®re, 0, is, hendi, hensum, 
act. Cic. Comprehendëre, act. Cic. 
Deprehendëre, act. Cæs. Arrière, io, 
is, pui, reptum, act. Vat. ap. Cic. 
Suet. : Arrèler un voleur, Furem ap- 
prehenlFre. y. — une leltre, Litie- 
ras deprehendre. Liv. intercipêre, io, 
Îs, cepi, cepium. Cass. ap. (ic. — qqn 
avec ses dépèches, Alïgnem cum lit- 
terisercipêre. Planc. ap. Cic. Magiut 
arrêté en roule, Deprehensus ex ut 
nere Maaius. Cæs. Arrèter des escie- 
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ves occupés à fourrager, Servos in 
pobulatione ercipère. Cæs. — les con- 
vois de vivres, Commealus inlerci- 
pfre. Liv. Faire — qe. Jubere ali- 

uem comprekendi. Ter. apprehendi. 

ic. vinairi. Cri: [l 8e Assurer, aSSu- 
jottir, rendre solide = Arréler une 
planche avec des clous, Tabulam 
aculeis configrre, 0, is, Ari, fÂrum. 
Col. — les faux (des chars) avec des 
cordes, Folces laqueis destinare, 0, as, 
avi, atum. Cæs. — des moellons avec 
de la chaux, Cæmenta calce durare. 
Liv. N 8e Fig. Teoir fixé sur, attentif 
à Defigtre, o, ts, firi, firum, act. 
Cie. Detinére, e0, es, linui, lenfum, 
act. Quint. = Arrêler ses yeux, ses re- 

ards sur, Oculos defigëre m (acc.). 

ic. — l'espnt des jernes gens sur 
des images mensongères, Adolescen- 
les in falsà rerum imagine delinèrs. 
Quint. — sa pensée sur qq. ch., In 
rem aœnimum ou mentem defigrre. Cic. 
— sun esprit sur de nobles pensées, 
Honestis cogitaiionibus (au dat.) im- 
morari, 07, aris, alus sum, dép. Pl.-j. 
[ 10° Retenir, captiver, amuser. Reti- 
mére, e0, 68, finui, lenfum, act Cic. 
Detinére, act. Cic. Quint. Tenère, 00, 
es, lenut, tenlfum, acl. Cic. Aforari, 
or, aris, alus sum, dép. (acc.). or. 
: Arrêter les esprits des lecteurs, 
Huninum animos in legendo relinére. 
Cic. — les yeux, Oculos deltnère. 
Quint. — les regards de César, Cz- 
sars oculos morari. Hor. — les Ro- 
pains par l'espuir de la paix, Roma- 
nos se pacis allinére. Sail. Puur ne 
pas vous — plus longlemps, Ne div- 
fius nos temcan. Cie. || 119 S'assurer 
d'avance le service de qqn, l'usage de 
gg. ch., prendre d'avance 4 gages, 4 
loyer. Conducère, o, is, duri, ductum. 
act. Cic. =: Arrèler ao cuisinier, une 
maison, Conducëre coguum. Plaut. 
domum. Cic. || 12° Régler, determiner, 
fixer. Statuëre, o, is, ui, ulum, act 
Cic. Cunstituëre, act. Cic. = Arrèter 
le pris du blé, le traitement annuel 
des rhéteurs, Constituëre pretium 
frumenio (au dat). Cic. ennua rheto- 
ribus. Suet. Vos. naen. Le creur 
arrèle le prix (de l'enchtre), Præco 
preliwm confcit (de confcêre, io, feca, 
fectum), Cw. On — le chiffre (de la 
dépense), De pecuni& fnutur. Liv, 
Atrèler on evmple, Rativnem conf- 
cêre. Cu. Regarder les comptes cow- 
me arrêlés, farines pro relatis ha- 
bre. Cic. Arrêter toutes les parties 
du cuite, Oranes parties religionw sta- 
ture. Liv. — Îles proporuons des 
nouveaux tombeaux, Sepulcris nous 
modum finire, io, is, ivt el it, ilum. 
Cic. — la liste du sénat, Senstum 
legPre, o, is, legi, lectum. Liv. — des 
conditions par écrit, Conditiones con- 
scribère, 0, is, scripsi, scriptura. Liv. 
— un jour pour la déliberation, le 
jour de la délibération, Cunstituëre 
diem consilio (au dat.). Cæs. — le juur 
du suyplice de qqa, Diem necis alicu- 
jus destinare, o, as, avi, alum. Cic. 
Au joor arrdté Die præstitut& Cie. 
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der. Statu?re, o, is, ui, utum, act. Cic. 
Constituëre, act. Cic. Decern?re, 0, 14, 
crevi, crelum, act Cie Destiunre, 0, 
as, avi, alum, act. Cæs. = Arrêter de 
(faire qq. ch.), Statuère (infiu.. Cic. 
ut Let le suby.ÿ. Cic. Decernêre (infin.). 
Cxs. — que, Siatuëre ou Constt- 
tuxre on Decernëre ut (et le suhj.). 
Cic. Ce qu'il avait arrêté, Quz agère 
destinaverat. Ces. Tu as — de par- 
tir, Proficisci constituisti. Cic. Il 
avait — de marcher, Ire illi senten- 
lia steterat (de slare, 0, as, sialum, 
n.). Liv. Ils arrètent que dix mille 
bommes seront envoyés, Slatuunt ut 
decem millio hominum submiliantur. 
Cæs. On arrête que la Crète ne sera 
nas province, Slatuilur ne sit Creta 
rovincia. Cic. Îl a été arrêté etre 
ui et moi que…., Afiki cum eo convé- 
ntf (de convenire, il, ventum, 0.) 
ut et le sub}. Cic. Arrèter ce qu'i 

a faire, Statuëre quid sit facten- 
um. Cic. [l'est bien arrèté daos mon 
esprit que je dirai, J'ai bien — eo 
moi-même de na pas dnaner, Certum 
est deliberatumque dicrre. Cic. Certum 
aique decrelum est non dare. Liv. 
Moo jugement est —, Judicium sedet 
de sedère, eo, sedi, sessum, n.). Sen. 

"est une affaire arrêtée, j'irai, 
Certum est, ibo….. Plaut. C'est un 
parti irrévocablement arrèté, Id cer- 
um alque obstinatum est. Liv. Firum 
el slatutum est. Cie. Cuu.me il avait 
été —, Ut dictum erat. Sall. Parti, 
Plao, Dessein —, Certum consilinm. 
Plaut. Ter. Projet —, Consilium 
zum. Cic. Voy. vécron. 

ARnÊTER, v. 0. 1° Cesser d'avancer. 
Conststfre, 0, is, stiti, s. sup., 0. Ces. 
SistËre, 0, is, stiti el steit, statum, 
n. Tac. = Arrête, voyageur! Siste, 
viafor ! Inscr. [Le chef] fait arrèter la 
légion, Legionem jubel sisit®re. Tac. 
{Les Gaulois] foot — les voyageurs 
malgré eux, Viatores innilos consis- 
ire cogunt. Cæs. Voy. S'annèrenr 10. 
IL 2° Cesser d'agir, de parier. Desinére, 
0, à, sivt el sû, sifum, n. Cic. De- 
sistfre, 0, is, stili, siitum, 0. (ic. 
: Arrête, Desine. Plaut. Voy. S'annè- 
TER éeet 5e, 

S'annèren, v. réf. 1e Cesser d'avan- 
cer, suspendre #a marche, son mouve- 
ment. CunsisiËre, 0, 18, slui, s. sup, 
on. Cæs Insisière, n. Cie. SubaistPre, 
n. Cæs. Sustére, o, is, stiti, statum, 
n, Varr. Subsid?re, o, is, sedi et 
sili, sessum, D. Cic. Adsiare, o, es, 
ati, 8. sup., n. Cic. = Les cavaliers 
s'arrtlent, Eguites consistunt. Cæs. 
S'arrèler en chemin, In viàä subsi- 
d?re. Cic. In ilinere subsisi®re. Cæs. 
lier supprimère, o, is, pressi, pressum. 
Cæs. Anie ïler conquiescére, 0, is, 
quievi, quielum, n. Cæs. S'— dans sa 
marche, Îler intermiti#re, o, is, misi, 
missum, Cæs. S'— daos sa fuite, Fugä 
denistêre, 0, is, stili, stifum, n. Czs. 
(Marcher) sans s'—, Continentibus 
lineribus. Liv. Tenore uno. Liv. 
Marcher toute ls ouit sans s'—, Con- 
{ineaier otä mocte ire. Cæs. Marcher 


pradici&. Plin. } 18° Resoudre, dèdi- | jour et nuit sans s'—, Die et nocte 
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iler continuare, 0, «s, avi, alum. 
Cæs. S'— près du tombeau d'Achille, 
Ad Achülis tumulum adstare. Cic. 
Le fleuve s'arrêle, Amnis substslit. 
Pl.-j. Le sang s'— (= cesse de cir- 
culer), Sanguis consistit. Poet. ap. 
Cic. Le soleil s'—, Sol sistit. Varr. 
Les étuiles s'arrêtent, Insisfunt stellæ. 
Cie. Le mouvement s'arrête, Molus 
insistif. Cic. || 2° Sejourner. Com- 
morari, 07, aris, alus sum, dép. 0. 
Cic. Morari, dép. n. Cic. Demorari, 
dép. 0. Plaut. Subsidère (voy. 4°), 
n. Cac. Consid're, e, is, sedi, sessum, 
o. Cie. Resisidre, o, is, stuli, 3. Sup., 
on. Cic. Stare, 0, es, steii, stalum, 0. 
Cic. Manère, 60, 6s, mansi, mansum, 
o. Cic. : S'arrèter chez qqn, À pud ali- 
quem commorari. Cic. manëre. Cic. 
S'— qq. part, Aligno loco consid#re. 
Cic. S'— longtemps ici, ic diu de- 
morari. Plaut. S — À Brindes, à 
Veoafre, Brundisii morari. Cic. Vena- 
fri manère. Cic. S'— trois heures à 
Laouvium pour s'y reposer, Tres ho- 
ras Lanuvii acquiescére, 0, is, quieui, 
quietum, n. Cic. S'— à l'auberge, 
(pour s'yluger), Ad cauponem dever- 
tËre, o, ts, verli, versum, 0. Cie. S'— 
auprés du sénat, Stare ad euriam. 
Cie. S'— avec Curion, Cum Curione 
resistère. Cic. S'— en Sicile, In Si- 
cilià subsidëre. Cic. N 3° Se mettre en 
retard, s'amuser. Cessare, 0, as, avi, 
atum, 0. Cic. oran, or, aris, alus 
sum, dép. n. (ic. : Pour peu que je 
me fusse arrété, je ne t'eusse point 
rencontré, Paulum si cessarem, (le) 
nun offrndissem. Ter. S'arrèler à des 
faits étrangers, In exlternis morari. 
Vell. S'— plus longtemps à cette 
question, Diutius in hoc (à l'abl.) 
versant, Or, aris, alus sum, pass. Cic. 
| 6° Cesser d'agir. Desinëre. o, is, sivi 
et sii, situm, 0. Cic. DesistFre. o, is, 
stiti, stitum, n. Cic. Conquiescëre, 0 
is, quuevi, quielum, n. Cie. = Quand 
le puignard s'est-il arrêté dans ses 
maios? Quando illius sica conquievit ? 
Cic. Je ne m'arrèlerai pas que je ne 
l'aie trouvée, Non desistam quin eam 
inveniam. Plaut. S'arrèler dans sou 
travail, În suo opere cessare, 0, as, 
avi, atum, n. Cic. S'— dans ses étu- 
des, Studia intermitifre, 0, is, misi, 
missum. Cic. Arrèlons-nuus de nleu- 
rer, Lugére omiltamus. fic. || 6° Ces- 
ser de parler (ou d'ecrire). Desinère 
(voy. 40), n. Ter. Destnëre loqui. Cæs. 
: Je vais m'arrêler, Jamjam denino. 
Ter. Je m'arrèle là, {n hoc loco re- 
sisto (de resistËre, o, is, stili, S. Sup. 
o.). Cic. De hoc satis. Cic. Hzc hac- 
tenus. Cic. Mais arrélons-nous à 

our aujourd'hui, Sed in Aunc diem 
actenus. Cic. S'arrèter (en lisant à 
haute voix), Spiritum suspend£re, 0, 
is, pendi, pensum. Quint. S'— tout 
court (au milieu du discours), Inter- 
sisière, 0, is, stili, 8. sup., n. Quint. 
lis chantent sans s'—, Sic axsidue ca- 
nunt, ut niÂil antermnitiant. Cic. || 6° 
Cesser d'exister, d'avoir lieu, de se faire. 
Consisiëre, o, ts, stili, s. sup., n. Cie. 
Cols. Insistfre, n. Cic. Subsisifre, n. 
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Quint. Intersistére, n. Quint. Con- 
quiesc®re (voy. 40), 0. Cic. Considère, 
o,. 15, sedi, sessum, n. Cic. Subsi- 
dére, 0, is, sedi et sidi, sessum, D 
Quint. = La maladie s'arrète, Mor- 
bus eonsietit. Cels. L'ioflinmmatioo 
s'est arrèlée, Conquievit influmma- 
tio. Cels. Les larmes s'arrètent, La- 
crimæ subsistunt. Quint. La fougue 
s'arrèle, fmpetus subsidit. Quint. La 
fureur s’—, Considit furor. Cic. Le 
discours s’— en chemin, Oratio in- 
sistit. Cic. intersistit. Quint. Le com- 
merce par mer Ss'—, Conquiescit mer- 
catorum navigalio. Cic. A l'endroit 
où le fleuve s' —, Quä flumen inter- 
mittit (de intermiliËre, o, misi, mis- 
sum, 0.). Cæs. La discussiun s’ar- 
rêta, Finis disputundi faces est. 
Cic. Pendant deux jours la pluie de 
pierres ne 9— pas, Continenter bi- 
duum lapidibus pluit. Liv. || 7° Se 
borner à. Consist#re (voy. 60), 0. Ilur. 
Plin. = La répulalion [de ce vin] 
s'arrète aux linutes des Gaules, In- 
tra Gallas consistit auctoritas. Pl. 
Où.peut-vo s'arrèler? Quis potest mo- 
dus esse ? Cic. Comprendre où il faut 
s'—, Sentire quul sit salis. Cic. En 
toute cbuse il faut voir où l'oo doit 
s'—, În omnibus rebns videndum est 

ualenus (S:-e. prougredendum sit). 
Cic. La conjecture au dela de laquelle 
la divioalion s'arrête, Conjectura ul- 
tra quam dininalio progredi non polesi 
Cic. Ce délire ne s'— pas au vul- 
gaire, Non hæc infra vulgum demen- 
lia est. Sen. Ï 8° Se fixer sur. Inci- 
d®re, o, is, cüli, casum, n. Cic. = Par- 
toul où s'arrèlent les yeux, Quocun- 
que oculi incidunt. Cic. Tous les 
regards 3e sont arrèlés sur toi, {n 
fe omnium oculi conjecti sunt (de 
conjrci, or, #ris, pass.). Cic. Pas 
mème nn sonpçox n'a pu s'arrèter 
sur loi, În e0 ne suspicio quidem po- 
fuit consisiëre (o, is, stt{i, 8. Sup., n.). 
Cic. || 9° Se determiner, se fixer à. 
Stare, 0, as, sieti, statum, n. (re). 
Cic. Animum adjicère, io, is, jeci, 
jectum (ad rem ou alicut rei). Liv. = 
S'arrêter à l'opinion du censeur, Cen- 
soris opinione siare. Cic. S'— aux 
conditions qu'il avait posées, Stare 
conditronibus quas tulerat. Cæs. S°-- 
à uo projet, Ad consilium ou Consi- 
lio animum adjicère. Liv. C'est à 
cette résolution que je m'arrète, Fuic 
consilio palmam do (das, dedi, datum, 
dare). Cic. || 10° Avoir égard, faire at- 
tention 4. Respicère, io, is, speri, spec- 
tum, act. Cic. 2 [Certains philosophes] 
ne s'arrètent qu’à l'âme, Przæter ani- 
mum nihil surant. Cic. Je voudrais 
ue les maitres s'arrétassent à ceci, 
octoribus hoc csse curæ velim. Quint. 
Ne pas s'arrêter anx meoaces de qqn, 
Alicujus minus neg'igëre, 0, 18, lexi, 
lectum. Quint. Ne pas s'— aux appa- 
rences, Visis (au dal.) obsistfre, 0.15. 
stili, 8. sup., n. Cic.|| 119 S'appesantir, 
insister sur. Consisitëre (vuy. 6°), 0. 
Cic. Commorari, or, aris, atus sum, 
dép. n. Cic. Immorari, dép. 0. 
Qurat. Haærère, ç0, es, kesi, Lesum, 
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n. Cic. Insist®re (voy. 60), n. Plin. 
2 S'arrèter à chaque détail, In singu- 
lis conxistére. Cic. S'— un peu sur 
une chose, Alicui rei patlum insisté 
re. Plin. S'— à la mème pensée, 
In cädem sententiä luzrêre ou commo- 
rari. Cic. S'— sur la question de 
savoir ce qui fait la mémoire, /mmo- 
rari in hoc (à l'abl.), quid sit quod 
memoriam faciat. Quint. Le discours 
s’arrète sur ce sujet, fn Aoc loco ora- 
{io versalur (de versari, ar, alus sum 
pass.). Cie. La vérité m'oblige à 
m'arrêter un instant, Veritas me cogit 
palisper consisi£re ou commoruri. Cic. 

ARRIIER, v. act. Donner des arrhes 
pour s’assuror d'un achat, otc. : Arrher 
qq. Ch., Arrham pro re dare, 0, as, 
dedi, datum. Dig. 

ARNHES, S f. pl. Argent donné 
pour s'assurer de l’execution d'un mar- 
chè. Arrhubo, onis, m. Plaut. Ter. 
Arrha, æ.f. Plin. Dig. 

ARRIÈRE, adv. 1° Loin, bien loin. 
Apage. l'laut. = Arrière (en parl. 
à une Seule personne)! Apage te a 
mel Pluut. Te Ainc amove{ Ter. —, 
scélératl Abë hinc, scelus! Ter. — 
en pari. à plus. pers.)l Facessite 

inc { Plaut. —, profanes Procul este 
profanif Virg. — les sœurs qui, 
Ajage ïislas &@ me sorores, que. 
Plaut. || 20 T. de marine. Par der- 
rière = Vent arrière, Ventus a puppi 
surgens. Virg. Navire qui va vent —, 
qui a vent —, Navis secundo vento 
cursum lenens, Cic. 

AnntÈne, 8. m. La partie postérieure 
d'une chose. Pars (artis) yosterior 
{oris), F. Plin. = L'arrière (d'un na- 
vire), Puppis, is (acc. em ou im; 
abl. eou 1), f. Cic. Virg. 

Anniëne eo composition s'expr. le 
pl. sour. par l'adj. Posterior, m. f., 
us, n. quon fait accorder avec le 
subst. suiv. 

En anniène. loc. adv. 1° Par le 
côte qui est derrière. Retro. Cic. Liv. 
Pone. Cic. In aurrsum. Plin. Retror- 
sum. Plin. Il s'expr. encore par le 
préfixe Re devant certains verbes : 
Ramener on navire en arrière, Retro 
navem inhtbère. Liv. Fléchir les jar- 
rels en —, Flectère suffraginum arius 
in aversum. Plin. Ramener les bras 
en —, Brachia reduvcêre, o, is, duri, 
ductum. Quint. Sauter en —, Resi- 
lire, io, is, silui, sultum, n. Quint. 
Regarder en —, (au pr.) Respicëre, 
io, is, speri, spectum, act. el neul. 
Cic. Pone respicère. V.-Maz. (au ic.) 
(= jeter un regard sur le passé), 
Præleriti temporis spatium respicère. 
Cic. Faire pencher en —, Resupinare, 
0, as, avi, afum, act. Liv. Qui 89 
renverse en —, Resupinus, &, um. 
Sen. || 2° Par derrière et 4 une cer- 
taine distance. Puxt. Sri. Pone. Cic. 
: Combattre en arrière, Post pugnare. 
Liv. Le plus en — (des deux), Puste- 
rior, m. f., us, n. Cic. Le plus eo — 
(de tuus), Postremus, a, um. Cic. Ulti- 
mus. Cic. Ce qui se passe en 
Quod retro atque a tergo ft. Cic. I 
Jo Fig. En mon (ton, son...) ncs. 
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Il s'expr. en tournant par : Absent 
Absens, gén. entis. =: Hor. Déchirer 
son ami en arrière, Absentem rougre 
amicum. [lor. I &o En retard : Fire 
eu artière, Tardare, 0, as, avi, atum, 
n. Plin. Qui est en —, Tardior, m. 
f., us, n. Cic. [Débileur] qui est tou- 
Jours en —, Lentus. Cic. 

Eu anRIÈNE 06, loc. prép. 1° Der- 
rière qqn ou qq. ch. et à une certaine 
distance. Post (acc.). Cic. Pone (acc.). 
Liv. : En arrière du camp, Post cas- 
tra. Cæs. Done castra. Liv. || 2° Hors 
de la présence de qqn. Clam (acc.). 
Plaut. Ter. : En arriere de sa mère, 
Clam matrem. Plaut. || Fig. Eo ar- 
rière de qq" (= à son insu), Aliquo 
insciente. Cic. inscio. Hirt. I 3° En 
retard sur. {nfra (acc.). Plin. : Etre 
en arrière de qqn (— être surpassé 
par lui), Ab alrquo superari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. Qui est en — 
de qq, inferior aliquo vu quam ali- 
quis. (ic. lis resteroot en — de la 
renommée de Pullas, Infra Pallantis 
lawles jacebunt. Plin. 

ANRIENF, és, part. et adj. de 
Retarde, dont le payement est en re- 
tard. (Eu par des ch.) Reliquus, a, 
um. Cic. fesiduus. Cic. Qaf. Vetus, 
gén. leris (nom. pl. neul. fera, gén. 
pl. terum). Cic. : Fléchir sous le puids 
de dettes arriérées, Vacillare in ve- 
tere ære alieno. Cic. || En pari. des 
pers. utre arriéré, Reliqua khabère, 
eo, es, bur, bitum. Dig. debère. big. 
trah?re, o, is, traxi, tractum. Dig. = 
Etre arriéré d'une summe impor- 
tante, Armplam surmmam reliquari, or, 
aris, alus sum, dép. Dig. || 2e Adij. 
Fig. Qui est en retard (en pari. d'une 
pers.). Turdivr, ro. f., us, 0. Cic. 
3° Peu instruit pour son âge, dont l'in- 
struction est insuffisante. Audis, m. 
f.,e, n. Cic. z Enfant arriéré en qq. 
ch., Puer minoris profectus in aliqu& 
re. D'apr. Plin. (xxxv, 4, 1.) 

Annién£é, 8. o. de Portion d'une 
dette dont le payement a ete retardé. 
Reliqua, orum, D. pl. Cic. Aeliqua @) 
pecunia (z),f. Cic. Residua pecunia, f. 
Liv. Residua, orum, n. pl. Suet. Dig. 
: Payer l'arriéré, Liquider sua —, 
Persoliëre quod reliquum restat. Cie. 
pecuniam relignum. Cic. Il a reçu 
nrun —, Reliqua mer arcepit. (ic. Ré- 
clamer ‘sut l'—, Omnes residuas pe- 
cunias ezigëre. Liv. L'— des impôts, 
Residua vectigaliorum (et mieux vec- 
tigalium). Suet. Avoir beaucoup d'—, 
Vuv. AnntËné (part et adj.) 1°. || 
Portion d'une tâche que l'on n'a pu faire 
à temps. Residuu, orum, n. pl. Suet. 

ANRIÈNE-DAN, S @. 1° Convo- 
cation de tous les nobles pour les con. 
duire à la guerre. Evucatio. onis, 
Cic. = Publier l'arrière-ban, Nobt 
lissimum quemque ez vmnibus civita- 
tibus evocare, o, as, avi, atum. (es. 
1] 2° PI. souv. Le corps même de le 
noblesse. Vuy. NOBLEASE, NOBLKS. 

ARNRIÈRE-BOUCUE, 8. f. Partie 

Sterieure de la bouche. Fauces, ium, 
. pl. Cels. 

ARRLÈRE-BOUTIQUE, 8. £. Pièce 
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placée immédiatement derrière La bou- 
uque. Voy. ARNIÈRE eo composilion. 

ARNRIENE-CAMINET, ARIUÈNE- 
Conrs. ANRIÈNE- COUR, lc. 
Voy. armËRA= en Compusiliun. 

ARNHILRE-GARNDE, 3, [. La partie 
d'un corps de troupes qui est en ar- 
riere. [51 elle est en bataille) Novts- 
sina (æ) actes (ei), f. Liv. Erirema 
actes, [. Liv. (Si elle est eo mar- 
che) Novissimum (1) agmen (minis), 
o. Üæs. Ériremum agmen, 0. Liv. : 
Les soldats de l'arrière-garde, el 
simpl. L'—, Nuvissii, orum, m. pl. 
Liv. Pustremi. Liv. À l'—, In postre- 
mo loco. Sull. Etre l'—, (en parlant 
d'uo corps de troupes) Former l'—, 
Agmen claudbre, 0, 13, claust, clau- 
sum. Cæs. coyëre, 0, is, cocgi, coacium. 
Liv. (en parl. duo seul bomme) in 
pustremus adesse. Sall Pruteger 1 —, 
Terge agminis firmare. Tuc. Cou- 
vrir sa marche par une forte —, 
Ultimum egmen validé manu cin- 
gère. Tac. 

ANRIÈENE-GOÛT, s. w. Goût que 
laisse une substance et qui diffore de 
celui qu'on avait eprouvs d'abord. Gus- 
tus, Gs, m. Cels. : Avoir uu arrière- 
goùl, Aliquid resipËre, io, is, 8. 
parf, ni eup., D. Plin. [Ce] vin laisse 
on — de poix, Vinum resipil pi- 
cem. Col. 

ARRIÈRE-NEVEU, s. m. 1° Le 
Bis du neveu vu de la nièce, petit-fils 
du frere ou de la sœur. Fratris vu 
Sororis nepos (otis), m. Dig. || 2° Au 

1. La posterite la plus reculèe. Seri 
orum) nepoles (um), m. pl. Ou. Sera 
æ) posieritas (atis), L Ov. Voy. »os- 
TÉAITÉ. 

ANRIÈRE-NTÈCE, s. f. La fille du 
gereu ou ds la niecs, petite-fille du 
frere ou de la sœur. Fratris ou Soro- 
ris neplis (is), (. Jxid. 

ARNIÈNE-PENSÉE, 3. f. Ponsée, 
Intention que l'on cache landis qu'on on 
manifests une autre. Sinulata (2) 
mens (utis), (. Varg. : Récunciliation 
où il eotre uns arrière-pensée, Gre- 
fa ficte reconciliala, Cie. L'amitie 
n'admel pas d'—, li ne doit pas y 
avoir d'— dans l'amitié, În amicitid 
nikil fctum est, nhil simulatum. Crc. 
Ne quid fctum sit neve simulatum in 
amicitid. Cic. Ne pas avoir d'—, 
Nail dissimulare, 0, @s, avi, alum. 
Cic. Nikul fingëre, o, is, Anri, fctum. 
Cic. Générosité sans —, Liberalitas 
gratuita (= désintéressée). Cic. 

ARRIÈRE PETIT-FILS, 8. D. Le 
ls du petit-fils ou de ja petite-fille. 
Pronepos, otis, w. Cic. Dig. 

ANNIÈRE-PETITE-FILLE, 8. f. 
La file du petit-fils ou de la potite- 
fille. Pronetis, is, [. Pers. Dig. 

ANRIÉRER, v. act. Retarder un 
payement. Ad diem non suluère, 0, 
ts, solvi, soluium. D'apr, Cie. (Att., 
xvi, 16). 

S'anniénen, v. réfl. 1° Demeurer en 
arriere. Avrari, or, aris, atus sum, 
dép., n. C»s. || 2° Ne pas payer aux 
ôpoques conrenues. %'OY. ANHIÉRER, 
Anaiéag (part. et adj.) 1°. L 80 Etre 
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on retard dans son travail. = L'entre- 

reneur ne s'esl arriéré ni par iD- 

ulence, oi faute d'argent, ferlemp- 
tor non inertid eut invpià (ardior 
fuit. (ic. 

ANIIÈRE-SAISON, s. f. 49 La fin 
de l'automne. Ultumum (r) tempus 
{oris), n. Col. Autumui flerus (Gs), @. 
Tac. = Daos l'arrière-saison, Aulum- 
no vergente. Tac. Qui est de l— 
Serus, a, um. Col. Serotinus. Col. || 
de Fig. Le commencement de la vieil- 
lesse. Ælatis flerus (üs), m. Cic. Voy. 
DÉCLIN. 

ANRIVAGE, 8. m. 4° Abord des 
bateaux dans un port Appulsus, üs, 
m. Liv. || 20 Arrives des marchandi- 
ses par eau. Subrectio, onis, f. Liv. 
: Arrivage de blé, Frumenti subuec- 
tio. Tac. Lieu d'—, Locus quo impor- 
lantur merces. Dig. || 3° Les mar- 
chandises qui arrivent, approvisionne- 
ments. Commealus, üs, m. Cæs. : Ar- 
rivages par mer, Alartiimi commra- 
lus. Liv. Voy. APPROVISIONNEMENT, 
CONVOI. 

ANRIVÉ, ée, part. passé du v. 
neutre ARRIVER, VOy. ce v. 

ARNIVEE, 5. (. 1° Action d'arrl- 
ver, moment où l'on arrive. (Eu gén.) 
Aduventus, üs, ra. Cic. AÂccessus, üs, 
æ. Cic. (Si l'on vient par eau) Ap- 

lsus, üs, m. Liv. : Arrivée de ouil 

la ville, Nocturnus ad urbem ad- 
ventus ou accessus. Cic. Leur — 
dans les villes des alliés, Ipsorum 
adventus in urbes sociorum. Cic. — 
du consul à Rome, Adventus consulis 
Romam. Liv. On annonçait à Cesar 
l— de la cavalerie, Cæsuri nunlia- 
alu? equites adventare ou jam adesse. 
Ces. ion — comblera mon atlente, 
Erspectatus mihi ventes. Cic. En fai- 
saot cruire à sa prochaine —, Ven- 
turi speciem simulans. Tac. À l'— 
de Verrès, Adventu Verris. Cic. Dès 
son —, Primo siatim adventu. Liv. 
À mon — au forum (= quand Je 
serai arrivé), Cum ad forum adve- 
nero. Plaut. À mon — à la ville (= 
dès que je fus arrivé), Ut veni ad 
urbem. Cic. Se jeler sur qqn à son 
—, În aliquem advenientem invad”re. 
Cic. || Anc. D'arrivée, luc. adv. (= Dès 
mon, tuo, s0n... arrivée), Voy. plus 
baut. [2° Fig. Venue. commencement, 
debut . Advenius, üs, m. Sail. Ortus, 
üs, m. Plin. Principium, ii, D. Col. 
Iritium, 0. Plin. : Bieo avant l'arri- 
vée du jour, Afulto ante lucis adven- 
tum. Sall. L'— da zéphire, Ortus 
Favonii. Plin. L'— de l'hiver, Mienis 
initiurm. Plin. 1! redoutait, Il prédi- 
sail l'— de ces maux, Timebal ne ea 
mala evenirent. Cic. Ea eventura esse 
dicebat. Cic. Un plus grand nombre 
aurait péri dans le combat sans l'— 
de la nuil, Plures cecülissent, ni nox 
prælio (au dal.) intervenusset. Liv. 

ARRIVER, v. 0. person. 4° Abor-. 
der, Navem ou Naves appell£re, 0, is, 
puli, pulsum. Cic. Appellre, n, Liv. 
Appe 1, or, ris, pulsus sum, pass. 
Cic. = Arrivé à Vélie, Veliam appul- 
sus. Cic. Arriver à une {la, In insu- 
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lam eppellfre. Liv. Voy. ABORD&A. |] 
2° Venir par eau. Advehi, or, êris, 
vectus sum, pass. Sall. P.rrehi, pass. 
Cic. Darehi, pass. Cic. Subrehi, pass. 
Liv. Pervenire, to, ts, vèi, ventirm, 
n. Quint. Et les v. cités à 3° =: 
Arrivé à Chalcis, en Afrique, à Vé- 
lie, l'ervectus Chulculem. Liv. in Afri- 
cam. Vell. Devectus Veliam. Cic. Ar- 
river au port, În porium pervehi. Cic. 
pervenire. Quint. — dans uoeile, In 
insulam provehi. Pl.-j. — à Utique, 
Uticam adveh. Sal. — par eau. en 
bateau, Nate advehi. Plin. — par le 
Tibre, Tiberi subueht. Suel. — en re- 
montant le fleuve, Aduerso flumine 
subvehi. Liv. Les routes par lesquel- 
les les convois de vivres arrivaient 
du Samnium, Vuz per quas commea- 
tus ex Samnio subnehebantur. Cic || 
3° Parvenir à un lieu, à une desti- 
nation, venir. (En géo.) Aducnire, 
io, is, véni, venfum, 0. Cic. Perve- 
nire, 0. Cic. Verre, n. Cic. Succe- 
dëre, o, is, cessi, cessum, n. Czs. (Sur 
uo char, À cheval, etc.) Advehi 
{voy. 2°), dép. Cic. Prouehi, dép. 
Cic. (En foule) Convenire, 0. Cic. 
Confiufre, 0, is, fluri, s. sup., on. Cic. 
AffiuËre, 0, fs, fluri, flurum, 0. Liv. 
: Arrivé en Afrique, je n’eus rien de 
plus pressé que de..., Cum in Afri- 
cam venissem, nilil mihi potins fuit 
quam… Cic. À peine — à Rime, Ut 
ad Urbem veni. Cic. À peine — çur 
le territoire de la province, il..., Si- 
mul ac provinciam teligil ‘de langë- 
re, 0, is, lactum). Cic. À peine arri- 
vés à la ville, Cum primum urbem 
attigerunt (de altingFre, 0, is, lac- 
tum. Cic. Arrivé À chevil, Equo 
advectus. Cic. provectus. Liv. Je vou- 
drais, — au bout de la carrière... 
Velim, decurso spatio.. Cie. Nouvel- 
les arrivées fort à propos, Nuntit 
opportunissime allati {de afferri, fe: 
ror, ferris, pass.). Cæs. [La nouvelle] 
m'arrive, Ad me perfertur (de per- 
ferri, feror, ferris, perlatns sum, 
pass.). Cic. Nouvellement arrivé de 
de Rome, Recens Remaä. Cic. Arriver 
à la ville, In urbem devenire. Nep. 
Toutes les fois qu'il arrivait à une 
ville, Cum ad opprdum venerat. Cic. 
Arrivé à la ville dans une carriole, 
Cisio ad urbem devectus. Cic. J'arrive 
au marché, Venio ad macellum. Plaut. 
Arrive ici, Mue ades. Virg. Arriver à 
Delphes, Deilyhos advenire. Cic. — 
d'Afrique, Ex Africä adexse ladsum, 
ades, adfui, n.,. Cic. Nous arrivämes 
de l'Inde en Carie, d'Atbènes à Dé- 
los, Vénimus in Cariam ex Indiä. 
Plaut. Delum Athenis. Cic. Arriver 
chez qqn, Ad aliquem venire. Cic. 
Il arriva chez moi, Dumum meam vë- 
nif, Cic. J'arrive de chez le jnge. À 
judice venio. Ter. 11 — de la catnpa- 
ne, Rure Auc adrentt. P'aut. On — 

Lilybée, an fleuve, Venitur Lily- 
bæum. Cic. ad flumen. Cæs. On ar- 
riva daos l'Ile, {à, Venium est in 
insulam. Cic. 60. Cæs. Beaucoup de 
geas arrivérent ou Il arriva beau- 
coup de gens à Athènes, Multi Athe- 
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183 conflurerunt. Cic. Les troupes 
arrivaient en foule, Copiz affluebant. 
Liv. Arriver au haut, In sununum 
evadFre, 0, is. vasi, vasum, n. Liv. 
Ils 3e düuigearient versles hauteurs et 
pou y arrivèrent, Moutes pelrbant et 
pauct lenuere (de tenëère, 0, es, len- 


um). Liv. Îls -— jusqu'à nos pre- 
mières lignes, Sub primam nostram 
aciem successerunt. Cæs. Il esl peu 


facile d'arriver jusqu'à lui, Aditus 
ad eum difficilior est. Cic. Il était 
récemment arrivé, Il arrivait de 
son gouvernement, E provinciä re- 
cens erat. Cic. On annançail que la 
cavalerie allait bientôt arriver, Jam- 
jam adense equiles nuntiabantur. Cæs. 
— fort à pronos, Optimä opportu- 
nitate venire. l'luut. Les cavaliers ar- 
rivent par hasard, ou Il arrive par 
hasard des cavaliers, Casu equitrs 
interveniunt. Cæs. On se lhivrait ainsi 
à la juie lorsque Quinctius arriva, 
Huic Læelitir Quinctius supervénu. 
Liv. Faire halle avant d'arriver, Con- 
uiesc/re ante iter cunfeclum. Cæs. 
{Lieu] où la mer arrive, Quo mare 
succedit. Cæs. Les présents m'arri- 
vent à la fois, Mihki munera conve- 
aiun£. Plaut. Jusqu'à ce que ma lettre 
l'arrive, Dum tibi litterz mez ve- 
aiant. Cic. il nous — une lettre de 
toi, Nobis litleræ ubs le afferuntur. 
Cic. Arriver aux oreilles de qun, Per- 
venire ad aures ahicujus. Cic. ad ali- 
quem. Plaut. 11 est bon que [ces 
parales arrivent de toutes parts 
tes oreilles, Conducit aures tuas voci- 
bus undique circumsonare (0, as, S. 
part. oi sup., n.). Cic. | 4° Fig. At- 
eindre, parvenir à qq. ch. Pervenire, 
lo, is, véni, ventum, D. Ou Venire, 
n. ou Perveht, or, #ris, veclus sum, 
ass. (ad rem). Cu. Assequi, or, 
ris, seculus sum, dep. ou Consequi, 
dép. ou Adipisci, or, ëris, eptus 
sum, dép. (rem). Cic. = Arrivé à qq. 
ch., Aliquid assecutus ou conseculus 
ou adepius. Cic. À peine — à l'âge 
de puberté, Virdum pubes. Liv. Être 
— au lerme de sa carrière adninis- 
trative, Tempus magistralüs emeri- 
tum habère, 60, es, Oui, bitun. Cic. 
Arriver à la vieillesse, À d senectutemn 
venire. Cic. Senectutem adimnxci. Cic. 
— à la fin [de son di-cuurs), Ad 
eriremum venire. Cie. — à la in d'un 
discours, Erilum vrationis erpedire, 
to, ts, iui et te, ilum. Cic. — au but 
de ses désirs, Ad erilus oplatos per- 
vehi. Cic. Il est arrivé au terme de 
ses désirs, Ad id, quod cupiebal, per- 
vénit. Cic. Il arriva à son ut, Eo quo 
studuerat, vênit. Nep. Arriver aux 
mêmes honneurs, Eosdem honorum 
gradns assrqui. Cic. — aux plus 
grands baaneurs, Amplissimos hono- 
res cunsequi. Cic. Amplissimos digni- 
fatis gradus adipisci. Cie. — du pre- 
micr Coup à ces distinctions, Ad ea 
ornamenta transilire, io, is, silui et 
silivi ou sil, 8. sup., n. Plin. 
Moyen d'— aux honneurs, Ad hono- 
res ascensus (üs), m. Cic. — au coa- 
sulat, Consulatum ingredi, ter, Ert, 


cêre, io, is, feci, 
Comme on n'arrivait à rien, Post- 
quam nikil 


ARRIV 


gressus sum, dép. Quint. — au sénat, 


In senatum pervenire. Cic. — à une 
grande perfection [dans un art), 3fa- 
gnamm sulertiam persequi. Cie. — à la 
sagesse, Saprentinm adispuxci. Cic. 
— au dermer des forfaits, Ad ulti- 
muin nefus consceudËre, 0, is, scendi, 
scensum, D. Quint. — à la vérité, à 
décuuvrir la vérité, Verum inuentre. 
Cie. Il en était arrivé à cette opi- 
nion, În cam opinionem venerat. Cæl. 
ap. Cic. Le mépris des Samuites ar- 
rive jusqu'à nous, Ad nos contemptus 
Samnitium pervenit. Liv. Arriver à 
faire que ce num suit considéré cm- 
me.…, Cunsequi ut nomen habeatur.… 
Quint. I doil — à relever le courage 
de son ami, Debet efficère (io, is, feci, 


fectum) ut amici jacentem animum er- 
citet. Cic. — à tout par le sénat, Per 
senalum omnia eonsequi. Cic. N'— à 


rien, NiAU assequi. Cic. Nihil prof- 


feclum, n. Cic. 


roficiebatur, impers. 
pass.  Plin. Absol. Arriver (— 
réussir). Proced®re, o, is, cessi, ces- 


sum, n. Cic. Pl.-j. = Le désir d'ar- 


nver, Procedendi libido. Pl.-j. Faire 
— qq, Aliquem provehëre, 0, is, 
vert, vectum. Pl.-j. || 6° Passer d'un 
sujet à un autre. Venire, io, is, vu, 
ventum, n. Cic. Transire, eo, is, ivi 
el ii, ifum, n. Cic. 2: Arrivons à Ar- 
cesilas, Ad Arcesilam veniamus. Cic. 
— 4 la partition, Ad partitionem 
transeamus. Cic. — à l’autre barao- 
ue. Ad alteram conlionem (ranseatur 
lunpers. pass.). Liv. Laisse-moi arri- 
ver où je veux, Sine me pervenire 
quo volo. Ter. Voy. passen. || 6° 
Aller jusqu'à, s'élever 4. Procedfre, 0, 
is, cessi, cessum, n. Plin. Pervenire, 
10, is, véni, ventum, 0. Czs. =: De 
manière que chaque fossé arrive à 
une profondeur de deux pieds, La ut 
in pedes binos fossa procedat. Plin. 
Le blé était arriré à 50 deniers le 
boisseau, Annong ad denarios quin- 
quaginta in singulos modios pervene- 
rat. Cæs. Arriver à la hauteur du 
our, Altitudinem murf alæquare, 0, 
as, avi, atum, Cæs. L'eau leur arrivait 
4 a ceinture, lis umbrlico (4 l'abl.) 
tenus aqua erat. Liv. || 7° Approcher. 
Adventure, 0, as, avi, atum, n. Cic. 
Appropinquare, n. Cic. A desse, adsum, 
ades, adfui, 0. Liv. : Comme ils pen- 
saient que les Rouwains arrivaient, 
Cum adrentare Roinanos existima- 
rent. [irt. La vieillesse qui arrive, 
Adventans senectus. Cic. Déjà l'hiver 
arrivait, Jam hiems appropinquabal. 
Cæs. Comme les ennemis arrivaient, 
Cum hostes adessent. Liv. || 8° Fig- 
Se presenter, s'offrir à qe (en parl. 
des muts, des idees). (Alicui\ occur- 
rêre, 0, is. curn el rar. CuCurri, cur- 
sum, D. Cic. se offerre (fero, fers, 
vbtuli, oblatum). Cic. suppeditare, 0, 
as, avi, atum, n. Cic. Liv. || 9° 
Échoir. Pervenire (voy. 6°), n. Cic. 
Venire (vay. 5°), n. Cie. Accelère, 


0, is, cessi, cessum, 0. Ter. = L'héri- 
tage arrive à la fille, à chacun de 


Si quid eu factuin esset. Cic. 
arriver malheur à Antoine! Antunio 
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nous, Hereditas ad fliam pervenit. 
Cic. unicuique nostrum venit. Cie. N 
von est arrivé un peu d'argent, 
Paulum nubis accrsait pecuniz. Ter. 


1} 10° Avoir lieu, survenir, empl. per- 
svanellement. (En gén.) A‘vurnire, io, 


is, véui, ventum, 0. Sall. Evenire, a. 


Cic. Adesse, adsum, ades, adfui, n. Liv. 


Fieri, fo, fs, factus sum, pass. Cic. 
IncedëËre, 0, is, cessi, cessum, n. Col. 


Cadëre, o, is, cectdi, casum, a. Cie. 
(Par un effet du basard) Oblingëre, 
0, is, ligi, 8. sup., n. Cic. Inctd£re, 
0. is, cdi, casum, n. Cic. (Ordin. on 
parl. d'un événement malheureux) 
Acctdëre, o, is, cidi, 8. sup., n. 
(Ordin. en parl. d'un événement heu- 
reux) Contingère, 0, is, ligi, taclum, 
o. Cic. : Lorsque le jour fut arrivé, 


Cie. 


Ut dies rduénut. Sall. Le jaur du ju- 


gement était —, Dies judicio (au dat.) 
aderat. Liv. Le premier jour du prin- 
temps arrive dans le 
primis est veris in A quario. Varr. Si la 
ouil n'élait pas arrivée au milieu du 
combat, Ni nor prælio (au dat.) mter- 
venrssel. 
Frigora incedunt. Col. || arrive des 
sécheresses, Incedunt siccitaies. Col. 
Il ne peut leur arriver aucun désagré- 
ment, Nihil ipsis incommodi jrutest 
cadre. Cie. Annoncer ce qui doit —, 
Casura præmonère. Liv. 
Par tuul ce qui nous arrivera, 

ui 
Cic. 


erseau, Dies 


Liv. Les froids arrivent, 


uppartons 


uid accülerit fortiler feramus. 
arrive hien des choses de ce 
enre, Multa eveniunt  ejusmodi. 
laut. Sur ces entrefaites arriva un 


événement merveilleux, Casus miri- 
ficus quidam intervénit. Cic. [1 arrive 
souvent des temps où... {ncidunt 
sæpe lempora, cum (ind.)..… Cic. Que 


peut-il arriver de plus honteux à un 
bomme? Quid homini potest turpius 


usu venire? Cic. Qu'arrivera-t-il ? Quid 
futurum est ? Cic. [bemander] ce qui 
est arrivé à mono fils 


. Quid sit facture 
meo filiv (à l'abl.). Plaut. S'il lui était 
— quelque malheur, quelque chose 

uisse-t-il 


(au dat.) mule sit! Cic. S'il Ini arrive 


quelque malheur (= s’il vient à muu- 


rir), Siquid ei acctdit. Cie. S'il m'ar- 
rivail quelque chuse (= si je venais 
à mourir), Si quid mihi humanitus 
accidissel. Liv, Quoi qu'il arrive, Quoi 

u'il en —, Quoi qu'il puisse arniver, 
Quodcunque acciderit. Sull. 

Annivén, v. 0. impers. 14° (Suivi 
ordin. d'un second sujet, et empl. 
au lien de la forme personnelle}. 
Parvenir à une destination, survenir 3 
[Il arrive des cavaliers, {il arnva 
beaucuup de gens, || nous arrive 
une lettre, Voy. ci-dessus 3°. | Il 
arrive des sécheresses, Il ne peut 
leur arriver aucun désagrément, Quoi 
qu'il arrive, Quai qu'il en —, Vox. 
ci-dessus 100. I 2° (Essenticliement 
pers.) Avoir lieu. (En gén.) Evenire, 
it, véntt, ventum, 0. Cic. Fieri, ft, 
factum est, pass. Cie. (Ordin. en pari. 
d'un évèn. malheureux) Acctière 
it, ctdit, s. sup., n. Cic. (Ordin. en 
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parl. d'un évén. heureux) Contin- 
gère, it, tigit, lactum, n. Cie. : Com- 
me 1] arrive, Ui fit. Cie. Comme il 
— d'ordinaire, Sicuti fen consueuil. 
Sal. Ut subet. lice. Comme il — or- 
dinairement parmi les bummes, Si- 
eut plaque mortalium habeutur (de 
haberi, eor, bitus sum, pass.). Sall. 
Il arrive que..…., Evenit ui (pes 
ic. Qqf. Erenit qu (ind.). Cic. 
Qgf. Evenit et l'inl. Cic. Conlingit 
ut (sub). Cic. Quf. Contingut et 
Piof. Quint. D'où il arrive qu'il trou- 
ve, Unde evenil ut invenial. Quint. Il 
arrive souvenl que ceux qui durvent 
ae payent pas 4 l'échéance, Sæpe A 
ut it, qui debeant, non respundeant ad 
tempus. Cic. || peut arriver qu'un 
sigoe, duané comme dauteux, ail elé 
pris puur cerlain, l'otest accid7re ul 
nignum dubie dalum pro cerlo sil @&c- 
ceptum. ic. HN arriva qu'il mourul 
subitement, Accidit ut subito inier- 
ire. Cic. Il — malbeureusement que 
ta ne Île vis oulle part, Arcidil per- 
imcommude quod eum nunquam vidisti. 
Cic. 11— sort à propos qu'ils virent 
dans le camp, Opportunis:ima res 
accidit quod in cestra venerunt. Cæs. 
Piüt a Dieu qu'il fàt arrivé à César 
d'être cheri du sénat, Ulinam Cæsan 
eontigissel ut esset senalui carus. Cic. 
NA ne m'est jamais — d'assister, 
Mii nunguam contigil ul inferessen. 
Quint. Il lui arnve par on effet du 
basard d'être pervers, Illi acciit 
siro malo esse. Quint. 1] nous est ar- 
rivé à mon frère ei à moi d'être 
proposes pour la préture, Contigrt 
mi fralrique meo destinari præluri- 
bus. Vell. Il m'arriva de dire, Véru 
in eum sermonem, ut dicerem. Cic. 
11 ne m'arrivera pas (— je me gar- 
derai bien) de paraltre.., Non com- 
mitiom ul videar. Cic. 
ARNOCUE, 5. f, Sorte de plante 
golagère. Atriplez, plicis, n. Col. 
in. 


ARROGAMMENT, adv. Aveo ar- 
rogance. Arruganier. Cic. Superbe. 
Czs. Insolenter, Cic. 

ANNOGANCE, 8. f. Orgueil, pré- 
somption. À rrugantin, æ, [. Cic. Su- 
perbia, F. Cic. Insulentia, f. Cic. 

ARNOGANT, anTE, ad}. Hautain. 
Arrogäins, gén. anlis. Cic. Insolens, 
gén, entis. Cic. Superbus, a, um. Cic. 
= Se munlrer arrugant, Insolenter se 
efferre (effero, fers, extuli, elatum). 
Cic. — avec ses inféneurs, Arrogans 
minortbus (au dat.). Tac. 

S'ANROGER, v. act S'attribuer 
mal à propos qq. ch. Sibi arrogare 
(o, as, avi, atum), acl. Cic. Sabi 
assum re L is, sumpsi, smprem), 
acl. Cic. Sibi sumêre, act. Ces. Sibi 
asserère je. is, serui, sertum), act. 
Quint. Sibi adsciscére (o, is, adseivi, 
adscuur), act. Cic. : S'arrozer le 
rôle de géneral, Imperaturas partes 
sidi sure. Cæs. S'— le nom de 
sage, Sapwentis nomen sib1 asserëre. 
Quint. Voy. S'aprnormia. | 

ARROI, s. m. Jra ulpage. 
Voy. ces mots. Due, 


ARRON 


ARRONDI, IE, part. passé d'an- 
roNoIn, Voy. ce v. || Adj. 1° Presque 
rond. (Comme une roue} Rofunilus. 
a, um. Cels. (Comme une s hère) 
Ulobosus. Cie. (Cunme un cylaure) 
Teres, gén. s. etis (gén. pl. etum; 
rare aux cas en ia). Cæs. : La tête 
du fémur est plus arrundie, Caputa 
feminum rotundiora sunt. Cels. Avoir 
des formes arrondies, Teretibus mem- 
bris esse. Sue. Arrondi en forme de 
globe, In orbem circumactus. Plin. ÿ 
2° Émousse, qui n'est pas pointu. He- 
bes, gén. s. etis (gén. pl. elum; 
rare aux cas en ïa). Cic. Oblusus, 
a, um. Cic. : Pointes plus arroo- 
dies de la lune, Lunæ hebcliora cor- 
nua. Cic. Puisnard dont la pointe 
est arrundie, Obtusus pugio. Tac. || 
30 Fig. En parl. do style. Symetrique, 
harmonieux. Rutunrius, a, um. Cic. Te- 
res (vay. Lo). Cic.: [Dire qq. ch.] en 
pbrases bien arrondies, Autunde. Cic. 

ARRO%bIR, v. act. 1° Rendre 
rond. Aulundare 0, as, evi, atum, 
act. Cic. Corrotundare, act. Sen. Cir- 
cinare, act. Plin. : Arbres qui arron- 
dissent lenrs rameaux en cercle, Ar- 
bures que in orbem ramos circinani. 
Plin. Arrondir an lour none sphère, 
des javelots, Sphzram, Hastas tor- 
nare, 0, as. avi, afum. Cic. Plin. || 
3° Fig. Agrandir = Arrondir ses pro- 
pnélés, Fundos continuare, 0, as. 
avi, atum. Cic. dilatare. Cic. — son 
bien, Rem suam erplicare (0, as, 
cavi el moins bien cui, cafum et 
moins bien citum). Plaut. — nne som- 
me de mille talents, Ajille talenta 
rotundare, 0, as, avi, atum. For. || 
3° Rendre symetrique, harmonieux (en 
parl. du style) : Arrondir ses pbra- 
ses, Sententias in quadrum numerum- 
que redigère, o, is, egi, actum. Cic. 
apte erplère (e0, es, evi, elum) el con- 
cludëBre (o, is, clusi, clusum). Cic. Or- 
bem verborum conficére, io, is, feci, 
fectum. Cie. — des mots en période, 
Verba conlinuare (voy. 2°). Cic. Ils 
arrondissent pour ainsi dire leurs 
eathymèmes par le geste, Enthyme- 
mala sua geslu velut corrotundant 
{vag. 10). Quint, || 4° T. de manne. 
Naviguer tout autour : Arrondir l’ha- 
ros, l’harvn circumueht, or, Eris, vec- 
lus sum, pass. [lirt. 

S'annonoin, v. réf. 4° Devenir rond. 
Rotundart or, aris, atus sum, pass. 
Liv. Cormtundari, pass. Sen. Con- 
globari, bass. Cic. Globari, pass. 
Plin, : Les gouttes s'arrondissent en 
pelile sphères, GuiLe parvis globan- 
fur o"oibus. Plin. L'olivier 8 arron- 
dira plus gracieusement, Olea in or- 
bem se formosius fundet (fundFre, o, 
is, fudi, fusum). Quint. S'arrondir en 
s'écoulant (en part. d'on liquide), Cir- 
Culurm funiFre. Varr. | 2° Fig. Agran- 
dir ses domaines. Voy. annonnin 20. || 
3° Devenir symetrique, harmonieux : Le 
style s'arrondil, Oraro numerosa fil 
(fen, fo, factus sum. pass.). Cic. 

ARRONDISSEMENT, 8. mm, 1° 
Action d'arrondir. Rotundatio, onis, f. 
Vitr. || 2 État de o qui est arrondi. 


ARROS 


Rolunditas, atis, f. Plin. || 3° Agran- 
dissement. Amplificatio, onis, f. Cic. 
Prolatio, (. Liv. : L'arrondissement 
de la fortune, Reï famihiaris amplif- 
catio. Cic. L'— du terntaire, Finium 
prolatio. Liv. | 4° Arrangement hare 
monieux des membres d'une periode. 
Verborum rolunda (z) constructio 
onis), f. Cic. Verborum roninnulas 
ats), f. Cic. N 6° Circonscription ter- 
ritoriale. Regio, onis, f. D apr. Tae. 
(Ann. xv, 49.) 

ARNROSAGE, s. m. Action de con- 
duire de l'eau sur des terres trop sè- 
ches. Irrigatio, onis, f. Cic. Aqus in- 
duclio (onis), f. Cic. 

ARROSEMENT, s. m. Action d'ar- 
roser. Rigatio, onts, f. Col. Aquatio, 
. Pall. 

ANROSER, v. sSct. 1° Verser un 

liquide, faire tomber de l'eau sur qq. 
ch. Audsperyêre, 0, 18, sperxi, spersum, 
act. Cic. Conspergfre, acl. Cic. Spar- 
gÿre, 0, is, sparsi. sparsum, act. Cic. 
Infund7re, 0, is, fudri, fusum, act. 
Col. Perfundère. act. Cic. Madefacëre, 
io, is, feci, factum (dont le passif est 
madeferi, fo, fis, facitus sum). Cic. 
Plin. z Arroser les pépinières, les 
arbres, Semanaria, Arbores rigare, 0, 
0, @s, avi, alum. Col. Plin. L'ama- 
ranle arrosée d'ean, Amarantus nquä 
madefactus. Plin. Arroser les rues à 
cause de la poussière, Vias propter 
puluerem conspergëre. Suet. Arrose 
devant la maisun, Consperge anlte 
ædes. Plaut. [Les esclaves) qui ba- 
layent, qui arrosent, Qui verrunt, 
ut spargunt. (ic. Arruser qqn d'eau 
ouillante, Aqgnuä ferventi aliquem 
perfunlère. Cic. Arrosé de pluie, {m- 
re adxpersus. Hor. Arroser d'huile, 
Oleo irrorare, 0, as, avi, atum, act 
Col. — avec dn vinaigre, Aceto 
irrorare. Col. infund#re. Col. — de 
vin le bûcher, Vino rogum respen 
gfre. Plin. — de sang un autel, une 
statue, Sanguine aram adspergëre 
Cic. simulacrum respergëre. Cic. — 
la Lable du sang d'un hôte, Mensam 
hospilts sanguine cruentare, 0, as, 
avi, atum. Liv. Il m'arrose de ses 
larmes, Ble lacrimis conspergil. Cic. 
1 2 Conduire de l'eau dans les terres 
par des canaux, des rigoles, etc. frri- 
gare, o, as, avi, atum, art. Cie. = Ar. 
roser les planches |[du jardin], Aquam 
in areas irrigare. Calo. — une 
prairie, Pralum irrigare. Cie. Le Ni 
arrose l'Egypte. Ægyptum Nilus irri. 
gat. Cic. Contrée arrosée par det 
sources, Regio fontibus irrigua. Plin 
Le lerroir est arrosé, Ager est aquo- 
sus. Plin. [| 3° Couler à travers, tra- 
verser un pays (en park. d'un cours 
d'eau). AlluËre, o, is, ui, s. sup. 
act. Cic. Interlu®re, o, is, ui, s. sup., 
act. Liv. Virg. Tac. Interfiuére, 0, is, 
furi, flurum, acl. Curt. : Arroser le 
pied d'une montagne, d'une colline, 
Montem, Raidices collis subluëre, 0, is, 
ui,utum. (æs. 

ARROSUIR, s. m. Vase pour arro 
ser. Situla, æ, f. Varr. Alveolus, i, 
m. Phæd. 


ART 


ARROUX, rivière de Franos. * Ar- 
resius, ti, M. 

ARSACE, roi des Parthes. Arsa- 
ces, is (acc. en), m. Just. 

ARSACIDES (LES), dynastie des 
rois parthes. Arsacidæ, arum, m. pl. 
Tac. 

ARSENAL, 9. m. {° Lieu où l'on 
garde les armes et les munitions de 
guerre. Armamenlarinm, ii, n. Cic. 
= Arsenal manlime, Navalia, ium, 0. 
pl. Cic. Navium (au gén. pl.) arma- 
#exiarium. Plin. || 4° Fig. Depôt, 
provision : Arsenal d'arguments, Ar- 
gumentorum fhesaurus (1), m. Cic. 

ARSENIC, 8. m. Metal; nom vul- 
gaire d'un compose de ce metal (l'acide 
arsenicux), qui est un violent poison. 
Arsemicum, à, 0. Plin. 

ANT,S. w. {° Methode pour faire 
aq. ch. selon certaines règles. Ars, 
arts, f. Cic. Artificium, ti, n. Cic. 
Sosentia, æ, f. Cic. fhsciplhina, f. Cic. 
Ratio, onis, f. Cic. Doctrina, æ,f. Cic.: 
L'art est l'ensemble des préceptes 
qui indiquent les procédés determi- 
nés, la methode à suivre pour faire 
qg- ch, Ars est præceplio quæ dat 
cerlum viam ralionemque faciendi ali- 
quid. Ad Her. L'— repose sur la 
connaissance des choses, Ars est 
enrum rerum que sciunltur, Cic. 
Étrangers à l'— et à ses règles, ils 
discernent, Sine arte aut ratione, dr- 
julirant… Cic. Ramener qq. ch. aux 
règles de l'—, Alrquid ui artem et ad 
præcepta revocare. l'ic. Cela cunstilue 
uno —, /lujus rei ratio aliqua est. Cic. 
Posséder un — en Lhcorie, Artem 
scientiä lenèére. Cic. Genre où brille 
le génie, où l’— est peu de chose, 
Res facultate præclara, arte medivcris. 
Cie. Œuvre d'—, Opus artificiusum. 
Gic. Artificium, à, n. Cie. Ce qui lui 
plaisait [dans ces cluus d'or], ce n'é- 
ait pas l'—, mais le puids, Non opere 
delectabatur, sed pondere. Cic. Il faut 
de l"— pour comprendre... Artif- 
ciosum est intellig*re.. Ad Her. Mai- 
tre de l'—, (dans les arts libéraux) 
Artifer, ficis, m. Cic. (dans les arts 
mécaniques) Opifez. m.Cic. Les hom- 
mes de l'—, Flomines perrti et absol. 
Periti (orum\, m. Cic. Pratiquer uno 
—, Arte traciare. Cic. In arte ver- 
sari. Cic. S'adonner à un —, Artem 
amplecti. Cic. Enseigoer un —, l'— 
de la parule, (Alicui) tradëre disci- 
plinam. Cic. præcipëre de eloquentia. 
Cic. L'— de raisonner, Ars disserendi. 
Cic. La rhétorique est l'— de per- 
suader, Rhctorice persuadendi est oni- 
fe (gén. Âcis; — est l'ouvrière de 
a persuasion). Cic. L'— oratoire. 
Dicendi disciylina ou ratio. Cic. Ars 
eratoria et simpl. Oratoria, æ, f. 
Quint. Orandi ars ou scientia. Quint. 
Difficulté de l’— oratuire, Onus di- 
cendi. Quint. L'— musical, Musices 


disciplina. Quint. Ars musica. Plin. et 


simpl. Musica, æ,f. (ic. L'— de fondre 
le cuivre, L'— du foudeur, Sctentia 
undendi æris. Plin. L'— le choisir 
es mots, Scientia deligendorum ver- 
borum. Cic. L'— de la navigation, 


(en parl. des soldats), 
care. Cæs. Arranger qq. cb. avec —, 
Aliquid artficiose componère. Cic. 


ART 


Rerum naulticarum scientia. Czs. L'— 
militaire, Rei militaris scientia. Cic. 
Disciplina militix, Cic. bellica. Cic. 
militaru. N 
dext les règles de l'— militaire, 


. Comme le demac- 


Ut rei milutaris ratio aîtque ordo pus- 
tulat. Cæs. Se développer avec — 
rle se expli- 


Aiguière faite avec —, Hydria præ- 
claro opere. Cie. Statne d'un dieu 
faite avec —, Deus affabre (actus. 
Cic. Ua llerenle fait avec —, Hercu- 
les egregie factus. Cie. Une chèvre 
faile avec —, Capella scite facta. 
Cic. Statue faite avec un — remar- 
quable, Simulacrum singulari artrf- 
cio perfectum. Cic. Vases fails avec 
assez d'—, Vasa non infabre facta. 
Liv. Jouer de la flûte avec —, 
Scienter tibiis cantare. Ney. Rhéteurs 
leins d'—, Rhelores arliheivsi. 
ic. Orateur plein d'—, Orator 
composilus. Cic. Parler avec —, Di- 
cére perile. Cic. composite. Cic. Ecrire 
selon les règles de l'—, Scribère ex 
arte. Ad Her. Plaisanter avec assez 
d'—, Non inscite nugari. Cic. Pein- 
dre sans —, Pingëre inficete. Plin. 
Navire construit sans —, Inscite facta 
ravis. Liv. Sonner du claron sans 
—, Inscienter tubum inflare. Liv. Élo- 
quence depourvue d’—, fnconditum 
dicendi genus. Cie. Orateur sans —, 
Oratur inconilitus. Cic. rudis. Cic. |] 20 
Surt. au pl. Chose 4 laquelle l'homme 
applique son talent, son industrie selon 
certaine methode. Ars, arts, f. Cac. 
Sctentia, æ, f. Cie. Discrplina, f. re. 
Doctrina, f. Cie. : Tout art libéral, 
Ornnis doctrina liberulis. Cæs. Les 
arts libéraux, Les beaux-arts, Artes 
buns, opiimæ, ingenuz, elegantes. 
Cie. liberales. Plin. hunestz. Quint. 
Doctrinæ liberales on mgenuæ. Cic. 
Les arts mécaniques. (manuels) Qpe- 
rosæ arles. Cie. (bas, indisnes des 
hommes libres) Ârtes ilhiberales, sor- 
due, Aumules. Cic. — et méliers, 
Artficia et questus. Cie. Les — de la 
aix, Arles urbanæt. Liv. Les — de 
a guerre, ÀArtes militares. Liv. [la- 
struit dans les — de la Grève, Grz- 
cis ductnnis erulilus. Cic. Tous ces 
— consistent dans l'exécutiun, Ha- 
rum arlium omne opus est in facienulu. 
Cic. || 8° Recueil de principes relatifs 
à un art quelconque. Ars, arlis, f. Cic. 
Ov. || 4° Lo travail de l'homme, le 
soin, l'application de l'artiste (opp. à 
la naluie, au naturel). Ars, arlis, f. 
Cic. Doctrina, æ, f. Cic. Disciplina, 
æ, f. Cic. (En parl. des travaux ma- 
ouels) Manus, üs, f. Cic. Opus, pe- 
ns, 0. Czs. 2: Tous les efforts de 
l'art ne peuvent égaler l'adresse de 
la nature, Nulla ars imitant sollertiam 
naturæ polest. Cic. Devoir qq. ch. à 
l'—, Aliquid e disciplinä habère. Cic. 
Toutes les ressources de la nature el 
de l'—, Omnia naturæ et ductnnæ 
ræsidia. Cic. Tour que la nature et 
f” ont élevée à une grande bauteur, 
Turris situ el opere mulium edila. 
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Curt. Camp que la nature et l — ont 
fortifié, Castra loci naturä et manu 
munila, 
furufié par la nature et par l'—, 
Locus egregu st naturä et opere mu- 
nitus. (xs. || Bo Adresse, habiletc que 
l'on emploie pour obtenir qq. resultat. 
Ars, arlu, f. Cie. Scienna, æ, f. Cic. 
Artificium, it, 0. Cic. = L'— 
le moment favorable, Scientia oppor- 
tunilairs lewporum. Cic. Instrait dans 
l'— de feindre, Eruditus arlificio si- 
mulalionis. Cic. Maitre dans l'— de 
corrompre, Ad corrumpendum artifez 
(gén. ficis). Cic. Qui a FT 

les cœurs, Ad permovendos animus in- 
structus ou paralus. Cie. je ne pos- 
sède pas l’— d'ordunner un festin, 


Cæs. Lieu parfaitement 


de saisir 


de remuer 


Parum scie conrvirium exorno. Sall. 
l'raliquer l'insatence avec —, Mfedi- 
fate effundYre prolra. Sen. |] 6° Arti 


fice, ruse. Ars, artis, f. Ter. Arf 


cium, di, 0. Cic. Voy. AnTImrE. 

ANTADBAN, general de Xerxès. Ar. 
tabanus, à, m. Nep. 

ANTAXERNXES, roi de Perse. Ar- 
tarerres, 18, m. Nep. 

ARTÈMIS, nom grec de Diane. Ar- 
Lemis, idis, [. Plin. 

ARTÉMISE, reine d'Halicarnasse. 
Artemisia, æ,f, Gell. 

ARNTENAY, ville de France (Loi- 
rel). “Arthenzum, i, D. 

ANTEÈRUE, s. f. Vaisseau (qqf. con- 
fondu par les anciens avec les vei- 
nes qui porte le sang du cœur vers les 
extremites. Arteria, æ, f. Cels. Qu. 
Vena, [. luc. l'els. 

ARTÉRIOTOMIE, 8. f. Ouverture 
qu'on fait à une artere. Arteriviomia, 
æ, f[. C.-Aur. 

ANTÉSIEN, 1ENNE, adj. et subst. 
(Qui est) de l’Artois. (En parl. des 
pers.) Atrcbas, atis, m. Czæs. (En 
pari. des ch.) Atrebaticus, a, um. 

rev. 

ARNTIUUR, nom d'homme. *Arthu- 
rus, 1, M. 

ARTHRITIQUE. C. ARTICULAIRE. 

ANTICUAUT, s. m. Plante pota- 
gere, legume que produit cette plante. 
‘inara, æ,f. Col. Carduus, i, m. Col. 
Plin. 

ARTICLE, 5. w. 1° Jointure des 
08. Articulus, à, M. Cic, Vuy. anTi- 
CULATION {o. || 4° Porlion d'une tige 
comprise entre deux nœuds. fnteruv- 
duum, di, 0. Plin. | 39 Fig. Division 
du temps, momont; court momont, 
instant critique : (Faire qq. ch.] ea 
un article, Puncio temporis. Czs. Ne 
faire qu'un — d'une chose (— n'es 
faire qu'une bouchée), Voy. B00- 
cuée. | Qui est à l'article de la 
murl, Moribundus, a&, um. Cic. {So- 
crale) plaisinta à l'— de la mort, 
Lusit eriremo spiritu. Cic. || 4° Divi- 
sion d'un ecrit, clause d'un contrat 
partie d'une ch. : Article (d'un tesla- 
ment), Arlculus, i, m. Dig. — (d'un 
contrat}, Cundatio, ms, f. Cie. Caput, 
pus, D. Cic. — (d'un traite de paix}, 
Cundutio, onis, f. Cic. Caput, partis, & 
Liv. — (d'une loi), Caguts a. Cie. Clas- 
sula, æ, {. Dig. — (d’un livre, d'un 
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écrit, d'anelettre), Locus, 1, m. Cie. Ce- | ( 


{,pitis. o.Cic. — (d'un dictionnaire), 
Vocabulum, i, n. Smith) Article de 
dépense, Erpensinamen (minis), n. Cic. 
Les articles (d'un compte), £ra (usité 
seul. aux cas en a), 0. pl. Cic. Ap- 
grouser {ua compte) article par —, 
ingula æra lin relione) probare. Cic. 
Ce qu'on discularl autrefois eo masse, 
se dit aujourd'hui — par —, 
fuse olim disputabantur, e& nunc ar- 
ficulatim dicuntur. Cic. Énumérer 
ar —, Aembralim enumerare. 
Varr. || 6° Petit ecrit, opuscule. Com- 
mentariolum, 1, 0. Cic. Libellus, à, 
m. Cic. {| 6° Sujet, matière, chose. 
Res, rei,f. Cie. 11 s'expr. aussi par le 
peutre d'ua pren. ou d'un adj. : Cet 
artcle, £a res. Cie. Id. Cic. Certains 
articles, Qrurdan, n. pl. Cie. C'est ua 
autre article, Aliud est. Cic. Nation 
très peu scrupuleuse sur l'— des té- 
moigoages, Natio minime in les{imo- 
nits dicendis religiosa. Cic. || Un 
article de foi, * Fidet decretum (1), 0. 
(Eccl.) * Christian» fidei caput ( pitis), 
8. (Joub.) || Pig. Croire une chose 
comuwe arlicle de foi, Magnam idem 
alicui rei Aabre. Cic. Ces choses ne 
sont paa articles de foi, {lis rebus 
(au dat.) fides non est habenda. Cic. 
auctoritatem nullam debemus nec f- 
dém adjungÿre. Cic. || 7° Objet de 
commerte, marchandise. Mes, rei, f. 
Cic. Merz, mercis, [. Cic. Il a'expr. 
aussi par le neutre d'an pron. ou 
d'ao adj. =: Arlicles (de toilelte) à l'u- 
sage des femmes, Ajerces feminez. 
Ov. Importer des — qui ont pour 
“effet d'énerver les conrages, Impor- 
tare ea que ad effeminandos animos 
pertinent. Cæs. Le sarinent-est aussi 
un article de commerce, Sarmenia 
quuque an merce sunt. l'lin. || 8° T. de 
grammaire. Celle des parties du dis- 
cours qui se place devant un substantif 
pour lui donner ordinairement un sens 
defini. Articulus, i, m. Quint. = Nutre 
langue n'a pas besoin d'articles, Nos- 
ter sermo erliculos non desilerat. 
Quint. 

ARTICULAMRE, adj. Qui a rap- 
port aux arliculations. Articularius, a, 
um. Calo. Plin. Articularis, m. f., e, 
p. Plin.: Matadie articulaire, Morbus 
erlicularins. Cato. articularis. Plin. 
Articulorum on Artuurm dolor. Cie. 

ANTICULATION, s. f. 1° Join- 
ture desos. Articulus, i, m. Cic. Com- 
missura, &#, f. Cic. Nodus, i, m. Ces. 
Artus, Gs (dat. el abl. pl. ubus), 
uw, Cic. : Les articulalions des jar- 
res, Suffraginum arlus. Plin. À cau- 
se de la flexibilité des — des doigts, 
Propler molles commisrures el arlus 
digitorum. Cie. h 2° Eu pari. des 
plaotes, Nœud. Nodus, i, m. Col. Ar- 
{iculus, m. Col. Plin. Geniculum, i, 
2. Plin, : Qui a des artrulalions, 
Geniculalus, a, um. Cie. || 3° T. de 
palais. Énonciation des faits article par 
article : Articulation des faits, Sin- 
ularum rerum enumeralio ;onts . f. 
D'apr. Cic. (Cluent., axiv). f] 6° Acfion 
és prononcer distinctement. Dülucids 
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ronuniialio (omis), f. Quint, : Ar- 
liculation oette des sons, Erplanata 
vocum impressio, Î. Cic. Emendata 
rocum erplanalio, f. Quint. | 
ARTICULÉ, êx, part. et adj. 1° 
Qui a des articulations. Qui, que, quod 
articulos habet (habére, eo, bui, bi- 
fum). Plin. : Leurs jambes ne sont 
pas articulées, Crura sine nodis art1- 


2) 


Que | culisque habent (= i?s ont des jambes 


sans articulalions). Cæs. La nuque esl 
articulée, Cervir articulorum nodis 
jungilur (jungi, or, dris, junctus sum, 
pass). Plin. Les os sonl admirable- 
meot arliculés, Ossa mirabiles com- 
missuras habent. Cic. Tige arliculée 
des céréales), Culmus geniculalus. 
ic. Roseao arliculé, Arundo noilis 
distinctu. Plin. |} 20 Joint par arlicula- 
tion. 1! s'expr. par les part. passés des 
v. cilés à S'anTICOLER. Vuy. ce mul. 
1 3° Pig. Distinct, nettement prononce. 
Erpressus, a, um. Cic. Erplanatus. 
Cic. : Lellres bien arliculees, Litterz 
ressæ. Cic. Le babil des pies est 
mieux arliculé, Expressior loquaci- 
tas generi picarum est. Plin. La lan- 
gue rend les sons bien articulés, 
Lingua sonos facit pressos. Cic. Debil 
sellemeat arliculé, Dilucida pronur- 
tiatio. Quint. || 4° Énoncé, affirme. 
Voy. AnTICOLER 39 el 40. 

ARTICULER, v. act. 1° Pronon- 
cer distinctement. Erprimére, 0, is, 
pressi, pressum, acl. Cic. Erplanare. 
0, as, avi, atum, act. PL.-j. : Arlicu- 
ler les mois avec affeclaliou, Erpri- 
mêre verba pulidius. Cic. — nelte- 
ment une letire, Litteram expresse cf- 
ferre, fero, fers, ertuli, elatum. V.- 
Mar. — soigneusement des syltabes, 
Sylabarum sono indulgêre, eo, es, 
uisi, ultum, 0. Quint. || Absol. 
Bien articuler, Presse loqui, or, Fris, 
locutus sum, dép. Cic. || 2° Pronon- 
cer, dmettrs. Proferre, fero, fers, pro- 
tuli, prolatum, acl. Quint. Dicére, o, 
is, diri, dictum, act. Cic. Ore miti£- 
re, 0, Es, mnisi, missum, act. Varr. : 
Ne pas articuler les dernières sylla- 
bes, Ertremas syllabas non proferre. 
Cic. [Démostbhène] ve pouvant — la 
lettre R, Cum R dicëre nequiret. Cic. 
L'on comweuce à parler dès qu'on 
articule uo mul sigoifivatif, Fatur is 
qi significabilem ore maitiil vocem. 

urr, Voy. prononcer. || 3° Énoncer 
article par article. Articulatim dicère 
(voy. 20), act. Cie. || 4° Affirmer posi- 
tivement. Afirmare, 0, as, avi, aluin, 
act. Cic. Proferre (voy. 20), act. Cic. 
: Articuler un fait, De re assrverare, 
Cie. — qq. fait contre qqn, Aliquid 
alicuf objicére, io, is, Jeci, jectum. 
Cic. Répondre à ce que lu as articulé, 
UicËre ad ea quæ sunt a le dicta 
(voy. 20), Cic. 

S'anricoLen, v. ré. Se joindre par 
articulation. Committi, or, Fris, mis- 
sus sum, pass. Cels. Articulo jungi, 
or, Eris, junctus sum, pass, Lin. : Le 
cubilus S'arurule avec l'os du bras, 
Committitur cum Aumero cnbilus. ! els. 
La nuque 3'— avec la tète, Articule 
juagilur capiti cervix. Li. 
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ARTIFICE, 8. m. 19 Qaf. Art, in- 
dustrie. Ars, artis, f. Cic. Artifi 
rüon, it, 0. Cic. || 2e Ordin. Degui- 
sement, ruse, fraude. Artificrum, it, 
n. Cic. Ars, artis, (. Ter. Liv. Fraus, 
auis, F. Cic. Lolus, i, m. flic. Fat- 
{acrz, arum, f. pl. Cic. mieux que 
Fallacia, æ, €. s. Plaut. Insutiæ, 
1. Cie. Astus, üs, m. Tac. (usilé sur- 
fout à l'abl. astu). Cie. = linaginer 
des artifices, Fallacias excoyttare. 
Cic. Avoir recours à l'arlifice, Adhi- 
bére artem. Liv. On emplaie tra 
d'artifices pour charmer l'ureille, Ni- 
mis insidiarum ad capiendas aures 
adhibetur. Cic. Vains — de langage, 
Verborum præsligqir (arum\, f. pl. Cic. 
Chercher à surprendre la bonne foi 
de qqn par les — d'un disrours étu- 
dié, Compositz orationis insidiis f- 
dem alicujus attentare. (ic. A l'aide 
l'un léger artifice de muts, Sub levt 
verborum prælertu. Liv. Discours 
sans —, Oratio quæ aslu caret. Quint. 
Refuser qq. ch. sans deguisement 
ni —, Aliquid sine fuco ac fallaciis 
negare. Cic. Parler sans —, Sincere 
loqui. Cic. Hornme, Cœur sans —, 
Vir simpler (gen. pheis). Cie. Ani- 
mus ingenuus, Cic. Plein d'—, Vox. 
ARTIFICIEUX. Âvec --, Voy. AuTiri- 
CIRUSEMENT. || 39 Composition pyro- 
technique =: Un feu d'artifice, * Igues 
(lus artificiosi (orum), m. pl. (Kr.). 

ARTIFICIEL, ELLE, adj, Produit 
par l'art. Artificiosus, à, um. Cic. 
Arte factus. Vitr. Facticius. Plin. 
Picticins. Plin. : Mémoure artificielle, 
Memona arlificivsa. (ic. Sel aruñ- 
ciel, Facticium sal. Plin. Pierreries 
artificielles, Fichciæ gemmæ. Plin. 
Couleurs —, Colores arte facti. Vitr. 
l'urts artifiriels (— creusés de 
main d'homine), Portus manu facti. 
Cic. || En & de rhélorique. Preuves 
arüficielles. Probutiunes artifiuales. 
Quint. Argumenta quæ arle fiunt. 
Quant. 

ARTIPICIELLEMENT, adv. D'une 
maniere arlificielle. Arte. Quint. Vitr. 
2 Produit artiliciellement, Arte fac- 
fus. Vitr, Maladies que nous pro- 
duisons —, Morbi quos manu faci 
mus. Sen. 

ARTIFICIEUSEMENT, adv. D'une 
maniere artificieuse. Astyte. Cic. Cat 
Lle. Cie. Versute. Cic. Fuiluciter. Cic. 
Insidiose. Cic. Dulose. Cic. Per dulum. 


Cæs. Liv. : Un peu arlificieuse- 
meal, Assez —, Subilole, Cic. 
ANTIFICIEUX, &ose, adj. Plein 


de ruse. Axtntus, a, um. (ic. Callidus, 
Cic. Ver. rius. Cie. Fallar, gén. acis. 
Cic. fnsidivsus, à. um. Cic, Dolosus. 
Cic. : Üo peu artificieux, Subuolus. 
Sail. Uu homme —, Veterator, oris, 
m. Cic. 

ARTILLENRTE, 8. f. 4° L'ensomble 
des machines de gucrre servant 4 lan- 
cer des projectiles. Tormenta, orum, 
n. pl. Czæs. : Battre une place 
avec son artillerie, Oppadum  tor- 
mentis verbrrare. Cic. Élablir son 
— dans les ports, Tormenta in cas- 
tellis collocare. Cws. Ranger des 


ARUSP 


pièces d’— sur les murailles, Tor- 


menta in muris dispon?re. Cæs. Lieu 


d'où les pruectiles, lancés par l'—, 
peuvent être dirigés sur les colunnes 
Locus unde tela lurmentis 
mixsa in Aosfium cunr0s conjici pos- 
sunt. Cæs. — de divers calibres, Va- 
riæ maguiludinrs lormenta. (æs. Les 
navires étaient hors de la portée de 
l'—, Naves interiores ietibus lurmen- 
parc, Untrain 


ennemies, 


forum eraut. Liv. Un 
d'—, Tormentorum muliitudo. Cæs. || 


2° Troupes employecs au service de 
l'artillerie. *Mutifes (um, m.) a quibus 
mil 


tormeuta adiminrstrantur. ($ 
ARTILLEUR, S. 


.) 


larinus, dt, m. Ve 
ANTIMON, 8. 


æ. {sud. 


ARTISAN, 8. m. 40 Celui qui exer- 
ce un art mecanique, un meer. {En 


én.) Opifer, fivis, uw. el F. Cic. 


arr. (En parl. de celui qui travaille 


les corps durs) Faber, bri (oran. brum 


au gêéu. pl.}, m. Cic. || 2° Anc. Ar- 
tiste. Voy. ce mot. || 8° Fig. Auteur, 


cause. Opifer, ficu, m. el. Cic. Arti- 
fer. m. el f. Cu. Conditor, oris, m. 
Cic. Effector, m. (au f. Effectrir, icis). 
Cic. Auctur, oris, m. Liv. Quf. Ar- 
chitectus, 1, m. Cic. Faber, bri, m. 


Sall. Parens, entis, m. et f. Cic. : 
Je suis le créateur et l’artisaa de ces 
ouvrages, Furum operum ego parens 


effecturque sum. Cic. L'— de sa propre 
fortune, Fortunæ suæ faber. Salt. Etre 
l'— de sa foriune, Fortunam sibr fa- 
cêre (io, is, feci, factum). Liu. subi 
fing?re (o, is, fui, fctum). Plaut. Vil 
— de paroles, fgnobilis verborum 
opifez. Cic. — de crimes, Scelerum 
molitor. Sen. L'auteur et l'— du 
crime, Sceleris princeps atque archi- 
tectus. Cic. — de séditions, Sed tio- 
num auctor. Liv. L'— de loute l'in- 
triyne, Totius negutit conditur. Cic. 
Habile — de corruplion, de haines, 
de plaisirs, Artifer «d corrumyenfum. 
Cic, srrenlæe inviluæe. Tac. Artifer cal- 
lidus comparandarum voluptatnm. Cic. 

ARTISON, 3, m. Nom commun à 
tous les insectes qui rongent les etnf- 
fes, les pelleterios, le bois, etc. Tiuea, 
æ. f. Cato. Vir. Teredo, dinis, f. Col. 
Plin. Vitr. 

ARTISONNÉ, ée, adj. Où les arti- 
sons se Sont mis, Tineosus, a, um. Col. 
.… ARTISTE, 8. w. et (. 19 Porsonne 

ui travaille dans un des beaux-arts. 
riifer ficis, m. el f. Cic. Quint. 
} 20 Qqf. adj. Qui a le goût, le senti- 
ment des boaux-arts. Liberalrum ar- 
tiumn ntelligens!gén. entis). D'apr. Cic. 

ARTISTLMENT, av. Avoc art. 
Artificiuse. fic. Vay. ant do. 

ATOIS, ancienne prov. de France. 
*Atrebrusis (is) ager (gr), m. 

- ARUSPICE, 3, im. Prêtre chez les 
anciens Romains, qui consultait las en- 
trailles des victimes. Haruspez, picis, 


m. Soldat em- 
ploye au service de l'artillerie. Ballis- 


É m. 1° Mât de l'ar- 
ridre. *Mulux ‘i)posticus (i).u.(Georg.) 
: La voile d'artimon, Voy. le suiv. || 
2° Voile attaches au mat de l'arrière. 
Artemo, onis, m. Lucil. Artemon, ont, 


ASCEN 


w. Cic. : Des aruspices, Relatif aux 
Cic. L'art 


—, Haruspicinus, a, um. 
des —, [faruxpicina (8.-e. ars), æ, Î. 
Cic. Faruxmoïñnmm, ai, n. Pl. 


ARVALES(rnèues),s.m.pl.Coltège 


de prétres chez les anciens Romains. Fra 
tres (um) Arvales (ium), &. pl. Varr. 

ARVERNVES (LES), pple de la Gaule 
centrale (Auvergne). Arverni, orum, 


wo. pl. Cæs. : Des Arvernes, Relauf 


aux —, Arvernus, a, um. Pl. 

AS, s. m. 1° L'unite, servant, chez 
les anciens Romains, de terme de com- 
paraison pour [es monnaies, les poids, 
os mesuros. Âs, assis, m. Varr, 
I! 2° Piece de cuivra (dont la valeur, 
au Lemps de César, élait d'eaviron 
5 de nos centimes). As, assis (gén. 
pl.assum. Varr. assium. Gell.\, m. 
Cic. Qui. Æs, æris, n. {dont te gén. 
sing. remplaçail assium, quand un 
complail. plusieurs mulliers d'a). 
Cic. z Acheler qq. ch. un as, Asse 
emêre aliquid. art. Coùler un —, 
Asse conslare. Mlart. 50000 —, Mil- 
lia æris quinquaginta. Liv. 300 000 
—, Æris mülies iricies. Cie. (Pièce 
ou Suinme dei 2 as, Dupoudius, üi, 
m. Cic. 3 —, Tressis, is, m. Varr. 
5 —,Qninquessis m. Apul. ap. Prisc. 
8 —, Octuxsis, m. or. 9 —, Nonus- 
sis, m. Varr. 10 —, Decussis, m. 
Varr. 20 —, Bicessis, w. Varr. 30 
—, Tricessis, m. Varr. 100 —, Cen- 
tussis, ©. Varr, || FRACTIONS DE L’As : 
Le 1/12 de l'as, Uncia, z, f. Cic. 
Les 2/12 ou le 1/6, Sertans, an- 
hs, m. Liv. Les 3/12 ou le 1/4, 
Quadrans, m. Plin, Les 4/12 ou le 
1/3, Triens, entis, m. Varr. for. 
Les 5/12, Quincunr, uncis, m. or. 
Les 6/12 de l'as vu Le demi-as, Se- 
mis, issis, M, Cic. Les 7/12, Scptunz, 
uncis, m. Liv. Col. Leg 8/12 ou les 
2/3, Des, essis, mn. Cic. Les 9/12 ou 
les 4/4, Dodrans, antis, m. Nep. Les 
10/12 ou les 5/6, Dertans, m. Col. 
Les 41/12, Dennz. uncix, m. Cic. || 
3° Point unique marque sur un côte du 
de (sur une carte, surla muilié d'un 
dnæino). Unio, onis, f. fsid. =: Le 
coup de deux as, Canis, is, m. Sen. 

ASARET, S. m. Sorte de plante. 
Asarou et Asarum, i, n. Plin. 

ASUESTE, 9. m. Substanca miné- 
ralo filamenteuse qui est incombustible. 
Asbestos, 1, f. Plin. : Lin d'asbeste, 
Asbestinum (8.-e. dinum\, à, n. Plin. 

ASCAG%E, fils d'Énée. Ascanius, 
üi, om. Virg. 

ASCALON, Y. de la Palestine. As- 
calo, onis, f. Mel. 2: (Qui est) d'Asca- 
lon (ea parl. des ch.), Ascalonius, 
a, um. Col. Habitants d’—, Asca- 
lonitæ, arum, æ. pl. Bibl, 

ASCARIDE, 3. m. Sorte de ver in- 
tostinal Lumbricus, i, m. Col. 

ASCENDANT, ANTE, adj. 19 Qui 
va en montant, qui s'elève. Ascen- 
eus, gèn. entis. Vitr. : Macbine as- 
cendanle, Ascendens machsna. Vitr. 


Avoir un mouvement ascendant, Ad 
superiora ferri. Cic. || Fig. Procéder 
par gradalion ascendante, Gradatim 
sursum versus redire. Cie. Gradatim 
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ascendËre 0, La, scendi, scensum, n. 
Cic. || 2° Qui monte sur l'horizon. 
Oriens, gén. entis. Cic. || 3° Fig. 
Dont on est issu = La ligne ascen- 
Jantes Ascendeutium gradus (üs), m. 
1g. 

ASCBNDANT, 8. M. 410 T. d'as- 
troantnie. Le point qui se lève. Ascen- 
sus, üs, m. Plin. : Être à son accen- 
dant (en parl. d'un astre), Voy. Se 
LevEn. || 2° Le point qui se lève, con- 
sidorè par rapport à la nativita des 
personnes. Natulicium (ii) sidus (de- 
ris), D. Cic. || 3° Celui dont on est 
Issu 2 Les ascendants, Ascendentes, 
lun, M. & Dig. Voy. AîEUx, AN- 
cètres. || 4° Fig. Qqf. Penchant, incli- 
nation. Inclinatio, onis, f. Cic. Voy. 
PENCHANT. || 60 Qaf. Superiorite na- 
turelle. Præstantia, a, f. Cic. Voy. 
sorénioniTé. || 6° Pt, sauv. influence, 
autorite. Aucloritas, atis, f. Cic. Pun- 
dus, deris, n.Cic. Vis gén. vis el dat. 
vi, très rares; act. vim : abl. vi), (. 
Cic. = Philosnphes d'un très grand as- 
rendaat, Marimä auctoritate philoso- 
phi. Cic. Ce divin — de l'orateur, 
Vis illa divina oratoris. Cic. Guuver- 
oer un pays par sun —, Locum auc- 
torilate reg're. Liv. Donner de l'—, 
Auctoritatem fac#re. Cic. afferre. Cic. 
Les plus sages avaient un lrês grand 
—, Auctorilas sapientissimurum ma- 


zime florebat. Cic. Avoir de l'— sur 


qun, Apud aliquem valére, eo, es, lui, 
lifum, 0. Cæs. Avoir beaucoup d'— 
sur qqn, Plurimum apud aliquem auc- 
toritaiis habëre. Cic. Ceux qui ont le 
lus d'— sur œui par leur mérite, 
Qui apud me diguitate plurinum possunt 
(posse, puxsuin, poles, polui, n.). Cic. 
exerce sur moi le même —, Eodem 
est apud me poudere. Crc. || En parl. 
des ch. L'ascendant de la patrie, Vis 
patriæ., Cic. Le doux — de la ualure 


{sur le cœur d'un fils), Dulcissima 


naturz commendatio. Cic. Ignorant 
l'— de la vertu, Ignarus quid virtus 


valeat. Cic. 


ASCENSION, s. f. 40 Action de mon- 
ter. Ascensus, üs, m. Cic. Ascensio, 
onis, [. Plaut. Vitr.: Faire une as- 
cension, Ascensionem facëre. Plaut. 
el mieux Ascendère, 0, is. scendi, 
scensum, n. Cic. |] 2° L'etevation mi- 
raculcuse de Jesus-Christ quand il 
monta au clel. Christi in czlum as- 
censio (onis), f. Aug. || 3° Jour où 
l'Église celèbre le mystère de l'Ascen- 
sion. *Ascensionis Duminicæ festum 
(i), n. (Cang.) | 

ASCENSIONNEL, ELLE, adj. Rela- 
tif à l'action de monter. l’eut s'expr. 
par le gér. Ascendendi : Force ascen- 
sionnelle (par laquetle un curps 
tenu à s'élever), °Axcendendi vis (gen. 
vis et dat. vi, très rares; acc vin ; 
abl. ni). Avoir une force —, În 
sublime tend®re, 0, is, tetendi, len- 
sum ellentum, D. Plin. Sursum (en- 
dëre. Col. 

ASCETE, s. m. et f. Celul, celle 
qui so consacre d'une maniere parti- 
culidre aux oxercices de la piste. *Asce- 
ta, æ. masc. Ascetria, æ, fèm. Novel. 
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ASCÉTIQUE. 1° Adj. Qui a rap- 
port aux exsrcices des ascètes. "Asceii- 
eus, 8, um. || 2° Subst. Ascète. Voy. 
ee mol. 

ASCIEXS, 8. m. pl. Habitants de 
la zone torride. Ascit, orum, m. pl. 
D'apr. Plin. (H, 75. 73). 

ASCITE, 3. f. Hydropisie de l'ab- 
domen. Asciles. æ. m. f'lin. 

4. ASCLÉPIADE, nom d'un cé- 
lèbre medecin de Bithynie, d'un philoso- 
phe orotrien, d'un posto lyrique grec. 
Ascirpiades, #, m. Cic. Diom. 

ASCLÉPTADR, ad. Inventé par Île 
poète Asclepiade : Ua vers asclepiade 
ou Ua mèlre —, oo subst Uo —, 
Metrum (i) usclepiadeum (1), n. Diom. 

2. ASCLÉPIALE, 93. f. et AS- 
CLÉPIAS, s. m. Genre de piante. 
Aselepias, adis, f. Plin. 

ASDRUBDAL, nom d8 plusieurs gè- 
séraur carthaginois. Hasdrubal, alis, 
m. Liv. . 

ASIARCUAT, 8. m. Dignité d'a- 
siarque. Assarchie, &, f. C.-TA. 

ASIARQUE, 8. m. Grand-prètre 
et president des jeux dans la province 
romaine d'Age. Àsiarcha, x, m. 
C.-Ta. 

ASIATIQUE, adj. 1° De l'Asie. 
Asianus, a, um. Cic. Asiaticus. Cic. 
: Les Asialiqnes, Asinni, orum, m. 

1. Cie. À la manière des —, Asiane. 
Quint. ] 2° Surnom de L. Cornelius 
Scipion. Asiatirus, à, m. Liv. 

ASE, une des cinq parties du mon- 
de. Asia, æ, Î. Plin. =: L'Asie Mineure, 
Asia Minor. Liv. La Haute —, Asia 
Major. Liv. (Qui esl) d'—, Voy. le 
précéd. 

ASILE, s. m. 1° Lleu établi pour 
servir de refuge aux debiteurs, aux 
criminels. Asylam, 1, n. Cic. : Ou- 
vrir ua asile, Asylura aperire. Liv. 
Se sauver dans un —, In asylum 
confugère. Cic. À 2° En géo. Lieu où 
l'on est 4 l'abri des poursuites, d'un 
danger, etc. Perfugium, il, n. Cic. 
Refugiun, n. Cic. Receptaculum, i, 0. 
Cic. : Aaile excellent contre les lem- 
pêtes, Égregium aduersus tempeslates 
receptaculum. Pl.-j, Cavernes qui 
servent d'— rontre la rigreur de 
l'hiver, Specus, suffugium hiani. Tac. 
Les furèls olfrirent ua — plus sbr, 
Sitre tutius dedere refugium. Liv. 
Servir d'— aut esclaves fugilifs, 
Serviliis fugientibus receptaculum es- 
se. Liv, Les forteresses servent d'— 
aux ennemis, Castella receplaculo 
hostibus sun. Liv. Chercher un — 
auprès de qqn, dans les vaisseanx, 
au pied d'un autel, ici, là, Ad ali- 
gum se recipfre (io, is, cepi, ceplum). 

s. In naves conpugère, io, is, fugi, 
s. sup., 0. (æs. Coufug#re in aram. 
Cic. uc. Ter. Bo perfugrre, io, is, 
fugi, fugitum, 0. Lio. On pouvait 
chereber ua — sur les vaisseanx, 
Ad nares “efugium erat. Frontin. [ls 
ne lruuvyaienl d'— aoulle part, Quo 
se recip'rent, non habebunt. Czs. 
To peux truuver un —, fabes quo 
sonfuglrs possis. Cie. Ce lieu est 
lé seal — qoi leur soil onvert. fic 
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locus est unus quo perfugiant. Cic. 
Donner à qqn ua — dans son champ 
pour qu'il paisse s'y cacher, Refu- 
gium abscondendi causä alivui in suo 
agro præstare. big. Tigrane donna — 
à Milhridate lremblant, Mithrdatem 
in timore Tigranes excepit. Cie. Fer- 
mer un — à qqn, Aliquem a perfu- 
gie exclud#re. Cic. | 3° Habitation, 
domicile, sejour. Tecium, à, n. Cic. 
Uvmus, üs bi, o; gén. pl. um el 
mieux orum;acc. pl. us el mieux 0), 
f. Cic. Domicilium, it, n. Cic. Sedes, is, 
f. Cic. : Donne-moi asile, Recipe me 
in tectum. Plaut, Donner — à une 
armée, Erercitum leclis recip}re. Cic. 
Sans —, Sine tecto. Cic. Elle élail 
sans —, Ubi pedem ponèrel, non ha- 
bebat. Cie. || Fig. Capoue, l'asile de 
l'uorgueil, du luxe, Capua, superbie 
domcilium, lururiæ sedes. Cie, H 
voulul faire [de celte maison)l'— de 
ses éludes, Studiorum suorum voluit 
esse deversorium (n.). Cic. La murt, 
l'éternel — de l'insensibilité, AMors 
æternum nihil Jentiendi receptaculum 
(n.). Cic. [| 6° Fig. Protection, secours, 
appui. Perfugiun, ii, n. Cic. Refu- 
gtum, n. Cic. Receplaculum, i, n. Cic. 
Recepius, üs, m. Cæs. Portus, üs (= 
port), m. Cic. Arz, reis (— cila- 
delle), f. Cic. Castellum, à (= forte- 
resse, rempart), n. Cic. Ara, 2 (= 
autel rolecteur}, f. Cic. = Le sénat, 
asile des nalivns, Curia, arz lerrarum. 
Cic. Senatus, nationum portus où re- 
fugium. Cic. Le tribunal d'Appius 
{fut: l’— de tous les crimes, Tribu- 
nal Appit omnium scelerum castellum. 
Liv. Le sommeil est up — contre 
Loos les soucis, Perfugium omnium 
sollicitudinum est somnus. Cic. L'exil 
o'est pas un supylice; c'est un — 
contre le aupplice, Exsilium non sup- 
plicium est, sed perfugium où portus 
supplicit. Cic. Tu es l'— de la répu- 
blique, Confugit in sinum luum res- 
publica. PL.-j. César élait l'— des 
malheureux, În Cæsare perfugium mi- 
seris erat. Sall. Les Romains sont 
leur unique —, Nullus alio est (rllis), 
quam ad Romanos respecius (üs). Liv. 
Avoir un — dans l'amitié de César, 
Ad Cæsaris amicitiam receptum ha- 
bére. Cæs. Chercher un — dans l'é- 
tude de la philosaphie, 4 l'ombre 
des lois, In philusophiæ porium se 
conferre. Cic. Ad aram legum confu- 
gère. Cic. 

ASINE, adj. f. De l'espèce des 
ânes =: Bêle asine — Âne, Ânesse. 
Voy. ces m. 

ASPASIE, fomme célèbre née à 
Bllet. Aspasia, z, f. Cic. 

ASPECT, a. m. 4° Vue. Adspectus, 
üs, m. Cic. Conspectus, üs, m. C'ic. 
Spectaculum, i, n. Cic. Species, ei, f. 
Cic. : L'aspect des corps célestes, 
Cxlestium rerum spectaculum. Cic. À 
cel —, Quo (ou oc) viso. Cæs. Ad 
ea visa, Liv. À l'— des lumières, 
Conspectis luminibus. Liv. À l'— de 
Lentulus, il... Simul ac Lentulum 
adsperit. Cic. À l'— de nos cavaliers, 
ils…, Ubi nostfros squites conspere- 
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runt. Cæs. Un champ ne montre pas, 
au premier —, ses qualilés, Ager, 
primä inspeclione, virlules non oslen- 
dû. Col. Il juge d'un orateur an 
premier —, Uno adspectu el præte- 
riens de oralore judicat. Cic. jCho- 
ses) qui au premier — excitent l'al- 
miraliun, Que primä specie admira- 
tionem movent. Cic. Exception qui 
au premier — paraîl juste, Ex- 
cepho quæ primé facie Jusia vide- 
tur. Dig. juger une ch. au premier 
—, Ron er primä statim fronte diju- 
dicare. Quint. Au premier —, à 
croit voir, Primo adspectu se pulat 
cernËre. Cic. |] 2° Extoriour, dehors, 
forme, figure, apparence. Aspectus, 
üs, m. Cic. Species, eï, Î. Cic. Ha- 
bitus, us, m. Cic. Facies, ei (n'a 
au pl. que les cas en es), f. Sall. 
Forma, æ, f. Liv. =: L'asprel agréa- 
ble des fruits, Pomeorum Jurun- 
dus adspectus. Cic. L'admirable — 
de la ville, Spectes præeclara oppidi. 
Cie. L'— de ces hommes est très 
honnête, Horum homainum spreies est 
honestissima. Cic. sombre et 
désolé de qqn, Alicujus squalor (oris, 
wo.) el sordes (ium, f. pl.). Cic. Chose 
d'on bel —, Res adxperlu pulchra. 
Cie. Qui a un — magmfique, JMa- 
gnificus ad speciem. Cic. Sile qui 
présente nn bel —, Situs præzclarus 
ad adspectum. Cic. Herbe qui a l'— 
du romarin, Merba adspecitu roris 
marini. Plin. Statue qui a l'— d'une 
jeune fille, Signum vuirginali hubitu. 
Cic. Offrir l'— de qq. ch., Sje:iem 
alicujus rei præbère. Czs. Ofrir l'— 
de plusieurs villes, Urbium multa- 
rum faciem præstare. Pl.-j. Avoir 
l'— d'une mer véritable, Vers maris 
speciem repræsentare. Col. Tout pré- 
sente plutôt l— d'un camp que d'une 
ville, Fiunt omnia castris quam urbisi- 
miliora (comp. de similis, @.f.,e,n.). 
Liv.Prendre l'— de qq.cb..Alicujus ret 
speciem accipére. Plin. La chose avait 
pris l'— d'un brigandage, Res pro- 
rime latrocinii formam venerat. Liv. 
Ses longs cheveux avaient douné à 
ses (rails un — sauvage, Prumussi 
capilli efferarerant speciem or1s. Liv. 
1l 3° Fig. Face, maniere dont les cho- 
ses se presentent. Facies, er (vuy. 29), 
f. Cic. Quint. Figura, æ. f. lice. Frons, 
onlis, f. Quint. : L'aspect d'une af- 
faire, Negotii figura. (ic. Ce genre 
de causes a des aspects loujours di- 
vers, toujours nouveaux, fJarum cau- 
sarum varia ac nova semper esl fa- 
cies. Quint. Tel est l'aspect des 
affaires, Res sic se habent .habëre, 
eo, bui, bitum). Cic. La cause ae se 
présente pas sous ua — suffi<am- 
ment bhonnète, Frons causz non sa 
tis Aonesia est. Quint. Cunsidérer un 
objel suus lous ses aspects, Rem ex 
omni parle consülerare. (ic. Qui pré- 
seute un double —, Pupler, gén. icis. 
ic. Qui vlfre plusieurs aspects, Mul- 
tipler. Cic. || 40 T. d'astrolugie. Si- 
tuation respective des astres par rap- 
port 4 Jour pretendue inflyence sur nos 
destinées. A ffeciio, onis, {. Cic. = L'as- 
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ect des astres, Affectio astrorum. 

ie. Sideratio, f. Cic. 1l importe sous 
quel — du ciel (ou des astres) chaque 
être oall, Ad rem pertinel quuinodo 
affecto cælo (uu quommodo composilis s1- 
deribus) quodque antmal orialur. Cic. 
Les astres ramènent le même — du 
ciel, Axtra referunt enmdem cæli de- 
seriptionem. Cu. Observer l'— du 
ciel, De cælo servars. Cic. 

ASPERGE, 8. f. Plante potagère. 
Asparagus, i, m. Cato. Varr. Plin. 

ASPERGER, v. act. Mouiller par 
le projection d'un liquide. Adspergëre, 
9, is, spersi, Spersum, act. Cic. Con- 

ergñre, act. Cic. = Asperger qqn 

e, par, avec qq ch., Aliquem ali- 
quà re adsprrgñre. Cic. 

ASPÉRITE, s. f. 4° Qualité de cs 

ui est rude, inegal. Axperitas, atis, 

. Cic. || 2° Pig. Audesse du caractere. 
Asperitas, alis, f. Cic. | 3° Petite 
saillie. Duritas, atis, f. Cic. Asperutns, 
f. Cic. l'hin. : Aspérité de la langue, 
Asperitas linguæ. llin. Ne présen- 
ter aucune — (en parl. d'une sur- 
face), Niñil asperitaris où Nihtl offen- 
sionis habere. Cic. Être cabolé par lea 
aspérilés (de la roule), Sollrcitari sa- 
lebris ide salebra, f.). Col. Adourir les 
—, Complanare uspera (0. pl.). Sen. Qui 
a des —, Axper, era, erum. Cac. Voy. 
ÂAPUE, RABOTEUX. h &o Fig. Ce qui rend 
le style rude. Sulebra. æ (. Cic. : Qu 
a des aspérilés, Asper, era, erum. Cic. 
Salebrosus. a. um. Quint. 

ASPERSION, 8. f. Action d'asper- 
ger. Adspersiv, onis, . Cic. = [Ce cri- 
we] es! elfacé par l'aspersian de l'eau. 
Adspersione aquæ flollutur. Cic. Les 
Vestalestirent tes aspersions (d’eau), 
Vestules aquäjertuëre (de perluëre, 0, 
is, lui, lutum, act.). Tac. Voy. aspen- 
6Bn. 

ASPLIALTE, 3. m. Espèce de bi- 
tume. Bilumen, rainis, n. Plin. Tac. : 
D'asphalte, litunineus, a, um. Ov. 

ASPHALTITIE LAC), lac de Judée. 
Asphaltites (æ) lacus lüs). œ. Plin, 

ASPTIONELE, 3. mw. Plante de la 
famille des liliacoss. Albutium, vi, 0. 
Isid. Albucus, i, m. Apul. Asphode- 
lus, 1, om. Plin. 

ASPUVXIE, s. f. Suspension de la 
respiration qui cause la mort. Suffoca- 
ti, ons, f. Cic. I se tourne snuv. 

ar un verbe =: Tomber ea asphyxie 

= tire asphyxié), VOY. ASPHYYIER. 
Mourir d'—, Animä inierclusä exspi- 
rare. Liv. 

ASPHYXIEN, v. act. Causer l'as- 
phyzia : Aspbyxier qqn, Aliquem suf- 
focare, o, as, avi, atum. Cic. Alicui 
animam interclud®re, 0, is, clusi, clu- 
sum. Liv. Être asphyxié dans le miel, 
In melle suffocuri. Lucr. 

ASriC, &. m. Espèce de serpent. 
Aspis. idis, [. Plin. 

ASPIRANT, part. prés. d'ASPInER, 
Voy.ce v. |} ASPHLANT, ANTE, 9. MIASC. 
el 8. fém. Colui, colle qui veut parvenir à 
uns ch. Candidatus. i, masc.Cic. l'eti- 
for, oris, masc. Suel. [lur. Petitrir, 
icis, fêm. Quint. =: Aspirant nou seu- 
jement au consulat, mais à l'immor- 


talité, Candidatus non consulalüa tan- 
tum, sed immorlalilatis. Plin. 


tirer l'air dans ses poumons. Spuritus, 
&s, m. Cic. = L'air que l'aspiralion à 
amené, Anima quz 

Cie. À 2° Action d'attirer un liquide. 
UHausltus, üs. m. Lucr. || 8° T. de 
grawm. Manière de prononcer. Adspi- 
ratio, onis, f. Cic. Qu 
üs,m. Varr. Spirilus, üs, m. Prisc. 
2 Sans aspiralion, Sine afflatu. Varr. 
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ASPIRATION., s. f. 1° Action d'at- 


ucta est spirilu. 


int. Afflatus, 


— rude, Spirilus asper. Prise. [Lel- 
tres] dont l'— est la plus douce, Qui- 
bus nulle dulcius spirant. Quint. Voy. 
ASPIRER d0. 

ASPIRER, v. act, 1° Attirer l'alr 
dans ses poumons = Aspirer l'air, Ani- 
mam aftrahfre, 0, is, trari, tractum. 
Cic. Plin. Animam spiritu ducre, 0, 
is, duri, ductum. Cie. Le ponmun qui 
aspire l'air el l'exnire, Pulmo attra- 
hens et reddens animam. Cic. Aspirer 
l'air de son gosier sec, Duc#re spiri- 
tum per siccas fauces. Sen. L'air aspi- 
ré se répand par les artères, Diffun- 
ditur spiritus per arterias. Cic. On 
aspire la vapeur à l’aide d'un entoo- 
ooir, Nidor per infundibulum imbibi- 
tur (passif de imbib£re, 0, is, biba, 
3. sup.). Plin. || Fig. Aspirer un souf- 
fle de délivrance, Libertatis auram 
caplare, 0, as, avi, afum. Liv. || 2° 
Attirer un liquide. Uaurire, io, is, 
hausi, haustum, act, Plin. : Aspirer 
l'humidité, l'eau, Uunoren, Aquam 
concip're, 10, is, cepi, ceplum. Lucr. 
Ov. || 9° Prononcer plus ou moins for- 
lement da la gorge. À dspirare, 0, as, 
avt, afum, n. Quint. + Asjirer les con- 
sonnes, Adspirare consonantibus (an 
dal.) Quint. — la voyelle, In vocali 
adspiratione uti. Cic. Sans —, Sine 
afflatu. Varr. || 4e Fig. Pretendre à, 
desirer vivement qq: ch. (Ad rem) ten- 
dëre, 0, is, tetendi, tentum el fensum, 
n. Liv. eniti, or, éris, enisus el 
enirus sum, dép. Cic. (Rem) spectare, 
o, as, avi, afum, acl. Cic. affecta- 
re, act. Liv. petËre, o, a, ivi et ii, 
itum, act. Cic. cupére, io, is, ir el 
it, ifum, act. Cic. sequi, or, Eris, 
seruins sum, dép. Cic. (Alicui rei) 
studère, eo, ea, dui, 8. sup., D. Cic. : 
Aspirer à de plus grandes choses, Ad 
alliora tendÿre. Liv. — aux grandes 
chuses, Magna spectare. Cic. — à 
l'éloquence, Eniti a! dicendum. Cic. — 
à l'élernité, Æternitalem ersequi. Cic. 
— 4 la tranquillité, Sequi tranquilli- 
tatem. Cic. Age qui aspure au repos, 
Ætas ad otium devexa. Cic. Aspirer au 
plaisir, à la gloire, Voluptaten, Lau- 
dem concupist£re, 0, is, cupivi et cu- 
pti, eupitum. Quint. — aux honneurs, 
Honores pettre. Nep. — 4 la prelure, 
Studère præturaæ. Cic. Aclion d'— à 
la royauté, Regni paralio. Sall. — à 
la tyranoie, Tyrannidem affectare. 
Quint. — à une révolution, Cupêre 
nouas res. Sall. — à un bouleverse- 
ment dans l'Elal, Nora rempublicam 
quare (0. is, quesiviel sii, quæsitum). 

ell. Il aspire à faire qq. ch., Appe- 
tit aliquid agëre. Cic. Vor. DÉSIREN. 


attaque un individu. Impugnator 
m. Liv, = Tenir lèle aux assaillants, 
Impugnantibus resisire. Just. || 2° 
Celul qui assiège une placa. Oppigna- 
lor, oris, m. Liv. = Reinparts qui pré- 
sentent peu de fucililés à 
laal, 
oppugnanti. Liv. Repousser les as 
saillants, Petlfre subeuntes. Liv. 
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AGSSAILLANT, s. m. 1° Celui qui 
oris, 


‘assail- 
Maœnia haudynagquam prompte 


ASSAILLIR, v. act. Attaquer vive- 


mont (Aliquem) adorini, 1or, iris, 
ortus sum, dép. Cic. impugnare, 0, 
as, avi, alum, acl. Cæs. oppugnars, 
act. Cic. (In aliquem) invaudfre, o 
is, vasi, vasum, 0. 


Cic. (Aime) 
invadëre, act. Sall. : Assaillir qqn 


l'improviste, {n aliquem incautum in- 
cufre, o, is, di, sup. inus., 0. Czs. 


— qqn l'épee a la main, nne vitle 4 
force ouverte, Adoriri aliquern gladio, 
Cic. urbem vi. Liv. Être assailli à 


coups de pierres, Saris incesai (pas- 


sif de incess®re, 0, is, cessivi el cessi, 
s. sup.). Liv. || Fig. Un fleau assaillit 
la sociélé, Pestis in uitam homiuum 
invasit. Cic. La peste — la ville, Pes- 
tilentia inctdit in nu em. Liv. Assail- 
lir uo tribunal, Tribunal cireunstare, 
0, as, steli, 3. sup. Cic. — le cœur, 
Animum occupare, 0, as, avi, alum, 
Cic. — d'outrages, Ignominiis appe- 
{Ëre, 0, is. ivi el it, rlum, act. Quint. 
Être assailli par l'envie, Ab invili& 
circumsederi, 007, ris, SéSSUS SU, 
pass. Liv. 

ASSAINIR, v. act. Rondre salubre. 
Salubrem (a. {.) où Sulubre (n.) fa- 
cêre, io, is, feci, factum. D'apr. Cic. 
(Fam., 1x, 12). 

ASSAINISSEMENT, 9. m. Action 
d'assainir 2 Je félivite Baies de son 
assainissement, Grafulor bBaïis, si sa- 
lubres faciæ sunt (de fieri, fo, is). Cic. 
Voy. ARSAINIR. 

ASSAISONNEMENT, 8, m. 10 Ce 
qui sert 4 assaisonner. Condimentum, à, 
d. Cic. || Fig. Plus agréable par 
l'assaisonnement qu'on y met, Ad- 
sperso condimento Jurunidior. Quint. 
J'ai pour — l'appétit, AMihi pulpa- 
mentun esi fames. Cic. La plaisan- 
terne (est! l'— desronversaliuns, Con- 
dimentum sermonum faceliz. Cic. Ser- 
vir d'— au slvle, Orariunem coudre 
(vOy. assalsoNNrR). Cic. I faut à 
cela un — de plaisirs, Hoc est con- 
diendum voluptaibus. Quint. || 2° 40 
tion d'assaisonner. Conditio, ons, £. 
Cic. Condutura, æ, f. Col. Sen. 

ASSAISONNER, v. act. Accommo- 
der une ch. avec des ingrédients qui la 
rendent plus agreable au goùl. Condire, 
do, ts, dur el it, ilum, acl. Cic. : As- 
gaisoaner qq. ch. avec du sel, Rem 
sale adspergëre, 0, is, spersi, spersura. 
Col. || Fig. La faim assaisonue les 
mets, (ibi condimentum ext fames, Cie. 
Assaisunaer Île style, Orutionem eon- 
dire. Cic. — de sel ua discours, 
Oratiuna sales alsperg”re. Cic. Lettre 
assaisonote d'esprit, Litteræ Aumani- 
tatis sparxæe sale. Cic. Assaisonner la 
gravité de douceur,Gravitatem comitate 
condire. Cic. Mieux assaisonné d'en- 


156 ASSAU 


jouement, Festivitate conditior. Cic. 
ASSASSIN, 5. m. Celui qui assas- 


tine. (Eu gen.) Homicida, &, w. Cic. 


Interfector, oris, m. Cic. (Qui tue en 


frapjaut) Percusser, m. Cic. (Qui poi- 
gnarde)Sicarius, it, m.Cic. : L'assas- 
sio de qun, Alirujus tterfector. Cic. 
Eovoyer ua — pour tuer qqn, Subor- 
nare percussorem alicui. Suel. — de la 
république, Reipublicæ parricida (2), 
m. Sutl. Il avone qu'il est un —, À 
se hominem occcisum esse fateiur. Cic. 
H Ad). assassin, iv. Alorlifer, era, 
en. Cic. . 
ASSASSINAT, s. m. {° Action d'as- 
gassiner. Cædes, is, f. Cic. Occisio, 
onis, f. Cic. Iumicidium, ii, 0. Quint. 
Tac. = L'assassioat d'an ciluyen, de 
Clodins, Cædes civis. Cic. Cædes quä 
Cludius occisus est. Cic. L'— dun 
père et d'un uncle, Patris et patrui 
parricidium. Cie. L'— d'un frère, 
Freternum parricidium. Cic. Parrici- 
div fratris. Liv. — d'un fils, Parri- 
eidium filit. Liv. Par l'— d'un fils, 
Necato filio. Cie. Soudoyer pour un —, 
Conducère ad cædem faciendam. Cic. 
Commettre un —, Cædem facère. Cic. 
Counuueitre de nombreux assassioats, 
Muliorum cædes efficére. Cic. Il avoue 
qu'il a coromis un assassinat, À se 
Aominem occisum esse fete. Cic. 
Accuser d’—, Défeodre d'une accusa- 
tion d'—, {nier sicarios (= parmi 
ceux qui ont poignardé) accusare. Cic. 
defendëre. Cic. | 2° Qaqf. Acte qui 
porte un prejudice grave : Un assassi- 
Qui (juridique) et ovu un Jugement, 
Jatrocinium. non Judicium. Cic. 
ASSASSINER, v. ac 1° Ationter 
de quet-apens à la vie de qqn. Insidirs 
ou Per insidias interficëre où simpl. 
Interfictre, io, is, feci, fectum, act. 
Die. Cædfre, 0, is, cecidi, cæsum, act. 
Cie. Oc.iufre, o, is, cidi, cisum, act. 
De, : Ils étaient assassinés : par les 
œmiios de qui? par l'urdre de qui? 
Nrcidebantur : per quos? a quibus ? 
(ac. Faire assassiner qqn, Aliquem 
ü.terficindum vu occifendum curare. 
Cic. Paire — Massiva, Conficére Mas- 
sivam ummisso percussore. Flur. Voy. 
-ASSASSIN. F 40 Fig. Fatiguer, impor- 
tuner. Jugulire, o, es, avi, atum, act. 
Cic. Occidëre (voy. 41°), act for. 
Enecare, 0, as, cui ou cavi, enectum, 
act. Ter. = Assassiner un bomme de 
décrets, Jugulare aliquem decretis. Cic. 
— de queslivas, Execare rogitando. 
Ter. Occidére rogando. [or. 
ASSAUT., $. m. 4° Attaque pour em- 
porter de viva force une place de guerre. 
Oppugnatw, vais, [. Cic. Impugnatio, 
f. Cic. : Un assaol plus terrible fat 
dirigé contre eux, Oppugnatio eos atro- 
ciur aduria esi. Liv. Suutenir an —, 
Sustinère vpyruignationem. Cæs. On 
avait plus de cuoñauce dans un siège 
ue dans un —, Spes major in obs1- 
tone quam in oppugnalione erat, Liv. 
Acuuo de monter à l'—, Ascensus, 
&, @. Liv. [l etait diffieile de muu- 
ter l'—, Difficulus erat ascensus. Liv. 
Tenter l'—, Ascensum tentare. Liv. 


Aller à l'— da retranchement, des 
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remparts, Ad vallum subire, eo, {s, 
ivi et it, ftum, 0. Liv. Afuros suc- 
cedFre, 0. is, cessi, cestum. Liv. 
Il ordonne l'—, Jubet (milites) succe- 
dëre. Tac. Donner l'— au rempart, à 
uoe ville, Murum aggredi, ior, Ens, 
gressus sum, dép. Liv. Urbem oppu- 
gnare, 0, as, avi, atum. Liv. Se prépa- 
raot À [duouer] l'—, Parans jam op- 
pugnare. Liv. Monter à l'— d'une ci- 
tadelle. de Rome, Arcem, Muenia Roms 
scand?re, 0, is, di, sum. Liv. Prendre, 
Emporter une place d'—, Per vim op- 
idum erpugnare, 0, as, avi, atum. Css. 
{ 20 Pig. Attaque violents. Jnpelus, 
üs, m. Cic. : Livrer un assaut qu 
Impetum in aliquem facére. Cic. L — 
qu'il livrera à ootre fortune sera 
plus violent, Impetus illius erit in for- 
tunas nostras acrwur. Cic. Livrer un 
— à la religion de l'auditeur, Fidem 
audiloris attentare, 0, as, avi, atum. 
Cie. [Les vents) livrent des assauls 
œulüpliés, Crebris impetibus ruunt. 
Lucr. Suulenir les — des vents, Ven- 
turum impetus suslinère. Cæs. Soute- 
oir l'assaut des philosophes, Sustinére 
philusuphorum concursun qe concur- 
sus, üs, m.). Cic. Suutenir Îles assauls 
de l'envie, Tempestatem invidix subire, 
eo, is, ivi el ii, turn. Cic. | 3 T. 
d'escrime. Exercice representant un 
combat 4 l'épée. Pugnz simulacrum (i) 
ludicrum (1), n. Liv. 2 1ls firent as- 
saut ensemble (avec des feuretls\, 
Rudibus inter se concurrerunt (de con- 
currfre, 0, is, cursum, 0.). Liv. Faire 
— avec qqn, Cum alique rudibus bat- 
tuêre, o, is, Lui, s. sup., n. Suet. Faire 
ua — d'armes (à l'épée), Gladio se 
ezercère (60, es, cui, cilum). Veg. || ° 
Fig. Lutte, action de rivaliser. Certa- 
men, minis, D. Cic. Contentio, onis, f. 
Cie. : Assaut de bienveillance, Cer- 
tamen benevolentis. Liv. Faire — 
d'éloquenco avec qqn, Cum aliquo con- 
tenlione dicemli decertare, o, as, avi, 
atum, 0. Cic. Lis font — de bonsoffices, 
Officiis inter se certant, 0. Cic. Faire 
— de vilesse 4 nager, Nandï velocitate 
concertare, n. Col. Faire — d'accusa- 
uons, Criminibus decernËre, 0, ts, 
crevi, erelum, D. Liv. 
ASSEMNLAGE, $. ®. 1° Réunion 
(de choses, de personnes). Conjunctio, 
onis, {. Cic. Cupulutio, f. Cic. : On 
a appelé ville cet assemblage de mai- 
suos, Ejusmodi conjunclionem lecto- 
rum urbern appelluverunt. Cic. 
d'hommes, Hominura conjunclio ou 
congregatio, f. Cie. — d'atumes, Ato- 
morum complerio, f. Cic. copulatio. 
Cic. Individuorum corporum concretio. 
f. Cic. Tout — corporel, Omnis cor- 
poris coagmentatio, [. Cic. L'âme n'esl 
puiol un — de parties, Nihil est ani- 
mis concrelum Ou cupulalum ou cuag- 
mentatum. Cic. L'— des syllabes, 
Syllabarum cwpulatio. Quint. L'— des 
muls, Verborum cunglutinatto, f. Cic. 
Verborum inter se cupuluho. Quint. 
Former un — de, Etre ruinpusé de, 
Cuustare, 0, as, stiti, statum, n. (ex 
et l'abl.). Cic. [Les êtres] qui sont for- 


més de l’— des éléments, Quæ con- 
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stant principiorum concilio (de conct- 
lium, à, 0.). Luer. Une multitude 
d'hommes formée d'un — d'esclaves, 
Multitudo huminum congregala ex ser. 
vis. Cic. Les légiuns élarent un — de 
fugitifs, Legiones er fugituris cunsiste- 
bant ile cunsist#re, 0, 18, stifi, 8. sup. 
0.). Burt. Former un — de, — Assem- 
bler. Voy. ce v. || Fig. Assemblage 
complet de Lous les biens, Cumulata 
bunorum complerio (unis). Cie. Un — 
de vertus, Virtutum chorus (i}, m. Cic. 
concilium (it), 0. Cic. Un grand — des 

lus nobles connaissances, Afagnus 
onestissimorum sludiorum concursus 
(üs). Cic. — de lous les vices, Omn- 
nium scelerum colluvio (onis), f, Cic. Ce 
wvoxtre, — de débauches abumina- 
bles, Flud animal, ex nefariis stuypris 
roncrelum. Cic. L'— des preuves, Ar- 
gumentorum cungregaliu (Ours), f.fhuint. 
Si le discuurs esl un — de gravité 
el de modération, St inestf in urativne 
mizta molestus granitas. Cic. || 2° 
T. de menuiserie Manière de joindre 
ensemble des pièces de bois. Cunyuncno, 
onis, . Var. Cumpactio, F. Vitr.: 
Assemblage de buis juint, Conjunctio 
cuntinens ez materiä. Vitr. Ouvrage 
formé d'un — de pières, Compucturu, 
æ,f. Vitr. Furmer un navire d'un 
— du même bois, Navem iisdem li- 
gnis compingère, 0, is, pegi, pactum, 
act. Dig. , 

ASSEMNLEE, s. f. 19 En gén. Ré- 
union de personnes dans un môme lieu. 
Citus. &s,m. Cic. Cunventus, üs, m. 
Cie. Concalium, ii, n. Cie. = Une as- 
semblée de dames, Matronarun caæ- 
tus. Cic. L'— des dieux, Concilium 
deorum. Cic. Toute l'— se muque de 
l'ersius, lersius ridelur ab omni con- 
ventu. [lor. Pelile — de persunnes, 
Hominum conventiculum (1), n. Cie. 
L'— nombreuse réunie au théâtre, 
Frequens theuiri cunsessus (us), m@. 
Cic. Aller dans les assemblées des 
jeus, Cœtus ludorum inire. Cic. Fré- 
quenter les —, Mominum cœius ou 
celebraliunes obire. Cic. Courir lea — 
= les rénnians de suciélé), Circulos 
ou Sessiunculas consectari. Cic. Dans 
luute espèce d'—, In omni cælu con- 
ciyque. Cic. En pré-ence d'une très 
nuuibreuse assemblée d'hommes el de 
fewmes, Celeberrumo virorum mule- 
rumque conventu. Cic. Parler devaot 
une lrès nombreuse —, Marimä corunâ 
dicëre. Cic. Réunir une —, Convocare 
concilium. Cic. Tenir des assemblées 
de jeunes gens, Juvenum cœlus ha- 
bère. Liv. Cuugèdier une assemblée, 
Dimili#re cætum ou concilium. Cic. {ls 
ne cessaient d'avoir entre eux des 
assemblées secrètes, Non desisiebant 
clan inter se convenire Qi is, véni, 
ventum, D.) Cic. |} 2° Corps delibé- 
rant Consilium et Conciliun, ii, n. 
Cac. Conventus, üs, m. Cic. : Assem- 
blee de sages, Cunsilium sapientium. 
Quint. L'— de Capoue, Cunventus 
Cupux. Cic. La plus respectable — 
du monde (= le sénal}, Sanctiss(- 
mum Orbis ferræ consilium. Cic. Se 
rendre à l’—, Occurrére ad conct- 
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lium. Liv. En référer à l'—, Ad 
concilium referre. Nep. Interdire | — 
çr annvorant que les présages sont 
éfavaribles), Obnuntiare cunsilo. 
Cic. Convaquer une —, Concilium 
convocare. Cæs. Teuir une —, Concr- 
lium habère. Cæs. [Ville] où les pré- 
teurs unt coutume de réunir l'—, /n 
uä præiores conventum agêre 30- 
Ent. Cic. Clore une —, Peragère con- 
ailium. Cæs. Congéilier une —, Con- 
cilium dimittére. Cæzs. L'— se sépare, 
On quitte l—, Ab concilio disceditur. 
Cæs. || 3° Reunion legale du peuple ou 
des soldats. Cuntio, onis, f. Liv. : Le 
consul convuque l'assemblée, Consul 
advocat contionem. Cic. Cunvoquer le 
peuple, les soldats en —, Advocare 
contionem populi. Sall. militum. Cæs. 
Advocare pupulum, mmilites in ou ad 
contionem. Liv. Convoquer l'— (du 
peuple romain) pour l'élection des 
cousuls, EdicËre comitia cunsulibus 
ereundis. Liv. Voy. couices. Tenir 
l'—, {Jabère contiunem. Liv. Se rendre 
Al'—, Progredi in conlionem. Liv. 
Dsns l'—, În contione. Cic. Pro con- 
hione. Liv. Sall. Louer qae en pleine 
—, Âliquem pro contione laudare. Sall. 
Us vous craignent quand vous êtes 
en —, Vos liment contionanites (de 
contionari, 07, aris, alus sum, dép.). 
Liv. li déclara dans l'— qu'il ne 
permettrait pas..., (onlionalus est se 
non siturum.…. Cic. Après la sépa- 
ration de l'—, Submoto contione. Cic. 
ASSEMBLER, v. act. 1° Mettre 
des choses ensemble. Componêre, o, is, 
posui, positum, act. Cic. Cungerÿre, 
0, s, gessi, gestum, act. Cic. Czs. 
Nep. : Assemble ce que tu dois em- 
rter, Compune qiue lecum ferantur. 
er. Assembler des provisinns de 
voyage, luus les autres matérianx uti- 
les pour tes constructions, Congerëre 
wialicum. Cac. celera ædificanti uti- 
ha. Quint. — des briques sur le man- 
telet, Luicres super musculo stru’re, 
0, is, struri, siructum. Cæs. || % 
Joindre, emboiter. Cumping/re, o, is, 
pegi, pactumm, act. Cic. Cuagmentare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. Conjunylëre,o, 
is, juni, junctum, act. Cic. Cæs. Com- 
miliôre, 0, is, mis, niissum, act. Liv. 
: Assembler les parlies d'un ouvrage, 
Opus congmentare. Cic. Que peut-on 
trouver d'aussi bien assemliié ? Quid 
tam composilum Où compac{um OU COng- 
mentalum inveniri polest ? Cic. Ouvra- 
e mal —, Opus male junctum. Quint. 
‘ 3° Reunir en troupe, en corps. Cog’re, 
o, is, cueyi, coactum, act. Cic. Cæs. 
Contrahre, 0, is, trari, {raclum, act. 
Cic. Cæs. Congregare, o, as, avi, atum, 
act. Cic. = Assembler son armée, 
Exrercilum in unum locum cog%re vu 
contrahëre. Cæs. — des troupes à Lu- 
cérie, Copias Luceriim contrahëre. 
Cic. — une grande Quite, Contrahëre 
magna clasem. Nep. — les hommes 
jusque-là dispersés, Dispersos homi- 
mes cunyregare. Cic. unum in locum 
cumpell®re, 0, is, puli, pulsum. Cic. 
— en société les homuwes qui vivaient 
séparés, Dissipatos hoinines in socis- 
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falem vilæ convocare, 0, as, avi, 
atum. Cic. — la foule autour de soi, 
Mlullitudinem ad se concière (eo, es, 
cini. citum). Liv. — des brehis, Oves 
congreqare. Plin. || &° Convoquer, re- 
unir en assemblce. Cogëre, o, is, coeg1. 
coactum, act. Cic. Convocare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. =: Assembler le 
3énat, Senatum cogëre. Cic. convocare. 
Cic. vocure. Cic. — le peuple, les 
soldats, Populum, Mililes advocare in 
ou ad contionem. Liv. Voy. conNvo- 
quen. Ils vous craignent quand vous 
êtes assemblés (— réunis en assem- 
bles du peuple), Vos timent conlio- 
nantes (de contionari, or, aris, alus 
sum, dép.). Liv. 

S'assemoLen, v. réf. So réunir. 
Coire, eo, is, ivi et ii, ilum, n. Cic. 
Convenire, io, is, véni, ventum, n. Cic. 
Cæs. Cougregari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. el lons les jrassifs des v. act. 
cités à ASSEMOLER = Qui se ressemble 
s'asseuible (pruv.), Pares cum paribus 
rongregautur. Cic. Les soldats s'as- 
semblent, Afililes coeunt. Cæs. conve- 
niunt. Cæs. On s’assemble à Corinthe, 
Corinthum convenitur (impers. pass.). 
Liv. Toutes les troupes s'assemblent 
à Lucérie, Luceriam omnes copuæ con- 
trahuntur. Cie. S'assembler par grou- 
pes (en parl. des sonate) irculari, 
or, aris, atus sum, dép. Cæs. Comme 
le sénal s'assemblait tous les jours, 
Cum senatus quotidie esset. Liv. Le 
sénat devail s'assembler ce jour-là, 
Eo die enatus erat fulurus. Cic. 

ASSEXNER, v. act. Porter un coup 
violont. Infliyère, 0, is, furi, flictum, 
act. Cic. Inculfre, io, is, cussi, cus- 
sum, act. Liv. : Asséner un coup, un 
coup mortel, un coup de bache, In- 
fligËre ictum. Cic. mortiferam plagam. 
Cic. securim. Cic. — un coup de bä- 
ton sur la têle, IneutËre scipionem in 
caput. Liv. — un coup d'épée sur 
les armes de l'enneuni, ÆEnsem in 
urma hostis dejicëre, to, is, jeci, 
Jectum. Liv. 

ASSENTIMENT, <s. m. Consente- 
ment, approbation. Assensio, onis, f. 
Cie. Assensus. üs, m. Cic. = De now- 
breuses marques d'asseutiment, Cre- 
bræ assensiunes. Cic. Obtenir des 
roarques d'—, Movère apprubationem 
ou apprubationes. Cic. Avuir puur soi, 
Obtenir l'— des savants, Consensu 
erudilorum comprobari, or, aris, alus 
sum, pass. Quint. Faire un signe 
d'—, Faire à quo un signe d'—, An- 
nuÿre, o, is, ui, utum. Cic. Annuÿre 
nutum alicui. Liv. Donner son — à 
qqn, à qq. ch., Alicui, Alicui rei as- 
sentire, 10, is, Sensi, sensum, D. OU as- 
sendiri, ior, iris, sensus sum, dép. Cic. 
Rem assensu ercipère. Curt. Le sénat 
dunna son —, Senutus asxensit. Cac. 
Suspendre son —, Sustinére assen- 
sun ou se ab assensu. Cic. Assensum 
relinére ou cohibère. Cic. Suspendre 
loujuurs son —, Nahil assennuri. Cic. 
Aclluu de suspendre son —, Rerentio 
assensiunis. Cic. Faire gq. ch., Parler 
avec l'— du peuple, Secundo populo 
aliquid facëre. Cic. Assentiente populo 
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loqui. Cic. Avec l'— de tous, l'— 
général, Assensu omnium. Cie. 
ASSEOQIR, v. acl. 1° Placer qqn sur 
un siege, le mettre sur son seanl : Az- 
seoir 1jqn, Alugnem in sede punëre, 0, 
w#, posii, poxetum Ou collucare, 0, as, 
avi, atum. D'apr. Liv. Suet. Flor. — 
qqo sur un banc, sur le trône de ses 
géres, Aliquem collocare in subsellio. 
uel. in paterno sulio. Liv. — sur 
des chaises curules, In curulibus sel- 
lis ponère. Flor. — qqn 4 cheval, 
Aliquem in equum inferre, fero, ds 
luli, illatum. Cæs. imponére. Curt. 
Il Assis, Sedens, gén. entis. Cic. Être 
—, Sedère, e0, es, sedi, sessum, n. 
Cic. Etre — sur une chaise, Sedère 
in sellä. Cic. sellä. Liv. Être — sur le 
trône, Sedère in solo. Cic. Sedère sale 
regiä Liv. Être — sur un rheval, In 
equo selère. Cic. Equo insidère, eo, es, 
sedi, sessum, r. Liv. Être — dans 
une voiture, sur un char, Sedère car- 
pento., Liv. Insidére curru. Sen.-tr. 
tre — près de qqn, A licui asstdère, 
eo, es, sedi, sessum, n. Cic. Prorime 
aliquem sedère. Sall. Être — à côté 
de qqn, Ad latus alicujus sedère. Cic. 
Etre — à la poupe, Selère in puppi 
(fg.). Cie. Être — au gouvernail, As 
sidére gubernaculis (fg.). Plin. Être 
— À table, Voy. raoce. Être — à l'é- 
iroil, Anguste sedére. Cie. J'ai mal 
aux rein. de rester assis, Lumbi se- 
dendo dulent. Plaut. Arlisan qui tra- 
vaille assis, Sellutarius artifer. Apul. 
1 2° Placer qq. ch., fonder, etablir. 
unËre, 0, is, posni. posituim, acL. Cic. 
Statuëre, o, is, statui, statutum, act, 
Cic. Constituëre, o, is, stitur, stilutun, 
act. Cic. Collucare, 0, as, avi, atum. 
act. Cic. Locare, act. Cic. = Asseoir 
un camp, Castra ponêre. Cæs. Liv. 
locare. Cic. constituëre. Cæs. factre, 
to, ts, feci, factum. Cic. — des fon- 
dations sur un terrain glissant, sur 
uo terrain solide, sur un lit de cbar- 
bon, Fundumenta in lubrico lucare. 
Plin. per solidum subdëre, o. is, didi, 
ditum.Tac.carbonibus, à l'abl.) subster- 
nêre, 0, is, stravi, stratum. Plin.|| Rome 
assise sur des montagnes, Roma in 
montibus posita. Cic. Villas assises 
sur le bord du flenve, Valle quæ flu- 
minis margini insistunt (de insistére, 
o,stifi, s. sup., n.). Pl.-j. La ville est 
assise sur des rochers, Urbs runibus 
(au dat.) imposita est. Liv. Carthage 
est — dans une baie, Carthugo sita 
est in sinu. Liv. Carène établie cumuwe 
il fautet bien —, ('arina probe fundata 
ei bene statuta. Plaut. || Fig. Asseuvir 
un impôl sur le produit du sel, Ex se- 
lariä aunon& vecligal statuëre. Liv. — 
une dot sur un fonds de terre, Collo- 
care dotem in fundo. Cic. — la liber- 
té, Libertatem constituëre. Cic. Voilà 
ce qui a le plus sulhidement assis 
notre empire, fllud marrme nostrum 
ünperium fundarit (de fundare, o, as, 
atum.). Cic. Guuvernement sur 
l'union des gens de bien. Rripudlicæ 
status bunorum conjunctione funda- 
tus. Cic. Assevir les fondements des 
vertus sur la volupté, Virtutum funda 
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menta in voluplate ponëre. Cic. C'est | pressi, 


LU le fondement sur lequel je voudrais 
— la défense, Moc uti (velim) initio 
ac fundimeuto defensionis. Cic. — 
son jogement sur les antécédents 
(de qqu), Ex anteact& vitä Judicium 
fac#re. Cic. A Opinion bien assise, 
Stabilis certaque sententia. Cic. 
Ass6om, v. eut, précédé dn v. 
rames : Faire asseoir qqn, Jubère (00, 
es, jussi, jussum) aligiem sedère 


= ioviler qqn à s'asseoir). Plaut. |p 


eux-<ci, quand on les eut fait —, li, 
jussi consid?re. Curi, || fait — ses 
amis auprès de lui, Propius ipsum 
considFre amicos jubet. Curl. Faire 
— les vlages sur le second banc au- 
dessus de soi, Obsides super se 
subsellio secundo collocars (0, as, aui, 
atum). Suet. Faire — qqn snr le trône 
de ses pères, Collocare aliquem in 
paterno soliv. Liv. Faire — qqn à sa 
place (= lui ceder son siège), Alicui 
sedrm suam conced#re (o, is, cesst. 
cessum). Cic. Faire — qqn à sa table 
(= l'admetire à no repas), Aligucm 
cenæ (au dat.) adhibëre, eo, es, bui, 
bitum. Quint. Plin. Suet. 

S'asstoin, v. réf. Se mettre sur un 
siège. Cunsidëre,o, is, sedi. sessum, 0. 
Cic. Residëre, o, is et Residère, eo, 
es, sedi, sessum, 0. Cic. Assid”re, o 
is, sedi, sessum, n. Cic. : Donner À 
qqn on siège pour s'asseoir, Dare ali- 
cui sellam ubi asndat. Plaut. Les 
ambassadeurs ayant été invités à 
s'—, Leguili consilère jussi. (Curt. 
Marcbant, puis s'assevant, Inambu- 
lantes, {um autem residentes. Cic. Às- 
seyons-nuus, Resideamus. Cic. 
Bous, si vous voulez, Assidamus, si 
videtur. Cic. — nous ici à l'ombre, 
Considamus hic in umbrä. Cic. On ar- 
rive à la forêt el on s'assied, Venitur 
ad silvam et considitur (impers. pass.). 
Cie. S'asseoir sur ue pelouse, sous 
ua chène vert, à la place de qqn, 
Consid®re in pratulo. Cic. sub ilice. 
Virg. in sede alicujus. Liv. S'— sur 
une vipère, à lerre, Assidère super 
aspidem. Cie. humi. Suet. Cerlaines 
façuns de s’— sont cuntre nature, 
Sessiones quædam centre naturam 
sunt, (ic. 

ASSERMENTER, v. sct. Lier par 
serment. Jurejurando obstringëre, 0, 
à, sirinri, sirictum, act Cæs. adi- 
gére. vu, 18, egi, aclum, act. Liv. 

ASSERTION, s. [. Proposition qu" : 
avance et qu'on soutient comme vraie. 
Enunliatio, onis, {. Cic. Effatum, i, 
n. Cic. Sen. : Toule assertion sit vraie 
ou fausse, Omnis enuntiaiio aut vera 
auf falsa est. (ic. Omne enuntiatum 
00 Quidquid enuntiatur aut verum est 
aul falsum. Cic. — que nous énoa- 
cerons ainsi, Quod ta effabimur 
(de effari, or inus., eris, aîus sum, 

ép.). Cie. 

ASSEN VER, v. act. Assujottir, rè- 
duire a une extrême dopendanco : Asser- 
virun Élal, Civutatem servituti subji- 
cére, o, ts, jeci, jectum. Cæs. servi- 
tuti addicere, o, is, diri, dictum. Cæs. 
Civilaiem serviule opprinêre, o, ts, 
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pressum. Cic. Civitati servitu- 
tem injungëre, 0, is, junri, junclum. 
Cæs. servitulem imponêre, 0, is, puul, 
positum. Sail. : Ils voudraient loul 
asservir, que tout fût asservi, Serva 
umnia esse velint. Liv. Élat —, Civi- 
las servitute oppressa. Cic. Être — à 
qqn, Alicui servire, io, is. ivi el ti, 
itum, on. Cic. Asservir la mer, ÂAfare 
dicionis sus facëre (to, is, feci, factum). 
Curt. ff Fig. [I nous a asservis aux ca- 
rices de chacun, Libidini cujusque 
nos addirit. Cic. Asservir les passions 
par lesquelles tons les antres hom- 
mes sont asservis, Cupiditatibus, qui- 
bus ceteri serviunt, imperare, 0, as, 
avi, atum, 0. Cic. Elre asservi par le 
soin de ses inlérêls, Commodis suis 
(au dat.) inservire. Cic. Si la vieillesse 
garde son indépendance, si elle n'est 
asservie à personne, Si senectus jus 
suum relinel, si nemini mancipala 
est. Cic. Jeunes bommes asservis à 
des bistrions, Juvcnes, mancipia pan- 
tomimorum. Sen. 

S'asssavin, v. réfl Se réduire à 
une 6xtrême dépendance. Se subjicëre 
(io, is, jecr, jectum). Cic. : S'asservir 
à la puissance de qqn, Se subjicère 
alicujus imperio (au dat.) Cic. | 
Fig. S'asservir au caprice de qqn, 
Alicuus libidini parëre, 60, es, rui, 
ritum. Cic. Qui ne s'est asservi à 

ersonne, Nemini manapalus. Cic. 

‘asservir au mot à mot, Se ad om- 
nia verda alligare (0, as, avi, atum). 
Quint. 

ASSERVISSANT, part. prés. d'as- 
senvin, Voy. ce v ARSENVISSANT, 
aANTE, adj. Qui asservit : Situation as- 
servissante, Servilus, ulis, f. Cic. 
Ua joug asservissant, Jugum servile. 
Cic. Jugum servutulis. Cic. Liv. || 
Pig. Passions asservissantes pour les 
autres hummes, Cupidilates quibus 
celeri serviunt. Cic. de qu'il y a de 
plus —, c'est de (faire..), Gravissima 
særuilus est (fac?re). Sen. 

ASSERVISSEMENT,s. m. État doce 

quiest asservi. Servitus, utis,f. Cic. Ser- 
vilium, ii, n. Sall.: Tenir un État dans 
l'asservissement, Civitatem servitute 
oppressam tenêre. Nep. Arracber à l'— 
la Grèce, 33 patrie, Græciam servitute 
liberare. Cic. Patriam e servitute in 
libcriatem vindicare. Nep. Ils veulent 
l'— de tuut, Serna omnia esse volunt. 
Liv. F Pig. L'asservissement da corps. 
Servilium corpuris. Sall. Cet — à de 
cerlains termes, JÎla servilus ad ceria 
verba se adstringendi. Quint. 
. ASSESSEUR, s. m. Adjoint à un 
juge principal. Assessor, oris, m. Cic. 
Consessor, m. Cic. =: L'assessenr d'un 
Juge, Judicis consiliarius (ii, m. Dig. 
Être - du préteur, In tribunali prz- 
lorisæmedère, e0, es, sedi, sexsum, D. 
Cic. Celui que tu t'es adjoint comme 
—, Île quem tibi advocasti. Cic. Of- 
fice d'—, Assrssio, onis, f. C.-Just. 
Assessura, æ,f. Ulp. 

ASSEZ, adv. 1° Suffisamment. Satis 
et qgf. Sat. Cie. Affatim. Cic. : 
Pas assez, Non satis. Cic. Parum. 
Cic. À peine —, Viz satis. Ney. 
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Plus qu'—, Plus quam satis. ie. 
Plus quam satis est. Cic. Satis au- 
perque. Cic. — de fourrage, Pabult 
salis magna copia. Cie. — de fer: 
meté, Satis firmitatis. Cie. — de 
fortune, Affatim divitiarum. Liv. Pas 
— de grâce, Lepuris parum. Cic. — 
de témoins, Satis lestium. Cie. — de 
morceaux d' bois, Affatim ligrorum. 
Liv. — de livres, Libri saiis mulli. 
Cic. — d'hommes, Satis magnus ho- 
minum numerus. Cæs. — bun, Sa- 
tis bonus. Cic. Pas — grand, Parum 
magnus. Cic. — convenablement, Sa- 
tis commode. Cic. Pas — longtemps, 
Parum diu. Cie. Jouer —, Satis lu- 
dre. Hor. Ne pas se souvenir —, 
Parum meminisse. Cic. Il y en a — 
et de reste, Jd satis superque est. Sall. 
Si je n'enilis pas —, Si minus direro 
si j'en dis moins qu'il ne faut). 
ic. [l'est plus qu'— abaissé, Il'est 
—, bien — abaissé, Satis superque 
humilis est. Liv. Tandis qu'ils élaient 
— forts encore. Dum vires suypete- 
bunt. Cza. Si je vis — longtemps, Si 
vila suppetet (au futur). Cie. J'ai — 
vécu, Vitæ salisfeci Cie. On a tou- 
jours — vécu, quand on.…., Nemo pa- 
rum diu viril, qui... (—= aucun bhum- 
me n'a trop peu vécu, lequel..….). Cic. 
Avoir — de qq. ch., Aliguid salis ha- 
bére. Nep. Ter. Quand nous aurons 
— de la promenade, Cum satis erît 
deambulutum. Cic. Lequel est le plus 
riche, de celui qui n'a pas —, ou de 
celui qui a trop? Uter est ditior, 
cui deest, an cui superal ? Cie. C'est 
— de se faire eutendre, d’être enteu- 
du, Sufficit audiri. Quint. Et ce n'é- 
tait pas — pour lui des procédures, il 
assistail au jugement, Nec cognitio- 
nibus satiatus, judicis assidebat. Tac. 
C'est — d'on cunsul paur l'Italie, 
Unus consul satis est Italiæ (au dat.). 
Liv. [Ceux] pour qui ce n'était pas 
— que le consul s'engageàt, Quibus 
Ron fuit satis, consulem spondère. Liv. 
Ils ne trouvèrent pas que ce fùt —, 
que de fermer..., Non satis habuerunt 
claudëre... Liv. Mais c'est — de di- 
gressions, Verum hactenus evagari 
satis est. Quint. C'est — nous élen- 
dre sur, En voilà — sur la justice, 
De justitiä satis dictum est. Cie. 
Mais en voilà — sur ce chapitre, sur 
ce point, Sed Azc hactenus. Cic. At- 
que Aæc quiden hacitemus. Cic. En 
voilà — pour aujourd'hui, In hunc 
diem hactenus. Cic. — philosophé, 
Jam salis est philosophatum (impers. 
pass.). Plaut. Holà | assezl Ohe } jam 
satis est / Ter. Assez | Desine (—resse, 
fnis)| Plaut. Ter. || 2° Assez... pouR 
(et l'inf.)}, Poun que ‘el le sub)j.). 
Tellement, tant, si. que. Tam ou Tan- 
lus, a, um vu Tof ou Tantum ou Tanti 
vu Tanto (selon le mot auquel on les 
joint), et ut avec le sub]. Cic. Sall. 
Cæs. Liv. Quint. Qaf. Satis ad et le 
gér. en dum. Plaut. Ter. Liv. Quint. 
Tac. : Je ne scrais j1a3 assez mal elevé 
pour être 1âché de cela, Non essem 
tam inurbanus, ul eo gravarer. Cic. 
Qui donc peut être — ennemi de a 
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ténté pour nier..? Quis polest esse 
tem aversus a vero, qui (= ut ille) 
neget…. ? Cic. Qui fnt — dur pour 
D'êlre pas ému... ? Quis tam fuit du- 
rus, qu (= ut ille) non commovuère- 
tur ? Cic. Nul génie bumain o'a la vue 
— perçante pour pouvoir peoctrer 
dans le ciel, Nulla acies Aumant inge- 
au tant(a esf, quæ (= ut ea) penelrare 
in cælum post. Cic. On te crmt — 
de sagesse pour penser qne…., Hanc 
esse in Le sapienliam erislimant, wi 
dueas.… Cie. [Faitsi constatés par — 
d'indices pour qu'on ne püt s'y 
tromper, Toû westigiis impressa, ul 
in has errari non possel. Cic. La lu- 
mière de la lune n'a pas — de force 
ur percer les nuages, Luna non ha- 
titanium virium ul nubes transent. 
Sen. Et persunne ne se flerait — à 
son taleut pour espérer... Nec quis- 
vam (antum fidat ingenio, ut sperel… 
Quint. Est-1l une chose qui vaille — 
cber, qui soit — précieuse pour 
te faire renoncer au nom d'homme de 
bien? Est ulla res tanti, uf vire boni 
nomen amiltas ? Cic. Il l'emipurta — 
sur ses condisciples pour qu'on püt 
comprendre que... Tanto antecessit 
condiscipulos, ut intelligi posset.… Nep. 
[Vérités] qui sont — en évidence 
our que la close n'ait pas besoin 
d'être discutée, Quæz ïta sunt in 
promplu, ul res dispulalione non egeal. 
Cic. Mais il o’y a pas mème là de rai- 
son — forte pour faire des reproches, 
Ne heæc quidem satis vehemens causa ad 
objurgandum. Ter. [l y avait — d'un 
seul consul pour chasser le Cartbagi- 
auis, Ad arcendum Pwnum consul alter 
satis erat. Liv. || semblait que nous 

eussions bien — de lemps pour à 
prendre, Nobis abunde satis ad dis- 
cendum spatia videbantur. Quint. El 
ils n'avaient point — de forces pour 
repousser..…, Nec (eis) satis virium 
ad arcendum erat. Tac. On avait à 
cine — de cuurage pour prendre 
es armes, Vix ad arma captenda 
compelebat animus. Liv. Je n'aurai 
ni — de temps, ni — de voix, ni — 
de forces pour praclamer ici cela, 
Me dies, voz, lalera deficiant, st hoc 
nunc vociferan velim Cre. N 3° Mains 
ue suffisamment, passablement. Satis. 
ic. : Assez bien, Sutis bene. Cato. ap. 
Cic. — bun orateur, Orutor sat bonus. 
Cic. mediocris. Cic. Les bommes ho- 
porables, et mème les hommes — 
bonorables, Dont, ettam satis boni. 
Cic. Des lies — nombreuses, Insule 
non ila mullz. Plin. — mal vêtu, 
Minus bene vestitus. Nep. || 6° Plus 
que suffisamment, pas mal, beaucoup, 
très. Satis. Cic. Cæs. Abunde. Sail. 
Quint. Plin. = Assez d’éluquence, Sa- 
lis eluquentiz. Sali. Nep. — de glaire, 
Gloriæ abunde. Suet. Avec — d’a- 
dresse, ffaud parum callide. Liv. 
C'est — de ruse, Fraudis abunde 
est. Virg. Nous avoas hien — de su- 
jets (= de peuples sonmis), Pârentes 
abunde Aabemus. Sall. Ce fait valut 
— de réputation au général, Aliguan- 
os res duci famæ adjecit. Liv. 
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D ya—de lait, Lac suppeditat. Varr. 


— et trop de jours (= de vie), Mut | S 


lum superque vitæ. Tac. Chacun a 
bien — de ses pripres affaires, Satis 
superque esi Suarum cuique rerum. 
Cic. — riche, Dives satis. Plaut. Ter- 
tre — étendu, Tumulus satis grandis. 
Cæs. — semblable, Abunde simuls. 
Quint. Je prends une — grande par- 
lie de la nuit, Aliquantum nuctis as- 
sumo. Cic. Une — grande quantite 
d'armes, Armorum aliquanius nume- 
rus. Sall. En courant un — grand 
danger, Satis cum periculo. Ter. Pro- 
nonctalion qui serait — bonne, même 
pour le théâtre, Pronuntiatio vel sce- 
nis suffectura. Quint. Interpréter d'une 
façon — spirituelle, Mon insulse inter- 
pretari. Cic. — longtemps, Satis diu. 
Cic. Sat diu. Plaut. — souvent, Sæ- 
pius. Cic. On peut — bien apprécier, 
A bunde æstimarr potest. Plin. — (or- 
tement blämé, Non mediveriter repre- 
hensus. Quint. — peu nombreux, Pa- 
rum mulli. Cic. Il parle — facilement, 
Ei satis suppedilat oralio. Cic. — 
avant dans la ouit, Multä jam nocte. 
Tac. M'ont-ils — attrapél Satine 
(familier pour Satisne) me ceperunt 
dolo! Plaut. J'ai — et trop vécu, J'ai 
—, bien — vécu, Jam satis superque 
vitæ est. Liv. 

ASSIDU, 0e, adj. 1e Exact à so te- 
nir qq. part, auprès de qqn, à s'occu- 
per de qq. chose. Assiduus, a, um. Cic. 
Frequens, gen. entis. Cic. = Assidn à 
Rome, Assiduus Romzæ. Cic. Soldat — 
au camp, Frequens in castris miles. 
Cic. — aax écoles et aux cours des 
professeurs, Assiduus circa scholas et 
audrtoria professorum. Suet. Être — 
au forum, In foro quotidie versari, 
Cic. Rendre les bergers plos assidus, 
Pastores assiduores facëre. Varr. Il 
était assidu, très — auprès de moi, 
Fuit assiduus mecum. Cic. Assiduissi- 
me mecum fuit. Cic. Homme très — 
auprès de moi, Observantissimus mei 
homo. Cic. J'étais très — auprès de 
Scevola, Multum operz dabam Sce- 
vole. Cic. Se montrer le compagnon 
— de qqn, Præbère assiduitatem ali- 
cui. Cic. Disciple — de Platon, Fre- 
quens Platunis auditor. (ic. Remar- 

uablement — à ces études, His stu- 

ns (au dat.) mirifice deditus. Cac. 
Très — à tons ses devoirs, Omnis 
officit diligentissimus. Cic. || 2° Con- 
tinu. Assiduus, a, um. Cic. Ces. Con- 
tinuus. Cic. Cæs. = Travail assidu et 
de tous les jours, Labor assiduus et 
quotidianus. Cic. continuus omnium 
dierum. Ces. Étude assidue, Assiduum 
studium. Quint. Les soins assidus d'un 
médecin, Assiduilas medicr. Cic. Elle 
a pour lui des soins —, ffunc sedula 
curat. Tib. (Porte) anprès de laquelle 
il faisait une garde assidue, Cujus 
assiduus custos erat. Liv. 

ASSIDUFTÉ, 8. f. Exactilude à fre- 
quenter un lieu, une personne, à s'oc- 
cuper de qq. ch. Asxidurtus, atis, [. 
Cic. : J'ai entendu parier de son assi- 
duité à Rome, Audivi Romæ cum fuisse 
assiduum. Cic. Éviler une — fusti- 
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dieuse, Vitare assiduitatis fastidium. 
uel. L'— d'un médecin, Medici as- 
siduitas. Cic. L'— quotidienne des 
amis, (Quotidiana amicorum assiduitas 
ou frequentia (æ). Cic. Avoir de l'— 
auprés de qqn, Præbére azsiduitatem 
alicui. Cic. Veair a bout de yq. ch 
à force d'—, Assiduitate aliguid con- 
sequi. Cic. — à l'étude, In perdiscen- 
do diligentia (æ), f. Cic. Hommes ha- 
bilués à mosotrer de l'— au travail, 
Homines labore assiduo et quotvliiane 
assueli. Cic. L'— de la correspon- 
dance, Litterarum assiduitas. Cie. 
Epistolarum frequentia. Cic. 

ASSIDUMENT, adv. D'une manière 
assidue. Asulue. Cic. : Il a élé très as- 
sidûmeot auprès de mui, Assiduissim 
mecum fuit. Cic. Il était — dans ses 
terres, Assiduus in prædiis erat. Cic 
Je l'ai écouté —, Frequens te au- 
divi. Cie, 

ASSIFGÉ, ÉR, part. passé l’as- 
StÉGEN, Voy. ce v. || Subst. Celui, 
celle qu'on assiege : L’assiégé (collect.), 
Les sssièges, Obsessi, orum, æ. pl. 
Cas. La. 

ASSIEGEANT, part. prés. d’as- 
SIÉGER, Voy. ce v. IL ASSTÉGEANT, ANTE, 
ad). Qui assicge. Obsidens, gén. entis. 
Liv. || Subst. Colui, celle qui assiege - 
L'assiégeant, Obsessor, oris, m. ic. 
Liv. L'— (collect.), Les assiégeants, 
Obsessores,um,m.pl. Liv. L'assiegeant 
était plus près de la disette que l'as- 
stégé, Propius inupram eraut obsiden- 
tes quam obsessi. Liv. VOYÿ. ASSIFGER. 

ASSIÉGER, v. act. 1° Faire Île 
siège d'une place, de personnes enfer- 
mces dans une place. Obsuière, eu, es, 
sedt, sessum, act. Cic. Cæs. Liv. Cir- 
cumsedêre, eo, es, sedi, sessum, act. 
Cic. Cæs. Liv. Circumstare, 0, as, 
steli, s. sup., acl. (inusité au passif). 
Liv. Obsidione premëre, 0, is, pressi, 
pressum, act. Cæs. Liv. Obsidione clau- 
dëre, o, is, clausi, clausuri, act Nep. 
: Aller assiéger une ville, des rem- 
parts, Urbi obsidionem inferre, fero, 
fers, intuli, illatum. Liv. Alenia cir- 
cumuenire, 10, is, vêni, ventum. Sall. 
Ter assiégé, In obsidiune tenère, 
eo, es. nu, lentum, acl. Nep. In ob- 
sidione Aubère, e0, es, bu, bilum, act. 
Czs. Prendre en assiégeant, Ubsrdivne 
capère. Cæs. Etre assiegè, Obsideni, 
pass. Liv. Circumsrderi, pass. Cæs. 
Liv. Obsidione claudi, pass. Cæs. 
Crainte d'être—, ÜUbsidiunis metus. 
Cic. Délivrer une ville assiégée, Ur- 
bem obsidione liberare. Cæs. || 2° Fig. 
Se presser autour, auprès de; se- 
journer dans. Circumsedère, eo, es, sedi, 
sessum, act. Cic. Obsidére, ©, es, 
sedi, sessum, act. Cic. Insidäre, act 
PI.-j. Circumstare, 0, as, steli, s. sup., 
act. (voy. to). Cic.= Assièger la curie 
l'épée à la main, Obxidère cum gladie 
curiam. Cic. Les larmes de toute retts 
foule dunt vous me voyez assiigé, 
Horum omnium lacrimæ, a quibus ma 
circumsessum vrdelis. Cic. Des essaims 
d'enfants avaient coutume d'astiéger 
les chemins, Eramina infantium sole- 
bant vias insidëre. PL.-j. — le tribunal, 
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les tribunaox, Cireumstare tribimal. 
Cic. In tribuualibus hrrëre, eo, es, hæsi, 
hæsum, n. Cic. Purte assiégée chaque 
jour par une fuule de ciluyens, Ja- 
Aua marimé quolidie civiun frequentiä 
celebrata ‘pass. de celebrare, v, as, 
ati). Cic. Être assiégé par les Mots 
de la guerre, Beili fluctious circumiri 
pass. de cireumire, 0, ts, tu el ti, 
tm). Cic. || 3° Fig. Obscder, pour- 
suivre, importuner. Circumsedère, co, 
es, sedi, sessum, act. Liv. Circumslare, 
0, as. slel,s. sup., acL (voy. 1°). Cic. 
Circumvenire, io, is, vênt, ventum, act. 
Sall. : Être assiégé par l'envie, Ab in- 
vidië cireumaeleri. Liv. — de ca- 
resses, Circumsessus blanditiis. Liv. 
Toutes les fatalités nous assièzent, 
Omnia nos undique fala circumslant. 
Cic. Une foule d'inconvénients — la 
vieillesse, Anlla senem circumve- 
niunt incommoda. Îlor. Les chagrins 
ui de toutes parts nous —, Circum- 
use undique mestiliæ. Cic. Comme 
on étail assiégé de si grandes ter- 
reurs, Cum tanti lerrores circumsia- 
rent. Liv. Tant d'affaires (nous) «s- 
sièvent, Tot res circumvallant (circum- 
vallare, o, avi, alum, acl.). Ter. 
ASSIETTE, 5. [. 1° Manibro d'être 
assis, d'être pass. Sessio, onis, f. Cic. 
Sedes, is, f. Cic. : Certaines assieltes 
sont contre nalure, Sessiones guædam 
contra naturam sunt. Cic. || 4° Si- 
tuation (d'un lieu). Situs, &s, m. Cic. 
Czs. Positio, onis, f. Quant. : L'as- 
sielte d'un lien, d'une ville, d'un 
mp, Loci, Urbis, Castrorum situs. 
Cie. Czs. Liv. Choisir l'— du camp, 
Castris locum cap#re. Liv. Seloa 
l— des localités, Pro situ on post- 
tione Llocorum. Quint. || 3° Position 
ferme, stable (d'une pers. ou d'une 
ch.). Sedes, is, f. Cic. Cels. Plin. Sta- 
tus, üs, m. Cic.: Ferme assielte, Sta- 
bilitas, atis, (. Cæs. Le Romain avait 
ins d'—, Stabilicr Romunus eral. 
iv. Avoir one ferme — (en parl. 
de soldats), Firmiter insistfre, 0, is, 
stili, SO aup., n. Czs. Avant que 
l'arme pri son —, Priussuam acies 
cunstarel (de consfare, 0, as, sliti, 
slatum, 0.) Liv. Garder son —, Con- 
stanter in suo manère slatu. Cic. Faire 
perdre à qqn sun —, dliquem slatu 
movére. Liv. Maoquer d'— (en parl. 
d'au cavalier), {n equo vix hærére, eo, 
es, hæsi, Arsum, n. Cic. Les élé- 
gants auxquels lenr poids mème 
onuait une ferme —, Elephanti pon- 
dere ipso stabiles. Liv. Servir d'— à 
des poutres, Sedem irabibus przbtre. 
Plin. Les souches dunnent une — 
solide à ce qu'elles soutiennent, Slir- 
pes stabilitaiem dant iis quæ susli- 
nent. Cic. Quand la balle de la froo- 
de}, après avuir élé lalancée, aura 
repris son —, Cum glans librala se- 
derit (de sedère, eo, es, sedi, sessum, 
0.). Liv || T. de marine. Radean 
qui a une solide assiette, Stabilis ra- 
fis. Liv. Le vaisseau à qui son puids 
donnait plus d'—, Puudere lemicivr 
aauts, Lio. M Pig. Donner à l'Élal 
sue solide —, Rempublicem sla- 
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bilire, io, is, toi, ifum. Cic. Remettre 
l'État dans son —, Rempublicam in 
suû sede sistfre, August. ap. Suel. Le 
corps de l'État ne peul se maintenir 
dans son —, Corpus imperit nequit 
hbrari. Tac. Cette amilié n'a pas une 
— assez solnle, Ea (amicitra) non 
stis habet firmitalis. Cic. || € 
Fig. État, disposition de l'esprit. Status, 
Hs, m. Cic. Sedes, is, [. Cic. : Très 
bonne assiette de l'âme, Bealissimus 
animi status. Sen. Conserver son —, 
Suum statum tenère. Cic. Avoir ton- 
jours l'esprit dans la même —, Men- 
le consist®re, 0, is, slili, S.SuP., n. 
Cic. Tu n'es guère dans ton — ordi- 
naire, dans ton —, Mente vir constas 
{de constare, 0, stili, slalum, n.). 
Cic. Sortir de son —, De suo stalu 
declinare. Cic. Ne sortir en aucune 
laçon de son — naturelle, Nihil a 
sialu naturæ discedëre. Cic. Faire 
sortir l'âme de son —, Demovëre 
mentem & suû sede et slatu. Cic. Faire 
perdre à l'âme sa ferme —, Aui- 
muim cerio de statu demovére. Cic. 
1 6° Ropartition. Descriplio, onis, f. 
ic. || 8° Vaisseau plat sur lequel on 
mange. Catillus, i, m. V.-Mar. : Man- 
er dans des assiettes de bois, Catil- 
is ligneïs cenare. V.-Mar. Piqueur 
d'—, Parasitus, à, m. Plaut. Cic. Pi- 
quer l'assielle, Alienum cibum sem- 
per edÿre. Plaut. Parasitando venirem 
suum pascére. Plaul. 
ASSIGNATION, s. f. io Affecta- 
tion d'un fonds à un payement; man- 
dat pour ce payement. Aliribulio, onis, 
Cic. : Assignation des paris, 
Destinatio partium. Liv. Tu veilleras 
à ce qu'on donne une assignalion 
égale à la créance, Videbis ul lan- 
tum altribualur quantum debetur. 
Cic. || 2° Ajournement à comparaitre 
en justice. Vadimonium, ii, n. Cic. : 
Kediger une assignation, Concipère 
vadimontum. Cic. Faire donner — 
à qqn, Vadimonium ab aliquo postu- 
lare. Liv. alicui imponëre. Nep. Re- 
cevnir ane — Vocari in judicium. 
Cic. ad judicem. Quint. Répondre, 
Se présenter, Se rendre, Comparaitre 
à one —, Vadimonium obire. Cic. 
Ad vadimonium venire. Cic. occurrère. 
Suel.— à laquelle on n’a pas répundu, 
Vadimonium non obitum. Cie. |] 3° 
Qaf. Rendez-vous. Voy. ce @. 
ASSIGNER, v. act, 10 Affecter un 
fonds à un payement. AttribuŸre, 0, 
is, bui, butum, act. Cic. : Assiguer 
une somme d'argent, Tribuëre pecu- 
niam. Tac .|| 2° Déterminer, faire con- 
naître. Definire, io, is, ivi el it, ilum, 
act, Cic. Indicare, 0, as, avi, alum, 
act. Cie, Voy. vÉTRAMI-ER. || 30 FI 
er, donner, attribuer. Assignare, 0, 
as, avi, afum, acl. Cic. Altribuëre, 0, 
is, bui, butum, act Cic. Describrre, 
0, Üs, scripsi, scriplum, act. Cic. Con- 
stituFre, 0, is, slului, slitulum, acl. 
Cic. Uefinire, 10, is, tui et it, itum, 
act. Cæs. : Aasigner-moi dans votre 
terrain autant d'espace que mon curps 
en peut occuper, Alihi ez fuo agro 
lanlum assignes, quanlum corpore meo 
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occupari potest. Cic. Assigner des ter 
res aux Suldals, Assignure agros mi- 
litibus. Cic. — dauze arpents à 
chuque homme, Dexcribfre duudena 
Jugera in singulos humaines. (ic. La 
rive droite est assiguee aux Massi- 
lens, Dertra pars Maxsiliensibus attri- 
buitur. Cæs. Assigner une résidence 
à qqn, Alicui locum habitandr circum- 
scnbére. Cic. L'Apulie lui a été assi- 
gnée comme province, Er Apulia est 
altribnia. Cic. Le penple lui assigna 
la Nuwidie comme pruvince, Ei pro- 
vincram Numidian populus jussit (de 
jubère, eo, es, jussum). Sall. Assigner 
ine province à qqn par un decrek 
Alicui provinciam decernire, 0, ia 
crevi, crelum, Cic. La Syrie fut assi 
guée par le sort à Scipion, Syris 
cipioni obvënit (de obventre, io, is 
ventum, n.). Cæs. Le sort lui assigna 
la Sicile pour province, Er Sicilia 
prouincia sorte evènit. Lin. Le surt l'a 
assigné une provinre, Tibi sorte pro- 
vincia obligit (de ublingëre, 0, is, s. 
au “0 ic. Selon le poste qui avait 
été — à chacun, Ut suus cuique Lo- 
cus eraf definitus. Cæs. Assigner à 
tous les préfets les postes (qu'ils 
doivent occuper), Loca præfeclis di- 
vidFre, 0, is, visit, visum. Liv. Un 
emploi que nous puissions — à la di- 
vinalion, Locus cui divimalionem pos- 
simus præficère (io, 15, feci, fectum). 
Cic. 11 laul — un objet à la divination, 
Bateria divinationr danda est (pass.de 
dare, 0, as, dedi, datum). Cic, — la 
prentière place à l'action, Tribugre 
primas actioni. Cic. — à chacun sa 
fonchon, Suum cuique munnus descri- 
bêre, 0, is, scripsi, scriptum. Q Cic. 
— à chacun son dù, Suum enique tri- 
buëre. Cic. — un legs à qqn, Adscri- 
bFre legalum alicui. Plin. — une som- 
me déterminée aux proconsuls, Cer- 
(am pecuniam proconsulibus consti- 
tuËre, Suel. — nn jour à qqn, Dare 
diem alicui. Cic. || 4° Sommer de 
comparaltre par-devant le jugo = As- 
signer un accusé, feum cilure, 0, as, 
avi, atum. Cic. appellare. Cic. in jus 
vocare, Cic. in jdicium vocare. Cic. 
Judicio arcesx®re, 0, 18, vi, itum. Cic. 
— qqu devant un tribunal, Aliquem 
ad tribunal citare. Flor. — pour une 
aaire capitale, Arcessére in judicium 
capulis. Cic. Tu as élé assigné an 
sujet de ta dette, Appellatus es de 
pecuniä quam debebas. Cic. Je l'aurais 
fait assigner par le préteur pour le 
troisièrue jour, Fecissem ut ei lerlius 
a prætore dies dicéretur. Cic. 
ASSIMILATION, s. f. 1° Action 
d'assimiler, de presenter comme semhla- 
ble. Comparatio, onis, f. Cic.z Assimi- 
laliun d'une ch. à une autre, Compa- 
ratio rei cum re. Cic. C'esl par — que 
cette herhe a recn le num de scor- 
pivn, Er arguments nomen accepit scor- 
Piv herba (= l'herbe scurpivn à reçu 
son nom.). Plin. || 2° Action d'appro- 
prier à sa Substance une substance 
etrangeré : Asstuilation des alunieats, 
Ciborum approprialio (onis), f. C.-Aur. 
ASSLMILER, v. act. 4° Rendre 
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semblable. Similen me jy ou Simile 
{n.) farére, lo, is, feci, factum. Cic. 
| 2° Prosenter comme semb'ublo. : \s- 
gmrler une cb. 4 une autre, .Fyuipa- 
rure (0, as, avt, afum) rem “um re. 
Cic. rem alicur rei. Liv. Comparare 
rem cum re. (ic. rem alicui re. Cie, — 
une personne à une autre, Comparare 
aliquem cum aliquo. Cic. — la furme 
de Le frelagne à celle d'un plat uvale, 
Formam Britanniz scutuls oblongz 
au dat.)assimilare, 0, as, avi, atum. 
Que. — sa digmite à celle des juges, 
Dignitatem suaim cum judicibus conjun- 
gtre (0, is, junri, junctum). Quint. Tu 
m'as assimilé à toi-même, Me Qui si- 
milem eristinasti. Nep.|| 3° Approprier 
à sa substance une substance etrangere. 
5 Assuuiler la nourriture au curps, 
Cibum corpori apprupriare, 0, as, 3. 
parf. ai sup. C.-Aur. Le corps s'as- 
simile la nournlure, Cibus corpori 
accedit (de acced®re, 0, cessi, cessum, 
a). Sen. 

S'ASSIMILER, Y. réf. 40 S'ostimor 
légal de qqn. = Ils s’assimilent aux 
anciens, Antfiquis se pares credunt 
de cred?re, 0. is, didi, ditum). Quint. 
\ 2° Entrer dans la substance, dans le 
systeme organique = S'assimiler au 
corps, Corpuri accedre, 0, is, cessi, 
cessum, n. Sen. 

ASSIS, 188, part. passé d'AssEoIR, 
Voy. ce v. , . 

{. ASSISE, v. d'ltalio. Astsinatium 
Municipium (ti), n. fnscr. *Asisium 
ou Assisium, it, n. 2 (Qui est) d’As- 
sise, Asisinas, gén. alis. Plin. 

9. ASSISE, 8. f. Rang de picrres de 
taille posces horizontaloment. Statu- 
men, minis, n. Col. Vitr. Plin.: Les 

remières assises de la tour, Turris 
infima sara, 0. pl. Cæs. 

Assises, 8. f, pl. Assombléo de 
fuses. Cunventus, &s, m. Cæs. = Tenir 
es assises du monde enlier, Agëre 
conventum orbis terrarum. Just. C'est 
là qu'Appius tient ses —, Jbi Appius 
agit forum fi, n.). Cic. 

ASSISTANCE, 5. f. 1° Présence. 
Presentia, æ, f. Cic. || 2° Assemblee. 
Caætus, üs, m. Cic. Conventus, Us, m. 
Cic. : Parler devant una très nom- 
brense assistanre, Mfarimä coronä 
dicére. Cic. VUy. ASSEMOLÉE, ASSISTANT. 
q.3° Aide, secours. Adjumentrm, i, n. 

ic. Aurilium, ti, n. Cic. (Ops, nom. 
inas.), gén. opis, dal. "pi rare, acc. 
opem, abl. ope. f. Cic. Ailminiculum, 
i,0. Cic. Opera, æ,f. Cie. Subsidium, 
it, n. Cic. Præsiduem, n. Cic. =: Implo- 
rer l'assistance de qqn, Ab aliquo 
aurilium petére. Cic. Aliquem in au- 
riliun innocare. Quint. MReruurir à 
l'— de qqn, Ad opem alicujus confu- 
gère. Cic. Assumêre uliquem admanis- 
trum (au fém. adwainistram). Sail. 
Utr aliquo administro (au fém. admi- 
nisträ). Cæs. Se menager l'— tribuni- 
tienne, Trabunicieun aurilium sibi curm- 
parare. Lin. l'rêler à jqn son —, Alr- 
eur open ferre. (ic. À liquem aurilio ud- 
juvare ivuy. AIb&n). Cic. [la prètè — 
& bien des gens, Præsto multis fuil. 
Cic. Prêter son — à qqn (dans un 
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vinä ope. Cæs. Sine hominum 


TEnN, Voy. ce v. 
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combat ou dans un procès), Alicui 
arlesse {VOY. ASSISTER). Cæs. Prèter 4 
qqn l'— de sa parole, Alicui orationrs 
<uæ medicinam afferre. Cie. [Loi] qui 
defend de donner — 4 un pruserit. 
tue proscriptum juvari velat. Cic. 
Avec | e qqn, Alicujus ope ou 
aurilio. Cic. Aliquo adjutore (au 
fém. adutrice). Cie. Avec l'— de 
la divinité, Deo juvante. Cic. Sans 
l’— des dieux, des bommes, Sine di- 
erd. 
Cic. Sans l’— de personne, Nullis ad- 
miniculis. Cic, 

ASSISTANT, 


pr prés. d'assis- 
ASSISTANT, ANTE, 
adi- Presont, Præsens, gén. enlis. Cic. 
j Subst. @. pl. Les assistants, (En 
gén.) Ii qui adsunt (aderant, qe 
runt, ele. Cic. «= Ceux qui sont 


debout là, toul autour) Assistentes, 


présent. (E gén.) Adesse, sum, es, 
adfui, n.(alicui rei, qqf. ad rem). Cic. 
(rdin. quaad on prend part à l'action) 
nteresse, sum, es, fui, n. (alicui rei 
on in re). Cic. (Quand on est là en 
grand nombre ou souvent) Ceicbrare, 
0,as, avi, atum (rem). Cic. Frequentare 
(rem). Cic. = Assisler aux comices, 
Comitiis adesse. Cic. — au service di- 
vin, Rebus divinis interesse. Cæs. — à 
on banquet, In convivio interesse. 
Cic. Convivio adesse. Suel, — à un 
combat, Prælio interesse. Cæs. Pugnæ 
adesse. Liv.il assista âcela{ä cecrime), 
Hoc præsens vidit. Cic. Assister comme 
témoin à la rédaction d'un acte (et le 
sigoer), Srribendo adesse. Cic. Ad scri- 
beudum esse. Cic. — à la rédaction 
d’un lestamevt, In lestamento facien- 
do interesse. Cic. — à des jeux, Ludos 
speclare, 0, as, avi, atum. Liv. — à 
un mariage, à des fançailles, Nup- 
tins celebrare. Liv. Spunsalia frequen- 
tare. Pi.-j. — à des funérailles, aux 
funérailles de Quinius, Funeri operam 
dare, 0, as, dedi, datum. Cic. Exsequias 
prosequi, or, ëris, seculus sum, dép. 
Ov. Quintum prosequi. Cic. I a l'air 
d'— à ses propres funérailles, Vide- 
lur prosequi se. Sen. || 2° Act. Secondor 
qqn on justice. (Alicui) adesse, sum, 
es, adfui, n. Cic. adstare, 0, as, 
sleti, s. sup., n. Cic. assist/re, 0, is, 
ad«titi, 8. sup.. n. Pl.-j., = Assister 
qqa’en jlardant pour lai), Cuuxam pro 
aliquo dicfre. fic. Enmalpe qui assis- 
tant Flavius, Enmulpus ussistens Fla- 
mio. Pl.-). J'assisle en justice un pa- 
rent, Adsto aduucalus cugnutu, Plant. 
Celui qui — les plaideurs, Litigan- 
lium auxtliator. Quint. Elle m'a choisi 
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pour l'assister, Me defensorem adopte- 
vit. Cic. Fais — mon adversaire par cet 
homme, A duersario meo da istum pa- 
tronum. Cic. Se faire — de qqn. Ati- 
4-em äGdnucare, 0, as, 
Cic. sibr advucare. Ter. || 3° Seconder 
qqn dans son office. (Alicui) adesse 
(vuy. 20), n. Cic. assilère, eo, es, «di, 
Sessum, an. Cic.:{l assistait ennstam- 
ment le consul, Consulr frequeus assi- 
debat. Cic. Assister les oraleurs, Afi- 
nistrum se præbére oratoribus. Cie. — 
qqn dans un sacrifice, Alicui sucrifi- 
cantipræsto esse. V.-Mar.|| 4° Accom- 
pagner. : Faire assister son fils par 
qqu, Alïquem laters filii adjungñre, 0, 
is, junxi, junctum. Quint. Se faire 
— de qun, Atiquem 
bëre, eo, es, bui, bttum. Cic. Se faire 
— par certaines persunnes (formant 
escarle), Quuxlum siyatures serum 
habëre. Cic. Se faire — par des sol- 
dats, Milites sibr circumdare (0, as, 
dedi, datum). Tac. Je me ferai — par 
des amis dans celte affaire, Mihï ami- 
cos advocabu al hanc rem qui adsnt, 
Ter. | 6° Aider, secourir qqn. (A liguem) 
adjuvare, 0, as, juut, julum (part. fut. 
adjutnrus, Liv. mieux que adjuvatu- 
rus. Petr.). Cic. juvare, 0, as, jui, 
jutum 
Pl.-j.). Cic. (Aluwcuñ aurilari, or, aris, 
atus sum,dép.Cic. adesse,sum.es, adfui, 
n. Cic. (Alicui) præsto adesse on esse. 
Cic. (Alicui) aurilium ferre, fero, fers, 
tuli, latum. Cie. opem ferre. 
ram dare, 0, as, dedi, datum. Cic.s 
Assister va proscrit. Proscriplum ju- 
vare, Cic. — un malade, Ægrotanti 
assidére, eo, es, sedi, sessum, D. 
— un ami de son crédil, Amicum 
fide suslentare, 0, as, avi, atum. 
— qqn dans son malheur, Alicujus 
fortunæ suceurrêre, o, is, curri, cursum, 
n. Liv, — qqn dans sa misère, Àlicu- 
jus inopiæ opitulari, or, aris, alus sum, 


avt, alum. 


comitem ha- 


art. ful. juvaturus. Sal. 


Cic. ops- 


Sen. 


Cic. 


dép. Sall. necessitates sustinére, e0, 
es, nui, fentum, 0. Liv. Se faire — 
par qqn dans qq. ch., Aliquo adju- 
tore (au féo adjutrice) in re uli, or, 
fris, usus am, dép. Cic. Voy. AIDER. 
ASSOCIATION, 8. f. 1° Union de 
plusieurs porsonnes pour un Interêt com 
mun. Cunsoctalio, onus, f, Cic. Sucielas, 
atus.f. Cic. Concilium, ii, n. Cic. Colle- 
gium, n. Cic. Cetus, &is, m. Cic. : L'as- 
sucialion descitnyens, livilrs soctetns. 
Cic. — de marchande, de boulan- 
gers, d'acteurs, Collegium mercato- 
rum. Liv. Tac. pistorum. Plin. sceni- 
corum. Inser. — des hummes fondée 
sur le droit, Cœtus hominum socratus 
jure. Cic.— pour toute snrie de crimes 
Societas omnium facinorum, Cic. — 
la puissanre tribunitienne, Tribuniciæ 
olestatis consortio (unis), f. Vell. 
Fonder. Dissoudre ne —, Collegrum 
instuture. Liv. dissuluÿre. Tac. Fur. 
mer des associations, Societales ron- 
fiare. Cic. Former une — avec Né 
vius, Cum Nzrio sucielalem fa“Fre. 
Cic. Former une — pour spèruler 
sur les marchandises qui, Fucëre 
societatem earum rerum, que. Cic. 
Former une — pour exercer qq. COM- 


G 


162 ASSOC 


merce, Socielatem negotiationis ali- 
cujus contrahÿre. Dig. Une — se 
forme, Societas coitur. Cic. Unir les 
bommes en ane — nalorelle, Homi- 


nes nalurali guädam socielale conjun- 
gêre. Cic. Adinettre qqn dans ane —, 
Aliquem in concilium contribuëre. 
Liv. Faire entrer, Enriler qqa dans 
one — criminelle, Aliquem ad sce- 
leris fœdus adsciscrre. Cie. Adæinis- 
trer les affaires d'une —, Societatem 
gerËre. Cic. | %° Union de plusiours 
ch. Conjunctio, onis, [. Cic. : Assncia- 
tion d'intérêts, Utüitatum communt- 
catio {onis), f. Cie. — de malices, 
Malitierum eollatio. f. Pluut. — de 
mots, Verborum complerie, f. Cie. 
ASSOCIÉ, ée, part. pass. d'As- 
socten, Voy. ce v. || Adj. Qui prend 
sa part de, qui participe à. Socius, a, 
um. Cic. Particeps, géa. cipis. Cic. 
Consors, gén. sortis. bic. Comes, gén. 
milis. Cic. : Presque associé au Lrône, 
Socrus pæme reg. Cic. Associés en- 
semble dans un précédent consulai, 
Priore consulatu inter se comparati. 
Liv. Associé à de glorieux travaux, 
Gloriosi laboris consors ou socius. Cic. 
— à mes perils, Periculorum mecrum 
socius. Cie. — à ave guerre, aux ré- 
compenses, à on crime, l'articeps belli. 
Cic. præniorum. Cæs. sceleris, Curt. 
Homme] — aux desseins de qqn 
liorum alicujus adjutor(gèn.oris 
où administer (gén. tri). Cic. Êlre 
— à une spoliation, Esse in parte 
præde. Liv. Rendre l'âme digue 
d'être — à Dien, Animum dignum 
efficfre, qui in consortium Der veniat. 
Sen. ||Subsl. masc. et fém. Socius, ii, 
masce. Cic. Socia, æ, fém. Cic. =: Les 
associés de qqn, Socit alicujus. Cic. 
Associé paar on tiers, pour deux 
tiers, Sorius ex triente, ex besse. Dig. 
ASSOCIER, v. act. de Donner pour 
compagnon ou compagne, pour collègue, 
pour allie. Adjungëre, 0, is, junri, 
Junctum, acl Cic. Socium (m.) ou 
Sociam (f.)adjungëre, Cic. Socium (m.) 
ou Socian (f.) jungère, act. Liv. So- 
cium (m.) ou Sociam (f.) on Comitem 
(m. f.) adseribère, 0, is, senpn, 
scriplum, act. Cic. Adsciscère, 0, ts, 
adscivi, adscitum, act. Liv, : Ta lui 
as associé lou frère, Et fratrem tuum 
édjunruti. Cic. On l'associe à Pom- 
gée. Pompeio comes adseribilur. Cic. 
ou geadre lui fut —, (Eï) gemer 
adscitus (est). Liv. Associer no 
dictateur au consul, Consuli dic- 
lalorem ayrogare, 0, as, avi, aiunm. 
Liv. 11 faut que Phormion me soit 
associé pour celle affaire, Opus est 
mihi Phormionem ad hanc rem adju- 
{orem dari (pass. de dare, 0, os, 
dedi, datum). Ter. ]| associa ses ar- 
mes à celles des Rutules, Socia er- 
ma Rutulis junrit, Liv. (Ceax] que 
la fortune lai avail assoriés comme 
compagnons, Quos ei comites fortuna 
aggregaverat ‘de aggregare, 0, as, 
afum). Vell. Associer une personne à 
la gloire d'une autre, Aliquem sucium 
laudibus alicujus adseribre. Cic. — 
ta flo an danger da père, Piliam 
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discrimini patris conneclre, 0, is, 
nerui, nérum. Tac. || 2° Prendre pour 
compagnon ou compagne, pour collègue 
pour allie. Socium (m.) ou Suciam (f) 
assumère, 0, is, sumpsi, sumplum. 
Cie. Socium (m.) ou Sociam (.) sibi 
adjungôre (0, is, junri, juncium). 
Cic. sibi adsciscëre (o, is, adscivi, 
adscitum). Cic. : Tu voulais Le l'as- 
socier, Sucium (ibi eum volebas ad- 
jungñre. Cic. S'— des gens sembla- 
bles à soi, Sibi simillimos aggregare 
{o, as, avi, atum). Vell. Les pirates 
s'associèrent cette ville, Illud oppi- 
dum pirate sibi adsciverunt, Cic. Il 
chercbe à s'assorier qqu pour une af- 
faire, Aliquem socium ad rem quæril 
quem adjungat sibi. Plaut. Il s'associa 
son épouse dans cette entreprise, 
Quä in re adjutricem conjugem sibi 
cepit (de capêre, io, is, captum). Cic. 
S'associer qqn comme complice, Ali- 
querm assumêre conscium. Liv. in s0- 
cietatem comsilii, Liv. On associe 
Scsarus à tous les desseins, Socius 
el administer omnium consiliorum as- 
sumilur Scaurus. Cic. Nous mérilons 
ue tu nous associes à ton dessein, 
igni sumus quos lui consilit parti- 
cipes habeas (de habère, eo, es, bui, bi- 
tum). Cic. Associer tout le monde 4 
son bonbeur, Omnes suæ voluptatis 
parlicipes facëre (io, is, feci, factum). 
Cic.Usl'associent en tiers à leuramitié, 
Eum) ad amiciliam tertium adscribun( 
de adscribËre, o, seripsi, scriplum). 
Cie. Associer un citoyen à 8es folles 
entreprises, Furorem suum cum cive 
consociare (o, as, avi, alum). Liv. 
1 8° Pig. Unir, joindre. Cunjungére, 
0, is, junri, juncium, act. Cie. Co- 
pulare, o, as, avi, atum, act. Cic. = 
Associer nos volontés, Voluntates 
nosiras copulare. fic. — son opinion 
à celle de qqn, Sententiam suam sen- 
lentiæ alicujus adscrib®re (0, is, scrip- 
si, scriplum). Cic. — la logique an 
charme de la diction, Disserendi ra- 
lionem cum suavilale dicendi conjun- 
gère. Cie. — la gloire des armes à 
celle de l'esprit, Ad bellicam laudem 
ingenii gloriam adjicbre, io, is, jeci. 
jecitum. Cic. Sagesse associée à l'é- 
liquence, Juncta eloquentiz sapientia. 
Cie. Grâce — à la gravité, Mirtus 
gravitale Lepos. Cie. Cuuleurs assv- 
crées dans un mélange disrret, Colo- 
res modicä confusione lemperati. Apul. 

S'associen, v. réf. el récipr. 40 En 
pari. des pers. S'allier, s'unir. (À ou 
Avec qqn pour qq nd Cum aliquo 
alicujus rei socielatem facËre, io, is, 
feci, factum, ou socielatem inire, eo, 
üs, iviel üi, ifum, ou socielaiem coire. 
Cic. (À qg. ch.) Ad rem se adjungère {o 
ts, junri, junctum). Cic. (Ensemb e) 
Inter se socielale conjungi, or, éris, 
junctus sum, pass. Cic, =: S'associer 
avec qqn pour un crime. pour une ré- 
compense, Coire cum aliquo societatem 
sceleris. præmii, Cie, S'— à gyn puur 
cumueltre toute espèce de désordres 
el de crimes, Cum aliquo in omne flagi- 
tium ef facinus conjurars, o, as, avi, 
aitun, n. Liv, S'— avec des amis 
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pour faire le mal, Injuriam cm 
amicis consociare, 0, as, avi, alum. 
Cic. S'— à la cause de qqn, Ad cau- 
sam alicujus se adjungëre. Cic. S°— 
à mon ennemi, Se cum tinimico meo 
copulare (0, as, avi,atum). Cic. Celui, 
Celle qui s'associe à qq. ch., Alicu- 
jus rei socius, ii, masc Cic. socra, 
æ, fém. Cic. adjutor, oris, mas. 
Cic. adjutrix, icis, fém. Cic. S'— 
aux crimes de qqn, Se adjutorem 
scelerum alicujus præbëre (e0, es, bu 

bitum). Cic. Je suis forcé de m'— 

celte guerre, Hujus beili ego parti. 
ceps On socius Ou adjutor esse cugor 
Cic. Je m'associerai à toutes tes al- 
faires, Me fuarum rerum omnium 5s0- 
cium comilemque habebis. Cic. Qui 
s'est associé à un travail, Laboris s0- 
cius ac consors. Cic. Vous avez voulu 
vous associer à mon opinion, Senten- 
liæ mez voluistis esse parlicipes. Cic. 
S'— à mes inimiliés, {nimicitias me 
cum commiunicare, 0, as, Gui, alu. 
Cic. S'— à la haine et aux accusa- 
tions dont Annibal est l'objet, Odiis 
accusalionibusque Hannibalis subscri- 
bre, 0, ïs, scripsi, scriplum. Liv. 
S'— à la colère du consul, Irato 
consuli adslipulari, or, aris, alus 
sum, dép. Liv. S'— par des forfaits, 
Facinortbus sociari, or, aris, alus 
sum, pass. Liv. Brigands qui se sont 
associés par un pacle criminel, La- 
trones inler 8e nefaria socrelate con- 
juncti. Cie. || 2° Fig. En parl. des 
ch. Être unl onsemble, s'accorder aveo, 
g'allier 4. Conjungt, or, ëris, junclus 
sum, pass. Cic. Misceri, eor, êris, mir- 
fus ou mistus sum, pass. Cic. =: En lui 
la grâce s'associail à la gravité, Erat 
in eo gravilale mirtus lepos. Cic. 
Lettres qui s'associent ensemble, avec 
d'autres, Litteræ inter se, cum aliis 
coeuntes (de coire, coco, is, ivi el ti, 
itum, n.). Quint. Choses qui ce peu 
vent s'associer, Res dissociabiles. Tac. 

ASSOMBRIR, v. act 4° Rendre 
sombre. Obscurarse, o, as, avi, atum 
act. Cic. Obumbrare, ‘act. Plin. : Ciel 
assombri par les nuages, Cæzlum nu- 
bibus obscuratum. Sall. Nuavces as- 
sumbries par te soufre, Colores sul- 
fure contristati. Plin. |] 2° Fig. Rendro 
triste. Contristare, 0, as, avt, atum, 
act. Cic. : Front assumbri, Frons 
adducta pass. de adduc®re.o. is, dur). 
Quint. VOoy. ATTRISTER, TRISTS. 

S'assousnm, v. réf. 4° Dovonir 
sombre. Obscurari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. : Quand le jour s'est as- 
sombri, Obscurä luce. Liv. || 2° Fig. 
Devenir triste : Le regard s'assombril, 
Ocul quoddam nubilum ducunt (de du- 
cére, 0, duri, ductum). Quint. Voy. 
S'ATTRISTER, TRISTE. 

ASSOMMANT, part. prés .d'assow- 
Men, Voy. ce v. |[ Adj. asROMMANT, 
ANTS. Ercessivement ennuyeux. Gravis, 
m.f., 6,0. Cic. Pergranis. Cic. Pero- 
diosus, a, um. Cic. Permolestus. Cic. 

ASROMMEN, v. acl 1° Tuer avec 
q. ch. de pesant. Emigrre, 0, is, 

ui, flictum, act. Plaut. Sen. Elidére, 
0, 18, list, lisum, act. Plaut. Liv. : 
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Assommer ua animal d'un coup de 
pierre sur la tête, Caput pecudis saxo 
elidëre. Liv. — avec une massue. 
Stpite elid*re. Curl. || 2° Battre avoc 
euces. Occulfre, 0, is, cidi, cisum, 
act. Ter. Oblundére, 0, is, tudi, lustum 
et tunsum, act. Plaut. Contundëre, 0, 
is, fur, fusum, act. Plaut, Hor. : 
Assommer qqn de coups de poing, 
Aliquem puguis occid®re. Ter. con- 
tundère. Plaut. J'ai été affreusement 
assommé de coups de poing, Sum ob- 
tusus pugnis pessime. Plaut. Assom- 
mer de coups de bâlon, à coups de 
pierres, Contundère fuslibus. Plaut. 
saris. Hor. || 3° Fig. Incommoder, 
importuner, affigor. Enecare, 0, as, 
cui el cavi, cium el catum, acl. 
Plaut. Ter. Occidère, 0, is, cidi. 
cisum, act. Hor. =: Tu m'assommes, 
Enecas me ou simpl. Enecas. Plaut. 
Assommer qqn de s0s repruches on 
avec 3es reproches, de queslious, 
Enecare aliquem jurgio. Plaul. rogi- 
tando. Ter. — par une lecture, Le- 
endo occidére. Hor. — qqn de ses 
eltres, Epistolis aliquem obtundëre, 
o, is, fudi, {usum el (unsum. Cic. 
— qqn (en parl. d'un bavard), Aures 
alicujus oblund®re. Cic. — qqn de 
ses discours, Aliquem oralione conte- 
rêre, 0, is, trivi, (rilum. Plaul. — 
le juge d’aryuments, Judicem argu- 
mentis onerare, 0, as, avi, alurm. 
Cic. Le repas m'assomme, De male 
convivit tædet (de iædère, tæduit et 
ordin. Læsum est, impers.). Plaut. 
ASSUMPTION, 8. f. 1° Enlèvo- 
ment do la Sainte Vierge au ciel par 
les anges. Assumplio, onis, {. Ambr. 
112° T.de logique. La mineure d'un syllo- 
gisme. Assumptio, onts, [. Cic. Quint. 
AsSOwPTION (L'), capitale du Para- 
guay. *Assumptionis civrlas (als), f. 
ASSONANCE, 8. f. Ressomblance 
approximative de son dans la terminaison 
des mots : Les assonauces, Illa quæ 
similiter desinunt. Cic. 
ASSONANT, ANTE, adj. Qui pro- 
duit une assonance. Quod similiter de- 
sinif. Cic. : les mots assonants, 
(Verba) similiter desinentia. Quint. 
ASSONTI, LE, part. pA3S. d'ASSOR- 
TIR, Vuy. ce v. || Adj. Qui ost d'ac- 
, on harmonie avec. Conveniens, 
gén. entis. Cic. Cougruens. Cic. Com- 
par, gèén. aris. Liv. Concors, gén. or- 
dis. Afr. Tac. : Qui a l'humeur as- 
sortie à celle de son mari, Concors 
cum viro. Afr. viro (au dat.) Tac. 
Bien — à, avec qq. ch., Congruens 
alicut rei ou cum re. Cic. Cunveniens 
alicui rei. Cic. Parents dont les ca- 
ractères sont —, Bene convenientes 
propingui. Cic. Mariage assorti, bien 
—, Cumpar connubium. Liv. Ma- 
riage mal —, Impar matrimonium. 
Dig. La suite est — aux principes. 
Quæ sequuntur principiis (au dal.) 
congruunt {de congruëre, 0, grui, 8. 
sup., n.). Cic. Tout est bien assorli, 
Omnia sunt apta el inler se convenien- 
ia. Cic. Syllabes ral assorties pour 
l'oreille, Éylabs aapere coeunies. 
Quint. 
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ASSORTIMENT, 8. m. 4° Conve- 
nance de choses qui ont entre elles qq. 
rapport. Cenvenientia, 2, f. Cic. || 2° 
Assemblage complet de choses qui vont 
ordinairement ensemble. fustrumentum, 
i, n. Cic. =: Un riche assurtiment, 
Magnum instrumentum. Cic. L'— des 
ustensiles d'une ferme, Instrumen- 
tum villæ. Cic. Instrumentum rusli- 
cum. Phæd. Plin. Un fonds de terre 
avec son — (d'outils aratoires), Fun- 
dus ornatus. Cic. Qui a tout son —, 
Omnibus rebus insiruclus, a, um. Cic. 

ASSORTIR, v. acl. 4° Mettre on- 
semble des ch. ou des pors. qui 8e con- 
vionnent Comparare, 0, as, avi, alum, 
acl. Cic. Componêre, 0, is, posui, posi- 
tum, act. Cic. Parem (m. f.) ou Par (0.) 
pari jungêre, 0, is, junri, junctum. 
Uor. = Assortir une ch. avec une 
autre, Rem alicui rei comparare. Cic. 
Nous craisnons que vous ne soyez 
mal assortis, Veremur ne male com- 
parati silis. Liv. Qu'ils (les convives) 
soieut assortis, Coeat par pari. Hor. 
Voy. assonri. || 3° Fournir de toutes 
les ch. necessaires. Omnibus rebus 
instrufre, 0, is, struxi, siructum ou 
ornare, 0. as, avi, alum, acl. Cic. 

AssonTiR, v. n. C. le suiv. 2e. 

S'assonTin, v. réf. el récipr. 49 Se 
mettre avec des ch. ou des pors. qui con- 
viennent. Comparari, or, aris, aus sum, 
pass. Liv. Cic. || 2° Convenir. Conve- 
nire, i0, is, vênt, ventum, n. Cic. Con- 
gruëre, 0, is, grui, S. sup., n. Cic. 
Coire, eo, is, ivi et ii, ifum, n. Cic. 

ASSORTISSANT, part. prés. d'as- 
sonTiN, Voy. ce v. || AssonTISSANT, 
ANT&, adj. Qui convient. Convenieus, 
gén. enfis (à qq. ch., alicui rei). Cic. 

ASSOUPIR, v. act. 1° Endormir à 
demi. iopire, io, is, toi el ti, itum, 
act. Cic. Liv. Consopire, act. Cic. 
Suet. : Quand le corps est assoupi, 
Sepito corpore. Cic. Qui n'est qu'—, 
Semisomnus, a, um et Semisomnis, m. 
fe, n.Cic. Sail. Liv. Sen. || 2° Fig. En- 

ourdir, suspendre, affaiblir, diminuer. 

uptre (voy. 1°), act. Cic. Vel. Com- 
primère, 0, is, pressi, pressum, cl. 
Cic. Supprimére, act. Cic. Sedare, 0, 
as, avt, alum, act. Cic. : Assoupir 
les douleurs, Dolores sedare. Plin. 
Douleur assoupie, Soporaius dolor. 
Curt. Assoupir la conscience, Con- 
scuwntiam comprimfre. Cic. Sagesse 
assoupie, Dormuitans sapientia. Cic. 
{La nature] a créé des enchantements 
qui assoupiraient la vertu, Blandi- 
menta genuif, quibus sopila virfus 
connivéret (de connivère, eo, es, nivi 
ou niri, n.}. Cic. || 30 Fig. Empécher 
l'eclat, les progrès, les suites d'une ch. 
fâchouse. Comprimèëre, 0, is, pressi, 
pressum, act. Cic. Supprimére, act. 
Cic. Sedare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
2 Assoupir un bruit, Famam compni- 
mêre où supprimêre. Liv. — la sé- 
dition, la guerre, les discordes, Se- 
dare sedilionem. Cie. bellum. Sal. 
Nep. discordias. Cic. — la fureur des 
armes, Furorem armorum sopire (voy. 
Lo). Vell. 

S'assourin, v. réf. 4e S'andormir. 


goupin, Voy. ce +. 
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Consopiri, ior, iris, ilus sum, pass. 
Cic. Dormitare, 0, as, avi, 8. sup., 
a. Cic.= S'élant assoupi, Consaputus. 
Suet. || 2° Fig: So calmer, s'affaiblir. 
Nemitli, or, Eris, missus sum, pass. 
Liv. flemili®re, 0, is, must, nissum, 0. 


Cic. Relunguesc®re, 0, is, gui, 8. sup. 


n, Cic. Elunguescère, n. Liv. : Le inal 
s'assuupit, Morbus remitiitur. Cels. 
La douleur s'est assoupie, Dolor re- 
misit. Ter. Cie. se remisit. Cels. 
L'affaire s'est —, Res elanguit. Liv. 
La fureur s'est —, Furor consedit 
de considÿre, 0, is, sessum, n.). Cic. 
aisser la guerre s'assoupir, Bei- 
lum remiti®re. Liv. 

ASSOUPISSANT, part. prés. d’as- 
ABSOUIPISBANT, 
ANTE, ad): Qui assoupit. Somnuficus, 
a, um. Plin. Sopurifer, era, erum. 
Virg. =: Être assuupissant, Ad som- 


num valère. Cels. 


ASSOUPISSEMENT, 5. m. 1° État 


d'uno personne assoupie. Somnus, à, 


m. Cic. Sopor, oris, m. Catv. Sen. =: 
Profond assoupissement, Arctus som- 
nus. Cie. Gravis sopor. Sen. || 2° Fig. 
Grande nonchalance, grande inertie. 
Somnus, 1, m. Cie. Velernus, m. 
Cie. Sopor, oris, m. Tac. Languor, 
masc. Cic. Segnitia, æ, f. Cic. De- 
sida, f. Cic. Ignavia, f. Cic. So- 
cordia, f. Cic. = Un profond assou- 
pissement, Segnitia inerlissima. Cic. 

‘État serait tumbé dans l'—, Ve- 
ternus civitalem occupassel. Cæl. ap. 
Cic. Vivre dans l'—, Languori et 
inerlis se dedÿre. Cic. Tirer l'Italie 
de son —, {tuliam expergefacrre, io, 
is, feci, factum. Cic. Vuyons, Es- 
chine, reviens de ton —, Nunc porro, 
Æschine, erpergiscËre (de expergisci, 
or, éris, perreclus sum, dép.). Ter. La 
noblesse étant sortie de son —, Ex- 
perrecta nobilitas. Cic. 

ASSOUPLIRN, +. act. 4° Rondre 
souple. Motlire, io, is, ivi et it, itum, 
act. Liv. : Assvuplir les membres 
en les frottant avec de l'huile, Ulea 
artus mollire. Liv. les nerfs, 
Nervos larare, 0, as, avi, atum. fin. 
Enfouir le saule dans le fumier pour 
l'—, Salicem in stercore ubruëre, ut 
lentescat (= pour qu'il s'assau- 
plisse). Col. || 2° Fig. Rondre souple, 
adoucir. AMoilire, io, is, ivt el ui, 
itum, act Cic. 3 Assouplir la voix, 
Mullire vocem. Cic. — le caractere, 
Naturam versare, 0, as, avi, atum (—= 
le tuurner et le retourner). Cic. Ani- 
mum flect®re, 0, is, fexi, flerum. Sul. 

S'aBSOUPLIR, v. do Devenir 
souple. Leniesc®re, 0, is, 3. parf. ni 
sup., ü. Col. Virg. AMolliri, ior, iris, 
itus sum, pass. Cels. : Le bois de 
saule s'assouplit, Salir lentescit. Col, 
1 2° Pig. Dovenir plus facile, s'adou- 
cir. Flecti, ur, éris, flerus sum, pass. 
Cic. Aoiliri (voy. 10), pass. Sen. 3 
Dans l'âge lendre, les caractères 
s'assouplissent facilement, Facile flac- 
tuntur animi leneri. (ic. Les varac- 
lères 8'— par l'éducation, Ingenia 
disciplinä molliuntur. Sem. 

ASSOURDIR, v. act. 1° Causer à 
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qqn une surdité passagbre. Ersurdarse, 
0, as, avi, aium, acl. Plin. 2 Assour- 
dir les oreilles, Aures ersunilare. 
Plin. lis ae s'aperçurent de rien : le 
bruit de la pluie les avait assourdix, 
Nihil sensere pluviä ob«trepente (de 
obstrepêre, 0, is. put, pilum, n.). Liv. 
f 2° Fig. Étourdir, rompro la tête. Ob- 
fund're, 0, is, (udi, lusum et (unsum, 
act. Ter. Cic. Ersurdare (roy. fe, 
act. Sen. : Assuurdir les oreilles de 
— qqn, Obtundère aures alicu- 
jus. Cic. Assourdi par les clameurs, 
Clamoribus  ersurdalus. Sen. 
oreilles dn sénat sont assourdies par 
le bruit des haats faits de la Grèce, 
Græcis actonibus aures curiz ersur- 
dantur. V.-Alar. [lls commencèrent] 
à s'— l'on l'autre, Alter ulteri obsire- 
pére (voy. lo). Liv. 

ASSOURDISSANT, part. prés. d’as- 
sounvurh, Voy. ce v. || ASSOURLISSANT, 
anTe, adj. Qui assourdit (fg.) = Ra- 
vardage aSsuurdissant, Verba obtun- 
denta. Hell. Voÿ assOUnDIn. 

ASSOUVIN, v. act. fe Apaiser 
une faim vorace, rassasier pleinement 
Satiare, 0, as, avi, utum, act. Cic. 
Col. Ersatiare, act. Liv. = Assouvir 
ses besuins nalurels, Satiare deside- 
ria nalturæ. Cie. — la faiwu, sa faim, 
Famem erplère, eo, es, evi, elum. Cic. 
exstinguëre, 0, is, slinri, stinctum. 
Sen. — des lourlerelles, Turtures 
satiare. Col. Assuuvis de nourriture, 
Cibo ersatiati. Lin. || 2e Fig. Satis- 
faire pleinemont une passion. Saltare, 
6, as, ani, alum, act. Cic. Saturare, 
act. Cic. Ersulurare, act. Cic. Exsa- 
fiare, act. Liv. Erplère, eo, es, en, 
elum, acl. Cic. : Assouvir sa baine, 
Odiurn saturare. Cic. satiare. Cic. 
— la cruauté, Szvitiom ezxsutiare. 
Liv. Notre sang ne peut — leur 
cruauté, Eorum crudelitas nosiro san- 

ine non pules! expleri. Cic. — uo 
uog désir, Erspectatiunem desideni 
diuturni erplère. Cic. — ses passions, 
Cupülüates erplère. Cic. Le: passiuus 
ne peuvent èlre assouvies, Cupidi- 
tates sunt insatiabrles. Cic. lie se re- 
tirent plemement assouvis, Erpletr 
ac salurali discedunt. Cie. 

S'aruwovin, v. réf. Se rassasier, 
se satisfaire pleinement (pr. et fg.j. 
Se saturure (0, &s, avi, atum). Cic. 
Satian, or, aris, atus sum. pass. Cic. 
Saturani, pass. (ic. Érpleri, eor. 
ris, clus sum, pass. Cic. : S'assouvir 
de sang, Sanynuine se salurare. Cic. 
La passion pour la lecture ne pon- 
vait 8°—, Cupiditas legendi satiari 
mon polerat. Cic. 

. ASNOUVISSEMENT, s. m. 1° Ac- 
tion d'assouvir (pr. et fig.). Erpletio, 
onis, [. Cic. : L'assouvissement des 
besoins nalurels, Erpllio naturz. 
Cic. Vuus songiez à l'— de votre 
haine, (idium saturare cupishalis. Cic. 
ÿ 2° État de ce quiest assouri. Satu- 
ritas. als, [. Plaut, 

ARSUJETTIN, v. act. 1° Sou- 
metre, ranger sous &a domination 
Subjictre, do, És, jeci, fectum, acl. Cic. 
Subjungêre, o, is, junxi, junctum, 
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act. Cie. Subigëre, o, is, egi, actum, 
act. Cic. In polestatem suam on In 
dicionem suam redig're, act. Cic. 
Suæ dicinnis facëre, io, is, feri, fac- 
(um, act, Lin. : Assmjellir le tiers du 
moude, Tertiam partem orbis terrarium 
subigfre. Cic. Les peuples que anus 
avons assujettis, Pupult quus im diciv- 
nem nosiram redeginus. (ic. Il à as- 
sujeuti de aumbreuses villes à la do- 
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urbes sub imperium populi Romani 
subjunzit. Cic. [ls assujettirent les 
aalions à cel empire, Genles in dt- 
cionen hujus imperii redegerunt. Cic. 
Cette oation fut assujellie, Ea gens 
in dicionem vènit (venire, io, is, ven- 
tum, 0.). Liv. || Fig. 1! anus a assu- 
jeths aax caprices de chacun, Libi- 
dini cujusque nos ahliril de auddicère, 
v, us, ductum). Gic. Etre assujelli à 
qun, Alicur servire, 10, 15, ivi el it, 
itum, n. Cic. N'ètre — à aucune pas- 
sion, Nulli cupiditati sermre. Cic. 
|| 2° Fig. Soumettre, astreindre, obli- 
ger. Adstriugére, 0, is, strenri, stric- 
lum, act. (à qq. ch., aliquä re). Cic. 
Audicére, 0, 15, diri, dictum, act. 
à qq. ch., alicui rei). Cic. : Assu- 
jettir les soldats à des privalivns, 
Adstringére malites purcimoniä. Liv. 
— qyn au joug des lois, Aliquem 
Legibus (à l'abl.) obstrang®re. Cic. Il est 
assujetti aux çconditinns du traité, 
Fœdere obstrictus lenelur (pass. de 
tenêre, eo, es, lenui, feutum). Cic. — 
à des dogues fites, Addictus certis 
sententais. Cic. L'ambiliun à — bheau- 
coup d'hbumwnes à l'hypurrisie, Arm- 
bitio multus falsus fier subegit. Sall. 
Dieu o'est pas assujeiti au travail, 
(Labur) Leur non attingut(deuttinyëre, 
0, ligi, lactum). ic. Assujettir 
les mots à une regle très riyou- 
reuse, Verba nurmä acerrimä diri- 
gÿre, 0, is, reri, reclum. Cic. — la 
pensée aux mots, Sententiam verbis 
uligure, o, as, avi, atum. Cic. — la 
chuse aux parvles, Ad verba rem de- 
flectére, o, is, flexi, flerum. (ic. Le 
puète, assujelli à la mesure. Poeta, 
numeris adstricius. Cic. Les membres 
{de la phrase) duivent étre assujettis 
à la cadence, Membra sunt numeris 
vinrieuda{(pass.de rincire, iv, is. vnri, 
vinetum). (ic. Assujeltir ses phrases à 
la cadence. Senteutias numeris cluu- 
dére, vu, is, claust, clausum. Cic. — 
sa pensée au rythme, Sententiam 
numero complecti, or, éris, plerus sum, 
dép. Cic. | 3e Rendre stable, fixer. 
Destinare, 0, as, avi, atum. act. Ces. : 
Assujettir les antennes aux mäts, 
Antennas ad mälos destinare. Cæs. 
Les pieux étaient assusetlis des 
deux côtés par des chevilles, Tigna 
binis utrinque fibulis distinebantur 
(pass. de distinêre, 60, es, tinui, 
lenium). Cæs. AssujeLtir une planche 
avec des clous, Tubulam aculeis con- 
figëre, 0, is, firi, frum. Col. — la 
vigne aver un lien, Vitem nudo con- 
limêre. Plin. — [la greffe] avec de 
l'osier, avec du jonc, Viminibus ob- 
stringère, o, ts, strinxi, strictum. Col. 
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Junco ligare, 0, as, avi, atum. Col. 
Vètement assujetti par des agrafes 
de qerres préricuses, Vestis ob- 
stricta g-mmis. Flur. Tage assujetlio 
sur l'epaule, Sedens humero 1loga. 
Onunt. . 

S'ASSDIETTIR, v. réf. Se soumettre, 
s'astroindre. Se subjacrre Gu, LS, Jeci, 
Jectum). Cic. Se adsirinyëre (o, Ÿs, 
strunn, sirictum). Quint. Se alligare 
0, as, avi, atum). Quint. =: S'assu- 
jettir à la puissance de qqn, Subji- 
cére se alicujus imperio ou poteslati. 
Cic. S'— au juug des lois, £ ad ser- 
vitutem juris adstringëre. Quint. Cetle 
servitude de s'— à certains termes, 
Illa servitus ad certa verba se ailstrin- 
gendi. Quint. S'— an mot à mat, Se 
ad vmnin verba alligare. Quint. Qui dé- 
laigne de s'— à un srinenu délail. Se- 
curus tam parvæ obsemalionts. Juin. 

ASSUJETTISSANT, part. prés. 
d'ASSDIETTIM, Vuy. ce v. || As«U1ET- 
TISSANT, ANTE, ad}. Qui tient dans uno 
grando sujetion. Opcrosus, a, um. Cic. 
: Qui a des affaires assujeltissantes, 
Negotiis operusis amplicaltus. Cic. Im- 
poser à qqu une fuule de devoirs très 
assujettissants, Aliquem mullis off- 
cils implicutum el constriclum lenère. 
Cic. Etre assujeltissant pour qqn, 
Aliquem occupatiorem habère. Cic. 

ANSUJETTISSEMENT, 8. M. 4° 
Étal de dependanco. Servilus, utts, [. 
Cic. Sermiium, ii, n. Sail. : ls se 
p'ienalenl de leur assujetlhissement 

l'empire romain, Se popul Romani 
imperiv subjeclus dolebant. Cæsx. Qui 
est dans an triste --, Tristi servilio 
subjectus. Liv. || 2e Fig. Sujotion, con- 
trainte. Obedienthia, æ, f. Cuc. = S'af- 
franchir de tent assujettissement, 
Obedientiam abjicëre. Cic. L'— aux 
institutions, Obtemperatio institutis 
{au dat.) Cic. Cet — à de certains 
lernes, {la servitus ad certa verba se 
adstringendr. Quint. Qui est dans l'—, 
Subjectus, a, um. Cic. Obediens, gén. 
entis. Cic. Obnorius, a. um. Liv. La 
vertu seule est exempte de tout —, 
Sola virius in suë pulestate est. Cic. 

ASSUMER, v. acl. Prendre : Assu- 
mer sur 801 la responsabilité d'unech., 
Aliquid ad se recipËre (io, is, cepi, 
cepliun). Plaut. Ter. in semet ipsum 
recipfre. Liv. 

ASSURANCE, 8. f. 1° Confiance, 
securile. Fides, e1, f, Cic. : H nya 
pummt d'assurance à prendre en lui, 
Fides ei habenda non esi. Cic. Il part 
pour Temnos avec —, en —, Secu- 
rus Temnum proficiscitur. Cie. Aver 
tant d'— dans la voix et sur son 
visage, Tanlä vocis ac vultus securi- 
late. Tac. Avoir peu d'— en la con- 
stance de qqu, Alcujus constantis 
{au dat.) parum confidëre, o, is, fisus 
sum, rar. füdi. Cic. J'ai l'-- que cette 
affaire te procurera une grande gloire, 
Éam rem libi confde magnæ liudi 
fore. Cic. Voy. conrrance. || 2° Cer- 
titude, preuve. Fiducra, æ,f. (ic. Certa 
fiducua, f. Liv. 2 J'ai un espoir. mais 
pas encore une assurance, Spemn habeo, 
nondum fiduciam. Sen. (Call te 
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donne presque l'— du salut, Tibi 
rope cerlam fiduciam saluiis præbet. 
lu. Avec —, Certe, Cic. Dire avec 
— que le mande est rand, Licère 
munrdum pro certo esse rotundum. Cic. 
Annoncer une chase aver plus d'—, 
Erypioratius aliquid prumiti#re. Cic. 
J'en ai l'—, fd certum habeo. Cic. 
Nous n'avons aucune — sur... Nihil 
certi habemus de (abl.). Cic. J'ai l'— 
que, Pro certo hubeo ou Afihi erplo- 
ratum est (prop. infin.). Cic. Voy. 
cerTITUDE 10. || 30 Affirmation, pro- 
messe. A /ffirmatio, onis, f. Cic. Asse- 
veralio, Î. Cic. Fides, ei, f. Cic. = 
Assurance dunnée par un transfuge, 
Confirmatio perfugz. Cæs. Croire 
à l'— que donne qqu, Alicujus af- 
firmationi credëre. Cic. On croirail 
aux assurances qu'ils donnent, Iis 
credatur dicentibus. (Cic. Douner 
des — des sentiments de qqn, De 
aliquo affirmare. Cic. L'assurance que 
Pumpée avait donnée à César relati- 
vement à mi, Pumpeit fides, quan 
de me Czsari dederat. Cic. Je vous 
donne l'— qu'il arrivera que, Fide 
me spondeo juturum ut (subj.). Pl.-j. 
Ayaut reçu des léyrats 1° — solennelle 
que..…., Fide acceptä ub legats (prop. 
influ.). Liv. |} 4° Hardiosso. (En É. 
art) Fiducia, æ,.f. Cic. Fidentia, f. 
ic. Animi præsentia (æ), f. Cic. Cæs. 
(En m. par) Confidentia, f. Cic. 
Audacia, F. Cic. z Qui a de l'assu- 
rance, (ea b. part) Fidens, gén. entis. 
Cic. {en m. part) Cunfidens. Cic. Avec 
—, Cerlu animo. Cic. Animo confr- 
mato. (ic. Fidenter. Cic. || marchera 
àla mort avec —. Fideuti anime gra- 
dietur ad murtem. Cic. Avec un peu 
plus d'—, Paulu fidentius. Cic. LDun- 
per de l'— à qqn. Frduciam alcui 
afferre. Üirt. Aliquem vu Antmum 
alicujus confirmare, o, as, avi, alu. 
Cic. Aliquem firmare. Liv. Donner 
ins d'— à son armée, Augmenter 
"— de son armée, Erercitum coufr- 
maliorrm efficfre. Cic. l’rendre de 
l'—, Se confirmare. Cic. Cæs. Moc- 
trer de l'—, Fiduciam præ se ferre. 
Quint. Perdre sun —, Se animo de- 
mittére. (æs. Sans rien perdre de 
s00 —, Nihilu demissiore animo. Liv. 
Rendre l'— aux geus de bien, Bune- 
rum animox recreare. Cic. Vuy. RAS- 
soren. {| 6° Quif. Sûrete : Lieu d'as- 
suranve, Tutus (i) lucus (n, m. Cic. 
Etre en lieu d'—, Esse in tuto. Cic. 
Mettre en lieu d'—, n tuto collocare. 
Cic. Il fut mis en lieu d'—, In tu- 
tum receptus est. Liv. Faire l'— de 
qqn, Esse præsidio alicui. Cic. Voy. 
sûnerTé. || 6° Nantissement, garantie. 
Fiducia, æ, f. Cu. Cuutio, oms, f. 
Varr. : Mayennant une assuraace, 
Fiduciä acceptä. Cio. Une bonne —, 
Cautio idunea. Dig. Exiger de qqn 
des assurances, Ab aliquo cavëre, 
e0, es, cam, cautum, n. Cic. Prendre 
ses —, Cantivune canëre. Varr. !l8 de- 
mandeat qu'il preune contre eux les 
— qu'il voudra. Rvogant ut ab sese 
caveat, quemadmodum velit. Cic. 
ASSURÉ, S£, part. pass. d'as- 
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sonen, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est 
en sûreté ; qui met on sûroté. Tulus, 
a, um. Cic. : La forlune de personne 
n'es! assurée, Nullius res tuta est. Cic. 
L'honneur de persunne n'est assuré 
coatre log audace, Vullius pudicitia 
contra fuam audaciam munila est. Cic. 
Refuge —, Tutum perfugium. Cic. 
Voy. sûr. || 3° Certain, infalllible. 
Certus, a, um. Cic. Sall Erploratus. 
Cic. Compertus. Crs. Liv. : Fruits déjà 
assuré, Jam certi fructus. Quint. Vic- 
loire assurée, Erplorata victoria. Cæs. 
Mort —, Perspicua mors. Cic. Courir 
à une perle —, In aperlam perniciem 
incurrêre. Cic. Le succès de l'entre- 
prise paralt assuré, Res manibus te- 
netur. Cic. Salut peu —, Dubia 
salus. Cic. Je tiens cela pour —, [d 
cerlum habeo. Cic. Tenir la paix pour 
assurée, Ezxploratam habère pacem. 
Cic. Je liens pour assuré que, Habeo 
ro cerlo ou pro lorato (prop. 
infin.). Cic. Cæs. Hubeo loratum 
ou cerlum (prop. infin.). Cic. Liv. 
Mihi exploratum est (prop. info.). 
Cic. Cæs. Liv. Je tiens pour bien 
— que, Mfihi exploralissimum est 
\prop. infin.), Cic. || 3° Qui est sûr 
de, qui a confiance on. Fidens, gén. 
enlis. Cic. = Assuré dans sa pru- 
dence et sa sagesse, Prudentiä con- 
salivque fidens. Cic. Être — dans ou 
sur, Fidère, 0, is, fisus sum (dat. ou 
abl.). n. Cic. Chose dunt on est —, 
Certa res. Cic. Alliés dont on n'es 
pas —, Dubii socii. Liv. || 4° Qui est 
sans crainte, hardi. Fidens, gén. entts. 
Cic. =: D'une viux assurée, Fidenti 
voce. Cic. || 5° Qui a la certitude de. 
sachant sûrement. Non dubius. a, um. 
Liv. : Bien assuré qu'Enwène avait 
joint... Haud dubius quin Eumenes 
junzisset… Liv. Bien — que le sé- 
nat ordonnerait la guerre, Minime 
dubius bellum patres jussuros. Liv. 
Je suis — de cela, Jloc certe ou 
certo scio. Cic. Id certum habeo. 
Cic. Je suis — que, Habao pro certo 
ou pro erplorato, Erploratum habeo 
(prop. inûo.). Cic. Je suis parfai- 
leuient — que, Mini erpluralussi- 
mum est (prup. iafo.). Cic. Je n'étais 
pas encore bien — que, Non satis 
mihi consliterat (prop. infin.). Cic. 
On est — que. Constat (prop. infin.). 
Cic. On west pas bien — si, Non 
satis coruperlum est, num (subj.). Tac. 
Îls n'étaient pas assurés si elles 
avaient agi sinsi d'elles-mèmes ou 
sur nos conseils, In dubio ponebant 
utrum id su sporie an nobis auclori- 
bus fecissent. Liv. || 6° Affermi, ferme, 
stable. Stabilis, m.f.,e, n.Cic. Firmus, 
a, um. Cic. Certus. Cic. : Mainassurée 
(d'un chirurgien), Stabilis manus. 
Cels. Dans une position —, Certo 
statu. Cic. En se tenant bien assurés 
sur leurs pieds, Stabili gradu. Liv. 
tre bien assuré sur 6es jambes, 
Firme insisffre. Suet. l| marche d'un 
pas — à la murt, Fidenti animo gra- 
ditur ad murtem. Cic. Marche mal 
assurce, Instabihis ingressus. Liv. 
Geste assuré, Gestus certus. Quint. 
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Chacun est bien — dans sa. place, 


In suo quisque est gradu firmiter .col- 
locatnus. Cic. Possession assurée, 
Stabilis possessio. Cic. Autorilé — 
Auctoruas communita. Cic. Aatorit 
mal —, Flura auctoritas. Tac. Paix 
—, Consians par. Liv. Paix mal —, 
Infida paz. Liv. Préceples assurés, 
Præcepla firma ou stabrlia. Cic. |] 7° 
En pari. d’un droit, d'un bien. Ga- 
ranti. Cautus, a, um. Cie. 
ASSUREMENT, adv. 1° Certaine- 
ment Certe, et moins souv. Certo. 
Cic. Non dubie. Cic. Quint. Haud 
dubie. Liv. Indubitate. Liv. Sine 
dubio. Cic. Procul dubio. Liv. : Assu- 
rément, je sais, Certe scio. Plaut. Le 
ire —, Facile deterrimus. Cic. Nous 
‘aurons — comme compéliteur, Cer- 
tus erit (nobis) compentor. Cic. || 2° 
A la verite. Sane. Cic. Profecto. Cic. 
Mehercule. Cic. Quidem (que l’on ne 
place jamais en tête d’une  prupasi- 
tion). Crc. =: Assurément rela n'est 
as parfait, mais c'est supportable, 
Non perfectum illud quidem, sed iolera= 
bile est. Cic. Affaire — la plus impor- 
tante de toutes, Res nimirum om- 
nium marima. Cic. || 3e Dans les ré- 
uoses. Oui. Sane. Plaut. Ter. Etiam. 
Plaut. Ter. Vero. Cic. Scilieet (souv. 
dans un seos ironique). Ter. Cic. =: Est- 
elle, comme on le dit, d'une besuté...? 
Assurémwent, Estne, ui feriur, for. 
mä...? Sane. Ter. Veu-lu quelque 
chuse? Assurément, Numquid vis? 
Etiam. Plaut. Tu crois? Assurément, 
Credin”? Imo certe. Ter. Assuréruent, 
Brutus, répondis-je. Vero, inquam, 
Brute. Cic. Faut-il l'épauser ? Assuré- 
went, Durendu est ? Scilical. Ter.]|| 4° 
Quf. Avec hardiesse. VOy. BARNIMENT. 
ASSURER, v. act. 4° Rendre stable, 
fixer, affermir. Confrmara, 0, as, avi, 
atum, act. Czs. Firmare, act. Plin. 
Stabilire, io, is, ivi, ifum, act. Cæs.3 
Assurer qq. ch. avec des poutres, 
Alquid trabibus fulcire, to, ts, fulsi, 
fultum. Plin. — la marche, Gradum 
firmare. Quint. Qui est mal assuré, [n 
stabilis,m. f.,e,n. Liv. || 2° Fig. Rendre 
uns Ch. sûre, la maintenir, la preser- 
vor, Firmare, 0, as, avi, afum, act 
Cic. Confirmare, act. Cic. Tueri, aor, 
éris, fuilus sum, dép. (acc.). Cic. 
Muntre, io, is, ini el if, itum, act. 
Cic. : Assurer sna pouvoir, Imperum 
firmare. Cic. munire. Nep. — la 
paix, la santé, ConfÂrmare pacem, 
Czs. valetudin-m. Cic. — la liberté, 
Libertatem munire. Liv. — ses fron- 
lières cuatre les incursions, Fines ab 
excursionibus tueri. Cic. — le salut 
de la patrie, Tueri incolumitatem par 
tris. V.-Mar. Rien n'assure mieux 
le salut de l'État que la boone foi, 
Nulla resvehementius, quam fides, rem 
publicam cuntinet (de continère, eo, ti- 
nui, tentum). Cac. Mes derrières étant 
assurés, Meis (s.—e. militibus) ab tergb 
tutis. Liv. Pour assurer ses der- 
rières, Ne quem past se hostem relin- 
qu?ret. Czs. || So Rendre uno ch. cer 
taine, on procurer ou en garant 
la possession. Consiifuère, 0, .1s,. ui 
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utum, act, Cic. Statu?re, act. Cie. 3 
Assurer la victoire, Vicloriam consfi- 
ture. Cic. — nno rémnnéralion, Mer- 
cedem statu7re. Cic. — son repos, 


Otium redimére, o, ts, emi, emplum. 
Cic. — l'empire à qqn, Aliguem 
ad successionem imperii confirmare. 
Suet. — le salut des alliés, Socios 
salvos præstare, 0, as, stili, stitum el 
statum. Cic. J'ai pris des mesures 
pour — notre salut, Providi quem- 
admodum salvi esse possemus. Cic. 
S'— par un gage la fidelité des 
centarions, Animos cenfurionum pi- 
gnore devincire, io, is, vinri, vinc- 
tum. (æs. S'— les bonnes grâces de 
qqn, Gratiam alicujus sibi conciliare, 
o, as, avi, atum. Cic. des 
provisions de blé, Rem frumentariam 
ou Rei frumentaris ou De re frumen- 
farid providére, eo, es, vidi, visum, 
act. et n. Crs. S'— des vivres pour 
l'hiver, Cibos hiemi præparare, 0, as 

avi, afwm. Plin. lis se sont assur 
une importanle garantie pour l'ave- 
bir, Afultum in posterum providerunt. 
Cic. Ce qu est légalement — à l'bé- 
ritier, Quod Aeredi cavetur. Cic. On 
assurait le payement des sommes, 
Fichanf cautiones pecuniarum. Cic. 
La loi nous assure Fhéritage, Ad nos 
lege redit hereditas. Ter. || &° Affir- 
mer, cerüfer, repondre de. Affirmare, 
°, as, avi, atum, ael. Cic. Confirmare, 
act. Cæs. Asseverare, act. Cic.: À ce 
d'on assure, Uf affirmatur. Tac. Est- 
elle, comme on l'—, d'une beauté. ? 
Esine, ut fertur, form&… ? Ter. J'assn- 
rerais voluntiers, J'incline à assurer 
Equidem affirmaverim. Quint. Quaud 
ilwe l'eut assuré, Joc cum mihï con- 
firmasset. Cic. Assurer une ch. de la 
manière la plus formelle, Rem omni 
asseveraliome affirmare. Cic. Je n'o- 
serais — que, Non affirmare ausim 
(prop. info). Quint. 11 assure qu'il 
a élé trumpé, Asseveraf 84 destitu- 
tum, Cic. 1| assura que la cause se- 
rait le premier objet de ses soins. 
Causam antiquissimam se habiturum 
dixit, Cic. 1] assure qu'il ne sonp- 
gonne pas, Negat se suspicari. Cic. 
e dois dire, mais 5203 rio as- 
surer, Dicendum est mihi, sed ita ut 
aihil afirmem. Cic. || 6° Engayer for- 
tement qqn 4 regarder une ch. commo 
certaine ; rendre qqn cerlain d'une ch. : 
Assurer qqu de su0 appui, Alicui 
præsidium suum pollicer (eor, éris, 
cilus sum, dép.). Cic. Alicui auri- 
lium promitière, o, is, misi, missum. 
Liv. Ov, — qqn de ses bonnes dis- 
Osilions, Alicui de suë voluniate pol- 
ceri. Cic. Etre assuré de ou que, 
Voy. assoné Be, 

"ASAURER, Y. réf. de So mettre 
en sûrole contre. Se munire (io, is, 
doi et ii, ifum). Cic. Se tueri (eor, 
Bris, luitus sum), dép. Cic. Carére, eo, 
68, cavl, cautum, 0. Cic. Præcavére, 
a. Cic. : S'assurer contre les sorties 
de l'ennemi), Ab eruplionibus carre. 

s. S'— contre les surprises, Præ- 
cavère ab insidiis. Liv, S'— contre 
la perüdie, Se contra perfidiam nu- 
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aire. Cic. Maux contre lesquels il est 
bieo difficile de s'—, Mala quæ dif- 
ficillime præcaventur. Cic. |] 2° Éta- 
blir sa confiance dans ou on. Confidëre, 
0, is, fisus sum (rar. fidi), no. Cic. 
FidBre, o, is, fisus sum, a. Cic. Liv. : 
S'assurer dans la dispusition des 
lieux, Loci naturë confid're. Cæs. 
S'assurant en 3a sagesse, Prudentiä 
fidens. Cic. S'assurer en soi-même, 
Sibi confid?re. Cic. || 8° Se procurer 
la certitudo d'un fait. Explorare, 0, as, 
avi, atum, acl. C»s. Cognoscëre, 0, is, 
gnovi, gnilum, act. Cic. Noscëre,o, ts, 
novi, notum, act. Ter. Cic. Erquirêre, 
o, is, quisivi, quisitum, act. Czs. = 
S'assurer de l'intention de l'ennemi, 
Hostium consilium explorare. Caæs. 
S'— des dispositions de qqn, Er- 
plorare de voluniate alicujus. Nep. 
S'— de l'affection de qqn, Amorem 
alicujus erperiri, ior, 1ris, pertus 
sum, dép. Cie. Je me snis assuré que 
les choses sont bien comme lu me 
l'écris, MiAi erploratum est ila esse, 
ut scribis. Cic. Tout le monde peut 
s'assurer que c'est la vérité, 1d esse ve- 
rum, Cuivis facile est noscère. Ter. S'— 
ue toutes les réparations ont été 
ailes, Sarta lecta exigère, 0, is, eg, 
actum. Cic. Assure-toi s'il a écrit 
q. ch., Erquire num quid scripserit. 
ic. On peut s'assurer combien, Fa- 
cile scitu est, quam (subj.). Ter. || 4° 
Prendre ses precautions pour être 
maitre d'une ch.; arrêter, emprison- 
ner qqn. Apprehendère, 0, is, prehendi, 
prehensum, act. Cic. Præoccupare, 0, 
as, avi, atum, act. Czs. Occupare, 
act. Cic. : S'assnrer des Espagnes, 
Hispanias apprehendÿre. Cic. S'— 
d’une route, d un défilé, de positions 
favorables, Præoccupare iter. Cæs. 
saltum. Nep. opportuna loca. Liv. 
S'— de possessions, de villes, Occu- 
pare possessiones. Cic. urbes. Liv. S'— 
d'une lettre, Litteras deprehendère. 
Liv. intercipËre, io, is, cepi, ceptum. 
Cass. ap. Cic. S'— de qqn, Aliquem 
apprehendëre ou comprehend#re. Cic. 
deprehendFre. Cæs. || b° Se menager la 
protection, l'aide de qqn, se procurer qq. 
ch. Stbi comparare do as, avi, alum), 
act. Cic. Concilinre, act. Cic. Nep. : 
S'assurer des esprits, du juge, don. 
ciliare animos hominum. Cic. judi- 
cem. Quint. Judicem sibi concilrare. 
Quint. S'— des tribuns, d'une res- 
Sunrce, d'un secaurs. Sibi comparare 
trbunos. Liv. sub«idium. Cic. præsi- 
dium. Liv. S'— de la connivence de 
l'arcasateur, Prævaricatorem sibi a 
onfre (0, s, posui, positum). Cic. 
"— d'une somme d'srgent, Pecuniam 
conciliare. Cic. S'— de ce qui est 
nécessaire à la vie, Res necessarias 
ad vilam przparare. Cic. S'— des 
vaisseaux, Naves prospicére, io, ts, 
spenr, speclum. V.-Maz, S'— d'une 
retraite pour sa vieillesse, Prospicére 
sedem senectuti. Liv. 
ASSYRIE, royaume de l'Asie an- 
denne. Assyria, æ, f. Cic. 
ASSYRIEN, ENNB, adj. Qui est 
d'Asyrie. Assyrius, 8, um. Virg. : 


ASTRE 


Les Assyriens, Assyrii, orum, mn. 
pl. Cic. 

ASTARTÉ, nom d'une déesse sy- 
rienne. Astarle,es, f. Cic. 

ASTERISQUE, 5. m. Signe en 
forme d'ctoile. Asteriscus, i, m. Isid. 

ASTIIMATIQUE, adj. Qui a un 
asthme. Suspirivsus, a, um. lin. Sus- 
pirio laborans (gén. antis). Col. 

ASTILME, 5. m. Maladie caracté- 
risée par la difficulte de respirer. 
Anhelatio, onis, f. Plin. Ankhelitus, 
üs, m. Plin. Suspirium, ii, n. Col. 
Sen. Spirandi dificultas (atis), f. 
Ceis. =: Avoir un asthme, Suspirio la- 
borare. Col. 

AST1, v. d'Italie. Asfa, æ,f. Plin.: 
(Qui est) d'Asli, Astensis, m. f., &, 
D. Liv. 

ASTRAGALE, 8. m. 1° Moulure à 
l'extremte superieure d’une colonne. 
Astragalus, i, m. Vatr. || 2° Nom 
d'une plante legumineuse. Astragalus, 
i, m. Plin. 

ASTRAL, ALS, adj. Relatif aux 
astres. Astricus, a, um. Varr. Side- 
ralis, m.f., 6, n. Plin. 

ASTRE, 9. m. Corps céleste. 1° 
T. d'astronomie. As:rum, à, n. Cic. 
Stella, z, f. Cic. = Groupe d'astres 
(= constellation), Sidus, deris, n. 
Cic. — erranis, Stellz errantes. 
Cic. — fixes, Stelle inerrantes. (ic. 
Conjonctinn des —, Occursus side- 
rum. Plin. Les — décrivent leur or- 
bite, Orbes conficiunt sidera. Cic. 
Révolution, Cours régulier des —, 
Astrorum rati cursus. Cic. Observer 
le cours des —, Molus stellnrum ob- 
servare. Cic. || 2° T. d'astrologie. Si- 
dus, deris, n. Cic. Stella, æ, f. Cic, 
Astrum, i, n. Petr.: L'asire qui pré- 
side à la naissance, Sidus natalicium. 
Cic. Astrum natale. or. — bénin 
— favorable, Fanstum sidus. Cat Né 
sous nn — favorable, Sidere dertro 
editus. Stat. — malin, — malheureux, 
Sidus grave. Ov. durum. Prop. Né sous 
un — malbeureux, Mulo astro natus. 
Petr. Frapjé par l'influence maligne 
d'un —, Pestifero sidere ictus. Liv. 
— qui anaonce la maturité des ven- 
danges, Stella vindemiz maturita- 
tem promitiens. Plin. Observer les 
astres, AnimaduertËre et notare si- 
dera. Cic. 

ASTRBE, déesse de la justice. As- 
træa, æ,f. Ov. 

ASTREINDRE, v. act. Assujettir. 
AdstringËre, 0, is, strinri, strictum, 
act. Cic. Obstringre, act. Cie. Alli- 
gare, o, as, avi, alum, acl. Quint. : As- 
treindre qqn aux lais, Legibus (à l'abl.) 
aliquem ad:tringêre ou obstringre.Cic. 
Être astreint aux lois, Legtbus teneri. 
Lucr. Astreints à certaines règles 
d'éloquence, Ad quasdam dicendi 
leges alhgati. Quint. — les soldats à 
des privatiuns, Milites parcimunid 
adstring”re. Liv. — les citoyens au 
régime de l'égalité, Cives pari jure 
relunêre, 60, es, tinui, tentum. Cic. 

S'asrnemons, v, réf. S'assujottir. 
Se adstringére (o, is, strinri, atric- 
tum). Quint. Adetringi, or, ëris, 
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strictus sum, pass. Plin. =: S'as- 
treindre à être l'esclave de la loi, 
Se ad servitutem juris adstringÿre. 
Quint. Pour m'— moi-mème à la 
tempéranre, Ut ipse ad temperantiam 
adstring”rer. Plin. S'— à une cou- 
tume, Murem custodire, io, is, ivi 
et ii, itum. Plin. 

ASTRICTION, s. f. Action astrin- 
gonte. Voy. le suiv. 

ASTRINGENT, ENTE, adj. Qui res- 
serre. Adstriclorius, à, um. Plin, : 
Être astringent, Avoir une propriété 
astringente, Vimadstricioriam habére. 
Plin. Cohibendi naturam habère. Plin. 
Spissandi vim habère. Plin. Corpora 
spissare, 0, as, avi, afum. Plin. Les 
feuilles sont astringentes, Folia spis- 
sant. Plin. L'alua a la propriété 
d'être astringent, Vis aluminis (est) 
adstringëre. Plin. Perdre la vertu as- 
tnngente de leur suc, Amiltëre con- 
sirnygentem vim suce. Plin. La pro- 

riété — de la poix, Picis austeritas 
us, f. Plin. Action —, Adstrictio, 
onis, f. Plin. Les sables subissent 
l'action — de l'eau de mer, Arenz 
manno adsfringuniur morsu. Plin. 
D'un goût astringeat, Gusfu adstricio. 
Plin. || Subst. m. Des astringents, 
Medicamenta reprimentia, n. pl. Cels. 

ASTROLOGIE, 8. f. Art pretendu 
de connaitre l'avenir par l'inspection 
des astres. Astrolugia (æ) divinans 
(antis), f. Cic. Chaldaicum mn rædi- 
cendi genus (neris), n. Cic. Siderum 
scientia (z), f. Cic. Astrorum co- 
gnitio (onis), f. Cic. Sideralis (is) 
scientia (æ), f. Plin. Mathematica, æ, 
f. Suet. 

ASTROLOGIQUE, adj. Relatif à 
l'astrologie. Chulilaicus, a, um. Cic. = 
Prédictions astroivgiques, Prædicta 
astrologorum. Cic. Suet. Przdicta (hal- 
dzorum. Cic. Lucr. Calculs —, Chal- 
daicæ raliones. Cic. Science astrolo- 
gique, Sideralis scientia. Plin. 

ASTROLOGUE, #. m. Celul qui 
s'adonne à l'astrologie. Astrologus, 1, 
m. Énn. Cic. Chatdæus, m. Cic. Ma- 
thematlicus, m. Tac. Juv. Suet. 

ASTHONOME, 8. m. Celui qui pra- 
tique l'astronomie. Asirologus, i, m. 
Cic. Cæli aenterpres (ets), m. Cic. 
Astronomus, i, om. Firm. =: (Ar- 
chimède) astronome incomparable, 
Unicus cæli siderumque speclator 
{oris), m. Liv. 

ASTRONONMIE, s. f. Science de ca 
qu! concerne les astres. Astrologia, æ, 
. (ic. Astronomia, f. Sen. : Trai- 
ter de l'astronomie, De cælo stellis- 
que dicëre. Cic. Los matbématiques 
et l'—, Numeri et cælestia (ium, 0. 
pl.). Cic. 

ASTRONOMIQUE, adj. Relatif à 
l'astronomie. Astronomicus, a, um. 
Man. : Les phénomènes astrono- 
miques, Cælestia, um, n. pl. Cic. 
Res superæ atque cælestes, F. pl. Cic. 

ASTUCE, 9. f. Finesse, ruse. Às- 
futia, æ,f. Cic. Voy. nuse. 


ASTUCIEUSEMENT, adv. Avec 
astuce. Astule. Cic. Dolose. Cie. 
ASTUCIEUX, eœuss, adj. Plein 


ATHÊN 


d'astuce. Astutus, a, um. Cic. Dolosus. 
Cic. Subdolus. Cic. Versutus. Cic. 
Vafer, fra, frum. Cic. : Hommes as- 
lueieux et adroits. Versuti homines 
ef callidi. Cic. Homme, Raisonne- 
ment —, fomo astutus, Ratio astuta. 
Cic. Langage Subdola oratio. 
Cæs. Hésilation astucieuse, Callida 
cunciatto. Suet. Un — compire, 
Veterator, oris. m. Cic. Ter. 

ASTURIES (Les), prov. d'Espagne. 
Asturia, æ, f. Plin. : (Qui est) d'As- 
luries, (en parl. des pers.) Astur, 
gén. uris. Sul. (en pari. des cb.) As- 
turicus, a, um. Plin. 

ASTYAGE, roi des Môdes. Astyages, 
ü (acc. em et en), m. Cic. 

ASTYANAX, fils d'Hector et d'An- 
dromaque. Astyanaz, actis (acc. acta), 
m. Cic. 

ATALANTE, Chasseresse célèbre. 
Atalanta, æ, f. Ov. 

ATELIER, s. m. 1° Lieu où tra- 
vaillent les artistes, les ouvriers. O/A- 
cina, æ, f. Cic. = L'atelier des ah- 
prèteurs de salaisons, Officina ceta- 
riorum. Col. L'— (du peintre Proto- 
gène), Officina (Protogenis). Plin. — 
d'armuriers, Armorum fabrica (æ), f. 
Veg. — de tisserand, Tertrinum, à, 
n. Cic. Diriger un — (de forgeron), 
Être chef d'—, Fabricæ prxesse. Cic. 
| 2e L'onsemble des artistes, des 
ouvriers. Arlifices, um, m. pl. Cic. 
Operz, arum, f. pl. Cic. 

ATELLANE, 9. f. T. d'antiquité 
romaine. Pièce moitié serieuse, moitie 

laisante. Atellana, æ, f. Liv. Juv. : 

elatuf aux atellanes, Atellanius, a, 
um. Cic. Atellanicus. Suet. Acteur 
jouant dans les —, Atellanus, i, m. 
Cic. 

ATERMOTEMENT, 9. m. Délai 
pour payer. Sustentatio, onis, f. Cic. = 
On accorda pour payer un atermoie- 
ment de qq. jours, Pauci ad solven- 
dum prorogali dies. Cic. Par des ater- 
moiements et des délais, Sustentando 
et prolatando. Cic. 

ATERMOYER, v. act. Reculer Îles 
termes d'un payement =: Alermoyer 
ane delte, Nominis solulionem susii- 
nère, 0. es, linui, lentum. Cic. 

ATHALIE, roine de Juda. Athalia, 
æ,f. Bibl. Jorn. 

ATUAMAS, roi de Thèbes. Atha- 
mas, anlis (acc. antem el anta). m. Ov. 

ATILANASE (samT), ovêque d'A- 
lexandrie. Athanasius, ii, om. Hier. 

ATUÉE, 8. m. Celui qui ne se re- 
connait point de Dieu. Atheos, i, m. 
Cic. Arn. =: C'est un athée, Deos (ou 
Deum) esse negat. Cic. Épicure est un 
—, Toit deos Epicurus. Cic. 

ATUEISME, 3. m. La doctrine des 
athees. Doctrina deos (ou Deum) esse 
negans, f. D'apr. Liv. (x, 40): Faire 
vuvertement profession d'athéisme, 
Aperte naturam deorurm (ou Dei) tol- 
lëre. Cic. 

ATUENAÏS, roine de Cappadoce. 
Athenais, idis, f. Cic. 

{. ATHENKRE, nom d'un écrivain 
grec. Athenæus, i, m. Varr. 


2. ATLHÉNEZ, s. m. Lieu publlo 
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destiné à des lectures littéraires. Arke- 
næeum, , n. Lampr. A.-Vict. 


ATUHEËNES, v. de Grèce. Athenæ, 


arum, f. pl. Cic. = (Qui est) d'A- 
thènes, Voy. le suiv. 


ATIÉNIEN, ENNR, adj. et subst. 


Qui est d'Athènes. Atheniensis, m. f., 
e, n. Cic. Nep. || Les ATHÊNIENS, 
Athenienses, ium, M. p 


Cic. 
ATUÉNODORE, nom d'homme. 


Athenodorus, i, m. Plin. Sen. 


ATULÈTE, s m. Celul qui com- 


battait à la lutte ou au pugilat. Athleta, 
ze, m. Cic. : Combat d'athiètes, Cer- 


tamen athletarum. Liv. Se porte-t-il 


bien ? Comme un athlète, Valet ? 


Pugilice atque athletice. Plaut. Cen- 
turions qui ont des goûts et des 
forces d'athlètes, Centuriones pu- 


gnaces et lacertosi. Cic. || Fig. Nous, 


athiètes des comices, Nos athlelæ co- 


milhiorum. Varr. 


ATULÉTIQUE, adj. Rolatif 4 
l'athiète. Athlelicus, a, um. Cels. 
Inscr. = Vigueur athlétique, Gladia- 
toria lotius corporis firmitas. Cic. Qui 
a des formes athléliques, une force 
athlétique, Lacertosus, a, um. Cic. 
J Subst. f. L'athiétique (— l'art des 
athlètes), Athletica, æ, f. Plin. Ars 
(rtis) athletica ea f. Gell. 

ATUOS (monr), montagne de Ma- 


cédoins. Athos et Atho (gén. o et onis, 


dat. et abl. o, acc. o, on, onem et 
ona), m. Cic. Virg. 

ATLAS, fils de Japet, changé en 
montagne ; montagne de là Mauritanie. 
Atlas, antis (acc. antem et ania), m. 
Cic. Ov. 

ATLANTIQUE (océan), océan qui 
sépare l'Europe et l'Afrique de l'Amé- 
rique. Atlanteus (i) oceanus (i), m. CI. 

ATMOSPIIÈRNE, S. f. La masse 
d'air qui environne la terre. Aer, 
aeris (acc. aera, mieux que aerem), 
masc. Cic. Circumfusus(i) nobis spirt- 
tus (üs), m. Quint. Circumfusus aer. 
Ov. Mel. =: L'atmosphère nons enve- 
loppe, Nobis aer offunditur. Cic. — 
variable, Varius aer. Sen. Quand 
l'— est lourde et épaisse, Cum cæ- 
lum grave et spissum est. Sen. Selon 
l'état de l'—, Utcunque temperatus 
est aer. Cic. || Fig. Le danger vient 
de celte atmasphère de corruplion, 
Est periculum ab circumfusis undiqua 
voluptatibus. Liv. 

ATMOSPIÉRIQUE, adj. Relatif 4 
l'atmosphere z Air atmosphérique, Cæli 
spiritus (&s), m. Cic. Par suite d'une 
collision —, Aere inter se colliso. 
Sen. Variations atmosphériques, Va- 
rius aer. Sen. Varians cælum. Plin. 

ATOME, s. m. 1° Corps regardè 
comme indivisible à cause de sa peti- 
tesse. Atvmus, i, fém. Cic. Corpus 
or indrviduum (i), 0. Cic. Corpus 
or insecabile (is), n. Vitr. Quint. 

orpusculum, i, n. Cie. =: Assemblage 
d'atames, l'oncrelio individuurum cor- 
porum. Cic. Choc des —, Plaga ato- 
morum. Cic. Compusé d'— crucbus, 
Hamalis uncinatisque corporibus con- 
cretus. Cic. Les — d'Épicure, Epi- 
curi fgursæ, f. pl. Quint. | 2° Par 
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ticule de matière. Particula ex mate- | Animum devincire, to, is, vinrt, vin- 


mä. Cic. et simpl. Particula, æ, f. 
Cic. } 8° Fig. Corps oxtrémemont ps- 
tit. Corpusculum, 1, n. Pl.-). Jun. 

ATONIE, s. f. Faiblesse des organes 
(contractiles). Torpur, vris. in. (els. 
… ATOUR, 8. m. Parure : Darue 
d'atour (qui préside à la toilette), 
Ornatrir, icis, [. D'apr. Ov. Suel. 

 Au-pl. Les atours, Munditig, arum, 

. pl. Sail. Vuy. panunë, TOILETTE. 
. ATRADILAIRE, adj. Melancolique. 
Melancholicus, a, um. Cic. Plin. Mo- 
rosus. Cic. : Ceux qu'on appelle stra- 
bilaires, Qui melancholici dicuntur. 
Cie. .lInmeur alrabilaire, Atra bilis. 
Cic. Elle est d'humeur —, Elle est 
, Atra bili percita est. Plaut. 

ÂTRE, 8. m. Foyer. Focus, i, m. 
Cic. VOy. rovra. 

. ATRÉE, fils de Pélops, roi d'Argos. 
Atreus, ei (vuc. eu, acc. cum et ea), 
æ.Cic. Ov. | 

ATRIDE, descendant d'Atrée. 4 trida 
et pl. sour. Atrwes, æ (voc. a el 6, 
acc. amelen, abl.&ete),m. flor. Prop. 

ATROCE, ad). {e Trèscruel. A{ror, 

éo. ocis. (ic. Immanis, æ. f., €, 0. 

ic. Crudelissimus, a, um. Cic. Te- 
ter, ira, trum. Cic. : Action atroce, 
Res atroz. Cic. Atror facnus. Liv. 
Coutume —, finmanis consueludo. 
Lie. Guerre —, Fœdissimum bellum. 
Cic. Ame —, Anipus ferus ef inhu- 
manus. Cie. Hunime —, Humo crude- 
litate barbarus. Cic. Tyran —, Ty- 
rannus crudelissimus Ou imporlunis- 
simus vu teter. Cic. M 2° Excessif, 
énorme. Immanis, m. L.,e, n. Cic.: 
Crine atroce, Facinus immane. Cic. 
Tourment —, Cruciafus summus ou 
mazimus. Cic. Dualeurs atruces, Sum- 
mi dolvres. Cic. Faire à qun d'— me- 
noces, Alicui nimis atrociter mini- 
{ari. Cic. 

ATROCEMENT, adv. Avec atro- 
oité. Atruriter. Cic. Crudelissime. Cic. 
-‘ATROGITE, $. f. 1° Extrême 
gruaute. Atrocitas, atis, f. Cic. Im- 
mauiles, f. Cic. Ferilas, f. Cic. Sz- 
vitia, æ,f. Sall, : L'atrocité d'une 
aclon, Jmmanites facnoris. Cic. 
Facti ou Reï atrocitas. Cic. L'— d'an 
chäliment. Pœnæ utrocitas. Liv. || 2° 
Action trs cruelle. Atror (ocis) fa- 
éinus (maris), D. Liv. = l'ar toute sorte 
d'atrorilés, Omni crudelitate aique 
imuanilate. Cic. À 8° Exces, enormite. 
Immaonilas, atis, ff. (Cic. Atroei- 
tas, f. Liv. = L'atrocité du crime, 
Bceleris atrocitas. Sall. 

- ATAOPOS, une des Parques. Atro- 
pos, if. St. 

ATTABLE, ÉE, adj. Qui est à table. 
Accubans, gén. entis. Cic. Liv. : Être 
alteblé, Accubare, 0, &s, cubui, cubi- 
tum, 0. Lic. ‘ 

. S'ATTARLER, v. réf. $e mettre 
à tabis. Mensä considfre, o, is, seui, 
sessum, D, Virg. Accumbêre, o, is, 
eubur, cubilum. n. Cic. 

: ATTACUANT, part prés. d'ar- 
vacyen, Voy. ce v. || ATTACRaNT. 
arrs, adj. Qui je l'attention : Être 
attachant (poar J'osorit), Animos ou 


ctum. Cic. Être — (pour les yeux), 
Orulos detinére, eo, es, nui, lenlum. 
Quint. Pl-J. lenêre, 60, es. nui, len- 
tum. Plin. Être — (pour des lec- 
teurs}, Lectores fenère. Vitr. 
ATTACHE, S. f. 1° Ce qui sert 4 
attacher. Vinculum, 1, n. Cic. Co- 
pula, æ, . Ov. Apul. Retinacula, orum, 
a. pl. Cato. Virg. Vitr.: Les attaches 
des bèles de somme, Vincula Ju- 
mentorum. Liv. Les — d'une mule, 
Retinacula mulæ. Hor. L'sltache (d'un 
chien, d'un mulet), Cnpula. On. 
Apul. Chieu d'—, (atenarius canis. 
Sen. Qui est a l’attache, Copulä vin- 
ctus. Nep. La poutre est assnjetlie 
par des atlarbes, Tignum distinetur 
relinaculis. Vitr. || 4° L'ondroil où 
vient se fixer l'extremite d'un muscle, 
d'un ligament. Comurissura, æ, f. Cic. 
h 3° Fig. Attachement. Voy. ce m. 
ATTACUEMENT, 8. m. 4° Affec- 
tlon, penchant pour. Studium. it, D. 
Cic. Vétuntas, atis, f. Cic Armor, 
oris, m. Cic. Fides, ei, . Cic. Fide- 
litas, atis, f. Cic. Pieias, (. Cic. = 
Attachement pour qqn, Studium in 
aliquem. Cic. — d’une province pour 
César, Volunias provinciz erga Cæ- 
sarem. Cic. L'— des ciluyeus (pour 
le prince), Civium pietas. PL.-j. — à 
la patrie, Fidelitas erga patriam. 
Planc. ap. Cic. Grand — à la patrie, 
Sumimus amor in patriam. Cic. — inal- 
térable pour les Rumains, pour la ré- 
publique, Perpetua erga popalum Ro- 
Manu fdes. Cas. Perpelua in rempu- 
blicam voluntas Cic. Perpeltuum in 
rempublicam studium. Cic. Pour que 
la aies une preuve de mon —, Ut 
meum erga le fidem erperiare. Cic. 
— à la servitude, Servitii librdo (di- 
nis), f. Tac. — Avoir de l— pour 
qqu, Alicui studère, eo, es, dut, s. 
sup., n. Cic. Je sais que tu as ua 
grand — pour notre cher Atlicus, 
Attici nostri le valie siudiosum esse 
cognovi. Cic. Les habitants de Dyr- 
rachiom oni de l’— pour moi, Lo 
mei studiosos habeo Dyrrachinos. Cic. 
Avoir un très grand — pour qqn, 
Amicissime aliquem amplecti, or, êris, 
plerus sum, dép Cic. Avoir trop 
d'— pour les plébéiens, Nimis ple- 
bem amplecti. Cic. Avoir de l'— à 
un parti, Partibus studère. Cie. Mon- 
trer un grand — pour sa patrie, 
Pietatem patriæ (au dat.)præstare. Cic. 
Avoir un grand — à ses inlérèts, 
Commodis suis inservire (io, is, ivi 
et it, itum, n.). Cic. Ils avaient tant 
d'— à leurs biens, Tanto amore suas 
possessiones ampleri fencbant. Cic. 
Dimioner l'—, Aliquid de benevo- 
lentié detrahëre. Cic. Les amis re- 
avncent à leurs atlachbements, Amici 
sludia depununt. Cic. || 2° Grando ap- 
plication. Siudinm, ti, n. Cie. : Atla- 
chement à l'étude, Doctrinz studia, 
a. pl. Cic. Voy. aPP11CaTioN. 
ATTACUER, v. act. 1e Joindre, 
firer uno ch. 4 une autre. (En entuu- 
rant) Vincire, io, is, vinri, vin- 
ctum, act. Cic. Cæs. Liv. Ligare, o, 
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as, evt, atum, act. Virg. Ph. Suet. et 
mieux Deligare, act. Czs. Alligare. 
act. Cic. Higare, act. Cic. Religare, 
act. C'ic. Culhiyare, act. fic. Obligare, 
act. Col. Circunriare, 0, as, deli, da- 
tum, act. Cic. (En nouanl\-Mect#re. 0, 
is, nerui, nerum, acl. Virg. l'l.-j, el 
mieux Annect#re, act. Cic. Innectère, 
scl. Col. (En entrelaçant) Attergre, 
0, is, lerui, text'um, act. Cic. Conse- 
rÿre, 0, is, serui, serium, act. Suet. 
Curt. (En serrant) Stringre, o, is, 
strinri, strictum, act. Plaut. el mieux 
Adstringfre, acl. Plaut. Ov. Obstrin- 
Fre, act. Col. Præstringfre, act. Tac. 
ko ajustant) Aptare, 0, as, avi, 
atum, act. Quint. (En appuyant contre) 
Applicare, o, as, cavi el cui, catum 
et citum, act. Col. (En suspendant) 
Suspend®re, 0, is, pendi, penaum, act. 
Liv. (En enfonçant, en clou:nt) 
Affigrre, 0, is, Ari, firum, acl. Cie. 
Lengëre, act. Czs. Suffig're, act. 
Plin. : Allacher qqn sans serrer les 
liens, Luxe aliquem vincire. Liv. — 
etruilement, Arcte religare. Col. — 
uo œuurbuir autuur du cou, Suda- 
rium circum collum ligare. Suet. — 
une barqne à la rive, Decliyare navi- 
culam ad ripam. Cæs. Curdage atta- 
ché à la poupe, Funiculus a puppi 
religatus. Cic. Altacher qqn à une 
slalue, Aliquem ad strituam alligare. 
Cic. (Crininel] sttache 4 un poteau, 
Ad palum alligatus. Cic. Altacber les 
deur mains, Manus colligare. Cic. 
— autour de soi son argenl, Pecu- 
niam sibimel ipsi circumdare. Tac. 
I! attache des sandales à ses pieds, 
Circumdat vincula plantis. Virg. At- 
tacher des entraves aux pieds de qqn, 
Alicui compedes nectëre. PL.-j. Ali- 
quem comprdibus inneclËre. Col. Un 
cordage irait le canat attaché (— 
aciarré), Funiculus scapham anneram 
trahebat. Cic. Les amarres avec les- 
quelles en avait mal — le radeau, 
incula quibus ratis leviter annera 
erat. Liv. Altacher des lettres aux 
palles des pigenns, Epistolas pedi- 
us (au dau columbarum annec!ére. 
Plin. Rivage sttaché au pays come 
une ceinture, Agris (au dat.) quuxt at- 
texia ora. Cic. Sayon — avec une 
épine, Sagum consertum .spinä. Tac. 
êtement — avec des prerreries, 
Vestis gemmis obstricta. Flur. Navires 
attaches ensemble, Cunserta nurigia. 
Curt. Allacher au croc, All camnarium 
stringÿére. Plaut. — à une colunne, Ad 
columnam adstringére. Plaut. — avec 
des liens d'osier, Viminibus obstrin- 
gère. Col. — les pouces par un nœud 
(bien serré), Pollices nodo præstrin- 
gêre. Tac. — nn masque à qqn, Per- 
sonam alicui aptare. Quint, — Îles 
ruvios à des pieux, Propagines palis 
fau dat.\applicare. Col. — la vigne (en 
la relevant), Vinculo vitem suspendfre. 
Plin. — à la potence, Suspend?re 
arbori infelici. Liv. au gihet, 
sar la croix, Affig/re patibulo. Sall. 
cruci. Liv. Prowetbée attaché : au 
Caucase, Prometheus affirus Caucaso. 
Gic. Enseignes attachées aux parois 
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des temples, Signa affira delubris. 
Flor. Minerve à quil'onatlache des ta- 
lonnières, Minerva cui pinnarum ta- 
laria oaffigunut. Cic. Le dard reste 
attaché au baudrier, Verutum in 
balieo defigitur. Cæs. Attacher avec 
des clous, Clavis suffigëére. Plin. re- 
ligare. Czs. Un glaive attaché au 
lafund par un crin de cheval, Gla- 
Bus e lacunari selä equinà aplus. Cic. 
Être — aux entrailles, {n visceribus 
adiuærëre, 00, es, hæsi, hpsum, n. 


Cic. Les âmes qui ne sont puinl at- 


tachées aux corps, Animi qui non 
inkprent corporibus (au dat.). die. Être 
attaché aux rochers, Adhrère saris 
(au dat.). Liv. ls demeurêrent atta- 
chés anx flancs de la montagne, Circa 
moniem pependerunt (de pendère, eo, es, 
s. sup., n.). Flur. Si les rayuns de 
miel Sunt — de travers (dans la 
ruche,, Si favi transuersi inhzreant. 
Col. Être attaché au poteau (pour 
dettes), Ad columnam adhærescëre, 0, 
is, hæsi, hzsum, n. Cic. Les os 
sont admirablement attachés ensem- 
ble, Ossa mirabiles commissuras ha- 
bent. Cic. Membres bien —, Afem- 
bra non confusa. Varr.|| 2° Fig. Tenir 
son attention arrêtee sur. Fiyëre, o, 
is, /iri, firum, acl. Cic. Defigère, 
act. Cic. = Allacher sun atleution 
sor une cb., În rem animum defigëre. 
Cie. intendëre, o, is, lendi, lentum 
ot fensum. Cic. In re mentem f- 
Ere. Cic. — ses yeux sur qqu. sur 
a terre, Oculos in aliquo defigère. 
Curt. in terram figëre. Sen. [Se tenir] 
les yeux attachés sur la terre, Oculis 
defiris in terra. V.-Alaz. in ferram. 
Quint. V.-Maz, Mes yeux suot sans 
cesse — sur leur visage, Eorum in 
vuliu habitant oculi mei. Cic. Atta- 
cher ses suupcons sur qqn, Suspi- 
cionem ad aliquern adjung?re, o, is, 
junri, junctum. Cic. — tluntes ses 
pensées sur le salut de l'État, Om- 
mes cogilationes in rerpubliræ <alute 
defig"re. Cic. || 3° Captiver l'attention, 
interesser Tenêre, eo, es, nui, lenltum, 
act. (ac. Plin, Vitr. Detinère, eo, es, 
aui, lentum, act. PI.-j. Quant. Retinère, 
act. Cic. Devincire, 10, is, vinri, vin- 
etum,act.Cic.z Attacher l'esprit du lec- 
teur, Studium in leyendo retinère. Cic. 
Les histoires, par elles-mêmes, stts- 
chent les lecteurs, Misturuz per se le- 
nenl lectorea. Vatr. Attacher les re- 
gards, Oculus detinère. Ou. Quint. Un 
tableau qui puisse — les regards, Ta- 
bula quæ oculus leneat. Plin. — les 
auditeurs, Eorum, qui audiunt, ani- 
mos devincire. Cic. Être atlaché par 
des chants, Cantibus tenert. dc 

Absul. Attacher, Animum devincire. 
er. Mentes hoininum delinére. Plin. 
IL * Lier une personne une fonc- 
tion, un interêt, un devoir, par l'affeo- 
tion. Obligare, o, as, avt, atum, act. 
Cic. Obstringêre, o, is, strinri, stnc- 
turn, act. Cic. Devincire, 10, is, vinxi, 
vincium, act. Cic. AdjungFre: o, is, 
junxi, junctum, act. Ter. Altribuïre, 
o, is, ut, utum, act. Cic. Cæs. Tenère, 
0,63, nui, lenium, act. Cic. Addicëre, 
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eo, is, dim, dictum, act. Sust. = Atta- 
cher des esclaves à la personne de 
qqa, Pueros alicui attribuëre. Cic. 11 
avait altaché à sa personne Thra- 
sylle comme professeur, Thrasyl- 
lura, ut professorem, contubernio ad- 
moverai (de admovëre, eo, es, molum). 
Suet. — à un intendant (— suus- 
inlendant), Adjuior a rationibus. 
Inscr. Avoir des hommes de lettres 
atlachés à sa persunne, Circum pees 
habëre homines lilteratos. Cic. Être 
atlaché à la personne de qqn, Alicui 
hærère, eo, es, hæsi, Rzsum, no. Pl.-j. 
Être — pendant sept ans à ja 
ersonne de Philippe, Sepiem annos 
hilippo (au dat.) apparëre, e0, 65, 
rui, rilum, n. Nep. Scaurus est — (à 
lui) comme confident, Socius et admi- 
nisier omnium consiliorum assumilur 
Scaurus. Sall. — à Antoine comme 
préfet de la cavalerie, Attributus An- 
lomio (au dat.) præfectus equitum. Cæs. 
Atlacber qqn à la garde de Tullius, 
Custodem Tullio (ao dat.) aliquem ap 
rTe, 0, is, posui, posifum. ic. 
Ceux que divers services attarbent à 
la suile de César, Qui Cæserem per 
varios usus sectantur (sectari, or. 
atus sum, dép.). Tac. Attaché à la 
maison des Césars, Obstrictus domui 
Cæsarum. Tac. — à un part, Addic- 
tus factioni. Suet. — au parti de la 
noblesse, Nobilitatis fautor (oris), m. 
Cic. J'ai toujours été — à la no- 
blesse, Semper studiosus nobilitatis 
fui. Cie. S'allacher qqn, Aliquem ob- 
norium fidumque facère, io, is, fect, 
factum. Sall. S'— qqn par un bien- 
fail, Aliquem benefcio adjungërs. 
Ter. Il voulait s'— des peuples par 
ses bienfaits, Civitates suo sibr bene- 
ficio habëére obstrictas volebat. Cæs. 
S'— qqn par des présents, Aliquem 
donis obstring”re. Cic. S'— qqu par 
sa buoté, par ses services. À liquem hu- 
manifate, officiis comprehend®re, o, is, 
Aendi, hensum. Cic. a — qqn par des 
recompenses, Aliquem præmiis devin- 
cure. Cic. S'— qqn par sa générosité, 
Aliquem sibi liberalitate obligare. Cic. 
I sétait attaché des gens de bien 
en contrefaisant la vertu, Viros bonos 
specie quädam virlutis ussimulatæ (e- 
nebat. fic. S'attacher les rois, Reges 
conciliare, o, as, avi, atum. Nep. Atta- 
ché (— dévoué) à qqn, Benevolus ali- 
cui. Cic. erga aliquem. Plaut. Plus 
— À ta personne, Tui amantior. 
Cic. Je sais qu'Hortensius l'est furt 
—, Cognovi Horiensium percupidum 
tut. Cic. Atlacher qqn à ses interèts, 
Aliquem ad utilitates suas allic”re 
(10, is, leri, lectum). Quint. Ils étaient 
si passionnément atlachés à leurs 
prapriélés, Tanto amore suas posses- 
siunes ampleri lenebant (de lenère, eo, 
es, nui, fentum). Cic. Attacher les 
bonmes au soin de conserver les ri- 
chesses, Humines 6d custoliam pecu- 
nis restringêre. Pl.-]. N'ètre allaché 
à aucune situation, Nulli fortun» 
adkærère. Liv. Jurques à quand ton 
âme restera-t-elle attachée 


Jectum, act. 


o, is, posui, 


la terre? 
Quousque Aumi defÂira iua mens erit ? 
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Cie. Attaché à la vie, Cupidus vitæ(au 
gén.). Lucr. Cie. Ua principe auquelon 
reslait —, c'est que..…, [d reti- 
nebalur, wt (subj.). Cic. Que lui 
resle-1-1} qui puisse l'attacher enrore 


à celte vie ? Quid est huic reliqui, 
fé eum in vilâ hac teneat ? 


ic. 
5° Fig. Adjoindre, associer une ch. 4 


un6 autre. Applicare, 0, as, cavi (et 
cui), catum (el citum), act. Cic:.Jlli- 
gare, 0, as, avi, afura, act. Cic. : Qua 


e plaisir soit attaché à la vertu, 
Volupias ad honestatem applicetur. 


Cic. Altacher à la spbère les mouve- 


meots de la lune et du soleil, Lunzæ, 
solis molus in spheram illigare. Cic. 


Ceux dont le surt est attaché an 


lien, Qui ex te pendent (de pendère, eo; 


pepenudi, s. sup., n.). Cic. Fletris- 


sure attachée 8 qqn, Nofa alicui adi 


spersa Gaec adspergëre, 0, is, 


ersi). 


6° Atiribuer à, faire 
ependre de. 


ubjicère, io, is, Jeci, 
Cic. = Attacher à un 
mot deux idées, Duas res subjwcèré 


verbo (au dat.). Cie. Le droit n'est 


puint altaché à des mots, Non ez 


verbis aptum jus pendet (de poutre 
0. pependi, s. sup., n.). Cic. 


tlacher 
une grande importance à qq. ch. 
Aliquid in magno discrimine ponêre, 
osiflum. Liv. — très 
pen de prix à la volupté, Volupta- 
fem minimi fac/re, io, is, feci, fac- 
tum. Cic. On attachait du prix à l& 
beauté, Facies erat preliosa. Cic. 

S'arracuen, v. réf. te Se fixer à. 
Adhærescëre, 0, is, Ræsi, hæsum, n. 
Cato. Cic. InhærescËre, n. Cie. : S'at- 
tacher aux genoux de qn, Genua 
alicujus amplecti, o7, ëris, plerus 
sum, dép. Virg. prensare, o, as, avi, 
atum. Tac. S'— à la main (de son 
père), Se dertrsæ implicare (0, as, 
cavi et cui, catum et citum). Virg. 
S'— l'un à l'autre (= se serrer l'un 
cvntre l'autre, en pari. de cumbat- 
tants), Corporibus apnlicari, or, aris, 
catus et citus sum, pass. Liu. S'— 
aux parois d'un cratère, Lateri cre- 
teræ adhgrescére. Ilor. S'— à la glu, 
In visco inhærescËre. Cic. Où pôt s'— 
le feu de l'ennemi, Ubr ignis hostium 
imhzærescérel. Cæs. La vigne s'attache 
à tout ce qu'elle rencantre,” Vitis 
quidquid nacta est, complectitur. Cic. 
Vignes qui se sunt allachées à des 
arbres, Vites aypplicitæ arboribus 
(au dal.) Quint. L'œsophage vien! 
s'attacher à la langue, Ad linguam 
siomachus annecfitur (de annecti, or, 
nezus sum, passe). Cic. Dans l'arti- 
culalion même où le cou s'attache à 
la tête, {pso in arliculo quo capiti 
cervir jungilur (de jungi, or, junc- 
lus sum, pass.). Liv. 2e Fie. Se 
joindre à, se fixer sur, tenir à, suivre: 
Sequi, o7, ëris, secutus sum, dép. 
(ace.). Cic. =: S'atlacher aux pas de 
qqn, Alicujus sequi terga. Cic. Je 
@ altacbe à leurs pas, Hvs consecior 
(aris, élus sum, art, dép}. Hur. S'at- 
lacher aux pas d'une lemwe, Femi- 
narm asseclari. Ulp. La gloire s'atta- 
chait à ses pas, Gloria (sum) seque- 
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batur, Sall. C'est au visage (de l'ore- 
teur) qne s'attache l'auditeur, Vul- 
tu homines pendeni (de pendère, €0, 
pependi, s. sup., n.). Quint. Le s00p- 
çon s'— à luus les actes des 
méchants, Improborum facta suspicio 
insequitur. Cic, Pour que Îla baine 
pe s allarhät pas à mon nom, Ne quid 
invidiæ miki redunderet (de redun- 
dare, 0, as, avi, altum, n.). Cic. Si nuus 
voulons nous altacher à la leltre, 
Si verbum sequi volumus. Cic. La 
clarté à laquelle nous devons nons 
— obslinément, Perspicuilas quam 
debemus mordieus lenëre (eo, es, AuI, 
tentum). Cic. Allache-toi à ce prio- 
cipe, —t'y fermement, oc tenë, hoc 
mord {de mordère, eo, es, momordi, 
morsum). Sen. [ldées] auxquelles 
Ptatoo s'était allaché éloooauinrent, 
Quas mirifice Plalo erat rs 
(de amplereri, or, eris, dép.).Cic. S'at- 
lacher à l'esprit de la loi, Senten- 
tiam legis sequi. Cic. S'— à la jus- 
lice, Justuriz adhærescre, o, is, kesi, 
Azsum, 0. Cie. S'— à une espé- 
rance, Spem affectere, o, as, avi, 
etum. Liv. S'— à ses espérances, 
Spem suam ersequi. Liv. S'— à la 
doctrine de Platon, Plaionem subse- 
qui. Cic. S'— à une secte, Se seciæ 
addicère (o, is, diri, dictum). Quint. 
Je m'atlacbe de toutes mes forces à 
faire, Ounni curë versor (aris, atus 
sum, ani, dép.) ut faciam. Cic. 
Omni ope eîque oper& enitor (#ris, ni- 
sus Ou nirus sum, nili, dép.) uf fa- 
ciam. Cic. || 3° Se lier par interêt, 
par devoir, par affection. Se dare (0, 
as, dedi, datum). Cic. Se applicare 
o, as, cavi el cui, cafum el citum). 

ie. Se dicare (o, as, avi, afum). Cie. = 
Il s'attacba aux pythagoriciens, Se 
dedit huminibus Pythagureis (au dal.). 
Cic. Ils s'atiachent à vous, [li se ad vos 
applicant, Ter. S'atlacber à Crassus, 
Se dicare Crasso (au dal.). Cic. S'— 
à 00 homme, Lominem complecti, or, 
Eris, plerus sum, dép. Cic. Îls s'alla- 
cheat à César, Cæsaris amiciliam se- 
quuntur. Cæs. Tu lui ordonnes de 
s'allacher à moi comme à un maitre, 
Jubes eum mihi esse offirum lanquam 
magistro. Cie. Les bèles élevées en- 
semble s'altachent les ones aus au- 
tres, Feras inter se educatio conculiat 
fdeconciliare, o, avi, atum). Cic. Quit- 
er le parti des Latios pour s'attacber 4 
celni des Rumaina, Ad Latinis ad Ro- 
manos desciscére, o, is, descivi el descii, 
descitum. Liv. L'animal s'attache à 
lni-mème, Animal sibi ipsi concilia- 
tur. Sen. l 6° S'appliquer à, s'interes- 
ser vivement à, visor à. Complecti, or, 
Eris, plerus sum, dép. (acc.). Cic. 
Sequi, or, Eris, secuius sum, dép. 
(acc.). Cie. Secteri, or, aris, atus 
sum, dép. (acc). Cic. Pelére, o, is, 
toi et it, ilum, act. Sail. Studére, 
co, es, dui, 8. sup., n. (dat.). Cie. : 
S'attacher à la philosophie, au re- 

8, Fhilosophiam, Otrum complecti. 
ic. À quoi bon L'— avec Lant d'ap- 
plicalion à ces sottises? Quid istes 
wuepliss am operos persquéri ? 
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Sen. [Artiste] qui s'est attaché à des 
sujets bas, Humilia seculus. Plin, 
S'attacher au fond des choses, el 
uvo aux mots, Re sectari, non verba. 
Cic. [Pentre] qui s'attache exclusi- 
vement aux formes, Curiosus corpo- 
rum tenus. Plin, S'altacher exclusi- 
vément à traiter une question, În 
re tractandä hkabitare, 0, as, avi, atum. 
Cie. S'— à la gloire, Gloriam pelëre. 
Sall. Ne 3'— qu'à ses intérêts, Esse 
suarum rerum. Liv. S'— à aug- 
meoler son patrimoine, Studére pa- 
trimonio augendo. Cic. Nous nous 
atlachons à rendre plns sûre la vie 
humaine, Studemus tutiorem vitam ho- 
miniun reddë#re. Cic. I} faut t'allacher 
fermement à (faire, Omnis habenda 
relio, ut (facias). Cic. || 6e S'arrêter 
4, insistsr sur. Commorari, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. Cunsistëre, o, is, 
stiti, s. sup., n. Cic. [xrére, e0, es, 
hæsi, hæsum, 0. Cic. =: S'atlacher à 
la mème peosée, In eädem sententà 
hærère ou commorari. Cic. S'— à un 
point, à de nobles pensées, {mmo- 
rari in re. Quint. honeslis cogitalio- 
nibus fau dal. PL.-j, S'— à un seul 
article, In uno nomine consistére. Cic. 
S'— À la mesure {oratoire), Circa 
mensuras versari, Or, aris, afus SUR, 
pass. Quint. 

ATTALE, nom de plusieurs rois de 
Pergame. Àt{alus, i, m. Cic. :D'Atlale, 
Relauf à —, Attalicus, a, um, Cic. 

ATTAQUADLE, adj. fe Qui peut 
être attaque. ‘Qui (qu, quod) potest 
oppugnari. Qqf. Erpugnabilis, m. f., 
e, n. (— prenable). Liv. : Côlés at- 
laquables d'uve ville, des murailles, 
Urbis opportuna loca. Liv. Mæœnium 
opportuna (orum), n. pl. Liv. || 2° 
Fig. En parl. des personnes. Qui 
prêts aux critiques =: Si sa personne 
elle-même n'est pas attaquable, Si 
reprehensionem non capil ipsa per- 
suna. Quint. || 3° Fig. En part. des cb. 
Contestable. Controversus, «, um. Cic. 

ATTAQUANT, part. prés. d'ATTa- 
Qcen, Voy. ce v. Ps. m. Celui qui at- 
laque : Les allaquants, Oppugnanies, 
iun, D. pl. Liv. 

ATTAQUE, s. f. 1° T. de guerre. 
Action d'engager le combat. (En gén.) 
Impetus, üs, m. Cic. Cæs. Impugna- 
lio, onis, f. Cic. Congressus, üs, m. 
Cic. Vis (gén. vis et dal. vi, rares, 
acc. vim, abl, vi), f. Cæs. Liv. (Par 
la cavalerie) Incursus, üs, m. Cæs. Liv. 
Incursio, onis, [. Czs. Liv. (Pour pren- 
dre une place) Oppugnatio, onis, (. Cic. 
Cæs. = Les sttaques des places, Oppi- 
dorum oppugnattones. Cic. Avant l'at- 
laque, Anie congressum. Cic. 1ls fxent 
le moment de l'—, Adeundi tempus 
definiunt. Cæs. Une — survient, In- 
cursio oboritur. Liv. Commencer l'—, 
Inferre vim. Liv. opyugnationem. Cic. 
[mpelum dare. Liv. (ncère in hosies. 
Czs. Soutenir l'—, l— de la cava- 
lerie, Impelum suslinère on ferre. 
Cæs. Oppugnalionem sustinére. Cæs. 
Incursum equilum  sustinère. Czs. 
Soutenir la première — des soldats, 
Primum ezcursum vinque mililum in- 
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fringère. Cæs. Repousser l°—, Impe- 
tum propulsare. Cic. Vim arcère. Liv. 
Repousser l'— de qqn, Aliquem vi 
attentantem repellfre. Tac. Nos sol- 
dals repusés reprirent l'— avec plus 
d'ardeur, Nostri, redintegratis viri- 
bus, acrius impugnare cœperunt. Cæzs. 
Esquiver Îles atlaques, Incursus re- 
(uyire. Cic. Faire face aux — de 
‘ennemi, Ad conaïus hoxtium obire. 
Liv. Isoler leur attaque, Segre- 
are pugnam eorum. Liv. Prendre 
es villes à la première —, Urbes 
primo impelu rapêre, io, is, pui, 
Ptum. Liv. Les ennemis furent re- 
poussés à la première —, Primo 
stafim incursu pulsi hoxtes. Liv. 
Sans crainte des altaques du dehors, 
Tutus erternë vi. Curt. || 2° Travaux 
qu'on fait pour s'approcher d'une place 
assiegee. Üpera, um, n. pl. (æs. Liv. = 
il enloura la ville d'attaques, Oppi- 
dum coronä circumdedit, Liv. || 3e 
Agression. Vis (gén. vis el dal. vi, 
rares, acc. vim, abl. vi), f. Cic. Peli- 
tio, onis, f. Cic. Violentia, z, f. 
Gel. Injuria, f. Cic. =: On repuusse 
l'altaque par la force, Vi vis illata 
defenuditur. Cic. Ses attaques diri- 
gées de telle manrère..., {lujus pe- 
tifiones ifa conjectm… Cic. S'oppo- 
ser à une atlique, Injuriz obsis- 
tëre. Cic. Se tenir en garde cuntre 
les attaques, Præecavére injurias. Gell. 
Protéger la quiz publigne contre 
les attaques à main armée, Tueri 
pacer a grassaluris {de grussatura, æ, 
.\. Suet. L'attaque d'un rôdeur de 
ouit, Nocturn grussaloris violentia. 
Gell. L'— d'un lion, Leonts ingruen- 
tis impelus (üs), m. Plin. || Atlaques 
L d'escrime). Pelitiones, um, f. pl. 
erv. || Fig. Soutenir l'attaque de 
tous les philosophes, Omnium phi- 
losophorum suslinère concursum (de 
concursüs, üs, m.). Cic. || 6° Paroles 
pour sonder l'intention, les sentiments 
de qqn : Faire à qqn une atiaque au 
sujel d'une personne, Aliquem de ali- 
quo aggredi, ior, éris, gressus sum, 
ép. Plaut. || 6e T. de rhét. Discours 
par lequel un orateur accuse ou hlâme 
son adversaire. Petitio, ons, f. Cic. 
Crpngnatio, f. Cic. : L'attaque et la 
défense, Petitio et recusatio. Cic. L'— 
ne se ralenlit pas un instant, Ne 
punclum quidem lemporis oppugnatio 
respiravil. Cic. Par une — vigou- 
reuse, Petendo vehementer. Cic. || 6° 
Paroles agressives, critiques, insultes. 
Nppugnatio, onis, Î Cic. Insectatio, f. 
Cic. Impelus, &s, m. Cic. =: Tant est 
acharnée l'atlaque contre nous, Tanta 
esl nosfri inseclalio. Cic. Poursuivre 
qqn de ses atiaques, Insectationibus 
pel#re aliquem. Tac. Diriger cuatre qqn 
de vives —, [n aliquem axpere ou acerbe 
ou vehementius invehi, or, Éris, vec- 
lus sum, pass. Cic. Aliquem vehe- 
menlius inseclari, or, aris, alus sum, 
dép. Cic. Il m'avait choisi pour but 
de ses —, Aje, in quem inrehëretur, 
delegerat. Cic. Valinius, dunt aous 
avions à supporter les —, Vatinius, 
a quo oppugnabamur. Cic. S'exposer 
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à ces — jourualières d'hommes per- 
dus, Se in hos profligatorum Aomi- 
num quofidianos impelus objicëre. Cic. 
Proléger qqn contre une attaque, 
Aliquem ad impetu prohre. Cic. 
Repuusser ce genre d'—, foc genus 
oppugnationis propulsare. Cic. || 7° 
Accès subit d'une maladie. Impetus, 
üs. m. els. Incursus, üs, m. Sen.- 
rh. : Allaque de fièvre, Impelus fe- 
bris. Cels. Avoir une — de fèvre, 
Febre corripi, ior, Fris, replus sum, 
pass. Plin. Tu l'es remis de tes nou- 
velles attaques, Valetudo fua confir- 
mala est a novis lentafiontbus. Cic. 

ATTAQUER, v. act. 1° Assaillir, 
être agressour. (En géo.) Impugnare, 
o, as, avi, atum, act. Cæs. Liv. La- 
cessËre, 0, is, 1vi et 11, ifum, act. 
Cic. Cæs. Liv. Invad£re, o, is, vas, 
vasum, neut. et act. Cic. (De loin et 
ouverlemient) Aggredi, io, ris, 
gressus sum, dép. (ace.). Cic. Cæs. 
Liv. (De près el à la dérubée) Ado- 
riri, 107, iris, orlus sum, dép. (acc.). 
Cic. Cæs. Liv. (En parl. de la ca- 
valerie) fncursare, o, as, avi, atum, 
act. Liv. = Atllaquer l'ennemi, in 
Âostes signa inferre, fero, fers tuli, 
illatum. {‘æs. Liv. Nep. In hosies in- 
ferre pedem. Liv. gradum. Liv. Signa 
inferre hosti. Liv. cum hoste. Cæs. 
Signa ad hostem conferre. [ero, fers 
tuli, collatum. Cic. 11 Gt savoir qu'il 
allait l'—, Mandavwit, bellum se ei 
illaturum. Eutr. L'armée romaine 
fut attaquée par la cavalerie, Agmen 
Romanum incursutum ab equitibus 
fuit. Liv. Allaqué par les vétérans, 
À veteranis offeusus (pass. de ofen- 
dêre, 0, is, fendi). Cic. Les Sagontins 
ui n'étaient ni attaquants, niatliqués, 
daguntini nec lacessentes nec lacessati. 
Liv. Avant d'atlaquer, Ante congres- 
sum. Cic. — des légions, Legionibus 
occurrêre, 0, is, Curri, CUTSuM, D. Czæs. 
Les ayant allaqués à l'improviste, Ino- 
pinantes aggressus. Just. Ayant atta- 
qué le préteur à l'improvisle, Præto- 
rem ex improviso adorlus. Liv. Alla- 
quer par surprise, Ex insidiis adoriri. 
Uirt. Et personne u'osait les — réu- 
nis, Neque universos quiquam aude- 
bat aggredi. Vell. es soldats 
sans armes, Aggredi inermis. Sall. 
— une légion encore chargée de 
ses bagages, Legionem sub sarcinis 
adoriri. Ces. — l'ennemi, quelqu'un 
les armes à la main, {ostes prælio, 
Aliquem bello lacessére. Cxs. — qqn 
à main armée, Vi aliquem aggreui. 
Cic. — qqu le fer à la main, In ali- 

em cum ferro invadëre. Cic. ferro 
acessPre. Cic. — qu au plus vite 
l'épée à la main, d icui) ocius gla- 
dio occursare, 0, as, 8. parf. ni sup., 
n. Cæs. — qqn de près, de loin, 
Aliquem comminus, eminus pelère, 0, 
is, tui el si, tfum. Liv. — Îles der- 
rières de l'ennemi, Terga hosfium im- 

gnare. Liv. Attaquant à la fois sur 
es flancs et par derrière, In latera 
utrinque ab lergoque incursantes. Liv. 
Attaquer Milon par derrière, À tergo 
Milonem adoriri. Cus. — les ouvrages 
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(de l'ennemi), Munitiones infestare, o, 
as, avi, atum. Hirt. Opera tentare,o, as, 
avi,alum. Czs. — les murs dela place, 
du côté de la terre, Ex ferrä munia 
opridi (enlare. Cæs. — une ville, In- 
vadëre in urbem. Cic. urbem. Cic. Vi 
urbem adoriri. Liv. Oppidum oppu- 
gnare. Cic. Syracuse fat attaquée 
par un citoyen, Syracusz à cive im- 
pugnalæ sunt. Just. Allaquer un 
camp, Castra invad}re. Liv. oppu- 
nare, Cæs. — la Gaule, l'Europe, 
‘Acbaïe, la Macédoine, Invad”re in 
Galliam. Cic. Europam. Nep. Achaiam 
tentare. Cæs. Macedoniam oppugnare. 
Liv. les terres des KHomains, 
Agros Romanorum incursare. Liv. 
Des chiens l'attaquent au moment 
où il s'approche, Canes appropin- 
quantem invadunf. Col. || 2° Fig. 
Diriger un acte de violence contre qqn, 
porter atteinte à qq. ch. {mpugnare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. Oppugnare, 
act. Cic. Violare, act. Cic. : Une 
malveillance qui osät l'attaquer, Male- 
volentia quez le impugnare audéret. Cic. 
— 600 associé, Socio (au dat. manus 
afferre, fero, fers, attuli, allatum. Cic. 
— qqn par des menées secrèles, 
Aliquem clandestinis consiliis oppu- 
gnare. Cic. Nous avons juré de t’— 
de cette manière, Conjuravimus ut 
in Le hac viä grassaremur (de grassari, 
or, anus, afus sum, dép.). Liv. L'hom- 
me qui en attaque un autre injuste- 
ment, Qui injuste impelum in quem- 
piam facit (de facére, io, feci, factum). 
Cic. Etre attaqué par toi dans son 
existence et dans 3a forluve, Capite ac 
fortunis per le oppugnari. Cie. Atta- 
quer la considération d'un ami, Con- 
tra ertslimalionem amici venire, 10, 
is, véni, ventum, n. Cic. — l'hon- 
neur (la considération), Dignitatem 
impugnare. Cic. Tu penses que ton 
bonneur est atiaqué dans cette affaire, 
Eristimas in eë re violari ezxisli- 
malionem fuam. Cic. Allaquer l'hon- 
veur ça pudeur), Pudiciliam atten- 
tare. P.-jct. || Attaquer qqn avec de 
l'argent (= etsayer de le corrompre), 
Aliquem pecuniä oppugnare. Cic. || 3° 
Critiquer, blâmer, insulter. Adorini, 
ior, iris, orlus sum, dép. (acc.). Ter. 
Oppugnare, o, aa, avi, atum, act. Cic. 
Impugnare, act Cic. Pelëre, o, 1s, 
ui et it, ifum, act. Cic. Carpêre, 0, 
is, psi, plum, act. Cic. Verare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. Eragitare, act. 
Cic. Lacessëre, o, is, iui et ii, ilum, 
act. Cic. Liv. : Celui qui m'a atla- 
qué dans une lettre, Qui me epistolä 
petivit. Cic. Théophraste est — 
violemment dans les livres, Vexratur 
Theophrastus libris. Cic. Attaquer 
qqn d'une manière détournée dao3 
ses discours, Aliquem obliquis oratio- 
nibus carprre. Suel. — qqn par des 
propos injurieux, Aliquem lacess/re 
maledictis. Cic. adoriri jurgio. Ter. 
— qqn par des plaisanieries, Ali- 
quem lacessëre jocis. Suel. — qqn 
par diverses accusations, Aliquermn 
variis criminalionibus adoriri. Tac. 


— qqn avec les armes de la médi- 
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sance, Âliquem maledico dente carpére. 
Cic. On va jusqu'à — Démosthène 
comme affecté, Etiam Demosthenea 
exzagilatur uf pulidus. Cic. Ce que 
{les avocats] ont attaqué dans d'au- 
tres procès, Quæ in aliis litibus im- 
pugnarunt. Quint. — une loi, un 
avis, Impugnare legem. Liv. sen- 
lentiam. Tac. Séoatus-consulte at- 
taqué, Concussum senalus consulium. 
Tac. Atlaquer l'équité, Æquitatem 
verbis oppugnare. Cic. — la réputa- 
tion et la vie, Famam vitlamque 
carpre. Plin. — l'honneur de qqn, 
Alicujus ezistimalionem  offendére. 
Cic. dignitatem impugnare. Cic. — 
la bassesse de fa condition de 
qqn, Alicujus vilitatem incessére, 0, 
&, ini el à, ifum. Quint. || Atlaquer 
un juge (— le prendre à partie), 
Judicem compellare, o, as, avi, atum. 
Cic. || 64° Intentor à qqn une action 


judiciaire : Altaquer qqn en justice, 


Aliquem ïin jus vocare, 0, as, avi, 
atum. Cic. judicio appetËre, o, ts, ivi 
et ii, ifum. Dig. — qqn en garantie, 
Aliquem ut sponsorem appellare, 0, 
as, avi, afum. Cic. — qan au nom 
des lois, Aliquem legibus aggredi, 
ior, Êris, gressus sum, dep. Suel. — 
qqn devant les centumvirs, Aliquem 
apud centumuiros lacessËre, 0, is, ivi 
el üi, itum. Pl.-j, || 6° Contester la 
validité d'un acte =: Atlaquer la sen- 
tence d'un juge, un lestamenl, Senten- 
fiam judicis, Testamentum attentare, 
0, as, avi, atum. V.-Maz. Ulp. || 6° 
Saisir (en parl. d'une maladie). Inva- 
d’re, 0, is, vasi, vasum, act. el n. Liv. 
Affic're, io, ïs, feci, fectum, act. 
Nep. Liv. Cels. Tentare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. Offendëre, o, is, fendi, 
fensum, act. Cels. : Une maladie l'at- 
laque, Morbus eum inuadit. Plaut. 
Une maladie plus grave a attaqué 
mon corps, Ajajor in corpus meum 
vis morbi invasit. Liv. Des maladies 
altaquèrent les rameurs, Aforbi in re- 
miges ingruëre (de ingruÿre, o, is, 8. 
sup., D.). Liv. Attsquer le cerveau, 
Tentare caput. Plin. Tout le poumon 
est attaqué, Puimo (lotus aficitur. 
Cels. Toutes les fois que le corps 
est —, Quoties corpus offensum est. 
Cels. — par la maladie, Morbo com- 


prehensus (pass. de comprehend?re, 0, 


ts, hendi). Just. Etre — d'une mala- 
die, Alorbo affectari, or, aris, atus 
sum, pass. Liv. Les âmes forles ne 
euvent être altaquées par la mala- 
ie, Animi valentes morbo tentari non 
possunt. Cic. Il est attaqué d'une 
grave maladie d'yeux, Gravi morbo 
afficitur oculorum. Nep. Corps alta- 
qués de la contagion, Corpora affecta 
labe. Liv. Le peuple fut attaqué de 
la peste. Pestilentia populum invasit. 
Liv. L! était — d'une inflammation 
d'entraitles, Præcordiorum inflimma- 
tione tentabatur. Suet. Les membres 
sunt attaqués par la douleur, Mem- 
bra dulure affriuntur. Lucr. || 7° Al- 
terer, deteriorer, nuire à (qq. ch.) 
Invadrre, 0, is, vasi, vasum, act 
Plin. Infestare, 0, &s, avi, aium, act. 
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Plin. Attingère, o, is, tigi, facfum, 
act Plin. Afficre, io, is, feci, fec- 
fum, act. Liv. : Le vin allaque 
moins les nerfs, Vinum minus in/es- 
fat nervos. Plin. Le raisin n'est pas 
attaqué par les oiseaux, Uvæ ab avi- 
bus non aflinguntur. Plin. Fève que 
les charançuos a’attaqueut pas, Faba 
a: curculionibus innoria. re 
attaqué par les vers (en parl. des 
arbres) Verniculari, or, 8. parf. ni 
sup., dp. Plin. Attaqué par les vers, 
Vermiculosus, a, um. Pall. Pour que 
l'écorce ne soit pas atlaquée, Ne liber 
laboret (de laborare, o, as, avi, alum, 
0.). Plin. La rouille attaque le cuivre 
et le fer, Robigo æs ac ferrum cor 
ripit (de corrip”re, io, ripui, replum). 
Plin. || 8° Combattre (une maladie). 
Impugnare, 0, €s, avi, alum, act. 
Plin. : On allaque cette maluhe 
avec la ceutaurée, Morbus impugna- 
tur centaurio. Plin. | 9° Entamer, 
entreprendre. Aggredi, ior, Fris, gres- 
sus sum, dép. (arc.). Cie. Invad?re, 
o, is, vasi, vasum, 0. (ic. : Alla- 
quer une plaidoirie, une discnasion, 
Aggredi causa. Cie. Aggredi ad 
disputationem. Cic. — viveinent le 
fort de la cause, În arcem causæ in- 
vad?re. Cic. || Atlaquer qqn de con- 
versalios, À liquem aggredi. Plaut. Cic. 
- S'aTTaQuEn, v. ref. Î° Suivi de 
la prép. À. Attaquer qqn ou qq. ch. 
Impugnare, 0, as, avi, afum, ac. Cic. 
Aygredi, ior, ëris, gressus sum, dép. 
{acc.). lic. =: S'atiaquer à des cœurs 
indomptables, Corda aspera feniare, 
0, as, avi, afum. Virg. Qu'il ap- 
prenne à qui il s'est allaque, Sentiat 
ques attentarit. Ph. On s'attaque 
mème à Démusthène, Etiam Demos 
thenes exngulutur. Cic. Voy. aATTa- 
uen. |] 4° Être attaque. S'expr. par 
le passif des v. acl. cilés à ATTAQUER. 
: Le ponmon tout entier s'attaque, 
Pumo loius afficitur. Cels. Voy. ar- 
TaquEn. || 8e V. récipr. S'atlaquer 
mutuellement (Dans un combat) {n- 
ler se concurrêre (0, is, curri, cur- 
sum), 0. Cæs. Virg. (Naos une que- 
relle) fnter se obtrectere (0, as, avi. 
stum). D. Nep. : La cavalerie des 
deux armées s'attaque, Equites inter 
se concurrunt. Cæs. On s— de part 
eld'autre, L'irinque conrurrifur. Sull. 
S'ATTARDEN, v. réf. Se mettre 
on retard, être en retard. Morari, or, 
aris, alus sum, dép. Ter. Cic. : S'attar- 
der à Brindes, Brundisii morari. Cac. 
Allardé, Retardatus, a, um. Cic. 
Fig. Je m'atlarde { des faits étran- 
gers, Mororinexlerais. Vell. 
ATTEINDRE, v, acl. 1° Frapper 
de loin. Ferire, io, is, 8. parf. ni sup., 
act. Cic. Icêre, o, is, ici, iclum, act. 
Plaut. Lucr. Plin. Petbre, o, is, ivi 
el il, itum, acl. Cie. : Atleindre son 
adversaire, qqn à travers s00 ar- 
mure, Ferire adrersarium. Cic. ali- 
quer per ornamenta. Sen. — le but, 
stinata ferire. Curt. pelFre. Liv. 
Uue pierre détachée de la gruite 
l'atteigoit aux jambes. Ex spelun- 


cë sarum in crure éjus incldit (de | Qua 
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inctdëre, o, is, s. sup., n.). Cic. At- 
leindre d'un coup de pierre, Saxo 
percut#re, io, is, Cussi. Cussum, acl. 
Liv. Alteint d'un cuup de pierre, 
Ictus lapide. Czs. La fuudre n'atteint 
as le laurier, Laurus fuinine non 
icitur. Plin. De peur que les trails 
n'atteignisseot leurs cumpagnons 
d'armes, Netela suis {au dat.) incilr- 
rent. Liv. Jusqu'à ce que les traits de 
l’eaaemi comuençassent à les altein- 
dre, Donec ab hoste missum telum ad 
se perveniret (de pervenire, io, is, 
véni, ventum, 0.). Czs. || 2° Pig. 
Porter atteinte à, lèser, affiger d'un 
mal. Afting’re, 0, is, tigr, tactum, 
act. Cic. Conting're, act. Liv. Afficre, 
io, is, feci, fectum, act. Cic. InficAre, 
acL Cic. Affligëre, », is, flixi, flic- 
tum, act. Cic. LædËre, o, ts, Læsi, læ- 
sum, act. Cte. Corripre, 10, is, ri- 
pui, replum, act. Cels. :Le poumon 
est atleint, Pulmo afficitur. Cels. 
Être — d'une maladie, Murbo corripi. 
Cels. affigi. Cic. Etre — de la 
peste, Pestilmiiam contrahFre, o, is, 
frari, fractum. Plin. Le peuple fut 
— de la peste, Pestilentia populum 
invasit (de invad”re, o, is, vasum). 
Liv. — d'une maladie, Morbo impli- 
citus (pass. de implicare, 0, as, cavi 
et cut, catum el cifum). Czs. In 
morbum imylicitus. Nep. Hnmmes 
atteints d'une grave maladie, Humines 
ægri gravi morbu. Cic. Les abeilles 
sunt souvent atteintes par le chan- 
gewent de climat, Apes novitule cæli 
sulent lacessiri (et ordin. lacessi; 
assif de lacess#re, o, is, ivi el it, 
itum). Col. Corps atleints par la 
contagion, Corpora fabe affecta. Liv. 
Être aleint par la cunlagion des 
vices, Vifiis infici. Cic. — par le 
coulacl du crime, Contactus scelere. 
Liv. La cité atteinte de la rage de denx 
jeunes gens, Civitas rabie duorum 
juvenum contacta. Liv. Atleindre la 
répulalion, Famam Lrd’re. Cic. [Ceux] 
quatteiot l'infamie, Quos infamia at- 
fingit. Cic. [Celui] que le déshon- 
veur n'a pas —, {ntactus infamiä. 
Liv. Ce coup (— le malheur peut 
atteindre le sage, Casus in sapientemn 
pulest incurr”re (0, is, curri et quf. 
Cucurri, Cursum, a. Cic. Le soupon 
n'atleint pas on tel caractère, fn hos 
mores suspicio non cadif (de cad”re, 
o, cecldi, casum, n.). Cic. l'resque 
alteiot par la condamnation de son 
collègue, Damnalione collegz prope 
ambustus (pass. de armburfre, o, 1s, 
wssi, = brûler). Liv. || 8° Attraper, 
joindre en chemin. Assequi, or, êris, 
seculus sum, dép. gcc: Cic. Con- 
sequi, dép. becs. ic. Adipisci, or, 
#ris, adepius sum, dép. (acc.). Cic. 
Indipisei, dép. (acc.). Liv. Uffen- 
dëre, 0, is, fai. fensum, act. Cic. 
: On désesp rail de l'atteindre, Eum 
assequendi spes non eral. Cic. Avant 
que l'autre pt l'—, Priusquam alter 
eum consequi possel. Liv. — les 
fuyards, Fugientes adipisci. Liv. 
(Tout vaisseau} qu'on avait atteint, 
m quis indeplus oral. Liv. | 6e 
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Act. et Neul. Toucher à, arriver à 
(Pr. et fig.) Tang’re, o, is, fleligi, 
lactum, acl. Cic. Atling#re, o, is, 
fig, factum, act. Cic. Assequi, or, 
Fris, seculus sum, dép. (arc.). Cic. 
Consequi, dép. (ace.). Cic. Pet”re, 0, 
is, dvi el ii, ifum, act. Cic. Venire, 
10, is, réni, ventum, n. (ad et l'acc.). 
Cic. Pervenire, n. (ad et l'ace.). Cac. : 
Dès qu'il eut atteint le territuire de 
la province, Simul ac tetigil provin- 
ciam. Cic. Alteindre la Brelagne, 
Brilanniam (navibus) altingre. Cæs. 
La mort l'alleint, Ad eum interitus 
venit. Cic. La flamme atteiguil Ajax, 
AJacem flamma perstrinrit (de perstrin- 
g're, 0, is, sfrictum). Sen.-tr. At 
teinls par l'incendie, ils s'enfuirent, 
Afllati incendiu. effugerunt, Liv. Le 
polygala atteot la hauteur d'un pal- 
me, Polygala palm altitulinem petit. 
Plin. Alleindre une hauteur de... 
çen parl. d'une plante), In altitudinem 
exire, e0, is, jui et ti, itum, n. Plin. 
Jusqu'à ce que le mur ait atteint la 
hauteur voulue, Dumn justa muri alti- 
tudo expleatur (pass. de erplère, eo, 
es, evi, etum). Cæs. Atteindre l'âge de 
porter les armes, Al stipendia perve- 
nire. Pl.-j. Dès qu'ils atteignent la jeu- 
nesse, Simul ac juvenes esse cæperunt. 
Cie. Ils visent à la grandeur sans y 
alleindre, Magnitudinem non icturi, 
appetunt. Sen. Chercher à — aux 
hooveurs, Ad honores contend”re, 0, 
is, fendi, lentum, 0. Varr. Ayant 
alleint son but, Consecutus id quod 
animo proposueral(. Cæs. Ce qui mène 
ao but que vous voulez atteindre, Quod 
e0, duo intendis, fert delucitque. Cic. 
— le but de ses désirs, Ad optatos 
erilus provehi, or, dris, veclus sum, 
pass. Cic. Je n'avais pas encore at- 
teunt ce résuliat, Ea nondum conse- 
culus eram. Cic. || 6° Égaler. Æyuare, 
o. as, qui. afum, act. Cic. Aclzquare, 
act. Cic. Assequi, or, Eris, seculuis sum, 
dép. (ace.). Cie. Conxequi, dep. (acc.). 
Cic. = Alleindre le prix d'un ob- 
jet Rei prelium æquare. Plin. — la 
aoteur du mur, Muri altitudinem 
adequare. Cæs. S'il pouvait — Cli- 
larque, Clitarchum si assequi posset. 
Cic. — à la gluire de qqn, d'Achille, 
Famanm alicujus adeyuare. Sall. Achil- 
lis gloriam consrqui. Quint. 

ATTEINT, EINTE, part. passé 
d'aTrsiNbas, Voy. ce v.| Atteint el 
convaincu (— reconnu coupable), 
Voy. CONvamNct. 

ATTEINTE, s. f. te Coup. Ictus, 
Gs, m. Cic. Vuinus, neris, D. Cic. 
Liv. : Alteinte de la fuudre, Jctus 
fulminis. Cic. — donnée avec le 
pied, Îcius calcis. Tac. Qui a reçu 
uce — murlelle, Blortifero vulnere 
ictus. Liv. Dunner une — à, {cre, 
o, is, ici, ictum, act. Cic. Ferire, 
10, is, 8. parf. ni sup., act. Cic. Per- 
culre, io, is, cussi, cussum, act Cic. 
Ictum infligFre, o, is, firi, ficrium 
(alieui. Cic. Qui a reçu une —, 
ctus, a, um. Cic. Être hors de l'— 
des rails, Extra ictum leli esse. Liv. 
2e Fig. Effet de ce qui cause un mal, 
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dommage, préjudice. Îcius, üs, m. 
Cic. Vulnus, neris, n. Cic. Nora, z, 
f. Col. : Alleinte des charancons, 
Nora cureulionum. Col. L'— du feu, 
Ignium contuctus (us), m. Quint. La 
mille éprouve les allaintes de la 
flamme, Flamima civitas af/latur (pass. 
de a/Jlire, o, avi, atum). Liv. Subir 
les — trup rudes du chaud etdu froid, 
Nimios el caluris et frigoris appulsus 
sentire. Cic. L'alteinte d'un nouveau 
malheur, {ctus nouz calanulatis. Cic. 
Les atteintes de la fortune, Fortunæ 
ictus. Sen. Frappé par la fortune 
d'uoe très rude atteinte, Gravissimo 
fortunæ percussus vulnere, Cic. Corps 
à l'abri de toute —, Sincerum mo- 
lestiä corpus. Cic. Mettre hors d'— 
(— hors de danger), Frtra ictum 
panÿre. Sen. Qui esl hors d'—, A 
periculo tutus, a, um. Cæs. — portée 
aux prupriélés privées, De bonis pri- 
valorum deminulio (unis), f. Cic. Cette 
— si grave portee à la chose publique, 
Tantuin impusitum reipublicæ (au dat.) 
vulnus. Cic. Porter — à la pussince 
du sénat, à la discipline militaire, 
Potentiam senatüs minu're, 0, is, ui, 
wium. Cic. Alinuÿre militarem disci- 
plinam. Ces. Purler —- à l'aulurilé de 
Cotla, Auctoritatrm Cottæ detrahëre. 
o, is, trari, tractum. Quint. [San) 
pouvuir ne souffril aucune —, lmpe- 
rium incolume mansil. Liv. Préser- 
ver la république des atteintes d'An- 
loine, Anfonii cunatum à re publicä 
avertFre, 0, is, verli, versum. Cic. 
Porter atteinte à la majesté de la répu- 
blique par un traflc, Pretio et mercede 
majcstatem reipublicæ minuëre. Cic. 
[I disait] que cela était une — à la 
majesté royale, In hoc majestatem 
regiam minui. Cæs. lPurler — à la 
majez:té (du peuple), In majestatem 
commali®re, 0, is, misi, missum. Cic. 
Porter — à l'équité, Er æquitate de- 
rogare, 0, as, avi, atum. Cic. Porter 
— au droit, Aliquid de jure demi- 
nu’re. Cæs. Jus imminure. Cic. Por- 
ter — au droit de qyn, Juri alicujus 
derogare. Tac. — portée à votre li- 
berté, Deminutio lbertatis vestræ. 
Cic. Purter — à l'unioa iles cituyens, 
Conjunctionem civium dirimFre, 0, is, 
em, emptum. Cic. l'orler une — sen- 
sible, une fatale aux mœurs. 
Mures vmpellËre, o, is, puli, pulsum. 
Plin. graviler affhg”re, 0, is, fiuri, 
flictum. Plin. [Amitié] qui n'a jamais 
souffert la moindre —, Quæ nunquam 
imminula est. Cic. Sans aucuve — à 
l'inaocence, Saluä innocentiäâ. Quint. 
Médisances qui portent — à l'hon- 
neur, Maledicta vitam convulnerantia 
(de convulnerare, o, as, avi, atum). Sen. 
Porter nne grave — à l'hunneur de 
gq0. {lunurem alicujus depeculari, or, 
eris, atus sum, dep. (ic. Purter — à 
la digmté, Dignitatem frangre, 0, 15, 
fregi, fractum. Cic. — purtec à la di- 
gnilé, Immrnutio dignitahis. Cic. Pur- 
ter — à la coosileratiun, Dignita- 
tem labefactare, o, as, avr, atum. Cic. 
A moins que tu ne voies là quelque 
— à ta considération, Nisi existines 
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in e& re violari existimalionem luam. 
Cic. Porter — à la réputation, Fa- 
mam Lridêre, 0, is, Lesi, Lesum. Cic. 
Nuet. Eristimalivnem vffend?re, 0, is, 
feudi, fensum. Cic. Laudem imimi- 
nu‘re. Cic. l'urter — à ta renvummée, 
De tu&'fam& detrahfre. Cic. Purter 
— à Sa gloire, Aliquid de gloriä suà 
delibare, o, as, avi, atum. Cic. La 
loi nous interdit loule — à, Lege 
prohibemur wvlare (acc.). Cic. La 
medivcrité est à l'abri des alteintes 
de l'envie, Intacta invidiä media 
sunt. Liv. Qui n'a souffeit aucune at- 
teinte, Integer, gra, grum.Cic. Intactus, 
a, um. Cic. Salvus. Cic. || 3° Fig. 
Attaque (d'un mal). Tenfatio, onis, [. 
Cic. Impetus, üs, m. Cels. = L'atleinte 
de la fièvre, Impetus febris. Cels. Les 
nvuvelles atleintes de la malailie. 
Novæ lentationes. Cic. Eprauver les 
— d'une certaine maladie, Quodam 
valeludinis genere tenlari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. L'atteinte de la 
douleur, Doloris morsus (üs), m. Cic. 
Les atteintes poignantes de la duu- 
leur, Dulors stimuli (orum), m. pl. 
Cic. J'ai éprouvé les — de la dou- 
leur, Mle dolor attigit (de atting”re, 0. 
14, lactum). Cic. de raidir courageu- 
sement contre les — de la douleur, 
Forliter dulori resist#re. Cic. 
ATTELAGE, s. m. L'ensemble des 
animaux atteles à une charrue, à une 
voiture. Jugum, i, 0. Varr. Plin. : 
Attelaye de bœufs, Boum junctura 
(æ), . Col. Loum protelum (i), n. 
Plin. — de deux chevaux, Bigz. 
arum, f. pl. Plin. Virg. — de deux 
bœufs, Bigæ cornutæ. Varr. Ce qu'un 
de deux bœufs peut labourer, 
Quod uno jugo boum erarari putest. 
Plin, — de quatre chevaux, Quudri- 
gæ, arum, [. pl. Cic. Virg. — à denx, 
8 trois paires de bœufs, Protela bina, 
temna. Plin. Un — de trois patres de 
bœufs tirera une seule charrue, Pro- 
telu trini boues unum aratrum ducent. 
Cato ap. Non. Chevaux d'—, Equi 
jugales. Curt. 
ATTELEN, v. act. Attacher des 
animaux à une charrue, à une voiture. 
Juugêre, 0, is, Junuri, junctum, acl. 
Cic. Cunjungrre, act. Col. Subyungfre, 
act. Col. = Atteler des bœufs, Dunes 
cunjungère. Cato. — des lions, Leunes 
Jugo subdëre, ©, is, dida, ditum. lin. 
Se laisser —, S'—, Jugun subire, eo, 
is, iui et ii, ilum. Plin. C'est une 
bonne manière d'—, [oc (est) genus 
Juncturæ probatum. Col. — des che- 
vaux à un char, Jungèëre equos ad cur- 
rum. Plin. — des laureaux à un cha- 
riot, Juvencos plaustro (au dat.) sub- 
jungwre. Col. — ces animaux à la char- 
rue, Îd genus animalium aratro(au dat.) 
subdÿre. Tac. Des chevaux blancs 
etaient attelés au rhar (—= tralnaient 
lerhar), Albentes equi currum vehebant 
(de vehëre, 0, 18, vers, uectum). Curt. 
S'— à un char, Currum subire. Varg. 
— un char, Currum subjungëre. Man. 
Chariot attelé, Junctum vehiculum. 


Liv. Voiture attelée de chevaux, Reda 


equis juncfa. Cic. 
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ATTELLE, s. f. C. fcusse. 
ATTENANT, aANTe, adj. Contigu 
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Continens, gén. entis. Cic. A djunctus 


a, um. Cic. Conjunctus. Cic. Cunfinis. 
um. f.,e, 0. Varr.: Sur les douanes 
attenants, În fundis confinibus. Varr. 


Terres altenantes à ce fonds, Prædie 


huic fundo continentia ou adjuncta. 
Cic. Habitations — à la muraille, 
Tecta muro {au dat.) conjuncta. Liv. 
Nalion atteuante la Cappadoce, 
Gens confinis Cappadociæ (au dal.). 
Nep. Éluve — à une cbamhre, {Iypo- 


caustum applicitum cubiculo (au dat.). 


Pl.-j. Avoir des propriélés atienantes 
au rivage, Jurta littora possidére. 
Dig. Les domaines sont attenants au 
Tibre, Fundi Tiberim fangunt (de tan- 
gre, 0, letigi, factum). Cic. Le pays 
était allénant à la Cilirie, Regiv Cili- 
ciam atlin ebat (de atting}re.o. is. ligi, 
factum). GCic. Ils sont atteoantis au 
pays des Arvernes, Fines Arverno- 
rum contingun!. Cæs. Le terriluire 
loscan rst attenant à celui de Rome, 
Ager Tuscus Romano (au dat.) adjacet 
(de arljarëre, eo, cui, 8. sup. n }). Liv. 

ATTENANT, prèép. el ad v. Tout proche, 
tout contre. Jurta. Cæs. Virg. : Toul 
attenant le œur, Jurta murum. Cas. 
Tout — était un laurier, Jurta fuit 
laurus. Virg. 

ATTENDRE, v. act. et neut. 1e 
Demeurer jusqu'à ce qu'une pers ou 
une Ch. arrive. (En géu.) Leriri, 
ior, iris, perilus el perlus sum, dép. 
{aec.). Cie. (En regardant pour voir 
venir) Erspretare, o, as, aui, afum, 
act. Cie. (En se tenant 4 la dispusi- 
lion de qqn qui duit venir) Præstulari, 
or, aris, atus sum, dén. (dat.). Cic. 
(ace). Cæs. Plaut : Attenilre a !a porte, 
à Cartbage. Erspectare al portam. Cic. 
Carthagune. Virg. — l'arrivée de qqo, 
— à Rabytane, près de Clupéa l'arrivée 
de qqn, Alicujus adventum rrxperlare. 
Cic. Alicupus advrntum bLabylonis 
opperiri. Just. ad Clupeam præsto- 
lari. (æs. J'aitendrai ici même ou je 
me renilrai près de toi, {brdem oppe- 
riar auf me ad te conferam. Cic. 
Entre et attends-moi là, Abi intro, 
ibi me opperire. Ter. Je t'attends 
dans ma maison de Furmies jusqu'à 
(telle époque), In Formiano (libi 
præstolur usque ad (acc.). Cic. Nous 
l'allendans ici jusqu'au mois de jan- 
ver, flic te ad mensem Januarium 
erspectamus. Cic. 1ls atlendaient à 
deux oulle pas, À millibus passnum 
ducbus erspectnbant. Cæs. Allendant 
son ennemi, Opperiens hostem. Virg. 
Attendre qqn au passage, In obvio 
alicu: esse. Liv. Tu n'as pas attendu, 
Haud mansisii(de manère, eo, es, man- 
sum, n.). Plaut. Attends un peu, 
Paulisper manë. Ter. Attendre trois 
uurs, Manëère triduum. Ter. Qu'at- 
“nds-tu? Je suis prèt, Quid stas 
(de sture, 0, sieli, siatum, n.)? 
Non moror. Ter. Je suis las d'at- 
tendre, Lassus sum durands (de du- 
rare, 0, as, avi, alum, D.). Plaut. 
J'attendrai de plus longues lettres, 
Longiores epistolas exspectabo. Cic. 
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Attendre l'assistance d'autrui, Opem 
alienam erspectare. Sail. Ils alten- 
deat ma œurt, Meam erspectant mor- 
tem. Ter. — l'issue du cuwbal, Exr- 
ectare erentum pugnæ. Crs. — la 
üa de l'orage, Transilum tempestatis 
erspeciare. Cie. Quelle occasion al- 
temds-lu de montrer lon courage ? 
Quem locum probandæ virtutis (uz 
ectus (de spectare, o, avi, atum) ? 
s. Alt ndre le moment opporluo, 

le momeal de faire une cb., Tempora 
sua opperiri, Liv. Tempus rei caplare 
o, as, œui, alum. Quint. — le mo- 
ment de faire déferlion, Defectionis 
tempus circumspeclar£, 0, as, avi, 
atum. Liv. Attendant le moment de 
commencer, Erspectans quando inci- 
ptendum sil. Quint. Jugeant que le 
mieur élail de ne pas atlendre la 
quil, Oplimum factu ratus nociem 
antecapêre (io, 18, cepi, ceplum Ou 
captum). Sal. J'allends qu'il dise, 
eclo dum dicat. Cic. Atllendre 
que tu vieunes, Erspectare donec ve- 
nias. Cic. Niton atlendil quelque 
lemps que sa flemme eùûl fait lous 
ses apprêts, Afilo paulisper, dum se 
uzor comparal, commoralus est (de cum- 
morari, or, æris, dép.). Cic. Allen- 
dant ce qu'elle allait faire, Erqpue- 
lans quidnam essel actura. Plin. J'al- 
ends La leitre pour savoir….., Ex- 
speclo (uas lilteras ut sciam.…. Cic. 
J'alleudais de jour eo jaur pour dé- 
cider.…, Diem ex die erspectabam ul 
statuërem.… Cic. [| attendoil pour 
voir quelles seraient les résululions 
de l'ennemi, Erspectabat quid Austes 
consilii capérent. [æs. 1l ne fant pas 
atlendre ta vieillesse poor débuter, 
Non est tirocinium in senectutem diffe- 
rendum (pass. de differre, feru, fers, 
disiuli, dilatum). Quint. J'allendrar 
l'hiver poor chercher…, Hieme demum 
queram. PL-j. J'atlendrais donc que 
J'eusse suixanlecinq sos pour me 
marier ? Ego novus marilus enno de- 
mum quin(o el seragesimo fiam ? Ter. 
Envoie, sans plus allendre, ce que 
tu as acheté, Quæ parasli, quam pri- 
mum mitfas. Cic. Raconte-lui tou 
songe en allendant, Interea huic 
somnium narra. Plaut, En —, je 
pense, {nterim exislimo. Sen. En — 
qu'ils puissent s6 défendre, Dum 
possint se defendère. Cic. || Précédé 
du v. rare : Faire aliendre one 
cb. à qqn (— faire qu'il stlende 
celle ch., la différer), Differre, act. 
Cic. Faire — à qqn l'objet de sa de- 
mande, Aliqum peteniem differre. 
Suet. Faire — à qqa l'obtention 
d'une dignité, Aliquem in spem impe- 
trandi Aonoris differre, Liv. Ne pas 
nous faire — notre boubeur, Nuliam 
moram inlerpondre (0, is, posui, pasi- 
tum), quin gaudie frusmur. Cic. || Faire 
âllendre une cb. à qqu (— faire qu'il 
en ail l'espérance), Alicujus rei ex- 
ectufionca alicur dare, 0, es, dedi, 
tum. Cic. Comme vous me faites 
— ce banquet avec impalience | Quan- 
tam mihi exspectalionem convivif istius 
dedustif Cle, L Se faire atiendre (— 
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faire qu'on soit atteudu, être en 
relard). Bforari, dép. Cic. Alïquid 
moræ habére, 60, es, bui, bitum. 
Cic. Je ne me fais pas —, Non mo- 
ror. Ter. Ne te fais pas —, Ne sis 
erspectelioni. Plaut. Les serours se 
font —, Aurilia morantur. Czs. Ce 
qu'on demande se fail —, Tarda 
sunt, que exposiulantur, Tac. [Au- 
leur] chez qui la pensée ne se fail 
as —, Non terdus sententiis. Cic. 

e châtiment ue se fait pas —, Præ- 
sens pæna esi. Cic. Cela ne se fera 
pas —, Id propediem spero fore. Liv. 
M'excoser si ma leltre se fait —, 
Ercusare ferditutem litlerarum mee- 
rum. Cic, Le supplice du préteur 
s'est-il fait — un seul jour? Num 
uaum diem prælorem pæn@ remoraia 
est ? Cie. || $° Neut. Subir un retard. 
Remoreri, or, aris, alus sum, dep. 
Pluut. Liv. : Ne pas vouloir allendre, 
Nullam dilationem pati. Liv. || Précèdé 
du v. raine : Faire aliendre qqn (lui 
faire subir un relard), Atiguem morani 
on remorari, dép. Cic. Alicui moram 
factre, io, is, feci, factum. Cic. Je fais 
— mes convives, Egumel convivas mo- 
ror. Ter. Faire — ses créanciers, Mo- 
ram crediloribus facëre. Cic. Pour ne 
pas le faire — plos touglemps, Ne te 
diutius feneam (de tenëêre, e0. es, nui, 
tentum). Cic. || Faire attendre une «b., 
—, Rem differre, fero, fers, distuli, 
dilarum. Cic. Faire — l'ouverture des 
bustilités, Aorari bellum inferre. Cic. 
Faire — le moment! de combattre, 
Moram certaminis facëre, io, 13, feci, 
factum. Liv. [| 8° Acl. Se promettre 
qq. ch., espèrer; qqf. craindre. Ex- 
spectare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
esiderare, act, Cic. Sperare, acl. 
Cic.: Attendre qq. ch. de qi , Ali- 
quid eb aliquo erspectare. Cic. desi- 

rare. Cic. sperare. Cic. Vous n'a- 
vez aucune gloire 4 attendre d'eux, 
Ab is exspectare gloriam nullam po- 
testis. Cic. Demande-moi et attends 
tont de ma part, Omnia volo a me el 
postules el erspecles. Cic. Mais j'at- 
tends de toi qq. ch. de mieux, Ego 
aulem @ fe elegantiora desidero. Cie. 
N'allends de lui rien de bon pour {a 
république, Ab eo nihil speres boni rei- 
pu licæ. Cic. Celui dont ils attendent 
e plus, fs «& quo plurimum sperant. 
Cic. Ou attend beancoup de toi, Afa- 
gna est de le opinio. Cic. Non parvam 
exspeclalionem suslines. Cic. Quelques 
graudes choses qu'on allende de loi, 
lu dépasseras encore celle allente, 
Quamuis sif magna exspeclatio, (e- 
men eem vinces. Cic. Paroles telles 
qu'on les devait attendre de cet 
homme, Dignæ voces eo viro. Quint. 
Qui est au-dessous de ce qu'ou at- 
tendait de lui, Exspectativne minor. 
Quint. Au delà de ce qu'on eo — 
Supra erspeclalionem. Quint. Alteadre 
tout de l'amitié, de la victoire, Er 
amicifiâ omnia erspeclare. Cic. Om- 
nia ex viciori® sperare. Cæs. — loul 
de la bravoure, Virtutem inler ceria 
numerare, 0, as, avi, atum. Tac. Pour 
qu'ila n'oussent risn à — du côté de 
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Rome, Ne respicère spem ullam ab 
Romanis possent. Liv. Si ta bonté ré- 
pund à re que j'en attends, Si boni- 
{ax (ua reéspond-bit zudiciv meo. Cic. 
N'attendre pour châliment que les 
plus grands honneurs, Puwnam suam 
tuminis Aonortbus æsiimare, 0, as, 
avi, alum. Quint. On attendait la 
guerre, Bellum in erspeclatione eral. 
Liv. Le contraire de ce qu'ou atlen- 
dait, Contraria ezspectatis. Vell. A 
moins que vous n'allendiez par ba- 
sard que, Nisi forte erspeclatis, 
ut (subj.). Cic. || 4° Act. Être re- 
serv à, menacer. Afanère, eo, es, 
mansi, mansum (qq. aliquem). Cic. 
Impendère, eo, es, 3. parf. ni sup. 
{qun. alicuit. Cie, 2 Le sort de Clodius 
l'attend, Clodit fatum le manet. Cic. 
Il cuinmença à soupcnnner ce qui 
l'attendait, Quid sibr impemdlérel, cæ- 
pit suspicari. Cic. Lui enlever la 
gluire qui l'atlend, Ei prærijëre des- 
tinatam gluriam. Cic. La crainte d'un 
travail qi nous allend, Mletus con- 
scquentis laboris. Cic. 

S'atTrennne, v. récipr. S'attendre 
l'un l'autre : S'allendant. Abus alium 
erspectantes. Sail. Voy. ATTENDRE. 

S'arrennns (à), v. réf. Se tenir 
comme assure d'une ch., compler sur. 
Erspectare, 0, as, avi, alum, act 
Cie. Sperare, acl Cic. =: César, s'at- 
tendant à un plus grand mouvement 
de la Ganle, Czsar majorem Gailis 
motum erspectans. Cæs. Les malheurs, 
auxquels tu ne t'attends pas, arri- 
vent plus souvent que ceux auxquels 
Lu peux l'allendre. {nsperala acct- 
dunt magis sæpe quam quæ speres. 
Plaut. S'— à la guerre, Betlum spe- 
rare. FI. S'— à l'attaque des enne- 
mis, Impetum hostium przvidére, 00, 
es, vidi, visum. Tac. Tempête à la- 
quelle On s'attendait, Tempestas ante 

rovisa. Cie. Ne l'atlends à rien de 

ou de sa part, Ab eo nihil speres 
boni. Cic. Ne l'— 4 rien de mal de sa 
part, Ab eo nikif mali meluas (de me- 
ture, 0, is, ui, 8. sup.). Cic. S'at- 
tendre aux critiques des savants, 
Reprehensionem doclorum vereri, eor, 
éris, verilus sum, dép. Cic. S'— à ce 
qui doit arriver, Providére quid fu- 
furum sit. Cic. Je m'attendais à 
uelque chuse de pareil, Atiquid tale 
ere uiavi (de pulare, 0, as, aluin). 
Cic. Esclaves qui peuvent s'attendre 
à tout (en fait de mauvais traie- 
ments), Servi in omnie obnorii. FI. 
Devais-je m'y — (à ces malheurs)? 
Hzc merui sperare ? Prop. Qui ne 
s'altend pas à un malheur, Afali im- 
providus. Plin. Ce malheur lui arriva 
sans qu'il s'y fütattecdu, Hoc illi im- 
provisum ou inopinalum accidit. Cic. 
Atbquer les ennemis qui ne s'y at- 
tendaient pas, Hoster imprudentes ou 
inopinantes aggredr. Cæs. Je l'ai déli- 
vré au moment où il sy attendait le 
moins, Necopinantrm liberavi. Cic. 
Cet bumme fut atleiot d'une mala- 
die à laquelle il ne s'— pas, Homi 
nem improviso morbus oppressil. Cic. 
Sans qu'on s'y atteude, Præter ex- 
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spectationem. Cic. Cela eut lieu plus 
lard qu'on ne s’y attendait, Jd spe 
omnium serius fuit. Liv. Plus promp- 
lement qu'on ne S'y —, Opinione 
celerius. Cic. Mmnium spe celerius. 
Liv. Je m'attends à ètre libre, Ego 
me liberum fore confido (is, fisus 
sum, confidëre, n.\. Plauf. Que per- 
sonne ne s'allende à devenir élo- 
quent par le travail d'un autre, Ne- 
mo erspeclet ut alieno sit labore di- 
sertus. Quint. Je m'attends que nous 
arriverons à ce résultal, Spere nos 
ad hæc perventuros. Cic. On s'attend 
de toutes parts que tu imiteras notre 
activité, Sustines non parvam ex- 
spectationem imitandæ indus(ris not- 
træ. Cic. S'allendre à qqu, Alicui 
confidAre. Cic. 

ATTENDRIR, v. act. 1° Pr. Ren 
dre tendre. Mvilire, io, is, ivi, itum, 
act. Cic. Virg. dfiligare, 0, as, avt, 
atum, art. Cic. = Atleiirir le fer, les 
fruits sauvages. Mvullire ferrum. Cic. 
fructus feros. Virg. — les aliments 
{par la cuisson), Cibum mitigare. 
ic | 2 Fig. Émouvoir de compas- 
sion, de tendresse. Lenire, io, is, ivi 
et it, itum, act. Cic. Flectëre, 0, 
is, flexi, flerum, act. Cic. Movêre, 
eo, es, movi, molum, act. Cic. Com- 
movëre, acl. Cic. Permovére, act. Cic. 
Ad misericordiam inducêëre, 0, is, duri, 
ductum, act. Cic. Commovëre miseri- 
cordiam (alicui). Cic. miserationem 
(aticujus). Quint. : Altendrir le cœur 

es juges, Animos judicum mouêre. 
Quint. Judicum mentem miseralicne 
permovêre. Cic. Chercher à — qqn, 
Alicujus misericordiam caplare. Cic. 
Chercher à nous —, Afiseraliionem 
nosiram requirère. Cic. Je me suis 
laissé —, Misericordiä sum caplus. 
Cic. I fut attendri, Misericordem se 
præbuit. Cic. Ne pas se laisser at- 
eodrir par les larmes. Resisière La- 
crimis (au dat.). Cic. 

S'ATTENDRIR, v. réf. 4e Pr. Devenir 
tendre. Mollesc®re, 0, is, 8. parf. oi 
sup., n.Cato. Tenerescëre, n. Cels. 
Plin. Ailescëre, nu. Cic. Ov. Molliri, 
lor, iris, ilus sum, pass. Plin. Ov. 

2° Fig. Être ému de compassion, de 
endresse. Auveri, eor, éris, molus 
sum, pass. Cic. Mlolliri, ior, iris, 
Îtus sun, pass. Sen. Misereri, eor, 
ris, seritus sum, dèp. Cic. dfiseri- 
cordiä commoveri, pass. Cic. Remol- 
lescére, o, is,s. parf. ui sup., n. Ov. Mi- 
tescére, n. Virg. = S'altendrir sur mou 
sort,sur le sort des alliés, Misereri mei. 
Cic. sociorum. Cic. Homme qui s'at- 
tendril très facilement, Momo mollis- 
simo animo. Cic. Avec |a facilité que 
j'ai à m'atiendrir, Qu& mollitid sum 
enimi ac lenilale. Cic. 

ATTENDRISSANT, part. prés. 
d'aATTENDHIn, Voy. ce v. I ATTEN- 
DRISSANT, ANTE, 8dj. Qui émeut de 
compassion, de lendresse. Miserabilis, 
m, f., e, 0. (ic. = Rien n'esl si al- 
teodrissant, Nihil est tam miserabile. 
Cie. Etre forl —, Afisericordiam 
magnam habëre. Cic. Lettre altendris- 
sante, Miserebiliter scripla epistola. 
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Cic. Dire des choses trisles d’one 
manière —, Miserabiliter dicëre tris- 
{ia. Quint. 

ATTENDRISSEMENT, 5. m. Sen- 
timent par lequel on s'attendril; etat 
d'une âme attendrio. Miseralio, onis, 
f. Cic. Misericorira, æ, F. Cie. =: Cau- 
ser de l'atlendrissement à qqo, Mi- 
sericordiam alicui commovére, 60, es, 
movi, motum. Cic. 

ATTENDU, UE, part. passé d'ar- 


TENDAE, VOy. ce v. 

ÂTrENoU, prép. Vu, ou égard à 
Propter (ace. be. 08 (acc.). Cic. = 
Attendu ce motif, Propler eam cau- 
sam. Cic. — celle circonstance, Hu- 
jus rei causê. Cæs. 

ATTENDO Que, loc. canj. Vu que, 
comme. Cum {subj.). Cic. Propterea 
quud ‘inilic.). Cic. Voy. cou. 

ATTENTAT, s. m. Entreprise crl- 
minelle ou illégale. Facinus, nvris, 
n. Cic. Scelus, leris, on. Cic. Malef- 
cium, ti, on. Cic. Flagilium, n. Cic. 
: Attentat abuœinable Scelus detes- 
tahile. Cic. lis tuèrent leur roi, — 
sansexemple, Regem necaverunt, quod 
nunquam acctderat. Cic. Ne pas cé- 
der aux atlentats de la soldstesque, 
Flagitia militis espernari. Tac. C'est 
un allentat que de mettre un ci- 
loyen dans les fers, Facinus est vin- 
cire civem. Cic. Quels altentats bar- 
dis vous reucontrerez! Quantas au- 
dacias reperictis ! Cic. Préparer un 
altentat, Scelus moliri. Cic. Com- 
meltre un —, Facinus committrre. 
Cic. in se admitt#re. Cic. Scelus pa- 
trare., Sall. Commetlre un affreux —, 
Scelus nefarium facëre. Cic. Com- 
mettre de nombreux alleulats, Multa 
nefarie commillëre. Cic. {| expose les 
-- de son frère contre 8a personne, 
Scelera in se fratrit ostendil. Liv. 
Commettre un atleniat contre qqn, 
Scelus in aliquem edëre. Cic. Dans un 
— perfide à la vie des ambassadeurs, 
In legaiis insidiandis. Cic. — contre 
UÉtat, Parricidium publicum. Liv. 
Des attentats ont êté commis contre 
l'État, Publice monstra commissa sunt. 
Quint, Ses — contre la patrie, Scelera 
qu ab illo in patriam sunt edita. Cie. 

ommeltre un abominable attental 
contre la patrie, Nefario se patris 
purncidio obstringre. Cic. — à la 
pudeur, Stuprum, à, n. Cic. Com- 
mellre un lel — contre les dieux, 
Deos eo scelere violare. Cic. 

ATTENTATOIRNE, adj. Qui attente 
: Atteutaloire à la dignité de qqn, 
Alicujus dignitale ou a dignilate ou 
dignilatis alienus, a, um. Cic. Sans 
aucune mesure qui soit — à La di- 
gnité, Sine ullä imminutione digni- 
latis lux. Cic. Être — au droit, Jus 
violare (0, as, avi, afum) altque immi- 
nuËre (0, is, ui, utum). Cic. 

ATTENTE, s. f. 1° Action d'at- 
tendre. Erspectatio, onis, f. Cic. = 
Atleate muelle, Tacila erspectaltio. 
Cic. — sans erspective, Cæca ez- 
spectalio. Cic. Élre dans | —, In ex- 
spectatione esse. Cic. On n'est pas 

aos one grande —, Nulla magno- 
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pre ezspeclalio est. Cic. Qui est dans 
l—, Erspectalione suspensus. Cic. 
Etre absorbé dans l'—, Érpeciatiors 
slupére. Liv. Teair les esprits dans 
l—, Animos erspectnlione suspend?re. 
Curf. Erspeclativnem suspendère. Curt. 
Etre lenu dans l'—, Pendère erspec- 
tando. Cic. animi erspeclatione. Cic. 
Je me consume dans l'—, Erspec- 
fando ereder. Plaut. Peuple en proie 
à l'—, Civitas exspectalione erectä. 
Liv. || 3° Opinion, esperance; qqf. 
crainte. Ezrspectatio, onis, f êke. 
Ezistimalo, f. Cic. Spes, eï, f. Cic. = 
L'espoir est l'attente d'ue bien, Spes 
est erspectalio boni. Cic. L'— dun 
mal, Exspectatio mali. Cic. L'— où 
l'on eal chaque jour de uouveaur 
événements, Quolidiana erspeclalio 
rcrum novarum. Cic. Je suis dans 
une grande — au sujet de Pompée, 
Plenus sum erspeclalione de Pompeio. 
Cic. Être torture par l'— des chäti- 
ments, Pœnarum erspeclalione ({or- 
queri. Quint. Avoir 3 répundre à l'—, 
Erspectationem sustinère. Cic. Dunoer 
satisfaction à l'— générale, Omnium 
existimalioni satisfacère. Cic. Ta 
verlu repond à l'— générale, Tue 
virtus opintoni kominum respondel. 
Cic. Remplir complètement notre 
longue —, Omnem erspectalionem diu- 
turni desiderii nostri explére. Cic. 
Ton arrivée comblera mou —, Ezx- 
speclalus miï venies. Cic. Surpasser 
l'— générate, Spem omnium supe- 
rare, Cic. Opinionem omnium vincère. 
Cic. Quelle que soil celle —, tu la 
dépasseras encore, Quamuis sif mag- 
na exspeclalio, lamen eam vinces. 
Cic. Mes services dépasseronl tou 
—, Vincam meis officiis cogilationes 
tuas. Cic. Au delà de mou —, Supra 
exspectalionem. Quint. L'événement 
n'ayant pas répondu à lon —, ayant 
trumpé lon —, Cum aliler res ceci- 
dissel ac putasses. Cic. Je ne lrom- 
perai pas ton —, Opinionem {nam non 
fallam. Cie. Le chawp trompa l'— 
de son maitre, Ager dominum fefel- 
tit. Nep. — trompée, Syes falsa. 
Cic. L'— trompte provoque le rire, 
Exspectationtbus decipiendis risus mo- 
venlur. Cic. Trompé dans cette —, 
dans son —, Hac spe lapsus. Cas. 
Eä spe dejecius. Cæs. De spe depulsus. 
Cic. Spe deturbatus. Cic. Contre l—, 
Contre ou Przæter opinionem. Cie. 
Nep. Præler erspectaliouem. Cic. 
Contre l'— générale, Contra erspec- 
lationem omnium. Hirl. Contre toute 
—, Ex insperato. Plaut. Rendre qq. 
ch. à qqn contre son —, Rsm inspe- 
ranli alicui reddëre. Cic. 
ATTENTER, v. oeut. Commettre 
un attentat contre qqn ou qq. ch. Vio- 
lare, 0, as, avi, alum, act. (ic, = At- 
tenter à la vie de qqn, Vitam alicu- 
jus violare. Cic. Alicui manum af- 
ferre, fero, fers, altuli, allatum. Cic, 
Sen. Caput ulicujus oppugnare, 0, as, 
avi, atum. Cic. — par trahison aux 
jours de qqu, Aliquem in«idiix peiËre, 
o, is, ivi et ii, itum. Liv. Alicui 
Caridiari, 07, ar, atus sum, dép. 
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Liv. — à ses jours, Sibi ipsi manus 
afferre. Cic. Ne pas — à sa vie, Ma- 
aus a se abstinère (eo, es, linui, fen- 
um). Cic. — sur la persinne de giJn, 
Alicuinim el manus inferre, fero. fers, 
intuli, illutum. Cic. — à la pudeur de 
qu, l'udiritiam alicujus erpugnure. 
de. delibare,v, as, avi, atumn. Suet. — 
à l'honneur d'uoe femme, Vim mu- 
lieri inferre. Cic. — aux biens d'au- 
troi. Bonis alienis manum afferre. 
Cic. In fortunas alierius invadëre, 0, 
is, vasi, vasum. Cie. — 4 la réju- 
talion de qqn, Erwtimalionem ali- 
cujus vivlare. Cie. — contre les lois, 
enntre la religiou, contre le droit, 
Vivlare leges. Cic. religionem. Cic. 
jus. Cic. Jus violare et imminuère 
{o, is, ui, utum). Cic. 
ATTENTIP, IVe, adj. {° Qui coute, 
ui regarde, qui agit avec attention. 
Àitentes, a, um, (ic. Intentus. Cic. : 
Juge attentif, Juder attentus. Cic. 
erectus. Cic. Esprit très — Per- 
alientus animus. Cic. Être —, (en 
gén.) Animum altendëre, o, is, lendi, 
lentum. Cic. Animo adesse, sum, es, 
fui. Cie. (en parl. d'un auditeur) Au- 
res erigfre, 0, is, reri, rectum. Cic. 
præbère, co, es, bui, bilum. Liv. Soyez 
atienlifs, Adeste animis. Cic. Erigite 
mentes auresque weslras. Cic. Etre 
attenhif à qy. cb., Inleud£re animu 
ad rem, in rem. alicui rei. Cic. Animo 
in rem inlendi, pass. Liv. Soyez at- 
teotifs à ce qui suit, À {tendite auimos 
ad ea que consequuntur. Cic. Etre 
allentif aux cérémonies religieuses, 
Anunum sacris dedëre, o, is, dedidi, 
deditum. Liv. Oreille allentive à tes 
poères. Intenta tuis prectbus auris. 
tb. Rendre qqn attentif, Aliquem 
atientum facbre. Cic. Rendre les au- 
diteurs allentifs, Animes ad uudien- 
dum erigPre, u, is, rer, rectum. Cic. 
Sois atieonf (= vigitant,, Chrysippe, 
Vigila, Chysipe. Cic. Les yeux et 
les esprits élaient également altentifs 
(au spectacle}, Ledutæ (ad spectaculum) 
mentes cum oculis eront. Liv. {| élait 
atlentif à la raute, Il observait d'un 
œil — a roule que uous suivions, 
Itinera nostra servabat {de servare, 0, 
as, aut, atum). Cæs. De manière 
ui) echappe 4 l'examen le plus —, 
{ cunusis oculis perspier non pussil. 
Cic. — à luus les mouvements de 
Philippe, Intentus adversus vinnes 
motus bhilippi. Liv. [Le chien], cet 
animal — aux bruits, Suilicitum ani- 
mal ad strepitus. Liv. || 2° Soigneua, 
ezatl. Altentus, a, um. Cic. Diligens, 
éo. entis. Cic. Observans, gén. anis. 
ic. Sedulus, a, um. ('ic, : Père de 
famille attentif, Pater familias pru- 
dens el attentus. Cic. — à sun bien, 
4 son avoir, Altentus in re, rerum. 
Cic. Nous somines plus attentifs 
à notre avoir, Altentiores sumus ad 
rem. Ter. Nourrice allentive, Se- 
dula nutrix. Cic. La nalure — sux 
besuins, Natura proida utilitatum. 
Cic. Orateur atlenlif à toul, Uilrgen- 
fissimus eéralor. Cic, — à vubserver 
lea lois do La bicnséance, Afientus ad 
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decoris conssrvationem. Cic. — à son 
travail, Attentus operi. Liv. —, Très 
— 4 ses devuirs, Omnis officit dili- 
gens. Cic. Officiorum observantissimus. 
PL.-j. Soin très —, Intentissema cura. 
Liv. Être — à qq. ch., Alicui rei 
operam dare, 0, as, dedi, daium. (ic. 
tribure, 0, is, ut, utum. Cic. Etre 
— auy intérèls de son maitre, Ralio- 
nes heri curare, 0, üs, aui, alum. 
Plaui. Etre — au salut.…, Saluti 
providère, eo, es, vidi, visum. Cic. Elre 
— à ce qu'il soit..., Curare ou Ope- 
ram dare, uf sil. Cie, Suis bien 
—àce que rieo ne Jui manque, Cura 
el providë ne quid ei desit. Cie. Qne 
les consuls 3oient attentifs à ce que 
la république n'éprouve aucun dom- 
mayxe, Dent operum consules ne gd 
respablica deirimenti camal. 8. 
U faut être atieolif à ce qu'il n'y ait 
aucuue dissunance, Videndun est 
ne qui discrepet. Cic. || 3° Qui a des 
attentions pour qqn, empresse à lui 
être agreable = Très altentifs à l'é- 
gard de tous les citoyeus, Summe 
in omnes cives officiosus. Cic. omwme 
très — à mon égard, Observantissi- 
mus mei homo. Cic. 

ATTENTION, s. f. 1° Application 
d'esprit de celur qui écoute, qui re- 
garde. Qqf. Auimi atlentio. Cic. et 
sunpl. Altentio, onis, f. Quint. Ant- 
mi vu Mentis intentio. Quint. el simpl. 
Int-ntiv, (. Sen. Animadversio, {. Cic. 
PI. souv. et mieux Anumus (i) aften- 
lus (1), m. Cic. Animus intenlus, m. 
Cic. : (En parl. de qyn qui écoute) 
L'aliention du juge, des audileurs, 
fnteutio judicis, audientium. Quint. 
Preparer l'— de sou audiluire, 
Aditum sibi ad aures facëre. Quint. 
Digne d'—, Qui demande —, LDi- 
guus auribus. Cic. Faire — à qq. 
Cb., Animurm in rem intendëre, 0, 
ü, lendi, lentum. Cic. Faites —, 
Adesle animis. Cic. Prèlez laule 
votre —, Mentez auresque vestras 
erigile. Cic. Prèler son — à de uubles 
exercices, Aures studiis honeslis im- 
pertire. Tac. Qu'ils prètent on ins- 
lant d'— pour écouler.., Dent tp : 
ram parumper, aîque auiiant. (ic. 
l'rèter une — pleine de bienveillance, 
Summä cum benignitate audire. Cic. 
Faire prêter. — à un discuurs, Au- 
dimtiam vwralioni facëre, Cic. Obie- 
air l'— pour un méchant puèle, Au- 
res vili poetæ impetrare. Quint. Il 
faut leair l'— éveillée, Ercitanda esi 
animadversio. Cic, Captiverl'— des au- 
diteurs, În aures influfre. Cic. Discuurs 
trup long pour retenir l'— jusqu'au 
bout, Sermo tam longus, ut eum pruse- 

uvnon possif infentio. Quint. Réveitler 
'—, Animum reficëre. Quint. Méveiller 
l— de l'auditeur, Animum auditoris 
renonare. Cic. Larl de varier re- 

ove l’—, À rs vartandi renoval aures. 

unt. Distraire l'auiditeur de sun —, 
Audilorem ab inlentions auferre, 
Quint. Éruuter avec plaisir et —, Li- 
benter studioseque audtre. Cic. Alten- 
vo (en s'adr.à plus.)l Siletret tacetef 
Plaut. (En parl. de qqa qui re- 
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garde) Considérer qq. ch. avec la 
plus grande attention possible, A liquid 
quam maxime inleulis oculis contem- 
Plari. Cic. Conceutrer toule son — 
sur ses lahlelles. Ceris incumbrre. 
Plin. Caphver l'— du lecteur, Stu- 
duun in leycndo retinère. lie. Ce fait 
avait attiré |°’— des Sabins, Ea res 
Sabinvs adverterat. Liv. Attirer l'— 
générale, ConrertËre in se oculos ani- 
mosque. Curt, Il n'avail pas cessé 
d'occuper l’— publique, Assiduus in 
oculis hominum fuerat, Liv. Allirer 
l'— sur qyn, Aliquem conspectum ef- 
ficére. Liv. Retenir el ranimer l'— 
des lecteurs, Retinére ac redintegrare 
legentiuum animun. Cic. Allentival 
Serva ! Ter. Uor. || 2° Soin, zelo, etude, 
reflexion. Cura, æ, f. Cic. Studinmn, tt, 
n. Cic. : Une très gramme attenliun, 
Intentissima cura. Quint. Une — muins 
suulenue, Suluthiur cura. Liv. Avec 
une — extrème, Summo stutlio. Cic. 
Persuadés qu'ils etaient l'objet de 
l'— des dieux. Rati sese diis curz 
esse. Sull. — à se bien draper, Amic- 
tüs observalio. Quint. Avoir droit à 
une — toule parliculière, Propriam 
animaduersionan desiderare. Cels. 
Malyré luule outre —, Etsi nobis 
evigilatum est (impers. pass. de evi- 
gilure, 0, as, avi, n.). Cic. Faire — 
5 qq. ch., Antmum ad rem ou in rem 
ou alicui re: intend?re, 0. is, lendi, 
tenium. Cic. Rem animaduert?re, 0, 
ts, verli, versum. (ic. Faire — à la 
première ligne [de la lui], Primum 
versum nllendêre, 0, is, tendi, lentum. 
Cic. Il faudra faire — à un faux pas, 
à des élerniments (en vue des pré- 
sages), Pedis uffenxio nobix et sternu- 
tamenta erunt observanila (pass. de ob- 
servare, 0, as, avi, alunl. Ci. Vous 
devez faire — aut véterans (— étudier 
leurs dispusitiuns), Veterant vobis 
suntintrendi (de infuert, eor, éris. tui- 
tus sum, dép.\. Cic. Faire — aux dis- 
positions des recrues, Intueri quid 
lurones milutes sentrant. Cic. Farles 
— à ce puint, ffuic loco consulile 
(de consniêre, o, is, sulur. sullum, 0.). 
ic. Sans faire — au sexe (— sans 
en lemr compie), Sine ullo sertis dis- 
crimtne. Sall. Ne jias faire la moindre 
— bunecb.(—= n'en pas Lenir campie), 
Rem non flocet pendère, 0, is. pependi, 
pensum. Ter, Faire — à ce que, 
Cunsiderare (o, as, avi, atum), ul 
(subj.). Col. Tu ne fais pas — que, 
Hoc te præterit (prop. inf.). Cic. Ap- 
pliquer son — à ne puinl…, Ojreram 
dare ne (subj.). Cic. Donner sun — 
à qqn, Aiicui attendère. Pt.-. Dunuer 
son —ä un livre, Libro(au dat. }inten- 
d're. PL-j. Donner san — à qq. ch. 
Ad rem mentem admuvére, e0, es, 
movi, molum. (ic. On pnrie une 
égale — au commencement..., £que 
gra pars allenditur. (ic. Juge dont 
‘— 8e purte sur la question de druit, 
Judez crrca jus a1tentus. Quint. Por- 
Ler, Couceutser «wu — sur 1 vuerre, 
Cogilusiunes in vedur “e-t3rs Gurt. 
Anune tn bellum imsrstère, v, uw, sittt, 
s. sup., 0. Css. Li faut apporter la 
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plus grande — 4 dislinguer si, 
Acriintentione dijudicandum est, num 
aub}.). PL.-j. 11 faut teoir l'— éveil 
ée, Ercitanda est anunndversiu. l'ic. 
Toute l'— des nûtres étant coureu- 
trée sur ce print. Un eë re omainm 
nostrorum intentis animes (abl. absul.). 
Cæs. L'allaire ayant aprelé l— dn 
sénat, Cum res senulum erexissel (de 
engÿre, 0, is, erectum). Liv. L'— se 
portera sur les syllabes, Cura tran- 
sibic in syllabas. Quint. Je ne vou- 
drais pas partager l'— de l'orateur 
entre plusieurs objels, Oraloris in- 
dustriam in plura studia nolim dis- 
{rahère. Quint. Les consuls avaient 
partagé l'— du monde entre deux 
guerres, Consules in duu pariter bella 
curax Auvminum disteuderant. Liv. 
Pariaser l'—- du rui entre deux 
guerres, Ancipiti bellu distinére rr- 
em. Liv. Déluurner volre .— de son 
infamie sur un autre poim, Ab ejus 
infamiä vestros animes in aliam par 
(em traducëre. Cic. Listraire l'—, 
Animun ab intentione avertfre. Quint. 
Dérouter l—, Intentivxem turbare. 
Quint. || 3° Soins officicux, obligeance. 
Sedutitas, atis, f. Cic. Observauta, 
æ, f. Cic. Cultus, üs, m. Cic. : 
Marques, Témuivnages, Preuves 
d'atteation, Mèmes traduct. Conser- 
ver ses amis grâce 4 ses allen- 
tions, Asnicos observantiä relinére. 
Cic. Avuir pour qqn des — amicales, 
emnressées, Aliquem amanler obser- 
vare, 0, as, avi, alum. GCic. Alicur di- 
ligentem cultum imbuëre. Cic. Tu as 
eu pour Tullie les plus charmautes 
—, Tulhiam suavissime culuisti(de co- 
Wre, vu, is, cultum). (ic. C'estune — de 
sa part, Fecit humune. Cic. Rempli 
d'— pour tous les citoyens, Suuime 
in omues cives officiosus. Cic. Homine 
plein d'— pour woi, Observantissi- 
mus mei homo. (ic. 
ATTENTIVEMENT, adv. 10 Avec 
attention. Attente. Cic. Intente. Quant. 
Attentu animu. Cic. : Écouler atlen- 
tivement, très —, Audire untenute. 
Quint. intentä aure. Tib. atientrssune. 
Cic. J'ai lu — res vuvrages, Jstos 
libros studiosus legr. (ic. Gansidérer le 
plus — passible, Guam murime imien- 
lis oculis cuntemplari, Cic. || 2° Avec 
soin, avec ele. Attente. (ic. Studiose. 
Cic. Hiligenter. Crc. Sedulo. Cic. à 
Trèsaltentivement,Summo studio.lic. 
ATTÉNUANT, pari. pres. d'ATTÉ- 
NUER, Voy. ce v. || ATTÉNUANT, ANTE, 
adj. Qui diminue la gravite : Il y à 
des circunslanres attéouantes, Culpa 
minu: pulest. Quint. 
ATTÉNUATION, 5. f. 1° Affai- 
blissement. bDrbilitas, atis, [. Cic. 
2e Fig. Diminution. Imminutio, onis, 
, Cic. = Alténuation d'un fait iacri- 
miné, Imminutio criminis. Quint. — 
des vices, Levatio viliorum. Cic. 
| T. de rhét. Attéouation (= ex- 
ression aflaiblie), £ztenualio, onis, 
Ê Cic. Quint. 
ATTÉNUER, Ÿ. act. 19 Diminuer 
tes forces. Debilitare, 0, as, avi, atum, 
act Cic. = Atlénuer qqn, Aligusm 
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debitem facËre, io, is, feci, factum. 
Cic. |} 2° Fig. Diminuer, rendre moins 
grave. Erirnuare, vu, @s, ain, alu, 
acl. ic. Levare nu Elevare, act, l'ic. 
Lenire, iv, is, ivt el ii, ium, act. 
Sail. Minnuëre, 0, is, ui, utum, act. 
(ic. = Allénuer l'accusation, Crimen 
Prieunare. Cic. — les faits repruchés, 
Ubjecta minuëre. Quiut. — l'odieux 
d'uae acliva, uo crie, Levare atru- 
citatem rei. Cic. facinus. Liv. — la 
hunte, la baine, Lenire dedecus. Sall. 
invidiam. Sall. — les soupçons, l'ub- 
jection, Elevare suspiciones. Cic. ob- 
jectun. Cic. Pour — la malveillance, 
Elevandiæ invidue gralïä. Quint. — les 
dtansers, Pericula sublevare. Cic. L'art 
atlenue ce qui esl inné en avus, 
Ourdquid ingenitum est lenitur arte. 
Sen. Alténner le wérite de qqn. Lau- 
den nhicujus Unminure Cic. — l'en- 
ruuement, Raucitatem extenuare. Plin. 
— le son des muts, Verba hebelare, 
0, as, avt, atum. Plin. 

S'ATTÉNUER, v. réf. Être atténué. 
Elevari, or, arts, alus sum, pass. Cic. 
el Luus les pass. des v. act. cités au 
précéd. 

ATTERRER, v. act 1° Renverser 
par terre. Prusternére, 0, is, siravi, 
stratum, act. Cic. Affhg're, o, is, 
firi. flirtum, acl. ëi. | 29 Fig. Rul- 
ner entierement. A/fliyére (vuy. 401, 
act. Liv. Everifre, o, is, verli, versum, 
act Liv. : Atlerrer la puissance des 
ennemis, Opes hostium afflliyëre. Liv. 
Il 3° Accabler de chagrin, consterner. 
Affhgëre (vuy. 19), act. Cic. Frangfre, 
0,15, fregi, fraclum, acl. Cic. Con- 
cutfre, 10, is, cussi, cussum, acl. 
Salt. : (Événement) qui avait atterré 
les consquraleurs, Quod pupulares 
conjuraliunis concusseral. Eu —, 
Prostratus. Cic. Mærore afflictus el 
profaigalus. Cie. l est —, Totus Ja- 
cet (ile Jacère, eo, cui, citurus, n.). Cic. 

ATTERUIR, v. n. T. de manne. 
Prendre terre. Appelli, or, ëris, pulsus 
sum, pass. (ic. Vuy. ADONDER. 

ATTENRISSAGE, 3. m. Action 
d'atterrir. Appulrux, Us, m. Liv. 

ATTERRISSEMENT, 3. m. Amas 
de lerre apporte par la mor ou les 
cours d'eau. Alluvw, ons, f. Cuc. : 
Ailernssemeaol furmé par les Peuves, 
Aygesta fluminibus terra. Plin. Par 
de cuntuinuels atierrissements, Assi- 
duvterræ inuveclu. Plin. Voy. ALLOV10N. 

ATTESTATION, 8. [. Certificat, 
lemoignage donne, Testificatio, unis, 
f. Cic. Teslimonium, ti, n. Liv. : 
J'ai cru 4 ces alleslations écrites 
de Sa propre main, Credidi ejus 
chirographis (de chirographum, i, 0.). 
Planc. ap. Cic. 

ATTESTÉ. ér, part. pass. d'aT- 
TESTER. {0 Assure, certifié. Testifica- 
lus et Teslatus, a, um (passivt). Cic. 
2 Ta volonté ful attestée par toi- 
mème, Abs te testificata tua volun- 
las fuit. Cic. || Ayant attesté qq. ch., 
Alrquid testifratus (aclivty. Cic. || 2° 
Prouve, temoigno. Textalus, a, uw 
{passivt). Cie. Indicatus. Cic. =: Al- 


lesté par les documents les plus 


ayant 
vaclivt), lic. 
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authentiques, Ceriissimus monumentis 
lestalus. Cic. || Ayant attesté qq. 
ch., Aliquil lestatus (aclivt). Cic. 
Il 3° invoque. fnvucalus, a, um. Liv. 


Il Ayaol aileslé les citoyens (= Îles 
ris 4 lémoin), Cives (lestaius 


ATTESTEN, V. act. 1° Assurer, 


certifior. Testificari, or, aris, atus 
sun, dép. (acc.). Cic. Testari, dép. 


(acc.). Cic. Asseverare, 0, as, avi, 


alum, acl. Cic. = Atlester publique- 


meat un fait, Testimonium rei alicu- 


jus dare, 0, as, dedi, datum. Cic. 


J'alteste que j'ai fait cela contre 
mon gré, Textificor me recusantem 
hoc fecisse. Cic. U — qu'il a été 
trumlhé, Asseverat se deslitutum. Cic. 
Je vous dis, je vuus — que vous 
avez... Dicu, edicu (is, diri, diritum, 
durEre) nobis esse, Ter. J'— de loutes 
mes forces que j'ai fait, Ale fecisse 
clamo aique tesior. Cic. Il fauroira 
des témoius attestant quej’ai vendu. 
Tentes fuciet, verilidisse me. Ter. || 2° 
Fig. Prouver, lemoigner. Testari, or, 


aris, alus sum, dép. (acc.). Cic. De- 


clarare, 0, as, avi, atum. act. Cic. 
indicare, act. Cic. : Les veines at- 
testent la force incroyable de.., Ve- 
næ vim incredibdem testantur. Cic. 
[Ces] grands menibres — une origine 
germanique, Aayni artus germantcam 
vrigimem asseverani (de asserërare, 
o, aui, alum). Tac. Sa vertu esl 
allestée par tous les actes de sa 
vie, son buouheur par la guerre, fn- 
nocentia perpeluà vita, felicitas bello 
est perspecta. (æs. [Celle] voix qui 
atlesle votre suollise, qui — vutre 
perit nombre, Vox, indez stultitis 
vestræ, teshs paucilalis. Cic. || 8e 
Prendro 4temoin. Testari, or, arts, atus 
sum, dép. (acc.). lic. Testifican, dép. 

Cic. Obtestar, dép. arc, 


Que) 
ic. Contestan, dép. (acc.). (ac. = At- 


tester Jupiter, Jouem testari. Liv. 


Jovem lesiem fac#re, io, is, fecr, fac- 


tum. Liv. — les dieux, Deus testes 
unvocare, 0, as, avi, alum. Liv. — 
les dieux et les hummes. D-0s Aomi- 


nrsque contestura. (ic. Deum (= deo- 
rum) el homainum fidem vbtestarr. Liv. 
J'en atteste les dieux et les bummes, 


Proh { deum aîque hominam fidem. 
Plant. J° - les dieux, les humines el 
notre amitie, que J6..., Deus, humines 
amictéiamque nusiram lestificor, me 
(prop. inRo.). Cic. C'est vuus que 


Jen —, De huc vos obtestor. Cic. 


ATTICISME, 8. m. Delicatesse de 
langage, de goût particuliere aux Athé- 
niens. Atlicus jo lepus (oris), m. 
Mart. Suavitas (atis) sermonis Atti- 
corum propria {æ), f. Cic. : Appren- 
dre ce que rest que l'attirisme, 
vuid sit Auticum, discère. Cic. Ce qui 
est de l'—, Quud est proprium Attico- 
rum. Cic Il y a de | — dans Lysias, 
en ce qu'il a..., Huc est Atltrum in 
Lysiä, quud habet…. Cic. Cetle finesse 
qu'on appelle l'—, Ea <subultas 
quam Atticum cypellant. Cis. Où il y 
a plus d'—, Alagis Atiirus, a, um 
Cic. Je trouve qu'un parfum d'-— 
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s'exbale de ses discours, Mihi ex 
illius orationibus redoläre ipsæ Atke- 
Ræ vilemimr, Cie, 

ATTIEDIN, v. acl. 4° Rendre 
tiède ce qui ost chaud. Refrigerure, 
0, as, ani, aitum, act. Cic. Plin. : 
Chaleur athiédi, Refrigerains calor. 
Cie. [| 2° Fig. Diminuer, amortir. 
frigerare {voy. 1° , acl. Cuc. : Amour 
alledi, Refrigeratus amor. Quint. 
Plancus, dont l'amilié était —, Plan- 
eus refrigeralus. Veil. 

S'arriéoin, v. réf. {° Devenir tiède. 
Defervescère.o,is,ferviel ferbui, s.sup., 
n. Cato. FrigescFre,o, is, friri, s. s0p., 
n. Calo. Refrigescëre, n. Cato. Col, 
Refrigerant, or, arts, alus sum, pass. 
Cic. : Quand le lupin se sera auliédi, 
Ubi lupiunas deferverit. Cato. || 2° 
Fig. S'affaiblir, s'amortir. Defervescère 
{voy. Lo), n. Cic. Frigesc”re (vuy. 1e), 
0. Quint. Refrigescere, a Quint. : Les 
passions de l'adulescence s'élaient 
alliédies, Adolescentie cupiditates de- 
ferrerani. Cic. L'ardeur qui s'est 
atliédie, Calor, qui refririt. Quint. 
La passion s'atliédit, Frigescit affec- 
fus. Quant. Qui s'est attiedi, Refrige- 
ralus, a, um. Cic. 

ATTIÉDISSEMENT, 8. m. Fig. 
Diminution de ferveur, de rôle. Languor, 
oris, m. Cic.2 L'alhiédissement des 

ens de bien, Languor bunorum. Cic. 
ous élant tombés dans l'—, Lan- 
gens omnium sludiis {abl. sbsol 
ac. Paire paraitre de l'—, Languido 
studio esse. Cic. Voy. S'atriéuin 20. 

ATTIFEN, v. act, Drner, parer, 
arranger (la chevelure). lomëre, v, is, 
compsi, complum, acl. Ter. Cic. Eror- 
aure, 0, 08, aui, alum, act. Cic.: 
Pendant qu'on les attile, Dum co- 
muntur. Ter. Allifé, Cumptus, a, um. 
Cic. On ne saurait avoir rien de plus 
propre, de mieux —, Nihil vide- 
a muadius, nec magis composilum. 

er. 

S'arriren, v. réf. Se parer, ar- 
ranger sa chevelure. Se erornars (0, 
as, pi atum). l'laut. Capillum com- 
pontre, 0, is, posui, posilum. Plaul. 
Se cumponêre. b: P 

ATTIGNY, v. de Franos (Arden- 
nes). “Atriniacum, i, 0. 

ATTILA, roi des Huns. Atlila on 
Atiilas, 2, m. Sid, Jura. 

ATTIQUE, contres de la Grèce. 
Attica, æ, f. Plin. Ter. : Habitants 
de l'Allique, Atiici, orum, nm. pl. 
Phed 


ATTIQUE, adj. 4° Qui est de l'Attique. 
Atticus, a, um. Plaut. Cic. || 2° Qui a 
rapport à la manière et aux goûts des 
Athoniens. Atlicus, a, um. Cic. =: Pu- 
relé de la diction atliqne, Salubritas 
Atticæ dichonis. Cic. Sel —, Atticus 
lepos. Alart. Culonnes d'ordre —, Co- 
lunnæ Atticz. Plin. Plus —, Magis 
Atticus. Cic. L'écule de Rbodes, d'un 
goût plus —, RAvdii, Atticorum si- 
miliores. Cic. Dins le style, Dans le 
goût —, En dislecte —, Atiice. Gell. 

ATTIQUEMENT, adv. Dans (le 
dialecte attique. Attice. Gell. 

ATTIRAIL, 8, m@. 1° Quantité de 
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choses diverses nécessaires pour cer- 
tains usages. Instrumentum, ï, n. Cic. 
Apparatus, üs, m. Cic. Liv. = Allirail 
de guerre, de chasse, de ferme, Îns- 
trumentum militare. Cæs. venalorium. 
Plin. rustieum. Plin. Brûler l'— 
d'Antigone, Apparatum Antigoni in- 
cendÿre. Nep. L'— (pompeur) des 
jeux publics, des chasses, Ludorum 
venalionumque apparulus. Cic. Faire 
approcber tout l'— des macbines de 
siège, Omnem oppugnandarum urbium 
apparatum admovère. Liv. L'— uéces- 
saire pour gouverner un navire, Gu- 
bernandi adminicula (orum), 0. pl. 
Plin. — pompeux qui eoloure l’en- 
fance, Multus puerifle cullus (üs), m. 
Sail. L'— importuu de la grandeur, 
Foriunæ moles (is), f. Tac. || 2° 
Bagage Inutlle. Imprdimenta, orum, 0. 
pl. (ic. : Sans altirail, Nullis impe- 
dimentis. Cic. 

ATTINANT, part. prés. d’aTTi- 
REA, Voy. ce v. || ATTIRANT, ANTE, 
adj. AttrayanL Îllecebrosus, a, um. 
Plaut. : |) est si attirant, Tanfa esf 
illecebra in illo. Cic. 

ATTIRER, v. act. 1e Tirer vers 
soi, l'aire venir à soi. AftrahËre, 0, is, 
trari, tractum, act. Cic. Truhëre, 
act. Cic. 2 L'aimant qui atlire le fer, 
Magnes qui ferrum ad se allicit (de 
allicëre, ie, leri, lectum) ou ad se al- 
trahit, Cic. Renvoyer des vapeurs 
pour les atlirer de nouveau, Refun- 
dfre vapores el rursum trahëre. Cic. 
— à soi el s'approprier une somme 
d'argeul, (Pecuniam) conciliare (o, 
as, avi, afum) ef capre. Cic. Médi- 
cament qui attire l'humeur dans cel 
entdruit, Afedicamentum, quod humo- 
rein illuc cital Ge citare, 0, avi, afum). 
fels. Attirer la matière anx exir 
milés au moyen de frictions, Mate- 
riam ad extremus partes fricalione 
evocare, 0, as, avi, alum. Cels. Toule 
la sève esl allirée dans les rejelons, 
Vis omnis evucatur im palmites. Plin. 
Ls semence atlire 4 elle toute la nour- 
rilure, Semen omnem cibum ad ses 
rapit (de rapère, io, pui, plum). Cic. 
Être alliré en baut (nar la chaleur 
du soleil), Superius rapi. Sen. — les 
humeurs au debors, Humorem exr- 
irahëre. Cels. || 2° Fig. Exciter à ve- 
nir, à se porter vers. Altruhêre, o, is, 
trari, tractum, act. Cic. Adducëre, 0, 
is, duri, ductum, act. Cic. Ducêre, 
act. Cic. Deductre, act. Cic. Rapére, 
b, is, qui, ptum, act. Cic. Allicére, 
io, 18, leri, lecium, act. Cic. Elicère, 
io, ts, licui, licitum, act. Czs. Pelli- 
cêre, io, is, Let, lectum, acl. Liv. Ad- 
vertêre, 0, is, verli, versum, act. Liv. 
Convert#re, act. Cic. = Allirer qqn à 
Rome, Aliquem Romam altrahëre. 
Cic. — aq chez soi, Aliquera ad se 
alic#re, Plaut. Tu allires mon fs 
chez toi, Mfeum filium ad le recepias 
(de receplare, 0, avi, alum). Ter. 
Allirer dans so0 par, {n suas partes 
sullicitare (0, as, aut.atum). Just, — 
les esprils dsns le parti de qqa, Ant 
mos ad aliquem avocare. Liv. — dans 
l'esclavage, In servifuten pellicérs. 
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Liv. Dessein d’— l'ennem: dans en 
piège, Consilium insidits hostem ca 
tandi (de capiare, 0, as, avi, atum). 
Liv. — ses ennemis en plaine, A dver- 
sarios in æquum locum deituchie. Cæs. 
— l'ennemi en deçà du flenve, en 
dehors des marais, {lostem citra flu- 
men, €z paludibus elicëre. Cæs. — 
gqu au combat, Aliquem ad certa- 
men detrahfre. Liv. Atlirés par cet 
espoir, Eà spe adducti. Ces. Un parti 
bonorable altire [les hommes) el les 
entraine tout entiers à soi, Honesta 
res loios ad se convertit et rapit. Cic. 
— une grande foule, dfagnum con- 
cursum facére, 10, is, fer factum. 
Liv. Maison qui allire les visileurs, 
Domus que vulgo visitur, Cie. Etre 
slliré par le gain et le profil, Quæstu 
et fucro duci. Cic. Allirer qqn à 
une étroile disenasion de mul, Ali- 
quem ad omnes lulierarum angulos re- 
vocare, 0, as, avi, alum. Cic. — (es 
âovs par san éclal, Suo splendore in 
se animos duiëre. Cic. |] ext alliré 
ar le plaisir de vuir et d’enteudre, 
idendi et audiendi delectatione du- 
citur. Cic. Allirer sur soi tous Îles 
regards, Omnium oculos in se anertKre. 
Liv, — les regards, Oculos convertëre. 
Liv. La citadelle atlira les regards, 
Arz spectaculum præbnit (de præbére, 
e0, es, bitum). Liv. La beauté allire 
et charme les regards, Putchritudo 
oculos muvet (de mouëre, eo, movi, 
motum) el delectat. Cic. Ce qui a 


du relief — lous les regards, Ümnes 
aduertif quod erstat. Pl.-j. [Ses) 
srues atliraient les regards, Arma 


conspictebantur (de conspici, tor, Eris, 
specius sum, pass.}. Liv. Lui-mème 
allira beaucoup les regards, Marime 
con«pectus ipse est. Liv. Nos lauriers 
atlireat non seulement Îles regards, 
mais encore les propos de la mal- 
veillènce, Nostra laurus non solum 
in oculos, sed elïam in voculas 
malevolorum incurril (de incurrëre, 0, 
curri el cucurri, cursum, n.). Cic. 
Ce fait avait atliré l'attention des 
Sabins, Ea res Sabinos adrerterat. 
Liv. Les gémissements aturèrent l'at- 
tention des sutdats, Gemitus militum 
aures adverterunt. Tac. Atltirer la 
curiusité publique, Vulgi ora conver- 
(re. Hor. Celu t'attirera les éloges 


plutôt que le blâme, Ea res laudi 
tibi polius quam viluperationi eril. 
Cic. Les richesses athraienl à elles 


gloire, commandement, puissanee, Di- 
vitias gloria, imperium, potentia seque- 
batur (de sequi, or, ris, secutus sur, 
dép.). Salt. || 8° Procurer, apporter, 
cauter. Attrahère, 0, is, trari, (rac- 
tum, act. Cic. Afferre, fero, fers, 
attuli, ellatum, act. Cic. Conciliare, 
o, as, avi, afum, act. Cic. Parëre, 
jo, is, peperi, parium, set. Cic. Con- 
cilare, 0, as, avi, afum, act. Cic. = 
Atlirer la pituile, Piluitam trañhère. 
Plin, — la haine, Odium conciliare. 
Quint. — à qqn la haine et le mé- 
pris, Àlicui offensionem et contem 

fionem afferre. Cæs. — sur qqu ja 
baie de ses soncitoyens, Ateuem 
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odio civium subjicÆre, io, is, jeci, 
jectum. Cic. S'— la haine, Offensio- 
nem exrcip”re, 10, is, cepi, ceplum. 


Cic. Offensam subire, eo, is, ivi et 


ii, ülum. Cæl. ap. Cic. Vous vous 
êtes atliré au plus haut painl la 
haine de Pompée, Magnum vudium 
Pompeii suscepisits. Cic. S'— la haine 
et la colère de yqn, {n odium offen- 
sionemque alicujus incurrére, 0, is, 
curri el cucurri, cursum, n. Cic. S'— 
des ioitmiliés, de graves inimitiés, 
Sibi simuliaies irrilare (0, es, avi, 
atum). Liv. Inimicilias graves susci- 
re. Cic. — sur soi la colère du vieil- 
ard, În se iram senis derivare {es 
as, avi, atum). Ter. — sur soi l'indi- 
gnalion de qqn, Indignalionem ali- 
cujus in se converiËre. Plin. S'— de 
mauvais propos, infamiam ferre, 
fero, fers, tuli, latum. Tac. S'— des 
désagréments, Molestias contrahëre. 
Cic. — un danger sur sa tèle, Peri- 
culum sidi concitare. Ph. — gur soi 
les coups des parricides, Parricida- 
um iela commouëre, 60, es, moui, 
motum. Cic. S' — un châlimeal, Pænam 
sibi contrah#re. Cæzs. S'— l'estime, 
Approbalionem movêre. Cie. S’— les 
avmpatbies, In se siudia veriëre, 0, 
is, verti, versum. Tac. — l'atlention 
sur qqn, Aliquem conspectum efficère, 
do, is, feci. fecitum. Liv. 

ATTISER, v. acl. 1° Rapprocher 
les tisons, rendre le feu plus ardent : 
Alliser le feu, Ignem ercilare, o, as, 
evi, atum. Cæs. || 2% Fig. Rendre 
plus violent. {nflammare, 0, as, uvi, 
aium, acl. Cic. Accend#re, 0, is, 
cendi, censum, act. Cic. Liv. =: Alliser 
la baine, les haïines, fnuidiam in- 
flammare. Cic. Odia incendëre. Cic. 
— ls sédilion, Seditionem accendère. 
Liv. — le feu de la colère dans une 
armée, frrilatis militum  animis 
ignem, subd#re, 0, is, didi, dilum. 
Liv. Être altisé, Erardescére, 0, is, 
arsi, arsum, n. Cic. Liv. 

ATTITRÉ, #e, adj. 1° Habituel. 
Consuetus, a, um. Cic. || 2° Ea ow. 
part. Soudoyé, qui est à gages. Voy. 
BSOUNOYÉ, VAGE. 

ATTITUDE, s. f. 1° Position du 
corps. Sialus, üs, m. Cic. Ilabitus, 
&, om. Sen. PI.-j.: Attilude druile et 
élevée, Staius ereclus et celsus. Cic. 
— sans grâce, Deformis status. Cic. 
Quint. (Orateur] dont l'— est molle 
et abandunnée, Solutus et mollis in 
gestu. Cic. — théâtrale (d'nn ora- 
leur), Actio tragica. Cic. L'— n'est 
pas la même quand on monte et 
quand on descend, Diversus esi as- 
cendentium habilus et descendentium. 
Sen. Il change fréquemment d'—, 
Crebro commnulat status. Plin. Dans 
celte —, Habitu tal. Tac. Dans l— 
d'un homme qui étudie, In habitu 
studentis. Pl.-7, Se donner l°— d'un 
homme étonné, d'un bumme qui a 
peur, Se in Aubilum admiraliunis. 
melüs fing#re. Quint. || 20 Fig. Situa- 
tion dans laquelle on se trouve à l'e- 
rar de qqn, resolution, disposition. 
Habitus, üs, m. Quint. Vell. : Quelle 


ATTRA 


fut l'attitude de la population ? Quis 
fuit Rhabitus civitars ? Vel, Ils on! 
une — fort honorable, Valide hunesle 
se gerunt. Cic. Avoir une telle — 
vis-à-vis de qqn, Tali modo adver- 
sus aliquem se gerïre (o, is, gessi. 
gesium). Cic. Prendre une — bau- 
laine vis-à-vis de qqn, În aliquem 
superbe consul£re, 0, is, sului, sul- 
tum, 0. Liv. Ayant pris (par feinte)l'— 
ile la soumission, In obsequium com- 
posilus. Tac. 

ATTOUCUENENT, 5. m. 1° Ào- 
tion de toucher. Tactus, us, m. Cic. 
Contucius, üs, m. Plin. Virg. Con- 
trsciatio, onis, f. Cic. || 2° Contact. 
Contacius, üs, o. Plin. 

ATTRACTIF, 1vVE, adj. Qui a la 
propricte d'attirer. Atiractivus, a, 
um. (ass. 

ATTRACTION, 8. f. 1° Action d'at- 
tirer. Atiraciio, onis, f. Varr. || 2° 
Force attractive. * Vis atiractionis, f. 

ATTRAIT, 3. m. {0 Ce qui attire 
agréablement, ce qui séduit, seduclion. 
llecebra, æ, f. Cic. Plaut. Ordin. Il- 
lecebræ, arum, f. pl. Cic. Invitamen- 
tum, à, n. Cic. Blanditiæ, arum, f. 
pl. Cic. Lenocinium, ti, n. Cic. Dul- 
cedo, dinis, F. Cic. Lepos, oris, m. 
Plin. = La propreté est an atlrail, 
Munditia ülecebra est. Plaut. Les at- 
trails des passiuns, lllecebræ ou Le- 
nocinia cupidtiatum. Cic. Les — du 

laisir, blanditig volupialis. Cic. 

‘altrail du vice, {llecebra peccandi. 
Plaut. Pardonner aux vices qui ont 
de l’—, Ignoscère viliis blandien- 
tibus. Tac. De aombreux altraits qui 
sollicitent à une vie dissolue, Mulia 
ad lurunam invilamenta. Cic. Par 
l'attrail de la paresse, Blandiente 
inerliä. Tac. Céder à l'— dela science. 
Ad scientiæ cupiditatem trahi. Cic. 
Offrir moins d'— à la plupart des 
lecteurs, Legentium plerisque minus 
voluptatis præbère. Liv. L'— de la 
gloire, Dulcedo gloriz. Cic. Il n'est 
pas d'— plus pnissaot que la res- 
semblance des caractères, Nihil ama- 
bilius, quam morum similitmdo. Cic. 
L'— de la vie, Lepos vitæ. Plin. Sans 
elles, quel — peul avoir pour quus 
la vie ? Quid est, sine his, cur vivrre 
velimus ? Cic. Être sans —, Dulce- 
dine carère. Cic. || 1° Au pl. Charmes 
d'une femme. Venuslas, alis, f. Ter. 
Forma, æ, f. Ter. Cic. : Tu gardes Les 
attrails, Venustatem fuam oblines. Ter. 
l'leine d'—, Formä prestans. Cic. 
Jeune fille sans —, ingrata virgo. 
Apul. Voy. Beauté. 

ATTRAPE, s. f{. Tromperie, Cap- 
tio, onis, f. Plaut. Cic. : C'est une 
altrape, Istæc (et ordin. Isla) cap- 
lio est. Plaut. 

ATTRAPER, y. act. do Prendre à 
une trapps, à un piège, par adresse, 
elc. Insidiis ercip#re, 10, is, cepi, 
ceptum, acl. Virg. : Atiraper des oi- 
seaux au lacet, des poissons à la 
ligne, Laqueo volucres, arundine pis- 
ces captare, 0, as, avi, atum. Tib. — 
des mouches, Muscas capiare. Suet. 


LU Ac Prendre sur le fait, surprendre. 


anœuvre. 
ductum), act. Sal. : 
seslerces, LIXX detergère, 


ATTRA 179 


Prehendëre, 0, is, hendi, hensum, act. 
Plaut. Gel. = Altraper qqn à voler, 
Aliquem in furlo prehendëre. Plaul. 
Vouy. sTrpnendre. || 3° Surprendre 
artificieusement, tromper. Capfre, io, 
is. cept, caplum, acl. Plaut. Decipëre, 
io, ts, cepi, ceplum, act. Plaul. J'an- 
gwre, 0, 1, leligi, laciuim, acl. Plaut, 
3 Je l'attraperai juliment, flunc deci- 
piam probe. Plaul, J'— ton père, Tuura 
langam palrem. Plaut. M'unl-ils as- 
sez attrapé l Satine (— Satisne) me 
ceperuni dolo! Plaut. J'ai élé — de 
la belle manière, Tacius sum vehe- 
menier visco. Plaut. || € Surpreadre 
par une farce, se moquer de. Tungère, 
0, 18, Leligi, (actum, acl. Plaut. : Ral- 
lian est joliment altrapé. Ballio probe 
lactus esi. Plaut. Aliraper juliment 
gun, Pulchre vs alicur sublinre, 0, 
is, Levi, litum (—= lui barbuuiller la 
face, lni jouer un leur). Plaut. Il be 
Surprendre desagreablement, occasion- 
ner un mecomple. Frustrure, v, as, 
aus, aim, acl. Plaut. Liv. Frustrari, 
or, Gris, atus sum, dép. (acc.). Cic. 
l'L.-j. : J'ai été déja attrapé (= trompé 
daus œun atlente), Jam me spes frus- 
trata est. Ter. Voy. mécoupre. || 6° 
Se procurer par ruse, par quelque ma- 
Sibi ducére (0, is, duri, 
Attraper 80000 
eo, es, 
lersi, tersum. Cic. Je l'ai atlrapé ces 
trente mines, istis le triginia minis 
tetigi(de tangñre,o, is, lactum}. Pluut. 


|| 7° Atteindre on courant on au pas- 
sage. Adipisci, or, "ris, eplus sun, 
dép. (ace.). Liv. Indipisci, dép. (acc.). 


Liv. Consequi, or, ëris, secuilus sum, 


dép. (acc.). Cæs. Capêre, io, is, cepi, 
caplum, act. Varr. 
dre, 0, is, hendi, hensum, act. Cæs. 
3 Allraper 


Cic. Comprehen- 
les fuyards, Fugientes 
adipisci. Liv. || 8° Gagner, obtenir, 
recevoir. Auferre, fero, fers, abstuli, 
ablatum, act. Plaui. Ter. = Atlraper 
une récompense. un refus, Ferre mer- 
cedem. Hur. repulsam. Cic. Nep. Tu 
n'y attraperas qu'un éreintement, 
Lumhifragium auferes. Plant. Voy. 
GAGNEN. |] 9° Prendre, gagner (une 
maladie) : Altraper une maladie, Mor- 
bum nancisci, or, éris, naclus sum, 
dép. Nep. contrah?re, 0, is, trari, 
tractum. Plin. || 10° Frapper, heurter. 
Tang”re, 0, is, letigi, lactum, act, 
Cic. + Altraper qqn avec son coude, 
Cubito aliquem offendfre, 0. is, fendi, 
fensum. Plaut. || S'attraper — se 
benrler. Voy. Se aennrten. || die Fig. 
Saisir (une penses, un caractère, une 
ressemblance) = Âssequi ou AImita- 
tione assejui, or, Pris, seculus sun, 
dép. (acc.). Cic. = Saisir celle res- 
semblance, Manc similitudinem imi- 
tatione asxequi. Cic. Voy. saisiR. 
ATTRAMEUR, EUSR, S M. 

f. 1° Scducteur, corrupteur, cor- 
ruptrice. Sulhcifaior, vuris, masc. 
Sen.-rh. Dig. Currupior, masc. Plaut, 
lic. Currupirir, icix, fém. Cic. || 2e 
Celui, cetlo qui cherche à prendre, à 
saisir. Caplator, oris, masc. Hor. Cap- 
tairir, icis, fém. Avul. 
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ATTRAYANT, ANTS, adj. Qui a 
de l'attrait. Jllecebrosus, a, um. Plaut. 
sllest si alirayantl Tants est illere- 
bra in illof Cie. D'une manitre al- 


trayante, llrrebrose. Plaut. 


ATFRIBUER, v. act. fo Attacher, 
assigner, confcrer un avantage, une 
fonction à. Tribufre, 0, is, ui, utum, 
acl. Cuc. Asxignare, 0, as, avi, alum, 
act Cic. = Attribuer 4 cbarun son de. 
es 
terres aux soldals, Agros militibus 
assignare. Cic. — une sounme déter- 
minee aur proconsuls, Cerlam pecu- 
niam proconsulibus conslitu#re, 0, is, 
douze ar- 
penls à chaque homme, Duodena 
Jjugera in singulos homines describère, 
0, ds, scripsi, scriptum. Cie. — à cha- 
con 32 fouctiun, Suum cuique munus 
desrribère. Cic. J'ai atlribué (daas 
mon ouvrage) la disrus<ion à l'Afri- 
cain, Disputalronem in persvnam Afrt- 
cani cunluli (de conferre, feru, fers, 
collatum). Cic. |] 2° Rapporter 4, imputer 
à. Tribuÿre, 0, is, ui, utum, acl. Cic. 
Altribu”re, acl Cic. Assignare, 0, 
as, avi, afum, act. Cic, Adjudicare, 


Suum ceuique tribuwre. Cic. — 


slitui, slitutuu, Suel. — 


acl Cic. Delegare, acl. Hiri. Liv. 


Adscribre, o, is, scripsi, scriplum, 
act. Plin. Asser're, 0, is, serui, ser- 


tum, acl. Sen. Suet. V.-Maz. Ferre, 
ro, fers, luli, latum, arl. Cic. s Si 
‘on altribuail uo langage à une loi, 
à nne ville, Si legi, urbi attribu”re- 
fur vralio. Cic. À ce même [yeintire] 
on altribue des quadrupèdes, ffuic 
eidem altribnuntur quatrupedes. Plin. 
On — à Ptancius beaucoup de chuses 
quil n'a poiot diles, lermulta in 
lancivm, que ab eo nunguam dicta 
sunt, conferuniur (pass. de conferre, 
ero, fers, contuli, cullatum). Cic. 
ériclés à qui on — rertains écrits, 
Pericles, cujus scripta quæilnm ferun- 
fur. Cic. On lui attribuait beaurunp 
de fines repartios, Mulla ejus resuunso 
acuie ferebantur. Cic. 11 allnbue ces 
vers à Eunius, Versus Ennium {e- 
cisse hos dicut (de dicFre, o, duri, duc- 


fum). Gel. On m'— les parales de 


toul le mnade, Qued 
me id dirisse dicuul. 
(ironiquement) la sagesse à ceux qu 
prétendent la pnsseder, Saptentiom 
eis tribuëre qui cam sidi arrogant. 
Cic. — à l'orateur tuutes les con- 
vaissances, Omne aries oratori sub- 
fungires o, is, juni, junclum. Cic. 
\ altribue point cela à ma mauvaise 
foi, Ne hoc imp’obitaii mez assignes, 
Cic. Attribuer cela à la raison, 
Ea ad relionem révocare, 0, 48, avi, 
atum. Cic. — à y on projet de ré- 
volotion, Alicui rs:um novarum cri- 
men affing”re, 0, is, hnai, fictum. Tac. 
Ug lui altribueot l'nventinn de... 
Hune ferunt inventorem. Ces. Le pa- 
pacès dont la decouverte est aliri- 
buee aux dieux, Panaces diis inven- 
toribus adscriptum. Plin. Cet évéêne- 
meat fut altribué 8 l'interveotun 
diviae, În religionem ea res versa 
est (pass. de verifre, 0, is, vert). 
Liv, — à qqn le salut de l'empire, 


uisque derit, 


ic. Attribuer 
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lei decus ad aliquem delegare. Liv. 


sénat, Id virfuli senalus ascignal. 
Quint. Qu'un lui — la défaite d'\n- 
nihal, Îuic impulari vicium flan- 
nibalem. Just. Alinbucr les revers à 
la mauvaise conduile de qqn, Àduersa 
prauilali alicujus referre. Tac. — la 
faule à autrui, Cuipam in alïos irans- 
ferre. Cic. — les faules à ceux qui 
sont morts, Peccala moriuis delegare. 
Iirt. — ga faute à la furce des 
choses, Culpam ad negolia transferre. 
Sall, — au sage la dnreté de la pierre, 
Sapienti duriliam lapidis asserfre. 
Sen. — de la puissance à une chuse, 
Vim ou Auctorilalem alicur rex per- 
hubfre, 60, es, bus, bitum. Plin. Reau- 
œiup altribnent À cette graine les 
propriélés d'un antidnle, Semen a 
muilis antidoti vim habére prudilur 
‘pa3s. de prod?re, 0, is. didi, ditum). 
Plin. u s'en attribue loul le mérite, 
Hue sibi suli atiribuit, Cie. S'atiri- 
buer faussement un mérite, Aferiium 
simulare, 0, as, uvi, atum. Tac. S'— 
uoe part du mérite d'autrui, Aliguid 
ex alienë viriute arrogare, 0, as, aui, 
alum. Sal. S'— la victaire, la glaire 
de ls guerre, Victoriam, Decus bell: 
ad se vindirare (0, as, avi, alum). 
Liv. S'— un tilre de gloire, Gloriam 
usurpare, 0, as, avi, afum. Plin, S'— 
l’bunseur d'une cb., Reï landem sibr 
asser're,. V.-Maz. || conwencça à 
s'— la majesté divine, Divinum ma- 
Jestatem asser‘re sibi cæpit. Suel. 
S'— des lumières, Prudentiom sibi 
adsciscére (o, is, sciui et rar. sci, sci- 
tum). Cic. 

ATTRIBUT, 8. m. do Co qui est 
propre uu particulier à qqn ou à qq. 
Ch. Proprium, 1, n. Cic. = ls regar- 
dent cela comme l'attribul du cou- 
rage, Hoc: proprium virtulis eristi- 
mont. Czs. Ne rieo faire malgré soi 
est on — dn sage, Sapienlis proprium 
{est} rihil fac#re invilum. Cic. l faut 
regarder la druite raison comme un 
des attributs de Dieu, Deo {ribuenda 
est ralio recle. Cic. Regarder ia beauté 
coume l'allribut des femmes, et la 
dignité comme l'— des bummes, Ve- 
nuslatem mulicbrem dure, dignila- 
fem virilem. Cic. N 2° Ce qui sert 4 
caracteriser une figure mythologique 
ou allegorique. fnsigne, is, D. Cic. : 
Les éloiles d'or suat les attribuls de 
Castor el Pullux, Sielle aurez insi- 
gaia Castoris et Pollucis. Cic, L'aigle 
est un allribul de Jupiter, Jovi aquila 
adscribitur (pass. de adscribëre, 0, 
is, scripsi, scriptum). Plin. 

ATTRIBUTION, s. f. {e Conces- 
sion (de quelque rerogative). Conces- 
siv. ouis, Î. Cic fa Prerogalive, pri- 
vilege. Pruprium, ii, n. Cic. : Ce qui 
fut Luuynurs ane attribution dn peu- 

Guod upulr projtium semyer 


le, 
Puit. Cic. || #° Droit attache 4 quelque 


fonction. Jus, unis, 0. Cac. = [tien de 


celà n'eat dans Les attributivns du 
consal, Mullius earum rerum consuli 


Alicui salulem imperii adjudicare. 
Cie. — à qqn la gloire d’une aclion, 


Îl attribue re succès an courage du 


AUBAI 


jus est. Sall. Ce qui avait trait à sea 
—, Quod sui operis erat. Liv. Que 
chacun restÂt dans ses —, Ui quisque 
sue provinciz sortem fuëérelur. Liv: 

ATTIUSTANT, part. prés. d'AT- 
TMISTuN, Voy. ce v. |] AvTRISTANT, 
ANT, adj. Qui attriste. Luctuusus, a, 
um. Sail. Flebilis, m. f., e, n. Cic. 
Acerbus. Cic. : L'une manière aliris- 
tante, Flebiliter. Cic. Acerbe. Cic. 

ATTRISTER, v. act. Rendre triste. 
Contristare, u, as, aui, afum, act. Cæl. 
ap. Cie, Sen. : Columbes aliristées 
par la servitude, Columbzæ contrista- 
tæ servilio. Cul. Tronbler l'âme en 
f'aliristant, Mentem dolore impedire. 
Cie. Attnisler la nuit par une piuie 
torrentielle, Nociem nssiduo imbre 
fœdare, 0, as, avi, atum. Cl. Année 
altrislee par de norubreux desastres, 
Malnplici clade fœlntus annus. Liv. 
Vuy. AFFLIGER, TRISTE. 

S'ATTMISTER, v. refl. Devenir triste, 
s'aiger. Indulese”re, 0, is, dului, 8. 
sup., n. Cic. Condolescïre, n. Cic. = 
S'altrister de ce que, Indolese#re et 
ls prop. 1nfin. Cic. quod (indic.). Cic. 
Voy. S'arruicen. 

ATTRITION, s. f. 1° Frottoment 
de doux corps. Atiritus, üs, m. Plin. 
Sen. || 2% Fig. Regret d'avoir offonsé 
Dieu. *Attritio, onis, f. Eccl. 

ATTROUPEMENT, 8. m. Rassem- 
blement tumultueux. Turba, æ, f. 
Plaul, Cic. Liv. Multitulinis cœtus 
(üs), m. Tac. = Atlroup-rent tumui- 
luenx, Tumulfuusa lurba. Liv. Des 
altronpements, AMultitudines, f{, pl. 
Sul. Turbæ. Liv. {l se forme un 
altronpement, Turba fit. Plaut. 

ATTHOUPER, v. act. Assembler 
en troupe et tumullueusement. lunglo= 
bare, 0, as, avi, afum, act. Sail. Liv. 
l'ongregare, act. Liv. : Selun que le 
hasard les avait attroupés, Uti 
quuxque fors conglobaverat. Sall. 

S'ATTROUPER, v. réf. S'assembier 
tumultueusement. Se conglubare (o, as, 
avi, aium). Liv. Conglvban, or, aris, 
alus sum, pass. Liv. Coire, eo, is, 
ivi et it, Ülum, n. Liv. = S'attrouper 
daos un quartier dn camp, In partem 
castrurum se conglobare. Liv. conglo- 
ban. Liv. S'étant altronpés, ils re: 
veuaient av fnrum. În forum con- 
glebuti redibant. Liv. La foule s'étant 
atlroupée tout autour, Cum circum- 
fusa turba esset. Liv. 

- AU, article, = À le. Voy. À. ‘ 
AURBADE, 8. f. to Concert donn 
vers l’aubo du jour à la porte de qqn. 
Symphonia, æ, f. Cic. : Donner une 
aubade à qqn, ÂAliquem occeniare, 0, 
as, avi, 8. sup. Plaut. Donner une 
— à la porte [de gqn|, Occentarc 
ostium. Plaut. || 2e Fig. Vacarme fait 
pour insulter qqn. l'onnicium, ii, n. 
Plaut. Ter. =: Danner une aubade à 
qqn, 4 la purle [ide an), Occentare 
alicui. XII Tab. Ante ædes convicium 

facëre, lo, is, fecr, farium. Ter, 

AUDAGNE, t. de France (Buuches- 
du-Rhâne). *Albinia et Aubanta, æ. f. 

AUDAINE, 8. f. fo Succession aux 
biens d'un etranger; biens d'un etran- 


AUCUN. 


gor tombès en déshérence. Bona (orum) 
caduca (orum\, a. pl. l'lp. : Loi sur 
l'aubarne. Ler caducana. Up. || 2e 
Fig. Avantage inospere. Fortuitum (i) 
bonurm (i), n. Cic. 

1. AUDE, s. f. La pointe du jour. 
Diluculum, 1, n. Ter. Cic. Prima () 
lur (ucis), f. Cæs. = A l'aube, Dilu- 
eulo. Cac. Atbente cælo. Cims. Cum 
prim& ducs. Cic. Prim& luce. Czs. 
Avant l'—, Ante lucem. Cic. Liv. 
Hor. Que l'on fait avant l'—, Ante- 
lucanus, a, um. Cic. Col. Pl.-j. 

2. AURE, 5. f. Vêtement ecclésias- 
tique fait de toile blanche. * Alba, 2, f. 
(Ecct.). 

3. AUBE. s. f. Palette d'une roue 
de moulin à eau. Pinna, z,f. Vitr. 

f- AUDE, riv. do France. Alba, 
z, f. 

"AUBÉNAS, v. de France (Ardèche). 
*Atbenacium, vi, et Albenas, alis, 0. 

AUBÉPINE. 8. f. Arbrisseau du 
genre nefier. Alba (æ) spuna (2), f. 
Col. Plin. Leucacantha, æ, f. Plin. 
Leucacanthos, à, œ. Plin. 

AUBERGE, #8. f. Maison où l'on 
trouve à manger et à coucher en payant 
Deversorium, it, n. Cic. Deverticulum, 
1,0. Liv. Caupona, æ, f. Cic. Hur.: 
Petite auberge, Deversoriolum, i n. 
Cic. Suet. Cauponula, æ, f. Cic. D —, 
Deversurius, a, um. Plaut. Suet. Gar- 

n d'—, Caupunius puer, Plaul. 

ile d'—, Cauponæ ministra. C.- 
Th. Aller dans une —, Lescendre 4 
l'—, Denert®re ad cauponem (= chez 
an aubergiste). Cic. 

AURERNGISTE, 8. masc. et fém. 
Celui, celle qui tient une auberge. Cau- 
po, onis, masc. Cic. Caupoua, æ, fé. 
Lucil. Apul. : Être aubergiste, Exer- 
cère cauponarm. Uip. cauponias ares. 
Just. 

AUBETERRE, v. do France (Cha- 
rente). ‘Alba (æ) Terra (æ), f. 

AUBIER, s. D. Partie tendre entre 
l'écorce et le corps de l'arbre. Albur- 
num, t, n. Plin. 

AUDIGNY, 1. de Francs (Pas-de- 
Calais). *Albiniacum, &, n, 

AUBUSSON, v. de France (Creuse). 
*Albucium, si, et Albucum, À, n. 

AUCH, v. de France Ce Clim- 
derrum, i, n. Mel. *Aayusta (æ) Aus- 
ciorum, f. Ant. : Les habilants d'Auch, 
Auseenxes, ium, m. pl. Sid. 

AUCUN, UNE, ad. el prun. 49 Sans 
nég. Quelqu'un, quelqu'une; quelque. 
Aliquis 1pron. et ad.) et Alqui 
quai, aliqua, aliquod ; gèn. aticujus ; 

at, alicui, Cic. Quis (pron. el adj.) 
el Qui (adj.\, qua et ques guod. Cic. 
Ullus, a, um; gén. ullius; dat. ulli, 
Cic. : Sans aucune crainte, Sine ali- 

o timure. Cic. Saas aucun maitre, 
ine ullo domino. Cic. Sans — dan- 
ger, Sine omni periculo. Ter. On de- 
mande s'il est — devoir qui l'em- 
porte sur les autres, Querilur num 
uod officium alrud alio majus sui. 
ic. Est-il aucune pudeur? Ecqui 
pudor est ? Cic. Est-il — cbuse qui 
ait autant de valeur ? Est ergo ulla 
res lanii? Cie. Je ne saja ni j'ai 
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jamais passe aucun moment plus 
agréable, Nescio an ullum jucundius 
tenus exregerim. PL-j. Est-il — 
hnmine en — pays qni soil aussi 
malheureux? An quisquam usquam 
gentium est æque miser? Ter. [Ner] 
qu'— d'eux ail prélendu.…., Quen- 
quam horum contendisse. Cic. Est-il 
— morlel dont tu aies meilleure 
opiaiun? Esine quisquam omnium 
murialium de quo melius existimes lu ? 
Cic. IL a dit plus de choses plaisantes 

u'— homme, Plura quam quisquam 
irit, Quint. Ce Lyran fut us abo- 
minable qu'— de ses prédécesseurs. 
Tetrior hic tyrannus fuil quam quis- 
quam superiorum. Cic.|| 2° Urd. avec 
une négal. Pas un, pas une; nul, nulle. 
Nullus, a, um : gén. nullius : dat. nutl. 
Cic. Non... ullus. Cie. : Aucun bomme 
ne..., Nullus homo. Cic. Nemv, mt- 
nis, m. Ci. Presque — homme 
ne..., Non fere quisquam. Cic. Et 
— homme ne, Neque ullus ho- 
mo. Cic. Neque quisquam. Cic. Qu'il 
ne reste — homme, Ne quisquam su- 
persil, Liv. Ni l'un ni l'autre n'estime 
— homowe plus que.…., Neuter quem- 
piam omuium pluris facii quam.. Cic. 
Ni Alexandre, ni — de 3es succes- 
seurs, Neque Alerander, nec quis- 
pian successorum ejus. Just. — des 
écrivains Sans guûl, ne.., Nemo er 
curruplis (scriploribus). Quint. 11 dit 
qu'il ne peut laisser passer — hbumme, 
Negat se posse iler ulli dare. (æs. — 
autre (homine) ne... Nem alius. Cic. 
Aucune voisine ne.…, Nemo vicina. 
Plaut. — femme ne pleura, Nulla fe- 
vit.Just. Aucun des deux ne...,Neuter, 
tra, trum; gén. trius; dat. fri. Cic. 
Aucune chose ne, Wulla res. Cic. Nihl. 
Cic. Et— chose ne, Neque ulla res. Cic. 
Neque quidquam. Cic. — autre chose 
que, Nuhal aliud quam. Cie. Nihail atiud 
nisi, Cic. Aucun jusqu'à present, — 
encore ne, Nullus dum. Liv. Au- 
cune aulre iberté ne... Nulla aa 
libertas. Cie, N'ètre d'aucun part, 
Nullius partis esse. Poll. ap. Cic. — 
salairene…., Nihilpræmii. Cic. Aucune 
force ne..…., Nihl virium. Liv. Pour 
ae négliger — partie, Ne quæ pars 
neghgatur. Cic. Pour qu'il n'y oùt 
aurun «danger, Ne quod periculum in- 
cidérel. Cic. N'êlre en — lieu, Nus- 
uam esse. Cic. EL ne 8e fler à — 
ieu, Nec loco cuiquam credfre. Sall. 
tat ni plus grand, ni.., Nulla 
respublica nec major, nec. Liv. 
Qu'— prodige n'étail publié, ni. 
Neque nunliari nulla prodigia, ne- 
que. Liv. 

AUCUNEMENT, adv. En aucune 
manière. Nullo modo. Cic. Alinime. 
Cic. Vuy. NULLEMENT. 

AUDACE, S. f. 1° Hardiosss o1- 
cossive. Audacia, æ, f. Cic. Confiden- 
tia, f. Plaut. Cic. = Audace sans 
frein, Projecta audacia. Cic. - el- 
frénée puur tuus les forfaits, Auda- 
cia immanis ad omne facinus. lic. 
Voyez avec quelle — ils parlent, 
Videle qud confidenti& dicant. Cic. 
Vous avez tant d'—, Tantä 


z, f. 
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fidenti& estis. Cic. Deux chemins ou- 
verts à 1’—, Duo ilinera audendi 
Tac. Suppléer aux lumières par l'—, 
Audaciâ pro saprentià ut. Cic. ilnmme 


d'uoe — incroyable, Vir incr-dibili 
audaciä. Cic. Cette femme est pleine 
d'—, Mulier abundat uudacia. Cic. 
Complice de ton —, Satelles auda- 
cæ lus. Cic. Fortifier l'—, Audacriam 


alre. Cic. Condamner l'— de qqn, 
Audaciam alicujus condemnare. Cic. 
Arrêter l’—, Audaciam rejicére. Cie. 
Réprimer l’—, Opprimére audaciam 
Cic. Quelque trait d'—, Aliquid con 


fidenter factum. Cie. Quels traits d'— 


vous trauverezi Quantas audacias 
repertelis! Cic. Avoir l'— de faire 
qq. ch., Audère (eo, es, ausus <um) 
abrquid facëre. Cie. || 2° Impudence, 
effronterie. {mpudentia, æ,f. (re. Pro- 
tervutas, alis, f. ler. Procacitas, f. 
Cic. Petulantia, æ, f. Cic. Os, oris 
Œ visage, front), n. Cic. : L'audace 
e la jeune Aradémie, Os adolescentio- 
ris Acudemuz. Cic. Homuwe d'une — 


éhuntée, Homo effuse pelulans. Cic. Si 
J'avais l'— d'Appius, Si À ppii os habë- 


rem, Cie. Avoir l'— de faire qq. cb., 
Audère (e0, es. ausus sum) aliquid fa- 


core. Nep. As-tu bien l'— d'ajnuter.. ? 


Erquid auwies addëre..? Plaut. À 
farre d'— et de perfidie, Aulendo et 


falleno, Sall. Vay, iurgoence. || 8e 


En b. part. Courage, bravouro. Fidentia, 
ie. Audacta, f, Sull, : L'audace 
est un remparts Audacia pro muro 
habelur. Sall. Il éprouvait l'- des 
nôtres, Periclitabalur quid nostri au- 
dërent (de audère, eo, es, uusus sum). 
Czs. Qui ont eu l'— de s'abandon- 
aer au gré des vents, Se venlis 
credère ausi. Quint. Il a l'— de 
dire dans l'assemblée, Dicère in 
cunlione non dubitat. Cic. Donner 
de l'— à qqn, Alicui animum addfre. 
Ter. Cic. lospirer à qqn l'— de 
faire. InjicËre alicui meniem ut audeat 
factre. Cie. Vuy. counacu. 

AUDACIEUSENMENT, adv. 1° Avoc 
une audace excessive. Aulucier. Cic. 
Cunfidenter. Plaut. Cie. || 2° Avec im- 
pudonce. Impudenter. Ter. Cir. Pro- 
terve. Cic. Procaciter. Liv. Petulan- 
ter. Cic. || 3° Avec courage. Fidenter. 
Cic. Fortiter. Cic. 

AUNACIEUX, 6058, a(lj. 1° Qui a 
une audaca ezcessive. Audar, gén. 
acis. Cic. Conhdeus. gén. entis. Cic. 3 
Audacieux pour Îe rrime, Aular ad 
facinus. Cic. || 2° impudont, effronte. 
hnpudens, gén. entis. Cic. Protervus, 
a, um. Cic. Procaz, gén. acis. Cic. 
Pelulans, gén. antis. Cie. = Qui est 
un provocateur audacieux, Procur in 
lacessendo. Cic. || S. m. Cel bunme est 
un vanrien et un —, Nequam es! homo 
ille et confidens. Cic. || 3° Courageux. 
Fidens, gên. entis. Cic Fidens auimo. 
Cie. Fortis, w. f.,e, w. Cic. = La for- 
tune aide les audacieux, Fortes for- 
tuna adjuvat (prov.). Ter. 

AUDE, riv. de France. tax, acis, 
m. et. Plin. 

AUDENARDE, tv. de Belgique 
*Aldenarda, à, f. 
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AUDIENCE, a. f. fe Attention don- 
nèo à cælui qui parle. Audienlia, æ, 
f. Cic. = Un discours simable a tou- 
jours sudiroce, Facit. ipsa sibi au- 
dieniiam mailis oralio. Cic. Prèler — 
à qqn, Audieniiam atcui præbère. 
Cic. Donner à ggo une — favorable, 
Aliquem benigne audire, 10, 18, toi, 
ttum. Liv, |] 2° Recoption, séance à 
laquelle on admet a" pour l'ecouler. 
Admissio, omis, f. PL-J. Suet. Adilus, 
ës, o. Tac. = Être classé pour la se- 
conde audience, {nr secundas adm1ssio- 
nes digeri. Sen. La facilité svec la- 
quelle tu accurdes des audiences, Ad- 
missionum luarum facilitas. Pl.-j. AcC- 
corder facilement des —, Facilem se 
in homirubus auliendis admittendisque 
præbere. Cic. N'accurder aucune au- 
dience, Neminem adinitlére, 0, is, 
misi, missum. Cic. Duooer —, Sui 
conveniendi polesiatem facëre. Cic. 
Suet. Donner — à qgo, Aliquem 
admitt#re. Cic. Le sénat donna — 
aux ambassadeurs, Legatis senalus 
datus est. Cic. Donner à qqo une — 
particulière, Aliquem in secrelum re- 
cipêre, io, is, cepi, ceplum. Sen. De- 
maoder un8 — particulière, Secre- 
tum peiëre. Suet. Tac. Aœilear eut 
une — du roi, Aamilcar aditum regis 
obtinuit. Just, A cenx qni veulent 
obtenir d'eux uoe —, 1ps05 adire vo- 
lentibus. Sen. Obleair à prix d'argent 
vne — du prince, Principis aditum 
emercari. Tac. || 8° Seance dans la- 
uolle les juges ecoutent les plaidoiries. 

essio, onts, [, Dig. : Salle d audience 
Auditorium, it, 0. Dig. Être plaide À 
l'—, Pro (ribunali agi. Cic. Là il 
tient — (en parl. d'on juge}, {bx fo- 
rum agit. Cic. Jour d'—, Juridicus 
dies. C.-Th. Et les préteurs n'avaient 
pas de jours d'—, Negue prælores 
diebus aliquol polestaiem sui facie- 
bant. Cie. | &° L'assemblée de ceux à 
qui l'on donne l'audience. Auditores, 
un, m. pl. Cic. Voy. avorroinEe 20, 

AUDITEUR, s. M. 1° Celul qui 
écoute. Audifor, oris, m. Cic. Is qui 
audit. Cic. Audiens, géo. entis. Cic. 
Qqf. Aures, ium (= oreilles), f. pl. 
Cic. = Auditeur qui va el vient, 
Affluens el vagus auditor. Tac. Il faut 
pousser l°— 4... Auditor contor- 
quendus est ad... Cic. Nous oous 
reudous l’— favorable, Eum, qui av- 
dit, Benrvolum nubis facimus. Cic. 
Quad l'orateur s'est rendu maltre 
do l'—, Cum ts, qui audit, ab ora- 
lore obsessus est. Cic. Rendre les au- 
dileurs alteutifs, Animos ad audien- 
dum erigëre. Cic. Toucher l'âme de 
l'anditeur, des auditeurs, Movère ani- 
mum audientis. Cic. Permoutre ani- 
mos audienlium. Cic. Allamer ou 
amortir le feu des passions dans 
l'âme des —, Eorum menies, qui eu- 
diunt, eut inflammare, aut inflam- 
ma!as restingu7re. Cic. Réveiller l'at- 
teulion de l'auditeur, Antmum audi- 
foris renovare. Cic. Pour ne point 
blaser les auditeurs (— ceux qui 
écouleront), Ne Îi salientur, qui au- 
dienf. Cie. Fatiguer les —, Aures 
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obtundëre. Cic. Tromper l'impatience 
des —, Aures defraudare. Cic. Cause 
(= procès) qui altire peu d'—, {nfre- 
quens causa. Cic. |] 20 Disciple. Audi- 
tor, oris, m. Cic. : Demeirius, au- 
diteur de Théophraste, Demelrius, 
Theophrasti audilor. Cic. Cléanthe 
fut 1 — de Zénoo, Cleanthes Zenonem 
audivit (de audire, io, is, itum). Cic. 
Voy. DISCIPLE. . 

AUDITIF, IV, adj. Qui appartient 
à l'organe de l'ouie. Auditorius, a, 
um. C.-Aur. : Conduits audilifs, Au- 
ditoriæ cavernæ.C.-Aur. Aurium vis. 
C.-Aur. 

AUDITION, 5. f, Action d'enton- 
dre. Audilio, onis, f. Cic. =: À l'au- 
dilion du nom, Nomine audilo. Liv. 

AUDITOIRE, 8. @. 1° Enceinte où 
l'on se reunit pour écoulsr des discours. 
Auditorium, à, 0. Quint. || 2° L'en- 
semble des auditeurs. Audilores, um, 
m. pl. Cic. liqui audiunt, œ. pl. Cic. 
Audientes, ium, m. pl, Cic. Adsian- 
tes, um, ©. pl. Quint. Corona, æ, Î. 
Cic. 3 Andiloire pris à gages et acheté, 
Auditores conducti ef redempli. Plin. 
Nombreux —, Auditorum frequen- 
tia. Quint. Devant un nombreux —, 
Jagn& coron&. Cic. Frequenti audi- 
tonio. Suet. Calmer son —, Eorum, 
qui audiunt, menies sedare. Cic. Sans 
avoir préparé son —, Non præzpara- 
lis auribus (de aures, ium, f. pl. 
= les oreilles). Cic. Voy. aunrreun. 

1. AUGE, 5. f. 1° Récipient pour 
donner à manger ou à boire à divers 
animaux. Alveus, à, oo. Calo. Plin. 
1| 2° Vaisseau de bois où l'on délaye le 
plâtre. Blorlarium, it, n. Vitr. 

2. AUGE (pays n'), contrée de ja 
Normandie. *Algia, æ, f. 

AUGET, s. m. Pelite auge. Alveo- 
lus, i, m. Liv. 

AUGLAS, roi d'Élide. Augias, à, 
uw. Sen.-tr. Augeus, i, m. Hyg. 

AUGMENT, S. D. T. de gramn. 
Addilion qui se fait en tête de certaines 
formes verbales. *Augnentum, 3, n. 
(Gramm.). 

AUGMENTATIP, IV, adj. T. de 

acorm. Qui sert à augmenier le sens. 
Mtentibus, a, um. Prisc. = La parti- 
cule ve esl laotôt sugmentative, tan- 
tôt dimioutive, Ve particula tum in- 
lentionem significat, tum minutio- 
am. Gel. 

AUGMENTATION, 5. f. Accrois- 
sement Amplhficalio, onis, f. Cic. 
Auctus, üs, m. Liv. Inerementum, i, 
n. Cic. : Aogmentation de chalevr, 
Caloris adjectio (onis), f. Sen. — 
du terriloire de l'empire, Imperii 
finium propagatio (onis! f. Cie. — 
de forluve, Rei familiaris amplifica- 
tio. Cic. Telle avait été l'— de sa 
fortuue, Tanta pecuniæ (sn dal.) 
facta erat accessio (onis). Nep. L'es- 
puir d'une — de fortune, Spes 
amplificande fortunx. Cic. Avec — 
de prix, {ntento prelio. Tac. Voyant 
l— de la puissaore des Lacédémo- 
uieus, Cum Lacedrmoniorum opes 
crescËre viderel. Nep. Recevoir one 
— considérable, Mozirmis euctibus 
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crescËre, 0, is, crevi, crelum, n. Liv. 
Magnis incrementis augescère, 0, is, 
s. parf. ni sup., n. Liv. 
AUGMENTER, v. act. Rendre plus 
grand, plus considerable, Augére, eo, 
es, uuri, auctum, act. Cic. Adaugèére, 
act. Cic. Amplificare, 0,as, am, alum, 
act. Cic. : Augmenter les ressources, 
les rirbesses, Augère cupras. Cie. [ar 
cullates, Cuc. Amplifcare diviias. Cic. 
— s00 patrimoine (en amassant), Rem 
fanmalrarem eraggerare, 0, as, avi, atum, 
Cic.— lennnbre desaunliaires, A uri- 
ia mulliplicare, o, as, avi, atum, act 
Cie. — le prix des choses, Rerum 
prelia erlend®re, 0, is, lendi, lentum 
et iensum. Suel. — le prix d'une 
ch., Alicujus rei prelium efferre, fero, 
fers, extuli, elaium. Varr. prelium 
carius facFre, io, is, feci, factum. Just. 
— (par une hausse factice’ le prix 
des vivres, Annonam incend’re, 0, 
18, cendi, cemsum. Varr. ercanudefa- 
cére, io, 18, fecr, s. sup. Varr. [Vases] 
dant la fragililé augmente le prix, 
Quorum prelium fragilitas accendit. 
Sen. Augmenter les impôts, Vecti- 
galia inflare, o, as, avt, atum. Dig. 
— la largeur du Tibre, Alveum Ti- 
beris larare, 0, as, avr, atum. Suet. 
— l'éteolue d'une ville, d'une pro- 
prièté, Urbem amplhfcare. Cic. Fun- 
dum dilatare, o, as, avi, atum. Cie. 
— l'empire, Imperii fines propagare, 
0, as. avi, atum. Cic. — d'une année 
la durée du pouvoir d'un consul, 
[mpertum consuli in annum propagare. 
Liv. — l'autorité, Auciortiatem am- 
plifcare. Cic. L'amilié augwente l'é- 
clat de la prospérité, Secundas res 
splendidiores facit amicihia. Cic. 
La victoire ne fait qu'— leur eni- 
vrement et leur lyrannie, Victoria 
eos ferociores impotentioresque reddit. 
Cic. Augmenter le courage, Animos 
tollFre, 0, is, susluli, sublalum. Liv. 
— la douleur, Dolorem augère. Cic. 
ezulcerare, 0, as, avi, atum. Pl.-j. 
ACGMENTER, v. D. Devenir plus 
grand. Crescêre, o, is, creun, creium, 
n. Cic. Accrescëre, n. Cic. Augescëre, 
0, is, 8. parf. ni sup., n. Sail. Cuc. 
Augeri, cor, éris, auclus Sum, pass. 
Cic. Amplificari, or, aris, atus sum, 
ass. Cic. : Le nombre a angwenté, 
umerus increbruil (de increbresc#re 
el bescëre, o, is, brui et bui, 8. sup. 
u.). Cic. Que le nombre de mes amis 
na pas —, Non mihï amicos crevisse. 
Cic. Le prix a considérablement —, 
Plurimum prelio accessit (de accedëre, 
0, is, cessum, n.). Col. Le prix n'aug- 
mentant pas (en b. part), Pretio non 
proficiente (de proficËre, io, is, feci, 
fectum, n.). Plin. Le prix des terres 
a augmenté, Agris prelium accesail. 
Pl). Le pnx des vivres augmente, 
Les vivres augmentent (en m. part), 
Annona crescu. Cæs. augetur. Plin. est 
carior. (ic. Annona ingravescit (de 
imgravescère, 0, 8. parf. ni sup., n.). 
Cic. Le prix des vivres élanl aug- 
menté, {ntento alimentorum pretio. 
Tac. Celte sorte de luxe augmente 
tous les jours, In dies ejus rei lurus 
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ezcrescil. Plin. Les deltes de la pro- 
vince sont augmenlées, Æs alienum 
prouinciæ mulliplicatun est. Cæs. La 
gédilion angiuente, Seditio glisceu 
(degliscëre,o,s. parf.ni sup.,n.). Liv. 
Le svupçon —, Augelur suspicio. 
Cæs. Le Courage des autres —, Cete- 
ris anim angescunt. Sall. Le courage 
de Cassius augmenta, Cassio animus 
accessit. fic. Ta valeur ira toujours 
en augmentant, Virius semper in in- 
cremeuto ertt. Curt. La puissance des 
ennemis élail augmentée, Hostinm 
opes creverant. Cic. La gloire ful en- 
core —, Glortæ amplior aihuc cumu- 
lus accessit. Suel. Puis le bruit aug- 
œenta, Mein fremilus increbruit. Liv. 
Le vent augmente, Venius increbres- 
cit. Cic. 

S'aucuenTen, v. réf. Devenir plus 
grand. Crescère, 0, is, crevi, crelum, 
on. Cic. Augeri, eor, #ris, auclus sum, 

ass. Cic. : S'augmenler cunsidéra- 
lement, Marimis auclibus crescère. 
Liv. Appreods que ma famille s'est 
augmenlee d'un fils, Filiolo me auc- 
tum, scito. Cic. Les serupules s'é- 
taient anguwentés de cetle circon- 
slance que le consul étail tombé, 
Accesseral ad religionem quod consul 
concidit. Liv. La populalion de La- 
vinium s'augmentant à l'excès, La- 
vinii mullitudine abundante (de abun- 
dare, 0, as, avi, aium, n.). Liv. 
Voy. AUOMENTER (Deut.). 

AUGSDOURG, v. de Bavière. Au- 
gusia (æ) Vindelicorum, f. Ant. 

AUGURAL, aLe, adj. Relatif aux 
augures, aux presages. Auguralts, m. 
f.,e, n. Cic. Augurius, a, um, Cic.: 
Droit angural, Jus augurale. Cic. Jus 
augurium. Cic. La science augurale, 
Scientia augurandi. Cic. auguratüs. 
Cic. juris auguriü. Cic. Disciplina 
sugurum. Cic. Livres auguraux, Li- 
bri augurales. Cie. Bälon augural, 
Liluus, i, m. Cic. Liv. Augurale, is, 
n. Sen. Pendant la cérémonie augn- 
rale, In augurande. Suel. 

1. AUGURE, s. m. Prêtre qui, 
chez les Romains, tirait des presages 
de l'observation des oiseaux, Augur, 
uris, m. Cic. Liv. : Savaat augure, 
Augur oplimus. Cic. Vir summus au- 
gurio. Flor. Homme qui a été —, 
Aociea —, Vir auguralis. Cic. Le 
collège des augures, Augurum colle- 
gium. Liv. Dignité d'augure, Augu- 
ralus, @s, m. Cie. J'ai recu la di- 
gnité d'—, Auguratum accepi. PL.-j. 
Nommer qqn —, Aliquem augurem 
sancire. Cic. creare. Liv. Il fut con- 
sacré — À sa place, Augur in locum 
ejus inauguratus est. Liv. Consulter 
les augures, Augures consul®re. Liv. 
Espace tracé dans l'air par la main 
de l'augure (puur observer le vol des 
Oiseau, Locus manu auguris desi- 
gnatus in gere. Seru. 

2. AUGURE, ss. 
que l'on tirait, chez les Romains, de 
l'observation des oiseaux. Augurium, 
ii, D. Cic. Auspicium, u. Cic. : Pren- 
dre les augures, Augurium agère. 
Varr. Cic. capère. Liv. Suaet. Inau- 


m. 1° Prèsage 


AUGUR 


gurare, 0, as, avi, alum, n. Lfv. 
Prends les —, pour voir si ce qne 
je concois pent se faire, {naugura, 
fierine possil quod ego menlie con- 
cipio. Liv. Pendant qu'an prenait 
les —, În augurando. Suet. Action 
de prendre les — d'après le vol 
des œuineaux, Auguralio (onis, f.) 
ex passeribus. Cic. Choisir des em- 
placements pour prendre les —, 
Ad inaugurandum templa capére. Liv. 
Cercle d'observation pour prendre les 
—, Templum, i, n. Varr. Serv. Après 
avoir pris les —, Augurio acto. Cic. 
Auguralo. Liv. Suet. Romuilus avait 
fail cela après avoir pris les —, id 
inauguralo Romulus fecerat. Liv, Con- 
sacrer un lieu, Installer un flanine 
après avoir consullé les —, Con- 
secrare locum inaugurato. Liv. {nau- 
gurare locum. Liv. flaminem. Liv. 
Rendre un augure, Augurium dare. 
Virg. Ov. Accepler un —, Augurium 
accipëre. Liv. Avec les augures favo- 
rables, Avibus bonis. Ov. secundus. 
Liv. Les — élant favorables, Audi- 
centibus auspiciis. Liv. Les — sont 
favorables, Aves admitiunt. Plaut. 
Les uiseaur donnèrent un augure fa- 
vorable, Aves auspicium raium fecere. 
Cic. Avec les augures défavorables, 
Sinisitris avibus. Ov. Avi malä. Ior. 
Avi adversä. Poet, ap. Cic. Oiseaux 
de mauvais augure, Diræ alites. Plin. 
On regarde come de très mauvais 
— de.…., [nauspicatissimum judica- 
ur (infin.). Pin. Les augures sanc- 
lionnenl le prodige, Auguria miracu- 
lum addicunt. Apul. Celui que les — 
avaient désigoë, Quen aves addire- 
rant. Fest. Gèner les —, Auspiciis 
officére. Cic. || 2° En gén. Presage, 
signe par lequel on de de l'avenir, 
Augurium, di, n. Cic. Auspicium, 
a. Cic. Omen, minis, n. Cic. =: Bon 
augure, Auspicium bonum. Cic. felix. 
Just. Augurium Lrtum. Virg. Omen 
faustum. Liv. Nous croyons qu'uo 
coup de lonnerre est de très bon —, 
si…, Fulmen optimum auspicium ha- 
bemus, si... Cic. Etre de bun — pour 
la guérison, Signum esse ad saluiem. 
Ter. Qui est de bun —, Fausius, a, 
um. Ter. Cic. Felir, gén. icis. Ter. 
Liv. Arbre de meilleur —, Auxpica- 
tior arbor. Plin. J'en accepte l'—, 
Accipio omen. (ic. Mauvais —, Omen 
malum. Cic. infaustum. Plaut. Aus- 
picium infausium. Virg. Qui esl de 
mauvais —, Dirus, a, um. Cie. Le 
foie sans tête fut de très sinistre —, 
Tristissima ezla sine capile fuerunt. 

ic. 
AUGURER, v. act. Tirer de certal- 
nes observations un presage, une conjec- 
ture. Augurari, or, aris, Gus sum, dép. 
(ce-). Cic. Ominari, dép. (acc.). Cic. 
ivinare, 0,as, avi, alum, act. Cic. : 
Autant que j'en puis augurer, Quan- 
{um ego opinione auguror. Cic. Quan- 
[um auguror conjeciurä. Cic. J'au- 
gure bien de cela, [d in optimd 
spe pono. Cic. N'augurer rien de bon, 
Nihil bani sperare, 0, as, avi, atum. 


Cic. Tel est l'état des affaires qu'on 


rable. Augustus, a, um. Cic. 
NÉRADLE. 


guslus, i, m. or. 


vi? Plaut. Comment a 
Quid vos nune (9.-e. agitis) ? Cic. Nous 
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p'en augure rien de bon, Fa status re- 
rum esl, uf nihil boni divinel ani 
mus. Liv. — mieux de l'avenir, Me- 
lius ominare. Cic. Bien augurer de 
qqn, De alique bene sperare. Nep. bo- 
nain 

bien 
me. Cic. 


em habère. Cic. Tu augures 
e moi, Aecle auguraris de 
AUGUSTE, adj. Imposant, vèné- 
Oy. vÉ- 


Acousrs, titre donné à Octave. Au- 
4 uet. 
AUGUSTIN (sainT), père de l'É- 


glise latine. Augustinus, i, m. Prosp. 


AUGUSTULE, surnom du dernier 


empereur romain d'Occident. Augustu- 
lus, i, m. Jon. 


AUJOURD'IIUT, adv. 4° Au jour 


oû nous sommes. [odie. Cic. Holierno 
die. Cic. Nunc. Cic. =: Y a-t-il du nou- 


veau aujourd hui? Numquid hodie no- 
lez-vous — ? 


sommes — aux avnés d'août, Nonz 


sunt hodie Sertiles. Cic. — encore, 


Mème —, [odieque. Liv. Suel. Qui 
a lea —, Qui est d'—, D'—, Hodier- 
nus, a, um. Cic. La journée d'—, 
Hodiernus dies. Cic. Pour —, Ad 
Roitiernum diem. Cic. In Aodiernum 
diem. Plin. —, au point du jour, 
Primä hodiern& lucse. Liv. — dans la 
matinée, UHodie mane. Cic. [Modierno 
die mane. Cic. Qni a‘a pas été placé 


jusqu'—, Non auite Rodiernum diem 


cullocatus. Cic. C'est — le jour.…, 
Uic ille est dies.. Plant. C'est — le 
dixième mois, Mensis hic decimus est. 
Ter. 11 y à — bientôt sept mois 
qu'elle est venue, Posiquam vénit, 
mensis agitur hic jam seplimus. Ter. 
C'est d'-- seulement que je sais.…., 
Nunc primum audio. Ter. || 2° A pré 
sont, au temps où nous sommes. Nunc. 
Cic. [is temporibus. Cie. In præsenti. 
Cic. In presentia. Cic. [odie. Nep. Cie. 
: Les choses d'—, Præsentia, ium, n. 
pl. Cic. Les hommes d’—, Qui nunc 
suni homines. Cic. Surtoul avec les 
œoœæurs d'—, Præsertin, ut nunc sunt 
mores. Ter. La licence d'—, Haæc li- 
centia. Liv. Le Catoa d'—, Hic noster 
Cato. Cic. — pour la première fois, 
Nunc primum. Ter. Pour —, fn præ- 
sens lempus. Cic. Où est — la ville, 
Ubi hodte est urbs. Cic. || 3° 4 un 
moment quelconque par rapport à 
un autre qui en est fort rapproché. 
Nunc. Cic. : Elle accueille aujuurd'hui 
ceux-ci, demain ceux-là, Nunc los, 
nunc accipit illos. Virg. 
AULERQUES (Les), gple de la 
Gaule. Aulerci, orum, m@. pl. Czs. 
AULIS, port de Beotie. Aulis, idis 
(acc. idem, ida el in), f. Cic. Virg. 
AULU-GELLE, écrivain latin. Au- 
lus (1) Gellius (ét), em. lrisr, 
AUMALE, Y. do Franca (Seine- 
inférieure). “Albamarla, æ, f. “Alba 
(æ) Malta (æ), f. *Albemale, es, f. 
AUMÔNE, 3. f. Ce qu'on donne aux 
pauvres par charite. Stips, is (= 
pelite pièce de monnaie), f. Liv. Æs, 
æris, n. Geil. = Demander l'aumbne, 
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Stipen cogère. Cic. Manum ed sti- 
pém porrigfre. Sen. Siipem emendi- 
care. Suet. Paire l°— à qyn, Sniper 
aris abjicére tahcui). Sen. Æs dare 
din. fil. Qui pourrait dire que 
l'- d'un murceau de pain est 00 
bienfail, Quis heneficium dicol qua- 
drum panis abjecti. Sen. Vivre d —, 
Coltaricuà stipe vivre. Apal. || T. de 
reg. chret. L'auwône, Eleemosyna, 
æ, 4 Aug. Faire l'—, Distribuer des 
aumônes, Eleemosynas facére. Aug. 

AUMOÔNIER, ëns, adj. Qui fait 
souvent l'aumône. Eleemosynarius, a, 
um. (Éccl.'. Voy. CBARITABLE. 

AUMÔNIER, s. m. Ecclesiastique 
attache à un otablissemont, à un corps. 
“Capellnnus, 1, w. (Cang.\. 

AUMÔNIÈRE, s. f. Sorts de bourse. 
C. suvnss. 

AUMUSSE, s. f. Fourrure que por- 
tent les chanoines, ete *Alaulia, z, 
f. ,Cong.). 

AUXNAIE, f. Lieu planté d'aunes. 
*Locus (i) alnis consitus (i), ®. 

4. AUXE,Ss. m Sorte d'arbre. Al- 
aus, i, [, Plin. : D'aune, De bois d'—, 
Alneus, 8, um. Vitr. 

2. AUNE, s. f. Sorte de mesure 
(= 1n,188). Uno, æ, f. Pln. |] Fig. 
Se mesurer à 300 aune, Aletiri se 
suo mudulo ac pede (nruv.). for. Que 
je n'ai pas mesurés à la mème —, 
Quos non unà periwë tractavi. P.-j. 

AUNÉE, s. (. Sorts de plante. Inula, 
æ, f. [ur. Col 

AUNER, v. act. Mesurer à l'aune. 
*Ulnä meliri, ior, iris, menus sum, 


ons, anc. pros. de Francs. °AL 
nisium, Ùt, 0. *Alunensis (15, Tracius 
(&s). m. *Alattenss Tracius, . 

AUPARAVANT, ady. Avant ce 
temps, anterieuroment. [En géu.) Ante, 
adv.l'ic. Ante, prép. (arc). Cic. An- 
tea, adv. Cic. Prius, adv. Plaut. Flor. 
(rat ce lemps<i) Antehac, adv. 

laut. Cic. Ante Aunc diem. Ter, : 
Peu suparavant, Peu de lemps —, 
Paulo anie ou Ante paulo. Cic. Long- 
temps —, Mutire ante. Cie. Quelque 
temps —, Aliguanio ante. Cic. prius. 
Plaut, Si lungtemps —, Tanio ante. 
Cic. Je dirai cnmbieu de temps — il 
4 prévu, Érpunam quanto anle i 
derut. Cic. Maille a0s —, Mitlsumo 
ante ann. Cic Très peu de jours —, 
Perpauers ante diebus, Cic. Un an —, 
Anie annum. Col. PL.-j. Just, Quel- 
ques annees —, Aligquol ante annos. 

uet. )] Geurit eovirun neuf cent rio- 
quante ans —, Ferme anie annos 
DCCCCL floruit, Vell. L'anuée d'— il 
avait conduit... Superiore anno dure- 
ral. læs. — il élail permis d'espé- 
rér, maintenant cel espoir même 
nous est refusé, Anlehac sperare li- 
cebat, nunc etiam id ereplum est. Cic. 
Jamsis —, Nuuguam ent dune 
diem. Ter. 

AUPRES, sdv. Dans le voisinage. 
Prope. Cic. Prupter. Cie. 3 Toul au- 
près, Prorime. Cic. Ces. Juria. Ces. 
Auprès esl uve caverne, Est propter 
spelunca. Cie. Elle est malade ici, 


AURIC 


tout —, In prozimo Àic est ægra. 
Ter. La légion, qui s'était arrêtée 
luut —, Legio quæ jurta cunslueral. 
Cz 


8. 
Après DE, loc. prép. îe Dans Île 
voisinage de, à proximile de. (Avec re- 
pos vu action dans un lieu) Prope 
ace. Cic. Prope ab (abl.). Cic. 
Propler (acc.). Cic. Jurla (acc.). 
Ces. Apud (ace). Cic. Ad (acc.). 
Cic. : llabiter auprès de moi, Prope 
me habiars. Cic. Tenir son srmée 
tot — de l'ennemi, Erercitum ha- 
bére prorims Avsiem. Czs. Tu de- 
meurais — de ma maison, Prope a 
meis ædibus sedebas. Cic. I] avail bi- 
verué luul — de l'océan, Prorimus 
mare Oceanum huwemarat. Czs. Hs dui- 
vent Luus babrier les uns tout — des 
autres, ()lmnes prorume aller ab altero 
debent habilare. Col. les siluées — de 
la Sicile, Insulr propter Siciliam. Cic. 
Établir son camp tout — du mur, 
Jurta murum casira ponêre. Cas. — 
de Mantioés, Apud Mantineam. Nep. 
Sejourner — de la ville, Apud ur- 
bem morori. Cæs. Siéger — de qqn, 
Apud uhiquem sedëre. Cic. Posté — 
dea relranchements, Posilus ad mu- 
nittones. Cæs. Avoir — de soi, Ma- 
bère ad manum. Nep. Quint. Place 
— des consuls comme chef cbargé 
de les diriger, Moderator el magister 
consulibus apposilus. Liv. Réchautfer 
ses membres — du feu, Arlus ad- 
molo igne refovêre. Curt. Si je puu- 
vais l'avoir — de moi, Si mihi fa- 
cullas lui præsenlis essel. Cic. || [Avec 
mouvement vers) Prope ad (acc.). 
Plaut. Ad (acc). Cic. : Cbercber un 
asile auprès de qqn, Ad alquem se 
recipfre. Cæs. refug”re. Cic. Se reo- 
dre à Éphèse — d'Antinchus, Ephe- 
sum ad Antivchum venire. Cac. || (Avec 
muuvemeul pour s'éluigner de) D'au- 
près de, À ou Ab (abl.). Cic. : D'au- 
près du port, À portu. Plaul. Chas- 
ser ggo ovn pas de ce lieu, mais 
d'— de ce lieu, Non ex €, sed ab 
eo loco aliquem dejicére. . Cic. Je 
viens d'— de ma mère, À maire 
vero. Plaut. || 3° Fig. Dans l'esprit 
de, dans l'opinion de. Apud (acc.). Cac. 
Cum |abl.j. Cic. : Se faire ua mérite 
auprès des sénateurs de renoncer à 
qq. ch., Aliquid in benefcro apud 
patres relinguëre. Liv. Être en 1as- 
tance — de qga pour qu'il.., Ag7re 
cum aliquo ut (subj.). Cic. | s° Au 
pru de, en comparaison de. Præ (abi.). 
Cic. : Il regarde les Atbeniens com- 
me des rustres auprès de loi, Atti- 
cos præ se agresles pulal. Cic. 
AURAY, tv. de France (Morbihan). 
*Auracium, ii, et Auratcum, 1, u. 
AURELE {manc-), empereur ro- 
main. Marcus (1) Aurelius (tr), m. Cap. 
AURELIEN, empereur romain. Àu- 
relianus, 1, m. Vopusc. : 
AURÉOLE, s. f. Cercle lumineu 
autour da la têtes des saints. Nunbus, 
i, o. fier, 
AURICULATRE, adj. 1° Qui appar- 
tient a l'oreille. Auricularius, a, um. 


Cels. 3 Le doigt auriculaire, Digitus | 1 


AUSPI 


minimus. Hor. Gell. Afacr. || 2° Qul 
a entendu de ses propres oreilles. Au- 
nus, a, um. Plaut. : Temoins auri- 
culaires, Tesies auriti. Plaut. 

AURIFÈRE, adj. Qui porte on qui 
contient de l'or. Âun/er, era, erura. 
Tid. Plin. 

AUR'ILLAC, Y. de France (Cantal). 
*Aureliacum et Aurihiacum, 1, n. 

AUROCUS, 6. m. Espèce de tau- 
reau sauvage. Urus, i, m. Czs. Bison, 
vnlis, m. Plin. 

AURONE, 6. f. Sorte d'arbuste. 


Abrotonura, i, 2. Plin. Abrotonus, à, 


f, Lucr. 

AURORE, s. f. 1° Lueur brillante 
qui parail avant que le soleil soit sur 
l'horizon. Aurora, æ, f. Liv. : Avanl 
l'aurore, Anute lucem. Liv, C'élail 
avant le lever de l'—, Nunium luce- 
bat. Cic. Au lever de l'—, Ad pri- 
mam auroram. Liv. Dès l'—, Simul 
cum luce. Plaut. Cum primä luce. Cic. 
Primä luce. Czs. L'— commençait à 
paraitre, Jam dilucescebat. Liv. Qui 
est de couleur d'—, Croceus, a, um. 
Virg. Chlamyide couleur d'—, Cbla- 
myde —, CAlamys crocea. Virg. || 2° 
Fig. Commencement Initium, ii, 0. 
Cic. Ortus, ws, m. Cic. = Début de 
Jeuves gens à leur aurore, Juvenum 
vnentium unlla. Vel. [Puissance] 
dunt nous vuyons l'—, Cujus prunum 
vrium videmus. Cic. || 3° Le lovant, 
lorient Oriens, eniis, m. Cic. Suet. 
VOy. OAIENT. 

AURUNCE, +. d'italie. Aurunca, 
æ, f. Liv. =: Les babitants d'Aurunce, 
Aurunci, orum, m. pl. Plin. 
 AUSOXE, écrivain latin. Ausonius, 
ii, m. Aus. 

AUSONES (Les), ano. habitants de 
l'Italie. Ausmes. um, m. pl. Liv. 

AUSONIE, contree de l'Italie an- 
cienne. Ausunia, æ, Î. Virg. Ov. 

AURONIEN. ENNE, adj. Relatif aux 
qusones, à l'Ausonie. Ausonius, a, um. 

lin. 

AUSPICE, 8. D. Divination de l'a- 
vonir d'apres l'observation des oiseaux. 
Auspioium, tt, a. Cic. = Avoir le droit 
de prendre les suspices, Auspictum 
ou Auspicio habère. Cic. Envuver le 
pullaire prendre les —, Pullarium 
in auspicium mifire. Liv. l’rendre 
les —, Auspreant, or, aris, dfus sum, 
dép. Cic. Auspicium capêre. Suet. Ac- 
ton de rendre len —, Auspicatus, 
&s, m. Pin. Simnlacre d’—, Species 
auspioorum. Cic. {Faire qq. ch.}après 
svoir pris los —, Auxpicato (ab). 
absol.). Cie. Ausprciis. Liv. Comices 
tenus après la céremume des —, Au- 
spicata comifia. Liv. Lieu cunsacré par 
les —, Auspicatus locus. Cic. fFaire 
qq. ch.) sans avoir pris les —, fnuus- 
pacato. Cic. Lur faite ans qu'un ait 

ris les —, Inauspreaita lez. Liv. 

vus des — ijacertsins, duuteux, 
Autpiciis incertis. Liv. dubiis. Liv, 
Envaver 80 comhal sous des — fa- 
vorables, Secunhis avibus in præltum 
mitlfre: Liv. Suus de funestes —, 
À duersë avi. Poel. ap. Cic. lt annonça 
es — qu'il demandait, Peregit verbis 
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auspicia quæ mitti vellel. Liv. Men- 
tir au sujel des — (= les dire bons 
quand ils sont mauvais), Auxpiceum 
mentiri. Liv. Reroumencrer l'upéra- 
tiun des —, Auspicia de integre re- 
pelfre. Liv. || 20 Fig. Circonstance qui 
presage qq. bonheur ou qq. malheur. 
Auspicium, ti, I Cic. Ouen, munis, 
a. de. 5 Sous d'heurenx auspices, 
Bono auspicio. Cac. Felcibux auspi- 
ciis. Virg. Sous les meillenrs —, 
Optimis ausmetis. Cie. Suus de fà- 
cheux —, Malis ominibus. Cic. Chnse 
entreprise sous de fâcheux —, Res 
non auspicata. Hor. male auspicata. 
Just. Partir sous de tristes —, Si- 
nistro pedle proficisci. Apul. || 4° Di- 
rection, appui. faveur, protection. Au- 
sprctunn, À, N. Plaut. Liv. Suel. : Di- 
riger les affaires publiques sous ses 
propres auspires, ferëre rempublicam 
auspreio suo. Plaut. En partie suus la 
conduite, en parte suns les — de 
qqn, Partim duciu, partim auspicüs 
aliruqus. Suel. Suus de ptus hauls —, 
Majuribus auspicits, Virg. Ne pas 
survivre à une armée qui a marché 
sous 563 —, Nun superesse erercilui 
suum nomen seculo. Lin. 

AUSSI, adv. 1° Paroillement, de 
même. Eliam ou Quuque (après un on 
lus. muts). Cic. Îem. Cic. Æque. 
ic. Paruter. Cic. Et ,urd. le prenner 
mat). Cic. = Mur anssi je suis dans 
l'attente, Me efiam erspertalio tenet. 
Cic. La même buuté s'applujne — à 
tout le munde, Endem Ounilas etiam 
ad multitudinem pertinet. (rc. Je l'au- 
rais trompé lui —, fllum quoque 
fefellissem. Cic. Déinacrite et d'au 
tres —, Democritus et nie alii. Cic. 
C'est pour moi un grand plaisir, 
c'en était un — pour les Tarquatns, 
Hæc mihi sunt voluptati, ef erant illa 
Torquatis. (ic. Bonjuur. Bonjour à 
toi —, Salnus sis. Et tu sale. Piaul. 
— bien (= et aussi, el pareillemenl}, 
Voy. l'art. suiv. || 3° Encore, de plus. 
Etiam ou Quuque (après un ou plus. 
mots). Cic. Et. Cic. Præierea. Cic. 3 
Nonseulement, mais aussi, Non modo, 
sed etiam. Cic. Et des éluges et — 
des remerciements, Laudesjue et 
grales. Liv. Et suuvent dans d'autres 
circunstances, et — surlout élant 
censeur, Et szpe «alias, el marime 
censur. Cic. D'après le testament de 
Tibère, el — d'après celui de Juhe, 
Er testamento Tiberii, sed et Julie. 
Suei. Les musiciens, qui étaient — 
poèles, Afusici, qui erant iidem poe- 
te. Cic. Élaquence nuble, el — 
pleine d’agréwent, Oratio grarmulis et 
eadem faceta. Cic. || 3° Autant, telle- 
ment. Tam. Cic. Sie. Cic. la. Cic. = 
Aussi ami de la république que qui 
que ce soit, Tam amicus reipublicæ 
quam qui marime. Cic. Je le serai 
— dévuné qu'à personne, Te sic co- 
lam ut quem diligentisatme. Cic. Cela 
me 3era — agréable que chose du 
moode, Tam gralum id mihi erit 
quam quoi gralisaimum. Cic. [ls se- 
ront — affliges que mui, Mercum pari- 
ter moleste ferent. Cic. Jamais la 
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panvrelé ne m'a para — lourde que 
ul à l'heure, Nunquam æque ac 
mudo pauperins mihi unns visa esf 
grave. Ter. 1l y a entre eux une dif- 
férenre le oxeurs — grande qu'elle 
peut l'être, Tania est inter eus, qunla 
marému esse pulesl, mururm dixinnlta. 
Cic. Infligeons-leur un châtiment — 
sevère que le comporte la justice, 
Eos taniä pœnä affciamus, quaniam 
æquulas palitur. Cic. Figurons-nuus 
des ténèbres — profondes que celles 
qui jadis obscurcirent, dit-on, les 
pays.…, Tencbras cogitemus lantas, 
quantæ quondam regiones obscura- 
visse dicuntur. Cic. Il acbela — cber 
que Pylhius voulut, Ernit tanti, quanti 
Pythins voluil. Cic. [Toi], étant — 
éclairé que tu l'es, Pro tuâ prudntié. 
fic, {Tuil, etant — subre qne lu l'es, 
Que lua est temperantia. (ic. César, 
étant — bon quil l'est, Qud est hu- 
manitaie fæsar. Cic. Les autres tout 
— innorégts, leteri juria insonies. 
Liv. [Gela] est tout — certain, £que 
nun dubiumn est. Plin, — farilement 
quetu crois, Tam farile, quam tu arbi- 
traris. Cic. —- lungtemps que je L'écris, 
Je suis tranquille, Tam diu requiesco, 
quam diu ad te srribo. Cic. Je le sup- 
purlerai — lungtewps que je puur- 
rat, Feram (am diu quam ferre poter. 
Cic. se réjunit — longtemps qu'il 
eprouve du plaisir, Tam diu gandet 
duim sentit vuoluptutem. Ci. — loin 
que je puis reporter mon espril vers 
le passé, Quond longissume potes! 
mens respic#re suulium prælerili lem- 
puris. Cic. J'ai dil cela — brièvement 
que pnssible, Hæc ut brevtssime dict 
poluerunt, fa a me dicta sunt. Cic. 
Supporter — pémblement que pos- 
sible, Sane quam gramier ferre. Cic. 
J'ai été — vivement luurhé que pus- 
sible, Sane quam sum commolus. Cic. 
— vrai que je vis imamere d'affir- 
mer), fta vivam. Cic. || Aussi bien 
= d'une manière aussi bonae). Tam 
ene. Cic. : Dêles de sumune aussi 
bien purtantes que s’il les avait te- 
nues à la campagne, Jumenta xque 
nilida ac si in campesiribus ea locis 
Rabuisset. Nep. 

Aussi sie. 4° Locat. sdv. D'une 
maniore egale, ot aussi. Parier. 
Cic. Æque. Cic. = Chingeant de 
runtenance aussi bien que de réso- 
lution, Vultu pariler alque animo 
varius. Sail. Nous nuus réjauissons 
de la joie de no: amis — bien que 
de la nôtre, Lzlauur amicorum Læli- 
tià æque ac nostra. Cic. La discorde 
— bien que la concorde, Æque dis- 
cordia, æque concordia. Tac. Les 
consuls — bien que l'armée, Quä 
consules, quê exercilus. Liv. Tuer 
les buns. — bien que les méchants, 
Jurta bonos et malus interficére. Sull. 
Les ausiégeants — bien que les as- 
siégés, Jurta obsidentes obsessique. 
Liv. Je sais — biea que tai, Jæerta 
lecum que scio. Pluul. Vous cum- 
prenez lous — bien que mui…., Juxtu 
mecum omnes inlelhgitis. Sall. L'or- 
nement — bien.que la clarté du style, 
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Orationis (am ornatus quam perspi- 
cuilas. Quint. Les autres êtres meu- 
rent — bien que l'huunime.…, Celera 
non minus, quam ipst homines, ucci- 
uni, Plin, L'hbannenr — ren que la 
buote, ffenexta aique inhunesta. Sail, 
1} 2 Lac. con. En effet. Enrunuero. 
Ter. Elenim. Cic. Enim (apres un 
mot). Cic. : Aussi bien il lonrinente 
trop \e jeune homine, Enimuero 
nimis graviler crucat adolescentu- 
lum. Ter. 

Acssi, conj. C'est 
de cela. fiaque. Cic. 
obrem. Cic Quapropler. Cic. Prop- 
terea. Cic. Idcirco. Cic. Ideo. Cic. 
: Aussi entreprend-il l'affaire, linque 
rem suscupul. Cæs. lenéz pnor 
cerlain, Quare pro certo hubelule. 
Sall. — je vous demande, Quaw- 
udbrem quæsu à vubis. Cic. 

AUSSITÔT, adv. 1o Dans lo mo- 
ment même, sur l'heure. Sratim. Cic. 
Confestun. Cic. Prutinus. Cic. Conti- 
nuo. Cic. Actutum. Ter. Cic. Sine 
morä. Cie. : Je suis d'avis qu'il faut 
faire la chuse aussitôt, Rem sine 
ullä morä ou cunfestim gerendam 
censeo. Cic. Je suis parti —, E ves- 
Ngio sum profecius. Sulp. ap. (ic. 
l'arler — — saus préparatiun), Ex 
tempore dicère. (ic. La suuree jaillit 
et se perd —, Funs naxcitur simulque 
subducitur. Pl-3. Il faut agir —, 
Maturato opus est. Liv. — dit, — 
fait, Dictum ac facium. Ter. lhctum 
factum. Ter. J'ai fait — ce que j'ai 
dit, Dictum ac factum rediuli. Ter. 
— après avoir lu ta lettre, Statin ut 


urquoi, à cause 
are. Cic. Quumn- 


iuas lutteras legeram. Cic. — après 
le lever du jour, Statim a prima 
luce. Col. — après le reveil, Statim 


a somno. Tac. — après sun cunsulat, 
Ex consulatu. Cic. — après lesguerres 
civiles, Siatim post civia bella. 
Suel. — après la diète, Prorime 
ab<linenliam. Cels. Annibal, — après 
la ruine Je Sagunte, Hannibal recens 
ab ercidio Sagunti. Liv. — arrivé, 
il. Primo sratin aduentu. Lin. 

Aossrrôr, prép. immediatement après 
: Aussilôt Lalfaire faite, Recenu re 
ou negulio. Cic. 

AussrTôT que, loc. con]. Dès que. 
Staiim ut (indie). Gic. Sumul atque 
ou Simul ac on Simul ut vu simpl. 
Simul (indic.}. Cic. Virg. Ut pruum 
(dede Cic. Virg. Ubi primum 
(inelice . Cic. Mor ubi (indic.). Liv. = 

ussitôt que j’eus lu ta leltre, Statim 
ut (uas litreras lrgeram. Cic. — que 
j'aurai vu Curion, Simul ut videro 
Curionem. Cic. — qu'il fut parti, 
Simul primum abiit. Lie. 

AUSTER, s. m. Vont du midi. 
Ausier, iri, D. Cic. Virg. 

AUSTBRE, ad]. 1° l’r, Apre ot as- 
tringent. A usirrus, à, um. Cels. Plin, 3 
Gudl austère, Auslerus guains. lol. 
super, Plin. Vin —, Vinum auxterum. 
Cels. || 20 Fig. Rigoureux, severe, 
uslérus, à, in. (le. Severus. 
. Durus. Cic. Asper, era, erum. 
Cic. = Qui mène une vie austère, 
Vila severus. Cic. Un peu trop —, 
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Paulo durior. PI.-j. Homme —, Homo 
austerus. Cic. Homme ua peu trop 
—, Vir paulo Aorridior. Pl.-j. Hom- 
me de mœurs muios anslères, Vir 
animi remissioris. Sen. Trowper par 
son air austère, Decipére (ristilià. 
Cic. rugis (= par les rides de 500 
uns Cic. La doctrine — (des stoi- 
cieas), Doctrina aspera el dura. Cic. 
La règle — des stoiciens (en b. part), 
Sanctissima disciplina stoicorum. Gell. 
Peiutre d'ua goût Lrès —, Picior se 
verissimus. Plin. Geare — (du slyle), 
Ausierum genus. Pl.-j. D'une ma- 
nière —, Voy. AUSTÈNEMENT. 

AUSTÈNEMENT, sdv. D'une ma- 
nlère austere. Ausiere, Cic. Dure. Cic. 
Severs. l'ic. 

AUSTÉNITÉ, 8, f. Rigueur, sèré- 
pilé. Severitas, atis, f. Cic. Durina, 
#,f. Cie. Tristutia, f. Cic. =: Coavrir 
d'uve apparence d'austérité des 
mœurs infâmes, Trishiliam pessimis 
monbus prælendére. Quint. Vie passée 
dans uoe très grande —, Severisstme 
eracta stas. Cic. L'— du style, Ore- 
fionis severilas. Cic. Avec —, Voy. 
le précéd. 

AUSTRAL, ALES, adj. Méridionel, 
Austrahs, m. f., e, u. Cic. Ov. 

AUSTRALIE, continent océanien. 
SAusiralis (15) Terra (æ), f. 

AUSTRASRIE, ancien royaume dont 
la capitale etait Bots. *Ausirasia, æ, f. 

AUTAN, 3. m. Vont du midi. Aus- 
ter, tri, m. Cic. Virg. 

AUTANT quivi ou non suivi de 
ove, sdv. D'une manière égale en 
étendue, en quanlite, en nombre, en 
merite, en valeur, etc. Il s'exprime 
différemment selon le mot qu'il 
modifie. Et s'il est snivi de Que, on 
exprime Que de diverses manières, 
selon le mot par-lequel 00 a traduil 
Aotant {voy. les exemples). 1° ao- 
TANT MODIPLANT ON SUNSTANTIF. (En 
gén.) Taritum, et le gèu. Cic. El 
marque l'étendue, la quantité) Tam 
magnus Ou Tanfus, a, um (— aussi 
graod). Cic. Tam parvus où Tantulus 
4, um Fe aussi petit). Cic. (S'i 
marque Je vocbre) Tam multi, æ, 
«, plur. oo Tot, plnr. indéel. (= 
anssi nombreux). ic. : Autant 
d'argeol qu'il me plait, Argenti 
fanium, quantum miÂi lubel. Pliul. 
— d'ennui que de gluire, Tan- 
tum molesiiz, quantum gloriz. Cic. 
— de population que notre ville 
peut en contenir, Tanta mullitudo 
quantam capil urbs nosira. Cic. il 
rendit à la femme — (d'argent) qu'il 
lui plut, Mulier reddidit (s.—e. tan- 
tulum), quantulum visum est. Cic. 
Aucun oraleur v's — écrit, n'a écrit 
— d'uutrages que ouns, Nemo tam 
mulla oralor scripsit, quam mulis 
sunt nostra, Cic. La voir a — de va- 
risliuns que la pensée, Tolülen, 

oi mens, mulaliones habet vor. Cic. 
ersonne U'osa souhaiter — de fs- 
veurs que les dieux eo vat prudigué 
à l'ompée, Nemo loi et lanias res 

{are ausus esl, quot et quanies di ad 
ompaium delu . Cie. | Autant 
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Hess Quantum, fantum. Cic. 
uantus, a, um.…., fantus, 4, um. Cic. 
Quaniulus, a, um..., lantulus, a, um. 
Cic. Quol….., tot. Cic. : Autant d'in- 
trépidilé chacun lient de la na- 
Lure, — il en mostre dans les com- 
bats, Quanta cujusque aniino audacia 
inesi, lanta in bello patëre solet. Sall. 
— ilya de caléguries d'arateurs, — il 
y a de genres de discours, Quot ora- 
lorum genera, toiidem orationis sunt. 
Cic. || 2° AUTANT MODIFIANT UN AD3EC- 
TIr Où on aovense. (Ordin.) Tam. Cic. 
Dev.ante, post ou an cuinpar.) Tanto. 
ic, : Dévoué à la république autant 
que qui que ce soil, — que personne, 
— qu'humme dn monde, Tam amicus 
reipublicæ, quam qui mazime. Cic. 
Cela me sera agréable — que quoi 
que ce soit, — que chose du monde, 
am gralum id mihi eril, quam quod 
gratissimum. Cic. Qui éludiera soi- 
goensemenl (une affaire) — que le 
éfenseur ? Quis discet am bene quam 
patronus ? Quini. — avant, Tanto 
ante. Cic. — après, Tanio post. Cic. 
J Autaat (répélé), Quam.…, tam. Cic. 
uanio.…., tanto. Cic. || 3° AUTANT 
MODIFIANT ON vengu. /Ordin.) Tan- 
tum. Cic. Tem. Cic. Taniopere. Cic. 
Si c'est on v. d'estime) Tam magni. 
ic. Tanti. Cic. (Si c'est un v. de 
rix) Tam magno. Cic. Tauli. (ic. 
Si c'est on v. d'excellence) Tam 
multo. Cic. Tanto. Cic. : Ils procé- 
daien! de Ini autant qu'il était lui- 
mème descendn des anciens, Tanium 
ab eo defluebant, quantum ille ab anii- 
quis descenderal. Quint. || ne nuit 
188 — d'apprendre des choses inu- 
Lles que d'ixnurer des choses néces- 
saires, Non {am obesi audire super- 
vacua, quam ignordre neécessaria. 
Quint. Je ne souhaitais pas. — que 
je suis charmé.., Non lantopere de- 
siderabam, quantopere delector. Cic. 
Si on les sollicite — qne tn l'afhr- 
mes, Si {anlopere efflagitantur, quam 
tu afirmas. Quint. Il fail — de cas des 
vœux [du municipe] que de sa propre 
arole, Voluniatem lantidem, quanii 
Fdem suam facu. Cic. |1s duoneronl de 
ces terres — qu'ils voudront, Ement 
agros, quam voleni magno (— fam ma- 
gro, quam volent}. Cic. Il vaut — qu'un 
champignon gâté, Tanii est, quanii 
est fungus pulidus. Plaut. Le blé va- 
lut — qu'il l'estima, Frumentum 
tanii fuit, quanti isle æsfimavit. Cic. 
11 l'emports — sur les autres géné- 
raux, que le peuple romain l'emporte 
sur toutes les nalions, Tanto præsli- 
{it ceieros imperaiores, quanio popu- 
lus Romanus anlecedit cunctas nalio- 
nes. Nep. || Autant (répété), Quan- 
tum.., lantum. Cie. Quanti…., (anti. 
Cic. Quanto..…, tanto. Cic. + Aulant 
je diffère de leor upiniva, — je dif. 
ère de celle d'Hurace, Quantum ab 
ilis, tanium ab Horatio disseutio. 
Quint. [Vouloir] que, — il en de- 
mande, — on ea dunne, Quanti poscit, 
tants ilam emi. Plaut. || 4° expres- 
S10N8 oivenses: [Toi], ayautautaal de 
lamières que ta en as, Pro fui pru- 
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denhä. Cie. Tullie, ayant — d'affec- 
lion pour toi qu'elle en a, Tullia, 
qui illius in te amor est, Cic. César, 
ayant — de bonté qu'il en a, (uâ 
est humantiate, Cæsar. Cic. Il se tint 
— de temps enfermé dans la ville, 
que les Paribes restèrent dans la 
province, Se in oppido tam diu tenuit, 
“am diu in provunciü Parihi fuerunt. 
ic. S'il avail servi sous — de con- 
sols, qu'il a été de fois consul lui- 
méine, Si tot consulibus meruissel, 
quofies ipse consul fuil. Cic. Avee 
- de courage que d'adresse, Simul 
conslantiä, sunul arte. Tac. Renferwer 
resque — de pensées que de muts, 
erborum prope numerum sententia- 
rum numero consequi. Cic. Toutes les 
outies de pluie sunt — de miroirs, 
Singula slillicidia pluviæ singula spe- 
cula sunt. Sen. Je te serai dévoué 
— qu'à quique ce soil, — qu'a per- 
sonne, — qu'à humwme dn monde, 
Te sic colam ut quemm diligentissime. 
Cic. — s'accroissait le nombre des 
soldats, — augmentait le besoin 
d'argent, Quantum augebalur militum 
numerus, lanio majore pecuniä opus 
era. Cic. Il devait tout — (— ni 
lus ni moins), Tantum debuit. 
laut, Perdre une fois —, Allerum 
tanium perdëre. Plaut. Deux fois —, 
Bis tantum. Varr. Deux fois — d'ar 
gent, Dupla pecunia. Liv. Condam- 
ner le cultivateur à en fourair quatre 
fois —, fn aralorem judicium in 
quadruplum dare. Cic. Une quantité 
e semence rend quinze fois —, 
E semine redift cum quinio decima. 
Varr. [ls coupent les arbres justes 
— qu'il faut pour que, Accidunt 
arbores lanium, ut (suhj.). Czæs. Je la 
soigne — que la mienne, Juria arm 
curo cum med. Plaut. 1] m'honore — 
que son palroa, fe colil æque aique 
suum patronum. Cic. Si nous a'ai- 
œmions nos amis — que nous-(DÈIDES, 
Nisi æque amicos el nosmel ipsos di- 
higamus. Cic. Si tu n'avais quelqu'un 
qui s'en réjouit — que toi, Nisi ha 
eres qui illis æque ac Iu 1pse gaude- 
ret. Cic. Nons n'avons pas tous — 
besoin d'aflectiun, Caritale non pari 
ter omnes egemus. Cic. Les Sicihiens 
seront — alfhigés que moi, Siculi 
mecum pariler moleste ferent. Cic. 
On peut en dire — de l’ausaniss, 
Licel eadem de Pausaniä dicFre. Cic. 
Nons avons fail pour la patrie — 
que nous devions, Præsiiiimus pa- 
irig non minus quam debuimus. Cic. 
Je fais — de cas de leur vie que de 
leur mort, Eorum vilam morlemgue 
jurta æstimo. Sall. Valoir —, Pe- 
rinde exse. Cic. Quint. — dire que 
le consul sera.…, Perinde hoc valet 
lanquam aliquis consulem futurum.… 
dirai. Liv. — faire..., Nunne potius ed 
facère.… Cic. — mourir! Muri ma 
salius est! Ter. Vers la onzième 
heure on — vaut, {for& fere unde- 
cimê aut non mullo secus. Cic. 
AOTANT Que, locut. conj. En tant 
ques salon que. Quantum (ind.). 
ic. Quod (ind.). Cic. Eatenus quoad 
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{ind.). Cic. Quoad (ind.). Cie. Eate- 
nus uf (ind.). Cic. Pro eo ut (ind.). 
Cic. Ut (ind.). Cie. Duntazat tind-): 
Cic. Luer. : Autant que je pus fe 
prévoir, Quantum ego opinione au- 
gurur. Cic. — que je puis savoir, 
Quod sciam. Plaut. Quod scio. Quint. 
— qu'on le sait, Quà cognifum est. 
Plin. — que Je puis comprendre, 
Quantum assequi possum. Cic. — que 
j'en puis juger, Quantum ego sciam. 
Quint. — que gai pu en juger par le 
langage de Pompée, Quantum ex 
Pompeii sermone perspezi. Cic. — qne 
je puis m'en souvenir, Ut est mea 
memoria. Cic. — que la tradition en 
conserve le souvenir, Quod quidem 
continens memoria sil. Liv. — que 
cela me regarde, Quod ad me attinet. 
Cie. — qu'il esl en toi, — que cela 
dépend de toi, Quantum in le es. 
Cic. — qu'il est en nous, Quanium 
est situm in nobis. Cie. — qu'il est 
eu woi, Quod in me est. Cic. Ceux qui 
défendent ces principes — qu'il est 
en eux, {ec qui pro virili parie de- 
fendunt. Cic. — que le lui perme- 
tent ses forces, la justice et la loi, 
Quoad potest, quoad fas est, quoad 
licet. Cic. — que mes forces me le 
permettent, Quoad vires valent. Plaut. 
— que tu le puuvais, Quod poleras. 
Liv. que tu l'auras pu, — que 
cela te sera possible, Quoad eus [ae 
cere polueris, Quoad ejus poteris. Cic. 
— qu'il est pussible, Quan poiest. 
Plaut. — qu'il est pussible à l'hamwe 
de les connaltre, Quoad possunt ab 
hominibus cognosci. Cic. Je veux 
qu'— que possible nons ne fassions 
v'une maison de celte famille, Ju- 
Leo quam mazime unam facére nos 
Aanc fsmiam. Ter. — que l'a per- 
mis le malheur des circonslantes, 
Pro eo ul lemporis difficulias tulit. 
Cie. — que cela fut permis, Quan- 
tum faculiaiis dari potuut. Cæs. El je 
ne les exigerai qu’— que cela vous 
accomoudera, Meque ea ertgam, nist 
tuo commudo. Cic. — qu'il faut, Quan- 
tum satis est. Cic. Ils oe l'ont professé 
(le droit civil) qu'— qu'ils oat voulu, 
Hoc eatenus exercuerunt, quosd vo- 
luerunt.… Cic. Ne reproduisant les 
mots (de l'original) qu'— qu'ils 
ne sont pas contraires 4 notre gé- 
nie, Verba persequens eatenus, ul non 
abhorreant à mure nostro. Cic. — que 
le cornpurte l'usage, Quuad patitur 
consuetudo. Varr. J'ai résolu de ne 
m'occuper de l'histoire étrangère 
u‘— qu'elle a rapport à l'histoire 
e Rome, Siatui nun ulira atiing”re 
erlerna, nisi quä Romanis cohrrent 
rebus. Liv. 1! juge qu'ils n'acceple- 
ront de fanelions publiques, qu'— 
qu'ils y serout forcés, Eos ne ad rem- 
publicam quidem eccessuros pulal, 
nist conctos. Cie. — qu'une pelile 
chose peut servir d'exemple, Lun- 
taral parva polest res exemplare dare. 
Lucr. 
D'acranr, locut. sdv. Dans la même 
proportion. Tantumdem. Plaut. = A 
mesure que o'accroissait le nombre 
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des soldats, le besoin d'argent s'aug- 
menlait d'autant, Quanium augebatur 
militum numerus, ianlo majore pecu- 
nid opus eral. Cic. Boire d'— (= 
beaucoup}, Voy. soirs. 

D'auTanT Que, locut. conj. Attendu 
surtoui que. Præsertim cum (subj.). Cic. 

D'AUTANT PLOS, MIRUX, MOINS, 
locut. adv. D'autant s'expr. par Tanto 
ou £o ou oc. Cic. Quant à Plus, 
Mieux, Moins, ils depr. différem- 
ment selon le mot qu'ils modifient : 
D'autant plus d'argent, Tanto major 
pecunia. Liv. D'— moins de soin, 
Eo minor cura. Plin, Ta désires d'— 

lus de cboses, Tanto plura cupis. 
Tor, D'— moins de gens, Eo poucio- 
res. Cic. Je désire, Je déteste d'— 
plus, Magis cupio tanto. Ter. Eo 
plus horreo. Liv. J'aime d'— mieux, 
Tanio magis amo. Ter. Donner d'— 
moins, £o minus dare. Liv. D'— plus 
rave, oc gravior. Cic. Ce qui élat 
‘— moins grand, Quod lanto minus 
erat. Quint. D'— plus rapidement, 
Eo celerius. Cic. Valuir d'— plus, d' 
œieux, Hoc pluris esse. Cic. Être vendu 
d'— mains, Tanto minoris vênire. Cic. 
Sur ls façun d'expr.PL0s, MISUX, MOINS, 
Voy. ces «. 

D'AUTANT PLUS QUE, MIEUX QUE, 
MOiws Qne. D'autant plus, mieux, 
moins s'expr. comme il est dit ci- 
dessus. Quant au mut Que, il s'expr., 
s'il esl suivi d'un comypar., par 
quanto après tanto, par quo après 
eo, hoc; s'il n'esl pas suivi d'un 
compar., il s’expr. par quod (indic.) 
Cie. et qqf. par quia (indie) Cic. = 
Les moments sont d'autant plus 
courls qu'ils sont plus benreux, 
Tanto brevius omne lempus, juanto 
fehcius est. Pl.-j. On envoyait des 
dépècbes d'— plus fréquentes que le 
sièye devenait de jour en jour plus 
pénible, Quanto erat in dies gravior 
oppugnaltio, fanto erebriores litieræ 
mutebantur. Cæs. Nous recomman- 
der d'être d'— plus modestes que 
nous sommes plus élevés, Monère 
ut, quanlo superivres simus, fanio nos 
geramus submissius. Cic. La duuleur 
est d’— plus vive que la fante est 
plus grave, Ev gravior est dolur, quo 
culpa major. Cic. Elle se voil d — 
plus qu'on la cache davantage, Eo 
mugis elucet, quo magis ocvultatur. 
Cic. Le carnage fut d'— plus grand, 
qu'ils élaieut plus nombreux, Quo 
Llures erant, [eo] mujor cædes fuit. Liv. 
Les études étaient d'— moins floris- 
santes, que les poètes élaient moins 
en honneur, Quo minus honoris erut 
poelis, eo minora siudia fuerunt. Cic. 
On parle d'une manière d'— plus 
confurme à la nature de l'éloquenre, 
qu'oa vbtient de plus grands résul- 
lats par sa parole, Quo quis plus eff- 
cit divendo, hoc magis secumilum na- 
{uram eloquentiæ dicit, Quant. Us [le] 
demandent d'— plus, que tu n'étais 


non adfuisti. Cic. Et d'— plus vo- 


doit paraître d'— 
que. Quod hoc mirabilius debet vi- 


: On est d'— moins hunnite, 
commotlum 
opiime morala 


servantur, Cic. 
vin d'— meilleur, que la récolte esl 


pas present, Quærunt e0 rnagis, quud 


loutiers, que j'avais résolu de faire.…., 
ÆEt hoc libentius, quod facËre consti- 
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tueram.… Cæs. ap. Cic. Chose qui 
las snrprenante, 


i, quia... Cic. || Traduct. diverses 
n'on 
ramjorle davantage ses acliuns à son 
intérêl, U{ quisque marime ad suum 
refert qurcunque agil, 
ita minime est vir donus. Cic. Ces 


usages sont d'— plus exactement 
observés dans an Étal, qn‘il est plus 


pulicé, Hzc in civilahibus, ut quzque 
CE diligentissime ob- 
Vigne] qui donne un 


moius abondante, Melior vino, cum 


parcior. Plin. J'ai cru devoir t'écrire 


un mot, d'— plus que je ne pouvais 
faire autrement sans mécontenter 
Pamponius, Ad te aliquid mihi scri- 
bendum pulavi, presertim cum aliler 
Pumyonio salisfacFre non possem. Cic. 
D'— plus (— joiat à cela), que les 
mèmes choses sont plus belles, Cum 


e0, quod eadem sunt speciosiura. Quint. 


AUTEL, $. m, 1° Piedestal, table 


destine à l'usage des sacrifices. Ara, 
z, f. 
aux dienx du ciel), Altaria, ium, n. 


Cic. =: Grand aulel (consacré 


1. Cic. Virg. Pelit —, Arula, æ, f. 
ic. Élever et coasacrer un —, Aram 


condFre aîque dicare. Liv. Consacrer 


ua — à un dieu, Aram deo conse- 
crare. Cic. Amené au pied de l'—, 
Altaribus admotus. Liv. Mettre la 
ain sur l'— (pour jurer), Aram tan- 


gère ou fenère. Virg. Après avoir Lonché 


—, Tactissacris. Liv. [l jnresur l'— 
Aram lenens jurat. Cic. S'altarher 
l'—, Embrasserl"—(en pari. d'un sup- 
pliant), A ram occupare. Plaut. Ensan- 
glanter l'—, ÂAram sanguine spargëre. 
Lucr. Sanguinem aræ offund#re. Tac. 


Chassé des aulels les plus saints, 


Ab altaribus religiosissimrs fugalus. 


Cic. || T. de la religion cathaliqae : 


Approcher de l'autel {(— commuaier), 
Aliari Chnsii communicare. Aug. 
{| 2° Fig. Religion, culte religieux. 
ræ, arum, {. pl. Cic. Sacra, orum, 
on. pl. Cic. : Combattre pour ses au- 
tels, Pro aris puguare. Cic. || 3° Nom 
d'une constallation. Ara, æ, f. Cic. 
Altaria, ium, n. pl. Germ. 
AUTEUR, s. maxc. et qaf. fém. 
1° Celui, et qqf. Celle qui est la pre- 
miore cause d'une ch. Aucior, oris, 
masc. Cic. Condilor, mase. (ic. Ef- 
fector, masc. (Au fém. Effeciriz, 
icis). Cic. Arlifez, ficis, mase. (et 
fém.). Cic. Creator el Procreator, oris, 
rmasc. (Au fém. Procreatrix, icis). 
Cic. : L'auleur d’un plan, d’un pro- 
Jet, Consilit auctor. ds. Accon, l'— 
de ce complot, Acco, qui ejus consi- 
lii princeps fuerat. (æs. Les mau- 
vais desseins retumbent sur leuis 
auteurs, Prara incepia cunsultoribus 
noræ sunt. Sall. L'auteur de tuute 
l'affaire, Totiux nrgotii condilor. Cac. 
Les premiers auteurs de ce fait, 
Éjus facti principes et inventores. Cic. 
Le fail est constant ; il n’y à de 
doute que sur l'auteur, De facto con- 
stat; a quo facium sit, embigitur. 
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Quint. L’'— d'une guerre, Bellf euc- 
tor. Cæs. Concitor belli. Tac. L'— 


AUTOG 


en sûr, Aucior non satis fidus. Lfv. 
Rons auteurs, Certi auctores. Cis. Le 


d'ane cérémunie rehgiense, Conditor | bruit euurail…, sans qu'on en pt 


san. Liv. L'— d'un crune, Princes 
aseleris. Cic. Auctor facinoris. Liv. Je 
comprends de quel crime Je suis 
1—, Sentio quid sceleris admisertm. 
Gic. On rejette luujours sur des 
cboses la faute duol on est l'—, 
Buam quisque culpam auciores ad ne- 
otia transferuni. Sall. — des maux, 
Ualorum causa (æ), f. Virg. Le pre- 
mier — do droit romain, Juris Romani 
ronditor. Liv. L'— de tous les aris, 
Omnium artium inventor. Ces. L'— 
de toutes chuses, du munde, Afundi 
procreator. Cic. opifez. Cic. ædi- 
ficator. Cic. cffector. Cic. mulitor. Cic. 
Oa est d'accurd sur les lois, il n'ya 
de déssceurd que sur leur —, De! 
gibus couvent; de laiore iantum dis- 
crepat. Liv. Pison, l'— du réquisi- 
toire, Piso, lator rogalionis. Cic, Les 
eufants sont aimés par les auteurs 
de leurs jours, À procrealoribus nal 
diliguntur. Cic. Qui aurail lué l'su- 
teur de ses jours, Qui eum necasset, 
unde ipse nalus esse. Cic. La oature, 
— de toutes rbuses, Natura, omnium 
ertifez. Plin. [La philusuphie], — de 
toules. les eouna,ssnces, Arluun 
omnium procrentriz el quasi pres 
Cic. La richesse est l'— des vuluptés, 
Pecunia est effestrir voluptatum. Cic. 
Athènes, — de tuutes les sciences, 
Onnium doctrinarum inventrices À ihe- 
ne. Cic. |] 2° Celui qui a fait un ou- 
vrage de litteralure, ecrivaln. Scrip- 
tor, oris, m. Cic. Auctur, m. Cic. : 
Aoleur scrnpuleux, Auclor non n4- 
gligens. Quint. — très grave, Aucior 
severisarmus. Plin. L'— de la guerre 
d'Afrique, Bell: Africi auctor. Suel. 
Auleurs de cowéêdie, Comædir auc- 
tores. Quint. Auleur de puésies, 
Carminum conditor. Curt. Le livre 
dou! tu es l'—, dont il est l'—, Lr- 
der luus. Cic. Liber quem scripsii. 
Dic. Écrits danzereux pour leur — 
Seripta auciori perniciosa suo. Ov. il 
es F— d'une vie cumylète d'Auoi- 
bal, Res [annibalis perseculus est. 
Cic. Les auteurs sont partagés, 
nier seriplures on fnier auctures 
discrepat. Liv. Engager à recourir 
aux —, Renvoyer aux —, Ad auc- 
tores releyare. Plin. Iodiquer lei 
—, Auctores appellare. Plin, Les — 
que nuus avons cités en léte du 
livre, Auctures quos præleruimus vo- 
lumini, Plin. Feuilleter les — grecs 
et latins, Evolrêre auctores utriusque 
lingue. Suet. || 8° Celui qui a lait 
une œuvre de science ou d'arl. Auctor, 
oris, m. Plin. : Shlue duut on 0e 
coouall pas l'auteur, Siaiua euctoru 
éncerti. Pin. |] atlesta qu'il était | — 
de celte œuvre, Loc suum opus esse 
feslaius est. Plin. Phidias est l'— 
d'uve Minerve en ivoire, Phuuas feci 
ex ebore Alinervam. Plin. Le peintre 
Arlémon esl — d'une Dansé. Arie- 
mon pat Danaen. Plin. || 6° Celui 
de qui l'on a appris uñe nouvelle, Auc- 
ter, oris, m. Cic. Liv. = Auteur trop 


dire l'auteor, Fama nuntiabal….; 
auctor erai nemo. Cic. Le bruit pu- 
blir est vutre —, Rumorem auclo- 
rem habes. Cic. 

AUTIHENTICITÉ, 8. f. Qualité de 
ce qui est aulhontique. Aucturttas, 
alis, F. Cic. Fides, ei, f. Cic. : Livre 
d'une suthenticité réelle, Liber spec- 
tatæ fidei. Gel. Quelle — peuvent 
avoir... ? Quam auctoritatem ou Quam 
fidem habtre possunt…. ? Cie. Dauter 
418 l'— de qq. cb. Dubilare verumne 
an falsum sil aliquid. Cic. Oler aux 
registres loute leur —, Omnem iabu- 
larum fidem resignare. Cie. . 

AUTUENTIQUE, ad). 1° Qui pro- 


le- | vient de l'auteur, original. Authenti- 


cus, a, um. Ulp. =: Pièces authenti- 
ques, Authenticæ labulz. Up. || 2° 
Revôtu des formes officielles. Publicis 
lutteris consignatus, a, um. Cic. = 
Députativos mnnies de pièces av- 
ibeoliques, Legationes cum publicis 
auclunitalibus. Cic. Tu m'apposes 
des pièces —, Obsignatis fabellis me- 
cum agis. Cic. Pradutre un texte —, 
Legilunmum scriptum proferre. Cic. || 3° 
Certain, dont l'autorite ne peut être 
contestée. Cerius, a, um. Cic. Verus. 
Cac. : Lettre trés authentique, Verus- 
smæ litieræ. Cic. Ne rapparler que 
des faits antbeoliques, Ünnia ceria 
erscribêre. Cic. Il dul qu'il tieol le 
ail de témaignages —, Dicit se id 
cerlis aucluridus comperisse, Cic. Là- 
dessus, je ne saurais rien raconter 
d'anthentique, De his haud facile com- 
perium narraverin, Sal. 

AUTHENTIQUE, 5. f. La minute 
d'un acte, l'original. Authenticum, 1, 
n. P.-jct, = L'aulhentigue d'une 
pièce, Authentica tabula. Ülp. 

AUTIIENTIQUENMENT, adv. À 
Selon les formes officielles. * Cum au-- 
torilate, (Geurg.) || 2° D'une maniere 
certaine. Certis auctoribus. Cic. 

AUTIENTIQUEN, v, act. Rendre 
authentique. Publicis lilteris cunss- 
gnare, o, as, avt, afum, act. Cic. 

AUTOCHTONE,. adj. En pari. d'un 
peuple. Qui est originaire du pays 
même. Terrê orlus, a, um. (juini. 
: Ceux qu'un dit autorhtones, Qui 
terré dicuntur art. Quint, || Subst. 
masc. pl. Les autuchlunes, Adorige- 
res, um, D. pl. Plin, : 

AUTOCRATE, s. m. Celui dont la 
puissance ne relève d'aucune autre. 
Vominus, i, m. Cic. 

AUTOCRATIE, 8, f. Gouvorne- 
ment d'un seul avec une autorite ab- 
solus. EImperium (ii) singulare (is\, 
D. Cic. Potentia (a) singularis Ua)! 
.N 


ep. ‘ 

AUTOGRAPIIE, sd). Qui est écrit 
do la main même de l'auteur. Auto- 
graphus, a, um. Suet. : N'avoir ja- 
œais lu de mu une lettre qui ne Fül 
sutograjbe, Nunquem epistulum mcam 
leyisse, nu nuû manu scrtpiam. Cie. 
Lettre — de Timarchidès, Epistula 
Timarchidis manu seripla. Cie, :1l 


AUTOR 


m'envoie-une lettre —, Suo chiro- 
grapho mittit mihi litleras. Planc. ap. 
Cie. || Subst. m. Un autugraphe, hi 
rographum, i, n. (ic. Qui. Manus, üs, 
f, Cic. 2: 1! a reconnu son —, Cogno- 
vit mainum suam. Cic. 

AUTOMATE, s. m. Machine qui a 
en soi les principes de Son mouvement 
Automation et Autumutum, 1,0. Vitr. 
Per. Suet. Automnniarium,it,n. P.-jct. 

AUTOMATIQUE, :ilj. Qui s'cxè- 
cute sans la participation de la volonté 
: Mouvements aulomatiques, Motus 
qui non voluniale nustrâ fiunt. Sen. 

AUTOMÉDON, conducteur du char 
d'Achille; (fg., le conducteur d'une voi- 
ture. Aulomedon, ontis, wi. Virg. Cic. 

AUTOMNAL, ALE, ädj. Qui ap 
tient à l'automne. Autumnals, m. [.,e, 
n.-Liv. (h. Aulumnus, @ um. l'lin. 

AUTOMNE, s. masc. et quf. fém. 
Saison de l'annee entre l'ete e l'hiver, 
Auiumnus, à, m. fic. =: La saison 
d'autumae, Tempus autumni. Liv. Au- 
tumnilas, alis, Î. Cato. Varr. En —, 
Autumni lemporibus. Col. En plein 
—, Autumn adulio. Tac. Au déclin 
de l—, Aulumno vergeule. Tac. Le 
climat de l'Itahe n'a que deux sai- 
sons, le printemps el Î—, In [trli& 
aer semper vernal vel autumnat Plin. 

AUTONOME, adj. Qui se gouverne 
par ses propres lois : Être autunume, 
Suts legibus exse. Liv. 

AUTONOMIE, 3. f. Liberté de se 
gouverner par ses propres lois : Iouir 
e l’autunutnie, Voy. AUTONOME; IN- 

DÉPENNANCE. 
* AUTOPSIE, 8. f. Ouverture d'un 
corps pour en inspecler differentes 
parties. *Sectro, onts,f. ({ieurg.): Faire 
‘aulupsie d'uu corps, * Corpus mor- 
Lui aperire, ie, is, perui, perium. 
{(Georg.) 

AUTORISATION, s. [. Action d'au- 
toriser, de permettre. Aucturulas, alis, 
f. Cic. Permassiu, onis, f. Cuc. = L'au- 
torisation du tuteur, Auctorilas ln- 
toris. Dig. Frappe, je l'en dunne 
l'autorisation, Verbera, aurtor sum 
Plaut. H furca le Sénat à donner son 
—. Patres auctores fieri cocgit. Cic 
Moquez-vous d'eux, je vous en donne 
l'—, Isios, me aucliore, derideie. Cie. 
Ce discours semble] duuner l' — de 
mllir, Peccandi auctoriiatem afferre. 
Cie. Avec l'— du magistrat, de la 
loi, Avec lon —, Permissu magis- 
tralüs. Cic. legis. Cic. lue. Cic. Ta 
obtiendras de César l'— de t'absen- 
ter, [mpetrabis a (æsare ul (ibi abesse 
liceat. Cic. Demander l'— de..., Pos- 
tulare ut liceat (infin.). Cic. Deman- 
der l'— d'actionner, Actionem pos- 
tulare, Cic. Sans l'— do sénat, Sine 
seualüs auctoriiate. Cie. Traiter uns 
afaire sans —, fem ag7re sine auc- 
lure. Liv. Se marier sans — légale 
(en pari. d'une fesuiwe), Nuallis aue- 
tortbus nubñre. Cic. Voy. PEHMLS 
SON, PERMETTRE. 

AUTORISÉ, 68, part. passe d'au- 
TonIxeH, Vny. ce v: H Ad). Qui à de 
l'autorite. Gravis, m. f.,e,n. Cic.=Té- 
moin autorisé, Gravis testis. Cic. 
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AUTORISEN, V. act. 1° Sens 
vieilli, Donner autorité à qqn. Alicui 
auctoritalem are. 0, as, dedr, datum. 
Cic. =: Autoriser un augure, Augyarem 
suncire, 1, is, sunri, sancium el quf. 
saucitum. Cic. || 2° Accorder à qqn la 
faculte, la permission (de faire une 
ch). Alicui puleslulem ou auctorit- 
tem fauëre, 10, is, feut, factum. Cic. 
potestalem ou auclorilalem dure, 0, 
as, dedi, datum. Cic. = Autoriser les 
municpes à exclure Antoine, Muni- 
cipiis ad ercludendumn Antunium au- 
ctoritatem dare. Cic. — nn peintre à 
choisir, Eligendi potestatem pictori 
dare. Cic. — qqn à mal faire, P'ec- 
candi jus alicui far&re. Sen. ll les au- 
torisa à reudre leur cheval, is gra- 
tiaun fecit reddendr equi. Suet. 1l est 
autorisé À Cumuander, Împerandi 
jus potestatemque hubet. Cic. Il ne Cut 

as — à accuser, ACcusare non est 
situs (pass. de sanËre, u, is, sivi el sit). 
Cic. Îl ne m'aurait pas quitté, si je 
ne l'y avais —, Non discessissel n me, 
nisi ego perinisissem (de permatiïre, 
o, is, missum). Cic. Le consul fut — 
à... Consul permissum (est) ut et le 
sabj. Liv. Frappe, je L'y auturise, 
Verbera, sino on auctor sum. Plaut. 
Si votre aveu m'y —, Si te auciore 
possum. Cic. Dol qu'une femme à 
promise sans y être aulurisee de 
persunne, Dos quam mulrer nullo 
auctore dirit. Cic. || 8° Acndre possi- 
ble, legal, legitime, permis. Cuncedère, 
0, is, cessi, cessum, acl. Cic. Permit- 
tére, 0, is, misi, missum, act. Cic. : 
Ce qui est autorisé par la nalnre, 
Ce qui est — par la loi, Quod per 
naluram fas est, Quod per leges licet. 
Cic. Ce qui est — par les luis, Quod 
legibus conceditur. Cic. Les lois n'au- 
torisent pas cela, fuc leges non san- 
ciunt (de sancire, 10, sanri, sanctum et 
qqf. sancitur). Cic. Le discours sem- 
ble auturiser le mal, Oratio videtur 
aucturitaiem afferre peccandi. Cic. 
— des poursuites contre qqn, Ali- 
cujus nomen recip're, \o, is, Cepi, 
ceptum. Cic. 11 déclare qu'il auluri- 
sera les poursuiles, {ste ait se recep- 
turum (8.-e. numen). Cic. Autoriser 
les poursuites pour crime de lèse- 
majesté, Judicia mayestatis redère, 
0, is, didi, ditum. Tac. — un ap- 
pel. Actionem restitu#re, 0. is. stitu, 
stitutum. Suet. || 4° Fournir un motif, 
un prétexte. Cuusam præbëre, eo, es, 
bui, bitum. Liv. : Ceux que leurs in- 
firmilés autorisaient à ne point pren- 
dre part à la guerre, [i quibus mor- 
bus cansa erat quominus militareni. 
Liv. || 6° Allequer pour motif, pour 
excuse. Prælendère, 0, is, lenuli, ten- 
um, act. Cic. : Auloriser tes mœurs 
farouches du oom d'un homme très 
savant, fluminis doctissimi normen 
tuis immanibus moribus prælendère. 
Cie, N'auturisans pas notre paresse 
de celle d'autrui, Ne præztendamus 
desidiz nostræ alienam. PL.-). 

S'agromsen, v. réfl. fo Acquerir 
de l'autorite. Convalescére, 0, is, valu, 
s. sup., n. Cic. Invalescére, n. Quint. 


plum Quinc. 


dêre, o, is, tend, tentuin, 
s — à changer de caractère, Ad im- 
mulandi animi licentiam. Cic. 
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: Les mots s'autorisent par le temps, 


Verba invalescunt temporibus, Quint. 
I] 2 Prendre droit vu preterte de 
faire qq ch. = be quel malif m'antori- 
serai-JC? Quam sausam ufferim de 
ufferre, feru. fers, attuli, altatui) ? 
Ter. Si quelqu'un s'aunurise de cel 
cxmmple, Si quis Aur referat erem- 
u l'es aulonisé de fa 
saaté de Cicéron, Ciceronis ualetu- 


dinem causam vpposuisti (de oppunère, 


0, ts, positum). Cic. S'aulariser d'un 
décret pour soutenir un mensouge, 
Decretuin calumnis (au dat.) præten- 
iv. Pour 


AUTORITE, s. f. 1° Pouvoir on 


Droit de commander. Aucturitas, als, 


f. Cic. Imperuun, ii, n. Cic. Jus, 
uris, n. Cic. 2 Auturilé domestique, 
Im peréuan domesticum. Cic. — paler- 
nelle, Jus patrium. Liv. Majestas pa- 
trin. Liv. Être sous l'— de sa mère, 
Esse sub imperio matris. Ter. — sur 
les femmes, Jus ad nulieres. Plaut, — 
sur les suidats, Jus militum. Tac. Si 


j'ai sur Loi quelque —, Si quid imperti 
est mil in le (à l'acc.). Plaut. Mainte- 


nir son — sur les siens, Auctoritrtem 
ou linperium in suos tenëre. Cie. Tenir 
qqn sous son —, Habère aliquem in 
pulestate. Liv. L'— des grands 
est anéantie, Aucforitas principum 
cecidit. Cie. Faire respecter son — 
Auctvritatem suam oblinére. Cic. Il 
fl cela de son — privée, Id suo pri- 
valo fecit consilio. Nep. L'— des iois 
est plus puissaate que celle des hom- 
mes. limperia legum poientiora sunl 
nain hominum. Liv. L'— de la sagesse, 
onsilit dominatus (üs), m. Cic. Etre 
assuetli à l'— de la raison, Consilio 
regi (ur, êris, rectus sum, pass.). Cic. 
Vous voulez donc que toutes les par- 
lies de l'âme soient suamises à nne 
— 7 Sub regno igitur tibi esse placet 
omnes animi partes ? Cic. || 2° Admi- 
nistration, gouvernement, souveraineté. 
Auctoritas, atis, f. Cic. Imperiun, 
di, n, Cic. Potestas, atis, (. Cic. : 
L'autorité du peuple romain, Populi 
Remani auctoritas. Cic. Ranger un 
grand nombre de villes suus l— du 
peuple romain, Urbes multas sub 
vuperium pupuli Romani dicionemque 
subjuuyëre. Cic. Suumellre à son —, 
Nedigëre in dicionem. Cic. sub jus 
dicionemque. Liv. L'— dictatoriale, 
Slajestas dictatora. Liv. L'— du sé- 
nat, Polestas senatüs. Tac. Réduire 
l'— d'un mazistrat, des censeurs, 
MinuËre magistratum, censuram. Liv. 
La Commasène, soumise jusqu'alors 
à l'— ruyale, Commagene, dicionis 
regie usque ad id tempns. Suet. [Il 
dit] que tel étail le caractère de son 
—, Sua ejusmodt esse imperia. (æs. 
Avoir l'—, l'— suprême, Exercer 
l'— guuveraine, Potiri rerum. Cic. 
summaun wnperi. Nc. Sumainum wn- 
peru lenère. (æs. Summam reramn re- 
g’re. l'ic. Summæ reipublicr præesse. 


Cic. Rempublicam obtinère. Tac. Avoir 


dans l'État l'— civile el militaire, 
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In republicä cum polestate imperioque 
versari. Cic. En vertu de son —, 


Pro imperio. Liv. Gauverner par son 


asceadant plulâl que par uac — 
reelle, Anrivriaie maquis 
periv regêre. Lin. Coutlit d'—, Inhi- 
bia emperia nltro eitruque. Liv. |] 3° 
Les hommes revêtus du pouvoir. Po- 
lestas, aus, f. 
‘les auturilés, fniquitates porextatum, 
Plin. Déléguer aux — 
putestatibus. Suel. Appelé au servie 
par un magistrat ou par quelque au- 
lorilé cumpelente, À magistratu aut 
ab aliquä 
Cic. Que 
civiles sortent de la ville, Imperia, po- 
lestates ex urbe exennto. Cic. Les lic- 
leurs, gardiens de l'autorité, Lictures, 
cuxtudes aurturitatis. Plin. || 6° In 
fluence, consideration, credit. 
tas, aus, f. Cic. Pondus, deris, D. 
Cic. = L'auturité est la couronne de 
la vieillesse, Apezx est senectutis auc- 


qguam im- 


fic. : Les impuslices 


Demaudar 


otestale legiliünà evocatus. 
es autorilés militaires et 


uctori- 


torilas. Cic. Ton — nuus est néces- 


sairc, Opus est nubis aucturilute [uä. 
Cic. Quelle fut l’— de Métellus! 
Quanta fuit auctoritas in Metello! 
Cic. L'— des anciens, Auctoritas an- 


tiquitatis. Quint. Humune éclairé et 


qui à de l’—, Dumo prudens et 
gravis. Cic. Philo-ophe, llisturien, 


flunine d'une très grande , 
Philusuphus marinä auctoritate. Cic. 
Gravissineus histoncus. Ney. Homo 
mazimni ponderis. lie. Donuer de l'— 
à qqn, Alicur auctoritatem afferre. 
Cie. Quelle — et quel credit peuvent- 
ils avoir ? Quarn habère aucturitatem 
et quam fidem pussunt ? Cic. Ils untune 
très grande — auprès des plehéiens, 
Évrum auctoritas apud plebem pluri- 
mum valet, Cæs. Avoir une très 
grande — dans l'État, In republicä 
plurimum polères e0, es, 8. parf, oi 
sup., n. s. Il d avail de l'— 
lans leur opinivn, dans un sigue de 
leur 1ête, Quorum in sententié, in nufu 
residebat auctontas. Cic. Le suupcon 
fail perdre luule — au temoiynage, 
Suspicio fidem in testimuniv derogat. 
Cic. Le temoignage n'aurait aucune 
—, Testimonium nullius momenti pu- 
tarelur. Cic. Auprès de œu es 
preuves ont plus d'— que les temui- 
gnages, Apud me argumenta plus 
qyuam lestes valent (de vuière, eu. lui, 
litum, 0.). Cic. J'ai écrit pour dnaner 
plus d'— à mes conseils, Eo senpsi, 
que in suadendo plus aucturilatis he- 
&rem. Cic. Avoir beaucoup d'— (en 
pari. d'une ch.}, Esse marimi mo- 
menti el ponderis. Cic. Produire des 
exemples, ela donne de l'— et du cré- 
dit au discours, Eremplorum prolalio 
el auctoritater vraliuni alert et fidem. 
Cic. [Ces] parules nnt plus d'—, Sermo 
plus habet gravitatis. Cie. Dire qq. 
ch. aver plus d'—, Aliquid majure 
uuctoritalte dicëre. Cic. Ravunter en 
s'appuyant sur l'— des faits, Rerum 
fide tradfre. Tac. Danner sur le druit 
civil des conaultaliuns qui ont uva 
— légale, Publice Jus civile respon- 
dre. PI.-j. lis ne connaissaient pas 
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l'— de la verto, Ignarl erant quid 
virtus val:ret. Cic. L'— des auspices, 
Auspiciorum auctoritas. Cie. L'— des 
songes disparaîil, Tollitur omns auc- 
foritas somniorum. Cic. Les leltres 
font —, Lireræ fidem habent. Cic. 
BH 5° Sentiment d'une personne eue l'on 
cito pour confirmer ce que l'on dit. Auc- 
foritas, atis, f, Cic. : Tu dedaignes 
les autorilés, Auctoritates contemnis. 
Cic. Sans ciler les —, Omissis auc- 
toritatibus. Cic. Alléguer l'aulorilé 
des Fabricius, Fabricios auctores pro- 
ferre. Cic. Quelle — plus respec- 
table que celle de Platun pouvons- 
nous invoquer sur lui? Quem auclo- 
rem de illo locupletiorem Platone lau- 
dare possumus ? Cic. Suivre l'— de 
Platon. Platonem auctorem sequi. Cic. 
L'— des aaciens a plus de valear à 
mes yeux, Plus apud me antiquorum 
auctoritas valei. Cic, || 6° Personne 
qui fait autorité. Auctor, oris, m. ('ic. 
: Autorilé loul aussi recommandable 
ue Timée, Auctor haud deterior 
imzo. (ic. Ennius nous atlesle 
{cetle) éloqgnence, et c'est une — 
grave, Eloquentiæ esl aucior, et ido- 
neus quidem, Ennius. Cic. De graves 
aulorités, Luculrnti œuctores. Cic. 
Pylhagore ol Plalon, — imposantes, 
Pythagoras et Plato, locupletissimi 
auctores. Cic. fi dit] quil a de 
bonnes — pour le savoir, Se id certis 
auctoribus comperixse. Cic. Citer les 
us sùres —, Ceriissimos auciores 
udare. Cic. Aulonlé pen süre, 
Aucior parum cerius. Quint. — le- 
gère et trop peu sûre pour une affaire 
aussi grave, Aucior levis nec salu 
fidus super taniä re. Liv. 

4, AUTOUR, adv. Alentour. Cir- 
eum. Cæs. Circa. Nep. : Tout au- 
toar, Cirewmcirca. Plaut. Sulp. ap. 
Cic. À Rowe el tout —, Rumzæ cir- 
caque. Plin. Les ouvrages qui étaient 
—, toul —, Que circum erant opera. 
Ces. Ceux qui élaient —, tout —, 
Qui erant circa. Nep. Se tenir —. 
tont —, Circumsiare, 0, as, steti, 
statum, n. Cic. Quint. Regarder —, 
tout —, Circumspeciare, 0, as, avi, 
atum, act, Cic. Courir —, lout —, 
Circumcurrére, 0, is, a. par. ui sup., 
D. Uuint. 

Acroun vo, locnt. prép. Dans la 
partie qui environne qqn ou qq. ch. Cir- 
œum (acc.). Cic. Circa (aec.). Cic. : 
Tuot autour, Mêmes trad. Les temples 
qui suat — du forum, Templa que 
sunl circum forum. Cic. La terre 
tourne — de son axe, Terra circum 
arem se convertit. Cic. Le cri se pro- 
longe — de la colline, Perfertur cirea 
collem clamor. Liv. Avoir une es- 
corte — de soi, Cireum se præsidium 
Aabère. Sail. (Ceux) quil avail — de 
lui, Quos circa se habebat. Cie. Sul- 
dals qui se rallient — des enseignes, 
Miles se ad signa recipientes. Cæs. 
Élever des relraorhemreuls, une pa- 
lissade — d'une place, Circumdare 
0, as, dedi, datum) munitivnes oppido 
au dat.). Hirt. oppidum vallo (à 
’abl.). Lie. Se répandre — de l'as- 
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semblés, Contioni se circumfundère 
(o, is, fudi, s. sup.). Liv. | ig. [ls 
lournenl autour de ce qu'ils veulent 
dire avec un vain flux de paroles, 
Inani loquacitate, puæ dicPre volunt, 
cireumeunt (de ciruumire, &0, is, ivi 
el il, itum). Quint. 
2. AUTOUR, s. m. Sorte d'oiseau 
de prois. Astur, uris, m5. Firm. 
AUTRE, adj. el prunum. 4° Qui 
n'est pas le même ou la même (on 
parl. de plus de deux pers., de plus de 
deux ch., ds plus de deux groupes). 
Alius, a, ud; gén. alius, ©. f. n.; 
dat. ali, m. f. n. Cic.: Tout autre, 
lonte — (= tonte personne —, 
loute chose —), Quivis on Quiliber 
alius, quævis où quelibel alia, quodvis 
on quodlibet eliud. Plaut. Apercevoir 
les défauts des autres et oublier les 
siens, Alivrum vitia cernêre, oblivisci 
suvrum. Cic. Il ÿ a encure d'— preu- 
ves de son espril, Sunt ef elia in- 
genii jus eremplaria. Plin. Avoir on 
prand avanlage sor les — bommes, 
Rem habère præter alios præcipuam. 
Ter. Plas remarqaable que les —, 
Ante alios insignis. Liv, Entre — 
projels qu'ils trament, ils medilent 
surtout ceci, Cum alia multa, tu hoc 
vel marime moliuntur. Cic. Proférant 
ces paroles et d'— semblables, l/æc 
taliaque vociferunies. Liv. Ün auire 
svanlage, Aliud cominodi. Cic. || Ce 
qui pourra être guéri, Je le guérirai 
par ua muyÿen ou par un autre, Que 
sanart polerunt, quôcunque ratione 
sauabo. Cic. Si La penses d'— façon, 
Tu si aliter existimes. Cic. Voy. a0- 
TREMENT. || Comme en d'autres cir- 
cunstances, Srcut alias. Cic. Nous 
laisanterons une autre fois, Alias 
Jocabumur. Cie. || Dans un autre endroit 
sans mouv. vers), Alibi. Pluut. Cic. 
esais que Loa espril est — part, Scio 
esse ali jam animum tuum. Plaut, 
Daas un — endroit (avet wouv. vers), 
Alio. Cic. Parti pour aller — part, 
Profectus alio. Ter. S'ils envoyaient 
des députés à Rome ou dans quelque 
— cniroit, Si Romam aliove quo 
miltërent legatos. Liv. Porter la con- 
versalion sur un — sujet, Sermo- 
nem alio transferre. Cic. Tirer qq. 
ch. d'une — source, Aliquid aliunde 
petfre. Cic. Apprendre qq. ch. d'une 
— bouche, Afhguid aliunde audire. 
Cic. — que, Voy. 4°. || Tous Les 
AUTABS el simpl. LES AUTRES (= luui 
les autres). Ceteri, æ, &. Cic. Reliqui, 
Cic. = Tuus les autres ont débuté 
ainsi, moi…., Ceteri ila exrorsi suni, 
ego. Quiné. {1 s'enfuil du même 
côlé que les —, Eddem, qud ceteri, 
fugit. Cic. Le goût, plus que les — 
sens, esl accessible d..., Guslatus, 
per celeros sensus, cnmmovelur. Cic, 
} néglige les — informations, Reli- 
qua quærëre prælermillit. Cæs. Le 
orme qui conlienl toutes les —, Ea 
forma quê unë omnes reliquæ (eme 
concluduntur, Cic. Avant tuns les — 
il... Primus ex omnibus.. Cic. Pri- 
mus anie omnes. Virg. Presque tous 
les —, Plurimi alii. Plaut, | Termes 
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empruntés aux anires langues,Ezxterre 
verba. Quint. Dans les — États 
Apud erteras civitales. Cic. || L'un... 
L'AUTRE OU ON AUTRE (= côlui-ci., 
celui-là), Unus..., alius. Cic. Alius..., 
alius. Cic. Hic.…., îlle. Cic. Et ordin. 
LES ONS..., LES AUTRES OÙ D'AUTRES (== 
ceux-ei.…., ceux-là), Alit.., alir. Cic. 
Pars.…., alii. Sall. Alii.., pars. Sall. 
Pars.., pars. Liv. Partim…, partim. 
Cic. Alt... partim. Cic. Partim…., 
alit. Cic. Sall. Hi, illt. Cic. = L'un 
pense que le souverain bien, c'est la 
volupté, l'autre le place dans l'argent, 
Putat aliquis voluptatem bonum, alius 
autem pecuninm. Cic. Parmi les ani- 
maux, les uns sont converls d'un 
cuir, les autres vêlus de poils, 
d'— bérissés de piquants, Animan- 
tium az coriis fecke sunt, aliæ villis 
vestilæ, aliæ snnis kirsutæ. Cic. Par- 
mi les animaux, les uns vivent sur 
terre, les dans l'eau, Bestia- 
rum ferrenæ sunt ali?. partim aqua- 
tiles. Cic, [ls les mettent en fuite, 
les uns à moitié endurinis, les — 
so moment où ils prennent les ar- 
œes, Semisomnos parlim, alios arma 
sumentes fuganf. Sall. Mes amis 
m'ayant les uns abandonné, les — 
même trabi, Cum amicr partim de- 
seruerin{ me, parlim eliam prodide- 
rint. Cic. Les ans s'élincent dans 
les rues, les — se tiennent dans 
les veslibules, d’— regardent du 
haut des Loits, Pars procurrit in vias, 
pars in veslibulis stat, pars er teclis 
ospectant. Liv. [18 se transportaient 
es uns ici, les — là, Alt aliam in 
partem ferebantur. Czs. Clore la 
phrase lantôt d'une façon, tantôt 
d'une autre, Verborum vrdinem alias 
aliô terminatione concludFre. Cic. Pas- 
sage continuel d'un élat à an —, 
Er alio in aliud vicissitudo atque 
mulatio. Cic. Une penxée en amène 
une —, Aliud ex alio inctdit. Ter. 
Une fourberie en amène une —, Fal- 
lacia alia aliam trudit. Ter. || Les 
uns sont ici, les autres là. Alt sunt 
alias. Cic. Causer dans un endroil une 
rande terreur, dans un — une joie 
rés vive, À libi pavurem. alibi gaudium 
ingens facëre, Liu. Passer d'un endroit 
dans un —, d'une chose à une —, 
Aliunde alio {rausfugère. Sen, transi- 
ire. Sen. Puur les uus le danger vient 
d'un côté, jour les autres d'un autre 
Aliis aliunde periculum est. Ter. | 
L'ON L'ACTRE, L ON DE L'ACTRE, L'ON 
L'AUTRE, êtc. (— mutuellement). 
Alius (répéié). Cic. Et ordin. Les 
UNS LES AUTRES, LES UNS DES AUTNES, 
LES UNS ADI AUTRES, etc. Alii (ré- 
nété). Cic. = Puur qu'ils pussent se 
rendre service les uns aux aatres, 
Ut ipsi inter se alii aliis prodesse pos- 
sent. Cic. Plus méchants l'un que 
l'autre, Alius alio nequior. Cic. 119 se 
secouraieut les un, les autres, Alius 
alit subsudium ferebant. Cæs. Ils s'ai- 
ment les uns les —, Amanf inter se. 
Cic. S'embrasser les uns les —, Cum 
lecti inter se. Liv. Nous nous parlons 
6s ans aux —, Colloguimur inter nos. 
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Cic. L'union des citoyens les uns avec 
les —, Societas civium inter ipsos. 
Cic. Alléguer divers empèchements 
l'an après l'autre, Alias ex ahis fin- 
gère moras. Liv. 11 oblint les magis- 
tratures l’aue après l'—, Mayistra- 
tun alium posf alium sibi peperil. 
Sall. Elles s envolent les unes après 
les autres, Prima qurque avolat. Cic. 
| 2° Qui n'est pas le même ou la même 
a parl. seulement de deux pers., de 
eux Ch., de deux groupes). Alter, era, 
erum; gén. alterius, m. f. n.; dal. 
alteri, m. f. n. Cic. =: L'autre armée 
q l'arméc ennemie), Altera acies. 
iv. Dans l'intérèl d’un — (= d'au- 
trui), Alterius cansä. Cic. Amitrar, 
cet — Mars, MMamilcar, Blars alter. 
Liv. Il se croyail un — Verrès, Al- 
terum se Verrem pulabat. Crc. Un — 
moi-même, Aller ego. Cic. Je suis 
ersuadé que tu es ua — moi-mème, 
Ait persuasi Le me esse allerum. Cic. 
JU avais laissé au — moi-même, 
Alterum me reliquerarm. Cic. Un am 
est comme un — nuus-mème où un 
— soi-même, Amicus es{ tanquam 
alter idem. Cic. Conlempler un véri- 
able ami, c'est contempler un — soi- 
mème, Verum amicum qui infuelur, 
eremplar aliquod intuelur sui. Cie. 
S'enfuir sur l'— rive, In ulleriorem 
ripam effugêre. Liv. | L'UN..., L'AUTNE 
= celui-c.….,celui-1à), Unus.….., alter. 
ie. Alter, alter. Cic. Alter... hic. 
Cie. Hic…, Île. Cic. LES UNS... LS 
aornes. A lteri, æ, a(répélé).Cic.z L'un 
des consuls a perdu l'armée, l'autre 
l'a vendue, Consulum alter erercilum 
perdidit, alter vendidit. Cic. Il y a 
deux Roscius; l'an..., l’autre... Duo 
sunt Roscii; alter, hic... Cie. On 
loue les actes de l'un, les paroles 
de l'—, Hujus facte, illuus dicta lau- 
dantur. Cic. 11 ne voulait pas que 
ses écrits fussent lus ni par des 
igaorants ni par des bommes trop 
Élairés, sous prélerte que les uns 
n'y verraient rien, el que les antres 
y verraient peut-être plus que lui- 
même, Ea quæ scribebnt, neque ab 
inductissimis neque ab doctissimis legi 
volebat, quod alteri nihil intellig*rent, 
alteri plus furiasse quam ipse. Cic. 
Les ans combattent, les — ont peur 
da va.nqueur, Alteri dimicant, alteri 
victorem timent. Cic. De deux gran- 
des qualités, l'une manqgoa à l'uu, 
lV'— à l'—, Dus marimæ res, altera 
alteri defuit. Cic. || L'on L'AUTRE, 
L'UN DE L'AUTRE, L'UN À L'AUTRE, elc. 
mutuellement), Alter (répété). 
ic. LES UNS LES AUTRES, LES UNS 
DES AUTRES, LES UNS AUX AUTRES, elc. 
Alteri (repété). Cic. = Coupables tous 
les deux, ils rejettent leur faute l'un 
sur l'autre, Norii ambo alter in alte- 
rum causam conferunt. Liv. L'un 
brise les œufs de l’—, où Ils bri- 
sent les œufs l'un de l'—, Alter 
alterins ova frangit. Cie. Vous 
vous déplaisez l'un à l'—, Alter 
alteri dixplicetis. Liv. Une main lave 
Y— (proy. == on s'aide mutuelle- 
ment), Manus manum lavat. Sen. 
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Petr. Cherche lequel _des deux a 


dressé des embüches à l'—, Quær® 


uter utri insidias fecerit. Cic. Les 


Carthaginois el les babitants de Cy- 


rène s'étant épuisés les uns les au- 
tres, Carthaginienses et Cyrenenses 
alteri alteros atf(riverant. Sail, || L'un 
&T L'AUTRE (— luus les deux). 
Uterque, utraque, utrumque ; gén. 
utriusque, m.f, n.; dat.utrique, m. f.n. 
Cic. Ambo, æ, 0; gèn. orum, arum, 
orum; dat. obus, abus, obus: acc. 
o clos, as, 0. Cic. LES ONS ET LES 
AUTRES (= Îles deux groupes), 
Utrique, utræque, utraque. Cic. 
Liv. = Que l'un et l'autre vinssent 
avec leur armée, Uterque cum exer- 
citu veniret. Cæzs. L'un et l'— font 
sortir Jeur armée, Uterque eorum 
ezercitum educunt. Cæs. On construit 
la maison de l'un el de l'— de nous, 
Domus utriusque nostrum zdificalur. 
Cic. Les uns el les autres, nous vou- 
lons être a la fois disciples de Sucrate 
et de Platun, Nos utrique et Socra- 
tici et Platonici esse volumus. Cie. 
Comme leurs compagnuns d'armes 
les exhortaient les uns et les —, 
Cum sui utrosque adhortarentur. Liv. 

Nous avoas achevé notre course vers 
un et l'aulre de ces deux endroits 
Utroque ceursum confecimus. Cic. I 
L'UN OU L'AUTRE (DES DEUX), Alter, 
era. erum. Cic. Alteruler, alferutra, 
alterutrum ; gén. alterutrius, m.f. n.: 
dat. alterutni, m. f. n. Cic. Utervis, 
utrauis. utrumuis. Cic. Uterlibet, utra- 
libet, utrumlibet. Quint. Utercunque, 
utracunque, utrumcunque. Quint. Üter, 
utra, utrum. Cic. =: Non pas lous 
les deux, mais l'un on l'autre, Non 
ulerque, sed alter. Cic. Se tromyer 
daas un sens on dans !'—, In alte- 
ram parlem errare. Quint. Il est né- 
cessaire que tu sois l'an on l'—, Est 
necesse alterutrum (e esse. Cic. Si l’un 
ou l'— le veut, Si uter velit. Cic. 
D'une manière ou de l'—, Utrocunqne 
modo. Quint. J'ai moins de force que 
l'un ou l'— de vous deux, Minus 
habeo virium quam vestrum utervis. 
Cie. Dormir sur l'une ou l'— oreille, 
In aurem utramvis dormire. Ter. Si 
l'un ou l’— choix était libre, Si 
utrumlibet esset liberum. Quint. || Cou 
penché d'uncôté un de l’autre, {nch- 
uauta utrolibet cervir. Quint. {| 1 L'un 
NI L'AUTRE (DES DEUX). Neuler, tra, 
trum; gén. neutrius, m.f. n.; dat. 
neutri, oœ. f. n. Cic. : Qui n'est 
chee oi à l'an ni à l'autre, Neutri 
carus. Cic. Ne se laisser entrainer 
ai dans un sens oi dans l'—, in neu- 
tram partem moveri. Cic. L'espérance 
ne 36 porlant ni d'an côté ni de l'—, 
Neutro inclinatä spe. Liv. 11 ne faut 
dédaigner l'opinion ni des uns ni des 
autres, Neutrorum contemnenda est 
sententia. Cic. || 3° Different, dissem- 
blable; opposé, contraire. Alius, a, ud ; 
gén. alius, om. f. n.; dal. ali, 
œ. f. n. Cic. : Tout antre, toute — 
(= loute personne —, toute chose 


—), Voy. n° 1, au comm. Toul 
autre (— entièrement —), Longe 


côlé, l'— 
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alius, a, ud. Cic. Je suis dans de 
tout autres senliments, Longe alia 
mihi mens est. Sail. Je veux devenir 
tonL autre, Alius fer: volo. Plaut. Les 
bummes sunl deveous loul aatres, 
Uumines ali facti sunt. Cic. Le pré- 
sent demande d'— mœurs, Nunc hæzc 
dies alios mores postulat. Ter. Autre 
chose est médire, — chose accu- 
ser, Aliud est maledicëre, ahiud ac- 
cusare. Cic. Ils avaient [lous les 
deux] une égale graadeur d'âme, 
mais elle était d'une nature chez 
l'un, d'une — chez l'—, His magnitndo 
animi par, sed alia alii. Sail, Deux 
rois agrandirent l'État, l'un d'une 
manière, l'— d'ane —, le premier 
par la gucrre, le second par la paix, 


uo reges, alins aliä viä, ille Gello, 


hic pace, civitutem aurerunt. Sail, 


Vivant les uns d'une facon, les au- 


tres d'une aulre, Alius alio more vi- 
ventes, Sall. Ils se transyportaient les 
uas d'un côté, les autres d'un autre, 


Ali aliam in partem ferebantur. Ces. 
I Les uns sont dans un eadroil, les 


autres dans un autre, À li sunt alias. 


Cic. Jeter plusieurs objets l'un d'un 
‘un —, Aliud alio dissi- 
are. Cic. Diodare a uuc opinion, Phi- 
on une —, Chrysipue une —, Aliter 
fnodoro, aliter Philoni, Chrysippo 
ahter placet. Cic. L'intérêt couduit 
d'un côté, l'humanité de l'—, Alio 
res familiaris, alio ducit humanilas. 
Cic. Tenir pour un parti et penser 
comme l'—, Aliunde stare, aliunde 
sentire. Liv. [13 ajuurnent les entre- 
prises l'ane à un lewps, l'— à un 
—, In suum queque tempus agenda 
differunt. Liv. || 4° aoTRe suivi de Que. 
(Eo gén.) Alius (a, ud) atque ou ac ou 
et. Cic. Qqf. Alius præter (el l'acc.). 
Cic. (Quand Autre est dans nue 
prop. nèg. ou inlerr.) Alius quam ou 
nist. Cic. = La lumière du soleil est 
lout autre (== entièrement —) que 
celle des ’ampes, Lux longe alia est 


solis et lychnorum. Cic. On nous an- 


nonce tout — chose qne ce que ln 
avais écrit, Longe alia nobis ac tu 
scripseras, nuutinntur. Cic. Le berger 
est — que le laboureur, Alius opilio 
el arator. Varr. l'enses-lu que Je 
sois maintenant que je n'étais 
autrefois ? A lium esse censex nunc me 
atque olim ? Ter.ll demanda s'il portait 
— chuse que le colfre, Regavit num 
quid ahud ferrel, præter arcam. Cic. 
Lils n'avaicot pas d'autres armes 
que des épées, Nec tela alia habebant 
præter glauios. Liv. El la pbiloso- 
bie n'est autre chose que l'élude de 
a sagesse, Nec quidquam est philoso- 
hia præter siudium sapientiz. Cic. 
at-il quelqu'un qui ait rapporlé — 
chose que des baines ? Ecquis retulit 
alquid præter odia ? Liv. La vertu 
n'esl — chose que la aature amence 
à sa perfection, Esf virtus nihü aliud 
quam perfecia naimra. Cie. Lulter 
avec les dieux, qu'est+e — chuse 
ue 56 révolter cuntre la nature? 
Quid est aliud bellare cum diis, nisi 
naturæ repugnare ? Cic. Il ne voulut 


192 AUTRE 


pas qu'on élevit — chose qu'un 
cippe, Noluit quil statut nisi colu- 
mellam. (ic. Aimer, qu'eslæe — 
chose que soubailer à qqn le plus 
de bien possible? Quid est amare, 
aisi velle bunis aliguem affici quum 
marimis ? Cic. Je ne ferais — Chuse 
que le défendre, Niki aliud agërem 
aisi eum defend?rem. Cic. Que fai- 
sons-nons — chose que {les} avertir 
ue nuus sommes leurs concitoyens ? 
Quid aliud quam admonemus cives nos 
eorum esse ? Liv. 11 n'a fsil — chose 
que soutenir mon nom, Nihil aliud 
nisi meum nomen susfinuit. Cic. || 
ne fait — chose que songer à la 
gluire, Nikil atiud nisi de laude co- 
gitat. Cie. Ou voit combien c'est — 
chose d'approcher beaucoup de quel- 
qu'un que d'être le premier après 
ut, Apprirel quanfo sit aliud pror- 
mum esse, alud secundum. Quint. |] Et 
que l'espoir du salul ne réside autre 
art que dans la paix. Nec spem sa- 
utis alibi quam in pace esse. Liv. 
Cela tendal a un lout — but qu'à 
celui qu'ils voulaient laisser voir, 
Hoc longe alio spectabal aïque videri 
volebant. Nep. La p'èbe qui n'es! pas 
née pour une — fin que la servitude, 
Plebs nusquam alto nata quam ad 
serviendum. Liv. Ne nous être ap- 
orté d'aucun — endruit que de 
Espagne, Invehi ad nos non eliunde 
uam ex flispaniä. Plin. [1 At encare 
‘autres travaux sous d'autres noms 
que le sien, Qwrdam eliam opera sub 
nomine alieno feat. Suet. || 6° Galhi- 
cismes divers : Hé! l'autre ! Ueus tu / 
Plaut. Ter. Hél vous autres! Heus 
vos! Plaut. Quelqu'un d'entre vons 
— plus robustes, Aliquis ez vobis 
robustionbus. Cic. Curume dit l'au- 
tre, Comme dil cet — (— comme 
on dit), Ut aiunt. Cie. À d'autres 
(= va conter ces sornelles à d'au- 
tres, je n'y crois pas), Tibi ut cre- 
dam ? Ter. Credun ‘fibi hoc ? Ter. En 
voici bien d’une antre (= voici une 
chose encore plusexiraordinaire).Jam 
Roc inauditum (est) et plane novo more. 
Cic. Novum est. Cic. Qui en a vu 
bien d'autres «= qui a soufert des 
maox plus grands), Passus graviora. 
Virg. Le vulgaire n'en fail jamais 
d'—, Sic est vulgus. Cic. Prenire 
gqo poor un autre (= le mécuuuai- 
tre), Aliquem aliter alque est ecciprre. 
Plaut. Aliquem Aaud novsse. Ter. 
L'— jour (= il y a quelques jours), 
Nuper. Cic. Parler de choses et d'au- 
tres, Mulla vario sermone serère, 0, 
îs, serui, sertum. Virg. [l'assion] qui 
emporle l'homme de côté el d'autre, 
Quæ hominem Auc et illuc rapit. Cic. 
Dire d'une façon et faire d'une —, 
Alia ducëre ac farFre. Cic. Convenir 
d'iout — plus qu'à lui, In qurmuis 

(ius ques in tsium conrenire. (ac. 
ewander des chnzes lunes plus im- 
ques les unes que le» autres, Alia 
ez altis uuyuiora postulare. Liv. 
L'uo vaut l'autre, Qui voit l'on, vont 
l'— (= ils ue ditièrent pas l'un de 
l'autre), Similes sunt inter 6. Cic. 


AUTRE 


Unum cognoris, alterum noris. D'apr. 
Ter. (Phorm., 11, 1,35). (Ils en reti- 
ratent], l'un dans l'—, l’un portant 
l— (= en compensant l'un avec 
l'antre), Ut perzque ducërent. Verr. 
Peræque. Varr. ° 

AUTREFOIS, Aadv. Anciennement, 
jadis. Ulim. Cic. Quundam. Cic. Antea. 
Cic. Prius. lice. : Si l'un s'en élunnait 
antrefois, qu'on s'en étonne plulôt 
maintenant, Si quis antea mirabutur, 
ez hoc tempore miretur polius. Cic. 
Votre bouté d'—, Vestra pristina 
bonitas. Cic. Le bon accord d'—, 
Antiqua concordia. Plaut. Rendre à 
l'Élat sa liberté d'—, Vindicare rem 
publicam in velerem libertatem. Cic. 
Voy. ANCIEN, 

AUTREMENT, sdv. 1° D'une au- 
tre façon. Aliter. Cic. Secus. Cic. Alio 
mod, (ic. Alio pacto. Plaut. : Toul 
autrement, Lunge aliter, Cic. Multo 
aluier. Nep. Longe secus. Cic. 1} en 
est tout —, Id longe secus est. Cic. 
Longe aliter se habel. Cic. Longe ali- 
ter est. Cic, 1! en est tout — d'un 
ami et d'un amaut, Longe aliter est 
amicus atque amator. Plaut. S'il en 
est —, Sin secus est. Plaut. Sin secus. 
Plaut. Il n'a pu en ètre —, Fieri 
ahter non potuit. Cic. Les uns et les 
autres disent les mêmes choses —, 
Eudem ab utrisque aliter dicuntur. 
Plin. S'ils font quelque chose — que 
libres, S1 aliter quippiam facrant quam 
libere. Cic. En prose — qu'en vers, 
Non item in oratione ul in versu. Cic. 
Comment concevoir Dien — qu'éler- 
nel? Deum, nisi sempilernum, iniel- 
hgËre qui possumus ? Cic. Depuis ce 
lemps, qui a vu Sylla — que triste? 
Posiea quis Sullam nisi mærentem w- 
dit? Cic. Que les ssvants parlent 
— que les ignorants, Alter docius et 
indoctos loqui. Cie. Que les philo- 
soubes parlent — que les autres 
buwmes, Alter homines, aliter philo- 
sophus lqui. Cic. Penser — que qqn, 
Seorsum ab aliquo sentire. Plaut. J'é- 
cris — que je ne pense, Aliter scribo 
ac sentio. Cic. Je fais — que je n'a- 
vais dit, Aliter, atque ostermleram, 
(scie. Cic. Ils agissent qu'ils ne 
‘ont annoncé, Contra faciunt, quam 
professi sunt, Cic. Pour que rien 
n'arrive — que nous ne voulons et 
qu'il ne faut, Ve quid fiat secus 
quan volumus quamque oportel. Cic. 

| explique que la guerre doit être 

faile tout — qu'on ne l'a faite jus- 
que-là, Docet, longe ali& ratione esse 
bellum gerendum atque antea sit ges- 
tum. Cæs. (Ces lettres] s'écrivent — 
qu'on ne les prononce, Scribuntur 
aliter quam enunlianiur. Quint. Et je 
n'ai pas écrit — que si j'écrivais…., 
Nec aliter scripsi, quam ni scrib/rem.…, 
(ic. (Cela) exige bien — de travail, 
Multo majorem laborem desiderat. Cic. 

2° Sinon, sans quoi. Altter. Cie. 
Nep. Sin aliter, Cic. Quod nui essst. 
Cic. Sen. Sin minus. Cic. Alioqui ou 
Alivquin. Pl). Quint. : Aulreueot 
ce ne serail pas de la justice, Aliter 
Justitia non esset. Cic. — ils ne les 
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recevraient jamais dans leur patr 
Aliter illos nunquam in pairiam essen 
rerepluri. Nep- — [la phrase] au- 
rait quelqne rhase de très precipité, 
Aloqui sit ersultantissimum. Quint. 
On arrarbe les bulhes avant le prin- 
temps, — elles se gâtent, Effodtun- 
fur bulbi ante ver, aut deteriores 
funt. Plin. || 8° Prérédé de \8... pas. 
Guere : Ne... pas autrement, Non 
admodum. Cic. Voy. auëne. 

AUTRICHE, État de l'Europe. 
‘Austria, æ, f. =: Le Grand-Duché 
d'Autriche, ‘Austrig Archiducatus, 
(üs), m. Vay. le suiv. 

AUTRICIIIEN, ENNE. Qui est d'Au- 
triche. (En gen.) *Austrius, a, um. 
(En parl. des cb.) *Auxtriacus, a, um. 

AUTRUCHE, 8. f. Sorte d'oiseau. 
Strutho-umelus, 1, masc. Plin. = 
D'autrurbe, Relalif à l'—, Strutho- 
camchinus, a, um. Plin. 

AUTRUI, s. m. toujaurs employé 
comine réxime. Les autres hommes, 
le prochain. S'expr.. selon le mot qui 
le réurt, par le gén., le dat., l’acc. 
on l'abl. d'Alter, era, erum ; geu. 
alterius, om. (. n., dal. alteri, m.f.n. 
Cic. on d'Alius, a, ud: gén. alius, 
m. f. n.: dat. ali,-o. f. n. Cic. et 
plus souv. du plur. Ali, æ, a ; gén. 
aliorum, arum, orum ; dat. uliis, m. 
f. n. Cic. =: Dans l'intérêt d'autrui, 
Alterius causa. Cic. Qu apparhent à 
—, D'—, Alienus, à, um. Cic. Sous 
le nom d'—, Sub numune ulieno. Suet. 
Recunnaltre avec les yeux d'—, Alie- 
nis oculis agnuscire. Plin. Se -ervir 
des yeux d' -dans ses recherches, Ad 
investigundum asthribére oculus advo- 
cates Lie. S'occujer des mmterèts d'—, 
Alisna curare. ler. Ne autre en rien 
à —, Nihil alteri incommudare. Cic. 
Accuser —, Alterum incusure. Plaut. 
Toute machinaliun empluvée pour 
tromper —, Omnis machinatio ad fal- 
lenduim alterum adhibita. Ulp. Ne 
demander rien à —, Nihil ab alto 
petëre. Sen. Dépendre d'—, Aliunde 
pendére. Liv. 

AUTUN, v. de France (Saône-et- 
Loire). Augustodunum, i, n. Tac. Mcl. 

AUTUNOQIS, oise. Qui est d'Autun. 
“Augustolunensis, m. f., €, 0. 

AUVENT, s. m. Petit toit en sail- 
lie. Suygrunda, æ, [. Varr. Vitr. 
Suggrundium, di, n. Plin. Vitr. 

AUVERGNAT, ATE. Qui est d'Auver. 
gne. Arvernus, &, um. Plin. : Les Au- 
vergnats, Arverni, orum, m. pl Cæs. 

AUVERGNE, prov. de France. "Ar- 
vernia et Alverniu, æ, f. : Vin d'Au- 
vergne, Arvernum vinum. Plin. 

AUXERRE, v. de France (Yonne). 
Antesiodurum, 1, n. Ant. Autvsido- 
rum, N. Amm,. *Altisiodorum, n. 

AUXERNRO1IS, oise, Qui. est 
d'Auxerre. *Altisivdorensts, m. f.,e, n. 

AUXILIAIRE, adj. 1° En gén. 
Qui aide, qui secourt. Aurtliar:s. m. 
fe, n. Plin. Sen. || 29 T. de enerre. 
qui est envoye par un État au secours 

"un autre. Aurtlarius, à, um. Cic. 
Sall. Aurilians, m. f., 6, n. Cæs. 
Liv. =: Soldat auxiliaire, Miles auxi- 
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Karius. Cic. Cavaliers auxiliaires, 
Equites auriliarit. Sall. Coborte 
auxiliaire, Cohors aurtliaria. Cic. 
Cohurtes auxihaires, Cohortes auri- 
liures. Cæs. Troupes, Forces —, Voy. 
ci-après 2°. 

AgxiLiaine, 58. masc. et fém. 1° 
Personne vu Chose qui vient en aide, qui 
socourt. À djutor, oris, masc. Cic. Ad- 
jutrir, icis, fém. Cic. Administer ou 
Minister, tri, masc. Cic. Administra 
ou Ministra, æ, fém. Cie. Auzxuliator, 
oris, ma:C. Quint. Aurilium, ii, nent. 
Cic. Adjumentum, i, neut. (ic. Vrz- 
sidium, ti, neut. Cic. : Prendre qqn 
pour auxiliaire, Aliquem administrum 
assumère. Sall. Prendre son eyouse 
pour —, Conjugem sibi adjutricem 
capère. Cic. Se préparer un puissant 
—, Magnum sibr præsidium compa- 
rare. Cic. Les Numantins ne trou- 
vèrent dans leurs forces physiques 
que d'impuissants auxiliaires, Nihil 
Numantinis vires corpors auriliatæ 
sunt (de anriliari, or, aris, dép.). (ic. 
Être l'ausihaire de qqn, Esse alicui 
auxtlio ou aljumemto. Cic. Nous 
avons êlé prur nos bomnies de puis- 
sents auxiliaires dans cette affaire, 
Quam ad rem magnum attulimus ad- 
jumentum Aomimibus nosiris. Cic. 
Toutes les connaissances qui sont 
autant d'— pour l'urateur, Omnes 
aries ministræ oraloris. Cic. Un 
grand nombre de qualités sont les 
— de cetle verlu, Mullæ sunt artes 
hujus admanisiræ virtulis. Cic. ls 
ont les jurisconsulles pour —, Bfi- 
nisfros habent juris peritos. Cic. 
Il disait qu'il les aurait pour —, 
His se adjutoribus esse usurum dice- 
bat. Cic. lls se font les — des ora- 
teurs, Minisitros se præbent oratori- 
bus. Cic. Sans aucun auxiliaire, Nul- 
lis adminiculis. Cie. I 2° Masc, pl. 
Troupes de secours. Auriliares, um, 
m. pl. Crs. Liv. Aurilia, orum, 0. 
pl. É. Sall. Liv. =: Des auxiliaires 
gaulois. Auriliares Galli. Liv. 

. AUXOIS, pelit pays de Bourgogne. 
*Alesiensis (is) Pagus (ti), m. 

- AUXONNE, 1. de France (Côte- 
d'Or). ‘’Aussuna, Aussonica el Auxro- 
nia, z, [. 

AUZON, v. de Francs (Haute- 
Loire). ‘Alsona, æ, f. 

. AVACHI, 18, part. passé. Déformé, 
affaissé. Laratior, m. f., us, 0.; 
géo. oris. Plin. 

S'AVACuUIR, v. réf. So déformer, 

s'affaisser. Larari, or, aris, atus 
sum. pass. Plin. 
* AVAL, 8. m. Le oûté vers lequel 
descend la rivière : En aval, Aquä se- 
cundä. Liv. Virg. Plin. 11 se mit à 
marcher en —, dans la direction 
d'—, Secundo flumine iler facère cæ- 
pit. Cæs. lls traversent le Rhin à 
trente mille pes en — du lieu où. 
Transeunt Rhenum frigôte millibus 
passuum infra eum locum, ubi.. Czs. 
Qui est d'—, Inferior, m. f., us, 
2. Ces. 

AVALANCIIE, 8. f. Masse de neige 
qui se détache des montagnes. Labina, 
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æ, [. Isid. Nivis labes (is), f. 
D'apr. Isid. (xvi, 1). 

AVALER, v. act. 1° Anc. Abais- 
ser, faire descendre. Demitiÿre, 0, 15, 
msi, missum, act. Czs. : Épaules 
avalées, Demissi Aumeri. Ter. Joues 
—, Buccæ fluentes. Cic. Pendulæ ge- 
næ. Plin. [Courir] à brides —, flabe- 
nis effusissimis. Liv. || 2° Faire des- 
cendre par le gosier. DemitiËre, o, is, 
misi, missum, act. Quint. Obducére, 
0, is, duzri, ductum, act. Cic. Iau- 
rire, 10, is, hausi, haustum, act. Col. 
Surbère, eo, es, bui, 3. snp., act. 
Plan. Absorbere, act. Hor. Devorare et 
Vorare, 0, as, avi, atum, act. Cic. = 
Avaler du poison, Venenum obdu- 
cêre. Cic. haurire. Suet. — une 
médecine, Medicamentum epolare, o 
as, aui. epotum. Liv. Tu avais avalé 
lant de vin, Tantum vini erhauseras. 
Cie. Avaler une coupe de vin miellé, 
Pultarnum mulsi oôducËre. Petr. — 
un flacon de vin, Hirneam vini edu- 
core. Plaut. — de l'eau froide par- 
dessus les autres boissons, Potiones 
aqua frigidä includñre, o, is, ciusi, 
clusum. Cels. — sa salive, Salivam 
suam devorare. Cels. — des œufs, 
Ova exsorbëre. Plin. — un œuf cru, 
Crudum ovum sorbëre. Plin. — un 
œuf entier, Ovum integrum devorare. 
Cato. — des taureaux entiers, Soli- 
dos tauros haurire. Plin. Nous ava- 
lons les aliments quand oous les 
avons mächés, Cibos mansos demit- 
timus. Quint. — les ahiments d'un 
seul coup (sans les mächer), Cibos 
integros Aaurire. Col — (glouton- 
uement) un morteau de jambon, 
Pernam obtrudëre, o, is, (rusi, tru- 
sum. Plaut. — des gäteaux, Pla- 
centas absorbëre. Hor. Elles avale- 
raicnt une cargaison, Corbitam cibi 
comesse possunt. Plaut. Sangsues ava- 
lées (par les animaux en s'abreu- 
vant), Haustz sanguisugæ. Plin. Ava- 
ler un hameçon, Hamum resorbère. 
Plin. Faire — (de force) n'importe 
guoi aux malades, Quidlibet ægris 
inculcare, 0, as, avi, atum. Cels. || 
Fie. Avaler les ordres qu'on a recu 
(= les oublier en buvant), Manilata 
bibére, o, is, bibi, s. sup Plaut. || 3° 
Fig. Endurer, accepter. Sorbère (voy. 
20), act. Cic. Devorare (voy. 20), act. 
Cic. = Avaler les sollises des bom- 
mes, son ennui, Devorare stuliitias 
hominum. Cic. tædium. Quint. — les 
baiues, Odia sorbère. Cic. 11 a avalé 
leur mauvaise bumeur, Difficultatem 
corum exsorbuit. Cic. Faire avaler ses 
cajoleries à qqn, Palpum alicui ob- 
trudfre (voy. 2. Plaut. 

Avacun, v. neut. Suivre le courant : 
Ce bateau avale, va en avalant, Voy. 
counanT (subst.). 

S'avaren, v. réf. Devenir pendant. 
Voy. PENDRE (neut.). . 

AVALEUR, 8. m. {o Celui qui 
avale. Mauxtor, oris, m. Luc. || 2° 
Glouton. Felluo, onis, m. Cic. 

AVALLON, y. de France (Yonne). 
*Aballo, onts, m. 

AVANCE, s. f. 1° Saillie. Pro- 


Cessum. 


scrence), 
prægre 
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jeclura, æ, f. Vitr. Prominentia, f. 


Vitr. Projectum, i, n. Dig. Ercursus, 
&s, M. Plin.: Faire nne avance, Promi- 
nère, #0,es,5. parf. om sup.,n.Plin. Qui 
forme une —, Prominens, gèn. entis. 
Liv. Projectus, &, um. Plin. Promon- 
loire qui forme une énorme —, Pro- 


montorium vasto ercursu. Plin. ]| 20 Ce 
qui etant fait rend plus prochain l'achève- 


ment d'un travail. Profectus, üs, m. 


Quint. Plin. = Être une avance, Prof- 
cëre, io, is, feci, fectum, n. Cic. C'est, 


à monavis, une —, Profectum (esse) 


aliquid pnto. Cic. || 8° Espace de che- 
min quon a devant qqn; action de 
preceder. Antecessio, onis, f. Cic. = 
Arriver avec de l'avance en prenant 


une route plus courte, Brevtcre vid 


prævenire, 0, ÿs, vêni, ventum. Liv. 


Être en — d'ua jour, Uno die anti. 


cipare, 0, as, avi, afum, n. Plin. 
Avoir sur qqn une — de deux jours, 


Biduo aliquem antecedëre, o, is, cessi, 
ic. Prendre une légère —, 
Parvo momento antecedëre. Cæs. Le 


roi avait pris une cerlaine —, Ali- 
quantum ous rex præceperat (de præ- 
cipire, io, is, ceptum). Liv. || Fig. 
Avoir de | 


‘avance sur qq0 (= l'em- 
purier sur lui dans un art, une 
Aliquem anteced're. Cæs. 
1, dor, ëris, gressus sum, dép. 
Sall. profectu præceilëre. Quint. || &e 
Anticipation de temps : D'avance, 
Par —, À l'—, Ante. Cic. Si long- 
temps d’—, Tanto ante. Cic. Peu de 
temps à l'—, Paulo ante. Cic. Je lui 
avais écrit quatre jours à l'—, Qua- 
triduo ante ad eum scripseram. Uic. 
Donner par —, În antecessum dare. 
Sen. Payer qqn d'—, Alicui in anto- 
cessum reponére. Sen. Ils ont été 
payés d'—, Nummos ante accepe- 
runt. Cic. || S'expr. souv. par des 
verbes composés avec Ante et plus 
souv. avec Præ = Prendre d'avance, 
Antecapére, Vo, is, cepi, ceptum el cap- 
tum, act. Cic. Sall. S'y prendre, pour 
fuir, quelque temps à FE Aliquan- 
tum ad fugam temporis præcipère, io, 
is, cepi, Ceptum. Liv. Perrevoir à 
l'— le revenu de l'année suivante, 
Pecuniam anni insequentis præcipère. 
Czs. lis se figuraient d'— qu'ils 
étaient vainqueurs, Jam animo victo- 
riom præcipiebant. Cæs. Guüler par 
— celle existence, Manc vitam voto 
præsumêre, 0, is, sumpsi, sumplum. 
Pl.-j. Goûter d'— uue joie, Lzrti- 
tiam præcipère. Hirt. præcerpére, 
0, is, cerpsi, cerplum. Liv. Gaudium 
præsumbre. Pl.-j. Châtier d'— es 
coupables, Supplicium in malos præ- 
sunêre. Tac. Se chagriner d'— d'une 
chose, Alicujus rei molestiam antici- 
pare, 0, as, avi, afum. Cic. Occuper 
d'—, Przoccupars, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Enlever d'—, Præripére, io, 
is, riput, replum, act. Cic. Disposer 
d'—, Acquérir d'—, Præparare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. Envoyer d —, 
Prœænititre, o, is, misi, missum, act. 
Cæs. Penser d'— à qq. ch., Aliquid 
prævogitare. 0, @s, avi, alum, act. 
Quint. Méditer d'—, Præmeditari, or, 
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aris, atus sum, dép. (acc.). Cic. Jn- 
ger d'—, Præjudicare, 0, @s, avi, 
atum, ac. Cic. Connaitre d'—, Præ- 
noscËre, o, is, novi, s. sup., act. Cic. 
Coonu d'—, Prrcognilus, 4, um. 
Planc. ap. Cic. Suet, Faire connalire 
les éclinses de suleil plusieurs an- 
nées d'—, Solis defectiones in mullos 
ennos prædicére, o, is, diri, dictum. 
Cic. Avertir d'—, Præmonêre, eo, es, 
aui, nitum, act Cic. || 6° Paoment 
anticipe = Faire une avance, Aliquid 
in anlecessum dare, 0, as, dedi, da- 
tum. Sen. Pecuniam nondum debiiam 
solrère, 0, is, solni, solutum. Cic. 
Pensionem prærogare, 0, as, avi, atum. 
Uip. || 6° Somme prêtes. Pecunia (æ) 
mutua (æ), [. Cic. : Demander une 
avance à qqn, Aliquem rogare argen- 
tum mutuum. Plaut. Faire à qqn une 
forte —, Alicui magnam dare peu 
niam mutuam. (ic. VOy. PRÈT. PRÊTER. 
{7° Au pl. Premières demarches en 
vue d'un accommodement, d'une liaison. 
Invitatio, onw, f, Cic. =: Faire des 
avances à qqn, Aliquem flentare, 0, 
&s, avi, atum. Cie. provocare. Cic. 
inuitere. Cic. Quand je Ini ai fait 
des —,il..., À me provocalus. Cic. 
Faire des — aux deux (partis), 
Utraque invitare. Tac. Reluser le pou- 
voir malgré les — que leur avaient 
faites dex patriciens, Spem imperii, 
wliro sibi a patriciis Aominibus obla- 
tam, negligëre. Cic. Faire des — à des 
bommes, Viros petëre, o, is, ivi et 
ii, um. Sall. Être l'objet d'— de la 
art de qqn, Ab aliquo peti, pass. Sail. 

Absol. Faire des avance, Procari 
or, aris, s. parf., dép Sen. On perd 
ses — en les cacbant, Perit procari, 
ai latet. Sen. Faire des — dans l'es- 
poir d'obtenir le triomphe, Spez 
iriumphi {eniare. Liv. 

AVANCE, ée, part. passé d'AvAN- 
Ca, Voy. ce v. Ad; do T. d'art 
militaire. Plach en avant. Erterior, 
m. f., w, 0.; gén. oris. Cæs. : 
Onvrage avancé, Exrterior muni- 
lio, f. Cæs. Castellum, à, 0. Cæs. 
Posle —, Statio, onis, f. Cæs. || 2° 
En parl. des pers. et des cb. Qui 
a fait des progres Progressus, a, 
#m. Quint, : [Ceux qni sonl) un peu 
avaorés, Paulum progressi. Quint. 
Quand il fat un peu avancé, Cum 
processit paulum. Cic. Si ous somunes 
un peu avancés en philosophie, Si 
in philosophià aliquid profecimus. Cic. 
Les philosophes n'auraient jamais 
pu être anssi — dans leurs études, 

hilosophi nunquam in suis studiis 
lanlos progressus facËre poluissent. 
Cic. IT serait plus avancé dans les 
bonneors, Honoribus longius proces- 
sisset. Cic. Voy. avancer (neut.) bo, 
1 3° En pari. des pers. Qui a fait la 
plus grande partie de sa tâche = Ils 
élaient avancés dans leur ouvrage, 
Opere processerant. Cæs. Nous som- 
mes Lrès — dans l'examen de cetle 
malière, Hujus rei fere umnis obser- 
valio excussa nobis est. Quint. Le 
mallre sera très avancé dans sa tà- 
che, Jem props consummate fueri 
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præcipientis opera. Quint. | Absol. J'ai 
secoué toute honte et jen en suis pas 
plus avancé, Perfricui faciem, nec 
famen profeci. Plin. Il n'est goère 
—, Non mulfum profecit. Nep. Voy. 
AVANCER (neul.) 40. || € Qui ap- 
proche de son terme : Ouvrage 
trés avancé, Opus prope absolitum. 
Cic. La construction du mur parais- 
sait assez avancée, Satis altitudo 
muni ezstructa videbatur. Nep. Très 
eu avancé (en pari. d'un travail), 

irdum inchoatus, 8, wm. Quint. 
Science peu avancée, Cognitio manca 
aique inchoata. Cic. La question est 
fort —, et presque arrivée à solu- 
tion, Profligata jam Àæc et pæne ad 
exitum adducta quæstio est. Cic. || 
L'aunée est trop avancée pour faire 
la guerre, Deficit lempus anni ad 
bellum gerendum. Czs. ÉW déjà 
avancé, Æstas jam adulta. Tac, Le 
jour étant déjà fort —, Multo deni- 
ue die. Cæs. Parce que le jour était 
éjà —, Quia serum erat diei. Liv. 
La nnit est avancée, Nox media est. 
Plaut. provecta est. Tac. Veiller jusqu'à 
ane heure très — dans la nuit, Ad 
multam noctem vigilare. Cic. Voy. S'a- 
vaNCER 4°. || Ma vie est très avancée, 
Miki ælas acta ferme est. Cic. Âge 
avancé, Provecta ætas. Cie. Vieillesse 
très avancée, Summa senectus. Cic. 
Jusqn'à un âge très avancé, Ad ez- 
tremam senectutem. Nep. Fabius dans 
no âge —, Fabius plane grandis. Cic. 
Qui est dans un âge très —, Admodum 
senez. Cic. || Avancé en âge, Ætate 
proveclus, à, um. Cie. Homme — en 
âge, Homo natu grandis. Cic. magno 
naîu. Liv. Un pen — en âge, Pau- 
lurm ælate progressus. Cic. Quand il 
sera — en âge, Si ælale processeril. 
Cic. Voy. avancen (neut.) 4°. K Bo 
Qui a orû avant le temps ordinaire, 
recoce. Præcox, gén. ocis. Ov. Plin. 
[ée Gâté. Corrupius, a, um. Ter. : 
igue trop avancée, Viela ficus. Col. 

AVANCEBIENT, 8. m. 1° Progrès. 
Progressus, üs, m. (ic. Processus, üs, 
m. Cic. Progressio, onis, f. Cic. Pro- 
fectus, &s, m. Vell. =: Oblemr nn si 
grand avancement, Tantos processus 
effcére. Cie. Amener une affaire à 
uu tel degré d'—, que..., Eo rem per- 
ducËre (0, is, duri, ducium), ut (subj.). 
Nep. On voit bien 4 quel degré d' — 
sont parveaus…., Perspicuum est 
quo processerint.… (d 
cessum, n.). Cic. 3° Élevation à un 
rang supérieur. fncrementum, i, 0. 
Suet. : 11 fut le principe et la cause 
de l'avancement de son père, Ini- 
tium el causa incrementorum patri 
fuit. Suet. Procnrer de l'— à qqn, 
Aliquen productrs, o, is, duxi, duc- 
tum. Cic. ehPre, 0, is, vert, vec- 
tum, Pl.-f. in ampliorem gradum pro- 
movèêre, 60, es, movi, molum. Suel. 
Procurer À ses amis an brillant — 
dans les honneurs, Amicos ed am- 
plissimos Aunores perducëre. Cic. 
Bienfaits qui ne procurent aucun —, 
Beneficie quæ non producunt. Sen. 
Obtenir plus d’— dans les honneurs, 


e procedére, o, is, 
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Honoribus longius procedfre, o, is, 
cessi, cessum, n. Cic. Quel — n'aurais- 
tu pas oblenu par ton mérite? Ecquo 
te lua virtus proverissel ? Cic. Je ne 
puis nier quihrlius ne doive son 
— 4 César, Negare non possum s& 
Cæsare [lirtium ornatum. Cic. [ls ne 
durent leur — qu'à eur-mèmes, Se 
ipsi protulerunt (de proferre, fero, 
fers, latum). Sen. Désir d'—, Proce- 
dendi libido. PI.-j. 

AVANCER, v. act. 1° Pousser ou 
Porter en avant, rapprocher un objet 
d'un autre. Promovére, eo, es, movi, 
motum, act. Czs. Liv. Proferre, [ero, 
fers, tuli, latum, act. Cic. = Avancer 
un pion, Caiculum promovère. Quint. 
— $a pique, Hastam projicère, io, is, 
jeci, Jectum. Nep. — les javelots, 
les bras, le cou (la ouque), les cor- 
nes, Hastas, Drachia, Cervicem, Cor- 
nua prolend?re, 0, is, lendi, ten- 
tum. Virg. Ov. Tac. Plin. — la 
langue, la main, le duigt, Proferre 
linguam. Plaut. manum. Plaut. digi- 
tum. Cie. — les mains vers, Proten- 
dre manus ad (acc.). Petr. La main 
est avancée à gauche, AMfanus in si- 
nistrum promovetur. Quint. Avancer 
la poitrine, Pectus projicére. Quint. 
— on pied bors de la salle à man- 
ger, Unum pedem triclinio (à l'abl.) 
promovere. Ph. — le bélier versies mu- 
railles, Afœntbus (au dal.) arietem ad- 
movère. Liv. — son camp, Castra pro- 
ferre. Cæs. César avança son camp, 
Czsar castra promovit. Cæs. Les Ro- 
mains avancent leur camp vers Car- 
thage, Romani castra ad Carthaginem 
promovent. Liv. || 2° Faire progresser. 
Promovëre, co, es, movi, molum, act. 
Ter. Producëre,o, is, duri, ductum, act, 
Cie. ProvehËre, o, is, vexi, veclum, act. 
PI.-j.2 Avancer beaucoup ses affaires, 
Blultum promovëre. Ter. N'— en rica 
ses affaires, Nikil promouëre. Ter. 
Il Qavancça l'affaire à ua tel point 
que..., Eo rem perduzit, ut {sub].). 
Nep. ls avaient avancé l'ouvrage, 
Opere processerant (de procedËre, o, is, 
cessum, 0.). Cæs. Avancer la guerre 
= lui parter un coup décisif), Bel- 
um profligare, 0. as, avi, atum. Liv. 
J'ai secoué toute honte, et cela ne 
m'a guère avancé, n'a pas — mes 
affaires, Perfricui fuciem, nec iamen 
profeci (de proficëre, io, is, fectum, n.). 
Plin. Avancer qqn (dans une car- 
rière), Aliquem produc®re. Cic. pro- 
mouêre. Suet. provehïre. Pl.-j, Je ne 
puis nier qu'Hirtius n’ait été avancé 

ar César, Negare non possum à 

sare Hirlium ornatum. Cic. || 3° 
Fig. Hôtor, anticiper. Maturare, 0, as, 
avi, efum, act. Cic. Repræsentare, 
acl. Cic. Anlicipare, acl. Suet. : 
Avancer la mort de qqn, Mortem 


alicui maturare. Cic. — le trrme de 
ses jours, Se in eritium præcipilare 
(0, as, avt, atum). Cels. — les has- 


tilités, Bellum præcipère, io, is. cepi, 
cepilum. Tac. Jeux avancés, Ludi an- 
licipati. Sue. Avancer une époque, 
Tempus præsumêËre, 0, is, sumpst, 
sumplum. Plin. — le jour où l'ua aoit 
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exécuter des promesses, Diem pro- 
missorum repræsentare. Cic. — l'exé- 
culion d'un projet, Aliquid repræsen- 
tare. (æs. — le jour du trivmphe, 
Triumphi diem præferre, fero, fers. 
tuli, latum. Liv. Voy. aren. || 4° 
Payer par avance. Prærogare, 0, as, 
avi, alum, act, Ulp. In antecessum 
dare, o, as, dedi, datum, act. Sen. : 
Avancer un payement, Pensionem 
rærogare. Ulp. J'avance aux autres 
e payemeat de ce que je leur dois, 
Quod debeo, aliis in antecessum repono 
(is, posui, positum, ponère). Sen. 
Avancer une somme à qqn, Pecu- 
aiam nondum debitam alicui solvère, 
0, ts, solui, solutum. Cic. || 5° Prêter 
: Avancer à qqn noe forte somme, 
Magnam pecuniam alicui muluam 
dare, 0, as, dedi, datum. Cic. — à 
qqn des summes d'argent sans inté- 
rêts, Alicui sine fenore pecunias ex- 
pensas ferre, fero, fers, tuli. latum. 
Liv. Voy. PaèTEn. || 6° Mettre on 
avant, dire. Pruponëre, o, is, posui, 
positum, act. Cic. Assumère, 0, is, 
sumpsi, sumplum, act. Cic. Dicëre, 0, 
is, dixri, dictum, art. Cic. : Caton 
prouve ce qu'il a avancé, Cato, quod 
proposuif, efficit. Cic. Nous prou- 
vons ce que nous avons —, Propo- 
sita confirmamus. Quint. Prouver ce 
que nous avançons, Quod dicimus, 
obtinère. Cie. Jamais il n'avança rien 
sans le prouver, Nullam rem defendit 
(de defrndïre, 0, ts, fensum), quam 
non probavit. Cic. Ils n'avancent rien 
sans quelque raison plausible, Nihil 
dicunt sine aliguä probabili ratione. 
Cic. On ne saurait lui accorder ce 
qu'il avance, Quod assumit, concedi 
nullo modo potest. Cic. [Propositions] 
qu'ils avancent puur arriver à leur 
conclusion, Quz sumunt, ul conclu- 
dant id quod volunt. Cic. 11 a avancé 
que, Dirit (prop. infin.). Cic. Il 
avaoçait que le souverain bien était 
la jouissance, Sunmum bonum esse 
frui, introducebat (de introduc£re, 0, 
ü, duri, ductum). Cie. Avancer, entre 
autres choses, que, Inter alias res 
jacëre, io, is, jeci, jactum (prap. io- 
Gn.).Sall. J'avance ce seul fait, que, 
Unum huc sumo, quod(indic.). Cic. Cun- 
trairement à ce que J'avais avancé, 
Aliter aitque ostenderam (de ostendëre, 
0, is, fentum et lensum). Cic. Pour 
qu'il n'avançât rien d'incertain, Ne 
eujus incerli auclor esset. Liv. 

A vANCER, v. neut. 1° Aller en avant. 
Procedëre, 0, is, cessi, cessum, 0. Cic. 
Prodire, eo, is, ivi et ti, itum, n. 
Cic. Progredi, ior, gredëris, gressus 
sum, dép. Cic. : Avance ici, toi, Pro- 
cede tu huc. Ter. — à l'ordre, Ades 
ad imperandum (formule mililaire). 
Cic. Aimer mieux reculer qu'avancer, 
Regredi quam progredi malle. Cic. 
On avance lentement et peu à pen, 
Lente atque paulutim proceditur. Cæs. 
Avancer à grardes journées, Magnis 
itineribus contendËre, 0, is, tenda, 
tentum. Czs. Courir sans cesse el ne 
pas — d'une coudée, Cursitare ac 
Ne cubili quidem mensuram progredi. 
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Suet. Une quinquérème n'avançait 
pas (= ne faisait pas de progrès 
dans sa marche), Quinqueremis nun 
proficiebat (de profic're, io, is, feci, 
fertum, n ). Plin. Continuer à avancer, 
Pergëre, 0, is, perreri, perrectum, n. 
Cic. En continuant d'—, on trouve 
des plaines, Campi deinde porro (s.—. 
sunt}). PL.-j. || 11 t avancer des vais- 
seaux, Naves jussit prodire. Cæs. Faire 
— un vaisseau en ramant, Navem re- 
mis propell/re, o, is, puli, pulsum. 
Cie. impell®re. Virg. Faire — les 
vaisseaux vers une forteresse, Naves 
ad castellum subigëre, o, is, egi, ac- 
tum. Liv. Faire — des pierres au 
moyen de leviers, Sara vectibus pro- 
movêre, e0, es, movi, molum. Ées, 
Faire — les mantelets, Vineas agre, 
0, ts, egi, acium. Cæs. conducëre, 0, 
is, duri, ductum. Cic. Faire — uu 
bœuf qui hésile, Bovem cunctantem 
produc#re. Col. Faire — les légions, 
Legiones promovére. Hirt, On fait 
— les deraières réserves, Ab ulii- 
mis subsidris miles cietur (pass. de 
Cière, eo, civi, citum). Liv. Faire — 
l'armée, les enseignes contre l'en- 
nermi, În hostem, Hvsti signa inferre, 
fero, fers, tuli, illatum. Cus. Liv. 
Faire — un témoin, Testem pro- 
ducëre. Cic. Faire — qqn à la droite 
du roi, Aliquem dertrz regis admo- 
vêére. Curt. Il fait — les montagnards 
captifs (= les expose aux regards 
de ous), Captivos montanos in medio 
statuit (de statuëre, 0, stafui, statu- 
tum). Liv. |] 2° Aller trop vite. Antici- 
pare, 0, as, avi, atum, n. Plin. = Vents 
qui avancent d'un jour, Venii uno die 
anticipantes. Plin. || 3° Faire saillie. 
Prominére, eo, es, 8. parf. Di sup., 
0. Plin. ProcedFre, 0, 13, cessi, ces- 
sum, n. Plin. : Qui avance, Promi- 
nens, gén. enfis. Liv. Projectus, a, 
um. Plin. Promontoire qui — consi- 
dérablement, Promontorium vasto ex- 
cursu. Plin. Faire avancer un toit, 
Tectum projicËre, io, is, jeei, jectum. 
Cic. Voy. S'avancen 20. || 4° Faire 
du progrès ProcedËre, 0, is, cessi, 
cessum, 0. Cic. Progredi, ior, èris, 
gressus sum, dèp. Cic. Proficère, 10, 
is, feci, fectum, n. Cic. = Je u'avance 
guère, Parum promoveo (es, movt, 
motum, movêre). Ter. || n'avance 
goère, Non multum profecit. Nep 
N'avancer 4 rien, Nihtl agëre, o, ts, 
egi, actum. Cic. Îls comprirent qu'on 
ne pouvait — à rien, Nikil profici 
posse iniellexerunt. Cæs. Veux-tu 
dire par là que les affaires n'avan- 
cent point? An hoc significas nihil 
fieri ? Cic. Cette affaire n'avance pas 
(= est arrêtée), Hzc res ou Hoc re- 
gotium hæret (de kerère, eo, kæsi, kæ- 
sum, n.). Plaut. L'ouvrage avançait, 
Opus procedebat. Moret. 113 avaient 
fail avancer l'ouvrage, Opere proces- 
serant. Cæs. || Avancer dans Îa car- 
rière des bouneurs, Honvoribus pro- 
cedfre. Cie. Il aurait avancé plus 
loin dans les bonneurs, fonoribus 


longius processisset. Cic. Désir d'a- 


vancer, Procedendi libide. PL-j. 
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Faire — qqn, Aliquem producère, 0, 
is, duri, ductum. Cic. proueh”re, 0, 
is, vert, veclum. Pl.-j, | Avancer 
dans les études, In studtis progres 
sus facëre, io, is, feci, factum. Cic. 
— ant, Tantos processus efficrre. 
Cie. — tant daos la philosaphie, 
Tantum in philosopAiâ procedëre Cic. 
Nous avons avancé on peu en phi- 
losaphie, fn philosophië aliquid pro- 
fecimus. Cic. Ne pas avancer beau- 
coup dans l'éloquence, Non multum 
dicendi laude proced#re. Cic. — dans 
la vertu, In virtute procedëre. Cic. 
progredi. Cic. || Avancer en âge, Æiate 
progredi. Cic. Tout s'aduucit à me- 
sure que l'on avance en âge, Æiate 
progrediente omnia fiunt mitiora. Cic. 
L'âge — vite, Volat ætas. Cic. 
S'avancEn, v. réf. 1° Aller on 
avant. Prodtre, eo, is, ivi el ii, itum, 
0. Cic. Procedëre, o, is, cessi, cessum, 
n. Cic. Prugredi, tor, ris, gressus 
sum, dép. Cie. Se vu Pedem pruferre 
(fero, fers, tuli, latum). PL.-j, Quint. = 
Le cortège funèbre s'avance, Funus 
procedit. Ter. S'avancer avec calme 
Dlacide progredi. Czs. Comme il 
s'avance avec orgueill Ut magnifice 
infert sese! Plaut. On s'— lentement, 
Lente atque paulalim proceditur. Cæs. 
1 s'avanca en lui reprochant, Suc- 
cessit exprobrans. Liv. Arès s'être 
avancé à quelques pas, Aliquantulum 


progressus. Cic. Nous nous somtnes 


avancés de 120 stades, Stadia cen- 
lum vuiginii processimus. Cic. S'a- 
vaaorer vers le forum, Ad forum pro- 
cedëre. Plaut. S' — en public, In me- 
dium exire, Plaut. S'— vers le pied 
d'une montagne, Sub montem succe- 
dère. Czæs. S'— vers l'italie (rapi- 
dement), Ad Jtaliam adventare, 
0, as, avt, atum, n. Cic. S'— vers 
qqn en courant, Âd aliquem arcur- 
rêre, 0, is, curri el cucurri, cursum, 
n. Cie. L'urateur doit s'— jusqu'au 
bord de l'abime, Debet oratur ad 
præceps accedë#re. Pl.-j. Du milieu de 
cette foule Lahiénus s'avance, Quä 
ex frequentiä Labienus prodit. Cæs. 
Les géneraux s'avancent entre les 
deux armées, [mperatures in medium 
ezeunt. Plaut. S'avancer, S'— cuntre 
l'ennemi (en parl. d'une armée), Pe- 
dem ou Gradum inferre. Liv. In hos- 
tem où Hosti signa inferre. Cæs. Liv. 
Les troupes espagnoles s'avançaient, 
Signa Hispanorum incedebant. Liv. 
S'avancer en trois corps séparés 
(contre l'ennemi), Trinis præsidiis 
occurrêre, 0, is, CUrri, Cursum, D. 
Tac. Ils s’avancèrent jusqu'à nos 
premières lignes, Sub primam nos 
{ram aciem successerunt. Cæs. S'a- 
vancer à cheval, Equo evehi, or, Eris 
vectus sum, dép. Liv. S'étant avancé 
à cheval devant les postes, Provee- 
tus ante stationes equo. Liv. Que les 
navigaleurs ne peuvent s'avancer au 
delà de... Navigantes non poss 
proveht ultra (acc.). Plin. Navires qui 
se sont avancés en pleine mer, Na- 
ves proueclæ in altum. Cæs. Le lion 
s'avance par bonds, Leo saltu insitil 
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de ïinsilire, io, silui, sultum, 0.). 
lin. Les nuages s'avancent sous 1e 
soleil, Nubes soli succedunt. Liv. 
La ville grandissait en s'svançant de 
plus en plus dsos le pays environ- 
nant, Crescebet urbs, alia atque alia 
appeiende loce. Liv. R Fig. La vieil- 
lesse qui s'avance, Jam advenians 
senectus. Cic. L'âre s'— vite, s'— à 
grands pas, Volat ætas. Cic. Le jour 
o départ s'avançail pour moi 10- 
sensiblement, AfiAt decessionis dies 
obrepebat (de obrepère, 0, is. repst, rep- 
fum, a) Cic. Voy. 4. || 2° Faire 
saillie. Prominére, eo, es, 8. parf. ni 
sup., n. Plin, Procedÿre, 0, is, cessi, 
ssrum, n. Plin, : Une preiqu'Ile 
s'avance do fond du golfe, A sinu 
perinsula excurru (de ercurrêre, 0, 
excurri el curri, cursum, n. Liv. La 
ville s'avancait tellement dans là mer, 
que, Urbs erat ifa projecta in al- 
tum, ut (subj.). Cic. Elle s'avance au 
loin dans la mer, Prominet penilus 
in altum…. Liv. L'Hémus qui s'— 
sur le Pont-Euxio, Hzmus in Pon- 
tem procumbens (de procumbère, 0, 
is, cubui, cubitum, a.). Plin. Promoo- 
toire quis'— en face dn Pélopouèse, 
Promontorium quod contra Peloponne- 
sum procedit. blin. || 3° Fig. Faire 
du progres. Proced®re, 0, is, cessi, 
cessum, D. Cic. Progredi, ior, ëris, 
gressus sum, dép. Cac. Proficère, io, 
de, feci, fectum, n. Cic. =: Le désir de 
s'avaocer, Procedendi libido. PI.-j. 115 
se sont avancés eux-mêmes, Se ipsi 
tulerunt (de proferre, fero, (es, 
tum). Sen. S'avancer dans les bon- 
ueurs, Honoribus proced#re. Cie. S' — 
dans les honneurs par surprise. dd 
Aonores obrepère, 0, Ls, repsi, replum. 
Cie. S'— par degrés dans l'amitié de 
go, Ad amicitiam alicujus adrepère. 
de. S'— insensiblement, Serpére. o, 
is, serpsi, tum, n. Cic. La répu- 
blique ne savance pas lenlement, 
elle s'— rapidement vers la perfec- 
tion, Non serpit, sed volai ir opti- 
num slitum res publica. Cic. || 6 
S'acheminer vers son declin, vers sa 
Ba. Inclinan, or, eris, afus sum. 
pass. Pl.-j. Vergêre, 0, is, s. parf. 
ui sup., n. Suet. : La matinée s'a- 
vaocail, Mora diei jam ad meridiem 
vergebat. Liv. La nuit s'avance, Nox 
ad lucem vergit. Curt. Quand la jour- 
née s'— vers l'après-midi, Inclinato 
tn pomeridianum tempus die. Cic. 
Quand la journée s—, Vergente jam 
die. Sust. Tac. Inclinato die. Pl.-j. 
Quaad l'automne s'—, Vergente av- 
turmmr  Tnae Naov  AVANCÉ, Î 6° Re 
pes garder une justs mesure, s'onga- 
ger mprudemment. Pregredi, or, 
Fris, gressus sum, dép. Cic. Sibi su- 
mére (o, is, sumpsi, sump'um), act, 
Cic. 3 Vois bies jusqu'où tu t'aven- 
ces, Videes eliam aigue etiam quo pro- 
grediare. Cie. Je me buis avaure jus- 
qu'a écrire... Sumpsi hoc nihi, ut 
acribrem.. Cie, Avasce-toi pour Ca- 
Pilus auprès de César, autant qne.., 
Tantum tiôi sumito pro Cupitons 
apud Casarem, quantum... Cie. 
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Gic. Les rouvres enfoncent leurs ra- 
cines fort — dans le 301, Robore 
suas radices in profundum agunl. 
Plin. || Fig. Ce mot pénéira plus 
avant dans mon esprit, Muc verbum 
in pectus altius descendit. Sall. Gravé 
fort — dans l'esprit, In animo peni- 
tus affirus atque insitus. Cic. Ceux 
qui approfondissaient plus —, Qui al- 
tius perspiciebant. Cic. Se placer fort 
— dans la confiance de qqn, Ad in- 
fima alicujus consilia pervenire. Cic. 
Placé fort — dans l'amitié de César, 
Intimä familiaritale Cæsari conjunc- 
fus. Cic. Il etait bien — dans la fa- 
veur de lous les ordres, Erat gra- 
tiosus apud omnes ordines. Cic. || 3° 
A une heure avancee de : Bien avant 
dans le jour, Ad multum diem. Cic. 
Bien — dans la nuit, Multä norte ou 
Ad multam noctem. Cic. Dès qu'on fut 
bien — dans la mit. Ubi plerumaue 
noctis processit. Sull. || 4° Auparavant. 
Ante. Cic. Antea. Cic. Prius. Cic.: 
L'annèe d'avant, Tulius.…, Arw 
pnore, Tullius.. Cic. Voy. avpa- 
RAVANT. 

AVANT DE, AVANT QUE DE, AVANT QUE 
ou que... NE. locul. prép.et can]. Ante 
quam où Antequam.Cic. Prius quam ou 
Priusquam. Cic. (avec le sub). prés., 
imparf. ou pl.-q.-parf.; l'indic. prés., 

arf. ou fnt. passé, selon le temps 

u verbe principal). {° Le verbe prin- 
cipal etant au present : La lempêle 
menace avant d'eclater, — qu elle 
n'éclate, Tempestus minatur ante- 
quam surgat. Sen. Elle cchappe à la 
memoire — d'avoir été, — qu'elle 
ail élé saisie, Ante præterlabitur. 
quan percepla est. Cic. 2° Le verbe 
principal ctant au futur : Tu ne seras 
pas riche avant de retirer. — que tu 
ne relires de tes propriétés une 
somme suflsante pour, Nunauam 
cris dives antequam (ibs er luis ro# 
sessionibus lanium reficiatur, ul. 
CIC. — de répondre, — que je ré- 
ponie, je dira: {je vais dire) quel- 
ques mots de l'amitié, Priusgram 
respondeo, de amictité pauca dicam. 
Cic. Je se me lasserai pas — d'avoir, 
— que j'aie compris, Nou defatiqu- 
bor priusquem percrpero. Cic. || 3° 
Le verbe principal étant au passe : 
Deux cents ans avant de prenire, 
— qu'ils prissent Reme, les Gau- 
bois descenilirent en {lalie, Ducentis 
annis anfequam Memam cayérent, in 
aliam Galli trensceniterunt. Liv. is 
ne s'arrèlèrent pas dans leur fuite — 
d'être, —qu'ils ne fussent arrives, 
Non prius fug7re destiterunt quam 
pervenerunt. Czs. Souvent une vertu 
futétouffée — d'avoir, — qu'elle eût 
pu être ulile, Sæpe virtus, antequam 
prouesse poluisset, exstincra furt. Cic. 
11 6° Tournures diverses : 1} etait re- 
veau avant d'avoir rien fait, Infectä 
re redierat (= la chase n'ayant pas 
été faite). Cæs. — que son père ne 
fût mort, l'atre nondum mertuo (= 
son père n'élant pas encore u:ort. 
Cie. Ne pas revenir — d'avoir vainco, 
on redire, nisi viciorem (—= si ce 
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AVANIE, s. f. Affront, traitement 
humiliant. Contumelia, æ, f. Cic. In- 
dignitas, atis, f. Cic. Ignominia, æ, 
f. Cic. : Paire une avanie à qqn, 
Contumeliam alieui face Plaut. ler. 
in aliquem jacwre. Cic. Essuver toutes 
sortes d'avanies, Perferre omnem in- 
dignitatem et molestiam. Cic. omnes 
indigniates contumeliusque. Cæs. As- 
sailh de mille —, Jgnominiis omni- 
bus appetitus. Cic. | 

AVANT, prép. 4° En parl. du lieu 
et du rang. Devant; et Ag. Prefera- 
blement à Ante, acc. Cic. 2 Placer 
une chose avant une autre, Rem rei 
præponêre, 0, is, posui, posifum. Îor. 
antepon’re. Tac. Marcher — qqn. 
Voy. Pnécéoen. || Fig. Avant luul, 
— loules choses, Anfe omnia. Liv. 
In primis. Cic. Omnibus rebus postha- 
bisis. Cic. Aider son voisin — son 
frère, Vicinum citius adjurare quam 
fratrem. Cic. La vertu passe — toutes 
choses. Omnibus rebus (au dat) virtus 
præstat. Cic. J'ai pensé que le salut 
cvmmun devait passer — tout, Nil 
antiquius communi salute judicavi. 
Cic. Faire passer, Mettre une ch. — 
une autre, Voy. PRÉPÉRER. || 2° En 
parl. du temps. Anterieurement à 
Ante, acc. Cic. : Avant la naissance 
d'Epaminondas, Ante Epaminondam 
natum. Nep. — la fondation de 
Rome, Ante Romam conditam. Cic. 
Bien des philosophes — Socrate, 
Multi ante Socratem philosophi. Cic. 
— mou consulat, — ma censure, 
Ante me consulem, Anfe me censorem. 
Cic. Cenx qui ont vécu — nous, 
Superiores, um, m. pl. Cic. Majores 
nostri. Cic. Priores. Phæd. Priores 
nostni. Pl.-j, ll fut nomme consul — le 
temps. — l'âge, Factus est consul 
ante tempus. Cic. Mort — le temps. 
Præreptus immature. Vell. Bien — la 
nuit, Multo ante noctem. Liv. Un peu 
— le jour. Aliquanto ante lucem. Liv. 
— tout, Primum. Cic. — peu, Mo. 
Cic. Brevi. Cic. uinze jours. 
Incra quindecim dies. Liv. Carthage 
a été fondee quatre-vingi-deux ans 
— Rome, Condita est Carthago octo- 
ginta duobus annis antequam Roma. 
Just. AvANT (adv.); AVANT DE Ou 
QUE DE Ou QUE; EN AvaNT, Voy. 
plus bas. 

Avanr, adv. 1e Loin. Longe. Cic. 
Ultra. Liv. : 1} était d'avis qu'il fallait 
aller plus avant, Longius procedenium 
exislimabat. Cæs. (J'habite) fort — 
dans la plaine, UÜsque in campis ul 
timis. Plaut. (1l alla] fort — dans la 
Macedoine, In intimam JMacedonam. 
Cic. Enna ext située fort — dans les 
terres. Enna mediterranea est marime. 
Cic. | Fig. Est-il possible de pous- 
ser plus avant la cruauté ? Estne ali- 
quid ultra, quo progredi crudelitas 
possit ? Cic. Aller plus — ou trop 
— (dans ses paroles, dans sa colère, 
etc.), Longius proceaër e, 0, is, cessi, 
cessum, n. Cic. Virg. EN AvanT, 
Voy. A bas. | 2° Profondement. 
Alte. Cie. Penitus. Cic, : Sillon creusé 
plus avant, Sulcus aliius impressus. 
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n'est vainqueur). Czs. — que Rome 
fût fondée, Ante Romam conditam 
(= avant Rome fondée). Cic. Voy. 
encore AVANT (prépasition) 20. 

EN avanr, 19 Locut. adv. Vers le 
lieu qui est dovant. Porro. Liv. Pro- 
tenus. Cic. Virg. : Non pas eu avant, 
mais en arrière, Non anfe sed retru. 
Cic. Courir tantôt en —, tantôt en 
arrière, Ultro citroque ou Ultro et 
eitro cursare, Cic. Penché en —, 
Pronus, a, um. Cic. Marcher contre 
qqn l'épée en —, Ad aliquem infesto 
Lo venire. Czs. Mettre la lance en 
—, Hastam projicère, to, is, jeci, jec- 
tum. Nep. prolendrre, 0, is, tendi, 
tentum. Tac. Soutenir le choc de 
l'ennemi, la lance en —, Projectä 
hastä, hosfium impetum excipère. 
Ney. Ayant mis leurs lances en —, 
Protentis hastis. Tac. Pousser son 
cheval en —, Equum adinitiFre, 0, is, 
misi, missum. Cæs. Pousser en — un 
troupeau. Porro armentum ayëre. Liv. 
Faire marcher les légions en —, Le- 
giones promovêre, 60, es, MOUI, MO- 
fum. Hirt. produc#re, 0, is, duri, 
ductum. Czs. Marcher, Aller, Se por- 
ter eu —, Proced?re, 0, is, cessr, ces- 
sum, n. Czs. || Fig. Aller en avant, 
(Eu gén.) Progredi, ior, &ris, gressus 
sum, dép. Cic. Procedëre, n. Cic. (En 

arl. de l'âge) Ætate procalfre, n. 

ic || 2° Devant et à une certaine dis- 
tance. Ante(adv.).Cæs.Qqf.Præ (adv.). 
Plaut. Ter. =: Marcher eo avant, Præce- 
d#re,o, is, cessi, cessum, 0.Cæs.Antece- 
dére,n. Cæs. Marche en — je Le suis, 
I præ, sequor. Plaut. Envoyer en —, 
Præmitlére, o, ts, misi, missum, act. 
Cæs. Præ se mitt®re, act. Sal. 1! place 
bait cohartes eo —, Octo cohories in 
fronte constituit. Sall. || Fig. Pousser 
gqo en avant, Aliquein prouehëre, o,is, 
vezi, uectum. Cic. Mettre qyn en —, 
Aliquem producère, 0, is, duri, duc- 
tum. Cic. Se meltre en — et se faire 
connaitre, Se proferre (fero, fers, 
tuli. latum) et osteutare. PI.-j. La pre- 
mière lettre me recummande de ne pas 
me mettre en — (— de ne pas me 
compromettre), Primez litterz monent 
ne me projiciam (de projicére, io, is, 
jeci, jectum). Cic. Mettre en — qq. 
cb., Aliquid proferre. Cic. Mettre en 
— un mutif, un prétexte, Causam 
eferres fero, fers, attuli, allatum. 

ic. Mettre en — une excuse, Excu- 
salione uti, or, ris, usus sum, dép. 
Cic. 11 n'appuie d'aucune preuve les 
faits qu'il met en —, Que affert, 
avilis argumentis confirmat. Cic. 

EN avanrT ne, locnt. prép. Devant 
et 4 une certaine distance Præ ue 
Sul. Cæs. Pro (abl.). Cæs. Ante acc). 
Cæs. Ultra ‘acr.). Cæs. =: En avant de 
soi, de l'ouvrage, Præ se. Cæs. Cic. 
Præ opere. Sall. La cavalerie mar- 
cbe en — de l'armée, Equitatus ante 
agmen procedit (de pruced®re, 0, ces 
si, cessum, n.). Cæs. Equites agmen 
antecedunt. s. (César traoiporta 
son camp uo peu en — de cel en- 
droit, Cæsar paulo ultra sum locum 
castra trenstulit. Ces. Il ft ranger 
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ses troupes en — du camp, Pro cas- 
iris copias suas produrit (de pro- 
ducëre, o, is, ductum). Cæs. 
AVANTAGE, 8. m. 1° En gén. 
Ce qui est utile, profitable, favorable 
à qqn. Commuditas, atis, f. Cic. Uu- 
litas, f. Cic. Commodum, i, n. Cic. 
Donum, n. Cic. Emolumentum, n. Cic. 
Fructus, Us, m. Cic. Usus, üs, m. Cic. 
Qqf. Præmtum, ui, n. Cic. : Avan- 
ge corporel, Corporis commodilas. 
Cic. bonum. Sal. Aucun — réel, 
Solida nulla utrlitas. Cic. Un autre 
—, Aliud commodum. Cic. Aliud com- 
modi. Cie. Les avaniages de la paix, 
Pacis commoda. Cie. emolumenta. 
Tac. bona. Tac. Avantage qui résulte 
de la jouissance, Bonum quod est ex 
usu. Cic. Les avantages de la ri- 
chesse, Fructus diviftiarum. Cic. Si 
nous n'aperceviuns pas un avantage, 
Si non fructus ostendFretur. Cic. Cum- 
blé de tous les avantages et de tous 
les dons de la fortune, Refertus 
omnibus præmiis donisque fortune. 
Cic. Les — de Is paternité, Parria 
commoda. Ter. Les — et les incon- 
véntents, Emulumenta et detrimenta. 
Cic. Les dangers et les —, Pericula 
præmiaque. Tac. Beaucoup d'— le 
tentent, Stomachum ejus multa soli- 
citant. Pl.-j, Les gens de bien ne 
sont entralnés à tromper par aucun 
avantage, Boni nullo emolumento im- 
pelluntur in fraudem. Cic. Proûter 
des avantages de la correspondance, 
Bono litterarum uti. Cic. L'avantage 
qu'offre une province, Opportunilas 
prouinciæ. Cic. La vertu a cet — 
que, Habet hoc virtus, ut (subj.). 
Cie. L'emitié a, ren erme de pre- 
@eux avantaies, Alaximus commo- 
ditates amicriia cCuntinet. Cic. Ce 
gvare d'ouvrage uffre pour la defense 
dee villes wa lrès grand avantage, 
Hec opus ad defensiosem urbium sum: 
mam habet vypurfunuutem. Cæs. Les 
plus granis avantages sunl ceux 
qui.., Bona marura sunt, quæ.….. Cic. 
Ceux pour qu ce fut uo avantage, 
I quibus buno fuit. Cie. Ce fut un 
— pour eux que l'bumme fût lué, 
lis occidi Arminem bone fuit. Cic. 
Ce n'est puint ton — que je meure, 
Fr tuû re uon est wi ego emurtar. 
Plaut. Cet evénemrnt était arrivé à 
l — de la Gaule, EG res er usu Gal- 
lle accideret. Cæs. Une roiffure né- 
gligee est à l'— de bien des femmes, 
Neg'ecia decet mulias coma. Ov. Les 
consuls juyèreat à l'— des Buthro- 
tiens, Consuies decrrverunt secun- 
dumm Buihiotros. Cie. Un — natl de 
l'anmtié, Utilitas effiorescit ex ami- 
cui. Cic. De cela résulte un im- 
menie —, Êx eô re summa wrilitas 
exsis:it. Cic. Avoir, Préseuter, Uf- 
fnir des avantages à qqn, À lcui pro- 
fic®re, de, is, fecr. fectum, n. Cie. 
prodesse, prosum, prudes, profui, 0. 
Cic. conducére, 0, is, durt, ductum, 
a. Ce. Cela uflre des — peur gs 
ch., bf couducit ad rem. Cic. S'il y 
a avantage, Si ita erpedit. Cic. 11 y 
a — pour vous à être bonnes, Ex- 
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pedit vobis bonas esse. Ter. Tiron me 
rocure des avaniages merveilleux, 
iro mirabiles utilitutes mihi præbet. 
Cic. Je dois leur prucurer des —, 
Eos commudis augêre debeo. (ic. Les 
— que nous posseduns, Commuda, 
quibus utimur. Cic. Regarder l'igno- 
rance de qqn comme un avarlage 
pour soi, Alicujus ignorantiam sibi 
quæstui habère. Cic. Il dépend de 
vous que je fasse cela inutilement 
ou avec —, Îd frustra an ob rem 
faciam in vesträ manu silum est. 
Sall. Chercher l'— de qqn, Alicui 
consulére, 0, is, sului, sultum. Cic. 
Commodum alicujus sequi. Ter. Né- 
gliger son —, Commodum suum 
prætermitiére où prælerire. Cic. Tirer 
à soi les avantages, Commoda ad 
se rapêre. Cic. Tirer un grand avan- 
tage d'uoe ch., Magnum eummodum 
ez re cap”re. Cic. J'ai tiré de ta 
lettre un très grand —, Er tuis lit- 
feris cepi fructum marimum. Cic. 
ls découvrirent les avantages que 
nous pourrions tirer de chaque ani- 
mal, Invenerunt quem er quüque bel- 
luâ usum habère poxsemus. Cic. Je 
lirerai de mon lravail cet avantage 
que je.., {loc laborts præmium petam, 
ul (subj.). Liv. J'ai recueilli de ce que 
j'ai fait l'— d'être.., Meis rebus gestis 
hoc sum asseculus, ut (subj.). Cic. 
Tirer — du malheur d'un autre, Ex 
alterius incommodis commoila sua com- 
parare. Ter. Mettre |: s avantages en 
commun, Communes utiliates in me- 
dium afferre. Cic. | 20 T. de Juris 
prudence. Ce que l'on donne à qqn au 
delà de ce qu'il pouvait attendre. Præ- 
cipuum, t, 0. Dig. || Fig. l'ars (artis) 
præcipua (æ), f. Plaut. Res (ei) præci- 
qua (æ). f. Ter. VOy. AVANTAGER. || 30 
. de guerre. Ce qu'il y a de favora- 
ble dans une position par comparaison 
avec la position de l'adversaire). Luci 
opportunilas (atis). f. Cæs. Luci æqui- 
tas, f. [lirt. : L'avantage de la posi- 
tion, Mêmes traduct. Cette position 
offre plus d'— que d'inconvément, 
Hic locus est talis, ut plus habeat ad- 
Jumenti quam incommodi. Cic. Profi- 
ter pour sa défense des mêmes avan- 
tages de position, Se defendre iis- 
dem opporlunitatibus loci. Cæs. Pren- 
dre ses — pour combattre, Aciem 
instruËre loco suo. Liv. Qui ne sait 
pas prendre ses —, {gnorans oppor- 
tunriates suas. Liv. Débarquer ses 
troupes avec avantage, Per commo- 
dum copias erponêre. Liv. Livrer ba- 
taille avec —, Pugnam facère ex 
commodo. Sall. suo loco. Sall. Com- 
baltre avec l'—, sans l'— de ja 
posilion, Pugnare æquo loco. Liv. ini- 
quo loco. Liv. L<e Superiorite en quoi 
ue ce soit Ercellenta, æ, f. Cic. 
ræslantia, Î. Cic. =: Avantage sur 
les autres êtres animés, Ercel- 
lentiu animantium. Cic. Præstantia 
reliquorum animantium. Cic. ll est 
certains avantages, Ercellentiæ quæ- 
dam sunt, Cic. Avoir sur qqn l'avan- 
tage de qq. ch., Aliqu& re alicui 
præslare, 0, as, stii, stitum el stalum, 
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o. Cie, aliquem præstare. Liv. alicui 
antecellëre, 0, is, s. parf. ni sup., n. 
Cic. aliquem antrcellëre. Cic. alicui 
exrellère. 0, is, cellur, 3. sup., n. Cic. 
aliyuem superare, 0, 83, avi, a(um. 
Cic. vincére, 0, is, vici, victum. Cic. 
Avuir l'— gsor les siens, sur les 
autres, Præstare inter suvs. Cic. Ez- 
cell£re alus ou inter alios. (ic. su- 
per ceteros. Liv. Les ennemis svaient 
Sur nous |’— du noinbre, ffostes no- 
bis numero præstabant. (æs. L'amitié 
acel — sur la parenté que.…., oc 
præstat amicitia propnquitati, quod 
iod.). Ci. Notre plus grand — sur 
es bêtes ssuvages, c'est.…., [oc uno 
ræstamus vel marime feris, quod 
Ed. . Cic. Tubérun eul cet —, loc 
precipuum fuit Tuberonws. Cic. Avoîr 
un grand — sur les autres bummes, 
Rem habère præter alios præciquam. 
Ter. Qu a pour soi l'— de la nais- 
sance, de la forlune, Superior loco, 
fortund. Cie. Qui a sur tous Îles au- 
tres l'— du talent et du savoir, 
Præstans omnibus ingenio ef doctrinä. 
Cic. || 6° Succes mulitaire, victoire 
(pr. et fg.). Victoria, æ, f. Cic. Liv. 
: Grand avantage, Victoria præclara. 
Nep. — décisif, Victoria justa. Cic. 
erplorata. Cæs. Double —, Victoria 
eninata. Liv. — obtenu facilement, 
icturia erpedila. Cæs. facilis. Liv. 
Avec des svantages égaux, balancés, 
Æquo marte. Cæs. Ajarte pari. irt. 
Æquo prulio. Cæs. Pari prelio. Nep. 
On se sépara svec un avantage égal, 
Æquo marte discessum est. Liv. Æquis 
manibus abscessum est. Tac. Faire la 
guerre sans — prononcé, Ancipiti 
marte bellum gerëre. Liv. Reœpurler, 
Obtenir un —, Victoriam adipisci. 
Ces. c vi. Cic. Rewporter un — 
sur qqn, Victorigm ab aliquo repor- 
tare. Cic. ex aliquo ferre ou referre. 
Liv. Nos suldats eurent l'—, Prælio 
nostri superiores fuerunt. Cæzs. Il eut 
l—, Supenror discessit. Sall. Chacun 
des deux partis pensait avoir eu l'—, 
Se utrique superiwures discessisse eris- 
limabant. Cæs. L'— demeurait aux 
Romains, Res Romana erat superior. 
Liv. L'— est du côté des Romains, 
Apud Aomanos viciona est. Liv. 
Poursuivre activement ses avantages, 
Nikil a viclorié cessare, n. Liv. I Fig. 
Avantage remporte sur un collègue, 
Victoria ex collegä. Liv. Comme l'— 
étail resté à l'opiniun qui voulait, 
Cum vicisset sententia, quæ cense- 
bat. Liv. || 8° Titre de recommanda- 
on, titre 4 l'estime, ce qui fait valoir 
qqn. Cummendatio, onis, f, Cie. : Être 
à l'avantage de qqn, Aliguem com- 
mendare, 0, as, avi, atum. Cic. Ali- 
cui honori où gloriz esse. Cie. Rien 
n'est plns à l'— de l'orateor que... 
Nullë re magis commendatur orator, 
quam.… (Cic. Cels n'est pas tant à 
ton —, Id tib1 non ita decorum est. 
Cic. Celte journée avsit été tout à 
fait $ autre —, Îs dies nobis Aunes- 
tissimus fueral. Cic. Mes parules 
furent à lon Oratio mea in te 
honvrifica fuit. Cie. Il n’a jamais fait 
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mention de moi autrement qu'à mon 
—, Nunquam ab eo mentio de me nisi 
honorifica qui) Cic. Parler de soi- 
même avec — (— avec présomplion), 
Vuy. AVANTAGEUSEMENT 4°. 

AVANTAGEN, v. act. Donner des 
avantages à qqn par-dessus los autres. 
Eo gen. jaleut) præcipue indulgère, 
eo, es, dulsi, dultum, 0. Czs. : La na- 
ture qui a avanlagé les âmes, Natura 
de animis melius merita (de mereri, 
eor, ris, dép.). Cic: La nature l'a- 
vantagea de nombreuses faveurs, 
Multa ab naturä habuit bona. Nep. 
Être avantagé, Rem præcipuam præter 
ceteros habère. Ter. N'être point —, 
mais partager la condition commune, 
Non præcipuam, sed parem cum cele- 
ris fortunæ condifionem subire. Cic. 
Qui n'est pas — par la nature, An- 
gustius à nalurä insiruclus, a, um. 
Cic. || En matière d'héritage. Avan- 
tager qqn de qq. ch., Aliquid alicui 
prælegare, 0, as, avi, atum. Dig. Être 
avantagé de qq. ch. cumme héritier, 
Aliquid inter legitimos heredes præci- 
puum relinére. Dig. 

AVANTAGEUSEMENT, adv. 1° 
D'une manière conforme 4 notre bien, 
à notre interét : Ce qui se fait avan- 
lageusement pour qq. cb., Quæ fiunt 
utiliter ad rem. Cie. Ce que vous 
pourriez faire — pour l'État, Quod 
commodo reipublicæ facére possis. Cic. 
Aller, Marcher — (en parl. d'une 
entreprise), Prospere ced”re. Cic. Fe- 
liciter evenire. Cic. Lutter très —, 
Felicissime decertare. Cic. — situé, 
Opportune silus. Liv. Chevelure ar- 
rangée —, Capillus compositus cura- 
mode. Plaut. É 2° Avec privilège. Præ- 
cipuo jure. Cic. Præcipue. Cic. || 3° 
Farorablement, avec honneur : Enten- 
dre parler ou Faire parler de soi 
avaolageusement, Commode audire. 
Cic. Etre traité —, Hononifice trac- 
tari. Cic. || 4° Avec presomption, avec 
prelention. Gloriose. Cic. =: Parler de 
Soi avantayeusement, Afagnifice se 
jactare. Ad Her. Se draper —, Gl- 
rose amicini. Pers. 

AVANTAGEUX, euse, adj. 1° Qui 
produit de l'avantage, profitable. Com- 
mudus, a, um. Cic. Fructuosus. Cic. 
Utilis, m. f.,e, 0. Cic. : Plus avan- 
laceuz qu'on ne l'avait annoncé, 
Cumvodior quam ut erat nuntiatum. 
Cic. 11 n'y a de bon qne ce qui est 
avantageux, Nihil bonum nisi quod 
fructuosum est. Cic. Verlus avanta- 
geuses au genre bumain, Viriutes 
geueri humano fructuosz. Cic. Tu 
ne saurais trouver une alliance plus 
avantageuse, Tibi oppurtunior nulla 
amicitia est. Sall. Marchandise —, 
Proba merz. Plaut. Marché avan- 
tageux, Conditio luculenta. Plaut. 
[Acheter] à des conditions avanta- 
geuses, Conditione bunä. Cic. Ache- 
ler à un prix avaulageux, Emêre 
bene. Cic. Faire un placement —, 
Pecuniam bene punêre. Cic. Funds de 
terre — (— de bun rapport), Ager 
quæestuosus. Caio. Regarder qq. ch. 
comme — (— comme un Qaic, ali 
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quid in lucro ponëre. Cic. deputare. 
Ter. Etre —, très —, Esse ex usu. 
Cæs. usui. Cic. Esse magno usui. Cic. 
Slagnos usus afferre, feru, fers, attuli, 
atlatum. Cic. Cela est —, Si cela 
Uest —, Commodum est. Ter. Sitibi 
commodum est. Cic. Etre — à qqn, 
Alicui prudes<e, prosum, prodes, pro- 
fui, n. Cic. proficbre, iv, is, feci, fec- 
tum, on. Cic. Alicui erpedire, til, iebat, 
ioit et itf, ou conducêre, it, ebat, durit 
(usités seul., en ce sens, aux 3° pers. 
du sing. et du pl.), a. Cic. Cela est 
— pour le bien-être, Id conducit ad 
vilz commoditatem. Cic. Ces chuses- 
là sont les plus avantageuses, qui 
sont les plus droites, Éa maxime 
conducunt, quæ sunt rectissima. Cic. 
Conune il le jugerail avantareux à 
l'État, Ut e republhicä ducërel. Liv. 
l'est — que, Conducit ou Erpe- 
dit (prop. infin.). Cic. I! vous est — 
d'être bonnes, Erprdit bunas esse 
vubis. Ter. || 2° Commode, propice, 
favorable. Commodus, a, um. Cic. 
Uppertunus. Cic. : Campements d'hi- 
ver avantageux, Commuda hibcrna. 
Liv. Ni daos un lieu, ni dans un mo- 
ment —, Neque loco neque temypore 
æquo. Suet. Cumbattre dans une po- 
sition avantageuse, Pugnum fucëre 
ez commudo. Sall. suo loco. Sail. Pu- 
gnare æquo Loco. Liv. Combatltre 
dans une pusiliun qui n'esl pas — 
Pugnare iniquo loco. Liv. Combat livré 
dans des conditions avantageuses, 
Æquum certamen. Liv. Endroit a van- 
tagenx pour faire QE ch.,Locus op- 
poriunus ad rem. Cic. Place assez 
avantageuse pour faire agir les man- 
tulets, Lucus satis æquus viners agen- 
dis. Liv. Avantageux pour la républi- 
ue, Rripublicæ salutaris(m.f.,e, n.). 
ic. Lois fort avantageuses pour les 
plébéiens. Leges plebi secuniissimæ. 
Cie. N 3° Qui sied bien, qui avantage. 
Commodus, à, um. Plaut, =: Cuillure 
avantageuse (en pari. de l’arrange- 
nent des chevenx), Commodus capil- 
lus. Plaut. Costume avaulageux (— 
habilement dispusé), Decens amic- 
tus. Ov. Figure avantageuse, Decora 
facies. Sall. Taille —, Cunmorda sta- 
fura. Plaut. Elle était d'une taille —, 
Lunga decensque fuit. Ov. || 6° Qui est 
à l'avantage de qqn (en parl. de l'opi- 
oiun, des parules). Hunurificus, a, um. 
Cic. =: Opinion avantigeuse, Bona 
existimatio. Cic. Nep. J'ai eu de son 
talent une opinion très —, De ingenio 
ejus valde eristimavi bene. Cic. lis ont 
d'eux une apinion peu —, De iis 
male existimant. Cic. Mes paroles fu- 
rent avantageuses pour Lui, Oratiomea 
in de hunvrifica fuit. Cic. Il n'a ja- 
mais parlé de moi que d'une manière 
avantageuse, Nunguam ab eo mentio 
de me nisi honorifca qui Cic. En 
termes avantageux, très —, Honvri- 
fice. Cie. Hunurificentissime. Cic. || 6° 
Conflant, presomptueux. Gloriosus, a, 
um. Cic. Jartans, gèn. antis. Cic. 
PL-j.,: Je ne crains pas de paraître 
avantageux, Non vereor ne jactanlior 
videar. Pl.-j. Se donner des airs —, 
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Se efferre insolentius. Cic. En termes 
—, Gloriose. Plaut. Cic. Parler de 
soi done façon trop avanlageuse, 
De se ipso gloriosius loqui. Cic. Into- 
lerantius se jactare. Cic. 
AVANT-DRAS, 8. m. Partie du 
bras, depuis le coude jusqu'au poignet. 
Brachium, tt, n. Cic. Plin. Cels. 
AVANT-CORPS, 8. mm. Corps de 
maçonnerie on saillie sur la face d'un 
bâtiment. Prozdificatum, à, n. Fest. 
AVANT-COUREUR, 9. m. 1° Celui 
qui va devant qqn et qui annonce son 
arrivee. Prodromus, i, m. Cic. Præ- 
cursor, oris, m. Pl.-j. | 2° Fig. Ce 
qui annonce qq. Ch. Prænunlius, a, 
wm (adj.). Cic. = Astres avant-coureurs 
de grandes calamités, Stellz magna- 
rum calamitatum prenuntæ. Cic. Ces 
temmpèles ont leurs —, Istarum pro- 
cellarum quedam sunt prænuntia. Sen. 
AVANT-COURRIÈRE, 8. f. Celle 
qui devance, qui annonce =: L'aurore, 
avantcourrière du soleil, Aurvra 
prænuntia solis. fic. Vuy. le précéd. 
AVANT-DENNIER, IÈRE, ad]. Qui 
est avant le dernier. Pænullimus, a, 
um. Gell. Aus. Prorimus ab ultimo, 
prorima ab ultimä, prorimum ab ul- 
fimo. Quint. : Le dernier mol ei 
l’avant-dernier, Ultimum ac proxi- 
mum verbum. Quint. {Ignurer] ce que 
tu as fail la dernière et l’avant-der- 
aière nuit, Quid prorimä, quid supe- 
riore nocle egeris. Cic. 
AVANT-GARDE, S. f. La partie 
d'une armee qui marche la première. 
Primum (i) agmen (minis), n. Cæs. 
Liv. : Les coburles de l'avant-garde, 
Primi agminis cohortes. Liv. Ceux 
qui étaient à l’—, Qui primi agminis 
erant. Liv. Cavaliers d'—, Anteces- 
sores equites. Hirt. Les cohortes lé- 
gionnaires formaient l'—, Prims le- 
gionariæ cohortes ibant. Liv. 
AVANT-GOÛT, s. m. Le goût qu'on 
a par avance de qq. Ch. Gusius, us, 
m. Sen. Pl.-j. = J'ai voulu te donner 
an avant-goùl, Gustum tibi dare 
volui. Sen. Nous svuns donné comme 
un — des belles-letires, Primitias 
quasdam et quasi libamenta ingenua- 
rum arlium dedimus. Gell. Je Le ga- 
rantis que l’uuvrage enter répond à 
cet —, Ad Aunc gustum totum librum 
repromilio. Pl.-j. On demande que 
ton règne réponde à l'— de la pre- 
œmière année, Principalus luus ad 
gustum anni exigilur. Sen. Il ne peut 
ps même avoir nn — du plaisir, 
ustare purtem ullam voluptaiis non 
potest. Cic. N'avoir qu'un — d'une 
ch., Aliquid primis [abris gustasse. 
Cic. primoribus labris attigisse. Cic. 
AVANT-HIER, adv. L'avant-veille 
du jour où l'on est. Nudiustertius, 
adv. Cic. 2: Tes paroles d'avant-hier, 
Quæ a te nudiustertius dicta sunt. Cic. 
AVANT-PORT, 3. m. Entree d'un 
port en dehors de son oncointe : 1} 
jette l'ancre dans l'avant-porl, Ante 
0s ipsum portus ancoras Jjacit. Liv. 
AVANT-POSTE, s. m. Poste avancé. 
Præsidium, ti, n. Cic. Liv. 


AVANT-PROPOS, s. m. Préface 
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d'un livre; co qu'on dit avant de venir 
au fait. Præfatio, onis, f. Quint. : 
Dans un long avant-propos, Longä 
præfatione. Quint. Sans —, Nullä 
ræfalione factä. Gaj. Je vais vous 
l'expliquer ici par forme d'—, Id ego 
hic apud vos proloquar (de proloqui, 
or, Fris, loculus sum, dep). Plaut, 
Dire quelques mots en manière d —, 
Pauca prefari, for (inus.), faris, fa- 
tus sum, dép. Liv. 

AVANT-SCEÈNE, s. f. Le devant de 
la scène d'un theâtre. Proscenium, ii, 
u. Suet, Virg. 

AVANT-TOIT, 8. m. Toit en saillie. 
Protectum, i, n. Dig. = Droit d'avoir 
au avanl-loil, Jus protegendi. Dig. 

A VANT- VEILLE, S. f. Le jour qui 
précède la veille, La surveille : Cicéron 
naquit l'avaot-veille des nones de 
janvier, Ante diem flertium Nonas 
Januartas Cicero natus est (= die 
teriio ante Nonas). Gell. 

{. AVARE, adj. 19 Qui a un attache- 
ment excessif pour les richesses. À va- 
rus, a, um. Cic. Parcus. Cic. Tenar, 
gén. acis. Cie. =: Père avare, Pater 


parcus ac lenaz. Cic. Si — qu'il... 
Ita sordidus, ut (subj.). Hor. — et 
prodigue tont ensemble, Deditus 


quæstui atque sumplui. Cie. || Subst. 
om. Un avarc, Avarus homo. Cic. L'— 
est toujours pauvre, Semprr avarus 
eget. Hor. [Il faut convenir] que c'é- 
lil un vieil —, Parcum tllum fuisse 
senem. Plaut. Celui-ci vit en —, Par- 
cius ic vivit, Hor. || 2° Fig. Fort 
menager de. Parcus, a, um, (de qq. 
ch) in re. Cic. Pl-j. re. Plaul. 
alicujus rei. Hor. Tac. Suet. : Avare 
de 8es deniers, Pecunir parcus ac 
tenaz. Suet. Ménager de son bien, 
— de celui de l’État, Pecuniz sue 
parcus, publicæ avarus. Tac. — de 
ses dons, Parcua donandi. Hor. Dis- 
tribner, Donner d'une main —, Ma- 
ligne dispensare. Sen. Parcissime dare. 
Suet. Terres distribuées aux plébéiens 
d'une main —, Ager maligne plebt 
divisus. Liv. — du sang des citoyens. 
Civium sanguinis parcus. Tac. Trop 
— du droit de cité, Ninium parcus 
in largienda civitate, Cic. Qui n'est 
pas — de sa peine, Operä haud par- 
cus su&. Plaut. Operà largus. Plaut. 
Être — de sa peine, Labori parcëre, 
0, ts, peperci ol rar. parsi, parcitum 
et parsum. Liv. — d'éloges, d'éloges 
envers qe Parcus in laudando. 
Pl.-j. in laudibus alicujus. Pl.-j, — 
de lonanges pour les amplifications 
de ses écoliers, Malignus in laudan- 
dis discipulorum dictionibus. Quint. 
Être — d'éloges pour qq. ch., Mali- 
gne laudare aliquid. Hor. La nalure 
a été trop — envers Loi, Malignius 
tecum egit natura. Sen. Vigne — (qui 
donne peu de vin), Vitis avara. 

ol. 

2. AVARE, nom d'un peuple bar- 
bare de la Tartarie. Avar, aris, m. 
Corip. 

AVARICE, 8. f. Attachement ex- 
cessif aux richesses. Avaritia, æ, f. 
Cic. Qqf. Aviditas, atis, f. Cic. Liv. 
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ou Cupiditas, f. Cic. = Réparer les 
maux causés par l’avarice, Vulnera 
avariliæ sanare. Cic. Rien de si bien 
caché qui échaphât à sun —, Nihil 
am clausum quod non istius cuprdi- 
tati promplissimum essel. Cic. Lai 
reprochant sa sordide —, Incu- 
sans ejus sordes (ium, Î. pl.). Quint. 
L'— huœaine, Aviditas ingenii hu- 
mani. Liv. Tous les genres d'—, 
Omnes avarilis. Cie. Par —, Avec 
—, Avare. Cic. Par une — sordide, 
Sordide. Cic. 

AVARICIEUX, EUSE, adj. Avare. 
Voy. ce m. 

AVARIE, 8. f. Dommage arrivé à 
un navire, à des marchandises, Dam- 
num, 1, nn. Cic. Dig. : Le mauvais 
lemps ne causera pas d'avaries, 
Damni nihil erit ex lempestale. Cato. 
{Is annoncent) que ce chuc des vais- 
seaux entre eux leur avait raugé de 
grosses —, Er eo concursu navium 
magnum esse incommodum acceplum. 
Cæs. Les navires, au relour, eprou- 
vèrent des —, Naves in redeundo of- 
fenderunt (de offend”re, 0, is, fensum, 
n.). Czs. Éprouver de grosses — 
(en parl. d'un navire), Velementis- 
sime laborare fo. as, avi, alum, n.). 
Cæs. Réparer les — (— les brèches 
d'uue cou;tructlion), Aeficère quas- 
sata (n. pl.). Liv. Navire sans —, 
Navis incolumis. Cxs. Construction, 
Vaisseau, Blé qui a des —, Voy. 
AVARIER. 

AVARIER, v. act. Causer des ava- 
ries =: Avarier des navires, Naves Le- 
dëre, 0, is, Læsi, Læsum. Lucr. De 
lelle sorle que, 4 la suite de cette 
rencontre, les deux trirèmes furent 
gravement avariées, Ut vehementis- 
sime ulræque (riremes er concursu la- 
borarent. (æs. Avarié (en parl. d'une 
construction, d'un navire), Quassatus, 
a,um. Liv. Vig. Quassus. Liv. Hor. 
Avarier le blé, Frumentum corrum- 
père. Cæs. Avarié en parl. du blé), 
Corruptus, a, um. Virg. Rejeter des 
merchandises avariées, Merces im- 
probas jactare. Plaut. Voy. avanie. 

À VAU-L'EAU, loc. adv. Suivant 
le cours de l'eau. Aquäâ secundä. Liv. 
Vorg. l Fig. Aller à vau-l'eau (= ne 
pas réussir), Non succed®Ëre, 0, is, 
cessi, cessum, n. Cic. Parum proce- 
dére. Liv. 

AVEC, prép. 1° Pour marquer 
l'union, l'association, la ession, la 
simullaneite. Cum (abl.). Cic. Una 
cum (abl.). Cic. Simul cum (abl.). 
Cic. = Paix avec les Romains, Paz 
cum Romanis. Sall. Se trouver à 
Rome — qqn, Esse Romæ cum ali- 


quo. Sall. J'étais — lui, Eram una 
cum 60. Cic. Îl vécul — la ré- 
publique et s'éteignit — elle, Et 


cum republic& parier viril el cum 
e& simul exstinctus est. Cic. 
moi, loi, soi, nous, vous, Mecum, 
Tecum. Secum, Nuobracum, Vobiscum. 
Cic. — qui lequel, — qu:!, laquelle, 
— qui, lesquels, Quocum ou Vuicun, 
Quäcum, Quibuscum (et rar. Cum 
quo, Cum qu, Cum quibus). Cic. 
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Pour qu'il ait — qui se livrer à des 
causeries, Ut Aabeot, quibuscum pos- 
sil conferre sermunes. (ic. — MO0 
frère ou sans lui? Cum fretre an 
sine? Cic. Être serieur — les es- 
prils suslères, gai — les persunnes 
enjouées, Cum frislibus severe, cum 
remussis jucunde vivêre. Cie. J'aime 
mieux avoir rt — Platon qu'avoir 
raison — eux, £rrare malo cum llatone 
quan cum istis vera sentire. Cic. Venir 
— ur éscurte, Cum præsidio venire. 
Cic. Amener chacun dix hommes — 
soi (= en sus de soi), Prier se denos 
adducFre. Cæs. Les liniers qu'il avait 
— lui (= autuur de lui}, Canes, 
gquos circa se hubebal. Cic. Chacun 
— sa centurie, Juria suam quisque 
centuriam. Tac. César suivait — 
toutes ses iruupes, Cesar subsequeba- 
Lur omnibus cupiis. Cæs. Manger qq. 
cb. — sun pain (= ajruter qq. ch. à 
s00 pain), Ad panem adhibere aliquid. 
Cic. Chanter — actuupagnement de 
flüte, Ad tibiam canêre. Cic. Avoir 
la force — l'autorité (= en sus de 
l'autorité}, Præter auctoritalem vires 
uoque habre. Czs. — la maladie 
= outre la maladie) l'armée eul ea- 
enre à supporler la faune, Ererci- 
um, super morbum, eliam (mes af- 
fecit. Liv. Ne — ciaq ones, Natus 
cum quinque pedibus. Liv. Être venu 
à Rome — la Üèvre, Venisse Romam 
cum febri. Cic. César se montra — 
ua vêleunent de pourpre, Cæsar cum 
cesle purpureë prucessit. Cie. Des 
bowmes — des épées, Homines cum 
gladuis. Cic. Il fui arrèté — un poi- 
gaard, Cum sicû deprehensus est. Cic. 
La légion — ses bagages (= chsrgee 
de ses barrages), Legro sub sarcinis. 
Czs. Congédter qqn — avec une ré- 
ponse (— ayaol reçu one répuase), 
Aliquem cum responso ditnitiËre. Liv. 
[Ta mémuire| est consacrée — ce 
lemple, Simul cum templo illo conse- 
cratur. Cic. S'éveiller — le soleil, 
Cum sole erpergisci. Cic. Arriver — 
le jour, Cum primä luce venire. Cie. 
Les hirondelles arrivent — l'été... 
Hirundines zstivo lempure præsto sun. 
Ad fer. — l'âge, Adütü ælate. Plin. 
[Cette amitié), eontractee dés l'en- 
aoce, s'est accrue — l'âge, Incepla 
a parvis, cum ætule accrevit simul. 
Ter. Roches qui — le temps devien- 
nent semblables à une Île, Sara 
que, procedente tempore, insulum imi- 
fantur. Plin, free vigue] s'sdoucit 
— le Lemps, Transit in dulcem (s.-e. 
vilem) velustate. Plin. Nons voyons 
que les autres opiniuos se sont éva- 
nouies — Île temps, Videmus ceteras 
opinivnes dinturnuilate erlabuisse. Cic. 
11 2° Pour marquer la matiero qui sert 
â faire quelque chose. Ablatif sens 
prép. Cic, Quf. E vu Er et l'abl. Cic. 
ar. Cum el l'abL Col. : Remplir 
avec des fleurs, — de la terre, Cum- 
plêre fioribus. Cic. cum lerr&. Col. 
Oindre — des essences, — du vio, 
Ungère unguentis. Cic. cum vino. Veg. 
Se laver — du lait d'ânesse, Se asi- 
aino lacte eluëre. Cels, 11 8t faire da 
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tea — da bois vert, Îgnem e lignis 
uiridibus fieri jussit. Cic. Lilière 
faite — de la paille, Substramen e 
paleä. Varr. Faire du paiu — cette 
sorte de racine, Effic/re panes ex 
hoc igenere radicis), Cæs. Faire du 
vio de Cus — du via d'italie, Coum 
vinum ex Jfalico fac#re. Plin. (Ce 
vin] se fait — du muût, — la figne, 
Fif e musto, « fico. Plin. La aalure 
refait un aouvel ètre — les debris 
d'au ancien, (Aliud) ex alio reficit 
natura. Lucr. || 3° Pour marquer 
l'instrument d'une action. Ablatif sans 
prép. Cic. = Battre la muraille avec 
des béliers, Ferire murum arietibus. 
Salt. Être battu — ses propres ar- 
mes, Gladio suo confici. Cic. Se brà- 
ler la barbe — un charbon ardent, 
Candente carbonesibi adur“re capillum. 
Cic. Présenter de la ovurriture — la 
main, Cibum de manu præbére. Col. 
Pomper le suc comme — un siphon, 
Succum quasi per siphonem evocare. 
Col. Voir — ses yeux, Oculis vi- 
dère. Cic. Pen porté à faire des lar- 
gesses — le bien d'autrui, Ad lar- 
tendum ex alieno restriclior. (ic. 
| 4° Pour marquer la maniore dont on 
ait quelque chose vu les circonstances 
d'une action. Ablalif sans prep. Cac. 
Suuv. Cum et l'abl. Cic. Un tuurne 
souv. aussi par un adv.: Le mul 
terra écrit avec une seule r, Terra 
scripla cum r uno. Varr. — beau- 
coup de soin, Magnä curë. l'ic. Ma- 
gnä cum curô. Cic. Accuralissime, 
Cic. Vons avez to:luré ma femme — 
loutes sortes de cruautés, Urorem 
meam omni crudelilale lacerauislis. 
Cic. — autant de cuurage que d'a- 
dresse, Simul consfantià, stmul arte. 
Tac. — ignominie, Cum dedecore. 
Cic. Indecore. Cic. Parler — une 
grande frayeur, Cum magno metu 
duÿre. Cie. — votre permission, 
Cum bonà veniä (lud). Liv. — la fa- 
veur des dieux, — l'assistance de la 
divinité, Cum diis bene juvantibus. 
Liv. Deo juvanie. Cic. — de grands 
daogers pour la province, Cum ma- 
gno provinciz periculo. Cæs. Je ine 
suis mis à l'élude des lettres — l'a- 
vidité d'un huwme qui voudrait 8a- 
lisfaire.…., Litleras sic avide arripui, 
quasi erplére cupiens… Cic. — rou- 
rage, Fortiter. Cic. — avarice, Auare. 
Cie. — plus de zèle, Studionus. Cie. 
— beaucoup d'audacte, Audacissime. 
Liv. Explorer loul — commodité, 
Per comimodum explorare omnia. Liv. 
Se lsisser aller à boire — excès, In 
mulium vini proced?re, Liv. Perdre 
son Lemps — Thyesle (à traiter le 
sujet de Thyeste)}, Tempus circa 
Thyesten consumère. Tac. f Bo Pour 
marquer ce que quelqu'un offre en lul 
de personnel, de particuher. Pro (= 
eu égard à) et l'abl. Cic. Qqf. Cum el 
l'abl. Ter. Tournures diverses : Je 
ne doute pas qu'avec ta haule sa- 
gesse tu ne voies... Non dubito, pro 
luë singulari prudentiä, quin perspi- 
cias… Cic. — tout ton zèle, — ton 
zèle ordinaire, Pro ceterä (ua dili- 
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gentiä. Pl.-j. — de telles disposi- 
tions, tu es impardonnable, Cum (isto) 
amimo es vituperaudus. Ter. Je ne 
cunçuis pas qu'— cet orgueil il ait 
pu avuir uo ami, Sfiror, in tllä su- 
perbiä, si quemquam umicum habère 
potuit. Cie. — l'autorité que tu as, 
tu ne dois pas..…, Cum isiä sis auc- 
loritate, non debes... Cic. Il n'a pas 
osé, — des sentiments bas, tenir ua 
langage élevé, Non est ausus elate 
loqui cum Aumilter sentiret. Cic. Nous 
avons si bien fait, — notre amour 
pour Rome, que nous nous soumes 
trouvés cernés, Dum Urbem ama- 
mus, fa nus gessimus, ul plane in- 
terclusi simus. Cic. Sartoul — les 
mœurs d'aujourd'hui... Præsertim ut 
nunc sunt mores. Ter. César, — sa 
bonté..., Qu& est Aumanutate, Cæsar… 
Cie. Tullie, — l'amitié qrelle ent 
pour Loi, Tulha, qui illius in te 
amor fuit. Cic. — le caractère que 
tu as, Lit le jugeras digne de tun ami- 
lié, (Eum], que (ua natura est, di- 
gnum tu amicifi& judicubis. Cic. À 
“utre âge. et — mutre experience, 
auus devons voir…, Ætalis est usüs- 
que nwsirt, vidère... Cic. || 6° Pour 
marquer l'opposition, la lutte contre 
aan ou qq. ch. Cum el l'abl. Cic. 
vnira ou Adversus el l'acc. Cic. = 
Être en lutte, en dissenlunent avec 
aan. Dimacare, flissentire cum atiquo. 
ic. Qut méritent qu'on discute — 
eux, Digui quibuscum (= ut cum ii) 
disseraiur. Cic. Être mis en paral- 
lèle — un ancien, Aduersus velerem 
compararti. Liv. Voy. corne. || 7e 
Qaf. Malgré, sauf : Et avec beaucoup 
de séverite, Scevala ne manquait pas 
de poliesse, Scævolz, multä in se- 
verilate, nun deerait famen comilas. 
Cie. — quelques légers changements, 
c'était un sloicien pur, Éral quidem, 
st perpauca mulavusel, germanissi- 
mus Stoicus. Cie. Nuus avons eu 
œuins de larmes à verser, mais — 
lout cela, nous n'en devions pas 
moins puair, Mfinus dolendum fuit, 
sed puntendum certe nrhilominus. Cic. 
Et — cela, je ne pensais pas moins, 
Tamer nihiluminus putabam.…. Cic. 
VOY. MALGRÉ, SAUP. 

Avec, adv. 1° Conjointement. Una. 
Cic. || 2° En même temps. Srnul. Cic. 

D'avec, loc. prép. Marquant la 
difference de deux personnes uu de 
deux choses. À ou Ab (abl.). Cic. = 
Leur différence d'avec les autres 
consisle en ce que, Hoc ab reli- 
quis differunt, quod (indic.). Cæs. 

AVEINDRE, v. act. Tirer un objet 
hors du lieu où 11 a eté serre = A vein- 
dre des livres d'une bibliolhèque, 
Libros e bibliothecä promêre, 0, is, 
prompsi, promplum. Cic. 

AVELINE, 6. f. Espèce de naisettn. 
Nuxz (ucis) avellana (æz) ou Nuz 
abellana ou Nuz abellina, f. Plin. 

AVELINIER, 8. m. Arbre qui porte 
les avolines. Corylus, i, fém. Yarg. 

AVENANT, parl. prés. du y. Av- 
min, Voy. ce v. || AVENANT, aNTE, 
adj. Qui a bonne grâce. Lepidus, a. 


AVENI 


um. Cic. =: D'un air avenant, Lepide. 
Cie. Mal —, Peu —, fllepidus. Cic. 
Ü À L'AvenanT, locut. adv. En pro- 
portion : À de telles manières se 
joignaient des mœurs à l'avenant, 
Hune hAubilum convenientes mores se- 
quebantur. Liv. Mithridate d’une 
taille colossale et aruié à l'—, Mi- 
thridates coryore ingenii, perinde ar- 
maius. Sall. ap. Quint. 
AVENEMENT, 3. 1m. 4° Rar. Ve- 
aus, arrives. Adrentus, fs, m. Cic. 
IL 2° Ordin. Élevation au pouvoir su- 
prême. Initia, vrum (suivi ju nom 
du priace), n. pl. Tac. Regni initia, 
a. pl. Just. Regni principium (ti), n. 
Liv. =: L'avènement de Tibère, ini- 
tia Tiberti. Tac. Depuis son —, Ex 
quo regnum accept. Liv. Ut regnare 
cæpit. Liv. L'anuée de l'— de Tar- 
uin, Anno er quo regnars cœæperal 
urquinius. Liv. 
AVENIR, v. 0. C. ADVENIR, 
Avenin, 8. m. 1° Le temps futur. 
Futura, orum, 0. Pl: Cic. Fuiurz 
(arum) res (erum), Î. pl. Cic. Futu- 
rum, ü, 0. Sen. Virg. Futurum (i) 
lempus (ports), 0. Curt. Quod futurum 
est. Cic. Quz fulura sunt. Cic. Quz 
eventura sunt. Cic. Pusierilas, atis, 
f. Cic. =: Prévision, Scienre de l'ave- 
nir, Fufurorum providentia. Cic. pe- 
ritia. Suet. Conuaître, Prévoir l'—, 
Scire quod futurum est. Cic. Provi- 
dëre quod futurum est. Cic. Prospi- 
cére futura. Cic. Conjecturer l'—, 
De futuris conjicére. Nep. Ne pas 8e- 
voir ce que réserve l'—, Nescire ea 
«æ eventura sunt. Cic. Ratlacher 
*— au présent, Rebus præsentibus 
annectre futuras. Cic. Vous portez 
dao3 vos mains l'espoir de l'—, In 
dertiris vesiris syem pur temporis 
geritis.Curi!. Présentallreux,— enrure 
plus sombre, Îles mala, spes aspe- 
rior. Sall. Qui a de l'—(en parl. d'une 
ch.), Stabilis et Armus. Cic. Choses 
qui o'ont pas un — assuré, Res fra- 
giles caducæque. Cic. Ces choses sans 
—, d'un — incertain, Illa caduca. 
Cic. incerta. Cic. Se préoccuper de 
1° —, In posterum prouidcre. Cic. Sou- 
ger à, Travailler pour l'—, In longi- 
tudinem consul£re. Ter. Semer des 
baines pour l'—, Odia in longum javêre. 
Tac. L'amitié fait luire une heureuse 
espérance puur l'—, Amicriia bond 
spe prælucel in posterum, Cic. Que les 
femmes ont le don de lire dans l'—, 
Inesse feminis aliquid providumn. Tac. 
Voir loin dans l'—, Mullum in poste- 
rum prospicbre. Cic. Je me le Mure 
dans l’— tel qu'il doit être, fllum 
eum fulurum cesse pulo, qui esse de- 
bel. Cic. Dans un — prochain, Brevi 
tempore. Cic. VOy. BIENTÔT. || À L'a- 
venin, locut. adv, Dégurmais, dort- 
navant. Posthac. Cic. Posterius. Ter. 
In posterum. Cic. Tac. In pusterita- 
tem. Cic. Just. In reliquum lempus. 
Cæs. Cic. In futnrum. Liv. Tac. Quud 
restat. Ci. || 2° La posterite. Poste- 
ritas, atis, f. Cic. Poxteri, orum, m. 
pl. Cie. = [J'espère] ge l'avenir coo- 
uaitra leur amitié, Amicifiom nofam 


doit arriver à 0 


AVENT 


posterifati pd Cic. Dans l'—, Apud 


posleros. Cic. l 80 En gén. Ce qui 
acun, sa situation fu- 
ture. Fatum, 1, n. Cic. Virg.: L'ave 
oir de nutre ville, Urbis nostrz fata. 
Cie. Que tel est l'— réservé à nos 
descendants, Manëre ea fata neputes. 
Virg. (ls pensent qu'un embrase- 
ment total esl l'— réservé a0 munde, 
Eventurum pulant wi ad extremum 
omnis mundus ignescat, Cic. Quel — 
vous avez-vous montré? Quem jam 
ostendisiis exilum nobis? Cic. Se 
ménager un — tranquille, Posteri- 
tatis ofio consul7re. Cic. Dans l’es- 
poir d'un — tranquille, Spe reliquz 
tranquillitatis. Cic. Il n'y a pas mème 
apparence d'an — meilleur, Ne spes 
uidem ulla ostenditur fore melius. 
ic. Prédire l'— de chacun, Przdi- 
cêre quid cuique eventurum sil. Cic. 
Prédire l— réservé à chaque homme 
au moment de sa naissance, Prædi- 
cêre quo quisque fato natus sit. Cac. 
j| 4° En Donne part. Situation heu- 
reuse que l'on peut esperer = Sunger à 
l'avenir de ses fils, Filiis consulre 
e is, sului, sulium, 0.) ac providère 
eo, es, vidi, visum, n.). Cic. Arran- 
ger l'— de ses petits-enfants, In ne- 
potes disponëre, 0, is, posui, posilum. 
Sen. L'espoir d'un grand —, Spes 
amylificandæ fortunz. Cic. Avoir un 
grand —, Érspeclaiionem magnam 
facëre (= donner de grandes espé- 
raoces). Cic. A voir confiance dans son 
prupre —, Habère bonam syem de se. 
Cic. Jeune homme d'—, plein d'—, 
Adolescens eximia spe. Cic. summä 
spe prædilus. Cic. 

AVENT, s. m. Le temps destiné 
par l’Église catholique pour se prepa- 
ror à la fête de Noël. Aduentus, üs, 
m. (Eccl.). 

AVENTIN (mont). l'une des sept 
collines de Rome. Aventinus, i, m. (ic. 
Aventinum, 1, 0. Liv. = Du mont 
Aventin, Relalif à l'—, Aventinus, a, 
um. Ci. Aventinensis et Auveniinien- 
sis, m. f.,e, 0. Fest. V.-3lar. 

AVENTURE, 8. f. 1° Ce qui arrive 
d'inopine, d'extraordinaire à qqn. Ca- 
sus, üs, m, Cic. Eventus, üs, m. Cic. 
2 Nos aventures te fourairont une 
riche malière de détails variés pour 
ton ouvrage, Sfullam casus nostri va- 
netalem {ibi in scrtbcndo suppedi- 
tabunt. Cie. Que de telles — sont 
arrivées à bien des hommes, Multis 
viris (au dat.) fales casus incidisse. 
Cie. Il ne serait arrivé à l'État au- 
cune aventure fâächeuse, Nikal inct- 
disset civitati mali. Cic. Il ent beau- 
coup d'aventures difficiles, Aspera 
multa pertulit. Hor. || 3° Entreprise 
hasardeuss. Facinus, noris, n. Sall. : 
Aventure extraordinaire de deux 
Carthaginois, Mirabile facinus duv- 
rum Carthaginiensium. Sall. || 9° 
Hasard. Alea, æ, f. Liv. Col. Sen. 
Furiuna, f. Cie. Cæs. = Tenter l'a- 
veniure, ÂAleam adire. Sen. subire. 
Col. lis ne croyaient pas devoir 1eo- 
ter l'—, Temiondam 


ancipilis eveniüis 
Nous allons à l'—, poussés par le 
vent, Acfi vento erramus Virg. Mar- 
cher à l'—, Grassari libere. Plaut. 
Alomes volligeant à !l'—, Corpora 
casu ct 
Espoir conçu à l'—, Spes forte le- 
mere concepia. Liv. || B° n'AvENTUns, 
PAn AVENTURE, loc. adv. Par hasard. 
lasu. Cic. Forte. (ic, Forte forluna. 
Cic. =: Si d'aventure, Si forte. l'ic. 


Casu Stal-nus non uderal. 

DONNE AVENTONS. Co qui doit arriver 

à qqn 3 Dire à qe sa bunne aven- 
a 


dalum, 


fers, tuli, illatum}). Cie. 


orfunam non 
existimabent. Cas. Se Jeter dans une 
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si grave —, In aleam (anti casüs se 
dare. Liv. || 69 À L'AvENTOnR, loc. adv. 
Par hasa 


: Faire qq. ch. à l'aven- 
ture, Tesmere et imprutenter facëre uli- 
uid. Cic. Tout faire à la legère el à 
*—, Omnia lemere ac fortuitu agëre. 
Liv. Maison qu'on administre à l'— 


el _saos aucun calcul, Uomus quæ 


temere et nullo consilio adminisira- 
tur. Cic. Laisser aller qe: ch. à l'—, 
Rem in aleam dare. Liv. in casum 


commiti®re. Liv. 


Cic. 


temere concursantia. 


Par — Stalénus n'était pas présent, 


ic. || 6° 


ture, Falum alicui canëêre, 0, is, 


cecini, cantum. {{or, Dire la bonne 


—, Hariolari, or, aris, aus sum, dep. 
Cic. Faire profession de dire la boue 
—, Qursiüs causä Aurivlari. Cic. 
Diseur de bunne —, Sortilgus, i, 
in. Cic. Hariolus, m. Cic. Cunjector, 


oris, m. Ci. Diseuse de bonne —, 


Ilarivla, æ, f. Plaut. Conjectrix, icis, 
f. Plaut. 

AVENTURER, v. act. Hasarder, 
maître à l'aventure. In discrimen ou 
In periculum adducËre, 0, is, duri, 
duclum, act. Ci. In discrimen cum- 
miti#re, 0. is, misi, missuin, act. Liv. 
In dubaum deuocare, 0, as, avi, atum, 
act. Cæs. In aleam dare, 0, as, deui, 
act Liv. : Aventlurer une 
affaire, Rem in casum ancipitis even- 
(üs commult®re. Liv. — Îa fortune 
de son armée, Forlunas exerciiüs in 


dubiuin devocare. Cæs. — sa vie, Se 


in periculum capilis inferre (fero, 
ericu- 
um capitis adire, eo, is, ioi et it, 
itum. Cic. L'agriculture ne sert qu'à 
— la vie et la fortune du pru- 
priétaire, Culiura non aliud esl atque 
alea domini vitæ ac rei familiaris. 
Varr. Il ne faut pas — le salut 
de la république, Non (est) salus 
periclitanda reipublicæ. Cic. Le salut 
de l'État est furt aventuré, Marimo 
in discrimine respublica versatur. Cic. 
In marimum periculum ou In ertre- 
muim discrimen adducta est respu- 
blica. Cie. Ta répulation et la vie de 
La lle seront aventorées, Tua fama et 
natæ vita in dubium veniet (de venire, 
io, is, véni, venfum, n.). Ter, Ma vie 
est bien aventurée, Mea certe in du- 
bio vita est. Ter. Voir sa répulation 
—, Venire in discrimen eristima- 
tionis suz. Cic. 

S'AVENTUNER, V. réfl. Se hasarder. 
In periculuin se mitizre (o, ts, nusi, 
inissum). Ad fer. se committére. Cic. 
Periculo se committére. Cie. Pericu- 
lum suscipère, io, ts, cepi, ceptum. 
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Cic. ingredi, ior, ris, gressus sum, 
dép. Cic. contrahëre, 0, is, {rari, 
tractum. Cic. adire, e0, is, vi et ti, 
îtum. Cic. subire. Cie. obire. Liv. : 
S'aveoturer dans cel apparlemenl, 
sur un chemio dangerent, Ne 8 — 
pi sur mer, oi sur terre, Se commil- 
1fre in 1d conclave. Cic. itineri pert- 
culoso. Cic. neque navigationi neque 
vis. Cic. En m'aventurant, Afeo pe- 
ricu/o. Cic. En s'— beaucoup, Afarimo 
suo periculo. Cie. . . 

AVENTUREUX, USE, adj. 1° Qui 
s'aventure, qui hasarde. Temerarius, 
a,um. Cic. 3 Humeur aventureuse, 
Animus ad periculum paratus. Cic. 
Scienre —, Scientia portentosa. Plin. 
]| 2° Mis à l'aventure, expose aux ha- 
tards. Periculosæ aleæ plenus (a, um). 
Hor. 

AVENTURIER, 8. m. 1° Celui qui 
aime les entreprises hasardeuses. umo 
menu) audar (acis) el lemerarius 
EN m. Cic. || 2° Corsaire, pirate. 
Voy. ces m. f 3° Homme sans etat ot 
sans fortune, intrigant Planus, à, m. 
Cic. Hor. Nebulo, enis, m. Cic. Ter. 
: Dupe du premer svenlurier venu, 
Vanissimi cujusque ludibnum. Curt. 
Vie d'—, Vita inops el vaga. Cic. 
H 4e Adj. m. et f. Aventureux. Voy. 
ce m. 

AVENTURIENE, 4. f. Intrigants. 
Mulier (eris) dulosa (æ), f. Hor. 

AVENU, 08, part. passé dn v. 
AVENIR. Qui s'est fait : Nuo aveau 
Irnitus, «, um. Cic. Que cela soil nul 
el non —, (Ea) irrita infectaque 
sunto. Cic. Les reproches ne peuvent 
faire que la chose soil non avenue, 
(Id) accusando fieri infectum non 
potest. Ter. Il faut que ce qui n'a 
pas été jugé soit regardé comme 
pun aveuo, Jd, qe judicatum non 
est, pro unfecto Aaberi oporiel. Cic. 
Trailer coinme non — ca que voire 
fils a (ait, Quod flius egit, an infe- 
grum resliluëre. Ter. Ne pouvoir re- 
tirer ses parnles, de manière qu'elles 
Soient non stenues, Ea non, ui in- 
dicta sint, revocare posse. Liv. 

AVENUE, s. f. 4° Chemin par le- 
quel on arrive en quelque lieu. {n- 
froitus, us, m. Cic. Czs. Aditus, Gs, 
nm. Czs.: Toutes les avenues étaient 
fermées, Omnes introifus erani præ- 
clus. C?s. À toutes les —, Ad om- 
nes in(roilus. Cic. | 2° Allée, prome- 
nade. Xysius, à, m. Pl.-j. 

AVERE, ÉB, part. passé et adj. 
Reconnu vral. Compertus, «, um. Cic. 
Notus. Cie. Erploratus. Cic.2 Des faits 
constalés et avéres, Comperta et ex- 
porale Lio. C’est un fsit bien avéré, 

otissimum est. Suel. Il est — que, 
Constat (stitit, statum, slare, n.) el 
Ja prop. inf. Cic. [Actes] qui sont des 
délits svérés, Qu? constant esse pec- 
cata. Cic. Cela étant avéré, Quz cum 
constent. Cic. Que fant-il chercher ? 
Si l'action s été faite ? Mais elle est 
avérée, Quid querendum est? Pac- 
tumne sit? At constat. Cie. Tenir 
pour avéré, Pro erylrato habure. Cas. 

A + %. act. S'assurer ot faire 


AVERT 


voir qu'une chose est vraie. Probare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. z C'est une 
chase qu'on ne peut avérer facile- 
ment, loc difficile est probatu. Cic. 
AVERNE (LAC), 8n Campanie ; dans 
les enfers. Avernuus, à, m. Plin. Ov. : 
De l'Averne, Avernus, à, um. Virg. 
Avernalis, m®. f., e, 0. or. 
AVENSE, #. f. Pluie subite et 
abondante. Imber (bris) subitus (1), 
m. Lucr. ou [mber subitaneus. Col. 
Nimbus, i, m. Cic. : Une furte averse, 
Nimbus effusus ou densus. Liv. 
AVERSION, 5. f. Haine, antipathio, 
répugnance extrême. Odium, ii, n. Cic. 
: Ton aversion pour mui, Tua @ me 
alienalio {ni ic. — contre Vilel- 
lius, In Vitellium alienalio. Tac. — 
ur le travail, Laboris fuga (æ), f. 
ic. declinatio (onis), f. Cic. Læedium 
qu n. Quint. — pour les aliments, 
‘bi fastidium, 0. Cic. Qui a de | — 
pour moi, pour la vie rustique, Alie- 
nus a me. Cic. vilæ rustuce (au dal.). 
Col. Qui a de l'— pour la vérilé, 
our le commerce, Aversus à verv. 
be. mercaturk (au dal.). Hor. Qui 
a de l'— poor les travaux de la 
uerre, Ad mililaria operu piger 
fre rum). Liv. Avoir de l'— pour 
es gladialeurs, Gladiatores invisos 
habëre. Cic. J'ai unc grande — pour 
ces sorles de monstres, Aversissi- 
mus ab istis prodigits sum. Sen. Nous 
o’avons pas trop d'— pour la mé- 
moire de Pyrrhus, À Pyrrho non ni- 
mis alienos animos habemus. Cic. Je 
vois qu'il a de l'— pour le mariage, 
Aniium (aus) video a nupliis abhvur- 
rére (60, es, horrui, 0.). Ter. Avoir 
de l'— pour la mort, Ab interitu 
alienari, or, aris, alus sum, pass. 
Cic. Tout animal a du penchant pour 
certaines choses et de l'— pour cer- 
laines autres, Omne animal quedam 
appetit el à quibusdam fugit (de 
(uote, io, fugi, gitum, 0.). Cic. Avoir 
es mêmes goûts et les mêmes aver- 
sions, {dem velle atqne idem nolle (nolo, 
non vis, nolui). Sail. Avoir mêmes dé- 
sirs, mêmes —, Cupêre cadem, eadem 
odisse (odi, odistr, osus sum). Sall. 
Coatracter de l'aversion pour l'étude, 
Contra studia ebdurescËre, 0, is, du- 
rui, 8. Sup., 0. Cic. Qui a pris Al- 
cibiade en —, Ab Alcibiade aliena- 
tus. Nep. Il soupçonne que tu l'as 
pris en —, Suspicatur te ab se eb- 
alienatum. Cic. J'ai pris la chuse eu 
—, Magnum me rei odium cepit. Cic. 
tre pris en — par la mullitude, 
Multitudini in odium venire. Cic. 
Être l'objet de l'— de qqn, Alicui 
esse odio. Plaut. Cic. Inspirer à qqu 
de l'— pour roi, Alicujus volunia- 
tem à 8e abalienare (0, as, avi, atum). 
Cic. Aliquem sibi alienare. Liv. Faire 
revenir qqn de son —. Ingenium 
alicujus aversum flectëre. Sall. 
AVERTIR, v. act. Donner avis 4 
qan d'une ch., afin qu'il y prenne garde. 
Jonère, e0, es, nui, nitum, act. Cic. 
Admonëre, act. Cic. Præmonre, act. 
Cic. Commonérs, act Cic. Commone- 
facbre, ie, ie, feci, factum, act. Cie. : 


AVERT 


Être averti, Moneri ou Admoneri, etc., 
pass. Cie. Commonefieri, fo, fs, fac- 
lus sum. pass. Cic. || Avertir (qqn) 
d'une Ch., Monëère (aliquem) de re. de 
alicujus rei. Tac. Audmonère de re. 
Cic. Sall.ulicujus rei. Suit. Liv. Præ- 
munère de re. Cic. Cummunère de re. 
Cir. alicujus rei. Plaut. Cic. Quint. 
Communefacère alicujus rei. Cic. (Ali- 
gen cerlivrem facëre alicujus rei. 
ic. de re. Cic. Czs. || Le num de la 
ch. dont on avertit se met à l'acc. 
quand il est exprimé par un pron. 
ou un adj. neut. : De quoi m'aver- 
tis-tu ? Quid me mones ? Cic. Je veux 
l'avertir de cela, Illud te admunitum 
esse volo. Cic. Nous l'avons averti 
de celle seule chuse, Te unum tllud 
monuimus. Cic. Nuus sommes avertis 
de bien des choses par les entrailles 
des victimes, Multa extis udmone- 
mur, Cic. Ce dont tu m'averus, Id 
yuud me mones. Cic. || luterr. indir. 
J'avertirai les hommes de ce que je 
pense, dfunebo homines quid sentiamn. 
Cic. Je t'— de ce que j'aurai fait, 
Faciam te certiorem quid egerim. Cic. 
J Avertir qqn de faire, d'avoir à 
aire.., Aliquem, ul facial, monère. 
Cic. admonère. Cie. przmonëre. Cic. 
PL.-j. communére. Ter. Quant. et simpl. 
Aliquem monère faciat. Cic. admunère 
faciat. Nep. Tac. Suet. Alicui prædi- 
cFre (0, is, dirt, dictum) ut faciat. 
Cæs. Nep. Alicui denuntiare (v, as, 
avi, atum, ul facial. Cæs. Liv. 
et simpl. Alicui denuniiare faciat. 
Liv. Suet. — qqn de ne pas faire, 
Aliquem, ne facial, admunére. Cie. 
munère. Just. premonère. Just. com- 
mondre. Cels. À heu prædicire ne fa- 
ciat. Vell. Tac. denuntiare ne faciat. 
Liv. || Avertir qqn que.…, Aliquem 
monére el la prop. infin. Ad ler. 
Cæs. Alieui denuniiare el la prop. 
info. Cæs. Liv. Alquem certiorem fa- 
cére el la prop. infin. {æs. = 11S s'a- 
vertissaient les uns les autres qu'on 
voulail leur supplice, Ali alivs ad- 
monebant supplicium er se peti. Liv. 
Il ft avertir ceux qui s'étaient char- 
gés du transpurt qu'ils auraient à 
rendre.…, Jussit prædici cunducen- 
libus, eos reddituros… Vell. Être 
averti que l'on court des d‘ingers, 
De impendentibus periculis premonert. 
Cic. Avertir par un signal les Ro- 
mains qu'une fuite se prépare, De 
fugä Romanis signrficare. Cæs. 
AVERTISSEMENT, 8. m. 1° Avis 
qu'on donne. (Action de donner un 
avis) Munilio, onis, f. Cic. Aulmoni- 
tio, f. Cic. (Avis donné) Afonitum, à, 
n. Cic. Admonitum, n. Cic. Docu- 
mentum, n. Cic. =: L'averlissement 
est une réprimande adoucie, Admo- 
nifio Lenior objurgatio est. Cic. Ta 
o'as pas besoin d'— (— de qqn qui 
t'avertisse), Admunilore non cges. 
Cie. L'— do bâlun, Admonitio fus- 
tium. Dig. Les avertissements des 
dieux, Deorum monita. Cic. Par un 
averlisseuient de la fortune, Fortunsæ 
monitu. Cic. Il a prévu bien des choses 
grâce à un — du ciel, Multa providit 
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divinifus (adv.). Cic. — (donné par un 
créancier), À dmonitio. Dig. Donner un 
— à qqn (à ua debiteur), Aliquem ad- 
mongre, 60, 68, mur, nifum. Cic. Quand 
vous donnons un — amical, (Cum 
amice aliquid commoremus. Quint. 
L'— que lu me donnes, Jd, quod mas 
mones. (ic. Bien des avertissements 
aous sont donnès par les entrailles 
des victimes, Mutta extis admunemur, 
Cic. Nous n'enltendous pas les — 
qu'elle (la nature) nous donne, Non 
ea quæ ab eë (nalurä) monenur, au- 
dimus. Cic. L'averlissement qui leur 
a été donaé lou qu'ils ont recu) de se 
mettre en garde contre loutrage, 
Documentum datum illis cavendæ 1in- 
juriæ. Liv. — d'un péril, Periculi 
denuntiatio. Cæs. Recevoir un — de 
gn. de l'oracle, Moneri ab aliquo. 
be. Præmoneri oraculo. Plin. || 2° 
Petite preface. Præfalio, onis, f. Quint. 
PL.-j. 

AVESNES, v. do France (Nord). 
*Avennz, arum, (. pl 

AVEU, s. m. 1° Déclaration par 
laquelle on avoue avoir fat ou dit qq. 
ch. Confessio, onis, f. Cic. = Aveu 
(fait par l'accusé), Concesstv, ( Cic. 
Tu as l'— de l'accusé, Confitentem 
reum habes. Cic. Convaincu par ses 
propres aveux, Suis confessionibus 
patefactus. Cic. Être condamné par 
son propre aveu, Suä confessione 
udican. Cic. Punir des hommes sur 
eurs aveux, De confessis supplicium 
sumre. Sall. C'est un aveu, (luc) 
est pro confessione. Quint, Si l'un 
s'irrilte (des accusatians), la enlère 
semble un —, Si irascare, agnita 
videntur (= elles semblent recun- 
nues). Tac. Acuon fondée sur l'— 
(d'un débiteur), Actio confessoria. 
Dig. Arracher un —, Confessivnem 

em’re. Quint. Arracher un — par 
es tortures, Confessionem cruciatu 
ezprimère. Suet. Réduire qqn À faire 
un —, Aiiquem ad confessiomem com- 

Urre. Suel. Faire des aveux (en 
justice), Indicium profteri, eor, éris, 
fessus sum, dép. Sal. Faire des — à 
qn, Alicui confiteri, dép. Curt. Faire 
laveu d'une bhonteuse activn, De 
facto turpi fer cor, 8ris, fassus 
sum, dep. Cic. Voy. aAvooen. Dont 
on a fait l'—, Voy. avoué. — d'une 
faute, Confessio culpæz. Liv. — qu'on 
a reçu de l'argent, Confessio captæ 
pecunis. Cic. C'élait l'— que Rome 
était, ÆEa erat confessio Romam 
esse. Liv. || 2° Témoignage qu'on 
rend de ce qu'on a fait ou dit. Con- 
fessio, onis, f. Cic. : De l'aveu des 
artistes, Confessione artificum. Plin. 
De l'— général, Ex confesso. Sen. 
Quint. [| 3° Approbation, consentement, 
agrement Approbatio, onis, f. Cic. 
Assensio, f. Éie. Assensus, &is, m. 
Cic. = Le l'aveu de qqn, Voluntate 
alicujus. Cic. De l'— des Muses, 
Musis approbantibus. Cic. Faire qq. 
ch. de l'— du peuple, Secundo po- 
pulo aliquid facËre. Cic. Qu'il ne 
prèle rien à personne sans l'— de 
son cialire, Injussu domini credat 
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nemini. Cato. Sans l'— de la nature, 
Aduersante el repugnante naturä. Cic. 
Sans mon —, de invito. Cic. Non 
sans mon —, Non me indicenie. 
Ter. Chose qui a l'— de quelques 
personnes, Ales assensions aliquorum 
comprobata. Cie. Qui a l'— de tous, 
Omnium consensu ayprobatus. Cic. 
I 4° Position, etat reconnu =: À des 
ens sans aveu tout chef était bon, 

ullum habentibus statum quilibet dux 
erat idoneus. Vell. Voy. vacavonr. 

AVEUGLE, adj. 1° Privé do l'u- 
sage de la vue. Czcus, a, um. Cic. 
Oculis captus. Cic. Virg. Luminibus 
captus. Liv. : Aveugle-né, — de nais- 
sance, Czcus genilus. Vel, Je suis 
—, Cæcus sum. Cic. Oculis captus 
sum. Cic. Oculorum sensu careo (es, 
rui, ritum. ére. n.). Cic. Je deviens —, 
Oculis capiur (ris, capius sum, capi). 
Cic. Oculos perdo (is, didi, ditum, 
dfre). Ad Her. Rendre qqn —, Ali- 
quem oculis privare. Cic. Voy. Avuo- 
Guen. || Subst. m. Un aveugle, 
Cæcus, i, m. or. Liv. | 2° Fig. 
Qui manque de jugement, de raison. 
Cæcus, a, um. Cic. Qqf. Hebes, gén. 
elis. Cic. Obtusus, a, um. Cic. Stul- 
tus. Cic. 2: Tribun aveugle et bors de 
Ini, Cæcus atque amens iribunus. Cic. 
Humme — el colère, flomo temera- 
rius el iracundus. Czs. [Homme] dont 
l'esprit est —, Cxcus animo. Cic. 
IL ouest pas une nalion assez — pour 
préférer... Nulla est tam stulta ci- 
vilas, que malit. Cic. — en qq. ch., 
sur qq. cb., Ad rem cæcus. Cic. Liv. 
hebes. Cic. oblusus. Cic. Nous avons 
été aveugles en celle affaire, Cæci 
fuwnus in eä re. Cic. Être aveugle 
sur qq. ch., Rem non videre, eo, es, 
vidi, visum. Cic. non ntelligére, 0, is, 
lezi, lectum. Cic. Qui n'est pas — sur 
son mérite, Minime contemplor sui. 
Quint. Rendre qqn —, Mentem alicu- 
jus cæcare, 0, as, avi, afum. Cic. La 
Fortune rend aveugles ceux qu'elle 
favorise, Fortuna eos emcit cæcos quos 
complexa est. Cic. Rendu aveugle ga 
une passion. Cupiditate cæcus. Cic 
occæcalus. Cic. Voy. aveuouer. Ils se 
jetaient dans l’ean en aveugles, Cæci 
rucbant in aquam. Liv. Tu es tombé 
en aveugle dans ce piège. Oculis 
captus in hanc fraudem decïdisti. Cic. 
S'élancer en — sur qqu, Czco im- 
pelu in aliquem incurrëre. Cic. J'a- 
voue que je me jette à l'— dans cette 
cause, Cæcum me et præcipilem ferri 
confteor in causä. Cic. Coups portés 
à l'—, Malédictions qu'on lance en 
—, Czci ictus, Cecæ ersecraliones. 
Liv. Voy. AvRuGLÉuENT. || 3° En 
parl. des ch. Qui prive de lumières, 
de jugement. Crcus, €, um. Cic. : 
Frayeur aveugle, Czcus timor. Cic. 
Fureur —, Furor effrenalus. Cic. 
cæcus. Hor. Ambilion —, Domi- 
nandi cupiditas præceps. Cic. Pas- 
sinn —, Temeraria cupiditas. Cic. 
Être emporté par une passion —, 
Cupiditate cæcä rapi. Cie. Transpurlés 
d'une joie —, Male alacres. Tac. || 4° 


Qui agit sans discernement. Cæcus, a, 


la raison. Cæcilas, atis, f. 
ligo, ginis, f. Cic. Error, oris, mase. 
(ic. = L'aveuglement de l'esprit, Cæ- 
cilas 
des esprits, Hzc anumis offusa caligo. 
Cic. Être dans ua 
in SUMMO errore. 
Animo cæcus. Cic. La Fortune les 


z S'élancer aveuglément 
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um. Cic. = Sort aveugle, Czca sors. 


Tor. Impéluosité —, Czcus im- 


pelus. Cic. Être emporté par une farce 


—, Ferri lemeritate quädam. Sen. 
AVEUGLEMENT, 8. ©. 1° Priva- 


tion du sens de la vue. Cæritas, atis, 


f. Cic. || 2e Pig. Obscurassement de 
Cic. Ca- 
ments ou animi. ÇCic. Cet — 


and —, Versari 
ic. Frappé d'—, 


frappe d'—, Forfuna eos efficit cæcos. 


Cic. VOoY. AVEUGLER. 


AVEUGLÉMENT, adv. 1° Sans 


réflexion, sans examen Temere. Cic. 


Inconsiderate. Cic. Inconsulte. Cic. 
Imprudenter. Cic. Nullu consiluw. Cic. 
sur qqa, 
Czco impetu in aliquem incurrire. l'ic. 
| 2° Avec une entiere soumission. 

bnorie. Liv. Obeltenter. Liv. =: Il 
nous ohéil aveuglément, Nabis dicto 
audiens atque obediens est. Liv. Obéie 
— 4 ses passions, Cupridrtatibus ser- 
vire, io, ts, tui el it, itum, n. Cic. 

AVEUGLER, v. act. 1° Rendre 
aveugle. Ercæcare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Occæcare, act. lels. Oculis 
privare, acl. Cic. =: Aveugler qqa, 
Aluuem excæcare. Cic. À Absol. 
Aveugler, Oculos occæcare. Cels. || 2e 
Empècher pour quelque temps les fonc- 
tions de la vue. Cæcare, 0, as, avi, 
atum, act. Lucr. Occæcare, act. Liv. 
: Ennemi aveuglé pa la poussière, 
Occæcatus pulvere hostis. Liv. || Ab- 
sol. Le suleil aveugle, Sol cæcat. 
Lucr. || 8e Fig. Oter l'usage de la 
raison. Cæcare, 0, as, avi, ajum. 
acl. Cic. Occæcare, act. Éic. (Aliquem) 
cæcum efficére, 10, ts, feci, fectum. 
Cic. cæcum redd®re, o, is, didi, ditum, 
Cic. : ls ont aveuglé les ignorants 
par leurs largesses, Largitions cæ- 
carunt menies imperitorum. Cic. Si 
l'avance ne les aveuglail pas, Nisi 
ipsos cæcos reddèrelt avarilia. Ci. 
| Fortune) aveugle cenx qu'elle 
avonise, Eos efficit cæcos, quos com- 
lexa est. Ce. Esprils aveugles par 
a colère et par la peur, [rä et pavore 
occæcuii animi. Liv. Aveuglé par la 
passiva, Cupidirate cæcus. Cic. Liv. 
occæcatus. Cic. Cœur — par la pas- 
sion, Alienatus ad libidinem animus. 
Liv. L'esprit est — par l'erreur, 
Animi actes cæcatur erroribus. Cic. 
L'espérance a tellement l'es- 
prit, Spes ila occæcavt animum. Liv. 
ar une vaine espérance, Falsä 
spe inductus. Cic. 

S'aveucren, v. réf. No pas user 
do ses lumieres. Non vidére, eo, es, 
vidi, visum, act. (ic. =: Nous nuus 
sommes aveuglés sur ce puint, Cæci 
fuimus in ed re. l'ic. Ne pa, s'aveu- 

ler sur ses défauts, Sua vin nusse 
e novisse ; de noscfre, 0, is, nulum). 

ic. Nous nous aveuglons sur notre 
force, Plus nobis videmur posse, quarn 
possumus. Sen. Si je ne m'aveugle, 
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Nisi ms failo (de fallre, fefelli, 
falsum). Cic. 118 s'aveuglent étran- 
gemenl, cenx quipenseut…., Falluntur 
lurnmum, qui eristumant…. Quint. 
Est-il quelqu'un qui s'aveugle assez 
poor crore qu'il sail cela? Ésire 
quisquam tanto errore inflalus, ul sibi 
se ia scire persuaserit ? Cic, 

AVEUGLETTE (À L'}, loc. adv. 
Atätons. Pedetentum. Pac. ap. Cic. 

AVEYRON, rir. de France. *Ava- 
rio, onts, M. 

AVINE, adj. 1° Qui éproure un 
dèsir immoderé de boire, de manger. 
Avulus, a, um. Ter. : Elles sun 
avides, — de manger, Sunt avidz cibi. 
Ter. Parasite avide, Parasitus edar 
gén. acis). Ter. Être — de boire, 
qe. io, 15, ivi et rar. ii, 8. SUP., 
D. Plaut. | 2e Pig. Qui desire avec 
beaucoup d'ardeur. Avidus, a, um. 
Cic. Cupidus. Cic. A ppelens. gén. enlis. 
Cic. = Urerlles avides, Aures avidz. 
Cic. sitientes. Cic. Regarder d'un œi 
avide, Avide intueri, Curt. Lire d'un 
œil très —, Cuprdissime leyëre. Sen. 
— de gloire, Avidus où Appetens 
glonæ. Cic. Plus avide de discus- 
sion que de vérité, Contenlionis cu- 
pidior quam verilalis. Cic. Très 
— de cæ qui est hnanête, Studio- 
sissimus ou Appetentissimus Âones- 
tatis. Cic. — de révolutions, Cupi- 
dus novarum rerum. Ces. — de po- 
olarilé, Captator auræ popularis. 
Lo. Moins — de pouvoir, l'empe- 
ronfior a cupidine imperii. Liv. Sexe 
— d'homwages (en parl. des fem- 
mes), Serus ambiliosus. Tac. — de le 
voir, Cupidus ejus videndr. Ter. Etre 
très — de qq. ch., Aliquid ardenler 
cupêre, io, uw, ivi el it, ifum. Cic. 
Comme ils sont avides d'élages, 
Quam cupiunt laudarif Cie. Etre 
avide de quelque chuse d'infni, Ali- 
quid infinilum desiderare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Être — de nuoveantés. No- 
vis rebus (an dat.) stud£re, eo, es, dut, 
8. sup., a. Cic. Etre — d'honneurs, 
Honores silire, io, is, iui el rar. ii, 
s. sup. Cic. Êlre — de vengeance, 
Ad ulciseendum ardère, 60, es, arsi, 
arsum, u. Cæs. Sitire ullionem. V.- 
Mar. Je suis — de savoir Loul cela, 
Scire isia omnia gestio (is, toi el ü, 
ifum, ire, 0.). cie: ll 8e Cupide. Ana- 
rus, a. um. Cic. Avidus. Cic. Cupidus. 
Cic. Appetens, gén. entis. Cic. 

AVIDEBMENT, adv. Avoo avidité. 
Avide. Cic. Cupide. Cic. = [Boire] 
—, Avide, Suet. [Maoger}) avidement, 
Pleno ore. Plin. Cuuvoiler — les 
terres d'autrui, Agros alienos cupide 
appetére. Cie. Désirer — qq. chb., 
Aliquid ardenter «upêre. Cic. sitienter 
appetëre. Cic. Allendre une cb. très 
—, Hem avidissine erspectare. Cic. 
Lire très —, Cupidissime leg”re. Cic. 

AVIDITE, s. [. Desir ardent et im- 
modere. Avudilas, ets, Î. Cic. Cumi- 
dutas, f. Cic. Sitis, is (acc. im, ab. 
s), . Cic. = L'avidilé du boire et du 
maager, Potiontis el cibi auidilas, Cic. 
Boire avec —, Avuide bib%re. Suet. 
Je mo suis mais à l'étude des lettres 
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avec l'— d'un homme qui voudrait 
salisfaire une longue soif, Litieras 
sic avide arripui, quasi diufurnam 
sitim erplère cupiens. Cic. — de la 
ginire, Gloriæ aviditas. Cic. — des 
bonneurs, Honorum fames (is), f. FI. 
Grande — d'euteniire, Audiendi sitis. 
Quint. Une insatiable — de lecture, 
Inerhausta aviditas legendi. Cic. Avec 
—, Voy. awDemenr. || 2° Cupidite. 
Avarilia, æ, f. Cic. Pecunis avuditas 
et simpl. Aviditas, atis, f. Cic. Cu- 
piditas, Ê. Cic. 

AVIGNON, v. de France (Vaucluse). 
Avenio, onis, f. Pin. = (Qui est) 
d'Avignon, Avennicus, a, um. Sid. 

AVILIR, v. act. 1° En parl. des 
denrées, etc. Doprecier = Avilir l'or, 
la valeur de l'or, Vilitatem auro fa- 
cére, io, is, feci, factum. Plin. Avili, 
eo gen.) Viior, m. f., us, n. Plaut. 
E vendu à très bas prix) Vilisnimo 
dütractus, a, um. Ulp. || 2° PI. souv. 
Rendre vil, abject, meprisable. Dedeco- 
rare, 0, as, avi, atum, act. Cic. Defor- 
mare, act. Cic. Liv. : Avilir l'autorité 
de son maltre, Dedecorare auctorita- 
tem magistri. Cic. — l'autorité [du 
sénat, du peuple), Auctoritatem immi- 
nuëre, 0,15, minui, minulum. Cie. ab- 
Jicére, io, ts, jeci, jectum. Cic. Aulo- 
rilé avilie, Auctoritas obsolefa:ta. 
Sen. Avilir la renommée de qqn, Ali- 
cujus famam maculare, 0, &s, avi, 
atum. Liv. dehunestare. Li. Que le 
pouvoir consulaire n’est pas tout à fait 
avili, Non esse omnano projectum con- 
sulare imperium. Liv. Honneurs avi- 
lis, Obsoleti honores. Nep. Les hon- 
oeurs seraient —, Honores essent 
viles. Cic. Avilir les insignes de son 
pouvoir, Ornamenta sua traduc”re, 
0, is, duri, ductum. Sen. — qq" 

= le faire rentrer dans le rang), În 

ordinem aliquem cogère, 0, is, Cuegi, 
coactum. Liv. redigëre, 0, ts, egi, 
actum. Suet. Ce que les accusateurs 
unt dit pour l'—, Quz accusatvres, 
deformandi hujus causä, direrunt. 
Cic. — le sénal par de mauvais choix, 
Senatum pravä lectione deformare. 
Liv. Avili jusqu'à une soumission 
servile, Usque ad servilem patientiam 
demissus (de demilière, o, is, min, 
act.). Tac. 

S'aviin, v. réf. 1e En parl. des 
denrées, etc. Être déprecie = Après 
une si grande cherté, le prit des 
vivres s'est Lellement avili, lanta vi- 
litas annonsæ ex carifale consecula est. 
Cic. Voy. avuin 40. || 2e PI. souv. Se 
rendre vil, meprisable. Se submitière (0, 
uw, misi,musum}, acl. Cie. Se abjicËre 
(io, is, jeci. Jectum), act. Cic. = La con- 

uite par laquelle ils s'avilissent, Mo- 
res quibus se dedecorant (de dedecorare, 
0, avi, afum). Plaut. Les bummes s'a- 
viliraient en portant des colliers, Afo- 
nihbus véri defurmentur (de deformari, 
or, eris, aus sum, pass.). Quint. 
S'avilir sur un théâtre, Theatro deho- 
neslari, Or, aris, alus sum, : pass. 
Tac. S'— au point de (suivi d'un 
iofin.), £o ou luc prolabi ou Ad id 
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(saivi de ut et du subj.). Cic. Il s'a- 
vilit à tel point que.., Usque eo evi- 
luit (de evilescËre, 0, is, 8. sup. n.), ut 
et le sub]. Suet. S'avilir jusqu'au ma- 

wignnnuage, Ad mungunicos quæslus 

scend®re, 0, is, scendi, scensum, 0. 
Suet. [Femme] qui s'est avilie jus- 
qu'à... Proroluta ad (acc.). Tac. 

A VILISSANT, part. pres. d'AVILIR, 
Voy. ce v. || AVILISSANT, ANTE, adj. 
Qui avilit Abjectus, a, um. Cic. Sor- 
didus. Cic. Turpis, m. f., e, n. Cic. 
Deformis. Liv. : Tenir un langage avi- 
lissant poar soi, Orationem sibi defor 
mem habère. Liv. 

AVILISSCMENT, 8. m. 1° Dépré- 
ciation (des Jeurees, etc.) : L'avilis- 
sement (des denrées), Vilitas, atis, f. 
Cic. || 2° PI. souv. État d'une personne 
ou d'une chose avilie. Dedecus, coris, 
a. Cic. Turpitudu, dinis, f. Cic. Labes, 
is, F. Cic. : Quel avilissement pour 
la république ! Quanta reipublicæ 
turpitudo ! Cic. Etre pnur qqu une 
canse d'—, Alicu esse dedecori ou 

rubrio. Cie. Homme qui vit dans 
l'—, Fimo cont-mpt& ei surdidä vitä. 
Cie. I croit voir tant d’— dans les 
tribunaux, que..…., Usque eo jndicia 
perdita ou profligala esse arbitratur 
ut (subj.). Cic. Tomber dans l'—, 
Voy. S'avizin 2e. || 3° Action d’avilie. 
Imminutio, onis, f. Cic. : L'avilisse- 
ment de l'auturilé, Auctoritatis im- 
minulio, f. Cic. Cel — d'une si 
grande majesté, /ila deformatio tan- 
Læ majestulis. Liv. 

AVINE, ée, adj. 1e Qui a coutume 
de boire beaucoup de vin. Vinosus, a, 
um. Plaut. Hur.|| 2° Ordin. Qui abu trop 
de vin. Vinolentus, a, um. Plaut. Cie. 
Vinosus. Liv. : Légèrement aviné, 
Modice vinosus. Liv. Toul retentissait 
de chants avinés, Personabant omnia 
vocibus ebriorum. Cic. 

AVIRON, s. m. Rame. Remus, i, 
m. Cic. Voy. nawe. 

A VI18, 5. m. 1° Opinion, sentiment. 
Sententia, æ, f. Cic. Opinio, onis, f. 
Mic. : À mon avis, Ut opinor. Cic. 
Meä quidem sententiä. (ic. Ter. Quan- 
tum ego sentio. Cic. Sicut ego æstimo. 
Sal. Ut mea fert opimo. Cic. Opi- 
nione quidem meä. Quint. {1 n'est rien 
de plus rapide. à mun —, Nullam 
ren ciliorem reor. Plaut. À mon —, 
ce n'est pas mème parler, c'est faire 
du bruit, Ne dicËre quilem (mihi) 
videtur, sed tumulinari. Quint. De 
l'— de tout le monde, Er omnium 
senfentiä. Cic. Je suis d'— que tu 
agisses ainsi, Îta censeo facias. Cic. 
Je suis encore d’— que nous ne 
fassions rien, Adhuc in hac sum sen- 
tentiä, nihil wt fariamus. Cie. Je 
suis d'— de.…., Inclinat animus ut 
subj.). Liv. Il était d'— de pour- 
suivre Pompée, Pompeium sequi pro- 
babat (de probare, 0, &s, avi, atum). 
Cæs. Un élait d'— d'envayer un ge- 
aéral, Imperatorem mitti placebat (de 
placére, el, cuit et cilum est, n.). 
Liv, Il lui demanda s'il était d'— 
que les juges fussent élus, Quæsivit 


delabi, or, ris, laprus sum, dép. lex 60 placereine oi judices legi. Cic. 
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Je suis d'— comme toi de.…, Tibi 
assenlio (is, sensi, sensum, sentire), 
utet le Subj. (ir. C'est absolument 
mon —, Auud aliter censeo (es, sui, 
sum, bre. acl.\. Ter. [la prorsus cen- 
seo. Cic. Este bico tun — 7? fiane 
censes ? Cie. Voici notre —, Nos qui- 
dem hoc sentimus. (ic. Man —, c'est 
qu'ils étaient très grands, Ego sic 
existimu, Àos fuisse marimos. Cic. 
C'était aussi l'— de Scipion, Scipion 
était du même —, /dem Scipioni 
videhatur (de videri, eiur, visum 
est). Cic. S'il eñl répondu que Sylla 
était du mème —, Si respondisset 
idem sentire Sullam. Cic. 1! pense 
que l'orateur est de son —, Sibi 

icentem assentiri putfat. Quint. Il 
étail de leur —, Jis assentabatur. Vell. 
On fut de l'— de Bibulus, Assensum 
est Bibulo. (ic. Une chose sur la- 

nelle tous doivent n'avoir qu'un —, 
Quiddam, quod contiare inler omnes 
necesse est. Cic. Partager l'— de qqn, 
Consentire cum alhquo. Cic. alicui. 
Quint. Les stoïiciens et Antliochus 
ui partagent leur —, disent.…., Et 
Stotei dicunt el eorum adstipulator 
Antiochus Cic. — partagés, Variatæ 
sententiæ. Cic. Les — étant partagés, 
Cum sententiis variarelur. Liv. À 
moins que lu ne sors d'un — diffé- 
reat, Nisi quid tua secus sententia est. 
Plaut. Être d'un — tout apposé, Alia 
omnia sentire. lL.-j. Donner son —, 
Sententian promère. Tac. Faire con- 
naltre son —, Ferre sententiam. Sen. 
J'ai exprimé un — auquel tout le 
monde s'esi rangé sans exceplion, 
Ego eam sententiam diri, cui sunt 
assensi ad unum. Cie. Ouvrir son —, 
Faire connaître son —, Aperire sen- 
tentiam suam. Cic. Emeitre libre- 
ment son — sur une chose, Arbi- 
triu libera de re ag’re. Liv. Il leur 
commande de dire leur —, Quid 
sentiant erpromère jubet. Curl. Ame- 
ner à un —, În sententiam perdu- 
cëre. Cic. Ad sententiam deducëre. 
Cæs. Je suis seul de cet —, Ioe, 
præler me, nemini videtur. Cic. Faire 
changer qae d'—, Aliquem de sen- 
tentid deducËre. Cic. sententiàä depel- 
Ure. Cic. Changer d'—, À suä sen- 
tentiä discedre. Cæs. De sententiä 
decedëre. Cic. Tu as changé d'—, 
De sententiä destitisti. Cie. || 2° 
Opinion d'un juge, vote dans une as- 
semblee. Sententia, æ, f. Cic. Suf- 
fragium, ii, 0. Cre. = Demander à 
qqn son avis, Aliquem sententiam ro- 
gare. Cic. Prendre les — des cen- 
turies, Centurias in sufragien mit- 
tre. Liv. Aller aux —, Suffragium 
ferre. Cic. inire. Cic. In suffragium 
ire. Plin. Donner sou —, Sentertiam 
ferre. Cic. ducëre. Cic. pronuntiare. 
Cic. dare. Liv. Recneillir les —, 
Seutentias erquirëre. Cæs. La mea- 
jorilé des membres présents était 
du mème —, Pars major eorum qui 
aderant in eamdem senientiam bal. 
Liv. Les — étant partagés, Paribus 
sententiis. Sen. Comme l'— du sénat 
iaclinait 4 faire la paix..., Cum &en- 
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tentic senatüs inclinarel ad pacem. 
Cic. Les consuls, d'après l'— du 
conseil, Consules, de consilii senten- 
tiä… Cie. De l'— du cullège, Pro 
collegqu sententi&. Liv. || 3° Delibe- 
ration, Conseil qu'on donne dans une 
dehberation. Sententia, æ, f, Cie. Con- 
silium, it, n. Cic. Cxs. : Ouvrir un 
avis sur le gouvernement, Consilium 
de republicä 1lare. Cis. Émettre l'— 
qu'il faut infiger le sapylire, Sup- 
plicium sumendum de:rrnËre, 0, is 
crevi, cretum, n. Sal. Être d'— qu'il 
ne faut pas rendre les prisuaniers, 
Captivos rrddenilos non censère, 60, 
es, sui, sun. (ic. Les autres étaient 
d'— de se faire jour.…., Pars erup- 
tionem censebant. Cxs. Beaucoup 
étaient d'— de..., Multorum eo incli- 
nabant sententir, ut (subj.). Liv. Il y 
avait des — pour allaquer le camp. 
Erant sententir quæ castra oppu- 
gnanda censërent. Ces. L'— de Ru- 
gulus ayant prévalu, Reguli cum va- 
uissef auctoritas. Cie. Se ranger à 
l'— de qqn, Altcui assentire, lo, is 
sensi, sensum, n. Cic. On se rancsea I 
cet — que... Eo decursum est (impers. 
a53. de decurrPre, 0, is, curri, n.), ut 
subj.). Liv. [Sénateur] qui donne le 
premier Sun —, Auctor publici con- 
silii. Cic. De l'— des lieutenants, 
De consilio legatorum. Crs. Sur l'— 
de Plancus, Sententiä Planci. Cic. 
Pour donner plus d'autorité à mes 
—, Quo in suadendo plus auctoritatis 
habërem. Cic. lofrmer un —, Sen- 
tentian perimêre. Pl.-j. || 4° Consoi 
que l'on donne à qqn, instruction. Con- 
suuum, ui, 0. Cic. = Nous dunnous de 
bons avis aux malades, Recta consi- 
lia ægrolis damus. Ter. Recevoir des 
— de qqn, Ab aliguo admuneri, eor, 
ëris, nilus sum, pass. Cic. J'ai suivi 
les —, Tuum consilium secutus sum. 
Cic. D'après son —, De consilio ejus. 
Ter. Voy. consæiL. || 6° Avortisse- 
ment. Monitio, onis, f. Cic. Admo- 
nitio, f. Cic. Monitum, i, n. Cic. Ad- 
monitum, n. Cic. = Je te donne cet 
unique avis, Te unum tllud moneo (es, 
nui, nitum, êre). Cic. Donner un — 
anical (à qqn), Amice aliquid (atiquem) 
commonêre. Plaut. Donner un — 411qn, 
que... VOy. AVERTIR Et AVENTISSEMNENT. 
— au lecteur, C. PnéraAce. || 6° Infor- 
mation, nouvelle. Nuniius, ri, m. Cic. 
Denuntiatio, onis, {. Cic. Sail. = Sur 
un seul avis, Uno nuntio. Cic. Sur 
uo seul — donné par lclire, Unä si- 
gnificatione lilierarum. Cie. — donné 
ar Catilina, Denuntiatio Catilinæ. 
all. Il m'a donné — de son dessein, 
Se sui consilii certiorem fecit. Cic. 
Il dunne — à Cécina qu'il a…., De- 
nunliat Cæcinæ, se habère. Cie. Comme 
j'avais eu — des tiens que quel- 
qu'un allait... Cum mihi denuntia- 
fum esset a tuis, ire aliquem.…. Cie. 
ls reçurent — de l'arrivee de César, 
De Cæsuris adventu certiores facii 


sunt. Cæs. Un faux — de sa mort 
viot de l'armée, De ejus morte falsus 


ab exercitu nuntius venit. Cic. 
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Voy. ce v. || Adj. Prudent, circonspect. 
Cautus, a, um. Cic. Providus. Cie. 
Prudens, gén. entis. Cic. Sagaz, 
gén. acis. Cic. Consideraius, a, um. 
Cic. Scitus. Ter. = Prudent el avisé, 
Cautus providusque. Cic. Pin el —, 
Peracutus et prurens. Cic. 

AVISER, v. act. 1° Avertir, don- 


ner un avis. Jfonère, eo, es, nui, nilum, 


act. Cic. = Aviser qqn d'une ch., de 
faire, de ne pas faire, Aliquem mo- 
actat, ne facial. Cie. 
Vov. avenTtm. || 3° Qqf. Apercevoir. 
Adspicëre, io, is, speri, spectumn, act. 
Cic. Voy. apsncevoin. || 3° Nent, 
Faire attention, faire reflexion, veiller, 
prendre garde à. Vidëre, eo, es, vidi, 


visum, act. Cic. Liv. Providère, 0. 


(dat.). Cic. Considerare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Cogitare, act. et nent. 
Cic. ConsulËre, o, ts, sului, sultum, n. 


(dat. Cic. : Aviser au salut, au sa- 


ut de l'État, Prouidère saluti. Cic. 
Reipublicæ prospicére, io, is, speri, 


spectum. Cic. — à son propre salnt, De 
salute su& cogitare. Cic. — au moyen 
d'augmenter le bien-être, Rationem 
de commodis augendis inire, e0, is 


ini el di, ttum. Cic. [ll disait] qu'il 
lui fallait — à d'autres mesures, Vi- 


dendum (esse) sibi aliud consilium. 


Liv. Celui qui ne sait pas — par 
lui-mème, Qui non ipse consulfre scit. 
Liv. J'aviserai, Ego videro. Ter. 
C'est à mes amis d'aviser, Amict 


viderint. Pl.-j. C'est à toi d'y —, 


De his videris. Liv. Que pour le reste, 
le sénal y avisera, De ceteris sena- 
{ui curæ fore. Sall. Au sujel de sa fille, 
Virginius — à ce quil duit faire, 
Virginius viderit de filiä quid agat. 
Liv. Avise, je le prie, à ce qu'il faut 
faire, Velim considsres quid facien- 


dum putes. Cic. Aviser à ce qu'il 
(sait), Providére ut (sit). Cic. Avise à 


ce que tu ne (fasses) pas, Vidé ne 
(facias). Nep. 

S'avisen, v. réf. 1° Porter son at- 
tention sur qq. ch. Animaduert”re, 0, 
is, uerli, versum (de qq.ch., aliquid). 
Cic. Voy. nEwanquen. !| 2° Imaginer, 
trouvor, inventor, Ercogitare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. Comminisci, or, 
tris, mentus sum, dép. (acc.i. Cic. 
Commentari, or, aris, afus sum, dép. 
(acc.). Cic. Fingêre, 0, is, finri, 
fictum, act. Ter. : S'aviser d'un nou- 
vel expédient, Rem novam ercogitare. 
Liv. S'— d'une ruse, Dolum commi- 
nisci. Plaut. S'— de prétetles, Cau- 
sas fingëre. Ter. Quelques-uns s'avi- 
sèrent de (faire), Excogitatum est a 
quibusdam ut (subj.). Nep. Il s'avisa 

u mayen de faire, Ercogitavit quem- 
admodum  faceret. Sen. Funtéius 
s'— de mettre un impôl sur le vin, 
Fonteio vënit in menfem, ut porto- 
rium vini instituret. Cic. || 3° Être 
assez hardi pour. Audêre, e0, es, au- 
sus sum. Plaut. Cic. = T'avises-ta 
d'ajuuter quelque chose? Ecquid au- 
des addëre ? Plaut. Avise-toi de nier? 
Audë negare. Cic. Ne t'en — pas 
(= garde-toi de le faire), Cavë e- 
cias. Cie. 
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AVISO, s. m. Potit bâtiment de 
guerre. Liburna, æ, f. Css. 
AVITAILLEMENT, 8. D. Appro- 
visionnement de vivres Commealus, 
&s, m. Czs. : En vue de l'avitaille- 
ment, Rei frumentaris causä. Cæs. 
Pourvoir à l'—, Rem frumentariam 
providére. Cæs. Voy. le sai. 
AVITAILLER, v. act. Pourroir de 
vivres = Avilailler qon, une place, 
Alicui ou !n oppidum fninentum sup- 
portare, 0, as, avi, alum. Cæs. Hart. 
Être bien avitaillé, Magn& copiü fru- 
meni abundare, n. Hiri. 
S'avrraiccen, v. réf. Se pourvoir 
de vivres. Rem frumentariam compa- 
rare, 0, as, avi, alum. Cæs. 
AVIVER, v. act Donner ds la vi- 
vacite Excitare, 0, as, avi, afum, acl. 
Plin. : Aviver one couleur, Colorem 
renovare. Lucr. L'éclat des pierres 
précieuses est avivé, Excilatius ful- 
gent gemmæ. Plin. Aviver le feu, 
dgnes succitare. Virg. Ov. Flammam 
ersuscitare. Ov. L'huile avive le feu, 
Jgnis oleo gliscit (de ghsce#re, 0, s. 
arf. ni sup., 0.). Cic. |] Fig. Aviver 
IA chagrin, Merorem eragilare, 0, as, 
avi, ofum. Cic. — Île désir, Cupidita- 
Len incendêre, 0, is, cendi, censum, Cic. 
AVOCAT, 8. m. {eo Celui qui fait 
fession de defendre des causes en 
psüce. Patronus, i, m. Cic. : Avucal 
consuliant, Advocalus, i, m. Cic. Un 
— éminent, Summus causarum actor 
(oris). Cic. Un certain —, Je ne sais 
quel — (en œauv. part), Causidicus 
uidam, Cic. Causidicus nescio quis. 
ie. Un méchaot — du forum, Ra- 
bula (æ, m.) de foro. Cic. Qui est an 
— novice, Peregrinus in agemdo, Cic. 
Robe d'—, Toga, æ, f. Quint. L'of- 
fice de l'—, Pafrocinium, it, n. Cic. 
Quint. Profession d'—, Forensis opera. 
Quint. Être —, Exercer la profession 
d'—, Causas dicère, o, is, diri, dic- 
fum. Cic. diciilare, 0, as, avi, 8. sup. 
Cic. defensilare, 0, as, avi, s. sup. 
Cic. actilare, 0, as, avi, 8. sop. Cic. 
Mn logä versari, or, arts, alus sum, 
dép. PL-j. Qui a été également juge 
el —, Versalus in utrisque subselliis. 
Cic. Suspendre ga es fonctions 
d'—, Advocationibus alicui interdi- 
are. PL.-j, f 20 Fig. Celui qui sou- 
dent les interêts de qqn. Patronus, i, 
mm. Cic. Defensor, ons, m. Cic. = L'a- 
vocal d'une province, Provincis de- 
fensur. Cic. Celte province m'a pris 
pour —, Ale sibi ila provincis defen- 
sorem sui juris adoptavit. Cie. L'— 
du sénat, Senatüs propugnator. Cic. 
L'— de la justice, Justitiæ patronus. 
Cic. La volupté trouve un grand 
nombre d'avocats, Voluptas plurimo- 
rum patrociniis defenditur, Cic. Êlre 
l'— de qqn, Causam pro dliguo di- 
cfre. Cic. 11 se fit l'— de la capiluls- 
tion, Dedilionis ipse suasor el auctor 
fuit. Cie, Se faire l'— de l'équité, 
Æquilatis patrocinium arrip're. Cic. 
A VOLXE, 8. f. Sorte de plante, de 
grain. Avena, æ, f. Col. Plin. : Folle 
avoine, — stérile, Sierilis avena. 
Virg. D'—, Avenoceus, a, um. Plin. 
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Farine d'—, Farina auenacea. Plin. 

AVOIR, v. act 40 Être aveo uns 
chose dans un rapport général d'apparte- 
nance vu de dopendancs. Lubère, e0, es, 
bui, bitum, act. Cic. On tourne sauv. 

ar àras : Esse, sum, es, fui, 0. Cic. 

raduel. diverses qu'on trouvera en 
cherchant dans le dict. le subst, reg. 
du v. avoin : (Avec un nom d'être 
auimé pour sujeti N'avoir que le 
squelette de deux légions, Habère no- 
men duurum legionum exilium. Cic. 
Veur-tu dire que Lu n'as pas mème de 
papier ? An hoc significas, me chariam 
quidem (ibi suppeditare (e, as, avi, 
atum, n.)? Cie. Oo n'a pas toujuurs 
uoe pierre pour en faire jaillir du feu, 
Ad ercudendum ignem non semper la- 
pidis occasio est. Plin. On — en- 
core des leltres de Philippe, Epr- 
slolx Philippi exstant (de exsiare, 0, 
stiti, staturus, n.). Cic. Nous avons 
sa pururaison, Erstat cjus peroralio. 
Cic. J'ai un livre sur le métier, Afihï 
liber est in maenibus. Cic. Les abeilles 
ont oo gouvernement, Apes rempu- 
bticam Aabent. Plin. Avoir trois 
aoms, Tria nomina Aabëre. Juv. — 
un surnom, Cognomine uli, or, éris, 
MSUS Sum, dép. Cic. N’— pas de oum 
spécial, Appellatione privalim carëre, 
0, es, ru, riturus, n. Cie. — le 
second raug, Secundas sortiri, ior, 
iris, itus sum, dép. Sen. [Acleur] 
ia le second rôle Qui est secun- 

rum partium. Cic. Si nous avons un 
plan, Si ratio adsit. Tac. Avoir une 
tooversation, Habère sermonem. Cic. 
— des songes, Insomnia visfre, 0, 
is, visi, visum. Plin. La vieillesse a 
ses goûts, Sunt cerla studia senec- 
tutis. Cic. Avoir le sentiment des 
odeurs, du froid, des couleurs, Odo- 
res, Frigus, Colores sentire, io, is, 
sensi, sensum. Lucr. Ce que chacun 
a en soi de personnel, Quod quisque 
habet sui. Cic. Quand je n'aurai pas 
l'esprit assez présent, Ubi me fugiel 
memoria. Plaut. Les bêtes qui n'ont ni 
la raison, ni la parole, Feræ rationis 
el orationis erpertes. Cic. Avoir l'occa- 
sioo de, de (faire}, Habëre locum (gén.). 
Cic. copiam (pér. en di). Sall. Nous 
avons du loisir, Sumus oriosi. Cic. Si 
lu as quelqne luisir, Si quid cessare 
poles. Virg. Si tn — le temps, Si 
forte vacas (de vacare, 0, avi, afum, 
n.). Hor. Avoir du lemps pour qq. 
ch., Habëre tempus alicui rei. Cic. 
Si j'ai quelque connaissance de cette 
chose, Si in me est hujusce rei ratio 
aliqua. Cic. Ce qu'on a devant soi, à 
sa disposilion, ante pedes est. 
Ter. Avoir sous sa main, à sa dis- 

sition, Habëre od manum. Quint. 

ep. præ manu. Plaut. Ter. [Les 
choses] qu'on a sous les yeux, fus 
coram habentur. Tac, Avoir (luu- 
jours) qq. cb. à la bouche, Habère 
aliquid tn ore. Cic. — toujours à 
l'esprit combien l'homme est supé- 
rieur [à la bâte], Semper in prumptu 
Aabtre, quantum natura hominis ante- 
cedat. Cic. Le préfet qui avait eu 
vent de quelque chose, Præfectus. 
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eui nescio quid redoluerat (de redo- 
lère, eo, es, 8. sup., 0.). Capit. Que 
les dieux aient l'œil sur vous, Ad vos 
diirespiciant (de respicére, 10,15, spert, 
spectum). Just. Qu'ils sachent qua 
tu as l'œil sur eux, Se abs te obser- 
vari, scrant. Cic. Je n'ai eu rien de 
plus pressé que de (faire), Nikil mihi 
polius fuit, quam ut (subj.. Cic. Avoir 
assez de qg. ch., Aliquid satis kha- 
bère. Ter. Nep. Chacun a bien assez 
de ses propres affaires, Satis super- 
we esi suarum cuique rerum. Cic. 
nu — de quoi pourvuir à cela, Est 
unde kæec fant. Ter. J'aurais eu de 
quoi m'occuper, Fuit ubr negoliosus 
essem. Plaut. Je n'ai que faire de 
cela, Istuc (et ordin. Jstud) sino. 
Plaut. Il avait pour lui le peuple, 
Utebatur populo sane suo. Cic. Nous 
avous pour avuns l'auturité des plus 
sages, Auclorias sapientissimorum 
nodiseum facit (de facëre, iv, feci, fac- 
um). Cic. J'ai pour but de faire), Hoc 
miÂi propono (a, posui, posilum, po- 
nère), ut (sub. . Cic. Avoir en vue sa 
propre gloire, Ad gloriamn suam spec- 
lare (0, as, avi, atum). Cic. — de 
maodes choses sn vue, Magna spec- 
tare. Cic. N'— en vue que la posté- 
rité, Posteritali servire, io, is, ivi et 
di, ifum, n. Cie. — recours à lous 
les moyens, Ertrema omnia erperiri, 
tor, iris, pertus sum, dép. Sail. 
N'— pas recours à la fortuue de ses 
amis, Facultatibus amicorum carëre. 
Nep. — part à un crime, Partem sce- 
leris atlingre, 0, is, figi, factum. 
Cic. Si Lu as à cœur (a cb.), Si qua 
cura le aftingit de (abl.). Cic. Et il 
g'eat rien laol à cœur que de (faire), 
Neque ullam curam priorem habuit 
quam ut (subj.). Liv. 11 faut avoir 
soin de (faire), Observendum est ut 
subj.). Suet. Il eut grand soin de 
faire), In magno negotiohabuit(infin.). 
uel. Tu as raison de {dire}, Bene ou 
Præclare facis, quod (indic.). Cic. Tu 
— eu raison de (le Ralione fe- 
cisli, quod (indic.). Cie. Tu — su- 
jet de t'irriler, Habes quod trascaris, 
Quint. Il o’a pas lieu de craindre, 
Non habet ubi timeal. Sen. Avoir de 
la peine à se relenir de, à s'empè- 
cher de (faire), Vir posse teneri quin 
(subj.). Cic. Vir tenëre se ab (gér. 
ea do). Cic. Vixr temperare sibi ou Vi 
temperare animo quin (sub].). Liv. 
J'ai peine à me maliriser, Vir con- 
tineor. Ter. Avoir peine à résister, 
Ægre resisiére. Cæs. || (Avec un nom 
de chuse pour sujet) L'État n'a 
pas de ef, Reipublicæ  caput 
non odesi (de adesse, adsun, adfui, 
n.). Tac. Ta fortune aura un autre 
naître, Res [u> alium dominum 
sorlientur. Pl.-j. Avoir peu de prix, 
Pervi esse. Cic. La goutte a ses épo- 
ques fres, Podagra ad tempus res- 
pundet (de respondere, eo, spondi, spon- 
sum, n.). Sen. Avoir un fleuve pour 
limile, Flumine contineri, eor, &ris, 
lentus sum, pass. Cxs. Le discours a 
ane marcbe méthodique, Ratione ore- 
lie procedil (de proced®re, ©, cessi, ces- 
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sum, n.). Cic. Ce qui n° — aucun rap- 
port à la question, Que nihil attingunt 
ad rem. Plaut. Leur arrivée eut pour 
résullat de..., Eorum adventus hoc 
momenti fecit, ut (subj.). Liv. La 
rhelorique a pour objet les affaires 
civiles, Rhetvrice circa res civiles ver- 
satur (de versari, or, atus sum, dép.). 
Quint. Avoir pour but le maintien 
de la république, Esse conservandz 
libertatis. Sall. [La Li a eu cela en 
vue, Hoc voluit. Dig. Une éclipse de 
soleil eut lieu, Solis defectio fuit. 
Cic. Celle mort qui — lieu bientôt 
après, Mors ea quæ brevi consecula 
est. Cic. La Grèce a peine à conte- 
air l'armée de Xerxès, Græcia vixr 
capil Xerris exercitum. Just. |] 2° 
ftre avec une porsonne dans un rap- 
port quelconque d'appartenance ou de 
dependance. {labère, eo, #s, but, biturn, 
act, Cic. Qaf. Uti, or, éris, usus sum, 
dép. (abl.). (ic. On tourne souv. 
ar ÊTNS : Esse, sum, es, fui, 0. 
ic. Traduct. diverses qu'on lrou- 
vera en cherchant dans le dict. le 
subst. rég. du v. avoin =: Quand la 
république avait des Luscinus, Tum 
cum habërel respublica Luscinos. Cic. 
J'ai un père 4 la maison, Mihi domi 
ater est. Virg. Avoir uo père il- 
ustre, Habëre patrem clarum. Cic. 
Il eut un père économe, Patre usus est 
diligente. Nep. L'avoir pour épouse, 
Habëére eam in matrimonio. Cic. uro- 
rem. Cæs. — un ls, Filium sortiri, 
ior, iris, itus sum, dép. Dig. — 
des esclaves, Habëre servos. Hor. 
N'— que peu d'esclaves à son ser- 
vice, Paucioribus servis serviri (ior, 
iris, ilus sum, pass.) Sen. Nous 
avons bien assez de sujets, Pärentes 
abunde habemus. Sall. Avoir muins 
de soldats, Multitudine militum mi- 
nus valëre, eo, es, lui, litum, n. Cæs. 
Qui, ayant une armée composée de 
ses conciloyens, Qui, erercitu ci- 
vili… Liv. Avoir qqn avec soi, Ha- 
bére aliquem secum. Cic. — qqn pour 
coliègne, Habère aliquem collegam. 
Cic. — un ami, Quemquam amicum 
habgre. Cic. — dans ga un guide et 
un oracle, Aliquem habère rectorem ac 
grescium Tac. — des ennemis (— être 
at), Habëére invidiam. Cic. aliquid 
odü. Cic. — qqn pour rival, Aliquem 
æmulum erperiri, or, iris, perlus sum, 
dép. Tac. — le nombre de juges 
qot suffit, Judices ad numerum ha- 
bëre. Cic. Tu 0’as pas mime uo juge 
pour toi, Ne consistes quidem ullo 
Judice. Cic. Pour avoir avec qui s'en- 
trelenir, il.., Ut habeat, quibuscum 
possit conferre sermones. Cic. Si, en 
debhurs de toi, j'ai encore quelqu un, 
en qui.…., Si, præler te, quemquam re- 
liquum habeo, in quo. Cie. Je n°'— 
personne autre à qui le recomman- 
er, Alium, cui illum commendem, 
habeo neminem. Cic. | 8o Étro sn 
possession de (quelque bien, quelque 
avantage. Habère, eo, es, bui, bitum, 
act. Cic. Pussidère, eo, es, sedi, ses- 
sum, act. Cic. Uti, or, ëris, usus 
sum, dép. (abl.). Cic. On tourne 


j'aie ce 
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souv. par ÊTRE : Esse, sum, es, fui, 
n. Cie. Traduet. diverses = On n'a 
rien à Soi par la nalure, Suni privaia 
nulla naturä. Cic. Ce qu'on — à soi, 
Quod quisque habet sui. Cic. Que 
que j'ai maintenant, et alors 
Je vivrat pour moi, Sit miÂi quod 
Aunc est, el miAi vivam. Hor. Man- 
quer d'une chose qu'on voudrait 
avoir, Egêre eo quod habëre velis. Cic. 
— eu de la fortune, et n°— plus 
rien, Habuisse, el nihil habëre. Plaul. 
Qui avait lant de richesses, el qui 
même en — trop, Cui fan{a erat res 
et supererat. Ter. Il — une grande 
fortune, Erat ei res ampla. Cic. Avoir 
beaucoup d'argent comptant, In suis 
nummis mullis esse. Cic. — de l'ar- 
gent placé, Habëre pecuniam in no- 
minibus. Cic. — sa fortune en ar- 
gent, en terres, Habëre in nummis, 
in prædiis. Cic. — des propriétés at- 
tenantes an rivage, Jurta litiora pos 
sidère. Dig. — ne large part dans 
les revenus publics, Magnas partes 
habëre publicorum. Cic. Nous avons 
des fruits délicteux, Sunt nobis mi- 
lia poma. Virg. Us n’avaienl pas de 
quoi apaiser leur faim, Nihu (iis) 
erat quo famem tolerarent. Cæs. Nous 
avons de boos tribons du peuple, 
Bonis wlimur tribunis plebis. Cic. 
Avoir le vent en poupe, Secundis 
ventis cursum lenère, co, es, nui, [en- 
tum. Cic. J'aurai on motif valable 
de me reposer, Mihi quiescendi ralio 
constabit (de constare, 0, us, stiti, 
statum, 0.). Pl.-j. Moi aussi j'ai des 
furces, Et mihi aunt vires. Tib. Le 
peuple a plus de force, Populus plus 
pollet (de pollère, co, s. pari. ni sup., 
a.). Liv. Avoir sa principale force 
dans la cavalerie, Plurimum equitatu 
valére (eo, es, lui, litum, n.). Cæs. 
La coutume avail force de loi, Mos, 
ut lex, valebat. Cic. Avoir du pouvoir 
sur... Habèëre potestaiem in (acc.). 
Cie. — en main le pouvoir, Summs 
reipublicæ præesse, sum, ee, fui, n. Cic. 
Rempublicam obtinëre, eo, es, tinui, 
lentum. Tac. Un seul a le pouvoir 
suuverain, Penes unum est omnium 
summa rerum. Cic. Avoir une grande 
pnissance, Largiter ou Plurinum 
posse, posrum, poles, potui. Cæs. — un 

ouvoir absolu, Omnia posse. Liv. 
La cupidité a eu plus d'empire sur 
loi, Plus apud te cupiditas potuit. 
Cie. Ce bruit avait de la consis- 
laoce, Hæc fama valebat. Sall. Avoir 
du poids, de l'imporlance, Pondus 
habëre. Cic. — du poids et de l'au- 
torité, Esse marimi momenti et pon- 
deris, Cic. La raison aura plus de 
poids sur won esprit, Plus apud me 
ratio valebit. Cic. Avoir du prix, sa 
valeur propre, Esse in pretio. Plin. 
in suo pretio. Ou. L'autorité des an- 
ciens a plus de valeur à mes yeux, 
Plus apud me antiquorum aucloritas 
valet. Cic. Que cette autorité aura 
de la valeor aux yeux des rois, Hanc 
auciorilatem apud reges valituram 
esse. Cic. Avoir la valeur d'un traité, 
Vim habire fœderis. Cic. Toute l'in- 
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fluence que j'aurai sur lai, j'en use- 
rai pour toi, Apud eum qui 

lebo gratiä, valebo tibi. 
a plus d'influence sur mai, Quæ in me 
(à l'acc.) plus potest. Plaut. Avoir du 
crédit, Valère auctoritate. Cie. — du 
crédit auprès de qqn, Apud aliquem 


quid va- 
ic, Celle qui 


ævalére. Tac. — un nom (— de 
a réputation), Nomen Aabére. Cie. 
— droil au respect, Fabère justam 


venerationem. Cic. — le droit de cita- 
tion et d’arrestation, Habëre vocatio- 
nem el 


prehensionem. Varr. Le sang 
paternel a des droits sacrés, Sanguis 


palernus magnam religionem possidet. 
Cie. L'éloquence — le don d'émon- 
voir, Eloqueniia cirea movendum va- 
let. Quint. Tubéron eut cet avaalage, 


Hoc præcipuum fuil Tuberonis. Cic. 
Avoir un grand avantage sur les 
autres hommes, Rem habëre præter 
alios grecipuame Ter. — l'avantage 
de la beauté, Formä pollère. Prop. — 
une heureuse issue, Bene où Pulchre 
ou Recte procedre, 0, is, cessi, ces 
sum, 0. Ter. Cic. Hor. [Celui] qui a 
le succès pour lui, Cut bene quid pro- 
cessit. Cic. Il eut assez de succès 
comme oraleur populaire, Satis va- 
luit in populari genere dicendi. Cic. 
Qu'il aura d'autant plus de succès 
que... Hoc superiorem discessurum, 
uo..… Cic. Avoir une double chance 
e succès, Spe duplici uti. Ter. La 
uerre eut des succès halancés, Bel- 
um variä victoria fuit. Sall. Puisses- 
tu avoir un meilleur destinl Melio- 
ribus ulgre fatis! Virg. N'— pas le 
sens commun, Communi sensu carère, 
co, es, rui, riturus, n. Hor. Il avait 
beaucoup de litlératuie, Erant in eo 


plurimæ lilteræ. Cic. N'avoir aucune 


culture litléraire, Lüitteras nescire, 
do, is, oi el ii, itum. Cic. Tu u'au- 
ras pas le dernier mot, Non taci- 
tum feres (de ferre, fero, fers, tuli, 
latum). Cic. || €° Porter, tenir. Ha- 
bère, eo, es, bui, bitum, act. Cic. Ge- 
rêre, 0, is, gessi, gestum, act. Cic. = 
Avoir one couronne aur la tête, Co- 
ronam in capile Aabëre. Cic. capite 
gerére. Suet. — un casque sur la 
tête, Gerëre galeam in capite. Nep. 
— une toge lâche, Esse in larä togä. 
Tib, — à la bonche une petite ra 
cine, Radiculam ors tenère, 60, es, nui, 
tentum. Cic. (Lui), que j'ai eu enfant 
dans mes bras, Quem ego puerum in 
manibus mais gestavi (de geslare, 0, 
as, atum). Ter. || 6° Engendrer, creer. 
Habëre, e0, es, bui, bilum, act. Cic. 
Procreare, 0, as, avi, aifum, act. 
Cie. = 11 eut un fils de celte femme, 
Habuit flium ex üllä. Cic. De sa 
femme il — deux fils, Er urore duos 
filios procreavit. Cic. Avnir des en- 
fants de le fille d'un affraurhi, de 
Fadia, Liberos ex liberlini fliä susci- 
prre, io, is, cepi, ceplum. Cic. ex Fa 
diä tollère, o, is, sustuli, sublatum. 
Cic. Hercule que Juyiter eut de La- 
lone, Hercules que Jupiter ex La- 
{onà genuit (de gignêre, 0, is, geni 
tum). Cie. Avoir des enfants de qqn 
(en pari. de la mère), Liberos es 
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alique parÿre, do, is, peperi, partum. 
Sup. ap. Cic. Si sa Dore avait no 
cinquième enfant, Si quintum parërel 
mater ejus. Cic. Marcia, Lu avais qua- 
tre enfants, Quatuor liberos sustuleras, 
Marcu. Sen. Avoir des petits, Sobo- 
em facbre, io, is, feci, factum. Col. 
[Les animaux] qni ont beaucoup de 
pelits à la fois, Que multiplices fe- 
fus nt. Cic. Le lion aura des 
petits, Leo pariet. Quint. Avoir des 
œufs, Ova gignëre. Cic. parëre. Cic. 
La pomme a des pépins. Facit grana 
mälum. Col || 6° Se procurer. Parare, 
e, as, avi, alum, acl. Cic. Compa- 
rare, act. Cic. : Je songe à avoir des 
jardins au delà du Tibre, Cogito 
trans Tiberim Aortos parare. Cic. 
Qu'il ait ua navire, Navem compa- 
rato. Plaut. lis auront les terres 
poor un prix élevé, Agros magno 
ement (de emÿre, o, is, emi, emplum). 
Cic. Aliments qu'on peut avuir à bun 
marché, fes non magno parabiles. 
Sea. | 7e Rappeler (par la ressem- 
blance}, reproduire (une image, uns 
saveur, un Son). [abère, eo, es, bui, 
bditum, acl. Cic. Referre, fero, fers, tuli, 
latum, act. Virg. PL.-j. Redd7re, o, is, 
rediidi, redditum, act Plin. Quint. 3 
Avuir un fanx sir de..., [abère pri- 
mam speciem (gên.). Cic. — les trails 
de qqu, Alicujus os referre. Plage 
— les traits d'une jeune fille, Os 
wirginis gerbre, 0, is, gessi, geslum. 
Virg. — le goût du sel, Salis sapo- 
rem referre. Virg. — l'odeur el le 
goùt du safran, Odorem croci sapo- 
remque reddëre. Plin. — un certain 
goût de fer, Ferrum resipére, lo, is, 
s. parf, oi sup. Varr. — l'abondance 
de Platun, Platonis copiam effingère, 
0, is, fini, fictum. Quint. || 8° Mon- 
trer à La vue, presenter 4 l'esprit ,lolle 
ou telle parlicularite dans sa maniers 
d'être, dans son etat). [labere, eo, es, 
bui, bitum, act. Cic. Præbére, act. Cic. 
Gerêre, 0, is, geasi, gestum, acl. Cuc. 
On lourne pl. Suuv. par ÊTRE : Esse, 
rem, es, fui, n. Cic. : Avoir l'œil vif, 
Habère oculos acres. Cic. — l'air, 
Speciem præbére. Cæs. Speciem factre, 
do, is, feci, factum. Liv. — Îles 
dehors d'un sage, Speciem sapientis 
ertre. Cic. On rapporte qu'il avait 
e teint blane, Fuisse tradilur co- 
lore candido. Sue. Avoir la L4le ra- 
ste, Esse capite raso. Cic. — la peau 
durcie par les coups, Plagis c , 
«0, 0, lui,s. sup., D. Plaut. — la 
tèle en bas, Capile on Ore sist”re, 
o, is, stili el stelt, stalum, n. Plaut. 
— les pieds à l'opposite les uns des 
autres, Conversis inler se pedibus 
slare (0, as, steli, statum, n.). Plin. 
D n°2 que les os et la peau, Ossa 
aîque pellis lotus est. Plaut. Qui 
D'— rien de son pays, AMinims po- 
triam resipiens (de resipére, ie, is, 
s. parf. ot sap.). Cic. 11 n'— rieu 
de l'homme, Js nihil Aominis est. 
Cie. Qui n°— rien d'humain, InAn- 
manus, a, wa. Cic. N'avoir plus rien 
d'humain, Nihil ad hominis simih- 
fudinem reservars, 06, 04, avi, sium. 
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Cie. N 9e tre d'une grandeur de : Le 
territoire a 190000 pas de large, 
Fines in latifudinem CLXXX millia 
passuuta paient (de palëre, eo, (ui, 
s. sup., 0.). Cæs. Le fussé à ‘deux 
pieds de profondeur, Fossa in binus 
pales procelit (de procedïre, 0, cessi, 
cessum, 0.). Plin. Voy. P1ED, pas, etc. 
l 10e T. de math. Obtenir. Effirdre, 
to, is, feci, fectum, act. Col. Plin. : 
Par ce calcul, on a..., Qu compu- 
tatio efficit.. Plin. Coupez un cercle, 
vous aurez un arc, Coronam si divi- 
seris, arcus erût. Sen. || 11° Être âgé 
de. L'abère, eo, es, bui, bitum, act. Cic. 
Traduct. diverses : Avoir vingt aus, 
Uubëre annos viginti. Cic. N'ayant 
alors que nenf ans, Non amplius no- 
vem annos nalus. Nep. [Enfant) qui à 
environ oeuf ans, Puer annorum ferms 
novem. (æs. Avoir cent ans accom- 
lis, Centum complevisse annos. Cic. 
Briguer {une charge] dès qu'on a 
l'âge requis, Anno suo pelère. Cic. 
Avoir l'âge légal, Esse suz ætalis. 
Dig. l 12° Être occupé à (une affaire), 
par (un interêt), être engage dans 
(des relations). Habëre, eo, es, bui, 
turn, act Cic. Uti, or, éris, usus 
sum, dép. (abl.). Cic. On tourne 
souv. par ÊTRE : Esse,sum, €5, fui, 0. 
Cie. Traducl. diverses + Avuu “:m- 
merce avec qqn, Aobëre cum aliqua 
aliquid rationis. Cic. — avec qqn un 
commerte assidu, Uti multum aliquo. 
Cic. — des rapports avec qqn, Rem 
habëre cum aliquo. Plaut. — affaire 
à qq, Habëre negotium cum aliguo. 
Liv. C'est à toi que j'ai affaire, Te- 
cum miÂi res est. Cic. Avoir affaire à 
la terre, Habère rationem cum flerrä. 
Cic. Qu'il a d'autres affaires plus 
pressantes, Alia sibi prævertenda 
esse. Liv. N'avoir ni suucis ni af- 
faires, Cur& et negotio vacare, o, as, 
avi, Gfum, n. Cic. — avec qqn des 
relations d'affaire, Rexm ou flationen 
cum aliquo contrah}re, 0, is, (rari, 
tractum. (ic. — ensemble des rela- 
tivas cummerriales, Commercii jure 
misceri (eor, ris, mirIus sum, pass.). 
l'urt. — des relations d'amitié avec 
qqn, Üti aliquo. Cic. Pompée a des 
‘iMcullés avec César, Pompeio est 
negolium cum Cæsare. Cæl. ap. Cic. 
Si tu as quelque autre oceupalion, Si 
uid (tibi altud in manibus (. PL.-j, 
{voir us interêl dans une alfaire, Ali- 
cuyus rei partem habëre. Cic. |l a dans 
tn gouvernemeut des intérèts consi- 
dérables, Afagna in tuä provincià ne- 
gotia kabet. Cic. J'ai twujours de nou- 
veaur empèchements, Me eliud er 
alio impedit (de impedire, do, is, ivi 
ol fi, um). Cic. | 13° Eprouver 
(telle on Lelle affection), être dans 1telle 
ou telle disposition physique ou morale), 
manifester (tel ou tel sentiment). Ha- 
bèére, 0, es, bui, bitura, act. Cic. Tra- 
duct. diverses : Avoir de la baine, 
de l’affertivn pou?.., Habëre odrum, 
benevolentiom erga (acc.). Cie. — du 
penchanl pour qqn, In aliquem pro- 
pendère, 0, cs, pendi, persum, 0. 
Cie. — pour qqn des allentions déli- 
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cates, Aliquem amanter observare, 
0, as, avi, afum. Cic. Il avait de 
l'aversion pour le mariage, Eum ma- 
trimonii perLedebat (de pertæilëre, ei, 
Læsum est, mpers Gel. Avoir le 
nùt de qq. ch., Studio rei teneri. 
Éic. N'— pas de guûl dominant et 
exclusif, Nihil egregu, prælier cetera, 
sludère, eo, es, dus, 9. sup. Ter. J'ai 
la plus vive passion pour les livres, 
Summum me librorum studium tenet 
(de tenére, eo, nui, lentum). Cic. Qui 
ont la passion de la guerre, Quibus 
militie studio est. Poel. ap. Cic. Si lu 
as le respect de l'antiquité, Si apud 
te honor antiquitatr (est). Pl.-j. Avoir 
les sentiments d'un consul, Pectus 
consulis gerêre, 0, is, gessi, geslum. 
Liv. Je n'ai que la bonne volonté, 
Mihi niAil, præler voluntatem, sup- 
petit (de suppetËre, 0, ivi el mieux 
ti, itum, n.). Cic. N'avoir plus d'es- 
oir, À spe abesse, sum, es, fui, n. 
ic. — des inimitiés, Inimicitias 
erercère, 60, 63, cui, citum. Cic. — 
des lorts envors qqn. Erga aliquem 
eccare, 0, as, avi, alum, n. Plaut. 
Peccare in aliguo. Ces. — des torts 
envers soi-ménie, fn se ipsum peccure. 
Cie. — une chaleur intérieure, In se 
vim caloris confinère, e0,es, [inut, (en- 
tum. Cic. — mal à la tête, /libère 
carilis dolorem. Quint, — mal aux 
pieds, l'edibus non valëre, e0, es, lui, 
itum, n. Nep. Ez pedibus luborare, 
0, as, avi, atum, n. Cic. Qui a la 
goulte aux pieds, Pedibus æger (gra, 
grum). Sail. Si la mère n'avait pas 
mal aux yeux, Afatri oculi si valé- 
rent. Plaut,. — là pépie, Pituitam 
pati, or, &ris, passus sum, dép. 
Pall. — des maladies annuelles, 
Anniversarias valetulines experiri, 
‘or, iris, perlus sum, dép. Suet. On 
m'a dit que lu n'as plus la fèvre 
quarle, Audiui quarlanam a le dis- 
cessisse (de disced®re, 0, is, cessum, 
n.). Cic. || 16° Être doue de (telle 
vu telle qualite), être afige de tel 
ou tel defaut}. flabëre, eo, es, bui, 
bitum, act. Cic. On tourne pl. souv. 
ar ÊTRE : Ense, sum, es, fur, 0. Cic. 
raduct. diverses : Avoir une parole 
puissante, {fabère vim dicendi, Cic. 
— un langage simple, nalurel, Recte 
dicère, 0, is, diri, dictum. Quint. 
— on débit agréable (en pari. d'un 
orateur), Cum venustate agêre, 0, is, 
egi, actum. Cic. — la puissance 
oraloire, In dicendo valère, e0, es, 
lui, litum, n. Nep. — une pronon- 
cialion vicieuse, Perperam pronun- 
liare, 0, as, avt, etum. Suel. Ceux 
qui ont une bonne mémoire, Qui me- 
mort vigent (de vigére, e0, gui, 
s. sap., n.). Cic. Îl avait plos de 
chaleur, Impetu magis vigebat. Tac. 
Avoir un géme supérieur, Longe plu- 


rimum ingenio valère. Cie. — du 
courage, Foriem animum gerère, 0, 
is, gessi, gestum. Sall. — bon cou- 


rage. Bone animo esse. Liv. — le cuu- 
rage de son père, Virtutem patriam 
Capère (ie, is, cepi, captum). be. Qui 
n'a de courage que pour le crime, 
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rorlis ad scelus. Quint. Elle n'avait 
pas la résolution d'une femme, Mulie- 
ri audaciä cessabat (de cessare, 0, 
as, avi, afum, n.). Liv. [l n'a qu'un 
seul défaut, c'est de n'en point avoir, 
Nihil peccat, nisi qued nihil peccat 
(de peccare, o, avi, atum). Pl.-j. 1 
faut — du front pour.…, Ore duro 
est, qui (indic.!. Cic. — une âme 
perverse, Esse ingenio pravo. Sall. 
— des sentiments bas, Deinisse sen- 
tire, io, is, sensi, sensum. Cic. || 16° 
Concevoir (une idee), agitor (une pen- 
sec), rouler dans son esprit (un pro- 
jet). Hubëre, eo, es, bui, bitum, act. 
Cie. Traduct. diversns = César avait 
ceci pour principe, Habebat hoc Cz- 
sar. Cic. Nos ancêtres ont eu pour 
maxime que, Nostri majores sic 
habuerunt (prop. infin.). Cato. Avoir 
le prèmier une idée. Consilium occu- 
pare, 0, as, avi, alum. Plaut. L'àine 
a le sentiment de son activité, Ani- 
mus se muveri srnlit (de sentire, 
10, sensi, sensum). Cic. 1| — eu le 
pressentiment qu'on préparail un 
mariage, Sensit nuplias ayparari. 
Ter. Avoir des prétentions au-dessus 
de sa fortune, Animum super fortu- 
nam gerñre, 0, is, gessi, gestum. Sall. 
— des vues élevées, Âlte sprctare, 
0, as, avi, atum. Cic. Ils n'ont pas 
ea vue celui.…., Non eum cernunt (de 
cernire, 0, creui, cretum). Cic. Avoir 
une pensée puur les dieux, Deos res- 
picère, io, is, speri, spectum. Tac. 
— une mauvaise opinion de..…., Male 
sentire de (abl.). Sen. Quint. — un 
parti arrêté, In certä sententiä con- 
sist®re, 0, ts, stili, s. sup., n. Cic. 
— hon espoir, Sperare bene ou recte. 
Cic. Esxe magnä spe où in magnâ 
spe. Cic. Bonam <pem habëre. Cic. On 
avait peu d'espuir que, Parum 
spei erat (prop. iofin.). Liv. N'avoir 

ns d'espoir que dans son argent. 
Nusquam. nisi In pecuniä sud, <jem 
habëre. Sal. J'ai l'intention de (faire), 
Hubeo in animo (infin.). Cæs. Cic. 
Liv. J'ai l'intention d'aller en Grèce, 
Volo in Græciam (ire). Cic. Avoir 
ane violente envie de voir, Videndi 
studio efferri (feror, ferris, latus sum, 
pass.). Cic. || 16° (Suivi de À et 
d'un infin.) Être dans l'obligation 
ou en disposition de faire qq. ch. : 
To as à craindre, Tibi verendum 
est. (ic. Tu n'— pas à craindre, 
Non est quod fimeas. Ov. J'ai à en 
référer au conseil, Est quod referam 
ad consilium. Liv. Si l'on a 4 se ré- 
jouir, Si ullus gaudendi locus est. 
Cic. Je n'ai pas à enseigner, Nullum 
habeo docendi locum. Cic. J'— à we 
pronuncer sur cela, Hfoc incidit in 
cognitionem meam. Pl.-j. Avoir à 
compter avec l'enfer, Cum Orco ra- 
tionem habëre. Varr. ponèére. Col. 
— à se plaindre de qqn, In aliquo 
offendi, pass. Cic. offrudëre, n. Cxs. 
La guerre dont ils avaient à souf- 
frir, Bellum quo bello premebantur . Cic. 
Jamais il n'eut à se repentr de son 
entreprise, Nunquam suscepli negolii 
sum pertæsum est. Nep. Que s'il veut 


qu'on lui rende leg siens, il ait à 
renvoyer les otages, Si velit suos 


n'avons 


quilles, 
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recip#re, obaides remiltat. Cæs. Nous 
us qu'à demeurer tran- 
clinquitur, ul quiescamus. 
ic. Je n'ai plus qu'à te prier, 
Ertremum illud est, ut te orem. Cic. 


J'— bien assez À faire de.…., Satis 


negolii habeo in (ahl.). Cic. Voilà ce 


que j'avais à dire, [rc habui dicëre. 
à 


ic. Voici à peu près tout ce que 
vous faire savoir, [æc habebam 


fere quæ le scire vellem. Cic. J'ai 


deux mots à te dire, Te tribus ver- 
bis volo (s.-e. alloqui). Plaut. S'il a 
quelque chuse à lui dire, Si quid 
ille eum velil. Crs. As-tu quelque 
chose à me dire? Numquid vis ? 
Plaut. Qu'as-tu à objecter ? Quid ha- 
bes ad krc? Cic. Je me demandais 
ce que tu pouvais avoir à faire ici, 
Mirabar, quid hic negotii esset tibi. 
Ter. Pour — qq. ch. à graver el à 
écrire sur la base. Ut essel, quod in 
basi incidi inscribique posset. Cic. 
Je n'ai pas cette faute à me re- 
procher, À me culpa hæc procul 
est. Ter. J'— une plainte à former 
contre toi, (Mih:) injuria est tecumn. 
Ter. Qu'ai-je à déméler avec toi? 
Quid tibi rei mecum est ? Cic. Qu'a- 
vais-tu À démêler avec lui? Quz 
ralio tibi cum eo intercesserat ? Cic. 
Les parlies que j'ai encore à traiter, 
Partes quæ mihi supersunt. Cic. Je 
n'— rien à écrire, Nihil habeo scri- 
bre. Cic. quod scribam. Cic. N'avoir 
rien à faire, Nihil habëre negotii. 
Cic. Vacare negotiis. Czl. ap. Cic. 
ab opere. Cæs. Je n'ai rien à démèler 
avec loi, Nihil ago tecum. Plaut. 
N'avoir rien à déméler avec le peu- 
ple, Nüihil cum populo contrahëre. 
Cic. Pour qu'ils n'eusseut plus rien 
4 attendre des Romains, Ne respicère 
spem ullam ab Rumanis possent. Liv. 
fire Impers. IL v a. ll est, |! existe. 

e, sum, es, fui, n. Cic. = ny a de 
ce côte-ci un petit temple, Est ad 
hanc manum sarellum. Ter. Où il y 
— un tyran, Ubi tyrannus est. Cic. 
Il y — nvuwbre de citoyens, Est nu- 
merus civium. Cic. Il y — des ou- 
vrages très utiles, Perutiles libri 
sunt. Cic. [| y — deux versions sur 
la mort de Magon, De Sagonis inte- 
ritu duplerz memoria prodila est. Nep. 
S'il y — quelque chose 4 blàmer 
dans la personne, Si quid in ho- 
mine offendendum sit. Cic. Si q 
avait certaines choses à voir, Si 
qua videnda essent. Cic. Il y a quel- 
que défaut dans le caractère, Vitium 
aliquod inext in moribus. Cic. Je re- 
marque qu'il y — des mouvements 
dans le corps, Înesse motum in mem- 
bris cerno. Varr. Il y — parmi les 
esprits des variétés. În animis exsis- 
tunt varielales. Cie. Il y avait de 
l'autorité dans le geste, In nutu resi- 
debat auctoritas. Cic. Il y a eu entre 
nous une vive émulation, Summa 
studia inter nos constiterunt. Lentul. 
ap. Cic. Qu'il y — eu deux orateurs 
à la fois, Binos oratores constitisse. 


mullitudo, 
wille, il y en a sept mil 
Huadringentis seplem millia desunt. 
Hvur. Qu'y avait-11 dans cette lettre ? 
Quid fuit in illis litteris ? Cic. Qu'y 
a-t-1 
præcipuum in rebus humanis ? Sen. 
Y — til quelque part au monde 
quelqu'un. 

quam gentium... ? I n'y — 
plus qu'une chose à faire, c'est de... 
Restat ut (subj.1. Cic. Il fl signe 
quil n'y avait rien 4 espérer de lui, 


Liv. I nya 
en lalie.…., 
Cic. Qu'il n'y aura rien de commun 
entre elle et lui, Siba cum ill ruhil 
futurum. Cic. 
stacle à ce qne.…., 
negolium est quin (subj.). Plaut. Il 
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Cic. Cette année-là il y eut des am- 
bagsades, [s annus legationes Aabuit. 
Cic. I] y avait à burd deux cents 
(soldats), Navis sustulerat ducentos. 


æs. | ÿ — surabundance, Supererat 
Liv. Sur quatre cent 


e de moins, 


de ad ici-bas? Quid est 


Ân quisquam est us- 
laut. 


bnuit quidquam in se opis esse. 
as nn pied {de terre] 


es in ftaliä nullus est. 


Il n'y a pas d'ob- 
Kon de hac re 


n'y aura rien de fait (= l'acte sera 
oul), Nihil agetur. Dig. Ce fut un 
sage, ou il n y en a jamais eu, Aut 


nemo, auf, si qutsquam, ille sapiens 
fuit. Cie. Il y — de la bienveillance 


à recunnaitre, Est benignum fateri. 
Plin. 1! y — de l'audace à espérer 
cela, Hoc spe concip're audacis animi 
est. Liv. Il n'y — pas à s'étonner, 
Non est ut mirandum sit. Cic. Il j _ 
lieu de te féliciter, que je te feli- 
cite, Tibi est quod gratuler. Cic. Il 
o'y — pas lieu (pour toi) de crain- 
dre, Non est quud fimeas. Ov. On 
peut compter combien il y — de, 
Numerus est quam muliæ sint.… Virg. 
Il y — des gens qu se plaignent! 
Sunt qui querantur ! Cic. || y — des 
gens qui se plaisent à, Sunt quos 


Juvat. Hor. KL il n'y — personne 


qui dise, Neque quisquam est qui di- 
cat. Cæs. Il y avait des avis qui 
proposaient, Erant srnientir que 
censérent. Cæs. || y a des animaux 
qui sont appelés.…, Sunt feræ que 
appellantur.… Cæs. Il dit qu'il y — 
des insectes qui vivent, Ait bes- 
tiolas esse quz vivant. Cic. Li y — 
des esprits qu'il faut façonner à 
coups de main, Quædum aingenia 
manu facienda sunt. Sen. || y — 
bien des choses qui me tourmentent, 
Multa me sullicitant. Cic. 1] y — des cas 
où cela est vrai ainsi, où ilne vaut 
as mieux, Ést ubi id isto modo valet. 
ic. Est cum non est satius. Cic. Il y 
— longtemps que... y —, N y 
avait bien des années que.…., Diu 
est, quod (indic.). Plaut. Jampridem 
est, cum (indic.). Cic. Anni multi 
sunt, eum (indic.). Cic. Permulti anni 
erant, cum (indic.). Liv. Il n'y — 
pas encore cent dix ans que.…., Non- 
dm centurn et decem anni sun, cum 
(indie). Cic. I y — trous jours que, 
Tertius dies est, er quu (indic.). Quint. 
I v — cent juurs que Clodius est 
mort, Centesima lur est ab interitu 
Clodii. Cic. Il y a déjà cinq jours 
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que tu.…., Quintum jam diem habes, 
er quo... (indic.). Sen. Il y — qua- 
torze ans que lu as été questeur, 
Quesior fuisit abAinc quatuordecim 
annis. Cic. Le père est mort il y — 
vioyt-deax ans, Pater abhinc duos et 
viginti annos est mortuus. Cie. Il 
avait d'abord dans celle lettre, que..., 
In epistolä primum eral, quod (in1lic.). 
Cic. || 18° Verbe auxiliaire servant 4 
marquer le passe. [l s'expr. par les 
temps correspondants des verbes la- 
tios = J'ai fait, Feci. Cic. Lorsque j'eus 
fait, Cum fecissem. Cic. Quand j'ai 
eu dit, Postquam dixi. Cic. Tu avais 
cru, Credideras. Cic. J'aurai vu. Vi- 
dero. Cic. Tu anrais dit, Tu eusses 
dit, Dirisses. Cic. De telle façun 
qu'il ait reçu... lta ut acceperit. C'ic. 
Avoir laissé, Reliquisse. Cic. 

Avon, subsl m. ° Le bien 
qu'on possède. Res, ei, f. Cic. Bona, 
orum, on. pl. Cic. Facultates, um, f. 

L Cic. Fortunæ, arun, f. pl. Cic. = 
f l'a soutenu de son avoir, de son 
crédil, Eum sustinuit re, fide. Cic. 
Augmenter son —, Rem augëre. Cic. 
Après avoir dissipé son —, Attritis 
(arultatibus. Suet. Dissiper l'— qui 
ni vient de ses parents, Bona patria 
abligurire. Ter. Je porte avec moi 
toul mon —, Omnia mea porto me- 
cum. Cic. Lorsqu'ils eurent trans- 
porté leurs persunnes et tout leur 
—, Cum se snaque omnia contulissent. 
Cæs. || 2° T. de commerce. L'actif. 
Creditum, i, n. Ulp. = Purter une 
cb. à l'avoir de qqn. Rem alicui accep- 
tem où in acceplum referre. Cic. 

AVOISINER, v. act. Être proche, 
6tre voisin : Avoisiner la Carie, Ca- 
riam euniingfre, o, is, figi, tactum. 
Liv. Elle est avoisinée par des pen- 
ples barbares, Borbarorum gentibus 
atfingitur. Cic. Terrain qui avoisine 
la frontière, Ager prorimus fines. Liv. 
Arpioum — Alina, Arpini sun! fini- 
tirai Atinatibus. Cic. Les temples qui 
avuisineot le forum, Templa quæ sunt 
circurs forum. Cic. Capuue et les 
nlles qui l'—, Capua ef urbes circa 
Capuam. l'ic. 

AVORTE, Ér, adj. 1° Eo pari. 
des fruits. Rabougri. Relorridus, a, 
um. Plin. f| 2° Fig. Qui est reste sans 
exécution. Iniermortuus, a, um, Cic. : 
Réunions avorlées, Intermortuz con- 
tiones. Cic. Entreprise avorlée, Irri- 
tum inceplum. Liv. 

AVORTEMENT, 8. m. Action d'a- 
vorter, Aborlus, üs, m. Cic. 

AVORTER, v. 0. {° Mettre au 
monde arant terme. Abortum pati, ior, 
Eris, passus sum, dép. Plin. : Faire 
avorter, Aborlum (alicui) inferre, fero, 
fers, tuli, illatuin. Plin. Se faire —, 
Perlum sibi abigëre (o, ts, egi, ac- 
tum;. Cic. H 2° Fi. Me rien produire 
(ea paul. duo écrivain!. Abortus fa- 
cêre, io, ts, feci, factum. Plin. |! 8e 
En parf. des fruits. Ne pas acquerir tout 
son developpement. Deflufre, o, is, fluri, 
fuzum), n. Plin. : Cela fait avorter le 
raisin, {d uvas supplantat (de supplan- 
tare, 0, avi, alum). Plin. Qui a avorté, 
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Voy. avonré. || 4° Fig. Rester sans 
execution. Frustra esse. Sall. Secus 
cadëre, 0, is, cectdi, casum, n. Sail. 
Secus procedŸre, 0, 19, Cessi, Cessum, 
n. Sail. : Aucun dessein, aucune en- 
treprise n'avorla, Neque cunxilium, 
neque inceplum ullum frustra fuit. 
Sail. Les desseins avortent, Consilia 
senescun{ (de senescère, o, senut, 8. 
snp., n.). Liv. Ces heurenx débuts 
avortèrent, Læzta principia nimis 
lururiavere (de lururiare, ©, ns, 
atum, n.). Liv. Faire avorter des 
projels, Consilia dirimëre, o, is, emi, 
emptum. Sall. avertëre, 0, is, verti, 
versum. Liv. Qui a avorté, Voy. 
AVONTÉ. 

AVORTON, s«. m. 1° Enfant nè 
avant terme. Abortum, à, n. Fest. || 
2e Fig. Petit homme mal bâti. Frustum 
{i, n.) pueri. Plaut. || 3° Fig. Œuvre 
imparfaite et mal venue =: Prorduire 
des avurlons, Abortus facère. Plin. 

4. AVOUEÉ, és, parl. gassé : Ayant 
avoué (= ayani cunfessé), Confessus, 
a, um, dép. {ace.). Cic. (= ayant re- 
connu), Cum agnovisset (acl.\. Cic. 
= ayant approuvé), Cum approbasset 
(act.). Cic. Voy. avooen. || Adj. 1° 
Confesse, reconnu. Confessus, a, um. 
Cic. : Dette avouée, Æs confessum. 
ii Tab, Pait avout, Res confessa. 
Cic. Plin. l'rendre pour certain el — 
ce qui est douteux, Quz dubia sunt, 
ea sumre pro ceriis aîque concessis. 
Î 2° Approuvé. Ratus, a, um. Cic. 

2. AVOUÉ, s. m. Officier de jus- 
tic qui représente les parties devant 
les tribunaux. Advocatus, i, m. Cic. 

AVOUER, v. act. {° Confesser et 
reconnaitre qu'une chose est ou n'est 
pas. Confiteri, eor, éris, fessus sum, 
dép. (acc.). Cic. Fatert, eor, éris, fas- 
sus sum, dép. (acc.). Cic. Agnoscëre,o, 
is, gnovi, gnifurm, act. Cic. : Avouer 
sa faute, un méfait, Confiteri peccatum 
suum. Cic. de maleficio. Cic. — sa dé- 
tresse, un crime, Fateri inopiam. Sall. 
de scelere. Cic. — une dette, Æs alie- 
num agnosc#re. Ulp. Je ne crois pas 
que ces choses doivent être avouées 
(bautement), sta profienda non 
censeo. Cic. Avouer qq. cb. à qqn, 
devant qu, Confieri rem alicui. 
Curt. apud aliquem. Cic. Plaut. Je 
l'avoue, Fatcor. Cic. Non nego. Cic. 
Trisle consolation, je l'—; mais en- 
fo..., Misera quidem consolatio; sed 
tamen… Cic. Car je l'avouerai, Fa- 
lebor enim. Virg. J'avoue que cela 
m'est arrivé justement, Hoc confteor 
jure mihi obtigisse. Ter. Il — que 
Cicéron racontail, Fatetur Ciceroncm 
narrasse. Quint. J'aurais honte 1l'a- 
vouer qne je ne Cumprends pas, 
Pudérel me dicFre non inlelligëre. Cic. 
J'avoue haulement que je suis son 
enuemt, Ei me inimicum profteor. 
Cic. 11 faut avouer que..., Fatendum 
est (prop. infin.}. Cic. 11 faut — aussi 

u‘il tourmente le jeune bomine, 

nimuero cruciaf adol-srentulum. 
Ter. | Avouer an enfant (en bas 
âge), Infantem agnoscëre. Suet. Se 
patrem infantis grofiteri. Suet. Que 
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celui-ei n'avait pas avoué pour fls 
Quem ille filium non agnorat. Nep 
1 2° Approurer, ratifier. Apyrobare, 
0, as, avi, afum, acl. ic. Ecmpre: 
bare. act. Cic. : Avouer nne mesure. 
Aliquid ratum hnbére, e0, es, bui, 
bitum. Cic. J'avouerai ces choses, 
Ista rata mihï erunt. Cire. Ce qui eat 
avoué par la nature, Quod per ns- 
turam fas est. Cic. 

S'avouen, v. réf. 1° Avouer que 
l'on est tel on tel. Se confiteri (eor, 
dris, fessus sum, dép). Cic. = S'a- 
vouer parlisan de Platon, Platonis 
comilem se profiteri. Cic. S'— cou- 
pable, Crimen agnoscère, 0, is, 
gnovi, gnitum. Cic. Se peccati insi- 
mulare (0, as, avi, atum.). Cic. S'— 
coupable d'un crime, De malefcio 
confiteri. Cic. || 2° En parl. des ch. 
Être avoue. Dici, or, éris, dictus sum, 

ass. Cic. : Qui ne peut s'avouer, 

on profitendus, a, um. Cic. 

AVRANCHES, v. de France (Man- 
che). Abrincæ, arum, (. pl. Not.- 
Imp. =: Les habilants d'Avranches, 
Abrincatui, orum, m. pl. Plin. 

AVRIL, s. w. Le quatrièmo mois 
de l'annee. Aprilis, 15, abl. i, un. 
Varr. Ov. Blensis Aprilis, m. Cic. = 
Au mois d'avril, Mense Aprili. Cic. 
D'—, Aprilis, m.f.,e,n. Cic. Ov. Les 
calendes d'—, Kalendæ Apriles. Cic. 

AXE, S. 1. Ligne droite qui passe 
par le centre d'un globe, d'un corps. 
Axis, is, m. Cic. = La terre pivote 
sur Son axe, est Soutenue par son 
—, Terra circum axem se torquet. 
Cic. axe sustinelur. Cic. 

AXIOME, S. M. Vérité évidente 
par elle-même et non demontrabie. 
Pronuntiatum, i, n. Cic. Ejfatum, 
n. Cic. =: Poser cela eoume un 
axiome, Îd habère decretum. Cic. 

AXONGE, s. f. Graisse de porc. 
Arungia, z, f. Plin. 

AY,Y. de France (Marne). “Ageium, 
ii, el Anisiacum, i, n. 

AZARIAS, nom d'un roi de Juda. 
Azarias, 2, m. Bibl. 

AZERNOLE, 3. f, Fruit de l'azero- 
lier. Tuber, eris, masc. Plin. Mart. 

AZERNOLIER, s. m. Sorte d'arbre. 
Tuber, eris. fem. Col. Plin. 

AZINCOURT, village de France 
(Pas-de-Calais). *Azencurtium, it, n. 

AZOF où AZOV (MER D'), golfo de 
la mer Noire. Palus (udis) Mzotis 
(idis), f. Plin. 

AZOT, v. de la Palestine. Azotus, à, 
f. Mel. 2: D'Azot, Azotius, a, um. Bibl. 

AZUR, 5. ©. 1° Substance d'un 
bleu clair. Cæruleum, 1, n. Plin. 
Vitr. ]] 2° Couleur d'un bleu clair. Cz- 
ruleus (i) colur (oris), m. Cæs. : 
Dans l'azur du ciel, Per cæli cærula 
forum. 0. pl.). Lucr. Peint de cou- 
eur d'—, Cæruleatus, a, um. Vell. 
Qui est de couleur d'—, Voy. le suiv. 

AZURE, Ée, adj, Qui est de cou- 
leur d'azur. Cæruleus, a, um. Cie. 
Cærulus. Virg. Prop. 

AZYME, adj. Qui est sans levain. 
Azymus, a, um. Scrib. : Pain azyme, 
Azymon, 1, n. Prud. 
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5, s. m. Deuxième lettre de l'ai- 
phabot français. B, [. et n. Prisc. : 
Ces syllabes s'appaient sur le B, 
Sylabz in B lifieram innituntur. 
Quint. H Fig. Ne savoir ni À ni B, 
Yo 


. A. 

PAAL, divinité assyrionne. Baal, 
iodécl. m. Bibl. Prud. 

BABEL, 3. f. Nom d'une tour con- 
struite par les descendants de Nos. 
Babel, indécl. f. Bibl. || Fig. C'est 
la tuur de Babel (en pari. d'une as- 
semblée où règne une grande con- 
fusion d'opiaivns et de discouri), 
Diversi sunt hominum sensus ac ve- 
lut dissonæ voces. D'apr. PL.-j. (Pan., 
LVi, 6.1 

DAB-EL-MANDEB (DÉTAOIT DE), 
ui joint la mer Rouge à f'Ocean. * Ba- 
deimandelum (t) fretum (ti), 0. 

BABIL, S. m. {° Abondance de pa- 
roles inutiles. Garrulitas, atis, f. 
Sen. Quint. Loquacitus, f. Cic. N 2° 
Caquet des oiseaux. Garrulilas, atis, 
f. lin. 

BABILLAGE, 8. m. C. nanit. 

BABILLAND, AND, adj. Qui aime 
à babitler. Garrulus, a, um. Ter. Ad 
Her. Loquar, gén. aris. Cic. || Subel. 
maic. el fém. Garrulus, i, masc. 
Hor. Loquacula, æ, fém. Lucr. 

BABILLER, v. n. 10 Parler beau- 
coup à propos de rien. Garrire, io, 
is, dui et ii, itum, n. Cic. Dlatc- 
rare, 0, as, avi, atum, n. Hor. Effu- 
fire, 10, is, ivi ct ii, itum, 0. Ter. 
Cic. Argulari, cr, aris, atus sum, 
dép. Plaut. || 2° Murmurer (en par. des 
oiseaux). Garrire (vuy. 1°), n. Apul. 

BABINE, 9. {. (. LÈVNE. 

BADIOLE, s. f. 1° Jouet d'enfants. 
Joculus, 1, m. Vütr. !| 2° Fig. Chose 
de peu d'importance. Res (ei) minuta 
z), f. Cic. les parvula, f. Cic. : Des 
abioles, Tricz, arum, f. pl. Plaut. 
Mart. Apinz, f. pl. BMfart. Bienfait 
qui n'est pas une babiole, Benefcium 
non parvum. Cic. Regarder qq. ch. 
comme une —, Aliquid parvi facére 
ou duc”re. Cic. in levi habëre. Tac. 
Envoyer à qqu une — en présent, 
Munusculum levidense alicui mittére. 
Cic. || 30 Futilité, nlaiserie. Nugz, 
arum, [. pl. Cic. 

BABORD, s. m. Côté gauche d'un 
bâtiment en partant de la poupe. * Si- 
aistrum (i). latus (teris), n. = A bà- 
bord, C. À caucae. 

BA DOUINX, 8. m. 1° Sorte do singe. 
Cynocephalis, idis, f., ou Cynocepha- 
lus, i, om. Plin. || 2° Fig. Marmot, 
peu singe (en pari. d'un enfaal,. 
itheciumm, üi, n. Plaut. 

DADOUINE, s. f. C. nABogIN 2°. 

BABYLONE, capitale de l'empire 
assyrien. Babylon, ons, f. Cic. Baby- 
lonia, æ, f. Curt. : De Babylone, 
Voy. DADYLONIEN. 
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B 


BABYLONTE, oontrés de l'Asie. Bs- 
bylonta, z, f. Plin. 

BABYLONIEN, 8NNE, adj. Do Ba- 
bylone. (En pari. des pers. el des 
ch.) Dabylonius, à, um. Plaut. Curt. 
(En pari. seul. des ch.) Babylonicus. 

laut. 2 Les Babyloniens, Babylonii, 
orum, m. pl. Cic. 

BAC, s. m. Grand bateau plat 
Ponto, onis, m. Cæs. 

BACCALAURÉAT, 8. 1. Le pre- 
mier grade universitaire. * Baccalau- 
realus, üs, M. 

BACCHANAL, ss. Yacarme. 
Voy. ce m. 

BACCHANALE, 8. f. fo Danse 
bruyante et tumultueuse; orgle. Bac- 
chatiu, onis, f, Cic. : Danser la bac- 
chanale, Bacchari, or, aris, atus sum, 
dép. Plaut. Le pot dansait la —, 
Bacchabutur aula. Plaut. || 2° Au 
pl. Fêtes en l'honneur de Bacchus. 

acchanalia, ium et quf. iorum, n. pl. 
Sall. Liv. : Célébrer les Bacchanales, 
Bacchari (voy. 10), dép. Plaut. Plin. 

BACCHANTE, 8. î. 1% Prôtresse 
de Bacchus. Baccha, æ, f. Cic. : De 
bacchante. Baccheus, a, um. Col. || 2° 
Fig. Femmo sans modestie. Mulier 
(eris) impudica {en f. Cic. 

BACCHUS, dieu du vin. Bacchus, 
ï, m. Cic. Liber, eri, m. Cie. 

DACCIFÈRE, adj. Qui porte des 
baies. Baccifer, era, erum. Plin. Bacca- 
lis, m.f.,e., n. Plin. 

BÂCHE, 8. f. 1° Pièce de toile ou 
de cuir qui sert 4 recouvrir les char- 
rettos, etc. Velum, 1, n. Cic. Tegu- 
mentum, n. Cic. |] 2° Caisse vitree 
pour abriter les plantes. “Area (æ) vi- 
treis munita {æ), Î. (Sm.). || 3° Sorte 
de cuvette. Lacus, üs (dat. et abl. 
pl. ubus), m. Col. 

BACLUELIER, 9. m. 1° Anc. Jeune 
gentilhomme qui marchait sous la ban- 
niere d'un autre. * Baccalarius, ii, in. 
I 20 Anc. Jeune homme (4 marier). 
Adolescens, gén. entis, m. Cic. || 3° 
Celui qui est promu au baccalaureat. 
* Baccalaureus, i, m. 

BACUIQUE, adj. Qui a rapport à 
Bacchus. Bacchicus, a, um. Ov. Bac- 
chius ou Baccheus ou Baccheius. Or. 

BACHOT, s. m. Petit batoau. Lin- 
ter, tris, m. Cic. Voyÿ. BATEAU. 

BACIIOTEUR, 8. D. C. BATELIER. 

BACINET, 8. m. Sorte de plante. 
Ranunculus, 1, m. Plin. 

RÂCLER, v. acl. {eo Fermer par 
derrière. Occludrre, 0, is. clusi, clu- 
sum, äCt. Cic. || 2° Amarrer. Revin- 
cire, 10. is, vinri, vinctum, act. 
Pl.-j. HU So Plus sonv. Fiy. Expedier 
un travail 4 la hâte. Levi brachio ou 
Oscitanter aliquid agëre, o, is, egi, 
actum, Cic. 

BACTRES, capitale de la Bactriane. 
Bacire, orum, a. pl. Plin. Curt. 
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BACTRIANE, oontrés de l'Asie 
Dacina, æ, f. Plin. et Bactriana, 
f. Curt. 

BACTRIEN, Eenn&, adj. De la Bae- 


triane. Bactrianus, a, um. Curt. : Les 


Bactrioas, Bactri et Bactriani, orum, 


m. pl. Plin. 


DADAUD, AUDB, s. mase. et fém. 


Qui passe son temps 4 regarder tout 
ce qui lui semble nouveau. Cessator, 
oris, 


masc. for. 
fém. Tert. 


BADAUDER, v. D. Agir en badaud. 


Cessatrix, icis, 


Cessare, 0, as, avi, atum, on. Cic. 


DADAUDERIE, 5. f. Action ou 


Propos de badaud. Nugæ, arum, f. 
pl. Cic. 


BADE Ou BADEN, v. d'Allemagne. 
* Badena, æ, Î. =: De Bade, * Badensis, 
om. f.,€,0. 

BADIANE, 5. f. Sorte d'arbre. “I! 
licium fin anisatum (1), n. (Linn.). 

DADIGEON, s. m. Couleur en dé- 
trempe dont on peint les murailles = 
Radigeon (blanc), Albarium, ii, 0. 
Vitr. — (quelconque). Color, oris, 
mase. Vitr. 

DADIGEONNAGE, 5. w. Action de 


badigeonner S'expr. par un verhe =: 


Appliquer sur qq. ch. un badigeon- 
nage à la chaux, (Aliquid) calce 
dealbare. Voy. le suiv. 

BADIGEONNER, v. act. Peindre 
avec du badigeon = Radigconner (en 
blauc), Dealbure, 0, as, avi, atum, 
act. Cie. — qq. ch. (avec une rou- 
leur quelconque), Colorem alicui rei 
induc#re, 0, is, duri, ductum. Plin. 

BADIGEONNEUR, 5. o@. Celui qui 
vadigeonno. Dealbator, oris, m. Cod.- 
usl. 

DADIN, n®, adj. 4° Qui aime à 
rire, à plaisanter, enjoué, folätre. 
(En parl. Jes pers. et des ch.) Face 
fus, a, um. Cic. Jocosus. Cic. (Seul. 
en parl. des ch.) Jocularis, m. f..e. 0. 
Cic. Jocula!orius, a, um. Cic. =: D'une 
manière badine, Facete. Cic. Jocose. 
Cic. || Subat. m. Un badin, Carilla- 
tor, oris, m. laut. Cic. || 4° Anc. 
Fou, sot. Voy. ces m. 

DADINAGE, 8. m. fe Action de 
badiner. Jocatio, onis, f. Cic. Jocus, 
i, m. (pl. joci, m. et joca, n.). Cic. 
: Par badinage, Per jocum. Cic. Joco. 
Nep. Jocandi causä. Cic. Per risum. 
Cic. Nous n'avons pas été créés pour 
le jeu et le —, Non ad ludum et jo- 
cum facti sumus. Cic. Qui s'entend 
parfaitement au —, Aptissimus ad 
Jocandum. Cic. Ceci n'est qu'un pur 
—, Tota res nugatoria est. be: 
Ces mots ont été dans ma bouche 
uo —, [æc jocatus sum. Liv. Ce 
que je dis là n'est pas un —, Hzc 
ego non rideo. Cic. || 2° Style badin. 

estivitas, atis, f. Cic. Faceiiæ, arum, 
f. pl. Cic. 
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DADINE, 3. f. 
Bacillum, à, n. Cic. 

Ci. 

BADINER, v. 0. {° Foldtrer, plal- 
santer, jouer. Jocari. or, aris, alus 
sum, dep. Cic. Lud”re, 0, is, lusi, 
lusum, n. Cic. : Badiner avec qqn, 
Cum aliquo jocari. Cic. joca agëre, v, 
is, egi, actum. Sal. Tu badines (= 
tu veux nre, tu Le moques de moi), 
Derides dé deridère, eo, risi, risum). 
Plaut. Ter. Faire qq. cb. en badi. 
vant, Aliquid fac#re per jocum On per 
ludum ou per risum. Cic. Nuas me- 
paçuos en —, Ludentes minamur. 
Cic. J'ai dit cela eo —, Hzc jucatus 
sum. Cie. 11 dil en — que ce man- 
leau élait froid, Frigidum esse ami- 
culum cavillatus est (de cavillari, 
or, aris, dép.). Cic. Sans badiner, 
Ertra jocum on Remolo joco. Cic. 
[ En part. du style. Badiner d'une 
manière aimable, Amabiliter ludfre. 
Hor. || Fan. [1 oe badioail pas (= il 
élait furt sévère), Asperi animi fuit. 
Cic. || 2 Pig En parl. des ajuste- 
ments. Etre fiottant. Fluitare, 0, as, 
avi, atum, n. Prop. Tac. 

BADINENIE, s. [. 1° Plaisanterie. 
Jocus, i, w. (pl. joci, m. el joca, 
n.). Cic. Voy. Baninaña. || 2° Niai- 
sorie. Nugæ, arum, Î. pl. Cic. 

DADOIS, os, adj. Qui est de 
Bade. * Badensis, m. f., e, n. 

DAFOUER, v. act. So moquer dé- 
daigneusement de. Deridère, eo, es, 
risi, risum, act Cic. Voy. Se mo- 
qusn. 

DÂFRNE, 8. f. Repas abondant, ac- 
tion de manger avidement. Helluatio, 
enis, f. Cie. Treb. 

DÂFRER, v. n. Manger avidement 
et avec oxcôs. Helluari, or, arts, atus 
sum, dép. Cic. 

LÂFNEUR, s. m. Glouton. Helluo, 
onis, m. Cic. 

DAGAGE, 8. ©. 1° Paquets, effets 
empaqueles d'un voyageur. Sarcina, 
s, [. Plaut. et pl. souv. Sarcinz, 
arum, f. pl. Varr. : Nioce bagage, 
Sarcinula, æ, f. Gell. et pl. souv. 
Sarcinulz, arum, f. pl. Pl.-j. Faire 
son —, Sarcinain consiringére. Plaut. 
Décharger les bagages portés par les 
bêtes de somme, Jumentus (à l'abl.) de- 
porre onera (gén. erum, 0. pl.). Cæs. 
| reaconire Clodius sans bagage, 
Obuiam fit si Clodius erpeditus. Cic. 
Chargé de bagages, Impedilus. Cæs. 
U 2° Équipages d'une armes. Impedi- 
menla, 6TUM, 0. pr Cæs. Saranz, 
arum, f. ge Ces. Liv. Vasa, orum, 0. 
pl. Cic. Liv. Qaf. Utensilia, ium, 0. 

1. Liv. Instrumentur, 1, n. Cæs. : 

e numbreux bagages, Afagnus im- 
pedimentorum numerus. Cæs. Proté- 
ger les —, Esse præsidio impedi- 
menlis. Cæs. Rassembler les — en 
ua même lieo, /mpedimenta in unum 
locum conferre. Czs. Reunir les — 
au ceutre, Sarcinas in medium conji- 
cFre. Liv. Il fait veoir sea —, Tra- 
duci jubef ad se imredimenta. Ces. 
Atlaquer une légion encore chargée 
de ses —, Legiontm sub sarcinis 


irgula, æ, [. 
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hommes embarrassés de —, Erpe- 
diti interficiunt impeditos. Sisen. 
Après avoir perdu lous ses —, Eru- 
tus omnibus ulensilibus. Liv. Armes 
et —, Omne mulitare instrumentum. 
Cæs. Munter la garde avec armes el 
—, In procinctu bellorum ercubare. 
Plin. plier bagage, Culligère vasa. 
Cie. Liv. sarcinus. Sall. Avertir de 
lier —, Vasa conclamare. Cæs. 
IL Commenrons à plier bagage 

appréluas-nuns à muurir), Inci- 
piamus vasa colligËre. Sen. Mes qua- 
Lre-vingls ans m'avertissent de plier 
—, Annus oclogesimus admonei me 
ut sarcinas colligam. Varr. || 3° Fig. 
L'œuvre d'un auteur. Supellez, lectilis 
qu lectile et lectili ; s. pl.), fém. 
ic. : Ua riche bagage, Lauta supel- 
lez. Cic. Inutile — de littérature, 
Supervacua litterarum supellz. Sen. 

DAGARRE, 8. f. Tumulte. Tumul- 
tus, üs, m. Cic. Turba, æ, f. Cic. 
Voy. TUMULTS. 

BAGATELLE, 8. f. 1° Objet de 
peu de prix et peu nécessaire. Res (ei) 
vilissima (æ), f. Cic. Res minula. 
Cic. = Des bagatelles, Tricæ, arum, 
f, pl. Plaut. Mart. Apinz, (. pl. 
Mart. Que dunnes-lu? 800 écus. 
Bagatellel Quid dare velis ? Num- 
mos (recentos, Tricas! Plaut. Voy. 
BABIOLE 2°. |] 2° Chose sans impor- 
tance, sans gravite. Nes (ei) parvula 
(2), Î. Cic. : Peurant que nous pour- 
suivons celle bagatelle, Dum parvu- 
lum hoc consequimur. Cic. qui 
estaux yeux de tous anne —, Quod 
apud-uinnes leve est. Cie. La douleur 
est une —, Dolor levis est. Cic. Pour 
une — (il fait...), Leviore de causa. 
Cæs. Les Bacchautes, dit-on, mireot 
en pièces Penthée, —, je pense, au- 
grès de... Pentheum diripuisse aiunt 

acchas : nugas marimas esse credo, 
præ (abl.}. Plaut. || 4° Chose frivole, fu- 
tilité, sornette. Nugzæ, arum, f. pl. Cic. 
Ineptiæ, [. pl. Cic. Gerræ, f. pl. Plaut. 
: Dire des bagatelles, Nugari, or, 
aris, alus sum, dép. Cic. Etre oc- 
cupé de —, Frigidis negotiis di- 
stringi. Pl.-j. Laisse là les —, Aufer 
nugas. Plaut. Dagatellel Nugas/ 
Plaut. Gerræ! Plaut. || 4° Ouvrage de 
peu d'importance, bluette. Nugzæ, arum, 
. pl. Hor. Préoccupé de je ne sais 
quelle bagalelle, Nescio quid meditans 
augarum. Hor. Bagatelles subtiles, 
Arguls nugæ. Gell. En route j'a 
écril au pas de course quelques 
mL Jr viä nonaulla leviora extendi. 

-j. 

BAGAUDES, m. pl. Paysans qau- 
lois revoltes sous le règne de Diociè- 
tien. Hagaudæ, arum, m. pl. A.-Vict. 

DAGDAD, v. de la Turquie d'Asie. 
*Bagdadum, i, n. 

DAGNE, 8. m. Lieu où l'on ren- 
ferme les forçats. Voy. arènes, 
PRISON. 

BAGNÈRES-DE-BIGORRE, v. do 
France (Hantes- Pyrénées). ‘Aquz 
(erum) Bigerronum, f. pl. * Vicus (1) 
Aquensis (is), m. 


Baguette mince. | adoriri. Czs. Sans —, ils tuent des 
Y 
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BAGNÈRES-DE-LUCHON, v. de 
France (Haute-Garonne). (?) Aqguæ 
(arum) Convenarum, f. pl. Ant. 
Thermæ (arum) Onesiæ (arum), f. pl. 
D'apr. Strabun (iv). 

BAGNOLS, v. de France (Gard). 
* Dalneulis, is, F. 

BRAGOAS, nom d'un général perse. 
Bagoas, æz, m. Plin. 

BAGUE, 8. { Anneau qui se mel 
au doigt; anneau quelconque. Annulus, 
i, m. Cic. : lelite bague, Annellus, 
mo. flor. Mettre une —, une — à son 
duigt, Annulum indu?re. Cic. digito 
aptare. Suet. 1] vit uue — d'or à sun 
doigt, Vidif annulum aureum in di- 
gito. Cic. Retirer, Oter sa —, De di. 
gito annulum detrahëre. Ter. || Voy. 
BAQUES. 

BAGUENAUDER, Y. 0. S'amuser 
à des niaiseries. Nugari, or, aris, atus 
sum, dép. flor. 

BAGUENAUDIER, s. m. Celui qui 
baguenaude. Nugatur, oris. m. Pers. 

BAGUES, 5. Î. pl. Bagage : Ils de- 
maudérent à snrtir vie et bagues 
sauves, Pettieruni ut sua secum fe- 
rentes abirent. Liv. || Fig. Je suis 
sorli, Je suis reveau bagues sauves, 
Saluus redii. Plaut. 

BAGUETTE, 8. f. 1° Bâton mince. 
Virga, æ, f, Plaut. Cic. Bacillum, i, 
a. Cic. Radius, ii, m. Liv. = Petite 
baguette, Virgula, z, f. Cic. Frapyer 
qqn avec une —, une — de fer, Ali- 

uem virgä percutère. Liv. ferrro ver- 
erare radio. Plin, — diviaaloire, 
magique, enchantée, Virgula divina. 
Cic. Si tout ce qui regarde notre 
subsistance naissait en quelque sorte 
d'un cuup de — magique, Si omnia 
nobis, quæ ad victum pertinent, quasi 
virgul& divinä suppeditarentur. Cic. 
( Fig. Commander 4 la baguette, 
uperbe dominari. Liv. Obeir à la 
—, Humuliter servire. Liv. || ATran- 
chir par la baguette (chez les Ro- 
mains), Aliquem vindictä liberum 
facëre. Cic. Î 2° T. d'archilecture. 
Petite moulures ronde. Astragalus, à, 
œm. Vitr. 

BAIL, jalerj. |] marque 4° L'é- 
tonnement. lui! Ter. || 2° L'insou- 
cianco, le dedain. Phy ! Ter. 

BAUUT, 8. m. Sorte de coffre dont 
le œuvercie est en voûte. Arca, æ, f. 
Cic. Armarium, ti, n. Cic. =: Qui est 
en bahut (= en forme de bauut), 
Arcualus, a, um. Plin. 

BAI, AE, adj. D'un rouge brun. 
Badius, a, um. Varr. Pall. = Bai 
bruu, Spadir, gén. icis. Vairg. Gell. 
— Clair, ilelvus, a, um. Varr. 

1. DAIE, 8. [. Petit golfe. Sinus, 
üs, m. Cic. 

2. BAIE, s. f. Ouverture pratiquée 
dans un mur. Apertura, æ, [. Vatr. =: 
Baie (d'une fenêtre), Lumen, minis, 
n. Pall. Dig. 

3. BAIE, 8. f. Fruit charnu et sans 
noyau. Bacca, æ, Î. Cic. : Qui produit 
des baies, Baccifer, era, erum. Plin. 
Baccalis, m. f.,e, n. Plin. 

4. DAIE, 8. f. Mystification. Ludi- 
fcatio, onis, f. Cic. = Donner la baie 
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ou une — à qqn, Aliquem ludificare, 
o, as, avi, atum. Plaut. 

DAtES, v. de la Campanie. Baiz ou 
Bajæ, arum, f. pl. Cic. : (Qui est) 
de Baïes, Baianus ou Bajanus, a, um. 
Cic. 

BAIGNER, v. act. 1° Mettre dans 
le bain, faire prendre un baïn à. Lavare, 
0, as, lavaui (rare), lavatum, acl. 
Col. Lauëre, o, is, usilé sur. au parf. 
lavi, et au sup. lautum et lotum, acl. 
Enn. Virg. Cic. Abluëre, o, is, lui, 
lutum, act. Cic. =: Baigné, Lautus ou 
Lotus, a, um. Cic. Baigner dans de 
l'eau bouillante, In aquam ferventem 
immergère, 0, is, mersi, Mmeérsum, acl. 
Plin. Voy. sain 1°. || 2° Mouiiler, 
inonder. (Conspergère, 0, is, spersi, 
spersum, act. Cic. Respergëre, act. 
Liv. : Baigner qqn de ses larmes, 
Aliquem lacrimis conspergëre. Cic. 
— son visage de larmes, Lacrimis os 
sibi opplère, eo, es. pleui, pletum. 
Ter. Baigné de (ses propres) larmes, 
In lacrumas effusus. Tac. Etre — de 
sneur, Sudure diffluëre, 0, is. fluri, 
flurum, n. PA. Plin. — dans son 
(propre) sang, Cruore fluens. Uv. — 
dans le sang de son père, Paterno 
sanguine respersus. (ic. Vay. ARno- 
sen. || 3° En parl. d'un cours d'eau, 
de la mer. Toucher, traverser, en- 
tourer «un linu). Atluëre, u, is, lui, 8. 
sup., act. Cic. Liv. Subluëre, 0, is, 
lui, lutum, act. Cæs. Prælerfluëre, 
0, is, 3. parf. ni sup., act. Liv. Af- 
fluëre, o, is, fluxi, flurum, n. (dat.). 
Liv. Affundi, or, êris, fusus sum. 
pass. (dat.). Plin. = Baiguer tout au- 
tour, en entourant, Circumluëre, 0, 
is, s. parf. ni Sup., act. Liv. Tac. 
Cireumfluÿre, 0, ts, fluri, flurum, 
act. Plin. Circumfundi, or, Fris, fusus 
sum, pass. (dat.). Plin. Un fleuve 
baigne les cotés, Fluvius latera al- 
luit. Liv. Le fleuve — les œurs, 
Affluit amnis mænibus. Cic. Les ri- 
vières baignent le pred de la colline, 
Subluunt radices collis flumina. Cæs. 
Rivière qui baigne des villes, Amnis 
affusus oppidis. Plin. Ville baignée 
ar une rivière, Urbs amne affusa. 
lin. Le Méandre et l'Orsinus bai- 
gaent et entuurent la Carre, Cariam 
cireumfluunt dlænnder et Orsinus. 
Plin. L'extrémité des murs n'est pas 
baignée par la mer. Non alluuntur 
a mari mænia extrema. Cic. La cita- 
delle est — en grande partie par 
la mer, Arcis pars major mari cir- 
cumluitur. Liv. Terre — par la 
mer, Terra circumfusa mari. (Ci 
Mer qui baigne les côtes d'Asie, 
Mare Asie præjacens (de præja- 
re, 60, es, 8. parf. ni sup., 0. 
(dat.). Plin. Î Fig. Marseille est hai- 

gnée par les flots de la barharie, 
Massilia barbaris fluctibus alluitur. 
Cic. 

Baianen, v. 0. Être plongé dans. 
Natare, o, as, avi, atum, n. Cic. 
Madère, eo, es, dui, s. sup., n. Cte. 
Madeferi, fio, fs, factus sum, pass. 
Cic. = Baigner dans le vin, Vino 
(à l'abl.) natare. Cie. Racine qui 
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baigne dans le vin, Radir in vino 
madefacta. Plin. Faire baigner (—= 
marérer) des graines dans de l'huile, 
Grana in oleo marerare, 0, as. avi, 
atum. Plin. || Faire baigner des chè- 
vres dans uue fontaine, Capellas in 
fonte lavare, o, as, lavavi (rare), lava- 
tum. Virg. Voy. paiGnen (art.\ Le. 

Se BAtONER, v. refl. 1o Se mettre au 
bain. Lavart, or, aris, lautus ou lotus 
sum, pass. Cic. Cæs. Lavare, o, as, la- 
vaui et plus suuv. lavi, lavatum, 0. 
Plaut. Ter. Liv. Perlui, or, &ris, lutus 
sum, pass. Cæs. : Se baigner dans les 
rivières, [n fluminibus lavari ou per- 
lun. Czs. Aller 3e —, Îre lavalum. 
Plaut. Annoncer (qq. ch.) au roi pen- 
dant qu'il se baigne, Lavanti regi 
nunliare. Liv. Se tuer après s'être 
baigne, Se lautum occidrre. Cic. lci 
se baignent les bœufs, loves hic per- 
funduntur (de perfundi, or, Eris, fu- 
sus sum, pass.) Varr. Voy. Bain. 
11 2° Fig. Se tremper dans. Se resper- 
gfre (0, is, spersi, spersum). Liv. : 
Se baigner dans le sang, Sanguine 
se resperg're. Liv. Czde se cruentare 
(o, as, avt, atum). Cic. Se — avec 
ivresse dans le sang de qqn, In cæzde 
alicujus bacchari, or, aris, atus sum, 
dép. Cic. 

RAIGNEUR, EOSE, S. masc. el 
fém. 1° Celui, Celle qui tient des bains 
publies ou qui est domestiquo dans des 

ans. Balneator, oris, masc. Cic. Hal- 

neatrix, icts, féin. Petr. || 2° Celui, 
Celle qui se baigne. *{s qui, Ea qur 
lavatur ou lavat (Sm.). =: Les bai- 
gneurs, * Lavantes, um, m. pl. 
(Sm.). 

LAIGNOIRE, s. f. Vaisseau pour 


se baigner. (En gén.) Solium, ii, n. 


Cels. Liv. (Pour le bains chauds) 
Alvenus, t, m, Cic. (Pour les bains 
froids) Baptisterium, ii, n. PL.-j. 

BAIL, S. m. Contrat par lequel on 
rend ou donne qq. ch. à titre de 
ouago. (Par rapport au propriétaire) 
Lucntio, unis, [. Cic. (Par rapport au 
localaire) Conductio, Î. Cic. =: Nunner 
à bail, Locare, 0, as, avi, atum. act. 
Cic. Prendre à —, Conducñre, 0, is, 
duri, ductum, act. Cic. Faire, Passer 
un —, Locationem fac#re. Cic. Rom- 
pre, Résilier un —, Locationem in- 
duc®re. Cic. Aux termes du —, Ez 
locato. Dig. 

DAÂILLEMENT, 8. o. 1° Action de 
bäiller. Oscitatio, onis, f. Plin. || 20 
Hiatus. Voy. ce m. 

BÂILLER, v. 0. {0 Faire Involon- 
tairement, ot on écartant los mächoiros, 
une inspiration lente ot profonde. Osci- 
tari, or, arts, 8. parf., dép. Plaut. 
Ad Iler. Oscitare, o. as, avt, s. sup., 
n. Lucr. Gel. | 2° Fig. S'entr'ou- 
vrir, ôtre mal Joint. {liare, o, as, 
ani atum, n. Cic. Iliscère, o, is, 8. 
parf. ni sup, n. Lucr. Plin. Dehis- 
c're, 0, is, hivi et kii (infin. parf. de- 
hisse), 8. sup., n. Varr. : Coquille qui 
bäille, Concha hians. Cic. 
DAILLEN, v. act. Donner, mettre 


en main. Voy. DONNER. || Fam. Vous 
m'en baillez d’une belle ou Vous me 


plongo dans l’eau, dans 4% liquide, otc. 
Lavatio, ons, f. Cic. Ce i 
chaud, Calida lavatio. Cels. Calidæ 
aquæ lavatio. Plin. Qqf. Balneum, i, 
an. Cels. — froid (pris en nageant), 
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la — belle (— vous voulez m'en 
faire accroire), Voy. ACCROIRG. 


DAILLERESSE, 8. f. Celle 


qu 
donne (qq. ch.) à bail. ° Ea quæ (ali- 
quid) locut. 


BAILLEUL, v. de France (Nord). 


* Ballivlum, 1, n. et * Balliula, æ, f. 


BAILLEUR, £086. Ss. o. et f. 


1° Celui, Celle qui bâilfe. Oscitans, 
gén. antis (part. prés.). Mart. || 2° 
Celui, Celle qui bäille souvent. Oscila- 
bundus, a, um (adj.). Gell. Sid. 


BAILLEUR, 2. m. {0 Celui qui 


donne. Voy. vonnuon. || 2° Celui qui 
donne & bail. Locator, oris, m. Cic. 


BAILLI, s. m. Officier qui rendait 


la justice. * Ballivius, ii, æ. (Trév.). 


DAILLIAGE, 8. m. Tribunal du 


bailli; pays sous la juridiction d'un 
bailli. * Ballivii jurisdictio (onis), f. 
(Trév.). 


BAILLIVE, 8. f. La fomme d'un 


bailll. * Ballivit uror (oris), (. Trév.). 


RAILLON, 8. m. Ce qu'on met 


dans la bouche pour empêcher do crier, 
de mordro. *Oris vbiuramentum (ÿ), n. 
(Sm.). 


DAILLONNER, v. act {0 Mettre 


un bäillon : Bäillonner qqn, Os alicui 
claud®re, 0, is, clausi, clausum. Tac. 
Envchalné et bâillouné, Vinctus clauso 
ore. Tac. || 2° Fig. Empêcher de par- 
ler. Linguam (alicui, occlud®re, o, is, 
clusi, clusum. Plaut. Os (alicujus) op- 
primêre, 0, is, pressi, 


ressum. Ov. 
DAIN, 8. m. 1° Action de se tenir 


ls. =: Bain 


Frigida natatio. Cels. Prendre un —, 


Lavari, or, aris, laulus ou lotus sum, 
pass. Cic. Lavare, 0, as, lavavi et plus 
souv. lavi, lavatum, n. Plaut. Ter. Liv. 
Si elle a pris son —, Si jam laverit. 
Ter. On annonça au roi pendant qu'il 
prenait son —, Lavanti regi nun.ia- 
fum (est). Liv. Aller 


rendre un —, 


Ire lavatum. Plaut. Se tuer après 


avoir pris s00 —, Se lautum occidëre. 
Cic. Il n'est pas bou de buire froid 
quand on vient de preodre un — 


chaud), À balneo venientibus inuti- 
is frigida potio. Cels. Le — (chaud) 
doit être pris à de longs intervalles, 
Balneum rarum esse debet. Ccis. Pren- 
dre rarement des bains (chauds), 
Balneo raro uti. Cels. Prendre un 
bain chaud, un — froid, Lavari ca- 
lida. Tac. frigidä. PI.-j. Faire pren- 
dre à qqn un — d'eau chaude, Ali- 
quem in solium aquæ calidæ demit- 
trre. Cels. Prendre un — de mer (en 
nageant), fu mari nalare, 0, as. avi, 
atum. Cels. Avant de prendre un — 
de vapeur, Anie balinearum vapora- 
tionem. Plin. Prendre un — de sable 
chaud, fn arenü culidä sudorem evo- 
care. Cels. Faire preadre à un bumme 
un — entier d'huile chaude. Totum 
hominem in calidum oleum demittère. 
Cels. Prendre un demi-bain d'eau 
chaude, Demitt®re se inguinibus lenus 
in aquam calidam. Cels. — de siège. 
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Sessio, on1s, f. C.-Aur. Encathisma, 
atis, no. C.-Awr. Preodre un — de 
siège clraud, In aquà calidä desidére, 
eo, es, sedi, sessum, n. Cels. Après 
avoir pris un — de pieds, Lots pe- 
dibus. l'lin. Prendre un — de jambes 
dans une rivière. [n flumine crura 
marerare, 0, as, avt, atum. Vitr. |] 2° 
L'eau, le liquide, etc., où l'on se plonge, 
où l'on se tienL. S'expr. le plus suuv. 
ar Aqua, æ, Î. (— eaa). Cic. Qaf. 
lalineum el mieux Balneum, 1, 0. 
(en parl. d'un baio chaud). Cels. : 
Entrer dans un bain froid, dans un 
— chaud, Descend#re in frigidam 
s.—e. aguam). Sen. Corpus demitifre 
in aquam calidam. Cels. Elre dans 
son —, dans un — (— prendre son 
bain), Voy. fo. An sortir du — 
= près avoir pris son —), Voy. 
longer ses jambes dans un — 
de vinaigre, Crura in acrtum de- 
mergére. Cels. Mettre qqn dans un 
— d'huile, Aliquem in oleum «demit- 
tére. Cels. Uo — brülant, Fervens 
balneum. Cels. Faire chaufler un —, 
Bal: um calefacrre. (ic. — de vapeur, 
Asra (æ) sudatio (onis), f. Cels. Va- 
ratio, f. Plin. || 3° Bassin où l'on se 
igne, baignoire. EN géo.) Sohium, 
ti, n. Cels. (l'our l'eau chaude) Al- 
veus, i, m. Cic. (Pour l'eau froide) 
Baptisterium, it, n. Pl.-j. (Pour va- 
ger) Piscina, æ, f. Pl.-j. Natatio, 
onis, f. C:is. = Un bain d'eau chaude, 
Sulium aquæ calidæ. Cels. Entrer 
dans le —, In sohium descendère. Cels. 
S'asseuir dans le —, In solio desidère. 
Cels. Ustensiles de —, Balnearia, ium, 
0. pl. Apul. Balnearium (ii) instru- 
mentum (i}, n. Dig. || 4° Salle, cabinel, 
chambre de bain. Balineum et oueux 
Balneum, à, n. Cic. Lavatio, onis, f. 
Vitr. : Des bains, Dalnearia, orum, 
a. pl. Cic. Petit bain, Petite salle de 
—, Baineolum, i, n. Sen. — froid, 
Frigidu lavatio. Vitr. Frigidanium, 
it, n, Vitr. Balnei cella (z) frigida- 
ria (æ), f. Pl-j, — tiède, Tepida- 
num, ü, 0. Cels. Vitr. — chaud, — 
de vapeur, d'étuve, Caldartum, ii, 
0. Vitr. Calidarium, n. Cels. Cali- 
duria (æ) cella (2), (. PL-j, Sudatu- 
rium, it, n. Sen. Sudatio, onis, [. 
Vitr. Lacunicum, i, n. Vitr. Il 6° 
Établissoment de bains. Balineæ et 
Balnez, arum, Î. pl. Cic. Thermæ 
(bains cbauds,, f. pl. Plin. : Aller aux 
bains, In balneas ire. Plaut, Des — 
saturels 08 arlificiels (pour y nager), 
Naturales vel manu (acte nafaliones 
(um, f. pl.). Cels. Celui qui lient des 
—, oi sert dans des —, Voy. sar 
oneun. |} 8° Eaux thermales. Aque, 
erun, f. pl. Cic. Qqf. Baux où Bayzæ, 
f. pl. Cic. Tib. : Venir prendre les 
bains, Ad aquas venire. Cic. S'ea 
aller aux — de Cuines, Ad aquas 
Cumanas proficisei. Liv. 
DAIN-MARIE, 8. m Eau dans la- 
quelle on plonge le vase qui contient 
œ que l'on veut faire chauffer : Au 
bain-marie, Per duplez vas. Senb. 
BAISEMAIN, 3. m. 4° Ceremonie 
qui consiste à baiser le maio d'un 
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princo : Amener qqu an baisemain, 
Aliquem dextræ regis admouëre. D'apr. 
Curt. (m1, 5, 4). Venir au —, Ad 
manum acced”re. Vop. Voy. naISen 
(verbe). J 2° Au pl. Civilites, compli- 
ments. Voy. cowPuiusxT. || Subal 
(em. À belles baisemains, Gratissumo 
animo. (ic. Gratissime. Plin. 

BAISEMENT, 3. m. Action de bai- 
ser. Oscuiatio, onis, f. Cic. 

DAISEN, v. act. 1° Appliquer sa 
bouche sur. Osculari, or, aris, alus 
sum, dép. (acc.). Cic. Deosculari. 
dép. (acc.). Plaut. V.-Maz. Ez- 
osculart, dép. (acc.). Suet. Qqf. Sa- 
viari, or, aris, alus sum, dép. (acc. 
Cic. = Daisé, Basiatus, a, um (de 
basiare, 0, as, avi, act. : rare et 
uêt.). Mart. Baiser qqn ao con, sur 
e cou, Alicujus collum erosculari. 
Suet. — les mains à jqn, la main 
(druile) de qqn, Alicujus manus ex- 
osculart, Suet. dertram deosculari. 
V.-Maz. Je vous baise les œains 
(iron. = je n'en ferai rien, je ne 
veux pas, bonsoir), Valeas. Plaut. 
Prendre la main (druite) pour la bai- 
ser, Alicujus dertram osculis appetére. 
Plin. — |a maio {— sa propre main 
prur saluer), Dexrteram ed osculum 
referre, fero, fers, tuli, latum. Plin. 
Donner sa main 4 — à qqn, (En gèu.) 
leziram osculandam alicui offerre. 
D'apr. Curt. (vi, 5, 4). (En parl. du 
baisemain) Osculum manu reddëre, 0, 
is. didr, ditum. PL -j. — [a terre, Ter- 
ram osculo conlingore, ©, is, tigi, 
tactum. Liv. [ 2° Qqf. Toucher, ef- 
fleurer. Voy. ces m. 

Se Barsen, v. récipr. 1° Se donner 
des baisers. Oscula jungèëre, o, is, jun, 
junctum. Ov. || 2° Qqf. Se toucher. 
Voy. ce v. 

Haissa, 8. m. Action d'appliquer sa 
bouche sur. Osculum, i, n. Cic. Qaf. 
Savium, it, n. Cic. Mar. Basium, 
0. PA. Cat. = Donner an baiser à 
qqn, Alicui osculum ferre, fero, fers, 
tuli, latum. Cic. savium dare, 0, 
as, dedi, datum. Cic. Voy. BAISER 
(verbe). Se dunner des baisers, Voy. 
Se saisen. Couvrir de —, Dissa- 
viari, or, aris, 8. parf., dép. (acc.). 
Q.-Cic. Spississima basia (alicut) 
impingère, 0, is, pegi, pactum. Petr. 
Eovoyer des —, Üscula jucëre, io, is, 
Jeci, Jactum. Tac. BDusia jactare, o, 
as, avi, atum. Ph. Un baiser de ma 
part à Atlca, Âtticæ meis verbis sa- 
vium des. Cic. 

DAISEUR, s. m. Qui se plait à 
donner des baisers. Basiator, oris, 
m. Mart, 

BAISOTER, v. acl. Baiser œou- 
vent, couvrir de baisers. Voy. pais5a 
{subsl.). 

BAISSE, 8. f. {0 Diminution de 
hauleur. Deminutio, onis, [. Cic. : 
laisse de la marée, du Nil, Æstüs 
devcessus (Gs\. m. ls. Nili decessus. 
Plin, || 2° Diminution du prix. Alajur 
(uris) vilitas (atis), f. Cic. =: Baisse 
des vivres, Larior (oris) annona (æ), 
f. Liv. Être en —, Produire la —, 
Voy. Daissen (neut.). 
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BAISSÉ, és, part. passé de pais 
sen, Voy. ce v. || Adj. Epuisé. Effetus, 
a, um. Cic. 

BAISSER, v. act. fo Diminuer la 
hauteur ; faire descendre ; mettre plus 
bas. Demittére, 0, 15, misi, missum, 
act. Cic. Deprimêre, o, is, pressi, 
pressum, act. Cic. : Baisser un mur, 
dfuri allitudinem minure, 0, is, nui, 
nutum. Vitr. — sa rube jusqu'au bas 
de ses jambes, Sinum ad ima crura 
deducñre, 0. is, duri, ductum. Suet. 
L'un des sourcils baissé vers le men- 
ton, Altero ad mentum dcpresso super- 
cilio (à l’abl. abs.) Cic. Baisser les 
bras, la tête, Demiti#re bracha. Quint. 
caput. Cæs. Qui conrt à sa perte tête 
baissée (— hardiment ou inconsi- 
dérément), Ad eritium præceps (gén. 
cipitis). Cic. J'avoue que je vais 
têle —, Me præcipitem ferri conf- 
teur. Cic. Baisser les yeux, Vultum 
demitt®re. Liv. Oculus in terram deji- 
cêre, io, is, ject, Jectum. Quint. Te- 
oir les yeux baissés, Oculus in ter- 
ram defigëre, 0, is, firi, firum. Quint. 
Baisser wmudestement les yeux, Mo- 
deste lerram intueri, eor, ëris, luitus 
sum, dép. Tac. — les yeux devant 
qu, Vultum alicui submitt®re. Suet. 
I Fig. Baisser l'oreille (= paraitre 
œorüñé d'un échec), Aures submit- 
ire. Plin. — pavillon, la lance, les 
faisceaux devant qqn (— lui céder), 
Fasces alicui submatt®re. Plin. [| do 
Mettre dans un ton plus bas. Submit- 
fre, 0, is, misi, missum, act. Cic. 
Quint. : Baisser la voix, le ton du 
discours, Submitt're vocem. Quint. 
orativnem. Pl.-]. Parler d'une ch. en 
baissant la voix, Suppressä roce de 
re dic®re. Cic. D'une voix légèrement 
baissée, En baissant un peu le ton, 
Voce paullulum attenuatä. Cic. Bais- 
ser sensiblement le ton, Submittëre 
mulium (s.-e. vocem). Cic. || Fig. 
Faire baisser le tun à qqn (= l'obli- 
ger à ètre moins arrugant), Verbo- 
rum jactationem alicui ercutfre, iv. is, 
cussi, cussum. Sall. Alicujus super- 
biam retundËre. 0, is, tudr, (usum. 
Ph. || 3° Fig. Diminuer (le prix d'une 
ch.) = laisser les prix, Submitt"re 
pretia. Plin. Voy. aissen (neut.) 20. 

Balssen, v. n. 1° Diminuer de hau- 
teur. Deced’re, 0, is, cessi, cessum, n. 
Liv. Virg. Se inclinare (0, as, avi, 
atum). Liv. Submatti, or, ris, mis- 
sus sum, pass. Plin. DecrescËre, o, is, 
crevi, crelum, n. ÜMor. Plin. = L'eau 
a baissé, Decessit aqua. Liv. Le Tibre 
baisse en élé, Tiberis æstate sub- 
mitlilur. Pl-j, Le soleil —, Sol se 
inclinat. Liv. Le soleil, quand il 
—; Sol decedens. Virg. Quand le jour 
—, Die deccdente. Virg. vergente (de 
verg're, 0, is, 8. pari. ni sup.. n.). 
Suet. || 2° Diminuer de prix, de va- 
leur. Cad”re, 0, is, cecïdi, casum, n. 
Lucr. Liv. z La fourrure haissa, l'ellis 
cectdit. Lucr. Le prix du service œi- 
lilaire baisse en temps de paix, 
Prelia militis in pace cadunt. Liv. 
Les terres onl baissé ou Le prix des 
terres a —, Agrorum pretium retro 
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abiit (de abire, eo, is, ivi et ii, t{um, 


o.). Pl.-j. Le prix des denrées avait 


—, Annona laraverat (de larare, o, 


as, an, n.\. Liv. Faire baisser le 


rix, Pretium levare, 0, as, avi, atum. 
ac. submattëre, 0, is, misi, missum. 
Plin. Faire — Îles revenus d'Ariu- 
visle, Vectigalia Ariovistu deteriora 


(acères lu. is. feci, factum. Cæs. || 3° 
ig. S'affaiblir. Labi, or, ?ris, lapsus 


sum, dèp. Liv. Tac. Concid”re, o, is, 
cidi, s. sup., n. Cic. Consenesc#re, 0, 
is, senui, S. sup., n. Cic. Senescère, 
n. Cic. Sall. Evanescère, 0, is, va- 
nui, 3. sup., D. Cic. : Le pouls baisse, 
Venæ concidunt. Cels. (Le malade) 
—, (Ægrotantis) spiritus labitur. Tac. 
Ses furces baissent, Eum vires def- 
ciunt (de defic're, to, feci, fectum). 
Cæs. Les forces —, Vires consenes- 
cunt. Cic. senescunt. Sail. La vue 


baisse, Acies oculi (ou oculorum) he- 


beescit (de hebetescire, 0, s. parf. 
ai Sup n.). Cels. Faire baisser la 
vue, OUculurum ariem hebetare, 0, as, 
avi, atum. Plin. Le vin baisse (— 
perd son buuquet) par l'effet du 
temps ou Le temps fait baisser le 
vin, Evanescit vinum vetustate. Cie. 
L'esprit ou La raison du pere a 
baissé, Animus patris consenurt. Liv. 
L'intelligence basse quelquefois: 
Mentis acies nonnunquam hcbescit 
(de hebescère, 0, s. parf. ni sup., 0.). 
Cic. Baisser (en parl. d'un homme 
de talent), Deflurescire, 0, is, flurui, 
s. sup., n. Cic. La gloire baisse, 
Senescit laus. Cic. {eme Liv. L'aulo- 
rité du sénat —, Senatüs aucturitas 
concidit. Cic. [Un ennemi) qui — 
de jour en jour, Qui senescit in dies. 
Liv. Faire baisser l'éloquence, Elo- 
qe inclinare, 0, as, avi, alum. 
int. 

Se sarssen, v. réfl. Fléchir le corps. 
Subsidère, 0, is, sedi, sessum, n. Liv. 
Se submittére (0, is, misi, missum). 
Liv. : Se baisser devant l'arc de Fa- 
bins (pour passer dessuus), Cuput ad 
fornicem Fabi demittëre. Cic. 

DAJOUE, 8. f. Partie de la tête 
du porc qui s'étend de l'œil a la mâ- 
choire. Gena, z, f. Plin. 

BAL, 9. m. Reunion où l'on danss. 
Chorus, i, m. for. Saltatio, onis 
(prop. action de danser), f. Cic. : 
Donner uu bal, *Saltationem inatituère 
ge Aller au —, *Saltatum ire. 
Georg.). || Fig. Donner le bal à qqn, 

. MALTRAITER, 

BALAAM, faux prophète. Balaam, 
indéel. m. Bibl, 

BALADIN, s. m. 1° Danseur de 
théâtre. Saliator, oris, m. Cic. || 2° 
Pr. et fig. Farceur, bouffon. Scurra, 
ze, m. Cic. 

DALADINE, s. f. Anc. Danseuss de 
thoâtre. Saltatrix, icis. f. Cic. 

DALAFRE, s. f. Blessure longue 
(au visage); et pl. souv. cicatrice. 
VOYy. BLESSURE, CICATRICE. 

BALAFRER, v. act. Faire une ba- 
lafre à. Cæsim percutre, io, is, cusst, 
cussum, act. Suet, =: Balafré, Cicatri- 
cosus, a, um. Plaut. Quint. Son front 
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était horriblement —, Fœda cicatriz 
ejus frontem turpaverat. Hor. 

DALAL, 3. m. 1° Ustensile servant 
à oousser les ordures hors d'un lieu. 
Scvpæ, arum, f. pl. Plaut. Cic. =: Pe- 
tit balai, Scopula, æ, f. Col. el pi. 
souv. Scopulz, arum, f. pl. Col. || 2° 
Qaf. La queue d'un oiseau, d'un chien. 
Voy. queue. 

BALANCE, 8. f. 1° Instrument 
pour peser. Libra, æ,f. Cic. Trutina, 
. Varr. Cic. Statera, f. Vitr. Suet. 
: Plateau d'nne balance, Lanr, ancis, 
f. Cic. Faire pencher, Emporter la 
—, Lancem deprimrre. Cic. 2° Fig. 
Examon, comparaison, parallèle. Tru- 
tina, æ, f. Cic. Lanxz, ancis, f. PL.-j. 
: Peser des écrivains dans la même 
halance, Seripltores eädem trutinä 
pensare. Hor. Peser qq. ch. dans une 
juste —, Rem zquà lance pensiltare. 
Pl.-j. Peser qq. ch. dans la — de 
l'epinion publique, Rem trulinä po- 
pulari examinure. Cic. Peser qq. ch. 
dans là — de La vérité, Rein veritale 
perpendère, 0, is, pendi. pensum. Cic. 
Ce mérite est pesé dans la — des 
sages, Hæc laus prudentium judiciv 
ezpenditur. Cic. Peser qq. ch. dans 
sa —, Rem suis ponderibus erami- 
nare. Cic. || Meltre dans la balance 
i= Comparer) une ch. et une autre, 
avec uoe autre, Rem cum re ou alicui 
rei comparare, 0, as, avi, atum. (ic. 
conferre, fero, fers, tuli, collatum. 
Cic. Meltre dans la — la conduite 
de ces deux hommes, Vilam tnter se 
utriusque cunferre. Cic. Voy. cowra- 
RER. il Mettre en balance t= uppo- 
ser comme terme de comparalsun) 
une ch. et une autre, avec une autre, 
Rem alicui rei oppunëre, 0, is, posut 
positum. Cæs. Mellre en — un seu 
échec et de nombreuses victoires, 
Muliis secundis preliis unum adver- 
sum oppon#re. Cæs. Mellre en — les 
Lorts el les services, Maleficia benefac- 
tis (à l'abl.) pensare, 0, as, avi, alum. 
Liv. Mettre en — les paroles et les 
actes, Dicta cum factis componêre. 
Sall. Voy. orvosen. || Entrer en la- 
lance avec une ch. (— ètre mis en 
comparaison), Cum re ou Alicr*' vei 
comparari, or, aris, alus sum, pass. 
Cic. Quant. Cum re componi, or, Fris, 
positus sum, pass. Cic. || 3° Équilibre. 
Compensatio, onis, f. Cic. =: Cette 
juste balance, dans l'État, des droits, 
des devoirs, des fonclions, se æqua- 
bilis in civifate compensalio et juris 
et oMficit et muneris. Cic. || Il tient 
la balance égale entre tous, In omnes 
æquabilis est. Cic. Voy. IMPARTIAL. 
|| Emporter la balance (= prévaloir), 
Plus ponderis habére, eo,es, bui, bitum. 
Cic. Plus valère, eo, es, lui, litum, 0. 
Cic. Vincère, o, is, vici, victum, n. 
Cic. Ils rapportent tout à leur inté- 
rèt et ne veulent pas que l’honnèteté 
emporte la — (= que cela soil sur- 
passé psr l'honnétete), Omnia me- 
fiuntur commoilis. neque ea volunt ho- 
nestate præponderari (pass.; VOy. Cl 
après). Cie. || Faire pencher la ba- 
lance (= faire qu'une personne. une 
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considération l'emporte snr une 
aulre), lraponderare, 0, as, avi, alu, 
u. Quint. Prægravare, n. Sen. Suet. 
Les plus mauvais cilayens font pen- 
cher la —, Pars civitutis deterior præ- 
graral. Sen. Quand je délibère, mon 
allachemient ponr lui fait pencher la 
—, Dubitanti mihi benevolentia erga 
illum permagnum pondus affert (de 
afferre, fero, fers, attuli, allatum). 
Cic. Ton cunseil a fait pencher la — 
et fixé mes irrésolultiuns, Consilium 
tuum ad tollendam dubitationem ma- 
gnum pondus accessit (de acced?re, 
o, is, cessum, n.\. Cic. L'affaire était 
douteuse; un mot dit à propos fit 
pencher la —, Nem dubiam vox op- 
portune decrevit (de decernëre, o, is, 
crelum). Liv. Le peuple faisait pen- 
cher la — pour les Carthaginois, 
Plebs ad Pœnus rem trahebat (de 
trahôre, 0, is, trari, tractum). Liv. 
I 4° T. de commerre. Difference de 
compte entre fe debiteur et le crean- 
cier. Cumyensalio, onis, f. Dig. : Ba- 
lance de l'actif el du passif, Debiti 
et crediti cuntributiv, f. Dig. Accepto- 
rum et datvrum ratio, f. Cic. Faire sa 
—, Rationes dispung”re, 0, is, punri, 
punctum. Dig. Mettre en — la recelte 
et la dépen<e, Erpnsorum et accep- 
torum rationes dispung”re. Sen. Ac- 
centa et data conferre, fero, fers, luli, 
collatum. big. Vas. Se DaALaNcEn 1e. 
Il 5° incertitude. Être en balance (en 
parl. des pers.), Dubiture, 0, as, avi 
afum, n. Cic. VOy. RALANCER (neul.). ( 
La victoire fut longtemps en balance, 
Anaypiti prœliv diu pugnalum est. 
Cæs. Voy. maLancé (adj.). || Tenir 
qqn en balance, Suspensum aliquem 
tenère. Cic. Vuy. susPENS. || 6° Cons- 
tellation zodiacale. Jugum, 1, n. Cic. 
Libra, æ, . Plin. Virg. : Quand la 
lune était dans le signe de la Ba- 
lance, Cum in Jugo esset luna. Cic. 
BALANCE, ÉE, part. passé de 
BALANCEn, Voy. ce v. || Adj. 4° Égal 
(ent. de trs C Æquus, a, um. Liv. 
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Par, gèn. aris (abl. à). Nep. Anceps, 
én. cipitis (abl. à, gén. pl. um). 
iv. Varius, a, um. Liv. Dubius. 

Liv. = Succès, Avantage balancé. Va- 

a ou Dubia victoria. Liv. Combattre 

avec des avantages balancés, Pugnare 

pari marte. Hiri. æquato marte. Liv. 

vario marte. Quint. incerto marte. 

Tac. La victoire fut longtemps ba- 

lancée, Ancipiti prælio diu pugnatum 

est. Cæs. Voy. Se BALANcEn 1°. || 20 

Indécis, irresolu. Suspensus, 4, um. 

Cic. Dubius. Cic. Incertus. Cic. = Ba- 

lancé entre la crainte et l'espérance, 

Inter spem metumque suspensus. Liv. 

Voy. iNnécis. 

BALANCEMENT, 5. m. 4° Pr. et 
fig. équilibre. Libramentum, i, n. Col. 
Voy. éouisinne. || 2° T. d'art. Dis- 

osition symetrique. Æqualitas, alis, 

. Cic. Libraho, onis, f. Vitr. || 9 

PI. suuv. Mouvement alternatif dans 

deux sens differents =: Balancement 

(du corps) à droite et à gauche, În 

dextrum ac levum lalus vacillatio 

(onis), f. Quint. — (de la tête), Nu- 


216 BALAN 


tatio, f. Quint. — de la main, Afanüs 
jactatio, [. Quint. Supporter le — 
(d'une voiture), Jactativnem pati. Cic. 

BALANCFER, v, act. 4° Seul. au 
fig. Mettre dans la balance, peser dans 
son esprit, examiner, comparer. Pen- 
d?re, 0, is, pepeudi, pensum, act. Cic. 
Erpend're, 0, is, pendi, pensum, acl. 
Cic. Perpend”re, act. Cic. Pensare, 
o, as, avi, atum, act Liv. Erami- 
nare, act. Cic. : Balancer les torls 
et les services, Auleficia benefaciis 
pensure. Liv. IN 20 Pr. et fig. Tenir 
en oquilibre. Librare, e, as, avi, atum, 
act. (ic. | 3° T. d'art. Disposer avec 
symétrle, distribuer convenablement. 
Quaurare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Il 4° T. d'art. Servir de pendant à. 
(Alicui rei) respondäre, ec, es spondi, 
spousum, n. Cic. || 8° T. de com- 
merce. Rendre égales entre elles les 
sommes du debit 8t du credit : Balan- 
cor on comple, le compte de la re- 
celle et celui de la dépense, Ratio- 
nes cunfer'e. fero, fers, tuli, colla- 
tum. Sen. Dig. Rationes erpensorum 
et acceptorum disvungère, o, is, punri, 
punctum. Sen. Pour — le compile de 
ce qu'on a donné el de ce qu'un a 
reçu, Üt par sit ratio accepiorum et 
daturum. Cic. Voy. saance 4°. |] 6e 
Compenser = Dalancer uve ch. par 
une autre, Re ou Cum re aliquid com- 
pensare, 0, as, avi, atum. (ic. Re ali- 
uid pensare. Sen. [Ma] joie balance 
imesidouleurs, Compensatur cum dulo- 
ribus Lætitia. Cic. |] 7° Contrebalan- 
ser, empêcher de provaloir, egaler. 
Æquare, 0, as, avi, atum, acl. el 
aqf. neut. Cic. Adzquare, act. Cæs. 

all. : Balancer les rois prérédents, 
Æquare superivres reges. Liv. — la 
gloire de qqn. Alicujus fumam ade- 
quare. Sall. Mes livres de philnsu- 
plie dont le nombre balance presque 
celui de me: harangues, Afei de phi- 
Lsophi& libri qui oralionibus meis 
(au dat.) fere zquarunt. Cic. | 8o 
Pr. Agiter tantôt d'un côte, tantôt de 
l'autre. Jactare, 0, as, avi, aium, 
act. Cic. Librare, act. Liv, Vibrare, 
act. Tac. : Balancer sa petile tête, 
Cerviculam jactare. Cic. Brannon ba- 
lancé sur les épaules de ceux qui le 
portaieat.…, Branno sustinentium Au- 
meris vibratus, Tac. Balancer suo 
corps. Voy. Se DaLancen. || 9° Bran- 
dir. Vibrare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Librare, act. Qnant. || 10° Fig. 
Rendre une choss incertaine. Rem du- 
biam facrre, io, is, fes. factum. Cic. 
2 La vicluire est balancée, Dubi& vic- 
toriä pugnalur. Cæs. Ancipiti prelio 
dimicatur. Cæs. Chez les Ëques les 
succès furent balaocés. {[n Æquis 
varie bellatum est. Liv. La Fortune 
balanca les succès de l'un et de 
l'autre, Fortuna utrumgue versavit 
{de versare, e, as, aium, Cæs. Voy. 
BALANCÉ (adj.) 1°. 

Balancen, v. 0. Être en suspens, 
hesiter. Armnbig”re, 0, is, 8. parf. 01 
sup., n. Cic. Dbubilare, 0, as, avi, 
atum, on. Cic. Hzæsitare, n. Cic. Hæ- 
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Cunctari, or, aris, alus sum, dép. 
Cic. : Je n'ai pas balaocé, Ambiquum 
non Aubui (de habëre, eo, es, bitum). 
Cic. Esprit qui balauce, Animus sus- 
pensus. C'ic. Faire balancer qqn, Ali- 
cui dubitationem afferre. Cic. Je l'ai 
reçu en balancant, fllum dubitanter 
recepi. Cic. Braver le péril sans ba- 
lancer, Periculum non dubitanter adire. 
boll. ap. Cie. Je répnndrai saus —, 
Non Aæsitans respondebo. Cic. 11 n'y 
a pas à —, Non est cunctandum. Cic. 
Liv. Qui balance entre l'espérance et 
la crainte, Inter spem metumque ani- 
mi suspensus. Liv. Ils balancèreut 
longtemps sur le parti à prendre, 
Diu ancerto habuere, quidnam consi- 
lii capërent. Salt. Balavcer sur Île 
choix d'un nom, De nomine dubitare. 
Sem. — à faire qq. ch., Dubitare de 
re faciendä. Cic. Ne pas — à faire 
q. ch., Non dubitare rem facère. Cic. 
0y. NÉSITER. || Ea parl. des ch. La 
forlune balance, Fortuna dubitat. Liv. 
Se BALANCER, v. réf. 1° Seul. au 
fg. Être en equilibre, êlre egal, être 
compense. Sum, es, fui, esse par (®. 
f. n.; ace. m. et f. parem). Cic. 
Æquari, or, aris, afus sum, pass. 
Cic. : Les recelles et les dépeuses 
se balauceut, Par est ralio accepto- 
rum el datvrum. Cic. Les dettes et 
les créances me se — pas, Nomuna 
non concurrunt (de concurrêre, 0 
curri, cursum, D.). Cic. [Dans le vate 
les voix des chevaliers se balancè- 
reat, Urna equilum adæquavit (de 
adæquare, 0, as, atum, n.). Cic. || Eu 
t. de guerre. L'avantage s'élait ba- 
lancé, Fortuna neuiro inchinaverat 
de inclinare, o, as, atum, 0.). Tac. 
.es succès se balanrèrent, Varia 
belli fortuna ou Anceps mars fuil. 
Liv. Voy. Dazancé 10. || 20 T. d'art. 
Se correspondre : Toules les parties 
de l'unvers se balaocent, Ormes 
mundi parles inter se cuncinuns (de 
cuncinfre, 0, cunui, centum, n.). Cic. 
Les muts se —, Verba verbis (au 
dat.) paria respondent (de respon- 
dre, eo, spondi, spunsum. 0.3. Cüic. 
Tout se balaace parfaitement, Um- 
nia omnibus paribus paria respondent. 
Cic. || 3° l'r. Se pencher tantôt d'un 
côté, tantôt de l'autre. Se Jactare 
(o, as, avi, alum). Cic. Jactari, or, 
aris, atus sum, pass. Cic. : Se ba- 
Jancer à droile el à ganche, In 
uiramque pariem se versare. Cic. va- 
cillare, n. Cic. Se — au haut des 
airs (en parl. des oiseaux), Er alio 
sese librare. Plin. Se — (en parl. des 
cb.), Nutare, 0, as, avi, atum, 0. 
Liv. Virg. || 6° Aller sur l'escarpo- 
lette. Oscillatione ludfre, o, is, lusi, 
lusum, 0. Petr. 
. BALANCIER, 8 m. 4° Perche 
dont les danseurs de corde se servent 
pour se tenir en equilibre. * Pertica, æ, 
. | 2° Pièce qui a un mouvement d'os- 
cillation el qui sert à regler le mouve- 
ment d'une machine. Librasmentum, à, 
a. D'apr. Tac. {Hist., nr, 93), 
BALANCLNE, 8. [. Cordage amarre 


rêre, co, es, hæsi, Ræsum, 0. Cic. | à l'extrémité d'une vergue : Les ba- 
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ncines, Ceruchi, orum, wæ. pl. Lue. 
BALANÇOIRE, 8. (. Pièce de bois 
sur laquelle on se balance; escarpo- 
leitte. Oscrilum, i, 0. Fest. Tert. : 
Jeu de la batancoire, Osciltatio, onts, 
f. Petr. Voy. Se DaLANrEn 40. 
BALAUSTE. 8. f. Fleur dessechée 
du grenadier. Halaustium, vi, a. Pun. 
DALAUSTIERN, 8. @. Grenadier 
sauvage. Voy. anENaDten. 
BALAYAGE, 8. m. Action de ba- 
layer. Purgatio, omis, f. D'apr. Traj. 
ap. PL.-j. (x, #1). S'expr. souv. par 
un verbe : Le sol doit Être en peule 
gur que le balayage en soil facile, 
olum oportet esse proclivum, ut everri 
facile possit. Varr. VOY. BALAYEA. 
RALAVER, v. act. 4° Nettoyer 
avec un balai ou comme avec un balai, 
Verrire, 0, is, verri, versum, al. 
Cic. Everrëre, act. Varr. Co. Con- 
verr”re, act. Caio. Col. Purgare, o, as, 
avi, atum, act. Col. = Ralayer les rues, 
Vias verrëre. Suet. || Leurs rheve- 
lures balayent le pavé des temyles, 
E ‘es — les temples avec leurs che- 
viures, Crinibus templa verrunt. Liv. 
ll 20 Fis. Degager, debarrasser, puri- 
fier = Halayer le ciel (= eu chasser 
les nuages), Cælo nubila depell‘re, 0, 
is, puit, puisum. Tib. Voy. 49. - Je 
pays (— en cbaser l'ennemi), Fos 
{em terrä depellfre. Nep. — la mer 
= la purger des pirales), Voy. 4, 
| 3° Enlever aveo un balai. Deverrêre, 
0, is, 3. parf. ui sup., acl. Col. Ever- 
rêre, 0, Ü8, verri, versum, act. Varr. 
: Balayer les ordures du temple de 
Vesta, Stercus er æie Vestzæ euerrire. 
Varr. || 4° Fig. Chasser, faire dispa- 
raitre. Dhxculfre, 10, is, cussi, Cussum, 
act. Cæs. DisgicFre, io, is, Jeci, Jectum, 
act. Liv. Depellrre, 0, is, pui, pul- 
sum, ACl. Nep. AbigËre, 0, is. eg, 
uctum, act. Plin. : Balayer les nuages, 
Nubes abigëre, Plin. — les aavires, 
Naves dispic®re. Liv. La neige ayant 
ête balayée (par le veut}, Discuss& 
nive. Cæs. Caton balaye les Étrnsques, 
Cato Etruscos discutit. Flor. Balayer 
l'ennemi, lostem (loco ou ex loco) de- 
pell£re. Nep. — les pirales, Mare e 


prædunibus vindicare, 0, as, avi, 
atum. Curt. 
BALAYEUR, EUSE, 9. masc. et 


fém. Celui, Celle qui balaye. 1: qui, 
Ea quæ verrit. D'apr. Cic. (Parad., 
v, 2,31) = Les balayeurs, Ji qui ver- 
runt. Cic. S'opani, orum, m. pl. Dig. 
BALA YURES, f. pl. Ordures amas- 
sées avec le balai. Purgamenta, vrum, 
on. pl. Plin. S'expr. aussi par un 
verbe : Les balaynres des boutiques 
des marchands de poissons, { Ea) quz 
cetanorum officinis (à l'abl.) everrun- 
tur. Col. Vuy. BArATEn. 
RALNUTIEMENT, s. m. Action de 
balbutior. Verborum Apsitatio (onis), f. 
Cic. et simpl. Hæsuatio, f. Quint. 
Linguæ hkrstiantia (æ), f. Cic. Linguz 
ou Oris titubantia, f. Suet. 
BALBUTIER, v, n. 10 Articuler 
Imparfaitement. Balbutire, io, is, ii, 
ium, n. Cels. Linguä hæsitare, 0, 


BALLE 


es, avi, atum, n. Cic. : Balbutier en 
pronouçant un mot, Verbo titubare, 
0, as, avi, atum, n. Cic. Parler 
en balbnliant, Jncertä voce luqui. 
Quint. Qui balbutie, Bulbus. a, um. 
Cic. || 2° Act. Dire d'une maniere 
hésitante. Balbulire (voy. 1°), act. 
Cic. ur. Hzæzsutantibus verbis dicére, 
o, is, dirt, dictum, act. Cic. = Moi 
balbutté, Hæsitans verbum. Cic. || 3° 
Fig. Parler confusoment sur qq. sujet. 
De re) balbuttre (voy. 1°), n. Cic 
fn re) hæsitare (voy. 10), n. Cic. : 
Parler sans balbutier, Aperte et clarä 
voce dicfre. Cic. 

BALCON, 8. m. Saillie construite 
sur la façade d'un bätiment. A:nta- 
num, à, D. Cic. V.-Mur. Pergula, 
#, f. Plin. 

BALDAQUIN, 8. m. Espôce de dais. 
Aulæum, i, n. for. 

BALE, S. f. Petite paille qui enve- 
loppe le grain dans l'opi. Gluma, z, f. 
Varr. Acus, ceris, n. Varr. Acus, 
üs, l. Col. Folliculus, i, m. Sen. 

BÂLE, v. de Suisse. BDasilea ou 
Basha, æ.f. Amm. 

BALÉARES (LES), Îles de la Mé- 
diterranes, non lain des côtes d'Espagne. 
Balenres ,üvu) insalæ (urum), el sml. 
Baleares. ium, f. pl. Cic. Lin. : (Qui 
est) des Baleares, (En parle des jers.) 
Buleans, m. f.,e, n. Plin. (Eu parl. 
des ch.) Balearicus, a, um. llin. Les 
habitants des —, Baleares, ium, æ. 

L Cæs. Liv. Balearici, orum, m. pl. 

in. 

Bacéanes, hahitants des Iles Ba- 
léares. Voy. le préced. || Au sing. Un 
Baléare, Dalearis, is, m. Sil. 

DALEINE, s. f. 1° Mammifére de 
l'ordre des cetaces. Dalrua, z, f. 
Plaut. Plin. Ov. || 2° Fanon de ja ba- 
leune. (?) Balænacia (æ) virga (æ), f. 
Petr. (Sat., 21). || 3° Constellation de 
l'hemisphère austral. Cetus, i, m. 
Vitr. Man. Pristis, is (arc. in). Germ. 
Pistrir, icis, [. Cic.-poet. Pristinum 
(i) sidus (deris), n. Col. 

BALISE, 9. [. Perche qui sert 4 
indiquer aux navigateurs les endroits 
dangereux. * Perticu (æ) periculh laten- 
tis emder (icis), f. 

BALISIER, 8. m. Plante originaire 
des Indes. *Arundo (dinis) indica (æ),f. 
(Linn.). 

BALISTE, s. f. Machine de guerre 
pour lancer des projectiles. Batista, 
æ, f. Cic. : Saldal qui fait jouer la 
baliste, Ballistarius, ti, m. Veg. 

BALIVERNNE, s. f. Sorneilo, chose 
futile. Nugz, arum, f. pl. Cic. 

BALLANT, ANTE, adj. Qui pend 
et suit le mouvement du corps = [Cou- 
rir] les bras ballanls, Demissis manie 
bus. Plaut. lis le rapportèrent sur 
une litière le bras ballant, Retule- 
run! leciicæ impositum, brachio de- 
pendente (de dependère, eo, es, 3. parf. 
ani sup., n.). Suet. 

4. BALLE, 8. f. 1° Petite boule de 
matière elastique, servant à jouer à la 
paume. Pila, æ, f. Cic. = Balle à 
Jouer, Pila lusoria. Plin. Jouer à la 
—, Pil& ludfre. Cie. Envoyer la —, 
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Pilam milt”re ou jactare. Sen. Ren- 
vover la —, Pilam retorquére. Cic. 
remitt#re. Sen. Recevoir la —, Pilam 
ercipfre Où accip#re. Sen. Artiun de 


jouer à la —, Jeu de —, Pilaris lu- 


sto. Stat. Au jeu de — on ne se sert 
pas de..., Les jouenrs de — ae se 
servent pas de, Qui pil& ludunt, 
non utunfur... Cic. Endroit pour jouer 
à la —, Jeu de —, Sphzæristerium, 
ti, 0. PL.-j. Suet. || Fig. Prendre la 
balle au band (= saisir vivement 
une occasinn favorable), Occasivnem 
arripfre. Liv. À vous la — (= c'est 
à votre Lour), Twz nunc parles (sunt). 
Pl.-j. Quand la — me viendra ou 
quand je serai en position favorable 
de faire qq. ch.), Si fuerit occano. 
Cic. Renvoyer la — 4 qqn (= se 
décharger sur qqn d'un einbarras), 
Rem ad aliquem rejicëre, io, is, jeci, 
Jectum. Cic. envoyer la — à qqo 
(= lu donner la replique), Alicui 
responsum redd7re. Cie. Allaquer une 
personne capable de renvoyer la —, 
etre aliquem remorsurum (de re- 
mordére, vo, es, s. parf., act.). [Tor. 
j| 2° Petite boule de plomb (qui sert 
ordin. à charger une arme). Glans, 
anclis, f. (æs. Sall. =: Ralle de plamb, 
Plumbea glans. Lr. Mort frapjré d'une 
—, Mortuus ictu plumbezr (5s.-e. glan- 
dis). Spart. || Fig. Ce sont balles 
ertlues (= les efforis onl été inu- 
iles), Ceciderunt in irrilum labures. 
Tac. || 3° Paquet (de marchandisos). 
Sarcina, æ, f. Plaut. : Porter la balle, 
Onera ferre venalia. Petr, Marchan- 
dises de — (— de qualité inférieure), 
finprobæ merces. Plaut. || Fig. Un 
hoinme de balle, Homo nihili. Varr. 
Poète de —, Afalus poeta. Cic. 

2. BALLE, 5. f. C. BaLe. 

BALLER, v. 0. ©. vansen. 

BALLET, Ss. m. 4° Danse figurée, 
exécuteo par plusieurs personnes sur 
un theâtre. Canticum, i, n. Cic. = 
Exécuter, Danser un ballet, Canti- 
cum agëre. Liv. desaltare. Suet. || 
2° Pièce mimique. Pantomiraus, i, m. 
Plin. 

BALLON, 8. m. T. de jeu. Grosse 
balle onflee d'air. Follis, is, m. Plaut. 
Mart. = Petit ballon, Poiliculus, à, 
m. Suet. Jouer au —, Folle lud?re. 
Mart. 

DALLONNEMENT, 5. ©. État de 
ce qui est ballonne. Inflatio, onis, f. 
Cic. Plin. 

BALLONNER, v. acl. Gonfler (l'ab- 
domon). fnflare, 0, as, avi, alum, 
act. Cels. 

Se nauLonNen, v. réf. Devenir bal- 
lonne. Intumescêre, o, is, fumui, 5. 
sup., 0. Ov. Plin. 

BALLOT, 8. m. Paquet. Sarcinula, 
æ, (. Pl.-j. = Faire des ballots, Sarci- 
nulas colligare. Pl.-j. Fais un ballot 
de ce que Lu duis emporter, Our te- 
cum ferantur, componË {de compon're, 
0, is. posui, positum). Ter. || Fig. 
Voilä mon vrai ballot. Cela fatt uen 


fait), Hoc mihi quadrat (de quadrare, 
0, Gui, Alu, AE Cie. 


mua — (= cela me convient tout à 
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BALLOTE, 5. f. Sorte de plante. 


Bailote, es, (. Plin. 


BALLOTTAGE, 9, m. Action de 


ballotler deux candidats =: [1 y aora 
balloltage entre eux, De its fabrlla 
ileruim 
BALLOTTEN. 


dabrtur. D'apr. Cie. Voy. 


BALLOTTE, 8. f. Boule dont on 


so sort pour donner des suffrages. Voy. 
BOULE. 


BALLOTTEMENT, 8. m. Agitation 


en divers sens. Juctalio, onis, [. Cic. 


BALLOTTER, v. art. el neul. 1° 


Neal. T. de jeu. Se renvoyer la balle. 
Datatim ludëre, 0, rs, Lust, lasum, n. 
Plaut. || 2° Act. Fig. Renvoyer qqn 
de l'un à l'autre, se jouer de lui. (Alt- 


ve] versare, 0, as, aui, atur. Plaut. 
æcil. jactare, act. Cic. || 3° Acl. 


Agiter en divers sens. Jactnre, 0, as, 
avt, afum, act. 
Suet. =: Le mauvais temps les bal- 
louait en pleine mer, Adversä tem- 
pestate in alto Jactabaniur, Cic. La 
leunèle — les navires. Naves tem- 
pestas affuctabat. Cæs. Être ballutté 
dans la foule, In turbä jactari. Cic. 
verari. Suet. || Fig. Ralintié de guerre 
en guërre, Per varia hella jactutus. 
Just. || 4° Neut. Remuer, eprouver 
des secousses. Vasillure, 0, as. avi, 
atun, u. Cic. || 5° Act. Fig. Agiter, 
discuter une affaire. Jartare, o, as, avi, 
atum. act. Cic. Agitare, act. Liv. || 6° 
Neutl. Anc. Voter ou Tirer au sort en 
se servant de ballottes. Vuy. scAuTIN, 
sonT. || 7° Act. Proceder à un nouveau 
scrutin entre deux candidats : Ils se- 


Cic. Vexrare, act. 


roat balloilés, Tabella de iis iterum 
dabitur (= il sera remis aux élec- 
teurs un second bulletin de vote 


pour pronoucer sur eux). D'apr. Cic. 


lacc., 39). 
BALOURND, ounps, adj. Grossier 


et stupide. Plumbeus, a, um. Cic. 


Voy. sor. 
DALOURNDISE, 8. f. C. soTrise. 
DALSANMIER, 8. m. C. BAUMIGA. 
BALSAMINE, 8. f. Sorte de plante. 
*Impatiens {entis) balsamina (z), f. 
(Lunn.). 
DALSAMIQUE, adj. 1° Qui tiont 


de la nature du baume. Balsaminus, 


a, um. lin. || 2° Qaf. Parfume. Voy. 
ce @. || 3° Fig. Dour. Voy. ce m. 

BALTIIAZAR, dernier roi de Baby- 
tone. Balthasar, aris, m. Alcim. 

BAILTIQUE (yen), formes par la 
mer du Nord. Codanws (i) sinus (üs), 
m. Mel. Plin. Suevicum (1) mare (is), 
0. Tac. 

BALUSTRADE, 8. f. Rangée de 
balustres. Pluteus, t, m. Vitr. Plu- 
feu a. Vitr. Cancelli, orum, m. pl. 
ic. 
DALUSTRE, 8. m. 1° Sorte de 
petit pilier façonné. Canceilus, i, m. 
Ulp. Dig. || 4° Balustrade. Vav. ce m. 
| 3° Oreiller du chapiteau ionique. 
Pulvinus, i, m. Vitr. 

BAMNERG, v. de Bavière. * Babe- 
berga el limberga, æ, f. : De Bam- 
berg. * Bambergensis, m. f.,e, n. 

BAMRIN, INE, S. masc, et fém. 
Petit garçon, petite fille, Pusio, onis, 
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masc. Cic. Pupa, æ, fém. Mart. Pusa, | Res (ei) communis (is) ou pervulgala 
fém. Pomp. (æ), f. Cic. : Ces banalités, Vulgaria 


ila,n. pl. PL.-j. Évitoas les —, Quz 
saint frigidiora, vitemus. Cic. 

BANANE, S. f. Fruit du bananier. 
Ârtena, æ, f. Plin. 

WANANIER, 8. rm. Genre de plante. 
? Pala, æ, f. l'lin. 

BANC, s. m. fo Long siège pour 
s'asseoir. Subsellinm, ti, n. Varr. Cic. 
el pi. souv. Subsellia, orum, 0. pl. 
Cic. Scamnum, i, n. Plin. : Les 
baocs du sénat, Senalüs subsellia. 
Cic. Un banc ‘de gazou), Puluinus, 1, 
m. Pl.-). || (Au théâtre) Les bancs, 
Subscllia, orum, n. pl. Plaut. La sec- 
tion des preunisrs —, Les premiers 
—, Prima (z) cavea (z), fèm. Cic. 
Les — du mieu, Cavea media, f. 
Suet. Les deraers —, Cavea ultima 
ou summa, f. Cic. Les — des séna- 
leurs, Cuneus (ï} senalorius /it), m. 
Suet. Strie de — (au cirque), Les 
— (du cirque), Fori, orum, m. pl. 
Liv. {|| (Au tribunal) Les bancs, 
Subsellia, orum, n. pl. Cic. Le lance 
des arcusés, Accusalorum subsellia. 
Cic. Les bancs des adversaires, Ad- 
versa subsellia. Quint. || Banc (de ra- 
meurs), Transtrum, i, n. Cic. || Fig. 
Etre sar les bancs, Se meltre sur 
les — (de l'école), Voy. écous. || 2° 
Tabouret. Scamnum, ti, n. Varr. Ov. 
: beiit banc, Scabrllum, t, 0. Varr. || 
9° Écucils caches sous l'eau. Sara (orum) 
latentia {ium), n. pl. Virg. || 6° Amas 
de sable au fond des oaux. Pulvinus, 
î, m. Serv. Vadum, i, n. Virg. Ov. : 
Un banc de sable, Mëêmes traluct. 
1 5° Masse, couche : Banc de glace, 

laciata (z) muls (is), f. D'apr. 
Plin. (xiv, 21, 27). || Baac de pierre 
(duns une carrière), Petrz, arum, f. 
pl. Plin. Voy. coucne. || 6° Bande 
(de poissons), Voy. saxo. 

RANCAL, ALES, ad). Qui a les jambes 
tortues. Valgus, a, um. Cels. Vatius. 
Varr. || Un bancai, Vatia, z, m. 
Varr. Vatius, ii, m. Dig. 

BANCROCHE, adj. C. le précéd. 

BANDAGE, s. @. 1° T. de chirur- 
gie. Appareil compose de bandes, otc., 
pour serrer 4. partie du corps. Fascia, 
2, f. Ci. Vinctura, f. Cels. Liga- 
mentum, 1, n. Tac. Ligamen, minis, 0. 
Col. = Appliquer uu bandage à qqn, 
Fasrits aliquem devincire. Cic. Meltre 
autour du veatre un — très serré, 
Fasciis ventrem strictissime circumli- 
gare. Gelt. Entouré de bandages, De- 
vinctus fasciis. Cic. Deligatus. Quint. 
[s Bande d'une roue. Voy. panne. 


DAMROCIIE, 8. f. 1° Grande ma- 
rionnette Nauruspaston \i)  majus 
(orisi, n. D'apr. Gel. [| 2° Fig. Per- 
sonne pelite et mal faite : [llomme 
qui est} une bamhoche, Pueri (us 
tum (6), 0. l'laut. (Femme qui est) une 
Parva eriortaque (mulier). Juv. 

BAMBOU, 5. m. Espèce de roseau. 
Arundo (dunis) indica (æ), f. Plin. 

BAN, s. m. 1° Proclamation. Pro- 
nunliatio, onis, f. Czs. V.-Aar, : 
Publier an ban, Pronuniiare, 0, as, 
avi, afum, n. Os. Hs firent publier 
au — pour leur ordnnner de laisser 
les bagages, pour défendre de quitter 
son pusle, Jusseruut pronuutiare 
ut impedinmenta relinquërent. Cæs. ne 

is ab loco discedEret. Cxs. || 2° Pu- 

lication, faite à l'eglise, d'une pro- 
messe de mariage. * Spunsalium pro- 
nuntiatio (onus), f. (Georg.) : Publier 
les bans, Sponsi et sponsæ nomina in 
ecclesiä pronuntiare {voyz. 1°). D'apr. 
Cic.  Fam.,v. 12).1] 3° Convocation (de la 
noblesse) pour le service militaire. (Prin- 
cipum, evvcaliv, onts, F. Cic. || 6° Le 
corps de la noblesse appele au service ; 
el Fig. personnes convoquees : Couvu- 
quer le ban, Principes evucare on con- 
vocare, 0, as, avi, atum. Cæs. |] Fig. 
Convoquer le ban et l'arrière-ban de 
ses servileurs, Ümnem suam fumiliam 
undique cog#re, 0, is, coegl, coaclum. 
Cæs. || 5° Usage oblige d'une chose 
dont un seigneur tirail une certaine re- 
devance : Four à ban, Voy. BanaL 1°. 
I 6° Qaf. Amende. Voy. ce m. || 7° 
Action de bannir, exil. Érsilium, àt, n. 
Cic. : Garder soa bao pendant vingt 
annees, Viginti annis ersilium (o- 
lerare. Tac. ltompre, Enfreindre son 
—, In vetilam lerram où In vetitum 
locum redire. D'apr. Ov, (Trist., 1, à, 
21). || Meltre uae personne, une ville 
aa ban de l'ewpire (= la priver de 
ses droits), Voyÿ. nnorr. 

BANAL, ALE, adj. 1° Dont on était 
oblige de ss servir, en payant une re- 
devance au seigneur : Four banal, 
* Furnus dominteus, [| 2° Qui se mel à 
la disposition de tout le monde. Cuin- 
munis, m. f., e, n. Cic. : Amitié, 
Genernsité banale, Vulgaris amici- 
tia. Cic. liberatitas. Cic. À 8° Com- 
mun, trivial. Vulgaris, m. f., e, 0. 
Cic. Pervulgatus, a, um. Cic. Perva- 
gatus. Cic. Communis, m. f., e, n. 
Cic. Contritus, a, um. Cic. = Décla- 
mation banale, Vulgaris ou Pervul- 
gata declamatio. Cic. Consolation —, 
Consolatie pervulgata. Cic. Récom- 

ense —, Contrium premium. Cic. 

cience —, Trivialis scientia. Quint. 
Sur des matières banales, De com- 
munibus el pervagatis rebus. Cic. Cet 
honneur devient banal, Îs honos per- 
vagatur (de pervagari, er, alus sum, 
dép.). Cie. 

BANALITÉ, 8. f. 10 T. de fénda- 
lité. Droit d'assujettir les rassaux à 
l'usage d'une chose dont on tirail une 
redevance. * Banulilas, alis, f. (Treu). 
Voy. mana 1°. f 2° Chose triviale. 


30 Action d'appliquer des bandes. 
‘expr. en tourn, par un verbe = 
Faire un bandage au bras, Brachium 
deligare. Cels. Voy. pannen 10. 

BANDE. 9. f. {o Sorte de lien plat 
et large. Pascia, æ, (. Cic. Ligamen- 
turn, 1, 0. Quint. Tac. Ligamen, mi- 
nis, 0. Col. : Petite banile, Fasciola, 
æ, [. Varr. Arrêter le sang avec une 
— de papyrus, Papyri ligamine san- 
guinem inhibére. Col. |! 2° Morcoau 
Plus long que large 3 Bande (d’étoffe), 
Fascia, æ, f. Cie. — (de pourpre, à 


BANDE 


la lunique des sénateurs et des che- 
valiers), Clavuus, i, m. Suet. — de 
cuir, Lorum, ü, n. Plaut. — de chair, 
Uibena et fabenula, æ, f. Cels. 
de métal, Lamina, æ, f. Cæs. — de 
fer, de plomb, Lamina ferrea. Tac. 
plumbi. Plin. — {de roue), Canthus, 
t, m. Quint. — (en t. d'architec- 


ture, d’astronomie, de géométrie), 
Fascia, z,f. Vitr. Juv. Capet. | 30 
Troupe. Grex, egis, m. Cic. Globus, 


i, m. Sail. Chorus, m. Cic. =: liande 
en œarrbe, Agmen, minis, n. Cic. 
— d’éléphants, Grex elephantorum. 
Plin. — de poissuns, Piscium exa- 
men (minis), n. Plin. Aller en —, par 
baudes, fngredi greyatim. Plin. Eu 
une seule bande, Grege uno. Curt. 
En deux bandes, Bipartito. Cie. En 
trois —, Triparhito. Cæs. || 4° Fig. 
Parti, ligue. Grer, egis, m. Cic. 
Partes, um, f, pl. Éic.'"= Faire bande 
à part, Secedrre, 0, is, cessi, cessum, 
n. Sen. 

BANDEAU, 8. m. 1° Bande qui 
sert à cendre le front st la tête. 
Fasein, æ, f. Sen. = Le bandeau 
royal, Diadema, atis, n. Cic. Detache 
le — (du roi), Faxciam solvë. Sen. 
Îl remit (sur son front) sou — royal, 
Capita reposuil regium ansigne (is, n.). 
Cic. Roi paré de son —, Rer insigni 
capitis decurus. Sen. || 2° Morceau 
d'eloffe qu'on met sur les yeux. Fascia, 
æ, f. Cels. : Melire un bandeau sur 
les yeux de qyn, Nettre un — à qqn, 
Oculos alicujus alligare, 0, as, avi, 
atum. Cic. obligare. Sen. | 3° Fig. 
Ce qui empêche de voir, de distinguer; 
manque de clairvoyance. Caligu, gints, 
f. faut. Cic. =: Mettre un — à qqn, 
Aliquem cæcum efficére. Cic. J'ai eu 
un bandeau sur les veux, 9b oculos 
mihi caligo obstitit. Plaut, Les igno- 
rants oal un — sur les yeux, fndoc- 
{orum animis offusa caligo est. Cic. 
Arracher, Lever le —, Caliginem 
disculëre, 10, is, cussi, cussum. Cic. 
Oter le — à qqn, Alicui oculos ape- 
rire. M.-Aur. l £e T. d'archilecture. 
Plate-bande unie. (En gén.) Fascia, æ, 
f. Vatr. (Daos l'ordre durique) Tænia, 
f. Vitr. 

BANDELETTE, 9. f. 1° Petite 
bande. Fascuola, æ, f. Cic. Tænla, 
f. Col. [ 2e Ruban attache aux cou- 
ronnes. Lemniscus, 1, m. Cic. || 3° 
Bande qui ornait le front des préires, 
des suppliants, des victimos. Infula, 
æ, f. Cic. Vitta, f. Virg. = Prètre 
ceint de bandelelles, Sacerdos cum 
infulis. Cic. vitiatus. Ou. Couvert de 
— (comme une viclime), Infulatus, 
a, um. Suet. || &° T. d'architecture. 
Petite moulure plate. Fascia, z, f 
Vatr. 

BANDER, v. act. {o Lier avec une 
bande. Ubligare, 0, as, au, atunn, 
act. Cic. Atligare, act. Liv. Ligare, 
act. Liv. Deligare, act. Cels Elie 
gare, act. Suet. Præligare, ac Plin. 
Obrolure, 0, is, vulvi, volutum, act, 
Suet. À 2° Couvrir (les yeux) d'un ban- 
doau. Aligare (voy. 4°), act. Cic. 
Obligare, act. Sen. | 8° Act. Tendre 
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avec effort; Qaqf. neut. Être tendu. 
Voy. TENDNE. 

de bANDER, v. réf. Se tendre; Fig. 
Se raidir (contre qq. ch.). Vuy. res +. 

BANDENOLE, 3. f. 1° Sorte de 

tit otendard. Verillum, i, n. Cæs. 

3° Qqf. Sorte de baudrier. Voy. 
BAUDRIER. 

BANDIÈRE, 0. f. Bannière. Vexil- 
lum, i, a. Cæs. jl Front de bandière 
= ligne de drapeaux à la tète 

es corps ampti) Prima (orum) 

signa (orum), n. pl. Liv. En front 
de —, En avant du front de —., 
Ante signa. Liv. 

BANDIT, s. m. Malfaiteur vaga- 
bond. Grassator, oris, m. Cic. 

DANDOULIER, $S. m. Brigand. 
Latro, onis, m. Cic. 

BANDOULIERE, 9. f. C. mau- 
prikn. || Être purl en bandoulière, 
Àb humero pendére, eo, es, pependi, 
s. sup., n. Cic. Meltre qq. ch. en —, 
Aliquid hRuinero suspendYre, o, ts, 
TE pensum. D'apr. Virg. (Æn., 
1, 31). 

BANLIEUE, S. f. Pays autour 
d'une ville et qui en depend. Subur- 
bium, îi, n. Cic. Suburbanus (i) ager 
(gr, m. Cic. : Qui est dans la ban- 
beue, Suburbanus, a, um. Cic. 

BANNE, 8. f. 14° Manne (d'osier). 
Vo: MANN&. || 2° Toile pour abriter. 
Velum, i, n. Cic. Plin, 

BANNI, IE, part. passé de BaNNIR, 
Voy. ce v. || Subst. m. Un banai, 
ÆEzsul, ulis, w. Cic. 

BANNIÈRE, S. (. Étendard, Veril- 
lum, i, 0. Ces. VOy. ÉTENDARD, DRA- 
PEAU, 

DANNIR, v. act. 19 Condamner qqn 
à sortir d'un pays, envoyer en exil. 
Erterminare, 0, as, avi, alum, acl. 
Cic. Ejicrre, ie, is, jeci, jectum, act. 
Cie. Erigre, 0, is, egi, acium, act. 
Cic. Pellÿre, o, is, pepuli, pulsum, act. 
Cic. Erpell%re, 0, is, puli, pulsum, 
act. Cic. (Alicui) aqu& et igni inter- 
dicére, o,1s, diri, dictum, neul. Cic. 
In exsilium pellfre, erpell®re, ejicfre, 
acl. Cic. : Etre banni, Exxulare, 0, 
es, avi, atum, n. Cie. Ezxterminari 
et tous les pass. des vw. acl. précéd. 
Cic. 1l a élé banni, {li aquä et igna 
interdic{um est. Cic. On nous banni, 
Nobis aquë et igni interdicitur. Cic. 
Banunir d'une ville, de la cité, de sa 
patrie, Erterminure urbe ou er urbe. 
Cic. de civitate. Cic. a paitria. Cie. 
patrig. Liv. Pellfre civitate. Cic. 

Tigre e civifate. Cic. Ejicrre ex 
oppido. Cæs. e civitate. Cic. Banni de 
la cilé, de sa patrie, Ejectus, a, um. 
Cic. Ejectus & civitate. Suet. Ertorris, 
m.f.,e,0. Cie. Extorris patria. Sall. 
ab sulo patrio. Liv. — du territoire 
romain, Ertorris agro romano. Liv. || 
2 Éloigner d'un lieu. Ejic®re (voy. 1°), 
act. (ic. Pellëre (voy. 49, act. Cic. 
Erpellrre (voy. a act. Cic. Erigrre 
(voy. to), art. Liv. : Bannir qqn de 
chez lui, de chez soi, Aliquem domo 
engtre. Liv. foras ejicëre. Plaut. domu 
su& expellëre. Cic. — d'un lieu, loin 
d'une personne, Pellëre loco (à l’abl.). 
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Liv. ab aliquo. Ter. — du sénat, d'une 
corporation, Ejicère de senatu. Liv. 
de collegio. Cic. — de la société, Er 
hominum communilale erferminare. 
Cic. || 3° Fig. Écarter, éloigner qq. 
ch. Remouëre, e0, es, muvt, mulum. 
act. Cic. Semovére, act. Cic. Sub- 
movère, act. Quint. Adiméêre, o, is, 
emi, emplum, act. Ter. Demfre, 0, 
is, dempsi, demptum, act. Ter. Tol- 
re, o, is, sustuli, sublatum, act. 
Cic. =: Bannir la dépense, Sump- 
tum removëre. Cic. — la volupté, — 
de la philusuphie les opinions, 
Semovëre voluplatem. Cic. « philoso- 


phiä sententias. Cic. — de l'exorde 
ua langage.., Submovëre a proæmio 
sermonem... Quint. — la erainte, les 


suucis de qqn, Metum alicui adi- 
myre, Ter. er animo alicujus tollïre. 
Cic. Molestias alicui demëre. Ter. || 
4° éloigner de son âme, de son sou- 
venir. Pellëre (vuy. 10), act. Cic. bDe- 
pellëre (voy. 10), act. Cic. Dimittëre, 
0, 18, misi, missum, act. Cic. Omit- 
tFre, act. Cic. Alitiôre, act. Liv. Tol- 
Ure (voy. 30), act. Cic. Eruëre, 0, 
is, ui, ulum, acl. Cic. Depunêre, 0, is, 
posui, posiumn, act. Cic. Ponrre, act. 
Liv. Abstergére, eo, es, tersi, fersum, 
act. Cic. 2 ljaanir la crarnte, Timo- 
rem depon’re. Cie. omiltère. Cic. Me- 
tum abstergëre. Cic. pon‘re. Pl.-j. 
amiti#re. Curt. — Île chagrin, les 
soucis, Molestiam pellre. Cic. Moles- 
tias depellfre. Cic. Curas ponfre. Liv. 
— la colère, Iracundiam petllére. Cic. 
— une fableasse, Mollitiem anim eji- 
cËre (voy. 1°). Ter. — la pudeur, 
Verecundiam effund?re, 0, is, pui. 
fusum. Sen. — le sonvenir des bien- 
futs, Memoriam beneficiorum ezxpel- 
lre (voy. 10). Czæs. — qqn de son 
cœur, Aliquem e sinu dimuliëre. Cic. 
Se mannin, v. réf. 19 S'exiler. 
Voy. ce m. À 2° S'eloigner de. Fu- 
gëre. to, is, fugi, fugitum, act. Cæs. 
: Se bannir des regards de la foule, 
Conxpectum multitudinis fugêre. Cæs. 
DANNISSEMENT, 8. mn. Action 
d'onvoyer en exil. Ejectio, onis, f. 
Cic. Éxsilium, ii, n. Cic. =: Punir du 
baanissement, Ersilio multare. Cic. 
Après le — de Tarquin, Tarquinio 
eructo ou erpuiso vu pulso. Cac. Il 
mourut quatre ans après son —, 
Decessit post annum quarium quam 
erpulsus fuerat. Nep. 
BANQUE, 9. f. 1° Commerce d'ar- 
gont. Argentana, æ, f. Cic. : Faire la 
anque, Tenir la —, Argentariam 
facïre, io, is, feci, factum. Cic. Pecu- 
nias versare, ©, as, avi, alum. Suel. 
Maison de —, Compluir de —, Voy. 
ci-après. (| 2° Comptoir de banquier. 
Argentaria (æ) tuberna (æ), (. Liv. 
Argentaria mensa, [. Dig. et simpl. 
Argentaria, Î. Liv. 
BANQUEROUTE, 9. f. 10 Cessa- 
tion do payoment do la part d'un nego- 
ciant. Decoctiv, unis, T. Cud. = Faire 
banqueroulte, Deroquêre, 0, is, coxr1, 


cucitum, n. Cic. Conturbare, 0, as, 
avi, atum, n. Cic. Faire — à ses 
créanciers, Creditoribus suis deco- 
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quëre. Plin. Creditores fraudare, o, 
as, avi, afum. Cic. || 2° Fig. Action 
de manquer à (qq. ch.) : Faire bam- 
queruute à l'honneur, à sa parole, à 
là loi, De dignitate decedëre, 0, is, 
cesst, cessum, n. Cic. Promissum non 
facwre, io, is, feci, factum. Cac. Con- 
tra legem fac}re, n. Cic. Il fait — 4 
ses bienfaiteurs, Beneficiorum frau- 
dator est. Sen. Voy. manquen (à 
qq. ch.). 

DANQUEROUTIER, 3. m. Celui 
qui a fait banqueroute. Decoctor, oris, 
m. Cic.Creditorum fraudator, m. Cic. 

BANQUET, 9. m. 1° Repas ma- 
gnifique. Convivium, it, n. Cic. Voy. 
FESTIN. || 2° Nom d'un ouvrage de 
Xenophon et de Platon. Symposium, 
ü,n. Nep. Quint. 

DANQUETTE, s. f. Sorte de bano. 
Subsellium, it, n. Cic. Voy. Baxe. 
I] (Juuer) devant les banquettes, 
pour les — (= dans un lhéätre 
presque vide), În vacuo theutro. 

‘apr. Mor. (Ep., 11, 2, 130). 

BANQUIER, s. m. Celui qui fait la 
banque. Argentarius, ii, m. Cic. 
Mensarius, m. Suet. 

DAPAUME, v. de France (Pas-de- 
Calais). * Bapalna, æ, f. 

DAPTÈME, s. m. Celui des sacre- 
monts de l'Église par lequel on est 
fait chretien. Baptisma, atis, n. Tert. 
Baptismum, à, n. Tert. Baplismus, i, 
m. Tert. = Recevoir le baptème, 
Baptizari, or, aris, alus sum, pass 
Aug. 

BAPTISER, v. act. Conférer le 
baptème. Laptizare, 0, as, avi, atum. 
Teri. : Celui qui baptiise, Baptizator, 
oris, m. Tert. 

BAPTISMAL, ALE, adj, Relatif au 
baptôme. S'expr. le pl. souv. en 
tourn. par le gén. Voy. saPTÈut 
: Les fonts baplismaux. C. varris- 
TÈRE. 

DAPTISTE, surnom de saint Jean 
le Precurseur. Baplista, z, m. bibl. 

BAPTISTERE, Ss. m. Chapelle où 
sont les fonts baptismaux. Baptiste- 
rium, ii, n. Sid. 

BAQUET, 3. m. Sorte de petit cu- 
vier de bms. Alveus, i, m. Catu. La= 
cus, üs (dat. et abl. pl. ubus), m. Co. 
3 Petil baquet, Atveolus, à, m. Liv. 

DAR (LUCIIR DE), anc. contree de 
France. “Barrensis(is) Ducatus (uüs1, m. 

BARAQUE, 5. f. 1° Hutte que 6 
font les soldats en campagne. Casa, æ, 
f. Cæs. Veg. || 2° Boutique de planchos. 
Taberna, æ, l. Dig. || 3° Maison de 
chetive apparence. Gurgustium, ii, n. 
Cic. Tectum (1) informe tis), n. Liv. 

DARATTE, s. f. Vaisseau dans le- 

uel on fait le beurre. Sinum, i, n. 
std. 

DARBACANE, 5. f. Sorte de meur- 
trière. Fenestra ad tormenta matten- 
du, et simpl. Fenestra, æ, f. Cæs. 

DANDADE (La), une des Antilles. 


* Burbaiïa, æ, f. 

BARDARE, adj. 1° Qui n'est nl 
Grec ni Romain. Barburus, a, um. 
Cic. z Relaluf aux barbares, Burba- 


ricus, 8, um. Suet. || 2° Sauvage, gros- 
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sier. Barbarus, a, um. Cic. Incultus. 
Cic. Inhumanus. Cic. =: Négligence 
barbare, Negligentia agrestis ou inhu- 
mana. Cic. D'une manière —, Vuy. 
BARDANFUENT 10, | 3° En parl. des 
mots. Contraire à l'usage ou 4 l'ana- 
logie. Burbarus, a, um. Quint. : Daus 
un langage barbare, Voy. BAnRDA- 
R&MENT 20, || 4° Cruel, inhumain. 
Barbarus, a, um. Cic. Ferus. Cic. 
Immanis, eœ. f.. e, n. Cic. Crudelis. 
Cic. : D'une manière barbare, Voy. 
BANDANEMENT 30, 

DANNANEMENT, adv. 1° D'une 
maniere grossiere. Inculte. Cic. |] 2° 
Contre l'usage ou l'analogio (en parl. 
du langage). Barbare. Cic. Quint. || 3° 
Cruellement. Crudeliter. Cic. Inhu- 
mance. Cic. 

DARDANESQUE, adj. Qui est de 
la contres nommee Barbarie. * Barba- 
ricus, &, um. || S. m. Les Darba- 
resques, * Derberi, orum, @. p 

{. DARDARNIE, 3. f. 10 Les pays 
étrangers par rapport à la Grece et 4 
Rome. Barbaria, æ, f. Cic. Barbarws. 
er, L. Cic. |} 20 Manque de civilisation. 
Barbaria, 2,1. Uic. Barbaries, ci, f. 
Ov. Fior. Feritas, atts, (. Cic. : L'élal 
de barbarie, Jueulta vita. Cic. Audis 
vita. Plin. Siècle de —, Rudesæculum. 
Quint. || 3° Cruauté. Feritas, ans, f. 
Cic. Immanrtus, f. Cic. Inhkumanilas, 
f.Cic.Crulelitus, f.Cic. Voy.cauavTé. 
j| 4° Action cruelle. Crudele (is) faci- 
nus (noris}, n. Sail. 

2. BARDARIE, contrée de l'Afrique 
septentrionale. * Barbara, = ou * Ber- 
berorum ierra (z). f. 

BARNDARISME, s. m. Faute de 
langage. Berbarismus, 1, m. Ad 
ler. Quint. : Renandre ça el là des 
barbarismes, Barbara qusdum dr- 
spergére. Cic. Faire des — en parlant, 
Barbare loqui. Cic. 

1. DANBE, s. {. 1° Poil du men- 
ton et des joues. Barba, =, [. Ci. 
sBarbensaissante, Première —, Barba 
prima. Suet. Petite barbe, — de jeune 
bhomine, Barbuia, #, Î. Cre. Grande 
—, Luogue —, Barba promisse. Nep. 
Hoinme à la grande —, Homo mari- 
mä berb&. Cic. Porter la — jengoe, 
Laisser croltre sa —, B:rban promit- 
Vie. Tac. submiti?re. Suet. Qui a de 
la —, Qui porte sa —, Barbatus. Cic 
Qu o'a pas encore de —, {mberbis, 
m.f.,e,n. Cie. Couper la —, Barbam 
tondère. Cic. Se faire conper la —, 
Bnrbam ponëêre. Suet. Ra-er la —, 
Faire la —, Berbam radfre. Suet. 
abradFre, Plin. Se faire la — tous 
les jours, Fariem quotidie rusitare. 
Suet. Se fairo faire la —, Radi, or, 
Trrs, rosus sum, pass. Suet. Dure ope- 
rain tnnsori. Suet. Celoi qui fait la 
—, Tousor, oris, m. Cic. Celle qoi 
fait la —, Tonsiréx, icus, [. Plunt. 
Tonstricula, æ, . Cic. f Pig. Une 
Jeune barbe (= uo jeune humme). 
Barbalutus (ft) juvenis (us}, m. Cic. 
Une — grise, Une vioilie — = un 
barbuu), Vetutus, i, m. Cic. || [Faire 

q. cb.] à la barbe de qqn (= es 
ace do fui et malgré lui), in ore 
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atque in oculis alicujus. Cic. Dire à 
qqu des injures à sa —, Os alicui 
Ledre. Ter. Voy. En race, En DÉPIT 
de. || Faire la barbe a qqn (= l'em- 
porter sur lui), Voy. L'&uponten. || 
Rire dans sa barbe (= se réjouir 
interieurement), În sinu gaudère. 
Cic. |] 2° Poils que certains animaux 
ont à la mächoire, au bec. Barba, æ, 
f. Plin. }] 3° Lobules rouges sous le 
bec du coq. Barba, z, f. Plin. Palea, 
f. Varr. Col. L 4e Filets des epis. 
Voy. anère. || 6° Vegetations des moi 
sissures. C. MOISISSUNnE. 

2. BANDE, nom d'une sainte. * Bar- 
bara, z, f. 

3. DARDE, adj Qui est de Barba- 
rie. Numadicus, a, um. Liv. =: Un che- 
val barbe, et subst. m. Un —, Equus 
Numidicus. Liv. 

DANBEAU, #4. m. d° Sorte de 
poisson d'eau douce. Barbus, i, m. 
Aus. Barbatus (i) muilus (i}, m. Cic. 
1} 29 Sorte de plante. C. sLuuT. 

DANDELÉ, én, adj. Garni de cro- 
chets. Harmatus. a, um. Cic. Uncina- 
lus. Cac. 

BARBEZIEUX. v. de France ‘Cha- 
rente). * Barbecilluim, à, n. 

BARNIENR, 8. nu. Celui don! le mé- 
tier est de faire la barbe. Tunsor, or. 
m. Cic. : Boutique de barhier, 
Tonstrina, æ, {. Plaut. Rasoir de —, 
Culter lonsorius. Cie. 

BARRIFIER, v, act Faire la 
barbe. \uv. panne (1) 4e. 

BARBILION, s. m. 1° Barbe de 
certains poissons. Barba, æ, Î. l’lin. 
: Veux barlnilunx, Berbe gene. 
Plin. 11 2° Crochet. Uncus, i, m. Liv. 
H 3° Petit burbeau. sorle de poisson. 
Burbaintus (i) multus (i), m. Cic. 

BARDON, 3. m. T. de denigre- 
ment. Vicillard. Veluius, 1. m. Cic. 

BANBOUTER, v. n. {° En parl. 
du canard. Faire claquer son bec en 
fouitlant dans La vase. Tetrinnire, 10, 
W, S. parf. ni sup., 0. PAilom. H 2° 
Pr. el fig. Maroher dans la bous. in 
luto esse,sum, es, fus. Pleut. | 8° Act. 
Barmotter. Voy. ce m. 

BARROUTILAGE, S. m. 1° En- 
duit fait grossièrement. Litura, s. 
f. Col. || 2° Mauvaise peinture. Tabula 
*æ) inficerissine prete :æ;, [. D'apr 
Piin. xxx2v,4.8;.119° Écriture lisible. 
Obseusæ jarvum) litteræ avum\,[. nl. 
Sin. |] 4° Fig. Discours confus. Con- 
[usa (æ) oratie (on1:), F, Cic. 

BARBOUILLER, v. act. 1° Salir, 
souiller, tacher. Ublin’re, o, is, Leur, 
finum, act. Cic. ilinëre, act. Crc. 2 
Barbouillé de boue, Obliius, camo. 
Cie. Se barhvuuiller les joues avec de 
la céruse. Cerussä mâles oblinëre. 
Plaut. Tout cedont ilaura barbou:llé 
le papier (en parl. d'un inanvais 
poêle}, Onodcuuque churtis, illererit. 
Hor. || 2° Couvrir d'un enduit grossier. 
Ilin#re (voy. 1°), act. Curt.: Bar- 
buunter un navire de bitume, Na- 
rem briimane illinfre. Curt. || 39 Pain- 
dre sans art. lficelissime ringêre, v, 
1s, paint, pictum, act. Piin. || 4 
Écrire d'une manière lilisible. Non lit 
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terale scribêre, 0, is, scripsi, scri 
tum, act. D'apr. Cic. (Pis., 25). | É 
Fig. Écrire sans soin ou sans talent. 
Male scribFre (voy. 40), act. Quint. 2? 
Barbuuiller bien du papier, Multum 
scriplitare. vu, us, avi, atum. Cic. J'ai 
barbouilé ces lignes à la hâte, Hzc 
scripsi properans. Cic, || 8° Fig. Pro- 
noncer mal, exprimer d'une maniers 
confuse. VOoy. BaALBoTIER 2e el 3°. 
| 7° Embrouiller (un recit). Pertur- 
ate dic're, 0, is, diri, dictum, act. 
Cic. || 8° Qqf. Compromettre. Voy. 
ce m. 


Se sansouiLcen, v. réfl. 1° Salir 
son visage, s'enduir de. Se inficëre (io, 
is, fecr, fectum). Czs. : Se barhauil- 
ler de pastel, de glu, de suie, Vitro 
se infic're. Cæs. Visco se oblinfre (0, 
ts, leur, Mtum). Varr. Fuligine faciem 
perfricare, 0, as, fricu, friralum et 
frictum. Petr. || 29 Fig. Compromet- 
tre sa reputation. Voy. COMPnoMETTaG, 
Se COMPROMETTNE. 

BARDBOUILLEUR, s. m. 40 Artl- 
san qui peint grossierement les mu- 
railles, etr. Culoritur, oris, m. insc. 
1 2° Mauvais peintre. Malus (i) pictor 
(en m. Cic. || 3° Mauvais ecrivain. 
En gén.) Malus (ti) auctor (cris), m. 
Cie. (En parl. d'un puète) Malus (1) 
poeta (æ). m. Hor. : Barbouilleur de 
papier, \èmes traduct. 

DARNRU, 0e, adj. 10 Qui a de la 
barbe. Barbatus, a. um. Cic. || 2°T. 
de balanque. Herisse de poils. Bar- 
batus, a. um. Plin. 

DARDUE, S, f. Sorte de poisson 
de mer. {lhombus, à, m Plin. 

DANCA, nom d'une famiile cartha- 
ginoise. Barcas, æ, in. Ncp. 

BDARCULONAIS, A1s6, adj. Qui est 
de Barcelone. Barcinunensis, m. f., e, 
D. Aus. 

BARCELONE, v. d'Espagne. Bar- 
cino el Burcinon, onis, f. Jun. Prud. 

{ DARCELONNETTE, +. de 
France (Basses-Alpes). * Barcinona, 
z, [. 

2. BARCELONNETTE, s. f. Potil 
lit d'enfant. Voy. orncrau. 

BAND, s. m. C. civiEne. 

BARDANE, 3. f. Sorte de plante. 
Lappa, æ, f. Plin. : La grande bar- 
dane, Persllata el Personcta, =, f. 
Plin. 

4. BARDE, 8. f. 1° Armure faite 
de lames de fer (pour le: chevanx). 
Cataphractu, z, P Tac. Laminarum 
series (ei), [. Curt. || 2° Tranche de 
lard. Lardi frustum (1}, n. Hor. 

2. BANDE, s. m. Poôte chez les 
Celtes. Dardus, 1, m. Luc. Fest. 

BARDEAU, S. m. Petit ais dont 
on couvre les maisons. Scandula et 
Scindula, >, f. Vitr. Col. 

DARNDER, v. act. 1° Couvrir de 
l'arnmure appelee barde. Cuatiphractä 
munireé, 10, as, ui el ti, ifum, acl. 
Veg. = Dardé, Cataphractus, a, um. 
Sull. — de fer, Ferratns. Tac. || 2° 
Envelopper de lard. * Lardo conteyrre, 
0, is, let, lectum, act. || 3° Qaf. Fig. 
Couvrir de, charger de. Voy. ces v. 

LBARDOT, 8. m. Petit mulet, pre- 
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duit d'un cheval et d'une änesso: Hin- 
nus,i. m. Varr. 

DARÉGES, villago de France (au- 
tes Pyiéuves). * Buredgina (æ) vallis 
is;, [. 

BARFLEUR, v. de Francs (Man- 
che). * Barufluctum, à, 0. 

BARGEMONT, v. de France (Var). 
*Bargemuntium, ii, 0. 

BARGUIGNAGE, 5. m. C. nÉsi- 
TATION. 

DARGUIGNER, v. n. C. uésrren. 

BARIL. s. m. Petite barrique. Cupa, 
as. f Mic. Pall, 

DARILLET, 9. o. 1° Petit barll. 
Cupetla, æ, f. Pall. || 2° Partie d'une 
pompe qui contient le piston. Aodo- 

us, i, m. Vitr. 

BARIOLAGE, 9. 1n. Assemblage 
bizarre de diverses couleurs. Lispares 
(um) colures (um), m p' Cic. Colo- 
rum varielas (atis), f. Plan. 

DARIOLÉ, 6E, part. passé de na- 
miouen, Voy. ce v. || Adi. De diffe- 
rentes couleurs mal assorties. Disco- 
lor (gén. s. oris. pl. orum ; manque 
des cas en a). Cic. Plin. Varius, a, 
um. Varr. : Un vêtement bariulé, 

Vestis pluribus notis interterta. Quint. 
H Fig. Varius. Cic. 

BARIOLER, v. act. Peindre de dif- 
ferentes couleurs mal assorties. Va- 
rare, 0, as, avi, afum, act. Ov. 

DARJOLS, v. de France (Var). 
*Barjolium, 1i, 0. 

. DAR-LE-DUC,r. de France (Meuse). 
*Barium Ducs, gén. Barit Ducts, n., 
et * Barro-Ducum, i, n. 

BARNADÉ, nom d'un disciple des 
apôtres. Barnaba et Barnabas, æ, m. 

erl. 

BARON, s. m. Grand seigneur du 
royaumes; gentilhommo possesseur d'une 
baronnie. * Laro, ons, m. (Cang.). 

BANRONNAGE, 9. m. Qualité de 
baron. * liarouatus, &s. m. (Cang.\. 

DARONNE, 5. f. Femme possodant 
une baronnie : femme d'un baron. * Da. 
ronissa, æ, f. (Cang.). 

DARONNET, 3. m. Titre de no- 
blesse en Angleterre. °Baronettus, i, m. 

DARONNIE, 8. f. Seigneurie con- 
fèrant le titre de baron. * Baronia, æ, 
[. (Cang.). 

DANONQUE, adj. C. nrzanne. 

BANQUE, s. f. Petit bateau. Na- 
vicula,æ, f. Cic. Scapha.f. Cic. Cymba, 
f. Cic. Linter, tris (gén. pl. trium), 
fém. el rar. masc. Cic. Lembus, 1, m. 
Lio. : Petite barque, Lintriculns, 1, 
m. Cic. Scaphula, æ, (. Veg. Cym- 
bula, f, Pl.-j. Parvula navicula. Cæs. 
— de pécheur, Piscaturia navis. 
Cas. f Fig. Conduire la barque (— 
diriger une aMaire), Clavum tenèêre. 
Cic. Gubernaculum tractare. Cic. 
Conduire bien sa —, Suum negotium 
bene gerÿre. Cic. 

DANNAGE, s. m. Barrière qui 
ferine un chomin, une rivière. Sæptum, 

i,n. Cic. Ulp. = Faire un barrage 
sur unc rivière, Voy. manner 20. 

BANRE, 8. Î. {° Piece de bois ou 
de fer etroite et longue. Regula, æ, f. 
Vür. : Barre de bois, Asser, eris, 
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m. Vitr. — de fer, Ferrum, i, n. 
Liv, — (pour mettre qq. ch. en mou- 
vemeat}, Vectis, is, m. Cæs. || Fig. 
Cet homme est une barre de fer, est 
une —, Ferreus est. Cic. || 2° Lingot 
de forme longue. Later, eris, m. lun. 
Tubulus, à, 10. Plin. : Or, Argent en 
barre, Later aGureus, argenteus. Plin. 
|| Fig. Qui est de l'or en barre (— 
sur quoi l'on peut compter), Certus. 
a, um. Plaut. Voy. sûn. || 3° Pièce 
de bois qui sert à faire mouvoir le 
gouvernail. Clavus, i, m. Cic. Voy. 
GOUVERNAIL. |} 4° Sorte de grand 
verrou, Vectis, is, m. Cic. Pessulus, 
1, m. Ter. Sera, z, f. Ter. Repagula, 
orum, n. pl. Cic. Ober, gén. obicis 
el objicis, masc. el qqf. fém. Virg. 
Tac. || Bo Pièce de bois pour separer 
les chevaux dans une ecurie. Longurius, 
it, ©. Varr, || 6° Barrière qui ferme 
l'onccinte d'un tribunal. Cancelli, orum, 
in. pl. Cic. : Comparaltre à la barre 
(= devaat la justire), Voy. susnice, 
TRIDUNAL. || 7° Toute espèce de bar- 
rière. Voy. nannère, || 8° Amas 
de sable, de rochers qui obstrue l'entree 
d'un cours d'eau. Vadum, i, n. Cæs. 
11 9° Trait de plume. Linea, æ, f. Plin. 

BARRE, éK, part passé de Ban- 
NER, oY: ce v. | Adj. La dent est 
barrée, Dentis radix flera est. Cels. 

DARREAU, s. m. 1° Pelite barre. 
Radius, ii, m. Liv. || 20 Barre qui 
sert de clôture. Cancellus, i, m. Dig. 
: Des barreaux, Cancelli, orum, m. 
pl. Cic. Clatri, m. pl. Col. Fermer 
avec des —, Clatrare, o, as, s. parf., 
atum, act. Col. Cancellare, o, as, avi, 
atum, act. Col. Garni de —, Cla- 
tratus, a, um. Plaut. ]| 3° Enceinte 
roscrree aux avocats pour plaider. 
Subseilia, orum, n. pl. Cic. : Ceux 
qui parlent au barreau, Qui dicunt 
apud tribunalia. Quint. |} 4° Profes- 
sion d'avocat. (En gên.) Pafrocintumn, 
ii, 0. Cic. Causæ, arum, f Cic. 
Judicia, orum, n. pl. Cic. (Chez les 
Romains) Forum. i, n. Cic. Forenses 
(ium) causæ (arum), f. pl. Cic. Fo- 
rensis (is) opera (æ), f. Quint. : Style 
qui convient au barreau, Dicendi 
genus ad patrocinia aptum. Cie. Élu- 

uence du —, Forense dicendi genus. 

ic. Genre mal approprié au —, 
aux luttes du —, Genus remotum a 
Judiciis, € forensi certamine. Cic. 
Suivre le —, Causas actitare. Cic. 
Aborder le —, Ad causas adire. Cic. 
Destiner un enfant au —, Puerum 
foro destinare. Quint. Célèbre au —, 
In fr clarus. Quint. Briller au —, 
In foro forère. Cic. || 8° Le corps des 
avocats. Advocatio, onis, f. Cic. Ad- 
vucati, orum, m. pl. Quint. : Le bar- 
reau de Césarée, Auvocatio Cæsa- 
riensis. Cod. 

DANRER, v. act. 1° Fermer avec 
une barre. Obscrare, 0, as, avi, afum, 
act. Ter. Liv. Suet. Repagulis clau- 
re, 0. is, clausi, clausum, act. Cic. 
1} 2° Obstruer, intercepter. Obstruïre, 
0, is, strurt, structum, act. Cic. 
Obsæpire, io, is, sæpsi, sæplum, act. 
Cic. Interclud®re, 0, is, clusi, clusum, 
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act. Cic. : Barrer une rivière par des 
ouvrages, Flumen operibus obsiruëre, 
Czs. — le chemin, le passage à qqn, 
Ier obsaqire. Liv. Alicui ter ob- 


struëre, Cic. viam interciud®re. Cic. 


Tous les chemins lui élant barrés, 
1l..., Umni interclusus itinere.….. Cæs. 


IL Fig. Barrer le chemin à qqn, et 
simpl. — qqn, Omnibus consilus ali- 


cujus obsisiëre, o, is, stifi, 8. sup., n. 
Cic. Alicui obstare, 0, as, stiti, sta- 


tum, n. Plaut. ficarter tout ce qui 
barre le chemin, Omnia removére 


quæ obstant. Cic.|| 3° Biffer. Voy.ce m. 


DAURETTE, S. f. Petit bonnet plat. 
* Bireltum, à, n. (vis siècle apr. J.-C.). 
ll Fig. Recevoir la barrette (— être 
promu au cardinalat), Voy. canor- 
NALAT. 

BARRICADE, 8. f. Retranchement 
fait avec des barriques, des paves, etc. 
Agyger, eris, m. Veg. : Faire une 
barricade avec des troncs d'arbres et 
des pierres, Arborum iruncus et sara 
obmoliri, ior, iris, ifus sum, dép. Curt. 

DARRICANER, v. act. {v Obstruer 
par des barricades. Obstruëre, o, is, 
struzi, siructum, acl. Czs. Przsz- 
pire, 10, is, sæpsi, szptum, acl. Czs. 
Præmunire, 10, is, ivi et ii, itum, 
act. Czs. =: BDarricader les portes 
(d'une ville), Portas obstruëre. Cæs. 
— les rues et les places, Vicos pla- 
teasque inædificare, 0, as, avi, atum. 
Czs. — les chemins avec des pou- 
tres, [tinera trabibus præxæpire. Cæs. 
{20 Qqf. Fermer solidement. Voy. 
BANRER 40. 

Se nannicaDën, v. réfl. 1o Opposer 
tout ce que l'on geut pour faire obsta- 
cle à l'ennemi =: Se barricader en de- 
dans, fntus se munare (io, is, ivi et 
it, fum). Liv. Se — derrière des 
chariols, Carros pro vallo objicère, io, 
ts, Jeci, jectum. Czs. Se — avec des 
troncs d'arbres, VOoy. BanRiICADE. 
11 2 Fig. S'enfermer pour ne voir per- 
sonne Voy. S'ENFEnMER. 

DAARIÈRE, 9. f. 1° Assemblage 
de pieces de bois servant à fermer un 
passage. Szplum, 1, n. Cic. Claustra, 
orum, n. pl. Cic. Cancelli, orum, m. 
pl. Cic. ]| 2° Porte d'une ville. Porta, 
#,f. Cie. || 9° Entree de la lice, de la 
carrière. Carceres, um, m. pl. Cic. 
Il 4° Enceinte fermee. Sæpta, orum, 
n. pl. Cic. Cancelli, m. pl. Cic. |] 6° 
Obstacle, empéchement, Émite (pr, et 
fig.). Claustra, orum, n. pl. Cic. Obex, 
gen. obicis el objicis, masc. et qqf. 
fèm. Liv. Pl.-j. Repagula, orum, n. 
pl. Cie. : Les barrières des munta- 
gues, Claustra muntium. Tac. J'o 

use aux iavasions des Gaulois la 

arrière (= le rempart) des Alpes, 
Contra tremsgressionen Gailurum ub- 
jicio Alpium rallum 1n.). Cie. Je mets 
entre moi et des nalions barbares la 
— (= le fossé) du Rhin. fnmar-bus 
gentibus oppouo Rhrni fossam ([.). 
Cic. Contrées q'e sépare la — lu 
mont Taurus, Regivues que separan- 
tur Taurn mout:s vbjeciu (m.). Gelt. 
I Fig. Rompte les barrières de la 
pudeur, du respecl, Repægula pudori 
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perfringère. Cic. Claustra reverenliæ 
refringfre. Pl.-j. Élever une barrière 
devant qqn, Alicui iter obsæpire, io, 
is, sPpsi, sæylum. Liv. lever une 
— eutre une persunne et une autre, 
Aliquem ab aliquo prohibére, eo, es, 
bui, bitum. Plaut, Voy. sonne, o8- 
STACLS. 

DAN-SURN-AUBE, v. de France 
(Aube). * Bartum (ñ, n.) ad Albulam. 

BAN-SUR-SEINE, v. da France 
(Aabe). * Barium (ti, n.) ad Sequanam. 

DANRIQUE, s. f. Sorte de ton- 
neau. Cupa, &, f. Cic. Pal. 

baAnnotïs (Le). C. Duché de Ban. 

BARNTHÉLEMY, nom d'un apôtre. 
Barthotomæus, i, m. Bibl. 

1. DAS, nassr adj. 1° Qui a peu 
de hauteur. Humuis, m. f., €, n. Czs. 
Qaf. Brevis. Liv. Parvus, a, um. Sisen. 
2 Tour basse, Humilis turris. Czs. 
Murs bas (d'une ville), Parva mœnia. 
Sisen. Les Alpes sout génèratement 
plus basses du côté de l'Ilalie, Ple- 
raque Alpium ab Italiä sunt breviora. 
Liv. D'autres animaux onl la taille 
assez basse puur.., Aliorum anima- 
lium ea est Aumilitas ut... Cic. || 2° 
Qui n'a pas sa hauteur ordinaire =: Ma- 
rée basse, — mer, Æsfus inanis, 
m. Plin. À marée —, Cum fretum 
æstu inclinatum est. Liv. Eaux bas- 
ses, Tenuis aqua. Liv. l Fig. Les 
eaux devinrent tellement basses chez 
lai (= il Lomba dans une si grande 
pénurie d'argent), Ad eas rei fami- 
iaris anguslias decidit. Suet. || Le 
jour est bas (— est sur son déclin), 
Dies jam vergit (de vergëre, 0, 3. parf. 
ni sup., 4. uel. il Temps bas, 
Voy. couvenr. |] 3° Moins eleve que 
d'autres ch. de même nature). Demis- 
sus, a, um. Czs. Depressus. Front. 
inferior, us. Cæs. Infimus, a, um. Cic. 
: Lieux bas et marecageux, Loca de- 
missa ac palustria. (æs. La partie 
basse (d'un pays), Inferior pars on 
locus. Czs. fnferius spatium. Cæs. 
La partie la plus — de l'sutel, de la 
colline, Infima ara. Cic. Infimus col- 
lis. Cæs. Colline, Lieu en pente douce 
dans sa parlie —. Collis Leniter ab 
fnfimo acclivis, f'zs. Locus paulatim 
ab imo acclivis. Czs. La — ERYPte. 
Inferior pars Ægyyti. Plin. | En ce 
bas monde, In terris. Cic. |] Fig. 
Convive placé au bas bout de la 
table, Imus conviva. Hor. [| Au bas 
mol, Minimum. Quint. Cels. Au — 
mot, puisque noag$ avons rompté…., 
Minimum uf sequamur, quoniam duri- 
mus… Cic. ( 4° T. de musique. Grave 
(opp- à aiqu . Gravis, m.f.,e, n. Cic. 
: La note la plus basse, Gravissimus 
sonus. Cic. La vuix la plas —, Ima 
vor. Quint. |] 6° Très jeune. Tener, 
era, erum. Cic. Parvulus, à, um. Cic. 
z Bas âge, Parvula ætas. Just. Tenen 
anni. Plin. Tenerivres anni. Quint. 
Qui est en — âge, Parvulus. Cic. 
Eofant en — âge, Infins, antis, m. 
Cic. Uu fil, Une puyille en — âge, 
Filius, Pupilla anfans. Cic. Chevaux, 
Ours en — äge, Teneri equi. Cie. 
Parvuli ursi. Cæs. Dès le — âge, 
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il.…, À parvo. Cic. À parvulo. Ter. 
Dès le — âge, il3..., À parvulis. Cic. 
[6° En parl. de la vue. Qui ne dis- 
tingue que de près. Voy. mrops. || 7° 
Baisse, abaisse. Dernissus, a, um. Cic. 
Dejectus. Quint. = Se retirer la tête 
basse, Demisso capite discedre. Cic. 
Avuir la tèle —, Caput demütère, 0, 
is, misi, missum, Cæs. || Fig. Comme 
il avait l’oreille basse (— comune il 
était bumilié, découragé}] Ut tlle 
humilis, ut demissus erat ! Cic. Cnéus 
a l'oreille bieu —, Cneus lotus jacet 
(de jacère, eo, es, cui, cifurus, n.). 
Cic. || Faire main basse sur des biens 
=5$ en emparer), A fferre manus bonis 
au dat.). Cic. || Faire main basse 
sur tout le monde (= ne pas faire 
de quartier), Neminem vivum relin- 
uëre. Liv. Omnes occidione occidëre. 
ic. || Faire main basse sur qqn (= 
le traiter sans ménageinenl), Acer- 
bius in aliquem invehi. Cic. || 8° Qui 
se fait à peine entendre. Submissus, 
a, um. Cic. Suppressus. Cic. : À voix 
basse, À — note, Sur an tun bas, 
Submiss& voce. Cic. Suppressä voce. 
Cic. Submisse. Cic. De sa voix la plos 
basse, Depressissimä voce. Ad ler. 
Dire à voix —, Mussitare, o, as, 9. parf. 
ni Sup., nent. el act. Liv. Plaut. || 
9o Fig. inferieur, subalterne. Humilis, 
m. f.,e,n. Cic. Infimus, &, um. Cic. 
Imus. Quint. Tenwis, m. f., e, n. Cic. 
fgnobilis. Cic. Sordidus, a, um. Cic. 
: Le bas peuple, {nfima plebs. Cic. Les 
geus de la basse classe, Qui tenuioris 
ordinis sunt. Cic. Homme d'une — ex- 
traction, Homo ignobuli loco. Cic. hu- 
mili vu tenui Loco ortus. Liv. Cic. Qui 
est de la plus — origine, {n/imo loco 
natus. Cic. Loco sordudo ortus. Liv. 
Professions basses, Artes vulgares. 
Cic. Sordidi questus. Cic. Se tenir 
dans les — régions {de l'éloquence), 
Circa ima subsist®re. (nint. |] 10° 
De moindre valeur ; au-dessous du prix 
ordinaire = Bas prix, Pretium parvum. 
Cic. Le — prix des vivres, Annonæ 
vilitas (atis), f. Cic. Vendre à — 
prix, Parvo prelio vendëre. Cic. Ven- 
dre à plus — prix, Minoris vendre. 
Cic. Être à trés — prix, Minima pre- 
tit esse. Sall. Vilissime constare. Plin. 
Col. Les propriétés sont à — prix, 
Prædiorum pretia jacent (de jacère, 
eo, cui, cifurus, n.). Cic. Qui se vend 
à — prix, Vilis, m. f.,e, n. Cic. 
Quel est, au plus —, le prix qu'on 
peut v mettre? Quanti hoc emi po- 
test minimo? Plaut. || Or bas ou 
Or de — aloi, Aurum non purum. 
D'apr. Plin. (xxxiu. 4, 25). || 14° Dé- 
genere, tombè en décadenca. Deterior, 
us. Virg. = Bagse latinilé, ° Infima 
latinitas. Voy. Décanencs. f| 190 Qui 
est sans grandeur, sans elevation. De- 
missus, a, um. Cic. Abjectus. Cic. 
Humilis, m.f.,e, n. Uie. Pusillus, a, 
um. Cic. : Cœur bas, Humitis animus. 
Cic. Avoir des sentiments —, Humi- 
liter on Demisse sentire. Cic. || 180 vil, 
meprisable, houteux. Abjectus, a, um. 
Cic. Sordidus. Cic. Turpis, m. f., e, 
n. Cic. Deformis. Liv. edus, a, um. 
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Cic. = Les Ames les plus basses, 
Abjectissimus quisque @nimus. Cic. 
Inclinatiuns —, Probrosa nalura. Suet. 
Bas adulaleur, Furailis ussentator. 
Vel. Rasse cowplaisance, befurme 
obsequium. Tac. Aclion —, Voy. 
BASSESS6. ]| 160 En pari, du stvle et 
de l'esprit. Trivial, ignoble. Turpis, 
m. f., e, n. Cic. Sordidus, a, um. 
Quint. : Écrire des chnses basses, 
Turpiter scribfre. Cic. Parler un lan- 
gage bas, Sordide loqui. l'laut. 

Nas, 8. m. 1° La partie inférieure. 
Ima (z) pars (artis', (. Plin. Inferior 
(oris) pars {artis), f. (æs. C'expr. pl. 
souv. par les adj. Infmus, a, un. 
Cic. Imus. Col. Inferior, us. Czs. 
(que l'on fait accorder avee le snbat. 
suiv.) : Le bas d'un autel, d'une col- 
line, Infima ara. Cic. Infmus eollis, 
Cæs. Le — d'un arhre, Îma arbor. 
Col. Le — d'une muntagne, Montis 
radices (um), f. pl. Cæs. Le — dune 
luge, Togz exrtrema (æz) ora (z\, f. 
Quint. Le — d'une armoire, Armarit 
furulus à), m. Cic. Le — d'une 
ville, Urbis plana (orum) loca (orum), 
n. pl. Tac. Je mis ces mots au — de 
ma lettre, Scripsi hzc infima. Ci. 
Au — de l'oreillle, In aure imä. Plin. 
Au — d'un chène, Ad imam quer- 
cum. Ph. Au — du Caurase, de la 
munlagne, În radicibus Gaucasi. (ic. 
Sub radicibus montis. Czs. Daisser sa 
robe jusqu'au — des jambes, Dedu- 
cère sinum ad crura ima. Suet. Du 
— au sommet, Ab imo ad summum. 
Hor. Pieux liés par le —, Supites 
ab infimo revincti. Cæs. Lieu incliné 
vers le —, Locus ab imo acclivis. 
Cæs. Qui va en se rélrécissant peu à 
peu jusqu'au —, Pavlutim angustior 
ad infimum. Cæs. || Fig. El y a des 
hauts et des bas dans la vie, Hubet 
vices conditio mortalium. Pl.-j. Guerre 
daus laquelle il y eut bien des hauts 
et des —, Bellum in mull& varietate 
versalum. Cic. Qui a du haut el du 
— dans le caractère, Variws, 8, um. 
Sal. Mutabilis, m. f., 6, n. Liv. || 
20 T de musique. Les notes graves de 
la voix. Ima (Z) voz (ocis), f. Hor. 
Gravts (is) sonus (1). m. Cic. 

Bas, adv. 1° Dans la partie basss, 
dans la partie inferieure. fumilrter. 
Pall. Dennsse. Ou. : Oiseau qni vole 
bas, Avis que humilis volat. Virg. 
Voler plus —, Demissius nolare. Ov. 
Plus — il n'y a rien que de mortel, 
Infra nihil est nisi moriale. Cie. 
Plus — que la ville, Infra oppidum. 
Cic. Plus — que l'endroit où furent 
les branches, [nfra quum rami fuere. 
Plin. Le sillon ayant été creusé trop 
—, Cum suleus altius esset inpres- 
sus. Cic. Le fer ne descendit pas très 
—, Perrum heud alte descendit. Liv. 
Creuser plus — des retraites souter- 
raines, Syecus depressius fodëre. Sen. 

Venir @ —, Er infeniore loco. 
æs. De — en haut, fn supinun. 
PL.-j. || Mettre bas (— déposer, lais- 
ser là), Depon‘re, 0, is, pusui, posi- 
tum, act. (pr. el fig.}. Cie. Mettre 
— ua fardeau, les armes, les animo- 
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sités, Depongre onus. Cic. arma. Cæs. 
simultates. Cic. Meltre — tout senti- 
ment d'humanité, Onnem humani- 
latem eruëre, O0, is, ui, utum. Voy. 
péposen. || Mettre bas (— faire on 
petit. des petits), l'arêre, io, is, pe- 
peri, paritum el partum. Cic. Partum 
ed£re, o, is, edidi, editum. Cic. Meltre 
— de nombreux petits, Multiplices 
fetus procreare, 0, as, avi, alum. 
Cie. Cavale qui a mis —, Equa feta. 
Col. Avant de mettre —, Ante par- 
tum. Col. || Mettre bas abaitre, 
abaisser. Voy. ces m. ]| Couler has, 
Voy. COULER. | Être bas, Voy. À nas. 
[,Qar-Argent as= argent complant. 
OY: COMPTANT. 1} 2° Dessous, après. 
s J'ai écrit plus bas, {nfra senpsi. 
Cie. || 3° À uno époque rapprochee de 
nous = Plus bas, lusterius. Cic. || 
4° Sur un ton grave. Graviter. Cic. 
1 5° Sans fairo de bruit; Fig. en se- 
cret =: l'arler bas de qq. ch., De re 
suppressä voce Ou submiss& voce di- 
cëre. Cic. Parler très —, Deprexsis- 
simd voce uti. Ad Ier. Parier tout 
— à l'oreille de qqn, Dire qq. ch. 
tout — à qqu, Alicujus ad aurem in- 
susurrare, 0, 48, aut, atum. Cic. Ali- 
quid alicui insusurrare. Cic. Je me dis 
tout —, [mc mecum mussito. Plaut. 
Voy. nas (adj.) 80. || Fig. Maudire 
qqa tout bas, Aliquem flacite exse- 
cran. Liv. Se rejouir tout —, In 
sinu gaudére. Cic. Vuy. SBCRÈTEMENT. 
60 A vil prix. Parvo pretio. Cic. 
iliter. Col. = Estimer nne ch. très 
bas, Aliquid tenuissime æstimare. Cic. 
Le blé est tombé —, plus —, Fru- 
mentum est vile, vilius. Cie. ]] 7° Fig. 
Dans une condition inferieure. Humili- 
ter. Cic. : Bas placé, Humilis, m. f., 
«, n. Cie. Sordidus. a, um. Cic. Tenir 
— qqu, În aliquem imperium fenêre, 
c0,es, nui, fentum. Cic. || 8° Dans l'a- 
baissement, dans la honte. fumiliter. 
Pl.-j. Fœde. Liv. : Ravaler très bas 
les actes (de qqn), Humillime facta 
deprimëre. Pl.-J. 11 tomba d'autaul 
plus — qu'il était plus élevé, Eo 
fedius corruit, quo allius elatus erat. 
Liv. La jeunesie est tomhée si —, 
Juventus ita prolapsa est (de prolabi, 
or, Fris, dép.). Cic. [1 pense que les 
tribuaaux sont tumbés si —, Judicia 
wsque eo prufliguta esse arbitratur. 
Cic. Ô toi, qui es tombé plus — que 
personne au monde, Tu, omnium mor: 
falium profligatissime ac perditissime. 
Cic. Faire tomber plus — la vertu, 
Viritulem inferius adduc#re. Sen. || 9° 
Dans l'infortune = Être bien bas, Af- 
fictiore conditione esse. Cic. Ils se 
voient bien —, Res suas afflictas vi- 
dent. Sall. Tombé fort —, In sum- 
mas angustias adductus. Cic. Ici les 
affaires sont tomhées bien plus —, 
Uzc mullo sunt desperaliura. Cic. 
10° Dans une position critique, en 
nger de mort =: Le malade est has. 
Æger est in præcipili. Cels. Mettre 
bien — la républiqne, Rempublicam 
in præceps dare. Liv. La république 
qu est au plus —, Respublica props 
sperala. Cic. : 
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À sas, loc. adv. Dans un endroit 
bas = Metlre ou Jeter à bas =- abat- 
tre, reuverser, derruire, Voy. ces m. 
IL Être à bas (pr. el fiz.), J'acére, eo, 
es, cui, citurus, n. Hirt. Cic. Chêne, 
Arbre qui est à —, Quercus eversa. 
Pin. Arbor afflirta. Col. Puissance à 
—, Opes profigatæ. Nep. Fuorlune à 
—, Res afflictæe. Sall. La justice est 
à —, Justitia jacet Cic. Le crédit 
est à —, Fides concidit (de conctufre, 
o, is, cdi, s. sup., n.). Cic. |] À bas 
(cri d'improbativn)! Abi, saivi d'un 
vocal. sing. et Abite, suivi d'uo 
vocal. pl. Plaut. Crier à — qqn, 
C. sirPLun, 

À Ba ve, loc. prép. De (abl.). Cic. 
E ou Ex (abl.). Cic. : Jeter qun à bas 
de son tribunal. d’un mur, Aiiquem 
de tribunal deturbare, de muro dejr- 
cére. (zs. Sauler à — de son che- 
val, de son siège, Er equo desilire. 
Cæs. De sellä ersilire. Cic. Glisser ses 
pieds à — de son lit, Pedes de lecto 
delucëre. Plaut. 

EN 845. loc. adv. Dans le lieu qui 
est au-dessous. (Sans mouv. vers) 
Deorsum. Varr. Plaut, (Avec mouv. 
vers) Deorsum. Cic. Deorsum versus. 
Col. Deorsum versum. V'arr. =: Ceux 
qui cultivent en bas, Qui colunt deor- 
sum. Varr. Laucer une pierre eu --, 
Lapidem deorsum mitt®re !Juadrig. 
Courber qq. ch. en —, Afiquid deor- 
sum versus curvure. Col. (Qui tombe) 
la tête en —, Præceps (gén. s. cipi- 
tis, gén. pl. cipitum). Cic. Pronus, 
a,um. Curt. Sile sang a jailli en haut 
ou en —, St sunguis sursum deorsum- 
ve erupit. Ces. En haut et en —, 
Sursum deorsum. Cic. Supra et infra. 
Cæs. Supra et subler. Cic. De haut 
en —, Desuper. Cæs. Du haut en —, 
Er summo ad inum. Sen. Lancé du 
haut en —, In præceps dejectus. Sen. 
Regarder en —, du haul en —, 
Despic®re, 10, is, spexi, spectum, act. 
Cæs. || Fig. Regarder qqn où qq. ch. 
du haut en bas, Aliquem, Aliquid de- 
spicère. Cic. Aliquid infra se ducère. 
Chic. Trailer qqn du haul en —, Ali- 
uerm conlemplim conterëre. Plaut. 

D'en bas, Ex inferiore loco. Cic. 
Ab imo. Plin. Les dieux d'en —, 
Inferi dit. Cic. Regarder d'en —, 
Suspic#re, act. Cic. || Par eu bas, Ab 
infimo. Cæs. Ab imo.Cæs. Ad infimum. 
Czs. Couper un arbre par en —, 
Imam arborem abscindëre. Col. 

EN 84s De, loc. prép. Au bas de. 
(Sans mouv. vers) Sub (abl. et qqf. 
acc.). Cæs. Hirt, (Avec mouv. vers) 
Sub (acc). Cxs. (Avec mouv. hors 
de) De {abl.). Cie. E ou Er (abl.). 


de la montagne, Consid?re sub monte. 
Cæs. Succedëre sub montem. Cæs. Jeter 
en — d'un œur, d'un char, De muro 
dejicfre. Cæs. E curru trahëre. Cic. 

Par Bas, loc. adv. Dans un endroit 
bas - tre logé par bas au ret- 
de-“naussée), Pluno pede habitare. 


D'apr. Vitr. (vi, “y Courir par laut 
] 


el par — (= de tous côtés), Sur- 
sum deorsum cursitare. Ter. 


Cic. = S'arrèter, Se rendre au bas: 
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Ici-nas, LA-Bas, Voy. ces m. 

2. AS, s. m. Vôtement pour cou- 
vrir le pied et la jambe. (Eu gên } Fas- 
cia, z, f. Cic. (l'arlie qui couvre le 

ied}) Fascia (æ) pedulis (is), f. l'ip. 
l'arlie qui couvre la jambe), Fascia 
cruralis, f. Petr. Tibiale, is, n. Suet. 

BASALTE, 3, m, Sorte de roche 
volcanique. Basaltes, æ, m. Plin. 

BASANE, s. f. Peau de mouton 
prepares. Aluta, æ, f. Cæs. 

DASANÉE, és, adj. Noirci, hdle. 
Subniger, gra, grum. Cels. = Teint 
basané, Color adustus. Liv. — par 
l’action du soleil, À sole coloratus. 
Quint. Devenir —, Colorari, or, aris, 
alus sum, pass. Cic. 

BAS-DORD, 3. m. C. BAsonp. 

DASCULE, 9. f. 1° Pièce de bois 
ou de metal places en équilibre. Li- 
bramentum, 1, n. Liv. || 2° Machine 
pour enlever toutes sortes de poids. 
Tulleno, onis, m. Liv. Plin. || 30 Sorte 
de jeu. GC. BALANÇOIRE. || 40 Fig. Sys- 
tème d'equilibre. Voy. ÉQUILIBRE. 

BASE. S. [. 1° Toute chose sur 
laquelle un corps est etabli. Basis, is 
acc. im, abl. 1}, f. Cic. Solum, i, n. 
Cato. Sedes, is, f. Plin. =: Petite base, 
Baseila, z,f. Pall. La — d'une sta- 
tue, Statuz basis. Cir. crepids (dinis), 
f Plin. || 2° La partie infcrieure, 
bas d'une ch. Infima (æ) pars (arts, 
f. Plin. S'expr. le pl. souv. par 
les adj. Infimus, a, um. Cic. Cæs. 
{mus. Cæs. (que l'on fait accorder 
avec le subsi suiv.) = A la base de 
l'autel, de la culline, AG infima ard. 
Cic. Sub infimo colle. Cæs. À la — 
même de la montagne. Sub ipsis 
muntis radicibus (de radir, icis, f.). 
Czs. En penle 4 sa —, Ab infimo ou 
Ab imo acchuis. Cæzs. De la — au 
sommet, Àb imo ad suinmum. Hor. 
Colline s'élevant en pointe sur une 
— asiez large, Collis in aculum ca- 
cumen a fundo satis lato fastigurus. 
Liv. | La base d'un triangle, Trian- 
guii basis (vov. do), F. Cic. {| 8° 
Fig. Fondement, appui; principe. Fun- 
damentum, 1, n. Cic. = Je voudrais 
asseoir ma défense sur cette base, 
[luc uti velim fundamento defensionis. 
Cic. Asseoir une ville sur la — des 
lois, Urbem legibus fundare, 0, as, 
aut, atum. Quint. Virg. Empire qui a 
la gloire pour —, Glurià fultum impe- 
rium. Cic. Cela a dunné à notre em- 
pire une — solide, Fllud nostrum fun- 
davit imperium. Cic. Maison (Famille) 
assise sur une forte —, Fundatissima 
familia. Cic. Vertu qui repose sur 
de solides bases, Virtus altissimis 
defira radicibus (de radir, icis, (.). 
Cic. Rome arrachee de ga base, Roma 
convulsa suis sedibus (de sedes, is, f ). 
Cie. Renverser les deux bases de la 

republique, Duo Armimenta reipubli- 
ca evertère. Cic. Ce qu est la base 
de Loute l'accusation, Quod est totius 
accusntionis firmamentum ae robur 
(gén. roburix, n.. Cic. La piété est 
la — de loutes les vertus, Pietas 
fundamentum est omnium virtulum. 
1 Cie. La — de cette question, Hujus 
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gusstionis stirps (gén. stirpis, f.). 
ic. La conjecture qui est la — de 
la divination, Congectura in qua divi- 
nalio nititur (de niti, or, êris, nisus 
el nirus sum, dép.). Cic. Srience qui 
a la vérité pour —, Disciplina nira 
(undamento veruatis. Gcll. Jeter les 
ases de la paix, Fundamenta pacis 

jacëre. Cic. || 4° Principal ingre iont 
1. : La base 

d'un diner, Cenæ fundamentum ou 
fundus. Gell. L'algue sert de — aux 
teintures de pourpre, Fucus conchy- 
liis (au dat.) substernitur (pass. de sub- 


Fundamentum, i, n. Ge 


sternêre, 0, is, siravi, sfralum). Plin. 
DASER, v. act. C. FONDER. 


BAS-FOND, s. m. 1° Terrain bas 


et enfonce. Demissus (t) locus (i), m. 
Cæs. : Des bas-fonds, Loca demissa 


on dejecta, 0. pl. Cæs. | 2° Endroit 
a 


peu profond de la mor. Vadum, i, n. 
Cæs. : Les bas-funds, Vada, orum, n. 
I. Liv. Brevia, ium, n. pl. Virg. Tac. 
Î y avait des — dans ces parages, 
His locis erat vadosum mare. Czs. 
DASILE, nom d'homme. Basilius, 
ii, m. Sid. 
1. DASILIC, s. m. Sorte de plante. 
Ocimum, i, n. flin. 
2. BASILIC, 8. m. Espèce de rep- 
tile. Basiliscus, 1, m. Plin. 
BASILIQUE, $. f. 1° Édifice où l'on 
rendait la justice et où s'assemblaient 
les marchands. Basilica, æ, f. Cic. || 2° 
Église principale. Basilica, æ, f. S.-Sev. 
4. DASQUE, nom d'un peuple de la 
région des Pyrenees. Vasco, onis, m. 
Aus. 2 Relalf aux Basques, Basque 
(eo parl. des ch.), Vasconicus, a, un. 
.-Nol. 


9, BASQUE, 8. f. C. Pan (d'un vè- 
temenl). 

NAS-RELIEF, 8. m. Ciselure de 

u do saillie et en partie engagee dans 
e bloc. Czlatura, &, f. Plin. Anagly- 
pha ou Anaglypta. orum, 0. pl. lhn. 
Aart. = Sculpié en bas-relief, Ana- 
glyphus où Anaglyplus, a, um. Insc. 
Anaylyplicus. Sid. Ciseleur de bas- 
reliels, Anaglypharius, ii, m. Insc. 

BASSE, 4. Î. T. de musique. Partie 
qui fait entendre les sons les plus gra- 
ves. Gravissinus (1) sunus (t), in. Cic. 
= Voix de basse, Voy. ci-après. || 
de Voix grave. Vox (ocis) gravis (is), 
f, Cic. Quint. 

BASSE-COUR, 8. f. Endroit où l'on 
nourrit la volaille. Cokors, ortis, f. Col. 
Chors el Cors, ortis, f. Col. : De basse- 
cour, Cohortalis. m. f., e, n. Col. 

BASSE-FOSSE, s. f. C. cacHor. 

DASSEMENT, adv. Aveo bassasse. 
Demisse ou Abjecte ou Sordide. l'ic. 

DASSESSE, s. f. 1° Rar. État de 
ce qui est peu èlerè (au pr.). fumi- 
litas, atis, [. Cic. Cæs. |] 2° Pig. In- 
feriorite. Humilitas, . Cic. : Basgesse 
de cuurage, Animi abjectio (onis), f. 
Cic. || 3° Rang peu eleve. Humilitas, 
atis, f. Cic. Jgnubilitas, L  Cic. 
Obscuritas, [. Cic. Sordes. ium, f. pl. 
Cic. = Bassesse d'extraction, de la 


aissance, Lumulitas generis. Sall. 
natalium. Plin. ou simpl. Humilitas. 
Cic. Generis furpitudo (dinis), f. 
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Quint. La — de sa fortune, Forfunæ 
sordes. Cic. Né dans la —, Loco sor- 
didv ortus. Liv. Surdide ou Abjerte 
nalus. Tac. Ceux qui vivent dans la 
—, Qui demissi in obseuro vitan ha- 
bent. Sal. || 6° PI. souv. Manque 
d'elevation dans les sentiments, abJec- 
tion. Humilitas, atis, f. Cic. Turpitulo, 
dinis, f. Cic. : Ce qui, à mon avis, 
est de la dernière bassesse, Quod 
mihi videtur esse furprssimum. Cic. 
Avoir de la — dans ses sentiments, 
Demisse sentire. Cic. Humme sans 
—, Iomo non submissus ou non ab- 
jectus. Cic. Agir avec —, Il y a de 
a — à..., Voy. ci-après. || B° Action 
vile, honteuse. Flagitium, it, n. Cic. 
Illiberate \is) facinus (noris), n. Ter. 
Res (ei) turpis (is), f. Cic. = Faire une 
bassesse, Turpiter aliquid facëre. Cic. 
Faire des bassesses, Îles turyres facëre. 
Cic. Faire des — pour plaire au roi, 
Regi servire humiliter. Liv. Ne pas 
faire de —, Turpiter nihil facfre. 
Cic. Ne médiler aucune bassesse, 
Nihil abjectum ou Nihil humile cogi- 
tare. Cic. C'est une — que d’agir 
ainsi, Moc factre turpe est. Cic. || 6° 
Trivialite, grossièreté. Mumilitas, atis, 
f. Quint. = Bassesse d'expressians, 
Verborum humilitas. Quint. sordes 
ium), (. pl. Tac. Sordida verba, n. pi. 
Gun — de style, Humulis ou Abjecta 
oralio. Cic. 

DASSE-TAILLE, 8, [. 19 C. ASS. 
1 20 C. 5as-neuier. 

DASSIGNY (Le), petit pays de 
France. * Bassinia, 2, f. ou * Bastinia- 
cus (1) ager (gri), m. 

BASSIN, s. m. 1° Grand plat Creux 
: Bassin (pour faire cuire, pour ser- 
vir les mets), Patina, æ, f. Cic. Ca- 
tinum, i, 0. Cato. et pl. souv. Cati- 
nus, &, M. Varr. Labellum, i, 0. 
Cato. — (pour laver), Pelvis, is 
(acc. em el mieux im; abl. « et 
mieux 1), f. Plin. — (à laver les 
mains), Agwæemanalis, is, m. Varr. 
Aquiminale, is, n. Dig. Aquimina- 
nuin, ti, u. Dig. Malluvium, n. Fest. 
— (à laver les pieds), Pelluvia, æ, 
f. Fest. Pellunium, ii, n. GL.-PR. || 20 
Plateau (d'une balance). Lanr., ancis, 
[. Cic. | 3° Grand vase à mettre de 
l'eau, cuve. Labrum, ï, n. Cic. Liv. 
Lacus, üs (dal. et abl. pl. ubus), m. 
Vitr. : l’etit bassio, Labeilum, à, n. 
Cic. || 4° Rescrvoir, pièce d'eau. La- 
cus, üs (voy. 3°), m. Liv. Piscina, 
z, f. Cie. Aiveus, i, m. Cic. = Bassin 
(d'un aqueduc), Castellum, 1, n. Vitr. 
Plin. || Bo Encointe formés dans un 

ort. Navale, is, on. Ov. et pl. souv. 
avalia, ium, n. pl. Cic. Liv. || 6° 
Vallèe. Vailis et Votes, is, . Cæs. 
|| 7° T. d'anatomie. Grande cavite os- 
seuss à la base du tronc. Vertebrum, 
{, n. C.-Aur. 

DASSINE, 8. f. Sorte de bassin de 
chaudière. Patina, æ, f. Cic. 

BASSINER, v. act. 1° Chauffcr avec 
une bassinoire. Tepefacère, io, is, fecr. 
factum, act. D'apr. Cels. (nr, 8). || 20 
Humeclor une partie malade (avec ua 
liquide le plus souvent tiède). Fouzre, 
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co, es, fovi, fotum, act. Cels. Diluëre, 
o, is, dut, lutum, act. Petr. Cir- 
cumlinYre, 0, is, S. parf., litum et 
Circumlinire, to, is, ü, 8. sup., act. 
Plin. Col. Inungÿre, 0, is, unri, 
uncium, act. Varr. Perungère, acl. 
Plin. : Bassiner les genoux avec du 
vinaigre chaud, uue blessure avec du 
vinaigre, Genua calido aceto fouëre. 
Cels. Vuinus aceto dilurre. Petr. — 
le visage, la peau avee de l'eau 
froide, Fonére os frigrdä aquë. Cels. 
cutem frigid& Plin. Il faudra — l'œil 
avec de la poix liquide. Circumlinien- 
dus erit oculux pice liquidä. Col. Ac- 
tion de —, Fotus, üs, m. Plin. Per- 
fusio, omis, f. Cels. Inunctio, f. Cels 
Perunctio, f. Plin. || 3° Qqf. Humeo 
ter, arroser (légèrement). Voy. ces m 
DASSINET, $s. m. Sorte de plante. 
Ranunculus, à, m. Plhn. 
BASSORA, v. de la Turquie d'Asie. 
* Balsera, x, f. 
HASTARNES (Les), pple de Sar- 
matié. Jaxtarnæ., arum, 10. pl. Plin. 
DASTANT. ANTE, 2dj.C. SUFPISANT. 
DASTE, intery. {° Soit! Estof 
Cic. || 3° T. de dedain. Nugas ! Plant. 
DASTERNE, S. f. Char d'anciens 
peuples du Nord. Basterna, æ, f. l'ail. 
BASTIA, v. de la Corse. Mantino- 
rum oppilum (1), n. D'aur. Ptol. 
DASTILLE, 8, f(. Petit château; 
petit fort. Castellum, i, n. Cic. 
RASTION, 5. m. Ouvrage de forti- 
fication. * Turris (is\ progecta (æ), f. 
D'apre Vitr. (1, 5). Propugnaculum, i, 
n. fac. : 


DBASTONNADE, 8. {. Coups de b4- 
ton. Fustuaraum, di, n. Cic, = Donner 
la baslunnade à qqn, Aliquem fusti 
perculFre, 10, is, cussi, cussum. Vell. 
Recevuir la —, Fusfibus vapulare, 
0, as, avt, alum, n. Quint. 

BAS-VENTRE, 5. m. La partie in- 
férieure du vontre. Abdomen, minis, 
n. (els. Imus (i) venter (tris), m. lels. 

BAT, s. m. Sorte de selle. Clitelle, 
arum, [à pl. Cic. : Mulet de bât, Mu- 
lus clitellarius. Cic. Mettre un --, Voy. 
DATER. || Fig. Vorla uù le bât me 
blesse, Ea me cura sullicitat. Cic. 

UATAILLE, s.f. {o Combat genüral, 
Prœlium, it, n. Cic. Pugna, æ, f. Cic. 
Certamen, minis, n. Sall. Dimicatio, 
onis, f. Liv. Actes, ei (n'a, au pl., que 
lescasenes), f. Cic. : Bataille navale, 
Cerlamen navale. Liv. La — navale 
de Ténédos, Pugna navalis ad Tene- 
dum. Cic. La — de Cannes, Pugna ad 
Cannas. Liv. Pugna Cannensis (adj.). 
Liv. À la — de Leuctres, Leuctricä 
pugnä. Nep. La — de, À la — de 
Pharsale, Prælium Pharsalicum. Cic. 
In acie Pharsalic&. Cic. La — de 
Platées, Prælium apud Plateas. Nep. 
I péril à la — de Syracuse, de Tra- 
simène. Prælians ad Syracusas occi- 
dit. Cic. apud Trasimenum inlerfec- 
tus est. Cic. Le jour de la — de Bé- 
driac, Die quo Bedriact certabatur (de 
cerlari, alur, alum est, impers. pass.). 
Tac. Présenter la —, Pugnandi fa- 
culiatem factre. Cæs. Présenter la — 
à Pompée, à l'ennemi, Decernendi 
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potestatem Pompeio facËre. Cæs. Ios- 
les ed pugnam provocare. Cic. ad pu- 
gnam lacess're. Liv. ad dimicandum 
excire. Liv. Accepter la —, Sur po- 
testarem facrre. Nep. Refuser la —, 
Pugnam detrectare. Liv. Enyager la 
—, Prælium ou Pugnam irure. Liv. 
Prælium incipëre. Liv. Engager la — 
contre des troupes si nombreuses, 
Contra tantam multitudinem concur- 
rêre, 0, is, curri, cursumn, 0. Hirt. La 
— s'engage sur tous les points à la 
fois, Una omnibus in parlibus pugna- 
fur (atum est, ari, impers. pass.). 
Cæs. Donner la —, Donuer, Livrec 
—, Pugnam facrre. Sall. commitirre 
ou conserère. Liv. Prelium edfre. 
Liv. Donner, Livrer — à un eaouemi, 
Cum hoste prælium committëre. Cæs. 
Voy. counatrnu. — livrée avec un 
très grand acharnement, Pugna sum- 
mä conlentione pugnata. Cic. La — 

ui eul lieu..., Pugna que facta est. 

ep. Il est juste qu'une — ait lieu, 
Rectum est pralium fieri. Cic. S'a- 
vancer pour livrer —, Ad pugnam ou 
In aciem procedÿre. Liv. Proilire in 
prahium. Cæs. in aciem. Cic. Mener 
ses Lruupes à la —, In aciem edu- 
cëre copuas. Cic. el simpl. In uciem 
educëre, Liv. Qui s gagné la —, 
Prælio victor. Quint. Comme il uvail 
gagné la Cum superior prelia 
discessisset. Sat. Gagner une —, des 
batailles, Secundum prælium facrre. 
Cue. Præliis uti secundis. Cic. Gagner 
uoe crande bataille sur l'ennemi, des 
balailles sur les Germains, Mazimo 
prælio devincêre hostem. Cic. Cum 
Germenis praliis felicissime decertare. 
Cic. Balatile gagnée, Pralium secun- 
dum. Cic. — perdue, Prælium ad- 
versum. Cic. Prœlium male pugnatum. 
Sall. La — de Leuctres perdue par 
les Lacédémouiens, Lacedænuniorum 
ma!j pugua in Leuctris. Cic. Nous 
avoos perdu une grande —, Pugna 
magnä victi sumus. Liv. VOy. vain- 
CRE, VICTOIRR, DÉFAIT. || Corps de 
bataille (= centre de l'armée), Me- 
dia (æ) acies (ei), f. Liv. Proleger 
le corps de —, Mediam pugnam lueri. 
Liv. Champ de bataille (= liea 
où ge livre une bataille), Pugnæz lo- 
eus (i}, m. Sall. Champ de — plus 
commode, Locus prælio aptior. Curl. 
{S'expr. le pl. souv. en lourn. par 
Balaille) Sur le champ de —, In 
ipsä acie. Cic. In certamine ipso. Liv. 
Sur le champ de — de Plharsale, In 
acie Pharsalica. Cic. Vaillant sur les 
champs de —, In preliis fortia. Quint. 
I meurt sur le champ de —, sur le 
champ de — de Syraruse, Prelians 
interfcitur, Cæs. Prœlians ad Syracu- 
sas occidit. Cic. Rester sur le champ 
de — (= y étre lué), [n acie cadére. 
Cic. Quilter le champ de —, Erceailëre 
prælio. Cæs. acie. Liv. || Fig. Le champ 
de bataille lui est demeuré (= il a 
rempurté l'avantage), Polmam tulit. 


Cic. Vuy AVANTANS. | Cheval de ba- 
taille, fquus nulitaris. Liv. || Ordre 
de bataille, — rangée, Voy. 30. |] 2° 


Fig. Lutte, contestation. Prœlium, il, 
DIGT. FRANÇ.=LAT. 
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n. Cic. Pugno, æ, f. Cie. 3 Donner 
bien des batailles pour..., Acriter ou 
Vehementer præliari, ut (snb].). Cic. 
Voy. LUTTE, LUTTER. || 3° Ordre d'uno 
armee disposes pour le combat : Ordre 
de batalle, Milhitum instructio, el 
simpl. {nstructio, onis, f. Cic. {nstruc- 
tura, æ&, Î. Frontin. Tel fut l'ordre de 
—, Erxercitus ïta stetit instruclus. 
Liv. Acies hoc modo stetit (de stare, 
0, as, stafum, n.). Curt. Tel étail 
l'ordre de — des troupes royales, 
Sic regii constiterant (de consistére, 
0, is, S. sup.,n.). Liv. Ranger son 
armée en —, Disposer son ordre de 
—, Former sa —, Aciem instruÿre 
ou dirig"re. Cas. Liv. Instituère 
aciem. Cæs. suos. Liv. Ranger en 
— ses légions, ses aavires, 8a flotte, 
Legiones, Naves consiitu”re, 0, is, ui, 
utum, Czs. Classem constituëre. Nep. 
Les floltes ayant élé disposées en 
—, Acie classium constitutñ. Nep. 
Arméc rangée en —, Troupes en —, 
Acies instructa. Cæs. directa Liv. 
00 apercevail l'ennemi rangé ea —, 
Hostium acies cernebatur. Cæs. Leurs 
navires se présentèrenl en —, en 
ordre de — devant les nôtres, Naves 
eorum nosiris aduersæ constilerunt. 
Czs. [Combattre] en — rangée, [n- 
structa acie. Liv. Signis collutis. Cic. 

DATAILLER, v. n. {9 Anc. Com- 
battre. Voy. ce mæ. I| 2 Fig. Contester. 
Prœliari, or, aris ‘(us sum, dép. Cic. 
: J'ai si bien batautié que... , Sic acri- 
ter præliatus sum, ut (subj.). Cic. 

DATAILLEUR, EUSE, ad). Qui aime 
à batailler. Pugnaz, gén. acis. Col. 
Cic. = lInmeur batailleuse, Pugnacitas, 
alis, f. Sen. Quint. 

BATAILLON, s.1n. 4e Troupe d'in- 
fanterie. Colors, ortis, f. Cæs. =: Ba- 
taillon carré, Voy. canné. || 2° Troupe 
armee (en gén). Manus, üs, f. Cæs. 
: Bataillon (en marche), Agmen, mi- 
nis, n. Czs. Les bataillons, Copiz, 
aruun, f. Czs. || 3° Quf. Grand nombre. 
Caterva, æ, f. Cic. Sall. Voy. roue. 

DÂTARD, ARDE, adj. 10 Né hors 
mariage. Nothus, a, um. Quint. Spu- 
rius. Apul. Dig. IL 20 Degéncrè. De- 
gener, gén. eris (abl. eriou ere ; gén. 

l. erum; mauque des cas en ia). 
lin. Adulterinus, a, um. Plin, 

BATARNDEAU, 6. m. Espèce de 
digue. Agger, eris, m. Vitr. Vira. 
BATAVES (LES), pple qui habitait 
une partie de la Hollando actuclle. Ba- 
avi, orum, om. pl. Tac. =: Des Bataves, 
Relatif aux —, Batavus, a, um. Bart. 

DATA VILA, capitale de l'ile de Java. 
*Balavia æ, f. 

DATEAU, 8. m. 1° Barque de 
rivière. Linter, (ris, [ém. Czs. Lem- 
bus, i, m. Liv. Scapha, æ, f. Cic. : 
Petit bateau, Lintriculus, à, m. Cic. 
Grand) baleau, Navis, is, f. Liv. — 
e pêche, Seapha piscatoria. Just. 
— poste, Tabellaria nauis. Sen. — 
de traaspart, Navis oneraria. Liv. et 
simpl. Oneraria, æ. f. Cic. Qui porte 
bateaux, Navium patens. Liv. Ne pas 
porter de gros bateaux, Gravissinas 
navium non perferre. Liv. Aller en 


clitellas impur?re, 0, 18, 
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bateau, Linire vehi, or, Vris, vectus 
sum, pass. Varr. Aller en — sur le 
Nil jusqu'à Coptus, Nilo Coptum na- 
nigare, 0, as, avi, atum, n. Plin. Pont 
de bateaux, Voy. PONT. 
contient un batcau : Un bateau de bié, 
Navrs (is) frumento onusta (æ), f. Cie. 


]t 2° Ce que 


1. DBATELAGE, 8. m. Transport 


par bateau. Vectnra, æ, f. Cic. : Frais 
de batelage, Vectura. Plaut. 


2. BATELAGE, 8. m. Your de ba- 


teleur. Præsiigiæ, arum, f. pl. Curt. 


DATELÉE, 8. f. C. naTean 2. 
DATELET, 4. m. Petit bateau. Lin- 


triculus, i,in.Cic. Lenunculus, m. Cæs. 


BATELEUR, 9. m. 1° Escamoteur, 
Præstigiator, oris, m. Sen. || 2° Ba- 


ladin. Ludtus, ii, m. Cic. Ludio, onis, 
wo. Liv. || 3° 8ouffon. Scurra,z, m. Cic. 


DATELEUSE, 9. f. 10 Celle qui 


escamole. Præstig'atrir, icis,f. Plaut. 
1] 2° Baladine. Ludia, æ, f. Mart. 


BATELIER, 9. m. Homme dont le 


metier est de conduire un bateau. Lin- 


trarius, ti, m. Up. 
RATELIÈRE, s. {. Femme dont le 


moticr est de conduire un bateau. ° (Afu- 
lier) quæ linirem agrtat. 


DÂTER, v. act. Mottre un bât 4 =: 
Bâter un bœuf, un âne. Bovi, Asino 
osui, posi- 
tum. Cic. Ph. Être bâté, Clitellas por- 
tare, 0, as, avi, atum. Ph. || Fig. Un 
âne hälé, Asinus germanus. Cic. 

BATII, v. d'Angleterre. * Bathonia, 


2, f. ou * Aquæ (arum) calidæ (arum), 


. pl 

BATIHIILDE, nom de femme. * Da- 
thiliis, is, f. 

DATI, 1E, part passé de sin, 
Voy. ce v. || Adj. Bien ou Mal fait de 
corps; qui a tel ou tel caractère; 
accoutre. VOY. Farr, ACCOUTRé. 

BÂTIMENT, 5. m. fe Action de 
bâtir. Ædificatio, onis, f. Cic. Struc- 
tura, æ,f. Cæs. Plin. || 20 PI. souv. 
Construction servant à loger. Ædificium, 
it, n. Cic. Tectum, i, n. Cic. = Petit 
bâtiment, Ædificattunculu, æ, f. Cie. 
IL 30 Navire, vaisseau, Navigium, ti, 
an. Cic. Nav, is, f. Cic. Voy. navire, 

BÂTIR, v. act. 1° Édifier, con- 
struire vu Faire édifier, faire construire. 
(En géa.) Ædificare, 0, as, avi, 
afum, act Cic. Construïre, 0, is, 
struri, sfructum, act. Cic. (Con- 
struire en hauteur) Erstruëre, act, 
Cic. Excilare, 0, as, avi, afum, act 
Cic. = Rätir une maison, Domum ædi- 
ficare. Cic. exstrusre. Col. — une lour, 
Turrim exstruËre. Cas. excitare. Cas. 
— des murailles, Muros ducêre, 0, 
is, duxi, ductum. Cæs. instruère. Nep. 
— un tombeau de pierre, Sepuicrum 
de lapide excitare. Cic. saxo construëre. 
Liv. — un navire, Narem construfre, 
Cic. sdficare. Cæs. facrre, io, is, feci, 
factum. læs. Se — des nids, N'idos 
construdre. Cic. texre, 0. 13, ferui, 
tertum. Quint. — un temple à qqn, 
Alicui ædem constitu?re, 0, is, ui, 
ufuin. Suel. — compilé" ement, Ache- 
ver de —, Eræudificare, act. Cic. 
Maison complètement bâtie, Domus 
perædificata. Col. Bâtir une eh. sur 
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une autre, Rem in re inædificars. 
Czs. — une ch. contre aue autre, 
à cûté d'une autre, Rem alïcui rei 
adstruëre. Col. — ga: cb. par-dessus, 
Rem superstruëre. Tac. Sen. || Ahsul. 
Je bAlis dans trois endruits, Tribus 
locis ædifico. Cic. || 2 Fonder. Ædi- 
ficare (vov. 1°), act. Cic. Condëre, 
o, is, didi, ditum. act. Cic. Voy. 
ronner. || 9° Fig. Établir. Consiituëre, 
o, ts, ui, utum, acl. Cie. : Bâtir un 
système, Disciplinam erstruËre, 0, is, 
siruzi, structum. Cic. — sa renom- 
mée sur des exploits militaires, Glo- 
riam ex bellicis rebus comyarare, 0, 
as, avi, atum. Cic. La divinaliou est 
bâtie sur la conjecture, In conJec- 
turä divinatio nitirur (de niti, or, 
fris, nisus el nirus sum, dép.) 
Cic. Bâtir qq. ch. sur le sable, Ali- 
cujus rei fundamenta in aquä ponère, 
o, is, posui, posifum. Cic. || Absul. 
Bâtir en l'air (— se bercer d'un es- 
poir trompeur), Spes inanes pascre, 
0, 15, paui, pastum. Virg. Voy. es- 
PÉRANCE. — Sur qq. €b. (= comp- 
ter sur…), In re spem khabëre, eo, es 
bui, bitum. Cic. Voy. courren. 
&e Couvrir de constructions. Ædificare, 
o, as, avi, atum, acl. Cic. Inædificure, 
act. Dig. =: Lieu bäli, Locus cordifi- 
catus. Cic. Le terrain n'élail pas —, 
Era! ager sine tecto. Cic. . 

Se 8ATIR, v. pron. Être bat. Ædi- 
ficari, or, aris, atus sum, pass. Cic. 
et tous les pass. des v. act. cités 
pl. haut. | 

BÂTISSE, s. (. Construction quant 
à la maçonnerie. Structura, æ, f. Vur. 

DÂTISSEUR, s. m. Celui qui a la 
manie de faire bâtir. Ædifcator, oris, 
m. Nep. Col. 

BÂTON, s. m. {° En gén. Long mor- 
ceau de bois. Baculum, ï, n. Liu. : Pelil 
véton, Jacilum, i,n.Cic. || Fig. Mettre 
des bâluns dans les roues à... (— sut- 
citer des obstacles), {mpedimentum 
afferre ou Moram alque impedimen- 
tum inferre (ati). Cic. || Tu as l'air 
de sauter le bälon (— de faire cela 
malgré toi), Rem invitus et coactus 
facre vidéris. Cic. fl nous fallut sau- 
ter ce —, Hoc nos facëre invili ef re- 
cusantes coacti gumus. Cic. |] À bà- 
tons ronpus, bâton rompu (= 
avec interruption), Interruple. Cic. 
Per intervalla. Plin. || 3° Long mor- 
ceau de bois pour s'appuyer, pour sou- 
tenir qq. ch. Baculum, 1, n. Liv. 
Moias souv. Fuslis, is, m. Varr. 
1 Fig. Être le bâton de vieillesse de 
qqn, Senectuti alicujus esse admini- 
culum (n.). Cic. ]| 3° Long morceau 
de bois pour frapper. Fustis, is (abl. i 
plus souv. que e), m. Sail. : Le sup- 

lice du bâlon, Fustuarium, ii, 0. 
Ec. À coups de —, Fustibus. Plaut. 
Cic. Donner, Asséner on coup, des 
cnups de —, Voy. BÂTONNER, COUP. 
Faire mourir qqn par le —, sous le 
—, Aliquem fusti necare, Sal, Rece- 
voir des coups de —, Fustibus male 
mutcan. Cic. } 4° Long morceau de 
bois serrant d'arme. Sudrs ou Sudis 
(inus. au nom.), is, [. Liv. : Dâlon 
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ointa et durci au feu, Hasta præusta 
Mälus, 
1, m. Cic. || 6° insigne de certaines 


f.). Liv. || 6° Sorte de mât. 
dignitos, de certaines Fonctions. Scipiu, 
onis, m. Liv. Uaculum, à, n. Liv. 
Flor. : Bâton d'ivoire (des triompha- 
teurs), Scrpio eburneus Liv. — 


teum. Flor. — aupural, Liltuus, i, m. 
Liv. || 7° Petit rouleau, petit objet de 
forme cylindrique. *Lacillum, in. (Fr.). 
*Scapus, i, m. (Sm.) = Bâton de cire, 
* Ceræ scapus(Sm.). |] 8° T. d'arcbitec- 
ture. Moulure à la base d'une colonne. 
Torus, i, m. Vitr. 

DÂTONNER, v. act. 1° Donner des 
coups de bâton & (Aliquem) fusti 
percutère, io, is, cusst, cussum., Hiri. 
(Aliquem) fustibus male mulcare, 0, 
as, avt, atum. Cic. (A lhicuï) fustem im- 
pingÿre, 0, is, pegi, pactum. (zl. ap. 
Cic. 3 Bälonné, Fustibus male mulca- 
tus, &, um. Cie. || || 2° Biffer. Voy. 
ce æ. | 

BÂTONNET, s. m. Sorte de petit 
bâton. Bacillum, 1, n. Cic. 

DATTAGE, s. m. Action de battre 
(le blè, etc.). Tritura, æ, f. Varr. Col. 

BATTANT, part. prés. de BATTRE, 
Voy. ce v. || Adj. BATTANT. ANTE : 
Pluie battante (= forte pluie), Imber 
effusus. Liv. violenter ceffusus. Curt. 
Par une pluie —, Maximo imbri (ou 
imbre). Cic. 

BATTAaNT, s. m. 4e Espèce de mar- 
teau qui frappe l'intérieur d'une cloche. 
*hlalleus, i, m ( M). Î] 2° Chaque 
partie d'une porte ou d'une fenêtre qui 
s'ouvre en deux. Foris, is, f. Ov. = Les 
ballants, Fores, um, f. pl. Cic. À deux 
—, Diforus, a, um. Vitr. Biforis, 
m. f.,e, n. Ov. Fenètres à deux —, 
Bifores fenestrz. Ov. Porte à deux 
—, Fores, um, f. pl. Cic. Ouverl à 
deux —, Bipatens, gén. entis. Virg. 

DATTE, 8. {. Instrument pour apla- 
nir. Fistuca, æ,f.Czs. Pavicula,f. Col. 

BATTELLEBMLENT, 8. m. C. AvANT- 
Tor. 

DATTEMENT, s. m. fo Action de 
battre =: Baltement de mains, Plau- 
sus, &s, m. Cic. — de rames, Remo- 
rum pulsus (üs), m. Cic. Czs. — 
d'ailes, Pennarum jactatus (üs), m. 
Or. du cœur, Cordis palpitatio 
{onis), f. Plin,. — du pouls, des ar- 
tères, Arteriarum pulsus. Plin. || 2° 
T. de musique. Temps frappé, me- 
sure. Percussio, enis, f. Cic. Quint. 
Îctus, Gs, m. Quint. 

DATTERIE, 8. f. fo Querelle où 
l'on en vient aux coups. Rixa, z,f. Liv. 
|| 2° Pig. Boyen d'action, mesure, ex- 
édient. Machina, æ, f. Cic. Consi- 
ium, di, n. Cic. Ratio, ons, f. Cic. = 
Dresser une batterie, Machinam com- 
parare Cic. La — que j'ai dressée, 
Ratio doli quam instifui. Plaut. Dres- 
ser ges balleries gour jinfin.), Adhi- 
bère machinas ad (gèr. en dum). 
Cic. Changer de batterie. Consilium 
mulare, Cic. Je change mes balteries, 
Repudio consilium quod intenderam. 
Ter. || 3° Ustonsiles de cuisine. Vasa 
(erum) coguinaris (orum), n. pl. Plin. 


‘ar- 
geat (— sceptre), Baculum argen- 
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BATTEUR, 8. mm. + Homme qu’ 
aime à frapper. (Momo) plagosus, gén. 
(luminis) plagosi. Hor, |} 2° Celui qui 
bat. Percussur, oris, m. Plin. : Les 
balleurs en grange, Cudentes, ium, 
æ. pl. Col. Ratteur d'or, Bractearius, 
ui et Bracteator, oris, m. Firm. 
) Fém. Batteu-e d'or, Bractearia, æ, 
. nsc. || 3° Celui qui parcourt sou- 
vent un lieu = liatteur d'estrade (t 
e guerre), Speculator, oris, m. Czs. 
— de pavés, Erro, onis, m. for. 

DATTOIR, s. m. Instrument ser- 
vant à battre. Malleus, à, m. Pin. 

BATTOLOGIE, 3. f. Repetition 
Inutile. fteratio, onis, f. Cic. Quant. 

BATTRE, v. act. 19 Frapper uns 
personne, un animal. Verberare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Everberare, act. 
Quint. Ferire, 10, is, 8. parf. ni sup., 
act. Cic. Percutñre, io, 13, cussi, cus- 
sum, act. Hirt. CædXre, 0, is, cecüuli, 
czsum, act. Cic. Concidfre, o, is, cidi, 
cisum, act. Cic. : laltre de verges, 
Virgis verberare ou cædre ou conci- 
dëre. Cic. — à coups de pnings, Pu- 
nis cædÿre. Plaut. Être battu, Vapu- 
are, 0, as, avi, afum, n. Plaut. Ter. 

tre — à coups de bälons, Fustibus 
vapulare. Quint. Tu mérites d être —, 
Dignus es verberibus. Plaut. || Faire 
battre — ordonner de battre (qqn): ll 
les faisait battre à coups d'étrivières, 
Eos loris cædi jubebat. Cic. Voy. 
BATTRE (neut.) 2°. || 2° Vaincre. Pro- 
figare, e, as, avi, afum, act. Cac. Vin- 
cére, 0, is, vici, victum, acl. Cic. Voy. 
VAINCAG. fl Mener ballant les ennemis 
(= les poursuivre dans leur fuite), 
Ilostes figreutes persequé, or, Éris, se- 
cutus sum, dep. Cæs. || Fig. Mener bat- 
lant qqa (dans une discussion), Ali- 
quem urgêre, 60, es, ursi, s. sup. Cic. 

3° Frapper sur une ch. avec une autre. 

erberare (voy. 10), act. Cic. Tundre, 
0, is, fuludi, funsum et fusum, act 
Cic. Ferire, io, is, s. parf. ni sup., 
act. Cie. PercutFre (voy. 1°), act. Suet. 
3 On lui battait les flancs, Ei latera 
tundebantur. Cic. Se battre les flancs 
avec ga queue (en pari. du lion), 
Terga caudà flagellare, o, as, avi, 
atum. Plin. || Fig. Se battre les flancs 
pour des superfluités (= se douner 
eaucoup de peine puur..…), Ad su- 
pervacua sudare, n. Sen. || Ballre du 
pred la terre, Terram pede pulsare. 
lor. pell®re, o, is, pepuli, pulsum. 
Uor. — un terrain avec la bie (pour 
l'aplanir), Terram paviculä verberare. 
Cato. Terram fistucare, 0, as, avi, atum, 
Plin. pavire, io, is, ivi, ttum. Plin. — 
la terre (pour la rendre compacte), 
Terram spissare, 0, as, avi, afum. Plin. 
— les flots avec les rames, Undam 
remis pellñre. Cic. Fluctus remis ever- 
berare. Curt. — l'air, Verberare auras 
(et mieux en prose aera). Virg. || Fig. 

altre l'eau, — l'air (= se duaner 
une peine inutile), Lapulem verberare 
(m. à ©. battre une querre). Plant. In 
venio ef aquà scribëre (rm. à m. érrire 
sur Île vent et sur l'eau). Cat. |] Battre 
un caillou (pour en faire sortir du 
feu), Ignem e silice elid®re, Q, is, lisi, 
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lisum. Plin. — le brignet, Ignem ez- 
cudère, 0, is, cudi, cusum. Plin. || 
Battre le tambour, Tyrpanum pulsare. 
Curi. || Battre le blé, la moisson, les 
grains, Frumentum ferêre, 0, is, (TiuI, 
tritum. Varr. deterëre, Col. Messem 
exterëre. Plin. Grana e spicä exterère. 
Varr. « spicis erculrre, 10, is, cussi, 
cussum. Varr. — les épis avec des 
bâluns, la moisson avec des per- 
ches, Spicas fustibus tundère. Col. 
Messem perticis flagellare. Plin. Ac- 
tion de — (le blé), Tritura, æ, [. 
Col. Machine à — qe blé), Tribulum, 
i, n. Col. || Battre le papier à coups 
de maillet, (pour l'étendre) Chartam 
malleo ertendére, o, is, lentum el 
tensum. Plin. (pour l'amincir) tennare, 
o, as, avi, atum. Plin. — l'or, Aurum 
malleo ertend”re ou tenuare. L'apr. 
Puin. |} Battre le fer (sur l'enciume), 
Ferrum tund”re. Plin. Durcir le fer en 
le bailant, Ferrum îïctibus durare. 
Plin. core fer] en le — à froid, 
Laminas ez rigido ducëre, 0, is, 
duri, ductum. Vitr. || Fig. Si lu ne 
bats le fer pendant qu'il est chaud 
Nisi, dum calet, hoc agitur. Plaut. fi 
Battre le fer (— tirer des armes), 
Arma traclare, 0, as, avi, atum. Sen. 
[] Battre l'argent, Argentum cudère, 0, 
is, s. parf. ni sup. Ter. — monnaic 
(— en fabriquer), Pecuniam flare et 
signare (o, as, avi, afum). Gell. — 
de la munnaie de cuivre, d'argent ou 
d'or, Æs, argenium, aurumive signare. 
Liv. — une pièce d'argent, un as, 
Nummum argenteum perculë®re. Suel. 
Assem ferire. Plin. || Pi: Battre 
monnaie (— se procurer de l'argent}, 
Pecuniam conquirère, 0, ts, quisivi 
et quisit, quisitum. Tac. || T. de 
musique. Battre la mesure, Vox. 
Mesone. || 6° Assaillir, èbranier. Ver- 
berare (voy. 1°), act. Cic. Percutÿre 
jose 1°), act. Cie. Concuiïre, acl. 

iv. Ferire (voy. 1°), act. Sail. Liv. 
Quaire, io,1s, 8. parf., quassum, act. 
Liv. Labefuctare, o, as, avi, atum, 
act. Suet. : Battre Modène en brèche, 
en rune, Mulinam (ormentis verbe- 
rare. Cic. — les murailles en brèche 
à coups de bélier, Muros ou Alæn1a 
aricte ferire. Sail. Liv. quatrre. Liv. 
decutfre. Liv. Le bélier bat la œu- 
raille, Murum aries perculit. Cic. | 
Fig. Battre en brèche ou en ruine 

n, la dignité de qqn, une opinton, 
1 iquem, Dignitatem a.icujus, Opinio- 
aem labefnctare. Cic. — en ruine l'au- 
torilé, Auctorifatem concidère (ros- 
{e). Cic. H Être battu par la pluie, 
les vents, par les tempèles, Verberari 
ünbre, ventis. Plin. tempestatibus. Col. 
L'Eurus bat la poupe, Puppim verbe- 
rat Eurus. V.-Fi, La flotte fut baltue 
des vents, Classis verata est tempes- 
tate. Vell. Être battu par la tempèle, 
Adversä tempestate jactari. Cic. || Fig. 
Être battu par les urages de la hamne, 
À ventis invidtæ strcumflari, or, aris, 
s. parf. Cic. || 6° Hourter contre; 
baigner (en parl. des flots). Verbe- 
rare (voy. À), act. Cæs. Puisare, 
6, &s, avi, atum, act. Curt. : Les 
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flots battent la tente, Tabernaculum 
fluctus verberat. Cæs. Les vagues — 
les proues, Fluctus pulsant proras. 
Curt. Les flots — le rivage. Fluctus 
in littore se illidit (de illidère, o, 
lisi, lisum). Quint. |] Le fleuve bat 
les côtés de l'ile, Fluvius latera insu- 
læ alluit (de allu?re, 0, lui, 8. sup. 
Cic.]| 6° Agiter; mêler, brouilier. 
Agitare, 0, as, avi, atum, act. Cato. 
Peragitare, act. Col. Miscére, eo, es, 
cui, mirlum et misfum, act. Plin. 
1 7° Parcourir. Percurr®re, 0, is, cu- 
curri et curri, eursum, act. et neul. 
Cic. Peragrare, o, as, ari, atum, act. 
Cic. Pervagari, or, aris, alus sum, 
dép. Cic. : Battre le Picénum, les 
irovinces, PercurrËre omnem agrum 
icenum. Cic. Peragrare provincias. 
Cic. — les chemins, la ville, Circa 
vias, Totä urbe discurr£re, 0, is, cu- 
curri el eurri, cursum, n. Liv. Suet. 
— Île pavé, Per urbem vagari. Varr. 
Des barques ont balin ces perages, 
[ic naviculz pervagaiæ sunt. Cic. 
Battre bien du pays, Afultas ferras 
erambulare, 0, as, avi, atum. Verr. 
| T. de guerre. Dattre le pays, l'es- 
trade, la campagne (= l'explorer\, 
Loca erplorare. Sall. Czs. || Fig. 
Battre la campagne (= s'éloigner de 
son sujet; chercher des faux-fnyants; 
avoir le délire), Voy. camPaone. 
BATTRE, v. neut. 4° Frapper : Les 
proues battent contre les poupes, 
rorz puppibus (au dat.) incutiuntur 
(de incuii, ior, Pris, cussus sum, 
pass.). Curt. || Battre du tambour, 
Tymnpanum pulsare, o, as, avi, atum. 
Curt. — des mains, Munus concutère, 
10, is, Cussi, cussum. Sen. complo- 
dère, 0, is, plosi, plosum. Quint. 
Plaudëre, 0, is, plausi, plausum, 0. 
Cie. || Battre des ailes, Alis plau- 
dère. Virg. N Fig. Ne battre que 
d'une aile — languir, décliner, Voy. 
cea vw. || 20 Précédé de Paine. Com- 
battre : Faire balire easemhle de: gla- 
diateurs, Gladiatores inter se compo- 
nêre, 0, Ÿs. posui, positum. Quint. || 
3° Atteindre, porter jusqu'à = Lesrayons 
battent d'aplomb sur nous, Rectiin nos 
radii diriguntur (de dirigi, or, reclus 
sum, pass.). Sen. VOY. ATTRINDRE, PON- 
Ten{n.). 4° Être frappe, Pulsari, or, 
aris, afus sum, pass. Virg. : Les Lum- 
bours battirent, Tympana sonuerunt 
(de sonare, 0. as, sonitum, n.). Cæs. 
VOy. TAMBOUR. I 5° Être agité, être 
on mouvement. Palmitare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Emicare, 0, as, micui, 
s. sup.,n. Vell. Salire, io, is, salui, 
saltum, n. Plaut. =: Le cœur bat, 
Cor palpitat. Cic. emicat. Vell. Mon 
cœur se mit à battre contre ma poi- 
trine, Afeum cor cœæpit in pectus emi- 
care. Plaut. Les artères ne cessent 
de —, Arteriz non desinunt micare. 
Cic. || Pig. Le cœur lui bat (—il a 
peur), Pectus alli trepidat (de trepi- 
dare, o, avi, atum, n.). for. || 6° 8aT- 
TRE EN RETRAIT. Se retirer du combat. 
Se recip”re (io, is, cepi, ceplum). Cæs. 
Voy: RETRAITE. 
€ BATTRE, v. 1° Réf. Battre soi. 


du baume. Balsamum, i, n. 
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Voy. ces m. || 2° Récipr. Lutter en- 
semble. Inter se pugnare (0, as, avi, 
atum, n.). Cic. |] 3° l'run. Combattre 


= Se battre avec ou contre qqn, Cum 


aliquo certare, 0, as, avi, alum, n. 
Cie. Voy. COMDATTRS. 

DATTU, ge part passé de BATTRE, 
Voy. ce v. || Adj. #° Frequente. Tri- 
fus, a, um. Cic. = La route la plus 
baltue, Trifissima via. Sen. || Fig. 
Chercher des routes non battues, /nu- 
sitatas vias indagare. Cic. || 2° Livide. 
Livens, gén. entis. Si. 

BATTUE, 5. f. Action de battre 
les bois pour en faire sortir le gibier 
2 Faire une battne, Feras excitare ou 
agilare, 0, as, avi, aftum. Cic. I Mit 
faire une — générale, Agitari undi- 
que feras jussit. Curt, 

SAUCIS, l'epousa de Philèmon. 
Baucts, idis (acc. ida), f. Ov 
DAUDET, 9. m. C. ANF. 

BAUDOUIN, nom d'homme. * Bal 
duinus, i, m. 

BAUNRIEN, 8. m. Bande de cuir 
ou d'etoffe qui sert 4 porter un sabre. 
Balteus, i, æ. Qi. baltea, orum, a. 
Liv. ba'tei, m. Tac.) : Fabricant de 
baudriers, Baltearius, ii, @. Inse. 

BAUGE, 8. f. 1° Gite du sanglier. 
Volutabrum, i, n. Virg. || 20 Sorte de 
mortier. Paleatum (i) lutum Gi n. Col. 

DAUGE, v. de France (Maine-et- 
Loire). * Dalgium, ti, n. 

DAUNMIE, 9. m. {° Résine odorante. 
Ralsamum, à, 0. Plin. Cels. || 20 Fig. 
Adoucissement. Fomentum, i, n. Cic. 

BAUNIE-LES-DAMES, v. de France 
(Douhs). * ftalma, z, f. 

SAUMIER, 9. rm. Arbre qui donne 
lin. 

BA VAI, y. de France (Nord). Ba- 


gacum, i, n. Ant. 


BAVARD, AnDB, adj. 1° Qui parle 
beaucoup. Loquaz, gén. acis. Cie. 
Garrulus, a, um. Ad fer. || Subst. 
Un bavard, Une bavarde, Garrulus, 
i, masc. Plaut. Garrule, æ, fém. Ter. 
Un grand bavard, {lomo loquacissimus. 
Cic.|} 2° Indiscret. Garrulus, a, um. for. 
BAVARNDAGE, 8. m. 1° Action de 
bavarder. Loguacatas, atis, f. fic. Gar- 
rulitas, {. Quint. = Un vain bavardage, 
Iran loquacitas. Quint. logieniii pro- 
fluentia (er f. Cic. || 2° Mechanta 
propos. Sermunculi, orum, 
Cic. Rumusculi, @. pl. Cic. 
DAVARDEN, Y. D 1° Parler 
beaucoup. Garrire, io, is, ivi et ii, 
itum, 0. Cic. IR Divulguer ce qu'on 
devralt taire. Deblaterare, o, as, avi, 
atum, n. Plaut. 
BAVARDERIE, 8. [.C.BAVARDAGE. 
BAVAROIS, oise, adj. (Qui est) de 
la Bavière. * Bavaricus, a, um. || S. m. 
Les Bavarois, Boii, orum, m. pl. Tac. 
BAVE, 8. f. Salive; liqueur vis 
queuse Saliva, æ, f. Col. Plin. 
DAVEN, Y. n. 10 Jeter de la bave. 
Salivä manare, 0, as, avi, atum, & 
Juv. : Raver sur qq. ch. (pr. et fig), 
Aliquid conspuêre, 0, is, spui. sputum. 
Plaut. Juv. || 29 Qqf. act. Fig. Re- 
pandre : Baver sur qqn son venin, le 
venin de sa méchanceté, Aliquem lin- 


uw. pl. 
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qu adspergre, o, is, spersi, spersum. 
Cic. Apud aliquem virus acerbitaiis 
sur evom?re (o, is, mui, milum). Cic. 

BAVEUX, EUSE, adj. Qui bave. Sa- 


livusus, a, um. Apul. Salwis jtuidus. 
Col. Salir& mananx (gén. antis). Juv. 

DAV1ÈRE, roy. de l'Allemagne. * Ba- 
jonrra, fiuaria vu Hauvaria, æ, f. 

DAYAND, celebre chevalier fran- 
çais. * Hayardus, i, m. 

BAYER, v. neut. 1° Tenir la bou- 
che ouverte en regardant ga. oh. Hiare, 
0, as. avi, alum, n. Sen. || Fig. 

Bayer aux corneilles (— regarder en 

J'air niaisement}, Hielare, 0, as, s. 

parf. ni sup., n. Plaut. Sursum in 

cælum conspicêre, io, is, speti, spec- 
tum. Plaut. | 2° Fig. Convoiter =: Bayer 
après un bérilage, [eredilatem in- 

Aïare, 0, as, avi, atum. Plaut. 

DA YEUX, v. de France (Calvados). 
Bajucæ, arum, f. pl. Not.-Imp. Ba- 
Jocassi, orum et Bajocasses, ium, 
D. pl. Aus. Aregenue, arum, f. pl. 
et Arzægenus, i, [. Peut. 

DAYONNE, v. de Francs (Basses- 
Pyrénées). Lapurdum, 1, n. Sid. 

DAZAS, v. de France (Girunde). 
Vasatz, arum, Î. pl. Amm. Cossio, 

. Onis. M. Aus. 

DÉANT, ANTE, adj. Largement ou- 
vert. [lians, gén. antis. Cic. : Être 
bésnt, A voir la bouche béante, Hiare, 
0, as. avi, atum, n. Sen. Plin. 

DÉANN. anc. pror. de France. *Bear- 
mia, Bencoruia ou Benecharnia. æ, f. 

DÉARNAIS, A1S6, qui est du Béarn. 
*Benearnenxis, m, f., e, 0. 

DÉATIFICATION, 8. f. Acte par 
lequel le pape beatifie. In beatorum 
autierum adscriptio (unis), f. (Juub.). 

DÉATIFILN, Y. ac 10 Mattre au 
nombre des bienheureur. Beutifirare, 
o, as, au, aium, ac. Aug. || 3° Qaf. 
Rendre heuroux. Beare, 0, as, avi, 
stum, acl. Ter. 

DEÉATITUNE, s. f, Féllcité parfaite. 
Beatitudo, dints, f. Cic. Voy. BoxHBuR. 

DEAU et DEL, pBELcr, adj. 40 
Qui plait aux yeux où 4 l'oreille. Pul- 
cher, chra, chrum. Cic. bLecorus, a, 
um, Sall. Formosus. Cic. Venustus. 
Cic. Speciosus. Liv. = Beau à voir, 
Aispectu pulcher. Cic. Oh 1 le — gar- 
çool O puerum pulchrum! Cic. Très 
— garçou, Puer erimië formä. Cic. 
eximius furmä, Plin. Oh] la belle 
Bliel Virgo pulchra ! Ter. Jeune fille 
très —, Virgo formosissima. Cic. 
form& excellens. Liv. formé excellente. 
Liv. egregiä facie. Ter. — femme, 
Speciosa Femina. Quint. Mulier facie 
exumid. Cic. pulchrituline erimiä. Cic. 
specie beilä ou lepidä. Plaut. La plas 
— des déesses, Liva venuslissima. 
Plaut. Beau visage, Facies pulchra. 
Ter. decora. Sal. Vultus pulcher. 
Suet. Relle forme, Pulchra forma. 
Cic. Bean corps, Speciosum corpus. 
Quint. Belle Laille, Comruvda statura. 
Pluut. Sutrues furt helles, Signa em- 
miä venustate. Cic. Relie campagne, 
Aus armenurm. Hor. Beau lieu, Locus 
emænus, Cic. — gite, Situs præcla- 
rus ad adspectum. Cic. Très belle 
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ville, Pulcherrima urbs. Cæs. — mai- 
son, Domus pulchra. Cic. formosa. 
Sen. Rellea armes. Decora arma. Sall. 
Trèa beau vinaigre, Acetum pulcher- 
rimum. Cato. Très — pain, Panis 
puicherrimus. Hor. Belle arinde, Pul- 
cher exercitus. Curt. — saisvu, Com- 
modum anni tempus. Cic. Nuus som- 
mes dans la plus — saison de l'au- 
née, Nunc formosissimus annus (est). 
Virg. — voix, Vor decora. Quint. 
Rendre plus beau, Decorare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Voy. EmBELLuIR. 
IL seau, subst. m@. (— ce qui est 
beau), Pulchrum, à, n. Quint. Pulchra 
(æ) res (ei), f. Quint. || (= beuuté), 
Pulchritudo, dinis, f. Cic. = Chacun 
vuit en beau ce qui lui appartenl, 
Suum cuique pulchrum est. Cic. Faire 
voir qq. cb. en —, Asiquid commen- 
dare, o, as, avi, atum. Cic. l'eindre 
en —,0mare où Erornare. Gic. Voy. 
Beauté. || 2° Bien vêtu, elegant. Niti- 
dus, um. ic. Lepide ornatus. 
Plaut. : Tu t'es fait beau, Nilidior 
es. Plaut. Se faire —, Se faire belle, 
Se erumnare (0, as, avi, atum). 
Plaut. Le beau monde, Homines 
lauti. Cic. 1l y a d'ordinaire beau- 
coup de — monde en ces lieux, Plu- 
rimi el lautissimi esse solent in its 
locis. Cic. || Uo beau fils, et s. m. Un 
—, Trossulus, 1, m. Sen. Ces beaux, 
Elgrnoes isti, Plin. || 30 Qui est 
en bon état. Pulcher, chra, chrum. 
Sall. Bonus, a, um. Cic. Letus. Cic. 
Commodus. Cic. Præclarus. Cic, : Ré- 
publique fort belle, Respublica pul- 
cherrima. Sall. Bel air, Donum cælum. 
Cato. Beaux fruits, Fructus læ!i. Cic. 
Belle plaine, Opimus campus. Liv. 
— Corpulence, Upimus corporis ha- 
bitus. Cic. Beau bœuf, Puicher bos. 
Fest. Belle santé, Valetudo buna. Cic. 
commoda. Czæs. Le bel âge, Bona 
ætas. Cic. Voy. sEuNEsSe. || 6° Pur, 
serein, calme. Bonus, a, um. Cic. Se- 
renus. Cic. =: Le bean temps, Czli 
serenilas (atis), f. Cic. Un — temps, 
Bona tempestas. Cic. Profiter da — 
temps, Egregiä tempestate uti. Cic. 
Par un — temps, CGlo sereno. Cic. 
Sereno. Liv. S'il fait — temps, Quand 
il fait —, Si sudum est. Cic. Cum su- 
dum est. Plaut. Serenum cum est. 
Varr. — temps pour la navigation, 
Tempestas idonea ad navigandum. 
Cæs. Belle nuit, Serena nor. Cic. 
Mer — (— non agitée), Tranquil- 
lum mare. Liv. Par une — mer, 
Tranquillo. Liv. Sen. Quand la mer 
est —, În tranquillo. Cic. Les beanx 
jours (— l'été), Æstiva tempora, n. pl. 
Cic. Æstas, atis, f. Cic. || Locut. advw. 
TOUT BEAU (— doucement, modérez- 
vous) : Tout beau, je te prie, tu 
m'écorches les talons, chmenter, 
uæso; caices deteris. Plaut. Tout — 
= parle aimablement), Buna verbs, 
quæso. Ter, || 6° En pari. de l'es- 
rit, du style, etc. Grand, magnifique. 

cher, chra, chrum. Quint. Præcle- 
rus, a, um. Cic. Bunus. Cic. Spiem- 
didus. Cic. Venuslus. Quint. Specio- 
sus. Quint, = Beau discours, Üratio 
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pulchra. Quint. bona. Cie. præclara. 
Cic. — style. Genus dicendr præcla- 
rum Ou magnificum. Cic. Relle lran- 
sttiun, Venustus fransrtus. (juint. 
leau sujet, Venusta materin. Quant. 
Belle parolel Pulchre dictum! Ter. 
Ce beau mot de Sulon, Houestum il- 
lud Sulunis. Cic. De belles parnics, 
Præclara dicta. Quint. Quriiam spe- 
ciosa dictu. Quint. Les beaux-arts, 
Les belles-leltres, Artes bunæz ou 
oplimæ Où ingenuæ ou elrganies ou 
liberales. Cic. Les plus beaux génies, 
Splendidissima ingenia. Cic. 1 Ua 
bel esprit ‘en b. part), Homo bonts 
artibus expolitus. Cic. [Momo doctis- 
simus aique humanissamus. Cic. Qui 
est — esprit (en m. part), Putidus, 
a, um. Cic. Ces beaux esprits, Ai 
perurbani, Cic. || Brao, suhsl. m. 
Voy. 10.1] 60 En parl. des sentiments. 
Élcve, noble, genereux. Honestus, à, 
um, Cic. Ércelsus. Cie. Ingenuus. 
Cic. Liberalis, m.f.,e,n. Cic. =: Beaux 
sentiments, ltelle âme, Animus ercel- 
sus. Cic. magnus. (ic. celsus et erec- 
tus. Cic. Mens liberalis. Cic. || emao, 
subsl, masc. (— bienséance, bonut- 
leté), Decorum, i, n. Cic. Honesitum, 
». Cic. Deeus, coris, n. (ic. [| 7° Glo- 
rieur, honorable, digne. Pulcher, chre, 
chrum. Cic. Honestus, «&, um. Cic. 
Praæclarus. Cic. Ctarus. Cie. Itustris, 
m.f.,e,n. Cie. Dreorus, a, um. lie. 
3: Belle, Très — action. Putchrum fe- 
einus. Sail. P:æclurrssinnun facuus. 
Nep. Clarissimum factum. Cis. Très 
— vichire, Victorra clurtssima. Cie. 
Très beau triomphe, Amplisstmus 
triumyhus Cic. Belle émulation, Ho- 
nesia cerlatio. Cic. Beau pretrxle, 
Rones'a præscrivio. Cic. — nom, 
Îltustre nonem. Cic. Uue belle nais- 
sance, Genus bonum. lute. noble. 
Cie. Beau jour, Dies Aonestus. Cie. 
Dans les beaux jours de la Grèce, 
In Græriz flure. Cic. Au pins beau 
moment de sa vie, Plore vuiz. Cic. 
Rren de pins — que la vertu, Virtute 
atAi formostus. Cic. ll n'estrien au 
muvode de plus — qne de... Ninil es 
omntbus rebus Aumani: est præ:larius 
ou piæstanties quam (infio.). ‘ic. H 
est — de servir la répu ‘hique, Præ- 
clarum est benrfacYre reipublicæ. S ll, 
l'est — de réprndie, Puichrum est 
Fespondére. Quant. 11 eùt eté plus — 
onur Loi de perir, Tibr pulchrius 
Per at perire. Prop. Il n'est pas — 
pour un oralteur de se metire en 
colère, Oratorem irasci minime deces 
(decurt, decère). Cac. Ils trouvent — 
de voler, Latrocinari houestum pu- 
tant. Cic. 11 trouvera — d'avmr sur- 
passé.…, Ducer putchrum sujerasse. 
Quint. Il n'a pas paru très — de... 
Non salis visum est decorum (infin.). 
Cic. les généraux trouvaient — de.…, 
Decorum eret dueibus (infin.}. Liv. 
ll 8° En perl. des pers. Habile, qui 
fait bien qq. ch. Honus, a, um. Cic. 
: Bean poêle, Benus pocis. Cie. — 
convive, Commodus convin@ ‘Plaut, 
— mangeur, Concinnus helluo. Cie. 

tre un — parleur, Belle dicère: 
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Mart. || 9° Agréable. Dellus, a, um. 
Cie. Jucundus. Cic. Gratus. Cic.: Il fait 
beau poavoir haïr qqn à son aise, Est 
bellum aliquem libenter odisse. Cic. 
Qu'it fait — voir une armée bien 
rangée | Quam grâlum oculis specta- 
culum præbel bene instructus exerci- 
tus! Cic. Il fait — voir comme 
l'esprit s'éveille, Mirum uf animus 
excitetur. Pl.-j, \| 10° Favorablo, 
avantageux. Commodus, a, um. Cic. 
Bonus. Cic. Opportunus. Cic. Faustus. 
Ter. Felir, gèn. icis. Ter. =: Beau 
jour, Faustus dies. Cic. Pulchra dues. 
or. Ô le — jouri O faustum et fe- 
licem hunc diem/ Ter. Au — mo- 
ment, Tempore epporlunissime. Ces. 
Belle nccasion, Occasio præclara où 
commoda. Cic. opportuna. Liv. || Lo- 
COTIONS PIGURÉES (empruntées an 
jeu de paume) = Le donner beau, La 
donner belle à qqn (= lui donner 
uae belle orrasivn), Alicui opportu- 
nam facultatem dare, Cic. magnam 
occasionen præbère. Quint. || lron. 
La donner belle à qqn (= se moquer 
de lui, Aliquem faccte elud#re. Cic. 
H La bailler belle à qqn (= lui en 
faire accraire), Alicur verba dare. 
Cie. |] Je l'ai beau, Je l'ai belle (= 
j'ai ane bunne occasion), Magnam 
secasionem habeo. Cic. Summa occa- 
sio est mihi, Ter. Camme il l'avait 
belle 1 Quanta où Quam præclara illi 
fuit occasiu! Cac. L'avoir — à con- 
clure une allranre, fabère magnam 
copiam socielutis conjungendæ. Sall. 
| La manquer belle (= manquer 
occasion), Ocrasionem præiermil- 
tre. Cæs. Occasioni deesse. (æs. 
D oruer, s. f. (— occasion favorable) 
: Prendre sa belle (— saisir l'occa- 
sion), Occasiunem arrpfre. Liv, Voy. 
occasion. || 11° Considorablo, grand, 
nombreux. Præclarus, a, um. Cic. Lu- 
eulentus. Cic. Magnus. Cie. Amplus. 
Cic. Grandis, m.f.,e,n. Cic. Ingens, 
gén. entis. Cic. : Reau butin, Prrila 
praclara. Cic. opima. Cie. ingens. (ic. 
— patrimaine. Luculentum patrimo- 
aium. lic. Relle quantité de four- 
rage, de livres, Marima copia pabuli. 
Cic. Buna librorum copia. for. 
quantite d'argenterie, Grande pondus 
argent. Cic. — furtune. Divitiæ marti- 
me. Cic. Amplixsimæ fortunæ. Cic. 
— somine d'argent, Pecunia ampla, 
grandes, marima. rc. Beaux bhun- 
oeurs, Marimi honores. Cic. Belles 
récompenses, Ampla præmia. Cic. 
Fruits plus beaux, Graniliores fetus. 
Cic. Beau bœuf, Pulcher bos. Fest. 
Livres de helle grandeur. Graniles 
libri. Quint. Plaie de — taille, Lucw- 
lentu plaga. Cie. Lettre d’une — 
longueur, Bene longæ litteræ. Cic. Il 
y a beuu teunp«< que..., Jum diu est 
cum (indic.). Plaut. |} Locut. adv. 
DEL ET AEAU, BEL ET DIRN, DIEN ET 
»BAU (== Lont à fait, entièreunent), 
Pulchre. Cie. Prube. Cic. Plane. Cic.s 
Je surs bel et men perdu, Pulchre 
occidi va perii. Plant. || nm Prius 
pELLE (—en augmentant), Magis ma- 
gisque. Cic. Magis et magis. Cée. 
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Magis ac magis. Suet. : La guerre 
reprit de plus belle, Acrius de in- 
tegro obortum est bellum. Liv. Cette 
verve sc rallume de plus —, Calor 
tile cogitationcs recipil er integrovires. 
Quint. || 12° Dans un sens ironique. 
Præclarus, à, uin. Cic. Egregius. Cic. 
Bonus. Cic. Insignis, m.f., e, 0. Ter, 
: Beau défenseur de la province l Bone 
defensor provinciæ! Cic. Ce — géné- 
ral, [ste bonus imperator. Cic. I s'é- 
lait ménagé colle belle ressonrce con- 
tre, Præclarum hoc sibi remedium 
compararat ad. Cie. Mon bel amit 
Bone vir! Ter. La nouvelle année 
nous en promet de belles, 11 se pré- 
are une belle année, Insfat nunc 
ille annus egregtus. Cic. En faire voir 
de belles à qqn (== le maltrailer), 
Insigne aliquid alicui facëre. Ter. Ali- 
uem probe versare. Plaut. Eu conter 
e — sur qqn {= médire de ni, 
Alicui maledirëre. Cic. J'ai une belle 
peur, Alale metuo. Ter. L'échapper 
— (= échapper à an grand peril), 
E magno periculo evadëre. Liv. 1] est 
dans une — colère, {ratus admodum 
est, Ter. Arranger, Datire, Frapper 
qqn de la — manière, Probe aliquen 
percutÿre. Plaut. Arrangé de la — 
uanière, Afale mulcatus. Crc. Etre 
batlu de ]la — manière, Vehementer 
vapulare. Plaut. Rembarrer Antoine 
de la — manière, Belle Anitonium 
retund®re. Att. ap. Cic. Gronder qqn 
de la — manière, Aliquem gravtier 
increpare. Plin. — demande] kogas? 
Plaut. Rogitas? Plaut. I AVOIR DÉAU 
faire anc chose (= la faire inutile- 
tuent) : Ta as beau faire, dauleur! 
Nahil agis, dolor! Cic. Nous aurons 
— craindre, Frustra metuemus. [or 
fs ont — fuir, ils sont arrètés par 
les obstacles, Fugam quærunt : ne- 
quidq;uam ; nam difficullatibus lenen- 
tur. Cæs. || On tourne le pl. souv. 
par Quoique 3 11 a beau n'être pas 
coupable, cependant il n'esl pas à 
l'abri du soupçon, Quanquam abesi 
a culpä, suspicione famen non caret. 
Cic. 11s ont — être au milieu des atar 
mes, ils se donnent un peu de dislrac- 
Lion, Quarnvis in turbidis rebus sint, 
tamen animis relarantur. Cic. Voy. 
quoique. || 13° Employé par rodon- 
dance. Le pl. sonv. il ne s'exprime 
as : À beaux denters comptants, 
ræsenti pecuniä. Plaut. Un beau 
jour, Uu — matin, Voy. Un sou, 
Un marin. Se plarer au beau milien 
d'une vigne, In vineë& mediä consisiëre. 
Cic. Voy. mien. Arracher à belles 
dents (au pr.), Mordicus auferre. Cic. 
Altaquer qqn à — dents (au g). 
Aliquem improbo dente appetëre. PA. 
Mourir de sa betle mort (= de sa 
mort naturelle). Mori morte suä. Sen. 
À la — étoile. Sub Juve frigido. Ior. 
Beau,s. m. Voy. pl.h, 10,20, 50,6e. 
Beau, adv. Voy. ol. h. 40, 1e. 
BEAUCAIRE, v. de France (Gard). 
*Bellicadrum où Drlluquadrum, à, 0. 
NEAUCE (La), pays de France. *Bel- 
sia, æ, f. 
BEAUCOUP, adv. Un nombre ou 
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une quantité considérable. 1° Joint 4 
un substantif singulier. Multum ou Per 
mulium Ou Plurimum (adj. nent., au 
nomio. ou 4 l'acc., pris adverbial. 
et qui ae s'empl. que comme suj. 
ou rég. dir.). Cic. Multus ou Per 
multus où Plurimus, à, um (adj. s'ac- 
cordant avec le subst.). Cic. Magnus 
ou Marimus, &, um (adj.; seul. 
avec un subst. abatr.). Cic. : Beau- 
coup de temps. Afullum temporis. 
Cæs. — d'eau, Plurimum aquæ. Sal. 
— de soleil, Mfultus sol. Plin. — d'or, 
Multum aurum. Sall. — de travail, 
Multus Labor. Cic. — d'éloquence, 
Magna eloquentia. Cic. |] Périphrases : 
Beaucoup de fourrage, Magna pabuli 
copia (æ), f. Cæs. — d'or, Auri ma- 
grum pondus (deris), n. Cic. — de 
lé, Frumenti magnus numerus (i), 
om. Cic. — de miel, Mellis marima 
vis (gén. vis el dat. vi, peu usités: 
acc. vim; abl. vi), f. Cic. Vay. now- 
SRE, QUANTITÉ. || Avoir beaucoup de 
lait, Lacte abundare, 0, as, avi, alu, 
n. Cic, || 2 Joint 4 un substantif plu- 
riel. Alulti, z, a (adj. s'accurdant 
avec le subst.\. Cic. Permulti. Cic. 
Plurimé. Cic. Qaf. Frequentes, ia. Cie. 
Crebri. æ, a. Cic. = Beaucoup de 
statues, Mullæ statux. Cic. Plurima 
simulacra. Cic. — d'imitateurs, Per- 
mulii imilatores. Cic. — d'hommes, 
Multi homines ou simpl. Multi, m. pl. 
Cic. || Qaf. Multi, Permulti, Plurimi, 
#,a,se constr. avec le gén. : Beaucoup 
d'hommes (= d'entre les hommes), 
Multi Aominum. Cie. — d'arbres sau- 
vages, Muliæ silvestrium arborum. 
Plin. || Beaucoup de collines élevées. 
Permull{ ediii colles. Cæs. — da 
grandes choses, Muitæet maqnæ res. 
Cic.— de manière- diDerentes, Multi 
ac varii modi. Quint. — de blessures 
graves, Multa gravirquerulnera.Cæs. 
Beaucoup de cuoyens. Frequrntes ci- 
ves. Cic. — d'arbres, Crebræ ur bores. 
Cæs. || Perinhrases : Beancoup de 
personnes (= affluence de moude), 
Sunema hominum frequen'ia(æ), f. Cic. 
— d'auditeurs, Audrientium celebritas 
(atis}, f. Qneut. — d'archers, Sugit- 
tariorum permagnus nemerus (i), 0. 
Cæs. — de uavires, Narium maulti- 
tudo (dinrs), f. Nex. Voy. Nouena, 
QnanTITé. || Posseler béanconp de 
préceptes, Præcepiis (à l'ab:.) «0un- 
dare, 0, es, avt, atnm,u. Cic. Lienx 
où il y a — d'edifires. Loca fre- 
quennia æitifiens (à l'ahl.). Liv. Vi- 
vier qui renferme — de poissons, 
Vivarium frrquens piscibus. Col. || 
3° Employc absolument. (== Une chose 
considerable) Multum, &. Quint. (= 
Beaucoup de gens) Multi, orum, m. 
pl. Cie. (== Beancuup de choses) 
Malta, à. pl. Cuc. : Beaucoup peu- 
sent, Multi ezistimant. Cie. — s'as 
semblent eu ce lien, Eo cenveuiunt 
frequentes. Cie. Savoir —, Muite 
secure. Cie. [la écrit —, Multa serip- 
st£. Qraint. Nous avous — perdu dans 
la persuune de Ftaccas, Multum in 
Flucco amisimus. Quint. L'exercice, 
qui sans doute est —, Ezercilaiio 
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in QuE sine dubio multum est. Qurnr. 
Regardant comme — que, Perma- 
gnum eristimans (prop. info.). Cic. 
C'est — que de s'habituer… Consues- 
cére multum est. Virg. || lron. C'est 
beaucoup si l'on évite le froid (= où 
évile à peine), Vir frigus vitatur. 
Cic. [ 4° Joint à un adjectif ou un 
adverbe. Qaf. avec le positif. Voy. 
Très. || Avec le compar. Multo. Cic. 
Longe. Cic. : Plus facile de beaucoup, 
ou Beancoup plus facile, Multo faci- 
lior. Cæs, — plus certain, Permullo 
certior. Cie. — mieux, Longe me- 
lius. Liv. Combat — plus heureux, 
Prelium longe magis prosperum. Vell. 

Avec lo superl. Longe. Cic. Qaf. 

ulto, Cic. Quint, : De beaucoup le 

lus noble, Longe nobilissimus. Cic 
be — la plus belle, Longe ante alias 
ulchritudine insignis. Liv. Partie de 
beaucoup la plus grande. AMfulto mari- 
ma pars. Cic. || 5° Joint à un verbe. 
Avec ua v. ordinaire, Valde. Cic. 
Marime. Cic. Multum. Cie. Plurimum. 
Cic. Vehementer. Cic. Magnopere. Cic. 
: Plaire beaucoup, Valde placére. Cic. 
Honorer —, Marime colère. Ter. 
Parler —, Mfultum loqui. Cic. Aimer 
—, Plurimum diligëre. Cie. Déplaire 
—, Vehementer displicére. Cic. Se 
tromper —, Errare vehementer. Cic. 
valde. Cic. longe. Ter. Je désire —, 
Magnopere volo. Cic. Il importe —, 
Voy. iuronter. Il s'en fant —, Îl s’en 
faut de —, Voy. raiLoin. || Avec 
ua v. d'eslime. AMagni. Cic. Per- 
magni. Cic. Maximi. Ter. Plurimi. 
Plaut. : Estimer beaucoup qqn, Faire 
— de cas de qan, Aliquem æstimare 
magni. Cic. permagni. Cic. factre 
mazrimi. Ter. Ave un v. qui mar- 

ue supérivrilé, préférence. Multo. 
dc. Longe. Cic. : L'empurter de beau- 
coup sur les autres, Celeris longe an- 
tecellre. Cic. Ceteros multo antecedëre. 
Nep. Omnes longe multumque supe- 
rare. Cic. Il vaut — mieux, Mfulto 
præstat. Sail. J'aime — mieux (inf.), 
Multo malo (inf.). Cic. Préférer de 
—, Mfullo ou Longe antepontre. Cic. 

REAU-FILS, 8. m. 1° Celui dont 
on épouses |s père ou la mère. Privignus, 
ï, m. Cic. |} 2e Gendre. Voy. ce m. 

DEAUFONRT, v. de France ; \aine- 
et-Loire). * Dellefrrdia ou belofordia, 
#, f. ‘Belloforiium, ii, ou * Bellum- 
forte, is,n. 

DEAU-FRERE, 8. mm, îÎe Celui 
dont on a epouse Île frère. Levir, iri, 
m. Dig. || 2° Coiui dont on a épousé 
la sœur =: Ton beau-frère, Twz uro- 
ris frater (tris), m. Cic. || 8° Colul 

ui a épousè notre sœur : Mon beau- 
rère, Suroris meæ uir (iri), m. Cic. 

BEAUGENCY, 7. deFranco (Loiret), 
* Balgenliacum, &, 0. 

DEAUJEU, y. de France (Rhône), 
*Bellojovium ou BDaujovium, tt, D. 
*Bellojocum on Bellijocum, i, n. 

DEAUJOLAIS (LE), pays de France, 
“Bellijocensis ou Bellujoviensis (is) 
ager (gri), m. 

BEAUMONT, v. de France (Dor- 
dogue). ° Lellomontium, if, a. || Beau- 
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mont-te-noger (Eure). * Bellomontium 
{ti} Rogerit, n. 

DEA UNE, v. de France (Côte-d'Or). 
*Belna, z, (. et * Helnum, i, 0. : Qui 
est de Beaune, * Beluensis,m. f.,e,n. 

BEAU-PEÈRE, s. m. 1° Celui que 
notre mère epouse en secondes noces. 
Vuricus, i, m. Cic. || 2° Celui dont on 
epouse le fils ou la fille. Socer, eri, m. 

ic. 

DEAUPRÉAU, v. de France (Maine- 
et-Loire). * Bellum () Pratum (i), 0. 

DEAUREPAIRE, vY. de Francs 
(Isère). *Castrum (i) Belliriparii, n. 

BEAUTE, s. f. {° Qualite de ce qui 
est beau, chez les êtres animes. (Eu 
gén.) Pulchritudo, dinis, f. Cie. (Belle 
forme) Forma, æ, f. Cic. (Bel aspect) 
Species, ei, f. Cic. (Attraits d'une 
ferme) Venustas, atis, f. Cic. (Beauté 
ooble de l'homme) Dignitas, f. Cic. 
2 Beauté remarquable, — rare, Eri- 
mia pulchritudo. Cic. Etcellens formæ 
pulchriludo. Cic. Forma egregia. Cic. 
exccllens. Liv. Pulcherrima species. 
Cic. Qui est d'une grande —, Voy. 
seau 1°. || 2° Jeune fille ou Fomme 
belle. Vairgo (ginis) formosa (æ), f. 
Cic. Mulier (eris) pulchritudine exi- 
miä, f. Crc. et qqf. simpl. Virgo ou 
Mulier, f. Cic. || 8° Bol aspect dos 
choses. Pulchritudo, dinis, f. Cic. 
Species, ei, f. Cic. =: Beauté de la 
flamme, d'oue ville, d'an ouvrage, 
Pulchriludo flammzæ. Suet. urbis. 
Flor. operis. Pl.-j. Les beautés d'une 
ville, Urbis ornamenta (orum), n. pl. 
Cic. La beauté du ciel, Cæli species. 
Cic, — du temps, Cæli serenitas (atis), 
f. Ci. — des eaux d'un fleuve, 
Fluminis liguor (oris), m. Curt. — 
ges Jardins, Hortorum amwænitas {atis), 
f. Cic. Les beaulés des rivages 
Littorum emænitates. Cic. Beautd 
(d'un champ fertule), Lztitia, z, f. 
Col. Just. — de la voix, Vocis bo- 
nilas (atis), f. Cic. || 4° Co qui agrée 
dans un ouvrage d'esprit. Pulchritudo, 
dinis, f. Cic. Lepos et Lepor, oris, 
m. Cic. Venustas, atis, f. Quint. 
Venus, neris, [. Quint. = Les beautés, 
Lepores, um, m. pl. Cic. Ornamenta, 
orum, 0. pl. Cic. Veneres, um, f. pl. 
Quint. Les — de l'éloquence, Ora- 
toria ornamenta. Cic. Dicendi orna- 
ments. Cic. LDicendi veneres. Quint. 
Les — de Calon, Catonis lumina 
(um), n. pl. Cic. La beaulé des ex- 

ressions, Verborum dignitas (atis), 
. Cic. Une — factice, d'emprunt, 
Fucalus nilor (oris), m. Cic. Fausses 
beautés, Cincinni, orum, m. pl. Cic. 
11 6° Noblosss des sontiments. Pulchri- 
fudo, dints, f. Cic. Decus, coris, n. 
Cic. : La beanté de la vertu, Vir- 
tutis pulchntudo. Cic. La vraie — 
morale), Verum decus. Cic. — de 
‘âme, Animi splendor (oris), m. ou 
excelsitas (atis), f. ou magnitudo 
(dinis), F. Cie. 

DEAUVAIS, v. de Franco (Oise). 
Cæsaromagus, i, m. Ant. 


DEAUVAISIN, INE, adj. Qui est de 


Boauvais ou du Boauvaisis. * Bellova- 
censis, m. f., e, 0. | Subst. m. pl. 
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Les Beauvaisins, Bellovaci, orum, n. 
pl. Cæs. 

BEAUVAISIS ou BEAUVOISIS 
pan pays de Francs. * Bellovacensis 
is) ager (gri,, m. 

DEC, s. m. 1° Bouche des oiseaux. 
Rostrum, à, nu. Cic. Qaf. Us, oris, 0. 
Col. : Petit bec, Rostellum, ü, n. Col. 
À coups de —, Rostro. Liv. Rostris. 
Curt, l Fig. Tenir qqn le bec dans 
l'eau (= le laisser loujours dans 
l'atteate), Aliquem falsä spe produ- 
cére. Ter. Passer la plume par le 
— à qqn (= le frustrer des espé- 
rances données), Spes alicujus frus- 
trari. Pl.-j, || Qui à bec et ongles 
= qui sait se défendre), Ad se defen- 
endum promptus. D'apr. Cic. (Fam., 
er, {t). || 20 Fig. Langue, babil, caquot. 
Lingua, z. f. Cic. : Qui a bon bee 
(— qui parle avec vivarilé et malice), 
Dicaz, géu. acis. Cic. Manœuvres qui 
ont le — bieo affñilé (= qui parlent 
avec facilité), Operarii, lingua celeri. 
Cic. Donner un coup de — à qqn, Ali- 
quem mordère, eo, es, momordi, mor- 
sum. Ter. Se prendre de — avec 
qqn, ensemble (= se disputer), Cum 
aliquo, Inter se altercari (or, arts, 
atus sum), dép. Cæs. Liv. Clore le — 
à qqn (= le forcer à se Llaire), Ali- 
cujus linguam retund#re. Liv. Faire 
le — à qqn (— lui faire la leçon), 
Voy. LEÇON. || 3° Boucho des tortues, 
des insectes, elc. Rostrum, à, n. Plin. 
I 4° Pointe de certains objets =: Bec 
(d'une serpetle, d'une lampe), Ros- 
trum, i, n. Col. Plin. — (de pince), 
Lingua et Ligula, æ, f. Vitr. — d'une 
plume (du poincon qui servait pour 
écrire), Stili acumen (minis), 0. Cic. 
[15° Pointe de terro. Lingua, >, (. Liv. 

DÉCASSE, 5. f. Sorte d'oiscau ds 
passage. Scolopar, acis, f. Nemes. 

DÉCASSINE, 9. f. C. BÉcASSE. 

DFC-DE-CORDIN, s. m. : Qui est 
à bec-de-corbin (— en forme de bec 
de carbeau), Aduncus, a, um. Cic. 

BECFIGUE, s. m. Sorte d'oiseau. 
Ficedula, æ&,f. Plin. 

DÈCHE, 8. f. instrument d'agri- 
culture. Paula, z, f. Liv. fin. 

BÈCHENR, v. act. Remucr la terre 
avec une bêcho. Palä vertfre, o, is, 
verli, versum, act. Plin. =: Bècher le 
lupin pendant la floraison, Lupinum 
in flore vertfre. Col... 

DECQUÉE ou DEQUEÉE, 4. {. La 
quantite do nourriture qu'un oiseau 
prond aveo le bec. Offa, z, [. Cul. : 
ionner la becquée à des petits, Puilos 
cibare, 0, as, avi, atum. Col. Puilis 
cou præbère, eo, es, bui, bitum. 

! 


DECQUETER 00 DÉQUETER, *. 
act. 1° Frappor avec le bec. liostre 
appetËre, 0, ts, ivi, ttum, act. Liv. : 
Se becqueter, Rostris inter se cor- 
ruêre (0, is, rui, 8. sup., n.). Curt, 
11 2° Carcsser avoc le bec : Se bec- 

ueter, Ausira jungére, 0, is, junri, 
Junctum. Ov. 

BEDAINE, S. f. C. venrae. 

BÉDANRIDES, Y. de France (Vau- 
cluse). * Biturilæ, arum, [. pl. 
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BEDFOND, v. d'Angloterre. * Bed- 
fordia, æ. Î 

BÉDOUIN, 5. m. Arane du désort. 
*Beininus, à, m. 

HBÉDRIAC, bourg de l'Italie. Be- 
driacum, à, n. Tac. : Qui est de Bé- 
driar., Bedriacensis, m. f., e, 0. Tac. 

DÉER, v. D. C. BAYEN. 

BEFFROI, $. m. 1° Tour où il y a 
uno cloche d'alarme. Voy. cLocuer. || 
2° Cloche d'alarme. Voy. cLocues. 

DÉGAYENENT et BÉGAIE- 
MENT, 5. m. C. BALBUTIEMENT,. 

DÉGAYER, C. BALDUTIEN. 

DÈGUE, adj. Qui articule mal les 
mots. Dalbus, a, um. Cic. 

BÉGUIN, s. m. Espèces de coiffe. 
Calvatica, æ, f. Cic. ap. Non. Ulp. 

DEIGNET, 8. m. Espèce do pâte 
frite. Laganum, à, 0. or. 

DÉJAUNE (el qqf. DEC JAUNE), 
s. m. C. SOT; SOTTISE. 

BEL, adj. el adv. C. Bmac. 

DÉLANT, aNTE, 40j. Qui bôle. Ba- 
lans, gen. antis. Virg. 

BÉLEMENT, 6. m. Lo cri des bêtos 
ovines. Halatus, üs, m. Lucr. Virg. 

DÈLER, v. 0. Pousser des bélo- 
ments. Balare,o,as, avi,atum, n. Cic. 

DELETTE. 9. f. Petit mammifère 
carnassior. Mustela, æ, f. Plin = De 
belette, Mustelinus, a, um. Ter. Plin. 

BELFORT, v. de France (Ilaut- 
Rhio). * Befortia, æ, f. et ° Befortium, 
ii, 0. 

"BELGE, 8. m. etf. Qui est de la 
Belgique. Belga, æ, m. (et (.). Luc. 
CI. : Les Belves, Belgz, arum, 0. pl. 
Cæs. || Ady. Belgicus, a, um (en parl. 
des ch.). Virg. Plin. 

DELGIQUE (LA), contrée de l'Eu- 
rope. Belgica, æ, f. Plin. 

DELGRADE, v. do Sorbie. * Alba 
(#) Bulgarica (æ) ou Alba Græca, Î. 
et * Bellogradum ou Belgradum, i, n.: 
De Belgrade, Belgradensis, m.f..e, 0. 

DÉLLAL, idole des Ninivitos. Belial, 
indecl. m. Bibl. Belia, æ, m. Prud. 

DÉLIER, s. m. {° Mälc de labrebis. 
Aries, etus, m. Cic. Col. =: De bélier, 
Arietinus, a, um. Plin. || 2° Machine 
de guerre. Aries, etis, m. Cic. = De 
bélier, Arielarius, a, um. Vitr. Faire 
jouer le contre les édifices, 
In ædificia arietes immittëre. Cæs. lhat- 
tre les murs à conps de —, Slœnia 
ariete quat#re. Liv. Le — bat la mu- 
raille, Murum aries percutit. Cic. || 
80 Signe du zodiaque. Aries, elis, m. 
Vitr, Plin, 

DÉLISAIRE, général de Justinien. 
Belisarius, ii, m. Jorn. 

DELLÂTRE, s. m. Qui a uno beauté 
fade. Pulchellus, i, m. Cic. 

DELLE, adj. et 8. fém. Voy. nec. 

DELLE-FILLE, S. f. 1° Celle dont 
on opouss le père ou la mère. Pri- 
vigna, æ, f. Cic. || 2° Bru. Nurus, üs, 
° Lic. 

DELLEGARDE, Y. de France 
Creuse). * Bellugardia, æ, f. et * Bel- 
igardum, i, D. 

BELLE-ÎLE, Île française Morbi- 
ban). * Calonesus, i, f. “ Pulchra (æ) 
Insula (æ), f. 
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BELLÈME, v. do France (Orne). 
* Belesmum, 1. 0. 

DELLEMENT, adv. Tout douce- 
ment. Leniler. Cic. 

DELLB-MERE, 8. f. 1° Celle qui 
épouse notre pere. Noverca, æ, [. Cic. 
12° Celle dont on a cepoussé le fils ou 
a fille. Socrus, üs, f. Cac. 

DELLEROPUHON, Îo vainqueur de 
la Chimère. Bellerophon, ontis (acc. 
ontem et onta), m. Plaut. Hor. 

BÉLLES-LETTRES, VOy. LEr- 
TRES. 

DELLE-SOEUR, 8. f. 4° La fomme 
de notre frère. Fratria, æ, (. Fest. 
Non. || 2° Celle dont on a épousé le 
frère ou la sœur. Glos, gloris, (. Dig. 

BELLEVILLE, ville do Franco 
(Rhône). * Bella (æ) Villa (x), f. 

DELLE Y, v. de France (Ain). * Bel- 
leucum, à, n. et * Delica, æ, f. 

DELLIGÉRANT, ANTE, adj. Qui 
est en guerre. Bellans, gén. antis. Cæs. 

BELLIQUEUX, SUSE, adj. 1° Qui 
aime la guerre. Bellicosus, a, um. Cic. 
Pugnaz, gén. acis. Cic. Ad bellan- 
dum ferox. Liv. et qqf. simp. Ferox, 
gén. ocis. Cic. Acer, cris, cre. Cic. 
: Esprit belliqueux des suldats, Fe- 
roces mililuim animi. Sall. Soldats 
—, Âcres milites. Cic. Nalioa fort 
peu belliqueuse, Gens pigerrima ad 
militaria opera. Liv. ll Fig. Discours 
trop belliqueux, Oratio pugnacior. Cic. 
Humeur belliqueuse, Iracundia bella- 
trir (gén. icis). Cic. || 2° Qui oxcite à 
la guerre. Afartius, a, um. Virg.: Les 
accents belliqueux de l'airain, Afar- 
tius æris canor (et mieux, en prose, 
cantus}). Virg. 

DELLOCASSES (Les), pple de Gaule 
(Seine-Inférieure). Bellocassi, orum, 
mn. pl. Cæs. 

DELLONE, doesse de la guerre. 
Bellona, æ, f. Virg. 

DELLOT, OTTE, adj. Qui a quelque 
beaute. Dellulus, a, um. Plaut. 

DEILOVAQUES (Les), pple de 
Gaule (Beauvaisis). Bellovaca, orum, 
w. pl. Cæs.. 

DELLOVESE, rol des Celtes. Bello- 
vesus, 1, m. Liv. 

DELMONT, v. de France (Loire). 
*Bellus (i) Mons (ontis), m. 

BELT, dotroits de l'archipel danois = 
Le grand Bell, Balticum (1) Fretum 
(1) Majus (oris), n. Le petit —, Bal- 
ticum Fretum Minus, 0. , 

BELVÉDÈNE OU BELVÉDER, 
s. m. Pavillon aa Terrasso d'où l'on 
découvre au loin. Apopsis, is, f. Fronto. 

DELZÉBUTU, chef des démons. 
Beel:cbul, ulis, m. Prud. 

BÉNÉDICTION, 8. f. 4° Action de 
bônir,. Benedictio, onis, f. Hier. I 2° 
Fig. Favour du ciol. Beneficium, ü, 0. 
Cic. Voy. raveon : Par une bénédic- 
tion du ciel, Divinitus. Cic. Pays de 
— (= très fertile), Ager uberrimus 
mazimeque fertilis. bee Vœux pour 
qqn. Gratia, æ, f. Cic. Laudes, um, f. 
pl. Cic. : Combler qqn de bénédic- 
lions, Agère alicui mirificas gratias. 
Cic. laudes gratesque. Liv. Être en 
bénédiction auprès de qqn, EÆsse in 
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laude et in grati& cum aliquo. Cic. 

DENÉFICE, s. m. 10° Tr. rar. Bien- 
fait; pl. souv. Privilège. Deneficium, 
ii, n. Cic. = User du bénéfice de la 
loi, Beneficio Legis uti. Cic. Par le 
de la loi, Legis præmio. Cic. Le 
— de l’âge (qui dispense du service 
militaire), Ælatis vacalio (onis), f. 
Nep. || 2° T. d'histoire. Terre conquise 
donaèe par le prince; dignite eccle- 
siastique accompagnée d'un revenu. 
* Beneficium, ii, n. (Cang.). || 8° Tr. 
souv. Profit, gain. Lucrum, i, n. Cic. 
Questus, Gs, m. Cic. Fructus, üs, 
m. Cic. Emolumentum, 1, n. Cic. : 
Petit bénéfice, Lucellum, à, 0. Cic. 
Onuæsticulus, i, m. Cic. Faire des bé 
néfices, Quæestus sibi constituËre. Cic. 
Quæshis consequi. Cic. À voir de grands 
— dans une affaire, Magna lucra ex 
re facëre. Cic. Faire bénéfice de tont, 
Universa lucri facëre. Nep. Je n'y 
trouve ancun —, Nullum in ed 
re facio qurstum. Cic. C'est un — 

our nous, Nubis hoc lucro est. laut. 
egarder comme ua —, In l':cro po- 
n7re. Cie. Prucurer des bénéfices, In 
quæstu esse. Quint. Les brebis ne 
pourraient produire ou donner au- 
cun bénéfice, Oues nullum fructum ez 
se edëre possent. Cic. Les bénélces 
ue donne un domaine, Fructus præ- 
ii. Cic. 11 donne sur les — sans 
toucher au capital, Dat de lucro, nihil 
detrahit de vivo. Cic. Voy. pnrorrr. 

DÉNEFICIAIRE, adj. (et s. m.). 
Rolatif aux bonefces; gratifié d’un 
bcnefice. * Deneficiarius, a, um (Cang.) 

{. DENFFICIER, v. n. Faire qq 
profit : Bénéficier sur qq. ch., Lu- 
crum ex re facëre, 10, is, fecr, fac- 
tum. Cie. || En m. part. Dénéfcier 
sur l'ignorance, Ex inscientiä præ- 
dari, or, aris, aus sum, n. Cic. 

2. DENEFICIER, s. m. C. séné- 
FICTAIRE, 

DENT, adj. et subst. m. C. wire. 

DENÉVENT, v. d'italie. Bencuen- 
tum, 1, 0. Plin. =: De Bénévent, Be- 
nevenfanus, a, um. Cic. 

DÉNEVOLE, adj. 1° Bionveillant. 
Benevolus, a, um. Cic. |] 2° Qui agit vo- 
lontairement. Voluntartus, a, um. Cic. 

DÉNÉVOLENMENT, adv. Îe Aveo 
bienveillance. lienevole. Cic. ]| 2° 
Spontanement. Utiro. Cic. Sponte. Sen. 

DENGALE, contrèc de l'Hindoustan. 
* Bengala, æ, f. : Le golfe du Beu- 
gale, * Gangeticus (i) sinus (us), m. 

DENT, !E, part. passé de nENIR, 
Voy. ce v. 

DÉENIGNEMENT, adv. D'une ma- 
nidro benigno. Benigne, Humaniter. Cic. 

BÉNIGNITÉ, s. f. Bienveillance. Be- 
nignitas, atis, f. Cic. Humanitas.f. Cic. 

DENIN, IGNE, adj. 4° Bienvoillant 
Benignus, a um. Cic. Humanus. Cic. 
[| 2° Favorable. Bonus, a, um. Cic. 
Voy. ravonaBLe. || S° T. de méde- 
cine. Qui n'est pas violent. (En parl. 
des remèdes) Lenis, m. f., e, a. Cels. 
(En par!. des maladies) Non acutus, 
a, um. Cels. 

BENIR, y. act. de Consacrer es 
oulte. Benedic®re, 0, ÿs, diri, dictum 
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(avec le dat.; msis, chez les auteurs 
chrétiens, pl. souv. avec l'acc.). Vulg. 
Lact. = Benir un autel. Benedic#re 
altarium. Lact. Vay. CONSACRER. || 2° 
Appeler la grâce divine sur. Beneli- 
cêre (voy. 10). Vulg. : Renir le jusle, 
la mais des justes, HencdicEre Jus(o. 
Vulg. justorum demui. Vulg. 1 se 
preparait à — soo fils, Filium bene- 
dicère parabat. S.-Sev. || 3° Glorifier, 
louer. BenedicËre (voy. 1°). _Cic. 
Apul. : Rénir qqn, Alicur benedicëre. 
Cic. — Dieu, Benrdiefre Deum. Apul. 
Laudes gratesque Leo ayËre, 0, 1s, 
egi, actum. D'apr. Liv. (vu, 36, 7). 
I] 4 Se feliciter de aq. ch. : Bénir 
qq. ch., Alwnad gratum habëre, eo. 
es, bui, bitum. Cic. Je béms la lettre. 
Littere tuæ (mihi) pergratæ sun. 
Cic. || 5° Comblor de farours, faire 
prosporer. Furtunare, 0, as, avt, 
atum, act. Plaut. Cic. Prosperare, 
act. Liv. = Les dieux béniront vos 
entreprises, Di fortunabunt vestra 
eonsilia. Plaut. Que les dieux te bé- 
naissent] Di te ament! Plaut: ] iron. 
Dieu le bénisse 1 flli male sit { Cic. 

BÉNIT, m£, parl. pass. de nÉNIR. 
Consacre par l'ÉJlise. Benediclus, a, 
um. Hier. : luile bénite, Denedictum 
oleum. Ilier. 

DÉNITIER, à. m. Bassin ou Vase 
destine 4 contenir l'eau bomte. ° Aquz 
benedictæ labrum (1), 0. 

BENJAMIN, fils do Jacob; tribu 
d'Israël. Benjamin. indécl., m. Bibl. 

BEXNOIST et BENOÏT, n. d'homme. 
Benedictus, i, m. A 

BENOÏTE, s. Î. Sorte de plante. 
Geum, i. n. Plin. 

BÉOTIE, contrés de la Grèce. Bæo- 
ha, æ,f. Cic. 

BÉOTIEN, IENNE, adj. Qui sst do 
Béotie. (En parl. des pers.) Buwvtus, 
a, um. Luc. (En parl. des ch] Bæo- 
tius. Cic. Bæoticus. Plin. || Subst. 
Les Béotiens, Dæoti, orum, m. pl. 
Liv. Bœotii, m. pl. Nep. 

BÉQUÉE. DÉQUETER. C. sec- 
QUÉE, BECQUETER. 

‘ BÉQUILLE, s. f. Bâton pour Îles 
gens infirmes. Baculum, 1, n. Ov. 

DBERGÈRES (Les). pple de l'Afrique 
septentrionale. * Berberi, orum. m. pl. 

BENCAIL, 8. M. C. BEROGRIE. 

BERNCEAU, s. m. 4° Lit dos en- 
fante à la mamello. Cunæ, arum, f. 

1. Cie. Cunabula, orum. n. pl. Cic. 
2 Fig. Promière enfance. Cunæ, 
arum,f. pl. Cic. Cunabula, orum, 

a. pl. Cic. Incunabula, 0. pl. Cic. 
Liv. Prima (z) infantia (2), f. Tac. 
2 Au bercean, Dans le —, In cuna- 
bulis. Cic. Dès lo —, Ab fncuna- 
bulis. Liv. À primis cunabulis. Col. 
A primo ortu. Cic. Primä ab infan- 
tië. Tac. A parvulo (en parl. d une 
senle rs). Ter. Ab parvulis (en 
parl. de plus.). Cæs. Un enfant an 
—, Puer vaguns (gén. entis). Ci. 
La misère assiègea leur —, Pauper- 
{ss nascentes eos circumsielit. Tac. 
R 3° Lieu où l'on sst ne, ou une ch. 
a commence. Incunabula, orun, n. 
pl. Cic. : J'irai voir le berceau de 


BERGE 


mon enfance, Ad incunæbula nostra 
pergam. Cic. Cette terre qui est tou 
—, Hoc solum in quo tu ortus et pro- 
crratus es. Cic. Catun dunt Tusculum 
fut le —, Cato ortu Tusculanus. Cic. 
Carthage fut leur —, Natr sunt Car- 
thaginc. Liv. Sacerdnce qui eut Aibe 
pour —, Sacerdotium Alb& oriundum. 
Liv. Ville qui fut lo — de l'elo- 
quence, Urôs in qu& raie est elo- 
quentia. Cic. La Cilicie, — de la 
guerro, Cilicia, belli origo (ginis), f. 
Flor. || 4° Commencement, origine 
(d'une ch.): Incunabula, orum, 0. pl. 
Cic. Ortus, üs, m. Cic. Origo, ginis, 
f. Cic. Initium, ti, 0. Cic. : Le her- 
ceau de ta science, Doctrinæ incuna- 
bula. Cie. Le — du droit, de l'élo- 
quence, Ortus juris. Cic. Origo elo- 
quentiæ. Cic. Quand Athènes élait 
encore au —, Nasr“entibus Athenis. 
Cic. || 5° Voûte de verdure. Trichila, 
æ, f. Col. Umbraculum, i, 0. Varr.: 
Qui fnrme un berceau, Camerarius, a, 
um. Plin. || 6° Voûte en ploin cintre. 
Forniz, icis, mm. Cic. 

DENCER, v. acl. 1° 8alancer le ber- 
ceau (d'un enfant) : Bercer un enfant, 
Cunas infantis movère, e0, es, muvi, 
motum. (apr. Mart. Celui qui m'a 
bercé, Cunarum motor mearum. àfart. 
|| 2° Balancor (un objet qcq.). Afouère, 
act. (voy. 49). Virg. Motare, 0, as, 
avi, atum, act. Virg. || 3° Calmer, 
adoucir. Sopire, io, is, iviet ti, itum, 
act. Cic. || $° Amuser d'csperances. Pro- 
ducére, 0, is, duri, ductum, act.Cic. Lu- 
d're, 0, is, lusi, lusum, act. Cic. Delu- 
d?re, act. Cic. 2: Bercer d'un faux es- 
poir, Falsä spe produc#re. Ter. 

Se nencen, v. réf. 1° Rar. Se ba- 
lancer sol-même. Se vuersare (0, as, 
au, atum). Cic. || 2° PL. souv. Fig. 
Se flatter de = Se bercer d’un fol es- 
poir, Falsä spe induci, or, ëris, duc- 
lus sum, pass. Cic. Espoir dont je 
ne me berce pas, Quod nullä habeo 
in spe. Cic. Se bercer de chümères, 
Somnia sibi fing”re (0, is, finri, fic- 
tum). Virg. Les illusions dunt on se 
berce, Ea quæ finguntur. Cic. 

DERCEUSE, 5. [. Colle qui berce 
un enfant. Cunarie, æ, f. Insc. 

DÉRÉCYNTE, mont de Phrygle. 
Berecyntus, à, m. Serv. 

BÉREÉNICE, nom de plusiours prin- 
cessos, de plusiours villes. Beremice, 
es, [. Plin. Tac. . 

HERGAME, y. d'italle, Bergimum, 
f, n. Plin. : Qui est de Bergame, 
Bergomas, gén. atis (adj.). Plin. 

BERGE, 8. f. 4° Bord escarpé 
d'une rivière. Ripz agger fr m. 
Virg. Abrupta (æ) ripa (æ), f Plin. 
Ripa, f. Mel. || 2e Bord relové d'un 
fossb. Margo, ginis;, m. et f. Plin. 

DENGER, ss. O. 1° Garden de 
moutons. Pastor, oris, m. Cic. Upilio 
ou Upilio, onis, m. Virg. Col =: De 
berger, Pastoralis, m. f., e, n Cic. 
Pastoricius, a, um. Cic. Pastarius. 
Flor. Ov. || 2° Qaf. Chevrier, bouvier. 
Voy. ces @. 

DERGERAC, v. de France (Dor- 
dogos). * Bergcracum, i, n. 
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‘BERGÈRE, s. f. Femme qui garde 
les moutons. * Femina (æ) pecoris cus- 
tos (odisy, F. 

DERNGERIE, 8. f. 1e Habitation des 
moutons. Ovile, is, n. Virg. Siabu- 
lum, à, à. Col. || 2° Au pl. Poesies 
pastorales. Voy. BuCOLIQUES. 

GERGERONNETTE, S. f. Sorte 
d'oiseau. Motacilla, æ, f. Plin. 

BERNG-0P-ZOUM, Y. de Hollande. 
* Bergæ (arum) ad Zomam, f. pi. 

DERGLÉES, v. de France (Nord). 
*Bergx ru) Sancti Vinci, f. pl. 

DENLE, 8. [. Sorte do planto. Sion, 
di, n. Plin. Laver. eris, n. Plin. 

BENLIN, Capitale de la Prusse, 
* Derulinum, i, na. =: De Berlin, Lero- 
linensis, un. f., 6, 0. 

DERLUE, 8. f. Sorte de maladie 
de l'organe visuel. Caligo, gims, f. 
Cels. : Avuir la berlue (prop. et fg.), 
Culigare, 0, as, avi, atum, n. Cels. 
Sen. Cæcutire, io, ts, 8. parf. ni sup., 
n. Varr. Apul. 

DERMUDES (ÎLES), dans l'océan 
Atlantique. * Bermudæ (arum) Insulæ 
(arum). (. pl. 

BERNARD, nom d'homme. * Ber- 
nardus. i, M. 

DERNARDIN, nom d'homme. ° Ber- 
nardinus, i, M. 

DERNAY, v. de France (Eure). 
* Bernæumn, À, 0. 

BERNE, v. do Suisse. * Arctopolis, 
is, . *Berna, æ, f. : Le canlon de 
Berne, * Dernensis pagus, m. 

BERNER, v. acl. 1° Faire sauter 
qqn dans une couverture. Distento sago 
in sublime jacturr, v, as, avi, alum, 
act. Suet. || 2° Fig. Tourner on ridi- 
cule, se moquer de. Omni ratione jac- 


lare(oy: do), act. Cic. Versare, act. 
Plaut, IlludFre, o, is, lusi, lusum, 
act. Ter. 


DENNOIS, oise, adj. De Berne. 
° Bernensis, m. (., €, n. 

DERNE, Y. de France (Bouches-du- 
Rhône). * Berra, à, f. 

BERRI et DERRY, ant. pror. de 
France. * Balnrigum provincia (æ), f. 

HBERRICHON, ONNE, ad]. Oui ot 2 
Berri. Dituricus, e, ua. run. || S. m. 
Un Berricbun, Biturir, igis, m. Luce. 
Les Rernichuns, Baturiges, m. pl. Cæe 

PERTHE, n. de fomme. * Bcrina, 
=, f. 

DERTRAND, n. d'homme. ° Ber- 
trandus, i, m. || sAINT-0EnTRaND De 
couuinGes, v. de France (llaute-Ga- 
ronne). * Bertranopolis, is, f. Lugdu- 
num (1) Convenaruwn, n. Ant. 

; DER WICK, v. d'Ecosse. * Beruicus, 
DERYL, s. m. Variété d'émeraude. 
Beryilus, à, m. Plin. 

BÉRYTE, v. de Phénicle. Derytus, 
i, F. Plin. 

DESACE, s. f. 1° Sao formant 
deux poches. Pera, æ, f. Ph. Mannca, 
f. flur. || 2° Fig. Mendicité, misere 
5 Que je sois à la hesace, réduit à }a 
—, fr mendicantem vivère. Plaut. 
Réduire, Mettre qqn a 1a —, Cogère 
aliquem mendicar:. Plaut. 

BESAIGRE, adi. C. AIO 8 
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BESANÇON, v. de France (Doubs). 
Vesontio, on1is, m. f. Cæs. =: De Be- 
sancon, Vesontiensis, m. f.,e,u. Ant. 

DESANT, s. m. Anc. monnaie d'O- 
riont. ‘Dyzantius (s.-e. nummus), ti, m. 

BESOGNE, 5. f. 4° Ce qu'il faut, 
affaire. Res, ei, (. Ter. VOy. arraIrG. 
| 2° Ouvrage. Ô us, peris, n. Cic. La- 

r, oris, m. GCic. =: Se partager la 
besogoe, Opus inter se partiri. Cæs. 
Aller vite eu —, Rem celeriter facëre. 
Cie. Tu fais plus de brut que de 
Magna cum minaris, extricas 
nihil, PA. Voy. ouvaaar. || 3° Peine, 
embarras. MNegotium, 1, o. Cic. Mo- 
lesiia, à&, f. Cic. : Donner, Tailier de 
la besogne à qqn, Negotium ou àlo- 
lestiam alicui erhibère. Cic. Nego- 
tium alioui contrahëre ou facess®re. Cic. 

GBESOGNER, v. n. C. TRAVAILLER. 

BESOGNEUX, &0S6, adj. C. né- 
CESSITEO , 

RESOIN, $. m. 1° Manque do, 
privation de. Inopia, æ, f. Cic. Penu- 
na, f. Cic. Difficullas, alu, f. Cic. = 
Besoin de vivres, fnupna frumentaria. 
Cæs. frumenti. Sall. Difficultas rei 
frumentariz. Cic. Se trouver dans 
on extrème — d'argent, Esse in sum- 
mä dificullate rei nummariæ. Cic. 
Voy. 5e || 2° Indigenco, dendment. 
Inopia, æ, f. Cic. Indigentia, f. Cic. 
Egestas, atis, . Cic. Dafficultas do- 
mestica, f. Cic. = Être dans le be- 
soin, In egestate esse. Cic. Dans un 
pressant —, În summäd rerum om- 
Rium inopiä. Cic. Toinher dans le —, 
Ad inopiam delubi. Tac. I tomba 
dans un lel —, Ad eas rei fami- 
liaris angustias dectdit. Suet. Qui 
est dans le —, Inops, gén. opis. Cic. 
Egens, géo. entis. Cic. Qui est dans 
on grand —, Egentissimus, @, um. 
Cic. Omnibus rebus egens. Cic. Suf- 
fire aux besoins de laut d'hommes, 
Egestates tot hominum sustinère. Cic. 
Secourir ceux dunt les — sont Îles 
plus pressants, Ut quisque marime 
opis indiget, ita ei polissèmum opitu- 
lari. Cic. Voy. PAUVNR, PAUVRETÉ. 
H 3° Circonstancs critiquo, embarras, 
extremite. Necessitas, atis, f. Tac. 
Res (ei) necessaria (z), [. Cæs. An- 
gunæ, arum, f. pl. Cic. Qqf. Tem- 
pus, poris, n. Cie. : Dans ce besoin, 
Eo uo s grand —, In As angustis. 
Cic. In tantà necessitale, Tac. Tam 
necessarw tlempure. Cæs. Pour qq. 
grand — de l'État, In reipublicæ 
magnum aliquud tempus. Cic. || € 
Necessite. Necessutas, atis, f. Cic. : 
pes chuses] que le besuiu demande, 

necessitas flagitat. Cic. Q saud le 
— l'exige, Cum usus poscit. Cæs. 
Sentir le — de la cavalerie, Equi- 
(um operam desiderare. Cæs. Ne pas 
avoir de besuins, Null& re egère, eo, 
es. gui, 8. Sup. à. Sen. [ls ont moins 
de —, Minus muttis rebus egent. Cic. 
U a beaucuup de —, Mulla ex opus 
sent. Cic. || 5° Avoir besoin (avec un 
nom d'être anime pour sujot) : J'ai he- 
soin d'une pers., d'une ch., fomire, 
Re mihi opus est, fuut, esse limpers.), 


a. Cic. où Homo, Res miAt opus est 


Re) indigeo, es, gui, 3. Sup., êre, n. 
Cic. Homine, Re (mieux que Hominis, 
Reï) egeo, n. Cic. Hominem, Rem de- 
sidero, as, avi, atum, are. Cic. Ce 
dont on a —, Quæ opus sunt. Cato. 
Quod utile est. Cic. Co dont on a — 
pour an siège, Quod ad oppugnatio- 
nem usui est. Css. Chose dont on 
u'a pas —, Res inutilis ou superva- 
canea. Cic. On à — de magistrats, 
Aagistratibus opus est. Cic. J'ai grand 
— de cette chose, Hzæc res mihi mul- 
tum opus est. Cic. Hac re mihi veke- 
menter opus est. Cic. N'avoir — de 
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(peal: aux 3° pers. sing. et pl.) n. 
ic. Hominis, Rei (mienx que Homine, 


persoone (= vivre indépendant), Non 
aliunde pendére, eo, es, pependi, s. 
sup., n. Cic. || J'ai besoin de (suivi 
d'un infin.\, J'ai — que (suivi d'un 


snbj.), Afikt opus est, ou Afihi necesse 
est, au Necesse habeo, es, bui, bitum, | C 
ère, Ou Desidero, as, avi, atum, are, 


avec diverses construct. Cic.: (Avec le 
simple infin.) J'ai besoin de faire cela, 
Mihi opus est ou necesse est hoc fa- 


cire. Cie. Il avait — de 3e laisser 


tromper, [lili opus erat decipi. Curt. 
J'ai — d'écrire, Habeo necesse scri- 
brre. Cic. Hs n'ont pas — de com- 
battre, Illis supervacaneum est pu- 
gnare. Sall. l Avec la prop. infin.) 
Nous avons besoio que lu le portes 
bien, (Nobis) opus est te valère. Cic. 
On n'a jias — de rapporter ces mo- 
tifs, Has causas commemorari necesse 
non est. Cæs. Ils ont — qu'on leur 
apporte des denrées, Desiderant res 
ad se impvrlari. Cæs. || (Avec ut el 
le sub.) La nourrice a besoin d'a- 
voir, Opus (est) nutrici ut hubeal… 
Plaut. Je n'ai pas — de vous em- 
porter, Non necesse esi uti vos aufe- 
ram (cunstr. rar.). Gell. || (Avec le 
subj. sans ut) Tu as besoin de la 
côtoyer, Hane præterlabare (ou præ- 
terlabaris) necesse est. Virg. || (Avec 
le supin en u) Ce qu'on a besoin de 
savoir, Quod scitu opus est. Cic. 
I] (A vec l'abl. neut. sing. d'un part. 
passé, on avec l'abl. d'un subst. ac- 
compagné d'uu part. passé) On a 
besvin de délibérer et de se häler, 
Cunsulto et mature facto opus est. 
Sal. On n'avait pas — de se presser, 
Erat nihil cur properalo opus essel, 
Cic. On n'a — que de commencer, 
Tantummodo incepto opus est. Sall. 
I] a — de détruire Îa république. 
Ei perditd republicä opus est. Sull. 
On à — d'aller trouver Hirtius. Opus 
est Hirtio convento. Cic. || Qu'ai-je 
besoin de raconter, de discuter da- 
vantage ? Quid ego narrem? Cic. Quid 
plura disputo ? Lie. 11 6° Avoir besoin 
(avec un nom de chose pour sujot) = 
La chose n'a pas besuin de discussion, 
d'être discutèc, Res disputatiune non 
egel (voy. 5e). Cie. [Choses] qnt ont 
— de courage, Quæ indigent virtutis 


(voy. 5e). Cic. Les pensees de l'auteur 


ont — d'explication, d'être expli- 
quées, Sententiæ auctoris lucem dest- 


erant (voy. 5°). Crc. Le courage n'a 
pas — d'appeler la colère à son aide, 


la lyre, 


besutns, 
tales tolerabant. Suet. La nature at- 
tentive aux —, Natura provida uti- 
litatum. Cic. 
chesses pour les — de la vie, Erpe- 
tuntur divihiæ ad usus vitæ necessa- 
rios. Cic. Les — de la guerre, Quæ 
bello (au dat.) opus 
qu'exigent les — de la guerre, Quod 
belli usus 

aux — de la 
sustinère. Cic. || C'est un besoin pour 
lui, Hoc ei necessarum est. Cic. 
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Non desiderat fortitudo advocatam 
iracundiam. Cic. 
d'être arrosés, Desiderant rigari ar. 
bures. Plin. La verlu n'a — d'aucun 
plaisir, Virtus nullam voluptatem re- 
quirit (de requir/re, 0, quisivi et 
quisit, quisitum, act.). 

gin n'a même pas — d'être répandu, 


Les arbres ont — 


Cic. Le la- 


upinum ne spargi quidem poxiulat 


ge postulare, 0, avi, altum, act.). 


lin. Les poésies lyriques unt — de 
yrica lyram poscunt (de 

oposci, 8. sup., acl.). 
Le champ a — d'être ense- 


scère, 0, 
L.-j. 


mencé, Ager poscit seri. Plin. || Lo- 
CUTIONS DIVERSES : Au besoin, En cas 
de — (= si, lorsque besoio est...), 
Si on Cum necesse est (en mettant 
le temps et le mode voulu par les 
règles de Si ou de Cum). Cic. Si ou 
Cum res postulat. Cic. 


| t opus est. 
ic. Cum res poscit… Cic. Cum usus 


adest.… Cic. Si res ita fert.… Cic. Si 
quis usus venif.… Cic. Si quid facto 
opus est. Cæs. || La métaphore « 
été établie par besoin (— par indi- 
gence}, Verbi translatio instituta est 
inopuæ causä. Cic. Par — (= forcé- 
ment), Necessario. Cic. Er necessi- 
tate. Tac. J'ai fait cela par —, Id 
(eci necessitate coactus. Cic. |] I est 


esoin de... Voy. ci-après. {|| 7° 


Chose nécessaire. Necessilas, atis, f. 
Quint. : Le besoin du vers, Metri 
necessilas. Quint. Les besoins, Ne- 
cessutates, um, f. pl. Cic. Necessaria, 
orum, on. pl. Cic. Utilitates, um, f. 


1. Cic. Usus, üs, m. Cic. = Ils satis- 
aisaieant leur faim el leura autres 
Famem et ceteras necessi- 


On recherche Îles ri- 


sunt. Sal. Ce 


scunt. Liv. Faire face 
uerre, Belli utilitatem 


Il est de besoin — Il est besoio. 
Voy. ci-après. || 1] est — d’un hrmme, 
d'uoe chose, Momine, Re opus est, 


fuit, esse (impers.), n. Cic. Homo, 


Res opus est (seul. aux 3° pers. sing. 
el pl.), a. Cic. Qu'est-il —...? Quid 
opus est... ? Ter. [| n'est pas —.…, 

dhul vpus est... Ter. Voy. AVOIR BE- 
soin 5°. || 1] est besoin de ou que 
(suivi d'ua verbe), Opus est onu Ne- 
cesse est (avec diff. evnstruct. Voy. 
So). Cic. Oportet, tuit, ére (impers.), 
o. Cic. = Ce qu'il est — d'exanuoer, 
Quod spectare oportet. Cic. 11 est — 
qu'il revienne, Oportet redeal (s.-€. 
ut, qui 0e s'exprime jamais après opor- 
tet). Cuc. Voy. rauLoin. Il n'est pas — 
de dire ce que Je pense, de nowmer 
qqn, Dictre quid sentiam, nihil attinel 
(nuit, ére, impers.). Crc. Nihul attinef 

vemquam numunari. Cic. Qu'est-il 

esoin d'être en désaccurd ? Quid atti- 
met discrepare ? Cic. 1 est — que j'en 
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réfère au conseil, Est quod referam ad 
consilium. Liv. |] n'est pas — d'en 
dire bien lung, Non est quod multa lo- 
uamur. or. Qu'est-11 — qe je 
ise...? Quid est quod dicam ? Cic. 
Quid dicam? Cic. || S'il en est be- 
soia, S'il est —, Si necesse sit où Si 
opus sit. Cic. Voy. 6°. || 8° Desir de, 
envie de. Cupiditas, atis, [. Cic. Desi- 
derium, ii, 0. Liv.: Besoin de manger, 
Cibi cupiditas. Cels. Le — de manger 
et de buire, Cibi potionisque deside- 
rium. Liv. Les besoins du corps sont 
boranés, Corporis erigua desideria 
sunt. Sen. Besvin naturel, Naturale 
desiderium. Liv. Avoir — de manger, 
Famem sentire. Col. — de connaitre 
la vérité, Veri videndi cupiditas. Cic. 
— de vivre en société, Sucietatis ap- 
pelitio (onisi, f. Sen. J'ai — d'eo- 
lendre..…, Sum cupidus audiendi. Cic. 
( Partic. Desir de manger, faim. 
ames, is, f. Cic. : Murt de besvin, 
Inediä necatus. Cic. Avoir —, Esu- 
rire, 10, is, iutet ii, ifum, n. Cic. 
DESSARADIE, contrée meridionale 
do la Russie. * Bessarubra, æ, f. 
BESSELN (L&), pays de la basse Nor- 
mandie. * Bajocensis (is) Ager (gri), m. 
DESTIAIRE, 3. m. Sorte de gia- 
diateur qui combat{ait contre les botes 
féroces. Bestiarius, ti, m. Cic. 
BESTIA L, aL&, adj. Qui tient de la 
bête. Dclluinus, a, um. Gell. 
DESTIALEMENT, adv. À la ma- 
nière des bêtes. Pecudum ritu. Cic. 
Ferarum ritu. Liv. 
DESTIAUX, s. m. pl. C. séran. 
BESTIOLE, s. f. Petite bête. Bes- 
tiola, æ, [. Cie. 
DÉTA, s. m. Douxiéme lettre do 
l'alphabet greo. Beta, indécl., n. Juv. 
BÉTALL, 6. m. Troupcau de mam- 
mifères. Pecus, coris, n. Cic. = Lo 
menu bétait, Afinus pecus. Varr. Le 
gros —, Aajus pecus. Varr. Armen- 
lum, à, D. Liv. et pl. souv. Ar- 
mena, orum, 0. pl. Varr. Cie. Trou- 
cau de gros —, Grexz armeniorum. 
-Varr. Cic. Gros et pelit —, Armenta 
et pecus. Cic. De —, Pecuarius, a, 
um. Varr. De gros —, Annenticius. 
Varr. Eleveur de —, Pecuarius, ii, 
m. Varr. Cummerce de —, Pecuaria 
negoliatio. Col. || avait no nombreux 
—, Erat ei pecuaria res ampla. Cic. 
Pièce, Téte de —, Pecus, udis, f. Col. 
DÈTE, s. f. fe Tout étre animo, 
l'homme excepté. En gén. Bestia, z, 
f. Cic. = Petile bèle, Bestiola, f. Cic. 
_ (de grande taille ou féroce), Bel- 
lua, f. Cic. — sauvage, Fera, f. Cic. 
— (domestique, pièce de bélail), Pe- 
cus, udis, Î. Cic. — de somme, de 
trail, Jumentum, {, 0. Cæs. De —, 
{selon l'aoimal dont il s'agit) Bel- 
uinus, a, um. Gell, Ferunus. Cic. 
Pecuinus. Cato. ou Pecuarius. Cie. 
Jumentarius. Apul. Dig. De bêtes 
aux jeux du Cirque), estiarius. Sen. 
eler qqgu aux —, Aliguem ad feras 
miliëre. Cic. feris objicëre. Cic, 
Condamner aux —, Ad bestias con- 
demnare. Suet. Condamnation aux —, 
Bastiarum dannatie. Ulp. Le troupeau 
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ne doit pas être composé de plus de 
trente béles, Grexz non debet major 
esse quam triginta capitum (de caput, 
a. — tête de bétail). Col. || 2 Per- 
sonne stupide. Pecus, udis, f. Cic. Asi- 
nus, à, in. Cic. 2 Tu n'es qu'une mau- 
vaise bête, Afala tu es bestia. Plaut. 
Voy. Ang. || 8° Adj. Sot, stupide. Stoli- 
dus, a, um. Cic. Stupidus. Cic. Bardus. 
Cie. Hebes, gén. etis. Cie. = Bête 
comme une brute, Hebes #que ac 
pecus. Cic. || Par exagéralioo. Les 
chagrins m'ont rendu bête, Me hebe- 
tem molestiæ reddiderunt. Cic. 

DÈTEMENT, adv. C. SOTTEMUENT. 

DÉTHANIE, v. do Judée. Bethania, 
æ, f. Dibl. =: Les habitants de Bé- 
thanie, Bethanitz, arum, e. pl. Bibl. 

DETIULÉEM, v.de Judée Bethlecm, 
indécl. f. Bibl. Bethlem, indécl. f. 
Prud. : De Betbléem (en parl. desch.), 
Bethlenucus, a, um. Juvc. Homme de 
—, Bethleemites, z, m. Bibl, Femme 
de —, Bethlemilis, idis, f. Hier. 

DETIHSABÉE, mère de Salomon. 
Bethsabce, indécl. f. Bibl. 

DETHULIE, v. de Galilée. Bethulia, 
æ, f. Dibl. 

DETUUNE, v. de Franco (Pas-de- 
Calais). * Bethunia, #, [. : De Béthune, 
* Bethuniensis, m. f.,e, n. 

DÉTIQUE, contrée d'Espagne (Au- 
dalousie). Bztica, z, f. Mel. : De Bé- 
Uuque, Eztisus, a, um. Plin. Habitants 
de la —, Bztici, orum, m. pl. PI.-j. 

DEÉTIS, f. d'Espagne. Bts, is (acc. 
im ou in; abl. e ou 1), m. Liv. Plin. 

DÈTISE, s. f. C. sorrise. 

DBETOINE, s. f. Sorte de plante. 
Vettonica, æ, f. Plin. 

DÉTON, s. w. Sorte de morticr. 
Arenatum, à, n. Vitr. Materies (ei) 
ex calce et aren& mirta (æ), f. Vatr. 

DETTS, s. . Sorte de plante, Beta, 
æ, f. Plin. 

DETTENAVE, 5. f. 1° Espèce do 
betto. C. le précéd. || 2° Racino do cette 
plante. Pes (edis) betaceus (i}, in. Varr. 

DEUGLEMENT, DEUGLER. C. 
MOOISSENENT, MOGIA. 

DEURRE, s. m. Graisse qu'on tire 
du lait. Dutyrum, à, n. Cels. Plin. 

DEURREN, v. act. Étendre du beurre 
sur : Beurrer dn pain, * Panem butyro 
inducêre, 0, is, duri, ductum. (Sm.) 

BEVUE, s. f. C. enneun. 

DEZIERS, v. de France (Hérault). 
Bzterra, æ, f. Mel. Brterræ, arum, 
f. pl. Plin. 

DIAIS, s. m. 1° Obliquité, ligne 
oblique. Obliquitas, atis, f. Plin. : De 
biais, Qui est de —, Qui va de —, Obli- 
quus, a, um. Cic. De —, En allant de 
—, Oblique. Cic. In obliquum. Plin. Er 
obliquo. Plin. Êtreen —, Obliquart, or, 
arts, atus sum, pass. Plan, Posé de —, 
Oblique situs, a, um. Plin. Tourner, 
Placer de —, Obliquare, 0, as, avi, 
alum, act. Virg. Oblique ag7re. Cæs. 
In obliquum verifre. Virg. Aller de —, 
Oblique ferri. Cæs. procedvre. Plin. Se 
diriger de — (par une marche de —) 
vers un lieu, Oblignuo itinere locum 
pelëre. Czs. Mouvoir son corps de — 
Molu sui corporis obliquo ufi. Cic. l 
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2e Fig. Face d'une affaire, maniére. 
Ralio, onis, [. Cic. : Prendre ce biais, 
Hanc rativnem instituëre. Plaut. [is 
a‘claient pas bien fxés sur le — À 
preodre, Non satis constabat quam 
ralionem insis{ërent. Czs. Prendre 
uae affaire du bon —, Negotium sa- 
pienter insuwt®re. Plaut. Tu prends ta 
chuse du — qu'il faut, Rectam instas 
viam. Plaut. Tourner une affaire de 
tous les —, Rem ex omnibus partibus 
pertentare. Cic. || 3° Moyen detourne, 
indirect. Circuitus, üs, m. Curt. Petr. 
: l'rendre ua biais pour arriver à la 
gloire, Circuitu gloriam petëre. Curt. 
User de —, Creurtu agëre. Petr. 
Oblique agëre. Gell. || Biais (qn'on 
preud en parlant), Circuitio, onis, f. 
RTE User de —, Gircuitione uti. Ter. 
Etre obligé de prendre certains — 
en parlant, Ad eloguend guædam de- 
verlicula necessario confugrère. Quint. 
Mille — sont nécessaires, Malle flerus 
desiderantur. Quint. || 4 Qaf. adj. 
Oblique. Voy. Qui est de nus, 1°, 

LBIAISEMENT, s. m. 1° Manière 
d'aller en biaisant. Obliquatio, onus, f. 
Blacr. || 2° Fig. Octour (pour tromper). 
Vuy. ce m. 

DIAISER, v. n. de Être de biais. 
Obliquari, or, aris, atus sum, pass. 
Plin. Esse, sum, es, fui obliquus, a, 
um, Plin. || 20 Aller, Se diriger de 
biais. Oblique procedïre, o, is, cessi, 
cessum, n. Plin. Vav. minis 40. || 
3° User de moyens dolournes. Tergi- 
versari, Or, Gris, alus sum, dep. 
Cic. Circuitione uti, or, ris, usus 
sum, dép. Ter. : Pourquoi biaiser? 
Quid opus est circuitione et anfructu ? 
Cic. H a parlé sans —, Nilul circui- 
tione usus est. Ter. Raconter sans —, 
Rectä via narrare. Ter. || 6° User de 
menagemont. Mediam viam ingredi, 
Vor, êris, gressus sum, dèp. Liv. 

BLAS, un des sopt sages de la Grèce. 
Bias, antis, m. Cic. 

1. DIBERON, s. m. Vase à long bec. 
Guttus, i. m. Varr. 

2. BIBERON, ONNE, 8. masc. et 
fém. Celui, Celle qui aime à boire. 
Potor, oris, masc. Hor. Plin. Potator, 
masc. Plaut. Potrir, icis, fém. Ph, 

DIDLE, 5. f. L'écriture sainte. Sa- 
cræ (arum) Litteræ (arum), f. pl. Sulp. 
Scriptura, æ, [. et Scripturæ, arun, 
f. pl. Vulg 

DIDLIOPIIILE, s. m. Amatour de 
livres. Librorum amator (oris), m. 
D'apr. Cic. (Att.,1, 8). 

DIDLIOTIÉCAIRE, 58. m. Celui 
qui est proposé à une bibliothèque. 

tôliol«ecarius, ii, m. M.-Aur. : An- 
tiochus, bibliotbécaire de Claude, An- 
liochus, Claudii a bibliothecä. Insc. 
Être —, Biblivthecæ præesse, sum, es, 
fui. Suet. Unslituer qqu —, Aliquem 
supra biblivthecam inslituXre. Vur. 

DIDLIOTUÈQUE, 8. f. 1° Lieu où 
l'on tient un grand nombre de livros. 
Bibliotheca, æ, f. Cie. 2 Ouvrir au 
public des biblivthèques, Biblruthecas 
publicare. Suet. || 2° Armoiro pour li- 
vres. Foruli, orum, m. pl. Suet. Bi- 
bliotheca, æ, f. P.-jet. =: Corps de 


BIEN 


bibliothèque, Mèmes {r@dact. Tablet- 
tes de —, Loculamenta, orum, n. pl. 
Sen. {| 3° Colloction do livres. Biblio- 
theca, 2, f. Cic. Librorum copia (æ), 
f. el qqf. simpl. Libri, orum, m. pl. 
Cic. 2 Composer une biblivtbèque, 
Bibliothecam ronfic#re. Cic. Ranger 
une —, BDibliothecam digerëre. Cæs. 
J'ai nne délicieuse —, Laibrorum 
Aabeo festivam copiam. Cic. La — que 
Claude a laissée, Libri, quos Claudius 
rehiquit. Cic. 

DINRACTE, v. de Gaule (Mt Beu- 
vray). Bibracie, is(abl. eoui), 0. Cæs. 

DICHÉ, s. [. 1° La fomelle du cerf. 
Cerva, æ, Î. Virg. Plin. | 20 T. d'a- 
mitié= Ma bichel Afi catella! Hier. 

BICHETTE, s. f. C. uicue 20. 

DICHON, <& m. 1° Sorto de petit 
chien. Slelitrus (i) catulus (i), m. 
Plin. ( 20 T. d'amitié. Catellus, i, m. 
Plaut. Hor.2: Mon bicbont Catclle! for. 

BICHONNER, v. act. C. ATTIFEN. 

BICOQUE, 5. f. 4° Petite ville. Op- 
pidulum, à, n. Cic. || 2° Maison che- 
tive. Gurgustium, ti, n. Cic. Suet. 

BIDET, s. m. Sorte de petit cheval. 
Mannus, i, m. for. Sen. : Pelit bidet, 
Mannulus, i, m. Pl.-j. 

BIEN (comparat. mMrEux), adv. 1° 
Eu gén. De la bonne maniére. Bene. 
Cie. || Elhpt. (Pour approuver) 
Bieal C'est bieol Bene/ Cic. Bene 
est! Cic. Bene habet! Cic. Præclare! 
Cic. Festive! Cic. Probe! Plaut. Ter. 
Lepide! Plaut. || (Pour ue pas ré- 
grogres pour refuser) Que devien- 
ra-t-elle? Bien! bieni Quid ia fu- 
turum est? Recte! Ter. || 2° Avec 
beauté, gracieusoment. Bene. Cic. 
Pulchre. Cic. Venuste. Cic. Decore. 

ic. 2 Dien vêtu, Bene vestitus. Cic. 

tre — logé, Bene habitare. Plaut. 


Jeune fille qui est —, Virgo for- 
mosa. Cic. Comme cet habit me va 
—| Comme je suis — sous cet 


babiti Ut Arc vestis me decet (decuil, 
decère)| Plaut. Voy. nuac. || 3° Avec 
art, habilement. Dene. Cic. Scite. Cic. 
Commode. Cac. Sollerter. Cie. =: Champ 
bien cultivé, Ager bene cullus. Cic. 
Comptes — rédigés, Raliones scite 
perscriplæ. Cic. — dauser, — lire, 
Commode saltare. Nep. Commode ou 
Perite legëre. Pl.-j. — dire, Bene 
dictre. Cic. || 4° Utilement. Bene. Cic. 
Recte. Cic. Commode. Cic. Apte. Liv. 
Utiliter. Cic. : Bien employer son 
temps, Tempus bene collocare. Sen. 
f 5° Avantagousoment. Bene. Cic. Com- 
mode, Cic. = Bien vendre aa: ch., 
Aliquid bene vendre. Cic. || 6° Com- 
modement. Bene. Cic. Commode. Cic. 
Opportune. Cic. Facile. Cic. z Je suis 
très bien ici, Hic sum facillime. Cic. 
|| 7° Agreablemont. Bene. Cic. Jucunde. 
ic Baviter. Cic. Fostive. Cic. = 
Bien vivre, Jucunde vivëre. Cic. Je 
suis —, Je me trouve Mihi pul- 
chre est. Cic. bene est. or. Partout 
où l'on est —, Ubicunque bene est. 
Cic. || 8° En bonne sante. Bene. Cic. 
Belle. Cic. Recte. Cic. = Étrebien, Aller 
—, Se — porter, Bene, Belle, Recte 
s4 habère. Cie. Ma mère va —, Apud 
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matrem recte est. Cic. Attica va très 
—, De Attica optime it. Cic. Pompte 
est mieux, Afelius factum est Pompeio 
4 l'abl.). Cic. || 9° Heureusement. Dene. 
ic. Prospere. Cic. Feliciter. Cie. 
Commode. Ter. Fauste. Cic. : Cela va 
bien, Dene est. Cic. Bene habet. Cic. 
Tourner —, Prospere procrdäre. Cac. 
Commode evenire. Ter. Cela va — 
pour woi, Mihi pulchre est. Cic. Chez 
loitout va très —, Apud (e rectissime 
sunt omnia. Cie. — réussir à la 
guerre (en parl. d’ua géntral), Ge- 
rêre bellum feliciter. Cic. recte. Liv. 
Être — dans ses affaires, el simpl. 
Etre —, Voy. Arras. Se trouver 
— d'une ch. Voy. Se Trouver. || 
10° Favorablement, avec bienvoillance. 
Bene. Cic. Commode. Cic. Benigne. 
Cic. Benevole. Cic. =: Bien accuerlli, 
Commode acceptus. Plaut. BDenigne 
cxceplus. Liv. J'ai été moins — traite, 
Mecum incommodius actum est. Liv. 
11° En grand credit. Bene. Cic. = 

tre bien auprès de qqn, Cum 
aliquo in graliä esse. Cic. Il est 
forl — dans la province, Gratiosis- 
simus in provincià est. Cic. Se meltre 
— avec qqn, Ab aliguo gratiam inire. 
Cic. || 12° En parfaite wnion. Concor- 
diter. Cic. Conjuncte. Cic. : Être bien 
avec qqn, Conjuncte cum aliquo vi- 
uë#re. Cic. |} 13° Honorablement. Dene. 
Cic. = Bien né, Bonis parentibus 
natus. Cic. Ingenuus. Cic. || 14° Hon- 
nétomont. Bene. Cic. Recte. Cic. = 1l 
faut que les choses se passent bieo, 
Bene agi oportet. Cic. Se conduire —, 
Recte fac#re. Cic. [Personne] qui se 
conduit —, qni est —, Bene ou Recte 
moralus,a,um. Cic. Plaut. Acte quiest 
—, Recte factum. Cie. Voy. BONNÈTS. 
Il 1 est bien de, que, Voy. Il est 
JUSTE, CONVENACLE, BIENSÉANT. || 1B° 
Sagement. Bene. Cic. Recte. Cic. Præ- 
clare. Cic. Pulchre. Plaut. : Tu as 
bien fait, Bene ou Recte fecisti. Plaut. 
Et tu fais —, Et recte quidem (s.-e. 
facis). Cic. || Vous faites bien de pré- 
senter un rapport sur... Præclare fa- 
citis, qui referatis de... Cic. Il a — 
fait de transiger, Dene fecit, qui tran- 
segerit (au subj.). Cic.|| Tu fais bien 
de t'occuper de…., Facis commode, 
quod curas. Cie. || Tu as bien fait de 
venir, Bene factum (s.-e. est), te ad- 
venisse. Cic. || Tu feras bien de m'io- 
furmer, Feceris commode, si me feceris 
certiorem. Cic. Vous feriez très — de 
venir, Perbelle feceris, si veneris. Cic. 
ls auraient mieux fait de dire, Com- 
modius fecissent, si dirissent. Cic. || 
Pompée a très bion fai de distri- 
buer..…, Sane commede Pompeius dis- 
tribuit.… Cie. On fait — de semer 
la laitue.…, Lactuca recte disseritur. 
Col. || Démosthène faisait micux, en 
s'enfermant, Demosthenes melius, qui 
se recondebat. Quint. || Vous feriez 
bien de me laisser.., Si facias recte 
ou commode, me sinas.… Plaut. || C'est 
bien! Bientl Præclare! Cic. Bene! Cie. 
Recte! Plaut. Pulchre! Plaut. Probe. 
Plaut. || 16° Aveo justosse. Bene. Cic. 
Recte. Cic. Seite. Cic. Cemmode. Cic. 


BIEN 23 


: Tu ne juges pas bien Caton, Non 
recte judicas de Catone. Cic. Je sou- 
liens, moi, que c'est — dil, Ego ao 
recte dictum. Plaut. Répondre — & 
des questious, Bene resyondère inter- 
rogalionibus. Quint. Carnéade disait 
fort — que..., Scitum est quod Car- 
neades dicebat (prop. iaf.). Cie. Cicé- 
ron à fort bieu di : Si le père... 
Optime Cicero (s.-e. dirit) : Si pater.… 
Quint. || 170 Tout à fait, précisement. 
Omnino. Cic. Prorsus. Cic. Adeo. 
Ter. = C'est bisn là ma pensée, Ita 
prorsus existimo. Cic. Je suis — 
perdu, Prorsus ou Omnino perti. 
Plaut. Tu es — cet homme-là, fs 
adeo tu es. Ter. Et il y a — de quoi 
(= c'est à bon droil), Et merite 
adeo. Ter. C'est — là ce que j'ai 
éprouvé, fd adeo erpertus sua. Plaut. 
l 18° Considerabloment, extrémement, 
ort, très. Avec nn adj. ou un adv. au 
positif. Voy. Tnès. || Avec un rompar, 
oy. meaucour. || Avec un v. qui 
marque e:line, supériorité, préféren- 
ce. Voy. Beaucour. || Avec un v. de 
prix. Voy. cuen. || Avec un v. ordi- 
agire. Marime.Cic. Valide. Cic. Oppido. 
Cic. Admodum. Cic. Vehemenier. Cic. 
Plane. Cic. =: Je voudrais bieu (que), 
dlazime ou Magnopere vellem. Cic. 
Valde velim. Cic. Ce qu'il veut, il le 
veut —, Quidquid vult, valde vult. 
Cic. Aimer — qqn, Aliquem admodum 
amare. Cic. Cela me déplalt —, [oc 
mikhi vehementer displicet. Cic. Chose 
que l'on connait —, que l'on a — 
exsminée, Res plane cognita. Cic. 
penilus perspecta. Cic. Cela m'in- 
uiète —, Iluc me summe sollicitat. 
ic. Je sais — (que), Probe scio. 
Liv. Satis scio. Ter. Je désirerais — 
savoir, Perquam scire velim. Pl.-f. 
Tu as — raison, Sane sapis. Plaut. 
Je le veux — (= j'y consens), Sane 
volo. Ter. Ils différent — entre eux, 
Oppido inter se differunt. Cic. Il sou- 
tient bel et — (que), Pulchre as- 
several. Cic. Je crains — (que), 
Alale metuo. Ter. Je ne sais pas — 
Non satis scio. Liv. Ce que je u’ai 
as — compris, Quod minus intellert. 
Cie. | 19° Une grande quantite, ua 
grand nombre de. Voy. B5au:ocr. 
20° Longlemps. Diu. Cic. Diu mu 
tumque. Cic. Multum. Cic. = J'ai bien 
hésité, Diu multurnque dubitavi. Cic. 
— avant, Jiullo ante. Nep. Ante 
mullo. Cic. — après, Multo post. Cic. 
IL 21° À peu près, environ. Circiter. 
ic. Cæs.=1l resta bien 130000 
hommes, Circiter millia hominum 
centum el triginta superfuerunt. Cæs. 
Voy. environ. || 22° Formule de 
concession. À la vérité, en effet. Qui- 
dem (ne $e mel jamais qu'après un 
mot). Cic. Equidem (ordin. uui à la 
{re pers.). Cic. = C'est bien une triste 
consolation, mais, Afisera est illa 
quidem consolalio, sed... Cic. Je l'ai 
— déjà dil, mais.…., Diri equidem, 
sed. Plaut. || 23° Iron. Assuroment. 
Rcilicet. Cic. Nimirum. Liv. : Je suis 
bien homme à croire (que)! Sci- 
liret is sum, qui existimem ! Cie. Le 
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public se préoccupe — de celal Id 
opulus eurat scihcet! Ter. 1| y a — 
EE de délibérer] Quasi vero consilii 
ait res! Cæs. 11 fallait — ouvrir la 
porte la nuit! Aperienda nimirum 
nocle janua fuit! Liv. || 26° Employe 
r redondance. [1 ne s'expr. pas : 
ien assez, Sutis. Cic. Ou —, C. ov. 
Quand — mème, C. quann uèse. 
Hé —, Eb —, Voy. né, en. || 26° 
Locutions adverbiales et conjonctives : 
Bien plus (= qui plus €st, Quin 
etiam. Cic Voy. 7108. || Aussi bien, 
(Cu car) Nam. ic. Etenim. Cic. 
oy. can. (= en tout état de cause) 
Utique. Cic. || Bieg et beau (= sur-le- 
cbamp). lilico. Cie. Ezxtemplo. Cic. 
Bien que (— quoique), Quamuis 
(au. Cic. Quanquam (ind.). Cie. 
oy. oooique. || Si bien que = de 
sorte que), [ta ul (sabj.). Cic. Sic on 
Adeo ut (snbj.). Lie. Voy. sonTe. || 
Aossi bien que (— autant que, 
comme), Perinde atque. Cic. Voy. 
AUTANT. 

Bien. 5. m. 4° Ce qui est fait de la 
bonne manière, ce qui est regulier, cor- 
roct. Bonum,i, n. Cic. Rectum. n. Cie. 
Quod bunum où rectum est. Cic. : Le 
bieo est rare, Præclara (sunt) rara. 
Cic. Changer en —, Noy- AMÉLIORER. 
! 2° Co qui ost juste, honnête; gr 

ilo, vertu. Bonum, $, n. Cic. Sall. 
Honestum, n. Cic. Rectum, 0. Cic. 
Honestas, atis, f. Cic. : Le souverain 
bien, Summum bonum. Cic. Faire le 
—, Recte fac#re. Cic. Pratiquer le —, 
Colëre virtutem (de virtus, f.). Cic. 
Homme de —, Vir bonus, Cic. 
grobus: Ci. Les gens de —, Viri 
oni ou Momines probi, et simpl. 
Boni on Probi. Cic. || Pour le bien 
E à bonnes iatent'ons), Bono animo. 
en. || En lout bien, tout honneur, 
Melius æquius. Cie. Voy. A bonne 
INTENTION. || 3° Le bon côte (d'une 
ch.). Bona (æ) pars (artis), f. (ic. : 
Prendre qq. ch. en biea, Aliquid 
in bonam partem accipére. Cic. be- 
Rigne accipre. Caj. zqui bonique 
fac#re. Cic. Liv. Interprèter en —, 
Interpretari in miliorem partem. Cic. 
mollius. Tac. bmigne. Sen. benignius. 
P.-iet. [Prendre ou Interpreter) en 
— et eu mal, Inutramque partem. Cic. 
Ni ea —, ni en mal, In neutram par- 
tem. Cic. || 6° Bon resultat, heureuse 
issue. Bonus (i) exitus (üs), m. Cic. : 
Aller à bien, Venir à —, Se termi- 
ner à —, Bene proced®re. Cic. in bonum 
vertére. Cic. Mener unc affaire à —, 
Rem feliciter gerëre. Cic. Voy. succès. 

6e Ce qui est agreable, bonheur. 

num, %, n. Cic. Quint. Felicitas, 
atis, . Cic. = Le bien suprème, 
Summum bonum. Cic. Regarder la 
volupté comme le — suprème, In 
prima commendalione pon're volup- 
tatem. Cie. Un mal moindre peut 
passer pour un —, Doni locum ob- 
linet levius malum. Quint. Cela est 
un — pour moi, Hoc mihi bono est. 
Cic. Chercher le — de qqn, Alicui 
consulvre, 0, is, sului, sullum, n. Cic. 
Vouloir da — à qqo, Alicui bene 
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velle. Ter. Alicujus causë velle. Cic. 
C'est à lui que je veux te plus de —, 
Ii ego ex omnibus optime volo. Plaut. 
Quel — ne veux-je pas à Fundanus? 
Quid ego Fundano(au dat.)non cupio ? 
Cic. li ne vent que mon —, Aliki con- 
sultum optime vult esse. Ter. Le — que 
tu me veux, Tuaerga me benevolentia 
(æ, f.) ou voluntas (atis, f.). Cic. Qui 
veut du — à ggo, Alicui benevolus, 
a,um. Cic.|| Anc. 1la le bien d'être..., 
Eï contingit (de contingëre, ligil,n.) ut 
sit. Cic. Voy. nonuxur. || 6° Bien- 
fait, bon office. Beneficium, u, n. Cic. 
Meritum, à, a. Cic. : Dans un État, 
il vaut beaucoup mieux oublier le 
bien qne le mal, In republicä multo 
præstat benefcii quam maleficii imme- 
morem esse. Sall. Faire du — à qqn, 
Alicui bene facére. Cic. benigne facëre. 
Ter. Cic. Beneñcia alicui dare. Cic. 
Beneficia in aliquem conferre. Cic. 
apud aliquem collocare ou pon#re. Cic. 
De aliquo bene mereri, eor, êris, me- 
ritus sum, dép. Cic. Faire plus de — 
à, dlelius mereri de (abl.). Cic. Celui 

ui fait du —, Qui dat beneficium. 
Sen. Qui aime à faire le —, Voy. 
BIENFAISANT. On fait du — aux pau- 
vres, Benigne fit indigenthibus. Cic. 
Avoir présent à la mémoire le — 
qu'il m'a fait, Hujus meritum in me 
recordari. Cic. Désir de faire du —, 
Benefica voluntas. Cic. Voy. BIENFarT. 
|| 7° Aide, secours, soulagement : Faire 
plus de mal que de bien aux inlérèts 
publics, Plura detrimenta publicrs 
rebus quam adjumenta importare. Cic. 
Choses qui d’ordiaaire foat du —, Res 
quæ solent prodesse (prosum, prodes, 
profui, n. dat.). Cie. [Cette] racine fait 
du bien puor la colique, Radir cæ- 
liacis præclare facit. Plin. Cela fera 
du —, fera dn — au ventre, {d bene 
faciet, alvum bonam faciet. Cato. Le 
serpolet fait du — quand on a mal 
à la tête, Ad capitis dolorem bene 
facit serpyllum. Ser. Faire du — aux 
yeux, Oculis mederi, eor, &ris, s, parf., 
ép. (dat.). Plin. Chose qui fait du — 
(au corps), Res corpori salutaris. Cic. 
salubris. Col. Voy. one, SatuTain&. 
il 8° Bonnes paroles, éloges. Laus, 
audis, f., et pl. souv. Laudes, um, 
f. pl. Cic. : Dire du bien de qqu, 
Alicui bene dicère. Cic. Il veut que 
ses parents disent du — de lui, 
Vult a parentibus bene audire. Cie. 
On aurait dit du — de lui, Audiis- 
set bene. Ter. Le — qu'il dit de nous, 
Laudes quæ ab eo de nobis habentur. 
Cic. On ne saurait dire assez de — 
do la philosophie, Philosophia nun- 
uam salis digne laudari posset. Cic. 
| So Utilité, interêt. Bonum, à, n. Cic. 
ommodurm, 0. Cic. Utilitas, atis, Î. 
Cic. = Le bien public, Le — général, 
Le — de l'État, Bonum publicum. Sal. 
Utilitas communis. Cic. Paire qq. ch. 
pour le — de l'État, £ republicä, Rei- 
publicæ causä, Commodo rerpublicæ 
aliquid facëre. Cic. Avoir ea vue 
le — ublic, In commune consulëre. 
Liv. Pour mon —, Mei commodi 
causä. Cic, Travailler au — de qqn, 
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Alicujus commodis utilitatique ser- 
vire. Cic. Voy. wrérèT. || 10° Avan- 
tago dont on jouit. Honum, i, n. Cic. 
Commodum, nu. Cic. Commodilas, ati, 
f. Cic. = Les biens de l'âme el du 
corps, Bona animi et corporis. Cic. 
Les — de la paix, Pacis commoda. 
Cic. Placer la voluplé au nombre 
des —, Voluptatem in bonis nume. 
rare. Câic. (Si cela avait lieu), ce 
serait an mal pour un bieu, Detri- 
menfum in bonum vert#ret (n). Czs. 
L'amitié offre une foule de biens 
précieax, Plurimas et marimas com- 
moditates amicilia continet. Cic. Uti- 
litates ex amicitia plurinee el mazimæ 
capiuntur. Cic. Quel avantage, quel 
bien pourrait-on retirer des animaux? 
Qui er bestiis fructus aut quæ com- 
moditas percipi poussent ? Cic. || 11° Ce 
quen possede, avoir, fortune. Res, ei, 
. Cic. Bona, orum, n. pl. Cic. Pos- 
sessio, onis, f., et pi. souv. Posses- 
siones, um, f, pl. Cic. Fortuns, 
arum, f. pl. Cic. Facultates, um, f. 
pl. Cic. Upes, f. pl. Crc. Copie (arum) 
familiares (ium), f, pl. Liv. = Bien (en 
argent), Pecunia, æ, f, Cic. Biens 
palrimoniaux, Bona paterna. Cie. 
Nos — patrimonianx, Facultates pa- 
trimontii nostri. Quint. — meubles, 
Res mobiles. Dig. Emporter tous ses 
— meubles, Sua omnia, quæ moveri 
possunt, asportare. Nep. — meubles 
et immeubles, Res ef possessivnes. 
Cæs. — vacants, Dona vacua. Dig. 
C'est mon bien, Mea possessio est. 
Cie. Dénauiller d'an —, Er posses- 
sione deducère. Liv. Dépouiller (qqa) 
de ses biens, Forlunis eruëre. Liv. 
Être remis par un jugement en pos- 
session de ses —, Rem suam judicio 
recuperare. Cie. Il vit livrer au pil- 
lage les — des alliés, Res sociorum 
(erri agique vidit. Liv. Ils défendent 
eurs personnes et leurs —, Se suaque 
omnia defendunt. Cæs. Regorger de 
—, Opibus afflufre. Cic. Auginenter 
son bien, Suam rem familiarem au- 
gère. Cæs. Arquérir des —, de grands 
iens, Fac#re pecuniam. Cic. magnas 
pecunias. Cic. Comparare magnas /a- 
cultates. Cæs. 11 a pea de bien, si 
peu de —, Ei tenues opes sunt. Cie. 
opiis famiiaribus adeo exiguis est. 
Liv. (Payer qq. ch.] de mon, ton, 
sou, noire, votre —, De meo. Ter. 
tuo. Plaut. suo. Cic. nostro. Plaut. 
vesiro. Liv. Faire des largesses avec 
le — d'autrui, Ex alieno largiri, Cic. 
vor. ronTuN&. || 12° Propriote rurale 
: Un bien de campagne, et simpl. 
Un —, Prædium (it) rusticum (1), et 
simpl. Przdium, n. Cic. Fundus, 1, m. 
Cic. Ager, gri, em. Cic. Aus, ruris 
(pl. rura ; gén., dat. et ahl. pl. ious.), 
o. Cic. Petit —, Prædiolum, i, 0. Cic. 
Agellus, i, m. Ter. Un peu de —, 
Agelli paululum. Ter. — de campagne 
silué à Tusculum, Tusculanum (s.-e, 
rædium), i, n, Cie. Ils viconent dans 
ours biens. In rure sua veniunt. Cic. 
[13 Productions (de la terre) : Les 
jiens de la terre, Fruges, um, f. pi. 


ic. ou Fructus, uum, m. pl. Varr. 
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et mieur, Fruges fructusque. Cic. 

DIEN-AIMÉ, É6, adj. Très aimé. 
Carissimusx. a, um. Cic. = [lun] bien- 
aime Cicéron, Suavissimus ou Mel- 
litus Cicero. Cie. O mon — Tiron!| 
Mi dulcissime Tiro ! Cic. || Subst. m. 
et f. =: O man bien-aimél Afr mellite 
ou Mellitissime! Bl.-Aur. ap. Front. 
Roscius, ton —, Amores ac deliciz 
tuz, Roscius. Cic. Tulliola, notre 
bien-airnée, Deliciobs nostræ, Tul- 
liola. Cic. Qui était ta —, Quæ tibi 
una in amore Ou in deliciis fuit. Cic. 
. DIEN-DIRE, s. m. 1° Habileto à 

rler. Dicendi facultas (atis), [. Cic. 

2° Parler agreable. Suaviloquentia, 
ef. Cic. 

BIEN-DISANT, anTe. C. nIstnT. 

DIEV-ÈTRE. 8. m. 1° Disposition 
agreable du corps ou de l'esprit. Ju- 
cumtutas, atis, f. Cic. = J'epruuve du 
bien-être. Mint bene est. Cic. for. 
Sum jucunde. Cic. commodissime. Cic. 
N 2° Existence agreable. Vita (a 
commodiur (uris), f. Cic, Vita (æ 
Jucunda (æ), f. Cic. = J'ai le bien- 
être, Mfihï bene est. Ter. Vivo bene. 
Cic. jucunde. Cic. commodius. or. 
| 3° Co qui rend la vice agreable. 

itæ commuditas (atis), f. Cic. ju- 
cunditas, f. Cic. 

BIENFAISANCE, 9. f. Penchant à 
faire le bion; pratique des bienfaits. 
Deneficentia, æ, f. Cic. Benigmias, 
ais, [. Cic. =: Exagérer la bienfai- 
sance, Proced®re longius in dando. 
Cic. Dans la pratique de la —, il 
convient de.…, In collocandis bene- 
ficiis. connenit… Cic. Voy. DIENFAIT. 
. DIENFAISANT, aANTE, adj. 1° En 
arl. des pers. Qui aime à faire du 
bien. Beneficus, &, um. Cic. Henignus. 
Cic. = Rienfarsant envers qyn, {n ali- 
quem beneficus. Cie. In ou Erga ali- 
quem benignus. Ter. || 3° Eo par]. des 
eb. Salutaire, utile. Salutaris, m.f.,e.n. 
Cie. Saluber et mieux Sulubris, bris, 
bre. Col. Plin. Utilis, em. f.,e, n. Ov. 
Plin.: Vin bienfasant, Vinum salubre. 
Plin. Pluies bienfarsantes, Imbres 
elices (defelir). Just. Être bienfaisant, 
rodesse, prosum, prodes, profui, 8. 
snp.. 0. Plin. 

DIENFAFT, 8. m. ° Bien qu'on 
fait à qqn. Deneficium, it, n. Cic. 
Officium, n. Cic. Aleritum, i, n. 
Cie. Munus, neris, n. Cic. : Accorder 
on bienfait à qqn, Beneficium alicui 
dare, deferre, tribuëre. Cic. apud ali- 
quem collocare ou ponêre. Cic. in ali- 
uem conperre. Cic. Accorder à titre 
e —, Conced“re per beneficium ou 
beneficit caus& ou in beneñicii loco. 
Cic. Dare pro benefcio. Cic. Combler 
gqn de bienfaits, Aliquem martimis 
bensfciis cumulare. Cic. plurimis 
marimisque muneribus afficëre. Cic. 
beneficiis prosequi. Cic. Recevoir un 


bienfait, Bencfcium accipre. Cie. 
Uenefcio ‘affici, pass. Cic. Rendre 
bienfaits pour —, Beneñficris be- 


‘sehcia pensare. Sen. Par un bienfait 
les dieux, Deorum concessu ou dono 
m munere Cic. La sagesse est 

plus grand — que l'homme ait 
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reçu des dieux, Sapientiä nihil me- 
lius homini est a diis datum. Cic. 
En reconnaissance de ces bienfaits, 
Pro his mertlis. Suet. Sensible ant 

= reconnaissant envers ses 
bienfaiteurs), Memor in bene meritos. 
Cic. Recunnaître un blenfat, Voy. 
RECONNAÎTRE. || 40 Utilite, avantage. 
Donum, i, n. Cic. Bonum, n. Cic. 
Commodum, n. Cic. : Les bienfaits 
de ja nature, Dona naturz. Cic. Les 
— de la paix, Commoda pacis. Cic. 
Inveation qui est an véritable bieo- 
fait, Benignissimum inventum. Plin. 
Redevable aux Romains du — de 
la liberté, Obnorius Romanis liber- 
tatis beneficio (de beneficium. n.). Liv. 
Procurer à qqn les bienlaits de l'om- 
brage, Juvare aliquem umbrarum offi- 
cio (de officium, n.). Plin. (La mt- 
muire ct l'aclion] sont des — de la 
nature el non de l'art, Naturä&, non 
arle, confingunt (de contingère, tiga, 
lactu,.n, n.). Quint. - 

DIENFAITEUR, TRICF, 9. m.et f. 
Celui, Celle qui fait du bien à qqn : 
Etre le bienfaileur, la bienfaitrice de 
qqn, In aliquem benefirium ou beneficia 
conferre, fero, fers, contuli, collatum. 
Cic. Alicui beneficium dare, 0, as, dedi, 
datum, Cic. ou tribuÿre, o, is, bui, bu- 
tum. Cic. De aliquo bene mereri. eor, 
éris, meritus ([. merila) sum, dép. Cic. 
Vous, mes bienfaiteurs, Vos qui de me 
optime meriti estis. Cie. La philusuphie 
est la bieafaitrice des hommes, Phulo- 
sophia oplime de hominibus est merita. 
Cic. L'ubligé doit se souvenir des 
bienfaits; ce n'est pas au bienfaiteur 
à les rappeler, Beneficia meminisse 
debet is in quem collata sunt, non 
commemorare qui contulit. Liv. 

BIEN-FONDS, 5. m. Biens immou- 
bles. Præilia, orum, n. pl. Cic. Voy. 
DEN (subst.) 12e. 

BIENUEUREUX, FE0SE, adj. 1° 
Très heureux. Beatissimus,a, um. Cic. 
Fortunatissimus. Cic. = Vie bienheu- 
reuse, Beatissima vita. Cic. Voy. 
HEUREUX. || 20 Qui jouit de la beab- 
tude etornolle. Beatus, a, um. fier. 
| S. m. Les bienheureux, Beati, 
orum, m. pl. Aug. 

DIENNAL. ALE, adj. Qui dure deux 
ens. Diennis, m. f., e, 0. Suet. 

DIENSEANCE, 8. f. 1e Ce qui sled 
bien (au moral). Decorum, 1, n. Cic. 
Decor, oris, masc. Cic. S'expr. souv. 

ar le v. decëre, decet, decuit. s. sup. 
= être bienséant). Cic. : Garder, O 
server la bienséance, les bienséances, 
Decorum servare. Cic. sequi. Cic. custo- 
dire. Cic. En observant la bienséance, 
Avec —, Decore. Cic. Decenter. Cic. 
Ut decet. Cic. Action d'observer la —, 
Conservatio decoris. Cic. Conforme à 
la —, Voy. m1ENséanr. Comprendre 
les bienseances, ce que demande 
la bienséance, Vidére quid deceat. 
Cic. Cnnire la —, Indecore. Cie. 
Indecenter. Cic. 1l n'y a rien de con- 
traire à la —, Nihil est aliter ac de- 
cet. Cie. S'il y a qq. ch. de contraire 
à la —, Si quid déiecet, Cic. Choses 


qui choqueat ou blesseat la — (= 


Decence. Verecundia, æ, f. C 
coris, n. Sall. Liv. =: Ayant vnblié 
les bienséanres du sexe, Oblita de- 
coris matronalis. Liv. La bienséanca 
s'oppose à ce que.…, Verecundia 
obstat quominus (sobi-). PL-j. Vory. 
DÉCENCE. || 3° T. de fi 


Cic. Les — relatives aux 
anx circonstances, aox 
aplum est persunis, lemporibus, æta- 


convenance =: 
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le savoir-vivre), Gux ab humanitate 


dicrepant. Cic. Il est contraire 4 la 


n'est pas dans la — de ou 


que, Indecorum est ou Dedscet ou 


Minime decet (et l'intin.). Cic. || 2° 
ic. Decus 


{ : ittérature. 
ui convient. Decor, oris, masc. or. 
uod decet. Cic. = Lea bienséances 


oratoires, Quod decet in oratione. Cie. 


Saisir les —, Vidére quid deceat. 
ersonpes, 
ges, Quod 


libus. Cic. 1H sat observer les — 
relatives aux circonslances et aux 
personnes, Est temporum persona- 
rumqué moderafor. Cic. Accommoder 
sun discours à toutes les —, Ad id, 
quodcunque decet, accommodare ora- 
lionem. Cic. || 6° Commodite, utilité, 
buse qu est à la bien- 
séanre de qqn (= qu'il lui runvien- 
drait d'avoir), Voy. convenance. 
DIENSEANT, ANTE, adj. Conforme 


à la bienseance. Decorus, à, um. Cic. 


Decens, gen. entis. Quint. = 11 est 
bienséant à qqn {de faire...), Alicui 
decorum est. Liv. on Aliquem decet, de- 
cuit, decëre (et l'infin.). Cic. Qui n'est 
pas —, Indecorus, a, um. Cic. [| n'est 
pas — à qqn de faire..., Aliquem 
dedecel ou minime decet facrre. Glic. 
DIENTÔT, adv. {° Dans peu de 
temps, en peu de temps. (En géo.) 
Brevi. Cic. Brevi tempore. Cic. Moz. 
Cic. (Seul. en parl. de l'avenir) Pro- 
pediem. Cic. Jam. Cie. Jam jam. Cie. 
Jam jamque. Cic. = Bientôt après, 
Mox. Cæs. Liv. Post paulo. Cæs. Éreui 
ostea. Cic. Non multo postea. Cie. 
(se Aveo promptitude. Afuture. Cic. 
to. Cic. Celeriter. Cie. || 8° Qqf. 
Presque = Depuis bientôt on an, 
Anno jam prope. Liv. 
DIENVEILLANCE, & f. Oisposi- 
tion favorable envers qqn. Benevolen- 
na, æ,f. Cic. Volunias, atis, f. Cie. 
Benignitas. f. Cic. Indulgentia, æ, f. 
Cic. : Grande bienveillanre, Surrma ou 
Singularis benevolentia. Cie. Volun- 
tas bona. Cic. singularis. Cic. summa. 
Cæs. impensa. Liv. — à écouter, 
Benignitas ou Facilitas in audrendo. 
Cic. Lenitas audiendi, Cic. — en- 
vers qqn, In on Erga aliquem bene- 
volentia. Cic. voluntas. Cic. [n ali- 
quem indulgentia. Cic. Avoir de la 
our qqn, Erga aliquem benevo- 
lentiam Anbère. Cic. Alicui indulgere, 
eo, es, dulsi, dultum, u. Cæs. |] a de 
la — pour mai, Benevolus est mihi. 
Cic. erga me. Plaut. La — que tu as 
our moi, Tua erga me benerolentia. 
ie. Témoigner de la — à qqn. Ali- 
cui voluntulem præstare. Cic. Erga 
aliquem benevulentinm conferre. Cic. 
Aliquem benevolentiä prosequi. Cie. 
Témoigner à qqn la plus grande —, 
Aliquem summ& bencolentid com 


238 BIFUR 


plecti. Cic. Gagner, Captiver, Se 
concilier, S'attirer la —, Benevolen- 
tiam cullig/re, comparare, sibi adjun- 
gère. Cic. consequi. Nep. sibi acqui- 
rêre. Quint. Implorer la — des 
dieux, À dits pacem ac veniam pettre. 
Cic. Pacem deum (et ordi. devrum) 
adorare. Liv. Avec —, Benevole. Cic. 
Benigne. Cic. Indulgenter. Cic. Prèter 
à qqn une attention pleine de —, Ali- 
quem summê cum benignitate audire. 
Cic. Plein de —, Voy. le suiv. 

BIENVEILLANT, ANTE, adj. 40 
Qui a de la bienveillance. Benevolus, 
a, um. Cic. Benignus. Cic. Humanus. 
Cic. Indulgms, gén. entis. Cic. = 
Bienveillant pour qqun, Benevolus 
ahcui. Cic. erga aliguem. Plaut. De- 
nignus in Ou erga aliquem. Ter. Hu- 
manus erga aliquem. Cic. Se reure 
qqn —, Atiguem sibi benevolum fa- 
cére. Vany, BIENVEILLANCE. || 2° Qui 
marque dé la bienveillance. Benignus, 
a, um, Cic. Coms, rm. f,,6, n. Liv. = 
Discours biroveitlant, Oratio benig- 
na. Cic. Parules très bienveillantes, 
Amantissima verba. Cic. Accnerl bien- 
veillant, Come hospitium. Liv. 

BIENVENU, UE, adj: et sobst. 
m. et {. Accueilli avec plaisir. Acc 
us, a, um. Cic. Cæs. = Uienveou du 

enple, Plebi acceptus. Cæs. Pythius 
tait — de tous, Pythius era apud 
omnes graliosus. Cic. Tu seras le — 
auprès de mui, Advenlus fuus mihi 
suavissimus erspecialissimusque eril. 
Cic. Tu seras le — pour tout le mnnde, 
Carus omnibus (au dat.) erspectatusque 
venues, Cic. Je crois que je serai le 
—, Me eroplatum credo adventurum. 
Plaut. Suts te —, Salvum gaudeo te 
advenire. Plaut. Salve. Plaut. Salvus 
sis. Ter. Jubeo te salnère. Plaut. Soyez 
les bienvenus, Salvete. Plaut. Ta 
lettre a été la bienvenue, Pergratæ 
litteræ tuz fuerunt. Cic. Comme ces 
lettres ont élé les bienvenues auprès 
de juil Quam illum epistuLe delectarunt 
(de delectare, 0, as, avi, atum}! Cic. 

GIENVENUE, 5. f. Heureuss arri- 
vée de qqn. Adventus (üs) suavissi- 
mus (i), rm. Cic. = Repas de bienve- 
nue, Cena adventicta. Suet. adven- 
toria. Mart. aditialis (lors de l'entrée 
ea charge d'ua magistrat). Varr. Sen. 
Plin. Fêler la — de son hôte, Hospi- 
tis adventu festum agëre. Ov. 

1. OIÈRE, 5. (. Sorte de boisson fer- 
mentese. Cervisia ou Cerevisia, æ, f. 
Plin. Zythum, à, 0. Col. Plin. 

2. DIÈRE, 8. f. C. cærcueIL. 

1. DIÈVRE, 8. m. C. CASTOR. 

2. DIÈVRE (LA), rivière qui se jette 
dans la Seine. * Bivara, z, æ. 

DIFFER, v. acl. Effacer ce qui est 
écrit. InducËre, 0, is, duri, ductum, 
act. Cic. Erpung're, 0, is, punri, 
punclum, acl. Suet. Eradëre, 0, is, 
rasi, rasum, act, Pl.-j, : A la place 
de ceux qu'on avait biffés, In lucum 
erasorum. Pl.-j. Le nom est bilfé, 
Nomen est in liturä. Cic. 

BIFIDE, adj. Fendu ea deux. Bif- 
dus, a, um. Col. Plin. 

BIPURCATION, 8 f. Point où 
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une chose se divise en deux. Bifurcum, 
it, n. Col. = Bifureation des routes, 
ftinerum divortium (ti), n. Liv. 

GIFURQUE, &E, adj. Divisé en 
deux. Bifurcus, a. um. Col. . 

Se DIFURQUER, v. réf. Se divi- 
sor en doux. In geminas partes scindi, 
ur, Ëris, scissus Sum, pass. Ou. = Arbre 
qui se bifurque, Dividua arbor. Plin. 
uuture qui 8e —, Difurcus surculus. 
C 


oi. 

DIGAME, adj. Marié à deux per- 
sonnes en mêmé temps. Digamus, a. 
Tert. Hier. || S. m. Un bigame, Bi- 
marilus, i, m. (cité par Cic.). Hier. 

BIGAMIE, S. f. État de ceux qui 
sont bigames. Digamia, æ, f. Tert. 

BIGARRÉ, ÉE, part. passé de 

bicanneun, Voy. ce v.|| Adj. 1° Marque 
de couleurs tranchantes, Varius, a, 
um. Cato. Varr. Versicolor, gén. oris 
abl. s. eeti; gén. pl. um ; manque 
es cas ea ia). Cic. Liv. Disculor. 
Cic. || 2° Fig. Disparate. Sui dispar, 
gèn. aris (abl. s. e eti; gén. pl. 
um; manque des cas en ia). Cic. 

DIGANREAU, S$. m. Espèce de ce- 
rise. Cerasum (1) duracinum (1},n. Plin. 

BDIGARRNER, v. act. Marquer de 
couleurs tranchantes. Variare, 0, as, 
avi, atum, act. Virg. Col. Vario co- 
lore distinguëre, 0, is, stinri, slinc- 
tum, act. Ov. = Étoffe que l'on a bi- 
garrée de figures, Vesiis variaia fi- 
guris. Cat. | Fig. La couleur du style 
est comme bigarrée de taches, Color 
dicendi variis velut maculis consper- 
gilur (pass. de conspergëre, 0, spersi, 
spersum). Quint. 

GIGARRURE, 58. f. 1° Varièté do 
couleurs tranchantes. Varietas, aiis, 
f. Cic. Varius (ii) color (oris), m. 
Ov. = Des bigarrures, Vurielates, um, 
f, pl. Plin. || 2° Fig. Melange do 
choses qui vont mal ensemble. Varie- 
tas, alis, f. Sen. = Bigarrure (dans 
le style), Coloris inzqualitas (atis), f. 
Quint. Îl y a bien de la — dans la 
coulenr du slyle, Color dicendi mul- 
is ac variis velui maculis consper- 
gitur. VOY. BIGARRER, BIGARRÉ. 

DIGLE, adj. C. Loucue. 

DIGLER, v. acl. C. Loucerr. 

BIGORRE (Le), pays de France. 
* Bigerrensis (is) comtlatus (&s), m. = 
Habitants du Bigorre, Bigerriones, 
um, ©. pl. Cæs. Begerri, orum, m. pl: 
P.-Nol. Du — (en parl. des ch.), Bi- 
gerricus, a, um. Sid. 

BIJOU, s. m. {° Petit ouvrage de 
luxe qui sert à la parure = Brjou (d'or), 
Aurum, ÿ (sans pl.), n. Ter. Liv. 
— jencieni de pierreries), Gemma, æ, 
f. Ov. Plin. Aurum (1) gemmatum 
(i), n. fnse. Couvert de bijoux, 
Auro oneralus. Ter. Femme parle de 
—, Auro gemmisque exornala mulier. 
Apul. || 2° Fig. Chose ou Personne 
charmante. Flos, oris, m. Cie. Ocellus, 
1, m. Cie. 2 La province de la Gaule, 
ce bijou de l'Ilalie, Provincia Gal- 
liæ, ille flos [ialix. Cic. Petites vil- 
las, bijoax de l'Italie, Villulz, ocelli 
Italie. Cic. (Statue) qui est on vrai 
bijou, (Status) mire, scite facta et 
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venusle. Cic. summo artificio facte. 
Cic. Femme qui est un joli —, Mu- 
lier commoda et faceta. Plaut. || 3e 
Personno bien-almee. Rusa, æ, [. Plaut. 
Ocellus, i, m. Plaut. Oculus, m. Plaut. 
5: O mon bhijuul Mea rosa! Plaut. 
Ocelle mi! Plaut. Ocule mi! f'laut. 
Tu es mon -—-, mihi rosa es. 
Plaut. Être le — de ta multitude, 
Esse in oculis multiludinis. Cic. 

DIJOUTERIE, S. [. 1° Profession 
du bijoutier. Ars (rlis) gemmaria (z), 
f. Vulg. || 2° Bijoux. Voy. ouov 1e. 

DIIOUTIER, IÈN6, S. 0. el f. Celui, 
Celle qui fait et vend des bijoux. Au- 
rarius, it, masc. Însc. Gemmarius, 
masc. {nsc. Auraria, æ, fém. Insc. 

DILAN, 8. m. {0 État de l'actif et 
du passif. Acceptorum et datorum ra- 
{io (unis), f. Cic. : Depnser son bi- 
lan (— se déclarer en faillite), Bonam 
comiam ejurare. Cic. || 2° Balance de 
comptes. Vuy. BALANCE. 

BILOGAO, v. d'Espagne. * Bellum (i) 
Vadun (i), D. * Bilbuum, i, n. 

DILE, S. f. {0 Liquide secrôté par 
le foie. Bilis, is (abl. i mieus que e), 
f. Cic. =: Bile répandue, C. sauxsse. 
Il 2 Fig. Mauvaise humour, colère. 
Dilis (voy. 10), f. Cic. = Emuuvoir, 
Écbaulfer la bile de qqn, Dilem (ali- 
cui) commouëre. Cic. Décharger sa 
— sur qq, În aliquem stomachum 
erumprre. Cic. iram omnem evomPre. 
Ter. Voy. couËne. || So Mélancolie : 
Bile noire, Atra bilis. Cic. 

DILIEUX, euse, adj. 10 Qui abonde 
on bile. Bilivsus, a, um. Cels. || Suust. 


{en pari. des pers.). Les bilicux, 
Biliosi, orum, m. pl. Cels. |] 2° Fig, 
Colère. Stomachosus, a, um. Cic. Ior. 


IL 3° Moroso. Alelancholicus. Cic. 
BILLE, S. (. 1° Boule, Pila, z, f. 
Plin. || 2° Petite boule do pierre ou 
d8 marbre (sorte de Jouel d'enfant). 
Ocetlatus, à (s.-e. lapilius), m. ou 
Ocellatum, ï (8.—e. marmor), n. Varr. 
Suet. : Jouer aux billes, Ocellatis lu- 
dère. Suet. 
DILLEGAUDE, 8. f. C. Désonnre. 
BILLET, 5. m. {+ Courte missive, 
petite lettre. Litierulz, arum, f. pl. 
Cic. Epistola (æ) minuscule (2) ou 
pusilla (æ) où brevis (is), f. Cic. Lit- 
teræ (arum) perbreves (ium), f. pl. Cic. 
Codicilli, orum, m. pl. Sen. : J'ai 
tracé ce billet, Hoc lilterularum exa- 
ravi. Cic. || 2° Annonce, invitation. Li- 
bellus, {, m. Cic. || 3° Carte d'entrée. 
Libellus, 1, m. Cic. = Billet pour les 
combats de gladialeurs, Gladiatorum 
libellus. Cic. || 4° Certificat. Libellus, 
î, m. Dig. || 5° Bon pour avoir de l'ar- 
ent, des vivres. Tessera, z, l. Suet. 
OYÿ. BON (aubsL.)- I 6° Bulletin de 
vote. Tabella, æ, f. Cie. Tabula, f. 
Cic. Tesserula. f. Varr., || 7° Bulletin 
pour tirer au sort. Sors, ortis, f. Cic. 
Suet. Voy. sont. || 8° Écrit portant 
injonction de faire qq. ch. : Rillet de 
lugement, Muxpitit militaris tessera 
tæ), f. D'apr. Plaut. (Pœn., v. 2, 87). 
1 8e Écrit par lequel on s'oblige à payer 
une certaine somme. Syngrapha, æ, f. 
Cic. Perscripiio. onis, f. Cic. Nomen, 
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minis, n. Cic. = Faire, Souscrire un 
billet, Syngrapham facëre. Cic. Payer 
qqn en billets, Sonscrire un billel à 
gan, Alicur pecuniam perscribëre, o, 
is, scripsi, scripltum. Cic. Prûter qq. 
ch. à qqu sur son —, Aliquid per 
syrgrapham alicui cred®re. Cic. Ac- 
quitter, Payer, Rewbourser un —, 
Nomen soluère ou expedire on expli- 
care. Cic. , 

BILLEVESÉE, s. f. 1° Discours 
frivole. Nugæ, arum, f. pl. Cic. Inep- 
liz, f. pi. Cie. Voy. BAGATELLE Jo. 
IL 2° Idée chimérique. Somnium, ti, 
n. Ter. et pl. souv. Somnia, orum, 
on. pl. Cic. 

DILLOM, v. de France (Puy-de- 
Dôme). * Bilhomum et Billemum, 1, n. 

4. BILLON, s. m. Monnaio de cui- 
vre = Muonuie de billon, Moneta (æ) 
nigra (æ), f. blart. 

2. BILLON, s. m. Ados bombé, 
forme avec la charrue. Lira, æ, f. 
Col. : Disposer la terre en billons, 
Terram in liram revocare. Col. La- 
bourer quatre jugères en —, Jugera 
quatuor lirare, 0, as, avi, afum. Col. 
Planter qq. ch. par —, Âliquid lira- 
im serëre. Col, 

BILLOT, s. m. Tronçon de bois. 
Cauder, dicis, m. Plin. Qqf. AMensa, 
æ, f. Suet.: Billot de boucher, Afensa 
lanionia. Suet. 

BINAGE, s. m. Action de binor. 
Repastinatio, onis, f. Cic. Arationis 
iteratio, et absol. fteratio, f. Cul. 

BINER, v. act. Donner une secondo 
façon 4 la torro. Repastinare, o, as, 
avi, atum, act. Col. =: Biver une vi- 
gne, Vitem iterare. Col. 

BINETTE, S$. f. Outil pour biner. 
Capreolus, à, m. Col. 

BIOGRAPHIE, s. m. Auteur de bio- 
graphies =: Le bivgraphe de qqn, Re- 
rum alicujus scriptor (oris), m. Cic. 
Les biographes des hommes illus- 
tres, Qui vitas clarorum hominum me- 
moriz mandant (ou mandaverunt, etc.). 
Gell. Voy. p10GRAPHIS. 

BIOGRAPHIE, S.f. Ouvrage qui 
a pour objet la vie d'une seule per- 
sonne. Vila, æ, f. Ney. Vite memo- 
ria, f. Suet. =: Biographies des géné- 
raux, Vitæ imperatorum. Nep. Écrire 
la hiograpbie de qqn, Alicujus vitæ 
memoriam compon’re. Suel. vilam me- 
moriæz mandare. Gell. res persequi. Cic. 
res componère. Tac. 

BION, n. d'homme. Bion, onis,m. Cic. 

DBIPEDE, adj. Qui marche à deux 
ieds. Bipes, gèn. edis. Cic. || S. m. 
En bipède, Bipes, m. Cic. 

BIQUE, 5. f. C. caèvre. 

DIQUET, s. m. C. CHEVARAU. 

BIRÈME, 8. f. Galdre à deux rangs 
de rames. Diremis, is, f. Cic. Cæs. 

4. DIS, p1se, adj. Brun, Ater, tra, 
trum. Ter.= Pain his, Pants ater. Ter. 
cibarius. Cic. secundarius, Plin. 

2. n1s, adv. Deux fois, Bis. Cic. = 
Crier bis aux trois premiers vers, 
Primos tres versus revurare. Cic. 

BISAÏEUL, 3. m. Pere de l'aïoul 
ou do l'aleule. Proavus, 1, m. Cic. 

BISAÏEULE, 8. f. More de l'aïeul 
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ou de l'aïeule. Proavia, æ, f. Suet. 

HISANNUEL, eLLE, adj. Qui durs 
deux ans. Bimus, a, um. Pall. 

DBISDILLE, 8. f. C. QUENELLE. 

BISCAÏEN, ENNE, adj. Qui est 
de la Biscaye. (En parl. des pers.) 
Cantaber, bra, brum. Mel. (En parl. 
des ch.) Cantabricus, a, um. Mel, 

DISCAYE, prov. d'Espagne. Can- 
tabria, z, f, Plin. = De Discaye, Voy. 
BISCAÏEN. 

BISCORNU, 08, adj. irrégulier 
(dans sa forme), bizarre. Voy. ces œ. 

BISCUIT, 8. m. 1° Pain deux fois 
cuit = Biscnit (de soldat), Buccella- 
tum, Ÿ, 0. Amm. C.-Th. — de mer, 
Nauticus (t) panis is), m. Plin. || 2° 
Sorte de pâtisserie. Libum, i,n. Varr. 
Mart. = Petit biscuit, Crustulum, 0. 
Varr. Sen. 

DISE, 8. f. C. AQUILON. 

BISEAU, s. m. Extrémité d'un ob- 
jet taille en biais = Bord taillé en bi- 
seau, Secta in vbliquum ora, f. D'apr. 
Ov. (Met., n, 130). || Biseau (d'uu io- 
strument à vent), Lingua, æ, f, Plin. 
Ligula, f, Plin. 

BISET, s. m. Espèce de pigeon. 
Columba ) agrestis (is), f. Varr. 

BISOX, S. @. Sorte de bœuf sau- 
vage. Bison, ontis, m. Plin. 

BISSAC, s. m. Sorto de double sao. 
Bisaccium, it, 0. Petr. Voy. pESacs. 

BISSEXTE, s. m. Jour ajouté tous 
les quatre ans au mois de fevrier. 
Disertus, :, m. Dig. 

BISSEXTIL, ILE, adj. Dù se ren- 
contre le bissoxto : Année hissextile, 
Annus bisertus. Aug. bisertilis. Isid. 

BISTOURI, 8. m. T. de chirurgie. 
Sorte do petit couteau. Scalpellum, i, 
n. Cic. Scalpellus, i, m. Cels. Scal- 
prum, î, n. Cels. Scalper, pri, m. Cels. 

DBITCNE, v. de Lorraine. * Bicina, 
æ, f. el ° Bidiscum, i, n. 

BITHYNIE, contrée de l'Asie Mi- 
neure. Bithynia, æ, f. Cic. : Qui est 
de Bilhynie, (en gén.) Bithynius, a, 
um. Col. Btthynus. Tac. Plin. (surtout 
eo parl. des cb.) Bithynicus. Cie. 

RITINYNIEN, ENNE, adj. Qui est 
de Bithynie. Voy. le précéd. || Subst. 
Les Rithyniens, Bithyni, orum, nm. 
pl. dfel. Plin. Bichynn, m. pl. Plin. 

BITUME, 8. m. Substance inflam- 
mablo. Biturnen, minis, n. Virg. Vitr. 

BITUMINEUX, Euse, adj. Qui con- 
tient du bitume. Rituminosus, a, um. 
Vitr. = Eau biluminense, Aqua bi- 
tuminata. Plin. 

BITURIGES (Les), pple de la Gaule. 
Bituriges, um, m. pl. irt. : Un Bilu- 
rige, Bilurir, igis, m. Luc. Des Bilu- 
riges (en parl. des ch.), Bi*wricus, a, 
um. Col. 

R'VAC et micux BIVOUAC, 5. 
m. Station d'une troupe on plein air. 
Ercubiæ, arum, f pl. l'ic. Surt. 

BIVALVE, adj. Quiest formededeux 
pièces au valves. Bivaluis, m. f.,e, 0. 

BIVAQUER et mieux RIVOUA- 
QUER, v. 0. Camper en plein air, Furmi 
ac sub divo cubare, o, as, cubui, cubi- 
fum, n. Suet.: Bivouaquer dan° la 
Catupagne, In agro ercubare. Cic. 


pers. Capricieux. 
Butabilis, m. f.,e,n. Liv. 
rose. Morosus, a, um. Cic. 
m. f., 6,0. 
singuller. Mirabilifer moratus, a, un. 
Cic. || 4° En parl. des ch. Étrange. 
Mirus, a, um. Cic. Inusitatus. Cns. 
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BIZARRE, adj. {e En parl. des 
arlus, a, um. Sall. 
il 20 Mo- 

iMiculis, 
Cic. || 3° D'un caractère 


Insolitus. Cic. Insolens. gén. entis. Cic. 
BIZARREMENT, adv. 41° D'ne 


manière capricieuse. Mfutabiliter. Varr. 


I} 2° Avec une humeur chagrine. Mo- 


rose. Cic. || 3° D'une façon étrange. 
Mirabiliter. Cic. Inusitate. Cic. 


DIZARRERIE, S. f. 1° Caractère 
capricieux, inconstance. Mobilitas, at:s, 
f. Cic. Mutabilitas, f. Cic. Varietas, 
f. Cic. Inconstantia, æ, f. Cic. || 2e 
Humeur difficile. Morositas, atis, f. 
Cic. | 3° Étrangete. Insolentia, æ, f. 
Cic. Novitas, atis, f. Cic. || 4° Choss 
extraordinaire. Airaculum, à, n. Cic. 
Portentum, n. Cic, : Des bizarreries 
de philosophes, Porfenta ou Miracula 


philusophorum. Cic. 


DLAFAND, ARDE, adj. C. PAÂLe. 
BLAIREAU, 8. @. Sorte de bêta 
puante. Meles on Melis, is, [. Varr. 
BLAISE, n. d'homme." Blasius.ii. m. 
BLÂMAULLE, adj. Digne de blâme. 
(En gén.) Vituperandus, a, um. Cic. 
Reprehendendus. Cic. Accusindus. Cic. 
Improbandus. Cic. Damnandrs. Quint. 
(En parl. seul. des ch.) Vituperabilis, 
œ. f., e, n. Cic. Accusabilis. Cic. 
Traduct, diverses = Cette grandeur 
d'âme est blämable, Ea animi clatio 
in vitio est. Cic. 11 est —, [s in culpä 
est ou fn eo culpa est. Cic. N'ètre 
pas —, Ertra culpam esse. Cic. Culpä 
carëre. Quint. À reprehensione abesse. 
Cic. Reprehensione carère. Cic. Je ne 
suis pas — d'avoir pris, Non mihi 
culpæ est, cepisse. Col. Je le trouve 
— de dire.…, Illum in eo reprehendo 
quod dicit. Cic. Voy. BLAMFA. 
BLÂME, s. om. 1° Sentiment ou 
Discours par lequel on condamne qqn 
ou qq ch. (En gén.) Vituperalio, 
onis, |. Cic. Reprehensio, f. Cic. Im- 
probatio, f. Cic. Incusafio, f. Cic. = 
Parules de blâme, Objurgatio, onis, 
f. Cic. Castigato, f. Cic. Aurmadrer. 
sio, f. Cic. Lettre de —, Objurgato- 
ria epistola. Cic. — d'une faute, — 
d'une sottise, Reprehensio culpæ, Vi- 
Huperatio stultituæe. Cic. — muet, Cas- 
tigatto tacita. Liv. Dire cela], c'est 
plutôt de la maquerie que du —, Ir- 
ridentis magis est quam reprehenden- 
tis. Cic. Rabaisser qq. cb. par le —, 
Aliquid vituperando affligëre. Cic. En- 
courir le —, {n viluperationem ve- 
nire. Cic. cadñre. Cic. adduci (pass.). 
Cic. In reprehensionem incurrêre. Cic. 
Eacuurir un — gévère, In maguam 
vituperalionem venire. Cic. N'encou- 
rir aucun —, Reprehensione carère. 
Cic. Éviter le —, Vituperativnem 
vifare. Cic. Vituperafionen ou Ant 
madversionrm effug”re. Cic. Reprehsn- 
sionem fugire. Cic. Rejeter le 
d'une ch. sur qqu, Alicujus rei 
pam in aliquem conferre. Cæs. (rans- 
ferre. Cic. Tout le — en retombe 
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ar toi, In te omnis Mæret culpa, Ter. 
Donner le — de qq. ch. à qqn, Ali- 
quid alieui vitio dure. Cic. Jeter, Dé- 
verser le — sur qqn, Voy. BLAMER. 
Digne de —, Voy. ecAuaoLe. || 4° 
Qaf. Faute, culpabilite. Culpa, æ, f. 
Cic. || 3° Reprimande faite par un 
magistrat Animadversio, onis, Î. Cic. 
2: Bläme infhgé par les censeurs, 
Censoria animadversio. Cic. 

BLÂMERN, v. act 1° Improuver, 
teprendre : Blämer une ch., qan d'une 
th., qqn de faire, (En gén.) Re- 
prehend®re, 0, is, hendi, hensum (rem. 
Cic. aliquem in re. Cic. in eo quud 
et simpl. quod facit et qgf. facial. 
Cic.). Culpare, o, as, avi, afum (rem. 
Quint. aliquem in re ou ob rem. Cic. 
quod facit et age faciat. Ter.). Vi- 
tuperare (rem. Cic. aliquem. Cic.). 
Improbare (rem. Cic. aliquem. Plin.). 
Accusare (rem. Cic. aliquem in re où 
de re. Cic.). Incusare (rem. Ov. Tac. 
aliquem. Cæs. quod facit et qql. fa- 
ciat. Cæs.). Vifio vertëre, o, is, verli, 
versum (rem ahcui. Cic. alicui quod 
facit et qaf. faciat. Cæs.). Vitio dare, 
0, as, dedi, datum (rem alicui. Cic. 
alicui quod facit et qqf. faciat. Mal. 
ep. Cic.). Crimini dare (rem ali- 
ui. Cic. alicui fecisse. Cic. quod fa- 
cit et qaf. faciat. Just.). || Blâmer 
(verbalement), Objurgare, 0, as, avi, 
atum (rem. Cic. aliquem in re. lic. 
quod fact et quf. faciat. Cic.). Casti- 
gare on Verbis castigare (rem. Cic. 
aliquem in 7e. Cic. in eo quod facit 
et qqf. faciat. Cic.). Carpére, 0, 14, 

si, ptum (rem. Pl.-j. aliquem in re. 
Quint). Corripére, 10, is, ripui, rep- 
um {aliquem. Cæs.). Increpare, o, as, 
crepui, crepitum (rem. Cic. aligurm 
uvd facit el ygf. faciat. Tac.). || Être 
lätué, Vatup-rant, pass. Cic. et Lous 
les passifs des v. précéd. : Je suis — 
de cela, Ea res mihi est viluperalioni. 
Cic. crimini. Liv. Je suis — d'avoir 
fait, Mihi culpæ est fecisse. Col. Je puis 
être — de cela, Id mihi crninosum 
esse potest. Cic. Être sévèrement ou 
vivement —, {n magnam viluperalio- 
nem venire, io, is, véni, venfum, Cic. 
} Celui qui blème (en gén.), Vitu- 
perator, oris, m. Cic. Reprehensor, 
m. Cic. Celui qui — (verbalement), 
Objurgator, oris, m. Cic. Cashigutor, 
m. div. Correptor, m. Sen. || 2° 
Adresser (à qqn) uno reprimande pu- 
blique (en pari. d'un magistrat), 
Notare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Reprehendfre, 0, ÿs, hendi, Aensum, 
act. Cic. 

Se suAwen, v. réf. S'adrosser des 
reproches à soi-mêmo. Se castigare 
(o, as, avi, afum). Cic. Peccali se in- 
simulare. Cic. Se incusare. Virg. : Je 
me blâme de croire..., Ja Aoc me ipse 
castigo, quod erutimo. Cic. Îls se 
blâäment d'avoir cessé... Peccati se 
insimulant quod intermiserini. Cie. 1 
ss bläme de n'avoir paa reça, Se in- 
eusal, quod non occepei il. Virg. 

BLAMONT, v. de Francs (Meurthe). 
SAlbus (i) Afons (onu), m. 

BLANC, aLANCE=, adj. 1e Qui est 
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de la couleur du lait, de la neige, etc. 
(D'une blancheur mate) Aibus, a, 
um. Cic. (D'une blaucheur brillante) 
Candidus. Liv. : Blanc et noir, Albus 
et ater. Cic. Candidus nigerque. Plin. 
— tirant sor le roux, E rufo can- 
dicans (gén. anis). Plin. — comme 
le lait, Lacteus, a, um. Virg. — 
comme la neige, Niveus. Ad ler. 
Dents blanches, Candiduli dentes. 
Cic. Mouchuir blanc, Candidum su- 
dorium. Quint. Vètement —, Vestis 
candida. Liv. alba. Ou. Les lis blancs, 
Candida lilia. Ov. Poule blanche, 
Alba gallina. Col. Plus blanc qu'un 
cygne, Candidior cycno. Vire. Merle 
— (= chose rare, introuvable), Alba 
avis. Cic. Gelée blanche, Prumna, æ, 
f. Cic. Cana pruina. Hor. Etre blanc 
d'un blanc mat), A lbëre,eo,es, s. pari. 
ni sup., 0. Cæs. Être — (d'un blanc 
brillanti, Candêre, 60, es, dut, 3. sup., 
on. Vitr. Devenir —, Voy. BLANCHIN 
(neut.). || 2° En parlant des cheveux, du 
poil. Canus, a,um. Cie. Virg. Plan. Qqf. 
Candidus. Plaut. Virg. Rar. Albus. 
Plaut. =: Tète blanche, Caput canum 
ou candidum. Plaut. Cheveu blanc, 
Canus crinis. Ov. Des cheveux blancs, 
Cani (s.-e. crines), orum, m. pl. Cic. 
Faux cheveux —, Falsi cani. Ov. 
Barbe blanche, Barba cana. Bart. 
incana. Col. candida. Virg. alba. 
Plaut. Couleur — {d'un cheval), Ca- 
nus color. Pall. Chevaux blancs, Can- 
didi equi. Tac, Être blanc, Avoir les 
cheveux blancs, Canère, 00, es, nui, 
s. sup., 0. Tac. Albëre, eo, es, s. 
arf, oi sup., n. Ov. Devenir blanc, 
y. BLANCHIN (nent). || 3° D'une 
couleur à peu près blanche =: Dlanrhe 
jeune fille, Candida puella. Cat. Bras 
lancs, Candida brachia. Prop. Pain 
blanc, Panis candidus. Varr. siligr- 
neus. Sen. Cuivre — (par l'alliage), 
Album æs. Plin. Vin —, Album vi- 
num. Plaut. Plin. Peuplier —, Can- 
dida pôpulus. Virg. Poivre —, Can- 
dülum piper. Plin. Arme blanche (— 
épée, puignard, etc.j, Telum, i, n. 
Cic. Ferrum, i (sans pi o. Cic. || 6° 
Dont la couleur est affaiblie. Dilufus, 
a, um. Plin. Pers. : L'encre devient 
trop blanrhe quand on y verse de 
l'eau, Infusä lymphä (poët. pour 
aquä) sepia vanescit (de vanescyre, 
s. parf. ni sup., n.). Pers. || B° Pro- 
pre, net. Purus, a, um. Virg. Mun- 
dus. Gell. Lautus. or. : Rube blan- 
che, Pura veslis. Virg. Lit bien 
blanc, Mundissimum cubile. Gell. 
Mains blanches, Manus lautæ. Hor. 
pure Tib. | 6° Où il n'y a rien, où 
Ï manque qq. ch. =: Papier blanc (— 
où il n'ya rien d'écrit}, Pura charta. 
Dig. Tablettes blanches, Vacux (a- 
belle. Quint. | Fig Dooner à qqn 
carte blanche (— lui laisser toute 
hberté), Alicut omnen licentiam dare. 
Cic. permittére. Suet. [| Vers blancs 
(= sans rimes), * Versus non asso- 
nantes. (Sr. . IE Nuit blanche (= sans 
sommeil), Nez ensumnis (is), Virg. 
peruigil (is). dust. Paaser la ouit 
—, Pervigilare, 0, as, avi, altura, a. 
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Liv. Il passe cette nuit —, Eam noc- 
tem peruigilat. Cic. || 7° Sans faute, 
sans reproche, innocent. Purus, a, um. 
Cic. Qqf. Candidus. Ov. Juv. 2: Faire 
vuir blanc ce qui est noir, Candida 
de nigris facëre. Ov. Nigra in candida 
vertére. Juv. 11 surt (de cette accu- 
galiun) — comme neige, Innvcens 
omnibus senfentiis absolritur. Cic. 
BLanc, 8. m. 1° La coulour blan- 
che = Blanc (mat), Albus (i) color 
gr . m. Cic. Album, i, n. Liv. — 
brillant), Candor, oris, om. Cic. Can- 
didus (i cer (are m. Plin. Can- 
didum, 1, n. Quint. incarnat mèlé 
de —, Rubor candore mixtus. Cic. 
Distinguer le — du nvir, Alba et 
atra discernÿre. Cic. Clanger le noir 
en —, Candida de nigrax fucëre, Ov. 
N'igra in candida verre. Juv. Faire 
qq. ch en — (en parl. d'uu peintre), 
Aliquid candicantt colore farëre. Plin, 
Chaulfer à —, Candefacëre, io, is, 
fer, factum, act. Plin. ChaufTé à —, 
Candefactus, a, um. Plin. landens, 
gén. entis. Varr. Tirer sur le —, 
Voy. Etre DLANGIIATRE, || 2° Matière 
qui sert à peindre ou à marquer en 
blanc. Album, à, n. Liv. Cerussa, æ, 
f. Plin. : Peindre de blanc, en —, 
Donner un — de chaux, Voy. 5LaN- 
cBin (act.). Marquer avec du —, Cretä 
notare. Ior. Pers. || 3° Fard pour 
blanchir la peau. Cerussa, æ, f. Plin. 
Creta, f. [or.: Rlanc de fard, Mêmes 
traduct. Qui a mis du —, Où il y a 
du —, Cerussatus, a, um. Cic. Cre- 
tatus. Mart. || 6 Vétoments blancs. 
Candida (æ) vestis is), f. Liv. Albs 
{arum) vestes (ium), Î. pl. Ov. Alba, 
orum, n. pl. Ov. =: Vétu de blanc, 
Albatus, a, um. Cic. Cundidatus. 
Piaut. Suet, landide vestitus. Plaut. 
1 6° Partie blanche d'une ch. Album, 
1, 0. Cels. Candulum, n. Plin. =: Le 
blanc de l'œil, Album oculi on oculo- 
rum, 0. Cels. — d'œuf, Ovi album, 
n. Cels. alëumen (minis), n. Plin. al- 
bumentum (it, n. Veg. albor (oris), 
œ. Pal. candor, m. Plin. candidum 
(i), n. Plin. : Des blancs d'œufs. 0vo- 
rum albamenta (orum), D. pl. Apic. 
1} 6° But peint en blanc, ciblo. Scopus, 
1, m. Suet, 2 Tirer au blanc (= vi- 
ser le but), Voy. nor. || 7° Espaca 
laissa libre dans un écrit. Vacans 
(aneis) locus (i), m. Quint. : Un hlane 
ait être réservé, Debet racare lucus. 
Quint. Tabletie en —, Tabella vacua. 
Quant. Lelire où le nam est en —, 
Lutteræ sine nomine scriplæ. Cic. 
DLANC (Le), v. de France (ladre). 
+ Oblincum, i, 0. 
DLANC-DEC, s. m. 1° Jeune hommo 
ui n'a pas encore de barbe. Jmberbis 
Ge) juvenis (is), om. Hor. || 2° Fig. 
eune homme sans experienco. Tiro, 
unis, m. Caic. =: Ce n'est qu'un blanc- 
bec, Tiro ac rudis est. (ic. Quint. 
BLANCHAILLE, s. f. Menu pols- 
son blano. Pisciculi (orum) minuh 
(orum), æ. pl. Ter. 
BLANCHÂTRE, adj. Tirant sur le 
blanc. (D'une cuuleur mate) Albidus, 
8, un. Cels. Ov. Albidulus. Pal. Sub- 
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albus. Varr. Subalbidus. Cels. Eral- 
bidus Plin. Subalbicans, gén. antis. 

Varr. (D'uve cuuleur brillante) Can- 
dicans. Plin. Subcandidus, a, um. 
Plin. = Être blanchätre, Candicare, 
°, 08, 5. parf. ni sup., n. Plin. 

BLANCUE, n. do femme. * Blanca, 
s, f. 

PLANCLIEMENT, adv. Propre- 
ment : Se lenir blanchement, Mundi- 
ter se habëre. Plaut. 

DLANCHEUR, 8. f. Couleur blanche 
: Blancbeur (mate), Albus y) color 
(oris), m. Cic. — (brillante), Candor, 
oris, m. Cic. Candidus (i) color (oris), 
m. Plin. : La blanchenr de son teint, 
Hujus candor. Cic. — éblouissante, 
Splendidissimus candor. Cic. Chevaux 
d'une éclatante —, Equi candore 
erimio. Suet. || En parl. des cheveux, 
de la barbe, du poil. Canaties qe 
em, abl. e; inus. aux autres cas), f. 
Plin. Rar. Albatudo, dinis, [. Plaut. 
s La blancheur de la tête, Capitis 
albitudo. Plaut. La — des sourcils, 
Superciliorum canities. Plin. 

BLANCII, 16, part passé. Voy. 
BLANCHIR, act. el BLANCRIN, neul. 

DLANCHIIIAIENT, s. m. Âction de 
blanchir = Le blanchiment de la cire 
s'obtient en l'expusant à la lumière 
de la lune, Luna ceræ candorem facit. 
Plin. Le — de la cire est aussi cum- 

let que possible, si on la recuilt, 
Eandilissina cera fit recocta. Plin. Le 
soufre sert au — des laines, Sulfur 
lanis candorem confert. Plin. 

DLANCITR, v. act. {0 Rondre blanc. 
(Aqua) candefacëre, io, rs, feci, fac- 

um. Plaut. Gell. (Alicui re) cando- 
rem facère. Plin. candorem afferre, 
fero, fers, aftuli, allatum. Plin. cando- 
rem præslare, 0, as, siiti, sérum et 
statum. Plin. = Rlanchir de l'ivuire, 
des laines, Ebur candefac#re. Plaut. 
Lanis candorem conferre. Plin. Argent 
blanchi, Argentum candefactum. Gell. 
Voy. aLanc (adj.). |} 2° Couvrir d'une 
œuleurblanche : Blanchir des culunnes, 
Columnas deuibare, 0, as, avi, atum. 
Cic. albo pulire, io, is, ivt et ti, 
itum. Liv. Les tuiles sont blancbies 
â l'ean de chaux, Tegulæ calce ex 
aquä liquid& dealbantur. Vitr. Blan- 
thir ses joues avec de la céruse, 
Ceruss8 mälas oblinëre, 0, is, levi, 
litum. Plaut. Joues hlanrhies avec de 
la céruse, Cerussatæ bucræ. Cic. La 
céruse est bonae pour blanchir Île 
teint des fermes, l'erussæ vis es ad 
candorem femnarum. Pl. || 3° Qaf. 
Polir, fourbir, Voy. ces m. || 6° Net- 
toyer, laver. Lavare, 0, as, lani, lava- 
tum, lautum et lutum, act. Petr. = Vè- 
tements qui ont déjà ét# hlanchis, 
Vestimenta jam lota. Petr. || 5° Fig. 
dJustifier. Voy. ce m. 

Se pLancuiR, v. 1° Pron Être 
blanchi S'expr. par les pass. des v. 
actis préréd. || 2° Réf. Se couvrir 
soi-même d'une couleur blanche : Se 
blanchir (= mettre du blanc sur 
ses vétements), Album ïin vesti 
mentum addëre, 0, is, didi, ditum. 
Liv. Se — (= mettre du blanc sur 
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son visage), Voy. BLANCIHR (act.) 20. || 
8° Nettoyer, Laver soi-même ses vête- 
ments. Veslimenfa sua lavare (voy. 
BLANCHIR, act. 4e). Ter. || 4° Fig. Se 
justifor. Voy. ce æ. 

BuancHin, v. neut. {0 Devenir biano. 
(D'un blanc mal) Albescère, 0, is, s. 
parf. ni sup., n. Cic. Exalbescèëre, o, 
is, bui, 8. Sup., n. Gell. Albicare, 0, 
as, s. part. ni sup., 0. Hor. Plin. 
(D'un blanc brillant) Candescëre, 0, 
is, dui, s. sup., n. Üv. Vitr. Incan- 
descëre, n. PL.-j, || En parl. des che- 
veux. Canesc®re, 0, is, nui, 8. sup., 
n. Plin. Albescëre, n. Hor. || 2° Com- 
mencor à avoir des cheveux blancs, 
vioillir. Canesc#re (voy. ci-dessus), n, 
Plin. Incanesc®re, n. Sil. =: Qui à 
blanchi, Canens, gén. entis. Virg. 
Tête 1 a blanchi, Canum caput. 


Plaut, | Fig. Bianchir sur les livres, 
Libris(au dal.) insenesrËre, 0, is, nui, 
3. sup., n. or. — dans les mêmes 
emplois, Jisdem negotiis insenescrre. 
Tac. ( Notre éloquente commence a 
hlanchur, Oratio nostra canescit. (ic. || 
30Qqf. Fig. Ne pas raussir. C. écriouen. 

BLANCUISSAGE, 5. @. Lavage du 
linge. C. LAvaGG. 

DLANCIIISSANT, part. prés. de 
BLANCIUR, act. et de BLaNCHIN, neul. 
Vuy. ces v. || DLANCIISSANT, ANTE, 
adj., Qui devient ou paraît blanc. S'ex- 
pr. par les part. prés. des v. cités à 
DLANCHIR, Neut. 

BLANCIIISSEUR, EUSE, 3. masc. 
et féra. Celui, Celle qui blanchit le 
linge. Lotor, oris, masc. /ne- Lutor, 
masc. Gl.-Ph. Lotaria, æ, 1êm !nsc, 

BLANC-SEING, 5. m. Mandat en 
blanc revêtu d'une signature *Charta 
(æ) nudo numume subscripta (x), f. 

DBLANC-SIGNE, 5. m. C. le précéd. 

DLANGY, v. de France (Seine- 
Inferieure). * Blangiactem, à, n. 

BLANZA C, v. do Franca (Charente). 
Blansiacun, à, 0. 

BLASENR, v. act. {e Émousser les 
sons par los excès. [ebelare, o, as, 
avi, atum, act. Pin. ObtundXre, 0, 
is, fudi, fusum, act. Plin. : Blaser 
les sens, Sensus hebetare. Plin. Les 
vins trop forts blasent le palais, Fer- 
vida vina palatum ezsurdant (de ex- 
surdare, 0, avi, atum). Hor. Palais 
bluse, Os hedes (gen. s. etis ; gén. pl. 
etum). Ov. Palutum torpens igén. 
entis). Juv. Gusier — par des mels 
brülants, Fauces emortwz ou occal- 
latæ cibis ardentibus. Sen. Esloinac 
—, Stumachus ubtusus, Plin. lassus. 
Hor. fastidiens (gen. entis). Sen. 
marcens. Suet. 1 {En parl. des êtres 
animés) Qu est blase, Fasfidiosus. 
Varr. Îs sont si blasés, Tantum in 
illis est fastidium. Sen. Être blasé 
sur tout, Omnia fastidire, io, is, iur 
el si, 1tum. ur. || 2° Fig. Rendre 
à la longue incapable d'émotions, de 
sentiments : Blaser qqn. Aiiguem ob- 
tundère (vuy. 19). l'ic. Alicujus animo 
{au dat.) callum obilucFre, o, is, duri, 
ductum. (ic. Alicur sutietatem et fas- 
tidium ferre, fero, fers, tuli, latum. 
Quint. Î n'existe pas de plaisir dont 


parilurus), Plin. L'habilude 
blaser mon humeur irritable, Con- 
sueludo diuturna stumacho meo callum 
obducit. Cic. Pour que ceux qui en- 


qui audient, sattenfur 
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l'habitude ne blase, Nulla voluptas, 


ne non assiduitate fastidium parial 


e parëère, iv, is, peperi, partum, 


oil par 


tendrunt ne soient pas blasés, Ne it, 

rate de sa- 
liare, 0, as, avi, atum). Cic. RBlasé 
par les plaisirs, Voluptatibus saliatus 


et erplelus. Cic. — sur les honneura 


Honoribus safuratus. Cic. — sur tout, 
Rei nuilius studiosus, Plaut. 

Se BLASEn, v. réfl. 1° S'user par 
l'intemperance. Dissolui, or, &ris, 20- 
lutus sum, pass. Sen. : Estomac qui 
s'est blasé par la bonne chère, Dis- 
solutus deliciis stomachus. Sen. 
2° Éprouver du degoût. Fastidire, io, 
ês, dur et ia, itumr, n. Sen. : Se blaser 
de qd. ch., Aliquid faxtülire (act.). 
Col. Êlles se blasent, Fastidiosz funt 
Col. || 3° Fig. Se lasser de, Ne plus 
éprouver d'emotions, de sentiments. 
OccallescËre, 0, is, callui, s. sup., n. 
Cic. Pl.-j. Torpescère, 0, is, pui, 8. 
sup., n. Tac. : Je me suis blasé sur 
tuute chose, Prorsus occallui. Cic. 
A force de souffrir, je me suis —, 
Longä patientiä occallui. Pl-j. Les 
choses qui flattent le plus agréable- 
ment nvs sens sont celles sur les- 
quelles nous aous blasons le plus 
vile, Quæ marime senusus impellunt 
vuluptate, ab ïüis celerrime fastidio 
quodam et <atfietale abalienamur (de 
abalienari, or, afus sum, pass.). Cic. 

BLASPILEMATEUR, 3. m. Celul 
qui blaspheme Dieu vu la religion. Blas- 
phemus, 1, @. Tert. || Adj. Blasphe- 
mns, a, um. Prud. 

BLASPIIEMATOIRE, ad). Qui coa- 
tient des blasphemes. C. le précéd. 

DLASPUIÈME, 9. m. 1° Parole qui 
outrago Dieu ou la religion. Blasphemia, 
s,f. Üer. Blasphemium, à, 0. Prud, 
Voy. BLAsPHÉMBR. || 20 Qqf. Propos 
qui outrage. Vay. ouTRaGKk. 

DLASPUENIER, v. 1° Neut. Pro- 
ferer un blaspheme contre Dicu ou la 
religion. Blusphrmare, u, as, avr, afum, 
o. Tert. || 2e Tenir des propos injurieux. 
Impie loqui, or, #ris, loculus sum, dep 
Suet. || 3° Act. Outrager Dieu ou la 
religion par la parole 2: Rla-phémer le 
auru du Seigneur, Nomen Donrens las 
phemare {vuy 19). Tert. || 6° Outrager 
par des propos injustes. Vny. ouTRALER. 

DLATIER, 8. w. Marchand de ble. 
Frumentarius. ii, om. ‘ic. Frumen- 
tariux (i) negotiator (oris), m Plin. 

DLATTE, 8. f. Sorte d'insecte. 
Blatta, æ, (. Plin. 

DLAYE, v. de France (Gironde). 
Blavia,æ,f. Aus. Blavium, ti, D. Ant. 

LE, s. m. 10 Sorte de cercale. 
Triticum, t, on. Cic. Col. : Un graia 
de blé, Granum trifici. Cic. Du — ou 
d'autres céréales, Trilicum vel alia 
frumenta. Col. Paille de —, Tritices 
pulez. Cato. Provinces rivhes en —, 

runentaris prouinciæ.Cæs.Un champ 
de —, Frumentarius ager. Varr. || 2° 
Chamo de ble. Voy. ci-dessus. L 99 Le 
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grain du blé. Triticum, à, n. Cic. = Un 
grain de blé, Voy. 1°. Approvision- 
vement onu Fournitures de —, fes 
frumentaria. Cic. xs. Distribution de 
— (au peuple), Primentarin largitio. 
Cic. Frumentulio, onis, f. Suet. Mar- 
thand de —, Voy. 8LaTIER. || (En parl. 
des soldats) Action d'aller chercher 
le blé, d'aller au —, de s'approvision- 
uer de —, Frumentatio, f. Czs. Celui 

ui va aa —, Frumentator, oris, m. 

iv. S'approvisiooner de — dans on 
champ, În agro frumentari, or, aris, 
atus sum, dép. Liv, Aller cherchur du 
—, Aller au —, Frumentatumire. Cic. 
Étant allé au —, Frumentandi causä 
progressus. Cæs. Envoyer au —, Fru- 
mentatum miltère. Cæs. 

DLÈME. ad}. C. PALG. 

BLÈMIN, v. n, C. PALM. 

BLÉNEAU, v. de France (Yoono). 
#Blenarium, bi, D, 

BLÉNÉ, v. de Francs (Indre-et- 
Loire). * Blera, æ, f. 

BLÉSOIS, O15E. de Adj. Qui est de 
Blois. * Ulesensis, m. f., e, 0. || 2° S. 
m. LE BLÉSoIs. Anc. pays de France. 
* Blesensis (i<) ager Un), m. 

BLESSANT, par!. prés. de BLESSEN, 
Voy. ce v. || DLESSANT, ANTE, ad). 
injurieux, mortiflant (en parl. des 
pers. et des cb.). Contumeliosus, a, 
um. Cic. Amarus. Cic, Virg. Asper, 
era, erum. Cic. : Chnse blessante pour 

n, Res contumeliosa in aliquem. 

te. alicui. Tac. Je ne suis blessant 
pour personne, Nihil a me  as- 
perum in guemquam fil. Cic. Plaisan- 
teries blessantes, Asperiores facetiz. 
Cic. Parule blessante, Coutumelia, æ, 
f. Cic. Probrum, i, n. Cic. Contume- 
liosum dictum. Sail. Dire 4 qqn une 

arole —, In aliquem contumeliam 
Jacëre. Cic. Se réjrandre en propos 
blessants contre qqn, Probra in ali- 
quem jactare, Liv. Mullis probris ali- 
que increpare. Tac. Il ne dil jamais 

personne un mot qui soit blessant, 
Neminem unquam verbo offendit. Cic. 
Ce que les bons mots ont de —, 
Acute dictorum offensio (onis), f. Cic. 

BLESSÉ, és, part.passé de BLESSER, 
Voy. ce v. || Adj. Qui a une blessure. 
Saucius, a, um. Cic. =: Gladiateur 
blessé, Gladiator saucius. Cic. Jambe 
blessée, Crus saucium. Curt. Qui n'est 
pas blessé, {nteger, gra, grum. Cæs. 
nluctus, à, um. Liv. {nrulneratus. 
Cic. || S. m. Les blessés, Sauci, 
erum, m. pl. Sull. Cæs. 

BLESSER, v. act. 1° Donner un 
œup qui fait une plaie, une fracture ou 
gne contusion. Vulnerare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. Sauciare, act. Cic. 
: Blesser les ennemis à la tète, Ca- 

îita hostium vulnerare. Cic. (Voy. 

aire une 8uessune). Être blessé d'un 
coop de fronde 4 la face, In adversum 
os Panda vuinerari. Ces. (Voy. Rece- 
vOIr UDe BLESSURE). Ayant élé blessé, 
Vulneratus, a, um. Cic. Sauciatus. 
Col. Saucius fartus. Cæs. Guy: BLES- 
sé). Activn de blesser, Vulneratio, 
onts, f. Cie. Sauciatio, f. Cic. || 
# Ocoasionner une plais, une contu- 
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sion, (En gén.) Lærdère, 0, is, Lesi, 
Lesum, act. Plaut. Plin. Sauciare, 0, 
as, ati, afum, acl. Plin. Consauciare, 
act. Suet. Erulcerare, act. Col. Con- 
vuinerare, acl. Col. (Écorcher par le 
frottement) Atterfre, o, 18, f(rivi, 
tritum, act. Plin. Urêre, o, is, ussi, 
ustum, act Hor. Perurëre, act. [or. 
Adurëre, act. Plin. : Le baleau me 
blesse au côté, Lembus mihi Lrdit 
latus. Plaut. Les courroies blessent 
les bras, Lora Lædunt brachia. Plaut. 
Être blessé par la chule d'un pont, 
Ruinä pontis consauciari. Suet. 
Blesser les racines, Radices sau- 
ciare. Plin. — la vigne, Vitem exul- 
cerare. Col. — le bourgeon de la 
vigne, Gemmam vitis convulnerare. 
Col. Être blessé par l'exercice du 
cheval, Atteri adurique equitalu. 
Plin. La chaussure blesse (le pied), 
Calceus urit (pedem). Hor. || 3° Fig. 
Toucher (en pari. des passiuns). Tan- 
gre, 0, is, letigi, factum, act. Ov. 
Mordère, eo, es. momordi, morsum, 
act. Ov. : Être blessé d'une duuleur 
secrète, Dolore occulto morderi. Ov. 
— d’un cruel tourment, Gravr curä 
saucius, a, um. Virg. || 4° Causer 
une impression désagréable. Offendère, 
0, is, fendi, fensum, acl. Cic. : Blesser 
l'oreille, Aures offendère. Cic. — la 
vue, Aciem oculorum ofendère- Plin. 
Couleurs qui blessent la vue, Colores 
qui aciem compunguné (de compungère, 
0, punii, puncium). Liv. Sans que 
le goùt soit blessé, Sine offensë gus- 
tüs. Col. || 6° Choquer, offenser. of- 
fendtre (voy. 40), acl. Cic. Læzd?re 
(voy. 20), act. Cic. Alordëre (voy. 3°), 
act. Cic. Vulnerare (voy. ie), act. 
Liv. Perstringêre, 0, :s, strinti, 
strictum, act. Cic. =: Blesser qqn en 
qq. ch., Aliquem in re offendère. Cic. 
— qqn par un acte, une parole, 
un geste, Aliquem re, verbo, nulu 
offendrre. Cic. — qqn par des plai- 
santeries mordantes, Aliquem aspe- 
noribus faceliis perstringére. Cic. 
Une parole qui püt le —, Verbum 
unde offendi posset. Cie. Il est si prro- 
fondément blessé, Tantum et est of- 
fensionis. Cic. Éviter de blesser, Of- 
ensionem vitare, Cic. Ces choses ne 
lessent pas moins, Ea non offensæ 
minus habent. Quint. Rlessé de voir ces 
rues élroiles, Offensus angusliis vico- 
rum. Suet. Êlre — que la fille d'un 
mime fût venue, Indigne pati (1or, 
ris, passus sum, dép.) mimt filiam 
venisse. Cic. J'étais pro‘ondément — 
de ton départ, Periniquo patiebar 
animo, te digredi. Cic. Mon consulat 
avait — son amoor-propre, Per- 
strinreral eum meus consulatus. Cic. 
Blesser les susceplibilités des hom- 
mes, Virorum animos vulnerare. Liv. 
Eutendre qq. ch. sans en être blessé, 
Aliquid bon& cum veniä ou cum bonä 
venrä audire. Cic. Liv. Soit dit sans 
te blesser, Bonâ hoc luû veniä di- 
rerim. Cic. Pace tu& direrim. Cic. 
Soit dit sans — personne, Absit 
verbo inuidia. Liv. Venta sit dicto. 
PL.-j. Soit dit sans — cet excellent 
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homme, Bonä veniä hujus optimi viri 
direrim. Cic. || 6° Faire tort 4, nuire 
à, enfreindre. Violare, 0, as, avi, 
afum, act. Cic. Læuëre, o, is, Lesi, 
lesum, act. Suet. =: Blesser l'amitié, 
la répulalion de qqn, Vivlare amici- 
fiam. Cic. erislimationem alicujus. 
Cic. — par un opprobre l'hunnear 
de qqn, Famam alicujus prubro vio- 
lare. Cic. opprobrio Læd”re. Suet. — 
les intérêts de qqn, Alicujus com- 
modis (au dat.) officère, io, is, feci, 
fectum, n. Cic. ou obstare, 0, as, 
stiti, staturus, n. Cic. Sans — nos 
intérêts, Sine detrimento nostro. Cic. 
Faire qq. ch. sans — fa loi, le de- 
voir, les droits de l'amitié, la bonne 
fui, Aliquid fac®re salra lege. Cic. 
salvo officio Cic. salvo jure amicitis. 
Cic. salsä fide. Cic. Voy. nutne. 

Se Buessen, v. 10 Néf. Se faire 
une blessure 4 soi-même. (Voloutaire- 
ment} Se vulnerare (0, as, avi. atum). 
Curt. (Par mégarde) Sauciari, or, 
aris, atus sum, pass. Col. Noram 
capëre, \o, is, cepi, captum. Col. (En 
se heurlant) Corpus offendère, o, is, 
fendi, fensum. Cic. : Se blesser griè- 
vement d'un coup d'épée, Gladio se 
graviler vulnerare. Curt. Si qqn s’est 

lessé en travaillant, Si quis saucia- 
tus in opere noram ceperit. Col. Se 
blesser au côté, à la tête en heurtant 
une vodle, Offrndére latus. Cic. caput 
ad fornicem. Quint. ]| 2° Récipr. Se 
blesser l’un l'autre. Afutua vulnera 
accipère, 10, is, cepi, ceplum. Just, 
Vulnera inferre (fero, fers, (uli, 
ulntum) et accip#re. Cæs. Voy. en- 
core BLESSER €êt MUTUELLEMENT. || 
30 Réf. Fig. S'ofenser : Se blesser 
d'une ch., Ne vffendi, or, Fris. fensus 
sum, pass. Cic. Rem graviter ferre, 
fero, fers, tuli, latum. Cic. graviter 
accipère, io, 15, cepi, ceptum. Cic.: 
ls se blessent en voyant qu'on leur 
préfère cet homme. Eum sibi ante- 
poni indigne ferunt. Nep. Caractère 
qai ce blesse aisément, DMollis ad 
suscipiendam offensionem animus. Cic. 

RLESSURE, 5. f. 1° Plaie que fait 
un coup. Vulnus, neris, n. (ic. laga, 
æ, f. Cic. = Nlessure légère, Levis 
plaga. Cic. Vulnuscuium, 5, 0. Dig. 
grave, Grave vulnus. Cic. — au 
côté, à la paitrine, Vulnus in latere, 
Cic. in pecture. Quint. -- (reçue) au 
visage, Vulnus ore erceptum. Quint. 
— recue par devant, Adversum vul- 
nus. Sall. Recevoir une —, Vulnus 
accipère. Cic. Czæs. Sail. ercipère. 
Cic. Plagam accipëre. Cic. Vulnerari 
ou Sauciari, or, aris, alus sum, pass. 
Cic. Qui a reçu une —, Voy. BLESSÉ. 
Doiter par Suile d'une —, Claudicare 
ex vulnere. Cic. Mourir de ses bles- 
sures, Ex vulneribus perire. Liv. 
Qui n'a pas de —, Sans avoir reçu 
de —, Integer, gra, grum. Czs. In- 
factus. Liv. Sans —, Sine vulnere. 
Cic. Faire une blessure à qqn. Ali- 
cui vulnus inferre. Cæs. vulnus ou 

lagam inflig”re ou impon#re. Cie. 
Voy. BLASSRR 10. Extraire qq. cb. 
sons faire ancune —, Aliquid sine 
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«Ua nor& educËre. Cels. Farre à qqn 
uas — mortelle, Alicui mortiferam 
plagam inflig®re. Cic. Aliquem morti- 
fero vulnere afficëre. Cz5. Faire à 
qqn de nombreuses blessures, Cri- 
bler qqn de —, Aliquem crebro nul- 
mere consauciare. Ad fler. Criblé de 
—, Plurimis vulneribus concisus. Cic. 
Multis vulneribus confectus. Cæs. 
confossus. Curt. Blessure faite à qqn. 
Inflictum alicui vulnus. Cie. — faite 
ar uo gladiateur, Gladiatoris ictus 
füs), m. Cic. — faite par un scor- 
pion, on chien, Plaga scorpionis, ca- 
nis. Plin. Action de faire une —, 
Vulneratio, onis, f. Cic. Sauciatio, f. 
Cic. Saigoer une —, Plagam curare. 
Cels. Panser une —, Vulnus obligare. 
Cic. Rouvrir une —, Rescindgre vul- 
nus. FL. PL.-j. plagam. FI. Pour évi- 


ter de rnuvrir sa — à peine cica- 
trisée, Ne cicatricem infirmam adhuc 
rumpèrel. Curt. — fermée, Marque 
laissée par une —, Cicatrir, icis, 


f. Cic. 2° Fig. Attente morale, 
douleur, chagrin. Vuinus, neris, 0. 
Cic. Qqf. Dolor, oris, mase. Cic. = 
Recevoir une douluureuse blessure, 
Gravissimum vulnus accipère. Nep. 
Cachant la profondeur de sa —, Ce- 
lans quantum vulnus accepisset. Nep. 
Qui à reçu une grave —, Gravissimo 
erculsus vulnere. Cic. Faire des 
lessnres à la république, Vulnera 
reipublicæ (au dat.) imponère. Cic. 
— failes à l'État, Vulnera inusta 
reipublicæ. Cic. Guérir les — de 


l'État, Vulnera imposita reipubli- 
cæ sanare. Cic. Pour ne pas rouvnr 
moi-même ma blessure, Ne scindam 


ipse dolorem meum. Cic. Rouvrir, 
aire saigner les blessures d’Appius, 
uoe blessure déjà fermée, Refricare 
vulnera Appii. Cic. obductam jam 
cicatricem. Cic. Les blessures, qui 
semblaient fermées, se rouvrent, 
Vulnera ïilla, quæ consanuisss vide- 
bantur, recrudexcunt. Cic. || Aviver 
les blessures (— les rancunes), Ac- 
cendëre offensiones (fém.). Tac. 
BLET, ouerTe, adj. Amolli sans 
être gâtè (en parl. de certains fruits). 
Vietus, a, um. Cic. Col. 
BLEU, oLrue, adj. 1° Qui est de 
la couleur du ciel sans nuages. Cæru- 
leus, a, um. Cie. || Fig. Cunte bleu 
— discours en l'air, récit fabuleux), 
0j: SORNETTE, MENSONGE. || 2° En 
parl. de la peau. Livide. Voy. ce m. 
ULeu, subst. m. 1° La couleur 
bleue. Cæruleus (1) color (oris), m. 
Cæs. Cæruleum, 1, 0. Vitr. Plin. = 
Peint en bleu on Vêtu de —, Cæru- 
leatus, a, um. Vell. || 4° Cocher on 
Coureur d'une certaine faction du cir- 
que. Venelus, à, m. Alart. : La fac- 
tion des Rleus, Veneta factio. Suet. 
DLEUÂTRE, adj. Tirant sur Île 
bleu. Sub:æruteus, a, um. (els. 
BLEUET, 8. m. C. BLURT. 
BLEUIR, v. act. 1° Rondre bleu : 
Le pastel qui bleuit, Vitrum, œuod 
cæruleum colorem efficit (de efficère, 
10, feci, fectum). Plin. Bleur ses 
tempes (== les peindre avec un fard 
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bleu), Tempora fuco cæruleo lingëre, 
0, is, finri, finctum. Prop. Bleui, 
Cæruleatus, a, um. Vell. || 2° Rendre 
livide. Voy. Livins. 

BLkoin, v. neut. f° Devenir bleu. 
= I bleuit, * Fit cxruleus. || 2° Deve- 
nir livide. Voy. uivins. 

BLOC, s. m. 4° Masse, gros mor- 
ceau. Massa, æ, f. Plin. Gleba. f. Plin. 
: Bloc de marbre, de sel, Massa ou 
Gleba marmoris. Plin. salis. Plin. 
Marbre en —, Marmor in massä. Plin. 
le Amas Acervus, i, m. Cic. : En 

loc, Acervalim. Cic. Universe. Cic. 
Per saturam. Sall. Prix fixé en —, 
Confuse consiitutum prelium. Pomp.- 
jet. Acheter, Vendre, Luuer en —, 
Emèêre, Vendfre, Locare aversione ou 
per aversionem. Ulp. 

BLOCAGE, 5s. m. et BLOCAILLE, 
8. f. 1° Menu moellon servant à rem- 
plir des vides dans un mur. Fartura, 
æ, [. Vitr. Fracta (orum) cæmenta 
(orum), n. pl. Plin. = Remplir de blo- 
cage, Fraclis cæmentis farcire, io, is, 
farsi, fartum, act. Plin. Faire un —, 
Parietem farcire. Plin.|| 2° Petits pavés. 
Rudus, deris, n. Cato. Vitr. : lavage 
en blocaille, Auderatio, onis, f. Vitr. 
Paver en —, Ruderare, 0, as, 8. part., 
atum, act. Vitr. 

DLOCUS, 5. m. investissement 
d'une place, d’un camp. Obsidic, onis, 
f. Cic. Obsessio, f. Cic. Circumsessio, 
f. Cic. = Faire le blocus d'une ville, 
Urbem obsidione claudère. Nep. Voy. 
BLOQUER. Lever le —, Obsessionem 
omiliére. Cæs. Faire lever le — d'une 
ville, Urbem obsidione erimfre. Liv. 

BLOIS, +. de France (Luir-et-Cher). 
* Blæsæ ou Blesæ ou Blesis, arum, f. 
pl. * Blesum, i, n. 

PLOND, BLONDE, adj. Qui est de 
la couleur des epis mûrs, du miel, etc. 
Flavus, a, um. Virg. : Rendre les 
cheveux blonds, Captllum favum f - 
cére. Plin. Cheveux presque —, Ca- 
pillus subflavus. Sue. 

BLonD, 8. m. 1° La couleur blonde. 
Flavus (i}) color (oris), m. Gell. : Qui 
est d’un — ardent, Rutilus, a, um. 
Tac. Teindre les cheveux en — ar- 
dent, Capillum rulilare, 0, as, avi, 
atum. Liv. rufare, 0, as, 8. parf. ni 
sup. Plin. || 2° Homme ou Garçon blond. 
* Vir (i) flavus (1), m. * Puer flavus, m. 
BLonns, s. f. Femme ou Jeune fille 
blonde. * Mulier je fava (æ), f. 
* Puella (2) flava (æ), f. 

DLONDIN, ie, subst, m. et f. 
Personne qui a les cheveux bionds. 
Voy. 8LOND, 8LO DS. || Fig. Un blon- 
div, C. DAMERET. 

BLONDIR, v. n. Devenir blond. Fla- 
vescère, 0, is, s. arf. ni sup., 1. Virg. 

BLONDISSANT, ANTE, 30). Qui de- 
vient blond. Flavescens, gén.entis. Plin. 

BLOQUER, v. act. 1° Faire Île 
blocus d'une place, investir l'onnomi. 
(Urbem, Hustem) obsidère, eo, es, 
sedi, sessum, act. Cic. Circumseuère, 
act. Cic. (Hostem) clausum obsidère. 
Sall. armis obsessum fenëêre, e0. es, 
nui, {entum. Sall. in obsidione habére, 
60. 05, bui, habitum. Ces. obsidions 


premêre, o, is, 
claudëre, o, is, clausi, clausum. Cæs. 
Celui qui blaqne, Mbsessor, oris, m. 
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essi, pressum ou 


Liv. Action de bloquer, C. sLocus. {| 2e 


Remplir de blocage. Voy. BLocAGe 10. 


Se BLOTTIR, v. réfl. 19 Se ra 


masser pour tenir le moins de place 
possible : Se blutlir dans un tonneau, 


In dulio se complicare (o, as, vavi 
mieux que cui, cafum mieux que ci- 


tum). Sen. Se — derrière ses armes, 


In armis se collig”re (o, is, legi, lec- 
tum). Virg. Blutti, Collectus, a, um. - 


Sil. |} 20 Se cacher =: Se blotlir dans 
sa Lanière, In cubili delitesc®re, o, is, 
lifui, s. sup., n. Cic. Blotti sous un 


lit, Sub Lecto latens (gén. entis). Plaut. 
BLUET où BLEUET, 5. m. Sorte 


de plante. Cyanus, i, m. Plin. 


DLUETTE, s. f. 1o Petite etincelle. 
Parva (æ) scintilla (æ), f. Curt. || 
Fig. Scintillula, €. Cic. || 2° Petit ou- 
vrage d'esprit. Nugæ, arum, (. pl. [Jor. 

BLUTEAU, S. M. Tamis pour pas- 


ser la farine. Crrbrum, i, n. Cic. = 


Petit hluteau, Cribetlum, n. Pall. 
DLUTER, v. act. Passer par Île 
bluteau. Cribrare, 0, as, avi, atum, 
act. Col. Subcernëre, o, is, crevi, 
cretum, act. Cato. Cribro incern’re, 
act. Cato. Per cribrum cernëre, act. 
Cato. Cernÿre cribro. Plin. 
BLUTOIR, 8. m. C. BLUTFAU. 
BOA, $. m, Sorte de grand ser- 
pent. Doa, æ, f. Plin. 
NOBIXE, 8. f. Petit cylindre ser- 
vant à devider. Fusus, à, m. l’lin. 
BOCAGE, 3. m. Petit bois. Siluula, 
æ, f. lol. 
BOCAGER, Èng, adj. De bocage. 
Silvestris, m. f., e, 0. Cic. : 
DBOCAL, s. m. Sorte de vase. Am- 
pulla, æ, f. Cic. 
DOECE, écrivain latin (vo et vie s. 
ap. J.-C.). Buetius, ti, m. Symm. 
BOEUF, s. m. {° Nom d'un genre 
de ruminants. Bos, bois (gen. pl. 
boum; dat. et abl. pl. Oobus et 
mieux bubus), m. Cic. : Bœuf gras, 
Bos altilis. Varr. Jeune —, Buculus, 
i, m. Col. De —, Relatif au —, Bu- 
bulus. a, um. Col. Viande de —, 
Voy. 20. Troupeau de bœufs, Bubu- 
lum armentum. Col. Elable à —, 
Bubile, is, n. Varr. Col. Marché aux 
—, Forum boarium. Liv. || 2° Viande 
de bœuf. Bubula (#) caro (arnis), f. 
Plin., et simpl. Bubula, æ, f. Plaut. 
Cels. =: Rôti de bœuf, Aasa bubnla. Plaut. 
BOIÈME (LA), contree de l'Europe. 
Boichemum, à, 0. Vell. Doiemum, n. 


"Tuc.: De Bohème, C. BONÈMIEN 1°. 


Bouèyr, s. m. et f. C. BoHÉuMtIEN 90. 

DOIEMIEN, ENNE, adj. 1° Qui est 
de Bohême. (Eu pari. des pers.) * Buio- 
hemus, a, um. (En parl. des ch.) 
* Boïohemicus. || 20 Fig. Subst. Vaga- 
bond, vagabonde. Voy. ces tu. 

BOSENS (LES), pple gaulois. Boii, 
orum, mr. pl. Cæs. 
. BOILEAU, poëte français. * Bolrus, 
ï, D. 

ROME, v. act. 1° Avaler un IL 
quide. Bibére, o, is, bibi, 8. sup. act. 

ic. Pulare, 0. as. avi, potatum et 
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mieux potum (ce verbe n’est bien em- 
ployé, dans ce sens, qu'au sonp. et 
ui en dérivent), act. 
Cic. Plin. Qaf. Sorbere, eo, es, bui, 
s. sup., act. Plin, faurire, io, is, 
hauxi, hausfum, act. Plin. : On boit, 
On buvait, Bibitur, Bibebatur, im- 
pers- pass. Cic. Boire de l'eau, Bi- 
fre aquam. Cic. — un œuf cru, 
Cruium ovum sorbëre. Plin. — une |{ 
coupe, Poculum bibëre. Plaut. De- 
boira, Poltaturus, a, 
um. Ter. Suel. Poturus. Plin. Sang 
ui a été bu, Sanguis 
ic. Amandes bues dans 


aux formes 


vant —, Qoi 


de tauresn 
taurti putus. 
de l'eau, Amygdalæ er aquä pobz. 
Plin. Tuoneaux bus jusqu'à la lie, 
Cadi fæce tenus poti. flor. Boire dans 
de l'or massif, dans ane enupe faite 
d'uve pierre préciense, à une source, 
de l'eau d'un lac, Bibere ex auro 
solido. Varius ap. AMacr. e gemn.ä. 
Prop. ex fonle. Ov. Prop. ex lacu. 


Plin. J'y ai bu (= j'ai bu à ce ruis- 


seau), fnde bibi. Ov. Boire dans la 
même coupe, Éodem poculo bibère. 
Plaut, — dans des crènes, Dibëre 
ossibus capifum. Plin. in ossibns ca- 
pitum. Flor. — à peliles gorgées, 
Eriguis haustibus bibËre. Ov. — une 
coupe à petits coups, Cyathum sor- 
billare, 0, as, arf. ni sup. Ter. 
— d'un trait, liguid) uno potu 
haurire. Plin. — en entier, Ebibère, 
act. Ter. Erhaurire, act. Cic. Exsor- 
bère, act. Cic. Epotare n'est gutre 
usilé qu'au part. eputus), act. Cic. 
Bon à —, Voy. PoTanLe, Vase à —, 
ni sert puur —, Vas potorium. 
lin. — à la santé de qqn, Voy. 
SanNTÉ. Donner à — aux bœufs, 
Bobus potatum dare. Col. Donner peu 
à — aux chevaux, Eriguumn polum 
is imperliri. Vin. Donne-moi a 
ou. ellipt., À boire! Bibère da. 
Plaut. Servir on Verser à —, à — à 
Jupiter, AMinistrare pocula. Cic. AMi- 
nistrare bib#re Jovi. Cic. Verser à 
— dans de très grandes coupes. 
Afarimis poculis ministrare. Cic. Me- 
dicament que l'on dunne à —, Medi- 
camentum quod polui datur, Cels. 
Donner do vin à — ou Faire — du 
vio aux malades, Vinum zgrotis adh1- 
bère. Cic. Faire duoner à — à qua, 
Jubtre dari bibfre aliwui. Ter. Liv. 
Faire — ou Mener — le bélail, Voy. 
asneover. || Tradi,ct. diverses : Les 
dieux ns mangent ni ne boivent, Dii 
non escis auf polionibus vescunlur. 
Cic. 11 s'écria #0 buvant, In mediä 
potione erclamævit. (ic. Ayant beau- 
coup mangé el seauconp bn, Mullo 
abo et pofione cenylelus. Cic. Empê- 
cher de baire, Pufione prohibere. L 
Âime abrutie parce ju 00 a trop bu 
et trop maugé, Afeas immuderatu 
obsiupefacta polu alque pastu. Cic. 
Boire sans mesure, framenso poilu 
impleri. Plin. — plus de six setiers 
charun\, Senos sertantes ercedfre. 
en. Fig. Svurres où vous huvez, 
Fontes wunde hauritis. Cic. Boire la 
liberté à pleine cuupe, Meracam li- 
berloiem haurire. Cie. — le sang des 


s. 
( 
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à dos excès de boisson. Potare, o, as, 
avi, potatum el mieux pofum, n. Cic. 


invitare. Sall. — plus que de raison, 
Plus paulo adbibëre, 0, is, bibi, s. 
sup. Ter. — avec excès (du vin), 
Vino se obruëre. Cu. obrui, pass. 
Nep. On buvait des jours entiers, 
Totos dies potabatur. Cic. Reviens 
boire avec moi, Redi simul mecum 
potatum. Plaut. Se livrer au plaisir 
de —, Fru volupiate potandi. Cic. 
Tn avais Laot bu (de vin), que.…, 
Tantum vini erhauseras (de exhau- 
rire, 19, is, haustum), ut. Cic. Ac- 
tion de boire, Potulio, onis, f. Cic. 
Bâiller pour avoir trop bu la veille, 
estern& ex polione oscilare. Cic. 
Chanceler pour avoir trop — (de 
vin). Ex vino vacillare, Cic. Plaisan- 
ter (qqn) en buvant, Hlnd#re (ali- 
nemy inter scyphos. Cic. Ils vnt de 
‘elnquence ea — (du vin). Ad vinum 
diserti sunt. Cic. Rire après boire, 
Inconvenant après — (— sous l'ac- 
tion du vin), În vino ridère. Cic. In 
vino immodeclus. Ter. Faire — qqn, 
Aliquem pocuhix invitare. Plaut. Qui 
a bien bu. Potus, à, um. Cic. Appo- 
tus probe. Plaut. Qui a trop — (de 
via), Vinolentus. Cic. Vini plenus. 
Cic. Vinosus. Liv. Vino mersus. Liv. 
Qui n'a pas —, Sobrius. Cic. Qui 
aime à boire (du vin), Pronior in vi- 
num. Liv. ad merum. Plin. Qui a 
l'habitude de — (du vin}, Vino de- 
ditus. Sen. Voy. ivroGNe. || Prov. 
Qui à bu boira, Anus rursum ad ar- 
millum (s8.-6. if; = la vieille retourne 
à la buuteille). Lucil. || 3° Dopenser, 
Dissiper en buvant. Ebibre, o, is, bibi, 
bibilum, act. Hor. = Pour que ton 
hérilier boive ces richeises, l'! Are 
ebibat heres. Hor. | &c S'imbiber de. 
Dib®re, o, is, bibi, 8. sup., act. 
Cato. Plin. Ebibrre, 0, is, Bibi, bi- 
bitum, act. Plin. Ersorbère, eo, es, 
bui, 5. sup., act. Cic. -Ersugère, 0, 
us, suri, sucfum, act. -Varr. : La 


jatte ne boira pas l'huile, Afetreta 


oleum non bibet. Cafo. La laine boit 
la couleur, Lana bibit colorem. Plin. 
Le vêtement a bu tout le sang, Vestis 
sanguinem exsorbuïf. Cic. Le papier 
satiné boit moins, Charta poliluré 
minus sorbet. Plin. Papier qui —, 
Charta bibula. Plin, Le sable boit 
l'humidité, Arena ersugit humorem. 
Varr. || 6° Fig. Endurer, supporter 
patiemment. Devorare, o, as, avi, alum, 
act. Cic. Perferre, fero, fers, tuli, la- 
tum, act Cie. Ad se accipère (io, ïs, 
cepi, ceplum), act. Ter. = Noire le dé- 
goût, l'ennui, Devorare mulestiam. Cic. 
lædium. Quint. — tous les affronls, 
Oinnes contumelias perferre. Cæs. Moi 
— tel affront! Hanccine ego uf con- 


tumelien qd me accipiam! Ter. — 


citoyens, Civilem senguinem exsor- 
bêre. Cic. Qu'il boive là ie sentiment 
de la justice, Hinc justitiæ haustus 
bibat. Quint. Boire les paroles [de 
gqa], Vocem on Dicta auribus hau- 
rire. Virg. Ov. |] 2e Absol. Se livrer 


z Boire copiensement, — lar-ement 
du vio), Perpotare, n. Cic. Vino se 
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le calice jusqu'à la lie, Dolorem acer- 
bissimum haurire, io, is, hausi, haus- 
tum. Cic. || 6° Supprimer, perdre. 
Erhaurire, 10, is, hausi, haustum, 
act. Ad Her. =: Bouffon qui a toute 
bunte bue, Scurra erhausto rubure. 
Ad er. 1 a toute honte —, Pudo- 
rem posuit (de ponère, o, is, positum). 
Jart. 

Se Boine, v. pron. Être bu. Bibi, or, 
ris, s parf. (ou se sert, puur le parf., 
de potus sum), pass. Sen. Ov. 

Boine, 5. m. Ce qu'on boit Potus, 
üs, rm. Cic. Potro, unis, F. Cic. 

nOIS, s. m. 1° Reunion d'arbres, 
forêt. (En gén j} Silua, =, [. Cic. Bois 
renfermant des piturages] Nemus, 
monts, n. Cic. Sallus, üs, m. Cæs. : 
Petit bois, Siluula, æ, f. Col. — 
sacré, Lucus, à, m. Cic. Qqgf. Nemus 
sacrum. Tac. Sen.-tr. Des —, Rela- 
tif aux —, Silvester (et qqf. Silues- 
tris), ts, €. Cic. Nemorensis, m. f., 
e, n. Col. Où il y a beaucoup de —, 
Voy. noisé 1e, || pois s'expr. souv. au 
muven du suffixe etura : Bois de chà- 
aigniers, Castanelum, i, n. Col. — 
de chènes, Quercetum, n. Varr. — 
d'oliviers, Olivetum, n. Cie. — de 
mvrtes, Myrletum, n. Sall. || 2 Arbre; 
souche ou branches d'un arbre. (En 
gen.) Muteria, æ, f. Col. (Rejeton 
servant à projiager) Surculus, 1, m. 
Cic. (Sirment de la vigne) Sarmen- 
tum, ti, n. Cic. 3 La vigne ne dunne 
que du bois, Vilis in materiam 
effunditur. Col, Pousser tout en 
—, SilvescFre, 0, ts, s. parf. ni sup., 
a. Cic. Col. Le — dur de la vigne, 
Vitis duramenta (orum) ou dura- 
mina (um), n. pl. Col. — mort, Ca- 
larnentum, 1, n. Col. || 3° Substance 
dure et compacte des arbres. (En 
gén.) Lignum, à, 0. (ic. Muteria, z, 
f. Cic. Lignea (æ) materia (æ),f. Cic. 
2 Eotre l'écorce et le bois, fnter li- 
brum el materiam. Col. Nous vous 
servuns du — en partie pour nous 
chauffer, en partie pour constrnire, 
Slateriä partim ad calefaciendum cor- 
pus ulfimur, parlim ad ædificandium. 
Cic. Traushort de — de construction 
el de chaulfage, Materiæ et ligno- 
rum aggestus. Liv. Un dieu de —, 
dont la statue est faite de —, Deus 
ligneus. Tib. Sandales de —, Li- 
gneæ soleæ. Cic. l'urte-lampe fait de 
—, Lychnuchus ligneolus. Cic. Dur 
comme du —, Materinus, a, um. Cato. 
Ouvrier en —, Lignarius, di, m. Liv. 
Pall. || Bois (de conatrurtion), 3fa- 
teria, æ, f. Ces. Materies, ei, {. Plin. 
Tignum, à, n. Dig. = Couper dn bois, 
Faire provision de —, Mfateriam cæ- 
dëre. Cæs. Muleriari, or, aris, s. 
parf., dép.. Cæs. Construire en —, 
Materiare, o, as, «. parf., atum. Vitr. 
Cie. Art de travailler le —, Fabrica 
maleriaria. Plin. Ouvrier en —, Ma- 
teriarins (ii) faber (bril, m. Insc. 
Marchand de — (de construction), 
Maleriarius negofiator. Insc. ou 
simpi. Materiarius, ii, m. Plaut.|| Bois 
(pour le chauffage) Lignum, à, a. Cic. 
z Meau bois, Tenuia ligna, n. pl. 
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Col. Érémia, orum, n. pl. Col. Faire 
du feu avec du — vert, Er lignis 
viridibus ignem facrre. Cic. Nous 
aiquons de — à la maison, Ligna 
épud nos nulla sunt. Plaut. Commerce 
e —, Lignaria neguliatio. Capri. 
[LUE parl. des soldats) Aller au hois, 
aire sa provision de —, Faire du —, 
Lignari, or, aris, alus sum, dép. 
Plaut. Cæs. Action d'aller faire du 
—, d'aller chercher du —, Lignatio, 
onis, f, Cæs. Lieu où l'on fait du —, 
Coupe de —. Lignatio, [. Cic. Soldat 
envoyé pour faire du —, Lignator, 
oris, m. Cæs. Liv. || 6° Objet fait de 
bols. Lignum, i, D. Juv. z Bois de 


lance, Hastile, is, n. Nep. — de lit, 
Sponda. æ, [. Ov. Petr. | o Cornes 
rameuses. Cornu, &s, n. Cic. Plin. 


DOISE, ée, part. passé de Borsgn. 
Voy. ce v. || Adj. 1° Couvert de bois, 
de Lrêts. Silvester (et qui. Siluestrs), 
is, e. Cie. Ces. Siluosus, a, um. Liv. 
Nemorosus. Virg. Plin. +: Pays boisé, 
Colline boisée, Silrestris locus. Cic. 
colis. Cæs. || 2° Garni de menuiserle. 
*Opere inteslino ornatus Où munifus, 
a,um. D'apr. Varr. : Villa dont les 
œuts sunt admirablement boisés, 
Villa apere intestino spectanda. Varr. 

BOISER, v. act. 1° Planter d'ar- 
bres. Arbusiare, 0, as, 8. parf. ni 
sup. act, Plin. Arbustis conserfre, 
o, is, sevi, stfum, act. Sall. || 2° Gar- 
nir de menuiserie. *Opere intestino 
ommare, 0, us, Gui, afum Où mu- 
nire, 10, is, dvi et ii, ifum, act, D'apr. 
Varr. 

BOISERIE, 8. f. Ouvrage de menuise- 
tie. Opus: peris)intestinum(i),n Varr. 

BOISEUX, E0se, adj. Ligneux. Li- 
gnosus, a, um. Plin, 

BOISSEAU, s. m. Ancienne mesure 
de capacite. Alodius, it (gén. pl. 
iorum et ium), m. Cie. Modinm, ti, 
a. Cato. Plin. = Qui a la contenance 
d'uo boisseau, Alolialis, m. f., e, 
B. Plaut. Le blé était monté à cin- 
quaote deniers le —, Annona ad de- 
narios L in Ssingulos mo:lios perve- 
nerat, Ces. Donner [le blé] à un as 
le —, Modium dare asse. Cic. Me- 
surer les écus au —, Modio nummus 
metin (prov.). Petr. Tirer d'un — 
60 livres de pain. Reduc?re LX pondo 
panis e modio. Plin. Faire tenir des 
noix dans un seul —, Nuces uno 
modio comprehendère. Varr. A plein 
—, Modio pleno. Cie. Un — et 
demi, Sesquimodius, ii, m. Varr. Ua 
demi — suMt à la nourriture de cent 
toorterelles, Satiat semodius furlures 
centenos. Col. Mesure de trois bois- 
seaux, de diz —, Trimodium, ü, n. 
Plaut, Plin. et Trimodia, æ, f. Varr. 
Col. Decemmoilia, f. Col. Qui contient 
trois —, dix —, Trimodius, €, um. 
Col. Drcemmodius. Col. 

BOISSON, 3. f. te Ce qu'on boit. 
Potio, unis, f. Cic. Potus, üs, m. Cels. 
Plin. : La nnurriture el la boisson, 
Cibns et polio. Cic. Esculenta el po- 
tulenta (orum, n. pl.). Cic. Une 
liqueor faite avec de l'orge leur sert 
de boisson, Pofui (est illis) humor ex 
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hordeo. Tac. Ce qui est administré 
en —, donné comme —, Quod potui 
datur. Cels. Être bon eh —, Potu 
valère. Plin. Se gorger de —, Im- 
menso polu implert. Plin. Donner aux 
chevaux une petite quantuté de —, 
Potum exiguum equis tmpertiri. Plin. 
Méler des parfums à sa —, Unguenta 
in potus addëre. Plin. || 20 Fig. lvro- 
gnerie, ivresse. Ebriositas, atis, f. (= 
ivrognerie). ic. Ebrietas, f. (= 
ivresse). Cic. : Adonné à la boisson, 
Ebriosus, &, um. Cic. Pris de --, 
Ebrius, @, um. Cic. Temulentus. Ter. 
Vinolentus, Cic. Vini plenus. Cic. 
Être pris de —, Vino madëre. Plaut. 
Éuervé par la —, Vino languidus. Cic. 
noiTE, s. f. Sorte de petit coffret 

à couvercle. En gén.) Theca, æ, f. 
Cic. (De forme ronde) Capsa, Î. Hor. 
Cista, f. Cic. Hor. (De forme rectan- 
guaaire Pyxis, idis, [. (ic. = Petite 
ulte, Capsula, æ, f. Cato. Plin. Cap- 

sella, f. Petr. Ulp. Cistella, [. Plaut. 
Ter. Cistula, f. Plaut. Cistellula, f. 
Plaut. Pyridicula, (. Cels. Boîte à 
serrer l'argent, Theca nummarda. Cic. 
— à roseaux puur écrire, Theca cala- 
maria. Suel. — à parfums, Capsula, 
æ, f. Sen. || Jeunes gens qui ont l'air 
de sortir d'une bulle (— soignés et 
parfumés), Juvenes de capsulà toti. Sen. 

BOITER, v. n. 1° Clocher, incliner 
d'un côte à chaque pas. Claudicare, 0, 
as, avi, afum, n. Cic. =: Qui boite, 
Claudus, a, um. Cic. [Agésilas] buitait 
d'une jambe, Fuit altero pede claudus. 
Nep. Roiter par suile d'une bleisure, 
d'une douleur, (laudicare ex vulnere. 
Cic. dolure. Col. Action de —, Clau- 
dicatio, onis, f. Cic. Clauditas, atis, 
f. Plin. || 20 Pig. Avoir une de ses par- 
ties trop courte; être mal assure. Clau- 
dre, 0, is, 3. parf., clarsum, n. Sal. 
ap. Prise. Liv. Claudicare, 0, as, au, 
afum,n.Cic.:Quiboile, Voy.uotrecix. 

DOITEUX, guse, adj. 1° Qui boite. 
Claudus, a, um. Cic. Debilis, m. f., 
e, n. Suet. =: Doileux d'une jambe, 
Altero pede claudus. Nep. Jambe boi- 
teuge, Crus debile. Suet. Être bui- 
teux, Voy. noirkn. || 29 Fig. Qui a une 
de ses parties trup courte; mal assure. 
Claudus, a, um. Liv. Quint. Claudicans, 
gen. antis. Cie. = Dictiun bniteuse et 
inégale, Oratio claudicans et fluctuans. 
Cic. Fins de périodes qui sont boi- 
teuses, Claudæ clausulæe. Quint. ls 
aiment mieux que le style soit boi- 
teux, Malunt orationem claudëre (0, 
is, s. parf., clausum, a.). Cic. 

{. BOL, s. m. Petite boule de sub- 
stances medicales. C. BOULETT&. 

2. BOL, 3. m. Coupe demi-sphè- 
rique. Poculum, 1, n. Cic.: Un (grand) 
bol, Patina, æ, f. Cic. 

DOLET, 8. m. Sorte de champignon. 
Boletux, i, m. Plin. 

BOLOGNE. y. d'Italie. Bononue, æ, f. 


Cic. : be Bologne, Bononiensis, m. f., 


f. Bonne chère 
abondamment servie. Profusæ (arum=) 
epulæ (arum), f. pl. Cic. =: Faire bom- 
bance, Opipare epulari, or. aris, aius 


e, n. Plin. 
BOMBANCE, 5. 


Convere. 
Cels. l'onrerus, a, um. Cic. : Bombé 
exltrieurement, Ertrinsecus gibher. 
Cels. Nez — du haut, Nasus a summo 
eminentior. Suet. 


LEON, EURE ; super 
MEILLEONE). 1° Qui a les qualites con- 
vonables à sa nature, au resultat qu'on 
vout obtenir. bonus, a, um (cumpar. 
melior, m. f., us, n.; superl. opli- 
mus, 6, um). Cic. Probus, a, um. 
Plaut. Cic. Col. Bellus. Cic. : Boanes 
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sum, dép. Cic. Qui aime la —, Comis- 
salor, oris, m. Liv. 


DOMBA Y, v. de l'Hindoustan. * Pert- 


Ruda, 2. (. 


DOMBÉ, £k, part. passé et adj. 
Grbber, era, erum. Varr. 


BOMBEMENT, 5. m. Convoxité. 


Convexulas, atis, f. Plin. 


HOMNRER, v. acl. et neut. 1° Act. 


Rendre convexe. Rotundare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Vitr. Apul. || 20 Neut. 
Être convexe. Ventrem fucëre, io, is, 
feci, factum. Dig. : Le mur b..mbe, 
Parties facit ventrem, Dig. Le foie — 
exiérieurement, Jecur ertrinsecus gib- 
berum est. Cels. La partie de ia route 
qui —, Viz dorsum (1), n. Stat. 


DOMDYX, s. rm. Ver à soie. Bom- 


byz, ycis, m. Plin. 


BON, ONNE, adj- (compar. urita 


LE MEILLFOR, LA 


ièces (de monnaie, Boni nummi. 
ic. Un bon oavire. Probum navt- 


gium. Cie. Une buoue massue, Clava 


roba. Plaut. Vaisserux bons voi- 
iers, Habiles velis naves. Tac. Bon 


repas, bonne table, Buna cena. Sen. 
Avoir fail un bon repas, Dene cenasse. 
Cic. Qui est très — (à maoger), Cibo 
non insuauis. Plin. Nunne ean (—= 
agréable à boire), Aqua polui ju- 
cunda. Plin. Meilleure eau, Suavior 
aqua. Plin. Très boo vin, Bellissimurn 
vinum, Col. Vins moins bnns, Vine 
gustüs minus probi. Col. Un bon goût, 
Probus sapor. Col. lrebis en — état, 


Bona ovis. Plaut. Bestiaux ea boone 


santé, Salubri corpore pecora. Col. 
Tâche de revenir en — santé, Fac 
bellus revertare. Cic. De bons yeux, 
Une bonne vue, (= en bon état) In- 
culumis acies. Cic. (— vue perçante) 


Acris acres. Cic. Vue qui n'esl pas 
—, Oculi parum clari. Cato. Avoir 
les yeux en bon état, Ab oculis va- 
lére, co, es, lux, litum, n. Gell. Avoir 
_ pied, Pedibus valère. Nep. Doune 
mine, Strenua facies. Plaut. Cheval de 
— race, Generosus equus. Quint. Arbre 
de bon plant. Generosa arbor. Quint 
Rosser qqn de la bonne façon, Probs 
alquem percutëre. Plaut. Bono plai- 
doyer, Bona actio. Pl.-j. Dans un 
très — style, Verbis valde bonis. 
Cic. Prononciation qui serait assez 
bonne mème pnur Île théâtre. Pro- 
nunliatio vel scenis suffectura. Quint. 
Discerner ce qu'il y a de bue dans 
le travail des arlistes, Quz sent in 
arfibus recta, dijiulicare. (ic. Avoir 
une bunne renvnimée, Commode au- 
dire. Cic. || Bon {= valable, en t. de 
droit), Utilis, m. f., e, n. Dig. || 
2° Grand, considerable ; complet. Bonus, 
a, um (compar. melior, m. f., us, 
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8.; supeti. oplimus, 4, um). Cie. 

agnus, a, um (compar. fhajor, M. 
Q, us, n.; superl. marimuë, a, Üm). 
Cic. # Avoir bon courage, Bono animo 
esse. Liv. Avoir — espoir, Bonam 
spem habëre. Cic. Bene vu Recte spe- 
rare. Cic. Donner — espoir, Bene 
gronitbree Cic. Plaut. Bene polliceri. 
all. — commerce, Magna mercalura. 
Cic. Vendre un — pris, Recte ven- 
dëre. Cic. Bunte duantité de blé, 
Magnns frumenti namerus. Cic. Une 
æ partie des soldats, Magna pars 
filitum. Liv. Une — parlie des 
hommes, Bona pars hominum. Hor. 
Une — partie de l'entretien, Bona 
pars sermonis. Cic. La meilleure 
partie du jour, Alelior pars diei. Virg. 
a — partie de l'Afrique, des ban- 
quiers, des orateurs, des villes, Ple- 
raque Africa. Sall. Plerique argen- 
tarii. Plaut, Plerique oratorum. Cic. 
Pleræque urbium. Liv. En bonne 
parle, Alagnä er parle. Sail. agnam 
partem (locut. adv.). læs. Avoir une 
— part dans les revenus publics. 
Magnas partes habère publicorum. 
Cic. Une — maladie, Morbus magnus. 
Cels. gravis. Liv. Faire ane — jour- 
née de marche, Justurn iler confcère. 
Cæs. De bon matin, Bene mane. Cic. 
Vingt bonnes mines d'argent, Com- 
modæ viginii minæ argenti. Plaut. 
Trois bons dnigls (en épaisseur, pris 
comme mesure), Digitt crassi fres. 
Cato. || 3° En parl. des pers. Qui 
excelle en quelque chose, en quelque 
profession. Bunus, &, um (corupar. 
mehor, m. f., ws, 0.; superl. op- 
fimus, a, um). Cic. Perilus, a, um 
Cic. Egregius. Cic, : Un bon général 
{en c cf Imperator bonus. Cic. 
magnus. Nep. Qui est — homme de 
guerre, Peritus belli gerendi. Cic. 
elli ac rei militaris. Cie. — maitre, 
Bonus præceptor. Quint. — poète, 
Bonus poeta. Cic. Qui est — orateur, 
Dicendi peritus. Cato ap. Quint. Di- 
cendi artifer (gén. ficis). Cic. Meil- 
leur orateur, — poète, Afelior orator, 
poeta. Cic. Très bon oratear, Opti- 
mus oralfor. Cic. Très — médecin, 
Summus medicus. Plin. — juriscon- 
sulte et — anliquaire, Juris ef anti- 
quitatis bene perilus. Cic. Qui est 
uo très — administrateur de la cité, 
In procuratione civitalis egregius. 
Cic. {Ce] en quoi les Grecs (sont) 
meilleurs que les Romains, In quo 
Græci belliores quam Romani. Varr. 
5 4° Distingué per son éducation, bien 
levé, poli. Bellus, a, um. Cic. Inge- 
nuus. Cic. Liberalis, m. f., e, n. Cic. 
Urbanus, &, um. Cic. Bonus (voy. 1e). 
Plaut. : Homme de bonne compagnie, 
Bellus homo. Cic. Être 1n par la — 
compagnie, Ingenuis oculis legi. Hor. 
— famille, Bonum genus. Plaut. 
Femme de — famille, Mulier bona. 


Plaut. bonis prugnata. Plaut, — 
éducation, Politior Aumanutas. Cic. 
Qai a u une — éducation, Libe- 


raliter educatus. Cic. Plaisanteries 
de bon ton, Urbani sales. Cic. Libe- 
rales joci. PL-j. E 6° Spirituel, plal- 
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sant, malin. Facetus, à, um. Cie. L- 
pidus. Plaut. Ter. : Bons mots, Sales, 
ium, ih. pl. Hor. Sen. Facetis, arum 
f. pl. Cic. Un hoo mot, Lepidum (i 
dictum (1), 0. Hor. Jouer un — tour 
à qan, Aliquem lepide ludificare. 
Plaut. || 6° Favorable, propice, heu- 
reux, prospère. Houus, a, um (voy. 
10). Cic. Felir, gén. icis. Cic. Se- 
cunduë, @, um. Cic. Commodus. Cie. 
Oppurtunus. Cic. : Bun temps (en 
parl, de la température), Bona tem- 
pestas. Cic. Bunne année (d'une donce 
tempéralure), Temperatus annus. Col. 
Avoir buo vent, Secundis ventis cur- 
sum fenêre. Cæs. Si un — vent a enflé 
la voile du navire, Si navem suus 
venitus implevit. Sen. Bonne pluie. 
Imber felir. Just. Ville qui a un très 
bon port, Urbs opportunissima portu. 
Liv. Bons campewents (pour l'hiver), 
Commoda hiberna. Liv. Meilleure 
route, Commodius ïter. Liv. Bon 
vuyage el — retour (formule de 
soubait)! Bene ambula ef redambula ! 
Plaut. Faire une bonne traversée, 
Commode navigare. Cie. Ce fut une 
anoée de bon marché, Annus in vili- 
tate fuit. Cic. À — marché, Preño 
parvo. Cic, Eriguis pretiis. Col. 
Acbeter à — marché, Bene emêre. 
Plaut. [Acheter] à de bonnes condi- 
tions, Conditione bonä. Cic. Etre 
dans une meilleure gsitualion, Este 
in meliore causä. Cîc. Le bun mo- 
ment (— l'occasion favurahle), Tem- 
pus apfum. Liv. Au — moment, Op- 
portuno fempore. Cic. Opportune. Cic. 
Ter. Oplimä opportunitale. Plaut. Art 
de saisir le — mowent, Scientia op- 
portunitatis femporum. Cic. Offrir 
une bunune occasion, Opportunitatem 
habëre. Cic. Prendre qq. ch. du bon 
côté, Entendre qq. ch. en bonne part, 
Aliquid miliorem in parlem inferpre- 
tan. Cic. Bon présage, Faustum 
omen. Liv. Paroles de — augure, 
Dona verba. Tib. Puisse cela être 
— pour moi, Quod mihi sit felir. Liv. 
Si l'on avait obtenu quelque — ré- 
sultal, Si quid secundi evenisset. Nep. 
Lois très bonnes pour la plèbe, Leges 
secundissimæ plebi. Liv. || 7° Utile, 
profitable. Bonus, a, um (voy. 1). 
Cic. Utilis, m. f.,e, a. Cic. Oppor- 
tunus, a, um. Cic. : Donne résulu- 
hon, Bonum consilium. Cic. Ce qui 
sera le meilleur pour loi, Quod tibi 
utilissimum erit. Cic. 11 n'y a pas 
d'alliance meillenre pour toi, Tibi 
opporlunior nulla amacitia est. Sail. 
Maxime très bonne au salut de l'État, 
Sententie reipublicæ saluberrima (de 
saluber ou salubris, is, e). Cic. Êlre 
bon ponr la voix, Voci prodesse, pro- 
sum, prodes, profui, n. ou conferre, 
fero, fers, luli, collatum, n. Plin. 
tre — pour les culiques, Ad tor- 
mine prodesse. Plin. Être — en 
boisson ; en fumigalion; contre les 
morsures; pour la dysenterie, Va- 
Lère (eo, es, lui, litum, 0.) potu ; suf- 
filu; contre morsus; ad dysentericos. 
Plin. Être — contre la piqüre des 
scorpions, Contre scorpionum icius 
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auriliari, 6r, aris, aîus sum, dép. 
Plin. Etre — contre une maladie, 
Auriliari morbo (au dal.). Plin. Si les 
sciences sont bodues à qq. ch., c'est 
à (inhn.), Arles, sa modo aliquid, vd- 
lent ut (subj.). Cic. À quor bon ces 
states? Quid sibi ille statuæ volunt ? 
Cic. À quoi — cela? Quorsus hæc per- 
tinent ? Cie. À quoi — aMrmer? Quid 
opus est affirmare ? Cic. A quoi — te 
perdre? Cur le is pèrditum ? Plaut. 
A quoi — rappeler ict...? Quid ego 
hic commemurem...? Cie. Il est —, 
en celte matière, de se rappeler, 
Eo in genere est operæ prelium recor- 
dari.., Cie. (Choses) qu'il est plus 
agréable que — de savorr, Or 
scire magis juval quam prudest. Sen. 
Il est — de planter des arbres, Arbo- 
res seri conducit {de conducère, durit, 
ductum, n.). Plin. 1! est — de sortir, 
Dellum est erire. Cic. Il est — d8 
cunsulter des hommes expérimentés, 
Non aluenum est adhiberi ductus. Cic. 
Si tu letrouves —, S1 tu le juges —, 
Si placet (cuit vu citum est, cère, n.). 
Cic. Tibi si videbitur (de vidéri, etur, 
visum est). Cic. Ni piget (s.-e. te; 
de pigëre, quil Ou gitum est, n.). 
Plaut. Trouve — que je ne donne 
pas... Sine me ne dem... Ter. Voy. 
PEnMETTAg. Qu'il lui soit permis 
d'aller où — lui semble, Ef liceat 
vagart qu& velit. Cic. Puissent les 
dieux le trouvet —1 Quod di ape 
probent (de approbare, o, as, avi, atum, 
act.)! Cic. Ne pas être trouvé — par 
les bommes de l'art, À perilioribus 
desuderari. Cæs. || 8° Propre à, Qui 
convient pour qq. Ch. Dnnus, a, um 
(voy. 10). Cato. Sall. Utilis, m. f., 
e, n. Cic. Jdoneus, a, um. Cic. Ces. 
Opportunus. Liv. Aptus. Cie. Habalis, 
m. f., e, 0. Col. Sen. = Champ bon 
pour un troupeau, Ager bonus pe- 
cori. Sail. Terre bonne pour les cé- 
réales, Æabilis terra frumentis (au 
dat.). Col. Emplacemeat bon pour un 
camp, Locus idoneus castns (au dat.). 
Cæs. Nuit boane pour une sortie, 
Nozx opportuna eruptioni. Liv. Truie 
— à manger, Sus ad vescendum apta. 
Cic. Être ban à manger, Esse vescendo. 
Plin. Le meilleur moment pour celle 
opération, Tempus ei rei optimum. 
Cato. Malière bonne pour cela, Ma- 
feria habilis ad hoc. Sen. Qui est 
bon à quelque chose, Qui alicui rei 
est. Ter. Homme qui a'est — à rien, 
Homo ad nuilam rem utilis. Cic. N'être 
— à rien, Esse nulli rei. Gell. || 
90 Raisonnable, juste, honnête 
tueux. Bonus, &, um (voy. de). Ci. 


: Bon conseil, Bonum consilium. Cic. 
Donner nn — conseil, Bene monère. 
Ter. Bonne natnre, Sona natura. Ter. 
Ban sens, Bona mens. Liv. Les bons 
penchants, Recte, orum, n. pl. Cie. 
Buaones mœurs, Boni mores. Cic. 
Feaime de — mœurs, Mulier mo- 
rala recte. Plaut. Les mœurs dn bon 
temps (— de l'ancien temps), Pris- 
tini mores. Plaut. La cause la moins 
bonne, Inferior cause. Cic. Pour de 
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bonnes raisons, Justis de causis. Cic. 
De bonne foi, Bona fide. Cic. | 
10° Bienveillant, obligeant, indulgent, af- 
fectueur, facile à vivre. Hunus, a, um 
(ro. do). Cie. Comis, m.f.,e,n. Cic. 
ommodus, a, um. Cic. Benignus. Cic. 
Humanus. Cic. Mitis, m.f.,e, n. Cic. 
Lenis. Cic. Facilis. Cic. Mansuetus, 
«, um. Cic. : Bun pour ses voisins, 
Bonus vicinis (au dat.). Cato. — à l'é- 
gard de, envers, pour qqn, Comis 
erga aliquem. Cic. in aliquem. Hor. 
alicui. Plaut. Tac. Erga aliquem hu- 
manus, Cic. In aliquem mitis. Liv. 
— envers an ennemi, În hostem lenis. 
Cie. — avec sa sœur, — frère, Pius 
adversus sororrm. Liv, — pour ses 
arents, — fils, Pius in parentes. Cic. 
lomme parfaitement —, Mitissimus 
homo. Cic. Puur que je parusse extré- 
mement —, Ül mansuetissimus vidé- 
rer. Cic. Crois-tu qu'il y ait un homæe 
meilleur que lui? Quemquamne eristi- 
mas illo commodiorem ? Cic. Tu es trop 
bon (= tu parles avec bonté}, Beni- 
gne dicis. Plaut. Une bonne âme, San- 
suetus animus., Ter. D'uo bon carac- 
tère, Facili naturä. Suet. Je dois pa- 
ralire avoir un — caractère (= êlre 
accommodant), Facilis eristimari de- 
beo. Cic. Qui est d'un — carac- 
tère, Ingento mitis. Vell. Bonnes 
dispositions, Bona voluntas. Cic. Être 
dans de — dispositions à l'égard 
de qqn, Bono animo esse in aliquem. 
Cic. De — paroles, Buna verba. Ter. || 
11° Simple, peu avwse, crédule. Ile- 
bes, gén. etis. Cic. Curl. Ineptus, a, 
um. Cic. =: De bons vieillards (= 
imprévoyants et crédules), Impro- 
vidi ef creduli senes. Cic. Je suis 
bien bon d'avoir écrit. Ego ineptus, 
qui senpserim. Cic. || 12° Qui est dans 
un âge avancé = Un bon liomme, 
Vetulus, à, m. Cic. Plaut. Seniculus, 
m. Apul. Une bonne femme, Vetula, 
æ,f. Plaut. Juv. Anicula, f. Cic. 
Bon, subst. m. 1° Homme de bien. 
Vir (ir) bonus (i), m. Cic. =: Les 
bons aiment l'équité, Boni viri æqui- 
latem amant. Cic. J'eslime que les 
— sont heureux et que les méchants 
sont malbeureux, ÆEristimo bonos 
beatos, improbos miseros. lic. || 2 
Ce qui est bon; bonnes qualites. Bonum, 
ä, 0. Cic. || 3° Co qui est avantageux. 
Bonum, à, n. Cic. Voy. AvANTAGS. || 
4 Co qui est veritable =: Tout de 
bon (loc. adv. — vérilablement, 
sérnieosement), Vere. Cic. Serio. Plaut. 
Ter. Que cela arrivera tout 1le bon, 
Id eventurum (esse) serium. Plaut. 
Est-ce en plaisantant ou tout de — 
(qu'il a dit...]? Jocansne an ila sen- 
fiens.…? Cic. || 6° Ordre donné par écrit 
de payer, de fournir qq. ch. Perscriptio, 
onis, f. Cic. = Don pour du blé, Tes- 
sera (z) frumentaria (æ), f. Suet. 
Tessera frumenti. Juv. — sur le tré- 
sor, Tessera nummarta. Suet. 
. Bon, adv. 1° Bien, comme il con- 
vient, à merveille. Hene. (ic. Optime. 
Ter. Probe. l'laut. Ter. Pulchre. Plaut. 
Ter. Hor. Lepide. Plaut. Ter. : Bon 
(dans le dialogue, pour approuver) | 
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Probe ! Plaut. Ter. Probissime { Ter. 
Lepide ! Plaut. Ter. Bon | bon ! je le 
rendrai, Âge{ age! reddam. Ter. 
Don (= tu fais bien, lu as, vous 
avez bien fail)l Bene acis/ Ter. 
Bene fecisti! Ter. Fecistis probe! 
Ter. Bon (— Ce que tu dis, ce que 
lu as dit esl bien) ! Recte dicis ! Ter. 
Bene narras! Ter. Narras probe! 
Ter. Bene dirti (= dixisti)l Ter. 
Dirti pulchre! Ter. Facele dictum ! 
Plaut. Facete ! Ter. C'est — | Optime 
est! Ter. Bon 1 C'est —1 (= je L'en- 
tends, d'accord), Audio. Cic. || Bon 
{par politesse, po ne pas répon- 
dre)| Recte! Ter. Que deviendra- 
t-elle? Bon! bon! Quid :llä futu- 
rum 6917 Recte ! Ter. Pourquoi es- 
tu si triste? C'est bon l ma mére 
Quid es tam tristis ? Recte, mater } 
Ter. || 2° Agreablement. Dene. Cic. 
5: Sentir bon, Brne vulëre. Cic. Ne 

as seolir —, Male olëre. Cic. Il 
ait —, Bene est. Cic. Bene habet. 
Cic. I fait — être.…., Juvat esse. 
Cic. || 3° Avec fermeté. Firmiter. 
Plaut. Cic. = Tenir bon, Subsisiëre, 
o, is, stiti, s. sup., n. Ces. |l a 
tenu — et est reslé maltre du ter- 
rain, Restitit el pervicit. Cic. Nos 
soldats liennent —, Ab nostris resis- 
htur. Cæs. Si tu tiens — contre les 
rumeurs répandnes dans le public, 
Aduersus rumores hominum st salis 
firmus steteris (de siare, 0, as, sta- 
tum, n.). Liv. Tenir — pendant ces 
trois jours, {oc triduum obdurare, 0, 
as, avt, atum, n. Cic. Les juges tinrent 
—, Judices fortes fuerunt. Cic. || 4° 
Iron. Extrémement cher. Permagno. 
Cic. : Cuûler bon, Carissime con- 
stare. Sen. 

DONACE, 5. f. T. de marine. 
Calme. Malacia, æ, f. Ces. Voy. caLuE. 

BONASSE, adj. C. 80x (adj.) 11°. 

DONBON, s. m. Friandise faite 
avec du sucre =: Des bonbons, Du 
bonbon, Dulciola, orum, n. pl. Apul. 

BOND, s. m. {9 En pari. des ch. 
Rejaillissement. Recussus, ts (seul. à 
l'abl.), m. Plin. Saltus, üs, m. Plin. 
: Faire un bond, Resilire, io, ts, lui 
etrar.lti, sultum, n. Ov. || Fig. Faire 
faux bond à qqn (— maoquer à l'en- 
gagement pris envers lu), Faire 
faux — à son honveur (— manquer 
à l'honneur), Voy. MANQOER (à). 
Prendre la balle au — (= saisir 
l'occasion favorable), Voy. OCCASION. 
1 29 En parl. de l'homme, des ani- 
maux. Action de s'elever par un saut. 
Saltus, tis, m. Cic. Sall. Ersultalio, 
onis, f. Col. Quint. = D'un bond, Saltu. 
Virg. Par bonds, Ersultim. Ilor. 
Subsultim. Suet. Saltuatim. Gell. || 
Fig. En parl. d'un écrivain. Aller 
par sauts et par bonds, Saltuatim 
scribère. Gell. Subsultare, 0, as, avi, 
s. sup., 0. Quint. 

DONDE, s. f. 1° Ouverture pour 
faire couler l'eau d'un etang. Emissa- 
rium, di, 0. Cac. || 2° Trou (d'un ton- 
neau). Foramen, minis, n. Col. || 3e 
Tampon servant à boucher. Oblura- 
mentum, à, n. Plin. 
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DONDIR, v. n. 1° Faire un bond, 


des bonds (en parl. des ch.). Resilire, 
io, is, lui et rar. lit, sulfum, n. Ov. : 
La balle Lboadit, Pila exsultat (de ex- 
sultare, 0, avi, atum, n.), Sen. Mon 
cœur — Contre ma poitrine, Cor cæ 
pit in peclus emicare (0, as, cui, ca- 
fum 
de l'bomme, des aninaux). Salire, 
do, is, livi et {ti ou lui, salfum, n. Cic. 
2 Troupeaux qni bondissent, Érsultan- 
tia pecora. Plin. Bondir de joie, Lætitiä 
ersuliare, 0, as, avi, afum, n. Cic. Gau- 
dio ersilire, io, is, lui, sullum, n. Cie, 


n.). Plaut. || 4° Sauter (ea pari. 


BONDISSANT, ANTB, adj. Qui bon- 


dit. Voy. le précéd. 


BDONDISSEMENT, S. m. Action de 


bondir. Ersultatio, onis, f. Col. 


BONDON, 3. m. C. 8SoNnE 30. 
BONDONNER, v. act. Boucher aveo 


un bondon. Voy. BogCHER. 


BOXE, v. de l’Algerie. Hippo (onis) 


Reginus (ti), em. Liv. 


BONHEUR, 5. m. 1° Félicité. Feli- 


citas, atis, [. Cie. Vita (z\ beata (z), 


f. Cic. = Où réside le hunheur ? Ubi 


posita est felicitas ? Sen. Si le — 


peut être le partage du crime, Si por 
test ulla in scelere esse felicitas. Cic 
Que la vertu seule fait le —, donne 


le —, Honestate unä vitam contineri 
beatam. Cic. Tout ce qui dunne le —, 


Omnia quæ ad beate vivendum ferunt. 


Cie. Ce qui contribue le plus au 


—, Quod aptissimum est ad bene vi- 
vendum. Cic. Placer tout son — en 
qqn, in aliquo se oblectare (0, as, avi, 


atum). Ter. Il fait tout mon —, In 


eo me oblecto. Ter. Faire son — de 
l'étude, Studiis frui, or, Eris, fruitus 


ou fructus sum, dép. Pl.-j. Juurs de 


—, de grand —, Dies Lætt. Cic. Laæ- 
tissimi dies. Cic. Ce n'est pas pour 
loi un — de vivre. Tibi non es! 
suave vivère. Ter. Quel — pour lnil 
Quam est hic fortunatus / Cic. Quel 
— pour lui d'avoir... 0 Aominem 


fortunatum, qui habeat… ! Cic. Quel 


— de servir les interèts.… 1 Ut rei ser- 
vire suave est! Plaut. || 2° Prosperitè. 
Prosperitas, ais, f. Cic. Felicitas, f. 
Cæs. Prospera (æ) fortuna (æ), f. Cic. 
Res (erum) secundæ (arum), f. pl. Cie. 
Secunda fortuna, f. Cic. Prosperæ res, 
f. pl. Cic. Secundz fortune, f. pl. 
Cic. = Digne de tous les bonheurs, 
Dignus omni fortunä optimä. Cie. Le 
bunheur à la guerre, Felicitas in re 
nilitari. Cic. Le — d'autrui, Altent 
processus(pl. de processus, üs, m.).Sen. 
Se consacrer au — de qqn, Alicujus 
commodis servire, 10, is, tui el ti, 
itum, n. Cic. César eut lant de — 
que... Tanta prosperitas Cæsarem est 
consecuta, uf (sub). Nep. Son — 
constant, Le — dont il fut favorisé 
eo tout temps, Fehcilas ipsius, qué 
semper est usus. Cic. Sun — lui re- 
vint, Felir rursus (fuit. Cic. || 3° 
Chance favorable, evenement heureux, 
succôs. Felicitus, auis, F. Ter. Sen. 
Pour qui tous les honheurs tournent 
mal, Cui bonæ felicitutes omnes ad- 
versæ sunt. Ter. Ce fut un bunheur, 
(Id) percommode factum est. Cic. S'ils 
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ontle — de rester ignorés, Latendi si 
felicitatem habent. Sen. J'ai, J'ai eu le 
— de qrafn-) Sihi contingit, contigtt 
j.) Cic. (iufiu.). Veil. Hvr. 

Quint. J'espère que uous aurous ce 
—, Spero fre ut contingat id nobis. 
Cic. À qui il est arriv. lant de bun- 
ua 101 contigerunt commuda. 
Ter. C'est un grand boaheur puur 
Hoc mihi perupnortune 
cecidit ‘de cadère, 0, is, casum, 0.), 
Cic. Par un — incruya- 
ili felicitate. Cæs. Il était 
venu par — avant l'arrivée de César, 
Cæsaris adveutum 


ul (su 


hours, 
moi qu'il... 


ucd indie. 
le, fncredi 


Opyortune ante ( 
venerat. Cic. Il arriva par — 


ue.…., 
Percommode accidit, quod God. Cic. 


Naviguer avec assez de —, Satis fe- 
liciter uavigare. Cic. Faire la guerre 
avec nu très grand —, 
cissime gerère. Cic. Avec plus de cuu- 
rage que de —, Fortius quam felicius. 
Liv. J'amenai (dans mon discours) ce 
passage avec un grand —, lle locus 
inductus a me est divinilus. Cic. 
BONUOMME, $. 10. {° Homme plein 
de candour, de bonte. umu (mana: 
simpler (phais), m. Cic. || 2° Homme 
simple, pou avise. Stultus, i, m. Cic. 
= Trailer qqn de bonhomme, Aliquem 
dicére hebetem (de hebes, adj.). l'ic. Un 
— de vieillard, Stultus ou Credulus 
senez. Cic. || 3° Homme d'un âge avance. 
Vetulus, à, m. Cic. Plaut. Seniculus, 


mn. Apul. : Tu rêves, bunhomme  Dur- 


mitas, smner ! Plaut. 

BONNOMIE, s. f. 1° Simplicite. 
Simplicitas, atis, f. Liv. Quint. : 
Fau:se bonbume, Simplicitatis imifa- 
fio. Quint. Avec —, Sumyliciter. Lic. 
Candide. Cic. || 2° Credulite excessive. 
Credulitas, atas, (. Planc. ap. Cic. 

DONI, 8. 10. C. EXCÉNENT. 


DONIFACE, nom d'homme. * Boni- 


facius. ü, m. 


DONIPACIO, v. de Corse. * Bonifa- 


cium, ti, D. 


BONIFICATION, s. f. C. améLI0- 


RATION. 
DONIFIER, v. act. C. AMÉLIORER. 
BONJOUR, ss. m. Terme do salu- 

tation. En s'adr. à une seule pers. : 

Sulré, Salveto (— porte-toi rene 

Salvebis (= tu te purteras bien 

En s'adr. à plusieurs : Salvete (— 

ortez-vous bien). Plaut. Ter. Mic. = 
onjour, jeune hamme. Et à toi aussi, 
bisn le —, Sulve, udolescens. Et tu 
nultum salvete. Plaut, Bvovjour. — 

à tor aussi, Salvus sis. Et lu, salut 

Plaut. Danner, Souhaiter à qqa le 

—, bien le —, mille bonjours. Ali- 

eut impertirs salutem. Cic. multam 

salutem. (Cic. salutem plurimam et 
plenissimam. Lual. ap. Non. [Il exi- 
eail} que le matin ils lui dissent 

Bonjour UI nane salvére sibi di- 

cérent. Suel. Denys présente le — 

à toi et à vous tous, lronysius 

te omnerque vos salutat (de salulare, 

o, aut, atum). Cic. Soubaite le 

Denys, Divnynum jubé saluére. Cic. 

Diunysium velim salvëre Jubees. Cic. 

Bien le — à Denys, Dionysie pluri- 

man salutem, Cie. Bonjour, Dis —,Tu 


Bellum feli- 
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diras — à Cécilia, Cæcilie salutem 
dices. Cic. Envoyer le — à qqn (dans 
une lettre), Alicui salutem adscri- 
bëre. Cac. Îl m'a dit — de la part, 
Sulutem mihi tuis verbis nuntravit. 
Cie. Doune-lui le — de ma part, Dic 
a me illi salutem. Cic. — de la part 
de mono cber Cicéron, Saluebis a meo 
Cicerune. Cic. 

BONNESIENT, adv. C. NAÏVEMENT. 

BONNET, s. m. Sorte de coiffure. 
(D'humnie) Pileus, 3. m. et lileum, 
a. Plaut. Liv. (De femme) Mitra, æ, 
f. Cic. Voy. cotrren 4°. 

DONSOIR, 8. m. Terme de saluta- 
tion dont on se sert = 1° Quand on 
aborde qqn vers le soir, C. poxJoun. || 
20 Quand on quitte qqn vers ie soir. 
En s'adr, à une seule pers. : Valë 
ou Valeas (— porte-loi bien). Cic. 
Plaut. En s'adr. à plusieurs : Valete 
(— portez-vous bien. Cic. Plaut. = 
Dire bunsoir à qqn, Vale alicui di- 
re. Ov. Sen. Suet. Je lui ai dil — 
Valëre eum jussi. Cic. [Il exigeait 
qu'ils lui soubaitassent le —, qu'ils 
lui dunnassent le —, Ut vespere 
valère sibi dic'rent. Suet. Voy. ADIEU 
to. || 3° Fig. et irou. Pour marquer 
qu'on rononce à qqn vu à qq. ch. En 
s'adr. 4 un seul : Valeat mn qu'il 
se porte bien). Cic. Valeas (— 
porte-toi bien). Plaut, En s'adr. à 
plusieurs : Valeant (— qu'ils se 
puelent bien). (ic. Valete (= purtez- 
vous lnen). Petr. : Bonsoir les sou- 
cis, Vatete, curæ. Petr. Si Dieu n'a 
aurua amuur pour les hmmes, 
alors —, Si Deus nullä hominum ca- 
ritale tenelur, valent. Cic. Dire bien 
le — au sénat, Multum sulutem curiæ 
dic#re. Mic. Voy. ani 29 

DONTÉ, 9. f. 4° Qualite de ce qui 
est bon dans son genre. Lonitas, atus, 
f. Cæs. Cic. Virtus, ufs, f. Catu. 
Cic. Liv. : Banté des terres, du vin, 
de l'eau, Bonitas agrorum. (ic. vini. 
Plin. aquæ. PA. — d'un arbre, d'un 
cheval, Viritus arboris, equi. Cic. — 
d'une marchandise, des navires, du 
fer, Varius mercis. Plaut. navium. 
Liv. ferri. Just. — d'une cause, Bo- 
nilas cauæ. Cic. || 20 Disposition à 
faire du bien, indulgencs. Bomitus, atrs, f. 
Cic. Benignitus, (. Cac. Benerolentia, &, 
f. Cic. Iumanutas. atis, f. Cic. Libera- 
litas, f. Cic. Comatas, F. Cic. Pacalrtas. 
f. fic. : La méme bunté s'apglique à 
tout le monde. Endem bonus ad 
multitudinem finet. Cu. Profier 
de la — des dieux, Deorum bonttate 
uti. Cic. Troinper la — de qqo, Li- 
beralitatem alicujus dec: mn. Cic. 
S'attacher qqu par sa —, Comprehen- 
dére aliquem humanilate. Cic. Cœur 
accessible à la —, Obnorius gratis 
animus. Quint. Qni révèle de la —, 
Facihtatem significans. Cic. Trop 
graude —, Trop de —, Excès de —, 
Nimia benignitas. Cic. Se ruiner par 
(trop de) —, Rem perdre per cumita- 
tem. Plaut. Qui a de la —, Benignus, 
a, um. ic. Benevulus. Cic. Humanus. 
Cic. Comis, m.f.,e, n. Cic. Voy. Bon 
(adj.). Aûa que nous trouvions plus de 
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— (= de justice) chez eux, Uf justio- 
ribus its ulamur. Cic. Avec —, Be- 
nigne. Cic. Benevole. Cic. Mumane. 
Cic. Humautter. Cie. ('omiter. Cic. 
Avec la — de César, il sera facile... 
Qu est Aumanutute Cæsar, facile erit.… 
Cic. Eu egard à La —, Pro tuä hAuma- 
nitate. Cic. || 4° Acte de hienveillance. 
Beneficium, it, a. Cic. Ufficium, 0. 
Cic. Gratia, æ, f. Cic. = Tes bontés 
our moi, Tua erga me officia. Cic. 
l'est plein de bonté pour moi, Est 
officiostsstmus in me (à l'acc.). Cic. 
Avoir des bontés pour qqn, Benigne 
alicui facëre. Cic. Beneficia ou Oficis 
in aliquem conferre. Cie. Avoir pour 
qqu beaucoup de —, Plurimum beni. 
gnitatis in aliguem conferre. Cic. Si 
vous avez pour moi celle bonté, Si 
a fe hanc rem impctraro (= si J'ob- 
tiens cela de vous). Cie. Avec —, 
Benigne. Cic. Lumane. Cic. Humani- 
ter. Cic. Comiter. Cic. Reçu avec 
— par le consul, Clementer à consule 
acceptus. Liv. C'est une — de votre 
part, Fecisti humane. Cic. Licimus 
a eu la — de venir, Fecit humaniter 
Licinius, qui venu. Cic. Avoir la -, 
l'extrème — de promettre, Benigne 
polliceri. Cic. Humanissime promit- 
fre. Petr. Aiela — de m'écrire, Tu, 
qwzso, ad me scribe. Cic. Scribas ad 
me velim. Cic. Cura ut lilteras ad me 
mittas. Cic. |] &° Trop grande facilité 
de caractere. Faciltas, atts, f. Ter. 
Cic. =: Abuser de la bonté de qqn, 
Alicujus facilitute abuti. Cic. La — 
passe pour apalhie, Placidi pro iner- 
tibus hubentur. Sen. Son trop de — 
puur Lépide, Ejus nimia tndulgentia 
in Lepidum. Planc. ap. Cic. Avoir 
trop de — pour qqn. Aficu nimium 
indulgere, 60, es, dulsa, dutfuun, n. Ter. 

BOND. s& m. 1° L'extremite d'une 
surface. Ora, æ, f. Cac. Liv. f'hn. 
Sargo, gints, m. et f. Plan. : Le bord 
d'un buurlier, d'une courroie, Ura 
ctipeï. Virg. lori. Geil. — d'un vête- 
ment, Ora vestimenti. Fest. — d'une 
rerre precieuse, Ora gemmaæ, Plin. 
Le — d'une Ile, Insulæ latus (teris), 
n. C>s. — d'une forêt, Ora ertremæ 
silvæ. Liv. Au — de la tablette de 
cire, In exfremä cerä. Cie. — d'une 
blessure. d'uue plaie, Ora vulneris. 
Cels. Marge ulceris. Plin. — d'une 
coupe, Ora poculi. Lucr. — d'un 
tonneau, Dotir subrum (i}, n. Caio. 
ls garmssent d'argent le — des 
cornes, Cornua ab lubns argenlu cir- 
cum lutunt. Cæs. Emphr une am- 
phure jusqu'aux burds. Amphoram 
ad summum unplère. Col. Verser jus- 
u'aux —, Plene infundëre. Plain. Je 
l'avais (ce nom sur le bord des lé 
vres, Versabatur mihi (numen) in la- 
bris primorbus. Plaut. || 3° Ce qui 
touche, Co qui confine à l'extremite de 
certaines choses. jeu parl. de la iner) 
Lutus, toris, n. Cic. Nra, æ, f. Cæs. 
Liv. (En parl. d'un cours d'eau) Ripa, 
æ, Î Cic. Littus, n. (ic. (En parl. 
d'une fontaine) Labrum, 1, 0. Pin. 
(En parl. d'un puits, d'un fossé) 
argo, ginis, m. et [. PA. Labrun, 
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i, n. Cæs. Plin. =: Le bord de la mer, 
Maris littus. Liv. Ora marilima. Cas, 
Les bords de la mer, Maritima, 
orum, 0. pl. Cic. Plin. Suivre les — 
de la mer, [ter secundum mare facbre. 
Cic. Sur le burd de la mer, In lit- 
tore. Cic. Venir à — (— aborder), 
Appellfre, o, is, puli, pulsum, n. Liv. 
Voy. ABonnen. Sur le — du fleuve, 
Amnis in ripé. Cic. Tu possèdes des 
jardioe sur les burds du Tibre, {la- 
bes hortos ad Tiberim. Cic. Couler à 
leins —, Pleno alveo fluÿre. Quint. 
altre au burd des funtaines, Secun- 
dum fontes nasci. Plin, Tour qui $e 
dresse sur le — d'un abime, Stans 
in prænpili lurris. Virg. S'avancer 
jusqu'au — de l'ablme, Accedëre ad 
præseps. Pl.-j, Le — de la foise, du 
tombeau (fg.), Leti limen (munis, 0. 
= le seuil de la mort). Lucr. {\ fut 
au — du tombeuu, Parum abfuit 
quin occid”retur (= peu s'en fallut 
qu'il ne fût lué). Cic. || 8° Region ma- 
rime ; contree (en gén.). Oro, z, Î 
Cic. : Les bords italiens, Ora Jtalix. 
Liv. Sur quelque burd que ce suit, 
Quäcunque in or terrarum. Cie. Amené 
sur ces burdx, In eas oras adducius. 
Cic. || Les sumbres burds (— l'enfer), 
Acheruntis oræ. Lucr. | 4° Bordure. 
Limbus, i, m. Virg. Ov. js Côte d'un 
navire. Lalus, teris, n Liv. Sen.-rh. 
Virg. Ou. for. =: Vaisseau de haut 
bord, Alajor navis. Cæs. Vaisseau de 
bas —, flumilis navis. Cæs. Virer de 
—, Navem in proram circumag#re. Plin. 
— à —, C. côte À côTe. || 6°-Navire. 
Navis, is, f. Cic. Ces. Liv. : Le burd 
de l'amiral, du roi, Nauis ducis. Nep. 
regia. Liv, Etre à —, In nave esse. 
Liv. ny avait à — denx cents [8ol- 
dats], Navis ducentos sustulerat. Cæs. 
Monter à —, Conscend”re in navem. 
Cic. navem. Nep. Ascendère in na- 
ver. Nep. navem. Ter. Faire monter 
des soldats à —, sor son —, Miles 
in navem imponère. Liv. Prendre qqn 
à —,sur son —, Aliquem in navem 
recipère. Vell. Descendre, £orur da 
—, Quitter le —, Egredi e navi. Cæs. 
navi. Nep. Retnnrner à —, Ad na- 
vem redire. Plaut. || Fig. Les gens 
de nutre hord, Nostri homines. Cic. 
DORDEAUX, v. de France (Gi- 
ronde). Lurdigala, æ, f. Aus. =: Qui 
est de Bordeaux, Voy. le suiv. 
BORDELAIS, atsE. Qui est de Bor- 
deaur. Burdigalensis, m.f.,e, n. Aus. 
BonoëLais (LE), pays dont la capi- 
tale ost Bordoaux. * Burdigalensis (is) 
ager (gri), m. : 
DONDPER, v. act. 1° Garnir de qq. 
oh. ‘‘exemité d'une surface. Præ- 
terëre, u, is, terui, lertum, act. Virg. 
Ov. : Border de roseaux, Arundine 
rzterëre. Virg. La chlamyde était 
ordée d’or, Chklamydem limbus au- 
reus obibat (de obire, eo, is, ivi el 
fi, itum). Ov. Border le rempart 
(= le gernir de troupes), Murun 
complère, eo, es, evi, etum. Cæs. || 2° 
Être situb, s'otondre le long de qq. ch. 
Tangëre, o, is, feligi, tactum, act. 
Cic. Contingêre, e, is, contigi, contac- 
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tum, act. Css. Adjacëre, co, es, ja- 
cui, 8. sup., n. (dat.). Cæs. Liv. 
(ace.). Nep.: Les lerres que burde le 
Tibre, Fundi qui Tiberim tlangunl. 
Cic. Les deux oaliuns burdent le 
Rhin, ÜUitræque nañones Mheno (au 
dat.) præteruntur (de præleri, or, 
Fris, leztus sum, pass.). Tac. Nations 

ui — celle mer, Gentes quæ mare 
illud adjacent. Nep. Villa qui borde 
la roule, Villa qu» viam tangit. Cic. 
Plaine qui — la ruute, Campus sub- 
Jectus viæ {au dat.). Liv. Îls burdent 
le terriluire des Arvernes, Fines Ar- 
vernorum cConulingunt. Cæs. Tout ce 
qui borde l'Arménie, Quidquid Ar- 
mentis (au dal.) pretenditur (de præ- 
tendi, Or, ëris, lenlus sum, pass.) 
Tac. || 90 T. de marine. Naviguer le 
long dé = Burder les côtes de l'Ilalie, 
Oram ftalræ leyËre, o;is, legi, lectum. 
Liv. Vuy. côtoyen. 

BORDURE, 5. f. Ce qui garnit, 
orne vu ronforce un bord. Ora, z, Îf. 
Plin. =: Burdure (d'une étulfe, d'un 
vêtement), Limbus, i, m. Virg. Ov. 
— (d'un tableau: — cadre), Forma, 
æ. (. Plin. Ouvrage encairé dan: des 
burdures de buis, Opus ligneis formis 
inclusum. Plin. La bordure d’une fu- 
rêl. Ora ertrema silvæ. Liv. 

DORÉAL, ALE, ad]. Qui est du 
nord. Septentrionalis, m. f.,e,n.Varr. 
Sen. Bureus el Burius, a, um. Ov. 

DORÉE, s. w. Nom d'un dieu; vent 
du nord. Borens, æ (acc. am el an), m. 
Ov. Plin. Virg. 

DORGNE, adj. À quiil manque un œil. 
Luscus, a, um. Cic. Luscinus. Plin. 
Orbus lumine altero. Plin.: |l devient 
burgue, Altero vculo capitur (de capi, 
ior, #ris, Cuplus sum, pass). Liv. || S. 
m. Un borgne, Unoculux, i, m. Plaut. 

DORNAGE, s. m. Action de planter 
des bornes pour marquer des limites. 
Limitatio, onts, f. Col. Terminatio, Î. 
Insc. : Conforméinent au bornage, 
Secundum terminalionem. [nsc. Con- 
leslation au sujet du —, Contentio 
de terminis, Cic. Îls sont en différend 
pour le —, Ambigunt de finibus, Ter. 
Voy. uOnN&, BONNER. 

DONNE. 3. f, 10 Pierre, Objet qcq. 
servant à marquer une limite. (ln gén.) 
Terminus, 1, m. Cic. (Pivrre: Lapis, 
idis, m. Liv. Tid. : Borve de pierre, 
Terminus lapideus. Grom. Pourquoi 
es-tu là planté comme une —? Quid 
stas, lapis ? Ter. Bornes des propric- 
tés, Possessionum termini. Cic. || 2° 
Pierre servant à marquer la distance. 
Lapis, idis, m. Varr. Ov. Liv. Plin.: 
A ja 20e borne à partir de Rome, Ad 
vicesimum lapidem a Romä. Varr. À la 
3e — (à partir de Romei, Ad fer- 
tium milliarium (gén. üi, n.). Cic. 
11 3° Colonne servant à marquer le 
point de depart on le but dans les 
cirquos. ÂAfeta, æ,f. Cic. Ov. Suet. 
1 6 Fig. Au plur. Limite (en gôên\. 
Terminus, à, om. Cic. Finis, is, m. 
Cic. Plus souv. Fines, ium, m. pl. 
Cic. Liv. =: Reculer les bornes de 
l'empire, Fines imperii propagare. 
Cic. L'étendue sans — des régions, 
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Immensa ou Interminata magnitude 
regionum. Cic. Fixer les — de l'éten- 
due et de la durée, Magniludinis et 
diuturnitatis modum ferminare. Cie. 
— de la vie, 


. Vitæ terminus. Cic. 
La nature à mis à notre existence dea 


— étroites, Eriguum nubts vite cur- 
riculum nalura cireumscripsit, Cic. 
Circouserire la vie daus les mêmes 
—, Vitam 
scribr.e. Cic. La vieillesse n'a pas de 
—, Seneclulis nullus est certus ter- 
mime. Cic. || 6° Fig. Ordin. au plur. 
Limites (au sens moral). Mudus, 1, m. 
Cic. Finis, is, m. Cic. Terminus, à, : 
m. Cic. : Les bornes de l'art, du 
génie, Artis termine Cic. Ingeni 
fines. Cic. Impuser des — à yqn, 
Molum alicu imponëre, Liv. Je me 
trarerai des — que je ne puisse dé- 


tisdem finibus cireum- 


passer. dihi fines terminosque consli- 
luum, extra quus egredi nun possim. 


Cic. Mettre, imposer, Poser des — 


à qq. ch. Alicui rei ou Alicujus rei 
mudum facñre. Cic. statuñre. Cic. 
constitufre. Cic. terminare. Cic. de- 
finvre. Cic. Alicur rei modum appo- 
nère. Cic. adhibère. (ic. Voy. nonxen. 
Mettre des — aux passiuns, Cupidi- 
tates fintre, to, is, ini el ii, itum. Cic. 
Ne lixer aucune bnrne à sun droit, 
Nullis ferminis jus suum circum- 
scribFre ou definire. Cic. Mettre des 
bornes à ses prèts. Modum credendi 
cunstitugre. Cic. Meltre des — à ses 
lamentalions, Afodum lugendi facëre. 
Cic. Renfermer ses pensées dans les 
_— qu circonscrivent la vie humaine, 
Quibus regiunibus vttæ spalium cir- 
cumscriptum est, üisdem cogilaliunes 
terminare suas. Cic. l’rescrire d'au- 
tres — à la véritable amilié, Alium 
finem veræz amicilie conxlituëre. Cic. 
Les — que la loi a pusées, Fines 
quos ler pepigit. Cic. Rester dans les 
—, Se teuir dans les —, Mvdum te- 
nére. Cic. relinère. Cic. servare Cic. 
Rester dans les — de qq. ch., Hubère 
modum in re aliquä. Cic. Sortir, Aller 
au delà des —, Franchir, Passer, 
Dépasser, Excéder les —, Finem ou 
Bodum transire. Cic. Ertra fines 
egredi. Cic. Qui dépasse les —, Im- 
modicus, &, um. Cic. Nimius. Cic. 
Plaisanterie qui passe les —, Pro- 
fusum genus jocand. Cic. Je cber 
cherai à surlir des — que je me suis 
tracées à moi-même, Ertra cancellos 
egredi conabor, quos mihi ipse cir- 
cumdedi. Cic. Pécher, c'est franchir 
les —, Peccare est transilire lineas. 
Cic. Il est plus chnquant d'aller au 
delà des — que de rester en deçà, 
Magis offendit nimium quam parum. 
Cic. Dans les —, Intra modum. Cic. 
Au delà des —, Extra ou Præter 
modum, Cic. Sans —, Sine modo. Sall. 
Licence sans —, Effusa licentia. Liv, 
BORNE, és, part. passé (le uouNFR, 
Voy. ce v. |] Adj. 1° Peu etendu, court, 
petit. Eriguus, a, um. Cic. : Res- 
sources burnéexs, Erigwe frcultales. 
. Force buruée, Infirmæ vires. 
Espace (de terrain) burné, 
Parvus locus. Cic. Temps —, Breve 
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tempus. Cic. Qnoi d'aussi — que la 
vie bumaine? Quid tam circumrisum 
Ou breve quam hominis vita? Pln. 
N 2° Qui a peu d'intelligence. An- 
gustus, a, um. Cic. Pusillus. Cic. Tar- 
dus. Cic. Ilebes, gén. etis (gen. & 
etum). Cic. Retusus, a, um. Cic. Ob- 
tusus. Cic. = Espril borné, Pusillus 
animus, Cic. Ingenium hebes. Cic. 
imbecillum. Quint. Jejunus animus. 
Cic. Tarda mens. Cic. Il est ausai 
— qu'une pierre, Non habet plus 
sapieniiæ quam lapis. Plaut. 
DONNER, v. act. 1° Mottre des 
bornes pour marquer des limites : 
Borner qq. ch., (Aliquid) determi- 
nare, o, as, ani, atum. Liv. (Alicujus 
rei) confinia determinare. Plaut. fines 
terminare. Cic. — une plaine, Camn- 
pum limite signare. Virg. || 20 Res- 
serrer, renfermer dans un certain 
espace. Finire, io, is, ii el tt, ifum, 
act. Cic. Definire, act. Cic. Termi- 
nare, 0, as, avi, atum, act. Cic. : 
Des oliviers burnent cette pièce de 
terre, bornaient ce lieu, Ole ejus 
fundi ertremam partem definiunt. Cic. 
finem ejus loci terminabant. Cic. Pla- 
tane qui burne la route, Platanus 
îtineri apposita. Plin. Borner l'empire 
romain, Populi Romani imperium f- 
nire. Cæs. Contrées qui burnent l'uni- 
vers, Loca, quæ orbem terrarum def- 
riunf, Cic. [Ces fleuves) — la Méso- 
potamie des deux côles, Aesopola- 
miam ab uiroque latere concludunt 
de concludf®re, 0, clusi, clusum). 
urt. Tout ce qui est borné par 
le midi ou par le nurd, Quidquid 
meridiano aut septentrione finilur. 
Vell. Du côté de la Gaule la Ger- 
manie est bornée par la Rhin, Ger- 
mania a Gallis Rheno senaratur. Tac. 
Être borné de tous les côtés par de 
très hautes montagnes, d'un côte 
par le Rbin, Altissimis montibus 
undique contineri, eor, ëris, lentus 
suin (parf. rare), pass. Cæs. Contineri 
unä ex parte flumine Rkheno. Czs. La 
langue est bornée par les dents, 
Lingua est finita dentibus. Cic. Les 
cercles qui bnrnent notre vue, Orbes 
qu adspectum nostrum definiunt. Cic. 
esprit voyage sans rien rencontrer 
qui borne sa vue, Animus tia pere- 
grinatur, ut nullam oram videal, m 
quä pussit insistre (— de façon à ne 
voir aucune régioo uù il puisse s'ar- 
rêter). Cic. Borner son discours, Ao- 
dum ou Finem orationi facëre, io, is, 
feci, factum. Cic. — la discussion, Con- 
troversiæ (au dat.) modum constituëre, 
0, is, ui, utum. Cie. — un pouvoir 
à une durée de cinq ans, Potestutem 
in quinguennium definire. Cic. Etre 
borné à une durée de cinq jours, 
Quinque dierum spatio finiri. Liv. Les 
autres choses ont chacune leur nti- 
lité spériale et bornée, Ceteræ res 
opporiunæ sunt sinqulæx rebus singulis. 
Cic. |} 8° Au moral. Moderer, res- 
treindre. Finire, io, is, ivi et ii, itum, 
act. Cic. Terminare, 0, as, avi, &tum, 
act. Cic. 3 Borner les désira, Cupidi- 
{aies finire. Cic. Appelitus confrahtre, 
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0, is, trari, fractum. Cic. — les pré- 
tentions de qqn, Spes alicujus coer- 
vêre, e0, es, Cui, cilum. Tac. — 8es 
pensées à qq. ch., Aliquä re cogita- 
livnes suas lerminare. Cic. — son 
pouvoir, Terminis quibusdam jus 
suum circumscribËre, 0, is, Scripsi, 
seriptum. Cic. Savoir — ses plaisirs, 
Modum fruendæ voluptatis diigenter 
tenère, e0, es, nuï, tentum. Cic. Biens 
faciles à acquérir et bornés, Divitiæ 
parabiles el ferminatæ. Cic. 

Se Bonnen, v. réf. Se modérer, 
se restreindre. AModum retinêre, eo, es, 
tinui, tentum. Cic. Modum habëre, eo, 
es, bui, bitum. Cic. Traduct. diverses: 
Le châtiment se borne là, Pœna ibi 
consistit (de consisière, o, stili, 6. sup., 
u.). Liv. Se borner à boire de l'eau 
‘par régime), /ntra aquam manére, 
co, és, mansi, mansum, n. Cels. Il s’est 
boroé à parler, il n'a rieo muntré, 
Uirit lantum, nihil ostendit. Cic. Se 
borner à des enquèles sur les 
mœurs, Tantum de moribus quærêre. 
Cic. Je me barnerai à celle recum- 
mandation, Unum est quod præcipiam. 
Quint. Je me borne à expliquer ceci, 
à celle exphcalion, Unum hoc definio. 
Cic. L'armée se borgait à une légion, 
Erat omnino legio una. Cæs. Je me 
bornerais à le défendre, à sa dé- 
fense, Nihil aliud agËrem, nisi eum 
defend#rem. Cic. On était certain 

u'ils s'étaient bornés à exhorter, 
sonstabat eos nihil aliud egisse nisi 
ut hortarentur. Cic. Si nuus nous 
burauns à parler de la loi, Si nihil 
uliud nisi de lege dicimus. Cic. Il se 
boruait à se faire porter [en litière], 
Nihil aliud quam vwectabatur, Suet. 
I! se — à des promenades à pied, 
Nihil aliud quam deambulabat. Suet. 
ll se borna 4 éloiguer.…, Nihil am- 
lius quam submouif. Suet. Et je me 
ornat à citer des fails connus, Neque 
diri quidquam, nisi quod erat notum. 
Cic. Mais bornons-nous à cela, Sed 
de hoc salis. Quint. Il fallait se 
borner à répondre... Satis erat res- 
ondère.. Ci. Il ne faut pas se — 

voir, Vidére non eut safis. Quint. 
Je me borne à cela, Id satis habeo. 
Plaut. Il les obligea à se borner à la 
os<ession de l'Afrique, (Eos) satis 
abère coegit, si Africam obtinérent. 
Nep. Je me borne à dire.., Satis habeo 
dicère. Quint. Il se buruail à agiter.…., 
Contentus hoc erat, ul jactarel. Suet. 
I} Absol. Je sais me borner (— me 
contenter de peu), Parvo conlentus 
esse possum. ic. 

DORYSTUÈNE, fl. do la Sarmatio 
(Dniéper). Borysthenes, is, m. PI.=:Du 
Borysihène, Borysthenius, &, um. Ov. 

DOSPHORE, n. de doux detroits. 
Bosporus, i, m. Hor. Plin. : Du Bos- 
pbure, Bosporius, a, um. Ov. 

BUSQUET, 4. m. Petit bois. Sil- 
vula, æ, f. Col 

NOSSAGE, «& m. T. d'archit, 
Saillie menagée sur une surface. Ex- 
pressio (onis) eminens (entis;, f. Vitr. 

BOSSE, 8. f. 1° Grossour sur le 
dos ou sur La poitrine. Gibber, gris, 
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n. Plin. Gibba, æ, {. Suet. Gibbus, i, 
m. Juv. Tuber, eris, n. Plin, : Bosse 
sur le dos, Gibber in dorso. Plin. 
Les deux basses du chameau, Bina 
tubera cameli. Plin. || 2°. Enfiure 
causoe par un accident. Tuber, eris, 0. 
Ter. Tumor, oris, mm. Cic. : Sa léte 
n'est plus qu'une bosse, n'est que 
bosses, Tuber est lotum caput. Ter. 
Petile bosse, Tuberculum, ?, n. Cels. 
I 3° Elevation, éminence. Eminentia, 
æ, (. Cic. = Bosse (d'un lerrain), Tu- 
mulus, à, m. Cic. Terrain plein de 
busses, Locus tumulosus. Sall. Former 
uoe petite bosse, Tuberculo eminére. 
Plin. || 6° Relief. Eminentia, æ, (. 
Cic. Erpressio (onis) eminens (entis), 
f. Vitr. : Travaillé ou Relevé en 
bosse, Ertypus, a, um. Sen. Plin. 
Ayant une pierre précieuse sur la- 
quelle se relevait en — l'image de 
Tibère, Imaginem  Tiberii habens 
eclypam el eminente gemmä. Sen. 

DOSSELAGE, S. m. Travail on 
bosse = 11 fit du bosselage, Fecit ec- 
typa (n. pl.). Plin. 

DOSSELER, v. act. 1° Travailler 
en bosse. Voy. le préc. || 2° Bossuer. 
Voy. ce m. 

BOSSU, vx, adj. Qui a une ou plu- 
sieurs bosses. Gibber, era, erum. Plin. 
Suet. z Ils sont bossus, (lis) gibber 
in dorso (est). Plin, 

DOSSUER, v. ac. Faire des bosses. 
Collid®re, 0, is, lisi, lisum, act. Cic. 
5 Vases bossués, Vasa cullisa. Cic. 

BOSTON, v. des États-Unis d'Amè- 
rique. * Bostonia, æ, Î. = Qui est de 
Boston, * Bostoniensis, m. f., e, n, 

BOT, adj. w. Contrefait. Vuy. ce m. 

DOTANIQUE, s. f. Science qui a 
gour objet l'etude des vegetaux. Ler- 

aria, æ, f. Plin. 

DOTANISTE, 8. 1m. Celui qui étudie 
la botanique. Herbarius, ii, m. Plin. 

DOTUNEE, partie de la Suèdo ct de la 
Finlande. * Bothnia, æ, f. : De Botbnie 
(en parl. des ch.), * Bothnicus, a, um. 

4. DOTTE, s. f. Assemblage de 
choses liees ensemble. Fascis, is, m. 
Varr. Hirt. Plin. Manipulus, à, w. 
Varr. : Botte d'épis. de paille, de lia, 
Fascis spicarum. Varr, stramentorum. 
Hurt. lini. Plin. Petite — de légumes, 
Leguminum fasciculus. Col. Faire des 
bolles, fanipulos obligare ou vin- 
cire. Col. De ces (herbes) faire des 
—, De his manipulos factre. Varr. 
Rouler en —, In manipulos convol- 
v're. Plin. Le lin, mis en petites —, 
Linum in fasciculos colligatum. Plin. 
Mettre en — l'herbe qu'on a coupée, 
Desectam herbam religare. Col. 

2. BOTTE, 8. (. C. SOTTINE. 

3. DOTTE, 5. f. T. d'escrime. 
Coup que l'on porte avec une epee. 
Petitio, onis, f. Cic. Manue, üs, Î. 
Quint. Puncta, z, f. Veg. =: Purter, 
Alluager une hotte, Petitionem con- 
jicfre. Cic. Manum erigre. Quint. 
Punctam inferre. Veg. Parer, E:qui- 
ver une —, Petitionem vilare. Cic. 

BOTTÉ, ÉE, part. passé de BOTTER, 
Voy. ce v. [| Adj. Chaussé de bottes. 
Voy. 20TTINS. 
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BOTTELER, v. act. Lier en bottes. 
In fasces ligare, 0, as, avi, altum, 
act. Col. În fasciculos colligare, act. 
Plin. : Botteler le foin, Fenum vin- 
cire, io, is, vini, vinctum. Col. 

BOTTER, v. act. Mottre des bottes 
à qqn. Voy. CHAUSSER el BUTTINE. 

DOTTIER, $. ®, C. CONNONNIER. 

DOTTANE, s. f. Petito botte. (Du 
tbasseur, de l'acleur tragique) Co- 
thurnus, i, m. Virg. Juv. Cic. Gu 
paysan) Pero, onis, m. Virg. Juv. (Du 
soldat) Cahga, æ, f. Cic. : Cbaussé 
de botlines, Cothurnalus, a, un. Sen. 
Cothurno calceatus. Plin. Peronatus. 
Pers. Caligatus. Mod. 

BOUC, 5. m. Le mäle de la chèvre. 
Caper, pri, m. Col. Hircus, i, m. Varr. 
: Petit bouc, Hirculus, i, m. Cato. 
De —, Hircinus, a, um. Plin. Odeur 
de —, Caper. Cat. Ov. Hircus. Hor. 
Sentir le —, Hircum olëre. Hor. Qui 
sent le —, Fircosus, a, um. Plaut. 
Mart. Voy. cuèvne. 

BOUCHE, s. f. 1° En gén. Cavitè 
au bas de la face de l'homme; qgf. les 
lévres et la partic du visage qui les 
entoure. Os, ons, n. Cic. l'lin. Qqf. 
Labra, orum ou Labia, orum (— 
lèvres), n. pl. Cic. Ter. Bucca, æ 
= intérieur de la joue), f. Cic. = La 
langue placée dans la bouche, Lin- 
gua in ore sifa. Cic. Au fund de la 
—, În recessu oris. Quint. Tenir une 
racine à la —, Nadicem ore lenëère. 
Cic. Lomme il avait l'écume à la —, 
Cum spumas agïret in ore. Cic. Mau- 
saise — (— baleine forte), Os fœti- 
dum. Cie. Gravttas oris. Plin. animæ. 
Plin. Se rincer la —, Os eluëre. 
Cels. Mettre la main devant 8a —, 
Dertram opponère ob os. Cæl. ap. Cic. 
Mettre [a ain à sa — pour adorer, 
Adorandi gratiä manum labris ad- 
movèêre. Apul. Appliquer — contre 
—, Oribus ora componëre. Virg. 
Labra labris conserëre. Mat. ap. Geil. 
Ouvrir la —, Labra scindire. Quint. 
Ouvrir à peine la —, Vix labra di- 
ducère. Sen. Avoir la — ouverte, 
Hiare, 0, as, avi, atum, n. Suet. — 
béante, [ians os. Plin. Curt. L'ou- 
verlure de la —, Oris hiatns. Cic. 
Fermer la —, Labra comprimëre. 
Sen. Macr. close, (ompressa 
labra. Sen. Serrer la —, Labra ad- 
siringère. Quint. Avancer la —, La- 
bra porrig're. Quint. Se contourner 
la —, Sibi os distorquere. Ter. 
Labra distorquére. Quint. Contor- 
sions de la —, Pravitas oris. Cic. 
Il 2° Partic. La bouche, considerée 
comme destinée à recevoir les aliments. 
Os, oris, n. Cie. Qui. Bucca, æ (= 
intérieur de la joue), f. Cic. Gula, 
æ (= gosier), f. Cic. Sall. Palatum, 
i (= palais), n. Cic. : Mettre qq. ch. 
daos la — de qqn, Aliquid alicui in 
os ingerëre ou inser”re. Cic. Eulever 
le pain de la —, Frumentum ab ore 
rapère. Liv. Oter à qqn le pain de 
la —, Offam aticui eripfre. Énn. ap. 
Plin. Les provisivns, Les muaitions 
de —, Cibaria, orum, n. pl. Cæs. 
Penus, &s, m. et f. Lucr. Vitr. Hor. 
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Penus, i, m. et f. Plaut. Penum, à, 
n. Plaut. Penus, noris, n. Plaut. Col. 
Voy. vivaes. Le plaisir de la —, (Vo- 
luplas) quæ palalo percipitur. Cic. 
L'Eloa le fait veoir l'eau à la —, 
Ætna tibi salivam movet. Sen. Être 
sur sa —, Être sujet à sa —, Gulz 
parère. Hor. — délicate, Subtile pa- 
latum. Hor. Je suis aussi une fine —, 
Ingenua est et mihi gula. Alart. Les 
fines bouches, Palatu docta ef eru- 
dita. Col. Proceres gulz. Plin. Qui 
fait la pelite bouche, Fastidiosus, a, 
um. Cic. || 8° Personnes considèrees 
par rapport à la nourriture qu'elles 
consomment : J'ai vingt bouches à 
nourrir, Viginti venires pasco. Petr. 
Les — inutiles (dans une place as- 
siegée), fi qui inutiles sunt bello. Cæs. 
Multitudo (dinis) imbellis (is), l. Liv. 
{1 $° Aliments, repas. Epulæ, arum, f. 
pl. Cic. : Les ofliciers de la bouche, 
et simpl. La —, Obsonatores, um, m. 
pl. Sen. || 5° La bouche, considérée 
comme organe de la voix et de la 
parole. Os, oris, n. Cic. Qqf. Voz, 
ocis (— voix), f. Cic. Lingua, z 
(= langue), f. Cic. Bucca, z (— 
intérieur de la joue), f, Cic, =: Boucle 
qui bégaye, Os balbum. Hor.Se mettre 
le doigt sur la — (pour recommander 
le silence), Manum ad os apponère. 
Cic. J'ai appris [cela] de la — des 
vieillards, Audivi a majoribus nalu. 
Cic. Nous apprenions de sa propre 
—, Coram audicbamus ex ipso. Cic. 
Je m'entretiendrai de — avec toi, 
Coram tecum loquar. Cic. Êlre dans 
la — de tout le monde Ç être 
l'objet de ous les entretiens), In ore 
esse vulgi. Cic. omnium. Cic. Sa per- 
versité est dans toutes les bouches, 
Istius nequitia in ore vulgi versatur. 
Cic. Voler de bouche en —, Per ora 
hominum volilare. Virg. In ora ho- 
minum abire. Liv. Mettre dans la 
— d'Alcbiade le récit de, Indu- 
cére Alcibiadem memorantem.. Nep. 
Platon à mis dans la — de Socrate 
l'éluge d'Isocrate, Plato fsocratem 
laudari fecit a Socrate. Cic. Il pense 
ue le discours ne sera plus le mène 
ans une autre —, Orationem aliam 
fore putat, actore mutalo. Cic. Avuir 
q- ch. ä la —, Habëre aliquid in ore. 
à . I avait toujours à la — ces 
muts, Ejus in ore semper erant illa. 
Cic. ls ont toujours à la —, Solent 
dictitare… Liv. Les hommes les plus 
savants ont toujuurs ceri ‘celle ma- 
xime) à la —, que, Lat hoc usur- 
patum a doctissimis (prop. infn.). 
Cic. Avoir toujours à la — le nom 
de qqn, Aliquem semper in ore habére. 
Liv. Avoir à La — et non dans le 
cœur, Non in pectore sed in labris 
hubère. Lact. Écris ce qui Le viendra 
à la —, Quod in buccam venerit, 
scribifo. Cic. Nous disuns tout ce 
qui nous vient à la —, Gorrimus 
uidquid in buccam (s.-e. menit). Cic. 
bseras-tu ouvrir la —, Hiscère au- 
debis? Cic. Dès qu'il ouvre la — 
tout le monde se moque de lui, Omnes, 
ut loqui cæpit, irrident. Cic. Ne pas 
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onvrir la — sur qqn, sur qq. ch., 
De aliquo relicére, 60, es, ticui, à. 
sup., n. Cic. Aliquid silentio præter- 
ire, 60, is, tui el it, itum. Cic. On 
o'a pas ouvert la — sur la questure, 
Voz de quzsturä nulla missa est. 
Cic. On n'ouvre pas là — sur la 
querelle, De jurgio siletur. Ter. On 
n'en ouvre pas la —, Ea res siletur. 
Cic. Il ne sortit jamais de sa — un 
seul mot qui sentil l'arrogance, Nikil 
unquam tnsolens ex ore ejus exiit. 
Nep. Ces paroles semblent sortir de 
la — de la vérité, Ea videtur veritas 
ipsa dicère. Cic. — closel Ferme ta 
—, Os opprime. Ter. Rester — close, 
Silère, eo, es, lui, 8. sup., u. Cic. 
Bouches fermées (condamnées au si- 
lence) par l'esclavage, Obsæpla ora 
seruitute. Pl.-j. Fermer la bouche 
à qqn, Alicui linguam compriméère. 
Plaut. vocem præcludëre. Liv. Fermer 
la — aux Étoliens.…., Ætolorum lin- 
guas relundëre. Liv. Tu veux me 
fermer la —, Linguam vis meam 
præcludère. Ph. Si l'on 0e ferme pas 
la — à l'interrupteur, Si desit inter- 
pellantis coercitio. Quint. Le chagrin 
me ferme la —, Præ mærore loqui 
non pussum. Cic. || 6° La bouche des 
animaux. Os, oris, n. Cic. : Présenter 
sa boucbe à la bride, Dare os ca- 
pistro. Virg. Saisir ses alimeaots 
avec la — (en ouvrant la —), Cibum 
oris hiatu capessëre. Gi. | 7° Ouver- 
ture do diverses choses. Üs, oris, 0. 
Cic. La buuche d'un four, Os for- 
nacis. Plin. Four dont le fond est 
plus ouvert que la —, Clibanus inus 
summo palentior. Col. || 8° Embou- 
chure. Os, oris, n. Cic. Liv. Ostium, 
üi, n. Cic. Liv. z Elle fut bâtie 4 La 
bouche du Tibre, {n ore Tiberis con- 
dita est. Liv. À la — du fleuve, Ad 
ostinm fluminis. Cic. 

nOUCLE, Êr, part. passé de sou- 
cuen, Vuy. ce v. || Adj. Qui a peu 
d'intelligence. Tardus, a, um. Cic. 
Iebes, gén. etis. Cic. Obtusus, a, um. 
Gell. =: Si tu es trop buucbé, Si sis 
naturä tardior. Cic. Esprit —, Hebes 
ingentum. Cic. Avuir l'esprit —, Esse 
ingenio tardo. Cic. obtuso. Gell. 

BOUCUÉE, s. f. Morceau d'aliment 
qu'on met dans la bouche en une seule 
ois. Bucca, æ, f. Petr. Mart. Buccea, 
f. August. ap. Suet. : Petite bouchée, 
Buccella, æ, f. Mart. — de pan, 
Panis bucca. Petr. mica. Petr. J'ai 
mangé deux bouchées, Duas bucceas 
manducavi. August. ap. Suel. Ne 
faire qu'une bouchée d'une cb., Ali- 
quid avide vorare. Plin. 

1. BOUCHER, v. act. 4° Former 
l'orifice d'une ch. Obturare, o, as, 
avt, atum, act. Vitr. : Boucher des 
lonneaux, Dolia obturare. Vitr. || 
20 Fermer une ouverture. Obstruëre, 
o, is, struri, structum, act. Cæs. = 
Boucher une porte (— la murer), 
Portam obsirugre. Cæs. inzdificare, 
o. as, avi, afum. Lin. Fenètres bou- 
chées, Obstructæ fenestrz. Varr. Bou- 
cher les jours (d'une maison), Lumina 
obstruëre. Insc. Ouvertures bouchées 
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par des corps terrestres, Foramina 
terrenis corporibus intersæpta (de in- 
tersæpire, io, is, aæpsi). Cic. Se — les 
oreilles, Aures cluud/re, 0, is, clausi, 
clausum. Sen. obturare, Hor. — ses 
oreulles avec de la cire, Auribus 
(au dat.) ceram obdFre o, is, didi, 
ditum. Sen. || 3° Combler un vide, une 
brèche. Erplère, eo, es, evi, élu, act. 
Cic. Oblurare, 0, as, avi, alum, aci. 
Cato. = Buucher une fente, une Üs- 
sure, Aïmam explére. Cic. Fissuram 
coagmeniare, 0, as, avi, atum. Col. 
— une fente (avec qq. enduit), Ri- 
mam oblinère, o, is, leui, litum. Mart. 


Touneau dunt les fentes sont bou- 
chées avec du plâtre, Gypso oblïtus 
cadus. Plin. Boucher les trous, Fora- 
mina obturare. Plin. Boucher les brè- 
ches (d'une muraille), Quæ strata 
sunt, Obmoliri, ivr, iris, tlus sum, 
dép. Liv. || 6° Rendre impraticable. 
Obstrure, 0, is, struri, sirucium, 
act. Cic. Præsepire, 10, is, sæpsi, 
sæptum, act. Cæs. Liv.: Boucher un 
chemin, {ter obstrufre. Cic. obsæpire. 
Liv. — un chemin avec des poutres, 
Iter trabibus præsrpire. Ces. Raute 
bourhée jar des pierres ècroulées, 
Via lapidum ruiné præclusa (pass. de 
præclud#re, 0, is, clusi). Suet. Buu- 
cher un passage, Aditum obsiruère. 
Cic. præsæpire. Liv. — toutes l?s 
issues, Ormnes aditus claud®re, 0, is, 
claust, clausum. Cic. is Cacher par 
l'interposition de qq. ch. Intersæpire, 
do, is, sæpsi, seplum, act. Cic. Liv. 
= Buucher à qqn la vue d'une ch. 
Alicui conspecium alicujus rei inter- 
aæpire. Liv. — la vue d'une partie 
du ciel, Particulæ (au dat.) cri vf- 
ficEre, io, ïs, feci, fectum, n. Cic. — 
le jour, le jour à qqn (= à sa maison), 
Luminibus officrre. Cic. Luminibus 
alicujus vbstruëre, 0, is, struti, struc- 
fum, 0. Cic. 

2. BOUCIIER, 8. m. Marchand de 
chair crue. Lanins, it, m. Ter. Cic. 
Lanio, omis, m. Petr. = Élal de bou- 
cher, Laniena, æ, f. Plaut. Liv. De 
—, Lanionius, à, um. Sue. 

DOUCUERIE, 8. [. 1° Boutique de 
boucher. Luniena, æ, f. Plaut. Liv. 
Caruaria (æ) taberna (æ), f. Varr. 
11 2° Fig. Tuerie, massacre. Trucidatin, 
ous, f. Cic. : l'renez garde qu'on ne 
fasse de vous une —, Carete ne, sicut 
pecora, truculrmani(pa<s. detrucidare, 
0, as, avt, atum), Sull. Vay. cannNaGe. 

BOUCHUON, s. m. Ce qui sert à 
boucher. Obturamentum, 1, n. Plin. 
Obturaculum, n. Al.-Emp. : Meltre un 
buucbon (à ou sur qq. ch.), Obturare, 
0, as, avi, atum laliquid). Vütr. 

DOUCHONNER, v. acl. 4° Frio- 
tionner. Defricare, o, as, fricui, fri- 
catum et frictum, act. Col. [| 2° Fig. 
Cajoler, caresser. Voy. ces v. 

BOUCLE, 8. f. 1° Sorte d'agrafe. 
Fibule, æ2,f. Liv. Virg. 1,2 Anneau 
ui se porte à l'oreille : Des buucles 
d'oreille, Inaures. um, f, pl. Plin. 
1| 3° Anneau de cheveux. Annulus, t, m. 

uint. Cirrus, à (boucle naturelle), 
m. Varr. Juv. Cincinnus, à (boucle 
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artificielle), m. Cic. = Disposer ses 
cheveux en boucles, Se coiller ea 
—, Caput in annulos comëre. Quint. 

BOUCLER, v. act. 1° Attacher, 
Serrer avoc une boucle. Fibulare, 0, 
as, avi, atuin, act. Vop. || 2° Disposer 
en forme de boucle : Baucler des-che- 
veux, ses cheveux, Capul in annulos 
comère, 0, is, compsi, complum. Quint. 
— legèrement les cheveux, Capillum 
leniter inflect®re, 0, ts, fleri, flezum. 
Suet. — ses cheveux avec un fer, 
Calamistro crines convertère, ©, is, 
verts, versum. Petr. Chevelure bou- 
clée, (naturellement) Coma teres (gén. 
etis). Varr. ap. Non. (artificiellement) 
Coma calamistrata. (ic. Qui a les 
cheveux buuclés, (naturellement) Cir- 
ralus, a, um. Bart. (aruficiellement) 
Cincinnatus. Cic. 

Bouceen, v. n. Prendre la forme de 
boucle. Crispari, or, aris, ut: sum, 
pass. Plin. : Chevelure qui buurle. 
Personne dont les cheveux buuclent, 
Voy. noucLen, act. 20. 

BOUCLIER, $. m. 1° Sorte d'arme 
defensive, (Grand boucler rectangu- 
laire et ublung de l'infanterie ro- 
maine) Scutum, 4, n. Cic. Liv. (Large 
bonclier rond des hoplites grecs, et 
primitiv. des soldats romains) Cli- 
peus, t, m. Cic. Virg. et qqf. Clipeum, 
1, N. Liv. Virg. (Buuclier rond des 
troupes armées à la légère et de la 
cavalerie chez les Rumains) Parma, 
æ, f. Sall. Virg. (Petit buuclier de 
forme elliptique et ordin. échancré 
au seminet, dont 8e servaient les 
Asiatiques) Pelta, æ,f. Varr. Virg. 
(Petit buuclier rond el couvert de 
peau, dunt se servaient les E-pa- 
gnols, les Africains et les Bretons! 
Cetra, z, (. Virg. Tac. (Bouclier sa- 
cré, ovale et échancré, que gardaient 
les Saliens) Ancile, is, n. Liv. Ov. 
= Petit buurlier (avec les dilférences 
indiquées ci-dessus), Scutulum, ÿ, 0. 
Cic. Clipeolum, n. Hyg. Parmula, æ, 
f. Hor. Front. Fest. Armé d'un —, 
Scutatus, a, um. Cæs. ire. vurg. Cli- 
peatus. Virg. Ov. Curt. Parmatus. 
Liv. Peltatus. Ov. Mart. Cetratus. 
Cæs. Liv. Relatif au —, Scutarius, a, 
um. Veg. Fabricant de brucliers, 
Scutarius, ti, m. Plaut. Couvrir qqn 
de son buuclier, Pro aliquo parmum 
objicrre. Liv. Se couvrir tout entier 
de son —, Sub clipeo latére. Or. 
Se couvrir le dos de son —, Reji- 
cére sculum. Cic. parmam. Virg. Le 
— tendu, Projecto sculo. Liv. [Coup] 
qu'il para de sun —, Quod sublato 
sculo vitavif, Cæs. Fuir après avoir 
jeté son —, Abjecto sculo fugère. 
Cic. Agiter les boucliers, Scuta qua- 
tëre. Tac. Faire une levée de —, 
Cooriri, ior, éris, coortus sum, dép. 
Liv. Consurgëre (o, is, surrem, sur- 
rectum, n.) in arma. Virg. ad bel- 
lum. Liv. || 2° Fig. Sauveaarde, pro- 
tectian. Scutum, 1, a. Cie. Liv. Flor. 
Clipeus, i, m. Cl. Præsidium, ü, n. 
Cic. Tutela, æ, (. Cic. : Bunclier de 
l'empire, {mperti scutum. Flor. Vous 
avez besoin d'un —, Scuto vobis opus 
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est. Liv. Le couraga guerrier sert de 
— à nos études, Nosira studia latent 
in lutelä ac præsidio bellice virtulis, 
Cic. À qui son innucenre sert de —, 
Innocentià sud tectux. (ic. MA AB, 

DOUDER, v, nu. Montrer de l'hu- 
meur : Il huude, [ratus est. Plaut. et 
uneux Tacitæ iræ inmdulget (de indui- 
gére, co, dulsi, dultum). D'apr. Ov. 
(ôlet., vi, 623) et Liv. (iu, 53). |} Act, 
Qui buude qqn, Alicur iratus, a. 
Ter. || Récipr. Glycère et mun fils se 
buodent, .{ræ sunt inter Glycerium et 
nalum. Ter. . 

BOUDERIE, 8. f. Action de bouder. 
Jra, æ, f. Ter. = Les bonderies de 
ceux qui s'aiment, Amanlium iræ. Ter. 

DBOUNEUR, EUsE, adj. Qui boude 
souvent. Murosus, &, um. C'ic. 

BOUDIN, Ss. m. 1° Boyau rempli 
de sang et do graisse do porc. Botulus, 
t, @. l'etr. Mart. Butellus, im. Mart, 
L 20 T. d'archit. Le gros cordon de la 

aso d'une colonne. Torus, i, m. Vitr. 
noubpoiIn, s. m. Sorte de cabinet 

de repos. Zutheca, z, f. Pl.-j. =: Petit 

boudnir, Zuthecula. f. Pl.-j. 

DOUE, S. f(. Fange. Lutum, i, D. 
Cic. Czs. : Amas de bone, fænum,i, 
n. Cic. Col. De —, Luteus, a, um, 
Plin. Maison faite de —, Luteun ædi- 
fcium. Plin. Avoir de ia — aux 
jattes, les paltes pleines de —, Esse 
uleis pedibus, Plin. Qui n'est que 
—, Lutosus, a, um. Cato ap. Plin. 
Enduire de —, Lutfo oblin#re. Cato. 
Couvrir de —, Cæno collin#re, act. 
Plaut. Couvrir gqn de —, Luto op- 
plère aliquem. Suet. Couvert de —. 
Lulosus, a, um. Col. Lutulmnius. Mor. 
Ov. Cæno oblitus. Cic. Luto ad*persus. 
Hor. perfusus. Juv. Se vautirer dans 
la —, Volutari in luto. Cic. Regar- 
der tont comme de ia —, Omnia pro 
luto habére. Petr. || Fig. Une âme de 
boue, Canum, n. Pluut. Cic. Momo 
luteus. Cic. lutulentus. Cic. Plongé 
dans la —, fn luto demersus. Cic. 
Tirer qqn, qq. ch. dela —, Er crno 
aliquem elicère. Plaut. aliquid extra- 
re. Liv. 

BOUEUX, 809, ad]. Plein de boue. : 
Lutusus, a, um. Col. Cænusus. (ul. 
Lutulentus. Mor. Ou. : Lar boueux, 
Cænosus lacus. Col. Rendre les champs 
—, Agrox luiosos redd”re. Cul Avair 
les pattes buueuses, Esse luteis pedi- 
bus. Plin. 

BOUFFANT, part. prés. de sovr- 
FER, Voy. re v. || nouFranNT, ANTE, 
adj. Qui bouffe. Tumens, gén. entis. 
Frontin. : Vétement trés boufant, 
Vestis inflatiur. Tert. 

BOUFFE, 3. m. C, so0rron. 

BOUFFÉE, 3. f. 1° Souffle qui ar- 
rive brusquement. fmypetus, üs, ©. 
Sen. : Buuflee de vent, fnpetus venti. 
Cæs.— de chaleur, Vaypor, oris, mase. 
Cic. Par bouffées, Impetibus crebris. 
Lucr. Air épais. quin a pas de bouf- 
fées, Aer craxsus, qui non habef cre- 
bras reduruluntias. Vatr, || 3° Qal. 
Halanee. ffalitus, üs, w. l'lin. : Duuf- 
fée de vin, Halitus cad (— de ton- 
neau). Plin. || 3° Fig. Accès subit et 
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ager. Impeius, üs, m. Cels. : Bouf- 
Fée de fèvre, Impetuts febris. Cels. 

BOUFFER, v. n. Être enfle, gon- 
fé. Titmëre, e9, es, s. pari. ni sup., 
on. Cic. Liv. : Nunller de colère, frà 
tumère. Liv. Les vuiles buullent, Tu- 
ment vela sinu. dart. Qu bouffe, Tu- 
midus, a, um. [ur. Faire buulfler, {n- 
flare, o, as, avi. atum, act. Virg. 
Voiles que le vent fait —, Vela tu- 
mentia ac flalu plena. Fronfin. 

DOUFFI, 16, part. passé de sour- 
mA, Voy. ce v. Î Adj. 1° Enfo, gon- 
fl. Tumidus, a, um. (ic. Turgidus. 
Cic. Inflatus. Cic. 2: Être bouffi, Tu- 
mére, 60, es, S. part. ni sup., n. 
Virg. Ov. Turgère, eo, es, lursi, s. 
sup.,n. Prop. ] Fig. Bunf8 d'inso- 
lence, de vanité, Inflatus insolrntiü. 
Cic. gluriä. Quant. Etre — d'insu- 
lenre, de vanite, Contumacrä efferri, 
feror, fernis. elatus sum, pass. Cic. 
Gluriä tumére, n. Plin. |] 2° En parl. 
du style. Ampoule. fnflatus, a, um. 
Cic. Tumidus. Liv. Quint. Pl.-j, Tu- 
mens, gén. entis. Quint. Turgidus, a, 
um. Petr. ur. = Être bouffi, Turgére, 
eo,es, tursi, S. SUp., n. Ad Her. Ilur, 

BOUFFER, v. 1° Act. Rendre enfle. 
Inflare. 0, as, avi, atum, act. Cels. 
12° Nent. Devenir enfle. {ntumescère, 
o, is, fumui, 5. sup., n. Plin. Ou. 

BOUFFISSURE, $s. (. 1° Enfure 
des chairs. Tumor, oris, m, Cic.=1l 
ya dela —à la main. Manus in tu- 
more est. Cic. || 2° Fig. Emploi d'expros- 
sions ampoulecs. Tumor, uris, m. Quint. 
: [Style] plein de bouffssure, Quod 
tumore immodico lurgescil. Quint. 

DOUFFON, ONNE, adj. Plaisant. 
Scurrilis, mu. f.,e, n. Cic. Ridiculus, 
a, um. Cic. = Esprit bouflun, Seurri- 
litas. atis, f. Quint. D'une manière 
buuffnnne, Scurriliter. PL.-j. Ridicute. 
Plaut. ic. 

Bourron, s. m. 1° Acteur dont l'em- 
ploi est do faire rire. Sauniv, onis, 
m. Cic. |} 2° idiot qui amuse. Fatuus, 
i, m. Sen. Murio, onis (= idiul ruu- 
trefail}), ©. Pl.-j. Mart. || 3° Personne 
qui prend à tâche de faire rire. Scurra, 
z, @. Plaut. Cic. Ior. Quint. Balatro, 
onis, ©. Uor. Ridiculus, i, m. Plaut. 
Risor, oris, w. Hor. : De buullon, 
Scurrilis, &. f.,e, a. Cic. Faire le —, 
Scurrari. or, aris, s. narf., dép. {Jor. 
À la manière les buuffons, Scurrili- 
ter, Plin. || 6° Genre comique. Aidicu- 
lum, ti, n. Cic. VOy. BOUFFONNERIE. 

BOUFFONNERIE, $. f. 1° Ce qu'on 
dit on Ce qu'on fait pour exciter 'e rire. 
Scurrirs {ix) jucus (1), m. Cic. : Des 
boufouneries, Ridicule,orum,n. pl. 
Cic. Se repandre en —, Ridicutaria 
fundëre. l'laut. Faire de telles —, 
Tam scurriliter ludère. Pl.-j. Trève 
de —!t Matte ridicularia. Pluut. Par 
bouffonuerie, Per ridiculum. Cic. Ri- 
diculi causä. Plaut. |] 2° Qqf. Esprit 
bouffon. Scurriluas, atis, f. Quins. 

BOUGER. s. m. 1° Anc. Petit cabi- 
net. Vuy. CaBiNET. || 2° Habitation 
malpropre. {nforme (15) tectum (1,, ui. 
Liv. |13° Maison mal famese. Ganea, =, 
f. Cic. Ter. Geneum, i, D. Pluut. 
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BOUGEOIR, 3. m. C. CHANDELIER. 
DOUGER, v. 0. Se mouvoir: qqf. 
s'agiter d'une manicre hostile. Se com- 
morëre (eu, es. moui, motnm). Cic. = 
Bouger de sa place, Se movère loco. 
(æs. vestigio. Liv. Vestigiu mioueri, 
eor, éris, mulus sum, pass. Liv. Ne 
pas — de sa place, {n locu manère, eo, 
es, mansi, mansum, n. Cæs. consistère, 
0, ts, stiti, 8. sup., n. Cic. Îl leur re- 
commanda de ne point — de là, Præ- 
cepit eis ne se ex eo loco movèérent. Liv. 
ll avait recommandé aux siens de re- 
cevoir le choc sans —, Suis prædirerat 
ut impetum excipérent, neve se loco mo- 
vérent. Cæs. Ne pas — de chez soi, 
Dom suû pedem non efferre (fero, fers, 
ertuli, elaium). Cic. Il se rélugia chez 
lui, déterminé à ne pas —, Domum 
refugil, quieturus (de quiescëre, 0. is, 
uievi, 0.). Suet. Ne pas — penilanl 
e combat (— n'y pas prendre parl, 
In pugnä quiescére, n. Liv. Si quel- 
qu'un buuge dans la ville, il s'aper- 
cevra.., Qui in urbe se commuveril, 
sentier. Cic. 

ROUGIE, 8. f. Chandelle de cire. 
Cereus, 1, m. Cic. 

BOUILLANT, part. prés. de 
nOUILLIAR, Voy. ce v. || AdJ. pouiL- 
LANT, ANTE. 10 Qui bout. Fervens, 
gen. entis. Cic. Fervefnctus, a, um. 
Cæs. : On l'inonde d'eau bouillante, 
Aquä ferventi perfunditur. Cic. Eau 
lunte —, Ferventissima aqua. Coi. 
Cire —, Fervens cern. Plin. l’oix —, 
Pir fervefacta.: Cæs. Quand le muûl 
sera bouillant, Cumn mustum fervebit 
(de feruère, co, es, ferbui, s. sup., n.). 
Col. || 2° Fig. Vif, ardent, prompt. Fer- 
vens, gén. entis. Cic. Ardens. Cic. 
Fervidus, a, um. Liv. =: Natures bouil- 
lantes, Fervida ingenia. Liv. Carac- 
tère trop bonillanl, Animus ferven- 
tior. Cic. Le sang — de la jernesse, 
Ætatis fervor (oris\, m. Cic. Home 
d'un esprit —, Homme —, Fervidi 
animi vir. Liv. — général, Arden- 
tissimus dur. Flor. — de passion, 
Ardens cupiditate. Cic. Etre — de 
la passion des richesses, Avaritiä 
fervére, e0,es, ferbui, s. sup., n. Cic. 

ire — de colère, Voy. nouiLLIR 4°. 

BOUILL1, 1E, adj. 1° Qui a bouïilli. 
Qui, quæ, quod inferbuit. Cels. Voy. 
souteuin 10. || 2° Cuit dans un liquide 
bouillant =: Rouilli dans du vin, Cum 
uno infervefacius, a, um. Col. 
(duns l'eau), Élirus, a, um. Plin. 
lus agréable — que rôti, Elirus 
quam assus suavior. Plaut. Viandes 
bouillies, Elixa, orum, n. pl. Hor. 

Bouc, s. m. Viande cuite dans de 
l'eau bouillante. Elirum, i, n. {lor. 
Dès qu'au rôli vous aurez mèlé le 


bouilli,Simul assis miscucriselira. Hor. 
f. Aliment fait de 
farine et d’un liquide bouillis ensemble ; 
pures. Puis, ultis, f. Varr. Cic. Pul- 
ticula, æ, f. Cels. Col. Plin. : Bouillie 
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de fève, Fabacia puls. Macr. et absol. 


Fabacia, æ, f. Plin. Ail cuit avec du 
miel, puis mis en —, Allium coctum 
cum melle, deinde tritum (de terëre, 


eo, is, trivi,aci.). Plin. 
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BOULLLIN, v. n. 1° Former des 


bulles par l'effet de la chaleur. Bullire, 


lu, ts, (ut, ifum, 0. Cels. Pers. Pal. 
Fervère, e0, es, ferbui, 8. sup., n. 


Cato. Plin. EffervescËre, 0, is, ferbui 
et fervi, 8. sup., n. Cic. Inferues- 
cère. 0, is, ferbui, 8. aup., n. Cels. 
: L'eau bout sur le feu, Aquæ effer- 
vescunt subdilis 1gnibus. Cic. [Le lait] 
déborde quand 1 —, Cum fever 
circumfunditur. Plin. Vin miellé qui 


a bouilli, Muisum quod inferbuit. 


Cels. Jusqu a ce qu'elle ait cessé de 


bouillir, Douec bullire desierit, Cels. 
Il La marmite bout mal (= on fait 


maigre chère), Olla male fervet (prov.). 


Petr. || Faire bouillir de l'huile, Uleum 


fervefacéËre, io, is, feci, factum. Cato. 


Faire — du vinaigre, Acetum inferve- 


facëre. Col. Laissez — quelque teinps, 


Infervefacito paulisper. Cal. || 2° 
Être cuit dans un liquide bouillant. In- 
ferrère, eo, es. ferbui, s. sup., 0. 
Cels. Infervescire, 0, is, ferbui, 8. 
sup. à. {lur. Plin. : Quand (les baies) 
anronl longtemps boulli, Ubr (bac- 
cæ) diu ferbuerint. Pall. Bouillir dans 
de l'huile, Ex oleu infervescire. Cels. 
— dans nn mélange d'urine de bœuf 
et d'écume d'huile, Urinä bubulä et 
amurcä miriä confervére. Pall. || 
Ajoutez de l'huile, puis faites buuil- 
lir, Adidifo oleum, postea fervefacito 
(de fervefac#re, 10, is, feci, fuctum, 
acl.). Catu. Faites — (ce mélange), 
Facito (id) inferveat. Cato. Faire — 
(dans l'eau), Élirare,o, as, avi, atum, 
act, Apic. || 3° Jeter de l'ècume = La 
terre, arrosée de vinaigre, bout, 
Terra respersa aceto, sypumat (de spu- 
mare, 0, avi, afum, n.}. Cels. || € 
Fig. Être dans une agitation violente. 
Fervère, eo, es, ferbui. s. sup., n. 
Cic. Effervescère, 0, is, ferbui el fervi, 
s. sup.,u. Cic. : Buuillir de colère, Irä 
incendi, or, éTis, census sum, pass. 
Plaut. ardère, eo, es. arai, arsum, D. 
Cic. Qui bout de colére. [r& fervi- 
dus, a,um. Virg. aire bouillir qqn, 
Aliquen incend”re, 0, 18, cendi, cen- 
sum. Sail. Faire — Île sang, Jccur in- 
cendëre. Juv. 
BOUILLOIRE, s. f. Vase pour faire 
bouillir de l'eau. Cacabulus, i, m. Apic. 
1. BOUILLON, s. m. 1° Onde à la 
surface d'un liquido qui bout Unda, 
æ, (. Pall. Bulla,f. Alart. Plin. : Dès 
ue le vin donnera des buuilluns, 
bi bullabrt vinum. Catv. Dès que le 
premier bouillon paraltra, Ubi vcci- 
“et fervére. Caie. Jeter trois bouil- 
ons, Tribus undis fervére. Pall. 
Ayez sois qu'il donne deux oa trois 
—, Facito bis ut ter inferveat. Cato. 
Faire jeter dix — à .Aliquid) de- 
cies suffervefacère, io, 18. 8. parf., 
facium. Plin. 11 ne donnera plus de 
—. Fervére desistet. Cat. Vuy. sacre 
LIR, BOUILIUNNER. | 3° Ecoulement 
abondant. Flumen. minis,n. Cic. Vug. 
Vuuts, ts. m Pal. : Le premier 
buuillon du vin nouveau, Primus 
musti annis. Peil, Qui coule à gros 
bouillons, Plurtruus, e&, um. Liv. || 3° 
Eau qu'on a fait bouilllkr avec de la 
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viande ou des herbes. Jus, uris, n. 
Cic. Jusculum, ÿ, n. Cato. = Bouillon 
de moutan, de veau, Jus ovillum. vi- 
tulinnum. Cels. || 6° Bulle d'air, soufflure. 


Pustula, æ,f. Vitr. Pusula, f. Fest. 


2. BOUILLON, v. de la Belgique. 
* Bulliu, onis, f. * Bullunium. si, 0. : De 


Bouitjon, * Bullontensis, m. f. e,n. 


BOUILLOTTE, s. f. C. BOUILLOIRE. 
DOUILLONNANT, ANTE, adj. Qui 
bouitlonne. Buliiens, gén. entis. Vitr. 
2 Sources bouillonnantes, Fontes bul- 
lientes. Vitr. La mer est bouillon- 


nante, Vay. DOUL.LONNER. 


DOUILLONNEMENT, 8. m. Agita- 
tion d'un liquide qui bouillonne. Bulli- 


(us, üs, m. Vitr. (En parl. de la 
mer\ Æslus. üs, m. Varr. Virg. Ov. 


BOUILLONNER, v. 0. Former des 


bouillons. Buillare, 0, as, 8. parf. ni 
sup., n. Cato. Bullire, 10, is, ivi, 
itum, n. (els. Pers. : Eau qui bouil- 
lonne, Aqua bullans. Catp. Sources 
ui bouillunnent, Fontes bullientes. 
ttr. Là — des sources d'eaux chau- 
des, Aguæ calidæ funtes effervent (de 
efrervère. co, ferbuieL'erui, $. sup.,n.). 
itr, Dès que le vin bouillonnera, 
Ubi bullabit vinum. Cato. Le vin 
bonillonne [dans l'estomac), Afe- 
rum cffervesctt (de effervescère, 0, is, 
erbui el fervi, 3. sup., n.). Sen. 
e moût —, Mustum fervet. Plin. 
Le moût a cessé de bouillunner, AMus- 
tum deferbuit (de defervescère, o, is, 
ferbui et fervi, s. sup.), n. Col. Le 
itume sort en bouillonnant de la 
terre, Biftumen a terrä eræstuat (de 
eræstuare, 0, avi, afum, n.). Just. 
La mer bouillonne, Mare eræstual. 
Liv. Curt. Faire bouillonner les on- 
des, Undas contorquère, eo, es, torsi, 
tortum. Liv. || Fig. Slyle qui bouil- 
lonne, Fervida oratio. Cic. Bauillun- 
oer de colère, [racundiä effervescère. 
Cic. {rä eræstuare. Virg. Jusqu'à ce 
ue la colère cesse d8 —, Dum ira 
fervescat. Cic. 

BOUIX (ILE DE). Île française (Loire- 
Inferieure), * Burinum, 1, 0. 

Î. DOULANGER, v. act. et n. Falre 
l6 pain. Panem facëre, io, is, feci, fac- 
tum. Plin. 

2. BOULANGER, 6. m. Celul quifait 
et vend le pain. Pisior, ons, m. l’laut. 
Cic. Furnarus, ti, 0. Up. : Être bou- 
langer, Erercère furnariam. Suet. 
pistrinum. Suet. 

DOULANGERE, 8. f. Celle qui fait 
et vond le pain. Pistrix, icis, f. Lucil. 
ap. Varr. Fest. 

BOULANGERIE, 8. f. 4° Art du 
boulanger. Panificium, if, n. Varr. 
Furnaria, æ, f, Suet. : Les produils 
de la boulangerie, Opus pistorium. 
Cels. Pln. Les pr'duits les plus 
vontés de 13 —, Pistrinarum opera 
laudatissima. Plin. || 2° Lieu où l'on 
fait ot vend le pain. Pistrina, z, f. 
Plin. Pistrinum, i, 0. Suet. Furnus, 
f, m. Avr. 

BOULE, 5. f. Objot de forme sphé- 
rique. Glubus, i, m. Cic. Sphara, &, 
f. Cato. Cic. = Petite boule, Globulus, 
{, m. Plins, — de farine, Farinz glo- 
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bus, Varr. — de suif, de polx, Sevi, 
Picis gleba (æ), f. Cæs. l'etile — de 
neige, Ninis glebula (z), [. Scrib. 
Faire des boules, Globos /acëre. Cato. 
S'arrondir en petites —, Parvis or- 
bibus globari, or, aris, alus sum, 
pass. Plin, S'élargir en boule, In 
orbem se fundëre. Quint. Qui a la 
furme d’une —, Globosus, a, um. Cic. 
Rotundus. Cic. || Boule de vote, Ta- 
bella, æ (— pete tablette), f. Cic. 

BOULEAU, s. m. Sorte d'arbre. 
Betula, æ, f. Plin. 

DOULÉNOIS, orse, adj. Qui est de 
Boulogne. (En gén.) * Bonontensis, m. 
f.,e, n. (En parl. des cb.) Gesoriacus, 
a, um. Plin. || S. m. LE BocLéxois, 
anc. Rays dont Boulogne était la capi- 
tale. * Gunontensis (is) ager (gri), m, 

DOULET, 3. m. Sorte de boule = 
Boulet d'argile rougie au feu, Fer- 
vens ex argillä glans (andis), f. Cæs. 
Voy. noue. 

BOULETTE, 5. f. Petite boule. Glo- 
bulus, i, m. Plin. Globus, m. Varr. 
: Buulelte de farine, Globus farine. 
Varr. — de pâte, Pultis offa (æ), f. 
Cic. Faire des bouleltes de farine, 
Glomerare offas ex farre. Varr. Gow- 
me roulée en —, Gummi in offas 
convolutum. Plin. Farine mise en pe- 
utes —, Farina in brevissimas offulas 
redacta. Pall, 

DOULEVARND, S. m. 1° Terre- 
plein d'un rempart Murorum agger 
(eris), m. Virg. || 20 Fig. Ce qui met 
un pays à couvert d'une invasion ; sau- 
vegarde, protection. Muntnentum, i, n. 
Cic. Propugnaculum, n. Cic. Arr, 
arcis, f. Cic. Alurus, i, m. Cic. : Rome 
est le boulevard de toutes les na- 
tions, Urbs arzx est omnium gentium. 
Cic. Les Campaniens, — des peuples 
limitrophes, Arr finitimorum, Cam- 
pani. Liv. [ls considéraient les Cé- 
vennes comme le — de leur pays, 
Se Cevennä, ut muro, munitos erisli- 
mabant. Cæs. La fortune de la ville 
eut pour — Horatius Coclès, (Cocli- 
tem)munimentem fortuna urbis habuit. 
Liv. Le — de la tranquillité, Tran- 
quillitaris propugnaculum où murus. 

ic. Les deux buulevards de la liberté, 
Due arces libertatis tuendæe. Liv. || 3° 
Promenade plantes d'arbres. Ambula- 
crum, 1, 0. Plaut. 

DOULEVERNSEMENT, 5. mm. À° 
Renversement, ruine. Eversto, onis, f, 
Cic. Disturbatio, f. Cic. Ruina, z, f. 
Liv. || 20 Fig. Changement qui pro- 
duit un grand desordre. Eversio, ons, f. 
Cic. Pertu. batio, f. Cic. Ruina, z, f. 
Cic. = Le bouleversement de toute 
la vie, Eversio omnis vitæ. Cic. Le 
— de tes affaires, Ruinæ fortunarum 
tuarum, Crc. Le — de toules choses, 
Rerum perturbatio. Cie. ruina. Liv. 
Les bouleversements des États, Re- 
rum publicarum eversiones. Cic. Vous 
voyez dans quel bouleversement 
nous Somries, Vides quantä in con- 
versiune nu perlurbatione rerum ver- 
semur, Cic. Asptrér à un — dans 
l'État, Novis rebus studare. Cic. No- 
vam rempublicam quærëre. Vel. Né- 
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diter an — (politique), Nove moliri. 
Tac. Voaloir un — général, Omnie 
novare velle. Liv. L'esporr d'un — 
(pulilique), Spes novandi. Sall. 
DOULEVERNSER, v. act. 4° Rui- 
ner, renversèr. Deturbare, o, as, avi, 
atum, act. Cæs. Cic. Pervertére, 0, is, 
verii, versum, act. Cic. Evertére, act. 
Cic. = Rocbers bouleversés, Perversz 
rupes. Liv. || 4° Agiter violemment. 
Disturbare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Evertëre, o,1is, verti, versum, act. Sen. = 
La merestbouleversée, Mare evertitur, 
Sen. L'Auster houleverse le détrat de 
Sicile, Auster Sicula freta disturbat. 
Sen.-tr. || 3° Déranger. Perturbare, 0, 
as, avi, alum, acl. Cic. Sall. Permis 
cère, 60, es, miscui, mirlum el mis{um, 
act. Cic. =: Boutever<er l'ordre des 
temps, Ætatum ordinem perturbare. 
Cic. — tout, Omnia permiscère. Cic. || 
&o Fig. Mettre en grande confusion. Dis- 
turbare, 0, as, aui, ætum, act. Cic. 
Perturbare, act. Cie. Conturbare, act. 
Sall. Pervert®re, o, is, verlr, versum, 
act. Cic. Evertére, act. Cic. Conver- 
tre, act. Cic. Confundère, o, is, fudi, 
fusum, act. Cic. Liv. Permiscère, eo, 
es, miscui, mirtum el mislum, act. Cic. 
: Douleverser la société, Vitæ societa- 
tem disturbare. Cic. — l'État, Rempu- 
blicam miscère. Cic. conturbare. Sall. 
Etat bouleversé, Conversa respublica. 
Cic. Eversa civitas, Liv. Bouleverser 
la Grèce, Græciam permiscère. Cic. 
— tout, Ima summis miscére. Vell. 
La fortune bouleversa tout, Fortuna 
omnia miscuil. Sen. sursum deorsum 
versavif. Sen. Bouleverser luut dans 
l'État, Omnem reipublicæ statum per- 
mulare, 0, 4s, avi, atum. Cic. Vou- 
loir — tout (dans l'État), Velle omnia 
novare (0, as, Gui, atum). Liv. — 
le droit des gens Jura gentium con- 
(ungrre. Liv. Certaines doctrines bou- 
eversent tout le système des devoirs, 
Nonnullæ disciplinæ officium omne per- 
vertunt. Cic. Buuleverser les prujels 
de qqn, Alicujus consilia perturbare. 
Plaut. Voy. ROULE vERSEMENT 20. || So 
Causer une émotion penible. Conturbare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. Exturbare, 
act. Cic. Perturbare, act. Cic. : Tu 
m'as vu bouleversé à tel puint que je 
ne savais, Vaidisti me ila contur- 
batum, ut nescirem..… Cic. Bien des 
événements m'ont bouleversé, Mulia 
mentem exzturbarunt meam. Cic. (Quel- 
que chuse) qui bouleverse les âmes, 
(A liquid) quo perturbantur animi. Cic. 
remords bouleversait son âme, 
Conacientia mentem vastabat (de vas- 
fare, 0, as, avi, atum). Sall. 
DOULIMIE, 5. f. Faim excessive 
Bulimus, i, m. Fest. Veg. Voy. Fai 
DOULIN, 9. m. 4° Trou à pigeon. 
Columbarium, it, n. Varr. Col. || 20 
Trou que laisse dans un mur l'echalau- 
dage des maçons. lolumbarium, ti, n. 
Vuütr. |] 3° Perche qui porte un echa- 
faudage. Tignum, &, n. Vitr. Dig. 
DOULOGNE, v. de France (Pas- 
de-Calais). Gesoriacum, i, n. Mel. 
Bononia, æ, f. Peut. : Qui eat de 
Boulogne, Voy. souLÉNoIs. 
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Bou" NN. 2. m. Sorte de chevitle 
de fer. Cnodar, acis, m. Vitr. 
BOUQUET, ». m. 1° Petite touffe 
de bois, bosquet : Bouquet de bais, 
Siluula, æ&, l. lol. || 2° Assemblago 
de fleurs liees ensemble, (Flurum) fas- 
ciculus, i, m. Cic. =: Tu porteras un 
bouquet à son nez, Fascicuilum ad 
nares almovebis. Cic. || 3° Assemblage 
de certaines choses. (En gén.) Fascicu- 
lus, ï, æ. Cic. (Grappe de dattes 
de fruits du lierre, du sureau, etc.) 
Racemus, i, m. Plin. (Grappe naturelle 
de fleurs) Corymbus, i, m. Virg. Ov. 
In Parfum du vin. Flos, oris, m. Plaut. 
dor, m. Plaut. Ph. 2: Le bouquet d'un 
vieux vin, Flos veltcris vini. Plaut. 
Chaque vin a son —, Sua cuique vino 
salina (est). Plin. Avoir un — très 
agréable, Jucundissime sap”re, io, is, 
fuielurdin. it, s. sup., n. Col. 
BOUQUETIÈRE, s. f. Celle qui fait 
at vend des bouquets. Coronaria, æ 
= celle qui fait et vead des fleurs 
arrangées en forme de cooronne ou 
de guirlande), f. Plin. 
BOUQUETIN, 8. m. C. CHAMOIS. 
1. BOUQUIN, s. m. Vieux bouc; 
boue. Tirculus, à, m. Plin. Voy. nouc. 
2. BOUQUIN, s. mæ. Vieux livre. 
Annosum (i) volumen (minis), 0. 
D'apr. Hor. (Ep.. n, 4, 26) 
DOUQUINISTE, s. m. Marchand de 
vieux livres. Libellio, onis, m. Si. 
DOURBE, 8. f. Boue. Cænum, i, n. 


BOURDEUX, «use, adj. Plein de 
bourbe. Cænosus, &, um. Col. 

DOURDIER, 8. m. Lieu creux et 

lein de bourbe. (Pr.) Lama, z, f. 

nn. Hor. (Fig.). Cænum. i, 0. Plaut. 
Hor. Lutum, n. Plaut. = Être en plein 
bourbier FE être bien embarrassé), 
In medio luto esse. Plaut In luto kæ- 
rêre. Plaut. Je me mettrai sciem- 
ment dans le —, fe sciens oblinam 
(de oblin?re, o, is. leui, lttum). Cic. 
Tirer qqn d'un affreux —, Aliquem 
ez lufulento cæno elicëre. Plaut. 

BOURRON, n. d'une famille royale 
de France. * Borbonrus, ii, m. 

BOURRON-LANCY, v. de France 
(Sadne-el-Luire). * Burbo (onis) An- 
celli où Anselli, f. *Borbonium (ii) 
Anselmitum (in, D. [| sounanon L'an- 
CHAMBACLT (Allier). *Aque (arum) 
Bormunis, f. pl. * Aquæ (arum) Bor- 
bonicæ (arum), f. pl. * Burbo (onis) 
Archembaldi, Ê, * Durbonium (ii) Ar- 
cimbaldi, n. 

BOURBONNAIS, anc. pays de 
France. * Burbunensis (is) Regio Le 
f. * Borbonensis (is) Provincia (æ), f. 

ROURRONNE-LES-DAINS, v. do 
Franco (Hlaule-Marne). Aquæ (arum) 
Bervonis, f. pl. Peut. 

BOUR BOURG, v. de France (Nord). 
*Broburgum (i) Morinorum, n. 

4. BOURDON, 5. m. Long bâton 
(des pèlerins). Voy. BÂTON, CANNE. 

2. BOURDON, 8. m. 1° Sorte d'in- 
secte. Fucus, 1, m. Virg. Col. || 2° 
Abeille mâle. Fueus, i, m. Virg. 

BOURDONNEMENT, 8. on. 1° Bruit 
que fontdivers animaux en volant. Susur- 
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rus, 1, m. Virg. =: Bourdonnement des 
abeilles, Apum bombus (i), m. Varr. 
fremitus (üs), m. Virg. Un léger — 
[d'abeilles], Levis susurrus. Virg. 
— des scarabées, Scarabæzorum mur- 
mur (uris), n. Plin, Faire entendre 
un —, Voy. Bouunonxen 1°, || 2° 
Murmure sourd et confus. Fremilus, üs, 
m. Cic. Virg. Tac. Murmur, uris, n. 
Liv. Virg. it 3° Bruissement dans l'o- 
reille : Bourdonnement d'oreille, Au- 
rium murmur (uris), D. Plin, tinnitus 
(üs), m. Plin. sonitus (üs), m. Plin. 

BOURDONNER, Y. n, 1° Bruire 
sourdemont (eu pari. des insectes). 
Susurrare, 0, as, avi, 8. sup.,n. Virg. 
Ov. Murmurare, 0, as, avi, afum, 
n. Plin. : Les abeilles bourdonnent, 
Apes strepunt (de strep're, 0, pui, pi- 
tum, n.). Plaut. mussant (de mussare, 
o, au, afum, n.). Virg. bombum [ - 
ciunt (de facëre, io, feci, factum). Col 
L'essaim bonrdonne fortement, Apes 
vehementer consonant (de consunare, 0, 
aui, nilum,n.). Varr. || 2° Faire en- 
tendre un murmure confus. Murmurare 

voy. 19), n. Varr. Liv. || 3° Tinter 
en parl. de l'oreille). Tinnire, io, is, 
tui el ii, tfum, n. Fronto. || 4° Acl. 
Chanter à demi-voix. Susurrare (voy. 
10),act. Mart. =: Buurdonner des airs, 
Cantica susurrare. Mfart. 

4. BOURG, 8. m. Grand village. Vi- 
cus, i, m. C2. Hor. = Qui habite un 
bourg, Vicanus, &, um. Cic. Ein. 
Enrèler les bommes par bourgs, Vi- 
catim homines conscribére. Cic. 

2. BOURG, v. de France (Ain). 
* Burqus (i) Bressiz, m. || souno (Gi- 
ronde). * Burgus, 1, m. || Bouna-an- 
GENTAL (Loire). * Burgus (1) Argen- 
talis (is), m. || soUnG-saiNT-ANDÉOL 
(Ardèche). * Burgus (i) Andeolit, m. 
* Vivariense (is) Monasterium (ir), nu. 

BOURGADE, s. f. Petit bourg. Vi- 
culus, i, m. Cic. Liv. 

DOURGANEUF, v. de France 
(Creuse). * Burgus (1) Novus (i), m. 

BOURGEOIS, o1SE, adj. 1° Qui est 
de condition privee. Privatus, a, um. 
Cic. Civulis, mn. f.,e, n. Suect. 2: [La 
frugalité} est une vertu bourgeoise, 
Laus privata est. Cic. Habillement 
—, Vestitus civilis. Suet. || 2° Com- 
mun, vulgaire. Voy. ces m. 

Booncenis, o1SF, s. m. et f. 1° 
Citoyen, Ciloyenne d’une ville. Civis, is, 
m., f. Cic. = Bourgeois de Tbébes, 
Thebanus civis. Plaut. Bourgeoise d'A- 
thènes, Civis Aftca. Ter. Bourgeois, 
Bourgeoise d'un municipe, Municeps, 
cipis, m. f. Cic. Gell.]] 2° Masc. Celui 
qui n'est pas militaire. Paganus, i, m. 

ac. Suet. Pl.-j. : Sohlats et bour- 
geois, Afilites ef pagani. PI.-j. Les 
—, Popudus (1) urbanus (i), m. Nep. 
IL Rourgeais (t. d’injure, en s'adres- 
sant à des soldats romains)! Quiri- 
tes (ïum et um, m. pl.) | Suet. 

DOURGEOISIE, 8. f. 1° Qualité 
de bourgeois. Civifas, atis, f. Cic. : 
Droit de bourgeoisie, Jus (uris, n.) 
civitatis. Cic. Le droit de — romaine, 
Jus Quiritium. Plin. Suet. || 2° Le corps 
des bourgeois. Cives, iym, m. pl. Cic. 
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DOURGEON, 8. m, 1° Bouton des 
arbres d'où il doit sortir dos branches, 
des fleurs ou du fruit. Gemmu, z, f. 
Varr. Cic. Col. Plin. Oculus, i, m. 
Cato. Varr. Col. : Bourgenos à fruits, 
Fructuari oculi. Col. Les plautes, 
Les arbres jeltent, poussent des —, 
(Planiæ) gemmas agunt. Varr. Arbo- 
res concipiunt. Plin. Voy. BOURGEoN- 
Nen. Nelluyage des —, Pulitura gem- 
marum. Plin. — qui commencent a se 
former, Oculi prorepentes. CoL Le 
bourgeon se gonfle, se développe, 
Tumet gemma. Col. Le — se met en 
mouvement, Gemma se movet. Col. 
Branches sans bourgeons, Cæci rami, 
Plin. Pousses sans —, Orbi palmites. 
Col. || 2° Le nouveau jet de la vigne. 
Caulis, is, m. Cato. Varr. Virg. : 
Produire des baurgenns, Caulex pa- 
rére. Varr. || 3° Bouton au visage. Pus- 
tula.æ,f. Cels. Virg. l'usula,f. llin.Col. 

DOURGEONNE, és, adj. Couvert 
de bourgeons (en parl. du visage). 
Pustutosns,a,um. Cels. Pusulosus. Col. 

DOURGEONNER, v. 0. 19 Pousser 
des bourgeons (en pari. des plantes). 
Gemmare, 0, 4s, avi, atum, n. Cic. 
Col. : Les vignes bourgeounent, Vites 
se promunt (de promÿre, 0, prompsi, 
gromplum). ol. Les arbres —, Ar- 

ores cuncipiunt (de concip’re, io, cepi, 
ceplum). Plin. Avant que les plantes 
—, Antequam (pluntæ) gemmas ugant 
de agère, 0, ts, egi, actum). Varr. 
ommeucer à bonrgeonner, Gemma- 
scrre, 0, is, 8. pari. ni sup., o. Col. 
Plin. Qui commence à —, Progem- 
mans, géo. antis. Col. Arbre qui bour- 
geoone tardivement, Arbor tard 
gerimine (de germen, n.). Plin. Consa 
ver la grelle sans qu’elle —, Custudire 
surculium sine germine. Col. || 2° Se 
couvrir de boutons (en parl. du visage). 
Papulare, o, as et Pustulescère, o, is, 
s. parf. ni sup., n. C.-Aur. 

BOURGES, v. de France (Cher). 
Avancum, i, n. Cæs. Dituricæ, arum, 
f. pl. Sid. Bituricum, à, n. Luc. Greg. 
: De Bourges, Avaricensis, m. Î., e, 
0. Cæs. Un habitant de —, Bituriz, 
igis, m. Luc. Les habitants de —, 
Bituriges, um, m. pl. Cæs. 

ROURGOGNE, anc. prov. de France. 
Burgundia, æ, (. Cass. : De la Bour- 
gogne, Voy. le suiv. 

BOURGUIGNON, ONNE, Qui est de 
la Bourgogne. Burqnundio, gèn. onis. 
Veg. : Les Bourguienvuns, Burgun- 
diones, um, m. pl. Plin. Burgundii, 
orum, m. pl. Amm. 

DOURMONT, v. de France {Haute- 
Marne). ° Burnonis Mons (ontis), m, 

DOURRA DE, 6. {. 1° Coup. Plaga, 
æ. f. Cic. Voy. cogr. || 2° Attaque où 
Repartie aigre et dure. Maledicium, à, 
un. Cie. Vay. ATTAQUE, REPARTIE. 

BOURNASQUE, 3. f. 1° Coup de 
vent impetuoux ot de peu de dures. 
Procella, æ, f. Cic. || 2° Brusque mou- 
vement dé colère. Voy. coi.rue. 

BOURHE, s. f, 19 La partie la plus 
grossière de la laine, de la soie. Crassedo, 
dinis, f, [sid. || 2° Ce qui sert à rem 
bourrer. Tomentum, i, n. Varr. || $ 
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Duvet des bourgeons. Floceus, i, m. Plin. 
BOURREAU, 8. m. 1° Exécuteur 
des hautes œuvres. (Celui qu met a 
murt) Carnifer, ficis, m. Cie. (Celui 
ui torture) Turlor, oris, m. Cic. : 
Qui sert de bourreau au prétenr, — 
de Verrès, Carmfer prrtoris. Cic. 
Verris. Cic. Faire le metier de —, 
Garnifirinam facére. Plaut. Livrer gs 
au —, Aliquem necandum (radère. V.- 
Max. Teuÿre de soi-mtune la gorge 
au —, Obsequium carmñci præstare. 
Sen. La fureur de ses bourreaux, {ra 
torquentium. Tac. || 2° Fig. Homme 
cruel, persecuteur ; destructeur. Carni- 
fex, ficis, em. Ter. Cic.: Le bourreau 
des alliés, Soriorum carnifer. Cic. Mun 
—, Meus carnifez. Ter. {ls disent\qu'il 
s'est fait lenr —, Eum sibi carnificem 
exorium (esse). Liv. El fut pour la 
républiqne un cruel —, Js crudelis 
verator reipublicæ fuit. Cic. Être son 
ropre —, Se cruciare on excruciare 
Ce. as, avi, atum). Ter. Qui est le — 
e son patrimoine, Patrimenti gurges 
gitis), m. ou vorago (ginas), [. Cic. 
JÎ| So Terme de reproche. Carnifez. 
cis, m. Cic. : Ah] tu cries, bour- 
reau ? Etiam clamas. carnifez ? Plaut. 
BOURRÉE, s. {. Fagot de menues 
branches. Fascina, æ, f. Cato. Virgul- 
torum fnscis (is!, m. Hirt. 

DOURRELER, v. act Tourmen- 
ter. Cruciare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Ercruciare, act. Cic. Verare, 
act. Cic. Lacerare, act. Quint. = Etre 
bourrelé de remords, Avoir la con- 
science bourrelée, Animi conscientià 
ercruciari. Cic. Qui a la consrience 
— de remords, Scelerum (ou Sceleris) 
conscient(ià cruciatus. Cic. Conscience 
—, Larerata mens. Quint. 

DOURRELET, 8. m. 4° Coussinot 
de porteur. Arculus, i, m. Fest. || 2° 
Renflement. Tumor, or1is, m. Plin. 

BOURRNEN, v. act 1° Remplir on 
tassant. Furcire, to, is, farsi. fartum, 
act. Cic. Refercire, io, is. fersi, fertum, 
act. Cic.= Baurré de feuitles de roses. 
Rosä fartus. Cic. || 2° Gorger. Farcire 
(roy. {o), act. Cato. Col. Sen. : Bourré 

e aourriture, Ciho onustus. Cic. Voy. 
conGEn. || 3° Pousser qqn. Pulsare, 
0, as, avi, atum, acl Cic. | 4° Mal- 
traiter. Voy. ce m. 

Se sounuenr, v. réf. $e gorger. Se 
ingurgilare (0, as, avi, afum). Cic. 
Se farcire (io. ts, farsi, fartum). 
Sen. : Il se bourrait de mets recher- 
chés, Erquisitis epulis saginabalur (de 
saginari, or, utus sum, pass.). Plin. 
Qui s'est biea bourré, Distentus cenë. 
Plin. Voy. Se conoæa. 

BOURRIQUE, 8. f. C. Armsse. 

DOURRIQUET, 5. m. C. ANON. 

BOURRU, vs, adj. Brusque et cha- 
grin. Acerbus, 4, um. Cic. Importu- 
nus. Ter. 

BOURSE, 8. f. 1° Pochette et par 
ext. Coffre où l'on enferme son argent. 
(pochette fermée par une coulisse) 

arsupium, ti, ü. PI. (Pelile sacoche 
qu'on su:pendail à son cuu) Crumnena, 
æ, f. PI. (Petit sac) Sacculus, i, m. 
Cat. Juv. (Cointure qu'on portait au 
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tour desreins) Zona, æ, f. PI. Hor.Suet. 
(CofTre-fort) Arca, æ, f. Cic. (Colfrel 
compartiments) Loculi, orum, m. pl. 
Hor. Suet. Mart. : La bourse cunte- 
nait ROO écus, I} y avait $00 écus 
dan: la —, Nummi octingenti in mar- 
supio infuerunt. PI. Meltre dans sa 
—, In crumenam cond8re. Plaut. Rem- 
plir sa —, Mfarsupium implére. Varr, 
Meltre la main à la —, Sacculum ercu- 
tYre. Mart. Vider, Mettre à sec la —, 
Marsuprum exenterare. Plaut. erina- 
nire. Varr. — plate, vide, Deficiens 
crumena. [or. [Personne] dout la — 
est bien garnie, Bene nummatus. Cic. 
Je reviens 11 — mieux garnie, Num- 
matror revertor. Apul. Cuupeur de 
bourses, Sector zonarius. Plaut. || Par 
est. Mettre de l'argent dans sa bourse, 
Nummos in loculos demitiëre. Ior. 
Cela vide là —, Ea res arcam erhau- 
rit, Cic. || Fig. Fermer sa bourse, 
Rem familiarem claudëre. Cic. || 2° 
L'argent dont on dispose. Opes, um, 
f. pl. Cic. Facultales, f. pl. Cic. 
Nummi, orum, m. pl. Cic. Pecunia, 
æ, f. Cic. Res, ei, Î. Cic. = Aider de 
sa bourse. Fulcire re. Cic. Aider de 
ses conseils ou de sa —, Consilio 
aut re juvare. Ter. Payer de sa —, 
Pecuniam de suo numerare. Cic. Con- 
tribuer de sa —, Ex privato conferre. 
Liv. Compte sur uolre —, Arcz 
nostræ confidito. Cic. Négliger les in- 
térèts de sa —, Nil (et ordin. Nikil) 
pretio parcëre. PI. || Une bonne bourse 
(= un homme riche et pécunieux), 
Homo bene nummatus. Cic. Iomo pe- 
cuniosissimus, (ic. || 8° Sorte de filet 
pour la chasse. Sinus, &s, m. Pl. 
BOURSOUFLAGE, 3. m. Enflure 
du style. Vuy. nouasourLune 2:. 
BOURSOUFLÉ, 68, part. passé 
de nounsourLén, Voy. ce v. || Adij. 
do Enfe. Tumidus, a, um. Cic. Infla- 
tus. Cic. || 2° Mig. Emphatique. Infla- 
tus, a, um. Ad fer. Tumidus. Quint. 
2 {Ceax| qui le trouvaient buursouflé, 
Quibus inflatus ou tumidus videbatur. 
Tac. Etre —, Turgere, e0, es, lursi, 
S. Sp ü. Quint. Tac. Langage plus 
—, Tumidior sermo. Liv. Avuir un 
langage —, Ampullari, or, aris, 8. 
parf., dép. Hor. Flare magna. Quint. 
DOURSOUFLER, v. act. Enfer. 
Inflare, 0, as, avr, atum, act. Plin. 
DOURSOUFLURE, #. f. jo En- 
flure. Tumor, oris, m. Cic. Plin. || 2° 
Fig. Emphase. (Verborum) tumor, oris, 
m. Quint. Ampullæe, arum, f. pl. Hor. 
2 S'enfler jusqu'à la boursouflure, 
Immodico fumore lurgescëre. Quint. 
DOUSCULER, v. act. 1° Mottre 
sons dessus dessous. Turbare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. Virg. Ov. ÿ 2° 
Pousser en tous sens. Verare, 0, as, 
ati, atum, act. Suet. : Bousculé dans 
la foule, Vezxatus un turbä. Suet. 
BOUSE, s. f. Fionte de bœuf ou de 
vache. Fimus (i) bubulus {i), m. Liv. 
BOUSSAC, v. do France (Creuse). 
* Dussacium, ti, 0. 
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per un adj. qui s'accorde avec le 
nom Suiv., comme Extremus, a, um 
= extrême). Cie. Uliimnus (= le 
plus elmygné). Cic. Summus (— le 
plus haut). Cic. Imus (= le plus 
as). Cic. Primus (= le plus en 
avant). Cic.; ou par un verbe com- 
posé avec Præ /— en avant). Cic. 
: Le boul des doigts, Ertremi digiti. 
Cic. Du bout des doigts, Digitulis 
primoribus. Plaut. Toucher qqn du 
— du doigt (— ne pas lu faire 
mal), Digito aliquem atlingère. Plaut. 
Le — des ungles, Unguium acies 
(en, f. Plin. Depuis le — des vngles 
jusqu'au sommet de la tête, Ab imis 
unguibus usque ad verticem summuin, 
Cic, Ces paroles n'ont pas été diles 
du — des lèvres. Non summis labns 
ista venerunt. Sen. Du — des lèvres 
[= lécèrement, à peine), Primori- 
us labris. Cic. Summo ore. Cic. Ef- 
fleurer, comme on dit, du — des 
lèvres, Primis, ut dicitur, labris 
gustare. Cic. Le — de la langue, 
Prima lingua. Plin, Le — du nez, 
Nasi primoris acumen (minis), 0. 
Lucr. Au — de l'oreille, In aure imä. 
Plin. Le — des curnes. Simmna cur- 
nua, Virg. Le — de la queue, Cauda 
eztrema. Virg. ultima, Plin. Le — 
d'une branche, Rami cacumen (mi- 
nis), 0. Cæs. Le — d'une poutre, 
Tigni caput (pitis), n. Czxs. [Bois de 
lance] arrondie, excepté au —, Teres, 
prælerquam ud extremum. Liv. Porter 
une tête au — d'une piqne., lCaput 
affirum gestare in pilo. Cic. (Êlre)au 
— de la Cappadure, (Exse) in ex- 
tremä Cappalduciä. Cic. eluguer qqn 
au — du monde, Aliquem amandare 
in ultimas terras. Cic. Être, Tu es 
au — du munde, Ésse in ultimis (er- 
ris. Cic. Abes longe gentium. Cic. 
Faire revenir qqn du — de l'univers, 
Aliquem ex ultimis gentibus deducëre. 
Cic. Porter sa gloire d'un — de l’uni- 
vers à l’autre, Orbem terrarum lau- 
dibus perugrare. PL.-j. Tenir le haut 
— (à table). In summo accumbêre. 
Plaut. J'occupais le baut — (de la 
able). Summus ego {eram). Hor. En 
commenrant par le haut —, À sum- 
mo. Plaut. Recommenver d'un — à 
l'autre, De integro repeire. Liv. Trai- 
ler un sujet d'un — a l’autre, Per 
totam maleriam ire. Quint. Toute cette 
défense fut remplie d'un —- à l’autre 
de gaieté et d'enjouement, Nzc de- 
fensio tota redundavit hilaritate quä- 
dam et joco. Cic. Cela est faux d'un 
— jusqu'à l'autre, Falsum esl id 10- 
tum. Cic. Livres à lire d'un — à 
l'autre, Libri perlegendi. Plin. Relire 
un volume d'un — à l'autre jus 
qu'aux buutans du cylindre), Liôrum 
usque ad umbilicos revoluére. Sen.-rh. 
D'un — à l'autre du repas [cbez les 
Romains), Ab ovo uxque ad mäla 
= depuis l'œuf jusqu'aux pommes). 

or. Dards lerminés par un — de 
fer, Jacula præfira ferro. Liv. Alta- 


BOUT, 9. m. e L'extrémité d'un | cher des sarments au — des cornes, 


corps, d'un espacs. Erirema Ww) 
pl. souv. 


(rtus), F, Cic. Il s'expr. le 


pars | Sarmenta cornibus (au dat.) 


pret 
gare, 0. as, avi, atum. Liv. Brüler 


BOUT 


le — d'one cb., Brûler une cb. par 
ie —, Rem prœurère, 0, ÿs, ussi, 
ustum. Czs. Col. Driser le — des 
lances, Iastas præfringère, 0, is, 
fregi, fractum. Liv. Morceaux de bois 
dont on à brisé le —, Præfracta li- 
gna. Lucr. Aiguiser, Rendre pointu 
par le —, PrracuXre, 0, is, ui, utum, 
act Cato. Ces. Couper le — d'une 
cb., Conper une ch. par le —, Rem 
præseare, 0, as, secui, secafum el 
sectum. Varr. Vitr. Plin. Couper le 
— de la langue, Linguam prætrun- 
care, 0, as, 8. parf. ni sup. Plaul. 
Se mordre le — de la langue, Lin- 
guam præmordère, eo, es, mordi, Mor- 
sum, Luc. || 2° Co qui garnit l'extré- 
mité de certainos choses : Garni d'un 
bout de fer, Ferro prfirus, a, um. 
Liv. Virg. || 3° Petite partie de, 
morceau de. Frustum, i, n. Plaut. Cic. 
Suet. = Un bout de pain, de mar- 
bre, Frustum panis. Sen. marmoris. 
Suet. Des bouts d'élofle, Frusta 
norum. Amm. Bout de lettre, 
Pusitla epistola. Cic. Ce — de let- 
tre, Hoclitterularum. Cic.— d'homme, 
Pelit— d'homme, Virialler(licis), m. 
Plaut. Frustum pueri. Plaut, || 40 Fig. 
Fin, terme, achèvement. Finis, is, m. 
Cic. Eritus, üs, m. Cic. Extremum 
ou Ultimum (seul. aux cas en um et 
eu a), n. Cic. Liv. = Excepté au 
boat, Præterquam ad ertremum. Liv. 
Jusqu'au —, Ad ultimum. Liv. Pour- 
saivre jusqu'au — ce que tu as 
commencé, Quod es ingressus, id ex- 
sequi usque ad extremum. Cic. Arriver 
an —, Âd erifum pervenire. Cic. 
Arriver au — de ses peines, Malo- 
rum finem reperire. Cic. Les travaux 
étaient arrivés au —, Opera erant in 
effectu. Liv, Le — de l'année, Finis 
anni. Cic. Au — de l'année, Anno 
exeunte. Cic. Déjà on était au — 
de l'année, de l'été, Jam in eritu 
eral annus, æstas. Liv. Au — d’une 
année, Anno fransacto. Nep. Au — 
de deux ans, Bicunto confecto. Cic. 
Au — de trois jours, Intermisso 
triduo. Cæs. Post tres dies. Cic. Tri- 
bus post diebus. Cic. Voy. aPhÈs, 
FIN, TENME, 
sour, loc. adv. A la dernière 
extrémité = Être à bout, Eztrema 
h, ior, éris, passus sum, dép. Tac. 
n fot à —, Ad eztrema perventum 
est. Curt. Qui est à —, In summas 
anguslias adductus. Cic. Être à — (de 
forces), À viribus defici, ior, bris, 
fectus sum, pass. Ces. Meltre qqn à 
— (= le réduire à prendre un parti 
extrême, à ne plus savoir que faire), 
Aliquem ad ertrema compellre, 0, üs, 
puli, pulsum. Flor. Aliquem 60 re- 
digëre (0, is, egi, actum), ut, quid 
agal, nesciat. Ter. Tu me mets à 
— (= tu me rédnis à ne plus 3a- 
voir que dire) par tes raisonne- 
ments, Ralionibus fuis me vincis 
de vincŸre, 0, voici, vicfum). Cic. 
ousser qqn à — (—= l'irriter), Ali- 
irrilare ad tram. Ov. ou simpl. 
trrilare, o, as, avi, alum. Cic. 
À sour ps, loc. prépositive. À la 
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fin de. 1° £rns À »our ve. Ne plus avoir, 
manquer do = Je suis à bout de mé- 
moire, Memoria mihi deficit (de de- 
ficëre, io, is, feci, fecium, AS Cic. 
Etre à — de courage, Animo def- 
cère. Cæ3. Il est à — d'espérances, 
Speseum deficit (act.). Cie. ls sont à — 
d'argent, de crédit, Eos deficére cæpit 
res, fides. Cic. Etre à — de ressour- 
ces, Facultatibus defci, pass. Uip. 
[Il est à — de forces, À viribus de- 
ficitur. Cæs. Vires eum deficiunt. Crs. 
Ï 2° venin À pour pe. Effectuer com- 
plètement, parvenir 4 son but : Ve- 
air à bout de ce qu'on a commencé, 
Instituta perficëre, io, is, feci, fee: 
tum. Cic. N'entreprends rien dont 
tu ne puisses venir à —, Nüihil se- 
quere, quod nequeas assequi (or, ëris, 
secutus sum, dép.). Cic. Venir à — 
d'une aflaire, Rem confcère ou ersc- 
qui. Cic. Venir à — des plus grands 
travaux, Laboribus maximis (à l'abl.) 
perfungi, or, éris, functus sum, dép. 
Cic. [Il assure] qu'avec de l'argent on 
vient à — de tout, Omnia pecuniä 
effici posse. Cic. Il vint à — de leur 
faire perdre leurs alliés, Perfecit ui 
aurtilio sociorum privarentur. Nep. 
Il était venu à — de décider les 
Rhodieus à garder.…, Rhodios perui- 
cerat (de pervincire, 0, is, victum), 
ut reltnérent.… Liv. Je ne vois pas 
comment je pourrai venir à — de 
(prononcer) la fin de ce discours, Non 
reperio quemadmodum hujus oralionis 
eritum erpediam (de edire, io, is, 
iui et tir, ifum). ic, [Se VENIR A 
pour D&. Vaincre, surmontor : Le cou- 
rage vient à bout de tout, Virtus 
omnia vaincil (de vincère, 0, vici, 
victum). Liv. Venir à — des empè- 
chements, des difficultés, Impedi- 
menta superare, 0, as, Qui, afum. Cic. 
Difficultates vincëre. Plin. Venir à — 
de ces [difficultés] à force d'études, 
Haæc perseverantibus studiis evad're, 
0, is, vasi, vasum. Quint. Venir à 
e la nature par ses efforts, 
Studio naturam vincére. Ces. Venir 
à — de l'audace de qqn, Alicupus au- 
daciam contund£re, 0, is, {udi, (usum 
Ou frangëre, 0, is, fregi, fractum. Cic. 
Venir à — d'un ennemt, Hostem con- 
ficäre, io, ts, feci, fectum. Cic. oppri- 
mère, 0,13, presst, pressum. Cic. Ve- 
oir à — de qqn (= le réduire à faire 
ce qu'on veul), Aliquem coercére, eo, 
es, cui, citum. Sal. ad obsequium re- 
digëre, o, is, egi, actum. Sue. On ne 
peut venir À "de lui (= le main- 
tenir dans le devoir), In officie conti- 
neri non polest. Cic. 

BOUTEFEU, s. m. 1° incendialre. 
Voy.ce m. || 2° Pig. Celui qui excite 
des discordes = Être un boutefeu, Dis- 
cordias quærëre, 0, is, quesivoi et sü, 
quæstium. Cic. Le — du désordre, Tu- 
mallüs concitator (oris), m. Liv. far 
(acis), . PI.-j. — de séditions, Sedi- 
tionum minister (tri), m. Cic. Jeune 
boinme qui est le — de celte guerre. 
Juvenis, lanquam furia farque hujus 
belli. Liv. 

BOUTEILLE, 8. f. 4° Vase à gou- 
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lot destiné à contenir du vin, etc. (En 
gén.) Ampulla, æ, f. Cic. (Flacon À 
anses) Lagena, zæ, f. Cic. = Petite 
bouteille, Laguncula, æ, f. Col. Am- 


pullula, f. S.-Sev. Mettre du vin en 
—, Vinum lagenis refundÿre. Pall. 
Cacheter des bouteilles, Lagenas ob- 


signare. Cic. || jen pari. d'un buveur) 
Vider des —, Lagenas exsiccare. Cie. 
Qui aime la bouteille, Vino deditus. 
Sen. || 2° Bulle d'air. Voy. noce. 
DOUTER, v. act. Mettre. Voy.ce m. 
BOUTIQUE, 5. f. 1° Local où un 


marchand etale et vend sa marchan- 
diso. Taberna, z, Î. Cic. : Doulique 


loute garnie, Taberna instructa el 


ornata. Cic. Fermer les boutiques, 


Tabernas claudëre où occludëre. Cic. 
Faire fermer les — des marchands, 
Negoliatores præcludëre. Suet. Douli- 
que de libraire, Taberna libraria. Cic. 


Tenir une — de parfumeur, Tabernam 


unguenlariamezercére. Suet. || 2° Local 


où un artisan travaille. Oficina, æ, f. 


Cic. z: Boutique de barbier, Tonstrina, 


æ,f. Plaut. Plin. 


BOUTIQUIER, 8. m. Marchand qui 
est en boutique. Tabernarius, ii, m.Cic. 

DOUTOIR, 5. m. 4° Groin du san- 
glier. Rostrum, i, n. Cic. Co. [| 20 Fig. 
Propos dur et blessant Donner à 
quelqu'un un coup de boutoir, {fn 
aliquem inclementius inv hi, or, Eris, 
vectus sum, dép. Liv. 

BOUTON, s. m. 1° Putit corps ar- 
rondi que poussent les arbres. Gemma, 
æ,f. Cic. Quint. Oculus,", m. Col. = La 
bouton (d'une fleur), Utriculus, i, m. 
Plin. Les fleurs sortent de leurs bou- 
lons, Flos ruptis constat utriculis. 
Plin. Bouton de rose, Rosæz calyz 
(ycis), m. Plin. Pousser des boutons, 

Oy. nouTONNER. || 2° Fleur qui n'est 
pas encore épanouie : Rose qui semble 
toujours être en bouton, Rosa semper 
nascenti similis. Plin. || 3° Petite tu- 
meur. Pustula, æ, f. Cels. Voy. Pus- 
Trucs. || 4° Potite pièce ronde servant 


à attacher les habits. (Propr.) * Glo- 


bulus, i, m. * Orbiculus, m. (Par ext.) 
Fibula, æ (— agrafe : les Romains 
ne se servaient que d'agraf s), f. Cic. 
: Serrer le bouton à qqn (=: le pres 
ser vivement}, VOy. PRESUER. l 6o 
Objets de forme arrondie. Bulla, æ, £L.. 
Vatr. Varg. : Garni de boutuas, 
Bullatus, a, um. Varr. || 6° BOTToN 
p'on. Sorte de renoncule. Voy. a8- 
NONCULR. , 

DOUTONNE, ée, part. passé de 
BOUTONNER, Voy. ce v. |} Adj. Dissi- 
mulé. Voy.ce m. 

DOUTONNER, v. 1° Neul. Com 
mencer à pousser des boutons (en parl. 
des arbres). Gemmascëre, 0, is, s. parf. 
ni sup., n. Col. Plin. Gemmas 1no- 
vêre, e0, es, movi, motum. (el, || 
20 Act. Attacher avec des boutons : 
Boulunner son habil, Se —, Ve-tem 
conserëre, 0, is, serui, sertum. D'apr. 
Tac. (Germ., xvu). 

BOUTURE, 8. f. Brancho qu'on 
plante en terre pour qu'elle y prenne 
racine. Talea, æ, f. Cato. Col. Plin. 
: Petite bouture, Taleola, æ, f. Col. 
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Mettre en terre une bonture, Taleam 
pangère. Col. serïre. Plin. Le myrte 
se plante de —, vient de —, Myrtus 
faleis seritur. Plin. 

DOUVERE, 8. f. Étable à bœufs. 
Bubile,is,n.Plaut.Col. Dovile, n. Varr. 

BOUVIER, s. m. 1° Conducteur de 
bœufs. Bubulcus, i, m. Cic. || 4° 
Constellation. Bootes, æ, m. Virg. Ov. 

BOUVILLON, 8. m. Jeune bœuf. 
Buculus, i, m. Col. 

BOU VINES, bourg de Francs (Nord). 
*Bovinz, arum, [. pl. 

BOUVREUIL, s. m. Sorte d'oiseau. 
*Pyrrhula, æ, f. 

BOVILLES, v. du Latium. Bovilla, 
æ, f. Frontin. el Bovillæ, arum, f, pl. 
Tac. = (Qui est de Bovilles, Bovil- 
lanus, a, um, Cic. 

BOVINE. adj. fém. Des bœufs. Bu- 
bulus, a, um. Varr. Col. = La race 
bovine, Bubulum pecus. Varr. 

DOYAU, 8. m. C. INTESTIN. 

DRADANT, pays partagé entro la Bel- 
gique et la Hollande. * Brabantia, æ, f. 

DNACELET, S. M. Anneau pour 
orner le bras. Armilla, æ, f. Plaut. Liv. 
Brachiale, is, n. Plin. Spinter,eris,n. 
Plaut.: Qui porte uo braceleL ou des 
bracelets), Armillatus, a, um. Suet. 

BRAGANCE, v. du Portugal. ° Bri- 
gantia, z,f.:(Quiest) de Bragance, 

Brigantinus, &, um. 

BRALMANE, 8. m. Nom de ceux 
avi, dans l'inde, forment la caste sa- 
cerdotale : Les brahmanes, Brach- 
manæ, arum, Où Brachmani, orum ou 
Brachmanes, um, m, pl. Amm. Tert. 

BRAI, 8. m. Résino. Voy. ce m. 

BRAIE, 8. f. 1° Lango d'un enfant. 
Voy. Lanae. || 20 Plur. Sorto de 
pantalon. Bracæ, arum, f. pl. Tac. 

BRAILLARD,AXDE, adj.C. CRIARD. 

BRAILLER, V. 0. C. CRIER. 

BRAILLEUR, EUSE, adj. C.ChtanD. 

BRAIMENT, s. m. Cri de l'âne. 
Rudilus, üs, m. Apul. 

BRAIRE, v.0. Se dit de l'âne quicrle. 
Audëre, 0, is, ivi, ifum, 0. Petr. 

BRAISE, s. {. 1° Charbons ardents. 
Pruna, æ, (à Virg. Plin. Carbo (onis) 
candens (entis), m. Cic. |} 2° Charbon 
éteint. Carbo, onis, m. Cato. Plaut. Cic. 

DRAISNE, v. de France (Aisne). 
Brennacum, i, n. Greg. °Brana el 
Brona, à, f. 

BRAME, $. m. C. BRAHMANE. 

DRAMER, v. n. Se dit du cerf qui 
orle Clocitare, o, es, 8. parf. ni sup., 
n. Philom. 

BIRAMINE, 8. m. C. BRAHMANE. 

DRANCARD, 8. m. Civière. (Pour 
porter toutes sortes d'objets) Fer- 
culum, à, n. Cic. (Pour porter les 
malades) Lectica, æ, f. Liv. Lecti 
cula, f. Cic. (Pour porter les morts) 
Lecticula, z. f. Nep. Feretrum, à, 0. 
Virg. =: [Mort] emporté sur on —, 
Lecticulä elatus. Nep. 

BRANCLHAGE, 5. m. Les branches 
d'un arbre. Rami, orum, m. pl. Col. 

RIRANCIIE, 8. f. 19 Bois que pousse 
le tronc d'un arbro, Ramus, i, m. Cic. 
: Petite branche, fRamulus, i, m. Cic. 
Branches (garnies de fouilles}, Frons, 
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ondis, f. Cie. Rami frondentes. Virg. 
— morles, Moriua ramalia (ium), n. 
pl. Tac. Pousser des —, Frondem 
edëre. Col. La vigne pousse trop 
de — en tous sens, Vitis in omnes 
parles nimia funditur. Cic. || Fig. Je 
suis comme l'oiseau sur la branche 
(= dans un état incertain), Suspensus 
el incertus pendeo. Cic. S'accrucher à 
loutes les branches (— essayer de 
tous les moyens), Omnia erpcriri. Ter. 
L 2 Fig. Choses qui ont avec Îles 
ranches d'un arbre un certain rapport. 
Ramus, i, m. Sen. Plin. Brackium 
ü, n. Liv. Plin. : Du sonmet de 
la corne s'étendent des branches, Ab 
cornüs summo rami diffunduntur.(æa. 
Les — [de la lettre YŸ1, Ramt. Pers. 
Aus. [Le Nil] étend vers le rivage de 
aombreuses —, Afultos ramos in Itt- 
tus porrigit. Sen. Le Fibrène se par- 
lage en deux —, Fibrenus in duas 
parles dividitur. Cic. Montagne qui 
est une — du Cancase, Mons qui 
est Caucasi ramus. Plin. || 3° Sub- 
division d'une famille. Familia, æ (op- 
posé à Gens), f. Liv. Ramus, i, m. 
ers. 2 [Les titres] non seulement 
de sa famille en général, mais de sa 
propre brancbe en particulier, Non 
communiler modo geniis, sed propriæ 
familie. Liv. || 4° Partio. Pars, artis, 
f. Cic. Genus, neris, n. Cic. Ramus, 1, 
m. Sen. = Science divisée eo trois 
branches, Doctrina in (res partes dis- 
tributa. Cic. Le courage dont la pa- 
tience et la résignation sont des —, 
Fortiludo, cujus patientia et toleran- 
(ia rami sunt. Sen. 

DRANCINDES, prêtres d'Apollon. 
Branchidæ, arum, m. pl. Curt. 

BRANCHES, 8. f. pl. Organes de 
la respiration chez les poissons. Bran- 
chie, arum, f. pl. Col. 

BRANCUHU, 0k, adj. Qui a beaucoup 
de branches. famosus, a, um. Plin. 

BRANDEBOURG, 1° s. de Prusse. 
*Brandeburgium, ti, n. ‘*Branden- 
burgum (i) ad Havelar, 0. * Brenno- 
burgum, t, n. || 2° Bnandesouna, 
prov. de Prusse. * Marchia (æ) Bran- 
denburgica (æ), f. 

BRANDILLER, vV. act. C. AGTTER. 

DRANDIR, v. act. Agiter dans sa 
main. Vibrare, 0, as, avi, atum, acl. 
Cic. Cl. = Brandir des javelots, des 
poignards, Hastas, Sicas vibrare. Cic. 

DRANDON, 8. m. 1° Corps enflam- 
mé. (En géo.) Fax, acis, f. Cæs. Cic. 
(Feu qu'on lance dans une ville) 
Missilis (is) ignis (is), m. Tac. : 
Lancer des brandons du haut des 
murs, sur Îles maisons, Paces de 
muro jacèëre. Cæs. Ardentes faces in 
tecta jaciare. Cic. Armé de —, Ar- 
matus ignibus. Liv. || 2° Fig. Ce qui 
fomente la discorde, allume la guerre. 
Far, acis, f. Cic. : Brandon de dé- 
sordre, Fer tumulfäs. Pl.-j, — de 
discorde, Discordiarum semen (minis), 
n. Liv. Seditionis materia (æ), [. 
Just. Jeune homme qui fut le — de 
cette guerre, Juvenis, far hujus belli. 
Liv. Allumer le — de la discorde, 
Discordiam accend®re. Liv. Jeter des 
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brandons de guerre en Sicile, Bellum 
in Siciliä commovëre. Cie, 
BRANLANT, part. prés. de nnax- 
LEN, Voy. ce v. || DNANLANT, aNT=, adj. 
Qui oscille. Afobalis, m. f.,e, n. Plin. 
DRANLE, S. m. {o Oscillation. 
Agilatio, onis, f. Liv. = Être en 
branle, Moueri, eor. &ris, motus sum, 
ass. Cic. || 2° Première impulsion. 
mpulsus, Us, m. Cic. : Donuer le 
branle &, Meilre en —, Murère, 60, 
es. movi, molum, act. Cic. Celui qui 
donne le — 4 qq. ch., Alieujus rei 
tmpulsor (oris), m. Cic. Êlre en —, 
Moveri, pass. Cic. Agitari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. 
DBRANLEMENT, S.m.C.BnaArRLE fe, 
BRANLER, v. 19 Act. Agiter, mou- 
voir, remuer. (uassare, 0, as, ari, 
aftum, acl. Plaut. Sen. =: Drauier KR 
tèle, Caput quassare. Plaut. |] 2° Neut. 
Osciller. Moveri, eor, éris, molus sum, 
pass. Cic. = Les dents brantent, 
Dentes moventur. Cels. Dents qui —, 
Mobiles dentes. Plin. || 8° Anc. Bou- 
ger. Voy. ce v. 
DRANTÔME, v. de Francs (Dor- 
dogne). * Brantosumum, i, n. 
nRAS, 5. m. 19 Membre du corps 
humain qui tient à l'epaule. (Lavant- 
bras et le bras entier) Brachium, à, 
n. Cic. (Le bras du coude à l'épaule) 
Larcertus, i, m. Cic. (La main) Manus, 
us, . Cic. : Petit bras, Brachiolum, i, 
o. Cat. Tendon du bras, Nervus bra- 
chialis. Plin. De la grosseur du — 
(en t. de mesure), Brachiali crassitu- 
dine. Plin, Allonger le —, Brachium 
proferre. Quint. — élendu, Drachium 
extentum. Cic. proectumn. Cic. Les 
— étendus, Passis palmis (ab). abs. : 
de palma, æ, f. — la paume de la 
main). Cic. Tendre les — vers qqn, 
Ad aliquem manus tendrre. Cæs. Cic. 
— suppliants, Manus supplices. Cic. 
Être assis les — croisés, Compressis 
manibus sedire. Lix. (Fig.) Deneurer 
les — croisés (— ne rien faire), 
Desidére, eo, es, sedi, sessum, n. Suet. 
Lancer des javelols à tour de —, à 
— raccourci, Tela ercusso lacerto tor- 
quêre. Sen. À —, À force de —, Mani- 
bus. Virg. Qu'on à descendu à — du 
haut des murs, Demissus per manus 
de muris. Cæs. Emporté à — jusque 
chez lui, Inter manus domum ablatus. 
Liv. Porter un enfant dans ses —, 
Pucrum in manibus gestare. Ter. 
Porter un paquet sous son —, Fas- 
ciculum portare sub alä (—= sous son 
aisselle). Hor. Qui a les — robustes, 
Lacertosus, a, um. Cic. Prendre qqo 
à — le corps. Aliquem medium ar- 
riprre. Liv. Tenir qqn à — le corps, 
Aliquem medium tenére. Luc. Il em- 
orle son ennemi eo le tenant à — 
e corps, Hostem ante gremium suum 
aufert. Virg. [ Pig. 11 seinblart que 
oous eussions l'ennemi: sur les bras, 
In manibus nostris he tes videbantur. 
Cæs. Avoir bien des affaires sur les 
—, Multum negotii sustinére. Cic. 
Vous avez sur les — tout le faix des 
affaires publiques, Rempublicam uni- 
versam vestris humeris suslinelis. 
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Cic. Être sur les — de qqn (= lui 
être à charge), Esse supra caput ali- 
cujus. Cie. Mellre à qqn un fier 
procès sur les —, Dicam grandem 
elicui imping”re. Ter. || 2° Au plur. 
Espace entre les bras ouverts et la 
poitrine ; embrassement. Cumplerus, üs, 
m. Cic. Sinus, üs, uw. Cic. Cullum, à 
E le cou), n. (ic. : Se jeier dau: les 
ras de qqn, Alicujus in collum in- 
vad®re. Cie. Courir se jeter dans les 
— de qqn, Ad complezum alicujus 
currëre. Cie. Se réfugier dans les — 
de qqu, In sinum alicujus confugère. 
Pi.-). Arracher qan des — de sa 
mère, Aliquem de compleru matris 
avellëre. Cic. abstrahëre. Cic. Tenir 
un enfant dans ses —, Puerum sinu 
tare. Vell. Entre les — de qqn, 
fn compleru alicujus. Cic. || Fig. La 
république se jelle dans les bras, 
Confugit in sinum luum respublica. 
Pl... Se jeter à corps perdu dans 
les — de qqa, Totum se in aliquem 
profundère. Cic. Recevoir qqn 
el à cœur ouverls, Aliquem suo sinu 
compleruque recipëre. Cic. Entre les 
— de sou frère, In frairis manibus 
et gremio. Cic. || 3° La personne qui 
travaille, qui agit. Dertra, æ, Î. Sall. 
Mannus, üs, f. Tac. Opera, æ, f. Col. 
: Acbeler des bras mercenaires, Der- 
tras emère ou mercari. Sall. Quintus 
est le — droit d'Antoine, Quintus 
Antonti est dextelta. Cie. Qui esl le 
— droit de qqu, Alicujus in omnibus 
adjutor (oris), m. Cic. || 4° Pouvorr, 
puissance. Manus, üs, f. Cic. Liv. : 
Avoir le bras long (— une grande 
inluence), Largiter on Plurimum posse. 
Cic. || 5° Force, courage gucrrier. Ma- 
aus, üs, f. Sail. Dextra, æ, f. Sall. 
Virg. : Si un bras pouvait défendre 
Pergame, St Pergama dexträ defendi 
possent. Virg. Sauvegarder par son 
— son indépendance, Per manus liber- 
tatem relinëre. Sall. Milou (de Cro- 
loue) qui duit à ses — son illus- 
tratiou, Milo nobilitatus ex lacertis 
suis. Cic. Couper — et jambes aux 
légions, Legionum nervos incidëre. 
Cie. H 6° Branche d'une rivière. Pars, 
ertis, f. Cæs. Cic. Alveus, i, m. 
Plin. Ramus, m. Sen.: Le bras gau- 
be (du Nil), Lævus alveus. Plin. Le 
Rbia se partage en plusieurs —, 
Rhenus in plures partes difflutt. Cæs. 
Le Nil ne forme de nouveau qu'on 
—, Nilus se lotum rursus jungit. 
Plin. || 7° Partio resserrée de la mer 
détroit. Frelum, à, n. Cic. = Séparé 
par un étroit bras de mer, Mari dis 
Jjunetus angusto. Cie. || 8° Choses qui 
ont aveo le bras de l'homme un cer- 
tain rapport Brachium, ii, n. Plin. : 
Les bras ides pulypes), Brachta, 0. 
pl. Plin. Crines. ium, m. pl. Plin. Le 
cbtne secoue ses —, Qualif brachia 
quercus. Cat. Un — (d’une chaise), 
Ancon, onis, m. C.-Aur. Le — ‘d'une 
vergue}, Brachium, ü. Virg. Stat. Le 
— (d'unecatapulte), Brachium,n. Vitr. 
DRASIER, 8. m. 4° Charbons ar- 
dents. Prune, arum, f. pl. Virg. || 2° 
Sorte de fourneau. Batillum, à, n. Hor. 
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BRASSARD, $.m. Armure du bras, 
Manica, æ,f. Veg. Juv. 

DRASSE, 8. f. Longueur des deux bras 
étendus. Ulna, æ, f. Virg. Ilor. Plin. 

DRASSEE, s. f. Autant quo los doux 
bras peuvent entourer : L'arbre avail 
quatre brassées d'épaisseur, Arboris 
crassiludo quatuor hominum ulnas 
complectentium implebat. Plin. 

BDRASSER, v. acl. 1° Remuer à 
forco de bras =: lirasser de la bière, 
“Cerevisiam conficëre, io, ïs, feci, 
fectum. Voy. nxwuen. || 2° Fig. Tramer 
(qq. mauvaise alfaire). VOy. ThAMER. 

BRASSEUR, 3. m. Fabricant de 
bièro. *Cerevisiæ coctor (oris), m. 

BRAURON, v. de l'Atlique. Brav- 
ronia, æ, f. Alel. 

BRAVACIIE, 3. M. C. FANFARON. 

BRAVADE, S. f. Action, Parole par 
laquelle on brave qqn. Ludibrium, 1, 0. 

iv 


DRAVE, adj. 1° Qui a beaucoup de 
courage, vaillant. Fortis, m. f.,e, n. 
Cic. Acer, cris, cre. Cic. Liv. Qqf. 
Donus, a, um. Sall. Ferox, gén. octs. 
Liv. Tac. : Sinon brave, du moins 
alerte, Si minus fortis, atfamen stre- 
nuus. Cic. Soldats braves, Acres mi- 
lites. Cic. Personne de plus éloquent 
ai de plus brave, Nemo, non linguaä, 
non manu, promptior. Liv. Les plus 
braves, Optimus quisque. Sall. Homme 
brave en face du danger, Vir ad pe- 
ricula fortis. Cic. Très — à la guerre, 
Promptissimus belli, Sall. |] Subst. m. 
Un brave, Vir (t} fortis (is), m. Cic. 
Combien de braves, Quoi vtri fortes. 
Cæs. La fortune aide les —, Fories for- 
tuna adjuvat. Ter. Les —etles lâches, 
Boni aîque ignavi. Sall, Soutenir 
l'attaque en —, Impetum fortier 
sustinére. Cæs. |] 2° Bon, honnëte, obli- 

eant. Bonus, a, um. Cic. Probus. Cic. 
l 30 Qqf.Soigneusement paré. Voy.pané. 

DRAVEMENT,adv.10Vaillamment. 
Fortiter. Cic. Acriter. Cic. || 2° Bien. 
Bene. Cic. Probe. Cic. Egregte. Cic. 

BRA VER, v. act. 1° Montrer qu'on 
ne cralnt pas qqn, le défier. Lacess®re, o, 
is, tuielti, ifum, act. Cic. Quint : Qui 
brave ses supérieurs, In superiores 
contumaz (gén. acis). Ad Her. Braver 
le roi du regard, Contumaci vultu 
regem intueri. Curt. Pour — son 
frère, Ludibrio fratris. Liv. || 2° Af- 
fronter, s'oxposer sans crainte à. (Rem 
ou Ad rem) adire, e0, is, iui et ti, 
ttum. Cic. obire. Liv. (Alicui rei) se 
offerre (fero, fers, obluli, oblatum),. 
Cæs. se opponère (0, is, posui, posi- 
tum). Cic. = Draver ua danger, Îles 
dangers, Periculum suscipêre, to, is, 
cepi, ceptum. Cic. Pericula obire. Liv. 
— la crainte et le danger, Terrorem 
periculumque subire. Cic. Le courage 
consiste à — des dangers, Fortitudo est 
periculorum susreptio. Cic. — le dan- 
ger de pordre sa fortune, Periculum 
fortunarumnegligëre,o, is, leri,lectum. 
Cic. — la mort, Se mortt offerre. Cæs. 
Mortem oppetëre, o, is, ivi el 1, ttum. 
Cic. Prèl à Lout —, Paratus extremam 
foriunam pati (or, éris, passus sun, 
dép.). Cæs. llomme qui sait — l'au- 
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dace, Vir contra audaciam fortissi- 
mus. Cic. — le scandale, Invidiam 
spernëre, 0, is, spreui, sprelum. Tae. 
La force de la conscience esL grande; 
et ceux qui la braveront.…., Magna 
vis est conscicnile ; quam qui neuli- 
gent. Cic. Draver les vagues, Flue- 
libus sese commilière Ce is, misi, 
missum). Cic. — les plus lerribles 
orages, Se grauissimis lempcstatibus 
obuium ferre, Cic. — le solcil et 
la poussière, In solem et pulverem 
rocedÿre, 0, is, cessi, cessum, n. Cic, 

OY. AFFRONTER. || 3° Rosister à. Per- 
ferre, fero, fers, luli, laitum, act. 
Cic. = (Cetle vigne] brave les brouil- 
lards et les frimas, Nebulas et prui- 
nas suslinet (de sustinère, eo, linui, 
fentum). Pall. Braver la rigueur du 
froid, Vim frigorum exciptre, io, is, 
cepi, ceplum. Cic, 

BRAVO, interj. 49 Terme dont on 
so sert pour applaudir. Eu / Plaut. Ter. 
Euge ! Plaut. T'er. Evaz ! Plaut. Bene! 
Cic. Pulchref Cic. Præclare ! Cic. = 
Crier bravo, Clamare : Merito ! Ov. 
1 2° Subst. m. Applaudissement. Plau- 
sus, üs, m. Cic. = Tes bravos, Euge 
tuum. Pers. VOy. APPLAUDISSEMENT. 

DRAVOURE, 8. f. Courage guer- 
rier. Virus, utis, f. Cic. Fortitudo, 
dinis, f. Cic. Voy. counaac. 

BRAY, v. de France (Somme). Bra- 
viarum (t) ad Samaram, 0. 

DREANT, 8. ID. C. BROANT, 

DREBIS, 8. f. Femelle du bélier. 
Ovis, is, f. Cic. : Une jeune brebis, 
Juvenis ouis. Col. Agna, æ, f. Varr. 
Hor. — mère, Parla (s.—. ovis), æ, 
f. Col. De —, Relatif aux —, Ovi- 
lis, m. f., s, n. Cato. Ovillus, a, 
um. Liv. Col. Plin, Oviarius. Col. 
Lait de —, Ovillum lac. Plin. Toison 
de —, Ovilla pellis. Plin. Troupeau 
de —, Ovillum pecus (coris). Col. 
Ovieria, æ, [. Varr. Viande de —, 
Ovilla el Ouina (8.8. caro), #, f. 
Prise. Étable à —,Ouile, is, n. Virg. Ov. 

DRÉCUE, 8. f. 1° Ouverture faite 
à un mur, à une haje, etc. : Brèche 
dans uo mur, Murs ruina (æ),f. Liv. 
ou ruins (arum), f. pl. Liv. : Large 
—, Continentes ruinz. Liv. Battre 
en — les murs d'une ville, Tormen- 
{is urbem verberars, 0, as, aui, atum. 
Cic. Battre en — les murailles à 
coups de bélier, Afuros ou Alænia 
ariele ou arietibus quatère, io, is, 
quassi, quassum. Liv. Mur baltu en — 

ar le bélier, Murus ariele decussus 
pass. de decutfre, io, is, cussi). 
Liv. Réparer les parties d'un mur 
qui out élé battues en —, Reñcère 
quassata muri. Liv. Faire — au œur 
avec des béliers, Aliquantum muri 
arietibus discutfre. Liv. Un éboule- 
ment de lerre avait fait une — au 
mur, Afacerie labe terræ derupla erat 
(pass. de derumpêre, 0, is, rupi). Liv. 
Du côté où une — avait ns prati- 
quée, Ab ea parte qu& oppidum ruinis 
erat patefacitum (pass. de patefacère, 
io, is, feci). Liv. LA où il y avait une 
, Ouä murus erat interruplus. 
Sisen. La ville fat envahie par cette 
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—, Captum est oppidum e& ruinë. Liv. 
Eatrer par la —, Per intermissa mæ- 
nia intrare. Liv. Eutrer dans une 
ville par la —, Per patentia ruinis 
in urbem vadère. Liv. Boucher ou 
Protéger les brèches, Quæ strata sun, 
obmuliri. Liv. || 2° Cassure. Fractura, 
æ, f. Plin. Voy. Évnécuen. || 3° Fig. 
Diminution d'un bien, tort, dommage. 
Detrimentum, à, 0. Cic. Lacuna, æ, Î. 
Cic. Damnum, i, n. Cic. = Je n'ai pas 
cessé de le battre en brèche, Non 
destiti eum labefactare (0, as, avi, 
atum). Cic. Battre en — des idées, 
Species labefactare. Cic. Ballre en — 
uce cause, Causam premère, 0, is, 
pressi, pressum. Cic. Faire — à la 
loire, Gloriam infringère, 0, is, fregi, 
Ractun. Cic. — faite à la réputation, 
Lacuna fans. Gell. Faire une — au 
droit, à l'autorité, Jus, Auctorilatem 
imminuëre, 0, is, ui, ufum. Cic. Faire 
ue — à la fortune de qqn, Rei fa- 
miliari detrimentum (atquod) afferre. 
Cic. 1t ne sera point fait de — au 
capital, De summä nihil decedet (de 
decedëre, 0, Ÿs, cessi, cessum, n.). 
Ter. Réparer ses brèches, Damna 
sua resarcire. Cic. Réparer celle 
brèche faile à leur fortune, Ilam 
lacunam rei familiaris erplere. Cic. 
DREDA, v. de la Hollande. * Breda, 
æ, f. 
BREDOUILLEMENT, 8. m. Action 
de bredouiller. Turnultus (üs, m.) ser- 
nonis. Plin. verborum. Tac. 
BREDOUILLEN, v. D. et qqf. 
act. Parler, Dire d'uno manière préci- 
pitée et peu distincte. Tumulluari, or, 
gris, atus sum, dép. Quint. =: Bre- 
douiller des poésies, Poemala garga- 
ridiare, 0, as, avi, atum. Varr. 
DREP, VE, adj. 1° Qui est de peu 
de duree on de peu d'étondue. Brevis, 
m. Î.,e,n. Cic. Erigquus, a, um. Cic. 
Angustus. Cie. = Très bref, Perbrevis. 
Cic. Temps —, Tempus breve. Cic. 
eriguurm. Cic. Dans un très — délai, 
Perbrevi tempore. Cic. [IL fit anuou- 
cer] qu'il viendrait à — délai, Afoz 
se venturum. Cic. Je te verrai à — 
délai, Propediem le videbo. Cie. || 4° 
Qui se prononce rapidement. Brevis, m. 
f., …, n. Cic. Celer, eris, ere (gén. pl. 
erum). Quint. : Les sons longs et les 
sous brefs, Longitudines et brevitates 
in sonts. (ic. (Syllabe) qu'on prononce 
brève, (Sylla Al quæ dicitur breviter. 
Cic. Une syllabe —, et Subst. f, Une 
—, Syllaba correpta. Quint. brevis. 
Hor. celeris. Quint. Les brèves, Bre- 
ves, ium, f. pl. Quint. Celeres, erum, 
f. pl. Quint. Être composé de deux 
—, Esse o duabus brevibus. Cic. || 8° 
Qui paris en peu de mots ou d'une 
manière prècipitée. Brevis, @.f.,e, 0. 
Cie. = Je cherche à être bref, Bre- 
vis esse laboro. Hor. Je serai —, 
Brevi præcidam. Cic. Mais il faut 
être — sor ce point, Verum hæc bre- 
viler (s.-e. dicam). Quint. Pour être 
—, Ne multa (s.-e. dicam). Cic. Nar- 
ration brève, Narratio brevis. Cic. || 
En bref (locut. adv.). C. BRIËVEMENT. 
Bass, adv. Enfin, pour le dire on 
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peu de mots. Uno verbo. Cic. Ne 
multa (s.-e. dicam). Cic. Ne multis 
morer. Cic. Quid plura ou Quid 
mulla (s.—e. dicam)? Cic. Quid mul- 
tis morer ? Ter. =: Que veux-tu de 
lus? Bref... Quid quæris ? Cic. 
Noli quærëre. Cic. 

nneEr, 8. m. Lettre pastorale du 
pape. * Dreue, is, n. (Cang.). 

DRÈME, v. d'Allemagne. * Brema, 
æ, f.: (Qui est) de Brème, ‘*Dre- 
mensis, m, f.,€, 0. 

BRENTA (La), fl. de la Vénétie. 
Medoacus, i, m. Liv. Plin. 

BRESCIA, v. d'Italie. Briria, æ, f. 
Plin. : (Qui est) de Brescia, Brirta- 
nus, a, um. Liv. 

BRÉSIL, État de l'Amérique mori- 
dionale. * Brasilia, æ, f. 

BRÉSILIEN, ENNe. Qui est du 
Bresil. * Brasilianus, à, um. * Brasi- 
liensis, m. f.,e,0. 

BRESLAU, v. de Prusse. ° Bratis- 
lavia et Braslavia, æ, f. 

DRESSE, anc. pror. 
*Bressia, æ. f. 

BRESSUIRE, v. de France (Deux- 
Sèvres). * Dersuiria, æ, f. 

BREST, v. de France (Finistère). 
* Brestia, æ, f. * Brestium, ü, 0. Bri- 
vates(is) Portus(üs)? m.(D'apr. Flot.) 

DRETAGNE. 1° Anc. prov. de 
France. Armorica, æ, f. Eutr, Are- 
morica, f. Plin. * Britannia (æ) Minor 
(oris), f. || 2° aRANDE-DRETAOGNE, l'An- 
gleterre et l'Ecosse. Britannia, æ, f.Cæs. 
* Britanuia (æ) Afagna (æ), f. || 8° Noo- 
VELLE-DNETAGNE, région de l'Amérique 
du Nord. * Britannia fe Nova Ce). f. 

DREÉTELLE, S. f. Sorte do bande, 
de courroie. Lorum, 1, n. Plin. 

DRETEUIL, v. de France (Eure). 
* Bretelium et Britolium, ii, 0. 

DRÉTIGNY, v. de France (Eure- 
el-Loir). * Dretiniacum, ti, n. 

BRETON, one. 1° De Bretagno 
(France). Armoricus, a, um. Caœs. 
Aremoricus. Aus. || Subst. Les Bre- 
tons, Britanni, orum, m. pl. Sid. Un 
Breton, Britto, on1is, m. Juu. || 2° De 
Grande-Bretagne. Britannus, a, um. 
Prop. || Subst. Les Drelons, Britanni, 
orum, m. pl. Cæs. Un Dreton, Britto, 
onis, M. Aus. 

DRETTE, 5. f. C. ÉPÉe. 

BDREUVAGE, 8. m. Boisson, li- 
quour à boire. Potio, onis, f. Cic. 

otus, &s, m. Cic. Plin. : Breuvage 
qui est composé de…., Potio quz re- 
cipil (acc.). Col. — qui enivre, Pofa- 
tio quæ mergit. Sen. Les breuvages 
des dieux ne sont pas tels, Dii 
non its potionibus vescuntur. Cie. Pré- 
parer ua breuvage, Potum præparare. 
lin. Filtrer des breuvages, Potiones 
ercolare. Sen. Prendre, Absorber uu 
reuvage, Assum?re polionem. Cels. 
Sumêre potiunculam. Suet. Prendre un 
—(médicinal),Medicamentum haurire. 
Plin. Le — se répaud dans les veines, 
Medicamentum concipilur venis. Curt. 

BREVET, #. M. C. DIPLÔUS. 

BRÉVIAIRE, 6. m. Livre conte- 
nant l'office de chaque jour. * Brevia- 
rium, ii, n. (Cang.). 


de France. 


BRIE 


BNLANÇON, v. de Franco (Hautes- 
Alpes). Brigantia, æ, f. Plin. 
BRIARE, v. do France (Loirel). 
“Driaria, æ, f. *lrivodurum, ti, n. 
: Le canal de Briare, * Brivodurense 
(is) Incile (is), 0. 
BRIARÉE, n. d'un géant aux rent 
bras. Briareus, ei ou eos, m. Virg. 
DRINE, S. f. C. MOnCEAD, nESTES. 
DRIDE, 98. f. 1° Partie du harnais 
d'un cheval qui sert à le conduire. 
Rènes) Habenæ, arum, f. pl. Cie. 
(lors) Frenum 1, n. (au pl. Freni, 
orum, rm. et Frena, orum, ü.). Cic. : 
Lâcher, Rendre la bride, Habenas re- 
mitière, Cic. larare. Curt. A toute 
—, (en parl. d'un seul cavalier) Con- 
citato equo. Nep. (en pari. de plus.) 
Citatis equis. Liv. Lancer ses che- 
vaux à toute —, Equos quam conci- 
tatissimos immitt“re. Liv. S'élancer à 
toute —, Vadëre citato equo. Liv. 
À — abatlue, Effunssimis habent. 
Liv. S'élancer à — abaitue, Effreno 
equo inferri. Liv. Tourner —, Cir- 
cumagêre equos frents. Liv. Serrer 
la —, Habenas premëre. Virg. Mener 
des chevaux par la —, Equos Lloris 
ducëre. Liv. || 2° Fig. Ce qui contient, 
modère ; frein. Frenum, 1 (voy. 10), 
a. Cic. [abenæ, arum, f. pi. Cic. 
: Avoir besoin de bride, Frents egëre. 
Cic. Meltre la — à qqn, Alicui fre- 
nos adhibèére ou injicëre. Cic. Tenir 
ea — Îles voluplés, Voluptates fre- 
nare, 0, as, avi, aturn. Cic.freno tenëre. 
Sen. La tempérance tieat les passions 
en —, Temperantia esi moderalrir om- 
nium commolionum. Cic. Tenir la — 
haute aux fureurs de qqn, Alicujus 
(urores frenare. Cic. Se soumettre 4 
a —, Accipère habenas. Cic. Lächer 
la —, Habenas remittëre. Cic. Lächer 
la — fe plus possible, Quam larissimas 
Rabenas habère, Cic. Lâcher la — à 
qqo (qui veul se divertir), Dare ludum 
ahcui. Cic. Plaut. Hor. Lâcher la 
— à la cupidilé, Aviditati indul- 
gêre, e0, es, dulsi, dultum. Liv. LA- 
cher la — à lous ses vices, Cuncta 
vifia profundPre, 0, is, fudi, fusum. 
Suet. Serrer la —, Habenas adducFre. 
Cic. LS Tout ca qui sert à retenir, 
lien. Retinaculum, à, n. Cato. Col. 
BRIDER, v. act. 1° Mettre La bride 
à un cheval, à un mulet, etc. Frenare, 
0, as, aut, atum, act. Hirt. Virg. In- 
frenare, act. Liv. : Cheval qui se 
aisse brider, Equus qui frena reci- 
père solet. Cic. || 2° Fig. Contcnir 
dans de certaines bornes. Frenare, 
0, as, avi, atuim, act. Cic. Refrenure, 
act. Cic. Coercère, 0, es, cui, cilum, 
act. Cic. Comprimére, 0, is, pressi, 
pressum, act. Cic. : Drider les pas- 
sions, Libidines refrenare. Cie. Cupi- 
ditates coercère. Cic. 39 Coindre 
ôtroitoment, serrer. Adstringère, 0, 
te, strinxi, stricitum, act. Cic. 
BRIE, anc. pays de France. ” Drien- 
sis (is) Ager (gri), m. *Brajensis 
Ager, m.°Brigensis (is) Pagus (1), m. 
DRIE-COMTE-NONENT, Y. de 
France (Seine-et-Marne). “Bria ou 
Braja (#) Comitis Robert, f. 


BRIGU 


BINIENNE, v. de France (Aube). 


*Brena ct Breona, &, f. 
DRIEUC 
(Côtes - du - Nord). 


mots. Breviler. Cic. = 


DRIEVETE, 8. f 
Brevilas, atis, f. 


fractio (onis), f. 


brevilas. Cic. celeritas. Cic. Quint. 


BRIEY, v. de France (Meurthe-et- 
Moselle). * Bricezum et Brieum, à, 0. 


BRIGADE, 8. f, C. Trouve. 


BRIGANDN, 8. m. Celui qui exerce 
le brigandage. Latro, ons, m. Cic. 
Css. Lor. Prædo, m. Cic. Prædator, 
oris, m. Cic. Sall. : Dande de brigands, 
Latrocinium, ii, on, Cic. Hart. Combat 
qui ressemble à une attaque de —, 


gna latrocinio similis. Sall. 


DRIGANDAGE, 5. m. 4° 


di, n. Cic. Cæs. Latrocinatio, onis, 


f. Plin. : Exercer des brigandages, 
Se livrer au brigandage, Latrocinari, 
or, aris, atus sum, dép. Cic. Prædari, 
dép. Cic. Latrocinia agitare. Tac. 
Vivre de —, Rapto vivère. Liv. Gras- 


sari, or, aris, alus sum, dép. Plin. 
lnfester la mer de ses brigaudages, 
AMfareinfestare piraticis sceleribus. Vell. 
h 2° Exaction, depredation. Noy- ces m. 
BRIGANDER, v. 0. Se liv 
brigandage. Voy. BniGaANDaGe 1°. 


DBRIGANTES (LES), anc. pple de la 


Grande-Bretagne. Drigantes, um (acc. 
«sou as), m. pl. Tac. 

BRIGANTIEN, 3. 0. Potit bâtiment 
à un ou deux mäts. Liburna, æ, Î. 
C3. Uor. Liburnica, f. Suet. Plin. 

BRIGNAIS, bourg de Francs 
(Rbône). *Brignæsium et Prigne- 
sium, ti, n. * Priscinianum, i, n. 

DRIGNOLES, v. do France (Var). 
*Drinolium, ti, 0. * Brinonia, æ, f. 

BRIGUE, 3. f. 1° Manœuvre dé- 
tosrnee, Poursuite vive pour obtenir 
uelque chose. Ambitus, üs, m. Cic. 
À nbttio, onis, f. Cic. Prensatio, f. 
Cie. Petitio, f. Cic. =: Que sirai-je des 
brigues ? Quid de ambilionibus loquar ? 
Cic. Les ciloyens sont assiégés par 
les — des candidats, À candidatis 
cives ambiuntur (pass. de ambire, to, 
is, ivrel ii, ttum), fic. Si la brigne 
ne s'agite pas, St ambitus sileat. Cic. 
Se donner à la —, Petitioni se dare. 
Cic. Employer la — daus la recher- 
che des honneurs, In petendo habëre 
ambitionem. Liv. Maltre en fait do 
—, ÂArlifer in ambitione. Cic. Suc- 
comber soas le poids des brigues, 
Obrui ambilione. Cic. Accuser de 


brigue, Postulare de ambitu. Cic. Ar- 


SAINT-), v. de France 
* Driocum, 1, 0. 
* Briocense (is Oppidum (ti), 0. * Fa- 
aum Où Oppidum (ti) Sancti Brioci, n. 
BRIEVEMENT, adv. En peu de 
Commenter 
brièvement chacune des phrases, De 
singulis sententiis breviter dispulare. 
Cic. Très —, Perbreviter. Cic. [J'ex- 
oserai cela] —, le plus — possible, 
Éreut, Cic. Quam brevissime polero.Cic. 
Courte duree. 
Cic. Celeruas, f. 
Quint. = Brièveté de la vie, Brevitas 
vie. Cic. — du style, Orationis con- 
Cie. Rechercher la 

— (dans le style), Brevitati servire. 
Cie. — des syllabes, Syllabarum 


Vol 
commis à man armée. Latrocinium, 


rer au 
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cessëre ambtiäs crimine. Cic. Juger 


un procès de —, Audire de ambitu. 
Cic. Condamner pour —, 
ambitüs. Cæs. Condemnare de ambitu. 
Suet. Lai contre la —, Lex ambilüis. 
Cic. Rien n'est accessible à la — 
Niñil ambitiont pervium (est). Tac. |] 
2° Cabale, faction. Voy. ces m. 
DINIGUER, v. act, 4° Tâcher d'ob- 
tenir qq. ch. par brigue, par cabale. 
Ambire, io, is, ivi el ordin. it, tfum, 
act. Cic. Pctÿre, o, ts, ivi et tt, tlum, 


act. Cic. =: Briguer le consulat, Sibi 


consulatum pettre. Cic. — un gouver- 


nement avec chalear, Ambiliose pro- 


vinciam petëre. Quint. — une charge 
dès qu'on a l'âge requis, Anno suo 
etre (n.}). Cic. [Ceux] qui avaient 
rigué ce poste, Qui sibi id muneris 
depoposcerant (de deposcére, o, is, 
s. sup). Cæs. Drigucr les suffrages 
du sénat, Senalum cireumire, eo, ts, 
fui et ii, itum. Pl.-j. Patres pren- 
sare, 0, as, avt, afum. Liv. On 
brigue cette magistrature auprès 
du peuple, Hic magistralus a populo 
contenditur (pass. de contendëre, 0, 
is, tendi, tenfum). Cie. Les candidats 
briguent (les honneurs) auprès des 
ciloycus, À candidatis ambiuntur 
cives. Cic. Autoriser qqn à briguer 
le consulat, Dare alicui petitionem 
consulats. Suet. S'abslenir de — les 
bonacurs, Honorum petitione absti- 
nère. Tac. Galba brigue seul, Prensat 
unus Galba. Cic. Avoir eavie de bri- 
guer, Pelilurire, io, is, 3. parf. ni 
sup., n. Cic. Celui qui brigue, Peti- 
tor, oris, m. Hor. Suet. Celui qui 
le tribunat, Candidatus tribunicius. 
Cie. Voy. canoinar. |] 2° Solliciter, 
rechercher avec ardeur. Captare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. Consectari, 
or, aris, atus sum, dén. (acc.). Cic. 
Aucupari, dép. (acc.). Cic. Appetëre, 
o,ts, iui et dt, tfum, act. Cic. = Bri- 
guer les applaudissements, la faveur, 
Captare plausus. Cic. (ovorem. Quint. 
— l'affection, Benevolentiam consec- 
tari. Cic. — les bonnes grâces de 
qq, la popularité, Aucupari gratiam 
alicujus. Cic. studium populi ef favo- 
rem. Flor. — l'amtiè avec la plus 
grande ardeur, Appelëre cupidissime 
amiciliam. Cie. 
BINILLAMONIENT, adv. 1° D'une 
manière brillante, aveo éclat. Clare. 
Cic. Splendide. Cic. || 2° Dig. Avec 
pompo, avec magnificonce. Splendide. 
Cic. Magnifice. Cic. =: Recevoir qqu 
brillamment, Aliquem splendide re- 
cipÿre. Cic. Faire — les appréts d’un 
festin, Splendide ou Magnifice ornare 
convivium. Cic. || 3° D'une manière 
remarquable. Præclare. Cic. Egregie. 
Cic. Ercellenter. Cic. Magnifice. Cic.: 
Se comporter brillamment, Præclare 
agëre ou facëre. Cic. Triompher —, 
Aagnifice vincëre. Cic. Récompenser 
—, Opipare munerari. Cic. 
BRILLANT, part. prés. de BRILLEA, 
Voy. ce v. || DRILLANT, ANTS, adj. 
1° Qui brille, qui a beaucoup d'éclat. 
Fulgens, gén. entis. Cic. Splendidus, 
a, um. Cic. Clarus. Cic. = La bri- 


Damnare 
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lante lumière du soleil, Splendidum 
lumen solis. Lucr. Couleurs trop bril- 
lautes, Colores nimis foridi. Plin. 
Armes —, Arma fulgentia. Virg. ni- 
tentia. Liv. Yeux brillants, Oculi spten- 
didi. Lucr. nitentes. Virg. Les pierre- 
ries les plus brillantes, Clarissimæ 
jme. ic. Bèles de somme dont 
e poil est brillant, Jumenta nitida, 
Nep. Escarboucle qui n'est pas bril- 
lante, Carbunculus hebes (gèn. etis). 
Plin. Être brillant de pourpre, Pur- 
purû fugure, e0, es, fulsi, s. sup., n. 
Cic. — d'ivoire et d'or, Ebore et auro 
fulgens. Cic. Devenir —, Splendes- 
cére, o, is, dui, 8. sup., n. Virg. Être 
brillant (en pari. des yeux), Splen- 
dère, e0, es, 8. parf. ni sup., n. Plaut. 
Readre —, Voy. Faire BRILLEn 40. 
il 29 Luxueux, magnifique, élegant. 
plendidus, a, um. Cic. Nitidus. Cic. 
: Toilette, Parure brillante, Splen- 
didus cultus. Quint. Il n'y avait rien 
de brillant dans leur maison, Ir 
domo (eorum) nihil splendidum fuit. 
Cic. La chambre est brillante de 
marbre, Cubiculum a marmore splen- 
del (de splendëre, eo, s. parf. ni sup., 
0.) PI.-j. Brillant mobilier, Lautu su- 
ellez. Cic. Festin —, très —, Cena 
auta. Cic. lautissima. PL.-j. Epulæ 
apparatissimæ. Sen. || En parl. des 
pers. Brillant (par sa parure), Ni- 
fidus, a, um. Plaut. Cic. Hor. — de 
jeuvesse, Juventä nitidus. Virg. Être 
— de santé, Nilère, 60, es, fui, 3. 
sup.,n. Plin. || 8° Fig. Très remar- 
quabile. Clarus, a, um. Cic. Nitens, 
gén. entis. Liv. Florens. Cic. Illustris, 
m.f., e, 0. Cic. Insignis. Cic. Egre- 
gius, à, um. Cic. Eximius. Cic. 1] se 
tourne souv. par: Grand, Magnus. Cic. 
Amplus. Cic. Ingens, gén. entis. Cie. 


ou par : Très grand, Maximus, &, um. 


Cic. Permagnus. Cic. Amplissimus. 
Cic. = Action brillante, Luculenfum fa- 
cinus. Plaut. Actions brillantes, Illus- 
{ria ac gloriosa facta. Cic. Combat 
Lrillant, Pulchrum et luculentum prœ- 
lium. Plaut. Victoire brillante, Egre- 
gia victoria. Liv. Reporter uns — 
victoire, Egregie vincëre. Liv. Sa re- 
nommée élail trop — pour que. 
Clarius ezsplendescebat, quam ut. 
Nep. Homme d'une — origine, Vir 
genere insignis. Cic. Siluation très 
—, Florentissima fortuna. Cic. L'es- 
por d'une position plus —, Spes 
iberalioris fortunæ. Liv. Homme qui 
a une carrière —, une fortune —, 
Vir honoribus amplissimis. Cic. for- 
{unis marrmis. Cic. Patrimoine bril- 
lant, Luculentum patrimonium. Cie. 
Les partis (— mariages) les plus bril- 
lants, Alfissimæ conditiones. Pl.-j. 
Rrillante espérance, Spes magna ou 
marima Ou summa. Cic. — récom- 
pense, Premium amplum ou magnum 
ou amplissimum ou marimum où 
summum Où eximtum. Cic. Verta —, 
Virtus clara ou ïinsignis. Cic. On 
voyail en ce jeune homme le germe 
de brillantes vertus, In adolescentule 
indoles virtutis fulgebat (de (users 
c0,es, fulsi,s. sup., 0.). Nep. Homme 
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d'un espnt brillant, Homo florens in- 
genio. Cic. 1ls avaient perdu ce qu'il 
porn de plus — dans la jeunesse, 

cd floris in juventute fuerat, ami- 
serant. Liu. || 4° En harl. du siyle. 
Qui saisit rivement L'esprit Splendidus, 
a, um. Cic. Floridus. Cic. Florens, gén. 
entis. Cic. Luculentus, a, um. Sail. 
Speciosus. Quint. = Niscours brillant, 
Oratio luculenta. Sail. Tu vois comme 
leur discours est —, {ilorum vides quam 
nileat oratio. Cic. Vers orné de mots 
brillants, Splendidis nominibus illu- 
minatus versus. Cic. Il n'y a pas de 
figure (de mots) plus brillante, Nullus 
modus forentior. Cic. Terminer une 
période par un trait brillant, Sensum 
cum quodam lumine terminare. Tac. 
Des traits brillants, Lumina dicendi. 
Cic. sententiarum. Quint. La rhélo- 
rique est plus brillante que la dia- 
lectique, Speciosior rhetorice quam 
dialectice. Quint. Rien de si brut que 
le style ne puisse rendre brillant, 
Nihil tam horridum, quod oratione non 
splendescat. Cic.[Démétrius] a plus de 
brillant qu'ilypéride, Est floridior 
quam Hyperides. Cic. 

BniLLanT, 8. m. 1° Éclat, lustre. 
Splendor, oris, m. Cic. Nator, m. Cic. 
Lumen, minis, n. Cic. Quint. : Le 
brillant de l'argent, Argenti splendor. 
Hor. Avoir la — de la rose, Roseo 
colore fulyure, «0, es, fus, s. sup., 
n. Plin, ‘f Fig. Le brillant dn style, 
des métaphores, Nitor orationis. Cic. 
franslationum. Cic. Le style a du —, 
Oratio nilet (de nitëre, 0, lui, s. sup., 
n.). Cic. Le — des pensées, Lumina 
sententiarum. Quint. [Son] débit a 
beaucoup de brillant, Actio Aabet ma- 
gnum splendorem. Cic. Faux — (du 
style), Fucatus nilor, m. Cic. Fucus, 
i | fard), m. Cic. Pigmentum, à 
— enlominure}), n. Cic. || 2° Diamant 

ille à facettes. VOy. DIAMANT. 

BRILLANTER, v. acl. Charger (le 
style) d'ornements recherches. Fucare, 
6, as, avi, afum, act. Gel. Przlin're, 
eo, is, 8. parf., lifum, act. Gell.: Bril- 
lanté, Fucatus, a, um. Cic. 

BRILLEN, v. D. {° Reluire, Jeter 
une lumière étincelante. Fuigëre, eo, 
es, fulsi, s. sup., n. Cic. Refulgère, n. 
Cic. Luctre, eo, es, luxi, s. sup., n. 
Cic. Splendere, e0, es, 8. parf. ni sup., 
n. Plaut. Uor. PL-j. + Les étoiles, le 
soleil, la lune brillent, Fulgent stellæe, 
fulget sol, luna. Lr. Des feux (= 
des éclairs) ont brillé, Ignes fulsere. 
Virg. La June brille d'une lumière 
étrangère, Lung lucel luce alien. 
Cic. Ce qui — d'un éclat emprunté, 
Quod fulget ex adventicio. Sen. Le 
feu — daus le fnyer, Focus splendet. 
Hor. Cercle brillant au milieu des 
flanimes, Inter flammas circulus elu- 
cens. Cic. Le feu brille dans ses re- 
gards, Oculis ignis micaf (de micare, 0, 
as, cui, 8. sup.,n.). Virg. Mes yeux 
brillent, fit oculi splendent. Plaut. 
La chambre brille de l'éclat du mar- 
bre, Cubiculum @ marmore splendet. 
PI.-j. L'airain —, Æra nitent (de ni- 
tére, 60, fui, 8. sup., n.). Üv. La 


BRIN 


nuit fait briller les étoiles, Nox stel- 
las illustrat (de illustrare, o, avi, 
atum). Plin. Faire — les outils de 
fer, Ferramenta nitidare, o, as, 8. 
parf. ni sup. Col. || 2° Fig. Fixer les 
regards par sa beauté; se faire admi- 
rer par Ses qualites; oxcellor. Splen- 
dère, e0, es, S. parf. ni sup., n. Cic. 
Effuigère, eo, es, fulsi, s. sup., n.Liv. 
Nitëre ou Enitére, eo, es, fui, S. SuP., 
n. Cic. Lucëre ou Elucère ou Præ- 
lucëre, eo, es, luzi, s. sup., n. Cic. 
Florëre, e0, es, rui, 8. sup., n. Cic. 
Effiorescëre, 0, is, florui, s. sup., n. 
Cie. : L'élincelle du génie brille dans 
cet enfant, Scintilla ingenii in puero 
elucet. Cic. [La justice], où la vertu 
— de tout son éclat, In quä virtutis 
splendor est mazimus. Cic. La vertu 
— au milieu des ténèbres, — de son 
propre éclat, Virius lucet in tenebris, 
splendet per se. Cic. L'équilé 
de son propre éclat, Æquitas lucet 
ipsa per se. Cic. (L'honnèleté] — 
ans ces vertus, Perlucel ex eis vir- 
tutibus. Cic. La valeur (de Caton) 
brilla dans cette guerre, Enituit vir- 
tus in bello. Cic. Où brille l'opu- 
lence, Ubi res magna nitet. Hor. [La 
Grèce}, qui jadis brilla aux pre- 
miers rangs par sa puissance, Quz 
quondam imperio floruit. Cic. Parmi 
eux — Apollodore, In iis Apol- 
lodorus refulsit. Plin. Ceux qui 
brillaient du plus vif éclat étaient 
Philippe et Alexandre Île Grand, 
Effulgebant Philippus ac Magnus 
Alerander, Liv. Il brillait trop, Cla- 
rius exsplendescebat. Nep. Briller de 
toutes les fleurs dn génie, Efflores- 
cère ingenii laudibus. Cic. — par ta 
finesse de l'esprit, Acumine ingenti 
orère. Cic. Commençant à — de tout 
‘éclat de l’orateur, Ad summam glo- 
riam eloquentiæ florescens. Cic. 11 
brille dans la peinture, Elucet in 
picturä. Plin. Le désir de briller, 
Cupido laudis. Quint. — de furce et 
de santé, Sanguine ef viribus nitëre. 
Quint. Faire — aux yeux de qqn de 
grands avantages, Magna præmia 
alicui proponre, 0, is, posui, positumn. 
Cic. Aujourd'hui que tu fais - à mes 
eux une si précieuse récompense, 
Nunce lant& mihi abs te mercede pro- 
positä. Cic. Faire — aux yeux l'espé- 
rance, Spem proponère, Cic. ostentare, 
0, as, avi, afuin. Cic. L'amitié fail 
— à 005 yeux de riantes espérances, 
Amicilia bonä spe prælucet. Cic. 
BRIN, s. m. 1° Ce que la graine 
pousse d'abord hors de terre. Herba, 
æ, f. Cic., Ov. Fibra, f. Col. =: Avoir 
quatre brins, Quatuor fAbrurum esse. 
ol. || 2° Pousse grêle et allongee des 
plantes. Virgula, æ, [. Col. Voy. 
pousse. || 3° Fig. Petite partie, potite 
uantite. Particula, &, f. Ilor. Quint. 
uululum (seul. aux casen um), n. Ter. 
= Brin de laine, Floccus,i, m. Varr. De 
eur de perdre quelque — (de laine), 
e qui flocci intereant. Varr. Arra- 
cher — à — le duvet (d'une étoffe), 
Floccos legëre. Cels. Un — d'herbe, 
Herbula, à, f. Cic. N Un assez beau 
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brin de femme, Satis scitum filum 
mulieris. Plaut. 

DRINDES, v. d'Italie. Brundisium, 
dt, n. Czæs. : (Qui est) de Brindes, 
Brundisinus, a, um. Cic. 

BRINDILLE, 9. f. Potits branche. 
Virgulu, æ, f. Col. 

BRIOCHE, S. f. C. GATEAU. 

DINIONE, v. de Franc (Eure). 
* Brienma, 2, f. 

BRIOU, v. de France (Deux-Sèvres). 
* Brigcosum el Brigiosum, 1, 0. 

DRIOUDE, v. de France (llaute- 
Loire). Brivas, atis, [, Sid. 

BRIQUE, 5. f. Terre argileuss mou- 
ièe et Sechée cu cuite, qui sert pour 
bâtir, Later, eris, m. Cæs. Vatr.: 
Terre à brique, Terra lnteraria. Plin. 
Moule à —, Typus laterum. Vulg. 
Faire des briques de terre, Ductre 
lateres de terrä. Vitr. Assembler des 
Struëre laltres. Czæs. Bâti en 
brique, Æ latere structus. Vitr, Mur 
de —, Ville bâtie en briques, Murus 
latericius. Cæs. Urbs latericin. Suet. 

BRIQUET, s. m. Pièce d'acier pour 
frapper une pierre à feu. Clavus, 1 (= 
elon), m. Plin. 2 Les pierres à feu frap- 
pées par le briquet donnent des étin- 
celles, Pyrilæ clavo percussi scintti- 
lam edunt. Plin. Battre le —, fgnem 
ercudwre, 0, is, cudi, cusum. Plin. 

BRIQUETAGE, S. m. Maçonnerie de 
briques. Lafericuum, it, n. Cxs. Opus 
{peris) latericium (ii), n. Vüitr. =: Mur 
en briquetage, Murus latcricius. Ces. 

DRIQUETERIE, 8. f. Lieu où l'on 
fait de la brique. Lateraria, æ, f. Pln. 

BRIQUETIER, S. m. Celui qui fait 
de la brique. Laterarius, ii, m. Non. 

BRIS, $. m. C. RUPTURE. 

DUISANT, s. m. C. écoi.. 

BIUISE, s. f. Vent legor. Aura, æ, 
f. Pl.-j. Ov. : Douce brise, Levis aura. 
Sü. — fraiche, Frigida aura. Ov. 
[L'air] est plus souvent agité par la 
— que par le vent, Freguentius auras 
quam venios habet. PL.-j. — de mer, 
Maritimus af/lutus (us). m. Plin. 

DRISÉ, SE, part. passé de BRISER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est comme 
rompu en plusieurs fragments. Con- 
(rachus a, um. Plin. : Sommets dont 
e3 lignes brisées s'arrondissent en 
forme d'épaules, Juga montium in 
humeros cunfracta. Plin. | 20 Disposs 
de manibre 4 pouvoir être plio à volonte. 
Plicatilis,m.f.,e,n. Vitr. Plin. 

DRISÉES, 5. f. pl. 19 T. de vé- 
perie. Branches brisces que rôpand le 
voneur. * Sparsa (orum) ramala (um), 
a. pl. (Le Br.). || 2° Fig. Traces, exem- 
ple =: Suivre les brisées de qun, Ves- 
tigiis ahcujus mast#rs on ingredi. (ic, 
IS Fig. Concurrence : Aller sur Îles 

risées de qu (= entrer en cuncur- 
rence avec lui), Voy. coxcunnrxce. 

DRISEIS, esclave d'Achille. Lriseis, 
idos (ace. idem et ida), f. [or. 

BRISEMENT, 8. m. j° Action de 
briser. Diruptio, onis, f. Sen. 1 2° Choc 
des flots qui se brisent. fllisus, üs 
(seul. à l'abi. sing.), m. Si. =: Le bri- 
sement des flots fait beaucoup de 
bruit sur le rivage, In littore se mari- 
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mo cum sono fluctus illidit (de illidére, 
0, Lisi, lisum). Quint. || 3° Pig. Blcs- 
sure morale : Brisement de cœur, Voy. 
DOULEUR, BLESSUNB. 

BRISER, v. act. 1e Rompre, casser, 
mettre en pièces. Frangére, 0, is, 
fregi, fractum, act. Cic. Confringère, 
0, is, fregi, fractum, act. Cic. In- 
fringire, act. Cic. Perfringëre, act. Cic. 
Rumpêre, 0, is, rupi, ruplum, act. Cic. 
Perrumpêre, act. Cæs. = Bouteille 
brisée, Fracta lagena. Tor. Briser 
une coupe, Calicem confringère. Plaut. 
— des slalues (en menus morceaux), 
Statuas comminuëre, 0, {s, nui, nulur. 
Cic. — ua arc, Arcum rumpère. Ph. 
frangëre. Ov. Rame qui (dans l'eau) 

arait brisée, Infractus remus. Cic. 
briser une pierre, Sarura perfringère. 
Cic. (ea menus morceaux) Lapidem 
comminuère. Plin. Briser des portes, 
Fores effringëre. Cic. Portas refringire. 
Cxs. — des radeaux, Rates perrum- 
pêre. Cæs. — les vaisseaux contre les 
rochers, Nauves ad sara lædfre, 0, ts, 
Lesi, Lesure. Lucr, La mer brise les 
pavires les uns contre les autres, 
Mare inter se navigia collidit (de col- 
lidére, 0, is, lisi, lisum). Curt. Les 
vaisseaux sont brisés par la tempètle, 
Tempestale naves elüluntur. Cæs. Na- 
vire brisé, Navis afflicta (pass. de 
affligrre, 0, is, fliri). Cic. La mer 
vieat briser ses vagues au pied de la 
moutagne, Mare moniis ad radices 
frangit fluctus. Lucr. Vague brisée 
contre un racher, Fluctus a saxo 
fractus. Cic. Briser les doigls, Digitos 
confringëre. Cie. — un bras, Bra- 
chium frangêre. Cie. — les jambes 
à qqa, Crura alicui suffringère. Cic. 
diffringére. Plaut. Se — une cuisse, 
Coram frangéëre. Plin. — la mâchoire 
à qgqu, Os alicui obtundfre, 0, is, 
tudi, fusum. Plaut. Cou brisé, Cervix 
ejecta (pass. de ejicère, 10, ts, jeci, 
jectum). Cic. Briser la têle, Caput 
elid?re, o, is, list, lisum. Plaut. — 
la tête de qqn avec uue planche, 
Alicut caput tabula dirumpère. Plaut. 
Se — la têle contre un rocher, Ca- 
put saro (an dat.) afflig”re. Tac. — 
une marmite sur la tête de qqn, 
Aulam in capuf (alicui) infringëre. 
Plout. — la glace, Glaciem perfrin- 
gère. Curt. — les mottes de terre, 
Glebas refringére. Col. subigËre, 0, is, 
egi, actum. Cic. — la glèbe avec le 
soc de la charrue, Glebam vomere, 
convell?re, 0, ts, velli (rar. vulist), 
vulsum. Cato. — des branches (pour 
les dulacber de l'arbre), Ramos abrum- 
père. Ov. — des racines, Radices 
scindère, 0, is, scidi, scissum. Col. 
— Îles liens, Vincula rumpère. Cic. 
abrumpére. Liv. || Fig: Rriser ses 
fers, ses chaines, 8es liens, Vincula 
rumprre., Cic. pirg [ 20 Fig. Détruire, 
supprimer ou amoindrir. Frangëre, 0, 
is, fregi, fractum, act. Refringère, o, 
is, fregi, fractum, acl. Cic. Cæs. In- 
fringêre ,act. Cic. Confringère, act. Cic. 
Imminuëre, 0, is, nui, nulum, act. Cic. 
Rumpêre, 0, is, rupi, ruplum, act. Cic. 
: (Ayant disposé sa cavalerie) pour 
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briser la force du courant, Our otm 
fluminis refringëret. Cæs. — l'impé- 
tuosilé d'un fleuve (en parle de pieux 
qni en supportent le choc), Vim flu- 
minis pires 10, is, cepi, ceplum. 
Cæs. — l'ellort des vents, Ventos fran- 
gère. Pl.-j. — l'élan (de lenremil. In- 
cursum infringère. Cæs. La voix est 
brisée, Vox frangitur. Quint. Briser 
les mots, Verba refringéëre. Pl-j. — 
le sens des phrases, Sententias inter- 
cid#re, 0, is, cidi, cisum, n. Gell. — les 
traités, Fœdera rumpére. Cic. — la tra- 
dition, Traditum morem soluïre, 0, is, 
solui, solutum. Liv. — l'amitié, Ami 
cifiom dirumpre. Cic. discindére, 0, 
ts, scidi, scissum. Cic. Amicitiæ no- 
dum tollère, o, is, sustuli, sublatum. 
Cic. — le courage des ennemis, Ani- 
mos hostium infringère. Liv. (La dou- 
leur) brise le courage, (poto) forti- 
tudinem debilitat (de debilitare, 0, 
avi, atum). Cic. Briser l'audace, Au- 
daciam frangêëre. Cic. — l'espérance, 
Spem infringëre. Cic. || 3° Accabter, 
fatiguer, Incommoder, harasser. Fran- 
gère, 0, is, fregi, fractum, act. Cic. 
Infringére, 0, is, fregi, fractum, act. 
Cie. : Briser qqn de coups de poing, 
Aliquem pugnis contund®re, 0, is, ludi, 
tusum. Plaut. — de fatigue, Labore 
frangëre. Cic. obterËre, 0, ts, trivi, 
tritura. Pl.-j. — le courage des en- 
nemis, Animos hosfium tinfringèére. 
Liv. Brisé par le malbeur, Ajalis 
fractus. Cic. La douleur brise mon 
cœur, Dolore divellor (pass. de divet 
ire, o, is, velli, vulsum). Cic. Avoir 
le cœur brisé, Etre —, Fracto ou 
Infracto animo esse. Cic. 

Baisen, v. n. 1° So heurter, se 
rompre {en parl. des vagues, des na- 
vires). Voy. Se Baiser 4°. || 20 Fig. 
interrompre son discours = Mais bri- 
sons là, De hoc satis ou De his satis. 
Cic. Sed hzc hactenus. Cic. Ergo hzc 
hactenus. Cic. Mais, pour aujourd'hui, 
— là, je te prie, Sed, si placet, hac- 
tenus in kunc diem. Cic. 

Se snisen, v. réf. 1e Être rompu, 
cassé, mis on piècos. Frangi, or, &ris, 
fractus sum, pass. Cic. Virg. Infringi, 
or, éris, fracius sum, pass. Cic. V.-FI. 
et tous les pass. de v. actifs cités à 
puiser (acl.) 1e: Les rames se bri- 
sent, L'épée se brise, Franguntur 
remi. Virg. Frangilur ensis. Virg. Se 
briser contre les écueils, Ad scopulos 
allidi, or, ris, lisus sum, pass. Cæs. 
[Rivage] où la vague se brise, In quo 
se fluctus üllidit (de illidère, 0, lisi, 
lisum). Quint. L'eau vient se briser 
contre ses genoux, Genibus unda in- 
fringitur. V.-FI. Son navire se brisa 
près de l'Ile d'Andros, Navem is apud 
Andrum insulam fregit (de frangñre, 
o, is, fractum, act.). Ter. Le navire 
tardait à se briser, Dissolutio navigii 
non sequebatur. Tac. Airain qui se 
brise sous le marteau, Fragile æs 
malleis. Plin. Le bruit des voix se 
brisant contre le rivage, Fractæ ad 
littora voces. Virg. || Fig. Lettre qui 
se brise (contre une autre), Quassa 
litiera. Quint. || 3e Fig. Être détruit, 
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supprimé on amoindri; périr, échouer. 
Frangi, or, ris, fracius sum, ass. 
Cic. = (La fortune) vient se briser 
contre nne âme ferme comine une 
vague contre un rocher, (Fortuna) 
ab animo firmo, tanquam fluctus « 
saro, frangitur. Cic. L'acensaliun 36 
brise contre cela, Crimen nb locresilit 
(de resilire, io, silui, sulfum,n.). Cie. 
Efforls quise bnisent, Contentiones quæ 
(ronguntur. Cie. || 3° Ressentir un vio- 
ent chagrin. Dirumpr, or, ‘ris, ruptus 
sum, pass. Cic. : Mun cœur se hrise 
de chagrin, Dolore dirumpor. Cic. di- 
vellor (&ris, vulsus sum, divellr, pass.), 
Cic. [Mon cœur] se —, Finditur (de 
findi, or, fissus sum, pass.). Plant. 

DRISEUR, s. m. Celui qui briso. 
En gên.) Îs qui frangit ou rumpit 
aliquid). D'apr. Cic. fuptor (seul. au 

g-}, oris, m. Liv. 

BRISSAC, v. de France (Maine-et- 
Loire). *Brisacum (i) Andeguvense 
(is), n. 

RRISTOL, v. d'Angleterre. * Nris- 
tolta, æ, f. =: De Bristol, * Bristo- 
liensis, m.f.,6, n. 

BRISURE, 8. f. Partie brisée. Frac- 
tura, æ, f. Cels. 

BRITANNIQUE, adj. Qui est de la 
Grande-Bretagne. Britannicus, a, um 
Cic. = Les llès Britanniques, Britan-. 
ntæ, arum, Î. Cat. *Insuls (arum) 
Dritannicæ (arum), f. pl. 

BRIVE, v. de France (Corrèze). 
Briva (+) Curetia (+), f. Greg. 

BROC, s. m. Vaisseau portatif munl 
d'une anse. Capis, idis, [. Varr. 

BROCANTEUR, s. m. Celui qui 
fait le commerces des marchandises de 
hasard. Serutarius, it, m. Lual. ap. 
Geil. : Commerce de bruranteur, Scru- 
taria, æ, f. Apul. Marchandises de —, 
Scruta, orum, n. pl. Petr. Hor. 

DROCARD, 3. D. C. RAILLERTE. 

BROCARDER, V. act. C. RAILLER. 

DROCARDEUR, 5. m.C. naît. LEUR. 

DROCART, s. m. Étoffo de soie 
brochee d'or ou d'argent. Atialica (æ) 
veslis (is), f. Prop. 

BROCHE, s. f. Îe Verge de fer 
que l'on passe au travers de la viande 
qu'on veut faire rôtir. Veru, üs ab: 
pl. ibus ef ubus), n. Varr. Virg. Ov. 2 
Mettre à la broche, en —, Veru figère. 
Virg. Tourner des grives à la —, 
Turdos in igne v'ersare. Hor. || 2° Sorte 
d'agrafe. Voy. AGnArs. 

BROCIIER, v. act. 1° Passer de 
l'or, de la soie dans une étoffe. Inter 
lexëre, 0, is, texui, tertum, act. Virg. 
Macr. = Chlamyde brochée d'or, {n- 
tertezta auro chlamys. Virg. Étoffes 
brochées d'or, Picturatæ auri sub- 
temine vestes. Virg. || 2° Fig. Faire 4 
la hâte. Nirnium festinanter fucêre, io, 
îs, feci, fartum, act. Cire. 

BROCHET, s. m. Sorte de poisson 
d'eau doucs. Lucius, it, m. Aus. 

BROCIIETTE, 5. f. Potite broche. 
Veruculum, à, n. Plin. 

BROCOLI, s. m. C. cnov. 

DRODEQUIN, 5. m. 1° Sorte de 
chaussure. Caliga, æ, f. Cic. Suet.z 
Chaussé de brodequins, Caligatus, @ 
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wm. Modest. || 2° Chaussure des aoteurs 
comiques de l'antiquité. Soccus,i.m.Hor. 

BRODERN, v. act. 1° Dessiner on 
broderie : Broder des lettres sur des 
éloffes, Vestibus (au dal.) litleras 
intezère, 0, is, lerui, (crium. Plin. 
[Le dessin] qu'a brodé l'aiguille, Quod 
acus simulavit (de simulare, 0, as, 
atum). Sid. || 2° Orner de brodorie. 
Pingère, 0, 1s, pinri, pictum, acl. 
Cic. Acu pingvre. Virg. Ov. : Broder 
d'or une de e, Vestem auro variare, 
o, as, avi, atum. V.-FI. Vêtement 
brodé, Picta vsstis. Virg. Manteaux 
brodés, Depiciæ pænuls. Suct. Cou- 
veriure magnifiquement brodée, Stra- 
gulum magnificis openbus pictum. 
Cie. || So Amplifior (un récit). Menda- 
eiunculis adspergëre, 0, is, spersi, 
spersum, act. Cic. . 

BRODERIE, 8. f. 1° Dessins faits 
sur une étoffe avec l'aiguille, le cro- 
ohet, etc. Tertilia (ium) sigilla orum), 
a. pl. V.-Maz. : Tentes ornces de 
broderies. Tabernaeula texlilibus si- 

ilis adornata. V.-AMaz. Broderie re- 
evée, Signa (orum] rigentia (ium), 
a. pl. Lucr. Orné de broderies re- 
levbes, Signis rigens. Virg. Tapis en- 
richi de — magnifiques, Siragulum 
magnificis eperibus pictum. Cic. Faire 
de la broderie, Aeu pingêre, 0, is, 
pinri, pictum. Ov. 2° Ce qu'on 
joute 4 un récit pour l'embellir. Afen- 

sunculum, i, n. Cic. 

BRODEUR, EUSE, 8. masc. et fém. 
Celul, Celle qui brode. js qui, Ee que 
acu pingit. D'apr. Virg. 

BROLEMENT, s. m. C. ÉCRASEMENT. 

BRONCHMEN, v. 9. 1° Faire un 
faux pas, chopper. Pedem offendère, 0, 
is, fendi, fensum. Hirt. Tilubare, 0, 
as, avi, atum, n. Ad Her. Ior.: 
Broncher contre aa ch., Offend®re 
rem. Cic. ad rem. Phæd. Faire — 
qq, Aliquem labefaclare, o, as, avi, 
atum. Cic. || 2° Pr. et fig. Chan- 
celer, n'être pas ferme, solide, stable. 
Labare, 0, as, avi, atum, n. Cic.= 
Faire broncher, Voy. ÉBRANLER. || 
8e Fig. Faillir. Offendëre (voy. 1e}, n. 
Cie. =: S'il bronche en qq. ch., Si quid 
ofendit. Cic. Si l'on a un peu bron- 
ché, St paulum offensum est (impers. 
pass.). Gic. Si les témoins bronchent 
en quelque endroit, Si quid fitubave- 
Tint lestes. Quint. Broncher d'un 
mot, Verbo titubare. Cic. Ne pas — 
d'un seul mot, Ne verbo quidem labi, 
or, éris, lapsus sum, dép. Plin. Ne — 
sur ancnn devoir, In nullo officio 
claudicars, o, as, avi, atum, n. Cic. 
Faire — qqn, Aliquem labefacëre, io, 
ês, feci, facium. Cic. 1! n'est plus rien 
qui le fasse —, Nihil superest in 
quo arielet (de arielare, 0, as, avi, 
dtum, n.). Sen. 

BRONCIIES, 8. f. pl. Conduits par 
lesqueis l'air s'introduit dans les pou- 
mons. Arteriæ, arum, f. pl. Cic. 

BRONZE, 8. m. 1° Alliage de cuivre 
et d'élain. Æs, æris, n. Cic. =: Qui est 
de bronze, Fait de —, Æneus ou 
Akheneus, 6, um. Cic. Æreus. Suet. 
Garni de —, Æratus. Hor. Statue 
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pédestre en —, Statua pedestris ex 
ære. Cic. Couler en —, Ducëre ez 
ære. Plin. Conleur de —, Æreum, à, 
n. Plin. || 2° Objet en bronze. Æs, æris, 
n. Cic. Virg. Tac. : Bronzes vivants, 
Æra spirantia. Virg. 1 a fait de très 
beaux —, Fecit er ære pulcherrima 
opera. Plin. — de Corinthe, Corinthia, 
orum, D. pl. Plin. || 3° Fig. Dureté, 
insensibilité = 11 faudrait que je fusse 
de bronze, que j'ensse un cœur de —., 
Ferreus essem. Cic. O Qi). cœur de 
—l'Ote fereunl Cic. Nous ne som- 
mes pas de —, Non silice (de silez, m. 
= Caillou) nati sumus. Cic. VoY. FER. 

BRONZÉ, #e, adj. De la couleur du 
bronze. Æneus, a,um.Suet. Voy. nnon. 

BROSSE, s. f. 1e Ustensile pour 
nettoyer les vêtements, les moubles. 
Peniculus, i, m. Plaut. Fest. 1] 2° Sorto 
de pinceau de peintre. Penicillus, 1, m. 
Cic. Plin. Penicillum, i, & Quint. 
Penticulus, i, m. Plin. Marcian. 

BROSSER, v. act. Frotter avec 
une brosses. Peniculo tergëre, eo, es, 
tersi, tersum, act. Fest. 

1. BnOU, s. m. Enveloppe verte de 
la noix. Culiola, æ, f. Fest. 

2. BnOU, v. de Francs (Eure-et- 
Loir). * Braiacum, i, 0. 

BROUÉE, 6. f. C. BnouiLLARD. 

BROUET, 3. mn. Espèce de sauce. 
Jus, uris, n. Cie. = Brouel noir (des 
Spartiates), Jus nigrum. Cie. 

BROUETTE, 5. f. {° Anc. Voiture 
à doux roues. Btrota, æ, f. C.-Th. || 
2° Voiture à une rous. Pabo, onis, 
in. Jsid. 

BROUMAILA, 5. D. C. TOMOLTE. 

DROUILLAND,S. m. 1° Vapeur 
ui obscurcit l'air. MNebula, æ, f. Liv. 
ol. Sen. Caligo, ginis, f. Col. : Le 
brouillard du malin, Nebula matu- 
{ina. Liv. Au miheu des brouillards, 
Inter caligines. Col. Autour des ri- 
vières, il y a souvent du brouillard, 
Circa flumina frequens nebula est. Sen. 
Le — s'élant élevé du lac, Orta ex 
lacu nebula. Liv. Un — pris épais 
avait couvert la plaine, Nebula campo 
densior sederat. Liv. Être couvert de 
—, Caligare, 0, as, avi, 8. sup., n. 
qui est tombé, — dissipé, 
Nebula discussa ou disjecta. Liv. Voir 
comme à travers un —, Vidère quasi 
per caliginem. Cic. || 2° Livre de com- 
merce, main-courante. Adversaria, 
orum, a. pl. Cic. 

BROUILLE, s. f. C. BnOGILLERIE. 

BROUILLER, v. act. 1° Méler. 
Miscère ou Permiscère, 00, es, mis- 
cui, mir(um el mistum, act. Plin. 
Perturbare, 0, as, avt, atum, act. Pall. 
l 2e Fig. Mottre en desordre, em- 
rouiller. Miscére (voy. 40). act. Cic. 
Permiscère, act. Cic. Turbare (voy. 
do), act. Cic. Perturbare, act. Cic. 
Erturbare, act. Plaut. (onfundêre, 0, 
is, fudi, fusum, act. Quint. : Brouiller 
tout, Omnia turbare ou miscère. Cie. 
erturbare. Plaut. — ce qui précède, 
Priora confundfre. (juint. les 
comptes (— faire faillite), Rationem 
confurbare. Dig. — et fatiguer l'es- 
prit, la cervelle, Confund#re ac fati- 
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are animum. Quint. Crainte qui 
rouille les idées, Metus cogitata ex- 
cutiens (de excul®re, 10, is, cussi, cus- 
sum). Cic. {| 3° Desunir des personnes. 
Disjungëre, 0, is, juni, junctum, act 
Cic. Distrah®re, o, is, trari, tractum, 
act. Cic. Dissociare, 0, as, avt, atum, 
act. Cic. = Brouilter une personne avec 
une autre, Aliquem ab alicujus ami- 
citid averf®re, 0, is, verti, versum. 
Cæs. ab alicujus conjunctione avocare, 
0, as, avi, afum. Cic. Pourquoi cher- 
cherais-je à le — avec lu: ? Quid ego 
tlum ab eo conarer distrahëre ? Cie. 
— ensemble César et Pnmpée, Îles 
citoyens, Pompeium a Czæsaris ami- 
citi& disjungëre. Cic. Civium animos 
dissociare. Nep. — des amiliés, Ami- 
citias dissoctare. Cic. diduc#re, o, is, 
durti, ductum. Sen. dirimre, 0, is, 
emi, emptum. Tac. [César el Pompée] 
brouillés par la perfidie des hommes, 
Perfidiä hominum distracti. Cic. 
Brouillé avec le sénat, À senatu dis- 
junctus. Cic. 11 soupçonne que tn es 
— avec lui, Suspicatur te ab se aba- 
lienatum. Cic. Je suis — avec (lui), 
Intercedunt mihi inimicitie cum (eu 
Cic. lis sont brouillés, 1ræ sunt in- 
ter eos. Ter. Illis male convenit ‘de 
convenire, impers.). Sen. || Être 
brouillé avec le bon sens (— n'être 
pas raisonnable), VOy. bÉnaISONvER. 
Se Bnoouven, v. 1° Réf, Se méler; 
Fig. être mis en desordre, s'embrouiller. 
Misceri, eor, ëris, mirlus el mistus 
sum, pass. Cic. Turbari, or, aris, 
alus sum, pass. Cic. el tous les pass. 
des v. act. cités à Bnouu.ren 1° et 
20, || 20 Réf. et Récipr. Cesser d'être 
en bonne Intelligence. Disjungi, or, 
#ris, junclus sum, pass. Cic. Disso- 
ciari, or, aris, afus sum, pass. Cic. 
: fs se brouillent; puis 1ls se rac- 
commodent, Îræ inlerveniunt (inter 
eos); redeunt rursum in graliam. 
Plaut. Qui s'est brouillé avec le sé- 
nal, À senatu disjuncius. Cic. [la se 
sont brauillés, Iræ sunt inter e0s. 
Ter. Elles se sont brouillées, Jra 
inler eas intercessit (de intercedëre, 0, 
is, cessura, n.). Ter. 
BROUILLERIE, 8. f. Dôsunion, 
môsintolligence. Animorum dispunetio 
(onis}, f. Cic. Dissensio, f. Cie. PL. 
souv. Fra, æ, f. Ter. : Les brouilleries 
de ceux qni s'aiment, Amantium iræ. 
Ter. Amener une brouillerie, Être 
cause de —, Amicifiam dissociare, 
0, as, avi, afum. Cic. Dissensionem 
facËre, io, ds Jeci, factum. Cic. Cher- 
cher un motif de —, Causam inimi- 
citiarum gwprére. Caæl. ap. Cic. Je 
sois en — avec qqu, Odium est mihi 
cum aliquo. Cic. |} y a de la — entre 
eux, entre elles, fræ sunt inier eos. 
Ter. Îra inter eas intercessit. Ter. 
C'est pour elle qu'il y a eu —, 
Propter eam hæc turba evënit. Ter. 
DROUILLON, ONE, adj. el gqf. 
s. masc. el férn. Qui met la confusion; 
qui ombrouilie les affaires; qui s'em- 
brouille dans ses discours. Turbulen- 
tus, a, um. Cic. =: Brouillon dans ses 
discours comme dans sa vie, Ut vitä. 
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sic oratione turbulentus. Cic. Avoir 
l'esprit —, Être un —, Omnia furbare 
ou miscére (voy. BnouILLER 2°). Cic. 

BnouiLLon, s. m. Ce qu'on écrit d'a- 
bord pour le mottre ensuite au net 
Adversaria, orum, n. pl. Cic. 

BROUIR, v. act. C, DRSSÉCHER. 

BROUISSURE, 8. Î. Dommage que 
le soleil, après une golèc, cause aux 
plantes. Uredo, dinis, f. Cic. Plin. 

BROUSSAILLES, 8. f. pl. Épines, 
ronces, elc. Vepres, ium, m. pl. 
Cato. Cie. Col. Senies, m. pl. Plaut. 
Ces. Col. Dumi, orum, mm. pl Cic. = 
Petiles broussailles, Vepreculs, arum, 
f. pl. Cic. Couvert de —, Dumosus, 
a, um. Col. Lieu plein de —, Dume- 
fem, i,n. Cic. Veprelum, n. Col. 

BROUT, s. m. Pousse des jeunes 
taillis Tenera (orum) virgulia (orum), 
an. pl. Virg. 

BROUTER, v. act. Paltre, manger 
{de l'herbe, du feuillage). Carpère, o, 
us, pst, plum, act Cic. Virg. Depas- 
core, 0, is, paui, pastum, act. Col. 
Tondère, e0, es, fofondi, fonsum, acl. 
Virg. Lucr. : Brouter l'herbo, Iler- 
bam carpère. Virg. depascëre. Col. 
— les buissons, Dumeta tondère. 
Virg. — les jeunes pousses, Tenera 
virgulia attondèére, eo, es, at{ondi, at- 
tonsum. Virg. || Neut. Carpère (sans 
rég.). Cic. : D'autres animaux brou- 
tent, Alta (animalia) carpunt. Cie. 
La gémisse broute dans la forêt, 
Juvenca in siluë pascitur (de pasci, 
or, ris, pastus sum, dép.). Virg. 
Broater sur des terrains publics, 
Agros publicos depascëre. Cic. 

DROUTILLES, 5. {. pl. 1° Monues 
branches dont on fait des fagots. Cre- 
mia, crum, 0. pl. Col. Plin. || 2° Choses 
de peu de valeur. Apinr, arum, f. pl. 
Mart. Tricæ, f. pl. Mfart. 

BROYEN, v. acl. Triturer; concas- 
ser. Terëre et Conterbre, 0, is, trivi, 
tritum, act. Col. Plin. Tundère, o, is, 
tutudi, tunsum et fusum, act. Col. Plin. 
Contundère, 0, is, contudi, contusum, 
act. Cato. Col. = Broÿer dans un mor- 
lier, Pansère, 0, ts, pinsi et pinsui, 
piasum, pinsilum et pistum, act. 
Cato. Plin. In pilä tundëre. Plin. — 
dans un mortier avec un pilon, Mor- 
tario pistiloque terëre. Plin. — sous 
la meule, Molrre, o, is, lui, lilum, 
act. Ter. Col. Plin. Afolä frangèëre, 0, 
is, fregi, fractum, act. Col. Plin. 
terêre. Petr. Plin. — légèrement sous 
la meule, Suspensä molä frangÿre. 
Col. — très menu (eu pari. d'une 
meule), Minuttssime commolÿre, act. 
Col. Êlre broyé en menue poussière, 
In pollinem tundi. Plin. Broyer qq. ch. 
dans ua breuvage, Aliquid potiont 
inlerére. Plin. Les dents broient la 
aourriture, Dentes cibum conficiunt 
de conficère, io, feci, fectum). Liv. 
royer la tête, Caput elid®re, 0, is, 
lisi, lisum. Plaut. Être broyé contre 
les rochers, Ad scopulos allidi. Cæs. 
Celui qui broie des couleurs, Colorum 
tritor (oris), m. Plin. || Fig. Broyer 
du noir (= s'abandonner à la tris- 
oise). VOy. Tarsrcsss. 
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BROYEUR, s. m. Colui qui broie = 
Broyeur de couleurs, Voy. ci-dessus. 

DAU, s. f. La fomme du fils. Nurus, 
üs, (. Ter. Cic. Virg. 

BDRUANT, s. m. Sorte d'oiseau. An- 
thus, 1, m. Plin. 

DRUCTERNES (Les), pple de Ger- 
manie. Dructeri, orum, m. pl. Tac. 

BRUGES, v. de Belgique. * Brugæ, 
arum, f. pl. : (Qui est) de Bruges, 
* Brugensis, m. f., e, 0. 

DRAUGNON, 5. m. C. PÊCHE. 

BRULNE, s. f. Petite pluie fine. 
Pluvia (æ) minuta (æ) alque rorans 
(antis), f. D'apr. Cic. (Sen., xiv, 46) 
: Le vent du sud amène la bruine, 
Ausier irrorat. Col. Voy. le suiv. 

BRUINER, v. n. impers. Se dit de 
la bruine qui tombe. Rorare, at, avit, 
atum, n. impers. Varr. 2 Il bruine 
avant de pieuvoir, Rorat antequam 
pluit. Varr. 

BRUIMRE, v. 0, Rendre un son confus. 
Strepire, 0, is, pui, pitum, n. Cic. 

BRUISSEMENT, s. m. Bruit confus. 
Streyitus, üs, m, Cic. Liv. Voy. nuorr. 

BINUIT, 8. m. 1° Son ou Assomblage 
de sons. (Son, en gén.) Sonus, i, m. 
Cic. Liv. (Son prolongé, en gén.) 
Sonitus, Gs, m. Cic. Czs. Liv. (Son 
relentissant, tumultueux) Strepitus, 
üs, m. Cic. Ces. Liv. (Son sourd et 
violent) Fremilus, üs, m. Cic. Cæs. 
Liv. (Son sourd et continu) Murmur, 
uris, N. Cic. (Son sec, claquement, 
craquement) Crepitus, üs, m. Cic. 
Liv. (Son éclatant, fracas) Fragor, 
oris, m. Liv. (Son strident, argus 

incement) Stridur, oris, m. Cic. 
Son léger et continu, bourdonne- 
ment) Susurrus, i, m. Cic. Pl.-). (Son 
produit par on battement) Plausus, 
üs, m. Virg. Plin. = Bruit (du vent) 
Sorutus, Gs, m. Liv. Murmur, uris, 
D. Virg. Siridor, oris, m. Cic. — (de 
la tempète) Fragor, oris, m. PI.-j. — 
(de la foudre, du lonnerre) Fragor, 
oris, m. Pl.-j. Quint. Ov. Crepitus, üs, 
m. Virg. — (de la pluie) Crepitus, 
üs, m. Plin. — (des vagues, des flols, 
de la mer) Murmur, uris, n. Cic. Fre- 
milus, us, m. Cic. Stridor, oris, m. 
Virg. Fragor, m. Virg. — (des ri- 
vières) Sonus, i, m. Liv. Strepitus, 
üs, m. Cic. — (des cascades) Fragor, 
oris, m. Sen. — (d’un liquide qui 
bout) Susurrus, i, m. Calp. — (du 
fen, de la flamme) Sonitus, &s, m. 
Nep. Crepitus, m. Plin. — (d'an vol- 
can) Mursnur, uris, n. Suet. — (des 
branches) Crepitus, üs, m. Plin. — 
(d'ailes) Crepitus, &s, m. Cic. — (de 
battements d'ailes) Plausus, fs, m. 
Virg. — (des voiles) Crepitus, &s, m. 
Lucr. — (des Sa ea) tridor, oris, 
m. Virg. — (de la scie) Stridor, oris, 
m. Cic. — (des portes) Sonilus, üs, 
m. Plautf, Strepitus, m. Hor. — (des 
gonds) Stridor, oris, m. Cic. Crepitus, 
us, m. Piaut. 7 jies coups) Crepitus, 
üs, m. Cic. — (des srmes) Fremitus, 
üs, m. Cæs. Crepitus, m. Liv. Sonilus, 
m. Lucr. — (des traits) Crepitus, üs, 
m. Liv. — (des rames) Sonitus, &s, 
m. Cæs. — (des roues) Strepitus, üs, 
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m. Cæs. — (des pas) Crepitus, &s 
m. Cic. Sonitus, a. Ov. TP lam- 
bour) Sonus, i, m. Ov. — (de la trom- 
pette) Sonus, ï, m. Cic. Sontlus, üs, 
nm. Cornif. Élangor, oris, m. Virg. 
Stridor, m. Sil. — (de la flûte) Crs- 


piiuss &s, ©. Suet. Murmur, uris, n. 


Ov. Stridor, oris, m. Calp. — (d'un 
instrument à cordes) Sonus, i, m. 
Cic. — (de paroles) Sonus, i, m. Cic. 
Sonilus, üs, m. Ctc. — (d'une con- 
versalion à voix basse) Susurrus, à, 
m. Plaut. Cic. Pl.-j. — (des applau- 
dissements) Plausus, &s, m. Petr. 
Flor. Tac. — (d'une place publique, 
des rues, des assemblées) Éérepitus, 


&s, m. Cic. Virg. Liv. — (d'une ville, 


d'un camp) Fremilus, üs, m. Pl.-j, 
Liv. || Un brut souterrain, Fremitus 
terræ. Cic. Empèche le — de la 
orte, que la pere ne fasse du —-, 
onitum prohide forum. Plaut. Rem- 
plir les assemblées du — des cla- 
meurs, Celebrare conliones convicio. 
Cic. Un vain — de paroles vides de 
sens, Verborum sonilus inanis, nullä 
subjectä sententiä. Cic. || Faire du 
bruit (en gén.), Sonars, o, as, sonui, 
sonifum, n. Cic. Cæs. Sonum efficére, 
io, 18, feci, fectum. Cic. Sonitum red- 
dëre, o, is, didi, ditum. Cic. Faire du 
— (produire un son relentissant, 
luraultucux), Strepêre, o, is, pui, 
pitum, n. Sail. Liv. Faire du — (pro- 
duire un son sourd et violent), Pre 
mêre, o, is, mui, milum, n. Virg. Plin. 
Faire du — (produire un son sourd 
et continu), Murmurare, 0, as, avi, 
atum, on. Plaut. Cic. Plin. Faire du — 
(produire un son sec, claquer), Cre- 
pare, 0, as, pui, pitum, n. Plaut. Ter, 
Virg. Plin. Concrepare, n. Plaut. Cæs. 
Cic. Inerepare, n. Cic. Liv. Faire du 
— (produire un son strident, aigu, 
grincer), Stridére, eo, es, stridi, 8. 
sup., n. Virg. Pl.-j. Ou. Faire du — 
(produire un son léger et continu, 
vurdonner), Susurrare, 0, as, s. parf. 
ni Sup., n. Ter. Virg. || Pig. Faire 
beaucoup de bruil pour rien, Excitare 
fluctus in simpulo (prov. = soulever 
une tempête dans un verre d'eau). 
Cic. Faire plus de — que de besogne, 
Magno conatu nullam rem gerère. 
Liv. || Qui fait du bruit, Voy. 
angyANT. il ne faut pas, au moindre 
,, jeter ses tableltes, Non, si 
quid obstrepet, abjiciendi (sunt) codé 
ces. Quint. S'elfrayant au moindre —, 
Quidquid inerepuerit perlimescens. 
Cie. À cause du —, Præ strepitu. Liv. 
Avee —, Cum fremitu. Cic. Voy. 
BAUYAMMENT. AVEC Un grand —, În- 
genti strepilu. Cic. Magno sonitu. Cie. 
Magno cum sirepitu. (æs. Pousser la 

orte avec grand —, Graviter pelière 
Forés. Ter. Sans — (= sans rien dire), 
Tacite. Cic. Silentio. Css. Cum n- 
lentio. Ter. [Ouvrir une porte] sans 
—, Strepitu nullo. Tib, Marcher sans 
faire de —, Suspernso gradu placide 
ire. Ter. Sans — (= à pas étoullés, eu 

arl. d'une troupe d'hommes), Si- 

nti againe. Liv. Opérer sa retraite 
sans —, Tacite signe abire. Liv. | 
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2° Tumulte, trouble, mouvement sédi- 
tiour. Turda, #, f. Éic. Tumulius, üs, 
m. Cic. Procella, æ#,f. Liv. : Faire 
du bruit, Tumultuari, or, anis, alus 
sum, dép. Cic. Faire beaucoup de — 
dans le camp, Marimas (urbas in 
casiris facvre, io, is, feci, factum. 
Cic. Faire tant de —, Tantas pro- 
cellas ciërr, eo, es, civi, cilum. Liv. 
Qui fait grand — en temps de paix, 
et fort tranquille en Lemps de guerre, 
In otio tumultuosus, in bello segnis. 
Liv. || $° Querolle, demélé. Turba, æ, 
f. Cic. Rixa,f. Cic. Jurgium, ti, 0. 
Cic. =: 1] ya grand bruit entre l’Aca- 
démie et lui, Academiæ (au dat.) cum 
eo magna rira est. Cic. | y a un tel 
— eutre les frères, Ersistit inter 
fraires tale jurgium. Cic. Il y a eu du 
— à la maison, Domi furbalum est 
(de turbari, atur, impers. pass.). Ter. 
Faire du —, Turbam factre, io, ts 

feci, factum. Ter. || 4° Nouvelle qui 
circule dans le public. Aumor, oris, m. 
Cic. Audutio, onis, f. Cic. Sermo, onis, 
m. Cic. Fama, æ, f. Cic. = Le bruit pu- 
blic, Communis fama. Cic. Communis 
sermo. Cic. Rumor. Cic. Un léger —, 
Le moiadre —, Parva aura rumoris. 
Cic. Tenuissima auditio. Cæl. ap. Cic. 
Des broits en l'air, Aumores sine 
auctore. Cic. De simples —, Rumores 
incerti. Cæs. dubii. Liv. Des — fà- 
cheux, Tristicres rumores. Cic. Faux 
—, Auditiones fictz. Cie. fulsæ. Tac. 
Falsi rumores. Cæs. Des — de guerre, 
Fama belli. Liv. Rumores bell. Tac. 
Des — relatifs à Dolabella, Aumores 
de Dolabellä. Cic. Un remonte à la 
source du bruit, Erquiritur ab stirpe 
aucltoritas rumonts. Plaut. Un — au- 
quel une lettre a douné lien, Ortus 
rumor e litteris. Cic. Répandre, Faire 
courir, Semer un —, {lumorem dis- 
sipare. Ter. spargëre. Cic. differre. 
Ter. Famam ferre. Plaut. Sermonem 
disperg're. Cic. disseminare. Cic. 
Répandre le — de sa propre mort, 
Famam erttii sui facëre. Tac. De 
mauvais bruits ont été répandus, 
Graves rumores sparsi sunt. Cic. Un 
mauvais bruit circule, Tristis fama 
manual. Cic. Le — s'étant répandu, 
Disperso rumore. Tac. Le — de cette 
allaire s’élant répandu, E& re cele- 
bratä. Cic. Un — plus répandu, Vul- 
gatior fama. Liv. Le — se propage, 
Rumor serpit. Cic. Selon le — de ce 
temps-là, qui courait en ce temps- 
4, Ut temporibus illis ferebatur. Cic. 
Mais, dira-t-on, le — en a couru, At 
(uit fama. Cic. Au premier — d'a- 
arme, Simul ailque increpuit su- 
spicio lumull&s, Cic. Si quid increpet 
terroris. Liv. Le — courait de ville 
en ville, Ferebatur per oppida rumor. 
S'il. Le — s'est répandu dans toute 
l'Asie, dans tout l'univers, Sermo est 
totë& Asiä dissipatus. Cic. Fama per 
orbem terrarum percrebuit. Cæs. Ce 
— se répaudit dns Ja ville, Fama 
sa urbem pervasit. Liv. Le — cou- 
rail, s'était répandu que, Fama 
nuntfiabat (prop. infin.). Cic. Fama 
szierat (prop. infn.). Nep. Rumor erat 
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(prop. infin.). Cic. Rumores affereban- 
tur (prop. infin.). Cæs. Je ne sais quel 
— s'était répandu que.…., Rumoris 
nescio quid a/fflaverat (prop. inllo.). 
Cie. C'était un — général que…, 
Vulgo loquebantur (prop. ah) Cic. 
Être à l'affût de tous Îles bruits (= 
des moindres caquets), Omnes rumus- 
culos aucupari. Cic. Recueillir les —, 
tous les — qui courent, Aumores 
ercipère. Cie. Ümnes rumorum ventos 
colligËre. Cic. Je n'ai point provoqué 
ces —, Üos ego sermones lacessivi 
nunquam. Cic. Étouffer des —, Ser- 
mones reprimêre. Cic. relundère. Cæl. 
ap. Cic. || 6° Éclat que font cartainos 
choses dans le monde. Fama, æ, f. Cic. 
Celebritas, atis, f. Cic. : Le bruit de 
son nom, Famæ (ejus) celebrilas. Cic. 
Le — de ma magnificence ira Jusqu'à 
toi, Fama ad te de meü lautitiä ventet. 
Cic. Ces choses font du —, Hæc 
famä celebrantur (pass. de celebrare, 
0, as, avi, atum). Cic. Quand mon 
nom faisait déjà du — au forum, 
Cum jam in foro celebralum meum 
nomen essef. Cic. Faire grand — 
(en pari. d’une ch.), Esse multis in 
ore. Cic. in ore el in sermone om- 
nium. Cic. Affaire qui fait grand —, 
Res percelebrala sermonibus. Cic. om- 
nium sermone celebrala. Cic. Celle 
affaire n'a fait aucun —, Ejus rei 
mentio facta non est. Cic. Faire grand 
— d'une chose, Rem verbis extollëre, 
0, is, tuli, s. sup. Crc. Je vous prie 
de ne pas faire — de ces niaseries, 
Peto a vobis ne has ineptias cferatis 
(de efferre, fero, fers, ertuli, elatum). 
ic. Faire grand — de son propre 
mérile, De se ipso gloriosius prædi- 
care, 0, as, avi, alu. Cic. Avoir 
bon —, mauvais Bene audire. io, 
is, ivi et ii, itum. Cic. Male audire. 
Cic. Après avoir fait ce —, les 
bommes meurent, Hoc fragore (de 
fragor, m.) edito, homines eraniman- 
tur. Sen. Passer sa vie sans faire 
aucun — dans le monde, Vitarm si 
lentio transire. Sall. 

DRÜLANT, part. prés. de snÔLER, 
Voy. ce v. || BnÔLANT, ANTE, adj. 4° 
Qui brûle, qui a une extrême chaleur. 
Fervidus, a, um. Cic. Fervens, gén. 
enlis. Col. Pl.-j. Æsluosus, a, um. 
Cic. Æsluans, gén. antis. Col. Ar- 
dens, gén. entis. Plin. = Soleil brd- 
lant, Sol zstuans. Col. Vent du sud 
—, Auster ardens. Plin. zsluosus. 
Piin. Sable —, Fervida arena. Curt. 
Les sables sont brülants, Arenæ fla- 
grant (de flagräre, o, aut, atum, n.). 


Curt. Pavé brûlant (des bains}, Fer- 
vens pavimentum. Pl.-j, {Ces] lieux 
sont 


rûlants, Loca fervent (de fer- 
vère, 60, ferbui, s. sup., n.). Plin. 
Roues brülantes {d'un char), Fer- 
ventes rotæ. Sil, || 2° En pari. du 
corps. Très chaud. Calidus, a, um. 
Lucr. Ardens, gén. entis. Cels. : 
Fièvre brûlante, Pebris ardens. Cels. 
calida. Luer. Joues brülantes, Fla- 
grantes gens. Virg. Être brülant, Ca- 

€, 60, es, lui, 8. sup. n. BAf.-Aur. 
| 8° Fig. Très ardent, très vif, très 
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animé. Fervidus, a, um. Cic. Ardens, 
géu. entfis. Cic. Vehemes. Cic. : 
Ame brûlante, Pervidus animus. Liv 
Paroles brûlantes, Fervida dicta. 
Virg. Éloquence brûlante, Genus di- 
cendi fervulum. Cic. vehemens. Cic. 
Orateur brülant, Ardens orator. Cic. 
Il 6° Fig. Possode d'une violente pas- 
Sion, trés desireux de. Inflammalus, 
a, um. Cic. fncensus. Cic. Ardens, 
gén. entis. Cic. Flagrans, gén. antis. 
Cic. = Passion brülante, Desir brû- 
lant, Flagrans cupiditas. Cic. 
d'amour pour sa patrie, Inflamma- 
tus amore in palriam. Cic. — de la 
passion de la gloire, Inflammatus ad 
gloriam. Cic. Flagrans lauis studio. 
Cic. — d'examiner, Inspiciendi cupi- 
ditate inflammatus. Cic. Voy. bnÜLeR 
(nent.) 49. || 6° Qui a une saveur pi- 
uante. Ferwidus, a, um. llin. = Ilerbe 
‘une saveur brülante, Herba sapore 
fervido. Plin. 

DRÜLÉ, 8e, part. passé de srd- 
Lun, Voy. Ce v. 

BnoLé, 8. m. Odeur ou Goût de gq. 
ch. qui brûle ou qui a ête brüle = L'o- 
deur de brûlé qu'on sent dans tes 
caharets, Ganearum ftuarum nidor 
(ons), m. Cic. 

DRÜLER, v. act. 19 Consumer ou 
Endommager par le feu. (En gên.) Urëre, 
o,1s, usst, ustum, act. Cic. (A la sur- 
face ou partiellement) Adurëre, acl. 
Cic. (Tout autour) Amburèëre, act. Cic. 
(Complètement) Erurëre, act. Cic. 
Comburÿre, act. Cic. Perur£re, act. 
Plin. (Réduire en cendres) Cremare, 
o, as, avi, atum, act. Cic. = Brüler 
une ville, Urbem cremare. Liv. ignt 
concremare. Liv. Le temple de Diane 
fut brûlé, Dianz ædes deflagrauit (de 
deflagrare, 0, as, atum, n.). Cic. 
Théâtre —, Theatrum ambustum. 
Suet. Dont on a — le bout, Præœus- 
tus, a, um. Cæs. Imprimé, Marqué 
en brütant, Inustus. Liv. Plin. Brüler 
de l'encens, des parfums, Tus, Odo- 
res incendère, 0, is, cendi, censum. 
Cic. — les vêlements, les cheveux, 
la barbe de qqn, Adur#re alcujus 
vestinenta. Liv. alicui capillum, bar- 
bam. Cic. Se — les poils avec un 
charbon, Carbone sibi capillum adu- 
rêre. Cic. Cruanté (d'un médecin) à 
—, Sævitia urendi. Plin, — qqa vi- 
vaut, Aliguem vivum comburëre ou 
erurêre. Cic. Il s'échappa à demi 
brûlé, Ambuslus evasit. Lie. Brüler 
ue mort, Mortuum urëre. xu Tab. 
Sylla voulut qu'on brülät soa corps, 
Suila igni voluit cremari. Cic. || 2° 
Dessecher par une chaleur excessive. 
Urëre, o, ïs, uasi, ustum, acl. Cic. 
Adurëre, act. Cic. Torrère, e0, es, 
rui, fostum, act. Cic, Coquêre, 0, ts 
cori, coctum, act. Varr. =: Le soleil 
brûle la terre, Sol comburil solum. 
Cic. Terrain brdlé par le soleil, Lo- 
cus quern coquit sol. Varr. Être — par 
l'ardeur [du soleil], par la flamme, 

ni calore. Cic. Torreri flammä. Cic. 

tre brûlée par de 6i grandes chaleurs 
jen part. de la terre), Taniis ardori- 
us conflagrare, 6, es, avi, alum, D. 
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Cie. Pain brûlé, Panis adusfus. Hor. 
L'éclat brûle les yenx, Splendor ocu- 
los adurit. Lucr. Le fnmier de pore 
— la vigne, Fimum suillum urit vi- 
neas. Plin. [| 3° Échauffer excessive- 
ment. Adurére, 0, is, wussi, usilum, 
acl. Cels. Torrëre, 60, es, rui, tostum, 
act Ov. : Brûler le gosier, Guttur 
amburÿre. Plaut. La soif brûle ces 
malleureux, Sitis erurif miseros. 
Luer. Être brûlé par la fièvre, Febri 
torreri. Ov. || Fig. Un cerveau brûlé, 
Cervelle bnilée (= persunne extra- 
vagante), VOy. EXTRAVAGANT. ] £e 
Dessecher, Corroder par un froid ex- 
cassif. Deurëre, o, is, ussi, ustum, 
act. Liv. Adurfre, act. Virg. Curl. 
: L'hiver (la gelée) avait brülé les 
arbres, ITiems arbores deusserat. Lie. 
Badcen, v. aeut. 19 Étreconsume par 

le feu. Flagrare, 0, as, avi, alum, 0. 
Cic. Deflagrare, n. Cic. Conflagrare, 
a. Cic. Uri, or, ris, uslus sum, 
pass. Cic. et tous les pass. des v. 
act. cités à BnÔLER (act.) 10 : La mai- 
son brûle, Ædes uruntur. Cic. Le 
lemple de Diane brila, Dianæ ædes 
defagravit. Cie. Voir brûler les vais- 
seaux de charge, Flagrantes onerarias 
vidére. Cic. La flotte brülait, incen- 
diée par les pirates, Classis przdonum 
incendio conflagrabat. Cic. Cela (= 
ce plat) a brûlé, Moc adustum est. Ter. 
1 2° Être allume. Ardére, eo, es, arsi, 
arsum, n. Cie. Lucëre, eo, es, luri, 8. 
sop., 0. Tib. = Plusieurs lampes pa- 
raissaient brûler, Plures lucernz vi- 
debantur ardére. Petr. Torches qui 
brülent, Faces accensæ. Cic. ardentes. 
Cic. Le feu brûle, Ardet ignis. Hor. 
Le feu — dans le foyer, Lucet igne 
focus. Tib. || 3° Être fort chaud, avoir 
très chaud, A rdère, e0,es, arsi, arsum,n. 
Cie. Æstuare, o, as, avi. atum, n. Col.: 
Tousles membres brûlent, Omnes ar- 
fus ardent. Cic. || 4° Fig. Être possède 
d'une violente passion, d'un très grand 
désir. Ardère, 60, es, arsi, arsum, n. 
Sall. Cic. Flagrare, 0, as, avi, alum, 
n. Cic. Inflammari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. = Brdler d'amour, 
Amore ardëre. Cic. Amoris flammä 
conflagrare. Cic. — de désir, Cupi- 
ditate ardëre. Cic. — d'une violente 
passion pour qq. ch., Alicujus rei 
eximio amore flagrare. Cic. — de se 
venger, Ad ulciscendum ardèëre. Cæs. 
JL brlait de poursuivre Jugurtha, 
Persequi Jugurtham ardebat. Sall. 
Brüler de ressaisir <a liberté, Ad 
libertatis recuperandæ cuprdifatem 
erardesc”re, 0, 13, Grsi, arsum, nN. 
Cic. Il brülait de faire trancher la 
question par les armes, Rem ad arma 
educi studebat (de studëre, e0, es, 

dui, 6. sup., n.). Cæs. 11 brûle d'a- 
néaatir le sénat, Senatum delère gestit 
(de gestire, io, ivi et 1t, itum, n.). 
Cie. I — de me rencontrer (dit une 
femme), Me esse conventam erpelil 
(de erpetfre, o, ivi et ti, itum). Ter. 
Nous brôlons de savoir, Scire avemus 
(de avère, eo, 8. parf. ni sup.). Cic. 
Brûler de revoir Rome, Flagrare de- 
siderio Urbia. Cic. — d’impatience de 
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revoir qqn, Desiderio alicujus æstuare 
o, as, avi, atum, n.). Cic. Qui brûle 
e punir, Penz avidus, a,um. Liv. 

e nnôcen, v. réf. Être brûlé par 
son propre fait Aduri, or, Éris, ustus 
sum, pass. Cic. 

BRÔLEUR, 8. m. C. INCENDIAIRE. 

BRÔÛLOT, s. m. 1° Bâtiment destiné 
à brûler d'autres navires. Navis (is) ad 
incendium præparalta (æ),f. Cæs. || 2e 
Qqaf. Boutelou. Voy. ce mot. 

BRÔÛLURE, 5. f. 1° Effot du feu, 
de la chaleur sur un corps. Adustio, 
onis, f. Plin. Ambustio, f. Plin. || 29 
Partio brûlée : Des brèlures, Adusta, 
orum, n. pl. Cels. Plin. Ambusta, n. 
pl. Plin. Combusta, n. pl. Plin. Inusta, 
D. pl. Plin. Guérir les —, Inustis me- 
deri. Plin. Adustiones sanare. Plin. 

DBRUME, s. f. Brouillard. Voy.ce m. 

BRUMEUX, &0SE, adj. Charge de 
brume. Caliginosus, a, um. Cic. Nebu- 
losus. Cato. Cic. 

BRUN, on8, adj. Qui est d'une 
couleur entre le roux et le noir. Pullus, 
a, um. Cic. Ov. Fuscus. Cic. Col. llin. 
: Tunique brune, Tunica pulla. Cic. 
Vêtement brun, Pullum, à, n. Flor. 
l'ourpre brune, Fusca purpura. Cic. 
Cheveux bruns, Pulli capilli. Ov. Brua 
de teint), Subfuscus, a, um. Tac. Cou- 
eur iune, Fuscus color. Col. 

Bron, s. m. Couleur brune. Pullum, 
, 0. Ov. Voy. ci-dessus. 

Brone, 8. f. Commencemont de la 
nuit. Voy. soin. 

BRUNELAUT, rôine d'Austrasle. 
* Brunechildis, ts, f. 

BRAUNIR, v. act. 1° Rondre de cou- 
leur bruns. Infuscare, o, as, avi, atum, 
act. Plin. Gell. = Le soleil brunit, 
Sol colorat (de colorare, 0, avi, afum, 
act.). Quint. Bruni par le soleil, À 
sole ustus. Plin. (GesL euples sont 
brunis par le soleil, Sole populi lin- 
guntur (ass de lingfre, o, ts, linri, 
tinctum). Plin. Teint que le soleil a 
bruni, Color sole torridus. Plin. Ils 
sont brunis par une marche récente, 
Sunt adusfioris coloris ex recenti via. 
Liv. || 2° Rendre brillant par le poli. 
Polire, io, is, tut, itum, act. Plin. 

Bnunin, v. neut. el qqf. Se saonIn, 
v. réf. Devenir de couleur brune. Ni- 
grescère, 0, ts, grui, S. sup., n. Col. 
Virg. Colorari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. : Comme je me promène 
au soleil, mon teint brunit, Cum in 
sole ambulem, fit ut colorer. Cic. 

DRUNISSAGE, s. m. 1° Action de 
polir. Politio, onis, f. Vitr. Politura, 
æ,f. Plin. || 20 Poli. C. anomiss one 1°. 

BRUNISSEUR, s. m. Celui qui po- 
lit. Politor, oris, m. Firm. 

DRUNISSURE, s. f. 1e Poli. Nitor, 
oris, m. Plin. || 2° Art du brunissour. 
VOYy. BRONISSAGG 1°. 

DRÜNN, v. d'Autriche. * Bruna, æ,f. 

BRUNS\VICK, v. d'Allemagne. 
°Brunoms Vicus (1), m. * Brunopolis, 
is, f. * Drunsuiga, æ, f. * Brunsuicum, 
i, n. 2: (Qui est) de Bruuswick, 
“Brunsuigensis et Brunsuicensis, m. 
f., e, n. Le duché de —, * Brunsui- 
censis (is) Ducalus (&s), m. 
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BRUSQUE, «dj. 1e Prompt et rude. 
Asper, era, erum. Cic. Importunus, a, 
um. Plaut. Ter. Inhumanus. Cic. =: Ca- 
ractère brusque, Abruptum ingmium. 
Sil. [| 2° Non amené, non proparé, 
Abruplus, a, um. Cu. : Exorde brus- 
que, Àbruptum initium. Quint. || 3° Su- 
bit.Subrtus, a,wm. Cic.Reyentinus. Cic. 

BRUSQUEMENT, adv. 1° Aveo 
brusquerie. Aspere. Cic. || 2 Sans 
preparalion. Abrupte. Quint. : Com- 
meucer brusquement ( no discuurs), 
Abrupte incipfre. Quint. Passer — à 
un autre genre, Assilire statim ad aliud 
genus. Cic. || 3° Subitement. Subato. 
Cic. Inopinato. Liv. Repente. Cic. 

DRUSQUER, v. act. 1° Offonser 
par des paroles rudes, incivlles. Aspere 
{ractare, o, as, avi, atum, act. Cic. 
Aspere incessËre, o, is, cessivi el cessi, 
s. sup., act. Quint. || 2° Hâter par 
des moyens hasardeux ; faire vite, sans 
préparation ou sans monagement Prz- 
cipiiare, 0, as, aut, altum, act. Col 
Quint. Raptim præcipitare, act. Liv. 
3 Brusquer toutes choses, Raptim ou 
Præpropere omnia agère, o, ts, egi, 
actum. Liv. — la victoire, Cito vic- 
toriam parart, 0, as, avi, atum. Tac. 
Ne rien —, Non praæripère, io, is, 
ripui, reptum. Cic. 

BRUSQUERUE, s. f. 10 Caractère 
brusque. Asperas, atis, f. Nep. || 2e 
Action ou Parole brusque : Agir avec 
brusquerie, Aspere agtre. Liv. Dire 
une —, Aspere ou Asperius loqui. 
Cic. Des brusqueries (en paroles), 
Aspere dicta (orum), n. pl. Cic. As- 
pera (orum) verba Gris, n. pl. Ov. 

BRUT, uTE, adj. 1° En pari. des 
ch. Qui est dans l'etat grossier où la 
nature l'a produit. Rudis, m. f., e, 
0. Quint. Plin. : Marbre brut, Aude 
marmor. Quint. Pierre brute, (en gen.) 
Lapis impolitus. Quint. (= moellon 
pour bâtir) Cæmentum, i, n. Vatr. Cic. 
Argent brut (— en lingol), Infectum 
argentum. Liv. Laine brute, Rudis 
lana. Ov. Cuir brut, Crudum corium. 
Varr. Cuir entièrement —, Corium 
percrudum. Vitr. Le lin —, Linum 
infectum. Up. || 20 Fig. Inculte, gros- 
sier. Rudis, m. f.e,n. Cic. Im poli tus, 
a, um. Cic. = Ils ont reçu (nos es- 
prits) encore bruts, (Animos) rudes 
acceperunt. Cic. Forme (da génie) 
entièrement brute, Forma admodum 
impolita ou plane rudis. Cic. ] 3° Privé 
de raison z Bête brute, Voy. nautx, 
8. f. 


BRUTAL, AL, adj. 1° Qui tiont 
de la brute. S'expr. par un gén. 
comine Ferarum, Besliarum, Pecu- 
dum, f. pl. Cic. ou Feræ, Bestie, 
Pecudis, f. s. Cic. = La nature bru- 
tale, Natura ferarum. Cic. D'une ma- 
nière —, Pecudum ritu. Cic. || 2° 
Grossier, violent, emportè. Ferus, a, 
um. Cic. Inhumanus. Cie. Immanis, 
m, f.,e, 0. Cic. = Mattre brutal, Lo- 
minus agreslis el furiosus. Cic. Ca- 
ractère —, Immants nalura. Cic. Se 
donner un air —, Vultum efferare, o, 
as, avi, atum. Suet. 

BRUTALEMENT, adv. D'une me- 
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nière brutale. Inhumans. Cie. Atro- 
citer. Cic. Petulanter. Cic. 
DRUTALISER, v. act. Traiter bru- 
talement : Brutaliser qqn, (par des 
actes) Aliquem male mulcare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. (par des paroles) 
Alicui pelulanter maledicère, o, is, 
diri, dictum. Cic. Aliquem maledictis 
verare, 0, as, aui, afum. Cic. 
DRUTALITE, 8. f. 1° Caractère 
rossier et violent. Feritas, atis, f. 
ic. Morum immanitas, f. Cic. Peri 
(orum) mores (morum), m. pl. Cic. = 
Préserver leurs épouses de sa bru- 
talilé, Conjuges suas integras ab is- 
tius petulantid conservare. Cic. Agir 
avec le dermère —, Omnem humani- 
tatem eruêre. Cic. Peuples d'une telle 
que, Gentes immanilate sic 
efferats, vif CRE Cic. || 2° Passion 
brutale. Libido (dinis) effrenata (z), f. 
Cic. Libido indomita, f. Cic. || Se Ac- 
tion brutale. Acerba (æ) veratio (onis), 
f. Cic. =: Faire une brutalité, Inhu- 
mane facëre. Cic. Voy. BROTALISER. | 
&e Parole brutale, Contumelia, æ, f. 
Cic. : Dire une brutalité, Inhumane 
dicére. Cie. Voy. BAOTALISER. 
BAUTE, 5. f. 4° Animal privé de 
raison. Brutum (i) animal (alis), n. 
Plin. Bestia, æ, Cic. Pecus, udis, 
f. Cic. = Les brutes, Mutæ pecudes. 
Cic. Muta (rum) atque irraltonabilia 
(ium), n. pl. Quint. À la manière des 
—, Pecudum ritu. Cic. C'est le 
fait d'une brute, non d'un homme, 
Pecudis est, non hominis. Cic. Autant 
ue l'homme l'emporte sur la —, 
Quantum natura hominis pecudibus 
antecedit. Cic. Rien ne nous élève 
lus au-dessus de la —, Nullä re 
ongius absumus a nalurä ferarum. 
Cic. [Un caractère] qui fait notre su- 
ériorité sur la —, Qu£ antecellimus 
bestits. Cic. Il y a cette grande dillé- 
rence entre l'homme et la —, que... 
Inter hominem et belluam hoc marime 
interest, quod (indic.). Cic. Celui que 
tu juges aussi bête qu'nne —, Quem 
tu esse hebelem depulas æque ac pe- 
œus (acc. de pecus, coris, nr ic. 
Tu me preads pour une —, Âle ar- 
bitrare belluam. Plaut. || 2° Fig. Per- 
sonne qui n’a ni esprit ni raison. Bel- 
lua, æ, f. Plaut, Ter. Bestia, f. Plaut. 
Pecus, udis, f. Cic. : Tu es une brute, 
Mala tu es bestia. Plaut. 
BRUXELLES, capitale de le Bel- 
gique. *Brurellæ, arum, f. pl. * Bru- 
zella, æ, f. 
BRUXELLOIS, os, Qui est de 
Bruxelles. * Brurellensis, m. f., e…,n. 
BRUYAMMENT, adv. Avoo grand 
bruit. Ingenti strepitu. Cic. = Si 
bruyamment, Tanto cum strepitu. Cic. 
BRUYANT, ANTS, adj. Qui fait du 
bruit; où it se fait beaucoup do bruit 
Strepens, géu. eniis. Sen. : Argamen- 
tateur bruyant, Altercator clamosus. 
Quint. Le Cirque —, Circus clamosus. 
Afart. Être —, Sirepère, o, is, pui, 
pitum, 0. Sall. Liv. 
BRUYÈRE, s. f. Sorte de plante. 
Erice, es, f. Plin. = Relatif à la 
bruyère, De —, Ericæus, &, um. Plin. 
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I] Coq debruyère, Tetrao, onis, m. Plin. 

BRYONE, s. f. Sorte de plante. Dryo- 
nia,æ et Bryonias, adis, f. Plin. Col. 

BU, v6, part. passé. VOy. BoInE. 

DUDALE, 8. m. Espèce d'antilope. 
Bubalus, i, m. Plin. 

BUBASTE, v. d'Egypte. Bubastis, 
ts, f. Mel. : Le nome de Bubaste, 
Bubastites (#) Nomos NL w, Plin. 

BURDE, 5. f. Pustule. Voy. ce m. 

BUCCIN, s. m. Sorte de coquillage. 
Bucinum, ti, n. Plin. 

BUCÉPHALE, célbbro cheval d'A- 
fexandre le Grand. Bucephalus, i, m. 
Plin. Ducephalas, æ, m. Curt. 

BUCUAREST, capitalo de la Rou- 
manie. * Bucaresta, æ, f. 

BÜÛCHE, 5. f. 1° Morceau de gros 
bois de chauffage. Stipes, pitis, m. 
Cæs. Cauder, dicis, m. Plin. = Des 
bèches, Ligna, orum, n. pl. Cato. 
Cic. |] 2e Fig. Personne stupide. Stipes, 
pitis, m. Ter. Caudez, dicis, mw. Ter. 
Truncus, t, m. Cic. 

BÜÛCUER, s m. 1° Lieu où l'on 
serre le bois 4 brûlir. Cella (æ) li- 
gnaria (æ), f. D’apr. Cato (ur, 2). || 2° 
Amas de bois pour brüler un mort, etc. 
Rogus, t, m. Cic. =: Dresser le bûcher, 
Rogum exstruëre. Cic. Mellre sur le 
—, In ignem inferre ou imponère. 
Cic. Porter an —, Portare ad ignem. 
Sen.-tr. Monter sur le —, In rogum 
ascendère. Cic. 

BÜCHERON, s. m. Celul qui tra- 
vaille à abattre du bois. (En gén.) * Homo 
(minis) qui higna cædet (Ing.). (Dans 
les armécs) Lignator, orts, m. Cæs. 

BÜCLETTE, s. f. Petit morceau de 
bois sec. Cremium, it, n. Vulg. = Des 
büchettes, Cremia, orum, n. pl. Col. 

BUCHKINGILAM, v. d'Angleterre. 
* Neomagus, à, f. * Buchinghamia, æ, 
f.: Le comté de Buckingham, * Bu- 
chinghamensis (is) comitatus (is), a. 

BUCOLIQUE, adj. En parl. de 
oésies. Pastoral. Bucolicus, a, um. 
v, 2 Des poésies bucoliques, Buco- 
lica, orum, n. pl. Ov. Poële buco- 
lique, Bucolista, æ, m. Diom. Prob. 

BUDA-PESTU, Capitale do ia Hon- 
grie. * Aquincum, i, n. * Buda, æ, f. 

BUDGET, s. m. État annuel des 
dépenses et des revenus. Pecuniæ ra- 
lio (onis), f. Cic. 

BUÉE, s. f. Vapour humide. Aqus 
vapor (oris), m. Cic. 

BUÉNOS-AYRES, v. de l’Amèrique 
méridionale. * Bonus (i) Aer (eris), m. 
* Beneventum (i) Americanum (i), n. 

BUFFET, 8. m. Espèce d'armoire. 
Abacus, i, m. Cic. 

BUFFLE, 8. m. Espèce de bœuf. 
* Bos (bouis) bubalus (ë), m. (Sm.). 

BUGEY, anc. pays de Francs. * Beu- 
gesia, æ, f. 

DUIS, s. m. à° Sorte d'arbrisseau, 
Buzus, t,f. Plin. Ov. = Lieu planté 
de buis, Buxzelum, i, n. Afart. Sem- 
blable au —, Burosus, a, um. Plin. || 
2° Bois de cet arbrisseau. Durum, à, 0. 
Virg. : Fait de buis, Bureus, a, um. 
Col. De la couleur du — ,Dureus. Varr. 

BUISSON, s. m. Touffe d'arbris- 
soaux sauvages. Dumus, i, m. Cic. 
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BUISSONNEUX, £ose, adj. Cou- 
vert de buissons. Dumnosus, 4, um. 
Virg. Col. Frultectosus. Col. Plin. 
Frulicosus. Qu. =: Lien buissonneur, 
Dumetum, i,n. Cic. Frutectum, n. Col. 

DULDE, 3. f. (qqf. masc.). Oignon 
de plante. Bulbus, :, m. Plin. : Pelite 
bulbe, Bulbulus, 5, m. Pall, 

BULBEUX, 6036, ad]. Formé og 
Pourvu d'une bulbe. Bulbaceus, a, un. 
Plin. Bulbosus. Plin. 

BULGARES (Les), pple de l'Europe 
orientale. Bulgari, orum, m. pl. Jorn. 
Bulgares, um, m. pl. Ennod. 

BULGARIE, État de l'Europe. * Bul- 
garia, æ, f.= De Bulgarie (en parl. 
des ch), * Bulgaricus, a, um. 

BULLE, 5. f. {° Globule rempli 
d'air qui s'olève 4 la surfaco des eaux. 
Bulla, æ,f. Ov. Plin. Pustula et Pu- 
sula, f. Plin. =: Petite bulle, Dullula, 
æ, f. Cels. L'homme est une — d'eau, 
Est homo bulla. Varr. Former des 
bulles, Bullire, 10, is, ivi, ium, 0. 
Cels. Bullare,o, as, 8. parf. ni sup., n. 
Plin. Eau qui se couvre de —, Aqua 
bullans. Calp. Source pétillante de —, 
Pons stellans bullis. Plin. Se réunir 
en — dans l'eau, In aquä coire in 
pustulas. Plin. || 2° Pctite boule d'or 
que portaient au cou les jeunes patri- 
ciens de Rome jusqu'à 17 ans. Dulla, 
æ, f. Cic. = Bulle d'or, Aurea bulla. 
Plin. Qui porte la —, Bullatus, a, 
um. V.-AMnz. || Bulle de euir (portée 
par les enfants des affranchis}), Bulla 
scortea. Asc. || 3° Lettre du pape. 
* Bulla, z, f. (Eccl.). 

BULLETIN, $. æ. 1° Potit papier 
sur lequel on donne par écrit son vote. 
Tabella, æ,f. Cic. Tabula, f. Cic. = 
Distribuer des bulletins (pour voter), 
Tabellas dare. Cic. manistrare. Cic. 
Trier les — (— dépouiller le scru- 
tin), Tabellas diribère, eo, es, s. parf. 
ni sup. Cic. Aclion de lrier les — 
Diribitio (tabellarum). Cic. Celui qui 
trie les —, Diribitor tabularum. Cic. 
À cause des marques faites sur les 
—, Ex notatione tabularum. Cic. || 2° 
Petit écrit par lequel on rend compte 
de l'etat d'une chose. Tabella, æ, f. 
Cic. Ov. Libellus, i, m. Suct. Liiteræ, 
arum, f. pl. Cic. : 1! faisait connaltre 
par des bullelins qu'il envoyait de 
tribu en tribu, Edebat per libellos 
circum {ribus missos. Suet. Bulletio 
de vicloire, Victrices litteræ. Cic. 
tabelle. Ov. Litieræ laureatæz. Liv. 
IL 3° Petit billet servant 4 constater 
gg. ch. Libellus, à, m. Dig. 

BUREAU, s. m. {e Table sur laquelle 
on écrit. Bensa, æ, f. D'apr. For. 
(Sat.,nt, 3, 148). || 2° Endroit où tra- 
vaillent des gens d'affaires. Tabularia, 
æ, f. C.-Just. = Bureau de banque, 
Argentaria (s.-e. mensa), æ, f. Liv. — 
de change de Sestius, Tabula Sestia. 
Cic. Ouvrir des bureaux {de payeurs 
publics), AMensas palam proponire. 
Cic. Bureau de poste, Statio, onis, f. 
Insc. || 3° Employès qui travaillent dans 
un bureau. Tabularii, iorum, m. pl. Dig. 

BURETTE, s. f. Potit vase à gou- 
lot Gutius, 1, m. Plin. Gell, 
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BURGONDE. C. BOUROUDIONON. 

BURGOS, v. d'Espagne. *Durgi, 
orum, m. pl. 

BURIN, s. m. Pointe d'acier pour gra- 
vor sur les métaux. Crlum, i, n. Quint. 

DURINER, v. act. Graver au burin. 
Cxlare, o, as, avi, afum, act. Plin. 

BURLESQUE, ad). 1° Qui est d'une 
bouffonncrie autres. Ridiculus, a, um. 
Cie. : Le genre burlesque, et, S. m. 
Le —, Ridiculum, i, n. Cic. Pose 
mäle et noble, et non théâtrale et 
—, Laterum inflerio fortis ac virilis, 
non ab scenä et khistrionibus. Cic. 
| 2° Plaisant par sa bizarrorie. Ridi- 
cœlus, a, um. Cic. 

BURLESQUEMENT, adv. D'une 
manière burlesque. Ridicule. Cic. 

BUSE, s. f. 1° Espèce d'oiseau de 
proie. Buteo, onis, m. Plin. || 2° Fig. 
Personne stupide. Voy. ANE, Dère. 

BUSIRIS, n. d'un roi d'Égypte. Bu- 
iris, idus (acc. im et in), m. Virg. 

BUSTE, s. m. 1° Ouvrage de sculp- 
ture representant la tête et la partie 
superieure d'une personne. Thoraz, 
acts, m. Vitr. Treb. = Duste de 
Priape, Dimidius Priapus. Mart. Mon 
frère est plus grand en — qu'en pied, 
Frater meus dimidius major est quam 
fotus. Cic. ap. Macr. || 2° La tête et 
la partie superieure du corps d'une per- 
sonne. Truncus, i, m. Cic. = Le huste 
eulier, Truncus totus. Cic. [Se tenir) 
le — droit, Recto (runco. Ov. 

BUT, s. m. {° Point où l’on vise. 
Destinafum, i, n. Liv. Scopus, 1, m. 
Suet. = Présenter comme but la 
paume de sa main, Præbère pro scopo 
maonüs palmam. Suet. L'endroit qu'ils 
avaient pris comme —, Locus quem 
destinaverant. Liv. Viser le —, Des- 
tinatum pel#re. Liv. Dislinguer à nne 
certaine dislance le — qu'on doit 
viser, Quid petatur, procul providere. 
Liv. Être le — de [tous] les traits, 
Peti telis. Curt. Alteindre, Toucher le 
— d'un conp assuré, Certo ictu desti- 
aafa ferire. Curt. Ne pas atteindre le 
—, Non collineare, 0, as, avi, atum, 
a. Cic. Ne lancer aucun trait qui 
p'atleigne le —, Nullum frustra telum 
miltère. Cæs. Javelots qui n'attei- 
goent pas le —, Vana pila. Liv. Les 
traits Lombaient en deçà du —, Tela 
citra cadebant. Tac. Î Fig. De but 
en blanc, — INCONSIDÉAÉMENT, BnUs- 
oceuenT. Voy. ces m. || 2° Terme où 
l'on s'efforce de parvenir, Finis, às, 
m. Cic. Meta, # (— borne du Cirque), 
f. Cic. Calxr, alcis (— ligne tracée 
avec de la chaux dans le Cirque), 
f. Cic. Creta, æ (ligne tracée avec 
de la craie), f, Plin. : 11 alla droit au 
bnt de son expédition, Cursum di- 
rerit quo fendebat. Nep. Toucher au 
— après avoir accompli le sep- 
tième tour, Septimo spatio palnæ 
appropinquare. Sen. || Fig. Toucher 
le but, Afetam contingère. Hor. Arri- 
ter au —, Ad calcem pervenire. Cic. 
S'arrêter au —, Ad crelam siare. 
Plis. | 30 Fig. La fin que l'on se pro- 
poss. Proposilum, i, n. Cic. Finis, is, m. 
Cic. Consilium, ti, n. Cic. Qaf. Eri- 
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tus, &s, m. Cic. Sententia, æ, f. Cic. 
Tourn. div. : Dans ce but, Dans le 
— de (locutions pea françaises), 
Voy. Dans ce vessein, Dans le Dxs- 
sem de, En vue de. Quel est son 
— 7? Quidnam propositi ou voluntatis 
habet ? Cæs. (En faisant cela), quel 
est ton — 7? Quo consilio (id facts)? 
Ter. J'exposerai ls — de mon dé- 
part, Erponam consilium profectionis 
meæ. Cic. Mon — est de faire, Consi- 
lium (mihi) est facËre. Mlaut. (En fai- 
sant cela), mon but est de..., (Jllud 
facio) eo consilio ut (subj.). Cic. Cæs. 
Sall. Le — de cette facalté est de 
persuader, Finis ejus facultatis est 
persuadere. Cic. Le — d'nne question 
c'est une découverte, Quxstionis f- 
nis est inventio. Cic. Les arts ont un 
— qu'ils se proposent, Artes habent 


finem ad quem tlendunt. Quint. Le 
maltre et l'élève ont un —, pour- 
suivent un — commun, celui-là 


d'être utile, celui-ci de proñter, 
Idem docenti et discenti est proposi- 
um, ul 1lle prodesse velit, hic pro- 
ficire. Sen. 118 ont pour — d’apaiser, 
Proposilum est his placare. Cic. Choses 
qui ne tendent qu'à un —, qui n'ont 
qo'un seul —, Îles in unum exifum 
spectantes. Cic. Tendre toujours au 
mème — (— n'en pas changer), Pro- 
posttum lenère. Nep. In proposito ma- 
nére. Suet. Alteindre son —, Propo- 
situm assequi. Cic. Arriver au — de 
ses désirs, Ad optafos erilus pervehi. 
Cic. prouehi. Cic. Il ne manquera 
pas le — de la médecine, Medi- 
cinæ fine non ercidel. Quint. Dé- 
tourner qqn de son —, Aliquem de 
sententi& deducËre. Cic. S'écarter de 
son —, Egredi a proposito. Cic. S'é- 
loigner nn peu de son —, Declinare 
aliquantulum a proposito. Cic. Chan- 
ger de —, Mulare propositum. Petr. 
consilium. Cæs. senfentiam. Cic. men- 
tem el voluntatem. Cic. Ces choses 
sont en dehors du —- de cet onvrage, 
Ad hujus libri institutum dla nihil 
pertinent. Cic. || TOUNNURES DivERSES. 
Le but de la conduite de qqn, Id 
cujus caus& aliquis facit aliquid. Cic. 
Le — de nos ellorts, Quod eMicëre ten- 
dimus. Quint. Le — constant de mes 
eflorts, Quod semper studui. Cic. Quel 
est le — de cela? Quid hoc sibi 
vult ? Cic. Ayant quel —7? Quid spec- 
tans ? Cic. Avoir un — élevé, Magna 
spectare. Cic. Mon —, en parlant 
ainsi, n'est pas de, Hzxc non eo 
dieuntur, ut (sub). Cic. 11 a son 
— (en faisant cela), Id consulto ou 
consulto ef cogilate (facit). Cic. Ayant 
son —, Avec un —, Non sans —, 
De industriä. Ter. Je n'écris pas 
cela sans —, Non scribo Aoc temere. 
Cic. Je perds mon temps sans —, 
Frustra lempus confero. Cic. En t'en- 
voyant Mariou j'ai en pour — de, 
Marionem eo ad te misi, ut (subj.). 
Cic. Le sénatus-consulte a pour — 
d'empêcher que.…, Senatusconsulto 
prospectum est, ne (subj.). Dig. [Mes 
paroles] ont pour — de t'exhorter, 


spectant, ut te horter.Cic. Lo tout 
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a pour — de vous faire savoir. 
Summa ïilluc pertinet, uf sciatis. 
Cic. Vertu qui a pour — de protéger 
les hommes, Virtus quæ constat ez 
hominibus fuendis. Cic. Guerres qui 


ont pour — la gloire du comman- 


dement, Bella quibus irperii pro- 


posita gloria est. Cie. [Chose] qui 


a ponr — et pour effet le bunheur 
de la vie, Quod spectat et valet ad 
beate vivendum. Cic. Étude qui a le 
gain pour —, Studium quod ad æs 
erit. Sen. Cette parole n'a d'autre — 
que de dimiauer notre arrogance, 
llud ad arrogantiam minuendam s0- 
lum est dictum. Cic. Venir sans autre 
— que de (faire), Simpliciter venire 
ad (faciendum). Liv. Nous visons an 
mème —, Nous poursuivons le même 
—, Jisdem rebus studemus. Cie. Tont 
tend à ce —, Omnia illo pertinent. 
Cæs. 11 pensait que tout tendait à ce 
même —, Umnia eodem illo pertinére 
arbitrabatur. Czs. Cela tendait à un 
tout autre — que celui qu'ils vou- 
laient laisser voir, Hoc longe nalio 
spectabat atque videri volebant. Nep. 
Marcher droit au —, Gnaviter per- 
meare. Col. Jusqu'à ce qu'ils arriveat 
à leur —, Dum id, quod velint, con- 
sequantur. Cic. J'arriverai plus faci- 
lement à mon —, en…., Facilius, 
uod est proposilum, consequar, si. 
ic. Ayant atteint son —, Lonsecutue 
id quod animo proposterat. Cæs. Le 
de mes vœax sera atteint, Pros- 
pere cedent que pergo. Tac. Afin d'ar- 
river un jour au — de ses désirs, 
Ut ad id aliquando, quod cupiebat, 
perveniret. Cic. Ce qui mène au — 
que tu veux atteindre, Ilud, quod eo, 
quo intendis, deducit. Cic. 

BUTÉ, ÊE, part. passé de puTEn, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Fixe à, arrêté a. 
Obstinatus, a, um (ad et l'acc.). Liv. 

2° Opposè à = Butés l'un contre 

autre, fnter se dissidentes. Cic. Ils 
sont — l’un contre l'autre, Sunt ou 
Intercedunt inimicitiæ inter eos. Cic. 

BUTEN, v. 1° Neut. Tendre à quol- 
que but. (Ad rem) fendËre,o, is, tetendi, 
tentum et lensum, nu. Cic. intendÿre, 
o, is, tendi, tentum. Cic. H 2° Act. 
T. d'architect. Soutenir par le moyen 
d'un pilior, d'un arc-boutant. Fulcire, 
io, is, fulsi, fultum, act. Vitr. Plin. 

Se voTEn, v. 1° Réf. So tenir obsti- 
nément à qq.ch.{In re) perstare, 0, as, 
stuti, staturus, n. Cic. permanére, 60, 
es, mansi, mansum, n. Cic. || 2° Récipr. 
ftre contraire l'un 4 l'autre. Inter se 
dissidère (eo, es, sedi, sessum), n. Cic. 

BUTIN, S. m. 1° Ce qu'on prend 
sur l'ennemi. Præede, æ, f. Cic. Cæs. 
Liv. Manubiæ, arum, f. pl. Cic. Liv. 
: Riche hutin, Przda ingens. Liv. 0 
lenta. Liv. Chargé d'ua riche —, Gpi- 
mus prædë. Cic. Armée qui a fait ua 
immense —, Exercitus plenissimus 
prædä. Liv. Mince —, Tenuis præda. 
Cæs. Misérable —, Misera præda. Cæs. 
Faire du —, Facëre præedam. Nep. 
Prædari, or, aris, atus sum, dép. Cæs. 
Liv. Remporter du —, Se retirer avec 
du — (captifs et bétail), Prædam ou 
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Prædas ag're. Sall. — consistant en 
caplifs et en bétail, Prædæ hominum 
pecorumque abactæ. Liv. Partager le 
—, Rapta divid're, Liv. Il donns 
aux soldats cent vingt as pour la 
part du —, Ailitidus ex prædä CXX 
asses dedit. Liv. Le — revient aux 
soldats, ræda ad milites perlinet. 
Tac. S'emharrasser de —, Se prædà 
præpedire. Liv. Troupe embarrassée 
par son —, Agmen prædä grave. Liv. 
Argent provenant du —, Manubiæ, 
arum, f. pl. Cic.Coustruire un portique 
avec le — enlevé aux Cimbres, Por- 
ticum de manubiis Cimbricis factre. 
Cic. — détruit, Corrupta præda. Sall. 
Le Richesse, profit. Præda, z, f. Sall. 
ie. = Territuire niche en butin, Onustus 
præd& ager. Sall. Tirer de qqn un 
riche —, Ab aliquo magnas prædas 
facrre. Nep. Voy. ricHEsse. || 4° Ce 
qu'on obtient par de laborieuses recher- 
ches. Quzstus, üs, m. Cic. : Faire un 
riche butin, Marimos questus facëre. 
Gic. || Poét. Butia de l'abeille, C. uez. 
BUTINER, v. 0. {° Faire du butin. 
Prædari, or, aris, alus sum, dép. Cæs.: 
Batiuer sur un territoire, Prædari de 
ou er agro. Cie. Just. Aller —, Præz- 
datum exrire. Liv. ire. Liv. proficisci. 
Liv. L 2° Fig. Aller g et là prendre 
sa subsistance : Les abeilles butiuent, 
Âpes decerpunt (de decerpêre,o, cerpsi, 
cerptum). Plin. || (En parl. d'un ora- 
teur) Aller butiaant de tous côtés les 
fleurs ou sur les fleurs, Omnes undique 
flosculos carpêre, o, is, carpsi, carplum 
ou delibare, 0, as, avi, atum. Cic. 
DUTONR, s. m. 1° Espèce de gros 
oiseau de proie. Butfio, onis, m. Phi- 
lom. || 2° Homme grossier et stupide. 
Rupez, picis, m. Lucil. ap. Fest. Gell. 
BUTTE, s. f. 1° Petit tertre. Tu- 
mulus, à, m. Cie. Grumus, à, m. Col. 
Cæs. | > Qqf. Colline. Collis, is, M. 
Cie. |] 3° Petite élévation où l'on place 


c, s. m. Troisième lettre de l'aj- 
Phabet français. C, f.n. Don. Prisc. 
4. ÇA, adv. de lieu. 1° Vers ce lieu- 
ci, Ici (après un v. marquant mouve- 
ment vers). ITuc. Cic. : Viens çà, Ac- 
cede hue. Ter. hue ad me. Ter. Âdes- 
dum. Ter. |} 2° Çà ET LÀ. lei et lé, de 
côte et d'autre. (Après an v. marquant 
mouvement vers) Huc iluc. Cic. Huc 
atque illuc. Cie. Huc et iluc. Cic. 
Huc illucque. Plin. Huc ef illo. Sen. 
Huc et huc. Hor. (Sans mouvement 
vers) Mic illic. Ov. : Courir çä et là, 
Cursare huc tlluc. Cic. ultre citro. 
Cic. Cursitare Auc et illuc. Hor. 
Coarir cà et [à dans les chemins, 
Circa vwias discurrére. Liv. Il est 
oussé çà et là, Iuc illuc impellitur. 
er. Disséminer çà et là, Alio atque 
alio spargëre. Sen. [En parl. de plu- 
sieurs. Errer çà et là; qui çà, qui là, 
ne et illuc passim vagari. Cic. Vol- 
tiger librement çà et là; qui çà, qui 
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on but pour tirer. || Fig. ex BuTTE À 
(= exposé aux coups de). Objectus 
ou Subjectus, a, um (dat. on ad et 
l'acc.). Cic. Liv. Plin. : En butte aux 
coups, Subjectus ad ictus. Liv. La vie 
est en — aux coups de la fortune, 
Telis fortunæ proposita est vita. Cic. 
Beaucoup de choses sont en — aux 
coups de la fortune, Multa patent 
(de patëre, eo, tui, n.), quæ forfuna 
feriat. Cic. En — à tous les hasards, 
Objectus ad omnes casus. Cic. La 
vertu, en — à mille vicissitudes, Vir- 
tus, subjecla sub varios casus. Cic. 

tre en — à la violence, Injurià 
premi, or, Éris, pressus sum, pass. 
Cæs. Être en — aux attaques d'un 
homme puissant, Opibus alicujus 
circumueniri, 107, Üris, Venius sum, 
pass. Cic. Etre en — à l'envie, à la 
malveillance, Ex invidiä labcrare, 0, 
as, avi, alum, D. Cic. Invidä fla- 
grare, n. Suet. En — à l'euvie, 
Objectus invidiæ. Plin. Il fut en — 
aux baines, Simultates eum exercue- 
runt (de erercère, e0, es, citum). Liv. 
Être moins en — aux propos, Minus 
sermonis gsubire, eo, is, ivi el ii, 
ttum. Cic. Il était en — À ces inpu- 
tations, Eä famä distrahebatur (de 
distrahi, or, Eris, traclus sum, pass.). 
Tac. Être en — à une accusation, 
Crimine compellari, or, aris, atus 
sum, pass. Nep. Accusalione corripi, 
tor, Cris, replus sum, pass. Tac. Il 
était en — à de violents reproches 
d'iniquité, Iniquitatis infamiä ardebat 
(de ardére, 60, es, arsi, arsum, n.). 
PL.-j. Êtreen — à la réprobation gé- 
nérale, Communi maledicto notari, or, 
aris, afus sum, pass. Cic. Etre en — 
au mépris, Confemptu laborare, n. 
Liv. Etre en — aux séductions, At- 
tentari, or, aris, alus sum, pass. 


Cic. 
DUTTER, v. f° Act. Garnir de 


là, Passim ac libere volitare. Cie. S'as- 
seoir sans ordre, çà et là; qui çà, 
qui là, Nullis ordinibus passim con- 
sidëre. Cæs. Expirant et là, ic 
illic exhalantes (animam). Ov. || De çà 
et de là, Rursum prorsum. Varr. Ter. 

2. ÇA, adv. de temps. EN ÇA. Jus- 
qu'à present : Depuis qnatre ans en 
çà, Abhinc quatuor annis. Cic. 

3. ÇA, interj. Pour exciter, pour 
encourager. (En parl. à un seul et 
qi aussi à plusieurs) Çà, Age. Ter. 

gedum. Ter. : Or çà, Âge vero. Cic. 
Âge gorro. Cic. Age ergo. Plaut. Ab 
Çà, du courage, Eia, bonum khabe 
animum. Pluut. Ah çà, ah çà, Age, 
age. Ter. || (En pari. à plusieurs) Çä, 
Agile. Liv. Agifedum. Liv. 

4. ÇA, pron. démonstr. Cela. Hoc 
on Jdou Jilud. Cic.= Savoir ça et ça, 
Scire hæc et hace. Quint. Voy. ceLa. 

CABALE, s. f. 1° Complot, in- 
trigue. Coftio, onts, f. Cic. actlo, f. 
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terre le pled d'une plante =: Bntter un 
arbre, Arborem aggerare, 0, as, avi, 
atum. Col. | 2° Neut. Broncher. Pedem 
offendëre, 0, 1, fendi, fensum. Ilirt. 

BUVABLE, adj. Qui peut être bu. 
Potui idoneus, &, um. Col. 

DUVEUR, s. m. 1° Celui qui boit 
beaucoup. Potor, oris, m. Hor.: Les 
buveurs d'eau, Aquæ potores. Hor. 
j} 20 Celul qui est sujet au vin. Po- 
{ator, oris, m. Plaut. Potor, m. Hor. 
Plin. : Buveurs intrépides, Acres 
potores. Hor. Un grand buveur,(Homo) 
vint capacissimus. Liv. Bibar, acis, 
m. Gell. Bibaculus, à, rm. Plin. 1] fut 
le plus grand — de l’Asie, Bibende 
totam Astam superavit, Cic. Réunion 
de buveurs, Compotalio, onis, f. Cic. 

DUVEUSE, #. f. Femme sujette au 
vin. Potrix, icis, f. Phæd. Vinosa (æ) 
mulier {eris), f. Plaut. = Une grande 
buveuse, Vinosissima mulier. Plaut. 

BUVOTER, v. n. Boire à petits 
coups et frequemment. Sorbillare, e, 
as, S. parf. ni sup., 0. Ter. Apul- 

BUZANÇALS, v. de France (indre). 
* Buzancæum, i, 0. 

BYDLIS, fille de Môlitus et de Cys- 
née. Byblis, idis ou idos (ace. idem 
ou tda), f. Ov. 

BYBLOS, v. de Phénicie. Byblos ou 
Byblus, i, [. Plan. 

BYZACEÈNE, contrée de l'Afrique. 
Byzacium, it, n. Varr z (Qui est) da 
la Byzacène, Byzacius, a, um. Si. 
Byzacenus, a, um. Sol. 

BYZANCE, v. de Thrace. Byien- 
tium, ii, n. Plin. 

BYZANTIN, IN. De Byzance. By- 
zanlius, a, um. Plin.||S. m. Les pv- 
ZANTINS, Byzantii, orum, m. pl. Cic. 

BYSSUS, s. r. Espèce de soie ou de 
jaine soyeuse dont les anciens fabri- 
quaient les plus riches étoffes. Byssus, 
1, f. Apul. Byssum, i, n. Isid. 2 De 
byssus, Byssinus, &, um. Plin. 


Cie. Cœtus, 4s, m. Tac. Sodalicium, 
ti, n. Cic. Sodalitas, atis, f. Cic.= 
Les cabales ordinaires aux nobles, 
Coitiones usitatæ nobilibus. Liv. For- 
mer une cabale, des cabales, Coi- 
tionem facËre. Cie. Cetus miscére. Tac, 
Donner lieu à un soupçon de cabale, 
Suspicionem coitionis kabëre. Cic. Le 
chef d'une —, Princeps factionis. Liv. 
Par violence et par —, Per vim et 
factionem. Cic. || 2° Troupe de gens 
associes à la même intrigue. Sodali- 
cium, it, n. Cic. = La cabale de Verrés, 
Verris asseculæ (arum), m. pl. Cic. 

CABALER, Y. n. Faire une cabale. 
Coire, e0, is, ivi et it, tfum, n. Cic. 

CADALEUR, s. m. Celui qui ca- 
bale. Sodalis, is, m. Cic. 

CABANR, 3. f. Petite maïson gros- 
sièrement construite. Tugurium, ü, 
D. Varr. Cic. Sall. Casa, æ, f. Varr. 
Virg. = Cabane couverte de chaume, 
Casa stramentis tecta. Cæs. Petite —, 
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Casula, æ, f. Plin. Tuguriolum, , 
o. Apul. — (pour les animaux : oies, 
pores), Hara, æ, f. Varr. Cic. Col. 

CABANON, 8. m. C. cAcHoT. 

CABARET, s. m. Taverne où l'on 
vend du vin, elc. Caupona, æ, f. Cic. 
Taberna (æ) vinaria (æ), f. Varr. et 
simpl. Taberna, f. Hor. : Pelit cabaret 
Cauponula, æ, f. Cic. — de bas élage, 
Ganea, z, f. Cic. Ter. Coureur de 
cabarets, Ganeo, onis, m. Cic. Juv. 
Garçon de cabaret, Puer cauponius. 
Plaut. Servante de —, Cauponz mi- 
nistra. C.-TA. Tenir —, Voy. cana- 
AETIER. 

CABARETIEN, 8. m. Celui qui 
tient cabaret. Caupo, onis, m. Cic. 
Hor. =: Etre cabarelier, Cauponam 
ezercère. Uip. 

CABARETIÈRE, 8. f. Celle qui 
tient cabaret. Copa, æ, f. Virg. Cau- 
pona, f. Apul. , 

CABAS, s. m. Sorte de panier. 
Sporta, æ, f. Cato. Plin. 

CABESTAN, 5. mw. Cylindre tour. 
nant pour tirer les fardeaux. Sucula, æ, 
£. Cato. Vitr. Ergata, æ, masc. Vitr. 

CABINE, s. f. Chambre à coucher 
dans un navire. Dizta, æ,f. Petr. 

CABINET, 8. m. 1° Pelite pièce 
retirée. Cellula, æ, f. Ter. Col. : Ca- 
binet (de bain), Cella, æ, f. Pl.-j. 
Pal. — (de repos), Zothecula, æ, f. 
PL.-j. f| 2° Liou de retraite pour tra- 
vailler. Secretus (ï) locus{i), m. Quint. 
Secretum, à, n. Plin. =: Cabinet de 
travail (d'un bomme de lettres, d’un 
savant), duseum, 5, n. Varr. Plin. 
— (d'un homme d'affaires), Tablinum, 
i, 0. Fest. Travailler dans un — avec 
des secrétaires, Commentari cum ser- 
vis lifteralis in festudine (de testudo, f. 
== chambre votée). Cic. Le travail 
da style aime le silence du —, Sti- 
lus secreto gaudet. Quint. Dans la 
retraite du —, fntra parietes. Cic. 
Ces éludes charment dans le —, 
Hzc studia delectant domi. Cic. 
Noarri dans le silence du —, In umbrà 
educatus. Tac. Études de —, Secreta 
studia, Quint. Travail (iatellectuel) 
dans le —, Commentalio domestica. 
Cie. Travaux (littéraires) de —, Do- 
muesticz lilteræ. Cic. le style phi- 
losophique sent le silence da —, 
Oratio philosophorum est umbratilis. 
Cic. Lettre écrite dans le silence 
du —, Umbraticæ litterz. Pl.-j. S'en- 
flammaut même dans Île travail du 
—, Etiam in meditando incensus. Cic. 
Les hommes de —, Scholastici, orum, 
m. pl. Pl.-j.} 8° Liou où l'on expose 
des objets d'art, des curiosites. Mu- 
seum, à, D. Suet. Thesaurus, i, m. 
Plin. : Cabinet de tableaux, Tabuli- 
aum, à, 0. Apul. || 4° Sorte de meuble. 
Armarium, ti, D. Plaut. Cic. Petr. 
| 6° Petit lieu couvert dans un jardin. 
TMichile, &, - Col. (l 6° Fig. La 
clientèle d'un homme d'affaires. Voy. 
CLIENTÈLE. || 7° Les ministres qui for- 
mont Île conseil d'un gouvernement. 
Summum (i} consilium É, n. D'apr. 
Cie. (Phil., vit, 7). VOy. MINISTRE. 

CABLRE, divinité adorée à Lemnos 
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et à Samothrace. Cabirus, à (gén. pl. 
um), D. Alt. 

CABLE, 8. m. Gros cordage. Funis, 
is, m. Cæs. Liv. Rudens, entis, m. 
Piaut. Virg. = Câble de l'ancre, An- 
curarius funis. Cæs. Ancorale, is, 2. 
Liv. Couper les câbles des ancres, 
Inctdfre ancoralia. Liv. Procidëre an- 
coras. Cic. Câble (pour amarrer), 
VOy. AMANNE. 

CABOTAGE, s. m. Navigation le 
long des côtes. * Oraria (z) navigatio 
(omis), f. D'apr. Pl.-j. = Bâliment qui 
ait le cabotage, Navicula oraria, f. 
PI.-j. Navis oraria, f. PL.-j. 

CADOTER, v. 0. Faire lo cabotage. 
*Naviculä orarië commeare, 0, as, 
avi, afum, n. D'apr. Pi.-j. 

CAUOTEUR, 5. m. Marin qui fait 
le cabotage. * Naviculz orariæz magis- 
ter (tri), m. D'apr. Pi.-j. 

Se CADRER, v. réf. {1° En parl. 
d'un cheval. Se dresser sur les pieds 
de derrière. Ersullare, 0, as, avi, atum, 
n. Cic. Priores pedes erigère, 0, is, 
rezi, récium. Liv. Se arrectum tol- 
lëre (o, is, sustuli, sublatum). Virg. 
: Chevaux fougueux qui se cabrent, 
Equi ferocitate exsultantes. Cic. || 
Faire cabrer (= faire se cabrer : SE 
étant sous-entendu) = Il faisait ca- 
brer (les chevaux), Ezxsultare |equos) 
cogebat. Nep. |} 2° S'omporter, se ré- 
volter. Repugnare, 0, as, avi, atum, 
n. Cic. Quint. Indignari, or, ans, 
atus sum, dép. Cic. || Faire cabrer 
Œ faire 8e cabrer) = Ces choses te 
ont cabrer, Ea libi indigna viden- 
tur. Cic. 

CABRERA, |lo voisine des Baléares. 
Capraria, æ, (. Pl. 

CABDRI, s. m. Chevreau. Voy. ce m. 

CADRIOLE, S. f. Saut en l'air. 
Ersultatio, onis, f. Col. Plin. : Faire 
des cabrioles, Saltus dare. Ov. 

CABRIOLER, v.n. Sauter en l'air. 
Exsullare, 0, as, avi, atum, n. Cic. 

CALRIOLET, 5. m. Voiture lé- 
gro à deux roues. Cisium, ii, n. Cic. 

irota, æ, f. C.-TÀ. 

CABRIOLEUR, 8. m. C. DAUTRUR. 

CACHALOT, 5. m. Grand mammi- 
fère marin. Physeler, eris, m. Phn. 

CACIIE, s. [. C. CACRETTE. 

CACHE, éE, part. passé de CACHER, 
Noy: ce v. || Adj. 1° Qui fait en 
sorte qu'on ne le voie pas. Latens, 
gén. entis. Cic. Tectus, a, um. Cic. = 
Animaux cachés sous terre, Bestiæ 
ferrä leclæ. Cic. Être caché, bien 
—, Latëre, e0, es, tui, s. sup., 0. 
Cie. Latëre occulte ou in occulto. Cic. 
Se tenir —, In occulto stare. Cic. 
Les femmes] vivent cachées dans 
eurs demeures, Parietum umbris 
occuluntur. Cic. || 2° Invisiblo. Oc- 
cultus, a, um. Plaut. Cie. Reconditus. 
Cic. Absconditus. Cic. Abditus. Cic. 
Clausus. Cic. Cæacus. Cæs. Lattans, 
gén. anlis. Cic. Latens, gèn. entis. 
ic. = Épées cachées, Enses abscon- 
diti. ŒCic. Avoir un couteau ca- 
ché sous son vètement, Cultrum sub 
veste abditum habeére. Liv. Rien de 
si bien —, Nihil tam clausum. Cic. 
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Palissade cachée, Vallum ezcum. Cæs. 
Filocs d'or profondément cachés, 
Venz aun peilus abditæ, Cie. Sources 
profondément cachées (fig.), Fontes 
penifus absconditi. Cie. Marchandise 
que l'on tient cachée, Aferxz in abs- 
{ruso sila. Plaut. Choses cachées, 
Res latitantes. Cæs. Dévoiler les chiuseg 
les plus —, Res occuliissimas aperire 
ou in lucem proferre. Cic. (Choses) 
ui restèrent onglemps —, Quæ in 
iufurn& obscurilate latuerunt. Cie, 
[Choses] profondément —, BMfagnis 
Obscuraia ef circumfusa tenebris. 
Cie. Ce que tu voudrais laisser ca- 
ché, Quod occultari velis. Cic. Être 
—, In operto esse. Cic. || 3° Fig. Oc- 
culte, secret Occultus, a, um. Cic. 
Abditus. Cic. Arcanus. Cic. Secretus. 
Cic. Cluusus. ic. = Desseins cachés, 
Consilia arcana. Liv. clausa Cic. 
Etre caché, In occullo latére. Cic. 
IL 4° Fig. Que l'on dissimule. Occultus 
a, um. Cic. Tectus. Cic. Tacitus. Cic. 
Clandestinus. Cic. = Haine cachée, 
Tacitum odium. Cic. Sentiments ca- 
chés, Voluntas abdita. Cic. Ils te- 
naienl caché ce qui avait besoin de 
l'être, Quod celari opus erat, habebant 
seposiitum et reconditum. Cic. Et ils 
n'avaient rien de — l'un pour l'autre, 
Nec quidquam secrelum alter ab at- 
tero habebant. Liv. Que Cicéron n'a 
rien de — pour Trébianus, Omnia 
Ciceronis Trebiano fi (eo, es, fui, 


s. sup., n.). Cic. || 6° Fig. En parl. 
des pers. Dissimuls. Tectus, a, um. 
Cic. Occultus. Cic. 

CACUEN, v. act. 19 Mettre une per- 
sonne, Une chose en un lieu où l'on ne 
puisse pas la voir. Abdère, o, is, didi, 
ditum, act. Cæs. Cic. Abscond®re, 0, 
is, di et didi, ditum, act. Cic. Abs- 
trud®re, 0, ts, (rusi, frusum, act. 
Plaut. : Cacher un fer sous son vète- 
meat, Abd®re ferrum intra vesiem. 
Liv. veste. Lio. — qq. ch. dans la 
terre, Aliquid in terram abscondëre. 
Col. — de l'or derrière l'aulel, Se- 
cundum aram aœurum  abscondfre, 
Plaut. Où le vieillard cachait sou or, 
Ub1 aurum abstrudebat sener. Plaut. 
Cacher des vases sacrés aux regards 
des ennemis, Sacra ab hostinum oculis 
amouëêre, e0,es,moui, motum. Liv. — 16 
Lutin dans les bois, Prædam in siluis 
deponëêre, o, is, posui, positum. Cæs. 
— sa personne, 30n argent et son 
blé, Se et pecuniam et frumentum 
seponère. Liv. — qqn, Aliquem ce- 
lare, 0, as, avi, aium. Cæs. Ulp. Voy. 
cACIÉ 19 et 2e. || 20 Couvrir une chose, 
empêcher qu'on ne la voie. Occultare, 
o, as, avi, atum, act. Cic. Occulïre, 
0, is, cului, cultum, act. Cic. Teg”re, 
o, is, lexi, tectum, act. Cic. Obtegëre, 
act Cic. Contegëre, act. Cic. Velure, 
0, as, avi, atum, act. Cie. =: Cacher 
sous le fard les défauts de son corps, 
Vitia corporis fuco occulère. Plaut. 
Ses blessures ne peuvent être ca- 
chées, Vuinera non possunt occuli. 
Cic. La nature a caché ces parties, 
Natura eas partes conterit. Cic. Et la 
auit ne peut cacher les complots cri- 
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minels, Neque nox tenebris cætus ns- 
farios potest obscurare (0, as, avi, 
atum). Cic. La lune est cachée par 
le soleil, Luna sole premilur (pass. 
de premfre, 0, pressi, pressum). Curt. 
Cacher qqn derrière un nuage, Ne- 
bulam pro aliquo obtendëre, 0, is, 
tendi, tentum el (ensum. Virg. || Fig. 
[Les choses] que 13 nature a cachéex, 
Quzæ natura occultavit. Cic. Cacher 
babilement ses défauts, Callide vitia 
sua occultare. Sal. — des fautes, De- 
licta comprimére, 0, ÿs, pressi, pres- 
sum. Cie. — linfamie, fnfamiam 
opprimbre. Just. — ses plaisirs, Vo- 
luptates recondère, o, is, didi, ditum. 
Tac. — sa pauvreté, Paupertutem 
suam obscure ferre (fero, fers, luli, 
latum). Cic. (Ce) qu'on ne peut ja- 
mais —, (Res) cujus nulla est occul- 
tatio. Cæs. — ses dépurlenents sous 
one apparence de rigorisme, Libi- 
dines supercilio contegèëre, Cie. — sa 
sagesse sous une ferunte soitise, Pru- 
dentiam simulatione stuliitue tegfre. 
Cic. — son ambition suus le nom 
de triomphe, Trumphi romine cupi- 
ditatem suam tegêre ou velare. Cic. — 
ses soucis sous le faste, Lurum curis 
qe dat.) obtend®re. Tac. — par son 
ébit la médiocrité de..…., Afedio- 
crilatem actione occullare. Cic. [Tun] 
infamie est cachée par ton obscu- 
rité, Turpitudo obseuritate tuä obte- 
gitur. Cie. || 8° Fig. Taire, celer, 
dissimuler. (Aliquid) dissimulare, 0, 
as, avi, afum. Cic. occuliare. Cic. 
abscondère, o, ts, di et didi, di- 
tum. Cic. (Aliquid aliquem el De 
re aliquem) celare, 0, as, avi, atum 
(= laisser qqn ignorer qq. ch., tenir 
qqn dans l'igavraace sur une ch.). 
ic. = Cacher son penchant pour la 
volupté, Appetitum voluptatis occul- 
tare Ou dissimulare. Cic. — ses bien- 
faits, Beneficia dissimulare. Cic. — sa 
colère, Iram opprimfre, 0, is, preasi, 
pressum. Sall. Ce qu'on cache avec 
plus de soin, Quod studiosius oppri- 
mitur. Cic. Cacher soigneusement un 
projet, Consilium acriler asservare, 
0, as, avi, afum. Cic. Cacherais-je 
une joie si inespéréel Celem (am 
tnsperatum gaudium{ Ter. Poarquoi 
cacberz-vons votreopinion? Cur celatrs 
sententiam vestram ? Cic. Je crois qu'il 
cache ce qu'il écrit, Jsfum celare,quæ 
scribal, exiatimo. Cic. Ce qu'ils ne ca- 
chent pas, c'est qu'il n'y a rien, [llud 
non celant, nihil esse. Cic. Je ne puis 
cacher que ces choses me déplaisent 
Dissimulare non possum mihi (ea) 
displicére. Cic. J'ai vu qu'ils ne ca- 


chent pas leur jalousie à notre égard, 
Vidi Leon non obscure nobis invi- 
dére. Cic. Amour que l'on cache, 


Amor dissimulatus. Ter. celatus. Ter. 
1l8 cachaient ce qu'il fallait cacher, 
Quod celari opus erat, habebant se- 
positum ef reconditum. Cic. Être caché 

r qgn, Silentio alicujus dissimulari. 
Eic. 4e aligwo abscondi ou opprimi. 
Cic. Ce qui a été — jusqu'ici, Quod 
selatum ou eccullalum est usque adhuc. 
Pleut. Il m'a — ce qui concerne ce 
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livre, Afe de hoc libro celavit. Cic. 
[Ce] que je voulais te cacher, Quod 
te celatum volebam. Cic. 11 cache à 
toas sa route, [ter omnes celat. Nep. 
Je ne t'ai pas caché la conversation, 
Non (le celavi sermonem. Cic. Il ne 
nous cache rien, Nos nihil celat. 
Cic. Que Cicéron ne — rien à Tré- 
biaaus, Omnia Ciceronis Trebiano 
palère (eo, es, lui, 8. sup., D.). Cic. 
Cela ne put être caché Alcibiade, 
Id Alcibiadi celari non poluit (con- 
struct. rare. Voy. ce qui suit). Nep. 
Des choses très importantes l’ont élé 
cachées par ton frère, Tu marinis 
de rebus a fratre es celatus (= lu as 
été lenu par ton frère dans l'igno- 
rance sur des choses..….). Cic. Cet em- 
poisonnement ne fut pas caché à la 
mère, Non est de illo veneno celata 
mater. Cie. Ce n’esl pas à moi qu'on 
ourrait cacher ce que. Non ego ce- 
ari possim, quid (suhj.). Tib. 

Se cacnkn, v. réfl. 1° Se mettre 
en un licu où l'on ne puisse pas être 
vu, devenir invisible. DelitescËre, 0, is, 
htui, s. sup., n. Cie. Se occultare (0, 
as, avi, atum). Cic. Se abdEre (o, ts, 
didi, ditum). Cic. Se condfre. Sen. Suet. 
Sese abscond®re (o, is, di et didi, 
dtum). Cic. Se tegÿre (o, is, texi, 
tectum). Cic. Lalëre, eo, es, lui, 8. 
sup., n. et Latitare, 0, as, s. parf. 
ni Sap., n. (—= se lenir caché). 
Cic. Occultari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. Celari, pass. Cic. = Ils 
s'élaient cachés dans les forêts, In 
siluis delituerant. Cæs. Se cacher dans 
une relraile, Se occultare latebris (à 
l'abl.). Cic. Marius se cacha dans un 
marais, Afarius corpus paludibus oc- 
cultavit. Cie. Les bêtes sauvages 
se cachent dans leurs repaires, 
Feræ latibulis (à l'abl.) se fegunt. 
Cic. Se cacher chez qqn, dans un 
escalier, Laiëre apud aliquem. Ney. 
in scalis. Hor. Je ne me cacherai pas 
& tes regards, Non me abs (uo cons- 
pectu occultabo. Plaut. Se cacher com- 
plètement, Omnino latitare. Cic. Se 
— si bien, Îta abdite lutère, Cie. Li- 
maçon qui se cache, Cochlea abscon- 
dens sese. Cic. S'élancer sur qan d'un 
lieu où l’on s'est caché, Invadëre ali- 
quem ex occulto. Sall (Faire qq. ch.) 
en 58 carhant,en se — le mieux pos- 
sible, (Fucère aliquid) occulte. Cic.Cxs. 
clam. Cic.quam occultissime. Cic. Aller 
se cacher dans sa maison, au foad de 
sa maison, au fond dela Macédoine, 
Se abdtre domum, Cic. in interiorem 
partem ædium. Cic. in intimam Mace- 
doniam. Cic. Aller se — dans les 
ténèbres, Condére se in tenebras. Sen. 
Aller $e — dans un lieu ignoré, {n 
loca ecculta discedÿre, 0, is, cessi, 
cessum, 0. Sall. Aller se — sous un 
lit, Se sud Lectum condére. Suet. Les 
Pléiades se cachent, Vergiliæ celan- 
tur. Cic. Les étoiles se cachent, puis 
reparaisseut, Stellæ tum occultantur, 
tum aperiunfur. Cic. La vérité se 
cache, Veritas occultatur. Cie. in 
occullo latel. Cic. La guerre se — 
sous le nom de paix, Sub nomines 
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pacis bellum latet. Cic. || 2° Pig. Faire 
en sorte que ce qu'on fait ou ce qu'on 
pense ne soit pas su, dissimulor sa con- 
duite, ses dispositions. Obscure agëre 
o,1s, egi,nctum. Cic. = [Faire qq. ch. 
eu ge cachant, Oceulte. Cic. Clan. 
Cic. J'ai l'habitude de ne rien faire 
en me —, Nihilin occulto agère soleo. 
Plaut. [Faire qq. ch.] saus se cacher, 
Aperte. Cie. Palam. Cic. El il ne 
s'en cachait pas, Neque id obscure fe- 
rebat (de ferre, fero, fers, tuli, latum). 
Cie. Et il ne s'en cache point, Neque 
id occulte fert. Ter. Homme qui se 
—, qui aime à se cacher, Homo oc- 
cultus. Liv. On se cachait de moi, 
Celabar (= j'étais tenu dans l'igno- 
rance). Cic. On devait se cacher de 
toi, Celandus eras. Cic. Tu parais te 
— de moi, Celari videor a te. Cic. 
Ton frère s'est caché de Loi au sujet 
de chuses très importantes, À fratre 
es celatus marimis de rebus. Cic. Et 
ils ne se cachaient pas l’un de l'autre, 
Nec quidquam secretum alter ab al- 
tero habebant. Cic. Opinions qui se 
cachent, Clandestinæ existimaliones. 
PL.-j. La dissimulalion, avec quelque 
soin quelle se cache, Simulatio, 
quamhbet custodiatur (de custodiri, 
ior,iris, itus sum, pass.). Quint. Sous 
leg uehors de la tempérance se — 
une grossièreté sauvage, Temperan- 
tiam immanilas imilalur (de imilari, 
or, atus sum, dép.). Cic. 

CACRUET, S. m. 1° Petit sceau pour 
fermer une jottre. Signum, 1, n. Cic. 
Qqf. Srgillum, n. Cic. = 1l reconnut 
son cachet et son écriture, Cognovit 
el signum el manum suam. Cic. — 
intact, Integrum signum. Cic. Meltre 
un — gur des tahletles, au bas des 
requêtes, Tabellas obsignare. Cic. Ta- 
bellis (au dat.) signum imprimée. Ior. 
Libellos signare. Suet. Voy. cacue- 
Ten. Anneau servant de —, Annulus 
{t} signatorius(it), m. V.-Mar. Mettre 
cent fois l'empreinte de son — sur 
la cire, In cerà centum sigilla annulo 
imprimére. Cic. J'ai reçu un billet 
scellé de ton —, Accepi a te signalum 
libellum. Cic. Se servir de son propre 
—, Uti suo signo. Cic. Se servir des 
cachets de ses amis, Obsignure signis 
amicorum. Cic. 11 se servil d'un cachet 
représentant Jugurtha livré, Tradi- 
tions Jugurthæ signavit. Plin. Rom- 
pre le — d'une lettre, Epistolam 
soluëre. Cic. Litteras resoluëre. Liv. 
Litteras resignare. Plaut. il hrisa le 
— de la lettre, Vincula epistolr laxa- 
vit. Nep. || 2° Fig. Caractère particulier. 
Nota æ,f. Cic. Forma, f. Cic. : Qui 
a du cachet, Notabilis, m. f., e, 0. 
Cic. Erimius, a, um. Cic. Præcellens, 
gén. entis. Cic. Bienfaits qui ont du 
—, Benefcianon er vulgari notä. Sen. 
Toutes tes paroles ont le mème —, 
Omnia dicta tua unä formä percussa 
sunt. Sen. Créer des mots qui ont un 
— de bonne latinité, Vocabula latinä 
monelä percul®re. Apul. Si sa faute 
avait eu un — ordinaire, Si usitato 
more peccasset, Cic. Qui n'a pas de 
—, Communis, m. f., 6e, n. Cic. Vul 
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garis. Ci. Qui manque absolument 
—, Communis ef vulgaris. Cic. 

CACHETEN, v. act. Former avoc 
un cachet. (Rem) signare, 0, as, avi, 
atum. Cic. obsignare. Cic. consignare. 
Cie. (In re) signum apponëre, 0, 18, 
posui, positum. Cic. (Alicui rei) 
signum imprim”re, 0, is, pressi, pres- 
sum. or. : Cacheter avec de la rire, 
Consignare cerä. Caj. Billet cacheté 

ar Loi, Signatus a fe libellus. Cic. 

achette vite, Obsigna cito. Plaut. 
Somme d'argent cachetée, Obsignata 

cun1a. Cic. Cacheter des bouteilles, 
Lagenas obsignare. Cic. 

CACUETTE, 8. f. Lieu secret pro- 
pre à cacher. Latebra, æ, f. Cic. 
et pl. souv. Latebræ, arum, f. pl. Cic. 
Occultus (i) locus (1), m. Cic. Lati- 
bulum, à (surtout en parl. de la re- 
traite des bètes sauvages), n. Cic.: 
Ce lieu qui sert de cachelte aux bri- 
gands, {lle latronum occultalor et re- 
ceptor locus. Cic. Mettre son or dans 
ane —, Aurum absirud®re, 0, is. 
trusi, trusum. Plaut. Être dans une 
—, Latére, e0, es, lui, s. sup., n. Cic. 
Se tenir dans une —, Lalebris se 
oceullare. Cic. Latibulis se tegëre. Cic. 
Voy. cacner, Se cacuen. Sortir de 
sa —, Se e latibulis inferre (fero, 
fers, tuli, illatum). Cic. 

En cacuerre, loc. adv. Socrètement. 
Occulte. Cic. Clam. Cic. Clanculum. 
Plaut. Furtim. Cic. Abdite. Cic. 
Secrelo. Cie. = S'entreteuir avec qqn 
en cachetle, Secreto cum aliquo loqui. 
Cic. 11 a bu un coup en —, Tetigit 
calicem clanculum. Plaut. Fait en —, 
Clandestinus, a, um. Cic. 

EN CACUETTE 08, loc. prép. À l'insu 
de : En cachelle de vous, Clam vobis (à 
l'abl.). Ces. En — de son père, Clam 
aire. Plaut. patrem. Ter. En — de 
eurs pères, Clanculum patres. Ter. 

CACUOT, s. m. Prison basse et 
obscure. (Lieu de déteution, en gén.) 
Inferior (oris) carcer (eris), m. Liv. 
et simpl. Carcer, m. Sall. Cic. Liv. 
Qqf. Tenebræ, arum, f. pl. Cic. Sall. 
Où l'on emprisonnait les esclaves, 

ans les maisons partuculières) Arca, 

z,f. Cic. (Où l'on emprisonnait les 
esclaves, à la campagne) Ergastulum, 
i, 0. Brut. ap. Cic. Col. (Machine à 
enchainer des esclaves ou des crimi- 
els qui sont en prison) Nervus, à, 
m. Ter. Liv. (Lien souterrain où 
l'on exécalait les sentonces de mort) 
Robur, boris, n. Liv. : Meltre qqn 
au cachot, Aliquem in carcerem inclu- 
d're. Liv. in vincula conjicère. Cic. 
Cæs. Trainer qqn au —, Aliquem in 
tenebras abripëre. Cic. [Cela] Anit 
ar te —, In nervum erumpit. Ter. 
irer qqn du —, De nervo aliquem 
eximèêre. Liv. 

CACUOTTENR, v. act. Faire des 
cacholteries. (Aliquid) occultare, o, as, 
avi, altum. Cic. 

CACHOTTERIE, s. f. Manlère mys- 
térieuse d'agir ou do parler. Occultatio, 
onis, f. Cic. VOYy. DISSIMOLATION. 

CACUOTTIER, IènE, 9. m. et f. 
Celul, Celle qui se plait à faire dos 
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cachottories. Homo (minis) occultus (i), 
masc. Liv.  Mulier (eris) occulta (æ), 
fèm. D'apr. Liv. Voy. nissiuocé. 

CACOCIHYME, adj. 1° Maladif. 
Morbosus, a, um. Calo. = Etre caco- 
chyme, Esse valetudinis infirmæ ou 
tenuis. Cic. || 20 Fig. Qui a l'humeur 
inegale. Aforosus, a, um. Cic. Diffi- 
cilis, m.f.,e,n. Cu. 

CACOPHONIE, 8. f. Rencontre de 
sons qui est dosagreable. Vox (ocis) 
absona (æ), f. Cic. Voces (um) dis- 
sonæ (arum), f. pl. Pl.-j.: Plein de ca- 
cophonie, Male sonans, gén. antis. Cic. 

CADASTRE, s. m. Determination 
de l’etondue et de la valour des bions- 
fonds. Agrorum mensura (æ), (. Grom. 

CADAVEÉREUX, 056, adj Qui tient 
du cadavre. Caduverosus, a, um. Ter. 

CADA VÉRIQUE, adj. Qui a rap- 
port au cadavre. 11 s'expr. par Cada- 
veris, gén. 3. où Cadaverum, gén. pl. 
de Cadaver (= cadavre), n. Cic. 

CADA VRE, s. m. Corps mort. Ca- 
daver, eris, n. Cic. Corpus (poris) 
ezanime (is), n. Liv. et simpl. Corpus, 
n. Ces. Corpus ersangue (= corps qui 
a perdu tout son sang), n. Cic. Le 
cadavre de Clodins, Écdaver Clodii. 
Cic. Montrer le — de Servinus (mas- 
sacré), Servium trucidatum ostendëre. 
Liv. Ensevelir un — (d'homme), {lo- 
minem morfuum sepelire. xn Tab. 
Porler un — au bücher, Portare 
morluum ad ignem. Sen.-tr. Com- 
battre sur des cadavres, Pugnare ex 
corporibus. Cæs. Marcher sur des —, 
Insistère jacentibus. Cæs. Joncher les 
chemins de —, Couvrir les plaines 
de —, Strage obruëre itinera. Liv. 
replère campos. Liv. 

CADEAU, S. m. 1° Anc. Repas, 
fêto qu: l'on donne. Voy. FESTIN, FÈTE. 
1129 Ordin, Petit present. Munus, 
neris, n. Cic. Donum, i, n. Cic. : 
Petit cadeau, Mfunusculum, i, n. Cic. 
— (de nunvel an), Strena, æ, f. Suet. 
— (que l'on fait à son hôte), Xenia, 
orum, n. pt. Pl.-j. Cadeaux de noces, 
Dona nuptialia. Cic. Euvoyer des — 

qu, Alicui munera mittére. Cic. 
Faire à qqu cadcau de qq. ch., Ali- 
quid alicui dono dare. Ter. Faire à 
qqn un beau —, Aliquem opipare 
munerari, Or, aris, alus sum, dép. Cic. 

CADENAS, s. m. Espèco de sorrure 
mobile. Sera, æ, f. Varr. Ov. Petr. 
Tib. = Mettre le cadenas, Seram ap- 
ponëre. Tib. Oler le —, Seram remo- 
vère. Varr. demëre. Ov. 

CADENASSEN, v. act. Former aveo 
un cadonas. Obserare, 0, as, avi, aium, 
act. Ter. Col. Voy. CADENAS. 

CADENCE, 8. f. 1° Mosure qui 
règle le mouvement de celui qui danse. 
Numerus, i, m. Cic. Modus, m. Enn. 
Liv. 2: Sauter en cadence, In numerum 
ersuliare. Liv. Faire un mouvement 
contre la —, Se mouère extra nume- 
rum. Cic. Marquer avec le pied la 
— des sans de la voix, Sonum wocis 
pulsu pedum moderari (dép.). Liv. Se 
mouvoir au bruit des pieds qui mar- 
quent la —, Ad ictus modulantium 
pedum moveri. Plin. || 2° T. de mu- 
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siqne. Battement de deux sons rap- 
prochés : Les cadences du rossignol, 
Vibrans sonus lusciniæ. Plin, || 3° Har. 
monie d'un vers. Numerus, i, m. Cic. 
Modus, m. Cic. =: La cadence du style 
oratoire, Modus oralurius. Cie. Ob- 
server la —, Modum et numerum 
servare. Cic. Conformément à la —, 
En —, Ad numerum. Cic. Fin de 
période qui a une — harmonieuse, 
Clausula quæ numerose el jucunde cadit. 
Cic. Les fus (de phrases) ont une — 
uniforme, Ezxirema eumdem referunt 
in cadendo sonum. Cic. Vanier les ca- 
dences, Miscëre numeros. Cic. Rompre 
la cadence, Concid®re numeros. Cie. 

CADENCÉ, ÉE, part. passé de ca- 
DENCEN, M ce v. || Adj. Qui a du 
nombre, de l'harmonie. Numerosus, a, 
um. Cic. Modificatus. Cic. Modulatus. 
Plin. : Membres (d’une période) bien 
cadencés, Alodifcata membra. Cic, 
Nombre heureusement cadencé, Nu- 
merus opporlune cadens. Quint. Slyle 
harmonieusement —, Moderata ora- 
tio. Cic. Faire entendre des sons ca- 
dencés, Numerose sunare. Cic. Mo- 
dulate canère. Cic. Le batlement 
cadencé des pieds, Ictus pedum mo- 
dulantium. Plin. D'une mauière ca- 
dencée, Numerose. Cic. 

CADENCER, Y. acl. 1° Reglier set 
mouvements sur une certaine masure 
: Cadencer ses sauls, fn numerun 
ersulfare (— sauter en cadence). 
Lucr, L'aclion de — son pas, fnce- 
dendi modulutio (omis), f. Gell. L'art 
de — son pas, Àrs incedendi modu- 
late. Amm. || 2° Donner de l'harmonie. 
Modulari, or, aris, alus sum, dép. 
(Rec). Cic. : Cadencer sa voix, son 

iscours, Modulari vocem. Cic. oratto- 
nem. Cic. — ses phrases, Sententias in 
numerum redigère, o,1is.egi,actumn.Cic. 

CADET, ETTE, adj. 1° Le dernier- 
né des enfants : Le cadet, La cadette 
qe deux), Minor, gén. oris, m. et f. 

laut. Cæs. Le cadet, La cadette (de 
plus de deux), Minimus, a. Just. Le 
csdet des (deux) Atrides, AMfinor 
Atmdes, gén. minoris Atridæ. Ov. 
La fille cadette de Ptolémée, Filia 
ininor Ptolemæi. Cæs. Le cadet des 
(de tous les) Gls de Phraate, Minimus 
filius Phraatis. Just. || Mon cadet, Le 
de mes deux fils, Meus minor 
filius. Plaut. || Son cadet, Son frère 
—, Minor frater. Liv. || 2° La per- 
sonne la moins âgèe : [Celui des deux] 
qui est le cadet, Qui minor est natu. 

ic. Toi, mon — de quelques années, 
Tu, aliquot annis minor natu. Cic. 
Le — de tous ces personuages, Afi- 
nimus naîfu horum omnium. Cic. Ex 
his omnibus natu minimus. Cie. Mi- 
nimus ex tllis. Sall. Voy. sxonr. 

CADILLAC, v. de France (Gironde). 
* Catelliacum, i, 0. 

CADUIX, +. d'Espagne. Gades, ium, 
f. pl. Plin, : De Cadix, Gaditanus, a, 
um. Cic. 

CADAIEE, citadelle do Thôbas. Cad- 
mea et Cadmia, æ, (. Ney. 

CADORE, v. d'Italie. * Castrum (1) 
plebis Cadorinsæ. n. 
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CADOUIN, v. de Francs | Dordogne). 
*Cadunium, ti, n. 

CADRAN, 8. m. Suporficie sur la- 
quelle sont tracés les chiffres des 
heures. bDiseus, Œ plaque d'une 
borloge solaire), m. Vitr. : Cadran so- 
laire, Solarium, ii, n. Varr. 

CADRE, s. m. 1° Bordure dans la- 

uelle on place un tableau. Forma, æ, 
“ Plin. : Enfermer dans des cadres 
de bois, Lignes formis includ”re. 
Plin. || 2° Fig. Plan et agencement 
des parties d'un ouvrage. Forma, æ, f. 
Veil. : Excéder le cadre de l'ouvrage, 
Propositi operis formam ercedëre. 
Vell. Voy. PLAN. || S° Les officiers et 
sœus-officiers de l'armée en tant 

u'ils unissent ensemble les soldats 
ont ils sont les chefs. Numeri, orum, 
m. pl. Liv. : Former avec des marins 
les cadres d'une légion, Componère 
classiartos in numeros legionis. Tac. 
Rempir avec de jeunes soldats les 
— d'une armée, Junioribus exer- 
citum supplère. Just. [Hommes] qu'on 
n'a pas encore distribués dans les —, 
Nondum per numeros distributi. Pl.-j. 
Dégarnir les — des légions, Legio- 
aum numeros ampulare. Liv. 

CADRER, v. 0. S'ajuster à, avoir 
du rapport à. Convenire, io, is, vêni, 
venltum, n. Ou Consentire, io, is, sensi, 
sensum, n. Ou Congrufre, 0, is, grui, 
s. sup., n. (alicut rei ou eum re). 
Cic. = La délibération ne cadre 
pas avec le discours, Deliberatio 
non convenit cum oralione. Cic. La 
fn — avec le commencement, Primis 
au dat.) ertrema respondent (de res- 
pondère, e0, spondi, sponsum, 0.). 
Cic. Terme qui — avec ce qu'il avait 
dit, Verbum ad id aptalum quod 
(ile) direrat. Cic. Langage qui — 
Dieux avec, OÜratio accommodatior 
(et le dal.). Cic. C'est ce qui — le 
Dieux avec là nature humaine, Jd 
est naîuræ hominis aptissimum. Cic. 
Je ferai cadrer mes vaes avec Îles 
vôtres, Meum consilium ad fuum ac- 
commodabo (de accommodare, 0, as, 
avi, afum), Cic. Faire — son lan- 
gage avec les circonstances, Tem- 
portbus (au dat.) orafionem apiare, 
0, as, aut, atum. Quint. Les parties 
cadrent bien ensemble, Inter se partes 
consenliunt. Cic. Les dates —, Tem- 
porum ralio congruit. Suet. 

CADUC, vaux, adj. 4° Pr. Qui 
tombe ou est tombé. Cadueus, a, um. 
Cato. Varr. Cic. || 2° Fig. Qui est sans 
maitre, sans effet. Caducus, a, um. 
Cie. Ulp. = Biens, Legs caducs, Bona 
caduca, Legata caduca. Ulp. || 8e Pr. 
Qui est près de tomber. Ruinosus, a, 
um. Cic. Sen. : Bâtiments cadues, Vi- 
tiosæ ædes. Dig. H 6° Fig. Vieux, cassé. 
Caducus, a, um. Cic. Decrepitus. Plaut. 
Ter. Voy. visox. || 6° Qui fait tomber. 
Caducus, a, um. Blacr. = Mal caduc. 
Caducus morbus. Macr. 

CADUCEÉE, #. m. La verge de Mer- 
œure. Caduceus, i, m. Varr. Cadu- 
ceum, i, n. Apul. : Qui porte un ca- 
ducée, Caducealus, a, um. Insc. 

CADUCITÉ, s. L. 1e Fig. État de 
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ce qui est sans maïitro, sans effet : Qui 
est en élat de caducilé, Cadueus, a, 
um. Ulp. || 20 Pr. État de ce qui est 
près de tomber : Ëtie en état de ca- 
ducité (en parl. d’une maison), Vi- 
lium factre, 0, is, feci, factum. Cic. 
Labare, 0, as, avi, atum, n. Cic. || 
39 Fig. Décrepitude. Ætas (atis) decre- 
pita (æ), f. Cic. 

CADURCIEN, ENNE, êl CADUR- 
QUE. Qui ost do Cahors. Cadurcus, a, 
um. Aus. 

CAEN, v. de France (Calvados). 
*Cadomum, i, n. 

CAENNAIS, AIS&. Qui est de Caen. 
*Cadomensis, m. f., €, 0. 

CAFAND, ARDE, C. HYPOCRITE. 

CAFARDERIE, s. f. C. aypocnisie. 

CAFÉ, 5. m. 1° Graine du cafeier. 
*Coffea (æ) Arabica (æ), f. (Linn.). || 
2° Boutique où l'on donne à boire du 
cafe et autres boissons chaudes. Ther- 
mopolinum, ti, n. D'apr. Plaut. 

CAFÉIER, s. m. Sorte d'arbre. 
*Coffea æ) Arabica (æ), f. (Linn.). 

CAFETIEIX, 5. m. C. CADANETIEN. 

CAFFA, v. de la Crimce. Theo- 
dosia, z, f. Plin. 

CAFRERIE, çontrée de l'Afrique 
australe. * Caffaria, æ, f. 

CAGE, s. f. 1° Petite loge où l'on 
enferme dos oiscaux. Cavea, æ, f. Cic. 
Petr. : Oiseau en cage, Avis inclusa 
in caveä. Cic. || 2° Grande loge où 
l'on enferme de gros animaux. Sæpium, 
i, 0. Cic. Claustra, orum, n. pl. Liv. 
Cavea, æ&, f. Lucr. Plin. : Tenir dans 
des cages, Sæplis continëre. Cic. 
Claustris retinère. Liv. 

CAGLIARI, Capitale de la Sar- 
daigne. Caralis, is (acc. im), f. Flor. 
et Carales, ium, f. pl. Liv. : De Ca- 
gliari, Caralitanus, a, um. Liv. 

CAGNARD, ARDE, adj. C. PARES- 
SEUI. 

CAGNEUX, EUSR, adj. Qui a les 
jambes tournces en dedans; tourné en 
dedans. Varus, a, um. Varr. lior. 
Vatius. Varr. AMart. Valgus. Plaut, 
ap. Fest. Cels. : Un cagneux, Vatia, 
æz, mw. Varr, flomo (minis) vatius (ti), 
m. Dig. Jambes cagneuses, Crura 
vara. Varr. distorta. Hor. 

CALIIERN, S. m. 1° Assemblage de 
feuilles de papier réunies. *Junctæ 
arum) chartæ (arum), f. pl. (Ing.). 
| 20 Ensemble de feuilles écrites. (En 
gén.) Libellus, i, m. Cic. (Ensemble 

e notes, de devoirs d'écoliers) Com- 
mentari, orum, m. pl. Quint. (Leçons 
rédigées d'après la dictée d'un 
maitre) Dictata, orum, n. pl. Cic. 
5 Petit cahier, Libellulus, i, m. Afart. 
Mettre, Inscrire qq. ch. sur son 
—, Aliquid in libellum referre. Cic. 

CAUORS, v. de Franco (Lot). Di- 
bona, z, [. Peut. *Cadurcum, à, n. 
: De Cahors, VOY. CADURCIEN. 

CAHOT, 8. m. Saut que fait une 
voiture. Succussus, &s, m. Pacuv. Apul. 
Ter. : Supporter les cahots, Pati 
jactationem (voy. le suiv.). Liv. 

CALIOTAGE, 8. m. Suite de cahots. 
Jactatio, onis, f. Liv. 


CAHOTANT, part. prés. de oa- 
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uorEn, Voy. ce v. || Adj. eanoram 
anTE, Qui cahote; qui fait cahoter. Jac- 
fans, gen. antis. Liv, : Route eaho- 
tante, Via jactans. Liv. 

CATIOTER, v. act. 1° Seoouer par 
des cahots. Suecut®re, io, is, cussi, 
cussum, acl. Lucr. Ou. Sen. Jactare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. Verare, 
act. Gell. : Être cahoté par les aspé- 
rités de la route, Salebris solliciter, 
or, aris, atus sum, pass. Col. | 2° Fig. 
Ballotter, tourmenter. Jactare, 0, as 
avi, afum, act. Cic. Verare, act. Cic. 
30 Ncut. Éprouver des cahots. Jactar:, 
or, aris, aius sum, pass. Cic. 

CAINIUTE, 8. f. C. CADANE. 

CAÏETE, v. du Latium. Cajets, æ, 
f. Virg. = De Caiète, Cajetanus, a, 
um. V.-Maz. 

CAÏEU, s. m. Petite bulbe. Bulbus, 
i, m. Col. 

CAILLE, 8. f. Sorte d'oiseau. Ce- 
turnir, icis, f. Plaut. Plin. 

CAILLÉ, Ée, part. passé de cair- 
Len, Voy. ce v. { Subst. m. canzé. 
Lait coagulé. Lae (actis) gelatum (à), 
0. Col. Coagulum, à, n. Plin. 

CAILLER, v. act. Coaguler, Coa- 
gulare, 0, as, avi, atum, act Plin, 
Cogëre, 0, is, coegi, coacium, act. 
Col. Contrahëre, 0, 1s, trari, tractum, 
act. Plin. Congelare, 0, as, avi, atum, 
act. Col. = Cailler le lait, Lac contra- 
hÿre. Plin. densère, eo, es, 8. parf., 
etum. Plin, congelare. Col. in duri- 
fiam cogére. Plin. Lait caillé, Lac ge- 
latum. Col. Sang —, Concretus san- 

uis. Cels. Quand le lait est —, Cum 
ac concrevit. Col. Voy. ci-après. 

Se caizcen, v. réil. Se coaguler. 
Coire, eo, is, iui et ii, tfum, n. Varr. 
Virg. Concrescère, 0, îs, crevi, crelum, 
u. Col. = Le lait se caille, Lac coit. 
Varr. Le sang se —, Sanguis coit on 
concrescif. Virg. || Avec ellipse du 
oron. réfl. PAINR CAILLER (— CAIL- 
LEN, v. acl.) : Les barbares font cailler 
etaigrir le lait, Barbari lac in acorem 
densant (de densare,o, avi, atum). Plin. 

CAILLETAGE,S3.m.C.BAvVAnDAGE. 

1. CAILLETTE, 8.f.C.saviILLAnDE, 

2. CAILLETTE, 5. f. Estomac des 
ruminants qui contient la prèsure à cail- 
ler le lait. Coaguium, à, n. Plin. 

CAILLOT, S. m. Grumeau de sang. 
Sanguinis globus (i), m. Ov. : Sang 
en caillot, Sanguis concretus. Cels. 

CAILLOU, 5. m. 1° Sorte de pierre 
très dure. Silex, licis, masc. (et rar. 
fém.) Cic. Vitr. = De caillou, Sili- 
ceus, a, um. Ualo. Vitr. || 2° Petite 
pierre. (En géo.) Calculus, i, m. Cic. 

aptllus, i, m. Plin. (Petite pierre 
ronde) Globosum (1) sarum (1), 0. 
Liv. =: Faire jaillir le feu du choe 
de deux cailloux, Elicére ignem con- 
flictu lapidum (de lapis, idis, m.). 
Cic. Champ rempli de —, Ager ca 
culosus. Col. Ruisseau plein de — 

= de gravier), fivus glareusus. Plin. 

CAILILOUTAGE, $. m. Ouvrage 
falt de cailloux = Faire le cailloutage 
d'une roule, Viam stlice sternëre. Liv. 

CAILLOUTEUX, BUSE, adj. Plein 
de cailloux. Calculosus, a, um. Col 
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CAILLOUTIS, 5. m. CG. CAILLOU- 
TAGE. 

CAIMAN. 8. m. C. CnocopILx. 

CAIN, premier fils d'Adam. Cain, 
Wdécl. Bibl. Cuinus, i, m. Vict. 

CAÏPHE, grand prêtre des Juifs. 
Caiphas, æ, m. Prud. 

CAIRE (Le). capitale de l'Égypte. 
eCarrus, i, [. Carre, à, n. 

CAISSE, 1. f. 1° Espèce de coffre de 
bois. Area, æ, f. Caio : Petite caisse, 
Arcula, æ, f. Cic. || 2° Coffre-fort, 
argent disponible. Arca, æ, Î. Cuc. : 
Cowpte sur nutre caisse, Arcz nosiræ 
confidito. Cie. [PayerJavec de l'argent 
de sa —, De suo. Cic. La — (publique 
ou de l'État), La — (d'un prince), 
ÆErarium, ii, n. Cie. Nep. Fiscus, 5, 
m. Cic. Suet. La — de l’armée, :Era- 
rium muiare. Suet. Etablir une — 
partieulière. Ærarium privalum con- 
stituËre. Nep. Adminisirer la caisse 

d'une arme], Dispensare pecuniamn. 
ep. |} 3° Corps d'une voiture : La 

caisse d'une voiture. Rhcdz capsus 
i), m. Vitr. (| 4° Cylindre d'un tam- 
ur; tambour. VOy. raunour. 

CAISSIER, s. m. Employé qui tient 
la casse ou l'on serre l'argent. Arca- 
rius, ü, m. P.-jct. Lampr. Summa- 
rum œctor (oris), m. Suet. = Être le 
eaissier de qqn, Raliones alicujus 
curare, 0, as, avi, aftum. Plaut. Etre 
le — (d'une armée]. Voy. caisse 90, 

CAISSON, s. m. 1° Grando caisse. 
Arca (æ) ingens (entis), f. Suet. et 
simpl. Area, æ, f. Cic. || 2° T. d'ar- 
ebilecture. Compartiment dont on dé- 
core un plafond. Lacunar, aris (br. 8. 
eri; nom. et acc. pl. aria; gén. pl 
erium el ordin. ariorum ; dat. et abl. 
pl. aribus et ariis), n. Vitr. Cic. Hor. 

CAIUS, prénom romain. Gajus, i 
(voe. Gaï), m. fnsc. On l'écrit ordin., 
mais à tort : Caïus, ii (voc. Cai). 
Suivi du nom de famille, il s'écrit 
toujours en abrégé : C. = Caïus Clau- 
dius Néron, C. Claudius Nero. Liv. 

CAJOLER, v. act. Flatter, louer 
qqn. (Alicuï) blandiri, for, iris, ilus 
sum, dép. Cic. Alquem) palpare, 0, 
as, avi, atum. Cic. Juv. (Aliquem) in 
manibus habëre, e0, es, bui, bitum. 
Cic.: Appius me cajole, Appius totum 
me ampleratur (de amplezari, or, 
atus sum, dép.). Cic. 

CAJOLERIE, 0. f. Flatterie. Blan- 
ditia, æ, f. Cie. Blandimentum, i, n. 
Plaut, Tac. 

CAJOLEUR, KUSE, s. m. et f. 
Celui, Calle qui cajole. Palpator, oris, 
masc. Plaut. Blandus (t) homo (minis), 
masc. Ter. : Comme elle est cajo- 
leusel Ut blandiloqua est! Plaut. 

CAL, 8. m. Durillon. Callum, i, n. 
Cic. et qqf. Callus, à, m. Cels. 

CALABRAIS, 419€. De la Calabre. 
*Calaber, bra, brum. * Calabricus. 

CALABRE, prov. de l'Italie. * Cala- 
bria, z, f. 

CALAC, v. de France (Finistère). 
*Calacum et Calabrum, à, n. 

CALAUONRA, v. d'Espagne, patrie 
de Quintillen. Calagurris, is (acc. im), 
. Liv. 
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CALAIS, v. de France (Pas-de- 
Calais). Caletum, i, 0. = De Calais, 
VOY. CALAISIEN. 

CALAIS (SAINT-), v. de Francs 
(Sarthe). * Carilesi (ppidum (i), n. 

CALAÏS, fils de Boreo et d'Ori- 
thye. Culais, idis (acc. im et in), 
m. Ov. 

CALAISLEN, ENNE. De Calais. * Ca- 
Letanns,a,um. * Caletensis, m_f.,e,n0. 

CALAMATA, 1. du Poloponèse. 
Therapne, es, f. Sil. Therapnæ, arum, 
f. pl. St. 

CALAMISTRER, v. act. Frisor et 
boucler (les cheveux). Calamistro con- 
vertêre, 0, ts, verli, versum, act. Petr. 
: Calamisiré, Calamistratus, a, um. 
Plaut. Cic. 

CALANMITÉ, 8. f. 4° Malheur pu- 
blic. Calamitas, atis, f. Cic. Clades, 
is, f. Cic. Malum, i, n. Cic. Fatum, 
ï, 0. Cic. = Calamité publique, Rcipu- 
blicæ calamitas. Cic. Patum publicum. 
Cic. Malum publicum. Liv. Civitatis 
clades. Cic. Dans ces temps de cala- 
mites, In his asneritatibus rerum. Cic. 
IL 2° Grand malheur d'un particulior. 
Miseria, æ,f. Cie. Ærumna, f. Sail. 
Cic. Aalum, à, n. Cie. Fatum, n. Cic. 
: Quelque calamité les menace, Es 
(atum aliquod impendet. Cic. Les ca- 
amités au milieu desquelles uous 
vivons, Miserie in quibus versamur. 
Cic. Voy. MarUFUR. 

CALAMITEUX, E088, adj. Qui 
abonde en calamités. Calamitosus, a, 
um. Cic. Acerbus. Cic. : Temps cala- 
miteux, Tempestas calamitosa. Cic. 

CALANDIRAGE, 5. m. Action de 
calandrer. Pulitio, onis, f. Fest. 

{. CALANDRE, S. f. Machine qui 
sert à lustrer les étoffos. Tormentum, 
i, n. Sen. =: Meltre à ia calandre, 
Faire passer par la — une étoffe 
pour la lustrer, Voy. CALANDRER. 

2. CALANDRE, s. f. 1° Sorte d'a- 
louctto. C. ALooETTe. || 20 Insecto qui 
rongo le blé. Curculio, onis, m. Virg. 
Plin. 

CALANDRER, v. act. Lustrer avec 
la calandre =: Calandrer none éloffe, 
Vestem (ormentis splendëre cogentibus 
prenëre, 0, is, pressi, pressum. Sen. 

CA LATUHUSE, ile de la mer Égée. 
Calathusa, z, [. Plin. 

CALATRNA VA, Y. d'Espagne. * Ore- 
tum, i, n. 3 De Calatrava, Oretanus, 
a, um. Liv. Plin. 

CALAURIE, Île du golfe Saro- 
nlque. Calauria, æ, f. Ov. Mel. = De 
Calaurie, Calaureus, a, um. Ov. 

CALCAIRE, adj. Où il y a de la 
chaux. Calcarius, a, um. D'apr. Cato. 

CALCÉDOLNE, s. f. Agato d'une 
couleur laiteuse. Calchedonius (ti) 
smaragdus (i), m. Plin. 

CALCtIAS, céldbre devin grec. Cal- 
chas, antis, m. Plaut. Virg. 

CALCINATION, 8. f. Action de 
caicinor. Etustio, onis, f. Cic. 

CALCINER, v. acl. Soumottre à 
l'action du fou. Coquêre, o, is, coxi, 
coctum, act. Plin. Exrcoquêre, act. 
Plin. : Calciner de la céruse, Ce- 


russam coquêre. Plin, Rocher calciné 


Se livrer à des calculs, 


Faire le — de 
ralionem inire. 


meri, Orum, M. pl. 


affaire. 
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ar l'incendie, Torrida incend{o rupes. 
iv, Je te rendrai anssi calcinée que 


le charbon, (Te) {am excoctam reddam 
atque (el ordin. quam) carbo est. Ter. 


CALCUL, 8. m. 1° Sorte de pierre 
ui se forme dans les reins ou 
ans la vessie. (Calculus, i, m. Ceis. 


Plin. Rar. Lapillus, 1, m. Plin. : Qui 
a des calculs, Calculosus, a, um. Plin, 
1 2° Supputation, compte. Ratio, onts, 


. Cic. Linumeratio, f. Cie. Ratio- 


cinium, ti, D. Col. Computalio, onis, 
f. Plin. Supputatio, f, Vitr. Numerus, 
i, m. Ter. Liv. Qqf. Calculus (—= 
jeton pour calculer), m. Cic. =: Le 
calcul des nuits et des jours, Dinu- 
meralio noclium ac dierurm. Cic. Le 


— des temps, Ratio temporum. Tac. 
Temporum observanitia (æ), f. Vell. 
aliones agi- 
tare. Cic. Faire un calcul, Catculum 


ponère. Col. il m'en coûte de faire ce 


Me piget id computare. Quint. 
qd: ch. Alicujus rei 

1€. VOY. CALCULER. 
Faire de faux calculs, Rationes falsas 


conficëre. Sen. Soumelilre qq. ch. à 


na calcul exact, rigoureux, Ad cal- 


culos vocare aliquid. Cie. Le — est 
exact, Ratio constat ou exstat. Cic. 


Le — est exact à un sou près (Ag: ; 
Ratio ad nummum convenil. Cie. 


Nous sommes d'accord sur le —, 


Bene ratio inter nos convenit. Plaut. 
Faire entrer one somme dans le —, 
Pecuniam in ralionem inducËre. Cie. 
D'après des calculs certains, Certä 
ratione. Lucr. De calcul fait (= tout 
bien compté), Rafione initä. Cæs. || 


30 La science des nombres, l'arithms- 


tique. Arithmetica, orum, n. pl. Cic. 


Arithmelica, æ ou Arithmelice, es, f. 


Vitr. Plin. Numerus, i, m. Cic. Nu- 
Quint. : La con- 
naissance du calcul, Numerorum no- 
titia. Quint, Le — est vas invention 


de Mivcerve, Numerus Mineruzæ inven- 


tum est. Liv. |} € Fig. Mesure que 
l'on pre pour le succès de qq. 
atio, onts, [. Cic. Consilium, 
it, n. Cic. = Le sort peut plus que 
le caicul, Fors plus quam ratio po- 
test. Cic. Les calcals de la lâcheté 
te poussaient à fuir, Ignaviæ ratio fe 
in fugam impellebat. Cic. Faire nn 
calcul, Rationem inire on subducère. 
Cic. J'ai fait mon —, que je comp- 
lais vous faire approuver, Duxi 
meam ralionem, quam tibi me proba- 
turum arbitrabar. Cic. 11 ft ce —, 
Ilane rationem habëre cemit. Cic. 
Quand je fais ce — en moi-même, 
Cum eam rationem mecum puto. Plaut. 
Tu n'as pas fait ce —, que... Non 
illud rationis habuisti (prop. infin.). 
Cic. Les calculs étant faits, Tout 
calcul fait, De —- fait, Rationibus 
subductis, Cic. Ratione initä subduc- 
täque. Cic. Préparer un crime par de 
froids calculs, Subduet ratione scelus 
medilari. Cic. Avoir vaincu plus par 
le calcul et le conseil que par la va- 
leur, Alagis ratione et consilio quam 
viriule vicisse. Cæs. Selon ses cal- 
culs. Ut ille ratiocinabatur. Cic. Dé 
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ranger, Déjouer, Faire échouer le 
ealcul, les calculs, tous les — de qqn, 
Alicujus consilium perimére. Cic. con- 
silia discutFre. Frontin. Alicui omnes 
tre adœi- 
aistré à l'aveugle et sans aucun cal- 
cul, Temere et nullo consilio adminis- 
trari. Cic. ]} 5° En mauv. part. Com- 
binaison qui tend à notre utilité par- 


raliones conturbare. Ter. 


ticulière : Ce ne sera pas de l'amitié, 


wais un talcal, Non erit ista ami- 


citia, sed mercatura utilitatum. Cic. 
Faire de l'amitié un —, Ad calculos 
vocare amicifiam. Cie. Amicitiam 
ad fructum suum referre. Cic. Par —, 
Sui commodi causa. Cie. Agir en lout 
par —, Omnia suä causä facère. Cic. 
ad suam ulilitatem referre. Cic. Li- 
béralité exempte de —, Gratuita libe- 
ralitas. Cic. Sans —, Gratuito. Cic. 

CALCULABLE, adj. Qui peut se 
calculer. Computabilis, m. f., e, 0. 
Plin. : Choses calculables, Res qua- 
rum numerus iniri polest. D'apr. Liv. 
{zxxxvin, 23, 6). . 

CALCULATEUR, 5. m. Celui qui 
s'occupe de calcul. Rafiocinalor, orts, 
m. Cic. Computator, m. Sen. : Qui 
est un habile calculateur, Erercitatus 
ir mathemalicis. Cic. 

CALCULÉ, 6e, part. passé de caL- 
COLER, Voy. ce v. || Adj. Fig. Com- 
biné, préparé. Cogilaius, a, um. Cic. 
Meditatus. Cic. Voy. cALCOLER 2°. 

CALCULER, v. acl. el n. 1° Sup- 
puter, compter. (Aliquid) reputare, 0, 
as, avi, atum. Cic. supputare. Sen. 
Ov. computare. Plin. Suet. dinume- 
rare. Cic. (Alicujus rei) ralionem 
inire, 60, is, vi et di, tlum. Cic. 
numerum ïintre. Liv. ralionem du- 
cêre, 0, is, duri, ductum. Cic. ratio- 
nem pulare, 0, as, avi, afum. Plaut. 
Cic. numerum pulare. Tac. ralionem 
compulare. Col. numerum computlare. 
Tac. : Calculer sur ses doigts, Digitis 
computare. Plaut. Per digitos nume- 
rare. Ov. — les éclipses du soleil, 
Solis defectiones repulare. Cic. — le 
nombre des étoiles, Slellas dinu- 
merare. Cie. Si l'on calcule le nom- 
bre de soldats, Si numerus militum 
putatur. Tac. Le nombre des morts 
ne put être facilement calculé, Inter- 
fecitorum numerus haud facile iniri 

otuit. Liv. Si l'on calcule la somme, 
ki ad calculos pretium revocatur (pass. 
de revocare, 0, as, avi, atum). V.-Bfaz. 
Calculex ce que valent ces choses, 
Harum rerum prelia æstimale. Cic. 
Calculer au moyen de l’arithmé- 
tique la dépense des constructions, 
Sumplus zdificiorum per arithmnelicen 
consummare. Vitr. — d'année en 
année les inlérêts des intérêts, 
Fenus in singulos annos renovare. 
Cie. — le temps (= rapprocher les 
dates), Tempora reputare. Tac, — 
l'étendue de ‘Asie, d'un fleuve, Com- 
putare latitudinem Asie Plin. mes- 
suram fluminis. Plin. L'équilibre est 
calculé de telle façon que.…., Libra- 
mentiea ratio est, ul (sub).). Plin. |} 2e 
Fig. Combiner ; apprécier. Afeditari, or, 
arts, atus sum, dép. (acc.). Cic. Re- 
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pulare, », es, avi, afum, act. Cic. 
Animo agilare, act. Cic. Raliocinari, 
or, aris, alus sum, dép. (acc.). Plaul. 
Cic. : Quand je calcule cela en moi- 
môûme, Cum eam mecum ralionem 
puto. Plaut. Calculer froidement ses 
forfaits, fnitd subductäque raiione 
scelera meditari. Cic. — sa conduite, 
De suä ratione meditari. Cic. L'en- 
semble de ma coudaite est si bien 
calculé, que.…, Ja temperata lota 
ratio (med est, ul (subj.). Cic. Je 
calcule ce que je dois faire, Quid 
agam, cogito (as, avi, atum, are). Ter. 
Calculer ses mesures, Consilia co- 
quêre, o, is, coxi, coctum. Liv. con- 
coquére. Liv. Il faut que je calcule 
et que je trouve un moyen, Mii 
ineunda ratio et via reperienda esi. 
Cic. Calculer le moyen de..., Id co- 
gitare, quæ ralio sit. Liv. Je cal- 
culais les objections que je pouvais 
faire, Quid contra dicerem, medita- 
bar. Cic. Tous les mots doivent ètre 
calculés en vue de la fin (de la pé- 
riode), Omnia verba spectare debent 
ad ulfimum. Cic. Mot éludié et cat- 
culé, Meditatum cogitatumque verbum. 
Cic. Calculer ses paroles et ses ac- 
tions pour tromper, Dicta factaque 
ad fallendum insfruëre, 0, îs, struri, 
struchun. Liv. Lenteur calculée, Ficta 
cunclatio. Tac. Calculer lout en vue 
de sa puissance, Ad potentiam suam 
omnia revocare, 0, as, avi, afum. 
Cic. M calcule ce qu'il esl utile (de 
faire), Utile quid sit, raliocinatur. 
Cic. Calculor ce que chacun peut, 
Judicare (0, as, avi, atum) ou Perpen- 
dëre (0, 13, pendi, pensum) quantum 
quisque possit. Cic. — les qualités que 
duit avoir un bomtme, Meditari ou 
Cogitare ea, quaæ esse in viro debent. 
Cic. Ils n'ont pas calculé la portée 
de leurs paroles, Jllis, quid dicérent, 
nihil pensi fuit. Liv. Tu as — la dif- 
férence quil ÿ 2, quelle différence il 
L a, Ilabes subductum, quid intersit. 
ic. Calculer en quel endroit lu me 
rencontreras, Habëére ralionem, quo 
loco me convenias. Cic. Il calculaitcom- 
bien serait douloureuse la chute... 
Secum ipse reputabalt quam grauis 
casus foret. Sall. Ils calculent que 
ceux-là ne peuvent pas..., {oc ra- 
{ionis habent, eos non posse. Cic. 

CALCULEUX, EUSE, adj. T. de 
médecine. Relatif aux calculs; qui a 
des calculs. Calculosus, a, um. Cels. 

CALE, S. f. 1° La partie la plus 
basse dans l'intérieur d'un navire. Ca- 
verna, æ, f. Cic. |] 2° Morceau de bois 
ou de plerre qu'on place sous un objet 
pour le mattre de niveau. Fulmentum, 
t, n, Cels.: Sous un des pieds il faut 
introduire une cale, Uni pedi subji- 
ciemdum (est) fulmentum. Cels. || 
8° Crique. Voy. ce m. 

CALEDASSE, s. f. Sorte de fruit 
aul. vidé et seché, sert de boutoille. 
Cucurbita, æ, f, Plin. : Pete cale- 
basse, Cucurbitula, æ, f. Serib. 

CALÈCUE, s. f. Espèce de voiture 
à quatre roues. Reda, æ, f. Cic. 

CALEÇON, s. m. Sorte de aulotts 
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ou de pantalon de dessous. (Très court) 
Subligaculum, 1, n. Cic. Sublhgar, 
aris (abl.i;n. pl. ia ; gén. pl. um}, v! 
Mart. (Long el couvrant les cuisses) 
Feminala, ium, 0. pl. Cic, 

CALÉDONIE, n. de l'Écosse an- 
cienno. Calsdonia, æ, f. Tac. 

CALÉDONIEX, ENNE. Qui est de 
la Calcdonie. Catedonius, a, um. Plin. 

CALÉFACTION, 5. f. Chaleur cau- 
sée par le feu. Calefactio, ons, f. Dig. 
el micux Calor, oris, masc. Cie. 

CALEMDOUR, s. m. Sorto de jeu 
de mots. Logos ou Logus, i, m. Plaut. 
: Faire des calembours, Logos dicère. 
Q.-Cie. ap. Non. 

CALEMDTNEDAINE,s.f.C.pounos. 

CALENDES, 5. f. pl. Promier jour 
de chaque mois chez les Romains. Ca- 
lendæ et Kalendæ, arum, f. pl. Cie. 
: Les calendes de février, d'avril, 
Calendæ Februaris. Cic. Apriles. Cic. 
Les — de juillet, Calendz Quintiles. 
Cic. Julis. Col. Les — d'août, Ca- 
lendæe Serliles. Cic. Liv. Augustæ. Col. 
Phn. On distribuail les provinces 
aux — de, le jour des — de mars, 
Calendis Martiis provincix decerne- 
bantur. Cic. La veille des — de mai, 
Pridie calendas Dfaias. Cic. La veille 
des — de janvier rappela le sou- 
venir de..…, Pridie Januarias ca- 
lendas habuit recordationem.….. Cic. 
Parler devant le sénat le 12 des —, 
ou le 12 avant les — de novembre, 
DicËre in senatu ante diem duodeci- 
mum calendus Novembres (= die duo- 
decimo ante calendas). Cic. Le 16 des 
—, ou Le 16 avant les — de jan- 
vier, Sexo decimo calendas Janua- 
rias (= de sexto decimo ane calen- 
das). Col. Ce jour devait être le 6 
des — de novembre, fs dies (uturus 
eral ante diem sertum calendas No- 
vembres. Cic. Jusqu'à la veille des 
— de septembre, Usque ad pridie 
calendas Éeptembres. ic. Il ajourna 
au quatrième jour d'avant les — de 
décembre, Distulit in ante diem quar- 
tum calendas Decembres. Cic. Depuis 
les — de janvier, Ex calendis Janua- 
riis. Cic. Depuis le 9 des — de juin, 
Ex ante diem nonum calendas Junias. 
D'apr. Cie. (Att., 11, 117). || Iron, 
Payer aux calendes grecques (= un 
jour qui n'existe pas), Solu#re ad ca- 
endas Græcas. August. ap. Suet. 

CALENDRIER, 5. m. Tableau des 
jours de l'annee. Fasti, orum, m. pl. 
Cic. Numerus(i) annalis (is), m. Amm. 
Qgr. Annus, it (= l'année), m Cic. 
: Rédacteur du calendrier, Compo- 
silor anni. Cic. Jeler la perturbalion 
dans le —, Annum conturbare. Suet. 

CALEPIN, 3. m. Recuoil do notes. 
Pugillares (8-8. codicilli), ium, an. 

1. Sen. Plin. Pl.-j. Memorialis (is) 
iber (bri}, m. Suet. 

CALER, v. act. 19 Baisser = Caler 
les voiles, Vela contrahëre, 0, is 
trari, {ractum. Cic. Voy. voice. (] 
2° Act. et neut. S'enfoncer plus où 
moins dans l'eau (en pari. d'un na- 
vire) = Caler trois pieds, Voy. S'en- 
PONCER el PIED (mesure). Ü 8 Act 
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Mottre de niveau ou Assujettir au 
moyen d'une cale, (Aliquid) fulcire, io, 
is, fulsi, fultum. PL.-j. (Alicui rei) 
fulmentum subjicère, io, ïs, jeci, 
jectum. Cels. : Caler une table avec 
un tesson, Mensam testà fulcire. Mart. 

CALES, v. de Campanie. Cales, 
tum, f. pl. Cic. Cales, is, f. Sil. Ca- 
lenum, 1, 0. Plin. : De Calès, Ca- 
lenus, a, um. Cic. 

CALETES, pple de la Gaule. Ca- 
letes, um et Caleli, orum, m. pl Cæs. 

CALFAT, 8. m. Celui qui calfate. 
S'expr. en tonrn. par un v. Voy. 
CALPATER. 

CALFATAGE, 8. m. Action de cal- 
fater. S'expr. eu tourn. par un v. 
Voy. ci-après. 

CALFATER, v. act. Bouchor les 
fontes d'un navire : Calfater des na- 
vires, Nauium rimas explère, e0, es, 
evi, efum. D'apr. Cic. (Or., uxix). 
Navium rimas oblinëre, o, is, lei, 
fitum. D'apr. Mart. (xi, 45). 

CALFEUTRAGE, s. m. Action de 
calfeutrer. S'expr. en loura. par un 
v. Voy. ci-après. 

CALPEUTREN, v. act. Boucher des 
fentes pour empächer le vent de passor. 
(Alioujus rei) foramina obturare, 0, 
43, avi, afum. Plin. rimas explère, 
eo, es, evi, etum. Cic. = Calfeutrer 
qq. ch. avec de la cire, Alicui rei 
ceram obd#re, 0, îs, didi, ditum. 
D'apr. Sen. (Ep. xxxi). 

Se caALFPEUTAER, vV. réf. Se tenir 
enfermé. Latitare, 0, as, avi, 8. sup., 
0. Sen. Intra tectum manëre, eo, es, 
mansi, mansum, n. Col. 

CALIDRE, 5. m. 1° Diamôtre in- 
térieur d'un tube. Capacitas, atis, f. 
Frontin. 2° Grosseur. Afagnitudo, 
dinis, f. Cxs. : Machines de gucrre 
de divers calibres, Varie magnitu- 
dinis formenta. Cæs. Le calibre d’une 
coloone, Columnæ crassitudo, f. Vitr. 
Le instrument qui sort à mosurer. 

odulus, i, m. Frontin. 

CALICE, s. m. 1° Vase où se fait 
la consécration du vin. Calir, icis, w. 
jEce). 1 20 T. de bolanique. Enve- 
oppe extérieure de la corolle. Calathus, 
i, m. Col. Aus. Calyz, uycis, m. Plin. 

CALIFORNIE, contrée de l'Amé- 
rique du Nord. * California, æ, f. 

CALIFOURCUON (À), locut. adv. 
Jambe deça, jambe delà. Equitantium 
modo. Plin. : À califourchon sur le 
dos (d'un crocodile), Dorso (erocodili), 
equitantium modo, impositus. Plin. 
Aller à — sur un roseau, In arundine 
equifare, 0, as, avi, afum, n. [or. 

CÂLIN, 1e, adj. 10 Qaf. C. mDo- 
LENT. || 20 PI. souv. C. caAsoLEun. 

CÂLINER, v. act. C. CAJOLER. 

Se cALINEN, v. réfl. S'abandonner 
à l'indolence. Cessatione torpére, eo, 
es, pui, 3. Sup., D. Cic. 

CALINERIE, 8. f. C. CAJOLENIE. 

CALIXTE, n. d'homme. Callistus, 
1, m. (Eccl.). 

CALLICRATIDAS, général lacé- 
démonien, Callicratidas, æ, m. Cie. 

CALLIMAQUE, poète de Cyrène. 
Callirmachus, 1, m. Cic. 
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CALLIOPE, n. d'une muse. Calliope, 
es, (. or. Calliopea, à, (. Virg. 

CALLIRIHOË, source en Atüque. 
Callirhoe, es, f. Plin. 

CALLISTHÈNE, philosophe grec. 
Cailisthenes, is, m. Cic. 

CALLISTO, fille de Lycaon. Cal- 
listo, üs et qqf. onis, f. Ov. 

CALLISTRATE, orateur grec, Cal- 
listratus, i, m. Ney. 

CALLEUX, 80sk, adj. Qui a des cal- 
losites. Callosus, à, um, Gels. Plin. = 
Fruit calleux, Frucius nodosus. Plin. 

CALLOSITÉ, s. f. Épaississement 
de la peau. Callum, i, n. Cie. 

CALMANT, parl. présent de caL- 
MEN, Voy. ce v. || Adj. CALMANT, 
ANTE. Qui calmo les douleurs. Alitiga- 
{orius, a, um. Plin. 

CacuanT, s. m. Romède qui sert 4 
calmor. Lenimentum, i, n. Plin, 

1. CALMAR, 3. m. Sorte de mol- 
lusqué. Loligo, ginis, f. Plin. 

2. CALMAR, v. de Suède. * Cal- 
maria, æ, f. 

CALME, S. m. 1° Cessation com- 
plète du vent =: Calme de l'air, des 
vents, Ventorum quies (etis), F. Plin. 
— plat de l'air, Ventorum segnilia 
(), f. Col. Üa trop long — de l'air, 

es vents, Nimia ventorum segnities 
(eir, F. Col. — (en gén.) de la mer, 
Maris tranquillitas (atis), (. Cæs. — 
(surface unie) de la mer, Maris zqua- 


itas, f. Sen. — plat (de la mer), 
Malacia, æ, f. s.  Tranquillitas 
iners. Sen. Maris segnuitia. Tac. 


Guetter les lemps de —, les calmes, 
Aucupart tranquilltiates. Cæs. Il sur- 
vint un calme si grand, Tanta mala- 
cia on franquillitas exstitit. Cæs. Par 
le —, Ea temps de — (sur mer), 
Mari placido. Sall. tranquillo. Liv. 
Soubailer la tempête au miliea du 
—, In {ranquillo tempestatem aduer- 
sam optare. Cic. || 2° Tranquillité, ab- 
sonco d'agitatlon, Tranquillitas, atis, f. 
Cic. Quies, etis, f, Cie. Qqf. Otium, ii, n. 
Cic. : Lieu où règne le calme le plus 
complet, Locus quietis ou tranquillita- 
tis plenissimus. Cic. Le — dans la vie, 
Vitæ tranquillitas. Cie. otium. Cic. Vi- 
vre dans le —, In otio vivêre. Cic. Dans 
le — dela vie privée, In vitä privaläet 
quietä. Cic. Le — de l'étude, Quies 
doctrinarum. Plin. 1l n'y a pasde gran- 
deurlàoù manquele—, Nihïl magnum 
est, nisi quod simul placidum. Sen. 
Ne voir le — nulle part, Nüihil quieti 
ou Nihil tranqulli vidère. Cic. Re- 
trouver le — après le péril, E peri- 
culis requiescËre, 0, is, evi, elum, n. 
Sall. Moment de — (dans une ma- 
ladie), Remissius (oris) tempus (oris). 
Cels. Le ans l'État, Reipu- 
blicæ otium. Cic. Ce fut un temps 
plutôt da — que de paix, Otium 
magis quam par fuit. Tac. Quand Île 
— règne dans l'État, En temps de —, 
Quietä republicä. Cic. Ramener le — 
dans la situation, Res ad otium dedu- 
cére. Cæs. Rétablir le — dans l'Élat, 
Tranqgulliores res facËre. Liv. Le — a 
été rétabli dans l'Élat, L'État estrendu 
au —, Respublica in franquillum re- 
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dacta est. Liv. Qnand le — fat ré- 
tabli à Rome, Tranquillatis rebus 
Romanis. Nep. Le — de l'âme, Animi 
tranquillitas. Cie. Les trois états de 
chez les sloiciens), Tres con- 
stantiz. Cic. Passions pleines de —, 
Appelitus {ranquilli. Cic. Style plein 
de —, Genus dicendi plocidum. Cic. 
Parler avec —, Tranquille dicÿre. 
Cic. Placide et sedate loqui. Cic. Dis- 
culer avec —, Leniter disputare. Cic. 
Répondre avec — aux questionnenrs, 
Quærentibus lente respondère. Cic. Sup- 
porter aq: ch. avec —, Ferre aliquid 
lacide. Cic. sedate. Cic. placate. Cie. 
upporter un malheur avec —, Mode- 
raie ferre calamitatem. Nep. Souf- 
frir, Voir qq. cb. avec —, Aliquid 
æquo animo pali. Cic. vidëre. Cic. 
Cawe, adj. 4° En bonne part. Qui 
est sans agitation, tranquille, paisible. 
Placidus, a, um. Cic. Tranquillus. Cie. 
Quielus. Cic. Placatus. Cic. Sedatus. 
Cic. : Mer calme, Mure tranquillum. 
Cic. placidum. Plin. Sur une mer —, 
Tranquillo mari. Cic. Rivière —, 
Amnis sedatus. Cic. Jour —, Dies 
quielus. Cic. tranquillus. Plin. Jour 
où le vent est —, Placidi spirilus 
dies. Col. Le vent est —, Aura silet 
de silère, eo, lui, s. sap., n.). Col. 
uelter les temps calmes, Tranquil- 
litates aucupari. Cic. Un Élat calme, 
Quieta respublica. Cic. Pacata et (ran- 
quilla civitas. Cic. Le présent était 
assez —, Præsentia satis consederant 
(de considère, 0, is, sessum, n.). Tac. 
une époque plus —, Sedatiore tem- 
pore. Cic. Vie —, Oltosa et quieta vita. 
Cic.Goûts qui doiventélre plus calmes. 
Studia quæ contractiora esse debent. 
Cic. Amitié plus catme, Amicitia 
remissior. Cic. Ame, Esprit —, Tran- 
uillus animus. Cic. Quieta mens. Cie. 
tat — de l'âme, Animi quietus et pla- 
catus status. Cic. Esprit plus —, Pla- 
catior animus. Liv. Supporter qq. ch. 
l'esprit —, Aliquid æquo animo pali. 
Cic. Ecrire dans des dispositions plus 
calmes, Sedatiore animo scribëre. Cie. 
Les esprits étaient devenus assez —, 
Admodum miligati animi erant. Liv. 
Homme calme, Homo tranquillus 
animo. Cic. Être —, Rester 
Tranquillo animo esse. Cic. Tran- 
quillo animo consist#re. Cic. Les fous, 
uand ils sont revenus à un état —, 
nsani, cum relarontur (de relarari, 
or, atus sum, pass.). Cic. Chaque jour 
sa colère devenait plus —, Quotidie 
aliquid iracundie remillebat (de re- 
maitre, 0, is, misi, missum). Cic. 
Parler d’un ton —, Placide ou Sedate 
loqui. Cic. Répondre d'un ton —, 
Lente respondère. Cic. Discours —, 
Oratio placida. Cic. Orateur dont 
l'action est —, Sfatarius orator. Cie 
Front — et serein, Tranquilla et se- 
rena frons. Cic. Sommeil —, Somnus 
placidus. Ov. Repos très —, Quies 
placatissima. Cic. || 2° En mauv. 
art. Lanquissant, indolent, inactif. 
nguidus, a, um. Cæs. Remissus, 
Cæs. =: Être calme, (en parl. des pers.) 
Remisso ac languido animo esse. Cas. 
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(en pari. des pers. et des ch.) Len- 
guëre, 60, es, gui, 8. sup., D. Cic. Ov. 
CALMER, v. act. 1° Rendre calme, 
apaiser l'agitation des pers. et des ch. 
Sedare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Tranquillare, act. Cic. Placare, acl. 
Cic. Lenire, io, ts, ivi el ii, tium, 
act. Cic, : Calmer la mer, Dlare se- 
dare. Cic. tranquillare. Plin. — les 
flots, Fluetus sedare. Cic. componère, 
0, is, posui, positum. Virg. — les 
vents, Sedare ventus. Cic. — qqn, 
Aliquem ou Animum alicujus mitr- 
gare, 0, as, avi, atum. Cic. — les 
esprits, Animos placare. Cic. lenire. 
Cie. tranquiilare. Cic. lentes sedare. 
Cic. || 2° Rendre moins violent, faire 
cesser. Sedare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. Lenire, io, is, toi et ü, tium, 
act. Cic. Mitigare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. Lerare, act. Veil. Aillevare, 
act. Cic. Sublevare, act. Cic. : Calmer 
la fair, la soif, Famem, Sitim serare. 
Plin. — les maux de tête, d'oreille, 
Capitis dolores levare. Plin. Aurium 
dolvres sedare. Plin. — une mala- 
die, Morbum mitigare. Pl.-3. La dou- 
leur, un instant calmée, repril avec 
une nonvelle intensité, Recruduit sopo- 
ratus dolor. Curt.Calmer l'inquictude, 
Sollicitudinem allevare. Cic. Sollicitu- 
dint subuenire, 10, ts, véni, ventum, n. 
Cic. Cela calma la frayeur, Id remedium 
timori fuit. Liv. Calmer une passion, 
Cupiditatem comprimère, o, is, pressi, 
ressum. Cic. [Discours] par lesquels 
es passions sont calmtes, Quibus ani- 
morurm impelus reflectuniur (passe de 
reflectFre, o, is, flexi, ficrum). Cic. Cal- 
mer les passions (= les désirs), Appe- 
titus contrah#re, 0, ts, {rarti. (rac{um. 
Cic. sedare. Cic. — la colère, [ram 
sedare. Plaut. placare. Cie. minuÿre, 
0, is, nui, nufum. Ter. — sa colère, 
Iram supprimére. Liv. Le rire calme 
la haine et la colère, Risus odium 
iramque frangit (de frangère, o, frega, 
fractum). Quint. Calmer la haine, Invi- 
diam levare. Vel. — les haines, Odia 
sublevare. Cic. — une sédition, Se- 
ditionem sedare. Cic, 

Se CALMER, v. réf. fe En parl. 
des ch. Dovonir calme, s'apaiser. Se- 
dari, or, aris, alus sum, pass. Cic. = 
La tempête se calme, Tempesias se- 
datur. Cic. Les flots, Les vents s'étant 
calmés, Sedatis fluctibus. Cic. ventis. 
Cic. Le vent se calme, Ventus re- 
mittit (de remitifre, 0, misi, missum, 
neut.). Cæs. quiescit (de quiescëre, 0, 
quieni, quielum, n.). Plin. La pluie se 
Imber remitiit (neut.). Liv. con- 
quiescil. Liv. Le tumulle se —, Tu- 
mullus conlicescit (de conticesc®re, 0, 
licui, 8. snp., n.). Liv. Les fièvres 
se calment, Febres decedunt (de de- 
celËre, 0, cessi, cessum, n.). Nep. La 
douleur s'est calmee, Dolor remisit 

veut.). Cic. se remisit. Cels. Puisque 
à douleur qui gonflait son cœur 8 é- 
{ait —, Cum tumor animi resedisset (de 
resid®re, 0, is, sessum, n.). Cic. Les 
esprits, Les cœurs se calment, Bfca- 
tes, Animiresidunt. Cæs. Liv. La pre- 
mière terreur s'est calmée, Primus 
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terror consedit. Liv. L'ardeur de 
l'oraleur se calme, Subsidil impelus 
dicendi. Quint. La fougue se —, Re- 
sidit impetus. Cæl. ap. Cie. Lors- 
que les passions se furent calmées, 
‘um cupiditates defervissent (de de- 
fervescère, 0, is, ferbui et fervi, s. 
sup., n.). Cic. Quand celte excitation 
se fut nn pen calimée, Cum jam satis 
ille impetus defervisset. Pl.-j. La co- 
lère se calme, Jra defervescit. Cic. 
residit. Liv. decedit. Ter. (il espérait) 
que votre colère se calmait, [ras 
vesiras deflagrare (o,as,aut, afum, n.). 
Liv. || 2° Cesser d'être en colère. Pla- 
cari, or, arw, atus sum, pass. Cic. Ai- 
tigari, pass. Cic. Leniri, ior, iris, ilus 
sum, pass. Cic. Jracundiam remititre, 
o, is, misi, missum. (ic. Iram ponère, 
0, is, posui, positum. Hor. [ram suppri- 
mère, 0, is, pressi, pressum. Liv. 
Animum placare ou mitigare, 0, as, 
avi, atum. Cic. = Qui 8e calme facile- 
ment, Placabilis, m. f.,e, n. Cic. 
CALOMNIATEUR, TRICE, S. M. 
et f. Celui, Celle qui calomnie. Ob- 
trectator, masc. Cic. Criminalor, oris, 
masc. Plaut. Tac. S'expr. mieux en 
tourn. par un v.: Mon calomniateur, 
Criminator meus. Plaut. Tes calom- 
nrateurs, Obtrectatores lui. Cic. Les ac- 
cusations des —. Obtrectatorum crimi- 
naliones. Suet. Être un calamniateur, 
une calomniatrice, (Hominem) falso 
culpare, o, as, avi, atum. Plaut. 
({omini) falso maledictre, 0, is, diri, 
dictum, n. Calo ap. Char. Je ne sau- 
rais être un calomniateur, Non pos- 
sum quemquam falso insimulare. Cic. 
CALOMNIE, S. f. Fausse imputation 
ui blesse l'honneur. Falsum ÿ) crimen 
(minis), n. Sall. Cic. Hor. Commen- 
ticium crimen, n. Cie.,et qqf. simpl. 
Crimen, minis, n. Cic. Falsa (æ) cri- 
minatio (onis), f. Cic., et qu simpl. 
Criminatio, onis, f. Cie. Falsum [Q 
opprobrium (ii), n. Hor. Calumnia, x 
(rare en ce sens), f. Cic. = Il se 
chargea de forger Îa calomnie, Con- 
fictionem eriminis suscepil. Cie. Croire 
aux calomuoies forgées contre qqn, 
Cred®re criminibus in aliquem confictis 
Liv. Calomaie lancée {par un orateur) 
contre qqn, Oratio conjecta improbe 
in aliguem. Cie. Lancer une — 
comme un trait empoisonné, Falsum 
crimen, quasi venenalum quoddam 
telum, jacëre. Cic. Altaquer qqn par 
la —, Aliquem circumuenire faisis 
criminibus. Sal. Fsire assaut de ca- 
lomnies, Decern?re crimintbus. Liv. 
Les oreilles s'ouvrirent à la calomnie, 
Ad criminalionem adaperlæ sunt au- 
res. Curt. Intenter une action en — 
devant les pontifes, Calumniam af- 
ferre ad poniifices. Liv. 
CALOMNIER, v. act. Blosser l’hon- 
neur de qqn par de fausses imputations. 
(Aliquem) [also insürulare, 0, as, avi, 
atum, Cic. falsis criminibus circum- 
venire, 10, is, vêni, ventum. Sall. 
(Alicui) false maledicFre, o, is, diri, 
dictum, n. Cato ap. Char. In aliquem 
smentiri, ior, iris, ilus sum, dép. 
Cic. z [Il écrit} qu'on l'a calomnié, 
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qu'il a été —, Se (ss criminibus 
cireumventum (esse). Sall. On me 
calomnie, Mihi falso maledicitur 
{impers. pass.). Cato ap. Char. Ils 
calomnièrent ceux qu'ils détestaient, 
Ementali sunt in eos quos oderant. 
Cic. Calomnier la nature, Naturum 
infamare, o, as, avi, atum. Sen. 

CALONNIEUSEMENT, adv. Avec 
calomnie. Falso. Cic. Falsis eriminibus. 
Sail. 

CALOSINIEUX, E086, adj. Qui 
contient une calomnie. Falsus, a, um. 
Cic. Commenticius. Cie. : Accusation 
calomnieuse, C. CALOMNIE. 

CALORIFÈRNE, $s. m. Sorte de 
poêle. (En gén.) Vaporarium, ti, n. 
Cic. (En parl. po potle souterrain) 
Hypocausis, is, f. Vitr. 

CALORIQUE, 5. m. Principe de 
la chaleur. Calor, oris, m. Cic. 

CALOTTE, s. {. 1° Espèce de petit 
bonnet. Pileolus, t, m. Hor. || 2° Voûte 
spherique. Hemisphærium, ii, 0. Vitr. 

CALQUE, s. m. 1° Image calques 
: Le caïque d'une chose, flei image 
HA ere ipsà erpressa (æ), {. D'apr. 
lin. || 2° Fig. Imitation servile. Nimia 
(æ) tmitatio (onts), F. Cac. 

CALQUER, v. act. 10 Prendre le 
trait d'un dessin en suivant exacte- 
mont ses contours : Calquer une chose, 
Imaginem rei ex re 1psû exprimère, 0, 
is, pressi, panne D'apr. Plin, 
(xxxv, 12, 44). || 20 Fig. imiter avec 
une exactitude servile. Nimiä imita- 
tione exprimêre, act. D'apr. Cüic. 

CALUS, s. m. 1° Soudure naturelle 
d'un os rompu. Callus, 1, m. Cels. 
2° Ourillon. Callum, à, n. Cic. Qqf. 
Callus, i,m. Cels. || 3° Fig. Endurcisse- 
mont d'esprit et de cœur. Callum, i, n. 
Cic. Sen. : Se faire un calus à force 
de patienre, Longä patientiä occalles- 
cEre,o, is, lui, s.sup., n. PI.-j. Par le 
travail on se fait un — contre la dou- 
leur, Labor callum dolor: obducit. Cic. 

CALVAIRE, 3. m. Le mont où 
Jésus-Christ fut crucifié. Calvaria, æ, 
f. Vulg. Calvarium, ïi, n. Tert. 

CAL V1, v. de Corse. * Calvium, ii, n. 

CALVIN, fondateur du calvinismo. 
*Calvinus, i, m. 

CALVINISME, 5. m. La doctrine 
de Calvin. * Calviniantsmus, i, m. 

CALVINISTE. Celui, Colle qui suit 
la doctrine de Calvin. *Calvinianus, à, 
masc. * Caluiniana, æ, fém. 

CALVITIE, 8. f. État d'une tête 
Chauve. Calvifium, ii, un. Cic. Suet. 
Caluities, ei, [. Suet. 

CALYDON, v. d'Étolie. Calydon, 
onis (acc. onem et ona), f. Plin. Ov. 
2 De Calydon, Calydonius, a, um. Ov. 

CALYPSO, n. d'une nymphe. Ca- 
lypso, Gs el qqf. onis (ae. o et qaf. 
onem ; dat. el abl. o), Î. Plin. 

CAMAÏEU, 5. mm. Pointure mono- 
chrome. Piciuræ monochromateum (1) 
genus (neris), n. Plin. : Des ca- 
maieux, Mfonochromata, orum, n. pi. 
Plin. Peindre des —, en camaïeu, 
Unicolora pingère. Fronto. 

CAMAIL, s. m. Sorte de petit man- 
teau. * Camallus, i, m. (Cang.). 
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CAMARADE, s. masc. et fém. 
Personne qui vit avec une autre, com- 
pagnon, compagne. (En gén. Compa- 

uon de jeu, de table, de travail) 
Sudalis, is (abl. i et qqf. e}, masc. 
Cic. (Associé ou Associée) Socius, it, 
masc. Cie. Socia, æ, lém. Cic. (Qui 
loge avec) Contubernalis, ts, m. et f. 
Plaut, Cie. NW ALRTR ou Compagne 
d'esclavage) Conservus, à, masc. (ic. 
Couserva. x, fém. laut. {Compagnon 
ou Compagne d'études) Condiscipulus, 
f, masc, Cic. Condiscipula, æ, fém. 
Apul. Mart.(Compagnou on Compagne 
d'âge) Æqualis, is, m. et [. Plaul. 
Ter. Pac. ap. Non. Coæxqualis, masc. 
Col. (Compagnon d'armes) Commilito, 
onis,m.Cic.(Compagnon ou Compagne 
de route) Comes, mitis, m. et F. Cic. 
Virg. : Soldat qui prend ea main la 
eause de ous Ses camarades, Miles 
qui communem causam sui numeri 
suscipit. Lig. (L'oie)] est incorporée 
dau3 la troupe de ses —, In gregem 
cozqualium compellitur. Col. Avoir 
qqn pour camarade de table, Aliquo 
convictors uit, or, Ëris, usus sum, 
dép. Hor. 

CAMARADERIE, S. f. Union qui 
existe entre camarades. Il s'exprime, 
selua là auante (vOYy. CAMARADE), par 
l'ua des subst. suiv. : Sodalitas, alts, 
f. Cie. Soctetas, f. Cic. Contubernium, 
it, n. Cic. Suet. Conservilium, it, n. 
Plaut. Ter. Condiscipulatus, üs, m. 
Nep. Commilitium, ii, n. Quint. Pl.-j. 

CASIARD, anDe, adj. et s. masc. 
et fém. 1° Qui a le nez plat ei écrase. 
Simus, &, um. Plin. Virg. Silus. Cic. 
Plaut. : Un peu camard, Subsimus. 
Varr. Simulus. Lucr. Mart. | 20 Ad). 
Plat et écrasè (en parl. du nez). 
Collisus, a, um. Sen. Simus. Mart. 

CASMARGUE (La), Île du Rhône 
(Bouches-du-Rhône). *Camaria, æ, 
f. *Caii Marii Ager (gri), m. ° Cam- 
pus (ti) Marit, m. 

CAMBRAI, v. de France (Nord\. 
Camaracum, 1, n. Ant. : De Cambrai, 
Caneracensis, m. f.,e, n. 

CAMRRNEN, v. act. Courber lügère- 
ment en arc. Fleciëre, 0, is, flezi, 
flerum, act. Cic. VOy. COURBER. 

CAMDRNÉSIS, an0. pays de France. 
*Cameracensis (is) Ager (gri), m. 

CAMDRIDGE, v. d'Angletorre. Cam- 
boricum ou Camborilum, i, n. Ant. 
*Cantabrigia, æ, f. : De Cambridge, 
“Cantabrigiensis, m. f.,e, n. 

CAMDNURE, s. f. Courbure en 
arc. Flerio, onis, f. Cic. 

CAMDUNIENS (moxTs), on Thes- 
salie. Cambunii ou Cambuni (orum) 
monles (ium), m. Liv. 

CAMBYSE, roi des Perses. Cam- 
byses, is et #, m. Just. Prop. 

CAMÉE, ». m. Pierre sculptèe on 
relief. Ectypa (æ) imago (ginis), f. 
Sen. Ectypa (æ) scalptura (æ), [. Plin. 

CAMENSE, v. du Latium. Cameria, 
æ,f. Liv. Camerium, ii, a. Plin. : De 
Camérie, VOY. CAMERTES, CAMENTIN. 

CAMENTES, habitants de Camorie. 
Camertes, ium el um, me Pt: Cic. 
Camerini, orum, m. pl. V.-Max. 
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CAMENTIN, NE. De Camérie. Ca- 
mers, peu. erlis, Cie. Camertinus, a, 
um, Cic. 

1. CAMILLE, n, d'homme. Canil- 
lus, i, m. Liv. 

2. CAMILLE, n. de fomme. Ca- 
milla, æ, f, Virg. 

CAMION, 8. m. Espèce de charrette. 
Plaustrum, à, a. Cic. : Petit camion, 
Plostellum, 0. Hor. 

4. CAMIRE, fils d'Hercule. Cami- 
ros ou Camirus, 1, m. Cic. 

2. CAMIRE, v. de l'ilo de Rhodes. 
Camiros ou Camirus, i, f. Afel. 

CAMISOLE, 5. f. Sorte de vêtement 
Indusium, à, n. Varr. ap. Non. 

CAMOMILLE, 8. f. Sorte de plante. 
Champmelun ou Champmelum, i, 0. 
Plin. Pall. Anthemis, idis, f. Plin. 
Chamonilla, æ, f. PI.-Val.: De camo- 
mille, Chamæmelinus, &, um. TÀA.-Pr. 

CAMP, s. m. 1° Espace de terrain 
où une armes so loge, se retranche; 
qqf. armee campes. Castra, orum, 
0. pl. Sall. Czs. Cie. Liv. : Ua camp, 
Una castra. Cæs. Deux camps, Bina 
castra. Cic. L'assiette d'un camp, 
Situs castrorum. Cæs. Choisir l'em- 
placement d'un —, Locum castris 
cayëre. Sall. Marquer l'emplacement 
d'un —, Castra mnetari (dép). Cæs. 
Liv. Établir son — sur l'emplace- 
ment le plus beau, à Tyba, près 
de Cybistres, près d'Icoaium, sur le 
bord d'une rivière, là, Castra ponëre 
pulcherrimo loco. Cie. Tytr. dc, lo- 
care ad Cybistra. Cic. facëre ayud 
Iconium. Cic. ad flumen. Cic. consti- 
tuëre ibi. Cæs. Il établit soa — à deux 
mille pas plus loia que lui, Afillibus 
passuum duobus ullra eum castra 
fecit. Cxs. Tout près du —, Prorime 
castris. Cæs. Le — eanemi est près 
des murailles, Hostes prope muros 
castra habent. Cic. Devaat le —, Pro 
castris. Cæs. Le long du — de 
César, Præter castra Cæsuris. Cxs. 
Dépasser la ligne du —, Superare 
regionem castrorum. Cæs. Défilé oc- 
cupé par uo Saltus oneratus 
castris. Liv. Renousser les ennemis 
de son —, Repellëre hostes a casiris. 
Cæs. Se readre maltre d'un —, Oc- 
cupare castra. Suet. S'euparer du — 
de l'enaemi, Hostem castris eruêre. 
Liv. Laisser qqn a la garde du —, 
Aliquem relinquêre præesidio castris. 
Cæs. Se retirer dans son —, In 
castra recedère. Czs. se recipère. 
Cæs. Fuir du — dans la moatagne, 
Refuytre ex castris in montem. Cæs. 
Lever son —, Castra movére. Cæs. 
Liv. Castra loco mouére, et simpl. 
âlovèëre. Cic. — évacué, Vacua castra. 
Cæs. Traasporler son — hors d'un 
lieu, loin d'un lieu, Castra movére 
ex loco, ab loco. Cæs. Cic. Trans- 
porter son — du côté d'Arétium, 
Arelium versus castra mouëre. Cic. 
Porter son — ea avant, Castra pro- 
movére. Cæs. Porter son — en arrière, 
Castru retro movére. Liv. Castra re- 


movère Liv. — fixe, permanent, Cas- 
tra stativa. Sall. Cic. et absol. Sta- 
tiva, orum, n. pl. Liv. — d'été, Æs- 
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fiva castra. Sue. et absol. Æstiva, 
orum, n. pl. Cic. — d'hiver, Hi- 
berna castra. Liv. et ordin. absol. 
Iiberna, orum, n. pl. Cæs. Le — des 
préwuriens, Castra prætoriana. Suet. 
réfet du —, Præfectus castrorum. 
Vell. castris. Tac. Règles observées 
daos les camps, Castrensis ratio. Cic. 
Les jeux du camp, Castrenses ludi. 


Sues. Flotte qui a l'aspect d'un 


—, Classis quodam modo castren- 
sis. Flor. || 2° Les armecs, Le ser- 
vice militaire, Castra, orum, n. pl. 
Cic. Nep. : Etre dans le camp de 
qga, Alicujus castra sequi. Nep. 
Vivre dans les camps, Castris uli. 
Nep. La vie des —, AMiluia, æ, f. 
Cic. Ils avaient une grande pratique 
des —, Magnum in castris usum ha- 
bebant. Cæs. Expression des —, Cas- 
trense verbum. Plin. Aide de camp, 
Cornicularius, ii, m. frontin. * Ad- 


julor (oris) castrensis (is), m. (Ing.). 


Au — (on) sous la loge, În castris 
(aut) in togä. Vell. Lur qui fut mon 
compagnon dans les camps, [lle quo- 
cum mai militia fuit communis. Cie. 
1 avait disposé tout le camp en sa 
faveur, Tota IR 8e averterat castra. 
Liv, || 40 Fig. Parti. Pars, artis, f, 
Cic. Castra, orum, n. pl. Cic.: l'asser 
daai le camp de sou adversaire, d'au- 
trui, In adversarit castra se conjicire. 
Cie. In aliena castra transire. Cic. 
N'être d'aucun —, Nullius partis esse. 
Cie. Voy. panti. || 6° Pr. et tig. La 
lice où des champions combattaient. 
Spatium, ti, n. Cic. Curriculum, i, 
a. Cic. 

CAMPAGNARDN, ARDE, adj. 10 Pr. 
Qui vit à la campagne; Fig. Lourd, 
grossier, gauche. Husticus, a, um. Cic, 
Agrestis, m.f.,e, n. Cie. Rusticanus, 
a, um, Cic.: Manières campagnardes, 
Rustici mores. Cic. Son langage est 
tout à fait campagaard, Illud quod 
loquitur plane est rusticanum. Cic. 
Dureté de l'acceat —, Rustica aspe- 
ritas. Cie. Un peu —, Subrusticus. 
Cic. Subagrestis. Cic. | S. m. Un 
campagoard, AMusticus, i, m. Sall. 
[or. Agrestis, is, m. Cic. Homo 
(minis) rusticanus (i), m. Cic. Un 
pauvre —, Austiculus, i, m. Cic. Un 
certain —, Quidam rusticanus. Cic. 
À la façon des campagnards, Rus- 
tice. Hor. Gell. | S. f. Une cam- 
pagaarde, Austica, æ, f. Plaut. Ov. 
Agrestis (is. femina (æ), f. Plin. 

CAMPAGNE, 6. [. 1° Le plat pays, 
étendue de plainos. Campus, 1, me. Cu. 
= La rase campagne, Aperli campi. 
Liv. Camporum patentium æquura 
(um), a. pl. Cic. En rase —, In 
campo. Nep. In  planissino campo. 
Pl.-j. Combattre en rase —, Puro ac 
paient campo dimicare. Lin. Se 

attre en rase —, Æquo cungredi 
campo. Quint. Vastes campagnes, 
Aperlissimi campi. Czæs. || T. de 
chasse, de guerre. Battre la cam- 
pagne (— aller à la découverte), 
Omnia pervestigare, 0, as, avi, atum. 
Cic. T. de guerre. Tenir la cam- 
page, Être maltre de la — (= oc- 
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cuper le pays) autour de Carthage, 

nia circa Carthaginem armis ob- 
tinëre, 60,69, finut, lenfum. Liv. || 
na L'éloquence s'élance, non par 
d'étroits sentiers, mais en pleine 
campagne, Æloquentia fertur, non 
semilis, sed campis. Quint. [Leur) 
esprit bat la — (— divague), Ani- 
mus errore vagalur (de vagari, or, 
atus sum, dép.). Cic. Voy. pIvAGUEn, 
DÉRAISONNER. | 0 Champs en géneral, 
terres cultivées. Agri, orum, m. pl. 
Cic. Arva, orum, n. pl. Cic. Virg. 
= Campagne fertile, riche, Fertiles 
agri. Cic. Opulenta arva. Liv. Courir 
la —, Vagari in agris. Cic. per agros. 
Cic. Faire revenir ses bommes des 
campagnes, DeducËre suos ex agris. 
Cæs. La campagne est déserte, Vacant 
agi. Cæs. || 3° La partie d’un pays qui 
est en dehors des villes, Les champs on 
Le village par opposition à La ville. 
Rus, uris (au pl. les cas en a, seuls, 
sont usités), n. Cic. Ager, gr, m. el 
pl. souv. Agri, orum, m. pl. Cic. 
: Belle campagne, Rus amænum. Cic. 
Ceux qui aiment la —, Ruris ama- 
tores. Hor. Courir la —, Rura pera- 
grare. Cic. Être, Vivre À la —, Esse 
in agro. Cic. ruri, Cic. Vivère ruri. 
Cic. 11 relégua son fils 4 la —, Fi- 
dium ruri habitare jussit. Cic. Faire 
un séjour à la aris, 


Rusticari, or 
atus sum, dép. Cie. Séjour 4 la _—, 
Austicalio, onis, f. Cic. Écrire pen- 


dant un séjour à la —, In rusticalu 
seribère. Cic. Dans la — de Véhitres, 
In Velilerno rure. Plin. Aller à la —, 
Aus ire. Ter. Cic. Venir de la —, 
Nure venire. Plaut. Cic. Chassé de la 
ville et de la —, Urbe atque agro 
exterminatus, Cie. De la —, Relatil 
à la —, Qui habite À la —, Rusticus, 
a, um. Cic. Agrestis, oo. f.,e,n. Cic. 
Hospitalité offerte 4 la —, Mospi- 
ttum agresle. Cic. Travaux de la —, 
Austicum opus. Ter. Rustica res. Col. 
Voy. acnicozruns. À la mode de la 
—, Rustice. Hor. Maison de —, 
Voy. 4°. Un homme de la —, Voy. 
CaAwPaAGNanD. || 6° Domaine rural, 
maison des champs. (En gén.) Aus, 
uris, n. Cic. (Domaine) Prædium, ti, 
n. Cic. (Habitation) Villa, æ, (. Cic. 
=: Une campagne aux abords de la 
ville, Rus suburbanum. Cic. Ils sont 
venons à leurs campagnes, fr sua rura 
venerunt. Cic. 11 l'avait relégné à sa 
campagne, Üunc in prædia ruslica 
relegarat. Cic. — de Tusculum, de 
Pompéi, de Slabies, Tusculanum (5.-e. 
prædium), i, n. Cic. Pompeianum, 
n. Cie. Stabianum, a. Cic. Pelite —, 
Villula, æ, f. Cic. || 6° Le mouvement 
et l'action des troupes, expédition, ser- 
vice militaire. Mfilitia, æ, (, Cic. Vel. 
Just. Erpedilio, onis, f. Cæs. Cic. = 
Campagne laborieuse, Laboriosa mi- 
litia. Cic. — contre les Grecs, Afili- 
tia adversus Græcos. Just. Brutus At 
une brillante — en Fspayne, Præ- 
clara in Hispaniä Bruti mililia fuit. 
Vel En —, In bello. Cic. En temps 
de paix et en —, Domi militisque. 
Cic. Entrer en — (en gén.), Ad bellum 
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proficisei. Nep. Entrer en — (en part. 
d'un chef d'armée), Ouvrir la —, 
Meltre son armée en —, Erercitum 
in erpeditionem educère, 0, is, duxi, 
ductum. Cic. Milites in expeditionem 
miliére. Cæs. Faire —, Afilitare, 
0, as, avi, atum, 0. Cie. Il ter- 
mioa vicloriensemeot la —, Supe- 
nor ou Victor discessit. Cic. Cæs. 
Il Fig. Les abeilles surprises ea 
campagne, Apes deprehensæ in expe- 
ditione. Plin. Elles (les hirondelles) 
recommencent chaque année celte 
—, Ea militia illis cum anno redit. 
Plin. || 8° Partie de l'annee pendant 
laquelle les armees sont ordinairement 
en action, duroe annuelle du service 
militaire. Æstas, atis, [. Cic. Vel. 
Tac. Æsliva, orum, n. pl. Cic. Vel. 
: À la troisième campagne, Tertliä 
æstate. Vell. En neuf campagnes, 
Novem æstatibus. Vell. Les événe- 
ments qui eurent lien dans le cours 
des deur —, Quz duabus æstalibus 
gesta (sunt). Tac. La canipagne étant 
terminée, Æsfivis confectis. Cie. Pro- 
longer la — jusqu'au mois de dé- 
cembre, Perducère æsliva in mensem 
Decembrem. Vell. Aucune féhcitation 
après trois campagnes, Nulla ex 
trinis æslivis gratulalio. Cic. En ètre 4 
sa 20° campagne, Vicesina stiprndia 
mereri, eor, éris, ritus sum (dep.) on 
merère, eo, es, rui, rilum (= gagner 
sa vingtième solde). Liv. Comptant 
déjà buil campagnes, Octavo jam 
stipendio funcius. Hirt. It n'avait 
presque pas fait de —, Afinime multa 
slipendia habebat. Liv. || 7° La saison 
propre à certains travaux. fdoneurn (i) 
ad agendum fempus (poris), n. Cac. 

CAMPAN, v. do Franco (Hautes 
Pyrénées) : Les babilants de Cam- 
pan, Camponi, orum, m. pl. Plin. 

CAMPANTIE, contrée d'Italie. Cam- 
pania, æ, f. Liv. Voy. le suiv. 

CAMPANIEN, ENNE. De Campanie. 
(En gén.) Campanus, a, um. Cic. (En 
pari. des ch.) Campanicus. Cato. || 
LES GAMPANTENS, Campani, orum, w. 
pl. Cic. 

CAMPÉ,ÉE, part. passé de CAMPER, 
Voy. ce v. 3°. || Adj. Établi dans un 
camp. Sedens, gén. entis. Liv. Ten- 
dens. Tac. = Être campé, Castra ha- 
bère, eo, es, bui, bitum. Cic. Tendère, 
o, is, lelendi, fensum et fentum, n. 
Liv. Voy. camper 20. 

CAMPEMENT, 8. m. 1° Action de 
camper. S'expr. en tourn. par un v. 
2: Faire an campement, Castra melari, 
or, aris, afus sum, dép. Liv. Avoir 
enseigné l’art des campements, Cas- 
{ra metari docuisse. Liv. Le — ayant 
été fait 4 celle place, Castris eo 
loco metalis. Iirt. À son septième 
—, il …, Septimis castris. Liv. || 
2e Camp. Castra, orum, n. pl. Czxs. 
Cic. : Lieu qui offre un bon campe- 
œent, Locus castris idoneus. Cæs. 
Choisir avec plus d'hahileté ses cam- 
pements, Sollertius castris locum ca- 

ëre, Liv. Avoir le mème campement, 
isdem casiris tendre, n. Liv. — 
naval, Castra navalia. Cus. nautica. 
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We — fixe, permaaent, — d’hiver, 
d'été, Voy. ca. 

CANML'ER, v. n. 1° Assooïr un Camp. 
Castra ponère, 0, is, posui, positum 
ou cons{ituëre, 0, is, stifui, sfitutum. 
Cæs. Castra facëre, 10, is, feci, factum 
ou locare, 0, &s, avi, atum. Cic. Cas- 
{ra mefari, Or, aris, alus sum, dép. 
Liv. : Choisir, Désigner un lieu pour 
ï campèr, Delig're locum castris. 

æs3. Aller — bors d'an lieu, loin 
d'un lieu, Ex loco, Ab loco castra 
movèêre, 60, es, movi, molum. Ces. 
Cic. Aller — sous les murs de Car- 
tbage, Castra ad Carthaginem pro- 
movère. Liv. Aller — en face de 
l'ennemi, Castra castris conferre, fero, 
fers, tuli, collatum. Cic. Liv. Cas- 
tra cum hoste conferre. Liv. Aller — 
en face de la ville, Castra oppido 
(au dat.) conferre. Hirt. Faire — son 
armée, Voy. 3°. || 2° Avoir un camp. 
Castra habère, eo, es, bui, bilum. Cxs. 
Cic. Tendère, o, is, lelendi, fensum 
et fentum, n. Cæs. Liv. Considrre, 0, 
is, sedi, sessum, n. Ces. Sedëre, eo, 
es, sedi, sessumn, n. Liv. : Camper près 
des murs, près des portes, Castra 
habère prope muros, ad portas. Cic. 
L'armée campa nun loin de la mer, 
[audi longe a mari consedit erercitus. 
Sall. Canper dans la piaine, Tendëre 
in campis. Curl. Cainpés à Lyon, 
Lugduni lendentes. Tac. Les mar- 
chauds — au pied du retranche- 
ent, Qui sub vallo tendebant mer- 
catvres. Cæs. Camper sur les borda 
de la Trébie, Sedère ad Trebiam. Liv. 
— eu face des peuples les plus re- 
doutables, Populs ferocissimis (an 
dat.) assidère, eo, es, sedi, sessum, n. 
PL.-j. || 3° Act. Placer. Collocare, o, 
as, aut, afum, acl. Czs. : Camper 
l'armée dans ses quartiers d'hiver, 
Erercitum in hibernis collocare. Ces. 
— des postes aulour le Narbonne, 
Præsidia circum Narbonem consti- 
tuWre, 0, is, stifui, sltiufum. Cæxs. — 
ses légions à Brindes, Drundisii legio- 
nes ponère, 0, is, posut, positum. Cic. 

Se camren, v. réf. 1° Asscoir son 
camp. C. cauPer 1°. || 4 Sc placer. 
Se collocare (0, as, avi, atum). Cic. 
Se ponëre (o, is. posui, osilum). Cic. 

CAMULOGENE, n. d'un chef gau- 
lois. Camulogenus, i, m. Cæs. 

CAMIUS, use, ad). C. cawaRD. 
CANA, v. de Galiléo. Cana, æ, f. 
Bibl. 
CANADA, grande contrée de l'Amé- 
rique du Nord. * Canada, æ, f. 

CANALLLE, 8. [. 1° Vile populace. 
Civitatis fer (æcis), f. Cic. Infima 
fæx populi. Cic. : La canaille de la 
ville, Urbis sordes (is), f. on fzz 
(æcis), f. ou sentina (æ), f. Cic. La 
— de la conjuratiou de Clodius, Se- 
ditionis Clodianz quisquiliæ (arum), 
f. pl. Cic. Laisser là ceètle —, Er hac 
turbä ac colluvione discedrre. Cic. | 
2° Personne môprisable. [omo (mini 
nequam (indécl.), m. Cic. Homo (mi- 
Ris) flagitiosus (i)}, m. Cic. : Cette 
cauaille, [lud heminis flagitiura (ii), 0. 
Plaut. Canaillet Scelestissime/ Plaut. 
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O la —1 O scelestum hominem{ Ter. 
Que affreuse —, Homo nequissimus. 
Cic. flagitiosissimus. Cic. 

CANAL, 3. m. 1° Conduit d'eau, 
toyau de fontaine, aqueduc. Tubus, i, 
m. Col. Plin. Canalis, is, m.Cæs. Vitr. 
Specus, &s (dat. et abl. pl. ubus), m. 

arr. Pelit canal, Canaliculus, 1, m. 
Vitr. Tubulus, m. Varr. Plin. — en 
maçonnerie, Structilis canalis. Vitr. 
Mener des canaux dans.…, Perdtu- 
cËre specus in (acc.). Varr. || 40 Ri- 
gole, fosse d'écoulement. Canalis, is, 
m. Varr. Rivus, i, m. Virg.: Pelil 
canal, Canaliculus, 5, m. Col. Amener 
l'eau dans des canaux d'écoulement, 
Humorem in collicias derivare. Col. 
Par des — d'irrigalion, Aquarum in- 
duclionibus. Cic. || 3° Lit d'une rivière. 
Fossa, z, (. (ic. Alveus, i, m. Virg. 
Plin. : Canal étroit. Alveolus, i, m. 
Curt, Le — du Rhin, Rheni fossa. 
Cic. 1 4° Sorte de rivière creusée de 
main d'homme. Fossa (æ) navigabilis 
(is), €. Tac. et simpl. Fossa, f. Suet. 
: Amener la mer (dans la ville) par 
an canal, Inducëre fossä mare (in 
wrbem). Suet. || 5° Detroit. Fretum, 
i,n. Sall. Angustiz, arum, f. pl. Cic. 
Suet. || 6° Voio naturello dans le sein 
do la terre. Cuniculus, i, m. Cic. Col. 
[7° Fig. Voie, moyon. Via, æ, . Cic. 
2: Par ce canal, Eü viä. Cic. Par le — 
de Bratus, Per Brutum. Cic. Par mon 
—, Meä ope. Cic. Meä operä. Cic. || 
8e T. d'analomie. Vaisseau, conduit. 
Canalis, is, m. Plin. Îter, ilineris, n. 
Cels. Via, æ,f. Virg. Ov. Semila, f. 
Plin. Mealus, &s, m. Plin. : Canal de la 
respiralion (— trachée-artère), Ca- 
aalis animæ. Plin. Mcatus spirandi. 
Plin. Les canaux de l'air, Semitæ 
spirifüis. Plin. || 9° T. d’architeclure. 
Cannelure. Voy. ce m. 

CANALISATION, s. f. Action de 
canaliser. S'expr. en toura. par un v. 
Voy. ci-après. 

CANALISER, v. act. 1° Pourvoir 
de canaux : Canaliser un terrain trop 
bnmide, Agrum hAumidiorem concidère, 
o,is, cdi, cisum. Plin. || 2° Rendre 
navigable =: Caualiser une rivière, Am- 
mem naviqabilem facère, to, is, feci, 
factum. D'apr. Liv. (xxxvun, 3). 

CANARD, 5. m.Sorte d'oiseau aqua- 
tique. Anas, afis, f. Col. Plin. : Petit 
canard, Anaficula, æ, f. Cic. Troupe 
de canards, Grer anatum. Varr. 

CANARIES (ILES), sur la côte oc- 
cidentale d'Afrique. Canariæ (arum) 
Insule (arum), f. pl. Arn. 

CANCALE, v. de France (llle-et- 
Vilaine). Cancallium, ii, n. 

CANCER, 8. ©. {1° Une des constel- 
lations zodiacales; signe du zodiaque. 
Cancer, eri, m. Lucr. Ov. || 3° Tumeur 
qui dégenèrs en ulcère. Cancer, cri, m. 
els. Carcinoma, ais, nu. Cels. Plin. 

CANCEREUX, e0sE, adj. Relatif 
à la tumeur appelée cancer. Cancera- 
ficus, a, um. Veg. 

CANCUE, petit flouve de France 
(Pas-de-Calais). *“Cancius et Cantius, 
du, m. n 
CANCRE, 8. m. fo Espèce d'écre- 
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visse do mer. Cancer, cri, m. Virg. 
Plin. || 2° Paresseux. Voy. ce w. || 
3° Hommo méprisable par son avarice. 
Homo (minis) sordidus (1), m. Cic. 

CANDAULE, roi de Lydie. Candau- 
les, is, m. Just. 

CANDELABRE, 8. m. Grand chan- 
dalier. Candlelabrum, t, 0. Cic. = Pla- 
leau d'un candélabre, Superfcies can- 
delubri. Plin. 

CANDEUR, s. f. 10 Pureté d'âme, 
de mœurs. Integritas, atis, f. Cic. 
Sanctitas, f. Cic. Castitas, (. Cic. || 2° 
Naïvoté, ingonuité. Simplicitas, atis, 
f. Cic. : Candeur du premier âge, 
Simplicitas puerilis. Vell. || 3° Fran- 
chise, loyaute. Veritas, atis, f. Cic. 
Ingenuïtas, f. Cie. Candor, oris, masc. 
pi: Animus (1) aperlus (+), m. 

ic. 

CANDIDAT, 8. m. Celui qui aspire 
à une charge, à une placo, 4 un titre. 
Candidatus, 1, m. Cic. Petilor, oris, 
m. Cie. : Candidat sérieux, Pirmus 
candidatus. Cic. — qui n'est pas sé- 
rieux, Nullus petitor. Cic. Les can- 
didals actuels, Ji qui nunc petunt. 
Cic. La qualité de candidat, Candi- 
datorium munus. Cic. Les comices 
où j'étais —, Mea comitia. Cie. Se 
poser comme —, OstendËre s can- 
didatum. Suet. Avant déclaré qu'il 
se portait —, Professus se peière. 
Liv. Écarter des candidats de mérite, 
(Petitores) dignes prælerire. Cic. Can- 
didat appuyé par César, Candidatus 
Cæsaris. Vell. — 4 la prêture, au tri- 
bunat, Candidatus prælorius. Cic. tri- 
bunicius. Cie. — aux sacerdoces, au 
consulat, Candidatus sacerdotiorum. 
Sen. consulutüs. Plin. Être — au con- 
gulat, Consulatum petère, o, is, ivi et 
it, tlum. Cie. 

CANDIDATURE, 8. f. État de can- 
didat. Petitio, onis, f. Cic. =: Candida- 
ture au consulat, Petitio consulatüs 
Cic. Ne pas laisser passer l’année de 
sa —, Obire annum peltiiionis su. 
Cic. Ayant posé sa —, VOy. can- 
DIDAT. Ne pas poser sa — aux hon- 
ueurs, Pefitione honorum abstinère. 
Tac. Paire à qqn le sacrifice de sa 
—, Concedfre petitionem alicui. Cic. 
Soutenir la — de qqn, de qqn à 
la préture, Aliquem candidatum sus- 
cipëre. Plin. Studare alicujus præturæ 
Ga dal.). Cic. Faire échouer la — 
de qqn, Aliquem de honore dejicére. 
Cic. Echuuer daas sa —, Suffragiis 
præleriri. Cic. 

CANDIDE, adj. 1° Qui est de mœurs 
pures. Purus, a, um. Cic. Integer, 
gra, grum. Cic. Castus, a, um. Cic. 
Sanctus. Cic. || 2° Naïf, ingenu. Sim- 

ler, gén. plicis. Cic. || 3° Franc, 
oyal. Verus, a, um. Cic. Apertus. Cic. 
Candilus. or. Ingenuus. Cic. 

CANDIDEMENT, adv. 1° Avec pu- 
rôte, Pure. Cic. Caste. Cic. Sancte. 
Cie. || 2° Naïvement. Simpliciter. Liv. 
L 90 Franchemont, loyalement. Aperte. 

ic. Ingenue. Cic. Candide. Czs. ap. 
Cic. Quint. 

CANDIE, Île de la Méditorrands 

(Crète). Creta, æ, f. Cic. Voy. cnèts. 
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CANDIOTE. Do Candie. Crefensis, 
m. fe, n. Cic. 

CANE, 8. f. Femelle du canard. 
Anas (atis) femina (x), f. Serib. et 
simpl. Anas, atis, f. Col. Plin. 

CANÉPHORE, S. {. Jeune fille que 
portait une corbeille dans certaines l'êtes 
des Grecs Canephuros, i, f. Cic. 

CANETON, s. m. Petit d'une cane. 
Anaticula, æ,f. Cic. 

CANETTE, s. f, Petit d'une cane; 
petilo cane. C. le précéd. 

CANEVAS, s. m. {° Grosse toile 
claire. Textile, is (— tissu quel- 
conque), n. Cic. Prop. || 2° Fig. 
Ébauche de qq. ouvrage d'esprit. Ad- 
umbratio, onis, {. Cic. =: Le canevas 
de qq. ch., Alicujus rei adumbratz 
lineamenta (orum, 0. pl.) ou forma (æ, 
f.). Cic. et simpl. Alicujus rei forma 
(æ), l. Cic. Faire, Tracer le — de qq. 
ch., Alicujus rei forma adumbrare, 
et simpl. Aliquid adumbrare, 0, as, 
avi, alum. Cic. 

CANICULAIRNE, adj. Relatif 4 ta 
canicule. Canicularis, m.f.,e,n. Veg. 
Pall. : Les jours caniculaires (du 
24 juillet au 26 août), Caniculares 
dies. Pall, Chaleur caniculaire, des 
jours caniculaires, Æstus caniculz. 
Hor. canicularum. Pall. 

CANICULE, 5. f. Constellation. Ca- 
nicula, æ, f. Varr. =: Les chaleurs de 
la canicule, Voy. le précéd. 

CANIF, s. w. Sorte de petit couteas 
d'acier. Culiellus, à, m. Varr. Juv. 

CANINE, adj. fém. Qui tient du 
chien. Caninus, a, um. Ov. Plin. = 
Dents canives, Canini dentes. Plin. 
Les dents — divisent les aliments, 
Dentes aculi morsu dividunt escas. 
Cic. || Fig. Eloquence canine (—= 
agressive), Canina eloquentia. Plin. 

CANIVEAU, s. n. Pierre en forme 
de rigole. Canaliculus, i, m. Col. 

CANNAIE, 8. f. Liou planté de 
cannos. Cannelum, à, a. Pall. 

CANNE, s. [. 1° Roseau. Canna, 2, 
f. Col. Ou. = Petite canne, Cannula, æ, 
f. Apul. || 2° Bâton pour s'appuyer 
en marchant. Bacillum, 1, n. Cic. Ba- 
culun, ti, n. Liv. Ov. (et tr. rar. Ba- 
culus, à, m. Apul. Aus. Isid.). Virga, 
æ, f. Liv. Ov. : ls marchaient en tète 
avec des cannes, Cum bacillis ante- 
tbant. Cic. S'appuyant sur uue Caine, 
Incumbens baculo. Ov. 

CANNELEN, v. act. Orner de can- 
nelures. Siriare, 0, as, avi, alum, 
act. Vitr. : Baguette de verre can- 
nelée, Virgula vitrea sirialu. Sen. 

CANNELIER, s. m. Espèce de lau- 
rier, Cinnamomum et Cinnamum, à, n. 
Plin. 

{. CANNELLE, 5. f. Robinot. Epis- 
tomium, ti, 0. Sen. Vitr. 

2. CANNELLE, s. f. Ecorce odori- 
féranto du cannolier. Cinnamomum et 
Cinnamum, t, u. Cels. Plin, = De can- 
nelle, Parfumé de —, Cinnamominus, 
a, um. Plin. Cinnatneus. Apul. 

CANNELURE, 9. f. 1° Sillon tracé 
du haut en bas sur une colonne, etc. 
{En gén.) Stria, æ, f. Vitr. Stria- 
tura, f. Vitr. (Sur la face d'un un- 
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gyphe) Canaliculus, &, m. Vitr. || 
d° Strie sur la tige de ocrtaines 
plantes. Stria, æ, f. Plin. : Qui a des 
tannelures, Striatus, a, um. Plin, 

1. CANNES, v. d'ttalie, Cann3,arum, 
f. pl. Liv. : De Cannes, Cannensis, 
m.f.,e. n. Liv. 

2. CANNES, y. de France (A!lpes- 
Aritimes). * Canoæ et Cannos, arum, 
(. 


CANNETTE, 8. f. C. CANNELLE 1. 

CANNIHNALE, 8. m. {° Anthro- 

phage. Voy. ce m. || 2° Homme 

erocs. Bellua, æ, f. Cic. og. FÉROCE. 

1. CANON, 8. m. 1° Tube. Tubus, 
‘, m. Col. Tubulus, m. Varr. Vütr. || 
2° Pièce d'arlillerie. * Tormentum, i, 0. 

2. CANON, 8. m. 1° Rôgles, Décret 
(de l'Église}. Canon, onts, (acc. ona), m. 
Aug.:Conforme aux canons de l'Église. 
Canonicus, a, nm. Aug. || Adj. m. Le 
droit canon, * Jus (uris}Canonicum (i), 
a. (Eccel.). || 2° Règle do proportion ans 
los beaux-arts. Canon, onis (acc. 
ena), m. Plin. Aus. Canonica, orum, 
n. pl. Plin. : Relatif au canon, Cano- 
aicus, a, um. Vitr. 

CANONICAT, s. m. Bénofice d'un 
shanoino. * Canonia, æ, f. (Cang.). 

CANONIQUE, adj. Qui est selon 
les canons de l'Église. Canonicus, a, 
um. Aug. = Peines cauoniques, Ca- 
nonicæ pœnæ. Dig. 

CANONIQUEMENT, adv. Selon tes 
canons de l'Église. Canonice. Cass. 

CANONISATION, 8. f. Action de 
canoniser.* l'anonizalio, onts, f.(Cang.), 

CANONISER, v. act. Mettre dans 
le catalogue dos saints. *Canonizare, 
0, as, 8. parf., afum, act. (Cang.). 
In sanclorum numero collocare, 0, 
as, avi, atum, act. D'apr. Cic. (Ad 
Qu. fr., 1, 1, 10). 

CANONNER, v. act. Battre 4 coups 
de canon. Voy. AnTILLERIE. 

CANOPE, v. d'Égypte. Canopos et 
Caropus, i, m. Virg. Plin. : De Ca- 
nope (en pari. des ch.), Canopicus, 
a, um. Plin. Habitants de —, Cano- 
pits, arum, m. pl. Cic. 

CANOSSA, +. d'italie. Canusium, 
di, n. Cic. Hor, : De Canossa, Canu- 
sinus, a. um. Hor. 

CANOT, 5, m. Potits barque. Sca- 
pla, =,f. Cæs. Cic. 

CANTABRES (Les), pple de la 
Tarraconaise. Cantabri, orum, æ. pl. 
Plin. : Des Cantabres, (en gén.) Can- 
taber, bra, brum. Cl. (en pari. des 
ch.) Cantabnicus, a, um. Hor. Suet. 

CANTATRICE, 8. f. C, cHANTEUS&. 

CANTHARIDE, 8. f. Espèce ds 
coleoptèrs. Cantharis, idis (acc. pl. 
das), f. Plin, 

CANTINE, 8. f. 1° Polite caisse. 
Theca, æ, (. Cie. 1 2° Lieu où l'on vend 
âboire aux soldats, etc. * Caupona (æ) 
castrensis (is), f. 

CANTINIER, 8. m. Celui qui tient 
uns canline. Lire, #, m. V.-Blar. 

CANTIQUE, 8. m. Chant consacré 4 
la gioire de Dieu. Canticum, i, n. Hier. 

CANTON, s. m. 1° Partie distincte 
d'un pays. Tractus, üs, m. Cic. Regio, 
onis, f. Suet. Tac. =: Le canton de 
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Vénafre, Tractus Venafranus. Cic. 
Diviser ea qualre cantons, Jn qua- 
tuor regiones dividëre. Suet. || 2° Sub- 
division administrative. Diwcests, îs, f. 
Cic. : Les magistrats de ces cantons, 
Illarum diæcesium magistratus. Cic. 

CANTONNEMENT, s. m. Lieu dans 
lequel les troupes se cantonnent. Sta- 
tiva (orum) castra (orum), n. pl. Cæs. 
et absol. Stariva, n. pl. Liv. Tac. 

CANTONNER, v. do Act Distri- 
buor des troupes dans plusiours villes, 
villages, eto. : Cantouner les légions 
à Narbonne et dans les environs, Le- 
giones Narbone circumque ea loce dis- 
ponë&re. Cæs. — les troupes de gla- 
diateurs à Capoue et dans les autres 
oumeapes, Gladiatorias familias Ca- 

uam ef ir celera municipia distri- 
uëËre, 0, is, ui, ulurn. Sal. — ses 
troupes dans différents États, Exer- 
citum in civifales dividére, 0, ts, visi, 
visum. Liv. || 2° Neut. Être can- 
tonnè. Stativa habëre, eo, es, bui, 
bitum. Liv. Tendère, o, is, tetendi, 
fentum et tensum, n. Cæs. Tac. Cau- 
tonner à Lyon, Tendëre Lugduni. Tac. 

Se cANTONNEn, v. réfl. Se mettre en 
sûreté dans un canton. Conced?re, 0, 
ts, cessi, cessum, n. Liv. : Se can- 
tonner à Carthagène pour y passer 
l'hiver, Concedère Carthaginem Novam 
in hiberna. Liv. 

CANTORBERY, v. d’Angloterre. 
Durovernum, i, a. Arf. Duraverus, i, (. 
Peut. *Cantuaria, æ, f. : De Cantor- 
béry, Durovernensis, m. f., €, 0. 
Bed. * Cantuariensis. 

CANULE, s. f. 1° Petit tuyau. Tu- 
bulus, 1, m. Varr. |] 2° Sorto de robi- 
not. VOYy. CANNRLLE 1. 

CAP, 3. tm. 1° Rar. Tête. Capui, 
pitis, n. Cic. : De pied en cap, Ab 
imis unguibus usque ad summum 
verticem. Cic. Armë de pied en —, 
Perarmatus, a, um (jrass. de perar- 
mare, 0, as, 8. parf.). Curt. Peu sont 
armés de pied en —, Paucis jusfa 
arma sunf. Curt. Le Macédonien 
s'était armé de pied en —, Macedo 
jusfaarma sumpserat. Curt. Parier — 
à — Œ lèle à téle), Voy. TÈTE. || 
29 Ordin. Promontoiro. Promontorium, 
ii, 0. Cic. Liv. : Doubler un cap, Su- 
perare promontorium. Liv. Tac.|| 3° 
Proue d'un naviro. Prora, æ,f. Liv.: 
Porter le cap à terre, Terræ (au dat; 
et mieux, Ad terram) prorem aduer- 
iëre. Virg. 

CAPABLE, adj. 1° Rar. En parl. 
d'un lien, d'ua vase. Qui pout con- 
tonir. Capaz, gén. acis. Liv. Plin. 
Ov. : Cirque capable de recevoir un 
peuple, Circus capaz populi. Ov. Tri- 
clinium — de contenir quinze con- 
vives, Quindecirm convivarum capar 
triclinium. Plin, Coupe — de con- 
tenir trois setiers, Calix capax ad tres 
sextarios. Plin. || 2° T. de jurispru- 
dence. Qui a La faculté de donner ou 
de recevoir, atc. Capur, gén. acis. Dig. 
2 Ceux qui sont capables de recevoir 
un héritage, Qui hercdes fieri possunt. 
Dig. Hérilier capable de recevoir une 
partie, Heres portionis capaz. C.- 
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Just. Être — de faire quelque chose 
Habère jus faciendi aliquid. Cic. 
3° Qui a la force, Qui est an état de 
faire qq. ch. Potens, gén. entis (ali- 
cujus rer. Cic. gér. en di. Quint.). Se 
lourne souv. par le v. Posse, possum, 
potes, potui {— pouvoir). êæs. Cic. 
: Être capable de tout ‘er b. part), 
Nihïl non efficére posse. Nep. Voy. 40. 
115 déciraient faire voir ce dont ils 
étaient capables, Quid efficére pos- 
sent persuici cupiebant. Cæs. Les 
Éduens n<taient pas — de se défen- 
dre, Ædui <e defend®Ëre non poterant. 
Cæs. Je le crois plus capable de ma 
charmer que de me tromper, Me ab 
eo delectari facilius quam decipi posse 
pu. Cic. Qui n'est — ni de com- 
attre, ni de fuir, Neque pugnæ neque 
fugæ satis polens. Liv. — de faire 
ce qu'il veut, Potens efficiendi quæ 
velit. Quint. Je ne suis pas — d'é- 
crire le reste, Non queo reliqua scri- 
bëre. Cic. Êlre — de renverser les 
lois, Ad evertendas leges valëre, «0, 
es, lui, litum, n. Cic. Is sont capables 
d'enseigner ces choses, Ad hzc tra- 
denda sufficiunf (de suffirëre, io, feci, 
fectum). Quinf. Capable de trans- 
meltre les ordres, Idoneus perferendis 
mandalis. Tac. El n'est pas — d'ob- 
tenir, {doneus non est qui impetret. 
Cic. — d'aborder le barrean, Ad 
usum forensem paralus. Cic. Cet 
homme est — de soutenir.…., Est is 
uir iste qui susfineal. Cic. — de ré- 
sister à qqn, à qq. ch., Alicui, Alicui 
rei par (géa. aris). Sen. Pl.-j. Qui 
n'esl pas — de résister à qqn, à qq. 
ch., Alicui, Alicui rei impar (edn. 
gris). Cic. Hor. Ph. Etre — de purter 
un fardeau, Oneri ferendo esse. Liv. 
Tu n'es pas — de supporter un si 
grand fardeau, Tanto oneri impar es. 
ic. || 4° Qui a de l'aptitude, des dis- 
positions à qq. ch., an bonne et en 
mauv. part = {Capable d’une ch., de 
faire', Aplus, a, um (ad et l'acc. Cic., 
ad el le gér. en dum. Cic.; dat. Tac., 
dat. du part. en dus. Tuc.). Idoncus 
(ad et l'ece. Cic., ad et le gér. en 
dum. Cic.; dat. Sall. Suet.). Accom- 
modatus (ad et l'acc. Cic., ad et le 
gér. en dum. Cic.; dat. Quint. Tac.). 
Tabilis, m.f., e, n. (in et l'abl. Cic.; 
ad et l'acc. Liv.; dat. Liv. Suet. 
Tac., dat. du part. en dus. Tac.\. 
2 Capable d'amilié, Idoneus ad ami- 
citiam. Cic. Et qui n’est — d'aucun 
service sérieux, Nec cuiguam serio 
ministerio accommodatus. Tac. — des 
mêmes choses, fn tisdem rebus ha- 
bilis. Cic. Esprit plus — des choses 
les plus onpotées, Ingenium ad res di- 
versissimas habilius. Liv. Cet homme 
est — de toul (en m. part}, Ab hec 
nulla fraus abesf, nullum facinus. Cic. 
Voy. 30. || Capable de manier la 
parole, Aplus ad dicendum. Cic. Au- 
cun personnage ne paraissait plus 
— de parler, Nuila videbatur aptor 
persona, qwuæ loquérefur. Cic. Qui 
n'est pas très — de plaisanter, 
Non aplissimus ad jocandum. Cic. 
Qui n'est pas da tout — d'enset- 
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gners Minime aptus ad docendum. 


ic, — de séduire les esprits des 
femmes, Aplus alliciendis feminarum 
animis. Tac. Esprit — d'écouter, 


Aninus ad audiendum idoneus. Cic. 
— de faire une révolution, Noutis 
rebus (au dat.) idoneus, Sall. — d'être 
soldat, fdoneus militiæ (au dat.). Liv. 
— de disserter sur l'amitié, {doneus 
qui disserat de amiciliä. Cic. Je ne 
suis guère — de te consoler, AMfi- 
nime sum ad fe consolandum accom- 
modatus. Cic. Homme — de diriger 
les affaires, Vir rerum adminisira- 
tioni accommodatus. Quint. — de ma- 
aier les chevaux, Habilis equis. Liv. 
— de remplir une fonction publique, 
Habilis publico muneri. Suet. — de 
gonverner, Habilis reipublicæ capes- 
sendæ. Tac. Un honnète homme est-il 
= de mentir? Mentiri in bonum virum 
eedit (de cadre, 0, cerïdi, casum, 
n.}? Cic. || 6° Absol. Habile, intelli- 
ent. Idoneus, a, um. Cic. Sall. Sol- 
ers, gén. ertis. Cic. Nep. = Il forme 
un conjeil de gens qu'il jugeait ca- 
pables, Eorum, quos idoneos ducebat, 
coruilium habet. Sail. Le sort s’éga- 
rait sur des hommes peu —, Sors 
deerrabat ad parum ïidoneos. Tac. 
Peut-oa ètre plas capable que cet 
bomme? Quid hoc homine sollertius ? 
Cic. Les généraux les plus capables, 
Peritissimi duces. Cæs. || 6° En parl. 
desch. Qui pout produire tolou tel effet. 
Idoneus, a, um (avec ad et le gér. en 
dum. Cic.; avec le dat. du part. en 
dus. Quint). Se tourne souv. par 
Posse, possum, poles, potui (—= pou- 
voir). Cic. Valère, eo, es, lui, [itum 
ou Pollëre, eo, es, 5. parf. ni sup 
E avoir la force de). Cic. = Capable 

e prescrire el de détourner, Ad ju- 
bendum et ad deterrendum idoneus. Cic. 
— de soutenir les forces, Viribus 
conservandis idoneus. Quint. Débit — 
d'émouvoir les âmes, Actio apla ad 
animos permovendes. Cic. Discours — 
de persuader, Oratio ad persuaden- 
dum acconmodata. Cic. — de résister 
à l'assaut de grosses vagues, Ad ma- 
gniludinem fluctuum accommodalus. 
Cæs. Ne sachant pas ce dont la pro- 
bité élait —, Jgnarus quid integritas 
veléret. Cic. Être — deraffermiri'âme, 
Ad confirmandum animum valère. Cic. 
La justice est plus — de donner eon- 
fance, Ad faciendam fidem jusiilia 
plus pollet. Cic. N'être pas — de 
donner confiance, Nihil valére ad fa- 
ciendam fidem. Cic. 

CAPACITE, 8. f. 4° Contonance 
d'un lieu, d'un vase, etc. Capacitas, 
atis,f. Cic. Captus, &s, m. Sen. : La 
capacité d'un tuyau, Capacitas mo- 
ut. 


Frontin. — de l'estomac des 
athlètes, Capacitas athletarum. Plin. 
Eu égard à la — de leur corps, 


Pro captu corpuris. Sen. Vase d’une 
gro e —, Urna capar. Hor. foupe 
‘une plus grande —, Calitr capa- 
cior. Hor. Qui a une — de, Voy. 
carAOLE 0. || 20 T. de jurisprudence. 
Faculté de donner ou de recevoir, etc. 
Cupaciles, atis, f. Caj. || 8° Ordin. 


CAPIT 


Pig. Hablleté, aptitude. Facultas, atts, 
f. Cic. Ingenium, ti, n. Cic. : Capa- 
cité de l'esprit, Ingenti facultas. Cic. 
Selon la — de mou esprit, Pro captu 
meo. Apul. Avec des capacités supé- 
rieures, Ercellenti ingenio. Cic. Ayant 
acquis cette capacilé, Ejus rei fa- 
cullatem conseculus. Cic. 11 n'eut pas 
ce genre de —, Ei facultas defuit 
Rujus rei. Quint. Avoir une graude 
—, de grandes capacités, Magno in- 
genio esse. Cic. Ingenio abundare. Cic. 
valère. Cic. Tous ceux qui ont des —, 
Ontnes ingeniosi. Cic. Voy. APTrTuDe. 

CAPARAÇON, S. m. Couverture de 
cheval. Operimentum, à, n. Sail, Stra- 
tum, n. Sen. Stragulum, n. Mart. 
Ornamentum, n. Hirt. Ornatus, üs, 
m. Plin. : Les chevaux avaicnt des 
caparaçons semblables, Equis paria 
operimenta erant. Sall. — des élé- 
phants, Ornamenta elephantorum.Hirt. 

CAPARACÇONNEN, v. act. Cou- 
vrir d'un caparaçon. Insternère, 0, is, 
stravi, stralum, act. Liv. Sternêre, act. 
Liv. : Cheval magnifiquement capara- 
joués Equus speciose insfrafus. Liv. 

léphant —, Ornalus elephantus, Nep. 

CAPE, s. f. 1° Manteau à capuchon. 
Pænula, æ, f. Cic. Dig. Lacerna, 
f. Cic. Juv. Suet. : Enveloppé d'une 
cape, Pznulatus, a, um. Cic. Lacer- 
nalus. Vel. Rire sous —, In sinu 
gaudère (= 6e réjouir derrière le 
pa de sa toge). Cic. || 2° Ccuverture 

e tôte. AMitra, æ, f. Cic. Calautica et 
Calantica, f. Cie. 

CAPELINE, 5. f. Petits couverture 
de tête. Aitella, æ, f. Cic. 

CAPELLE (LA), v. deFrance (Aisne). 
*Capella, æ, f. 

CAPENDU, v. de Franc (Aude). 
* Canis (is) Suspensus (i}, m. 

CAPÈNE, v. d'Étrurie. Capena, z, 
f. Liv. = De Capène, Capenas, gén. 
atis. Cic. Capenus, a, um. Virg. La 
porte Capène (à Rome), Porta Ca- 
pena. Cic. 

CAPESTANG, +. de France (Ué- 
raull). * Caput (pitis) Stagni, n. 

CAPET, n. d'hommo : Hugues Ca- 
pet, * Hugo Sr Capetus (1), m. 

CAPÉTIENS (Les), troisième race 
des rois de France. * Capeti, orum, 
m. pl. 

CAPILLAIRE, adj. Déliè comme 
des choveux. Capillaceus, a, um. Plin. 

CariLLaing, 8. f. Sorte de fougère. 
Adiantum, à, n. Plin. Capillaris (is) 
herba (z), f. Apul. 

CAPILLOTADE, s. f. Ragoîût fait de 
morceaux de viandes déjà cuites. Mfi- 
nutal, alis. n. Apic. Juv. || Fig. Mettre 
en capillitade (= Accabler de coups), 
Comminuëre, 0, is, ui, ufum, acl. 
Plaut. Voy. BATTRE, coup. (— Dé- 
chirer par des médisances), Voy. 
DÉCHIRRN. 

CAPITAINE, 9. m. 1° Chef d'une 
compagnie de gens de guerre. Dur, 
ucis, m. Liv. = Capitaine d'infan- 
terie, Centurio, ontis, m. Liv. — de 
cavalerie, Præfectus, i, m. Cæs. Prz- 
fectus equilum. Hirt. Le — des 
gardes, Prafectus custodum. Nep. 
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20 Général d'armée (par rapport aux 
qualités nécessaires pour le com- 
mandemeal), fmperator, oris, m. Cic. 
Duz, ucis, m. Cic. : Un vieux capi- 
tive, Vetus dux. Tac. Dans un 
grand —, In summo imperalore. Cic. 
De très grands capitaines, Duces mari- 
mi. Quint. Capitaine consommé, Duz 
peritissimus. Cæs. Il passait pour être 


un excellent —, Re: militaris peri- 
tissimus habebatur. Cæs. | 8° Com- 
mandant d'un navire. (En gén.) Navis 


magister (tri), m. Liv, Jlor. (Dans la 
marine marchande) Navicularius, ti, 
m. Cic. Tac. (Dans là marine de 
guerre) Navarchus, i, m. Cic. : Un 
Capitaine de vaisseau, Cenfurio (onis) 
classiarius (ir), m. Tac. 

CAPITAL, ALE, adj. 10 Où il s'agit 
de la tête ou de la vie; qui entralne la 
mort naturelle ou civile. Capitalis, m. 
fe, n. Cic. S'expr. souv. par le 
gén. Capitis, a. Cic. = Crime capital, 
Noxa capitalis. Liv. Cause capitale. 
Causa capitis. Cic. Dans un procès 
capilal, În judicio capitis. Cic. In- 
tenter une accusation capitale, Ca- 
pitis anquirëre. Liv. Accuser d'un 
crime capital, Capitis accusare. Ney. 
Ayant été accusé d'un crime — par 
ses ennemis devant le préteur, Ab 
inimicis suis apud prælorem rei capi- 
talis accusalus. Cic. Pour qu'ils ne 
fussent pas accusés de crimes capi- 
taux, Ne fierent rerum capitalium rei 
(norme pl. de reus). Cic. Convaincus 

‘ua crime capital, Rerum capitulium 
manifesii. Sail. Absoudre qqn dans 
une affaire capitale, Capitis aliquen 
absolvËre. Nep. Condamuer pour 
crime capital, Damnare rei capitalts. 
CicY capitis. Nep. Condamnés pour 
crimes capitaux, Merum capitalium 
condemnali. Sail. Peine capitale, 
Supplice ‘capital, Capitis pæna. Css. 
Pœna mortis, Cic. uitæ. Cie. Ultimum 
supplicium. Ci, Cæs. Ultima pæna. Liv. 
Supplictum capifis. Suet. Capitalis pæ- 
na. Suet. Menacer qqn de la peine —, 
Alicui mortem proponëère. Cic. Il porta 
la peine — cuntre quiconque se- 
rail, Capite sanrif, siquis esset. Cic. 
Condamner à la peine —, Capite 
damnare. Cic. Infliger à qqu la peine 
—, Aliquem morte multare. Cic. pu- 
nire. Pl.-j. capite punire. Liv. capi- 
{ali pœnä afficère. Suet. Réprimer 
en infligeant la peine —, Capitali 
supplicio coercère. Suel. Subir la pei- 
ue —, Capitis pænam subire. Lampr. 
Triaomvirs capitaux (chargés de l'exé- 
culion des sentences capitales}, Tri- 
umuiri capitales. Cic. || 2° Principal. 
Præcipuus, «@, um. Cic. Princeps, 
gén. cipis. Cie. Gravissimus, a, um. 
Cic. Murimus. Cic. : Affaire capi- 
tale, Circunstance —, Res marima. 
Cic. præcipua. Cie. gravissima. Cic. 
Défaut capital, Vitium marimum. Cic. 
Le point — d'une affaire, Rei summa 
æ), f. Cic. Le paint — de la guerre, 

umma belli. Virg. Le point — d'une 
lettre, Litterarum caput (pitis), n. Cic. 
Le point — de l'art, c'est la ccnve- 
nante, Caput est artis decére. Cic. Le 
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point — ponr vivre heureux, c'est la 
sécurité, Caput est ad beate vivendum 
securitas. Cic. [Ce] qui est le poiat 
—, Quod marimum est. Cie. Ville 
capitale, Voy. carTae (S. f.). || 
So Très grand = Lettres capitales, 
Litieræ capitanez. Agrim. 

Cara, s. m. 1° Ce qu'il y a de 
principal, de plus important. Caput, 
pilis, n. Cic. Summa, æ, f. Cic. Voy. 
CAPITAL (adj.) 2°. || 2° Le principal 
d'uns dette, d'une rente; somme qu on 
fait valoir. Caput, pitis, a. for. Liv. 
Col. Summa, æ&, Î. Ter. Fenus, noris, 
a. Cic. Sors, ortis, f. Liv. : Recevoir 
an capital, Sortem ferre. Liv. Avec 
quellè fidélité la terre read le — 
qu'on lui a confiél Quam bonä fide 
terre credilum fenus reddit! Plin. Le 
— n'en sera pas diminué, De summä 
aïhil decedet. Ter. Déduire du — 
tout ce qui a été payé en intérêts, 
De capite deducëre quod usuris per- 
numeralum est. Liv. Déduire du — 
les iatérèts, Prélever des intérêts 
sor un —, Capili mercedes exse- 
care. Hor. Prendre sur un —, Re- 
secare de vivo. Cic. {l donne les 
intérêts et n'a riea pris sar s0n —, 
Dat de lucro, nihil detraxif de vivo. 
Cic. Les intérèts absorbent le —, 
Usuræ mergunt sortem. Liv. Perte du 
—, Capitis jactura. Col. ]| 3° Somme 
de richesses, argent. Pecunia, æ, f. 
Cic. : On dresse un état de tout ce 
capital, Ratio habetur hujus omnis 
pecuntæ. Cæs. Faire valoir ses capi- 
taux, Pecunias fenori dare. Cic. Ca- 
pital placé, Pecunia quæ est in fe- 
nore. Varr. Positi in fenore nummi. 
Hor. [Lui] dont les capitaux travail- 
laient sur terre et sur mer, Qui ef 
terrä el mari pecuniam agitabat. Sen. 

Carirace, #. f. 4° Villo principale 
d'un État, d'une province. (Eu gen.) 
Caput, pitis, n. Liv. (En parl. de la 
résidence d'un souverain) Regia, æ, 
f. or. Plin. =: Rome, la capitale de 
l'univers, Roma, orbis (errarum caput. 
Liv. Sardes, la — de Crésus, Cresi 
regia, Sardes. Hor. |] 2° Grande lettre, 
lettre majuscule. Voy.carrraL (ad).) 30. 

CAPITALISTE, s. m. Celui qui a 
des sommes d'argent considerables. 
Homo (minis) bens nummalus WE mn. 
Hor. : Un riche capitaliste, Homo 
pecuniosissimus. Cic. 

CAPITAN, 8. m. C. FANFARON. 

CAPITATION, 8. f. Taxe par tête. 
Capitum eractio (onis), f. Cic. Tribu- 
tum (i) in singula capila impositum 
(à), n. Cæs. | 

CAPITEUX, uvuss, adj. Qui porte 
à la tôte. Fervidus, a, um. UHor. Ve- 
hemens, gén. entis. Plin. : Vins capi- 
teux, Vina vehemenlia. Plin. Iniqua 
capiti vina. Plin. Etre —, Celeriter 
ôn cerebrum abire. Petr. Cru dunt le 
vin n'est pas —, Sobria uua. Plin. 
N'être pas —, Capul non (entare. Plin. 

CAPITOLE, 3. m. Édifice do l'an- 
olenne Rome. Capitolium, ti, n. Cic. 
= Du Capitole, Voy. ci-après. 

CAPITOLIN, adj. masc. Relatif au 
Capitole. Capüolinus, &, um. Cic. : Le 
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mont Capitolin, Capitolinus clivus. 
Cic. Jupiter —, Capitohinus Jupiter 
et simpl. Capitolinus. Cic. | 

CAPITON, n. d'homme. Capito, 
onis, m. Cic. 

CAPITONNER, C. REMBOURRER. 

CAPITULAIRE, 8. m. Régloment 
rédige par chapitres. *Capifularia, 
orum, n. pl. (Cang.). . 

CAPITULATION, 58. f. 1° Traité 
pour la reddition d'une place, pour 
mettre bas les armes. Deditio (onis) 
ex conditionibus facta (+), et simpl. 
Deditio, onis, f. Cæs. Pactio, f. Liv. 
: Texte de la capilulation, Deditionis 
formula. Liv. Article de la —, Dedi- 
tionts conditio. Liv. Traiter de la —, 
De deditione agère. Cæs. Rerevoir qqu 
à —, Aliquem in dedifionem accipère. 
Cæs. Faire sa —, Deditionrm facëre. 
Liv. Après la — de Cirta, Dedita Cirtä. 
Sall. En vertu d'une —, Per pactionem. 
Liv. || 2 Conciliation. Voy. ce m. 

CAPTITULER, v. 0. 1° Traiter de 
la reddition d'uno place, etc. De dedi- 
tione agére, 0, is, egi, actum. Cæs. 
Deditionem facre, io, is, feci. factum. 
Liv. Quint. In dedifionem venire, 10, 
is, véni, ventum. Cæs. In deditionem 
conced#re, 0, is, cessi, cessum. Liv. 
Se dedëre (0, is, dedidi, deditum). 
Cæs. Liv. : Envoyer 4 qqn des d 
putés pour capituler, Legafos de de- 
ditione ad aliquem mittére. Ces. Se 
résigner à —, Deditionem subire. Cæs. 
Qui a capitulé, Dediticius, a, um. 
Sall. Cæs. Liv. Renongans à capituler, 
Omissä deditione. Sall. Forcer à —, 
Cogère in deditionem. Liv. Compellëre 
in dedifionem. Liv. ad deditionem. 
Suet. Perpellère ad deditionem. Liv. 
I 2° Venir 4 accommodement. Voy. 
ACCOMMODEMENT, TRAITEN. 

CAPON, S. m. Qaf. Hypocrite; rusé; 
Ordio. Poltron. Voy. ces m. 

CAPONNEN, v. D. Montrer de la 
poltronnerie. Pavëére, eo, es,pavi (rare), 
s. sup., n. Liv. 

CAPORAL, S. m. Grade le moins 
êleve dans l'infanterie. Decurio, onis 
{propre chef d'un peloton de dix 

omunes dans la cavalerie). Varr. 

CAPOTE, 5. f. C. cars. 

CAPOUAN, AN& De Capoue Ca- 
puanus, u, um, et Uapuensis, m. f., 
€, D. nsc. . 

CAPOUE, 1. d'Italie. Capua, =, f. 
Cic. Liv. 

CAPPADOCE, contrée de l'Asie 
Mineure. Caypadocia, z, f. Cic. 

CAPPADOCIEN, ENNE. De Cappa- 
docs. Cappadozx, gén. ocis. Cic. Corpa- 
docius ou Cappadocus, a, um. Col. 

CÂPRE, s. f. Bouton à fleur du 
câprier, Capper, eris, n. Pall. Cap- 
pari, indécl., n. (els. Capparis, ts 
(acc. im et in), F. Col. Cels. 

CAPRÉE el CAPRI, Ile italienne. 
Capreæ, arum, f. pl. Virg. Plin.: De 
Caprée, Capreensis, m. f., e, n. Suet. 

CAPRICE, s. m. 1° Fantaisio, bou- 
tado, inégalité d'humeur. Libido (ane. 
Lubido), dinis, f. Cie. Sall. Arbi- 
trium, it, n. Cic. Arbitratus, &s, m. 
Cic. = Caprice des juges, Libido ju- 
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dicum. Cic. Satisfaire son —, Volup- 
tatem suam explère. Ter. Suivre sun 
—, Animo obscqui, dép. Plaut. S'abao- 
donner à ses caprices, Sibi tindul- 
gère (ev, es, dulsi, dultum). Nep. 
Pourquoi? Parce que tel est mon 
caprice, Quarmobrem ? Quia libet. Ter. 
Suivant son —, À son —, Ad libi- 
dinem suam. Cic. Liv. Er su& libi- 
dine. Ter. Er libidine. Sall. Par —, 
Antmi causä. Plaut, Cic. Plutôt par 
— que par réflexion, Impetu magis 
quam consilio. Liv. Tant que dure ce 
—, Dum libido Rec eadem manet. Ter. 

ous blämons, nous louons] selon 
e — du moment, Uicunque præ- 
sens (nos) movit affectio. Curt. Selon 
le — de chacun, Uti cuique libido est. 
Sail. Contenter les caprices de qqn, 
Alieui morem gerëre. Éic. Alicui mo- 
rigerari, or, aris, atus sum, dép. Ter. 
obsequi, or, Eris, secutus sum, dep. Cic. 
18 se soumettent entièrement aux 
— de ces [personnes], Ad eorum 
arbitrium ef nulum totos se fingunt. 
Cic. Vivre selon le caprice d'autru, 
Alteno more ou Er more alius vivère. 
Ter. Il eudura les caprices de bien 
des gens, Mullorum difficultatem ex. 
sorbuut. Cic. Ce qui dépend du caprice 
d’autrut, Quod positum est in alterius 
libidine. Cic. || 2° Saillie d'esprit, 
d'imagination = [Travailler] de caprice, 
Impelu quodam animi. Cu. Des ca- 
prices, Sales, ium, m. pl. Cic. Ua 
très heureux caprice, Sal facetis- 
simus. Plin. || 39 En parl. des ch. 
lrregularite, changoment. fnconstantia, 
æ, [. Cic. Mobihtas, atis, f. Cic. Mu- 
tabulitas, F. Cie. Levitas, f. Cic. Teme- 
ritas, f. Cic. = Les caprices de la 
fortune, Fortunæ mobilitas.  Nep. 
temeritas. Cic. Être en batte aux — 
de la fortune, Varietnte fortunæ jac- 
tari. Curt. La partie des affaires pu- 
bliques qui n'est pas soumise aux 
— de la fortane, Pars reipublicæ in 
uä fortuna non dominatur. Cic. La 
ortune environne toutes choses 
d'obscurité plutôt selon son caprice 
que d'après la vérité, Fortuna res cunc- 
{as ex lubidine, magis quam ex vero, 
obscurat. Sail. Le —, Les caprices 
de la nature, Naturæ lascivia (>), 
f. Plin. ludibria (orum), on. pl. Suet. 
Choses soustraites aux — de l'opi- 
moon, Res ab opinionis arbitrio se- 
janciæ. Cic. 

CAPRICIEUSEMENT, ady. Par 
caprice. Ex libidine. Sall. Inconstanter. 
Cie. : Marcher librement et non errer 
capricieusement, Jngredi libere, non 
licenter errare. Cic. 

CAPRICIEUX, ruse, adj. 1° Qui 
a des fantaisies, dont l'humeur est ine- 
gaie: Mutabilis, m.f., e, 0. Cic. Virg. 

urius, a, um. Cic. Virg. Ventosus. 
Cic. or. Liv. : La femme est ua 
ètre capricieux, Varium et mutabile 
semper femina. Virg. Les sufrayes du 

euple —, Ventoszs plebis suffragia. 
or. — dans ses résolutions, Mobilis 
in capiendis consiliis. Cæs. Caractère 
—, Ingenii mobilitas (atis), f. Sal. 
Mentis inconstantia (æ), Cic. Le 
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caractère — de la foule, Vulgi mo- 
bihtas. Tac. || 2° irregulier, incon- 
slant. Inconstans, gén. antis. Cic. In- 
certus, a, um. Cic. Vagans, gén. an- 
tis. Plin. : Les acquittements Îles 
lus capncieux, Libidinosissimæ li- 
erationes. Cic. Les tyranmes les plus 
eapricieuses, AIncerfissima dominia. 
Sen. Il n’y a point d'art plus capri- 
cieux qne l'art de guérir, Aedendi 
arte nulla inconstantior. Plin. Récits 
—, Vagantes fabulæ. Plin. Oiseaux 
au vol —, Aves vagantes. Ti. Lierre 
—, Lasciva hedera. Hor. 

CAPRICORNE, s. m. Constellation 
uodiatale, signe du zodiaque. Capri- 
cornus, 1, m. Cic. Hor. Brumnale (is) 
signum (1), n. Cic. = Le trpique du 
Capricorne. Hiemalis circulus. Hyg. 

CÂPRIER, s. m. Sorte d'arbrisseau. 
Copparis, is (acc. im el in), [. Col. 

CAPSULE, 8. f. Enveloppe de cer- 
taines graines. Vasculum, 1, n. Plin. 

CAPTATEUR, 8. m. Celui qui use 
de captation. Caplator, oris, tn. Hor. 

CAPTATION, s. Î. Insinuation pour 
se procurer quelque avantage. Capta- 
to, onis, [. Plin. Circumsceriptio, f. Sen. 

CAPTATOIRE, adj. Relatif à la 
eaptation. Captatorius, a. um. Dig. 

CAPTER, v. act. Chercher à obtenir 
par insinuation. Caplare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Aucupari, or, aris, 
alus sum, dép. (acc.). Cic. Consectari, 
dép. (acc). Cic. Sequi, or, Eris, se- 
eutus sum, dép. (acc.). Cic. : Capter 
un testament, une succession, Cap- 
tare lestamentum. Ior. hereditalem. 
Dig. — les applaudissements, la fa- 
veur, Captare plausum. Cic. favorem. 
Quint. — les bonaes grâces, Gratiam 
eucupari. Cic. — l'annhié de qqn, Se 
m famiiaritatem alicujus insinuare 
(o, @s, avi, atum). Cic. Action de —, 
Voy. CAPTATION. 

CAPTIRUSEMENT, adv. D'une ma- 
aière captieuso. Captiose. Cic. = Iater- 
roger caplieusement, Capfiose infer- 
rogare. Cic. Testament 1aterprélé —, 
Testamentum circumscriptum. Pl.-j. 

CAPTIEUX, eusu, adj. Qui tend 
à tromper, à surprendre. Captiosus, 
a, um. Cic. Fallar, gen. acis. Cic. =: 
Raisonnewent caplieux, Captio, onis, 
f. Cic. S'engager dans des raisoune- 
ments —, Induëre se in capliones. 
Cie. Questioas captienses, Failaces 
inter-ogationes. Cic. Trompé par des 
quesuons —, Captiosis in{errogalio- 
ribus circumscripius. Cic. Adresser à 
qqn one question capticuse, Aliquem 
capliose interrogare. Cic. Un mot 
eaptieux, Verbi laqueus (ti), m. Cic. 
Les arguments — des Stoiciens, La- 
gun Sioicorum. Cic. 

CAPTIP, rve, adj. et subst. 40 Qui 
ste fait esclave 4 la guerre; prison- 
nier. Caplivus, a, um. Liv. Ov. Cap- 
tus. Cic. : Un ptit, Captivus, i, m. 
Ces. Cic. Liv. Une captive, Captiva, 
s,f. Virg. Ov. Capta, f. Ter. Les 
chefs sont vos caplifs, Duces captos 
tenetis. Cic. Racheter des —, Captivos 
redimëre e servitute. Cic. ab hoslibus. 
Cic. Rendre des —, Asdd@re captivos. 


CAPTU 


Cic. Liv. Animaux qu'ontient —, Ani- 
malia clausa. Tac. || 2° Qui est dans 
une grande sujetion. Constricius, a, 
um. Cic. Obnozius. Liv. =: Tenir qqn 
captif, Aliquem constrictum lenère. 
Cic. Espnt —, Mens captiva. Ov. 

CAPTIVER, v. act. 1° Rendre 
captif (au fig.), se rendre maitre de. 
Capére, io, 18, cepi, captum, act. Cic. 
Nep. Tenère, e0, es, aui, tentum, act. 
Cic. Detinère, act. Cic. Pl.-j. Reti- 
nére, act. Cic. Attinére, act. Fronto. 
: Captiver qqn par sa douceur, Ali- 
quem humanitate su capère. Nep. Les 
enfants sont captivés par les spec- 
tacles, Pueri speclaculis fenentur. Cic. 
[Ce] laagage me captive, Me oratio 
atfinel. Fronto. Captiver les yeux, 
Oculos detinère. Pl.-j. Les yeux sont 
captivés par la peinture, les oreilles 
par Île chant, Oculi pictur& tenentur, 
aures canfibus. Cic. Captiver l'oreille, 
(= la charmer) Aures miligare, 0, 
as, avi, aftum. Quint. (= préparer 
l'atteation de l'auditoire) Aditum 
sibi ad aures facëre (io, is, feci, 
factum). Quint. — l'attention du 
ecteur, Refinëre studium in legendo. 
Cie. || 2° Assujottir. Constringére, 0, 
is, sirinri, siriclum, acl Cic. Subi- 
gére, o, is, egi, actum, act. Cic. 

Se CAPTIVER, Y. réf. S'assujettir. 
Se adstrngëre (o, is, strinri, stric- 
um). Cic. Se subjicére (io, is, jeci, 
jectum). Cic. 

CAPTIVITÉ, 8. f. 1° Privation de 
liberte. Captivitas, atis, f. Cic. Plin. 
Custodia, æ, F. Cic. Liv. Qqf. Ser- 
vitus, ufis (— esclavage), f. Cic. = 
Une longue captivilé, Diufurna cap- 
fivitas. Cic. — sans réclusion, Cus- 
todia libera. Liv. Racheter (qqn) de 
—, {Aliquem) caplivum redimère e 
servitute. Cic. ab hostibus. Cic. Elles 
ae pondent poiut en —, {n servitute 
non fetant. Col. Tenir en — des ani- 
maux, Animalia clausa tenère. Tac. || 
2° Fig. Grande sujétion. Servitus, ulis, 
f. Cic. Liv. 

CAPTURE, s. f. 10 Prise au corps, 
action de faire prisonnier. Compre- 
hensio, onis, f. Cic. Prehensio, f. 
Varr. = La capture des coupables, 
Sontium comprelensio. Cie. Voy. car- 
rouen 4°. |} 2° Action de prendre à la 
verre = Altribuer à qqn la capture 
e Syphax, Impulare alicui captum 
Syphacem (= Syphax capturé). Just. 
Navires dont on a fait la —, Naves 
comprehensæ, Liv. caplivæ. Cæs. Voy. 
CAPTURER 2°. || 3e Prois, butin. Præda, 
æ, f. Cic. Captura, f. Plin. : Faire 
d'importantes captures, Magnas præ- 
das capère. Cic. Les chasseurs avec 
leur capture, Venatores cum capturä. 
Plin. Une très riche — (faite par un 
êcheur), Captura uberrima piscium. 
Prin. Acheter d'avance à ua pècheur 
sa — (= son coup de filet), Emêre a 
piscalore futurum relis jactum (de 
Jactus, &s). Cels. 

CAPTURER, v. act. 1° Appré- 
hender au corps une personne. Capërs, 
to, is, cepi, captum, act. Cæs. Liv. 

pére, 10, ie, cepi, cepium, act. Cms. 
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Comprehendfre, o, is, hendi, hensum, 
act. Czs. Deprehendëre, act. Czs. = 
Capturer un roi, Regem cap#re. Liv, 
| 2° S'emparer (d'un navire). Depre- 
emndére, o, is, hendi, hensum, act. 
Cæs. Comprehend®re, act. Liv. Capère 


(voy. 1°), act. Nep. : Navires cap- 


larés, Naves comprehensz. Liv. cap- 
tivæ. Czs. |] 3° S'emparer d'une proie, 
faire du butin. Capëre (voy. 4e), act. 
Cic. = Canturer beaucoup de trou- 
peaux, Ingentes prædas pecorum agëre, 
0, ts, egt, acium. Liv. Or capluré, 
Captivum aurum. Liv. Ce qu'on a —, 


Prada, æ, f. Cic. Liv. 


CADUCE et CAPUCLION, 5. m. 
Couverture de tôte. Cuculius, i, m. 
Col. Cucullio, onis, m. Cato. = Qui a 
un capuchoa, Cucullatus, a, um. Isid. 

CAPUCIN, Ss. m. Religieux d'une 
branche de l'ordre fondé par saint 
François. * Capucinus, i, m. (Gang). 

CAPULET, 3. m. Sorte de capu- 
chon. Palliolum, i, n. Sen. : Qui porte 
ua capulet, l'alliolatus, &, um. Suet. 

CAQUE, 5. f. C. BaniL. 

CAQUET, s. m. 1° Babil Garru- 
litas, atis, [. Quint. Sen. || 2° Propos 
futiles ou malins. Sermunculus, 1, m. 
et pl. souv. Sermunculi, orum, m. 
pe Cie. Pl.-j. Fabellæ, arum, f. pl. 

L.-j. = Faire taire tous les caquets, 
Sermunculum omnem restinguëre. Cic. 
Rabattre le caquet à qqu, Alicujus 
linguam retundère. Liv. 

CAQUETAGE, 8. D. C. cAQUET. 

CAQUETER, v. n, {eo Se dit du cri 
des poules. Glocire, io, is, 8. parf. ni 
sup., n. Col. || 2° Babiller. Garrire, 
io, is, lui etai, iftum, n. Cic. Ilor. 
Blaterare, o, as, avi, atum, n. Hor. 

CAQUETERIE, S. f. C. cAQUET. 

CAQUETEUR. C. BADILLAND. 

CAR, con). ll marque qu'on ve 
donner la raison d'une proposition 
enoncés, Nam. Cic. Namgque. Cic, 
Quippe. Cic. Etenim. Cic. Enim (qui 
ne se met pas en tèle, mais après un 
mot, ou après plusieurs mots allant 
ensemble). Cic. = Fuis le questioa- 
neur; car c'est aussi un bavard, Per- 
contalorem dites nam garrulus idem 
est. Hor. Ce fut très à propos qu'il 
porta secours; —, à son arrivée, les 
ennemis s’arrêlèrent, Tempore oppor- 
Lunissimo aurilium fulif ; namque 
ejus adventu hostes constiterunt. Cæs. 
Tu ne peux m'aider ea rien; — tu 
es au bout du monde, Non me ali- 
quid juvare poles; quippe abes longe 
gentium. Cic. Tu paries à merveille; 
— je vois déjâ où tu veux en venir, 
Præclare quidem dicis;: elenim video 
jam quo pergat oratio. Cic. Je suis 
intimement lié avec lui: — je lui 
ai rendu un grand service, Cum eo 
mihi summa necessitudo est: magno 
enim beneficio meo (est) affectus. 
Cic. — la dignité (de l'homme) doit 
être rebaussèe par sa maison, Or- 
nanda est enim dignilas domo. Cic. 
— il y a dans ces choses quelque 
obscurité, In his est enim eliqua obs- 
curifas. Cic. Espèce peu commune; 
— tout ca qui ost excellent est rare, 
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Rarum id genus; el quidem omnia 
præclara rara. Cic. Voy. ruiSQ0E. 
CARACOLE, s. f. Sorte da mouvo- 
ment qu'on fait executer 4 un choval. 
Gyrus, i, m. Tac. Voy. le suiv. 
CARACOLER, v. n. Faire des 
caracoles. Uyros dare, 0, as, dedi, 
datum. Virg. Gyros variare, 0, as, 
aui, afum. Tac. fn gyros ire, eo, is, 
vtr et ii, ifum, D. Ou. = Faire cara- 
coler un cheval, Cogère equum in 
gyros ire. Ou. — devant le camp (en 
par!. d'un cavalier), Castris (au dat.) 
obequitare, 0, as, avi, atum, n. Liv. 
CARACTERE, 5. m. 1° Empreinte, 
Marque, Lettre ou Figure dont on se 
sert dans l'écriture. Littera, z, [. Cic. 
2 Des caractères, Litterz ou Littera- 
rum forms (arum) Ou Litterarum nolæ 
(arur), f. pl. Cic. — d'or, Formæz 
itlerarum aureæ. Cic. Tracer un 
caractère, des caractères, Facëre lit- 
teram. Cic. litleras. Plaut. Ecrit en 
vieux — latins, Scriptus anliquis 
litteris latinis. Plin. Graver des — 
sor une tablette, Insculpère litteras 
tabellæ (au dat). Quint. Gravé en 
gros, en très gros —, fncisus lit- 
feris grandibus. Cic. marimnis. Cic. 
Gravé en — aaciens, Insculplus pris- 
carum lilferarum notis. Cic. Couvrir 
des tablettes de — grecs, Conficëre 
tabulas litteris græcis. Cæs. Poignard 
ortant des —, Ensiculus litferatus. 
laut. Déterminer les sons de la 
voix par des —, Terminare sonos 
vocis lifierarum nolis. Cic. || 20 Fig. 
Qualité, Puissance, Dignite attachée 4 
certains états. Persona, z, f. Cic.: 
La nature nous a marqués de deux 
caractères, Duabus a nalurä induti 
sumus personis. Cic. Dépouiller le 
caractère d'accusateur, Personam ac- 
cusatoris depon#re. Cic. — sacré des 
rois, Regum sanctitas (atis), f. Cæs. 
Le — sacré de la députation, Lega- 
tionis cærimonia (z), f. Cic. Jugeant 
que ces lois auraient ua — sacré 
(anx yeux de...), Ralus jura sancta 
fore (dat.). Liv. Revêtir, au sortir 
de la vie, le — sacré des dieux, Ex 
Rhominum vilä demigrare ad deorum 
religionem (de religio, f.). Cic. Gar- 
der son — sacré, Oblinëre suam 
religionem. Cic. 11 y a un — plus 
divin dans ce qui se meut…., Est 
divinius, quod movetur.… Cic. Im- 
primer à fa naissance des villes ua 
— plus auguste, Primordia urbium 
augustiora facëre. Liv. Avoir le — 
respeclable d'un père, Oblinère pa- 
rentis gravilatem (de gravitas, [.). Cic. 
Homme qui est revêtu d'un — of- 
feiel (= fonctionnaire public), Pu- 
blicus, à, m. Cic. Dépulations quil 
ont un — officiel, public, Legutiones 
cum publiris auctoritatibus. Cic. Avec 
an — officiel, publie, Publice. Cic. 
Czs. Sans — officiel, public, Pri- 
vatim. Sal. Cic. Humme qui n'est 
as revêtu d’an — officiel, public, 
rivatus vir, et simpl. Privatus,i, m. 
Cic. | 3° Ce qui, dans les mœurs, dans 
l'âme ou dans l'esprit, distingue une 
personne d'uns autre. Mcres, um, m. 
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pl. Cic. Animus, ti, on. Cic. Inge- 
nium, ft, Q. Cic. Natura, z, f. Cic. 
: Le fond du caractère, Reconditi 
mores. Cic. Ce côté de son —, Ea 
pars morum (aus). Tac. |llommes] de 
caractères pareils, Aloribus inter se 
similes. Cic. [Femmes] de — furt dif- 
férents. Longe dispares moribus. Liv. 
La dilèrence des —, Aforum dissi- 
militudo. Cie. Noblesse de caractère, 
Ingenii liberalitas. Cic. Fablesse 
de —, Remissio animi. Cic. Dureté 
du —, Morum acerbites. V.-Mar. 
L'usage excessif du via avait aug- 
menté la violence de son —, Vio- 
lentiam insiilam ingenio intemperan- 
tia vini accenderat. Liv. Pour qu'un 
mariage ne rénnit pas ces deux eca- 
ractères violents, Ne duo viclenta in- 
genia mairimonio jungËrentur. Liv. 
Mauvais caractère, Alala mens. Ter. 
Avoir uu mauvais —, Esse animo 
protervo ou iracundo. Plaut. Dompter 
un — intraitable, Lenire animum 
ferocem. Sall. — dur et inexorable, 
Durum ef inexzorabite ingenium. Ter. 
Rendre le — difficile, Éfic#re mores 
morosos. Plaut. Un oncle d'un — très 
difficile, Avunculus dificillimä na- 
turë. Nep. — irascible, Natura præ- 
ceps in iram. Tac. — ami de la 
solitude, Recondita natura. Cic. — 
sombre, Tristis natura. Cic. — bas, 
Animus demissus. Cic. — pusilla- 
nime, Mollis animus. Lio. — insou- 
ciant, Negligens natura. Cic. — sans 
consistance, Vanum ingenium. Liv. 
— souple, qui s'accommode à tout, 
Mulhplez nature. Cic. — désinté- 
ressé, Non avidus animus. Cic. — 
sage, réservé, Temperati mores. Cic. 
Caractères plus doux (= plus civi- 
lisés), Molliore ingenia. Curt. Avoir 
un caractère aimable, un bon —, 
Esse animo comi, leni. Ter. Qui 
est d'ua — entreprenant, Promplus 
arimo. Tac. Connaltre le — de qqn, 
CognoscFre alicujus naturam ou mo- 
rem. Sall. Habère aliquem ou ani- 
mum alicujus cognitum. Cic. Après 
avoir éprouvé le —, Periclitatis mo- 
ribus. Cic. Révéler (dans son lan- 
gage) son — et son esprit, Redd?re 
omnam sui ingenii animique. Tac. 

louange ou le blâme de quelque 
— déterminé, Alicujus certæ personz 
laus aul vituperafio. Cic. Je désire 
que mes paroles trouvent grâce de- 
vant ton —, Cupio dicta mea moribus 
tuis probare. PI.-j. Le soupçon n'at- 
leint pas un tel —, Non cadit in hos 
mores suspicio. Cic. Le — de Sylla 
répugne à [cette] imputation, Non 
crimen Sulle persona suscipil. Cie. 
Il o'élait pas dans le — de Gabi- 
oins de céder... Non fuit Gabunii, 
remilt®re... Cic. Comme chacun d'enx 
est bien dans sou —! Quam ulerque 
est sinmilis suif Ter. Il ne l'est point 
permis de ne pas rester fidèle à ton 
—, Non licet libi non tui similem 
esse. Cic. La peur qu'il a le fat 
sortir de son —, Timore a se ipse 
discedit. Cic. Les Volsques revinrent 
à leur —, Volscis suum rediit inge- 
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nium. Liv. Son pinceau a rendu le 
— (du personnage), Pinrit mores. 
Plin. Créer un — (pour la scène), 
Personam formare novam. Hor. Ou 
décrit le — particulier de chaqne 
homwe, Quæ forma ou Quæ nalu- 
ralis nofa cujusque sil, Jescribilur, 
Cic. Le — de l'avare, dun séditieux, 
du glorieux, Avari, seditiosi, glorosi 
species (ei), f. Cic. Pièce où les ca- 
ractères sout bien observés, Morata 
recte fabula. Hor. || 6° Force d'âme, 
fermeto. Animi constantia (æ), [. Cic. 
firmitas (atis),f. Cic. frmitudo(dinis), 
f. Cic. Firmus (i) animus (i), m. Cic. 
Gravilas, atis, f. Cic. =: Je connais 
ton caraclère, Noui firmitatem (uan. 
Cic. J'ai vu que tu avais du —, Fir- 
mttudinem animi fui persperi. Cic. 
Montre du —, Te virum præbeas, Cic. 
Dans cette circonstance, il a montré 
du —, In hac re strenuum hominem 
præbuit. Ter. Avec beaucoup de —, 
Aagnä constantiä. Cic. Avec tant 
de —, Tanfä firmitaie animi. Cic. 
lumme à —, qui a du —, Jlomo 
consians (gén. antis). Cic. Qui est 
sans —, Mollis, m. f., e, n. Cic. 
Liv. Qui n'a pas assez de — en 
présence de la douleur, Ju dolore 
mollior (m. f., us, n.). Cic. Manque 
de —, Animi mollitia (æ), f. Sall. 
levitas (atis), F. Cæs. À 5° Qaf. 
Expression, Air énergique. Vis (gén. 
vis et dal. vi, rares; ace. vim, abl. 
vi), f. Cic. Significatio, onis, f. 
Cic. Ad Her. Significantia, z, £ 
Quint. = Qui a du caractère, Si- 
gnificans, gén. anis. Quint. Ezpres- 
sus, a, um, Cic. || 6° Ca qui est le 
propre d'une chose, ce qui la distingue. 
ropriuin, êi, n. Cic. Proprietas, alis, 
f. Cic. Species, ei, f. Cic. Specimea, 
minis, a. Cic. Nota, æ, f. Cic. Natura, 
f. Cic. Habitus, üs, m. Cie. Forma, æ, 
f. Cic. : Le caractère du sol, du cli- 
wat, Proprielas lerræ, cæli. Liv. — 
des lieux, Notæ locorum. Cic. Les 
arbres portent chacun des fruits d'un 
— qui leur est propre, Arbores su 
cujusque ingenii poma gerunt. (Col. 
Exposer les caractères des arbres, 
(Arborum) naturas dicëre. Plin. Le 
cardon a des — spéciaux, Cactos suz 
proprielatis est. Plin. Les — d'une 
maladie, Proprielales morbi. Cel:. 
L'inconstance est le caractère de la 
fortune, Varielas propria est for- 
fun. Cic. Avec le — d'une déli- 
bération publique, Publici consilit 
facie (de facies. ei, f.). Tac, — d'un 
fait, Facti qualitas (atis, f.). Quint. 
[Ce] qui a tous les caractères de la 
vérité, de la réalité, Quud omnes 
habet in se Rumeros verualis. ic. 
Caractère imuuable, Species que 
semper est ealem. Cic. Choses qni 
ont, qui présentent les mèmes ca- 
rarlères, Res quæ sun inter se si- 
miles. Cic. (Parhes] ayant entre elles 
un caractère commun, Siniles com- 
nunione quêdam partes. Cic. Notion, 
dont le — distnctif.…., Nofio, cujus 
differentia… Cic. Si sa faute avait 
eu un — hnmain, an — ordinaire, 
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Si Aumano modo, si ueïtato more pec- 
cassel. Cie. Is regardent cela comme 
le — de la vertu, [oc proprium vir- 
tutis exislimant. Czs. La liberté, 
dont le vrai — est de vivre comme 
on vent, Liberlas, cujus propriumn est 
sic vivére us velis. Cic. Tel est le — 
de la atterie, Hoc habent in se blan- 
ditis. Sen. Tous les caractères de la 
douleur (exprimés par un peintre), 
Tristutie omnis imago (ginis), f. Plin. 
Un des — du gème, cesl.…., Ingenit 
specimen est. Cic. Le caractère do- 
miaant de l’art est de créer, Arlis 
maxime proprium est creare. Cic. — 
du style, Habrtus oralionis. Cic. Cor- 
rompre le — de l'éloquence, Inflectëre 
eratonem. Cic. En harmonie avec le 
— des paroles, Aple cum ipso ora- 
tionis genere (de genus, n.). Cie. 

CARACTÉRISER, v. act. 10 Dé- 
terminer le caractere de. Describère, 
o,1s, Scripai, scriptum, act. Plaut. Cic. 
Demonstrare, 0, as, avi, afum, act. 
Quint. Signare, act. Cic. Quint. De- 
finire, io, is, ivi et it, ifum, act. Cic. 
: Caractériser les mauvaises mœurs, 
Malos descnib®re mores. Plaut. — le 
vol, Definire quid sit fur. Cic. — 
cbaqne chose, Quale sit quidque de- 
monstrare. Quint. — nelléement une 
dilérence, une classe d'hommes, 
Signare prorime differentiam. Quint. 
genus hominum. Tac. Les faïls qni 
earactérisent la personne, Facta qui- 
bus signalur persona. Quint. Il n°y a 

ar de mol qui caractérise mieux cela, 
Id) non alio magis vocabulo constat 
de consiare, o, stiti, sfatum, n.). 

lin. Il faut employer des images 
bien caractérisées, Utendum imagi- 
nibus insignitis. Cic. Langage carac- 
térisé par un nom, Locutio signata 
nomine. Cie. Folie bien caractérisée, 
Legitima insania. Plin. [Homme] 
d'une malhonnéteté bien —, Insi- 
gnite improbus. Cic. fj 2° Consti- 
tuer le caractère, être le caractere 
de. Distinguëre, 0, is, sfinri, slinc- 
fus, act. Sen. 2: Voilà ce qui carac- 
térise le roi, Hoc rer marime distin- 
guilur. Sen. Voilà ce qui — l'ora- 
teur, [oc est unum oraloris marine 
gropriume Cie. La barbe — le mulet, 

uli barbä insigniuntur (pass. de 
insignire, 10, ts, voi et it, itum). Plin. 

CARACTÉRISTIQUE, adj. Qui ca- 
racterise. Proprius, 4, um. Cic. Pecu- 
liaris, m. f.,e, n. Cic. Singularis, e. 
Cic. : Ce n'est pas là le défaut ca- 
racléristique de la vieillesse, Id non 

eprium senectutis est vilium. Cic. 
l'y a en toi certains traits qui sont 
caractéristiques, Quedam in le sin- 
gularia (sunt), Cic. 

CARAFE, 8. f. Sorte de bouteille. 
En gén.) Ampulla, æ, f. Plaut. (Pour 
‘an Aqualis, is (ace. em; abl. i), 
m. elf. Plaut. 

CARAFON, 3. m. Potite carafe. 
Anpsllula, æ, f. S.-Sev. 

CARAPACE, 8. f. Tost de la 
tortue. Tesia, æ, [. Varr. Tegumen, 
an, n, Liv. 

CARAVANE, 5. f. Troupe de voya- 
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gours allant de compagnie. Comitalus, 
üs, um, Cæs. Commealus, üs, m. Tac. 

CARAVANSERAIL, 8. m. Espèce 
d'hôtollerie. Xenodochium, üi, n. Hier. 
C.-Just. Deversorium, n. Cic. 

CARZDONISENR, v. acL Réduire en 
charbon. In carbunem redigère, 0, is, 
egi, actum, act. Scrib. 

Se cancomsen, v. réf. Être reduit 
en charbon. Carbonescëre, 0, is, 8. 
parf. mi sup., n. C.-Aur. 

CARCAN, s. &. Collier pour atta- 
cher un condamné. Collure, is, n. Plaut. 

CARCASSE, 9. f. 1° Ossements 
dècharnes qui tionnent ensemblo. Evis- 
cerala (æ) cadaveris forma (æ), f. 
Apul. Corpus (poris) nudis ossibus co- 
kærens (eniis), 0. D'apr. Sen. (Ep. xxv). 
Qgf. simpl. Ossa, ium, n. pl. Cic. 
Voy. 8quecertE. || 4° Qqf. Iron. Le 
corps. Corpus, poris, n.Plaut. || 4° Char- 
pente d'un naviro. Stafumen, minis, n. 
Cæs. = Carcasse d'un vaisseau, AL 
veus, i, m. Sail. 

CARCASSONNE, tille de Franco 
(Aude). Carcaso, onis, f. Cæs. Car- 
casum, i, n. Plin. 

CARCINOMATEUX.C.CANCÉNEUX. 

CARCGINOME, 8. m. C. CANCER. 

CARDAGE, s. m. Action de cardor. 
Carminatio, onis, f. Plin. 

CARDAMINE, 5. f. Cresson des prôs. 
Cardamina, æ, f. Apul, 

CARDAMOME, 5. rm. Sorte de 
fruit Cardamomum, i, n. Plin. 

CANRDE, 8. f[. Paigne de cardeur. 
Carmen, minis, n. Fort. 

CARDER, v. act. Poigner avec des 
cardes. Carminare, 0, as, avi, alum, 
act. Varr. Plin. CarËre, o, is, s. parf. 
ni sSup., act. Varr. Plaut. Pectére, 
0, is, peri el perui, pezum el rar. pec- 
tifum. Col. Plin. 

CANDEUR, 8. m. Colu! qui carde. 
Carminator, oris, ra. fnsc. = Car- 
deur de laine, Lanarius, si, m. Insc. 

CARDIALGIE, 8. f.Voy. lesuiv.{o. 

CARDIAQUE, adj. 1° T. de mi- 
decine. Relatif au cœur =: La maladie 
cardiaque, Cardiacus morbus. Cels. 
Homme qui a la maladie cardiaque, 
Cardiacus, t, m. Cic. || 2° Bon contre 
les affections du cœur. Cordi utilis, 
m. f.,e, 0. Plin. : Un remède car- 
diaque, et S. m. Un —, Remedium 
cordi utile. D'apr. Plin. 

CARDINAL, ALE, adj. 1° Principal. 
: Les quatre vents cardinaux, Car- 
dinales venti. Serv. Les quatre 

oints —, Quatuor ceæli regiones 
un), f. Cic. Quatuor mundi cardines 
um), m. Quint. Quatuor cæli parties 
tum), f. Plin. Vertn cardinale, Vir- 
{us omnium domina ef regina virtu- 
tum. Cic. Les quatre vertus cardi- 
nales, Es qualuor virtules quibus 
honestas tota continetur. D'apr. Cic. 
(Fine, n, 15, 48) où a quibus omnis 
onestas manat. D'apr. Cic. (Of., 5, 
43, 152). [| 2° Qui désigne le nombre 
sans marquer l'ordre : Nombres car- 
dinaux, Cardinales nurmeri. Prise. 

CanDiNaL, 8. ©. Un des prélats qui 
composent le Sacré Collège. * Cardira- 
lis, is, m. (Ecel.). 
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CARDINALAT, 5. m. Dignite de 
cardinal. *Cardinulatus, üs, m. (Eccl.). 

CARDON, s. m. Plante potagbre. 
Cactus, i, (. Plin, 

CARÈME, s. m. Les quarante jours 
qui precedent Pâques. Quadragesima, 
æ,f. Hier. : Faire carème, le —, 
Jeüner le —, *Institutum quadraginta 
dierum jejunium servare (Joub.). Voy. 
suONs. || Fig. Face de carème (— 
visage pâle), Voy. pALe. 

CARÈME-PRENANT, 3. m. 14° L6 
mardi gras : Le juur de carème-pre- 
nant, * l’ridie Quadragesimz. || 2e Per- 
sonno masquee et deguiseo. Voy. mas- 
ouen. || 3° Personne ridiculement ac- 
coutrés. Voy. ACCOUTRÉ. 

CARÈNE, 5. f. La quille et les 
flancs d'un navire. Carina, æ, f. Cic. 

CARENTAN, v. de France(Manche). 
*Carento, onis, f. 

CARESSANT, part. prés. de ca- 
RESSER, VOy. Ce v. || Adj. CARESSANT, 
AxTE. Qui aime 4 caresser, qui faite. 
Blandus, a, um. Cic. : D'une mamére 
caressante, Blande. Cic. D'un ton 
caressant, Blande. Cic. Cum quädam 
vocis adulatione. Col. Paroles cares- 
santes, Dlandimenta, orum, n. pl. 
Cic. Blanditiæ, arum, f. pl. Cic. 

CARESSE, 3. f. Marque d'affection 
qui so donne par des actes ou par 
es paroles, Blanditiz, arum, f. à 
{el rar. Blanditia, æ, f. sing.) Cic. 
Blandimenta, orum, n. pl. (et rar. 
Blandimentum, i,0. sing À. Liv. Tac. : 
Faire beaucoup de caresses à qqn, 
Alicui multa blandimenta dare. Liv. 
Voy. canassen. Oblenir lout à furce 
de —, Omnia eblandiri, or, iris, ilus 
sum, dép. Liv. Échanger des —, Voy. 
Se canessen. Oblenu par des —, 
Eblandutus, a, um. Cic. || Fig. Les ca- 
resses de la volupté, Voluptatis blan- 
ditiz. Cic. Les — de la fortune, 
Fortunæ indulgentia (æ), f. Vell. 

CARESSER, v. acl. 1° Pr. Faire 
des caresses à qqn. Blandiri, tor, iris, 
ilus sum, dép. faat). Cic. Permul- 
cère, e0, es, mulsi, mulsum et mul- 
ctum, act. Ov. =: Caresser sa mère, 
Blandiri matri. Plin. — un voleur 
(en parl. d'un chien), Furem adulari, 
or, aris, alus sum, dép. Col. — des 
mulets, Mfulos pertractare, o, as, avi, 
atum. Cic. — ua cheval, la croupe 
d'un cheval), Permulcèére equum. Dig. 

rsum. Liv. Se — la tête, Caput 
mulcère. Quint, — 4 qqn la tête, les 
joues, Alicui demulcäre caput. Ter. 
malas. Suet. Se laisser —, Præbère 
se tractandum. Plin. || Iron. Caresser 
à qqn les côles à coups de bâton, 
Alicujus dorsum virgis depolire, io, 
is, it, tlum, n. Plaut. lumbos fuste 
dolare, o, as, avi, atum. Hor. Ali- 

uem fuslium ictibus dedolare. Aput. 
{ Poét. Les zéphyrs caressaient lès 
fleurs, Mulcebant zephyri flures. On. 
La mer caresse le rivase, Mare lit- 
tori alludit (de allud#re, 0, lusi, 
lusum, n.). Cic. A 1e Fig. Flatter, 
s'efforcer de plaire à. Blandiri, or, 
iris, téus sum, dép. (dat. Cic. Adu- 
lari, or, aris, atus sum, dép. (dat. où 
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acc.). Nep. Liv. Delenire, io, is, oi 
ou ui, ifum, act Cic. Fonëre, eo, es, 
fovi, fotum, act. Cic. Permulcère (voy. 
{o), act. Cic. = Caresser sa mère, 3fa- 
tn blandiri. Cic. adulari. Liv. — Île 
peuple, Plebem amplecti. Cic. — les 
soldats en leur adressant de douces 
aroles, Alilifes bande appellando de- 
ire. Cic. || Fig. Caresser l'espé- 
rance de qqn, Alicujus spem alfre, 
0, is, alui, alitum et allum. Cic. 
— les désirs de qqn, Alicujus vo- 
luntatem fouëre. Liv. || 3° Se com- 
plaire à. Armplecli, or, ëris, plerus 
sum, dép. (acc.). Cic. Fovëre, e0, es, 
ovi, folum, acl. Cic. = Caresser une 
idée, quelqne projet, Cogilalionem 
amplecti. Cic. Aliquid animo volulare, 
o, as, avi, afum. Cic. animo voluire, 
0, is, volui, volufum. Liv. secum vol- 
vYre. Sall. — des chimères, Inanes 
cogtfationes voluëre. Liv. — des des- 
seins secrels, Consilia secreto coquëre, 
e, is, cor, coctum. Liv. — une es- 
pérance, Spem sequi, or, ris, seculus 
sum, dép. Cic. fovere. Mart. Je ca- 
resse cel espoir, {oc in spe habeo. Cic. 

CANGAISON, s. f. Los marchan- 
dises dont un navire est charge. Onus, 
neris, n. Cic. Liv. Merces, um, f. 
pl. Cic. Merces aïque onera. Cic. 
: Vaisseaux avec leur cargaison, 
Naves cum suis oneribus. Liv. Rirhe 
— de blé, Magnus frumenti numeris. 
Cic. || Fig. Une cargaison d'ali- 
ments, Cibi corbita (æ), f. Plaut. 

CANGUE, 5. f. Corde qui sert 4 
carquer les voiles. Rudens, entis der 
pl. entiun et entum), m. Virg. Ov. 

CARGUER, v. act. T. de marine. 
Serrer et retrousser : Carguer les 
voiles, Vela contrahère, 0, 18, fraxi, 
fractum. Cic. legËre, 0, ts, legi, lec- 
tum. Cic. subducère, 0, is, duri, duc- 
tum, Cæs. 

CARIATIDE, s. f. Figure supportant 
una corniche. Éaryatis, idis (ne se 
rencontre qu'au pl. Caryatides, um; 
acc. as), f. Vitr. 

CARICATURE, s. f. 1° Image 
grotes us et satirique. Gryllus, i, m. 
in. Ficta (æ) in pejus imago (ginis), 
f. D'apr. [or.s Faire la caricalure d'un 
visage, Vultum in pejus fingëre. Hor. 
Il 2° Fig. Imitation derisoire. Depra- 
vala (2 imilatio (onis), f, Cic. || 
8° Homme ou Femme dont l'exterieur 
est ridicule. Vir(iri) ou Mulier (eris) 
deridiculé habitüs. D'apr. Plin.(xxxv, 
10, 37) : Cet homme est une vraie 
caricature, [s deridiculus est. Plaut. 

4. CARE, 6. f. Maladie des os, du 
bois, des grains. Caries (acc. em ; abl. 
€; es autres cas sont inusiés), f. 
Cels. Col. 

2. CARTE, anc. contrée de l'Asie 
Mineure. Curia,æ, f. Cic. VOy. CARIEN. 

CARIE, SE, parl, passé de CARIER, 
Voy. ce v. |; Adj. Gdté (en parl. des 
os, du bois, des grains). Cariosus, a, 
um. Cels. Puiridus. Cic. Eresus. Cels. 
a L'os est carié à la surface, Caries 
in summo ose est. Cels. 

CARIEN, ENNE, adj. et subst. (Qui 
wst) de Carie. (En parl. des pers.) Car, 


CARNÀ 


gén. eris (subst. m.). Cie. (En parl. 
des ch.) Caricus, a, um. Varr. Plin. 
Ï Les cames, Cares, um, m. pl. Liv. 

CARIER, v. act. Gâter, pourrir (en 

arl. des os, du bois, des grains). 

utrefacre, to, ts, feci, factum, acl. 
Col. Plin. : La corruption de la salive 
carie les dents, Tabc pituils dentes 
cavantur. Plin. Carier nn os, Os exe- 
dre, o, is, edi, esum. Cels. 

Se canin, v. réfl. Se gâter, se 
pourrir. Putrescère, o, is, 8. part. ni 
sup.,n. Plin. Carie infeslari, or, aris, 
afus sum, pass. Col. ou verari, pass. 
Cels. = L'os se carie, Os cariosum fil. 
Cels. L'écorce se —, Corlici caries 
subnascilur. Plin. Voy. Se Pounnin. 

CARIGNAN. 10 V. de France (Ar- 
dennes). “Cariniacun, i, n. || 2° V. 
d'Italie. * Carinianum, it, n. 

CARILLON, 3. m. 1° Sonnerie de 
plusieurs cloches accordées ansemblo. 
*Tintinnabulorum concentus (us), m. 
11 2° Fig. Bruit, vacarme. Voy.ces m. 

CARLINE, 8. f. Sorte de plante. 
Chamæleon, onis et ontis, m. f. Plin. 

CARLISLE, v. d'Angleterre. * Car- 
leolum, i, n. 

CARLSRUITE, capit. du grand-duché 
de Bade. *Caroli Hesychium (it), 0. 
*Carcliruha, z, f. 

CARMANTE, contrôe de l'Asie an- 
cienne. Carmania, æ, f. Plin. : Habi- 
lants de la Carmanie, Carmani, orum, 
m. pl. Tac. 

CARNMEL (monr), en Judès. Car- 
melus, 1, m. Tac. Carmelum, i, 0. 
Plin. : Un habitant du mont Carmel, 
Carmeliles, z, m. Bibl. Une habilante 
du mont —, Carinelilis, tidis, f. 
Bibl. Du mont — (ea parl. des ch.), 
*Carmelius, a, um. 

CARMÉLITE, religlense de l'ordre 
du Carmel. *Carmelitis, ilidis, f. 

CARMIN, s. m. Matière rouge. 
Coccum, i, n. Plin, = Qniest de la cou- 
leur du carmin, Coccineus, a, um. Plin. 

CARNAGE, 3. m. Massacre, tuerie. 
Cædes, is, f. Cic. Sall. Strages (surt. 
au pl.), F. Cic. Occisio, onis, [. Cic. 
Liv. Internecio, f. (ic. Trucidatio, 
f. Cic. : Carnage général, Occidio, f. 
Liv. Faire un carnage, Czdem facëre. 
Cic. Liv. efficëre. Cic. edëre. Liv. Cæ- 
dem et occisionem facëre. Cic. Sirages 
facëre ou edëre. Cic. = Ayant fait un 
grand carnage, ils virent..…., AMagnä 
cædefactä ou Multis occisis, viderunt… 
Nep. 11 y eut ua grand — Magna stra- 
ges facia est. Liv. Le — est général, 
Omnia obtinet cædes. Liv. Faire un 
grand — des ennemis, Magnum 
numerum hostium cædêre, o, is, cecidi, 
cæsum. Cic. Plurimos hoslium occi- 
d£re, o, is, cidi, cisum. Liv. (Enne- 
mis) dont on a fait un horrible —, 
nn — général (Hostes) ad inierne- 
cimem cæsi. Liv. occidione occisi. Liv. 
occidione cæsi. Just. Livrer tout au 
—, Cuncta occidioni dare. Tac. 

CARNASSIER, ère, adj. 1° Qui se 

t de chair crus. Carnivorus, a, um. 

lin. || 2° Qui mange beaucoup de 
viande. Carnarius, ii(subst. m.). dfart. 
2 Ls sont surtont carnassiers, Major 
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pars viclus eorum carna consistit. 
Cæs. VOy. viANDG. 

CARNASSIÈRE, s. f. Petit sao à 
mattro lo gibier. C. mavnaesac. 

CARNATION, 9. f. 19 T. de pein- 
ture. Apparence des chairs. Formosa 
() caro (arnis), [. Mart, || 20 Teint 

es personnes. Corporis color, et simpl. 

Color, oris, masc. Cels. Cic. = Belle 
carnalion, Color suavis. Cic. Corporis 
color bonus. Cels. La beauté de Îa 
—, Coloris bonitas. Cic. Corporis 
nitor (masc.).Ter. Avoir une belle —, 
Dene nitère, 60, es, fui, s. sup. n. 
Cato. et absol. Nifére, n. Plin. Qui a 
une belle —, Nitidus, a, um. Liv. 

CARNAVAL, s. m. Tomps de di- 
vertissemonts qui précède la caréme. 
*Sollennes (sum) ante Quadragesimam 
ferie (arum), f. pl. 

CARNÉADE, philosophe de Cyrène. 
Carneades, is, m. Cic. 

CARNET, s. m. 4° Petit livre pour 
recuaillir des notes. Adversaria, orum, 
n. pl. Cie. || 2° Petit livre pour mar- 
quer les ècheancos 2 Carnet d échéan- 
ces, Calendarium, ii, n. Sen. Dig. 

CARNIER, s. m. C. HAVNESAC. 

CARNNIQUES me au nord de 
la Venctie. Carnicæ (arum) Alpes 
tium), {. pl. Plin. 

CARNNIVORE. C. CARNASSIER !°, 

CARNUTES (L53), pple de la Gaule. 
Carnules, um, m. pl. Cæs. 

CAROLINE, n. de femme; n. d'une 
contrea de l'Amérique du Nord. * Caro- 
ina, æ,f. 

CAROTIDE, adj. Qui conduit le 
sang à la tête = L'artère carolide, et 
simpl. La carolide, *Arieria (æ) ca- 
rotis (idis), f. 

CARNOTTE,. 8. f. Plante potagère. 
Carota, z, f. Apic. 

CAROURE, s. m. Fruit du carou- 
bier. Sutiqua (æ) græca (z), (. Col. et 
absol. Srliqua, æ, f. Plin. 

CAROUBIEN, s. m. Sorte d'arbre. 
C. canoune. 

CAROUGE, s. m. C. CAnOUB£. 

CARDPATIIES (monts), Chalne de 
montagnes d'Europe. Alpes (ium) Ba- 
starnicæ (arum), [. pl. Peut. 

CARPATHOS, ile de la mer Egos. 
Carpathos, i, f. Mel. : (Qui est) de 
Carpathos, Carpatkhius, a, um. Virg. 

ol. 


{. CARPE, 8. f. Sorte de poisson. 
Carpa, z, f. Cass. 

2. CARPE, s. m. T. d'anat. Poi- 
gnet. Voy. ce m. 

CARPEAU, 8. m. Petite carpe. 
Voy. P&TIT el CARPE À. 

CARPENTRAS, v. de France (Vau- 
cluse). Carpentoracte, es, {. Plin. 

CARPILLON, s. m. C. CARPEAU. 

CARQUOIS, s. m. Étui à flcches. 
Phareira, æ, [. Virg. : Ouvrir son 
carquois, Pharetram soluëre. Ov. Qui 
orte un —, Pharetralus, a, um. 

irg. Pharetr& succinctus. Virg. 

CARRE, ÉE, part. passé de CANRER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a quatre 
côtes égaux 6t quatre angles droits. 
Quadratus, a, um. Cic. Liv. Plin. 3 
Bataillon carré, Voy. canné (subst.). 
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Rendre —, Voy. cannen. || T. de ma- 
thématiques. Un pied carré, Quadra- 
fus pes. Plin. || 3 Dont la taillo est 
ramassée, qui a do largos épaules. Qua- 
dralus, «, um. Cels. Pot. : Corps aux 
formes carrées, Corpus quadratuin. 
Cels. Qui a les épaules —, Latus 
ab humeris. Suet. || 3° Qui a quatre 
membres (en pari. d'une périnde); 
ar ext. nombreux et bion soutenu. 
Duadratus, a, um. Quint. : Rendre 
carré, Quadrare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. In quadrum redigëre, 0, is, 

ï, actum. Cic. || 49 T. de malhéma- 
tiqnes. Multiplié par lui-mêmo: Nombre 
carré, Voy. canné(subst.7e), || Bo Qaf. 
Rot, ferme. Voy. ces m. 

Canré, s. m. 1° Figure carrée. Qua- 
dratum, i, n. Cic. Quadrum, à, n. 
Col. Quadra, æ,f. Vitr. : Quatre cou- 
dées en carré, Quatuor cubita in qua- 
dratum. Plin. Couper en —, Voy. 
cARRÉMENT. Cabane formant un — 
de deux pieds sur chaque face, Hara 

adrata cireum binos pedes. Varr. 

e lieu forme un —, Îs locus in 
quadram formatus est. Fest. || 2° Es- 

ce de terre carré pour planter dos 

eurs, etc. Area, æ, f. Col. = Petit 
carré, Arecla, æ, Î. Col. Distribuer 
un jardin en carrés, [Mortum areis 
distinguëre. Plin. Carré de fleurs, Flo- 
ralia, ium, n. pl. Varr. — de roses, 
Rosarium, ti, n. Col. | 30 Palier. Re- 
tractis, onis, f. Vitr. || Qaf. il est à 
peu près syn. d'Étage : Demeurer 
sur le même carré, Voy. ÉTAGE. 
f $° Anc. Troupe (en marche qui a 
autant de profondour que de front. 
Quadratum (i} agmen (minis), n. Cic. 
Czs. Liv. : Marclier en carré, Qua- 
drato agmine incedëre. Sall. Former, 
Disposer ses troupes en —, Agmen 

adrare, 0, as, avi, atum. Cic. Liv. 
Buadratum agmen insiruËre. Cxs. Les 
Helvétiens, ayant formé le — long, 
Helvetii, factä phalange (de phalanr, 
f.). Cæs. [6° Aujourd'hui. Troupe dis- 

$o pour faire faco des quatre côtes 
{elle formait un cercle chez les Ro- 
maine). Orbis, is (= cercle), m. Cæs.:= 
Former le carré, In orbem consistère. 
Ces. Ceux-ci, ayant formé le —, Iili, 
orbe facto. Cæs. || S'il est nécessaire 
d'insister sur la forme carrée, ou 
eut employer *Acies (ei) quadrata 
la [. (Sm.). || 6° Morceau carré de 
ifforentes maltères. Quadra, z, f. 
Uor. Sen. = Carré de viande, Tes- 
sella, æ, f. Apic. Découper un jam- 
bon gar carrés, Tessellatim pernam 
incid®re. Apic. || 7° Nombre carré. 
Numerus (i) quadratus (1), m. Gell. 
: Le carré de neuf, Novem novies mul- 
tiplicata. Sen. 

CARREAU,S.m. 1° Espèce de pavé 
plat. (En gén.) Tessella, æ,f. Sen. Tes- 
sera, f. Plin. Vitr. (En forme de lo- 
sange) Scutula, æ,f. Vitr. (En hexa- 
gone) Pavus, ti, m. Vitr. || 2° Sol pavé 
de carreaux. Pavimentum, i, n. Vitr. 
: Carreau de briques, Pavimentum tes 
taceum. Vitr. || 3° Sol, terre, place = 
Sur le carreau, Humi, Sal. Cie. Être 
étendu sur le —, lumi jackre- Lic. 
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Jeter sur le —, Humi 
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| Fig. Des chevaliers lurent couchés 
sur Île carreau, Ceciderunt equites. 
Cæs. 700 soldats furent laissés sur 
le —, Septingenta mililes sunt deside- 
rali. Cæs. Voy. Touven, rérin, || 4° 
Verre de fenêtre, vitre. Vitrra (æ) qua- 
dratura (æ), f. Vop. =: Des carreaux, 
Spreularia, ium et orum: dat. et abl. 
tous, n. pl. Sen. Plin. Pl.-j. || 6° Fer 
à quatre pans =: Carreau d'arbalèle 
(sorLe de fèclie}, * Spiculum (1) qua- 
ratum (ÿ), n. (Sm.). || Carreau de la 
foudre, Fulmen, minis, n. Cic. | 6° 
Carre de fleurs, etc. Voy. canni (subst.) 
20. | 7° Coussin. Pulvinus, i, m. Cic. 

CARREFOUR, 5. m. Endroit où se 
croisent plusicurs voics. Compilum, i, 
n. Varr. : Carrefour de deux, trois, 
quatre chemins, Divium, ti, n. Liv. 
Trivium, n. Cic. Quadrivium, n. Cat. 
Juv. De — (au pre) Compitalis, m.f., 
e, a. Suelt. (au Mg.) Trivialis, €, 
Quint. 

CANNELAGE, S. m. 1° Ouvrage 
du carreleur. Stratura, æ, (. Pall. || 
30 Sol pave de carreaux, carreaux. Pa- 
vimentum, 1, n. Vitr. : Faire un car- 
relage, Pauimentum facëre. Varr. Cic. 
struère. Vitr. 

CANRELER, v. act. 19 Payer aveo 
des carreaux. Tessellis sternbre, 0, is, 
stravi, stratum, act. Sen. = Portique 
carrelé, Porlicus pavimentata. Cic. || 
2° Raccommoder (des souliers). Voy. 
RACCOMMODER. 

CARRELET, 8. m. Sorte de poisson 
plat. Passer, eris, m. Plin. 

CARRELEUR, 3. m. Ouvrier qui 
poso le carreau. Pavimentarius, ti, 
m. insc.. 

CANREMENT, adv. 19 En carré. 
In quadrum. Col. Quadrate. Mfanil. 
Tesselatim. Apic. || 2° Fig. D'une ma- 
nière décidéo =: Refuser carrément, 
Præcise negare. Cic. 

CARRER, v. act. Donner une figure 
carrôs. Quadrare, 0, as, avi, alum, 
act. Col. Conquadrare, act. Varr, 

Se cannen, v. réf. Marcher d'une 
façon qui annonce de l'arrogance. Afa- 
gnifice incedŸre, 0, is, cessi, cessum, 
n. Liv. : Come il so carrel Ut ma- 
guifice sese infert (de inferre, fero, 
fers, intuli, illatum)| Plaut. 

CARRIER, $. m. Colui qui tire 
la pierre ou le marbre des carrières. 
Lapicida, z, m. Varr. : {11 dit} que le 
marbre croit dans les carrières; les 
carriers aussi affirment.…., Afarmora 
in lLapicidinis crescère; eremplores 
quoque affirmant. Plia. 

1. CARRIÈRE, 6. f. 1° Lice, [leu 
disposé pour les courses. Curriculum, 
i, n. Cic. Stadium, ii, n. Cic. Spa- 
tium, n. Cic. = L'entrée de la car- 
rière, Carcer, eris, m. Virg. et mieux 
Carceres, um, m. pl. Cie. Le terme, 
Le bout de la —, Calr, alcis, f. Cic. 
Courir dans la —, Parcourir la —, 
Stadium currëre. Cic. Et je ne vou- 
drais pas, après avoir atteint le terme 
de la —, Nec velim, decurso spalio…. 
Cie. |] 2° Cercle parcouru par los as- 
tree, cours des astres. Curriculum, à, 
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ojicëre. Tac. | n. Cic. Cireuitus, Gis, m. Cie. Cir. 


culus, é, m. Cic. Orbis, is, m. Cic. 
Cursus, Gs, m. Cic. Lapsus, &s, m. 
Cic. Conversio, onis, f. Cic. = Parcou- 
rir, Fournir sa carrière, Conficére suum 
cireulum ou orbem. Cic. eunversionem 
suam. Cie. Cursum consequi. Cic. 
[Les astres] fournissent toujours la 
même —, Cerlos el constantes cursus 
habent. Cac. Certo cursu spatioque fe- 
runlur. Cic. La lune, après avoir 
achevé sa —, Luna, lustrato sue 
cursu. Cic. Soleil au commence- 
ment, au milieu, à la fin de sa —, 
Sol oruns. Cic. medius. PA. occidens. 
Cic. Voy. coons. || 3° La course que 
pout fournir un cChoval, course (en 
gén.). Cursus, fs, m. Cic. : Donner 
carrière à un cheval, Equum permit- 
{Ëre, 0, is, misi, missum. Cic. Che- 
val à qui on a donné —, Admissus 
equus. Cie. Fournir une longue —, 
ConficËre magnum cursum. Cic. mag- 
num spalium. Cæs. Voy. coonse. | 
4 Champ llbre: pleine fierté d'agir. 
Curriculum, i, n. Cic. Spatium, ti, 
n. Cic. Campus, i, m. Cic. Cursus, 
üs, m. Cic. Qqf. Limes, mitis, m. 
ou Via, &, f. (— chemin, voie). Cic. 
: La carrière de la gloire est ou- 
verte À tous, à beaucoup, Patet om- 
nibus gloriæ campus. bi. Multis 
apertus est cursus ad laudem. Cic. 
Ouvrir une vaste — à la bienfai- 
sance, Benignifati larum limitem 
aperire. Sen. Elle a tracé à notre 
existence une — bornée; elle en a 
ouvert une immense à notre gloire, 
Eriguum nobis vilæ curriculum cir- 
cumscripsit, immensum gloris. Cic. 
Resserrer l'éloquence dans une — 
si étroite, Orationem fantas in an- 
gustias compell®re. Cic. Le sort ne 
vous à pas réservé de — où votre 
mérite pût se faire counaltre, Nul 
lum vobis sors campum dedit, in quo 
virus cognosci possel. Cic. || Locurions 
mivensrs. Donner libre carrière à cet 
âge (4 la jeunesse; — lui permettre 
de se divertir), Huic ætati ludum dars. 
Cic. Donner — à l'ardeur des légions, 
Legionum ardori indulgère, eo, ‘1 
dulsi, dultum, n. Liv. Doaner — 

ses caprices, à sa colère, à sa colère 
coutre qqn, Indulgëre sibi. Nep. iræ. 
Liv. Iram in aliquem erumpêre, 0, is, 
rupi, ruptum, act. Liv. Donner — à 
sa mauvaise bumeur contre qqn, à 
sa joie, Erumpêre stomachum in ali- 
quem. Cic. gaudium. Ter. Donner — 
À ses instincts cruels, In omne genus 
crudelitatis erumpère, n. Suet. Donner 
libre — à ses dissolutions, Solute 
lascivire, Tac. Donner — à es 
plaintes, In questus effundi, or, Fris 

fusus sum, pass. Tac. Donner — i 
son éloquence, Vela orationis pan- 
dëre, o, is, pandi, pansum el mieux 
passum. Cic. || Un champ où le mé- 
rite, où l'éloquence peut se donner 
carrière, Campus in quo virtus poiest 
excurrëre (0, is, cucurri el curri, cu 
sum, n.). Cie. in quo oralio polesi 
ezsultare (e, as, avi, atum, n.). Cie 
L'oraleur 8e donnera —. Orater + 
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latius fundet {de fundFre, o, is, fudf, 
fusum). Cic. 
—, Licet oratori libere vagari (or, 

, atus sum, dép.). Cic. Je veux 
me douner — sur ce sujet, Volo in 
hace parte erspatiari (dép.). Quint. 


Raconter des guerres en se donnant 


—, Bella libere essu MEMOrare. 
Tac. Nos esprits désirent se donner 
—, Nostri animi cupiunt volifare (0, 
as, avi, atum, 0.). Cic. L'espril se 
donne —, Animus solute et libere 
movelur (de mouerti, eor, rnoluS sum, 
ass.). Cic. L'appétit se donne une 
Fop ibre —, Appelilus st Ar eva- 
gatur. Cie. Se donner — (en parl. 
des passions), Se profund®re. Cic. 
Se projicére on ejicère (10, is, jeci, 
jectum). Cie. Se proripère (io, is, 
ripui, replum). Cic. Joie, Licence qui 
se donne —, Effusa lætilia. Liv. 
licentia. Liv. || Se donner carrière aux 
dépeus de qqu (= le railler sans 
retenue), Procacissime alicui illudïre. 
Curt. || 6° Le cours de la vie. Vitz 
ou Viveruli curriculum (1), n. Cic. 
Vitæ on Vivendi cursus (us), m. Cic. 
et simpl. Vita, æ, f. Cic. = Celui qui 
aura rempli vu fourni honorablement 
la carrière que la nature lui a we- 
surée, Qui recte curriculum vivendi 
a natura datum confecerit. Cic. Au 
terme de ls —, Decurso ælatis spatio. 
Plaut. Sur la fin de la —, Prope actä 
jam ætate decursäque. Cic. Prope Jam 
excurso Qu decurso spatio. Ter. Voy. 
vie. || 6° État, profession, entreprise. 
Vitæ ou Vivendi cursus (us), m. Cie. 
Vitæ ou Vivendi genus (neris), 0. 
Cie. Vitæ condilio Énis), f. Cic. Vitæ 
ou Vivendi via (æz), f. Cic. Persona, 
æ, f. Cie. = Embrasser une carrière, 
Viam vivendi ingredi. Cic. Personam 
suscipère. Cic. Suivre une —, Vitæ 
cursum ou Vilæ condilionem sequi. 
Cic. Personam gerbère ou tenëre. Cic. 
Cursum tenère. Cic. Îl faut décider 
quelle — nous voulons suivre, Con- 
stituendum est in quo genere vilæ esse 
velimus. Cic. Être engagé dans une 
—, Aliquo genere cursuque vivendi 
implican. Cie. — politique, Rei pu- 
blice cure (æ), f. Cic. Suivre la — 
gelitique, In re publicä versan, Cic. 
uivre la — des honneurs, Honoribus 
gperam dare. Nep. La — du barreau, 
pera (æ) foreneis (is), f. Nep. Suivre 
la — du barreau, Privalas causas 
actitare. Cic. Suivre la — de l'élo- 
quence, ÆEloquentiam erercère. Cic. 
Suivre la — mihtaire, Militiam ca- 
ssëre. Plin. Suivre la — de la mé- 
ecine, Medicinam exercére. Cic. fac- 
titare. Quint. 

2. CARRIÈRE, 8. f. Îe Lieu d'où 
l'on tire la pierre, ls marbre, etc. La- 
picidinæ, arum, f. pl. Cic. Latomiz 
ou Lautumtæ, f. pl. Plaut. Varr.: Le 
marbre, dans la carrière, Marmor, in 
lapicidinis, Plin. — de pierre, La- 
tomiæ lapidaris. Plaut. — de craie, 
Cretifodina, æ, f. Dig. Tirer des 
plerres de la —, Ds lapicidinis saza 
eximère. Vitr. Lapidez excidfre e ter- 
rd. Cic. H 4° Au pl. Prison à Syracuse, 


Lorateur peut se donner 
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4 Rome. Laftomie, arum, f. pl. Varr. 
Lautumiz, f. pl. Cic. 
CANNIOLE, s. f. Petite charrette. 
Carrulus, i, m. Ulp. 
CARRNOSSE, s. m. Sorte de vol- 
ture à quatre roues. Reda, æ, f. Cic. 
Carruca, f. Mart. Plin. =: Carrosse de 
louage, Meritoria reda. Suet. Alle: 
en —, In redä vehi. Cic. De —, 
Relatif au —, Redarius, a, um. Var. 
CARNOSSIEN, 3. m. Faiseur de 
carrosses. Redarius, ii, m. Capitol. 
CARNOUSEL, 8. m. Sorte de tour- 
noi où l'an se livre à divers exercices 
dequitation. Equiria, orun, 0. pl. Varr. 


CANRURE, 8. f. La largeur du dos 
d'une epaule à l'autre. Humeri, orum, 
m. pl. Suet. = Large de carrure, Latus 
ab humeris. Suet. Une belle —, Qua- 
drata stalura. Suet. 

CANTE, 8. f(. 1° Papier épais. 
* Charta rl crassior {oris), f. (Sm.). 
|| 2° T. de jeu moderne. Petit carton 
pour jouer à certains jeux z Carte à 
ouer, et simpl. Carte, *Charta (æ) 
usoria (æ), f. (Sm.). Jouer aux 
cartes, *Chartis ludère (Sm.). || Fig. 
Jouer carte sur table (— agir ou- 
vertement), Palam agëre. Cie. En 
jouant — sur table, Aperte ac palam. 
Cic. Qui joue toujours — sur table, 
Semper apertissimus. Cic. Le dessous 
des cartes (—= ce qu'il y a de caché 
dans une affaire), Oceculta, orum, n. 

I. Cic. Il y a nn dessous de — 
— ga ch. de caché dont il fant 
se défier), Subest aliquid quod ca- 
vendum est. Cic. Brouiller les — 
(= embroniller les affaires), Omnia 
miscére ef turbare. Cic. || 3° Billet, 
certificat. Libellus, à, m. Cie. : Carte 
de visite, Tessera a salutatriz 
(icis), f. D'apr. Afart. (1x, 100). Voy. 
DIET, |] 4° Plein pouvoir = Carle 
blanche, Licentia, z, f. Cic. Donner 
— blanche à qqn, Alicui omnem li- 
centiam dare, Cic. — permiti®re. Suet. 
Tu auras, Tu as — blanche là-dessus, 
Erit kæc potestas tua. Cic. Tota hujus 
rei poleslas tua est. Cic. || 6° Qaf. Car= 
tel. Voy. ce m. { 6° Représentation de 
la surface du globe, d'une contree, etc. 
Tabula, z, f. Cic. : Carte du monde, 
Orbis lerrarum descriptio (onis), f. 
Vitr. — du monde tracée sur par- 
chemin, Orbis terre in membranä de- 
ictus. Suet. Dresser la — du monde, 
ofum orbem describëre. Virg. Faire 
la — des pays, Terrarum silus pin- 
gère. Flor. Etudier la — d'an pays, 
E tabulä pictam regionem ediscère. 
D'apr. Prop. (1v, 3, 31). | Pig. Perdre 
la carte (= se troubler), Voy. PEn- 
DRE |a tête. || 7° Connaissance géo- 
graphique d'un pays : Connaitre la 
carte du pays, Locorum situm on 
Regionis naturam nosse. Liv. 

CARTEL, s. m. 1° Défi (par écrit) 
pour un combat. Provocatio, onis, f. 
Liv. : Donner un cartel à qqn, voy: 
pénen. |! 2° Réglemont relatif à la 
rançon ou à l'échange des prisonniers. 
Pactio, onts, f. Liv. 

CARTHAGE, v. d'Afrique. Certhe- 
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go, ginis, f. Cie. 2: (Qui est) de Car- 
thage, VOy. CANTHAGINOIS, 

CARTUAGEXE, y. d'Espagne. Car- 
thago (ginis) Nuva (æ), f. Cic. 

CARTHAGINOIS, oise, adj., (Qui 
est) de Carthago. (Eu gén.) Carthagi- 
niensis, m. f., e, n. Cic. (Seul. en 
gare des ch.) Puraicus, a, um. Cic. || 

« M. LES CARTHAGLNOIS, Carthagt- 
nienses, ium, m. pl. Cic. Pæni, orum, 
m. pl. Cie. 

CARNTUAME, 5. m. Sorie do plante. 
Cnecus, 1, m. Col. Cnricus, m. Plin. 

CANTILAGE, 8. m. T. d'ana- 
lumie. Sorte de tissu solide, elastique 
et blanc. Cartilago, ginis, f. Cels. 

CANTILAGINEUX, 80sE, adj. Ds 
la nature du cartilage. Cartilagineus, 
a, um. Plin. 

CARTON, s. m. 1° Carte épaisse. 
*Charta(æ)crassa(æ), f. (Sm.). |] 20 Pa- 
pier {os parchemin) où l'on a trace un 

rand dessin. Mernbranum, ti, 0. Plin. 

î 3e Boite (faite de carton). C. voire. 
1} 4° Sorio de portefeuille, Serinium, 
ii, n. Sal. 

CARTOUCHE, s. m. Ornement for- 
mant cadre. Clipeus, i, m. Suet. 

CARTULAIRE, s. m. Registre con- 
cernant le temporel d'un monastere, etc. 
Chartarium, ti, n. Hier. 

CARVI, 8. m. Sorte de plants. 
Careum, à, n. Col. 

CARYATIDES, VOy. CARIATINES. 

CA8, s. m. 1° Evenement, circon- 
stance, aventurs. Casus, üs, m. Cic. 
Nes, rei, f. Cic. Tempus, poris, n. 
Cic. Eventus, üs, m. Cic. S'expr. 
souv. par un adj. ou ua pron. neulre 
s Dans un cas si grave, In tam ne- 
cessario tempore. (æs. Il se présenta 
ua — surprenant, Casus mirificus in- 
fervenit. Cu. Îl se présente souvent 
des — où.…., Incidunt sæpe lempora, 
cum (ind.). Gic. 11 se présente beau- 
coup de — semblables, Multa eve- 
uiunt hujus mudi. Cic. — qui se pré- 
sente souvent, Quod evenit sæpius. 
Cic. Lo même — se présente, {dem 
erenit. Cic. Ces deux —, Hzc duo. 
Cic. Et beaucoup d'autres —, Et plu- 
rüma alia. Quint. Il est des — où 
l'on ne doit pas tenir ses promesses, 
Sunt promissa non facienda nonnun- 
quam. Cic. || En pareil cas, fn tali 
re. Sall. Comme on avait fait en 
pareil —, Siculi erat in simnili causä 
factum. Cic. 1 a dit que, en pareil 
—, il ne ferait point, fs, si eo loco 
essel, negavif 8e facturum. Cic. ] 
Dans ce cas, En ce —, (— lorsqu'i 
en est ainsi) Tum. die. Sie. Cic. 
Hic. Cic. (— donc) Ergo. Cic. (= 
puisqu'il en est ainsi) Quod cum 
ita sit. Cic. Quæ eum ila sint. Cic, 
| Secours inutile dans les deux cas, 
Inutile wtrobique aurilium. Lin. I La 
plupart des cas, Pleraque, n. pl. Cæs. 

ans la plupart des —, Plerumque. 
Cic. Dans la plupart des — les 
hommes se décident 4 l'injustice, 
Marimam pariem homines ad inju- 
riam faciendam aggrediuntur. Cic. 
Ï Dans tous les cas, (— dans toutes 

es circonstances) Omnibus in rebun 
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Cie. (= sous tous les rapports) In 
onmnes partes. Cic. e toute ma- 
nière) Quoquomodo. Cic. || Daus tous 
les cas, En tout —, (= quoi qu'il en 
soit) Utcunque res est. Plaut. Ut- 
cunque se res habet. Tac. Utique. Liv. 
Uteunque. Pl.-j. Tac. (— quoi qu'il 
puisse arriver) Uicunque res casura 
est. Tac. (— À tout événement) Ad 
omnem eventum. Cic. (= à coup sùr, 
bien eerlainement) Certe. Cic. Pro- 
fecio. Cic. Un conseiller qui n'est 
pas sans expérience, mais eu tont 
— fidèle et bienveillant, Consilia- 
rius non imperilissimus, fidelis qui- 
dem el benevolus certe. Cie. || Dans 
aucun cas, nous ne pouvons déler- 
miner, Nullä in re statuëre possumus, 
Cic. Dans aucun — je ne Suis dis- 
posé à accorder que.…., Utique non 
concesserim. Quint. || 2° Circonstance 
ue l'on suppose, supposition, hypothèse. 
dasus, üs, m. Cic. Res, re, f. Cic. 
= Pose le cas qu'il n'y ait rien de 
lus doux, Pac nihil esse jucundius. 
ic. Voy. suppossn. || Pour le cas 
où, Dans le — où..., En — que, 
An —que..., Siforte. Cie. Si quando. 
Cic. Sicubi. Cic. (avec le fut., le ut. 
passé on divers temps du subjonct., 
selon la phrase. Voy. si). || En cas de 
guerre, Si quod bellum exsistat. Liv. 
En — de besoin, Si quid opus sit. 
Czs. En — d'échec, il ne courra pas 
on grand danger, Si quando minus 
succedel, magnum perieulum non adi- 
bit. Cie. Pour que je laissasse, en — 
de malheur, en — de mort, Ut, 
si quid mihi humanitus accidisset, 
relinquërem.. Cic. 1ls réservent le 
resle des vivres en — de siège, Re- 
liquos cemmeatus ad obsidionem, si 
accïdat, reservant. Cæs. || Auquel cas, 
En ce — (= si cela est}, Si rd sit. 
Cie. Dans le —— contraire (— s'il en 
est autrement), Sin aliter. Cic. Aliter. 
Cic. Aloqui ou Alioquin. Pl.-j. Cuir 
impénétrable, bors le — où il est 
mouillé, Tergus impenetrabile, præ- 
lerquam si humore madeat. Plin. 
Dans l'un et dans l'autre - , l'oracle 
eùt été vrai, Utrum ïgilur eorum 
accidisset, verum oreculum  fuisset. 
Cic. Dans les deux —, on doit s'ap- 
pliquer d'abord à... Utrumcunque 
enit, prima sit curarum, ut... Quint. 
l 4° Ane. Ce qui est relatif à: En cas 
e fruits, De pomis. Varr. Voy. Eu rarr 
de. |} 4° T. de droit. Circonstance sur 
laquelle il s'agit de prononcer, affaire 
particulière, cause. Mes, rai, f. Cic. 
Causa, z, f Cic. Qaf. Casus, üs, m. 
Gaj. Species, ei, f. Pl.-j. Ulp. = Le 
préteur se taira-t-il sur un cas aussi 
se? Prætor tantä de re lacebit ? 
ic. J'al à prononcer sur co —, Iæc 
species incidit in cognifionem meam. 
PI.-j. La femme se trouve dans un 
— rédhibiloire, Mulier est in causä 
redhibitionis. Gell, Tous les — ne 
sont pas prévus par les lois, Legibus 
mon omnss casus comprehenduntur. 
Dig. Ce — est prévu par la loi, Hoc 
lege cautum est. Liv. Être un — pen- 
dable, Voy. PeNDanLx. Exposer son 


CAS 


—, Causam erponère. Quint. Voy. ar- 
rang, Cause. || 5° Difficulté, Question 
sur ce que la religion permet ou de- 
fond = Cas de conscience, Religio, 
onis, f. Cic. C'était un — de con- 
science de consommer..…., Religiosum 
erat consumère. Liv. || Se faire un 
cas de conscience de.…., (— 8e faire 
scrupule), Voy. scaopus. || 6° Âc- 
tion. Res, rei, f. Cic. Factum, à, 0. 
Cie. = Un vilain cas, Res turpis. Cic. 
flagitiosa. Cic. || 7° Chose. es, rei, 
f. Cic. : Un grand cas, Res magna. 
Cie. C'est un grand —, Ce n'est pas 
peu de — de naviguer, Magnum ne- 
gotium est navigare. Cic. || 8° T. de 
médecine. Affection, maladie. Casus, 
üs, m. Cels. Causa, z, f. Cels. : Les 
cas les plus graves, Gravissini casus. 
Cels. Des — sans gravité, Tenues 
causz. Sen. Son — est grave, Peri- 
culose ægrolat (de ægrotare, 0, avi, 
s. sup., n.). Cic. [li y avait dans la 
ville des — de peste si nombreur, 
Pestilentia in urbe fanta erat. Liv. 
Il se déclare des — de fièvre, Su- 
beunt febres. Cels. || 9° Position, si- 
tuation, Locus, i, m. Cic. Causa =, 
f. Cic. Conditio, onis, f. Cie. = Etre 
dans le mème cas, Jr eädem causä 
esse. Cic. Si j'étais dans le même — 
ue toi, Si in isto sim loco. Plaut. 
Qui étaient dans le — d'être vaincus, 
Qui conditionem, ut vinei possent, ha- 
bebant. Cic. Tu ne te serais pas mis 
dans ce vilain —, Non in eam (ur- 
piludinem venisses. Cic. Voy. Posi- 
TION, SITUATION. || 40° Pouvoir, moyen, 
capacité. Potestas, atis, f. Cic. Ter. : 
Tu n'es pas dans le cas de te tirer 
d'embarras, Non ea polestas est tua 
ut te ersolvas. Ter. Il est dans le — 
de soutenir... Est is, ut susfineat. 
Cic. Je ne suis pas dans le — de 
dire, Non is sum qui dicam. Cie. Si je 
te parais être dans le — de juger, 
Si tibi idoneus videor qui judicen. 
Cic. Je suis dans le — de faire, 
FacYre possum (potes, polu, posse). 
Cic. Il n'était pas dans le — de pro- 
noncer l'R, Rho dicŸre nequibat (de 
nequire, queo, quis, quivi el quii, qui- 
tum). Cic. VOy. CAPABLR, POUVOTR 
(erbe). || 14° Occasion, lieu, moment 
avorabie. Occasio, ontis, f. Cie. Locus, 
i, m. Cic. Tempus, poris, n. Cic.= 
C'est le cas, Nunc occasio est ef tem- 
pus. Plaut. Il pense que c'est le — 
de s'emparer de l'Asie, Occasionem 
sibi ad occupandam Asiam oblatam 
esse arbitratur. Cie. C'est le — de se 
réjouir, Gaudendi locus est. Cic. C'est 
le — de t'appliquer la loi, Legi locus 
est adversus te. Dig. |[ 12° Ce qui 
convient, ce qu'il faut : C'est 1à mou 
cas, Hoc mihi commodum est. Cic. 
Agis, c'est le —, Pergë, decet. Virg. 
VOYy. CONVENIR, FALLOIR. || 48° Prix 
qu'on attache à qq. ch., estime qu'on a 
pour qqn = Paire cas ou grand — de, 
Magni æstimarse, 0, as, avi, alum, act. 
Cic. factre, do, is, feci, factum, act. 
Cic. putare, o, as, avi, atum, act. 
Cic. pendre, o, is, pependi, pensun, 
act. . Aabère, 00, es, bui, bifum, 
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act. Ctt. In magno habbre, act. Sen. 
Faire qq — de, Non nihilo æstimare, 
act. Cic. Faire plus de — de, Pluris 
æslimare,act. Cic. facére. Cic. putare. 
Cic. Faire un très grand —, fe plus 
rand — de, Plurimi æstimare, act. 
ic. facËre. Cic. pendëre, Plaut. Mazimi 
facëre. Ter. Faire peu de — de, Paru 
æstimare, act. Plaut. facÿre. Liv. du- 
cêre, o, is, duri, ductum. Cic. pendëre. 
Ter. Parvi pretii deputare. Ter. Levi 
momento æstimare. Cic. Faire moins 
de — de, Minoris æstimare, act. Nep. 
tare. Cic. ducëre. Sal. pendére. 
laut. Faire très peu de —, 18 moins 
de — de, Afinimi factre, act. Cic. Faire 
tant de —, autant de — de, Tanti 
æstimare, act. Cic. Faire autant de 
— de la volonté des décurions que de 
ses engagements, Voluntatem decurio- 
num lantidem, quanti fidem suam, 
factre. Cic. Quel — faut-il faire de 
cette philosophie? Quanti Ac phi- 
losophia æstimanda est? Cic. Tu sais 
le — que je fais, quel — je fais 
de Tullie, Scis quanti Tulliam fa- 
ciam. Cic. Vois le — que je fais de 
loi, Vide quanti apud me sis. Cic. 
Qu'il verrait le — que je faisais de 
lui, Sese experturum quanti se pend& 
rem. Plaut. Ne pas faire —, Ne faire 
aucun — de, Nihaliæstimare, act. Cic. 
facëre. Cic. pendëre. Plaut. Pro ni- 
hilo ducëre. Cic. putare. Cic. Nullo 
loco numerare, 0, as, avi, afum. Cic. 
Ne faire aucun — de qqn, Aliquem 
quiare nthil ou neminem. Cic. || Dans 
e style familier. Ne pas faire le 
moindre cas de qqn, de qq. ch., Ali- 
quem ou ÂAliquid flocci non facère, 
act. Plaut. Cic. non flocci eristimare. 
Plaut. non flocci pend®re. Ter. non 
nauci facère. Plaut. Je n'en ferai pas 
plus de — que de ceci (en parl. d'un 
claquement des doigts). ({d) hujus non 
faciam. Ter. Voy. esrimen. || 140 T. 
de grammaire. Desinence variable dans 
les declinaisons. Casus, üs, m. Cic. : 
Le cas direct (= le nominatif), Cusus 
rectus. Cic. Les — obliques, Casus 
obliqui. Quint. 

CASANIER, rèng, adj. Qui almo 4 
restor chez sol. Umbraticus, a, um, 
Plaut. Quint. = Élre casanier, Totos 
dies domi sedäre, eo, es, sedi, sessum, 
0. Plaut. Vie casanière, Vita umbra- 
tica ou umbralilis. Quint. || S. m. Un 
casanier, Umbraticus, i, m. Plaut. 

CASAQUE, s. f. 1° Sorto de man- 
teau. Lacerna, æ, f. Cie. =: Vèêtu d'une 
casaque, Lacernatus, &, um. Veil. |] 
20 Manteau militaire. Sagum, à, n, 
Cas. : Petile casaque, Sagulum, i, à 
Cic. Cas. Qui porte la —, Sagulatus, 
a, um, Cic. Vêtu d'une — de simple 
soldat, Gregali sagulo amictus. Liv. 
I Fig. Tourner casaque (— changer 

e parti), Voy. Faire néF&crion. 

CASAQUIN, s. m. Espèce de cor 
sage de femme. Cingillum, i, nu. Petr. 

CASCADE, 8. {. 1° Chute d'eau. 
Unda (æ) cadens (entis), f. Sen. Aquæ 
déjectus (&s), m. Sen. || de Fig Saut, 
bond, ricochet = Discours qu va par 
cascades (== décousu), Oratio disse- 
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liia. Quint, hians. Ad Her. Quint. 

CASE, 8. f. 1° Cabane. Casa, æ, f. 
Cic. : Petite case, Casula, æ, f. Plin. || 
2° Compartiment. Loculus, i, m. Veg. 
= Les cases (d'une ee er Lo- 

menta, orum, D. pl. Sen. || Fig. 
Les cases de la mémoire, Afemoris 
loci. Cic. |] So Carreau d'un échiquier. 
dandra, æ, f. Mart. 

CASER, v. act. C. PLACER. 

CASERNE, 8. f. Bâtiment pour 
loger des troupes. Castra, orum, n. 
pl. Tac. Suet. V'oy. camp, CAMPEMENT. 

CARENNEMENT, 8, m. Action de 
oaserner, temps pendant lequol on est 
oasernè. Stativa, orum, n. fi Liv. 

CASERNER, v. 1° Act. Loger dans 
des casernes : Caserner les cohortes, 
Cohortes castris continère, eo, es, tinui, 
tenium. Suet. || 2° Neu. Demourer dans 
ges casernes. Castris contineri, pass. 

uel. 

CABIER, s. m. Mouble composé de 
cases. Loculi, orum, m. pl. Hor. Plin. 
Loculamenta, orum, n. pl. Sen. 

. CASEALER, n. d'homme. "Casimirus, 
il, D. 

CASPIENNE (mor) sntre l'Europe et 
l'Asie. Caspium (ii) mare (is), n. Plin. 

CASPIENS (LES), pple des bords de la 
mer Caspienne. Caspii,orum, m.pl.Nep. 

CASQUE, s. m. Arme défensive 
pour garantir la tête. Cassis, idis 
jen metal), f. Cæs. el pl. souv. Ga- 

a, æ (eo cuir), f. Cæs. = Metire un 
casque, Galeam induëre. Cæs. De — 
Galearis, m. f., e, n. Quadrig. Coiffé 
d'un —, Voy. le suiv. 

CASQUÉ, #6, ad). Colff6 d'un casque. 
Galeatus, a, um. Cie. 

CASQUETTE, s.f. Coiffure d'homme. 
Galerus, i, m. Virg. : loillé d'une 
casquette, Galeritus, a, um. Prop. 

CASSANDRE. 4° Général macedo- 
nien. Cassander, dri, m. Cic. || 2° Fille 
de Priam. Cassandra, æ, f. Virg. 

CASSANT, part. prés. de CASSER, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Fragile. Voy. ce 
m. | 2° Fig. Sec, raide. Voy. ces m. 

CASSATION, 8. f. Acte juridique 
qui annule un jugement. Rescissio, 
onis, f. Dig. Abolitio, f. Dig. : Je ne 
crois pas que la cassation de cel acle 
soit possible, Afihi non videtur id 
rescindi posse. Cic. 

CASSE, s. f. Sorts de frult. Casia, 
æ, f. Cels. 

CASSÉ, Ée, part. passé de CASSER, 
Voy. ce v. |} Adj. Affaibli par l'âge. 
Ætate fractus, «, um. Cic. =: Corps 
cassé, Quassafum corpus. Suet. Voix 
easste, Quassa voz. Curt. 

CASSEL. 10 Y. do France (Nord). 
* Castellum (à) Morinorum, n. || 2e Y. de 
Prusse. * Cassella, æ, f. 

CASSE-NOISETTE ot CAS8E- 
NOEX, 8. M. instrument pour casser 
les noissttes, los noix. Nucifrangibu- 
lum, à, 0. (empl. au fig. par Plaut:). 

CASSER, v. act. 1° Brisor, rompre. 
(En gén.) Frangère, 0, is, fregi, frac- 
tum, act. Cic. Cels. Confringère, o, is, 
fregi, fractum, act. Cic. Liv. Jnfrin- 
gère act. Cic. Rumpère, o, is, rupi, rup- 
mu, act. Cic. (Par le haut) Præfrin- 
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ëre, act. Liv. Prærumpère. Css. (Par 
@ bas) Suffringère, act Cic. (Entiè- 
rement) Perfringère, act. Plaut.2:Grain 
cassé avec les dents, Fractum den- 
tibus granum. Plin, Noix cassées 
avec les doigts, Infractæ digitis 
auces. Col. Casser la tête à Qqu, 
Alieui caput elid®re, 0, is, lisi, li 
sum. Plaut. Se — la téte contre 
une porte, [llid?re caput foribus (au 
dat.), Suet. Se — un bras, Fran- 
gère brachium. Cie. Pour sbr, il 
se sera cassé FA ch., Nz, ille per- 
fregerit aliquid. Ter. || 2° Fig. As- 
sourdir = Casser la tète à qqn, Aures 
alicujus obtund®re, o, is, tudi, [usum 
et funsum. Cic. Aliquem obtundëre. 
Cic. : Tête cassée par les clameurs, 
Aures convicio defessæ. Cic. || 3° Fa- 
tiguer (par une trop grande contention 
d'esprit) : Se casser la têle sur la 
géumétrie, In geometriä se conterère 
(o, is, trivi, tritum). Cic. || 4° Affai- 
blir, débiliter. Frangëre {voy. 1°), act. 
Cic. : Casser la voix, Vocem frangre. 
Cic. Voy. cassé (adj.), ArFraïdLIn. || 
6° T. de droit. Annuler. Rescindère, 
o, is, scidi, scissum, act. Cic. Dis- 
soluëre, o, is, solui, solutum, acl. 
Cic. Convellïre, 0, is, velli, vulsum, 
act. Cic. Infirmare, 0, as, avi, atum, 
acl. Cic. Rumpêre, 0, is, rupi, rup- 
lum, act. Cic. Perfringre, 0, 8, fregi, 
fractum, act. Cic. = Casser une loi, 
Legem tollère, o, is, sustuli, sublatum. 
Cic. abrogare, 0, as, avi, atum. Cic. — 
les décrets du sénat, Perfringére de- 
creta senalüs. Cic. — une condamna- 
tion, Damuationem rescindËre. Cic. 
— un jugement, Judicium dissoluëre. 
Cie. convellére. Cic. infirmare. Cic. 
— un testament, Tesiamentum re- 
scindëre. Cic. rumpére. Cic. — un 
mariage, Matrimonium distrahère, 0, 
is. trari, tractum. Dig. || 6° Desti- 
tuer. Voy. ce m. 

Cassen, v. n. Se casser. Frangi, 
or, éris, fractus sum, pass. Cic. : Qui 
casse sous la dent, Dentibus (à l'abl.) 
fragilis, m. f., e, n. Plin. 

e CASSER, v. réf. 1° Se briser, se 
rompre. Frangi, or, éris, fractus sum, 
pass. Cic, Rumpi, or, Éris, ruptus sum, 

ass. Cie. : Qui se casse facilement, 

OY. PRAOILE. l 2° Fig. Devenir faible, 
débile. Frangi (voy. 1°), pass. Cic. 
: La voix 56 casse, Vor frangitur. 
Cic. Voy. S'AFFAIDLIR. 

CASSEROLE, s. f. Ustensile de 
cuisine. Sartago, ginis, f. Plin. Juv. 

CASSETTE, 8. f. 1° Petit coffre. 
(En gén.) Arca, æ, f. Cic. (Surt. pour 
es livres) Capsa, æ, f. Hor. = Petite 
cassette, Arcula, z, f. Cic. Capsula, 
f. Plin. || 2° Coffro-fort, argent, for- 
tune. Arca, æ, Î, Cic. Loculi, orum, 
m. pl. Suel. = [Denver] sur sa Cas- 
sette, De suo. Cic. Suet. Sur sa 
— privée, Peculiaribus loculis suis. 
Suet. 

CASSIER, s. m. Arbre qui porte 
la casse. Casia, æ, f. Plin. 

CASSIX (monT), localité d'Italie. Cas- 
sinum, 1, n. Liv. - 

CASSINE, s. f. C. cananz. 
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CASSIOPÉE, reine d'Éthiople; con- 
stellation. Cassiope, es, Î. Ou. Caes- 
siopea, æ, Î. Mart. 

CASSOLETTE, 8. f. Vase à brûler 
des parfums. Vatillum, i, n. ou Ve- 
tillus, m. Hor. 

CASQURE, 8. f. Endroit où un objet 
est cassé. Fractura, æ,f. Cels. Plin. 

CASTAGNETTE, s. f. Sorte d'in- 
strument pour accompagner la danse. 
Crotalum, i, n. Cic. : Joueuse de cas- 
tagnettes, Crofalistria, æ, f. Prop. 

CASTALIE, source voisine du Pare 
nasse. Castalia, æ, f. Virg. : De Cas- 
talie, Castalicus, a, um. Plin. Les 
déesses de —, Castalides, um, f. pl. 
Mart. 

CASTE, s. f. Classe ds la sociôté. 
Voy. CLasss. 

CASTEL, 8. m. C. CHÂTEAU. 

CASTELJALOUX, v. do France 
(Lot-et-Garonne). * Castrum (1) Gelo- 
sum (i),n. 

CASTELLANE, Y. de France (Bas- 
ses-Alpes). "Castellana, >, f. 

CASTELNAUDANY, v. de France 
(Aude). * Castellum (t) Arianorum, n. 

CASTILLAN, ANE, adj. et subst. 
(Qui est) de la Castille. * Castilianus, 
a, um. 

CASTILLE, contrée d'Espagne.*Cas- 
tilia ou Castella, æ, f. 

4. CASTOR, fils de Tyndare et de 
Léda. Castor, cris (acc.em et a), in. for. 

2. CASTOR, 8. m. Sorto de qua- 
drupède. Fiber, bri, m. Cic. PI. rar. 
Castor, oris (acc. em et a), m. Plin. 
: De castor, Fibrinus, a, um. Plin. 

CASTRAMÉTATION, 8. f. L'art 
de camper. Castra metandi ars (atis), 
f. D'apr. Plin. : Connaissance de Îa 
castramélalion, Castra melandi peri- 
tia. Plin. 

CASTRES, tv. de Francs (Tarn). 
* Castra, orum, 0. pl. 

CASUEL, ELLS, adj. C. ronrorr. 

CasogL, s. m. Revenu fortuit. Ob- 
ventio, cnis, f. Dig. 

CATACHMRNESE, 8. f. Espèce de 
metaphore. À busio, onis, f. Cic. : Par 
catachrèse, Per abusionem ou Abu- 
sive. Quint. 

CATACLYBSME, s. m. Pr. C. né- 
Luoe; Fig. C. DoULEvEnNS2MrNT, 

CATACOMLDES, s. f. pl. Lieu sou- 
terrain près de Rome. Puticuli, orum, 
wo. pl. ct Puticulæ, arum, f. pl. Varr. 

CATAFALQUE, s. m. Estrade pour 
recevoir un cercueil. VOy. ESTRADR. 

CATALAN, ANE, adj. et subst. 
(Qui est) de la Catalogne. * Catalaunus, 
a, um. 

CATALAUNIENS Ou CATAI.AU- 
NIQUES (cuawps), près de Chälons- 
sur-Marne. Catolaunici (orum) Campi 
(orum), m. pl. Jorn. 

CATALECTES, s. m. pl. T. de 
littérature. Recuoil de fragments. Ca- 
talecta, orum, n. pl. Aus. 

CATALECTIQUE, adj. Auquel Il 
manque une syilabe (en part. d'un vers). 
Catalecticus, a, um. Prise. 

CATALEPSIE, 5. f. Sorte de ma- 
ladie. Catalepsis, is (acc. in), f. C.-Aur. 

CATALEPTIQUE, adj. Rolatif à la 
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tatalepsie; qui est attaqué de la cata- 
lepsie. Catalepticus, a, um. C.-Aur. 

CATALOGNE, prov. d'Espagne. *Ca- 
talauniu, æ, f. 

CATALOGUE, s. m. Liste, dénom- 
brement. Inder, dicis, m. Cic. Sen. 

CATANE, v. do Sicile. Catana, z, 
f. Liv. = Les habitants de Catane, 
Catanenses, ium, m. pl. Cic. 

CATAPLASME, 8. m. Sorte de 
topique. Cataplasma, atis, n. Cels. 

CATAPULTE, S. f. Machine de 

verre des anciens. Cafapulta, æ, f. 
Vitr. : De calapulile, Catapultarius, 
a, um. Plaut. ‘ 

1. CATARACTE, s. f. 1° Sorte de 
herse aux portes des places fortes. 
Cataracta, z, f. Liv. || 2° Grande chute 
d'eau. Cataracta, æ, f. Vitr. Cata- 
ractes, æ#, m. Plin. : Former une ca- 
taracte, Tomber en —, In præceps 
cadfre, 0, is, cecldi, casum, n. Sen. 

2. CATARACTE, 8. f. Sorte de 
maladie de l'œil. Oculi suffusio (onis), 
f. Cels. Squama, æ, f. Plin. 

CATARRIIE, 8. m. Écoulement 
d'humours; gros rhume. Destllalio, 
onis, [. Cels. ‘ 

CATARRHEUX, eus8, adj. Atteint 
d'un catarrhe. Catarrhosus, a, um. 
Th.-Pr. 

CATASTROPTIE, 8. f. 1° Boule- 
versement, grand malhour, fin terrible. 
Horribilis (is) casus (üs), m. Cic. 
Clades, is, f.Cic. Tristis(is)eritus (üs), 
m. Cic. =: Catastrophe déplorable, 
Importuna clades. Cic. Ouvrage riche 
en catastronbes, Opimum casibus 
opus. Tac. Se terminer par une cata- 
strophe cruelle, Tristes exitus habcre. 
Cie. Nous touchons à la —, Jam vide- 
fur adesse extremum. Cic. || 2° Dénoue- 
ment d'un drame. Voy. nÉNOUEMENT. 

CATEAU - CAMBILESIS, v. do 
France (Nord). *Castrum {i) Camera- 
cense lis), 0. 

CATECHISEN, v. act instruire sur 
la religion chrotienne. Catechizare, 0, 
es, s. parf., atum, act. Tert. Aug. 

CATÉCHISME, s. mæ. Instruction 
sur la religion chrétionne. Catechismus, 
i, D. Aug. 

CATÉCUISTE, 8. m. Celul qui 
enseigne le catechisme. Catechista, z, 
wo. ter, 

CATÉCHUMEÈNE, 8. masc. et fém. 
Celui, Celle qu'on instruit sur la reli- 
ion chretienne. Catechumenus, i, masc. 

ert. Catechumena, æ, fém. Aug 

CATEGORIE, 5. f. 1° T, de lo- 
pique. Classe dans laquelle on range 
es Idées d'un même gonre. Præ- 
dicamentum, i, n. Doet. Categoria, æ, 
f. Sid. : Les catégories d'Aristote, 
Aristotelicæ categoriæ. Sid. || 2° Or- 
din. Classo (en gén.), espèce, sorte. 
Genus, neris, n. Cic. = Diviser les 
eauses en ratégories, Établir plu- 
sieurs — de causes, Causas in plura 
enera secare. Cic. Établir des —, 

iscrimina facëre. Sen. Divisé en 
deux, trois, quatre, cinq —, Bipar- 
fitus, Tripartitus, Quadripartitus, 
Quinquepartitus, a, um. Cic. 

CATAGORIQUE, adj. 1° T. de 
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logique. Qui se rapporte aux caté- 
gories. Categoricus, a, um. Sid. : Pro- 
position caléporique, Prædicativa pro- 
positio. Apul. || 2° PI. souv. Con- 
forme à la raison, qui est 4 propos. 
Consentaneus, a, um. Cic. || 3° Précis, 
formel. Erplicalus, «, um. Cic. Ez- 
pressus. Dig. =: Rien de plus catégo- 
rique que ta lettre, Nihil explicatius 
tuis litleris. Cic. Queslion —, Directa 
percontatio. Liv. Voy. ronueL. 

CATÉGORIQUEMENT, adv. de 
Selon la raison, à propos. Ratione. Cic. 
Apte. Cic. || 2° Avec précision, formel- 
lement = La loi le défend catégori- 

uement, Pilucide ou Plane lex vetal. 

ic. Reluser —, Præcise negare. Cic. 
Nier —, Liquido negare. Cic. Traité 

ui leur défend — de…., Fœdus quo 

iserle velantur.…. Liv. Parler —, 
Loqui plane et aperte. Cic. Écril très 
—, Directissime planissimeque scrip- 
tus. Liv. 

CATELET, +. de France (Aisne). 
* Castelletum, i, n. 

CATHÉDRALE, s. f. Église où est 
le siege d’un évêque. * Ecclesia (æ) ca- 
thedralis (is), f. Ecel. 

CATHERLNE, n. de femme. * Catha- 
rina, æ, f. 

CATHOLICISME, 8. m. La religion 
apostolique et romaine. Catholica (2) 
fides (ei, f. Prud. 

CATHOLICITÉE, 8, f. Les pays 
catholiques. Catholici (orum) populi 
(orum), m. pl. Prud. 

CATHOLIQUE, adj. Qui appartient 
au catholicisme. Catholicus, a, um. 
Aug. Prud. || Subst. Un catholique, 
Catholicus, 1, m. Prud. 

CATHIOLIQUEMENT, adv. Selon 
la foi catholique. Catholice. Fier. 

CATILINA, célèbre conspirateur 
romain. Catilina, z, m. Cic. 

CATILENAIRE, 9. f. Harangue 
de Ciceron contre Catilina. Oratio 
(onis) in Catilinam, f. Cic. 

CATON. 1° Nom de plusieurs Ro- 
mains. Calo, onis, m. Cic. = Caton 
l'Ancieo, Cato Major. Cic. — d'Uli- 

ue, Cato Uticensis. Plin. De —, 
atonianus, a, um. Cic. || 2° Fig. 
Homme très sage. Cafo, onis, m. 
Phæd. Sen. 

CATTÉGAT (Le), détroit entre la 
mer du Nord et la Baltique. Codanus 
(i) Sinus Ge o. Mel. 

CATTES (Les), pple de Germanie. 
Catti, orum, m. pl. Tac. = Des Cattes, 
Catticus, a, um. Aart. 

CAUCASE, chaîne de montagnes 
entre la mer Nolre et la mer Caspionno. 
Caucasus, i, m. Mel. 

CAUCASIEN, eNne, adj. et suhst. 
et CAUCASIQUE, ad). Qui appartient 
au Caucase. Caucasius, a, um. Mel. 

CAUCHEMAR, 8. m. 1° Oppression 
pendant le sommeil. Nocturna æ) sup- 
pressio (onis), f. Plin. Incubo, onis, 
m. Scrib. C.—Aur. = Avoir le cau- 
chemar, Ab ineubone deludi, or. Eris, 
lusus sum, pass. Serib. || 2° Tourment. 
Angor, oris, m. Cic. Febris, is, f. 
Plant. =: Je sais que c’est un cauche- 
mar pour toi de ne pouvoir, Scio 
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hoc febrin tibi esse, quia non licet. 


Plaut. || 3° Ce qui est 4 charge, en- 

nuycux = Qui est un canchemar, Qui 

donne le —, Gravis, m. f.,e,n. Cic. 

Molestus, a, um. Cic. Odiosus. Cie. 

C'est un vrai — pour eux que de..., 

fis odiosum ef molestum est (inün.). 
ic. 

CAUCHOIS, oise, adj. (Qui est) 
du pays do Caux. *Caletensis, m. f., 
€, 0. Ï Subst. LES caucnoIs, Caletes, 
um, et Caleti, orum, m. pl. Cæs. 

CAUDEBEC, v. de France (Seine- 
Inférieure). * Caldebeccum, 1, 0. 

CAUDINES (rouncueEs), défilé du 
Samnium. Caudins (arum) Furculs 
(arum), f. pl. Liv. Caudinæ (arum) 
Fauces (um, f. pl. Col. 

CAUSAL, ALS, ét CAUSATIF, IYE, 
adj. T. de grammaire. Qui énonce la 
raison do ce qui a été dit. Causalis, m. 
., €, n. Char. Diom. 

CAUSE, s. f. 4° Principe, ce qui 
fait qu'uns chose est ou a lieu, Causa, 
æ, f. Cic. Principium, di, 0. Cic. 
Origo, ginis, f. Cic. Fons, ontis, m. 
Cic. Materia, æ et Materies, ei, f. 
Cic. Sull. S'expr. souv. par un verbe 
2 Enchalnement des causes, Cau- 
sarum ordo. Cic. Les effets el les —, 
Effectus et efficientia (ïum. n. pl.). 
Sen. Cause efficiente, Efficiens causa. 
Cic. Id quod facit. Sen. La — efñ- 
ciente d'une chose, Quod rei (au dat.) 
efficienter antecedit. Cic. — préexis- 
tante, Cause antecedens. Cic. Sans 
une — préexistante, Sine prægressions 
causæ. Cic. La — de cette douleur, 
Doloris hujus origo. Cic. La — du 
mouvement, Fons ou Principium mo- 
vendi. Cic. La — de tons les maux, 
Materies omnium malorum. Sal. Les 
plus petites causes produisent les 
plus grandes révolutions, Minimis 
momentis marimæ inclinaliones tem- 
porum fiunt. Cic. Par un jeu qui doit 
pourtant avoir sa cause, Joco, cui 
famen aliqua debet subesse causa. 
Plin. Faire remonter, Attribuer la — 
à qqn, Causam in aliquem conferre. 
Cic. alicui delegare. Hirt. C'est la — 
de tous les crimes, Inde omnia scelere 
gignuntur. Cic. Voilà la — des vols, 
Hinc furta nascuntur. Cic. Quelle est 
la — de cet amour? Unde iste amor? 
Cic. Dire la — qui fait naître le rire, 
Unde concilietur risus, dicëre. Quint. 
Je v'en suis pas — coupable), 
Non meä operä neque culpä (id) evenit. 
Ter. Toi seule en es — (= coupable), 
In te sola omnis Aæret culpa. Ter. 
Myrrhina est — de cela, À Ayrrhind 
hæc sunt exorta. Ter. Je suis une — 
de désunion, Er me oritur dissidium. 
Plaut. L'injure (ut la — de la guerre, 
Ex injurià bellum ortum. Liv. Ta 
douleur est pour un innocent une — 
de rualheur, Innocenti mæror tuus 
calamitatem affert. Cie. Voy. causer. 
a) est — que, Causa est cur 
subj.). Cic. quare (subj.). Ces. {Celle] 
qui est —, [Ce] qui est — que, Qus 
causa esi cur, Quod est causs cur 
(subj.). Cie. Ces injustices ont la 
crainte pour —, Ille injuris « metu 
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proficiscuntur (de proficisci, er, dris, 
fectus sum, dèp.). Cic. Avoir qq. 
cb. pour — (— être causé par qq. 
ch.), Voy. causer 2°. | 2° Motif, sujot, 
raison, occasion, consideralion. Causa, 
æ, f. Cic. Ratio, ons, f. Cie. = Pour 
quelle cause? À — de quoi? Quam 
ob causam? Cic. Quamobrem? Cic. 
Quare? Cic. Pour quelle — lisent- 
ils? Quid causæ est cur legant ? Cic. 
Je me demande avec étonnement la 
— qui te fait changer, pour quelle 
— tu as changé de résolulion, 
Miror quid causæ fueril quare consi- 
lium mutaris. Cie. Se demander avec 
étonnement la — qui m'a fait or- 
donner, Mirari quid sit quapropier 
jussi. Ter. Faire conualtre la — de 
leur refus, Afferre ralionem cur ne- 
gent. Cie. Savoir la — pour laquelle 
il s'est écarté de..., Scire que causa 
sit qur desciverit ab... Cic. Telle 
est la — qui m'a fait raconter cela, 
Ilud est quamobrem Âge commemo- 
rarim. Cic. L'atrocité est-elle une 
— suffisante pour qu'on prononce 
d'avance... ? Alrocitas satisne causæ 
est quare præjudicetur...? Cic. Qu'est- 
ce qui est — que vous ne jugez pas.….? 
Quid causs est quin judicetis…? 
Cie. La — qui m'a smené ici, c'est 
ane je voulais prendre..., Causa fuit 
uc veniendi, ut promërem. Cic. La 
— en est que personne, La —, 
c'est que personne ne possède, 
Hoc çauss est quod nemo possidet. 
Cic. Les causes pour lesquelles. 
Causæ propler quas. Quint. Je suis 
garti en Connaissance de cause, Pru- 
ens ef sciens sum profectus. Cic. 
Juger avec connaissance de —, Erplo- 
rate judicare. Cic. Sans — (en gén.), 
Sine causa. Cic. Je n'écris poiut 
cela sans —, Non femere hoc scribo. 
Cic. Sans — (— injustement), Im- 
merilo. Cic. Injuriä. Cic. || Locorions 
DIVERSES. À cause de, (= par suite de) 
Propter, ace. Cic. Ob, acc. Cic. Prz 
{surt. dans Îles prop. négat.), abl. 
Cie. Qaf. À, E ou Ex, De, abl. Cic. 
Æ en considération de, pour l'amour 
e) Causä ou Gratid avec un gén. 
(que l'on place devant), ou un adj. 
possess. : À cause des sécheresses, 
des froids, Propter siccitates. Cxs. 
frigora. Czs. À — de la sottise, de 
cetontrage, Ob stuliitiam tuam. Plaut. 
illam injuriam. Cic. À — de cela, 
Propter hoc. Varr. eam ceusam. Cic. 
Propteres. Cie. Ob hoe. Liv. Ob id. Liv. 
0b eam rem. Cic. sam ou Acnc causan. 
Cic. E& de causä. Cie. (Ne pouvoir 
faire qq. ch] à — de sa joie, de sa 
douleur, de ja multitude des traits, 
Præ gaudio. Cic. mærere. Cic. jacu- 
lorum multiludine. Cie. À — de sa 
ressemblance avec qq. ch., E ou À 
rei alicujus similitudine. Ces. Cels. 
Des troubles ayant éclaté dans l'État 
à — des detles, Cum esset ex ære 
alieno commola civilas. Cic. À — 
d'un autre, des hommes, Alterius 
caurä. Cic. Hominum gratiä. Cic. A 
— de moi, de toi, de nous, de vous, 
Causä mea. Cic. ou Meë greliä. Plaut. 
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Tu causd. Cic. Nosträ causä. Cie. 
Vesträ causa. Cic. || A ces causes, 
Ilis de causis. Cie. Itaque. Cic. || A 
cause qne, C. pancx Que. || Pour 
celle cause, Ob eam causam. Cie. 
Pour une — grave, Gravi de causä. 
Cic. l'our diverses causes, Diversa 
de causa. Nep. || Ponr cause d'utilité 
ublique, Rei publics causä. Dig. 
ondamné pour — de conspiration, 
Conjurationts nomine damnalus. Cic. 
| Pour cause (— non sans motif), 

on sins causä. Cic. Cum causä. 
Cic. Je ne voulais pas être en cet 
endroit, pour —, Érant causs cur 
istic esse nollem. Cic. || 3° Procès qui 
se plaide. Causa, æ, f. Cic. Res, rei, 
f, Ée. : Causes soumises au jJuge- 
ment du peuple, Judicia populi. Cic. 
Mauvaise cause, Dfala causa. Cie. 
Bonne —, Bona causa. Cic. Se char- 
ger d'une —, Causam recipëre ou 
suscipère. Cic. Exposer une —;, Cau- 
sam erponÿre. Quint. Plaider une —, 
Causam agère, orare, tractare, defen- 
dëre. Cic. Plaider sa —, Causam 
dure. Cic. Plaider la — de qqn, 
Causam pro aliquo dicére. Cic. et 
simpl. Pro aliquo dicére. Cic. J'ai 
eu à plaider cette —, Ego huic 
cause patronus erstili. Cic. Defendre 
une —, Causam defendre. Quint. 
suslinëre. Cie. Battre en brèche une 
—, Premêre causam. Cic. Gagner une 
—, Avoir gain de —, Causam ou 
Litem obtinëre. Cie. Judicio vinc£re. 
Cic. Donner gain de — à qqn, (Pr.) 
Causam alicur adjudicare. Cie. (Fig. 
= lui dooner raison) Alicui assentiri 
ior, iris, sensus sum, dép. Cic. Perdre 
one —, Causam perdëre, Cic. Litem 
amitiére. Cic. Causä cadëre ou conce- 
dÿre. Cic. La — est perdue, Causa 
periit. Cic. Être en danger de perdre 
sa —, Periclitari causä. Quint. Dans 
l'intérêt de sa —, Pro causä. Tac. 
Mettre ou Appeler qqn en —, Aliquem 
in causam deducère. Liv. in judiciurm 
vocare. Cic. Alicui diem dicëre. Liv. 
(Ceur, dont la propriéte est mise en 
—, Quorum de re disceptatur. Cic. 
Être en —,Esse in causd. Quint, Mettre 
ago hors de —, Aliquem exunêre 
ex reis. Cic. eripère e crimine. Ter. 
crimine. Liv. Être hors de —, (Pr.) 
Erira causam esse. Quint. fig = 
n'être pas révoqué en doute tra 
dubitationem esse. Quint. || £a tout 
état de cause, Utique. Quint. || 
ée Intérêt, parti, Causa, =, f. Cic. 
Pertes, ium, f. pl. Cic. Raïio, onis, 
f. Cic. =: La bonne cause, Bons 
partes. Cic. La bonne — est on lutte 
avec la mauvaise, Ratio buna con- 
figit cum perdutä. Cie. Defendre la — 
des gens de bien, Stare a bonorum 
causä. Cic. Prendre en main la — 
du peuple, Cuusam populi suscipére. 
Cic. Prendre fait et — pour l'équité, 
Patrocinium æquilafis arripère. Cic. 
Embrasser une —, Causam sequi. 
Cic. Embrasser chaudement la — du 
droit civil, Jus civile vehementer am- 
plcti. Cie. Celui qui soutient la 
— de qau, de qq. ch., Peironus, 
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{, m. Cic. Defensor, oris, m. Cic. 
Il soutint la — dela justice, Pe- 
fronus jusliftiæ fuit. Cic. Faire — 
commune avec qqn, Cemmunicare 
cum aliquo causam suam. Cic. consilia. 
Cæs. Ad aliquem se adjungère. Plaut. 
adjungi, pass. Cie. Faire — communs 
avec qqu (en t. de guerre), Arma 
alieui jungËre. Liv. Faire — à part, 
Causam suam dissociare. Tac. Séparer 
sa — de..., Separere se ou suas res 
ab (abl.). Liv. Abandonner la — da 
génat pour celle du peuple, À patri- 
bus ad plebrm transire. Liv. 

1. CAUSER, v. act. 1° A l'actif 
Être cause de : 11 se traduit de diffé- 
rentes manières selon la nuance qu'il 
exprime, et selon le sens du mot qui 
sert de régime. 1. (— Etre le prin- 
cipe de) Causa sum, es, fui, esse. Cic. 
Liv. : La colère causa un plus grand 
désastre, Îra majoris cladis causa 
fuit. Liv. Hécube ne — pas la perte 
des Troyens, Non Hecuba causa in- 
teritüs fuit Trojanis. Cic. |] 2. (= 
Être un objet, une occasion, un mo- 
tif de) Esse, sum, es, fui (avec deux 
datifs). Cic. : Causer à qqn du re- 

ret, de la douleur, de la coofusion, 
on profit, un préjudice, Altcu esse 
desiderio. Ter. dolori. Cic. rubori. 
Liv. bono. Cic. detrimento. Cic. A 
3. (— Faire, produire) Fac#re, te, is, 
feci, factum, act. Cic. Efficére, io, is, 
fect, fectum, act. Cie. Conficére, acl. 
Ter. Facessère, 0, is, à el vi, itum, 
act. Cic. Edfre, o, is, edidi, editum, 
act. Cic. = Causer à qqn de la douleur, 
des inquiéludes, de l'embarras, Alicut 
facëre dolorem. Cic. conficëre sollici- 
tudines. Ter. facessËre ncaotium. Cic. 
— destransports d'admiration, des 
révolutions, Efficëre admirationes. Cic. 
rerum commutationes. Ces. — un peu 
de désordre, du tumulte, du ravage, 
Edfre aliquantum trepidationts. Liv. 
funiultum, Liv. ruinas. Cic. || 4. (= 
Engendrer) Parëre, ie, is, peperi, par- 
tum (pariturus), act. Cic. Gignêre, o, 
is, genur, gentfum, act. Cic. Creare, 0, 
«s, qui, atum, act. Cie. =: Causer de la 
douleur, du plaisir, du désagrément, 
Par®re dolorem. Cic. voluptaiem. Cic, 
aliquid incommodi. Plaut. — la folie, 
Gignÿre insaniam. Plin. — l'ennui 
et la satiété, Creare Ludium ac satie- 
tatem. Quint. || 5. (= Avoir en soi, 
avoir pour effet) Habëre, eo, es, bui, 
bifum, act. Cic. = Causer la crainte, la 
joie, le dégoût, plus d'ennui que de 
plaisir, Uabère limorem. Cic. Læti- 
fiam. Cic. salielatem. Cic. plus mo- 
lestiæ quam veluplatis. Cic. || 6. (= 
lProcurer, douner) Præbèêre, 60, es, 
bui, bitum, act. Cic. Erhibère, act. 
Cic. Dare,o, as, dedi, datum, act. Cic. 
: Causer à qq0 de la joie et de la 
crainte, Præbére alicut gaudium et 
metum. Liv. — un soupçon, Præbëre 
suspicionem. Ne. — à qqn du désa- 
grément, de l'embarras, ÆExhibère 
alicui molestiam. Cic. negotium. Cic. 
— à qqn de la douleur, un dom- 
mage, Dare elicui dolorem. Cic. 
damnum. Ter. || 7. (— Apporter) 
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Ferre, fero, fers, tuli, latum, act. 
Cie. Afferre, fero, fers, atiuli, alla- 
tum, act. Cic. Inferre, fero, fers, in- 
tuli, illatum, act. Cæs. Offerre, fero, 
fers, obtuli, oblatum, act. Cic. Im- 
porlare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
: Causer à qq de la douleur, du 
chagrin, un désastre, du désagre- 
ment, des ennuis, Alticus afferre dolo= 
rem. Cic. ægritudinem. Ter. cladem. 
Cie. molestinm. Ter. difficultatem. 
Cæs. — un dommage, Detrimentum 
afferre. Cæs. inferre, Cæs. \mportare. 
Cic. — un malheur, Calamitatem in- 
fee. Cæs. importare. Cic. — de l'ef- 
roi, Formidinem inferre. Tac. — de 
la joie, une erreur, Offerre læelitiam. 
Cie. errorem. Liv. || 8. (= Insrirer) 
InjicËre, io, is, jeci, jectum, act. Cic. 
Incutfre, 10, 13, cussi, cussum, act. 
Cic. : Causer de la terreur à qqn 
Alicui formidinem ingicëre. Cic 
terrorem incufère. Cic. — une 
grande inquiétude, Ingentem sollici- 
fudinem incutëre, Curt. || 9. (= 
Exciter) Cière, e0, es, civi, cifum, 
act. Liv. Accire, io, is, civi et cu, 
citum, act. Cic. Ercire, act. Liv. 
Excitare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
Concitare, act. Ces. Mouëre, eo, es, 
movi, molum, act. Liv. Commouëre, 
act. Cic.: Causer de la douleur, Do- 
lorem excilare. Cic. ciëre. Scrib. 
commovère. Cic. — du plaisir, Vo- 
luptatem accire. Cic. — du tumulte, 
Tumulitum concitare. Cæs. cière. Liv. 
excire. Liv. — des discordes, Dis- 
cordias mouëre. Liv. — des séditions, 
one querelle, Ciére sedifiones. Liv. 
riram. Vell. || 10. Traductions di- 
verses 2 La joie que me cause ton 
retour, Læfilia quam ex tuo reditu 
capio ‘is, cepi, captum, capére). Cic. 
Les douleurs que lui causait le trai- 
tement, Dolures quos ex curatione 
capiebat. Nep. Causer du plaisir à 
gqn, Aliquem voluptate afficre, io, 
18, feci, fectum. Cic. — à qqn de la 
joe, Aliquem lætiti& afficére. Cic. 
ta Lrlitiam evocare, 0, as, avi, atum. 
Sen. Aliquem oblectare. Cic. Tout ce 
qui nous cause de la joie, Omne id 
quo gaudemus. Cic. Cela me causera 
ua bien vif plaisir, {d mihi pergratum 
pérque jucundum erit. Cic. Le temps 
6e — aucuo dommage, Damni nihil 
mit ex tempestate. l'ato. L'eau ne 
eausa pas de moindres désastres, 
Non minor er aquä clades (fuit). Flor. 
Eu causant la ruine de la cité, Cum 
pernicie civitatis. Cie, Causer la perte 
de l'État, Civitatem perdère, 0, is, 
didi, ditum. Cic. Travail qui cause 
de l'ennui, Labor molestus. Cic. || 
2 Au passif : Provenir de, naître de, 
être produit par. Oriri, 1or, ëris, 
orlus sum (orifurus), dép. Cic. Ero- 
riri, dép. Cie. Nasci, or, Eris, natus 
num (nasciturus), dép. Cic. Prof- 
ciscl, or, ris, fectus sum, dép. 
Cic. Venire, io, is, vêni, ventum, 
8. Cic. Pieri, fo, fs, fartus sum, 
pass. Cic. Gigni, or, éris, genitus 
nn, pass. Cic. et tous les pass. des 
v. act. cités pl. haut = Aucun pré- 
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judice ne t'a été causé par moi, Tibt 
a me nulla orta est injuria. Ter. Une 
très grande perturbation a été causée 
par l'injustice, Ez injustitià erorta 
est marima perturbatio. Cic. Départ 
causé par la crainte, Profectio nata a 
fimore. Cæs. Ces injustices sont cau- 
sées par la crainte, [ile injustitiw a 
metu proficiscuntur. Cic. Défaut qui 
est causé par l'indigence, Vitium 
quod ex inopiä venit. Quint. Cela est 
— par l'arrogance, par l'iniquité, 
Hoc ft impudentiä. Liv. Id accidit 
iniquitate. Cic. Les désordres sont 
causés par l'intempérance, Pertur- 
butiones gtgnuntur ex inlemperantiä. 
Cic. Peste causée par la chaleur, 
Pestis ex calore concepta (de concipi, 
ior, ris, pass.). Col. Domniuages 
causés par des hommes, Detrimenta 
per homines importata. Cic. 

2. CAUSER, Y. n. 1° S'entretenir fa- 
milièrement. Colloqui, or, éris, locutus 
sum, dép. Cic. Confabulari, or, aris, 
atus sum, dép. Ter. Fabulari, dép. 
Ter. Sermocinari, dép. Cic. : Causer 
familièrement avec qqn, Familtares 
sermones cum aliquo conferre, fero, 
fers, contuli, collatum. Cie. Ne — 
avec personne, În sermonem neminis 
venire, 10, is, vëni, ventum, n. Cic. 
— ensemble, Inter se colloqui. Cic. 
Inter sese fabulari. Plaut. Una [s: 
buluri. Gell. En causant, Inter fabu- 
landum, Gell. Causer de tout avec 
gun, Cum uviguo omnia communicare, 
0, as, avi, atum. Cic. — tout bas, 
Submissin fabulari. Suet. — par 
lettres, Per litteras colloqui. Cic. — 
d'une allaire avec qqn, De re cum 
aliquo exigère, o, is, egi, actum. 
Planc. ap. Cic. Beaucoup de geus 
causaient de cela, Id multis erat in 
ore. Cic. Causer souvent de qq. ch., 
Crebris sermonibus aliquid usurpare, 
0, as, avt, atum. Cic. Chase dont on 
a beaucoup causé, Res multum cele- 
brata sermonibus. Liv. Res multis 
agitata sermonibus. PL.-j. Passer des 
beures à causer, Consumÿre horas 
sermone. Cic. Prolonger le repas 
en causant de diverses choses, l'ro- 
duc#re convivium vario sermone. Cic. 
Assez causé, Sed satis verborum est. 
Plaut. || 2° Parier trop, inconsidéré- 
ment. Garrire, io, is, ivi el in, ilum, 
n. Cic. = Il aime à causer, Garrulus 
est. Ilor. || 3° Parier ave mali- 
nité : On a causé du souper, Cena 
Puit in fabulie. Suet. Hélas! comme 
on a — sur mon complel Heu/ 
quanta fabula fui! Hor. On ne cause 

as sur mon compte, Sum sine fa- 
ulä. Quint. Faire causer de soi, 
Materiam sermonibus præbêre. Tac. 

CAUSERIE, 8. f. de Conversation. 
Familiaris (is) sermo (onis), m. et 
sunpl. Sermo, m. Cic. Voy. coNver- 
SATION. || 2e Propos indiscrets. Ser- 
munculi, orum, m. pl. Cie. 

CAUSEUR, EUSE, adj. 1° Qui aimo 
à causer. Loquar, gén. acis. Cic. || 
Subst. : Agréable causeur, Fabulator 
elegantissimus. Sen. Une causeuse 
insupportable, Sermocinatriz immo- 


CAUTI 295 
dica. Apul. { 2° indiscret. Gerrubus, 
a. 


Hor. Ter. 

CAUSTICITÉ, 8. f. 19 Proprièté des 
substances caustiques. Mfordacttus, atis, 
f. Plin. || 2° Fig. Esprit morda..L Di- 
cacilas, atis, f. Cic. f de Traits mor- 
dants. Aculei, orum, m. pl. Cic. 

CAUSTIQUE, adj. 1° Brülant, 
torrosif. Causticus, a, um. Plin. A Ju- 
rens, gén. entis. Cels. =: Une sub- 
stance caustique, et S. m. Un —, 
Causticum, i, n. Plin. Un remède —, 
et S. m. Un —, Medicamentum adu- 
rens ou erodens. Cels || 2° Fig. Sati- 
rique. Mordaz, gén. acts. Ilor. Ou. 

CAUTELE, CAUTELEUSEMENT, 
CAUTELEUX. C. noSE, Avec AUSE, 
AUSÉ. 

CAUTÈRE, s. m. 1° Médicament 
corrosif. Cauterium, it, n. Plin. || 
2° Plaio que fait un médicament cor- 
rosif. Cauter, eris, m. lrud. 

CAUTÉRNISATION, s. f. Action de 
cautèriser, Ustio, onis, f. Cels. 

CAUTÉRISER, v. act. Brüler au 
moyon d'un cautère. Adurÿre, 0, is, 
usst, ustum, act. Cels. 

CAUTION, 8. f. fo Engagement 
qu'uno personne prend pour une autre, 

arantio. Cautio, onis, Ê. Cic. Sponsio, 
. Cic. Cauteta,æ,f. Pomp. : Vos cau- 
tions sont insuffisantes, Vestrz cau- 
tiones infrmæ sunt. Cic. Sur caulion, 
Satisdato. Cic. Action de donner —, 
Satisdalio, onis, f. Cic. Donner —, 
Satisdare, 0, as, dedi, datum. Cie. 
Satisfacëre, io, is, feci, factum, 0. 
Ulp. Cautionem cavère, eo, es, cavi, 
cautum. Dig. Donner — pour la 
délivrance d'un legs, De legato satis- 
dare, nu. Cic. Donner — pour une 
amende, Satisdare judicatæ pecuniæ 
(au gén.). V.-Maz. Dunner — pour 
l'exécution de la sentence, Judicatum 
solui safisdare. Cie. S'il donne mille 
écus où une — équivalente, Mille 
nummos si solverit satisve fecerit. 
Dig. Donner une — du double (de 
la somme empruntée), Cauère in 
duplum. Tac. Fournir — valable, 
Cautelam idoneam præstare. Pomp. 
Offrir en —, Satisofferre, fero, fers, 
obtuli, oblatum, act. Ulp. Offrir une 
— suffisante, Cautionem idoneam of- 
ferre. Papin. Accepter une —, Satis- 
accipère, 10, is, cent, ceplum. Cic. 
Acceptation de —, Satisacceplio, onts, 
f. Pomp. Recevoir —, Satisfactum 
accipère. Ulp. — reçue tient lieu de 
payement, Sattsfactio pro solutions 
est. Ulp. Exiger —, Satispetëre, s, is, 
ti, ifum, n. Ulp. Satiserig®re, 0, is, 
egi, actum, n. Seæv. Se faire donner 
des cautions par qqn, Ab aliquo ca 
vère, n. Cic. | 2° Celui qui s'engage 
pour un autre. (En gén.) Sponsor, orts, 
m. Cic. Cautor, m. Cic. (Qui donne 
ga parole pour qqn) Fidejussor, m. 
Ulip. (Qui se porte garant de la com- 
parution de qqo en justice) Vas, 
adis, m. Cic. (Qui se porte garant 
pour qqn dans les affaires d'argent) 
ræs, ædis, m. Cic. Intercessor, oris, 
m. Quint. Sen. (Qui est le gage de 
l'exécution d'un traité, otage) Ubses, 
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stdis, m. Cic. = Être caution, Ss 
reodre — de qqu, Servir de — 
qqn, Se porter —, Se constituer — 
pour qqn, (En gén.) Pro aliquo spon- 
dère, e0, es, spopondi, sponsum, n 
Cic. (Selon la nuance) Pro aliquo 
fidejubère, eo, es, jussi, jussum. Ulp. 
vadem se dare (0, as, dedi, datum). 
Cic. intercedëre, o, is, cessi, cessum. 
Cic. S'engager comme —, Cautelam 
interponêre, 6, ïs, posui, posifum. 
Uip. S'engager comme — pour un 
pavement, Caulionem interpontre de 
solvendo. Julian. Qui se porte — de 
la comparution de qqn en justice, 
Vas alieujus sistendi, Cie. Se porter 
— pour qqn de qq. ch, Præsiare 
(o, as, stiti, stitum et sfatum) ali- 
cui aliquid. Cic. ab aliquä re. Cic. 
Donner, Fournir — (En gén.) Dare 
sponsorem. Hor. (Selon la nuance) 
Dare fidejussorem. Dig. vadem. Cic. 
rædem. Cic. obsidem. Cic. Demander 
{ qqn de se porter —, Aliquem vadem 
poscère, 0, is, poposci, s. sup. Varr. 
Accepter, Admettre, Recevoir une —, 
Accipëre sponsorem. Sen. Accepler qqn 
comme —, Aliquem accip”re vailem. 
Cie prædem. Cic. Assigner comme 
—, Sponsorem appellare. Cie. |] 3° Fig. 
Qui assure, garantit la réalite d'une 
chose : Être caution, Spondère, eo, es, 
spopondi, sponsum, acl. Cic. in se 
recipère (io, is, cepi, ceptum), acl. 
Cic. Recipëre, acl. Cic. Confirmare, 
o, as, avi, atum, act. Cic. Je t'en 
suis —, Jd tibi recipio. Cic. Je suis 
— que telles sont Iles mœurs, Spon- 
deo in meque recipio eos esse mores. 
Cie. Se donner pour —, Auctoritalem 
promitiére. Sen. Je me porte — que 
cela aura lieu, Jd fore recipio. Cic. 
Voy. GaAnRaNT, GananTIN. || Sujet à 
caution (— qui doit donner une —, 
suspect), Voy. SUSPECT, 

CAUTIONNEMENT, 6. m. 1° Con- 
trat, Acis par lequel la caution s'oblige. 
Voy. caoTion 1". || 2° Somme deposce 
eomme garantie. Pignus, noris, n. Cic. 
Tac. =: Dunuer un immeuble à titre 
de cautionnement, Prædium pignori 
dare. Dig. 

CAUTIONNER, v. act. Se rondre 
œulion pour qqn = Cautionner qqn 
pour une somme, Intercedère pro ali- 
quo pecuniam. Cie. VOy. CAUTION 20. 

CAUX (PAYS DE), portion de la Nor- 
mandie (Serne-Inférieure). * Caletensis 
is) Ager (gri), m. 

CAVAILLON, v. de Francs (Vau- 
close). Cabellio , onis, f. Plin. 

CAVALCADE, 8. f. Déñlé de gons 
à cheval. Transveclio, on1s, f. Sue. = 
Faire une cavalcade, Transuehi, or, 
ris, vecius sum, pass. Liv. Suet. 

CAVALE, 8. {. Femelle du cheval. 
Equa, æ (dat. et abl. pl. is. Varr. 
Col. qqf. abus. Pall.), f. Cic. 

CA VALERIE, 8. f. Troupes ter- 
vant à cheval. Equitatus, &s, m. Cæs. 
ÆEquestres (ium) copiæ (arum), f. pl. 
Cic. Equitum copis, [. pl. Cie, Equi- 
tes, um (— cavaliers), m. pl. Cie. 
Liv. Uqf. Eques, quitis Le cavalier), 
uw. s. Liv. Équus, { (= cheval), m. 8. 


CE 


Cæs. Liv. =: De cavalerie, Equesier ou 


à | Equestris, is, e. Cic. Combal de —, 


Pugna cquestris. Cic. Equestre præ- 
lium. Cæs. Livrer un comhat de —, 


. | Equitatu dimicare. Nep. Corps de —, 
d 


('enve 30 hommes) Turma, àæ, Î[. 
s. (d'env. 500 hommes) Ala, f 
Liv. La — auxiliaire, Sociales turmæ. 
Tac. Infanterio et —, Aliles el eques. 
Liv. Servir dans la —, Equo ou Equis 
merère. Cic. Liv. Le maitre de la —, 
Magister equitum. Liv, 

CAVALIEN, 5. m. {o Homme qui 
est à choval, Eques, quitis, m. Liv. : 
Un cheval dont le cavalier était mort, 
Equus cujus rector occubucrat. Suet. 
Cheval qui ne supporle pas uu autre 
—, ques non paliens sessoris alle- 
rius. Suet. Désarçonuer un —, Præ- 
cipitare aliquem er eguo. Liv. Bon 
—, Equis habilis. Liv. Être un irès 
bon —, Equo optime uti, dép. Cic. 
LH n'est pas —, Nescit equo kærère. 
or. || 2° Homme de guerre à choval. 
Eques, quitis, m. Crs. Voy. cAvALE- 
RI8. || 3° Qaf. Homme (par opp. 4 
dame). Voy. HOuE. 

CavaLiEn, I1ÈNE, adj. 4° Libre, 
liconcieux. Liberior, m.f., us, n. Cic. 
1, 2° Hautain. Voy. ce m. 

CAVALIÈREMENT, adv. 1° Trop 
librement. Liberius. Cic. || 2° Avec 
hauteur. VOy. HAUTEUR. 

CAVE, adj. 1° Creux. Cavus, a,um. 
Cic. =: Yeux caves, Oculi cavati. Lucr. 
Il 2° Fig. T. d'astronomie. Qui n'est 
pas plein : Luues caves (mois de 30 
jours), Cavi menses. Censor. 

Cave, 5. f. 40 Lieu souterrain. Hy- 
pogeum, i, n. Vitr. || 2° PI. souv. 
Magasin souterrain pour les provisions. 
Ceila, æ, f. Cie. = Cave au vin, Cella 
vinaria. Cic. 

CA VEAU, s. m. 1° Petite cave. Voy. 
cave. || 2° Construction souterraine 
pour la sépulture. Conditcrium, ti, n. 

lin. Peitr. Hypogeum, i, 0. Petr. 

CAVEÇON, $s. m. Demi-cercie de 
fer pour dresser les chevaux. Lupata 
(orum) frena (orur), 0. pl. Hor. et 
simpl. Lupata, n. pl. Virg. 

CA VER, v. acl. C. CREUSER. 

CA VERNE, 3. f. Antre, cavitd sous 
terre. Caverna, æ, f. Cic. Spelunca, 
F. Cic. Specus, üs (dat. et abl. pl. 
ubus), m. Liv. 

CAVERNEUX, ruse, adj. 1° Plein 
de cavites. Cavernosus, a, um. Plin. 
{| 20 Fig. Sourd et rauque = Voix ca- 
verneuse, Vor subrauca. Cic. 

CAVITÉ, 8. f. Vide dans un corps 
solide. Cavum, i, n. Cato. Liv. Ca- 
verna, æ, f. Cic. = Pelite cavité, Ca- 
vernula, f. Plin. Les cavités de la 
terre, Terræ cavernæ. Cic. Plein de 
—, Cavernosus, a, um. Plin, Voy. 
CREUX (subst.). 

1. CE et CET, m.s., CETTE, f.s., 
ces, m. f. pl., adj. démonstratif. (En 
gén.) Îs, ea, id, gén. ejus, dat. ei. 
Cic. (S'il indique un objet proche, 
présent; ou s'il se rapporte à la 
ro personne, synonyme de Mon, ma, 
mes) Hic, sc, hoc, gén. hujus, dat. 
Auic. Cic. Qqf. fortifié par l'addition 
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de e aux cas terminés par cet de cs 
aux autres cas : Hice, kæce, hoce. Cie. 
(S'ii se rapporte à la 2° personne 
synonyme de Ton, la, tes; Ou si 
marque le mépris) fste, is(a, istud, 
£éu. istius, dat. isti. Cic. (S'il in- 
dique un objet éloigné; ou s'il se 
rapporte à la 3° personne, synonyme 
de Son, sa, ses; ou sil marque 
l'éloge) File, illa, illud, gén. illius 
dut. 1lli, Cic. = Quand cette chose fl 
annoncée, Ea res, ul est enunfliala. 
Caæs. Les excès de ce siècle-ci, Tujus 
sæculi insolentia. Cic. Dans ces 20 
dernières années, Viginti his annis. 
Cic. Ce sage dont je parle, Hi 
sapiens de quo loquor. Cic. Cet 
homme que voici (— moi), ic 
homo. Ter. Tu mourras de cette 
main-ci (= de ma main), Häc deztrd 
occiies. Sen. Cette autorité qui est 
votre partage, Isla auctoritas quä vos 
estis præditi. Cie. Celle licence, Jsta 
licentis. Quint. Je prélère ce gym- 
nase-ci à celle académie-là, Academiæ 
illi hoc gymnasium antepono. Ci. 
Ce grand Alexandre, Magnus ile 
Alexander. Vell. L'histoire de ces 
temps-la, Historia illorum temporum. 
Vell. || Souv., au nom. el à l'ace, 
sing., on mel le démonstr. au neutre, 
etle subst. suiv. au gén. z Ce crime 
(= ce genre de crime), [oc sceleris. 
Ter. Cette alfaire, Id negotii. Ter. Ce 
mal, [Uud mali. Quint. 

2. CE, pron. démonstr. masc. sing. 
et invar. 4° Placé devant un relatif : 
Ce (qui), os (que), ce (dont), ce {à 
quoi), etc. 1. En gén., et si le d 
monstr. doit être mis au nomin. ou 
à l'acc. : Id ou Loc ou Illud ou Fstud 
(survi de quod, gén. cujus), D. sicg. 

ic. Ea qu [zæc ou fla ou Jsta (suin 
de quæ, gén. quorum), n. pl. Cu 
Quand le démonstr. et le rel. som 
tous les deux au même cas (nomin. 
ou acc.), le démonstr. peut être sous- 
entendu : Quod (3.-e. id...), n. sing: 
Cic. Quæ (8.-—e. ea...), n. pl. Cie. Si 
le démonstr. doit ètre mis à un autre 
cas que le nomin. ou l'acc., il faut 
tourner par Celle chose : Ea res, gén. 
ejus rei ou [ec res, gén. hujus ra 
ou Illa res, gén. illius rei ou Iste 
res, gén. islius rei ou simpl. Res 
(suivi de qur, gén. cujus), Î[. sing. 
Cic. = Ce que nous voulons, Id quod 
volumus. Cic. Ce que je crois conna 
de vous, Ea quæ vobis nola esse ar- 
bitror. Cic. Ce qi doit être effectué 
par la vertu, on le tente par l'argent, 
Quod vurtute efiei debet, id tentatur 
pecunid. Cic. Tout ce qu'il eut, il le 
dut à l'instruction, Quidquid habuit, 
illud totum habuit ex disciplina. Cic. 
Tout ce que nous disons, Omnia 
quzcunque loquimur. Cic. L'estomac 
relient ce qu'il reçoit, Alvus arcet 
quod recipit. Cic. Ce qu'il y a d'é- 
nergie, Quod roboris est. Tac. 1! ré- 

ondit ce qu'il crut devoir répondre, 
espondit quæ ei visum est (S.-e. res- 
pondère). Quint. Ce que le malire a 
enseigné, l'orateur le fait voir, Quæ 
doctor præcepit, orétor ostendil, 
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Quint. Sur ce qui n'est pas porté 
devant le tribunal, De ed re quæ non 
in judicium venit. Cie. Sur ce dont 
tu voudras que je m'occupe, De rebus 
quas curari a me voles. Cic. || 2. Si ce 
ui, cE que. est précédé ou suivi 
u nom de la chose que ce rcpré- 
sente, le démonstr. el le rel. s'ac- 
cordent avec ce nom en genre et 
en nombre : Is ou Mic ou file où 
Iste... (suivi de qui..), m. sing. Cic. 
Ea où Hzc on Îlla ou Ista…. (suivi 
de quæ.….), f. sing. Cic. Id ou Hoc 
on Jud ou fstud.…. (suivi de quod...), 
o. sing. Cic. Ji ou Hi ou Illi ou fsti. 
quivi de qui...), m. pl. Cic. Ez ou 
ou Jile ou Istz…. (suivi de 

…), f. pl. Cie. Ea ou Hæxe où 
fi on Jsta.…. (suivi de quz.….), n. 
pl. Cic. Quand le démoustr. et le 
rel. sont au même cas, le démons- 
tratif peut être sous-entendu : Qui... 
s.—. i..), m. sing. Cic. Qux…. 
8.8. ea...), f. sing. (Cic. Quod.… 
8.6. id...), n. sing. Cie. Qui... (s.-e. 
ti 20 m. pl. Cic. Que... (s.-e. eæ...), 
f. pl. Cic. Quaæ….. (8.-e. ea...), n. pl. 
Cie. : Ce qu'on appelle visage, Js qui 
appellatur vultus. Cie. La nécessité 
est ce à quoi nulle force nè peut ré- 
sister, Est Axc necessitudo, cui nullä 
wi resisti potest. Cic. On appelle pro: 
bité ce qui est de la faiblesse, Pro- 
bitas vocalur quæ est imbecillitas. 
Quint. Ce qu'ils appellent pavtaoia, 
aous l'appelons visions, Quas pav- 
taalaçvocant, nos visiones appellamus. 
Quint. || 3. Ki ce qui, CE que... si- 
ile La personne, L'homme, La 
emme qui, que, VOy. CELUL, CELLE 
qui, que. Îs. Si ce qui, cE que. 
signifie Tel que... : Talis, m. [. tale, 
0. (suivi de qualis, quale). Cic. Is, m. 
ea, f. id, n. (suivi de qui, qu, quod). 
Cic. = Sice qu'il avait été pour ses 
concitoyens, il l'était pour ses en- 
fants, Si qualis in cives, talis in 
hberos essel. Liv. Si nous sommes 
ce que nous devons être, Si nos ii 
sumus, qui esse debemus. Cic. || 5. Si 
cs qui, Ce que. signifie Quelle 
chose : Quid, au nom. ou à l’acc. n. 
sing. Cic. ou Quæ, au nom. ou à 
l'acc. n. pl. Cic. Quz res, gén. cujus 
rei, [. Cic. Utrum (en part. de deux), 
au nom. ou à l'acc. n. sing. Cic. 
Utra res (en parl. de deux} gén. 
virius rei, dat. utri rei, f. Cic. Si 
cs que. signifie Quel : Qui et qaf. 
Quis, m. quz, f. quod, n. Cic. Qualis, 
m. f., quale, n. Cic. (Après tous ces 
mots, le verbe se met au subj.) = Ju- 
ger ce qu'il faut dire, Judicare quid 
dicendum sit. Quint. Nous avons dit 
ce qui rend l'accusateur favorable, 
Quæ concilient accusatorem, dirimus. 
Quint. Chercher ce qui est le mieut 
(des deux), Utrum melius sit, quz- 
rêre. Quint. Pour que tu choisisses 
ce que tu veux, Ut eligas utrum 
velis. Cie. Considère ce que tu es, 
Qui sis, considera. Cic. J'exposerai 
ce qu'il est (— quelle espèce 
d'homme), Erponam quid hominis 
ni. Ci. Jo m'inquiète de ce que 


CE 


sora la république, AMiki curæ est 
qualis respublica fulura sit. Cic. 
oy. o0eL. || 6. Tournures et locu- 
tions diverses : Voilà ce que j'avais 
à dire, Mæc habui dicëre. Cie. Ce qui 
fait que je désire, Causa quamob- 
rem cupio. Ter. Ce qd“ fait com- 
prendre, Er quo infelligitur. Cic. 
our ce qui est de Loi, Quuntum qui- 
dem in le est. Cic. Pour ce qui est 
de Pinthoüs, Quantum ad Pirithoum 
(se. attinet). Ov. Quant à ce que 
u écris, que tu viendras, Quod scri- 
bis, te venfurum. Cic. À ce que j'en- 
tends dire, Quantum audio. Ter. A 
ce qu'on dit, Ut aïunt. Cic. A ce 
que je vois, Ut video. Cic. À ce qu'il 
semble, Voy. seupeer || 29 Place do- 
vant un mode personnel (ordinairement 
du verbe Être). En gén. : Hoc ou Id 
ou [llud ou fstnd, neut. sing. Cic. Si 
l'attribut est un subst. ou un pron., 
cæ en prend le genre et le nombre : 
Me, hæc, hoc ou Is, ea, id ou file, 
illa, illud ou Jste, ista, istud, m. f. 0. 
sing. Cic. M, hæ, Rec qu li, eæ, ea 
ou Jlli, ile, illa ou fsti, istæ, ista, 
m. f. n. pl. Cie. Souv. on ne l'ex- 
rime pas : Je crois que c'est utile, 
d arbitror esse ulile. Ter. C'est 
quelque chose, Est istud aliquid. 
ic. El ce n’est pas sans raison, 
Nec id sine causa Len. Cic. Quand 
c'eut été annoncé, Ea res ut est 
enuntiata. Czs. C'est lui-même, js 
est ipse. Ter. C'eal bien là ce visage, 
Hic est ille vultus. Cic. Ce n'était pas 
de la douleur, mais de l'ostentation, 
Non dolor ille erat, sed ostentatio. 
Pl.-j. Ce ne sera plus de l'amitié, 
mais un trafic, Von ertl isla ami- 
citia, sed mercatura. Cie. C'était 
l'aveu que Nome était.., ÆEa erat 
confessio, Romam esse. Liv. C'est 
ma patrie, Hæxc esl mea patria. Cic. 
Ce n'est pas là de la soif, Non sitis 
illa est. Sen. Ils pensaient que c'élait 
là l'opulence et la bonne répulation, 
Putabant eas divitias, eam bonam 
famam esse. Sall. Qui est 1à? C'est 
moi Chrémès. Quis hic? Ego sum 
Chremes. Ter. Si quelqu'un eut de 
l'éloignement pour la vaine gloire, 
assurément c'est moi, Si quisquam 
fuit unquam remotus ab inani laude, 
profecto is sum. Cic. C'élait un sage, 
s'il en fut jamais, Si quisquam, ille 
sapiens fuit. Cic. Si quelque chose 
me fait plaisir, c'est la peinture, Si 
uid me delectat, pictura delectat. Cic. 
f'Si la louange est agréable, c'est 
Surtout quand elle vient, ou c’est sur- 
tout celle qui vient de ceux..., Ea 
est profecto Jucunda laus, que ab its 
proflciscitur Cic. C'est moi qui suis 
ce consul..…, Ego sum ille consul. 
Cie. C'est l'honneur qui est la récom- 
pense de la vertu, Honor est præ- 
mium virlulis. Cie. C'est un oraleur 
vif qu'il réclame, Acrem oraltorem 
desiderat. Cic. C'est là ce qu'il ne 
put soutenir, Hoc illud esf quod sus- 
finère non poltuit. Cie. C'est par la 
vertu que nous mérilons des éloges, 
Propter virfutem jure laudamur. Cie. 
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Ce n’est pas seulement en public 
qu'il est grand, Non ille in luce modo 
magnus est. Cic. || Ne pas aimer ses 
parents, c'est une impiété, ou C'est 
une impiélé que de ne pas aimer.…, 
Parentes non amare, impuetas est. Cic. 
Avertir et êlre averti, c'est le propre 
de la véritable amitié, ou C'est le 
propre de... que d'avertir et d'être 
averti, Et monère el moner proprium 
est veræ ämicilis. Cic. Faire payer 
la justice, c'est le comhle de l'injus- 
lice, on C'est le comble... que de 
faire payer.…, [d injustissimum est, 
justitiæ mercedem quaerëre, Cic. 
Ignorer..., c'est être loujours enfant, 
ou C'est être. que d'ignorcr.., Nes- 
cire.…., td est semper esse puerum. Cic. 
Nier., c'est ne rien prouver, ou C'est 
ne rien prouver que de nier.., Nihil 
afferunt, qui negant.… Cic. Connaitre 
Dieu, c'est l'honorer, ou C'est honorer 
Dieu que de le connaltre, Deum colit, 
qui novit. Sen. Ce n'est pas mon ba- 
ilade de rendre compte, Non est 
mez consueludinis ralionem reddÿre. 
Cic. || C'est à moi de juger (= il 
m'appartient de), Voy. APPARTENIR, 
ÊTRE. || C'est une honte que tu ne 
puisses pas, Flagitium est fe non 
posse. Cic. C'élait une théorie nouvelle 
que le soleil s'éclipsait, Erat Axc 
nova ralio, solem defic#re. Cic. C'est 
un grand bienfait que la mort soit 
nécessaire, Magnum beneficium est, 
uod necesse est mori. Sen. C'était 
‘usage que les mères déclarassent.…, 
Ea consueludo erat, ut maires decla- 
rarent.… Cæs. || Ce que nous redou- 
tons le plus cest la perfidie, Nihil 
magis quam perfidiam limemus. Cic. 
Ce qui m'afflige le plus, c'est de ne 
pas rire avec toi, Nihil me magis 
sollicitat, quam non me ridère tecum. 
Cic. Ce dont je te supplie, c'est 
de ne pas condamner.…., In hoc te 
deprecor, ne condemnes.… Cæl. ap. Cie. 
Ce dont il fut surtout blâmé, c'est 
d'avoir dit.…, Afarime in eo est repre- 
hensus, quod direrat.… Cie. Ce que 
j'espère, c'est que je serai immortel, 
Illud spero, me fore immortalem. Cic. 
Tout ce que je veux faire entendre, 
c'est qu'i ] a un si grand besoin, 
Unum hoc definio, flantam esse neces 
situdinem. Cie. Ce qu'il ne faut pas 
craindre, c'est que les enfants suppor- 
tent, fllud minime verendum, ne 
pueri tolerent… Quint. Mais ce dont 
personne ne doutera, c'est qu'il n'im- 
porte à la république..., Af hoc neme 
dubitabit, quin e republicä sit. Quint. 
Ce que je blâme surtout, c'est que 
tu ne sais pas.…, Reprehendo illud 
marime, quod non fenes.. Cic. Ce qui 
en résulle finalement, c'est qu'une 
vie bien réglée rend meilleur, fllud 
extremum esl, quod recte vivendi ratio 
meliores efficit. Cie. || Si je n'ai pas 
bésilé, c'est que j'ai confiance, 
Quia confido.…, ideo non dubitrui. 
Cie. S'il n'y a pas encore de partait 
orateur, c'est que la mème forme ne 
plut pas à tout le monde, Ideo noa- 
dum est perfecltus orator, quod non 
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una omnibus forma placuit. Quint. St] ee que je te verrai? Quando te adspi- 


l'on a ajouté cela, c'est qu'il y a bien 
des espèces, oc ideo adjectum est, 
quoniam mulla gencra sunt.… Ulp. Ce 
p'est pas qu'il doutât, Non quod du- 
- bitaret. Cic. Ce n'est pas qu'ils souf- 
frent, mais c'est que tous les neris 
du corps se tendent, Non quod do- 
leant, sed quia omne corpus inten- 
ditur. Cie. Si j'ai cessé de les fré- 
quenter, ce n’est pas que je leur en 
voulugse, mais c'est que je rougis- 
sais, Non idcirco eorum usum dimi- 
seram, quod is succensèrem, sed quod 
me suppudebat. Cic. Ce n'est pas que 
la guerre ne fût juste, mais c'est que 
cela m'a porté préjudice, Non quin 
bellum rectum essel, sed quia id mihi 
fraudem tulit. Cie. Ce n'est pas qu'il 
ne faille faire des efforls, mais il est 

las hooteux..., Non quin intenden- 
Eum sit, sed tamen est furpius…. Cic. 
Ce n'est pas que j'accepte volontiers 
on reproche, mais c'est que j'aban- 
donne... Non quo libenter male au- 
diam, sed quia relinquo.… Cic. Si 
e dis cela, ce n'est pas que je 
pense.., mais c'est pour qu'ils ne se 
croient pas parfails, Axe non idcirco 
dico quod putem..., sed ne se per- 
fectos putent. Quint. || Vous jugerez 
ce que c'est que cette paix, Æslima- 
bitis qualis illa paz sit. Sall. Exami- 
pons ce que c'est que nous cher- 
chons, Videamus quid sit id ipsum 
guod quærimus. Cic. Ne pas savoir ce 
que c'est que l'abstinence, fd, quid 
sit abstinentia, ignorare. Quint. On 
voit clairement ce que c'est que lapi- 
der, Lapidare quid sif, manifestum 
est. Quint. || Anc. Je sais que c'est 
w ce que c est), Seio quid sit. Ter. || 

ocut. diverses : Ce m est avis (— je 
suis d'avis), Voy. avis. Ce dis-tu, 
Ce dit-il, Ce dil-on (= dis-tu, dit-il, 
dit-on), Voy. nine. Ce semble (= à 
ce qu'il semble}, Voy. SEMDLER. 
Quand ce vint à faire... (— quand 
le moment vint de faire), Voy. mo- 
MENT, venin. C'est pourquoi, Voy. 
eounquos. C'est-à-dire, Voy. Dine. & 
ce n'est, Voy. si. ] 3° Acicte après 
un mode personnel du vorbe Ero. 1. Si 
l'ioversion est due à l'influence des 
mols À peine, Aassi, Ainsi, Encore, 
Toujours, etc., d'un adj. ou d'on 
adv. interrogatif placés en tête de 
la proposilion, ce s'exprime comme 
s'il était devant le verbe (voy. 2°). 
Souv. aussi on ne l’exprime pas : 
A peine élaite ordonné, Vir era 
hoc imperatum. Cic. Aussi est-ce plus 
difficile, Jtaque difficilius est. Quint. 
Quel homme est-ce là? ou Qu'est-ce 
que cet homme? ou Qui est-ce? Quis 
Àic est homo? Plaut. Qui est-ce qui 
fut plus illustre que Thémistocle? 
Quis clarior Themistocle (fuit)? Cic. 
Qu'est-ce? Qu'est-ce que r'est ? 
Qu'est-ce que cela? Quid hoc rei est ? 
Liv. Qu'esie que je dirai? Quid 
dicam ? Cic. Qu'est-ce que c'esi que 
corrompre Ja justice? on Qu'est-ce 
qu'on appelle corrompre...? Quid est 
judicium corrumpêre? Cic. Quand est- 


ciam ? for. Où est-ce donc que nous 
sommes? Ubinam sumus ? Cic. Dans 

uelle ville este que nous vivons? 
n qua urbe vivimus ? Cie. || 2. Locul. 
où l'inversion n'est pas due à l'in- 
fluence d'un mot précédent : Rien de 
tout cela ne m'a touché, füt-ce quand 
j'étais jeune, Afe nikil istorum, ne 
Juvenem quidem, movit, Cic. [l s'est 
présenté devant les juges, ne fùte 
que pour voir.…, Venit in judicium, 
sinihil aliud, saltem ut vidèret.…. Cic. 
I} Est-ce moi que lu cherches, Est- 
ce que c'est moi que? Voy. ci- 
après. [| 4° En tête d'une propos. 
Esr-ce Que, locut. Interrog. Quand on 
atleud une réponse négative : Num 
jen tête de la phrase). Cic. Quand 
a personne qui interroge ne sail pas 
si la réponse sera négauve ou affir- 
malive : Ne (enclitique). Cie. Quand 
Est-ce que esl accompagné d'une né- 
gation Ou suivi d'une propos. néga- 
tive : Ne (précédé du mot négauf). 
Cie. Est-ce que, au premier meabre 
d’une interrogation double : Utrum 
(en tête de la phrase). Cie. Ne (encli- 
tique). Cic. Ou est-ce que, au second 
membre d'une interrogation double : 
An (en tête du second membre). Cic. 
2: Est-ce que notre arrivée subite a 
interrompu votre entretien? Mais 
noo. Num sermonem vestrum diremit 
noster interventus ? Minime vero. Cic. 
Est-ce que le naufrage a fait re- 
noucer à la navigation? Num nau- 
fragium sustulit artem gubernandi ? 
Cie. Est-ce que c'est douteux? Esl- 
ce douteux? Nun dubiuin est ? Quint. 
Est-ce que tu accordes cela? Oui, 
sans doute. Dasne id ? Do. Ter. Est- 
ce que c'est moi que, Est-ce moi 
que tu cherches? Bfene queris? Ter. 
Est-ce que c'est lui qui a frappé? 
Est-ce lui qui a frappé? Hicine per- 
cussit? Plaut, Est-ce que c'est de 
cette manière, Est-ce de cette ma- 
nière qu'il peut? Hicine hic pacto 
potes! ? Plaut. N'estce pas quil en 
est ainsi? N'est-ce pas? Nonne ita 
est? Cic. Nonne? Cic. Est-ce que tu 
ne remarques pas? Nonne animad- 
vertis? Cie. Est-ce que lu n'as au- 
cun défaut? Est-ce que tu n'as pas 
de défauts? Nullane habes vitia ? 
Hor. Est-ce qu'il ne faut mettre au- 
cun ornement? Nullusne decor adhi- 
bendus est? Quint. Est<e que vous 
défendez le peuple, ou bien ert-ce 
que vous lui faites la guerre? Utrum 
defendilis, an impugnatis plebem ? 
Liv, Est-ce que tu as ces choses, oui 
ou non? Utrum ea habes, annon? 
Cic. Lequel de nous deux est l'ami 
du peuple? Est-ce que c'est toi ou 
bien esl-ce que c'est moi (est-ce toi 
ou moi)? Uter nosfrum popularis est, 
tune an ego? Cic. || LÉ Employé 
absolument =: El ce en beaucoup de 
mots, Et id mullis verbis. Cic. Tu 
demandes, el ce assez souvent, Ouæ- 
ns, idque sæpius. Cic. Je m'afflige, 
et ce d’une façon extraordinaire, 


Doleo, et mirifice quidem. Cic. Do ce | Voy. ce m. U 6e 
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content, Eo contentus. Cic. 
ee, Postea. Cic. Sur ce, 
aprés) Sub hæc. Liv. (= 
nant) Jam. Cic. 

À ce 00e, locut. conj. C. ar que. 

CÉANS, adv. loi dedans. S'expr. 
diversement selon la qnestion de 
lieu = (Être) céans, Hic. Ter. Entus. 
Cic. (Venir) —, Huc. Ter. Intro. Cic. 
(Sortir) de —, Jlinc. Ter. 

CECI, pron démonsir. 4° indiquant, 
par oppos. à Cela, une chose proche, 
prèsente, dont on va parler. (Au nom. 
et à l'acc.) Hoc, n. Sing. Hæc, n. pl. 
Cie. (A tous les cas) Iæc res, ln. 
Aujus ret, f. Cie. z: Soit ceci, soit 
cela, Sive hoc, sive illud. Cic. Un 
exemple de —, Aujus rei eremplum. 
Quint. || 4° Sans opposition 4 Cela. 
C. ceLa 20, 30, 40. 

CÉCITÉ, 5. f. État d'une personne 
aveugle. Cxæcilas, atis, f. Cie. = Il à 
été frappé de cécilé, Occæcatus est. 
Cels. VOy. AvEUGLE. 

CEDEN, v. 1° Acl. Laisser, abandon- 
ner. (Re ou Rem alicut) cedêre, 0, is, 
cessi, cessum, nent. et act. Cic. (Rem 
aicui) concedëre, act. Cic. (De re ali- 
cui) decedëre, n. Cic. Qqf. (Rem ad 
aliquem ou alicut) deferre, fero, fers 
ul, latum, act, Cic. Czs. (Rein alicui 
submitiËre, o, is, misi, missum, acl. 
Liv. : Empressé à céder sa place, 
Gratiosus in cedendu loco. Cic. 
le huitième, Octaram partem conce- 
dëre. Pl.-j. — son droil, De jure de- 
cedëre. Cic. — aux consuls le haut 
du pavé, le pas (pr.), Consulibus dece- 
dére viä. Suet. Je lui céderai le haut 
du pavé, le pas, Decedam ego îlh de 
via ou de semilä. Plaut. Il est hbono- 
rable pour nous qu'on nous cède le 

as, HMonorabile est decedi (nobis). 

ic. Céder le pas à qan (fig.), Alicui 
fasces submillñre. Cac. cedre. Cic. 
— la palme à qqn (fig.), Alicui pal- 
mam deferre. Cic. fasces submiltëre. 
Cic. — à qqn la palme de l'éloquence, 
Partes in dicendo primas alicui con- 
cedëre. Cic. — tous les pouvoirs à 
un Seul, le premier rang à qqn, De- 
ferre omnia ad unum. Cic. primas 
ad aliquem. Cic. Forcer ses adver- 
saires à — le terrain, Adversarios de 
statu dejicFre. Cie. — le commande- 
ment à qqn, fmperium alicui deferre. 
Cæs. submnitiére. Liv. Je te cède mon 
tour de parler, Meam partem loquendi 
fibi frado (is, didi, ditum, dère). 
Plaut. Céder le champ de bataille, 
Cedëre ex acte. Liv. || 3° Transporter 
la propricté de qq. ch. à une autre 
porsonne. (Re alicui, cedëre, o, is, 
cessi, cessum, neul. Cie. (Rem in ali- 
quem ou alicui) franscribïre, o, is, 
scripsi, scriptum. Liv. Dig. (Rem 
alicui) emancipare, 0, as, avi, afum. 
Pl.-j. « Céder à qqn la propriété de 
jardins, Cedëre alicui hortorum pos- 
sessione. Cic. — à qqn la possessino 
d'un titre, Alicui titulo cedëre. Vell 
IL déclarait qu'il était juste qu'on lw 
cédât la Sicile, qe censebal sibi 


Depnis 
aussilôl 
mainte- 


Sicili4 cedi. Liv. || 30 Qgf. Vendre. 
eut. En parl. des 


CÉDER 


pers. Pller sous le faix. Cedÿre, o, is, 
cessi, cessum, D. Quint. Succumbère, 
e, is, cubui, cubitum, n. Col. : Céder 
sous le poids (en pari. d'une pers.), 
Oneri cedère. Quint. succumbêre. Cic. 
Faire —, Deprimére, 0, is, pressi, pres- 
sum, act. Plaut. || B° En parl. des 
cb. No pas résister à un effort, à un 
ids. Cedre (voy. 4°), n. Cic. = 
air paralt céder, Aer videtur ce- 
dèére. Cic. locum dare (o, as, dedi, 
dalum). Cie. La construction cède 
(= s'aflaisse), Materia considit (de 
considére, 0, sedi et sidi, sessum 
n. Curt. L'ivoire — (= s'amollit 
sous le doigt, Ebur digitis subsidit 
ou cedit. Ov. Certaines (tumeurs) qui 
cèdent (sous le doigt), (usdam ceden- 
tia. Cels. Les berbes — (quand on les 
arrache), Herbæ sequuntur (de sequi, 
er, éris, secutus sum, dép.). Varr. La 
corde cède (= 3e Brise), Funis di- 
runpitur (de dirumpi, or, Eris, ruptus 
sun, pas8.). Apul. La porte commence 
â céder sousles coups du bélier, Janua 
aniete labat (de labare, 0, avi, atum, 
o.). Virg. Ne pas — sous le poids 
du corps, Corpori resistfre, 0, is, 
stiti, s. sup., n. Sen. Voy. S'ar- 
PAISSER, ENFONCEN, PLIEN. || 6° En 
arl. des pers. Se retirer, reculer. 
Ecdre o, is, cessi, cessum, n. Cic. 
Liv. Loco cedfre. Liu. : Nos armées 
cédérent devant Viriathe, Viriatho 
qu dat.) exercitus nostri cesserunt. 
ic. Ou céda devant la difficulté des 
heux, Loco iniguo cessum (est). Liv. 
L'armée cède, Acies inclinat (de in- 
clinare, o, avi, atum, n.). Liv. incli- 
natur (pass.). Liv. Les soldats com- 
mencèrent à céder, Afilites cæperunt 
pedem referre (fero, fers, tuii, la- 
tum). Ces. Faire —, Voy. REroussEn. 
{ 7° Fig. En parl. des pers. Se dé- 
clarer vaincu, se rendre, acquiescor à. 
Ced?re(voy. 60), n. Cic. Concedëre, n. 
Cic, Qaf. Remuittére, o, is, misi, mis- 
sum, n. Cic. Afanus dare, 0, es, dedi, 
datum. Cxs. Manus tollÿre, 0, is, sus- 
tuli, sublatum. Cic = Je cède, je me 
rends, Cedo et tollo manus. Cie. Je 
vous —, Manus vobis do. Plaut. 
Céder à qqn, Alicui concedëre. Ter. 
Les tribuns cédant, Remittentibus 
tribunis (à l’abl. abs.) Liv. Ils 
insistent, loin de céder, Urgent «t 
aiAil remittunt. Cic. À force d'en- 
teudre toujours la même chose, il 
céda, Eadem audiendo victus est (de 
winci, or, éris, pass.). Ter. Faire cé- 
der, Revincëre, 0, is, vici, victum, 
act. Cic. || 8° Ne point tenir contre, 
se plier à, se conformer à, sa prêter à, 
condescendre à. (Alicui re) cedëre 
ou concedËre, 0, 18, Cessi, CESSUM, D. 
Cic. parère, eo, es, rui, ritum, n. Cic. 
obsequi, or, Éris, seculus sum, dép. 
Cic. obfemperare, 0, &s, avi, afum, n. 
Cic. succumbére, 0, is, eubui, cubi- 
tum, n. Cic. Qqf. indulgëre, ©, es, 
dulsi, dulfum, n. Liv. : Céder à la tem- 
pète, Tempestati obsequi. Cic. oltem- 
erare. Cic. parëre. Cic. — à la for- 
une, Fortunæ cedère. Sall. succum- 
bre. Cic. obsequi. Cxs. — à la des- 
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tinée, Fato cadre. Liv. — à la néces- 
sité, Necessitati parëre. Cie. — aux 
circonstances, Temporibus ou Tempori 
cedëre. Cic. parère. Cic. Tempori suc- 
cumbêre. Liv. — à la raison, Rationi 
obtemperare. Varr. — à la volouté 
de qqn, Voluntati alieujus obsequi. 
Cic. obtemperare. Cic. — à l'impul- 
sion d’une volonté étrangère, Alieni 
animi momentis (à l'abl.) circumagi, 
or, éris, actus sum, pass. Liv. — aux 
désirs de qqn, Studiis alicujus ob- 
sequi. Ter. Alicui morem gerëre, 0, 
is, gessi, gesfum. Cic. — aux vœux 
de qqn, Alicui gratificam, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. — à l'ardeur des 
légions, Legionum ardori indulgëre. 
Liv. — à la demande de qqn, Alicujus 
postulatum conced#re. Cie. — aux pré- 
tentions des riches, Arrogantix divi- 
tum succumbere. Cic. — aux prières, 
Precibus indulgëre. Pl.-j, Ced®re preci- 
bus. Cic. Cédant aux prières, Victus 
precibus. Liv, Céder aux menaces, 
Ainis cedÿre. Cic. — à l'attrait de la 
science, Ad scientiz cupiditatem trahi. 
Cic. Faire — (= sacrifler) ses haines 
à l'intérêt public, Odia publicis uti- 
lifatibus (au dat.) remiti®re, o, is, 
misi, missum. Tac. Ne pas — 4, Voy. 
RÉSISTER. || 9° Se laisser aller à un 
sentiment, satisfaire une passion, un 
besoin. (Aticui rei) cedÿre PME RE 
n. Cic. parére (voy. 80), n. Cic. indu 
re Gros 8e), n. Nep. succumb#re 
{voy. e), n. Cie. (Re) vinci, or, ëris, 
vicfus sum, pass. Liv. superari, pass. 
Plaut. subigi, er, ris, subactus sum, 
pass. Liv. Qqf. rapi, ior, ëris, raptus 
sum, pass. Cic. duci, or, ris, ductus 
sum, pass. Cic. induci, pass. Cic. 
inclinari, or, aris, alus sum, pass. 
Cic. frangi, or, ris, fractus sum, 
sss. Cic. (În on Ad rem) prolabi, or, 
ris, lapsus sum, dép. Liv. =: Céder à 
ses penchants, Studiis suis obsequi 
(or, êris, secuius sum, dép.). Nep. — à 
ses caprices, Sibi indulgère. Nep. — à 
une passion, Cupiditati parèëre. Cic. 
Cupiditate rapi. Cic. Cupiditate 
frangi. Cie. — à la passion du gain, 
Quæstu duei. Cic. à l'amour, 
Amore superari. Plauf. J'ai cédé à 
l'amour, à la jeunesse, Mihi amor, 
adolescentia persuasil (de persuadére, 
0, es, suasum). Ter. Cédant à la haine, 
Inductus odio. Cie. Céder à la colère, 
Jracundie parëre. Cic. — à sa dou- 
leur, Dolori succumbère. Cic. indul- 
gère. Nep. — à la pitié, Misericordiä 
frangi. Cic. In misericordiam prolabi. 
Liv. Le juge cède à la pitié, Yudicem 
miseralio inclinat. Quint. Liv, Céder 
à la crainte, Inclinari timore. Cic. 
Metu frangi. Cic. — au sommeil, 
Somno succwmbére. Ov. Cédaut au 
sommeil, Somno victus. Liv. Ne pas 
céder à, Voy. néssten. || 10 En parl. 
d'un mal. Êtro vaincu, être arrêté, 
cesser. Cedre (voy. 8°), n. Cels. 
Concedfre, n. Cic. Se remittëre (0, 
is, misi, missum}). Cels. Remitti, 
pass. Cels. Remiti®re, n. Cic. Ter. 
olvi, or, ris, solutus sum, pass. 
Cels. Leveri, or, aris, alus sum, pass. 
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Cels. Lazari, pass. Cæs. : Céder à en 
remède, Medicinæ concedfre. Cic. ce- 
dre. Cels. Medicind levari. Liv. L'in- 
flammation cède, Se remittit inflam- 
matio. Cels. La goulite avait cédé, 
Remiserant dolores pedum. Cic. Faire 
céder le mal, Vim morbi lLvare. 
Curt. Fureur qui cède au repentir, 
Furor pænitentià residens (de residëre, 
0, is, sedi, s. sup.,n.). Plin. it ftre 
inférieur à ou Se déclarer inferieur 4, 
être subordonne à. Cedëre (voy. Bo), 
n. Cæs. Cic. Conced®re, n. Cic. =: Le 
céder à qqn en qq. ch., Alicuï ced”re 
ou concedère aliquä re. Cic. concedére 
de aliqua re. Cic. Ne le — en rien à 
qqu, Alicui nihi cedÿre. Cie. On ne 
le cède guère aux Grecs, Non mul- 
tum Græcis ceditur (impers. pass. 

Cic. Qui le — à qqu, Inferior (m. f., 
us, 0.) quam aliquis. Cie. aliquo. Liv. 
rar. alicui. Sall. Alicui impar (gén. 
aris, gén. pl. um; manqne des cas 
en fa). Hor. Suet. Qui le — en qq. 
cb., Inferior re. Cic. Liv. in re. Cic. 
Pour la connaissance du droit civil, 
il ne le céda en rien à son maltre, 
In jure civili non inferior quam ma- 
ister {uit Cic. Le bien public — 4 
‘iaérèt particulier, Patriz salus 


goserier fuit domesticis commodis (à 


abl.). Cic. Une apparence d'intérêt 
— à l'antorité du devoir, Utilitatis 
species ab honestalis auctoritate supe- 
rala est. Cic. 

CÉDRAT, 8. m. C. CITRON. 

CÈDRE, $. m. Sorto d'arbre. Ce- 
drus, i, f. Vitr, Plin, =: De cèdre, 
Cedrinus, a, um. Plin. 

CÉDIUE, 9. f. Aôsine du cèdre. Ce- 
gras æ, f. Col. Plin. Cedrium, ti, n. 

in. 


CÉDULE, 5. f. Billet, promesse de 
payer sous seing privô. Voy. DiLLET. 

CEINDRE, v. act. 4° Eu gén. En- 
tourer, border. Cingère, 0, 1s, cinxi, 
cinctum, act. Cæs. Circuindare, 0, as, 
dedi, datum, act. Cic. : Ceindre une 
ville de murailles, Urbem mænibus 
cingëre. Cic. — un lien d'un fossé, 
Circumdare alicut loco fossam ou ali- 
quem locum fossä. Cic. || 2° Etre mis 


autour du corps, de la tête de qqn. 


Cingëre (voy. 1°), act. Virg. Ov. : Une 
bandelette ceint sa chevelure, Cingit 
vilfa comas. Ov. | 3° Mettre autour 
du corps, autour de la tâte. Cingèëra 
(voy. 40), act. Plin. Redimire, 10, 18, 
ti, tfum, act. Cic. = Ceindre sa tète 
d'une couronne, Se — la tête d'une 
couroune, Caput cingère coronä. Liv. 
Coronam sibi ad caput accommodara 
(o, as, avi, atum). Cic. Ceiut d'une 
couronne, Coronä redimitnus, a, um. 
Cic. Coronatus. Cic. Ceindre le dia- 
dème, Diadema sumêre, o, is, sumpsi, 
sumplum. Suet. — qqu d'un diadèns, 
Alicui diadema imponère, o, îs, posui, 
positum. Cic. (| Absal. Se ceindre le 
corps, Voy. Se cembre (réf). | 
&o Mottre à la ceinture : Ceindre un6 
épée, Gladio cingi, or, ëris, cinclus 
sum, pass. Liv. Lateri ensem accin- 
€re, 0, is, cinxi, cinclum. Virg. — 
‘épée à qqn, Lateri alicujus ensem 
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accingÿre. D'apr. Virg. Ceint d'une 


épée, Gladio accinctus. Liv. 


Se cmnNore, v. réf. Se mettre uno 
ceinture. Cingi, or, ëris, cincius sum, 
pass. Quint. Suceingi, pass. Hor. Se 
zona circumdare (0, as, dedi, datum). 


8. f. 4e Bande, Ruban 
e milieu du corps. (Pour 
arr. 
Plin. Suet. Cinctura, æ (tr. rar.), f. 
Quint. Suet. (Pour les femmes) Zona, 
æ, [. Cat. Ov. (l'our les femmes et qqf. 
our les hommes) Cingulum, à (peu 
réq.), n. Virg. Ov. Petr. Ventrale, is 
(pièce d'étolfe roulée), n. Plin. (Seul. 
en parl. de la ceinture de Vénus) 


Suet. 
CEINTURE 

dont on 50 coint | 

les hommes) Cinclus, üs, m. 


Cestus, à, m. Mart. = Petite ceinture, 
Zonula, æ, f. Cat. Se mettre une —, 
Zonë se circumdare. Suet. Porter nne 
— pluslâche, Fluriore cincfurä cingt, 
or, dris, cinctus sum, pass. Suel. !] 

ortait une — sur son laliclave, 
Super lafum clavum cingebalur. Suet. 
Qui a nne —, Cincfus, a, um. for. 
Accinctus. Liv. Oter sa —, Cinc- 
tum soluëre. Plin. Discingi, or, &ris, 
cinctus sum, pass. Vell. Sans —, 


Discinctus, a, um. Suet. Relever sa 


tunique avec une —, Tunicam suc- 
cingère. Juv. Porter une épée à 


la —, Gladio cingi, pass. Lit. Qui 
a an couteau à sa —, Cultro suc- 
cinctus. Liv. || 2° Sorle de bourse 


u'on s'attache autour de la tallo. 
Jona, z, f. or. Suet. Ventrale, is, 
n. Dig. : Mettre son argent dans sa 
cœinture, Pecuniam sibi circumdare. 
Tac. I 

"à lens. 


a ceinture, Laterum 


Virg. Pectore tenus. Tac. L'eau mon- 


tait jusqu'à la —, Umbilico fenus aqua 


erat. Liv. Étant entré (dans l’eau) 


jasqu'à la —, Umbilici fine ingressus. 


Hirt. Na jusqu'à la — (= au-dessus 


de la —), Super umbilicum nudus. 
Liv. || 4° Fig. Ce qui entoure qq. ch. 
Præcinctio, onis, [. Vitr. Corona, z, 


f. Plin. : Une ceinture de monta- 
Être 


gnes, Montium corona. Plin. 
entouré d'une — de montagnes, 
Montibus undique conlineri. Ces. 
Carthage enlourée d'une — de 
orts, Carthago succincta portubus. 
ic. || 5° Petite moulure d'une co- 
lonne. Apothesis, is, f. Vitr. 
CEINTURIEN, 8. m. Faiseur de 
cœintures. Zonarius, it, m. Cic. 
CEINTURON, s. m. Ceinture pour 
suspendre une arme, Cinclorium, ÿi, 
0. Alel. Cingulum, 1, n. Virg. =: Qui 
porte un ceinluron, Cinctus. Liv, Qui 
n'a pas de —, Discinctus. Liv. 
CELA, pron. démonstrat. 4° Indi- 
quant, par opnos. à Ceci, la chose la plus 
éloignée. (Au nom. et à l'acc.) Illud, 
n. Siug. Cic. Jlla, n. pl. Cic. (A tous 
les cas) Jlla res, gén. illius rei, f. 
Cic. = Cela est plus grand, Illud majus 
est. Quint. Se rendre coupable de —, 
In illä re peccare. Cic. || 2° Sans op- 
sition à Ceci. (Au nom, et 4 l'acc.) 
llud, n. sing. Cic. Id, n. sing. Cic. 
Hoc, n. sing. Cic. Illa, n. pl. Cic. Ea, 
a. pl. Cic. Hac, n. pl. Cic. (A tous 


3° Le milieu du corps = Jus- 
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les cas) Jfla res, gén. illius rei, f. Cic. 
Ea res, gén. ejus rei, f. Cic. Haæc res, 
gén. jus rei, f. Cic. Qgf. il ne 
s'exprime pas = Qu'est-ce que cela 
me fait? Quid id me refert ? Plaut. 
J'ai fait tout —, Hizc omuia feci. Cic. 
Des indices de —, Signa ejus rei. Cic. 
Ils s'appliquent à —, Ei rei student. 
Cæs. Délerminé par —, His rebus ad- 
ductus. Cæs. Je n’en fais pas plus de 
cas que de —, Hujus non facio. 
Ter. De — provicanent les crimes, 
les faux testaments, Jnde scelera 
gignuntur. Cic. Hinc falsa testamenta 
nascuntur. Cic. — est vrai, Verum est. 
Cic. — est évident, Patet. Cic. — est 
ridicule de croire, Aidiculum est 
putare. Cic. — va mal, Male se res 
habet. Cie. || 3° Suivi d'un subst. attri- 
but, il en prend le genre ot le nombre. 
Hle, illa, illud ou 1s, ea, id ou ITie, 
ec, hoc, m. f, n. sing. Cic. Illi, ile, 
illa ou Ji, ex, ea ou li, hæ, kec, m. 
f. n. pl. Cic. = Cela n'élait pas de la 
douleur, mais de l'ostenlation, Non 
dolor ille erat, sed ostentatio. Cic. — 
a'est pas de la soif, Non sitis illa 
est. Sen. 1ls pensaient que — était 
de la richesse, Putabant eas divitias 
esse. Sall. C'est — qu'il ne put sou- 
tenir, [oc illud est quod sustinère 
non potuit. Cie. C'est — qu'on ape 
pelle Geivwaç, Étépuanx, Hzc est il 
que Gôelvwsiç vocatur. Quint. Ilrc 
est quam Etépuav vocant. Quint. | 
4° Locutions diverses 2 Cela élan 
ainsi, Quod cum üta sit. Cic. Quæ 
cum tla sint. Cic. Qu si ita sunt. 
Cic. || Adonné à l'élude, el cela 
dès l'enfance, Studiis deditus, idque 
a puero. Cic. Naviguer, et — an 
mois de juillet, Navigare, atque 1d 
mense Quintili. Éie. Nous avons parlé 
de toi, et — longuement, Nobis 
sermo, isque mullus, de fe fuit. Cie. 
Et — en un seul jour, Et quidem 
uno die. Cie. Tu le trompais, et — 
gravement, ÆErrabas, et velementer 
errabas. Cie. || Dans Îes réponses af- 
frinalives : Cest cela, c'est bien — 
(= il en est ainsi), Sic est. Cic. Se 
res sic habet. Cic. Sic. Ter. C'est — 
même (— c'est mon sentiment), Sic 
plane Jjudico. Cie. C'est — méêmne 
(— ton idée est juste), Rem ipsam 
putasti. Ter. (Quel est son nom? 
Philère.] C'est bien — (— c'est elle- 
méme psa est. Ter. |IC'est comme 
cela, Ita se res Aabet. Cic. L'homme 
est comme —, Îta est homo. Ter. Je 
suis comme —, Le vulgaire estcomme 
—, Sic sum. Ter. Sic est vulgus. 
Cic. Est-ce comme — qu'il peut... ? 
Hocine pacto potest. ? Plaut. Com- 
ment vont ses allaires? Comme — 
S médiocrement), Quid rei gerit ? 
ic, tenuiler. Ter. Elle est belle. 
Comme —, Est formä luculentä. Sic 
satis. Ter. |] Après cela, Postea. Cic. 
Posthac. Cic. || Avec cela (= on 
outre}, Praæterea. Cic. Insuper. Liv. 
Avec —, Avec lout — (= néanmoins), 
Nihilominus. Cic. À Je pense que tu 
n'as pas encore vu, sans cela 5 an- 
trement) tu m'en aurais parlé, Puto 
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nondum te vidisse, alioqui narrasues 
mihi. Pl.-j. || Tu as été questeur, il 
ya de cela 44 ans, Ouzstor fuisti 
abhinc annos quatuordecim. Cie. | 
Point de cela (= je ne veux point de 
cela}, Nolo. Cic. Ï Pour cela (= À 
cause de cela), 08 eam causam. Cæs. 
Blimer qqn pour — même qu'il vit, 
Reprehendëre aliquem ob eam ipsam 
causam, quod vivtt. Cic. Pour — (— 
en vérité, certainement), Sane. Cic. 
Oh! pour —, oui, Sane quidem her- 
culs. Cte. || Par cela même que 
c'est honteux, E& re quia turpe est. 
Cic. Elles paraissaient sentir bon 
par — même qu'elles ne seataient 
nen, Ideo bene olëre, quia nihil ole- 
bant, videbantur. Cie. [Celle chose] 
œ'est plus agréable par — mème 
que tu Le réjouis.., Eo mihi jucun- 
ius est quod fu lælaris. Cic. Par 
même qu'ils sont apparents, 
Propter hoc ipsum quod apparent, 
Quint. Par — même qu'ils sont, {oc 
1pso quod sunf… Quint, 
CÉLÉDRATION, s. f. Action de 
célébrer. Celebratio, onis, f. Cic. 
S'expr. souv. par nn v. : La célé- 
bration de ce sacrifice n'eut pas lien 
selon les rites, Non rtfe curatum id 
sacrum est. Liv. Après la — du sa- 
crifice, Re divina facta. Liv. Occupé 
à la — d’un sacrifice, Sacrum faciens. 
Cie. Pendaut la — du sacrifice, Di- 
vina res dum conficiebatur. Nep. - 
CÉLENRE, adj. Renommé, fameur. 
Nobulis, m.f., e, n. Cic. Notus, a, 
um. Cie. Clarus. Cic. Præclarus. Cic. 
Illustris, m. f., 6, n. Cic. Insignis, 
e. Cic. Celeber, bris, bre. Vell. Incly- 
tus, a, um. Liv. Col. =: Très celènre, 
Pernobilis. Cie. Municipe —, Mu- 
nicipium illustre. Cic. nobile. Lic. 
Exemples celèhres, Clara erempla. 
Cie. Cause célèbre, [Mustris causa. 
Cic. Nom —, Illustre nomen. Cic. 
Ville —, Oppidum clarum. Cic. nobile. 
Cic. Un rot si —, Rex (anti nominis. 
Curt. — parmi les gens instruils, No- 
tus hominibus litteratis (au dat.). Cic. 
— par le charme de sa parole, Clarus 
eloquendi suavitate. Quint. — par son 
savoir, Ex doctrinä nobilis ou cla- 
rus. Cic. — dans les lettres, Clarus 
in litteris. Quint. — dans la philo- 
sophie, ou Philosophe —, In philo- 
sophiä præclarus ou nobilis. Cic. — 
joueur de flûte, Clarus in arte tibia- 
run. Quint. Ils furent des orateurs 
célèbres, Afagnum nomen in oralori- 
bus habuerunt. Cic. Célèbre par son 
orgueil, par un crime, Superbid 
clarus. Liv. Scelere præeciarus. Sail. 
nobilis. Plaut. Voleurs célèbres, Noti 
latrones, Cic. Rendre célèbre, Nobi- 
litare, o, as, avi, atum, act. Cic. Illus- 
trare, act. Cic. Quint. Devenir —, 
Se rendre —, Fieri, fo, Âs, factus 
sum nobilis. Plaut. clarus. Sall. 
Nobilitar:, pass. Cic. Illustrari, pass. 
Nep. Quint. Florescëre, 0, is, rui, 8. 
sup., n. Cic. Inclarescére, n. Suet. 
Clarescére, n. Suet. 
CÉLÉBRER, v. act. 1° Solenniser. 
faire aveo solennité. Celebrare, 0, as, 
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avi, alum, act. Cic. Agitare, act. Cic. 
Agére, 0, is, egi, actum, act. Cic. Pa- 
re, io, üs, feci, factum, act. Cic. 
Conficére, io, ts, feci, fectum, act. Cic. 
: Célébrer un jour de fête, Diem fes- 
tum celebrare. Cic. agëre. Cic. agitare. 
Cic. — le jour de sa naissance, Diem 
natalem agïre. Cic. — des feslins, 
Agilare convivia. Suet. — des jeux, 
Ludos celebrare. Cic. facére. Cic. — 
an mariage, Nuplias conficëre. Ter. 
celebrare. Liv. — des funérailles, 
Funus on Ersequias celebrare. Liv. 
concelebrare. Liv. — un sacrifice, 
Sacrum confictre. Cic. celebrare. Curt. 
Rem divinam conficère. Nep: factre. 
Liv. — des sacrifices en l'honneur 
d'Hercale, Sacra ITerculi facëre. Liv. 
— un culte, Religionem colfre, o, is, 
lui, cultum. Liv. | 2° Publier, louer, 
vanter. Celebrare (voy. 10), acl. Cic. 
Prædicare, act. Cic. Laudare, act. 
Cic. = Célébrer des exploits, Facta 
celebrare. Sall. Célébré par les poètes, 
Celebratus carminibus poetarum. Cic. 
a poelis. Quint. carminibus. Sen. 

CÉLÉDNITÉ, 8. f. 1° Solcnnité, 
pompe. Celebritas, atis, f. Gic. | 20 Ré- 
putation qui s'etond au loin. Ciaritas, 
atis, F. Cic. Celebritas, f. Cic. Nobili- 
tas, f. Cic. Claritudo, dinis, f. Sall. 
Nomen, minis, n. Cic. (Seul. en m. 

art) {nfamia, æ, f. Cic. : Homme 

’une grande célébrité, Vir claritate 

ræstans, Nep. Qui doit sa — à, 

oy. cécènnx. Acquérir de la —, 
Celcbritatem consequi, dép. Cic. Ac- 
quérir une si grande —, In (antam 
claritudinem pervenire. Sall. Au mo- 
ment où Hortensins commençait à 
acquérir sa —, [ortensio florescente 
(de florescère, 0, is, rui, S. sup., n.). 

ic. Hommes qui ont acquis quelque 
— dans les lettres, Momines nonnul- 
lius in litieris nominis. PI.-j. ]l a ac- 
quis de la — par ses crimes, Scele- 
ribus suis præclarus est. Sall. 11 a joui 
d'une grande — parmi les avocats, 
au barreau, Hujus magnum nomen in 
patronis fuit. Cic. Il avail une si 
grande —, Tantä celebritate famæ 
eralt. Cic. Qui n'a pas de —, Igno- 
bilis, m. f., e, n. Cic. Inglorius, a, 
um. Cic. Qui a une triste, uue fâcheuse 
—, Famosus, a, um. Cic. Infamis, mw. 
f.,e,n. Cie. Avoir une triste —, In 
summä infamid esse. Ter. Donner à 
qqo une fâcheuse —, Aliquem famo- 
sum facëre. Plaut. 

CELER, v. act. Talre, cacher. Ce- 
lare, o, as, aui, atum, act. Cic. Nep. 
Tacêre, e0, es, cui, citum, act. Cic. 
Teg're, 0, is, lexi, fectum, act. Cic. = 
Celer qq. ch., Aliquid celare. Cic. 
tacëre. Cic. — à qqn qq. ch., Celare 
aliquem aliquid. Cic. el rar. de aliqua 
re. Cic. (N Cette chose m'est celée ou 
On me cèle celte chose, Celor de ea 
re (construct. ordin.). Cie. Ceci m'est 
celé où On me cè'e ceci, Celor hoc 
à l'acc. : on ne congir. ainsi que 
es «dj. et pron. neut.). Ter. || Se 
faire celer à qqn ou pour qqn (=lui 
refuser sa porte), Domo aliquem pro- 
hibére, 0, es, bui, bitum. Ter. 
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Se cerer, v. réû. Etre oelé, Tegi, 
or, Éris, fecius sum, pass. Cic. 

CÉLERI, 5. m. Sorte de plante 
potagère. Heleoselinum, t, n. Plin. 

CÉLERTITÉ, s. f. Vitesse, prompti- 
tude. Celeritas, atis, f. Cie. Cas. Voy. 
VITESSE, PHOMPTITUDE. 

CÉLESTE, adj. 1° Qui appartient au 
ciel. Cælestis, m. f., e, n. Cic. = Les 
corps célestes, Res cælestes. Cic. Les 

héaomènes —, Cælestia, ium, n. pl. 

ic l 20 Fig. Divin; digne de Dieu ou 
des dieux. Cælestis, m. f., e, n. Cic. 
Divinus, a, um. Cic. : Par une inspi- 
ration célesle, Divinitus. Cic. 

CELIAQUE, adj. T. de médecine. 
Du vontre. Cæliacus, a, um. Plin. 

CÉLIDAT, 9. m. État d'une per- 
sonne non mariée. Cælibatus, &s, m. 
Sen. Suct. 

CÉLIBATAIRE, s. m. et f. Celui, 
Colle qui vit dans le célibat. Czlebs, 
libis (abl. e, gén. pl. Hi m. f. Cic. 
Plin. || Adj. Une vie célibataire, Cæ- 
lebs vita. Hor, 

CELLE, f. de œuvi. Voy. ce m. 

CELLEÉRIER, 9. m. Colui qui a 
soin des provisions. Cellarius, , m. 
Plaut. Col. Promus, i, m. Plaut. Col. 

CELLIER, s. m. Lieu pour serrer 
les provisions. Cella, æ, f. Cic. =: Cel- 
lier à l'huile, au vin, aux provisions, 
Cella olearia, vinaria, penaria. Cic. 

CELLULE, 5. f. {0 Petite chambre. 
Cella, æ, f. Ter. Cic. Cellula, f. Ter. || 
2° Chambre de prisonnier. Area, æ, 
f. Cic. || 3° Alvéole (de ruche). Cella, 
æ,f. Virg. Plin. Loculamentum, i, n. 
Vitr. Plin, || € T. d'hist. naturelle. 
Petite cavitè. Cavernula, æ, f. Plin. 

CELTES (Les), anciens habitants de 
la Gaule, etc. Celle, arum, m. pl. Cæs. 

CELTIRÉNIE, contrée de l'Espagne 
ancienne. Celtiberia, 2, f. Plin. 

CELTINÉRIEN, ENNE, adj. (Qui 
est) de Celtiberie. (En parl. des pers.) 
Celtiber, era, erum. Cic. Mart. (En 
parl. des ch.) Celtibericus, a ‘um. Liv. 

CELTIQUE, adj. Relatif aux Celtes. 
Celticus, a, um. Plin. 2: Parler la 
langue celtique, Celtice loqui. S.-Sev. 

CELUI, Mm.sing., CELLE, [. sing., 
CEUX, ©. pl., CELLES, f. pl., pron. 
démonstr. 1° Celui de, celle de (mis 

ur éviter la répétition d'un substan- 
if précédent). On l'expr. en gén. 
par le subst. qu'il représente : 
Tons les sens de l'homme l'em- 
portent sur ceux de la bête, Omnis 
sensus hominum antecellit sensibus 
bestiarum. Cic. 11 n’y a pas de vitesse 
qui puisse lulter avec celle de la 
pensée, Nulla est celeritas quæ possit 
cum animi celeritate contend#re. Cic, 
Vous avez à prononcer sur votre 
exislence, sar — de vos femmes, De 
vesirä vif&, de conjugum vestrarum 
anim& vobis judicandum est. Cic. || 
Quand le subst. dont on se sert 
pour traduire Celui, etc., doit être 
expritné deux fois au même cas, il 
est d'usage de le sous-entendre une 
fois : Le nom de Tbémislocle est 
plus illustre que celui de Solon, The- 
mistoclis nomen est ilustrius quam 
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Sôlonis (3.-e. nomen). Cic. Il vaut 
mieux subir la domination des Gau- 
lois qne celle aes Romains, Præstat 
Gallorum quam Romanorum imperia 
perferre. Cxs. Longtemps les légions 
de César ont été Morissantes ; mainte- 
nant, c'est le tour de celles d'Hir- 
tius, Diu legiones Cæsaris viguerunt; 
nunc vigent Hirtif. Cic. J'aime mieux 
m'eu tenir à mon jugement qu’à 
celui de tous les autres, Meo fudicio 
slare malo quam omnium reliquorum. 
Cic. Le père pleurait sur fa mort 
du fils, le ls sur celle du père, 
Flebat pater de filii morte, de patris 
filius. Cic, || Traduct. diverses : 
Comparer la vie de Trébonins avee 
celle de Dolahella, Conferre vitam 
Trebonii cum Dolabrllæ (3.-e. vitä). 
Cic. Les talents de nos concitoyens 
ont surpassé ceux desautreshommes, 
Ingenia nostrorum hominum celeris 
hominibus præstiterunt, Cic. C'est 
une question très obscure que celle 
de la nature des dieux, Perobscura 
guaæstio est de naturñ deorum. Cic. 
Une question s'élève, — de savoir 
s'ils doivent être préférés, Exsrstit 
westio, num Sint anteponendi. Cic. 
Î 2° Celui de, celle de (au sens par- 
IF). Es, ea, id, gén. ejus, dat. ei, 
ou Hic, Àæc, hoc, pén. Aujus, dat. 
Auic, ou lle, illa, illud, gén. illius, 
dat. illi. Ter. Cic. Cæs. Celui des es- 
claves qui, Js servus qui. Ter. — des 
deux qui, Voy. #+ et 5o, || 3° Celui 
qui…, celle qui... Is, ea, id, gén. 
ejus, dat. ei, et moins souv. fl, 
illa, illud, gên. illius, dat. illi, ou 
Hic, hæc, hoc, gén. hujus, dat. Auic 
(suivi de qui, qu:s, quod). Cic. Qaf. 
la propos. relative précède le dé- 
monstr. Souv. on sous-entend le dé- 
moustr. quand il doit être au mème 
cas que le relat. : La mort es lerrible 
pour ceux avec la vie desquels tont 
S'éleint, Mors ferribilis est its, quorum 
cum vilä omnia erslinguuntur, Cie. 
Celui qui fait l'objet de ta leitre, 
Hic de quo scribis. Sen. Ils obligent 
— doal ils altendent le plus, À quo 
plurimum sperant, ei inseruiunt. Cic. 
Ceux qui aient.….., n'affirment rien. 
Nikhil afferunt, qui negant (= ii qui.….). 
Cic. Vous exhorteriez en vain celuique 
a'excitent pas les dangers, Quem non 
pericula excitant, frustra horiere (= 
eum quem..…). Sal. Pison avait reça 
peu d'aide de ceux dont il devait en 
attendre, Piso parum erat, & quibus de- 
buerat, adjutus (= ab iis a guibus-..). 
Cic. || Traduct. diverses : Je ne suis 
as de ceux qui sont charmés, Non 
is sum qui delecter (= je ne suis 
pas tel que je sois charmé). Cic. || 
&o Celui (des deux) qui, celle (des 
doux) qui Uter, utra, utrum, gén. 
utrius, dat. utri. Liv. =: Nous vous 
apportous la paix ot la guerre; choi- 
sissez celle que vous preféres, Vubis 
bellum et pacem portamus; utrum 
placet, sumite. Liv. || 6° Dans les 
inlerrog. indir. Celui qui... celle 
qui. Féuirlat à Quelle personne 
ou Quelle chose...) OQuis, qu, quod, 
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gén. cujus, dat. cui, et (en parl. 
seul. de deux) Uter, tra, utrum, 
gén. uirius, dat. uiri (suivis du 
sabj.). Cic. : Considère celui qni est 
accusé de fraude, Considera quis 
fraudasse dicatur. Liv. Chercher — 

ui a tendu des embûches à l'autre, 
Querère uter ufri insidias fecerit, Cic. 
Délibérer sur la question de savoir — 
(des deux) dont on doit s'occuper de 
préférence, Deliberare utri potissimum 
consulendum sit. Cic. C'est à loi de 
voir celle des deux choses que tu 
préfères posséder, Utro frui malis, 
opuio sit fus. Cic. 

CxLuoI-CI, CELLE-CI, CEUX-CI, Pron. 
démonstr. 1° Sans opposition avec 
Colui-là. Hic, ÀAæc, hoc, gén. Aujus, 
dat. huic. Cic. Qaf. Is, ee, id, gén. 
jus, dat. ei. Cic. Souv., en tête d'une 
phr., Qui, que quod, gén. cujus, dat. 
cui (équivalant à Is, ea, id, ete., plas 
nue des conj. ef, au(em, vero, enim, 
igitur). Cic. : Ceux-ci m'emporteront 
chez eux, Ii domum me ad se auferent. 
Plaut. Celni-ci fit naufrage, Navem is 
fregit. Plaut. Alcibiade passa cbez 
Pbarnabaze; et il captiva —, Alci- 
biades ad Pharnabazum transit ; quem 
cepit. Nep. Ils ne comptent que sur 
les biens futurs; or, comme ceux-ci ne 
penveut être certains.., Futura modo 

ona exspectant ; guæ quia cerla esse 

non possunt. Cic. Il fit élever Ju- 
gurtba dans son palais. Celui-ci, dès 
son adolescence..., Jugurtham domi 
Aabuit. Qui ubi primum adolevit.… 
Sall. [| 2° Opposé À Celui-là. (En gén. 
et eu parl. de deux ou de plus de 
deux) Celui-ci, Mie, Aæc, hoc; Celui- 
à, Île, illa, illud. Cic. (Seul. en 
parl. de deux) Celui-ci, Alter, era, 
erum (gén. erius, dat. eri); Celui-là, 
Alter, era, erum. Cie. Ceux-ci, Hi, 
ke, hæc; Ceux-là, Ii, ile, illa. Cic. 
ou bien Ceux-ci, Alti, #, a; Ceux-là, 
Ali, æ, a. Cic. et (seulem. en parl. 
de deux groupes) Ceux-ci, Aleri,æ,8; 
Ceux-là, Aleri, æ, a. Cic. 

CELUI-LÀ, CELLE-LÀ, CEUX-LÀ, pron. 
démonstr. 1° Sans opposition avec 
Celui-ci. Ille, ila, illud, gén. illius, 
dat. illi. Cie. Qgf. Is, 60, id, gén. 
ejus, dat, ei. Cic. : Je n'ignore pas, 
dit celui-là, Tum ile : Non sum, in- 
quit, nescius. Cic. — dépouille l'ami- 
lié de son plas bel ornement, qui 
Jui Ôte le respect, Maximum erna- 
mentum amicifis folit, qui ex eë 
tollit verecundiam {= is qui..). Cic. || 
2° Opposé à Colui-oi. Voy. ceci 2°. 

CÉNACLE,,5.m. C. SALLE À MANGER. 

CENDRE, 5. f. 1° Poudre qui reste 
après la combustion. Cinis, neris, ©. 
Cic. Virg.z Cendre chaude, Cinis fer- 
vens. Ph. calidus. Sen. Favills, #, f. 
Plin. Suet. Mettre, Réduire en —, 
In cinerem comburFre, 0, is, ussi, 
usium, act, Plin. ÆErurêre, act Cic. 
Cremare, 0, as, avi, atum, act. Liv. 
Feu caché sous la —, fgnis contectus. 
Plin. Léger ou Weuble comme la 
— (en pari. d'un sol), Cinericius, a, 
um. Varr. De la couleur de la —, 
Voy. cenpaé. Plein de —, Voy. 
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cexneux. M T. de religion. Faire 

énilence avec le sac et la cendre, 
n cilicio ef cinere pænitentiam erer- 
cére. Vulg. Se couvrir de —, Cinere 
conspergi, pass. S.-Sev. Le mercredi 
des cendres, Le jour des —, * Dies 
cineris et cilicii. (Synod. ap. Cang.). 
J| 2° Dépouille mortelle. Cinis, neris, 
m. Cic. Cineres, um, m. pl. Quint. 
Ossa, ossium, n. pt Cic. : Cendre 
encore cbaude, eine refroidie, 
Calens favilla, f. Hor. Le phénix 
renait de ses cendres, Phœnix ex se 
ipso renascilur. Plin. Honorer la 
cendre de qqn, Alicui parentare, 0, 
as, avi, atum, n. Cic. || Fig. Ranimer 
la cendre de qqn {— le faire sortir 
du milieu des morts), Aliquem a 
morluis ou ab ïinferis excitare. Cic. 
La — ou Les cendres de la patrie, 
Patris cinis. Ad Her. La république 
romaine sortait Ou renaissait de Ses 
—, Res romana resurgebat (de resur- 
gère, o, is. surrezi,surrectum, n.). Liv. 

CENDRÉ, ÉE, adj. Qui est de cou- 
leur de cendre. Cinereus, «, um. Col. 
Plin. Cineraceus. Plin. 

CENDREUX, RUSE, adi- Plein de 
cendre. Cinerosus, a, um. Apul. 

CÈNE, s. f. Dernier souper de Jèsus- 
Christ aveo sas apôtres. Cena, æ, f. 
Vulg. 

CENIS (monr), en Savoie. °Cenisius 
(ii) mons (ontis), m. 

CÉNORITE, s. m. Moine qui vit en 
communauté. Cœænobita, æ, m. Hier. 

CÉNOMANS (Lus), pple celtique. 
Cenomani, orum, @. pl. Ces. Liv. 

CÉNOTAPHE, s. m. Tombeau vide 
élevé à la mémoire d'un mort. Hono- 
rarius (ii) tumulus (1), m. Suet. Ina- 
nis (is) tumulus (1), m. Virg. Ceno- 
taphium, ti, n. Dig. 

CENS, 8. m. 1° Dénombrement des 
citoyens romains et évaluation de leur 
fortune. Census, &s, m. Cic. Liv. = 
Faire, Établir le cens, Procéder aux 
opérations du —, Censum habëre. Cic. 
agëre ou edëre. Suel. On fait le — en 
Sicile, Sicilia censtur (de censeri, 
eor, census sum, pass.). Cic. Le — 
donna 80000 citoyens, Millia octo- 
giata civium censa sunt. Liv. Porter 
au rôle ou sur les listes du —, Ja 
censum referre. Liv. Relatif au —, 
Censualis, m. f.,e, n. Up. | 2° For. 
tune inscrite sur los rôlos du cens. 
Census, Us, m. Cic. : Le cens séna- 
torial, équestre, Census senatorum 
ou senatorius. Sue. equitum. Cie. 
ou equester. Suet. Le — de cette 
classe était de 11000 as, Undecim 
millibus Aæe classis censebatur (voy. 
1e). Liv. Ceux qui possédaient un 
— de 125000 as, Oui centum el viginti 
quinque millia æris censi erant Gell. 
Possédant le — du chevaller romain, 
Census equestrem summam nummorum. 
Hor. || 3° Quotité d'impôts. Census, üs, 
m. C.-Just. : Payer annuellement ua 
cœns de 2000 2s, Dina millia æris in 
annos singulos pendre. Liv. }} 4° Re- 
devance. Voy. ce m. 

CENSE, #. f. C. renuz. 

CENSE, x, adj. Réputé. Habitus, 
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a, um. Cic. = Celui-ci est censé son 
fils, 13 ejus filius habetur. Cic. Il est 
— avoir conseillé, Suasisse exisfi- 
matur. Quint. Les écus qui étaient 
ceasés sortis de sa bourse, Nummi 
ui per simulationem ab isto erierant. 
ic. 
CENSEUR, 5. m. 1° Magistrat ro- 
main. Censor, oris, m. Cic. =: Re- 
istres des censeurs, Censoriz tabuls. 
ic. Ordonnance rendue par les —, 
Censoria lez. Cic. Bläme infligé par 
les —, Censoria auctoritas. Cie. Fié- 
trissure infligée par les —, Censoria 
nola. Liv. Cela est du ressort des —, 
Hoc est censorium opus. Cic. 11 est dn 
devoir d'un ceoseur de…, Censorium 
est (inf.). Cic. Fonctions de —, Voy. 
ceNsunS 1°. Pendant qu'il était —, 
Avant que je fusse —, Voy. cen- 
sune 1°. Ancien —, Censorius Aomo. 
Cic. Caton le —, Calo censcrius. Quint, 
| 2° Fig. Celui qui reprend ics actions 
‘autrui. Censor, cris, m. Cic. Itepre- 
hensor, m. Cic. Vituperator, m. Cic. 
Otyurgalor, m. Cic. Eragitator, m. 
Cic. : Censenr des vices, Insec{ator 
vitiorum. Quint. Sévère —, Acerbus 
in vituperando. Cic. Se faire le — de 
qq. ecbh., Aliquid viluperare, 0, as, 
avi, atum. Cic. improbare. Cic. Trou- 
ver des censeurs, Improbari, pass. 
Cic. Trouver des — sévères, Aspere 
vituperari. Cic. || 3° Critique litté- 
rairo, Eristimator, oris, m. Cic. 
Juder, dicis, m. Cie. Crilicus, 1, æ. 
Cic. : Censeur rigoureux, À sper ezac- 
tor. Quint. Nous trouvons en toi un 
—, Te Aristarchum habemus. Cic. Être 
un — éclairé, Erquisitojudiciouti.Cic. 
CENSIER, 5. m. 4° T. de juris- 
prudence féodale. Celui à qui est dû le 
cons =: [Seigneur] censicr, * Cui debe- 
tur census annuus (Trév.). |] 20 Ce- 
lui qui doit le cens. C. cExSiTains. || 
30 Fermier. Voy. ce m. || 4° Livro où 
s'enregistraient les cens. Censuales, 
tum, m. pl. Tert. 
CENSITAIRE, 8. m, Celui qui paie 
un cens. Census (e, um). Cic. 
CENSORIAL, ALE, ad). Relatif à La 
censure. Censortus, a, um. Cic. 
CENSURABLE, adj. Qui mtrite 
censure. Reprehendendus, a, 1m. Quint. 
CENSURE, 8. f. 4° Fonction de cen- 
sour. Censura, æ, f. Liv. = Exercer la 
censure, Censuram gerÿre. Suet. Cen- 
sur& fungi, dép. Gell. Aprèa sa —, 
Post censuram. Cic. Pendant sa —-, In 
censurä. Cic. Cum esset censor. Cic. 
Pendant la — de Caton, Catone cen- 
sore. Cic. Avant ma —, Ân£e me censo- 
rem. Cic. || 2 Correction, réprehension. 
Correctio, ons, F. Cic. Reprehcnsio, f, 
Cic. Vifuperalio, f. Cic. Castigatis, 
f. Liv. = Censure de la conduite, 
Insectatio morum. Suct. Echapper 
aux censures, Vifuperationes effugre. 
Cic. Faire la censure de, Voy. censu- 
REA. || 3° Examon critique. { ensura, 
æ, Îf. Ov. Vell. Gell. =: Faire la censare 
d'un écrit, De scripto judicium censw- 
rarnque facëre. Gell. 
CENSURER, v. act. Blâmer, ont 
quer. Reprehend®re, 0, is, Acndi, bem 
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sum, act. Cic. Viluperare, o, 
atum, act. Cic. VOy. BLAMER. . 

CENT, adj. numéral. Dix fois dix 
s ll s’expr. ordio. par un nombre 
cardinal; qqf. par un nombre dis- 
tributif ou par an nombre ordinal ou 
par un adv. numéral. 1° Exprimé par 
un nombre cardinal. 100, Centum, in- 
décl. Cie. : 100 jours, Centum dies. 
Cie. Puissant par ses 100 villes, Po- 
tens centum oppidis. Hor. {U8, 109 co- 
médies, Centum octo, Centum novem 
comædiæ. Gell. 120 tours, Centum vi- 
ginti turres. Cæs. 130 talents, Cen- 
tum ef triginta talenta. Curt. 100 
our chacun, Voy. 2°. L'an 100, 

oy. 3°. 100 fois, Voy. 4°. || Les 
autres centaines se déclinent : 200 
Ducenti, æ, a (gén. m. et n. qqf 
un pour orum). Cic. 200 ans, 200 
arpents, Ducenti anni. Cic. Ducenta 
jugera. Varr. 220 navires, Ducen(æ 
viginti naves. Cæs. 300 hommes, 
chaînes, villes, Trecenti viri. Cic. 
Trecentæ catenæ. Hor. Trecenta op- 
pida. Plin. 360 jeunes gens, Trecenti 
seraginta juvenes. Curt. 400 bourgs, 
colonnes, stades, Quadringenti vici. 
Czs. Quadringentæ columneæ. Plin. 
Quadringenta stadia. Plin. 500 écus, 
drachmes, talents, Quingenti nummi. 
Liv. Quingentæ drachmæ. [or. Quin- 
genta talenta. Plin. 600 cavaliers, 
vaisseaux, grands sesterces, Sexcenti 
equiles. Cæs. Sercentæ naves. Cæs. 
Sexzcenta sestertia. Cic. 100 soldats, 
tuyaux, stades, Septingenfi milites. 
Cæs. Septingentz fistulæ. Front. Sep- 
tingenta stadia, Plin. 800 cavaliers, 
tuyaux, villes. Octingenti squites. Cæs. 
Octingentæ fistule. Front. Octingenta 
oppida. Plin. 900 cavaliers. pieds, qua- 
driges. choses, Nongenti equites. (rs. 
Noningenti pedes. Col. Nongentæ qua- 
drigæ. Curt. Nongenta, n. pl. Varr. 950 
solats, Nongenti quinquaginta milites. 
Czæs. Onze cents ans (— nulle et cent), 
Mille et centum anni. Varr. Douze 
cents (= mille deux cents), Mille 
ducenti, #, a. Plin. Treire cents, Qua- 
torize cents, ele. Voy. MILLE el TRoIs 
CENTS, MILLE @l QUATRE CENTS, etc. f 
2° Exprimé par un nombre distributi 
(quand il signifie Cent par tôte, Cent 
pour chacun, Cent chaque fois). 100, 
Centeni, 2, a (gén. m. et n. orum et 
ordin. um; gén, f. erum). Cic. 200, 
Duceni, æ, a. Liv. 300, Treceni, æ, a. 
Liv. 400, Quadringent. Liv. et Qua- 
dringenteni, æ, a. Plin. 500, Quin- 
geni, æ, a. Cic. 600, Sercenteni. Cic. 
et Serceni, z, «. Col. 100, Septin- 
geni, æ, a. Plin. 800, Octingent on 
Octingenteni, æ, a. Prise. 900, Non- 
geni ou Nongenteni, æ, a. Prisc. Onre 
cents, Dnure cents, etc. Voy. mice et 
CET, MILLE et DEUX CENT, elc. : 1l pro- 
mit aux 3oldalts 100 petite sesterces 
par lèle, Sestertios centenos militibus 
est pollicitus. Hirt. Assigner à chaque 
àté 600 écus, Civitafibus sercentenos 
aummes constifuëre. Cic. Ils sont cent 
de chaque canton, Centeni ex singulis 
agis sunf. Tec. 300 cavaliers par 
gion, Kquites in singules legienes 


es, avi, 
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treceni. Liv. Payer chaque année par 
téte 450 deniers, Denarios quadringe- 
nos quinquagenos pendfre quotannis in 
singulos. Liv. Voy. CHACUN, CHAQUE. 
IL 3° Exprimé par un nombre ordinal 
(quand il equivaut à Centièmei. 100, 
Centesimus, a, um. Cic. 200, 300, etc. 
Voy. cENTIÈME : Il y à 100 jours qne 
Clodius est mort (—= ce jour-ei est 
le centième depuis la mort de..), 
Centesime luz ec est ab interitu 
Clodiu. Cic. Tons les 100 ans 
chaque centième année), Centesimo 
quoque anno. V.-Ant. À plus de 100 
milles de la ville Æ au del de la cen- 
lième pierre milliaire), Ultra cente- 
simum lapidem Urbis. Dig. Eu l'an 
655 de Rome, Anno Urbis sexcen- 
tesimo quinquagesimo quinto. Plin. || 
&° Exprimé par un adverbe numéral : 
100 fois, Centies, adv. Cic. 121 fois, 
Cenlies vicies semel. Insc. 180 fois, 
Centies et octogies. Cic. 200 fois, Du- 
centies. Cic. 300 fois, Trecenties. Cat. 
400 fois, Quadringenties. Cic. 500 
fois, Quingenties. Suet. 600 lois, Ser- 
centres. Cie, 100 fois, Septingenties. 
Plin. 800 fois, Octingenties. Vop. 900 
fois, Noningenties. Vitr, Onze cents 
fois, Douze eents fois, etc., Voy. 
mice fois et cenr fois, MILLE fois et 
DE0x CENTS fois, ele. || b° Terme de 
commorce et de finance : Intérêt à {1/2 
pour cent l'an, Semunciarium (it) fenus 
{(noris), n. (= 1/24 par mois). Liv.; 
à 1 pour cent l'an, Usuræz (arum) 
unciariæ (arum), f. pl. (= 1/12 par 
mois). Dig.; à 3 pour cent l'an, Qua- 
drantes (ium) usuræ (arum), f. pl. 
(= 1/4 par mois). Dig.; à 4 pour 
cent l'an, Trientes usuræ, f. pl. 
A par mois). Dig. ; à 5 pour cent 
‘an, Quincunces usure, f. pl. (—5/12 
ar mois). Dig. ; à 6 pour cent l'an, 
Éemisses, tum, m. pl. Cic. Semimes 
usuræ, [. pl. (—1/2 par mois). Dig. ; 
à 14 pour cent l'an, Deunces, ium, 
mw. pl. (= 11/12 par mois). Pers.; 
à 19 pour cent l’an, Centesimæ, arum, 
f. pl. (— 14 par mois). Cic.; à 24 
our cent l'an, Binæ centesimæ, f. pi. 
—= 2 par mois). Cic.; à 48 pour cent 
l'an, Quaternæ centesims, f. pl. (4 
par mois). Cic. Rapporter, Produire 
100 pour 1, Cum centesimo redire. 
Varr. fundfre. Plin. || 6° Employé 
d'une manière indéterminée. Un grand 
nombre. Sexcenti, æ, a. Cic. = J'ai 
cent choses à [vous] dire, Sercenta 
sunt quæ memorem. Plaut. Dit cent 
fois, Centies dictus. Ter. J'ai entendu 
dire plus de cent fois, Plus millies 
audivi, Ter. || 7° Un cer, subst. m. 
Une centaine. C. le suiv. 
CENTAINE, 8. f. 10 Le nombre 
cent. Centenarius (it) numerus (1), m. 
Varr. || 2 Cent unités considerées 
onsamble. Voy.cenr 1°, 20, 30 et 4e. || 
3° Cont ans de vie. Centum anni (orum), 
m.pl. Cic. = Jusqu'à ls centaine, Ad 
centesimum annum. Cic. || 6° Fig. 
Grand nombre. Voy. NOMBRE, POULE. 
CENTAURE, 8. m. {1° Monstre 


moltié homme ot moitié ohoval. Centau- 


rus et Hippocenteurus, i, m. Cie. : De 


Centaureum, i, n. 
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centaure, Centaureus, a, um. Hor. || 
20 Constellation. Centaurus, i, m. Cic. 


CENTAURÉE, st Sorte de plante. 
trg. 
CENTENAIRE. {0° Adj. Decent ans. 


Centenarius, a, um. Hier. || 2°S. m. 
Homme qui à cent ans. Centum anno- 
rum Aomo, rm. Plin. Vir centenarius, m. 
Apul. = Il devint presque centenaire, 
Prope centum confecit annos. Cic. 


CENTENIER, 8. m. C. CENTURION. 
CENTIEMF. {0 Adjectif numèral 


ordinal de cont Centesimus, a, um. 
Cic. = Deux centième, Ducentesinus, 
a, um. Tec, Trois —, Trecentesimus. 
Cic. Quatre —, Quadringentesimus. 
Liv. Cin 
Six —, Sercentesimus. Cic. Sept —, 
Septingentesimus. Liv. Huit —, 0 


—, Quingentesimus. Cic. 


C= 
fingentesimus. Cie. Neuf —, Non- 


gentesimus ot Noningentesimus. Prisc. 
Onze —, 
LIÈME @t CENTIÈME, MILLIÈMR et DKUI 
CENTIÈME, elc. || 2° S. m. La centième 


Douze —, etc., Voy. miz- 


rtio. Centesima (s.—. pen =, f. 
ac. = Le deux-centième, Ducentesima, 


f. Tac., etc. 


CENTON, s. m. Poëme composé de 


fragments d’autres poèmes. Cento, onis, 


m. Aus. 

CENTRAL, ALE, ad). Qui est dans 
le centre. Medius, a, um. Cie. Cen- 
{ralis, m. f.,e…e, n. Plin, =: Le point 
central de toute la Gaule, Regio 
totius Gallig media. Czs. Région 
centrale, Afediterranea regie. Cæs. 
Nalions centrales, Inferiores natio- 
nes. Cic. 

CENTRE, s. m. 1° Le miliou d'un 
œrcle ou d'une sphère. Mcdius (ii 
locus (i}, m. Cic. Media (z) pars 
(artis), . Cic. Centrum, à, n. Plin. 

'expr. encore d l'adj. Medius, €, 
um. Cic. 2 [Tendre] vers le centre, In 
medium (n.). Cic. In centrum. Plin. 
Converger vers le — de l'univers, Afe- 
dium mundi locum erpetrre. Cic. Au — 
du monde, Mundi in mediä parte. Cie. 
sede. Cic. În medio mundo. Cic. La 
terre est au —, Terra media est. Cic. 
À partir du —, À medio. Cic. || 2° Le 
milieu d'un pays, d'un lieu. Locus (i 
medius (ii), m. Czs. Interior (ons 
pars (ertis), f. Cic. Umbilicus, 1, m. 
Cic. Liv. S'expr. encore par l'adi. 
Medius, &, um. Cic. Czs. : Le centre 
de ces contrées, Locus regionum earum 
medius. Cæs. Le — de la terre, Um- 
bilicus terrarum. Liv. Le — mème 
de la Grèce, Medius Græciæ unbi- 
licus. Liv. Pays qui est le — de la 
Gaule, Regio Gallis media. Cæs. Au 
— de l'tle, In mediä insulä. Cie. 
La Bithynie est au — de l'Asie, 
Introrsum Asiz (au gén.) Bithynie 
est. Sal. lis habilent au — de la 
Grèce, Umbilicum Græcisæ incolunt. 
Liv. || $° Le milicu d'uno armes. 
Media (æ) pars (artis), f. Frontin. 
: Le centre ‘ie l'armée (en marche), 
Âgmen medium. Liv. Le — de l'ar 
mee (rangée en bataille), Media acies. 
Liv. Protéger le — de l'armée (dans 
le combat), Mediam pugnam fuseri. 
Liv. Le — des ennemis, Medif 
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hostes. Sall. Réunir les bagages au 
—, Sarcinas in medium conjicére. 
tre au —, In medio adesse. 
Sall. Da — apercevoir tes ailes, Er 
medio cormua circumspicére. Liv. || 
&° Fig. Lieu de réunion, de concen- 


Sal. Ê 


tration. Sedes, is, f. Cic. Domicilium, 


ti,n. Cic. : Le centre du luxe, Sedes 


lururis. Cic. Rome, le — de l'em- 

ire, Roma, domicilium imperii. Cic. 

etle ville serait devenue io — de 
l'empire, Hzc urbs summo imperio 
domicilium æc sedem præbuisset. Cic. 
Faire de Véies le —, Choisir Véies pour 
le — de la guerre, Veios sedem belli 
capêre. Liv. Ville qui est le — d'un 
grand commerce, Oppidum copiä com- 
meatuum celebre. Tac. || B° La per- 
sonne à laquelle tout vlent aboutir. 
Caput, pitis, n. Liv. Ter. : ll est le 
centre de l'affaire, Est Auic rei caput. 
Ter. Un seul bomme est le — de 
tout, Omnia in unius poltestale ver- 
tuntur (de verti, or, versus sum, pass.). 
Cic. || 6° Le milieu qui convient. Voy. 
ÉLÉMENT. 

CENTUMVIRAL, ALE, adj. Des con- 
tumvirs. Centumviralis, m.f.,e,n. Cic. 

CENTUMVIRS, 8. m. pl. Magis- 
trats romains. Centumvoiri, erum ou 
wm, m. pl. Cic. 

CENTUPLE, adj. Qui vaut cent fois 
autant. Centuplez, gén. plicis. Plaut. 
Prud. || S.m. Le centaple, Centuplum, 
i, n. Aug. = Être vendu le centuple, 
Ceniuplicato vénire. Plin. Rapporter 
le —, Cum centesime fund®re. Plin. 
redire. Varr. 

CENTUPLER, v. act. Rondre cent 
fois plus grand. Centuplicare, 0, as, 
avi, atum, act. Vulg. Voy. CENTUPLE. 

CENTURIE, 8. f. 4° Division de 
cent objets de même espèce; mosurs 
agraire. Centuria, æ, f. Varr. Cic. : 
Diviser un cbamp en centuries, 
Agrum centuriare, 0, &s, &oï, alum, 
act. Hyg. Division en —, Centuriatio, 
onis, {. Hyg. |} 2° Compagnie de 100 
soldats. Centuria, æ, Î. Varr. Liv. 
: Distribuer en centuries, Centu- 
riare, 0, as, avi, @lum, act. Liv. 
Par —, Centuriatim. Css. Division 
en —, Cenluriatus, &s, m. Liv. Se 
ranger par —, Ad centuriatum conve- 
nire. Liv. Fautassins des —, Cen- 
turiati pedites, Liv. || Se Une des 
193 divisions du pouple romain. Cen- 
turia, æ, f. Cic. = Par centuries, Cen- 
turiatim. Cic. Réparti par —, Cen- 
turiatus, &, um. Cic. Comices par 
—, Comilia centuriata. Cic. 

CENTURION, 8. m. Chef d'une 
compagnie de cant hommes chez les 
Romains. Centurio, onis, m. Cie. Liv. 
= Le grade de centarion, Centuriatus, 
üs, m. Cic. [Celni) qui a été —, Qui 
ordinem durif (de ducére, o, is, duc- 
tum). Cic. Premier —, — primipi- 
laire, Primi pili centurio. . Pri- 
mipilus, i, m. Cæs. Liv. Être pre- 
mier —, Primipilum ducêre. Css. 

ceP, 8. m. Pied (de vigno). Stirps, 
pis, f. Col. : Un cep de vigne, Vinea, 
æ, f. Col. Le — de vigne (des cen- 
tarions), Vifis, te, f. Liv. 
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cèpes, s. m. Sorte de champlgnon. 
Botetus, 1, m. Plin. 

CéPée, s. (. Touffe de tiges sortant 
do la même souche. Soboles (is) pullu- 
lans (antis), f. Plin. 

CEPENDANT. 1° Adv. Pendant ce 
temps-là. Interim. Cic. Interea. Cic. 
La Conj. Toutefois, néanmoins, pour- 

nt. Tamen (le pl. souv. après uu 
mot). Cic. Attamen (en tète de la 
phrase). Cic. Nihilominus. Cie. : Mais 
—, Verumtamen. Cic. Sed tamen. Cic. 
1 Dans les transitions oratoires. Quan- 
quam. Cie. Etsi. Cic. Plaut. = Et ce- 
pendant je voudrais savoir, Quan- 
quam scire velim. Cic. Salnti et — 
lu mériles.. Vale! etsimeres… Plaut. 

CÉDHRÉE, 8. m. Constellation. Ce- 
pheus, ei ou eos {acc. ea), mn. Afanil. 

CÉRASTE, 8. m. Vipère d'Egypte. 
Cerastes, s, m. Plin. 

CÉRAT, 5. m. Sorte d'onguent. Ce- 
ratum, i, n. Cels. Cerotum, n. art. 

CERCEAU, s. m. 1° Bande for- 
ment un cercle. Cireulus, i, m. Plin. 
{12° Jouet d'enfant. Trechus, i, m. Hor. 

CERCLE, 5. m. 1° Surface plane 
limitee par une circonference; circon- 
férence. Circulus, à, m. Cic. Orbis, 
is, m. Cic. Gyrus, i, m. Plin. : Petit 
cercle, Orbiculus, i, m. Plin. Fait en 
Circinatus, &, um. Plin. Foriner 
le —, Se ranger en — (en parl. 
de soldats), Ordes facère Salt. In 
orbem consistére. s. Orbem col- 
ligëre ou voluëre. Liv. L'Euphrate 
forme un —, Orbem sinuaf Eu- 
Phrates. Tac. Le fleuve forme un — 
autour de la ville, Flumen oppidum 
cingit, Cæs. (Voy. ENTOOnER). Le ser- 
peal forme sept cercles, Anguis sep- 
fem gyros trahit. Virg. Former des 
— (on parl. de l'eau agitée), In orbes 
discedëre. Sen. [Cela] forme un cercle 
complet, Orbem implet. Sen. Le — est 
complet, Circulus jungitur. Pers. Dé- 
crire un —, Orbem duc®re. Quint. eff- 
cère. Quint. Les abeilles voltigent en 
décrivant des cercles, Apes gyros vo- 
latu edunt. Plin. Les grues décrivent 
des —, Grues gyros peragunt. Plin. Les 
astres décrivent leur cercle, Steils 
circulos ou orbes suos conficiunt. Cic. 
Le — que parcourt le soleil, Circu- 
lus per quem meat sol. Plin. Courber eu 
—, In orbem torquère, act. Cic. Tracer 
on —, Circinationem circuli descri- 
brre. Vitr. Rotundam circinationem 
ducëre. Vitr. Orbem circumscribëre. 
Cic. Tracer un — autour de qqn, 
sur la terre, Circumscribère aliquem. 
Cic. terram. Plin. Demi-—, Quart 
de —, Voy. pemi, quanr. 2° Cer- 
ceau. Circulus, ÿ, m. Plin. f 8° An- 
noau. Armilla, z, f. Cato. || 4° Toute 
disposition en forme de circonférence. 
Orbis, is, m. Cæs. Corona, æ, f. Cæs. 
= Eulourer qqn d'un cercle, Faire — 
autour de qqn, Aliquem on Altcui 
circumfundi, or, Eris, fusus sum, pass. 
Cæs. Liv. Combattre en formant le 
—, In orbem pugnare. Lis. Se dé- 
fendre en formant le —, Orbe facto, 
ss defendère. Ov. Se réunir en — 
(pour parler), Céreuleri, or, eris, atus 
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sum, dép. Cxs. Cic. Rompro le — 
formé par l'ennemi, Coronam hos- 
tium mediam divid®re. Cæs. Arrondir 
ses rameaux en —, Ramos in orbem 
circinare. Plin. Entourer l'ennemi, 
un ouvrage, des poslitions d'un — 
de troupes, Coronz in modum hostes 
cingèëre. Cæs. Opus coronä militum cin- 
gère. Cæs. Loca præsidiis vincire, io, 
ts, vinat, vinctum. Cic. || Bo Assemblée, 
réunion. Circulus, i, m. Cic. Corona, 
æ, f. Cic. Cœtus, &s, m. Cic. : Pelit 
cercle, Sessiuncula, æ, f. Cic. Courir 
les cercles, Cireulos consectari. Cic. 
Parcourir les réunions et les —, 
Hominum cætus et celebrationes obire. 
Cie. || C'est un homme qui se renferme 
daas uo petit cercle d'amis, Homo est 
perpaucorum hominum. Ter. |} 6° Divi- 
sion terriloriale. Regio, onis, f. Cæs. 
Tractus, üs, m. Cic. || 7° Fig. Éten- 
due, limites. Orbis, is, m. Quint. Cir- 
culus, i, m. Sen. Gyrus, i, m. Cic. 
Fines, ium, m. pl. Cic. : Le cercle 
d'un mois, d'un jour est étroit, Afen- 
sis arcto præcingilur circule. Sen. 
Angustum habet dies gyrum. Sen. Res- 
serrer l'orateur dans un — étroit, 
Oratorem in eriguum gyrum compel- 
lëre. Cic. Renfermer le droil (civil) 
dans un — étroit, Jus in eriguum 
angustumque locum concludère. Cic. 
— de connaissauces, Orbis doctrinæ. 
Quint. Embrasser tout le — des con- 
naissances humaines, Omnem rerum 
scientiam complecti, dép. Cic. Elargir 
chaque jour le — de ses conuais- 
sances, Aliquid quofidie addiscire. 
Cic. Le — do la routine, Curriculum 
consuetudinis. Cic. Étendre plus loin 
le — du devoir, Fines officiorum lon- 
lus proferre. Cic. Se renfermer dans 
e — de ses affaires, Sese suarum re- 
rura finibus continère. Cic. Nous ne 
trouvons de plaisir que dans le — de 
la famille, Domestica modo nos ilelec- 
tant. Cic. Cet art a un — étendu, Ars 
ista late patel où ad mullos pertinet. 
Cic. |} 8° Succession continue. Orbis, 
is, m. Liv. Gyrus,i, m. Phæd. Ordo, 
dinis, m. Sen. =: Passer à tous en 
cercle, In orbem per omnes ire. Liv. 
Les choses (humaines) tournent dans 
un —, Orbis inest rebus. Tac. Chaque 
année on tourne dans le même —, 
Idem in singulos annos orbis volvitur. 
Liv. Tourner dans le mème — (en 
raisonnant), Eodem revolui, or, éris, 
volulus sum, pass. Cic. Faire un — 
vicieux, “Quasi quodam gyro in argu- 
mentando uti (Sim.). 

CERCLER, v. act. Garnir d'ur 
cercle ou de ceroles. Circulo on Cir- 
culis cingêre, ©, is, cinzi, cinctum, 
act. Plin. 

CERCUEIL, 8. m. 1° Caisse pour 
mettre les morts. Arca, 2æ, f. Liv. 
Capulus, i, m. Varr. s Cercueil de 

ierre, Arca lapidea. Liv. || 2° Fig. 

mort: Mettre ou Conduire qqn au 
cercueil, Afortem alicui inferre. Cic. 
Descendre an —, Voy. wocnin. 

CERDAGNE, pays dans les Pyré- 
nées. *Cardania, Cerelania et Cerri- 
tanie, &, f. 


CÉRÉM 


CEn&, v. de l'Étrurie. Czre, indécl., 
n. Plin. Cære, ritis et retis, f. Virg. = 
Qui est) de Céré, Cærelanus, a, um. 

lin. Habitants de —, Cærites el Cz- 
reles, um, m. pl. Liv. 

CÉRÉALE, adj. f. Qui sert pour 
faire le pain. Cerealis,m.f., e,n. Plin. 
: Une plante céréale, Voy. ci-après. 

CéniaLe, 8. f. Plante cèrüale. Fru- 
mentum, i, n. Col. 2 Les céréales, 
Frumenta, orum, n. pl. Cic. Cerealia, 
um, 0. pl. Plin. Qui produit des —, 
Frumentarius, a, um. Cic. Col. Les 
—, comme le froment, l'orge, Fru- 
menta, ut friticum, Aordeum. Plin, 

CÉRÉDRAL, ALE, adj. 1° Qui ap- 
partiont au cerveau. S'expr. par le 
gén. Cerebri. Cels. : Membrano céré- 
brale, Cerebri membrana. Cels. || 
2° Qui affecte le cerveau. Maladie cé- 
rébrale, Cenhalalgia, æ, f. PI.-Val. 

CÉRÉMONIAL, 5. m. 1° Usage 
concernant l'ordre et la forme des 
cerémonies. Ritus, &Gs, m. Cic. : 
Observer le cérémonial, Justa omnia 
erfictre. Liv. Avec le — d'usage, 

tte. Cie. Sollenniter. Cic.]] 2° Enscm- 
ble des marques de rospect en usage. 
Sollenne (is) officium (ii), n. Suet. 
Jusia (orum) officia (orum), n. pl. Liv. 

CÉRÉMONIE, 5. f. 1° Forme exté- 
rieure du cuite religieux. Cærimouia, 
æ,f. Cic. Sacra, orum, n. pl. Cic. 
Religiones, um, f. pl. Cic. Res (ei) 
divima (æ), f. Cic. Sollenne, is, n. 
Liv. Sollennia, tu, n. pl. Cic. Rilus, 
üs, m. Liv. : Établir des cérémonies, 
Cærimonias prodëre. Liv. lutroduire 
des —, Religiones adinitt&re. Cic. 
Adopter des — étrangères, Ritus 

regrinos adsciscère. Liv. Célébrer 
es — du culle, Sacris operari, dép. 
Liv. Res divinas facëre. Cic. Les — du 
mariage, Sacra nuptialia. Quint. Pen- 
dant [a cérémonie du mariage, Per 
sollenne nuptiarum. Suet. — funèbre, 
Juste (orum) funebria (ium), 0. pl. 
Liv. Voy. roxénailces. || 20 For- 
malités qu'on observe dans les actions 
solennelles. Justa, orum. n. pl. Cic. 
Sollennia, ium, n. pl. Suet. Soilenne 
(is) offcium (ir), n. Suet. Ritus, 
vum, m. pl. Dig. : Les cérémunies 
des jeux, Justa ludorum. Cic. La 
cérémonie du triomphe, Triumphi 
sollennia {ium), n. pl. Suet. 11 fat 
gorté au Capitole sans aucune —, 
ine sollenni officio in Capitolium latus 
est. Suet. Être reconduit en grande 
—, Celeberrimo officio deduci. Suet. 
Peudant la — d'une réception, In 
officio salutationis. Suet. La — (aon 
religieuse) du mariage, Rifus nup- 
tiarum. Dig. || 3° Formalité de civilité, 
do doférencs. Officium, ii, n. PL-j. : 
Repas de céremonie, Apparalissimz 
epulæ. Liv. Repas sans —, Condicta 
cenula. Suet. Qui est sans —, Sim- 
plicior, cm. f., us, n. Hor. Sans —, 
Nullo apparatu. Cic. Dire nou, saus 
faire de cérémonies, Sine fuco negare. 
Cic. }| 6° Civilite génante. * Putida (æ 
urbanitas (alis), f. : C'est un gran 
faiseur de cérémonies, * Est offici 
putide studiosus (Sm.). Avec céré- 
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monie, * Afolesto quodam officio (Sm.). 
Qui fait trop de cérémonies, * Putide 
urbanus, a, um. || B° Hésitation, poine 
à So résoudre. Tergiversatio, ons, [. 
Cic.: Faire des cérémonies, Tergiver- 


sari, or, aris, alus sum, dép. Cic. 


Cunctari, dép. Cic. Eu faisant des 
—, Gravate. Cic. Il fit d'abord des 
—, Prüno cœpit gravari (or, aris, 
atus sum, pass.). Cic. Tu fais des 
pour mécrire, Gravaris litteras 
ad me dare. Cic. Point de cérémouie 
(= n'héilez pas), Cunctatio absit. Cic. 

CÉRÉMONIEUX, 8058, adj. 1° Qui 
fait trop de ceremonies. Voy. céné- 
MONIE 4°. || 20 En parl. des ch. Af- 
focté, solennel. Voy. ces m. 

CÈRES, déesse des moissons. Ceres, 
eris, [. Cic. = De Cérès, Cerealis, m. 
f., eu. Ov. 

CERET, v. de France (Pyrénées- 
Orientales). *Ceretum, i, n. 

CERF, 8. w. Nom d'une bête fauve. 
Cervus,i, m. Cic. = De cen, Cervinus, 
a, um. Varr. Jeune —, Voy. PAoN. 

CERFEULL, 8. m. Plante potagère. 
Chærephyllon, i, n. Col. Cærefolium, 
ti, n. Plin. 

CERF-VOLANT, 5. m. Gros In- 
secte volant. Scarabæus (ï) Lucanus 
{i}, m. Nigid. ap. Plin. 

CÉRIGO. C. crTuèRs. 

CERISE, 8. f. Fruit du cerisler. Ce- 
rasum, i, 0. Cels. Pall. : Qui est cou- 
eur cérise, Cerasinus, a, um. Petr. 

CERISIER, s. m. Sorte d'arbre frui- 
tler. Cerasus, à, f. Plin. 

CERNE, 8. m. Rond, cercle. Cir- 
culus, i, m. Cic. 

CERNÉ, Ée, part. passé de CEANFA, 
Voy. ce v. || Adj. Battu (en parl. de 
l'œil). Livens, gén.entis. Stat. 

CERNEAU, 6. m. Moitie d'une noix 
tirée de la coquo avant sa maturite. 
Acerbus (i) e nuce nucleus (1), m. 
D'apr. Plaut. (Cure. I, 4, 55). 

CÉRNER, v. act. 1° Entourer d'un 
cerne (en gen.) ; envelopper (de soldats), 
investir. Cingêre, 0, is, cinri, cinc- 
tum, act. Liv. Cireumdare, o, as, dedi, 
datum, act. Liv. =: Ville cernée, Urbs 
cincta mililum coronä. Liv. Cerner 
en armes le palais du roi, Armis 
regiam circumuenire, 10, is, vêni, 
ventum. Tac. — une armée, Aciem 
implicare, 0, as, cavi mieux que cui, 
cafum mieux que citum. Sall. Se 
laissér — entre deux armées, Duobus 
exercilibus circumcludi (pass. de cir- 
cumelud®re, o, is, clusi, clusum). Cæs. 
[Fig Cerner qqn {= le circonvenir), 

liquem circumvenire. Cic. || 2° Ceu- 
por tout autour. Circumeidëre, 0, is, 
cidi, cisum, act. Col. 

CERTAIN, AINE, adj. 1° En pari. 
des ch. indubitablo, vrai, sûr. Certus, 
a, um. Cic. Sal. Erploratus. Cic. 
Compertus. Cæs. Liv. = Victoire cer- 
laine, Victoria explorata. Cæs. Espé- 
rance presque —, Spes prope erplo- 
rata. Cic. Se précipiter au-devant 
d'une mort —, Injicëre se ad per- 
spicuam mortem. Cic. Courir à une 


perte —, In apertam perniciem in- 
currére. Cic. Apprendre de source 
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—, Cerlis auctoribus comperire. Cic. 


Je sais de source —, Certe on Certo 
scio. Cic. Compertum habeo. Cic. Nous 


ne le savons pas d'une manière —, 


({d) certum non scimus. Ter. Donner 


qq. ch. pour certain, Aliquid pro certo 


dicëre. Cic. affirmare. Liv. ponêre. 
Liv. pro comperto afferre. Liv. Donner 


commo — Île retour de qqn, De re- 
ditu alicujus confirmars (n.). Cic. Je 


regarde comme —, Je tiens pour — 


qq- ch.; que..….), Pro certo habeo 
ahquid). Liv. (prop. infin.). Cic. 
Certum Aabeo (aliquid). Cic. (prop. 
Man: Liv. Pro erplorato habeo (rap: 
inûn.). Cic. Czs. On regarde comme 
—, Pro certo creditur. Sall. Admettre 
comme —, Pro non dubio sumëre. Liv. 
Fait —, Res manifesta ou confessa. 
Cic. Un fait —, c'est qu'il y en a de 
plusieurs sortes, Quod certum est, 
kujus sunt plura genera. Plin. Reudre 
—, Ad certum redigëre {aliquid). Liv. 
Plus que —, Certo certior. Plaut. 
S'il y a aq ch. de —, Si quidquam 
certi esf. Liv. Est-ce bien —7? Satin’ 
hoc certum est? Ter. Le fait est —, 
Factum constat (de constare, 0, stiti, 
statum, n.). Cic. De facto constat. 
Quint. Cela étant —, Que cum con- 
stent. Cic. Ce qui est plus —, Quod 
confirmatius est. Cic. Il était — que 
Pompée supportait.…, Constabat Pom- 
peium ferre, Cic. 1] est — que.., Non 
où Îlaud dubium est quin (subj.). 
Ter. Cic. 1l est — que les Helvéliens 
sont..…, Helvetit sine dubio sunt. Cic. 
Il est — que celle année les Gau- 
lois, ÆEo certe anno Galli.… Liv. 
Il est — que je ne puis.., Enimuero 
non queo. Cic. || Subst. m. Le certain, 
Certum, à, n. Liv. et mieux Certa, 
orum, n. pl. Sall. Quitter le — 
pour l'incertain, Incerta pro certis 
mutare. Sall. Abandonuer le —, 
Certa amillfre. Plaut. || 20 Fixé à 
l'avance, dûterminé, invariable. Certus, 
a, um. Cic. Status. Cic. Constitutus. 
Quint. = À jour certain, Ad certam 
diem. Cæs. À des époques certaines, 
Certo tempors. Cic. Rato tempore. Cie. 
Temporbus statis. Liv. Mouvement 
certain et déterminé, Motus constans 
el ratus. Cic. || So En parl. des pers. 
Qui a la certitude do. Certus, a, um 
rare). Plaut. Ov. : Certain de qq. ch., 
erlus alicujus rei ou de aliquä re 
(rare. Suet. Bicn — que…., Non on 
aud dubius quin (aubj.). Liv. Je 
suis — de cela, Hoc certe ou certo 
scio. Cic. Id ceritum habeo. Cic. Qui 
peut être — de sa sauté? Cui polest 
ezploratum esse de suë sanitate? Cic. 
Je suis — que, Habeo pro certo. 
Cic. pro explorato. Cæs. on Certum 
hubeo. Liv. ou MtAtï erplorutum est ou 
Exploratum habeo (prop. infin.). Cic. 
On était — qu'Aulius avait été avec 
lui, Aulium cum eo fuisse constabat 
(de conslare, stat, stitit, statum, n. 
impérs.). Cic. Je n'étais pas encore 
bien — que.…., Non satis mihi con- 
stiterat (prop. inf.). Cic. On n'est 
pas bien — si, Non satis compertum 
est, num (subj.). Tac. Alliés dont on 
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n'est pas —, Dubii socii. Liv. Chose 
dont on est —, Certa res. Voy. de. || 
&° Devant un subst. Un, quelque; des, 
quolques. Quidam, quxdam, quoddam, 
géa. cujusdam, dat. cuidam. ic. Qqf. 
Aliqui (Aliquis), aliqua, aliquod, gén. 
cujus, dat. cui. Cic. Rar. Certus, 4, 
um. Cic. = Certain poète, Quidam 
poela. Quint. — hounie ordouna, 
Quidam jussit. Quint, Une certaine 
éloquence, Quædam eloqueutia. Quint. 
. Certains d'entre eux, — philosophes, 
Quidam ex his. C»s. e philosophis. 
Cic. — arbres, Qurdam arborum. 
Plin. — sortirent de la ville, Exces- 
serunt urbe quidam. Liv. Certaines 
ens ont cru, Quidam pufaverunt. 
uint,. — gens sont d'avis.…., Sunt 
ui censeant. Cic. — gens n'osent dire, 
unt qui mon audent dicere. Cic. 
Certaine chose semblable à un pro- 
dige, Quiddam portenii simile. Cie. Un 
certain inconvénient, Quiddam mali. 
Cic. Nous louons certaines choses, 
Qurdam laudamns. Quint. Jusqu'à un 
cerlain point, Aliqua ex parte. Cic. 
La droile (du mur), jusqu'à une cer- 
taine bauteur, avait été emporlée, 
Dertra pars in aliquantum altitudinis 
derupta eraf. Liv. 11 y a un certain 
mois, où..., Mfensis esf certus, quo... 
Cic. Certaines conditious ayant été 
imposées, Certis rebus imperatis. Cic. 
Astreint à — règles, Ad certas quas- 
dam leges alligatus. Quint. Puëte qui 
a ne certaine réputation, Non igno- 
bilis poela. Quint. Qui a une — instruc- 
tion, Non tndoctus. Cic. Qui est d'un 
certain âge, Natu grandior. Cic. 
CERTAINEMENT, adv. 1° D'une 
maniere certaine, Indubitablement : 
Certe, et moins souv. Certo. Cic. 
Non dubie. Cic. Quint. Iaud dubie. 
Liv. Sine dubio. Cic. ndubitate. Liv. 
: Plus certainement, Certius. Liv. Je 
sais —, Certe ou Certo scio. Plaut. 
Ter. Cic. 11 en sera — ainsi, Certe 
sic erit. Ter. Nous l'aurons — comme 
compétiteur, Certus erif competilor. 
Cic. }} 20 En vérite, assuroment. Certe, 
et moins souv. Certo. Cic. Sane. Cic. 
Profecto. Cic. Mehercule. Cic. Quidem 
(que l'on place le second mot). Cic. 
= Alaire certainement la plus impor- 
tante de toutes, Res nimirum omnium 
mazima. Cic. Des philosophes qui 
sont — de très honnëles gens, mais. 
Philosophi, minime mali illi quidem, 
sed... Cic. Ce n'était — pas à la cal- 
tare de la terre qu'il les reconnais- 
sait, mais, Ea videlicet ille non ex 
agri consitur& interpretabatur, sed. 
Cic. [| Dans les réponses = Cerlaine- 
ment, — oui, Oppido. Plaut. Ter. Ita 
gero. Cic. Non —, Alinime vero. Cic. 
CENTES, adv. Assurement, en vè- 
rité. Næ ou Ne. Cic. Liv. Sane. Cic. 
Profecto (que l'on place le second 
mot). Cic, Entmuero. Cic. Quidem 
{que l'on plsce le second mot). Cie. = 
ertes ils sont dans l'erreur, Næ tlli 
falsi sunt, Sal. Voilà — qui n'est pas 
supportable, Enimvero ferendum hoc 
non est. Cic. || Dans les réponses. 
Vor. CHATAINEMENT 2°. 


CERVE 


CERTIFICAT, s. m. Écrit falsant 
fol de qq. chose. Testimontum (it) scrip- 
tum (ÿ) et simpl. Testimonium, n. Cic. 
Libellus, i, m. Dig. : Un certificat 
signé de sa main, Libellus manu suü 
subscriptus. Dig. 

CERTIFIER, v. act. Témoigner 
qu'une chose est vraie, affirmer. Tes- 
tari, or, aris, atus sum, dép. (acc.). 
Cic. Testificari, dép. (acc.). Cic. Af- 
firmare, 0 as, avi, afum, act. Cic. = 
Certifier que, Testari ou Testificari ou 
Affrmare (prop. infn.). Cic. 

CERTITUDE, 8. f. 1° Qualité de 
co qui est cortain. (Assurance) Fidu- 
cia, æ, f. Cic. Certa Aiducia, f. Liv. 
(Chose cerlaine) Res (ei) certa (æ), 
. Cic. Qaf. Certum, n. (seul. au 
nom. el à l’acc.). Cic. Se lourne 
souv. par J'adj. Certus, &, um. Cic. 
: S'its ont le bonheur, ils n'en ont 
ag la certitude, Si feticitaten ha- 
ent, fiduciam non habent. Sen. J'en 
ai la —, Id certum habeo. Cic. Nous 
n'avons aucune — sur..…., Nikil certi 
habemus de (abl.). Cic. C'est mon 
seuliment, mais non une —, Opinor, 
sed certum nescio. Cic. J'ai la —, 
J'ai acquis la — que, Pro certo ou 
Pro explorato habeo ou Mihi erplora- 
tum est (prop. infin.). Cic. Cæs. Voy. 
CEnTAIN do. Faire qu'une chose de- 
vienne une —, Aliquid ad certum 
redigére. Liv. ad liquidum confes- 
sumque perducére. Quint. Jusqu'au 
moment où la — serait acquise, 
Donec ad liquidum veritas explorata 
esset. Liv. Donner à qqn la — d'une 
ch., Aliquid certum facëre alicui. 
Plaut. [Cela] te donne presque la — 
du salut.…, Tibi prope certam fidu- 
ciam salutis præbet. Liv. Je n'oserais 
vous donner la — que, Tibi certum 
affirmare non ausim (prop. infn.). 
Liv. Voy. cenTimën. Avec —, Certe, 
et moins souv. Certo. Cic. Vous ne 
dites pas avec — que le monde est 
rond, Non dicitis mundum pro certo 
esse rotundum, Cic. Avec plus de —, 
Certius. Liv. Avec une — pleine et 
entière, Sine ulla dubitatione, Cic. 
Sans avoir de —, Sine certä re. Cæs. 
11 2° Stabilité. Stabilitas, atis, [. Cic. 
2 S'il y a quelque certitude, Si quid- 
quam cerli est. Liv. 

CÉRUSE, 3. f. Carbonato de plomb 
de couleur blanche. Cerussa, æ, [. Cels. 
Plin. =: Blanchi avec de la céruse, Ce- 
russalus, a, um. Cic. 

CERVEAU, $. m. 1° Masse de 
substance enfermée dans le crâne. Ce- 
rebriun, i, n. Cic.= Rhume de cerveau, 
Pituita capitis. Plin. Destiülatio na- 
rium. Plin. Allaquer le —, Monter 
au —, Tentare caput. Plin. || 20 Fig. 
Esprit Cerebrum, it, n. Plaut. or. 
Aninus, ti, m. Cic. : Pauvre cerveau, 
Pusillus animus. Cie. Mart. — vide, 
Vacuum cerebro caput. Juv. S'alam- 
biquer, Se creuser le — pour faire 
une chose, In alrquä re se conterëre. 
Cic. || 3° Raison. Cerebrum, à, n. Plaut. 
Hor. Sen. Mens, entis, f. Hor. Cic. : 
Cerveau malade, troublé, fêlé, Emota 
mens. Sen. Troubler le —, Voy. 
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CenVELLS 90. Qui a le — malade, 
Alente captus, a, um. Cic. Ercors, 
én. ordis. Cie. Il ale — tinbré, 
élé, troublé, Cerebrosus est. Plaut. 
Un — bràlé, (Homo) cerebrosus. Hor. 
Avoir le — creux, Sornniare, 0, as, 
avi, afum, n. Plaut. Philosuphes qui 
sont des cerveaux creux, Philosophi 
somniantes. Cic. delirantes. Cic. Cest 
un cerveau creux, {lle nihil nisi som- 
nium est. Ter. 

CERVELAS, 8. m. Sorte de grosse 
saucisse. Tomacina, æ, f. Varr. Toma- 
culum, i, n. Petr. Juv. 

CERVELLE, 8. f. 1° Cerveau. Ce- 
rebrum, i, n. Cic. =: Faire jaillir la 
cervelle, Cerebrum excutëre. Plaut. 
Paire sauter la — à qq, Alicui cere- 
brum dispergëre. Ter. lelite —, Cere 
bellum, 1, n. Cels. Des cervelles de 

aons, Pavonum cerebella. Suet. || 
o Esprit. Cercbrum, i, n. Hor. Ani- 
mus, ti, m. Cic. =: Cent alflaires trot- 
lent dans la cervelle, Negotia centum 
per caput saliunt. IJor. Une bonne —, 
Sana mens. Cic. C'est une bonne —, 
Homo est sanæ mentis. Cic. Une petile 
—, Têle sans —, Voy. cBRAvEAU 2°. 
| 3° Raison. Cerebrum, i, n. Sen. 
Alens, entis, f. Cic. : Troubler la cer- 
velle, Cerebrum mouëre. Sen. Mentem 
ezturbare. Cic. — renversée, Emota 
mens. Sen. Avoir la — renversée, 
Insanire, io, is, ivi el ii, tfumn, n. Cic. 
Voyÿ. CERVEAU do, 

CERVOISE, s. f. Sorte do bière on 
de cidre. Cervisia ou Cerevisia, æ, f. 
Piin. 

CESAIRE, n. d'homme. Cæsarius, 
ü, m. Fort. 

CESAR, surnom de la famille Julia; 
ütre donne aux empcreurs romains, etc. 
Czsar, aris, m. Cæs. Cic. Suet. =: De 
César, VOy. CÉSARIEN. 

CÉSARÉE, n. de plus. villes de 
l'antiquite. Cæsarea et Cæsaria, æ, f. 
Plin. : Habitants de Césarée, Czsa- 
rienses, 1um, M. pl. Plin. Tac. 

CÉSARIEN, ENNE, adj. Qui appar- 
tient 4 Cesar, aux Cesars. Cæsananus, 
a,um. Nep. Cæsareus. Ov. Cæsariensis, 
a. f.,e,n. Plin. || Subst. Les cÉs4- 
AENS {partisans de César), Cæsariani, 
orum, @. pl. [Tirt. 

CESSANT, part. prés. de CESSER, 
Voy. ce v. || Adj. CESSANT, ANTE. În- 
terrompu =: Toutes choses cessautes, 
Toute allaire cessante, Omnibus omis- 
sis rebus. Cæs. Rebus omnibus relictis. 
Cæs. 
CESSATION, 8. f. Action de cosser. 
(Terme) Finis, is, m. Cic. (Interrup- 
tion) Intermissio, onis, f. Cic. Se 
tourne souv. par un v. = La cessa- 
tion de la caplivité, Finis caplivi- 
tatis. Cic. — des rapports d'amilié, 
fntermissio consuetudinis. Cie. 
d'hostilités, Certarminum quies (etis), 
f. Liv. Il y a souvent — de, Szpe 
fit intermissio ab (abl.). Cic. Il y a — 
de mouvement, Motus finem Aabet. 
Cic. Voy. cEssER. 

. CESSE, 8. f. Fin, relâche : Ni cesse 
ni repos, Nec mord, nec requies js 
Virg. N'avoir ni repos ni —, Nihu 
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infermitiËre, 0, is, misi, missum. Cie. 
N'avoir point de — (que... ne), 
Non desisi®re, o, is, sfiti, sfifum (quin 
et le subj.). Plaut. Vatin. ap. Cic. Voy. 
cesser. Sans —, Eliam atque efiam. 
Cic. Nunquam non. Cic. Semper. Cic. 
Assidue. Cie. Sine ull& intermissione. 
Cic. Il nous déuigre sans —, Non 
cessat de nobis detrahëre. Cic. Etudier 
sans —, Studia nunquam intermiltère. 
Cic. 

CESSER, v. 1° Neut. En parl. des 
ch. Prendre fin. (Se terminer) Desi- 
Are, 0, is, sivi et sit, sifum, n. 
Salt. Finem habére, eo, es, bui, bi- 
tum. Cic. (S'arrêter) Consistére, 0, 
is, stiti, stitum, n. Cic. Subsistère, 
0. Quint. (S'iaterrompre) Intermit- 
tre, 0, is, misi, missum, n. Cic. 
(perdre son intensité) Remittëre, n. 

s. (Se calmer} Conquiescère, 0, ts, 
quievi, quietum, n. Cic. Cels. (Se ras- 
seoir) Considère, 0, is, sedi, sessum, 
p. Cic. (Tomher) Cadëre, o, is, cecidi, 
casum, n. Liv. (Disparalire) Abire, 
eo, is, foi et ai, ifum, n. Cic. : 
Faire cesser, Voy. 30. La guerre 
cesse, Bellum desinit. Sall. Le mou- 
vement —, Finem habet motus. Cic. 
Leur poursuite cessa, Finis sequendi 
factus est. Cæs. La douleur et l'in- 
flammation ont cessé, Dolor et inflam- 
malio se remiserunt. Cels. Le mal 
de mer a complèlement —, Nausea 
plane abiit. Cic. La maladie cesse, 
Morbus consistit. Cic. La douleur 
— par intervalles, Dolor interquies- 
cit. Sen. La flèvre a cessé, Febris 
conquievit. Cels. La fureur, L'enthou- 
siasme, La terreur cessa, Consedit 
furor. Cie. ardor animi. Cic. lerror. 
Cic. La violence du vent, La colère 
a cessé, Cecïdit venti vis. Liv. tra. 
Liv. Le vent cesse, Ventus remittit. 
Czs. La pluie, La peste a cessé, Re- 
misit imber. Liv. pestilentia. Liv. Les 
larmes cessent de couler, Subsistunf 
lacrimæ. Quint. L'incerlitude a cessé, 
Sublata dubitatio est. Cic. Où le fleuve 
cesse, Qua flumen intermitlit. Cæs. 
Le ciel ne — pas de briller, Non 
intermittit cælum nitescëre. Cic. || 
2e En parl. des pers. Ne pas conl- 
nuer à faire gg. ch. Il s'exprime : 
1. Dar les v. suiv. construits avec un 
infiuitif : Desinère, 0, is, sivi et 
sit (et qqf. situs sum : voy. les ex.), 
situm. Cie. Desistére, o, is, stiti, sti- 
tum. Cic. Absistère, o, is, stiti, 8. 
sup. PA. Liv. Omittére, o, is, misi, 
missum. Cic. Intermittére (= inter- 
rompre). Cic. Remitt#re. Ter. Sal. 
Cessare, o, es, avi, atum. Ter. Cic. 
Parcère, o, is, parsi et peperci, par- 
sum el parcitum. Liv. Supersedere, 
æ, es, sedi, sessum. Liv. |} 2. Par les 
expressions suiv. avec Île gérondif 
2n di : Finem faeÿre, io, is, feci, fac- 
fum on habère, eo, 8, bui, bifum. Cic. 
Modum facère. Cic. || 3. Par les v. 
tuv., en traduisant l'infin, français 
“ar un subst. latin : Omittëre, acc. 
Cic. Mittëre, acc. Liv. Pontre, 0, is, 
“vwui, posifum, acc. Cic. Liv. Depo- 
ère, ate. Liv. Finem imponêre, de!. 
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Liv. Finem facëre, dat. Ter. Cæs. De- 
sistêre, abl. Cæs. Consistére, abl. avec 
ab. Liv. Conquiesc're (voy. 49), abl. 
avec ab. Cic. Intermiti£re, acc. Cic. 
Cessare, abl. Liv. abl. avec ab. Liv. : 
Faire cesser, Voy. 4°. Ils ont cessé 
de s'agiter, Desierunt moueri. Cic. 
On cessa de disputer, de ini de- 
mander, Desitum est disputari. Cic. 
queri ab 0. Quint. On a cessé de 
ire les discours, Orationes legi sunt 
desitæ. Cic. 11s ne cessèrent de fuir 

u'ils n'eussent atleint, on avant 

‘avoir alleint, on que lorsqu'ils 
eurent atleint les bords du Rhin, Non 
prius fugèëre destilerunt quam ad Rhe- 
num pervenerun(. Cæs, Il cessa de 
s'occuper de cela, Omisit id curare. 
Cic. Il ne cesse de nous décrier, Non 
cessat de nobis detrah®re. Cic. Cesser 
de m'accabler, Remit(®re me onerare. 
Ter. — d'obliger qqn, Absistire ali- 
cui benefacëre. Liv. Il ne cesse d'ex- 
plorer, Non remittit erplorare. Sall. 

esser de s'affliger, Modum lugendi 
facére. Cic. — d'écrire, Scribendi finem 
factre. Cic. — de vivre, Vivendi finem 
habäre. Cic. — de marcher, Îter in- 
termiti#re. Cæs. supprimère, 0, is, 
pressi, pressum. Css. — de tenir les 
nôtres bloqués, Obsessionem nostro- 
rum omillÿre. Czs, — de craindre, 
Ponêre metum. Liv, — d'espérer, Fi- 
nem spei imponère. Liv. — de dire du 
mal, Finem facëre maledictis. Ter. — 
de fuir, Consistére a fugä. Liv. Fugä 
desistére. Cic. Il ne cessa jamais de 
faire la guerre, À bellis nunquam 
conquievif. Cic. Ils n’avaient pas cessé 
de travailler, Non cessaverant ab 
opere. Liv. || Construct. div. Ils ont 
cessé de vivre, Virerunt (= ils ont 
vécu). Cic. Je n'ai pas — un seul 
jour de donner, Nullum intermisi 
diem, quin darem. Cic. Cesser de poar- 
suivre, Absist®re sequendo. Liv. Nc 
cesse pas de considérer, Etiam atque 
etiam considera. Cic. Ne pas cesser 
de chanter, Assidue canÿre. Cic. Il 
n'avait pas cessé d'occuper l'atlen- 
tion publique, Assiduus tn oculis ho- 
minum fuerat, Cic. Avec tant d'assi- 
duité qu'ils ne cessent pas, Sic assi- 
due ut nihil intermillant. Cic. [l ne 
cesse pas de se mouvoir, Semper mo- 
vetur. Cic. Le choc des atomes ne 
cesse jamais de l'agiter, Sine ullä 
intermissione agifatur incursione alo- 
morum. Cic. Cesse (— en voilà as- 
sez)l Desine! Plaut. Ter. || 8° Faire 
cessen. Mettre fin à qq. ch. (Faire 
disparaître) Tollère, o, is, sustuli, 
sublatum, act. Cic. (0er) Demére, o, 
is, dempsi, demptum, act. Ter. (Ar- 
rêler) Reprimeëre, o, is, pressi, pres- 
sum, act. Cic. (Interrompre) Dirimëre, 
0, is, emi, emplum, act. Liv. (Calmer) 
Sedare, o, as, avi, afum, act. Cic. 
(Étouffer) Supprimére, act. Liv. (Dis- 
siper) Discutère, io, is, cussi, cussum, 
act. Cic. 2: Tu fais cesser mon impa- 
tience à ce gujet, Ejus rei miAi fes 
tinationem lollis. Cic. Faire — toute 
crainte, Omnem metum demëre. Ter. 
Faire — les propos, un bruit, Ser- 
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mones reprimère. Cic. Famam suppri- 
mêre. Liv. L'arrivée des légions fait 
— le combat, Legionum adventu præ- 
lium dirimitur. Liv. La nuit surve- 
nant fit — le combat, Noz interventu 
prelium diremit. Plaut. Nox prælio 
intervènit (de intervenire, io, is, uen- 
tum, dat.). Liv. Faire — le combat, le 
tumulte, ane sédition, les discordes, 
Sedare pugnam. Cic. fumultum. Cæs. 
seditionem. Cie. discordias. Cic. Faire 
— la marche, ls fuite, Reprimère 
iter. ic. fugame Cæs. Paire — l'hé- 
silalion, Cunciationem discut®re. Cic. 
j} 4° Pains cesser. Empécher qqn de 
continuer qq. ch. Reprimére, o, is, pres- 
si, pressum, act. Cic. VOY. ARNÈTER. 
U e Act. No pas continuer qq. ch. 

mili£re (voy. 2°), aec. Liv. Deponëre 
(voy. 20),acc. Liv. Desist®re (voy. 29), 
abi. avec ou sans ab. Czs. Supersedère 
{voy. 20), abl.Cæs.=:Cesser les apprèts, 
Apparatum omitlËre. Liv. — (pour un 
enps) ses études, Studia intermit- 
tére. Cic. — le débat, Contenticnem 
deponére. Liv. Il convient de — (que 
l'on cesse) le débat, Supersederi lite 
æquum esf. Liv. — Le combat, Prælio 
supersedère. Cæs. — une attaque, 
Desist£re ab oppugnatione. Sal. oppu- 
gnatione. Cæs. — un effort, Conatu 
desist#re. Czs. On cessa les pour- 
suites, Finis sequendi factus est. Liv. 

CESSION, 5. [. Action de côder ce 
dont on est propriètaire, Cessio, onis, 
f. Cic. S'expr. souv. par un v. =: 
Faire cession de ses jardins à qqn, 
Alicui hortorum poesessione cedËre, 0, 
ts, cessi, cessum, n. Cic. Il deman- 
dait comme un acte de justice la — 
de la Sicile, Æquum censebat sibi Si- 
cüia cedi. Liv. Voy. cÉnER. 

CESSIONNAIRE, 5. masc. et fém. 
1° Celui, Celle qui accepte une cession. 
Cessicins, a. Dig. Is cui, Ea cui cedi- 
tur (aliquid). Dig. |] 2 Celui, Celle qui 
fait ou a fait cession. Is qué, Ea quæ 
bonis cedit ou cessit. Dig. 

1. CESTE, s. m. Gantelet pour le 
pugilat. Cæstus, üs, m. Ter. : À coup 
de cestes, Cæstibus. Cic. Invincible 
au ceste, Pugnando iavictus. Quint. 

CESTE, 9. m. Ceinture de 
Vénus. Cestus, i, m. Mart. 

CÉSURE, 8. f. Coupe dans le vers. 
Cæsura,æ, f. on Incisio, onis, f. Diom. 

CET, ad). démonsir. C. ce 1. 

CÉTACE, s. m. Mammifère marin. 
Cetus, i, m. Plin. 

CEUTA, v. du Maroc. *Ceutria, æ, f. 

CÉVENNES (Les), montagnes ds 
France. Cebenna, =, m. (es. Cebennie 
(orum) montes (um), m. pl. Mel. 

CEYLAN, Île do la mer des indes. 
Taprobane, es, et Taprobana, =æ, f. 
Plin. Apul. 

CHADLAIS (Lx), pays de la Savole. 
* Caballicus (1) Âger (gri), m. * Cubel- 
licus Ager, m. 

CHABLIS, v. de France (Yonne). 
* Cabelia, æ, f. *Cabliacum, à, n. 

CHABOT, s. m. Sorte de poisson. 
Caputo. onis, m. Cato. 

CUABRLAS, général athénion. Che- 
brias, #. m. Nep. 
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CLA CAL, 8. ©. Sorts de chlen san- 
vage. Thos, gén. ois et 0os, m. Plin. 
CHACUN, UNS, pron. distribulif. 
Chaque personne, chaque chose. 1° Sans 
mention d'un nombre d'objets partages. 
(En pari. de plus de deux) Unusquis- 
que, unaquzque, unumquodque, gén. 
uniuscujusque, dal. unicuigue. Cic. 
Quisque, qurque, quodque (qui se met 
rar. en tèle do la propos. Gic. Singu- 
li, æ, a (plur.). Cic. (En pari. de deux) 
Uterque, utraqus, ufrumque, gén. 
utriusque, dat. utrique. Cic. : Chacun 
des ruis, Unusquisque regum. Cic. L'in- 
lérêl de — et celui de tous, Utulitas 
uniuscujusque el universorum, Cic. — 
our soi (prov.), Sibi quisque metit. 
Blaut. Rendre à — le sien, Tribuëre 
suum cuique. Cic. — garde ce qui 
lai est échu, Quod cuique obtigit, id 
uisque lenet. Cic. Que — ait ce qui 
fi appartient, Sibi quisque habeat, 
uod suum est. Plaut. Que — aille 
ans 600 pays, Suam quisque civi- 
fatem adeat. Cæs. — pour sa part, 
— selon ses moyens, Pro se quisque. 
Cic. Pro sua quisque parte. Cic. — 
apporlait à l'envi ce qu'il avait pris, 
Pro se quisque, quod ceperat, affere- 
bat. Cic. Chacune des deux armées, 
Uterque exercitus. Cæs. Chacun vient 
avec son armée, Uterque cum exer- 
citu venuit. Cæs. Ils font sortir — 
leur armée, Uterque erercitum edu- 
cunt. Cæs. [lis furent tous deux ap- 
elés sages], mais — dans un sens 
Eférent ed uterque alio quodam 
modo. Cic. || Traduct. diverses. Cha- 
can peut recounaltre, Quivis ou Qui- 
libet perspicëre potest. Cic. — pense 
de mème, Omnes idem sentiunt. Cic. 
— s'aperçoit, Nemo non videt. Cic. — 
en parl. de plus de deux) fait paitre 
208 un endroit différent, Alius alibi 
ascit. Liv. pis s’en allèrent}) — de 
eur côté, Alius alio. Cic. — par un 
moyen dillérent, Alius ali& via. Cic. 
_ es parl. de deux) pour un motif 
dillérent, Alter allerë de causä. Cic. 
La part qui revient à —, Pars vi- 
rilis. Dig. Les soldats ont — part à 
cette gloire, Illius gloriæ pars virilis 
apud omnes mililes est. Liv. Voy. 
QUICONQUE; TOUT; L'UN, L'AUTRE. || 
2o Avec mention d'un nombre d'objets 
partages. Qaqf. (et en parl. de plus 
de deux) Unusguisque ou Quisque 
(voy. 1°). Cic. Ben pl. souv. Sin- 
gui, æ, à (ordin. avec un nombre 
distribulif et agf. avec un nombre 
cardinal). Cic. Soav. Chacun ne 6e 
traduit pas quwnd le nombre des 
objets partagts est exprimé par le 
distributif : Chacun fournissait, Ils 
fournissaient — un licteur, Sin- 
gulos lictores singuli dabant. Liv. 
Deux servanies dou.:ées à chacune 
de nous, Binæ singulis ncbis datæ 
ancile. Plaut. Assigner 12 arpents 
à chacun, Duodena jugera in singulos 
describëre. Cic. On ordouna À — 
des censeurs de payer 300 deniers, 
Singulis censoribus denari trecenti 
imperali sunt. Cic. Ses filles ayant 
chacune un ls, Püis singulos Alios 
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Aabentes. Liv. On donna à chacun 
d'eux sept javelots, Eis septena ja- 
cula data (sunt). Liv. Promettre à 
— des soldats cent petits sesterces, 
Sestertios centenos militibus polliceri. 
Hirt. Donner à — 300 petits ses- 
térces. Viritim dére trecenos num- 
mos. Ter. . 
CILA GRIN, 8. m. {0 AMiction, peine. 
(Douleur accompagnée de larmes) 
Mæror, oris, masc. Cic. (Sonffrante 
morale) Ægritudo, dinis, f. Cic. (Sen- 
timent de douleur ou de déplaisir) Do- 
lor,oris, masc. Cic. (Chagrin poignant) 
Angor, masc, Cic. (Deuil) Luctus, 
üs, masc. Cic. (Abattement) Mzsti- 
tia, æ, f. Cic. (Air sombre) Tristitia, 
s, f. Cie. = Les chagrins, Mærores 
ou Dccores, masc. pl. Cic. Ægritu- 
dines, f. pl. Cic. Acerbitates, [. pl. 
Cic. Grand chagrin, — profond, 
AMaæror gravis où magnus Ou summus. 
Cic. Dolor acerbus ou durus. Cic. 
Luctus marimus ou acerbissimus. Cic. 
Causer da — à qqn (en parl. des 
pers.), Alicui dolorem facëre. Cic. 
afferre. Quint. dare. Cic. Aliquem 
luctu afficére. Cic. Causer à qqn un 
profond —, Alicut acerbissimum dolo- 
rem inurère. Cic. Donner du — à 
qqn (ea pari. des ch.), Aliquem con- 
instare. Cæl. ap. Cic. Alicui dolorem 
ou luctum afferre. Cic. mæstitiam in- 
ferre. Cic. Donner à qqn un profond 
—, Alicui magnum ef acerbum dolo- 
rem commovêre. Cic. luctum ingentem 
facre. Cic. Alicui summo dolori csse. 
Cic. Cela cause à qqu dn —, plus de 
—, untrès grand —, [oc est alicui 
acerbum, acerbius, acerbissimum. Cic. 
Les désastres de la république lui 
causent un plus vif —, Jlle majorem 
ex pernicie reipublicæ molestiam (ra- 
hit. Cic. Voy. APPLIGER 2°. Avoir 
du —, Être dans le —, AMærère, eo, 
es, s. parf. ni sup., n. Cic. Dolère, 
eo, es, lui, 8. sup., 5. Cic. In dolore 
ou mærore ou luctu #sse. Cic. Vivre 
dans le —, In mærore versari. Cic. 
In lustu vivrre, Cic. Êlre plongé 
dans le —, Avoir un profond —, 
Être accablé de —, In mærore ou In 
luctu jacére. Cic. In mazimis luctibus 
esse. Cic. Ægritudins ou Luctu con- 
fici. Cic. Marimo ou Summo dolore 
confiei on affci. Cic. S'abanlouner 
au —, Animum mærori dare. Cic. Se 
mærore conficëre. Cic. Réssentir du 
— d'une chose, Mærëre re ou rem. 
Cic. Dolëre rem on re où de re ou 
ex re. Cic. Molestiam ex re ftra- 
hère. Cic. Ez re dolorem capëre ou 
accipëre où haurire, Cic. Rem ægre 
ou graviter ou acerbe ou permoleste 
ferre. Cic. Ressentir un grand — 
d'une chose, De re va dolëre. 
Cic. De re acerbs afflictari. Cic. Ex 
re magnam animo molesliam capère. 
Cic. Voy. S'arruioun. Être fon de — 
our svoir perdu son fils, Furère 
uctu filii. Cie. Accablé de —, En 
proie au —, Afzrore afflictus on pro- 
figatus ou perditus. Cic. Luctu con- 
fectus. Cic. Voy. Arrzioé. De —, Par 
l'effet du —, (en gén.) Marore. Cie. 
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Dolore. Cic. (dans les propos. négat.) 
Præ ægritudine. Ter. Pre mzrore. Cie, 
£prouver moins de — d'une cb. 
Rem levius ferre. Cic. Ne pas res- 
seolir un grand — d'une ch., Rem 
levissime ferre. Cic. Bannir sou —, 
Alærorem, Dolorem, Lucium deponÿre. 
Cic. Dolorem ponèëre ou abjicére. Cic. 
Calmer le —, Ægritudinem levare on 
lenire. Cic. Délivrer qqn d'un —, 
Ægritudinem ab aliquo depellëre. Cie. 
Dolorem alieni eripëre. Cic. La sagesse 
chasse le —, Sapientia mæstitiam pellit 
ex animis. Cic. || 2° Colère, dépit. Sto- 
machus, i, m. Cic. =: Exciter le chagrin 
de qqa, Alicui stomachum movëre. Cic. 

CHAGRIN, NB, adj. 4° Melanco- 
lique, triste. Aiæstus, a, um. Cic. 
Maærens, gén. entis. Cic. Tristis, m. 
f.,e, n. Cæs. =: Chagrin de qq. ch., 
Aliqu& re mzrens. Cic. Être chagrin 
(= avoir ou ressentir du chazrin) 
Voy. cHaaRIN (subst.) 10. || 20 Qu 
est (habituellement) de fâcheuse hu- 
meur. Morosus, a, um. Cic. Amarus. 
Cie. Dificilis, em. F., e, nu. Cic. Tris- 
tis, e. Cic. Importunus, a, um. Plaut. 
Ter. : Humeur chagrine, AMorositas, 
atis, f. Cic. Asperitas, f. Cic. Inhu- 
manilas, [. Cic. Importunitas, £, Cie. 
Tristitia, æ, f. Cic. 

CLLAGRINANT, part. prés. de cna- 
OnINEn, Voy. ce v. || Adj. CHAGRINANT, 
ANTE. Affiigeant. Voy. ce m. 

CILAGRINER, v. act 1° Cause 
du chagrin. Voy. aArrLiGen 2°. || 2° 
Tracasser. (Aliguem) verare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. (Alicui) molestiam 
crhibére, co, es, bus, bitum. Cic. 

Se cHaonINER, v. réfl. S'affliger de 
qq. ch. (Re ou Rem) mærère, 60, es, 
s. parf. ni sup., n. Cic. (Rem ou Re 
ou De re ou Ex re) dolère, eo, es, lui, 
s. sup., n. Cic. Voy. S'APFLIGER. 

CILAÏÎNE, 9. f. 10 Lien de métal 
compose d'anneaux. (En gén.) Catena, 
æ,f. Cic. el moins exact. Vinculum 
ï, n. Cic. (Entraves pour les pieds 
Compedes, um, f. pl. Cic. (Menolies 
Manicæ, arum, f. pl. Plaut. [lor. : 
Charger qqn de chaînes, Aliquem ca- 
fenis vincire. Cæs. VOY. ENCHAÎNER. 
Retenir qqn dans les —, In culenis 
aliquem tenère. Cæs. Rabëre. Sall. Être 
atlaché avec des —, fn catenis esse. 
Liv. Qui est 4 la chaine (en parl. 
d'un esclave), Catenatus, a, um. Col. 
Allhgatus. Col. Qui reste à la — (en 
pari. d'un chien), Catenarius. Sen. 
Ôter les chaines, Catenas demÿre. 
Plaut. Débarrasser de ses —, Ex ca- 
tenis soluëre, act, Cic. Vinculis levare, 
act. Cic. Briser, Rompre ses —, Exi- 
mére se ex calenis. Plaut. Vincula 
rumpêre. Cic. || 2° Fig. Servitude, cap- 
tivite, joug. Catenæ, arum, f. pl. Cic. 
Vincula, orum, n. pl. Cic. Jugum, i 
n. Cic. Servitus, utis, f. Cæs. =: Li 
par les chaînes des lois, Legum ca- 
fenis constrictus. Cic. Délivrer qqn 
des — de la servitude, Alicujus a 
cervicibus jugum dejicïre. Cic. Se- 
oouer 363 —, Jugum eruëre. Liv. excu- 
tére. PL.-j. Briser ses —, Vincula 
rumpêre. Cic. Je voyais que ce procès 
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serait pour moi uno chaîne, Videbam 
ne hoc judicio obligatum futurum. Cic. 
] 3° Suite non interrompue d'objets 
semblables. Series, ei, f. Cic. Conti- 
nuato, onis, F. Cic. : Qui forme une 
chaîne continue, Continens, gén. en- 
tis. Cæs. Continuus, na, um. Plin. 
— de montagnes, Perpeluus mon- 
fium (ractus (üs), m. Plin. Perpeluum 
(i) Jugum (ÿ), n. Curt. Perpetui (orum) 
montes (ium), m. pl. Liv. Continui 
montes, m. pl. Hor. Plin. Continenlia 
(ium) juga (orum), 0. pl. Liv. Juga 
inier se cohprentia, n. pl. Curt. L'A- 
pennin dont la — se prolonge jus- 
qu'au détroit, Apenninus perpeluis 
jugis tendens ad fretum. Plin. Une — 
de forêts et de marais, Continentes 
silvz ac paludes. Cæs. Choses qui 
forment une — continue, Res alia er 
aliä neza. Cic. Res inter se aptæ col- 
ligatæzque. Cic. — de jeunes gens (qui 
se tiennent par la main), Series Ju- 
venum. T1b. Former une — conlinue 
(en pari. de soldats), {nter se contin- 
gère. Czs. Se passer les armes en fai- 
sant la —, Arma per manus {rans- 
dère. Cæs. || 4° Fig. Enchaïnement, 
œntinuite. Series, ei, Î. Cic. Continua- 
tio, onis, F. Cic. Ordo, dinis, m. Cic. = 
La chaine des causes, Causarum se- 
ries où ordo. Cic. Causa causæ nera. 
Cic. Catena, æ, Î. Quint. Gell. [Choses] 
dont les Grecs font une espèce de 
—, Que Græci in calenas ligant. Quint. 
[. o Fils d'une otoffe entre lusquels passe 
trame. Slamen, minis, n. Varr. 
CHAÎNETTE, 8. f. Petite chaine, 
Catella, 2. f. Liv. 
CHAÎNON, s. m. Anneau d'une 
chaîne. Annulus, i, m. Mart. 
CILAIR, 9. f. 1° Substance molle et 
sanguine qui est entre la peau ot les 
os de l'homme et des animaux vivants. 
Caro, arnis, f. Cic. Cels. Qaf. Vis- 
cera, um, D. pl. Cic. Corpus, poris, n. 
Cic. = Aliments qui font de la chair, 
Cibi carnem producentes. Cels. cor- 
pori faciendo apli. Cels. La tunique 
s'atticha à ses —, Tunica inhusit 
visceribus. Cic. Os recouverts de 
chair, Ossa subjecta corpori. Cic. 
Qai est tout en —, Qui a bean- 
coup de —, Carnosus, a, um. Plin. 
Î Fig. En parl. du style. (Eschine) 
a plus de chair et moins de mus- 
cles, Carnis plus habet, minus la- 
certorum. Quint. || 2° Le corps (par 
oppos. À l'âme). Caro, arnis, f. Sen. 
1er. Corpus, poris, n. Cic. = Éette mi- 
sérable chair, Caro ïsin. Sen. Les 
plaisirs de la —, Volupntates corporis. 
Cie. carnis. Aug. Être esclave de la 
—, Corpori servire. Cic. |} 3° La viande 
qui sert d'aliment. (En gén.) Caro, 
arnis, f. Cic. (Par oppos. à la graisse) 
Pulpa, z, {. Cato. Mart. Isid. = Vivre 
de chair, Carne vivre. Cæs. — crue, 
Caro cruda. Suet. Sen. — des bêtes 
sauvages, Ferina caro. Sall. et simpl. 
Ferina, æ, f. Virg. — de bœuf, Bubula 
caro. Plin. et simpl. Bubula, æ, (. Cels. 
d'agneau, de veau, Agnina, f. 
Plaut. Vilulina, f. Ne: — des pois- 
sons, Piscium caro. Plin. pulpamen- 
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tum (1), n. Plin. Je vais te hacher 
menu comme — à pâté, Te offalim 
conficiam. Plaut. Voy. viaxne. || 
&° Partie succulente de certains fruits. 
Caro, arnis, [. Plin. Pulpa, æ, 
Pal. : La chair des olives, Caro oli- 
varum. Pall. Qui a beaucoup de —, 
Carnosus, a, um. Plin. ILS° Peau de 
l'homme. Caro, arnis, Mart. =: 
Avoir une belle chair, Formosam car- 
nem habëre. Mort. Couleur de —, Car- 
nosus candor. Plin. VOy. CAnNATION. 

-CHATRE, 3. f. Tribune du predica- 
tour, du professeur (pr. et Rg.). Cathe- 
dra, æ, Î. Sid. Mart. Aus. = Chaire 
à prècher, Mème trad. En —, Du 
haut de la —, * Ex cathedrä (Eccl.). 
L'éloquence de la —, ‘Eloquentia 
sacra (Ecci.). 

CUAISE, S. f. 1° Sorte do siège. 
Sella, æ, f. Cic. = Petite chaise, Sel- 
lula, æ, f[. Tac. — curule, Sella curu- 
lis. Cic. Curulis (is) sedes (is), f. Tac. 
et abs. Curulis (abl. 1), f. Tac. PI.-j. 
Suet. Être sur une —, /n sellä sedère. 
Cic. !| Chaise 4 porteurs, Sella (æ) 
gestatoria (æ}, f. Suet. et absol. Srlla, 
f. Sen. Aller en — (à porteurs), Sella 
vehi, pass. Pl.-j. geslari. Mari. || 2° 
CUAISE DE POSrs. Voiture logere. Ci- 
sium, ti, n. Cic. = Arriver en chaise, 
Cisio advehi, pass. Cic. 

1. CUALAND, 3. m. Grand bateau 
Jat. Codicaria (æ) navis (is), f. 
arr. Sen. 

2. CILALAND, ANDE, 5. masc. et 
féro. Achoteur,acheteuse. Emplor, oris, 
masc. Cic. Emptrir, icis, fém. Dig. 

CHA LANDISE, 5. f. 1° L'ensemble 
des chalands, Emptores, um, mw. pl. 
Cic. || 2° Un chaland. Voy. cuaLanD 2. 

1. CHA LCÉDOLNE, v. de Bithynie. 
Chalcedon et Chalchedon, onis, f. Plin. 
Luc. : (Qui est} de Chalcédoine, Chal- 
cedonius, a, um. Cic. 

2. CHALCEDOINE. C.CALCÉDOINE. 

CuALCIS, v. de l'ile d'Euhoe. Chal- 
cis, vdis, f. Plin. Luc. : (Qui est) de 
Chalcis, Chalcidensis, m. f.,e,n. Plin. 
Chalcidicensis, e. Gell. (En parl. seul. 
des ch.). Chalcidicus, a, um. Cic. 

CIHALDAIQUE, adj. Qui a rapport 
aux Chaldecns. Chaidaicus, a, um. Cic. 

CIHALDÉE, anc. contrée àe l'Asie. 
Chaldza, æ, f. Plin. | 

CILALDÉEN, ENNE. (Qui est) de la 
Chaldee. Chaldeus, a, um. Luc. 
LES CHALOÉENS, Chaldæi, orum, m.pl. 
Cic. 

CHÂLE, s. m. Sorte de vêtement. 
Amiculum, à, n. Cic. Fest. 

CLIALET, 8. mn. C. FHAUMIÈRE. 
CUALEUR, s. {. 1° Qualité de ce 
ul ost chaud. Calor, oris, masc. Cic. : 
rande chaleur, Ardor, oris, masc. 

Cic. Fervor, masc. Cic. Æstus, üs, m. 
Sall. Douce —, Tepor, oris, masc. 
Cic. La force de la —, Vis caloris. Cic. 
Chaleurs excessives, Nimii calores. 


Cic. — excessives (du soleil), Nimit 
e soleil au mo- 
ment de sa plus graude chaleur, Sol 


solis ardores. Cic. 


calidissimus. Sen. Pendant la — du 


jour, Calido die. Quint. Dans la saison 
de schaleurs, Mediis caloribus. Liv. 


Tempèrer 
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Dans Ja saison des grandes —, Anni 
caloribus marimis. 
æslatis tempore. Plin. Flagranlissime 
æstu. Liv. Jusqu'à ce que la cha- 
leur se passe, 


ic. Ardeniissimo 


um $e calor frangat, 
Cic. Dum zstus defervescant. Varr. 
S'exposer à la — du soleil, Apricari 
in sole. Varr. et simpl. Apricari, or 
aris, alus sum, dép. Bic, Lieu expos 

& la — du soleil, Locus apricus. Cie. 
Il s'amollit à la —, Mollitur tepefac- 
tus. Cic. || Chaleur vitale, Vitalis calor. 
Cic. La poitrine est le siège de la — 
vitale, Calidissimum in foto corpore 


pectus est. Sen. La — vitale venant 4 


se retirer, Refrigerato calore. Cic. } 
2° Sonsation de chaleur qui incommode. 
Fervor, oris, masc. Cic. Ardor, masc, 
Plin. Æstus, üs, m. Plin. = La cha- 
leur de la fièvre, Febris fervor. Cie. 
— de la tête, de l'estomac, Fervo- 
res captlis. Plin. stomachi. Plin. 
2 la — du corps dans 
les maladies, Refrigerare in morbis 
corporis ardores. Plin. Eprouver de 
la —, Æsiuare, 0, as, avi, alu, 
n. Cic. || 3° Fig. Ardeur, feu, véhé- 
menco, vivacité. En gén.) Calor, oris, 
masc. Cic. Fervor, masc. Cic. Ardor, 
masc. Cie. Æslus, üs, m. Cic. Impe- 
fus, üs, m. Cic. (En parl. du style) 
Spirilus, üs, m. Cic. Contentio, onis, 
f,. Cic. Incitatio, L Cic. Vis (gén. vis 
dat. vi, rares; acc. vim, abl. vi), £ 
Cic. =: La chaleur des passions, Cupt- 
ditatum ardor. Cic. incendia (orum), 
a. pl. Cic. Libidinum impelus. Cie. 
La — de l'âge, de la jeunesse, Æta- 
tis fervor. Cic. Juventuiis culor. Quint. 
Dansla— de la guerre, In medio ardore 
belli. Liv. Les Romaius dans toute le 
— du combat, Romani a pugnä calen- 
tes. Liv. La — de l'âme s’est refroidie, 
Ardor animi consedit. Cic. La — de la 
pensée, Calor cogitalionis. Cic. Ce 
ivre manque de —, Hie liber caret 


spiritu. Cie. — de la discussion, 


ontentio disputationis. Cie. La — 
du débit, Dicendi contenfio. Cic. ca- 
lor. Quint. Impetus contentioque dicen- 
di. Cic. 1! avait plus de — que d'art, 
Impetu magis quam curä vigebal. Tac. 
(Les plaidoyers qui se lisent) per- 
ent toute — et tout élan, Impe- 
{um omnern caloremque perdunt. Pl.-j. 
Homme plein de —, Fervidi animi 
vir. Liv. Homme qni est sans —, 
Vir languidior. Cic. Eloquence pleine 
de —, Pervidum genus dicendi. Cic. 
Discours rempli de —, Oratio vche- 
mens. Cic. fervida. Cic. Son action 
était pleine de —, In agendo calebat 
{ie calère, eo,es, lui, s. sup., n.). Cic. 
‘avoue que je plaide avec —, Vele- 
menter me agèëre fateor. Cic. Parler 
avec —, avec beaucoup de —, Fer- 
venter loqui. Cæl. ap. Cic. Summä 
contentione dicére. Cie. Déclamer 
(un rôle) avec —, Acriler pronun- 
tiare. Pl.-j, || 6° Zèle ardont. Ardens 
(entis)studium (ti), et simpl. Séudium, 
n. Cic.= Faire qq. ch. avec chaleur, 
Ardenti studio aliquid facëre. Cie. 
Avec plus de —, Ardentiore studio. 
Cie. La première — des esprits s'est 
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refroidie, Heminum studis deferve- 
runt. Cic. Jusqu'à ce que la — de ces 
félicitations se soit apaisée, Dum de- 
fervescat Aæc gratulalio. Cie. Voy. 
£èL6. || Be Qqf. Colère. Jra, æ, f. Ci. 
= Avec chaleur, Impetu el ir&. Tac. 

CHALEUREUSEMENT, av. 
CHANDEMENT (fig.). 

CHALEUREUX, eus, adj. 1° Pr. 
Qui a beaucoup de chaleur. Calidus, a, 
um. Cic. || 4° Fig. Ardont, animé. 
Fervidus, a, um. Cic. Vehemens, gén. 
miis. Cic. : Parole chaleureuse, Ürae- 
{io fervida. Cic. Être chaleurenx, Ca- 
lère, eo, es, lui, 8. snp., 0. Cic. || 8° 
Empressé. Officiosus, a, um. Cic. 

CUÂLTT, s. m. Bois de lit. Sponds, 
s, [. Ov. Petr. . 

CHALON - SUR - SAÔNE, v. de 
France (Saône-et-Loire). Cabilionum, 
i,n. Cæs. Cabillo, onis, f. Amm. : De 
Cbälon, Cabillonensis,m.f.,e,n. Eum. 

CUALONNES, v, de France (Maine- 
et-Loire). * Calona, æ, f. 

CILA LONS - SUR - MARNE, v. de 
France (Marne). *Catalaunum, i, n. 
5: De Châlons, *Catalaunensis, m. f., 
6, 1. 

CHALOUPSB, s. f. Potit bâtiment. 
Lembus, i, m. Liv. 

CUALUMEAU, 3. m. 1° Tuyeu de 
paille on de roseau. Calamus, 1, ©. 

lin. || 4° Tuyau de métal on de verre. 
Fistula, æ, f. Plin. || 3° Flûte cham- 
pêtre. Calamus, i, m. Virg. Fistula, 
s,f. Virg. 

CILALUS, v. de France (Haute- 
Vienne). * Castra (orum) Lucti, n. pl. 

CUALYBES (Les), pple du Pont. 
Chalybes, um, @. pl. Plin. Virg. 

CHAM, deuxième fils de Noë. Cham, 
indécl., m. Bibl. 

CUHAMAILLEN, v. D. êt Se cHa- 
MAILLE, Y. réf, C. Se marras on Se 
DISPUTER. 

CHAMARRER, v. act. Pr. Orner de 
passements, de galons, eto. Fig. Couvrir 
d'ornements. Distinguëre, o, ts, stinri, 
siinctum, act. Curt. : Chamarrer d'or 
un vêtement, Auro vesfem distinguëre. 
Curt. Chamarré d'or, Auwro segmen- 
fatus, a, um. Symm. || Se chamarrer 
d'or, Aureis segmeniis uli, or, ris, 
wsus sum, dép. V.-Maz. 

CHAMARRURE, 5. f. fe Passe- 
monts, galons, eto. Segmenta, orum, n. 
pl. Ov. V.-Mar. Just. || 20 Fig. Clin- 
quant. Phaleræ, arum, f. pl. Pers. 

CHAMBELLAN, s. 1. Préposé au 
service de la chambre d'un prince. Cu- 
biculo præpositus ( m. Suel. 

CHAMDÉR Y,v.de France (Savoie). 
*Camberiacum, t, el *Camberium, tt, 
s. : De Chambéry, *Camberiacensis, 
ot Camberiencis, m. f., 6, n. 

CUAMBLY, v. de France (Oise). 
®Cameliacum, i, 0. 

CHAMBORND, bourg de Francs 
(Loir-et-Cher). * Camborium, ti, 0. 

CILAMBRANLE, 5. ©. Encadrement 
es portes, etc. Antepagmenium, i, n. 

itr. 

CLUAMBRE, s.f. fe Plèce d'une mal- 
son, Conclave, is, n. Cic. Membrun, 
{, a. Ut, PI.-f. s Pelite chambre, 
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Cella, æ, f. Cf. — du hant de la 
maison, Cenaculum, à, n. Liv. Don- 
ner une — à l'étage supérieur, Cena- 
culum super ædes dare. Liv. Il ya une 
— sur le derrière, Est conclave retro. 
Ter. — à concher, Cubiculum, i, 0. 


C. | Cie. Dormitorium eubiculum ou mem- 


brum, on. Pl.-j. et simpl. Dormito- 
rium, ü, 0. Plin. Navire où il ya 
des chambres à coucher, Navis cubi- 
culata. Sen. Valet de chambre, Cubi- 
cularius, ii, m. Cie. Femme de —, 
Ormmatriz, icis, f. Suet. Ov. La — 
d'un malade, Conclave in quo eu- 
bat æger. Cels. Garder la —, Domi 
se continère. Cic. — d'ami, — pour 
les hôles, Hospitale cubiculum. Cic. 
Les chambres d'amis, Hospitalia, ium, 
0. pl. Vitr. — garniesa, — meublées, 
Meritoria, orum, n. pl. Juv. Être 
louenr de — garnies, Meritoria fa- 
ere. Dig. || 2° Absol. La chambre du 
roi. *Regim (ti) cudbiculum (i), n. 
(Trév.) : OlMicier de la cbambre, Voy. 
CHAMBELLAN. || 3° Liou où se tiennent 
certaines assemblees. Curia, æ,f. Cic. 
4° Assemblce deliborante. Concilium, 
ti, 0. Czs. || 6° Juridiction. Tribunal, 
alis, n. Cic. || 6° Vide, cavité : Cham- 
bre de l'œil, du cœur, *Oculi, Cordis 
camera (æ), f, Voy. cavrré. 

CHAMNREÉE, s. f. 1° Un certain 
nombre de personnes couchant dans là 
même chambre. Confuberntum, it, n. 
Cic. : Camarade de chamhrée, Con- 
fubernalis, is, m. Cic. |] 2° Un certain 
nombre de spectateurs dans un thoâtre. 
Consessus, üs, m. Cic. 

CLUAMDBRETTE, s. f. Petite cham- 
bre. Cellula, z, f. Ter. 

CHAMBRIÈRE, 8. f. Femme de 
chambre, Ornatrir, icis. f. Suet. Ov. 

CHAMEAU, s. m. Quadrupède ru- 
minant. Camelus, à, m. Cic. : De cha- 
meau, Camelinus, a, um. Plin. 

CUAMELIEN, 3. ©. Conducteur de 
chameaux. Camelarius, ii, m. Diocl. 

CHAMELLE, 8. Î. Femelle du cha- 
meau. Camela, æ, f. Treb. Camelus, 1, 
f. Plin. : Lait de chamelle, Camelinum 
lac. Plin. 

CHAMOIS, s. m. Espèce de chôvre 
sauvage. Rupicapra, æ, f. Plin. : De 
couleur chamois (= jaune clair), Lu- 
teolus, a, um. Col. 

CHAMOISEUR, s. m. Celui qui 
répare Ics peaux de chamois et autres. 
ellio, onis, m. Plaut. Dig. 

CUAMOND (SAINT- 
(Loire). * Oppidura (ti) 
mundi, n. 

CHAMP, 0. m. 1° Espace plat, 
uni et ouvert; étendue quelconque. 
Campus, i, m. Cie. Area, æ, f. Varr. 
: Le Champ de Mars, Campus Afar- 
fius. Cic. S'exercer dans le — de 
Mars, Ererceri in Campo. Cic. Exer- 
cices du — de Mars, Campestris exer- 
citatio. Cic. || Poët. Les champs de 
l'air, Ætheria (æ) plaga KE f. 8. Virg. 
Cali plagz (arum), f. pl. Poet. 
Cic. Aeris campi (orum), m. pl. Virg. 
Ï Le champ de l'écu (t. de blason), 

Seuti area WE f. || 2° Pièce de terre 
aropre à la culture. (En gén.) Ager, 


), v. de France 
Sancti Anne- 
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gri, w. Cic. (Terre que l'on doit en- 
semencer) Seges, elis, f. Cic. (Terre 
non ensemencée, mais déjà labou- 
rée) Arvum, ü, n. Cic.: Petit champ, 
Agellus, i, m. Cic. Très petit —, 
Agellulus, m. Cat. Calliver un —., 
Agrum colëre. Col. Donner nue facon 
aux champs, Segetes subigëre. Cie. 
{| So Pâturage. Ager, gri, m. Cic. 
Pascuum, i, n. Col. Plus souv. Pas- 
cua, orum, n, pl. Cic.2 Champ propre 
an pâturage, Ager pascuus. Plaut. 
Cic. Envoyer le bétail au —, aux 
chainps, Mlitifre in pascuum. Col. in 
pascua. Virg. Aller aux —, Erire in 
pascua. Plin. || 4° Rase campagne (par 
oppos. à Village, Habitation). Ager, gri, 
m. Cels. = Être à la campagne, le plus 
plus souvent dans les champs, furi 
esse, sæpius in agro. Cels. En plein 
champ, In aperio. Liv. In campo. 
Nep. À travers champs, Per apertum. 
Hor. Courir les —, (Pr.) Rura pera- 
grare. Cic. (Fig. = errer çà et là) 
Peregrinari, or, aris, alus sum, dép. 
Cie. Peregre esse. Hor. || Fig. Metire 
qq0 aux champs, Etre aux —, Voy. 
Metire, Être en PERPLEXITÉ, en Co- 
LÈRE. || 6° Au pl. Campagne (par op- 
pos. à Ville). Aus, uris, n. (au pl. 
es cas en a seuls sont usités). Cic. 
Agri, orum, m. pl. Cic. : Être aux 
champs, Esse run. Cic. in agris. Cic. 
Aller aux —, ARusire. Ter. [fenil des 
—, Rure. Cic. Er agris. Cic. Relatif 
aux —, Des —, Nusticus, a, um. Cic. 
Agrestis, m. f.,e,n. Cic. Maison des 
—, Rus,uris, n. Cic. Villa, z, f. Cic. 
ls se sont rendus dans leurs maisons 
des —, In sua rura venerunt. Cic. 
Maison des — de Tusculum, Tuscula- 
num,1,n. Cic. Travaux des —, Rus- 
ticum opus. Ter. Rustica res. Col. Vie 
des —, Vita rustica ou rusticana. Cic. 
Un homme des —, IJomo rusticus 
ou rusticanus. Cic. Ceux qui habi- 
tent les —, Nustici, orum, m. pl. 
Cic. Agrestes, um, m. pl. Cic. || 
6° Emplacement. Locus, i, m. Cæs. 
5: Champ de bataille, Locus pugnæ. 
Sall. Sur tous les points du — 
de balaille, In omnibus locis pugnæ. 
Cæs. — de bataille plus avantageux, 
Locus prælio aptior. Curt. Offrir [à 
ses troupes] un — de bataille avan- 
tageux, Locum æquum ad dimican- 
dum dare. Liv. En venir aux mains 
sur un — de bataille spacieux, Dimi- 
care palenti campo. Liv. Engager 
l'action sur un — de bataille défa- 
vorable, Iniquo loco prælium commit- 
tére. Ces. Quitter le — de bataille, 
Prælio exced®re, n. Cæs. Abandonner 
le — de bataille, Acie refugère. Cæs. 
Tomber sur le — de bataille , In acie 
cadëre. Cic. || 7° Lice, arène : Clamp, 
— clos, Spatium, it, n. Cie. Curri- 
culum, ©, n. Cic. Laisser (à qqo) le 
— libre, (Alicui) liberum spatium 
dare. Curi. || Fig. Preadre du champ 


. [= de l'écax, Voy. ce m. || Avoir du 


champ devant s01 — des nResounces 
ou du TEwrs, Voy. ces m. Être à 
bout de champ = n'avoir plus de 
RESSOURCES, Voy. ce m. || 8° Espace 
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libre, carrière; sujet, occasion. Cam- 
pus, i, m. Cic. Spalium, ii, on. Cic. 
Curriculum, à, un. Cic. Locus, i, m. 
Cic. Materia, æ, f. Cic. Afateries, ei, 
f. Cie. = Le champ des brigues élec- 
torales, Curriculum petitionis. Cie. 
Dans ce vaste -- l'orateur peut se 
donner carrière, In hoc fanto ou (am 
immenso campo licel oratori vagari li- 
bere. Cic. IL y a un — où l'éloquence 
eut se donuer carrière, Est campus 
a quo exsultare possit oratio. Cic. Les 
vertus trouvèrent un — pour se si- 
gnaler, Viriutes habuerunt spatium 
exemplorum. Tac. Les appétits trou- 
sent le — libre, Appctitus longius eva- 
gantur. Cic. Je ne veux pas me lan- 
cer dans un — qui serait trop vaste, 
Nolo in ingeniem locum me dimnitière. 
Sen. Ouvrir à l'âme un vasle —, Ani- 
mo locum larare. Sen. C'est un — ou- 
vertes vertus, Tuis virlutibus cam- 
pus prosternitur. Pl.-j, Le — de l'hon- 
peur et de la gloire est ouvert à 
tous, Patet omnidus honoris et gioriæ 
campus. Pl.-j. Le — est ouvert aux 
soupçons, Aperlus esi suspicionibus 
introitus. Cic. Le — est ouvert à la 
vaillance, Virtus est in aperto. Tac. 
Dispute où l'on a le — libre, Libera 
disputatio. Cic. Laisser le — libre 
aux abus religicux, Adifum religtoni 
dare. Cie. Laisser le — libre à l'in- 
justice, Injurie concedÿre, n. Sall. 
asser le — trop hbre à qqn, Alicui 
majorem largiri libcrtatem et licentiam 
Cic. Resserrer le — de qd ch., Ali- 
quid in angustias compellère. Cic. in 
angustum deducëre. Cic. Tout le — 
du ridicule se borne à ces vices.…., 
Maternes omnis ridiculorum est in 
istis vitiis… Cie. || 8° Locutions adver- 
biales. Sur-le-champ (= aussilôl, sans 
délai}, Statim. Cic. Confestim. Cic. Pro- 
tinus. Cæs. Continuo. Cic. Illico. Cic. 
Ertemplo. Liv. E vestigio. Cie. Parler 
sur-le — (— sans préparation), Er 
tempore dicère. Cic. Voy. AUSSITÔT. || 
A tout hout de champ (= à chaque 
instant}, Etiam atque eliam. Cic. l's- 
ue. Ter. Usque et usque. Afart. Être 
attu à tout hout de —, Vapulare 
usque. Ter. 

CHAMPAGNE, anc. province de 
France. * Camnpania (æ) Franco-Galli- 
ca (æ), et simpl. * Campania, Î 

CUAMPÈTIRE, adj. Qui a rapport 
aux champs. d greslis, m. £., e, n. Cic. 
Rusticus, a, un. Cie. Voy. cuaur 5°. 

CHAMPIGNON, 8. 1. 1° Sorto de 
végelal. Fungus, i, m. Cels. Plin. Do- 
Letus, m. Plin. Suet. =: Petit champi- 
gnons Fungulus, à, m. Apic. || 2° Acn- 

cment au bout d'une mèche qui brüle. 
punguss i, m. Virg. || 3° Excroissance 
de chair. Fungus, 1, m. Cels. 

CILAMPIGNY, v. de France (Indre- 
el-Loire). * Campiniacunn, i, 0. 

CHAMPION, s. m. {0 Combattant. 
Propugnator, oris, m. Cie.z La fortune 
cherche pour adversaires les cham- 
pions les plus vaillaots, Fortuna for- 
tissimos sibi pares quæerit. Sen. | 
40 Fig. Defenseur. Defensor, oris, m. 
Cic. Propugnaior, m. Cic. Præses, 
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sidis, m. Cic. : Se faire le champion 
de qqn, Pro aliquo propugnare, o, as, 
avi, afum, 0. Cic. Voy. DÉFENSEUR. 

CILAMPTOCEAUX, v. de France 
(Maine-et-Loire). *Castrum (1) Cel- 
sun, À, D. 

CHANAAN, fils de Cham. Chanaan, 
indécl., m. Bibl. : De Chanaan, Cha- 
nanæus, a, um. Prud. La Terre de 
—, Chanaan, indécl., f. Bibl. 

CILANANEBENS (LES), pple de Judée. 
Chananzi, orum, m. pl. Bibl. 

CIHLANCE, 5. Î. 4° Sorte de jeu de 
dés, coup de dès. Alea, æ,f. Cic.= 
Jouer à la chance, Ale ludfre. Cic. 
Voy. Dé. Ï Fig. Que la chance en 
soit jetée! Jacta alea esto! Suet. Î 
20 Fig. Eventualité, hasard. A lea, æ, f. 
Cie. Casus, üs, m. Cic. Qagf. Temeritas, 
atis, f. Cic. Sall. : Chance du com- 
merce, Alea negotiationis. Col. Dans 
ces sorlesde chuses, la — est tout, Iis 
in rebus, lemerilas el casus valet. Cic. 
Celle chose est soumise à quelques 
Chances, Ea res aliquem recipit ca- 
sum. Czs. Ce qui nesl dù qu'à la 
chance, Quod temere fl cæco casu. 
Cic. Ce n'est pas à la — qu'il doit 
son aflermissement, Non fortuito con- 
finnatus est. Cic. Courir la —, Aleam 
adire. Sen. subire. Col. Se fortune 
comaniti®re. Cic. Qui dépend des 
chances du basard, Positus in for- 
{unæ temeritate. Cie. 115 abandonnent 
l'événement aux — du hasard, Rem 
in Casum ancipitis eventus commil- 
tunt, Liv. Abandonner le tout aux — 
du basard, Dare summam rerum in 
aleam. Liv. Ecarter les — du hasard, 
Fortuita ercludëre. Suet. Tenler les — 
de la forlune, Fortunam periclitari. 
Czs. Tenter les — de la guerre, Belli 
fortunam periclitari. Cic. tentare. Cic. 
Cæs. erperiri. Cxs. Courir la chance 
de commander ou de servir, [n du- 
biam ïirperii serviltique aleam ire. 
Liv. Ie Risque, danger. Casus, üs, m. 
Cic. Discrimen, minis, n. Cic. Pericu- 
lum, i, n. Cic. : Risquer une chance, 
Discrimen subire. Just. adire. Tac. 
tentare ou erperiri. Curt. Risquer une 
— si périlleuse, In aleam anti casüs 
se dare. Liv. Courir de grandes 
chances, In summo discrimine esse. 
Cic. Marimo in discrimine versari. 
Cie. Faire conrir des —, de grandes 
— à qq. ch., Aliquid in aleam dare. 
Liv. in discrimen adducère. Cic. in 
dubium devocare. Cæs. in summum 
periculum deducère. Cæs. || 4° Alter- 
native, vicissitude. ( Vir, nomin. inus.), 
gén. vwicis, dat. vict (rare), acc. 
vicem, abl, vice ; pl. vices (sans gén.), 
vicibus, f. Cic. Varietas, atis, f. Cic. 
: La condition des mortels est su- 
jelle à ces chances, Has Aabel vices 
conditio mortalium. Pl.-j. On fit la 

nerre avec des — diverses, Varie 
ellatum est. Liv. Vario marte pu- 
gnatum est. Quint. Les — des ré- 
coltes, Varietates annonz. Liv. Les — 
de la fragilité humaine, Fragilifatis 
humanæ vices. Plin. Guerre qui à eu 
bien des —, Bellum in muliä varielate 
versaitum. Cie. | 6° Probabilite, espoir, 
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moyen. (En gén.) Casus, us, m 


311 


. Sal. 
Cic. Tac. (Seul. en b. part.) Spes, ei 
f, Cic. = [Il dit que] la fortune [leur] 
offre ane chance de se signaler, For- : 
lunam præclari facinoris casum dare. 
Sail. Îl avait ecril qn'on avait des 
chances de succès, Bene gerendæ rei 
casum offerri scripserat. Tac. Avoir 
piusieurs — de mort, Plures mortis 
abëre casus. Cic. Faire perdre (à qqn) 
toute chance de se marier, Spen 
nupliarum omnem (alicui) eripëre. 
Ter. Dernière — de salut, Extrema 
spes solutis. Cæs. Ne voir dans la 
issensiou aucune — de salut, In 
dissensione nullam salufem perspi- 
cére. Cæ3. || n'y a aucune — d'amé- 
lioration, Nulla spes ostenditur fore 
melius. Cic. Candidat qui a de plus 
grandes chances d'être élu, Firmior 
candidatus. Cic. 1l y a des — de paix, 
In spe par est. Cic. — égales à la 
uerre, Dubia spes armorum. Vell. 
gs — de la guerre sont les mé- 
mes pour tous, Omnis belli mars 
communis est. Cic. [Combattre] avec 
des — égales, Æquo marte. Cæs. 
Pari marte. Hirt. Les — du combat 
n'étareol pas égales, Minime par erat 
prulii cerlamen. Iirt. || 6° Sort, rè- 
sultat. Fortuna, æ, f. Cic. Casus, üs, 
m. Sall. Eventus, üs, m. Liv. Eritus, 
üs, m. Cic. : Les chances incerlaines 
de la guerre, Anceps fortuna belli. 
Cæs. Les — des combats sont in- 
certaines, Incerti eritus prœliorum 
sunt. Cic. Delli casus est incertus. Cic. 
La chance tourna subitement, Con- 
versa subito fortuna est. Nep. Comme 
la — 2 tourné! Quam conversa res 
est! Cie. La — à bien tourné pour 
lui, Res illi bene processit. Cic. La 
bonne et la mauvaise —, Prospera 


adversaque fortuna. Cie. La — leur 
est toujours favorable, Voy. 7e. 
Bonne —| Feliciter! Cie. Quod bvne 


vertat! Liv. Fortunalus sis! Plault. 
Bonne —, à voleurs, Salvéte, fures. 
Plaut. {| 7° Bonheur, succès. Secunda 
(æ) fortuna (æ), f. Cic. Felicitas, atis, 
Cic. =: Par une chance inouie, In- 
credibili felicitate. Cæs. Par une — 
inespérée il échappa..., Magnæ fuit 
fortune, ipsum effugëre.. Cæs. Si 
j'avais de la —, Si mihi secunda 
res essent. Ter. Ils ont une telle 
—1 Tania fortuna his datur{ Ter. 
J'ai bien de la —1 Næ ego for- 
tunatus homo sum! Ter. Est-il un 
bomme qui ait plus de — que moi? 
Quis me est fortunalior ? Ter. Ils ont 
toujours de la —, Omnes res illis 
prospere semper eventuni. Nep. J'aurai 
eu cette — toute particulière de 
jouir, Hoc mihi peculiare fuerit, frui. 
Cic. Ils n'ont jamais de —, Omnia 
adversissima illis accYdunt. Cic. || 
8e Malhour, revers. Adversa (æ) for- 
tuna (æ), (. Cic. Adversus (1) casus 
(Gs), m. Cic. Voy. MaLuEun. 
CHANCELANT, part prés. à 
CUANCELER, Voy. ce v. || Adj. cHAN- 
CKHLANT, ANTS. Qui vacille, pou ferme 
(pr. et fig.). Vacilluns, gén. antis. 
ic. Labans. Liv. Titubans. Cic. = 
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Chancelant pour avoir trop be, Ex 
vino vacillans. Cic. Démarrhe chan- 
celante, Insiabilis ingressus. Liv. || 
Fig. Réputalion chancelante, Fama 
vactllans, Cie. Fortune —, Fortuna 
iclinata. Cie. labans. Liv. Fidélité 
—, Fluxa fides. Sal. Légion d'une 
fidélité —, Legio vacillans. Cic. 
Domination —, Incertus dominalus. 
Cic. Royauté —, Imbecillum regnum. 
Sall. Santé —, Infirma valetudo. Cic. 
État chancelant de la république, Rei- 
publicæ nulatio (onis), 1. PL-j. Avoir 
uao mémoire chancelanté, Memoriolä 
vacillare, n. Cic. Être chancelant, 
Voy. CHANCELER. 

CHANCELER, v. 0. Vaciller, n'être 
pas ferme (pr. et fig.). Labare, 0, 
as, avi, atum, on. Cic. Vacillare, n. 
Cic. Titubare, n. Cic. : Prends garde 
de chanceler (en marchant), Cave ne 
titubes. Hor. Soldat qui chancelle, 
Labans miles. Tac. Faire chanceler 
une muraille, nne statue, Murum la- 
befacEre, io, is, feci, factum. Cæs. 
Signum labefactare, 0, as, avi, atum. 
Cic. ! Fig. La fidélité, La mémoire, 
Ma résolution chancelle, Labat fides. 
Liv. memoria. Liv. meum consilium. 
Cie. Les alliés commencèrent à chan- 
celer (dans leur fidélité), Socit la- 
bare cœperunt. Liv. La république 
chancelle, Respublica claudicat (= est 
boitense: de claudicare, 0, as, s. 
arf. ni sup., n.). Liv. Faire chance- 
er la fidélité, Fidem labefactare. Liv. 

CLHANCELIEN, s. m. Officier qui 
garde les sceaux. Éancellarius, ii, D. 
Cass. 


CHANCELLEMENT, 3. m5. Mouve- 
ment de ce qui chancelle. Vacillatio, 
onis, f. Quint. Suet. 

CILANCEUX, euss, adj. 1° Incer- 
tain. Incertus, a, um. Cic. Dubius. 
Cic. : Les combats sont chanceux, 
Incerti exilus prœliorum sunt. Cic. 
La fortune dn théâtre est chanceuse, 
Dubia fortuna est scenica. Ter. || 
40 Qaf. Perilleux. Periculosus, a, um. 
Cic. || 3° Qui a une chance favorable. 
Felir, gén. icis. Cic. =: Je suis bien 
chanceux, Ego forlunalus homo sum. 
Ter. Voy. HEUREUX. 

CHANC:I, CHANCIR, CIHHANCIS- 
SURE. C. MOISI,MOISIN, MOISISSURE, 

CLHANCRE,CILANCREUX. C. can- 
cæn 29, CANCÉREUX. 

CUANDELEUR, 8. f. La fête de la 
Purification. * Candelaria, orum, n. pl. 
(Cang.). 

1. CHANDELIER,s. m. Fabricant de 
chandelles. *Candelarius, üi, m(Cang.} 

2. CHANDELIEN, #. w. Ustensife 
pour mettre la chandelle, les cierges, 
eto. Candelabrum, i, n. Cic. 

CHANDELLE, 8. f. Potit flambeau 
de auif el af de cire. fandela, z, f. 
Plin. : Chandelle de suif, Sebacius, ti, 
m. Apul. — decire, Cereus, i, m. Cic. 

CHANGE, 5. m. 1° Changement, 
échange Voy. ces mots. || 2° Negocia- 
tion relative à la vente ou 4 l'echange 
des valeurs. Collybus, i, m. Cic. Suet. 
Permutatio, onis, f. Cie. : On Pr 
assez sur le change, In collybo detri- 
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menti est satis. Cic. On fait nue dé- 
duction pour le —, pour le prix 
du —, Deductio fi pro collyba. Cic. 
On gagne sur le —, Cum questu 
permutatur (impers. pass.). Cie. Être 
payé par la voie du —, Permulari, 
ass. Cic. Envoyer une leltre de — 
Se 10000 sesterces, Decem millia 
sesteriiorum permulare. Cic. Donne 
une lettre de — sur Athènes, Cura 
uf (pecunia) permutetur Afhenas. Cic. 
Toucher une lettre de —, Pecuniam 
accipire quæ ex permulalions debetur. 
Cic. Bureau de —, Faire le —, Voy. 
banque. Celui qui fait le —, Voy. 
Banquien. || 30 T. de vénerie. Action 
de substituer une autro bôte à celle qui 
a été lancée : Donner le change, * Ve- 
natores où Canes ad aliam feram aver- 
têre, 0, is, verli, versum. Prendre le 
—, * Ad aliam feram desrrare, 0, as, 
avi, atum, 0. || Fig. Donner ou Faire 
prendre le change à qqn, Aliquem in 
errorem inducère. Cic. Faire prendre 
le — au juge, Judicem transversum 
ferre. Quint. Îl s'élait préservé en 
dounant le —, Errore se muniverat, 
Liv. Pour donner le —, In speciem. 
Liv. Ad speciem. Cæs. Ostentationis 
causä. Cæs. Lonner le — à ses cha- 
grins, À miseriis cogitationem aver- 
tëre. Cic. À miseriä quasi aberrare, 0. 
Cic. Aclion de donner le — à ses 
ennuis, Avocatio a cogitandä moles- 
tia. Cic. Prendre le — sur qq. cb., 
In re ou De re errare, n. Quint. Voy. 
TROuPEn et Se ThOMPER. 

CHANGEANT, part. prés. de 
CHANOEn, Vay. ce v. || Adj. CHANGEANT, 
ANTE. 10 Qui se modifie, variable. Afu- 
tabilis, m. f.,e, n. Cic. Commutabi- 
lis, e. Cic. Inconstans, gén. antis. Plin, 
Varians. Plin.: Vents changeants, In- 
constantes venti. Plin. Ciel changeant, 
Varians czlum. Plin. Physionomie 
changeante, Incertus vultus. Sal, 
L'expression — du front, Frontis in- 
contlantia (æ), f. Quint. || 2° Incon- 
stant. AMulabilis, m. f.,e, n. Cie. 
Commutabilis, e. Cic. Mobilis, e. Cic. 
Levis, e. Cic. Inconsians, gén. anlis. 
Cic. Varius, a, wm. Cic. Soll, = 
Peuple changeant, Genus Aominum 
mobile. Sall. Les Gaulois sont chan- 
geants dans leurs desseins, Galli 
sunt in constlits captendis mobiles. 
Cæs. Esprit changeant, Animus mo- 
bilis. Cic. commutabilis. Cic. va- 
rius. Cic. mulliplez (gén. plicis). Cic. 
Ingenium versatile, Liv. Humeur 
changeante, Afentis inconslantia (z), 
f. ou mutabililas (atis), f. Cie. 
Animi mobilitas ou levilas. Cæs. et 
simpl. Inconsfantia ou Mobilitas ou 
Levttas. Cic. La fortune est chan- 
geante, Fortuna est volubilis. Cic. 
vaga. Cie. versabilis. Curt. Les choses 
humaines [sont] fragiles et chan- 
geantes, Res Aunanæ fluræ ot mo- 
biles. Sell. 

CHANGEMENT, 8. m. Action de 
changer ; état de ce qui est change. Mu- 
tatio, onts, f. Cie. Sen. Immulatio, f. 
Cic. Commutatio, f. Cic. Permutatio, 
f. Clic. Conversio, f. Cic. Qqf. Ve- 
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rielas, alis, f. Cic. : Sujet au change- 
ment, VOy. CHANGEANT. Et la nature 
a‘admet pas de changements, Nec 
varietatem nalura pafitur. Cic. Opérer 
de si grands —, Tanfas conversiones 
facëre. Plin. Opérer un changement 
de, Mulare, o, as, avi, afum, act. Cic. 
Opérer un — de front (4 la guerre), 
Acien circumagfre. Liv. Voy. cHaN- 
Gen (act.). Éprouver ua Mulari, 
or, aris, aius Sum, pass. Cie. Voy. 
CHANGER 5°. Avec quelques change- 
ments, c'était un stuicien, Erat, si 
perpauca mulavissel, sloicus. C:z. Le 
changement le délassera, Mutatione 
recreabitur. Quint. — de séjour, Lo- 
corum mulalio. Cie. Le — de pays 
ue change pas les mœurs, Terra mu- 
tata non mulat mores. Liv. Les chan- 
gements de température, Tempesta- 
fum cæli commulaliones. Cic. Czli 
varielas ou mutatio. Col. (Être indis- 
osé] par le changement de climat, 
ovitate cæli. Col. Redouter le — de 
climat et de lerrain, Positionem cæli 
locique mulalam reformidare. Col. 
Par le — d'un mot, Commutato verbo. 
Cic. Faire dans un livre de légers chan- 
gements, teaucoup de —, Librum 
leviter retractare. Suet. {n libro multa 
muiare. Cic. J'ai marqué les — que 
je croyais nécessaires, Annotavi quæ 
commutanda arbitrarer. Pl.-j. ([Ou- 
vrage] Où il y a de nombreux —, 
Crebris locis refectus.Cic. Retractalior. 
Cic. Changement dans la constitution 
de l'État, — (polilique), Rerum com- 
mutaltio. Cæs. mufalio Ou conversio. 
Cie. — de régime, Rerum (ransitus 
(üs), m. Tac. ll se (ait un — de gou- 
vernement, Reipublicæ status muta- 
tur. Cic. H se fit un si grand —, 
Tanta commulatfio incessit. Sail, Qui 
a pagné au — de régime, Er novis 
rebus auctus. Tac. Foule avide de —, 
Turba novarum rerum avida. Liv. Dé- 
sirer un — de dooination, Novis im- 
periis studère. Cxs. Les plus petites 
causes amènent les plus grands chan- 
ements de silustion (dans l'État), 
Jinimis momentis maxrimæ inclinatio- 
nes lemporum fiunt. Cic. Changement 
de sentiments, Commutafio voluntatis. 
Cic. Immutata voluntas. Cic. — dans 
les mœurs ou dans les goûts, Commu- 
tatio morum aut studiorum. Cic. Suet. 
CHANGER, v. act. el neut. 40 Act. 
et neut. Code” une chose contre une 
autre. (Rem re) mutare, 0, as, avi, 
atum, act. Sail, comimutare, act. Cic. 
ermutare, act. Plin. : Changer son 
utian conlre du vin, Præzdas vino mu- 
{are. Sall. — un denier pour seize a6, 
Denarium sexdecim assibus permulare. 
Plin. || Changer d'habits avec qqn, 
Vestem cum aliquo mutare. Ter. Vous 
avez changé de nom entre vous, 
Nomina inter vos permulastis. Plaut. 
|| 20 Act. et neut. Remplacer un objet 
par un autre, quittor pour un autre, 
placer ailleurs. (fem re) mulare où 
commulare ou immulare Ou permu- 
fare, o, as, avi, afum, act. Cic. = 
Changer son itinéraire, lier mulare. 
Sal. commulare. Cæs. — le chef, 
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Mutare ducem. Sall. — la toge pour le 
manteau mililaire, Mutare paluda- 
menio togam. Sall. le cerlain 
pour l'incertain, Jncerta pro certis 
mutare. Sall. — Îles aiguilles de 
main, Âcus infer manus permulare. 
Cels. — qqn, qq- ch. de place, E loco 
aliquem movëre, eo, es, movi, molum. 
Cic. amovére. Cic. aliquid movre. 
Czs. removère. Cic. — des monta- 
gues de place, Afontes suä sede mo- 
liri, tor, 1ris, itus sum, dép. Liv. || 
Changer de chaussure et de vète- 
ments, Mutare caiceos el vestimenta. 
Cie. — de poil, Pilum mutare. Suet. 
— de couleur (par l'effet d'une émo- 
tion), Colorem mutare. Hor. Colore 
mutari, pass. Quint. — de visage, 
Vultum mutare. Cic. Le roi change de 
visage et de couleur, Regi non color, 
non vulius constat (de constare, 0, sti- 
ti, statum), 0. Liv. Changer de place, 
Movëre se loco. Czæs. Commutare lo- 
cum. Ter. Mutare se. Plautf. se loco. 
Hor, — de place avec 1jqn, Permu- 
tare locum cum aliquo. Plin. Faire — 
qe de place, E loco aliquem amovère. 
, 


ie. — de demeure, Sedem mutare. 
Plin. Domo emigrare, o, as, avi, alum, 
n. Cic. — sans cesse de demeure, 
de lieu, Bfutare sedem ex sede. Plin. 
locum ex loco. Plin. — de climat, de 
pays, Mutare cælum. Hor. solum. Cic. 
— de camp, Castra castris conver- 
tfre, 0, is, verli, versum. Cæs. Désir 
de — de sort, Nouæ fortunæ cupido. 
Liv. — de plan et de route, Consi- 
lium ilerque commulare. Cæs. — de 
sujet (dans un entrelien), Sermonem 
alio (ransferre. Cic. — de langage, 
Orationem retextre, 0, is, lerui, (er- 
tum. Cic. Il faut — de conduite, 
Facienda morum mutatio est. Cie. 
— de carrière, Genus vilæ commu- 
tare. Cic. — d'intention, Animum 
mutare ou vertère. Sall. Qui change 
facilement de résolution, Mobilis in 
capiendis consiliis. (C:ms. Changer 
d'avis, Sententiam mutare. Cic. De 
sentenfiä deced®re, 0, is, cessi, ces- 
sum, n. Cic. Sententia desistére, 0, 
is, siiti, stifum, n. Cic. Faire — qqn 
d'avis, Aliquem de sententiä demo- 
vère. Cie. movëre. Liv. deterrère, 00, 
es, terrui, lerritum. Cic. dejicére, to, 
üs, jeci, jectum. Cic. || 8° Act. Mots- 
morphoser en, convertir en. (Aliquem 
ou Aliuid in aliquem ou in aliquid) 
mulare, 0, as, avi, alum, acl. Cic. 
commulare, act. Hyg. veriëre, 0, is, 
verli, versum, act. Cic. convcrtëre, 
act. Cie. =: Changer en arbre, In 
mere arboris commutare. [yg. 
bangée en chienne, In canem conver- 
sa. Cie. Changer en singe, en loup, 
Transfgurare (0, as, avi, alum) in 
speciem simis. Suet. in lupuin. Plin. 
— Île bienfait en injure, Beneficium 
in injuriam convertère. Sen. Tout à 
été changé en mal, Versa el mutata 
in pejorem partem sun omnia. Cic. 
Changer uu doute en certitude, Ali- 
quid ante dubium ad certum redigëre, 
0, is, egi, actum. Liv. || 4° Act. Rendre 
autre ou different, modifier. (En gén.) 
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Mutare ou Immutare ou Commulare, 
0, as, avi, afum, act, Cic. (Complè- 
tement) Permutare, act. Cic. (En mal) 
Demutare, act. Plaut. Tac. : Changer 
le gouvernement, Nempwblicam com- 
mulure. Cic. Res novare. Liv. Vouloir 
tout —, Omnia velle nova. Liv. Je ne 
change rien à ce que j'ai fait, Haud 
muio factum. Ter. Ce que j'ai dit, je 
o‘y changerai rien, Ego quod diri, 
haud mutabo. Plaut. Changer qq. ch. 
aux instilutions, Aliquid de institutis 
immutare. Cic. — qq. ch. aux lois, 
Aliquid in legibus novare. Cic. — qq. 
ch. à l'usage, Aliquid er consuetudine 
demêre, o, ts, dempsi, demplum. Suet. 
Ne rien — 4 la déclinaison latine, 
Nihil ex lafinä ratione mutare. Quint. 
Ne rien — à son luxe, Nihil e solito 
luru remitlËre, 0, is, misi, missum. 
Tac. — les esprits, Commufare ani- 
mos. Cic. Ils ont changé mes dis- 
positions à ton égard, fe immuta- 
runt {ibi. Cic. tre — par la pros- 
érité, Prosperis rebus immutari. Cic. 
les écrits ont complètement — Quin- 
tus, Quintus commutatus est lotus 
scriptis meis. Cie. || 5° Neut. Devonir 
autre, différent. Mfufari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. fmmutari, pass. Cic. 
Commutari, pass. Cic. Verti, or, éris, 
versus sum, pass. Cic. Converti, pass. 
Sall. Se immutare fo, as, avi, afum). 
Cic. Se invertëre (o, is, verli, uer- 
sum). Cic. Se vertëre. Cæs. : La for- 
tune change, Fortuna mufalur. Cæs. 
se inclinal. Czs. Tout —, Omnia 
vertuntur, Prop. Tout a changé, Com- 
mulata sunt omnia. Cic. Les choses 
ont beaucoup —, Magna est rerum 
facta commutatio. Cic. La nature 
n'est pas sujette à changer, Non va- 
riclatem nafura patitur. Cic. Tout 
corps est sujet à —, Omne corpus mu- 
fabale est. Cic. Couleur (du visase) 
qui a changé, Color versus. Sen. 
Son visage ne changea pes (de cou- 
leur), Non oris color mulatus est. 
Curt. Visage qui ne change jamais, 
Idem semper vultus. Cic. Le vent 
Ventus se circumagit (de cir- 
cumagère, 0, egi, actum). Liv. L'opi- 
aion publique a changé, Homines alii 
facti sunt. Cic. Je veux changer main- 
tenant, Alius nunc fieri volo. Plaut. 
J'ai changé, Alius sum afque olim 
(s.-e. fui). Ter. ls changent avoc les 
pays, Ali in aliis locis sunt. Cic. [Je 
ne croyais pas] que tu pusses changer 
4 ce point pour moi, Te tam mobili 
esse in me animo. Cic. Ils n'ont pas 
changé, Jidem sunt. Cic. Changer eu 
bien (— 5e ranger), Ad bonam fru- 
gem se recipôre (fo. 18, cepi, ceplum). 
Cic. Autoine a changé (en bien), An- 
tonius frugi factus est. Cic. Changer 
en mal (= se pervertir), In deterius 
mutari. Tac. În pejus abire, eo, is, 
iui at it, itum, 0. Liv. 

Se cnancen,: v. réf. 1° So trans- 
formor on. (In aliquid) mutari, or, 
aris, alus sum, pass. Cic. commutari, 
pass. Cic. verti, or, Éris, versus sum, 
pass. Cic. converti, pass. Cic. se 


vert®re.(o, is. verti, versum). Cic. se 
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converlëre. Cic. ss mutare {0, as, 
avi, afum). Plin. abire, 60, is, ivi 
et ii, itum, n. Cic. =: Le b 


ien se 
change en mal, Bona mufantur in 


pejus. Quint. Voyez comme tout s'est 
changé en mal, Videle quam versa el 
mulala in pejorem partem sint omnia. 


Cic. Se changer en revers, In adversa 


mulari. Sall. Ces vérités ne peuvent 


pas se — en erreurs, Hzc commutari 
er veris in falsa non possunt, Cic. in 


falsum e vero non possunt converti. 
Cic. La plaisanterie se change en rage, 


In rabiem verlitur jocus. Ior. Les 
amitiés se changent en vivlentes ini- 
miliés, In graves inimicilias conver- 
funt se amicilis. Cic. Ce défaut se 
chaugeait en qualité, Hoc vitium in 
bonum convertebat (neut.). Cie. Cette 
liberté se change en servitude, Illa 
liberias in servilutem cadit (de ca- 
dëre, 0, cecïdi, casum, n.). Cic. E se 
— en Ü, E in U abit. Varr. La 
terre se — en eau, Terra in aquam 
se verlit. Cic. Un dieu se — en 
bomme, Deus sese in Aominem con- 
vertit. Ter. Si un homme se — en 
bète, Si quis er homine se convertat in 
belluam. Cic. Voyez-vous comme un 
roi s'est changé en un mallre? Vi- 
desne ul de rege dominus erstit#ril 
(de exsis{®re, o, is, s. sup., n.)? Cic. 
j 2° Se modifier. Mutari (voy. 1°), 
pass. Cic. Immufari, pass. Ter. Voy. 
CHANGER 50, 

CUANGEUR, s. m. Colui qui fait 
commerce de changer les monnaies. 
Argentarius, ti, m. Cic. Nummularius, 
m. Suet. : Boutique de changeur, 
Argentaria taberna. Liv. 

CILANOINE, 5. m. Celul qui possède 
un canonicat. *Canonicus, i, in. (Eccl.). 

CHANOINESSE, 3. !. Femme qui 
possède uno prebende dans un chapitre 


de filles. “Canonica, æ, f. (Eccl.). 


CHANOLNIE, 8. f. C. CANONICAT. 
CHANSON, 8. f. 10 Pièce de vers 
ui se chante. Cantio, onis, [. Plaut. 
uet. Canticum, à, 0. Ph. Quint. Can- 
tilena, æ, f. Gel. || 20 Qaqf. Poème, 
poesie. Voy. ces m. |} 3° Fig. Propos 
rebattu. Cantilena, æ, f. Ter. Cic. = 
Ne savoir qu'une chanson, Chanter 
toujours la même —, Eamdem can- 
tilenam canëre. Ter. || 4° Discours ou 
Raison frivole. Fabula,æ, f. Cic. Nugaæ 
arum, f. pl. Cic. : Chansonsi Fabulæ) 
Ter. Nugas! Plaut. Somnia! Ter. : 
CHANSONNER, v. act. Faire uns 
chanson satiriquo (contre qqn). Carmen 
malum (in aliquem) condëre, o, is, di- 
di, ditum. Hor. - 
CHHANSONNETTE, 5. {. Potite 
chanson. Cantiuncula, æ, f. Cic. 
CILANT, s. m. 1° Suite d'inflexions 
de la voix humalne avec modulatians. 
Cantus, üs, m. Cic. : Faire entendre 
ua chant, Cantum edfre. Cat. Canëre, 
0, ts, cecini, cantum, n. Cic. Maltre 
de —, Phonascus, i, m. Suet. || 2° Ra- 
mage des oiseaux. Canfus. üs, m. Cic.s 
Le chant des coqs, Gallorum cantus. 
Cic. || $° Mélodie produite par un instra- 
ment. Cantus, üs, m. Cic. : Le chant de 
la (te, Tibis cantus. Cic. H 4° Pièos 
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de poësis qui se chante. Carmen, minis, 
n, Cic. Canticum, 1, 0. PA. Quint. 
Cantlio, onis, f. Plaut. Suet. =: Chant 
funèbre, Carmen funebre. Quint. Ne- 
nia, æ, f. Cie. Faire entendre un —, 
Carmen canëre. Cic. || 6° Toute pièce 
de vers. Carmen, minis, n, Cic. Quint. 
I} 6° Divislon d'un poème. Liber, bri, 
D. Quint. Carmen, minis, 0. Liv. 

CLUANTANT, part. prés. de CHAN- 
TER, Voy. ce v. || Adj. CHANTANT, 
ANTE, (En b. part.) Propre à être 
chant; (En m. part.) Qui se rap- 

roche trop du chant. Canorus, a, um. 
or. Cie. = Débat chantant, Vox ca- 
nora. Cic. VOy. CHANTEN 29. 

CUHANTELLE, v. de France (Allier). 
*Cantilia, æ&, . 

CUANTER, v. neut et act. 19 Neut. 
Former avec la voix une suite de sons 
modulès. Canëre, 0, is, cecini, cantum, 
D. Cic. Canfare, o, as, avi, afum, n. 
Ter. Nep. : Chanter ensemble, Conci- 
nêre, 0, is, cinui, centum, n. Col. — 
sonvent, Canlilare, 0, as, avi, 8. sup., 
ou. Cic. — avec accompagnemenl de 
flûte, Canêre ad iibiam. Cic. — en 
s'accompagnant de la lyre, Cantare 
ad chordarum sonum. Nep. — faux, 
Absurde canëre. Cic. || fron. C'est 
comme si to chantais (— lu perds la 
peine), Nihil agis. Ter. || 2° En w. 
part. Réciter d'une manière qui ap 
proche trop du chant. Cantare (voy. 1°), 
0. Quint. = Il ne faut pas chanter en 

laidant, În causis non cantare decel. 
Quint. 1 3° Faire entendre son cri (en 
parl. des oiseaux). Canère (voy. 1°), 
n. Cic. Cantare (voy. 1°), n. Cie. : 
Faire chanter les coqs, Excitare 
gallos ad canendum. ic. Animal 
qui chante, Animal eanorum. Cic. || 

e Faire entendre une mélodio (en pari. 
d'un instrument). Canëre (voy. 1°), n. 
Cic. || 5° Act. Exécuter un morceau de 
chant. Cangre (voy. 1°), act. Cic. Can- 
tare (voy. 1e), act. Ter. Hor. : Chan- 
ter sonvent qq. ch., Abd canii- 
fare, 0, &s, avt, 8. sup. Cic. — un 
puème, Carmen canêre. Cie. Vers 
chanté par les enfants, Versus cen- 
tatus a pueris. Gel. || Fig. Tu chantes 
toujours le même refrain, Cantilenam 
eamdem canis. Ter. || 6° Célebrer 
ses chants. Cunêre (voy. 1e), act. Cic. 
Cantare (voy. 1e}, act. Cic. Celebrare, 
o, as, avi, atum, act. Cic. : Chaoter 
au son de la flüle les verlus de, 
Canÿre ad tibjam virtutes. Cic. ad 
tibicinem de virtutibus. Cie. Je chante 
César, Canto Cæsarem. Cic. On nous 
chantera, Cantabimur. Ov. Être chanté 
par les poètes, Poetarum carminibus 
celebrani. Cic. Chanter en vers, Ver- 
sibus efferre, fero, fers, extuli, ela- 
fum, ack Cie. — volontiers ses 
louanges, Libenter de suis laudibus 
prædicare, 0, as, avi, alum. Cæs. || 
70 Iron. Dire. Cantare (voy. 1°), ect. 
Plaut, =: Que chantes-tn 14? Quid fri- 
gultis (de friguttire, to, s. parf. ni 
sup.)? Plaut. Tu — toujours la 
même chose, Voy. Be. 

Se CBaNTER, v. réfl. Etre chanté. 
Cani, or, ris, 9. parf., pass. Cic. 
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Cantart, or, aris, alus sum, pass. 
Tac. : Les vera qui se chantent dans 
les festins, Carmina quæ in epulis 
canunfur. Cie. Se chauler et se dao- 
ser, Cantari saltarique. Tac. 

CHANTERELLE, 8. f. 1e T. de 
musique. La cordo qui a le Sun lo plus 
aiqu. Acutissima (æ) chorda (æ), f. 
D'apr. Cie. (De Or., mi, 51). || 2° Oi- 
seau dont on se sert pour en attirer 
d'autres. Jiler ou Illir, icis, f. Plaut. 

CILANTEUR, 6086, 5. masc. et 
fém. 4° Celui, Celle qui pratique l'art 
du chant. Cantor, oris, masc. Cic. 
or. Cantriz, icis, fém. Plaut. || 
Adj. Canorus, a, um. Cic. = Les oi- 
seaux chanteurs, Aves cantrices. Varr. 
20 La personne qui chante. Canens, 
gén. entis (part. prés. inus. en ce sens 
au nomin. sing.). Cic. = Chœura de 
chanteurs, Chorus canentium. Cic. 
L'accord des —,Vocum concordia. Col. 

CHANTIER, s. m. 1° Pièce de bois 
pour caler, soutenir. Fulcimentum, 
t,n. Apul. || Fig. Mettre [un ov- 
vrage] sur le chantier, Insfifuëre, o, 
is, ui, utum, act. Cic. Tout ce que 
j'avais sur le —, Omnia que in ma- 
nibus habebam. Cic. || 2° Depôt de 
bois, do pierres, etc. “Area, z, f. || 
8° Lieu où l'on construit des navires. 
Navalia, um, n. pl. Cic. 

CHANTILLY, v. de France (Oise). 
* Chantiliacum, à, n. 

CILANTONNER, v. D. Chanter à 
demi-voix. Carlilare, 0, as, avi, s. 
sup., n. Apul. 

CHANTRE, s. m. 1° Celui qui 
chante dans une église. “Cantor, oris, 
m. (Eccl.). |] 2° Le maitre du chœur. 
Præcentor, oris, m. Aug. || 3° Poët. 
Diseau chanteur. Cantator, oris, masc. 
Mart. Cantrir, icis, fém. Varr.= Les 
chantires ailés, Aves canoræ. Virg. Le 
cyene, chantre de son propre trépas, 
Cantator cycnus funeris vpse sui. art. 
l] 4° Poëte. Poeta, æ, m. Cic. Vales, 
is, m. Col. Virg. Tac. : Le chantre 
de Méonie, Afzonius vates. Ov. Être 
le — des dieux, Deos can£re. Hor. 
Voy. CHANTER 6°. 

CHANVRE, 8. m. Sorte de plante. 
Cannabis, ts (acc. im, abl. i), f. Col 
Rar. Cannabus, i, m. Pall.: De chan- 
vre, Cannabinus, a, um. Col. Lien 
planté de —, Cannabetum, i, n. Inse. 

CHAONIE, contrée de l'Épire. Chao- 
nia, #,f. Cic. = (Qui est) de la Chao- 
pie, Chaonius, a,um. Virg. Habitants 
de :a —, Chaones, um, m. pl. Liv. 

CHAOS, 8. m. 4° T. de mytb. État 
de l'univers au moment de la création. 
Chaos, à (acc. os, abl. 0), n. Ov. In- 
digesta (æ) moles (is), f. Ov. =: Faire 
rentrer dans le chaos, In confusionem 
veterem demergëre.Sen.Il tira le monde 
du —, Quidquid erat ex inordinato 
in ordinem addurit, Cie. N 2° Fig. 
Confusion, désordre. Confusio, onis, f. 
Cie. Perturbatio, f. Cie. =: Un chaos 
de rochers, Perversæ rupes, Liv. Le — 
des idées, Ralionis perturbatio. Cic. 
Voyez dans quel — (politique) nous 
sommes, Vide quant& in perlurbatione 
rerum versemur. Cic. Voy. CONFUSION. 
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CHAOURCE, v. de France (Aube). 
*Chaorsium, ii, n. 

CHAPE, 8. f. 1° Vôêtement d'église 
on forme de manteau. * Trabea, à, f. 
(Joub.). |] 20 Anc. Vêtement à l'usage 
des laïques. C. care. || 3° Couvercle. 
Pænula, æ, f. Vitr. Operculum, à, n. 
Cic. Operimentum, i, on. Varr. Plin. 

CHAPEAU, S. m. 1° Coiffure 
d'homme. Petasus, à, m. Plaut. = Coilé 
d'un chapeau, Petasatus. Cic. Mettre 
son —, Caput operire. Cic. Mettre 
— bas, Caput aperire. Cie. Oler son 
— à qqn, ‘Capite aperto salutare 
aliquem. || 2° Coiffure de femme. Afi- 
tra, &,f. Plin. || 3° Couronno = Cha- 
peus de fleurs, Florea (æ) corona (æ), 
. Plaut. || 4° Toute choso analogue 4 
un chapeau. Petasus, i, m. Plin. 

CHAPELAIN, 3. ©. Prêtre qui des- 
sert une chapelle. *Capellanus, i, m. 
(Cang.). 

CHAPELET, 8. m. {0 Grains enfilés 
sur lesquels on dit des prières. ° Pre- 
catonc (æ) corcna (æ), (. (Eccl.j = 
Chapelet de pierres précieuses, * Gem- 
marum circulus (1), m. (Eccl.). Dire 
son —, *Precatoriam coronam reci- 
tare (Eccl.). || Fig. Défiler son cha- 
pelet (= dire de suite tuut ce qu'on 
a a dire), Rem omnem ordine enar- 
rare. Ter. l 2° Suito d'objets reunis. 
Serics, ei, f, Plin. 

CUAPELIEN, 8. m. Fabricant de 
chapeaux. *Peiasorum opifez (ficis), m. 
(Joub.). 

4. CHAPELLE, 8. {. Potit sanc- 
tuaire; enceinte où l'on dit la messe. 
Sacellum, i, n. Cie. (Ecel.). 

2. CHAPELLE (14), nom de plus. 
v. de France. * Capella, æ, f. 

CUAPERON, 5. m. 1° Sorte de coif- 
fure. Cucullus, 1, m. Col. Palliolum, i, 
0. Ou. Sen. || 29 Le haut d'un mur de 
clôture. Lorica, æ, f. Vitr. 

CHAPITEAU, 5. m. La partie du 

haut d'une colonne qui pose sur le fût. 
Capitulum, i, n. Vur. 
. CHAPITRE, 8. m. 1° Division d'un 
livre, d'un écrit Caput, pitis, n. Cic. 
Cels. = Chpire premier, Primum ca- 
put. Cic. || 2° Fig. Le sujet dont on 
parle. Res, ei, f. Cic. Locus, i, m. 
Cic. Materia, æ, f. Pl.-j. : Mon père 
est clairvoyant sur ce chapitre, Pater 
ad has res est perspicar. Ter. Avoir 
on entretien sur Îe — de l'amitié 
Sermonem de amicitiä habère. Cie. 1] 
s'est étendu sur notre — (= sur 
uon0s), In nos effusus (est). Cic. Mais 
en voilà assez sur ce —, Sed ec hac- 
tenus. Cic. Changer de —, Sermonem 
alio transferre. Cic. || 8° Le corps des 
chanoines. *Canonicorum collegium (ir), 
n. (Trév.). || 4° Assemblee de chanoi- 
nes. * Canonicorum conventus (üs), m. 
(Trév.). || 5e Assemblée (en gén.). Con- 
ventus (üs), m. Cic. 

CHAPITREN, v. act GC. néra- 
MANDER. 

CLLAPON, s. m. Sorte de volaille. 
Capus,i,m. Varr. Capo, onis, m. AMart. 

CILAQUE, adj. distributif. Tous 
séparément. (En pari. de plus de deux) 
Unusquisque, unsquæque, unumquod- 
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que, gén. unius-ujusque, dat. uni- 
cuique. Cic. Quisque, quæque, quodque 
(rar. en tête de la propos.). Cic. Sin- 
guli, æ, a (plur.). Cic. ‘En parl. de 
deux) Uterque, utraque, utrumqur, 
gén. utriusque, dat. ulrique. Cic. 
(Voy. cuacun 19 et 2e) = Chaque 
chose, Quidque (senl. au nomin. ct à 
l'acc. 8.), n. Cic. — armée (— cha- 
cune des deux ie de Uterque exer- 
citus, Cæs. — wois (—= mensuelle- 
ment}, Singulis mensibus. Liv — 
jour (— journellement}, Singulis die- 
us. Cic. Quotidie. Cie. — jour da- 
vantage, Plus plusque in dies. Cic. À 
pas que tu feras, Quotumcunque 
gradum facies. Cie. — personne de 
son côté, d'un côté diflérent, Voy. 
cuacunN 4°. Promettre à — soldat 
cent sesterces, VOy. CHACUN 2°, 

CuAN, s. m. Nom de différentes 
sortes de voitures. (Pour le triomphe, 
les jeux, la guerre, chez les Grecs 
et les Romains) Currus, üs, m. Cic. 
(Pour la guerre, chez les Gaulois, 
les Bretons et les Belges: pour la 
promenade ou les jeux chez les Ro- 
mains) Essedum, i, n. Cæs. Cic. (Pour 
la guerre, chez les Bretons et les 
Belges) Covinnus, i, m. Mel. (Pour 
transporter les images des dicux) 
Tensa, æ,f. Cic. (Voilure de cérémo- 
nie à deux roues) Pilentum, i, n. Liv. 
(Voiture de luxe à quatre roues) Car- 
ruca, æ, [. Plin. (Voiture à quatre 
roues pour transporter les gens de 
basse condition) Petorritum,i, n. Hor. 
Plin. (Pour transporter deux ou trois 
personnes; pour les pompes funèbres 
et les travaux des champs) Carpen- 
tum, à, D. Liv. Pall. (Pour le trans- 
port des personnes où des denrées, 
chez les paysans) Sarracum, à, n. 
Cic. (Pour les fardeaux, à la cam- 
pagne) Plaustrum, i, 0. Cic. (Four- 
gon des armées) Carrus, {, m. Cæs. 
: Petit char, Curriculum, à, n. Cic. 
Plostellum, n. Varr. Hor. — à 
bancs, Reda, æ, f. Cic. — armé de 
faux, Falcatus carrus. Curt. Falcatæ 
quadrigæ, f. pl. Liv. — attelé de 
chevaux blancs, Currus equis albis 
junctus. Liv. — atlelé de deux che- 
vaux, Biga, æ, f. Tac. et mieux 
Bigæ, arum, f. pl. Varr. — attelé de 
trois chevaux, Triga, æ, f. Dig. — 
atlelé de quatre chevaux, Quadri- 
garum currus, Im. 8., et simpl. Qua- 
drigæ, arum, f. pl. Liv. — attelé de 
six chevaux, Sejuges, ium, m. pl. Liv. 
— attelé de dix chevaux, Decemjugis, 
ls, m. (s.—e. currus). Suet. Le — du 
aoleil, Solis currus. Hor. Monter sur 
00 —, In currum escen:lfre. Cic. Cur- 
rumascendfre. Suet. conscendire. Curt. 
Être monté sur un —, Vehi curru. Cic. 
tn essedo. Cic. Monté sur un —, Curru 
sublimis. Liv. Diriger un —, Currum 
agëre. Curt. Combaltre sur un —, 
sur des chars, Præliari curru. Tac. 
Pugnare curribus. Mel. Triomphe en 
char, Curulis triumphus. Suet. Cour- 
ses de chars, Curules ludi. Minuc. 

CILARANÇON, 8. m. Sorte d'in- 
secte. Curculio, onis, m. 
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CILARDON, s. m. 1° Morceau de 
bois à demi brûlé et qu'on a éteint. 
Carbo, onis, m. Cato. =: Petit mor- 
ceau de charbon, Carbunculus, à, 
m. Ad Fer. Je (la) rendrai nuire 
comme du —, Tam atram reddam 
quart carbo est. Ter. Asseoir des 
ondations sur un lit de —, Funda- 
menia carbonibus substern®re. Plin. 
Cuire ou Faire du — de bois, De 
lignis cardones coquëre. Cato. Faire 
le commerce dn —, Carbonarium ne- 
gotium exercêre. A.-Vict. Réduire en 
—, Voy. cHannonxen. || 2° Bois en- 
tièrement embrasè qui ne jette plus de 
flamme. Carbo, onis, m. Cic. Pruna, 
s,f. Plin. 3 Charbon ardent, Carbo 
candens. Cic. ardens. V.-Mar. Faire 
cuire sor les charbons, Carbonibus 
coquëre. Plin. Mettre à cuire sur des 
—, În carbones imponêre. Cato. Cuit 
sous les —, Sub prunä coctus. Plin. 
l Fig. Être sur les charbons, = être 
IMPATIENT, INQUIET, Voy. ces m. || 
3° Houille = Charbon de terre, * Carbo 
(onis) fossilis (xs), m. (Sm.). |] 6° Tu- 
meur gangrénouse. Carbunculus, i, m. 
Cels. Carbo, onis, m. Samm. = Avoir 
le charbon, Carbunculare, 0, as, 5. 
arf, ni sup., n. Plin || 5° Maladie 
es plantes. C. NIELLS. 

CHARBONNER, v. act. 1° Con- 
vertir en charbon. In carbonem redi- 
gère, o, is, egi, actum, act. Scrib. || 
2° Marquer au charbon. Carbone no- 
are, 0, as, avi, alum, act. Üor. || 
8° Dessiner avec du charbon. Carbone 
pingëre, o, ts, pinri, picium, acl. or. 

Se CHAnDONNER, v. réfl. So convertir 
en charbon. CarbonescËre, o,is,s. parf. 
oi sup.,n. C.-Aur. În carbonem redi- 
gi, or, bris, redactus sum, pass. Scrib. 

CITARDONNIERN, 1ÈNE, 8. Masc. 
et fém. Celui, Celle qui fait ou vend 
du charbon. Carbonarius, ti, masc. 
Plaut. Carbonaria, æ,fém. Fest. Prisc. 
I Prov. Charbunnier est maltre chez 
soi, Gallus in suo sterquilinto plu- 
rimum polest (— le coq est mallre 
sur son fumicr}). Sen. 

CAHANRONNIÈRE, s. f. Lieu où l'on 
fait le charbon. Carbonaria,æ, f. Tert. 

CUANCUTERIE, 98. f. 1° Com- 
merce de charcutier. Voy. COMMERCE 
et cuancurien. || 2° Viande de porc. 
Voy. Porc. 

CUANCUTIER, 9. m. Celui qui 
répare et vend de la viande de porc. 
orcinarius, ti, m. Plaut. Suillæ car- 

nis conciliator (oris), m. Varr. 

CHARNDON, s. m. Sorte de plante. 
Carduus, à, m. Virg. Plin. : Chardon 
à carder, Dipsacos, 1, f. Plin, 

CHANDONNERET, £. m. Sorte 
d'oiseau. Carduelis, is, f. Plin. 

CILARENTE, fl. de France. Caran- 
tonus, ti, m. Aus. 

CHARENTON-LE-PONT, v. de 
Franco (Seine). * Carentonium, tt, n. 

CHARGE, 5. f. 1° Action de charger 
(un navire, etc.). VOy. CHARGEMENT. || 
20 Ce que peut porter une voiture, un 
navire, un homme, un animal. Onus, 
neris, 0. Cic. Sarcina, æ, f. Cas. 
Pondus, deris, n. Cic. 2 La charge 
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(dune charrelte), Vekes onu Vehis, is, 
. Col. Une — de fumier, Vehes sterco- 
ris. Col. Une — de paille (— un na- 
vire chargé de...), Paleæ navis (is), f. 
Cic. Embarquer une grande — de 
monnaie, Æris magnum pondus in 
navem impon/re. Cæs. Une — de bois 
(= un fagot porté par un homme), 
Lignorum fascis (is), m. Tac. Anon 
qui porte une — d'or, Asellus onus- 
fus auro. Cic. Il a sa —, Est one- 
ratus recte. Plaut. Navire de —, One 
raria (æ) ravis (is), f. Cæs. et simpl. 
Oneraria, f. Cic. Bête de —, Jumen- 
tum (1) sarcinarium (ti), n. Cæs. Ju- 
mentum onerarium, n. Liv. || 3 T. 
de mécanique. Pression d'un poids, 
poussée. {mpelus, üs, m. Vitr. : La 
charge [de cette voûte] n'est pas 
lourde, Non sunt imypelus magni. 
Vitr. || 4° Pig. Co qui est génant, in- 
commode. Onus,neris, n. Cic.z [1 sup- 
portait les deux charges les plus 
onrdes, Ferebat duo marima onera. 
Cic. Imposer une bien lourde charge 
à qqn, Onus gravissimum alicui im- 
ponère. Cic. Qui est à — à qqn, Ali- 
cui gravis, m. f.,e, n. Cic. molestus, 
a, um, Cic. incommodus. Cic. odiosus. 
Cic. Être à — à qqn, Alicui oneri esse. 
Sail. Hommage qui m'est à —, 0/- 
cium quod me gravat (de gravare, 0, 
avi, atum). Mor. La vie leur est à —, 
Vilæ (au géo.) eos tædet (tæduil ou 
tæsum est, tædère, n.). Cic. La guerre 
leur est devenue à —, Eos beili {æ- 
dium cepit. Liv. Se rendre à — À 
qan, Odium alicujus suscipère. Cic. 

0. IMPOnTON. || 5° Co qui cause de 
grandes dépenses. Onus, neris, n. 
Cic. Impensa, æ, f. Cic. Sumplus, 
üs, m. Cic. Impendium, it, n., et or- 
din. Impendia, orunu, mn. pl. Cic. : 
Se plaignant des charges que lui im- 
posaient l'empire et la paternite, [m- 
peruloria ef palria conquerens onera. 
Suel. Avoir à sa charge l'entretien 
de la cavalerie, Egratatum suo sumptu 
alfre. Cæs. Prendre une dépense 
à sa —, Sumplum præstare, 0, as, 
stiti, statum. Cic. Prendre à sa — 
les dettes de ses amis, Æs alienum 
amicorum suscipère, 10, is, cepi, cep- 
fum. Cic. Prendre à sa — le payÿe- 
ment d'nne somme, Pecuniam nume- 
rare de suo. Cic. Prendre qqn à sa 
—, Necessitales alicujus sustinére, eo, 
es, linui, tenium. Liv. Aliquem pre 
(suä) sustinére. Cic. Cette réparation 
est à ma —, Opus id ex meü pecuniä 
reficitur. Cic. Sa cuisine est à ma —, 
Obsonat de meo. Ter. Être à la — 
d'autrui (— vivre à ses dépens), 
Alienä uivère quadrä. Juv. Etre nne 
— pour qqn, Alicui esse oneri. Sal. 
sumplui. Cic. sumplum afferre. Cic. 
Cette donation est une — pour moi, 
Est müihi onerosa ista donatio. Pl.-j. 
Voy. rRA1S, DÉPENSS. || 6° Impôt, con- 
tribution. Onus, neris, 0. Cic. Tri- 
bufum, i, n. Cic. = lwposer une 
charge à qqn, Onus aiicut imponère. 
Cic. injungére. Liv. Faire peser les 
charges sur les riches, In dites incl 
nare onera. Liv. Accablé de — exon 


816 CHARG 


bitantes, Marimis oneribus pressus. 
Cic. Exempter qqn de toutes —, At- 
quem eb omni oneré immunem [Tæs- 
fare. Suet. Exempt de — (en parl. 
d'un domaine), Liber, ere, erum. Cic. 
Immunis, m. f., …, 0. Cic. Voy. luPôT. 
Exemption de toutes —, Vacafio om- 
nium rerum. Cic. Cæs. || 7° Obligation, 
condition. Conditio, onis, f,. Cic. Lez, 
egis, f. Ter. = [Jo lui ai dit de le 
donner mon livre! 4 charge par loi 
de le refaire, Eä conditione st lolum 
alium facëres. Cie. [Il le fil récom- 
penser à la — de ne plos écrire, ou 
qu'il n'écrirait plus, Eë condilione ne 
quid postea scribèret. Cic. À la — que 
j tournerai la menle à ta place, Eä 
ge ut ego pro le molam. Ter. La 
vie nous] a été donnée à la — de 
ita cum exceplione morlis 

data est. Sen. VOr: CONDITION. || 
8e Fonction, emploi. (En gén.) Munus, 
meris, 0. Cte. Offcium, ti, n.Cæs. Suet. 
(Eubri ue, en gén.) Potestas, atis, f. 
ic. (Civile) AMfagistratus, &s, masc. 
Cic. ffiitaire) Imperium, ti, n. Cic. 
(Houorifique) Dignuas, atis, f. Cic. 
onor, oris, masc. Cic. =: Charge con- 
fiée par l'État, — publique, Afunus 
reipublicz où publicum. Cic. Toutes 
les charges publiques. Omnis rerum 
publicarum cura (æ), f. Sail. La 
charge de consul, Consulare munus. 
Cic. La — de préteur, Potesias præ- 
loria. Cie. Une nouvelle —, celle 
d'intendant des plaisirs, Novum offi- 
cium a voluplalibus. Suet. Conférer 
une — à qqu, Alicui magistralum 
ou honorem mandare. Cic. Admettre 
à une —, Admittére ad officium. 
Nep. Entrer en —, Magistratum in- 
gredi, dép. Sall. inire. Cic. Entrer 
dans les charges publiqnes, Ad rem- 
publicam accedëre. Cic. Si elle dure 
jusqu’à ton entrée en charge, Si ad 
fuum lempus ptrducitur. Cic. Rem- 
plir la — la plus élevée, Amplissi- 
mum magistraium gerbre. Cic. Exer- 
cer une—, Aagistratum obfinère. Sall, 
habëre. Cic. Potestatem gerëre. Cic. 
Être en —, In republicä versari. Cic. 
Esse cum imperio. Cic. Nommé ceu- 
seur, il se montra sévère daus l'exer- 
cice de cetle —, Censor factus, se- 
vere præfuit ei polestati. Nep. [Le 
eonsul}, pendant qu'il est en —, 
In magistratu. Liv. Rester en —, 
Magistratum continuare, Sail. In ma- 
gistratu manére. Liv. Continuer qqn 
dans ga —, Afagistratum alicui con- 
tinuare. Liv, Sortir de —, Magistra- 
tu abire. Cic. Deponfre magistratum. 
Cæs. imperium. Cie, Qui a pass par 
les plas grandes charges, Monoridus 
amplissimis perfuncius. Cic. Marimis 
honoribus usus. Sail, || 9° Commission, 
ordre. AMunus, meris, n. Cic. Man- 
datum, ï, n. Cic. Provincia, æ, f. Cic. 
Cura, æ, f. Tac. = Cela est de ta 
charge, à ta —, Tuum esi hoc munus. 
Cic. La — d'armer une lésion, Cura 
Legianis armandæ. Tac. Donner — à 
qn de faire... Alicui mandare ut 
acat… Cæs. dare mandala ul fa- 
siat… Cic. 1 demanda qu'on lui 


mourir, 
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donnât — de me massacrer, Jam 
sibi provinciam depoposcit, ut me tru- 
cidaret. Cic. Faire sa —, AMfandatum 
efficére. Sal. perficére. Plin. ersequi. 
Cic. Faire l'acquit de sa —, Munus 
ræstare. Cic. Tu a8 pris là une — 
ien ingrate, Duram cepisti provin- 
ciam. Ter. Femme de —, Dispensa- 
trir, icis, f, ITier. Voy. cuanoën. || 
10° Indice contre un accusé, accusation. 
Crimen, minis, n. Cic. = Repousser 
une charge, Crimen propulsare. Cic. 
repellëre. Cie. Porterune — contre 
qqn, Crimen alicui inferre. Cic. Il y 
aune — contre lui, Crimine premitur. 
Quint. Il y a de nombreuses et fortes 
charges contre l'accusé, Reus multis 
verisimilibus premitur. Quint. Son ab- 
sence est une charge contre lui, Ab- 
sentiä premitur. Quint. Preuves qui 
ne paraissent pas être des charges suf- 
fisantes contre l'accusé, Argumenta 
wæ niÂil reum aggravare videntur. 
Quint. Chose qui est à la — de qqn, 
Nes criminosa alicui où in aliquem. 
Cic. Il avait été témoin à — contre 
Verrès, Tesfimonium in Verrem dire- 
ral. Quint. Faire déposer les témoins 
à — (contre les accusés), Testes in 
reos interrogare. Pl.-j. || 11° T. de 
guerre. Attaque impétuouse. Incursus, 
üs, m. Ces. Impelus, üs, m. Czs. 
frruptio, unis, f. Hirt. Impressio, f. 
Liv. : Faire une charge, Irruptionem 
factre. Hirt. (Disperser l’eanemi] en 
faisant une —, Impetu facto. Cæs. 


Faire une contre l'ennemi, Jm- 
petum in hostes facëre. Czs. Faire 
exécuter une — de cavalerie, Eques- 


trem procellam excitare. Liv. Lan- 
cer l'infanterie au pas de —, Pedi- 
tum aciem pleno gradu inducëre. Liv. 
Soutenir la —, la — de la cavale- 
rie, Impressionem ferre. Liv. Incur- 
sum equitum suslinère. Cæs. Revenir 
à la —, In pugnam redire. Liv. Pug- 
nam repelvre. Liv. Prœlium redinte- 
rare. Cæs. Liv. renovare. Sail. Cæs. 
Î Fig. Revenir à la charge (— renou- 
veler ses tentatives), {nstare, o, as, 
stiti, s. sup., n. Cic. Urgère, e0, es, 
ursi, 8. sup., D. Cic. VOy. INSISTER. 
1 120 T. de guerre. Signal de l'at- 
taque. Bellicum, 1, n. Cic. Classicum, 
on. Cæs. Prelii signum (ÿ), n. Cxs. : Son- 
ner la charge, Canÿre bellicum. Cic. 
classicum. Cæs. signum. Sall. Pompée 
fail sonner la —, Pompeius classicum 
cani jubet. Cæs. Il entend sonner la 
—, Bellicum cani audit. !40. La — 
a sonné, Classicum cecinit. Liv. ||] 
14° Imitation exagérée. C. Bourron- 
NERIE, CARICATURE. 

CHANGE, Ée, part. passé de CHan- 
own, Voy. ce v. || Adj. 1° Plein de, 
qui a beaucoup où trop de. Onustus, 
a, um. Cic. Plenus. Cic. Grauis, m. f., 
e, n. Liv. = Chargé de vin, de nour- 
riture et de vin, Plenus vini. Cic. 
Onustus cibo et vino. Cic. Vignes char- 
gées de frait, Graves fructu vites. Col. 

uages chargés de pluie, Graves imbre 
nubes. Liv. Ciel chargé de nuages, 
Czlum nubibus obscuratum. Sali. Eau 
chargée de limon, Aqua limo iurbaia. 
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Hor. N Fig. Chargé d'ans, Ætate gra 
vior. Liv. — de défauts, Obrutus 
vitiis. Nep. — d'infamie, Summo de- 
decore oblttus. Cic. Dedecore cumu- 
latus. Cic. — de forfaits, de maux, 
Coopertus sceleribus. Cie. miseriis. 
Sall. — de haines, Plenus irarum. 
Liv. Être — de dettes, Ære alieno 
obrui, or, Eris, rulus sum ou opprimi, 
or, éris, pressus sum, pass. Cic. Être 
— d'honneurs, Immensis honoribus 
cumulari, or, aris, alus sum, pass. 
Suet. || 2° Epais, foncé = [Liquide 
chargé, Crassus, a, um. Plin. [Liquide 
qui n'est pas —, Dilutus, Cels. Liqui- 
us. Cato. Couleur chargée, Pinguis 
color. Plin. Ciel, Temps chargé, Czæ- 
lum nubilum. Plin. Sall. Êlre — (en 
parl. du temps), Nubilare, o, as, a. 
parf., ni sup., n. Varr. || Fig. Style 
trop chargé en couleurs, Obliia ora- 
{io. Ad Ifer. 

Cnancé, s. m. Celui qui administre = 
Cbargé d'affaires, Procurator, oris, m. 
Cic. Le chargé d'affaires d'un État, 
Actor civitatis. Dig. Être le — d'af- 
faires de Denys. Dionysii negotia pro- 
curare, 0, as, avi, atum. Cic. 

CHARGEMENT, 8. m. 4° Action 
de charger. Se tourn. par un «v. =: 
La rapidité du chargement, Celeritas 
onerandi. Cæzs. On fait le — avec des 
chaloupes, Onera afferuntur lintribus. 
Plin. | 2° Tout ce qui est charge sur 
un navire. Onus, neris, n. Cic. =: Na- 
vires dont le chargernent se compose 
de blé, Naves onusLe frumento. Cie. 

CHANGER, v. act. 1° Couvrir, 
remplir, garnir d'objots pesants, d'un 
grand nombre de choses. Onerare, 0, 
as, avi, atum, acl. (de qd. ch., re) 
Czs. =: Charger des bèles de somme, 
Jumenta onerare. Sall. — un navire 
de vivres, Naven commealu onerare. 
Czs. — qqn de bagages, Aliquem 
sarcinis gravare, 0, as, avi, afum. 
Tac. Soldats chargés de leurs ba- 
gages, Impediti milites. Czs. Être 
chargé d'un lourd fardeau, Onus 
grave susfinére, e0, es, finui, lentum. 
Cic. Magno onere premi, or, ëêris, 
pressus sum, pass. Cæs. Charger qqn 
de chaînes, Aliquem catenis vincire, 
to, is, vinzi, vinctum. Cæs. onerare. 
Tac. Alicui catenas injicère, io, is, 
jeci, fectum. Cic. — les autels de 
présents, Allaria ou Aras donis cu- 
mulare, 0, as, avi, afum. Virg. Liv. 
— les tables de mets, Mensas epulis 
exsiruëre, 0, is, struri, structum. Cie. 
— se3 doigts de bagues d'or, Digitos 
auro onerare. Plin. — ses maina de 
bagues, AManus annulis implère, eo, es, 
evt, elum. Quint. Chargé de butin, 
Plenissimus przdä. Liv. Anon — d'or, 
Asellus onustus auro. Cic. Vaisseau 
— de dépouilles, Nauis spoliis gravis. 
Liv. Le navire est — de pierres (= 
Lransporte des pierres), Sara navis 
provehit (de provehËre, o, veri, vec- 
tum). Pl.-j. Charger son estomac, 
Venirem onerare. Sail. || Charger une 
plume d'encre, Calamum (atrameio) 
intingére, 0, is, fini, lincitum. Quint. 
Voy. nëmPLia. || 2° Peser sur. Incum- 
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bêre, o, is, cubui, cubilum, n. (qq. 
eb., in rem). Dig. = Poids qui char- 
gent le mur, Ünera quæ in parietem 
incumbunt. Dig. Charger trop une 
parlie du navire, Navis partem de- 
gravare, 0, as, avi, atum. Plin. Ali- 
ment qui charge l'estomac, Cibus 
gravis slomacho (au dat.). Plin. el 
simpl. Cibus gravis. Cic. || 3° Mettre 
sur. {mpon#re, 0, is, posui, posifum, 
act. (sur qq. ch., in rem ou alicui rei). 
Cic. = Charger da numéraire sur des 
navires, Æris pondus in naves impo- 
nère. Cæs. — des fardeaux sur un 
animal, sur des hèles de somme, 
Onera bestim imponêre. Cic. in jumenta 
extollëre, 0, is, tuli, s. sup. Varr. — 
qqn sur ses épaules, sur son dos, Ali- 
quem in humeros suos erlolière. Cic. 
Aliquem succollare, 0, as, avi, atum. 
Varr. || 4° Fig. Accabler de, combler de. 
Onerare ou Cumulare, 0, as, avi, atum, 
act. (de qq. ch., re). Cic. =: Charger 
qqn de coups de poings, de maledic- 
tions, d'outrages, Aliquem onerare 
pugnis. Plaut. maiedictis. Plaut. con- 
tumeliis. Cic. — qqn d'injures et d'af- 
froats, Alhcui injurias plurimas con- 
tumeliasque imponêre, o,1s, posut, posi- 
him. Cic. — qqn d'imprécations, Ali- 
quem diris ersecrationibus incessère, 
0, is, cessivi, 8. Sup. Suel. — qqn 
de haine, Aliquem tinvidiä premêre, 
0, is, pressi, pressum. Quint. op- 
primre. Quint. — un ouvrage de 
critiques, Scriptum nolis con/fodFre, 
io, 15, fodi, fossum. Pl.-j, — qqn 
d'hooacurs, Honoribus aliquem one- 
rare. Just. cumulare. Suet. Orna- 
menta in aliquem congerère, 0, is 
gessi, gestum. Cic. Proposition qu 
n'est chargée d'aucun mot inulile, 
Propositio nullo supervacuo onerata 
vero. Quint. Écrils trop chargés d'ar- 
chaismes, Scripta nimid priscorum 
verborum affectatione oblita (pass. de 
oblin®re, 0, is, levi). Suet. Charger 
[un ouvrage] de digressions, Digres- 
sionibus obrubre, 0, is, rut, ruium, 
act. Cic. || 6° Imputer, accuser de. 
Accusare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
Insimulare, acl. Cic. Arguëre, 0, ts, 
gui, sup. inus., act, Cic. = Charger 
qqn d'un crime, Aliquem accusare 
sceleris et qqf. de scelere. Cic. ar- 
uŸre sceleris. Cic. — qqn de tra- 
ison, Âliquem insimulare proditio- 
nis. Cic. proditionis crimine. Liv. À- 
licui proditionis crimen inferre, fero, 
ers, infuli, illatum. Cie. — autrui, 
es morts de notre faute, Nostram 
culpam in alios fransferre. Cic. Cau- 
sam peccali (nostri) mortuis delegare, 
», as, avi, alum. Üiri. Voy. AcCUSEn. 
H 6° Déposer contre qqn pour le faire 
condamner. Premére, 0, is, pressi, 
gressum, act. Cic. Lædëre, o, is, Lesi, 

sum, act. Cic. : Charger nu ac- 
eusé, Reum premère. Quint. Le té 
moin charge Pison, Testis Lædit Piso- 
mem. Cic. Preuves qui ne paraissent 
pas charger l'accusé, Argumenta quæ 
nihil reum aggravare videntur. Quint. 
Voy. cuance 100. || 7° Imposor qq. oh. 
d'onèreux. Premre, ©, is, pressi, pres- 
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sum, act. Cie. Onerare, 0, as, avi, atum 
act. (de qq.ch.,re).Pl.-ÿ. Suet. : Chargl 
d'impôts, Oneribus pressus. Cic. Char- 
ger trop les plébéiens, Nimium oneris 
plebi imponère, 0, is, posui, positum. 
Cic. — une terre d'une redevance, 
Agro vectigal imponëre. Cic. Domaines 
chargés d'une redevance, Tributaria 
prædia. Dig. || 8° Donner commission, 
donner ordrs 2: Charger qqn d'une 
ch., Rem alicui mandare, 0, as, avi 
atum. Cic. dclegare. Cic. Rei (au dal. 
aliquem præponêre, 0, ës, posui, po- 
situm. Cic. præfictre, io, is, feci, 
(ectum. Cie. — qqn d'une ch. par 
ettre, Aliquid alicui per litteras man- 
dare. Cic. — qqn d’une lettre hour les 
Tarquins, Litteras alicui ad Tarqui- 
nios dare, 0, as, dedi, datum. Liv. 
— qqn d'une tâche, Laborem alicui 
delegare. Cæl. ap. Cic. — qqn d'une 
entreprise difficile, Rem dinicilem 
alicur commit{®re, o, is, misi, missum. 
Cÿc. Des plébéiens chargés de ce 
soin, Plebeti, quibus datum (id) nego- 
fium erat. Liv. Il était mécontent 
u'il l'eùl chargé de ce soin, Graviter 
ferebat illam sibi ab isto prouinciam 
datam (esse). Cic. ls vont eux-mêmes 
au marché : soin dont étaient chargés 
les parasites, Îpsi obsonant : quæ pa- 
rasttoruim ante eral provincia. Plaut. 
11 demanda à être chargé du soin de 
me massacrer, Provinciam depoposeit 
ut me trucidarel. Cic. Charger qqn 
du soin d’un enfant, de ses pelits- 
fils, Puerum demandare alicujus curæ 
(au dal.). Liv. Nepolum curam ali- 
cui delegare. Quint. — qqn du soin 
des blessés, Sauciorum curam alicui 
demandare. Suet. — qqn de la garde 
d'un troupeau, Aliquen pecori præ- 
fictre. Cic. — qqn de la garde du 
camp, Curam castrorum alicui assi- 
gnare, o, as, aui, atum. Nep. — qqn 
de la conduite d'une guerre, Alicui 
bellum mandare. Cic. permitifre, 0, is, 
misi, missum. Liv. Aliquem bello præ- 
ficére ou przponère. Cic. Aliquem 
creare ducem gerendo bello. Liu. — 
qq du commandement de la flotte, 

tquem classé pra cère. Nep. Liv. 
navibus præponËre. Cic. Les deux con- 
suls étaient chargés de l'Apulie, Ambo 
consules Apuliam prouinciam habe- 
bant. Liv. Charger qqn du gouverue- 
ment d'une province, Aliquem pro- 
vinciæ præponère. Cic. præficére. Tac. 
— qqn d’un rôle, Alicui personam 
imponêre. Cic. — qqn du rôle d'ac- 
cusateur, Dare delafionem alicui. Cic. 
Être chargé du rôle d'accusateur, 
Partes accusatorias obtinére, eo, es, 
nui, tentum. Cic. Charger un juge 
d'une affaire, Actioni judicem addi- 
cére, 0, is, dizi, dictum. Dig. Chargé 
de qq. affaire, Alicui negotio præ- 
positus. Cic. Être — des cérémonies 
du culte, Sacrificia publica procurare, 
0, as, avi, afum. Czs. C'est lui qui 
est — des affaires de Denys, Is pro- 
curat negotia Dionysii. Cic. Celui qui 
est — des intéréts d'une cité, Civi- 
tatis actor (oris, m.). Dig. Celui qui 
est — de la réparation du 


Capitole, 
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du la reconstruction des murs, Cura- 
tor restiluendi Capitolit. Cie. nuris 
reficiendis (au dat.). Cic. (L'esclave) 
— de préparer la nourriture, Victüs 
administer (tri, m.). Cic. || Charger 
qn de faire…., Alicui mandare ut 
aciat.… Cæs. injungëre (0, ïs, junxi, 


junctum) ut faciat…. Pl.-j. mandatum 


où negofium dare ut faciat.… Cic. 
Alicui rem faciendam dare: Liv. as- 
signare. Liv. tradëre, o, is, didi, 
ditum. Cic. attribuÿre, o, 18, ui, 
utum. Sall. delcgare. Buet. Altquem 


præponêre rei faciendæ (au dat.). Tac. 


Le sénat le chargea de veiller... 
Senalus ei commisit ul vidéret... Cic. 
On — les édiles de veiller..., Datum 
(est) negotium ædilidbus ut animadvuer- 
térent.… Liv. Le sénat charge les dé- 
putés de se rendre auprès de Bratus, 
À senatu dantur mandata legatis ut 
Brutum adeant. Cic. Le sénat l'avait 
chargé de me remercier, Illi senatus 
dederat causam ut mihi grafias agëret. 
Cic. Les deputés furent chargés de 
ramener Démétrius à son père, De- 
metrius ad patrem reducendus datus 
est legatis. Liv. Charger les Éduens 
de garder les otages, Obsides Æduis 
custodiendos iradËre. Cæs. [Ceux] qui 
avaient êté chargés de transporter 
la statue de Junon, Quibus deportanda 
Juno assignata eral. Liv. Charger q 

d'arranger des bibliothèques, Ordi- 
nandas bibliothecas alicui dclegare. 
Suet. — le questeur de les protéger, 
Eorum fuendorum curam quæstori at- 
tribuËre. Liv. — qqn de construire 
une flotte, Aliquem fabricandz classi 
præponêre. Tac. Junius fut chargé 
de maintenir eu bon état le temple 
de Castor, Ædem Castoris Junius ha- 
buit fuendam. Cic. Charger qqn de 
faire faire des statues, Aliquem cura- 
torem præficËre, qui statuis faciendis 
præsit. Cie. — qqn de tenir les co- 
mices, Alicui munus comiliorum ha- 
bendorum injung#re. Liv. Aliquem 
comitiis præfictre. Cic. Chargé de 
garder un poste, Attributus præsidio 
loci. Liv. — par le sénat de diriger 
la guerre, Curare bellum a senatu jus- 
sus (passe de jubêre, 60, es, jus. 
Liv. Charger son collègue de faire le 
siège à sa place, In curam collegæ cbsi- 
dionem delegare. Liv. — des députés 
de déclarer la guerre, de conclure la 
prix, Miti®re legatos ad indicendum 
ellum. Liv. de pace. Cic. Il envoya 
qqn chargé de payer, Misit qui soluë- 
ret. Cic. Charger qqn de garder de 
l'or, Alicui aurum credËre, o, is, didi, 
ditum. Plaut. || 9° Attaquer l'ennemi 
avec impôtuosité. (In aliquem) irruëre, 
o, ts, rui, 8. sup., n. Cic. irrumpére, 
0, ts, rupt, ruplum, D. Cæs. (Alicui) 
incurrëre, 0, is, curri, cursum, n. Liv. 
Tac. (In aliquem, et qaf. Aliquem) in 
currére. Sall. Tac. invadére, 0, ts 
vasi, vasum. Liv. Sall. (In aliquem 
impelum factre, io, is, feci, facturm. 
Cæs. impelum dare, o, &s, dedi, datum. 
Liv. signa inferre, fero, fers, intuli, 
illatum. Cz>s.: Charger (absol.), Im- 
pressionem facÿre. Varr. dare. Liv. 


318 CHARG 
On n'a pas chargé, 


avoir chargé, Impelu facto. 


Espérant 
raieul être chargés, Sperans 


cêre, \o. is, jeci, jectum. Liv. : C 


egredi, ior, ris, gressus sum, dép. 


Pl.-j. Des choses qui sont chargées, 
Majora vero. Tac. Chacun chargeait 


ee qu'il avait entendu, Ad id quisque, 
lo 


£ audierat, aliquid adjiciebat. Liv. 
harger le récit d'une ch., Rem in 


majus verbis ertoll®re, 0, is, tuli, s. 


sup. Liv. Voy. EXAGËnER, || 410 Rendre 
ridicule par une exageration : Charger 
ua portrait, Vultum in pejus fingère, 


Réf. Pren- 


0, s, finri, fictum. [or. 

Se CHAROEN, v. 10 
dre, Mettre sur soi un fardeau = 
charger d'un fardeau, el absol. 
charger, Onus (oll®re, 0, is, sustuli, 


sublatum. Cie. Se — de qqn (= le 


prendre sur ses épaules), Aliquem 


in suos humeros extollfre. Cic. Ali- 


uem succollare, o, as, avi, atum. 
arr. Suet. || Fig. Se charger d'un 
fardeau, Onus suscipêre, to, is, cepi, 
ceptum. Cic. || 2° Se couvrir de qq. 
oh. (Re) se impläre (e0, es, evt, clum). 


Cic. = Les visnes se chargent de 
grappes, Vites se uvis induunf (de in- 
dure, 0, is, ui, utum). Col. || Fig. Se 


charger de haines, Inimicilias susci- 
père, \o, is, cepi, ceplum, ou subire, 
eo, ts, tui et nt, ifum. Cic. || 3° Se 
couvrir de nuages : Le temps, Le ciel 
se charge, Cælurm nubilum ft (de fieri, 
factum est). Plin. Nebulæ subeunt (de 
subire, eo, is, tui et ti, ifum, 0.). Plin. 
Le temps commence à se charger, 
Cœpit nubilare (s. parf. ni Sup: D. 
impers.). Varr. Ciel qui s'est chargé, 
Czlum nubibus obscuratum. Sall, 
Parce que le temps s'élait —, Propter 
nubilum. Suet. || €° Assumer la res- 
ponsabilité de. (Rem) suscipère, io, ts, 
cepi, ceptum. Cie. = Se charger des 
delies de ses amis, Æs ahenum ami- 
corum suscipére. Cie. Se — d'une 
accusalion qui pèse sur le roi, Se 
reum crimini pro rege supponère, 0, 
is, posui, positum. Cic. || 6° Prendro 
le soin, la conduite d'une ch. (Rem) 
suscipére (voy. 4°). Cic. sibi susci- 
prre. Cæs. recipère. Cic. sibi reci- 
pêre. Cic. ad se recipëre. Suel. ca- 
pess”re, 0, is, ivi ct ii, ifum. Cic. 
sure, 0, is, sumpsi, sumplum. Sall. 
sidi sumre. Cic. assumêre. Cic. sibi 
assumèëre. Cic. subire, eo, is, toi et 
ni, ttum. Cic. : Se charger d'une 
cause, Causam recipère ou suscipère. 
Cie. Se — de la défense de qqn, 
Propugnationem pro aliquo sibi sus- 
cipËre. Cic. Causam alicujus excipfre. 
ai. Se — d'un soin, Curam ad se 
recipère. Susl. Se — des soins de 


Irruptio facta 
nulla est. Cic. En chargeant ou Après 
s. 


que les ennemis pour 

ostes 
invadi posse. Sull. Charger l'aile gau- 
che (eu parl. de la cavalerie), In 
Levum cornu inveht, or, Cris, veclus 
sum, pass. Curt. || 10° Exagtrer, am- 
plifior. (Rem) augère, eo, es. auri, auc- 
fun, act. Liv. (Ad rem) aliquid Le Le 

ar- 
ger les fails, Actæ rei modum excedère, 
0, is, cessi, cessum. Pl.-j. Verilafem 


CHARI 


l'empire, Curas imperii capessère. 
Plin. Se — d'an rûle, d'une fonc- 
lion, Personam captre, io, is, cepi, 
captum. Cic. suscipëre. Cie, Se — 
d'une commission, Mandatum reci- 
dre. Cie. Se — d'une guerre, Bel- 
um sumèêre. Sail. Se — d'une accusa- 
tion, Accusationem capessère. Tac. su- 
bire, Tac. Se — de la direction de 
qn, Suscipére aliquem regendum. 
ic. Se — d'instruire qqn, Aliquem 
docendum ou erudiendum suscipère. 
Quint. Se — de garder qqu, Sibi ali- 
quem asservandum desumëre. Liv. Je 
ne me suis point chargé de tout expli- 
quer, Non hoc suscepi ut persequërer 
omnia. C1c. || 6° Prendre à ferme, 
entreprendre à forfait. Re redimère, 
0, is, emi, emnpfum, act. Cic. conducëre, 
0, is, ducri, ductum, act. Cic. : Se char- 
er d'un ouvrage, Opus redimëre. Cic. 
Le — des fournitures à faire à l'ar- 
mée, Conducère ea præbenda, quæ ad 
ezercitum opus sin. Liv. Se — de 
construire une colonne, un navire, 
Conducÿre columnam faciendam. Cic. 
Redimère navem fabricandam. Dig. 
Se — d'insiruire qqn (moyennant un 
prix convenu), Aliquem docendum con- 
ducère. Ulp. || 7° Prendre soin de qqn, 
le nourrir, l'elever : Se charger d'un 
enfant, Puerum curare, 0, as, avi, 
atum. Plaut, educare. Plaut. Se — 
d'enfants (qu'on adopte), Liberos su- 
mère, 0, is, sumpsi, sumplum. Sal. 
Se — d'un élève, Discipulum susci- 
pre, io, is, cepi, ceptum. Quint. Se — 
de qqn pour le diriger, pour l'an- 
etruire, of: So. || 8° Récipr. S'at- 
taquer avec Impôtuosité. Concurrère, 0, 
is, curri, cursum, n. Sail. Liv. : Les 
cavaliers se chargent, Concurrunt 
equites inter se. Czs. On se — de 
art et d'autre, Ufrinque concurritur 
impers. pass.). Sail. Se charger avec 
des bâtons, Rudibus concurrire. Liv. 

CHARIOT, 8. m. 4° Voiture servant 
ay transport des objets. (Pour les far- 
deaux à la campagne) Plaustrum, à, 
n. Cic. (Pour les travaux des champs) 
Carpentum, i, n. Pall. (Pour les ba- 
gages des armées) Carrus, t, m. Cæs. 
: Petil chariot, Plostellum, à, a. Varr. 
— armé de faux, Falcatus (f) currus 
(&s), m. Curt. || 4° Voiture pour le 
transport des personnes. Petorritum, 1, 
0. Hor. Plin. Voy. car. || 8° Nom 
d'une constellation. Plaustrum, i, n. Ov. 

CILARITABLE, adj. 1° Qui a de 
la charité pour son prochain. (In ou 
Erga aliquem) benignus, a. um. Ter. 
Voy. 1. caanrré 2. || 20 Qui falt des 
aumônes. (fn aliguem) beneficus, a, um. 
Cic. = Etre chanitable envers les pau- 
vrea, Benigne facËre indigentibus. Cic. 
11 8° Qui part d'un principe de charité. 
Benignus, a, um. Cic. 

CHARITABLEMENT, adv. Âvoo 
charité. Benigne. Cic. 

1. CUARITÉ, s. f. 1e Amour de Dieu. 
Deï caritas, atis, f. Hier. Caritas. Aug. 
1} 4° Amour pour le prochain. Caritas, 
atis, f. Hier. Benevolentiæ caritas. Cic. 


3 Nous sommes naturellement portés 
à la charité, Nalurä propensi sumus 
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ad diligendos homines. Cie. || 8° Au- 
mône. Eleemosyna, æ, f. Aug. Elcemo- 
synaria (æ) largitio (onis), f. Ale. : 
Faire la charité, la — aux pauvres, 
Elremosynas facËre. Aug. RBenigne fa- 
cêre indigentibus.Cic. Demander la —, 
Voy. auuÔNe. |] fron. Prèter des cha- 
rités à qqn —le cALOMNIER, Voy. ce m. 

2. CHARITÉ (La), v. de Francs 
(Nièvre). * Charilas, atis, [. * Charita- 
fis Oppidum {i), n. *Charitzunm, ü, n. 

CIHARITES (Les), n. grec dos Grd- 
ces. Charites, um, f. pl. Ou. Plin. 

CHARIVARI, 8. m. 1° Concert gro- 
tesque pour se moquer de qqn, huces. 
Convicium, ü, n. Plaut. = Faire un 
charivari, Occentare, o, as, avi, atum, 
n. Cic. Faire un — À la porte de 
gqo, Donner un — à qqn, Alicujus 
ostium occenfare. Plaut. || 2° Mu- 
sique discordante et tumultueuse. Sym- 
phonia (æ) discors (ordis), (. Hor. » 
Faire un charivari, Dissonum ou Tu- 
mulluosum quiddam canëre. Col. |] 
39 Tapage, vacarme (en gen.). Turba, 
æ,f. Plaut. Turba, arum, f. pl. Plaut. 
Ter. Convicium, it, n. Ter. =: Faire du 
charivari, Convicium facÿre. Ter. 
Quel — il a fait! Quas turbas fecit! 
Ter, Il fait un — à sa femme, Urori 
turbas conciet. Plaut. 

CHARLATAN, s. m. 10 Vendeur de 
drogues sur les places. Circulator, oris, 
m. Cels. Circumforaneus (i} pharma- 
copola (æ), m. Cic. = Faire le charla- 
tan, Circulari, or, aris, atus sum, 
dép. Sen. De —, Circulatorius, a, 
um. Quint. ]| 2° Fig. Häbleur. Przs- 
tigictor, oris, m. Plaut. Ostentator, 
om. Plaut. Jactator, m. Quint. 

CHARNLATANENIE, 8. f., et 
CUARLATANISME, S. m. Artifice de 
charlatan. Cireulatoria (æ) jactato 
{onis), f. Quint. Venditatio, f. Cie. 
Ostentatio, f. Cic. Præstigir, arum, 
f. pl. Cic. Vanitas, atis, f. Cic. = [Ce] 
bavardage est un pur chartatanisme, 
Garrulitas circulaluriz vere jactatio- 
nis est. Quint. Ni artifice, ni charls- 
lanerie, Nihil vafrum, nihil veterato- 
rium. Quint. Les charlataneries des 
Mages, Mfagorum vanitates. Plin. User 
de —, Circulari, or, aris, alus sum, 
dép. £en. 

CIIARLEMAGNE, roi de Francs. 
*Carolus (i) Magnus (ï}, m. 

CHARLEMONT, v. de France (Ar- 
dennes). * Carolomontium, ti, n. 

CHARLEROI, v. do Belgique. * Ca- 
rololesium et Caroloregium, à, n. 

. CITARLES, n. d'homme. * Carolus, 
i, M. 

CIIARLESTOWUN, v. des États- 
Unis. * Carolopolis, ts (acc. im), f. 

CHARLEVILLE, v. do France (Ar- 
dennes;. * Curolopolis, is (ace. im), f. 

CHANLIEU, v. de France (Loire). 
*Carilocus, i, m. 

CLHARMANT, part. prés. de cHan- 
MER, Voy. ce v. |] Adj. cHanwanT, 
ANTE. 10 Qui plait à la vue. Jucundus, 
a, um. Cic. Venuslus. Cic. Bellus. Cie. 
Pulcher, chra, chrum. Cic. : Campagne 
charmante, Jucundi agri. Cic. Paysage 
charmant, Locus amanus. Cic. Quel 
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spectacle plus —? Quid adspectu pul- 
eRrius ? ic. Trails charmants, Ve- 
nustus vultus. Ter. Beauté charmante, 
Forma lepida. Plaut. Jeune fille —, 
Puclla bellissima. Cie. Femme —, Mu- 
lier ezimiä pulchritudine. Cic. Couleur 
—, Suauvis color. Plin. Le plus cbar- 
mant du monde, Adeo venustus ut nil 
(pour nihil) supra. Ter. Paré d'une 
açoncharmante,Lepideornatus.Plaut. 
j 2° Qui plait à l'oroille. Jucundus, a, 
um. Cic. Suavis, m. f.,e, n. Quint.: 
Charmant pour l'oreille, Ad audien- 
dum jucundus. Cic. D'une manière 
charmante, Suaviter. Cic. Jucunde. 
Suet, || 3° Qui plait au cœur ou à 
l'esprit. Jucundus, a, um. Cic. Gra- 
tus. Cic. Dulcis, m. f., e,n. Cic. Sua- 
vis,e. Cic. =: Homme charmant, Momo 
festivus. Cic. jucundus. Cic. suauis. 
Cic. Rien de plus — que ce discours, 
Nihil e& oralione est dulcius. Cic. 
Lettre charmante, d’un style char- 
mant, Epistola dulcis. Cic. Suaves 
litteræ. Cic. Epistola suaviter scripta. 
Cic. Cette vie Le paralt charmante, 
Hæc te vita delectat {voy.cHAnMER 5°). 
Cic. || Charmant raie d'appro- 
bation)! Festive/ 
Lepidel Ter. 

1. CHARME, 6. m. 4° Ce qu'on 
suppose exercer une action magique. 
: (Formule) Cantio, on1s, f. Cic. Car- 
men, minis, n. Virg. Quint. Incanta- 
mentum, à, n. Plin. (Sort que jelte 
un regard) Fascinum, 1, n. Plin. Fas- 
cinatio ou Effascinatio, onis, f. Plin. 
{Philtre) Veneficium, ti, n. Cie. = Jeter 
ou Faire un charme, Voy. cHanmEn 410. 

2° Attrait, séduction, amorce. Jilece- 

ra, æ, f. et pl. 6ouv. Illecebræ, arum, 
f. pl. Cic. Lenocinium, vi, n. Cic. 
Blanditiz, arum, f. pl. Cic. : Le charme 
des vices, Vitiorum ïillecebra. Cic. 
Charmes qui sollreitent les passions, 
Cupiditatum lenocinia. Cic. Le charme 
des plaisirs, Dlanditis voluptatum. 
Cic. Qui est sous ls — de la douceur, 
Dulcedine captus. Ov. || 8° Beaute phy- 
sique. Venustas, ais, f. Cic. Pulchri- 
tudo, dinis, f. Cic. : Le charme dea 
jardins, Hortorum amænitas, F. Cic. || 
€ Qualité qui touche, qui plait. Lepor 
ou Lenos, oris, m. Cic. Jucunditas, 
atis, f. Cic. Venustas, f. Cic. Suavi- 
tas, f. Cic. Dulcedo, dinis, f. Cic. = 
Homme doué de tous les charmes, 
Homo affluens omni lepore ac venus- 
tate. Cic. 11 y a an si grand charme 
dans cet bomme, Ea est in Aomine 
jucundilas. Cic. Peu lui sont compa- 
rables pour le — (en pari. d’un ar- 
tiste), Pauci ei venus(ate comparan- 
tur. Plin. Poéte plein de —, Poeta 
lenus gratiæ. Quint. Style sans —, 
ristis oratio. Cic. Les charmes de 
l'esprit, des pensées, Ingenii suavi- 
tates. Cic. Sententiarum lepores. Cic. 
Le charme de la parole, Eloquendi 
suavitas. Quint. Donner beaucoup de 
— au discours, Magnum afferre orna- 
tum orationi. Cic. La plaisanterie, qui 
donne du — à la conversation, Fa- 
cetiæ, sermonum condimentum. Cic. 
Lettre écrite avee beaucoup de —, 


ic. Facetel Ter. 
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Litters suavissime scriptæ. Cie. — 
de la nouveaulé, Gratia novitatis. 
Pl.-j. || Bo Plaisir, sujet de contenta- 
ment. Delectatio ou Oblectatio, onis, 
f. Cie. Voluptas, atis, f. Cic. Jucun- 
ditas, f. Cic. Oblectamentum, à, n. Cie. 
: Charme du loisir, Otit oblectatio. 
Cic. Goûter ls — du loisir, de la 
sécurité, Se in otio delectare (0, as, 
avi, atum). Cic. Securitate frui, or, 
ris, fruitus el fructus sum, dép. Cic. 
Se laisser aller au —, Voluptati 
indulgére. Quint. S'abandonner à ce 
— divin, Dedÿre se Auic divinæ de- 
lectationi. Cic. Trouver plus de — 
dans qq. cb., Ex aliquä re plus uelec- 
fationis Aabëre, Cic. Tronver du — 
à une science, Scieniiä gaudére, eo, 
es, gavisus sum. Cic. Trouver du — 
à porter des accusalions, Criminibus 
tnferendis delectari. Cic. Il y a un — 
merveilleux à s'instruire, Est mira 
quædam in cognoscendo suavifas Ou 
delectatio. Cic. Avoir du —, du — 
pour qqn, Delectationem ou Oblecta- 
fionem habëre. Cic. Alicui gratiam et 
delectationem afferre. Quint. L'amitié 
a son —, Amicilia delectat. Cic. Faire 
le — de qqn, Voy. caanwen. Plein 
de —, Voy. cHanmanT. Travail sans 
—, fnjucundus labor. Cic. Vie sans 
—, Insuauis vita. Cic. La vie n’a pas 
de —, est sans — pour mmoi, Non me 
vita juvat. Liv. 

2. CHARME, s. &. Sorto d'arbre. 
Carpinus, i, f. Col. Vitr. = (Qui est) de 
bois de charme, Carpineus, a, um. Col. 

CIIARMER, v. act. 1° Exorcor uno 
protendue action magique. (Par des pa- 
roles) {ncantare, 0, as, avi, atum, act. 
Hor. Apul. (Par des regards) Fasci- 
nare, 0, as, avi, atum, act. Virg. Plin. 
(Par un philtre) Venefcio contingère, 
o, is, tigi, tactum, act. Petr. || 2° Fig. 
Suspondre la doulour, tromper l'en- 
nui. Sedare, o, as, avi, atum, act. 
Cic. Lenire, ie, is, ivi et ii, ilum, 
act. Cic. Falëre, o, is, fefelli, fai- 
sum, act. Hor. : Charmer les regrets 
de l'absence, Desiderium lenire. Cic. 
— les heures en causant, Fall®re ser- 
monibus horas. Ior. L'application 
charme la fatigue, Studium fallit la- 
borem. Hor. Ou. Ce qni — la servi- 
tude, Oblectamentum ou Solatium ser- 
vitutis, Cic. || 8° Rendre agrôable. 
Delectare, eo, «s, avi, atum, act. Plin. 
Oblectare, act. Ov. Eblandiri, ior, 
iris, lus sum, dép. (acc). Col. : 
Charmer ses loisirs par des discus- 
sions, Disputationibus otium suum 
delectare. Plin. — la solilude de la 
campagne, Solitudinem ruris eblan- 
diri. Col. || 4° Attirer, amorcor, sè- 
duire. IUic®re, io, is, leri, lectum, 
act. Cic. Allicëre, act, Cic. Pellicère, 
act. Cic. Allectare, 0, es, avi, atum, 
act. Cic. Prolectare, act. Cic. Ducïre, 
0, ts, dicri, ductum, act. Cic. Trahère, 
eo, is, trari, tractum, act. Cic. Dele- 
nire, , is, iviet ii, ifum, act. Cic.: 
Charmer qqn par les atlraits de la 
volupté, Aliquem blanditiis volupta- 
tum delenire. Cic. Se laisser — par 
la gloire, par la volupté, par un 
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chant, Glori& duc. Cie. Voluptate 
capi. Cic. Cantu deleniri. Quint. — 
les bœufs en sifflant (pour qu'ils 
boivent}, Boves sibilo allectare. Quint. 
116° Plaire extrêmement 4. Delectare, o, 
as, avi, atum, act. Cic. Oblectare, act. 
Cic. Permulcère, eo, es, mulsi, mulsum, 
act. Cic. Detinère, eo, es, (inui, ten- 
tum, act, Quint. =: La beauté charme 
la vae, Pulchritudo oculos delectat., 
Cic. Charmer les yeux par la vue 
de.…., Delinére oculos adspectu... Quint. 
Le son charme l'oreille, Permulcet 
aures sonus. Cic. Nous nous laissons 
charmer par les jeux, Ludis oblecta- 
mur. Cic. Roscius, qui te charme, 
Deliciæ us, Roscius. Cic. || 6° Cau- 
ser une grande jois, Delectare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. Oblectare, act. Cic. 
Alicui delectationem afferre, fero, fers, 
atfuli, allatum. Quint. z Cetle réputa- 
Lion me charme, [sta fama me delectat. 
Cic. Ta lettre m'a charmé à un point 
qu'on ne saurait croire, Er ditreris 
fuis incredibiiem voluptatem cepi. Cic. 
Tu ne peux rieu faire qui me charme 
davantage, Miht facFre gratius nthil 
potes. Cic. Charmé de qqn, Lztus 
de aliquo. Ter. Je suis tout à fait 
— de cela, Ed re Lætor (aris, atus 
sum, ari), dép. Cic. delector ou oblec- 
tor, pass. Cic. gaudeo (es, gavisus 
sum, gaudêre), n. Cic. Id mini est 
pergralum ou perjucundum ou gratis- 
simum où summe jucundum. Cic. Id 
mihi magnæ voluplati est. Cic. Si ta 
disserles sur l'amitié, j'en serai —, 
Pergralum mihi feceris, si de amicitiä 
disputaris. Cic. Je suis — de (et 
l'infin.); que a le subj.); de voir 
que (et l'ind.), Lætus sum (prop. 
iofn.). Ter. Gaudeo (prop. infn.: quod 
et l'ind.). Cic. Lætor (prop. infin.). 
Cic. Hoc où In Aoc Lætor (quod et 
l'indic.). Cic. Me juvat (prop. infin.). 
Cic. (quod et l'ind.). PL.-ÿ. AfiAï gra- 
tum est (ruod el l'ind.). Cic. (prop. 
infin.). Pl.-j. 

CULARNES, v. de France (Vosges). 
*Ad Carpinos, indécl. *Oppidum (1) 
ad Carpinos, n. 

CHARMILLE, 8. f. Charmes formant 
un mur de vordure. * Tonsz (arum) in 
parietem carpini (run), f. pl. 

CHANNEL, ELLE, ad]. 1° Relatif à 
la chair, aux sens. Carnalis, m. f., 6, 
n. Tert. Corporalis. Tert. Carneus, a, 
um. Prud. S'expr. mieux par le gén. 
Corporis. Cic. = Plaisirs charnels, Cor- 
poris voluptates. Cic. || 4° En parl. 
des pers. Sansuel. Voy. ce m. 

CHARNEUX, 208, adj, C. CRARNU. 

CHARNIER, 8. m. 4° Endroit où 
l'on garde la viande. Carnarium, ti, n. 
Plaut. Plin. || %° Qqf. Carnassière. 
Voy.cem || 3° Ossuaire. Voy. ce w. 

CHLARNIERE, s. f. Assomblage 
mobile de deux pièces enclavoes l'une 
dans l'autre. Verlicula, æ, f. Vitr. 

CHARNU, 08, adj. 1° Bien fourni 
de chair. Carnosus, a, um. Plin. a 
Maios, Feuilles charnues, Carnosæ 
manus. Plin, Carnosa folia. Plin. f 
%e Composé de chair. Corporeus, €, 
um. Ov. Plin. : Cornes charnues, Cor- 
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nus corpores. Plin. Partie chnrane | en bas) Devchëre, act. Cæs. (De bas 


(d’un fruit), Pulpa, æ, f. Cato. Pall. 
CHANOGNE, 5. f. Corps de bôte 
morte et en decomposition. Putida (æ) 
caro (arnis), (L. d'injure), f. Cie. 
CHANOLAIS, anc. pays de France. 
*Carolesium, ti, n. * Quadrellensis (is) 
Pagus(1},m.*Quadrigellensis prgusre 
CHAROLLES, y. do Francs (Saône- 
at-Loire). *Carolis, erum, (. pl. 

CHAROST, v. de Franco (Cher). 
*Carophium el Charovium, ii, n. 

CHANOUX, v. de France (Vienne). 
*Carrosum, à, n. 

CHARPENTE, 8. f. fe Assomblage 
de pièces de bois. (En gén.) Materialio, 
onis, f. Vüitr. (D'un plancher) Con- 
tignatio, f. Cæs. (D'un navire), Statu- 
men, minis, n. Cæs. =: Dois de char- 

ente, Materia, æ,f. Cic. Materies, ei, 
F Plin. Construire un édifice en —, 
Ædificium materiare, o, as, s. parf., 
atum. Vitr. Fait de —, Afateriatus, 
a, um. Vitr. Pièce de —, Tignum, 1, 
n. Cæs. Trabs, abis, (. Ces. || 2° Fig. 
L'ensemble des os. Ossa, ium, n. pl. 
Cic. : La charpente du corps, Ossa 
subjecta corpori. Cic. Dans notre 
corps, les os el les nerfs qui forment 
la —, In corpore nos(ro ossa nervique, 
firmamenta lotius. Sen. || 3° Les par- 
ties principales d'un ouvrage d'esprit. 
Ossa, ium, n, pl. Cic. : La charpente 
da discours, dssa oralionis, f. Gic. || 
4° Conterture. Contertus, fis, m. Cic. 

CUARPENTER, v. acl. 1° Équarrir. 
Voy. ce m. |} 2° Qqf. Fig. Disposer 
lo plan d'un ouvrage. Contexëre, 0, is, 
texui, feztum, act. Quint, 

CHARPENTENRIE, 6. f. 10 L'art du 
charpentier. Fabrica(æz) materiaria(zæ), 
f. Plin. || 2° Charponte. Voy. ce m. 

CHARPENTIER, $. m. Artisan qui 
travaille en charpento. Faber (bri)tigna- 
rius (ii), m. Cic. 

CHARPIE, s. f. Ames de filets tirés 
d'une toile usèce. Linamentum, i, n. Cels. 
Concerptum (+) linteolum (t), n. Plin. 
: Faire de la charpie, Meltre du linge 
en —, Linteola concerpére, o, is, psi, 
ptum. Plin. Plnmasseau de—, Peni- 
cillum, 5, n. el Penicullus, i, m. Cels. 

CHARRETÉE, s. f. La charge d'une 
charrette. Vehes et Vehis, is, f. Col. 
Plin. Carpentum, i, n. ball. = Une 
charretée de fumier, Siercoris vehes. 
Col. carpentum. Pail. 

CILARRETIER, s. m. 4° Celui qui 
conduit une charrette. Plaustrarius 
fi, w. Uilp. Vecturarius, m. C.-Tk. | 
2° Celui qui conduit une charrue (at- 
telée de bœufs), Bubulcus, t, m. Col. 

CHARRETTE, 8. f. Voiture pour 
transportor des fardeaux. Plaustrum, 
i, n. Cato. Cic. : Petile charrette, 
Plostellum, i, n. Varr. 

CUHARRIAGE, 8. m. Action de char- 
rier. Vectura, æ, f. Varr. Cic. Col. : 
Faire le charriage de, Voy. cæanmEn. 
Prix dn —, Vectura. Plaut 

CHARRIER, v. act. 1° Voiturer 
dans uno charrette. (En gén.) Conve- 
kére plaustro ou plaustris, et simpl. 
Convehëre, 0, is, vexi, veclum, act. 
Liv. Cæs. Vehère, acl Cic. (De bant 


en hant) Subuehëre, act. Cæs. =: Char- 
rier du blé des lieux voisins 4 Ca- 
poue, à la ville, Conveh#re frumen- 
um ex propinquis locis Capuam. Liv. 
in urbem. Cæs. l Fig. Charrier droit 
(= se bien conduire), Mectum sequi, 
or, ris, secutus sum, dép. Cic. {| 
20 En parl. d'une rivière. Entrainer 
dans son cours. [nvehëre, o, is, veri, 
vectum, act, Liv. Trahëre, o, is, {rari, 
tractum, act. Sall. || 8° Absol. En- 
trainer dos glaçons dans ses eaux. Gla- 
ciem trudère, 0, is, (rusi, trusum. Virg. 

CILARROI, 8. m. C. CRARRIAGE. 

CHARRON, s. m. Ouvrier qui fait 
des chariots. Plaustrarius, ai, m. 
Lampr. Carpentarius, m. Dig. 

CHARRNONNA GE, s.m. Art du char- 
ron. Carpentaria(æ)fabrica(æ),f. Plin. 

CHARRNOYER. C. CHANRIER 410, 

CHARRUE, 5. f. Machine à la- 
bourer la terre. Aratrum, i, n. Cic. 
: Soc d'une charrue, Vomer (et qqf. 
Vomis), erts, m. Cic. Retourner (la 
terre} avec la —, Subigëre aratro. 
Cic. vomire. Col. Tirer la —, Ara- 
frum eztrahëre. Cic. Mettre des ani- 
maux à la —, Animalia aratro sub. 
dère. Tac. Être à la — (— labourer), 
Arare, o, as, avi, atum, n. Cic. Les 
consuls dtaient pris à la —, Ab ara- 
{ro arcessebantur qui consules fierent. 
Cic. Valet de —, Voy. caannenien 2°. 
l Fig. Tirer la charrue (— avoir 

eaucoup de peine), In pistrino vi- 
vère (= vivre dans un moulin). Cic. 
Mettre la — devanl les bœufs (prov.), 
Ultima primis præponère. Ior. 

CHARTE, 8. f. Titro écrit. Diploma, 
atis, n. Suet. Chartula, z, f. C.-Th. 

CUHARTRAIN, AINE. (Qui est) de 
Chartres. Carnotenus, a, um. S.-Sev. 
z Le paÿs chartrain, *Carnutum Ager 
{gri); “Carnutensis (1e) Ager (gri}, m. 

1. CHARNTRE, s.f. Anc.C.cranTe. 

2. CHARTRE, 8. f. C. PRISON. 

8. CITARTRE, 8. f. C. consowr- 
Tion 2°. 

CHARNTRES, v. de France (Eure- 
el-Loir). * Autricum et Antoricum, i, 
n. ‘Carnutum, i, n. Civitas (atis) Car- 
notena (æ),f. S.-Sev. 

{. CHARTRIER, 8. M. Archives. 
Chartarium, ri, n. [ier. 

2. CHARTRIER, & mn. Archiviste. 
Chartularius, ii, m. C.-TA. 

CHARYODE, s. f. Gouffre du dé- 
trolt de Sicilo, vis-â-vis d'un éoueil 
appelè Scylla. Charybdis, is (acc. im et 
in, abl. ©), f. Plin. || Fig. Je tombe 
de Charybde en Scylla (= en voulant 
éviler un mal, je tombe dans un 
autre), Dum vito malum in contrarium 
curro. D'apr. Hor. (Sat., {, u, 24). Eo 
de fumo ad flammam. Amm. De cal- 
cariä in carbonariam pervenio. Tert. 

CcuaAS, s. m. Le trou d'uns aiguille. 
(Acüs) foramen, minis, n. Vulg. 

CHASSE, s. f. Coffre où l'on garde 
les roliques d'un Saint. * Capsa, æ, f. 
(Ecel.). Memoria, æ, f. Aug. =: Les 
châsses des saints, Memorix sanc- 
torum. Aug. 

CHASSE, s. f{. te Aotjon de pour- 
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suivre les bôtes pour les prendre. Vena- 
tio, onis, [. Cic. Venatus, üs, m. Cic. 
= Chasse aux oiseaux, Voy. 20. La fa- 
ligne de la Labor in venatu. Cic. 
Etre souvent À la —, Mfullum esse in 
venationibus. Cæs. La passion de la 
—, Studium venandi. Cic. Comme on 
fait à la —, Venantium modo. Curt. 
Couteau de —, Venutorius culter. 
Suet. Chien de —, Venaticus cants. 
Cic. Elever des chiens pour la —, 
Canes alÿre ad venandum. Ter. L'ar- 
deur des chiens à la —, Canum ala- 
crilas in venando. Cie. Mener lea 
chiens À la —, Venatum ducère canes. 
Plaut. Produit de la —, N°} °. Faire 
la —, Donner la — à, Voy. cras- 
sen 10. || 2° Qqf. Action de tendro aux 
bêtes des pièges, des flots. 11 s'expr. 
souv. en tourn. par Captare, o, as, 
avi, afum (= chercher à prendre), 
act. Virg. Hor. : On inventa la chasse 
au Âlet, Laqueis captare feras inven- 
tum (est). Virg. — aux oiseaux, Au- 
cupium, ii, n. Cic. [Ce lin est vnié] 
pour la — aux gros oiseaur, À 
alitum capluram. Plin. Faire la — 
aux oiseaux, Aucupari, or, aris, afus 
sum, dép. Varr. Filet pour la — aux 
oiscaux, ele aviarium. Varr. || 3° Les 
chassours. Venantes, ium, æ. pl. Curt. 
j| €° Los bêtos prises. (En gén.) Cap- 
fura, æ, f. Plin. (Dètes qu'on a pour- 
suivies) Venatio, onis, f. Liv. (Oi- 
seaux pris au piège) Aucupium, it, n. 
Cels. Sen. || 5° Domaine reserve pour 
la chasse. Venationis sæpium (i), n 
Varr. || 6° Action de poursuivre hos- 
tement los hommes. Insectalio, onis, 
f. Liv. : Donner la chasse à l'ennemi, 
à une flotte, fostem prosequi, or, Eris, 
secutus sum, dép. Gæs. On persequi, 
Liv. Classem insequi. Liv. 

CHASSE-MOUCIIE, 9. 1. Balal 
pour chasser les mouches. Afuscarium, 
ü, n. Mart. 

CIHASSEN, v. act. et aqf. neut 
1e Act. et neut. Poursuivre les bêtes 
pour les prendre ou les tuer). Venari, 
or, aris, alus sum, dép. (acc.). Cic. 
Plaut. Virg. Plin. Agitare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. Ercifare, act. Cic. In- 
seclari, or, aris, ius sum, dép. (ac. . 
Cic. = Chasser (en pari. d'un c al. 
Indagare, o, as, avi, atum, act. Cic. — 
le gros gibier, an gros gibier, Feras 
agifare ou excitare. Cic. L'aigle chasse 
les autres oiseaux, Aguila alias aves 
insectatur ou agilat. Cic. Les gutpes 
chassent aux mouches, Vespz muscas 
venantur. Plin. Classer au flair, Odore 
vestigare, 0, as, avi, aîum, act. Plin. 
| 20 Chercher 4 prendre les bêtes dans 

es pièges, dans des filets. Captare, o, 
as, aut, aium, act. Virg. = Chasser 
aux oiseaux, Aucupari, or, arts, atus 
sum, dép. Varr. Gagner sa vie en 
chassant les oiseaux, Propagare vitam 
aucupio. Cic. || 3° Act. Poursuivre (en 
gen.) Prosequi, or, Fris, secutus sum, 

ép. ed Css. Persequi ou Insequi, 
dép. (acc.). Liv. = Classer l'enremi, 
Iostem prosequi. Cas. || 6° Faire aller 
dovant soi. Agère, o, is, egi, acium, act. 
Liv. : Chasser devant 80° un iroupeau 
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de gros bétail), Armentum præ se 
igère. Liv. || 6° Poussor en avant. Pro- 
iellère, 0, 18, puli, pulsum, act. Liv. 
3ell. Protrud?re, o, is, (rusi, trusum, 
ict. Cic. Abigére, o, is, egi, actuin, 
ict. Plin, : Chagser les nuages, Pro- 
litre nubes. Gell. Les vents chas- 
seal les nuages, Venti nubes abigunt. 
Plin. Voy. 1°. Chasser les sangliers 


lans les toiles, Apros in plagas tru- 


lre. or. — un clou par un autre, 
5lavo clavum ejichre, io, ïs, jeci, jec- 
‘um. Cic. |] 6° Forcer à fuir d'un liou. 
Pellère, 0, is, pepuli, pulsum, act. 
loco. Cic. e loco. Cas.) Expellëre, 0, 
is, puli, pulsum, act. (loco. Cæs.). De- 
ellfre, act. (loco. Ces. e loco. Nep. 
le loco. Cic.). Propellëre, act. (a loco. 
Liv.). Exigère, o, is, egi, actum, act. 
loco. Liv.). Submovére, eo, es, movi, 
motum, act. (loco. FI. a loco. Cæs. € 
Ibco. Liv.). Demovère, act. (de loco. 
Dic.). Detrud®re, 0, is, frusi, trusum, 
act. (a loco. Liv. de loco. Quint.). De- 
jicare, io, is, jeci, Jectum, act. (loco 
ou € loro. Cæs.). Erturbare, 0, as, 
avi, afum, act, (loco ou « loco. Cic. 
Liv.). Deturbare, act. (de loco ou e 
loco. Cæs.) : Chasser qqn du forum 
à coups de pierres, Aliquem e foro 
lapidibus pellñre. Cie. — l'ennemm 
à coups de pierres, Îostes missili- 
bus sazis profurbare. Liv. — a gar- 
nison de Claterne, Dejicëre præsi- 
dium Claternä. Cic. — l'ennemi loin 
d'Antioche, Mostem ab Antiochia re- 
jicére. Cic. — les mouches, Muscas 
abigëre. Cic. || 2° Faire disparaitre, 
dissiper (pr. ét ne Pelltre (voy. 6°), 
act. Cic. Abigëre (voy. 50), act. Plin. 
Discutëre, io, is, cussi, cussum, act. 
Cic. Emouëêre, eo, es, movi, motum, act. 
Liv. : Chasser le brouillard, les nua- 
Res, Discutère caliginem. Cic. nubes. 
Plin. Vo, 50. — les lèvres, Febres 
abigëre. Plin. — la peste du territoire 
de Rome, Pestilentiam ex agro ro- 
mano emouëre. Liv, — le sommeil, 
Somnum fugare, o, as, avi, atum. Plin. 
— le chagrin, Mzstiliam ex animo 
pellére. Cic. — l'ennui, Tzdium le- 
vare, 0, as, avi, atum. Quint. || 8° Con- 
edier, mettre à la porte = Chasser qqn 
de sa maison, de chez soi, et simpl. 
— ggu, Aliquem ejicère (voy. 6°). 
Cic. exigère (voy. 6°). Cic. ertrudère 
(voy. 6°). Cic. domo erpell#re (voy. 60). 
Cic. domo erigËre. Liv. foras pellëre 
voy. 60). Ter. foras ejicëre. Plaut. 
oras eztrudëre. Plaut. ab ou ex 
ædibus abigYre. Plaut. ez ædibus 
exturbare (voy. 6°). Plaut. — son 
épouse, Erigÿre urorem. Ter. Suet. 
— son mari, Exigère virum à se. 
Plaut, || 9° Exiler, bannir d'un pays. 
Peliëre (voy. 6°), act. Cic. Erpellïre 
(voy. 6°), act. Cic. Ejictre (voy. 6°), 
act. Cic. Erigëre (voy. 6e), act. Cic. 
Agére (voy. 4e), act. Liv. Ezxtermi- 
aare, 0, as, avi, afura, act. Cic. Ezx- 
turbare, act Cic. = Chasser qqn de la 
cilé, Aliquem civitate pell're. Cic. e 
civitate erigëre. Cic. e civitale extur- 
bare. Cic. de civitale erterminare. Cic. 
— do sa patrie, Patriä ou A patriä 
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ezpellëre, act. Cic. In ersilium pellEre. 
Cic. ejicére. Cic. agïre. Liv. Chassé 
de sa patrie, Extorris patriä. Sail. ab 
solo patrio. Liv. Rois chassés, Eracti 
reges. Cic. || 10° Deposseder, expro- 
prior : Chasser qqn de sa propriété, 
Aliquem dejictre (voy. 6°). Cic. de- 
trudëre (voy. 69). Cic. possessione pel- 
lëre ou expellËre (voy. 6°). Cic. ex 
ossessione exzturbare (voy. 6°). Cic. 
Î 119 Exoluro (d'uno socioté), retranchor 
(d'un corps, elo.). Movëre (voy. 6°), 
act. Cic. Emovëre, act. Cic. Éjicrre 
(voy. 6°), act. Cic. = Chasser du sé- 
nat, Senalu movëre. Cic. emovère. Liv. 
Ejicére e senatu. Cic. de senatu. Liv. 
— de la tribu, Tribu movëre. Cic. || 
12° Neut. Allor, venir. Agi, or, ëris, 
actus sum, pass. Mel. = Les nuages 
qui chassent du nord, Actæ a septen- 
trione nubes. Mel. 

CHASSERESSE, 8. f. Colle qui 
Chasse. Venatrir, 1cis, f. Virg. 

CHASSEUR, s. m. 4° Celui qui 
chasso (en gen.). Venator, oris, m. Cic. 
s Les chasseurs, Venalores, um, Im. 

1. Cic. Venantes, um, m. pl. Curt. 
Entourer les bois d’un cordon de —, 
Cingëre saltus indagine (de indago, 
f.). Virg. Is sont grands —, Ve- 
nandi studiosi sunt. Cic. Mulium sunt 
in venaltionibus. Cæs. De chasseur, 
Venatorius, a, um. Suet. || 2° Celui 
qui tend des pièges, des filets aux oi- 
seaux. Auceps, cupis, m. llaut. Hor. 

CIHHASSIE, 8. {. Humeur des pau- 
pières. Lema, æ, f. Plin. Gramiæ, 
arum, f. pl. Plin. 

CUASSIEUX, 08€, adj. Qui a de 
la chassie. Lippus, a, um. Plaut. Hor. 
: Être chassieux, Lippire, io, is, s. 
parf., itum, n. Cic. 

CHÂSSIS, s. m. Sorte d'oncadre- 
ment. Forma, æ, f. Plin. 

CUASTE, ad}. 4° Pur, pudique. Pu- 
dicus, a, um. Cic. Castus. Cic. Sanc- 
tus. Cic. : Chaste langage, Verecunda 
oratio. Quint. || 2° Qaf. Pur, correct 
(en pari. du style). Voy. ces m. 

CHIASTEMENT, adv. D'uno manière 
chaste. Pudice. Ter. Caste. Cic. Vere- 
cunde. Cic. Sancte. Curt. 

CHASTETE, 4. f. Vertu par la- 

uelle on est chaste. Pudicitia, æ, f. 
ic. Castlitas, atis, f, Cic. Sanciitas, 
f. Cic. Sanctimonia, æ,f. Cic. Casti- 
monia, f. Cic. 

CHASUBLE, 8. f. Sorte do vêtement 
de prêtre. Casula, æ, f. Aug. 

CHAT, s. om. Nom d'un animal do- 
mestique. (En gén.) Feles, is, f. Plaut. 
Varr. Phæd. Felis, is, f. Plaut. Varr. 
Plin. (Pour distinguer le mâle) Feles 
cs) mas (aris), m. Plin. : De chat, 
Felinus, a, um. Cels. || Fig. Mon chat, 
Mon pelit — (L. d'amitié), Catelle (au 
voc.). Hor. Pas un — — PEnSONNE, 
Voy. ce m. || Prov. Eveiller le chat 
qui dort (== chercher un danger qu'on 
pouvait éviter}, Crabrones irritare (= 
irriter les frelons). Plaut. A bon — bon 


rat (= la défense vaut l'attaque), Fal- 
lacia alia aliam trudit (= une fourbe- 
rie chasse l'autre). Ter. Par pari res- 


pondetur (— On rend la pareille). Cic. 


CHÂTE 32r 


CHÂTAIGNE, 8. f. Fruit du cha. 


taignier, Castanea, æ, f. Plin. : Chà- 
laigne d'eau, C. wacre. 


CHATAIGNERALE, s. f. Leu planté 


de châtaigniers. Castanetum, i,n. Col. 


CHÂTAIGNIER, 8. M. 


S 
d'arbre. Castanea, æ, f. Col. Plin. 


CHÂTAIN, adj. m. Brun comme la 


châtaigne. Spadir, gén. icis. Gell. Virg. 


CHATEAU, S. m. 1° Forteresso. 


Castellum, i, n. Grs. Cic. Arzx, arcis, 
f. Cic. =: Château fort, Mémes tra- 
duct. De — fort, Castellanus, a, 
um. Cic. La garnison d’un — fort, 
Castellani, orum, m. pl. Sall. Ilirt. 


Liv. || 2° Habitation royale ou scigneu- 


riale. Turris, is (acc. im el rar. em, 
abl. e et à), f. 
du roi, el absol. Le —, Turris regia. 


or. Ov. : Le château 


Ov. des (ium) regiz (arun), Copie 
Cic., et plus souv. Regia, æ, f. Cie, 
Cæs. Liv. || 3° Grande maison de plai- 
sance à la campagne. Villa, æ, f. Cic. 
Il Fig. Château en Espagne (= rève 
chimérique), Somnium, ii, n. Cic. 
Faire des châteaux en Espagne, Sibi 
somnia fingëre. Virg. 11 fait des — 


en Espagne, Vigilans somniat. Plaut, 


jt 4° Grand réservoir d’eau : Château 
d'eau, Castellum, à, n. Frontin. 
CHÂTEAUBRIANT, v. de France 
(Loire-Inférieure). *Castrum (i) Brien- 
tit, n. 
CHÂTEAU-CIÂÀ LONS, v. de Francs 


(Jura). *Castellum (1) Carnonis, n. 


CHÂTEAU-CHINON, v. de France 


(Nièvre). *Castrum (i) Caninum (i), n. 


CHÂTEAU-DU-LOIN, y. do France 
(Sarthe). *Castrum (i) ad Ledum, 0. 

CHÂTEAUDUN, v. de France (Cure- 
et-Loir). *Castellodunum et Castro- 
dunum, à, n. * Vunum, i, n. 

CHÂTEAU-GONTIER, v. de France 
(Mayenne). *Castrum (i) Gonierii et 
Gontheri, n. 

CUHÂTEAULANDON, v. de France 
(Seine-et-Marne). (?) Vellaunodunum, 
1, n. Cæs. *Castrum (i) Landomis, n. 

CHÂTEAUMEILLANT, v. deFrancs 
(Cher). * Castrum (i) Mediolani, n. 

CHÂTEAUNEUPF, n. de plus. villes 
de France. (Eure-et-Loir) * Castrum 
{ÿ) Novum (1), an. (Charente) °C. N. 
Inculismense (is), on. (llle-et-Vilaine) 
*C. N. Armoricæ, n. || Châteauneuf- 
sur-Cher (Cher), Castrum Nouum ad 
Carim, n. —-sur-Loire (Loiret), °C. 
N. ad Ligerim, n. —-sur-Sarthe 

Maine-et-Loire), °C. N. Cenomanense 
is), n. et °C. N. ad Sartam, n. 

CUÂTEAU-PORCIEN, v. de Francs 

fardennes). “Castrum (i) Porcianum 
i),n. 


CUÂTEAURENARD, y. de France 
(Loiret). *Castrum (i) Vulpinum (i), 
n. *Castrum (1) Renardi, n. 

CUÂTEAURENA ULT, y. do Francs 
(Indre-et-Loire). * Castrum (i) Regi- 
naldi. n. 

CILÂTEAUROUX, v. de Franc 
(Indre). “Castrum (1) Radulphi, n. 

Castrum (i) Rudolphinum (i), n. 

CHAÂTEAU-SALINS, v. do l'ane. 
départ. de la Meurthe. * Castellum (9 
Salinarun, n. 


il 


322 CHATO 


CHÂTEAU-THIERRY, v. de Francs 
(Aisne). * Castrum (i) Theodorici, n. 

CUÂATEAUVILLAIN, v. de Franco 
(Haute-Marne). * Castrum (i) Villa- 
aum (i), 2. 

CHÂTEL-AILLON, v. do France 
(Charente-Inférieure). “Castrum (ti) 
Altonis, n. 

CLHÂTELAIN, 8. m. Celui qui com- 
mande dans un château; possesseur d’un 
châtoau. * Castellanus, 1, m. (Cang.). 
* Castellf dominus (1), m. 

CHÂTELAINE, 8. f. 4° Épouse du 
chätelain. * Castellant uzor ris), f. 1 
2 Maitresso d'un château. ‘*Castelh 
domina (z),f. 

CHÂTELET, s. m. Petit château 
(fort). Parvulum(x) castellum (1}.n.Sen. 

CHÂTELLENIE, 8. f. Juridiction 
d'un châtolain.*Castellania,æ,f.(Cang.). 

CHÂTELLERAULT, v. de Franos 
{Vieane). “Castrum (i) Heraldi, a. 
Casirum (ÿ) Atraudi, 0. 

CHAT-UUANT, 8. m. C. Bmov. 

CHÂTIE, és, part. passé de cæÀ- 
TER, Voy. ce v. Pa:. Fig. En parl. 
du style. Pur, correct. Emendatus, a, 
um. Cic. Limatus. Cic. Politus. Cic. 
Quint. Tersus. Quint. = Style châtié, 
Limatum dicendi genus. Cie. Polita 
oralio. Cic. Emendata locutio. Cic. 
Qui a un style —, Oratione limatus. 
Cic. [Horace] est beanconp plus —, 
Multo est lersior. Quint. 

CUÂTIER, v. act. {0 Infilger une 
correction. Casfigare, o, as, avi, afum, 
act. Cic. Voy. Pont. || 2° Mortifier. 
Castigare (voy. 4°), act. Aug. || 3° Qqf. 
Blämer. Voy. ce m. || 4° Rendre plus 
corroct. Emendare, 0, as, avi, afum, 
act. Cic. urgare, act. Cic. Limare, 
act. Cic. Polire, to, ts, iviet it, ttum, 
act. Cic. =: Châlier avec soin, Polite 
limare. Cic. Perpolire, Cic. 

CUÂTILLON, n. de plus. villes de 
Franca : Châtillon-en-Bazuis (Nièvre), 
* Castellio Nivernensis Traciüs, {. —- 
sur-Chalaronne (Ain), * Castellio Bur- 

ndiz.f.—-sur-Cher (Loir-et-Cher), 
Castellio ad Carim, f. —-sur-Indre 
(Indre). ad Angerim et ad Ingerim. 
—-sor-Loing Te ad Lupram. 
—<ur-Loire AS ad Ligerim. 
—-aur-Marne (Marne), ad Matronam. 
—-sur-Saône Vosges). ad Ararim. 
—-sur-Seine (Côte-d'Or), ed Sequa- 
ram. —-Sur-Sèvre (Deux-Sèvres), 
ad Separan Nannstensem. * Castellio 
Pictaviz, f. 

CHÂTDMENT, s. m. PunlUon. Pœna, 
æ, f. Cic.= lofiger un châtiment à 
qqn, Aliquem pœnä afficère. Cic. Re- 
cevoir le — que mérite un crime, 
Pæœnam dignem scelere suscipre. Cic. 
VOY. PONITION, PUNIR. 

. CHATON, 8. m. {° Petit chat 
°Catellus (0 felinus (5), m. (Sm.). |! 2° 
Assemblage de fleurs. Julus, i, m. Plin. 

2. CHATON, s. m, Tôte d'une 
bague. Pala, æ, f. Cie. Funds, f. Plin. 

CILATOUILLEMENT, 8. m. 1° Âc- 
tion de chatouiller. Titillatio, onis, f. 
Cic. : Par uo chatouillement, Titillatu 
ggeut- à l'abl.), m. Plia. FH 20 Sensa- 

que cause l'action de chatouiller. 
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Prurigo, ginis, f. Cels. |] 8° Fig. {m- 
pression agréable. (Quasi) titillatio, 
onis, f. Cic. =: Le chatouillement n'es 
pas aussi vif, Non est lanta quasi ti- 
tillatio. Cie. Causer anx sens un doux 
—, Sensus jucundo motu hilarare. Cic. 
Voy. CHATOUILLER 20. 

CITATOUILLER, v. act. 10 Causer 
par un attouchemont léger un trossail- 
emont qui fait rire. Titillare, o, as, avi, 
atum, act. Lucr. || 2 Fig. Produire une 
impression agréable. (Quast) titillare 
(voy. do), act. Cic. Permulcére, eo, 
es, mulsi, mulsum, act. Cic. Deleciare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. Blandiri, 
tor, iris, i(us sum, dép. (dat:). Cie. = 
Chatoniller les sens, Sensus quasi 
fitillare. Cic. voluptate permulcère. 
Cic. suaviter voluptate movëre, 60, es, 
movi, motum. Cic. jucundo motu hRi- 
larare, o, as, avi, atum. Cic. Sensibus 
suaviter blandiri. Cic. Le plaisir cha- 
touille les sens, Voluptate quasi titil- 
lalio sensibus adhibetur. Cic. Cba- 
touiller les oreilles, Aures permul- 
cère. Cic. Auribus blandiri. PL.-j. — 
le palais (en parl. d'un aliment), Pa- 
latum tergère, eo, es (ou fergëre, 0, 
is), tersi, tersum. Hor. Les plaisirs 
ne chatouillent pas autant les vieil- 
lards, Non est voluptatum lanta quasi 
titillatio im senibus. Cic. Se sentir 
cbatouillé par qq. ch., Re delectari.Cic. 

CHATOUILLEUX, EUSE. adj. 1° 
Sensible au chatouillement : Être cha- 
touilleux, * Tuillatu facile moveri. || 
2° Fig. Qui s'offonse aisément. Offen- 
sioni pronus, a, um. Tac. || 8° En parl. 
d'une affaire. Qui exige beaucoup de 
ménagement = Affaire très chatouil- 
leuse, Res multæ cautionis. Cic. Être 
chatouilleux, Cautionem habère. Cic. 

CIIATOYANT, ANTE, adj. Qui cha- 
toie. Versicolor, gén. oris. ic. Quint. 
Varie refulgens, gén. entis. Plin. 

CUATOYER, v. n. Changer de cou- 
leur selon les differents aspects. Varie 
refulgére, eo, es, fulsi, s. sup., n. Plin. 

CHÂTRE (LA), v. de France (Indre). 
*Castra. orum, 0. pl. 

CHATTE, $. {. Femelle du chat 
Feles (is) femina (æ), f. Plin., et, d'or- 
dinaire, simpl. Feles, is, f. Phæd. 

CHAUD, AUDE, adj. 1° Qui a, Qui 
donne de la chaleur. (En gén.) Cali- 
dus, a, um. Cic. Calens, gén. entis. 
Sen. (Bouillant) Fervens. Cic. Pervi- 
dus. Cic. (Qui est en feu) Flagrans. 
Liv. Ardens. Plin. : Médiocrement 
chaud, Afodice calidus. Col. Tepidus. 
Sen. Plin. Être —, (En gén.) Calzre, 
eo, es, lui (part. fut., caliturus. Ov.), 
n. Cie. (Être bouillant) Fervëre, eo, 
es, fervi et ferbui, 8. sup., n. Col. 
Æstuare, 0, as, avt, alum, n. Plaul. 
Virg. (En parl. d'un astre) Ardère, 
eo, es, arsi, arsum, n. Virg. Devenir 
—, Calescére, o, is, lui, s. sup., n. 
Cic. Incalescëre, n. Liv. Corps qui 
ast —, Co calidum. Curt. Tenir 
ses petits chauds sous ses ailes, Pul- 
los pennis fovère, 80, es, foi, fotum. 
Cic. Eau chaude, Aqua calida. Cic. 
et simpl. Calida, æ, f. Cato. Sen. Eau 
très —, Pervens aqua. Cie. Sources 
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d'eaux chaudes, Aquarum calentium 
fontes. Sen. Thermæ, arum, f. pl. Cic. 
Dain chaud, Balneum calidum. Plin. 
Hain très —, Baineum fervens. Cels. 
Prendre an bain —, Calidä lavari. 
Plin, Bains chauds (— étuves), Ther- 
mæ, f. pl. Vitr. Cendre chaude, Fer- 
vens cinis. Plin. Les tartes sont 
toutes chaudes, Scribilitæ æstuant. 
Plaut. Paire un déjeuner chaud, Pran- 
dium calhilum prandère. Plaut. Soleil 
—, Calidus sol. Cic. Les journees 
les plus ebaudes, Æstuosissimi dies. 
Plin. Hivers très chauds, Calidissimæ 
hiemes. Vitr. Les heures les plus 
chaudes du jour, Ferventes horz diei. 
Plin. Fervidissimum tempus diei. Curt. 
Le moment le plus chaud de l'été, 
Ardentissimum tempus æstatis. Plin, 
Quand le temps est le plus —, Fla- 
grantissimo æsiu. Liv. Pays —, Regio 
calida. Vitr. Route très chaude, 
Æstuosa via. Cic. || Fig. Battre le fer 
quand il est chaud Œ poursuivre 
une affaire quand elle est en bon 
train), Rem, dum calet, agëre. Plaut. 
Être — de vin, Mero (ou Vino) ca- 
Lre. Hor. | 2° Qui garantit du froid. 
Calidus, a, um. l'laut. = Manteau 
chaud, Pallium calidum. Plaut. || 3° 
Qui augmente la chaleur interieure du 
corps. Ardens, gén. entis. Cels. Fer- 
vidus, a, um. Hor. : Chaud à l'esto- 
mac, Mêmes traduct. || Fièvre chaude, 
Ardens febris. Cels. || 4° Fig. En parl. 
des pers. Ardent, passionné. Fervidus, 
a, um. Liv. Fervens, gén. entis. Cic. 
: Se montrer chaud quand il faut le 
plus de sang-froid, În re frigidis- 
simä calëre (voy. 1°), n. Sen. || bo En 
parl. des ch. Vif, animè = Un ton, Un 
coloris chaud, Color ardens ou ve- 
gelus. Plin. Affaire (= bataille) 
chaude, Acre prælium. Liv. — L'ac- 
tion devient —, Pugna exardescit 
de exzardescËre, 0, arsi, arsum, n.). 
iv. ardescif. Tac. L'alfaire fut —, 
Acriler pugnalum est. Cæs. À l'en- 
droit où l'action est le plus —, Ubi 
mars esf atrocissimus. Liv. Dans une 
— alarme, In re trepidä. Liv. — 
dispute, Acre jurgium. Tac. — élo= 
quenre, Fervidum dicendi genus. Cic.|| 
6° En parl. des pers. Zele. Acer, cris, 
cre. Cic. Studiosus, a,um. Cic. : Chaude 
amilié, Intima amicitia. Nep. Chaud 
défenseur, Acer defensor. Cic. Je n'ai 
pas d'ami plus — qu'Attieus, Mihr 
nemo est amicior Attico. Cic. La ré- 
publique n'a pas d'ami plus — que 
moi, Tam sum amicus reipublicæ quam 
qui mazime. Cic. Qui est — partisan 

e, Studiosissimus (avec le gén.). Cic. 
Se montror — à se venger, Ad ul- 
ciscendum ardäre, eo, es, arsi, arsum, 
a. Cæs. || 7° Emporté, irascible. Stoma- 
chosus, a, um. Cic. Calidus. Cels. Ce- 
rebrosus. Hor, fracundus. Hor. Præ- 
cepss gén. cipitrs. Cic. 2 Sang chaud 
Tête chaude, Mens præceps. Cic. il 
avait la têle —, Freceps in iram 
erat. Liv. || 8° Qqf. Rapide, prompte- 
ment fait : Le rendre tont chaud à 
qan, Le rendre — comme braise (— 
riposier prompterment et vertsment), 
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Voy. amosren. || 9° Rôcent. Necens, 
gén. entis. Cic. z Sang encore lout 
chaud (— récemment versé), Cruor 
recentissimus. Cic. {| 40° Locutions 
diverses = À la chande — à l'iNSTANT, 
nveusnr, Voy. ces m. {|| Pleurer à 
chaudes larmes (— abondamment), 
Utertim flère. Suet. Sen. 

CuauD, subst. m. Chaleur. Calor, 
oris, magc. Cic. Calidum, à, n. Cic. 
Calida, orum, n. pl. Cie. = Nous sa- 
vons qu'il y a du froid et du chaud, 
Frigidum aliquid et calidum novi- 
mus. Sen. Sentir le — et le froid, 
Sentire calida et frigida. Cic. Eviter 
le —, Evitare calorem. Varr. Les vi- 
gnes soulrent du —, Æstu verantur 
vites. Plin. Apprendre à qqn à suppor- 
ter le —, Erudire aliquem æstuando. 
Cic. Tenir des mets au —, Epulas 
fonère, eo, es, foui, fotum. llaut. 
Manteau qui tient —, Pathum cali- 
dum. l'laut. Avoir —, Calëre, eo, es, 
lui (part. fut. caliturus. Ov.) n. 
Plaut. Avoir três —, trop —, Pren- 
dre —, Æstuare, 0, as, avi, alum, 0. 
Cie. Avoir excessivement —, Exzs- 
tuare, n. Suet. &] fail —, Calor est. 
Cic. Au — du jour, Calido die. Cic. 
Aa plus — de l'aunée, Anni calori- 
bus marimis. Cic. 1 commence à faire 
moins —, £sius dferesen Varr. Ca- 
lor se frengit. Cic. |} Fig. fl fait chaud 
dana la bataille, Fat prælium acri cer- 
famine. Cæs. A l'endroit (du combat) 
où il fait le plus —, Ubi mars est 
atrocissimus. Liv. Au plus — de la 
balaille, In mediä dimicatione. Suet. || 
Ne faure ni chaud ni froid (— n'être 
ni otile ui nuisible), In neutram par- 
tem habëre momentum. Quint. Cela ne 
me fait ni — mn froid (= wn'est indilFé- 
rent), Voy. ibirrénenT. || Souffer 
le froid et le chaud (= tenir diffé- 
rents langages sur la mème chose), 
De cûdem re diverse dicére Cic. 

Cuaur, adv. À uno temperature 
chaude : Buire chaud, Calidum bibrre. 
Plaut. Potionibus calidis uti. Cels. 
Aimer à boire —, Potus calidos sequi. 
Plin. Mauger —, Cibis calidis uti. 
Cels. Se tenir —, Frigus vitare. Cic. 

CUHAUDEMENT, adv. $9 De ma- 
nière à conserver la chaleur. Se tourne 
de duffèr. manières : Être chaude- 
ment, Calëre, eo, es, lui (part. fut. 
caliturus. Ov.), n. Plaut. Manteau 
sous lequel on est —, Pallium cali- 
dum. Plaut. Se tenir —, Frigus vi- 
tare. Cic. Tenir — les myrtes, À fri- 
gore myrtos defendre. Virg. Tenir — 
uo mets, Voy.cuaon (subst.). || 2° Fig. 
Aveo ardeur, avec zèle. Ardenter. Cic. 
Ferventer. Cic. Acriter. Cic. Vehe- 
menter. Cic. : Poursuivre chaude- 
ment une affaire, Rem calide agëre. 
Plaut. Prendre — la défense des 
dieux, Magnopere de diis pugnare. Cic. 
Parler —, Ferventer loqui. Cæl. ap. 
Cic. Recommander —, Siudiose com- 
mendare. Cic. Remercier — qqn, Ali- 
eur marimas gralias agère. Cic. 

CHAUDIÈRE, 5. f. 4° Grand vase 
que faire cuiro. Cortina, æ, (. Cato. 
lin. {| 2° Grand vase pour faire bouil- 
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lir. Aënum, 1, n. Cato, = Chaudière 
de bain, Caldarium, ti, n. Vitr. 

CHAUDRON, 8. m. 40 Potite chau- 
dire pour la cuisine. Cortinula, æ, f. 
Amm. || 2° Petite chaudière pour faire 
bouillir. Cucuma, æ, f. Petr. Dig. : 
Peut chaudron, Cucumella, æ, f. Dig. 

CHAUDRONNEE, s. f. Ca que con- 
tient un chaudron. Cortina, æ, f. Plin. 

CUAUDRONNIER, 8. m. Fabricant 
ou Marchand de chaudrons, etc. Ærarius 
(ii) faber (bri), et absol. Ærarius, üt, 
D. in. 


CIIAUFFAGE, s. m. Action de 
chauffer. Calefactio, onis, f. Dig. 
S'expr.tr.souv.par un v.z Le chauf- 
fage d'un bain, 'alepactio balnei. Dig. 
Nous nous servons du bois pour notre 
—, Materiä ad corpus calefaciendum 
utimur. Cic. Bois de —, Voy. 8016. 

CHAUFFER, v. 2. 4° Rendre chaud. 
(En gén.) CalefacFre, io, is, feci, fac- 
lum, act. Cic. (Entirement, de tous 
les côtés) Concalefac#re, act, Cic. 
(Ju<qu'à faire bouillir) Fervefactre, 
act. Cato. Cæs. (Par l'action du soleil) 
Apricare, 0, as, s. parf. ni sup., act. 
l'ail. : Chauffer le four avec du menu 
bois, fgne et tenuibus lignis fornacem 
incendére, 0, is, cendi, censum. Col. || 
Être chauffé, (En gén.) Catefieri, fo, 
fis, factus sum, pass. Cic. (Forte- 
ment) Percalefierni. Vitr. {à blanc) 
Caneferi. Plin. : Chambre fortement 
chauflte, Percalefactum cubiculum. 
V.-Mar. Fortement chauffé par le 
soleil, A sole percalefactus. Varr. Lieu 
— par le soleil, Locus apricus Cic. 
Fer — à blanc, Candens ferrum. Plin, 
Balles d'argile chauffées au rouge 
Fervenies ex argillà glandes. Ces. ( 
20 Fig. Faire promptement. Chauffer 
une affaire, Rem calide agXre. Plaut. 

Cuaorrsr, v. n. Être chauffe. Cale- 
fieri, fo, fis, factus sum, pass. Cic. : 
Faire chauffer de l'eau, Aquam cale- 
factare, 0, as, avi, atum, act. Plaut. 
Faire — des mets, Epulas fouere, eo, 
es, fovi, fotum. Plaut. 

Se craoprun, v. réf. Se soumettre 
à l'action de la ohaleur. Calescëre, 0, 
is, lui, s. sup., n. Cic. = Viens to 
chauffer ici, Accede ad ignem hunc. 
Ter. Se — ou au soleil ou devant le 
feu, CalescFre vel apricalione vel igne. 
Cic. Se — au soleil, In sole apricari, 
et simpl. Apricari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. Action de se — au soleil, 
Apricatio, onis. Cic. 

CHAUFFEUR, 8. m. Celui qui en- 
tretient le fou. Fornacator, oris, m. Dig. 

CHAUFFOIR, 8. m. Lieu où l'on va 
se chauffor. Caldarium, ti, n. Vitr. 

CHAUFOUR, 9. m. Four à chaux. 
Fornaz (acis) calcaria (æ), f. Cato. 

CILAUFOURNIER, 3. m. Celui qui 
fait la chaux. Calcarius, ii, m. Cato. 

CHA ULNES, y. de France (Somme). 
*Calneria, æ, f. * Calviacum, i, n. 

CHAUME, s. m. 1° Tige des cb- 
rèales. Culmus, i, m. Cic. Î 2 Partie 
de la tige qui reste sur pied après la 
moisson. Stipula,æ,f. Varr.|| 3° Champ 
où 8 chaume est encore sur piod. * A ger 
(gri) stipulis horrens (entis), m. (Sm.). 
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pe Paille qui couvre le tolt des ca- 
nes. Siramentum, à, n. Liv. Cæs. = 
Calane couverte de chaume, Casa 
stramento lecia. Cæs. Stramenticia 
casa. Cæs. || 5° Chaumièro. Vuy. ce m. 

CITAUMIERE et CHAUMINE, :. f. 
Petite maison couverte da chaume. Tu- 
gurium, ü, n. Cic. Col. Casa, æ, f. 
Cæs. : Petile chaumière, Casula, æ, 
f. Plin. Tuguriolum, 1, n. Apul. 

CHAUMONT, v. de France (llaute- 
Marne). *Calmontium (ii) Dassiniz, 
n. *Calvimontium Bassiniæe, n. * Cal- 
vus (i) Afons (ontis) Dassiniæ, m. 

CILAUNAY, v. de France (Vienne). 
*Calnucum, 1, a. 

CIHHAUNY, v. de France (Aisne). 
“Calniacum, i, n. 

CHAUSSE, 8. f. 1° Filtre fait d'é- 
toffe. Saccus, i, m. Mfari. =: Passer à 
la chausse, Saccare, 0, as, avi, atum, 
act. AMart, || 2° Au pl. Culotte. Femi- 
nalia, ium, n. pl. fier. 

CHAUSSEE, ék, part. passé de 
cuaossen, Voy. ce v. || Adj. Qui a une 
chaussure. Calceatus, a, um. Cie. : 
Chaussé du cothurne, Cothurno cal- 
ceatus. Plin. Cothurnatus. Ou. 
de brodequins, Soccatus. Sen. Être 
— d'une haute guélre, Alto perone 
tegi, or, ris, lecfus sum, pass. Juv. 
Qui n'est pa bien —, Non commode 
calceatus. Cic. 11 est — trop 4 l'étroit, 
(Ii) calceus pede minor est. [or. Il 
est — trop large, run calceus pede 
major est. Hor. || Cheval chaussé un 
peu baut (= qui a la sabol élevé), 

jquus allius calceatus. Pail. 

CHA USSÉE, 5. f. 1° Levee de terre. 
Agger, cris. m. Cæs. Voy. micos. || 
2° Partie bombée d'une roule, grande 
route, Viz agger (eris), m. Virg. Tac. 

CILAUSSER, v. aci. 10 Mottre des 
souliers, etc. : Chausser des souliers 
à qqn, — qqn de souliers, Alicui cal- 
ceos inducfre, 0, is, duri, ductum. 
Suet. — qqn de brodequins, — des 
brodequins à qqn, Aliquem soccis cal- 
ceare, o, as, avi, afum. Plin. — les 
pied: de qqn, Alicujus podes calceare. 

k. Ils woururent pendant qu'on les 
chaussait. Obiere, dum calcebantur. 
Plin. Chausser ses pieds de sandales, 
— des sandales, Pedes soleis induëre, 
o, is, ui, utum. Col. — ses souliers, 
Calceamenta induÿre. Plin. || 2° Aller 
au pied = Bien chausser le picd, et 
absol. Bien —, Ad pedem apte conve- 
nire, 10, îs, véni, ventum, n. Cic. Qui 
chausse hien, Ad pedem habilis, m. f., 
e,n. Cic. aptus, a, um. Cic. || 3° En- 
tourer de terre (le pied d'une plante) 
=: Chausser un arbre, Arborem ag- 
gerare, 0, as, avi, afum. Col. Racines 
chaussées de fumier, Fimo circum- 
aggeratæ radices. Plin. 

Se cHaossen, v. réfl. de Hattre sa 
chaussure. Se calceare (o, as, avi, 
atum). Suet. Calceamenta induëre, 0, 
is, ui, utum. Plin. : Se chansser de 
sandales, Pedes soleis induÿre, Col. 
vincire, 10, is, vinri, vinc{um. Curt. 
{} 2° Fig. S'infatuer (de). Voy. ce m. 

CHAUSSE-TRADE, 8. f. 1° Piëga. 
Pedica. æ,f. Liv. || 2° Instrument pour 
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ompfcher la cavalcrie d'avancer. Mu- 
rez, ricis, m. Curt. Tribulus, i, m. 
La pointe d'une cbausse- 
trape, Stilus cæcus. ITirt. Cacher des 
chausses-trapes dans la terre, Mu- 
rices ferreos in terram defod®re. Curl. 

CHAUSSON, s. m. Sorte de chaus- 
sure. Udo, onis, m. Bfart. = Chaus- 
sons (de feutre), Impilia, um, n. pl. 


Veg. = 


Plin. Dig. 


CHAUSSURE, 5. f. Ce dont on se 
ohausse. Calceamentum, i,n. Cic. Cal- 
I. Cic. = Porter une 


ces, orum, m. 
chaussure, Uti calceis. Cic. Mettre, 
ternne—,C.cIHAUSSER, DÉCHAUSSER. 

CHAUVE, adj. Dont les chovoux 
sont tombés. Calvus, a, um. Plin. Suet. 
Capillo nudus. Tac. = Etre chauve, Cal- 
vêre, 60, es, 8. parf. ni sup., n. Plin. 
Devenir —, Calvescére, 0, is, 8. part. 
ai sup., 0. Plin. || S. m. Un chauve, 
Galvus, i, m. PA. 

CHAUVE-SOURIS, s. . Petit mam- 
mifère aile. Vespertilio, onis, m. Plin. 

CUAUVETÉ, 5. f. C. CALvTIE. 

CHAUX, s. f. Sorte de pierre. Caix, 
alcis, fém. Cic. Plin. Vicr. el rar. 
masc. Cato. Varr. Plaut. = Pierre à 
chaux, Calcis gleba. Vitr. — vive, 
Calr viva. Vitr. — éteinte, Calx ex- 
stincta ou macerala. Vitr. — morte, 
Calz evanida. Vitr. De —, Relatif à 
la —, Calcarius, a, um. Cato. Four à 
—, Fornaz calcaria. Cato, Ouvrier 

mi fait la —, Calcanus, ii, m. Cato. 
Blanchir à l'eau de —, avec du lait 
de —, avec un blanc de —, Cilce ex 
aqud liquidä dealbare. Vitr. Bâtir qq. 
ch. à — et à sable, Fac#re aliquid 
calce arenato (el mieux arenatä). Cato. 
|| Fig. Faire qq. ch. à chaux et à sable 
= SOLIDEMENT, VOYy. ce m. 

CHA VIRER, v. n. Être tourné sens 
dessus dessous. Everti, or, ëris, versus 
eun, pass. Sen.-tr. = Faire chavirer, 
EvertYre, o, ts, verti, versum, acl. Cic. 

CuEr,s.m. 1° Tête. Caput,patis,n. 
Cic. Voy. rèrs. || 2e individu : Chef de 
bétail (= tête de bétail}, Voy. TèrE. 
I 3° T. de jurispr. Le personno d'où 
un droit procède : De son chef, Suo 
momine. Dig. Per se. Dig. Du — de 
sa mère, Er successione matris. Dig. 
Ils viennent à la succession du — de 
leur père, În patris sui locum succe- 
dunt. Dig. Elle vient à la succession 
da — de sa mère, Matris sw» portio- 
nem consequitur. Dig || Fig. De mon 
chef (= en mon propre nom), Aleo 
nomine. Cic. Je n'ajoute rien de mon 
—, Nihil addo de meo. Cic. Il ajouta 
à peine quelques mots de son — 
Perpauca a se verba addidit. Suet. I 
De mon chef (= de mon propre mou- 
vement), Bfeû sponte. Cic. Sponte meü. 
Liv. || 4° Celui qui est le premier (dans 
le temps), auteur, fondateur. Prin- 
ceps, cipis, m. Cic. Virg. Auctor, 
oris, m. Virg. Suet. =: Le chef d'une 
race, Generis princeps. Cic. auctor. 
Virg. Gentis auctor. Suet. Le — des 
Stoïciens, Stoicorum princeps. Cic. 
Le — des Épicuriens, Epicureorum 
coryphæus (1), m. Cic. || 6° Directeur, 
maitre, principal agent de. Princeps, 
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cipis, m. Cic. Caput, pitis, n. Liv. 
Præfectns, 1, m. Nep. Magister, tri, 
m. Cic. Antistes, stitis, m. Cic. 
Dur, ucis, masc. (et fém.). Cic. Virg. 
: Le chef de l'État, Civitatis prin- 
ceps. Cic. rector. Cic. Dux regendæ 
civitatis. Cic. L'État n'a pas de —, 
Non adest caput reipublicz. Tac. Être 
le — de la Gaule, Gallue principa- 
tum obtinére, Cæs. — des travailleurs 
fà l'armée), Ingénieur en —, Fa- 
rum præfectus. Cæs. — des ouvriers, 
des gladiateurs, Magister operarum. 
Col. gladiatorum. Cie. — d'un chœur 
de musique, Afagister chori canentium. 
Col. — des gardiens, Præfectus custo- 
dum. Nep. — des cérémonies religieu- 
ses, Cærimoniarum antlistes. Cic. Don- 
ner des chefs aux vendangeurs, Vin- 
demiatoribus antistites dare. Col. Cui- 
siaier en chef, — de cuisine, et absol. 
—, Archimagirus, i, m. Juv. Insc. 
Les chefs des factions, Factionum 
domini. Suet. Les — du complot fu- 
rent battus de verges, Capila conju- 
rationis virgis cæsi(sunt). Liv. Établir 
qqn comme chef de, Donner pour — 
à, Aliquem præfcëre, ‘0, is, feci, fec- 
tum ou præponêre, 0, is, posui, posi- 
tum (dat.). Cic. Être nommé — de, 
Præfci ou Præponi, pass. (dat.). Cæs. 
Être — de, Presse, præsum, es, fui 
s. sup., n. (dat.). Cic. Ceux dont il 
est le —, 115 quibus præest. Cic. Il 
élail le — de ce service, Fuic officio 
præpositus erat. Cæs. || 6° Celui qui 
commande une armée, êto. (En gén. 
Dur, ucis, m. Cæzs. (Généralissune 
[mperator, oris, m. Cæs. (Oflicier) 
Præfectus, 1, m. Czs. =: Du chef, Du 
général en —, Imperatorius, a, um. 
Cic. Cæs. Une arinée qui a pour — 
ua général habile, Erercitus cui præ- 
positus est callidus imperator. Cæs. 
Exercer les fonctions de comman- 
dant en —, Omnia imperia adminis- 
trare. Cæs. Le commandement en — 
dans nne gnerre), Totius belli summa 
æ), f. Cæs. Celui qui a le comman- 
ement en —, Qui summam tmperii 
tenet. Cæs. Le — de là flotte, Dur 
classis. Cic. Le — d'uue cohorte, 
de la cavalerie, d'une légion, Præ- 
fectus cohortis. Sall. equitum. Czæs. 
lgionis. Tac. Nommer qqn — d'une 
expédition, d’une armée, Aliquem 
alicui beillo præyonëre ou præfñcère 
(voy. 50). Cic. exercitui ducem præ- 
ficére. Cic. Être — de la flotle, de 
L, Exercitui prresse 
(voy. 5) Cæs. Être — d'une com- 
pagnie, Urdinem ducëre, o, is, duri, 
ductum. Cæs. [| 7° Articlo, point en dis- 
cussion. Caput, pitis, n. Cic. || 8° Point 
d'accusation. Crimen, minis, n. Cic. 
CHEF-D'ŒUVRE, 3. m. 19 Œu- 
vre parfaite. S'expr. par Opus, peris, 
n., accompagné d'un adj. courme per- 
fectum, d. Cic. absolutum. Cic. egre- 
gium, 1. Cic. mirabile, is. Cic. = Un 
tel chef-d'œnvre, Opus tam perfectum. 
Cie. Tes chefs-d'œuvre, Tua præclara 
opera. Cic. Aiguière, qui est un chef- 
d'œuvre, fydria præc 
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vrai —, Phaleræ pulcherrime factæ. 
Cic. Tabula puicherrime picta. Cic. Si. 
mulacrum præclare factum. Cic. Le 
monde est le plus grand de tous les 
chefs-d'œnvre, Mundo nihïl pulchrius 
ou præstabilius (est). Cic. Ils considé- 
rent cela comme un chef-d'œuvre. flo 
opcre nullum absolutius judicant. Plin. 
| 2° La plus belle œuvre en son gonre; 
6 mellour ouvrage de qqn. S'exp. 
par Opus, peris, n., accompagné d'un 
superl. comme pulcherrimum, à. Cic. 
optimum. Sen. marimum. Plin. = Dis- 
cours qui est le chef-d'œuvre de 
l'éloquence, Oratio optima omnium. 
Cie. C'est le — de la peinture, Nihil 
est eë pictur& nobilius. Cic. Stalue 
qui est le — de l'art, Simulacrum 
singulari opere ou artificio perfecium. 
Cic. Le — (de Platon}, Pulcherrimum 
operum (Platonis). Quint. Le — de la 
nature, Opus naturæ optimum. Sen. 
marimum. Plin, Le plus beau — de 
l'esprit bumain, Pretiosissimum hu- 
mani tngenit opus. Plin. || 3° Action 
romarquable en son genre. S'expr. par 
Facinus, noris, n., accompagné d'un 
adj., comme pulchrum, i. Plaul. præ- 
clarissimum. Cic. : Faire un chef- 
d'œuvre, un beau —, Facinus præ- 
clarissimum facëre. Cic. C'est un —, 
Voilà un vrai —, Hoc facinus pul- 
chrum est. Plaut. oc factum est 
fabre. Plaut. C'estun — de (inf.), 
Præclarum est opus Gars). Cic. || Iron. 
Un beau chef-d œuvre, Puicherrimum 
facinus. Ter. || 6° Le plus haut degre 
de qq. ch. Se tourne par Très grand: 
Summus, a, um. Cic. Marimus. Cic. 
2 Ce serait un chef-d'œuvre de niai- 
seric que d'aller…, Stultitia marima 
hzæc sit, ire. Plaut. |] Autres traduct, 
Parole qui est un chef-d'œuvre de 
finesse, Urbanissimum dictum. Col. 
C'est un — d'impertinence quo de.…., 
Inentissimum est (inf.). Quint. Cette 
parole est un — d'impertinence, Nikù 
{am absurde dici potest. Cic. Faire un 
— de bètise, Dis stulte factre. Ter. 

CLEF-LIEU, s. m. Ville principale. 
Caput, pitis, n. Cic. 

CIHÉLIDOINE, s. f. Sorte de plante. 
Chelidonia, z, f. Plin. 

CHELLES, v. de France (Seine-et- 
Marne). *Cellæe. arum, f. pl. Cala, æ,f. 

CIHEMILLE, y. de France (\laine- 
et-Loire). * Camiliacum, à, n. 

CHEMIN, s. m. 4° Route construi‘e 
ou frayes pour aller d'un lieu à un autre 
(En gén.) Via, z, f. Cic. et qqf. fier, 
lineris, n. Cæs. (Route étroite) Se- 
mita, æ, f. Cic. (Sentier détourné) 
Trames, mitis, m. Cic. Limes, milis, 
m. Liv. Callis, is, masc. eu qal- fém. 
Liv. : Au milieu du chemin, În mediä 
vië. Plaut. — de traverse, Transversa 
via. Cæs. Transuersus limes ou trames. 
Liv. et absol. Trames. Cic. — in- 
connu, détourné, Callis ignotus. Liv. 
Callis devia. Liv. Bon —, Beau —, 
Via facilis. Quint. — en très mau- 
vais état, Via deterrima. Cic. — im- 
pralicable, Îter impervium. Quint. — 


aro opere. Cic. | étroit, Pelit —, Angusta semita. Cic. 


Collier, Tableau, Slalue qui est un | Grand —, (= route spacieuse) Via 
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lata. Cic. (— voie publique) Via pu- 
blica. Plaut. Voleur de grand —, Gras- 
sator, oris, m. Cic. Deux chemins 
mènent à Lucérie, vont au port, 
Duz ad Luceriam ferunt vix. Liv. 
Itinera duo ad portum ferunt. Cæs. 
1 y a lrois — pour aller à Modène, 
Tres viz sunt ad Mutinam. Cic. Le 
chemin d'Assore à Enna, Via qu 
Assoro itur Ennam. Cic. Le — d'ici 
jusque dans l'Inde, Via que est hinc 
in fndiam. Cic. Faire, Construire, 
Pratiquer, Ouvrir un —, Viam mu- 
nire. Cic. factre. Liv. Aclion de faire 
un —, Viz munitio. Cic. Prendre, 
Suivre un —, Barrer, Inlercepter un 
—, Voy. 2°, Où il y a, Qui à des che- 
mins frayés, Pervius, a, um. Liv. Où 
il ü’y a pas de —, Invtus. Liv. Lieux 
sans — frayés, Invia, orum, n. pl. 
Liv. Conduire qqn loin de tout che- 
min frayé, Aliquem ad avium ducëre. 
Cic. Qui s'est pas situé, Qui n'ba- 
bite pas sur un —, Devius, 4, um. 
Cic. lis sont toujours par voies et par 
chemins, Ultro citro cursare non de- 
sistunt. Cic. || 2° En gén. Tout lieu 
par où l'on passe. Via, æ, f. Cic. ter, 
fineris, n. Cic. =: Le droit chemin, 
Recta via. Cic. Rectum iter. Quint. 
Le bon — (— celui qu'il faut suivre), 
Vera via. Plaut. — détourné, Iter 
devium. Cic. avium. Sall. — de terre, 
— par terre, Pedestre ter. Cic. — 
plus conrl, — raccourci, Via brevior. 
Cic. Compendium vis. Plin. et absol. 
Compendium, it, n. Tac. Flor. Le plus 
court —, [ter prorimum. Cæs. Üre- 
vissimum. Fronlin. Le plus court — 
vers.…, Prorima via ad (acc.). Cic. 
Demander son —, Jter exquirère. Cic. 
Moatrer à qqn son —, Alicui mons- 
trare viam. Clic. iter. Liv. Montrer le 
— à qan (Ag), Voy. 40. Suivre un 
—, Vidire. Cie. Viam insisi®re, Ter. 
Le — que tout le monde suit, Via 
quä omnes commeant. Nep. J'ai suivi 
ce —-ci, [ter hac habui. Ter. Suivre 
un — tout opposé, Contrariam in 
partem ire. Cæs. Il suit tout droit le 
— de notre maison, Ad nostras ædes 
Aabet rectam vinm. Plaut. Il est venu 
parce—-ci, Hac venit. Plaut. Prendre 
an —, Îter peitre. Cic. Viam capes- 
sfre. Liv. Quel — (dois-je) prendre? 
Qua insistam vid? Ter. Je ne sais si 
je dors prendre ce —ci ou ce — -là, 
Hac an istac eam, incertus sum. Plaut. 
Prendre le plus court — pour aller 
en Gaule, fre qua prorimum îler in 
Galliam est. Cæs. Preodre le — de la 
province, [ter in provinciam conver- 
tre. Ces. Prendre, Tenir le — de 
l'Apulie, de l'Italie, de Pollentie, de 
Capoue, de Modène, Iter facére in 
Apuliam. Cic. intend#re in Italiam. 
Liv. facëre Pollentiam. Cic. habère 
Capuam. Cic. dirigëre ad Mutinam. 
Cic. Il repreud le — de ses États, 
In regnum suum convertit (n.). Sall. 
Reprendre le — du camp, de Îla 
ville, Castra repetbre, 0, is, ivi el ii, 
iltum. Liv. In urbem redire, eo, is, 
toi et it, ifum, n. Liv. Reprendre Île 
— par où il est venu, Viam cam, 
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quä veénit, repelïre. Liv. Prendre des 
chemins différents, Diversis itineribus 
ire, Cæs. Changer de chemin, lier 
convertëre. Cic. [ter suum flectère. 
Nep. S'écarler du —, du bon —, du 
droit —, Er vi& excedère. Cæs. De 
via declinare. Cic. Viä decedrre. Suet. 
Mettre qqn dans son —, Aliquem in 
vtam deducêre. Cic. Détourner qqn de 
son —, du droit —, Aliquem a directo 
itinère avertëre. Czs. Barrer, Inter- 
cepter le — à qqn., Alicut iter ob- 
stru”re. Cic. Aliquem itinere inter- 
cludère. Cæs. — barré, coupé, ter 
obsæptum. Liv. Sur le —, In vid. Cic. 
Inter viam. Cic. Qu'on rencontre 
sur son —, Obuius, a, um. Cic. Se 
placer sur le — de qqn (pour l'ar- 
rêter), Obuiam alicui obsistre. Plaut. 
Se présenter à qqn sur son —, Ob- 
viam alicui se offerre. Ter. Dare se 
obvium alicui. Liv. Montagnes qui 
sont sur le —, Alontes qui obuii sunt 
tlineri. Nep. Partout, sur son —, il 
fut.…., Quacunque ivit, fuit. (ic. 
Éviter de se trouver sur le — de qqn, 
Congressum alicujus fuyëre. Cic. || Fig. 
Ne pas aller par quatre chemins (— 
ne pas user de détours), Ambages 
mitière. Plaut. Hor. || 3° Route d'un 
navire. Cursus, üs, m. Cic. : Chemin 
pr mer, Cursus maritimus. Cic. De 
‘Afrique ici le — est direct, Œuc rec- 
tus ex Africä cursus est. Liv. Suivre 
tout droit son —, Cursum tenëre. Czs. 
Changer de —, Cursum commutare. 
Cic. Se détourner de son —, Suo cursu 
decedëre. Czs. Prendre un autre —, 
Alium cursum petère. Liv. || 60 Fig. 
Voie quo l'on suit; manière de se con- 
duire, conduite. Via, æ, f. Cic. ter, 
ineris, n. Cic. Ralio, onis, f. Cic. 
: Le chemin de la vie, Viftæ via. Cic. 
Suivre ce — en politique, Hanc in 
republicä viam sequi. Cic. Suivre le 
même — que nous, fre nostris iline- 
ridbus. Cic. Continue à suivre, Pour- 
suis le — que tu as pris, Perge fenère 
islam viam quam instiluisti. Q.-Cic. 
J'irai toujours mon —, Pergam, quo 
cæpi, hoc ter. Ter. Il suit le — qu'il 
eut, Tenet eum cursum quem potest. 
ic. Quitter les chemins battus, Trifas 
vias relinquëre. Cic. Le droit chemin, 
Recta via. Plaut. Ne paa suivre Île 
droit —, Vitam deviam sequi. Cic. 
S'écarter du droit —, De viä decli- 
nare. Cic. Recto deerrare. Vell. Aban- 
donner le — de la vertu, À virtufe 
deficére. Cic. Pousser qqn bora du 
droit —, Aliquem agèêre transversum. 
Sen. de viG deflectëre. Cic. Entraîner 
que dans le mauvais —, Aliquem in 
cteriorem viam rapére. Plaut. Mon- 
trer à qqn le —, Alicui viam mons- 
trare. Cic. Remettre qqn dans le bon 
—, Aliquem ex errore in viam redu- 
cêre. Plaut. || 6° Pr. et fig. Passago 
on Direction vers, accès; issue. (En 
gén.) Via, æ,f. Cic. Iter, Cineris, n. 
Cic. (— Entrée) Aditus, üs, m. Cic. 
— Sortie) Erilus, &s, m. Cic. : Ou- 
vrir an chemin à qqo, Alicui iter 
dare. Cæs. Ouvrir le — à l'incendie, 
Viam incendio aperire. Liv. Ouvrir 
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à qqn le — de l'Espagne, de l'Italie, 
Îter alicui in Ifispaniam patefactre. 
Cic. in Italiam apcrire. Fl. Ouvrir 
aux légions le — du Pont, Pontum 
leyionibus patefacëre. Cie. S'ouvrir 
un — à travers les cadavres, Per 
corpora sidi exitum parëre. Cæs. Se 
frayer un — avec le fer, Ier ferro 
aperire. Sall, Fermer aux ennemis le 
— de la ville, Ab oppido adversarios 
tnlercludëre. Cæs. Couper le — à 
l'armée, Erercitum îtinere prohibère. 
Cæs. N'ayant plus de — de libre, 
Omni interclusus ilinere. Cæs. || Le 
chemin de la vertu, Via virtutis ou 
ad virtutem. Quint. C'est le — de la 
vérité, Via fert ad verum. Liv. C'est 
le plus court — pour arriver à la 
gloire, Hzc via ad gloriam prorima 
est. Cic. C'est le grand — du vice, 
Eù magis viä irrepunt vitia. Plin. La 
mort est le — du ciel, Mors est in 
cælum dux (ucis). Cic. — qui mène 
rapidement aux honneurs, Îter pro- 
num ad honores. Pl.-j. — frayé vers 
le consulat, Via facta ad consula- 
tum. Liv. — du consulat est 
ouvert à lous, Aditus ad consulatum 
omnibus palet. Cic. Ouvrir à qqn le 
— du ciel, Alicui aditum ad cælum 
dare. Cic. Aplanir à qqn le — des 
honneurs, Alicui facilem et planam 
viam ad qurrendum honorem [acre. 
Plaut. S'ouvrir un — vers, Sibi com- 
parare aditum ad (acc.). Cic. Se frayer 
un — par la flatterie, Assentando 
rassari, or, aris, afus sum, dép. 
iv. Former au peuple le — des 
magistratures, Plebi iter ad magis 
tratus obsæptre. Liv. |] 6° Action d'aller, 
do marcher. ter, tineris, n. Cic. Via, 
2, f. Cic. : Être fatigué du chemin, De 
viä languëre. Cie. En —, — faisant, 
In ilinere. Ter. Cic. In via. Cic. Inter 
viam. Cic. (Fig.) Obiter. Plin. En- 
voyer une lettre — faisant, Ex ifi- 
nêre litteras mit(®re. Sall. Je vou- 
drais trouver en — nne lettre de toi, 
Obviæ mihi velim sint tua lilters. 
Cic. Se mettre en —, Se in viam dare. 
Cic. Viæ ou Itineri se commiltère. 
Cic. Viam ou lier inire. Cic. Viam 
ingredi. Cic. insistÿre. Ter. capes- 
sëre. Liv. Iter ingredi. Liv. Être en 
—, In vid esse. Cic. Îter habëre. Cic. 
Faire le — à pied, lier pedibus in- 
gredi. Cic. S'arrêter en —, Iter inter- 
miltËre. Cæs. In ipsä vid subsidFre. 
Cic. Poursuivre, Continuer son —, 
Pergëre ïiter. Sall. Cic. viam. Cic. 
Passer son —, Abire, 60, is, tui et 
it, itum, n. GCic. Absced”re, 0, is, 
cessi, cessum, n. Plaut. Passe ton —, 
Ab tuam viam. Plaut. Abscede hince. 
Plaut. Rebrousser —, [ter retro ver- 
tère. Liv. || Le chemin que font les 
navires, les étoiles, les eaux. Navium 
cursus (üs), m.Cæs. Cursus stellarum. 
Cic. aquarum. Cic. La balle (de plomb) 
s'échaulle en —, Fervida fit glans in 
cursu. Lr. || 7e Fis. Marche, cours, 
vois d'oxôcution. Cursus, üs, m. Cic. 
: Tu vois le chemin que suivent les 
choses, Perspicis qui cursus rerum sil. 
Cic. Mettre une chose en —, Rem 
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instituËre, o, ds, ui, utum. Cic. Cette 
alaire est en —, Id negotium institu- 
tum est. Plaut. L'affaire élait en très 
bon —, Pertrno loco res erat. Cic. Nos 
affaires étment en meilleur —, Me- 
livre loco res erant nostræ. Cic. La 
guérison est en bon —, Jt in melius 
valetudo. Tac. Couper — à qq. ch., 
Aliquid cohibère, eo, es, bui, bitum. 
Cic. || 8° Pr. et fig. Distance par- 
çourue. fer, lineris, n. Cic. Via, æ, 
f. Cic. Spatium, ti, n. Cæs. : Le che- 
min l'effraye, Viæ spaiium te terret. 
+)v. Parcourir beaucoup de —, Lon- 
gam viam conficëre. Cic. Ingens îter 
emetiri, dép. Liv. Faire bien du — en 
eu de jours, Afagnum spatium paucis 
dicbus conficère. Cæs. Faire le reste 
du —, [ter reliquum conficëre. Cic. 
Ce — se fait d'ordinaire à pied, [ter 
illud pedibus confict sulet. Cic. Il avait 
fait presque la moitié du —, L était 
presque à moitié —, Dimidium fere 
spatium confecerat. Nep. Il rencontra 
le préleur à moitié —, (lili) ad me- 
dium vie prætor obvius fuit. Liv. 
Ville située à moitié — entre Corintbe 
et Alhènes, Urbs media Corintho A- 
thenisque. Vel. Ëlre à nne journée 
de — du mont Amanus, lter unius 
diei ab Amano abesse. Cic. S'élant 
avancé à plusieurs journées de —, 
Multorum dierum viam progressus, 
dép. Cic. || Fig. Le désir de faire 
son chemin (— d'avancer), Libido 
procedendi {de proced®re, o, 18, cessi, 
cessum, n.). Pl.-j, Faire un peu de 
—, Paulum progredi, ior, Eris, gressus 
sum, dép. Quint. Faire plus de — 
dans la carrière des hoancurs, Hono- 
ribus longius procedëre. Cic. IR Men 
ae fait plus rapidement son chemin 
ue la médisance, Nikil est tam vo- 
ucre quam maledictum. Cic. 

CUEMINEE, 8. f. 1° Endroit où 
l'on fait le feu. Caminus, i, m. Hor. 
Suet. Focus, m. Cic. ) Fig. Sous le 
manteau de la cheminée, Sous la — 
= SECRÈTEMENT, Voy. ce m. || 2° Tuyau 
par où sort la fumée. ° Fumi ductus 
{(üs), m. (Sm.) : Au loin fument les 
cheminées (— les toits) des mélai- 
ries, Summa procul villarum culmina 
fumant. Virg. 

CHEMINER, %Y. D. 4° Faire du 
chemin. fter facbre, io, is, feci, factum. 
Cic, Voy. acer. || 2° Fig. Avancer. 
re, eo, is, ivi et üi, ifum, n. Cic. 
Procedre, 0, is, cessi, cessum, n. Cic. 
s L'affaire chemine mieux, Res it me- 
Aus. Cic. Voy. MarcBër. || 30 Fig. 
Faire son chemin. Voy. cuumm 8e. 

CUEMISE, 9. f. Sorte de vêtement. 
(pomme et de femme) Subucula, z, 
. Hor. Varr. Interula tunica el simpl. 
Interula, f. Apul. (De femme) Indu- 
cula. f. Plaut. 

CHÉNAIE, 8. f. Lieu planté de 
chênes. Quercetum, {, n. Varr. [or. 
Æsculetum, n. Hor. 

CHENAL, 8. m. 4° Passage navi- 
gable. Canalis, is, m. Plin. Alreus, i, 
1. Curt.: Mer où il y a des chenaux 

rofonds, Mare canalibus profundum. 
lin. Resserrer en un chenal étroit, 
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In ftenuem alveum cogère. Curt. ] 2° 
Qaf. Chèneau. Voy. ce m. 
CLENE, s. m. Sorte d'arbre. (En 
gin.) Quercus, üs, fém. Cic. Virg. Plin. 
À glands comestibles) Esculus, ï, fém. 

irg. Plin. : Chène rouvre, — liège, 
VOY. ROOVRE, LIÈGS. — vert, — yeuse, 
Voy. rose. Bois de —, Quercus, üs, 
fém. Si. De —, De bois de —, Quer- 
neus, a, um. Cato. Col. Quernus. Vitr. 
Querceus. Tac. Æsculeus. Ov. Pall. 
Æsculinus. Vitr. Forêt de chènes, 
VOy. CHÈNAIE. 

CIHÉNEAU, s. m. Conduit qui re- 
cuoille los eaux du toit. Colliciæ ou 
Colliquiæ, arum, f. pl. Vicr. Fest. 

CUËÈNEVIÈRE, s. f. Lieu sem de 
chénevis. Cannabetum, i, n. nsc. 

CHENEVIS, s. m. Graine du chan- 
vre. Cannabis semen (minis), n. Plin. 

CUHÈNEVOTTE, S. (. Brin de chan- 
vre ecœce. Cannabis (is) decortivata 
(æ), f. D'apr. Plin. (xix, 56). Voy. 
CHANVRE. 

CLENTICE, 8. f. Mesure de capacité 
chez les Grecs. Chænir, tcis, f. Rhemn. 

CHENIL, s. m. Habitation des chiens. 
Canum eubile (is), n. D'apr. Ph. 3 Ré- 
clamer son chenil (en part. d'une 
chienne}, Flagitare cubile. Ph. 

CHENILLE, s. f. Larve du papillon. 
Eruca, :æ, f. Col. Plin. 

CILENU, 0e, adj. Blano de vloillesse. 
Canus, a, um. Cic. Voy. BLANC. 

4. CIER, ÈRE, adj 1° Tendrement 
aimé : Cher à qqn, Alicui carus, a, 
um. Cic. dulcis, m. f., e, n. Cic. gra- 
tus, a, um. Liv. acceptus. Czs. dilec- 
tus. Virg. Les parents sont chers, 
Cari sunt parentes. Cic. Qui m'esl 
plus cber que moi-même, fe mihi 
Carior. Ov. Il est — à mon cœur, 
Cordi est carus meo. Plaut. 11 leur 
fut très —, [is percarus fuit. Cic. — 
aux plébéiens, Plebi acceptus. Cæs. 
Bien plus — que les autres aux sol- 
dats, Longe ante alios acceplissimus 
militum animis. Liv. Plus — à la 
mullitude qu'aux patriciens, Afulti- 
tudini gratior quam Patribus. Liv. 
Tu m'as toujours élé —, Te semper 
amawi (de amare, 0, as, atum). Cic. 
Te semper dilezi (de d'ligère, o, ts, 
lectum). Cic. IT n'en est aucune qui 
me soit aussi chère, Nulla est quam 
æque diligam. Plaut. Trébellius Jui 
est trés cher, Trebellium in oculis 
fert. Cic. Tu es bien — au roi, Rez 
le in oculis gestat. Ter. Étre — aux 
publicaios, à la mullitude, Publicanis 
un oculis esse. Cic. Esse in oculis mul- 
titudinis. Cic. Une guenon qui était 
chère au roi, Simia quam rez in de- 
liciis Aabebat. Cie. L'ami le plus cher, 
Summus amicus, Ter. Mon — petit 
ami, Armiculus meus. Cic. Cicéron 

ui m'est —, très —, Cicero mellitus. 

ic. suavissimus. Cic. Roscius, qui 
l'est bien —, Amores ac deliciz 
tuæ, Roscius. Cic. O mon — frérel 
Dulcissime frater! Cie. O mon — 
Cicéron! Afi Cicero! Cic. Salut, à 
mon — Syrusi O Syre noster, salue! 
Ter. Ma chère 4mel Anime mi / Plaut. 
O mon cher! O bone! Hor. | En parl. 
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des ch. Rien ne m'est pins eher, 
Nihil mihi carius ou jucundius. Cic. 
Rien ne m'est plus — que la solitude, 
Nihïl miki amicius sulitudine. Cic, 
Loisir de jour en jour plus —, Otium 
in dies blandins. Liv. Le lierre est 
très — à Barchus, Hedera est gra- 
hssima Bacchu. Oo. La glutre lui fat 
plus chère que le pouvoir ruyal, An- 
liquior ei fait {oria quam regnum. 
Cic. Le bien public lui est plus cher 
que ses intérêts particuliers, Reipu- 
blicæe commoda privatis necessilatibus 
habet potiora. Cæs. Le salut de la pa- 
trie leur fut moins — que leur propre 
élévation, fis patriæ salus posterior 
suä dominatione fuit. Cic. Ma con- 
science m'est plus rhère que tous les 
prupos des hommes, Afea mihi con- 
scientia pluris esf quam omnium 
sermo. Cic. [Ville] qui t'était — par- 
dessus tout, Qu tibi una in amore 
aique in deliciis funt. Cic. Les eloges 
ne sont pas moums chers aux sutdats 
que les récompenses, Militum anim 
laudibus haud minus quam præemio 
gaudent (de gaudëre, eo, gavisus sum, 
n.). Liv. Ceux 4 qui leur réputation 
fut chère, [i quibus curæ fama fuit. 
Quint. Ce qui est le plus cher à mes 
désirs, Ce qui est mon vœu le plus 
—, Quod maxime opto (le optare, avi, 
atum, act.). Quint. Mon vœu le plus 
—, Ma plus chère espérance n'a pas 
pu se réaliser, {d, quod marime volui, 
fieri non potuit. Cic. Mon vœu le plus 
cher, Ma plus chère espérance, c'est 
de (info), Nüihud mihi est vupialius 
quam (infn.). Cic. ou quam ul (et le 
subj.}. Cie. || 20 En pari. du temps. 
Precioux : Le temps est tellement 
cher, Tantum est in (empore momenti. 
Liv. Le temps m'est —, Les mo- 
ments me sont chers (— le temps me 
presse), Tempus me urgel (de urgèëre, 
eo, ursi, 8. Bup., 0.). Plin. Le lemps 
est cber (= il faut se hâter), Prope- 
ralo opus est. Plaut. Cic. Les mo- 
ments ne sont pas chers, Nihil urget. 
Cic. Perdre des moments qu sont —, 
Bonas horas male collocare. Mart. 
1 Coûteux, qui est d'un prix eleve. 
arus, a, um. Cic. Preliosus. Cic.: 
Très cher, Bien —, Percarus. Ter. 
Poissons chers, Pisces cari. Plaul. 
Toul est cher, Omnia cara (sunt). 
Plaut. Cheval —, Equus prelicsus, 
Cic. Ce fut une chère annee, Annus 
in summä carifale fuit. Cic. La vie 
est —, Cara ou Gravis aunona est. 
Plaut. Quand La vie est —, Cum ca- 
ritas est. Varr. In caritate. Cic. Il 
fait plus cher vivre, Annona ingra- 
vescit (de ingravescère, s. parf. ni 
sup., n.). Cic. Vie très chère, Caris- 
sima annona. Cie. Qui n'est pas chier 
Vilis, m. f., e, an. Cic. Qui, quæ, quod 
rninimi prelii est. Cic. À (rois ceuts 
mines, elle n'est pas chère, Trecen- 
tis minis non cara est. Plaut. Les 
choses les moins chères, Vilissimæ 
res. Cic. La vie n'est pas chère, 4n- 
nona pretium non habet. Cic. Les vi- 
vres son! moins chers pour eux, Est 
his annona vilior. Plaut, il ne fait 
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lus aussi cher vivre, Annona larat 

e larare, 0, avi, atum, n.). Liv. || 
o Qui vond à un prix élové ses ser- 
vices, sa marchandise. Carus, a, um. 
Plaut. Ter. Preliosus. Plaut. =: Ou- 
vrière trop chère, Operaria nimium 
pretiosa. Plaut. 

Cuen, adv. À haut prix: {Acheter, 
Vendre, Coûter] cher, Care. Varr 
Magno pretio et simple Magno. Cac. 
Impenso pretio. Cæs. Plus —, Pluris. 
Cic. Moitié plus —, Dimidw carius. 
Cic. Très —, Carissime. Sen. Perma- 
gno. Cic. Excessivement —, Immensis 
pretiis. Suet. Le plus — possible, 
Quam plurimo. Cic. Trop —, Nimtum 
magno. Cic. Acheter trop —, Male 
emère. Cic. Peu —, Parvo pretio. Cæs. 
et simpl. Parvo. Hor. Erguis pretiis. 
Col. Moins —, Alinoris. Cic. Si —, 
Tant. Plin. Le blé se paya aussi 
cher qu'il l’estima, Frumentum fanti 
fuit, quanti iste æstimavit. Cic. Ne 

as se vendre —, Pretium non habëre. 
ie. Les terres ne se vendent pas 
—, Jacent pretia prædiorum. Cic. || 
Fig. Celle hésilation lui coûla cher, 
Magno ïilli ea cunclalio stetit. Liv. 
Jamais fléau ne coùûta plus — au 
geore humain, Nulla pestis humano 
gemeri pluris sletit. Sen. Payer — 
cette journée, Dare illius diei pænas. 
Cic. Cette victuire coùla — aux Car- 
tbaginois, Multo sanguine ea Pænis 
victoria stetit. Liv. 

2. CHER, riv. de France. Carus, à, 
m. Greg. 

CHERBOURG, v. de France (Man- 
che). *Czæsaris burqus ou *Cæsaro- 
burgus, i, m. * Caroburgus, i, m. * Ca- 
roburgum, i, n. 

CUERCITÉ, À, part. passé de 
caencaenr, Voy. ce v. || Adj. Affecté. 
Voy. ce m. 

CUENCHER, v. act. 1° Tâcher de 
découvrir, (En gén.) Quærêre, o, is, 
uæsivi et quæsii, quæsitum, act. Cic. 
{Soigneusement) Perquirëre,o, is, qui- 
sivi, quisitum, act. Cic. Exquirére, 
act. Cic. Conquirëre, act. Cic. Inqui- 
rére, 0, is, quisivi el quisit, quisitum, 
act. Cic. Vestigare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Investigare, act. Cic. Per- 
vestigare, act. Cic. Indagare, act. Cic. 
Scrutari, or, aris, alus sum, dép. 
{aec.). Cic. Perscrutari, dép. que 
Cic. Rimari, dép. (acc.). Cic. (Sau- 
vent, à plusieurs reprises) Quæri- 
fare, 0, as, avi, atum, act. Ter. 
(Tout autour de soi) Anquirère, o, is, 
quisivi, quisitum, act. Cic. Circum- 
spicère, to, is, sperti, spectum, act. Liv. 
ircumspec(are, 0, as, avi, alum, act. 
Liv. : Le poulet cherche sa nourri- 
tare dans le fumier, [n sterquilinio 
pullus escam quærit. Phæd. Chercher 
qqn dans toute la province, Aliguem 
fotä provinciä conquirre. Cie. — qqn 
des yeux, Aliquem vuesligare oculis. 
Virg. — des routes nouvelles, Inu- 
sitalas vias indagare. Cic. — la vé- 
rité, Verum ou Veritatem exrquirère. 
Cic. — des exemples anciens, Ve- 
tera erempla conqurère, Cic. Ils se 
montrent à nous quand nous les cher- 
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chons, Anquirentibus nobis sa osten- 
dunt, Cic. Certaines choses se déro- 
bent à la vue quand on les cherche, 
Quædam requisita se occultant. Quint. 
Il faut prendre garde qu’une expres- 
gion n'ait l'air d’avoir été cherchée, 
Cavendum est ne dictum putetur ar- 
cessilum (pass. de arcessère, 0, is, 
ivi). Cic. Chercher le moment de faire 
défection, Defectionis tempus circum- 
spectare. Liv. || Je cherche ce qu'il pent 
faire, Quæro quid facëre possit. Cic. 
Chercher où elle est, Pervestigare ubi 
sit illa. Ter. Cherchons le moyen de 
périr.…, Quæramus quonam modo pe- 
reumus. Sal. Ils cherchaient qui ils 
nommeraient consuls, Circumspicie- 
bant quosnam consules facërent. Liv. 
Je cherche que dire, Quid dicam com- 
miniscor (#ris, menius sum, minisci, 
dép.). Plaut. | Absol. Chercher dans 
les maisons, dans les cachetles, Scru- 
tari domos. Cic. loca abdita. Sall. — 
partout, Omnia investigare. Cic. per- 
scrutari. Cic. erquirëre. Sall. Aclion 
de —, Inquisitio, onis, f. Cic. [nves- 
hgatio, f. Cie. Celni qui cherche, In- 
uisitor, oris, m. Cic. Indagator, m. 
ol. Celle qui —, Indagatrix, icis, f. 
Cic. || 2° Précédé ou nan des v. ALLER, 
VENIR, ENVOYER. Tâcher d'amener ou 
d'apporter; se rendre auprès de, se di- 
riger vers: Aller chercher qqn 4 Epi- 
daure pour l'amener à Rome, Ali- 
quem ad Epidauro Romam arcessëre (0, 
is, ivi, itum). Liv. Aller — Blepba- 
ron pour déjeuner, Blepharonem ar- 
cesstre, qui prandeat. Plaut. On allait 
— jes consuls à la charrue, Ab ara- 
tro arcessebantur qui consules fierent. 
Cic. Aller — des bullres à Brindes, 
à l'extrémité de l'ilalie, In ertremam 
[taliam, Brundisium ostreas petËre, o, 
ir, iviet ii, itum. Plin. Aller — de 
la myrrhe chez les Troglodytes, Pe- 
t(êre myrrham ad Troglodytas. Plin. 
[Choses] que nous allons — au delà 
des mers, Quæ frans maria pelimus. 
Plin. 1l m'envoya — (pour me rendre 
auprès de lui), Jussif me ad se ar- 
cessi. Plaut. Il en envoie — d'autres 
sur le continent, Ex continenti alios 
jubet arcessiri (infin. passif très Iré- 
quent pour arcessi). Czs. — des cli- 
mats plus chauds, Loca calidiora pe- 
tËre. Cic. || Fig. Les causes viennent 
nous chercber, Ad nos causz confluunt 
de conflutre, o, fluri, s. sup.,n.). Cic. 
1 3° Tâchsr do se procurer. Querÿre 
voy. el act. Plaut. Ter. Conquirëre 
vos. 1e), act. Cic. Quæritare(voy. 10), 
act. Ter. Petëre (voy. 2°), act. Cic. 
Caæs. Appettre, act. Cic. Ezxpetère, act. 
Cic. Arcessère (voy. 2°), act. Cels, 
Curt. Cireumspicre (voy. 1°), act. 
Liv. Spectare, o, as, avt, atum, act. 
Cæs. Affectare, act. Sall. Captare, act. 
Cic. Aucupari, or, aris, alus sum, 
dép. (acc.). Flor. Consectari, dép. 
(acc). Cic. Sequi, or, éris, secutus 
sum, dép. (acc.). Cie. = Chercher des 
compagnons, Conquirére socios. Nep. 
— la gloire, Sibi laudem quærëre. Ter. 
— la gloire dans le danger, Gloriam 


ez periculo arcassŸre. Curt. — le pre- 
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mier rang parmi les orateurs, Elo 
quentis principaitum pelëre. Cic. — la 
puissance, Potentiam consectari. Cic. 
— un honneur, Honorem affe.tare. 
Sall, — l'inimitié des puissants, Po- 
tentium inimici(ias appetère. Cic. — 
querelle à qqn, Alicui jurgii causam 
inferre, 
Phæd. Aliquem jurgio adoriri, ior, 
iris, ortus sum, dép. Ter. — l'ap- 
probation, Assensionem caplare. Cic. 
— la favear, Favorem aucupari. Flor. 
— secours auprès de qqn, Ab aliquo 
aurilium erpetëre. Cic. — des secours, 
un abri et une retraite, Circumspi- 
cêre aurilia. Liv. (ectum ac recessum. 
Liv. — l'ombrage, Umbram sequi. 
Cic. — l'hospitalité chez 
tium ab aliquo quær#re. Plaut. — le 
repos et la paix, Se ad otium pa- 
cernque convertëre. Cic. — l'élégance, 
Munditiem affectare. Nep. — le plai- 


ero, fers, intuli, illatum. 


qu, Hospi- 


sir, les plaisirs, Voluptatem captare. 


Cic. Voluptates conqguirère. Cic. — 
des consolations, Solatia conquirère. 


Tac. — son salut dans la fuite, Sa- 
lutem fugä ypetère. Nep. — le som- 
meil par l'emploi de médicaments, 
Medwamentis somnum arcessre. Czs. 
— une occasion, Üccasionem quærÿre. 
Sen. — l'occasion de prauver son 
courage, Probandæ virtutis locum spec- 
tare. Cæs. — Bon intérêt, Sibi consu- 
lëre, 0, is, sului, sulium. Cic. Sui 
commodi rafionem habere, eo, es. bui, 
bitum. Cic. partout son propre in- 
térêt, Omnia ad utililatem suam revo- 
care (0, as, avi, atum). Cic. — les in- 
térêts de qqn, Alcujus commodis ser- 
vire, io, is, jui el ii, ifum, n. Cic. 
— de l'argent, Pecuniam conquirère. 
Liv. — sa vie, Vic(um queritare. Ter. 
— on rhéteur, un roi, Circumspicère 
rheiorem, regem. Pl.-j. — dans les 
oraleurs nonle zèle, mais l'éloquence, 
Oratores eloquentes, non sedulos con- 
quirére. Cic. || & Suivi de la prép. À 
et d'un infailif. Tâcher de, s'efforcer 
de. (En parl. des pers.) Sfudére, eo, 
es, dui, s. sup. (inf. Cic.; ut el le 
sub). Czs.). Id agre, o, is, egi, actur 
(ut et le subj.). Cic. Spectare, 0, as, 
avi, afum (ut et le subj.). Cic. Apps- 
tère, 0, is, toi et ii, ilum (inf.). Cic. 
Operam dare, 0, as. dedi, datum (ut 
et le sub].). Cic. Quærvre, 0, is, quæ- 
sivi et quæsit, sifum ut et le su ni} 
Cie. (En parl. des pers. et des ch.) 
Tentare, 0, as, avi, atum (inf. Cæs.; 
ut et le subj. Cic.). Contendère, o, is, 
tendi, tentum (inf. Cic. ; ut et le subj. 
Cic.). Tendëre (inf. Liv. ; ut et le sub]. 
Cic.). Niti, or, éris, nisus et nirus 
sum, dép. (inf. Sail. ; ut el le subj. 
Sall.). Conari, or, aris, alus sum, dép. 
(inf. Czs.) : Je cherche à devenir 
lus savant, Studeo fieri doctior. Cic. 
1 cherchait à isoler, Siudebat ut 
ezclud®ret… Cæs. ls cherchent à pa 
raltre honnètes, Id aguntf ut buni esxe 
videantur. Cie. J'ai toujours cherché 
à ne pas assister…, [d semper eg, na 
interessem.… Cic. J'ai toujours — à de- 
veair ton ami, Spectavi semper ut tibi 
possem esse conjunctus. Cic. L'esprit 
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cherche à faire qq. ch., Appetit ani- 
mus aliguid agëre. Cic. Il — à empé- 


cher l'ennemi, Tentat prohiberr hos- 


© tem. Cxs. 11 — à gouverner lui-mêine, 
Tentat ut ipse rem gerat. Cie. Cher- 
cher à s'emparer des hauteurs, Co- 


nant occupare culmina. Cæs. L'eau 
cherche à percer le plomb, Aqua ten- 


dit rumpêre plumbum. Hor. Si nous ne 


cherchivns qu'à révérer les dieux, Si 
nthil aliud quærëremus, nisi ut dcos 
colëremus. Cic. || Traduct. diverses. 
Cherchons à périr, Qus#ramus quonam 
modo pereamus. Sall. Ayant cherché 
à passer (de force), Conati si per- 
rumpère possent. læs. On chercba à 
prendre Ardée, Tenfata res est, si 
cupi Ardea posset. Liv. Chercher 4 
pénétrer les desseins, Consilia animo 
cireumspicére (voy. 1°). Cæs. — à 
s'introduire auprès de qqn, Affectare 
viam ad aliquem. Ter. — à exciter la 
compassion, Afisericordiam captare. 
Cic. — à fuir, Fugam circumspicére 
Tac. circumspectare. Tac. 

Se caxncaen, v. 4° Récipr. Être en 
quéte l'un de l'autre. We CHENCHER 
et MOTUELLEMENT. || 2° Réf. Essayer 
de reconnaitre ce que l'on est. Voy. 
S'EXAMINER. 

CLUERCHEUR, ROSE, 5. masc. el 
fém. Celui, Celle qui cherche. fnda- 
gator, oris, mase. Col. Inquisitor, 
masc. O.-Cic. Indagatrir, icis, fém. 
Cic. : Être chercheur (= chercher sans 
cesse), In querendo semper esse. Gell. 

CHERE, s. f. 1° Visage; manière 
d'accuoillir, accueil. Voy. accouiL. | 
2° Repas : Bunne chère, Obsonium (il 
opulentum {i), n. Plaut. Les plaisirs 
de la bonne —, Epularum voluptates. 
Liv. — exquise, Erquisitæ epulx. Cic. 
Faire bonne —, Opipare epulari, or, 
aris, atus sum, dép. Cic. Faire — lie, 
Lepide nitideque cenare, 0, as, avi, 
atum. Plaut. Faire meilleure —, Afe- 
lus cenare. Cic. Aller faire bonne 
— chez qqn, Ad aliquem comissatum 
re. Plaut. Liv. Faire bonne — à 
gqu, Aliquem laule accipére, io, is, 
cepi, ceplum. Suet. On nous a fait 
bonne —, Viciu excurato sumus ac- 
cepti. Plaut. Homuwe de bonne —, 
Subtudioris gul» homo. D'apr. Col. 
vin, 16). Qui aime Ja bonne —, 

deditus, a, um. Ter. Aimer la 
bonne —, Libenter bene victitare, 0, 
as, avi, afum, on. Ter. Petile —, Te= 
nuis vicitus (Gs), m. Cic. Maigre —, 
Asper victus. Plaut. Faire maigre —, 
Parce victitare. Plaut. 

CUEREMENT, adv. 1e Aveo affec- 
ton. Amanter. Cic. : Qui aime chère- 
ment qqn. Alicujus amantissimus, €, 
um. Cic. Aimer qqn —, Voy. cHé- 
ma. || 2° À haut prix. Care. Cic. Afagno. 
Cic. = Ayant vendu chèrement notre 
vie, Marime ulti sanguinem nostrum 
E ayant bien vengé notre sang). 

all. Voy. cuxn (adv.). 

CLÉERIR, v. act. Aimer tondrement. 
Unice on Valde amare, 0, as, avi, 
etum, act. Cic. diligère, o, ts, lexi, 
lectum, act. Cic. Voy. awsæn a Chéri, 
Voy. cuEn (adj.) 4°. 


CHEVA 


CHÉRISSABLE, adj. C. AiMABLE de. 

CHÉRONÉE, v. deBéolie. Cærones, 
æ, f. Cic. 

CUENSONÈSE, s. f. Presqu'ile. 
Chersonraus ou Cherronesus, 1, fém. 
Cic. : (Qui est) de la Chersonèse (de 
Thrace), Cherronensis. m.f.,e,n. Cic. 

CUENTÉ, s. f. Prix très elevé. Ca- 
ritas, atis, F. Cic. Grave (is) pretium 
(it), n. Sail. =: La cherlé des vivres, 
Annonæ caritas. Cic. gravitas. Tac. 
Annona gravior. Suet. Par suite de 
la grande — des vivres, Er carissima 
annonä. Cic. Augmenter la — des vi- 
vres, Annonam ercandefacËre ou in- 
cendre. Varr. La — des vivres aug- 
mentle, Annona ingravescit. Cic. Di- 
minuer la — des vivres, Annonam le- 
vare. Cic. La — les vivres avait di- 
minué, Annona laraverat (ment): Liv. 

CHÉRUBIN, s. m. Sorte d'ange. 
Cherub, indécl. m. sing. Bibl. = Les 
cherubins, Cherubim ou Cherubin, in- 
déel. m. pl. Hibl. Voy. ANGe. 

CIHHÉRUSQUES (Les), pplo de Ger- 
manie. Cherusci, orum, m. pl. Cæs. 

CHERVIS, 8. m. Sorte de plante 
potagère. Siser, eris, neut. (mas 
masc. au pl. Siseres, um). Plin. 

CUESTER, ‘. d'Angleterre. Cestris, 
æ,f. Ant. eva, æ, I. Ant. 

CHÉTIF, Iv&, adj. 1° Méprisable, 
vil, Tenuis, m. f.,e, 0, Cic. Hummhs, 
e, Cic. Ignobalis, e. Cic. Vilis, e. Cic. 
z: Nous chélifs humains, Nos homun- 
culi. Sulp. ap. Cic. Chélive cité, Ci- 
uifas ignobilts ou Aumilis. Cic. — 
Quelque chose de chétif, Aliquid 
tenue. Sen. || 2° Au physique. Maigre, 
malingre, faible. Exalis, m. f., e, 0. 
Cie. Pusillus, a, um. Plaut. Imbecil- 
lus. Cic. = Chétive souris, Pusillus 
mus. Plaut. Nature —, Imbecilla na- 
tura. Sall. Combien est chélif le 
corps bumain, Quantula sunt Aomi- 
num corpuscula. Juv. || 3° Pauvre. 
Pusillus, @, um. Cie. Eriguus. Cic. 
Tenuis, m. f., 0, n. Cic. : Chétive 
mélairie, Villula pusilla. Cic. Chétif 
revenu, Census exiguus ou tenuis. [or. 

CHÉTIVEMENT, adv. D'une ma- 
nière chetive. Tenuiter. Ter. Maligne. 
Liv. Sen. =: Nourrir chétivement, Aja- 
ligne alëre. Sen. Vivre —, Parce ac 
duriter vitam agère. Ter. 

CUEVAL, 8. m. 1° Sorte de qua- 
drupède. FEquus, à, m. Cic. =: Jeune 
cheval, Petit — (— poulain), Equu- 
lus, 1, m. Varr. Cic. Equuleus, m. 
Varr. Cic. Liv. Pullus equiuus. Quint. 
— de poste, Veredus, i, m. C.-Just. 
Aus. — de selle, — de carrosse, 
Equus eurulis. Fest. — de volée, 
Funalis equus. Suet. — de guerre, 
Equus militaris. Liv. — de chasse, 
Equus venator. Cl. — sans cavalier, 
Equus inanis. Cic. vacuus. Liv. De 
—, Relalif au —, Equinus,a,um. Cic. 
Exercice du —, Équitatio, ons, f. 
Plin. Courses de chevaux, Æquiria, 
orum, n. pl. Varr. Ov. Attelé de deux 
—, de quatre —, Voy. ATFELER. Al- 
telage, Char à denx —, etc. Voy. 
ATTELAGE, CHAR. Diriger, Conduire 
an cheval, Equum regëre. Liv. Lancer 
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son —, Equum admitt#re. Ces. per- 
müiltére. Liv. Pousser on — contre 
qqn, Equum concitare ir aliquem. 
Nep. Arrêler son —, Equurm sus(inère. 
Cic. Monter sur un , Monter à —, 
In equun ascendëre. Cic. Equum cons- 
cend?re, Suet. ue ne muntons-nons 
à — 7? Quin conscendimus equos? Liv. 
Aller à —, Monter un —, Monter à 
—, Equo vehi. Curt. Les bommes 
libres vont à —, Liberi equis ince- 
dunt. Just. Être à —, In equo se 
dère. Cic. Le — que je montais, 
sur lequel j'étais, Equus in quo vehe- 
bar. Cic. Se promener à —, Equi- 
tare, 0, as, avi, atum, nu. Cic. S'écor- 
cher à force d'aller à —, Atferi equi- 
tutu. Plin. Aller, Monter bien à — 
Equo bene uti. Cic. Allor à — à côté 
de qqn, Jurta aliquem adequitare, o, 
as, avi, atum, n. Suet. Se présenter 
à — devant qqa, auprès de la ville, 
devant les rangs, devant une porte, 
Adequitare ad aliquem. Cæs. urbem. 
Liv. in ordines. Curt. portz (au dat.). 
Plin. Aller à — devant le camp, Cas- 
tris obequitare. Liv. Aller à — au- 
devant de qqn, Obviam feri alicui 
in equo. Cic. l'arcourir les rangs à 
—, Agmem obequilare. Curt. Aciem 
perequitare. Liv. Ordines interequi- 
tare, s. parf. ni sup. Lru. Aller à — 
entre deux armées, partout, Pere- 
quifare ïinfer duas acres. Cæs. per 
ommes parties. (xs. Traverser la mer 
à —, Perequiture mare. Plin. Aller 
toul autour à —, ÆEquo circumuehi, 
Liv. Faire à — le tour des murailles, 
Mænia circumequitare, s. parf. ni sup. 
Liv. Arrivé à — au bord du fleuve, 
Equo advectus œil fluminis ripum. Cic. 
Lieutenants à —, Legati in equis. Cic. 
On ne le vit jamais à —, Ernm nemo 
in equo sedeniem vidit. Cic. Rester 
Jour et nuit à —, fn equo dies noc- 
tesque persedère. Liv. Avoir de la 
eine à 8e lenir à —, In equo vix 
ærére. Cic. Cumbaltre à —, Ex cquo 
pugnare. Cæs. Liv. Mettre qqn à —, 
Aliquem in equum tollère. dE. impo- 
nêre. Liv. inferre. Cæs. equo (au dat.) 
imponère. Varr. Donner des chevaux 
aux pâtres, Pastoribus equos attri 
buÿre. Cæs. Descendre de cheval, Ex 
equo descend®re. Cic. Sauter à bas de 
son —, Êr equo on Ad pedes desilire. 
Cæs. Tomber de —, Cadre de cquo. 
Plaut. ex equo. Cic. Faire Lomber qun 
de —, Aliquem dejicére equo. Czs. 
ex equo. Liv. Tirer qqn à quatre che- 
vaux, Voy. écanTeLen. || Fig. et fam. 
Fièvre de cheval (— très violente), 
Voy. rrèvng. Monter sur ses grands 
chevaux — $e asNDarsen, Voy. ce 
m. C'est son cheval de bataille (— 
son argument le plus fort), Voy. an- 
GUMRNT. Écrire à qqn une lettre à — 
= où on le gourmande vertement 

oY. aounmannEn. || 2° Au pl. T. de 
guerre. Cavaliers, cavalerie. Voy. ces 
om. {| 3° Animal ou Chose plus ou moins 
semblable au cheval proprement dit : 
Le cheval (constellation), Equus, £, 
m. Col. Plin. Hyg. Pegasus, m. Hyg 
— de rivière, Equus fluviatilis, m 
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Plin. — marin, Hippocampus, i, m. 
Plin. — ailé, Pennatus equus. Plin. 
— de bois, Equus ligneus. Plaut. Le 
— de Troie, Equus frojanus. Cic. — 
de frise, Voy. ris. || 4° Position 4 
califourchon sur un animal ou une chose 
qcq. : Qui se tient à cheval sur un 
erocadile, Crocodili dorso, equitan- 
fium modo, impositus. Plin. Être à — 
sur un âne, Asini fergo residére, eo, 
es, sedi, sessum. Ov. Monter à — sur 
ua dauphin, Delphini lergo insilire, 
io, is, silui, sultum. Pl.-j. Aller à — 
sor un roseau, In arundine equitare, 
o, as, avi, atum, n. Hor. Placer un 
boinme à — sur uns statue, Homi- 
nem in statuä divaricare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Laisser une forte garde à 
— sur le pont, Ad utramque pariem 
pontis firmum præstdium relinquère. 
Cæs. || Fig. Être à cheval sar qq. ch. 
=n'en pas démordre,Voy. pÉmonnas. 

CHEVALERFSQUE. C. None 20. 

CHEVALERIE, 8. f. 1° Corps des 
thovaliers (au moyen âge). * Equester 
(tris) ordo (dinis), m. || 2° Qualito de 
chovalier. * Equestris (is) dignitas 
(atis), f. 

CUEVALET, 8. ©. 1° Appareil pour 
supporter l'objet auquel on travarllo. (En 
gén.) Fulmentur, à, n. Vitr. (l'our les 
peintres) Machina, æ, f. Plin. (Pour 
saer du bois) Vara, z, f. Varr. Col. 
X 2° Instrument de torture. Equuleus, 
i, m. Cic. = Appliquer au chevalet, 
Mettre surle —, În equuleum conjic#re, 
act. Cic. Equuleo torquére, act. Cic. 

CHEVALIER, 3. m. 1° Citoyen du 
deuxième des trois ordres, chez les 
Romains. Eques, quitis, m. Cic. = De 
chevalier, ÆEquester (ou Equestris, 
Liv.), ts, €. ic. L'ordre des cheva- 
liers, Equester ordo. Cic. Le rang 
de chevalier, Equestris dignitas. Nep. 
Qui a élé fait —, Donatus annulo 
aureo, Suet. || 2° Celui qui a reçu 
l'ordre de la chevalerie. * Eques, qui- 
tis, m. (On l’appelait au moyen äge 
Mules, litis, m. Cang.) || 3° Titre de 
noblesse; titro honorifique. *Eques, qui- 
lis, m. fl &° Fig. Defonsour. Voy. ce 
m. || 5° CHRVALIER D'INDUSTRIE. Es- 
croo. Voy. ce m. 

CHEVALINE, adj. fém. De [a race 
des chevaux. Équinus, a, um. Varr. 

CHEVANCE, 5. f. C. ue (sm )f fe: 

CHEVAUCHER, y. oeut. Aller 4 
choval. Fquiture,o,as, vi, atum,n.Cic. 

CIPVÈCUHE, 8. f. C. CHOUSTTE. 

CHEVELU, 0e, ad). {eo Où il pousse 
des cheveux. Capillum gignens (entis). 
Cels. || 2° Qui porte do longs chevoux. 
Cepillatus, a, um. Cic. Crinitus. Cic. 
2 Très chevelu, Bene cepillatus. Cic. 
Peu —, Male crinitus. Ov. || La 
Gaule chevelure, Gallia comata. Mel. 
Plin. || 3° Dont les ramoaux sont épais. 
Comans, gén. anfis. Virg. Comatus, 
«, um. Cat. || € Muni de flaments 
délles. Capillatus, a, um. Plin. Cri- 
niss. Plin. : Racines chevelues. Ca- 
pillatæ radices. Plin. || S. m. Le che- 
velu (des Hé Capillamenta, 
orum, n. pl. Plin. ] 6° Qui porte une 
traine de lumière = Comète cheve- 
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rae, ÂAstre chevelu, Sfelle cincinnate. 
Cie. crinita. Plin. Suet. 

CUEVELURE, s. f. {0 Les cheveux. 
Voy. cHeveu 20. || 20 Feuillage. Coma, 
æ,i. Col. Plin. || 3° Trainee lumineuse. 
Crinis, is, m. Plin. Juba, æ, f. Plin. 

CHEVET, 8. m. 1° Tôte du lit. Ana- 
clinterium, tt, n. Spart. : Etre, Se 
tenir au chevet d'un malade, Ægro- 
fanti assidére. Sen. || 2° Traversin. 
Pulvinus, i, m. Sail. Cervical, als, 0. 
Suet. : Meltre sous son chevet, Sub 

ulvinum subjicËre. Nep. Avoir des 
ivres sous son —, Supposilos capiti 
libros habëre. Quint. Retirer une épée 
de dessous son —, Ensem cupiti 
subducëre. Virg. || 3° Abside. Voy. 
te m. 

CHEVEU, a. m. ° Poil de la peau 
du crâne humain. Crinis, is, m. Mart. 
Capillus, {, m. C.-Aur. = Sept che- 
veux, Septem crines. Mart. Semblable 
à un cheveu, Fin comme un —, Ca- 
pillaceus, a, um. Plin. || Fig. Mon af. 
fection pour toi n'en diminuera pas de 
l'épaisseur d'un cheveu, Ego ne pilo 
quidem minus fe amabo. Cic. Ne pas 
s'éloigner de qq.ch. de l'épaisseur d'un 
—, Non iransversum, ut aiunt, digitum 
ab aliqu& re disced®re. Cic. Il ne s'en 
fallut pas de l'épaisseur d'un — qu'il 
ne fût tué, Propius nihil esf factum, 
quam ut occidëretur. Cic. || 2° Au pl. 
Chovelurs. (En gén.) Capillus, i, m. 
sing. Varr. Ter. Cic. Cæs. Nep. mieux 
que Capilli, orum, m. pl. Cite. Quint. 

. Crines, ium, m. pl. Plaut. Cic. 
Cæs. mieux que Crints, is, m. sing. 
Ov. Tac. (Surt. en parl. de beaux 
cheveux) Coma, x, f. sing. Cic. 
mieux que Com, arum, f. pl. Quint. 
Cæsaries, ei, f. (inus. au pl.). Liv. (En 
parl. de jolis chevenx fins) Capilluli, 
orum, m. pl. C.-Gall. : Arranger ses 
cheveux, Éompontre capillum. Quint. 
Rejeter scs — en arrière, Capillos a 
fronte retroagëre. Quint. Qui sert à 
maintenir les —, Crinalis, m. f.,e, 
n. Vüirg. Ov. Porter ses — longs, 
Esse capillo promisso. Cæs. longo. Ner. 
Qui a de longs —, Voy. cueveco 2, 
Laisser croître ses —, Capillum pro- 
mittère. Liv. alfre ou nutrire. Plin. 
Qui n'a plus de —, Voy. cuauve. 
Sauter aux — de qqn, Prendre qqn 
aux —, (Alicujus) tn capillum invo- 
lare. Ter. || Fig. Prendre l'occasion 
aux chevenx, Occasionem opprimére. 
Plaut. Tiré par les — (amené d'une 
manière peu naturelle), Arcessitus, 
a, um. Cic. Altrus petitus. Cic. 

CIIEVILLAGE, 3. m. Action de 
chevitior. Fibulatio, onis, f. Vatr. 

CHIE VILLE, s. f. 1° Morcoau de 
bois (ou de fer) pour boucher un trou 
ou faire des assemblages. Cultellus, ï, 
m. Vitr. = Cheville de fer, Clavus 
erreus. Cæs. Ficher des chevilles de 

ois dans... Cultellos ligncos config”re 
in (acc.). Vitr. Assembler avec des 
—, Voy. cuevicen. || Fig. Il est la 
cheville-ouvrière (= l'agent princi- 
pal) dans cetle allaire, Est Auic rei 
sapul {pius, n.). Ter. || 2e Fig. Mot 
qui ne sert qu'à tenir une place. Ver- 
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œum (f) inane (is), n. Cie. || 3° Saillie 
des os de l'articulation du pied. Talus, 
1, m. Cels. : Les chevilles, Talaria, 
um, 0. pl. Sen. || Fig. Il ne lui va 
à3 à la cheville (= il lui est très 
ioférieur), VOg. INrÉAIxUz. 
CHEVILLER, v, act. Assembler 
avec des chovilles. Fibulis distinére, 
e0, es, linui, lentum, act. Cxs. 
CUHEVRE, 8. f. 1e Femelle du bouo. 
Capra, æ, f. Verr. Col. Capella, f. Col. 
Virg. =: Jeune chèvre, Hzdulea, æ, f. 
Hor. Fromage de —, Caprinus ce- 
seus. Plin. Etable à chèvres, Ca- 
prile, is, n. Varr. Col. Étoffe de poil 
de chèvre (de Cilicie), Cilicium, üt, 
n. Cic. Qui a des pieds de —, Vory. 
caèvax-rrE0. || Fig. Menager ou Sau- 
ver la chèvre et le chou (— les deux 
artis),° Utrique satisfacëre.n. Preodre 
a — (= s'irriler sans raisun\, Te- 
mere iram colligëre. for. || 2° Machine 
pour élever dos fardcaux. Tolieno, onis, 
m. Liv. || 3° Nom d'une étoile. Capra, 
æ, f. or. Capella, f. Plin. 
CUEVREAU, s. m. {° Le petit de 
la chôvre. [lædus, à, m. Cie. = Petit 
chevreau, UHædulus, i, m. Juv. De 
—, Hædinus, a, um. Cie. || 2 Au pl. 
Nom d'une constellation. Hedi, orum, 
m. pl. Virg. Ov. 
CHÉVREFEUILLE, 8. m. Sorte 
d'arbrisseau. Periclymenos, i, f. Plin. 
CHÈVRE-PIED, adj. ©. Qui a des 
pieds de chèvre. Capripes, pedis. Hor. 
CHEVRETTE, s. f. Fomelle du che- 
vreuil. Caprea, æ, f. Virg. Plin. 
CHEVREULL, 8. m. Éspèce de cerf. 
Capreolus, i, m. Virg. Col. 
CUEVREUSE, v. de France (Seine- 
et-Oise). * Caprusium, ti, n. 
CUEVRIER, 8. m. Pâire de chè- 
vres. Caprarius, ti, m. Varr. 
CUEVRON, 8. m. Pièce de bois d'un 
toit. Asser, eris, m. Vitr. 
CUEVROTANT, part. prés. de 
CHEVNOTER, Voy. ce v. || Adj. cHgvro- 
TANT, ANTE. Qui chevrots. Tremulus, 
a, um. Cic. Hor. Quint. 
CUHEVROTEMENT, s. D. Tremble- 
ment de la voix. Tremulus(i) cantus(üs), 
m. Uor.Tremula (æ) vox (ocis), f. Petr. 
CLHEVROTER, v. 0. Chanter d'une 
voix tremblotante. Tremulä vuce can- 
fare, 0, as, avi, atum, n. Petr. 
CHEVROTIN, s. M. Peau de che- 
vreau. Hædina (æ) pellicula (æ1\, f. Cic. 
CHEZ, prép. i° Pour marquer sé- 
jour dans la demeure de, dans le pays 
de. Apud et l’acc. Cic. In domo et le 
gén. (ou l'abl. fém. d'un adj.). Nep. 
Traduct. div. = Il habite chex toi, Ha- 
bitat apud te. Ter. 1l est — lui à la 
campagne, Auri apud se est. Cic. 
(Être) — César, — moi, — soi, — 
nous, In domo Cæsaris. Nep. In domo 
meä. Sen. suë. Nep. nosträ. Plaut. || 
Chez moi, toi, lui, elle, soi, nous, vous, 
eux, elles (si le pron. moi, toi, etc., 
représente le suj. du v.), Domi. Plaut. 
Ter. Cic. : Chez moi, j'étais général 
en chef, Domi imperelor summus 
eram. Plaut. Rester — soi, Mandre 
domi. Ter. ls ne pouvaient se tenir 
— eux, Domi siare non poterant. Cic. 
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]| Dans le style familier. Je sais chez 
moi, Sum domi mez. Cic. Tu es — 
toi, Es domi tu. Cic. 11 fat Lué — 
lai, Domi suæ occisus est. Cic. Il vecul 
— nous, Virit domi nostræ. Cic. Vous 
êtes — vous, Dumt vesiræ estis. Cic. 
Il est — autrui, — un autre, Est 
alienz domi. Cic. Surpris — César 
Deprehensus domi Cæsaris. Cic. Élev 
— celui-ci, Jsfius domi educalus. 
Cie. — qui tu avais été, Cujus domi 
fueras. Cic. || Traduct. div. Habiter 
chez qqn, Habitare cum aliguo. Cie. 
Punir qqn — soi (et non en public), 
In aliquem animadvertëre in privato. 
Liv. C'est ici — moi, Mic habito. Ad 
Her. Que peut-on trouver de plus 
agréable que d'être — soi, que son 
— soi? Uuæ est domesticä sede ju- 
cundior ? Cic. || Fig. Nous forçons 
l'esprit à rester chez lui, Animum 
secum esse cogimus. Cic. || 2° Pour 
marquer direction vers ou entree dans 
la demeure de, le pays de. Ad et l'acc. 
Cic. In domum el le gén. (onu l'acc. 
fém. d'ua adj.). Plaut. Cic. Cæs. Tra- 
duct. div. : Allons chez moi, Eamus 
ad me. Ter. Ils vinrent — lui, Ad 
fsfum venerunf. Cic. Passe — ma 
femme, Transito ad urorem meam. 
Ter. Il est revenu — nous, Domum 
ad nos rediif. Ter. Venir — Léca, 
Venire in Lzrcæ domum. Cie. J'entre 
— nous, {ntroeo in nostram domum. 
Plaut. |} Chez moi, toi, lui, elle, soi, 
nous, vous, eux, elles (si le pron. 
moi, toi, ete., représente le suj. du 
v.), Domum. Plaut. Ter. Cic. Qaf. 
Cbez nous, vous, eux, elles, soi, Do- 
mos. Liv. + J'irai cher moi, Domum 
i6o. Ter. Va-t'en — toi, Abi domum. 
Ter. Se retirer — soi, Se domum 
recipére. Ter, Nous nous en allämes 
— oous, Domum sumus profecti. 
Ter. Les Ganlois s'en allèrent — eux, 
Galli domos abiere. Liv. || Dans le 
style familier. Il est venu chez moi, 
Domum meam vinil. Cic. Vous avez 
eofermé Pompés — Jai, Pompeium 
domum suam compulistis. Cic. Allons- 
nous-ea — nous, Domos abeamus nos- 
tres. Plaut. Ils s'en vont chacun — 
eux, Suas quisque abeunt domos. Liv. 
Venir — Pumpouius, Pomponii de- 
mum venire. Cu. ! Traduct. div. Ea- 
voyer des députés chez les Ubieos, 
Mitt®re legatos in Ubios. Cæs. Aller 
— les mages, Afagos adire. Cic. Re- 
eueillir qqn — soi, Aliquem excipère. 
Cic. || 8° og cugz, marquant depart 
on provenance de la domeure où du 
ys de. À ou Ab et l'abl. Cie. E 
domo et le gén. (ou l'abl. fém. d’un 
adj). Cic. =: Je viens de chez ma 
mêre, À mafre wenio. Plaut. Il aort 
de — moi, À me egreditur, Ter, 1| 
vient de — lui, À se venit. Cie. Bien 
des renseignements lui furent ap- 
ortés de — César, Ad eum « domo 
Essaris multa delata sunt. Cic. Une 
personne de — nous, Unus ex domo 
nostré. Cic. |] De chez moi, toi, lui, 
elle, soi, nous, vous, eaux, elles (si le 
ron. moi, toi, etc., représente le su). 
u v.), Domo, Cic. s Je sors de chez 
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moi, Dome cgredior, Ter. Ne pas bon- 

er de — soi, Se domo non comniovëre, 

ic. [Dons mots] que l’on apporte de 
— vi, Domo allata. Cie. Ils ne vou- 
laient pas surlir de — eux, Domo 
exire nolebant. Cic. | £° où cuez, 
marquant la distance où l'on est de la 
maison de, du pays de. À ou Ab, et 
l'abl. Ter. Cic. =: Tant que je suis 
loin de cbez toi, Dum aës te absum. 
Ter. Île qui est si loin de — nous, 
Insula tam procul a nobis. Cic. Loin 
de — lui (= de son pays), Patriä 
procul. Enn. ap. Cic. Habiler tout 
près de — qqun, Prorime ab aliquo 

abitare. Col. Un vieillard qui de- 
meure tout près de — nous, Senex e 
prorimo. Plaut. || 6° PAR CHEz, mar- 
quant passage par la demeure ou Île 
pays de = Passer par chez qqn (= par 
sa demeure),*Transire per domum ali- 
cujus. Passer par — les Séquanes (= 
par leur territoire), pour aller dans le 
pays des Santons, Per agrum Sequa- 
norum iler in Santonum fines facére. 
Cæs. Se diriger vers le pays des Lin- 
gons en passant par — les Fduens, 
Per fines Æduorum in Lingones con- 
tendère. Cæs. Voy. PASSER. || 6° Fig. 
cuxz. Parmi, dans. Apud, et l'acc. 
Cic. = Pratiqué souvent chez nos an- 
cêtres, Apud majores nosiros factila- 
tus. Cic. La justuce cultivée — nous, 
Apud nos justitia culta. Cic. Ce] om 
n'était pas célèbre — les barbares, 
In barbaris erat nomen obscurum. Cæs. 
Qui est en hooneur — ces nalivnos, Per 
illas gentes celebratus. Tac. Le cerveau 
est plus volumioeux — l'bomme, Ce- 
rebrum viri majus. Plin. || 7° Dans les 
écrits de. Apud et l'acc. Cic. 2 On lt 
chez Célius, Scriptum apud Cæxlium 
est. Cic. || 8° Dans l'osprit de. Apud 
et l'acc. Ter. = Il ny a chez toi au- 
cune confiance, Nulla apud te est 
fides. Plaut. 

CUICANE, 8. f. 1e Contestation so- 
phistique. Calumnia, æ, [. Cic. Caurila- 
tio, onis, f. Quint. =: User de chicane, 
Calumniam adhibére. Cic. Faire uos — 
à qqn, Cum aliquo tricari, or, aris, atus 
sum, dép. Cic. Par une mauvaise —, 
Per calumniam malitiamque. Cic. Par 
esprit de —, Contenfiose. Quint. Dis- 
cours rempli de —, Contentiosa ore- 
tio. Pl.-j, — de mots, Verborum au- 
cupium (it), n. Cic. captatio (onis), 
f. Cic. cavillatio, f. Quint. || 2° Abus 
de la procédure, Litium celumnia 
(a) [. Cic. Juris cavillatio (onis), 
. Quint. = Les sublililés de la chi- 
cane, Fori celliditales, f. pl. Tac. 
Enseigner la —, Litigandi vias tra- 
dfre. Cie. L'affaire est pendante grâce 
aux chicanes de cet bomme, Jacet res 
isto calumniante, Cic. Cela sontève 
mille —, [inc moventur mille juris 
cavillationes. Quint. 

CHICANER, v. 1° Neut. Faire des 
objeotions sophistiques. Caviliari, or, 
arts, atus sum, dép. Liv. Tricari, 
dép. Cic. Calumniari, dép. Dig. =: 
Clcaner sor une cb., De re litigare, 
0, as, avi, fum, D. Plaut. — sur les 
mots, Verbis contendire, o, is, tendi, 
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tentum, n. Quint. Verba captare, o, as, 
avt, afum. Dig. — sur les termes de 
la loi, Verba juris calumniari. Dig. 
Cesser de —, Discedère a cavillatione. 
Quint. ]} 2° Abuser de la procedure. 
Culumniari, or, aris, aus sum, dép. 
Cic. Calumniam adhibere, eo, es, but 
bitum. Cic. = Passer son temps { 
chicaner, Ætatem in lilibus conte- 
rêre. Cic. 1] 3° Act. Intenter un procès 
mal à propos : Chicaner qqu, iniquä 
lite aliguem moran, or, aris, atus 
sum, dép. Hor. || 6° Disputer par pro- 
cès = Chicaner qq. où., De re lite 
confend?re (voy. 19), n. Quint. || Be 
Defcndre. Vox: ce m. || 6° Refuser 
{par eavie) : Chicaner qq. ch. à qqn, 
Re alicui invidere, eo, es, vidi, vi- 
sum, 0. Liv. || 7° Quereller = Chicaner 
qqn. Cum aliquo inicari| voy. 1°), dep. 
ic. Tu me chicanes sur le mot, fe 
verbo premis (de premëre, 0, pressi, 
pressum). Cic. 8° Critiquer mal à 
propos. Cavillam (voy. ie), dep. (acc.). 
ac. = Chicaver les paroles de qqu, 
Alicujus verba cavilluri Tac. 

Se cHicanen. C. Se QuER«LLER. 

CHICANERIE, 8. f. C. CRICANS. 

CHICANEUR, KEUSE, 3. m. et f. 
Celui, Celle qui aime à chicaner. Calum- 
nuator, oris, masc. Cic. Cavillator, 
masc. Sen. Cavillatrir, icis, fém.Quint. 
: Un chicaneur, Homo litigrosus, Cic. 

CHICANIER, 1Ènx. C. le nrécéd. 

{. CHICLE, 8. m. Sorte de pois : 
Pois chiche, Cicer, eris (usité seul. 
au sing.), n. Varr. Col. 

2. CUICUE, adj. 1° Peu abondant. 
Tenus, ©. f.,e,n. Cic. : La récaite de 
froment avait êté cbrcbe, Frumentum 
angustius provenerat. Cæs. || 2° Trop 
menager. festnctus, a, um. Cic. Par- 
cus. Cic. Malignus. Plaut. Quint. Te- 
nar, gén. acis. Suet. : La nature s'est 
montrée chiche envers toi, Afaligne 
tecum egtf natura. Sen. — de son ar- 
gen Parcus actenarpecunir (au gen.). 

uet, — d'éluges envers qqn, {n lau- 
dando aliquo malignus. Quint. || Fig. 
Etre chche de ses peines, Labor 
pareëre, 0, is, peperct et rar. parsi, 
parsum et parcifum, n. Cic. 

CHICUEMENT, adv. D'une ma- 
nière parcimonieuse. Restricte. Cic. 
Parce. Cic. Maligne. Liv. Sen. : Très 
chichement, Perparce. Ter. Se traiter 
—, Parce se habère. Ter. 

CUICON, 8. m. C. Larrur. 

CUICOREE, 8. f. Plante potagère. 
Cichorium, ü, n. Plin. Intibum, à, n. 
et Intibus, 5, m. Plin. : De chicorée, 
Intibaceus, €, um. Plin. 

CUICOT, s. m. i° Ce qui reste 
hors de terre d'un tronc coupe. Stirps, 
irpis, f. Plin. || 2° Fragment de bois 
rompu, écharde. Surculus, i, m. Cels. 
| 3° Fragment de dent qui reste dans 

alveole. * Truncus (i) dens(entis), m. 

CHIEN, 8. m. 4° Nom d'un quadru- 
pède domestique. Canis, is (gen. pl. 
um), m. Cic. : Pelil chien, Catellus, 
i, M. Plaut. Cic. Catulus, m. Cic. De 
—, Caninus, a, um. Varr. Plin. || Fig. 
Faire le chien couchant devant qqn 
(= le fatter bassement), Voy. rLAT- 
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ren et BASSEMENT. || 2° Fig. Per- 
sonne mäprisable. Canis, is, m. Te. 
80 Nom d’un poisson : Chien de mer, 
anis (is) marinus (t), m. Plin. Cani- 
eula, æ, Î. Plin. || 6° Nom de constel- 
lations : Le Grand-Chien, Canis (is) 
major (oris), m. Vitr. Le Petit-—, 
Canis minor, m. Vitr. 
CIHENDENT, 8. m. Sorte de plante. 
*Triticum (i) repens (entis), 0. ( in 
CHIENNE, 8. f. 1° Femelle du 
chien. Canis, is, f. Plin. = Pelite 
chienne, Canicula, æ, f. Plin. Catella, 
f. Mart. Juv. Catula, f. Prop. De —, 
Caninus, a, um. Ov. || 2e T. d'injure. 
Canicula, æ, f. Plaut. 
CLNFFE, 8. f. C. le suiv. 40. 
CHIFFON, s.m. 1° Morceau de viellle 
étoffo. Panniculus, à, m. Cels. Pannu- 
lus, . Apul. : Vêtu de cbiffons, Pan- 
nosus, a, um. Cic. || 2° Ajustement de 
femme. Ornatus, ës, m. Cic. Orna- 
menta, orum, n.pl. Plaut. || 3° Bout de 
papior. Chartula, æ, [. Arn. || 4° Fig. 
Écrit sans importance. Nugæ, arum, Î. 
pl. Cat. || 5° Morceau = Un chiffun de 
pain, Paris frusitum (i), n. Apul. 
CUIFFONNER, v. act. 1° Froisser; 
déranger (l'ajustement). Voy. ces m. 
12° Fig. Contrarier. Voy. ce m. 
CHIFFONNIER, IÈNE, 8. masc. et 
fém. Celui, Celle qui ramasse les chif- 
fons de porte en porte. *Is qui, Ea quæ 
panniculos ostiatim coëligil. 
CHIFFRE, 8. m. Ÿ° Caractère qui 
represente un nombre. Littera (æ) ra- 
tionalis (is), f. Insc. : La sonime élait 
écrite en chiffres, Notata erat summa. 
Suet. || 2° Nombre. Numnerus, i, m. 
Liv. | 3° Total. Summa, æ, f. Cic. = 
l'est difficile de donner le chiffre 
exact des morts, Difficile est, quot ce- 
ciderint, eracto affirmare numero. Liv. 
|| 4° Caractère servant à une correspon 
dance secrète. Secreta (æ) nota (æ), f. 
Lu. et simpl. Nota, æ,f. Cic. = Écri- 
ture en chilres, Scriptum (t furti- 
vum (i), n. Gell. Scribendi latebra 
(z), f. Gell. Écrire en —, Per notas 
scribère. Suet. Inventer un chiffre, 
Notas componÿre. Cic. || B° Caractéro 
compose des lettres initiales d'un nom. 
Monsgramima, atis, n. P.-Nol. 
CHtFFRER, v. Ÿ° Neut. Calculer 
avec les chiffres. * Numerorum notis 
computare, 0, as, avi, atum. || 2° Act. 
Numeroter. Voy. ce m. || 3° Act. Écrire 
en chiffres. Per notas scribère, o, is, 
scripsi, scripfum, act. Suet. 
CUIGNON, s. m. 1° Le derrière du 
cou. Cervuices, um, f. pl. Cic. Sall. 
mieux que Cerviz, icis, f, s. Varr. 
Virg. Liv. || 2° Cheveux de derrière 
relevés sur Îa tête. Crines (ium) in 
nodum forti (orum), m. pl. Afart, Cir- 
rus (i, m.) in verlice. Gloss. 
CHILIANQUE, s. m. Commandant 
de 1 000 hommes, chez los Grecs. Chi- 
liarches, æ, m. Curt. Chiliarchus, i, 
m. Tac. 
CILILON, l'un des sept sages de la 
Grèce. Chilo el Chilon. onis, ©. Plin. 
CITIMAY, v. de Bolgique. * Chima- 
eum et Chimæcum, i, n. 
CHIMÈRE, 8. f. 1e Nom d'un mons- 
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tre fabuleux. Chimera, æ, f. Hor. Virg. 
I 2 Fig. Vaine imagination. Inanis (1s 
res (ei), f. Cic. Vana (æ) imago (gints), 
f. Sen. Inane (is) simulacrum (i), n. 
Quint. Vana (æ) species (ei), f. Curt. 
: Chimèresi Somnia (orum, n. pl.)l 
Ter. Les —, Falsæ rerum imagtnes, 
f. pl. Sen. Aimer une foule de —, 
comme la gloire... Delectari multis 
inanibus rebus, ut gloria.… Cic. Pour- 
suivre toutes les — d'une vainegloire, 
Omnes umbras vanz gloris consectari. 
Cie. Se repaltre de —, {nanium rerum 
inanes cogilaliones voluère. Liv. Se 
consoler avec des —, Inani spe se 
consolari. Cic. Craindre des —, [na- 
nes sibi melus fingère. PL.-j. L'élo- 
quence n'est pas une chimère, Est 
aliqua eloquentia. Quint. Que l'hon- 
nèlelé n'est qu’une —, Jfonesti no- 
men inane esse. Cic. Laisse là ces chi- 
mères Quin tu istas omitiis nugas ? 
er. 

CHIMÉRIQUE, adj. 4° Qui est sans 
réalite, vain. inanis, m@. f., e, n. Cic. 
Vanus, a, um. Cic. Falsus. Cic. Com- 
menticius. Cie. = Se forger des craintes 
chimériques, Inanes sibi fimores fin- 
gère. Pl.-j. La république chimérique 
de Platon, Commenticia civitas Plato- 
nis. Cic. || 2° Qui se repait de chimeres. 
*Vanis cogitationibus deditus, a, um 
(5m) = Phrlosophes chimériques, Phi- 
osophi somniantes. Cic. 

CHIMIE, 8. f. Nom d'une science. 
*Chemia, æ, f. 

CHIMIQUE, adj. Relatif à la chl- 
mie. *Chemicus, a, um. 

CUIMISTE, 5. m. Celul qui s'occupe 
de chimio. * Chemicus, i, m. 

CAINE, contrée do l'Asie. Serice, es, 
et Serica, æ, f. D'apr. Ptol. 

CHINOIS, oise, adj. ets. m. f. Qui 
est de la Chine. (En parl. des pers.) 
Ser, gén. eris. Sen.-tr. Aus. (En parl. 
des ch. Sericus, a, um. [or. Plin. : 
LES CtliNOIS, Seres, um (acc. as), m. 
pl. Hor. Mel. 

CHINON, v. de France (Indre-et- 
Loire). * Caino, onis, f. * Chinonium, 
üt, n. 

CUIO, ile de la mer Égée. Chios et 
Chius, di, f. Hor. : De Chio, Chius, 
a, um. Varr. Les habitants de —, 
Chii, orum, m, pl. Cie. 

CHIOURME, 3. f. Forçats. Voy. 
FORÇAT. 

CHIQUENAUDE, 5. f. Coup donné 
avec le doigt du milieu. Talitrum, , 0. 
Suet. 

CHIRAGRE, 8. f. 1° Goutte aux 
mains. Chiragra ou Cheragra, à, Î 
Hor. Mart. || 2° Adj. Qui a la goutte 
aux mains. Chiragricus, a, um. Cels. 

CLHIRON, centaure celèbre. Chiron, 
onis, m. Virg. : De Chiron, Chironius 
ou Chironeus, a, um. Cels. Plin. 

CHIRURGICAL, ALE, adj. Qui ap- 
partient à la chirurgie. Chirurgicus, a, 
um. Ilyg. : Faire une opéralion chirur- 
gicale, Afanu curare ou mederi. Cels. 
Nécessiter une opération —, Cura- 
iionem er manu postulare. Cels. 

CLUIRURGIE, 9. f. La médocine 
opératoire. Chirurgie, æ, f, Cic. Cels. 


idis, 


contre un autre. Ictus, &s, m. 
Conflictio, onis, f. Cie. Conflictus, üs 


CHOEU 331 


Medecinæ pars (artis, f.) quæ manu 
) | curai ou medetur. Cels. 


CHIRURGIEN, s, m. Colui qui 


exerce la chirurgie. Chirurgus, à, m. 
Cels. Vulnerarius, ii, m. f'lin. 


CHIRURGIQUE. C. CHIRURGICAL. 
CULAMVDE, 8. f. Sorte de man- 


tesu chez les anciens. Chlamys, ydis, 
[. Plaut. Cic. = Vêlu d'une chlamyde, 
Chlamydatus, a, um. Plaut. Cic. 


CULOE,n.de femme.Chloe,es,f.Hor. 
CuLONtS, deesse des fleurs. Chloris, 
CHOC, s. m. de Heurt d'un corps 


Cic. 


(surt. à l'abl. sing.), m. Cic. Cun- 
cursus, üs, m. Cic. Concursio, anis, f. 
Cic. : Le choc des alomes, Atomorum 
concursus ou concursio ou incursio. Cic. 
Le — de deux corps, Confhctio duo- 
rum infer se corporum. Quint. Faire 


Jaïllir le feu du — de deux railloux, 


Elicère ignem lapidum couflictu. Cic. 
Le feu jaillit du —, Resuit ignis ab 
ictu. Plin. Prendre feu par le —, 
Concipre ictibus ignem. Ov. Le — des 
nuages, Nubium conflictus. Cic. Les 
navires souffrent du —, Naves ex 
concursu laborant. Cæzs. Construit 
pour soutenir lous les chocs, Factus 
ad quamvis vim perferendam. Cæs. 
ll fut tué par le choc d'une pierre 
Periit lapide ictus (a, um). Caæs. I 
Fig. Choc de mots, Verborum con- 
cursio ou concursus. Cie. || 2° Ren- 
contre violente de doux troupes. Con- 
cursus, üs, m.Cæs. Nep. Incursus, Us, 
m. Cæs. Incursio, onis, f. flirt. [mpe- 
tus, üs, m. Cæs. Liv. Impressio, unis, 
f. Liv. : Au premier choc, Ad primum 
impetum. Liv, Primo incursu ou con- 
cursu. Liv. Recevoir le —, Impetum 
ercipére. Cæs. Soutenir le —, Impetum 
ferre ou sustinére. Cæs. Incursionem 
sustinère. Îlirt. Împressionem ferre. 
Liv. Briser le premier — des soldats, 
Primum excursum militum infringère 
Cæs. || 3° Fig. Conflit, lutte. Conflic- 
tio, onis, f. Cic. Concursus, üs, m 
Cic. = Choc de choses qui répugnen 
entre elles, Rerum inter se pugnan- 
fium conflictio. Cic. Soutenir le — 
des philosophes, Concursum philoso- 
phorum sustinère. Cic. || 6° Atteinte 
Subite, malheur. Plaga, æ, f. Cic, 
Clades, is, f. Cie. 2: Il n'a point suc- 
cowmbé à ce choc, Hac perculsus plagä 
non succubuit. Nep. Voy. uaALHEDn. 
CHOEUR, 8. m. 1° Reunion de dan- 
soeurs. Chorus, i, m. Virg. : Furmer 
des chœurs de danse, Choros exer- 
cêre. Virg. nectëre. Sen.-tr. Diriger, 
Conduire les —, Choros agitare. 
Virg. agëre. Prop. || 2 PI. souv. 
Reunion do chantours, oto.; chant de 
plusiours voix ensemble. Chorus, i, 
m. Cic. Hor. : Chœur de chanteurs, 
Chorus canentium. Cic. Chanter en 
—, Concinëre, 0, is, cinut, centum, 0. 
Col. Chauler qq. ch. en —, Aliquid 
choro canêre, 0, is, cecini, cantum. 
Virg. Répéter qq. ch. eu —, Aliquid 
consentiente voce referre. Suel. Ac- 
compagner en — le tragédien qui 
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Chaque bomme en choisit un autre, 
Vir virum legit. Suet. Choisir qqn 
eatre ous, E cunctis aliquem deligre. 
Cie. Pour que tu choisisses entre les 
trois Antuives, Ut de tribus Antoniis 
eligas quem velis. Cic. Vous avez élé 
choisis parmi les sénateurs pour for- 
œer cetle assemblée, Ex senatu in hoc 
consilium delecti estis. Cic. Choisir 
qgo pour exercer le sacerdoce, Ali- 
quem ad sacerdotium eligére. Cic. On 
a coutume de — les juges, Delectus 
judicum khaberi solet. Cie. Se — des 
magistrats, Afagistratus sibi sumère. 
Liv. Se — un collègue, Collegam sibi 
cooptare. Suet. Se — un delenseur, 
Adoptare sibi defensorem. Cic. 
CHOISY-LE-ROI, v. do Francs 
(Seine). * Cauciacum, i, 0. 
CUOTX, 8. m. 1° Action de choisir, 
éference. Electio, onis, f. Cic. De- 
ctus, &s, rm. Cic. Lectio, onis, f. Cie. 
Liv. = Le choix des mots, Electio ver- 
borum. Cic. Donner un peu moins 
au — des mots, Remittëre aliquid ex 
curä verborum. Cæs. Bon — de mots, 
Verborum dignitas (atis), f. Cic. 
Entre des opinions différentes le — 
est ditficile, Inter diversas opiniones 
difficulis est electio. Quint. Le — des 
juges, Lectio judicum. Cic. Sanc- 
tionner un —, Lectionem ratam kha- 
bre. Liv. Dégrader l'ordre (séaalo- 
rial) par de mauvais —, Deformare 
ordinem pravä lectione. Liv. — fait 
par les ceoseurs, par les collèges, 
Cooptatio censoria. Cic. collegiorum. 
Cic. L'objet du Id ad quod de- 
lectus adhibetur. Gic. Faire un — 
eotre les mots, Delectum adhibère 
verbis (au dat.). Cic. agëre verbo- 
rum. Quint. Faire — de, C. cuoisin. 
Se tromper dans le — d'un genre 
de vie, Errare in deligendo genere 
vitæ. Cic. Dilticile sur le — du so, 
In eligendo solo morosus. Plin. [ls 
se partageaient en deux factions sur 
le — d'un successeur, Circa con- 
silium eligendi successoris in duas 
factiones scindebantur. Tac. Tu n'as 
pas un questeur de ton —, Quzs- 
torem habes non tuo judicio delectum. 
Cic. Colons du — de Rullus, Ab 
Rullo electi coloni. Cic. Par —, Ju- 
dicio. Cic. Cæs. Avec —, Electe. 
Varr. Expressions de —, Vox: CHOISI. 
Sans —, Sans aucun —, Sine ullo 
delectu. Cic. Nullo habito delectu. Cic. 
Omni discrimine sublato. Cic. Delectu 
omni et discrimine remoto. Cic. || 
2° Pouvoir de choisir, faculte de choisir. 
Optio, onis, f. Cic. Eligendi optio, f. 
Cic. Arbitrium, ii, n. Cic. Arbitrutus, 
Gs, m. Cic. Delectus, üs, m. Cic. : Tu 
as le choix, Optio Azc fua est. Cic. 
Tuus est arbitratus. Plaut. Nous avons 
la liberté du —, Soluta nobis est eli- 
gendi optio. Cic. On ne peut avoir le 
—, Non potest esse delectus. Quint. Si 
l'on avait le —, Si optio esset. Cic. 
Il o'a plus le — de faire, Et non est 
integrum facêre, ou ut faciat. Cic. 
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déclame, Concinère (ragædo pronun- 
tianti. Suet. [3 Partie de l'église où 
l'on chante l'olMice. Absis, idis, f. Isid. 

CHOIR, Ÿ. n. C. TOURER. 

CUOISEUL, v. de Francs (Haute- 
Maroe). *Caseolum, i, 0. 

CLOISI, 56, part. passé de cuorstn, 
Voy. ce v. || Adj. Excollent. Electus, 
a,um. Cic. Lectus. Cie. Erquisitus. Cic. 
Elegans, gén. antis. Cic. Erimius, a, 
um. Cic. Égregius. Cic. : Expressions 
choisies, Verba elacta ou exquisita. 
Cic. Qui parle en termes choisis, 
Elegans verbis ou in dicendo. Cic. 
Parler en termes très —, Lectissime 
dicére. Cic. Mots mal —, lala verba. 
Quint. Génisse choisie, Bos eximia. 
Liv. Couleur —, Egregius color. Cic. 
L'endroit le mieux choisi pour les 
enfants, Locus pueris bellissimus. Cie. 
Moment bien —, Tempus idoneum. Cic. 
Moment mal —;, Tempus alienum. Cic. 

CHOISIR, v. act. 1° Prondra una 
choss de preference à una autre ou 4 
d'autros. EligËre, o, is, legi, lectum, 
act. Cic. Deligëre, act. Czs. Legére, 
o, is, legi, lectum, act. Cic. Qqf. Ca- 
père, io, is, cepi, caplum, act. Cic. 
Sumére, 0, is, sumpsi, sumptum, act. 
Cic. Optare, 0, as, avi, alum, act. 
Cic. Przoptare, act. Cæs. = Choisir le 
moindre des maux, Ex malis mini- 
mum elig're. Cie. — la plus belle 
génisse dans un troupeau, Bovem exi- 
miam de grege capëre. Liv. — l'empla- 
cewent d'un camp, Locum castris de- 
ligëre. Cxs. capëre. Liv. — un lieu 
pour centre de la guerre, Locum se- 
dem bello legère. Tac. — le lieu et 
l'heure d'an crime, Locum et tempus 
facinoris obire, eo, is, ivi et it, ifum. 
Cie. Dien — son temps, Seite et com- 
mode tempus capêre. Cic. — un sujet 
de cowpusilion, Materiam ad scri- 
bendum destinare, 0, es, avi, atum. 
Quint. — ses termes avec soin, Verba 
aucupart, 07, arus, alus sum, dép. Cic. 
Qui sait — ses plaisirs, Voluptatum 
intelligens. Cic. La prudence consiste 
à savoir —, Prudeniia est locata in 
delectu. Cic. Choisis entre les deux 
choses, Utrumvis opla. Plaut. Qu'il 
choisisse entre les deux choses 
Utrum malit, optet. Plaut. C'est à toi 
de choisir duquel des deux tu pré- 
fères jouir, Utro frui malis, optio sit 
tua. Cic. Choisis ce que tu préfères, 
d'être emmené de force on d'être 
tralné.., Opta rapine malis an trahi. 
Plaut. Ils choisissent de combattre, 
Præoptant gugnare. Css. Si l'on vous 
eût laissé la faculté de choisir dans 
le peuple entier, Si vobis er omni 
populo deligendi potestas esset data. 
Cic. La liberté de —, Donner à —, 
Laisser —, Voy. csorx. | 2 Prendre, 
Élire une personne de pre érence à une 
autre ou à d'autres. Eligère (voy. 1°), 
act. Cic. Delig#re, act. Cic. Legrre 
(voy. 1°), act. Cie. Sumêre (voy. 1°), 
act. Liv. Cooplare, », as, avi, atum, 
act. Liv. : Choisir qqa pour scribe, 
Aliquem scribam legêre. Cic. — des | On vous laisse le —, Optio vobis da- 
officiers, Duces legëre. Liv. — homme | tur. Cic. Laisser à qqn le — de qq. 
par homme, Viritim legÿre. Nep.|ch., Alicui oplionem dare eligendz 
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rei. Cic. optionem ou potestatem fa” 
cère uf eligat rem. Cic. Laisser à qqn 
le — du genre de mort, Alicui hbe- 
rum mortis arbitrum permitifre. 
Suet. Laisser au consul la liberté du 
—, Consul in eligendo arbitrium fa- 
cêre. Liv. Si l'on me donnail le — 
de défendre ou de faire..…, Si mihi 
optio darelur, utrum malin defendre, 
an facëre... Cic. À mon —, Ad meun 
arbitrium. Cic. Meo arbitratu. Cic. 
A lon —, Secundum arbitrium tuurm. 
Cic. || 3e Recueil de morceaux choisis. 
Ecloga, æ, f. Varr. PI.-j. Eclogari, 
orum, @. pl. Cic. = Choix de maxi- 
mes, Selectæ sententir. Cic. 
CUOLERA, s. m. Sorte de maladie. 
Cholera, æ,f. D'apr. Cels. (nu, 13). 
CUOLERIQUE, adj. et subst. Qui 
concerne {e cholora; atteint du cholera. 
Cholericus, a, um. Scrib. Plin. 
CHOLIAMBE, s. m. Sorte de vers 
tambique. Chohiambus, 1, m. Diom. 
CHÔMAGE, s. m. Suspension des 
travaux. Ferus, arum, f. pl. Pall. Petr. 
: Être en chômage, Ferias agëre. Petr. 
Voy. cuôwen. Jour de —, Dies fe- 
riatus. Pl.-j. || Fig. Il y a chômage 
pour nos mächoires, Prolatæ res sunt 
nostris dentibus. Plaut. Le — (de la 
terre), Cessatio, onis, f. Col. 
CHÔMER, v. fo Neut. No pas tra- 
vailler pour celebrer un jour do fête. 
Feriari, or, aris, atus sum, dép. 
Hor. 2 Qui chôme, Feriafus, a, um. 
Hor. || 2e Act. Celebrer une fête. 
Residére, eo, es, sedi, sessum, act. 
Plaut. Cic. Ferian (voy. de), dép. 
(abl.). Varr. : Chômer une fête, 
Ferias residère. Plaut. la fête 
des fours, Fornacalibus feriari. Varr. 
Fête qu'on chôme en l'honneur des 
morts, Ferie quæ residentur mortuis. 
Cic. || 3° Neut. Étro sans ouvrage, 
rester inactif. Cessare, 0, as, avi, 
atumn, D. Cic. Vacare, n. Cie. Nihil 
agère, 0, is, egi, actum. Cic. Feriari 
(voy. 10), dép. Cic. Ferias agère. 
Petr, Voy. cuômacg. || 4° Neut. 
Être arrété, se reposer len parl. des 
Ch.). Conquiescére, 0, is, quievi, quie- 
tum, n. Cic. Cessare (voy. 3°), n. 
Plin. : Le commerce par mer chôme, 
Conquiescif navigalio mercatoruin. Cic. 
La lerre —, Terra cessat. Plin. | 
6° Neul. Manquer de. Carèére, eo, es, 
rui, rilum, 0. (abl.). Cic. 
CUOPPER, v. n. Broncher; Fig. $e 
tromper. Voy. ces mots. 
CUOQUANT, part. prés. de cuo- 
QUER, Voy. ce Y. AdJ. CHOQUANT, 
ANTE. Desagreable, déplaisant, blessant. 
Odiosus, a, um. Cic. Molestus. Cic. 
Fœdus. Cie. Turpis, m. f., e, n. Cic. 
Teter, tra, trum. Cic. : Choquant pour 
qqn, Odiosus ou Molestus alicui. Cic. 
Avoir qq. ch. de —, Être —, Aliquid 
ofensionts Rabëre. Cie. Son allure tait 
choquante, Incedebat feter. Cie. D'une 
manière —,Odiose.Ter. Moleste. Quint. 
CUOQUE, 68, part. passé de cuo- 
auxu, Voy.ce v.jjAdj. Irrite. Voy. ce m. 
CHOQUER, v. act. {° Donner un 
choc. Offendire, o, ts, fendi, fensum, 
act. Plauf. Cic. AllidËre, eo, is, lisi, 
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lisum, act. Czs. [llidère, act. Quint. 
PercutËre, io, 19, cussi, cussum, act. 
Cie. : Choquer qqn du coude, Ali- 
uem cubito offend#re. Plaut. Se — 
a tête contre une porte, contre un 
mur, Caput foribus (au dat.) illidire. 
Suet. pariefi impingëre, o, is, pcgi, 
pactum. Pl.-j. Voy. HeurTen. || 2° Fig. 
Offonssr, blessor, mécontenter. Offen- 
dêre, 0, is, fendi, fensum, act. Cic. 
Lpdbre, 0, 1s, Lesi, Lesum, acl. Ter. 
=: Choquer qqn en qq. ch., Aliquem 
in re offendëre. Cic. Et choque qqn, 
Hoc apud aliquem offensionem habet. 
Plin. Cela — moins, Hoc offensæ mi- 
xcs Rabet. Quint. Mon esprit est cho- 
qoé de bien des choses, MMultis rebus 
meus offenditur animus. Cic. Choquer 
l'oreille, Aures offendëre. Cic. Soit dit 
sans — personne, Absif verbo invi- 
dia. Liv. Soit dit sans te —, Pace 
tuä direrim. Cic. Voy. orF&xsen. | 
8° Être contraire à qq. ch. Ab re dis- 
crepare, 0, as, crepari el crepui, s. 
sop., n. Cic. ou abhorrére, e0, es, 
horrui, s. sup., n. Cic. Alicui rei re- 
pugnare, 0, as, avi, afum, n. Cic. : 
Sans choquer le droit de l'amitié, 
Salro jure amicitiz. Cic. 

Se cnoquen, v. 4° Récipr. Donner et 
recevoir un choc, so heurtor. Collrdi, or, 
ris, lisus sum, pass. Quint. || 2° Fig. 
Se contredire, aller mal onsomble. Col- 
lidi (voy. 101, pass. Quint. || 3° Réf. 
ftre offensé, S'irriter : Se choquer 
d'une ch., Re offendi, or, ëris, fensus 
sum, pass. Cic. 

CUORAL, ALE, adj. Qui chante des 
chœurs. Symphoniacus, a, um. Cic. 

Cnonac, s. m. Chœur de chanteurs. 
Canentium chorus (i}, m. Col. 

CUORNÉE, 5. m. Piod composà d'une 
longue et d'une brève. Choreus, i, m. 
Diom. 

CHORÈGE, 8. m. Celui qui fait les 
frais du chœur (au theätre), onu qui le 
dirige. Choraqus, i, m. Plaut. 

CHORÉVÈQUE, s. m. Anc. Vicalre 
apiscopal. Chorepiscopus, i, m. Cod. 

CIHORGES, v. de France (Hautes- 
Alpes). Cafurigæ, arum, f. pl. Ant. 

CHORIAMBE, 8. m. Picd compose 
d'un chores et d'un iambe. Choriambus, 
1, m. Diom. 

CHORLAMBIQUE, adj. Relatif au 
choriambe. Choriambicus, a, um. Diom. 

CUORISTE, 8. m. Chantre. Concen- 
for, oris, m. Isid. 

CHOROGRAPHE, #s. m. Colul qui 
décrit un pays. Chorographus, i, m. Vitr. 

CHOROGRAPUIE, 8. f. Description 
d'un pays. Chorographia, æ, f. Prisc. 

CHORUS, s. m. Chant en chœur : 
Faire chorus (— répéter en chœur), 
Voy. cuœun. || Fig. Faire chorus (= 
donner son assentiment), Voy. 4 
SENTIMENT. 

CH1OSE, s. f. 40 Être Inanimb; qaf. 
Personnage; Affaire, evenemont, situa- 
tion; Action, parole. Res, ei, f. Cic. S'il 
esl déterminé ga un adj. ou un 
pron., on peut l'exprimer simpl. 
par le neut, de cet adj. on de ce 
pron., mais seul. aux nomin. el 
acc. s Arbitre suprême de toutea 
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choses, Rerum omnium præpotens. 
Cic. L'amitié est chose biea rare, 


Ilarissima res est amicitia. Sen. Les 
choses de la guerre, Nes bellicz. 
Cic. La chose publique, Res publica. 
Cic. Propre à deux choses très dif- 
férentes, obéir et commander, Ad 
res diversissimas, yarendum et im- 
perandum, habilis. Liv. La chose est 
assurément comme je dis, Profecto, 
ut loquor, ita res est. Plaut. Cela ne 
fait rien à la —, N'iAil ad rem. Cic. 
S'occuper des grandes choses, Magna 
curare. Cic. Je ne veux faire entendre 
qu'une seule chose, c'est que la 
vertu est si nécessaire, Unum hoc 
definio, fantam esse necessitatem vir- 
tutis. Cic. Une — est probable quand 
elle arrive d'ordinaire, Probabile est 
id, quod fere solet fieri. Cic. Dire 
beaucoup de belles choses, Afulta 
præclare dicëre. Cic. La chose étant 
ainsi, Quod eum ita sit. Cic. Pour- 
quoi n'est-il pas orateur, quand, — 
plus difticile, il forme l'orateur? Cur 
non est oralor, quando, quod diffici- 
lius est, oratorem facit ? Quint. Cela 
me sera aussi agréable que — du 
monde, Tam grafum id miht erit, quam 
quod gralhssimum. Cic. Les choses en 
viurent-elles là, qu'un citoyen fùt 
battu? Hucine omnia reciderunt, ut 
civis cædëretur? Cie. 11 faut que les 
— se passent bien entre honnètes 
gens, Inter bonos bene agi oportet. Cic. 
Annoncer comme une chose sûre, 
Certe renuntiare. Ter. En loute —, In 
omni genere. Cic. Avant loute —, Sur 
toute —, [mprimis. Cic. Voy. sun- 
TouT. || Peu de chose, Ne... pas 
grand'chose, Parva res. Cic. Com- 
bieo la terre est peu de — | Quam 
parva est terra! Cic. Ce n'esl pas 
grand'— que de mourir, Perire non 
magnum est. Sen. C'est peu de —, 
Ce n'est pas grand — que de par- 
venir.…, Parum est peruvenire.…. Pl.-j. 
Ce que j'ai dit n'est pas grand —, 
est peu de —, Quod diri, hoc leve et 
pusillum est. Afart. Pour si peu de 
—, Tantul& de causa. Cic. || queue 
CHose, s. m. Aliqua res, f. ou Alhquid, 
n.,gén.alicujus rei, dat. alicui rer, acc. 
aliquam rem ou aliquid, abl. aliqua 
re. Cie. : C'est quelque — que d'avoir 
épousé Japiter, Est aliquid nupsisse 
Jovi. Ov. Croire qu'ils sontquelques 
Eos esse aliquid putare. Cic. Et moi 
aussi, je Suis quelque —, Ego quoque 
aliquid sum. Cic. Callisthène, quelque 
— de bien banal, Callisthenes, vulgare 
negotium, Cic. Quelque — de honteux, 
Turpe aliquid. Cic. S'il lui était ar- 
rivé quelque —, Si quid eo factum 
esse. Cic. Il y a quelque - qui me 
console, NonniAil me consolatur. Cic. 
En quelque —, Nonnihil. Cic. || 2° 
Fait, realite (opposé à l'apparence, aur 
mots). Res, ei, f. Cie. : S'atlacher “u 
fond des choses, et non aux mots, 
Rem sectari, non verba. Cic. || 3° Pro- 
prieté. Res, ei, f. Cic. = La républi- 
que, c'est la chose de tous, Res pu- 
blica, res populi. Cic. || €° Au pl. Dé- 
pense, frais. Sumptus, &s, m. Cic. : 
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Paire les choses trop mesquinement, 
Nimium parce facëre sumptum. Ter. 
Qui fait bien, grandement les —, 
Maugnificus, a, um. Sall. || B° Aa pl, 
Compliments, paroles flatteuses = Dis 
bien des choses au patron, Salutem 
multam dicito patrono. Plaut. Téren- 
tia te dit bien des —, Terentia {ibi 
impertit multam salutem. Cic. 

. CUHOU, s. m. Plante potagtre. Bras- 
sica, æ, f. Cato. Col. Plin. Caulis, is, 
m. Cie. || Fig. Ménager la chèvre et 
le chou, Voy. cHÈvnr. Je n'ai plus 
qu'à aller planter mes choux, Redit 
res mihi ad ras(ros (— j'en sus ré- 
duit à reprendre mes râleaux). Ter. 

CHOUCAS, s. m. Sorte d'oiseau. 
Monedula, æ, f. Cie. 

CHOUETTE, 8. f. Sorte d'oiseau 
nocturne. Noctua, æ, f. Plin. =: De 
chouetle, Noctuinus, a, um. Plaut. 

. CHOYER, v. act. Soigner avec sol- 
licitudo. Diligenter colëre, o, is, colui, 
cultum, act. Cic. Peramanter obser- 
vare, 0, &s, avi, atum, acl. Cic. Fo- 
vére, 60, es, fovi, fotum, act. Cic. 

Se cHoyER, v. refl. Avoir grand soin 
de soi-même. Molliter se curare (0, as, 
avi, atum). Ter. 

CIRÈME, 5. m. Huile sacrés. 
Chrisma. alis, n. Eccl. 

CURBMES, n. d'homme. Chremes, 
etis, m. Ter. 

CHRÉTIEN, ENNE, adj. et subst. 
Relatif au christianisme: qui professe 
le christianisme. Christianus, a, um. 
Eutr. Anim. : Les chrétiens, Chris 
fiani, orum, m. pl. Tac. Très chré- 
tien, Chrislianissimus. Hier. Ambr. 

CIHRETIENNEMENT, adv. En 
chretien. Christiane. Aug. 

CIHIRÉETIENTÉ, s. f. L'ensemble des 
pays chretiens. Christiantitas, atis, f, 
C.-Th.*Christiani(orum) populi(orum), 
m. pl. (Eccl.). 

CURIE, 8. f. Amplification d'un lieu 
commun. Chria, æ, Î. Quint. 

CURIST, 8. rm. {o Notre-Seigneur. 
Christus, 5, m. Tac. PI.-j. || 2° Cru- 
cifix. Voy. ce m. 

CURISTIANLA, capit. de la Nor- 
vège. * Ansloga, æ, f. “ Christiania, f, 

CHRISTIANISME, 5. m. La loi et 
la religion de N.-S. Jesus-Christ. Chris- 
tianismus, à, m. Tert. Aug. Hier. 
Chnistiana (æ) religio (onis), f. Eutr. 
Chrisiiana (æ) lex (egis), f. Amm. 
Cultus (üs) christianus (1), m. Amm. 
Christiana (æ) fides (ei), F. S.-Sev. = 
Qui professe le christianisme, Chris- 
tianus, a, um. Eutr. Professer le —, 
Adhærère cullui christiano. Amm. 

CURISTINE, n. de femme. * Chris- 
tina, æ, f. (Eccl.). 

CHRISTOPUE, n. d'homme. Chris 
tophorus, i, m. 

CHROMATIQUE, adj. Qui va par 
demi-tons. Chromaticus, a, um. Vitr. 

CURONICITE, s. f. Etat chronique. 
Inveteratio, onis, f. Cic. Velustas, 
atis, f. Ceis. Voy. le suiv. 

CHRONIQUE, adj. invetèré. Vetus 
(gén. eris, abl. ere ou eri, nom. ot 
acc. pl. ere, gén. pl. erum). Plin. 
Diutinus, «, um. Suet. Chronicus et 
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Chronius, a, um. C.-Aur. = Maladie 
chronique, Aorbus diutinus. Suet. 
vetus. Tac. État —, Voy. cHnomicrré. 
Devenir —, Passer à l'état —, Invete- 
raseëre, 0, is, avi, 8. sup., 0. Lr. || 
Fig. Cette ardeur est dovenne chroni- 
que, ic fervor animi inveleravit. Cic. 

Cunoxioss, 8. f. 10 Annales rédigees 
suivant l'ordre des temps. Annalis, 
is, abl. i, m., et pl. souv. Annales, 
fum, m. pl. Cie. Rronica, orum, n. 

1. Plin. Gel, Chronici (orum) libri 

orum), m. pl. Gell. Voy. misroint. 

2o Fig. Bruits qui courent. Sermun- 

culi, orum, m. pl. Cic. Rumor, oris, 
m. Cic. = La chronique scandaleuse, 
Malevolorum sermunculi. Cic. Il y a 
ane — scandaleuse sur Marcellus, 
Afarcellus adverso rumore est. Liv. 

CIMONIQUEUR, s. 10. Auteur de 
chroniques. Chronographus, i, m. Sid. 

CHRONOLOGIE, s. f. Soience de 
l'ordre des temps; disposition des faits 

ordre de dates. Temporum ralio 
Eonis), f. Plin. Temporum ordo ou 
Rerum gestarum ordo (dinis), m. Cic. 
= Notre chronologie, Nostrorum anna- 
lium ratio. Cic. Ignorer la —, Ætates 
et lempora ignorare. Cic. Voy. le suiv. 

CHRONOLOGIQUE. adj. Qui à 
rapport à la chronologie =: Observer 
l'ordre chronologique, Temporis or- 
dinem servare. Pl.-J, Conservare tem- 
pora. Cic. Déraoger l'ordre —, Per- 
lurbare ælatum où femporum ordi- 
nem. Cic. Raconter daos l'ordre —, 
Ordine persequi, dép. gaec. Flor. 
Présenter chaque fait daus l'ordre 
—, Suum queque in annum referre. 
Tac. Erreur —, Error temporum. Liv. 

CHRONOLOGISTE, s. m. Celui qui 
sait et enseigne la chronologle : Être 
chronologiste, Descriptiones temporum 
aperire. Cic. Bon —, Qui est in exzqui- 
rendis lemporibus diligens. Cic. 

CURYSALIDE, 8. f. Forme que 
prennent les chenilles avant de devenir 
papiltons. Nympha, æ, f. Plin. Chry- 
salles, 1dis, [. Plin. 

CURYSANTHENIE, 8. m. Sorte de 
plante. Chrysanthemon, t, n. Plin. 

CURYSEIS, fille de Chrysès. Chry- 
seis, idis et idus (acc. ida), f. Or. 

CURYSES, prâtre d'Apollon. Chry- 
ses, æ, m. Or. 

CUU, 0€, part. passé de cmoin. 
Voy. TounEnr. 

CHUCUHOTEMENT, 8. m. Action de 
chuchoter. Susurrus, i, m. Plaut. Cic. 
Murimur, uris, a. Plaut. 

CUUCLOTER, v. {e Neut. Parler 
bas. Susurrare, 0, as, 8. parf. ni sup., 
D. Ter. Insusurrare, 0, as, avi, aium, 
n. Cic, =: Chuchoter avec qqn, Cum 
aliquo"susurrare. Ov. consusurrare (8. 
parf. ai sup.), on. Ter. — à l'oreille 
de qqu, Insusurrare ad aurem ou in 
aures alicujus. Cic. {nsusurrare ali- 
cui. Cic. Je 0e veux pas qu'on chu- 
chote, Nolo murmur ullurm neque su- 
surrum fieri. Plaut. {Celaj fait chu- 
chuler les mauvaises langues, Jn- 
currit in voculas malevolorum. Cic. || 
3° Act. Dire tout bas. Insusurrare 
(voy. 4e), act. = Chucholer qq. eh. 
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qqn, Aliquid alicui insusurrare. Cie. 

CUUCHOTERIE, 8. {. C. CuOCHo- 
TSMENT. . 

CILUCHOTEUR, 8. m. Celui qui 
chuchote. Susurrator, oris, m. Cal. 
ap. Cic. Vulig. 

CuUT, inter). Silence! St/ Ter. St! 
tacè (eo parl. à une pers.). Plaut. St! 
tacete (en parl. à plus.). Plaut. 

CHUTE, s. f. 1° Action de tomber. 
(En part. des pers. el des ch.) Casus, 
üs, m. Cic. Lapsus, üs, m. Cic. (Eo 
parl. seul. des ch.) Ruina, æ, f. Cic. 
: Conlusiooné par des chules, Lap- 
sibus contusus. Apul. Se retenir dans 
sa chute, Sustinére se a lapsu. Liv. 
Se relever d'une lourde —, Se a gravi 
casu aftollëre. Liv. Faire une —, Ca- 
dêre, 0, is, cecïdi, casum, n. Cic. Labi, 
or, Pris, lupsus sum, dép. Cic. Faire 
une lourde —, Graviter concidère, 0, 
is, cidi, 8. SUP on. Virg. No: TOMDER. 
| Chute de la neige. de la foudre, 

‘une voiture, Casus nivis, Liv. ful- 
minis, Plin. vehiculi. Plin. La — 
d'une tour, d'ao pout, Ruina turris. 
Cæs. pontis. Suet, || 2° Cataracte, cas- 
cade : Chute d'eau, Aqguz dejectus 
{(üs), m. Sen. ou projecho (onus), f. 
Fest. Unda (æ) cadens (entis), f. Sen. 
|} 3° Action de se detacher : Chute des 
cheveux, Capilli defluvium (ii), n. 
Plin. La — des feuilles a lieu plus 
tot, Folia prius decilunt (de dectdre, 
0, tdi, 3. sup., n.). Plin. Voy. Touvcn. 
Î} 4° Deplacement d'un organe. Proci- 

er. tia, æ, f. Plin. = 1 y a chute du 
globe de l'œil, Ocu!us proctdit (de pro- 
ctdëre, 0, t8, 8. sup. neut. Phn. je 
Declin (du jour). S'expr. par l'adj. Præ- 
ceps, gén. cipuis. Liv. où par les part. 
Labens, Decedens, go. entis. Vurg. 
Vergens. Suet. = C'élail à la chute 
du jour, Jam præceps in occasum sol 
era. Liv. À la — du jour, Præcipiti 
jam die. Liv. Labente die. Virg. De- 
cedente die. Virg. Vergente jam die. 
Suet. Obscurä jam luce. Liv. || 6° Fig. 
Disgrâce, malheur, catastrophe. Casus, 
üs, m. Cic. Numna, æ&, f. Cic. = La 
chute d'une ville, Urbis ruina. Liv. 
ercidium (ti), n. Liv. casus. Virg. 
Être écrasé par la — de.…., Muinä 
opprimi. Liv. proteri. Vell. La — de 
l'empereur Néron, Neronis principis 
ruina. Plin. L'année mème de la — 
de Carthage, Eodem anno quo Car- 
thago concïdit (de concidère, 0, is, 
8. sup., n.). Vel. Plus son élévation 
avait été grande, plus triste fut sa 
—, Quanto altius elalus erat, eo fæ- 
dius corruit (de corruëre, o, is, s. 
sup., D.). Liv. Arrêter la — de ago 
Retenir qqu dans sa —, Aliquem la- 
bentem sustinére. Cic. Aider à la — 
de qqn, Aliquem præcinifantem im- 
ellfre. Cic. || 7° Fauto, action repre- 
ensible. Casus, &s, m. Cic. Prolapsio, 
onis, f. Cic. : Faire une chute, Pro- 
labi, or, Fris, lapsus sum, dép. Cic. 
Faire ane — déshonorante, fr de- 
decus prolabi. V.-Maz. || 8e T. de 
rbélorique. Ce qui termine un vers, 
une phrase. Clausula, æ, f. Cie. Quint. 
S'expr. souv. pat Cadëre, 0, is, ce- 
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tdi, casum (= tomber), n. Cic. ou 
Desin®re, 0, is, sivi et sii, sifum (= 
finir), 0. Cic. : Chute agréable, Clau- 
sula jucunde cadens. Cic. Avoir une 
— semblable, Similiter desinÿre ou 
cadëre. Cic. Former une — harmo- 
nieuse, Numerose cadëre Ou fermi- 
nari (or, aris, atus sum, pass.). Cic. 
Employer les mêmes chutes, Similiter 
extrema definire, io, is, ivi, ilum. Cic. 

CUYLE, 8. m. Suc produit par Îs 
digestion pour former Île sang. Cibi 
succus (1), m. Sen. * Chylus, i, m. 

CUYME, S. m. Pâte que forment 
tes aliments dans l'estomac. CAymus, i, 
m. Samm. 

CHYPRE, Île de la Méditerranée. 
Cypros et Cyprus, i, f, Cic. = (Qui 
est) de Chypre, Cyprius, a, um. Cic. 
Les habitants de —, Cyprii, orum, m. 
pl. Plin. 

ci, adv, 4° Pour marquer le lieu: 
ici. (Sans mouv. vers) flic. Cic. (Avee 
mouv. vers) Huc. Cic. = Ci-glt, Mic 
Jacet. Aus. Viens-ci, Muc ades. Virg. 
Î] 2° Pour marquer Î8 temps : Le mo- 
ment present : Eotre ci et là, Interim. 
Cic. Interea. Cic. Entre ci et les ca- 
lendes, Citra calendas. Col. Intra 
calendas. Gell. Entre ci et le coucher 
du soleil, Anfe solis occasum. Plaut. 
H 3° Pour fortifier un demonstratif : 

e pèrei, [ice pater. Plaut. Cetle 
chose-ci, Îæce res. Cic. Hoce. Ter. 
De cette chose-ci, Hujusce rei, Cic. 
Pour celle chose-ci, Ad hance rem. 
Plaut. Ces hommes-ci, Hice. Plaut. 
Ces demeures-ci, Hæce ædes. Plaut. 
De ces demeures-<i, Tarumce ælium. 
Pluut. En ces temps-ci, Hisce lempo- 
ribus. Cic. || Celui—i, Voy. cecui. || 
4° Pour opposer un démonstratif à un 
autre suivi de LA = Cet homme-ri, Hic 
homo. Cic. Cette chose-ci, Hæc res. 
Cic. oc. Cic. De celle chose-ci, Hujus 
rei. Cic. || Le demonsir. suivi de Là, 
s'expr. par flle, illa, illud = Si l'on 
n'a pas ces remèdes-ci, il faut re- 
courir à ces remèdes-là, Si deerunt 
hæc remedia, ad 1lla declinandum est. 
Quint. || Celui-là veul être utile, ce- 
lui-ci veut profiter, file prodesse vult 
hic proficëre. Sen. Voy. ceLoi-ci. I 
5° Precede des propositions DE ou Pau 
: De-ci, de-la; Par-c, par-là 
de cûté et d'autre) = Courir de-ci, 
de-là: par-ci, par-l4, Mac illac cir- 
cumeursare. Ter. Huc illuc currére. 
Cic. Errer par-ci, par-là, Vagare huc 
et illuc. Cic. passim. Cic. || Par-ci, 
par-là (= à diverses reprises), fden- 
idem. ic J 6° Immediatemont suivi 
d'un adjcctif, d'un participe ou d'un 
adverbe = Ci-présent, Qui, Quæ, Quod 
hic adest. Ter. Voy. PRÉSENT. || Ci- 
inclus (= ioclus dans cette lettre), 
Cum hac eptstolä conjuncius, a. um. 
D'apr. Cic. (Fam., vn, 30). La requéte 
ci-joiote (= jointe à cette lettre), 
Libellus his liliers subjectus. D'apr. 
Pl.-j. (x, 93). || Ci-après, Post. Cic. 
Deinceps. Cic. {nfra. ic. N Ci-contre, 
Voy. vis-À-vis. |] Ci-dessous, Infra. 
Cic. || Ci-dessus, Supra. Cie. Supe- 
rius. Cic. Ci-dessns énuméré, Prædic- 


CICAT 


fus, «, um. Col. || Ci-devant, Antea. 
Cic. = Valérianus, ci-devant centu- 
rio0, Valerianus, quondam centurio. 
C.-Just. Voy. ANCIRN 1e. 

CI-APRÈS, Voy. ci 6°. 

CIBLE, 8. f. But pour tirer de 
l'arc, etc. Scopus, i, m. Suet. 

CIDOIRE, s. m. Vase où l'on con- 
serve les hostios consacroes. “Ciborium, 
ii, 0. (Eccl.). 

CIBOULE, s. f. Plante du genre 
oignon. (?) Pallacana, z, f. Plin. *AI- 
lium (it) fistulosum (i), n. (Linn.). 

CIBOULETTE, S. [. Petite varièté 
du genre ail, (?) Pallacana, à, f. Plin. 
(La mr (it) schænoprasum (i), n. 

inn.). 

CICATRICE, 8. f. 1° Marque que 
laisse uno plaie guério. Cicatrix, icis, 
[. Cels. Cic. : Petile cicatrice, Cica- 
iricula, æ, f. Cels. Les cicatrices de 
blessures reçues À la guerre, Sus- 
ceptæ bello cicatrices. Quint. Couvert 
de —, Cicatncosus, a, um. Plaut. 
Quint. La cicatrice se forme, Vui- 
neri cicatrir inducilur. Cels. La — 
est formée, Cicatriz obducta est. 
Curt. — bien formée, Cicatrir valida. 
Curt. — mat formée, Cicatrir in- 
frma. Curt. Former une —, C. cica- 
TRISER Où Se ciCATRISER, || Sur cet 
arbre il ne se forme pas de cica- 
trice, [x hac arbore plaga cicatrice 
non coif, Plin. Vigne pleine de cica- 
trices, Vitis cicatricosa. Col. || 2° Fig. 
Blessuro fermes, douleur ondormie. Ci- 
catrir, icis, f. Cic. : Faire saigner une 
cicatrice, Refricare obductam cicatri- 
cem. Cic. Rouvrir une — récente, 
Recentem cicatricem rescindère. Petr. 
Dans l'âme du sage la — reste, In 
sapientis animo cicatrir manel. Sen. 
Ce cœur ne porte pas de —, In hoc 
pectore cicatrix non est. Petr. 

CICATRISATION, 5. f. Formation 
d'une cicatrice. Glufinatio, onts, f. 
Cels. =: Empiâtres pour la cicatrisa- 
tion des blessures, Emplastra cica- 
tricibus glutinandis. Plin. Ulcères de 
— difficile, Ulcera cicatrici repu- 
gnantia. Plin. Jusqu'à —, Donec cica- 
frir sit. Cels. 

CICATRISÉ, É6, part. passé de c1- 
CATRISER, VOy. ce v. Î Adj. Marqué de 
cicatrices. Cicatricosus, «, um. 
Col. Quint. 

CICATRISER, v. act. ie Fermer 
vne blossure = Cicatriser une bles- 
sure, Vuinus glufinare, 0, as, avi, 
atum. Plin. conglutinare. Plin. colli- 
are. Plin. erplère, e0, es, eui, etum. 

lin. implére. Cels. ad cicatricem per- 
ducëre, 0, is, duri, ductum. (els. 
Vulnert cicatricem inducère. Cels. 
cicatricem obducëre. Curt. Blessore 
cicatrisée, Sartum vulnus. Scnb. La 
blessure n'étant pas encore —, Non- 
dum obductä vulneri cicatrice. Curt. 
[Médicament] qui cicatrise, Cicatri- 
cem inducens. Cels. || 2° Fig. Guérir. 
Sanare, 0, as, avi, atum, act. Cic. z 
Cicatriser les plaies de l'État, Sanare 
reipublicæ vulnera. Cic. [Blessures) 
ut paraissaient cicatrisées, Quæ wi- 
bantur eonsanuisse (voy. Se aca- 


laut. 
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TRisen 20). Cic. Faire saigner, Rou- 
vrir uoe plaie déjà cicatrisée, 4 peine 
—, Voy. cicaTcæ 20. || 3° Couvrir de 
cicatrices : Cicatriser les épaules, In 
scapulas cicatrices indëre, 0, is, didi, 
ditum. Plaut. 

Se cICATISER, v. réf. {e Se fermer 
par une cicatrice. Coire, eo, is, ivi et 
ti, itum, 0. Ov. Prop. Plin. Coales- 
cére, o, is, alui, alifum, n. Plin. Ci- 
catricem (rahëre, o, is, trari, trac- 
tum. Plin. Ad cicatricem pervenire, 
{o, és, vêni, ventum, n. Cels. ou ve- 
nire. Sen. ou perduci, or, Eris, ductus 
sum, pass. Cels. = La blessure se cica- 
trise, Vulneri cicatrir inducitur. 
Cels. Commencer à 8e cicatriser, Ad 
cicatricem intendére, 0, is, tendi, ten- 
tum el tensum, 0. Cels. Ulcère qui se 
cicatrise difficilement, Ulecus cicatrici 
repugnans. Plin. || Les lésions de cet 
arbre ne se cicatriseot pas, In hac 
arbore plaga non cicatrice coit. Plin. 
L'écorce 8e cicatrise, Cortez cicatri- 
cem trahit. Plin. || 2° Fig. Se guerir. 
ConsanescEre, 0, is, sanui, 8. sup., 0. 
Cic. = Faire saigner une plaie qui 
g'élait cicatrisée, Refricare obductam 
jam cicatricem. Cic. 

CICÉROLE, 8. f. Sorte de pois 
chicho. Cicercula, æ, f. Col. Plin. Pall, 

CICÉRON, célèbre crateur romain. 
Cicero, onis, m. Cic. Quint. =: De Ci- 
céron, Voy. le suiv. 

CICÉRONIEN, ENNE, adj. Relatif à 
Clearon. Cicercnianus, a, um. Plin. 

CI-CONTRE, CI-DESSOUS, CI- 
DESSUS, CI-DEVANT, Voy. ci 60. 

CIDRE, s. m. Bolsson faite de jus de 
pommos. Vinum (1) ex malis, 0. Plin. 

CIEL, 8. m. %° Les hautes régions 
do l'air. Cælum, à (sans plur.), n. Cic. 
Qaf. Ætkher, eris, acc. à où em (saus 
plur.), m. Cic. = Si le ciel vient 4 
tomber, Si cælum ruat. Ter. Région 
du —, Regio eæli. Liv. Masquer une 
partie du —, Particule cæii officère. 
Cic. Frappé par le feu da —, E cælo 
ictus. Cic. —, Qui est an —, 
Qui vient du —, Czlestis, m.f.,e, 
u. Cic. Les eaur du —, Czlestes 
aquæ. Liv. Lever les yeux au —, 
In cælum suspieëre. Cic. Il s'éleva 
dans le —, Suëlimis (m. f., e, n.) 
abiit, Liv. Enlevé au —, Sublimis 
raptus, Liv. Sous le — (= sur la 
terre), Voy. TEnnæ. |} Fig. Remuer 
ciel et terre (— meltre tout en œu- 
vre), Cælum ac lerras miscère. Liv. 
Qui lombe du — (= qui arrive ino- 
pinément), Missus cælo. Tib. Tomber 
du — (= être produit par une puis- 
sance surnalurelle, comme par en- 
chantement), Demitti cælo. Quint. de 
cælo. Liv. Tomber du — (— du com- 
ble du bonheur), Ex astris decldère. 
Cic. Précipiler qqn du haut du —, 
Aliquem de cælo detrahïre. Flor. 
Porter qqn au — (= le combter d'é- 
loges}, Aliquem in cælum ferre. Cic. 
ad czlum tollÿre. Cic. Alicujus laudes 
in astra tollère. Cic. £lever qq. ch. 
jusqu'an —, Aliquid in cæelum efferre. 
Cic. Placer qqn dans le —, In cælo 
ponÿre aliquem. Just. Je euis ravi au 


astres. Czlum, à (sans glur-), n. Cie. 
Qaf. Sidera, um, 0. p 
ciel qui tourne sur lni-même, Volubile 
cælum. Cic. La marche du —, Csk 
cursus (Gs, m.). Cic. Observer le — 
De cælo servare, n. Cic. Voy. AsTRs. 
3° Alr, atmosphère. Czlum, i (sans 
plar.), n. Cic. Aer, aeris, acc. a ou 
em 
l'Italie, Cælum ftalum. Hor. La dou- 
ceur du —, Cæli clementia. Flor. — 
ur, 
PEUX, Turbidum cælum. Pl.-j. — tem- 
péré, Aer temperatus. Cic. VOy.TEuPs. 


bisnheureux. 
Cic. : Ouvrir à qqn le chemin du ciel, 
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troisième —, au septième — (= j'é- 
Fa L une 


rande joie), Voy. 5e. 
2° L'ensemble des constellations, les 


ur. Cic. = Le 


(ga0s plur.), m. Cic. =: Le ciel de 
Serenum cælum. Cic. — ora- 


À — ouvert, {n propatulo. Cie. Sub 


divo. Cic. || 6° Region, pays. Cælum, 
{ (sans plor.), n. 
Cic. =: Le ciel qui m'avait vu naître, 


iv. Ilegio, onis, f. 


Hoc cælum sub quo natus eram. Liv. 
Aller suus d'aatres cieux, Cælum mu- 
fare, flor. Voy. Pays. || 6° Scjour des 
lum, i(sans plur.), a. 


Adilum ad cælum alicui dare. Cic. 
Recevoir qu dans le —, Aliqusm 
cælo accipére. Virg. Espérer le —, 
Cælum sperare. Virg. Monter au —, 
Cælum ascend?re. Flor. Les dieux du 
—, Cælestes, ium, m. pl. Cic. || Fig. 
Je vois les cieux ouverts(— jJ'éprouve 
une grande joie), În cælo sum. Cie. 
Digito cælum attingo. Cic. Deus sura. 
Ter. l 6° Dieu, la divinité; les dieux. 
Eo gèn.) Deus, i, m. Cic. (Seul. chez 
es païens) Cælestes, ium, m. pl. Cic. 
Dir, deorum, m. pl. Cic. =: La vo- 
lonté du ciel, Cælestium voluntas. Cic. 
Telle est la volonté du —, Cælestes ita 
volunt. Liv. Grâce au —, Dis volen- 
{ibus. Sall. Que le — confonde Îles 
Dalmates, Dalmatis dii malefactant ? 
Cic. Envoyé du —, De cælo delapsus. 
Cic. missus. Just. Par un coup du — 
Divinitus (adw.). Suet. Cietl Di boni À 
Cic. Fasse le — que, Plaise ou Pit au 
— que, Voy. piev. || 7e Le haut de cer- 
taines choses. Cælum, à (sans plur.), 
0. Vitr. : Sous un ciel d'or, Sub aurse 
cælo. Flor. Fosse à — ouvert, Fosse 
aperta. Col. 

CIERNGE, a. m. Chandelle de cire. 
Cereus, i, m. Cic. 

CIGALE, 8. f. Sorte d'insectes. Oi- 
cada, æ,f. Virg. Plin. 

CI-GÎT. Voy. GT. 

CIGOGNE, 8. f. Sorte d'oiseau. Ci- 
conia, æ, f. Cic. Plin. 

CIGUË, 8. f. Sorto de plante vèné- 
nous. Cicuta, æ, f. Plin. 

CIL, 3. m. Poil des paupières = Les 
cils, Palpebrarum pili (ru) æ. pl. 
D'apr. Cic. : Les paupières sont pro- 
tégées par un rempart de cils, Munits 
sunt palpebræ vallo pilorum. Cic. 

CILICE, 3. m. Ceinture de oria 
qu'on porte par mortification. Cilicium, 
ii, D. Cass, 

CILICIE, contrée de l'Asie Mincure. 
Cilicia, æ, f. Cic. 

CILICIEN, ENNS, adj. (Qui est) de la 
Cilicie. (En ga. des ch.) Cilicius, a, 
um. Plin. (£a pari. des pers. et des 
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cb.) Ciliciensis, m. f.,e, n. Cic. Can. 
tes CILICIENS, Cilices, um, m. pl. 
s. Un Cilicien, Ciléx, icis, m. Tac. 
CILLEMENT, s. m. Action de cil- 


ler. Palpebratio, onis, f. C.-Aur. 


CILLEN, v. n. Mouvoir frequem- 
ment les paupibres. Palpetrare, 0, as, 


8. parf. ni sup., n. C.-Aur. 
COMAISE, 8. f. C. cruaiss. 


CIMBRE, s. m. Habitant d'uno con- 
trèée de la Germanie. Cimber, bri, m. 
CI. || LES cupass, Cimbri, orum, m. 


pl. Cic. Des —, Voy. le suiv. 


CIMARIQUE, adj. Relatif aux Cim- 


bros. Cinbricus, a, um. Cic. 


CIME, 8. f. La partle la plus haute. 
Czs. Liv. 


(En gén.) Culmen, minis, 0. 
Verlez, licis, m. Cic. Virg. (Surt. 
en parl. d’un arbre) Cacumen, minis, 


n. Col. : Sur la cime d'un arbre. {n 


summä arbore. Col. Voy. naur(subst.). 
CIMENT, s. m. {0 Sorte de mortier. 
Ferrumen, minis, n. Plin. || 29 Fig. 
Ce qui unit. Vinculum, à, n. Cic. = 
Être le ciment de, C. cIMENTER 2°. 


CIMENTER, Y. act. 4° Lior aveo 


du cimont. Conglufinare, 0, as, avi, 
atum, act. Vitr. : Cimenter une con- 
strucliun avec du bitume, Opus bitu- 
mine adstringère, 0, is, strinzi, sfric- 
tum. Cure. |} 2° Fig. Consolider, affor- 
mir. Conglulinare Troy. fo), acl. Cic. 
Copulare, act. Liv. Confirmare, act. 
Cxs. =: Cimenter la paix avec les 
États, Confirmare pacem cum civila- 
fibus. Cxs. La paix peut être cimca- 
tée, peut se citnenter, Par coagmen- 
tari potest. Cic. — la concorde, Con- 
cordiam copulare. Liv. — l'amilie, 
Amicitiam conglutinare. Cic. Pour que 
l'alliance soit à jamais cimeutte, Ut 
societas in ælernum rala sil. Tac. 
Cimenter le pouvoir, Auctoritatem 
communire, to, is, ui et ti, itum. Cic. 
CIMETERRE, s. ©. Sabre recourbe. 
Acinares, is, m. Hor. Curt. 
CIMETIÈRE, 8. ©. Lieu où l'on en- 
terre les morts. Cemetertum, ü, n.Tert. 
CIMER, 5. m. Ornemont qui sur- 
mont le casque. Apez, picis, m. Virg. 
CDIMÉRIEN, ENN6, ad]. Relatif aux 
Cimmeriens, pple scythe. Cimmerius, 
a, um. l'in. Éimmericus. Alel. =: Le 
Bosphore cimmértien, Cimmerius Bos- 
porus. Plin. || Les cinmuénens, Cim- 
merti, orum, m. pl. Mel. Plin. 
CIMON, n. d'hommo. Cimon, onis, 
m. No. 
CINABRE, 8. m. Sulfure rouge de 
mercure. Afinium, ti, n. Plin. 
CINEAS, conseiller de Pyrrhus. Ci- 


neas, 2, m. Cic. 
CINÉRAIRE, adj. Rolatif à la cen- 
um. À.-Lim. : 


dre. Cineranius, €, 
Urne cinéraire (= funéraire), Ola 
ossuaria. Insc. 
1. CINGLER,,Y.n.C, naviouen vers. 
2. CINGLER, v. act. C. BATTAS. 
CINNAME où CINNAMOME, 8, D. 
Sorte d'aromate. Cinnarnomum el Cin- 
ramum, 1, n. Plin. : De cinnamuome, 
Cinnameminus, a, um. Plin. 
CINQ, «dj. onm. card. Il s'expr. de 
diff. manléres. 1° Le plus suuv. Par 
le nombre cardinal. Quinque, indécl. 


CINTN 


Cie. = Cin 
Cic. || 20 Ô 
butif = Cin 


Quini, æ, a. Cic. — 


fondes de — pieds chacune, Muinos 


nombre ordinal. Quintus, a, um. Cic. 
: Ciuq mois après (— le cinquième 
mois...), Quinto inde mense, Liv. Tous 
les — ans, Quinto quoque anno. Cic. 
Tomber !e — du mois, Quinto mensis 
die venire. Varr. |] 6° Traductions di- 
verses : Cinq lois, Guinquies.Cic. De — 
en —, Quinfanis (s.—e. vicibus). Plin. 
Le nombre —, Quinarius numerus. 
Serv. Le —, Le point de — (an jeu 
de dés), Quinto, onis, m. [sid. Espace 
de — ans, Quinquenniumn, ii, n. Cic. 
Qui a lieu tous les — ans, Qui dure — 
ans, Quinquennalis, m.f.,e,n.Cic.Liv. 
Agé de — ans, Quinguennis, e. Plaut. 
Lor. Agé de — mois, Quinquemestris. 
e. Varr. Plin. Divisé en — parties, 
Quinquepartitus, a, um. Cic. Navire 
à — rangs de rames, Navis quin- 
ueremis, el absol. Quinqueremis, ts, 
. Cie. Liv. Composé de — feuilles, 
Quinquefolius, a, um. Plin. Du poids 
de — livres, Quinquelibralis, m. f., 
e, n. Col. — cents, — centième, Voy. 
CENT, CENTIÈMK. — mille, VOy. ciNQ 
et niLLE. 

CINQUANTAINE, s. f. 1e Nombre 
de cinquante ou environ. C. CINQUANTE. 
1} 2° Age de cinquante ans : Qui a la 
cinquantaine, Quinquagenartus, a, um. 
Quint. Voy. CINQUANTE et an. 

CINQUANTE, adj. num. card. ll 
s'expr. de diff. manieres. 1° Le plus 
souv. Par le nombre cardinal. Quin- 
quaginta, indécl. Cic. =: Cinquante ser- 
vantes, Quinquaginta famulæ. Virg. 
ll 20 Qqf. Par 16 nombro distributif = 

inquaote par têle, — pour chacun, 
— chaque fois, — par —, Quin- 
quageni, æ, a. Cic. — grands 5ses- 
terces à chacun, Quinquagena ses- 
tertia. Suet. || 9° Qqf. Par le nombre 
ordinal. Quinquagesimus, a, um. Cic. 
: L'an cioquante (= cinquantième), 
Anno quinquagesimo. Cic. i 4° Traduc- 
tions diverses : Cinquante fois, Quin- 

uagies. Cels. Plin. Âgé de — ans, 
Quinquagenarius, a, um. Quint. 

CINQUANTIBME, adj. num. ord. 
Quinquagesimus, a, um. Cic. : La cin- 

uantième partie, et S. m. Le —, 

inquagesima, æ, f. Cic. Impôt du 
—, Quinquagesima, æ,f. Cic. Deux cin- 
quautièmes, Binæ quinquagesimæ. Cic. 

CINQUIÈME, ad). num. ord. Quin- 
fus, a, um. Cic. : Consul pour la 
cinquième fois, Quinfum consul. Liv. 
Le lectisterne fat célébré pour la — 


fois, Leclisiernium quinto Aabitum 
est. Liv. Les soldats de la — légion, 
Quintani, orum, m. pl, Tac. La — 


partie, et S. m. Le —, Quinta pars. Col. 
CINQUIÈMEMENT, adv. En cin- 
quième lieu. Quint. Liv. 
CINTRE, 8. m. 1e Figure on arcade. 
Curvatura, æ, f. Vitr. Fornicatus 
(t) embilus (Gs), m. Plin. a Le cintre 


étoiles, Quinque stelle. 
qf. Par le nombre distri- 
par Lêle, — pour cha- 
— chaque fois, — par —, 
ersonnes par 
lit, Quini in lectulis. Cic. Fosses pro- 


pedes ultæ fossæ. Cæs. || 3° Qqf. Par le 


CIRCO 


d'une voûte, Cameræ curvature. Vitr. 
Se bomber en forme de —, Pandi 
fornicatim. Plin. || 2° Voûto. Fornix, 
icis, m. Cic. Camera, æ, f. Cic. 

CINTRER, v. act. Construire on 
cintre. Concamerare, 0, as, avi, alum, 
act Vitr. Plin. Camerare, 0, as, 8. 
parf., atum, act. Plin. : Cintré, For- 
nicalus, a, um. Cic. Concameralus. 
Vitr. Arcuatus. Pl.-j. Aclion de cio- 
trer, Concameratio, onis, f. l'lin. 

CIOTAT {LA), v. de France (Dou- 
ches-du-Rhñne). * Civitas, atis, F. 

CIRCASSIE (LA), contree d'Asie. 
*Cercetia, »,f. 

. CIRCASSIENS (Les), hab. de la 
Circassie. Cerceir, arum, et Cercelici, 
orum, m. pl. Mel. 

CIRCÉ, célèbre magicienne. Circe, 
es ou æ (acc. en ou am, abl. e ou 6), 
f. Cic. Hor. =: De Circé, Circæus, a, 
um. Cic. Vira. 

CIRCONFÉRENCE, s. f. 1° Le con- 
tour d'un cercle. Circinatio, onts, f. 
Vatr. Circinatwnis linea (æ),f. Vitr. : 
Circonférence d'un cercle, Circuli ez- 
tremilas (alis), f. Plin, Linea circum- 
currens que orbem efficut. Quint. — 
d'une sphère, Circumductio sparre. 
Aug La — du globe terrestre, Mundi 
globosi extremitas. Cic. Toule la — 
du monde est également dislante du 
centre, Mundi omnis ertremitas pa- 
ribus in melio radits attingitur. Ée. 
— d'une roue, Rotæ frons (vntis), f. 
Vitr. orbis (is), m. Plin. || 20 Con- 
tour, enceinte {en gen.). Circuilus, üs, 
un. Cæs. Circumductus, üs, M. Quint. 
Ambitus, üs, mo. Plin. Tac. : La col- 
line, à causo de sa vaste circunfé- 
rence, Collis, propter magnitudinem 
circuitüs. Cæs. Sur tous les points 
de la —, Er omnibus in circuifu par- 
tibus. Cæs. Avoir 15000 pas, 4000 
pas de —, Amplecti quindecim mallia 
passuum cirouilu. CæS. quatuor millia 
passuum ambitu. Tac. Cèdre qu a 
trois brasses de —, Cedrus eras- 
situdinis ad frium Aominum cor- 
plerum. Plin. Ville qui à 10 stades 
de —, Oppülum septuaginta stadio- 
rum amplitudine. Plin. La — est de 
100 pieds, Ambilus centum pedes 
colligit. Plin. — d'un chène, Roboris 
mensura (æ), f. Ov. 

CINCONFLEXE, adj. T. de gram- 
maire = Accent circonflexe, Circum- 
ferus (i) accentus (üs), m. Prisc. Mar- 
quer d'un, Prononcer avec un acrent 
—, Circumfect®re, o, is, flexi, flerum, 
act. Gell. Marqué de l'accent —, Fle- 
zus, €, um. Quint. Circumflerus. Gell. 

CIMCONLOCUTION, 8. f. Circuit 
de paroles. Carcuitio, onrs, f. Cic. Cir- 
cuilus, @s, m. Quint. Ambilus, üs, m. 
Cic. 2 Il a eu recours aux circoulocu- 
lions, Circuitione usus est. Ter. Pour. 
quoi tant de —? Quid opus est cir- 
cuilione ef anfractu? Cic. Faire en:- 
tendre les choses par des —, Circuifu 
res ostendère. Quint. Exprimer les 
choses par des —, Res circumire, €0, 
ts, tui et it, ilum. Quint. 

CINCOYSCIUPTION, 8. f. 1° LE 
mite d'un corps. Circumscriplio, onis, 
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f. Cie. N 2e Division administrative. 
Diæcesie, is, f. Cic. : Îles rattachées à 
la circonserplion de Rhodes (des Rho- 
diens), Insule Rhodiis attributs. Cic. 
CMCONSCRIRE, v. act. Î° Dè- 
crire uno ligno tout autour de qq. ch. 
Circumscribère, 0, 1s, scripsi, Scrip- 
um, act. Cic. Circumduc?re, 0, 15, 
duri, ductum, act. Plin. : Circouscrire 
uoe ombre, Lineas extremas umbraæ 
circumsCribËre. Quint. — par une 
ligne l'ombre d'une personne, Um- 
bram hominis lineä circumduc#re. Plin. 
2° Fig. Limiter, borner. Circumscri- 
re {voy. 10), act. Cic. z Les régions 
dans Vesquelles l'espace de la vie est 
circonscril, Regiones quibus vitæ spa- 
fium circumscriplum est. Cic. Cir- 
conscrire la vie dans les mêmes li- 
wites, Vitam tisdem finibus terminare, 
0, as, aui, alum. Cic. — dans d'é- 
troites limites le rôle de l'orateur, 
Oratoris munus finibus eriguis cir- 
cumdare, 0, as, dedi, datum. Cic. — 
chaque prufessiou dans sa sphère, 
Suum cuique professioni modum dure. 
Quint. — un espace par la pensée, 
Animo regionem meliri, ior, iris, nten- 
sussum, dép. Liv. L'éternilé qui n'est 
arconscrile par aucune hmile de 
temps, Æternitas quam nulla lemmpo- 
rum circumscriplio melitur. Cic. 
CIRCOXSPECT, RCTE, adj. Prudent. 
Cautus, a, um. Cic. Voy. PRUDENT. 
CINCONSPECTION, 8. (. Prudence. 
Cautto, unis, Î. Cic. Voy. Pnunrxcre. 
CIRCONSTANCE, s. f. 40 Particu- 
larito qui accompagne un fait. Cir- 
cumsiantia, æ, Î. (tr. rare). Quint. 
Gel. Qqf. Res, ei, f. Cic. Traduct. 
div. : Genre d'arguments tirés de la 
circonslance, Genus argumentorum ex 
circumstantiä. Omnt. S'écarier des 
circoostances (d'un fait), A rebus cir- 
cumstantibus recedïre. Cic. — peu 
importantes, Parvæ res. Cæs. Les 
moiodres —, Quzlibet minima res. 
Cic. Tenuissima qurque, (n. pl.). Cic. 
Les — du fait, (Ea) quz adjuncta 
negotio sunt. Cic. Les — d'une ac- 
tion, (Ea) quæ in ipsä re facta sunt. 
Cic. Les — de temps ou de lieu, Con- 
ditiones vel temporum vel locorum. 
Quint. D'après les — de lieu, Er at- 
tributionibus loci. Cic. Les — de l'in- 
trigus, Fraudis ordo (dinis), m. Tac. 
A sa vieillesse se Joignait celte cir- 
cooslance qu'il était aveugle, Ad se- 
nectutem accedebat ut cæcun essel. Sen. 
l'arler sur l'ensemble, abstractiuo faute 
des cirronstances, De genere universo 
separatim dic#re. Cic. || 2° Conjoncture, 
état actuel dos choses. Tempus, poris, 
n. Cie. Res, ei, f. Cic. : Les crcon- 
stances acluelles, Hxc tempora. Cic. 
Ces choses sont modifiées par les 
—, Ea tempore commutantur. Cic. 
Les —- commandent la sévérité, Se- 
verilatem res ipsa flagitat. Cic. Les 
— p'ont pas permis de faire mieux, 
E re natä melius fieri haud potuit. 
Ter. S'il y a une circonstance, el il y 
en a beaucoup, où un bumiue puisse 
être tué à bon droit, certes .…, Si 
Lempus est ulium jure hominis ne- 
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candr, quæ multa sunt, certe. Cic. 
Avoir rencontré d'autres circonslan- 
ces, Occurrisse aliis rebus. Cæs. Il se 
rencontre des — où …, Incidunt tem- 
pora, cum. Cie. — impérieuses, Re- 
rum necessifudo. Sall. Mevager à qqn 
uve circonstance favorable, Alicui 
tempus aptum dare. Liv. — favorable 
pour agir, Îdonea ad agendum tem- 
pora. Cic. Profiter de la —, Opportu- 
nitate lemporis uti. Quint. Se lier aux 
circonstances, Tempori credëre. Sall. 
Se plier, Se soumettre, Céder, Obéir 
aux —, Tempori parère. Cic. servire. 
Cic. cedëre. Cic. succumbère, Liv. Tem- 
poribus inseruire. Cic. se submitiëre. 
Sen. Accommoder son langage aux 
Orationen temporibus aplare. 
Quint. Je dirai eo celte circonstance, 
[ic dicam. (ic. Dans ces circons- 
lances, ils envoyèrent, [ic miserunt. 
Nep. Il arrive dans celte circon- 
slance, que.., Tum fit, ut... Cic. Dans 
une telle —, Tali tempore. Liv. 
Comme il était arrivé en pareille —, 
Sicut erat in simili causa factum. 
Cic. Il a dit qu'en pareille — il n'a- 
girait pas ainsi, fs, si eo loco esset, 
negavil se facturum. Cic. Dans toutes 
les circonstances, Per omnem occasio- 
nem. Suet. Omni occasione. Sen. Eu 
toute circonstance, Omnibus in rebus. 
Cic. Utique. Cic. J'ai élé souvent dans 
les meilleures circonstances pour 
mourir, Multa mihi ad mortem tem- 
pestiva fuerunt. Cic. — critiques, 
Res incerta. Cic. Asperæ res. Sail. 
Aspera lempora. Cic. Dans une cir- 
constance critique, Difficili tempore. 
Cæs. Dans les circonstances les plus 
criliques, Jn extremo discrimine for- 
tunæe. Cic. Dans des — si criiques, 
In tantàä rerum iniquilate. Cæs. Dans 
de si graves —, In tantis rebus. Cic. 
Dans une circonstance si pressante, 
Tam necessario tempore. Cæs. Selon 
les circonstances (— selon que Îles 
choses se présentent), Uf res dant 
sese. Ter. Suivant les —, E præsen- 
tibus. Tac. Ilomme qui cbange avec 
les —, f1omo lemporum. Curt. Devant 
se régler d'après les —, Ex re cun- 
sulturus. Tac. Vu les —, Pro re natä. 
Cic. E re natä. Ter. Eu égard aux 
—, Pro tempore. Cæs. Pro re. Sall. 
Nous nous trouvons engagés dans 
celle carrière par l'effet des —, In 
eam rationem vitæ nos res ipsa de- 
durit. Cic. En vue des —, Pro tem- 
pore. Sall. Temporis causä. Cic. Je 
n'ai point agi en vue des —, Nihil 
est a me inservitum lemporis cansä. 
Cic. Réserver cet argent pour quelque 
grande circonstance, Conferre eam 
pecuniam in magnum aliquod tempus. 
Cic. Quand la — l'exige, Ubi res 
oseit. Liv. Autant que l'exigeront 
es circonstances, Quantum res pclel. 
Cie. Liberalité qui se règle sur les 
—, Temporaria liberatas. Nep. Ces 
discours sont le laugage de la cause 
et de la circonstance, llLe orationes 
causarum ac temporum sunt. Cic. Dis- 
cour de — sur..…, Oratiu tempesfiva 


de … Liv. Lois de —, faites pour 
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une —, Leges quæ in tempus aliquod 
latæ sunt. Liv. quas tempora deside- 
rarunt. Liv. 


CIRCONSTANCIER, v. act. Racon- 


ter avec les circonstances. Subriliter 
Pet C or, èris, secuius sum, dép. 


ace.). Cic. = Lettre fort circonstan- 


ciée, Argutissimæ litterz. Cic. Faire 
de la chose un récit circonstancié, 
Omnem rem ordine enarrare, 0, as, 
avi, afum. Ter. 
bien — de ce qui se passe, 
res diligenlissime perscribére, 0, is, 
scripst, scriplum. Cæl. ap. Cie. Je 
t'écrirai ld-dessus des 
circonslanciés, Hzc ad te scribam 
sublilius. Cic. Voy. DÉTAIL. 


rire un rapport 
mnes 


élails plus 


CIRCONVALLATION, 3. f. Tran- 


chee et palissade que les assicgeants 
établissent autour d'une place. Circum- 
muntio, onis, Î. Cæs. : Lignes de cir- 
convallalion, Circummunationes, um, 
f. pl. Cæs. Faire la — d'une place, 
Oppidum circumvallare, 0, as, 
atun. Cæs. [Cela] ewpèchait d'etabler 
des lignes de —. Circumuallare pro- 
hibebat. Cæs. Entourer d'une ligne 
de —, Vallo et fossa ciagére, 0, is, 
cinzi, cinctum, act. Cic. circumdare, 
0, as, dedi, datum, act. Cic. Vallo 
aique fossä circumuentire, io, is, vêni, 
ventum, act. Sail. Operibus claudtre, 
o,is, clausi, clausum, act. Liv. 


avi, 


CERCONVENIR, v. act. S'emparer 


de l'esprit do qqn par des artifices. Cir- 
cumvenire, io, is, vént, ventum, act. 


Cic. Circumire ou Circuire, eo, is, tui 
el ai, itum, act. Plaut. =: Circonvenu 
avec adresse, Calliditate circumuventus. 
Dig. Chercher à circonvenir qqn, Ali- 


quem caplare, 0, as, avi, atum. Liv. 


CINRCONVENTION. C. TROMPENIE. 
CIRCONVENU, UE, parl. passé de 
CIRCONVENIN, VOy. ce v. 
CINCONVOISIN, Ne, adj. Situé 
tout autour. Crrcumjectus, a, um. Liv. 
Cireumgacens, gèn. entis. Tac. Quint. 
: Les ouvrages circunvoisins, Opera 
que circum sunt. Cæs. L'Apulie et les 
lieux —, Apulia cireumque loca. Sall. 
À flome et dans les heux —, Roms 
circaque. Plin. Voy. voisin. 
CIRCONVOLUTIOS, s. f. Tours 
faits autour d'un centre commun. Invo- 
lutio, ons, f. Vitr. C.-Aur. : Faire les 
circonvolutions autour de qq. ch., 
Alicui rei se circumuolrPre (0,13, uolui, 
volutum). Plin. circumuolni, pass. 
Plin. Qui forme des — sur soi-même, 
Sibi cireumvolutus, &, um. Plin. 
CIRCUIT, 5. m. 1° Enceinte, tour. 
Circuitus, &s, m. Cæs. Circumducitus, 
&s, @. Quint. Ambitus, üs, m. Plin. 
Tac. =: Avoir 4000 pas de circuit, 
Quatuor millia passuum circuitu am- 
plecti, or, Fris, plezus sum, dép. Cæs. 
L'ile a 3000 pas de —, Insula tribus 
millibus passuum cingitur (de cingi, 
or, ris, cinctus sum, pass.). Pl. 
Voy. cinconréaexce 2". || 2° Detour. 
Circuilus, üs, m. Cæs. = Foire faire à 
l'armée un cirenit de 40 milles. Mil- 
lium quadrnyinta cireurtu exercilum 
ducëre. Cxs. Par un loug —, Longo 
circutiu. Css. Naviguer vers un lieu 
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r un —, Ad locum circumuehi, or, 
ris, vectus sum, pass. Liv. || 3° Sinuo- 
slté. Anfractus, üs, m. Cæs. Liv, : Il 
n'ya pas de circuits, Nullus anfractus 
inlerccdit. Cæs. Former oo long cir- 
euil, Longum anfractum habëre. Nep. 
H 4° Fig. Circonlocution. Voy. ce m. 
CIRCULAIRE, ad. {° Qui a la 
forme d'un cercle. Orbiculatus, a, um. 
Plaut. =: Parfaitement circulaire, Ut 
circino cireumductus (= comme tracé 
au compas). Cæs. Feuilles parfaite- 
ment circulaires, Folia circinaiæ ro- 
tunditatis, Plin. Corps circulaire, 
Circulus, à, m. Plin. Ligae —, Circu- 
lus, m. Cic. Linea circumcurrens, f. 
Quint. Mouvement — du soleil, de 
Mercure. Solis cireumvectio (onis), f. 
Cic. Mercurit circulatio, f. Vitr. Elles 
accumplissent leurs révolutions cir- 
culaires, Circulos suos conficiunt. Cic. 
2° Adresses 4 plusieurs personnes = 
ne letire circulaire, et S. f. Une 
— Formalis (is) epistola (æ), (. Suet. 
Expédier une — dans les muoi- 
cipes, aux gouverneurs, Dimitière 
lüteras circurm municipis. Cæs. circa 
præfectos. Liv. 
CINCULAIREMENT, adv. En cer- 
cle. In orbem. Cæs. S'expr. souv. 
ar des m. composés avec Circum = 
Mener circulairement, Circumducfre, 
0, ts, duri, ductum, act. Cic. Cir- 
cumagvre, 0, is, eg1, actum, act. Cic. 
Se mouvoir —, Circumferri, feror, 
ferris, latus sum, pass. Cic. Taillar —, 
Circumcïd?re, o,1s, cidi, cisum, acl.Col. 
CIICULATION, 8. lo Mouvemoni 
circulaire. Circumuectio, onis, f. Cic. 
Circulatio, f. Vitr. : La circulatioo du 
sang, et absul. La —, *Sanguints cir- 
culatio. Se répandre dans ia — (du 
sang), Venis concipi. Curt. In venas 
permanare. Cic. || 2° Allees et venues 
dos personnes, des voitures, etc. =: La 
circulalion (des personues), Homi- 
num obambulatio (ons), f. Ad Her. 
Pour que la — soit possible, Ut (ho- 
mines) commeare possini. IHirt. La — 
ne s'arrèle pas, {/omines cursare uliro 
et citro non desistunt. Cic. La — des 
uadriges 8e fait sans danser, Qua- 
riz sine iculo commeant. Curi. 
Voy. ciacoen 2°. |] 3° Action de passer 
de main en main, de se repandre dans 
le publie (pr. et fig.) : Melire en cir- 
culaliva, În medium proferre. Cic. 
Mettre une pièce de muuonaie en —, 
Nummum commovére. Cic. Entrer en 
—, In usum venire. Plin. Etre eo —, 
In usu esse. Sen. Retiré de la —, 
Ab usu remotus, a, um. Quint. 
CINCULER, v. n. 1° Chominer par 
un mouvement circulaire. Commeare, 0, 
as, avi, afum, D. Cic. Permeare, n. 
Cic. Manare, n. Cic. Grassari, or, 
arts, atus sum, dép. Just. : Un prin- 
sipe intelligent circule dans.., In- 
telligentia permeal per (acc). Cic. Une 
humeur — daos les cerfs, Per ner- 
008 humor grassalur. Justin. Le sa0g 
qui — daos le corps, Sanguis ir cor- 
poribus fusus (de fundi, or, bris, 
passe Cie. L'air —, Aer manal. Cic, 
préfèrent que l'air — dans les 
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oiers, Afalunt granaria perflari 
(ass. . Plin. Lieux où l'air ne — 
pass oca perhatun non habentia. 
lin. |] 2° Aller et venir (en parl. des 
personnes, des voitures, etc.). Com- 
meare (woy. 1°), n. Hirt. Varr. Per- 
meare, n. Liv. Commcare ultro citro. 
Varr. uliro citroque. Hirt. : Circuler 
entre Véies et Rome, Jnter Veios 
Romamque commeare, Liv. Un es- 
pace où ils puissent —, Spatium 
qu permeent. Col. — sous les œurs, 
evant les portes, Muris (au dat.), 
Ante portas obambulare, o, as, avi, 
afum, 0. Liv. — à cheval autour 
des murailles, Mfænia circumequitare, 
0, as, avi, afum, acl. Liu. Droil de 
—, Jus eundi, ambulandi. Dig. || 
9e Passer de main en main. Cireum- 
ferri, feror, ferris, latus sum, pass. 
Cic. = Les labletles circuleat, Ta- 
bulæ cireumferuntur. Cic. Faire cir- 
culer un registre, Codicem circum- 
ferre, fero, fers, tuli, latum. Cic. Il 
ue circule pas une seule pièce de 
moonaie, Vullus nummus commovetur 
(pass. de commuvère, e0, es, mot, 
motum). Cic. || 4° Fig. Se propager 
dans le public. Circumferri (voy. 3°), 
pass. Cul. Manare, o, as, avi, atum, 
o. Cic. Liv. Discurrére, 0, is, cucurri 
et curri, cursum, n. Curt. Pervaudëre, 
0, ts, vasi, vasum, neut. et acl, Cic. 
Liv. Pervagari, or, aris, atus sum, 
dép. Cic. Liv. Percrebescire et Per- 
crebrescére, 0, is, bui et bruï, 5. sup., 
n. Cic. = Un bruit circule dans toute 
la ville, Manat totä urbe rumor. Liv. 
Fama totà urbe discurrit, Curf. Fama 
urbem pervadit. Liv. Le discours —, 
Oratio manat. Cic. Faire circuler une 
parole, Dictum cireumferre, fero, fers, 
lLuli, latum. Cic. 
CIRCUMNAVIGATION, s.f. Navi- 
ation autour. Periplus, à, m. Plin. = 
‘are la circumoavigation de, Circum- 


Ravigare, 0, as, avi, S. SUP., acl. Vell. 


CINE, 3. f. 1° Matière produite par 
les abeilles. Cera, æ, f. Cic. : Qui est 
de cire, En —, Cereus, a, um. Cic. 
Cachel en —, Cera, f. Plaut. Cic. 
Chandelle de —, Voy. 20. Plein de 
—, Cerosus, a, um. Plin. De couleur 
de —,Cereus. Virg. Ov. Cereolus. Col. 
Cerinus. Plin. Enduire de —, Voy. 
cinen. Uo eoduit de —, Ceratura, æ, 
f. Col. Par un enduit de —, fnductà 
cerä. Ov. || Fig. Qui est comme une 
cire molle, Cereus, a, um. Hor. || 
20 Bougie. Cereus, i, m. Cic. 

CIRER, v. act. Enduire ou Frottor de 
oire. Cerare, 0, as, avi, afum, act. Col. 
Incerare, act. Cels. 

CIRIER, 8. m. Marchand de cire. 
Cerarius, ii, m. Gloss. 

CINQUE, «. m. Lieu destiné aux 
jeux publics. Cireus, i, m. Cic. = 
Faire paraitre des éléphants dans le 
cirque, Elephantos in circum indu- 
cêre. Plin. Relatif au —, Du —, Cir- 
censis, m. f.,e, n. Liv. Les jeux du 
—, Circenses ludi, Liv., et absol. Cir- 
censes, um, m. pl. Cic. Donner des 
jeux dans le —, dircenses edtre. Suet. 

CIRATA, v. de Numidio. Cirte, æ, f. 


CITÉ 


Sal. =: Les habitants de Cirta, €ir- 
fenses, tum, m. pl Tac. 
CINURE, 8. f. Enduit de cire. Ce- 

ratura, æ, f. Col. 

CISALPIN, me, adj. Qui est on 
deçà des Alpes (pour les Romains). Cis- 
alpinus, a, um. Cic. : La Gaule risal- 
pine, Gallia cisalpine. Cic. tognta.Plin. 

CISEAU, 8. m. Î° Outil tranchant 
par un bout. (Eu géo.) Scalprum, i, n. 
Liv. Col. et rar. Scalper, pri, m. 
Cels. (Pour les sculpteurs, les cise- 
leurs) Czlum, i, n. Quint. = Résister 
au ciseau, Scalpturæ resistère. Plin. 
2e Fig. Talent du scolpteur, du cisoleur, 
Manus, &s, f. Quint. Plin. = Avoir ua 
ciseau remarquable pour travailler 
l'argent, Argentum nobüiler cælare, 
0, as, avi, atum. Plin. | 3° Seul. au 
plur. Instrument forme de deux lames 
qui se rojoignent pour couper : Des 
ciseaux, Une paire de —, Forfer, 
ficis, f. Cels. Col. Petits —, Forficula, 
æ, f. Phn. 

CISELER, v. act. Travailler avec 
le cisclot, sculpter. Czlare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. 3 Ciseler qq. ch. sur 
l'argent, Cælare aliquid argento (à 
Y'abl.). Cic. — en rehef, [n asperi- 
taitem excidére, 0, is, cidi, cisum, act. 
Plin. 

CISELET, s. m. Potit cisoau. Cs- 
lum. i, n. Quint. 

CISELEUN, 8. ©. Celui dont le mé- 
tier ost de ciselor. Cælator,oris, m.Cic. 

CISELURE, 8, f. 19 L'art du cise- 
leur. Cælatura, æ, (. Plin. =: Les pro- 
cédés fins de la ciselure, Cælanui sub- 
tilitas. Plin. || 2° Ouvrage ciselé. Cz- 
latura, æ,f. Quint. =: Caselures usées, 
Attrilæe cælaturæ. Plin. Vases oroés 
de précieuses —, Vasa pretiose cæ- 
lata. Cic. Dooner plus de prix à l'or 
par la ciselure, Aurum cælando ca- 
rius fucére. Plin. 

CISPADAN, ans. Qui est en deçé 
du Pà (pour les Romains). Cispadanus, 
a, um. Liv. Just. 

CISRIÉNAN, ANë. Qui est en deçà 
du Rhin. Cisrhenanus, a, um. Cæs. 

CISTOPHUONE, 8. m. 1° Celui qu 
portait les corboilles sacrées. Cisto- 
Phorus, 1, m. Inse. || 2° Monnaie. Cisto- 
phorus, i (géo. pl. phorum), m. Liv. 

CITANELLE, 8. f. Forteresse qui 
commande une ville. Arz, arcis, f. Cie. 

CITADIN, 8. m. Celul qui habite une 
ville. Urbanus,i, m. Cic. : Ces citadins 
raffinés, fi perurbani. Cic. 

CITATION, s. f. do Action d'assi- 
gner en justice. Vocatio, ons, f. Varr. 
ap. Gel. : Avoir le droit de citation, 
Habére vocationem. Varr. Envoyer 
une — à qqn, Aliquem appellare, 0, 
as, avt, atum. Cic. VOY. ABSIGNATION, 
AsSiGNæn. || 2° Action de mentionner. 
Prolalio, onis, f, Cie. Commemoratio, 
f. Cic. Relatio, f. Quint. = Citatioe 
d'un exemple, Erempli prolatio. Cic. 
appositio. Cic. || 3° Passage cité. *Pro- 
latus (i) locus (i), m. (Sm.) Voy.crrer. 

1. CITÉ, s. f. fo État, nation 

chez Iles anciens). Civitas, atis, f. 
ic. = Droit de cité, Civites. Cic. Jus 
civium. Liv. Donner à qqn le droil 
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de —, Aliquem recip#re ou accipèrs 
au adsciscêre in civitatem. Cic. civi- 
tale donare. Cic. Alicui dare ou im- 
perlire civitatem. Cic. Aliquem civem 
adsciscère. Cic. Il n'accorda que très 
rarement le droit de —, Civitatem 
parcissime deiit. Suet. Ne prodiguant 
pos le droit de —, Parcus in lar- 
giendä civitate. Cic. Obtenir le droit 
de —, le droit de — romaine, Civi- 
tatem consequi, dép. Cic. Civitate do- 
nari, pass. Cie. In populi romani ci- 
vitatem suscipi, pass. Cic. Priver qqn 
da droit de —, Alicui civitatem eri- 
père. Liv. Privalion du droit de —, 
Ademplio civitatis. Cic. Perdre le droit 
de —, Civitatem amittëre. Cic. Déchu 
do droit de —, Abalienatus jure ci- 
vium. Liv. || 2° Ville. Civitas, atis, f. 
Cic. Urbs, bis, f. Cic. 

2. CITE, és, part. passé de crrea, 
Voy. ce v. 

CITEAUX, v. de France (Côte- 
d'Or). *Cistercium, ii, n. 

CITER, v. act. 19 Assigner en jus- 
tice : Citer qqn en justice, Aliquem 
in jus on in Judicium vocare, 0, as, 
evi, atum. Cic. ad judicium ou ad 
judicem vocare. Quint. Aliquem appel- 
lare, o, as, avi, atum. Cic. judicio 
arcess®re, 0, is, ui, ffum. Cic. in jus 
educère, 0, is, duri, ductum. Cic. Ali- 
cui diem dicËre, 0, is, diri, diclum. 
Cic. — qqn devant les consuls, de- 
vant le peuple, Aliquem ad consules 
eductre. Cic. ad populum adducëre. 
Cie. — an témoin, Tes(em rogare, 0, 
as, avi, afum. Quint. evocare. Plin. — 
qqn ea témoignage, Denuntiare alicui 
testimonium. Cic. Aliquem testem ci- 
tare. Cic. Ils citent l’augure, Augu- 
rem adesse jubent (de jubëre, co, 
jussi, jussum), Cie. || 2° Mentionner. 
Afferre, fero, fers, atluli, allatum, ou 
Proferre, fero, fers, tuli, latum, ou 
Ferre, act. Cic. Referre, act. Quint. 
Commemorare, 0, as, avi, atum, acl. 
Cie. Qqf. Citare, act. Cic. Appellare, 
act. Cic. = Citer un exemple, Erem- 
plum ponFre, 0, is, posui, posilum. 
Cic. proferre. Cic. zemplo uli, or, 
ris, usus sum, dép. Cic. Je ne cite 

as les exemples, Erempla prætereo 
fi, ivi et it, ilum, ire). Quant. Citer 
e témoignage des poèles, Poelas ad 
lestimonium citare. Petr. Je puis 
— plus d'un témoin de ta généro- 
sité, Possum excitare mullos testes 
bberalitatis tuæ. Cic. — qqn à l'ap- 
pui, Aliquem proferre auciorem. Cic. 
des auteurs, Auctores appellare. 
PL.-j. Ne pas — les autorités, Aucto- 
ritates omaltère, 0, is, misi, missum. 
Cic. — les noms d'un grand nombre 
de personnes, Multos nominatim pro- 
(ere. Cic, — un jeune bomme, Ado- 
escentem nominare. Cic. [ls veulent 
quon les cite, Volunt sese nominari. 
ic. Maison qui n'est pas cilée dans 
la loi, Ædes quæ in lege non appel- 
lentur. Cic. Les Grecs qui sont cités 
dans ce vers anapeslique, Græci qui 
hoc anapæsto citantur. Cic. Citer ce 
que j'ai été pour lui, Commemorare 
eualis ego in hunc fuerim. Ter. Ceux 
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qui peuvent — lenr père, Qui possunt 
patrem cire (e0, es, civi, cifum). Liu. 
On citait de lui beaucoup de mesures 
sages, Multa ejus provisa prudenter 
ferebantur. Cic. On cite partout le 
mot de Philippe, Circum/ertur Phi- 
lippi dictum. Col. On — de lui beau- 
coup de traits remarquables de clé- 
mence, Clementie ejus multa et ma- 
gna documenta sunt. Suet. L'Inde est 
citée comme un pays merveilleux, 
India mirabilis perhibetur (pass. de 
perhibère, eo, es, bui, Ditum Col. 
Qui mérite d'être cité, Perhibendus, 
a, um. Cic. Commemorandus. Cic. 

CITÉRIEUR, EUNE, adj. Qui est on 
deçà. Citerior, m. f., us, n. Cic. Liv. 

CITERNE, 8. f. Réservoir d'eau de 
pluie. Cisterna, æ,f, Varr. Col. =: Eau 
de citerne, Cisternina aqua. Col. 

CITILARE, 5. f. instrument de mu- 
sique à cordes. Cithara, æ, F. Virg. 
: Jouer de la cithare, Citharä canèêre. 
Tac. Joueur, Joueuse de —, Citha- 
rista, æ, masc. Cic. Citharistnea, æ, 
fém. Ter. Chanter en s'accompagnant 
de la —, Ad cifharam canëre. Quint. 
Chanteur, Chanteuse qui s'accompa- 

ne de la —, Citharædus, i, masc. 
ic. Citharæda, æ, fém. Insc. Relatif 
au joueur de —, Citharædicus, a, um. 
Plin, Suet. 

CITLUERON (Le), mont de Béotie. 
Cithæron, onis, m. Plin. 

CITOYEN, ENNG, 8. masc. et fém. 
1° Celui, Colle qui jouit du droit de cite 
dans un État. Civis, is, masc. et fé. 
Cic. Ter. = Citoyen nouvellement 
admis, Adscripticius civis. Cic. Ci- 
toyenne romaine, Civis romana. Cic. 
Ciloyen du monde entier, Civis totius 
mundi. Cic. — d'un municipe, Mu- 
niceps, cipis, m. Cic. Le plus illustre 
— de Rome, Civitatis Romanæ prin- 
ceps (cipis), m. Liv. Les premiers 
cilovens, Primores civitalis. Liv. 
Simple citoyen, Privatus homo ou 
Privatus vir ou absol. Privalus (i), 
m. Cic. De —, Civilis, m. f., e, 0. 
Cic. Civicus, 6, um. Liv. Discorde, 
Guerre entre les citoyens, Discordia 
civilis. Sall, Bellum civile. Sall. Con- 
trairement aux habitudes des —, 
Contra morem ou consuetudinem ci- 
vilem. Cic. [Agir] en citoyen, Civiliter. 
Liv. Titre ou Droit de —, Voy. cité. 
Exercer les droits de —, Esse pra 
cive. Cic. || 2° Qaf. Habitant, habitante. 
Voy. ces m. | 3° Adj. Qui se conduit 
en citoyen, Civilis, m. f.,e,n. Tac. Suet. 

CITRE, 8. m. Sorte d'arbre. Citrus, 
i, f. Plin. 2 Bois de citre, Citrum, à, 
n. Plin. De bois de —, Citreus, a, 
um. Cic. 

CITRON, s. m. Fruit du citronnler. 
Citreum, i, 0. Plin. Pall. Mälum (1) 
medicum (i), 0. Plin. 

CITRONNELLE, 8. f. Sorte de 
planto. Citrago, ginis, f. Pall. 

CITRONNIER, s. m. Sorte d'arbre. 
Citrus, i, f. Plin. Citrea, æ, f. Plin. 

CITROUILLE, S. Sorte de 
courge. Pepo, onis, m. Plin. 

CIVE et CIVETTE, à. f. C. cr- 
BOULETTE. 
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CIVIÈRE, s. f. Sorte de brancard. 
Feretrum, à, 0. Virg. 

CIVIL, ILE, adj. 19 Qui concerne 
les citoyens (en gén.). Civilis, m. f., 
e, n. Cic. : Guerre civile, Dellum ci- 
uile, Cic. domesticum. Cic. intesti- 
num. Cie. Mort —, Capitis deminutio 
(media). P.-jct. Frappé de la mort 
—, Qui a perdn 8es droits civils, 
Voy. cIVILEMENT 1°. La liste civile 
d'un roi, “Regis sumptus domestici 
(Sm.). Les sociétés politiques et ci- 
viles, Reipublicæ el civitates. Cic. 
Jour civil (de minuit à miauit), Ci- 
vilis dies. Varr. || 2° T. de droit. 
Rolatif à l'ôtat des personnes, 4 leurs 
biens. Civilis, m. f.,e, n. Cic. : Droit 
civil, Jus civile, Cic. Action civile, 
Civilis actio. Cie. En matière —, et 
S. m. Au civil, Civiliter. Dig. [| 3° Non 
militaire. Civilis, m. f., e, no. Cic. 
Urbanus, a, um. Cic. = Les fonctions 
civiles, Civilia officia. Cic. Les lonc- 
lions militaires et —, Bellica et ur- 
bana officia. Cic. Les charges mili- 
laires et —, fmperia et magistratus 
(uum, m. pl.). Cic. Exemples de cou- 
rage civil, Domestica (ortitudo. Cic. 
Toutes les affaires civiles, Omnes ur- 
banz res. Cic. Costume civil, (En 
gén.) Habitus civilis. Insc. (chez les 
Romains) Toga, æ, f. Ov. Sil. Vétu da 
costume —, Togatus, a,um. Cic.||S.m. 
Les civils (= les bourgeois), Pagani, 
orum, m. pl. Suet. || 4° Poli, affable. 
Urbanus, a, um. Cic. Humanus. Cic. 

CIVILEMENT, adv. 19 En ma- 
tiéro civile. Civiliter. Dig. = Mort 
civilement, Abalienatus jure civium. 
Liv. | 2° Aveo politesse. Urbane ou 
Humane. Cic. 

CIVILISATEUR, TRICE, 8. Masc. 
et fèm. Celui, Celle qui civilise. S'expr. 
eu lourn. par un verbe = Peuple 
civilisateur, Genus hominum a quo ad 
ahos pervenit humanitas. Cic. Être 
le —,la civilisatrire de l'humaailé 
[lomines ex feris miles reddëre. Cic. 
Voy. civilisen. 

CIVILISATION, s. f. Action de 
clviliser ; etat de ce qui est civilise. Vitæ 
cullus, et ahsol. Cullus, üs, m. Cic. 
Uumanus (i) cultus (üs), m. Cic. Hu- 
manitas, alis, F. Cic. Vita (æ) huma- 
nitale perpolita (æ), f. Cic. Erculta 
vita. Cie. Cultior (oris] vils usus (üs), 
m. Just. : Peuple dont les autres 
tienuent la civilisation, Voy. erviu- 
SAT&On. Ils s'écartent le plus de la — 
de la province romaine, Ab humani- 
tate Provincie longissime absunt. Cæs. 
Faire passer de l'état sauvage à l'état 
de —, Ex feritate traducëre ad man- 
suetudinem (de mansuetudo, f.). Cic. 
Reconnaître combien la — a fait de 

rogrès, Noscëre quantum vita pro- 
Pcerit. Plin. Par l'effet d'une — 
étrangère, Diseiplinä quädam insi- 
tivd. Cic. Ce siècle arrivé déjà à uns 
cerlaine —, Hzrc ætas jam erculta. 
Cic. Nation étrangère à toute —, Gens 
immans aique barbara. Cuc. 

CAVILISÉ, éx, part. passé de cr 
VILISER, Voy. ce v. || Adj. Qui a l'es- 
prit cultivé les mœurs douces. 
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eultus, e, um. Cic. Humanus. Cic. Hu- | Le temps sera —, Disserenabit. Plin. 


manitale politus. Cic. = Vie civilisée, 
très —, Vita erculta. Cic. humanitate 
erpolita. Ci. Qui n'est pas civihsé, 
erus, a, um. Cic. Barbarus. Cic. 
CIVILISER, v. act. Adoucir Îles 
esprits, polir les mœurs. Ercolfre, o, 
is, colui, cultum, ou Afitigare, 0, as, 
avi, afum, Ou Afansuefacëre, 10, ts, 
ects factum, act. Cic. = Civiliser des 
ommes qui vivaient à l'élat sau- 
vage, Homines er feris mites red- 
dère, 0, is, reddidi, redditum. Cic. 
« ferû vilä ad humanum cultum de- 
ducère, o, is, duri, ductum. Cic. ex 
feritate ad mansuetudinem tradu-ère. 
Cic. ex agresti immanique vilä exco- 
lére ad humanitafem. Cic. Etre civi- 
lisé par qqn, Ab aliquo ercoli, pass. 
Cic. mansueñeri, fo, fis, factus sum, 
pass. Cic. ._ 
Se ctvIL1ISER, v. réfl. 1° Devonir civi- 
llsé. Ercoh, or, éris, cultus sum, pass. 
Cic. Mitiguri, or, aris, alus sum, pass. 
Cic. Mansueferi, fo, fis, factus sum, 
ass. Cic. : Dépouillant la barbarie, 
as se civilisèrent, Depositä barbariä 
wusum vite cultioris didicerunt (de dis- 
ctre, 0, is). Just. 1 2° Qgf. Eo parl. 
d'une affaire. S'arranger. Voy. ce m. 
CEVILITÉ, s. f. 1° Manières polies. 
Urbanitas, atis, f. Cic. Humanitas, f. 
Cic. = Avec civilité, Voy. civile- 
MENT 20. | 20 An pl. Politesses, com- 
pliments. Honorifica (orum) verba 
{orum), n. pl. Cic. =: Faire à qqn 
toules sortes de civilités, Aliquem 
Ronorificis verbis prosequi. Cic. Fais 
nos — à mon père, Salutem dicito 
patri. Plaut. Elle te présente bien 
ses —, Jmpertit tibi plurimam salu- 
tem. Cic. Mes — à Denysi Dionysio 
plurimam salutem/{ Cic. Pourquoi ne 
réponds-tu pas à mes —? Quin {u s6- 
lulem reddis quam dedi? Plaut. 
CIVIQUE, ad). Relatif au citoyen, di- 
ne d'un bon citoyen. Civilis, m.f.,e,n. 
ic. = Langage civique, Sermo civilis. 
Liv. Couruane —, Corona civica.Cic. 
CIVISME, s. m. Altachement à la 
cité. Reipublicæ caritas (alis), f. Cac. 
CIVITA-VECCHLA, port d'Italie. 
Centum Celle (arum), f. pi. PI.-j. Tra- 
jani portus (&s), m. Pl.-j. | 
CLADAUDAGE, s. m. Aboiement; 
Pig. Criaillerie. Voy. ces em. | 
CLADAUDER, Ÿ. D. Aboyer; Fig. 
Criailler. Voy. ces m. 
CLADAUDERIE. C. CRIAILLERIE. 
CLADAUDEUR, EUSE, 8. Masc. et 
fém. Celui, Celle qui crie sans sujet. 
Latrator, oris, masc. Quint. Oblatra- 
trir, icis, fém. Plaut. 
CLAIE, 8. f. Ouvrage d'osier; treil- 
lage. Crates et Cratis, is, f, Liv. 
CLAIN, riy. de Franoe. *Clanis, is, 
et “Clanus, i, m. 
CLAIR, AIRE, adj. e Lumineux, qui 
jette de la clarté. Clarus, a, um. Cac. 
ucidus. Vitr. Jitustris, m. f.,e, n. Cic. 
z Étoile claire, Stella clara. Cic. Nuit 
—, Nozx sideribus illustris. Tac, — 
lumière, Luz clare. Plin. liquida. Curt. 
Temps clair, Liquida tempestas. Plaut. 
Ciel —, Ssrenum caium. Cie, Le ciel, 


Le temps étant devean —, Cum undi- 
que disserenasset. Liv. Le lemps rede- 
vient —, Serena lux redit. Liv. Avoir 
ua feu — dans sa cheminée, Camino 
luculento uti. Cic. Le feu est — dans 
le foyer, Focus splendet (de splendére, 
eo, dui, 8. snp., o.). Mor. Qui n'est 
pas —, Voy. soupng, osscun. || 2° 
Qui reçoit beaucoup de jour. IUustris, 
m.f., ,0. Cic. Luminosus, a, um. 
Vitr. Lucidus. Cels. Luculentus. Plaut. 
: Demeure claire, {llustre domicilium. 
Cic. Qui n’est pas clair, Voy. sownne. 
11 3° Luisant, poli, net, propre. Nitens, 
gén. entis. Liv. Nilidus, a, um. Plaut. 

v. : Armes claires, Arma nitentia. 
Liv. Être clair, Nitére, eo, es, tui, s. 
sup., n. Ov. Splendère, eo, es, dui, S. 
sup., 0. Hor. Devenir —, Natescire, 
0, is, fui, s. sup., n. Plin. Splen- 
descFre, 0, ïs, dui, S. Sup., n. Apul. 
Rendre —-, Nitidare, 0, as, avi, atum, 
act. Col. Qui n’est pas —, Voy.TERNE. 
1] 4° Qui n’est pas foncé. Dilutus, a, 
um. Plin. =: Rouge clair, Dilutus 
rubor. Plin. Qui est vert —, E viridi 
pailens (gén. entis: au plur, e viridi 
pallentes, m. f., ia, n.). Prin. Qui alle 
teint —, Candidus, a, um. Virg. Hor. 
Son teint —, Hujus candor (oris}, m. 
Cic. || 6° Transparent. Perlucidus ou 
Pelluculus, a, um. Cic. Pellueens ou 
Perlucens, gén.entis. Cic.Translucidus, 
a, um. Plin. Perspicuus. Plin. || 6° 
Limpide. Liquidus, a, um. Cato. Lim- 
pus: Vitr. Col. : Eau claire, Aqua 
iquida. Cato. limpida. Vitr. Fleuve 
aux eaux claires, Lucidus amnis. 
Quint. Vin le plus clair possible, 
Vinum quam limpidissimum. Col. De- 
venir —, Liquescére, 0, ÿs, liqui 
ou licui, 8. Sup., n. Cæs. Rendre —, 
Liquare, 0, as, avi, atum, act. Plin. 
Qui n'esl pas —, Voy. Taoveze. || 
70 Qui a peu de consistance. Tenuts, m. 
f.,e,n. Cels. Plan. Dilutus, a,um. Cels. 
= Via clair, Tenue vinum. Plin. Boisson 
claire, Diluta potio. Cels. Lait clair, 
(= aqueux), Lac aquatum. Plin. Qu 
n'est pas —, Voy. épais. || Œuf clair 
(= stérile), Ovum sterile. Plin. || 
80 Espace, peu serré. Rarus, «&, um. 
Liv. = Rangs clairs, Rart ordines. Liv. 
Chevelure claire, Rarus capillus. Suet. 
Bois clair, Aara silva. Tac. Tunique 
d'un tissu —, Tunica rara. Ov. De- 
venir —, RarescËre, 0, is, 8. parf. 
ai sup., 0. Plin. || 9° En pari. du 
son. Distinct, sonore, aigu. Clarus, a, 
um. Cic. : Syllabes plus claires, Syl- 
labæ clariores. Quint. Voix claire, 
Clara vor. Cic. Lire d'une voix —, 
Clare legëre. Cic. Son clair, Sonus 
acutus. Cic. Les sons deviennent plus 
clairs, Magis sonitus clarescunt (de 
claresc®re, ©, rui, 8. sup., n.). Virg. 
I} 100 Fig. Qui n'est pas embrouille, 
Facile 4 comprendre. Dilucidus, a, 
um. Cie. Lucidus. Quint. Illustris, 
m. f., 6, n. Cic. Perspicuus, a, um. 
Quint. Apertus. Cic. : Style clair, 
Oratie dilucida. Cic. ülustris. Cac. 
Candidum dicendi genus. Cic. Termes 
clairs, Düucide verbe. Cic. Quint. 
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Récit clair, Narratio lucida. Quint. 
perspicua. Quint. Explication claire, 
Illustris erplanatio. Quint. Langage 
clair, Expressus sermo. Quint. Rien 
de plus — que ta lettre, Nihil expli- 
catius litteris tuis. Cic. Pour que la 
chose soit plus claire, Quo sit res 
lucidior. Quint. Proposition —, Pro- 
posilio aperta. Quint. Cause facile et 
—, Causa facalis atque erplicata. Cie. 
Rendre clair, Erplanare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Prononciation claire, 
Düucida enuntiatio. Quint, Erpla- 
nafa vocum expressio. Cic. Auleur 
clair, Auctor lucidus. Quint. Messala 
est net et —, Messala nitidus et can- 
didus (est). Quint. Être — dans ses 
discours, Dilucide dic“re. Cic. Qui 
n'est pas —, Voy. osscun. || 11° Qui 
comprend facilement. Acutus, a, um. 
Cic. || 12° Évident, manifeste. Clarus, 
a, um. Cic. Perspicuus. Cic. [llustris, 
m. f.,e, 0. Cic. Apertus, a, um. Cic. 
: Plus clair que le jour, Luce ou 
Ipso sole clarior. Cic. Tant de preu- 
ves rendent la chose bien claire, Res 
tot argumentis lucet (de lucère, eo, 
luri, 5. Sup., n.). Cic. Le comyte est 
clair, Ratio apparet (de apparëre, eo, 
rui, rilum, n.). Plaut. C'est —, Pa- 
tet (de patère, eo, fui, s. Sup., n.). 
Cic. Il dit que cela était — pour 
lui, Dirit sidi liquêre (liquet, liquit 
ou licuif, n. impers.). Cic. Il est — 
que... Liquet ou Patet ou Apparet 
ou Perspicuum est (prop. inf.). Cie. 
Va: ÉVIDENT. 

LAIR, S. M. 1° Lumibre. Lurmnen, 
minis, n. Cic. Lux, ucs, f. Cic. = fl 
fait clair, Lucet (lurit, s. sup., lu- 
cêre, n.). Cic. 1] commence à faire —, 
Lucescil el Luciscit (s. parf. ui sup., 
cescére et cisc#re, n.). Cic. Dilucescit 
(lurit, 3. Sup., lucescËre, n.). Cic. Au 
moment où il commence à faire —, 
Diluculo ou Primo diluculo. Cie. Ua 
— de lune, °Nor (octis) Lund ullustris 
(is), €. (sm) Au — de la lune, Ad 
lunam. Virg. Quand il fait — de lune, 
Tmminente lunä. Hor. 1] fait — de lune, 
Cælo luna fulget (fulsit, s. sup., ful- 
gère, n.). or. Il Àt — de lune toute la 
nuit, Luna pernor erat. Liv. || 2° Partie 
eclairee (d'un tableau). Lumen, minis, 
u. Plin. : Les clairs dans les tableaux, 
In picturis collustrata (seul. au avunin. 
et à l'acc.), 0. pl Cic. || 3° Limpidité 
2: Tirer ua liquide au clair, Voy. cLa- 
NIFIER. l &o Fig. Éclaircissement d'une 
chose obscure = Tirer une chose au 
clair, Rem ad liquidum explorare. Cic. 
ad liquidum perducËre. Quint. Rem 
dilucidare. Cic. illustrere. Cic. Voy. 
ÉCLAIRCIR. 

Crain, adv. e Distinctement. Clare. 
Plaut. Plin. = Je vois bien clair, 
Clare oculis video. Plaut. Entendre 
—, Clare audire. Plin, Si jy vois —, 
Si satis cerno. Ter. Il ny voit pas 
—, Non potest dispicëre. Lu. I Ne 
pas voir clair en plein midi (prov.), 

n sole caligare, 0, as, avi, afum, 0. 
Quint, || 29 Fig. Avec perspicacité, 
aveo clairvoyance, Clare. Cic. Acute. 
Cic. = Voir clair dans qq. ch.. Rem 
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dispichre, io, is, speri, spectum. Cic. 
Voir plus — dans les affaires d'au- 
trai que dans les siennes, Aliena 
dijudicare melius quam sua. Ter. Qui 
voit — de une affaire, al rem 

spicaz (gén. acis). Ter. Ne pas 
Pair — à une ch., Xa rem caligare 
voy. 4°). Plin. || 30 En espaçant. Rure. 

t. : Semer clair, Aare conserfre. 
Col. || 4° Avec un son aigu. Clare. Cic. 
Acute. Cic. || 5° Fig. Ouvertement, 
franchement. Aperte. Cic. Plane. Cic. 
: Parler clair et net, Plane et aperte 
loqui. Cie. 

CLAINAC, v. de Francs (Lot-et- 
Garonne). *Clariacum (i) ad Oldam, 
0. *Cleracum. i, n. 

CLAIREMENT, adv. {0 Distincte- 
ment. Clare. Plaut, Ter, = Voir claire- 
ment, Clare oculis vidére. Plaut. En- 
tendre —, Audire liquido. Cic. Plin. 
Prononcer — une lettre, Litteram er- 
presse efferre. V.-Mar. || 2° Fig. D'une 
manière intelligible. Clare. Cic. Præ- 
clare. Cic. Lucide. Cic. Dilucrde. Ter. 
Cic. Perspicue. Cic. Aperte. Cic. Plane. 
Cic. =: Parler clairement, Dicëre clare. 
Cic. plane. Cic. aperte. Cic. distincte. 
Cic. oqui ditucide. Cic. Raconter —, 
Enodaie narrare. Cic. Exposer —, 
Dilucide erpedire. Ter. Expliquer —, 
Erplicare dilucide. Cic. præclare. Cic. 
perspicue. Cic. plane. Cic. enodate. 
Cic. Enseigner —, Dilucide docère. 
Liv. Démontrer — une ch., fem pla- 
nam facëre. Cic. {|| 3° D'une maniere 
manifeste, evidento. Perspicue. Cic. 
Aperte. Cic. Mantfesto. Cie. = La loi 
défend clairement, Dilucide lex vetat. 
Cic. Juger — des sentiments de qqn, 
Voir — ce que qqn pense, De sensu 
alicujus liquido judicare. Cic. Je vois 
très — que..., Præclare intelligo (prop. 
infin.). Cic. Tout le monde voit — 

ue ces éventnalités sont prochaines, 

as res tnpendère omnibus apparel 
(uit, êre, n.). Nep. On voit — ce 
qoi est bien; on ne voit pas — ce 
qui est utile, Quid rectum sit, appa- 
rel; quid erpediat, obscurum est. Cac. 
C'est ce qu prouve — combien elle a 
tort d'abandonner, Er quo palam 
est, quam turpiter deseral… buint. 
Établir noe chose — (— la tirer au 
clair), Rem ad liquidum perduc#re. 
Veil. Nous l'aurons — pour compé- 
tileur, Certus erit competitor. Cic. || 
&o Franchement. Aperte. Cic. Voy. 
FRANCHEMENT. 

CLAINET, adj. m. 1° D'un rouge 

clair, Rubellus, a, um. Plin. || 28. 
mn. Vin ros. Rubellum, i, n. Afart. 
* CLAIRE-VOIE, s. f. Ouverture fer- 
mée par un grillage. Fenestra (æ) re- 
ticulata (æ).f. Varr. : Qui eat à claire- 
voie, (À travers quoi l'air passe) Per- 
flabilis, m, f., e, 0. Cic. (A travers 
soi le jour passe) Translucens, gén. 
entis. Plin, (Clairsecmé) Aarus, a, um. 
Ov. Col. Panier à —, Saccus rarius 
confertus. Col. Semer à —, Rare con- 
serêre. Col. 

CLAIRIRNE, s. f. Endroit d'une 
forêt où les arbres sont plus espaces. 
Rarior (oris) silua (æ), f. Tac. : 


CLAPI 


CLAIR-ODSCUR, 5. m. T. de 
einture. 4° Art d'imiter la lumièro et 
es ombres. Luminnm umbrarumque 
radio (onis), f. Plin. = 1] invenla le 
clair-obscur, Invenit lumen atque um- 
bras. lin. |] 29 Ton qui tient le milieu 
entro la lumière et l'ombre. Tonus, 1, 
m. Plin. (Id) guod inter splendorem et 
umbram est. Plain. 

CLAIRON, 5. m, 4° Sorte de trom- 
pette. Lituus, à, m. Hor. || 2° Celui qui 
sonne du clairon. Liticen,cinis, m.Varr. 

CLAIRSEME, É6, ad). Pou serré, 
ospacé. Rarus, a, un. Cæs. 

CLAIRVAUX, bou 
(Aube). * Claræ (arum) Valles (ium), f. 
pl. *Claravallense (is) Cænobium (ii},n. 

CLAIRVOYANCE, 5. f. Porspica- 
citô. Perspicacitas, atis, f. Cic. Saga- 
citas, (. Cic. Perspicientia, æ, f. Cic. 
Acumen, minis, n. Cic. = Plein de 
clairvoyance pour apercevoir les dan- 
gers, Sagar ad pericula perspicienda, 
Cic. Avec —, Sagaciter. Cic. 

CLAIRVOYVANT ANTE, adj. 1e Dont 
la vue est bonne : Etre clairvuyant, 
Clare oculis videre, e0, es, vidi, visum. 
Plaut. Clare cernëre, 0, is, crevi, cre- 
tum. Plin. || 2° Fig. Perspicace. Per- 
spicar, gén. acus. Cic. Sagar. Cic. = 
Etre clairvoyant en qq. ch., Aliquid 
acute ou acriler vidére (voy. 40). Cic. 

tre plus —, l'lus vidère ou cernêre 

(voy. 40). Cic. Être plus — dans ce 
qui regarde les autres, Aliena melius 
ijudicare, 0, as, avi, atum. Ter. Tu 
sais combien il est — sur ce cha- 
pitre, Novisti ad has res quam sit 
perspicar. Ter. Tu es si —, Tania 
es perspicacitate. Cic. Qui est assez 
— pour ae point faire de faux pas? 
Quis est Lam lynceus, qui nihil offen- 
dat? Cic. Celui qui est moins —, 
Ille cui obtusior est acies. Cic. N'être 
pas —, iNihil dispicère, io, is, spexi, 
spectum. Liv. 

CLAMECY, v. de France (Nièvre). 
*Clameciacum et Clamiacum, i, 0. 

CLAMEUR, 8. f. Ensemble de cris, 
cris hostilos, huoes. Clamor, oris, masc. 
Cie. Convicium, ti, a. Cic. = Jeter des 
clameurs, Clamorem tolière. Cic. edère. 
Cic. Répondre à qqn par des —, Alicui 
succlamare, 0, as, avi, atum, D. Liv. 
Cela soulève des —, Ad hoc succla- 
matur (alu est, ari, impers. passil). 
Liv. || La clameur publique, fndi- 
gnaliones (um) publicæ (arum), f. pl. 
Liv. Poursuivi par la — publique, 
Succlamatus publicä invidiä. Quint. 
omnium maledictis. Quint. 

CLANDESTIN, :Ne, adj. Qui se fait 
en cachette. Clandestinus, a, um. Cic. 
Furtivus. Cic. VOY. SECRET. 

CLANDESTINEMENT, adv. D'une 
manière clandestine. Clanculum. Plault. 
Ter. Clam ou Occulte ou Furtim. Cic. 
Furtive. Plaut. Sen. 

CLANDNESTINITÉ, s. f. État de ce 
qui est clandestin. Se tourne par Clan- 

estin, Clandestinement =: La clan- 
destinité d'un mariage, Clandestinæ 
nuptie. Plaut. 

CLAPIEN, 8. m. 1° Terrier dos 
lapins sauvages. (Cuniculorum) specus, 


de France 


legôre des vagues =: Le cla 
mer, Tremulum Q mare (18). Ov. 
Bruit des vagues. St 


de la main. Alapa, æ, [. Phœd. 


CLARI 3h 


&s, m. Plin. || 2° Réduit où l'on élève 
des lapins. * (Cuniculorum) cubile, is, 
n. (Geurg.) = Un lapin de clapier et 
simpl. Un —(=un lapin domestique), 


LAPIN et DOMESTIQUE. 


P 
Voy: 

Ce CLAPIR, \. réfl. Se cacher dans 
un trou. In specum se recondëre (0, 
is, didi, ditum). Gell. 


CLAPOTAGE, s. m. 4° Agitation 
potage de la 


Lie. 
repilus, us, m. Cic. 
CLAPOTER, v. D. 1° Étro lôgère 


ment agite. Leviter commoveri, eor 
&ris, motus sum ou Leviter succuti 


ior, Éris, Cussus sum, pass. Sen. || 4e 


Faire entendro un bruit clair. Strepére, 
0, 18, pui. piltum, n. Tac. 


CLAPOTEUX, euss, adj. Qui cla- 
pote. Tremulus, a, um. Ov. 

CLAPOTIS, 8. m. C. CLAPOTAGE. 

CLAQUE, 8. f. Coup donne du plat 


(AA 
CLAQUERN 2°. 
CLAQUEMENT, s. m. Action de 


claquor. Crepitus, &s, m. Cic. = Cla- 


quement des doigts, Digitorum percus- 
sio (onis), f. Cic. — des mains, C. 
APPLAUDISSEMENT. 

CLAQUEMURER, v. act. 1° Met- 
tre dans une etroite prison. In carce- 
rem condëre, 0, is, didi, ditum, act. 
Cie. |] 2° Fig. Tenir enfermé à la mai- 
son : Claquemurer des feinmes, Fe- 
mutas partetum umbris occul”re, 0, is, 
cului, cultum. Cic. Je liens ma femme 
claquemurée, Conclusam habeo uxo- 
rem. Plaut. 

Se cLaQueuunEn, v. réf. Rester en- 
ferme chez soi. Se domi continére (co, 
es, tinui, lentum). Cic. 

CLAQUER, v. 1° Neut. Faire un 
bruit sec et oclatant. Concrepare, 0, 
as, pui, pitum, 0. Plaut. Cic. Crepi- 
{are, 0, as, avi, atum, n. Plaut. = Cla- 

uer des doigts, Faire — ses doigts. 

oncrepare digitis. Cie. — des mains, 
Manus collidfre, o, is, lisi, lisum. 
Quint. — des dents, Dentibus crepi- 
are. Plaut. Les dents claiquent, Den- 
tes colliduntur. Sen. Faire claquer son 
fouet, Flagella insonare, 0, as, nui, 
nitum, n. Virg. || 2° Act. Frapper d'une 
claque. Palma porrectä ferire, io, is, s. 
part. oi sup., act. Plaut. Palma con- 
cut”re, 10, is, Cussi, cussum, act 
PL.-j. || 3° Qaf. Applaudir. Voy. ce m. 

CLAQUEUR, 3. m. Applaudisseur 
à gages. Plausor, oris, m. Suet. 

CLARIFICATION, 5. f. Action de 
clarifier. (En gén.) Purgatio, ouis, f. 
Plin. (Filtration) Percolatio, f. Vitr, 
5 La clarification de l'eau se fait avec 
le temps, Aqua paulatim spatio tein- 
poris liquescit. Cæs. VOy. CLARIFIER. 

CLARIFIER, v. act. Rendre clair 
un liquide. (Eu gén.) Liquare, 0, as, 
avi, alum, act. Col. Plin. Eliquare, 
act. Col. (Filtrer) Colare, act. Col. 
Plin. Percolare, act. Cato. Col. (Pur- 
ger des lies) Defæcare, act, Col. Plin. 
À fæcibus eliquare. Col. 

Se cLaniriEn, v. réf. Devenir clair. 
Liquescëre, o, is, licui, s. sup., n. Cæs. 
Liquari, or, aris, atus sum, pass. Plin. 
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et tous les pass. des v. act. précéd. 
CLARINE, 9, f. C. CLOCHETTE. 
CLANTÉ, s. f. 4° Lumière, luour. 
Luz, ucis, f. Cic. Lumen, minis, n. 
Cie. Claritas, atis, f. Plin. : Mèches 
qui donnent une grande clarté, El- 
lychnia claritatis pre Plin. 
Briller d'une — ‘emprunt, Luce 
alienä lucère, 60, es, luri, 8. Sup., 
n. Cic. Jeter une pâle —, Languide 
lucëre. Plin. À la — de la lnne, Ad 
lunam. Virg. Demander de la — (= 
un flambeau), Lumen poscère. Hor. || 


Fig. Priver de la clarté du jonr (= 


de la vie), Luce privare. Quint. Qui 
ne voit plus fa —, Luce carens. Virg. 
2° Transparence : La clarté du verre 
itri perluciditas fais), f. Vitr. I 


80 Limpidite =: La clarté de l'eau des 
fleuves, Amnium liquor (oris) perlu- 
cidus (i), masc. Cic. || 4° Netteté = La 
clarté de la vue, Visüs claritas (atis), 
f. Plin. La — de la voix, Vocis cla- 
ritas. Quint. La — du teint, Cutis 
mitor (orisi, masc. pin. Bo Fig. Lu- 
uint. Perspi- 

euitas, f. Quint. = Clarté du style Ora- 
rillante 

—, Clarissimus candor (oris), masc. 


cidité. Claritas, atis. f. 
tionis claritas. Quint. Une 


Quint. Donner de la — au discours, 
Orationem illustrare, 0, as, avi, atum. 
Cic. Jeter de la — sur les faits, 
Lumen adhbeére rebus. Cic. Avec —, 
Dilucide. Cic. Voy. cLAInBuENT 29. 


CLASSE, 9. f. 1° Une des divisions 


du peuple romain. Classis, is, f. Cic. 
Liv. : Diviser le peuple en ring clas- 
ses, Populum in quinque classes divi- 
dëre. Cic. Il forma les — d'après 
le cens, Classes ez censu descripsit. 
Liv. || Patriciens de première classe, 
de seconde —, Patricii majorum gen- 
tium, minorum gentium. Cic. Liv. || 
2° Rang, condition. Ordo, dinis, m. 
Cic. Locus, i, om. Cic. Genus, neris, 
n. Cic. = La classe des publicains, 
des marchands, des laboureurs, Ordv 
publicanorum, mercatorum, araforum. 
Cic. Romains de la — des aflran- 
chis, Romani libertini ordinis. Liv. 
[Il entre dans la — des affrancbis, 
Efficitur libertinæ conditionis, Dig. 
J'allai trouver une personne de ma 
—, Conveni quemdarïn mei ordinis. 
Ter. Personnes appartenant à Wuutes 
lea classes de la société, Homines 
omnium ordinum. Cic. La plus baute 
classe de l'Élat, Amplissimus ordo 
civitatis. Cic. La basse —, Infimum 
genus hominum. Liv. Les classes éle- 
vées, Les bommes des hautes —, 
Primores, um, @. pl. Liv. Qui appar- 
lient à la plus haute classe, Summo 
loco natus. Liv. Qui appartient à la 
basse —, Infimo loco natus. Cic. Les 
gens de ls dernière —, /Jomines in- 
fima generis, Liv. infimd forltund. 
Cic. Infnus quisque. Cic. || 3° Cate- 
orie, sorte, espôce. Genus, nens, n. 

ic, = Trois classes d'auditenrs, Ge- 
neru {ria auditorum. Quint. Ces hom- 
mes fL-ment deur —, Eorum homi- 
num genera sun duo. Cæs. Des gens 
de toute classe, Genus hominum cu- 
juscunque modi. Sal. Les mols de 
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colte —, Verba id genus (à l'ecc.). 
Varr. À celle — appartiennent ceux 
ar qui... Hoc genus ii sunt, a qui- 
us. Ad Her. Les divinités ont été 
divisées en classes, Numina in genera 
descripta (sunt). Plin. J'exposerai les 
argurments par classe, Erponam ge- 
neratim argumenta. Cic. Celui qui 
divisa les biens en trois classes, 
Qui bona divsit tripartito (adv.). 
Cic. Divisé ea deux —, en trois —, 
Bipartitus, e, um. Cic. Tripartitus. 
Cic. Je fais de ces hommes une classe 
à part, Hosce ego homanes secerno, is, 
crevi, crelum, cernëre. Cic. || 4° Di- 
vision des écoliers en plusieurs cours. 
Classis, is, {. Quint. = Diviser les en- 
faats par classes, Pueros in classes 
distribuëre. Quint. Etre le premier 
de sa classe, Ducére classem. Quint. 
Dans uoe — inférieure, În scholä 
minore. Quint. || 6° Salle où se font 
les cours. Schola, æ, [. Quint. || 6° 
Cours. Classis, as, f. Quint. = L'habi- 
tude de suivre les classes, Consuetudo 
classium audiendarum. Quiat. 
CLASSEMENT, s. m. ÂAclion de 
mettre dans un certain ordre. De- 
scriptio, onis, Ê. Cic. Distributio, f. 
Cic. Dispasitio, f. Cie. = Faire le clas- 
sement d'une bibliothèque, Bibliotke- 
cam digerëre, 0, is, gesss, gestum. Suet. 
CLASSENR, v. act. 10 Distribuer 
par classes. In classes divid#re, o, is, 
visi, visum, acl. Cic. ou distribuïre, 
o, is, bui, butum, act. Quint. In ge- 
nera digerëre, o, is, gessi, geslum, 
act. Cic. Generatim componêre, 0, is, 
posui, positum ou describfre, 0, is, 
scripsi, scriptum, acl. Cic. el simpl. 
Describëre ou Dividëre ou Distri- 
burre ou Digerëre, act. Cic. = Classer 
ea tribns, In tribus distriburre. Cic. 
— d'après la fortune, le rang, l'âge, 
Describëre censu, ordinibus, ætalibus. 
Cic. — les écrivains, Auctores in ordi- 
nem redigère, 0, is, egt, actum. Quint. 
— les passions, Cupiditates ordinare, 
0, as, ati, atum, act. Sen. || 2° Mettre 
en ordre. Ordinare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. In ordinem digerëre (voy. 10). 
Quint. et simpl. Digerëre, act. Cic. 
DisponFre, 0, is, posui, positum, act. 
Cic. : J'ai soigneusement classé les 
pièces, Tabulas diligentissime digessi. 
Cic. Classer des livres, une biblo- 
thèque, Libros disponëre. Cic. Biblio- 
thecam ardinare ou digerë#re. Suet. 
CLASSIFICATION, 3. f. Distribu- 
tion par classes. Descriptio ou Dis- 
tributio où Partitio, onis, f. Cic. : 
Faire une sorte de classification des 
arts, Partitionem quamdam artium 
facére. Cic. lis ont classé les uns, et 
ont exclu les autres de loute —, 
Alios in ordinem redegerunt, alios 
omnino ezemerunt numero. Quint. 
L'auteur de toutes les distinctions 
et classifications sociales, Conditor 
omnis in civtiale discriminis o7di- 
nisque. Liv. Établir des —, Voy. 
CLASSER 4°. 
CLASSIQUE, adj. 1° Qui sert de 
modèle. Opiimus, a, um. Quint. Sum- 
mus. Quint. Classicus. Gel. =: Los au- 
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teurs classiques, et simpl. Les — 
Scriptores prime classis. D’apr. Cic 
Acad., 11, 23, 73). 1] 2° Qui appartient 
| l'antiquité grecque ou romaine : La 
littérature classique, *Græcæ atque 
roman litieræ, {. pl. Les auteurs 
classiques, et S. m. Les —, Aucto- 
res utriusque hinguz clarissimi. Quint. 
|| 3° Qui est en usage dans les classes. 
cholasticus, a, um. Quint. 

CLAUDE, nom romain. Claudius, 
fi, m. Cic. = De Claude, Relatif à —, 
Claudius, a, um. Liv. Suet. | sanr- 
CLAUDE, v. de France (Jura). *Sanctus 
(1) Claudius (ii), m. 

CLAUDICATION, 8. f. Action de 
boiter. Claudicatio, onis, f. Cic. Clau- 
ditas, atis, f. Plin. 

CLAUDIEN, poète latin. Claudie- 
nus, t, m. Sid. 

CLAUSE, 8. [. Disposition qui fait 
partie d'un traité, d'une loi, etc. Caput, 
purs, n. Cic. Conditio, onis, f. Cic. 
3 Satisfaire aux clauses, Stare condi- 
tionibus (à l’abl.). Cic. 

CLAUSTRAL, ALE, adj. De cloître. 
*Claustralis, m. f.,e, n. (Cang.). 

CLAVEAU, 9. m. 1° Voussoir., 
Voy. ce m. || 2° Clavelée. Voy. ce m. 

CLA VECIN, 5. m. Sorte d'instru- 
ment de musique inconnu aux anciens. 
* Clavichordium, ii, n. (Georg.). 

CLA VELÉE, 8. f. Sorte de maladie 
des moutons. Clavi, orum, m. pl. Col. 

CLA VICULE, $. f. Os qui joint l'e- 
paule à la poitrine. Jugulus, à, m. Cels. 

CLAYON, s. m. Polite clais. Fis- 
cella, z,f. Col. Isid. 

CLAZOMEBNE, y. d'lonle. Clazome- 
næ, arum, f. pl. Cic. = (Qui est) de Cla- 
zomèue, Clazomenius, a, um. Cic. 

CLE el CLEF, s. f. 1° Instrument 
pour ouvrir et fermer une serrure. 
Clauis, is (acc. em et qqf. im; abl. à 
mieux que e), f. Cic. = Pelile clef, 
Clavicula, æ, f. Germ. Fausse —, 
Clavis adulterina. Sall. Introduire la 
—, Clavem immittére ou subdère. 
Apul. Relirer la — (de la serrure), 
Clavem abducFre. Plaut. Être sous 
—, enfermé sous —, Sub claui esse. 
Varr, Tenir enfermé sous cent clels, 
Servare centum clavibus (à l'abl.). 
Hor. | 20 Fig. Place, Passage qui 
ouvre l'accès d'un pays. Ostium, ta, 
0. Cic. Janua, z, f. Cic. Claustra, 
orum, n. pl. Cic. = La clef de l'Océan, 
Ostium Oceani. Cic. [ll pensa] que 
celte ville serait pour lui là — de 
l'Asie, Eam urbem sibi Asiz januam 
fore. Cic. Confier à qqn la — dela 
position, Claustra loci alicuï com- 
mili®re. Cic. Corinthe est la — de 
[ces] pays, Corinthus claustra locorum 
fenet. Liv. Être la — de la Cilicie, 
Ciliciam aperire, io, is, perui, per- 
tum. Curt. || $° Moyen d'entrer dans, 
de psnetrer. Aditus, üs, m. Cic. : 
Donuer la clef de..., Aditum dare ad 
(acc). Cic. Elle est la — de l'anmi- 
tié, ÊG amiciliz fores aperiuntur. Cic. 
| $° Moyen de comprendre : Donuer 
a clef d'une ch., Alicujus rei aditum 
Ou januam patefacëre, 10, is, feci, fac- 
tum. Cic. fores aperire, io, te, perui, 
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pertum. Plin. et simpl. Rem patefa- 
etre. Cic. aperire. Cic. 11 nous donnait 
la — des secrets de son cœur, Ansas 
dabat, quibus recundilos ejus sensus 
tenëre possemus. Cic. Voy. BxPLICA- 
non. J'ai la — de cela, Huc mihi 
patet (de patére, eo, lui, 8. sup., 0.\. 
Cic. Voy. connNaiasancg. || 6° Ce qui 
sert à ouvrir el 4 fermer Un robinet : 
Clef d'un robinet, Epistomti manu- 
brium ri. n. Vitr. || 6° Pierre du 
milieu d'uno voûte. Conclusura, æ, f. 
Vitr. : L'arc que forment les pierres 
est maintenu par la clef de voûle, La- 
pidum curvalura medio saxo alligatur. 
Sen. |} 7° Fig. Le point capital. Cardo, 
dinis, m. Quint. : Peu importe quelle 
est la clef de voûte du procès, Nihil 
refert ubi lilium cardo vertatur. Quint. 

CLRANDRE, n. d'homme. Clean- 
der, dri, nm. Lampr. 


CLÉANTIUE, philosophe stoïcien. 
Eeunthes. is, m. Cic. 
CLÉARQUE, general spartiate. 


Glearchus, i, m. Frontin. 

CLÉMATITE, 5. f. Sorte de plante. 
Olematis, 1dis, f. Plin. 

CLÉMENCE, S. f. Vortu qui con- 
siste à pardonner ; Indulgence. Clemcen- 
tia, æ&,f. Cic. Lenilas, atis, f. Cic. 
Mansueludo, dinis, f. Cic. = User de 
clémence envers qqn, Voy. CLÉMENT. 
Conseil de —, Lene consilium. Hor. 
Avec —, Clementi animo. l'laut. Cle- 
menter. Cæs. Lenster. Plaut, Vox. 
MOULOENCE. 

CLÉMENT, ENTE, adj. Qui agit avec 
clémence. Clemens, gén. entis. Cic. 
Lenis, m.f.,e,n. Cic. Mitis, e. Cic.: 
Clément envers qqo, În aliquem lenis. 
Cie. Se montrer — envers qqn, Uti 
clementiä on mansueludine in aliquem. 
Ces. Se montrer très — dans la vic- 
toire, Clementissime ufi victoria. Sen. 
Avec un espril —, VOoy. CLÉMENCE. 
Arrêl —, Sententia clemens. Liu. le- 
aior. Cæs. Caractère — d'un édit, 
Edicti humanitas {atis), f. Cic. 

CLÉODBULE, n. d'homme. Cleobu- 
lus, i, m. Plin. Aus. 

CLÉOMBROTE, roi de Sparte. 
Cleombrotus, i, m. Cic. 

CLÉOMÈNE, roi de Sparte. Cleo- 
menes, is, m. Cic. 

CLÉOPÂTRE, reine d'Égypte. Cleo- 
patra, æ, [. Suet. 

CLÉOPHAS, frère de saint Joseph. 
Cleophas, z, m. Dibl. 

CLEPSYDRE, s. f. Horloge d'eau. 
Clepsydra, æ, f. Sen. Veg. PI. souv. 
Aqua, 2 (— eau), f. Czs. Plin. =: 
Mesures exactes prises avec la clep- 
sydre, Cerlæ er aquä mensuræ. Cæs. 
Compter les heures au moyen de la 
—, Aqua horas divilfre. Plin. 

CLERC, 8. m. 1° Celui qui 58 con- 
#cre à l'etat ecclesiastique. Clericus, 
i, mo. Hier. = De clere, Relatif aux 
clercs, Voy. cLénicac. || 2° Lettre, 
savant. Voy. ces m. || 3° Employe 
d'un notaire, etc. Acfuarius, ii, m. 
Sen. || Fig. Un pas de clerc, = une 
MALADNESSE, Un SOTTISE. VOY. ces 
æ. || 4° Sorte d'officier (civil on mili- 
taire). Voy. oPricign. 
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CLERGÉ, s. m. Le corps des ecclè- 
slastiques. Clerus, &, m. Tert. : Les 
meobres du clergé, Cleri, orum, ©. 
pl. Hier. 

CLÉRICAL, ALx, adj. Relatif aux 
clercs, au clergé. Clericus, a, um. 
Cypr. Clericalis. m. f., 6, n. Sid. 

CLÉRICALEMENT, adv. D'une ma- 
nière clericale. * Clerorum more. 

CLÉRICATURE, s. f. Condition 
des clercs. Clericatus, üs, m. Hier. 

CLENMONT-EN-ANGONNE, %. d8 
France (Meuse). * Clermontium, ti, n. 
Î| —-rEennanD (Puy-de-Dôme). Au- 
gustonemelum, i, n. Peut. *Clarus (i) 
Mons (ontis), m. *Claromontium, ti, 
0. || —-L'nénauer (Hérault). * Claro- 
monlium (ti) Lutevense (is), n. 

CLERVA£,, v. de France (Doubs). 
‘Clara (æ) Vallis (is), f. 

CLÉRY, v. de France (Loiret). 
*Clariacum (i) ad Ligerim, n. °Cle- 
riacum (i) Aurelianense (is), 0. 

CLICIFY-LA-OANENNE, V. de Francs 
{Serne). * Chippiacum, à, 0. 

CLIENT, S. m. 1° Citoyen romain 
patronne par un plus puissant. uliens, 
entis, m. Cie. = Les clients de qqn, 
Alicujus clientele (arum}, f. pl. Cic. 
Être le client de qqn, In fideet clien- 
tel alicujus esse. Cic. Se faire le — 
de quo, Se ir fidem et clientelam ali- 
cujus conferre. Cic. Alicui se in clien- 
telam et fidem commendare. Ter. La 
visite malinale des clients, BMatu- 
tina salututio. Cic. Les — qui vien- 
nent te saluer chez loi, Salutatores 
qui domum fuam veniunt. Cic. || 2° 
Toute personne qui se met sous la pro- 
toction de qqn. tliens, entis, m. Cæs. 

CLIENT, SNTE, s. masc. el fém. Ce- 
lui, Celle qui charge un autre do ses 
interêts. En gén.) Cliens, entis, masc. 
Vatin. ap. Cie. Clienta, æ, fée. l'laul. 
Ascon. (Par rapport à un homme 
ditires Consullor, oris, masc. Cic. 
{Par rapport à an avocat), Reus, à, 
mas. Gi. Rea, z, fém. Cic. Is qui, 
Ea quæ pro se causas dici vuit. Valin. 
ap. Cic. : Mon client, Ma cliente (= 
celui, celle pour qui je plaide), fs pro 

uo, Ea pro quä dico. Cic. {s quem, 
Éa quam defendo. Cic. || À l'audience. 
Mon clieut, Ma chrente, Hic, Mæc, gén. 
Aujus. Cic. Toa client, Ta cliente, fste, 
Ista, gén. istius. Cic. Voy. CLIENTÈLE. 

CLIENTÈLE, 8. f. 1° Protection 
donnee 4 un client. Clientela, z, f. Cic. 
Être sous la clientèle de qqn, Voy. 
CUIENT 4°. || 20 Les protégés d'un pa- 
tron. Clientelz, arum, f. pl. Cic. || 
39 Ceux dont un avocat soutient les 
intèrêts. Patrocinia, orum, 0. p 
Vatin. ap. Cic. || 6° Ceux qu'un mé- 
decin visite = La clientèle d'un méde- 
cin, Ji quos medicus perambulat. Sen. 
I] 5° Ceux qui se fournissent chez un 
commerçant. C. CHALANDISE. 

CLIGNEMENT, s. ©. Action de cll- 

ner les yeux. Nictatio, onis, f. Plin. 

Mictus, üs, m. Ov. : Faire à qqn un 
clignement d'yeux, Alicui nictare, 0, 
as, 8. parf. ni sup., n. Plaut. 

CLIGNER, v. acl. et neut, Fermer 
(les youx) à demi : Cligner les yeux, 
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— l'œil, — de l'œil, Nfctare, 0, as, 
s. parf. ni sup... n. Plin. Niclari, or, 
aris, 8. parf., dép. Plin. Qaf. Conni- 
vère,e0.es,nivielniri, s. s11p.,0. fin. 

CLIGNOTEMENT, 9. m. Mouve- 
ment conlinuel des paupières. latpe- 
bratio, vuis, [. C.-Aur. Orulorum pal. 
pitatio, [. Plin. 

CLIGNOTER, v. n, Cligner contl- 
auellement. f’alpebrare, 0, as, s. parf. 
oi Sup., n. C.-Aur. Voy. cLiGNen. 

CLIMAT, s. m. 10 L'espace com- 
pris entre deux cercles parallèles à 
‘equateur. Mundi ou Cæli inclinatio 
{onis), f. Vitr. Mundi ou Cæli decli- 
natio, f. Col. Czæli positio, f. Col. 
curvamen (minis), n. Gell. || 2° La 
temporature d'un pays. Cælum, à, n. 
Cic. Cæh siatus (us), m. Col. positie 
(onis), f. Col. regio, f. Vitr. tempere- 
fio, Î. Cic. Qqf. Locus, i, m. (pl. Luca, 
orum, n.). Cic. = Variéle du clinat, 
Cæli varietas. Cie. Insalubrité dn —, 
Gravitas cæli. Cic. Rien de plus doux 
que le —, Nihil motllius eælv. Flor. 
Le laurier pousse dans (ce| —, Czlum 
profert laurum. Pl.-j. Selon le —, 
Utcunque temperatus est aer. Cic. Aë 
cæli mores. Plin, Par l'effet du —, 
Cæli opera. Plin. Redouter le chan- 
gement de —, Reformidare mulalam 
cæli posilionem. Col. Le — de l'Italie, 
ltalis habitus (üs), m. Liv. — très 
venteux, Violentissimus czli status. 
Col. Climats brülants, tempérés, 
froids, Loca ferventia, temperala, fri- 
gida. Plin. Aller dans des — plus 
chauds, Loca calidiora petïre. Cic. — 
plus tempérés, Clementiores plagæ 
{arum), f. pl. Pal. || 3° Quf. Pays, 
contres. Regio, onis, f. Cic. Vuy. pays. 

CLIMATÉRIQUE, adj. Relatif @ 
une epoquo critique de la vie. Climac- 
tericus, a, um. PI.-j. : Année climaté- 
rique Climacter,eris(acc.era), m.Plin. 

CLIN, 5. m. 1° Mouvement rapide 
des gaupières 3 Clio d'œil, Nictus, üs, 
m. Ov. En moins d'uo — d'œil, Nictu 
citius. Laber. Faire à qqn uo — d'œil, 
Voy. CLIGNEMENT. || 20 Fig. Court 
moment : En ao clio d'œil, Uno ters- 
pore. Cæs. Temporis puncio. Cæs. 

CLINIQUE, adj. Qui exerce auprès 
du lit des malades = Médecin chni- 
que, Afedicus (i) clinicus (1), m. Insc. 
et simpl. Clinicus, à, m. Mart. Mé- 
Aecine —, Clinice, es, f. Plin. 

CLINQUANT, 5. m. 1° Petite lame 
d'or ou d'argent Bractea, æ, (. Mart. 
Bracteola, [. Juv. Braclea auri. Lr. 
Argenti lamella (æ), f. Sen. : Couvert 
de clinquaut, Bracteatus, a, um. Sid. 
j| 2e Potite lame de cuivre imitant l'o 
{on l'argen D. Pyropi bractea (æ), f. 
Plin. || 3° Fig. Fausse apparence. Fu- 
cata, orum, 0. pl. Cic. Simulata, 
orum, 0. pl. Cic. Species, ei, f. Cic. 
2: Distinguer le clinquant de la vérité, 
Mucala et simulala a sinceris aique 
veris internoscére. Cic. Leur bonheur 
o'est que du —, Istorum bracteuta 
felicitas est (voy. 1°). Sen. || 6° En 
parl. du style. Faux brillant. Pigmenta, 
orum, n. pl. Cic. Fucus, à, m. Cic. 
Fucatus üif niter (eris), m Cie. s Clin- 
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quant du style, Verborum prastigis 
(çrum), f. pl. Cic. Tout cela n'est que 
u —, Fucata sunt illa omnia. Cic. 

CL10, muso de l’histoire. Clio, @s, 
CLIQUE, 3. f. Bande de gens mé- 
prisables. Grer, egis, m. [or. 

CLIQUETER, v. 0. C. CLAQUER 4°. 

CLIQUETIS, 5. m. 1° Bruit de 
choses qui s'entre-choquent. Crepitus, 
%e, on. Cic. Liv. Fremitus, üs, ©. 
Cic. =: Faire entendre le cliquetis des 
armes, Armis concrepare, 0, üs, pui, 
pilum, n. Grs. A peine le — des 
armes ent-il retenti, Simul concre- 

ucre arma. Liv. || 2° Fig. Accumu- 
ation de mots ronflants. Tinnilus, üs, 
m. Tac. : Qui cherche le cliquelis 
des mots, Tinnulus. a, um. Quint. 

CLIQUETTE, s. f. Sorto de casts- 
gnettes. Crotalum, 6, n. Cic. 

CLISSE, 5. f. 19 Cayon. Voy. ce m. 
} 2° Eclisse. Voy. ce m. 

CLOAQUE, s. m. do Lieu pour rs- 
cevoir les immondices. Cloaca, æ, f. 
Cic. || 2° Fig. Ramas impur. Colluvio, 
onis, f. Cie. Colluvies, ei, f. Tac. : Claa- 
que de forfaits, Scelerum colluvio. Cic. 

CLOCHE, 8. f. 10 Instrument d'airain 
dont on tire des sons au moyen d'un bat- 
tant interieur. (En géa., et surt. Petite 
cloche) Tintinnabulum, 1, 0. Plin. 
Plaut. (Cloche d'église) * Campana, 
s,f. Qqf. Æs, æris (= airain), 0. (le 

lor. n'est usité qu'aux cas en sh. 
D'ape. Vell. Sen. Mart. : Sonner la 
cloche, Pulsare tintinnabulum. Juv. 
La— des bains relentit, Sonat æs ther- 
marum, Afart. || 2° Vaso pour couvrir. 
Testum, i, n. Cato. : Sous une cloche 
d'airain, Sub æreo lesto. Plin. |] 3° Vesi- 
eule sous l'épiderme. Vesica, z, F. Plin. 

CLOCHEMIENT, s. m. C. CLAUDI- 
GATION. 

CLOCHE-PTED (À), loc. adv. Sur 
un seul pied. P-de in uno. lior. 

{. CLOCHER, s. m. Sorte de tour 
où sont les cloches. * Campanile, is, 0. 
(Cang.). Voy. rocn (8. f.). 

2. CLOCHIEN, v. n. 1° Boiter. 
Claudicare, o, as, avi, atum, n. Cic. 
= Qui cloche d'une jambe, Altero pede 
claudus, a, um. Nep. Voy. BoiTen. 
] 2° Fig. Être défectueux. Claudicare 
voy. 1°), n. Cic. Claudëre, 0, is, 8. 
parf., clausum, n. Cic. =: Qui clocbe, 
Caaudus, a, um. Quint. 

CLOCHETTE, 8. f. 1° Potite olo- 
che. Tintinnubulum, à, n. Plaut. Suct. 
Plin. || 2° Fleur on forme de cloche. 
* Campanula, æ, f. || S° Sorte d'orne- 
ment d'architecture. Gutta, æ, F. Vatr. 

CLOISON, 5. f. to Separatlon faite 
de maçonnerie legère ou de charpente. 
Intergerivus, à (8.-e. paries, elis), 1. 
Plin. Tenuis (à) murus (i), m. Cic. : 
Cloison en pans de bois, Craticius 
paries, m. Vitr. || 2° Membrane qui 
separe deux cavités. Sæplum, i, n. Ces. 

CLOISONNÉ, ÉF, adj. Divis on 
compartiments. Loculosus, a, um. Plin. 

CLOÎTRE, 8. m. 1° Galerie où sont 
les cellules dans un monastore. Crynta, 
a, f. Inse. *Claustrum, i, n. (Caug.). 
* Peristyliurm, si, a. (Trév.). |} 2° Bo- 
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nastère. °Claustrum, t, n. (Cang.). Ca- 
nobrtun, ti, n. lier. 

CLOÎTRER, v. act. 1° Mottre dans 
un cloitre. Intra cænobii claustra clau- 
dére,o,is, clausi, clausum, acti.(Trév.). 
1! 29 Fig. Enfermer scparement, isoler. 
Secludñre, o, is, clusi, clusum, act. Cic. 

CLOPIN-CLOPANT, loc. adv. En 
clochant : Aller clopin-clopant, C. 
CLOCHEN (v. 0.). 

CLOPINEN, V.n. C. CLOCAER (v. 0.). 

CLOPONTE, s. m. Sorte de petit 
crustace. Oniscus, i, m. Plin. Porcel- 
lio, onis, m. C.-Aur. 

CLORE, v. acl. 19 Fermer. Clau- 
dire, 0, is, clausi, clausum, act. Cic. 
= Portes closes, Clausæ fores. Tib. 
Litière close, Operta lectica. Cic. Yeux 
clos, Operti oculi. Quint. || Fig. A 

eux clos, VOy. AVEUGLÉMENT. || Avoir 
a bouche close (= garder le silence), 
Voy. siexce. || C'est lettre close, = 
cela est obscur (pour moi}, Hoc est 
(mthi) obscurum atque cæcum. Cic. || 
2° Entourer d'une clôture. Szæpire, io, 
is, sæpst, sæptum, act. Cic. = Clore les 
villes de murailles, Urbes mœnibus 
sæpire. Cic. Lien clos de muralles 
blanches, Circumsæptus locus parie- 
tibus albis. Col. || 3° Fig. Terminer. 
Concludÿre, o, is, clusi, clusum, act. 
Cic. Claud®re (voy. 10), act. Quint. 
Terminare, 0, as, avi, alum, act. Cac. 
: Clore une lettre, Epistolim conclu- 
dëre. Cie. — le vers, Versum clau- 
dëre. Quint. — sa phrase d'une autre 
maaière, Concluiére verborum ordi- 
nem ali& terminatione. Quint. — un 
discours, OÜrationem terminare. Cic. 
Il fut forcé de — son discours, Coac- 
tus est perorare. Cic. — une assem- 
blée, Concilium peragëre, 0, is, egi, 
actum. Cæs. — le lustre, Lustrum 
perfcére, io, is, feci, fectum. Liv. 

CLone, v. n. Se fermer. Coire, eo, 
is, ivielii, itum, ou. V.-FI. : Qui clôt 
facilement, Clusilis, m.f.,e, n. Pun. 

Se crone, v. réfl. 19 Se fermer. 
Claudi, or, Éris, clausus sum, pass. 
Virg. Voy. Se renueEn. || 2° S'entou- 
ror d'une clôture. Se sæpire (io, is, 
sepsi, sæptum). Virg. Sen. =: Se clore 
de murs, Se sæpire muris. Sen. || 3° 
Fig. Se terminer. Claudi (voy. 4e), 
pass. Quint. et tous les passifs des 
v. act. cilés à cronx 3°. 

CLOS, 08e, part. passé de cLonr, 
Voy. ce v. |} Adj. 19 Placé dans un 
lieu bicn fermé. Tectus, a, um. Cic. : 
Tenir qqn clos et couvert (pr. et 
fig.), Aliquem sartum et tectum con- 
servare. Cic. || Se tenir clos et convert 
(= en un lieu de sûreté), In tuto 
esse. Ter. || Fig. Nous pouvons nous 
tenir clos et couverts (— n’être pas 
communicatifs), Tecti esse possumus. 
Cic. || Se tenir clos et coi (— ne pas 
bouger de chez soi), Domi se conti- 
nère (eo, es, finui, tentum). Cic. || 
20 Qui couvre complétemont le ciel z 
À nait close, Obductä nocte. Nep. 

CLos,s.m.Terran ferme. Consæptum, 
î, 0. Col. Consrptus(i) ager (gri), m.Cic. 

CLOSSEMENT, 8. m. C. QLOUSAS- 
MENT. 
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CLOSSER, v. n. C. cLoussen. 

CLOTIIO, une des trois Parques. 
Clotho, üs, f. Ov. 

CLOTILDE, n. de femme. *Clotil- 
dis, is, f. 

CLOTURE, 8. f. 1° Encointe qui 
clôt. (En gen.) Claustra, orum, n. pt. 
Cic. (Faite do haies) Szpimentum, i, 
n. Varr. Szptum, n. Cic. (Faite de 
hierres sèches) Maceria, æ, f. Varr. 
Srptum € maceriis. Varr. (Faite 
d'osier) Craticius (it) paries (etis), 
m. Plin. Voy. mur. || 2 Vie cloitrée. 
“Claustra, orum, n. pl. (Le Dr.). || 
80 Vie retires. Secessus, üs, m. Quint. 
Suet. Secretum, à, n. Quint. || 4° Fig. 
Action de terminer, fin. Eritus, üs, w. 
Cic. Funis, is, m. Cie. = La clôture 
d’une discussion, Disputationis elau- 
sula (æ), f. Col. La — des jeux, Lu- 
dorum missio (onis), f. Cic. Après la 
— de la suance du sénat, Senatu di- 
misso. Cic. Voy. riN. 

CLOU, s. m. 1° Petite cheville de 
metal. Clavus, i, m. Cæs. = Petit clou, 
Clavulus, i, m. Varr. — de poutre, 
Clavus trabalis. Cie. — de soulier, 
Clavus caligaris. Plin. Assnjeltir avec 
des clous de fer, Clavis ferreis conf- 
g're. Cæs. Fixer avec de peluls —, 
Clavulis figë®re. Cato. Vny. cLouen. 
Enfoncer un ciou, Clavum pangère. 
Liv. defigëre. Plin. Ficher un — de 
bronze dans un arbre, Clavum zreum 
in arborem adigëre. Plin. Mettre 
des clous d'or à des sandales, Aureos 
clavos crepidis suppingrre. V.-Maz. 
Aurets clavis crepidas suffig're. Plin. 

Fig. H faut qu'un clou chasse 

autre (prov.), Clavus clavo ejiciendus 
(est). Cic. |] 20 Furoncle. Clavus, à, m. 
Cels. Col. 

CLOUD (8SAINT-), v. de Franoe 
(Seine-et-Oise). * Novigentum, i, 0. 
*Sanctus (1) Clodoaldus (i), m. 

CLOUER, v. act. 1° Attacher avec 
un clou ou des clous. Clavo on Clavis 
fig#re, 0, is, fizi, firum, act. Cato. 
Vitr. config#re, act. Cæs. religare, 0, 
as, avi, atum, act. Cæs. = Clouer sur 
ao mur, Ad parietem figëre. Plaut. || 
2° Fixer comme avec un ciou. A /Aaère, 
0, is, firi, firum, act. Cic. Defigëre ot 
Config”re, act. Cic. Colligare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. = Clouer qqn sar 
le sol en le frappant de la pointe, Ali- 
quem cuspruile ad terram affig're. Liv. 
Je te clouerai à terre à coups de poing, 
Te defigam in lerram colaphis. Plaut. 
Cloué sur le Caucase, Affirus Cau- 
caso (au dal.). Cic. Le dard se cloue 
au baudrier, Defigitur verutum in 
balteo. Cæs. Boucliers cloués ensem- 
ble [par des javelots], Scuta transfira 
et colligata. Czs. Cloué sur place, Con- 
firus ou Defirus. Cic. | 
tacle] les cloua aur place, Immobiles 
eos defirit. Liv. La vieillesse m'as 
cloué dans mon lit, Senectus me lec- 
tulo affirit. Sen. Etre — au lit, Lecte 
(a l'abl.) teneri, eor, ëris, parf. 1ous., 

ass. Cic. Être — sur les livres, In 
bras hœwrère, #0, es, Rest, hæïum, 0. 
Cic. Clouer Brutus en Grèce, Brutum 
in Græciä colligare. Cic. 


Fig. [Ce spec- 
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CLOVIS, roi de Francs. * Clodo- 
usus, ï, M. 

CLUNY, v. de France (Saône-et- 
Loire). * Cluniacum et Cliniacum, i, n. 
: De Cluny, * Cluniacensis, m. f., e, 0. 

CLYDE, fi. d'Écosse. Glota.z,f. Tac. 

CLYTENNESTRE, femme d'Aga- 
memnon. Clytrmnestra, æ, f. Cic. 

CNIDE, v. de Cario. Cnidos et Cni- 
dus, i, f. Ov. Liv. : De Cnide, Cni- 
dius, a, um. Aus. Les habitants de 
—, Cnidii, orum, m. pl. Cic. 

COACCUSEÉ, s. m. Celui qui est 
accuse avoo qqn. Correus, i, m. Ulp. 

COADJUTEUR, S. m. 1° Aido (on 

bn.). Adjutor, oris, m. Cic. | 20 Ce- 
fi qui est adjoint à un prélat. Co- 
episcopus, i, m. ÎTier. 

COAGULATION, 8. f. Action de 
cœaculer; etat de ce qui est coagulé : 
Coagulation da lait, Lactis cougulatio 
(omis), [. Plin. 11 empèche la — du 
sang, Prohibet sanguinem densari. 
Plin. Voy. coacuLen. 

COAGULER, v. act. Figer, cailler, 
épaissir certains liquides. (En gén.) 

og're, 0, is, coegi, coactum, act. Col. 

Contrah?re, 0, is, frari, iractum, act. 
Plin. Densare, 0, as, avi, atum, act. 
Plin. Spissare, act. Plin. (Surt. en 
parl. du lait) Coagulare, act. Plin. 

Se coacuLæn, v. réfl. Sa figor, se 
cailler. (En géa.) Concresrëre, 0, is, 
crevi, cretum, n. Col. Vire: Coïre, eo, 
îs, toi et it, ifum, n. Varr. Virg. 
Densari, or, aris, alus sum, pass. 
Plin. Spissari, païs. Plin. (Surt. en 
parl. du laitt Coagulari, pass. Plin. 

COAGULUM, S. m. Ce qui coagule 
le lait. Coagulum, i, n. Varr. 

COALISE, SC COALISER, COA- 
LITION.VOY. LIGUÉ, Se LIGUER, LIGUE. 

COASSEMENT, 8. m. Le cri des 
renouilles. Ololyqgon, onis, m. Plin. 
Dulatus, üs, o. Plin. : Le coasse- 
ment des grenouilles, Ranarum can- 
tus (us), m. Plin. 

COASSER, v. n. Pousser des coas- 
sements. Coarare, 0, as, 3. parf. ai 
sup., n. Suet. Ololygonem mittfre, 0, 
is, misi, missum. Plin. =: Les gre- 
oouilles coassent, Ranæ canunt (de 
canÿre, 0, cecini, cantum, n.). Plin. 

COASSOCIE, 3. m. C. ASSOCIK. 

COBLENTZ, v. d'Allomagne. Con- 
Auentes, im, m. pl. Suet. 

{. COCIIE, 8. m. 1° Grande voiture 
publique. Petorritum, à, 0. Hor. || 

ig. Manquer le coche (= perdre 
l'occasion), Voy. occasion. || Faire la 
mouche du coche (= faire | empressé 
our rien), Afulta agendo nihil agëre. 
hæd. || 49 Qqf. Carrosse. Voy. ce m. 
3° Bateau publio pour voyager sur 
rivières. Linter, tris (gen. pl. 
æium), fém. (rar. masc.). Hor. 

2. COCHE, 8. f. C. rTavure. 

3. COCHE, 8. f. C. &NTAILLE. 

COCHIENILLE, 8. f. Insocte dont 
on tiro une teinture rouge. Coccun, 
ti, n. Plin. : De cochemlle, Coccineus, 
a, um. Plin. Coccinus. Petr. 

COCLER, 8. m. 1° Conducteur d'un 
carrosse, etc. Redarius, ii, m.Cic. || 2° 
Conducteur de char. Auriga.æ. m.Cic. 


COEUR 


Il $° Constollation. Auriga, #, m. Cic. 

COCHERE, adj. f. Par où pout 
passer uno voiture = Porte cochere, 
Porta, æ, f. Plin, 

COCHET, 8. m. Jeune coq. Voy. 
JEUNE el COQ. 

COCHE VIS, s. ra. Alouette huppèe. 
Galeritus, i, m. Varr. Galerita (æ) 
avis (is), f. Plin. 

COCHON, 5. w. C. ponc. 

COCLES, surn. romain. Cocles, 
clitis, m. Liv. 

COCON, s. m. Coque dont s’envelop- 
ent certaines larves. Nidus (i) volubi- 
19 (is), m. Plin. Araneum, 1, n. Plin. 

COCTION, 8. f. 4° Cuisson. Voy. 
ce m. || 2° Digestion. Voy. ce m. 

COCYTE, M. des enfers. Cocytus, 
ï, m. Cic. = Du Cocyte, Cocytius, a, 
um, Virg. 

COLE, s. m. Recueil de lois. Codez, 
dicis, m. Cod. = Rediger un code à 
l'usage des citoyens, Jura civibus 
præscrib®re. Cic. Se consacrer à l'étude 
du —, Se ad rubricas conferre. Quant. 

CODICILLE, 5. m. Disposition qui 
modifie un tostament. Codicillus, à, m. 

CODIFIER, v. act. Rôunir (des lois) 
en un corps. Voy. néunin. 

CONONLAN, surn. de Darius III. Co- 
domannus, i, m. Just. 

COELESYRIE, partie de la Syrie. 
Cœle (es) Syria 'æ), f. Liv. Plin. 

COCMPTION, s. f. Achat recipro- 
que. Coemptio, onis, f. Cic. 

COERCITIF, ivre, adj. Capable 
d'excreor la coorcition : Puissance coer- 
cilive. Voy. le suiv. 

COERCITION, 8. f, Puissance de 
contraindre. Coercitio, onis, f. Suet. 

COÉTERNEL, ELLE, ad). Qui oxiste 
de toute oternito avec un autre. Coæ- 
lernus, a, um. Tert, 

COEUR, s. m. 1° Organe qui est 
le principal agont de la circulation du 
sang. Cor, ordis, a. Cic. : Maladie de 
cœur, Cordis dolor. C.-Aur. Baltement 
de —, Le — bat, Voy. BATTEMENT. 
naTTne. || 20 Co mômMo organe consider 
commo susceptible d'être agito ou mo- 

difie par les passions. Cor, ordis, n. 
Plaut. Hor. = Le cœur lui bat, Corde 
tremit. or. Mon — tressaille, me 
bat contre la poitrine, Meum cor in 
pectus emicat. Plaut. || Fig. La mala- 
die de Tullie me brise, me fend, me 
fait saigner le cœur, Tullis morbus 
me ezanimat. Cic. J'ai le — gros (— 
j'éprouve un grand chagrin, Voy. 
CHaOniN. || 3° Poltrine. Pectus, foris, 
n. Cic. =: Mettre la main sur son 
cœur, Manum pectori admovëre. Quint. 
Dresser contre son —, Ad pectus pre- 
mire. Virg. || 4° Fig. Siège de la 
sensibilité morale, des passions, des 
affections. Animus, 1, m. Cic. Qqf. 
Pectus, toris, n. Quint. : Enflammer le 
cœur des gens de bien, fnceniëre bo- 
norum animos. Cic. Réprimer les élans 
du —, Reflect®re animum. Cic. Forcer 
lescœurs, In pectora irrumpère. Quint. 
Aller au cœur, Ad animum penetrare. 
Quint. Tant de sentiments contraires 


av torturent 18 —, Tot cure meum 
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animum diverse trahunt. Ter. Trem- 
bler au fond de son —, jusqu'au fand 
du —, Animo tremêre. Cic. Totä mente 
contremisc®re. Cic. Je me formais le — 
et l'esprit, Animum et mentem mean 
conformabam. Cic. Etudier le — hu- 
main, Naluras hominum perspicére 
Cic. Exprimer sur la toile les senti 
ments du — humain, Hominis animus 


pingèëre. Plin. C'est le — qui fait les 
vraleurs, L'éloquence vient du —, Pee- 


tus est quod disertos facit. Quint. |} 6° 
Faculte de l'âme qui nous rend capables 


d'aimer : affection, amitié, amour; La 


personne qui est l'objet de notre affec- 
tion. Animus, 1, m. Cic. Qqf. Pectus, 
toris, 0. Cic. Cor, ordis, 0. Ter. Tra- 
duct. div. : Cœur malade, Animus 


ægrotus. Ter. Qui a le — mslade, 


Animo zæger. Enn. Pénétrer, S'insi- 
auer dans le —, Influëre in animum. 
Cic. S'altacber, Gagner, S'aliéner le 
— de, Voy. S'arracuen, ete. Bannis 
cet amour de ton —, Îstum amurem 
ez animo amovë fuo. Ter. Banair qqn 
de son —, Aliquem dimiltère e sinu 
(suo). Cic. Elle m'a duané so0 — et 
Sa vie, Mihi suum animum aîque om- 
nem vilam credidit. Ter. Ce mariage 
te tient au —, Tibi nuptiz Ag sunt 
cordi. Ter. Aimer du fond du —, 
Amare er animo. Cic. Aimer de tout 
son —, Amare toto pectore. Cic. unice. 
Cic. amore singulari. Cic. Porter qqn 
dans son —, Aliquem in oculis on 
oculis ferre. Cic. in oculis ou in sinu 
gestare. Ter. Je te porte au fond de 
mon —, dans mon —, Mihi kzres in 
medullis. Cic. Pompée est dans mon 
—, Pompeius in sinu (meo) est. Cic. 
Recevoir qqn à bras et à — ouverts, 
Aliquem suo sinu compleruque reci- 
père. Cic. Père par le — et par la 
oalure, Et animo et naturä pater. Cic. 
Ami de —, Ex animo amicus. Cic. 
Roscius, l'ami de ton —, Amores ac 
deliciz tuæ, Roscius. Cic. J'ai eu pour 
toi le — d'un frère, Te fratris loco di- 
lezi. Ter. As-tu une épouse selon ton 
—7? Ex lui animi sententiä urorem 
Rabes ? Cic. Ne former avec son frère 
qu'un — et qu'une âme, Cum fratre 
concordissime vivre. Cic. || T. de ten- 
dresse. O mon cœurl Meum cor! Plaut. 
Mi anime! Plaut. Mezæ delicis! Plaut. 
Mel meum/ Plaut. O mon petit —1 
Corculum! Plaut. Ocelle mi! Plaut. 
IL Un joli cœur (— un pelit-maltre), 
Trossulus, 1, m. Sen. Faire le joli —, 
Fa:etum se facëre. Plaut. || 6° Zèle, 
ardeur, plaisir, bonne volonté. Animus, 
f,m. Cic. Studium, ii, n. Cic. : Qui a 
le cœur à l'étude, Studiis deditus, a, 
um. Cic. Doctrinarum studiosus. Cic. 
Avoir le — à l'étude, Se totum in 
scientiä collocare. Cic. Prendre, Avoir 
qq. ch. à —, Habere aliquid curæ. 
Sall. Quint. [ eux] qui eurent à — 
de jouir d'une bonne réputation, 
Quibus curæ fama fuit. Quint. Ce que 
j'aile plus à —, c'est de (infin.), Ni 
mihi est optalius quam {nln.) ou 
quam ut (el le subj.). Cic. Et il n'avait 
riea plus à — que de me renverser, 
Neque illi quidquam deliberatius fuit 
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quam me evertére: Cic. 1l u'ent rien 
tant à — que de (infln.), Nikil anti- 
quius durit quam (iafin.). (ic. ou quam 
ut (et le sub].). Suet. Nullam curam 

iorem habuit quam ut [et le subj.). 

iv. Tenir su — à qqn, Cordi esse 
lus au 
— que la sohtnde, Nikil mi soli- 
tudine amicius. Cic. La gloire lui tint 


alicui. Liv. Rien ne me tient 


plas au — que le pouvoir royal, An- 
liguior ei fuil gloria quam regnum. 
Cic. Le bien public lui tient plus au 


— que ses intérêts particuliers, Rei- 


publicæ commoda habet potiora priva- 


hs necessitatibus (à l'abl.). Czs. Le sa- 


lut de leur patrie leur tint moins au 


— que leur propre élévation, {is pa- 


îræ salus posterior suë dominatione 
fuit. Cie. Demander qq. cb. du foad da 
—, Aliquid er animo rogare. Cic. 
Celui qui a commis celte action de 
gaielé de —, Qui illud animi causà 
fecit. Cic. [Faire qq. cb.) de bon —, 
Facile et libenter. Éte. Animo gaudenti 
ac librnti. Cic. Je l'ai fait, et de bon 
—, llud feci, ac libens. Ter. Il l'a 
fail de grand — Fecit libentissimo 
animo. Cic. Ils l'accuerllent de très 
bon —, Libentissimis animis eum re- 
cipiunt. Cæs. Promettre de bon —, Be- 


aignissime promitiére. Cic. 11 n'a nulle 


art diné de meilleur —, Nusquam 
ibentius cenavit. Cic. De tout —, Ex 
animo. Ter. S'adonner, Se mettre de 
tout — à, Mettre 1oul son — à qq. 
ch., Incumbere 1o1& mente in rem. l'ic. 
toto pectore alicui rei. Tac. omni studio 
ad rem. Cæs. Omne suum stulium in 
re collucare. Cie. À contre-cœur, Voy. 
ce m. || 7° Sicge de la reconnaissance 
ou du ressentiment; qqf. memoire ,en 
gôn.). Animus, i, m. Cic. Pectus, toris 
0. Cic. Memnoria, æ,f. Cic. 2: [Ces pa- 
roles] sont encore gravées dans mon 
cœur, Afihi etiam nunc scripta sunt in 
animo. Ter. Leur suavenir a rempli 
mon —, Eorum memoria pectus meum 
offudit. Cic. {Tes exborlations) de- 
meurenl gravées dans mon —, Miki 
in vascenbus hAærent. Cic. La don- 
leur subsiste su fond de mon —, 
Infirus animo hæret dolor. Cic. Dire 
à qun ce qu'on a contre lui sur le 
—, Déchiarger son — contre qqn, [ram 
suam in aliquem evomêre, Ter. Avoir 

q- ch. sur le —, Aliquid graviter 
fere. Cic. Voy. RESSENTIMENT, Ap- 
prendre qq. ch. par —, Rem commen- 
dare memoris. Cic. Rem edisc#re, o, ts, 
didici, 8. sup. Cic. Savoir par —, 
Tenère memoriä. Cic. memoriter. PI.-j. 
Voy. Se souvenin. || Ce jour-là j'ai dé- 
jeuné par cœur(— je n'ai pas déjeuné), 

lo die impransus fui. Plaut. || 8° Sens 
moral, respect de si-même. Pudor, 
omis, masc. Cic. Verecundia, æ,f. Cic. 
: Homme qui a du cœur, qui a beau- 
coup de —, Homo pudens. Cic. pu- 
dentissimus. Cic. Homo sumimo pudore. 
Cic. Si lu as du —, Si quis es! pudor 
(tib). V.-Maz. Celui qui n'a pas de 
—, ic quem non pudet. Cic. 1l n’a 
lus de —, Eum pudére desiit. Sen. 

u as eu assez peu de — pour, Tu 
as ou le — de faire cela1 Te id facére 
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nuflo modo puduit{ Ter. 1 Pensée 
intime. Animus. à, m. Cic. ,enlis, 
f.Cic. Pectus, toris,n.Cic. : Mon cœur 
me disait bien que. (— je pressentais 
bien), Præsagiebat mi animus (prop. 
iof.). Plaut. Tu veux en avoir 
net (= Savoir ce qui en est), Id seire 
cupis. Cic. J'en ai le — net, Hoc 
certo scio. Plaut, — sans détour, Ani- 
mus simpler. Cic. Apertum pectus. Cic. 
Abl si cela était dit (par loi) du fond 
du —] Utinam istud verbum ex animo 
ac vere diceres! Ter. [Parler] à — ou- 
vert, Animo libero. Cic. Libero corde. 
Plaut. Liberä linguë. Plaut. Compter 
sur ane lettre à — ouvert, Liberiorem 
epistolam erspectare. Cic. Avoir le — 
sur les lèvres, Voy. Être mnaNc, Sin- 
cèng. Se parler — à —, Voy. rRaN- 
CBEMENT, SINCÈREMENT. Co que je 
renferme au fond de mon —, 

maihi sunt inclusa medullis. Cie. Les 
secrets du —, Occulta pectoris. Sall. 
Dissimuler les secrets de son —, Ani- 
num suum tegère. Cic. Décuuvrirà qqu 
les secrets de son —, Ouvrir son — 
à qqn. Sensus suos alicui aperire. Nep. 
Je vous ai ouvert, Je vous ai déchargé 
mon —, Effudi vobis omnia quæ sen- 
tiebam (de sentire, io, is, senst, sen- 
sum, AS Cic. Ouvrir à qqa le fond 
de son —, Alicui se totum patefacëre. 
Cic, L'expression du visage révèle les 
secrets du —, Vullus sensum animi 
indicat. Cic. Connaltre les secrets du 
— de qqn, Reconditos alicujus sensus 
tenére. Cic. Lire dans le — de qan. 
Animum alicujus perspicère. Ter. 
Aperlum pectus alicujus vidére. Cic. 
Sonder les replis de son —, Mentem 
suam pertractare. Cie. Je ne sais ce 
que tu as dans le —, Nescio quid 
sentias. Cic. Chercher ce que ses con- 
citoyens ont dans le —, Pervestigare 
quid cives cogitent (de cogitare, 0, as, 
avi, atum). Cic. La tempérance pro- 
cure la paix du —, Temperantia pa- 
cem animis affert. Cac. |] 40° Caractère; 
personne consideree sous le rapport de 
son caractere. Animus, 1, m. Cic. In- 
genium, ti, n. Ter. Natura, æ, f. Cic. 
: Partir d'un bon cœur, Proficisei ab 
optimo animo. Bulb. ap. Cic. Je pre- 
nais tout cela pour l'effet d'un boa 
—, Hzc omnia putabam esse Aumani 
ingenii on mansuet animi officia. Ter. 
Qu: a bon —, fumanus, a, um. Cic. 
Benignus. Cic. À mauvaise têle, mau- 
vais —, Mala mens, malus animus. 
Ter. Qui a mauvais —, Inhumanus, 
a, um. Cic. Durus. Cic. Un — large 
et généreux, Prolira beneficaque na- 
tura. Cic. Qui a un — de fer, Fer- 
reus, a, um. Cic. |] O cœnr de ferlOte 
ferreum! Cic. Un grand —, Vir ma- 
gnanimus. Cie. Cœurs faibles, Animi 
molles. Sall. || 11° Bonte, genérosité. 
[Jumanitas, atis, f. Cic. Denignitas, 
f. Cie. : Homme qni est tout cœur, 
qui a le — sur la main, Momo huma- 
nissimus. Cic. || 129 Courage; personne 
considerèe sous le rapport du courage. 
Animnus, 1, m0. Cic. Virfus, utis, f. 


Cic. = Avoir du cœur, Esse magni 


animi, Cic. Bono animo esse Cic. 


COFFR 


Stare animo. Cic. 1] a eu da —, Ani- 
mus ei præsto fuit. Cic. Si nous avons 
ant soit peu de —, Si quid in nobis 
animi est. Cæs. Un homme qui a du 
—, Vir fortis. Ter. Tu es homme et 
homme de —, Homo et vir es. Cic. 
Les hommes de —, Viri fortes. Cic. 
Constantes homines. Cic. En homme 
de —, Viriliter. Cic. Fortater. Cic. 
Le — se ranime, Redit animus. Ter. 
Liv. Donner du — à qqn, Add#re 
alicui animum. Cie. animos. Cic. vir- 
tutem. Sall, 11 prend da —, Jlli ani- 
mus augetur. Cic. accendifur. Sall. 
accedit. Cic. additur. Plaut. Rendre le 
— à tous, Unumquemque confirmare 
ou excitare. Cic. Son arrivée rendit 
da — aux nôtres, Ejus adventus nos- 
tros firmauit. Cæs. Redonner da — 
aux gens de bien, Aflictos animos 
bonorum confirmare ou excitare. Cie. 
Reprendre — après une frayeur si 
grande, Animum a pavore fanlo reci- 
père. Liv. Manque de —, Voy. LA- 
cugté. Qui manque de —, Sans —, 
Voy. LAcHs. Avoir le — de (faire 
qq. ch.), Sustinère, eo, es, tinui, ten- 
tum ou Audére, e0. es, ausus sum 
(facére aliquid). Cic. Faire contre for- 
lune, ou contre mauvaise fortune, bon 
—, Advuersam foriunam pulcherrime 
ferre. Cic. || C'est ua cœur énergique, 
Vir (est) summä virtute. Cic. Les 
rands cœurs, Viri magnanimi, Cic. 
l 13° Estomac. Stomachus, 1, m. Cels. 
lin. : Mal de cœur, Stumachi redun- 
datio. Plin. Avoir mal au —, Nau- 
seare, 0, «as, avt, atum, n. Cels. 
Faire mal au —, Stomachum movère. 
Pln. Fastidium creare. Plin. || Fig. 
Faire mal au cœur (— exciter fs 
déguût), Fastidium parÿre. Plin. M 
44° Fig. Le miliou, le centre d'une ch. 
Qqf. Sinus, üs, m. Sall. Gremium, ti, 
n. Cic. Viscera, erum, n. pl. Cic. Le 
qu souv. on tourne par les adj. 
fedius où Intimus, a, um (que l'on 
fail accorder avec le subst. suiv.). 
Cic. : Le cœur de l'Italie, Viscera 
ltalis. Liv. Au — nême de la répu- 
blique, In venis et visceribus reipu- 
blicæ. Cic. Le — de la ville, Urbis 
prnetrale (is), n. Liv. Au — de ls 
ville, In sinu urbis. Sall. Au — de 
la Grèce, Medio Græciz gremio. Cie. 
Au — de la Sicile, In mediä Sreilië. 
Cic. Aller se cacher au — de la Ma- 
cédoine, Abdëre se in intimam AMace- 
dontam. Cic. Le — de l'été, Summe 
sstas. Cic. On était au — de l'hiver, 
Erat hiems summa. Cic. Le — du 
bois, Lignum QI interius (oris). Plin. 
Le — d'un arbre, Arboris lignum 
medulls prorimum. Plin. Dans l'yeuse 
il n'y a que le —, Tofa ossea est 
ilez. Plin. Tirer [des arguments) da 
— même de la cause, Er ipsis vis- 
ceribus causæ sum’re. Cie. || 16° Ce 
qui a la forme d'un cœur. Cordas eff- 
gies (ei), f. Plin. = Avoir Is forme 
d'un cœur, Cordis spectem repræsen- 
tare. Plin. | Faire la bouche en cœur, 
Ducëre os exquisitis modts. Quint. 
COEXISTER, v. 0. Exister onsom- 
ble. Simul esse, aum, es, fui. Cic. 
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COFFRE, s. m. 4° Meuble en forme 
de caisse. Arca, æ, f. Cic. = Coffre à 
serrer les babits, Area vestiaria. 
Cato. Petit —, Arcula, æ, f. Cic. || 
do Caisse à serrer l'argent, l'argent 
serre dans cette caisse. Arca, æ, f. 
Varr. Cic. : Mettre [de l'argent] dans 
oo coffre, In arcä ponëre. V'arr.Compte 
sur mon —, Arcæ nostræ con/idito. 
Cic. Petit —, Cista, æ, f. Cac. Tor. 

Les coffres de l'Etat, Mensa (æ) pu- 
lica (#), f. Cic. Remettre une somme 
dans les — [de l'État], Reponère pe- 
euniam in fhesauros. Liv. Vider les — 
de l'Etat, Effundfre ærarium (ii, n.). 
Cic. || 3° Banquette d'un carrosse. Cap- 
sus,i,m. Vitr. || 6° La partie du corps 
que renferment les côtes. Thoraz, acts, 
m. Cels. Plin. Præcordia, orum, n. 
pl. Liv. 

COFFNE-FORT,s.0. C. corne 20, 

COFFRET, 8. m. Petit coffre. Ar- 
eula, z, f. Cic. Cista, f. Cic. Mor. : 
Coffret à serrer l'argent, Theca num- 
mar, f.Cic. Petit —, Cistella,f. Plant. 

COFFRETIER, s. m. Colui qui fait 
des coffres. Arcularius, ti, m. llaul. 

COGNAC, v. do France (Charente). 
*Conacum el Cognacum, i, 0. 

COGNASSIER, s. m. Sorte d'arbre. 
Cydonta (æ) arbor (oris), f. et absol. 
Cydonia, æ, f. ou Cydonius, ti, f. Pall. 

COGNAT, S. m. Parent par les 
femmes. Cognatus, i, m. Cic. 

COGNATION, s. f. Parenté des co- 
gnats. Cognatio, onis, Î. Cic. 

COGNÉE, s. f. Sorte de hache. As- 
ia, 2, f. Cic. |} Prov. 11 a jeté le 
manche après la cognée, Abjecit 
Aastas (— il a jelé ses javelots). Cic. 

COGNER, v. act. 1° Frapper sur 
qq. ch. pour l'enfoncer. Adigère, o, is, 
egi, actum, act. Plin. || 2° Heurter, 
frapper (en gèn.). Voy. ces m. 

COHABITATION, 8. f. Communauté 
d'habitation. Contubernium, ti, n. Cic. 

COUABITER, v. 0. Habiter ensem- 
ble.Convirêre, o, is, uiri, victumn,n.Sen. 

COUÉRENCE, 5. f. État de ce qui 
est coherent. Cohærentia, æ, Î. Cic. = 
Donner de la cuhérence à qq. ch., 
Alicujus rei partes Jjungère, 0, ÿ, 
junri, juncium. Sen. Prendre de la 
—, Cohkzrescère, 0, is, hæsi, kzsum, 
a. Cic. Avoir de la —, Voy. le suiv. 

COHÉRENT, ENTE, adj. Liô dans 
ses parties (pr. et fig.). Cohærens, gén. 
eus. Cic. : Être cohérent, Cohærère, 
æ, es, kesi, hæsum, n. Cic. 

COUERITIER, ÊRE, S. masc. et 
fém. Celui, Celle qui hérite avec qqn. 
Coheres, edis, mase. Cic. fém. Dig. 

COIÉSION, s. f. Force qui unit les 
parties d'un tout. C. conÉnENce. 

CONORNTE, s. f. 1° La dixième par- 
tie de la logion romaine. Cohors, ortis, 
f. Cæs. || 2° Troupe (en gèn.).Voy.ce m. 

COUUE, 8. f. Foule tumuituouse. 
Turba, æ, f. Cic. 

CO, 178, adj. C. CALME, PAISIBLE. 

COIPFE, 8. f. Sorte de bonnet de 
femme. AMitra, æ, f. Cic. 

COIPFÉ, e, part. passé de corr- 
ren, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui porte la 
coiffe. Mitratus, e, um. Pran. Plin. || 
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2 Qui a la tête couverte = Être coilfé, 
Capite operto esse. Cic. ]| 3° En parl. 
d'antiuaux. Dont les oroilles sont bien ou 
mal faites : Cheval bien coiffe (= qui 
a les oreilles courtes et redressées), 
Equus brevibus auriculis ef arrectis. 
Col. Chien bien — (= qui ales oreilles 
longues et souples), anis auriculis 
magnis ef flaccis. Varr. Bouc bien — 
(= qui a les oreilles souples et tom- 
bantes), Caper flaccidis et pregravan- 
tibus auribus. Col. || 4° Fig. Enticho de 
=: Coiffé d'uo préjugé, Errore imbntus, 
a, um. Cic. — de qq. opinion, Alicui 
sententiæ addictus. Cic. [Idées] dont 
Platon était fort —, Quas Plato miri- 
fice erat amplexatus. Cic. — de qqn, 
Nimis alicui deditus. Cie. Être — de 
qq, Alicujus studio teneri, eor, ëris, 
parf. inus., pass. Suet. Alicui ad 
insarniam (autre, co, es, favi, faulum, 
0. Suet. Il était si — de la factiun 
des Verts, Prasinæ factioni ifa ad- 
dictus et deditus erat. Suet. 

COIFFER, v, act. 1° Couvrir la tête 
d'une coiffuro : Coifler qqn d'une 
mitre, Alicujus caput miträ operire, 
to, is, perui, pertum. Plin. — qqa 
d'une couronne, Alicuï coronam impo- 
nêre, 0, is, posui, positum. Cic. — qqn 
d'un bonaet, Alicujus capiti calau- 
ticam accommodare, 0, as, avi, atum. 
Cic. — qqn d'un casque, Aliquem 
galeare. Cæs. Coiffé d'un casqne, Ga- 
leatus. Cic. Galeä induius. Virg. — 
d'un pélase, Petasatus. Cic. [Homme] 
— d'un bonnet, Pileatus. Liv. [Fem- 
me] coifflée d'un bonnet, Mitrata. 
Plin. Prop. || 2° Aller bien ou mal 
(en parl. d'une coiffure) = Cela te 
coiffe bien, floc crines tuos decet (cuit, 
cére). Ov. || 3° Mettre sur la tête une 
ch. quelconque = Cuifler qqn de qq. 
cb., Aliquem ou Alicujus caput aliqua 
re conteg're, 0, 1s, teri, fectum. Cic. 
Cæs. || &° Arranger les cheveux : Coifler 
gqn, Acui capillum comère, 0, 18, 
compsi, complum. Suet. Se faire — 
(en parl. d'une femme), Pectendos 
præbêre capillos. Ov. Il se fit —, Ca- 
pillum sibi comi præcepit. Suet. Pen- 
dant qu'on les coifle, Dum comuntur. 
Ter. Tête coillée, Compositus capillus. 
Cic. Compti capilli. Cic. Garçons bien 
coiffés, Puert compti. IHor. 

Se coirren, v. réfl. 4° Se mettre 
une coiffure =: Se coiffer d'un casque, 
Galeam induëre, 0, is, ui, utum. Cæs. 
Se — d'un bonnet (d'homme), Pileum 
capiti fmponère, 0, is, posui, post(um. 
Liv. Se — d'une couronne, Coronam 
sibi ad ‘apuf accommodare, 0, as, avi, 
atum. Cic.  Absol. Se coiffer (= 
meltre son chapeau, son boannet), 
Caput operire, io, is, perui, pertum. 
Plaut. || 2° Se souvrir la tôte d'une 
ch. quelconque : Se coiller d'un panier 
de moissonneur, Se messoriä corbe 
conteg”re, o, is, teri, tectum. Cic. || 
30 Arrangor ses choveux. Se comère 
(o, is, compsi, comptum). Plaut. Ca- 
put comÿre. Quint. Capillum compo- 
nère, 0, is, posui, positum. Cic. || 
&o Fig. S'enticher de : Se coiffer de 
ago, de qq. ch., Se alicui ou alicui 


casque pour coillure, 
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rei addicère (0, is, diri, dictum). Cie. 


Quint. Voy. corrré 40. 


COIFFEUR, euse, snbst. magc. et 
fém. Celui, Celle qui coiffe. Caputis ou 
Cayrllorum concinnator (oris)}, mase. 


Col. Ornatrir, 1cis, fêm. Ov. Suet. 


COIFFURE, s. f. 4° Couverture de 
tête. Capitis legumentum (i), n. Liv. 
tegmen :minis\, 0. Virg. : Ayant un 
aleä vuiutus. 
Virg. 1 mit aux femmes des bonnets 
pour —, Capita mulierum mitris ope- 


ruil. Plin. VOg- cotrren 1°. Prendre 
0 


uo bonnet (d'homme) pour —, Pi- 
leum capiti imponëre. Liv. Voy. Se 
coirren 10. ] 2° Arrangement des 
cheveux. Capillorum ornatus (üs), m. 
Ov. = Cette coiffure.…, Sic ornatæ 
come (f. pl: Ov. C'est une — à la 
Léodamie, Sic erat ornatis Laodamia 
comis. Ov. — disposée par étages, 
Coma(æ)in gradus formata(æ).f. Suet. 
— 4 boucles, Caput (pitis) in annulos 
complum (1), 0. Quint. Si peu soi- 
gneux de sa —, În capite comendo 
tam incuriosus. Suet. Déranger sa —, 
Comam turbare. Quint. Arranger sa 
—, Voy. Se corrren Je. 

COIMBRE, v. de Portugal. Conim- 
brica, x, f. Plin. 

. COIN, 8. m. {° Instrument en angle 
aigu. Cuneus, i, m. Cie. = Petit coin, 
Cuneolus, m. Cic. Présenter la forme 
d'un —, Cuneari, or, aris, atus sum, 
pass. Plin. Se rétrécir en forme de 
—, In cuneum tenuari. Tac. Qui a la 
forme d'un —, Cuneatus, a, um. Liv. 
| 2° Instrument pour marquer les mé- 

ailles. Forma, x, (. Quint. : L’em- 
preinte du coin, Nota, æ, f. Suet. 

rappés aa même —, Unä formnä 
percussi, æ, a. Sen. Des pièces de 
monnaie marquées à tous les coins, 
Nummi omnis notæ. Suet. Pièce de 
monnaie frappée au coin de l'État, 
Nummus cui publica forma est. Quint. 
Battre monnaie au — de l'État, Æs 
publice signare. Cie. || 3° Bataillon 
triangulaire. Cuneus, i, m. Cæs. Liv. 
: Se former en coin, Cuneatim consis- 
têre (n.). Liv. Cuneum facëre. Cæs. À 
4° Angle que forme une chose. Angulus, 
i, m. Cic. = Coin d'un mur, Parietis 
angulus. Vitr. Qui forme un — ou les 
coins, Angularis, m.f.,e,n.Cato. Vitr, 
Les — de la bouche (ouverte), Rictus, 
is, m. Cic. Le coin de l'œil, Angulus 
oculi. Cels. Regarder du — de l'œil, 
Aspicëre limis oculis. Plaut. et simpl. 
limis. Ter. Assis au — du feu, Ad 
focum sedens. Liv. || Le marchand du 
coin (= du voisinage), Mercator e pro- 
zimo. D'apr. Plaut. || B° Petite etendue 
de terrain. Angulus, i, m. Liv. : Un 
coin de lerre, Angulus. Hor. Agellus, 
ra. Cic. Un petit — de terre, Terræ 
eziqua (æ) pars (artis),f.Cic. || 6° Lieu 
êcarte, endroit retiré. Angulus, i, m. 
Ter. Vell. Recessus, &s, m. Liv. =: Se 
retirer dans quelque coin, In angu- 
lum aliguo abire. Ter. Tous le: coins 
du monile, Omnes anguli terrarum 
orbis. Vell. Parcourir tous les — 
et recoins de la Phrygie, Phrygis 
recessus omnes algue angulos pere- 
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grare. Liv. Chercher dans tous les 
—, Omnia perscrutari, Cu. 
COÏNCIDENCE, 5, f, Simultanelté. 
Concursatio, onis, f. Cie. 2 Il n°y a pas 
là uoe simple coïncidence, Non te- 
mere est ou fi. Plaut. Ter. Il L2 _ 
entre... et... Voy. COÏNCIDER 2°. 
COINCIDER, v. n. 4° Absol. Avoir 
lieu simultanemont. Concurrère, 0, ts, 
curri, cursum, D. Cic. Congruëre, 0, 
is, grui, s. sup., 0. Liv. Înter se con- 
gruëre. Cie. : Les jours coincidaient, 
Dies congruebant. Liv. || 2° Avoir lieu 
en même temps que... Congruëre (voy. 
de), n. (cum re. Cic. ad rem. Liv.). 
Incurrëre, 0, is, curri, cursum, n. (in 
rem. Cic. alicui rei. Suet.). Cadère, 0, 
is, cecïdi, casum, 0. (in rem. Cic.). In- 
ctdëre, 0, is, cidi, 8. sup., D. (in rem. 
Cic.). CompetËre, o, is, 1ui et ii, ifum, 
an. (alicui rei. Suet. cum re. Tac. in 
rem. Plin.) = ls veulent que leurs 
jours coïncident avec le cours du 
soleil, Suos dies congruère volunt cum 
solis ratione. Cic. [ll savait] que l'épo- 
que. coïncidait avec celle circons- 
lance, Temprus ad id ipsum congruëre. 
Liv. Coïncider précisément avec les 
vents élésiens, In ipsos elesias in- 
eurrère. Cic. — avec les jeux du 
cirque, Circensibus incurrëre. Suet. 
— avec le siècle de Romulus, Caudëre 
w szculum Romuli, Cic. — à peu près 
avec l'époque de Romulns, Accidère 
circa ælulem Romuli. Plin Leurtemps 
coincide avec les époques.., Eorum 
ætas in tempora incidit. Cic. Les fètes 
ne coincidaient pas avec l'été, Ferus 
æstati non competebant. Suet. Coïn- 
cider avee la morl d'Othon, Cum 
Othonis exitu competëre. Tac. 
COING, s. m. Fruit du cognassier. 
Cydonium (it) malum (5), et absol. Cy- 
donium, ti, n. Plin. Prop. Coionium 
ou Cotoneum malum, n. Cato. Plin. 
COÏNTÉRESSE, 3. m. C. associé. 
COIRE, v. de Suisse. Curia, z,f.Ant. 
COL, 5. m. 1° et 2° Partie du corps: 
Partie d'une bouteille. C. coc. || 3° Col- 
lt. Voy. ce m. || 6° Dofile. Voy. ce m. 
COLCITIDE, contree d'Asie. Colchis, 
tdis el idos, f. Mel. V.-Fi. : (Qui est) 
de Colchide. Colchus, a, um. Ov. Mart, 
Colchicus. Hor. Les habitants de la 
—, Colchi, orum, m. pl. for. Plin. 
COLCLIQUE, s. f. Sorte de plante. 
Colchicum, 1, n. Plin. 
COLÉGATAINE, 3. masc. et fém. 
Celui, Celle qui est legataire avec qqn. 
Collegatarius, a. Dig. 
COLÉOPTERES, s. m. pl. Ordre 
d'insectes. ° Coleoptera, orum, 0. pl. 
4. COLÈRE, 8. f. 1° Émotion cau- 
sée par ce qui irrite. (En gén.) Ira, æ, 
f. Cic. (Penchant à la colère) Iracun- 
dia, #, f. Cic. (Fareur) Rabies (sans 
én. où dat.; acc. em, abl. e), f. Cic. 
‘uror, ris, masc. Cic. (Dé Y, Sto- 
machus, i, m. Cic. Brlis, 18 (abl. à 
mieux que e},f. Cic. : Mouvement de 
colère, {ræ motus (üs). Sen. Accès de 
—, Ercandescentia, æ, f. Cie. Subit 
accès de —, Îra præceps. Curt. Fer- 
ment de —, Residuæ iræ, f. pl. Liv. 
La partie de l'âme où nalt le feu 
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de la —, Pars animi in qu& irarum 
ezsistit ardor. Cic. Sujet à la —, 
Iracundus, a, um. Cic. Obnorius iræ. 
Sen. Dans ma — je sais loujours rire, 
In stomacho tamen soleo ridère. Cic. 
Par l'excès de la —, Præ impotenti 
ira. Liv. Faire qq. cb. par —, dans 
un accès de —, sous l'influence de 
la —, Per iram facëre aliquid. Cue. 
Avec —, Iracunde. Cic. Siomachose. 
Cic. Rabiose. Cic. En —, Qui est en 
—, lratus, a, um (contre qqo, alicui. 
Cie. d'une ch., de re. Cic. ob rem. 
Ter. ex re. Nep. de ce que, ou de 
voir que..., quod et l'ind. Plin.). Qui 
est un peu en —, Subiralus. Cic. 
Je suis ea —, fort en —, Sum ira- 
tus. Cie. iratissimus. Cic. Être dans 
une grande —, Esse summä iracundiä. 
Czs. Une lettre qui respire la —, 
Stomachosiores litteræ. Cic. Être trans- 
porté de —, frä efferri. Cic. com- 
moveri. Sal. permoueri. Cic. Être 
emporté par la —, Furore impelli. 
(Czs. Irä ou fracundi& incitari. Cic. 
Être gonflé de —, Jrä tumnère. Liv. 
Bouillir de —, fracundiä cffervescére. 
Cic. Être enflammé de —. frä incendi. 
Cic. infammani. Liv. ardère. Cie. Fu- 
rore accendi. Liv. Voy. innrré. Être 
dominé par la —, Occupari ab ira- 
cundia. Cie. Se mettre en —, Suc- 
censère, 60, es, sui, sum, D. (contre 
qqn, alicui. Cic. de ce que, ou de 
voir que..., prop. infin. Liv.). frasci, 
or, ris, parf. inus. dans ce sens, 
dép. (contre qqn, alicui, Cic. à pro- 
pos d'une ch., de re. Plaut.). Sioma- 
chari, or, aris, atus sum, dég- (contre 
qi: ch., alicut rei. Cic. à propos 
‘une cb., ob rem. Hor. de ce que, 
ou de voir que.., quod et l'ind. Cic.). 
Se mettre un peu en —, Subirasci, 
or, ëris, parf. iaus. dans ce sens, 
dép. (contre qgo, alicui où in ali- 
quem. Cic. de ce que, onu de voir 
que, quod et l'ind. Cic.). Voy. S'in- 
arren. Entrer dans une violente 
—, Jracundiä exardesc#re. Cic. S'a- 
bandonner à 8a —, [ræ indulgère. 
Liv. Laisser éclater contre qqu sa 
— longtemps contenue, Diu coer- 
citam iram in aliquem erumpère. Liv. 
Exbaler, Décharger sa —,sa — con- 
tre qgo, [ras proflare. Plin. [ram in 
aliquem evomèêre. Ter. Mettre qyn en 
—, Emouvoir, Erciter la — de qqn, 
Aliquem iratum facére. Cic. Alicui 
tram movuëre. Liv. Alicui sfomachum 
facËre. Cic. Pousser à la —, Accen- 
dÿre in rabiem. Liv. Ad iracundiam 
adducère. Cic. Voy.inarren. Encourir 
la —, Offensionem ezcipère. Cic. In 
offensionem incurrère. Cic. Encourir, 
S'atlirer la — de qqn, fratum aliquem 
habëre. Cic. Il n'a rien fait pour mé- 
riter ta —, Nihil fecit quod succen- 
seas. Ter. Craindre la — de qqn, 
Aliquem iralum timère. Cic. — excitée 
par un désastre, fra cladis. Tac. 
Apaiser, Calmer la — de qqn, Ali- 
cujus iram placare. Cic. Aliquem ira- 
tum lenire. Cie. Voy. rLécHin. Calmer 
sa —, Iram remittëre. Cic. Maitriser 
sa —. Îram tenére. Liv. Qui peut 


COLLA 


maltriser sa —, [ræ potens. Curt. Qui 
ne peut maitriser sa —, [ræ impo- 
tens. Liv. Je ne me possède pas de 
—, Præ iracundiä vir sum apud me. 
Ter. La — tombe, s’apaise, fra cadit. 
Liv, decedit. Ter. defervescit. Cic. 
deflagrat. Liv. Chaque jour il sentait 
se dissiper sa —, il laissait fléchir 
51 —, Quotidie aliquid sracundiæ re- 
mittebat. Cic. Dissimuler sa —, [ram 
opprimëre. Sall. || Enfant de colère, 
Temps de — (— maudit), Voy. mag- 
per. | 2° Fureur des bôtes, des blé- 
ments. fra, æ, f. Virg. Furor, oris, 
masc. Cat. St. Rabies (voy. 1°), [. Hor. 

2. COLERE, adj. C. IRaScIDL. 

COLÉRIQUE, adj. C. ImasCrnLe. 

COLIFICIIET, $. m. 1° Bagatelle: 
futile objet de toilette. Nugzæ. arum, f. 

1. Cic. Plaut. || 2° Fig. Affetcrie 

alamistri, orum, m. pl. Cic. Tac. 

COLIGNY, y. de France (Ain). *Co- 
loniacum, i, n. 

COLIMACÇON, 8. m. C. LIMAÇON. 

COLIQUE, s.f. Douleur intestinale. 
Tormina,um,n. pl. Cic. Cels. = Avoir 
la colique, Er infestints laborare. Cic. 

COLIS, s. m. Paquet. Voy. ce rm. 

COLLABORATEUR, TRE, S. M. 
et f. Celui, Cello qu aide qqn dans un 
travail. Ad)utor, oris, masc. Cic. La- 
boris socius (ii) ou consors (orlis), 
masc. Cic. Adjutrir, icis, fém. Cic. 

COLLABONATION, S. f. Action 
de collaborer. Cuoperalto, onis, f. Quint. 
: En collaboration, Communiter. Cic. 

COLLABORER, v. n. {4° Travailler 
de concert. Laburem communicare, 0, 
as, avi, atum. Plin. || 2° Participer 4 
un travail. VOy. PARTICIPER, S'asso- 
cisn. 

COLLAGE, 3. m. Action de coller. 
Conglutinatio, onis, f. Cic. Se lourne 
souv. par un v. Voy. COLLER. 

COLLANT, part. prés. de COLLEA, 
Voy. ce v. || Adj. COLLANT, aNTF. 
Serré, juste, qui dossine les formes. 
Stnictus, a, um. Tac. Adherens, gén. 
entis. Gell. =: Vètement collant, Ves- 
hs artus erprimens (— dessinant les 
meiabres). Tac. Qui n'est pas —, 
Fluitans, gén. antis. Tac. 

COLLATÉRAL, ALE, adj. 10 Placè 
à côte. Qui, Que, Quod a latere est. 
(Georg.) || 2° T. de droit. Qui est hors 
de la ligne directe. Transuersus. a, 
um. Dig. = Ligne collatérale, Trans 
versa Linea, f. Dig. Latus, teris, n. 
Dig. En ligne —, Er transuerso 
gradu. Dig. Parenté —, Cognatio ex 
{ransverso on à latere. Inst. Un pa- 
rent collatéral, et S. m. Un —, Co- 
gnalus er latere. Dig. Les collatéraux, 
Cognali qui er lateribus sunt. Dig. 

COLLATIE, v. des Sabins. Colila- 
tia, æ, f. Liv. =: Habitants de Colla- 
tie, Collatini, orum, m. pl. Liv. 

COLLATIN, surn. de L. Tarquin. 
Collatinus, i, m. Liv. 

1. COLLATION, s. f. 1° Droit on 
Action de conferer un béneflce, un 
grade, un droit. Collatio, onis, f. Arn. 

‘expr. mieux en tourn. par un. 
: La collation de ce titre appartient 
au peuple romain, Populus Romanus 
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eum honorem, eui vull, defert. Cic. 
Voy. coxrénen. || 2° Action de com- 
parer, do verifier. Collatio, onis, f. 
Cic. Recoquinio, f. Prisc. =: Faire une 
collation, C.1. COLLATIONNER (v. act.). 

2. COLLATION, s. f. Repas leger. 
Cenula. æ, f. Cic. = Faire une colla- 
tion, Voy. 2. COLLATIONNER (v. neut.). 

4. COLLATIONNER, v. act. Com- 
parer, vorifier. Conferre, fero, fers, 
contuli, collatum, act. Cie. Recogno- 
scêre, 0, is, gnovt, gnilum, act. Cic. 

2. COLLATIONNER, v. neul. Faire 
un léger repas. Gusiare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Pl.-j. 

COLLE, 8. f. Matière servant à 
joindre, à fixor. Gluten, tinis, n. Virg. 
Ces. Plin. Glutinum, i,n. Varr. Cels. 
Plin. =: Colle de menuisier, — forte, 
Glutinum fabrile. Plin. — de pâte, 
Glutinum e pollinis flore. Plin. — de 

oisson, {chthyocoile, æ,f. Cels. Plin. 
On passe sur le papier une couche 
de —, Percurrilur glutino charta. Plin. 

COLLECTE, S. f. 1° Levee des 
impôts. Eractio, onis, f. Cic. || 2° Con- 
tribution volontaire, quête. (ollecia, æ, 
f. Cic. Cuilatio, onis, f. Suet. : Avec 
le produil d'une collecte, Collaticio 
ære. Tert. Er ære collato. nsc. Fait 
avec le produit d'une —, Collathicius, 
«, um. Quant. 

COLLECTEUR, 8. m. Celui qui per- 
pi les impôts. Eractor, oris, m. Cæs. 

tu. Coacior, m. Cic. 2: Collecteur 
d'impôts, Eractionum coactor. Suet. 

COLLECTIF, IVE, adj. 4° Qui con- 
tient un ensemble. Collectivus, a, um. 
Suet. Se tourne qqf. par Universus, 
a, um (— général). Cie. : Défense 
collective, Universa defensio. Cic. || 
2° Qui marque la collection. Collecti- 
vus, a, um. Prisc. Comprehensivus. 
Prisc. : Un nom collectüf, et S. m. 
Ua —, Nomen (minis) collectivum (à) 
on comprehensivum té. 2. Prisc. 

COLLECTION, 8. f. 1° Réunion 
d'objets homogènes. Copia, æ, [. Cic. : 
J'ai une charmante collection de li- 
vres, Librorum habeo festiuan copiam. 
Cie. Faire une — de, Voy. coccet- 
TioNvEn. || 2° Recueil d'ouvrages. Com- 

lerus, &s, m. Cic. : Colleclion de 
ois, Complexus legum. Quint. Toute la 
— des lois romaines, Ormnis romani 
juris corpus (poris), n. Liv. Collec- 
tions d'auteurs, Auclorum corpora. 
Sen. || 3° Qqf. Reunion d'extraits. Voy. 
EITRAIT. 

COLLECTIONNENR, v. act. Faire 
une collection de = Collectionner des 
ÿvres, Undique libros contrahïre, 0, 
is, trari, (ractum. Sue. 

COLLECTIVEMENT, ady. 1° Con- 
Jintement, ensemble. Conjuncte. Cic. 
Conjunciim. Cæs. Una. Cic. || 2° Dans 
un sens collectif : Pris collectivement, 
C. couzecrir 2e, 

COLLEGE, S. m. 1° Corporation. 
Collenum, ii, n. Cic. || 2° École. 
Schola, æ, f. Cic. Voy. écous 10. 

COLLÈGUE, s. m. Celui qui est 
revêtu de la même fonction qu'un autre. 
Collega, æ, m. Cic. Liv. : Le collègue 
de qqn, Collega alicujus. Cic. alicui. 
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Tas. Avoir qqn pour — dans qq. ch., 
Aliquem habëre coliegam in re où ali- 
cujus ret. Cic. Donner qqn pour — 
à un autre, Aliquem alicui collegam 
addwre. Cic. 

COLLER, v. act. 10 Joindre, Fixer 
avec de la colle oa une matière ana- 
logue. (En gén.) Glutinare, 0, as, avi, 
atum, act. Plin. (Fixer contre, à, sur) 
Agglutinare, act. Cic. Cels. (Joindre 
eosemble) Conglutinare, act. Varr. = 
Coller le papier, Chartas glutinare. 
Plin. Bords collés ensem le, Ora 
unter se glutinatæ. Plin. — un linge 
sur le front, Linfeolum fronti agglu- 
tinare. Cels. Elles collent les rayons 
ensemble, Favos tnfer se conglutinant. 
Varr. || 2° Appliquer une ch. con- 
tre une autre. Applicare, 0, as, cavi 
(mieux que cui), catum (mieux que 
citum), act. Liv. Plin. Apprimêre, 0, 
is, pressi, pressum, act Plin. Tac.: 
Coller les chairs sur les os, Carnes 
ad ossa apprim”re. Pin. Bouclier 
qu'on tient collé contre la poitrine, 

cufum pectori appressum. Tac. Nerfs 
collés sur les os, Nervi applicati os- 
sibus. Plin. Tenir la main ganche 
collée au corps, Lævam restringëre, 
0, is, strinri, strictum. Quint. [Ani- 
maux] collés aux rochers par leurs 
coquilles ,ou que leurs coquilles tien- 
nent — aux rochers, Ad saxa testis 
adhærenles. Cic. 

Couren, v. 0. Être adhérent. (En 
gén.) Adhærëre, eo,es, hæsi, Aesum, n. 
Plin. (Contre, 4, sur) Adhærère (dat.), 
0. Liv. (Ensemble) Cokæerëre, n. Plin. 
3 Vêtement qui colle. Voy. coLLANT. 

Se coucrr, v. 1° Réf. S'attacher 
à, s'appliquer sur (pr. et fig.). Adh.B- 
rescêre, 0, is, hæsi, hæsum, 0. (alicui 
rai. Plin. in re. Cato). Inhærescère, 
n. (in re. Cic. alicui rei. Plin.). || 20 
Nécipr. S'attacher l'un à l’autre. Cohz- 
rescère, 0, ts, hæsi, Aæsuia, n. Cic. 
Plin. : Les atomes se collent ensem- 
ble, Atomi cohærescunt inter se. Cic. 
Doigts qui se —, Digiti cohærescentes. 
Plin. Bords qui se sont collés en- 
semble, O7z inter se glulinatæ (de 
glutinari, or, aris, pass). Cels. Se 
co'ler l'un contre l'autre (en parl. 
de deux personnes), Corporibus ap- 
plicari. Liv. 

COLLERETTE, 8. f. C. couuer. 

COLLET, s. m. 1° Partio de l'ha- 
billemont qui entoure le cou. *Cull te- 
gunentum (t) Ou fegmen (minis), 0. = 
Un collet d'habit, * Vestis pars (artis), 
quä collum tegitur. Sauter au — de 
qqn, Prendre FE au —, Collum ali- 
cut lorquëre. Liv. obtorquére. Plaut. 
obstring®re. Plaut. Entralner qqn en 
le tenant an —, Aliquem obtortä gulà 
abripère. Cic. ( Fig. Prèter le collet 
à qqn (= lutter contre lui), Voy. 
curten, || Être collet monté, = ar- 
FrECTÉ, GOiNDÉ, Voy. ces m. || 2° La 
chair du cou des animaux de boucherie. 
Collare, is, n. Apic. || 3° Sorto de la- 
cet pour la chasse. Laqueus.i, m.Varg. 

COLLETENR, v. act. Prendre qqn 
au collet. Voy. coLLer do, 

SecouLeren,v.récipr. C. Sonarran. 
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COLLEUR, s. m. Ouvrier qui colle. 


Glutinator, oris, m. Cic. 


COLLIER, 8. m. 1° Ornement de 


œu. (l’our les hommes) Torquis el Tor- 
ques, is, masc, et rar. fém. Cic. Varr. 


Pour les femmes, pour un animal 


favors) Sonule, is, n. Quint. Virg. Ov. 
: Collier d’ur, Torquis aureus. Suet. 
— de pierres précieuses, Monile gem- 
mis conserium. Suet. Monile e gemmts. 
Suet. Il met le — à son cou, Tor- 
quem sibi in collum imponit. Quadrig. 
llomme qui porte un —, Torquatus. 
Ov. Veg. || 2° Cercle au cou des escla- 
ves ou des chiens. (En gén.) Collare, 
is, 0. Plaut. Varr. 
armé de clous) Mellum, i, ou Afe- 
lium, ti, n. Varr. Mfillus, i, m. Fest. 
I 3° Partie du harnais des bêtes do 
trait. Helcium, ii, n. Cic. = Un cheval 
de colher, et simpl. Un —, Equus 
vectarius. Varr. || Fig. Donner un 
coup de collier (= faire un cflurt), 
Voy. erront, aiben. || 4° Marque 
naturelle au cou des animaux. 
quis et Torques, is, m. Plin. =: Pigeon 
à collier, Palumbus forquatus. Mart. 
[5° T. de boucherie. Le cou d'un 


(Rollier de chien 


Tor- 


œuf. Collare, is, n. Apic. || 6° Cercle 


de rer our maintenir qq. ch. Armilla, 
a, Î. 


arr. 

COLLIGENR, v. act. C. R&CUEILLIA. 

4. COLLINE, s. f. Petite montagne. 
Colis, is, masc. Cic. Ces. : De col- 
line, Coilinus. a, um. Varr. Col. 

2. COLLINE (ponte), au nord de 
Rome. Cullina (æ) porta (æ), f. Liv. 

COLLIOURE, v. de France (Pyré- 
nées-Orientales), * Caucoliberum, t, n. 

COLLISION, S. f. 1° Choc de deux 
corps. Colhisus, üs, m. Sen. =: Colli- 
sion de deux corps, Duorum inter se 
corporum conflictio (onis, f.). Quint. 
Par suite d'une — atmosphérique, 
Aere colliso. Sen. || 2° Lutte, rixe. 
Conflictatio, onis, f. Quint. Gcll. Rira, 
æ,f. Liv. Voy. Lorre. 

COLLOQUE, s. m. C. CONFÉNENCE. 

COLLOQUER, v. act. C. PLACER. 

COLLUDER, v. 0. User de collusion. 
Colludëre, o, is, lusi, lusum, n. Cic. 

COLLUSION, 93. f. Entente secrète 
au prejudice de qqn. Collusio, onis, f. 
Cic. Voy. INTELLIGENCE. 

COLLUSOIRE, adj. Fait par collu- 
sion. Per collusiunenn fauctus, a, um. Dig. 

COLLUSOINREMENT, adv. D'une 
maniere collusoire. Cullusorie. Dig. 

COLLYRE, s. m. Remede exterieur 
pour les yeux. Collyrium, ti, n. Cels. 

COLMAR, v. d'Alsace. * Colmaria, 
æ, f. : (Qui est) de Colmar, * Colma- 
riensis, m. f.,€, 0. 

COLMANRS, v. de Francy (Basses- 
Alpes). Collis (is) Martis, m. 

COLOCASIE, 5. {. Sorte de plante. 
Colocasia, æ, f. Plin. 

COLOGNE, v. d'Allemagne. Colonis 
(æ) Agnppinensis (is), f. l'lin. 

COLOMD, n. d'homme. * Columbus, 
i, D. 

COLOMRE, s.f. 10 Pigcon. Columba, 
æ,f. Cic. Columbus, i,m. Col. : Jeune 
colombe, Columbulus, i, m. PL.-j. De 
—, Columbinus, «, um. Cie. | 2° Fig. 
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Terme de caresse. Columba, æ, f. Plaut. 

COLOMBIE, contrée de l'Amérique 
méridionale. * lolumbrn, æ, f. 

COLOMBIER,s m. Bâtiment où on 
loge les pigeons. Columbarium, ii, 2. 
Varr. Cu 

COLOMBIN, me, adj. Qui est de la 
couleur de la gorge des pigeons. Co- 
donbirus, à, um. Plin. 

COLON, 5. m. 1° Cultivateur. Co- 
lonus, i, m. Cie. Col. || 2° Celui qui 
fait partie d'une colonie. Colonus, i, m. 
Cie.: Envoyer qqn en qualité de colon, 
Aliquem in coloniam emittëre. Varr. 

CÔLON, s. w. L'un des gros intes- 
tins. Colon et Colum, i, n. Plin. 

COLONE, bourg de l'Attiquo. ° Co- 
lonos, i, m. : Œuipe à Coione, Œdi- 
pus Coloneus. Cic. 

COLONEL, 5. @. Le chef d'un régi- 
ment. Præfectus (f) legionus, m. Tac. 

COLONIAL, aLE, adj. Relatif aux 
œlonies. Colonicus, a, um. Cæs. Suet. 

COLONIE, 3. f. Reunion de personnes 
quittant leur pays pour en aller peupler 
un autre; etablissement fonde par une 
oation en pays etranger. Colonia. z, f. 
Cic. : Fonder ane colonie dans un 
lien, Coloniam in loco coliocare. Cic. 
constituëre. Cic. condfre. Vell. En- 
voyer ane — en Chersonèse, à An- 
tium, Alittëre coloniam Chersonesum. 
Nep. Antium. Liv. Mener une — à 
Albe, en Ganle, Deduc®re coloniem 
Albam. Liv. in Galliam. Suet. 

COLONISATION, 8. f. Action de 
coloniser : La colonisation d'uu Lerri- 
toire, In agrum deductio (onis), f. Cic. 
Triumvir chargé de la — (en gén.), 
Triumuir colontis deducendis qe dat.). 
Sail. Charger qqn de la — de la Gaule, 
Aliquem ad deducendas in Galliam 
colonias miti®re, Suel. 

COLOXNISER, v. act. Peuplor au 
moyen d'une colonie = Coloniser un 
pays, Regionem coloniis frequentare, 
o, as, aui, atum. Suet. — Sora et Albe, 
Soræm et Albam colonies deducére, o, 
is, duri, ductum. Cic. — le terntoire 
des Samnites, Coloniam in agro Samni- 
tiumimpon’re,o.is, posui, positun. Liv. 

COLONNADE, 8. f. Suite de colonnes 
formant galerie. (En gén.) Porticus, 
&s,f. Cic. (A l'intérieur d'un bâtiment) 
Peristylium, ii, n. Suet. PL.-j. 

COLONNE, 5. f. 1° Sorte de piller 
cylindrique. Columna, æ, f. Cic. Vitr. 
2 Petite colonne, C. coLoNnerre. Sou- 
teou par des colonnes, Columnatus, 
a, um. Verr. Colonne miiliaire, Afil- 
liarium, ii, n. Cic. || 3° Fig. Appul, 
sution. Columen, minis, n. Cic. Liv. 
Firmamentum, i, 0. Cic. Robur, boris, 
a. Cic. : Un seul homme est la co- 
lonne de l'empire, Unus homo colu- 
men imperit est. Liv. La province de 
la Gaule, cetie — de l'empire, Pro- 
vincia Galliæ, illud frmamenium im- 
perii. Cic. Pusio, Mécène, ces colonnes 
da people romain, Pusio, Arcenas, illa 
robora populi Romani. Cic. || 3° Chose 
qui ressemble à une colonne. Columna, 
æ, f. Pliin. : Colonne d'eau, de feu, 

Columna aquæ. Liv Plin. ignis. Sen. 
— ds Lignes), Peginule. æ. f. Cie. — 
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(de chiffres), Versus, &s, m. Boet. La 
— vertébrale, Spina, æ, f. Cels. ( € 
Corps de troupes d'une grande profon- 
deur. Agmen, minis, n. Liv. : En co- 
lonne, En colonnes, Agmine. Liv. 
Agmirbus.Tac. En longue colonne, En 
— profonde, Longissimo agmine. Ces. 
En — serrée (— en bon urdre), Jusio 
agmine. Tac. En deux colonnes, Bipar- 
tito. Cæs. En trois —, Tnpartito. Cæs. 

COLONNETTE, s. {. Petite colonne. 
Columella, æ, f. Cic. . 

COLOPHANE, s. f. Sorte de rèsine. 
Colophonia (æ\ resina (z), f. Plin. 

COLOPHON, v. de Lydie. Coiophon, 
onis, m. Cic. = (Qui est; de Colo- 
phon, Colophonius, a, um. Plin. 

COLOQUINTE, 5. f. Sorte de con- 
combre. Colocynthis, idis, f. Plin. 

COLORANT, part. prés. de CoLo- 
RER, Vuy. ce v. || Adj. coLORANT, 
anTE. Qui colors : Matière coluraute, 
C. couLrün. 

COLORATION, s. f. 1e Action de 
œlorer : Les puires doivent leur co- 
loratiun au soleil, Pire sole coloran- 
fur. Plin. VOy. COLORER, COULEUR. || 
2° Coloris. Voy. ce m. 

COLORE, Se, part. passé de co- 
LORER, VOY. ce v. f Adj. 4° D'un rouge 
vif. Rubicundus, a, um. Plaut.: Léypère- 
ment coloré, Subrubicundus. Sen. Plin. 
12° Fig. Specieux. Speciosus. a,um. Liv. 

COLONER, v. act. i° Donner de la 
œuleur à. Colorare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Ping7re, o, is, pinri, pictum, 
act. Cic. = Colorer avec de la sinuus, 
Sinopide coiorare. Virg. IL Fig. Colo- 
rer le style, Orationem colorare. Cic. 
Verba ptugëre. Cic. || 2° Fig. Presenter 
sous un jour favorable. Culorare (re . 
1°): act. V.-Aaz. : Colorer une lib 
ralité du nom de créance, Libera- 
litatem debiti nomine colorare.V.-Mar. 
— d'un prélexte honnèle une infa- 
mie, Honesià præscriplione rem lur- 
pissimam (legêre, 0, ts, lezi, lectum. 
Ces. — ane perñdie d'une apparence 
de justice, Fraudi speciem juris im- 
ponêre, 0, is, posui, positum. Liv. — 
d'une apparence d'austérité l'infamie 
de ses mœurs, Tristiliam pessimis 
moribus prælendère, o, is, tendi, ten- 
tum. Quint. 

Se coconen, v. téfl. Prendre de la 
couleur. Se colorare (0, as, avi, afum). 
Cic. Colorari, pass. Cic. Plin, = Se 
colorer au soleil, Sole colorari. Plin. 
Les teinies dont le ciel se colore, 
Colores quibus czlum depingitur (de 
depingi, or, gietus sum, pass.). Sen. 
Se colorer d'une teinte d'emprunt, 
Colorem alienum accipére, io, is, cepi, 
ceptum. Plin. Le raisin se colore, 
Uva se variat (de variare, o, avi, 
atum). Plin. || Fig. Le style se co- 
lore, Oratio coloratur. Cic. . 

COLORIER, v. act. to Mettre des 
couleurs sur. C. coLonen 1°. |} 2° Ab:ol. 
Employer les couleurs. Picturæ colorem 
inducËre, 0, is, durti, ductum. Plin. 

COLORIS, 8. m. 1° Couleur des 
objets peints dans un tableau. Color, 
oris, masc. Plin. =: Peintre dont le 
coloris est dur: est sévère, Pictor 
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durus in coloribus;: austerus colore. 
Plin. || 4° Éclat du visage, dos fleurs, 
des fruits. Color, oris, masc. Cic. 
: La beauté du coloris, Suavitas 
coloris. Cic. || 3° Fig. Éclat du style. 
Color, oris, masc. Cic. Nitor, masc. 
Cic. : Coloris emprunté, Fucatus ni- 
tor. Cic. Donner du — à l'expres- 
sion, au style, Verba pingère, 0, uw, 
pinri, pictum. Cic. Orationem coto- 
rare, 0, as, avi, afum. Cic. Langage 
auguel manque le — de l'orbamté, 
Urôantitate non colorata oratio. Cic. 
COLORISTE, 5. @. Peintre (consl- 
déré quant au coloris). Voy. coLoms {o, 
COLOSSAL, ALE, adj. 1° Beaucoup 
plus grand que nature (en pari. ds 
statues, de portraits). Colossicus, a, 
um. Vitr. Plin. Colosseus. lin. Suet. 
: Un Apollon colossal, 4 pollo colos- 
sicus. Vitr. Il fit faire sua portrait 
dans des proportions colossales, Co- 
lusseum se pinyt Jusaif. Suet. || 20 Qui 
est d'une taille cxtraordinaire. (Engen.) 
Pnmanis, m. f., e, n. Cæs. Enomnis, e. 
Suet. (En parl. sarl. des animaux) 
Vastus, a, um. Cic. (En parl. surt. des 
ch.) fmmensus. Cic. = Taille colossale 
d'un homme}, Corpus magnitudine 
inusitatä. Cic. Enorme corpus. Suel. 
Enormis proceritus. Suet. llomma 
d'une taille —, Momo immani cor- 
poris magnitudine. Cæs. La taille — 
d'un animal, Bellur vastitas (atis), f. 
Col. Animal d'une taille —, Vasta 
bellua. Cic. Vasta et immanis betlua. 
Cic. Bellua inusitatz magnitulinis. 
Curt. Grandeur, Proportion — (d'une 
ch.), Portentosa magnitudo. Sen. Des 
construrtions colussales, Insanæ sub- 
structionum moles. Cic. Empire culos- 
sal, Imperii moles (is), [. Vel. Im- 
mensum imperit corpus. Tac. 
COLOSSE, 8. m. 1° Statue beau- 
coup plus grande que nature. Colossus, 
i, m. Plin. =: Le colosse d'Apaollon, 
Apollo colossicus. Vitr. || 2° Homme, 
Animal ou Chose d’une grandeur extraor- 
dinaire. Voy coLossaL 20, || 3° Fig: 
Souverain, Peuple tros puissant : Un 
colosse (en parl. d'un roi), Rez poten- 
tissumus. Ci. [Choses] qui ont fait 
du peuple romain un si puissant —, 
Per quæ populus Romanus ad tanturma 
fastigii venit. Liv. Voy. Paissanr. 
COLPONTAGE, s. m. Action de 
colporter. (ircumueclio, onis, f. Cie. 
COLPORTER, v. act. Porter çà el 
là. Circumferre, dr fers, tuli, la- 
tum, act. Sen. = Colporter des livres, 
une parole, Libros, Dictum circum- 
ferre. Quint. Col. — an bruit, Rumo- 
rem differre, fero, fers, distuli, dula- 
tum. Suet. — une lettre, Epistolam 
circumgestare, 0, as, avi, atum. Cic. 
— des accusations, Crimina spar- 
gère, 0, is, sparsi, sparsum. Quint. 
COLPORTEUR, 8. m. 1° Marchand 
ambulant. Circulator, oris, m. Sen. 
Circitor, m. Ulp. || 2° Fig. Celui qui 
repand des nouvelles : Un colporteur 
de nouvelles, Famigerator, oris, M. 
Plaut. Se faire le — de, C. cocronTss. 
COLUMELLE, écrivain latin. Ce- 
lumella. #. m. Plin. 
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COMA, s. m. Assoupissement de cer- 
tains malades. Torpor, oris, m. Cels. 
COMATEUX ,&USE, 44). Qui concerne 

le coma. Sommeil comatenx, C. coma. 
COMBAT, s. m. 1° Action d'atta- 
uer et de ss defendre dans une guerro. 
œlium, ti, n. Cic. Pugna, æ, [. Cic. 
Certamen, minis, n. Sall. Dimicatio. 
onis, f. Liv. Acies, ex (plur. usité 
seul. aux cas en es), f. Cic. = En uo 
seul combat, Uno prælio. Nep. Vaio- 
queur dans le —, Prælio supertor. 
Nep. Au fort da —, In ipso certa- 
mine pugnæ. Liv. — très vif, Pugna 
acerrima. Cic. Le — devient arharné, 
Fit prelium acri certamine. Iirt. Le 
— eut lieu avec tant de fureur, 
Tanto irarum certamine gesta res est. 
Liv. Ardeur des cornbats, Conten- 
tiones preliorum. Cic. Issue d'un 
combat, Provenius pugnæ. Cæs. — 
iodécis, Incertum prelhium. Sall. Le 
succès du — fut douteux, Certamen 
anceps fuit. Liv. — malbhenreux, Ad- 
versa pugna. Tac. Le — dura longe 
temps, Diu est pugnatum. Cæs. Le 
lien du —, Le — de Ténédos, Le 
jour du — de Bédriac, Voy.naTaILLE. 
Soutenir la fatigue d'un —, Dimuca- 
tionem subire. Liv. Inwincible dans le 
—, Inviclus armis. Cic. Qui est hors 
de — (par suile de ses blessures), 
Vulneribus inutilis. Liv. Mettre (des 
soldats) hors de —, (Milites) ad rem 
germdam inutiles efficrre. Cæs.Trou- 
ver la gloire dans les combats, Re- 
perire gloriam armis. Ter. Très brave 
au combat, Âfanu fortiasimus. Liv. 
Est ce pour la parade ou pour le —? 
Ad lulendumne an ad pugnandum ? 
Cic. Habrle dans les combats, Scitus 
ugnandi. Quint. En appareil de com- 
fat, In procinctu bellorum. Plin. Il 
se battait à armes de — (non avec 
des fleurets), Battuebat pugnatoriis 
armis. Suet. Laissez là ces armes 
d'exercice, il vous en faut de —, Re- 
move isa lusoria arma, decretoriis 
opus est. Sen. Le — s'engagea à 
l'épée, Gladirs pugna cæpit. Liv. Pré- 
seolter, Offrir le —, Pugnandi copiam 
facrre. Liv. Marcher au —, In pre- 
um ire. Liv. prodire. Cæs. In aciem 
ere. Liv. On marcha au —, In 
aciem processum est. Liv. Mener ses 
troupes au —, In aciem educëre. Liv. 
Engiger le —, Conserÿre pugnam. 
Liv. manum. Liv, Pugnam commit- 
tre. Liv, Venire in manus. Sall. ad 
manus. Liv. Livrer —, Congredi 
prelio ou armis, Cæs. acie. Liv. — de 
front. Pugna recta. Liv. — sur terre, 
d'infanterie, Pedestris pugna. Cic. Liv. 
— de cavalerie, Equestris pugna. Cic. 
Livrer un — de cavalerie, Equi- 
lalu dimicare. Nep. — naval, Pugna 
navalis. Cic. Livrer un naval, 
Classe depugnare. Plin. Livrer un — 
paval Sar un fleuve, Navibus in 
flumine dimicare. Cæs. Demander le 
—, Pugnam poscëre. Liv. Appeler au 
—, În pugnam provocare. l'ie. Pro- 
voquer au —, Âd pugnam lacessère. 
Liv. Refuser le —, Pugnam detrec- 
tare. Liv. Quitter le —, Prælie exce- 
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dère. Cms. Faire cesser lo —, Pra- 
lium sedarse. Liv. dimitiëre. Liv. Ré- 
Lablir lé —, Aciem, Prælium, Pugnam 
restilufre. Liv. Relourner au —, În 
prælium redire. Liv. Recommencer le 
—, Pugnam iterare. Liv. || 2° Action 
d'attaquer et de se défendre dans des 
exercices. Certamen, minis, n. Pugna, 
æ,f. Suet.: Combat de lulteurs, Luc- 
tandi certamen. Quint. — du disque, 
Certamen disci. Ou. Les combats du 
cirque, Voy. cirque. Combat de gla- 
diateurs, Pugna gladiatorum. Suet. 
Gladiatorum consessus (üs) ou Gladia- 
torius (it) consessus (&s), m. Cic. Gla- 
diatorium (ii) munus (neris), n. Cic. 
Spectaculum (1) glaliatomum (ti), n. 
Liv. Donner des combats de gladia- 
teurs, Gludialtores dare. Cic. edëre. 
Suet. Munus dare, præbëre. Cic. edère. 
Suet. Il s'oppusa aux — de gladia- 
teurs, Prohibuit gladiatores edi. Suet. 
3° Combat d'animaux. Certamen, m- 
nis, n. Col. Pugna, æ, f. Col. Rira, 
f. Col. Prœlium, ii, n. Col. =: Dresser 
Ides coqs] au combat, Certaminibus 
el pugnæ præparare. Col. Celui qui 
dresse des oiseaux de —, Rirosarum 
avium lanista. Col. Coq de —, Gallus 
pugnalor. Plin. || 6° Fis. Opposition, 
lutte de forces contraires. Pugna, æ, f. 
Plin. Discordia, f. Liv. Ov. : Combat 
des éléments, Rerum naluræ seciun 
pugna. Plin. Combats d'une âme aei- 
tée, Mentis incertz diseordia. Ov. Âme 
qui soutient des — contre elle-même, 
nimus discordans secum. Cic. 11 se 
fai un combat en moi an sujet de 
ce départ, Bfulla mihi de nosiro iti- 
nere in uframque parlem occurrunt. 
Cic. Il y a — entre l'intérêt et le 
devoir, Utilitas cum honestate cer- 
tat. Cic. Qui ne voyait que c'était un 
— entre la bassesse et la grandeur? 
Quis non videbat humilitatem cum di- 
gnitate contendëre ? Cic. || 6° Discus- 
sion, debat. Cer(amen, minis, n. Cie. 
Pugna, æ,f. Cic. Rira, f. Cic. Certo- 
tio, onis, f. Cic. Concertatio, f. Cic. 
Dimicatio, f,. Cic. : Combat d'hom- 
mes très savants, Pugna doctissimo- 
rum hominum. Cic. Les combats da 
barreau, Forensium certaminum pu- 
na. Quint. Les — de la parole, Ver- 
Lorum linguzque certamina. Liv. Il y 
a grand cuowbat entre l'Académie et 
Zenon, Academiz (au dat.) cum Zenone 
magna rira est. Cic. Ce n'est pas un 
— entre Torqualus et moi, mais entre 
la vertu et la volupté, Non mihi cum 
Torquato, sed virtuti cum voluptate 
certatio est. Cie. Il y a là-dessus un 
interminable — entre les grammai- 
riens, Grammalicis unter ipsos circa 
ilud inerplirabilis pugna est. Quint. 
1 6° Émulation. Certamen, minis, n. 
ic. Emulatio, onis, F. Quint. : Com- 
bat de bienveillance, Benevolentis cer- 
tamen. (ic. Voy. ASSAUT. 
COMBATTANT, s. m. 1° Homme de 
Que rs. fiellator, oris, m. Cic. Pugna- 
tor, œ. Liv. Suet, Prœlator, m. Tac. 
Just. : Faire monter des combattants 
sur un navire, Navem armalis ornare. 
Nep. Deux mille —, Duo millia armae- 
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forum. Ltv. [| %° Ceux qui prennent 
part à un combat Pugnantes, ium 
(part. prés.), m. pl. Cæs. : Hs avaient 
l'air le combattants, Speciem pugnan- 
tüum præbebant. Ces. || 30 Celui qui 
dispute la victoire dans des exercices, 
dans des jeux. (Fn gén.) Pugnator, 
orts, m. Plin. Athleta, =, m. Cic. 
{Dans unelulle) Luctator,oris, m. Sen. 
(Au pugilat) Pugil, ilis, m. Cic. (Au 
ancrace) Panrratiastes, #, m. Quint. 
{À la course) Cursor, oris, m. Cic. = 
Nous autres combattants des comices 
Nos athletæ comitiorum. Varr. Lequel 
de nous deux sera le meilleur com- 
battant le verre en main? Uter melior 
bellator erit cantharo? Plaut. || 4e 
Champion. Proyugnator, oris, m. Cic. 
COMHATTRE, v. act, et neut. 
1° Attaquor ou Se dofendre à la guerre. 
Pugnare, 0, as, avt, atum, n. Cæs. 
Cic. Dinicare, n. Cæs. Depugnare, n. 
Cæs. Cic. Certare, n. Sall. Decertare, 
n. Cæs. Concertare, n. Sal. Lecer- 
nêre, 0, is, crevi, crelum, n. Cæs. 
l'onfigére, o, is, fliri, flictum, 0. Nep. 
Contend*re, 0, is, tendi, fentum, n. 
Cæs. Congredi, ior, #ris, gressus sum, 
dép. Cic. Cæs. Praliari, or, aris, atus 
sum, dép. Cæs. Cic. : Combattre qqn, 
vu avec qqn, ou contre qqn, Cum aliquo 
pugnare. Cic. dimicare. Cxs. depu- 
gnare ou cerlare Ou decertare. Cic. 
concertare. Ter. confiigére. Cie. con- 
tendEre. Cæs. congredi. Cæs. Adversus 
aliquem pugnare. Nep. dimicare. Nep. 
depugnare. Frontin. confligfre. Nep. 
Coutra aliquem congred. Cic. In ali- 
jun pugnare. Liv. — au sujet de, 
propos de, pour qq. ch., De re 
pugnare. Ter. dimicare. Nep. certare. 
Cic. decertare. Cæs. concertare. Cic. 
contend®re. Cæs. decernëre. Cie. — 
pour qq. ch. ou pour qqn, Pro re ou 
Pro aliquo pugnare. Cic. propugnare. 
Cic. dinicare. Liv. certare. Sal. con- 
fligrre. Cic. contendgre. Cic. — de près, 
Comminus pugnare. Cic. Comminus 
manus conserêre, 0, is, serui, seriurn, 
Liv. Comminus pugnam conserêre.Curt. 
Pedem cum peds conferre, fero. fers, 
tuh, collatum. Liv. — de près avec 
qqn. Cum aliquo gradum conferre. 
tv. — de loin, Eminus pugnare 
Sall. — les armes à la main, Dumi- 
care prœlio. Cæs. acie. Liv. ferro. 
Liv. armts. Nep. Certare armis. Cic. 
pralio. Sall. manu. Sall. Decertars 
prælio. Cic. Cæs. pugnä. Cæs. manu. 
Cic. armis. Cæs. Concertare prulio. 
Cæs. Decernère armis. Cic. Confligëre 
manu, Cic. armis, Cic. Contendère 
armis. Cic. Congredi armis. Cæs. — 
l'épée à la main, Gladio pugnare. 
Cæs. — à coups de pierres, Lapi- 
dibus pugnare. Sail. decernëre. Suet. 
— en bataille rangée, Mepugnare 
acte insiructä. Cæs. — à decouvert 
(= sans arœure), Pugnare nudo cor- 
ore. Cæs. — à pied, l'edtbus præ- 
uari. (æs. — À cheval, Er equo 
pugnare. Cic. — sur mer, In mari 
conflig®re. Nep. pugnare. Plin. — 
vigoureusement, Acrtter rem gcrère, 
eo, 1, gessi, gostum. Sell. —— À Syta- 
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cuse, à Bédriac, sur les bords de 
l'Anio, Preliari ad Syracusas. Ci. 
Certare Bedriaci. Tac. Depugnare apud 
Anienem. Cic. — avec des forces peu 
considérables, Mmicare eriguis copits. 
Nep. — svec une poignée d'hommes, 
Contendëre parvä manu. Sall. — avee 
de grandes forces, ContendFre summis 
comis. Cæs. — à armes égales, Pari 
conditione belli decertare. Cæs. 

Intôl par la ruse que par la force, 

ecernère artificio magis quam viri- 
bus. Cæs. — avec plus d'acharne- 
ment que de force. Certare odiis ma- 
foribus quam viribus. Lio. — avec 
plas de courage que de rase, Cen- 
tendËre magis virtule quam dolo. Cæs. 
Forcer l'ennemi à —, [ostem ad de- 
cernendum trahëre. Liv. I] meurt en 
combattant, Præliansinterficitur. Cæs. 
Foule incapable de combattre (en parl. 
de femmes et d'enfants), Imbellis 
turba. Liv. Empêcher l'ennemi de —, 
ses soldats de —, Prohibère hostem a 
pugnä. Cæs. Suos a prœlio continére. 
Cxs. Permettre de —, Pugnam darc. 
Tac. En venir à —, Prælium com- 
mmitlére, 0, is, misi, missum. Cæs. 
— l'an contre l'autre, Voy. Se cou- 
BATTRE. || On combat, Pugnatur, 
impers. passif. C»s. Dimicatur ou 
Prælio dimicatur. Cæs. On combatlait, 
Certabatur. Tac. On combattra, De- 
pugnabitur. Cic. On combatlit, Pu- 

atum est. Cæs. Certatum est. Liv. 
ecertatum est. Cic. On a combattu 
(— le combat est terminé), Depu- 
gnatum est. Liv. || 2° Attaquer ou So 
defendre dans des jeux, dans des exer- 
cices. Depugnare, 0, as, avi. afum, n. 
Cic. Pugnare, n. Quint. Dimicare, n. 
Suet. Plin. : Combattre du ceste ou 
avec le ceste, Cæstu decernêre, 0, is, 
erevi, crelum, n. Virg. Faire — des 
latteurs latins avec des Grecs, Pu- 
giles Latinos cum Græcis commit- 
têre, o, is, misi, missum. Suet. Faire 
— des gladiateurs ensemble, Gladia- 
tores inier se componère, 0, is, posui, 
positum. Quint. || 3° Attaquer des ani- 
maux on Se defendre contre eux. Con- 
tend®re (voy. 1e), n. Cic. Dimicare, 
o, as, avi, atum, n. Plin. Decertare, 
n. Ov. = Combattre énergiquement 
contre des lions pour défendre leurs 
petits, Pro vitulis contra leones sum- 
ma vi contendère. Cic. — à coups de 
cornes contre le mâle, Cum mare commu 
dacertare. Ov. — ensemble, Voy. Se 
CouBATTRE. || 4° Fig. Être avec qqn en 
état de lutte, en differend. Certare, o, 
as, avt, atum, n. Cic. Deccriare, 0. 
Cic. Concertare, n. Cic. Dimicare, n. 
Cic. Pugnare, n. Cic. Depugnare, n. 
Plaut. Decernëre (wvoy. 4°), n. Cic. 
Congredi (voy. 1 dép. Cic. Præ- 
liari (voy. 19), dép. Cic. Confligère 
(voy. 40), n. Quint. Contendfre (voy. 
{°}, D. Quint. = Combattre qqn, 
Cum aliquo decertare. Cic. pugnare. 
Cic. conceriare. Cic. congredi. Cic. 
Adutrsus aliqurm contend?re. Ant. 
ap. Cic. || 6° Rivaliser. Certare (voy. 
4), n. Ter. Concertare, n. Col. = Com- 
battre de politesse, de civilité, Bsne- 
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dictis certare. Quint. — de vitesse 
en nageant, Nandi velocitate concer- 
tare. Col. I] 6° S'opposer, Résister à 
qq. ch. Impugnare, 0, as, aui, atum, 
act. Quint. Repugnare, neut. Cic. Ob- 
sistère, 0, is, slili, statum, neut. Cic. 
ResistËre, 0, is, stuti, s. Snp., ncul. 
Cic. Occurrêre, 0, ts, curri, cursum, 
neut. Cic. =: Combatire la vérité, 
Contra veritatem resisiËre où repu- 
gnare. Cic. — un récit comme men- 
songer, Historis, fanquam vanæ, re- 
pugnare. Quint. — les projets de qqn, 
Obsist£re ou Occurrére alicujus con- 
siliis (au dat.). Cic. — une définition, 
Finilionem impugnare. Quint. — un 
argument, Argumentum refellfre, 0, 
is, felli, s. sup. Cic. — une loi (par 
la parole), Contra legem dic®re, 0, is, 
dixi, dictum. Cic, — $es penchants, 
Cum animo suo depugnare. Plaut. — 
la douleur, Dolori obsistère. Cic. | 
7° Porter remède à. Impugnare, 0, as, 
aui, atum, act. Plin. OÜccurrëre (voy. 
6e), neut. Cels. Contendëre (voy. 1, 
n. Cie. : Combaltre une maladie, 
Morbo alicui occurrëre. Cels. reme- 
dium facëre, 10, ts, feci, factum. 
Plin. — la force d’une maladie, Con- 
tra vim morbi contend®re. Cic. On 
combat la maladie par la tisane de 
centaurée, Muorbus impugnatur cen- 
taurio poto. Plin. |} 8° Faire effort 
pour soutenir, pour defendre. Dimicare, 
0, as, aut, afum, n. Cic. Pugnare, 0. 
Cic. Propugnare, n. Cic. Decernëêre 
{(vog. 10), n. Cic. Contend®re roy: 40), 
n. Éuine, : Combattre pour la gloire, 
Dimicare de gloria. Cic. — pour l'é- 
quil, Prapugnare pro zquitate. Cic. 
— pour le salut de l'Élal, pour sa 
répulauon, Decernÿre de reipublicz 
salute. Cic. pro famä. Cic. — chaude- 
ment pour les dieux, De diis magno- 
pere pugnare. Cic. — pour qqn (= 
être son partisan), Pro aliquo stare, 
0, as, sleli, statum, D. Quint. Stare 
ab aliquo. Nep. cum aliquo. Liv. 

Se couvarrus, v. 1° Récipr. Faire 
la guerre l’un contre l'autre. Inter se 
dimicare (0, as, avi, afum). Plin. || 
2° Fig. £a parl. des pers. Être en dif- 
férend. Inter se dissidèére et simpl. 
Dissidére, eo, es, sedi, sessum, n. Cic. 
Inter se decertare (0, as, avi, atumy, 
D. Cic. Inter se contendére (o, ts, 
tendi, tentum), n. Czs. : Se combattre 
an sujet du pouvoir, De potentatu in- 
ter se contendére. Cæs. || 3° En par]. 
des ch. Être en opposition l’un contre 
l'autre. Inter se dissidère (voy. 2°), 
n. Cic. Inter se discordare (0, as, avi, 
8. sap.), n. Cic. Pugnare, o, as, aui, 
atum, n. Cic. : Les passions se com- 
baltent, Cupiditates inter se dissident 
ou discordant. Cic. La natureetle luxe 
so —, Natura aique lururia depu- 
gnant. Plin. Ne vois-tu pas que tes 
paroles se —? Pugnantia te loqui 
non vides? Cic. Ces choses se —, 
Hæc inter se pugnant. Cie. repugnant. 
Cic. || 4° Réf. Être on opposition avec 
soi-même. À se dissidére (voy. 2°), 0. 
Cic. Secum discordare (wvoy. 3°), n. 
Cie. Secum 


pugnare (voy. 3e), n. Cic. = 


COMBI 


Âme qui se combat, Animes « 2e à 
dissidens. Cic. secum discordans. Cic. 

COMBATTU, 06, 10 Part. passé. 
Contre lequel on combat, on combattit. 
S'il signifie aTraqué : [mpugnatus, 
a, um. Just. Fig. Oppugnalus. Sal. 
Prop. || Pour les autres sens, comme 
les antres v. lalins qui signifient 
COMBATTRE, Sunt neutres, il faut tour- 
ner la phrase : Troupes combaitues 
par moi, Copiæ quibuscum ego dimi- 
cavi. Cic. Voy. comBaTrTAe. || 20 Ad). 
Irresolu. Voy. ce m. 

COMBIEN, adv. {° Modiflant ua 
verbe ordinaire : À quel point. Quan- 


tum. Cic. Quint. Quam. Ter. Cic. 
Quantopere. Cic. =: Combien il a 
pleuré! Quantum fevit! Sen. — ils 


desirent s'entendre louerl Quam cu- 
piunt laudari! Cic. || Interrog. in- 
dir. On ne peut eroire cownbieu 
J'écris, Credibile non est quantum 
scribam. Cic. Tu ignores — je souf- 
fre, Nescis quam doleam. Ter. On ne 
peut dire — ils se réjuuissent, Dieï 
non polesi quantopere gaudeant. Cic. 
| 2° Modifiant un verbe de prix ou 
‘estime : À quel prix, à quel point. 
Quanti. Cic. : Combien achète-t-i1? 
Quanti emit? Ter. — crois-lu que 
j'estime cela? Quanti me illud æsti- 
mare pulas? Cic. || Interrog. indir. 
J'ai deinandé combien àl faisait payer 
le transport, Interrugavi quanii ve- 
hëret. Quint. Tu sais — j'estime 
Tullie, Scis quanti Tulliam faciam ? 
Cic. || 3° Modifiant un verbe qui mar- 
que la suporiorite ou l'inforiorite. Voy. 
50. || 4° Modifiant un adjoctif ou un 
adverbe au positif : À quel point 
Quam. Cie. Traduct. div. : Combien 
as-tu été déraisonnablel Quam im- 
modestus fuisti! Ter. || Combien est 
grande ma sayessel Quanta mea sa- 
pienta est! Plaut. — le soleil parait 
pelit, paraît peu de chose l Quantulus 
sol videtur ! Bic. — cela est pen, est 
eu de chose, est peu considérablel 
d quantulum est! Cic. — peu, — 
peu de temps nous accordons à l'é- 
tudel Quantulum tempus studis im 
pertimur{ Quint. — il importe peul 
Quantulum interest! Cic. En — peu 
de mots, Quam paucis (s.-e. verbis). 
Cic. — y a-t-1l peu d'hounmes, qui... ? 
Voy. 1°. — autre, — différent, — 
autrement, — auparavant, Voy. 59. 
|| lnterrog. indir. Tu sais combien il 
est lent, Nosti quam tardus sit. Uic. 
[la compris — tu étais grand, Sensit 
quantus esses. Cic. Faire connaltre 
— les corps sont petits, sont peu de 
chose, Faieri quantula sint corpus 
cula. Juv. J'ignore — peu il a ap- 
orté, Nescio quantulum attulent. 
Plaut: Vois — je suis peu elfrayé, 
Vide quam non reformidem. Cic. Voy. 
PEO. { 6° Modifiant un comparatif ou 
tout autre mot marquant une compa- 
raison : À quel point. Quanto. Cic. = 
Combien ils paraissent plus grands! 
Quanto majores videntur! Quint. — 
ils charmerunl davantagel Quanto 
magis delectabunt ! Cic. — n'est-il pas 
préférable... | Quanto setius est! Sen. 
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Quento præsiat! C»s. — je surpasse 
mon maitre en sagesse! Quanto Rerum 
enleeo sapientiä/ Ter. || lnterrog. 
‘ndir. Oo voit combien c'est autre 
chose.…, Apparet quanto sit aliud… 
Quint. Voyez — j'ai agi autrement, 
Védetote quanto secus ego fecerim. 
Cato. Je dirai — auparavant il a 
prévu, Ezponam quanto ante provi- 
derit. Cic. || 6° Construit, au moyen 
de la preposition ne, avec un substan- 
üf singulier : Quelle quantite. Guantum 
suivi du gén.). Cic. Quantus, a, um 
Écrd avec le subst.). Cic. Tra- 
ucl. div., quand le subst. exprime 
le temps ou la distance = Combien de 
charme ont ses entretiens? Quantum 
dulcedinis Aujus sermontbus inest? 
Pl.-j. Avec — de gravité 1 écoute 
les causesl Cum quantä grauilate 
causas audit! Vell. Î interrog. indir. 
Nous comprenons combien ils vnt de 
mérile, Cognoscimus quantum virtulis 
Aabeant. Quint. 11 montre — il a d'ar- 
ent, Ostendit quanta sil pecunia sua. 
ie. [| Traduct. div. Combien de Lemps 
une flamine a dévoré son cœur ? Quam 
diu pectus ejus flagravit aincendio ? 
Vell. — de temps serons-nous le jouet 
de la fureur? Guam diu furor nos elu- 
det? Cic. — de temps enrore l'au- 
dace se donnera-l-elle carrière? Quem 
ed finem sese jactabit audaca ? Cic. — 
de temps encore abuseras-tu de notre 
patiencel Quousque abutere patientiä 
mosträ? Cic. Dans — de temps te 
verrai-je? Quando ego te adspicium ? 
Hor. Depuis — de temps suis-je 
ici? Quumdudum hic adsto? Plaul. 
Depuis — de temps as-tu porté cette 
créance sur les brouillons? Quam- 
ndem oc nomen in adversaria relu- 
hou ? Cic. — y a-t-il d'ici à votre do- 
maine? Quam longe est hinc in sal- 
tum vestrum ? Cic. || Interrog. indir. 
Demander depuis combien de Lemps 
mon père élait mort, Quærëre quam- 
ndem pater mihi mortuus essel. Ter. 
e dirai — de lemps auparavant il a 
prévu, Erponam quanto,ante prouvi- 
dent. Cic. Demander à — de dis- 
tance de la mer était ma campagne, 
Quærëre quam longe a mari rus habë- 
rem. Ter. || 7° Construit, au moyon 
de la preposition DE, avec un substan- 
üf pluriel : Quel nombre. (Quel grand 
eombre de) Quot, m. f.n. au 1n- 
décl. Cic. Quam multi, æ, a. Cic. (Quel 
nombre de. pour chacun) Quoteni, 
æ, a. Cic, (Quel petit nombre de) 
Quotusquisque, quotaguæeque, quotum- 
quodque; gén. quoticujusque, quotæ- 
agusque. Cic. Quam pauci, æ, a. Cic. 
:Combien de choses en peu de mots 
Quam multa, quam paucis! Cie. — de 
grands malheurs il a essuyés ou n'a- 
t-il pas essuyés! Quort et quantas 
Aausif ecalamitates! Cie. — d'injus- 
tices se commettent! Quam multa 
tajusta funt! Ter. — de fois le pni- 
gnard l'a-t-il été arrache? Quoties 
hb1 ertorta est sica? Cic. || I a fail 
des parts de je ne sais combien 
d'arpents chacune, Partes fecit nescio 
quofenorum jugerum. Cic. || Com- 


DICT. FRANCÇ.-LAT. 


COMBI 


bien trouve-t-on de philosophes (= 
combien on trouve peu de...) qui 
soient...? Quotusquisque philosopho- 
rum invenilur, qui sit. 7 Cic. — Y 
a-t-il d'hbomines qui connaissent le 
droit? Quotusquisque Juris perilus 
est? Cic. — y a-t-il d'hommes qui 
aient le soin de...? Quotucuique 
cura esf...? Pl-f, || loterr. indir. 
Les auteurs ne s'accordent pas sur 
la question de savoir combien il y a 
de geares et — il y a d'espèces, Es 
inler auclores dissensio quot genera 
et quam multæ sin( species. Quint. 
Comme on lui demandait — il y avait 
de milles de sa propriété à la ville, 
Intcrrogalus quot millia fundus suus 
abesset ab urbe. Cic. || 8° Employ 
absolument (divers substantifs étant 
sous-entendus) : Combien sont-ils (= 
combicn d'hummes)? Quoi sunt? Plaut. 
— y en a-l-il qui soient (= combien 
il y a peu d'hommes)? Voy. 1°. || 
Depuis combien, Dans — (— depuis, 
dans combien de temps), Voy. 6°. ( 
À combien de la mer (— à combien 
de distance), Voy. 6°. || 9° couBIEN Q0e. 
Aac. locut.con)j.Quoiquo.Voy.ovoious. 

COMBINAISON, S. f. 1° Action 
d'assembler plusiours choses. Compo- 
sitio, onis, f. Cic. Conjunctio, f. 
Quint. 2: Combinaison variée des sons, 
Compositio varie sonorum. Cic. La — 
des leltres, Conjunctio litterarum 
inter se. Quint. Ingéniense — d'idées, 
Ornata sententiarum comcnnilas (us), 
f. Cic. Former qq. cb. par la — d' 
léments différents, Aliquid ex dissi- 
milibus rebus miscère et temperare. 
Cic. Voy. commixer 4e. |] 2° Action 
d'unir plusiours corps pour en former 
un nouveau. Temperatio, onis, f. Cic. 
Vitr. Copulatio, T. Cic. : Qui répugne 
à cette combinaison, Ejus copulalio- 
nis alienus, a, um. Cic. Faire une — 
de trois choses, Voy. comMBiNER 20, || 
30 État de ce qui est assemble, assom- 
blage do plusieurs choses. Mirtura,æ,f. 
Col. Quint. : Ce qui sera une combinai- 
son de trois formes de gouvernement, 
Id quod erit æquatum el temperatum 
ex tribus rerum publicarum modis. 
Cie. || 4° Union intime de plusieurs 
corps de manière qu'ils n'en forment 
plus qu'un. Temperatura, æ, f. Plin.: 

ormer une sorte de combinaison, 
În unitatem quamdam coire. Cels. Voy. 
Se counixen. || 6° Fig. Mesure, calcul. 
Ratio, onis, f. Ter. Consilium, it, n. 
Cie. Voy. caLcoL. 

COMBINER, v. act. 1° Joindre une 
chose avec une autre ou plusieurs chosos 
ensemble. (Rem cum re, Res inter se) 
componère, 0, is, posui, posifum. Cic. 
conjungêre, 0, is, Junri, Junctum. Cic. 
lemperare, 0, as, avi, alum. Cic. mis- 
cêre, e0,es, miscui, mirium et mislum. 
Cic. : Combiner les sons aigus avec 
les graves, Acuta cum grauvibus ter- 
perare. Cic. — ses forces avec celles 
des peuples voisins, Arma fnilimis 
conjungrre. Liv. — leurs forces, Vires 
in unum conferre, fero, fers, tuli, col- 
latum. Liv. eurs desseins, În 
unum consul£re, 0, is, sului, sultum, 
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0. Tac. — leurs efforts pour délivrer 
la république, Ad rempublicam libe- 
randam conspirare, 0, as, avi, afum, 
n. Cic. || 2° Unir plusieurs corps pour 
en former un nouveau. (Rem cum re, 
Res inter se) temperare {vo 40). Cic. 
permiscère (voy. 10). Cic. conjun- 
gêre (voy. 4°). Cic. = Combiner plu- 
sieurs choses, Mulia in unum com- 
miscêre. Scrib. — trois choses, Ex 
tribus unum efficËre, io, is, feci, fec- 
tum. Cic. Il combina ces trois élé- 
ments, Ea (ria unam in speciem tem- 
peravil. Cic. Combiner une troisième 
espèce de matière avec deux autres, 
Tertium maleriæ genus ex duobus in 
medium admiscère. Cic. || 3° Fig. Dis- 
poser dans son esprit. Comminisci, or, 
ris, meutus sum, dép. (acc.). Plaut, 
Alachinari, or, aris, alus sum, dép. 
(acc.). Cie. InstruËre, 0, is, struxi, 
structum, act. Liv. : Combiner un 
meosonge, Mendacium comminisci. 
Plaut. — une ruse, Dolum commi- 
nisci. Plauf. nectère, 0, is, nerui et 
nezi, nerum. Liv. Fraudem instruëre. 
Liv. — des projets secrets, Consilia 
secreta coquÂre, 0, is, cori, coclum. 
Liu. — l'assassinat de qqn, Necem 
alicui machinari. Liv. 

Se coumNeERr, v. 19 Réf. Former une 
combinaison avec une autre chose. (Cum 
re) conjungi, or, Ëris, Junclus sum, 
pass. Cic. lemperari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. et le passif de tous les 
v. act. cités à cowpiNer 1° el 20. À 
2° Récipr. S'unir ensemble. Inter se 
conjungi (woy. do), pass. Cic. Inter 
se lemnperari roy. 40), pass. Cic. : Se 
combiner (chimiquement), In unitatem 
coïre, e0, is, iui et ti, tfum, n. Cels. 

COMBLE, s. m. 1° Ce qui tient au- 
dessus des bords d'une mesure pleine; 
surcrolt que comporte une mesure. Cu- 
imulus, 1, on. Fest. Auctarium, ii, n. 
Plaut. Fest. || 2° Fig. Ce qui dépasse 
la mesure, surabondance, plenitude. 
Cumulus, 1, m. Cic. Se tourne souv. 
par des parlicipes ou adjectifs, com- 
me : Cumulalus, a, um. Cic. Sum 
mus. Cic. Maximus. Cie. Ertremus. 
Sall. : Le comble de la vertu, Per- 
fecta cumulataque virlus. Cic. Le — 
de la honte, de la gloire, Summe 
turpitudo. Cic. Summa glora. Cic. 
Ce qui me paralt être le — de l'in- 
famie, Quod mihi videtur esse lur- 
pissimum. Cic. C'est le — de la folie 
que j'aille.…, Stultitio maruna hæc 
est, me ire. Plaut. Faire d'inutiles 
eMorts, c'est le — de la folie, Frus- 
tra niti extremæ dementis est. Sall. 
Ce qui est le — de l'éloquence, Quod 
est eloquentis marimum. Cic. Le — 
de l'éloquence, c'est... Summa laus 
eloquentiæ est. Cic. Ce sera le — 
de la folie à un testateur, que de 
laisser... Dementissime  testabitur, 
qui relignerit… Sen. J'ai lu votre ha- 
raugue, c'est le — de l'adresse, Legi 
contionem tuam ; nihil illa sapientius. 
Cic. Ne bravons pas le pcril sans 
motif, ce qui serait le — de la folie, 
Ne offeramus nos periculis sine causd : 
quo esse niÂil polest atultius. Cic. Lis 
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avaient regardé comme le — de l'is- 
dignité qu'on les eût chassés, Pro 
indignisstno habuerant, se pulsos esse. 
Liv. Au — de la joie, Lætus omnibus 
Lætitiis. Cic. Être au — de la joie, 
Marimo gaudio cumulari, or, aris, 
atus sum. Cic. Gaudio perfundi, or, 
Fris, fusus sum, pass. Liv. Etre au — 
du bunheur, In cælo esse. Cic. Digito 
cælum attingêëre. Cic. Qui est au — 
de ses vœnx, Votorum compos (gén. 
ofis). Suet. Être au — de ses désirs, 
Nihil amplius desiderare. Cic. Orateur 
dual la gloire est à son —, Orator 
omni laude cumulatus. Cic. Je m'é- 
tonne que ce qui élail à son — ait 
pu encore s'accroltre, Afiror locum 
fuisse auyendi in eo, quod erat cumu- 
latum. Cic. Mettre le — à la joie, 
Gaudium cumulare, 0, &s, avi, alum. 
Cic. La santé met le — au sonve- 
rain bien, Summum bonum cumulatur 
ex inlegrilate corporis. Cic. L'élo- 
queoce semble mettre le — à leurs 
talents, Eloquentia aliquem cumulum 
ilorum artibus videtur afferre {fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. Ta lettre a 
mis le — wa joie, Tu lit(eræ cu- 
mulum müihi gaudii atfulerunt. Cic. 
Mettre le — à sa bienfaisance, Dene- 
ficium suum magno cumulo augêre, 
eo, es, auri, aucium. Cic. Mettre le 
— à sa perfdie, Perfidis cumulun 
addÿre, o, is, didi, ditum. Ov. Son 
arrivée met le — à ma joie, Ad sum- 
mam lælihium meam magnus ex illius 
adventu cumulus accedit (de accedëre, 
0, cessi, cessum, n.). Cic. Ton ac- 
tion a mis le dernier — aux ser- 
vices que ta m'as rendus, Ad tua 
in me merila marimus l(uo facto cu- 
mulus accessit. Cic. Mettre le — an 
bonheur de la vie, Vitam beatam cu- 
mulate explère, eo, es, eui, etum. Cic. 
Beatissimam vitlam compiëre. Cic. 
Mettre le — à sa dissimulation, Si- 
mulationem lëre. Tac. Mettre le 
— à la grandeur, Dignitatem con- 
summare, 0,as, avi, atum. Sen. Mettre 
le — à la douleur; Dolorem onerare. 
Curt. S'ajouter pour —, fn cumulum 
accedëre. Cic. cette riche proie 
vient s'ajouter, pour —, la condam- 
uatinn de Roscias, Ad illam opimam 
prædam damnalio Ruscii velut cu- 
mulus accedit. Cic. Ils eurent cela 
puur — de gratifiration, fllud iis pro 
mercedis cumulo fuit. Cic. Pour — ie 
misère, vutre la maladie, l'armée ent 
à suuifnr de la faim, Super morbum, 
eliam fames affecit exercitum. Liv. 
Parvenir au — de, Voy. 40. || 3° Ce 
ui couronne le sommet d’un édifice, 
aite. Columen, minis, n. Varr, et pl. 
souv. Cuimen, n. Vitr. Liv, Suet. 
Fasligium, ti, n. Cic. : Détruire de 
fond ea comble, Funditus delëre, act. 
Cic. evertëre, act. Cic. tollëre, act. 
Cic. desiruère, act. Cic. A funda- 
mentfis proruëre, act. Liv. Démolir 
une maison de fond en —, À ra- 
dice domum everl£re. Quint. Anéanlir 
Ja religiun de fond en —, Religio- 
nem pentlus {olam (ollfre. Cic. L'édi- 
fice a péri de fond en —, Tolæ ædes 
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cum fundamento perierunt. Plaut. 
I 4° Fig. Le plus haut point. Fasti- 
ginum, üi, n. Liv. Culuen, minis, n. 
Liv. Se tourne souv. par l'adj. 
Suinmus, a, um =: Le comhle de 
l'éluquence, Fastigtum elvquentiæ. 
Quint. Le — de la prospénile, Sum- 
mum culmen fortunæ. Liv. Le — de 
la science, Summa scientia. Cic. Par- 
venu au —,În summum fastigium 
evectus. Vell. Parvenir au —, au — 
des bonneurs, Pervenire in fastigium. 
Vell. summum in gradum dignitalis. 
Cie. ad summam amplitudinem. Cic. 
Ilomme qui est arrivé au — de la 
perversité et de la misère, Homo per- 
dutà nequifià el summä egestale. Cic. 
Être au — (des honneurs on de la 
uissance), In summo fastigio esse. 

ep. En venir an — du malheur, Ad 
extrema descendëre. Cic. 

Comue, adj. 1° Rempli jusque par- 
dessus les bords. Cumulatus, a, ur. 
Cic. : Mesure comble, Cumulata men- 
sura. Cic. || Fig. La mesure est com- 
ble (= c'en est assez et mème trop), 
Id satis superque. Cic. || 2° Complcte- 
ment rempli de monde. Frequentissi- 
mus, a, um. Cic. Celebritale refertissi- 
mus. Cic. 

COMBLER, v. act. {° Remplir 
jusque par-dessus les bords. Cumulure, 
0, as, avi, alum, acl. Cic. = \esure 
comblée, Cumulata mensura. Cic. || 
20 Fig. Mettre le comble à qq. ch.: 
Combler sa bienfaisance, Beneficium 
cumulo augère, «0, es, auri, aucium. 
Cic. — sa perhdie, Perfidiæ cumulum 
addère, o, is, didi, ditum. Ou. Pour 
— ma joie, Ad cumulandum gaudium. 
Cic. Voy. coupue (subst.) 4°. || 30 Fig 
Pourvoir abondammont, gratifier qqn 
de qg. ch. (Aliquem) re augère,e es, 
aurt, œuclum. Cic. complére 01 ex- 
plère, eo, es, plevi, pletum. Cie. Ter. 
onerare, 0, as, avi, afum. Cic. cumu- 
lare. Cic. refercire, io, is, fersi, fer- 
tum. Cic. ({n aliquem aliquid) conge- 
rêre, 0, is, gessi, gesfum. Cic. z Com- 
bler qqn de biens, d'avantages, Au- 
ÿgére aliquem divitits. Cic. commodis. 
Cic. Vie comblée de loutes sortes de 
biens, Vita undique referta bonis. Cic. 
Combhler qqn de faveurs, Denefciis 
aliquem ornare, 0, as, avi, alum. Cic. 
Congerëre in aliquem beneficia. Liv. 
— qqn de bienfaits et de liberalités, 
Aliquem benefciis ac liberalitate pro- 
sequi, or, Eris, secutus sum, dép. Cic. 
— qqn d'honneurs et de récompenses, 
Aliquem amplissimis honoribus et præ- 
mis decorare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Être comblé d'honneurs, Amplissimis 
honoribus abundare, 0, as, avi, aîum, 
n. Cic. Combler qqn de joie, Aliquem 
gaudio complëre. Cic. Lætiliä perfun- 
dère, 0, is, fudi, fusum ou efferre, 
fere, fers, extuli, elatum ou afficère, 
lo, is, feci, fectum. Cic. — l'âme 
de joie, Animum gaudio erplére. Ter. 
Être comblé de joie, Gaudio cumu- 
lari ou compleri ou efferri. Cic. per- 
fundi. Liv. Combler qqn de félicita- 
tions, Aliquem gratulatione augère. 
Cie. — qqn d'éloges, Aliquem lau- 
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dibus efferre. Cic. onerare. Liv. 
4° Remplir un vide. Erplère (voy. 
30), act. Cæs. Complére, act. Cæs. : 
Combier un vide, Vucantem locum 
expilère. Sen. un marais avec 
des claies, Paludem crateribus ez- 
plère. Cæs. — un fossé avec des 
sarments, Fossam sarmentis com- 
Plère. Cic. — un lac, Lacum compla- 
nare, 0, @8, avi, alum. Suel, — une 
mer, Mare exstruëre, 0, is, struri, 
structum. Satl. — les vides que la 
morl a faits dans une armée, Erer- 
citüs damna supplère. Tac. |} Bo Fig. 
Satisfaire, Exrplère (voy. 30), act. Ces. 
3 Combler le désir que nous éprou- 
vons depws longleuips, Erplère om- 
nem ezspeclationem diuturni desiderii 
nostri, Cic. Ton arrivée comblera 
mon attente, Erspectatus mih1 venies. 
Cic. Conbler les vœux, Voluntati sa- 
tisfacrre, 10, is, feca, factum. Cic., — 
qqn. Alicui satisfacëre. Cic. 
COMBRNAILLES, anc. petit pays de 
France. * Combralia, ium, 0. pl. 
COMBUSTIDLE, adj. Qui a la pro- 
priete de brûler. Qui, Quæ, Quod ignem 
concipère putest. Cic. = Il n'est pas de 
matière si combustible, Nulla materies 
tam facalis ad erardescendum est. Cic. 
CowBuostibe, s. om. Toute matière 
avec laquelle on peut faire du feu. 
Iguis alimentum (1), n. Liv. 
COMBUSTION, 8. f. 1° Action ds 
brûler entièrement. Erustio, onis, f. 
Cic. Crematio, f. Plin. = Se tourne 
sonv. par onùLER =: Après la com- 
bustion du corps, Corpore cremalo. 
Cic. Etre en —, Flammä torreri, eor, 
éris, fostus sum, pass. Cæs. Fla- 
grare, 0, as, avi, afum, n. Cic. En- 
trer en —, Erardescire, o, is, arsi, 
arsum, n. Cic. || 2° Incendie. Incen- 
dium, à, n. Cic. || 3° Fig. Violent 
tumuite, grand desordre. Deflagrauo, 
ons, f. Cac. Conflagratio, f. Suet. 
Sen. Incendium, ti, n. Cic. : Menacer 
l'Italie d'une combu:tion génerale, 
Dcfagrationem Italiæ toti minari. Cic. 
“tre en —, Conflagrare, 0, as, avi, 
afum, n. Liv. Mettre en —, Ur’re, 0, 
is, ussi, ustum, act. Liv. Guerre qui 
mettait l'Ilalie en —. Bellum quo 
ltaha urebatur. Liv. L'Ilalie que là 
guerre met eu —, Bello flagrans 
talia. Cic. Tu vois que la guerre 
met l'univers en —, Vides orbem 
terrarum bello ardère (eo. es, arsi, 
arsum, n.). Cie. La plèbe entra en —, 
Plebes exarsit (vuy. 19). Liv. 
CÔME, v. d'italie. Comum, à, 0. 
Liv. : (Qui est) de Côme, Comensis, 
m.f.,e,n. Liv. Les habitants de —, 
Comenses, ium, m. pl. Liv. . 
COMÉDIE, 8. f. 1° Sorte do pièce 
de theâtre. Comædia, æ, f. Cic. : 
Jeune homme de comédie, Comicus 
adolescens. Cic. Un sujet de —, Res 
comica. for. À la maniè e des co- 
médies, Comice. Cic. Dans la eumé- 
die de Plaute intitulée le l'erse, {a 
Plauti fabulà quæ Persa mscribitar. 
Plin. Compnser une —, Comuiliam 
facÿre. Ter. Juuer une —, Comudiam 
agëre. Ter. Voir jouer une —. Ce 
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nœdiam spectare. Ter. On donne de 
gouvelles comédies, Prodeunt novz 
comædiæ. Plaut.|| Fig. La comédie 
de la vie, Humanæ vitæ mimus (1), m. 
Sen. Suet. || 2° Reprosontation d'une 
pièce quelconque. Fabula, æ, f. Cic. 
Spectaculum, à, n. Cic. : Jouer une 
comédie, Fabulam agëra. Ter. Jouer 
la — (= être acteur), Voy. COMÉDIEN. 
Faire jouer une — (en par!. d'un 
auteur), Fabulam docëre. Cic. dare. 
Ter. || 8° Thoâtre. Theatrum, i, 0. 
Cic. : Entrer à la comédie, Spectacula 
ingredi. Suet. Voy. THÉATNE. || 4° L'en- 
semble des comédiens. Scenici, orum, 
w. pl. Cic. || 6° L'art comique. Co- 
mædia, æ,f. Cic. || 6° Action qui fait 
rire. Res (ei) ridicula (æ), f. Cic. = 
C'est une comédie, Ridiculum est. 
Ter. Donner la — (= apprêter à 
rire), Ludos præbère. Ter. Donner la 
— au public, In ora hominum pro lu- 
dibrio abire. Sall. || 7° Feinte. Mimus, 
i, m. Plin. Sen. Simulatio, onis, f. 
Cic. Fallaciæ, arum, f. pl. Cic. Ful- 
lacia, =, f. sing. Ter. =: Donner la co- 
médie de ie ch., Alicujus rei mimum 
peragère. Plin. [Ce que j'ai dit] est- 
ce nne pure —? Num simulatio fuit 
et mimus? Sen. Voici toute celte — 
ou Voici le secret de toute la —, 
Scena rei totius hæc (est). Cic. In- 
venter une —, Fallaciam fAngère. Ter. 
Jouer la —, Alienam gersenan ferre 
{= porter le masque d’un autre per- 
sonnage). Liv. Pas n'est besvin de 
jouer la —, Nihil opus est simulatione 
et fallaciis. Cic. Jouer la — de la 
vertn, Sese probum simulare. Sall. 
Cesser de jouer la —, Personam 
eruvre (= lever le masque). Sen. 

COMÉDIEN, ENNE, 9. m. et f. 4° 
Qaf. Acteur, Actrice comique. Comædus, 
i, masc, Cic. Comicus, masc. Plaut. 
Comeda, æ, fém. D'apr. Juv. (in, 100) 
: Art ou Profession de comédien, 
Cemædica ars. Apul. Talent de —, 
Comicum artificium. Cic. || 2° PI. 
souv. Acteur, Actrice gr gôn.) Sce- 
nicus, à, masc. Cic. Quant. Histrio, 
onis, masc. Cic. Scenice, æ, fém. Cod. 
: Arl ou Profession de comédien, Lu- 
dicra ars. Liv. Être —, Uistriontam 
facëre. Plaut. || 3° Fig. Celui, Celle 
qui use de felnte. Artifer, ficis, masc. 
et fém. Ter. Simulator, oris, masc. 
Tac. Voy. coméDiE 1° et HYPOCRITE. 

COMESTIDLE, adj. Qui peut se 
manger. Esculentus, a, um. Col. Plin. 
Edulis, m. f., e, n. Hor. Escarius, a, 
um. Plin. 

CouesriBLe, 8. m. Aliment. Esca, 
#, f. Cic. Cibus, i, m. Cic. : Des co- 
mestibles, Esculenta, orum, n. pl. 
Cic. Edulia, um, n. pl. Varr. 

COMÈTE, 8. f. Astre 4 chevolure 
lumineuse. Cometes, x, masc. Cic. 
Stella (æ) cincinnata (æ), fém. Cic. 
Stella crinita, f. Suet. 

COMICES, s. m. pl. Assemblée du 
peuple romain pour éliro les magis- 
trats, pour juger, etc. Comitia, iorum, 
n. pl. Cic. : Endroil où se tenaient 
les comices, Comitium, ii, n. Varr. 
Assemblée du peuple en —, Comi- 
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fiatus, &s, m. Cic. Dans l'enceinte 
des —, Pro comitio. Suet. La lulte 
(électorale) des —, Comitiorum dis- 
ceplatio. Liv. Aux — suivants, l'ro- 
rimis comitiis. Sail. — consulaires, 
pour l'élection des consuls, Comitia 
consulum. Cic. consulibus rogandis. 
Cic. consulibus creandis. Liv. — pour 
l'élection des préteurs, Prætoria co- 
milia. Liv, — pour l'élection des pon- 
tifes, Comitia pontificia. Cic. — pour 
jager un accusé, Comitia de reo. Liv. 
Annoncer la convocation des —, Co- 
mitia edicére. Liv. Réunir les —, 
Comitia gerëre. Cic. Tenir, Présider 
les —, Comitia habëre. Liv. Comitiis 
ræesse. Cic. Charger qqn de tenir 
es —, Aliquem comitiis præficêre. 
Cic. Faire achever les —, Comtia per- 
agËre. Cic. Rormpre les —, Comitia 
rumpère. Cic. Jour où se tenaient les 
—, Comitialis dies. Cic. 

COMIQUE, adj. 1° Qui appartient à 
la comedie. Comicus, a, um. Cic. : Une 
pièce comique, Yoy. coMÉDIE 1°. Le 
genre —,etS. m. Le —, Comeædia, 
æ, f. Cic. Un auteur —, et S. æ. Un 
—, Comicus (i) poeta (æ) et simpl. 
Comicus, à, m. Cic. Un acteur —, et 
S. m. Un —, Voy. coMÉDiEN 40. || 2° 
Qui fait rire. Ridiculus, a, um. Cic. 

COMIQUEMENT, adv. 19 À la ma- 
nières des comedies. Comice. Cic. Co- 
medice. Plaut. || 2° D'une manière plai- 
sante. Hidicule. Cic. VOy.PLAISAMMENT. 

COMITE, s. m. 1° Reunion de per- 
sonnes pour s'occuper do certaines af- 
faires. Consilium, ii, n. Cic. = Rèunir 
le comité, Consilium convocare. Cæs. 
advocare. Liv. Vous avez été élus 
parmi les sénateurs pour former ce 
—, Er senatu in hoc consilim de- 
lecti estis. Cic. Les membres du —, 
Qui in consilio adsunt. Cic. || 2° Petit 
cercle de porsonnes intimes. Sessiun- 
cula, æ, Î. Cic. : En petit comité, 
Inter paucos familiares. D'apr. Tac. 
(Ann., xvi, 18). C'est un homwe qui 
aime à être en pelit —, Homo est 
perpaucorum hominum. Ter. 

COMMAGÈNE, prov. de Syrle. Com- 
magene, es, f. Plin. : (Qui est) de 
Commagène, Commagenus, a, um. Cic. 

COMMANDANT, part. prés. de 
coumanDER, Voy. ce v. || Qqf. Adj. cow- 
MANDANT, ANTE. Impêrisux. Voy. ce m@. 

CommannanT, 8. m. Chef. Dur, du- 
cis, m. Cic. Præfectus, à, m. Cic. : 
Le commandant d'un vaisseau, Præ- 
fectus navis. Liv. FI. Voy. cusr. 

COMMANDE, 5. f. 1° Demande faite 
à qqn d'oxècuter qq. ouvrage ou de 
fournir certains objets. (En gén.) Man- 
datum, i, n. Cic. (Si l'on traile à 
forfait) Locatio, onis, f. Cic. = Faire à 
qqn une commande de qq. ch., Aliquid 
alicui mandare, 0, as, avi, afum. Cic. 
Faire une — de petits lits, Lectulos 
faciendos dare, e, as, dedi, datum. Ter. 
Faire à qqn la — d'une stalue. Faire 
une — de vêtements (en lrailant à 
furfait), Alicui statuam 
locare, o, as, avi, atum. Cic. Vesti- 
menta locare. Liv. Réparer un por 
tique sur la — des consuls, Con- 


Necessarius, a, um, Cic. = 


ralumn, i, D. 


nire. 


aciendam 
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sulum locatione portieum reficêre. Cic. 
Ouvrage de —, Mandatum opus. Ov. 
[| 2° Obligation : Qui est de commande, 
Fètes de 
—, Imperalivæ ferie. Macr. || 3° Fig. 
Feinte : Qui est de commande, Fictus, 
a, um. Cic. Simulatus. Cic. Larmes de 
—, Confictæ lacrimz. Ter. Modestie 
de —, Compositus pudor. Tac. 
COMMANDENMENT, s. m. 1° Ordre, 
Injonction. Imperium, ii, n. Cic. Impe- 
Czs. Jussum, i, n. Cic. 
Qqf. Dictum, i,n. Liv. : Exécuter mon 


commandement, Meum imperium ex- 
sequi. Ter. Exécuter les commande- 


ments, fmperata facëre. Czs. Jussa 


efictre. Sall. Ohèir au commande- 


ment, Parëre imperio. Cæs. dicto. 
Liv. La plèbe obéit à nos comman- 
dements, Plebs nobis dicto audiens 


est. Liv. Par le commandement da 


peuple, Populi jussu (seul cas usité), 
m. Vep. Je suis parti à ton —, par 
tes commandements, Tuo jussu pro- 


fectus sum. Cic. Faire qq. ch. par les 
— des dieux, Aliquid deorum jussis 
facëre. 


Cic. Venir au commanie- 
went [de qqn}, Ad imperatum ve- 
æs. Îfare qd ch.) sans Île 

, coatre Je — de César, Injussu 
Cæsaris. Ces. Donner à qqn le — 
de faire qq. ch., Voy. COMMANDER 
lo. {Avoir qq. ch.] à son — (= à 
sa volunté), Ad arbitrium suum. 
Cic. [Avoir qq. ch.] à — (= sous 
la main, à sa pispus one fn promp 

| 


all. 
Ordre bref pour faire executer certains 
mouvements. [mpertum, it, n. Liv. 
Dicium, à, n. Liv. : On ne pouvait 
entendre le commandement, Imperium 
non accipa poterat, Liv. Il avait dunné 
ces commandements, [læc dicta de- 
derat. Liv. || 4° Lol, precepte. Præ- 
ceptum, i, n. Cic. Præceptio, onis, f. 
Cic. Mandatum, i, n. lier. : Les com- 
mandements de Dieu, Dei mandata. 
[ier. || 6° Pouvoir de commander. 
Surt. militaire) fmperium, ti, n. Cic. 
Civil) Potestas, atis, f. Cic. : Les 
honneurs du commandement, Honor 
imperii. Tac. Le — suprème, Im- 
perii summa (æ), f. Cæs. Nep. — en 
chef sur mer, Bfaritimum imperium. 
Cic. Le — de la cavalerie gauloise, 
Equitum Gallorum præfectura tæ), f. 
Hirt. Le — des cohortes, Cohortium 
regimen (minis), n. Tac. S'adjuindre 
qqn dans le —, Aliquem legare sibi 
legatum. Cic. Sous son —, Îllo impe- 
rante. Nep. Servir sous le — de qqn, 
Merëre sud aliquo. Liv. aliquo smpe- 
ratore. (ic. Ce feu des regards qui 
annonce le —, Ille imperatorius ardor 
oculorum. Cic. Donner le — à César, 
Cæsari imperium dare. Cic. Confier 
à qqn le — en chef dans une 
guerre, Ad aliquem fotius belli sum- 
mam deferre. Cæs. Confier à qqn le — 
de l'expédition contre les pirates, 
Aliquem bello prædonum præjuntre 
0, 18, posui, postfum. Cic. Donner À 
qqn le — d'une flotte, Aliquem clussi 
præficëre, io, is, feci, fecium. Nep. 
Céder le — 4 qqn, Imperium dlicui 


tu. Cic. Sall 29 T. militaire. 


356 COMMA 


submitière. Liv. Avoir un —, Esse 
ën imperio. Cic. Suel. cum imperio. 
eux qni ont des commande- 
ments, Qui cum imperio sunt. Cic. 
Exercer dos —, Jmperia gerëre. Cic. 
Avoir le commandement de, Voy.com- 
MANDER 30e 40. || 5° Manière d'exercer 
l'autorité. Imperiur, ti, n. Cic. : Avoir 
ie commandement hautain, Superbe 


Cie. 


imperilars, 0, as, avi, atum, n. Liv. 
COMMANDER, v. 1° Act. et aqgf. 


neul. Enjoindre, recommander, consoil- 
ler qq. ch. à qqn. (Enjuindre) [mpe- 
rare, 0, as, avi, afum, act. Cic. (Ne- 


commander) Mandare,act. Cic. (Con- 
seiller) Præcipÿre, io, is, cepi, ceplum, 
act. Cic. =: Commander ane ch. à qqn, 
Rem alicui imperare. Ter. mandure. 
Cic. præcipère. Cic. Je te force de faire 


ce que je commande, Te cogo, quæ im- 


pero, facëre. Plaut. Faire ce qui a été 
commandé, Imperata facëre. Ces. Il 
commande ce qu'il faut faire, Præ- 
cipif ea que fier oportet. Cato. Une 
lettre qui te — quelque chose, Lit- 
teræ qua te aliquid jubent (de ju- 
bere, e0, jussi, jussum). Cic. Tâches 
commandées, Imperata pensa, 0. pl. 
Quint. Commander le silence, Silen- 
fium facëre, io, ts, feci, factum. Liv. 
Les passions commandent certaines 
choses, Cupiditates gusdam imperant 
on cogunt (de cogère, 0, coegi, coac- 
tum). Cic. Les circonstances — la s6- 
vérilé, Severilatem res ipsa flagitat 
(de flagitare, o, aui, atum\. Cic. Ce 
que commandait la circonstance, Quod 
res poscebat (de poscère, 0, is, ponosci, 
s. sup.). Cæ#s. Quand le besoin le 
commande, Cum usus poscit. (æs. Les 
besoins de la cause le commandent, 
Causæ necessitas postulat (de postu- 
lare, o, avi, atum). Quint. Tout ce qui 
est supérieur commande le respect, 
Quidguid excellit, venerationem jus- 
tam Kaber (de habère, eo, bui, bitum). 
Cic. || Commander à qqn de faire ou 
u'il fasse, Alicui inperare ou man- 

are ou præcipère ut facrat; de ne 

pas faire ou qu'il ne fasse pas, ne 
faciat. Cæs. Cic. Voy. onDONNER. || 
2° Act. Faire une commande : Com- 
mander des vêtements, Voy. cou- 
MANDE 40. à qqa son diner, 
Cenam alieui imperare (voy. 10). 
Cic. Celui qni commande un con- 
voi fonèbre, Funeris locator (oris), 
m. Plin. || 8° Act. et rar. nent. 
Exercer un commandement militaire. 
Præesse, przsum, es, fui, n. (dal.). 
Cic. Ducfre, o, is, duri, ductum, 
act. Cæs. : Commander ia cavalerie, 
ÆEquitatui præesse. Cæs. — en chef 
la flotte, Praætorio imperio classi 
præesse. Cic. — une compagnie, Or- 
dinem ducëre. Cæs. Liv. Dans la partie 
Gr an) où commandait Sergius, 
regione Sergius præerat. Liv. Là 

où — chaque tribun, Ubi quisque 
iribunus curabat (de curare, 0, as, 
avi, alum). Sail, Commauder une ex- 
édition, Bellum audministrare, Cic. 

elui qui commande en chef, Îs penes 

que summa vmperii est. Liv. Qui sum- 
mam imperii (nel. Cas. Celui qui — 
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en chef dans ane guerre, Belli gerendi 
administrator (oris), m. Cic. Celui qui 
— la fluite, Classis dur (ucis), m. 
ou præfectus (i), m. Cie. Celui qui — 
les Aliobroges, Dur Allobrogum, Cic. 
Donner une armée à cominander à 
qqn, Aliquem exercilui ducem præf- 
cére, io, ts, feci, fectum. Cic. Armee 
commandée par un habile général, 
Erercitus cui callidus ünperator præ- 
positus est (de præponi, or, ëris, pass.). 
Cic. || 4° Neut. Gouverner, avoir sous 
son autorité. Imperare, o, as, avt, atum, 
nou. (dat.). Cic. Imperilare, neut. 
(dat.). Sall. Administrare, act. Cic. 
Regëre, 0, is, rexi, rectum, act. Cic. : 
Commander à toutes les nations, Om- 
nibus gentibus imperare.Cic. — à l'Afri- 
que, Africæ imperilare. Sall. — à une 

rovince, Prouinciam administrare. 

ic. — à l'Espagne, Hispaniam cum 
imperio oblinère, e0, es, linui, lentum. 
Cic. — en Sardaigne, Sardiniam ob- 
tinère. Cæs. On ne sait — que quand 
on sait obéir, Nemo reg're potes, nisi 
qui et regi. Sen. Disposé à -—, Paratus 
imperare. Cæs. [| commandait en chef 
Penes eum summa erat imperii. Nep. Il 
6o Act. et neul. Etre le supcrieur de 
être le maitre : Commander qqn ou É 
qn, Alicui imperare (voy. # neut. 
ic. — leurs femmes on à leurs 
femmes, Uroribus moderari (or, arts, 
atus sum), dép. Cic. Lä où la passion 
commande, Ubi libido dominatur. Cic. 

6o Fig. Neat. Maitriser. Imperare 
voy. Ge neut. (dal.}. Cic. Moderari 
voy. 5°), dép. (dat.). Plaut. = Com- 
mander à ses passions, à ses pen- 
chants, à sa douleur, Imperare cupi- 
ditatibus. Cic. ingenio suo. Sen. do- 
lori. Pl.-j. — à 5a langue, Linguz 
moderari. Piaut. — à ses mains el à 
ses yeux, Afanus et oculos habëre abs- 
tinentes. Cic. Voy. mairnisen. || 7° 
Act. et neut. Dominer un lieu, le tenir 
en respect Imminére, eo, es, 8. part. 
ni sup., neut. (dat.). Liv. : Eminence 
qui commande les murailles, frumi- 
nens mœnibus (umulus. Liv. Les hau- 
tenrs cominandaient le rivage, £r 
locis superioribus in dittus tela conjici 
poterant (— des hauteurs, on pouvait 
Jeter des traits sur...). Cæs. L'Armé- 
nie commandée par le royaume... 
Armenia subjecta regno (au dat.). 
Hirt. Être commandé par un lieu, 
Alicui loco subjacére, e0, es, jacui, 
s. Sup., n. PL.-j. Voy. nouwiNEn. 

Se COMMANDER, v. 4° Réf. Maîtriser 
soi-même. Sibi imperare (0, as, avi, 
atum), n. Cic. Sen. || 2° Pronomin. 
Dépendre de la volonté. Voy. népeNDne. 
- COMME, adv. 1° De la manière 
ue, de la manitre dont. Uf ou Uti, 

ic. Sicut ou Sicuti. Cic. Velut ou 
Veluti. Cic. Quomodo. Cic. Quemad- 
modum. Cic. Perinde atque ou ac. Cac. 
: C'est comme tu le dis, Est ut dicis. 
Cic. La chase est — on le dit, Est 
ita ut dicitur. Cic. Rangé — l'exi- 
geait la nature du terrain, {nsfructus 
ut loci natura postulabat. Cæs. Tu agis 
— il faut, Facis ut te decet. Ter. 
Facis ut te facère squum (est). Plaut. 
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Je ferai — j'ai dit, Sicut dixi, faciam. 
Plaut. 1 gourmanda Célius, — jamais 
père n'a gourmandé son fls, Objur- 
gavit Cælium, sicut neminem unquun 
parens. Cic. — je le crois, Quomods 
equidem credo. Cic. J'ai obteuu grâce 
à ui le consulat, — peu l'ont ob- 
tenu, Me consulem ïla fecisti, quo- 
modo pauci fact sunt. Cic. — je l'es- 
père, Quemadmodum spero. Cie. — il 
pourra, Quä poterit. Cic. — je l'avais 
pensé, Perinde atque ego putaram. Cic. 
— je l'entends dire, Quantum audio. 
Cic. Faible — vous le voyez, Tan 
imbecillus quam videtrs. Cic. — j'a 
ermis le malheur des circonstances, 
0 eo ut temporis difficultas tulit. 
Cic. Je n‘écris pas — je pense, Aliter 
scribo ac sentio. Cic.(VOY.AUTREMENT) 
L'hoinine, furieux — il l'était, répou- 
dit, Homo, ut erat furiosus, respundit, 
Cic. Éclairé — tu l'es, Pro (uä pry- 
dentiä. Cic. J'espère que temperant 
— tu l'es..., Spero, que (ua tempe- 
rantia est... Cic. Tullia, t'aimant — 
elle le fait, Tullia, qui illius in te 
amor est. Cic. César étant bon — 
il l'est, il sera facile.…., Quä est Au- 
manitalte Czrsar, facile erit… Cic. 
Gaïba, clément — il l'est, Cujus 
lenitatis est, Gaiba... Tac. || 2° A la 
maniore de, à la façon de, à la mode de. 
Ut vu Uti. Crc. Sicut où Sicuti. Cic. 
Velut ou Veluti. Sull. Tanquan. Cic. 
elles expressionssuiv. avec un génit. 
ou un ad}. : Modo (à l'abl.), m. Cic. 
More (à l'abl.), m. Cic. Ritu (à l'abl.}, 
mn. Cic. Vicem (4 l'acc.), F. Cic. Vice 
(à l'abi.), f. Plin. In modum. Cic. Ad 
modum. Liv. Traverser la vie comme 
les brutes, Vitam fransire veluli pe- 
cora. Sall. Tu l'es introduit — un 
serpent, Te, tanquam serpens, intu- 
listi. Cic. La gloire suit la vertu — 
son ombre, Gloria viriulem, tanquam 
umbra, sequitur. Cic. — les rois, il se 
faisait porter, Ut mos est regibus, 
ferebatur... Cic. 11 a agi — un ci- 
loyen, Se gessit pro cive. Cic. [Agir] 
— des esclaves, Servorum modo. Liv. 
Servilem in modum. Cic. Fortifier un 
lieu — une citadelle, Locum areis in 
modum emunire. Liv. Maisons cons 
iruites — des villes, Domus in ur- 
bium modum ædificatz. Sall. Chanter 
— les Asiatiques, Asiatico more ca- 
nère. Cic. Errer — les bètes, More 
bestiarum vagari. Cie. — les bêtes, 
ils rapportent tout au plaisir, Pecu- 
dum ritu, omnia ad voluptaiem refe- 
runt. Cic. Mourir — an Sardanapale, 
Sardanapali vicem mon. Cie. Être bal- 
lotlé — une algue, Algzæ vice jactari. 
Plin. — les criminels. Ceu norti solent. 
Suet. || 3° De la même manière que. 
Ut ou Uri. Cic. Sicut où Sicuti. Cic. 
Velut ou Veluti. Cic. Tanquam. Cie. 
Ita... ut. Cic. Item. ut. Cic. Ita. 
sicuf. Quint. Sie. tanquam. Cic. 
Sic.. quemadmodum. Cic. = Continue 
comme lu as commenc*, Perge ut 
instituisii. Cic. Tu as fait — font 
les brigands, Fecisti item ut prædones 
solent. Cic. — il avait été fait pré- 
cédemment, Sicut erat antea factum. 
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Cic. Je [le] repousserai — hier, Re- 
futabo, velut hesterno die Cic. Il 
abandonnait les rênes, — lorsque 
le maitre d'un navire laisse aller 
les voiles, Frena dabat, veluti cum 
carbasa rector deducit. Ov. Je m'en- 
tretiens avec toi — avec moi-même, 
Ego tecum, lanquam mecum, loqjuor. 
Cic. J'élais chez lui — chez moi, 
Apud eum sie fui fanquam domi meæ. 
Cic. J'ai parlé lout à fait — je pen- 
aais, Non diri secus ac sentiebam. Cic. 
Je ne fais pas — je l'avais annoncé, 
Aliter, aique ostenderam, facio. Cic. 
Quand on ne parle pas — on pense, 
Cum alia dicuntur ac sentias. Cic. 
Ils n’agissent pas — ils l'ont déclaré, 
Contra faciunt quam professi sunt. Cic. 
Faire une chuse — une autre, Rem 
ad ahcujus rei similitudinem efficre. 
Czs. Piller les temples — feraient 
des eouemis, Templa hostiliter drri- 
pére. Liv. Ce n'est pas — cela, Non 
est ita. Cic. Est-ce — cela que tu 
penses, [ta ne censes? Cic. C'est — 
cela qu'ils appellent.., Sic appeliant. 
Cic. Est-ce — cela que la chose se 
passe? Siccine Roc fit? Plaut. Mais 
en voilà assez — cela (— j'en ai 
assez dit sur ce sujet), Sed Are satis 
sint dicta nobis. Cic. LL accomplil 
cette œuvre à peu près — cela, {Id 
molitus est fali quodam modo. Cic. Si 
les autres choses avaient réussi — 
cela, Si perinde cetera processissent. 
Liv. Comment vont ses affaires? — 
cela F toul duucement), Quid rei 
gerit? Sic fenuiter. Ter. Dix est à 
cent — un est à dix, Ut unum ad 
decem, sic decem ad centum (est). 
Quint. Tu disrules sur l'amitié, — 
tu as l'habitude de le faire pour les 
auties sujets, Quemadmodum  soles 
de ceteris rebus, sic de amtcifiä dis- 
putas Cic. — les lois suntl au-dessus 
des magistrats, ainsi les magistrats 
sout au-dessus du peuple, Ut magis- 
tratibus leges, ia populo præsunt ma- 
gistratus. Cic. — la chute de Sa- 
onte avait enbhardi Annibal, de même 
e désastre... avait encouragé Phi- 
lippe, Velut Sagunti excidium Anni- 
bali. sic Ph lippo clades animos fecerat. 
Liv. — les buns puèles unt coutiime 
de le faire, tu dois aussi..., Tan- 
uam lo boni solent, sic (u de- 

s.… Cie. Îl n'en est pas des prurès 
— des discussions, Non eadem est con- 
ditio lilium ac dispulationum. Quint. 
Ü en est des vrateurs qui n'ont pas 
assez travaillé — des gens qui n'ont 
pas amassé un palrimoine : ils sont 
réduits aux expédients, Sicut qui pa- 
trimontum non pararunt, subinde que- 
runt : ila in oralione, qui non salis 
laborarunt. Quint. Il en est de la vie 
— du jeu de dés, Ita vita est, quasi 
cum ludas tesseris. Ter. || 4° Suwi 
de si. De même que si. Il s'expr. par 
tes mots suiv. qui veulent le sub]. 
(prés. où purf., si le v. précéd. est 
an prés. ou au ful.; imparf. ou pl.- 
q.-parf.. si le v. précéd. est au pas- 
sé) : Quasi. Cic. Perinde quasi. Cie. 
Proinde quasi. Cic. Tanquam si. Cic. 
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Perinde ac si. Cie. Ut si. Cic. Velut 
si. Cæs. Proinde... ac si, Ces. Süni- 
liter.… ac si. Ter. Perinde atque. Cic. 
Moins souv. Tanquam. Cic. l’erinde… 
tanquam, Liv. Sicuti. Sall. Velut. Ov. 
: Je ferai comme si Je sortais, Assi- 
mulabo, quasi eream. Ter. |ls se prè- 
tent à son désir, — s'il s'agissait de 
leur honneur, Quasi suus honor aga- 
tur, ita ejus cupiditati morem gerunt. 
Cic. Vois, — s'il s'agissait de toi, 
Videas, tanquam si (ua res agalur. 
Cic. Nous sommes tourmentés, — 
s'il lui était arrivé quelque chose, 
Angimur, fanquan li aliquid acci- 
derit, Cic. Ils houleversaient tout, — 
si une nuit s'étail répandue..., Om- 
nia miscebant, lanquam si ofusa nor 
essel. Cic. Je parle — si vous avies 
eu le droit de... Hæc perinde loquor, 
quasi debueris.…. Cic. Chacun espère, 
— 5! y avait plus d'heureux.., Spe- 
rat quisque, proinde quasi plures for- 
tunati sint. Cie Nous parlerons — 
si les devoirs étaient..., Dicemus pe- 
rinde ac si officia sint…. Cic. Il était 
regrellé, — s'il était un de nous, [fa 
desiderabatur ut si esset unus e nobis. 
Cic. Ils avaient peur de [sa) cruanlé, 
— s'il était devant eux, Crudelita- 
term, velut si coram adesset, horre- 
bant. Cæs. Estimant (= parce qu'il 
estimait), — s'il en avait fait 
usage, Proinde zstimans... ac si usus 
essel. Cæs. Tu fais — si tu me de- 
mandais, Similiter facis ac si me 
roges. Ter. Ayant emprunté de l'ar- 
gent, — s'ils voularent..…, Pecuniam 
mutuati, perinde ac vellent.… Cic. I 
a agi — S'il devait rendre compte, 
Ita se gessrl, tanquam ralionem esset 
redditurus, Cic, — s1 de rien n'élait, 
Tanquam mA facti (sit). Petr. 
C'est — si l'on disait, Perinde hoc 
valet, fanquam aliquis dicat … Liv. 
J'étais chez lui — si sa maison eùt 
été 4 moi, Apud eum sic fui, tan- 
quam domi meæ. Cic. Parcours la 
maison, — si elle t'appartenait, 
Perambula æ#des lanquam tuas. Plaut. 
Ce sera — s'il n'y avait même pas 
eu de legs, Pro e0 eril quasi ne le- 
gatum quidem sit. Dig. || Iron. Comme 
si Je me souciais de celal Quasi ego 
id curem/ Cic. Comme si ce n'était 

as à eux de veniri Quasi vero non 
ill venire debuerint ! Cic. || 6° Au même 
degre que, autant que. Ut. Cic. [ta 
ut. Cic. Perinde. ut. Cic. Sic…. ut. 
Cic. Sicut. Cic. Tanquam. Cic. Æque 
el. Cie. Æque atque. Cic. Æque ac. Cie. 
Rar, Æque quam. Liv. : Je l'aime 
comme il le mérite, fllum amo ut me- 
retur. Cic. Veiller aux intérêts de ses 
concitoyens — à ceux de ses enfants, 
Ut ex se natis, ita suis civibus con- 
sulrre. Cic. Tu ressens mes affrunts 
— je ressens les tiens, Meas injurias 
prnnde dules, ut doleu tuas. Cic. Prati- 
que la justice — moi-même, Sic,ut ego 
jusfitiam role. Cic. Je Le serai dévou 
— À personne, Te sie colam, ul quem 
diligentissime. Cic. J'aine cel homme 
— il m'aime, Amo hominem, sicul ille 


me. Cic. Je ne réussissais pas — je 
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le voulais, Non tantum proficiebam, 
quantum volebam. Cic. (Vuy. auTANT.) 


et événement est nouveau pour toi 


— pour moi, Foc tibi novum accYdit, 
fanquam mihi. Cic. Nous aimons nos 
amis — nous-mêmes, Æque amicos, 
uf nosmet ipsos, diligimus. Cie. Si tn 
a’avais qqn qui se réjouit — toi, Nisi 
habèrrs qui æque, ac lu ipse, gaudéret. 
Cic. Rien ne les effraya — la force.…., 
Nihil æque eos lerruif, quam robur. 
Liv. Je l'aime — mon enfant, Hune 
amo pro meo. Ter. J'ai été peiné — 
je le devais, Pro eo ac debui, moleste 
tuli. Cic. Lin’ 


a rien que je régrelle 
— d'être all... Nina magis à desi- 


dero, quam quod ivi… Cic. Mien ne 


m'est agréable — de voir que tu 


chéris.…, Nihil mihi gralius est, quam 
quod diligis.… Cic. 1 n'y a rien que je 
craigne — de faire.…, Nihil magis 


meluo, quam ne faciam.. Ter. || 8° Tel 
ue. Ut. Cic. Ita. ut. Cic. Item. ut. 
ic. Sicut. Ov. Suet. Ou l'un des adj. 
suiv. qu'on accorde avec le subst. on 
pron. : Qualis, m. f.,e, n. Cic. Talis, 
e.., qualis, e. Cic. Is, ea, id.….., qui, 
que, quod. Cic. [den, eadem, idem …, 
qui, quæ, quod. Cic. Idem ac. Ter. Tan- 
tus, &, um.…., quantus, a, um. Cic. : La 
chose est comme tu l'as voulue, Ut 
optasti, tla est. Cic. Dans les discours, 
le rythme n'est pas — dans les vers, 
Non item in oratione, ut in versu, nu- 
merus ersiat. Cic. Investigateur du 
passé — il l'est, Ut est in historid 
curiosus. Cic. Sensible et duux — je 
le suis, je n'aurais jamais résisté, 
Quä moilliid sum animi et lenitate, 
nunquam reslifissem... Cic. Je m'en- 
fuis, — j'étais, sans vêtements, Sicut 
eram fugio, sine vestibus. Ou. Qu'ils 
soient — ils sont, Quemadmodum 
sunt, eodem modo sint. Cic. Je suis 
— cela; prenez-moi — je suis, Sie 
sum; si placeo, utere. Ter. L'homme 
est — cela, Jia est homo. Ter. Je m'at- 
tendais à qq. cb. — ceia, Aliquid 
tale putaui fore. Cie. Un oraleur — 
il yen a tant, Orator unus « mullis. 
Cic. Dans cette guerre, — jamais A 
barbarie n'en fil, In hoc bello, quale 
bellum nulla barbaria gessit. Cic. Tu 
as une oCcasiun — jamais personne 
pen a eu, Tempus Âabes tale, quala 
nemo habuit unquam. Cic. Montrons- 
nous — nous sommes, Quales sus 
mus, fales esse videamur. Cic. [Que 
tu) sois pour nous — tu as été pour 
le peuple romain, Qualem te prpulo 
Romano præbuisti, talem te nobis im- 
pertias. Cic. Je suis — tu veux 
que je sois, Ego is sum, quem (u esse 
vis. Cic. Is s'en vont — ils étaient 
venus, Fidem abeunt, qui venerant. 
Cic. Mes dispositions pour vous sont 
— elles étant, Est animus erga 
te idem ac fuit. Ter. Voir une lutte 
— il n'y en a jamais eu, Vidère 
tantam dimicationem, quanta nun- 
quam fuit. Cic. Une armée — jamais 
il n'en est veau, Erercutus, quantus 
nunquam venit. Liv. Un raconte des 
choses qui ne sont pas du tout — 
tu les avais écrites, Longe alia, ac fu 
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scripseras, narrantur. Cic. | 7° Sem- 
blable 4. Ut. Ter. Instar (et le gén.). 
Cic. Oa l'un des adj. suiv. : Simalis, 
m.f,e,n. (avec le gén. ou le dat.). 
Cie Liv. Idem,eadem. idem...,qui.quæ, 
quod. Cic. = Ces femmes sont presque 
comme des enfants, {Ile mulieres sunt 
ferme ut pueri. Ter. Ces baies, — un 
Dur, servaient de remparts, fnstar 
muri, hæ sæpes munimenta præbebant. 
Cæs. Érana, qui n'était pas — un 
village, mais — une ville, Erana 
que non fuit vici instar, sed urbis. 
ic. La terre esl — un point, Terra 
puncti instar obtinet. Cic. [Il y \ plus 
de rois — Romulus que — Numa, 
Plures Romuli quam Numzæ similes 
reges. Liv. — qqn qui flotte incer- 
tain, Similis fluctuanti. Liv. Is sont 
— ceux qui diraienl..., Similes sunt, 
wi si qui dicant où tanquam si qui lo- 
quantur. Cic. La règle de l'ulile est 
— celle de l'hbonnète, Eadem utili- 
tatis, quæ honestatis, est regula. Cic. 
Peut-être suis-je — eux, Eos ego for- 
tasse imitor. Cic. (Si nous n'oblenons 
pas cela], ce sera ponr nous tout — 
ro eo lantum id habebimus. Cic. l 
8° Et en effet, et certes. Ut. Cic. Ut. 
Sall. Sicut. Cic. : S'il y a des dieux, 
comme il y en «a certainement, St dit 
sunt, ut profecto sunt. Cic. Îl3 annon- 
cent que ja situation est tranquille, 
— elle l'était en eTet, Rem, uti erat, 
quietam nunliant. Sall. Que votre 
affaire soil importante, — elle l'est 
en elfel, Sic ista res magna, sicut est. 
Cic. Il vuyait que cela arriverait, — 
cela eut lien réellement, Hoc fore, 
sicut accldif, videbat. Cæs. S'il re- 
vient ici, — je suis sûr qu'il re- 
viendra, St ille huc redibit, sicut con- 
fido adfore. Plaut. Is avaient plus 
d'espoir, — c'est naturel chez des 
vainqueurs, Jllis erat spes amphor, 
guirre victoribus. Sall. || 9° Tout aussi 
ien que, et aussi. Ut... sic. Cic. Ut... 
ta. Cic. Sicut. Quint. Sicuti. Cæs. 
Tanquam. Cic. Jurta...,et. Sall. Pari- 
ter.…,et.Tac.Cum..., (um. Cic. Tum.…, 
tum. Cic. Quint. Tam.…,quam.Cic. Et. 
Cic.AtqueouAc.Cic.: Désurdonné dans 
son langage comme dans sa vie, Ut 
vità, sic oralione turbulentus. Cic. Les 
habitants de Tarse, — aussi ceux de 
Laodicée, Ut Tarsenses, ita Laodweni. 
Cie. Dans les procès — dans la vie, 
Sicut in vilä, in causis quoque. Quint. 
Faire périr les bons — Jes méchants, 
Jurta bonos et malos interficère. Sail. 
En latin — en grec, Cum græce, 
tum latine. Cic. Admirable par son 
abondante — par sa brièveté, Tum 
<opiä, fum brevitate mirabilis. Quint. 
Le trop de soin, — aussi la négli- 
gence, sonl choses blämables, Tam 
nimia cura, quam negligentia, sunt re- 
rehendenda. Quint, En été — en 
iver, Heme ef æsiate. Cic. Dans la 
uerre — dans la paix, Bello ac pace. 
io. Romulus anvure et son frère 
augure — lui, flomulus augur cum 
fratre item augure. Cic. || 10° Pour 
ainsi dire, en quelque façon. Tanquam. 
Cic. Quasi. Ci. elut. Tac. rope. 
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Quint. Quodam modo. Cic. Ut sie di- 
cam. Cic. Ut ita dicam. Quint. : Un 
ami est comme un autre nous-mêmes, 
Amicus est tunquam alter idem. Cic. 
L'Odyssée est — un ouvrage de Dé- 
dale, Odyssea est sic tanquum opus 
aliquid Dædali. Cic. Ce qui se donne 
— de la main à la main, Quod tan- 
quam in manum dalur. Cic. L'aclion 
est — l'éloquence du corps, Est actio 
quasi corports qurdam eloquentia. Cic. 
J'ai saisi avec avidité.…., — pour 
étancher ma soif, Sic avide arripui, 
quasi sitim erplère cupiens. Cic. Ali- 
meants mächés et — liquéflés, Cibi 
mansi ac prope liquefacti. Quint. Il 
était — caché, Quodam modo ialebat. 
Nep. Une voix qui est — noble, Voz 
generosa quodam modo. ie. | 11° Pres- 
ue. Ferme. Cic. Fere. Ter. Quasr. Cic. 
érciler. Cæs. : Ma carrière est comme 
achevée, Bfihi ætas acta ferme es. 
Cic. Quelque chose qui soit — vrai- 
semblable, Aliyuid quasi veri simile. 
Cic. Qui est — mort, Semianimis, m. 
f.,e, a. Cic. Ce qui était — une lé- 
gion, Quod instar legionis videbatur. 
Cæs. 11 a quelque chose — 70 lettres, 
ITabet instar septuaginta epistolarum. 
Cic. 11 débarqua quelque chuse — 
trois cohorles, Instar cohortium trium 
erposuit. Cæs, Quelquechose— 220 na- 
vires, Circiler ducentæ viginti naves. 
Cæs. il met quelque chose — 15 juurs 
pour arriver à..., Diebus circiter quin- 
decim pervenil ad... Cæs. Il y a quel- 
que chose — 15 ans, Fere abhinc 
annos quindecim, Ter. Ce lieu est 
situé à quelque chose — 15000 pas 
de Carthage, Abest ab Carthugine 
quindecim millia ferme passuum locus. 
Liv. || 12° Pour citer une autorité. 
Ainsi que. Ut ou Uti. Cic. Velut on 
Veluti. Cic. Sicut ou Sicuti. Sail. 
Quemadmodum. Cic. : Comme on dit, 
Ut aiunt. Cic. Item ut aiunt. Ter. — 
dans Eschine., Sncrate montre..…, Ve- 
lut apud Æschinem, demonstrat So- 
crates. Cic. Rome, — je l'ai entendu 
dire, fut fondée par des Troyens, Ro- 
mam, sicut ego accepi, condidere Tro- 
jani. Sall. — il le disait lui-même, 
Quemadmodum dicebat ipse. Cic. ]| 13° 
Par exemple, entre autres. Ut. Cic. 
Sicut. Cic. Veluti. Cic. : Des fruits 
sont suspendus, comme les raisins 
et les dattes, Poma dependent, ut uvz 
et palnæ. Plin. Daus une cité libre, 
— Athènes, In libero populo, ut Athe- 
nis. Cic. Dans toutes les causes, — 
dans celle.…., In causis omnibus, sicut 
in ill... Cic. [Les animaux} qui nais- 
sent à terre, — les crocodiles, Quæz 
gignuntur in ferrä, veluti crocodili. 
Cic. || 16° En qualité de, à titre de, 
pour. Pro (et l'abl.). Cic. Loco (pré- 
cédé de son rég. au gén.}. Cie, Souv, 
il ne s'exprime pas = Être adoré 
comme un dieu, Pro deo coli. Curt. 
IL fut laissé — mort, Pro occiso re- 
lictus est. Cic. Il était regardé — 
mort, Pro mortuo erat. Cic. Présage 
regardé — funeste, Omen pro tristi 
cécpium Curl. Regarder une chose 
— décrélée. Putare aliquid pro ds- 
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crelo. Cic. Regarder qq. ch. — cer- 
tain. Aliquid pro certo habëre. Cic. 
Reyarder — vrai ce qui est faux, 
Falsa pro veris habére. Cic. ls regar- 
dent — un crime, Crimims loco pu- 
tant esse. Cic. Tu le regardes — 
l'étant fidèle, Eum tu habes fidelem 
tibi. Plaut. Il a toujours regardé 
l'argent — peu de chose, {ili pecu- 
nia levissima fuit semper. Cic. Ne 
regarder personne — au-dessus de 
801, Meminem præ se putare. Cic. La 
Sicile fut — un grenier d'abondance 
pour les Romains, Sicilia pro pena- 
niû cellä Romanis fuit. Cic. Servir 
— de récompense, Esse pro præmio. 
Cic. Établir — un fait certain, Pro 
cerlo pen”re. Czs. Demander — ré- 
compense, Præmit loco deposcére. Cic. 
Il demanda — un bienfait qu’il lui 
fùl permis..…, Pefrvit in beneficu loce 
ut stbi licéret.… Cic. Recuellant ses 
paroles — un oracle, Quz direrat, 
oraculi vice accigens. Tac. Les choses 
que nons prenons — aliments, Res, 
quas cibi causä capimus. Varr. Se 
proposer qqn — modèle, Proponère 
sibi aliquem ad imitandum. Cic. J'ai 
siégé — juge el j'ai conduil les 
recherches — préteur, Juder sedi, 
prætor quæsivi. Cic. Il avait Suophocle 
— collègue, Fabebat collegam Sopho- 
clem. Cic. Envoyer à César — ambas- 
sadeurs les citoyens les plusillustres, 
Mattëre legatos ad Cæsurem nobilissimos 
civitaris. Ces. || 15° De quelle manière, 
comment. L't. Cie. Virg. Quomouo. Cic. 
2: Comme il a supporté la mort de sou 
fils Quomodo mortein Ali tulit! Cie. 
— |s te voisl Ut te adspicio! Vurg. 
Voilà — est le vulgaire, Sic est vul- 
gus. Cic. Voilà — est fait l'homme, Jta 
est homo. Ter. |] Comme este qu'il 
se porte? Ut valet? or. || Interrog. 
iodir. Vois comme il a corrigé cela, 
Vide ut hoc corrererit, Cic. Raconter 
— vopl les affaires, Narrare quo- 
modo negolia se habcant. Cic. [1 rap- 
pelait — quoi ils avaient teau le pre- 
mer rang, Docebat ut principalum 
tenuissent. Cæs. Ne pas se rappeler 
— quoi tu as donné..., Non memi- 
nisse quomodo dederis.… Plaut. || 
169 Suivi iminédiatement de os. 
De quelque manitro que : Comme que 
ce suit dit, Quumodocunque dicifur. 
Cic. — que ce suil, Ulfcunque est. 
Liv. Ut est. En gen. 170 À quel 
point, combien. (En gén.) Ut. Cic. (Avec 
un v. ordinaire) Quantum. Cic. Quam. 
Ter. Cic. Quantopere. Cic. (Avec un 
v. d'estime) Quanti. Cic. (Avec un 
adj. ou un adv. au positif) Quam. 
Cic. (Avec un comparalif ou tout 
autre mot marquant une compa- 
raison) Quanto. Cic. : Comme il me- 
sure toutes ses paroles! Uf omnia 
verba moderaturf Cic. — il était 
humblel Ut ille Rumailis erat! Cæs. || 
Interrog. indir. Je sens comme je 
tremble, Ezxperior ut contremtscam. 
Cic. Voy. COMBIRN. 

Couwe, conj. 1° Au moment ot. 
Cum (avec l'imparf. du sub}. quand 
le v. français est à l’imparf.; et avec 
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le pl. q. parf. du subj., quaud le v. 
français est au passé antérieur.). Cic. 
Ut (et l'indic.). Cic. Voy. Lonsous. || 
%° Parce que, puisque, vu que. Cum 
et le subj.). Cic. Ut {et l'indic.). Sail. 

OY. PANCE QUE, PUISQUE. 

COMMEMORAISON. C. MENTION. 

COMMÉMONRATIP, 1vV&, adj. Qui 
rappelle le souvenir. Memor, gén. oris 
(abl. i; inus. aux cas en ia). Hor. Mr. 
+ Tableaux commémoratifs, Tabelle 
memores. Ov. Objet, Signe commé- 
moratif, Monumentum, i, D. Cic. 

COMMEMORATION, 5. f. ie Ac- 
tion de rappeler le souvenir de. Com- 
memoralio, onis, [. Cic. || 3° Mention. 
Voz- ce m. || 3° Souvenir. Memoria, 
æ,Ï. Cic. : En commémoration de qq. 
eb., Ad memoriam alirujus rei. Cic. 

COMMENÇANT, part. prés. de 
COMMENCER, Voy. ce v. 

COMMENÇANT, ANTE, 8. Masc. et 
fém. Colui, Celle qui commence à etu- 
dier gg. ch. : Un commençant, Disci- 
pulus (1) rudis (is) ou infeger (gri), 
masc. Cic. Une commençante, Disci- 

la (æ) rudis (is), fém. D'apr. Cic. 
Les commençants, Incipientes, ium, 
w. pl. Plaut. 

COMMENCEMENT, 8. m. 4e Pre- 
mière partie d'une ch. (En gén.) Ini- 
tüum, di, n. Cic. Principium, n. Cic. 
Exordium, n. Cic. Primordium, n. 
Liv, el pl. souv. Primordia, orum, ». 
pl. die. Ortus, üs, m. Cic. (Seul. La 
parl. d'un ouvrage) Erorsus, üs, m. 
Cic. Introitus, üs, m. Cic. Ingressus, 
üs, m. Cic. Ingressio, ouis, f. Cic. 
1 s'expr. aussi par des adj. ou des 
partic. qu'on accorde avec le subst. 
suiv., comme Primus, a, um. Cæs. 
Iniens, gén. ineuntis. Cic, Inciprens, 
gén entis. Cic.= Les commencements 

e la puissance tribunitienne, Tri- 
bunitiæ potestalis primus orlus. Cic. 
Chose qui cut de petits —, Res ab 
eriguis profecta initiis. Liv. La na- 
ture a tout préparé par des — in- 
sensibles, Omnia lenioribus principiis 
naturu præteruil. Cic. — (— ébau- 
ches) informes, Rudia primordia. 
Quint. N'avoir ni commencement ni 
fin, Nec principium nec finem habère. 
Cic. Quelle chose aurait un — et 
n'aurait pas de fin? Quid est cujus 
prinapium aliquod sit, nthil sit extre- 
mum ? Cic. Rien de ce qui a eu un 
— ne peut être éternel, Nihil, quod 
orlum sit, ælernum esse poles(. Cic. 
S'il n'a pas de —, il n’a pas non plus 
de flan, Si nunquam oritur, ne occüdit 
quidem unquam. Cic. Le monde n'a 
pas en de —, Mundus nullo fuit ge- 
neralus ortu. Cic. Il établit que le 
monde avait eu un —, Factum (esse) 
mundum introdurit. Cic. Le monde 
a eu un — dans le temps, Mundus 
orius est ab aliquo temporis principalu, 
Cic. Prendre son —, C. couuexcen. 
Au —, Initio. Cic. Ab initio. Cic. 
Principio. Cic. À principio. Cic. In 
principio. Cic. Ce que jai écrit au 
—, Quod initio scripsi. Cic. Au — de 
l’aceusation, Inilio accusationis. Cic. 
Au — de l'ouvrage, In ingressu operis. 
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Quint. In ntroitu operis. Plin. Les 
orateurs au — de leurs discours, Ora- 
tores in dicendi exordio. Cic. Au — 
de ses entreprises, In operum suorum 
primordio, Curt. Au — de la pièce, In 
prima fabulä. Ter. Au — du mois, 
rimo mense. Virg. Au — du jour, 
Prin& luce. Liv. Au — de la auit, 
Primä nocte. Nep. Cæptä nocte. Tac. 
Au — du printemps, Veris principio. 
Sall, imtio. Col. Vere ineunte. Cic. 
prime. Liv. novo. Virg. Au — de 
’été, Ineunte æstate. Cic. Incipiente 
æstate. Plin. [nilä æstate. Czs. Au 
— dela vie, Ineunte vitä. Gell. Au 
— de la fièvre, Incipiente febriculä. 
Cic. Il mettra certaines choses au —, 
certaines autres à la fin, Alia prima 
ponel, alia postrema. Cic. La fin ré- 
pund au —, Respondent extrema pri- 
mis. Cic. Paria sunt posteriora supe- 
rioribus. Cic. Commencer par le —, 
IncipËre ab iis quæ prima sunt. Quint. 
Depuis le — de l'État romain, Ab ini- 
tio rerum romanarum. Cic. Dès le — 
du siège, À primä obsidione. Cæs. Lire 
depuis le —, À primo legëre. Cic. 
Dès le — des jeux, Ab ipsd rommis- 
aione. Cic. Depuis le — jusqu'à la 
fu du repas (on commencait par les 
œufs et l'on tinissait par les frmts), 
Ab ovo ad mala. Hor. || 2° Principe, 
cause première. Principium, üi, n. 
Cic. Origo, ginis, f. Cic. Fons, ontis, 
m. Cic. : Tel est le commencement 
du mouvement, Hoc est principium 
movendi. Cic. Un principe n'a pas de 
—, Origo princupii nulla est. Cic. || 
3° Premières notions. Inilia, orum, n. 
pl. Cic. Elementa, n. pl. Cic. Rudi- 
menta, 0. pl. Quint. : Les commence- 
ments des mathématiques, Mathe- 
maticorum inilia. Cie. Les — de la 
rbétorique, Prima rhetorices rudi- 
men{a. Quint. || 4° Premiers actes dans 
un genre do vie, debuts dans une pro- 
fession. Initia, orum, n. Cic. = 
Les commencements de Tibère, Initia 
Tiberii. Tac. Qui a eu de buns —, Bo- 
nts iniliis orsus, a, um. Cic. Parler 
des — de l'orateur, Dicëre de oratoris 
incunabrlis (n. pl.). Cic. 
COMMENCER, v. act. et neut. 
ie Act. Faire la première partie d'une 
ch. (En gén.) Incipëre, 10, is, cepi, 
ceptum, acl. Cie. Occipëre, act. Ter. 
Ordiri, or, iris, orsus sum, dép. 
faces). Liv. Exordiri, dép. (acc.). Liv. 
nstituëre, 0, is, stitui, stitutum, act. 
Cic. (Ébaucher) {nchoare, 0, as, avi, 
atum, acl. Cic. (Entreprendre) Sus- 
cipère, ïo, is, cet, ceplum, act. 
Cic. Ingredi, ior, Ëris, gressus sum, 
dép. (acc.). Cie. Aggredi, dép. (acc. 
avec on sans ad). Cic. : Commencer 
la guerre, Bellum incipëre. Sall. exor- 
din. Liv. commuttère, 0, is, misi, 
missum,. Liv. Guerre commencée, 
Commissum belkbum. Liv. Commencer 
le combat, Pugnam committëre. Cic. 
Ayant commencé l'altaque, In pu- 
gnam coortus (de cooriri, ortor, 
oréris, dép.). Liv. Siège commencé, 
Incepta obsidio. Cæs. Commencer les 
jeux, Ludos committëre. Cic. — un 
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repas, Cenam committ®re. Varr. — 
une statue, À primo insliluëre signum. 
Cie. Statue commencée, Inchoatura 
signum. Cic. Commencer le com- 
merce, Quæstum vuccipëre. Ter. — 
une 8i grande entreprise, Tantam 
rem ordiri. Liv. Aflaire commencée, 
Negotium susceptum. Cic. Achever les 
ouvrages commencés, Munttiones im 
süitutas perfictre. Ces. Commencer 
un long voyage, Longinquam profec- 
fionem ingredi. Suel. — une conver- 
salion, Sermonem ordiri. Cic. L'en- 
trelien qu'il avait commencé, Sermo 
quem inchoaverat. Cic. Commencer 
un discours, Orationem ingredi. Czs. 
— une discussion, Disputationem 
insfituËre ou suscipère. Cic. — la 
discussion, l'accusation, Aggredi ad 
disputalionem, ad crimen. Cic. — une 
cause douteuse, Ancipilem causam 
aggredi. Cie. Si nous interrompons 
une phrase commencée, Si, cum in- 
cipimus aliquid dicère, præcidimus. 
Ad Her. Commencer la réputation 
de qqu, Alicui Januam famæ patefa- 
cére, 10, is, feci, factum. Pl.-j. 
Absol. En commençant, In incipiendo. 
Quint. In primo. Cic. À primo. Ter. 
(Voy. Au CouMENCEusNT). Ceux qui 
commencent, Inciprentes. Quint. ll ne 
s'agit que de commencer, Tantum- 
mudo ïincepto opus est. Sall. Si tu 
cummences, lu pousseras jusqu’au 
bout, Si incipies, usque pertendes. 
Ter. Continue comme lu as com- 
mencé, Perge ut instiluisti, Cic. On 
doit finir comme on à —, Ut inci- 
piendi ralio fuerit, ifa sit desinendi 
modus. Cic. Le regret d'avoir —, 
Cœpti pænilentia. Quint. Il commenca 
ainsi (à parler), Ita cœæpit (de cœpisse, 
ï, isti, usité seul. aux temps passés). 
Liv. {| commence (à parler), InÂt 
(seule forme usitée). Liv. Le roi — 
ainsi (à parler), Sie rex incipit. 
Sall. 11 — en ces termes, His verbis 
erorditur. Tac. || 2° Neul. Constr. 
avec un infin. au moven des prép. 
os ou À. Se mettre à faire l'action 
de. L! s'expr. par les v. ci-après sui- 
vis d'un tafn. : Incipére (voy. 10). 
Cæs. Instituñre, o, is, slitui, stitufum, 
Cæs. Cic. Ordiri (voy. 1°), dép. Cic. 
Exordiri, dép. Cic. Ingredi (voy. 
io), dép. Cic. Il s'expr. encore, anx 
temps passés, par Cæpisse, cæpi, isti 
(et cœpfus sum, devant un infin. pas- 
sif.), n. Cic. Souv. aussi il s'expr. 
ar des v. inchoatifs : Je commence 
me défiler, Incipio diffidère. Cic. 
Les blés commençaient à mùrir, Fru- 
menta malurescére incipiebant. Cæs. 
lis commencèrent à forlifier leur 
camp, Castra munire instituerunt. 
Czs. Il commença à pousser son 
troupeau devant lui, Armentum agère 
occepit. Liv. Nous commençons à 
discuter, Dispulare ordimur. Cic. 
Comiuencer & parler, Dicëre ordiri 
ou exvrdiri ou ingredi. Cic. Aggredi 
ad dicendum, mieux que Aggreit di- 
cére. Cic. — à écrire, Ingredi scri- 
bére. Cic. En commençant à parler, 
In principio dicendi. Cie. Dès que je 
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commençai à naviguer, Ut primum 
navigare cæpi. Cic. L'État commenga 
& s'agiter, Moveri civitas cœæpit. Sail 
Avant que [la somme] commencät 
à étre due, Antequam essel cæpla 
deberi, Cic. On a cummencé à nous 
consalter, Consul cwphi sumus. Cic. 
On commenca à l'appeler chienne, 
Cæœpta appellari est canis. Plaut. On 
— à combattre, Pugnari cæpit. Nep. 

Tradoct. diverses : Commencer à 
aire la conversation, Sermonem or- 
fini. Cic. — à parier du reste, Reli- 
uas res ordiri. Cic. J'ai commencé 
l trailer ce sujet, flanc materiam 
inchvavi. Quint. Commencer à es- 
pérer, In spem ingredi. Cic. Dès 
qu'ils commencent à pouvoir faire 
en effort, Sunul ac primum niti 
possunt. Cic. } V. inchboaufs : Com- 
wencer à fleurir, Florescëre, 0, is 
rui, s. sup., 0. Varr. Cic. 
vieillir, Consenesc®re, 0, is, nui, 8. 
sup., n. Cic. — à languir, Langues- 
cëre, o, is, gui, 8. sup., n. Cic., elc., 
etc. | 3° Act. et Neut. Suivi de la 
prép. pan. Faire une chose qui doit 
servir de prolude : Commencer une 
ch. par qq. ch. ou par qqn, Rem ab 
ahquû re ou ab aliquo ancipère (voy. 
to). Cic. ordur: (voy. 4°), dép. Cic. 
erordiri (voy. 1e}, dép. Cic. auspi- 
cari, er, arts, atus sum, dép. Plin. 
Il faut — par Jupiter, Ab Joue inci- 
piendum (est). Cic. — par la gauche, 
À sinisträ parte incipère. Quint. On 
commence très bien par des longues, 
Optime incipitur a longis. Quint. Par 
quoi cvmmencerons-nous de préfé- 
rence à la vigne? Unde potius inci- 
pumus quam a vihibus? Plin. Com- 
mençons par les choses les plus fa- 
altes, À facillimis ordiamur. Cic. S'il 
avait commencé par le corps, Si « 
corpore cœpussel Guy. 2°). Quint. Com- 
menacer par la vérilé, A veritate exor- 
diri. Cic. — par où il faut, Unde 
necesse est, inde inilium sumère, 0, 
is, sumpsi, sumptum. Cic. Faire (une 
statue) en cominençant par les pieds, 
Fingêre (statuam) a pedibus. Quint. 
Commencer par Claudius les parri- 
cides et tes meurtres, Parricidia et 
cædes a Claudio erordiri. Suet. — la 
vie par des supplices, Vitam a sup- 
plicus auspicari. Plin. Proseripuion 
commencée par le œeurtre d'un tri- 
bun, Cummissa trnbuni sanguine pro- 
scriplio. Vell. Commencer le inmassacre 
par qqn, Crdis initium ab alquo fa- 
cére, Lo, is, feci, factum. Cic. [La ques- 
tion est de savoir] par quelle époque 
il doit — son ouvrage, À quibus 
temporibus scribendi erordium capiat 
de capère, 10, is, cepi, caplum). Cic. 
yant commencé par crier, Clamore 
ezorsus. Cic. Commencer par allé- 
uer sOn âge, Ab ercusatione ælatis 
incipêre. Quint. [li faut] — par être 
bounme de bien, Primum esse virum 
bonum. Ci. Ils commencent par en- 
seigner qu'il y a des dieux, Primum 
docent esse deos. Cie. Commence par 
lire (à haute voix) ce livre<i, — 
ta lecture par ce livre-ci, Raecita 
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Aune primum librum. Cic. || 4° Act. ! a —, À quo jurgium cæpit. Quint. La 


et Neut. Faire une ch. le premier, 
avant un autre. Occupare, 0, as, avi, 
atum (suivi d’un infin.}. Liv. S'expr. 
souv. en tuurn. par Ultro (— en 
renant Îles devants), par Primus 
— le premier de luus), ou par Pnor 
= le preimer des deux). Cic.:= ls 
commencent la guerre les premiers, 
Occupant facëre bellum. Liv. Scipion 
commençs le passage du PÔ, Scipio 
occupavif Padum trajicÿre. Liv. Com- 
œencer les hostilités, Dellum mouëre, 
e0,es, movi, motum. Liv. — les hos- 
tilités contre qqn, Aliquem ultro bello 
lacessère. Liv. Alicui ultro arma in- 
ferre. Liv. Ce fut lui gui commença 
à bander une plaie, Primus vulnus 
obligauit. Cic. Commencer la plaidoi- 
rie, Priore loco causam dicëre. Cic. || 
Go Act. Être place en tête de. Inchoare 
(voy. 10), acl. Quint. = [Cette locution] 
Commence un vers fambique tétra- 
mètre, Octonarium inchoat. Quint. 
| 6° Act Être dans les premiers 
temps de : Nous commençons l'an- 
née, Hic annus incipit (voy. 1°). Plaut. 
À peine commencail-un l'été, Viz 
prima inceperat æstas. Virg. Au mo- 
ment où tu commençais ta fièvre, In- 
cipiente febnculä. Cic. || 7° Neut. En 
parl. des ch. Etre à son commence- 
mont, prendre commencement. Incipre 
(vOy- io), a. Cic. Occipère, n. Ter, 
Inchoani, or, aris, atus sum, pass. 
Plin. Institut, or, Éris, stilutus sum, 
pass. Plaut. Oriri, ior, ns, ortus 
sum (part. fnt. ortturus), dép. Cic. 
Ordini, ior, iris, orsus sum, dép. Cic. 
(Aux temps passés) Cœpisse, 1, isti, 
n. Liv. : Le printemps commence, 
Ver incipit, Cu. Le printemps avait 
commeucé, Ver esse cœperat. Cic. 
Quand le printemps commencera, 
Vere cæpturo. Plin. L'hiver cum- 
mence, Occipit hiems. Tac. Dès que 
le jour eut commencé, Ubi dies cepit. 
Sall. Le jour commence, Lucescit (de 
lucescère, n.). Liv. Le jour où — la 
vendange, Dies inchoandzæ vindemiæ. 
Plin. La lempête —, Ontur tem- 
pestas. Nep. Bientôt — la Palestine, 
Moz incipit Palestine. Plin. Le Rhin 
— chez les Lépontiens, Rhenus oritur 
er Lepontiis. Cæs. [Ce pays) — au 
Rhône, Initium « flumine Rhodano 
capit Îde capère, 10, cepi, caplum). 
Czs. À l'endroit où — la jambe, Qua 
crus esse incipil. Ov. L'affaire a com- 
mencé, Negotium institutumes(. Plaut. 
Rien de ce qui à — ne peut être 
éternel, Nihil, quod ortum sit, zter- 
num esse potest. Cic. Les douleurs 
commencent, Occipiunt dolores. Ter, 
La pièce commença, Fabula occepta 
est agi. Ter. Les jeux commençaient, 
Ludi committebantur (de committi, or, 
ris, missus sum, pass.). Cic. Toutes 
les fois qu'un sens commence, Quo- 
ties incipit sensus. Quint. Vuilà la se- 
conde page qui —, Altera jam pagella 
procedit (de procedËre, 0, cessi, ces- 
sum, n.). Cic, Amilié qui a commencé 
dès l'enfance, Amicilia incepia a par- 
vis. Ter. [Celui] par qui la querelle 


conversalinn commence par eux, Ab 
has sermo oritur. Cic. Je sais que l'en- 
trelirn à ainsi commencé, Scio ab 
ixto antl10 Éractum esse sermonem. ic 

Le discours fimt par uù il a —, Undr 
est orsa. 1n eodem ferminatur ornliv. 

Cic. La noblesse a — par le courage, 
Ex virtute nobilitas cœpit. Sal. & 
8° Act. Donner les premières leçons 4. 
Inchoare (voy. 10), act. Cic. : Com- 
mencer qqn, Inchoare aliquem. Cic. 

COMMEYXSAL, 5. m. Cclui qui 
mange habituellement 4 la même table 
qu'un autre. Conuictor, oris, m Cic. 

COMMENSALITÉ, 8. f. État de 
ocommensal. lunvictus, üs, m. Cic. 

CUMMENSUR \BLE, «adj. Qui à 
une mesure commune avec une autre 
ch. Commensurabitis, m. ff. e, n. 
Boet. S'expr. mienx eo tuurn. par uo 
v. : Choses commensurables, ° Res 
quas possumus inter se commeliri, 
D'apr. fic. (Univ., 9). 

COMMENT, adv. 1° Do quelle ma- 
nière. Quomodo. Cic. Qui ratrione. Crc. 
Quemadmodum. Cic. Qui. Cic. Ut (et 
lind.). or. : Comment ferai-je? 
— faire? Quomodo me grram? Sen. 
— as-lu tiré de l'argent de ln? 
Quemadmudum pecuniam ab eo ere- 
gui? Cic. — cuncevuir Dieu anire- 
ment qu'éternel? — concevoir Dieu 
que comme elernel? Deum nisi sem- 
piternum intelligëre qui possumus ? 
Cic. — cela, s'il vous plait? Qui, cedo ? 
Ter. — le purtes-tu? Ut vales? Hor. 
— vas-tu? Quid agis ? Plaut. Cic. — 
allez-vous aujourd'hui? Quid vos 
nunc (s.-e. agufis)}? Cic. — va-t-il? 
Quid rei gerit? Ter. — saurais-je? 
Unde scram? Sen. — appellerai-je, 
ou — appeler ces choses? Quid vas 
res vocem ? Sen. — appelons-nous ces 
choses? [is rebus quod numen impo- 
ninus ? Sen. Cela arnve je ne sais —, 
Je ne sais — cela arrive (sans inter- 
rog. ind.), Nesci0 quo pacto hoc fit. Cic. 
N'importe —, Quovis modo. Sall. Voilà 
— est fait le vulgaire, Sic est vulgus. 
Cic. Voilà — l'homme est fait, [ta est 
homo. Ter. Voilà — on vil, Vivitur ho 
pacto. Pers. || Interrog. indir. Racon- 
ter comment vont les affaires, Narrare 
negolia quomodo se habeant. Cic. Ne 
sachant — disposer l'armée, Incertus 

uonam modo actem instruëret. Sail. 
ls règlent — cela doit se faire, Inter 
se constifuunf quo pacto (14) agi ple- 
ceat, Cæs. Qu'importe — vous me 
forciez? Quid refert qu& me ratione 
cogatis ? Cic. J'ai toujours pris garde 
— nous pourrions être sauvés, Sem- 
per providi quemadmodum salvi esse 
possemus. Cic. Je m'étonne — elle 
sait.…, Demiror qui scat… Plaut. Ta 
as entendu dire — ils m'ont entouré, 
Audisti ut me circumateterint. Cic. 
Ils envoyèrent consulter l'oracle de 
Delphes pour savoir — agir, Afise- 
runi Delphos consultum quidnam facë- 
rent. Nep. || 2° Eh quoil Est-it possiblel 
Quid! Cie. =: Cominent donc Quid 
ita ! Cic. Qui vero! Plaut. || 3° Pour- 
quoi. Cur. Cic. Quid. Cie. Qui. Cic.: 
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Comwent ne suis-je pas présent? Cur 
ego non adsum ? Cic. — hésité-je ? Quid 
ego dubito? Plant. — peux-tu étre 
aussi gai? Quid estquod sic gestis? Ter. 
— se fait-il que...? Qui At ut (subj.)? 
Cic. — ne men souvieudrais-je pas? 
Quidni meminerim? Cic. || Iuterrog. 
indir. Je me demande comment il est 
deveou si subitement doux, lIllud 
quero, cur {am subito mansuelus fue- 
rit. Cic. Je ne m'explique pas — il 
a pa quitter le Piréc, Afiror quid ex 
Piræo abierit. Ter. Voy. pounquoi. 

COMMENTAIRE, s. m. 1° Suite 
d'annotations et de romarques sur un 
texte. Commentariem, ii, 0. Suet. Gell. 
Annotatio, on1s, f. Pl.-j. : Composer 
des commentaires sur Virgile, Voy. 
couuenten {o. || 2° Actlon d'expliquer 
un autour. Interprelatio, ons, f. Ad 
Her. Enarratio, f. Quint. = Faire le 
commentaire d'un poème, Voy. cou- 
MENTER 20. || 3e Fig. interpretation, 
explication (en gens. Interpretatio, 
ons, [. Cic. VOov. EXPLICATION. || 6° in- 
terpretation maligne donnce aux actions 
ou aux paroles de qqn. Lingua, æ, f. 
Cic. Sermo, onis, m. Cic. Sermun- 
eulus, i, m. Cic. : Échapper aux com- 
mentaires, Hominum linguas vitare. 
Cic. Donner lieu à des —, Afateriam 
sermonibus præbère. Tac. Faire mille 
— sur les motifs qui l'avaient em- 
pêché de paraitre au speclacle, Cur 
abstinuerif spectaculo, varie trahëre 
(o, is, trari, {ractum). Tac. Voy. uè- 
DrsanCe. || 6° Au pl. Sorte de mémoi- 
res historiques. Commentarii, orum, 
æ. pl. {lirt Cic. 

COMMENTATEUR, TATRICE, 8. D. 
et f. Celui, Celle qui commente. Inter- 
pres, elis, m. et f. Cic. Enarrater, 
oris, masc. Gell. 

COMMENTER, v. act. 10 Expliquer 
par des annotalions et des remarquos. 
Commentari, or, arts, atus sum, dép. 
{acc.). Suet. Annotare,o,as,avi,atum, 
act. Pl.-j, : Commenter Virgile, Com- 
memtana in Virgilium compon're, 0, 
is, posui, posifum. Gel. || 2° Expli- 
quer un auteur. Interpretari, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Cic. : Com- 
wenter un poème, Poema enarrare, 0, 
as, avi, &tum. Quint. || 30 Fig. Neut. 
Interprèter malignement : Commenter 
sur luut, Cuncta in deterius trahëre, 
0, is, frari, (raclum. Tac. 

COMMÉRAGE, 8. D. 
bavard. Sermunculus, {, m. Crc. : 
Les commérages de la société, Ho- 
minum rumusculi, m. pl. Cic. 


Propos de 


COMMER , part. prés. de 
coMuEncen, Voy. ce v. Ï dj. cow- 
MENÇANT, ANTE. Ÿ° Qui fait lo com- 


merce. Negolians, gén. antis. Cic. 
Mercans, gén. antis. Suet. = Etre 
commerçant, [= commerciis degëre, 
eo, is, rar. degi, 8. Sup., n. Plin. Voy. 
couuuncs et COMMENCER. || Suhst. Un 


commerçant (en général), Mercator, 
oris, m. Cic. Ua — en gros). Nego- 
tiator, m. Cie. — en vins, Mfercator 


vinerius. Insc. — en étoffes. en grains, 
Negotrator vestiariws. Dig. frumenta- 
tius. Dig. Une commerçante, Negotie- 
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trix, icis, f. Dig. Insc. |] 2° Où I! se 
fait du commerce. Copiä negotiatorum 
ou commeatuum celeber (bris. bre).Tac. 
: Le marché le plus commerçant de 
l'Inde, Celeberrimum Indiæ emporium. 
Plin. Marché très —, Emporium per- 
frequens (gén. entis). Liv. La place la 
plus commerçante du royaume, Forum 
rerum venGitum regni maxime cele- 
bratum. Sall. Parcourir les villes 
commerçantes, Peragrare commercia 
(de commercium, ii, n.). Plin. 
COMMERCE, 8. m. 1° Achat ot 
vente de produits, négoce. (En gén.) 
Mercaturu, æ, Î. sing., el souv. Mer- 
caturæ, arum, f. pl. Cic. Commercium, 
üi, 0. Sall. (Surl. en parl. du haut 
commerce) Negotiatio, onis, f. Cic. = 
Commerce en petit, — de détail, Te- 
nuis mercalura. Cic. — en grand, — 
en gros, Afagna et copiosa mercalurg. 
Cie. — de bestiaux, de toiles, Nego- 
fatio pecuaria. Col. lintearia. Dig. 
Le — par œwer s'arrèle, Conquiescit 
naviga{io mercatorum. Cic. Délos, Ville 
qui est le centre da —, Delos, quo 
omnes undique cum mercibus com- 
meant. Cic. Opridum in quod omnis 
negotialio convenit. Plin. Ville qni est 
le centre d’un grand —, Oppidum 
copiä negoliatorum celebre. Tac. Ils 
sont le centre d'un grand —, Afulii 
ad eos mercalores ventitant. Cic. Ou- 
vert au — du monde entier, Terrarum 
commercio patens. Plin. On livre leurs 
peaux au —, Pelles eorum mercan- 
tibus traduntur. Col. Faire le —, 
Mercaturas facëre. Cic. Commercia 
ezercère. Mel. Negotiari, or, aris, atus 
sum, dép. Cic. Pour faire le —, Ne- 
gotiandi causä. Cic. Il faisait deux 
commerces, Duas negoliationes erer- 
cebat. Dig. Faire le commerce de l'en- 
cens, Commercium turis facëre. Plin. 
Faire le — de détail, Aferces distra- 
hère, 0, is, trari, tractum. Cod. Faire 
un autre genre de —, Genere alio 
negotiari. Col. Faire le — d'échange, 
Res inter se mulare, 0, as, avi, alum. 
Suet. Pernutatione mercium uti. Tac. 
Faire le — par mer, Naviculariam 
facëre. Cic. Articles de —, Merces, 
tum, f. pl. Cic. Commercia, orum, 
n. pl. Plin. Être un objet de —, Esse 
in merce. Plin. Place de —, Empo- 
rium, ti, n. Liv. Commercium, n. Plin. 
Forum (i, 0.) rerum venalium. Sail. 
Ceux qui ont des maisons de — à 
Lampsaque, en Asie, en cet endroit, 
Qui negotiantur Lampsaci. Cic. in 
Asiä. Cic. Qui ibi negotiandi causä 
constiterunt. Czs. Ceux qui sont dans 
le —, Voy. COMMERÇANT. |} 2° Qqf. 
Le corps des commerçants. (En En) 
Mercatores, um, m. pl. Cic. (En gros 
Negotiatores, m. pl. Cic. || 3° Fig. En 
mauvaise part. Profit immoral qu'on 
tire de certaines choses. Quzstus, üs, 
m. Cic. Mercalus, üs, m. Cic. : Com- 
merce honteux, Turpis mercatus. Cic. 
Faire — de sa voix, Vocem in ques- 
tum conferre. Cic. Ils font — de tout 
ce qut est honorable, Jilis Aonesta 
omnia qupsiui sunf. Sal. Faire un 
— de l'administration des affaires 
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ubliques, Rempublicam quæstui ha- 

re. Cic. Faire de l'art un —, Artem 
ad mercedem atque quæstum abducére. 
Cic. Qui fait — des provinces, Pro- 
vinciarum mercalor. Cic. Qui fait — 
de votre dignité, Vestrz dignitatis 
venditor. Cic. || 4° Fig. Échange, envoi 
réciproque. Vicissitudo, dims, f. Cic. 
lutatio, onis, f. Cic. S'expr. souv par 
l'adj. Mutuus, a, um (— réciproque). 
Cic. ou par l'adv. Afutuo (= réci- 
proquement. Suet. : Commerce de 

ous offices, Offciorum mutatio. Cic. 
vicissitudo. Cre. Afutua officia. Cic. 
Eutrelenir avec qqn un — de bons 
oMces, Afuluo exercère officia cum 
aliquo. Suet. — épistolaire, Episto- 
larum consuetudo (dinis), f. Cic. Ab- 
sentiurr colloquia (num) 0. pl. Cic. 
Ce — épistulaire avec Loi me plait, 
Jucundus est mihi litlerarum tuarum 
sermo {onis), m. Cic. {| 6° Relations, 
frequentation. Commercium, ti, n. Cic. 
Conversatio, onis, f. Cic. Consuetudo, 

dinis, f. Cic. Convictus, üs, m. Cic. 

Usus, ü&s, m. Cic. : Un commerce in- 

time, Familiaritas, atis, f. Cic. In- 

tima familiariutas. Cic. Magnus usus 
familiaritats. Cie. Domesticus usus. 

Cic. — journalier, Consuetudo quoti- 
diana. Cic. Assiluus usus. Cic. Il n'y 

a pas de — plus intime que le nôtre, 

Nihil est famiharitate nosträ con- 
jJunctius. Cic. Quel — as-tu avec 

moi? Quid tibi mecum est commercri? 

Plaut. Je n'ai aucon — avec..…., Mihi 

nihil est commercii cum (abl.). Plaut. 

Avoir — avec qqn, Habère cum ali- 
quo aliquid rationis. Cic. Cum alique 
conversari, or, aris, alus sum, dip. 
Sen. Nous avons ensemble ua agréa- 
ble —, Jucundä consuetudine con- 
juncti inter nos sumus. Cic. Etre en 
— avec les Muses, Cum Musis ratio- 
nem habère. Cie. Etre en — intime 
avec qqn, In intimä familiaritate 
alteujus versari. Cic. Cum aliquo fa- 
miliariler vivre. Cic. Aliquo fami- 
liariter uti. Cic. Entrer en — intime 
avec qqn, Alicujus in faniliaritatem 
venire. Cic. Lier —, Entrer en — 
avec qqn, Cum aliquo consuetudinem 
jungëre. Cic. Alicujus in consuetu- 
dinem se dare. Cic. Relier — avec 
qqn, Ad convictum alicujus redire. 
ic. Fuir le — de qqn, Alicujus con- 
gressum fugêre. Cic. Supprimer tout’ 
— entre les hommes, Convictum Au- 

manum (loliËre, Cic. Ils interdisent à 
leurs esclaves tout — avec ceux d'au- 
trui, Vetant quidquam rei suis servis 
cum alienis hominibus esse. Cic. In- 
terdire à qqn tout — avec une per- 
sonne, Aliquem prohibére alicujus 
congressione. Cic. congressu. Liv. Re- 
léguer son Als loin du — des hom- 
mes, Filium ab Aominibus releyare. 
Cic. || 6° Manière de s0 conduire dans 
ses relations avec les autres hommes. 
latio,onis, f. Cie. Convactio, f. Cic.-Al. 
Mores, um, m. pl. Cu. =: Son com- 
merce eat forl agréable, Ejus jucun- 
dissima est convictio. Cic.-fil. Ton — 
qui est charmant, Tui suavissiml 
mores. Cic. — aisé, Faciles meres. Ci. 


362 COMME 


Facilitas, etis, f. Cic. Comitas, f. Cic. 


Homme d'un — aisé, Iomo facilis ou 


comis ou communis. Cic. D'un — plus 
aisé avec tout le munde, Commadivr 


ou Communior ad omnem ralivnem 
kumanitalis. Cic. |] 7° Qi. Causorie. 
Voy. ce in. 


COMMERCER, v. 0. Faire le com- 


merce. Vegotiari, Or, aris, afus sum, 
dép. Cic. Mercaturas fac”re, io, is, 
feci, factum. Cic. Voy. commence 1°. 

COMMERCIAL, ALE, adj. Qui ap- 
partient au commerce. S'expr. en 
lourn. par couuence : Ils ont des re- 
lations commerciales avec, Est iis 
commercium cum (abl.). Cic. Empé- 
cher les relations —, Commercia pro- 
Aibare. Sal. Être engagé dans les 
affaires —, Contrahendis negottis im- 
plicari. Cic. Former une sociclé com- 
merciale, Negoliationis societatem con- 
trahëre. Dig. 

COMMENCY, v. de France (Mense). 
*Commerriacum, i, D. 

COMMÈRE, s. [. 4° Marraine (par 
rapport au parrain et aux parents). 
*“Commater, (ris, f. (Cang.). || 3° Amie. 
Amica, æ, f. Ter. || 3° Qyf En «©. 

art. Femme. Muliercula, æ, f, Cic. = 

e méchantes comnrères, Âmaræ mu- 
lieres. Ter. Une vieille comiuère, Ant- 
cula, f. Cic. || 4° Femme bavardo el 

gf. Homme bavard. Lingulaca, æ, 
ém. Plaut. masc. Varr. Gell. Gar- 
rula, æ, fém. Ter. Garrulus, i, masc. 
or 


COMMETTRE, v. act. {° Qaf. 
Mettre aux prises. CommitiËre, 0, 15, 
misi, missum, act. Suet, : Commettre 
tout le monde, Inter se omnes con- 
mittére. Suet. Me — avec Juvénal, 
Committ#re me cum Juvenale. Mart. 
Voy. BnoGILLER. || 2° PI. souv. Ac- 
complir, Faire une action mauvaise. 
Admitt£re ou In se admit{Ëre, 0, is, 
misi, missum, act. Cic. Committëre, 
act. Cic. Facrre, 10, is, feci, factum, 
act. Cic. Conficêre, io, is, feci, fectum, 
act. Nep. Edfre, 0, is, didi, ditum, 
act. Cic. Patrare, 0, as, avi, atum, 
act. Sall. Perpetrare, act. Liv. : Com- 
mettre an crime, Facinus admitt®re ou 
în se adinittëre. Cic. commitière. Cic. 
Scelus ed®re. Cic. patrare. Sail. — an 
meurtre, Cædem conficère. Nep. facëre. 
Nep. perpetrare. Liv. committère. 
Quint. — on vol, Furtum facëre. Cic. 
Quint. — une action honteuse, De- 
decus admittËre. Crs. — une injus- 
tice 4 l'égard de qyn, Fnjuriam alicui 
facëre. Cic. inferre, fero, fers, tuli, 
tllatum. Cic. Faire — un crime à qqn, 
Aliquem scelere obligare, 0, as, avi, 
atum. Cic. || 3° Confler. Committére 
(voy. 10°), act. ic. Credëre, 0, is, 
didi, ditum, act. Cac. Concredre, act. 
Cic. Commendare, 0. as, avi, atum, 
act. Cic. Mandare, act. Ter. Deman- 
dare, act. Liv. =: Je les commets à ta 
loyauté, Eos tue fidei credo on com- 
marto. Cie. Je — ces biens à ta loyauté, 
Bona hæc tuæ mando fidei. Ter. Com- 
mettre à qqn son honneur, Famum 
suam alicui commendare ou concredÿre. 
Cic. — des enfants aux soins de gqn, 
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Curæ alicujus pueros demandare. Liv. 
— à qqn le soin des blessés, Curam 
sauciorum alicui demandare. Liv. 
Rendre co qui vons a été commis, 
Reddëre deposita (de depon”re, 0, is, 
rosui). Cic. Je regarde cette magis- 
trature comme un dépôt qui m'a élé 
—, Afihi illum honorem credifum ou 
commissum puto. Cic. |} 4° Prèposer à, 
employer à, charger de = Comimeltre 
ago à qq. ch., Aliquem alicui rei ap- 
ponère, 0. is, posui, positum, act. Cic. 
Liv, præponère, acl. Cic. præficère, io, 
is, feci, fectum, act. Cic. attribuëre, o, 
is, ui, utum, act. Cic. Liv. constitu”re, 
0, is, stitui, stitutum, act. Cic. insti- 
ture, act. Cic. : Commœettre qqn à 
l'administration d’une province, à la 
direction d'une guerre, Aliquem pro- 
vinciæ preponêre. Cic. imyeratorem 
bello præfic're. Cic. — de jeunes gar- 
çons au service de qqn, Pueros alicui 
attribuÿre. Cic. Commis à la garde 
de ce poste, Præsidto ejus loci attri- 
butus. Liv. Commellez-moi à la 
gards de Tullius, Custodem Tullio 
me apponite. Cic. Commettre qqn à 
la tutelle des mineurs, Afiguem tu- 
torem pupillis constituëre. Dig. — 
qqn pour veiller à l'exécution des 
luis, Aliquem curatorem legibus con- 
stituëre. Cic. Commis pour diriger 
les consuls, Aloderator consulibus 
appositus. Liv. Il me commettait 
pour juger cela, Arbitrum me statue- 
at hujus rei. Cic. Commettre qqn à 
une magistrature, Magistratum alteui 
mandare, o, as, avi, atum. Cic. || 6° 
Exposor à. Committ®re, 0, is, misi, 
missum, act. Liv. : Commettre l'affaire 
aux chances d’un avenir incertain, 
Rem in casum ancipitis eventüs com- 
mittfre. Liv. Voy. exrosen. || 6° Com- 
promettre. Voy. ce mot. 

Se couuETTRE, v. réfl. {0 Se fami- 
liariser avec : Se commettre avec les 
simples particuliers, Cum privatis 
vulgari, or, aris, atus sum, pass. Liv. 
L 2° Se prondre de querelle avec qqn : 

e commeltre avec qqn, Cum altquo 
rirari, Or, aris, afus sum, dép. Cic. 
Voy. Se aorneLen. || 3° Se confier à. 
Alicui se credëre (0, 1s, didi, ditum). 
Cæs. : Se commettre à la foi de qqn, 
In fidem ou Fidei alicujus se permit- 
tére (0, is, misi, missum). Cæs. Liv. 
Il 4° S'exposer à. Alicui rei se com- 
miliËre (0, is, misi, missum). Cic. || 
Be Risquer sa réputation, In discri- 
men existimationis swz venire (io, is, 
veni, ventum), Cic. : Tn te commet- 
tras, Fama tua in dubium veniet. 
Ter. En faisant cela il à eu soin 
de ne jamais se commettre, Cavit 
ne unquam infamiz ea res sibi esset. 
Ter. || 6° S'avilir = Je crains de me 
commettre, Eztfimesco ne quid (urpi- 
ter faciam (de facÿre, to, is, feci, fac- 
tum). Cic. Il s'est commis avec des 
gladiateurs, Cum gladiatoribus fuit 
turpiler. Cic. || 7° Pronomin. Etre 
commis. Admmitfi, or, ru, missus 
sum, pass. Cic. et tous les passifs 
des v. act. cilés à COMMETTRE 2° : 
Une injustice se commet de deux 


COMMI 


manières, Duobus modis injuris ft 
{de feri, fo, factus sum). Cic. 

COMAIMNATOIRE, adj. Qui menacs 
d'une condamnation). Minazx, gêu. acis. 

un. 

COMMINGES, ancien pays de France. 
Convenæ, arum, m. pl. Plin. : Saint- 
Bertrand-de-Cumminges, Lugdunum 
(i) Convenarum, n. Ant. 

COMMIS, 1S8, part. passé de cou- 
METTRE, Voy. ce v. 

Couuis, subst. m. Employé. Adju- 
{or, oris, m. (suivi du nom de la 
fonction à l'abl. avec ab ou au gén.). 
Insc. : Commis d'un comptable, Ad- 
jutor a rationibus. [nse. — à la cor- 
respondance, Adjutor ab epistolis. 
Insc. — d'un greffier, Adjutor cor- 
nicularii, [nsc — aux écritures, 
Scriba, æ#, m. Cic. Les — (de l'État), 
Alinisteria, orum, n. pl. Tac. 

COMMISE, 8. f. 40 Confit. Voy. ce 
m. || 2° Confiscation. Voy. ce m. 

COMMTISERATION, S. f. C. PiTié. 

COMMISSAIRE, 8. m. 1° Celui qui 
est charge de certaines fonctions tem- 
poraires. Curalor, oris, m. Cic. Le- 
gatus, à, m. Cic. = Être un des dix 
commissaires, fn decem legatis esse. 
Cic. Commissaire des jeux publics, 
Munerwm curator. Suct. Commissaires 
chargés de veiller à l'exécution des 
lois agraires, Leqibus agrariis (au 
dat.) curatores constituti. Cic. — char- 
gés du partage des terres, Curatores 
agris dividendis præpositi. Fest. Les 
trois — chargés de conduire une cola- 
nie, Triumuiri colonie deducendæ (au 
dat.). Liv. Les dix — chargés de rédi- 
ger un code, Decemuiri legibus scri- 
bendis. Liv. Les quinze — préposés 
au partase des terres, Ouindecimuiri 
ayris dandis. Plin. Envoyer des — 
pour prononcer entre le peuple et le 
roi, Mitiëre qui inter populum el regem 
disceptent. Liv. || 2° Nom de divers 
fonctionnaires : Commissaire de po- 
lice, Magister (tri) curie. Plaut. vici. 
Suet. — priseur, Is qui auctionatur 
abatur, atus est, dép.). D'apr. Cic. 
\ 3° Membro d'un comité. Is qui in 
consilio adest. Cic. 

COMMISSARIAT, 8. m. Emploi de 
commissaire. Procuratio, onis, f. Cic. 

COMMISSION. 53. f. {o Qqf. Action 
de faire (une ch. répréhensible). Com- 
missio, Onts, f. Am. S'expr. mieux 

ar un v. : La commission d'un péché, 
Commissio praculi. An. Péché de —, 
* Peccatum quod in effectu est. Voy. 
COMYETTNE 20. || 2e Ordin. Charge 
qu'on donne de faire qq. ch. Afanda- 
tum, i, à. Cic. Negotium, ii, n. Cic. 
Cura, æ,f. Cic. Provuincia, f. Cic. : 
Charger qsn d'une commission, Ali 
cui mandatum dare. Cic. negotium 
mandare. Cic. dare. Liv. Ce n'est 
pas nous qui l'avions chargé de cette 
—, À nobis 14 mandatum non habe- 
bat. Cic. Charger qqn d'ane — pour 
qqn, Envoyer qqn en — ches qqn, 
Dare alicui mandata ad où in ali- 
quem. Cic. Être chargé par qqn d'une 
— pour qqn, Mandatum habzre ab 
eliquo ad aliquem. Cic. Donner à qqn 
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— de faire..., Alicui mandare, o, as, 
avi, atum où præcipère, 10, is, cepi, 
ceptum ou ïinjungre, O0, is, junti, 
junctum, ut facut. Cæs. Cic. Pl.-j. Le 
sénat lui avait officiellement dunné — 
de remercier... ÆE1 senatus dederat 
publice causam, ui gratras agëret… 
Cic. Ne charger qqn d'aucuns — rela- 
tive à nos affaires, Alicui de nostris 
rebus nihil mandare. Cic. Pouvais-tu 
me charger d'une — plus désa- 
gréable que de chercher... ? Quid a te 
mihi injucundis poruit injungi, quam 
ut qurrërem..? Pl.-j. Se charger d'une 
—, Suscipére negotium. Cic. provin- 
ciam. Cic. Recipère mandatum. Cic. 
ll solhcita la — de me massacrer, 
am sibi provinciam depoposcit, ut 
me trucidaret. Cic. Recevoir une — 
de qqn, Ab aliquo mandatum accipère. 
Cie. S'occuper d'une —, AMandatum 
eurare. Cic. procurare. Cic. Trans- 
meltre à Pompée les commissivns de 
César, Mandata Cæsaris ad Pompeium 
transferre. Cic. S'acquitter d'une com- 
œission, Mandatum efficére. Cic. con- 
fictre. Cic. ezsequi. Cic. persequi. Cic. 
Mandato (au dat.) satisfacrre. Cic. |} 3° 
Profession de celui qui fait des actes de 
commerce pour le compte d'autrui. *l’ro- 
curatio, onis, f. (Iidd.) = [1 fail la 
commission, *Merces accipit uf vendat. 
(Georg.). || 4° Ordonnance d'une per- 
sonne ayant autorite do deputer,do con- 
ferer un grade. Auctoritas, atis, [. Cic. 
Lütteræ, arum, f. pl. Suet. 2: En vertu 
d'une commission, Er auctoritate. 
Cic. Relirer sa — (en pari. d'un erm- 
pereur qui destitue un préfet), Lit- 
teras revocare. Suet. || 6° Emploi qu'on 
exerco pour un temps. Fegatio, onis, 
f. Cic. fée Reunion de porsonnos char- 
ges de s'occuper de certaines affaires. 
nsilium, ii, n. Cic. Voy. couté Le. 
COMMISSIONNAIRE, s. m. 1° Mcs- 
sager. Voy. ce m. || 2° Portc-faix. 
Voy. ce m. || 3° Celui qui fait des acles 
de commerce pour le compte d'autrui. 
Pararius, ii, m. Sen. 
COMMISSIONNER, v. act. Donner 
œmmission à qqn. V. COMMISSION. 
CUMMISSURE, s. f. Point de jonc- 
tion. Commissura, æ, f. Cic. 
COMMODAT, 5. m. Prêt gratuit 
d'une ch. qui doit être restituco en na- 
ture. Commodatum, i, n. Dig. 
COMMODE, adj. 49 En parl. des 
ch. Où l'on a ses aises, qui est d'un 
usage facile. Commodus, a, um. Liv. 
Opportunus. Sall. Facilis, m. f.,e, 0. 
Ces. Habilis, e, Cic. Liv. Erpeditus, a, 
um, Cic. : Route commode, Via erpe- 
dita. Cic. [ter commodum. Liv. Épée 
—, Habilis gladius. Liv. Souliers com- 
modes, Calcex habiles ad pedem. Cic. 
Laisser ses navires dans un endroit 
commode (sans embarras), In loco ez- 
pedito navigia relinquëre. Cæs. Genre 
de mort —, Prompta mortis via. Tac. 
I n'est pas — aur gens de bien 
d'éviter, Non in promplu est bonis 
vitare.… Sal. C'est — à dire (s.-e. 
mais non à faire), Nihil dictu est fa- 
cilius. Ter. Si cela l'est —, Si tibi 
est commodum. Cic. Quand cela te 
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sera —, Cum erif fuum commodum. 
Cic. Avoir la vie —, Voy. couuo- 
DÉMENT 1°. || 20 Propre à, Lvorable à 
go ch. Aptus, a, um. Liv. [doneus. 
æs. : Le canpement était on ne peut 
plus comniode pour tratner la guerre 
en longueur, Castra erant ad bellum 
ducendum aptissima. Liv. Lieu 
pour ranger l'armée en bataille, Locus 
ad aciem instrucndam opporlunus ou 
idoneus. Czs. Lieu — pour établir 
nn camp, Locus castris 1doneus. Cæs. 
Nuit — pour une sortie, Nor oppor- 
tuna eruplioni. Liv. || 3° En parl. des 
pers Qui est d'un caractère facile : 
ommorile à vivre, Commodus, a, um. 
Cic. Facilis, m. f.,e,n. Cic. Comis, e. 
Cic. Caractère —, Commodi mores. Cic. 
Il n'est pas — pour les autres, Aliis 
inhumanus est. Cie. || 4° Trop indul- 
gont : Commode pour qqn, In ali- 
quem dissolutus, a, um. Cic. || 5° En 
parl. des ch. Reläché (Gg.). Solutus, 
a, um. Cic. Remissior, M. f., us, n. 
Suet. 
Couuone, nom d'un empereur ro- 
main. Commodus, i, m. Lampr. 
Couwove, s. f. Espece d'armoire 
basse à tiroirs. Arca (2) vesfiaria (3) 
et simpl. Arca, f. Cato. 
COMMODEMENT, adv. 1° Aisd- 
ment, facilement. Facile. Cic. Com- 
mouc. Cic. Ex commodo. Sen. = Vivre 
conmodèment, Commode vivére. Ilor. 
| 3° Aveo opportunite. Commode. Cic. 
pportune. Cic, 
COMMODITÉ, 8. f, 19 Qualité de ce 
ui ost commode; moyon commode. 
ommoditas, als, f. Cic. Opportu- 
nitas, f. Cic. : La commodité du tieu 
Loci opportunites. Cæs. Metlaut h 
profit la — de cet anneau, Hac qe 
porltunitate annuli usus. Cic. Quelle 
— pour, Quanta opportunitas ad 
Qc Cic. Être d'une grande —, Voy. 
coumonc. || 2° Facilite d'user des 
choses. Facultas, atis, f. Cic. Copia, &, 
f. Cic. = Procurer la commodité d'une 
ch., Alicujus rei copiam facère. Cxs. 
facultatem dare ou facëre. Cæs. Cic. 
Être à la — de qqn, Pr:sto esse ah- 
cui. Cic. Avoir qq. ch. à 5a —, Ha- 
bêre aliquid in promptu. Cic. || 3° Or- 
din. au pl. État commode et agreable; 
aises, agroments. Commoditas, alis, f. 
Cic. Commodum, i, n. et &: souv. 
Commoda, orum, n. pl Gic. : Les 
commodités de la vie, Vitæ commo- 
ditas. Cic. Toutes les — de la vie, 
Omnes ad vitam copiz (arum), f. pl. 
Cic. L'amitié offre une foule de —, 
Plurimas commoditales amicitia con- 
tinet. Cic. Chercher ses —, Com- 
modis suis inservire. Cic. Se donner 
toutes ses —, Delicate ac molliter vi- 
vëre. Cic. Se molliter curare. Ter. En 
vue de sa commodité, Sui commodi 
causa. Cic. || 4° État de fortune sul- 
fisant. Voy. aisance 3e. || B° Occasion 
favorable, moment qui convient, loisir, 
espace do temps suffisant pour faire 
uno ch. à son aise. Opportunitas, alis, 
f. Cic. Commoditas, f. Cic. Commo- 
dum, i, n. Cic. : Il doit attendre 
notre commodité. Commodum nos- 
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trum exspectare debet. Cic. Prendre 
sa —, Capère lempus (oris, n.). Liv. 
Tempus aucupari. Cic. Si tu en as 
la —, [d si tibi est commodum. Cic. 
[Les bœufs] qui mächent à leur —, 
Qui ez commodo manilunt. Col. Pour 
parler à notre —, Ad dicendum nostre 
commodo, Cic. À La — (= quand tu 
voudras), Commodo fuo. Cic. Cum 
erit (uum commodum. Cic. Entière- 
ment à La —, Marimo (uo commodo. 
Cic. || 6° Moyen de transport. Vehi- 
culum, 1, n. Plaut. Cic. || 7° Latrines. 
Voy. ce m. || 8° Aménite. Facilitas, 
atis, f. Cic. Comitas, f. Cic. 

COMMOTION, 5, f. 1° Ébranlement 
violent. Concussio, onis, f. Sen. || 
3° Fig. Violente émotion. Commotio, 
onis, Î. Cic. Perturbatio, f. lic. 

COMMUER, v. act. Changer (une 
poine en une peine moindre) : Com- 
muer une peine, Pœnam levare, 0, 
as, aui, afum. Suet. On commua sa 
peine en celle de l'exil, Mitiore penä 
exsilium ei irrogatum est. D'apr. Quint. 
(vi, 4, 16). 

COMMUN, UNE, adj. 4° Qui appar- 
tient à plusieurs ou à tous, qui est la 
même pour plusieurs ou pour tous. 
(En ) Comimunas, m. f.,e, n. Cic. 
Qqf. fe é, confondu) Promiscuus, a, 
um. Liv. (Un seul et mème) Unus, a, 
um, gén. ius, dat. i. Cic. Idem, ea- 
dem, idem, gén. ejusdem, dat. eidem. 
Cic. Unus et idem. Cic. Unus atque 

idem. Cic. : Entre amis tout est com- 
œun, Communia sunt amicorum inter 
se omnia. Ter. Entre lui et moi tout 
est —, Cum eo miÂi sunt omnia. Cic. 
Supyplice — aux coupables el aux 
innocents, Supplicium commune im- 
probis et probis. Cic. C'était un es- 
clave — à lui et à Koscius, [s servus 
fuit ei cum Roscio communis. Cic. Ces 
choses sont Conmunes aux riches et 
au bas peuple, Hzc locupletibus cum 
plebe communia sunt. Cic. (£hosel qui 
est commune aux peuples libres, 
Quod commune est liberorum populo- 
rum. Cic. Cela m'est commun avec 
les autres hommes, Hoc est mihi 
commune cum celeris. Cic. L'homme 
est une espèce, lc chien en est une 
autre: leur caractère — est l’anima- 
lilé, Homo species est, canis species ; 
commune his vinculum, animal. Sen. 
Parties qui ont un caractère —, Si- 
miles cominunione quädam partes. Cic. 
Cela nous est devenu — avec eux, 
Id nobis cum illis communticatun est. 
Cic. Rendre le consulat — aux patri- 
ciens el aux plébéiens, Consulaltum 
promiscuum palribus ac plebi facère. 
Liv. J'envoyai à Métellus des amis 
communs, Aisi ad fetellum cominu- 
nes amicos. Cic. La liberté commune, 
Communis libertas. Cic. Au œilieu 
de notre commun malheur, In com- 
munibus miseriis. Cic. État dans le- 
quel les intérèts sont communs, Res- 

ublica in quà idem cesdusil omni- 
bus. Cic. Une fin commuue, Eritus 
unus ef idem. Cic. Avoir un commun 
avis, Sentire unum atque idem. Cnc. 
{D'un — accord, Una mente ou Uns 
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animo. Cic. Le droit —, Commime 
jus. Cic. Une question de droit —, 
Fosse 
commune, Promiscua sepultura. Tac. 
Noœ@ commun (= qui cunvrent à lous 


Perpetui jury quæstio. Cic. 


«es individus d'une même espèce), 
Nomen apyrellativum. Ascon. Nom — 
(= des deux genres), Nomen promis- 


cuum. Quint. Genre — (= masculin 


et féminin), Genus commune. Char. 
Verbe — (— actif et passif), Com- 


mune verbum. Prise. Syllabe com- 
mune (— longue el brève), Syllaba 


communis. Diom. Char. Indifferens 


syllaba. Quint. Lieux communs (t. de 


rhelurique), Loci communes. Cic. 


Quint. | En comoœun. Ve. COMMON 


s. om. 40. {| 2° Qui a de l'analogic avoc. 


Conjunctus, a, um. Cic. Sumalis, m. f., 
e,0. Cic. Communis, e. Plin. =: Na- 
voir rien de commun avec la vertu, 


Nihil habère cum virtule conjunctum. 


Cic. Il n'y a ren de — entre l'homme 
et ce dieu, Nulla est homini cum deo 


communilas (aiis). Cie. Nous n'avons 


rien de — avec loi, Tecum nil (et 
mieux niÂil) rei nobis est. Ter. Qu'y 
a-t-il de — entre une lettre et unc 


barangue? Quid simile habet epistola 


confoni? Cic. Qu'y a-t-il de — entre 
luiet moi? Quid miÂAi cum tllo? 
Cic. Tous ont cela de —, de dire... 
Commune omnibus est ut quisque di- 
RAPPORT. || 3° Que 


cat. Plin. NOT: 
l'on Fait conjointement. Communis, m. 
f., e, n. Cic. Conjunctus, &, um. 


Cie. =: Crimes qui te sont communs 


avec lui, Scelera quæ libi cum eo 
conjuncta on communia sunt. Cic. 
Vie commune, Communis voila. Cic. 
Vilæ societas (atis), f. Cic. Vie — 
avec plusieurs, Victüs cum multis 
consueludo (dinis), f. Cie. Faire canse 
— avec qqn, Cum aliquo causam suam 
communicare, 0, as, avi, afum. Cic. 
Travailler en commun, Laborem com- 
municare. Plin. Edit rédigé en —, 
Edictum communiter compositum. Cic. 
Se baigner en —, Promiscue perlui, 
pas. æs. Mettre ses forces en —, 

nferre vires in unum. Liv. À frais 
communs, Ære collaticio. Tert. Sé- 
pullure à frais —, Sepultura colla- 
licia. Quint. I 4° General, public. 
Communis, m.f.,e,n. Cic. Bu licus, 
a, um. Cic. Popularis, m. f., e, n. Cic. 
Vulgaris, e. Cie. = L'opinion com- 
mune, Opinio communis. Cic. publica. 
Cic. vulgaris. Cic. Communis homi- 
au opinio. Cic. Le sentinent com- 
œun, Communis sensus. Cie. La vie 
commune (= les mœurs générales), 
Communis vita, Cic. Communis vitæ 
consuetudo. Cie. Le sens commun 
Communis sensus. Sen. Ph. Accommodé 
au goût —, Ad vulgarem où popula- 
rem sensum accommodalus. Cic. La 
voix commnne, La — renommée, 
Communis fama. Cic. L'intérét com- 
mon, Communis utililas. Cic. Nep. 
Songer à l'intérêt —, In publicum 
consulZre. Pl,-3. || 6° Habituel, accou- 
tume, usuel. Communis, m.f.,e,n. Cic. 
Frequens, gén. entis. Cic. Usitatus, 
«, un. Cic. z Choses qui sont d'un 
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vsage commun, Quæ sun in usu com- 
muni. Cic. L'usage — des anneaux, 
Frequens usus annulorum.Plin, L'usage 
devint — d'exposer des tableaux sur 
le forum, In foro tnbulæ positæ sunt 
vulgo. Plin. Les termes les plus cum- 
muns, Verba usttatissima. Cie. Mot 
du langage comiuun, Verbum vul- 
gare. Cic. quofidianum. Cic. Solilude 
eu commune, {nsueta solitudo. Liv. 
| 6° Froquent, abondant. Frequens, 
gén. entis. Plin. : Ce poisson est très 
commun dans ces parages, Frequens 
‘bi Aic piscis (est). Plin. Le lait est 
— dans la métairie, Villa lacte abun- 
dat (de abundare, o, avi, atum), n. Cic. 
Lieu où Îles céréales sont communes, 
Locus copiosus a frumento. Cic. Pays 
où le cuivre est très commun, Regio 
æris uberrima (de uber, gén. eris). Just. 
Erreur commune, Diffusus late error. 
Cic. Les maladies deviennent commu- 
nes, Morbi vulgantur (de vulgari, or, 
atus sum, pass.). Liv. Cet honneur 
devienl trop commun, Is honos ni- 
mium pervagalur. Cic. Espèce La 
commune, Rarum genus. Cic. Cela 
n'est pas commun chez les Grecs, 
Græcis hoc modicum est. Cic. || 7° Qui 
est de l'espèce la plus repandue. Vul- 
aris, m.[.,e, n. Cic. : Jeunes (abeil- 
es) communes, Pulli popularis noiæ. 
Col. Qui est de naissance commune, 
Humili loco ortus. Liv. Beauté peu 
—, Egregia forma. Ter. Général d'un 
courage et d'un mérite peu communs, 
Egregie fortis et bonus imperator. Cic. 
Vertu pen commune, Singularis vir- 
(us. Gic. | 8° De basse qualite, de peu 
de prix. Valis, m. f.,e, n. Cic. Ple- 
beius, a, um. Cic. Popularis, m. f., 
e, n. Cato. Gregalis, e. Sen. : Pourpre 
commuue, Purpura plebeia. Cic. lajner 
commun, Plebria charta. Plein. Vin —, 
Vinum cibarium. Varr. plebeium. Plin. 
Pain —,Cibarius panis. Cic. Aliment 
—, Illiberalis cibus. Plin. Fruits com- 
muns, Gregalia poma. Sen. Se: com- 
mun, Sal popularis. Catu. Miel —, 
Mel deterrinæ notæ. Col. Terres de 
qualité commune, Âgri mediocris ha- 
bituüs. Col. Goût commun du vin, Vini 
in qustu ignobilitas (atis), f. Col. |] 
9o Banal, rebattu, trivial. Communis, 
m.f.,e,n. Cac. Vulgars, e. Cic. Tritus, 
a, um. Cic. Pervagatus. Cic. : Choses 
communes et rebaitues, Res comru- 
nes et pervagalæ. Cic. Déclamation 
commune et banale, Vuilgaris et per- 
vagata declamalio. Cie. Terme com- 
mun, Vuilgare verbum. Quint. Pro- 
verbe —, Tritum proverbium. Cic. 
Qu'y a-til en grec d'aussi —? Quid 
in græco sermone tam frilum ou ce- 
lebratum est? Cic. Pensée commune, 
Frigida sententia. Quint. Très com- 
mun, Pervulgatus, a, um. Plaut. || 
10° D'un ordre inferieur, bas, vulgaire. 
Vulgaris, m. f., a, 0. Cic. Mediocris, 
e. Cic. Aunilis, e. Cic. Illiberalis, e. 
Cic. Sordidus, a, um. Cic. =: Les prufes- 
sions communes, Arles vulgares. Cic. 
Quæstus illiberales. Cie. sordidi. Cic. 
Occupations —, Humiles curæ. Pl.-j. 
Ils ne pensent à rien de commu, 


à plusieurs ou à tous. 


vocare. Liv. 
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Nihil Aumile cogitant. Cic. Expres- 
sions communes, Sordida verba.Quint. 
Écnre d'une mamère comœuns, Vul- 
gariter scribre. Cic. Un caractère pen 
coumuu, Non mediocre ingentum. Ëie 
Style qui n'est pas —, Érqursitum 


dicendigenus. Cic. |] 11° D'un exterieur 
grossier. flliberalis, m. f., e. n. Ci 


Cie. 
Couwon, s. m. 1° Cs qui appartient 

mmune, is, 
a. Uor. et pl. souv. Communia, ium, 
a. pl. Cic. =: Mettre les avantages 
en commun, Communes utililates in 


medium afferre. Cic. Mettre sa gloire 


personnelle en —, In medium con- 


ferre laudem. Liv. Mettre les hon- 


In Commune honores 
tre mis en —, În ms- 
duum cedëre, n. Tac. Pussédé en —, 
Pro indimiso possessus. Plin. Posséder 
quelque ch. en — avec qqn, Aliquid 
cum aliquo communater possidère. Cic. 
La vigne possedée en — par les 
bommes et les renards, Communis 
vinea vulpibus et hominibus. Varr. 
Les armes ne sont pas en —, Arma 
non in promiscuo sunt. Tac. Vous ai- 
meriez mieux jouir en — de la tola- 
lité qu'à vous Seut d'une partie, Pro- 
miscue {oto quam proprie frui parte 
malletis. Cic. lt serait plus honorable 
pour vous de posséder ce champ 
lous en — que chacun en particulier, 
Honestius eum agrum vos umvern 
quam singuli possideretis. Cic. Mise 
en — de tous les avantages, Utali- 
tatum communicatio (onts), f. Cic. | 
2° Le plus grand nombre. Vulgus, i, 
n. Cic. S'expr. ausst par l'adj. Pleri- 
ue, æque, aque. Cie. : Le commun 
es avocats, Vulgus patronorum. Cic. 
Le — des lecteurs, Legentium ple- 
rique. Liv. Ua homme du —, UÜnus 
e mullis où de multis. Cic. Tous les 
philansophes du —, Plebeii omnes 
philosophi. Cie. Bienfaits qui sortent 
du —, Beneficia non er vulgan no(ä. 
Sen. Qui est au-dessus du —, Qui 
passe le —, Non mediocris, m. f., 
e, n. Cic. Egreqius, a, um. Cic. Eri- 
mius. Cic. Singularis, m. f., e, 0. 
Cic. || 8° Les gens de basse condition. 
Vulgus, 1, n. Sall. Mumiliores, um, 
m. pl. Cæs. : Les gens du commua, 
Infimi generis homines. Liv. Humiles 
et obscuri homines. Cic. Sordudissi- 
mus quisque. Liv. Jeune fille du —, 
Ignobilis virgo. Ter. Femme qui n'est 
pas du —, Muler ex famihä non 
ignobili. Cic. 

COMMUNAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient 4 la commune. Communalis, m. 
f.,e, n. Aygen. =: Les hiens commu- 
naux, et S. m. pl. Les —, Ager (gri) 
communis (is), m. Cic. Communalia, 
tum, 0. pl. Frontin. 

COMMUNAUTE, 8. f. 4° Partici- 
pation egale à qq. ch. Communicatio, 
ons, f. Cic. Communio, f. Cie. Com- 
munilas, atis, [. Cic. Societas, f. Cic. 
=: Communauté d'intérêts, Societas ou 
Communicalio utilitatum. Cic. Uni par 
la — des intérêts, Utailitatis commu- 
nione sociatus. Cic. Là où il y a — 
de loi, il y a — de droit, Inter quos 


meurs en —, 
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et communio legis, inter eos communio 
juris est. Cic. — de vues, Socielas 
consiliorum. Hirt. Parfaite — de vues, 
Conscensio summa voluntatum. (Cie. — 
de noms, Communicalio nominum. 
Plin. || 2° Societe de biens. Consor- 
tium, ti, 0. Suet. Dig. = 11s meltarent 
dans la communauté ce qu'ils possé- 
daient, Quod habebant, in medium 
dabant. Gell. Mettre une somme en 
— avec la dot, Pecuniam cum doie 
communicare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Tous leurs biens élaient en —, Om- 
aia tis communia ou indivisa eranl. 
Just. Être en — de biens avec qqn, 
Omnia cum aliquo communiler possi- 
dére. Cic. Qui vit en —, Consors, 
gén. ortis. Pl.-j. IL 39 Association. 
Communio, onis, f. Cic. Communitas, 
atis, f. Cic. Societas, f. Cic. Cun- 
sociatio, onis, f. Cic. Consortio, f. 
Liv. Voy. ASSOCIATION. || 4° Reunion 
de personnes vivant ensemble. Commu- 
nitas, atis, Î. Cic. Socielas, f. Cic. 
Consociatio, onis, f. Cic. Consortio, f. 
Cic. || 6° Le corps des citoyens. Com- 
mune, is, n. Cic. Civrtas, atis, f. Cic. 
6o Corporation. Collegium, ài, n. Cic. 
7e Monastere. Cœnubium, ii, n. Fier. 
COMMUNE, 8. f. 1° Le corps des 
dtoyens. Commune, is, n. Cic. = La 
communs des Milyades, Commune 
Ailyadum. Cic. I 4° Le peuple (par 
oppos. aux grands). Plebs ou Plebes, 
is, l. Cic. Ï 3° Division territoriale. 
Pagus, i, m. Cæs. || 4° Les biens com- 
munaux. VOy. COMMUNAL. 
COMMUNEMENT,, adv. D'ordinaire. 
Vulgo. Cie. Ferme. Cic. Fere. Cic. = 
Chose qu'on dit communément, Quod 
vulgo dici solet. Ter. 
COMMUNICABLE, adj. 1° Qui 
peut être communique. *Qui, Quæ, Quod 
communicari potest (Sm.). || 2° Con- 
tagieux. Contagiosus, a, um. Veg. || 
3° Qui paut être mis en communica- 
tion. * Qui, Qwæ, Quod conjungi potest. 
H 4e Accessible. Pervius, a, um. Cic. 
COMMUNICATIP, 1V6, adj. 1° Qui 
æ communique facilement. * Qui, Que, 
Quod facile communicatur. || 2° Qui 
aime à communiquer ses pensées. “Qui, 
Que, Quod lbenter se profundit. 
D'apr. Cie. = S'il avait été communi- 
eatf (avec moi), Si totum se 1lle in 
me profudisset (de profundère, o, is, 
fusum). Cic. La vieillesse est un peu 
trop communicalive (—bavarde), Se- 
nectus est loquacior (de loquar, gén. 
œcis). Cic. Qui n'est pas commuuica- 
Uf, Taciturnus, a. um. Cic. 
COMMUNICATION, 8. f. 4° Action 
de faire part de qq. ch. Communica- 
tio, onis, f. Cic. = Communication 
d'ua projet, Consilii communicatio. 
Cic. Donner — d'une ch., Voy. cow- 
MONIQUER 49°. || 2e Renseignoment. 
S'expr. en toura. par un v.= Faire une 
communication à qqn, Aliquem ali- 
quid admonèëre, e0, es, nui, nitum. Cic. 
aire à qqn des communications d'un 
baut intérêt, Aliquem de rebus, quas 
scire opus est, certiorem facëre, io, is, 
feci, factum. Cic. Voy. couuoniQuEn 
2e. À 8° Relation, rapport. Commer- 
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cium, ii, n. Cic. Usus, @s, m. Cie. 
: Etre en communication avec qqn, 
Habëre cum uliquu commercium. Cic. 
aliquid rationus. Cic. Je n'ai aucune 
— avec lui, Sfiki commercium ullius 
rei cum illo non est. Cic. J'ai âvec 
lui de fréquentes communications, 
Mihi cum eo magnus usus est. Cic. 

4° Entretien. Colloquium, ii, n. Cæs. 

iv. : Entrer en communication avec 
qqn, Ad colloquium cum eliquo con- 
gredi. Liv. Entretenir des communi- 
cations secrètes avec qqn, Secrela 
colloquia cum aliquo serëre. Liv. Être 
en communication avec qqn, Cum ali- 

uo colloqui, or, Eris, loculus sum, dép. 

æs. || 6° Jonction. Conjunctio, ons, 
f. Cic. Coitus, üs, m. Curt. S'expr. 
ordin. par an v. =: Communication 
entre deux cours d'eau, Amnium coi- 
fus. Curt. Être en —, C. couo- 
NIQUER 50. Meltre en —, C. Faire 
COMMUNIQUER 5°. || 6° Moyen de pas- 
ser d'un liou dans un autre. (En gén.) 
Commeatus, fs, m. Cic. Transitus, 
üs, m. Cic. Qqf. (Route, chemin) 
Via, æ, f. ou Iier, lineris, n. Cæs. 
: J'ai percé la muraille pour éta- 
blir une communication entre cet 
endroit-là et celui-ci, Perfodi parie- 
(em, qua esset hinc huc commeatus. 
Plaut. Il y a une — entre les deux 
endroits, Utroque commeaius conti- 
net. Plaut. Passage de — à travers 
la œurailie, Commeatus trans parie- 
tem. Plaut. Jeler sur le fossé ua (pe- 
ut) pont de —, Ponticulo fossæ tran- 
situm conjungère. Cie. Les communi- 
cations étaient libres, Liber commea- 
tus erant. Liv. Facililé des —, Viz 
opportunilas. Pl.-j. lalercepter les 
—, Vias obsidére. Cæs. lutercepter 
les — de l'enoemi, À commeatu ad- 
versarios intercludë®re. Cæs. Toute 
communicalion avec les provinces 
nous était coupée, Er omnibus pro- 
vinciis commeatu prohibebumur. Cic. 
Ayant toules ses communications 
coupées, Omni interclusus itinere. 
Cæs. Ouvrir des — entre les diverses 
parties dan monde, Orbem terrarum 
communicare, 0, as, avi, atum. Plin. 
Voy. cowuuniquen 5°. || 7° Passage 
menage entre une armée et la garni- 
son d'une places. Brachium, ii, n. Liv. 
: Établir une communication, une 
ligne de — avec les murailles d'Ar- 
dée, AMuro Ardeæ brachium injun- 
gëre. Liv. || 8° Qqf. Contagion. Con- 
fagio, onis, f. Cic. Col. Contagium, 
ü, n. Plin. Voy. Conracion. || 9° 
Figure de rhétorique. Communicatio, 
onts, f. Cic. Quint. 

COMMUNIER, v. 1° Qaf. Act. Ad- 
ministrer à qqn le sacrement de l'ou- 
charistie.(A licui)sacrum Christi corpus 
sumendum porrigére, 0, is, reri, rec- 
tum (Le Br.). {20 Pl. souv. Neut. 
Recovoir le sacrement de l'eucharistio. 
Altari Christi communicare, 0, as, 
avi, afum. August. 


COMMUNION, 8. f. 1° Qaf. Parti- 


cipation ogale. Communio, onis. f. Cic. 


I 2° Union de plusieurs personnes dans 


une même foi. Communio, onis, [. 


(eo, es, 


gére, eo, es, auri, auclum. 


Sen. — à 
crainte, Alicui fortitudinem inspirare, 
o, as, avi, atum. ÇCurt. formidinem 
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Aug. |] 8e Le sacrement de l'eucha- 
ristlo. Sancti allaris communio (ons), 
f. Aug. Encharistia, æ, (. Cypr. 


COMMUNIQUER, v. 4e Act. Faire 


rest transmettre une ch. à qqn. 


fem cum aliquo et rar. alicuti) com- 


municare, 0, as, avi, atum. Cic. (æs. 
(Rem alicui) impertire, io, is, ivi el ü, 
ttum. Cic. tradëre, 0, is, didi, ditum. 
Cic. (Alicujus rei aliquem) participem 
factre, io, is, feci, factum. Plaut. 
Cie. : Communiquer la chaleur à qq. 
ch., Alicui rei calorem impertire.Cic. 
— une maladie à qqn, Alicui morbum 
{mporlare, 0, as, avi, atum. Plin. — 
la contagion à d'autres, Contagium 
in alos vulgare. Curt. — son venin 
au troupeau, Pecori virus adspergëre, 
0, 13, Spersi, spersum. Virg. — à 
l'huile ua goût désagréable, Tædium 
oleo afferre, fero, fers, attuli, alla- 
tum. Plin. Mo — 
charme, Ahhi tuæ suavitatis aliquid 
impertire. Cic. Commuanique-nous ta 
sagesse, Fac participes nos (lux sa- 
pientiæ. Plaut. Communiquer la vertu 
aux hommes (par l'éducation), Vir- 
tutem hominibus trad”re. Cic. 
sealiments qu'il voudra — au juge, 


qq. ch. de ton 


Les 


li motus quos volel judicr adhibère 
bui, bitum). Cic. — la 
science à qqn, Aliquem scientid au- 
ic. — 
— ses vices À l'État, Vitia in civita- 
tem infundêre, o, is, fudi, fusum. Cic. 
Vitiis civilatem infic£re, 10, ts, feci, 


fectum. Cic. — un vice à qqn, Vi- 


tium alicui allinère, 0, ts, leui, litum. 
qqa du courage, de la 


injicère, 10, is, jeci, jectum. Cic. || 
2° Act. et qqf. Neut. Faire savoir, ra- 


conter, dire une ch. à qqn. (fem cum 


aliquo) communicare (voy. 1°). Cic. 
Rem alicui) deferre, Cd fers, tuli, 
atum. Cic. referre. Cic. impertire 
(voy. 1e). Cic. narrare, o, as, avi, 
atum. Cic. (Alicujus rei aliquem) par- 
ticipem facëre (voy. de). Ter. =: Un 
bomme à qui je puisse tout commo- 
niquer, Homo quocum omnia commu- 
nicem. Cic. — nos projets à nos ad- 
versaires, Consilia nostra ad adver- 
sarios deferre. Cic. — ses plans à qqu, 
Consilia ad aliquem conferre (vev. 40). 
Ter. ll l'a communiqué quelque chose 
de son dessein, Aliquid impertivit tibi 
sui consilii. Cic. Vous voulez que je 
vous communique ma pensée, Sen- 
tentis meæ vullis esse participes. Cic. 
Nouvelle que tu désires qu'on te —, 
Nuntius cujus te fieri participem cu- 
pis. Ter. Commuuiquer à qqn les in- 
structions d'une personne, Mandata 
alicujus ad aliquem perferre. Cic. — 
à qqn son chagnn, Dolorem alicui im- 
erlire. Cic. Se — un projet, Consi- 
ium inter se communicare. Liv. Con= 
silium communicare. Cæs. Nous nous 
communiquerons nos inquteludes, 
Sullicitudines nostras inter nos con- 
feremus. Cic. | Neut. Comwuniquer 
d'une affaire avec qqn, Cum alique 
ds re communicare. Cic. | æ Neut. 
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Être on relation avec qqn. {Cum ali- 
uo) commercium habère, eo, es, bui, 
itum. Cic. aliquid rationis habère. 

Cic. = La route par laquelle tout 

le monde communiquait, Via quä 

omnes commeabant (de commeare, 0, 

as, avi, atum, n.). Nep. Empècher 

l'ennemi de communiquer avec la 
place, Aduersarios ab oppido inter- 
cludëre, 0, is, clusi, clusum. Cæs. 


Faire — ensemble les diverses par- 


ties du monde, Orbem terrarum com- 
municare (voy. 1e). Plin. Voy. neLa- 

Keot. Avoir une confs- 
rence aveo qqn = (Cum aliquo) collo- 


TION. || 6 


qui, or, èris, locutus sum, dép. Cæs. 
éonferre, fero, fers, tulhi, collatum. 


Cic. : Communiquer par lettres avec 


moi, Per litteras mecum colloqui. Cic. 
— ensemble, Inter se colloqui. Cic. 


Hirt. conferre. Cic. César et Antoine 


communiquéreel par écrit, Inter Cæ- 
sarem el 


pertinère, eo, es, Linui, 8. sup., n. Cic. 
: Communiquer avec les poumons, 
Ad pulmunes pertinére. Cic. Le passage 
communique avec les deux endroits, 
Commeatus utroque continet. Plaut. 
Cet endroit-là — avec celui-ci, Hinc 
Auc commeatus est. Plaut. Terres qui 
commumquent avec ce fonds, Prædia 
Auic fundo adjuncta. Cic. Communi- 
ner ensemble, C. Se couuaniQuen 5°. 
aire — les mers ensemble, Maria 
committËre, 0, is, misi, missum. Curl. 
Faire — la ville avec le continent, 
Urbem continenti committëre. Curl. 
Faire — la terrasse avec le mur, Ag- 
gerem muro (au dat.) injungire, 0, 1s, 
Junzi, junctum. Liv. Faire — par un 
pont les deux rives d'un fleuve, Am- 
nem ponte jungêre. Plin. Un pont fait 
— la ville avec l'autre rive, Pons op- 
pidum continet. Cæs. Faire — la Mo- 
selle et la Saône par un canal, Alo- 
sellam atque À rarim factä inter utrum- 
que fossä connectËre, 0, is, nerui, 
nerum. Tac. Faire — Baïes et les 
digues de Pouzzoles au moyen d'un 
ont, Baiïarum medium intervallum 
uteolanas ad moles ponte conjungère. 
Suet. 

Se ConMomIQuEn, v. réf. ie Se 
transmettre soi-même à qq. ch. (Rem 
ou În rem ou Per rem) pervad®re, 0, 
is, vasi, vasum. Cic. (fem ou In rem) 
invadëre. Cic. (in rem on Ad rem on 
Per rem) manare, 0, as, avi, alum, n. 
Cic. (Ad rem ou In rem) permanare, 
n. Cic. (Rem) occupare. Cic. (Rem) 
amplecti, or, &ris, plerus sum, dép. 
Liv. (In rem) (ransire, 0, is, avi et 
it, (um, n, Plin. =: L'incendie se 
communique de proche en proche, 
Per prorima continens incendium per- 
vadit. Liv. fgnis continua amplecti- 
tur. Liv. Partout où le feu s'est com- 
muniqué, Quocunque ignis invant. 
Cic. Le poison se communique à 
tout le corps, Venenum perinanat in 
omne corpus. Cic. L'odeur des fenitles 
se — aux étoffes, Odor foliorum tran- 
sis in vesies. Plin. La maladie s'était 


nlonium commercia littera- 
rum (fuerunt). Vell. || 5° Neut. Aboutir 
à, être attenant à qq. endroit (A d locum) 
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communiquée à ces contrées, Has 
oras morbus pervaserat. Cie. Ce mal 
se communiqua insensiblement aux 
provinces, Hoc malum obscure ser- 
pens provincias occupavit. Cic. Le mal 
s'est commusiqué su loin, Afalum 
late disseminatum est (de disseminari, 
or, aris, pass.). Cic. Rien ne peut se 
communiquer des uns aux autres, 
NiAil ab alits ad alios manare potest. 
Cic. La peur se communique aux au- 
tres, Reliquos melus invadit. Sall. 
Cette persuasion s'est déjà commu- 
aiquée à plusieurs, Pervasif jam mul- 
tos ista persuasio. Quint. || 20 Faire 
connaître ses sentiments à qqn. Ahcui 
se palefacëre (io, is, feci, factum 
Cic. se aperire (io, is, perui, pertum). 
Ter. Nep. : Se communiquer entière- 
ment à qqn, În aliquem 8e (otum pro- 
fundëre (o, is, fudi, fusum). Cic. || 
8° Se rendre familier, entrer volon- 
tiers on relation avec qqn. Potestaten 
sui facëre (io, is, feci, factum). Cic. 
: Se communiquer à tout le monde, 
Omnibus sui conveniendi polestatem 
facëre. Nep. Se — aux simples par- 
ticuliers, Cum privalis vulgari, or, 
aris, atus sum, pass. Liv. Il se com- 
muaique volontiers, Est obvaus et ex- 
positus. Pl.-j. Homme qui se — ra- 
rement, Homo rari adttüs. Liv. || 4° 
Se rendre visible 4 qqn. (Alicui) in 
conspectum se dare (do, das, dedi, da- 
tum). Cic. || 6° Récipr. Se joindre, se 
rêunir. Inter se commilti (or, êris, 
missus sum), pass. Liv. 

COMMUTATION, 8. f. Changement 
d'uno poine en une peine moindre. Se 
tourne par un v. = Accorder une 
commulalion de peine, Penam levare, 
0, as, aui, afum. Suel. VOÿ. COMMUER. 

COMPACITE, 8. Î. Qualite de ce 
qui est compact. Densitas, atis, f. Col. 

lin. Crassitudo, dinis, f. Cic. Plin. 

COMPACT, acte, adj. Condensé, 
terrè. Densus, a, um. Col. Condensus. 
Liv. Spissus. Plin. : Terre compacte, 
Densa terra. Col. Terre très —, Per- 
densa hunus. Col. Troupe —, Densum 
agmen. Suet. Bataillon compact, Con- 
densa acies. Liv. Rendre —, Conden- 
sare, 0, as, avi, atum, act. Hirt. Col. 
Densare, act. Liv. Spissare, act. Plin. 
Devenir ——, Densari, or, aris, atus 
sum, pass. Quint. Spissari, pass. 
Plin. În densitalem coire, eo, is, ivi 
et ii, tfum, on. Plin. D'une manière 
compacte, Denss. Vitr. Spisse. Col. 

in. 

COMPAGNE, s. f. ie Femme on 
Fille qui partage le sort d'une autre 
personne. Socia, æ, f. Plin. = Asty- 
palé, compagne de sa douleur, Socia 
doloris, Astypale. Plin. || 2° Épouse. 
Socia, æ, f. Sall. Conjur, ugis, f. 
Cic. : Aucune n'a le rang de compa- 
gne, Nulla pro socia obtinet. Sail. 
Voy. érouse. || 3° Femelle des ani- 
maux. Conjux, ugis, f. Plin. |} € 
Amie. Amica, æ, Î. Ter. : Compagnes 
(= amies du mème âge), Æquales, 
ium, f. pl. Pacuv. || 6° Camarade 
d'étude. Condiscipula, æ, f. Bart. 
Apul. |] 8° Chose jointe à une autre. 
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Socia, æ, f. Cic. Comes, mitis, f. Cic. 
: L'éloquence est la compagne de la 
paix, la — du loisir, Eloquentia pacis 
est comes, ofii socia. Cic. Voy. ac- 
COMPAGNER. . 
COMPAGNIE, 8. f. 4e Action d'ac- 
compagner qqn, Séjour qu'on fait au- 
pres de lui : Tenir compagnie à qqn, 
Cum aliquo esse. Cic. Alicui assi- 
dére, eo, es, sedi, sessum. Cic. Tenir 
babiluellement — à qqn, (En gén.) 
anquen [requentare, 0, as, avi, afum. 
Sall. Tac. (Cliez lui) Alicujus do- 
mum frequentare. Cic. Tenir — À 
qqn dans un voyage, Aliquem in 
itinere comilari, or, Gris, alus sum, 
dép. Cic. Il me tint — dans tous 
mes voyages, Omnium ilinerum meus 
fuit comes. Cic. J'ai eu la — de 
Pansa dans ma maiivn de Pompéies, 
Cum Pansä virr in lPompaano. CK. 
Une vieillesse à laquelle tes jeunes 
gens s'empressent de faire —, Se- 
neclus Stipala studiis juventutis. Cic. 
Ceux qui étaient venus de —, Qui 
unä venerant. Cic. Dame de —, C. 
COMPAGNE 19. Fausser — à qqn, Co- 
mulatum alicujus deserëre. Cic. 11 est 
temos de faussèr —, Tempus est hinc 
me subducère (o, is, duri, ductum). 
Plaut. || 2° Reunion de personnes (en 
en.); personnes qui en accompagnent 
‘autres. Cœtus. us, m. Cic. Conven- 
tus, üs, m. Cic. Frequentia, æ, f. Cic. 
3 Chasser qqo de là compagnie des 
gèns vertueux, Aliquem a piorum 
cœtu abigëre. Liv. Nombhreuse — 
d'hommes et de femmes, Virorum 
ac mulierum celebritas (atis), f. Cic. 
Celeber virorum mulierumque conven- 
tus. Cic. Quelle nombreuse — chaque 
jour ! Quæ quotidiana cclebratio (onis)i 
f. Cic. Je hais les nombreuses cumpa- 
gaies, Odi celebritatem. Cic. Dans une 
compagnie aombreuse, În magno con- 
ventu. Cic. Dans une — si nombreuse, 
In tantä frequentiä, Cic. [Aller] en 
aumbreuse —, en bonne —, Cum ma- 
gno comailatu. Cic. Cum marimä fre- 
quentiä. Cic. Cum marimä multitu- 
dine. Cic. Dene comitatus, à, um. Cac. 
[Aller] en — de nombreux amis, 
Gregibus amicorum stipatus. Cic. 
Plaider devant une notnbreuse —, 
Marimä coronä dicére. Cic. [Aller] en 
— de peu de personnes, Parum co- 
malalus, a, um. Cic. En — de qqn, 
Unäà cum aliquo. Cic. Vivre en — de 
Pansa, Cum Pansä vivêre. Cic. Sans 
—, Solus, a, um (gén. us, dat. i). 
Cic. Incomitatus, a, um. Varr, Virg. 
1} 3° Cercle de personnes qui se fre- 
quentont pour leur amusement, societe. 
(En géo.) Circulus, ti, m. Cic. Cætus, 
üs, m. Quint, (l’etite compagnie) Ses- 
siuncula, æ, f. Cic. = Étant venu dans 
une compagnie, Cum îin circulum 
venissel. Nep. Courir les compagniei, 
Circulos consectari. Cie. Mominum 
cætus et celebrationes obire. Cic. En 
compagnie. In cœtu. Quint. Diner en 
—, MEA sodalibus epulari. Cie. — de 
gens qui dinent, Convivæ, arum, m. 
l. Cic. Convivium, ti, n. Sen. Epu- 
antium cœtus. Suet. Repas qui réu- 
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ait une nombreuse —, Celeberrimum 
convivium. Tac. Maison où il devait 
avoir de la — ce jour mème, Ædes 
in quibus sodalitinm eral eodem die 
futurum. Ad Her. La — est ordinai- 
tement nombreuse dans cette mai- 
son, Domus sulet frequentari. Cic. On 
adopte les mœurs de sa —, Sumun- 
tur a conversan(ibus mores. Sen. Une 
personne de la —, Altquis eorum qui 
sdsunt (aderans, adfuerunt, etc.). 
Tac. À l'époque où cet endroit réunit 
la plus nombreuse et la plus bril- 
iante —, Quä tenpestate plurimi et 
lautissimi solent esse in is locis. Cic. 
La bonne —, Aonesti homines. Cic. 
Homines belli. Cic. Qui est de bonne 
—, Qui est bonne — (= qui a de 
bonues manières), Monestus, a, um. 
Cu. Liberalus, m.f.,e, n. Ter. Libera- 
liter educatus, a, um. Cic. Gourmand 
de bonne —, Concinnus helluo. Cic. Qui 
est de bonne — (= aimable), Bellus, 
e, um. Cic. Suavis, m. f.,e, n. Ter. 
Œumanus, a, um. Cic. La mauvaise — 
(= les gens de mauvaises mœurs), 
Nequissimi Aomines. Cic. Improbr, m. 
1. Cic. (= les gens de mauvais ton), 
fneuiti, m. pl. Sail. Qui est de mau- 
vaise —, Qui est mauvaise — (= qui 
a œauvais ton), Inhonestus, a, um. 
Cie. Iliberalis, m. f., e, n. Cic. Qui 
est de mauvaise —, Qui est mauvaise 
—(= qui est peu aimable), Inhuma- 
aus, a, um. Cic. Morosus. Cic. Diff- 
cilis, m. f.,e,n. Cic. Tnistis, e. Plaut. 
& Corporation, confrerie. Collegium, 
di, D. Cic. Conventus, üs, m. Cic. || 6° 
Association commerciale ou industrielie. 
Societas, atis, f. Cic. Socii, orum, m. 
pl: Cic. : Compagnies qui afferment 
es revenus publics, Societas vecti- 
golium. Tac. Directeur de — très 
cnosidérables, Marimarum socicta- 
tum magister. Cic. Les paniers de la 
compaumie, Sociorum luteræ. Cic. 
Former une —, Societatem contra- 
Are. Dig. Former avec qqn une — (de 
qq. ch.) Socretatem (alicujus rei) cum 
aliquo fac®re. Cic. Administrer forl 
bonnètement les affaires de la —, 
Magnä fide societatem gerëre. Cic. || 
6° Anc. Assombiee deliborante. Conci- 
lium, it, n. (ic. || 7° Troupe de 
gens de guerre (en gen.). AMfanus, üs, 
. Liv. [} 8° Subdivision de soldats. 
Ordo. dinis ou Slumipulus, à (géué- 
ralemcut de 120 h.), m. Cæs. Cen- 
funa, z (genéralement de 60 b.), f. 
Liv. : La diniôme compagnie, Deci- 
mus ordo. Liv. Commander une —, 
Ordinem ducëre. Cæs. Se former en 
compagnies, Se centuriare {o, as, avi, 
atum). V.-Afar. Soldats de la même 
compagnie, Afanipulares, tum, m. pl. 
Cæs. Disposé par compagnies, Mani- 
Pulatim structus, a, um. Liv. || ST. 
de chasse. Troupe d'animaux de même 
espèce. Grer, egis, m. Cic. 
COMPAGNON, 5. m. f° Celul qui 
accompagne qgn, qui fait route avec 
qqn. Comes, mitis, m. Cic. : Et fut mun 
compagnon dans toas mes voyages, 
Comes meus fuit omnium ilinerum. 
Cic. — de fuite de qqn, Alicujus 
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fugientis comes. Cic. Se faire le — 
de fuite de qqn, Comitem se adjun- 
gëre alicujus fugæ (au dat.). Cic. || 
2° Celui qui partage le sort d'une autre 
personne. Socius, ii, m. Cic. S'expr. 
qqf. par les adj. Consors, gén. ortis. 
Cic. Parliceps, gén. cipis. Cic. ou 
par des subst. composés : Compa- 
gnon d'infortune, Calamilatis socius. 
Cic. — de travail, Laboris socius. Cic. 
consors. Cic. — de fortune, Fortuma- 
rum Omnium socius ou particeps. Cic.— 
d'études, Condiscipulus, i, m. Cie. — 
d'esclavage, Conservus, i, m. Cic. Col. 
— d'armes, Commilito, onis, m. Cic. 
— d'escouade, de manipule, Comma- 
nipularis, is, m. Tac. — de tente, Con- 
tubernalis, is, m. Cic. — de voyage 
ou de traversée, Convector, oris, rm. 
Cic. Prendre qqn pour —, Aliquem 
stbi socium adjungêre. Cic. || 3° Celui 
qui partage les jeux, les plaisirs de qqn. 
(En gén.) Sodalis, is, m. Cic. (Cama- 
rade du même âge) Æqualis, is, m. 
Cic. S'expr. qqf. par des subsl. com- 
posés : ompagnon des jeunes Tar- 
quins, Æqualis ou Sodalis adolescen- 
fium Tarquiniorum. Liv. — de jeu, 
Collusor, oris, m. Cic. Pl.-j. — de 
plaisir, Congerro, onis, m. Plaut. — 
de table, Convuictor, oris, m. Cic. 
Coepulonus, i, m. Plaut. Compransor, 
oris, m. Cic. — de bouteille, Com- 
bibo, onis, m. Cic. Compotor, oris, æ. 
Cic. || 4° Colteguo, confrère. Collega, 
æ, m. Cic. |[ 5° Égat. Par, aris (abl. 
s.e, gén. pl. ium), m. Ad [ler. : De 
air à compagnon, Er æquo. Cic. 
ro pari. Cic. Æquo jure. Cic. || 6° 
Membre d'une corporation ouvrière. So- 
dalis,1s, m. {nsc. S'expr.souv.comme 
ouvriEn. Voy. ce m. \ 7° Homme rè- 
solu. Vir, in, m. Cic. 
COMPAGNONNAGE, 5. M. ASso- 
ciation entre ouvriers d'un même mè- 
tier. Sudalrtium, ii, n. Insc. : Le 
compagnonnage des foulons, Sodali- 
tium fullonumn. Insc. 
COMPARABLE, adj. 4° Qui peut 
être compare à ou avec qqn ou qq. ch. 
Comparandus ou Conferendus, a, um 
{avec le dat., ou cum et l'abl.). Cic. 
Très rar. Comparabilis, m.f.,e,n. Cic. 
: Être comparable à qq. ch., Alicur 
rei ou Cum aliquë& re conferri posse 
(possum, potes, potui). Cic. || 2° Egal, 
semblable. Par, gén. s. arts, abl. i, 
én. pl. tum (avec le dat.).Cic. Æqua- 
is, m. f.,e, n. (avec le dat, ou cum et 
l'abl.). Cic. Sall. Suniis, e (avec le 
gén. ou le dat.). Cic. =: Comparable 
à qui que ce soil pour l'habilelé, Par 
cuivis industriä, Sall. Ta gloire est 
— à celle de beaucoup d’autres, Glo- 
ria (ua cum mullis æqualis est. Sal. 
— aux premiers oraleurs, Summis 
oratoribus æmulus. Tac. Gloire non 
—, Haudqua uam par gloria. Sall. 
Comparables entre eux), Inter se pa- 
res ou æquales. Cic. . 
COMPARAISON, s. f. 4° Aotion de 
comparer. Comparalio, omis, f. Cic. 
Contentio, {. Cic.: La comparaison 
de (sou) discours avec les écrits 
des autres, Comparatio orafionis cum 
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scriplis alienis. Cic. 11 peut y avoir 
lieu à — entre des choses honnèles, 
Eorum, quæ honesta sunt, polest inci- 
dêre comparatio. Cic. Affrunter la —, 
Se in comparationem demitt®re. Suet. 
Établir une —, Pro comparabili ali- 
quid inducëre. Cic. Établir une — 
entre... Faire la — de... avec, 
= COMPARER, Voy. ce v. Entrer eu 
—, = être comparé, VOY. COMPARER. 
Soutenir la —, — être comuPARaëLE, 
Voy. ce m. Qui ne peut recevoir de 
—, Qui ne souffre point de —, Qui 
est sans —, Qui est bors de —, — 
INCOMPARABLE, Voy. ce m. || Loco- 
TIONS AUVENBIALRS. En comparaison 
de, À comparaison de (—= au prix 
de). Praz et l'abl. Cic. Ad et l'acc. 
Cic. Adversus et l'acc. Liv. lompa- 
ratione et le gén. Quint. Er compæra- 
fone et le gén. Liv. : Heureux en 
Comparaison de nous, Præ nobis 
beatus. Cic. Homme assez instruit, 
mais qui n'est riea en — de Per- 
Jius, Vir non illutteratus, sed nihil ad 
Persium. Cic. Qu'est-e que deux 
uerres heureuses en — de lant 
‘opprobres? Quid sunt duo pros- 
pera bella aduersus (ot dedecora ? Liv. 
En — de ce qu vaut mieux, Com- 
paralione meliorum. Quint. Ce que ta 
dis est peu de chose en — de ce qui 
sera, Parum, præut futurum est, prz- 
dicas. Plaut. Chuse peu importante en 
— de re qui est désagreable, Parva 
res, prequan quod molesium est. Plaut. 
Tout cela est peu pour moi en — de 
la manière doat il m’a joué, Minoris 
omnia facio, præquam quibus modis 
me ludificatus est. Plaut. Moi qui, en 
— de lui, suis la paresse même, Ego 
qui, si comparer illi, sum desuliosis- 
simus. Pl.-j. || Par comparaison (= 
tetativement). Per comparationem. 
Quint. : Ils sont vienx par campa- 
raison avec les Romains, Hi sunt, 
ut populr Romani ætas est, senes. Cic. 
Beaucoup de bon sens, par — avecles 
Gerwains, Multum, ut inter Germanos, 
ralionis. Tac. On n’est malheureux 
que par —, Est miser nemo, nisi 
comparalus. Sen.-tr. || Sans compa- 
raison (pour altéauer une comparai- 
son peu juste ou peu civile). Absit in- 
vidia verbo ( soit dit sans offenser 
personne). Liv. Venia sit dicto (= 
u'on me passe l'expression). Pl.-j. 
| Sans comparaison (— incompara- 
lement, beaucoup): Sans comparai- 
sun plus clair, Pernulto clanor. Cic. 
Sans — plus tumullueux, Longe tu- 
multuosior. Vell. Le plus courageux 
sans —, Virtute facile princeps. Cic. 
|| 2° Figure de rhetorique. Similitudo, 
dinis, Î. Cic. Simile, is, n. Cic. Col- 
latio, onis, f. Cic. Imago, ginis, f. 
Sen. =: Avoir recours à une compa- 
raison, Uti simili. Cic. imagine. Sen. 
On se sert de cette —, Hoc simile 
porutur. Cic. || 3° T. de grammaire. 
Contentio, onis, f. Varr. Cumparalio, 
f. Donat. Collatio, t. Fest. : Degré de 
comparaison, Mêmes traduct. 
COMPARAÎTRE, v. 9. Paraltre 
devant un juge. (En gén.) Adesse, 
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adsum, es, fui, n. Cic. Sistére, 0, à, 
stiti, stalum, n. Cic. Sisti, or, ëris, 
pass. Dig. (Répondre à 
une assignation) Vadinontum obire, 
e0. is, ivi el it, itum. Cic. Ad vadi- 
Monium ventre. 10, is, veni, VER(UM, 
o. Cic. descendre, 0, ts, scendi, scen- 
sum, n. Sen. occurrère, 0, is, curri, 
cursum, 0. Suet. =: Comparallre en 
justice, devant on tribunal, Ad ju- 


élatus sum, 


dicium adesse, n. Cic. In jus adire, 


n. Cic. In jus venire, n. Pl.-j. Ju- 


dicio sist#re, n. Dig. — le jour dit, 
Diem obire, Cic. — à heure xe, Ad 
horam sistëre. Dig. Ne pas —, Vadi- 
monium deserêre, 0, is, serui, ser- 
fum. Cic. Cessare, 0, @s, avi, Gtum, 
a. Suet. Dig. Il n'a pas comparn, 
Non stitit. Dig. Status non est. Dig. 
S'engager à comparaitre, Vadire 
Aîum promittëre. Cic. Assigner qqr. 4 
—, Diem alicui dicère. Liv. lis assi- 
gaèrent Lépide à —, Lepidum adesse 
jusserunt. Vell. Cité à —, Adesse jus- 
sus. Dig. Sommer qqn de —, Vadi- 
monium ab aliquo postulare. Liv. ali- 
cui imponère. Nep. Faire — qq, 
Aliquem producère, o, is, duri, ductum, 
act. Cic. Faire — en jugement, [nr 
judicium produc#re. Cic. În jus addu- 
cére. Cic. Forcer à — comme témoin, 
Ad indicium protrah®re, o, is, (rari, 
tractum. Liv. S'engager à faire — qqn, 
Promittère aliquem sistendum. Liv. 
COMPARATIP, 1v6, ad). Qui sert 
à comparer; qui exprime la comparai- 
son. Comparalivus, a, um. Cic. Prise. 
CowpanarTir, 8. m. Mot exprimant 
la comparaison. Comparativus {i) gra- 
dus (üs), m. Char. ou simpl. Compe- 
ralivus, 1, m. Donet. Qui eal su —, 
Comparativus, a, um. Prisc. Les com- 
aratifs, Comparationes, um; f. pl. 
Duint. Les sadverbes ont des —, Ad- 
verbia comparantur. Donat. 
COMPARATIVEMENT, ady. D'une 
manière comparative. Comparate, adv. 
Cic. Voy. Par comparaison. 
COMPARER, v. act. {° Examiner le 
rapport entre deux objets : Comparer 
(une personne ou ane chose et une 
autre, à une autre, avec une autre), 
Comparare, 0, &s, avi, atum (ali- 
quem cum elique. Cic. eliquem ad 
aitquem. Ter. rem cum re. Cic. rem 
alicui rei. Cic.). Conferre, fero, fers, 
contuli, collatum (aliquem cum aliquo. 
Cic. aliquem ad aliquem. Varr. rem 
cum re. Cie. rem alicui rei. Cic.). 
Compon’re, o, is, posui, positum (ali- 
quem alicui. Att. rem alicui rei. Cic. 
rem cum re, Sall.). uiparare, 0, 
es, avi, alum (aliquem alicui. Fronto. 
rem cum re. Cic. rem elicui rei. Liv. 
rem ad rem. Plaut.). — des choses 
entre elles, Res inter se comparare. 
Cic. inter se conferre. Cic. — la vie 
de l'un et de l'autre, Vitarm inter se 
wiriusque conferre. Cie. Qui gouvons- 
nous — à Démocrite pour la gran- 
denr du génie? Quem cum Democrito 
conferre posumus ingeniÿ magnilu- 
dine? Cic. Personne ne peut ètre 
comparé à Scipion l'Afriesin pour les 
talents guerriers, Bellicä laude ad 
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Comparer des perles pour la gros- 
seur. Margaritarum amplitudinem con- 
ferre. Suet. Les choses qui peuvent être 
comparées à d'autres, Ea quæ habent 
ahiquam comparationem. Cic. Compa- 
rer un acte avec un écrit, Factum cum 
scriplo conflig”re, 0, is, flüri, flictum. 
Cie. — le temps avec le fait, Cum 
tempore negotium commefiri, ior, 1ris, 
mensus sum, dép. Cic. || 2° Égaler à, 
mettre au niveau de : Comparer (une 
ersonne ou une chose el une autre, 

une autre, avec une autre), Æquare, 
0, as, avi, atuin (aliquem alicui. Quint. 
rem cum re. Cic.). Assimilare ou Assi- 
mulare (rem alicui rei. Tac.) : Com- 

arer Tite-Live à Hérodote, Æquare 
Lvium Herodoto. Quint. 

Se coupanen, v. 1° Réf. Comparer 
soi-même =: Se comparer à qqn, Cum 
aliquo se comparare (0, as, avi, atum). 
Cic. Alicui se componëre (0, is, posut, 
positum). Att. || 2° Pron. Être comparé. 
Comparani, or, aris, atus sum, pass. 
Cu. et tous les passifs des v. aet. 
cités à COMPARER. 

COMPARNOHR. C. COMPARAÎTRE. 

COMPARTIMENT, 9. m. 1° Case, 
division. Locutus, 1, m Plin. : Divisé 
en compartiments, Loculatus, a, um. 
Varr. Loculosus. Plin. || 2° Fiqures 
symetriques. Area, æ,f. Col. = Petit 
compartiment, Areola, f. Col. 

COMPARUTION, 8. f. Action de 
comparaltre en justice : Promesse ou 
Mandat de comparution, Vadimonium, 
ü, n. Cic. Fixer le jour de la —, 
Vadimonium constitu#re. Cic. Faire 
acte de —, Vacimonium obire. Cic. 
En cas de non-comparulion, Si reus 
non stiferit. Dig. Voy. coupanatrne. 

COMPAS, s. m. Instrument pour 
tracer des cercles ou prendre des me- 
sures. Circinus, 1, m. Cæs. Vatr. = 
Tracé au compas, Circino circum- 
ductus. Cæ. 

COMPASSÉ, #e, part. passé de 
courassen, Voy. ce v. || Adj. Qui est 
symetrique; posé, réflechi {en parl. 

es ch. el des pers.). Compositus, a, 
um. Cic. Quint. : D'une manière com- 
passée, Composite. Cic. 

COMPASSER, v. act. 1° Mesurer 
avec le compas. Circino dimetin, tor, 
iris, mensus sum, dép. (acc.}). Vitr. 
1 2° Examinor avec soin. Erpendére, 
0, is, pendi, pensum, act. Cic. || 3° 
Faire avec symotrie. Componère, 0, is, 
posui, positum, act. Cic. 

COMPASSION, s. f. Pitlé. Afise- 
ricordia, æ, f. Cic. Voy. Pitié. 

COMPATIBILITÉ, 8. f. Qualité de 
ce qui est compatible. Convenientia, æ, 
f. Cic. : Compatbihité d'humeur, Afo- 
run congruentia. Suet. 

COMPATIBLE, adj. Qui peut s'ac- 
corder aveo un autre : Compatible avec 
qq. ch., Alcui rei conveniens (gén. 
entrs). Cic. Alicui rei ou Cum re con- 
gruens. Cic. Élre —, Voy.comPaTin $e. 
Qui n'est pas —, Voy. iNcOwPAaTIBLE. 

COMPATIR, v. 8. 4° Être touche 
des maux d'autrul. Miserer:, eor, êris, 
serdus Mieux que serius sum, dép. 


Africanum nemo potest adspirare. Cic. . 
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(gen-)- Cie. = Je compatis à ton sort, 
Tui me miserel (seruit rare, serëre, 
impers.). Cic. np: prrié. |} 20 Etre :n- 
dutgent pour. Indulgère, eo, es, dulsi, 
dultum, n. ‘dat.). Cic. I 80 Vivre d'ac- 
cord avec qqn. (Cum aliquo ou Alicui) 
consentire, 10, 18, sensi, Sénsum, D. 
Cic. {Cum aliquo) concordare, o. @s, 
avi, atum, n. Ter. || 4° Être compa- 
tible avec qq. ch. (Cum re ou Alcui 
rei) convenire, 10, is, veni, venium, 
an. Cic. congruëre, 0, is, grui, 8. sup., 
n. Cic. consentire (voy. 3°), n. Cic. 

COMPATISSANT, part. prés. de 
COMPATIR, Voy. ce v. f Adj. coupa- 
TISSANT, ANTE. Qui est touche des maux 
d'autrui. (In aliquem) misencors, gén. 
ordis. Cic. 

COMPATRIOTE, 8. masc. et fém. 
Qui a la même patrie. (En gén.) Popu- 
laris, is, wasc. Cic. fém. Hor. Civis, 
is, masc. Cic. fêém. Plaut. (Qui est de 
la mèine ville) Municeps, cipis, mase. 
Cic. fém. Plin. = Nos compatriotes, 
Nostri, orum, m. pl.Cæs. Liv. Nostra- 
tes, um, m. pl. Plin. Les philosophes, 
n08 —, Nostrates philosophi. Cic. 

COMPENDIEUSEMENT, adv. En 
abregeant. Breurter. Cic. 

COMPENSATION, 8. f. 1e Action 
de compenser. Compensaltio, onis, f. 
Cic. || 2° Liberation reciproque de 
deux personnes qui sont à la fois crean- 
cicres et debitrices l’une de l'autre. 
Compensatio, onis, f. Dig. || 3° Dé- 
dommagement = Aduucir les manx par 
des compensalions, Incommoda com- 
modorum compensatione lenire. Cic. 
Promettre pour un moment de dé- 
goût beaucuup d'avantages en com- 
pensalion, Promitt#re pro unius horz 
faxtiio multorum bonorum pensa- 
fionem. Petr. Pour qu'il y ait, Pour 
élablir nne — entre les bons offices 
reçus el rendus. Ut par sit ralio ac- 
ceptorum et datorum. Cic. La nature 
se donne à elle-même des compeo- 
sations, Natura paria secum facit. 
Plin. Sans retirer de leur retard au- 
cune compensation suffisante, Nullo 
satis digne moræ pretio. Liv. 

COMPENSER, v. act. 19 Recon- 
naître qu'uno chose èquivaut à une 
autre. Compensare, 0, as, avi, afum, 
act. Dig. || 2° Suppleer à qq. manque, 
Dedommager d'un mal par un bien. 
Compensare (voy. 1°), act. Cic. Pen- 
sare, act. Liv. Vell. Plin. Repen- 
sare, act. Sen. Vell. : Compenser 
un défaut par la fécondité, Vitium 
copiä compensare. Cic. Grandes fali- 
gues compensées par une grande 
gloire, Sunmi labores magnä com- 
pensati gloriä. Cic. Tout cels est 
compensé par la joie que je ressens, 
Compensatur cum his omnibus aniri 
Letitia quam capio. Cic. Compenser 
des préjndices par des bienfaits, Afa- 
Lficia benefactis pensare. Liv. Aucune 
capture ne peut — [celte] perte, Dar- 
aum nullë capturd pensant polest. Suet. 
— cet inconvénient par l'abuadance 
du raisin, Îd incommodum uvarum 
mullitudine repensare. Col. — les 
frais par l'abondance des produits, 
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Impensam magno fetu remunerari, 07, 
eris, atus sum, dép. Col. La longueur 
des syllabes compense le numhre..., 
Longitudo syllabarum muliitudinem 
eræquat (de eræquare, 0. avi, atum). 
äd er. Comrenser le manque de 
bonté par l'abondance, Bonuiatis vice 
copiam præsiare, 0, as, stili, slifum 
et statum. Plin., — des perles, Damna 
supplère, eo, es, evi, elum. Suet. — un 
dommage, Detrimentum acceplum sar- 
cire, 10, is, sarsi, sarlum. Cæs. — uu 
tasonvénient, Incommodum sanare, e, 
u avi, atum. Cæs. 

Se compenser, v. pron. Être com- 
sense. Cumpensari, Or, aris, alus sum, 
vass. (ic. et tous les passifs des v. 
act. cités À COMPENSER. 

COMP?ERNE, s. m. 1° Le parrain, 
par rapport à la marraine et aux pa- 
rents; Le pere, par rapport au parrain 
at à la marraine. *Compater, tris, m. 
Ecel.). || 2° Ami. Amicus, i. m. Plaut. 

er. || 3° Qaf. Homme, garçon. Vir, 
in, w. Ter. Homo, minis, m. Ter. 
Puer, eri, m. Ter. : Un rusé com- 
père, Homo astutus. Cic. || 4° Celui 

ui est d'intelligence aveo un autre. 
Àéjutor, oris. im. Ter. 

COMPÉTEMMENT, advy. D'une ma- 
nière competente. Competenter. Dig. 

COMPÉTENCE, s. f. 19 T. de ju- 
risprudence. Droit de connaitre d'une 
affaire. Vis statuendi (gén. vis et dat. 
vi, rares, acc. vim; abl. vi), f. Tac. 
2: Cela est de la compétence des cen- 
seurs, Nofio dc eo ad censures perli- 
nel rutts nére, .). Liv. Il est de ma 
— de décider quelles nations rece- 
vront la liberté, Quibus gentibus li- 
bertatem dari oporteal, mea jurisdic- 
tio est. Sen. Cela est hors de la — 
des magistrats, Id extra magastratus 
est. Cie. Question de —, Juiretariu 
controversia. Cic. || 2° Fig. Aptitude à 
decider sur une ch. qcq. : Competence 
dans ce qui cuncerne l'agriculture, 
In ruslicis rebus intelligeniia (æ), [. 
Cic. Si c'est chose de ina —, Si quid 
mei judicit est. Cic. Il n'est pas de 
ma — de décider, Non mei Judicii 
est decernère. Cæs. Ces questions 
sont de la — du sage, jlla sub judi- 
cium sapientis cadunt. Cic. || 3° Ri- 
valite. Vas. ce m. 

COMPÉTENT, entre, adj. 10 T. de 
droit. Qui appartiont, qui est dû. Com- 
petens, gén. entis, big. || 2° T. de 
droit. Convenable, requis. Legitimus, 
a, um. Czæs. Liv. Justus. Dig. =: L'âge 
compétent pour…., Legitima ælas ad 
(acc.). Liv. Si quelqu un avait l'âge 
—, Si cujusquam ætas compeitrel 
(de competëre, o, is, ivi et ii, itum, 
u.). Suet. || 3° T. de droit. Qui a droit 
de connaître d'une affaire. Competens 
gén. entis. Dig. =: Juge, Tribunal 
compétent, Juder, Tribunal competens. 
Dig. Un demandeur —, Homo cujus 
pelitio est. Cic. Un magistrat ou quel- 
que autre auturilé cotnpélente, âfa- 
güstratus aut aliqua legitima putestas. 
Cic. || 6° Fig. Capable de decidor sur 
une ch. god. Idoneus, a, um. Cic. 
Quint. Intelligens, gén. entis. Cic. z 


Une autorité compétente, Un auteur 
compétent, Auctor idoneus. Cic. Quint, 
— en qq. ch., [n re intclligens. Cic. 


en vertu de certains droits. Competère, 
0, is, iviet n, dtum, na. (à qqu. ali- 
cui). Dig. || 2° Être de la competence 
de. Voy. couPéTEnce. 


Competitor, oris, m. Cic. =: 
compéliteur de qun pour qq. ch., 
Cum aliquo aliquid 

el ti, itum. Cic. 


rivalite. Cerlamen, minis, n. Cic. : 
Cumpétilion au sujet d'une dignité, 


*Compendium, it, 0. 
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COMPÉTER, v. D. 1° Appartenir 


COMPÉTITEUR, s. m. Concurrent. 
Être le 


petère, o, is, ivt 


COMPÉTITION, s. f. Concurrence, 


Dignutatas certamen. Cic. 
COMPETITRICE, 5. f. Concurrente. 

Compertutriz, icis, f. Cic. 
COMPIÈGNE, v. de Francs (Oise). 


COMPILATEUR, s. m. Colui qui 
compile. Compositor, oris, m. Cod. 
*Quu hbrum ex aliorum seriplis com- 


ponit (Sm.). 


COMPILATION, s. f. Ouvrage com- 
pose d'extraits. Excerplio, orus, Î. Gell. 

COMPILEN, y. act. Faire un ou- 
vrage compose d'extraits. Ercerpère, 
0, 18, verpsi, cerptum. Cie. * Librum ou 
Libros ex uliorum seriplis componêre, 
0, is, posui, positum (Sm.). 

COMPITALES, S. f. pl. Féte ro- 
maine qui so celebrait dans les carre- 
fours. Comprtalia, ium et iorum. 0. 
pl. Cic. : Des Compitales, Relatif aux 
—, Commitalicius, a, um. Cic. 

COMPLAINTE, 5. Î. 1° Plainte. 
Voy. ce m. |} 2° Chanson populaire sur 
un sujet triste. Nenia, z, f. Plaut. 

COMPLAIRE, v. n. S'accommoder 
au goût ou au sentiment de qqn pour 
lui plaire. Alicui yralificart, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. gratum facñre, 
10, is, feci, factum. Cic. morem ge- 
rêre, 0, is, gessi, gestum. Cic. mori- 
gerari, or, aris, atus sum, dép. Ter. 
Cic. obsequi, or, Eris, seculus sum, 
dép. Plaut. inservire, io, is, ivi, ilurn, 
n. Cic. 

Se cowpraine, v. réf. Mettre son 
plaisir à qq. ch. Gaudère, eo, es, ga- 
visus sum, 0. Cic. Delectari ou Oblec- 
lari, or, ris, alus sum, pass. Cic. 
Sibr placère (e0, es, cui et citus sum), 
0. Plin. = Se complaire dans une 
ch., Re gaudére vu delectari. Cic. In 
re sibi placère. Plin. Se — à purter des 
accusations, Delectari crimenibus infe- 
rendis (à l'abl.). Cie. Voy. Se PLAIRE à. 

COMPLAISAMMENT, adv. Âvec 
complaisance. Officiose. Cic. Obsequen- 
ter. Lav. Indulgenter. Cic. Comiter. 
Cic. Commode. Plaut. 

COMPLAISANCE, 5. f. 1° Cerac- 
tèro de celui qui cherche à complaire. 
Obsequium, ti, n. Cic. Obsequentia, z, 
f. Ces. Induligentia, f. Cic. Comitas, 
ais, f. Cic. Facilitas, f, Cic.  Coun- 

laisance pour qqn, Obsequiun ou 
Endutgentie in alijuem. Cie. L'âme 
renonce à sa — pour le corps, Ani- 
mus & corporis obsequio où indulgen- 


tiä discedit. Cic. — à écouter, Faci- 
litas in audiende. Cic. Homme d'une 


je l'aimerai). Ter. Cie. Fac, Facite 
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extrême —, Summo officie præditus 
homo. Cic. Avoir de la —, C. 
comPLaisAnNT. || 2° Service, bon office, 
Obsequium, it, n. Cic. Officium, à, 
n. Cie. 2: Des complaisanres. Nbse- 
quia, 0. pl. Cic. Tes —, Jurunditates 
luæ. Cic. Cette complaisance lur valut 
le consulat, Eä comitate consulatum 
adeplus est. 
causä. Liv. Il m'a ordonné de vous 
le demander comme un acte de —, 
Hoc petËre me precario a vobis jussit. 
Plaut. Tu y mets de la —, Facis 
amice. Cic. Je veux 
aient la — de réder 
graliosi scribæ sini in ced-ude loco. 
Cic. || 3° Torme de politesse : At, 


tre 


Plin. Par —, Offai 


que les grefilers 
eur place, Vole 


AYEZ LA COMPLAISANCE D£... || s'expr. 
ar différentes locutrons, comme Si 
ibet (= si cela te fant plaisir. Plaut, 


Sodes (= si audies, si lu veux m'en- 


teniire). Cic. Amabo, Amabv te = 
Fais, Failes en sarte que). Cic. Ter. 
z Aie la complaisance d'aller, Adi, 
si libet. Plaut. Aie la — de me dire, 
d'ordonner, Dic, sodes, mihi. Plaut. 
Jube, sodes. Cic. Aie la — de m'aider 
en cela, Id, amabo, adjuta me. Ter. 
Aie la — d'accounir, Amabu le, ad- 
vola. Cic. Are la — de ne pas attri- 
bucr…, Amabo fe, ne assignes. Cic. 
Ayez la — de vous trouver à la mai- 
son, Facite dom adsitis. Ter. Aie la 
— dene pas l'occuper d'autre chose, 
Fac ne quid aliud cures. Cic. || 6° En 
im. part. Desir de plaire, flagornerie, 
cajolerie. Assentaito, onis, Cic. 
Blauditia, æ, f. et pl. souv. Blandi- 
tie. arum, f. pl. Cic. = Basse com- 
p'aisance, Deforme obsequium. Tac. 
Avoir des complaisances pour les 
deux partis, Antbatiose utramque par- 
tem fuvère. Liv. Corriger un discours 
sans basse complaisance, Non ambi- 
liose corrig/re vuralivnem. Cic. Par 
—, Per ambitionem Liv. Arrêts de 
—, Ambilivsæ sententir. Tac. || 6° 
Plaisir, satisfaction. Gaudium, ii. n. 
Cic. = Avec complaisance, Libenter, 
Cic. Libenti animo. Cic. Se regarder 
avec —, Magnifice se circumxprrère 
10, is, speri, spectum). Cic. Sibi plucère 
A es, cut ou cifus sum). Cic. Se di- 
lig're (o, is, leri. lectum). Cic. Voir 
q. ch. avec —, C. Se néon. || 6° 
Je pl. Amour, affection. Voy. ces mn. 

COMPLAISANT, part. prés. de 
COMPLAIRK, Voy. ce v%. | Ad). cow- 
PLAISANT, ANTE. 40 En b. parl. Qui & 
do la complaisanco pour qqn. in uli- 
quem) officiosus, a, um. Cic. (A hcui) 
obsequens, gén. entis. Cic. (Alicui ou 
In aliquem) indulgens. Cic. (Erga ali- 
quem) comis, m. Î.,e,u. Cic. = Etre 
complaisant pour qqn, Alicui obsequi, 
or, Éris, seculus sum, dép. Cic. “or: 
COMPLAIRE. — pour soi-même, Sidi 
indulyens. Cie. Être — pour soi- 
mème, Sibi indulgère (eo, es, dulsi, 
dultum). Cie. Homme — et aimable, 
umo facilis e1 venustus. (ic. Awi —, 
Blandus amicus. Cic. Homme extré- 
mement —, Humo summo vffÂcio præ 
ditus. Gic. Oreilles complaisantes, 
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Promptæ aures. Tac. | 


ie. Le complaisant d'une 


Wurpis ancilla (æ, f. = vile servante). 
Salt. 
cinari, or, aris, alus sum, dép. Cic. 


COMPLÉMENT, s. m. Ce qui com- 


piète qq. ch. Complementum, i, n. Cic. 


: La sagesse est le complément de la 


vie, Sapientia est ultimum vitæ ad- 
ditamentum. Sen. Etre le — du hun- 


beur, Beatissimam vilam complère 


Qui 
forme complement. * Qui, Quæ, Quod 


(voy. couPLÉTER). Cic. 
COMPLÉMENTAINE, adj. 
complementi loco accedat. 
COMPLET, Te, ad}. Entier, à quoi 
I ne manque rien. Plenus, a, um. Cic. 
fnteger. gra, grum. Cic. Justus, a, um. 
Cic. Solidus. Cie. Totus, a, um (gén. 
tus, dat. i}. Cic. =: Année complète, 
Annus plenus ou integer. Cic. solidus. 
Liv. Armée —, Justus exercilus. Liv. 
Légion —, Plena legiv. Cæs. Légion 
qui est loin d'être —, Semiplena le- 
gio. Vel. Solde —, Solidum stipen- 
dium. Liv. Agrès complets et ea bun 
état, Salva et sana armamenta. Plaut. 
(Œuvres) entières et complètes, Tota 
et perfecta (n. pl.). Cic. Les travaux 
de forlification ne sont pas complets, 
Munitiones non plene sunt perfect 
Cæs. Vicloire complète, Justa victo- 
ria. Cie. Remporter une victoire —, 
Funditus vincëre. Cic. Une révolu- 
tion —, Totius reipublicæ commula- 
tio. Cic. Ressemblance —, Indiscreta 
similitudo. Plin. Le discours publié 
sera complet, Editio habebit omnia. 
Quint. Quand la plaiduirie est com- 
lète, Causä peroratä. Cic. Complet 
aos la narration, In narralione ex- 
pressus. Quint. L'éloquence complète, 
Justa eloquentia. (ic. Oraleur com- 
let, Oraior plenus afque perfectus. 
ic. Verlo complète, Perfecta cumu- 
lataque virtus. Cic. Joie —, Plenum 
gaudium. Cic. Ta leiltre m'a causé 
vue joie —, Tuæ liüteræe cumulum 
mihi gaudii attulerunt. Cic. Moa mal- 
heur est complet, Nihil abest quin 
sim miserrimus. Quint. D'une ma- 
aière cotuplète, VOy. COMPLÈTEMENT. 
Couper, s. im. Nombre necessaire 
pour qu'il ne manque rien. Pleuus (1) 
numerus {v), m. Cic. =: L'équipage 
des navires est au complet, Naves 
Rabent suum numerum. Cie. Qui est 
au —, C. compeur (adj). Qui est au 
grand —, Plenissimus, a, um. Cic. 
Qni n'est pas au —, Voy. INcou- 
PLET. Mettre an —, Voy. COMPLÉTER. 
COMPLETEMENT, adv. D'une ma- 
nlère complète. llene. Cic. Plane. Cic. 
Omnuw. Cic. Prorsus. Cic. Perfecte. 
Cie. Cumulate. Cic. Ex toto. Cels. De 
imiegro. Plin. Omnibus partibus. Cic. 


2° Fn w. part. 
Qui cherche 4 complaire dans une vue 
Interesses. Ambitivsus, @, um. Cic. Liv. 
: Complaisant pour qqn, In aliquem 
ambitiosus. Cie. Consul faible el —, 
Consul mollis et ambitiosus. Liv. || 
Subst. w. Les complassanis du peu- 
le, Populi assentutores (um), m. pl. 
assion, 
Libidinis minister (tri), m. Cic. Fur- 
sidius, vil complaisant, Furvidius, 


Être le — de qqn, Alicui leno- 
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Omni parte. Liv. Omni ex parte. Cie. 
2: La tumeur disparait complètement, 
Tumor ex loto desidit. Cels. Détruire 
— l'amitié, Funditus amiciliam ever- 
tre. Cic. Nous avons perdu — cetle 
coutume, Hanc consuetudinem penitus 
amisimus. Cic. 

COMPLÉTER, v. act. Rcndre com- 
plat. Complère, eo, es, evi, elum, acl. 
Cic. Erplére, act. Cic. Snpplère, act. 
Cic. : Compléter le nombre voulu par 
l'usage, Legitimum consuetudinis nu- 
merum explère. Cic. — l'armée, Erer- 
citum replère. Liv. — des légions, 
des troupes avec des recrues, Legio- 
nes supplemento erplére. Liv. Copras 
ex delectibus reficëre. io, is, feci, fec- 
tum. Cæs. — Îles légions au moyen 
de levées subites, Legiones sudtto 
delectu supplère. Tac. — des troupes 
dont le nombre avait été réduit, De- 
minulas copias redinltegrare, 0, as, 
avi, atum. Cæs. — les cquipages (des 
rameurs), Naves remigio suyplère. 
Liv. — un corps de six mille hom- 
mes, Implére sez millia. Liv. Être 
réservé pour — le troupeau, in sup- 
plementum gregis reservari. Col. 

Se couPLÉTER, v. réf. Devenir 
complet. Complert, eor, ëris, elus sum, 
pass. Cic. el lous les passifs des v. 
act. cilés à COMPLÉTER. 

COMPLÉTIF, V6, adj. T. de gram- 
maire. Qui sert de complément. Com- 
pletivus, a, um. Prisc. 

COMPLEXE, adj. Qui embrasse 
plusieurs choses. Multipler, gén. pli- 
cis. Quint. : Thèse complexe, Multi- 
plexr propositio. Quint. Cause —, Causa 
conjuncia ex pluribus, ou simpl. Causa 
conuncia. Quint. Qu'il n'y ait dans 
les âmes rien de —, Nihil sit animis 
coagmentatum. Cic. D'une manière —, 
Conjuncte, Cic. 

COMPLEXION, 8. f. 1° Constitu- 
tion physique de qqn. Corporis habitus 
üs), mm. Cels. Corporis natura (æ), 

ic. Corporis constitutio (onis), f. 
Cic. et simpl. Habitus, üs, m. Cic. 
ou Corpus, poris, n. Cic. = Vigueur 
de la complexion, Forte ou Robuste 
—, Corporis firmitas. Cic. Il avait 
une — très bonne el très robuste, 
Florebat optimo habitu, marimis vi- 
ribus. Cic. Homme d'une excellente 
—, Homo cui corpus bene constitutum 
est. Cic. Faïblesse de —, Manvaise 
—, — délicate, Jnfirmitas corporis. 
Cic. Il était d'une — délicate, Viri- 
bus infirmis fuit. Cic. || 2° Caractère. 
Animi habitus is), m. Cic. Natura, 
æ, f. Cie. Indoles, is, f. Cic. Inge- 
nium, di, D, Cic. Voy. CARACTÈRE. || 
8° T. de physique. Amas. Complerio, 
onis, f. Cie. Ï 4° Figure de rhétorique. 
Complerio, onis, f. Ad Her. 

COMPLEXITE, 8. f. Qualité de ce 
qui est complexe. S'expr. en loura. 
par compLexe : Qu'il n'y ail pas de 
cumplexilé, Nihil sit coagmentatum. 
Cic. — de caractère, Natura multi- 
pler. Cic. 

COMPLICATION, s. [. 1° Assom- 
blage de parties nombreuses. Implica- 
tio, enis, f. Cic. = Plein de compli- 
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cations, Multiplez, gén. plicis. Quint. 
Implicatus, a, um. Cie, Complication 
inextricable, Inerplicabilis serres (ei), 
f. Quint. || 2° Embarras, difficulté. [m- 
plicatio, onis, f. Cic. Nodus, 5, m®. 
Cic. = Plein de complicatinas, Impli- 
catus, a. um. Cic. fmpeditus. Cic. 
3° Maladie qui s'ajoute 4 une autre. 
Appendicium, ii, n. C.-Aur. Voy. S'a- 
JOUTER À. 

COMPLICE, adj. et subst. mas. 
el fem. Qui participe à un delit, à un 
orime. (Adjectfs) Conseius, a,um. Cic. 
Affinis, m. f.,e,n. Cic. Particeps, gén. 
cipis. Cic. Consors, gén. ortis. Cic. 
(Substautife) Conscius, ii, mase. Cic. 

onscra. æ, fém. Hor. Ov. Socrus, ii, 
masc. Cic. Socia, æ, fém. Cic. Adjw- 
tor, oris, masc. Cic. Adjutrir, icis, 
fém. Ter. Administer, tri, masc. Cic. 
: Comylice d'une conjuration, Conju- 
rationtis conscius. Sail. — Jn meur- 
tre d'Agrippa, Conscius interfciendi 
Agrinpæ. Tac. Âme — de cet allen- 
tat, Mens huic facinori conscra. Cic. 
— de cetie faute, de cette infamie, 
Affinis hujus culpæ. Cic. ei turputu- 
dini. Cic. Qui n'est pas — d'une 
faute, Ersors culpæ. Liv. Le — de ses 
passions, Cupiditatum ïslius admi- 
nister. Cic. Les complices d'une con- 
juration, d'uo erime, Conjurationis, 
Sccleris populares (ue), m. pl. Salt. 
Messine complice de tes crimes, Afes- 
sana tuorum adjuirix scelerum. Cic. 
Rendre le penple — d'un crime, Po- 
pulum scelere obligare. Cic. Tu es Îs 
— de mon ertravagance, Audacis 
facinoris mihï conscius es. Ter. Les 
mères sont d'ordinaire les complices 
des fautes de leurs ls, Matres filiis 
(au dat.) in peccalo adjuirices esse 
solent. Ter. Se faire le complice des 
crimes de qqn, Scelerum alicujus se 
præbère ailjuiorem. Cic. — des lar- 
cins de qqu, Alicujus in furlis con- 
sors. Cic. Bessus l'avait pour — de 
ce crime, Erat ejus sceleris particeps 
Besso (au dat.). Curt. Chercher uu 
— pour commettre une mauvaise 
action, Socium ad malam rem quæ- 
rère. Plaut. Prendre qqu pour —, 
Aliquem conscium assumÿre. Liv. s0- 
cium sibi adjungére. Plaut. Prendre 
qqo pour — de son dessein, Aliquem 
in soctelatem consilit assumère. Liv. 
Polydamas et tous ses complices, 
Polydamas ceterique ejusdem nuræ par- 
ticupes. Curt. Les — de Névius, Ac 
manistri Navi. Cic. Sans complice, 
Sine ullo conseio. Cic. Nuit —, Nox 
conscia. Ov. Ayant la auit pour —, 
Nocte sociä. Cic, Voy. le suiv. 

COMPLICITÉ, s. [. Participation à 
un delit, à un crime. Conscieutia, æ, f. 
ou Soctetas, atis, f. (avec ou sans les 
gén. sceleris, facinonts, noræ, consilii, 
elc.). Cic. Nep. Curt. Veil. S'expr. 
souv. par des adj. comme: Conscius, a, 
um. Curt. Partaceps, gén. cipis. Curt. 
: Soupçon de complicité, Conscientis 
suspucto. Cic. Quelle preave appurte- 
t-on de la —? Quod conscientiz affer- 
tur indicium? Curt. Soupçonné de 
—, Suspectus societats cousilii. Vell 
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— dass tous les crimes, Socieias 
omnium facinorum. Cic. Faire parta- 
ger à qqu la — d'uo crime, Obstrin- 
gère aliquem conscientiä. Tac. socie- 
{ate sceleris. Tac. Adstrngire aliquem 
scelere. Cic. On suppose leur — dans 
a conjuralion, AMirta inter eos conju- 
ralionis scintia fingitur. Tac. Affir- 
meria — de Philotas, de Callisthène, 
PAilotam perticipem sceleris deslinare. 
Curt. Conscium fuisse Callisthenem 
dicfre. Curt. De — avec lui, Eo con- 
scio. Quint. Nous sommes de — avec 
lui, Ejus conscii sumus. Quint. Voy. 
COMPLICK. 

COMPLIES, s. f. pl. La dernière 
des heures canoniales. Complelorium, 
üi, 0. Aug. . 

COMPLIMENT, S. m. 1° Paroles 
louangeuses, felicitation. Gratulatio, 
onis, f. Cic. 2 Faire tant de compli- 
ments à qqn, T'antam alivui gratula- 
fionem facère, io, is, feci, factum. 
Cic. Je te fais mon sincère compli- 
ment, Gratulor tibi vereque gratulor 
gr alus sum, ari, dép.). Cic. 

uand lu auras fail mes compli- 
ments à ta femme, Si urori (ur meis 
verbis eris gratulatus. Cie. Tes — 
sur ma fille me sont une preuve de 
la bonté, Quod mihi de fAliä gratu- 
laris, agnosco humanilatem tuaum. 
Cic. Faire à qqa compliment d'une 
cb., Alicui rem ou de re gratularà. 
Ci. Faire à qqn — de (inño.) 
Gratulari alicui quod findic.). Cic. 
Voy. réuicrren. Faiseur de compli- 
ments, C. comMPLiMENTEUR. En ma- 
nière de —, fÎlonoris causä. Cic. 
Sans compliment (= sans flallerie), 
Non ambatiose. Cic. || 2° Paroles con- 
solatrices : Cumpliments de condo- 
léance, Consolatio, onis, f. Cie. Voy. 
COMPLIMENTER 20. || 3° Au pl. Civili- 
tes, salutations. Salus, utis, f. Cic. = 
A son arrivée, fais-lui tes compli- 
ments, Venienti des salulem. Plaut. 
Je te fais bien mes —, Tu, mulium 
salvelo. Plaut. Denys l'envoie se: 
—, Dionysius te salutat. Cic. Ana- 
charsis envoie ses — à Hannon, 
Anacharsis Ilannoni salutem. Cic. 
Nille — à Denys, Dionysio pluri- 
mam saluiem. Cic. Fais mes — à 
Tiron, à Alexis, à Denys, Tironem 
saluta meis verbis. Cur. ap. Cic. 
Alerin salrére jubeas velim. Cic. Dio- 
nysium Jubé saluëre. Cic. Fais-lui 
mes —, Dic tlli a me saluiem. Cic. 
Fais mille — de ma part à ton pa- 
tron. Je les lui transmettrai, fs. 
lutem multam dicito patrono. Nun- 
tiabo. Plaut. Les — que tu m'as 
transmis de sa part m'ont été si 
doux! Tu lui feras donc en retour 
mille — de wa part, Ita mihi dulcis 
salus visa est per le missa ab illä! 
Referes igitur ei plurimam. Cic. Té- 
realia Le fait bien ses —, Terentia 
imperlit tiôi muliam salulem. Cic. 
Elle ajoule (à ma leltre) beaucou 
de — pour Loi, Salutem tibi pluri- 
mam adseribit. Cic. Reçois les — de 
moa cher Cicéron, Saluebis a meo 
Cicerons. Cic. J'ai des — à te faire 
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de la part de ton camarade, Salutem 
tibt ab sodali nuntio. Plaut. Après 
avoir. échangé leurs —, Salute datä 
redditäque. Cic. J'ai assez de tes —, 
Satis mil est tue salulis. Plaut. || 
4° Qaf. Paroles vaines. Verba, orum, 
0. pl. Ter. : C'est pur compliment, 
Verba ista sunt. Ter. || 6° Paroles 
desobligeantes : Un sot compliment, 
Un mauvais —, Durum verbum, on. Cic. 

COMPLIMENTEN, v, acl. 10 Faire 
des compliments (à qqn). Voy. cowrut- 
M&nT {0 et 3°. || 2° Consoler. Consolari, 
or, aris, atus sum, dép. {acc.). Cic. 

COMPLIMENTEUN, BUSE, adj. et 
subst. masc. et fém. Qui fait trop de 
compliments. Laudator,oris, masc. Cic. 
Laudatrir, icis, fem. Cic. 

COMPLIQUÉ, é8, part. passé de 
COMPLIQUER, Voy. ce v. || Adj. 1e 
Compose de parties nombreuses. Im- 
phcatus, a, um. Cic. Multipler, gén. 
plicis. Quint. || 2° Fig. Embrouilié, 
confus. Implicatus, &, um. Cic. {nvo- 
lutus. Cic. Impeditus. Liv. Tortuosus. 
Cic. Contortus. Cic. 

COMPLIQUEN, v. act. 1° Rendre 
plus nombreuses les parties d'un tout. 
: Compliquer une cb., “Rem mulli- 
plicem facëre, io, is, feci, factum. || 
2° S'ajouter à qq. ch. Ad rem ac- 
cedire, 0, is. cessi, cessum, n. Cic. || 
30 Fig. Rondre difficile à déméler. In- 
{ricare, 0, as, avt, afum, acl. Afran. 

Se ComPLIQugr, v. pron. Devenir 
complique. Implicari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. Voy. COMPLIQUÉ. 

COMPLOT, s. m. Mauvais dessein 
forme secrètemont entre plusieurs per- 
sonnoes. Consensio, On, [. Cic. Con- 

iralio, f. Cic. Conjuratio, f. Cic. = 
Faire un complot, Conjurationem fa- 
cére. Cæs. Etre dans le —, Esse in 
conjuratione. Sall. VOoy. COMPLOTER, 
CONIUNATION. 

COMPLOTER, v. act. et nent. 
Faire un complot. Conjurare, o, as, avi, 
atum, 0. Cic. Consentire, io, is, sensi, 
sensum, n. Cic. Coire, eo, is, ivi el 
1, um, n. Cic. Conspirare, 0, as, avi, 
atum, a. Cic. : Cumploter ensemble, 
Inter se conjurare. Sail. — avec qqn, 
Cum aliquo conjurare, Liv. consilia 
consociare. Liu. — la mort de qqa. 
Conjurare in mortem alicujus. Quint. in 
cædem ahcujus. Curt. de aliquo inter- 
ficiendo. Cic. Conspirare in cædem ali- 
cujus. Tac. in necem alicujus. Just. — 
de brûler Rome, Consentire se Urbem 
inflammare. Cic. — de livrer Rome à 
Annibal, Consentire ad prodendam An- 
nibali Urbem. Liv. — de perdre qqn, 
Conspirare perdëre aliquem. Suel. \ls 
complotèrent d'incendier, Conjura- 
verunt incendëre. Sall. ut incendërent. 
Liv. Comyloter de faire une révolu- 
tion, Conspirare ad res novas. Suet. 
— contre l'État, Contra rempublicam 
conjurare. l'ic. Comploté, Cogitatus, 
a, um, Nep. Struclus. Tac. 

COMPONCTION, s. f. Regret d'a- 
voir offonsè Dieu. Compunctio, onis, 
[. Salv. fier. Arn. = tre touché de 
componction, Compungi, or, ëris, 
punctus sum, pass. Lact. 
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COMPORTER, v. act. Permettre, 
admettre. Ferre, fero, fers, tuli, latum, 
act. Cic. Pali, ior, #ris, passus sum, 
dép. (acc.). Cic. Perpeti, ior, ëris, 
pessus sum, dép. (acc.). Plin. (apêre, 
io, is, cepi, caplum, act, Quint. Acci- 
père, io, is, cepi, ceptum, act. Quint. 
Concedère, 0, is, cessi, cessum, act. 
Cic. Postulare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. = Autant que le comportait la 
fortune de.…., Prout facultates fere- 
bant. Cic. Expressions plus dures 
que ne le comporte mon caracière, 
ou plus faibles que la cause ne le —, 
Verba graviora quam nalura fert, aut 
leviora quam causa postulat. Cic. Plus 
austère que ne le — la nature, Aspe- 
rior quain malura palilur. Cic. l'lus 
forlement que ne le — la faiblesse 
de ma cumplexion, Vehementius quam 

racilitas mea perpelt potes. Pl.-j. 
[Cela] ne — pas l'emploi d'un pied 
pour un autre, Alium pro alio prdem 
nôn recipit. Quint. Uu peu plus que la 
vérilé ne le —, Plusculum quam conce- 
dit veritas. Cic. Plus longuenent que 
mon plan ne le —, Longius quam in- 
stituta ratio postulat. Cic. Si l'empla- 
cement le —, Si l'âge le comportait, 
Si loci situs ita competit. Col. Si ztas 
compet®ret (de competére, 0, is, ivi el 
ii, ifum, 0.). Suet. Un discours qui pré- 
sente plus de malurilé que n'en com- 
porte cel âge, Senior, quam illa ztas 
fert, oratio. Cic. (Gel sujel ne — pas 
tous {ces| éléments, Non omnia in ma- 
feriam cadunt (de cad®re. o, is, cecïdi, 
casum, 0.). Quint. La nature — que, 
{loc in rerum naturam cadit, uf... ou 
Capit id rerum natura ut (et le subj.). 
Quant. I n'y à pas de discussion qui 
ne — quelque lieu commun, Nulla 
est dispulatio in quam non aliquis lo- 
cus incurrat (de incurrëre, 0, is, curri, 
cursum, n.). Cic. Sensés autant que 
le — l'humanité, Prudentes, ut est 
Aominum caplus (8. m., gén. üs). Cic. 
Au delà de ce que — la condition de 
l'bomme, Supra hominis fortunam. 
Cic. L'amitié — plus de lhberté, 
Amicitia esse debet liberior. Cic. Com- 

orter de grands elloris, Esse summi 
laboris. Cæs. magnæ contenlionis. Cic. 

Se comPorTER, v. réf. 4° Ea parl. 
des pers. Agir, Se conduire de telle ou 
telle façon. S'expr. par les verbes ci- 
après, diversement construits : 4. Se 
gervre (o,is.gessi, gestum). Cic. =: Se 
comporter tout 4 fait honteusement, 
très honorablement, Se gerëre furpis- 
sime. Cic. valde honeste. Cic. [Con- 
sulter qqn] sur la manière dont je 
me — vis-à-vis de César, Quonam 
modo geram me adversus Cæsarem. 
Cic. Je me comporterai, dans cette 
magistrature, de telle manière que., 
Sic me in hoc magistrafu geram, ul 
{et le subj.). Cic. Se comporter en 
citoyen, en prince, en roi, (Tr. class.) 
Se gerëre pro cive. Cic. (Moins bien) 
Gerïre principem. Pl.-j. regem. Just. 
11 2. Se præbêre (e0. es, bui. bitum). 

ic. : Se comporter loyalement, Se 
religiosum præbere. Cic. Je te prie de 
le — envers nous comme tu t'es 
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comporté envers le peuple romain, 
Te quæso ut, qualem te pupulo Romano 
præbusti, (alrm 1e nobis emperlias. 
Cic. Se comporter avec prubrte en- 
vers qqgo, Alicu fidem præbère. Nep. 


Se - enhuonune, eo brave. Tr. class. 
Se hominem præbère. Cic. \Murns bien 
Strenuum hominem præbère. Ter. | 
3. Agvre, 0, is, egi, actum, act. Cic. 
= Se bien compurter vis-à-vis de qqn, 
Præclare cum aliquo agère. Cic. On 
s'est fort mal comporlé envers lui, 
Cum eo actum est pessime. Cic. || On 
s'est — en celte circonstance avec la 
sagesse d'un enfant, Acta illa res est 
consilio puendi. Cic. || 4. Facëre 10. 
Îs, fecr. Fictum, act. Cic. : Se cumpor- 
ter en aun, Amice facëre. Cic. Cest 
se — sutlement que de (infin.), Stutia 
facit, qui rc) Cic. Celui qui se 
compvrle ainsi, Qui hoc facat. Cic. || 
5. Præsiare, o, as, stiti, slitum et sta- 
tum, act. Cic. 3 Se comporter avec 
bienveillance envers que Benevulen- 
liam alicui præstare. Cie. | 6. Adhi- 
bère, eo, es, bu, brtum, act. Cie. =: Se 
comporter avec fidélité, Fidem adhi- 
bère. Cic. || 1. Ut, or, Fns, usus sum, 
dép. ’abl.). Cæs. : Se mal compurter 
(= mener ane vie dissoluie), Lascivid 
ti. Tac. |] {l s'est cumpurté vis-à-vis 
de moi avec bunlé, filo usus sum be- 
nigno. Ter. || 8. Grassari, or, arus. 
atus sum, dép. Sall. Liv. Suet. = Se 
comporter avec orgueil et cupidité, 
Superbe avareque grassari. Suet. || 
9. Consulrre, o, is, sului, sultum, n. 
Liv. : Se comporter cruellement en- 
vers les vaincus, Consulëre crudeliter 
in victos. Liv. || 10. Expressions di- 
verses : C'est se comporter en père 
injuste que de (infin.), Iniqui patris 
est {infin.). Ter. Est-ce dunc se — en 
èrel Hocine est officium patns! Ter. 
Selon que tu te seras cumporlé vis- 
ä-vis de mor, Uti me habueris (de 
Aabëre, eo, es, bitum, act.). Plaut 
Je ne me compurlerai pas vis-d-vis 
de lui comme vis-à-vis d'un consul, 
Non eum ut consulem tractabo (de 
tractare, o, as, avi, afum). Cic. Se 
cumpurter en véritable homme d'É- 
tat, Vere civilem virum ezhibere, eo, 
es, bui, brium. Quint. || 2° En parl. 
des ch. Être de telle ou telle manière. 
Se habëre (eo, es, bu, brtum). Cic. 
COMPOSE, ér, part. passé de 
cowposen, Voy. ü v. |] Ad). 4° Forme 
de personnes ou da chosos (Ex hom- 
nibus vu Er rebus) conflatus, a, un. 
Cic. collectus. fic. conslans, gén. an 
tis. Cic. (Er rebus) compositus, a, um. 
Cic. concretus. \'ic. conjunctus. Cic. 
conglutinalus, Cic. collatus. Quint. : 
Troupe composée “'homunes pervers, 
Ex perdilis confuya mannus. Cic. 
Monstre cumposé d-: passions eon- 
trarres, Alonstrum ex contrariis cupt- 
ditatibus confiatum. Cic. Armée com- 
pusee de paysans, Exercitus collectus 
er ruslicis. (ic. La nature animale — 
de prusieurs autres, Natura animantis 
soncreln ex lunbus naturis. Cie. 
Cumposé de deux sortes de plaisirs, 
Æ duplici gensre voluplatis conjunc- 
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tus. Cie. Discours — de fragments, 
E frustis collata oralio. Quint. Ce 
sont les éléments dant il esl —, Er 
Aus (olus conglulinatus est. Cic. I 
semble — de Ja 1ète anx pieds de 
mensunges, Ab imis unguibus uxque 
ad verticem summum ex mendacis 
tutus videlur conslare {o, as, sfiti, 
staturus, n.). Cic. — d'une âme et 
d'ua corps, Compositus ex anima el 
corpore. Salt. L'homme est — d'une 
âme et d'un corps, Homo animo con- 
stat et corpore. Cic. Le sénat — des 
premiers citoyens, Senatus, qui ex 
optimatibus constat. Cic. (Les dieux) 
ne sont pas composés de veines, de 
nerfs et d'os, (Dir) non venis et ner- 
vis ef osstbus confinentur (de conti- 
neri, cor, parf. inus., pass.). Cac. C'est 
de ces éléments qu'est composé l'hon- 
nèle, {fus ex rebus honesium conflatur 
ide conflari, or, alus sum, pass.) ou 
efficitur (de effici, ior, Æris, fectus 
sum, pass.). Cic. Breuvage — des 
ingrédients suivants, Potio que Àxc 
recipit (de recipère, 10, cepi, ceplum, 
act.). Scrib. Socièté bien composée, 
f'onventus honestissimus. Quint. || 2° 
Qui n'est pas un, qui n'est pas simple, 
qui est forme de plusieurs parties. Con- 
cretus, a, um. Cic. Coagmentatus. Cic. 
Copulatus. Cie. Admirtus, &, um. 
Cie. = Il a; a dans l'âme rien de 
composé, Nihil est in animis concre- 
fun. Cic. Un mot —, Verbum junc- 
tum. Cic. Les mots composés, Verba 
juncta. Cic. copulata. Cic. inter se 
conjunela. Cic. composita. Quint. In- 
térèêt composé, Analucismus, $, m. 
Cic. Intérêt — à six pour cent, Usura 
multiphcala semissibus. Plin. || 3° Fig. 
Qui affecte un air grave ou modeste. 
Fictus, &, um. Cie. Simulatus. Cic. 
Confictus. Ter. Quint. =: Visage com- 
osé, Vultus fictus. Cic. simulatus. 
ic. Frons conficta. Quint. 

Cowpost, s. m. 1° Un tout formé de 
diverses parties. Mirtura, æ, f. Quint. 
Suet. Coagmentatio, onis, Cic. 
S'erpr. mieux en louro. par un adij., 
un partic. ou ua v. =: Un composé de 
vices et de vertus, Mirtura vitiorum 
atque virtutum, Suet. L'âme n'est pas 
un —, Animus non habel quidquam 
in se admirium. Cic. Nihil est in anumo 
admirlum ou concrelum Ou copulaltum 
ou cougmentatum. Cic. Elre un — 
d'âme et de corps, Ex animo et cor- 
pore constare (0, as, slifi, slalurus, 
n.). Cic. || 2° Corps qui rosulte da la 
combinaison de plusieurs autres. AMir- 
tura, 2, f. Quint. Col. || 3° Mot com- 
pos. Verbum (i) junctum (1), n. Cic. 

oy. cowposé (ad).). 

COMPOSER, v. act. 1° Former un 
assemblage de plusieurs partics. Com- 
ponrre, 0, is, posuie posilum, act. Salt. 
Quint. Col. Coagmentare, 0, as, avi, 
atam, act. Cic. =: Composer un médi- 
cament, les antidutes de beaucoup 
de (choses), Componère medicamen- 
tum. Col. antidulos ex multis. Quant. 
— un parfum, Unguentum temperare, 
o, as, aui, atum. Plin. De cez trois 
choses il composa une seule espèce, 
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Ea tria unam in speciem temperauit. 
Cic. Être composé d'éléments hété- 
rogènes, Er dissimilibus rebus tem- 
perari OU misceri (passif de miscére, 
eo, es, miscur, mrirluin el mistum) 
Cic. Camposer une armée, Erercitum 
conflare, 0, as, avi, atum Cic. Vell. 
Flor. — nne armée d'invahides, Exer- 
cifum ex causariis seribÿre, o, is, 
scripsi, scriplum. Liv. || 2° Exécuter, 
faire, produire : Composer ua livre. 
Librum componÿre, o, is, posui, posi- 
fum. Cic. conserib®re, o, is, scripsi, 
scriplum. Nep. excud#re, 0, is, cudi, 
cusum. Cic. formare, o, as, avi, atum. 
Nep. — des livres en grec, Libros 
grærc0 sermune conficfre, io, is, feci, 
fectum. Nep. — un puème, Poema fa- 
cYre, ‘0, ts, feci, factum. Cic. compo- 
nfre. Cic. condÿre, o, 1, didi, dirum. 
Cic. — des vers, Versus componêre. 
Quint. — ua discours, Orativnem fa- 
cêre. Cic. conformare. Cic. componëre. 
Quint. conter®re, 0, is, lerui, tex- 
tum. Quint. — un discours contre 
qqn, Orafionem in aliquem commen- 
lari, or, aris, alus sum, dép. Cic. — 
des mimes, des épizrammes, Afimos 
commentari. Cic. Epigrammata medi- 
tart. Suet. — le plan d'une tragédie, 
Tragædiam disponëre. Tac. || Absol. 
Composer bien, Bene componêre. 
Quint. — vile, Cito scribére. Quint. 
Se recueillir pour —, Ad stilum 
seced®re. Quint. Voy. courosrriton. 
I} Composer un tableau, Tabula 
confictre. Cic. || 3° Arrangor (son 
maintien, sa démarche, son visage). 
Füig're, 0, ts, fnri, fictum, act. de 
Componère (voy. 2°), act. Quint. : 
Composer son visage, Fingère vul- 
tum. Czs. — son visage et sa dé 
marche, Fingëre sibi vultum el inces- 
sum. (ic. — son geste sur.….., Com- 
onëêre gesitum ad similitudinem (el 
fe gén.). Quint. || 4° Neut. S'accommo- 
der, transiger. Transigre, 0, is, egi, 
actum, n. Cic. Decid®re, 0, is, cidi, 
cisum, n. Cic. Componëre (voy. 2) 
a. Cic. =: Composer avec l'accusé, 
Cum reo transigËre. Cie. — avec l'ac- 
cusateur, Cum accusalore dectid®re. 
Cic. On compose, Componitur, impers. 
pass. Cic. || 5° Capituior. {n drdutio- 
nem venire, 10, 13, vent, venium, 0. 
Cæs. || 6° Concourir aux places, aus 
prix. C. conNcounun, 

Se couposen, v. 4° Pron. trs 
composé. Constare, 0, as, stiti, stalu- 
rus, on. Cic, =: Se composer de qq. 
ch., Re el pl. souv. Er re constare. 
Cic. Voy. comPosé (adj.). || 2° Réf. 
Fig. Se contrefairo. Se fingère (o, is, 
finzi, fictum). Cie. = Se composer 
sur..…., Se fingêre ad et l'acc. Cic. 

COMPOSITEUR, s. m. 1° Autour, 
écrivain. Scriptor, oris, m. Cic. |] 2 
Ordin. Celul qui compose de la musique. 
Melodiz composttor (oris), m. Cass. 
11 3° Arbitre choisi par les doux de 
ties : Aimiable compusiteur, Com- 
promissarius (it) judez (dici), m. 

ig. 
COMPOSTTION, s. f. 1° Action 
d'assombier les parties d'un tout. Com- 
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positio. onis, f. Cic. : Composition 
des parfums, Compasitio unguentorum. 
Cie. [Un mmédicaur-ntl de ma —, Quud 
“umposur, lets. Vay cowrosgn || 2° 
Haniere dont les partios sont assom- 
bless Compnaitiu, ones, Ê Cic. Urilo, 
dus, m. Cac. =: La compusitiun du 
corps humain, Hominis construcio. 
Cic. I le cédait à Amphron pour Îa 
— (des tableaux), Cedebat Amphioni 
de dispositione. Plin. || 3° T. de gram- 
mare. Reunion de deux (ou plusieurs) 
mots en un seul. Compositio, onis, f. 
Prise. : La langue grecque se prète 
mieux à la compositron des mots, 
Grærus sermo est faciliur ad duph- 
ends verba, Lin. Voy. coupoxké (a:l).). 
y 6° Proportion suivant laquelle sont 
ombines los elernents d'un corps. Tem- 
rutto, ons, f. (ic. Temperatura, æ, 
. Plin. : La composition de l'arrain, 
Œns lemperalro. Cic. temperatura. 
Plin. || 6° Mixiure, melange. Murtura, 
æ, f. Quint. lol. Compositio, onis, f. 
Cels. : Composilion dans laquelle on 
fait enlrer de l'élaterium, Compositio 
que Anbet elatertrum. Cels. — d'étain 
et d'argent, Plumbum et argentum 
airia jau pl. 0.). llin. Qu est une 
— de feu et d'air, Er igne et animä 
lemperalus, a, um. Cic. Voy. cou- 
posé (adj. et subst.). || 8e Les per- 
sonnes dont se compose une assembloo. 
Conventus, üs, m. Cic. Consessus, üs, 
œ. Cic. : Jamais la composition d'un 
tripol ne fut plus ignuble, Nunquam 
turpor fuit in ludo talario consessus. 
Cic. || 7° Action de composer un ou- 
trage d'esprit, manièro dont cet ou- 
rage est compose. Compositio, onis, 
f. Cic. : La compusitinn de ce livre, 
Hujus lbri confecho. Cic. — savante, 
Apta composifio. Cie. Artifer stilus 
(é, m. Cic. La lenteur de la —, 
Tardior stilus. Quint. Une — bien 
entendue, Ouæ bene composita suut. 
Quint. Empluyer deux années à la 
— d'un ouvrage, Brennium libro 
tomponendo impenlëre. Quint. Sujet 
de —, Materia ad scribendum desti- 
nata, Quant. Il lisait cet éourme vo- 
lume de sa —, Legebat nagnum illud 
volumen saum. Cic. || 8° Ouvrage d'es- 
prit. Opus, peris, n. Cic. Scrintum, 
i,n. Cic. Scripho, onis, f. Cic. Scrip- 
tura, æ, f. Cic. |] 9° Accommodement, 
accord. Composifio, onis, f. Cic. Con- 
ventum. à, D. Cic. Pactio, onis, f. Cac. 
Pactum, 1, n. Cic. : Entrer en com- 
pusithon avec qqn, Voy. couposen 4°, 
Qui est de bonne, de facile —, Com- 
modus, a,um. Cic. Facilis, m. {, e,0. 
Cic. Qui est de diMficile —, Dificilis, 
e. Cic. Inhumanus, 8, um. Cic. || 10° 
Capitulation. Deditio, omis, f. Cæs. Liv. 
: Recevoir à composiliun, [n dedi- 
lionem recipère. Liv. Voy. caprrura- 
rioN. || 11° Concours. l'ertamen, mi- 
au, 0. Quant. || 12° Travail fait pour 
un concours entre eleves. * Opus (peris) 
in certamen factum (i), n. 
COMPOSTELLE (SAINT - JACQUES 
os). v. d'Espagne. * Flarionia, æ, f. 
* Flavionum, i, a. * Compustella, æ, f. 
COMPOTE, s. f. C. conniTuns. 
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COMPRÉHENSIBLE, adj. C. m- 
TELLIQINLE, 

COMPRÉIENSION, s. f. 1° Fa- 
culte uu Action de saisir par l'intelli- 
gence Cumprehensio, on1s, [. Cic. {n- 
lellugenta, æ, f. Cic. Voy. mnrkcu- 
GeNGE. || 2° La totalite dos idces 
renformces sous un nom gônerique. 
Cuinprehenso, onis, f. Cic. = El uom 
a une très grande compréhension, 
Nomen latissime manat (de rmanare, 0, 
avi, atum, n.). Cic. 

COMPRENDRE, v. act. 4e Pron- 
dre en soi, renfermer, contenir. Com- 
prehendëre, o, is, hendi, hensum, act. 
Cic. Conclud?re, o, is, clusi, clusum. 
acl. Cic. Continère, eo, es, tinut, ten- 
tum, act. Cic. Complecti, or, éris, 
plerus sum, dép. {acr.). Cie. : Com- 
prendre beaucoup de chuses en peu 

e muts, Paucis multa comprehen- 
dëre. Cie. Son circuit comprend trente 
stades, Circuitus ejus triginta stadia 
comprehendit. Curt. La ligne — cent 

ieds, Liuea cenium continet pedes. 
Quint. Une partie de la Gaule est 
comprise entre la Garonne, l'Océan, 
Continetur pars Gallue Garunnä flu- 
mine, Oceano. C5. Comprendre tous 
les citoyens dans son aflection, On- 
nes cines carilale complecti. Liv. 
Cette formule comprend tous les ju- 
gernents, In hanc formulam omnia 
judicia conclusa ou comprehensa sunt. 
Cic. On nomme espèce ce qui est 
compris dans le genre, Pars est, quæ 
generi subest (de subesse, subsun, 
subfui, n.). Cic. [Choses] qui étaient 
comprises dans un seul mot, Quz 
verbo uno inclusa erant. Quint. Je 
comprendrai dans mon discours ce 
que lu me demandes, Quod postulas, 
includam orafioni mez. Cic. Ce que 
nuus comprenons sous le nom de 
verlu, Quod virtutis nomine amplecti- 
mur. Cic. Comprendre les Sagontins 
dans le trailé, Saguntinos fœdere pz- 
cipère, io, is, cepi, ceptum. Liv. || 2° 
Ranger parmi, mottre au nombre de. 
Ponêre, 0, is, posur, positum, act. Cic. 
Referre, fero, fers, tuli, latum, act. 
Cic. Recipëre, ïo, is, cepi, ceplum, 
act. Cic. Adscribère, 0, is, scnpsi, 
scriplum, act. Cic. Annumerare, 0, 
as, aui, atum, act. Cic. : Comprendre 
la richesse parmi les biens, Divifias 
in bonis ponÿre. Cic. Être compris au 
nombre des proscrits, Inter proscrip- 
tos referri. Cic. Comprendre qqn 
parmi les citoyens, Aliquem in civi- 
{atem reciptre. Cie. — qqn dans le 
oombre, Aliquem ad 00 in numerum 
adscrtbëre. Cic. Les — pari les Ger- 
mains, Eos adscribère Germanis (au 
dal.). Tac. Je suis compris dans Île 
nombre, In grege annumeror. Cic. 
[2100 hommes périrent) y — on en 
y comprenant quatre centurions, In 
is quatuor centuriones (s.—e. cecidere). 
Liv. [1000 bommes périrent} y com- 

r13 Sempronius, Cum As Sempronius. 
Lin. Noa — vous deux, Erceplis vobis 


duobus ‘à l'abl. abs.). Cic. Sans y com- 


prendre le blé, Præter frumentum (à 


acc.). Cæs. || 8° Avoir l'intolligencs 
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d'une ch., on pénétrer lo sens. Intelli- 
gère, 0, 18, Lezi, lectum, act. Cic. Per- 


cipfre où Anrmo percip}re, io, is, cepi, 
Ceptum, act. Cic. Tenère, eo, es, lenui, 
lentum, act. Cie. Cap?re, io, is, cepi, 
captum, acl. Liv. Assequi ou Animo as 
sequa.or, ëris, seculus sum, dép. (sce.). 
Cic. Mente comprehendëre(voy.1°), act, 
Cic. Ments ou Animo où Cogitalione 
complecti (vog. 1°), dép. (acc.). Cic. = 
Comprendre un art, Artem percipère. 
Quint. Je n'ea comprends pas le pre- 
mier mot, Verbum prorsus nullum 
intelligo. Cic. Je n'y — rien, Mihi 
tenebræ sunt. Cic. Comprendre les 
seas cachés, Reconditos sensus tenère. 
Cic. Je comprends ce que c'est, Te- 
neo quid sit hoc. Plaut. Cumprenire 
un discours, Oraliunem cap7re on 1n- 
telhgtre. Liv. Notre esprit comprend 
quelle est la nalure éternelle, Ajens 
nostra capit quæ sil natura æsterna. 
Cie. Ai-je bien compns la pensee? 
Rectene luam sententiam inierprelor 
(aris, atus sum, art, dép.)? Cic. Com- 
prendre Dieu, Deum cogifatione com- 
plecti. Cie. — la pensée de qqn, Ali- 
cujus cogitationem assequi. Cic. Au- 
ünt que je puis —, Quantum asse- 
qui possum. (ic. Arriver à — qq. ch., 
Intellectu aliquid consequr Quint. Je 
ne puis — ce que ln veux, Î{d quod 
(tu vis non possum menle comprehen- 
dëre. Cie. Ce que nou: pouvons —, 
Quod in nostram intelligentiam cadit. 
Cic. — une langue, Linguam intelli- 
gère. Sen. Les éléphanls compren- 
nent la langue du pays, Elephantis 
intellectus est sermonis patrii. Plin. 
Ce qu'il faut comprendre par ce mot, 
Que senlentia est sub hac voce subji- 
cienda (de subjic®re, io, is, jeci, jec- 
tum). Cie. Caton a été peu compris de 
ses contemporains, Catonem ælas sua 
parum anfellerit. Sen. Cette chose nous 
fait compreadre.…. Hac re fit ut intel- 
higamus… Cic. Ce qui fait —, Er quo 
intelhgitur. Cie. Ce qui doit faire —, 
Ex quo intelligi par est. Cic. Il vou- 
lait faire — que la bataille avait eu 
lieu sur le Nil, Prælium in Nilo fac- 
tun volebat intelliqi. Plin. li ft — 
qu'il voulait, Se velle ostendit (de os- 
tendère, o, is, tensum et lentum). Nep. 
I fit compreadre à Alcibiade que.…., 
Alcibiadi persuasit (de persurlère, 
eo, es, suasum) et la prop. 1nfin. Cic. 
C'est chose difficile que de faire — 
ce que c'est que... Magnum est eff 
cère, ut quis intelligat, quid sit... lic. 
Faire -- à qqn quelle est la puis- 
sance, Quanta vis sit aliquem admo- 
nère, 60,3, nui, nifum. Cic. Mots 
ui expriment ce que nvus voulons 
aire —, Verba demonstrantia ea quæ 
volumus significari ou declarari. Cic. 
Se faire — de qqn. Alicui intellec- 
tum sui facËre. Sen. || 4° Roconnaitre, 
s'apercevoir, deviner. Intellig/re {vuy. 
3e), act. Cæs. Sentire, io, 15, sensi, 
sensum, act. Cie. Vidère, e0. ex, vidi, 
vuum, ac. Np. =: Comyrendre ce 
que demande une cause, {ntelligëre 
quid causa optet. Cic. J'ai cowpris 
par ta lettre que tu avais entendu, 
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Intelleri ex tuis litteris, te audisse. 
Cie. 11 comprenait que eela était im- 
ossible, Videbat id non posse fiert. 
. Tu en cumprends tnule la diff- 
eut, Illud quam sit difficile, te non 
git (de fug’re, fugit, impers.). Cic. 
| 6e Se figurer, se represcnter (une 
pers. ou une ch.). Animo concip”re, 10, 
is, cepi, ceplum, act. Cic. Animu ou 
Cogitatione fingêre, o, is, fini, fictum, 
act. Cic. : Comprenez la condilion 
dans laquelle je me trouve, Fingite 
animis où Fingile cogitatione imaginem 
conditionis mes. Cic. || 6° Se rendre 
raison d'une ch., l'approuver. Probare 
ou Comprobare, o, as, avi, afum, acl. 
Cic.= Sextus comprend ma conduite, 
Factum nostrum ab Sexto probatur. 
Cic. Je ferai comprendre ma conduite 
à Calon. Hæc a me facta Catoni pro- 
babo. Cic. 

Se COMPRENDRE, v. 1° Réf. Savoir 
la portèe de co qu'on dit : Je me com- 

rends, Întelligo quid loquar. Cic. 

0ÿ. CoMPnenDre de. || 2° Récipr. 
Saisir la pensee l'un de l'autre. Voy. 
comMPnENDn£ 3° et MUTUELLEMENT. || 
8° Récipr. Sympathiser. Voy. ce m. 
Il 4° Pron. Etre penetré, saisi par la 
pensées. Intelligi, or, Eris, lectus sum, 
pass. fic. et lous les passifs des v. 
act. cités à cowprenDng 30 : Cela se 
comprend moins, Id minus intelligi- 
fur. Cic. Se compreudre de diverses 
manières, Diversos intellecitus habëre, 
0, es, but, bitum. Quint. 

COMPNESSE, s. f. Morceau de 
linge qu'on applique sur une parte 
malade. Linamentum, à, n. Cels. Pan- 
nus, 1, m. Col. =: Mettre une com- 
presse, Linamentum imponére. Cels. 
applieare- Col. Mettre une — sur aq 
cb., Aliquid linamento colligare. Coi. 

COMPRESSIBLE, adj. Qui pout 
être reduit à un moindre volume. Qui, 
Quæ, Quod potest artari. Lucr. 

COMPRESSION, 8. ?. 4° Action de 
presser fortement. Compressio, onis, f. 
Cic. Pressus, üs, m. Cic. : Par la 
compression, Compressu {psité seul. 
à ce cas), m. Cic. La — dispose à la 
gangrène, Id, quod adstrictum est, 
cancro opportunum est. Cels. || 2° Ac- 
tion de reduire 4 un moindre volume. 
Coartatio, onis, f. Cic. || 3° Fig. Action 
d'empêcher d'agir. Refrenatio, onis, 
f. Sen. 

COMPRIMER, V. act. 1° Presser 
fortement. Comprimère, o, is, pressi, 
pressum, acl. Cic. Premêre, act. Col. 
= Fromage qui n'a pas été assez com- 
primé. Caseus parum pressus. Col. || 

° Réduire & un moindre volume. Ar- 
tare, o, as, avi, alum, ael. Liu. Plin. 
Coartare, act. Col. || 8° Fig. Empô- 
cher d'agir. Comprimère (voy. 1o), 
acl, Cic. Premére, act. Cic. Inhibere, 
eo, es, bui, bitum, act. Liv. Coercère, 
eo, es, ercui, ercilum, act. Cic. Fran- 
gère, o,1s, fregi, fractum, aet. Cic. 
: Comprimer l'essor du génie, Cur- 
sum ingenii premêre. Cic. — l'essor 
de la bienveillance, Impetum benevo- 
lentiæ suslinère, eo, es, linui, (entum. 
Cie. — l'impétaosité, l'élan, Impetum 
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coercère. Cic. frangére. Cie. — use 
sédition, Seditionem sedare, 0, @s, 
avi, afum, Cic. comprimére. Liv. 

Se cowPnimER, v. pron. Être com- 
prime. Comprimi, or, ris, pressus 
sum, pass. Cic. el tous les passifs 
des v. acl. cités à COMPILIMER. 

COMPRIS, 1358, part. passé de 
COMPAENUNE, Voy. ce v. 

COMPNOMETTANT, part. prés. 
de COMPnoMETTRE, Voy. ce v. || Adj. 
COMPNOMETTANT, ANTE. 4° Qui peut 
mottre en peril. Periculosus, a, um. 
Cic. || 2° Qui pout nuire à la reputa- 
tion =: Élre compromettant, Dedecori 
esse. Cic. VOy. nÉPUTATION. 

COMPROMETTRE, v. 1° Neul.T. 
de drnit. Faire un compromis. Compro- 
mutt®re, 0, is, misi, missum, 0. Cic. 
Compromissum facëre, to, is, feci, fac- 
tum. Cic. : Compromeltre sur qq. ch., 
De re compromitiëre. Dig. || 2° PI. 
souv. Act. Exposer une ch. à qq. at- 
teinte, uno pers. à un prejudice, à un 
danger. In discrinen commtt{fre, 0, is, 
masi, missum, acl. Cic. În discrimen 
où În periculum vocare, 0, as, avi, 
atum ou adducëre, o, is, duri, duc- 
tum, act. Cic. Discrimen ou Periculum 
alcui afferre, fero, fers, attuli, alla- 
tum. Cic. : Compromettre la vie 
de 5on aïeul, Avum in discrimen 
capilis adducère. Cie. — sa vie, Vi- 
tam suam prodfre, o, is, didi, difum. 
Ter. In periculum capitis ou In vitz 
discrimen se inferre (fero. fers, tulr, 
illatum). Cic. Periculum cepitis adire, 
e0, ts, ivi et ii, tfum. Cic. La vie 
des Gaulois est compromise, Vita 
Gallorum periclitatur (de periclitari, 
or, alus sum, dé d Ces. Compro- 
meltre le salut de l'ftat, Rempublicam 
in discrimen commiltëre. Cic. — gra- 
vement Île salut des alliés, Salutem 
sociorum Summum in periculum ou dis- 
crimen vocare. Cic. De peur que ce 
voyage ne compromit {sa] forlune, Ne 
ula peregrinatto detrimentum aliquod 
afferret rex faniliari. Cic. Compromet- 
tre qqn, Periculum alicuiï ou an ah- 
uem inlendëre, 0, is, tendi, tentum. 

ic. alicui injic®re, 10, is, Jen, jec- 
tum. Cic. comparare, 0, as, avt, atum. 
Cic. facëre, io, is, feci, factum. Sail. 
— l'intérêt commun, Utilitatem com- 
munem prodËre. Cic. — mes intérèts, 
Meis commodis officëre, io, ts, feci, 
fectum. Cic. — tout, Oinnia ad extre- 
mum verlére, 0, 18, verli, versum. 
Cic. — le nom de qqn, Alicujus no- 
mini oficére. Liv. — la répulation 
de qqn, Alicui infamiam in/erre, 
[ero, fers, tuli, illatum. Cic. Ali- 
cujus famam inquinare, 0, as, avi, 
aium. Liv. Lædère, o, is, Lesi, Lzsum. 
Suet. Ton honnenr sera compromis, 
Tua famsa in dubium veniet (de venire, 
io, 18, veni, venium, n.). Ter. Dont 
la réputalion est compromise, Infa- 
malus, a, um. Nep. Infamiàä oppres- 
sus. Cic. Épouse dont la réputation 
n'est pas —, Uzror sine ma à [amd 
Ter. Compromettre la dignité, Digni- 
tatem ïin discrimen demiltëre. Liv. 
Supporter le malheur sans — ta di- 
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gailé, Acerba ita ferre ut nihil a di- 
guitate discedas (de discedfre, o, is, 
cessi, cessum, n.). Cic. Sans — Îles 
druils de l'amitie, Salvo jure amici- 
tue. Cic. Non sans — gravement la 
république, Non sine magno reipu- 
blicæ detrimento. Cic. — la majcité, 
Majestatemn solv're, 0, is, solui, solu- 
tum. Liv. — le mérite (d’une action), 
Graham corrumpère, 0, is, rupi, rup- 
tum. Liv. — l'autorité, Auctoritaiem 
levare, o, as, avi, afum. Cic. — nn 
discours, Orationt obesse, obsum, obes, 
obfui ou offui, n. Cic. Orationem de- 
struëre, 0,18, struri, struc{um. Quint. 
— la paix, Pacem immanuëre, o, is, 
minui, minutum. Sall. Quand les af- 
foires sont compruwises, {te jam pro- 
clinatä. Cæs. L'affaire est gravement 
compromise, Marimo in periculo res 
est. Cic. Res in summo esi discrimine. 
Cxs. Affaire — par la téménité, Res 
temertlale prolapsa (de prolabi, or, 
Fris, dép.). Liv. L'existence de la ré 
publique est gravement —, Respu- 
hca est in ertremo. Sall. || 3° Ter- 
air la reputation de qqn. Voy. ci-des- 
sus, 20, je Embarrasser qqn dans une 
affaire. Aliquem aliquä re illigare, o, 
as, avi, atum, act. Cic. Tac. obstrin- 
gére, o, is, strinri, sirictum, act. Cic. 
: Qui est compronus dans un forfait, 
Facinont affinis, m.f., e,n. Cic. 

Se COMPROMETTRE, v. péfl. {0 S'er- 
poser à un embarras, à un danger. Ss 
projicére (io, is, Jeci, Jectum). Cic. 
In periculum 8e committrre (o, is, 
misi, missum). Cic, se mitt#re, Cic. 
Periculum adire, eo, is, ivi el ti, 
itum. Cic. subire. Cic. obtre. Liv. in- 
gredi, ior, éris, gressus sum. Cic. sus- 
cipère, 10, is, cepi, ceplum. Cic. con- 
trahëre, o, is, trarzi, lractum. Cie. : 
Tu ne Le comprometiras pas heau- 
coup, Magnum periculum non adbis. 
Cic. Éviter de se compromettre, Pe- 
riculum subterfuagre. ic. Sans 3e —, 
Sine periculo. Cic. || 2° Exposer sa 
reputation. În discrimen eristimalio- 
nis suæ venire (io, is, veni, venlum). 
Cic. In dedecus incurrêre,o,is, curri, 
cursum. Cac. : Tu le compromettras, 
Tua fama in dubium veniet. Ter. || a 
eu soin de ne jamais se compro- 
mettre en agissant ainsi, Caurf ne 
unquam ïnfamir ea res sibr essel. 
Ter. Je me sus gravement compro- 
mis pour elle, Propter eam in summä 
infaniä sum. Ter. Éviler de se con- 

ramettre, Infamiam fugÿre. Cu. 

ans 5e —, Srne dedecore. Cic. [| 3° 
S'avilir = [l s'est compromis avec des 
gladiateurs, Cum gladaloribus fuit 
lurpuier. Cic. Se compromettre avec 
les simples particuliers, Cum privatis 
vulgart, or, aris, alus sum, pass. Liv. 

COMPROMIS, 15€, part. passé de 
COM! NOMETTNE, VOY. Ce v. 

Cowpnoms, 3. m. 1° T. de droit. 
Acte par lequel on promet de s'en 
rapporter à des arbitres. Compromis- 
sum, 1, à. Cic. = Faire ou Passer un 
compromis sur qq. ch., Mettre qq. 
ch. en —, VOy. COMPnOMETTRE 1°. |] 
Fig. Être en compromis, — être en 
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unicE, Voy. ce m. Mettre en —, = 
meltre en DISCUSSION; DISPUTHN ; RIS 
ausA ; SAisin (des biens), Yoy. ces m. 
ÿ 2° Transaction. Voy. ce ro. 

COMPTABILITÉ, s. f. Action de 
tenir des comptes; comptes tenus. Ra- 
fiones, um. [. pl. Cic. Voy. le suiv. 

COMPTABLE, adj. 1° Charge de 
tenir et de rendre des comptes. Supra 
rationes positus, @, um. Quint. : Un 
ageot comptable, etS. m. Un —, Ra- 
hocinator, oris, m. Cic. Col. Summa- 
rem actor, m. Suet. Calculator, m. 
Dig. Rationarius, it, m. Dig. = Pallas 
le —, Pallas a rationibus. Suet. || 2° 
Fig. Responsable. Voy. ce m. 

COMPTANT, part. prés. de cowr- 
TER, Voy. ce v. || Adj. m. Réel ot 
effectif. Præsens, gén. entis. Cic. Nu- 
meratus, a, um. Cic. =: De l'argent 
complant, et S. m. Du —, Pecunia 

ræsens. Cic. numerala. Cic. Deux 

lents comptants, Duo falenta nu- 
merata. Plaut. Deux cents deniers 
—, Presentes denarit ducenti. Petr. 
Paver argent comptant, et Payer — 
{adv.), Pecuniam præsentem solvëre. 
Cic. In pecuni& satisfacëre. Cie. Ex 
arcä absolvére, act. Ter. Payer des 
intérêts argent —, Usuram repræsen- 
tare,o,as, avi, atum. Cic. Payement en 
argent —, au —, Repræsentalio, onis, 
f. Cic. Acheter argent —, Acbeler au 
—, Presenti pecuniä mercari. Plaut. 
Donner qq. ch. argent —, Aliquid 
ræ manu dare. Ter. Dot donnée —, 

s numeraia. Cod. Laisser [une 
somme] en argent —, in numerato 
relinquère. Plin. Avoir de l'argent 
—, du —, Numeratum habëre. Cic. 
In suis nummis versari. Cic. Avoir 
beaucoup d'argent —, beaucoup de 
—, force —, În suis nummis multis 
esse. Cic. Avoir en argent —, Habëre 
in nummis. Cic. || Fig. Avoir de l'es- 
prit argent comptant (— la repartie 
vive), Ingenium in numerato habére. 
Quint. August. ap. Sen. || C'est de 
l'argent comptant (— c'est une chose 
sûre); Prendre qq.cb. pour de l'argent 
— (=tenir pour certain, pour vrai), 
Voy. £0R, CERTAIN, VRAI, 

COMPTE, s. m. 4° Action de comp- 
ter, manière de compter. Ratio. onis, 
f. Cic. Dinumeratio, f. Cic. Suppu- 
tatio, f. Vitr. Computalio, f. Quint. 
Sen. Plin. = Le compte des jours 
et des nuits, Dierum ac noctium di- 
aumeralio, Cie. Au — des Romains, 
Roman computations. Plin. Faire un 
comple, Rattonem üinire. Cic. Cæs. 
Computare. Plaut, Le — avait été 
fait, Ratio confecta erat. Cxs. De — 
fait, Ratione inita. Cæs. Tout — fait, 
Rationibus subductis. Cic. Appeler 
qqn à faire ua —, Entrer en — avec 
qqn, Alquem vocare ad compula- 
tiünem. Pl.-j. ad calculos. Liv. Cal- 
culum cum aliquo ponère. Pl.-j. Faire 
le — de, Voy. courren. Neuf de ban 
— (= au moins), AMinine novem. 
Col. Donner qq. ch. par — (= à 
fur el à mesure), Voy. MESURE. Au 
bout du —, — enrix, Voy. ce m. || 
â Fig. Manière d'agir : Être de bon 
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comple,=—= être LOYAL, SINCÈRE, FRANC, 
Voy. ces m. Etre de bon — (= 
convenir franchement d'une cb.), 
Aliquid aperte atque ingenue conflert. 
Cic. || 3° Fig. Manicre de voir : À 
mon comple, Ut mea fert opinio. Cic. 
Au — des Péripatéliciens, Ut Peripa- 
telicis videtur. Cic. À ce —, Quo 
posilo. Cic. Id siita est. Cic. Quæ 
cum ïila sint. Cic. À ce —, Ennius 
aura pu dire.…., Ergo Ennio licuit 
dicëre. Cic. Faire son — que. ( 
ètre assuré que...), Pro certo habëre 
{et la prop. inf.). Cic. || 6° Pig. 
intention 2: Faire compte el Faire 
son — de (— avoir l'intention de), 
Voy. INTENTION, || 6° Chose compté, 
sommo, total. Ratio, onis, [. Plaut. 
Cic, = Pelit compte, Ratiuncula, æ, 
f. Plaut. Ter. Apurer un —, Ratio- 
nem pulare. Cic. purgare. Suet. Le 
— est clair, Ratio apparet où com- 
paret. Plaut. Le — est en règle, 
Voy. 6°. Tn (en) sais bien le —, 
Recte ralionem tenes. Plaui. Entrer 
eu ligne de —, Venire in compula- 
tionem. Plin. Faire entrer de l'argent 
en ligne de —, Pecuniam in ratio- 
nem induc®re. Cic. || 6° Nombre nèces- 
saire pour qu'il ne manque rien. Plenus 
(it) numerus (i), m. Cic. : Le compte 
y est, Ratio conuenit. Plaut. Con- 
veni( numerus. Ter. Le — de l'or y 
est, Auri ratio constat. Cic. Le — y 
est à un écu près, Ad nummum con- 
venit (impers.). Cic. Le — n'y est 
pas, Pars abest numero. Liv. Les na- 
vires ont icur — (— leur équipage 
est au complet}, Naves habent suum nu- 
merum. Cic. Armée, Légion qui a sun 
— (de soldats), Justus erercitus. Liv. 
Plena legio. Cæs. Légion qui n'a pas 
son —, Male plenu legiuncula. Liv. || 
7° Prix d'achat, marche : Bon compte, 
A bon —, A meilleur —, Voy. 
Mancué. || 8° État des recettes et des 
deponses. Ratio, onis, f. Cic. = Livre 
de compte, Tabula, æ, f. Cic. Ra- 
tiones, um, f. pl. Cic. Ralionis liber 
(bri, m.). Liv. — de dépense, Ra- 
fiones sumpluariæ. Cie. Tenir des 
livres de —, Tabulas confic're. Cic. 
Tenir les comptes de la maison, Do- 
meslicas res dispensare. Cic. Celui qui 
tient les —, Foy. comPTABLE. [nscrire 
sur les livres de compte, Porter en 
—, Passer en —, In (abulas referre, 
acl. Cic. In rationem inducfre, act. 
Cic. Rationibus rnferre, act. Cic. Im- 
putare, act. Col. \eltre une dépense 
sur le — de qqn, Sumptum alicui 
inferre. Cic. Reporter des comptes 
sur un registre, Transferre raliones 
in fabulas. Cie. Etablir, Dresser un 
compte, Aafionem ponère. Sen. Ré- 
gler, Balaacer des comptes, Raliones 
conferre. Sen. Régler ses — avec 
qqn, Rationes cum aliquo putare. Cic. 
Présenter ses —, Raliones erhibère. 
Plin. Produire de faux —, Rationes 
falsas inferre. Cic. Produclion de —, 
Editro rationum. Dig. Procès en rèxle- 
ment de —, Judrcium societatis. Cic. 
Rendre des —, Rationem reddëre. Cic. 
Plaut. Rationes referre ou deponîre. 
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Cic. Compte rendu, Ratio relafn Cic. 
Recevoir les comptes de qqn, Ratio- 
nes ab aliquo arcip’re. Cie. Discuter 
un comple avec qqn, Ralionem cum 
aliquo 
Reliquat de —, Fin de —, Reliqua 


ispulare. Plaut. Solde de —, 


cunia. Cic. Residua summa. Dig. 
es drachmes que tu as payées pour 


le reste d'an compte, Drachmæ, quas 
de ralione debusli, reddilæ. Plaut. 
Faire des largesses à son — (— avec 
sa bourse), au — d'autrui, Largiri 
de se. Ter. ex alieno. Cic. Avoir ua 
— ouvert avec qqn (= lui acheter à 
crédit), Voy. cnéorr. Etre à — ou 
Faire de — à demi avec qqn {— par- 
tager par moilié), Voy. panrTacen et 


oirié. || 9e État de ce qui est dû, 


Somme ou Chose duo. Debilum. i, a. 
Cic.z Donner à qqn son compte, De- 


bitum alicui soluëre. Cic. Ne pas dun- 


ner à qqn s00 —, Aquemn debito 
fraudare. Cie. Chercher à obtenir 


plus que son —, Non debita consec- 
fari. Cie. Tenir — à qqn de ce qu'il 


a fourai, Alicui, quod præstitit, repu- 


lare, 0, as, aut, atum. Dig. || Fig. 
Duanner à qqn son compte, (—te ren- 
voyer de chez soi) Voy. RENVOYER. 
{= le traiter comme il le mérite) 
Aliquem ex suis virlufibus ornare. 
Ter. Mon — est bon, sera bientôt 
réglé (= on me fera an mauvais 
parti), Voy. Parti. Tenir — à qqn 
d'une cb. (= l'en dédommaser ou 
lui en savoir gré), Voy. DÉDOMMAGER, 
Gré. [li sera puni : nous n'avons pas 
à régler uos comptes avec lui, Dabit 
pœnas : non est quod cum illo paria 
fucaamus. Sen. il 10° Fig. Ce qui 
concerne chacun : Pour mes compte, 
Quod ad me attinet. Cic. Les bruits 
qui sont répandus sur mon —, (ui 
me rumores afferun@ur. Cic. Mettre 

la faute sur le — de qqn, Culnam 
alicui atftribuëre, 0, is, ui, utum. Cic. 
Mettre sur le — de ta sagesse tout 
ce qui est arrivé, Omnia, quæ evenere, 
fuo consilio (au dal.) assignare, o, 
as, aut, atum. Liv. VOy. ATTRIBUER. 
Mettre ou l'rendre qq. ch. sur son 
— (= se l'attribuer), Aliquid sibi 
attribuëre. Cic. sibi assumêre (0, is, 
sumpsi, sumplum). Cic. sibi arrogare 
{o, as, avi, atum). Cic. Beaucoup de 
choses passent sur le — de Plancius 
(= lui sont attribuées), Permulta in 
Plancium conferuntur (pass. de con- 
ferre, fero, fers, tuli, collatum). Cic. 
|| 1io Part qui appartient ou revient à 
chacun. Pars, urtis, f. Cic. Pars wrulis, 
f. Cic. = Prendre d'un fardeau plus 
que son comple, Plus oneris quam 
ro parte virüi susciprre. Cic. | 12° 
ig- Intérêt, profit, avantage. Utilitas, 
atis, f. Cic. Commodum, à, n. Cic. = 
Trouver son comple à qq. ch., Uti- 
litatem ou Fructum ex re capère ou 
percipère. Cic. J'eutends ou Je sais 
ien mon —, Recie meam rem sapio. 
Plaut. Cela sera bien mun —, Id mihi 
pergratum perque Jucuudum erit. Cic. 
‘est mon —, Jloc mihi placet. Cic. 
J'ai mon —, Bene est mihi. Pl.-j. 
Poursuivre qq. ch. pour son propre 
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—, liquid sibi soli petfre. Cie. M 
13° Consideration, estime, cas. Ratio, 
onis, f. Cic. : Tenir grand comte 
des citoyens, Aationem civium dili- 
gruter habère, eo, es, bui, bitum. Cic. 
Eu lenant — des blesses. Sauciorum 
Aubrid ratione. Ci. Tenir — des 
laboureurs aussi bien que du peuple, 
Non minorem aratorum quam populi 
ralionem ducëre, 0, 1s, duri, duc- 
tum. Suet. [| ne fait aucun — de 
ses intérêts, Sui commodi ralionem 
non ducit. Cie. Tenir — de qq. ch. 
dans son appréciation, Aliquid in 
judicando spectare, 0, as, avi, alum. 
Cie. Ne tenir aucun — des ordres 
de César, Nihil spectare imperium 
Cæsaris. Czs. Ne tenir aucun — de 
{a volupté, Voluptatem nullo loco nu- 
merare. Cic. Faire pen de — d'une 
chose, Rem pro nihilo putare. Cic. 
Tenir peu de — d'nne chose, Aliquid 
tn Levi habère. Tac. Ne tenir aucun 
— de la brigue, Ambitum flocci non 
factre, io, is, feci, factur: Cic. Ne 
pas lenir — des prières, Preces fas- 
{idure, io, 1, fui et ii, ifum. Liv. 
Ne pas lenir — d'une loi, Legem 
neglig’re, 0, is, ler, lectum. Cic. 
Nous ne faisons aucan — les uns des 
autres, Îpst inler nos neglecti sumus. 
Cie. Que je fais peu de — de celal 
Quam miAi sta pro nihilo (sunt)! 
Cie. Homme dunt 00 ne fait nul —, 
Homo nullo numero. Cic. Sans tenir 
— du sexe, Stne serüs discrimine. 
Suet. || 14° Appreciation, rapport de- 
taille, récit : Rendre compte d'une 
ambassade, Legalionem renunliare, 0, 
es, aui, atum. Cic. referre, fero, fers, 
tuli, latum. Liv. K\eudre — d'une 
mission à qqn, Afandata alicui re- 
ferre. Cæs. Rendre — au sénat de sa 
mission, Afandata in senalu erpon’re, 
0, is, posui, pusitum. Cic. |ls rendent 
— de ce qu'ils ont fail. Erpununt 
quid gesserint. Cic. Rendre — au 
senat de la conduite d'une affaire, 
Ordinem rei gesiæ ed senalum per- 
ferre. Suet. Rendre — aux Milésiens 
de ce qui s'est fait, Rem gestam Ajfi- 
lesiis renuntiare. Cic. Rendre un — 
exact el détaillé de la delibération, 
Totam deliberationrm accurate evol- 
vêre, 0, 15, volvt. volutum. Cic. De- 
maoder — à qqo d'une ch., Aliquid ou 
De re aliguem inferrugare, 0, ds, avi, 
atum. Cic. || 16° Explication : Se 
rendre comple des regles d'un art, 
Præcepla arlis percipère, io, is, eq 
ceptum. Cic. Ce dunt les yeux ni les 
oreilles ne peuvent se rendre —, 
Quod neque oculis neque auribus per- 
cipi potesi. Cic. Se rendre — de l'état 
des afaires, Res inspicère, io, is, 
spezi, specitum. Liv. Je ne me suis 
as encore bien rendu — s'il m'a 
ait plus de peine….., Nondum satis 
conslilui, molestigne plus atlulerit 
mihi. Cic. Ils se rendent ua — exact 
de leurs dépenses, {lis ratio impen- 
sarum consiat (de conslare, 0, slati, 
stelurus, n.). Suet. Se rendre — de 
sa journée, Tolum diem exculëre, 
&. Ü, cussi, cussum. Sen. | 16° Jus- 
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ification. Ratio, onis, f. Cic. z De- 
mander à quelqu'un compte de ses 
actions, Ab aliquo rationem vitæ re- 
poscrre. Cic. Demander — au nom 
des lois, Legibus interrogare(voy.i se). 
Liv. Demander — de l'argent de la 
république, Pecuniz publicæ quæstio- 
nem habère. Cic. Rendre — de sa con- 
duite, Vitæ sus rationem redidfre, 0, 
is, didi, ditum. Cie. Nous sommes 
d'avis que aous avoas an — à rendre, 
Rationem reddendam nobis arbitra- 
mur. Cie. N'avoir de — à rendre à 
personne, —= être INDÉPENDANT, Voy. 
ce m. Les hommes illustres doivent 
— de leur loisir, Clarorum virorum 
otii rationem ersiare oporlet. Cic. 
COMPTENR, v.act 19 Faire le calcul 
de, supputer, nombrer. Numerare, o, 
as, avi, afum, act. Cic. Dinumerare, 
act. Cic. Enumerare, act. Ter. Ces 
Computare, act. Plaut. Quint. : Comp- 
ter les sénateurs, Numerare senatum. 
Cic. — le troupeau, Pecus recensére, 
eo, es, censui, censitum. Col. — Île 
prix, Prelium enumerare. Cic. — les 
années, les étoiles, les syllabes, Di- 
numerare annos, siellas, syllabas. 
Cic. — les mots, Verba annumerare. 
Cic. — les jours, Dus enumerare. 
Cæs. Dierum rationem habôre, eo, es. 
bui, bitum.Cic. Dierum numerum com- 
putare. Cæs. Fig. Les jours de 
uotre vie nous sont complés par la 
aature, Natura habet vivendt modum. 
Cic. Vie dont les jours sont —, Tem- 
pus ætaltis finitum. Cic. Les jours de 
chaque homme sont —, Stat sua 
cuique dies. Virg. On en compte cent 
dix mille, Numerus millium centum et 
decem reperlus est (passif de reperire, 
io, ts, per). Cæs. Du règne de Numa 
jusqu'à eux on — 235 ans, Ad eos a 
reqno Numæ anni ducenti iriginta 
quinque colliguntur (passif de colli- 
gÿre, 0, is, leg, lectum). Plin, Comp- 
ler qq. cb sur ses duigts, Alquid 
digitis computare. Plaut. Plin. nurne- 
rare. Suel. — ce que rapportent 
les études, Computare quid studia 
referant. Quint. Tu as compté ce 
qui, selon toi, doil te revenir, Enu- 
merasii id quod ad fe rediturum 
putes. Ter. Tout bien —, Ratone 
ini(ä subductäque. Cic. Cinq mines 
d'argent bien comptées, Quinque ar- 
genti numeraiæ minæ Plaut. Il a 
cent ans bien comptés, Centum an- 
nos comnlevit (de complère, «0, es, 
etum). Cic. Marcher à pas —, Comp- 
ter ses pas, Erpenso gradu ire, 0. 
Prop. Fig. — ses pas (= agir avec 
circonspeclion), Consulte rem gerÿre, 
0, 18, gessi, gestum. Liv. — les 
pas de qe (= épier ses démar- 
ches), Alicujus facta speculari, or, 
aris. alus sum, dép. Liv. || 2° Com- 
prendre dans un compte. Annume- 
rare (way. 10), act. Varr. In ralio- 
nem inducËre, 0, is, duri, ductur, 
acl. Cic. : Deux agneaux sont cuwp- 
tés pour nn seul bélier, Agni ‘uv 
TO uno Ove annuinerantur, Varr. 
2100 hommes pénrent] en comp- 
tant quatre centurions, In Àis qus- 
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tuor centuriones (s.—e. cecldere). Liv. 
(1000 hommes périrent] ea — Sem- 
promus, Cum Ris Sempronius. Liv. 
ans compter vous deux, Erceptis 
vobis duvbus (à l'abl. abs.). Cic. Sans 
— le blé, Prier frumentum (à l'acc.). 
Cæs. Les Aulerques se joignirent à 
Viridovix, sans — un grand aombre 
d'hommes qui s'étaient rassemblés, 
Aulerci se cum Viridouice conjunre- 
runi; magnaque prælerea mulliludo 
hominum convenerant. Cæs. || 3° Mettre 
sur 6 compte de qqn. Impulare, 0, as, 
avi, alum, act. Dig. Reputare, act. 
Dig. =: Compter ces frais à la sorrété, 
Eos sumptus soctetati imputare. Dig. 
| &° Payer (en faisant le compie 
es espèces). Numerare (voy. 1e), 
act. Cic. Annumerare, acl. Cic. Di- 
numerare, act. Ter. Soluëre, 0, v, 
solvi, solutum, act. Cic. =: Compter 
aux soldats leur solde, Stipendium 
numerare milifibus. Cic. — une dot 
à qqn, Dotem alicui soluFre. Dig. — 
de l'argent à qqn, Pecuniam alicui 
numerare. Cæs. annumerare. Czs. — 
vingl mines, Viginti minas dinume- 
rare. Ter. || Bo Fig. Tenir compte à 
qqn de qq. ch. Axsignare, o, as, avi, 
alum, act. Liv. Veil. Imputare, act. 
Sen. : Compter à qqn les services 
qu'il a rendus, Alicui officia sua im- 
putare. Sen. [Cette] glorre ne doit être 
comptée a persuane, Nulli asagninde 
gloria est. Vell. || 6° Enumerer. Enu- 
merare, 0, as, avi, alum, acl. Cic. 
Nep. Nominare, act. Cic. : On compte 
trois couples d'amis, Tria noni- 
nantur paris amicorum. Cic. || Jo 
Ranger parmi. Numerare, o, as, avi, 
atum, act. (in, abl. Cic. inter, arc 
Cuc.). Ducëre, 0, is, duri, ductum, act. 
(in, abl. Cte.). Pon’re, 0, is, pusui, 
posttum, act. (in, abl.). Cie. Repo- 
nêre, acl. (an, acc. Cic. in Aumero el 
le gén. pl. Cic.). Referre, fero, fers, 
tult, latum, act. (in, acc. Cic. inter, 
acc. Cic.). Adscribêre, o, is, scripsi, 
scriplum, acl (ad numerum ou in 
numerum et le gén. pl. Cic.). Habère, 
0, es, bu, bitum, act. (in, abi. Cic. in 
numero etle gén. pl. (æs.) : Compter 
qq. cb. parmi les bieas, parmi les 
maut, Aliquid in bons numerare où 
ducère. Cic. in malis ponfre. Cic. — 
arini les soins de sa divinité, 
Vuter divina opera numerare... PL.-j, 
— qqu parmi les dieux, Aliquern 
referre in deos. Cic. inter deos. Cie. 
repungre in deos. Cic. in decrum 
numero, Cic. Compte-moi dans ce 
nombre, Adscribe me in falem nume- 
rum. Cic. Compter qqun au nombre 
de ses onnernis, În Aostium numero 
aliquem khabère. Czs. — qqn parmi 
ses amis, Aliquem 18 suis habère. Cic. 
Etre compté parmi les dieux, fn 
numero deorum este. Cic. Numerve 
deorum oblinére, 60, es, tinui, lentum. 
fre. || 8° Regarder comme, reputer 
pour. Numerare (voy. To), act. Cic 
Duc#re (voy. T°), act. Cic. fabére 
(voy. 1), act. Cic. £Æstimare, 0, es. 
aui, afum, act Cic. Fecëre, io, ts, 
feci, factum, act. Cic. = Compter qq. 
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eh. comme an bienfait, Numerare 
cliquid beneñcii loco. Cic. Je compte 
comme son plus grand hienfait qu'il 
sit, Marimum ejus benefirium nu- 
mer, quod est. Cic. Cumpier curnuie 
ane partie de son reveuu. {lubére in 
fructu. Cic. — qq. ch. puur beau- 
coup, Aliquid magni æstimare. Cic. 
— pour peu de chuse, Parmi ducère, 
act. Cic. Parvi prelii depulare, 0, as, 
avi, atum, act. Ter. Non flocci facFre, 
act. Cic. — pour rien, Nullo loco nu- 
merare, act. Cic. Pro nihilo ducFre, 
acL. Cic. Voy. Faire beaucoup, peu de 
cas de, Ne faire aucun cas de. Etre 
“opté pour qq. cb., Numerum ali- 

«sim uhlinère, 60, es, linur, fenfum. 
ke | 9° Faire cas de. Vny. cas. || 
10° Oater, faire remonter 4. Numerare 
{voy. 1°), acl. Liv. : Compter de 
celle épnqne l'êre de la liberté, Li- 
bertatis vriginrm inde numerare. Lix. 
— ses ancêtres depuis Picus, Nume- 
rare genus a Pico. Juv. Tu corp- 
teras l'année à parlir de ce jour, 
Er hoc die clavum anni movebis (de 
movère, 60, es, movi, molum). Cic. 
| {to Avoir. Habére ee un act. 
Cic. Quf. Numerare (voy. T°), act. 
Tac. Ov. : Cinupier des amateurs, 
Anmatvres habcre, Quint. Ceux qui 
comptent d'illnstres ancêtres, Qui 
nobile generr nati sunt. Cic. Il se 
vanlait de compter Eprdius our an- 
cètre, parmi ses ancèlres, Ürtum se 
ab Epiliu prædicabat. Suetl. — chba- 
cun trente années de service, Tri- 
cma stipendia numerare. Tac, Tu 
compleras heaucoup d'amis, Multos 
numerabis amicos. Ur. 

Cowrter, v. 0. 4° Faire un calcul. 
Ratiocinari, or, aris, atus sum, dép. 
Cic. Rariunem ducñre, 0, is, duri, 
ductum, Cic. Rationem putare, 0, as, 
avr, atum. Plaut. Rationem computare. 
Plaut. : L'utilité de savoir compter, 
Ratiocinandi utilitas. Cie. Après avoir 
compté. Ratione initä. Ces. Comptuns 
(= faisons le total}, Summam subdu- 
camus. Cic. Compter sur ses doists, 
Rationem digitis computare. Plaut. En 
complant coinine les Romains, Ro- 
mand compulalione. Plin. I] recoit 
sans compter, Accipil neque censet 
{de censère, eo, censui, censum). Plaut. 

Compter sans son bôte (prov.), 

rustra secum ralrones pulare. Ter. 
1 2 Arrêter vu Regler un compte : 
Compter avec qqu, Rafiones cum 
altyuo putare, 0, as, avi, atum. Cic. 
Cum alquo calculum ponère, 0, ts, 
posui, pusifum. Cic. Appeler qqn à 
—, Aliquem ad caleulos vocare, 0, as, 
avi, atum. Liv. ad computalionem vo- 
care. Plin. || Fig. Avoir à compter 
avec la mort, Cum Orco rationem 
habëre, eo, es, bui, bitum. Varr. || 3° 
Rendre compte de =: Compter de qq. 
ch. à qqn. Alicujus rer rationem ah- 
cui redilfre, 0, 18, reddidi, redditumn. 
Cic. !| 4° Avoir l'intention de. In ani- 
mo habere, eo, es, bur, bitum. Cie. : Il 
comptait le déshériter. Istum erhere- 
dare in animo habebat. Cic. Nous 
complions envoyer Cicéron, . Nobis 
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erat in animo Ciceroner mitiËre. Ce. 
lls se formèreut en coin, complant 
combattre, Cuneatim constiterunt hoc 
anuno ul depugnarent. Czs. Ce qu'il 
camptait faire, Id quod animu pro- 
pusueral (de propenère, o, is, prstinm). 
Cæs. Je compile faire cela, Propo- 
situm est mih1 huc facrre. Cic. Voy. 
INTENTION, || 6° Être persuade, croire, 
pensor. Confidfre, 0, is, fisus sum. 
Cic. Credfre, o, is, didi, ditum. Cic. 
Sperare, 0, as, avi, alum (ordin. avec 
l'anf. fut). Cic. : Je compte que tu 
le portes bien, Confido te valëre. Cic. 
Je — posséder, que je puosséde- 
rai... Confido me obtenturum (esse). 
Plaut. Nous comptons nous frayer on 
passage, Confidrmus perrumpÿre nos 
pousse. Cic. Comptant que ces races 
seraient, Ratus hkæc genera fore. 
Liv. Je compte que nous parvien- 
drons.., Spero nos perventuros (esse). 
Cic. Je — que nous aurons ce bonheur, 
Spero fore ut contingat id nobis. Cic. 
Je — bien que ce heu sera.., Magna 
me pes lenel hunc lucum futurumiesse). 
Cic. I — qu'il vivra jusqu'au soir, 
Et est exploralum, se ad vesperum 
esse victurum. Cic. Compter que la 
ville sera sauvée, De saluie urbis 
confidfre. Cæs. Ne pas —, Diffidère. 
v, 13, fisus sum. Cic. Ne pas — que 
celui-ct conservera, Difidére eum 
servaturum (esse). Cæs. Îls n'ont pas 
compté puuvuir trouver... Învenire 
se pusse diffis suni. Cic. | 6° Faire 
fond sur qqn où sur qq. ch. Con- 
fidére, o, is, Âsus sum, 0. (alicui. 
Cie. mieux que aliquo. Liv. alicui 
rei ou aliquä re. Cic.). Niti, or, ëris, 
nisus et nirus sum, dép. (alrquo. Cic. 
reouin re. Cic.). Spem habëre, o, es, 
bua, bitum (in, abl. Cic.). Spem ponère 
0, ts, posui, positum ‘in, abl. Cie.) 
: Compter sur soi-mème, sur un 
autre général, Confidëre sibi. Cic. 
alio duce. Liv. — sur notre cassette, 
sur une ville, ConfAd?re arcæ nosiræ. 
Cic. urbe. Cic. Complant sur votre 
justice, Vesträ æquilate nirus. Cic. 
— sur ton intelligence, sur les dieux, 
Fretus intelligentiä tud. Cie. diis (à 
l'abl.). Plaut. En — sur la position, 
sur moi, Fiducià loci. Cæs. mei. Plin. 
Compter sur la fidélité de qqga, In 
fide alicujus spem habère. Cic. — sur 
les récompenses, In præmiis spem 
ponÿre. Cic. Tant il comptait sur Île 
surcés!t Tantam habebat suarum rerum 
fiduciam! Cæs. Compter sur qqn, In 
spe alicujus requiescère, o, is, quievt, 
quietum. Cic. On ne saurait croire 
combien je compte sur tes lumières, 
Credibile non est quantum ego in pru- 
dentiä tu& ponam. Cic. Compter beau- 
coup sur la pitié de qqn, Ponfre 
multum in misericordiä alicujus. Curt. 
— plus sur le général que sur l'ar- 
mée, Reponère plus in duce quam in 
exercitu. Tac. Je compte beauroup 
sur ls victoire, Magna me spes victoriz 
habet. Sall. J'ai compté en vain sur 
cela. Ale spes hæc frustrata est. Ter. 
Compter sur la paix, Pacem erplo- 
ratam habëre. Cic. — sur la valeur 


de ( 
is, didi, ditum. Sall. Sor la fidélit} 
duquel 1] comptait, Quem sibr fide- 
lem arbitrabatur (de arbiiram. or, 
aris, a{us sum, dep.). !æs. Je vous 
prumels et vous 
que je ferai, 
Au vobis, me esse perfecturum. Cic. 
e — 
nère. 
sor lui, In eo nostrz spes omnesque 
opes sitæ erant. Ter. Il ne peut cormp- 
ter que sur son père, Spes opesque 
ejus ex paire suo pendent (de pen- 
dère, eo, 
On ae compte qne sur cela, Fe 
omnes spes opesque sunt. Liv. Autre- 
ment qu'on y comptait, Præter opi- 
nionem. Cic. Homme sur lequel un 
peut compter, Homo certus. Cic. fidus. 


Optimatibus nihil confid?re. 


atum. Cæs. Ne — 
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OUvez y Compter, 
ro cerie pullireur 


ue sur sui, Omnia 1n se repo- 
en. Nous ne comptions que 


pependi, s. snp.). Sall. 


ic. fidelis. Cic. Revenus sur lesquels 


on peut —, Certa vectigalia. Cic. Sur 
qui ou Sur quui l’on compte, Spera- 
lus, a, um. Cic. Exspectatus. Cic. 
Sur quoi l'on ne peut compter, Incer- 
tus, a, um. Cic. Dubius. Cic. Sur la 
bienveillance de qui l'on ne peut 
--, In quo nulla benevolentiz potest 
esse fiducia. Cic. Sur qu l'on ne 
complait 
Plaut. Sur quoi l'on ne — 
peratus. Cic. Necopinatus. Cic. Impro- 
visus. Cic. Au niomeat où l'on n'y — 
pas. Necopinato. Cic. De improuiso. 


pas, nsperalus, a, um. 


pas. [rs 


ic. Er improviso. Cic. Improuiso. Cic. 


Cette chose sur laquelle je ne comp 
ais pas, Jllud quod non speraram (de 
sperare, 0, as, avi, alum, acl.). Cic. 


e pas compter sur les grands, 
ic. Ne 


as — sur soi-même, Sibi difidère 


es is, fisus sum, o.). Cic. Ne pas — 
sur le salut, Saluti diffid?re. Cæs. Ne 


pas — sur le courage de qqn, De 
alicujus virtute desperare, 0, as, avi, 
sur rien, Nihil 
fiduin ou Nahil exploratum habère. Cic. 
Nous ae voyons pas qu'on puisse — 
sur une améliuration, Spes nulla osten- 
ditur, fore melius. Cie. 11 faut rare- 
ment — sur les semailles bâtives, et 


jamais sur les semailles tardives, 


Pestinata sementis sæpe decipil, sero- 
hina semper. Plin. Faire — qqn sur 
le salut, Alicui Aduciam salulis præ- 
bére. Liv. Le langage de Varron per- 
met de — sur Césur, Varronts sermo 
exspectationem Cæsaris facit. lic. || 
7° Être suppute, calcule, entrer en 
compte; Fig. £tre estime, avoir qq. va. 
eur. Numerari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. el tous les passifs des 
v. act. cités à couPTER (v. act.) 1° 
: Deux agneaux complent pour un 
seul bélier, Agni duo pro uno ove 
annumerantur. Varr. Deux brebis — 
pour une, Binæ oves pro singulis pro- 
cedunt (de proced?re, 0, ces. ces- 
sum, 0.). Varr. Cela compte rumme 
état de services muhtaires, Id in nu- 
merum slipendivrum veni! ide ve- 
nire, 10, vent, ventum, n.). Sen. Leur 
temps de service leur — comme si... 
lis stipendia procedunt, perinde 0e 
si... Liv. Compter pour qq. ch., Nu- 
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merum aliquem oblinêre, 60, es, linui, 
tentum. Cic. — pour beaucoup, Afa- 
gni esse. Cic. Les dangers duivent — 
pour peu de chose, Pericula parvi 
sunt ducenda (de duci, or, bris, ductus 
sum, pass.). Cic. Ces choses couptent 

our rien, Îsta pro nihilo (sunt). 

laut. Homme qui ne comple pas, 
Homo nutlo numero. Cic. Pour moi 
tu ne comptes pas, Ertra numerum 
es mihi. Plaut. || 8° Être range parmi. 
Numerari, pass. Cic. el Lous les pass. 
des v. act. cités à COMPTER (v. act. 
fo = Il comptail pour un secon 
Timarchide, Îs alter Timarchides 
numesabatur. Cic. Thucydide n'a ja- 
mais cuuplé parmi Îes orateurs, 
Thucydides nunguam est numeralus 
orator. Cie. Coinpier parmi les dieux, 
In numero deorum esse. Cic. || ne 
compta pas parmi les oraleurs, Nullo 
fuit in oratorum numero. Cie. Homère 
p'est pas le seul qui doive compter 
parmi les poètes, În poelis non [o- 
mero soli Locus est. Cic. — parmi les 
objets perdus, Esse in deperdito. Dig. 
]| 9° Oater. Cœpisse, cæpi, isti, n. 
en. =: Compter de la création du 
monde, Cum mundo cæpisse. Sen. À 
— dece jour, Er hoc die. Cic. À — 
des calendes de mars, À calendis 
marlis. Col. Voy. DATER. 

Se cowprer, v. {9 Récipr. $8 nom- 
brer les uns les autres : Comptez- 
vous (= comptez cumbien vous êtes), 
Numerate quot sitis (de numerare, 
0, avi, atum). Liv. || 2° Pron. Être 
supputé, calculè. Numerari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. || 3° Réf. Se 
mottro soi-même au nombre de. Se 
annumerare (v, as, avi, afum). Ov. : 
Se compter parmi.…., Se annumerare 
in (abl.). Ou. || 6° So regarder soi- 
mêmo comme... Se putare (0, as, avi, 
atum). Cic. = Se compter pour qq. 
ch., Pultare se esse aliquid. Cic. Se 
ur beaucoup, Bene sibi Adère 
(o, ts, fisus sum, 0.). Cic. 

COMPTOIR, s. W. 4° Bureau ou 
Table de marchand. Mensa, æ, f. Plaul. 
Lor. || 2° Établissement de commerce. 
Mensa, æ, f. Hor. Tabula, f. Cic. 
Taberna, f, Liv. : Comptoir de ban- 
quier ou de changeur, Argentaria 
mensa. Dig. taberna. Liv. el simpl. 
Argentaria, æ, f. Plaut. Liv. Avoir 
des comploirs en Asie, In Asià ne- 
otiari, or, aris, atus sum, dép. Cic. 
f 3 Buroau de commerce d'une nation 
en pas etranger. Emporium, ti, 0. 
Liv. Commercium, n. Plin. 

COMPULSEN, v. act. Examiner 
des papiers, des livres. Evoluère, o, is, 
volui, volutumn, act. Cic. Inspicëre, io, 
{s, speri, spectum, act. Cic. : Com- 
puiser les annales, Memoriam (empo- 
rum replicare, 0, as, aur, afum. Cic. 
— l'histoire des paya, Historiam re- 
gionum conquirère, 6, is, quisivi et 
guisit, quis@um, Cic. 

COMPUT, s. m. Supputatlon de 
temps qui sert à règler le calendrier 
oecclesiaslique. Compulus, i, m. Firm. 

COMTE, 8. m. Nom de certains di- 
gnitaires; titre de noblesse. Comes, 
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mitis, ©. C.-Th. =: De comte, Relatif | — le san 


à un —, Comitianus el Comitivus, a, 
um. C.-Th. 

COMTÉ, s. m. 4° Dignité, Titre de 
comte. Comitiva, æ, f. Cod. | 2° Terre 
possedée par un comts. * Comilalus, 
us, nm. 

COMTESSE, s. f. Celle qui 
un comté; femme d'un comte. 
tissa, æ, Î. (Cang.). 

CONCARNEAU, Y. de France (Pi- 
nistère). * Concarneum, i, n. 

CONCASSEN, v. act. Briser en me- 
nus fragments. Frendère,o,is,s. parf., 
fresum et fressum, act. Col. Conte- 
rère, 0, is, trivi, tritum, acl. Plin. 

CONCA VE, adj. Creusè spherique- 
ment. Concavus, a, um. Cic. 

CONCAVITE, S. {. 1° Partie con- 
cave. * Pars (artis) concava (æ), f. || 
2° Creux, cavité. Cavum, i, n. Cato. 
Liv. Plin. Sinus, üs, m. Plin. : La 
concavité d'une vallée, Sinus vallis. 
Plin. Les concavilés de la terre, Ter- 
ræ concava (orum) loca (orum), 0. 

r. 

CONCÉDEN, v. act. Accorder, oc- 
troyer. Concedëre, 0, is, cessi, cessur, 
act. Pic. Voy. ACCORDER. 

CONCENTRATION, 9. f. 1° Rôu- 
nion on un centre. S'expr. en lourn. 
par un v. 2 La concentration de tou- 
tes les parties, Omnia ad medium 
rapta. D'apr. Cic. Voy. coxcENTNEn 
lo et Se coxcENTRER 1°. || 2° Reunion 
(de troupes) sur un même point. Con- 
globatio, onis, f. Tac. S'expr. pl. 
souv. en tourn. par un v. =: Par la 
concentration de uos troupes, Coactis 
nostris copüs. Pomp. ap. Cie. La — 
des troupes, Copiæ in unum coactæ. 
Pomp. ap. Cie. Voy. coNcENTREn 30. 
| 3° Fig. Reunion = La concentration 

u pouvoir dans les mains d'un seul, 
Potentia (æ) singularis (is), f. Nep. 
fmperium (it) singulare (rs), n. Cic. 
Imperium quod ab uno sustinelur. 
D'apr. Curt. (x, 9) = Quand y a 
concentration de tous les ponvoirs 
dans les mains d'un seul, Cum penes 
unum es{ omnium summa rerum. Cic. 

CONCENTRE, ée, parl. passé de 
coxcexTnen, Voy. ce v. || Adj. 4° 
Renferme, peu sensible =: Pouls con- 
ceatré, Languidus ïictus venarum. 
Plan. || 2° Fig. Absorbé par, tout en- 
tier à =: Concentré dans (une pensée), 
Occupatus, a, um (abl.). Liv. || 9° 
Rentré, contenu = Chagrin concentré, 
Dolor reconditus. Cic. abstrusus. Cic. 
D'une voix concentrée, Contractä voce. 
Quint. || 4° Non communicatif, impéné- 
trablo. Tectus, a, um. Cic. Occullus. 
Cic. : Homme concentré en lui-même, 
Homo absirusus. Tac. Volonté con- 
centrée, Retrusa voluntas. Cic. 

CONCENTRER, v. act. 10 T. de 
pbysique. Reunir en un centre. Ad 
medium rapère, io, is, rapur, raplum, 
act. Cic. Conglobare, o, as, avi. atum, 
act. Cic. Cogère, 0, 1s, coegi, coactum, 
act. Sen. ContrahËre, 0, is, trari. 
tractum, acl. Gell : Concentrer loutes 
les parlies, Omnia ad medium raptre, 
Cic. — l'incendie, Cogére ignem. Sen. 


ssède 
Fomi- 
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au cœnr), Sanguinem con- 
trahïre. Gell. || 2° T. de chimie. Chas- 
ser d'un liquide la partie aqueuse qu'il 
contient. Densare, o, as, avi, atum, 
act. Plin. = Concentrer du vinaigre 
(sur le feu), Acelum decoquére, o, is, 
cori, coctum. Col. || 3° Rassembler 
sur un même point. Cogère in unum 
on in unum locum, et simpl. Cogère 
(voy. 4e), act. Cic. In unum locum 
contrahëre (voy. 19), act. Cæs. || 6e 
Fig. Reunir sur une seule personne ou 
sur une seule chose, porter sur un seul 
point. Conferre, fero. fers, luli, culla- 
tum, act. Cic. : Concentrer dans les 
mains de qqn la direction de la guerre, 
Ad aliquem lolius belli summam deferre 
(fero, fers, tuli, latum). Cæs. — dans 
ses propres mains, Ad se unum con- 
vertire Lo, is, verti, versum), act. Cic. 
Quand tous les pouvoirs sont con- 
centrés dans les mains d’un seul, on 
Quand un seul concentre dans ses 
mains lous les pouvoirs, Cum penes 
unum est omnium summa rerum. Cic, 
Concentrer L3 guerre latine autour de 
Médullia, Bellum latinum AMedulliam 
compellére, o, is, puli, pulsum. Liv. 
— sur la république lous ses soins, 
loutes ses pensées, Omnes curas co- 
gifañionesque in rempublicam con- 
ferre. Cie. — ses soins sur un objet, 
Curam üin aliquid intendëre, 0, is, 
tendi, tentum. Liv. Il concentre toute 
son attention et tous ses efforts sur 
la guerre des Trevires, Tolus el 
menle et antno in bellum Trevirorum 
tinsistit (de insisière, o, sfili, 8. sup., 
n.). Cæs. Toute l'attention des nôtres 
étant concentrée sur ce point, In ed 
re omnium nosfrorum inlenfis ani- 
mis. Cæs. Il concentre sur lui l'at- 
tention de tous, Omnium oculos ani- 
mosque in semet converiil. Curt. Con- 
centrer tous ses efforts, lous ses 
soins, tLoules 8es préuccupations, 
toute son activité, toutes ses peu- 
sées el enfin tout son esprit sur le 
consulat de Milon, Omnia sua studia, 
omnem operam, curam, indus{riam, 
cogtlationem, mentem denique omnem 
in Milonis consulatu figëre (o, is, 
fizi, firum) et locare (o, as, avi, 
alum). Cic. — toute son application 
sur une élude, Ân un re tractanda 
habrtare, o, as, avi, atum, n. Cic. {| 
Go Fig. Renfermer en soi-même. Op- 
primère, 0, is. pressi, pressum, act 
Sall. Cic. Premêre, act. PL.-j. = Cun- 
centrer sa fureur, Opprimère tram. 
sell. — sa baine, Premëre odiun. 
.-j. 
Se coNcENTRER, v. réf. 4° T. de 
hysique. Se réunir en un centre. 
oire, 60, is, ui et ii, tlum, n. Cuc. 
Cogi, or, ëris, coactus sum, pass. Lr. 
Conglobari, or, aris, atus sum, pass. 
Cic. =: Les nuages se concenirent, 
Coguntur nubes. Lr. La mer se cuncen- 
tre, Mare conglubatur. Cic. Laterre s'é- 
tant cuncentree de toutes parts, Terra 
undique in sese conglubata. Cic. || 2° 
Reunir ses troupes sur un même point. 
Copias in unum locum cogère, 0, is, 
egi, actum. Cic. || 3° Fig. Se réunir, 
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Se porter sur un seul. Converti, or, 
Fris, versus sum, pass. Sail. 2 L'at- 
tention de tons s'est coucentrée sur 
moi, Omnium ora in me conversa 
sunt. Sal. Tous se concentrent sur 
ua seul point, Omnes in num locum 
se inclinant (de inclinare, 0, avi, 
atum). Liv. Tout se concentre snr ce 
point, Illue cuncia vergunt (de ver- 
g?re, 0, versi, 8. sup, n.). Tac. La 
guerre s'élant concentrée autour de 
Médullia, Bello Medulliam compulso 
{de compelli, or, Éris, pass.). Liv. Nos 
regards se concentrant en nous-mê- 
mes, Visu infus abducto (de abduci, 
or, ris, pass.). Plin. Les pouvoirs se 
concentrent dans les mains d'un seul, 
Penes unum est summa rerum. Cic. || 
4° So renfermer en soi-même. Animum 
contrahfre, 0, is, rar, tractum. Cic. 

CONCENTRIQUE, adj. Qui a un 
même centre : Cercles concentriques, 
Cireuli paralleli. Cupel. 

CONCEPT, 5. m. C. IDÉE. 

CONCEPTION, 5. f. 1° En parl. 
d'ane mère. Action de concevoir. Con- 
ceplio, onis, [. Cic. Conceptus, üis, m. 
Cic. || 2° Fig. Faculte de comprendre. 
Intelligentia, æ, F. Cic. intellectus, 
üs, m. Quint. Mens, entis, f. Cic. = 
Force de concepliun, Intelligendi pru- 
dentia. Cic. Rendre la — plus vive, 
Prudentiom intelligendi acuëre. Cic. 
Rapidité de —, Celeritas percipiendi. 
Quint. Qui a la — vive, Acriter in- 
telligens (gén. entis). Cic. — lente, 
Tarda mens. Cic. || 8° Qqf. Action 
d'inventer. fnventio, onis, f. Cic. =: 
Anssi prompt dans l'exécntion que 
daus la conceptiou, Non minus in 
rebus gerendis promplus quam exrco- 
gitandis. Nep. || 4° PI. souv. Produc- 
tion de l'esprit. fnventum, 1, n. Ter. 
Cogitatum, n. Nep. (rares an sing.). 
: Les conceptiuns, Inventa, orum, n. 
pl: Cie. Cogituta, a. pl. Cic. Toutes 

es — de l'esprit, Omnia mente con- 

cepta. Quint. Les — heureuses, Quæ 
bene inventa sunt. Cic. Les — les 
plus beureuses du génie, Egregiæ 

geniorum solertür. Vitr. Les — 
confnses d’un esprit, Animi compli- 
cata nolio. Cic. 

CONCERNANT, part. prés. de con- 
cerner, Voy ce v. || Prép. Relative- 
ment à. De(abl.). Cie. Voy.son(prép.). 

CONCERNER, v. act. Avoir rapport 
à. Aflinére, el, nuif, fentum (ad et 
Vacc. el qqf. acc. sans prép.). Cic. 
Pertinère,et,nuit,s. sup. (ad et l'acc.). 
Cic. Contingère, il, Ligit, tactum 
(acc.). Liv. = Pour ce qui me con- 
cerne, Quod ad me atlinet. Cic. En 
quoi cela me —-1-il? Quid istud ad 
me atfinef ? Plaut. [Choses] qui ne Le 
concernent pas, (uz nihil ad fe atti- 
ant. Ter. (Éhoses] qui — le respect 
de la foi jurée, Quæ custodiam reli- 
gionis attinent. V.-Mar. Cela con- 
cerne mon ministère, [la res ad 
meum officium pertinel. Cic. Cette di- 
libération ne concernait pas les Ro- 
œaios, Hzc consultatio Romanos nihil 
confingebat. Liv. Celle défense ne 
concerne pas Ébutius, Hoc interdicto 
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Æbutius non {enelur (de fenen, cor, 
éris, pass.). Cic. Le travail qui — 
Classicus, Cirea Classicum Labor. 
Pl.-. Chacun en ce qui le —, Pro se 
uisque. Cic. Quisque pro parle virili. 
ic. pro parle suä. Quint. 
CONCERT, $s. m. 1° Bon accord, 
union. Consensus, üs, m. Cic. Consen- 
sio, onis, f. Cic. Conspiratio, f. Cic. 
Concordia, z, f. Cic. Concentus, üs, 
m. Cie. = Le concert de tons les or- 
dres pour défendre la lihertô, Con- 
spiratio où Concordia omnium ordi- 
num ad defendendam libertutem. Lent. 
ap. Cic. Le — des méchants, Consen- 
sto improborum. Cic. || Loc. adv. De 
concert (— d'un commun accord), 
Compacto. Cic. Composito. Ter. Nep. 
Er composito. Sall. Liv. Cominuni 
consilio. Cic. De communi sententiä. 
Cic. Comme si c'était de —, Velut 
factä conspiratione. Col. De — avec 
son collègue, Communiter cum col- 
legä. Cic. Faire qq. ch. de —, Ex 
composito rem agère. Liv. Agir de —, 
In unum conspirare, 0, as, avi, afum. 
Sen. Agir de —- avec qqn pour (inf.), 
Cum aliquo conspirare, ut (et le subj.). 
Suet. || 2° Harmonie do voix, d'instru- 
ments. Concentus, üs, m. Cic. Sym- 
phonia, æ, f. Cie. : Former un con- 
cert, Concentum cfficére. Cic. Salle de 
concerts, Odeum, i, n. Vitr. Suet. || 
Fig. Former un concert harmonieux, 
Ad harmoniam canëre. Cie. || 3° Chants 
des oisoaux. Concentus, üs, m. Cic. : 
Les concerts des oiseaux, Concentus 
avium. Cic. || 4° Vers. Cantus, üs, m. 
Virg. Carmen, minis, n. Virg. || 6° 
Reunion de bruits, de paroles. Concen- 
tus, üs, m. Pl.-), = Concert de louan- 
ges, Laudum concentus. PL.-j. 
CONCERTÉ, ÉE, part. passé du 
suiv. || Adj. 4° Prudent. Voy. ce m. 
1 2° AMecté. Voy. ce m. 
CONCERTER, v. acl. 1° Projeter 
ensomble. Componère, o, is, posui, po- 
situm, acl. Liv. Consociare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. : Concerter une 
trahison, Proditionem componère. Tac. 
— nne injustice avec qqn, Cum ali- 
quo injuriam consociare. Cic. Ils con- 
cerlent la chose enseinble, Rem inter 
se consociant. Liv. 11s attendaient ce 
qui avait été concerté, Ea quz com- 
posita erant, exspectabant. Liv. Ruse 
concertée, Compositus dotus. Tac. Pro- 
jets concertes (enire plusieurs per- 
sonnes}, Communicafum consiliun. 
Liv. Plan concerté, Res consociata. 
Liv. Les plans les mieux concertés, 
Ea quæ diligentissime sunt cogitata. 
Cic. D'après le plan concerté avec 
eux, Ut cum its compositum erat. Liv. 
D'après un plan —, Voy. De concerr. 
|| 20 Neut. T. de musique. Faire un 
concert. Concingére, 0, is, nui, cenfum, 
a. Col. Concentum efficére, io, is, feci, 
fectum. Cic. 


Se conNcEnTen, v. récipr. Conférer 


cnsomble (pour executer un an 
Inter se comparare (0, as, avi, atum 

Liv. Înter se convenire (io, is, veni, 
venfum). Plaut. Componère, 0, is, po- 
sui, posifum, n. Liv. Conspirare, 0, 


se consilio. 
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es, avi, alum, n. Liv. Consentire, to, 
is, sensi, sensum, n. Liv. Concurrèêre, 
0, 8, curni, cursum, n. Nep. = Nous 
nous sommes concerlés sur ce point, 
De eà re inter nos convénimus. 
Se concerter pour le despotisme, {n 
injuriam consmrare. Liv. Se — pour 
(faire), Inter se comparere, ut (subj.). 
Liv. Se — pour abattre.., Concurrère 
ad opprimendum. Nep. Se — sur la 
question de savoir Îeqt 

assiégera Capoue, Inter se comparare 
utri obsidenda Capua sit. Liv. Ils se 
concerlèrent sur la question de sa- 
voir qui ils renverraient, Composue- 
run£ quos dimiff#rent. Liv. Se concer- 
ler avec qqn, Consilia cum aliquo com- 
municare, 0, as, avi, alum. Cæs. mis- 
cère,e0,es, miscui, mirfum el mis{um, 


laut. 


tel des deux 


Tac. Se — avec qqn pour (faire), 
Conspirare cum aliquo, ut (subj.|. 
Suet. || Absol. Les patriciens se con- 
certèrent, Patricii coierunt (de coire, 


eo, is, ivi et ti, ifum, n.). Liv. Ils 


se concertent, Consilia conferunt (de 
conferre, fers fers, luli, collatum). 
Ter. Consilia communicant. Cæzs. Après 
s'être concerlés, Communicato inter 
iv. 

CONCESSION, s. f. 4° Action d'oc- 
troper qq. ch. à qqn. Concessio, onis, 
f. Cic. z Concession de terre, Agro- 
rum concessio. Cie. — du droil de 
cité, Civitatis largitio où communi- 
calio, Cic. Par une —, Concessu 
(nsité seul. à l'abl. sing.). Cic. Par 
une — réciproque, Ipsorum ïnter 
ipsos concessu. Cic. Faire à qqn la — 

‘une ch., C. concénen. || 20 Chose 
octroyée, don. Munus, neris, n. Cic. 
Leneficium, ii, 0. Cie. : Des conces- 
siuns, Concessa, orum, n. pl. Cic. 
La philosophie est une concession 
des dieux, Philosophia data est nobis 
deorum concessu ou munere. Cic. Ob- 
tenir la — d'une ch., Re donari, or, 
aris, afus sum, pass. Cic. La — d'une 
prise d'eau, Aquæ ducendæ jus (uris), 
n. Frontin. Donner à qqn une — 
d'eau, Aquam alicui concedéëre, o, is, 
cessi, cessum. Frontin. Oblenir une — 
d'eau, Jus aqu» impetrare. Frontin. 
Avoir une — d'eau, Jus agux impetra- 
tum Rhabère. Froutin. Des concessions 
(deterritoire) en Gaule, Sedes in Galliä 
concessæ. Cæs. || 3 Fig. Abandon de 
ses droits ou de ses pretentions, desis- 
tement. Concessio, onis, [. Cic. : Faire 
une concession à l'amitié, Aliquid 
amicilie cedére, 0, is, cessi, cessum. 
Cic. 11 nous a irouvé tout dispasé à 
lui faire des concessions, Faciles nos 
ad concedendum habuit. Cic. Faire 
une concession aux circonstances, 
Tempori cedëre. Cic. Temporibus in- 
servire, io, is, servivi, servilum. Nep. 
Faire une —, des concessions (sur 
son droit}, De jure suo decedFre, 0. 
Cic. Jure suo decedÿre, n. Liv. De jure 
suo remitt're, 0, is, misi, MISSUM, D. 
Liv. Jus remittëre. Liv. Faire (sur son 
droit) beaucoup de — à qq Alulta 
alicut de jure suo cedëre. Cic. Nons 
avons fait de larges — (sur notre 
droit), Magna est a nobis jectura fecta 
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juris. Cie. Faire une si grande con- 
cession (sur son droit), Tantum de 
suo remilière. Cic. Faire une —, des 
concessions (sur son opinion), De 
atre toute 
sorte de —, Omnia concedre. Cic. || 
& Figure de rhotoriquo. Concessio, 
onis, [. Cic. : Par des concessions, 
Concessis rebus. Cic. Je vous fais 


opinione decedrre. Cic. 


cette concession, Concedo. Cie. 


CONCESSIONNAIRE, 8. masc. el 
fém. Celui, Celle qui a obtenu une con- 
Être concessionnaire d'une 


cession = 
rise d'eau, Jus aguæ impetraltum 
abère, eo, es, bui, bitum. Fronlin 
CONCEVABLE, adj. Qui peut être 


compris. Qui, Uuæ, Quod concipi menle 


potesi. Plin. : Cela n'est pas conce- 
vable. [luc intelligi non potest. Cic. 


CONCE VOIR, v. act. 10 En parlant 


d’une mere. Concipère, io, is, cepi, cep- 
tum, n. et act. Cic. || 2° Former dans 
son cœur, Concipère re 19) act. 
Cic. Suscip”re, act. Cic. Capére, io, 
is, cept, captum, act. Cic. : Concevoir 
une espérance, Spem cap#re. Liv. in- 
dure, o, is, ui, ulum. Liv. In sp 
ingredi, ior, Yris, gressus sum, dép. 
Cic. adduci, or, ëns, duclus sum, 
pass. Cic. venire, 10, is, veni, venium, 
no. Cic. — quelque espérance, Ali- 
quid spe concip#re. Liv. — de hautes 
espérances, Magna sperare, 0, as, avi, 
atum. Cie. — de grandes espérances 
de qqn, De aliquo summam spem ha- 
bère, eo, es, bui, bitum. Cic. summa 
concip’re. Quint. Faire — à qqn une 
espérance, Aliquem in spem inducère, 
0, is, duxi, ductum. Cic. ad spem 
evocare, 0, as, avi, afum. Liv. — des 
inunitiés, fnimicitias habere. Cic. — 
de la haine contre qqn, Odium erga 
aliquem suscip're. Nep. alicujus ca- 
pire. Ter. — de la joie, Lætitiam 
capÿre on accip/re. Cic. Les senti- 
ments debienveillance que j'ai conçus, 
Benevolentia a me suscepta. Cic. Les 
ciloyens couçurent une grandecrainte, 
Ingens pavor civitatem cepit. Liv. Con- 
cevoir des craintes chimériques, Fal- 
sos pavores indu“re. Tac. || conçut 
le desir de (faire), Cupido eum cepit 
(fariendn. Liv. (facëre.) Curt. Voy. 
pésinen. |} 3° Former dans son esprit. 
Concipëre (voy. 1°), acL Cic. Mente 
concipére, act. Liv. Susciprre, act. 
Cic. Cogitare, o, as, avi, afum, act. 
Cic. Excogitare, act. Cie. Cogitatione 
informare, acl. Cic. : Concevoir une 
opinion, Opinionem mente comprehen- 
dére, 0, is, kendi, hensum. Cic. — 
nne mauvaise vpimon de qqn, De 
aliquo malam opinionem animo imbi- 
bére, o, is, bibi, s. sup. Cie. — l'idée 
d'une perfidie, d'un crime, Concipère 
fraudem, scelus in sese. Cie. J'ai conçu 
ce dessein, Hanc mentem ou volun- 
tatem suscepi. Cic. — le projet de, 
Voy. pnoser. || 4° Qqf. Penser, croire. 
Concipfre (voy. 10), act. Vel. Cels. 
et pl. sonv. Putare, 6, as, avi, alu, 
act. Cic. Credfre, o, ts, did, ditum, 
act. (ic. Voy. PeNsEn, Coins. || 6° 
Se faire une id8e de. Animo conciptre 
(voy. 1°), act. Quint. Menie concipère, 
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act. Plin. Cogitatione fingère, e, 1e, 
finri, fictum, act. Cic. Animo com- 
prehendire, 0, is, hendi, hensum, act. 
Cic. Cogitatione complecti, or, ris, 
plerus sum, dép. (acc.). Cic. Animo 
assequi, or, Eris. secuius sum, dép. 
acc.). Curt. Intelligre, o, ts, lexi, 
lectum. act. Cic.: Concevoir unechose, 
Concip#re animo imaginem rei. Quint. 
— Dien par la pensée, Deum cogita- 
tione complecti. Cie. — ce que c'est 
que cette inlelligence, Isfam intelli- 
gentian comprehendère animo. Cic. 
ans l'espace on ne couçoit pas un 
corps, Corpus intelligi sine loco non 
otest. Cic. On ne peut concevoir 
‘homme de bien sans la vertu, Var 
bunus citra virtutem intelligi non po- 
test. Quint. Qui pourrait — [ces] jeux 
de la fortune? Quis ludibria fortunæ 
antmo assequi queal ? Curt. || 6° Com- 
prendre, saisir par l'intelligence. Intel- 
1gére (VOY. 5) act. Cic. Concipëre on 
Mente concip#re (voy. 10), act. Cic. 
Percipre ou Animo percinère, act. Cic. 
Cap#re (voy. 2°), act. Liv. Assequi 
ou Animo assequi (voy. 5°), dép. (acc.). 
Cic. Tenêre, 60, es, nui, tentum, acl, 
Cic. Plaut.= Je conçois ce qui en est, 
Teneo quid sit hoc. Plaut. L'âme con- 
oit qu'il faut le faire, Mens concipit 
td fiert oportèére. Cic. Chose que l'es- 
prit ne peut concevoir, Quod concipi 
mente non polest. Plin. On ne pent 
— cela, Hoc intelligi non potest. Cic. 
Ce que nous pouvons —, Quod in 
nostram inlelligentiam cadit. Voy. 
cournenDue 39, || 7° S'oxpliquer (une 
chose), s'en rendre raison. Animo ca- 
pre Dov. 20), act. Liv. = Je ne con- 
çois pas qu'avec cel.orgueil il ait pu 
avoir un ami, Miror in illä superbiä 
si quemquam amicum habëre potuil. 
Cic. 1] ne conçoit pas ce que le peu- 
ple peut avoir à faire, Ei mirum vi- 
detur quid populo negotii sit. Cæs. || 
8o Qqf. Exprimer, rediger. Conciprre 
(voy. to), act. Cic. = (Cela) eat conçu 
ea termes..., (Id) concipilur verbis. 
Cic. On à remis nne lettre ainsi con- 
ne, Lilleræ sunt allatæ hoc exemple. 
ic. Écrire une lettre — en ces ler- 
mes, [is ipsis verbis scrib?re. Quint. 

Se concevoin, v. pron. Être compris. 
Intelligi, or, &ris, lectus sum, pass. 
Cic. et tons les passifs des v. act. 
cilés à concevoin 6° = Cela ne se peut 
concevoir, Hoc intellig: non potest. Cic. 

CONCUES, v. de France (Eure). 
*Conchz, arum, f. pl. 

CONCIENGE, s. m. et f. Celui, Colle 
qui garde une maison. Janitor, oris, 
masc. Cie. Janitriz, icis, fémm. Plaut. 

CONCILE, s. m. Assemblée d'ové- 
ques. Concilium, ti, n. Isid. : Le con- 
cile de Nicée, Concilium Nicæum. Isid. 
— æœcuménique, Conciium ex lolo 
orbe convocatura. S.-Sev. Assembler 
uu —, Concilium habère. S.-Sev. 

CONCILIARLE, adj. Qui peut se 
concilier aveg. S'expr. en tourna. par 
un verbe : Le plaisir n'est pas conci- 
liable avec la meditaton, ou Le plai- 
sir et la méditation ae sont pas 
conciliables, Congruÿre. cum cogita- 
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tione voluptas non potest. Cic. Voy. 
Se concuin. Choses qui ne sont pas 
—, Res dissociabiles. Tac. 

CONCILTADULE, 8. m. Réunion 
secrete. Coucilium, ti, n. Cæs. Cœtns, 
üs, m. Cic. : Tenir des conciliabules, 
Concilia habère. Cæs. 

CONCILIANT, part. prés. de con- 
cusn, Voy. ce v. || Adj. conciLranr, 
ANT6. 40 Propre à concilier. Placabilis, 
nm. f.,e, n. Ter. || 2° Dispose à con- 
cilior. Placabilis, m. f.,e, n. Cic. Pacis 
conciliandæ cupidus, a, um. Cic. 

CONCILIATEUR, Tnice. 49 Subst. 
masc. el fem. Celui, Celle qui s'efforce 
de concilier. Gratiæ sequester (tri), 
masc. Sen. Pacrs sequestra \æ), Yém: 
Stat. 2: Cunciltateur entre les patri- 
ciens et les pléberens, Inter patres et 
plebem gratiæ sequesier. Sen. Faire 
office de — entre.., C. coxciLiEn 10, 
1} 20 Adj. Conciliant. Voy. ce m. 

CONCILIATION, s. f. Action de con- 
tilier. Concilialio, onis, f. Cie. Gratiz 
concilialio, f. Cic. : Dans un but de 
conciliation, Conciliandæ gratiæ causä. 
Cie. Uu esprit de —, Animus placa- 
bilis. Cic. Par voie de —, Cum bonë 
gratiä. Ter. Per composilionem. (ic. 

CONCILIEN, v. act. 1° Meltro d'ac- 
cord des personnes. Conciliare, 0, as, 
avi, atuin, act. Cic. Compon’re, 0, is, 

osui, positum, act. Quint. : Concilier 

es hommes entre eux, fomines inter 
se conciliare, Cic. — des jeunes gens, 
Juvenes componère. Quint. — les rois, 
Controversias regum componêre. Cæs. 
— une personne avec une autre, Ali- 
quem alicui reconciliare. Cic. Voy. 
nécoxaLien. || 2° Mettre d'accord des 
choses. Copulare, o, as, avi, afum, act. 
Cic. Accommodare, act. Cic. Conjun- 
gére,o, is, Junri, junclum. Cic. Miscére, 
eu, es, tiscui, niirtum et mistum, acl. 
Tac. : Concilier la vertu avec la vo- 
lupté, {lonesiatem cum vuluptate copu- 
lare. Cic. — les fables avec ce qu'il a 
dit, Fabellas ad ea, que dirit, accom- 
modare. Cic. — le principat et la 
liberté, l'utile avec l'honuête, Mfiscère 
principatum et libertatem. Tac utilia 

onestis. Tac. Qitalités que ta sagesse 
sait —, Viriutes, quæ prudentiä tuë 
conjunguntur. Cic. — des chases entre 

elles, fes inter se copubire. (ic. || 3° 
Rendre favorable, gagner, attirer. Con- 

ctare (vuy. 40), acl. Cic. Quant. AL 

licFre, io, is, Leri, lectum, act. Cic. : 
Cuncilier 4 Cesar l'amiié des ciés. 
Civitates armicitiä Cæsari conciliare. 
Cæs. — à qqn le cœur de César, Ali- 
quem antmo Czæsaris insinuare, 0, 0s, 
avi, atum. Pl.-7, — la cominiséralion 
à qqn, Afiserationem alicui udd”re, 0, 
is, didi, ditum. Tac. — le pitié, Mise- 
ricvrdiam conciliare. Tac. Se — la 
bicnveillance deqan, Alicujus benevo- 
lentiam alhcëre. (ic. Se — l'affertion 
des centlurions, Ânimos centurunum 
devincire, io, is, mnrt, vinctum. Cæs. 
Se — (= arheler) l’amtbré de qqn par 
la mort d'un autre, À micifiam alicujus 
murte allerius redimfre, 0, is, emi, 
empium. Czs. Se — l'attention du 
juge, Judicem atlentum facëre, io, is, 
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qci, factum. Cie. On se concilie la 


ienveillance par les bienfaits, Bene- 


volentia benefciis capitur (passif de 
cap#re, io, is, cepi, captum). Cic. Se 


concilier les esprits, Bfentes allicFre. 


Cie. Animes conciliare. Cic. Pour se 


— les esprits, Concilialionis causë. 


Cic. Se — les légions à prix d'ar- 


gente Legiones pecuniä sibi conciliare. 


ic. Se — le juge, Judicem sibi con- 


ciliare. Quint. Se — les citoyens, 


E se faire approuver d'eur), Civi- 


us se probare (0, as, avi, qu. Cic. 
Se — qqn par sa libérahté, Aliquem 
liberalitate sibi devincire. Cic. 

Se concrien, v. 10 Récipr. En parl. 


des pers. S'entendre ensemble. Con- 


sentire, 10, is, sensi, sensum, n. Cic. 
Concordare, 0, as, avi, atum, n. Ter, 
: [Les frères) ne purent pas se conci- 
lier, Concorilare non potusrunt. Just. 
20 Ré. En parl. des ch. S'accorder. 
onrenire, io, is, veni, ventum, n. Cic. 
Congruëre, o, is, ui, 8. sup., n. Cic. 


: Se concilier avec Île discours de 


Largus, Convenire cum oratione Largi. 


Cic. Se — avec les prinapes, avec 
le jugement du sénat, Congruëre prin- 
Cic. cum judicio se- 


cipiis (an dat.). 
natüs. Cic. Rien qui puisse se — 
avec la doctrine d'Epicure, Nihil con- 
{nds on conveniens Epicuri decretis 


au dat.). Cic. Rèves qui ne peuvent 


se — avec la majesté des dieux, 
Somnia minime majestali deorum con- 
senianea. Cic. 11 semble que l'intérét 
ne puisse pas se — avec la probité, 
Utilitas honestati videtur repugnare 
(0, as, avi, atum, n.). Cic. |] Recipr. 
es choses ne peuvent se concilier, 
Gzc inter se repugnant. Cic. 
CONCIS, 15e, adj. Qui fait entendre 
beaucoup de choses en peu de mots. 
Concisus, a, um. Cic. Contractus. Cic. 
Adstrictus. Cic. Strictus. Quint. Cir- 
cumcisus. Quint. Circumscriptus. Pl.-j. 
Brevis, w.f.,e,n. Cic. Pressus, a, um. 
Quint. Densus. Quint. : l'ensées conci- 
ses, Concisæz sententiæ. Cic. Qui n'est 
as assez concis, Non salis pressus. 
ac. Le langage des Sioïciens est trop 
—, Adstrictior Sloicorum est oratio. 
Cic. (Orateur] dont l'éloquence est con- 
cise, Brevis in eloquendo. Quint. Con- 
cis dans ses discours, In orationibus 
pressus ou cireumscriplus. PL.-j. Tbu- 
cydide, toujours —, Densus ou Brevis 
semper Thucydides. Quint. Démo:- 
thène esl toujours —, In Demosthene 
densa sunt omnia. Quint. Démosthène 
plus — que Cicéron, Demosthenes 
strictior quam Cicero. Quint. D'une 
manière concise, Dans un style con- 
cis, Adstricte. Cic. Circumscripte. Cic. 
Presse. Cic. Breviter. Cic. Concise. 
Quint. Circumeise. Quint. Avoir un 
langage plus —, Compressius loqui. 
Cic. D'une manière plus concise, 
Pressius. Pl.-j. Adatrictius. Pl.-j, De 
la manière la plus —, Brevissime. Cic. 
CONCISION, 8. f. Quallte de ce 
qu est concis Brevitas, atis, f. Cic. =: 
rande concision, Concisa brevitas. 
Cic. — extrême (d'un raisonnement), 
Angustis, », f. Cic. Ils remplacent ja 
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— par la sécheresse, Fiunt pro pres- 
sis exiles. Quint. Qui a de la —, 
Avec —, Voy. conris. 

CONCITOYEN, ENNE, 3. masc. el 
fém. Qui est de la même ville, du même 
État. Civis, is, masc, Cic. fém. Pluut. 
Popularis, is, masc. Cic. fém. for. : 
O mon conciloyen, Ô mi popularis. 
Cic. Tes concitoyens, Cives fui, Plaut. 
et simpl. Tui, orum, m. pl. Cic. Tes 
concitoyennes, Cives (uæ. Plaut. 

CONCLA VE, s. m. Assemblée des 
cardinaux pour l'élection d'un papas. 
* Conclave, ts, (abl. ï}, n. (Fccl.). 

CONCLU, 06, part. passé de con- 
eLunr, Voy. ce v. 

CONCLUANT, parl. prés. de con- 
cuone, Voy. ce v. || Adj. coXCLuANT, 
anTE. Qui prouve bien. Ad probandum 
firmus (a, um). Cic.: Arguments con- 
cluants, Argumenta ad probandum 
firma. Cic. etsimpl. Argumenta firma. 
Quint. Peu concluant, Ad probandum 
infrmus (a, um). Cie. Raison peu 
concluante, Argumentum parum potens 
(gén. entis). Sen. D'une manière —, 
Probabiliter. Liv. 

CONCLURE, v. act. et neul. 1e 
Act, Arrêter définitivement (une affaire). 
Conficère, 10, is, feci, fectum, acl. 
Cic. Perficëre, act. Cic. : Conclure 
une affaire, Negotium confic”re. Cic. 
transigëre, 0, is, egi, actum. Cic. 
C'est chose conclue, C'est une affaire 
—, Transactum est. Cic. Hatum est. 
Cic. Sans avoir rien conclu, Nullä 
perfectä re. Liv. La journée se passa 
sans rien conclure, Eo die nihil per- 
fectum est. Cie. — des conventions, 
Conficfre pactiones. Cic. — ua arran- 
gement avec qqn, Cum aliquo purisci, 
or, Pris, pactus sum, dép. Cic. (ran- 
sig're, n. Cic. — une venle, Vendi- 
tionem confrahfre, 0, is, trari, trac- 
tum. Dig. — des mariagex, Connubia 
conjungére, 0, is, junri, junctum. Cic. 
Mariage conclu, Pactum matrimonium. 
Tac. Conclure la paix, Pacem compo- 
nère, 0, is, posui, positum. Liv. — un 
traité, une alliance, Fœdus facFre, io, 
is, feci, factum. Cic. sancire, io, is, 
sanri, sanctum. Cie. || Absol. Conclus 
avec lui au sujet de.…, Confice cum illo 
de (abl.). Cie. Ayant conclu pour dix 
mines avec le tyran, Pactus a {yranno 
decem minas. Plin. || 2° Terminer (un 
discours). Conclud?re, o, is, clusi, clu- 
sum, acl. Cic. = Conclure sa pérorai- 
son, Perorationem conclud”re. Cic. — 
sa narration, Narralionem perorare, 
0, as, avi, atum. Ad Her. — son dis- 
cours, Dicendi finem facëre, io, is, 
feci, factum. Cic. | Absol. J'ai assez 
parlé, je dois conclure, Quoniam satis 
multa diri, est mila perorandum. Cic. 
Pour —, Ut concludamus. Cic. Ut 
peroremus. Cic. ls concluent en ces 
termes, Ita concludunt. Cic. || 3° Act. 
Tirer une conclusion, une consoquence, 
Inferer une ch. d'une autre. Conclud®re 
voy. 20), act. Cic. Conjicëre, io, is, 


Jeci, jectum, act. Cic. Collig”re, 0, is, 


legi, lectnm, act. Cic. Cugfre, 0, is, 
coegi, coactum, acl. Cic. Inferre, fero, 


fers, tuli, illatun, act. Cie. =: Conclure 


conclusion. fllativus, a, um. 
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une chose d'une antre, Inferre rem 
ez re. Cic. Il voulait en — que la 
leltre était supposée, Moc cogëre vole- 
pat, alsas esse Litteras. Cic. Cuactus 
e 
hoc conjicilo quam velim.…. Ci. D'où 
l'on couclut, D'où il faut conclure 


à combien je voudrais, Ex 


ue... Ez quo efflcitur (prop. inf.). 
nc. Que faut-il en er Lure 


Cic. || Absul. Concinre, Argumentum 
concludÿre. 
Efficére et conclud?re rationem. Cic. 
j} 4° Act. Avec un n. de ch. pour 
sujet. Prouver, être concluant. Eff- 
cére, io, ts, feci, fectum, act. Cic. = 
Cet argnment ne conclut rien, Nullum 
id argumentum st. Cic. Argument 
qui — bien, Voy. concuvanr. || B° 
Neul. Donner son avis, se prononcer 
pour. Censére, eo, es, sui, sum. Sall. 
Czs. Cic. Liv. : Conclure à la resti- 
lution des biens, à restituer les biens, 
Censère reddenda bona. 1 
supplice, Censère supplicium sumen- 
dum. 
sère deditionem (8.-e. faciendam). Cæs. 
— à ce qu'il warchât, Censére ut iter 
facrret. 
l'amende, Tribunus pecuniä anquisivit 
(de anquirÿre, 0, is, quisitum). Liv. 


Cie. Raisonner el —, 


Liv. — au 


Sall. — à la capitulation, Cen- 


Cæs. Le tribun conclut à 


Se CONCLURE, v. Être arrêté 


ron. 4° 


définitivement. Confici, ior, #ris, fectus 
sum, 
tous 
concuone 4°. || 2° Être deduit. Con- 
cludi, or, #ris, clusus sum, pass. Cic. 
et ous les passifs des v. act. cités: à 


pass. Cic. Perfici, pass. Cic. et 
es passifs des v. act. cités à 


concLuns 35. 

CONCLUSIF, 1v8, adj. Qui marque 
Plin. 
CONCLUSION, 8. f. 1° Arrange- 


mont dofinitif (d'une affaire). Confectio, 
onis, f. Cic. Quint. S'exprime mieux 


en tourn. par un v.: Conclusion de 


la paix, Pacificatio, onis, f. Cic. La — 
d'un mariage, Pactio nuphalis. Liv. 


Pactum ( matrimonium (ii), n. Tac. 


Observer {a loi dans la — d'un traité, 


In pactione fariendä legem spectare. 
Cic. Sufire pour la — de ces aflaires, 
Satis esse ad eas res conficiendas. Cic. 
Après la — de ces affaires, [is rebus 
confectis. Sall. completis. Ces. Avant 
la — d'aucune affaire, Nullä perfectä 
re. Liv. Voy. coxciune 1°. || 20 Fin, 
denoucment (d'un ouvrage). Conclusio, 
omis, f. Cic. Delermanatio, f. lic. Exi- 
tus, üs, m. Cic. Clausula, æ, f. Cic. 
Exirema (æ) pars (arais), f. Cic. =: La 
conclusion d'un discuurs, Oraltionis 
determinatio. Cic. Peroralio, f. Cic. 
La — du discours fut qu'aucune ami- 
lié ne pouvait, Erilus fuit orationis 
nullam amicitiam posse.… Cæs. — d'un 
ouvrage, Peracti operis clausula. Col. 
Ï] Conclusion (adv.), Pour —,—=#xriun, 
pner, Voy.ces m. |} 3° Résultat final. 
Summa, æ, f. Cie. =: La conclusion de 
celte lirence est que..., Er hac hren- 
tid summa sogitur, ut (subi. Cie. 
Il 6° Occision. Sententia, æ, f. Cic. 
3 Ma conclusion fut que je cundui- 
rais.…, Placitum est mihi ut duce 
rem. Cic. La — fut que nons di- 
rions.…, Placuit ut dicéremus. Cie. 
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Voy. pécinon, néciven. || 6° Consé- 


quence. Conclusio, onis, Î. Cic. Com- 


plerio, f. Cic. Summa, æ, f. Cic. : 
Couclusion d'un raisonnement, Sum- 
ma rationis. Cic. Ou peut 5e passer 


de —, Potest complerione supersederi. 
Cic. Voici ma —, Summa surunarum 
Ræc erit. Sen. Tirer une —, Argumen- 
tum ou Rationem concludère, 0, is, 
clusi, clusum. Cic. [Cela] est une — 
tirée des causes, Est conclusio e causis. 
Cic. Tirer de plusieurs arguments la 
mêème—, Deducëre plura argumenta ad 
unum effectum. Quint. De cette notion 
je ne vois pas de meilleure — à tirer 
que…, Ad hanc notionem nihil video 
quod potius accommodem, quam.…. Cie. 
Si ma — es juste, Si recte conclusi. 
Cic. Élablir sa — sur les choses 
qui, £a sumwre ad concludendum, 
uæ…. Cic. Voici comment 1ls dé- 
duisent celle —, Voici sur quoi ils 
établissent celte —, Hoc sic colligunt 
(de colligëre, o, legi, lectum). Sen. 
J'admets les prémices sans approuver 
le —, Proposilo accedo, argumento non 
consentio. Sen, l 6o Au pi. T. de pro- 
cédure. Demande, réquisitions, avis. 
Postulatio, onts, Î. Cic. : Donner ou 
Prendre ses conclusions, Postulatio- 
nem afferre. Cic. Adjuger à qqn ses 
—, Suivre ses —, Alicujus postula- 
tioni concerdëre. Cie. 
CONCOMBRE, 8. m. Sorte de 
plante, de fruit. Cucumis, meris (acc. 
merem el mim, abl. mere el mi; pl. 
meres, merum), m. Varr. Col. Plin. 
CONCOMITANCE, s. Î. Existence 
simultanee. Comitatus, üs, m. Plin. 
CONCOMITANT, ANTE, adj. Qui 
accompagne. Adjunctus, a, um. Cic. 
CONCORDANCE, s. f. 19 Confor- 
mité, accord. Convenientia, æ, f. Cie. 
Consensio, onis, f. Cie. = Les concor- 
dances, Consentanea, orum, on. pl. Cie. 
Tirer un argument des —, Ex consen- 
taneis argumentum duc*re. Cic. Il y a 
concordance entre toutes les choses, 
Omnia sunt inter se apla et conve- 
nientia, Cie. Il y a — entire les dates, 
Ratio temporum congruit (de congruëre, 
0, grui, S. Sup., a). Suet. It ya — 
entre la marche des astres et le 
mouvement du ciel, Sidera cum cæli 
motu congruunt. Cic. Voy. AccoRD. || 
2° Accord des mots entre eux. Conve- 
niens (entis) pusitio (unis), [. D'apr. 
Quint. S'expr. mieux par un v. : Le 
défaut de concurdance (entre les 
mots), (Verborum) inter se inconve- 
niens posilio. Quint. Il y à — entre 
le mot qui précède et celni qui suit, 
Consequens verbum priori accommo- 
datur. Cic. 


DANT, ANTE. Où il ! a 
cors, gén. ordis (abl. ordi). Cic. 2 Être 
concurdant, Voy. coNconbEn. 
CONCORDAT, 5. m. C.TRANSACTION. 
CONCORDE, 5. f. do Union de 
cœurs et de volontés. Cuncurdia, æ, f. 
Cic. Consensio, onis, f. Cic. Consensus, 
&s, m. Cic. : La concorde qui règne 
entre tous les gens de bien, enire 
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ces frères, Bunorum omnium conapi- 
ratto, f. Cic. Horum fratrum conspi- 
rans consensus. Cic. Vivre dans une 
parfaite — avec qqn, Cum aliquo 
concordissime ou conjuncfissime vi- 
vire. Cic. Qui vit dans la —, Con- 
cors, gén. ordis (abl. ordi). Cic. Qui 
vit dans une parfaite —, Concordis- 
simus ou Concordiä conjunctissimus. 
Cic. Notre — est plus parfaite, {psi 
infer nos conjuncliores sumus. Cic. 
Etablir, Cimenter la —, Concordiam 
copulare. Liv. Maintenir, Entretenir 
la —, Concordiam conglutinare. Cic. 
[Choses] qui maintiennent la —, Quæ 
sunt vincula concordis. Cic. Ram=ner 
la —, Concordiam reconciliare. Liv, 
L'action de rétablir la —, Concordis 
reconciliatio. Cic. Rétablir la — entre 
César el Pompée, Cæsarem et Pom- 
peium rursus in prisfinam concordiam 
redueëre. Cic. Rompre la —, Concor- 
diam disjungÿre. Cic. disturbare. Sall. 
Manque, Défaut de —, Discordia, z, 
f. Cic. Voy. nisconvs. || 2° Nom d'une 
déesse, Concordia, æ, f. Varr. Cic. 

CONCONDER, v. n. S'accorder. 
Concordare, 0, as, avi, afum, n. (avec, 
cum et l'abl.). Ter. Sen. Voy. S'ac- 
conoEr to, 20 et 70, 

CONCOURIR, v.n. 1° T. de géo- 
métrie. Se diriger vers un même point. 
Competère, o, is, ivi el it, ilum, n. 
Varr. =: Concourir en un point, In 
nnum competëre. Col. || 2° Coincider. 
Concurrëre, 0, is, curri, cursum, n. 
Cic. Competère (voy. fo), n. Tac. = 
Concourir avec qq. ch., Competëre 
cum re. Tac. alicui rei. Suel. in rem. 
Plin. Tontes les circonstances concou- 
rent ensemble, Omnia concurrunt, Cic. 
L 3 Avoir les mémes droits. Concurrère 
voy. 20), n. Dig. =: La fille ne con- 
court pas pour l'hérilage avec son 
frère, Filia in hereditatem fratni non 
concurrit. Dig. || 4° Entrer ou Être en 
concurrence. Cerlare, 0, as, avi, alum, 
o. Cic. Concertare, n. Cic. Decertare, 
n. Cic. : Concourir avec qqn pour qq. 
ch., Cum aliquo de re certare. Cie | 
6° Agir de concert, tendre à une même 
fin. Conspirare, o, as, avi, afum, 0. 
Cic. Consentire, io, is, sensi, sensum, 
D. Nep. = Concourir à une mème fin, 
In commune conspirare. Col. Tous les 
ordres cuncoururent à délivrer la ré- 
publique, Omnium ordinum consensus 
ad liberandam rempublicam conspira- 
vit. Cic. La terre végétale dans tou- 
tes ses parties concourt à (faire), Hu- 
mus suis omnibus parlibus conspiral 
ad (faciendum). Col. Concourir à 
perdre qqn, Ad aliquem opprimendum 
consentire. Nep. Tous les mots doi- 
vent — à l'effet de la chute (de la 
phrase), Omnia debent ad ullimum 
spectare (0, as, avi, atum). Cie. || 6° 
Aider qqn à faire qq. ch. (Aliquem in re 
on ad rem) adjuvare, o, as, juvi, jutum 
(part. fut. adjuturus. Liv. mieux que 
adjuvaturus. Petr.). Cic. : Concourir 
avec qqn à la guerre, Aliquem ad bel- 
lum adjuvare. Liv. Celm qui concourt 
à une guerre, Belli particeps (cipis) 
ou adjufor (oris). Cic. Celui qui — à 
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va travail, Laboris socius (ii) où con- 
sors (orlis). Cic. Je conconrrai à tous 
vos actes, Tuarum act'onum omnium 
me socium Aabebis. Cic. Ils ont le plus 
concouru au succès de la guerre, 
Plurima in bello eorum opera fuir. Gi. 
Cela concour! puissamment 4..., Hoc 
magnam vim habel ad (ace.). Cic. 
VOY. AIDER, CONTRIBUER. 
CONCOURS, 5. m. + AfMfluencs. 
Concursus, &s, m. Cic. Celebritas, 
atis, f. Cic. Frequentia, z, [. Cic. 
Mullitudo, dinis, f. Cic. Magnus (i) 
numerus (i), m. C»s. = Concours 
d'hommes et de femmes, Virorum ac 
mulierum celebrilas. Cie. Nomhrenx 
— d’auditeurs, Frequentia auditorum. 
Quint. [l y eut un grand — de monde, 
Magni concursus sunt facti. Nep. Un 
grand — de jeunes gens se porte 
chez eux, Ad hos magnus adolescen- 
lium numerus concurril. Cæs. Où il y 
a tin grand — de monde, Celebritate 
refertissimus (e, um). Cic. Au miliea 
d'un immense —, Summä Aominum 
frequentiä. Cie. Cum multä concursa- 
fione (3.-e. populi). Cic. || 2° En parl. 
des ch. Rencontre, reunion. Concursus, 
üs, m. Cic. Concursio, onis, f. Cic. = 
Concours de mots désagreshle, Con- 
cursus asper verborum. Cic. — de let- 
tres un peu dures, Duriorum inter se 
lilerarum congressus (üs), m. Quint. 
Les leltres furment un — chnquant, 
Obscenius lilteræ concurrunt (de con- 
currêre, 0, curri, cursum, n.). Cic. [l 
ya un grand — d'événements, Mfulta 
conventunt (de convenire, io, ven, 
ventum, n.). Cic. || 3° Intersection (de 
deux lignes). Commissura, æ, f. Cic. 
IL 4° Coincidence. Concursatio, onis, f. 
ic. Voy. coincibence. || B° Action 
de disputer un prix, une place. Certa- 
men, minis, n. Quint. Plin. Suet. = 
Ouvrir un concours de peinture, Pic- 
turæ cerlamen institure. Plin. Mettre 
au — un prix d'éloquence latine, 
Certamen latinæ facundiz proyonrre. 
Suet. Présenter des pièces de théä- 
tre au —, Deferre fabulas in certa- 
men. Quint. || 6° Accord, concert 
Conspiratio, onis, f. Cic. Consensio, 
f. Cie. Consensus, &s, m. Cic. || 7° 
Cooperation. Adjumentum, i, n. Cic. 
Aurilium, it, 0. Cie. (0ps, nomin. 
inus.), gén opis, dat. fort rare, acc. 
opem, &bl. ope, Î. Cic. Adminiculum, 
ï, n. Cic. Opera, æ, f. Cic. =: Prèter son 
concours à qqn, Alicui operam na- 
vare. Cic. Prèler son — à qqn pour 
faire la récolte, Aliquem in fructibus 
percipiendis adjuvare (0, as, juvi, ju- 
tum). Cic. Prèler à qqn le — de ses 
lumières et de son expérience, Ali- 
cui lucem ingenii ef consilit porri- 
gère. Cic. Je suis obligé de prèter 
mon — à celte gucrre, Mujus belli 
parliceps où adjulor esse cogor. Cic. 
Ne pas refuser à qqn le — de ses 
conseils, Alicui consilio non deesse, 
desum, dees, defui, n. Cic. Ne refuse 
pas ton —, Ne desis. Cic. Si vous 
rometlez votre — dans cette affaire, 
Ÿin eam rem operam vestram prof- 
temini. Cic. 11 fait appel à mon —, 
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meam exspectal. Cic. Avoir le — 
de qqn, Uli aliquo adjutore. Cic. ad- 
minisiro. Cæs. Avec le — de qqn, 
Alicujus ope un auzxilio. Cic. Altquo 
edjuvante. Liv Avec le — de celui- 
ci, de celle-ci. Hoc adjutore. Cic. Eü 
cdjutrice. Cic. Sans le —— des dieux, 
des hommes, Sine diviné ope. Czs. 
Sine hominum operä. Cic. Sans le — 
de personne, Nullis adminiculis, Cic. 
CONCRET, ÈTE, adj. 1° Épaissi. 
Concrelus, a, um. Cie. JL 20 Fig. Qui 
exprime une qualite considèree dans un 
sujet. Corperalis, m. f., e, n. Prisc. 
CONCRETION, 5. f. 1° Action de 
s'épaissir, Coagulatio, onis, f. Plin. 


Densatio, f. Plin. ]| 2° Reunion de 1S 


parties en un corps solide. Concretio, 
onis, f. Cic. || 3° Adhercnce. Voy. ce m. 

CONÇU, dE, part. passé de conce- 
vom, Voy. ce v. 

CONCUBINE, s. f. Celle qui vit avec 
un homme comme sl elle etait mariee 
avec lui. Concubina, æ, f. Cic. Pellez, 
licis, f. Curt. 

CONCUPISCENCE, 8. f. Désir dè- 
régle. Concupiscentia, æ, f. Tert. 

CONCURREMMENT, adv. 19 Con- 
jointement, ensemble. Una. Cic. Sumul. 
Cic. : Concurremiment avec qqn, Una 
cum aliquo. Ter. Simul cum aliquo. 
Cic. |] 2° Par concurrence = Ceux qui 
briguaient concurremment le consu- 
lal, Consulatüs compelitores. Suet. || 
So Avec des droits egaux. C. En con- 
CURRENCE 20. 

CONCURRENCE, 5. f. 10 Rivalité,. 
Æmulatio, onis, f. Cic. = Élre ou En- 
trer en concurrence avec qqn, Faire 
— à qqn, Alicui æmulart, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. Æmulari aliquem. 
Nep. cum atiquo. Liv. Soulenir la — 
avec qqn, Cum aliquo contend®re, 0, 
îs, tendi, tentum. Cic. La — est utile, 
Æmulari utile est. Cic. Qui fait — à 

qn, Alicujpus æmulus (a, um). Sall. 

Qui sont en — pour obtenir le con- 
sulat, Consulatüs compeluitores. Suet. 
La — fait baisser les prix, Æmuli 
prelia submittunt. Plin. || 20 Égalité 
de droit. Concursus, üs, m. Dig. : En 
concurrence, Concursu ou Per con- 
cursum. Dig. Venir en — avec qqn 
pour an héritage, Alicui in heredi- 
{atem concurrëre, 0, is, curri, Cursum, 
Dig. Exercer une hypothèque en — 
avec qqn, Alicui in pignus ou in pi- 
gnore concurrère. Dig. || 3° Quantité 
êgale à : Jusqu'à concurrence de, Ad 
(et l'acc.\. Dig. Jusqu à — de son 
avoir, Ad finem peculii, Dig. 

CONCURRENT, ENTE, Ss. masc. et 
fém. 1° Competitour, compètitrice. 
Competilor, oris, masc. Cic. Compelx- 
trir, icis, fém. Cic. Æmulus, à on 
Ærmulator, oris, masc. Cic. Æmula, 
2, lém. Sall. : Les concurrents pour 
le consulat, Consulatfis competitores. 
Cie. Le concurrent de qqn, Æmulus 
alicujus. Cie. Être le — de qqn pour 
oblenir qq. ch., Cum aliquo aliquid 
pet?re, 0, 18, ivi et ii, itum. Cie. Voy. 
mvaL. || 20 Celui, Celle qui dispute une 
snchère à qqn. Adversarius, ii, masc. 
{au fém. Adversarie, æ). Cic. L 30 
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Celui qui a des droits égaux. S’expr. 
en tourn. par ua v.= Siln'a point 
de concurrent, * Si non sit qui ei con- 
curral. Vuy. coNCuAuENCE 20, 

CONCUSSION, s. f, Exaction; mal- 

versation. lPeculalus, &s, m.Crc.: Exer- 
cer des concussivns, Peculatum fa- 
cére. Cic. Loi sur les —, Lez de pe- 
cuniis repetundis. Cic. ou Lez repe- 
tundarum. Vell. lolenter un procès 
pour fait de —, Constituÿre judicium 
de pecuniis repelundis, Cic. Accuser 
de —, De pecuniis repetundis accusare. 
Cic. De repetundis postulare. Quint. 
Condamner pour —, Damnare de re- 
petundis pecuniis. Cie. de repetundis. 
uel. 
CONCUSSIONNAIRE, 5. m. Celui 
qui fait des concussions. Peculator, oris, 
m. Cic. : Être concussionnaire, Pecu- 
latum facre. Cic. Voy. conNcussion. 

CONDAMNARLE. C. BLAMADLE. 

CONDAMNATION, 8.f. 40 Jugement 

ui condamne. Damnalio, onis, f. Cic. 

‘expr. souv. par un v. : Condamna- 
tion pour brigue, Damnatio ambitüs. 
Cic. — à la potence, Damnatio ad 
furcam. Dig. — aux bêtes, Destiarum 
damnatio. Dig. — à l'amende, Dictio 
mullæ. Cic. Pecuniaria condemnato. 
Dig. — au bannissement, Tecti et 
aquæ et ignis inlerdiclio. Cic. — à 
mort, Capitalis pænæ decretum (i), n. 
Liv. Nous avons vu la — des con- 
suls, Consules damnari vidimus. Cic. 
Il paraissait ne pouvoir échapper à 
la —, Damnatum ri videbatur. Quint. 
Subir sa — (— sa peine}, Penam su- 
bire ou ferre ou sufferre. Cic. Subir 
— (= acquiescer à un jugement), Re 
judicat& stare. Cic. Passer — ( 
consentir que la partie adverse ob- 
tienne jugement à son avantage), 
Causam adversario tradFre. Ter. || 
Fig. l'asser condamnalion (= recon- 
aallre qu'on a tort), Cuipam suam 
confiteri. Col. En passant —, Confes- 
sione errati sui. Cic. Passer — sur.…., 
Confiteri de (abl.). cie. 20 Fig. Blâme. 
Vituperaltio, ons, f. Cic. : Cela sera 
ta condamuation, Ea res tibi vitu- 
peralioni erit. Cic. Être la — de..., 
Voy. cONDAyNEn 20, 

CONRABINER, v. act. 4e Prononcer 
un jugement contre gan- Damnare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. Condemnare, 
act. Cic. Qqf. Judicare, act. Cic. On 
le tourne aussi par Punir : Multare, 
act. Cic. Punire, io, is, ivi el ti, itum, 
act. Liv. on par Réprimer : Coercère, 
eo, es, cui, cifum, act. Cic. : Condam- 
ner qqu sans l'avoir entendu, Aliquem 
caus@ incognitä condeninare. Cic. inau- 
ditum damnare, Just. 11 est condamné 
envers son déhileur, Debilori suo 
damnatur. Sen. Être — sur de sim- 
ples soupçons, Judicari suspicioni- 

us. Nep. Tous les condamués, tous 
ceux qui méritent d'être —, Omnes 
damnati, omnes damnalione digni. Cic. 
Tableite pour condamner, Damnato- 
ria tabella. Suet. Qui n'a pas été cun- 
damné, {ndemnatus, a, um. Cic. Faire 
périr qqn sans qu'il ait été —, Ali- 
quern tindemnatum inlerimère. Vell 


Condamner d'avance, Pr#damnare, o 
as, aut, atum, act. Liv. Suet. |} Faire 
condamner ann 
opprimire, 0, is, pressi, pressum, Cic. 
perag're, 0, ts, ei, actiun. Liv. Faire 
— par le juge, Condemnare apud ju- 
dicem ou per judicem. Cic. Faire — par 
un arbitre, Per arbitrum circumuenire, 
io, is, veni, ventum. Cic. Faire — à 
l'unanimité, Omnium sententiis con- 
demnare. Cic. || Avec le nom de la 
faute. Ce nom se met ordin. au gén.; 
qqf. au gén. précédé des abl. crimine 
ou nomtne; qqf. aussi à l'abl. avec 
de : Condamner pour un crime, Con- 
demnare sceleris. Cic. — pour ou- 
trage, Damnare injuriarum. Cic. — 
pour crime de lèse-mmajesté, Majes- 
talis ou De majestate damnare ou con- 
demnare. Cic. — pour violence, Dum- 
nare de vi. Cic. 
coupable d'injustice, fniquitatis con- 
demnari. Ces. i 
joueur, Licinius de aleä condemnatus. 
Cic. Condamner sur divers chefs d'ac- 
cusation, Condemnare ex diversis cri- 
minibus. Suet. — pour crime de cun- 
spiration, où comme conspiratear, ou 


fectæ sororis. V.-Marz, 


du genre 
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innocent, Insontem 


tre condamné comme 


Licinins — comme 


pour avoir conspiré, Nomine conju- 
ralionis damnare. Cic. — qqn pour 
avoir aspiré à la tyranaie, pour avoir 
tué sa sœur, Damnare aliquem affec- 
tatæ fyrannidis. Quint. crimine inter- 
tre condamné 
pour avoir tné.…., Judicari necasse. 
Ad Iler. | Avec le nom de la peine ou 

e supplice. 1. Le nom de la 
peine se met ordin. à l’abl., qaf. 
au gén. 2. Le nom désignant l'instru- 
ment du supplice ou le genre de 
supplice, se mel à l'acc. avec ad ou 
in : Condamner qqn à un châti- 
ment, Aliquen panä multare. Cic. 
— à mort, à la peine capitale, au 
dernier supplice, Multare morte. Cic. 
Damnare capite ou capitis. Cic. ad 
eztremum supplicium. Tac. Condem- 
nare capitis. Cic. capitali pænä. Suet. 
— à une amende, Pecuniä mullare. 
Cic. damnare. Just. condemnare. Dig. 
Mult& coercère. Cic. — à une amende 
de 50000 sesterces chacun, Sester- 
tium quinguagenis millibus damnare. 
Cic. — au double de la somme, à une 
somme huit fois plus considérable, 
Damnare dupli. Cic. octupli, Cic. — à 
la perte de ses biens, Donis mul- 
tare. Liv. — à l'exil, Ersilio mul- 
tare. Cic. afficëre, io, is, feci, fectum. 
Cæs. — au fouet, aux verges, Ver- 
beribus mullare, Cic. coercère. Cic. 
— à la réclusion, à une prison per- 
péluelle, Vinculis multare. Cic. coer- 
cére. Cic. Æternis vinculis (au dat.) 
mandare, 0, as, avi, atum. Cie. — 
aux bêtes, Ad bestias condemnare. 
Suet. damnare. Dig. — à la potence, 
au gibel, Damnare in furcam. Dig. 
— aux mines, aux travaux des mi- 
nes, Condemnare ad metallum. Suet. 
Daunare in metallum. Dig. — aux 
travaux publics, aux travaux forcés, 
Damnare in opus publicum. Dig. — 
aux travaux des routes, Condemnare 
in muniliones viarum. Suet. — au 
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supplice de la croix, Voy. ci-après. 
1] Devant À et l'infinitif, Coudamner se 
tourne vrilin. par Ordoaner : Jubére, 
00, Es, jussi, Jussum (prop. inde) 
Cie. : Cundainner qqn 4 être cruriñé, 
Jubère aliquem in crucem suffigi. Hart. 
On les cundamna, Is furent condam- 
nés à être Lransporlés…., Jusst suni 
deferri. Suet. Condamner qqn à partir 
en exil, Jubére aliquem esse exzsulem. 
Cic. Aliquem ezsulem judicare. Nep. 
On condamna les voleurs à ètre pen- 
dus, Latrones furc& figendos placuit 
(de placére, placet). Dig. Un sénatus- 
consulte le condamne à être jeté dans 
les fers, Fit senatus consullo ut in 
vineula conjiciatur. Cic. Condamner 
à payer une contribution, Multare 
slipendio. Cic. — à fournir quatre fois 
autant, Judicium dare in quadruplum. 
Cic. — à tirer de l'eau, Condemnare 
in antliam. Suet. — à périr par le 
glaive, Condemnare ad gladium. Dig: 
— à être fouetté, à être jeté anx bè- 
tes, etc., Voy. plus haut. || 2° En 

arl. des ch. Porter condamnation con- 
Le. Coarguëre, 0, is, ui, ulum (uilu- 
rus), act. Cic. Obrufre, act. Cic. : 
Ses habiludes le cundamnent, func 
consuetudo coarguit. Cic. Son propre 
témoignage le condamnne(—l'égorge), 
Suä confessione jugulatur. Cic. La lot 
me — (— Je suis sous le coup de la 
loi), Ego lege obnorius sum. Dig. || 3° 
Fig. Blâmer, desapprouver. Damnare 
per 40), act. Cic. Condemnare, acl. 
ic. Improbare, atl. Cic. Objurgare, 
act. Cic. Eragitare, act. Cic. Coarguère 
(voy. 2°), act. Liv. Corrip're,io,1s.m- 
pui, reptum, act. Cic. = Ils condamnent 
ce qu'ils ne comprennent point, Dam- 
nant quæ non antelligunt. Quint. Con- 
damner l'audace, Condemnare auda- 
ciam. Cic. Condamné par l'oprmon, 
Eristimatione condemnatus. Cic. Loi 
que l'expérience a condamnee (comme 
inutile), Ler quam usus coarguit. Liv. 
Cuadamner un exercice, Erercitatio- 
nem exagitare. Cic. — dans des vers 
l'arrogance, Arrogantiam versibus in- 
crepare, 0, as. pui, pitum. Cic. — les 
courges comme aliment, Cucurbitas 
damnare in cabis. Plin. — les flatte- 
nes par un édit, Adulationes edicto 
corrtp#re. Suet. [Homme] qui con- 
daunne les plaintes inutiles, Castiga- 
tor anerhium querelarum, Liv, Con- 
damner l'imperlunence, Insulsitatem 
odrsse, 3, ist. usus sum. Cic. (Ce mot), 
e le condamne souverainement, J{- 
ud vehementer (mihi) displicet (de 
displicère, eo, plicui, plicitum), n. Cic. 
Ce que nos yeux condamnent, Quod 
ab oculorum approbatione abhorret 
de abhorrëre,eo,rui, a. sup., n.). Cic. 

&e Taxor, accuser de. Écndemnare, 
0, as, avi, dtum, act. Cic. Eragitare, 
act. Cie. = Cundamner qqn de pa- 
resse, Aliquem inerlis condemnare. 
Cic. Déinosthène d'affectation, 
Demosthenem ut pulidum eragitare. 
Cie. Voy. accusen. || 6° Reduire à. 
RedigËre, o, is, egi, actum, act. Ter. 
Cogÿre, act. Cæs. =: Uondamner à la 
mistre, Àd inopiam redigère. Ter. — 
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an désespoir, IR desperationem co- 
gère. Suet. — qqn à (faire), Aliguem 
redigére, ut (faciat). Ter. Voy. né- 
vous. || 6° Declarer qu'un malade ne 
guerira pas. Deplurare, 0, as, avi, 
atum, act. Plin. : Cundamné par les 
médecins, À medicis deploratus. Plin. 
I 7° Boucher (une porte, etc.). 06- 
struëre, 0, 1s, Sirurt, struclumn, act. 
Cie. : Condamner la porte du temple, 
Vaivas ædis obstruëre. Nep. — des 
portes de ville (en les murant), Portas 
ingdificare, o, as, avi, atum. Liv. 

Se conpaunen, v. 19 Récipr. Se 
condamner mutuellement. Voy. con- 
DAMNEN el MUTUELLEMENT. || 20 Réf. 
S'infiger un châtiment à soi-même : 
Se condamner à l'exil, Ersulium stbi 
conscisc®re (o, is, conscivi el scii, sci- 
tum). Liv. |] 3° Se perdre soi-même : Se 
condamner par son propre aveu, Suà 
confessione indui Gr. ris, UÎUS Sum, 

ass). Cie. || €° Fig. Roconnaître sa 
aute. Culpam suam confiteri (eor, éris, 
fessus sum, dép). Col. : En se con- 
damnant soi-mème, Confessione errali 
sui. Cic. |] 6° S'obligor 4, se réduiro à : 
Se condamner au silence, In silen- 
tinun descend®re, 0, 13, scendi, scen- 
sum, n. Quint. Nous devons nous — à 
l'inactivité, Debemus ad inertiam de- 
volui (or, ëris, volulus sum, pass.). 
Col. Se — à de nombreux travaux, 
Multos labores suscipËre, io, is, cepi, 
ceptum. Cic. Je n'ai pu me — à NS 
À me imyetrare non polui, ut (fac#rem 
Cic. Je me suis condamné à approu- 
ver, {mperavi egomct mihi assentiri 
(et mieux ul assentirer). Ter. 

CONDÉ, n. do plus. v. de France. 
Nord) *Condæum ou Condatun, à, 0. 
Eure) Condate, is, n. Ant. || Condé- 
sur-Noireau (Calvados), *Condzum 
(i, nu.) ad Norallum. 

CONDENSATION, 8. f. Actlon de 
condenser (un fluide!. Densatio, onis, 
f. Plin. ou Condensatio, f. C.-Aur. 
(tr. rares). S'expr. mieux en tourn. 
par un v. : La condensalion des va- 
peurs (d'eau) s'opère dans les nua- 
ges, Humor concrescit in nubibus. Liv. 
Voy. coxoensen et Se cONDENSER. 

CONDENSER, v. act. 1° Rendre 
plus dense (un fluide). Cogëre, o, 1s, 
coegi, coaclum, act. Cic. Condensare, 
0, as, avi, atum, act. Quint. Densare, 
act. Col. = Air condensé, Aer con- 
cretus. Cic. densatus, Quint. spissior 
factus. Sen. Condenser en auuges, 
Cogëre in nubes, Cie. || 2° Former en 
colonne serrée = Condenser la colonne 
Aciem condensare (voy. 1°). Hirt. I 
30 Fig. Resscrrer en peu de mots. Pre- 
mêre, 0, ts, pressi, pressum, act. Cic. 
Densare (ro. 40), act. Quint. : Siyle 
trop condensé, Adstrictior oratfo. Cic. 

e CONDENSER, v. réf. Devenir dense. 
ConcrescEre, 0, is, crevi, crelum, 0. 
Cic. Coire, eo, is, iv et ii, ifum, 0. 
Sen. Cogi, or, Eris, coactus sum, pass. 
Cic. Densari, or, aris, afus sum, pass. 
Plin. : L'air se condense en nuages, 
Aer in nubes cogilur. Cic. L'eau 8e — 
en frimas, Aqua pruinä concrescit. Cie, 

CONDESCENDANCE, s. f. Actiun 
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de céder aux désirs de qqn. Obsequiwm, 
ti, n. Cic. Indulgentia, æ, f. Cic. 
Obs:quentia, f. Cæs. Accommodatio, 
ons, Î. Cic. = Par la condescendance 
des magistrats, Er accommodalione 
magistrafuum. Cic. — pour qqn, 06- 
sequium On Indulgentia in aliquem. 
Cic. Avoir de la — pour, C. coxoes- 
CENDRE. Qui a de la —, C. cowpLai- 
SANT. Par —, C. COMPLAISAMMENT. 
CONDESCENDANT, part. prés. de 
CONDESCENDNE, Voy. ce v. || Adj. con- 
DESCENDANT. ANTE. C. COMPLAISANT. 
CONDESCENDRE, v.n. Ceder com- 
plaisamment. Obsequi, or, Fris, secutus 
sum, dép. (dat.). Cie. Obsecundare, 
0, as, avi, atum, 0. (dat.). Cic. Ob- 
temperare, n. (dat.). Cic. Cxs. : Con- 
descendre aux désirs de qqn, Ali- 
cujus voluntati obsequi. Cic. volunta- 
{ibus obsecundare. Cic. obtemperare. 
Cic. Alicui morem gerËre, o, is, gessi, 
gestum. Ter. morigerari, or, anis, 
atus sum, dép. Ter. Faire — qqn à 
qq. ch., Aliquem ad rem deductre, 0, 
is, duri, ductum. Cæs. 
CONDIMENT, 8. m. Assalsonne- 
ment. Condunentum, i, 0. Cic. 
CONDISCIPLE, s. m. Compagnon 
de classe. Condiscipulus, i, m. Cic. : 
Le temps où l'on est condisciples, 
Condiscrputatus, üs, m. Nep. 
CONDITION, 3. f. 1° Mamero d'être, 
situation, otat. Conditio, onis, f. Cic. 
Status, üs, m. Cie. Causa, æ,f. Cic. 
: La condilion humaine, Conditio hu- 
mana. Cic. La — des peuples hbres 
est de ponvorr.…., Est conditio popu- 
lorum liberorum, posse. Cic. {Natiuns] 
doat la — est de pouvoir être vain- 
cues, Quæ conditionem, ul vinci pos- 
sinf, habent. Cie. Telle est notre —, 
Ita ratio comparala est vitæ nostræ. 
Cic. Être dans une bonne —, Bene se 
habëre. Cic. Élredans une meilleure — 
que... Conditione meliore esse quam.… 
Cic. Régulus était dans une meilleure 
— que si, Regulus erat in meliore 
causä, quam si... Cic. Domaines qui 
sont dans d'excellentes conditions, 
Prædia optimä conditione. Cic. Être 
dans une mauvaise condilion, Mule 
se habëre. Cic. Être dans une — plus 
mauvaise, Deteriore esse statu. Cic. 
tre remis dans son ancienne —, În 
antiquum slafum restitui. Cic. Ad- 
mettre qqn aux mêmes conditions de 
druit et de liberté, Aliquem in parem 
Juris libertatisque condifionem reci- 
re. Cæs. Les — de temps ou de 
ien, Condiliones vel temporum vel lo- 
corum. Quint. || 2° Qualite requise = 
Toutes les conditions de la vertu, 
Omnes numeri virtutis. Cic. Avoir 
toutes les — requises, OÜmnes nume- 
ros habgre. Cic. 11 n'est pas dans les 
— voulues pour obtenir, Jduneus non 
est, qui impetrel. Cic. Conditiun né- 
cessaire pour l'asperge, Quud aspa- 
ragus petit (de petrr, 0. ivi et ü, 
itum). Varr. || 3° Rang qu'on occupe 
par sa profossion, sa fortune. Conuditio, 
onis, f. Cic. Fortuna, æ, f. Cic. Sta- 
tus, üs, m. Cic. Dig. Sors, orlis, f. 
Suet. Hor. Ordo, dinis, m. Cie. Locus, 
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im. Cic. = La condition des person- 
nes, Hominum status. Dig. La — des 
esclaves, Servorum conditio ou for- 
tuna. Cic. — d'esclave, Conditio ser- 
vilis. Just. Quelqu'an de ma —, Qui- 
dem mei ordinis. Ter. Hommes de tou- 
tes les conditions, Hommes omnium 
ordinum. Cic. Condition plus relevée, 
Liberalior fortuna. Cic. Basse —, În- 
fima condutio ou fortuna. Cic. Homme 
de la plus basse —, Homo ultimæ 
sortis. Suel. abjectæ conditionis. Suet. 
S'élever à la plus baute — parmi ses 
conciloyens, In summum locum civi- 
tatrs ascend#re. Cic. || 4° Rang qu'on 
occupa par Sà naissanco. Locus, 1, m. 
Cu. Genus, neris, n. Cie. Status, üs, 
m. Cic. : La condition des familles, 
Familiarum status. Cic. Qui est de 
basse —, Infimo loco ou Malo genere 
aatus. Cic. Homme de basse —, {lomo 
infmi generis. Cic. Qui est de grande 
ou d'bunnèle —, Voy. le suiv. || 6° 
Haute naissance, noblesse. Nobile (is) 
genus (neris), a. Cic. = (Personnage) 
de condition, Summo loco natus. Cic. 
Nobili genere natus. Cic. Voy. Nas 
SaNCE£, Î 6° Emploi do domestique. Fa- 
mulatus, üs, m. Cie = Etre en condi- 
tion, In famulatu esse. Cic. Voy. Eu- 
pol. || 7° Parti que l’on fait à qqn dans 
une affaire. Conditio, onis, [. Cic. : 
Faire ane condiliun à qqn, Conditio- 
nem alicui constituëre. Cic. Faire à 
qqn la mème —, Aliquem in eamdem 
conditionem vocare. Cic. Dans les merl- 
leures conditions, Optimo jure. Cic. 
Être de pire, de meilleure condition 
que (= être traité plus mal, mieux), 
Voy. rnartén. || 8° Clauso, charge, 
obligation. Conditio, on1s, f. Cie. Pac- 
tio, F. Cic. Lez, egis, Î. Cic. Pactum, 
i, 0. Nep. = Olfrir des conditions, 
Conditiones dare. Cie. ponèëre. Liv. 
Faire ses —, Poser des —, Condi- 
ones ferre. Cic. l'oser pour condition 
qu'ils auront à livrer... Ferre illam 
cenditionem, ut tradant… Czl. ap. 
Cie. Faire les conditions de la paix 
Leges pacis dicëre. Liv. Imposer 1 

n des —, Alicui imponëre leges. 
Cic. Après avoir imposé certaines —, 
Certis rebus imperalis. Cic. Accepter 
ou Subir des —, Couditiones acci- 
père. Cic. Ad conditiones descendëre. 
Cic. acced?re. Cic. venure. Cic. In con- 
ditiones concedëre. Liv. Subir la con- 
diion posée par César, Ul e& con- 
difione, qu à Cæsare fertur. Cæs. 
Faire accepter à qqn une —, ses cun- 
ditions, Aliquem ad conditionem ad- 
ducére. Cie. ad suas conditiones per- 
ducPre. Cic. Satisfaire aux —, Condi- 
fionibus stare. Cic. In conditione ma- 
nêre, Cic. Ne pas satisfaire aux — 
que l'on a posées sot-même, À suis 
condifionibus fugèëre. Cic. Repousser 
des —, Conditiones repudiare. Cic. 
En vertu des —, Per conditiones. 
Sail. Sous condition, Sons des con- 
ditions, Sub conditione. Liv. Condi- 
tionibus. Liv, Transiger à n'importe 
quelle condition, Transigère quütibet 
conditione. Cic.Tu avais accepte à cette 
—, Ê& conditions acceperas. Cic. La 


.BICT. FRANÇ.-LAT. 


CONDU 


aix a été accordée à ces conditions, 
ax data in has leges est. Cic. Con- 
clure la paix à ces —, His legibus 
pacem conslifuëre. Nep. 11 At fa paix 
aux — suivanles : que personne ne 
serail exilé... Fecif pacem his condi- 
fionibus : ne qui affirérentur exsilio. 
Nep. 1 avait fait la condition qu'il ne 
pourrait être interrogé, Ne interro- 
garelur, pepigeral. Tac. À — qne, Eä 
conditione uf (subj.). Cic. Hac lege ut 
{subj.). Cie. Modo {sui Cie. À — 
que. ne... pas, Sub ea conditions, 
ne (subj.). Cie. Hac lege, ne (sub].). 
Liv. Modo ne (subj.). Cic. Récom- 
penser qqn à — qu'il n'écrirait 
plus, Alicui præmium dare sub eû 
condilione ne quid postea scribëret. 
Cic. Nous acceplons, mais à une —, 
c'est qu'il retire ses garnisons, acci- 
pimus..., sed ila, uf removeal præsi- 
dia. Cic. Mais à — que [cela] se 
fasse..., Sed tamen cum eo, quod fiat. 
Cic. Cela ne peut se faire qu'à — que 
j'aie le Lemps, ou qu'à une —, c'est 
que j'aie le temps, Id aliter fieri non 
potest, nisi spatium habuero. Lent. ap. 
Cic. À celte — seulement il y a de 
l'espoir, Îta demum spes est. Cels. [Ces 
choses} sont utiles, à la — de prépa- 
rer, Sunt hactenus utilia, si præpa- 
rant.… Sen. Qui voudrait vivre dans 
l'aboudance, à la — de n'aimer per- 
sonne? Quis velif, ul non diligat quem- 
quam, circumfuëre diviliis. Cic. 
CONDITIONNE, $e, part. passé de 
CONDITIONNER, Voy. ce v. || Adj. 4° 
Parfait, excellent, complet, très grand. 
Voy. ces m. || 2° Qui a où n'a pas les 
qualites requises : Bien condilionné, 
Mal —, C. 8oN, Maovais. || 4° Qui a 
bien mange et bien bu. Pransus (a, 
um) potus (a, um). Plaut. 
CONDITIOYNEL, ELLE, adj. 19 Qui 
dépond de certaines conditions. * Cer- 
{is condilionibus subjectus (a, um) = 
Faire une promesse condilionnelle, 
*Cerlä conditione aliquid promittère 
(Sm.\. || 20 T. de droit. Soumis à une 
condition Conditicualis, m.f., e, 0. 
Dig. || 3° T. de logique. Exprimant une 
condition : Conjuncte elatus lo. un). Cic. 
CONDITIONNELLEMENT, ad. 
Sous condition. Voy. cunorrion Be. 
CONDITIONNER. C. PABRIQUER. 
CONDOLÉANCE, s. f. Action de 
témoigner la part qu'on prend à la 
douleur de qqn. Consolatio, onis, f. 
Cic. : Lettre de condoléance, Conso- 
latoriæ ditterx, f. pl. Cic. T'écrire à 
ce sujel une lettre de —, un com- 
pliment de —, Ejus rei consolationem 
ad te mitt®re. Cic. Faire à qqn un 
compliment de —, Aliquem consolari, 
or, aris, alus sum, dép. Cic. 
CONDOM, v. de France (Gers).°Con- 
domum, 1, ou Condomium, it, n.: 
Qui est de Condom, *Condomensis, e. 
CONDRIEUX, v. de France { Rhône). 
* Condriacum, À, et Condrium ou Con- 
drievium ou Condrusium, üt, n. 
CONDUCTEUR, TRICE, 5. mMasc. 
et fém. 1° Colui, Celle qui fait aller. 
Duz, ucis, masc. Cic. fém. Liv. Virg. 
Ductor, oris, mase. Cie. Liv. Virg. 
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Rector, mase. Liv. Curt. Rectrix, ice, 
fém. Col. = 
peau, Duz gregis. Virg. Ov. — d'un 
navire, d'un éléphant, d'an cheval, 
Rector navis. Cic. elephantr. Liv. equi. 
Tac. — d’un âne, 
tator aselli. Virg. equorum. Varg. — 


Conducteur d’nn trou- 


8 chovaux, Ag 


de Char, daus les jeux), Agifator. 
ic. — d'une voiture, Voy. Cocuen. 


Etre — de.…, Voy. connus. || 26 
Directeur, directrice. Voy. ces m. 


CONDUCTION, 8. [. Action de 


prendre à loyor. Conductio, omis, f. Cie. 


CONDUIRE, v. act. 1° Faire allor 


en allant soi-même, mener avec soi, 
emmener. S'expr. 
avec diverses nuances : 
Ducère, o, is, dur, ductum, act. Cie. 


par les v. suiv. 
(Ea gén.) 


Jusqu'au van Perduc#re, act. Cic. 
Vers un point) Adducëre, act Cic. 


‘Dans un lieu) Introducère, act. (as. 
Inducëre, act. Liv. 
Abducëre, act. Cic. 
Eiucÿre, act. Cie. (D'un hen dans un 
antre) Deducére, act. Czæs. (Au delà) 
Transducëre ou Traducère, act. Czs. 
(ra autour) Circumduc®re, act. Cie. 


Loin d'un lieu 
Hors d’an lieu 


En avant) Producëre, act. Cæs. (Au- 
evant) Obduc®re, act. Cic. (En troupe) 


Conducére, act. Cic. (Reconduire) Re- 
ducère, act. Cic. (Pousser devant soi) 
Agère, o, is, egi, actum, act. Liv. 
Præ se agërc. Liv. Propellfre, o, is, 
puli, pulsum, act. Liv. (Pousser en 


troupe devant soi) Compellfre, act. 
Liv. =: Où me condws-tu? Quo ducis 
me? Plaut. Conduire là ses troupes, 
Copias eo conducXre. Cæs. — qqn au 
dedans, au dehors, Aliquem produ- 
cêre intus. Plaut. foras. Plaut. — 
qqa d'ici à la campagne, Aliquerm 
hinc rus producère. Ter. — un âne 
hors de l'écurie, Asinum stabulo 
roducËre. Apul. — 3es cobortes 
ors de la ville, Cohortes er urbe 
educére. Ces. — qqn chez soi, Ali- 
uem domum ducÿre. Plaut. — dans 
a maison de qqn chez qqu, In do- 
mum alicujus deducère. Tac. — chez 
Scévola, au gymnase, DeducEre ad 
Seærvolam. Cic. in gymnasium. Petr. 
— qqn dans sa chambre, Aliquem 
in cuôiculum abducëre. Plaut. — qqa 
à César, Aliquem ad Cæsarem perdu- 


cère. Cæs. — des jeunes filles dans 
aa même endroit, Virgines in unum 
conducëre. Cic. — Îles troupes en 


avant du camp, Copias pro castris 
producËre. C.æs. — devant {assemblée 
du peuple, In confhonem productre, 
Cie. — devant les tribunaux, In jus 
educËre. Cic. In judiium producre. 
Cic. — un captf, Coplivum pres se 
agère. Curf. — son troupeau dans 
une caverne, Pecus in speluncam 
compellére. Liv, — des brebis à l'a- 
breuvuir, Oues propellère potum (au 
supin). Varr. — au supplice, Ad 
mortem ducére. Cic. Ad necem pre- 
ducére. Cic. Ad morlem agère. Fac. 
— au combat, In aciem educëre. Liv. 
— l'armée contre l'ennemi, Brerei- 
tum im hostes indurère. Liv. — qqn 
à Rome, Aliquem Romam deducère. 
Liv. — ane colonie à Albe, A'han 


13 


384 CONDU 


deducëre coloniam. Liv. — une ar- 
mée en Macédoine, Ercrettum in Aa- 
cedoniam induc®re. Liv. — une ar- 
mée de Gaule en Lignrie, Érercitum 
e Galliä in Ligures eduvêre. Liv. — 
des troupes sur le terriloire ennemi, 
Copias in fines hostium introducëre. 
Cæs. — une armée à travers les dé- 
flés, Erercitum per angustias tradu- 
ctre. Cæs. Celui, Celle qui conduit, 
Voy. convocreca. || Conduire à l'autel 
= épouser), In matrimanium ducêre. 
s. || 2° Escorter, accompagner. De- 
ducére, o, is, duri, ductum, act. Cic. 
Comitari, or, aris, alus sum, dép. 
(ace.). Cie. : Conduire qqn au sortir 
de chez lui, jusauan forum, Dedu- 
etre aliquem de domo. Cic. ad forum. 
Cic. — la Mlle dans le maison de 
l'oncle, Deducëre filiam in domum 
patrui. Tac. — la jeune fille chez 
qn, Deducère virginem ad aliguem. 
Le. — qqn chez lui, Aliquem domum 
reducèëre. Cic. — en pompe (un mort), 
Aliquem honesto funere comitari. Nep. 
1 3° Transporter. S'expr. par les v. 
suiv. avec diverses nuances : (En 
gén.) Velère, o, is, veri, veclum, 
act. Cie, (Jusqu'an bout) Perveh”re, 
act. Cic. (Vers un point) Advehëre, 
act. Cie. (Dans un lieu) Invehfre, 
act. Cic. (llors d'un lieu) Evehÿre, 
act. Cic. (D'un lieu dans un autre) 
Devehëre, act. Cæs. (Au delà) Trans- 
vehtre, act. Cæs. (Ensemble) Con- 
vehëre, act. Cic. : Être conduit à tra- 
vers la ville, Per urbem vehi. Cic. 
Conduire qqn chez soi, de la campa- 
gne à Rome, à la ville, Aliquem ad- 
veh®re domum. Cic. ex agris Romam. 
Cic. ad urbem. Cic. — des légions 
de Sicile en Afrique, Legiones er Si- 
ciliä in Africam transuehëre. Sall. — 
jaua Rome, Romam usque perve- 
tre. Suet. — des colonies au Capi- 
tole, Colonias in Capitolium produ- 
cËre, o, is, duri, ductum. Suet. |] 
fait — ses bagages vers, Impedi- 
menta traduci jubet ad (acc.). Cæs. 
Être conduit solennellement sur un 
char, Carpento in pompä traduci, Suet. 
VoY. TRANSPONTER. Ï &° Diriger (sa 
monture ou le vehicule dans lequel on 
est porté). Regëre, o, is, reri, rectum, 
act. Cic. Moderari, or, aris, atus 
sum, dép. (acc.). Cic. Agilare, 0, as, 
avi, atum, act. Varr. Nep. Suel. : 
Conduire un cheval, Equum mode- 
rari. Cæs. regÿre. Liv. — un navire, 
Navem moderari. Cic. — une trirème, 
des quadriges, des chevaux (de selle), 
Agitare triremem. Nep. quadrigas. 
Varr. Suet. equos. Suet. — nn che- 
val, un char contre qqn, In aliquem 
dirigËre equum. Liv. currum. Ov. — 
un Davire au port, Navem in portum 
deductre, o, ts, duri, ductum. Cæs. 
— la flotte hors du port, Naves ez 
poritu educ#re. Czs. Chevaux qu'on 
ne peut —, Equi impotentes regendi. 
Liv. Celui qui conduit, Voy. conuuc- 
TEUR. || 5° Mouvoir en dirigeant; Fig. 
Servir de guide à. Jtegëre, 0, is, rer, 
rectum, act. Quint. DucFre (voy. 10), 
act. Cic. z Conduire la main, Manum 
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reqère. Qumt. — son œuvre de ma- 
nière à (infin.), Sic opus duc?re, ul 
(subj.). Quint. — qqu, l'esprit de 
qqn, Alicujus animum reg”re. Plaut. 
Se laisser — par l'appäl du gamn, 
ar la nature, Quzstu duci {passif . 
ic. Naturam sequi ducem (de dux). 
Cic. En nous laissant — par la na- 
ture, Afagisträ ac duce naturä. Cic. 
Conduit parles dieux, j'ai entrepris.., 
Diis ducibus, suscepi.. Cie. — par la 
ilié, Adductus misericordia. Cic. 
oy. ouven. || 6° Fig. Commander, 
être à la tête de. Ducëre (voy. 19), 
act. Nep. Præcsse, sum, es, fui, 0. 
dat.). Ces. : Conduire une armée, 
zercitum ducère. Cic. adminisfrare, 
0,as, avi, afum. Cic. Erercitui præesse. 
Czs. — la flotte, Classi præesse. Czs. 
Classem administrare. Czs. — Îles 
funérailles, Ducère funus. Cic. Celui, 
Celle qui conduit, Duzx, ucis, masc. 
Cæs. fém. Liv. Conduits par Anni- 
bal, ils firent..., Annibale duce, ges- 
sere. Liv. Voy. couvanoen. || 70 Fig. 
Gouverner. Regère (voy. 5°), act. Cic. 
Administrare, v, as, avi, atum, acl. 
Cie. Gubernare, act. Cic. Moderari 
(roy. 40), dép. (acc.). Cic. = Coa- 
uire l'État, Rempublicam regère. Cic. 
gubernare. Cic. Celui qui conduit, 
Duz, ucis, m. Cic. Difficile à con- 
duire, Impatiens imperii. Sen. domi- 
nationis. Pl.-j. Voy. aouvennen. || 
80 Fig. Administrer, avoir la direction 
de. Regëre (voy. 5e), acl. Cic. Gerère, 
0, is, gessi, gestum, act. Cic. Adimi- 
nistrare (voy. To), act. Cic. Guber- 
nare, acl. Cic. Curare, act. Liv. 
Præesse (voy. 60), n. Cie. : Conduire 
une maison, Domum regëre. Cic. — 
une affaire, Negotium administrare. 
Cic. procurare. Cie. — nos afluires, 
Nostra regËre ou gerëre ou gubernare. 
Cic. Bien — ses affaires, Recte sua 
componère (0, is, posui, posifum). Sall. 
— qq. travail, Alicui ra faciendæ 
præesse. Cic. — une guerre, Bellum 
gerère. Cic. administrare. Cie. curare. 
Liv. Guerre conduite par les consuls 
Bellum a consulibus bellatum. Liv. ( 
9o En parlant d'un travail matériel. 
Amener, Faire aller jusqu'à. Ducïre et 
ses composés (voy. de), act. Cæs. 
Agêre (voy. de), act. Liv. : Conduire 
de l'eau à travers une propriété, Du- 
cére aquam per fundum. Cic. — l'eau 
dans les fossés, dans les maisons, 
Aquam in fossas educère. Plin. in do- 
mos inducêre. Cæs. — l'eau du lac 
jusqu'à la rivière, Lacum ad flumen 
adducëre. Pl.-j. — à Rome les eaux 
de l'Anio, Anienem in Urbem perdu- 
cère. Suet. — une ligne, Lineam du- 
cére. Plin. perduc®re. Vitr. — le re- 
tranchement depuislecampjusqu'à.…, 
Ducère vallum ex castris ad (acc.). 
Cæs. — un fossé jusqu'à..., Perdu- 
cêre fossam ad (acc.). Czs. — un 
fossé des deux côtés de la colline, 
Ab utroque lalere collis transversam 
fossam obduc#re. Cas. — des fossés 
au travers des rues, Fossas trans- 
versas viis præducére. Cæs. — une 
mine vers un lieu, Agére cuniculum 
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ad locum. Liv. || 10° Fig. Faire par 
venir à. Addncère, 0, is, duxi, duc- 
tum, act. Cic. Perducëre, act. Cic. : 
Coutduire une ch. à bonne fa, kea 
ad effecium adduc#re. Liv. — une af. 
faire au puiutl de (infin.), Rem in 
eum locum deducfre, ut (sub.). Cac. 
— aux bouncurs, Ad honores perdu- 
cère. Cic. productre. Cie. — à l'ad- 
miration, À d admirationem traducÿre. 
Cic. — qqu à sa perte, Aliquem ad 
perniciem perducère. Varr. devocare, 
o, as, avt, atum. PA, — droit à la 
vérité, Ad verilatem dirigère. o, is, 
reri, rectum. Cic. || 11° Determiner 4. 
Ducëre (voy. 10), act. Cic. Adducére, 
act. Cic. IndncËre, act. Cic. Produc£re, 
act. Ad er. Perdueëre, act. Cic. 
Plaut. = Conduire qqn 4 croire, Ali- 
quem ad credencum ducëre. Cie. indu- 
cére. Cic. adducre. Nep. Aliquem ad- 
ducëre ut credat. Cic. perduc#re ut 
credal. Plaut. — qqn à (faire), Ati- 
quem producËre ut (factat). Ad Her. 
— qqn à faire la guerre, Aliquerm in 
bellum inducëre. Nep. — qqn à faire 
ce qu'on veut, Aliquem ad suam vo- 
luntatem perducëre. Ney. 

Conouuns, v. a. Aboutir à. Ferrz, 
fero, fers, tuli, lafum, n. Ces. Nep. 
Liv. Tendêre, 0, is, letendi. tentum et 
tensum, n. Virg. Plin. Ducëre, o, is, 
duri, ductum, n. Virg. or. Ov. : 
Un chemin conduit en Perse, Via 
fert in Persidem. Nep. Deux chemins 
conduisaient au port, ffinera duo ad 
portum ferebant. Cæs. La route qui 
d'ici conduit dans l'Inde, Via quz est 
hanc ad Indiam. Cic. La route qui — 
d'Assorus à Enna, Via quàä Àssoro 
Ennam alur (impers. pass.). Cie. 

Se connue, v. réf. 1° Diriger 
soi-même ses pas : Chacun s'élail mis 
à se couduire lui-même, Sibi quisque 
dux ttineris cœperat fieri. Curt. || 2° 
Fig. So gouverner soi-même. Se regére 
(o, is, reri, rectum). Cic. Suos mores 
regêre. Cic. || 3° Fig. Se comporler. 
Se gerëre (0, is, gessi, gestum). Cic. 
Se præbère (eo, es, bui, bitum). Cic. 
Agëre, o, is, egi, actum, acl. et neut. 
Cic. Facëre, io, is, feci, factum, act. 
et neut. Cic. =: L'art de se conduire, 
Ars vilz. Sall. Comment me condui- 
rai-je ? Quid agam ? Ter. Quid faciam ? 
Ter. Voilà comment ils se conduisent 
avec les hommes, Iæc im homines 
faciunt. Cic. Se — de telle sorte 
que... Sic se gerëre ou se adhibére, 
ut (subj.). Cie. Se — honorablement, 
Se gerëre honeste. Cic. Se — avec or- 

ueil, Se præbëre superbum. Cic. Se 

ien —, Recte [aczre. Quint. Se bien 
— avec qqn, Cum aliguo agère præ- 
clare, Cie, bens. V.-Mar. On s'est 
fort bien conduit envers lui, Cum illo 
aclum optlime est. Cic. Se conduire 
mal, Male agëre. Cie. Se — irès mal 
avec qqn, Cum aliquo pessime agëre. 
Cic. Se — envers qqn avec modéra- 
tion, Aliquo moderate uli, or, ris, 
usus sum, dép: Cic. Se — en ciloyea, 
en homme, Pro cive se gerëre. Cic. 
Se præbère virum. Cie. Se — en ami, 
Amice facbre. Cic. C'est se — en père 
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injuste que de (infin.), Iniqui patris 
est tofin.). Ter. Voy. Se couronTEn. 

CONDUIT, ITS, part. passé de con- 
DUIRE, VOY. Ce v. 

Conourr, 8. m. 4° Tuyau, canal. 
Pistula, #, f. Cic. Frontin. Canalis, 
is, abl. 5, m. Cic. Qqf. lier, tineris, 
0. Col. : Les conduils qui amenaient 
l'ean, Fistulz quibus aqua suppedita- 
batur. Cie. Des — d'eau, Itinera 
aquz. Col. Conduit (souterrain), Cu- 
niculus, 1, m. Cic. Voy. Tuyau. || 2° 
T. d'analomic. Voie, canal. ter, line- 
ris, on. Cic. Via, æ, f. Cic. Canalis, 
is, abl. à, m. Plin. Mealus, &s, m. 
Plin. Transilus, fs, m. Plin. =: Con- 
duit de la respiration, Mealus spi- 
randi. Plin. Transitus spiritüs. Plin. 
Canalis animæ. Plin. 

CONDUITE, s. f. 1° Action de faire 
aller, do mener avec soi. Deductio, ons, 
f. Cic. S'expr. plus SOnv. par un v. 
: Conduite de soldats dans Îles places 
fortes, Deductio militum in oppida. 
Cic. Sous ma —, le duce. Virg. 
D20s la — d'une colonie, In deducendä 
coloniä. Cic. Confier à la cavalerie la 
— du bélail, Pecus equilibus agen- 
dum attribuëre. Sall. Charger qqn de 
la — d'un troupeau, Aliquem pecori 
præficère. Cic. Voy. coxnuoimE 1°. |] 
2° Action d'escortor, d'accompagner. 
Deductio, onis, f. Dig. S'expr. le pl. 
souv. par an v. =: La conduite de la 
fiancée à la maison de son époux, 
Sponsæ deductio in domum mariti. 
Dig. Faire la — à qqn jusque dans 
le forum, Aliquem tn run dedu- 
bre. Quint, Voy. conpuine 20. || 9e 
Action de transporter. Tranavectio, 
enis, f. Pl.-j. || 6° Action de mouvoir 
sn dirigeant, action de guider. Regimen, 
minis, n. Vell. Tac. Moderamen, 0. 
Ov.: La conduite des chevaux, Equo- 
rum moderamen. Ov. regimen. Tac. La 
— (d'un cbar), Aurigalio, onts, f. Suet. 
La — (d'un navire), Gubernatio, onis, 
f. Cic. |} 5° Fig. Action de commander, 
de gouverner. Ductus, üs, m. Cic. Cæs. 
3 Se ranger sous la conduite de qqn, 
Ad ductum alicujus se applicare. Cic. 
Confier à qqn la — dune armée, 
de qq. guerre, Aliquem erercilui du- 
cem præficère. Cic. Aliquem alicui 
bello præpon’re Cic. Avoir la — des 
légiuns, Legionibus præesse. Cic. Ar- 
mee qui est sous la — d'un chef 
plein de sagesse, Erercilus cui præ- 
osttus est sapiens imperafor. Cic. 
ous là — de Germanicus et sous 
les auspices de Tibére, Ductu Ger- 
manici, auspictis Tiberi. Tac. Ils 
meltent à la voile sous la — d'An- 
toine, Admainistrante Antonio naves 
soluunt. Cæs. Celui qui a la — de la 
flotte, Classis dur (ucis) ou præfectus 
i). Cic. La guerre a lieu sous sa —, 
0 duce bellum geritur. Cic. |} 6° Ac- 
tion de diriger un ouvrage, une affaire. 
Admanistraltio,onts,f. Cic. Procuratio, 
f. Cic. Curatio, f. Cic. Rectio, f. Cie. = 
La conduite de l’uaivers, Administra- 
‘io mundi. Cie. La — de mes affaires, 
Rerum mearum procuratio. Cie. La — 
des affaires publiques, Rerum publi- 


CONDU 


carum rectio. Cic. La — d'an État, 
Civilatis gubernatio. Cic. Sous la — 
de la nature, Duce natura. Cic. Avoir 
la — d'une guerre, Voy. convune 80. 
Charger qqn de la — de qq. affaire, 
Aliquem alieui negotio præponère. Cic. 
Coufer à qqn la — d’une guerre, Ali- 
cui summam belli permiltére. Ces. 
Messala s’est chargé de la — du pro- 
cès, Judicii rationem Messala suscepit. 
Cie. |] 7° Fig. Disposition, ordonnance 
(d'une œuvre). Ductus, &s, m. Quint. 
I] 8° Fig. Direction morale do qqn. 
jducatio, onis, f. Tac. = Se charger 
de Ia conduite d'un jeune homme, 
Juvenem regendum suscipére. Cie. Être 
chargé de la — de qqn, Educationi 
alicujus grasse. Tac. Charger qqu 
de la — de qqn, Aliquem mortbus ali- 
cujus præpon?re. Quint. [| 9° Fig. Ma- 
nière do se comporter. S expr. diver- 
sement selon la auance. 4. Expres- 
sions générales : (Plan de vie, prin- 
cipes, ligne ou syslème de conduite) 
Vitz ratio Gnis), f. Cic. Vivendi via 
(æ), f. Cie. Vilæ institutum et simpl. 
nsfifufum, à, a. Cic. Instituta, orum, 
a. pl. Cic. Disciplina, æ, f. Cic. Con- 
silium, ti, D. Cic. (Vie, genre de vie) 
Vita, æ, f. Cic. lœurs) Mores, um, 
a. pl. Cic. (Procedés) Ars, artis, f. 5. 
et pl. souv. Artes, fium, f. pl. Sall. 
(Actions, actes) Facta, orum, n. pl. 
Cic. Res (erum) gestæ (arum, f. pl. 
Cie. (Trait, action, acte) Factum, i, 0. 
Cic. Facinus, noris, n. Cic. Res (ei) 
gesta (2) et simpl. Res, ei, F. Cic. (Cela, 
cette chose} Id, a. Cic. Illud, n. Cic. 
oc, n. Cic. Ea res, f. Cic. et, au com- 
meacement d'une phrase, Quod, n. 
Cic. Quæ res, f. Cic. 2. Fxpressions 
particulières : (Crime) Scelus, leris,n. 
Cic. (Cruauté\ Crudelitas, atis, (. Cie. 
(Injustice) Injustitia, z, f. Cic. (Là- 
cheté) Ignavia, z, f. Cic. (Bravoure) 
Fortitudo, dinis, f. Cic, (Action bonne, 
généreuse) Benefactum, 1, n. Cic., etc. 
. Souvent on doit tourner par un 
verbe, comme : Facëre, io, is, feci, 
factum, ou Agëre, 0, 1s, gi actum (= 
faire, agir). act. et neut. Cic. Se gerëre 
(ee îs, gessi, gestum, — 8e conduire). 
ic. : Ligne de conduite, Via vivendi. 
Cic. vitæ. Ior. Règle de —, Secta 
vitz. Quint. Adopter un système de 
—, Institutum vitz capëre. Cic. La 
cupidité ne le détourna pas de sa li- 
ne de —, Non (illum) avaritia ab 
inslifuto cursu devocavif. Cie. Dans 
toute la — de la vie, In omni ra- 
tione vitæ. Col. Avoir trait à la — or- 
dinaire de la vie, Spectare ad insti- 
lulionem vilæ communis. Cic. — dé- 
raisonnable, Ratio absurda. Ter. |mi- 
ter la — de son aïeul, Fmitari avi 
disciplinam. Cic. Que la — du mé- 
tayer soit bien réglée, Villicus disci- 
plinä bond utatur. Cato. Dicter à qqn 
des règles de —, Disciplinam alicui 
præscribfre. Cic. Le meilleur port 
pour celni qui se repent, c'esi le 
changement de —, Optimus est por- 
fus pænilenti mulatio consilii. Cic. 
Régler sa — sur le devoir, Offcio 
consilia moderari. Cic. La — égale 


des Roœains, 


Ordinem rei gesiæ geler ad sena- 
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de la vie entière, Æquabilitas unf- 
versæ vilæ. Cic. — honnête, Ilonestas 
vilæ. Cic. — plus relâchée, Vita re- 
missior. Suet. Pécher, S'égarer dans 
sa —, In vifæ ralione peccare. Cic. 


In vitä delinquére. Sall. Demander 


compte à qqn de sa —, Rattunem vi- 
tæ ab aliquo reposcëre. Cic. Réfuter 


par sa — les criliques de qqn, Ali- 
uem vilä refellfre. Cic. — régulière, 
ani mores. Dig. Ce roi ne pouvait 
régler sa —, ex ille suos mores re- 


gËre non poterat. Cic. Suivre la — de 


son père, Afores pairis persequi. Plaut. 
La gluire qui résulte d'une — ver- 
tueuse, Donæ artis fama. Sail. La — 
Romanæ artes. Liv. 
Approuver ma —, Seum factum pro- 


bare. Cie. — honorable, Honeste acta, 


n. pl. Cic. Gloriense —, fllustria fac- 
ta, n. pl. Cic. Pompée, préjugeant 


l'eflet de votre —, Pompeius, vestri 
facti præjudicio. Cæs. Brillante —, 


Præclarum facinus. Sall. factum. Cic. 
leudre compte au sénat de sa —; 
tum. Suet. Couvrir d'un prétexte hon- 
uêle l'infamie de leur —, Honestä 


præscriptione rem lurpissimam (egère. 
Cæs. L'indignité d'une telle —, fndi- 
gnilas rei. Cic. C'est cetie — quai l'a 


délaché d'elle, Ea res disjunrit illum 


ab ill&. Ter. Mauvaise — Pravitas, 


atis, f. Tac. — bien réglée, Tempe- 
ranlia, æ, f. Cic. — inconsidérée, 
Intemperies, ei, f. Cic. — téméraire, 
Temeritas, atis, f. Cic. Dissimulé dans 
sa —, Obscurus in agendo. Cic. Ne 
modifle pas ta —, Ne minueris hæc 
quæ facis. Ter. Il3 rapportent À l'in- 
térèt toute leur —, Quæecunque agunt, 
ad utilitatem referunt Cie. La mème 
— convient..., Idem facère convenir. 
Quint. Il appartient à la vertu de 
tenir une telle —, Hoc facëre vir- 
tutis (est). Cic. Ils envoyèrent con- 
sulter (l'oracle) poar savoir quelle — 
tenir, Miserunf consulftum quidnam 
facërent. Nep. Je t'ai consulté sur 
la — que je devais tenir, Quonam 
modo gerËrem me, usus Iuo consilio 
sum. Cic. Se tracer à soi-mêwe la 
— A tenir, Sibi præscribére quid 
fieri oporteat. Czæs. C'est une — 
ferme el prudente, Constanter pru- 
denterque fit. Cic. Tant leur — est 
œubilet Tant& mobilitate sexe agnnt ! 
Sall. Avoir une — irréprochable, 
Sanctissime se gerëre. Cic. Avoir une 
mauvaise —, Male marre. Cie. Sa — 
devint arrogante, Elalius se gerère 
cæpit. Nep. Conformer sa — aux 
vieilles traditions, Se more majcrum 
gerëre. Sall. Démentir sa —, À se 
ipso deficére. Cic. Si sa — n'avail 
pas été déloyale avec moi, Si me 
non improbissime tractasset. Cic. Voy. 
Se conouine 3°. || 100 Fig. Maniore 
d'agir sage et prudonte : Ilomue de 
cunduite, Homo frugi (indècl.). Cic. 
J'ai de la —, Sum bonus et frugi. Hor. 
Qui n'a pas de —, Intemperans, gén. 
antis. Cic. |} 14° Action d'amener qq. 
ch. à un certain endroit. Deductio, 
onis © Cic. : La conduite des eaux 


388 CONFÉ 


au lac d'Albe, Albanæ aque deductio. 
Cie. || 120 Ce qui sert à amener, voie, 
canal, suite de tuyaux. Ductus, üs, m. 
Cic. Ductio, onis, f. Vitr. =: Des con- 
duiles d'eau, Ductus aguarum. Cic. 
Ductiones aquarum. Vitr. Voy. AQUE- 
ooc. !| 13° Fig. Voie, dessoin. Voy.ces ©. 

CÔNXE, s. m. 1° Solide dont la base 


est un cercle at le sommet une 
| . Cic. 


Conus, i, m. Cic. Meta, æ, 


Turbo, binis, m. Plin. =: (S'élever] en 


forme de cône, In melæ modum. Liv. 


In metam. Col. Qui a la forme d'un 
—, Similis metz. Plin. Qui a la forne 


d'ou — renversé, Similis turbini in- 
verso. Plin. Voy. coniQos. || 2° Fruit. 
Conus, à, m. Col. =: Qui porte des 
cônes, Confer, era, erum. Virg. 

CONEGLIANO, y. d'Italie. *Conelia- 
num et Coneglianum, i, 0. 

CONFABULATION. C. ENTRETIEN. 

CONFADULER. C. S'ENTRETENIR. 

CONFECTION, 8. f. 1° Action de 
faïro qq. ch. Confectio, onis, F. Cic. 
S'expr. pl. souv. par un v. = Prést- 
der [ la coafection d'une ch., Alicui 
rei facundæ præesse. Cic. Achète de 
la laine pour la — d'an manteau, 
Eme lanam unde pallium conficiatur. 
Plaut. Je continuerai jusqu'a parfaite 
—. Haud desinam, donec perfecero. 
Ter. Voy. coNFECTIONNER. || 20 Medica- 
mentcompose. Compositio, onis, f. Cels. 

CONFECTIONNEN, v. act. Faire. 
Facère, io, is, feci, factum, act. Cic. 
Conficère, 10, 1s, feci, fecitum, act. 
Cic. Voy. PAIE, FADNIQUER. 

CONFÉDÉRATION, 8. f. Union 
entre États. Societas, atis, f. Cie. Fœ- 
dus, deris, D. Cic. =: De confédératiun, 
Socialis, m.f.,e,n. Liv. Entrer dans 
la —, Ad socielatem se applcare. Nep. 
Voy.les sutv. 

CONFÉDERNE, és, adj. et subst. 
Uni par confederation. Fœderatus, a, 
um, Cic. Socius. Cic. =: Les confedé- 
rés, Pæderati, orum, m. pl. Cic. L'ar- 
méeconfédérée, Socialiserercitus. Liv. 

Se CONFEDEBREN, v. réf]. et ré- 
cipr. S'unir par confederation : Se con- 
fédérer avec qqn, Cum aliquo socte- 
tatera coire, eo, is, ivi et it, um. Cic. 
Se — ensemble, Fœdus inter se facère 
(io, ts, feca, factum). Cic.Voy.S'atLign. 

CONFERENCE, 8. f. 19 Qqf. Com- 

aison. Voy. ce m. fj 2° PI. souv. 

ntretien. Colloquium, si, na. Cic. Col- 
locutio, onis, Cie. = Conférences 
avec l'ennemi, Colloquia cum hostibus. 
Cic. Traiter de la paix dans des —, 
Per colloquia de pace agëre. Cæs. Le 
jour fixé pour la cuafcrence, Collo- 
gquendi dies. Nep. Fixer l'henre ou le 
jour de la —, Tempus adeundi def- 
aire. Cæs. Colloquendi fempus sumÿre. 
Nep. Tempus colloquio stature. Liv. 
Appeler qqn à une —, Aliguem ad 
colluquium evocare. (æs. Des confé- 
rences ont lieu, Colloquia fiunt, Cæs. 
Venir à nne conféreuce, In ou Ad 
colloquium venire. Cæs. Ad colloquiurn 
congredi. Liv. Entrer eo — avec qqn; 
pour traiter de la paix, Venire cum 
aliquo w collocufionem. Cic. in col- 
loquium de pacs. Sal. Être on —, Te- 
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nir ou Avoir une — avec qqn, Cum 
aliquo colloqui, or, éris, loculus sum, 
dep. Cic.Voy. conrén&n (neul.). Avoir 
de fréquentes conférences avec qqn, 
Cum aliquo sæpe congredi. Cic. Avoir 
des — secrèles avec qqn, Occulta 
colloquia cum aliquo habère. Liv. 
Avoir secrètement avec qan de fré- 
quentes —, Secreta colloquia cum 
aliquo serëre. Liv. Avoir une confé- 
rence ensemble, Congredi, ior, Eris, 
gressus sum, dép. Nep. Inter se collo- 
qui. Cic. Avoir ensemble de fréquen- 
tes conférences, Crebra colloquia inter 
se habëre. Cæs. Sortir d'une confé- 
rence avec qqn, À colloquio alicujus 
digredi. Cæs. Pour temir une —, Cul- 
loquii eausä. Cæs. || 3° Réunion pour 
traiter qq. affaire. Congressus, üs, m. 
Cæs. 9 Leçons, instructions. Schola, 
æ, f. Cic. Quint. Auditio, onis, f. Plin. 
Gell. : Faire des conférences, Scho- 
las habere. Cic. 

CONFERER, v. act. 1° Comparer. 
Voy. ce m. || 3° Donner, decerner qq. 
ch. à qqn. (Aliquid ad aliguem ou ali- 
cui) deferre, fero, fers, luli, latum. 
Cic. Cæs. (Aliquid in alquem) con- 
ferre, fero, fers, tuli, collatum. Cic. 
(Ahquid alicui) mandare, 0, as, aui, 
atum. Cac. tribuËre, 0, is, ui, utum. 
Cic. dare, o, as, dedi, datum. Cic. : 
Conférer tous tes pouvoirs à un seul, 
la royauté à César, Deferre omnia ad 
unum, Cic. regrum Cæsarr. Cie. — à 
qqu un bienfait, Denefcium in ali- 
quem conferre. Cic. On ne leur confère 
aucun hoaneur, Nullus tis honos com- 
municatur. Czæs. Conférer les com- 
mandements, Mandare imperia. Cac. 
— à qqn le gouvernement de la Lu- 
silanie, Aliquem Lusitanir (au dat.) 
præficère, do, is, feci, fectum. Tac. 
— à qqa le droit de cité, Alicui civi- 
tatem tribubre. Cic. Aliquem in civi- 
tatem recipère, 10, is, cepi, cepium. 
Cic. Aliquem civitate donare, 0, as, 
aut, atum. Cic. Voy. DONNER. 

ConFrEnegn, v. n. 10 Anc. Contribuer 
à. Voy. ce m. || 2° S'entretenir de qe 
matière serieuse. Colloque, or, &ris, lo- 
culus sum, dép. Cic. Communicare, 
o, as, avi, atum. Cic. Serinones con- 
[erre, fero, fers, tuli, collatum. Cic. 
Colloquium hubère, eo, es, bui, bilurm. 
Czæs. : Conférer avec qqn, Cum aliquo 
colloqui. Cic. communicare. Cie. — 
secrèlement avec qqn, Occulta collo- 
quta cum aliquo habère. Liv. — fa- 
milièrement avec qqn, Familiares 
sermones cum aliquo conferre. Cic. 
— fréquemment ensemble, Crebra 
colloquia inter se habëre. Cæs. — en- 
semble sur qq. ch., de ga ch., Ali- 
quid inter se conferre. Cic. — lon- 
guement ensemble de qq. ch., De re 
inter se mulla communicare. Cic. Îls 
virent pour —, Venerunt ad collo- 
quium. Cæs. Envover qqn pour —, 
Mattrre aliquem colloquii causa. Cæs. 

CONFERVE, 5. f. Nom de plantes 
aquatiquos. Conferva, z, f. Plin. 

CONFESSE, 3. Confession = Aller à 
confesse, *Ad sacram confessionem 
eccedère, n. (Le Br.). 
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CONFESSER, v. act. 1° Avousr. 
Confiteri, eor, ëris, fessus sum, dép. 
{acc.). Cic. Voy. avouen. || 20 Décla- 
rer. Confiteri (voy. 10), dép. Cic. : 
Confesser ses pie és, ” Peccata conf- 
ter (Eccl.). [| 3° Faire profession pu- 
blique de sa foi. Confiters (vuy. {°), 
dep. Tert. : Confesser Jésus-Christ, 
la foi de Jésus-Cbrist, Christum con- 
fiteri. Prud. — Dieu, Deum confteri 
Tert. || 6° Recevoir la confession de 
qqn = Confesser qqn, *Alicujus con- 
fessionem audire, 10, is, ivs et ii, ifum 
{Le Br.). 

Se coNrassen, v. réfl. 10 S'avouer. 
Voy. ce v. || 2° Déclarer ses pechés 
*Peccata confiteri, eor, éris, fessus 
sum, dép. (Le Br.) : Se confesser 4 
un prètre, * Sacerdoti peccata sua ape- 
rire, 10,1, perui, perlum (Le Dr.). 

CONFESSEUR, s. m. 40 Celui qui 
a confesse le nom de Jesus-Christ 
Confessor, oris, m. Lact. = Confesseur 
de fa foi, “Confessor Dei (Eccl.). || 2° 
Prêtre à qui l'on so confesso. *Confes- 
sartus, ii, m. (Ecci.) : 11 est le con- 
fesseur du roi, * Est regi a confessio- 
nibus (Le Br.). 

CONFESSION, 8. f. 1° Aveu, decla- 
ration. Confessio, onis, f. Cic. Voy. 
AvEU. || 2° Declaration que l'on fait de 
sos poches. * Confessio, onis, f. (Eccl.). 
| 3° Au pl. Memoire où l'on Fait aveu 
e ses erreurs. Confessiones, um, [. pl. 
Aug. |} € Profession publique que l'on 
fait de sa foi. *Confessio, ons, f. 
(Eccl.) = Confession de foi, * Fidei 
confessio (Le Br.). 

CONFESSIONNAL, 5. m. Endroit 
où se tient le confesseur. * Confessio- 
nale, is, 0. 

CONFIANCE, 8. f. 1° Espèranos 
ferme en qqn ou en aq: ch. Fides, ei, 
F. Cic. Fiduca, æ, f. Cic. Spes, ei, f. 
Cic. 2 Confiance que donne une bonne 
position, Fiducra loci. Ces. Nulle — 
dans une affeclion durable, Fiducia 
nulla stabilis benevolentie. Cie. 
aveugle dans un nom, Nominis su- 
pershtio (onis), f. Tac. Faute de — 
dans la bonté de sa cause, Difidentiä 
causæ. Pl.-y. Simuler peu de — dans 
une ch., Diffidentiam rei simulare. 
Sall. Prendre —, Spem capÿre. Liv. 
Perdre —, Spem abjic®re. Cic. Je n'ai 
pas perdu —, Sperare non destiti. 
Cie. Donner —, Spem dare on facëre. 
Cic. Inspirer à qqn la plus grande —., 
Marimarm alicui Fiuciam parëre. Sall. 
[Cela] ne réussit à inspirer aucune 
—, Nihil valet ad faciendam fidem. 
Cic. Cette — les poussa à cn 
[æc spes provexit (eos), ut (subi.). 
Liv. J'ai —, Bonam spem habeo. Cic. 
Mettre sa —, Avoir — en qqa, Confj- 
dre ou Fid£re, o, is, fisus sum alicui 
(rar: aliquo). Cic. Metire sa — dans, 

voir — en qq. ch., Alicui rei on 
Aliquä re fid?re ou confidëre. Cie. Îl 
a assez de — dans son génie pour 
espérer, Tantum fidit ingenio, ul spe- 
rel. Quint. Avoir — daus sa fortune, 
puquciam kabère rerum suarum. Cæs. 

e pas avoir — eo qNA, 60 qq. ch. 
Alicui, Alicui rsi difidère, 0, dl fau 
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sum. Cie. N'avoir pas grande — dans 
ces légions, Non magnopere his legio- 
nibus confidère. Cic. Je n'ai pas — 
en cela, 1d nullä Aabeo in spe. Cic. 
N'ayons pas trop de —, Nihil nimis 
oportet confidëre. Cic. Avoir —, Avoir 
là — que…., Confidëre (prop. inGn.). 
Cic. Czs. Sall. Sperare, 0, as, avi, 
stum (prop. iufin.). Cic. J'ai — que 
je pourrai…., (Mihï) confideutia est 
me posse.… Plaut. J'ai grande — 
qne…., Alagna me spes tenel (prop. 
infin.). Cic. On a — que, Spes est 
(prop. infin.). Ad Her. On n'avait 

as grande — que, Parum spei eral 
Prop. iofin.). Liv. N'avoir pas — 

ue, Difidére (prop. infin.). Cic. 

23. Voy: ESPÉRANCE, ESPÉRER. Plein 
do — dans qqn ou qq. ch., Voy. 
coxFIaNT 40. || 20 Assurance, Sêcu- 
rite que fait concevoir l'etat des af- 
faires. Fides, ei, F. Cic. : La confiance 
commence à manquer, Fides defic're 
cæpit. Cic. Ébranier la —, Fidem mo- 
lin. Liv. labefactare. Suet. Ruiner la 
—, Fidem abrogare. Liv. La — a dis- 

aru, Fides concidit, Cic. La — avait 

isparu de la place, Sublata erat de 
foro fides. Cic. La perte de la —, 
Suspicio, onis, f. Cic. Sans ébranler 
la —, Fide incolumi. Liv. Se soute- 
air par la —, Fide stare. Liv. Faire 
réoaltre la —, Fidem revocare. Cic. 
L 30 Assurance qu'on prend sur la pro- 

ite ou la discretion de qqn. Fides, ei, 
f. Cic. Fiducia, æ, f. Cic. z Conflance 
en qqn, Fiducia alicujus. Cic. Avoir 
— en qqn. Donner 8a — à qqn, Ah- 
cui confidère ou fd®re, o, is, fisus sum, 
Cic. credère, o, is, didi, ditum. Cic. 
Avoir — dans la loyauté de qqo, In 
fide alicupus spem habére. Cic. Avoir 

eu de — en qqn, Parvam fidem alicui 
abère. Ter. Avoir plus de — en qqn, 
Fidem majorem alicui habëre. Cic. il 
fautesaminer le degré de — que César 
mérite, Consuterandum es quanta Cæ- 
sari fides sit habenda. Cic. Ils ont 
notre —, lis fidem Aabemus. Cic. J'ai 
sa —, ou Il à — en moi, Dfihi fides 
apud Aunc esf. Ter. Qui donne sa — 
avec circonspection, Caulus in cre- 
dendo. Cic. Accorder toute sa —, Cre- 
dulifatem suam addicëre. Curt. Inspi- 
rer la —, Fidem afferre. Quint. La 
fraude commence à gagnerla—, Fraus 
fidem sibi præstruit. Liv. Un homme 
de —, Horno fidus. Cic. Curator fidus 
negoliorum. Sall. Auteur. Témoin di- 

e de —, Auctor, Testis locuples 
gén. etis). Cic. Je cherche un mes- 
sager de —, 0 locupletem tabel- 
lrium. Cic. Oter la —, Fidem detra- 
hëre. Quint. Retirer sa — à qqu, Alicut 
dem abrogare. Cic. Perdre la — (= 
se discréditer), Fidem sibi abrogare. 
Liv. detrahfre. Quint. Trahir la — 
de ses amis, Fidem amicorum Lædfre. 
Cic. Ceux qui ont trahi notre —, 
abusé de la — qu'ils nous inspiraient, 
Qui nos per fidem fefellerunt (= qui 
nous ont trompés sous des apparences 
de bonne foi). Cic. Tromper la — 
de qqn, Aliquem decipère per fidem. 
Liv. propter Adem. Ter. Cause où il 
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s'agit d’un abus de —;, Judicium fidu- 
ciz. Cic. || 4° Sentiment qui nous 
porte & comptor sur nous-mêmes, har- 
dicsse, courage. Confidentia, æ, {. Cic. 
Fidentia, f. Cie. Fiducia, f. Liv. : Con- 
flance eu soi-même, Fiducia sut. Liv. 
— que donne la victoire, Fiducia vic- 
toriæ. Suet. Enfant qui a — en lui- 
même, Puer bene sibi fidens. Cic. Plein 
de —, Fiduciæ plenus. Cæs. Donner 
— aux barbares, Fiduciam barbaris 
afferre. [irt. Donner plus de — 4 
l'armée, Confirmatiorem exercitum ef- 
ficëre. Cic. Montrer de la —, Fidu- 
ciam præ se ferre. Quint. Avoir — 
en soi-même, Sibi fidére ou confidfre 
(o, is, Asus sum). Cic. Dès qu'il s'a- 
pergut de la — qu'avait l'ennemi, 

bi, quanta fiducia esset hosti, sensit. 
Liv. Avoir une grande—en soi-même, 
Muilum fiduciæ in se (à l'abl.) collo- 
care. Cic. N'avoir pas — en soi-mème, 
Manquer de —, Subi diffidëre (0, is, 
fisus sum). Cic. Il] manque de —, Ei 
confidentia deest.Cic. Qui a perdu —, 
Demissus, a, um. Cic. Afflictus. Cic. 
Ranimer la — de qqn, Aliquem eri- 
g're, 0,18, rexi, reclurn.Cic. confirmare, 
0, as, avi, atum. Cic. Afflictum ani- 
mum alicujus recreare. Cic. Reprendre 
—, Se erigëre. Cic. Se in spen erigère. 
Liv. Il marchera à la mort avec —, 
Fidenti animo gradietur ad mortem. 
Cic. Parler avec —, avec la plus 
grande —, Loqui fidenti voce. Cic. 
confidentissime. Cic. Affirmer avec 
—, Répondre avec plus de —, Con- 
firmare fidenter. Cic. Respondëre fiden- 
tius. Cic. Avec trop peu de —, Sans 
raude —, Non satis fido animo. Liv. 
6" Présomption. Confidentia, æ, f. 

laut. Ter. Cic. : Qui a de la con- 
flance, Confidens, gén. entis. Cic. 
Avec —, Confidenter. Ter. Cic. Voy. 
PRÉ<OMPTION. 

CONFIANT, part. prés. de con- 
rien, Voy. ce vw. || Adj. CoNr:aNT, 
ANTE. 1° Qui a confiance en qqn ou en 
gg. ch. (Alicui et rar. Aligquo, Alicui 
reiou Aliqua re) confidens, gén. entis. 
Cic. fidens. Cic. confisus, a, um. Cic. 
(Aliquo, Aliqu& re) fretus. Cic. nirus. 
Cic. subnirus. Cie. = Confant dans le 
succès de la guerre, De bello securus. 
Cic. Être —,Voy. Avoir CONFIANCE 10. 
1 2° Qui croit facilement à la probits, 
à la discretion d'autrui. Credulus, a, 
um. Cic. || 3° Qui compte sur lui-môme, 
hardi. Fidens, gén. entis. Cic. Conf- 
dens. Plaut. Ter. Confirmatus, a, um. 
Cic. Erectus. Cic. : Âme confiante, 
Animus erectus. Cic. confirmalus. Cic. 
Armée plus —, Confirmaiior exerci- 
tus. Cæxs. D'un cœur trop peu con- 
flant, Non satis fido animo. Liv. tre 
—, Voy. coNrrance éo. || 40 Presomp- 
tueux. Confidens, gén. entis. Cic. Sibi 
fidens. Cic. Voy. PRÉSOMPTUEUX. 

CONPIDEMMENT, adv.1° Qqf.Aveo 
confiance. Fidenter. Cic. || 2° Orion. En 
confidence. Secreto. Cic. Arcano. Cæs. 

CONFIDENCE, 8. f. 1° Qqf.Confiance 
qui porte à faire part de 805 secrets. 

iducia, æ, f. Cic. Fides, ei, F. Cic. 
Voy. conruncs 3. || 2° Ordin. Com- 
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munication d'un secret. Communicatio, 
onis, Î. Cic. S'expr. pl. souv. par un 
verbe =: La confidence d’un projet, 
Communicatio consilii. Cic. Abuser 
d'une — (= révéler les choses cou- 
fiées), Commissa enuntiare. Cic. Ne 
pas trahir les confidences, une con- 
dence, Commissa celare. Nep. Juv. 
Commissum tegëre. Hor. Faire à qqn 
— de son opinion, De existimations 
suë alicui commiti®re, 0, is, misi, mis- 
sum. Cic. Faire des confidences à qqn 
sur qq. ch., Rem cum aliquo commu- 
nicare, o, as, avi, atum. Cic. Faire à 
ag" confidence de ses projets, Con- 
silia alicui credëre, o, is, didi, ditura. 
Ter. Échanger des confidences, Collo- 
qui secreto. Cic. arcano. Gxs. Echanger 
ce longues — sur qq. ch., De aliquä 
re inier se mulla communicare. Cic. 
Mettre qqn dans sa confidence, Ali- 
quem in conscientiam sumèTe OU assu- 
mêre. Tac. Conscientiä alicujus uti. 
Tac. Mettre qqn dans la — d'un 
crime, {n conscientiam facinoris ali- 
quem adsciscére. Tac. Mels-moi dans 
a —, Fac me conscium. Plaut. Et je 
v'ai mis personne daus ma —, Et 
persoone n'est dans ma —, Nec mihi 
conscius est ullus homo. Plaut. Être 
admis dans la — du roi, Regis con- 
siliis arcanis interesse. Liv. Après 
cette —, ou Après avoir reçu celte 
—, Aristide..., Id cum Arisfides au- 
diisset. Cic. Une lettre qui renferme 
des confidences, Liberiores litteræ. 
Cic. Ces choses que je te dis eo con 
fidence, Ffzc soli commissa tibi. Juv. 
Convenir ensemble d'une ch. en —, 
Aliquid occulte inter se consiiluërs. 
Cic. Ce qu'on écrit d'ordinaire en —, 
Quæ soluto animo fémchiariter scribi 
solent. Cic. Je te le dis en —, Ar- 
cano hoc fibi dico. Plaut. Secreto Àoe 
audi. Cic. Quod inter nos sit. Sen. 
CONFIDENT, ENTE, #4. masc. 6t 
fém. Celui, Celle à qui l'on confie ses 
pensées. (Ami, amie intime) Familia- 
ris, is, masc. et fém. Cic. (Conseiller) 
Consiliarius, ii, masc. Cic. Qui con 
nalt les secrets de qqn) Conscius, it, 
masc. Cic. Conscia, æ, fém. Plaut. 
Arbiter, tri, masc. Curt. Arbitra, æ, 
fém. Hor. : Mon confident, Meus fami 
liaris. Cie. Mon intime —, Afeus in- 
fimus familiaris. Cic. L'un de mes 
plus intimes confidents, Unus ex meis 
familiarissimis alque intimis. Cic. N 
est mon conûdent dans la vie pri- 
vée, Ille mihi in privatis rebus omni- 
bus conscius est. Cic. Le — d'un roi, 
Regis consiliarius. Cic. Être l'intime 
— d'un roi, Regis consiliis arcanis 
interesse. Liv. Je n'ai personae pour 
—, MiAi conscius est nullus humo. 
Cic. Fais de moi ta confidente, Fac 
me consciam. Plaut. Confident des pro- 
jets, Consiliorum parliceps (cipis) où 
socius (it). Cic. — des secrets, Secre- 
forum ou Arcanorum arbiter. Curi. 
Faire de qqn le — de ses secrets, 
Occulta alicui credëre, 0, is, didi, di- 
tum. Cic. Prendre qqn pour — de 
toutes ses pensées, OÜmnes cogitutio- 
nes suas cum aliquo communicare (6e, 
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as, evi, ctum). Pl.-j. Prendre qqa 
pour —, pour — de son projel, As- 
sumère aliquem in conscieniiam. Tac. 
in societatem consilii. Liv. 
CONFIDENTIEL, ELLE, adj. Qui 
s dit on confidence. Secretus, 6, um. 
Cic. Arcanus. Cic. : Avoir un entre- 
tieo confidentiel avec qqn, Cum aliquo 
arcano colloqui.Cæs.Voy.secaeT (ad).). 
CONFIDENTIELLEMENT, a dv. En 
confidence. Secreto. Cic. Arcano. Cæs. 
: Je te le dis confidentiellement, Ar- 
cano hoc fibi dico. Plaut. 
CONFIER, v. acl. 19 Commettre à 
la loyaute ou au soin de qqn. Credëre, 
0, 15, didi, ditum, act. Cte. Concre- 
dère, act. Cic. Commendare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Mandare, act. 
Ter. Demandare, act. Liv. Commit- 
tére, 0, is, misi, missum, act. Cic. 
Permiliëre, act. Cic. TradËre, 0, is, 
didi, ditum, act. Cic. Dare, 0, as, dedi, 
datum, act. Cic. Assignare, 0, 8s, avi, 
atum, act. Nep. Delegare, acl. Suet. 
Collocare, act. Cic. : Confer de l'or à 
qqn, Credëre aurum alicui. Plaut, — 
an trésor à qqn. Concred?re thesaurum 
alicut. Plaut. — de la main à là main, 
Concredère in manum. Plaut. — de 
l'argent à la foi publique, Pecunias 
in public& fde deponêre, 0, ts, posui, 
ostfum. Liv. Je coufie (cela) à ta 
oyauté, (Hoc) tuæ fidei credo ou cum- 
mttto. Cic. mando. Ter. Confler à qqn 
sa fortune et son bonneur, fem et fa- 
mam suam alicui commendare ou con- 
credëre. Cic. Rendre ce qui nous a 
été confié, les dépôts qui nous ont 
été coufiés, Reddëre deposita. Cic. Je 
regarde celle magistralure comme un 
depôt qui m'a eté confié, Afihi illum 
Aonorem creditum ac commissum puto. 
Cic. ConGer son cou au barbier, Tonsori 
collum commiltère. Cic. — un cheval 
au dompteur, Equum domitori {ra- 
dëre. Cic. — à qqn le soin des bles- 
sés, Curam sauciorum alicui deman- 
dare. Liv. — à qqn le soin de rao- 
ger les bibliothèques, Ordinandas bi- 
hothecas alicui delegare. Suet. — à 
qqn le soin des affaires, Negotia cu- 
randa alicui tradëre. Cic. Edilité con- 
fée à qui le mérite, Ædüitas recte 
collocata. Cic. louvoir confié par 
l'Élat, Potestas permissa a republica. 
Cic. Confier 4 qqn le jugement [d'une 
affaire), Judicium alicuti dare. Cic. Je 
coufie à ta garde el ma personne et 
mes espérances, În fuam custodiam 
meque el meas spes trado. Plaut. Confer 
à qqn la garde du camp, Curam cas- 
trorum alicut assignare. Nep. — à 
qqn le commandement en chef, Sum- 
mam imperii alicui tradËre ou (rans- 
dére. Cæs. — à qqn la conduite d'une 
guerre, Summam belli administrandi 
alicui permit{fre. Cæs. Bello gerendo 
{an dat.) aliguem przñcére, io, is, 
feci, fectum. Cic. Alicui bellum trans- 
milifre. Cic. dare. Cic. Auquel des 
deux doit être confié le siège de Ca- 
ue, Utri obsidenda Capua est. Liv. 
oofier des enfants aux soins de 
qu, Curæ alicujus pueros deman- 
dere. Liv. — un palit enfant à une 
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esclave, Infantem encillz delegare. 
Tac. Moa père m'avait confié à Scé- 
vola, À paire eram ad Scevolam de- 
ductus (de deducëre, o, is, duzi). Cic. 
On me confie l'éducation d'un ora- 
teur, Afihi tradilur educandus crator. 
Quint. || 2° Dire on confidence. Commit- 
tère (voy. 1°), act. Cac. Credtre (voy. 
10), act. Ter. Concredëre, act. Plaut. 
: Homme qui révèle les secrets qu'on 
lui a confiés, Homo enuntians com- 
missa. Cic. Confer à qqn ses pro- 
jets, Alicui consilia credëre. Ter. — 
qq. cb. à ma discrétion, Aliquid {a- 
cifurnitati meæ concred®re. l'laut. — 
ses espérances à l'oreille des princes, 
aux dieux, Ad principum aures, Ad 
deos spes conferre, fero, fers, tuli, col- 
latum. Tac. — 8es secrels au pre- 
mier venu, Secreta in quaslibet aures 
exonerare, 0, as, avi, afum. Sen. 
tout à qgn, Omnia cum aliquo com- 
municare, 0, as, avi, afum. Cic. Se 
— mutuellement beaucoup de cho- 
ses, Inter se mulla communicare. Cic. 
1| 3° Deposer dans où sur. Commit(ëre 
(voy. 10), act. Col. Tradëre (voy. 4°), 
act. Cic. Commendare (voy. 1°}, acl. 
Cic. Mandare, act. Cic. = Confier la 
semence à la terre, Semen solo (au 
dat.) committ®re. Col. — qq. ch. à sa 
mémoire, Aliquid memorir mandare. 
Cic. commendare. Cic. tradëre. Cic. 
Il est certains détails que je ne 
confie pas à nne lettre, Sunt que- 
dam quæ lifleris non commitio. Cic. 
Confier qq. ch. au papier, Aliquid 
scriptis mandare. Cic. repontre, 0, is, 
posui, posifum. Quint. credëre, 0, is, 
didt, ditum. [or. 

Se coxrien, v. réf. do S'en remettre 
à. Se committére (0, is, mis, missum). 
Cic. Se permittére. Cæzs. Liv. Se tra- 
dëre (o, is, didi, ditum). Plaut. Cic. 
: Se confer à la prohité, à la loyauté 
de qqn, Alicui se committëre. Cic. Se 
permiti£re in fidem alicujus. Cæs. fidei 
alicujus. Liv. Je me confie à ta garde 
In fuam custodiam me trado. Plaut. | 
20 Se reposer sur, avoir confiance dans 
3 Se contier en ou dans qq. ch., Alicui 
rei ou Aliquä re fid#re ou confid're, o, 
is, Asus sum. Cic. Se — en qqn, Fidëre 
ou Confidère alicui (rar. aliquo). Cic. Se 
— dans sa fortune, Fiduciam suarum 
rerum habère, eo, es, bui, bifum. Cic. 
Me confiant dans ou snr votre jus- 
tice, Vesträ æquitate nirus. Cic. Voy. 
CONFIANT 10. Î 80 Faire part de ses 
sentimonts, de ses secrets à qqn. (Ali- 
cui) se palefac®re (io, is, feci, Prtumt. 
Cic. se aperire (io, is, perui, pertum 
Ter. Nep. occulta credëre, o, is, didi, 
ditum. Cic. 

CONFIGURATION, 8. f. Forme 
extérieure. Figura, æ, f. Cic. Figura- 
tio, onis, F. Vatr. Plin. Forma, æ, f. 
Cie. Conformatio, onis, f. Cic. 

CONFINEMENT, 6. m. Action d'en- 
farmer qqn. Inclusio, onis, f. Cic. 

CONFINER, v.n. {1° Toucher, Abou- 
tir aux confins, aux limites. Pertinére, 
eo, es, nui, 8. sup. (ad el l'acc.). Cæs. 
Tangëre, 0, is, leligi, {actum (acc.). 
Cic. Aftingère, o, is, figi, tactum (acc.). 


CONFI 


Cic. ContingFre (acc.). Liv. Adjacere, 
eo, es, 3. parf. ni sup., a, (dat.). Cic. 
Conjungi, or, ris, juncius sum, pass. 
(dat.). Nep. Connecti, or, Fris, nerus 
sum vu Copulari, or, ans, alus sum, 
pass. (dat.). Plin. Continuari, pass. 
(dat.). Cic. Contineri, eor, éris, parf. 
inus., pass. (abl.). Cæs. Se tonrae 
souv. par les adj. Confinis, m.f..e, n. 
dat.). Cæs. Finitimus, a, um (dat.).Cic. 
onfinens, gén. entis (cum et l'abi.). 
Cic. =: Les Belges confinent à, — avec 
la partie inférieure du Rhin, Belgæ ad 
inferiorem parlem Rheni pertinent.Cæs. 
Cet État confine au Rhin, Hzc civitas 
Rhenum tangit. Cæs. Pays qui — à 
la Cilicie, Regio quz Ciliciam attin- 
git. Cæs. Confiner à la Carie, Cariam 
contingère. Liv. Le pays qui confoe 
aux Adualiques, Regio que Aduaticis 
adjacet.Cæs. Qui — à fa Cappadoce, 
Conjunctus Cappaduciæ. Nep. Îls con- 
fnent aux Adiabènes, Adiabenis con- 
rectuntur. Plin. [Cette contrée] con- 
fine à l'Arménie, Armeniz copulatur. 
Plin. 1 — à la mer, Bfari continua- 
fus ou junclus est. Cic. Confiner au 
fleuve, Contineri flumine. Czs. Leur 
pays confinait à celui des Sénones, 
Confines erant Senonibus. Cæs. Nous 
confinons aux Atinates, Sumus fini- 
himi Alinatibus. Cic. Partie qui coa- 
fine à la Cilicie, Pars quæ cum Ci- 
lci& confinens est. Cic. || Fig. L'obs- 
tination confine 4 la persévérance, la 
superstition à la religion, Perttnacia 
perseverantie finilima est ; superstilio 
religioni propinqua est. Cic. 
Conrinen, v. act. 10 Anc. Borner, 
limiter. OS ces ©. || 2° Ordan. Re- 
legucr. Retegare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. Amandare, act. Cic. Amo- 
vère, 60, es, movi, molum, act. Tac. 
= Confiner qqn dans ses terres, Ali- 
quem un prædia rustica relegare. Cic. 
— qqn 4 Lilybée, Aliquem amandare 
Lilybæum. Cie. — qe au bout du 
monde, Aliquem in ultimas ferras ex- 
portare. Cic. — qqn dans une lle, en 
Crète, Amovëre aliquem in insulan. 
Tac. Cretam. Tac. — qqn dans la so- 
litude, Aliquem in solitudine collo- 
care. Cic. Î 3 Fig. Ronfermer dans. 
Comping?re, o, is, pegi. pactum, acl. 
Plaut. bic. Detrudëre, o,1s, trust, tru- 
sum, act. Cic. = Cunfiner l'éluquence 
dans d'étroites pensées, Eloquentiam 
in angustas sententias detrud®re. Tac. 
Se conriNen, v. réf. Se retirer à 
l'écart. Disced?re, 0, is, cessi, cessum, 
n. Cic. Sail. Secedëre, n. Quint. Suet. 
z Se confiner dans des lieux ignorés, 
In loca occulta disced#re. Sail. Se — 
dans une tle, à fhodes, SecedEre in 
insulam. Quint. Rhodum. Suet. Se — 
dans une solilude, Se in solitudinem 
abdëre, o, is, didi, ditum. Czæs. 
CONFINS, s. m. pl. Limites, fron- 
tières d'un pays. Finis, is, m. Sall 
Liv. et plus souv. Fines, ium, m. pl. 
Cæs. Termini, orum, m. pl. Cic. Se 
luurae suuv. par des adj. comme : 
Ertremus, a, um. Cic. Ultimus. Cic. 
: Les confins du royaume, Regni 
fines. Css. Presque aux derniers — 
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de la Gaule, Fere ad extremum finem 
Gallis. Liv. Sur les — de la Cappa- 
duce, In ertremä Cappadocië. Cic. || 
Fig. Les coufins de la lerre, Orbis ter- 
rarum lermini, Cic. Ultime terrz. (ic. 
CONFIRE, v. act. Anc. 1° Rendre 
mûr. Voy. main, act. |] 2° Penctrer 
d'un liquide qui conserve. Condire, io, 
is, iviel it, ftum, act. Col. =: Coufire 
qq. ch. dans du vinaigre, Condire 
aliquid in aceto. Col. in acetum. Cato. 
Se conring, v. pron. {° Devenir 
mûr, Coqui, or, Eris, coclus sum, pass. 
Varr. Cic. Virg. : Se confire au so- 
leil, Sole coqui. Plin. || 2° Être pè- 
netré d'un liquide qui conserve. Con- 
din, tor, iris, itus sum, pass. Plin. 
CONFIRMATIF, 1V8, adj. Qui con- 
firme : Confirwatif d'une ch., Qui, 
Que, Quod rem confirmat. Cic. 
CONFIRMATION, s. f. 19 Co qui 
rend une ch. ferme et stable ou assure 
qu'une ch. est certaino. Confirmalio, 
onis, f. Cic. : La confirmation de ce 
fait, Confirmatio ejus rei. Quint. Mé- 
riter —, Confirimationis indigère. Cic. 
I 2° La partie d'un discours où l'on 
prouve ce qu'on a avanco. Confirmalio, 
onis, f. Cic. || 8° Sacrement qui con- 
fme dans la grâce reçue au baptèma. 
*Confirmatio, onis, f. (Eccl.). 
CONFIRMER, v. act. 1° Rendre 
une ch. forme, solide, stable. Firmare, 
0, as, avi, atum, act. Cic. Confirmare, 
act. Cæs. Affirmare, act. Liv. Corro- 
borare, act. Cie, Stabilire, io, is, tui, 
itum, act. Sail. : Confirmer une onpi- 
nion, Opinionem firmare. Cic. afhr- 
mare. Liv. confirmare. Plin. — l'ami- 
tié, Amicitiam confirmare. C»s. — la 
concorde, Concordiam sfabilire. Sall. 
— la paix, Pacem fAirmare. Cic. Liv. 
stabilire. Sall, — l'espérance, Spem 
corroborare. Cic. |] 2° Faire persister 
dans. Confirmare, 0, as, avi, alum, act. 
Sal. Nep. Affirmare, act. Liv. Corro- 
borare, act. Cic. =: Cet événement 
confirme les Troyens dans leur espé- 
rance, Ea res spem affirmat Trojans 
Qu dat.) Liv. Confirmer Catlina 
ans son espoir, Spem Catilinæ cor- 
roborare. Cic. — les îles dans leurs 
bonnes dispositions, Insulas bene ani- 
malas confirmare. Nep. 1l les cunfirme 
dans leur résolution d'aller..…, Con- 
firmat eos uti pergant. Sall. || 3° Ap- 
prouver, sanctionner, ratifier. Confr- 
mare (voy. 20), act. Nep. Vell. Suet. 
Sancire, io, is, sanzi, sanctum, act, 
ic. Se tourne souv. par Rendre va- 
Jable : Ratum (am ; os, as, a) facëre, 
10, ts, feci, factum ou efficëre, io, 
W, feci, fectum ou habëre, eo, es, 
bui, bifum. Cic. : Confirmer des dé- 
crets, Decreta confirmare. Nep. — les 
actes de César, Acta Cæsaris sancire. 
Cic. Testaments confirmés, Rata tes- 
famenfa. Cic. Confirmer un jugement, 
Ratum Aabere judicium. Cic. — au 
roi son litre et son autorité, MRatum 
nomen imperiumque regi efficére. Liv. 
1 4° Continuer 4 qqn un droit, etc. Con- 
firmare (vuy. 20), act. Suet. =: Confir- 
mer des faveurs par un édit, Beneficia 
+aiclo confirmars. Suet. — le droit des 
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tribuns à être considérés comme ia- 
violables, Tribunis renovare, ut sa- 
crosanc{i videantur. Liv. — qqo dans 
un commandement, {mperium alicui 
prorogare. Cic. || 6° Prouver plus for- 
tement. Firmare (voy. 10), act. Cic. 
Couprmare, act Cic. Affirmare, act. 
Liv. Comprobare, act. Cic. =: Conofr- 
mer un fait, fem confirmare. Cic. 
Lettre qui confirmait ce fait, Litteræ 
in quibus erat confirmatius illud. Cic. 
Être confirmé par un témoignage, Tes- 
timonio comprobari. Cic. Coulirmer un 
soupçon, Suspicionem confirmare.Suet. 
La témérilé du fils cunfirma la sage 
parole du père, Temeritas filii com- 
probavit patris dictum sapiens. Cie. 
Le sort de la villa confirme l'accu- 
sation, Fortuna urbis crimen affr- 
mal. Liv. Cette lettre confirma les 
accusations de Persée, Hz litteræ 
fidem Persei criminibus fecerunt (de 
facfre, io, is, factum). Liv. || 6° As 
surer la verité d'une ch. Confirmare 
(ose 20), act. Cæs. Affirmare, acl. 
iv. : Confirmer ce qu'une personne 
a dit, Dicta alicujus affirmare. Liv. 
Fait confirmé par les éclaireurs, Con- 
firmata res ab erploratornibus. Cæs. 
Le fait est —, Factum constat (de 
constare, stili, stalurus, n.). Cic. De 
facto constat. Quint. || 7° Confèrer 
e sacroment de confirmation. * Confr- 
mare, 0, as, avi, afum, acl. (Eccl.). 
Se conrinuesn, v. 1° Réf. S'afer- 
mir, Se confirinare (0, as, avi, atum). 
Cæs. : Se confirmer dans la résolu- 
tion de combaltre, Se ad confligen- 
dum animo confirmare. Cæs. Qui s'est 
confirmé dans son opimion, In sen- 
tentiä firmior. Cic. || 2° Pron. Devenir 
plus certain. Confirmari, or, aris, atus 
sum, pass. Cæs. = Fait qui s'est con- 
firmé, Confirmala res. Czs. Le fait s'est 
—, Factum constat (de constare, stitt, 
staturus). Cic. De facto constat. Quint. 
IL 3° Être rendu solide, stable; être 
prouvé. Confirmart (voy. 2°), pass. Cic. 
CONFISCATION, s. f. 10 Action de 
confisquer. (En gén.) Publicatio, onis, 
f. Cie. Commissum, i, n. Suet. (Seul. 
sous l'empire) Confscatio,onis, f.Flor. 
2 Confiscation des biens, Bonorum pu- 
blicatio. Cic. Il se faisait beaucoup 
de conliscations, Multa commissa fe- 
bant. Suet. Posséder en vertu d’une 
confiscation, Publice possidëre. Cic. 
Cause ou Cas de —, Causa commissi. 
Dig. Encourir la —, In commissum 
cadére. Ulp. Dig. Il ordonne la — des 
biens, Jubet bona publicari.Cic. Frappé 
de — (en pari. d'une pers.\, Voy. con- 
nsouæn 1°. || 2° Biens confisqués. Pu- 
blicata (orum) bona (orum), n. pl. Cic. 
CONFISEUR, #. m. Marchand de 
chosea confites. Cuppedinarius, ii, m. 
Ter. Duiciarius, m. Lampr. Veg. 
CONFISQUER, v. acl. 10 Attribuer 
au fisc. (En gén.) Publicare, o, as, 
aui, atum, act. Cic. In publicum ad- 
dicëre, o, is, dirt, dictum ou redigëre, 
0, is, egi, actum, act. Cæs. Liv. (Seul. 
sous l'empire) Confiscare. 0, as, avi, 
atum, act. Suet. = Il fait coofisquer 
les biens. Bona publicari jubet. Cic. 


fsqu 
pe aliquem bona. Suet. Confisquer des 
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— (en vertu d'un jugement) les biens 
des exilés, Ersules bonis (à l'ahl.) mul- 
(are, o, as, avi, afum. Cic. (Personne) 
dont les biens ont été confisqués, 
(Sous l'empire) Confiscatus, a, um. 


uet, Ce qu'on n’a pas déclaré aux 


percepteurs est confisqué, Quod quis 
professus non est apud publicanos pro 
commisso (enelur (de (eners, s. parf.). 
Quint. || 8° En gen. Saisir (des biens) 
au nom d'un tiers. Corripére, io, is, 


ripui, reptuin, act. Suet.= Biens con- 
s au nom de qqn, Correpia 


iens au profit des temples, Bona 


consecrare, 0, as, avi, afum. Liv. 


tre confisqué au profit de Vénus, 
Veneri comanitii, or, "ris, missus sum, 
pass. Cic. Marchandises confisquées, 
Dig. 

CONFIT,ITE, part.passé deconrine, 
Voy.ce v. {| Ad). 1° Quf. Mdr = Fruits 


œùrs et confia (sur l'arbre), Matura 
et cocla poma. 


ic. || 20 Ordin. Pé- 
netre d'un liquide qui conserve. Condi- 
laneus, a, um. Varr. Apic. || 30 Fig. 

in de. Plenus, a, um (gén.). Cic. : 
Confit en plaisirs, Plenus gaudiorurm. 
Cic. — en tendresse, Omni suavitate 
refertus. Cic. — en science, Pereru- 
ditus. Cic. 

CONFITURE, 3. f. Marmelade de 
fruits confits. Liquamen, minis, 0. 
Pall. = Coufiture de poires, Liquamen 
de piris. Pall. 

CONFLAGBATION, s. f. 10 Embra- 
sement general. Deflagratio, onis, f. 
Cic. Inceudium, ti, a. Cic. Conflagra- 
tio, onts (rare), f. Sen. = Conflagra- 
tion universelle de la terre, Terrarum 
omnium deflagratio. Cic. Être dévoré 
par une — genérale, Deflagrare, o,us, 
avi, atum, 0. Cic. La — de la terre 
est inévitable, Conflagrare lerras ne- 
cesse est. Cic. || 2° Auine, grande ré- 
volution. Deflagratio, onis, [. Cic. [n- 
cendium, di, n. Cic. =: Nous voyons 
que cette conflagration s'étendra jus- 
qu'à nous, Videmus ad nos frajectu- 
rum illud incendium esse. Liv. Mena- 
cer l'Italie d'une — générale, Defa- 
grationem Italiæ toti minari. Cic. Etre 
dévoré par une — générale, Confla- 

rare, 0, as, avi, afum, n. Liv. Voa- 
ez-vOUS une — générale? Passurt 
estis omnia deflagrare ? Cic. 

CONFLANS, n. de plus. v. de France. 
Confluentes, ium, m. pl. Cæs. Plin. 
Suet. * Confluentia, æ, F. 

CONFLIT, s. m. 1° Combat. Con- 
fictio, onis, [. Cic. Conflictus, üs, m. 
Cic. Certamen, minis, 0. Cic. =: En 
veair à un coafit avec une armée, 
Cum exercitu confligËre, o, is, fliri, 
flictum, n. Cic. Voy. cousar. || 20 Fig. 
Opposition, contestation, lutte. Conftic- 
no, onis, f. Cic. Controversia, z, f. 
Cic. Concertatio, onis, f. Cic. Rixa, 
æ, f. Quint. |] 3° Fig. Contestation, 
debat, lutte (entre pers.). Concertano, 
onis, f. Cic.z Contht entre les magis- 
trats, Magistratuum concertatio. Cic. 
Il ya — entre eux, inter cos con- 
froversia est. Cus. Il s'éleva un — 
eatre Licinius et Fabius, Certamen 
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inter Licintum fuit et Fabium. Liv. 
Les stoïîciens sont ea — avec les pé- 
ripatéticiens, Sfoici cum Peripatelicis 
pugnant (de pugnare, avi, alum, 0.). 
Cic. Être l'objet d'ue —, Venire in 
controversiam. Cic. Les conflits d'opi- 
nions, Senlenliarum concerlalitones. 
Plin. Couûit sur on point de droit, 
Controversie de jure. Quint. — de 
juridiction, Judiciaria controversia. 
Cic. — de choses inconciliables, Re- 
rum infer se pugnantium conflic{io. 
Cic. Causes entre lesquelles 11 y a 
—, Causæ quæ inter se confligunt (de 
gsonfligëre, 0, fliri, flictum, n.). Cic. 
1] ÿ eut — d'autorité, fnhïbita (sunt) 
imperia ultro citroque (= le poavoir 
fut exercé de part et d'autre). Liv. || 
&o Fig. Opposition (entre ch.). Confic- 
tio, onis, f. Cic. Repugnantia, æ, f. 
Cic. Discrepantia, f. Cic. : Il y a conflit 
entre ces cb., Hrc inter se repugnant 
(de repugnare, avi, atum, n.). Cic. 
CONFLUENT, s. m. Endroit où deux 
œours d'eau se réunissent. Confluens, 
entis, m. Cæs. Confluentes, ur, m. 
1. Liv. Coitus, üs, m. Curt. : Le cou- 
nent de }a Meuse et du Rhin, Con- 
fluens Musæ et Rheni. Cæs. Le — du 
PÔ et de l'Adda, Conftuentes Padi et 
Adduz fluminum. Tac. Traverser l’A- 
mio à son — (avec le Tibre), Anienem 
ad confluentes transire. Liv. À partir 
du — du Rhône (et de la Saône), A 
confluente Rhodano. Lep. ap. Cic. An 
— des rivières, UbTi confluunt fluvit, 
Insc. Le — du Panticape et du Do- 
sthène est au-dessous d'Olbia, Pan- 
{icapes infra Olbiam cum Borysthene 
confluit. Plin. Voy. le suiv. 
CONFLUER, Y. 0. So réunir (on 
pari. do deux cours d'eau). Confluëre, 
0, &, fluri, 8. sup., n. Cic. Conjungi, 
or, éris, junclus sum, pass. Cic. : 
Confuer avec le Pbase, avec le Bo- 
rystbhène, Confluëre in Phasim. Plin. 
cum Borysthene. Plin. Îls conûuent 
en Macédoine, Jn Afacedoniä con- 
fluumt. Plin. 
COXFOLENS, v. de France (Cha- 
rente). *Confluentes, ium, m. gl 
CONFONDRE, y. acl. do Reunir, 
môler ensemble. Confund®re, o, is, fudi, 
fusum, act. (avee., cum et l'abl. Cic.). 
Afiscére, eo, es, miscui, mirtum el 
mistum, act. (avec, cum el l'abl. 
Cic. abl. seul. Cic. ad et l'acc. Col.). 
Permiscere, act. (avec.…, cum et l'abl. 
Cic. abl. seul. Cic. dat. Plin.). Com- 
miscère, act. (avec..., cum et l'abl. 
Cic. abl. seul. Suet.). Immiscére, act. 
futtre dat. Lvo.). Intermiscère, act. 
avec, abl. seul. Cic. cum et labl. 
Col. dat. Cæs.). =: Confondre deux 
peuples en un seul, Duos populos in 
unurm confundêre. Liv. — les hommes 
libres et les esclaves, Commiscère 
servos cum ingenuis. Suet. Confon- 
dus dans la foule des soldats, Im- 
mirti furbe militum. Liv. — parmites 
fuyards, Permixti cum fugientibus. 
Czs. Confondre les honnêtes gens au 
milieu d'une tourbs de gens indignes, 
Turbam indignorum inlermiscère di- 
gnis. Liv. Guerre où se trouvent 
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coofondos les pecples les plus belli- 
queux, Mirfum ex bellicosissimis na- 
hontbus bellum. Cie. Nous confonu- 
dimes nos larmes, Il confondit ses 
larmes avec les miennes, Cum meis 
lacrimis miscuil suas. Oo. La marée 
confond la diversité des eaux, Æstus 
confundif dispares undas. Curt. Con- 
fondre ses eaux avec celles d'une autre 
rivière, VOy. coxrLoEn. || 2° Boulever- 
sor qq. ch.; mettre le desordre dans. 
Miscère cor: 40), act. Cic. Permiscére, 
act. Cic. Turbare, 0, as, avi, afum, 
act. Cic. Conturbare, act. Cic. Pertur- 
bare, act. Sail. Confundëre (vog. 1°), 
act. Curt. Pervertëre, 0, ts, verti, ver- 
sum, act. Cic. = Confundre out, Om- 
nia lurbare. Cie. miscére. Cic. per- 
miscére. Cic. — toutes les lois divi- 
ses et humaines, Omnia divina hu- 
manaque jura permiscére. Cæs. Omnia 
Jura divina et humana pervertäre. Cic. 
Promiscua divina atque Aumana ha- 
bêre. Sall. — les rang», les rangs des 
Romains, des ennemis, Perturbare 
aciem. Sal. Conturbare ordines fio- 
manorum. Sall. Conturbare hostes. 
Sall, — lous les rangs (de la so- 
ciélé), Omnia infima summis paria 
facëre, io, is: fees, factum. Cic. Summa 
imis confundëre. Curt. — l'ordre des 
temps, Ætatum ordinem perturbare. 
Cic. || 3° Ne pas distinguer d'un autre. 
Commiscère po: fo), act. Cic. Con- 
fundëre (voy. 40), act. Cic. Impl- 
care, 0, as, caui (mieux qne cui), 
calum (mieux que cifum), act. Cic. = 
Confondre l'honnèle et l'utile, Ho- 
nesla cum commodis commiscère. Cic. 
— le vraietle faux, Vera cum falsis 
confund#re. Cic. — les genres avec 
les espèces, Genera permirie cum par- 
tibus implicare. Cic. Il confondait le 
blanc avec le noir, Alba et atra dis- 
cernère non polerat. Cic. Ne pas con- 
fondre l'honnèête avec l'atile, Honesta 
a commodis disjungëre, 0, is, junri, 
junctum. Cie. Ne point — la vertu 
avec le souverain bien, Viriutem a 
summo bono segregare, 0, as, avi, 
atum. Cic. — les dates, Temporibus 
errare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Pour 
empêcher de —, Ut tollatur error. Cic. 
— qqn avec la foule (fig.), Aliquem 
in ordinem cogère, o, 8, egi, aclum. 
Liv. redigëre. Suet. Être confondu 
dans la foule (fg.), In grege annume- 
rari, or, aris, afus sum, pass. Cic. || 4° 
Réduire à l'impuissance, abattre, ecra- 
ser, humilier. Confundêre, o, is, fudi, 
fusum, act. Cic. Frangëre, 0, is, fregi, 
fractum, act. Cic. Comminuëre, o, 1s, 
ui, ufum, act. Cic. Obterëre, 0, ts, 
frivi, (rifurm, act. Cic. Confutare, 0, 
as, avi, aturn, act. Cic. =: Confondre 
l'audace, Audaciam confutare. Cic. 
contundère. Cic. frangër.. Cie. — la 
cbicane, Calumniam obterëre ou con- 
fund®re. Cic. — l'orgueil, Feroci- 
latem reprimêre, 0, is, pressi, pres- 
sum. Cic. Que les dieux confondent 
les Dalmates! Ualmatis di male fa- 
ciant! Cic. Que les dienx te —1 Di 
te perdant! Ter, le eradicent! Ter. 
Que les dieux le —1 Ut illum di per: 
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dant !/ Ter. Que les dieux me —, si... 
Di exagitent me, si...{ Hor. || 6° Ré 
duire à ne savoir que repondre, con- 
vaincre, demasquer. Confutare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. Coargu?re, 0, is, 
ui, uum (uilurus), act. Sal Redaer- 
gu7re, o, is, ui, wlurmn, act. Cic. Percer 
{®re, 0, is, verti, versum, act. Cic. : 
Confondre les raisonnements des stoï- 
ciens, Argumenta Sloicorum confu- 
tare. Cic. Je confonds ceux qui m'ac- 
cusent, fstos qui me culpant, confuto. 
Plaut. Confondre qqn par ses propres 
discours, Aliquem sermonibus coar- 
guëre. Sall. Geste puissant pour — 
(son adversaire), Gestus acer in coar. 
guendo. Quint. — les discours de qqn, 
Alicujus verba redarguère. Virg. — 
qqn, Aliquem pervertèére. Cic. — an 
témoin, Testem evertëre. Quint. [ls sont 
confondus par leurs propres lemoins, 
Suis testibus jacent (de Jacère, eo, cui, 
citurus, n.). Cic. || 6° Frapper d'etonns- 
ment, de stupeur, constorner. Confus- 
d?re (voy. 40), act. Liv, Percelëre, o, ts, 
cul, culsum, act. Cic.Turbare(vog.20), 
act. Cæs. Perturbare, act. Cic. Com- 
movère, 60, es, mout, molum, acl. Cæs. 
Obstupefactre, io, is, feci, factun, 
act. Ter. Liv. Exanimare, 0, as, avi, 
atum, art Cic. : Ces paroles confon- 
drent les esprils des auditeurs, [ze 
verba audientium animos confudere. 
Liv, Cette voix ne l'a pas confonda, 
Hæc te vor non perculil on perturba- 
vit. Cic. L'esprit —, Animo pertur- 
balo (à l'abl. absolu), Ter. — par un 
malheur imprévu, Jnopinato mal 
turbatus. Cæs. — par une chute s00- 
daine, Repentinä ruinä commolw. 
Cæs. Tu es — par la crainte, Te me- 
{us eranimat. Cic. Tous sont coufun- 
dus, Stupor omnium animos tenet. Liv. 
IL 7° Causer de la honte, de la confu- 
sion à qqn. (Alicut) ruborem afferre, 
fero, fers, attuli, allatum. Cic. (Alicui) 
esse rubori. Liv. =: Il est confoada, 
Pudore suffunditur (de suffundi, or, 
£ris, fusus sum, pass.). PL.-j. 

Se conFonone, v. 1° Ré0. Se méler, 
ôtre mêle. Se vinmiscére (eo, es, mtscui, 
mixtum et mistum). Liv. Confundi, or, 
Eris, fusus sum, pass. Liv. In unun 
confundi. Liv. Coire, eo, is, ivi et ni, 
ttum, 0. Quint. Coalescére, o, is, alui, 
alitum, 0. Sal. : Les cavaliers se 
coafondant avec les fantassins, Equi- 
tes immiscentes se pedilibus. Lo. 
Neiges qui semblent se confondre 
avec le ciel, Nives, cælo prope ia- 
mirlæ. Liv. Les deux peuples se 
confondirent en un seul, Duo populi 
in unum confusi sunf. Liv. Se coo- 
fondre en corps de nations, {n popu- 
los coire. Quint. [Les deux races] se 
coafondirent avec facililé, Facile coa- 
luerunt. Sall. Les vaincus se — avec 
la nation victorieuse dont ils prirent 
le nom, Victi in geniem nomenque 
imperantium concessere (de conceilëre, 
0, 13, cessum, n.). Sall, Se confonitre 
dans une même opinion, Communi 
opinione consentire, 10, is, sensi, sen- 
sum, n. Quint. Se — en un son uni- 
qe, In unum sonum coalescäre où 
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confundi. Quint. Voix qui se confon- 
dent, Voces confusæ in unum. Liv. So 
confundre {en parl. des cours d'tau), 
Voy. coxrcusn. || 2° Pron. Se brouil- 
ler. Confundi (voy. 1°), pass. Cic. 
Turbar:, or, aris, atus sum, pass. Cic. 

30 Ne plus pouvoir Gtre distingue. 

onfundi (voy. 19), pass. Cic. : Cela 
so confond avec la notion de vertu, 
[lud est cum virlute confusum. Cic. 
Cela ne se — pas dans la pensée, 
Ilud cogifatione distinguilur (pass. 
de distingu#re, o, is, stinri, stinctum). 
Cie. || 4° Ré. Se troubler, s'embrouiller 
(on parl. de l'esprit). Confundi (voy. 
do), pass. Quint. Implicari, or, aris, 
calus (mieux que cifus) sum, pass. 
Cic. = L'esprit se confond, Confunditur 
animus. Quint. || 6° Demeurer interdit. 
ObstupescEre, 0, is, pui, 8. Sup., 0. 
Cic. Siupare, 60, es, pui, #5. SuP., 0. 
Cic. |} 6° S'humilier. Voy. ce m. || 7° 
Témoigner d'une manière excessive. 
S'expr. urdin. au moyeu des adverbes 
Nimis F trop}. Cic. Impensius (= à 
l'excès). Liv. = Se confondre en ex- 
euses, Se nimis excusare. Cic. Se — 
en remerciments, fmpensius ag're 
gratias. Liv. Se — en éloges, [m- 
pensius laudare. Gell. Qui se confond 
en eloges sur la magnificence.…, Mul- 
tus (a, um) in laudandä magnificen- 
tiä. Cic. Qui se — en adulatious, 
Demissus in adulationem. Tac. 

CONFONDU, 08, part passé de 
CONFONDRE, Voy. ce v. 

CONFORMATION, 8. f. Disposition 
des parties d'un corps. Conformatto, 
onis, {. Cic. Forma, æ,f. Cic. Figura, 
f. Cic. : La conformalion des mem- 
bres, Conformatio membrorum. Cic. — 
du corps, Corporis figura ou forma. 
Cic. Vice de —, Corporis vitium. 
Plaut. Sen. Avoir cerlains vices de 
—, Quedam contra nafurarn depravata 
habire. Cic. 

CONFORMTE, adj. 1° Qui a la môme 
forme, semblable. Similis, m. f., e,n. 
Cie. Voy. semoLAnLEe. || 20 Fig. Qui 
s'accorde avec, qui convient à. Con- 
semianeus, a, um (dat. Cic. qqf. cum 
el l'abl. Cic.). Congruens, gén. entis 
(cum et l'abl. Cic.; dat. Ctc.). Con- 
vemiens (dat. Cic. rar. cum et l'abl. 
Cic. ou ad et l’acc. Cic.) Accommo- 
datus, a, um (ad et l'acc. Cic.; dat. 
er Aplus (ad et l'acc. Cic.; dat. 
Cic.) : Conforme à la vertu, Virtuti 
consentaneus. Cic. Ce qui élait — à 
& cette lettra, Quod erat consenta- 
neum cum ds litleris. Cic. Choses 
conformes à la nature, Res ad natu- 
ram accommodatz. Cic. Cela est lout à 
fait conforme à la nature de l'homme, 
Id est naturæ hominis aplissimum. Cic. 
La grandeur d'âme est plus — à la 
aature, Mfagis est secundum nafuram 
animi magnitudo. Cic, Il est — à la 
oature que, Hoc in naturam cadit 
de cadëre, 0, cectli, casum, n.), ut 
et le subj.). Quint. La vie la plus — 
au devoir, Vita marims cum officio 
conjuncta. Cic. Il avat paru lus — 
à l'intérêt public de (infin.), Magis « 
republic& visum eret (inñn.). Liv. 
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D'une manière — à qq. ch., Conve- 
nienter alicui rei ou cum re. Cic. ad 
rem. Liv. Tenir on langage tout à 
fait — à la vérité, Dicëre marime ad 
vertfatem accommodate. Cic. La mar- 
che des astres est — au mouvement 
da ciel, Sidera cum motu cæli con- 
gruunt (de congruëre, 0, wi, s. sup., 
n.). Cic. La suilo est — aux princi- 
pes, Principtis congruunt quæ sequun- 
fur. Cic. Les jugements sont confor- 
mes, Judicia concordant {de concor- 
dare, o, avi, atum, n.). Cic. Que les 
paroles soient — à la conduite, Sermo 
concordet cum vifä. Sen. Le style est 
conforme au sujet, Orafio cum re con- 
stat (de constare, 0, sfili, slaturus, n.). 
Cic. Etre — au total, Cum summä con- 
currère, 0, is, curri, cursum, n. Dig. 
Nos idées sont conformes, Ratio nos- 
{ra consentif (de consentire, io, sensi, 
sensum, n.). Cic. Son air n'est pas 
confurme à ses paroles, Vulius ejus 
cum oratione non consentit. Cxs. Les 
paroles ne sont pas conformes aur 
sentiments, Verba ab animo dissen- 
fiunf. Quint. Les intentions du testa- 
teur ne sont pas — au lestament, Dis- 
sentif voluntas scriptoris cum scriplo. 
Ad fer. N'être pas conforme à ton 
opimon, Ab opinione tua abhorrère, 
0, es, horrui, s. sup., n. Cic, Rendre 
— à, Voy. coNronmen 20. 
CONFORMÉ, ÉB, parl. passé de 
CONFOnMEn, Voy. ce v. || Adj. Qui a 
tolle ou telle conformation. Comyosi- 
fus, a, um. Ad Her. : Cheval bien 
conforné, Equus naturä bene compo- 
situs. Ad [ler. Admirablement — 
Formä excellens (gén. entis\. Liv. Mal 
—, Deformis, m. f.,e, n. Cic. 
CONFORMÉMENT, adv. D'une ma- 
nièro conformo à. Congruenter (dat.). 
Cic. Convenienter (dat.). Cie. (cum et 
l'abl.). Cic. (ad et l'acc.). Liv. Secun- 
dum qe Cic. Accommorlate (ad et 
l'acc.). Cic. Apte (ad et l'acc.). Cic. 
E ou Er (abl.). Cic. Ad (ace.). Cic. = 
Conformément à la nature, Congruen- 
ter ou Convenienter naturæ. Cic. Con- 
venienfer cum naturä. Cic. Secundum 
naturam. Cic. Ad nafuram. Cic. — à 
la loi, à l'avis du sénat, à l'intérèt 
public, Ex lege. Cic. Er senatüs sen- 
tentia. Cic. E re pubhcä. Liv. Vivre 
— à la vertu, Cum virtute vivêre. 
Cic. Le sénatus-consulte a été fait — 
à mono opinion, Factun est senatüs 
consulium in meam sententiam. Cic. 
CONFORMER, y. act. 19 Qqf. Don- 
ner la formo à. Conformare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. || 20 Rendre conforme 
à. Accommodare, 0, as, avi, atum ou 
Componère, o, is, posui, posiium, act. 
à..., ad et l'acc.). Cic. Quint. : 
onformer ses décisions aux édils, 
Sua decreta ad edicta accommodare. 
Cic. — son attitnde au discours de 
qqn, Accommodare se dicenti. Quint. 
— le geste aux paroles, Afanum ad 
verba commodare. Quint. — sa voix à 


la nature des sujets, Vocem secundum 


rationem rerum conformare. Quint. — 
son langage aux circonstances, Ora- 


tionsm lemporibus apiers. Quint. — 
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qq. cn. au goût de la multitade, Ait 
quid ad voluplatem multitudinis com- 
ponêre. Quint. — sa vie à l'opinion 
de qqn, Vitam ad opinionem ali-ujus 
flectëre, 0, is, flexi, flerum. Sen. — 
— 800 jugement à une ch., Ad rem 
Jjudicium dirigëre, 0, is, reri, rectum. 
Quint. — sa cond 

ficio (à l'abl.) consilia moderari, or, 
arts, afus sum, dép. 


uite au devoir, Of- 


Cic. 
Se conronuen, v. réf. 1° Qqf. So 


rendre conformo, semblable 4. Imitari, 
or, aris, alus sum, dép. (acc.). Cic. 
: Se conformer à qqn, Aliquem imi- 
{ari. Cic. Ad imitalionem alicujus se 
componère(o,ts, posui, positum).Quinf. 


Se — an modèle, Ad exemplum se 


componëre. Quint. || 2e PI. souv. Se 
conduire conformement 4, se soumettre 
à, obeir 4. Se accommodare (0, as, avi, 


atum) ou Se fingëre(o, is, finri, fictum). 
Cie. 2 ils se conforment entièrement à 
leur volonté, Ad eorum arbitrium ou 
nufum fotos se finguni ou accommodant. 
Cic. Se conformer 4 la volonté de 
qn, Alicujus ad voluntatem se con- 
ormare (0, as, avi, atum). Cic. Ali 
cujus voluntati obsequi, or, ris, secu- 
tus sum, dép. ou parëre, eo, es, rui, 
ritum. Cic. voluntatibus assentire, io, 
is, sensi, sensum, où oblemperare, 0, 
as, avt, afum, ou obsecundare, ou obe- 
dire, io, 15, lui et ii, ifum. Cic. Se 
— aox ordres de qqn, Alicujus im- 
perata facëre, io, is, feci, factum. Cxs. 
Jussa effcEre, io, is, feci, fectum. Sail. 
dicto parére. Liv. 1 se conforme à 
008 ordres, aux ordres de son malt- 
tre, Dicto audiens est nobis (au dat.). 
Cic. Drcto obrdiens est magistro. Plaut. 
Si qqn ne s'est pas conformé à leur 
décision, Si quis eorumn decrelo non 
stetit (de sfare, 0, as, staturus), Cæs. 
Se couformer 4 un précepte, Præcep- 
tum custodire, io, is, ivi el it, ilum. 
Col. 1 se conforme à ses propres pré- 
ceptes, {pse sibi obtemperat. Cic. Se 
conformer à l'opiniun de Scipion, 
Sententian Scipionis sequi, dép. Cæs. 
Se conformant à la doctrine de Pla- 
ton, Pirionem subsequens. Cic. Se 
conformer aux lois, Leges sequi. Cic. 
Legibus parére.Cic. Se — à un usage, 
Morem consequi. Cie. Se — à l'équité, 
Justitiam servare, 0, as, avi, alum. 
Cic. Se — toujours à la vertu, Sem- 
per cum viriule congruëre, 0, is, ui, 
s. sop., n. Cic. Se — à un plan de 
gouvernement, Êr formä reipublicæ 
se fingére. Cic. La pudeur s'est con- 
formée à cette disposition de la na- 
ture, Hanc naturæ fabricam imilata 
est verecundie (voy. 4°). Cic. Se con- 
former aux circonstances, Tempori 
arére. Cic. [Faire qq. ch.] en se con- 
ormant à, VOY. CONFORMÉMENT. 
CONFORMITÉ, 8. f. do Rapport 
ontre les choses qui sont conformes, 
ressomblance. Convenientta, æ, f. Cic. 
Cognativ, ontis, Î. Cic. Conjunctio, f. 
Cic. Consensio, f. Cic. Consensus, &s, 
m. Cic. Simüitudo, dints, f. Cic. z 
Conformité de caractère, Naturæ cen- 
venientia. (ic. conjmnctio. Gic. — 
goûts, Siudiorum cognatio. Cie, 


394 CONFU 


de goûts el de principes, Judicit ac 
voluntatis cognatio. Tac. Parfaite — 
de volontés, de goûts et de senti- 
œments, Summa volunltafum, studiorum 
et sententiarum consensio. Cic. La — 
parfaite de leurs sentiments, Horum 
consensus conspirans. Cic. Eu égard à 
Ja parfaite — de nos seatimeuts, Pro 
nostrà consocialissimä voluntate. Cic. 
— de mœurs, Aforum congruentia (æ), 
f. (rare). Suet. Cette — avec Dieu, 
Hzc cum Deo societas (atis), F. Plin. 
Vie en — avec la doctrine, Vite con- 
gruens cum disciplinä. Cic. Les philo- 
8ophes sont en — de vues avec les 


orateurs, Cum orutoribus philosophi | qq 


consentiun£. Cic. Voy. Être CONFORVS. 
Il Locut. adv. En conformité de, C. 
CONFORMÉMENT à. || 2° Soumission. 
Voy. ce m. 

CONFORT, 5. m. 4° Anc. Secours, 
assistance. Voy. ces m. || 2° Bien-être. 
Vitæ commoditas (atis), [. Cic. Voy. 
BISN-ÊTNE, AISANCE. 

CONFONTADLE, adj. Qui procure 
le confort, le blen-être. Commodus, a, 
um. Liv. : Vie confortable et doucs, 
Pinguis et mollis vita. Plin. 

ConronTasLs, 8. m. Bien-être. C. 
CoNFonT 20, 

CONFORTADLEMENT, adv. D'une 
maniere confortable. Commode. Cic. 

CONFORTANT, part. prés. de con- 
FonTER, Voy. ce v. || Adj. CONron- 
TANT, ANTE. C. FORTIFIANT. 

CONFORTATIF, 1v8, adj. C. ron- 
PIPIANT. 

CONFORTATION, s. f. C. conno- 
BORATION. 

CONFORTER, v. fcl. Fortifler; 
Fig. Consoler. Voy. ces m. 

CONFRATERNITÉ, 8. f. Relation 
entro confreres. Sodalitas, ais, f. Cic. 
Sodalitinm, ti, 0. V.-Maz. 

CONFRÈRE, 8. m. Chacun des 
membres d'une corporation. Sodalis, 
is, in. Dig. Popularis, m. Sen. 

CONFRÈERIE, s. f. Association ayant 
en but religieux. Sodalitas, atis, f. Cic. 

CONFRONTATION, 8. f. 1° Action 
de confronter. Compositio, onis, f. 
D'apr. Tac. (Ann., xv, 51). S'expr. 
mieux en touro. par le v. Componère 
= confranter) on par l'adv. Coram 
Œ en présence) : On At la confron- 
lativo d'Épicharis avec son dénoncia- 
teur, Epichans cum indice composita 
(est). Tac. Îls sont convaincus par la 
—, Coarguuntur coram. Liv. || 20 Com- 
araison de deux écrits. Collalio, onts, 
. Cic. 

CONPRONTER, v. acl. do Mottre 
des personnes en présences pour com- 
parer leurs dires. Compunêre, 0, is, 
posui, posifum, act. Tac. = Épicharis 
confrontée avec le délateur, — au 
délateur, Epicharis cum indice com- 
posita. Tac. || 2° Comparer. Voy. ce 
m. || 3° Etre attenant à. Voy. conriNen. 

CONFUS, 08e, adj. 10 T. de droit. 
Réuni en une même personne. Confusus, 
a, um. Dig. || 2° PI. souv. Méle, 
brouillé, sans ordre. Confusus, a, um. 
Liv. Permixtus. Cic. Inconditus. Cic. 
Jnordinatus. Liv. Perlurbatus, Cic, 
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Tumultuosus. Cic. Indigestus. Ov. Plin. 
=: Vole confas (sans distinction de 
centorie), Confusurm suffragium. Liv. 
Ordre de bataille —, Acies incondita 
ou inordinata. Liv. Batailles con- 
fuses, Tumultuosa prælia. Liv. Masse 
confuse, {ndigesta moles. Ov. || 3° En 
parl. des sons. Indistinct. Confusus, a, 
um. Liv. Inconditus. Plin. Dissonus. 
Liv. Col. Obscurus. Cic. Quint. =: Voix 
confuse, Voz confusa. Liv. implicata. 
Sen. obscura. Quint. Cris confus, Cla- 
mor confusus. Liv. inconditus. Plin. 
Clameurs, Plaintes confuses, Dissoni 
clamores. Liv. questus. Tac. Chanter 
. Ch. de confus, Dissonum quiddam 
canère. Col. || 4° Vaquo, incertain. In- 
certus, a, um. Cic. Voy. VAGUE (adi.). 
|| 5° En pari. de l'esprit. Embrouille, 
obscur. Confusus, a, um. Cic. Liv. 
Obscurus. Cic. Impeditus. Liv. [ncon- 
ditus. Cic. Indistinctus. Quint. Pertur- 
batus. Cic. : Débrouiller les idées con- 
fuses de l'intelligence, Animi com- 
plicatam notionem evoluëre. Cic. Dis- 
cours confus, Oralio confusa. Cic. per- 
furbata. Cic. Discussion confuse, [m- 
pedita disceptatio. Liv. Défense —, 
fndistincta defensio. Tac. Souvenir 
confus, Confusa memoria. Liv. Non 
satis ezplicata recordatio. Cic. Visions 
pus confuses, Visa perturbaliora. 

ic. Paroles —, Inconditæ voces. Cic. 
Parler d'une manière confuse, Con- 
fuse loqui. Cic. Arislole est souvent 
confus, Arisiofeles multa furbat (de 
turbare, 0, avt, atum), Cic. || 6° Em- 
barrasse, hontoux. Confusus, a, um. 
Liv. Animo confusus. Liv. Pudore con- 
fusus. Curt. 

CONFUSEMENT, adv. {0 Sans or- 
dre. Confuse. Cic. Permirte. Cic. In- 
condite. Cic. Incomposile. Liv. Pertur- 
bate. Cic. Tumulluose. Czs. Turbide. 
Cic. : Mélé confusément, Permixtus 
et confusus. Cic. Soidats qui marchent 
—, Milites inordinati ou incomposti. 
Liv. || 2e Indistinctement. Obscure. Cic. 
: Voir coufusément, Obscure cernëre. 
Cic. Quasi per caliginem vidére. Cic. 
Il $° Vaguement : Avoir ouï parler 
confusément de qq. ch., Savoir qq. 
cb. —, Aliquid quasi per nebulam 
audivisse. Plaut. scire. Plaut. Voy. 
VAGUEMENT. || 6° En parl. de l'esprit. 
D'une manière embrouillee, obscure.Con- 
fuse. Cic. Ubscure. Cic. Perturbate. Cic. 

CONFUSION, s. f. 19 T. de juris- 
prudence. Reunion de droits en une 
même personne. Confusio, onis, f. Dig. 
2° Grande abondance, profusion. Voy. 
ABONDANCE. || 3° Mélange confus (do 
Ch.). Confusio, onis, f. ic. Colluvio, 
f. Liv. = La confusion des religions, 
des votes, Confusio religionum. Cic. 
suffragiorurm. Cic. La — des familles, 
Colluvio gentium. Liv. La — des cris, 
Clamor confusus. Liv. En —, Voy. 
CONPOSÉMENT. |} 4° Désordre (dans 
une troupe). Confusio, ons, f. 
Perlurbatio, f. Cæs. Tumultus, Us, 
m. Liv. Trepidalio, onis, f. Liv. 
= Quelle confusion dans le peuple 
Quæ populi confusio! Vel. (Cel] fe 
uemeot augmenta la —, Res plus tre- 
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pidationts fecit. Liv. Une grande — 
se mit dans l’armée, Magna totiu 
exercitüs perlurbatio facta est. Ces. 
Jeter la — dans... Tumultum inji. 
cère ou inferre in (acc.). Cic. Trepida- 
liunem injicëre. Liv. Jeter la — dans 
le camp, T'umullum in castris factre. 
Liv. Mettre la — dans les rangs, 
Aciem perturbare, 0, as, avi, afun, 
Sall. Ordines turbare. Liv. Porter la 
— dans la ligne de bataille, Acien 
implicare, 0, as, cavi (mieox que 
cut), catum (mieux que citum). Sail 
Les rangs des soldats n'oPrent que 
— et embarras, Confusä strue im- 
plicantur (milites). Liv. En —, Voy. 
CONFUSÉMENT. || Bo Trouble liti ue, 
anarchio. Confusio, onis, f. Ée. Le 
turbatio, f. Cic. Conversio, f. Cic. Col. 
luvio, f. Cic. Liv. Colluvies, ei, f. 
Att. ap. Cic. Tac. : La démocratie 
aboutit 4 la confusion, Exsistit er po- 
pulo furba et confusto. Cic. Cette — 
des esprits el des chuses, Hæc pertur- 
batio animorum et rerum. Cic. — des 
temps, Tenporum confusio. Cic. ca- 
ligo (ginis), l. Cic. motus (üs), m. Cic. 
Dans celte —, In hac turbatione re- 
rum. Liv. Dans la — générale, fa cel- 
luvione rerum. Liv. Dans une époque 
de —, In turbido. Sen. Tac. Être 
dans la —, [In furbidis rebus esse. 
Cic. Muntrer dans quelle — aous vi- 
vons, Erponère quantä in (urbä on 
quantä in confusione rerum omnium 
vivamus. Cic. Vous voyez dans queile 
— nous sommes, Videtis quanto à 
molu tenporum Où quantä in conver- 
sione rerum et perlurbalione versemur. 
Cic. Régner au milieu de cette —,!n 
eä colluvie regnare. Alt. ap. Cic. — 
où est plongée la république, Offusa 
republicæ nor (octs), f. Cic. Porter 
partout la —, Omnia turbare, 0, «s, 
avi, alum. Cic. miscére, 60, es, cui, 
mixtum et mistum. Cic. Il ramena 
cela de la — à l'ordre, Id ex inordi- 
nafo in ordinem reduzxit. Cic. En —, 
Voy. conFusé“EnT. || 6° Action de 
prendre une ch. pour une autre, erreur. 
Error, oris, masc. Cic. =: Pour éviter 
une confusion, Uf tollatur error. Cic. 
Faire une — de dates, Temponbus (à 
l'abl.) errare, o, as, avi, atum, n. Cie. 
Il y à — de noms, /n nomine erratur 
(mpers- assif). Cic. Voy. conronnas 
0. || 7° En part. de l'esprit. Manque 
d'ordre et de clarte. Coufusio, omis, f. 
Quint. = La confusiou dans le dis- 
cours, Oralio confusa ou perturbale. 
Cic. — dans les idées, Rationis per- 
furbatio. Cic. — dans la prononcis- 
tion, Sermonis tumultus (üs), m. Plin. 
Avec —, Voy. cONFUSÉMENT. || 8° Erm- 
barras, honte. Pudor, oris, masc. Cic. 
Verecundia, æ, f. Cic. : Se coawnr 
de confusion, Multo pudore suffundi. 
Pl.-j. J'éprouve de la — à dire, 
DicËre me pudet (duit ou ditum est, 
dère, n.). Cic. Causer de la — à qqa, 
Alicui rubori esse. Liv. Plein de —, 
Pudore confusus, a, uma. Curl. Confu- 
sus animo el simpl. Confusus. Liv. 
A la — du peuple, Cum pudore pe 
puli. Liv. Voy. nonrs. 


CONGÉ 


CONFUTATION. C. RÉFUTATION. 
CONGE, 8. m. Mesure romaine pour 
les liquides. Congius, ti, ui. Cato. : Qui 
coutient un conge, Congiartus, a, um. 
Varr. Congialis, m. f.,e,n. Vitr. 
CONGÉ, 3. m. 1° Permission de 
s'absenter pour un temps. Commenbus, 
&s, m. Liv. : Demander, Donner, Re- 
cevoir, Prendre un congé, Commesa- 
tum peiëre. Vell. Suet. dare. Liv. ac- 
cipÿre. Pl.-j. sumêre. Liv. Etre en —, 
In commealu esse. Liv. Être absent 
par —, Commealu abesse. Suet. Sans 
—, Sine ullo commeatu. Liv. Jour où 
le — expire, Dies commeatüs. Quint. 
Accorder (par décret) aux soldats un 
— de cinq ans, Militibus quinquennii 
militie vacalionem decernère. Liv. |] 20 
Yacances, temps de repos. Feriæ, arum, 
f. pl. Cic. Vacatio, onis, f. Cic.: Jours 
de congé, Feriati dies. PI..j. Être cn 
—, Ferias agère. Petr. Qui est en —, 
(Cu parl. des pers.), Feriatus, a, um. 
arr. Cie. Donner un —, Vacationem 
dare. Cic. || 3° Liboration definitive du 
service militaire (ou de es service ana- 
logue). Afrssio, onts, f. Cæs. Liv. Di- 
missio (tr. rar.), f. Cic. : Congé ac- 
cordé avant le terme légal, disso 
injus(a ou nondum jus(a. Liv. — d'an- 
cienneté, — de libération, Honesta 
missio. Dig. — de réfnrme, Afissio 
causaria. Dig. Recevoir son —, Mis- 
sionem acctpère. Dig. Qui à reçu son 
—, Voy. 4°. Donner à qqn s00 —, 
Alicui missionem dare. Dig. Aliquem 
sacramento suluëre. Tac. Dig. f En 
parl. d'un gladiateur. Recevorr son 
congé, Rudem acciprre. Cic. || 6° Du- 
rée legale du service militaire. Sti- 
pendia, orum, n. pl. Cic. = (Soldat) 
qui a fini son congé, Qui jam sfipendiis 
confectis est. Cic. Emeritus stipendia. 
V.-Jax. La plupart ayant fini leur —, 
Plerique emeritæ militiæ. Just. || 6° 
Permission ou Ordre de sortir d'un em- 
ploi, d’une condition : Demander à qqn 
son congé (en pari. d'un domestique), 
Alicui ministerium renunliare. D apr. 
Cic.(Verr.,u, 2, 36). Donner son — à 
ua domestique (= Île congédier), Re- 
cevoir son — (—= être congedié), Voy. 
concéniEn. || 6° Permission ou Ordra 
de quitter qqn; Rononciation à qq. ch. 
: Donner à qqn congé ou son — 
(= congédier qqn), Recevoir ou Avoir 
sou — (= ètre congédié), Voy. con- 
cémEn. l'rendre —, son —, (Ab ali- 
uo) disced®re, 0, is, cessi, cessum, n. 
ic. Voy. Se nerinen. || Fig. Prendre 
congé du barreau, Foro (au dat.) re- 
nunliare, 0, as, avi, afum, n. Suet. 
Prendre — des honneurs, Honores 
missos facëre, io, is, feci, factum. Cic. 
Voy. nENonCEA. || 7° Action de prendra 
les ordres de qqn avant de partir, vl- 
sito d'adieu : Prendre congé de qqn, 
Valère aliquem jubère, eo, es, jussi, 
jussum. Cic. Il prend — d'eax, Dis- 
cedens valère is dicit (de dicère, 
0, diri, dictum). Suef, Après avoir 
pris —, Dicto vale. Ov. En prenant 
—, În digressu. Suet. Ne pas pren- 
dre — de qqn (— partir sans aller 
le saluer), Aliquem insalutatum lin- 
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quêre. Virg. || 8° Acte par lequel on 
signifie qu'une location prend fin. Re- 
nunliatto, onis, f. Dig. || 9° Permis- 
sion, autorisation (en gén.). Voy. PEn- 
Mission. || 40° T, d'architecture. Sorta 
de moulure. Apophygis, is, f. Vitr. 
CONGEDIENR, v. act. Donner la per- 
mission ou l'ordre de se retirer. Dimit- 
(fre, 0, is, misi, missum, act. Cic. 
Afissum (am; os, as, a) facëre, io, vs, 
feci, factum. Cic. : Congédier le sé- 
oat, une assemblée, none armée, Di- 
miti£re senatum. Cic. concilium. Cic. 
Cæs. exercitum. Cæs. Je l'ai congédié, 
Eum missum feci. Cæs. ap. Cic. Je vous 
congédie, Vos missos facio- Hirt. Coa- 
gédier une légion, Missam facère le- 
gionem. Suet. Action de —, Dimissio, 
onis, f. Cic. 
CONGEÉLATION, s. f. Action de 
congeler; Resultat de cotte action. Con- 
elafio, onis, f. Plin. Concretio, f. Cic. 
"expr. souv. en tourn. par un v. : 
Etre produit par la congélation de Ja 
pluie, Conglaciato imbre gigni. Plin. 
CONGELER, v. act. 1° Faro passer 
4 l'etat do glace. Congelare, o, as, avi, 
atum, act. Col. = Pluie congelée, Con- 
laciatus imber. Plin. Eau — en grèle, 
Frumor glaciatus in grandinem. Plin. 
Etangs congelés, Durata glacie stagna. 
Sen. || 2° Coaguler, figor. Voy. ces m. 
Se conaeLgn, v. pron. 1° Passer 4 
l'état de glace. Conglaciare, o, as, avi, 
atum, n. Cic. Congelari, or, aris, alus 
sum, pass. Col. Gelascère, o, is, 8. 
parf. ai sup., n. Plin. Concrescére, 0, 
is, crevi, crefum, n. Cic. || 2° Se coa- 
guler, sa figor. Voy. ces m. 
CONGÉNERNE, adj. Qui ost de la 
même aspèce. Congener, gén. eris. Plin. 
CONGESTION, 3. f. AMlux de sang 
dans un organe. Confluentia, æ, f. Macr. 
CONGIAIRE, 8. m. Distribution que 
les emperours romains faisaient au 
pouple. Congiarium, ii, n. Suet. PL.-j. 
CONGLOMERER. C. AMASSER. 
CONGLUTINATION. C. AGGLUTI- 
NATION. 
CONGLUTINER. C. A0O0LUTINER. 
CONGo, region de l'Afrique occi- 
dentalc. Congum, i, 0. 
CONGRATULATION. C. PÉLICI- 
TATION. 
CONGRATULER. C. FÉLICITER. 
CONGRE, s. &. Sorte de poisson de 
mer. Conger, gri, m. Plin. 
CONGREGATION, #. f. 1° Assom- 
blée (en gén.). Cœtus, &s, m. Cic. || 
2o Association religieuse, confrérie. Cor- 
gregalio, onis, f. Hier. Cass. 
CONGRES, 3. m. Conféronce de 
ministres on de delèguës de divers pays. 
Conventus, &s, m. Cic. Cæs. Conci- 
lium, ti, a. Cic. Liv. 
CONGRU, u8, adj. 1° Convonable. 
Congruens, gén. entis. Cic. || 2° Suf- 
fisant. Justus, a, um. Cic. Tac. || 8° 
Très exigu. Perparvus, a, um. Cic. 
CONGRÔMENT, adv. 19 Correcte- 
ment, regulierement. Recte. Cic. || 2° 
Pertinemment, Apte. Cic. 
CONTI, v. d'Italie. * Coneum on Cu- 
nejum, À, N. 


CONIFERE, adj. Qui porte un fruit 


mels. Liv. 
nicus, a, um. 


counjectural, 
Ars quz conjecturä continetur, Cic. 
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conique. Conifer, era, erum. Virg. Co- 
niger. 


Cat. 
CONIQUE, adj. 1° Qui a la forme 


d'un cône. Turbinatus, a, um. Plin. 


Metæ similis (m. f.,e,0.). Plin. : La 


forme conique, Coni forma (æ), f. 
Cic. Metæ effigies (er), f. Plin. Turbi- 
natio, onis, f. Plin. La colline est de 


forme conique, Collis est in modum 
Î 20 Relatif au oône. * Co- 


CONJECTURAL, A LE, 2d). Qui n'est 


fondé que sur des conjectures. Conjec- 


turalis, æ. f.,e,n.Cic. Opinabilis. Cic. 
In conjectur& positus, a, um. Cic.= Art 
rs conjecturalis. Cels. 


CONSECTURALEMENT, adv. Par 


conjecture. Conjectura. Cic. Per con- 
jecturam. Quint. 


CONSECTURE, 8. f. Opinion qui 
n'est fondée que sur des probabilites. 
Conjectura, æ, f. Cic. el qq . Conjectio, 
onis, f. Cic. Opinatio, f. Cic. : Con- 


jeclure bien fondée, mieux fondee, 


Conjectura certa. Cic. vwerior. Cic. 
Juger une chose sur une faible —, 
Aliquid pendre levi conecturä. Cie. 
Cbercher par voie de —, Quærére 
conjecturä&. Cic. per conjecturam. 
Quint. Arriver à une —, Ad conjec- 
turam evadëre. Plaut, Donner lieu à 
beaucoup de conjectures, Blultam 
conjecturam afferre. Cic. Se tromper 
dans ga conjecture, Conjecturä aber- 
rare. Cie. — que forme l'esprit bu- 
main, Conjectura mentis humanz. 
Plin. — qui roule sur l'avenir, Con- 
jectura rerum fufurarum. Cic. Qui 
est fondé sur une —, In conjecturä 
posifus. Cic. Reposer sur une —, 
Conjecturä contineri. Cic. Bien des 
conjectures ont été faites, Afulta con- 
jecta sunf. Cic. Ce sont la de belles 
—, asc sunt conjecta belle. Cic. 
Fausses —, Afale conjecta. Cic. Faire 
diverses —, Conjecturam in varias 
partes ducbre. Cic. Faire successive- 
went différentes Conjecturam 
modo huc, modo illue duerre. Cic. Je 
me perds en —, Nescio quid conjec- 
tem. Ter. Former, Faire des — sur 
qq. ch., sur qqn, Conjecturam facÿre 
ez re. Cic. in aliquo. Cic. Appuyer 
une conjecture sur, Tirer une — de 
qd: ch., Ex re conjecturam facëre. 
ic. capère. Cic. trahëre. Cic. Voy. 
CONJECTURER. 

CONJECTURER, v. act. Juger par 
conjecture. Conjectare, o, as, avi, alum, 
act. Liv. Conjicére, io, ts, jeci, jectum, 
acl. Cic. Conjecturä ou Opinione au- 
gurari, or, aris, afus sum, ou simpl. 
Augurari, dép. (act.). Cic. Conjec- 
turä judicare, 0, as, avi, atum, act. 
ou assequi, or, Évis, seculus sum, dép. 
(acc.) ou prospicère, io, is, spezi, 
spectum, act. Cic. =: Conjecturer qq. 
ch., Aliquid conjectare. Liv. conjicère. 
Cic. conjectur& judicare. Cic. Autant 
que je puis le —, Quantum ego vpi- 
nione auguror. Cic. Quantum auguror 
conjecturä. Cic. Quantum animi mei 
conjecturä colligËre possum. Quint. Au- 
taat qu'on peut le —, Quantum con- 


306 CONJU 


Jectare licet. Suet. — l'avenir avec 
pénétration, Conjicére cailide de fre 

ese 
conjecturam capère (io, is, cepi, cap- 
tum). laut. Ter. facëre (10, is, feci, 
factum). Cic. — qq. cb. d'après sun 
gropre zèle, Alicujus rei conjecturam 


ris. Nep. — d'après soi-même, 


suo studio capëre. Cic. — qq. ch. 


d'après la physionomie, d’après les 
visions, Congecturam ex vullu facere. 
Cic. ex visis frahêre, 0, is, traxi, trac- 
tum. Cic. D'après ou Par une cbose 
— du reste, Er re conjecturam capère 
de ceteris. Cie. S'il faut — de là ce 


qu'ils pensent, Si ex eo quid sentiant 


conjectandum sit. Liv. — le temps 


qu'il fera, Conjicère que lempestas 
impendeal. Cic. J'ai conjecturé que lu 


avais été à Laouvium, Conect te La- 


nuvil fuisse. Cic. Conjecturer que cela 
arrivera, Haæc usu ventura opinione 
præcip”re, 10, is, cepi, ceptum. Cæs. 

CONJOINDRE, v. act. 19 Anc. 


Joindre. Voy. ce m. |] 2° Unir par le 


mariage. C. MARIE. 
CONJOINT, omNTE, part. pass. du 
précédent. || Subst. m. conzomrT. Cha- 


cun des deux conjoints. Conjux, ugis 


(= l'époux), mase Virg. (= l'é- 
ouse), fém. Cie. = Les conjoints, 
arili, orum, m. pl. Dig. Conjuges, 

um, @. pl. Cat. E 

(ris). Dig. Donation entre conjoints, 

atio inter virum et urorem. Dig. 

CONJOINTEMENT, adv. Ensemble. 
Comuncte. Cic. Conjunctim. Cæs. Una. 
Cic. = Conjointement avec le reste, 
Conjuncte cum reliquis rebus. Cic. 

CONJONCTIP, IVE, adj. Qui sert à 
Joindre, 4 lier. Connerivus, a, um. 
Gell. Conjunctivus. Tert. = Particule 
conjonctive, C. conNJoNcTION 20. 

CONJONCTION, 5. Î. 1° Rencontre 
apparente de doux planètes. Concursus, 
üs, m. Cels. Coitus, &s, m. Plin. Con- 
ventus, &s, m. Sen. Occursus, üs, @. 
Plin. Concursio, onis, f. Gell. : La con- 
jonction de la Inne et du soleil, el 
absol. La — de la lune, Concursus 
lunæ et solis. Cels. La Inne, après 
être restée en — avec le soleil, ou 
après étre restée en —, Luna morata 
in coitu solts. Plin. La Îune entre en 
— avec..., Luna incidif in (acc.). Cic. 
Astres avec lesquels la lune entre en 
—, Sidera que lunæ juncla videntur. 
Cie. || 2° Particule qui sert à joindre. 
Conjunctio, onis, f. Cic. Quint. Prise. 

CONJONCTURE, 8. f. Rencontre de 
circonstances. Tempus, poris, n. Cic. 
Res, ei, f. Cic. Voy. ciACONSTANCE 20. 

CONIUGAISON, 5. f. Banière de 
ænjuguer. (Chez les pl. anc. auteurs) 
Declinatio, onis, f. Varr. Quint. (Chez 
les grammairiens postérieurs) Con- 
jugatio, f. Don. Prisc. =: Suivre la 
méme conjugaison, Eädem rations 
declinari, or, aris, alus sum, pass. 
Quint. 

CONJUGAL, AUS, ad). Rolatif au 
mariage. Conjugalis, m.f.,e, n. Tac. 
Afaritalis, e. Col. Marilus, a, um. Liv. 
3 L'union conjugale, Afaritale conju- 
gium. Col. et simpl. Conjugium, ii, 
n. Cic. La foi —, Conjugii Âdes. Prop. 


ir (tri) el uror 
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CONJUGALEMENT, adv. Selon 
l'union conjugale. Conjugaliter. Aug. 

COXJUGUER, v. act. Assembler les 
diverses inflaxions d'un verbe. Declinure, 
0, as, aut, afum, act. Varr. Quint. 

Se coxioçuen, v. pron. Être con- 
jugue. Declinani, or, aris, alus sum, 
pass. Quint. 

CONJURATEUR, 8. m. 1° Conspi- 
rateur. Voy. ce m. || 2° Sorcier, exor- 
ciste. A djurator, oris, m. Isid. Alcim. 

CONJURATION, 9. f. to Conspi- 
ration, complot. Conjuratio, onis, f. 
Cie, Conspiratio, f. Cic. : Faire une 
conjuration, (Conjurationem conflare. 
Cic. habère. Cic. Faire une — contre 
l'État, Conjurationem contra rempu- 
blicam fac®re. Cic. Contra rempubli- 
cam conjurare, Cic. Voy. CONJONER 10. 
Cette — contre l'État, Hæc in rem- 

ublicam conjuratio. Cic. Les mem- 

res d’une —, Conjurafionis popu- 
lares ou conscit. Sail. Voy. consoné. 
Le chef de la —, Conjuralionis prin- 
ceps (m.). Cic. caput (n.). Liv. Faire 
pariie de la —, Esse in conjuratione. 

all. Être étranger à la —, Extra con- 
juralioncm esse. Sall. Etouller une —, 
Conspirationem restinguÿre. Cic. oppri- 
mère. Suet. || 2° Exorcisme. Adjura- 
fio, onis, f. Hier. Erorcismus, 1, w. 
Tert. || 3° Paroles magiques. Carmen, 
minis, N. Quint. Cantus, üs, m. Col. 
Incantamentum, 1, 0. Plin. = Faire 
uoe cunjuralion, Carmen malum in- 
cantare. XII Tab. || 6° Supphcation. 
Voy.cem., 

CONJURE, Ée, part. pasaé de con- 
somEn, Voy. ce v. || Subst. m. con- 
uné (usité surt. au plur.). Conspira- 
tour = Les conjurés, Conjurati, orum, 
w. pl. Cic. Sall, Conjurationis popu- 
lares (ium), @. pl. Sall. Conjuratio- 
nis conscii (orum), m. pl. Sall. Les 
principaux —, Conjuralionis princi- 
pes (um), m. pl. Sail. Conjurations 
capita (um), 0. pl. Liv. Être un des 
—, Être au nombre des —, fn con- 
juratione esse. Sall. Un des —, Un 
conjuré, *Unus conjuratorum on ex 
conjJuratis, 

CONJURER, v. act. et n. 10 Act. 
et n. Comploter. Conjurare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Consentire, io, is, sensi, 
sensum, &. Cic. Coire, eo, is, ivt et 
it, ttum, n. Cic. Conspirare, o, as, 
avi, atum, n. Cic. = Conjurer la mort 
de son père, de Philippe, de Pom- 
pée, de Néron, Conjurare in mortem 
patris. Quint. in cædem Philippi. Curt. 
de interficiendo Pompeio. Cic. Conspi- 
rare in cædem Neronis. Tac. — avec 
gqo la mort da tyran, Conspirere cum 
aliquo in necem lyranni. Just. — l'in- 
tendie de la ville, de la patrie, Con- 
sentire se urbem inflammare. Cic. Con- 
jurare patriam incendëre. Sall. Ils 
conjurérent l'incendie de la ville, 
Conjuraverunt ut urbem incendèrent. 
Liv. Conjurer la perte de qqn, Con- 
spirare perdëre uliquem. Suel. || Con- 
jurer contre l'Etat, Contra rempubli- 
cam conjurare. Cic. conjuralionem fa- 
cére, 10, is, feci, facturm. Cic. — con- 
tre Anguste, Conspirare in Augusium. 
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Suet. — avec la noblesse, Conjura- 
fionem nobilitatis facëre. Cic. || 2e 
Exorcisor. Adjurare, o, as, avi, afum, 
acl. lert. : Démons conjurés par le 
nom de Dieu, Drinones Dei nomine 
adjurati. Lact. Conjurer les démons 
par le oom de Dieu, Demones adju- 
rafione divini nominis erpellëre, 0, 
ts, puli, pulsum. Lact. || 3° Detour. 
ner, écarter (un malefica). Averrun. 
care, 0, as, S. pari. ni sup., act. Cato. 
Liv. Repercutfre, vo, is, cussi, cus- 
sum, ac. Plin. = Conjurer la colère 
des dieux, Fram deum (pour deorumk 
averruncare. Liv. — les fascinations, 
Fascinationes repercutÿre. Plin. — 
l'effet des prodiges, Monstra pros 
rare, 0, as, avi, atum. Cic. || 4e Fig. 
Detourner, ccarter (un malheur). (En 
gén.) Depellère, o, is, pu, pulsun, 
act. Cic. Propellëre, act. Liv. Dropul: 
sare, 0, as, avt, afum, act. Cic. (Par 
des prières) Deprecari, or, aris, alus 
sum, et, moins suuv., Delestari, dép. 
{acc.). Cie. : Conjurer un péril, Peri- 
culum depellëre. Cic. propellfre. Liv. 
deprecari. Cæs. — par ses prières le 
courroux du sénat, [ram senalüs de- 
precari. Liv. — l'envie, Invidiam de- 
testari. Cic. Envoyé pour — le dauger, 
Deprecator periculi missus, Cic. || 6° 
Supplier. Obsecrare, o, as, avi, aturm, 
act. Cic. Obtestari, or, aris, alus sum, 
dép. {acc.}). Cic. Orare, 0, as, avi, atun, 
act. Cic. Rogare, act. Cic. Orare atque 
obsecrare. Cic. Obtestari atque obse- 
crare. Cic. Orare el obtestari. Cic. 
Rogare aique orare. Cic. : Conjurer 
qan de, Obsecrare où Obtestari oo 

rare On Rogare aliquem ut (et ls 
subj.). Cic.; de ne pas, ne (et le 
subj.). Cic. 

CONNAISSANCE, s. f. 1° Notion, 
idée, science de qq. ch. S'expr. diver- 
sement, selon la nuance : (Action 
d'apprendre à connaltre) Cognitio, 
onis, f. Cic. (Notion innée ou ac- 
quise) Notitia, æ, f. Cic. Notio, onis, 
. Cic. (Science de) Scientia, æ, f. Cic. 
(Conscience de) Conscientia, æ, f. Cic. 
(Divination) Præsensio, onis, f. Cic. 
Qqf. Prudentia, æ, f. Cic. (Expérience 
de, habileté dans) Prudentia, z, f. Cie. 
Peritia, f. Cic. (intelligence, percep- 
tion) {ntelligentia,æ,f. Cic. Intellectus, 
üs, w. Plin. = Lls ont consacré toute 
leur vie à la connaissance de la na- 
ture, Eorum vita omnis in rerum cogni- 
tione versala est. Cic. Avoir qq. — de 
Dieu, Hubëre notitiam aliquam Dei.Cic. 
Vivre sans la — des choses, Vivëre 
sine nolione rerum. Cic. La — de l'art 
militaire, ei militaris scientia. Cic. 
Cæs. prudentia. Nep. Militiæ peritia. 
Sail. La — de la laugue gauloise, de 
la langue de la patrie, Linguæ gal- 
licæ scienfia. Cic. Sermonis pairi 
intellectus. Plin. La — des sciences, 
Scientia disciplinarum. Vitr. La — 
qu'ils ont de leurs forces. Conscien- 
{ia virium suarum. Liv. La — 0e 
l'avenir, Rerum futurarum præsensio 
ou scientia. Cic. Futurorum pruden- 
ia. Cic. La — des lois, Legum pre 
dentia. Cie. La — dn droit, Jurit 
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prudentia. Cic. scientia. Cic. intelli- 
gentia. Cic. La — des lieux, Locorum 
peritia. Sall. notilia. Quint. Regio- 
num scienfia. Cic. La — du bien, du 
mal: des saveurs, Fntellectus boni, 
mali. Tac. saporum. Plin. le peu de 
— qu'on a d'un lieu, fnsolentia loci. 
Cic. Ne pas cffleurer, mais approfou- 
dir la — d'une chose, Notitià rei se 
non perfundère, sed infic£re. Sen. Ac- 
quérir ja — d'une ch., Rem cogno- 
scêre, 0, is, gnovi gnitum. Cic. Avoir 
— d'une ch., Rem cognovisse, vi, 
visti. Cic. J'ai quelque — de cet 
arl, In me est Rujusce rei ratio ali 
qua. Cic. Objets dont il n°a pas une 
exacte —, Res quas non habrt deno- 
fatas. Cic. Dès que ([l'homine) a la 
—, Simul accepit notionem. Cic. Voy. 
conNaltTag. Qui à — des malheurs 
qui le menacent, Impendentium ma- 
lorum prudens (gén. entis). Cic. Qui 
possède la — des localilès, Locorum 
screns. Sall. prudens. Liv. Qui pos- 
sède la — du caractère de qqn, Ali- 
cujus intelligens. l’l.-j. Qui a — de 
sa ropre faiblesse, Conscius sibi suæ 
imbecillitatis. Sen. Versé dans la — 
de l'art mililarre, da droit civil, de 
la langue latine, Rei mnilifaris peri- 
fus, a, um. Cic. Pruilens in jure ci- 
vili. Cic. Sciens latinæ linguæe. Tac. 
Qui a une grande — du druit civil, 
du gouverneincnt, Peritissimus juris 
civilis, Cic. Sctenfissimus regendæz 
reipublicz. Cic. Qui n'a aucune — de 
la religion, des chuses, Religionis im- 
prudens. Liv. Omnium rerum inscius, 
Cic. Qui est sans — des lieux, {n- 
certus locorum. Ilirt. Et je l'en écris 
en pleine — de cause, Hzc ad te ex- 
plorate scribo. Cic. Qui agit en par- 
faite — de cause, Prudens el sciens. 
Cic. Prudens, sciens. Ter. Je sais que 
tu agis en tout sans — de cause, Scio 
le inscientem atque imprudentem facËre 
omnia. Ter. Juger sans — de cause, 
Incognitä re judicare. Cic. À ma —, 
Voy. 30. |] 20 Au pl. Savoir, instruc- 
tion. Doctrina, æ, f. Cic. Doctrine, 
arum, f. pl. Cic. Disciplina, æ, f. Cic. 
Disciplinæ, arum, f. pl. Cic. Scientia, 
æ, f. (sans plur.). Cic. Eruditio, onis, 
f. Cic. Artes, tum, f. pl. Cic. : Tous les 
genres de connaissances, Omnes doc- 
trinz. Cic. — dont nous meublons 
notre esprit, Disciplinæ quibus in- 
struimur. Cie. Cercle de —, Orbis 
doctnnæ. Quint. Tout le cercle des 
—, Omnis humanitas (atis), f. Cie. — 
musicales, Disciplina musices. Quint. 
— agronomiques, Fntelligentia in rus- 
ticis rcbus. Gic. Disciplina ruris. Col. 
— littéraires, Litierz, arum, f. pl. 
Cic. Qui a des — littéraires, Litteris 
tinctus (a, um). Cic. Qui a de grandes 
—, Præclarä erudifione ou doctrinä 
ornalus. Cic. Omni doctrinä ornatis- 
simus. Cie. Omnibus arfibus instruc- 
fus. Cic. Qui a de nombreuses —, 
Multarum rerum perilus. Cic. Toul à 
fait déporuvu de —, Omnino omnis 
erudilionis erpers (gén. ertis). Cic.Om- 
nium rerum inSCcius (a, um) Où rudis 
(em. f., 6, n.). Cic. ] 3° Etat d'une per- 
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sonne informée, renselgnée. Nofitia, æ 
f. Quint. Plin. : La connaissance qu'i 
avait de tous (les conjurés), Éjus 
scientia de omnibus (conjuralts). Cic. 
Dunner à qqn — de qq. ch., Porter 
une ch. à la — de qyn, Aliquid no- 
htiæ alicujus tradëre. Plin. Aliguid 
in noliuliam alicujus perferre. Pl.-j. 
Âlicujus ret notitiä aliquem instruëre. 
Quint. Alicujus rei ou De re aliquem 
certiorem facëre. Cic. Cæs. Être porté 
à la — do public, Vulgari per omnes. 
Liv. Parvenir, Arriver à la — du sé- 
nat, În cognitionem venire senalus. 
Quint. Cela est venu à ma —, Moc 
vênit mihiin notiliam. Plin. Prendre 
— d'une ch., Rem cognoscËre, 0, is, 
gnovi, gnifum. Cic. noscëre, 0, is, 
novi, notum. Cic. Prendre — de tou- 
tes les prèces du procès, Omne litis 
ins{rumentum inlueri, eor, éris, luilus 
sum, dép. Quint. Prendre — d'un 
compte, d'on livre, d'une lettre, Ra- 
{ionem inspicre, 10, is, speri, spec- 
fum. Pl.-j. Librum inspicére. Plaut. 
cognoscère. Nep. Lilteras perspicëre. 
Cic. cognosctre. Nep. Parménion ayant 
pris — de la lettre, Litteris Parme- 
nion lectis (de legère, 0, is, 1). Curt. 
Condamner qqn sans avoir pris — 
de l'affaire, Aliquem causä incognitä 
condemnare. Cic. Avoir — d'une cb., 
Rem novisse, ui, vis{i, nofum. Cic. co- 
gnovisse, vi, uisti, gntlum. Cic. Voy. 
connaîTRe 20, Dés qu'il fut à la — 
de César que, Ubi Czsar certior 
factus est (prop. infin.). Cæs. Qui n'a 
pas — des lois, de ce qui se passe, 
Legqum imprudens (gén. enfis). Cic. In- 
scuus (ae um) quid geratur. Cæs. [Cela 
s'est fait} sans que Svila en eût, sans 
ue j'en eusse —, {mprudente Sullä. 
dic. Me insciente. Cic. Sans que per- 
sonne en eùt—, Omnibus insciis. [aré. 
Dérober qq. ch. à la — de qqn, Ali- 
uid aliquem celare. Cic. Ton frère a 
dérobé des faits importants à ta —, 
Marimis de rebus a fratre es celalus. 
Cic. Il n'était pas venu, du moins à 
ma —, Non venerat, quod sciam. Cic. 
Le premier, à ma —, il.., Primus, 
quanfum ego quidem sciam. Quint. Je 
ne lui ai jamais fait, à ma —, la plus 
légère olfense, Nunquim illum ne 
minima quidem re offendi, quod qui- 
dem senserim. Cic. || 4° Relations, 
rapport, commorce avec qqn. Notitia, 
æ à Cic. Ter. Qqf. Consuetudo, di- 
nis, f. Cic. Usus, üs, m. Cic. = La 
connaissance de qqn, qu'on à faite 
de qqn, Notitia alicujus. Cic. Notre 
— est de très fraiche date, Iæc 
inter nos nuper notilia admodum est. 
Ter. Faire — avec qqn, Aliquemn no- 
scêre, 0, is, novi, nofum. Plaut. co- 
noscère, 0, is, gnoui, gnitum. Cic. 
ier —. Entrer en — avec qqn, Faire 
— ou Faire la — de qqn. Cum aliquo 
consueludinem jungère. Cic. Il m'a 
fait faire plus ample — avec Cossi- 
nius, Majorem mihi cum Cossinio con- 
suctudinem fecit. Cic. Me faire faire 


la — de l'étranger, Peregrinum mihi 
conciliare, o, as, avi, atum. Plauf. Ac- 
tion d'entrer ea — avec qqn, Alicuyus 


usage 
Cic. Qaf. Anunus, i, m. Cels. Mens, 
entis, F. Cels. : Sil'on a sa connais 


LANCE. || 
Droit de connaitre d'une affaire, de la 
juger. Notio, onis, f. Cie. Cognitio, f. 
Cic. = La connaissance de cette affaire 
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cognitio (onis), f. Cic. Un moyen de 
faire — avec toi, Aditus ad fuam co- 
gnilionem. At. ap. Cic. Îl est de ma 
—, Je suis en — avec lui, Mfihi notns 
est. Cic. 1l n'y a ici personne de ma 
—, Mabeo hic neminem notum. Ter. 
Personne de —, Vay. ci-après. || 6e 
Personne que l'on connalt : Une de mes 
connaissances, Nous mihi quidam. 
Ter. — el amis, Noti alque umici. 
Ter. El il n'y avait personne de 
connaissance, Neque nolus quisquam 
aderat. Ter. Nous sommes de vieilles 
connaissances, fnter nos velus usus 
intercedut. Cic. Telles étaient ses —, 


Inter ejus modi viros versabatur. Cic. 


Avoir de mauvaises —, Cum impro- 
bis vivYre. Plaut. Fuir les mauvaises 


—, Se ab improborum socielate sejun- 


gre. D'apr. Cic. (Fam., x, 6) || 6° Sen- 


timent qu'on à de sa propre oxistence, 
es facuites. Sensus, üs, m. 


sance, Si quis est sensus. Cic. Re- 
rendre —, Antinum recip're. Ter. 
a — est revenue, Animus rediit. 
Ou. Qui est sans —, Jntermortuus, a, 
um. Liv. Lapsus mente. Cels. Perte 
de la —, Perdre —, Voy. DÉranrn- 
70 T. de jurisprudence. 


appartient au sénat, Ad senalum per- 
tinet nofo de eo. Liv. Avoir la — des 


affaires capitales, Cognifiones rerum 


capitalium exercère. Liv. Attribuer à 
qqn la — de ces faits, Earum rerum 
alicui cognilionem dare. Cic. Déférer 
à qqn la — d'une affaire, Juris die- 
tionem alicui decernëre. Liv. 
CONNAISSEUR, ecse. 1° Subst. 
masc. et fém. Celui, Colla qui se con- 
nait à qq. ch. : Un connaisseur, ou 
Un bon —, Un grand —, Æstimator 
{oris) doctus{i}, masc. Cie. Rerum æsti- 
malor callidus ou justus, masc. Cic. 
Homo (minis) infelligens (entis), masc. 
Cic. Une connaisseuse, ou Une bonne 
—, Mulier (erts) intelligens (entis), 
fèm. D'apr. Cic. 1] était connaisseur ca 
fait de plaisirs, Erat voluptatum tn- 
telhigens. Cic. Aristota grand — des 
phénomènes de la nature, Aristoteles 
rerum nalturæ callidus. Col. Grand — 
en toutes choses, Homo in omni ju- 
dicio elegantissimus. Cic. Etre un ln 
— en littérature, Ezquisito judicio 
litterarum uti, or, ris, usus sum, dép. 
Cic. Etre — en fait de droit, Juris 
intelligentiam habere, e0,es, bui, bitum. 
Cie. Corume il est bon — en fait d'a- 
grirulturel Qu& intelligentiâ est in 
rusticis rebus! Cic. Je suis An — en 
fait de beauté, Elegans formarum spec- 
tator sum. Ter. En fait de droit, il n'y 
a pas de meilleur — que toi, Nemo te 
Juris peritior est. Cic. Le meilleur — 
en droit civil, Juris civilis omnium 
perilissimus. Cic. eruditissimus. Cic. 
Le — recherchera l'épaule du lièvre, 
Leporis sapiens sectabitur armos. or. 
Les connaisseurs, {[ntelligentes, ium, 
m. pl. Cic. Periti, orum, m. pl. Gic. 
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Le jugement des —, fntelligentium 
judicium. Cic. Remarqué par les —, 
Ab hominibus cailidis ou peritis ani- 
maduersus. Cic. Je suis quelque peu 
connaisseur, Aliquid exisfimare pos- 
sum, Cic. Faire le — en vases, Vaso- 
rum scientiam simulare, Plin. En —, 
Intelligenter. Cic. Perite. Cic. Jenesuis 
pas si bon — en ces matières. Non 
tam multum in istis rebus intelligo 
(is, leri, lectum, ligëre). Cic. Homme 
ui est peu —, Homo mperitus. Quint. 
eu — ou fait de droit, Juris impe- 
ritus. Cic. Femme qui esl pen con- 
osisseuse en toute espèce de choses, 
Mulier omnium rerura tmperita. Quint. 
Jo suis peu — en cette matière, [n 
Aac re eriguum sapio (is, lui el üi, 
s. sup., ëre). Pl.-j. || 20 Qaf. Ad; Qui 
s'y connait. Eruditus, a, um. Cic. : 
Nous avons an œil connaisseur, Eru- 
ditos oculos habemus. Cic. 
CONNAÎTRE, v. act. 1° Prendre 
connaissance de; acquerir la notion de. 
(Eu gén.) Cognosctre, 0, is, gnuvi, 
gnitum, act. Cic. Noscëre, 0, is, novi, 
notum, act. Cic. (À fond) Perno- 
scère, 0, is, novi, nolum, acl. Cic. 
(D'avance) Prænosc#re, act. Cic. : 
onnaissez les misères des alliés, 
Cognoscite miserias sociorum. Cic. 
Connais ton âme, Nosce animum 
tuum. Cic. Désir de connaître la vé- 
rité, Cupiditas veri videndi (de vi- 
dére, eo, es, vidi, visum, acl.). Cic. — 
l'opinion des bommes, Hominum men- 
fes deprehendëre, 0, 13, hendi, hen- 
sum. Suet. Le désir de — et de s'in- 
struire, Cognitionis ef scientiæ cupi- 
ditas. Cic. Les choses sont très fa- 
ciles à —, Res in perfacili cogni- 
tions versantur, Cic. Ces choses sunt 
pus faciles à —, Ea cognitionem ha- 
ent faciliorem. Cic. || 2° PI. souv. 
Avoir connaissance de, avoir acquis la 
notion de. Cognouisse, vi, visfi, gni- 
tum, act. Cic. Novisse, vi, visti, no- 
tum, act. Cic. Cognitum ou Notum (am; 
os, as, a) habère, eo, es, bui, bilum, 
acl. Cic. Perspectum ou Ezxploratum 
am; 05, as, a) habère, act. Cic. Scire, 
to, is, tui et Li, ifum, act. Cic. : Pour 
que nous connaissions nos qualités, 
& bona nostra norimus. Cic. [Eelail 
qui coanallra, Qui norit. Cic. Îl con- 
naissait la justice de Divitiacus, Di- 
viliaci justifiam cognoveral. Cæs. Que 
l'on ne connalt que de réputalion, 
Fam& fantum cognifus. Plin. Connaître 
qqn de vue, Novisse aliquem de facie. 
ic. alicujus faciem. Ter. En — un, 
c'est les — tous, Unurm cognorts, om- 
nes noris. Ter. Prendre pour conou 
ce qui ne l'est pas, Incognita pro 
cognitis habëre. Cic. Connaitre bien 
les actions de qqn, Alicujus facta 
probe pernovisse. Plaut. Je ne coo- 
osissais pas bien le caractère de mon 
hôte. Ingenium haud pernoram hospi- 
tis. Plaut. Connaitre Scévola d'après 
cela, Habëre cognitum Scævolam ex 
fis rebus. Cic. Je connais les senti- 
ments de Clodius, Clodit animum 
permpectum habeo. Cic. Dévoüment 


qu'ils connaissent déjà depuis long- 
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temps, Fides, quam habent spectatam 
jam et diu cognitam. Cic. Connaitre 
parfaitement le nombre, De numero 
omma erplorata habère. Ces. Nous 
connaissons parfaitement cela, Erplo- 
rata nobis sunt ea. Cic. Choses parfai- 
tement connues et vérifiees, Res com- 
pertæ el erpioratæ. Liv. Je n'en con- 
nais pas l'origine, Origo ejus incom- 
perta est mihi. Plin. Connaître la 
route, Scire viam. Ter. Ne pas — le 
roi, Regem ignorare, 0, as, avi, atum. 
Liv. On ne connalt pas le père, Jgno- 
ratur parens. Ter. Vers connus du 
ublic, Carmina qua vulgo innoluerunt 
(ae innolescAre, 0, is, 8. SUP., N.). 
Suet. Une histoire connue, Afemona 
nota. Cic. Préceptes connus de tout 
le monde, Pervulgata præcepta. Cic. 
Ceci qui est connu de tout le monde 
(= qui est public), Hzc quæ sunt 
palam. Cic. Largesses connues de 
out le monde, Famosa largitio. Sall. 
Connu par sa clémence, Alisericordia 
factus clarus. Sail. Je ne suis pas sur- 
pris, connaissant votre sottise, Pro 
vesträ stultifiä, non miror. Cic. Etre 
conau (— avoir du renom), Nomi- 
nari, or, aris, afus sum, pass. Cic. 
Quint. Être — (en parl. d'un écrit), 
Esse in manibus. Cic. Qui conualt les 
lienx, Locorum prudens (gén. entis). 
Liv. Qui — le pays, Regionis perilus 
(a,um). Curt. Qui — le resultat, Even- 
(&s non ignorans (RËn. anlis). Cæs. Qui 
08 — pas mes habitudes, Afeorum mo- 
rum ignarus (a, um). Ter. Nocchus qui 
ne connaissait du peuple romain que 
le nom, Bocchus, præter nomen, cetera 
ignarus populi Romani. Sail. Qui ne 
connaît pas la loi, Legis imprudens 
(gén. entis). Cic. Qui ne — point la 
vérilé, Veritalis erpers (gén. erlis). 
Cic. || Faire connaitre, (l’roduire au 
grand jour) Proferre, fero, fers, tul, 
latum, act. Cic. (Publier) In medium 
proferre, act. Cic. In vulgus indicare, 
0, as, avi, afum, act. Cic. In medio 
ponêre, 0, is, posui, posilum, act. Cic. 
(Exposer) Erponëre, act. Cic. (Ex- 
pliquer) Demonstrare, o, as, avi, 
aturm, act. Cic. (Enseigner) Docere, 
eo, es, cui, doctum, act. Cic. (Mon- 
trer) Ostendëre, o, is, lendi, tentum 
et fensum), sct. Ter. (Dénoncer) 
nuntiare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
Indicare, act. Cie. (Découvrir, dévoi- 
ler) Aperire, 10, is, perui, perlum, acl. 
Cic. Detegére, o, is, teri, fectum, act. 
Liv. Patefac®re, io, is, feci, factum, 
act. Cic. Declarare, 6, as, avi, atum, 
acl. Quint. (Mettre en inmière) Illus- 
rare, act. Cic. (Mettre en renom) 
Nobilitare, act. Cie. Illustrare, act. 
Cic. = Faire connaitre son talent, 
Artem proferre. Suet. Faire — un 
fait, Rem in medium proferre. Cic. in 
vulgus indicare. Cic. Faire — à qqa 
le péril, Periculum alicui demonstrare. 
Cic. C'est ce que fera — le livre sui- 
vent, Quod prozimus demonstrabit li- 
ber. Cic. Faire — à qqn quel homme 
était Roscius, Qui vir fuerit Roscius, 
aliquem docëre. Cic. Si l'expérience 
m'a fait — qq. ch., Si quid me ex- 
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perimenta docuerunt. Quint. Faire — 
son opinion, Sententiam osfendère. 
Ter. Faire — son avis (en votant), 
Sententiam ferre. Cic. Je ferai — les 
opinions, Punam in medio sententias. 
Cic. Faire — ma pensée, Quid sen- 
tiam, erponFre. Cic. Faire — sa pen- 
ste, Sententiam suam aperire. Cie. 
pronuntiare. Cic. Tu as fait — ta 
pensée, Denuntiasfi quid sentires. 
Cic. Il fait — son projet, Quid sui 
consilii sit, ostendit. Ces. Faire — 
à qqn un projet, Consilium alicui 
enuntiare. Cic. delegëre. Liv. La phy- 
sionomie fait — le caractère, Vultus 
indicat mores. Cic. Faire — le piège 
à Cicéron par l'entremise de Falvie, 
Lolum Ciceroni per Fulviam enuntiare. 
Sall. Faire — les complices, Con- 
scios indicare. Cic. Faire — ses com- 
plices, Conscios prodëre, o, is, didi, 
ditum. Cie. Le jour fit — la fuite de 
l'ennemi, Lur fuyam Aostium aperuit. 
Liv. Faire — une chose obscure, Rem 
obscuram ïllustrare. Cic. patefacère. 
Cic. Rem occultam aperire. Cic. Les 
estes de la main font — notre vo- 
onté, Manus nos(ram voluntatem de- 
clarant. Quint. Ce sont tes muscles 
qui t'ont fait —, Ex lacertis tuis es 
nobilitatus. Cic. Vins qu'a fait con- 
oaître la cure de Messala, Vina AMes- 
sale salute illustrata. Plin. Je lui 
ferai — qui je suis, Sentiet qui vir 
sim. Ter. || La vérilé se fait connaltre, 
Verum se ostendit. Plaut. Mon dis- 
cours pourra se faire —, Orafio mes 
poterit in vulqus emanare (0, as, avi, 
atum, n.). Cic. Les caractères se font 
— dans les jeux, Mores se inter lu- 
denduin detegunt. Quint. Se faire — 
par une fraude, par des forfaits, 
“’raude innotescére, 0, is, nolui. 8. 
sup., 0. Phæd. Bialis facinoribus no- 
tescére. Tac. Se faire — par son élo- 
quence, Eloquentiä enotescëre. Sen. 
ommencer à se faire — (en parl. 
d'un auteur, d'un artiste), Florescëre, 
0, is, rui, 8. sup., n. Cic. Se faire — 
(= révéler son caractère), Se ape- 
rire. Ter. Il se fait — (= il dit son 
nom et 8a qualité) au maître du na- 
vire, Domino navis, quis sit, aperit. 
Nep. || 3° Etre informe de qq. ch., sa- 
voir (qq. nouvelle. Cognovisse, vi, uisti, 
gnitum, act. Cæs. Cic. Comperisse, ri, 
risti, pertum, act. Cic. Didicisse, ci, 
cisti, 8. sup., act. Cic. Rescivisse et 
Resciisse, seit, sciisti, scitum, act. Cic. 
Scire, io, is. vui el ii, itum, act. Cie. 
: Lorsqu'on connut ces événements, 
fis rebus cognitis. Cæs. Lorsqu'il — 
cela, Jd posiquam resciit. Cic. Lors 
qu'il connaltra cela, Cum td rescierit. 
ic. [l écrivit qu'il connaissait cela de 
source certaine, Scripsit se id certis 
auctoribus comperisse. Cic. Je ne con- 
nais rien là-dessus, Nikil de hoc com- 
peri. Cic. Nous ne connaissons pas 
assez ce fait, Nobis (au dat.) ea res 
parum comperta est. Sall. Connaitre 
qd cb. par qqn, par le moyen de qqn, 
em cognovisse ab aliquo. (æs. compe- 
risse ex aliquo. Ter. Quint. per aliquem. 
Cas. Nep. Grâce à moi, tu connais 
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tout, De omnibus rebus per me certior 
fs (de feri, fo, factus sum). Cic. Dès 
ul conoul par ses éclairenrs que.…., 
bi per erploralores certior [actus est 
(prop. infin.). Cæs. Cunnaissaat tout 
par les députés, Per legatos cuncta 
edoctus. Sall. Connaitre qq. ch. par 
une lettre, Aliquid ex litleris cogno- 
oisse. Cic. Ne counaissant pas ce 
qui se passe, Jgnarus quid agalur. 
Uirt. || Faire connaitre q- ch. à qqn 
(= informer qqn de qq. ch.), Alicujus 
rei Ou De aliquä re aliquem certiorem 
facËre, 1o, is, feci, factum. Cic. Ali- 
quid ciquem edocëre, eo, es, cui, doc- 
tum. Sall. = Faire connaitre qq. ch. 
aux hommes, Aliquid notutèe hominum 
trad?re, 0, is, didi, ditum. Plin. ls 
lui firent — le oombre, Ab his ad 
um numerus relalus est (passif de 
referre, fero, fers, tuli). Cæs. Faire — 
le résullat d'une mission, Legationem 
renuntiare, o, as, avi, atum. Cic. [ls 
font — à César que..., Cæsarem cer- 
tiorem faciunt (prop. infin.). Cæs. Ta 
lettre m'a fait — que... Ex tuis lit- 
teris didici (prop. infin.). Cic. Faire 
— ce qu'il veut qu'on fasse, Quid 
fiert velit, edocère. Cæs. || 4° Etre ha- 
bile dans, versé dans (uno science, un 
art, un metier). Novisse, vi, visti, no- 
tum, act. Cic. Cognouisse, vi, visti, gni- 
tum, act. Cic. Scire, io, is, ivi el ti, 
itum, act. Cic. = Connaître les lois, 
Leges nosse. Cie. Il conuaissait le 
droit, Jus cognouerat. Cic. Connaitre 
le droit, Juris intelligentiam habcre, 
e0,es, bui, biium. Cic. — le latin, La- 
tine scire. Cic. Bien — une chose, 
Aliquid manu tenère, e0, es, nui, ten- 
tm rare. Cic. — à fond les lois, 
Jura callére, eo, es, lui, 3. sup. Cic. 
Qui connalt la littéralure grecque, 
Græcis litteris erudilus (a, um). Crc. 
Qui — l'antiquité, Antiquitatis peri- 
tus. Cic. Qui — Île latin, Latine doc- 
tus. Suet. Qui — à fond uvoe affaire, 
Versatus mullum in causa. Cic. Ne 
pas — le lalin, Latine nescire. Cic. 
Qui ne — pas la physique, Physicæ 
ralionis ignarus (a, um). Cic. Qui 
ae — pas la littérature grecque, 
Græcarum litterarum rudis (m. f., 
e,n.). Cic. || 6° Apprecier, juger. No- 
visse, vi, uisli, nolum, act. Cic. : 
Parce que je te connaissais, Quia 
te norum. Ter. Si je les connais 
bien, Si ego hos bene novi. Cic. Tu te 
trompes, el tu me — mal, Erras et 
me ignoras (de ignorare, 0, avi, 
atum)., Ter. Tu me — fort mal, Afe 
vehementer ignoras. Cic. Tu ne me — 
as bien, Non salis pernosli me, qua- 
is sim. Ter, || 6° Estimer, trouver, 
voir. Nouisse, vi, vuisti, nolum, act. 
Cic. =: 11Ss ne conoaissent de bon que 
ce qui rapporte, Nihil bonum noruni, 
ist quod fructuosum est. Cic. Ne con- 
naltre de bonheur que dans la vertu, 
Nisi quod honestum est, nihil bonum 
puiare, o, as, avi, atum. Cic. |} 7° 
Discerner, distinguer, reconnaitre. Co- 
gnosc/re, 0, is, gnovt, gnilum, act. 
Cæs. Noscére, o, 18, novi, notum, acl. 
Cic. Internoscére, act. Cic. Digno- 
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scère, 0, is, gnovi, 8. sup., act. Quint. 
Plin. Dijudicare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. = Connaitre à la voix les hommes, 
qu Sonis homines dignoscëre. Quint. 

oce aliquem noscère, Ov. — Île ca- 
ractère des bomines sur leur physio- 
nomie, Hominum naturas ex vultu 
pernoscére, 0, is, novi, nofum. Cic. Il 
avait conau celà aux armes gauloi- 
ses, Jd a gailicis armis cognoverat. 
Cæs. Metellus avait — par expérience 
que, Aletello erperimentis cognitum 
erat (prop. infin.). Sall. Connaitre le 
vrai el le faux, le vrai d'avec le faux, 
Dijudicare vera et falsa ou vera a 
falsis. Cie. — le flatteur du véritable 
ami, InternoscËre blandum amicum a 
vero. Cic. — si ces choses sont vraies 
ou fausses, Internoscére vera illa sint 
anne fulsa. Cic. |} 8° Éprouver, faire 
l'experience de. Cognoscère, o, is, gnoui, 
gnifum, act. Cic. PerspicFre, 10, is, 
speri, spectum, act. Cic. : Les vaincus 
ontconnu sa pitié, Ejus misericordiam 
victi perspezerunt. Cic. Si votre fidé- 
lité ae m était connue, Ni fides vestra 
speclata mihi foret. Sall. || 9° Com- 
porter. Recipére, io, is. cepi, ceplum, 
act. Cic. Cæs. : La crainte ne connaît 
pas la pitié, Timor misericordiam 
non recipit. Cæs. || 40° Se soumettre, 
so conformer à. Parëre, eo, es, rui, 
ritum, n. (dat.). Cic. : Ne pas con- 
naître l'autorité du roi, fmperio regis 
non parëre. Ney. Ne point — de mal- 
tre, Imperium non ferre, fero, fers, 
tuli, latum. Cic. Domino nullo uli,or, 
Eris, usus sum, dép. Cic. [| ne con- 
naît pas de lois, Leges non eum tenent 
de lenère, co, es, nui, lentum rare). 
ic. Ne point conoaître de bornes, 
Modum exced®re, o, is, cessi, cessum. 
Liv. || 1° Avoir égard à. (Alicujus 
rei) rationem habère, 0, es, bui, bitum. 
Cic. : Ne connailre que soi, que son 
ropre intérêt, Sui solum rationem 
Rubère. Cic. Suis commodis inservire, 
to, ts, iui et it, itum. Cic. Ne — que 
l'honneur, Decori servire. Col. Ne — 
que l'âme, Præter animum, nihil cu- 
rare, 0, as, avi, atum. Cic. Ne — que 
l'argent, Pecuniæ servire. Cic. Omnia 
in pecuniä ponêre, 0, is, posui, posi- 
tum. Cic. Ne — plus rieo (= ne plus 
avoir ni règle ni frein), Nihil pensi 
neque moderali habëre, eo, es, bur, 
bitum. Sall. | 12° Être en relations, 
on rapport avec qqn. Cognovisse, vi, 
visti, gnitum, act. Cic. Novisse, vi, 
visii, notum, act. Plaut. Ter. Cic. : Je 
ne connais pas Sauréa, Sauream non 
novi. Plaut. Ne pas connaître Aris- 
tide, Aristidem 1ignorare, 0, as, avi, 
atum. Nep. || 13° Subir, ressentir, être 
sujet à. Sentire, io, is, sensi, sensum, 
act. Cic. Pati, ior, Eris, passus sum, 
dép. (acc.). Cic. : Connaitre la faim, 
la douleur, Sentire famem. Cic. dolo- 
rem. Cic. [| a conon bien des maux, 
Multa prssus est. Cic. Voy. kxposé à, 
soser 4. Ne pas connaltre l'artuifce, 
Astu carëre, v0, es, rui, rifum. Quint. 
Ils ne connaissent pas la colère, 
lrasci nescrunt (de nescire, ie, ivi el 
it, itum). Cic. Qui n'a jamais cennc 
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les outrages, l'impopularité, Insustus 
contumeti, Insolens infamiz (au 
gén.). 

Pere UtE, Cui nihil unquam evénit ad- 
versi. £en. Voy. EXEuPT de. 


Cic. Qui n'a jamais — l'ad- 


Connatrne, v. n. Avoir autorité pour 
uger de qq. oh. : Connaitre d'une af- 
aire, De re cognoscëre, o, is, gnovi, 


gnitum. Cie. — des affaires capitales, 
Rerum capitalium cognilionem exer- 
Cüre, co, es, cui, citum. Liv. Ce n'est 
pas au sénat à — de cela, Non ad 
senalum nofio de eo pertinet. Lie. 
VOy. CONNAISSANCR 1°. 


Se connatrau, v. 4° Réfi. Prendre 


connaissance de soi-même. Se noscFre 
(o, is, novi, nofum). Cic. =: Que cha- 
cua se connaisse, Se quisque noscat. 
Cic. Connais-toi, Nosce te. Cic. || 2e 


Avoir connaissance de soi-même. Se 


novisse (os, visit, nolum). Cic. Quint. 2 
Chacuo se cooaalt, Nouit se quisque. 


Quint. [Celui] qui 8e connattra lui- 
même, Qui se ipse norit. Cic. [1 suffit 
de se congaltre, Conscientia suffcit. 
Quint. Qui ne se coonall pas (— qui 
se juge supérieur à ce quil est réel- 
lement), Immodicus æstimalor sui. 
Curt. Je ne me connais plus (= je 
suis hors de mu Non sum mentis 
compos (gén. otis). Cic. Qui ne se 


connait plus (en parl. d'un malade 


en défaillance), Mente lapsus es Cels. 
11 3° Savoir bion juger d'une ch. = Se 
connaltre à qq. ch., Rem ou In re in 
telligËre, o, 1s, leri, lectum. Cic. =: Je 
ne me connais guère à ces sortes de 
choses, Non mullum in istis rebus 
intelligo. Cic. Il se connalt à ces cho- 
ses, In istis rebus intelligens est. Cic. 
Manie de vouloir s'y coavaitre, Am- 
bitus intelligendi. Cuint. Comme il 
se connaît en agriculturel Qua intek 
ligentiä est in rusticis rebus! Cie. 
Autant que je m'y connais, Quantum 
ego sapio. Pl.-j, Qui se connalt en 
plaisirs, Voluplatum intelligens. Cie. 
Qui se — en droit civil, In jure ci- 
vili prudens. Cic. Voy. CONNAISSEUR. 
[4° Récipr. Être en relations ensem- 
lo. Inter se novisse (ui, visii, notum). 
Liv. : Nous nous connaissons, Inter 
nos nolitia est. Ter. || 6° Pron. Être 
connu, reconnu, jugé = Cognosci, or, 
Fris, gnilus sum, pass. Cic. Nueci, 
or, &ris, nolus sum, pass. Cic. et lous 
les passifs des v. act. cités à con- 
NAÎTRE (v. act.) : Se connaltre à qq. 
ch., Er aliqu& re cognosci. Cic. 

vieillesse se conaalt aux dents, Den- 
tibus senecta declaratur. Plin. La 
bonne qualité de l'encens se — à sa 
blancheur, Tus candore probatur. Plin. 

CONNAUGHT, province d'Irlande. 
*Connachlia ou Connecia, à, f. 

CONNÉTABLE, 8. m. Sorte de 
rand dignitaire. Comes (mitis) ste- 

uli, m. C.-Th. 

CONNEXE, adj. intimement lié avee 
d'autres choses. Conuncius, a, un 
Cie. : Connete à qq. ch., Alieui ra 
un Cum aliquë re conjunctus. Cic. 
Être — dla cause, Cum caus& cohs- 
rêre, 60, es, hæsi, hkæsum, n. Cic. 
Choses connexes, Res inier se celli- 
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gatæ. Cie. Ces choses sont —, Ba] — la gtoire par ces moyens, His ar- 


inter se cohkrrent. Cic. 

CONNEXION, 8. f.et CONNEXITÉ, 
8. f. Liaison entre plusieurs choses. 
Colligatio, onis, f. Cic. Confusio, f. 
Cic : 1 y a connexité entre ces cho- 
ses, VOY. CONNEXE. . 

CONNIVENCE, 8. f. 1° Compli- 
cité par tolerance. Conniventia, æ, f. 
Ascon. C.-TR. S'expr. mieux en 
tourn. par uo v. = D'où vieat votre 
connivence, ou Pourquoi êtes-vous 
de — avec les hommss criminels? 
Cur in Aominum sceleribus connivetis ? 
Cic. Être de — avec l'accusaleur (en 
parl. d'un juge), Accusañoni præva- 
ricari, or, aris, atus sum, dép. Cic. 
VO. coxniver. | 2° Qqf. Complicité 
rocllo. Voy. COMPLICITÉ, COMPLICE. . 

CONNIVER, v. a. Être ds conni- 
vence : Couuiver à des actes, In re- 
bus connivére, e0, es, nivi et nin 
rares, s. sup., n. Cic. Suet. 

CONNU, ue, part. passé de con- 
natrre, Voy. ce v. || Adj. Célèbre. 
Voy. ce m. || Subst. m. Ce qui est 
connu = S'élever du connu à l'io- 
connu, Apertis obscura assequi. Cic. 

CONON, gontral athônien. Conon, 
onis. acc. onem et ona, m. Cic. Just. 

CONQUE, 5. f. 1° Grande coquille 
concave. Concha, æ, f. Cic. Plin. || 2° 
Coquille en spirale, Concha, z, f. Ov. 
Plin. : Soaner de la trompelte avec 
uac conque, Conchä canëre. Plin. 

CONQUERANT, aANTE, subsl. et 
qqf. adj: masc. el fém. Celui, Cella 
qui n fait des conquêtes. (Gentium) 
victor, oris, masc. Cic. Css. domilor, 
masc. Liv. Curt. victrix, icis, fém. 
Flor. 2: Un si graoil conquérant, Tot 
gertium domitor. Curt. Ce peuple 
—, Hic populus gentium victor. Cic. 
Rome conquérante de l'Asie, Roma 
Asiæ victriz. Flor. 

CONQUERIR, v. act. 1° Soumettre 
par la guerre. Armis occupare, et 
simpl Üccupare, 0, as, aui, alum, 
act. Liv. BDello capëre, et simpl. Ca- 
père, io, is, cepi, captum, acl. Cic. 
Armis subigère, et simpl. Subigre, (A 
is, egi, eclum, act. Cic. Suz dicivnis 
facëre (io, is, feci, factum), act. Liv. 
În dicionem suam redigëre b, is, egi, 
actum), act. Cic. Potiri, ior, iris, ilus 
sum, dép. (abl. ou gén.). Nep. : 
Ayant cooquis tout le pays, Toià re- 
gione politus. Nep. Cunquérir une 
ville, un territoire sur qqu, Urbem, 
Agrum ez ou de aliquo capëre. Liv. 
— nne ville, un pays à où pour qqn, 
Urbem sub imperium alicujus dicro- 
nemque subjungère, 0, ts, junri, junc- 
tum. Cic. Regionem dicioni alicujus 
adjicËre, io, ts, jeci, jectum. Curt. 
Pays Er gger caphvus. Sall. 
caplus. Liv. o Fig. Acquerir 
ses efforts. Qusrére, ê is Quasvt el 
si, quesitum, act. Cic. Parare ou Sibt 
parare (0, es, evi, alum), act Cic. 
Comparare ou Sibi comparare, act. 
Cic. Consequi, or, Fris, saculus sum, 
dép. (acc. Cic. Adipisci, or, Eris, 
deptus sum, dép. (sec). Cic. = Cuu- 
quérir un droit, Jus parere. Ball. 


tibus gloriam comparare. Cic. Ayant 
cooquis la gloire, Laudem adeptus. 
Liv. Conquérir par sa mort l'immor- 
talité, Quærëre sibi immortalitalem 
morte. Quint. L'éloquence a conquis 
une si baute estime, Eloquentia in 
tantum honorem ascendit (de ascen- 
dëre, o, di, scensum). Cic. Voy. ac- 
quénin. || 4° Fig. Gagner (les cœurs). 
Conciliare, o, as, avi, atum, act. Cic. 
Alhcère, io, is, Leri, lectum. act. Cic. 
Devincire, io, is, vinzi, vinctum, act. 
Cic. = Conquérir les bonnes grâces, 
Gratiam sibi conciliare. Cic. — les 
cœurs à qqn, Animos alicui conci- 
liare. Tac. [Cela] m'a tout à fait con- 
quis à César, Me valde Czsari ad- 
junrit (de adjungêre, o, is, junctum). 
Cic. Voy. GAGNEn. . 
CONQUET (LE), v. de France (Fi- 
misère). *Conquestus, i, m. *Concæ, 
arum, !. 
CONQUÈTE, s. f. 1° Action de s'em- 
parer par les armes. Occupatio, onis, 
. Cic. Se tourne ordia. par un v.= 
La conquète du monde m'était facile, 
Facile erat miñt urbemn ferrarum occu- 
pare: Flor. Après la conquête de l'Ila- 
ie, de l'llyrie, Domitä subactäque 1ta- 
liä. Flor. Illyrico perdomtlo ou in 
dicionem redacto. Suet. Pour (faire) la 
— défoilive de ta Judée, Ad perdo- 
mandam Judram. Suet. Rèver la con- 
quête du monde, Imperiumn orbis agi- 
tare. Flor. (On les vengea] par la — 
de l'Afrique, Captivitate Africæ. Flor. 
Par droit de —, Belli jure. Liv. Faire 
la — de, Voy. coxquénm. |] 2° Terri- 
toire conquis. Armis parta (orum), 0. 
pl Liv. = Toutes les conquèles des 
omains, Quidquid Romani triumphis 
ou vic{ortis) partum possident. Liv. 
arder 3es —, Parta relinére. Tac. 
Recouvrer les — de Lucullus, Parta 
a Lucullo recip#re. Tac. Abandon- 
ner n0S —, Quæ cepimus, omtitére. 
Curt. Il vous a arrachô vos —, 
Præmia vestræ victorie occupavit. 
Curt, Faire des —, Bello imperium 
augére, eo, es, auri, auclum. Liv. 
Fines imperii propagare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Faire d'importantes —, 
Marimas gentes subigère, o, is, egi, 
actum. Nep. Embrasser daos le cercle 
de ses — toutes les côtes de la Mé- 
dilerranée, Utramque maris Mcditer- 
ranei oram ärmis complecti, o7, Ëris, 
plezus sum. Liv. Il avait porté 3es 
— dans toutes les parties du moode, 
ler omnes orbis lerrarum parties vic- 
tricia circumtulerat arma. Liv. Ce fut 
là le point de départ des — que firenl 
les Romains, Inde initium crescendi 
res romanæ cepere. Liv. Fouroir le 
prétexte de nouvelles —, Augendæ 
dominafiont causam præbère. Liv. La 
passion des conquêtes, Proferendi im- 
perii cupido. Tac. || 3° Fig. Action 
d'acquerir qq. ch. Adeptio, onts, f. Cac. 
: La conquête d'un avantage, Com- 
modi adeptw. Cic. La — d'une ami- 
tié, Amicitus comparalio. Sen. Faire 
la — de, Voy. congoénir 2°. |} 4° Fig. 
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Cic. : Les conquètes, Parta, orum, n. 
pl. Cic. Faire toujours quelque nou- 
velle conquète, Semper aliquid acqui- 
rêre, 0, is, quisivi, quisitum. Cic. La 
science fait tous les jours de aounvelles 
conquêtes, Rerum cognitio quolidie 
crescut. Quint. Voy. S'accrotrns. || 6° 
Fig. Actionde gagner (los cœurs). Con- 
ciliatio, onis, Î. Cic. = Pour faire la 
conquèle des esprits, Conciliationi 
causä. Cic. Voy. coxquénir 3°. 

CONQUIS, 18€, part. pass. de Con- 
QUÉRIR, Vay. ce v. 

. CONRAD, n. d'homme. * Conradus, 
i, D. 

CONSACRER, v. act. 19 Dedier, 
dôvoucr à la divinité. Consecrare, v, as, 
avi, afum, act. Cic. Sncrare, act. Liv. 
Dedicare, act. Liv. Dicare, act. Plin. 
Devovére, e0, es, voui, votum, act. Cic, 
z Consacrer un candélabre à Jupiter, 
Canuelabrum Jovi consecrare. Cic. 
La Sicile est consacrée à l'roserpine, 
Sicilia Liberæ est consecrata. Cic. Ao- 
tels consacrés à Jupiter, Âræ Joui s0- 
cratæ. Liv. Consacrer un temple à 
Castor, Dedicare ædem Castori. Cie. 
Us lui consacrèreut un sanctuaire, 
Delubrum ejus dedicaverunt. Cic. Con- 
sacrer un saocluaire à Minerve, De- 
lubrum dicure Mincruæ (au dal.). Plin, 
fs consacrent à Mars le bulio, Marti 
ea, quæ bello ceperunt, devovent. Cæs. 
La terre est consacrée aux dieux, 
Terra sacra deorumn est. Cic. Couronne 
—4 Jupiter, Sacra corona Jovis. Plaut. 
Le chène coasacré à Jupiler, Æsculus 
Jovi sacra. lin. La bouillie de fèves 
est consacrée aux dieux, Fabacia diis 
in sacro est. Plin. || 2° Rendro sacre, 
saint, véncrablo. Consecrare Go. to}, 
act. Cic. Dicare, act. Liv. Neligione 
devincire, 10, is, vinri, vincfum, acl. 
Cic. Religiosum (am ; os, as, a) factre, 
io, is, feci, factum. Cic. = Consarrer 
des terres, des édifices, Agros, E.les 
consecrare. Cic. — ma maison, Meam 
domum religiosam facëre. Cic. — un 
lieu, Locum religicne devincire. Cie. 
Lieu consacré, Locus consecratus. Cic. 
religiosus. Cic. auspicatus. Cic. Autels 
consacrés, Sacratæ arz. Suet. Con- 
sacrer ua autel, une aigle, Dicare 
aram. Liv. aquilam. Tac. Jour con- 
sacré par la religion, Dies religiosus. 
Cic. Suet. |} Consacrer uo prèlie (= 
l'ordonoer), Sacerdotem ordinare, 0, 
as, avi, atum. Lampr. || 89 Fig. 
Sanctionner, rendre durable. Conse- 
crare (vOy. do), act. Cic. Sacrare, act. 
Liv. Confirmare, act. Cic. Comprobare, 
act. Cic. = Consacrer par des monu- 
meots la mémoire de qqu, Aliquem 
ou Afemoriam nominis alicujus monu- 
mentis consecrare. Cic. Methode de 
discussion coosacrée par les écrits 
de Platon, Ratro disserendi Platonis 
littens consecrata. Cic. Éloquence — 
par des écrits, Æloquentie sacrata 
scriplis. Liv, La durée de l'empire 
consacre ces usages, [æc instiiute 
diuturnifes imperii comprobat. Cic. || 
&° Affecter à une significalion particu- 
lière. Consecrare (vuy. 1e), act. Quint. 


Chose acquise. (id) auod partum est, n. |: Expressions consacrées, Vocabula 
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consecrate. Quint. Mut consacré, Ver- 
bum sollenne. Cic. Jurer selon la for- 
mule consacrée, Sollenniter jurare. 
Dig. || 5° Fig. Répandre l'usage d'une 
ch. Celebrare, 0, as, avi, atum, act. 
Cic. : L'agrément a consacré les mé- 
Wpbures, Hodum fransferendi jucun- 
ditas celebravit. Cic. Ilabitude con- 
sacrée, Receptus mos. Tac. Suivant 
la formule — parmi aous, Sicut 
(ca) verbis conciptiur more nostro. 

ic. Le aombre consacré, Sollennis 
numerus. Dig. || 6° Fig. Devouor, 
dostiner, employor une ch. 4 qq. usago. 
{Ahquid in un ad rem) conferre, fero, 
fers, tuli, collatum. Cic. (Atliquid 
alicui rei) {ribufre, o, is, but, butum. 
Cie. ou attribuëre. Suet. où irrogare, 
0, as, avt, atum. Quint. ou drcare. 
Cic. ou dedicare. Cic. Quint. (Aliquid 
aticui rex Ou in rem) impendëre, 0, is, 
pendi, pensum. Cic. (Aliquid ad rem 
ou alicur ret) adhtbère, eo, es, bui, 
bitum. Cie. (Aliquid in rem mieux 
que ad rem, in re, alicui rei) insu- 
mre, 0, 13, Sumpst, sumptum. Cic. 
Plin. Tac. (Aliquid in re) consumêre. 
Cic. ou collocare, 0, as, avi, alum. 
Cic. ou locare. Cic. ou ponëre, o, is, 
osui, posifum. Cic. : Consacrer le 

ulio aux embellissements de la ville, 
Predas in urbis ornamenta couferre. 
Cic. — sa fortune à l'ornement de 
Rome, Opes ad ornatum Urbis cou- 
ferre. Tac. — ses biens au rélablis- 
sement des cités, Bona attribuëre res- 
Hituhoni civitatum. Suel. — son 
temps a qq. ch., Tempus conferre ad 
rem. Cic. pünêre in re. Cic. — le reste 
du lemps aux leltres, Reliqua temn- 
pora litleris {ribuËre. Nep. [l consa- 
cra une partie de s:n temps à l'étude, 
Nonnihail femporus lilieris tribuit. Nep. 
On ne consacre pas assez de Lemps à 
l'élude de l'antiquilé, Non in evol- 
vendä anfiquitaie satis operæe insumi- 
tur. Tac. Il ne faut pas consacrer plus 
de temps au travail, Labort non plus 
irrogandum est. Quint. — tout son 
emps aux iotérèts de ses amis, 
Omne suun lempus amicorum lempo- 
nus transmitiËre, 0, is, misi, missum. 
Cic. — son lemps aux affaires de ses 
clients, Chientium negotiis vacare, 0, 
as, avi, alum, n. Tac. — tous ses loi- 
sirs à l'étude, Omne otiosum tempus 
in stuliis conterfre, 0, is, Irivi, tri- 
tum Cic. — vare jours à la célébra- 
tion des feries, Tribuëre undecim 
dies feriis. Czs. — deux années À la 
compusilion d'un ouvrage, Impendeëre 
biennium libro componendo (au dat.). 
Quint. Te — cetle Journée entière, 
Hunc tofum diem hbi dicare. Cic. — 
une Journée enlière à un seul (dis- 
ciple), Totum diem in uno (discipulo, 
consumère. Quint. à une chuse 
ses efforts, ses démarches, ses soins, 
ses pensées, In re luborem, operam, 
curam, sludium consumêre. Cie. — 
op d'efforts et de travail 4 des 
choses obscures, Nimis magnum stu- 
diuæ wullamque cperam in res obscu- 
ras conferre. Cic. — 8a peine, sa for- 
tane à ces chuses, Operam, Pecuniam 
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impendëre in eas res. Cic. — son acti- 
vilé à une ch., Industriam in re lo- 
care. Cic. — ses soins à une ch., 
Insumêre operam rei. Liv. in re. Tac. 
curam ad rem. Plin. Ponfre curam 
in re. Cic. — ses soins au salut de la 
république. Suas curas in reipublicæ 
salute defigëre, o, is, fixi, firum. Cic. 
— tous ses soins el toutes ses pen- 
sées à la république, Omnes suas cu- 
ras cogitationesque in rempublicam 
conferre. Cic. In rempublicam cogita- 
tione curäque incumb£re, o, is, cubui, 
cubitum, n. Cic. — des livres à ce su- 
jet, Libros huic operi dedicare. Quint. 
Se consacnen, v. réfl. 4° Se devouer 
à. Alicur se dicare (0, as, avi, atum). 
Cic. se dedëre (o, is, dedidi, deditum). 
Cic. se addicëre (o, is, diri, dictum). 
Cic. inservtre, to, is, ivi, ifum, n. Cic. 
deservire, io, is, $. parf. ni sup., 
0. Cie, : Se consacrer entièrement à 
qqn, Alicui fotum se dicare. Cic. Se 
— tout entier à sa patrie, Patrie se 
totum dedëre. Cie. || 2° S'appliquer à : 
Se consacrer à qq. ch., Se applicare 
(o, as, cavi mieux que cui, catum 
mieux que cilum) ad rem. Cic. Se 
conferre (fero, fers, tuli, collatum) ad 
rem. Cic. Se ded®re (voy. 4°) alicuiï 
rei. Cic. Incumb£re Le is, cubui, cu- 
bitum, 0.) in rem. Cic. ad rem. Cic. 
alicui rei. Pl.-j. Se dare (0. as, dedi, 
datum) alicui rei. Cic. Dare operam 
alicui rei. Cic. Operam impendëre (0, 
is, pendi, pensum) in rem. Cic. Im- 
pendére laborem alicui rei. Quint. 
Se — avec ardeur, tout entier, de 
toute son âme à qq. ch., Ad ou In 
rem incumbère acriler. Cic. (oiä mente. 
Cic. toto pectore. Cic. omni studio. 
Cæs. omnt cogitalione curäque. Cic. 
Se — à l'art d'écrire, Lure se ad 
scribendum. Cic. Voy. Se LIVNER. 
CUNSANGUIN, me, adj. Parent du 
côte paternol = Frère consanguin, Con- 
sanguineus, à, m. Cic. Sœur consan- 
guine, Consanguinea, æ, f. Cat. 
Subst.Les consanguins, Consanguiner, 
orum, m. pl. Dig. 
CONSANGUINITE, 8. f. Parents du 
te du père.Consanguinitas, atis,f. Dig. 
CONSCIENCE, 9. f. 1° Connais- 
sance qu'on a d'une véritô par le sen- 
timont intorieur. Conscientia, æ, f. Cic. 
Sensus, üs, m. Plin. : La conscience 
des services que je rends, du danger, 
Conscientia meorum officiorum. Cic. 
periculi. Liv. Sans avoir — de sa cap- 
livité, Sine sensu caplivitatis. Plin. 
Qu à la — de sa faiblesse, Suz im- 
becillitatis sibi conscius (a, um). Sen. 
J'avais la — de n'avoir riencommis.…, 
Mfthi conscius eram nihil a me com- 
missum esse... Cic. Ceux-ci, ayant — 
de ce qui manquait, Illi, conscientia 
uid abesset. Liv. J'ai — de la faiblesse 
de mon talent, Sentio quam sit eriguumn 
meum ingenium. Cic. Il nous échappe 
des vers sans que nous en ayons —, 
Non senlientibus nobis versus erci- 
dunt. Quint. |} 20 Santiment interieur 
ar lequoi on se renn tamoignage du 
ion et du mal qu'on fait. Cursrieutia, 
æ. f. Cic. = La force de la conicience 


CONSC wi 
est grande, Magna esi vis conscientiæ 
Cic. La — uaiverselle, Conscientie 


hominum. Cic. generis humani. Tac. 
— d'une vie sans reproche, Conscien- 
tia bene actæ vitæ. Cic. — d'une très 
belle action, Pulcherrimi facti con- 
scientia. Cic. La — de sa faute, de 
ses fautes, Conscientia culpæ. Liv. pec- 
catorum. Cic. La — de ses forfaits, 
de son crime, Scelerum conscientia, 
Cic. Scelcris memoria (æ), f. Tac. 
Bonne —, Conscientia recta ou præ- 
clara. Cic. bona. Quint. egregia. Liv. 
optima. Pl.-j. Cunscientia recte facto- 
rum. Cic. pme meniis. Cic. rectæ 
voluntatis. Cic. Qui a une bonne —, 
Integer (gra, grum) ac bonus (a, um). 
Cic. Je Liens plus au témorgaage de 
ma — qu'à.…, Mea mihi conscientia 
pluris esi, quam.. Cic. Je suis récon- 
forlé par l'excellent témoignage de 
ma —, Præclarëä conscientiä suslentor. 
Cic. Accablé par le témoignage de 
sa —, Conscientiä convictus. Cic. 
Mauvaise —, Conscientia mala. Sall. 
infelir. Quint. La mauvaise — est 
torturée, Torquetur mala mens (géo. 
entis). Quint. Remords de la —, Con- 
scteniir angor ou sollicitude. Cic. 
Éprouver des remords de —, Con- 
scientiä morderi. Cic. Sans remords 
de —, Sine religione. Liv. Cri de la 
—, Obstrepens conscientia. Curt. Exa- 
men de —, Sui recognitio. Sen. In- 
lerroger sa —, Faire son examen de 
—, In mentem suam introspicére. Cic. 
Scraler toutes les consciences, Ercu- 
1Ëre unumquemque(—chaque homme). 
Cic. Parler suivant sa couscrence. Se- 
dulo dic®re. Ter. Contre sa —, Contra 
fidem. Cic. Par acquit de —, Dicis 
causä. Cic. Je n'ai ren sur la —, Ma 
— ne me reproche rien, Afihi nullius 
culpæ conscius sum. Cic. Qui a quelque 
injustice sur Ja —, Alicujus injustitiæ 
siôt conscius (a, um). Czæs. Les mé- 
chants oat ua poids sur là —, Im- 
probis scrupus in animis hæret. Cic. 
Décharger sa —, Conscieniliam exo- 
nerure. Curt. Eu sûreté de —, En 
toute sûreté de —, Salv& conscientiä. 
Sen. Salvä fide. Cic. Salvo officro. Cic. 
En —, En boane —, La main sur 
la Sincerä fide. Liv. Oplimä 
fide. Cic. Er bonä fide. Cic. En mon 
âme et —, Ex animi sententià 
(form. d'affirm.). Cic. Sail. | 3° Sen- 
timent du devoir, drolture. Fides, ei, 
f. Cic. Religio. onis, f. Cic. Sanc- 
tilas, atis, f. Cie. Probites, F. Cic. = 
Réveiller la coascience, Fidem per- 
vell£re. Sen. — mise à prix, Pretio 
addicta fides. Cie. Par de grands 
scrupules de —. Summä ou Afagnä 
religione. Cic. Il eut un scrupule de 
—, [ili oblata religio est. Cic. Faire 
naître des scrupulies de — das l'es- 
prit de qqn, Religionem alicui inji- 
ctre ou offerre. Cic. incut?re. Liv. Ce 
cas de — ne m'a pas délourné, Hæ& 
religione non sum repulsus. Liv. C'était 
un cas de —, que de consommer, 
Rcligiosum erat consumgre.… Liv. Sans 
t'en faire un cas de —, Sins sollici- 
tudine religionis. Treaj. ep. Pl.-j. Le 
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penple s'en fit un cas de —, Res illa 
in religionem populo vënit. Cie. El il 
ne s'en fit pas —, Nec eam rem reli- 
gioni habuït. (ic. Certaines personnes 
se firent ua cas de —, se firent une 
—, firent —, eurent — d'essayer, 
Quosdam religio cepil eonandi…. Liv. 
Marius ne s'était pas fait — de 
tuer.…., Religio Mario non fuerat quo- 
minus occidérel. Cic. Je ne fais un 
cas de — de Laire cela, fllud me 
lacère conscientia mea non palilur. 
Liv. Il se fait une affaire de — de, 
Rectum putat (iniln.). Cic. Il approuve 
cela comme un devoir de —, Hoc, 
quasi religionem, probat. Cic. Avoir 
e la —, Esse summü probilale ac 
fide. Cic. Voir s'il a de la —, Hujus 
fidem erperiri. Plaut. ilomme de —, 
Vir singulari Aide. Cic. Qui est sans 
—, Improbus et perfidiosus. Cic. Etre 
sans —, N'avoir pas de —, Sine ulla 
religione ac fide esse. Cic. juges sans 
—, Leves judices. Cic. Avoir la — 
large, Nihil pensi atque sancti habëre. 
Sail. Traosiger avec sa —, Declinare 
« religione officit. Cic. J'en appelle à 
la —, Obsecro luam fidem. Plaut. || 
4° Opinion religieuse : Liberté de con- 
acieuce, * Liberum (i) de rebus divinis 
judicium qi, n. (Georg). || 5° Soin 
scrupuloux. Diligentia, æ, (. Cic. Re- 
ligio, onis, f. Cic. : Excès de con- 
science, Nimia religio. Cie. Plein de 
—, Diligens, gén. entis. Cic. S'ap- 
pliquer à qq. cb. avec —, Bon fide 
antend®re animum in rem. Quint. 
CONSCIENCIEUSEMENT, adv. 1° 
Avec droiture. feligiose. Cic. Bonä 
fide. Cic. Sincerä fie. Liv. || 2° Avec 
un soin scrupuleux. Diligenter. Cic. 
Guriose. Col. Religiose. Col. 
CONSCIENCIEUX, BUSE, adj. 1° 
Qui sait selon le devoir. Religiosus, a, 
um. Cic. Probus. Cic. : Témoin coo- 
sciencieux, Religiosus testis. Cic. Peu 
—, Improbus. Cic. Perfidiosus. Cic. || 
2° Très soigneux. Diligens, gén. entis. 
Cic. Curiosus. a, um. Cic. Religiosus. 
Cic. = Consciencieux dans ses recber- 
ches, Curiosus ad investigandum. Cic. 
Auteur très —, Auclor religiosissi- 
mus. Cie, Observation plus conscien- 
cieuse, Curiosior observalio. V.-Maz. 
CONSCIENT, s\Te, adj. Qui a la 
conscience (d'un fait). Voy. con- 
SCIENCE 40. 
CONSCRIPTION. C. AECAUTEMENT. 
CONSCRIT, adj. m. inscrit aveo 
d'autres : Les pères cunscrils, Patres 
(um) conscripti (orum), m. pl. Cic. 
Conscarr, 8. m. 1° Jeune homme 
appelé au service militaire : Les coo- 
scrits de l'année précédente, (Ii) qui 
priore anno conscripli erant. Liv. || 
9° Jeune soldat Tiro, onis, m. Cæs. 
Miles (litis) tiro (onis), m. Cic. Novus 
(1) miles (litis), m. Sall. : Armée com- 
poste de conscrils. Erercitus liro. Cic. 
CONSECRATEUR, 8. m. Celui qui 
consacre. Consecralor, oris, m. Tert. 
Hier. = Le cunsécrateur d'une loi, 
Legis ausper (picis), m. Cic. 
CONSECRATION, 8. f. do Action 
par laquelle une ch. est consacrée. Con- 
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gecratio, onis, f. Cic. Dedicatio, f. 
Liv. : La consécratiou que donne la 
loi, Legis consecralio. Cic. — d'un 
temple, Ædis dedicatio. Liv. Pour la 
— du temple, Ad templum effantdum. 
Cic. |] 2° Action de consacrer le pain et 
le vin à la messe. * Consecralio, onis, 
f. (Eccl.). || 3° Action de consacrer qqn 
à Dieu. Consecralio, onis, f. Julian. 

CONSECUTIF, VS, adj. Qui est 
de suite, Continuus, a, um. Cic. : [uit 
mois consécutifs, Menses octo conti- 
nui. Cic. Combattre pendant six heu- 
res consécutives, Continenter ser horis 
pugnare. Cæs. Faire une ch. pendant 
deux jours et deux nuits conséculifs, 
Rem biduo duabusque noctibus conti- 
nuare, 0, as, avi, alum. Plin. Voy. le 
suiv. 

CONSÉCUTIVEMENT, adv. D'une 
manière consecutive. Continenter. Cæs. 
: Écrire consécutivement plusieurs 
lettres pour remercier qqn, Aliis su- 
pe alias epistolis gratias alicui agñre. 

L.-j. Oblenir — plusieurs magistra- 
tures, Afagistratum alium post alium 
sibi parëre. Sall. 

CONSEIL, s. m. 10 Avis. Consi- 
lium, ii, 0. Cic. Qqf. Auctoritas,atis, 

Cie. = Un bon conseil, Consilium 
bonum. Sen. utile. Sen. Les auteurs 
de ce —, Qui hujus consilii principes 
fuerunt. Cæs. Son — prévalut, Ejus 
valuif auctoritas. Cic. Aider qqn de 
ses conseils, Consilio aliquem juvare 
ou adjuvare. Cic. Privé de conseil, 
Inops consilii, Liv. Orbus consilio. 
Liv. Qui est de bon —, Ad consilia 
prudens. Cie. Ton — est bon, Recte 
suades (de suadëre, e0, suasi, sua- 
sum). Ter, Est-ce là ton —? ltane 
suades? Ter. C'est par les mauvais 
conseils qu'ils assassinent les gens, 
Male suadendo licerant komines. Plaut. 
IL m'a poussé non seulemenl par ses 
—, mais par ses prières, le non s0- 
lum suasil, sed rogavit. Cic. C'est 
moins ua conseil qu'une prière, Hd 
non suasoris est, sed rogaloris. Cic. 
Décidé par le — d'Orgetorix, Aucto- 
ritale Orgetorigis permotus. Cæs. D'a- 
près son —, De consilio ejus. Ter. 
Par mon —, Meo consilio ou De meo 
consilio. Cic. Me auctore. Cic. Me 
impulsore. Ter. Me suasore et impul- 
sore. Plaut. D'après le — de Névius, 
Auclore et consuasore Naævio. Cic. 
Par le — de Vestorius, Consiliario 
et auctore Vestorio. Cic. J'agirai seluo 
lon —, fa faciam, ut suades. Cic. 
Ne rien faire sans tes consvils, Nikil 
gerëre nisi consilio tuo. Cic. || Dou- 
ner un conseil à qqn, Alicut dare 
constlium. Plaut. Cic. or. Donner à 
gqo un — sincère, un bou —, de 
bons conseils, Alicui dare fidele con- 
silium. Cic. bonum consilium. Sen. 
consilia recta. Ter. Aliquem recle 
monëêre, e0, es, nui, nitum. Cic. J'ai 
toujours donné de bons —, Semyer 
bene præcepi (de præcinëre, o, is 
cepium). Ter. Amis qui donuent de 
bons —, Amici bene suadentes (de 
suadère, 60, es, suasi, suasum). Cic. 
Tu me dooues là un beau conseill 


CONSE 


Sane pulchre suades! Ter. Donner de 
mauvais couseils, Dare prava comii- 
tia. Ph. Donner quelques —, Aliquid 
sui consilii impertire. Cic. Quel eon- 
seil puis-je iui donoer, quand j'ai 
moi-même besoia de —? Quid ili 
afferre consilii possum, cum ipse egeam 
consilie ? Cic. Je leur donne ce —, 
Eos hoc moneo. Cic. J'évile de te 
donner des conseits, Refugie a Le 
admonendo. Cie. Je dois vous dunner 
les mêmes — que je me donnerais à 
moi-même, Idem tibi suadëre, quoi 
mihi, debeo. Plin. Quant au conseil 
ue tu me doones d'écrire 4 Quintus, 
Quou suades, ut ad Quintum scribam. 
Cic. Donner — à qqn sur une affaire, 
Aliquem de re hortari, or, aris, atws 
sum, dép. Cic. Celui qui a dooné le 
— de déclarer la guerre, Princeps 
belli inferendi. Cæs. Il me donne le — 
de m'éluigner, Mihi, ut absim, que- 
lor est. Cic. Voy. consæiLuen (verbe). 
Celui, Celle qui donue des conseils, 
Voy. coxsEILLER (subsl.). } Deman- 
der conseil 4 qqn, Consilium ab alique 
pettre. Cic. Alicujus consilium exqui- 
rère. Cic. Aliquem consulëre, o, is, su- 
lui, sultum. Cic. Voy. conSuLTen 
1! Prendre conseil des circonstances, 
Êt re et ez lempore consilium capêre. 
Cic. Cum re præsenti deliberare. Quint. 
Il faut grenre — de ceci, Id in con- 
silio habendum (est). Quint. Prendre 
du désespoir, Adhibëre in consi- 
lium cogilationum suarum desperalio- 
nem. Cic. Prendre — de sa propre 
nalure, Âd suam naluram omne con- 
silium revocare. Cic. Prendre — de 
qqn, Aliquem in consilio habëre. Curl. 
Prends — de toi-même, Te adhibe 
in consilium. Cic. Ne prendre — que 
de soi-même, Suo consilio uti. Ces. 
Chacun prend — de soi-même, Sibi 
quisque aucior (ent). Tac. Ne rien faire 
sans prendre — les nns des autres, 
Nihil nist communti consilio agëre. Cæs. 
Saos avoir pris — du maltre, fncon- 
sulto domino. Varr. || Suivre un con- 
seil, Sequi consilium. Cie. Ufi consilio 
{à l'abl.). Cic. Quint. Parère ou Ob- 
temperare consilio (au dat.}).Cic. Suivre 
des conseils bienveillants, Amanitis- 
simis consiliis parère. Cic. Suivre les 
bons — (= un bon conseiller), Bene 
monenti Obedrre. Liv. Ne pas tenir 
compte d'un conseil salutaire, Salu- 
tare consuium negligëre. V.-Maz. Re 
pousser les mauvais conseils (= les 
mauvais conseillers}, Afalos suasores 
repudiare. Cic. || 2° La personne dont 
on prend avis. Auctor, oris, m. Liv. : 
Avoir qqn pour conseil, Aliquo uft 
consiliario. Cic. Alicujus consilio 
uti. Cie. Voy. conseiLLen (subst.). à 
8° Résolution, parti. Consilium, ii, 0. 
Cic. = Je ne sais quel conseil pren- 
dre, Nescio quid consilir capiam. Plaut. 
Le — en est pris, Hoc bene frum où 
destinatum in animo est. Liv. Voy. 
PANTI SUbsL). | 4° Reflexion, res- 
source d'esprit. Consilium, it, n. Cic. 
: Plus par passiun que par conseil, 
Mlajore studio quam conxilio. Sall 
Humme de —, Vir eonsilii magni. 
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Css. marimi. Nep. Pleln de —, Ple- 
aus consilii. Plaut. Je ne suis pas 
bomme de —, Nullius consilii sum. 
Ter. Il manqne de —, Consilio el ra- 
tione deficitur. Cic. LE Doliberation. 
Consilium, ü, n. Cic. Deliberatio, 
onis, f. Cic. : Admettre 4 ses conseils, 
Admiti£re ad consilium. Cic. Tenir 
conseil avec qqn. Cum aliquo consilia 
conferre. Cic. Consilium capËre una 
cum aliquo. Ter. Prendre part à des 
conseils, Consiliis interesse. Liv. Il 
prend part aux — du sénat, Fit pu- 
lici consilii pariiceps. Cic. || 6° As- 
sembleo deliberante. Consilium ou 
Coucilium, ti, n. Cic. Cæs. Liv. : Le 
conseil public, Le — de l'Élat, Con- 
silium publicum. Cic. Le premier — 
de l'univers, Summum orbis terræ 
consilium. Cic. — formé d'hommes 
de bien, Consilium bonorum. Quint. 
— de gnerre, Prælorium, ii, a. Liv. 
Consilium castrense ou militare, n. 
Liv. Le — (de l'empereur), Consis- 
torium, ti, n. C.-Th. Devant ce —, 
Apud hoc consilium. Cic. D'après l'a- 
vis da —, De consilii senfentiä. Cic. 
Couvoquer le —, Consilium convo- 
care. Cæs. advocare. Liv. Il forme 
va — de ceux... Eorum consilium 
habet. Sall. Réunir en —, Advocare 
ia consilium. Cic. Réunir un — de 
famille, Consilium propinquorum adhi- 
bère. Liv. Se réunir en — nombreux, 
Convenire in consilium frequeutes. Cic. 
Congedier le —, Concilium dimit- 
tére. Cic. Cæs. Quitter le —, Conci- 
lium relinquëre. Liv. Concilio erce- 
dre. Liv. Membre du — d'État, 
Consiliarius in publicis negotiis. Suet. 
[ 7° Lieu où siègo uno assemblee dé- 
ibérante. Curia, æ, f. Cic. 
CONSEILLÉ, ÉF, parl. passé. 1° 
ui reçoit un conseil. Mfoniius, a, um. 
ic. Admonitus. Cic. : Tu ne peux 
être mieux conseillé par personne, 
Nemo est qui sapientius {ibi suadëre 
possit. Cic. Les geus par qui l'on est 
mal —, AMfali suasores. Cic. Tu es — 
par eux, Eos habes auctores. Cic. Ce 
qu'il a fait, — par toi, Quod, te auc- 
tore, fecit. Ter. Il ouvre la lettre, el 
cela — par moi, Litieras aperit, id- 
ue de meo consilio. Cic. — par sa 
aine, Ductus odio. Cic. || 2° Recom- 
mandè. Præceptus, a, um. Plin. : Le 
départ a été conseillé par toi, Fuisfi 
suasor ou impulsor profectionts. Cic. 
4. CONSEILLER, v. act. 1° Sans 
régime, ou Avec un nom de pers. 
pour rde. direct. Donner un conseil = 
Je ‘ordonne pas, mais je conseille, 
Non jubeo, sd suadeo (es, suasi, sua- 
sum, suadèére), Cic. Amis qui con- 
seillent bien, Amici bene suadentes. 
Cic. Ceux qui — mal, Afali suasores. 
Cic. Quand il s'agit de conseiller, In 
sualendo. Quint. Il Conseiller qqn, 
Alïicui consilium dare, o, as, dedi, 
datum. Cic. consilium afferre, fero, 
fers, attuli, allatum. Cic. Bien — 
Fe Recta consilia alicui dare. Ter. 
e serai là pour vous —, Ego con- 
sulfor vobiscum adero. Sall. || 2° 
Avec an uom de ch. pour rég. di- 
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rect, ou Avec ps et l'infin. Engager 
à faire qq. ch. = Conseiller à qyn 
qq. ch., Alicui rem suauère, eo, es, 
suasi, suasum. Crc. Just. Atiquem ad 
ou in rem (et qqf. Aliquem aliguid) 
hortari, or, aris, alus sum, dép. Cic. 
: Ce que lu te seras conseillé à toi- 
même, Id quod ipse (\bi suaseris, Cic. 
Conseiller à tous l'éconumie, Parsi- 
moniam omnibus suadère. Just. Ce 
ue je te conseille depuis longtemps, 
Quo te jamdudum hortor. Cic. Bien 
des choses conseillaient ce parti aux 
Gaulois, Mullz res ad hoc Consilium 
Gallos hortabantur. Cæs. Conseiller la 
paix, la guerre, Suadère ou [{ortari 
acem. Cic. Suadère bellum. Tac. Je 
eur conseille cela, Illud eos moneo 
(es, nui, nitum, nère). Cic. Ce qu'on 
— le plus, Quod magis suadelur. 
Plaut. Celui qui — qq. ch., Alicujus 
rel aucior Ou suasor on impulsor 
(oris}, m. Cic. J'ai conseillé la paix 
au sénat, Senatui pacis auctor fui. 
Cic. Tu as — le départ, Fuisfi sua- 
sor el impulsor profectionis. Cic. Le 
crime lui a été — par ces hommes, 
Sceleris auciores et impulsores ha- 
buit eos viros. Cic. Maintenant, que 
me consetlles-tu? Quid nunc miki es 
auctor? Plaut. | Tu me conscilles 
d'écrire, Suades ut scribam. Cic. Con- 
seïller à Pharnabaze de donner. 
Suadère Pharnabazo det... Nep. Il avait 
fort conseillé 4 Lépide de ne pas se 
joindre.…, Acerrime suaserat Lepido 
ne se jungëret… Vell. Je ne puis que 
vous conseiller de préférer.…, Vos 
hortari tantum possum ut antepona- 
tis.. Cic. {l leur conseille de prendre 
garde, Eos hortatur caveant, Cæs. Il 
leur — de ne pas se décourager, Hor- 
tatur eos ne animo deficiant. Cæs. Con- 
seiller à qqn de chercher, Aliquem 
hortari ad querendum. Quint. — à qqn 
de faire alliance, Aliquem hortari in 
amiciliam jungendam. Liv. — à qqn 
de ménager la paix, Aliquem hortari 
de concilianda pace. Ces. — à qq0 
de fuir le déshunneur, Aliquem mo- 
nère ul fugiat infamiam. Cic. Je leur 
conseille de s'abstenir, Moneo eos 
absiincant. Cic. Tu me conseilles de 
ne pas parler, Me admones ne loquar. 
Cic. Tu m'as conseillé de rester en 
bons rapports avec Sexlius, Me de 
retinendä Sexlii gratiä monuisti. Cic. 
1} me conseille fort de m'éloigner, 
Mihi, ut absim, velementer auctor 
est. Cic. Je lui ai fortement conseillé 
de ne pas ajourner.…, [li magnopere 
auctor fui ne differrel. Cic. Je ne 
te conseillerais pas de fuir, Ego tibi 
non sim auclor {e profugëre. Alf. ap. 
Cic. Qui cosseille de rétablir le tri- 
bunat, Auctor restifuendæ (ribunitis 
polestatis. Suet. Je vous — de vous 
moquer d'eux, Isios, me auctore, deri- 
déte. Cic. Tu me demandes ce que 
je te —, de l'arrèler en Sicile ou 


de partir, À me consilinm pelis, quid 


sim tibi auctor, in Siciliäne subsidas, 


an ut proficiscare. Cic. Qui a conseillé 
d'entreprendre, Ad suscipindum prin- 
ceps (cipis). Cic. Je sais bien ce que 


seil ensem 
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tu nous conseilleras de faire, Non du- 


bito quid nobis agendum putes. Cic. 
Se conseien, Ÿ. 1° Ref. Prendre 


conseil de qqn = Se conseiller à qun, 


Aliquem in cunsilio habère, eo, es, 
bui, bitum. Curt. Voy. Prendre con- 
s&iL 10. || 20 Prendre conseil de soi- 
même. Se in conxilium adkrbëre (e0,es, 
bur, pium. Cie. || 3° Récipr. Tenir con- 

le. Consiliari, or, aris, ntus 


sum, dép. Cic. Cæs. || 4° Pron. Être 


recommandé (en parl. d’une ch.). Præ- 
cipi, ior, ris, ceplus sum, pass. Plin. 


2. CONSEILLER, RES. maac. 
et fém. 1° Celui, Celle qui conseille. 
Auctor, oris, masc. et fém. Cic. Sua- 


sor, masc. Cic. Consulior, masc. Sal, 


Consiliarius, ii, masc. Cic. Consulintor, 


oris,masc. Ph. PI.-j. Consiliatrér, icis, 


fém. Apul. Impulsor, oris, masc. Cic. 
Hortator, masc. Cic. Hortatriz, icis, 
fém. Quint. Monitor, oris, masc. Ter. 


Sall. =: Consciller du roi, Consiliarius 


regis. Cic. Les maanvais conseiliers, 
Blali suasores. Cic. Amis, bons —, 
Amici, bene suadentes. Cic. Tu ne 
eux avoir ua meilleur conseiller, 
emo est qui ttbi sapientius suadère 
possit. Cic. Prendre qqn our —, 
Aliquem monitorem sumère. Sall. Ali- 
quem tin consilium adhibere. Pl.-j. 
assumêre. Pl.-j. || Fig. L'ambition et 
la colère, délestables conscillères, 
Cupido ef ira, pessimi consultores. 
Sail. || 2° S. m. Membre d'une assem- 
blee dellbérante. Consiliarius, ii, magc. 
Suet. = Conseiller d’État, Consiliarius 
in publicis negotiis. Suet. 
CONSENTANT, part. prés. de con- 
SENTIN, VOY. ce v. Pad. CONSENTANT, 
ANTE. Qui consent. Voy. CONSENTIR. 
CONSENTEMENT, 9. m. 1° Con- 
formité de sentiment, accord. Consen- 
sio, onis, f. Cic. Consensus, üs, m. 
Cic. : Consentement universel sur 
un point, Consensio omnium in re. 
Cic. || 2° PI. souv. Action de consen- 
ir, acquièscement. Assensus, üs, m. 
Cic. Approbatio, onis, f. Cic. : Con- 
sentement pur et simple, Nudus con- 
sensus (üs). Dig. Du consentement de 
tous, Er communi consensu. Cæs. Om- 
nium assensu OU concessu Où volun- 
tate. Cic. Faire qq. ch. avec le — du 
peuple, Secundo populo aliquid factre. 
Cic. De mon —, Me libente. Cic. Avec 
le — des dieux, ie plein — des Grecs, 
Dis volentibus. Sall. Libentissimis 
Græcis. Cic. De son plein —, Animo 
libentissimo. Cic. Du — formel de l'ac- 
cusaleur, Summä accusatoris volun- 
fate. Cic. Avec votre —, nous choi- 
sirons, Bonä veniä vesträ liceat (no- 
bis) legëre.. Liv. Sans le — du gé- 
néral, Injussu imperatoris. Cic. Sans 
mon —, Me invito. Cic. Donné sans 
le — da peuple, du sénal, Non po- 
pulu jussu, non ex auctoritate patrum 
datus. Liv. Mon projet oblient too 
—, Consilium meum &@ fa probatur 
(passait de probare. 0, 45, avi, alum). 
ic. On n'obtint pas le — des dieux, 
Non impetrata est deorum par (acis, 
f.,. Liv. Tous donnèrent leur — au 
partage, Partibus dividendis (au dat.) 
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omnes assensi sunt (de assentiri, or, 
iris, dép.). Liv. Voy. consexTin. Re- 
fuser son —, Voy. Ne pas CONSENTIR. 
CONSENTI1, 15, part. passé. Accorde. 
Concessus, a, um. Cic. Voy. CONSENTIR. 
CONSENTIR, v. 1° Neut. el qqf. 
set. Acquiescer à qq. ch., accopter qq. 
Ch. ConcedËre, 0, is, cessi, cessum 
(alicui rai, in rem, et qqf. rem), 0. 
et act. Cic. Acced?re God rem), 0. 
Cic. Annuëre, 0, is, ui, utum (alicui 
rei), n. Tac. Accipère, io, is, cept, 
ceptum (rem), act. Cic. Non recusare, 
o, as, avi, afum (rem), act. Cic. Pro- 
bare on Comprobare, 0, as, avi, 
atum (rem), act. Cic. 3 Consentir à 
one demande, Postulationi concedëre. 
Cie. — à tout ce que peuvent de- 
wander nos amis, Conced®re amicis 
uiéquid petant. Cic. Je consentirai 
! toules les demandes, Niki fibr 
« me pelenti recusabo. Cic. Consentir 
à une condition, ou — une condition, 
Condutionem accipëre. Cic. in condi- 
tionem concedwre. Liv. Ad conditio- 
nem acced®re. Cic. — à la paix, An- 
augre paci. Tac. — une alliance, un 
traite, Soctetafem jubère, eo, es, jussi, 
jussum. Liv. Jubère fædus. Cie. J'a- 
vais consenti à cela, Id libenter ac- 
ceperam. Nep. Mon frere ue consent 
as à cela, Hzc fratri non placent 
de placère, eo, cui ou cifus sum, 
n.}. Ter. On 0e — pas au parlage 
égal des fortones, Pecunias æquari 
non placet. Cic. Ne pas consenlir à 
l'esclavage, Servitutem recusare, Sall. 
Faire — qqn à gq. ch., Aliquem ad 
rem deducère, o, is, duri, ductum. Cæs. 
pus consens, Concedo. Cic. Annuo. 
er. Assentior. Cic. Per me licet. Cic. 
Non recuso. Cic. Non abnuo. Cic. Non 
nolo. Cic. Nihil moror. Plaut. Esto 
impér. de sum). Cic. Il est riche, 
fs consens, Concedo sit dives. Cat. 
I dit quil consentait, Dirit se non 
nolle (de nolo, non vis, nolui, 8. sup.). 
Cic. Les destins mènent celui qui y 
consent, Ducunt volentem fata. Sen. 
Vous êtes prands parce que les dieux 
y tconsentent, Dis volentibus magni 
estis. Sall. Tout le monde y consen- 
tant, Libentissimis omnibus (à l'abl. 
absolu). Cic. Il est difficile de savoir 
s'il consent ou non, Velit, nolit, scire 
difficile est. Cic.]| 3° Suivi de que et qqf. 
de à cs que. Permettre. PermitiËre,o,ts, 
misi, missum (1060., ou ut et le subj.). 
Cis. Conced®re, o, is, cessi, cessum (ut 
et le subj.). Cic. Sinêre, 0, is, sivi, si- 
fum (prop. infin.). Cic. Pati, tor, Eris, 
passus sum (prop. infin.). Cic. Non 
recusare, 0, €, avi, alurm (quominus 
et le subj.). Cic. Veille, volo, vis, vo- 
lui, s. sup. (prop. infin.). PI.-j. Pro- 
bare, 0, as, avi, afum jiofine). Cæs. : 
Je conseas qne tu répondes, Tibi 
permitto respondère. Cic. Tous con- 
seolirent quil flt.…., Assensu omnes 
permiseruni ut agret. Liv. Je con- 
sens qu'ils dissertent, Jis concedo ut 
disserant. Cic. Je consentirai que tout 
le monde lise mes ouvrages, Non re- 
eusabo quorainus omnes mea legant. 
Cic. Consentirons-nons qu'elle de- 
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vienne ainsi malheureuse? Jfane hane 
patiemur fieri miseram? Ter. Qu'ils 
consenlent à ce que les vœux sorent 
exaucés, Velint vota signari. Pl.-j. 
César consent que l'on passe la mer, 
Cæsar probat mare transire. Cæs. Si 
l'oa eùt consenti qu'elle vécüt libre, 
Si (ei) Liberæ vivëre licitum fuisset 
(de licére, el, cuit ou citum est, im- 
pers.). Liv. Tu consens qu'il vive 
innoceut..., Ei per le licet innocenti 
vitam deg're. Cic. Ne pas consentir 
qu'on tienne les comices, Non sinère 
comilia haberi. Cic. Faire — César 
à ce que tu t'absentes, Impetrare a 
Cæsare ut tibi abesse liceat. Cic. || 3° 
Suivi de À on »& et d'ua infin. Vou- 
loir bion, Se résigner 4. Annuëre, 0, 
is, ui, Wfum (prop. info. ou simple 
iofn.). Liv. Velle, volo. vis, volui, s. 
sup. (infin. ou prop. infin.). Cic. Liv. 
Sustinére, e0,es, linui, tentum (infn.). 
Quint. Non recusare, 0, as, avt, atum 
{infño.). Ces. : 1 consent à accepter 
l'anitié des Romains, Amicitiam Ro- 
manorum accipère annutl. Lin. Ayant 
consenti a veur, il..., Cum annuissel 
se venturun. Liv. 118 consentent à 
diriger une entreprise coupable, Malz 
rei se duces esse volunt. Liv. Consen- 
tir à s'associer aux malheurs, Ad ca- 
lamitatum socielatem descendëre, 0, 
ts, scendi, scensum. Cic. Je consea- 
tirai à m'abaisser, Non recusabo me 
demittfre. Quint. Qui consentira 4 
être injurieux? Quis sustinebil esse 
pelulans? Quint. Ce qu'ils consentent 

faire, Quod parati sunt factre. Cic. 
Je consens à mourir, Mortem non de- 
precor (aris, atus sum, ari, dép.). 
Sall. Pour que l'on consente À t'écou- 
ter, Ut homines te libenter audiant. 
Cic. Ils avaient consenti à recevoir, 
Volenti animo acceperant. Sall. Tous 
coasentent à douner une récréation 
à cel âge, Datur omnium concessu 
huic ludus ætati. Cic. Ne pas consen- 
tir à mourir, Recusare mori. Cæs. 

COXSEQUEMMENT, adv. 1° D'une 
maniere consequonte. Constanter. Cic. 
Convenienter. Cic. = Parler conséquem- 
ment, Sibi constanter ou Sibi conve- 
nienter dicëre. Cic. Agir —, Sibi 
constare (0, as, stiti, staturus, o.). Cic. 
Sibi consentire (io, is, sensi, sensum, 
0.). Cic. || 2° Par consequent. Jtaque. 
Cic. Ergo. Cic. Ideo. Cic. Quamobrem. 
Cic. Voy. aussi. 

Coxséqceumenr À, loc. prépos. 
Conformement à. Congruenter (dat.). 
Cic. Secundum (acc.). Cic. Accomino- 
date ou Apte (ad et l'acc.). Cic. E ou 
Ex (abl.). Cic. 

CONSÉQUENCE, 8, £. 1° Conclu- 
sion, ce que l'on déduit d'un principe, 
d'un fait. Conclusio, onts, f. Cic. Con- 
seculio, f. Cic. Consequens, entis, 0. 
Cic. = Quand une conséquence est 
fausse, Cum consequens aliquod faisum 
est. Cic. La — de chaque chose, (Id) 
quod cuique (rei) consequens est. Cic. 
Il ne voit pas la — de chaque chose, 
Non videl quæz quamque rem res con- 
sequafur (de consequi, or, Fris, secu- 
fus sum, dép.). Cie. Critiquer les 
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conséquences, Consequentis reprehen. 
dre. Cic. La conséquence est néces- 
saire, Fit, quod consequtlur, necessa- 
riuwn,. Cic. La mort ea est la —, 
Inferitus consequitur. Cic. La —, c'est 
que [la chose] est fausse, Sequitur, 
ul faisa sit. Cic. D'où cette — que, 
La — de cela, c'est que.…, Er quo ef- 
ficitur (de eîMici, effectum est, in ers 
ut [se j.). Cic. Ex quo consequitur, 
ut (subj.). Cic. C'est une —, qu'il 
u'ont pu, Consequens est, eos non 
poluisse... Quint. Une — de ces prin- 
cipes, est que.…., Illud his conveniens 
est, quod (indic.). Dig. Tirer une 
—, Argumentum ou Rafionem conclu- 
dêre, o, is, clusi, clusum. Cic. Tirer 
la — d'une chose, Quid ex re ef- 
cialtur, conclud®Ëre. Cic. [Cela] est one 
— tirée des causes, Est conclusio « 
causis. Cic. Tirer de plusieurs argo- 
meots ne — unique, Plura argu- 
menta ad unum effectum deducère. 
Quint. Si la — que j'ai tirée est 
juste, Si recte conclusi. Cie. Tu tirais 
celle — que la douleur est un mal, 
Concludebas malum esse dolorem. Cic. 
Voici comment ils déduisent cette 
—, Hoc sic colligunt (de colligére, e, 
legi, lectum). Sen. La — est claire- 
ment déduile, Id perspicuum est, quod 
conficitur ex rafiocinatione. Cic. [ 
2° Suites qu'une ch. peut avoir. Con- 
seculi0, on1s, f. Cie. Consequens, entis, 
a. Quint. et pl. souv. Consequentia, 
tum, n. pl. Cic. Erilus, üs, m. Cie. 
Eventus, fis, m. Cic. Eventum, i, 0. 
Cic. Effectus, &s, m. Cic. Effectum, i, 
n. Cic. Se tourne souv. par un verbe. 
: [Cela] amène le plaisir comme con- 
séquence, Consecutionem affert volup- 
tatis. Cic. La bonté, — de la sagesse, 
Sapientiæ consequens, bonitas. Quint. 
Voir les conséquences des chosei, 
Rerum conseculiones vidzre. Cic. La 
raison, qui Ini fait voir les —, Ratio, 
per quan consequentia cernit. Cic. Les 
— du crime, Sceleris eventus it qui 
sequuntur. Cic. Chercher les — des 
choses, Eventa rerum quærëre. Cic. 
Prévoir les — (d'une ch.), Providére 
quid futurum sit. Cic. Scire que (ez 
re) eventura sint. Cic. Je me deman- 
dais avec iaquiélude quelles seraient 
les — de cela, Verebar quorsum id 
evad#ret (de evad®re, 0, is, vasi, vo- 
sum, n.). Ter. quorsum id casurum 
essel (de cadYre, 0, is, cecili, o.). Cic. 
Avoir de meilleures —, Afeliores exi- 
tus habëre. Cic. Cela a souvent des — 
désastrenses, Sæpe id perniciosi erilus 
consequuntur. Tac. Cela aurait eu pour 
la république de funestes —, Moc 
reipublicæ fau dat.) erifrosum fuisses. 
Cic. Des choses iasigniflantes eurent 
d'importantes —, Parvæ res ma- 
gnum momentum habuerunt. Cæs. Leur 
arrivée eut cetle conséquence, que 
Scipioo se retira, Eorum adventus hot 
momenti fecit, uf Scipio abscedëret. 
Liv. Le discours n'eut pour — que 
de faire ajourner l'éprque..., Oratio ad 
id modo valuit (de vulère, eo, es, lifura, 
o.), ut tempus proferretur. Liv. Une 
grande haige fat la — de [cette] pa- 
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role, Dicltum magna invidia consecuta 
est (de consequi, or, Eris, dép.). Nep. 
Si la récolle a été abondante, le bon 
marché en est la —, Si ubertus 1n 
percipiendis fructibus fuit, consequitur 
vilifas in vendendis. Cic. L'extrème 
liberté a pour — l'extrème 8: rvi- 
tude, Nimia libertus in nimiam ser- 
vifulem cadit (de cad®re, o, cecïdi, 
casum, n.). Cic. VOY. RÉSULTAT, SUITE. 
]|Cela tire à conséquence, (—= on pour- 
rait s'ea autoriser pour qq. ch. de 
pareil) ° Hoc in exremplum trahi po- 
test. (= cela a de l'importance) Üoc 
magnæ rei momentum facif. Liv. ma- 
gnum momentum habet. Cæs. || 3° Qaf. 
Importance. Voy. ce m. 

N CONSÉQuENcr, locut. adv. 4° 
D'une manière consèquonte. Congruen- 
ter. Cic. || 2° Par consequent. Itaque. 
Cic. Proinde. Sall. 

EN coxséauenxce D, locut. prépos. 
Conformement à. Congruenter (dal.). 
Cic. Secundum (acc.). Cic. Voy. coN- 
FORMÉMENT À. 

CONSEQUENT, ENTS, adj. Qui 
agit ou raisonne avec suite. Sibt con- 
sntaneus, a, um. Cic. Sibi conveniens, 
gén. entis. Quint. Hor. Constans, géo. 
antis. Cic. Sibi consonans. Sen. =: Con- 
séquent avec soi-même, — à ses 
principes, Méines traduct. Ces doc- 
trines sont conséquentes, Hæ disci- 
plinz sibi sunt consentanez. Cic. 
Conséqueut dans sa vie et dans sa 
mort, Vitä ac morte consenfaneus. 
Veil. Conduile toujours conséquente, 
Sibi consonans vil tenor. Sen. Ce 
que l'on affirme de la facon la plus 
—, Quod constantissime dicitur. Cic. 
Être conséquent, Être — avec soi- 
mème, Sibi constare (o, as, stili, sta- 
turus), n. Cic. Sibi consentire (io, ts, 
sensi, sensum), n. Cic. Sibr convenire 
(io, is, veni, ventum), n. Cic. Être — 
ea qq. Ch., Sibi in re consonare (0, 
as, sonui, 8. gup.), n. Quint. Etre — 
dans ses actions, Sibi constanter fa- 
etre, Cic. Être — dans ses paroles, 
Sibi constanter convenienterque dicëre. 
te. Dicére inter se constantia. Quint. 

tre — dans son opinion, Opinionis 
convenientiam servare. Cic. Que dans 
aotre conduite tout soit —, In vita 
omnia sinf apla inler se el conve- 
mientia. Cic. Cela eùt été — de dire, 
Consequens fuerat dic®re. Gell. Celui-ci 
ést— lorsqu'il dit, Consentaneum est ei 
dic#re. Cic. Pour être —, Cunstantiæ 
causä. Cic. Cela n'est pas —, [loc 
infer se non est consentaneum. Sen. 
N'ètre pags —, — avec 6çoi-même, 
avec ses principes, Secum dissentire 
fiv. is, sensi, sensum, 0.). Quint. Les 
otentions du lestateur ne sont point 
conséquentes avec le testament, Dis- 
sentit volunfas scriploris cum scriplo. 
Ad Uer. Les paroles ne soul pas — 
aux senliments, Dissentiunt verba ab 
animo. Quint, 

CoNsÉQoeNT, 8. m. La socondo pro- 
position d'un enthymème. Cousecutio, 
onis, [. Cic. Conclusio, f. Cic. =: Les 
couséquents, Consequentia, iurn, n. 
pl. Quint. . 
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Pan CONSÉQUENT, locut. adv. En 
conséquonco, donc. Jtaque. Cic. Ideo. 
Cic. Prornde. Cic. Ergo.Cic.Voy. avssi. 

CONSERVATEUI, TRICE, $. MASC. 
el fém. 1° Celui, Celle qui conserve. 
Servator, oris, masc. Cic. Servatrix, 
icis, fém. Ter. Conservator, oris, 
masc. Cic. Conservatrir, icus, lém. 
Cic. Custos, odis, masc. et fém. Cic. 
| 2° S. m. Employe preposé 4 la garde 

e qq. Ch. Magister, tri, masc. Lampr. 
Insc. : Conservaleur des archives, 
Magister scriniorum. Lampr. — d'une 
bibliothèque, Magister a bibliotheca. 
Insc. Il fut — du temple, Ædem 
Rhabuit tuendam. Cic. — soigneux, {n 
tuendo diligens (gén. entis). PL.-j, || 
30 Adj. Qui conservo. Salutaris, m. f., 
e, 0. (de qq. ch., alicui rei). Cic. 
= Discours couservaleur de la ma- 
Jesté..…., Orafio memor majcstalis. 
Liv. Lois conservatrices, Salutares 
leges. Cic. 

CONSERVATION, 8. f. 10 Action 
de conservor; État de co qui est con- 
serve, (Action) Conservalio, onis, f. 
Cic. Custodia, æ, (. Liv. S'expr. souv. 
par un verhe. (État Incolumitas, atis, 
f. Cic. Salus, utis, F. Cic. Qaû. Peren- 
nifas ou Diuturnitas, atis, F. Col. : La 
cooservalion des biens de la Lerre, 
Frugum conservalio. Cic., La — de la 
liberté, Libertatis custodia. Liv. Tout 
rapporter au 3oin de 8a —, Omnia 
rejerre ad incolumultatem suam. Cie. 
La — des États dépend de.…., Civi- 
tatum salus posila est in fabl). Cic. 
Être favorable à la — des grains, 
Percnnitatem frumentis afferre. Col. 
Contribuer à la — de la tige, Ad 
diuturnilatem stirpis conferre. Col. 
Pour travailler à sa propre —, Ad se 
conservandum. Cic. Plus doux pour 
la — des corps, Mitior servandis cor- 
poribus. Plin. Rien n’est plus favo- 
rable à la — de la puissance, Nihil 
aplius est ad opes tuendas. Cic. Veil- 
ler à sa propre —, Se custodire (io, 
is, iur et ii, ifum). Cic. Se vitamque 
lueri (eor, êris, tuitus sum, dép.). Cic. 
Dieux qui veillez à la — de la ville, 
Dit conservatores urbis. Cic. La na- 
ture veille à sa —, Conservatrir sui 
nafura (est). Cic. Donner, Inspirer 
à qqu l'instinct de sa —, (Alicui) 
ingign#re conservandi sui cusfodiam, 
Cic. (Aliquem) mouëre ul integrum se 
velit. Cic. Qui est en partait état de 
—, Integer, gra, grum. Cæs. Incolumis, 
m. f.,e,0. Ge alvus, a, um. Cic. Le 
bas est en parfait état de —, Pars 
inferior integra remanet. Cxs. On a 
constaté l'élat de — (des édilices), De 
sartus tectis (ædium) cognitum est. Cic. 
Les dieux s'iotéressent a ma —, Di 
me salvum et servalum volunt. Plaut. 
Il s'intéregsail à la — de Denys, 
Dionysium salvum esse studebat. Nep. 
Assurer la — de ces choses, Hxc re- 
finére incolumia et salva. Cic. Ces 
chuses contribuent 4 la — des Etats, 
His rebus conficilur ut saluæ et inco- 
lumes sint civifates. Cic. || 2° Fonction 
de conservateur. Tutela, æ, f. Insc. 

CONSER VE, s. f. 1° Sorte de confi- 
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ture sèche. Se tourne par l'adj. Con- 
ditaneus, a, um (= conft). Varr. : 
Cuoserve de fruits, Conditanea poma. 
D'apr. Varr. Faire des conserves de 
prunes, Pruna condire, io, is, ivi et 
di, itum. Col. Ces — se font au prin- 
temps, Hæc verno tempore componun- 
tur. Col. || 2° Aliment conserve. (En 
géa.) Conditiua (orum) cibaria(orum), 
a. pl. Col. (Salaisons) Salgama, orum, 
0. pl. Col. = Voici la manière de faire 
des conservesd'aunée, Inulæ conditure 
sic fit. Col. || 4° Navire qui fait route aveo 
un autre. * Navis (is) comes (milis), f. 
: Aller de conserve (— de compagnie), 
Voy. couPacnrs. Navire de — (— qui 
sert d'escorte), * Navis quæ, præsidii 
causä, classem comilatur (Genrg.). 
CONSERVER, v. acl. 1° Presorver 
de la mort, de la dostruction. Servare, 
0, as, qui, atum, act. Cic, Conservare, 
act, Cic. Custadire, io, is, ivi et ir, 
itum, act. Cic. Tueri, eor, éris, tuitus 
sum, dép. (acc.). Cic. : Conserver la 
vie à qqn, Aliquem conservare. Cæs. 
Je prie les dieux de le —, Deos 
gurso ut sit superstes. Ter. Principes 
a Suivre pour — uno Élat, Rationes 
tuendæ reipublicæ. Cic. — son biea, 
Ren familiarem conservare. Cic. Sua 
servare. Cato. — sa santé, Valetudini 
parcëre, o, is, peperci pl. souv. que 
pars parcitum et parsum, n. Cic. Va- 
eludinem sustentare, 0, as, avi, alum. 
Cic. tueri. Suet. Moyen de — fidèle- 
meat uo souvenir, Cus{odia fidelis me- 
moriæ. Liv. lien conservé, Integer, 
gra, grum. Cxs, Incorruptus. Liv. Ma- 
sinissa, vieillard adomirablement —, 
Masinissa robore senecte admirabilis. 
V.-Mar. {Vieillards) qui ctaient biea 
conservés. Quibus cruda ac viridis erct 
senectus. Tac. Celui quiconserve, Voy. 
CONSENVATEUR. || 2° Empücher qu'une 
ch. no s'altère; en prolonger la dures. 
Servare (voy. 1% act. Cels. Asser- 
vare, act. Plin. Custodire (voy. 1e), 
act. Col. Condire, act. Cic. Invete- 
rare, 0, as, avi, afum, act. Col. Plin. 
: Conserver qq- ch. dans le sel, Aii- 
quid ex sale servare. Cels. sale ou in 
sale asservare. Plin. — qq. cb. dans 
du miel, dans du vinaigre, Aliquid in 
melle servare. Plin. ou custodire. Col. 
in aceto condire. Plin. — une eau, de 
l'oigoon, du vin (— les faire vieillir), 
Inveterare aquam. Col, cepam. Plin. 
Vinum în velustatem servare. Calo. 
Voici la manière de — l'aunée, Inuls 
conditura sic fit. Col. Qui est bien 
conservé, Integer, gra, grum. Col, 
Pierre précieuse bien conservée, In- 
lacta gemma. Plin. Conserver sou vè- 
temeat, le teint, Custlodire amictum. 
Quint. cutem a viliis. Plin. || 43° Laisser 
subsister. Servare (voy. 10), act. Suet. 
Parcëre, 0, is, peperci pl. souv. que 
parsi, parcitum el parsum, n. (dat.). 
Cic. = Cuoserver un arbre, Arborem 
servare. Suet. — les édifices, Ædifi- 
cts parcére. Cic. 11 ne conserva la 
vie à personne, Nullius vite pepercil. 
Nep. || 4° Maintenir dans le même atat. 
Servare (voy. 1°), act. Cic. Conser- 
vers, acl Cic. Tenëre, 00, es, aui, 
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tentim, act. Cic. Tueri (voy. 1°), dép. 
qe). Cic. Custodire (voy. 1°), act. 

int, =: Cuoserver la mème forme de 
gouvernement, Eumdem reipublics 
modum lenère. Cic. — sou aulorilé, 
Auctoritatem fenére. Cic. tuer. Cic. 
— la décence, Pudorem custodire. 
Quint, — la ville à César, Urbem 
Cæsari servare. Czs. — aux athlèles 
leurs privilèges, Privilegia athlelis 
conservare. Suel. Il m'a conservé 
tout en bon état, Omnia mihi integra 
servavit. Planc. ap. Cic. La disci- 
pline militaire étant conservée, Dis- 
ciplinä militart manente (de manëre, 
0, es, mansi, mansum, n.). Liv. Le 
royaume paternel fut conservé à l'en- 
fant, Regnum paternum puero slelit (de 
slare, 0, as, staturus, 0.). Liv. || 6° 
Mettre en réserve. Reservare, 0, as, 
avt, atum, act. Cic. Condëre, o, is, 
didi, ditum, act. Cic. Recondëre, acl. 
Col. Componëre, o, is, posui, posilum, 
act. Col. Reponêëre, act. Cic. : Conser- 
ver des vivres pour le siège, Com- 
meatus ad obsidionem reservare. Cæs. 
— du raisin dans des vases, des ri- 
chesses dans le trésor, Recondëre uvas 
in vasis, Col. opes ærario. Quint. — 
du blé, du blé pour les années sui- 
vantes, Frumentum conilëre. Cic. re- 
coni£re in aunos. Col. || 8° Persister 
dans, n6 pas renoncer à. Tenère (voy. 
4), act. Cic. Retinère, eo, es, finui, 
tentum, act. Cic. Servare (voy. 1°), 
act. Cic. Custodire (voy. 1°), act. 
Quint. : Conserver un usage, Morem 
relinère. Cic. Consuetudinem servare. 
Cic. tenère. Cic. — le souvenir de 
qqn, Alicujus memoriam tenëre. Cic. 
— la mémuire de sa bravoure, Ale- 
moriam virtutis relinère. Ces, — son 
opinion, În suä pristinà opinione per- 
manère (e0, es, mansi, mansum, 0.). 
Cic. — ses seoliments, Permanëre in 
voluntate. Cic. — sa dignité, Jhgni- 
tatem servare. Cic. J'ai conservé la 
gravilé qui me conveuait, Gravitatem 
lenui, quam debui. Cic. Conserver 
sou air impassible, Intrepidum vul- 
tum perferre, fero, fers, tuli, latum. 
Ov. — son droit, Jus suum retinère. 
Cic. tenére. Cic. — son indépen- 
dance (de juge), Integrum se servare. 
Cie. — l'espérance de vivre, Snem 
vilz producire, 0, is, duri, ductum. 
Tac. — de bons rapports avec Sex- 
tius, Retinére Sertit gratiam. (ic. — 
la paix, Pacem relinére. Cic. servare. 
Cic. || 7° Continuer d'avoir, de pos- 
sédor. Servare (voy. 19 act. Cic. 
Conservare, act. Col. Tenëre (voy. 
&), act. Cic. Relinère fur. 6e), 
act. Cic. Oblinére, act. Cic. Tueri 
(voy. 1e), dép. (acc.). Cic. : Conserver 
une odeur, s00 goût, Odorem servare. 
Hor. Saporem conservare. Col. — ua 
Dom, Numen oblinëre. Plin. — une 
province, Provinciam relinère ou ser- 
vare. Cic. — une place forte, Oppi- 
dum retinère. Cæs. — l'autonté sur 
les siens, Tenère auctorilatem in suos. 
Cie. — son palrimoine, Patrimonium 
retinére. Col. Ea conservant tous ses 
biens, Integris bonis. Sust. Conserver 
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ses amis, Amicos relinére. Cic. Hor. 
servare. Hor. — sa bravoure, Vir- 
tutem retinére. Cæs. — la vie et l'hon- 
neur, Vitlam et famam obiinère. Cic. 
Avoir cooservé la dignité dans l'ad- 
versilé, Retinuisse in rebus asperis 
dignitatem. Cic. Les vieillards cou- 
servent leur intelligence, Ingenia 
senibus manent (de manëre, eo, manst, 
mansum, n.). Cic. Conserver qq. ch. 
dans $a mémoire, Aliquid memoriä 
relinère. Cic. On a conservé de lui 
trois discours, Ejus tres oraliones 
ezstant (de exstare, 0, stiti, stalurus, 
D.). Quint. 

Se conserver, v. 1° Réf. Veiller à 
sa propre conservation. Se conservare 
LP as, avi, atum). Cic. Se servare. 

ic. Sibi consulére (0, is, sului, sul- 
tum). Cie. Sall. Se ou Vitam ou Cor- 
pus tueri (eor, éris, luifus sum), dép. 
Cic. : La nalure tend à se conserver 
Conservatrir sui est natuva. Cic. I 
20 Se maintenir soi-même en un cer- 
tain etat Se servare (0, as, avi, atum). 
Cic. : Se conserver pur et chaste, Se 
integrum castumque servare. Cic. Tu 
te conservais (— tu te réservais) 
pour cela, Ad id tu te ipse servabas. 
Cic. Se conserver pour une auire 
époque, Se reservare lemporibus aliis 
au dat.). Cic. | Qqf. Se conserver 
entre deux partis) — garder la neu- 
tralilé, Aledium se gerëre (0, is, gessr, 
gestum). Liv. || 3° l’roo. Demeurer en 

n etat. Conservari, or, aris, alus sum, 
pass. Cic. Manëre, eo, es, mansi, man- 
sum, n. Cic. Permanure, o. Cic. Qqf. 
Perennari, or, aris, alus sum, pass. 
Col. vu Perennare, 0, as, avi, afum, 
n. Col. : Se conserver par l’économie, 
Conservari parsimoniä. Cie. Pour que 
les corps se conservent le plus lung- 
temps possible, Ut quam mazime per- 
maneant diuturna corpora. Cic. [Le 
vio] peut se cooserver sans coadi- 
ment, Sine condimento valet peren- 
nari. Col, Les semences se conser- 
vent plus longtemps, Semina diutius 

erennant. Col. Le lupio se conserve 
ongtemps, Lupinus ævum pclitur (de 
ali, ior, dis, passus sum, dep.). Col. 
Les fruits] ae se conservent pas 
ongtemps, Celeriter vifiantur (de vi- 
tiari, or, atus sum, pass.). Col. Le 
via 0e se conserve pas s1 longtemps, 
Vinum non est [am firmum. Col. Qu! 
ne se — pas au delà de l'été, Non 
exsuperans æslatem. Plin. Pour que le 
moût se — jusqu'à la veate, Ut mus- 
tum sit usque ad venditionem dura- 
bile. Col. Vin qui se —, Perenne vi- 
num. Col. Fruit, Pomme qui se — 
bien, qui peut se conserver, Diu- 
turnus fructus. Curt. Conditivum mä- 
lum. Cato. Les pommes peuvent 5e 
— dans celte liqueur, Mäla possun! 
hoc ligquore custodiri (ior, iris, itus 
sum, pass.). Col. Voici comment l'au- 
née se conserve, Inulæ conditura sic 
fit. Col. Les couleurs se conservent, 
Colores non remillunt (de remiltfre, 0, 
misi, missum, n.). Vitr. || 4° Durer, 
être malntenu. Afanëre (voy. 3°), n. 
Cic. Permanëre, n. Cic. : Se conser- 
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ver dans le mème état, Suo strlu me 
nère. Cic. Cet usage s'est conservé, 
Ille mos permansit. Cic. Le moût se 
conserve doux, Mustum dulce per- 
manel. Col. 

CONSIDÉRABLE, adj. 10 Digne de 
consideration, important, éminent, puis- 
sant. S'expr. par ditlérents adj., se- 
lon la nuance : (Important) Gravis, 
m.f.,e,n. Cic. (Émiaent, supérieur) 
Præstans, gén. antis. Uic. Nep. Ercel- 
lens, géu. entis. Cic. (Extraordinaire) 
Singularis, m. f., e, n. Cic. (Dis 
lingué) Egregius, a, um. Cic. Eri. 
mins. Cic. Spectatus. Cic. (Célèbre 
Nobilis, m. f., e, n. Cic. Clust) 
Clarus, a, um. Cic. Præclarus. Cic. 
(Puissant) Opulentus. Liv. (Grand 
Magnus. Cic. =: Cilé considérable e 
puissante, Gravis afque opulenta civi- 
tas. Liv. Autorité —, Auctoritas gra- 
vis et magna. Cic. L'influence de la 
vertu est —, Virtutis grave pondus 
est. Cic. Merite —, Singularis exi- 
miaque virlus. Cic. — par son expé- 
rience et sa sagesse, Usu el sapieutià 
præstans. Nep. — par ses talents mili- 
laires, Egregius in laude betlicä. Cic. 
Ua grand oombre de philosophes 
considérables, Multi præclari in phi- 
losophiä ac nobiles. Cic. liomme 
considérable, Homo amplissimus. Cic. 
Vir clarus. Cic. Homo ou Vir spec- 
tatus. Cic. Les citoyeos les plus 
considérables, Civitafis principes, el 
simpl. Principes, um, o. pl. Cic. Ci- 
vitalis primores, m. pl. Col. Opti- 
males, um et ium, m. pl. Cic. Ci- 
loyen des plus —, Vir primarius. 
Cic. Citoyen le plus considérable, 
(Vir) primus civitatis. Cic. Femme 
du rang le plus —, Primaria femina. 
Cic. [(Humme) trop — pour un parti- 
culier, Major quam privatus. Nep. Le 

arti le plus — (des deux), Opulentior 
actio. Liv. Témoignage —, Magnum 
testimonium. Cic. Commerce —, Aa- 
gna mercatura. Cic. |} 4° Grand par 
rapp. à la dimension, à la quantite, au 
nombre. Magnus, a, um. Cic. Ingens, 
géo. entis. Cic. Grandis, m. f.,e,n. 
Cic. Amplus, a, um. Cic. =: Fortune 
considérable, Divitie magnæ. Cic. Nep. 
amplæ. Cic. Somme —, Grandis pe- 
cunta. Cie. Peuples considerables, 
Populi ingentes. Sall. Période consi- 
dérable de la vie humaine, Grands 
mortals ævispaltium. Tac. VOY. GRAND, 
| 3° Anc. Cher a, qui tient au cœur à. 

oy. Tenir au cœŒun 6°. 

CONSIDÉRABLEMENT, advy. C. 
BEAUCOUP. 

CONSIDERANT, part. prés. de 
CONSIDÉRER, Voy. ce v. . 

ConsinénanT que, locat. conjouct. 
Comme. Cum (subj.). Cic. 

ConsinéranT, s. m. Motif qui prè- 
cède le dispositif d'une loi, etc. Præ- 
fatio, onis, f. Cic. : Sur quels con- 
sidérants appuyais-tu la doualion? 
Quæ tua præfatio donationis fuit? Cic. 

CONSIDÉRATION, s. f. 1° Action 
d'examiner qq. ch. Contemplatio, onis, 
f. Cic. Consideratio, f. Cic. Reputalio, 
f. Plin. Gel. = Qui mérite, Qui de- 
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maode une longue considération, 
beaucoup de —, Magnä ac diligenti 
contemplatione dignus. Cic. Prendre, 
Mettre, Faire entrer qq. ch. en —, 
Alicujus rei ralionem habëre, e0, es, 
bui, bitinn. Cic. Aliquid habëre in con- 
silio. Quint. spectare, 0, as, avi, atum. 
Cic. respic®re, io, is, speri, specium. 
Cic. intueri, eor, éris, luitus sum, dép. 
Cic. || 2° Au plur. Réflexions d'un auteur 
sur qq. Sujet. Conte”platio, onis, f. 
Curt. Reputatio, f. Tac. : Considéra- 
tions sur le bonbeur, Confemplatio 
felicitatis. Curt. — sur les mœurs, 
Morum reputatio. Tac. || 8° Circon- 
spection. Cireumspectio, onis, Î. Cic. 
Cautio, f. Cic. : Avec considération, 
Considerate. Cic. Sans —, Inconside- 
rate. Cie. Voy. PAoneNCE. || 4° Égards. 
Qbservantia, æ, f. Cic. Reverentia, f. 
Cic. Dignatio, onis, f. Pl.-j. Respec- 
tus, &s, m. Cic. : Considéralion pour 
gqo, Observantia in aliquem. Liv. Re- 
verentia alicujus. Quint. Respectus ad 
aliquem. Cic. Avoir de la — pour 
qqn, Aliquem observare, 0, as, avi, 
atum. Cic. colère, 0, is, colui, cul 
tum. Cic. Avoir qq. — pour l'amitié, 
Aliquem respectum amicilie habère. 
Liv. Avoir une — particulière pour 
qn, Aliquem præcipuo honore haüëre. 
8. Qui a beaucoup de — pour moi, 
Observantissimus mei. Cic. Témoigner 
une certaine — à..., Adhibère quam- 
dam reverentiam adversus (acc.). Cic. 
La — qu'il ne lémuigne, Observantia 
qua me colit. Cic. Traité chez moi avec 
lus de —, Apud me honoratior. Cic. 
Foutes les marques de — qui te vien- 
dront de moi, Quæcunque a me orna- 
menta ad fe proficiscentur. Cic. À ma 
—, 00 Par — pour moi, Honoris mei 
causä. Cic. In meum honorem. Sen. À 
ma —,Ou En — de moi, Meo nomine. 
Cic. Causä mea. Cic. Me gratiä. Plaut. 
En — des bomines, Iluminum graliä. 
Cic. Par — pour les Romains, pour 
elle, Romanorum honoris causä. Liv. 
Propier eam. Quint. Je fais grâce de 
cela en ta —, Id remitto tibi et con- 
dono. Cic. En — de l'âge, Pro ratione 
ælatis. Cic. En — de ton amitié, Pro 
tuo amore. Cic. En — de sa celebrité, 
En — de ce qu'il était célèbre, Pro 
eo quod magnä erat gloriaä. Cic. Sans 
— pour la majesté, Sine respectu 
majestutis. Liv. | Ge Estime dont on 
jouit. Existimalio, onis, f. Cic. Ho- 
nor, oris, mase. Cic. Honestas, atis, f. 
Cic. Laus, audis, f. Cic. Decus, co- 
ris, 0. Cic. Gloria, æ, f. Cic. Splen- 
dor, oris, masc. Cic. Fama, æ, f. Cic. 
Nomen, minis, n. Cic. Gralia, æ, f. 
Cic. Auctonitas, atis, f. Cic. Di- 
gnitas, f. Cic. = Importer beaucoup 
à la considération de l'État, Afagni 
interesse ad decus et laudem civitulis. 
Cic. Donoer de la —, Auctoritatem 
afferre. Cic. Dignitatem addëre. Sail. 
Donner, Valoir, Acquérir à qqu une 
haule —, Ilonori summo esse alicui. 
Cic. Gagner. Obtenir, S'acquérir de 
la —, Acquirÿre dignitatem sibi. 
Cic. Honestatem adipisci. Cic. S'être 
acquis une grande — par ss ius- 
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tice, ses actions, sou intégrité, Flo- 
rére famä juslitis. Nep. rerum gesta- 
rum gloriä. Cic. exisfimatione inno- 
centis. Cic. Il s'est acquis de la — 
par qq. ch., fabef eristimationem 
aliquä re collectam. Cic. Conserver la 
— qu'on s'est acquise, Collectam fe- 
mam servare. Cic. Qui a gagné en —, 
Honore auclus. Cæs. S'élever à ua 
baut degré de —, {a celsissimam se- 
dem dignilatis atque honoris ascen- 
d#re. Cic. Jouir de gg: —, Esse ali- 
quo numero. Cæs. Oblinère aliquemn 
numerum. Cic. Il a compris de quelle 
— tu jonissais, Sensit quantä digni- 
tate esses. Cic. 118 le voyaient jouir 
à lui seul de plus de — qu'eux tous, 
Illum pluris, quam se omnes, fieri vi- 
debant. Nep. Jouir de la plus haate 
—, Summum gradum tenêre et digni- 
fatis et gratiæ. Cic. Qui jouit d'une 
raode —, Gratiä florens. Cic. Pro- 
atissimus. Cic. Hommes de graode 
—, Homines summo splendore præditi. 
Cic. Ayant plus de notoriété que de 
—, Clarus magis quam honestus. Sali. 
Il fut eo grande — au barreau, dans 
la province, Hujus magnum nomen 
fuit in patronis. Cic. Gratiosissimus 
in provineiä fuit. Cic. Etre en grande 
— auprès de qqn, Esse in laude et in 
gratiä eum aliquo. Cic. Apud aliquem 
in honore et in prelio esse. Cic. magno 
honore esse. Cæs. Porter atteinte à la 
—, Dignitatem labefactare. Cic. No- 
mini officére. Liv. De famä detrahëre. 
Cic. Éristimalionem offendÿre ou op- 
pugnare. Cic. Honestatem delibare. 
Cic. De honestate aliquid delibare. Cic. 
À moins que lu ne voies là quelque 
alleinte à La —, Nist quid eristimas 
in eü re violarti eristimationem (uam. 
Cie. Perdre toute —, Honestaitem om- 
nem amittére. Cic. Homme qui a perdu 
toute —, Homo erislimatione damna- 
us. Cic. omni honestate interdictus. 
Cic. Homme saos —, de nulle —, 
Homo sine eristimatione. Cic. Ilomo 
nullo numero. Cic. || 6° Motif que l'on 
considere. Ratio, onis, f. Cic. Causa, 
æ, f. Cic. S'expr. souv. par un pron. 
ou adj. aeut. : Eaotre autres consi- 
déralions, Cum reliquis causis. Cæs. 
J'ai parlé ainsi par cette considéra- 
tion que, Hæzc a me dicia sunt ob 
eam causam, quod (ind.). Cic. Une 
seule — s'onposail à tout cela, c’est 
que, His omnibus rebus unum re- 
pugnabat, quod {ind.). Cæs. Cette —, 
Id ou Hoc ou fllud, n. Cic. Cette — 
= ce scrupule) ne m'a pas délouraé, 
Hac religione non sum repulsus. Cic. 
Par des considérations personnelles, 
Respectu privatarum rerum. Liv. Voy. 
morTir. || 7° Importance. Voy. ce m. 

CONSIDEREÉ, ée, part. passé de 
consinénER, Voy. ce v. || Ad]. Estimé. 
Honestus, a, um. Cic. Gratiosus. Cic. 
Honoratus. Cic. Probatus. Cic. Gratiä 
fiorens (gèn. entis). Cic. = Homme très 
considéré, Homo probatissimus. Cie. 
summo splendoreprælitus. Cic. 1omme 
qui n'est pas —, Momo sine existi- 
matione. Cic. nullo numere. Cic. Être 
—, VOy. CONSIDÉRATION 5°. 
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CONSIDÉRER, v. act. 4e Regarder 
attontlvement. Considerare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Contemplari, or, aris, 
alus sum, dép. (acc.). Cic. Contueri, 
eor, éris, luilus sum, dép. (acc.). Cic. 
Intueri, dép. (ace.). Cic. Spectare, o, 
as, avi, alum, act. Cic. Adspertare, 
act. Cic. ConspicFre, io, is, spezi, spec- 
tum, act. Cic. : Considérer attentive- 
ment, Diligenter considerare. Cic. — 
à son aise, — à loisir, Contemplari 
ofiose. Cic. Qu'as-tu à me —7? Quid me 
adspectas ? Plaut. Cic. |t 2° Fig. Exami- 
ner attentivemont, remarquer. Conside- 
rare (voy. 4°), act. Cic. Contemplari 
(voy. 10), dép. (acc.). Cic. Circeumspi- 
cére, 10, is, spexi, spectum, act. Cic. 
Inspicère, act. Cic. Infueri, eor, éris, 
tuilus sum, dép. (acc.). Cic. Vidère, 
eo, es, vidi, visum, act. (ic. Perlus- 
{rare, 0, as, avi, atum, act. Cic. Er- 
pend#re, 0, is, pendi, pensum, act. Cic. 
Perpendére, acl Cic. Agitare, 0, es. 
avi, afum, act. Cic. MReputare, act. Cic. 
In animo voluëre, 0, is, volui, volu- 
tum, act. Sen. = Je considère ta con- 
duite, Mecum in animo vilam fuam 
cansidero. Ter. 11 — tout à loisir, 
Omnia summo otio secum considerat 
ou contemplatur. Cic. Considèrer des 
faits eo detail et dans leur eosemble, 
Singula et universa intueri. Liv. D 
faudra — toutes les parties, Partes 
erunt omnes perlustrandæ animo. Cic. 
Raison qu'il faut — en elle-mème, 
Ratio simpliciter videnda. Cic. Genre 
considéré isolémeat et en lui-même, 
Genus ipsum per se separatum. Cic. 
Toul bien —, Cireumspectis rebus 
omnibus (à l'abl. abs.). Cic. Consi- 
dère l'étendue de ton malheur, — 
combien ton malheur est grand, Fac 
cogiles in quantà calamifate sis. Sail. 
— avec le plus grand soin ce que tu 
dois faire, Étiam aîque etiam videas 
ou consideres quid agas. Cic. El faut 
considérer dans qnelles limites l'ora- 
teur doit user de la plaisanterie, Vi- 
dendum quatenus sint ridicula trac- 
tanda oratori. Cic. — si la cause 
exige, Considerare postuleine cau- 
sa... Cic. — si.., ou si.., Conside- 
rare utrum (subj.), an (subj.\. Sal. 
Et tu n’as pas considéré que.….., Nequs 
illud rationis habursti(prop.iaf.). Cic. 
{l3 avaient — que les pawpres tom- 
baient, Consideraverant pampinos de- 
cidëre. Col. Considère que la plupart 
des bommes se lourmentent, Hoc in 
animo volve majorem parlem morla- 
lium æstuare. Sen. Une chose à cou 
sidérer, c'est que, Videndum en 
illud, quod (indic.). Cic. || 3° Avair 
egard à, tenir compte de. Respicëre, 
io, is, speri, spectum, act. Cic. Consi- 
derare {voy. {o), act. Cic. Spectare, 
act. Cic. Rationem (alicujus rei) he- 
bère, eo, es, bui, bilum ou ducëre, 0, 
is, duri, ducfum. Cic. = Considèrez 
le grand âge de Fabricius, Respi- 
cite Fabricit senectutem. Cic. Consi- 
dérer la pastérilé, Posteritatis ratio- 
nem habëre. Cic. — les labourours 
ausai bien que le peuple, Non mino- 
rem aratorum quam popul retionem 
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ductre. Suet. Ne point — ses inté- 


rèts, Suit commodi ralionem non du- 


cäre. Cic. Ne considère pas la valeur 
de l'homme, Noli spectare, quanii 


homo sit. Cic. 11 faut considérer lea 

ersonnes, Personarum contemplutio 

benda est. Dig. Ea consilérant sa 
justice, Contemplatione justitis que 
Justin. Saos considérer le sexe, Sine 
seris discrimine. Suet. Sans — le 
droit, Sine contemplatione juris. Pa- 
pin. || 4° Estimer, faire cas = Consi- 
dérer beaucoup qqn, Aliquem magni 
æslimare, 0, as, avi, alum ou facëre, 
to, is, fect, factum. Cic. — davantage, 
Plunis factre. Cic. — peu, Parvi æs- 
timare. Cic. ductre, 0, is, duri, duc- 
tum, act. Cic. — très peu, Minimi 
factre. Plaut. — moius, Minoris æsti- 
mare. Nep. ducëre. Sail. Ne pas —, 
Nihili facëre. Cic. Nullo loco nume- 
rare, 0, as, aui, atum. Cic. Tu sas 
combien je considère Tullie, Scis 
guanti Tulliam faciam. Cic. Être si 
considéré, Tanti fieri, fo, fis, factus 
sum. Cic. Être plus —, Pluris fieri, 
Cic. Homme très —, Homo probatis- 
simus. Cic. Il fut très — daus la 

rovince, Gratiosissimus in provinciä 
fuit. Cie. Etre très — pour sa jus- 
hce, ses actions, son iatégrilé, Famä 
justifie florère, eo, es, rui, S. Sup., 


a. Nep. Florére rerum gestarum glo- 


rië. Cic. existimatione innocentuz. Cic. 
Voy. ssrimMen. || 5° Suivi de l’adv. 
couwe. Juger, reputer. Ducère, 0, is, 
duxi. ducfum, act. Cic. Habëre, 60, es, 
but, bifum, act. Cic. Numerare, 0, as, 
avi, afum, act. Cic. = Considérer qqn 
comme ennemi, Aliquem habère pro 
hoste. Liv. hosfium numero. Cic. hos- 
lium ÿn numero. Cæs. ducère in nu- 
mero hostium. Cic. — qqn comme 
300 père, Aliquem loco patris habère. 
Cie. — qq. ch. comme au), Pro ni- 
hilo aliquid ducére. Cic. Elre coosi- 
dèré comme nul, Pro supervacaneo 
haberi. Liv. Considérer qq.ch.comme 
un bonneur, Aliquid laudi ducère. 
Nep. La garde du camp n'est pas 
considérée comme un bonneur, Cus- 
todia castrorum non honoris erisli- 
matur (passif de exisfhimare, 0, as, 
avi, ture) Cic. ils considèrent comme 
ua sacrilège de le oommer, Eum ne- 
fas habent nominare. Cic. Considérer 
qq. ch. comme nn bien, Alquid in 
bonis numerure. Cic. ducëre. Cic. 
la mort comme un mal, Aortem in 
malis ponère, 0, is, posui. posifum. 
Cie. — qq. ch. comme un outrage, 
Aliquid ad contumeliam accipére, io, is, 
cepi, ceptum. Ter. — la guerre comme 
terminée, Bellum pro confecto inter- 
pretari, or, aris, alus sum, dép. Tac. 

Se consintnæn, v. 1° Réf. Se regar- 
der, s'examiner. Se intueri (eor, êris, 
tuitus sum, dép.). Cie. Se contemplari 
(or, aris, atus sum, dép.). Apul. In se 
intend?re (0, is, fendi, (entum). Sen. : 
Se considérer dans un miroir, Semet 
ta speculo contemylari, Apul. L'âme se 
counsidérant elle-mème, Mens se ipsa 
intuens, Cic. 2° S'estimer soi-même. 
De ose bens exislimare (o, «as, au, 
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atum). Cie. : Se considérer avec 
complaisance, Se magnifice circum- 
spicére (io, is, speri. spretum). Cic. 
Voy. S'esriuge. || 8° Récipr. S'honorer 
muluelloment. Inter se col“re (0, is, 
colui, cultum'. Cic. || 4° Réf. Se ju- 
ger soi-même =: Se considérer comme 
beureux, Se beatum pulare (0, as, 
avi, afum). Cic. Vo: Se cRoInE. || 6° 
Pron. Être aperçu, être examiné. Con- 
siderari, or, aris, alus Sum, Pass. 
Cic. et lous les passifs des vw. act. 
cités à coNsipÉnen. 

CONSIGNATAIRE, 3. m. 1° Prè- 
pos à la garde des consignations. 
*Depositorum custos (odis), m. (Le 
Br.). || 2° Dépositaire. Depositarius, 
ü, m. Dig. 

CONSIGNATION, s. f. 4° Action 
de faire un depôt. Depositio, onis, f. 
Dig. || 2° Chose dèposee. Depositum, 
&, on. Cic. = Cunsignation judiciaire, 
Sacramentum, i, n. Cic. — d'amende, 
Multz sacramentum. Cic. Retirer sa — 
Qudiciaire}), Sacramentum auferre.Cic. 

CONSIGNE, 5. f. 1° Instruction 
donneo à une sentinelle. Imperafum, à, 
n. Cæs. = Observer la consigne, Im- 
peratum facire. Czs. Confurmement 

la —, Ad imperalum. Cæs. i| Fig. 
Tu réduis la vertu à demander la con- 
signe, Virtutem jubes signum pet£re. 
Sen. || 2° Privation de sortie. Libera (z) 
custodia (æ), f. Liv. Liberum (i) con- 
clave (is), n. Liv. Voy. consiGnen 60. 

CONSIGNER, v. act. el qgf. neut. 
0 Act. Deposer entre les mains de qqn 
une somme, etc. beponëre, o, ts, po- 
sui, positum, act. Cic. Consignare, 0, 
as, avi, atum, act. Suet. Dig. =: Consi- 
gner la dot entre les mains des au- 
gures, Inter auspices dotem consi- 
gnare. Suet, — une somme d'argent 
chez qqn, daos un temple, Pecuniam 
depontre apud aliquem. Cic. in tem- 
plo. Cic. — une somme d'argent 
comme garantie judiciaire), Pericu- 
un pecunte facëre, io, is, feci, fac- 
tum. Tac. Etre consigné chez qqn, 
Pro deposito esse apud aliquem. Dig. 
Celui qui consigne qq. ch., Deposi- 
tor, orts, m. Dig. || 2° Fig. Rolater, 
inscrire. Consignare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. = Consgner par écrit, Lit- 
teris (à l'abl.) consignare. Cic. custo- 
dire, 10, is, ivi el ti, ifum, act. Quint, 
Litleris (au dat.) mandare, act. 
Cic. — dans les histoires, [listoriis 
mandare. Cic. — dans des actes pu- 
blics, Publicis commentariis consi- 
gnare. Cic. — sur les rezistres de 
l'État, In tabulas ou In litieras pu- 
blicas referre, fero, fers, tuli, latum, 
act. Cic. Publice subscrib£re, 0, is, 
scripsi, scriplum, act. Cic. — dans 
des cahiers, In commentfarios rege- 
rêre, 0, is, gessi, gesitum, act. Quint. 
{Un fait] qne aous avons cru devoir 
— ici, Quod præiermitlendum non 
exishimavimus. Cæs. || 3° Neut. Don- 
ner des instructions à une sentinelle, 
etc. : Consigner à qqn de faire, de ne 
pas faire..., Alicui imperare (0, as, 
avi, afum) ufr faciat. Cæs. ne faciat. 
Css. | 6° Act Donner ordre de ne 
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pas laisser entrer qqn : Consigner 4 
aa porle, Introitu prohibère, eo, es, 
bui, bitum, act. Cic. |] 6° Empêcher de 
sortir par mesure d'ordre = Cunsiguer 
les troupes dans le camp, Copias cas- 
{ris confinére, eo, es, linui, lentum. 
Cæs. || 6° Forcer qqn 4 garder les ar- 
rêts : Consigoer qqn, Aliquem liber& 
cusiodiä ou libero conclaui servare, 
0, as, avi, atum. Liv. 
. CONSISTANCE, 3. f. 1° État d'un 
liquide cpaissi. Crassitudo, dinis, [. 
Plin. Spissitudo, f. Scrib. = Ajouter 
du fromage jusqu'à consistance de 
wicl, Adiniscére caseum, ut mellis sit 
crassituidlo, Plin. Délayer dans du vi- 
naigre jusqu'à — de miel, Dilufre 
acelo in mellis spissitudinem. Plin. 
Donner de |a —, Spissare, 0, as, avi, 
atum, act. Plin. Cogère, o, is, coegi, 
coactum, act. Plin. Virg. Densare, e, 
as, avi, afum, act. Plin. Condensare, 
act. Col. Le feu donne de la — au 
lait, Lac igne spissatur. Plin. Prendre 
la — du miel, Ad mellis crassitu- 
dinem venire, 10, is, veni, venlum, 
an. Cels. Le lait prend de la —, Lac 
coucrescit (de concresc#re, 0, crevi, 
cretum, n.). Col. Lait qui a pris de 
la —, Lac spissatum. Plin. Le vin 
prend de la —, Vinum crassescit (de 
crassescère, 0, 5. parf. ni Sup., n.). 
Plin. Qui a de la —, Crassus, «, 
um. Lr. Spissus. Ov. Î 2° Cohèsion 
d'un corps solide. Soliditas, atis, f. 
Cic. Spissitas, f. Vitr. Firmitas, f 
Ces. Densrtas, f. Plin. Duritia, æ, f. 
Plin. = Consistance du bois, Firmitas 
materiz. Cæs., — du bois de chène, 
Quercüs spissitas. Vitr. Faire bouillir 
Jusqu'à — de cire, Decoquëre usque 
dum sif crassiludo ceræ. lPlin. Dooner 
de la —, Solidare, 0, as, avi, atum, 
act. Virg. Vitr. Spissare, act. Plin. 
Durare, act. Hor. Douner de la — au 
sol, Terram solidare. Virg. Donner 
de la — à la neige, Nives durare. 
Hor. Donner tant de — au bois, 
Materiam tam spisse solidare. Vitr. 
Prendre la — de la pierre ponce, In 
durifiam pumicis crassescére, o, is, 8. 
parf. ni sup., 0. Plin. Le limon 
rend de la —, Limus spissatur ou 
in densilalem coit (de coire, eo, ivi 
et ir, itum, n.). Plin. La semence 
rend de la —, Semen obdurescit 
de obdurescére, o, durui, 8. sup., 
n.). Varr. Fromage qui a pris de la 
—, Solidior factus caseus. Col. Sol 
qui a pris de la —, Conspissatum 
solum. Col. Sol qui a de la —, Solum 
stabile. Liv. firmuni. Curt. Pierre qui 
a de la —, Lapis solidus. Sen. [Ces] 
bois perdent leur —, Arbores fiunt 
inanes ou evanidæ. Vitr. Le maoque 
de — (d'un bois), Raritas, atis, f. 
Vitr. Le défaut de — des routes, 
Viarum mollitudo (dinis), f. Vitr. 
Cire sans —, Afollissima cera. Cic. 
Sol sans —, Solum solutum. Plin. 
Endroit où le sol manque de — sous 
le pied, Locus ad gradum instabilis. 
Tac. Malière qui manque moins de 
Materia minus cedens. Sen. || 8° 
Point auquel s'arrête la crolssancs : 
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Âge de consistance, Adulta ætas. Lr. 
Etal de —, Robur adultum. Lr. Extre- 
mus crescendi finis. Lr. Toutes les 
choses ont leur état de —, Omnibus 
rebus ætas debet consistére. Lr. || 
€° Fig. Stabilite, fixite, pormanoncs. 
Stabihitas, atis, f. Cic. Firmitas, 
f. Cic. Firmitudo, dinis, f. Cic. Fir- 
mamentum, 1, n. Cic. Robur, boris, 
a. Cic. : Élat de consistance, Mêmes 
traduct. Compter sur la — de la for- 
lune, Fortunæ stabilitate confidrre. 
Cic. Ces pensées ont quelque —, [zx 
sententie stabilitatis alrquid habent. 
Cic. Cette constitution a beaucoup de 
—, Hrc constitutio magnam habet 
firmitudinem. Cic. Cette amitié n'a 
pas assez de —, Ea amicitia non 
salis habct firmitalis. Cic. Armée 
fort nombreuse, mais qui à peu de 
—, Erercitus numero amplissimus, 
firnitate eriguus. Planc. ap. Cic. 
L'autre parti avait plus de —, Altera 

ars plus firmamenti ou roboris habe- 
at. Cic. Pompèée, homme d'une telle 
—, Pompeius, eo robore vir. Cic. Ré- 
pablique qui a déjà de la —, Respu- 

lica Jam firma ou robusta. Cie. Les 
choses hamaines ont plus de —, 
Constantius sese res humanæ habent. 
Sal. Rien n'a plus de — qu'un 
peuple uni, Concordi populo nikil in- 
mulabulius ou firmius (est). Cie. Quand 
la raison a pris de la —, Cum ratio 
adolevit (de adulescire, 0, is, aüultum, 
u.). Cic. L'opinion prend de la —, 
Opinio confirmatur (passif de confir- 
mare, 0, as, avi, alum). Cic. Le mal 
prend de la —, Malum consistit (de 
consistére, 0, titi, s. sup., n.). Cels. 
Malum robustius ft. Cic. Cunjuration 
qui à pris de la —, Adulta conjura- 
io, Tac. Donner de la —— à l'État, 
Rempublicam stabilire, io, is, fui, itum. 
Cic. gloire n'est pas une chose 
sans —, Est gloria solida quædam res. 
Cic. Ce qui est sans —, Quod leve 
et infirmum est. Cic. La gluire que 
donne la richesse est sans —, Divi- 
{iarum gloria flura ac fragilis est. 
Sall. Tout est sans —, Omnia sunt 
incerta ou caduca ou mobulia. Cic. 
Rien au monde o’a moins de —, 
Nihil rerum mortalium tam instabile 
ac flurum est. Tac. || 6° Confirmation 
(d'une nouvelle) : Prendre de la con- 
sislance, ConvalescÆre, 0, is, valui, 
s. sup., n. Curt. Percrebesc®re el Per- 
crebrescire, 0, is, crebui el crebrui, s. 
sup., 0. Cic. Increbescëre el Increbres- 
cére, n. Liv. Vulgari, or, aris, atus 
sum, pass. Virg. = Le bruit de{sa] mort 
renait de la consistance chez les bar- 
ares, Fama mortis apud barbaros con- 
valescebat. Curt. C'est un bruit qui a 
pris de la —, que.…, Vuigatior Jama 
est (prop. infin.). Liv. Ce bruit avait 
de la —, Hrc fama valebat (de valére, 
co, es, lui, litum, a.). Sall. Bruit qui 
a de la —, Constans ou Firmus ru- 
ror. Cic. Bruit sans —, Auditio levis. 
Cæs. Rumor inanis. Tac. Rumor levis 
el incertus. Suet. || 6° Constance, fer- 
mote dans les opinions. Constantia, æ, 
f. Cic. s Avoir de la consistance, Sta- 
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bilem cerlamque sententiam habere. 
Cic. Qui a de la —, In sententia fir- 
nus. Cic. Manque de —, Mentis in- 
constantia (æ), f. Cic. Caractère sans 
—, Vanum ingenium. Liv. Dans leurs 
résolulivuns, ils sont sans —, Sunt in 
consuliis capiendis mobiles. Czæs. Des 
hommes sans —, Mornines leves. Cic. 
Nugæ, arum, f. pl. Cic. Marima nugæ. 
Cie. Il a pour amis des hommes sans 
—, Amicos habel meras nugas, Cic. 
Il 7° Consideration, credit : Ilomme 
sans consistance, Homo nullo numero. 
Cic. sine existimatione. Cic. || 8° Ce on 
quoi qq. ch. consiste. Voy. CONTENANCE. 
CONSISTANT, part. prés. de con- 
SISTER, Voy. ce v. || Adj. CONSISTANT, 
ANTR. 4° Qui consiste on. Voy. con- 
SisTER 2°. || 20 Qui a de la consistance. 
VOy. cONsIsTANCE 10 et 29. 
CONXSISTER, v. n. 1° Anc. Sub- 
sister, exister. Voy. ces v. || 2° Re- 
poser sur, resider dans. Consistäre, 0, 
is stifi, 8. sup., 0. (in re. Cic. qui. 
ex re. Lr. où simpl. re. Quint.). 
Constare, 0, as, sfiti, staturus, n. (ex 
re. Cic. re. Quint. rar. in re. Cxs. 
Nep.). Continers, eor, éris, parf. inus., 
pass. (re. Cic.). Versari, or, aris, atus 
sum, pass. (in re. Cic.). Inesse, insum 
ines, infui, n. (in re. Cic.) : Consister 
dans l'impropriété de l'expression, 
In verbis impropriis consisiére. Quint. 
L'œuvre de la rhélorique consisle 
principalement dans l'action, Mari- 
mus rhelorices usus actu continelur. 
Quint. Cousisler dans de vains de- 
hors, În specie simulalionts inesse. 
Cic. Le prix consiste dans Îa main- 
d'œuvre, Prelium in arte posilumn est. 
Dig. Vois-tu eu quoi — le bonheur? 
Vides ubi sit posita felicitas? Sen. 
Apprendre en quoi consistent les 
auspices, Ediscére quid sit in auspi- 
ciis. Cic. [Cela] consiste 4 négliger le 
plaisir, Constat er prælermitiendis 
voluptatibus. Cic. Qui — à accomplir 
le devoir, In officio colendo situs. 
Cic. (Cela — à décocher (des traits), 
In jaciendo consistit. Quint. Qui — à 
éluder, Positus in eludendo. Quint. 
[Cela] — à connaitre la vérité, à 
chasser, Consistit in cognitione veri. 
Cic. in venationibus. Cæs. [Cela] — 
à rechercher la vérité, In veri inves- 
tigatione versatur. Cie. [Cela] — à 
accuser et à défendre, Er accusatione 
et defensione constal. Cic. [Cela] — à 
dissimuler, Simulafione continetur. 
Cic. La prudence — à savoir choisir, 
Prudentia est locata in delcctu. Cic. || 
Faire consister le parfait bonheur dans 
la vertu, In virtule vilam beatissimam 
ponêre, 0, is, posui, posifum. Cic. Tu 
fais — la liberté en ceci, qne.…, Li- 
bertatem in e0 ponis, si (subj.). Cic. 
Faire — l'honneur dans l'éclat, [ono- 
rem in splendore reponëre. Pi.-j. Faire 
— l'amitié dans une réciprocité de 
bons offices, Amicitiam paribus officits 
definire, io, is, jui el ti, itum. Cic. 
Faire — le bien dans le plaisir, Dona 
volupiate ferminare, 0, as, avi, alum. 
Cic. 11 fait — le bien dans la vo- 
lupté.…, Volupiatem summum bonum 


consola. Consolabilis, m. f..e,n 
: Être consolable, Consolationem sus- 
cipère, io, ts, cepi, ceptum. Cic. Qui 
n'est pas —, Voy. INCONSOLABLE, 


u{or, 
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esse decernit (de decernëre, 0, crevi, 
cretum). Cic. Faire — le bonheur de 
la vie dans la possession du bien, 
Beatam vitam adepticne boni judicare, 
0, as, avi, alum. 
pose de. Consistère (voy. 20), n. Czæs. 
Constare (voy. 2 ü. Cic. Contineri 
(voy. 2°), pass. 

riture consiste en lait, Victus eorum 
in lacle consistit. Cæs. Le territoire — 
en forèts, Agri siluis constant. PI.-f, 
Le spondée — en longues, et l'autre 
ea brèves, Spondeus ex longis constat, 
alter e brevibus fit (de feri, fio, factus 
sum), 
sus pedibus continetur. Quint. C'est ea 
ces choses que — l'honnète, Ez his 
rebus honestun conflatur (de conflari, 
or, atus sum, pass.). Cic. La flolle 
consistait en 200 navires, Classis erat 
ducentarum navium. Nep. Une parte 
de leur fortune — en espèces, Par- 
fem rei familiaris in pecunia habe- 
bant. Suet. 


Cic. || 3° Être com- 


int. : Leur nour- 


Cic. Le vers — en pieds, Ver- 


CONSISTOIRE, s. m. Assamblée de 


cardinaux convoques par le pape. * Con- 
sistorium, ti,n. ( 


Eccl.). 
CONSOLADLE, adj. Qui peut être 
. Cu. 


CONSOLANT, part. prés. de con- 


SOLER, Voy. ce v. || \dj. coNsoLanr, 
ANTS. Propre à consoler. Ad conso- 
landum accommodatus (a, um). Cic. = 


Qui est consulant pour les envieux, 
Ad malevolos consolandos accommoda- 
tus. Cic. Cela est — pour moi, Hoc 


mihi solatio est. Cæs. Ce qui est — 


pour moi, c'est que…., Hoc solatie 
uod (indic.). Brut ap. Cic. 
Être très — pour qqn, Magnum sola- 
tium alicui afferre. Cic. 11 est bien 
— de ge savoir innocent, Vacare 
culpä magnum est solatium. Cic. 
CONSOLATEUR, TIICE. 9. Masc. 
el fém. Celui, Calle qui console : Moi, 
lon consolaleur, Ego tuus consolator 
(oris). Cic. L'espérance est la conso- 
latrice des malheureux, Spes Romines 
in miseriis consulart solet. Cic. J'ai ma 
conscience pour —, Me consolatur 
conscientia. Cic. Les consolaleurs, 
Consolantes, ium, m. pl. Cic. l Adj. 
Consolatorius, a, um. Cic. Suet. : 
Leitre consolatrice, Consolatoris lit- 
teræ. Cic. Discours on Écrit consola- 
teur. Consolatio, onis, f. Cic. Parules 
consolatrices, Verba consolantia. Ov. 
CONSOLATIF, 1V&. G. CONSOLANT. 
CONSOLATION, 3. f. 1° Alloge- 
ment, soulagement. Consolatio, onis, f. 
Cic. Solatium, ti, n. Cic. Levatio, 
onis, f. Cic. Levamentum, i, mieux 
ue Levamen, minis, nu. Cic. Qqf. Me- 
icina, æ, f. Cic. = La consulation 
des maux, d'un chagrin, Malorum 
consolatio. Cic. Doloris solatinm ou 
levamentum ou levatie ou medicina. 
Cic. La — qu'apporte ta lettre, Uon- 
solatio litterarum tuarum. Cic. Trisle 
—, il est vrai, mais enfin.., Misera 
quidem consolatio, sed tamen…. Cic. 
Coasolations qu'on puisa dans s00 
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courage, Fortitudinis fomenta (orum), 
0. pl. Cic. Être susceptible de conso- 
lation, Suscipére consolationem. Cic. 
Chercher sa — dans la philosophie, 
Doloris medicinam a philosophia pe- 
tëre. Cic. Chercher ga — dans les af- 
faires, Negotia pro solatiis accipère. 
Tac. Trouver de la — dans les lellres, 
Litteris sustentant, or, aris, alus Sum, 
pass. Cic. Je trouve quelque — à me 
rappeler, Nonnihil me consolatur, cum 
recordor… Cic. Donner, Apporler, 
Procurer des consolations à qqn, Ali- 
quen consolari, or, aris, aus sum, 
ép. Cic. Procurer quelque consola- 
tion, Nonnullam consolationem ou Ali- 
quid solatii habère. Cic. [Choses] qui 
Auus procurent quelque — dans 009 
chagrins. Quæ levationem kabent ægri- 
tudinum. Cic. N'anporter aucune —, 
Nihil habëre consolationis. Cic. C'est 
une grande — pour moi, Hoc mihi 
magno solalio est. Cæs. C'esl mon 
unique —, Hæc una consolatio me 
sustentat. Cic. Le malheur d'autrni 
est une faible —, Levis est consolatio 
ez miseriis aliorum. Cic. Ces études 
sont notre — dans l'adversilé, Uzc 
studia solatium præbent adversis rebus 
{an dat.). Cic. [Cela] est notre plus 
grand sujet de — dans n08 ennuis, 
Marima consolatio est rerum incom- 
modarum. Cic. C'est une grande — 
que d'être innocent, Vacare culpä 
magnum est solufium, Cic, C'est pour 
moi un sujet de —, que..., Hoc s0- 
latio utor, quod (indic.). Cie. Na 
principale —, c'est que, Consolor 
me maxine illo solatio, quod (indic.). 
Cic. Qu'il ait cetle —, Laissons lui 
celle —, [oc solatio fruatur. Cie. || 
2 Raisons dont on se sert pour conso- 
ler qqn. Consolalio, onis, f. Cie. Sola- 
tium, ii, n. Cic. Alloquium, ii, 0. 
Hor. Tac. Allocutio, onis, f. Cat. Sen. 
: Donner des consolalions à qqn, Ali- 
uem consolari, or, aris, alus sum, 
Vp. Ci. Voy. consouen. Adoucir par 
ses — la douleur de qqn, Consolari 
dolorem alicujus. Cic, — adroite- 
ment ménagées, Clementer admotzæ 
consolationes. Pl-j. La donleur ré- 
siste anx —, Consolalionem vincit 
dolor. Cic. Repousser les —, Conso- 
lationem respuëre. Cic. Consolationes 
rejicére ou refugëre. Pl-j. Lettre 
de consolation, Consolatoriæ litteræ. 
Cie. Un mot de — (par écrit), Con- 
solatorius codicillus. Buet. 1| 4° Traité 
composé pour consoler qqn. Consolatio, 
onis, {. Cic. : La consolation à Mar- 
cia, Consolatio ad Marciam. Sen. || 
€° Personne ou Chose qui consnle. So- 
latium, ti, n. Ov. || 6° Qq' Dedomma- 
gement, compensation. Solatium, ié, 0. 
ig. 


CONSOLE, 3. f. Soutien d'une cor- 
aïche, etc. Ancon, onis, m. Vitr, 

CONSOLE, é6, part. passé de con- 
soLen. Sublevalus, a, um. Cic. Re- 
creatus. Cic. = Zopyre fut consolé par 
Socrate. Zopyrus a Socrate sublevaius 
est. Cic. VOY. CONSOLER. 

COXSOLER, v. act. Soulager, Adou- 
air l'affiction : Consoler qqa, Aliquen 
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consolari, or, aris, alus sum, dép. 
Cic. et moins bien Solari, dép. Virg. 
Quint. consolatione sustentare, 6, as, 
avi, alum ou permulcére, e0, es, mul- 
si, mulsum et mulctum. Cie. Alicui 
consolationem adhibére, eo, es, bui, 
bitum ou afferre, fero, fers, altuli, 
allatum. Cic. solatium (ou solatia) 
dare, o, as, dedi, datum ou afferre ou 
præbère, e0, es, bui, bitum. Cic. = 
Propre à te consoler, Ad te consolan- 
dum accommodatus. Cic. Ce qui me 
console, c'est que, Cousolor me illo 
solatio, quod (indic.). Cic. Cela me 
—, me — bien, Hoc mihi est solatio. 
Plaut. Hoc mihi magno est solatio. 
Cæs. Une seule chose me —, fe 
una consolalio sustental, Cic. Conso- 
ler par de bons offices Térenlia, Te- 
rentiam sustentare officiis. Cic. Votre 
vue me console, Vester conspectus 
recreat mentem meam. Cic. Consoler 
les enfanls avec un gâteau, Consolari 
ueros crustulo. Sen. [Ceïa] console 
es hommes dans leurs misères, fo- 
mines in miseriis consolari solet. Cic. 
Consoler Télamon de la mort d'Ajax, 
Telamonem de Ajacis morte consolari. 
Cic. La probilé console de la misère, 
Honestas consolatur egestatem. Cic. Je 
me seus congolé par ma consticnce, 
Conscientiä sustentor. Cic. Consoler 
la douleur de qqu, Alicujus dolorem 
consolari ou consolando levare, 0, as, 
avi, atum. Cic., ægritudinem levare 
ou lenire, io, is, ivt et ii, itum. Cic. 
Aliquem recreare a mærore. Cic. le- 
vare ægritudine. Cic. — l'infortune 
par 8es discours, Ærumnam diclis 
allevare. Cic. Son chagrin ne saurait 
être consolé, Ejus luetus nullo solatio 
levari potest. Cic. 

Se coxsoLen, v. 4° Réf. Trouver un 
soulagement à Sa douleur. Se consolari 
(or, aris, aîus sum, dép.). Cic. Con- 
solatione se lenire (io, is, iur et tt, 
ttum). Cic. Solatio uti, or, Fris, usus 
sum, dép. Cic. Recreari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. Sustentari, pass. 
Cic. Allevari, pass. Cic. : Je me con- 
sole en pensant que, Me ipse con- 
solor, eristimans (prop. infin.). Cic. 
Ale consolor ou Hoc me consolor, quod 
indic.). Cic. Ale ipse consolor illo so- 

tio, quod (indic.). Cic. Hoc solatio 
ulor, quod (indic.\. Cic. Hoc mihi 
solatii propono (is, posui, positum, po- 
nêre), quod (indic.}. Cæs. Se consoler 
avec qq. cbh., Aliquä re se consolari. 
Cic. Je me console par les lettres, 
Litteris sustentor on recreor. Cic. Je 
me — quand je m'entretiens avec 
loi, Allevor cum loquor lecum. Cic. Se 
cousoler de qq. ch., Solatium alicui 
rei invenire, 10, ts, vent, ventum. Liv. 
Se — d'un chagrin, À maærore re- 
creari, or, aris, atus sum, pass. Cic. 
Dolorem deponëre, 0, is, posui, posi- 
tum ou abjicëre, io, is, jeci, jectum. 
Cic 5e — des regrets que lui causait 
l'absence de son fils, Desiderium. 
quod capiebat « filio, lenire. Cic. Je 
me console des ennuis de ton ab- 
sence, Desiderium fui consolor. Cic. 
Se consoler un peu de son malheur, 
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Suum casum levius pat. Sen. El ne 
peut se — de son chagrin, Ejus 
uctus nullo solatio levari potest. Cic. 
Nous nous [en] consolerons, Hoc hu- 
maniler feremus. Cic. Plus on est 
sage, plus on se console de monrir, 
Sapientissimus quisque zquissimo ani- 
mo moriltur. Cic. |] 2 Récipr. Se 
donner l'un à l'autre des consolations. 
Mutuä& consolatione se lenire (io, is, 
ui et ti, itum). D'apr. Cic. (Q. Fr., 
in, 5) : Nous consoler des ennuis de 
l'absence en nous écrivant, Utriusque 
nostrum absentis desiderium epistolis 
lenire. Cic. 

CONSOLIDATION, s. f. 1° Affer- 
missoment. Voy. ce m. I 2° Aclion de 
consolider une plaie, une fracture. Glu- 
tinafio, onis, [. Cels. : Pour la conso- 
lidation des plaies, Cicatricibus qlu- 
linandis (au dat.). Plin. || 8° T. de 
droit. Rounion. Consolidatio, onis, Î. 
Dig. Voy. consouipen 30. 

CONSOLIDER, v. act. 1° Rendre 
solide. Stabilire, io, is, vi, ifum, act. 
Cæs. Confirmare, 0, as, avi, atum, 
act. Czs. Firmare, act. Plin. Consoli- 
dare, act. Vitr. Solidare, act. Vitr. : 
Consolider les dents, Dentes firmare. 
Plin. — des édifices, Ædificia com- 
pingëre, 0, is, pegi, paclum. Sen. Les 
élais qui consolident (= soutiennent) 
le théâtre, Fulturz quibus (heatrum 
suscipitur (passif de suscip#re, 10, ts, 
cepi, ceptum). Pl.-j. Consolider (= 
caler) une table avec un tesson, 
Testä mensam fulcire, io, is, fulsi, 
fultum. Mart. Sol consolidé par du 
gazon, Solum kherbis colligatum (pas- 
sif de colligare, o, as, avi, atum). Col. 
|| T. de médecine. Consolider une 
plaie, Vuluus conglutinare, 0, as, avi, 
atum. Plin. — une fracture, Os frac- 
tum solidare. Plin. || 2° Fig. Affer- 
mir, forlifier. Confirmare (voy. 1°), 
act. Cic. Firmare, act. Cic. Liv. Fun- 
dare, act. Cic. Communire, io, is, ivi 
etit, ilum, act. Cic. Stabilire (voy. 1°); 
act. Cic. = Consolider un empire, la 
paix, Confirmare regnum. Nep. pacem. 

ic. Pacem firmare. Cic. Liv. — la 
république, Rempublicam  stabilire. 
Cic. État de chuses consolidé par 
l'union des geus de bien, Rei pubiicz 
status bonorum conjunctione firus ou 
fundatus. Cie. Consolider le pouvuir 
de la cour, Auctorilatem aule com- 
munire. Cic. — un trône par la mort 
de qqn, Jus imperii morte alicujus 
sancire, 10, is, sanzi, sanclum. Curl. 
| 4° T. de droit. Réunir : Consolider 

usufruit à la propriété, Usumfruc- 
{um cum proprielate consolidare. Dig. 

Se consouinen, v. pron. 4° Devenir 
solide, se fortifler. Solidesc#re, 0, is, 
8. parf. ni sup., 0. Plin, Solidari, or, 
aris, afus sum, pass. Vitr. |] T. de 
médecine. Les lèvres de la plaie se 
sont consolidées, Oræ vulneris se 
glutinaverunt (de glutinare, o, as, 
atum). Plin. Le cartilage se cons0- 
lide, Cartilago glutinatur. Cels. suli- 
descit. Plin. Celle place se —, Is 
locus solidatur. Cels. || 2° Fig. S'af- 
fermir, se fortifler. Firmari, or, aris, 
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atus sum, pass. Cic. Confirmari, 
ass. Cic. = Royaume qui se conso- 
fide, Regnum evalescens (de evalescêre, 
o, is, valui, s. sup., n.). Liv. L'au- 
torité ne se consolida pas, Jus non 


pro firmato stetit (de stare, 0, as, sta- 


turus, n.). Liv. 

1. CONSOMMATEUR, 8. m. T. 
de théologie. Celui qui perfectionne. 
Consummator, oris, m. Tert. 

2. CONSOMMATEUR.s. ©. Celui qui 
achète pour son usage. Empior, oris, M. 
Plin. 1] se tourne ordin. par Consom- 


mer, Consumère, 0, is, Sumpsi, SuMmp- 


tum, act. Cic. : Beaucoup de produc- 
tions destinées à êlre livrées immé- 
dialementaux consommateurs, Multa, 
que statim consumantur. Cic. 


1. CONSOMMATION, s. f, 4° Achb- 
vement, accomplissement. Consumma- 


tio, onis, l. Col. Sen. Quint. Ersecu- 
io, f. Plin. S'expr. ordin. par un 


verbe =: La consommation d'un ou- 


vrage, Operis consummalio. Quint. 
ersecutio. Plin. Pousser à la — d'un 
crime, Ad perficiendum scelus inci- 
tare. Cic. Voy. 1. consouuen. {|| 2° 
Fin Finis, is, masc. Cic. Etilus, üs, 
m. Cic. = La consommation des siè- 
cles, Szculorum consummatio. Hier. 
Jusqu'à la — des siècles, Per sæcula. 
Varg. La — des temps, Temporum 
adimpletio, onis, f, Tert. 

2. CONSOMMATION, 3. f. 19 Em- 
ploi de ch. que l'usage dotruit. A bsump- 
tio, onis, [. Dig. Usus, üs, m. Plin. 
S'expr. souv. par un v. : On fait une 
très grande consommation de rue, 
Ruta in marimo usu est. Plin. Ne pas 
faire une grande — de vin, Vino 
modice uti, or, Éris, usus sum, dép. 
Cels. Quelle — de vin elle a faitel 
Quid vint absumpsit (de absumêre, 0, 
ts, sumptum)l Ter. Avoir du vin pour 
votre —, Vinum usibus vestris habëre. 
nsc. Apporter du blé pour la — de 
l'armée, Supportare frumentum exer- 
citui. Cæs. Avuir peu de vivres pour 
sa —, Angustà re frumentariä uti. Cæs. 
Suffire à ta — (= À l'alimentation) 
des bommes, Hominum alimentis suf- 
ficère. Liv. Avoir du grain pour là — 
d'un mais, Dierum triginta frumen- 
tum habëre. Cæs. [Il faut) pour leur 
— (= pour les nourrir), Àd eos pas- 
cendos. Sen. Faire renchérir les ob- 
jels de — (— les vivres), Ercandefa- 
cire annonam mascelli. Var. Les objets 
de — sont plus chers, Annona in ma- 
cello carior est. Cic. || Fig. Faire une 
grande consommalion d'hommes (= 
cadler la vie à beaucoup), Mullos (ho- 
mines) absumère. Liv. || 2° Urdin. au 
plur, Chosos que l'on consomme. [Ea) 
quæ consumunlur. Cie. } 30 Ce qu'on 
boit et ce qu'on mange. Victus, üs, m. 
Cic. || Voy. le précéd. 

1. CONSOMMÉ, Ée, 1° Achevé, ao- 
compli, part. passe de consoumen 4. 
Voy. ce v. || 29 Adj. Parfait. Perfectus, 
a, um. Cic. Absolutus. Cic. Consum- 
malus. Quint. Plin. = Orateur con- 
sominé, Orator perfectus. Cic. con- 
sSummalus. Quint. — dans la science 
de la géométrie, Perfectus in geome- 
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tri&. Cic. Homme — dans la dialec- 
tique, Vir egregiä erercilatione in 
dialecticis. Cic. Qui est un litlérateur 
— , Litleris perfectus. Suet. Une vertu 
consommée, Perfecta cumulataque vir- 
tus. Cic. Science —, Summa scientia. 
Cic. Éloquence —, Consummata elo- 
quentia. Quint. Personnage d'une ex- 
périence —, Vir usu præstans (gén. 
anis). Nep. Vir long& experientid. 
ac. 

2. CONSOMMÉ, ér, Employ et 
détruit par l'usage, part. passé de 
consouMen 2. Consumptus, a,um.Cæs. 

1. CONSOMMER, v. act. Achever, 
accomplir. Absolu®re, o, 18, solui, s0- 
lutum, act. Cic. Perficère, io, is, feci, 
fectum, act. Cic. Conficïre, act. Cic. 
Consummare, 0, as, avi, afum, act. 
Liv. Quint. Curt. Ersequi, or, Eris, 
seculus sum, dép. (acc.). Curt. : Con- 
somœer un crime, Scelus perficère. 
Cic. ersequi. Curt. Facinus conficère. 
Cic. — une affaire, une œuvre, un 
parricide, un sacrifice, Consummare 
rem. Liv. operam. Quint. parricidium. 
Curt. sacrum. Sen.-tr. Œuvres qui 
o'ont pas élé consommées, Imperfecta 
opera. Suet, Partir sans avoir con- 
sommé l'affaire, Infectä re abire. Liv. 
Consommer la condamnation, Dam- 
nalionem erplère, e0, es, evi, elum. 
Cic. — la ruine de qqn, Aliquem per- 
ditum perdëre, 0, is, did, ditum. Cic. 
— sa propre ruine, Penilus perdère 
se ipsum. Cic. 

1. Se consoumrn, v. prou. Être 

achevs, perfectionné. Consurnmari, or, 
aris, alus sum, pass. Quint. et tous 
les passifs des v. act. cilés à consou- 
MER À. 
2. CONSOMMER, v. act. Employer 
en detruisant. Consumêre, 0, is, sumpsi, 
sumptum, act. Cic. Absumère, act. Ter. 
Liv. Conficëre, to, is, feci, fectum, act. 
Col. =: Consommer du blé, Frumentum 
consum”re. Cæs. — des vivres, Ciba- 
ria conficére. Col. Que de vin elle a 
consommél Quid vini absumpsit! 
Ter. Les bœufs consomment beau- 
coup, Boves (sun) multi cibi edaces 
(de edax). Col. 

2. Se consowmen, v. pron. Être em- 
ployé. Consumi, or, Eris, sumplus sum, 
pass. Cic. et lous les passifs des y. 
act. cités à cONSOMMER 2. 

CONSOMPTION, 5. f. 1e Action de 
te consumer, destruction. Consumptio, 
onis, f. Cic. S'expr. mieux en toura. 

ar un v. Voy. 2. consuwrn. || 4° 

ffaiblissement et amaigrissement pro- 
gressir. Tabes, is, f. Liv. Plin. Ta- 

itudo, dinis, f. Plin. : Tomber en 
coasomptinn, Tabescére, 0, is, bui, 8. 
sup., 0. Plaut. Être malade de —, 
Avoir une maladie de -—, Diufurno 
morbo intabesc#re,n. Cic. Atteint de—, 
Ad tabitudinem redactus, a, um. Plin. 
CONSONANCE, 5. f. 10 T. de œu- 
sique. Accord de deux sons simultanes. 
Concentus, üs. @. Cic. || 2° T. de gram- 


maire. Uniformité de son à la fin des 


mots. Consonantia, æ. f. Gell. : [Mots] 
qui forment cunsonance, Similiter 


sinentia, a. pl. Quint. La — plait 


dans un 
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dans {ces] mots, In verbis jucunds 
consonat voz. Quint. 

CONSONANT, ANTE, adj. 10 T. de 
musique. Qui produit une consonance: 
formé par des consonancas. Consonus, 


a, um. Ov. || 2 T. de grammaire. 


Qui a une terminaison semblable. Qui, 
Quæ, Quod similiter desinit. Cic. Si- 
militer desinens (gén. entis). Quint. 
CONSONNE, adj. Qui ne peut se 
prononcer sans le secours d'une voyclle. 
Consonus, a, um. T.-Maur. =: Une 
leltre consonne, et S. f. Une —, Con- 


sonans, anlis, f, Quint. Consona, æ, f. 


T.-Maur. 

CONSORTS, s. m. pl. 1° T. de 
droit. Ceux qui ont un intèrêt commun 
pans Ejusdem litis consor- 


tes (ium C.-Just. || 2° Qaf. 


a), m. Pl. 
Ceux qui sont de le même cabale. Gre- 


gales, ium, m. pl. Cic. 

CONSOUDE, 8. f. Sorte de plante. 
Alum, i, n. Plin. Alus, i, f. Apul. : 
Grandeconsoude, Consolida,æ,f.Apul, 

CONSPIRATEUR, 5. w. Celui qui 
fait un complot. Conjuratus, i, m Cic. 
z Je voudraia me faire conspirateur, 
Conjurare cupiam. Cic. Voy. conscné. 

CONXSPIRATION, 8. 4° ar. 
Accord. Conspiratio, onis, f. Cic. Con- 
sensio, onis, f. Cic. Consensus, ñs, m. 
Cic. : Conspiration pour la défense 
de la liberté, Conspiratio ad defen- 
dendam libertatem. Lentul. ap. Cic. 
Voy. acconv. || 3° Ordin. Complet. 
Conjuratio, onis, f. Cic. Conspiratio, 
f. Cic. Voy. coNIGRATION 10. 

CONSPIRER, v.{° Neut. Qqf.Tendre 
au même but, concourir à. Conspirare, 
0, as, avi, atum, n. Cic. Consentire, 
10, is, sensi, sensum, n. Cic. : [Le sé- 
nat conspire avec le peuple, Senatus 
cum populo conspirat. Cic. Conspirer 
avec les gens de bien, Consentire 
cum bonis. Cic. — à une même fn, 
In commune conspirare. Col. Tous les 
ordres conspirèrent à la délivrance 
de la république, Omnium ordinum 
consensus ad liberandam rempublicam 
conspiravit. Cic. Conspirer à perdre 
qqn. Ad aliquem opprimendum con- 
sentire. Nep. || 2° Ordin. Faire un 
complot. Conjurare, o, as, avi, atum, 
a. Cic. Conspirare NS de), n. Cic. 
Consentire (voy. 1°), n. Cic. Coire, 
eo, is, ivi et 1i, ifum, n. Cic. Con- 


jurationem facëre, vo, 1s, feci, fac: 


tum. Cic. = Conspirer avee qqn, Con- 
jirare cum aliquo. Liv. — contre 
“État, Contra rempublicam conjurare 
ou conjurationem facëre. Cic. Aduer- 
sus rempublicam coire. Liu. — contre 
qqn, Conspirare in aliquém. Suet. 
contra aliquem. Dig. — contre la via 
de qqn, In cædem alicujus conspirare. 
Tac. Voy. 3°. — pour faire une ré- 
volution, Conspirare ad res mnovas. 
Suet. — avec qqn poar livrer la ville, 
De urbe tradend& cum aliquo consen- 
tire. Nep. |] 3° Act. Mediter, tramer. 
Conspirare (voy. 10), n. Cic. Conju- 
rare (voy. 20), n. Cic. Consentire 
(voy. 40), an. Cic. = Conspirer la 
mort de Néron, de son père, de Phi- 
lippe, de Pompée, Conspirare in cæ- 
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dem Neronis. Tac. Conjurare in mor- 
fem patris, Quint. in csdem Philippi. 
Curl. de interficiendo Pompeio. Cic. 
Voy. conIUREn 1°, 

CONSPUER. C. MÉPRISER. 
-CONSTAMMENT, adv. 19 Avec for- 
mote, avec rosignalion. Constanter. Cic. 
Constanti anumo. Cic. Firmo animo. 
Cic. Æquo animo. Cic. Patienter. Cic. 

20 Avec persevorancs. Perseveraner. 
iv. Obstinate. Ter. Constanter. Suel. 
3° (nvariablement. Constanter. Cic. 
l* Sans interruption. Perpetuo. Cic. 
ssidue. Cic. Semper. Cie. || 6° Anc. 
Certainement. Voy. ce m. 

14. CONSTANCE, 8, Î. 1° Fermotb 
d'âme. Constantia, z, f. Cic. Firmi- 
tas, atis, f. Cic. Firmitudo, dinis, f. 
Cic. Robur, boris, n. Cic. Animi fir- 
mitas, f. ou firmiludo, f. ou robur, n. 
Cic. : Constance plus ferme, Major 
constantia. Tac. — du sage, Firmi- 
tas sapientis. Cic. Par des exemples 

e —, Constantibus exemplis. Tac. 
Avec —, Voy. cONSTAMMENT 40. |] 2e 
Persèvéranco. Constantia, æ, f. Cic. 
Perseverantia, f. Cic. Obstinatio, onis, 
f. Cic. : Constance dans les principes, 
Obstinatio sententir. Cie. — invaria- 
ble et inébraolable dans ane ch., In 
re stabilis et perpelua permansio. Cic. 
Avoir de la — eu amilié, In amicitiä 
fideliter permanëère, eo, es, mansi, 
mansum, ü. Cic. Il eut la — d'atien- 
dre, Opperiri perseveravit (de perse- 
verare, 0, as, alum, n.). Suet. Avec 
—, Voy. CONSTAMMENT 20. || 4° Sta- 
bilité. Erabititas, atis, f. Cic. = La 
constance de la fortune, Fortunz 
stabilitas. Cic. — dans l'amitié, Ami- 
sitiæ stabilitas, Cic. Avec —, Voy. 
CONSTAMMENT 39 el 4°. 

. Consrancs, v. d'Allemagne. Con- 
stantia, æ, f. Ant. : De Constance, 
“Constantiensis, m. f., e, 0. Le lac de 
—, Brigantinus (i) lacus (üs), m. Pin. 

Consrance, n. de femme. Constan- 
ta, >, f. Amm. Lact. 

2. CONSTANCE, n. d'un empereur 
romain. Constantius, ii, m. Eutr. 

CONSTANT, ANTE, adj. 1° Ferme. 
Constans, gén. antis. Cic. Firmus, @, 
um. Cic. = Ame constante, Animus 
æquus. Cic. || 2° Perseverant. Con- 
stans, géo. antis, Cic. Finnus, a, um. 
Cic. Quint. Stabilis, m. f., e, n. Cüic. 
Quf. Tenaz, gén. acis. Hor. Quint. 
V.-Mazx. Pertinaz, Liv. =: Homme 
très constan!, Homo consfantissimus. 
Cic. Amis constants, Amici frmi ou 
stabiles ou constantes. Cic. Constant 
dans ses vices, Constans in viliis. 
Hor. — dans s0u opinion, In senten- 
(i& firmus. Cic. — dans sa résolu- 
lion, Propositi (enax. Hor. Ov. Quint. 

tre — daus qq. ch., In re constare 
ou persiare, 0, as, stiti, slaturus, 0. 
Cic. perseverare, 0, as, avi, alum ou 
permanére, €0, es, mansi, mAnSUM, D. 
Cic. Qui n'est pas —, Afubilis, m. 
f.,e, 0. Cic. Varius, a, um. Quint. 
Ïl 8° Invariable. Constans, gén. an- 
tis. Cic. Certus, a, um. Cic. Stabi- 
lis, m. f., e, u. Cic. Semper idem, 
cadem, idem, gén. ejusdem, dat. «i- 
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dem. Cic. =: Avoir un cours constant, 
Cursus cerlos constantesque habère. 
Cie. Ce n'est pas une règle constante, 
Non id est perpetuum. Cels. || 40 Con- 
tinusl. Constans, gén. antis. Cic. Liv, 
Perpeluus, a, um. Cic. Assiduus. Cic. 
Perennis, m.f., e, n. Cic. Qqf. Perti- 
naz, gén. acis. Plin. Quint. = Paix 
constante, Paz consitans. Liv. Mon 
zèle constant pour la république, 
Voluntas mea perpetua et constans in 
rempublicam. Cic. La préoccupalion 
constante de ton salul, Assidua et 
perpeluu cura salutis fuæ. Cic. Élude 
—, Perlinaz sludium, Quint. Brut 
assez constant, Rumor salis conslans. 
Cic. Tradilion constante, Fama pe- 
rennis. Virg. pertinar. Plin. [Résis- 
ter] à un froid constant, Coufra (eno- 
rem unum algoris. Plin. || 6° Certain. 
Constans, gén. antis. Liv. Certus, a, 
um, Cic. Érploraltus. Cie. Compertus. 
Liv. Manifestus. Cic. = Le fait est 
constant, Factum constat (de constare, 
0, stiti, Staturus, n.). Cic. Constat de 
facto. Quint. Paret (ruit, ritum, rêre), 
ou. impers. Cic. Il déclara que pour 
lui le fait était —, Dirit sibi liquére 
(quet, quit ou cuit, n.). Cic. Le fait 
uen esl pas moins —, Jia tamen 
res se habet. Cic. S'il est — que, Si 
paret (prop. infin.). Cic. C'est un 
fait — que les Volsques ont recu des 
secours, Alanifesta fides (est) Volscos 
ad)utos (fuisse). Liv. Tenir pour — 
que, Pro erplorato habëre (prop. in- 
n.). Cæs. Donner pour —, Pro certo 
ponère, act. Liv. 
CoxsranT, nom d'homme. Constans, 
antis, m. Eutr, 
CONSTANTIEN, empcreur romain. 
Constantinus, i, m. Eutr. 
CONSTANTLNE, v. d'Algérie. Con- 
stantina, æ, f. Insc. Cirta, f. Sall. : 
(Qui est) de Constantine, Constanti- 
nensis, ©. f.,e, 0. Cod. Les habitants 
de —, Cirtenses, ium, m. pl. Tac. 
CONSTANTINOPLE, Capitale de la 
Turquie d'Europe. Constantinopolis, is 
(acc. im, abl. ti), f. Amm, : (Qui est) 
de Conslantinople, Voy. le suiv. 
CONSTANTINOPOLITAIN, AINE, 
adj. Qui est do Constantinople. Con- 
stantinopolitanus, a, um. Cod. 
CONSTATATION, 8. f. 1° Action de 
constater. Cognitio, onis, f. Cic. || 2° 
Chose constatee. Res (ei) comperla {æ), 
f. Cic. = Leurs conslatations, Quod 
compertum habent. Cic. 
CONSTATER, v. act. 1° Établir la 
verite d'un fait. Comperire, io, is, peri, 
grue act. Cic. Ileperire, acl. Cic. 
eprehendèëre, o, is, hendi, hensum, 
act. Quint, : Conslaler un sacrilège, 
Sacrilrgium deprehend®re. Quint. — 
une ch. scrupuleusement, Ad liqui- 
dum ou Ad confessum rem perducère, 
o, is, duri, ductum. Quint. Choses 
conslatées, Res compertæ. Cic. Vertu 
parfailement constatée, Veritas ad 
iquidum ezxplorata. Liv. Crime dü- 
ment Counslaté, Aanifestum aîque de- 
prehensum scelus. Cic. Le fait est 
—, Factum constat (de constare, 0, 
slili, stalurus, n.). Cic. Je constatais 
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qu'il n'y avait rien sur le compte dr 
Pamphile, Comperiebam mihil ad Pam- 
philum altinère. Ter. Il est constaté 
que Pythagore vint, Pythagoras repe- 
ritur venisse. Cic. On n'a pas suli- 
sawment — si.…, Non satis comper- 
tum est, ou Parum constat, num 
(subj.). Tac. || 2° Prendre connais- 
sance d'une ch., s'en assurer. Cogno- 
scère, 0, 18, gnovi, gnilum, act. et 
neut. Cic. Erplorare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. neul. Nep. =: Constater l'état 
du matériel, Instrumentum recogno- 
scÿre. Col. Ôn a conslalé l'état de 
conservalion (des édifices), De sartis 
tectis (ædium) cognilum est. Cic. Con- 
stater les dispositions de qe, De vo- 
luntate alicujus explorare. Nep. Écrire 
tout ce qu'on à constaté, Omnia ez- 
plorata perscribëre. Cic. || 3° Consigner 
dans un ecrit : Constater ad ch. par 
écrit, Rem litteris (à l'abl.) consi- 
gnare, 0, as, avi, afum, ou custo- 
dire, to, is, ui et it, ifum. Cic. lit- 
teris (au dal.) mandare, 0, as, avi, 
atum. Cic. | 6° Faire foi : Les ter- 
mes conslalent ce fait, Verba testi- 
monio sunt ejus rei. Cic. Cela con 
state que, Id testimonto est (prop. 
infin.). Cic. || Fig. L’antiquilé qu'al- 
testent et constalent les monuments, 
Alonumentis lestata consignataque an- 
tiquitus. Cic. 

CONSTELLATION, s. f. Assem- 
blage d'etoiles. Sidus, deris, n. Ov. 
Liv. Plhin. et plus souv. Sidera, um, 
on. pl. Cic. Virg. Signum, à, n. Cic.: 
La constellation des Pleiades, Sidus 
Vergiliarun. Liv. La — du Bouvier, 
Arcturi sidera, n. pl. Virg. Sous la 
— du Lion, In signo Leonis. Cic. Sous 

uelle — nalt chaque ètre anime? 
Quomodo compositis sideribus quédque 
animal oritur ? Cic. Né sous une mau- 
vaise —, Malo astro natus. Petr. Voy. 
ÉTOILE. , 

CONSTELLE, Ég, adj. {° Parsemé 
d'étoiles. Stellans, gén. antis. Cic.-poet. 
Virg. Stellatus, a, um. V.-Flac. || 2° 
Fig. Tachete. Stellatus. Ou. || 3° Qui a 
la forme d'une ctoile. Stellatus. Sil. 

CONSTER, anc. v. n. impers. Être 
constant. Voy. Être CONSTANT 5e. 

CONSTERNATION, 5. f. Abatte- 
mont méle de stupeur. Eranimatio, 
onis, f. Cic. Afflctio, f. Cic. Animi 
consternaltio. V.-Mazx.etsimpl. Conster- 
natio, f. Liv. Stupor, oris, masc. Liv. 
z Tomber dans la conslernation, Con- 
slernari, or, aris, alus Sum, Pass. 
Liv. Animis concid're, o, is, cdi, 8. 
sup.,n. [irt. Telle fut leur —,que.…., 
Sic sunt animo consternali, ut (subj.). 
Cæs. Il est daas la dernière —, Totus 
jacet (de jacére, eo, cui, citurus, n.). 
Cic. Quiest dans la —,Voy.coNsrenné. 
Causer de la —, Voy. conNsrenxen 29. 

CONSTERNÉ, É8, part. passé de 
CONSTERNER, Voy. ce v. || Adj. Qui 
est dans la consternation. Eranimatus, 
a, um. Cic. dvstus afflictusque. Cic. 
Afflictus et stratus. Cic. Prectus oc 
debilitatus. Cic. Animo consternatus. 
Czs. etsimpl. Consternatus. [irt. Pa- 
vidus et consternalus. Liv. : Les au- 
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tres, consternés, se turent, Ali, 
stupidi fimore, obmutuerunt. Ad Her. 
Être consterné, Fracto esse ef demisso 
animo. Cic. Afflictari, or, aris, alus 
sum, pass. Liv. il est tout —, Totus 
jacet de Jacére, eo, cui, citurus, n.). 
Cic. Demeurer — devant une Lvran- 
nie cruelle, Ad sævam dominationem 
slupère, e0, es, pui, s. sup., n. Just. 
Tous sont consternés, Stupor omnium 
animos (lenet. Liv. Les sénateurs 
étaient —, Stfupor patres defirerat 
(de defigëre, 0, is, frum). Liv. 
CONSTERNER, v. acl. {0 Tr. rar. 
Abattre, renverser à torre. Consternère, 
0, is, séraui, stralum, ‘ct. Liv. l 20 
Ordiu. Jeter dans l'abatlement ot frap- 
por de siupeur. Eranunare, o, as, avi, 
atum, act. Cic. el Pavore eranimare, 
act. Liv. Consternare, 0, as, avi, atum, 
act. Liv. Voy. coNsrennté. 
COXSTITUANT, part. prés. de 
coxsrTugn, Voy. Ce v. || Adj. con- 
STITOANT, ANTE. 49 Qui entre dans 
la constitution d'une ch. : Les parties 
consliluantes de qq. ch., Partes ex 
quibus aliquid conflatur ou effcitur 
ou constat. Cic. Les parties — de la 
nature, Elementa, orum, n. pl. Cic. 
]| 2° Chargé de faire une constitution 
politique : Pouvoir constituant, * Po- 
testas constiluendæ reipublicz. 
CONSTITUER, v. act. 19 Tr. rar. 
Placer, Mettre dans. Constitu#re, o, is, 
ut, ulum, act. Cic. Statuñre, act. Cic. 
Ponère, 0, is, posui, posiium, act. Cic. 
s Coostituer des biens en dot à qun, 
Alieui bona doti dicëre, o, is, diri, 
diclum. Ter. — qqn en frais, en dé- 
gens, Sumplui esse alicui. Cic. || Fig: 
onstituer le parfait banbeur dans la 
verlu, Vitam beatissimam in virtute 
onêre. Cic. Voy. Faire consisten 20. 
2 Établir qqn on certaine qualite. (En 
géo.) Constiluëre (voy. 1°), act. Cic. 
Instituëre, act. Cic. Statuëre, act. Cic. 
Pacëre, io, is, feci, facium, act. Cic. 
(Par écrit) Scribère, 0, is, scripsi, 
scriplum, act. Cic. Adscribëre, act. 
Cic. : Constituer les lémoias, l'aceu- 
sateur, Constituère testes. Cic. accu- 
satorem. Cic. — qqn comme arbitre, 
Aliquem arbitrum statu®re. Cic. — 
qqn tuteur, Aliquem tutorem insti- 
tuÿre. Cic. — un Luleur à un pupille, 
à 5es enfants, à son fls, Fuiorem 
pupillo constituÿre. Dig. liberis suis 
scrubère. Cic. filio suo adscrib#re. Cic. 
— qqn bérilier, Aliquem heredem 
institurre. Cic. factre. Cic. — qqn au 
gouvernement d’une province, Ali- 
quem provinciæ (au dat.) præpouêre, 
0, is, posui, positum. Cic. — qqn 
dans une fonction, Aliquem in mu- 
nere constituère. Cic. — qqn en di- 
gnilé, Alicui magistratum mandare, 
0, as, avi, atum. Cic. Être conslilué 
en dignité, Magisiratum obtinere, co, 
es, tinui, fentum. Cic. Esse cum di- 
gnitate. Cic. Qui est — en dignité, 
In dignitate constitutus. Ulp. Les au- 
torilés constituées, Magistratus, uum, 
m. pl. Cic. | 3e Établir, fondor qq. 
Ch. Constituëre (voy. 1°), act. Cic. 
Instituëre, act. Cic. =: Constituer une 
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osgistrature, Magistratum instituÿre. 
Cic. — une bibhothèque, Bibhothe- 
cam insiiluÿre. Plin. — une dot à 
ga Dotem alicui dicére, 0, is, dixi, 
ictum. Cic. conficère, io, is, feci, 
fectum. Cic. — aux rhéteurs des pen- 
sions annuelles, Annua rheloribus 
constifuëre. Suet. Je conslilue à Lu- 
cius une rente viagère de dix pièces 
d'or, Lucio dari volo annuos, quandiu 
vivat, aureos decem. Dig. Se constituer 
un profit, Questum sibi instituère. 
Cie. | 4° Organiser, disposer, regler. 
Constituëre (voy. 4°), act. Cic. Com- 
pouère, 0, is, posui, positum, act. Cic. 
: Conslituer l'État, Rempublicam con- 
stituëre. Cic. componère. Cic. ædificare, 
0, as, avi, atum. Cic. Un État bien 
conslilué, Bene morala civilas. Cic. 
Corps bien —, Constitutum bene cor- 
pus. Cic. Bien — par la nature, Bene 
a nalurä constilutus, Cic. || b° Com- 
poser un tout, faire l'essence d'une 
ch. Se lourne par ÊTRE CONSTITUÉ : 
Comyoni, or, ëris, posilus sum, pass. 
Cic. Conflari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. Effici, ïior, ris, fectus 
sum, pass. Cic. Contineri, eor, éris, 
parf. inus., pass. Quint.; Ou par con- 
SISTER : Constare, 0, as, stili, staturus, 
n. Cic. ConsisiËre, 0, is, stiti, S. sup., 
a. Cic. : Ces choses constituent l'hon- 
nète, Ex his rebus honestum couflatur 
ou effcitur. Cic. L'action consthlue 
principalement l’œuvre de la rhéto- 
rique, Mazünus rhelorices usus actu 
continetur. Quint. La vertu seule — 
le bonheur, {n virtute solä posita est 
beata vita, Cic. L'âme et le corps 
constituent l'homme, [omo er animo 
et corpore constal. Cic. Ses propriétés 
consliluaient tout son revenu, Omnis 
ejus pecuniæ redilus in possessionibus 
constabat. Nep. Le lait coostitue prin- 
cipalement leur nourriture, Major pars 
victüs eorum in lacle consistit. Cæs. 
(Choses) qui constituent la vie heu- 
reuse, În quibus vita beata consistit. 
Cic. Les lois écrites et les coutumes 
— tout le droil, Ümne jus aut scripto 
aut moribus constat. Quint. Définir ce 
qui constitue l’orateur, Propriam ora- 
toris vim definire. Cic. Avoir les mè- 
mes désirs, voilà ce qui — la solide 
amilié, Jilem velle, ea firma amicilia 
est. Sall. Voy. consisren 3°. 

Se consrrroen, v. réf. 4° S'établir, 

s'organiser. Constitui, or, ëris, sfitutus 
sum, pass. Cic. || 2° Se faire, dove- 
nir. ÆErsist®re, 0, is, sliti, s. sup., 
un. Cic. : Je me suis constilué le dé- 
fenseur de cette canse, Huic causæ 
atronus ezstiti. Cic. Se consliluer 
e défenseur de l'improbité, Improbi- 
tatis patrocinium suscipère, 10, is, 
cepi, ceptum. Cic. Se — accusaleur, 
Accusatons nomen sustinère, €0, es, 
{inui, tentum. Tac. Se — juge dans 
sa propre cause, În suä causü judi- 
care (0, as, avi, atum, n.). Cic. Se 
— partie civile, Civiliter agëre, 0, is, 
egi, actum. Dig. Se — prisonnier 
(= se livrer pour être mis en pri 
son), Se dedëre (0, is, dedidi, dedi- 
tum). Cæs. Corpus tradÿre. Uurt. 
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CONSTITUTIF, 1V& C. consrL 


TUANT. 


CONSTITUTION, s. f. 1° Action 


de constiluer, d’etablir, d'organiser. 
Compositio, onis, f. Cic. S'expr. ordin. 


ar un v. : La Constitution des ma- 


p 
gistralures, Alagistratuum composilio. 


ic. La — des comices, Ordinatio 


comiliorum. Vell. La — de l'Aréopage 
est due à Solon, À Solone constitutus 
est Areopagus. Cic. La — de la dot, 
Dotis dictio, f. Dig. Faire à qqn une 
— de rents, et simpl. une —, Alicui 
annuam pecuniam slaluëre, 0, is, ui, 
ulum. Tac. || 2° Arrangement des par- 
tios d’un tout. Compositio, onis, [. Cic. 


Descriptio, f. Cic. : La constilution du 


monde, Omnium rerum descriptio. Cic. 


La — des parties du corps bumain, 


Iominis constructio, f. Cic. || 3° Ma- 
nière dont une chose est composée : La 
conslilulion du bronze, Æris tempe- 


ratio (onis), f. Cic. temperatura (z), f. 
Plin. La — atmosphérique, Cæli tem- 


peratio. Cic. La — des membranes, 


Membranarum structura (æ), f. Plin. 
\| 4° Temporament, complexion. Corpo- 
ris habitus (üs), m. ou constitutio 
(onts), f. ou affectio, f. Cic. : Bonue, 
orte, Sulide constitution, Firma cor- 
poris affectio. Cic. constitutio. Cic. 
Bona natura. Ter. llomme d'une bonne 
—, Sanus homo. Cels. Il a une bonne 
—, Ei corpus bene constilutum est. 
Cic. 1! jouit d'une — excellente, d'une 
— des plus robustes. Florel optimo 
habitu où mazimis viribus. Cic. Caton, 
ui avait, pour ainsi dire, une — de 
er, Cato, ferrei prope corporis. Liv. 
Deux jeunes hommes ayant la mème 
—, Duo juvenes similiter affecti. 
Frontin. Altérer la —, Corporis habi- 
tum viliare. Cæs. Faiblesse de —, 
— délicate, Corporis infirmitas. Cic. 
I 6° Forme de gouvernement. Con- 
stitutio, onis, f. Cic. Reipublicæ ge- 
nus (neris), n. ou modus (i}, m. ou 
conformalio (onis), f. ou disciplina(æ), 
f. Cie. et simpl. Respublica, reipu- 
blicæ, f. Cic. Civitatis status (üs), m. 
Cic. ou forma (æ), f. Cic.= Conslitution 
monarchique, Civitatis regale genus, 
n. Cic. Unius dominatus (üs), m. Cic. 
Regnum, i, n. Cic. — aristocratique, 
Civitas optimatium arbitrio rectu. Cic. 
Optimatium dorminatus. Cic. — démo- 
cratique, — populaire, Civifas popu- 
laris, f. Cic. Dans une — républi- 
caine, {n hibero populo. Cic. Remar- 
quable — (polilique) de Romulus, 
ræclara constitutio Romuli. Cic. La 
mcillaure — politique, Optimus civi- 
latis status. Cic. Statu opiimo consti- 
tuta respublica. Cic. ap. Non. Optima 
respublica. Cic. Les trois meilleures 
coaslilutions politiques, Tres optimi 
rerum gablicarum modi. Cie. Aucune 
de ces — politiques, Nullum genus 
illarum rerum publicarum. Cic. Chan- 
pement dans la constitution de l'Etat, 
Alutatio rerum. Cic. Notre — poli- 
tique, Nostrz civitatis status. Ci. 
Nolre — pulilique u'est pas l'œuvre 
d'un seul, Nostra respublica non unius 
esi ingenio consliluta. Cic. Ls ont fait 
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chacun leur 


trouve 
tals, 


— à l'État, Rempublicam cumyonÿre. 
Cic. efficére. Tac. || 6° Loi fondamen- 
tale d'un État. Lez, egis, f. Cic. Leges, 
um, f. pl. Cic. Instituta, orum, 0. 
pl. Cic. Instituta et leges. Cic. = La 
constitution de Lycurgne, Lycurgi 
leges. Cie. Jonr fixé par la —, Dies 
legitimus. Cic. Une aulorité conforme 
à la —, Legitimum imperium. Cic. Ea 
conformité avec la —, Juste et legi- 
time. Cic. Donner une — à ua État, 
d'une ville, Rempublicam et institulis 
tt legibus temperare, 0, as, avi, atum. 
Cic. Urbem legibus fundare. Virg. || 
7° Ordonnance, règlement. Constitutio, 
onis, Î. Quint. VOy. ORDONNANCE. 
CONSTITUTIONNEL, ELLE, adj. 
{o Qui tient à la complexion de chacun. 
Ingenitus, a, um, Col. Suet. || 2° Reglô 
par une constitution. Temperatus, a, 
um. Cic. || 3° Conforme à la loi d'un 
État. Legitimus, a, um. Cic. 
CONSTRICTION, s. f. Resserre- 
ment. Constrictio, onts, f. Afacr. 
CONSTRINGENT, ENTE, adj. Qui 
resserre. Constriclivus, a, um. C.-Aur. 
CONSTRUCTEUR, 3. m. Celui qui 
construit. Ædificator, oris, m. Cic. 
Structor, m. Cic. = Constructeur de 
navires, Naupegus, i, m. Diocl. Firm. 
CONSTRUCTION, 5. f. 1° Action 
de construire. Ædificalio, onis, f. Cic. 
Exstructio, f. Cic. S'expr. souv. par 
un v. = Construction de maisons, 
Fabricatio ædifciorum. Vitr, — des 
remparts, Collocatio mœntum. Vitr. — 
de fortificaliuns, Munilio, onis, f. Cæs. 
— d'un ouvrage (de défense), Munitio 
operis. Cic. — de roules, Viarum 
munifio. Cic. Suet. — d'un mur idans 
une certaine directiva), Afuri ductus 
(&s, m.). Cic. Duumvirs chargés de la 
— d'un lemple, Duumuiri zdi fa- 
ctendæ,. Liv. L'entrepreneur qui avait 
fait marché pour la — de la Colonne, 
Redemptor qui colimnam condurerat 
faciendam. Cic. Faire la — de qq. 
cb., Voy. consrauine. Acbever la — 
da Capitole, Capitolium erædificare, 
0, as, avi, afum. Cic, [Cette] pierre 
entre dans la — du nid, Inzdificatur 
lapis nido (an dat.). Plin. De —, Pro- 
re à la —, Structilis, m.f.,e,n. Vatr. 
Eol. Mart. Bois de —, Materia, æ, f. 
Czs. Cic. Chantiers de — navale, Na- 
valia, ium (ou torum. Vitr.), n. pl. Cic. 
Qui est en voie de —, Immolitus, a, 
um. Liv. {| 2° Manière dont une ch. 
est construite. Structura, æ, f. Cæs. Ex- 
struclio, onis, f. Cic. Constructio, f. 
Traj. ap. Pl.-j. = La construction des 
parois d'un théâtre, Parietum struc- 
tura. Cæs. Theatri conformatio. Vitr. 
Bonne — d'un navire, Navis virtus 
utis), f. Liv. || Fig. La construction 
d'un discours), Cunstructiv, omis, f. 
ic. Descriptio, F. (ic. Nrdo, dinis, m. 
Cic. |} 3° Chose construlte. Ædificinm, 
ii, D. Cic. Ædificatio, onis, f. Cic. = 
Petite construclion, Ædificaliuncule, 


politique, Suam quisque 
rempublicam constituerunt. Cie. On ne 
as ua mot sur la — des 
e civitatibus instituendis lit- 
tera nulla invenitur. Cie. Douner une 
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æ, f. Cic. Élever une — sur le terrain 
d'autrui, Ædificium inalienoerstruëre. 
Cic. — sans unilé, Incompositum el 
sparsum ædificium. Pl.-j. — voûtée, 
Arcuatum opus (peris), n. Pl.-j. Dans 
le genre des constructions antiques, 
Genere structuræ antiquæ. Liv. Con- 
struclion eu bon élal, Sarta tecta, n. 
pl. Cic. Qui se ruine par ses con- 
structions, Damnosus in zdificando. 
Suet. || 6° Arrangement des mots. 
Consecutio, onis, f. Cic. Constructio, 
f. Prisc. || B° Figure geomelrique que 
l'on trace. Descriplio, onis, f. Vitr. 
CONSTRUIRE, v. act. 1° Bâtir. 
Construëre, o, is, stnuri, structum, act. 
Cic Erstruÿre, act. Cic. Instruëre, act. 
Cæs. Struëre, act. Cato. Ces. Ædif- 
care, 0, as, avi, alum, act. Cic. Facÿre, 
io, is, feci, factum, act. Cic. Efficère, 
‘0, 18, feci, fectum, acl. Cic. : Con- 
struire une maison, Domum ædificare. 
Cic. — une citadelle, Arcem munire, 
to, ts, ivi et ti, ifum. Nep. — en entier 
le Capitole, Capitolium erædificare. 
Cic. — une ville, Urbem zdificare. 
Cic. cond®re, 0, is, didi, ditum. Cic. 
consiiluêre, 0, is, ui, utum. Cic. sta- 
tuëre. Virg. Ville construite eu bri- 
ques, Urbs effecta ex latere. Cic. Con- 
struire les murailles, Muros instruëre. 
Nep. — en briques les murs [d'une 
tour), Partetes lateribus exstruëre.Cæs. 
— un tombeau, Sepulcrum factre ou 
ersirure. Cic. — une terrasse, Agge- 
rem instruëËre ou facère. Cæs. jacère, 
io, is, jeri, Jactum. Cæs. — une ter- 
rasse de 80 pieds de haut, Aggerem in 
altitudinem pedum octoginta exstrufre. 
Cæzs. — un four avec des moel!ons, 
Fornacem cæmentis siruwre. Calo. — 
des fruitiers en planches, Pomaria 
contabulare, 0, as, avi, altum. Plin. 
— un escalier, Grudibus ascensum 
(acère. Liv. — des vestihules devant 
es lemples, Vestibula templs præpo- 
nêre, 0, 18, posui, posifum. Cic. — 
un pont, Pontem efficëre. Czs. Faire 
— un pont, Curare pontem faciendum. 
Cæs. — un vaisseau, Navem #dificare. 
Cic. fabricari, or, aris, atus sum, dép. 
Tac. Vaisseau construit en forme de 
trirème, Nauis triremis instar ædif- 
cata. Cic. Construire une flulte, Clas- 
sem facëre. Cæs. zdificare. Cic. Se — 
des oids, Nidos sibi construëre. Cic. 
Nidos confingltre, o, is, finri, fictum. 
Plin. — de: meules de fuin, Fenum in 
mefas erstruëre. Col. Celui qui cons- 
truit, Voy. CONSTROCTEUR. Aclion de 
consiruire, Voy. CONSTRUCTION. || Ab- 
sol. Construire, Ædificare, n. Cic. || 
20 Pig. Disposer. Conformare, 0, as, 
avt, afum. Cic. Struÿre, o, is, struri, 
siructum, act. Quint. : Consiruire nn 
discours, Oralionem conformare. Cic. 
struëre. Quint. — une période, Verba 
confinuare, 0, as, avi, alum. Cic. — 
un vers (— l'enfermer dans la me- 
sure), Versum concluilëre, o, is, clusa, 
clusum. Hor. Il 80 Unir grammaticale- 
ment. Construfre \voy. 1°), act. Prise. 
Collocare, 0, as, avi, atum, act. Quint. 
2 Construire convenablement les mots, 
Verba apte collocare. Quint. Dans les 
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mots construils, In conjunctis verbis, 
Cic. Manière de construire les mots, 
Voy. coNsrnvcrion 4°. || 4° Tracer. De 
scribère, 0, 18, scripsi, scriplum, act. 
Cic. ConstituXre, 0, is. ui, utum, act, 
Quint. : Construire des figures, For- 
mas describère. Cic. — un iriangle, 
Triangulum constituëre. Quint. 

Se consrugine, v. pron. 4° Être 
construit, tro en voie de construction. 
Consirui, or, éris, structus sum, pass. 
Cic. Ædificani, or, aris, atus sun, 
pass. Cic. et lous les passifs des v. 
acl. cités à consrauing. || 9° S'unir 
grammaticalement. Adjungi, or, êri, 
Junclus sum, pass. Cic. Quint. : Se 
construire avec l'optalif, *Adjungi 
optalivo (au dat.). 

CONSTRUIT, ITE, part. passé de 
CONSTRUIRE, Voy. ce v. 

CONSUBSTANTIEL, BLLE, adj. 
Qui a la même substance qu'un autre. 
Consulstantralts, m. f., e, n. ou Con- 
substantivus, a, um. Tert. : Con- 
substanliel au Père, Consubstantialhs 
Patri (Eccl.). 

COYSUL, 5. m. 19 Nom des deux 
magistrats suprêmes èlus annuellement 
à Rome. Consul, ulis, m. Cic. : Nom- 
mer les consuls, Consules creare. 
Liv. Consul ordinaire, Consul ordina- 
rius. Liv. — substitué ou intéri- 
maire, Consul suffectus. Liv. — dé- 
sigué, Consul designatus. Cic. Liv. 
Proclamé —, Consul declaratus. Liv. 
puur la seconde fois, fierum 
consul. Cic. our la cinquième 
fois, pour la seplième fois, Quintum 
consul. Cic. Septimum consul. Cic. 
Deux fois, Cinq fois —, Bis consul. 
(ic. Quinquies consul. Cic. Quand 
Messala et Pison étaient consuls, 
Voy. cCoNSuLAT. Anciea consul, Voy. 
CONSULAIRE. Armée commandée par 
un —, Erercitus consularis. Liv. 
Âge légal pour être —, (Consularis 
ælas. Cic. Comices pour l'électiun des 
consuls, Comifia consularia. Cie. Di- 
gaité de consul, Consulare officium 
ou munus. Cic. Conaulatus, üs, m. 
Cic. Digne d'un —, Consularis, m. f., 
e,n. Liv. En —, D'une manière dicne 
d'un —, Consulariter. Liv. || 3° Ma- 
gistrat ailleurs qu'à Rome. Consul, 
ulis, om. Ph. 

CONSULAIRE, adj. Relatif aux 
consuls. Consularis, m.f..e,n. Cic.: 
Cuaices consulaires, Comitia consu- 
laria. Cic. Un personnage consulaire, 
et S. @. Un — (= un ancre consul), 
Consularis (is) vir (iri), et simpl. 
Consularis, is, m. Cic. 

CONSULAT, 8. m, 1e La dignite de 
consul. Consulatus, üs. m. Cic. Liv. 
: Obtenir le consulat, Consulalum 
adipisci. Cic. Exercer le —, lonsula- 
{um gerëre. Cic. agëre. Quint. Jamais 
celle science ne ful un litre au —, 
Dignitas in ist& scientià nunquam con- 
sularis fut: Cic. || 2° Exercice de la 
charge de consul. Consulalus, us, rm. 
Cie, Liv. : Cousulal régulier (= qu 
commence aver l'année), Ordinanius 
consulatus. Suet. Cinq consulats, 
Quinques consulatus. Liv. Aussitôt 
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après son consulat, Er consulatu. | — les mages, Magos adire, eo, is, ivi 


Cic. Après le — de Rrutus, Post con- 
sulem Drutum. Cic. Depuis le — de 
Crassus et de Scévola jusqu'à celui 
de Paulus et de Marcellua, À Crasso 
consule et Scævolä usque ad Paulum 
et Marcellum consules. Cic. Avant 
mon —, Ante me consulem. Cic. Sous 
mon —, Afe consule. Cic. Sous le — 
de Messala et de Pison; de Marius et 
de Catulus, Messalä et Pisone consu- 
libus. Cic. Mario consule et Catulo. 
Cic. Âge légal du —, Ætas consula- 
ris. Cic. VOy. CONSUL el CONSULAIRE. 
CONSULTANT, part. prés. de CON- 
SOLTER, VOY. Ce v. Pad. masc. 1° Que 
l'on consulte, Qui donne des consulta- 
tions. Qui consulitur. Cic. : Un avocat 
coosultant, et S. m. Un —, Pragma- 
ticus, à, m. Cic. Quint. [s qui solet de 
jure consuli. Cic. Être avocat —, 
Munus respondendi de jure sustinère. 
Cic. Avoir de l'autorité comme —, 
In respondendo jure auctoritate valëre. 
Cic. | 2° Subst. m. Celui qui consulte. 
Consultor, oris, m. Cic. Cunsultator, 
m. Quint. Dig. : Répondre aux con- 
sullants, Respondére consultoribus. 
Cic. consulentibus. Cic. 
CONSULTATIF, :ve, adj. Que l'on 
consulte. Qui, Owz, Quod consulttur. 
Cic. : Hs ont voix consullative, [lis 
sententiam dic#re licet. Liv. 
CONSULTATION, 5. f. 1° Action 
de consulter. Consultatio, onis, f. Cac. 
: Répondre aux consultations, Qu 
consuluntur, respondère. Cic. Faire 
une consultation à qqn, Voy. cox- 
socren 4°. || 2° Conference, delibera- 
tion. Consultatio, onis, f. Cic. Delibe- 
ratio, . Cic. = Etre en consultalion, 
Voy. coxaucren (neut.). || 3° Avis 
donne par un jurisconsuite. Responsum, 
i,n. Cic. : Dans les consultations, In 
respondendo. Cic. S'engager dans des 
—, Responsilando se impedire. Cic. 
Donner des — de droit à qqu, Alicui 
de jure où jus ou jura respondére, 
eo, es, spendi, sponsum. Cic. Demaa- 
der à qqu une consultation, Aliquem 
consulëre, 0, is, sului, sullum. Cac. 
Ceux à qui l’on a coutume de de- 
wander des consultalions sur Île 
droit, Qui de jure consuli solent. Cic. 
Il se plaint d'avoir reçu de lui une 
mauvaise consultalion, Sibi Aunc 
falsum de jure respondisse dicit. Cic. 
CONSULTER, v. act. 1° Prendre 
avis de, demander des conseils à = 
Consulter qqn, Aliquem consulëre, o, 
is, sului, sultum, act. Plant. Pl.-j, in 
consiliumn adlnbère, eo, es, bui, bitum. 
Cic. Ab aliquo consilium petëre, 0, is, 
ivi el ii, itum. Cic. Alicujus consi- 
lium erqguirëre, 0, is, quisivi, quisi- 
tum. Cic. consilio uti, or, bris, usus 
sum, dép. Cic. — qqn sar une ques- 
tion de droit, De jure aliquem consu- 
lére, Cic. — les plébéiens pour ou 
sur loutes choses, Plebem in omnia 
consulÿre. Liv. — le sénat sur une 
ch., De re ad senatum referre, fero, 
fers, tuli, latum. Cic. patres appellare, 
0, as, avi, atum. Suet. Saus — le sé- 
nat, Éitra senatüs auctoritatem. Suet. 


et it, ifum. Cic. — le vol des oiseaux, 
Aves consultare, 0, as, avi, atum. 
Pl-j. — un oracle, Oraculum petïre. 
Cic. consulère. Suet. Oraculo uti. Tac. 
— les vuracles sur l'issue {le la 
gucrre), De eventu (belli) oracula con- 
sulëre. Just. Oracle souvent consulté, 
Celcberrimum oraculum. Cic. Consul- 
ter Apollon sur qq. ch., De re ad 
Apollinem referre. Cic. Ils consul- 
tatent Apollon pour savoir quelles 
formes religicuses ils garderaient, 
Consulebant Apollinem quas religiones 
tenérent. Cic. Quand je l'eus consulté 
par letire sur ce que Lu pensais qne 
Je devais faire, Cum per litteras te 
consuluissem, quid mihi faciendum 
esse censères. Éc. Je t'ai — sur la 
conduile que je devais Lenir, Quonam 
modo gerërem me, usus fuo consrlio 
sum. Cic. Consulter qqn sur la ques- 
tion de savoir si.., on si, Ali- 
uem consul®re utrum (subj.), an 
subi.) Liv. || 2° Pr. et Fig. Cher- 
cher qq. part des renssignements, des 
eclaircissements. ConsulËre (voy. 1°), 
act. Quint. Ov. InspicËre, 10, is, 
spezi, spectum, act. Cic. = Consulter 
son espril, Animum suum consulère. 
Quint. — son intelligence, Intelli- 
gentiam suam exrculre, 10, is, cussi, 
cussum. Cic. — sa conscience, In 
mentem suam ïinfrospicére. Cic. — 
ses souvenirs, Memoriam retentare, 
0, as, avi, atum. Sen. — les lois, 
Leges inspicére. Cic. — Îles livres, 
Libros adire, eo, is, ivi et si, ifum, 
Cic. — l'histoire, Memoriam tempo- 
rum replicare, 0, as, avi, atum. Cic. 
— Épicure, Epicurum replicare. Sen. 
— des écrits sur qq. ch., Aliquid ex 
scriplis cognoscËre, 0, is, gnoui, gni- 
tum. Cic. — son muaroir, Speculum 
suum consulëre. Ov. — l'oreille, Aures 
consulëre. Quint. — l'oreille dans le 
choix des mots, Aurium judicio verba 
ponderare, 0, as, avi, atum. Cic. — le 
temps (— l'état de l'atmosphère), 
Tempestates captare. Liv. || 3° Fig. 
Examinor l'état de. Consul®re (voy. h) 
act. Cic. Quint. Inspicère QUE 20), 
act. Cic. Liv. : Consulter ses lorces, 
Suas vires consulère. Quint. || 4° Avoir 
égard 4, 30 diriger d'aprés qq. ch. 
: Consulter q: Ch., Alicui rei consu- 
lére, 0, is, sului, sultum, n. Sal. Cæs. 
Rem ou Ad rem spectare, 0, as, avi, 
atum, act. et neul Cic. Alicui rei 
servire, 10, 18, ivi et üt, ifum. n. Cic. 
parère, 60, es, rui, ritum, n. Cic. Rem 
sequi, ur, Éris, secutus sum, dép. Cic. 
servare, 0, as, avi, atum. Cic. — sa 
colère plus que l'intérèt de sa répu- 
tation, Consulfre magis iræ quam fa- 
mæ. Sall. — sa gloire plus que le 
salat de l'État, Ad suam magis glo- 
riam quam ad salutem reïpublicæ spec- 
tare. Cic. — l'intérêt de qqn, Ali- 
cujus commodis ou utilitati consulère. 
Ci- utilitati servire. Cic. parère. Nep. 
utilitatem sequi. Cic. — l'intérèt pu- 
blic, fn commune consulFre. Ter. Com- 
mune bonum spectare. Lr. — l'équité, 
Jusiitiam servare. Cic. ]] 6° Prendre 


CONSU LiL 


consell sur qq. ch = Consulter une 
affaire, fem consulfre (voy. 10). Cic. 
ou cunsullare (voy. 19). Liv. — une 
affaire à qqn, Aem ad aliquem deferre, 
fero, fers, luli, latum. Liv. 
Coxsocren, v. neul. Conforer, dé- 
libérer. Cunsul®re, 0, is, sului, sut 
fum, n. Sail. Liv. Consultare, o, as 
avi, atum, n. Cic. Deliberare, n. Cie. 
Consiliari, or, aris, alus sum, dép. 
Cæs. : Consulter avec qqn, Cum ali- 
uo consulère. Liv. Tu consultes trop 
ongtemps, Nimium consultas diu. 
Plaut. Consulter sur une affaire, De re 
consulëre. Sall. consultare ou delibe- 
rare. Cic. Pendant qu'ils consullaient 
là-dessus, Hzc consiliantibus iis. Cæs. 
1 y a une chose sur laquelle je veux 
consuller avec toi. Est quiddam quod 
tecum volo consulëre. Plaut. Consulle 
st lu aimes micux parler ou..., De- 
libera utrum colluqui malis, an... Nep. 
ls consullent si cela estutile on non, 
Consultant canducat id, necne. Cic. 
Se consuLTER, v. 14° Réf. Delibéèrer 
avec toi-même. Consulëre, 0, is, su- 
lui, sulium, n. Ter. Sall. Deliberare, 
0, as, avi, atum, a. Ter. Cic. Consul- 
{are, n. Gic. Se in consilium adhi- 
bêre (eo, es, bui, bitum). Cic. Ad se 
referre (fero, fers, luli, latum). Cic.: 
Consulle-loi, Te adhibë in consilium. 
Cic. Te audi (de audire, io, is, ivi et 
ti, itum). Cie. Ne consuller que soi, 
Suo consilio uti (or, ris, usus sum, 
dép.). Cæs. 11 faut se —, Consulto 
opus est. Sall. || 2° Récipr. Déliberer 
ensemble. Consiliari, or, aris, alus 
sum, dép. Cic. Cæs. : Se consulter 
avec les siens, Cum suis consulÿre 
(voy. 19). Liv. || 3° Qqf. Pron. Être 
consulté. Consullari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. el tous les passifs 
des v. act. cilés À CONSULTER (v. act.), 
CONSULTEUR. C. CONSOLTANT 10. 
CONSUMER, v. act. 1° Aëduire à 
rien, user entièrement, détruire. (Eu 
gén.) Consumère, 0, is, sumpsi, sump- 
tum, act. Cæs. Liv. Absumeêre, act. 
Liv. Conficëre, 10, is, feci, fectum 
act. Lr. Cic. (Seul. en parl. du feu) 
Comburëre, o, ts, ussi, ustum, act. 
Cic. Erurëre, act. Cic. (A demi, en 
parl. du feu) Amburëre ou Adurère, 
act. Cic. = La rouille consume le fer, 
Rubigo ferrum consumit. Curt. Con- 
sumer tout par la flamme, Omnia 
fammä consumêre. Cæs. Un incendie 
consuma les mantelets, Vineas incen- 
dium hausit (de haurire, io, is, haus- 
rune Liv. Êlre consumé par ua in- 
cendie, Consumi incendio. Cæs. Liv. 
Confiagrare et Deflagrare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Phaëton fut — d'ua 
coup de foudre, Phaeton ictu fulmi- 
nis deflagravit. Cic. Le feu qui con- 
sume lout, Ignis omnium confector ou 
consumplor. Cie. Consumer tous ses 
biens, sa fortune, son patrimoine, 
Omnia bona consum#re. Cic. effundêre, 
0, is, fudi, fusum. Cic. Rem familiarem 
dissipare, o, as, evi, atum. Cic. Rem 
absumêre. Plaut. Patrimonium conf- 
cêre. Cic. || 2° Fig. Épuiser, miner, tour- 
menter. Consumère (voy. 1°), act. C'ic 
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Conficëre (voy. 1°), act. Cic. Perurëre, 
o, is, ussi, ustum, act. Cic. Macerare, 
0, as, avi, atum, act. Liv. Coquëre, 0, 
is, coxi, coctum, acl. Quint. : Le cha- 
grin consume l'äine entièrement, 
Ægritudo animum plane conficit. (ic. 
C'est ua mal qui — bico des gens, 
Iste morbus multos homines macerai. 
Plaut. Un scrupule — l'orateur, Sol- 
Uicrtudo oratorem macerail ou coquit. 
Quint, [Choses] qui vous consumeal 
de regrets, Quæ vos maccrant deside- 
“io. Liv. La soif les consumait, Si- 
is eos perurebat. Curt. Consimé de 
soif, Siti maceratus. Curt. Ètre — 
par la faim, Fame confici. Cic. Elre 
— par une lèvre ardeute, Ardentis- 
simä febri peruri. PL.-). Être — par 
une maladie lente, Diuturno morbo 
intabescËre, 0, is, labui, s. sup., n. 
Cic. Être — de douleur et de misère, 
Dolore ac miseriä tabesc®re. Ter. Être 
— de vieillesse et de chagrin, Con- 
sumi senio et mærore. Liu. — de 
vieillesse, de maladie, de douleur, de 
chagrin, Confectus senectute. Cic. cor- 
poris morbo. Cic. anumi dolore. Cic. 
mærore. Curt. — par l'amour de la 
gloire, Gloriä perustus. Cic. || 3° Fig. 
Employer sans reserve. Consumëre (voYy. 
do), act Cic. Absumëre, act. Quint. 
Confic®re (voy. 1°), act. Cic. Terëre, o, 
is, frivi, (ritum, act Cic. Conterëre, 
act. Cie. : Consumer dix jours dans 
ces occupations, plusieurs jours en 
hésitations, Consumêre dies decem in 
his rebus. Cæs. multos dies per dubi- 
tationem. Sall. — trois jours en dis- 
eussions, Tridnum disputationibus (à 
l'abl.) eztrahëre, o, is, (rai, tractum. 
Cæs. — toute sa vie dans le travail, 
Omnem vils cursum in lubore conf- 
ctre. Cie. — sa vie dans les procès, 
tous ses loisirs à l'étude, Conterfre 
ætatem in lutibus. Cic. omne otiosum 
tempus in studiis. Cic. — à qq: ch. 
une grande partie de la vie, In re 
magnam parlemætatis absumëre. Quint. 
— soa temps à apprendre aa: ch., 
Tertre lempus in discendä re. Cic. 

Se coxsouen, v. réfl. 1° Dissiper 
ce qu'on possède, se ruiner : Se con- 
surmer en qq. th., Per aliquid omnia 
bona consumeëre, o, is, sumpsi, sump- 
tum. Cic. Se — eu donativas, Patri- 
monium suum donationibus (à l'abl.) 
exinanire (to, is, ui el it, tlum). 
Dig. |] 2° Épuiser ses forces, s'épui- 
sor. Se conficére (io, 1, feci, fectum). 
Liv. Tac. Tabescère, 0, is, fabui, s. 
sup. 0. Cic. ConsenescËre, 0, is, senui, 
#. sup., n. Cic. Liv. : roue] s'est 
consumée dans les querelles, $e par- 
{ibus confecit. Tac. Les forces se 
consument elles-mêmes, Vitres se 
ipsæ conficiunt. Cic. Les forces 5e 
sont consumées, Consenuerunt vires. 
Cic. Se consumer dans l'oisivelé, Otio 
tabesc®re. Cic. So — à Drindes, Brun- 
disit jacêre, 60, es, cui, citurus, n. 
Cic. || 3° Se fatiguer 4 faire qq. tra- 
ail. Se conterère (o, is, triui, tri- 
tu). Cic. Consenescére (voy. 2°), n. 
Cic. Senescére, n. Quint. : Se con- 
samer dans l'étude de la géomätrie, 
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Conterëre se in geometriä. Cic. Se — 
sur les traités, {n commentariis con- 
senescère. Quint. Se — dans une 
étude stérile, SenescËre inani studio 
à l'abl.). Quint. Se — à accuser les 

ieux, Senescère diis accusandis. Liv. 
| 6° Se tourmenter, se miner. Se 
macerare (0, as, avi, atum). Ter. Se 
concoquêre (0, is, cart, coctum). Plaut. 
Se ercruciare (0, as, avi, atum). Ter. 
Consenescére (voy. 20), n. Cic. Ta- 
besctre (or: 20), n. Cic. = Se con- 
sumer dans les larmes, Se lacrimis 
macerare. Plaut. Se — de chagrin, 
Mxvrore macerari, pass. Plaut. Con- 
senescére mærore. Cic. præ mærore. 
Plaut. Se — de regrels, Desiderio 
tabesc#re. Cic. confici, or, Enis, fec- 
lus sum, pass. Cic. Je me consume 
dans l'attente, EÆEzrspectando exedor 
(Eris, esus sum, edi, pass), Plaut. || 
6° Pron. Étra reduit à rien, être de- 
truit. Consumi, or, &ris, sumplus sum, 
pass. Cic. el tous les passifs des v. 
act. cilés à CONSUMER. 

CONTACT, s. m. 1° État de deux 
corps qui se touchent. Contactus, üs, 
m. Liv. Cels. Contagio, onis, F. Cic. : 
Maladies que le contact propage, Vul- 
gati contactu morbi. Liv. Léger — 
da feu, Iguis levis afflatus iüs), m. 
Liv. (S'allumer]) par le — du feu, 
Admoto igne. Cic. S'échauffer au — 
des poumons, Calescëre contagione 

ulmonum. Cic. Se metlre en — avec 
a Danme, Se ad flammam applicare 
(o, as, cavi mieux que cui, catum 
mieux que cifum). Cic. Dès qu'elle 
est mise en — avec l'ean, Sub primo 
contactu aquzæ. Cels. Être en — (= 
se louchers, fnter se contingëre (o, is, 
tigi, tactum). Cæs. Être en — avec 
qq. ch., Aliquid contingëre. Curt. 
L'âme n'est plus en — avec le corps, 
Est sevocatus animus a contagione 
corporis. Cic. || 2° Fig. Relations, 
rapports, commerce. Commercium, ui, 
n. Cic. Usus, üs, m. Cic. Contagio, 
onis, f. Liv. : Mettre eu contact une 
personne avec une autre, Aliquem 
alicui admovëêre, 00, es, mont, molum. 
Veil. Être en — avec des mœurs 
nouvelles, Novis disciplinis admisceri 
(pass. de adiniscère, eo, es, miscui, 
miztum et mistum). Cic. Le peuple 
avec lequel nous sommes en —, Po- 
pulus eui commiscemur. Sen. Éviter 
tout — avec les Romains, Ab omni 
contagione Romanorum abstinere. Liv. 

CONTAGIEUX, &use, ad. 1° Qui 
sa communique par la contagion. Con- 
Lagiosus, a, um. Veg. S'expr. mieux 
par ua v. = Etre contagieux, Con- 
tactu vulgari, or, aris, atus sum, pass. 
Liv. Contactu proced®re, 0, is, cessi, 
cessum, 0. Sall. In contactos transi- 
lire, io, 18, lui où lui et lii, 8. sup., 
a. Sen. || Fig. Être contagieux, Ab 
aliis ad alios manare, 0, as, avi, 
atum,n. Cic. Ce mal est très —, Con- 
tagio ejus malt late serpit (de serpire, 
0, psi, S. sup., n.). Cic. Nos vices sont 
très —, Vifia nostra late vagantur 
[Le vagari, or, aius sum, dép.). Pl.-j. 
Leur) exemple — avait aatralné…, 
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Contagio trarerat.. Liv. |] 2° Qui pro- 
page la contagion. S'erpr. par un v.: 
Etre conlagieux, Morbos vulgare, o, 
as, avi, atum. Liv. Contagionem luis 
imporiare, 0, as, avi, alum. Pl. Late 
contagia agère, 0, is, egi, eclun. 
v. 
CONTAGION, s. f. 1° Communica- 
tion par le contact. Contagio, omis, f. 
Cic. Col. Contactus, üs, m. Sal. Live. 
Contagium, ii, 0. Lucr. Plin. Flor, =: La 
conlagiou propageait les maladies, 
Contagio vulgabal morbos. Liv. Ma- 
ladies propagées par là —, Vulgas 
contactu morbi. Liv. Les brebis soot 
Sujettes à la —, Oves contagins 
verantur. Col. Se communiquer par 
—, Voy. Etre conraoïteux 1°. || Fig 
La conlaciva de ce crime, de ce mal 
s'étend plus loin, Contagio illius sce- 
leris latius patet. Cic. ejus mali la- 
thus serpit. Liv. S'elendre par la — 
à ceux qui sont purz:, Ad integros 
contactu procedëre. Sail. Par une 
sorte de —, Quodam contagio ou 
Quasi quodam contagio. Flor. || 2° Ma- 
ladie qui se communique par le con- 
tact; peste. Pestilentia, æ, f. Czs. 
Liv. Contagio, onts, f. Liv. Conta- 
gium, d1, n. Curt. Plin. =: La conta- 
gion se répand dans la ville, attaque 
les bœufs, Pestilentia incidit in ur- 
bem. Liv. ingruil in boves. Liv. La 
— gagne les autres, Vulgatur conta- 
gium in a@lios. Curt. Une — pestrleo- 
lielle, Contagio pestifera. Liv. Être 
un préservalif contre la —, Pestilen- 
tüe contagia prohibere. Plin. Propa- 
ger, Répandre la —, Voy. Être cox- 
TAGIEUX 20, 

CONTAMINATION, CONTAMI- 
NE. C. SOUILLURE, SOUILLEN. 

CONTE, 5. m. 1° Recit, et surt. 
Recit plaisant. Narratio, onis, Î. Cic. 
Narratiuncula, æ,f. Quint. Pl.-j. Pa- 
bula, æ, f. Plaut. Ter. =: Le conte est 
véritable, Vera fabula (est). Phæd. 
Faire ua —, Fabulam ou Fabellam 
narrare, 0, as, Qui, afum. Ter. Cie. 
Je ne sais quel — tn fais là, Quid 
narres, nescio. Ter. Faire d'étranges 
coales, Mira memorare. Plaut. Faire à 
gqale conte d'une ch., Rem alicui nar- 
rare. Ter. {Homme} qui fait bien uo 
—, qui sait faire des contes plar- 
gants, Narrator facetus. Cic. |} 2° His- 
toire imaginaire, rocit fabuleux. Fabu- 
la, æ, f. Cic. Fabella, f. Cic. Ficta 
fabula, f. Cic. Commenticia fabella, f. 
Cic. Commentum, à, n. Ter. Cic. = 
Ajouter foi à des contes, Fabulis 
cred®re. Cic. Commenticiis rebus fidemn 
adjungëre. Cic. Ce n'est pas un conte, 
Vera fabella (est). Phæd. Un — de 
bonae ferume, de vieille femme, — 
bleu, — à dormir debout, Anulis fa- 
bella. Hor. Fabula anilis. Quint. Un 
— d'enfant, Puerilis fabula. Cic. Des 
contes de nourrices, Fabulæ nutricu- 
larum. Quint. || 3° Propos mansongers. 
Fabulæ, arum, f. pl. Ter. Uistorie, 
f. pl. Plaut. Sfendacium, ü, 0. Cic. 
: Ce sont des contest Pabulæ! Ter. 
Trêve a tes — |! Assez de — comme 
cela | Satis Aistoriarum est/ Plaut. Je 
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regarde cela comme un conte, Moc 
vanum esse arbitror. Plin. Débiler des 
contes, Vana afferre. Liv. jacrre. 
Plin. Faire des — à qqn, Alicui fa- 
bulas narrare. Plaut. Ne va pas 
croire que j'ai fait ua conte, Ne 
putes me hoc commentum esse (de 
comminisci, or, éris, dép.). Cic. Faire 
à qgo un — sur une ch., AMendacium 
alicui de re dic#re. Plaut. 
CONTEMPLATEUR, TRICE, S$. 
maic. et (ém. Celui, Celle qui con- 
tempto. Contemplator, oris, masc. Cic. 
Contemplatrir, icis, fém. Cels. 
CONTEMPLATIF, 1V8, adj. 1° Qui 
se plait dans la contemplation. Contem- 
plativus, a, um. Sen. : Vie conlem- 
lative, Vita umbratilis. Cic. Un 
Éomme contemplatif, et S. m. Un 
—, Contemplator, oris, m. Cic. || 2° 
S. m. Homme dovoué à la vie d'oraison 
et de medilation. * Rerum divinarum 
contemplator (oris), m. (Le Br.). 
CONTEMPLATION, 8. {. 19 Aclion 
da considerer attentivement et avec ad- 
miration. Cuntemplatio, onis, f. Crc. = 
S'appliquer tout entier à la contem- 
plalivn, Se totum in contemplando 
ponère. Cic. || 2° Anc. Égard à : En 
contemplalion de sa justice, Contem- 
platione justitiæ ejus. Just. Voy. En 
coxsibénaTioN de, 40. || 4° Vie d'oraison 
et de méditation. *Rerum divinarum 
contemplatio (onis), [. (Georg.). 
CONTEMPLER, v. act. et qqf. n. 
Considerer attentivement ot avec admi- 
ration. Contemplari, or, aris, atus sum, 
dép. (acc }. Cic. Voy. consinÉnen. 
&e CONTEWPLER, v. 40 Réf]. Se con- 
siderer soi-même. Se intueri (eor, éris, 
tuitus sum), dép. Cic. Semet contem- 
plari (or, aris, atus sum), dép. Apul. |] 
20 Récipr. Se considerer muluollemont. 
VOy. CONSIDÉRER el MUTUELLEMENT. 
CONTEMPORAIN, AINF, adj. et 
sabsi. Qui est du même temps. Æqua- 
lis, m. f.,e…, 0. Cic. = Il fut contcm- 
porain d'Ennins, Æqualis fuit En- 
nio (au dal.). Cic. Sacrifice — de la 
fondation de la ville, Sacrificium 
æquale urbis. Cic. Mon —, Æquahs 
meus. Cic. [| surpassa de beaucoup 
tous ses coulemporains, Longe om- 
nium ejusdem ælalis fuit princeps. 
Cic. Des astrologues qui étaient ses 
—, Astrologi dlius ætalis quä erat 
ipse. Cic. On le comparait avec les 
premiers d'entre ses —, Cum primis 
ælatis suæ comparabatur. Nep. [fl fut) 
le plus illustre de tous les généraux 
qui élrient ses —, Clarissimus impe- 
ralor ætatis suæ. Liv. Caton a été jeu 
compris de ses —, Catonem ætas sua 
parum inlellezit. Sen. Deaucoun de 
n03 — furent de grands hommes, 
Multi nosir& ztate summi homines 
fuerunt. Cic. Presque contemporain 
de qqn, Ætati alicujus suppar (géo. 
aris).Cic. Presque conlemporaina, Non 
aullum ælate distantes. Quint. Il fut 
presque contemporain de Galba, lis- 
dem lemponbus fere, quibus Galba, 
fuit. Cic. 11 s'en faut de beaucuu 
qu'ils soient nos — Procul absunt a 
Slalis hujus memoriä. Cic. N’être pas 
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— Intervallo temporum disjungi (or, 
ris, junctus sum), pass. Cic. L'his- 
toire contemporaine, Earum rerum 
historia, quæ sunt nosträ ætale gestæ. 
D'apr. Cie. (Brut., Lxxmn, 286). 1l 
réclame une bistoire —, Æqualem 
suz ælatis memoriam deposcil. Cic. 
Personnages contemporains (les uns 
des autres), Unius zlfalis viri. Cic. 
Les —, Nos —, Præsentes, ium, m. 

1. Tac. Homines qui nunc sunt. Cic. 

es autenrs — (de nous), fecenliores, 
um, em. pl. Cic. 

CONTEMPTEUR, s. m. Celui qui 
mèprisa. Contemptor, oris, m. Cic. 

CONTEMPTIDLE. C. MÉPRISABLS. 

CONTENANCE, 5. f. 1° Capacits. 
Capacitas, atis, f. Cic. Plin. : Qui est 
de la contenance de 3 setiers, Ad ser- 
tarios tres capaz (gén. acis). Plin. Qui 
est de la — de 15 convives, Quindecim 
convivarum capat. Plin. Qui est de la 
— de 300 amphores, Qui trecentarum 
amphorarum est. Liv. Êlre de la — 
d'une demi-once, Semunciam capère, 
io, is, cepi, capturm. Frontin. f 20 
Étendue. Afodus, , m. Cic.= La Con- 
tenance d'un champ, Modus agri. Cic. 
Qui est de la — d'un jugère, Modum 
jugeri continens. Col. Arroser un pré 
d'une — de 50 jngères, Irrigare ju- 
gera quinquagintu prati, Cic. Le coin 
est d una — de 1 000 pieds, In cuneo 
pedes mille sunt. Col. Le pas eat d'une 
— de 5 pieds, Passus pedes habet 
quinque. Col. [Cette] partie est d'une 
— de 600 pieds, Pars pedes efflcit sex- 
centos. Col. || 3° Maintioa, posturo, air. 
Habitus, ds, m. Cic. Status, us, m. Cic. 
: Cuntenance disgraciouse, Status in- 
decorus. Quint. Porphyrion à la — 
menaçante, dfinaci Porphyrion statu. 
for. il fitune telle —, que, Eo fuit 
habitu oris, ut (subj.}. Liv. Se don- 
ner, Prendre la — de qqn, Alicujus 
statum capëre. Plaut. N'avoir point 
de —, Ne savoir quelle — tenir, 
Crebro mutare status (ace. pl.). Plaut. 
| Fig. Ne savoir quelle éontenauce 
faire ou tenir, f{færère, eo, es, æsi, 
lysum, n. Cic. Il ne savait quelle — 
tenir, Qnuo se vertérel, non hubebat. 
Cic. Faire bonne —, Animo où Animis 
stare, 0, as, steti, stafurus, n. Cic. 
Constanter in suo statu manêre, e0, 
es, mansi, mansum, n. Cic. Faire 
bonne — au sénat, ]n senatu pulcher- 
rime stare. Cic. Faire bonne —- dans 
la douleur, Dolorem constanter ferre, 
(ere. fers, tuli, latum. Cie. Qui fait 

onne — dans la douleur, In dolore 
fortis. Cic. Perdre —, Perturbari, 
or, aris, atus sum, pass. Cic. Tumul- 
tuari, dép. Cic. De gradu dejici, or, 
Fris, jeclus sum, pass. Cic. De statu 
suo declinare, 0, as, avi, afum, n. 
Cic. Faire perdre — à qqn, Aliquem 
perturbare, o, as, avi, atum. Cic. de 
stalu omni dejicËre, to, is, jeci, jec- 
tum. Cic. certo de statu demouëre, 00, 
es, movi, mofum. Cic. 

CONTENANT, part. prés. de con- 
TENIA, Voy. ce v. || Adj. CONTENANT, 
ANTE. Qui ronformse en sol. “Qui, 
Qus, Quod continet où capit. 


tinére (voy. 2e) 
(voy. 19), act. 

0, 18, Aendi, hensum, acl. Cic. Con- 
cludKre, o, is, clusi, clusum, act. Cic. 
Complecti, or, tris, plezus sum, dép. 
(acc.). Cic. Mabère (voy. 2°), act. Cie. 
: Le premier livre contiendra ces 


Quint. 
nombre de pieds, Versus paucis pe- 
dibus continetur. Quint. Celte for- 
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Cowrenanr, s. m. Ce qui renferme 


on soi. * Id quod continel ou caput. 


CONTENNANT. C. CONCORRENT. 
CONTENIR, v, act. 1° Avoir une 


certaine capacite. Capire, io, 1s, cepi, 
captum, act. Prontin. Voy. conre- 
NANCE 41°. N de Avoir une certaine 
étendue. Confinére, eo, es, finui, ten- 
tum, act. Col. fMabére, eo, es, bui, 
bitum, act. Col. Efficère, io, is, feci, 
EYE act. Col. Vuy. CONTENANCE 20. 


| 3" Êtro compose dé; renfermer. Con- 
act. Cic. Capire 
ic. Comprehendrre, 


matières, Liber primus ea continebit. 
Le vers conlient un pelit 


œule — tous les jugements, In hane 


formulam omnia judicia conclusa ou 
comprehensa sunf. Cic. Forfait qui 
semble conteair tons les crimes. Fa- 
cinus in quo omnia nefaria contineri 
ou inesse videntur. Cic. La forme qui 
contient toutes les autres, Forma quë 


unë omnes reliquæ forme concluduniur. 
Cie. La première classe — 8% centu- 
ries, Prima classis octoginta octo cen- 
turias habet. cie.Î Tous les êtres con- 
tiennent en eux de la chaleur, Omnia 
continent in se vim calorts. Cic. Cercle 
qui contient tous les autres, Circulus 
qui reliquos omnes complectitur. Cic. 
La Grèce put à peine contenir l'ar- 
mée, Græcia vix capêre erercilum po- 
tuit. Just. Ils ne peuvent plus être 
contenus dans une seule maison, Unä 
doran jam capi non possunt. Cic. Qui 


qu contenir des navires de charge, 


artarum navium capar (féu. acis). 
Plin. Ces livres conliendront beau- 
coup de changements, In his libris 
crunt mulla mutata. Quint. Les pré- 
ceptes contenus dans ma lettre, Afea- 
rum præcepla litterarum. Cic. Le vase 
ue contient pas d'eau, Vas esf sine 
aquä. Cic. Panier contenant l'argent 
de la Sicile, Fiscus eum pecuniä Sici- 
liensi. Cic. (Le vin doux) ferments 
dans les flacons qui le contienaent, 
(iustum) lagænis suis deferuet. Plin. 
es intestins et ce qu'ils —, Intes- 
tina et fartum eorum. Plin. || 6° Re- 
tenir. Continére (voy. 2°), act. Cæs. 
Retinére, act. Tac. Reprimêre, 0, is, 
pressi, pressum, act. Cic. = Conteair 
ses troupes dans le camp, Exercitum 
castris continére. Cæs. — une foule 
immense, Magnam vim hominum re- 
tinére. Tac. — l'élan des suldats, 
Impetum militum supprimère. Liv. — 
uo cheval avec le frein, Equum fre- 
nis castigare, 0, as, avi, atum. Liv. 
Si le lac restait contenu daus son 
lit. Si repressus essel lacus. Cic. Con- 
tenir l'impétuosité d'une rivière, Vim 
fluminis domare, o, as, mui, mtium 
Liv. Voy. conreno (adj.). || 6° Fig, 
Comprimer, maintenir dans les bornes. 
Continire, 00, es, finui, fenium, a6t, 


\+ 
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Cic. Retinère, act. Cic. Tenère, e0, es, 
temui, tentum, acl. Cic. Coercére, 60, 
£s, ui, ilum, act. Cic. Cohibère, act. 
Cic. Compescère, 0, is, pescui, 8. sup., 
act. Cic. Premêre, 0, 1s, pressi, pres- 
sum, act. Cic. Heprimére {voy. 40), acl. 
Cic. Comprimfre, act. Cic. 2 Contenir 
les Rémois, les alliés dans le devoir, 
Remos in officio continére. Ces. So- 
cios in fide retinére. Liv. — la mul- 
tilude, Multitudinem compescére. Cæs. 
— les trausporls de joie, de fureur, 
Ersultanten lætitiam comprim?re. Cic. 
furorem reprimère. Cic. — l'essor du 
génie, Ingeni cursum premère. Cic. 
— sa colère, [racundiam lenëre. Cic. 
Iræ (au dal.) temperare, 0, as, avi, 
atum, n. Liv. Colère longtemps con- 
tenue, Diu coercita ira. Liv. Contenir 
les passions, Cupiditates tenère. Cic. — 
ses passions, Animo (au dat.) mode- 
rani, ur, aris, atus sum, dép. Cic. 1l 
conlinl sa passion ordinaire, Animum 
a consuetä libidine contrnuit. Sail. 
Conlenir sa haine, Odium premêre. 
Pl.-j. Larmes longtemps contenues, 
Diu cohilriæ lacrimæ. llin. 

Se contenin, v. réf. Se retenir. 
Se continère (eo, es, tinui, lentum). 
Cic. Cuntineri, cor, éris, parf. iaus., 
pass. Ter. Se comprimire (0, is, pres- 
si, pressum). Plaut. = Conl:ens-toi, 
ComprimF te. Plaut. Je me — à peine, 
Vir contineor. Ter. Je ne puis plus 
me cCuntenir, Jam nequeo contlineri. 
Plaut. Ne plus se —, De potestate 
exire, eo, is, ivt et ii, ifum, n. Cic. 

CONTENT, ENTE, 44}. 1° Qui trouve 
gone ch. lui suffit. Contentus, a, um. 
ic. : Coutent de celte loi, de peu, 
de ce qu'il a, Contentus e& lege. Cic. 
parvo. Cic. suo. Cic. Vous êles con- 
lents de ces choses, Ea satis esse 
putatis (de putare, 0, avi, alum), 
Cie. Si l'on me donne cela, je serai 
content, fd si datur mihi, satis mihi 
esse ducam (de ducêre, 0, is, duzi, 
ductum\. Plaut. 11 déclare qu'il est 
tout à fait —, Dicit se satis superque 
hahëre (eo, es, bui, bitum}), act. Cic. 
Si to n'es pas — d’une seule, Si und 
parum est (Rbû. Plaut. Leurs désirs 
sont contents, Satis illorum voluntati 
astum est (de fiert, fit, impers.). Cic. 
Personne] dunt les désirs sont —, 

oti compos (gén. otis). Liv. |} Non 
contents de fermer les nortes, ils lan- 
cèrent.…, Non portas claud®re satis 
habuerunt, sed jaculati sunt.…. Liv. 
Non content de ravager les champs, 
Non cecntentus latione agrorum. 
Flor. Non — de les avoir punis vi- 
vants, Non satialus vivorum pœnä. 
Liv. Non — de provoqner cet acte 
de cruauté, il en est témuin, Jli 
crudelitati non solum præest, verum 
etinm interest. Cic. || 2° Qui approuve, 
Qui alme une pers. ou une ch. Helec- 
latus, a, um. Nep. : J'ai été content 
de la discussion, Sum disputatione 
tuä delectatus (de delectari, or, aris, 
pass.). Cic. Être très — d'une con- 
struction, Ædificationem vehementer 
robare, 0, &s, avi, atum. Cic. J'ai 
ELA très —- de on distours, Mihi 
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egregre probata est oralio ua. Cic. 
J'étais — de mon bien, Meum mikhi 
placebat (de placère, eo, es, cui ou 
citus sum, n.). Cic. Zeuxis fut si — 
de son (tableau représentant un) 
athlète, Zeuris adeo sibi in athletä 
placut. Plin. Conférence dunt on est 
assez —, Colloquium non incommo- 
dum, Cic. N'être pas — d'une ch., 
Rem improbare. Cie. Il n'est pas de 
gouvernement dont je sois —, Nuila 
est respublica in quäâ acquiescam (de 
acquiescére, 0, ts, quievi, quielum, n.). 
Cic. Bruit dont les honnêtes gens ne 
sout pas contents, Rumor injucundus 
bonis. Cic. Être tout à fait content de 
qqn, Aliquem vehementer probare. Cic. 
J'ai été — de loi dans l'affaire, In 
negotio fe amavui (de amare, 0, &s, 
atum). Cic. Je veux que Dolabella 
soit — de moi, Volo Dolabeile pla- 
cére. Cic, Acteur dont on est —, 
Scenicus placens. Suet. On était — 
des actenrs, Histriones satisfaciebant 
(de satisfacére, io, is, feci, factum, 
n.). Cic. Elre — de soi, Subi placère. 
Cic. Se amare. Cic. Jamais je n'ai élé 
moins — de moi, Ego nunquam mihi 
minus placui. Cic. N'étre pas — de 
soi, Sibi displicére. Ter. Je ne suis 
pas — de moi, Mei piget (guit ou 
gitum est, gère, nl Cic. Tu n'es pas 
— que.…, [llud tibi minus probatur, 
quod (indic.). Cic. || 3° Joyeux. Lztus, 
a, um. Cic. : D'un air content, Læto 
vultu. Cic. Avec une âme contente 
et satisfaite, Animo gaudenti ac ii- 
benti. Cic. Content d'un présent, 
Dono lætus. Ter. Etre — d'une ch., 
Re gaudère, e0, es, gavisus sum, n. 
Cic. Lrtant, or, aris, atus sum, dép. 
Cic. delectari, pass. Cie. Je suis — 
de l'avoir inlerrompu, Gaudeo quod 
te interpellavi. Cic. — que mon frère 
ait obtenu cela, Lztus id fratri obti- 
gisse. Ter. Être — que, Gaudére ou 
Lrtari ou Delectari quod (indic.). 
Cic. Gaudère ou Lztari (prop: info). 
Cic. Je serai — que vuus fassiez..., 
Me libente facies.… Plaut. Ce n'est 
as celle répulalion qui me rend —, 
on ista me fama delectat. (ic. Voy. 
s0YROZ. |] 6° Qqf. Qui consent à qq. 
ch. = Être content de, Vay. conseNTIn. 
ConrTENT, 8. m. Contentement = J'ai 
mon content de cela (= autant que 
je désire), Mihï satis est. Cic. (= 
plus que je ne désire), Ejus rei 
mihi satis superque est. Cie. 
CONTENTEMENT, s. m. 1° Action 
de satisfaire; état de celui qui est satis- 
fait. Erpletio, onis, f. Cic. =: Consister 
dans le contentement de la nature, 
In expletione naluræ consist”re. Cic. 
— passe richesse, Contentum suis re- 
bus esse marimæ sunt divitiæ. Cic. 
Ce n'est pas —, Non satis est. Cic. 
Je veux qu'il ait —, Volo ei salisfiert 
(At, factum est, impers.). Cic. Donner 
du — à, C. conTenTen 10. || 2° Joie. 
Gaudium, ii, n. Cic. Voluplas, atis, 
f. Cic. = Démolir an portique an 
rand contentement de tout le monde, 
orticum demoliri libenlissimis omni- 
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Lætari, or, aris, alus sum, dép. Gir. 
Voy. Se nésogin. Donner da — à, C. 
CONTENTER 40, 

CONTENTER, v. act. 10 Satisfaire 
le desir de qqn. Alicui satisfac”re, io, 
is, feci, factum, n. Cac. Aliquem 
erplére, 0, es, evi, etum, act. Ter. 
Cie. = Contenter sou maitre, Domino 
satisfacère. Cic. Je suis pleinement 
conteuté par toi, Tu me contentes 
pleinement, À fe mihi cumulate sa- 
fisAt (factum est, feri, impers.). Cic. 
Celui qu'il est impossible de con- 
tenter, Îs cui satisfieri nullo modo 
potest. Cie. — qqn eu lui écrivant, 
Aliquem scribendo erplére. Cic. Cun- 
tenté par cette loi, Eà lege confentus. 
Cic. — par les infortunes de qqn, 
Alicujus miseriis erpletus. Cic. Nou 
— par le supplice qu'ils subirent, 
Non satiatus eorum pœnä. Liv. || 4 
Assouvir, Aassasier (une passion, une 
envie). ÆErplère (voy. 1°), act. Cic. 
Satiare, 0, as, avi, atum, act Cic. 
: Cuntenter la soif, Sitim erplére. Cie. 
Elles ont des exigences qu'on ne sau- 
rail —, Qurdam imperant, que ex- 
pleri ou satiari nullo modo possunt. 
Cic. Cruauté contentée, Crudelilas 
satiala. Cic. Contenter mon soubait. 
moa désir, Afe compotem voti facère. 
Liv. Leur désir a eté conltenté, Sa- 
tis tlorum voluntati factum est. Cic. 
| 3° Apaiser qqn en lui donnant qq. 
ch. Alicui satisfacére (vos. Lo), n. 
Cic. : Cunienter tes creanciers, Sa- 
tisfacère (iis) quibus debes. Cic. Le 
créancier a élé cuntenté, Creditori 
satisfactum est (de satisfcri, ft, im- 
pers.) Dig. || 4° Plaire à, donner de 
a Satisfaction à. (Alicuï) placère, eo, 
es, cui et cilus sum, n. Crc. (Alicut 
ou Ab aliquo) probari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. (Aliquem) delectars 
ou oblectare, 0, as, avi, afum. Cic. : 
Cela me contente, Hoc probo. Cic. 
Hoc müihi ou a me probatur. Cic. Il 
n'est pas de gouvernement qui me 
—, Nulla est respublica quæ me delec- 
let ou in quä acquiescam (de acquies- 
cére, 0, 13, quievi, quielum, m.). Cic. 
Ces idées ne cuntentrnt pas les p£ 
ripatéticiens, Hæc improbantur a l'e- 
ripatelcis. Cic. Ces chuses ne — 
pas wo frère, Hæc fratri non ple- 
cent. Cic. 

Se contTeNTen, v. réf. 1° Salisfaire 
ses desirs. Se explèére (20, es, evi, 
etum). Liv. Animum suum erplère. 
Ter. Sibi indulgère (e0, es, dulsi. dul- 
tum). Nep. || 2° Trouver suffisant, 
s'accommoder de. (Re) contentus sum 
(es, fui, esse). Cic. (Rem) satis habère, 
e0,es, bui, bitum. Cic. (Mem) salis esse 
putare, 0, as, avi, atum. Cic. salis esse 
ducère, 0, is, duri, ducium. Liv. 
Suivi d'un infinitif, il peut se tourner 
par Seulement : Solum. Cic. Tantum. 
Cic. Tantummodo. Cic. Modo. Cic. ou 
par Ne faire rien autre que : Nihil 
aliud agëre (6, is, egt, actum) nisi on 
quam. Cac. et simpl. Niki eliud nist 
ou quam. Cic. Liv. = Je sais me co0- 
tenter de peu, et Absol. Je sais me 


bus. Cic. Voy. so18. Éprouver du —, | —, Parvo contentus esse possum. Cie. 
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Qui se contente de ce qu'il a, Cor- 
tenfus suo ou rebus suis. Cic. Vous 
vous contentez de ces rhoses, Ea 
satis esse pulatis. Cic. Si l'on me 
donne cela, je m'en contenterai, {id si 
datur maihi, safis mihi cesse ducam. 
Plaut. Se contenter de ce qui est at- 
tribué, Satis superque habtre quod tri- 
buitur. Cic. L'oreille ne se cuutente 
pas de cela, Istud uuribus non satis 
est. Cic. Si tu ne le contentes pas 
d'une seule, Si und parum est (fibi). 
Plaut. Je ne me serais pas contenté 
d'un acte, j'aurais fait toute la pièce, 
Neon solum unum actum, sed (otam fa- 
bulam confecissem. Cic. Il ne se con- 
tente pas de provoquer cet acle de 
cruauté, il en est témoin, Fil: crude- 
litati non solum præest, verum eliam 
interest. Cic. Je me — de m'afliger, 
Tantum doleo. Cic. Nous aous sonimes 
contenté de jeter çà et 1à..., Tuntum- 
modo dispersimus... Cie. Il ne se con- 
lente pas d'accepter les honneurs, 
Non honores modo recipit. Suet. Je me 
— d'établir ceci, Unum hoc def- 
mio. Cic. 11 se — d'indiquer, Sañs 
Aabet notare. Quint. Lls ne se conten- 
tèrent pas de fermer les portes, 
mais ils lancèrent..., Non portas clau- 
d're satis habuerunt, sed Jaculati 


sunt.… Liv. Ils se — d'exhorter, 
Nihil aliud egerunt nisi uf horturen- 
tur. Cic. 113 se — d'inscrire Îles 


noms, Nühil aliud scripserunt quam 
nomina. Nep. I} s'est contente de 
soutenir ma cause, Vihtl aitud nisi 
meam causam susfinuit. Cic. Il se 
contentait de se promener à pied, 
Nihil aliud quam deambulabat. Suet. 
I se contenta d'exiler de Rome le 
philosophe, Philosophum nihil am- 
plius quan urbe submovit. Suet. Ne 
s'élant pas cunlenté de les punir 
quand ils étaient vivants, Non salia- 
fus vivorum pœnä. Liv. 

CONTENTIEUSEMENT, tdv. Con- 
tentiose. Quint. 

CONTENTIEUX, e08e, adj. 40 Qui 
est en debat. Controuersus, a, um. Cic. 
Controversiosus. Liv. Sen. = Droit cun- 
tentieux, Jus controuersum. Cic. Af- 
faire contentieuse, Res controversa. 
Cic. Quint. controversiosa. Liv. [Point] 

ui est contentieux entre les hommes 

od inter Aemines ambigitur. Cic. il 
2° Qui aime 4 discuter. Controuersus, 
a,um. Cic. Contentiosus. Pl.-j. Pugnar, 
gén. acis. Cic. Pl.-j. : Juridicliun con- 
leotieuse, Confentioss jurisdiclio. Dig. 

CONTENTION, 5. f. 1° Effort (en 
gén.). Contentio, onis, f. Cic. Cona- 
lus, &s, om. Cic. VOoy. EPPonT. || 
2° Grande application de l'esprit. Ant- 
mi contentio (omis). f. Cic. Voy. aPr- 
PLICATION. || 3° Vehemence. Cuntentio, 
onis, f. Cic. : Parler avec contention. 
Contente dicére. Cic. Parler avec beau- 
conp de —, Dicfre summé contentione. 
Cic. Voy. vénéuencs. || 6° Dispute, 
débat. Contentio, onis, f. Cic. Contro- 
versin, æ, f. Cie. Vuy. DISPOTS. 

CONTENU, 08, part. passé de con- 
TENIR, Voy. ce v. || Adj. Qui se retient. 
Contractus, a, um. Cic. : Passions plus 
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contenues, Studia contractiora, Cic. 
D'une voix contenue, Contracliä voce. 
Quint. D'une voix légèrement —, 
Voce paululum attenuatä. Cic. 

Content, s. m. Ce qu'une choses 
renferme. Quod (aliquä re) continetur. 
Quint. : Le contenu des livres, £a 
que libris continentur. Quint. Le — 
de ce livre, Res quas hic Liber conti- 
net. Cic. On apporta une lettre dout 
voici le —, Litteræ allatæ suni hoc 
exzemplo. Cic. Sénalus-consulte dont 
voici le —, Senaiüs consulium in ge 
verba factum. Cic. 

CONTER, v. act. 10 Faire un récit. 
Narrare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
Enarrare. Ter. Cic. Denarrare. Ter. 
Hor. : Conter une histoire, Fabulam 
ou Fabellam narrare. Ter. Cie. Homme 

ui conte bien, Narrator facetus- Cic. 
I 20 Dire. Dic’re, 0, is, diri, dictum, 
act. Cic. Eluqui, or, ‘ris, locutus sum, 
dép. (acc.). Plaut. Cic. Afferre, fero, 
fers, attuli, allatum, act. Cic. Liv. : 
Je t'ai conté toute l'aMatre, Rem elo- 
culus sum tibi omnem. Plauf. Conter 
ses secrets à qqn, Occulia alicui cre- 
dëre, o, is, didi, difum. Cic. erpro- 
mère, 0, is, prompsi, promplum. Ter. 
Je lui conte tout ce qui me préoc- 
cupe, Omnia, que me curûä aliquà a/ff- 
ciunf, Cum eo communico (as, au, 
atum, are). Cic. Conter à lous les 
voisins que je donnerai une dot, Vi- 
cinis omnibus me daturum dotem de- 
blaferare (0, as, avi, s. sup.). Plaut. 
On en conte de belles sur Curion, 
Odiosa de Curione afferuntur. Cic. 
Conter un mensonge, Mendacium di- 
cXre. Nep. En — de belles, En — à 
aq" (= lui dire des mensonges), 
Alicui verba dare, 0, as, dedi. datum. 
Cic. — des sornettes, En — de belles, 
En — à qqn (= lui dire des niaise- 
ries), Nugas alicui garrire, io, ts, ivt 
et it, itum. Plaut. Vera afferre. Liv. 
En — à qqn, — le coonrisen, Voy. 
ce ©. 

CONTESTARLE, adj. Qui peut être 
conteste. Controversus, a, um. Cic. 
Controversiosus. Liv. Dubius. Cic. 
Ambiguus. Cie. z: Être contestable, 
In confroversiam vocari posse. Cic. In 
incerlo esse. Tac. Qui n'est pas —, 
Confessus, a, um. Cic. Indubitatus. 
Quint. 11 n'est pas — que, Non 
ambigifur (prop. infin.). Pin. 

CONYESTANT, part. prés. de con- 
Tesren, Voy. ce v. || Adj. coxTes- 
TANT, ANTS. Qui contesle on justico. 
Litigans, gén. antis. Plin. =: Les par- 
lies contestantes, et S. m. Les con- 
testants, Litigantes, ium, m. pl. Plin. 

CONTESTATION, 9. f. 1° Quf. 
Refus d'acceder à qq: ch., opposition. 
Contradictio. onis, {. Tac. S'expr. 
mieux par ua v. 2 Sans qu'il y eût de 
conteslalion (— sans que personne 
s'y opposât), Contradicente nullo. 
Suet. Par esprit de —, Concertalio- 
nis studio. Cic. || Sans contestation 
Æ sans contredil), Sine controversiä. 
ic. Sine ullä controversiä. Cic. Er 
confesso. Quint. Omnium confessione. 


Vel. Indubitate. Liv. L'homme le plus | ( 
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savant sans —, Vir facile doctissimus. 
Cic. Le premier sans —, Facile ou 
Longe princeps. Cic. Indubitatus prin- 
ceps. Sen. |] 2e Dispute, debat. Contro- : 
versia,æ, Î. Cic. Las, itis, f. Cic. Dis- 
ceplatio, onis, f. Cic. Concertatuo, f. Cie. 
: Passer tout son temps en cuntesta- 
tons, Ætatem in litibus conterëre. Cic. 
Fnrmer une contestation, Controver- 
siam constiluère. Cic. Une — s'éleva 
entre eux sur.…., Înler e0s confrover- 
sia orla est de {abl.). Cæs. concertatie 
exstitit de.Plin. Être l'objet d'une —, 
Vocari in confroversiam. Cic. Terri- 
toire qui est l'objet d'une —, Ambi- 
guus ager. Liv. Il y à — sur le fait, 
Res controversiam facit. Cic. Droit 
sur lequel il y a — entre les plus 
habiles, Jus, quod inter peritissimos 
ambigifur. Cic. L'interprétation de 
l'écrit dunne lieu à des cuntestations, 
Exsistunt controversis ex scripli in- 
ferprelatione. Cic. En cas de cuntes- 
latiun, Si quid in controversiam ve- 
niat. Cic. Transiger sur le puint en 
—, De lite pactionem fac#re. Cic. 
Meltre que cb. en —, fem in con- 
troversiam vocare. Cic. adducëre. Cic. 
deducëre. Cæs. ducfre. Quint. Les 
biens de tous seront soumis à des 
contestations, Bona omnium in du- 
bium incerfumque revocabuntur. Cic. 
Sujet à couteslation, Vuy. CONTsS- 
TABUS. Avoir une — avec qqn sur 
une proprièlé, Habère controversiam 
de fundo cum aliquo. Cic. Nuus n'au- 
rons point de — ensemble, Contro- 
versia nulla erit mihi fecum. Plault. 
Être en — (en parl. des pers.), Voy. 
CONTESTER (v. neul.). 
CONTESTE. C. CONTESTATION. 
CONTESTE, £e, part. passé de 
CONTESTER (acl.) vor ce v. || Adi. 
Sur quoi il y & debat. În controversiam 
adduetus (a, um). Cic. : Être contesté, 
Ambigi, er, ëris, 8. parf., pass. Cic. 
Discrepare, +, as, pui el pavt, s. sup., 
n. Liv. Suet. În controversiam ve- 
nire, 10, is, vent, venfum, n. Quinf. 
Mais laissons dans le doute les faits 
contestés, Sed, quod discrepat, (id) 
sit in medio. Suet. Territoire con- 
testé, Ambiguus ager. Liv. Souverain 
non —, flaud ambiguus rez. Liv. 
Nous louchons à des puints non con- 
testés, Versamur in confessis. Quint. 
Le point de fait n'esl pas contesté, 
Facti controversia nulla est. Cic. Le 
fait n'est pas —, De facto constat 
gti statum, sfare, n. impers.). 
uin{. Il n'est pas — qu'il fut dicta- 
teur, Non discrepat quin dictator fue- 
rit. Cic. Il nest pas — que la 
Sibylle apnorta..…., Convenit inter 
omnes Sibyllam attulisse.…. Liv. 
CONTESTER, v. act. 1° Refuser de 
reconnaitre un droit, une pretention. In 
controversiam vucare, 0, as, avt, alurñ, 
act. Cic. ou adducère, o, is, duri, duc- 
fum, act. Cic. ou deducére, act Cæs. 
ou duc're, act. Quint. Negare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Denegare, act. 
Tac. = Ceux dont la propriété est 
contestée, Ji quorum de re disceplatur 


atum est, ari, impars. passif). Cie. 
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Terre dont la propriété ne lui fat 
pas —, Fundus quem sine ull& con- 
froverstä possedit. Cic. Nous ne pen- 
sons pas qu'on lui conteste cet héri- 
tage, Nullam arbitramur de e& here- 
ditule confreversiom eum habifurum. 
Cic. Ce que l'adversaire ne — pas, 
Id cui audwersarius non contradicit 
(de contradicëre, 0, diri, dictum, 
B.). Quint. On — 1e droit de faire 
cela, Liceaine id facére, in con- 
froversië est. Cie. Il — à celui 
qui n'est pas soldat le droit de com- 
battre, Negat jus esse (ei), qui miles 
non ait, pugnare. Cic. Ils lui con- 
testent le droit de voir la lumière. 
Negant intueri lucem fas esse ei. 
Cic. Contester à qqn le genie ora- 
toire, Oratorium ingenium alicui de- 
megare. Tac. || 2° Nier la justesse ou 
la verite d'une ch. Ncgare, 0, as, avi, 
alum, act. Cic. Infliari, or, aris, 
atus rum, dép. (acc.). Cic. Infitias 
re, 60, ts, ivi et ü, ilum (acc.). 
Nep. Refellfre, o. is, felli, s. sap., 
act. Liv. Abnuëre, 0, 13, ui, utum 
(uiturus), act. Cic. Liv. : Ils contestent 
u'on puisse distinguer le vrai du 
faux, Negant vera a falsis posse di- 
stingui. Cic. Je conteite qu'il y ait 
anne différence (= je dis qu'il n'y a 
pas...), Nihil interesse dico (is, diri, 
dictum, dicére). Cic. Je ne contesterai 
jamais que j'ai dissimulé bien des 
choses, Me multa dissinulasse, nun- 
quam duffitebor (de diffiteri, eor, eris, 
s. parf., dép. Planc. ap. Cic. On ne 
conteste pas qu'il en ait été ainsi, 
Non abnuitur ila (use. Liv. Vous 
contestez la possibilité de (infin.), 
Negatis fieri posse, ut (subj.). Cic. 
Contester la vérité, Verum inftiari. 
Cic. Ce fait que persunne ne con- 
teste, Hoc quud nemo ü infilias. Nep. 
Cuutester les traditions, Ee, quæ tra- 
duntur, refellère. Liv. Je conteste 
celle parlie de ton excuse, filam 
pariem ercusaltionts fuæ non nosco (is, 
fovi, notum, nos.Ëre). Cic. Personne 
ne — le secund point, Coput secun- 
dum omnes concedunit (de concedëre, 
0, cessi, cessum). Cic. Il — le pre- 
mier point, Primum caput non dat 
{de dare, 0, dedi, datum). Cic. Je 
— la proposition d'Épicure, Non 
concedo Epicuro (au dat.). Cic. Cette 
prupusitiun que l'on ne peut cou- 
tester, fllud, quo certius nihil esse 
otest. Cic. Chose que personne n'ose 
—, Res quam omnes certissimam pu- 
fant. Cic. [Ce] qu'ils contestent, Quod 
minime ülli volunt {de velle, vobo, vis, 
vult, voluti). Cic. Je le conteste, Nego. 
Cie. Je ne le — pas, Non nego. Cic. 
Concedo. Cie, 

Conresrun, v. D. Disputer, débattre. 
Litigare, o, as, avi, afum, n. Cic. AL 
tercari, or, aris, afus sum, dép. Css. 
Controversiem facëre, io, is, feci, fac- 
fum. Cic. = Contester fort vivement 
avec ga Cum aliquo acerrime liti- 
gare. Cie. Qu'ont-ils à — avec moi? 
Mecum quid kabent lilium ? Cic, Sur 

uoi contester-vons (ensemble)? Qua 
ra litigaiis inter vos? Plaut. 
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CONTEUR, s. m. 1° Celui qui fait 
un conte. Narrator, oris, m. Cic. Fa- 
bulator, m. Sen. Suet, =: Conieur 
agréable, Narrater facetus. Cic. Fa- 
bulator elegans. Sen. || 2° Colui qui 
debite des choses fausses ou frivoles : 
Ua conteur, Ua — de sornettes, de 
chaasons, de fagots, Nugator, orts, 
æ. Plaut. Cic. 

CONTEXTE, ss. m. L'ensemble des 
idees d'un texte. Contertus, üs, m. Cic. 
Quint. 

CONTEXTURE, 8. f. Enchalnement 
de parties. Contertus, üs, m. Lr. || Fig. 
La contexture du discours, Contextus 
sermonis. Quint. Orationis filum (1), a. 
Cic. Dans toute la — du discours, 
In toto quasi contextu orationis. Cic. 

CONTIGU, uë, adj. Qui touche à. 
(Alicui rei ou Cum re) continens, 
gén. entis. Cic. (Alicui rei) adjunctus, 
a, um. Cic. ou junctus. Cic. où con- 
junectus. Nep. Liv. ou continuatus. 
Cic. ou continuus. Sen. =: Terres con- 
tiguës à ce fonds, Prædia continenfia 
où adjuncta huic fundo. Cic. Cuntigu 
à la Cilicie, Cum Cilici& continens. 
Cic. L'air est — à la mer, Aer mari 
continuatus ef juncius est. Cic. Être 
— à la Carie, Cariam contingêre, 0, 
is, figi, factum. Liv. Être — à la 
Cilicie, Cilicram atiingfre. Cic. Voy. 
conrixer. || Forèls conliguës (les 
unes aux autres), Continentes siluæ. 
Cæs. Terres —, Continui agri. Suet. 
Les poutres sont —, Trabes inter 
se contingunf. Ces. Construire deux 
maisons —, Binas domos confinuare, 
o, as, aui, afum. Sall. 

CONTIGUITÉ, 8. f. État de deux 
choses qui se touchent. Continentia, z, 
f. Muer. Cohzærentia, f. Macr. 

CONTIVENCE. C. CHASTETÉ. 

À. CONTINENT, ENT. C. CUHASTE. 

2. CONTINENT, 8. m. Étendue 
vaste et continue de terre. Terra æ), 
continens (entis), f. Cic. Nep. et pl. 
souv. Conlinens, entis (abl. e et à), 
fém. Cz2s. Nep. Liv. : [Ce pays] est 
éloigné de aotre continent, Distat ab 
hujus (errz confinuatione. Cic. 

CUNTINENTAL, ALE, adj. 40 Qui 
forme un continent. Confinens, gén. 
entis. Nep. : Terre continentale, Terra 
continens. Nep. || 2° Situé sur le 
continent. *{n confinenti positus, a, 
um = Nations continentales, * Conti- 
nenlis gentes (Sm.). || 3° Situé sur 
le continont europeen : Nations coati- 
nentales, * Gentes continentis Europe. 

CONTINGENCE, 8. f, Éventualite; 
possibilité qu'une ch. arrive ou n'arrive 

. Voy. ÉVENTUALITÉ, POSSIBILITÉ. 

CONTINGENT, ENTE, adj. 1° Even- 
tuel, casuel. (Qui peut ac pas étre) 
Non necessarius, a, um. Cic. (Qui est 
soumis an hasard) Ir casu positus. 
Cie. =: Le futur contingent, et S. m. 
Le — (— ce qui peut arriver on 
a'arriver Pas), Incertus (i) reliqui 
temporis eventus (&s), em. Cic. Incerti 
(orum) casus pu m. pl. Cic. For- 
funæ incerta (orum), 0. pl. Cic. || 2° 
Qui revient à chacun dans un partage. 
Ratus, e, um. Cic. : La portion con- 
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tingente, et S. m. Le contingent, 
Rata (æ) pars (artis), f. Cic. Priver 
les alliés de la portion dn batia qni 
leur est contingente, Poriione prrdz 
socios fraudare. Just, |} 3° Qui doit 
être fourni par chacun. Ratus, a, um. 
Cic. = La part contingente, et S. m. 
Le contingent, Rate (æ) pars (artis), 
f. Cic. [tre taxé) pour 8a part coo- 
tingente, Pro portiune. Cic. Fourarr 
son contingent en argent, Pecuniam 
pro parte cunferre. Cic. Ordonner 4 
qq de fourair son — de blé, Ali 
cui pro porfione frumenfum imperare 
Cic. Un — de soldats, et absol. Un 
—, ‘Ralus (t) militum numerus (ft), 
m. (Szu.). Fournir son —, Suum 
numerum conferre. Cæs. Fournir uo 
double — de cavalerie, Duplici numero 
equitum fungi (dép.). Val. Chaque 
canton fournit un — de cent soldats, 
Centeni ex singulis pagis sunt (milites). 
Tec. Fixer le — que doit fourair 
chaque État, Aurilia singularum civi- 
tatum describfre. Just. Ordonner aux 
États de fournir leur — de cavalerie, 
Équutes civitatibus imperare. Czs. 
Réunir les cuntingents des pays voi- 
sin3, Cohortes (ou Milites) er finiti- 
mis regionibus contrah#re. Cæs. 
CONTINU, 0e, adj. 1° Non divisé 
dans son etendue. Continuus, 4, um. 
Liv. Continens, gén. entis. Liv. Cæs. 
Perpeluus, a, um. Cic. Cæs. = Forlih- 
cations continues, Perpetuz muni- 
fiones. Cæs. || 2° Non interrompu dans 
sa durée. Conlinuus, a, um, Cic. Con- 
fenualus. Cic. Confinens, gén. entis. 
Cic. Perpetuus, a, um. Cic. Assiduus. 
Cic. 3 Manquer pendant huit mois 
cuatinus, Menses octo continuos deesse. 
Cic. Pendant deux ans —, Perpetuum 
biennium. Ter. Combattre pendant 
six heures continues, Continenter sez 
horis pugnare. Cæs. Faire une ch. 
pendant deux jours et denx nuits 
continus, Rem biduo duabusque nocti- 
bus conlinuare, 0, as, avi, aura. Plin. 
Fièvre continue, Perpetua febris. Cic. 
Continens sine intermissione febris. 
Cic. Pelite fèvre —, Assidua febri- 
cula. Planc. ap. Cie. Mouvement cun- 
tinn, Counfinuata motio. Cic. Travail 
— de tuus les jours, Continens labor 
omnium dierum. Cæs. Liv. Séjour —, 
Perpetua permansio. Cic. Cri —, Con- 
tinuus clamor. Cic. Par une corres- 
pondance continue, Episiolarum assi- 
duitate. Cic. : 
À LA CONTINUE, loc. adv. À la lon- 
gue. Voy. LONG. 
CONTINUATEUR, TRICE, 8. Masc. 
et féo. Celui, Celle qui continue. S'expr. 
par ua v. = Etre le cuntinuateur d'un 
ouvrage de qqn, Operi alicujus succe- 
dëre, 0, 1s, cessi, cessum, n. Plin. 
Voy. conTiNuEn (act.) 20. 
CONTINUATION, 9. f. 10 Aclion 
de continuer ou de se continuer. Per- 
severantia, Z, f. Just. Persecutio, 
onis, f. Apul. S'expr. mieux par un 
v. : La continuation de la guerre, 
Belli perseverantia. Just. La — d'une 
alaire, Negolii persecutio. Apul. La 
— des cérémonies lui fut impossible, 
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Cærimonias persequi non poluit. Cic. 
La — des œuvres interrompues n'est 
pas facile, Non facile (est) interrupta 
contezëre. Cic. Voy. coNTINUER. || 
29 Prolongement. Accessio, onis, f. Cic. 
S'expr. mieux par un v. = Les terres 
qui sont la continuation de ce do- 
maine, Prædia huic fundo continentia. 
Cic. Forêts qui sont la — des mon- 
lagnes, Nemora continuala montibus 
an dat.). Curt. Le cou est la — de 
‘épine dorsale, Collum conlinuitate 
spinæ porrigitur. Plin. La Mésopo- 
taie est la — de l'Arménie, Arme- 
nia inilium Mesopotamis facit. Plin. 
La Sicile qui autrefois était la — du 
Brutinm, Sicilia quondam Brulio agro 
{au dat.) coherens. Plin. 
CONTINUEL, ELLE, adj. Qui dure 
sans interruption. Continuus, a, um. 
Cic. Continens, géo. entis. Cæs. Perpe- 
fuus, a, um. Cic. Assiduus. Cic. Con- 
tinuafus. Curt. : Malheurs continuels, 
Continua incommoda. Cæs. Le soin 
continuel de lon salut, Assidue ou 
Perpetua cura salutis (us. Cic. Les 
soins continuels da médecin, Medici 
assiduitas ,atis), F. Cic. La présence 
continuelle des amis, Quotidiana ami- 
corum assiduitas. Cic. Guerres conti- 
auelles, Bella continentia. Cæs. assi- 
dua. Cic. A cause des guerres —, 
Propter assiduitatem bellorum. Cie. 
Une plaie continuelle, fmber conti- 
nens. Liv. Pluies continuelles, Assi- 
dui imbres. Cic. Larmes —, Assiduæ 
lacrimæ. Cic. Babil continuel, Sine 
intervallo loquacrtas. Cic. 
/ CONTINUELLEMENT, Adv. Sans 
interruption. Assidue. Cic. mienx que 
Assiduo. Plaut. Plin. Perpeluo. Ter. 
Cic. Semper. Cic. Continenter. Cæs. 
Liv. Traduct. diverses 2 Il était con- 
tinucllement avec moi, Fuit assiduus 


mecum. Cic. Étudier —, Studia nun- 
quam intermil{Ëre, 0, is, misi, mis- 
sum. Cic. Le ciel brille —, Non 


intermit(it cælum nitescëre. Cie. Il 

aous décrie —, Detrahëre de nobis 

non cessaf (de cessare, 0, avi, afum). 

Cic. Je l'appelle —, Eum uocare non 

desino (is, sivi et si, situm, sinère). 
ic. 

CONTINUER, v. act. 4° Poursuivre 
ce qu'on a commoncé soi-même. (Rem) 
persequi, or, ëris, seculus sum, dép. 
Cic. ezsequi, dép. Cic. (In re) perse- 
verare, 0, as, avi, Gfum, n. Cic. per- 
stare, o, as, stiti, sfaturus, n. Liv. 
Qaf. (Rem) pergëre, o, is, perreri, 
perreclum. Cic. : Continuer les céré- 
monies, Cærimonias persequi. Cic. — 
ses entreprises, son entreprise, In- 
cepla persequi. Liv. ezsequi. Liv. In 
inceplo persiare. Liv. — la guerre, În 
bello perseverare. Liv. — des œuvres 
interrompues, Inferrupla conterëre, o, 
is, ferui, fezfum. Cic. — son che- 
mio, Pergére iter. Ter. Sall. Cæs. 
viam. Cic. Conlinne ton chemin, 
Pergé ire, et simpl. Perg”. Cic. — le 
chemin qui te reste à faire, Perg” 
conficére ler reliquum. Cic, Conli- 
auer sa route (sur mer}, Cursum te- 
nère, ce, es, lenui, fenfum. Css. — 


CONTI 


la pièce jusqu'au bout (en perl. d'un 
acteur), Fabulam peragère, o, is, egi, 
actum. Cie. Ne pas — 9a route, le 
comhat, un ouvrage, Iter, Prelium, 
Opus infermiliËre, o, is, misi, missum. 
CæZs. — toujours ses études, Nun- 
quam intermilière sfudia. Cic. Voy. 
conrmuen (neut.) 4°. [| 2° Donner 
suite à ce qu'un autre & commencé. 
Ercipère, io, is, cepi, ceplum, act. 
Liv. Succed”re, 0, is, cessi, cessum, 
n. (dat.). Plin. = Continuer le com- 
bat, Pugnam ezxcip#re. Liv. — qqo, 
— l'ouvrage de qqn, Operi alicujus 
succedëre. Plin. || 3° Prolonger qq. 
ch. dans l'ôtendue. Proferre, fero, fers, 
fuli, latum, act. Cæs. Promouëre, 0, 
es, moui, molum, act. Sue. = Conti- 
auer ses retranchements, Munitiones 
proferre. Czs. — les murailles jus- 
qu'à Ostie, Promovére mænia Osiiä 
fenus. Suet. — une tour (= l'élever 

lus haut), Turrim in alittudinem ef- 
Ferre. Czs. || 4° Prolonger dans la du- 
reë. Proferre (voy. 3°), act. Cic. Pro- 
ducère, o, is, duxi, ductum, act. Cie. 
Protrahfre, o,1s, {rart, frac{um, act. 
Suet. Ertendfre, 0, is, lendi, tenfum 
et lensum, act. Liv. PI.-j. Prorogare, 
0, @s, avi, atum, act. Frontin : Con- 
tiauer la conversation jusqu'à une 
heure avancée de la nuit, Sermonem 
in muliam noctem producëre. Cic. — 
le combat jusqu'à la nuit, Pugnam 
ad noctem extendère. Liv. — les fes- 
ins jusqu'à l'aube, Convivia in pri- 
mam lucem profrahëre. Suet. — un dé- 
lai, Diem larius proferre. Cie. — le 
consulat, Consulatum extendëre. Pl.-j. 
— le temps de la préture pour nne 
seconde année, Spatium præluræ in 
alterum annum prorogare. Frontin. 
— une charge à qqn, Voy. 5e. || 6° 
Maintenir qqn dans un emploi = Con- 
tiquer qqn dans son gouvernement, 
Provinciam alicui prorogare, 0, as, 
avi, atum. Cie. — qqa dans sa charge, 
Magistratum alicui continuare. Liv. 
— César dans son commandement 
pour Cinq ans, Quinquennii umperium 
Cæsari prorogare, Cic. — un consul 
dans ses fonctions pour un an, {mpe- 
rium consuli in annum propagare. Liv. 

ConrinuEn, v. neut. do No pas s'in- 
terrompre dans ce qu'on a commencé. 
Pergère, 0, is, perrezi, perreclum, D. 
Cic. Perseverare, 0, as, avi, afum, 0. 
Cic. Perstare, 0, as, atili, sfafurus, n. 
Cic. Persequi, or, éris, seculus sum, 
dép. Liv. Insequi, dép. Cic. Qaf. 
Instare, 0, as, stiti, staturus, n. Cic. = 
Continuer de marcher, Pergère iter. 
Sall. viam. Cie. Pergëre ire. Cic. — 
jour et nait de marcher, Ifer die et 
nocle continuare, 0, as, avi, afum. 
Cæs. En couotinuant d'avancer, on 
troave les plaines, Campi deinde porro 
(sunt). Pl.-j. Continue de m'expli- 
quer, Perg® mihi explicare. Cic. — à 
arler de César, Pergë de Cæsare. Cic. 
Fu continues à rapnorter cela au 
corps, Perstas ad corpus ea referre. 
Cic. Continuer de demander, Quæ- 
rendo persequi. Liv. Il conliaue à de- 
mander, Insfat poscère. Cic. 11 conti- 


procurril 
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nua de protéger, Institit tuert. Ney. 
Si vous continuez à vous montrer 


iosopportables, Si porro odios esse 


ergitis. Ter. Il continue de faire, 


Facëre perseverat. Cic. Continuer à 
injurier, Perg#re in maledicia. Cie. 


Tu n'as pas contiqué de m'écrire, 
Mihi lifteras mit(fre interrisisir. Cic. 


Voy. cessen. 11 continua de plenvoir 


peadant deux jours, Continuum bi- 
duum gluit. Liv. Coalinuer d'exister, 
© 


Vos. 1} Absol. Continue comme 


lu as commencé, Pergë, ut insfituisti. 
Cic. Persevera, ut cœpisti, Sen. — 
comme tu fais, Pergë, ut facis. Cic. ut 
agis. Cic. Je Conlinuerai (à parler), 
Pergam. Cic. Insequar longius. Cic. 
Continue (à parler), Porro loquire. 


Plaut. — (à avancer), Porro ire pergas. 
Liv. || 2° S'étendro, se prolonger. Voy. 
Se conringen 20. || 80 Durer. Conti- 
aucri, Or, aris, afus sum, pass. Cels. 
Tenëre, 60, es, lenui, fentum, n. Liv. 
Manëre, e0,es, mansi, mansum, n. Cic. 
Permanère, u. Cic. Persiare (voy. 1°), 
n. Ov. = Si les fièvres continuent, 


Si febres confinuantur. Cels. L'incen- 


die continua pendant deux nuits et 
un joar, Incendium per duas noctes 
ac diem unum lenuif. Liv. Pluie qui 
conlinue sans interruption, Continens 
imber. Liv. La guerre —, Bellum ma- 


nel. Liv. Le mauvais temps —, Perstat 


kiems. Ov. Continuer jusqu'à une 
heure avancée du jour, In multum 
diei procedëre, 0, 13, cessi, cessum, 
a. Liv. Le combat coalinuait depuis 
plus de six beures, Continuis jam 
amplius horis pugnabatur. Cæs. 

e CONTINUER, v. pron. 1e Être 
poursulvl. Peragi, or, #ris, actus sum, 
pass. Cic. || 2° Se prolonger dans l'es- 
pace, s’etendre. Continuari, or, aris, 
atus sum, pass. Liv. Profendi, or, 
Éris, lentus sum, pass. Plin. Procur- 
rêre, 0, is, cucurri el curri, cursum, 
n. Col. Plin. Ezcurrêre, 0, is, cucurrs 
mienx que curri, cursum, n. Liv. 3 
Les bâtiments se continuent jusqu'aux 
murs, Ædificie mæœnibus (au dat.) 
continuantur. Liv. Se continuer jus- 
qu'à la Bactriane, Protendi ad Bac- 
fros usque. Plin. Montagne qui se 
continue vers l'Occident, Mons qui 
in Occidentem. Col Le 

romontoire se — jusque dans la 
aute mer, Promoniorium in alturm 
ercurrif. Liv. Retranchements qui 
se continuent sans interruption jus- 
qu'aux redoules, Perpelus muni- 
fones perduciæ in castella. Cic. 
L'Apennin qui se continue sans in- 
terruption jusqu'au détroit, À penni- 
nus perpeluis jugis fendens ad fretum. 
Plin. Chalne de montagne qui se — 
le long du rivage, Afonies perpetuo 
tractu prælenfi oræ (au dat.). Plin. 
1] 3° Se prolonger dans le tompa 
onfinuarti, Or, Gris, lus sum, pass. 
Cic. Tenëre, v0, es, tenui, lentum, 
n. Quint. Manëre, eo, es, mansi, 
mansum, n. Cic. Permanëre, n. Cie, 
Durare, 0, as, avi, atum, n. Tac. 3 
Cette liberté s'est continuée jusqu'à 
ce jour, Hzc libertas usque ad hoc 
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tempus confinuata permansit. Cie. La 
coutume s'est —, Tenuif consueludo. 
Quint. La famille des Claudius s'est 
— sans mélange depuis Attus Clau- 
sus, Claudii ab Atio Clauso continui 
duraverunt. Tac. Gémissement qui se 
coutinue du premer mot jusqu'au 
dernier, Ab erordio usque ad uitimam 
vocem continuus gemultus. Quint. 

CONTINUITÉ, $. f. 1° Liaison des 
parties d'un tout. Continuatio, onis, f. 
Cic. Perpetuttas, atis, f. Cic. Series, 
ei, . Cie. Tenor, oris, masc. Quint. 
Continuitas (tr. rare), atis, f. Varr. 
Plin. : Rompre la continuité des 
choses, Rerum tenorem interrumpêre. 
Liv. Solution de — dans le rempart, 
Muraille qui présente une solution 
de —, Intermissa mœnic. Liv. Murus 
interruptus. Sisen. Présenter une s0- 
lation de —, {ntermititËre, 0, is, misi, 
missum, 0. Cæxs. l'résenter des solu- 
tions de — (— des fissures), Runis 
hïere, 0, as, avi, atum, n. Col. (Voy. 
encore 2). Avec —, Continue. Varr. 

2° Dures continue. Continualio, onis, 

. Cæs. Perpeluitas, atis, f. Cic. Assi- 
duitas, f. Cic. Tenor, oris, masc. Plin. 
5 La continuité des pluies, des tra- 
vaux, Continuatio imbrium: Cæs. la- 
borum. Vell. Suet, La — des guerres, 
Bellorum assiduitas. Cic. continuatio. 
Veil. La — du froid, Aigoris fenor. 
Plin. Solution de —, Infrrmissio, onis, 
f. Cic. Avec —, Continenter. Cæs. 

CONTINÜALENT. C. CONTINUGLLE- 
MENT. 

CONTONDANT, anNTE, adj. Qui 
blesse sans percer. Relusus, a, um. 
Ov. : Un instrument contondant, Re- 
tusum lelum. Ov. Frapper avec un 
instrument —, Hebets icfu contun- 
dÿre. Ov. 

CONTORSION, s. f. 4° Action de 
tordre. Voy. Tronsion. || 2° Torsion 
violente des muscles. Distortio, onts, Î. 
Cels. =: Le visage fait des contorsions, 
Os cum molu quodam peruertilur (pas- 
sif de pervert#re, 0, is, verii, versum, 
Ces. |} 3° Geste ridicule, grimace. (En 
géo.). Distor(:», ontis, [. Cic. Deprava- 
tio, F. Cic. Distortus (ÿ) gestus (üs), m. 
Quint. (En parl. du visage) Distortus 
(5) vultus (us), m. Quint. : D'abum- 
nables contorsions, Afotus odiosiores, 
m. pl. Cic. Faire des — (= des gri- 
maces). Os sibi distorquëre {e0, es, 
torsi, fortum). Ter. On fait des —, 
Ora turquentur. Cie. 

CONTOUR, 8. M. 4° Ligne qui 
termine un corps arrondi. Circuilus, 
&s, m. Cic. Circumscriptio, onis, f. 
Cic. Ambitus, üs, m. Plin. Circum- 
ductus, üs, m. Quint. : Le contour de 
la terre, Circumscriplio terrz. Cic. Le 
— du globe terrestre, Mundi glubusi 
extremitus (atis\, f. Cic. Le — de 
l'Océan limite le globe terrestre, 
Oceunus orbem ferrarum ampleru finit. 
Liv. Enveronner les terres par un 
vaste —, Terras magno ambilu cir- 
cumag%re, 0, is, egi, aclum. \el, Le 
— d'une roche, Circuifus rupis, Curt, 
Ligoe formant le — [d'une sur- 
face], Lin.a (æ#) céreumcurrens (eniis), 
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f. Quint. Contours [d'une figure], Li- 
neamente (érum) exfrema (orum),n. pl. 
Cic. — du corps, Corporis linenmenta. 
Liv. Portrait où l'on a seulement indi- 
qué les —, Umbra hominis lineis cir- 
cumducta. Plin. Tracer les — d'une 
vmbre, Lineas exiremas umbræ cir- 
cumscribére, 0, is, scripsi, scriplum. 
Quint. jPeintre} qui a remporté la 
palme pour les —, In lineis ertremis 
palmam adeptus. Plin. || 20 Enceinte. 
Voy. ce m. || 3° Anc. Les alentours. 
Voy. ce m. 

CONTOURNENR, v. act. 1° Tracer Île 
contour do = Conlourner une ombre, 
Extremas lineas umbræ circumscri- 
bre, 0, is, scripsi, scriptum. Quint. 
1] 2° Passer autour do. Circumire ou 

ircutre, 60, is, fui et ti, tfum, acl. 
Cic. Liv. = Contouruer les Îles, Insu- 
las circumire. Plaut. Suet. Voy. Faire 
le roon de. || 3° Tourner de travers, 
deformer. Disiorquère, 20, es, lorsi, 
turtum, act. Cic. Intorquére, act. Cic. 
Delorquére, act. Cic. Torquére, act. 
Cic. Depravare, 0, as, avi, afum, act. 
Plin. : Contourner son menton, Bfen- 
tum intorquère. Cic. Les excès con- 
touroent Îles articulalions, Libidines 
articulorum depravationes efferunt (de 
afferre, fero, fers, alluli, alim). 
Sen. Se contourner le visage, Os sidi 
distorquére. Ter. Visage contourné, 
Distortus vultus. Quint. Jambes con- 
tournées, Depravata crura. Varr. 
Pieds tout à fail contournés, Pedes 
distortissimi. Suet. Avoir tous les 
membres —, Omnes partfes corporis 
detortas habëre. Cic. || 4° Fig. Donner 
4 qq. ch. un tour force. Contorquére, 
co, es, torsi, fortum, act. Cic. : So- 
phismes conlournes, Contorta sophis- 
mata. Cic. Discuurs conlourné, fn- 
torta orafio. Plaut. Pelits arguments 
un peu contourués, Lontortule con- 
clusiunculæ. Cie. Forme de proposi- 
uon plus contournée, Genus enun- 
fiandi disfortius. Cic. Parler d'une 
manière —, Contorte dic#re. Cic. 

Se conToonxen, v. réf. Sc tourner 
de travers, se deformer. Se lorquêre 
(eo, es, lorsi, tortum). Sen. Torqueri, 
eor, ëéris, (orlus sum, pass. Gi. : 
Articulations qui se conlournent, Ar- 
ficuli se (orquentes. Sen. La bouche 
se contourne, Os (orquelur. Cic. 

CONTRACTANT, part. prés. de 
CONTRAUTER, Voy. ce v. || Adj. con- 
TRACTANT, ANTE. Qui s'ongag6 par 
contrat. Confrahens, gén. entis. Cod. 
= Les parties contractantes, et S. m. 
Les contractants, Contraciores, um, 
NU Cod. Contrahenies, ium, m. pl. 

od, 

CONTRACTE, adj. Où doux syllabes 
se reunissent en une seule. Contractus, 
a, um. lY'apr. Cic. (Ur., xtv et xcvi). 

CONTRACTER, v. act. 1° Ros- 
serrer los parties d'un tout. Contrahwre, 
0, 18, truri, tractum, act. Cic. Addu- 
cre, 0, ts, duri, ductum, act, Quint. 
Sen. Adstringfre, 0, is, strinri, siric- 
fum, acl. Quint. = Contracter ses mem- 
bres, ContrahËre membra. Cic. — son 
front, Frontem conirahfre. Cic. addu- 
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cère. Quint. Sen. adstringëre. Sen. — 
ses lèvres, Labra adstring#re. Quint 
|| 2° Reunir deux syllabes en une seule. 
ontrahëre {(voy. 1°), act. Cic. : Con- 
tracter deux syllabes en une seule, 
Syllabam ex duabus in unam cogére, 
0, 18, egi, actum. Quint. — des 
noms, Nomina confrahëre. Cic. |} 3° 
S'engager par un contrat, etc.; con- 
clure (une affaire); former (une liai- 
son). Contrahëre (voy. de), act. Cic. 
Jungÿre, o, is, junri, junclum, act. 
Liv. : Contracter mariage, Matrimo- 
nium confrahëre. Suel. Just. Voy. Se 
MARIER. Alliance (= parenté) contrac- 
tée entre César et Pompée, A ffinitas 
inter Cæsarem el Pompeium contracta. 
Vell. Contracter une alliance (= une 
parenté), Afintitatem adstringère, 0, 
is, séminzi, strictum. Plaut. — avec 
qqn une alliance (= une association), 
ocietatem cum aliquo facFre, io, ts, 
feci, factum. Cæs. contrahëre. Dig. 
coire, eo, is, ivi el ii, ilum. Dig. — 
une alliance avec ane nation, Fœdus 
cum gente jung’re. Liv. Societate et 
fædere gentem sibi adungère. Czs. — 
aœilié, Amicifiom contrahëre. Cic. 
jungère. Cic. — avec qqa des liens 
d'huspilalrté, ospitium fac7re cum ali- 
quo. Cic. — querque engagement avee 
qn, Aliquid cum aliquo contrahëre. 
ic. — un engagement avec qqo, 
Alicui sponsione obligari, or, aris, 
atus sum, pass. Cic. — des dettes, 
Æs alienum contrah#re. Cic. confiare, 
0, as, avi, afum. Sail. || Absol. Cou- 
tracter, avec qqn: Pacisci, or, 
ris, pactus sum, dép. Cic. Cum ali- 
quo pacisci. Cic. l 4 Acquerir, gagner, 
prendre. Contrahëre (voy. lo, act. 
Cels. Col. Quint. Concipère, io, is, ce 
pi, crplum, act. Cic. Col. Suscipére, 
act. Cic. Reciprre, act. Col. Accipfre, 
act. Quint. Cayëre, io, is, cepi, cap- 
tum, act. Cic. : Contracter une mala- 
die, Morbum concip’re. Col. contra- 
h're. Suet. Plin. Noram concip”re. 
Col. Morbo tentari. or, aris, alus sum, 
pass. Cic. 11 contracte la maladie, In 
eum morbus transit (de tranusire, eo, 
fui et it, ifum, n.). Plin. Contracter 
un gait, Saporem recinëre. Col. — nn 
goût de moisi, Mucorem contrahFre. 
ol. — un goût acide, ainer, Concipère 
acorem, amaritudinem. Col. L'esprit 
contracte une sorte de rouille, Afens 
quemdam situm ducit (de ducfre, o, 
duri, ductum). Quint. Tache contractée 
dans la guerre, Macule bello suscepta. 
Cic. Contracter ces défauts dans les 
écoles, AccipÆre e schulis mala ista. 
Quint. — des vices, Vitia concipère. 
Cic. — une habilude, Consuetuiinem 
cap"re. Cic. Inimitiés contracices, 
Inimicitiæ concepts. C»s. Cuntracter 
l'espril de lutte, Certamen animo im- 
bibëre, o, is, bibi, 8. sup. Liv. 

Se conThacren, v. 10 Réf. Se res- 
sorrer. Se contrah#re (0, is, trari, 
tractum), Cic. Se adsiringëre (0, is, 
strinzi, sérictum). Cic. Conirahi, or, 
Éris, fractus sum, pass. Cels. Ad- 
siringi, or, Eris, siriclus sum, Pass. 
Cie. : Les poumons se contractent, 
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Pulmones sa contrahunt. Cic. ] 
Proa. Étro réuni on une seule sy 
Contrahi COÿ- 10), pass. Ci. || 3° 
Être conclu, forme. Jungi, or, éris, 
junctus sum, pass. Liv. Contrah 
(roy 10), pass. Up. : Il se contracte 
es associations, Sociefates contra- 
huntur. Ulp. || 6° Être acquis, gagné, 
pris. Contrahi (voy. 1°), pass. Cels. 
el tous les passifs des v. act. rilés 
à coxrnacren 4e =: Le rhume se con- 
tracte.…, Tussis cuntrahitur... Cels, 
CONTRACTILE, adj. Susceptible 
de se contracter. * Qui, Quæ, Quod se 
contrah®re potest (Sm.). 
CONTRACTION, 8. f. 1° Rosser- 
rement, raccourcissement. Contractio, 
onis, f. Cic. S'expr. souv. par on v. 
: Coatraction du front, Frontis con- 
fractio. Cic. — des nerfs, Nervorum 
intentio. Col. confractio. Scrib. con- 
ductio. C.-Aur. — des muscles, Mus- 
culorum conductio. C.-Aur. — de la 
bouche, Oris concursus (üs), m. Quint. 
Par la — des imteshins, Adstringen- 
fibus se intestinis. Cic. Il y a — des 
oumons, Pulmones se contrahunt. 
ic. Voy. Se conTnacren. || 2° Rou- 
nlon de deux syllabes en une seule. 
Coiltus, &s, m. Quint. 
CONTRACTUEL, 8LLB, adj. Stipulé 
par contrat. Voy. 8TIPULER @l CONTRAT. 
CONTRACTURE, s. f. 1° Retrecis- 
sement dans le haut d'une colonno. Con- 
trectura, æ, f. Vitr. [| 2° Rigidité des 
muscles. Conductio, onis, f. C.-Aur. 
CONTRADICTEUR, 8. m. 1° Ce- 
lui qui contredit. (/s) qui contradicit. 
Cic. ({s) qui contra disputat. Cie. = Il 
n’y avait en qu'an cuonlradicteur, 
Unus contradirerat. Cic. lortensius 
sera mon —, Morfensius contra me 
est dicturus. Cie. Sans trouver de —, 
Nullo contradicente. Suet. Une foule 
de coatradicteurs, Catervæ contradi- 
cenlium. Cic. Voy. conrrenine. || 4° 
Celui qui a qualité pour contredire. Con- 
tradictor, omis, m. Dig. 
COXTRADNICTION, s. f. do Action 
de contredire. Contradictio, onis, f. 
Tac. Quint. = 11 n'y aura pas lieu à 
contradiction, Contradictioni locus non 
erit. Quint. Cela ne souffre aucune 
—, Hoc in confesso est. Sen. Sans —, 
Nullo contradicente. Suet. Ses con- 
tradicuons son! des faux-semblants 
pour déguiser ses flatteries, Liligare 
se simulans, blanditur. Cic. Être en 
contradiction avec qqn, Voy. con- 
rAEDIRE. Esprit de —, Concertationis 
studium. Cic. || 2° Action de se con- 
tredire, Inconstantia, z, f. Cic. 2 Les 
contradirlions de Platon, Plafonis in- 
constantia. Cic. Préjugés qui ne sont 
que —, Opiniones quæ in marimä 
inconstantiä versantur. Cic. Il y a là 
de ta pari une contradiction ridi- 
cule, Ridicule es inconstans. Cic. Au- 
cuo art ne présente plus de contra- 
dictions, Ars nulla est inconstantior. 
Plin. Ces paroles sont un lissu de —, 
Hæc dicuntur inconstantissime. Cic. 
Ton discoura n'était qu'un issu de —, 
Tot& in oralione tuä lecum ipse pug- 
nabas. Cic. Être en contradiction avee 
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soi-même, Voy. Se conwraenine. || 
89 Opposition, incompatibilité (entre des 
ch.). Repugnaniie, æ, f. Cic. Discre- 
pantia, f. Cie. Dissensio, onis, f. Cic. 
: Contradictioa entre l'utile et l'hon- 
aëête, Utilium cum Aonestis dissensio. 
Cic. Ces choses renferment des cun- 
tradictioas, sont en contradiction, Il 
y a — entre ces choses, Voy. Être 
CONTRAADICTOINE 20. [| y a — à ce 
que, Vov. Îl est conNraapicrorne 
que. Ses actes sont en — avec ses 
paroles, Facta ejus cum dicfis discre- 
pant (de discrepare, o, pui el paui, s. 
sup., n.). Cic. Etre en — avec le 
sentiment populaire, Discrepare ab 
opinione populari. Cic. L'intention est 
en — avec l'écrit, Voluntas cum 
scriplo dissentil (de dissentire, io, 
sensi, sensum, o.). Cic. Les paroles 
sont en — avec les sentiments, Ver- 
ba ab animo dissentiunt. Quint. La 
vie est en — avec la parole, Ora- 
tioni vila dissentit. Sen. Qui implique 
C. le suiv. 2e. 
CONTRADICTOIRE, adj. 1° En 
pari. d'un arrèl. Rendu après que les 
partios ont ête entendues; fait en pré- 
sence des parties. Contradictus, a, um. 
Dig. : Jugement contradictoire, Con- 
fradictum judicium. Dig. || 2 PI. 
souv. Qui implique contradiction. Con- 
trarius, a, um. Cic. Diversus. Cic. : 
Contradictoire à qq. cb., Contra- 
rius alicujus rei on alicui rei. Cic. 
Opinions contradictoires, Opiniones 
inter se contrariæ. Quint. Goùts —., 
Studia contrana ou diversa ou inter 
se pugnantia. Cic. Lois —, Discre- 
antes inter se leges. Cic. Contrarie 
eges. Quint. Dire des choses —, Pu- 
gnantia loqui. Cic. Ces choses sont 
—, Hæc inter se repugnant où pugnant 
(de pugnare, 0, avi, atum, n.). Cic. 
inter se discrepant (de discrepare, 
,, pui et geri, s. Sup., n.). Cic. 
Qu'y a-t-il de plus contradicioire que 
de n'exister point et d'être misé- 
rable? Quid (am pugnat quam (rum) 
miserum esse, qui non sit? Cic. Il est 
qu'ua homme inaccessible à la 
crainte Soit vaincu par la cupidité, 
Non est consenfaneum, qui metu non 
frangatur, eum frangi cupiditate. Cic. 
Il est tout 4 fait — que la mème 
personne soit heureuse et accablée 
de maux, Iilud vehemenier repugnat 
eumdesn ef beatum «sse et malis oppres- 
sum. Cic. 
CONTRADICTOIREMENT, adv. 
4° Après que los parties ont êté enten- 
dues. Uträque parte audifä. Dig.: Après 
avoir entendu contradictoirement Ple- 
minius et lestribuns, Inter Pleminium 
et tribunos cognil& causä. Liv. Arrèl 
rendu —, Voy. coNThaDicromme 1°. 
| 2° D'une manière qui implique contra- 
iction. Contrurie. Cic. 
CONTRAINDRE, v. act. 4° Anc. 
Serrcr, pressor, mettre & l'étroit. 
ConstringËre, o, ts, strinzi, sirictum, 
act. Plaut. Voy. senngn. |} 2° Pl. 


souv. Fig. Tenir dans la contrainte, 
gêner. Comprimêre, 0, is, pressi, pres- 


sum, act. Cie. Cohibère, 00, es, bui, 
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bitum, act. Cic. Tenëre, co, es, tenu, 


tenfum, act. Cic. Coercère. e0, es, cui, 


cifum, act. Cic. = l‘ontraindre sa joie, 


Comprimére Lælitiom. Cic. — ses 
larmes, Lacrimas fenëre. Cie, — qqn, 
Aliquem cohibère. Ter. coercére. Sal. 


Harmonie contrainte (da style), Nu- 


meri coacii Où arcessiti. Quint. Plai- 
santeries contraintes (— forcées), 
Arcessiti joci. Cic. Statues dont l’at. 


lilude est contrainte (= raide), Si- 


gna rigida. Cic. dura. Cic. |] 3° For- 
cer qqn par voie de justice. Legibus 


aliquem cogËre, 0, is, coegi, coacium, 
act. Ter, =: Contraindre qqn par 
corps, Aliquem nectère, 0, is, nerui 
et rar. nert, nezum. Cic. Liv. {Débi- 
teur] contraint par corps, Nexus, a, 
um. Varr. Cic. Liv. Neru vinctus. 
Liv. — par Corps pour une dette, 
Ob æs alienum nexus. Liv. I âo En 
gén. Obliger qqn par force à faire qq. 
ch. (Aliquem) cogËre, o, is, coegt, 
coacfum (ad faciendum. Nep. facëre 
Cic. ut faciaf. Cic.). Voy. roRcER. 
Se coxTnainDre, v. réfl. Se gêner, 
to retenir. Se cohibère (eo, es. bui, 
bitum). Ter. Se continèére (eo, es, tinus, 
tentum). Cic. Ter. Se comprimwre (0, 
is, pressi, pressum). Plaut. Continen 
eor, ëris, parf. inus., pass. Plaut. : 
Ne peux-tu te contraindre? Non tu fe 
cohibes? Ter. Voy. Se nerenin. Con- 
trains-toi, Comprim® te. Plaut. Je ne 
puis me contraindre de (faire...}, Con- 
lineri non queo quin (faciam). Plaut. 
CONTRAINT, AINTE, part. passé 
de CONTRAINDRE, Voy. ce v. 
CONTRAINTE, 9. f. 10 Gêne, diMf- 
culte. Voy. ces m. l 2° Action de 
violonter qqn. Vis (gên. vis el dat. 
vitr. rar.), acc. vim, abl. vi, (. Cic. 
: User de contrainte, Vi agère. Liv. 
User de — envers qqn, Vim alicui 
facëre ou afferre où inferre où adhi- 
bére. Cic. in aliquem facëre. Ter. Par 
—, Vi ou Per vim. Cic. Violenter. 
Sail. Liv. Il à a plus de sûreté à 
régaer par l'aflection que par la —, 
Tutius{es()impertiare volentibus quara 
coactis. Sall. Ne vouloir pas de — 
dans le ponvoir, [mperium non res- 
frictum velle. Tac. || 3° Acte judiciaire 
ou autre pour forcer qqn à faire qq. 
ch. Coercitio, onis, f. Liv. Sen. =: Con- 
trainte par corps, Nerus, üs, m. Liv. 
Eocourir la — par corps, Nerum 
inire. Liv. Voy. CONTRAINNRE 30. || 
4 État de celul qui est violenté. Neces- 
sitas, atis, f. Cic. Necessitudo, dinis, 
f. Sail. = Quelle contrainte si impé- 
rieuse l'obligeait à (faire)? Que eum 
fanta premebat necessilas, ut (fac#ret}? 
Cic. imposer une — (à qqn), Vim 
necessitatis afferre (alicui). Tac. Te- 
air qqu dans une extrême —, Ali- 
quem artë cohibère, «0, es, bui, bitum. 
Plaut. Tenir lieu de —, Pro necessi- 
tafe esse. Tac. Par —, Per necessi- 
fatem. Liv. Er necessitate. Tac. Invite. 
Cic. Je l'ai fait par —, Vi et mecessi- 
tale coactus feci. Cic. C'est par — que 
je l'ai congéèdié, Eum invitissimus di- 
misi. Cic. Qui n’est soumis à ancune 
—, Nullia mecessitatibus adsfrictus. 


426 CONTR 


Gell. Sans —, Ultro. Cic. Libenter. 
Cic. Je l'ai fait sans —, fllud feci 
libens. Ter. |} 6° Relenue. Continen- 
fia, z, f. Cie. =: Tenir qqn en con- 
trainte, Aliquem constringêre, 0, s, 
atrinri, strictum. Cic. continère, e0, 
es, tinui, fentum. Cic. Sun äge le te- 
nait dans la —, Eum ætas cohibebat 
ge cohibère, 0, es, bui, bitum). Ter. 
‘imposer une —, Se continère. Cic. 
Absence de —, Libertas, atis, [. Quint. 
Sans —, Libere. Cic. Voy. AÉSENVE. 
CONTRAIRE, adj. 1° Oppose. Con- 
trarius, à, um. Cic. Adversus. Cic. 
Diversus. Cie. Traduct. div. : Suivre 
une direction contraire, Confrariam 
in partem ire. Liv. Chevanx lancès 
dans des directions contraires, In di- 
versum îler equi concitali. Liv. Le 
chemin allait dans une direction 
contraire au but, Eral iter a propo- 
sito diversum. Liv. Astres qui mar- 
chent en sens —, Contrarie proce- 
dentia sidera. Cic. Se mouvoir en sens 
— (= en arnère), Retro versari. Cic. 
Ils sont emportes par un mouvement 
— à celui du ciel, Versantur contraruo 
motu atque cælum. Cic. Vent —, Ven- 
fus adversus. Cic. confrarius. Ov. 
Pl.-j. molestus. Cic. Par le vent —, 
Adversante vento. Tac. Les vents été- 
sieag sont tout à fait contraires, Ete- 
sis valde reflant (de reflare, 0, avi, 
atum, n.). Cic. Être repoussé par les 
vents —, Ventis reflantibus rejici. 
Cie. Navires détruits par un vent con- 
traire, Naves deletæ reflatu. Cic. Vents 
directement contraires aux naviga- 
teurs, Aduersissimi navigantibus ven- 
ti, Cæs. Ce vent est contraire à ceux 
qui partent, flic ventus adversum te- 
net proficiscentibus. Nep. Deux maux 
bien contraires, le luxe et la cupi- 
dité, Diversa infer se mala, lururia e( 
avaritia. Sall. Deux vices —, Diversa 
duo vitia. Sall. Discours — d'Eschine 
el de Démosthène, Oraliones inter se 
contrariæ Æschinis Demosthenisque. 
Cic. l'assions —, Cupidifates inter se 
pugnantes. Cic. Ces deux choses sont 
—, Hzc due inter se discrepant (de 
discrepare, 0, pui el paut, 8. sup., 
a.). Cic. Lois —, Leges inter se dis- 
crepantes. Cie. Les choses les plus 
—, Diversissimæ res. Sail, Soutenir 
l'opinion contraire, Contrarium dis- 
putare. Tac. Prendre des résolutions 
contraires, Diversa consilia capére. 
Czs. Être d'au avis, d'une opinion, 
d'un sentiment contraire à celui de 
qqgu, Ab aliquo ou Cum aliquo dis- 
senfire, to, is, sensi, sensum, n. Cic. 
dissidère, eo, es, sedi, sessum, n. Cic. 
Lears avis sont contraires, Inter se 
dissentiunt ou dissident. Cic. Leurs 
discours sont —, Oraliones (eorum) 
inter se ebhorreni (de abhorrëre, eo, 
rui, 8. sup., 0.). Liv. Le parli coo- 
traire, Factio altera. Nep. Liv. ad- 
versaria. Nep. diversa. Suel. Diversæ 
parles. Suet. Les chefs du parti —, 
Duces adversarii. Cic. Duces adver- 
saris faciionis. Nep. Avocat de la 
artie —, Diverss partis advocatus. 
uef. Passer au parli —, Âd aduer- 
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serios fransire. Cic. La volupté est 
— à l'honnèteté, Voluplas hones- 
fafi est contraria. Cic. Chuses con- 
traires 4 l'honneur, Res ab honestate 
remotæ. Nep. Vs regardent cela 
comme contraire à leur majesté, 
Hoc alienum ducunf majestale suä. 
Cic. Travail — à notre dignité, Labor 
aiienus à dignitate nosträ. Cic. Juger 
gq. ch. — à la dignité, Aliquid alte- 
num dignifatis pulere. Cie. Loisir — 
à la dignité, Otium quod abhorret « 
dignitate. Cie. Cela est une chose — 
au bon sens, Illud absurdum est. Cic. 
Il rendit des décisions contraires à 
son propre édit, Aliter, atque ut edi- 
zerat, decrevit. Cic. Voy. CONTRAIRE. 
1} 2° Hostile, défavorable. Adversus, a, 
um. Cic. Adversarius. Cic. Aversus. 
Cic. Infensus. Cic. Infestus. Cic. Ini- 
quus. Cic. Inimicus. Cic. Alienus. Cie. 
Diversus. Cic. Contrarius. Suef. : 
Dieux contraires, Aversi di. Liv. 
Les dieux étant —, Adversantibus 
diis (à l'abl. abs.). Curt. Presage 
contraire, Adversum omen. Suet. En- 
trailles (des victimes) contraires. 
Contrarta ezta. Suet. Les poulets 
sacres Jui furent —, Et puili non 
addirerunt (de addicëre, 0, is, dic- 
tum, n.). Liv. Fortune contraire, 
Fortuna aduersa. Cic. La fortune 
devint —, Fortuna reflavit (de re- 
flare, 0, as, afum, n.). Cic. Da- 
uon la plus — aur Romains, Gens 
infesfissima nomini romano. Sail. 
Tribun — aux séditieux, Tribunus 
adversarius seditiosts (au dal.). Cic. 
Avec des dispositions contraires, tout 
à fait —, Infenso ou Inrmico animo. 
Cic. Animo iniquissimo Ou infeslis- 
simo. Cic. Ilt'est contraire, Alteno a te 
animo est.Cic. À te est alienior.Cic. I 
m'est tout à fait —, Auersissimo a 
me animo est. Cic. Les soldats sont 
contraires à César, Alieno sunt ani- 
mo in Cæsarem milites. Czæs. Les 
esprits des méchants me sont —, 
Mentes improborum mihi infensæ ou 
adversæ (sunt). Cic. (Cet bumme)] l'est 
tout à fait contraire, À fe fotus di- 
versus esf. Cie. Se montrer — à la 
passion de qqn, Alicujus libidint ad- 
versari, or, aris, afus sum, dép. Cic. 
La faction des grands lui élant — 
Adversante optimalum factione 

l'abl. abs.). Suet. || 3° Nuisible. Ad- 
versus, 8, um. Cic. Adversarius. Cæs. 
Inimicus. Cie. Alienus. Cie. Contra- 
rius. Nep. Plin. Iniquus. Plin. = ll ne 
peut rien arriver de contraire, Nihil 
adversi acctd®re polest. Cic. — à l'es- 
tomac, Confrarius s(omacho (au dat.). 
Plin. Stomacho alienus. Cels. L'usage 
du lait est — aux maux de tête, Con- 
trarius usus lactis capilis doloribus, 
Plin. Les raves, contraires aux dents, 
Raphani dentibus inimici. Plin. Vins 
— au cerveau, Vina inigua capii. 
Plin. Être contraire aux nerfs, Nervos 
infeslare, 0, as, avi, atum. Plin. 
Année — anx céréales, Aduersus an- 
aus frugibus (au dat.). Liv. Mouve- 
ments très contraires à la raison, 
Motus inimicissimi mentis. Cic. Ca 
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qui est le plus contraire À cette 
cause, Quod dlli causm maxime es 
alienum. Cic. [Projets] auxquels la 
nuit est —, Quibus (au dal.) nox est 
adversaria. Cæs. [Chuses] ui sont 
Coatraires aux Thebains, Qwx Thebanis 
sunf contraria. Nep. Jugeant contraire 
à ses inlérêts (d'avoir), Alienum suis 
raliunibus existimans (habere). Cic. 
Il n'a rien fait de — à ton honneur, 
Nihil fecit quod essef contra existima- 
fionem luam. Cic. 

ConTaarng, 8. m. Choso opposes. 
Contrarium, ti, n. Cie. + Les con- 
traires, ('ontraria, orum, n. pl. Cic. 
Quint. Adversa, n. pl. Cic. Repugnan- 
fia, tum, 0. pl. Cic. Quint. Le cou- 
traire de la conflance est la déflance, 
Fidentiæ contrarium esf diffidentua. 
Cic. Les vices sont les contraires des 
vertus, Vitia sunt virtulum contrane. 
Cic. La loi qui défend le contraire, 
Lez prohibens contraria. Cic. L'urba- 
nité dunt le — est la rusticité, Urba- 
nilas, cui contraria est ruslicitas. 
Quint. Ceux qui soutiennent le —, 
HÜ qui contra disputant. Cic. Per- 
sonne ne soutieuilra le —, Nemo di- 
cet secus. Cic. C'est le — qui a lieu 
dans la sottise, In stultitiä contre est. 
Cic. Parini ces choses, les unes sont 
précieuses, les autres sont lout le —, 
Sunt eorum alta æstimabilia, alia 
contra. Cic. Il décidait le — de ce 
qu'il avait decidé, Contrarium decer- 
rebat ac decreverat. Cie. On à fait le 
— de ce dunt tn étais convenn avec 
moi, Factum est contra quam fu me 
cum egeras. Cic. 

AU CONTRAIRE, loc. advw. D'une ma- 
nière opposce. Contra. Cic. Êr contra- 
rio. Cic. Rursus et Rursum. Cic. Rursus 
aufem. Cic. Traduct. diverses : lien 
au contraire, Tout au —, Mêmes tra- 
duct. Les enacmis tomhent; nos sol- 
dats au — 3'élancent, [fostes cadunt; 
nosfri contra ingruunt. l'laut. Ceux- 
ci sont malheureux, ceux-là au — 
sont heureux, Ut hi misert, sic contra 
illi beati. Cic. Tant s'en faut que je 
m'oppose à ce dexsern, qu'au — je 
t'engage..…, Huic ego rei lantum abest 
uf üapedimento sim, uf contra fe ad- 
horter. Liv. Les contrées habitables 
et celles qui au — sont privées de 
culture, fabitabiles regiones et rursus 
cultis vacantes. Cic. Ces parties-là 
vont occuper le centre du monde: 
celles-ci, au —, montent à la région 
céleste, Ut illæ (partes) in medium 
locum mundi feruntur, sic Az rursum 
in cælestem locum subvolant. Cic. Il 
n'élait vu de personne; lui au — 
voyait tout, À nullo vidcbatur; 1pse 
autem omnia videbat. Cic. Il avoue 
Aa — il nie énergiquement, Fatetur ? 
Immo pernegat. Plaut. 11 ne ferait 
donc pas ce qui serait utile? Aa — il 
comprendrait..., Non igifur faciat 
quod utile sit? Jmmo intelligat.… Cic. 

CONTRAIREMENT, adv. En op- 

ition 4. Contra (acc.). Cic. Præter 
acc.). Cic. = Contrairement à l'at- 
tente, Contra exspectahionem. Hirl. 
— au vœu de la nature, Præier na- 


CONTR 


turam. Cie. — à ce dont tu étais con- 
venn svec moi, Contra quam lu me- 
cum egeras. Cie. — à l'opinion de 
Déjotarus, Contra ac Dejotarus sentit. 
Cic. — aux habitudes du coubat, 
Præter quan in cerlamine solet. Liv. 
— âce que j'avais montré, Aliter 
afque ostenderam. Cic. 
CONTRARIANT, part. prés. de 
CONTRARIGA, Voy. ce v. |] Adj. con- 
TAARIANT, ANTR. 40 Qui s0 pialt à con- 
trarier.* Aduersandi sfudiosus (a,um) = 
Être cuatrariant, Semper diversa his, 
quæ aliis placent, dicëre (= dire tou- 
Jours le contraire de ce qui plalt aux 
autres). Veil. Qui n’est pas —, Ne- 
mini adversus (a, um). Ter. || 2° Qui 
est de nature à contrarier. Afolestus, 
a, um. Cic. Gravis, m. f., …, o. Cic. 
CONTRARIER, v. act. 19 Dire ou 
Faire le contraire de : Contrarier qqn, 
(En gén.) Alcui adversari, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. repugnare, 0, as, 
evi, afum, n. Cic. Pl.-J. (Par ses pa- 
roles) Alicui contradicëre, o, is, diri, 
dictum, n. Suet. Te — sur ce point, 
Tibi aduersari de ist& re. Plaut., Te 
— sur ce seul point, Tibi in hoc uno 
repugnare. Pl.-j. Elle m'a contrarié 
sur ce point, In eä re mihi adversa- 
trix fuif. Ter. Coutrarier la passion 
de qqn, Alicujus libidini aduersari. 
Cic. Aimer à —, Voy. Etre conrna- 
RIANT 4°. Qui ne contrarie personne, 
Adversus nemini. Ter. Contrarié par 
ses amis, il..…, Amicis adversantibus 
à l'abl. abs.). Tac. |} 2° Faire obstacle 
z Contrarier qq. cb., Alicui rei 
obsfare, 0, as, stiti, ataturus, n. Cic. 
obsistère, 0, is, stiti, s. sup., n. Cic. 
obesse, obsum, obes, obfui ou offui, n. 
Cic. officëre, io, is, de ectum, Nn. 
Cic. — des projets, Consiliis oficére. 
Sall. obsistëre. Cic. Cousilia dis- 
jicêre, 0, is, Jjeci, jecluin. Liv. — 
‘éloyuence de qqn, Alicujus orationi 
obesse. Cic. Cette loi a contrarié ta can- 
didature, [lla lex petitionti fuæ refra- 
gata est (de refragari, or, aris, dép.). 
Cic. Les vents contrarient la naviga- 
tion, Venti novigationti reluctantur {de 
reluctari, or, alus sum, dép.). Pl.-j. 
Vents qui — beaucoup la navigation, 
Adversissimi naviganfibus venti. Czs. 
Uo muuvement en contrarie un autre, 
Alter motus alteri renititur (de reniti, 
or, Éris, nisus sum, dép.). Plin. Être 
conlrarié, fpediri, or, ÿris, tlus 
sum, pass. Cic. || S° Causor du dé- 
plalsir à, Aliquem offend#re, o, ts, 
fendi, fensum. Cic. Alicui molestiam 
afferre, er: fers, attuli, allatum. 
Tor. =: Ces choses me contrarient, 
Mulesta Aæxc sunt mihi. Ter. [æc 
ægre pañor (ris, passus sum, pali, 
dep.). Ter. C'est ce qui les contra- 
riail vivement, Quë de causä magno 
dolcre afficiubantur (passif de aff- 
cére, 0, is, feci, fectum). Cæs. Si 
cela ne te contrarie pas, Nisi (tibi) 
molesium est. Ter. Sans te contrarier, 
Sine molestiä (ni. Cie. Cuntrarié 
d'une ch., Re offensus (a, um). Cic. 
J'en suis —, (foc) moleste fero (fers, 
tuli, latum, far. Cic. Je suis fort 
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— de ne pas savoir, Afolestissime fero, 
quod nescio. Cic. Je suis un peu — 
que lu ne sois pas à Rome, Submo- 
leste fero fe non esse Romæ. Cic. 

Se coNTRaniIER, v. 1° Réf. Qqf. Se 
contredire sol-même. Secum pugnare 
(o, as, avi, atum, n.). Cic. À se dis- 
sidère (eo, es, sedi, sessum, n.). Cic. 
1 2° PI. souv. Récipr. Se contredire 
mutuellement. Pugnare (voy. 4°), n. 
Cic. Repugnare, n. Cic. Inter se pu- 
gnare ou repugnare. Cic. Dissidere 
(voy. 4°) ou Inter se dissidère, 0. 
Cie. : Lois qui se contrarient, Leges 
inter se discrepantes. Cic. confrarix. 
Quint. || 3° Pron. Concevoir du déplai- 
sir. Sfomachari, or, aris, atus sum, 
dép. Cic. ou 

CONTRARIETE, 8. f. 1° Opposition 
ontro choses contraires. Repugnantia, 
æ, f. Cac. Discrepantia, f. Cic. Dis- 
sensio, onis, £. Cic. = Contrariété 
entre l'écrit et l'intention, Discrepan- 
fia scripti el voluntatis. Cic. Grande 
— d'opinions sur.…, Afagna dissensio 
de (abl.). Cic. Voy. coNtranicrion 3°. 
h 2 An pl. Choses contradictoires. 

epugnantia, um, n. pl. Cic. Res 
uxæ infer se pugnani où repugnanl. 

ic. || 3° Obstacle, ompéchement. Im- 
pedimentum, i, n. Cic. Afora, æ, f. 
Cic. Difficultas, atis, f. Cic. = Lé- 
ère contrariété, Offensiuncula, æ, f. 
Cie. Toutes les contraniétés, Omnia 
quæ obsiant où impediunt. Cic. Sus- 
citer des — à qqn, Alcui moram 
ou impedimentum inferre. Cic. Chose 
ui peut rencontrer beaucoup de —, 

#5 habens multum difficultatis. Cic. 
Non saus beaucoup de —, Non sine 
summä diffcultate. Cic. || 4° Contre- 
temps, desagromont. Alolestia, z, Î. 
Cic. Incommodum, i, n. Cic. Incom- 
moditas, atis, f. Cic. : Éprouver qq. 
coutrariété, Aliquo incommodo affici. 
Cie. Quelle —1 Quam molestum est! 
Cic. || 5° Mecontentoment. Aolestia, 
æ, f. Cic. Offensio, onis, F. Cic. = Pe- 
lile contrartélé, Offensiuncula, z, f. 
Cic. J'éprouve une vive —, Magnam 
animo molestiam capio. Cic. Causer de 
la — à qqn, Alicui molestiam afferre. 
Ter. exhibère, Cic. [Ces choses] me 
causont plus de —, Afihi majori % 
fensioni sunt. Cic. Qui cause de la 
—, Molestus, a, um. Cic. 
CONTRASTE, s. m. Opposition 
antre choses contraires. Discrepantia, 
æ, fl. Cic. Distantia, ff. Cic. Diversitas, 
afis, f. Tac. S'expr. souv. en lourn. 
par l'adj. coNtnaine : Conirarius, a, 
um. Cic. Diversus. Ter. Vell. Dispar, 
gén. aris. Cic. Liv. ; ou par le vw. con- 
TRASTER : Differre, fero, fers, part. 
el sup. inus., n. Cic. Distare, 0, as, 
s. parf. ni sup., n. Cic. Discrepare, o. 
as, pui et pavi, 8. sup., n. Cic. Inter- 
esse, sum, es, fui, n. Cic. = Étrange 
cuatrasle entre l'armée el son géné- 
ral, Mira inter erercitum imperato- 


tères, Aorum distanfia, Cic. Briller 
par le —, Ex contrario nitére. Sen. 


ouleurs qui sont en —, Un — de 


couleurs, 


remque diversilas Tac. — de carac- 


ispares colores. Cic. Quel 
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— ave 500 pèrel Quam diverrus 
(eu a patrel Ter. Les caractères des 


deux] généraux formaient un —, 
iversi imperaforibus mores fuere. 


Vell. Un caractère offre nn tel — 
avec an autre, Natura a nalur& tan- 
fum distat. Cic. Nous voyons quels 
contrastes présentent les differents 
climats, {nier locorum naluras quan- 
{um infersif, videmus. Cic. 11] y a 
bien des — entre un lieu et un au- 
tre, Afulla sunt quæ ïnter locum et 
locum differunt. Cie. MA CONTRASTES. 
Compreadrions-noua Île 

nous ne mettions la lâcheté en con- 
traste avec lui? Qui fortitudo intel- 
tgi 


courage, si 


possere nisi ex tgnaviæ opposi- 
fione? Gel. || T. de littérature. Les 
contrastes, Confraria, orum, n. pl. 
Cic. Quint. Aduersa, n. pl. Cic. 
Quint. Opposita, 0. pl. Quint. Il y a 
d'autres espèces de —, Alia sun con- 
trariorum genera. Cic. Établir des —, 
Contrariis opponêre contraria. Cic. 
L'action d'établir des —, Contra- 
riorum relatio. Cic. 

CONTRASTER, v. 0. Être on oppo- 
sition. Discrepare, 0, as, pui et paui, 
8. Sup., 0. Cic. Disfare, 0, as, s. parf. 
ni sup., n. Cic. Differre, fero, fers, 
parf. el sup. inus. n. Cic. Dissiders, 
e0, es, sedi, sessum, n. Quint : Les 
actes contrastent avec les paroles, 
Facta cum dictis discrepant. Cic. Le 
geste contraste avec la voix, Gestus 
a voce dissidet. Quint. Qui — avec 
qq. ch., Alicujus rei ou Alicui rei 
contrarius (a, um). Cic. ou dispar 
(gén. arts). Cic. Alicut rei ou Ab 
aliqu& re diversus (a, um). Cic. Le 
bien — avec le mal, Bona malis con- 
traria sunf. Geli. Contraster ensem- 
ble, [nfer se discrepare. Cic. Goûts 
qui contrastent ensemble, Studia 
confraria ou diversa. Cic. 

CONTRAT, s. m. Convention, pacte. 
Pactio, onis, f. Cie. Pactum, 1, n. 
Cic. Conventum, n. Cic. Lex, egis, 
f. Cie. Tabuls, arum, f. pl. Sen. Ta- 
bellæ, f. pl. Suet. = Contrat de vente, 
Lez mancipii. Cic. — d'acquisition, 
Instrumentum emplionis. Dig. Un — 
de mariage, et abs. Un —, Tabulz 
nuptiales. Tac. Tabelle dotis. Suet. 
La stricte observation des contrats, 
Rerum confractarum fides. Cic. Con- 
veniorum consfantia. Cie. Dans tous 
les —, il faut ètre équitahle, Conve- 
ntf, in omni re contrahendä, æquum 
esse. Cic. Les termes du contrat, l'acth 
ou Conventi formula. Cic. Aux termes 
du —, Er pacto ou Ex convente. Cic. 
Rester dans les termes du —, {n 
conditione où În pacto manère. Cic. 
Stare convento. Cic. pacto. Liv. Ob- 
server, Exccuter un —, Pacta ser- 
vare. Cic. Faire, Passer un —, S'en- 
gacer par un — avec qqn, Cum 
aliquo pactionem facère ou conficère. 
Cic. Cum aliquo pacisei, or, ëris, pac- 
fus sum, dèp. Plauf. 1] ne peut 
avoir de — verbal, sana que..., Sti 
pulare non polest conjici, nisi…. Dig. 

ter qqn par un — verbal, Aliquem 
stipulations alligare. Cic. 
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CONTRA VENTION, s. f. infraction 
â une ordonnances, eto. Violatio, onis, 
f. Veil. : Cuutravention à qq. ch., 
Violatic alicujus rei. Veil, — crimi- 
nvlle à la trêve, Violalæ per scelus 
indutiæ, [. pl. Cæs. Peine contre une 
— aux lois, Pæna violati Juris. Cic. 
[llomel qui est en — avec le traité, 
æderis ruptor. Liv. violator. Tac. 
Commettre une — à la loi, Legem 
violare, 0, as, avi, atum. Cic. Il est 
en — avec la loi, Contra legem fecit 
(de facëre, io, is, fectum). Cic. 
CONTRE, prép., qqf. ad v. et qqf.s. 
m. Il exprime 1° La proximité. Prope 
(Rec). ic. Ad (acc.). Cic. = Se tenir 
ebout contre la porle, Adstare ad 
ostium. Plaut. |} Tout contre, Prozime 
(ace.). Cic. (dat.). Cæs. Jurta (acc.). 
s. J'étais assis tout — Pompée, 
Prozime Pompeium sedebam. Cic. || 
Adv. Elle s'élail arrêtée taut contre, 
Jurta constiterat. Czs. || 2° L'endroit 
sur lequel on appuie, on applique qq. 
ch. Ad (ace.). Liv. =: Appliquer les 
échelles contre les murailles, Scalas 
ad mœnia anferre. Liv. Ea appliquant 
l'oreille — la glace, Apposità aure ad 
glaciem. Plin.S'appuyer — les arbres, 
Se ad arbores aypplicare. Cæs. Pien 
planté — le tronc, Palus applicitus 
frunco (au dat.). Col. | Adv. Lémoli 
à l'aide d'une machine dressée contre, 
Afachinä apposità dejectus. Cic. || 3° Le 
choc sur, Le mouvement vers un objet. 
In (ace). Cie. Ad {acc.). Cæs. : Se 
beurler contre, Donner — une co- 
lonne, {mpingêëre se in columnam. Sen. 
Être broyé — les rochers, Allidi ad 
scopulos. Cæs. Se frapper la tête — 
le mur, Caput parieti impingëre. Plin, 
1 $° L'hostilite. Contra (acc.). Ce. 
Adversus et Adversum (acc.). Cic. In 
(ace.). Cie. : Ils marchent contre les 
cohortes, Impetum in cohvrtes faciunt. 
Czs. Envoyé — les Gaulois, Adversus 
Gailos missus. Eutr. Un seal ne peut 
riea — plusteurs, Nihil unus potest 
contra multos. Cic. Dix mille ciloyeus 
— six rent mille ennemis, Decem mil- 
lia civium aduersus sercenta millia 
hostium. Just. Devant combattre un 
— cent (dans la proportion de 1 — 
400), Cum centenis hosiibus singuli 
pugnaluri. Liv. Alors même que, 
dans celte attaqne, vous seriez un 
— an (daas la proportion de 4 — 
4), Si singuli singulos aggressuri es- 
setis. Liv. Combattre, Latier, Plaider 
— qqn, Voy. counarTrae, etc. Guerre 
commencée — Philippe, Cæptum bel- 
lum adversus Philippum. Liv. Diriger 
la guerre — les Teutons, Bellum cum 
Textonis administrare. Cic. La gaerre 
— Mithridate, — les farthaginois. — 
Rome, — les esclaves, Bellum mithri- 
daticum. Cic. punicum. Cic. romanum. 
Liv. servile. Cic. La guerre — Îles 
pirates, — les Samnites, Dellum præ- 
donum. Cic. Samnitium. Liv. Les 
Belges ont cunspiré — le peuple 
romain, Belgæ conira populum Roma- 
num conjurarunt. Cæs. Maine — les 
mécbants, Odium in malos. Cie. — 
lui personnellement, il s'est montré 
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souvent trop rigoureux, În ejus per- 
sonam multa fecit asperius. Cic. Plai- 
doyer — Verrès, Actio in Verrem. 
Cic. Agir — l'État, Aduersus rempu- 
blicam facëre. Ces. Se mettre — qqn 
(= lui faire opposition), Alicui ad- 
versari, or, aris, afus sum, dep. Cic. 
tre — qq (—=ètre son ennemi), Sfare 
in aliquem. Cic. FacëËre contra aliquem. 
Cic. Être — qqn (— n'être pas de 
son avis), Ab aliquo dissentire, io, is, 
sensi, sensum, n. Cic. Cela est — 
moi, J'ai cela — moi, Hoc contra me 
est. Cic. J'ai — moi les esprits des 
méchants, Mentes improborum mthi 
infensæ où aduersz (sunt). Cic. Voir 
ane chose tourner — so1, Rem con- 
trariam erperiri. Tac. Se décbainer 
— les vices, In vitia perorare. Quint. 
1! fut l'auteur d'une loi — la concus- 
sion, Legem de pecuniis repetundis 
tulit. Cic. 1] 6° L'action de défendre, de 
preserver de. Contra (acc.). Cic. Ad- 
versus et Adversum (act.). Cic. À ou 
Ab{abl.). Cic. : Toujours armé contre 
la fortune, Contre fortunam semper 
armalus. Cic. Se tenir en garde — 
les surprises, Præcavére ab insidiis. 
Liv. Je ne puis te garaalir en rien 
— la violence, Ego tibi a vi præsiare 
niAïl possum. Cic. Ville protégée — 
l'incendie, Urbs munita ab incendio. 
Sall. — ces difficultés on avait deux 
ressonrces, Duæ res erant subsidio 
his difficultatibus (au dat.). Ces. te- 
mèdes bons — les poisons, Remedia 
propria adversus venena. Cels. Préser- 
vatif — le froid, Tutela contra fri- 
gora. Plin. Asile excellent — les tem- 
pêtes, Ægregium adversus fempeslates 
receptaculum. Pi.-j. Ferme — les 
périls, — les injures, Firmus contra 
ericula. Sall. adversus convicia. Suet. 
| 6° La direction opposés 4. Contra 
acc.). Cæs. =: Faire paltre son lrou- 
peau contre le vent, Contra venium 
gregem pascére. Col. Nons avons les 
vents — nons, Venii nobis adver- 
sissimi sun. Cæs. Poutres tournées 
— le courant, Tigna contra impe- 
{um fluminis conversa. Cæs. Ramer 
— le courant, Contra aquam remi- 
gare. Sen. Nager — le courant, In 
contrarium nare. Plin. [Aller] — le 
courant, Aduerso flumine. Czæs. || 7° 
Fig. Le contraire d'une ch. Contra 
acc.). Cic, Præter (acc.). Cie. Extra 
acc.). Cæs. Adversum (acc.). Plaut. 
ic. = Il est contre le devoir de se 
laisser détourner.…., Abduci contra 
officium est. Cic. — l'attente, Con- 
tra ou Præter opinionem. Cæs. — les 
lois de la nature, Contre ou Przter 
naturam. Cic. — toute prévision, 
Contra spem. Sall. — la coutume, 
Extra consuefudinem. Cæs. ton 
vœu, Aduersum animi fui libidinem. 
Ter. Tu as accepté de l'argent — la 
loi, Adversum legem accepisti pecu- 
niam. Plaut. Parler — son intérèt. 
Adversum se fabulari. Plaut. — a 
convention que tu avais faite avec 
moi, Contra quam fu mecum egeras. 
Cie. — l'opinion de Déjotarus, Contra 
ac Dejotarus sentif. Cic. Pour que 
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ren n'arrive — notre désir, Ne quid 
fiat secus quam volumus. Cic. Après 
qu'on eut ainsi parlé pour et — Ja 
loi, fæc cum contra legem et pre 
lege dicta essent. Liv. 11 me vieal à 
l'esprit mille considérations pour et 
— notre départ, Multa mihi de nostrs 
ifinere in utromque parfem occurrunt. 
Cic. || Subst. masc. Plaider le pour 
et le contre, Disserëre ou Disputars 
in confrarias partes. Cic. Causam 
ufrinque fractare. Quint. Disputer 
le pour et le —, nr utramque partem 
disserëre. Cic. Faire voir le poor el 
le —, Erpromére quid in quamqus 
senlenfiam dici possit. Cic. Je ne 
soutiens ni le pour ni le —, Nullam 
in partem disputo. Cie. || Adv. On 
dit beaucoup de choses pour et con- 
tre, Utramque ir partem multa di- 
cuntur. Cic. || Par contre, Aursu 
invicem. Czs. Aursus retro. Cic. Rur- 
sus aufem. Cic. || 8° La comparaison. 
Adversus (act.). Liv. : Qu'est-ce que 
deux guerres heureuses contre tant 
d'exploits? Quid sunf duo prospera 
bella adversus tot decora? Liv. \oy. 
En companaison de. || 9° L'echange. 
S'expr. par l'abl. Sall. Col. : Echan- 
ger des porcs contre de l'argent, 
Porcos ære mutare. Col. 

Conrne, s. m. Voyez le précéd. Te, 

CONTRE-DALANCER, V.act. Équi- 
librer; Fig. Compenser. Voy. ces m. 

CONTREBANDE, s. f. 4° Aclion 
d'importer des marchandises sans payer 
de droits. * Furtiva 4e) meTcium in- 
vectio (onis), f. = Faire la contre- 
bande, Merces sine portorio impor- 
fare, 0, as, avi, alum. D'apre Cic. 
(Verr. 1, 10, 171). Marchandises de 
—, Merces (ium) sine portorio impor- 
tatæ (arum), f. pl. D'apr. Cic. || 2° 
Marchandises de contrebande. Voy. ci- 
dessus. || 3° Fig. Chose illicite 2 (Qui 
est) de contrebande, f{licrtus, a, um. 
Cic. Vetitus. Cic. Un émissaire de —, 
Erplorator suppositicius. Plaut, 

CONTREBANDIER,ÈRE,S.m.etf, 
Celui, Celle qui fait la contrebande. Îs 
qui, Ea quæ merces sine porturto im- 
portat. D'apr. Cic. (Verr. 11, 10, 14). 

CONTRE-HAS. 19 EN CONTRE-BAS, 
loc. adv. De haut en bas. Deorsum 
versus. Cato. Deorsum versum. Varr. 
Î 2° EN conrur-8as De, loc. prép. 
Au-dossous de. Infra (acc.). Cic. 

CONTRECARNMER. C. CONTRARIER. 

CONTRE-COEUR, 4%. m. kRepu- 
nance = À contre-cœur, Gravale. Cic. 
ngratiis. Cic. Ægre. Cic. Invite. Cic. 
Qui agit à —, fnvitus, a, um. Cic. 
Non libens (gén. entis). Cic. Qui agit 
tout à fait à —, Invitissimus, a, um. 
Cic. Perinuitus. Cic. Liv. Tu m'en- 
voies une lettre à —, Lilteras ad me 
dare gravaris (de gravari, or, alus 
sum, dép.). Cic. Non à —, Voy. vo- 
LONTIERS. 

CONTRE-COUP, 3. m. {° Répor- 
cussion d'un corps sur un autre. Reper- 
cussus, üs, m. Plin. : Être renvoyé 

ar le contre-coup, Repercuti, or, 
ris, Cussus sum, pass. Ov. V.-Maz. 
1 2° Fig. Évonement fâcheux qui arrive 
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par suite d'un autre = Revenir, Re- 
lomber sur qqn par conire-coup, In 
aliquem recidère, 0, is, cidr, casurus, 
0. Etc. Cæs. Liv. Tu ressentiras le — 
des outrages, In te rectdent confu- 
meliz. Plaut. Le — de leur conduite 
infAme porte sur leurs amis, Eorum 
infamia ad amicos redundat (de red- 
undare, 0. avi, atum, 0.). Cic. 

CONTREDIRE, v. acl. et qgf. 
neut. 4° Dire le contraire de : Cun- 
tredire qqn, qq.ch.. et qqf. — à qqn, 
à qq. ch., Contra aliquem, Contra ali- 
quid dicère, o, is, diri, dictum. Cic. 
Âlicut, Alicut ret confradic#re, np. 
Quint. adversari, or, aris, alus sum 
dép. Cic. La nature contredit [ces] 
soupçons, Suspicionibus (au dat.) na- 
tura reclamitat (de reclamitare, 0, s. 
parf. ni sup., n.). Cic. Etant contredit 
par son fils, il abandonna..., Adver- 
sante filio, deseruif.. Quint. || Absol. 
Contredire, ContradicFre, n. Cic. || 2° 
Fig. Êtro en opposition avoc qq. ch. : 
Contredire une ch., (‘um re dissentire, 
to, is, sensi, sensum, D. Cac. Dissen- 
tire ab re. Quint. alicui rei. Sen. Ab 
re dissidëre, eo, es, sedi, sessum, n. 
Cic. = L'intention contredit l'écrit, 
Voluntas cum scripto dissentit. Cic. 

Se conrrening, v. 19 Réf. Dire le 
contraire de ce qu'on a dit soi-même. 
Secum pugnare (0, as, avi, afumn, n.). 
Cie. Pugnantia loqui, or, éris, locutus 
sum, dép. Cic. [nconstanter loqui. 
Cic. Contrarie dicAre, n, is, dixi, dic- 
fum. Tac, =: Il m'a semblé que tu te 
contredisais, Maihi es visus esse in- 
constans. Cie. Ces paroles se contre- 
disent absolument, [te dicuntur in- 
constantissime. Cic. Parler sans se 
contredire, Dic®re inter se constantia. 
Quint. || 20 Fig. En parl. des cb. Être 
sn opposition avec soi-mémo. À se dis- 
sentire 110, ts, sensi, sensum), n. Cie. 
Secum discordare (0, as, avi, atum, 
n.). Cic. |} 3° Recipr. Dire le contraire 
l'un de l'autre. Inter se disceptare (0, 
as, aui, atum, n.). Cic. || 4° Fig. En 
pari. des ch Être en contradiction l'un 
avec l’autre. {nter se pugnare ou repu- 
gare (0. as, avi, atum, n.). Cic. Inter 
se discrepare (0, as, pui et paui, s. 
sop., n.). Cic. Inter se dissidère (eo, 
es, sedi, sessum, n.). Cic. 

CONTREDISANT, part. prés. de 
CONTREDINS, Voy. te v. || Adj. con- 
TREDISANT, ANTE. Qui alme à contre- 
dire. VOy. CONTRARIANT. 

CONTREDIT, 178, part. passé de 
CONTREDINE, Voy. ce v. 

Conrnebrr, s. m. 4° T, de procé- 
dure. Roponse à la procédure de la 
partie adverse. Contradictio, onis, f. 
Quint. : Des contredits, Contradic- 
fiones. Quint. || 2° Fig. Opposition, 
contestation : Sans contredit, Sine 
controversiä. Ter. Cic. Sine ull& con- 
froversiä. Cie. Ex confesso. Quint. 
Omnium confessione. Vell. Indubitate. 
Liv. Le premier sans —, Facile pri- 
mus. Cic. Sans — le plus riche, 
Longe ditissimus, Ces. | Daos les ré- 

nses affirmatives. Sans contredit 
É oui cerlainement), Planissime. Ter. 
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Verissime. Ter. Voy. conresranon. 
CONTRÉE, s. f. Étondue de pays. 
Regio, onis, l Cie. Terra, æ, f. Cic. 
Tractus, üs. m. Cie. = La contrée de 
Vénafre, Tractus Venafranus. Cic. 

CONTREFAÇON, 5. f. 1° Imitation 
on Reproduction frauduleuse. * Frau- 
dulenfa (æ) imitatio (on1s), f. D %e Fig. 
Action de simuler. Fallar (acis) imita- 
tio (enis),f. Cie. Simulatio On, f. Cic. 

CONTREFACTEUR, 5. m. Celui 
qui ost coupable de contrefaçon. *Frau- 

ulentus (1) imifator (oris), m. : Le 
contrefacteur d'une signature, Ciro- 
graphi imttator. Cic. 

CONTREFACTION, 5. f. C. con- 
TREFAGON 40. 

CONTREFAIRE, v. act. 1o Imiter, 
reproduire. fmitart, or, aris, afus sum, 
dép. (acc.). Cic. Simulare, 0, as, avi, 
afum, act. Cic. Assimulare, act. Plin. 
Effingrre, 0, is, finri, fictum, acl. 
Quint. ou [Imitando effingére. Cic. Imi- 
fando erprimêre, 0, is, pressi, pressum, 
act. Cic. Imifalione simulare, act. 
Cic. = Contrefaire le maintien, les 
gestes, l'air, Stafum, Motum imitari. 
Cic. Habutum effingère. Quint. — le 
cri du pourceau, Porcelli vocem imi- 
tari. Phæd. — la parole de l'homme, 
Sermonem Aumanum assimulare. Plin. 
— Caton, Catonem simulare. or. [Le 
singe] qui contrefait la physionomie 
de l'homme, Humani oris simulator 
(oris), m. Claud. || 2° Feindre d'être 
ce qu'on n'est pas. Simulare (voy. 
to), act. Cic. Assimulare, act. Ad 
Ier. Fingêre, 0, is, finrti, fictum, act. 
Quint.:1l contrefait l'honnète bomme, 
Sese probum simulat. Sail. Il contre- 
faisait le malade, Ægrum simulabat. 
Liv. Contrefaire le bon citoyen, Ci- 
vem bonum ludëre, o, ts, lusi, lusum. 
Cie. {1 contrefñit l'insensé, Il — la fo- 
lie, Furëre se simulavit. Cie. Je con- 
irefais l'imhécile, Je — l'imbécillité, 
Assimulo me insanire. Plaut. Contre- 
faire l'homme qui sait tout, Simulare 
se omnia scire. Plaut. Contrefaisant 
celui qui ne comprend pas bien, Fin- 
gens se parum inlelligëre. Quint. Con- 
trefaire l'homme qui a peur, Simu- 
lare metum. Sail. 11 contrefait la joie, 
Se Letum assimulat. Ter. Contrefaire 
la colère ne messied pas à l'orateur, 
Simulare irasci non dedecel oratorem. 
Cic. — la gaieté, la vertu, Fingÿre 
Ailaritafem. Sen. virtutem. Tac. — la 
modestie, Modestiam præferre (fero, 
fers, tuli, latum). Tac. En contrefai- 
sant le fou, Simulatione insaniæ. Cic. 
Celui qui contrefait l'indolence, Se- 
gniliæ simulator (oris), m. Tac. Qui 
— la tristesse, In mystitiom compo- 
situs (a, um). Tac. |} 3° Imiter frau- 
duleusement. Imitari (voy. 4°), dép. 
(acc.). Cie. : Contrefaire une signa- 
ture, CAïrographum imitari. Cic. Pierre 

récieuse facile à —, Gemma imila- 
ilis. Plin. Lettre contrefaile, Falsa 
epistola. Suet. || 6° Deguiser =: Contre- 
faire sa voix, Vocem mulare, 0, as, 
avi, afum. Virg. || 6° Rendre difforme. 
Depravare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
Varr. Distorquèére, 00, es, torsi, for- 
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tem, act. Ter. : Jambes contrefaites, 
Depravata crura. Varr. Voy. conras- 
FAIT (ad).). 

Se coNTAsraIRs, v. {e Réf. Déqui- 
ser ses sentiments. Alienam personam 
ferrs, fero, fers, tuli, latum. Liv. = 
Qui sait se contrefaire (— habile 4 
feindre des verlus qu'il n'a pas), 
Subdolus fingendis virtutibus. Tac. 
En se contrefaisant, Simuictä mente. 
Virg. |} 2° Pron. Être imite. Imi- 
tafione simulari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. = Pierre précieuse qui peut 
se contrefaire, Gemma imitabilis. Plin. 

CONTREPAIT, AIT&, part. passé 
de CONTREFAIRE, Voy. ce v. || Ad). 
Difforme. Distortus, a, um. Cic. Pra- 
vus. Cic. : Un Gaulois contrefait, 
Gallus distortus. Cic. Corps contre- 
faits, Distorta corpora. Quint. Qui a 
les pieds —, Male pedatus. Suet. 

CONTREFONT, s. m. Mur qui sert 
d'appui à un autre. Fultura, z, (. Coi. 

CONTRE-JOUR, 8. m. Endroit 
oppose au grand jour =: Placer des 
tableaux à contre-juur, Tabulas collo- 
care non in bonu lumins. D'apr. Cic. 
(Brut. 15.) 

CONTREMAÎTRE, s. m. Chef d'ou- 
vrlers. Monttor, orus, m. Col. Operum 
magister (tri), m. Col. 

CONTREMANDER, v. act. Révo- 
quer un ordre. Menuntiare, 0, as, avi, 
atum, act. el neut. Cic. Sen. =: Con- 
tremander une ch., Rem renuntiare. 
Cic. — les amis qu'il avait convo- 
qués, Renunitiare amicis, quos roga- 
veraf. Sen. laviter les consuls 4 un 
banquet, et ensnile les —, Consules 
inuifare ad cenam, deinde rogare ut 
venire supersedeant. V.-3lax. 

CONTREMARCHE, s. f. 1° Marche 
opposeo & celle qu'on paraissait vou- 
loir faire. * Jter {lineris) in contrariam 
partem factum (1), n. D'apr.Cæs.: Faire 
une contremarche Contrariam ir par- 
tem ire, eo, is, ivi et ii, ttum,n. Cæs. (| 
3° Voite-face : Eréculer une contre- 
marche, Signa convertfre, 0, is, à, 
versum. Cæs. Liv. Rentrer dans la 
ville par une —, Conversis signis 
retro tr urbem redire. Liv. 

CONTRE-MINE, s. f. Ouvrage sou- 
terrain pour eventer la mine de l'en- 
nemi. Transuersus (1) cuniculus (1), 
m. Liv. =: Faire une contre-mine, 
Transuersis cuniculis hosfium cuni- 
culos ercipère. Liv. Voy. le suiv. 

CONTRE-MINER, v. act. Pratiquer 
une mino sous = Contre-miner la cita- 
delle, Cuniculum in arcem agère, 0, 
is, egi, actum. Liv. 

CONTRE-MONT, adv. Vers le haut: 
contro le courant. Voy. maur (subst.) 
el counaNT. 

CONTRE-ORDRE, s. m. Révoca- 
tion d'un ordre. Se tourne par uo 
verbe : Les amis reçoivent contre- 
ordre, Amicis renuntialur (atum est, 
an, impers. passif). Sen. Donner — 
à qqn, C. coNtnsmanDén. 

CONTRE-PANTIE, S. f. Partie 
opposee ; Fig. Opinion contraire. Contra- 
rium,it, 0.Cic. Vuv.CONTRAIRE (SUbSt.). 

CONTRE-PESER, v. act, Fairy 
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œontrepolds à (pr. et fig.). Voy. conras- 
POILS. 

CONTRE-PTED, s. m, Le contraire 
d'une ch. Contrarium, it, n. Ci. : 
Prendre le contre-pied de ce qui 
se fait d'ordiaarre, de ce dont tu 
étais convenu avec moi, FacËre con- 
tra aîque fieri solet. Cic. Facrre 
contra quam fu mecum egeras. Cic. 

CONTREPOIDS, 5. D. 1° Poids sar- 
vant 4 contre-balancer une force oppo- 
sés. Æquipondium, üi, 0. Vitr. Libra- 
mentum, t, 0. Sen. Plin. : Servir de 
contrepoids, Faire — à une ch., Rem 
librare, 0, as, avi, atum. Plin. La 
force de ia main fait — au fardeau, 
Monibus (abl.) eraminalur oneris pon- 
dus. Vitr. Qui est en — (— en équi- 
libre), Paribus ponderibus eramina- 
tus (a, um). Cic. Par quels — la terre 
maintenue en équilibre...? Quibus 
terra librata ponderibus...? Cic. || 2° 
Fig. Ce qui contre-balance. Libramen- 
tum, i, n. Col. : Ces qualités avarent 

our contrepoids de grands défauts, 
Eos virtules ingentia vitia æquabant 
(de æquare, 0, as, avi, atum). Liv. 
Grandes fatigues qui ont pour — ane 
grande givire, Summi labores magnä 
compensali gloriä. Cic. Aucune cap- 
ture ne pent faire — à [cette] perte, 
Damnum nullä capturä potest pensari 
(or, aris, atus sum, pass.). Suef. [Leur] 
vie fait — à ce crime (— peut lui être 
opposée), Vila huic sceleri obstat (de 
obstare, 0, stifr, sfaturus, n.). Sail. 

CONTRE-POIL. C.ABDROUSSE-POIL. 

CONTREPOISON. C. ANTIDOTR. 

CONTRESCARPE, 8. f. Pente du 
mur exterieur du fossé. Exterior (oris) 
munitio (on1s), f. Cæs. 

CONTRESEING, 8. m. Signature 
de colui qui controsigne. Obsignatio, 
onis, f. Gell. 

CONTRESENS, s. m. 1° Sens con- 
traire au veritable sons dos pensees, 
des paroles. Contrarium, it, n. Quint. : 
Preadre le contresens de qq. ch., 
Aliguid ir conirariam parfem rapère. 
Cic. Prendre le — de ce que dit 
l'orateur, Accipére confra ac dict 
orator. fic. || À contresens, loc. 
adv. Perperam. Ter. Sen. Perverse. 
Cic. |} 2° interpretation erronee des 
mots, des phrases. Verbi (ou Verbo- 
rum) depravatio, onis, f. Cic. Qaf. 
Error, oris, masc. Quint. : Donner 
lieu à nn contresens, Errorem af- 
ferre. Quint. Faire un —, Perverse 
inferprelari, or, arts, afus sum, 
dép. Plaut. Male interpretari. Quint. 
Faire un — sur qq. ch., Alquid 
grave intelligrre, o, 13, leri, lecium. 

lin. || 3° Côte opposé à celul où les 
choses doivent être placées = Placer 
gq. ch. à contresens, Aliquid per- 
verse collocare. Suel. Perruque mise 
à —, Perversa coma. Ov. || 6° Pig. 
Action deplacée, extravagante. Perver- 
sum, 1, 0. Cic. Prauum, n. Cic. = 
Peut-on s'imaginer un pareil contre- 
seas? Quid tam pertersum ou præpos- 
terum excogitari potes! ? Cic. Se ser- 
vir à — d'un Dienfait des dieux 


Deorum bensficie perverse uti, Cie, H 


CONTR 


faisait tont à —, Erat semper prs- 
posterus aîque perversus. Cic. 
CONTRESIGNER, v. act. Signer 
une pièce après ceiul dont elle émane. 
Obsignare, o, as, avi, atum, act. Cic. 


2 Celui qui contresigne, Obsignaior, 
oris, m. Cic. 
CONTRETEMPS, 85. m. 1° Mo- 


ment inopportun. Tempus (oris) alie- 
num QE 0. Cæs. Intempeslivilas, atis, 
f. Geil. : À contretemps, Intempestive. 
Cic. Alieno tempore. Liv. Alieno 
co. Quint. Survenir tout à fait à —, 
In alienissimum tempus cadëre. Cic. 
Qui est fait à —, Intempestivus, a, 
um, Cic. Qui agit à —, Præposterus. 
Cic. Perversus. Cic. 2° Accident 
inopiné. Incommodum, 1, n. Cic. Ca- 
sus, üs, m. Cic. = il arriva subite- 
ment un contretemps, Accidil repen- 
finum incommodum. Cæs. S'il survient 
quelque —, Si quid forte adversi eve- 
nerit. Ter. Comme je la suivais, je le 
rencontre. Quel — | Dum sequor hanc, 
fit miki obviam. Incommode hercle! Ter. 
CONTREVALLATION, sf. Retran- 
chement autour d'une place assiegoe.*Op- 
sita (orum) muntinenfis mununenta 
orum), Nn. pl. VOy. CIRCONVALLATION. 
CONTREVENANT, pari. prés. de 
CONTREVENIN, Voy. ce v. || S. m. etf. 
CONTREVENANT, ANTE. Celui, Celle qui 
contrevient. Is qui, Ea quæ contra 
facit (faciebat, fecit, etc.). D'apr. Cic. 
CONTREVENIR, v, 0. Agir contre 
2 Coutrevenir à une loi, Contra legem 
factre, io, is, feci, facium. Cie. — À 
des ordres, Præceplis (au dat.) adver- 
sari, or, aris, alus sum, dep. Plaut. 
CONTREVENT, 5. m. Sorte de 
grand volet. Foricula, æ, Î. Varr. 
CONTRE-VERITÉ, s. f. Manière 
de parler qui consiste à dire avec in- 
lention le contraire de ce qu'on veut 
faire entendre. Dissimulatio, onis, f. 
Cic. Dissimulantia, æ, f. Cie. : C'est 
one contre-vérité, Confrarium ei, quod 
dicitur, infelligendum est. Quint. 
CONTRIDUABLE, s. m. Celui qui 
doit payer l'impôt. Vectigalis, is, m. Cic. 
CONTRIBUER, v. n. 1° Payer sa 
part d'une depense commune. Pecuniam 
conferre, fero, fers, luli, collatum ou 
confribuëre, 0, as, ui, ulum. Cic. = Con- 
tribuer d'an sextant par têle, Sex- 
fantes in capifa conferre. Liv. Ils con- 
tribuèrent chacnn selon ses moyens 
pour, Pro facullale quisque pecu- 
nias contulerunt in (acc.). Suet. || 2° 
Fig. Avoir part à un résultat. (Ad 
rem) adjuvare, 0, @s, juvi, julum 
(part. fut. adjuturus. Liv. mieux que 
adjuvaturus. Petr.), n. Cic. (Ad rem 
ou ÂAlicui rei} conferre, fero, fers, 
tuli, collatum, n. Quint. (Altcui rei ou 
Ad rem) prodesse, prosum, prodes, pro- 
fui, 0. Cic. Sail. (Ad rem) proficére, 
to, ts, feci, fecium, ou valére, eo, es, 
lui, litum, on perfinère, eo, es, linui, 
s. sap., n. Cic. (Alicui rei, Ad rem 
et In rem) conduc®re, o, is, duri, duc- 
{um, a. Ci. = Contribuer aux dou- 
ceurs de la vie, Conferre ad vilæ dul- 
cedinem. Cels. Cela contribue au bien- 
être, Id conducit ad vits commodita- 
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tem. Cic. Contribuer au résultat géné 
ral, Pertinére ad summam. Liv. Quint. 
Si les gémissements contribuent à 
raffermir l'âme, Si gemitus valet ad 
confirmandum arimum. Cic. Celni qui 
contribue à soutenir cette guerre, 
Uujus belli adjutor (oris), m. £ic. 
J'ai contribué pour ma part à tire 
mon ennemi d'affaire, Pro med paru 
adjuvi uf meus inimicus sublevare- 
fur. Cic. Ils ont — pour leur part 
à nos travaux, Stipendium studies 
nostro confulerunt. Col. Contribuer 
pour quelque chose au bonheur, A1 
eate vivendum aliquid afferre (fero. 
fers, atluli, ailatum). Cie. — beauconp 
aux progrès de qq. ch., Alieui ra 
mullum conferre. Quint. Plin. plu- 
rimum addère, o, ïs, didi, ditum. 
Quint. — puissammenl à la victoire, 
Marimo ad vicforiam adjumento esse. 
Cic. Ces choses doivent — bean- 
conp à te soulager, Hæc tibi ad Le- 
vandas molestias magna esse debent. 
Cic. Cela ne contribue pas peu à per- 
suader, [oc magno momento est ed 
persuadendum. Cic. Le temps ne con- 
tribuera pas peu à lui faire accepter 
les consolations, Ut solatium admit- 
fat, spaliun lemporis mullum facil 
(de facëre, io, is, feci, factum). Pl.-j. 
Rien ne contribue tant au progr 
dans J'art de la parole que..., Nulla 
res fanium ad dicendum profcit, 
quantum... Cic. Cela — davantage 
au bonheur, Hoc plus ad beatam 
vitam affert momenti. Cie. Contribuer 
davantage à l'acquittement de So- 
crale, Ad absolutionem Socratis magis 
prodesse. Quint. ll contribua plus que 
tous à faire envoyer.…, Auctor vali- 
dissimus fuit mitiendi… Tac. Este 
la nature ou l'étude qui contribue le 
plus à l'éloquence? Naturane plus 
ad eloquentiam confert an doctrina ? 
Quint. Ils ont le plus contribué au 
succès de la guerre, Plurima in belle 
eorum opera fuit. Cic. Ces choses 
contribuent le plus au bonbeur, În 
Ais (rebus) momenta sunt marima ad 
beate vivendum. Cic. Ce qui contribue 
le plus au bonbeur, Quod aptissimum 
est ad bene vivendum. Quint. Cctte 
chose ne — en rien au bonbeur, {rc 
res nullum Acbet momentum ad beatam 
vifam. Cic. Chuse qui ne — en rien 
à l'acquisilion du souverain bien, 
Res minimi momenii ad summum bo- 
num adipiscendum. Cic. Ne contribuer 
en rien à rendre verlueux, Nihil pro- 
desse ad viriuiem. Sal. 
CONTRIBUTION, s. f. 1° Ce que 
chacun paye volontairement qu la 
part d'une depense commune. Collatio, 
onis, f. Liv. Pecunia (z) collata (æ), 
f. Just. Tributum, à, n. Dig. Collecta. 
æ,f.Cic. : Contributions pour doter la 
jeune fille, Collationes in dotem puellæ. 
Suet. Cuntribulion de toute la Grèce 
pour payer les frais de la guerre, Pecu- 
nia in stipendium belli ab universä 
Græciä collata. Just. Au moyeu d'une 
— d'uu sextant par tête, Sezianfibus 
in capita collatis. Liv. Voy. CONTRI- 
puma. || 2° Impôt payé par les citoyens. 
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Vectigal, alis, n. Cie. Qqf. Publicum, 
i, a. Plaut. Liv. Suet. : Percevoir 
les contributions, Vectigalia erercère. 
Ctc. Payer une contribuliun, Vectigal 
pendëre. Cic. Etre suumis à une —, 
Payer —, Publico teneri. Suet. Vectigal 
pensitare. Cic. Soumis à nne —, Vec- 
ugalis, æ f.,e, n. Cic. || 3° Taxe payée 
par les peuples vaincus ou soumis. Sti- 
pendium, nu, n. Cxs. Sail. Tributum, 1, 
u. Cic. : Condamner un peuple à payer 
une contribuliun, Populum stipendio 
multare. Cic. Mettre les vaincus à —, 
Victis stipendium impon’re. Sall. Le- 
ver les contributions, Pecunias impe- 
ratas erigère.Cæs. Lever sur qqn des — 
exorbitantes. Intolerabilia tributa ab 
aliquo erigére. Cie. imposer à chacun 
une contribution de 300 deniers, 
Trecentos denarios singulis smperare. 
Cic. Payer des contributions, Stipen- 
dia on Tributa pendfre. Czs. Payer 
une contribution auauelle propor- 
tionnée au revenu, Tribulum quetan- 
nis ex censu conferre. Cic. Soumis à 
une —, Siipendiarius, a, um. (ic. | 
4 Fig. Participation à qq. rôsulta 
: Mettre souvent Névins à contribu- 
tion, À Nzvio multa sumyre, o, is, 
sumpsi, sumplum. Cic. Pour le reste 
je mettrai Longinus à —, Reliqua a 
Longino mutnabur (de muluari, or, 
aris, atus sum, dép.). Cic. 
CONTRISTER, v. act. C. APFLIGER. 
CONTRIT, TE, adj. 4° Qui à grand 
regret d'avoir peche. Contritus, a, um. 
Vulg. Aug. || 2° Triste. Voy. ce m. 
CONTRITION, 8. f. Regrot d'avoir 
péché. Contritio, ons, f. Lact. Aug. 
CONTRÔLE, s. m. 1° Registre 
double pour la vérification d'un autre. 
Ratio (onis) contrascripia (æ), f. 
D'apr. Inse. || 2° Vorification (admi- 
nistrative). Inspectio, onis, f. Quint. = 
Sous le contrôle d'Émilianus, Con- 
trascribente Æmiliano. Apul. Voy. 
YÉRIFICATION. || 3° Fig. Examen cri- 
tiqua. Arbitrium, ti, n. Cic. : Les 
châliments sont infligés sans con- 
trôle, Pœnz sine arbitrio sunt. Tac. || 
6° État nominatif de personnes. Nume- 
rus, 1, m. Vell. Dig. : Admettre qqn 
sur les contrôles de l'armée. Aliquem 
in numerum exercilüs recipère. Vell. 
Figurer sur les — (de l'armée), In 
aumeris esse. Dig. Voy. Liste. 
CONTRÔLER, v. act. 1° Inscrire 
sur le contrôle. Contrascribtre, o, is, 
scripsi, scriptum, act. Apul. || 2° Vo- 
rifier, Erigëre, o, is, egi, actum, act. 
Cic. Sen. Inspicére, ïo, is, speri, 
spectum, act. Cic. Pl.-j. : Contrôler 
es comptes, Rationes inspicëre. Pl.-j. 
|| 3° Fg. Critiquer. Reprehend®re, 0, is, 
Rendi, Aensum, act. Cic.Voy.cnrriquen. 
CONTRÔLEUR, 8. m. 1° Celui qui 
inscrit sur le contrôle. Contrascriptor, 
oris, m. Insc. Contrascriba, æ, m@. 
Insc. || 2° Verificateur. Eractor, oris, 
m. Insc. || 3° Fig. S. m. Celui qui crl- 
tique autrui. Reprehensor, or1s, m. Cic. 
CONTROUVÉ, Éë, part. passé de 
CONTROUVER, Voy. ce v. || Ad. Men- 
songer. Commenticius, «, um. Cic. 
Faisus. Cic. 
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CONTROUVER, v. act. inventer 
une faussotè. Comminisci, or, ëris, 
mentus sum, dép. (acc.). Cic. Fin- 
gère, 0, is, finri, ficitum, act. Cic. =: 
Controuvé, Pictus, a, um. Cic. 

CONTROVERSE, s. f. Debat, con- 
testation. Controuersia, æ, f. Cic. 
Disceptatio, onis, f. Cic. Concertatio, 
f. Cic. : Le nombre des années esl 
une queslion en controverse entre les 
auteurs, Controversia est inter scrip- 
tores de numero annorum. Cic. N'y a- 
til que trois (genres)? Ÿ en a-til 
davantage? c'est l'objet d'une —, 
Tria an plura sint, ambigitur. Quint. 
C'est un point de — entre beaucoup 
(d'auteurs) de savoir si... ou si, 
n eo plures dissenserunt, utrum (subj.), 
an (subj.). Quint. Être matière à —, 
In quæstione versari. Cic. Ce qui est 
le fond de la —, (Id) quod quan stirps 
est quæslionis. Cic. Voy. DÉBAT. 

CONTROVERSE, ée, adj. Debattu. 
Controversus, a, um. Cic. : Question 
très controversée entre les plus grands 
savants, Controversa res inier dociis- 
simos. Cie. 

CONTROVERSER. C. DÉaATTAE. 

CONTROVENSISTE, 3. m. Celui qui 
traite do controverse religieuse * Con- 
troversiarum doctor (Loris). m. (Sm.). 

CONTUMACE, s. f, Refus de com- 
paraitre devant le tribunal. Contu- 
macia, &, f. Dig. : Se mettre en état 
de contumace, Vadimonium deserëre, 
o,is, serui, sertum. Cic. Illes condamne 
par —, Absenies eos damnat. Liv. 

Conrouace, adj. Qui refuso de com- 
paraitre devant le tribunal. Contumaz, 
géo. acis. Dig. Noy- le précéd. 

CONTUMAX. GC. CONTUMACE (ad)j.). 

CONTUS, 058, adj. C. ueonTnt. 

CONTUSION, S, f.C. mevurnissons. 

COXTUSIONNE, ée. C. MEURT, 

CONTY, v. de France (Somme). 
*Conteium, ii, n. 

COXVAINCANT, anTe, adj. Qui a 
la force de convaincre. Ad probandum 
firmus (a, um). Cic. : Arguments con- 
vaiucants, Argument(a firma ad pro- 
bandum. Cic. et simpl. frma. Quint. 
L'argument est peu convaincant, Res 
infirma est ad probandum. Cic. Argu- 
men(um parum esf polens (gén. entis). 
Sen. D'une manière convaincante, Ad 
persuadendum accommodate. Cic. apte. 
Quint. Apposite ad persuasionem. Cic. 

CONVAINCRE, v. act, 19 Prouver 
que qqn est coupablo. Convincère, o, is, 
viei, victum, act. Cic. Coarguëre, 0, is, 
ui, ufum (uiturus), act. Cic. = Con- 
vaincre qqn de négligence, d'un crime, 
d'une faute, d'avarice, Aliquem con- 
vincère negligentiæ. Cic. scelere. Suet. 
in peccalto. Cic. coarguëre avariliz. 
Cie. — qqn d'erreur, de lyranuie, 
Alicujus errorem convinefre. Cic. ty- 
rannulem conrguëre. Nep. Convaincu 
de méfails, Malefciorum convictus. Cic. 
— d'un crime capital, Rerum capita- 
lium manifestus. Sull. Être manifeste- 


ment — d'une faute, lanifesto in 
peccato feneri, eor, &ris, parf. inus., 
pass. Cic. Etre — d'un meurtre, 


d'un crime, Teneri cædis. Quint. fa- 
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gitio. Tac. Convaiacre qqn d'avoir 
dit qq. ch., d'avoir altéré une dénon- 
ciation, Aliquem conuincère dirisse 
alhquid. Liv. coargu#re commutati in- 
dicii. Cic. Convaincu par snite d'une 
dénonciation d'avoir détourné de 
l'argent du trésor, Compertus per in- 
dicem pecuniam ex ærario egessisse. 
Liv. — par des lémoisanages, Testimo- 
niis convicfus. Cic. Su: tous les points 
il est — par moi, par les témuins, 
Omnibus in rebus coarguitur a me, con- 
vincilur a festibus. Cic. Ils sont con- 
vaincus par la confrontation, Coar- 
guuntur coram. Liv. Être convainca 
par l'évidence, In re perspicuä teneri. 
ic. Ses mœurs suffiraient pour le 
convaincre (de ce qu'on lui reproche), 
Eum mores ipsius convincérent. Sall. 
1! 2 Persuader à qqn qu'une ch. est 
vraie. (Alicui) fidem facëre, io, is, 
feci, factum (alicujus rei). Cie. (Ali- 
cui) persuadère, 60, es, suasi, suasum 
(aliquid : ce v. ne prend guère pour 
rég. direct que des acc. de pron. ou 
d'adj. neut.). Cic. = Mon discours con- 
vaiocrail moins, Minorem fidem facëret 
oratio mea. Cic. S'il ne m'avait pascon- 
vaincu, Nisi mihi fidem fecisset. Cic. 
Le moyen qui serl à convaincre d'une 
cb. duuteuse, Ratio quæ rei dubiæ 
facit fdem. Cie. Comme :l m'avait con- 
vaincu de cela, oc cum miki persua- 
sisset. Cic. [Les choses] dont il cou- 
vatncra les autres. Qus aliis persua- 
debit. Quint. il l'avail convaincu de la 
justice de sa demanile, Ei persuaserat 
uam justas petendi causas haberet. 
uet.Convaincre qqn que... À licur per: 
suadère où fidem facére (prop. infin.). 
Cic. || Le passif de Persuadère est im- 
personnel : Persuaderi, suadetur, sua- 
sur est. Cic. : Je voudrais être ealière- 
ment convaincn qu'il y a des dieux, 
Esse deos persuaderi mihi plane velim. 
Cic. Je n'ai jamais pu être — que les 
âmes vivent…., AMihi nunqguam per- 
suaderi poluit animos viuÿre… Cic. 
(César dit) qu'il est — qu'Arioviste 
ne repoussera pas... (Cæsar dicit) 
sibi persuaderi Âriovislum non repu- 
diaturum (esse)... Cæs. Les Siciliens 
sont convaincus de cela, Hoc Siculis 
a persuasum est. Cic. Si l'audileur 
semble convaincu par eux, Si ab tis 
auditori quiddam persuasum videlur. 
Cic. Si nous n'élinns convaincns de 
ta loyauté, De tu fide nisi persuasum 
esset nobis. Drut. ap. Cic. Je suis 
entièrement convaincu que Lépide 
fera, Persuasissimum  mihi cest 
Lepidum facturum (esse). Brut. ap. 
Cic. || Autres manières d'exprimer 
le passif : Je suis convaincu qne…., 
Mihi persuasum habeo (es, bui. bitum 
re} ou situpl. Persunsum Aabeo (pron 
jufin.). Cæs. Cie. Pro certo habeo ou 
Certe scio (is, ivi et üi, ifum, ire) 
ou Confido iis, fisus sum, fid£re) ou 
SMiAi erploratum est (prap. inâin) 
Cic. Compertum hubeo ou Mihi cum- 
perlum &st (prap. iufin.). Sal. Je 
voudrais que lu fusses — que je ne 
néghgerai jamais tes conseils, Veltim 
tibi ita persuadeas, me tuis consiliis 
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nullo loco defuturum. Cic. Je suis 
eolièrement — que.…, Mfiki erplora- 
lissinum est ou persuasissimum est 
(prop. infin.). Cic. Sois bien — 
que Sie hnbeto, Tantum khabeto, 
llud sic habeas (prop. infn.). Cic. 
Ce dont je suis —, Quod pro cerlo 
habeo. Cic. Je suis — de cela, Hoc 
pro certo puto(as, avi, elum, are). 
Cic. — qu'Eumène avait ajouté.…, 
Ilaud dubrus quin Eumenes junrissel.… 
Liv. — que ces races seraient, 
Raius hæc genera for Liv. — de 
cela par la raison, În hanc persuasio- 
nem ductus ralivne. Quint. Fermwe- 
ment —, Persuasionis plenus. Suet. 
Demeurant — de cela, In tllé persua- 
sione permanens. Quinf. 

Se convaincne, v. fo Réf. S'as- 
surer, Se rendre certain d'une ch. Co- 
gnosr ère, 0, is, guovi, gnilum, acl. 
Cic. Cumperire, io, is, peri, pertum, 
act. Cic. Erplorare, o, as, avi, aium, 
act. Cic. : Jusqu'à ce qu'on se füt 
convaincu de la vérité, Lonec ad li- 
gum vertias explorata esset. Liv. 
létellus s'était — par expérience 
que... Metello erperimentis cognitum 
eral (prop. infin.\. Sall. Après qu'il 
6e fnt — que, Posteaquan comperit 
(prop. influ.). Cie. Dont on s'est — 
par 8es propres yeux, Oculis com- 
perius (a. um). Liv. || 2 Récipr. Se 
persuader l'un l'autre : Se ronvaincre 
mutuellement d'une ch., * De re inter 
se fidem facrre (io, is, feci, factumn). 

CONVAINCU, DE, part. passé de 
CONVAINCRE, Vay. ce v. || Adj. Qui a 
une intime conviction. Voy. coxvicTion. 

CONVALESCENCE, 8. f. État d'une 
personne qui commence à recouvrer la 
sante. Ab ægriludine recreatio (onts), 
[. Plin. S'expr. mieux en tourn. par 
Se néTasuin : Convalesc®re, 0, is, va- 
lui, s. sup., n. Cic. : Efficace dans 
les convalescences, Ab ægritudine re- 
crealiont efficar. Plin. Convalescen- 
-fibus utilis. Plin. Occupe-toi de ta 
convalescence, Cura ut convalescas. 
Cic. C'est à ses soins (nourriciers) 
que j'ai dû ma —, Jllius nutrtcio 
convalui. Sen. Il entre en —, Afelius- 
culus esse cœpit. Cels. 

CONVALESCENT, ETS, adj. Qui 
commence à recouvrer la santé. Con- 
valescens, gén. ents. Plin. = [Cela] 
est bon pour les convalescents, Con- 
valescentibus utile est. Plin. Être con- 
valescent, Convalesctre, 0, is, valui, 
s. sup., n. Cic. 

CONVENABLE, adj. 1° Conforme 
à, qui cadre avec. Conveniens, gén. 
entis (à.…., dat. Cic. el rar. cum et 
l'ahl. Cic. ou ad et l'acc. Cic.). Con- 
gruens (2..., cum el l'abl. Cic. dat. 
Cic.). Consrntaneus, a, um (à..…, dat. 
Cie. et moins suuv. cum et l'abl. 
Cic.). Accommodatus (à..., ad et l'acc. 
Cie. dat. Cic.). Aptus (à..…., ad et 
l'acc. Cic. dat. Cic.) = Actions conve- 
nables à la vertu, Acliones virtuti 
consentaneæ. Cic. VOY. CONFORME. 
D'une manière convenable 3, Voy. 
CONFORMÉMENT À. || 2° Propre à, ap- 
proprié à; qui a les qualités requises; 
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opportun. Aplus, a, um (voy. 1e). Cic. 
Accommo.alus Coÿ: A Cic. Appo- 
situs (3..., ad et l'acc.). Varr. Cic. 
Idoneus (à... ad el l'ace. Cic. dat. 
Cic.). Opportunus (à..., ad et l'acc.). 
Ter.: Manteau convenalile pour toutes 
les saisons, Pallium aptum ad omne 
anni fempus. Cic. Jour — pour le sa- 
cnifice, Apia dies sacrificio. Liv. Geste 
— an discours, Accommodalus ora- 
tioni motus. Quint. Terrain — à la 
vigne, Ager ad vilem appositus. Varr. 
Choisir pour son camp un emplace- 
ment —, Castris idoneum locum deli- 
gère. Cæs. Moment le plus — pour 
cela, Tempus ei rei optimum. Cato. 
Campement on ne peut plus — pour 
trainer la guerre en longucor, Castra 
ad bellum ducendum aplissima. Cæs. 
Saison — pour récolter les fruits, 
Tempus demetendis fruclibus accom- 
modatum. Cic. La saisou n'est pas — 
pour faire la chasse aux lézards, Ad 
caplandos lacertos lempestates non 
sunt 1doneæ. Cic. Lélius m'a paru un 
persoanage — pour discuter, Ido- 
nea mih Lælii persuna visa est, quz 
disserëret… Cic. || Choisir des per- 
sonnes convenables, Idoneos deligÿre. 
Cic. Une cavalerie cnnvenable, Equi- 
falus idoneus. Cic. Moment —, Tem- 
us idoneum. Cic. aptum. Liv. L'âge 
e plus —, Opportunissima ætas. Cic. 
Endroit —, Oypuriunus locus. Cic. 
Mettre une cb. endroit —, Ponèëre 
rem loco quo convenit. Quint. Hauteur 
— d'ua our, Justa muri altitudo. Cæs. 
Expression —, Verbum idoneum. Cic. 
D'une manière —, VOy. CONVENADLE- 
MENT 20. |# Utile, avantageux. {doneus, 
a,um. Sail. Cummodus. Cic. Ter. Utulis, 
m.f..e,n. Cic. : I a paru convenable 
de dire, Idoneum visum est dicëre. 
Sall. I jugea que ce qu'il y avait de 
plus —, c'était que les navires fussent 
uis à sec, Commodissimum esse sta- 
tuit naves subduci. Cæs. Popilius 
trouve — de licencier la légiun, Po- 
piho videtur dimuti®re legionem. Cic. 
I m'a paro — d'écrire, de sunder.…, 
Visum est mihï conseribrre. Cic. ul 
textarem…. Ter. Chacun de nous imite 
ceux qu'il juge — d'imiter, Imitamur 
(s.-e. e0s) quos cuique visum est (s.—e. 
imiter). Cic. || Dans la mesure et de la 
façon que je jugerai convenable, Quan- 
{um quoque modo (mihi) videbitur. Cic. 
Dès qu'ils le jugèrent —, Ubri (tis) 
visum est. Cæs. Si tu le juges —, Si 
(tibi) videtur. Cic. Voy. urive. |j 4° 
Deccnt, bienséant. Decorus, a, um (à... 
dal.). Cic. Decens, gén. entis (sans 
rég.). Cie. : Un homme convenable, 
Vir probus. Cie. Femme —, Proba et 
modesia mulier. Ter. Geste —, Decens 
corporis mofus. Quint. Termes peu 
convenables, Verba parum verecunda. 
Quint. Qui n'est pas convenable, n- 
deccrus, a, um. Cic. La couleur blanche 
sartout est — à Dieu, Color albus 
præcipue decorus Deo est. Cie. Être 
— à qqn. Aliquem decère, cet, cuit, 
impers. Cic. Il est — d'agir ainsi, 
Fieri sic decet. Cic. Aflecté de ces 
choses plus qn'il n'était —, His rebus 
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supra bonum perculsus. Sal. N’être pas 
— à qqn, Aligquem dedecère, cet, euit, 
impers. Cic. ll n'est pas — que l'ora- 
teur se melle en colère, Oralormm 
irasci minime decel. fic. Est-il — 
que...? Quæ verecundia est. (prop. 
infin.\? Liv. D'une manière —, Voy. 
CONVENABLEMENT 30. 
CONVENABLEMENT, adv. 19 Con- 
formement (à). Vay. ce m. || 2° D'une 
maniere appropriee, comme il faut, 
bien. Apte. Cic. Apposile. Cic. Accom- 
modate. Cic. Commode. Cic. Recte. 
Cic. Bene. Cic. = Cavalier qui n'a 
pas été placé convenablement, Eques 
non aple locatus. Liv. Soigner — pour 
guérir, Curare apposile ad sanandum. 
Cic. — fabriqué, Apie fabricatus. Sen. 
Villa — construite, Villa bene ædi- 
ficata. Cic. Chevelure arrangée —, 
Capillus compusitus commode. Plaut. 
il: eussent agi plus —, Commodius 
fraissent. Cie. || 3° Avec bienseance, 
decemment. Decenter. Cic. Decore. Cic. 
Honeste. Suet. Cato. Verecunde. Cte. = 
S'haballer convenableinent, Vestiri 
honeste. Cato ap. Gell. Parier —, Ve- 
recunde loqui. Cic. Tu te conduis —, 
Facis ut te decet. Ter. Tu l'es conduit 
—, FPecisii ut decuerat. Ter. 
CONVENANCE, 9. f. 1° Confor- 
mite, accord. Convenientia, æ, f. Cu. 
Cognatio, onis, f. Cic. Conjunctio, f. 
Cic. Consensio, f. Cie. Consensus, &s, 
m. Cic. Simnlitudo, dinis, f. Cic. : 
Convenance de caractère, Naturs 
convententia. Cic. conjunctio. Cie. — 
de guoüts, Studiorum cognatio. Cie. 
Parfaite — de volontés, de goûts 
et de sentiments, Summa voluntatum, 
studiorum el senlen(inrum consensio. 
Cic. — de mœurs, Morum congruen- 
ia (æ), Î. Suet. La — qui existe 
entre les phénomènes nalurels el les 
entrailles (des victimes), Convenien- 
ia naluræ cum ertis. Cic. Nous 
louans la — parfaite des mots avec 
les choses, Laudamus verba bene re- 
bus accommouduta. Quint. 11 faut qu'il 
ail — entre toutes les actions de 
a vie, In vitä omnia sint inter se 
convententia (de l'adj. conveniens). 
Cic. 11 y a — entre toutes les parties, 
Ommnes partes inter consenliunt (de 
consenlire, 0, Sensi, sensum, a). 
Cie. Il n'y a point de — entre le 
geste et la parole, Gestus ab oratione 
dissentit. Quant. Les discours n'ont 
point de — l'on avec l'autre, entre 
eux, Orationes inter se abhorrent (de 
abhorrère, eo, rui, 3, sup., n.). Liv. 
Voy. acconp be, S'acconpen 7°. || 2° 
Commodite particulière. Commodum, à, 
nu. Cie. Commodatas, atis, F. Cie. = 
doit attendre untre cunvenance, Com- 
modum nostrum ezspectare debet. Cic. 
Pour parler à nutre —, Ad dicemdum 
nostro commodo. Cic. A ta — (= 
quand tu voudras), Commodo tuo. Cic. 
Cum erit tuum commodum. Cic. Ne 
consulter que ses convenances, lom- 
modis suis inservire. Cic. Sacrifier 
ses — au salut de la république, 
Salutem reipublicæ suis commourt 
præferre. Cic. Si cela est à ta cou- 
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venance, Jd si fibi commodum et. 
Cie. ll invile ceux qui sont à sa —, 
Invitat (s.-e. eos) quos ei commodum 
est (s.-e. invilare). Cic. Ces choses 
sont à ma —, Ea mihi sunt accom- 
modata. Cic. Il n'est pas d'amitié 
plus à ta —, Tibi opportunior nulla 
amicifia est. Sail. Il n'est personne 
qui soit plus à La —, Nemo est magis 
ez usu luo. Ter. || 3° Qualite de ce 
qu'il faut. Quod decet. Cac. = 11 sait ce 
que c'est que la convenance, Sentit 
urid sit quod deceai. Gic. Chaque 
genre] à ses convenances, Sua cuique 
proposila lex est. Quint. || $° Surt. au 
plur. Bienséance, decence. Decorum, à, 
n. Cic. Decor, orus, m. Cic. Quod decet. 
Cic. = Observation des convenances, 
Decoris conservalio. Cic. custodia. 
Quint. Observer, Respecter les —, 
Decorum servare. Cic. sequi. Cic. Ser- 
vare quod decel. Cie. En respectant 
les —, Decore. Cic. Decenter. Cic. Ut 
decet (decebat, decuit, etc.). Cic. Con- 
forme aux —, Voy. CONVENAnLE 40. 
Suivant les — des personnes, Ut 
personarum dignilates ferunt. Cic. On 
èche par ignurance des —, Decori 
ignoralione peccalur. (Cie. Contre 
toutes les —, Indecore. Cic. Inde- 
center. Cic. Qui est contre les —, 
Indecorus, a, um. Cic. {l n'y a rien 
de contraire aux —, Nihal est aliter 
ac decet. Cic. Si 4 a qq ch. de 
contraire aux —, Si quid dedecet. 
Cic. Chuses qui blessent les — 
le savoir-vivre), Que ab humanilate 
discrepant. Cic. Une plainte qui ne 
blesse pas les —, Conquestio non 
inhumana. Quint. Les — s'opposent 
â ce que (tu fasses), Verecundia 
obstat quominus (facias). Pl.-j. Le 
sentiment des — (— conduile digne 
el convenable), Afodestia, æ, f. Cic. 
Convenance du débit (oratoire), Mo- 
destia vocis. Quint. 

CONVENANT, part. prés. de con- 
venin, Voy. ce v. || Adj. CONVENANT, 
ANTE. C. CONVENABLE, 

CONVENIR, v. n, (il a un passif 
dans qq. acceptions). 1° En par). des 
pers. S'accorder ensemble ou avec qqn, 
être du même avis sur qq. ch. Consen- 
lire, 10, is, sensi, sensum, D. Cic. = [ls 
conviennent nnanimement sar les 
avantage; de l'amitié, De amicitie uti- 
litate uno ore consentiunt. Cic. Ne pas 
convenir avec qqn Sur qq. point, Ab 
ou Cum aliquo de re dissentire, n. Cic. 
dissidère, eo, es, sedi, sessum, n. Cic. 
Nous ne convenons pas sur ce point, 
Illud inter nos non convënit (de con- 
venire, vénil, ventum, n. : ne S'empl. 
en ce sens qu'aux 3° pers.). Sen. On 
convient sur l'existence de ces lois, 
mais on ne — pas sur leur auteur, 
De legibus convenit, de latore discre- 
pat (impers.). Liv. Sur ces points, 
moa frère ne — pas avec mui, 
fzc fratri mecurm non conveniunt. 
Ter. Je conviens avec toi sur ce 
oint qu'il y a beaucoup de choses, 
sse permulla tibi assentior (iris, 
sensus sum, tri, dép.). Cic. Tu — 
avec moi sur ce point, que las cou- 
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leurs sont..., Inter me et ie convenit 
colores esse. Sen. Tous conviennent 
à croire qu'il y a qq. ch., Omnes 
consentiun{ esse aliquid. Cic. Tous 
convinrent & le louer. In illo lau- 
dando omnes consenserunt. Nep. Tous 
conviennent à dire que la Sibylle ap- 
porta, Inter omnes convenit Sibyllam 
altulisse. Plin. Voy. S’acconpen 20, 
1 2° Reconnaltre qq. ch. pour vrai: 
avouer, confesser que. Agnoscère, 0, 
is, gnovi, gnilum (rem. Cic.; prop. 
infin. Cic.). Confiteri, eor, &ris, fes- 
sus sum On Faleri, eor, ëris, fassus 
sum, dép. (rem ou de re. Cic.; prop. 
infin, Cic.). Consentire, io, is, sensi, 
sensum, n. (prop. iaôn.). Quint. As- 
sentiri, or, iris, sensus sum, dép. 
(prop. infin.). Cic. Concedÿre, 0, is, 
cessi, cessum, D. (prop. infin. ou ut 
el le subj.}). Cic. Dare, do, das, dedi, 
datum (prop. infin.). Cic. : Je con- 
viendrais de ce crime, [oc crimen 
agnosc®rem ou confitérer. Cie. Con- 
ventr de sa faute, Peccatum suum 
fateri, Cic. — d'une action bou- 
teuse, d'un méfait, Fateri de lurp 
facto. Cic. Confiteri de malefcio. Cic. 
— de son inexpérience, Confileri se 
imperifum (esse). Quint. Chose con- 
veoue, dont on convient, dont on 
est convenu, Res confessa. Cic. 
agnita. Sail. J'en conviens (formule 
d'assentiment), Assentior. Cic. Fa- 
teor. Cic. Concedo. Cic. Esto. Cic. 
Convenit. Plaut. Il convient que Ci- 
céron racontait, Faletur Ciceronem 
narrasse, Quint. Je convenais sans 
détuur el naïvement que j'avais dé- 
siré, Aperte atque ingenue confitebar 
me cupiisse, Cic. Je conviens que 
cela a été fait par mon ordre, Id 
agnosco meo jussu esse focnme Cic. 
Je — que le premier rôle appartient 
à la nature, În hoc consentio, primas 
partes esse naturæ. Quint. Il faut con- 
venir que le bonheur consiste dans 
la vertu, Concedendum est in virtute 
posilam esse vilam beatam. Cic. — 
qu'ils ont été gens de bien, Conced7re 
ut bont fuerint. Cic. Convenez-vous 
que l'âme subsiste après la mort? 
Dasne manëre animos post morlem ? 
Cie. || Impers. Il est convenu que... In 
confesso est (prop. tafin.). Pin. I] est 
— de tout le monde que…., Enter 
omnes constat {stitit, stare : el la prop. 
infin.). Cic. || 3° S'arranger à l'amiable, 
s'entendre ensemble sur qq. ch.; de- 
cider de concort que. Componère, 0, is, 
posui, positum Trem. Cic.; ut et le 
suby. Tac.). Constituëre, 0, is, ui, 
utum (rem. Cic.; prop. iafin. Cic.; 
ut etle subj. Cic.). Consentire, io, is, 
sensi, sensum (ad rem. Suet.; infn. 
Cic.; ad et le gér. en dum. Liv.). 
Pacisci, or, ëris, pactus sum, dép. 
(rem. Cic.; ut el le subj. Liv.). Depe- 
cisci, or, éris, pectus sum, dép. (ut et 
le subj.). Cie. = Convenir du lieu et 
du uioment, Componfre locum fem- 
pusque. Tac. Constituère tempus lo- 
cumque. Liv. Le jour dont il était 
convenu avec les députés, Dies quam 
conslitusrat cum legaiis. Css. On est 
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— du jour avec Mallius, Pacfa ef 
consfituta est cum Mfallio dies. Cic. Je 
suis — avec [ces] hommes du jour où 
ils doivent étre, (Constitui cur 
hominibus quo die essent… Cic. An 
jour —, Prodictä die. Cie. Constitut& 
die. Cæs. Prædictä die. Tac. Plin. 
Sans qu'un jour ait été —, Nullä 
præslitut& die. Cic. A l'heure cou- 
venue, Ad præzdictam horam. Suet. À 
un moment convenn, Certo tempore. 
Liv. Il8 convinrent de ceux qu'ils 
reliendraient, Quos retinérent, compo- 
suerunf. Liv. Convenir d'une trève, 
Indutias pacisei. Cie. Ad indutias 
consentire. Suet. Étant convenu de 
dix mines avec le tyran, Pactus a 
tyranno decem minas. Plin. On con- 
vint du prix, De pretio convénit (de 
convenire, uënil, venlum, n. : ne 
s'empl. en ce sens qu'aux 3° pers.). 
Quint. Le mament dont ils étaient 
convenus, quiétait convenu entre eux, 
Tetnpus quod inter eos convenerat. Cæs. 
La paix qui avait été cunvenue avec 
Quinctius, Par, quæ cum Quinctio con- 
veneral, Liv. C'était le signal convenu, 
Id convenerat signum. Liv. Les choses 
qui avaient éle convennes, £a quæ 
composita erant. Liv. Somme conve- 
nue, Pecunia constituta. Dig. Nous 
sommes convenus ensemble d’ache- 
ver, Constituimus inier nos ul conficË 
remus. Cic. Si lu es convenu avec qe 
de venir, Si constitueris cuipiam le esse 
venturum. Cic. Il convient avec les 
chefs qu'ils emmènerunt, Paciscitur 
cum principibus ut abducant. Liv. Il 
convint avec eux d'abandonner, De- 
pectus est cum eis, ui relinquêret. Cic. 
Hs conviennent que les deputés par- 
iront, Sponsionem faciunt, uti legati 
proficiscantur. Sall, Il a été con- 
veau entre Déjotarus et moi, Je suis 
— avec Déjatarus qu'il serait, 
Mihi cum Dejotaro convénit, ul es- 
set. Cic. On caavient que les con 
suis se partageront l'Espagne, Placet 
consules Hispaniam inter se comparare. 
Liv. On counvint de Gxer les limites, 
Placuit fines constitui. Sull. || 4° En 
parl. des ch. Être conforme, cadrer 
avec. Convenire, io, is, véni, ventum, 
a. (avec, in on ad et l'acc. Cic. 
cum et l'abl. Cic. dat. Cic.). Con- 
gruëre, 0, is, grui, 8. Ssup., D. 
avec, cum el l'abl. Cic. dat. Cic.). 
onsenlire, 10, is, sensi, SENSUM, 0. 
(avec, cum el l'abl. Cic. dat. Cic.). 
Cadÿre, 0, is, cecidi, casum, n. 
(avec, in et l'acc.). Cic. Quadrare, 
0, as, avi, alum, D. (avec.…, in et 
l'acc.). Cic.: Conveniravecle discours 
Convenire cum oratione. Cic. Vices qui 
lui conviennent, Vitia quæ in istum 
conveniunt. Cic. La suite convient 
avec les principes, Principiis con- 
gruunt.quaæ sequuntur.Cic.Tout cela — 
avec le caractère de cette femme, I{xe 
omnia in istam quadrant. Cic. Les ca- 
raclères conviennent, Mores conve- 
niunt. Ter. Nos idées —, Ratio nosira 
consentit. Cie. Les temps —, Ra- 
io temporum congruif. Suet. Faire 
conveair une cb. avec uae autre, Rem 
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ad rem accommodare, o, as, avi, alum. 
Cic. || 6° Être propre à, approprie à. 
Convenire (voy. sr, n. ic. Congruÿre 
Gros: &), ic. ptus ou Accommo- 

{us (a, um) sum, es, fui, esse, (à..…., 
ad et face. Cic. dat. Cic.). : Convenir 
à toute espèce de terrain, In quemuis 
agrum convenire. Cato. Oulrage qui 
convient à la plus grande parlie des 
ciloyens, Contumelis quæ ad mari- 
mam parte civium convenit. Cic. Ce 


qui — à chaque contrée, Quod 
cuique plagæ convenit. Col. Ün seul 
enre de style ne — pas à loutes 


es causes, Non omni causæ congruil 
orationis unum genus, Cic. La mème 
définition — à tous, Una definitio in 
omnes valel (de valëre, eo, lui, litum, 
n.). Cic. [Règles] qui conviennent à 
ce genre (d'éluquence], Quæ ad id 
genus adhrrescuni (de adiurescère, 0, 
Azsi, hkæsum, n.). Cic. l’érnode qui 
couvient à la durée de la respiration, 
Anfractus ad spirtfum vocis aplus. 
Cic. Style qui — su sujet, Oratio 
rebus æqualis. Cic. Ornements (de 
style) qui conviennent au sujet. Cul- 
tus applicitus rei (au dat.). Quint. 
Les autres choses — chacune à une 
fo particulière, Ceteræ res opportunæ 
sunt singulæ singulis. Cic. Personne 
ne convient mieux à ces choses, 
Ad hæzc magis opportunus nemo est. 
Ter. Geures d'éloquence qui convien- 
nent mieux aux jeunes gens, Genera 
dicendi aphora adulescentibus. Cic. 
Discours qui convient mieux à des 
assemblées séditieuses, Oratio con- 
{ionibus concilalis accommodalior. 
Cic. [Ouvrage] qui — le oneux a ton 
âge, Quod ælati tuæ est apiissimum. 
Cic. La libéralité, qui — le mieux à 
la nalure humaine, Liberalitas, quä 
nfhil est naturæ hominis accommoda- 
tius, Cic. [Chos-s] qui ne convicuncnt 
pas à un debat public, Quæ a forensi 
Cuntentione absunt (de abesse, absum, 
abes, abfui, n.). Cic. Langage qui 
convient le moins au tapage des tri- 
bunaux, Sermo « forensi strepilu re- 
molissimus. Cic. Comme il — à mon 
caractère, Sicuf natura mea postulat. 
Cic. || Absul. Genre de style qui 
convient, Orationis genus aptum et 
congruens. Cic. Comme il —, Apte. 
Cic. Apposite. Cic. Accommodate. lic. 
Voÿ. CONVENADLEMENT 2°. || 60 Être 
utile, ôtre à propos. ConducËre, cit 
(cunt), duzit (durerunt}, ducium (à 
qu, alicui. Cic. à une ch., ad rem. Cic. 
ta rem. l'laut.), Expedire, il (iunt), tit 
(ierunt), itum (à..., dal. Cic.). Conve- 
nire, vËnit (niunt), venit (nerunf), ven- 
fum (à : ch., in rem. Calo. ad rem. 
Varr.). Utilis (m. f.,6, n.) sum, es, fui, 
esse (à qqn, alicui. Cic. À une ch., ad 
rem. Cic.) : Ce qui convient parfaite- 
ment, Ce qui — le mieux à es inté- 
rêts, Quod tuam in rem bene condu- 
cit. Plaut. Quod libi utilissimum est. 
Cie. Convenir parfaitement à l'État, 
Reïpublicæ marime conducFre. Cic. 
Les choses les plus droites sont celles 
qui nous conviennent le mieux, £a 
marime conducun!, quæ suni reclis- 
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sime. Cic. Il vous convient d'être 
bonnes, ÆErpedit vwobis esse bonas, 
Ter. Il — de faire retraite, Erpedit 
cedère. Quint. Il — de placer l'argent 
en biens-fonds, Pecuniam in prædiis 
collocari erpedit. Cic. Convenir à la 
guulle, Convenire ad podagram. Serib. 
— à l'estomac, Conducëre alvo. Plin. 
Eaux qui conviennent à l'estomac, 
Aptæ stomacho aquz. Plin. Convenir à 
la voix, Voci prodesse, prosum, prodes, 
profui, n. Plin, — dans une mala- 
die (— contre une maladie), Ad ou 
Contra morbum prodesse. Plin. Voy. 
oTiue. || 7° Être bicnseant, être comme 
il faut. Decère, cet, cuit, s. sup. : usilé 
seul. aux 3° pers. du sing. el du pl. 
à qqn, à qq. ch., aliquem, aliquid). 
ic. 2 Ce qui convient à tous les 
hommes, à lons les temps et à tous 
les lieux, Quod omnes ei semper et 
ubique decet. Quint. Ces choses coa- 
viennent à un bomme de bien, Jlla 
bonum virum decunt. Quint. La cou- 
leur blanche convient à Dieu, Color 
albus decorus Deo est. Cie. Comme il 
— à des braves, Jta uti fortes decet. 
Ter. Il ne — pas que l'orateur se 
mette en colère, Oratorem irasci mi- 
ntme decet. Cic. Entreprise d'une har- 
diesse qui ne — pas à mon âge, 
Audacius consilium quam pro ælale 
meä. Liv. 1] ne — pas que l'ora- 
teur fasse semblant, Oralorem si- 
mulare dedecet (euit, cère). Cic. Il 
ne — pas qu'un orateur défende.…., 
Non conventit oratorem tuer. Quint. 
C'est à moi qu'il — d'exposer, Meum 
est erponère.. Cic. [1 — de citer des 
exemples, Eremplis decet uli. Cic. 
I ue — pas qu'on se trompe, Er- 
rare dedecet. Cic. 11 — de faire trêve à 
nos débats, Supersederi lifibus æquum 
est, Liv. Voilà comment il — d'agir 
avec les cilovens, Sic par est agëre 
cum civibus. Cic. I] — de prendre la 
nature pour guide, Naturam ducem 
sequi debemus. Cic. Vous avez agi 
comme il convenail, Fecishi ut de- 
cueral. Ter. Pas aussi sévèrement 
qu'il convient, âfinus severe quam de- 
cet. Cic. Plus qu'il ne —, Plus #qno. 
Uor. Autrement qu'il ne —, Aliter 
ac decet. Cic. Secus quam oportel. 
Cic. M 8° Agreer, Plairo 4. Placére, 
eo, es, cui et ctlus sum, D. (à qqn, 
alicui). Cic, Probari, or, aris, alus 
sum, pass. S qu, alicui, mieux 
que ab aliquo). Cic. Delectare, o, as, 
avi, afum (à qqn, aliquem). Cic. 
Arridére, 60, es, risi, risum (à qqn, 
ahcui). Pl.-j,. : Emplacement qui 
convient à tous les deux, Placitus 
locus ambobus. Sall. Si le prix me 
—, Si (mihi) arriserit pretium. Pl.-). 
Cela me — beaucuup, {d mihi pergra- 
{um perque jucundum est. Cic. Ce qui 
a été fait ne me — pas, Afihi, qu 
acta sunt, displicent (de displicère, 
eo, plicut et plicitus sum, n.). 
Cic. Ces choses-là ne conviennent 
pas aux vieillards, [ze senibus non 
prubantur. Cic. Rien ne lui cunvient, 
Nihil eum delectat. Cic. Je n'exigerai 
ces choses qu'autant qua cela te 
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conviendra, Ea non exigam nisi fus 
commodo. Cie. Comme il te —, Quod 
commodo tuo fiat. Cie. Voy. PLarne. 
Se coxvenin, v. récipr. Se plaire 
mutuellement C. S'ENTR aiMER. 
CONVENTICULE, s. m. Potits as 
temblec. C'unrenticulum, à, n. Cie. 
CUNVENTION, 8. f. 1° Pacte 
traite, arrangemont, accord. Conven- 
fum, à, ic. Pactum, à, nm. Cic. 
Conventio, onis,f. Liv. Pactio, f. Cie. 
Sponsto, onis, f. Cic. =: Convention 
verbale, Stipulatio, onis, . Cic. Dig. 
_ par. écrit, Syngrapha, æ, (. Cic. — 
préliminaire d'un inariage, Pactio 
nuplialis. Liv. Conventions matrimo- 
aiales, Rei uroriæ arbitrium {ù), 0. 
Cic. La formule de la convention, 
Pacti ou Conventi formula. Cic. Un 
pacte est une —, Pactum est quod 
convëntif. Cic. Faire nne —, Pactio- 
nem ou Sponsionem facëre. Cic. Faire 
avec qyn une — au sujet d'une 
cb., Pactionem cum aliquo facëre de 
re. Cic. Ils font entre eux une — 
d'après laquelle ils duivent être, 
Fœdus inter se faciunt, ul sint… 
Cic. Quelques-uns, ayant fait la — 
que la chose appartieudrail au vain- 
queur, Quidam, pactu inler se ut 
victurem res sequ”retur. Liv. Si l'on 
n'arrive pas à faire une —, Sires 
ad pactionem non vwenif. Cic. Ta 
penses qu'ils n'ont pu arriver à faire 
une —, Censes inter eos nihil conve- 
rire poluisse. Cic. nullam pactionem 
fiert potuisse. Cic. Les conventions 
qui avaient été faites entre :e rui el 
Pausanias, Ea quz inter regem Pau- 
saniamque convenerant. Nep. Obser- 
ver, Exccuter les —, Sture convents, 
Cic. pacto. Liv. Pacta servare. Cic. 
Rester dans les termes de la conven- 
thon, Manëre in conditione. Cic. in 
pacto. Cic. in pactione. Cic. ls s'en 
lhiennent aux termes de la —, In « 
manent quod convénit. Cæs. D'après la 
—, Conformémwent aux conventinns, 
Compaeto. Cic. Er compacto. Suet. Ex 
pacto. Nep. Composito. Ter. Er compo- 
sito. Liv. Er instututo. Liv. Er sponso. 
Cic. Er conventu. Cic. Er pacto et 
conventu. Cic. D après la convention 
faite avec eux, Ut cum tis compositum 
erat. Liv. Il s'approche sans arines, 
selon les conventiuns, fÎnermis, ut 
dictum erat, accedit. Sall. Contraire- 
went à là convention, Contra fidem 
conventionis. Liv. Vivler les conven- 
tions de la guerre, Pactiones bellicas 
perturbare. Cic. [| 2° Clause, Condition 
d'un pacte. Conditio, ons, f. Crc. : 
Salusfawre aux conventions, Sfare 
conditionibus. Cic. || 3° Accord par 
loquei on admet des choses qui ne sont 
pas reelles. Consensus, üs, m. Cic. 
Consensio, onis, Î. Cic. : (Qui est) de 
convention, Voy. CONVENTIONNEL 2°. 
Ï 6° Chose qui n'est pas conforme à la 
roalite. Res (er) ficta (æ), f. Cic. 3 (Qui 
est) de couvention, Fictus, a, um. Cic. 
Falsus. Cic. || 5° Assembleo publique. 
Voy. ASSEMNLÉE. | 
CONVENTIONNEL, £LLe, adj. 4° 
T de droit. Convonu ontro les parties 
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Conventionalis, m.f., e, n. Dig.: Slipu- 
lation conventionnelle, Conventionalis 
stipulatio. Dig. || 2° Qui resulte d’un 
accord : Qui, , Quod convénit. Cic. 
Usu receptus (a, um). Plin, =: Signe 
conventunnel entre loi et moi, Nota 
quz muhi lecum convenilt. Cic. 

CONVENTUEL, ELLE, ad). Qui est 
du couvent. Afonasterialis, m.f.,e, 0. 
Sid. : Un religieux conventuel, et 
S. m. Un —, C. moins. 

CONVENU, UE, part. passé de 
CONVENIR, Voy. ce v. L'adi. ui est de 
convention. VOy. CONVENTION do et 4° 
el CONVENTIONKEL 20, 

CONVERGENCE, $. f. Disposition 
de lignes tendant vers un même point 
: Se tourne par un v. =: Par la con- 
vergence de toutes les partios vers 
lecenire, Omnibus partibus in medium 
vergentibus. Cic. Voy. CONVENGER. 

CONVERGENT, ENTS, ad]. Ten- 
dant vers un même point : Avoir toutes 
ses parties convergentes, Omnibus 

artibus vergëre in sese. Plin. Voy. 
e suiv. 

CONVERGER, v. n. Tendre vers 
un même point. In unum vergëre, 0, 
is, verst, s. sup., n. Flor. =: Con- 
verger vers le centre, In medium 
vergère. Cic. Medium locum capessère, 
0, is, iv et ii, 1tum ou erpelre, 0, 
is, ivi et ti, itum. Cic. || Fig. Con- 
verger vers le méme but, Ad idem 
speclare, 0, as, avi, alum, n. Cic. 
Éodem lendëre, o, is, letendi, fensum 
el fentum, n. Quint. 

CONVERSATION, 8. f. 1° Sorto 
d'entretien familier. Sermo, onts, masc. 
Cic. Colloquium, ti, n. Cie. Collocutio, 
onis, fém. Cic. : Conversalion eutre 
amis, eatre nous, Colloquium amaico- 
rum. Cic. inter nos habitum. Cic. Cun- 
versalions avec qqn, Collocutiones cum 
aliquo. Cie. Conversation fort agréable 
avec qqn, Suavissima cum aliquo ser- 
monis communicalio. Cie. Ce bruit de 
conversations, fæ inter se colloquen- 
tium voces. Curt. 11] me dit dans le 
courant de la conversation qu'il vou- 
lait, Afihi in sermone injecit, se 
velle.. Cic. Avoir une —, Faire la —, 
Être en — avec qqn, Sermonem cum 
aliquo Aabëre, eo, es, bui, bitum ou 
conferre, fero, fers, tuli, collatum ou 
serëre, 0, ts, serui, serlum. Cic. ou 
conserëre. Curt. Cum aliquo sermoci- 
nari, or, aris, alus sum ou colluqui, 
or, Eris, locutus sum, dép. Cic. ou 
confabulari, or, aris, atus sum, dép. 
Plaut. Varr. Vous avez une longue 
—, Hlabetis sermonem longum. Cic. 
Avoir avec qqn des conversations 
secrètes, Cum aliquo secreta colloquia 
serëre. Liv. Avoir de fréquentes — 
sur qq. cbh., Aliquid crebris ser- 
montibus usurpare. Cic. Etro à la 
conversation, Prendre part à la —, 
Sermoni inleresse. Cic. Se mêler 
à votre —, In sermonem vestrum 
incidëre. Cie. Se mtler aux conver- 
salions. Se immiscëre colloquiis. Cic. 
Inter sermones obversuri. Tac. Entrer 
dans la convorsalion, In sermonen in- 
gredi. Cic. Entrer en — avec qqa, 
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Sermonem insiiluëre cum aliquo. Cic. 
Lier —, Commercium sermonts facrre. 
Liv. Je n'ai pas lié — avec lui, Nullus 
mihi cum ülo sermo fuit. Cic. Cher- 
cher à lier —, Sermonem quærère. Ter. 
Engager ia —, Sermonem incipère ou 
ordirt. Cie. Ce fut lui qui engagea la 
—, Princeps sermonis ordiendi fuit. 
Cic. La — s'engage, Nectitur sermo. 
Quint. La — ne pouvait s'engager, Non 
poterat conseri sermo. Curt. Amener la 
— sur qq. ch., sur qqn, Alicujus rei, 
De re, De aliquo mentionem facbre. 
Cic. habëre. Liv. injicère. Cic. Diriger 
la — sur un autre sujet, Changer de 
—, Sermonem alio fransferre. Cic. 
Tomber sur ce sujet de —, In eam 
mentionem incidère. Cic. In istum ser- 
monem delabi. Cic. Tomber sur divers 
sujets de —, In varios sermones inci- 
dëre, Cic. Tomber sur une ch. dans 
une —, În rem ex sermone quo- 
dam incidére. Cic. La — tourne ou 
tombe sur une ch., sur qqn, Men- 
tio de re incidit. Liv. ft. Cic. Mentio 
alicujus rei incidt(. Sen. Sermo de re 
incidit. Pl.-j. de aliquo est. Cic. Être le 
sujet de toutes les conversations, In 
scrmune ou In ore omnium esse. Cic. In 
fabulis esse. Suet. Mon fls est le sujet 
de toutes les — de la ville, Filius meus 
sermo est per urbem omnibus. Plaut. 
Cataplus, qui était à cette époque le 
sujet de nombreuses —, Cataplus, ser- 
mo tllius temports. Cie. Tu es le su- 
jet de toutes les —, Sermo nullus 
(est) nist de te. Cic. La chose a été le 
sujet de toutes les —, Percelebrata 
sermonibus res est. Cic. Res multum 
celebrata (est) sermonibus. PIl.-). 
Chose qui fait le sujet de toutes les 
—, Res in ore alque in sermone om- 
nium. Cie. Devenir un sujet de con- 
versalion, [In sermonem hominum ve- 
nire. Cic. Devenir le sujet de toutes 
les conversalions, In fabulas ire. 
Quint. Fournir malière aux — de 
qqn, Alicui sermonem dare. Cic. ser- 
monem præbère. Liv. Passer le jour 
en conversation, Diem sermone terère. 
Plaut. Tu fais promesses sur pro- 
messes; mais elles passent toutes en 
—, Promitiis mulla ex multis; omnia 
in cassum cadunt. Plaut. Prolonger la 
—, Sermonem producëre. Cic.La—lan- 
guit, Sermo friget. Ter. La — s'étant 
refroidie, Refrigerato sermone (à l'abl. 
abs.). Cic. interrompre le cours 
d'une —, Sermonem dirimère. Cic. 
S'élever au-dessus du ton de la —, 
Supra modum sermonis allolli. Quint. 
Qui se rapproche du ton de la —, 
Sermoni prorimus. Quint. || 2° Ma- 
nidre de causer. Sermo, onis, masc. 
Cie. : Homme dunt la conversation 
est charmante, (rome) lætà inter fa- 
bulandum venustate. Gell. 
CONVERSE, adj. T. de logique. 
Où l'attribut est changé en sujot et le 
sujet on attribut, sans que la proposi- 
tion cosse d'étre vraie. * Conversus, a, 
um (Sm.) 2 Certaines prapasitions 
sont canverses, Voy. Se CONVERTIR 5°. 
CONVEMSER, Y. a. 1° Vivre avec, 
fréquenter =: Con verser avec qqu, Cum 
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aliquo versari, or, eris, atus sum 
dép. Cic. || 2° Avoir un entretien fa- 
milier = Converser (avec qqn, en- 
semble, sur qq. ch.), (Cum alrquo, 
Inter se, De aligu& re) colloqui, or, 
ris, locutus sum, dép. Cic. Loqui, 
dép. Cic. (Cum élue) sermecinari, 
or, aris, alus sum, dép. Cic. (Cum 
aliquo, De aliqud re) confebulart, dép. 
Plaut. Varr. (Cum aliquo, Inter se) 
(abulari, dép. Plaut. Suet. — par 
ettres, Per litteras colloqui. Cic. Ta 
me fais bien plaisir quand tu con- 
verses par lettres avec moi, Jucundus 
est miÂi sermo lillerarum fuarum. Cie. 
VOY. CONVENSATION. 

CONVERSION, s. f. 1° Mouvement 
cireulairo. Conversio, onis, F. Cic. Cir- 
cumactio, f. Vitr. Circumactus, üs, 
m. Sen. Plin. 3 La terre opère un 
mouvement de conversion autour de 
son axe, Terre circum arem se con- 
vertit (de convertëre, 0, verti, versum) 
ou se forquet (de lorquêre, e0, torsi, 
tortum). Cic. || En parl. de suldats. 
Faire un mouvement de conversion, 
Signa converiFre. Cæs. Circumagi, or, 
ris, actus sum, pass. Curt. Tac. Après 
avoir fail une —, Conversis signis. 
Cæs. Faire une — i droite, Retorqueri 
ad dertram. Cæs. Faire faire une —, 
Aciem circumag#re, 0, is, egi, aclum. 
Liv. || 29 Changement d'une ch. en une 
autre. Conversto, onis, (. Cic. Mutatio, 
f. Cic. Commutatio, f. Cie. = {1 ne peut 

avoir Conversion du vrai en faux, 

ommulatio er vero in falsum feri non 
polest. Cic. Non potest verum converti 
in falsum. Cic. Voy. Se coNvEnTIR 1°. 
I 30 T. de logique. Changement de 
sujet on attribut et de l'attribut en 
sujot, Sans que la proposition casse 
d'être vrais. * Conversto, onis, f. (Sm..). 
1} 6° Ea b. part. Changement d'avis, de 
sentiment. Consilii mulatio, et simpl, 
Mulato, onis, f. Cie. : Ce discours 
opéra dans les esprits une conversion 
extraordinaire, Hac oratione habita, 
mirum in modum conver<æ suni mentes, 
Cæs. || 6° Action d'embrasser ou de 
faire ombrasser une autre foi; retour 
aux pratiques religieuses. Conversio, 
onis, {. Hier. Alcim. + Conversion 
sincère, *Sincera ad Deum conversio 
Sm.). Travailler à la — des gentils 
Eu christianisme), * Laborare ut gen- 
tes ad Christi fdem convertantur (Sm.). 
Voy. convenTin 3°. || 6° Amelioration 
de la conduite. Morum mutaño, et 
simpl. Afutatio, onis, f. Cic. Morum 
correctio. Suet. et simpl. Correctio, 
f. Cic. = Onérer la conversion de qqn, 
VOY. CONVERTIR 4e. 

CONVERTI, 1, part. passé de 
conNvenTin, Voy. ce v. || Suhst. Pere 
sonne qui a embrasse une autre foi = 
Ua converti (au christianisme), (Homo) 
ad fidem Chrisli conversus. Ded. Nou- 
veau —, Neophylus, i, m. Teri. Nou- 
velle convertie, Neophyta, æ, f. Teri. 

CONVERTIDLE, ad]. C. ÉCRAN- 
OBABLE. 

CONVERTIR, v. act 1° Changer 
une oh. sn une autre. Mutare, 0, as, 
avi, etum où Comnmutars; Vertfre, 
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0, is, werti, versum ou Convertère, 
act. (en..., in et l'acc.). Cic. = Con- 
vertir un bienfait en outrage, Con- 
vertére benehcuum in injuriam. Sen. 
— un mal en une chuse -alutaire, 
Malum ad salutem conuertrre. Ter. 
— les baines en anutié, Inunicitias in 
amicilinm traducfre, 0, is, duri, duc- 
fum. Cie, — en certitude, Ad certum 
redigëre, 0, is, egi, actum, act. Liv. 
— par le feu un suc en poison, Suc- 
cum in venenwm concoquère, 0, iS, COII, 
coctum. Plin. || 20 Fig. Amener à chan- 
ger d'avis, d'opinion. De sententiä dedu- 
sère, 0, ts, duri, ductum, acl. Cic. 
dejicére, io, ts, jeci, jectum, act. Cic. 
demovère, ee, es, movi, molum, acl. 
Cic. = Convertir qqn à son opinion, 
Aliquem ad ou in senfentiam suam per- 
dus®re. Cic. ad suam sententiam tra- 
ducëre. Cic. in suam sententiam fra- 
Are, 0, is, (rari, (ractum. Liv. — qqn 
d sa cause, Aliquem ad se perducère. 
Cæs. || 3° Amener à embrasser une 
autre foi; ramener aux pratiques reli- 
iouses. Convertère (vay. ho), act. Vulg. 
Hier. : Convertir qqn, lijuem ad Deum 
convertiëre. Vulg. — qqn au chrislia- 
aisme, Aliquem ad fidem Christi con- 
vertfre. Hier. Bed. — les pecheurs, 
Animos ad Dei cultum a vitæ pravilaie 
convertëre. D'apr. Cic. (N. D.,1, 211. || 
6° Fig. Rendre qqn meilleur, le corri- 
ger = Couverlir qqn, Aliguem corri- 
gère, o, 8, rexi, rectum. Cic. meliorem 
facëre, io, ts, feci, factum. Cic. Alicu- 
jus mores corrig're. Cic, emendare, 0, 
as, avi, afum. Cic. 

Se convenTIR, v. 4° Pron. Passer 
d'un élat à un autre. Mutan, or, aris, 
atus sum, ass. (en, in el l'acc.). 
Cic. De même : Commutari, pass. 
Cic. Vert, or, ris, versus sum, pass. 
Cic. Couverti, pass. Cic. Se vertëre 
(o, is. verti, versum). Cic. Se conver- 
tre. Cic. Se mutare (0, as, avt, atum). 
Plin. Abire, eo, is, ivi el it, ifum, n. 
Cic. = La terre se convertit en eau, 
en roche, Terra in aguam se verlit. 
£ic. in serum mutatur. Ptin. Le sable, 
soumis au feu, se — en verre, Arenæ 
in vifrum excoquuntur (de ercoqui, or, 
#ris, coctus sum, pass.) Tac. Ces 
corps se convertissent en ane autre 
substance, I12e in alhiam naturam con- 
verluntur. Cic. Les amitiés se — en 
baines, [n intmicitias convertunt se 
amicilis. Cic. Le bien se convertit en 
wal, Bona mutantur in pejus. Quint. 
A 2° Réf. Fig. Changer d'avis, d'opi- 
nion. Sententiä ou De sententiä dece- 
dère, 0, is, cessi, cessum ou desisière, 
o, is, stifi, stifum, n. Cic. Sentenliam 
mulare, 0, as, avi, atum. Cic. =: Se 
converlir à une opinion, {a senten- 
fiam transire, 60, is, ivi et it, ilum, 
n. Liv. il 4° Fig. Embrasser uno autre 
foi; rotourner aux pratiques religieuses. 
Se converière (og {o). Cass. Converti 
{roy 40), pass. Vulg. : Se convertir 

la foi, Se ad fidem convertrre. Cass. 
Qui s'ost converti au christianisme, 
Ad fidem Christi conversus (a, um\. 
Bed. || 6° Fig. Ameliorer sa conduite. 
Ge corrigëre (0, is, rezi, rectum). Cic. 
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In mellus fraduci, or, Éris, ductus sum, 
pass. Sen. Àd frugem bonam 3e recipère 
(io, is, cepi, ceptum). Cic. || 6° Récipr. 
T. de logique. Etre la converse l'une 
de l’autre (en parl. de deux proposi- 
hons) : Cerlaiues proposiliuns se 
convertissent, Ourdam retrorsum idem 
valent. Quint. Cerlaines propusilions 
ne se — pas, Quædam in contrarium 
non recurrunt. Quint. 

CONVEXE, adj. 8ombé sphérique- 
ment. Converus, a, um. Cic. Gibdus. 
Cels. Tumens, gén. entis. Sen. 

CONVEXITÉ, s. f. Surface convexe. 
Converilas, atts, [. Plin. 

CONVICTION, s. f. 19 Qqf. Preuve 
indubitable d'un fait. Certissimum (i) 
indicium {ii) ou Certissimum (i) ar- 
gumentum (ti), n. Cic. = Produire les 
pièces de conviction. Indicia erponère 
du edëre. Cie. Vorci les convictions du 
crime, Illa certissima sun argumenta 
on inducia sceleris. Cic. La déposi- 
tion des témoins fournit une connc- 
ion contre lui, Testibus in re perspi- 
cu tenetur (de teneri, eor, par. inus., 
pass.). Cic. Dont sn a des convictions 
en main, Manifesto compertus (a, um). 
Cic. Contre les Achéens on n'avait 
aucune conviction, In Achpis cecum 
eral crime. Liv. 2° PI. souv.Certitude. 
Conscientia, 2, [. Cic. Persuasic, omis, 
f. Quant. Suet. Fides, ei, f. Cic. = Sans 
cette conviction, Sine hac conscientia. 
Quint. Par une sorte de —, Quädam 
persuasione. Quint. Déposer d'après 
Sa propre —, Jurare ex sui animi sen- 
tentiä. Cie. Quand on parle contre sa 
—, Quuties ab anuno verba dissentiunt. 
Quint. Je vous affirme avec la plus 
profonde —, Omni tibi asseverativne 
affirmo. Cic. Cette — qu'il faut cun- 
fier les enfants.…., Illorum persuasio 
qui pueros (radendos (esse) credunt. 
Quint. Manque de —, Difidentia, z, 
f. Liv. Le discours produit la —, Fi- 
dem facit oratio. Cre. Donne-nous la 
— que tu cherches, Fac fidem te 
quzrére. Cic. Argumentalhon qui 
cherche à produire la —, Argumen- 
tandi genus quod ad fidem spectat. 
Cie. Amené à cetle —, In hanc per- 
suasionem ductus. Quint. Qui a une 
intime —, Persuasionis plenus. Suet. 
Soil —, soit parce que..., Seu ila 
ralus 'a, um), seu quia.… Liv. J'ai la 
— de cela, Deeü re mihi persuasum ou 
erploratum est. Cic. J'ai la — que, 
Mihi persuasum habeo (es, bui, bitum, 
tre). Cæs. ou simpl. Persuasum habeo 
(prop. infin.). Cic. J'ai l'intime — que, 

ersuasissimum mihi est. Brut. ap. Cic. 
ou Persuasissimum ÂAabeo (prop. in- 
fin.}. Col. Voy. coNvamncre be. Après 
la plaidoirie, emporter celle —, que 
toul peul..., Hoc er actione auferre 
(fero, fers, abstuli, ablatum), omnia 
posse…. Cic. 

CONVIER, v. act. C. ovrren. 

CONVIVE, 3. m. Personne qui prend 

rt à un repas. Conviva, æ, m. Cic. : 

es convives, Convivæ, arum, m. pl. 
Cic. Convivium, ii, n. sing. Sen. Petr. 
Plin. Toutes les femmes mes —, 
Omnes mes convivs, f. pl.Pompon.Ren- 
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voyer les —, Convivium solvère, Curt 
Diner avec des —, Conviveri, or 
aris, aus sum, dép. Cic. 
CONVOCATION, 8. f, Action de 
convoquer. Convucalio, onûs, f. Cuc. Se 
lourne souv. par un v. : Après la con- 
vocation d'une assemblée, Advocaie 
consilio. Cie. Puur la — du sénat, Ad 
cogendum senatum. Liv. Annoncer la 
— des comices, Comilia eilicFre. Liv. 
CONVOI, 3. m. 1° Ensemble de voi- 
turos, de bêtes de somme, de navires 
qui transportent des munitions, eic. 
ommealus, us, m. Cæs. Liv. : Convoi 
par mer, Commealus maritimus. Liv. 
— de bagages, Sarcinarum pompe 
(æ), f. Mart. Des convois d'armes, 
Armorum portationes, f. pl. Sal. Ame- 
ner des — parterre, par eau, Suypor- 
{are commealus lerrestri ilinere. Liv. 
navibus. Liv. Amener à Rome des — 
de grains, Comirealus frumenti Romam 
subrehëre. Suet. Des — arrivaient du 
Samninm, Commeatus er Samnio sub- 
vehebantur. Liv. lutercepter les —, 
Commealus excipère. Liv. intercipère. 
Liv. lnlercepter les — qui nous arri- 
vaient de Trebizonde, Commealus no 
tros Trapezunte adveniantes interci- 
père. Tac. Ramener une armée en 
deux —, Duobus commealibus ererci- 
tum reportare. Cæs. || 2° Escorte des 
munitions qu'on transporte. Præsidium, 
ii, n. Cæs. Liv. pl 3° Cortège funèbre. 
Funus, neris, n. Cic. Funeris erscquiæ, 
et simpl. Ersequiz, arum. f. pl. Ci, 
Funeris pompa. Nep. et simpl. Pompa, 
æ,f. Cic. = Faire un convoi à qqn, 
Alicut funus fectre. Cic. Aliquem fu- 
nere efferre. Cic. On ne lu fit pas de 
—, Elatus est sine ullä pomyà fune- 
ris. Nep. Corps privé des honneurs 
d'un —, Cadaver spoliatum exscquiis 
on pompä. Cic. Préparer le —, Funus 
ornare. Cic. Aller au —, Venire in 
funus. Cic. Ersequias ire. Ter. Or. 
Aller au —, Assister au — de qqn, 
Prodire alicui in funus. Ter. Entrer 
dans les rangs d'un —, Acced”re in 
funus. Cie. Suivre un —, Funeris er- 
sequias prosequi. Cic. Une foule ia- 
numbrable accampagna le —, Funus 
innumeris exsequiis celebratum est). 
Plin. Mener ua —, Funus ducëre. Cic. 
Pendant qu'un — passait, Præie- 
reunte funere. Tib. Par où passuil 
son —, Quä præferebatur. Plin. Aus- 
sitôt après le —, Statim afuere Suet. 
CONVOITABLE, ad). C.DÉSIRABLE. 
CONVOITER, v. act. Desirer ai- 
dement. Concupiseëre, 0, is, pivi el 
pü, pitum, act. Cic. Cupidissime ap- 
peidre, o, is, ivi et ti, ifum, el sinpl. 
Appet®re, act. Cie. Cæs. Avide, Vehe- 
menter, Süilienter, Cupidissime erpe- 
tére, et simpl. EÆErpetëre, act. Cic. 
Ardenter, Summe, Valde, Vehementer 
cupêre, ie, is, ivi et it, Wum, act. Cic. 
Affectare, 0, as, avi, atum, act. Quint. 
Flor. Imminére, 60, es, 8. parf. ni sup., 
o. (alicut rei ou in rem). Cic. Inhiare, 
0, as, avi, 8. sup., D. (alicui rei). Tac. 
2: Convoiler une maisun, Domum co- 
cupiscËre. Sall. — le bien d'autru, 
Alienum appetère. Phæd. Alieno immi- 
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nere. Sen. — la fortune, le pouvoir, 
Imminère (rtunis ou in fortunas. Cic. 
fmperio. Curt. — la Lyrannie. la Si- 
cile, Affectare tyrannidrm. Quint. Si- 
ciiam. Flor. — des jardins, Hortis 
inhiare. Tac. — cet argent, Jili pe- 
cuniæ spe aîfque animo incubare, 0, 
as, cubui, cubitum. Cic. — l'or, Au- 
rum esurire, 10, is, iui et di, ilum. 
Plin. — la gloire, Gloriam sibt exop- 
fare (0, as, avi, atum). Sail. Qui 
convoite le bien d'autrui, Alieni ap- 
petens. Cic. Ne pas convoiler le bien 
d'autrui, Ab alienis mentem, oculos 
abstinëre, eo, es, linui, tentum. Cic, 
CONVOTTEUX, EUSE. C. avine. 
CON VOITISE, 8. f. Désir immoderé. 
Appetitio, onis, f. Cic. Appetitus, üs, 
m. Cic. Cupidilas, atis, Î. Cic. Avi- 
ditas, f. Cic. Sites, is (acc. im, abl. à), 
f. Cic. : Couvoitise du bien d'autrui, 
Apretitus aliens rei. Plaut. Appetr- 
fo alienorum. Cie. Tant il y avait de 
— chez les faibles, Tanta erat cupi- 
ditas apud Aumiliores. [irt. Jeter un 
regard de — sur qq. ch., Oculos cu- 
piditatis adjicére ad rem, el simpl. 
Oculos adjic”re ad rem ou alicui rei. 
Cie. Qui Jette un regard de — sur le 
bien d'autrui, Alieni appelens. Cic. 
Pour qu'ils satisfassent leurs convoi- 
tises, Ut adipiscaniur ea, quæ concupi- 
verunt (de concnpiscire, 0, is, pivi el 
iï,pitum).Cic. Tu n'obtiendras jamais 
f'oblet de les —, Nunquam assequère 
quod erpelis (de expelëre, 0, ut el 
ti, itum). Cic. Les champs d'autrui 
v'excitarent point leur cuonvotise, 
Non alienos agros cupide appelebant. 
Cic. L'argent excite à un tel point la 
—, Pecunia tantopere erpelitur. Cic. 
CONVOLER, v. D. Contracter un 
nouveau mariage. Ad aliud mutrimo- 
aium ou Àd alias nuplias migrare, 0, as, 
avi, atum, n. Dig. : Convoler en secon- 
des noces, Ad secundas nuplias frans- 
îre, eo, is, vi el ii, itum, n. C.-Just. 
CONVOLVULUS, 5. m. C. LISERON. 
CONVOQUER, v. act. Faire assem- 
bler. Convocare, 0, as, avi, atum, acl. 
Cic. Advucare, act. Cic. Vocare, act. 
Cic. Citare, act. Cie. Cog"re, 0, ts, 
coegi, coactum, act. Cic. Mabère, eo, es, 
bui, bilum, act. Cic. = Convoquer le 
senat, Senatum habére. Cic. advocare. 
Sall. vocare. Liv. cogre. Cic. Patres 
citare. Liv. vocare. Liv. — une àas- 
semblte, Concilium convuocare ou ha- 
bère. Czs. Contionem advocare. Cic. 
kabère. Liv. — les comices, Comitia 
edicère, o, s, diri, dictum. Cic. On 
convoque une assemblée de toute la 
Gaule à Bibracte, Totius Galliz con- 
cilium Bibracte indicitur. Cæs. Con- 
voquer à une assemblée, Vocare ad 
consilium, Liv. in contionem. Cic. 
J'étais convoqué au sénat, Cogebar in 
senatum. Cic. Convoquer le peuple, 
les soldats en assemblée, Advo- 
care contionem populi. Sall. contio- 
nem militum, Cæs. populum, milites in 
ou ac contionem. Liv. Suet. — Îles 
tribus dans les comices, Tribus vo- 
care. Cic. — le peuple pour une nou- 
velle élection, Revocare cives in suf- 
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fragium. Liv. — les juges, Judices 
citare. Cic. — des créanciers, Convo- 
care credilores. Sen. On convoque 
sous les drapeaux tout ce qni est en 
âge de porter les armes. Omnis mili- 
taris ætas excitur (passif de ercire, io, 
ivi el it, ttum). Liv. Convoquer numi- 
nalivement les plus nubles, Evocare 
nominalim nobilissimunt quemque. Cæs. 

CONVOYER, v. act. C. Esconren. 

CONVOYEUR, adj. m. Qui convoie. 
3 Un vaisseau convoyeur, et S. m. 
Un —, *Navis quæ præsidii causa 
comilalur (Georg). 

COXVULSE, é8. Attaqué de oon- 
vulsions. Convulsus, a, um. Suet. 

CONVULSIF, 1VE, adj. Accompagné 
de convulsions, agitè par dos convul- 
sions : Mouvement convulsif, Voy. 
convuLsion. Les lèvres ont des mou- 
vements convolsifs, Labia quatinn- 
(ur (de guatt, tor, Éris, quassus sum, 
pass.}. Sen. Articulations agilées de 
coutractivns convulsives, Articuli se 
ipsos torquentes. Sen. Agitatinn con- 
vulsive du corps, Corporis fluctualho 
{onis), f. Sen. Yeux convulsifs, Oculi 
trepidi et exsilientes. Sen. Les pores 
sont pris d'une toux convulsive, 
Quatit tussis anhela sues. Virg. || Fig. 
Déclamalions convulsives, Contenti 
clamores. Tac. 

CONVULSION, 8. f. 1° Mouvement 
irregulier et involontaire des muscles. 
Convulsio, onis, f. Plin. Scrib. Spas- 
mus, à, M. Plin, Spasma, atis, n. 
Plin. : Éprouver, Avoir des convul- 
sions, Spasmo verari. Scrib. Prévenir 
les —, Prohibère spasmos fieri. Plin. 
Sujet aux —, Spasiicus, a, um. Plin. 
Les personnes qui ont des —, Con- 
vulsi, orum, tm. pl. Plin. || 20 Fig. 
Trouble, agitation. Alotus, us, m. Cic. 
Perturbatio, on1s, f. Cic. Rerum con- 
versio, f. Cic. : À quelles convulsions 
nous sommes en proie, In quo motu 
lemporum ou În quantä conversione 
rerum ac perturbalione versamur. Cic. 
Voy. TRonBLE. Élal en proie à des — 
politiques, Convulsa respublica. Cic. 

CONVULSIVEMENT, adv. Avec 
convulsion. VOy. CON vuLStoN. 

COOPERMATEUR, TAICE, 8. M. et 
f. Celui, Celle qui coopère. À djutor,oris, 
masc. Cic. Adjutriz, icis, fém. Cic. 

COOPMÉRATION, s. f. Action de 
coopérer. Adjumentum, i, n. Cic. Auri- 
lhium, ii, n. Cic. Adminiculum, i, n. 
Cic. Opera, æ, f. Cic. : Avoir be- 
soin de notre coopéralion, Egèére 
opera nosträ. Cic. Donner sa — à qqn, 
Lieu operam dare, o, as, dedi, datum 
ou navare, 0, as, vavi, valum. Cic. 
Aliquem adjuvare, 0, as, juvi, jutum 
{part. fut. adjuturus mieux que adju- 
vaturus). Cic. Aliquem juvare, o, as, 
juvi, jutum (part. fut. juvaturus). Cie. 
Sall. Aider qqn de sa —, Aliquem 
operä sud juvare. Plaut. Avec la — 
de qqn, Alicujus ope ou aurilio. Cie. 
Aliquo adjuvante. Liv. Aliquo adju- 
tore (au fém. Aliquë adjutrice). Cic. 
Sans la — de qui que ce soit, Nullis 
adminiculis. Cic. Sans ia — des bom- 
mes, Sine hominum operä. Cic. 
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COOPÉRER, v. D. Opérer conjoin- 
tement avec qqn; contribuer à : Coo- 
pérer avec qqn à qq. ch., Aliquers 
in re ou ad rem adjuvare, 0, as, juvi, 
Jutum (part. ful. adjnuturus mieux que 
adjuvaturus). Cic. Alicui in re adjutor 
qu fém. adjutrir) sum, es, fui, esse. 

ic. z Je coopère à cela, Hujus re 
particeps ou adjulor sum. Cie. Mi- 
nerve, loi qui as coopéré au succès 
de mes desseins, Bfinerva, quz ad- 
jutrix consthiorum meorum erstilisti. 
Cic. Ils ont le plus — au succès de 
la gucrre, Plurima in bello eorum 
opera fuit. Liv. Tous les deux coopé- 
raient au bien commun, In commune 
conspirabaltur ab utroque. Col. Habi- 
lué à coopérer à de tels actes, As- 
suelus minisleriis falium facinorum. 
Liv. (Celte)chose conpvra au succès de 
la candidature de Plancius, (Ea) res 
Plancio in petfione fuit adjutrit. Cic. 
Voy. «tDra. 

COOPTATION, s. f. Action de coop- 
ter. Cuoptatio, onis, f. Cie. Liv. = Par 
cooplation, Per cooptationem. Liv. 
Admeltre qqn par — daus le collève 
des augures, Aliquem in collegium 
auguruin cooptare, o,as,avi.nltum. Cic. 

COOPTEIL, v. acl. Admettre dans 
son sein par une élection. Voy. coopP- 
TATION. 

COORDINATION, 5. f. 1° Action 
de coordonner. Ordinatio, onis, F. Vitr. 
IL 2° État de ce qui est coordonné. Ordo, 

inis, m. Cic. VOy. ARRANGEMFNT, 

CUONDONNER, v. acl. Arranger. 
Ordinare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
VOY. ANRANGER. 

COPAIS, lao de Béotie. Copais, 
idis, f. Liv, 

COPARTAGEANT, ANTE, adj. et 
s. m. f. Celui, Cells qui partage aveo 
d'autres. Consors, gén. sortis. Cic. Liv. 
C.-Just. : Héritier copartageant, Hé 
ritière copartageante, Coheres, edis, 
w. f. Cic. Hor. 

COPEAU, 3. w. Feuille mince en- 
leves d'une pièce de bois. Assula, æ, f. 
Plin. Vitr. : Copeau de chène, Cæsa 
querctis assula. Plin. Menu —, Ligni 
ramentum (i), n. Plin. 

COrENIHAGUE, capit. du Dan 
mark. * Hafnaa et Haunia, æ, f., * Co- 
dania, f. 

COPIE, s. f. do Écrit qui est la re- 
production d'un autre. Eremphon, i,n. 
Cic. Exemplar, aris, n. Cic. = Copie 
d'une lettre, Epistol eremplum. Cic. 
exemplar. Pollio ap. Cie. Lettre dont 
je vous donne ci-dessous la —, Lit- 
teræ quarum exzemplum subscripsi. 
Balb. ap. Cic. Je u'avais pas gardé 
de —, Non habebam eremplar. Cic. 
Livre dont on à fait mille capies, 
Liber in exemplaria franscr.plum 
mille. Plin. Prendre couie. Tirer —, 
Faire une — d'un livre, Librum de 
scribére, o, is, scripsi, scriplum. Cie. 
Laisser prendre qqn d'une 
lettre, Epistolam alicut dare descri- 
bendam. Cic. Voy. corPiën. Corricer 
une faute de —, Tollére mendum 
scripluræ. Cic. —, fidèle image des 
registres, Tabulerum descriplio (onis, 
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f.) ef imago (ginis, f.). Cic. Donuer 
e qq. cb. une — conforme, Ali- 
quid fotidem verbis transferre. Cic. || 
2° Reproduction; imitation. Eremplum, 
i, 0. Pluut, Eremplur, aris, n. Plin. 
Imitatio, onis, f. Pl.-j, 2: Îl achela 
une copie du lableau, Tabulæ eremplar 
emit. Ptin. La — d'une — est très dif- 
ficie, Dificillima est imitalionis imi- 
tatio. Pl.-j. Faire faire des copies d'un 
portrait, Imaginem erscribendam pin- 
gendamque delegare. Pl.-j. || 3° Per- 
sonne qui reproduit les manières d’une 
autre. Effigies, ei, f. Cic. Imago. ginis, 
f, Cie. = Que la divinité soit la copie 
de l'homme, Sit Deus effigies hominis 
et imago. Cic. Elle étail en tout la — 
de son père, Totum pairem similitu- 
dine erscripserat (de erscribëre, o, is, 
scriptum). Pl.-j. Se faire la — de qqn, 
Voy. copien 30. || Au mural. Être la 
copie de son père, Pairis mores re- 
ferre (fero, fers, tuli, latum). Pl.-j. 
COPIER, v. act 10 Reproduire un 
écrit. Describ®re, 0, is, scripsi, scrip- 
tum, acl. Cic. Erscribëre, act. Cic. 
Transcribére, act. Cie. : Copier des 
livres mot pour mot, Transcribfre 
ad verbum libros. Plin. — qq. ch. sur 
qn, Ab aliquo aliquid describrre. 
dk. Lettres el ratures copices exac- 
tement, Litieræ lituræqne assimulatæ. 
Cie. Copier denx vers d'une comédie de 
Plaute, Ex Plauti comæediä duvs versus 
erscrib#re. Gell, Faire — une lettre 
à qqn, Donner à qqn une lettre à —, 
Epistolam alicui dare describendam. 
Cic. J'ai fait — ces registres par tous 
les écrivains, Flas tabulas describi ab 
omnibus librariis impcravi. Cie. || 2° 
Reproduire, Imiter une ch. gcq. Effn- 
gëre. o, is, fur, fictum, act. Cic. Er- 
primêre, 0, is, pressi, pressum, acl. 
Cic. Plin. ExscribFre (voy. 40), acl. 
Pl.-j. =: Copier les lraits du visage, 
Oris lineamenia effingère. Cie. — Îles 
ortraits avec une extrême fdélilé, 
primêre summä similitudine tmugi- 
nes. Plin. Faire — un portrait, Imagi- 
nem ezxscribendam delegare. Pi.-j. || 
80 imiter, Contrefaire qqn, les ma- 
nières de qqn. Effingère ou Imitando 
effingëre (voy. 20), acl. Cie. Erpri- 
mère où Imilando exprimëre (voy. 2e), 
act. Cic. Imulari, or, aris, alus sum, 
dép. (acc.). Cic. =: Copier qqn, Ali- 
quem imtfando #ffingère ou ri- 
mère. Cic. — qqn dans son maintien, 
dans ses gesles, Alicujus siatum, 
molum tmilari. Cie, — l'air et la 
physionomie de qqn, Habitum vul- 
furnque alicujus seclari, or, aris, atus 
sum, dép. Tac. — les défauts, les 
defauts de qqn, Vitia imitari. Cic. 
Vitia imitaltune ea aliquo erprimère. 
Quint. S'altacher à — les défauts, Quæ 
vitiosa sunt, imitande consectan. Cic. 
COPIEUSEMENT, adv. Abondam- 
ment. Cupiose. Cic. Large. Cic. Abun- 
danter. Cic. = Procurer copieusement 
aux animaux leur nvurriture, Pastum 
aninantibus large ou copicse compa- 
rare. Cic. Donner à diner —, Abun- 
danter cenam præbére. Suet. Qui a 
bu —, Potus bens. Plaut. Probe ap- 
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potus. Plaut. Boire et manger —, 
Cibo vinoque se invitare. Sall. Boire 
{du vin) trop —, plus —, Vino lar- 
giore uti. Liv. Copiosius vino uti ou 
vinum bibtre. Cels. Qui a bu plus — 
que de raison, Polus largius zæquo. 
UHor. 

COPIEUX, æeuse, adj. Abondant. 
Copiusus, a, um. Cic. Largus. Liv. 
Abundans, gén. anfis. Suet. : Nour- 
niure copieuse, Copiosus victus. Cels. 
Liberale alimentum. Cels. Repas co- 
pieux, Cena abundans. Suet. grandis. 
Quint. Liberales epulæ. Tac. Faire des 
libations copreuses (— boire trop 
de vin), Vino largiore uli. Liv. 

COPISTE, s. m. 4° Celui qui fait 
la copie d'un écrit. Librarius, ti, m. 
Cic. Seriptor, oris, m. Cic. Scriba, 
æ, m. Cic. =: Un pauvre copiste, Un 
petit —, Librariolus, i, m. Cic. Un 
— de livres, Librarius scriba. Varr. 
Librarius scriptor. Hor. Une faute de 
—, Librarii mendun. Cic. || 3° Imi- 
talour. Jnitator. oris, m. Cic. 

COPROPHRIETAIRE, $. masc. el 
fém. Proprietaire avec qqn. Compos- 
sessor, oris, m. Tert. 

COPROPRIETÉ, s. . Bien possédé 
par plusieurs personnes. es (et) com- 
munis (18), [. Phin. 

COPULATIEP, ve, adj. T. de gram- 
maire. Qui sert à lier. Copulativus, a, 
um. Capel, Connerivus. Gell. 

COrULE, s. f. Mot qui lie la sujet 
avec l'attribut. Copula, z, f. Quint. 

4. COQ, s.m. 1° Le mâle de Ja poule. 
Gallus, i, m. Cic. Gallus (i) gulhina- 
ceus (i), m. Cic, Mas (aris) gallina- 
ceus (1), m. Col. : Coq de combat, 
Gallus pugnator. Plin. Combat de 
coqs, Gallorum cerlamen ou pugna. 
Col. Au premier chant du coq, Sub 
galli cantuw. Hor. || 20 Le mâle chez 
plusieurs espèces d'oiseaux. Mas, aris, 
m. Col. =: Coq de bruyère, Tetrao, 
onts, m. Plin. — d'Inde, *Gallus indr- 
cus (Linn.). || 3° Fig. Personnage le 
plus considere = Chez toi, je suis le 
coq Sum apud te primus. Ter. 

. COQ, 5. m. C. CUISINIER. 

COQ-A-L'AÂNE. 3. m. Discours où 
l'on passe sans liaison d'un sujet à un 
autre. *Sermo (onis) inconstans (antis), 
m. : Faire un coqg-à-l'âne, des —, 
Ineonstanter loqui. Cic. 

COQUE, 5. f. 1° Enveloppe extè- 
rieure de l'œuf. Calyr, ycis, m. Plin. 
Putamen, minis, n. Plin, Cortez, ticis, 
m. Vitr. : Œuf à la coque, Ovum sor- 
bile. Cels. || 2° Envoloppe ligneuse de 
certaines semences. Putamen, minis, 
n. Cic. Calyz, ycis, m. Plin. 2: Des 
coques de noix, Juglandium puta- 
mina. Cic. || 3e Cocon. Voy. ce m. || 
4° Le corps d'un navire. Alveus, ti, m. 
Sal. || 68° Sorte de nœud de rubans, 
de cheveux. Nodus, 1, m. Tac. Mart. 

COQUELICOT, s. m. Payot sauvage. 
Rueas. adis (acc. an el am), f. Plin. 

COQUE LUCE, 8. [. 1° Sorte de 
capuchon. Voy. ce m. || 2° Fig. Per- 
sonno dont on ast coiffe, que l'on choie = 
Être la coqueluche de la mullitude, 
Esss in oculis muliifudinis. Cie. À 


COQUI 


8o Sorte de toux convulsive. *Tussis (is) 
clamosa (#8), f. (Sm.). 
COQUEMAR, 8. m. Pot à faire 
bouillir de l'eau. Cucuma, », f. Petr. Dig. 
COQUERET, 8. m. C. ALEÉKENGE. 
COQUET, 8TTE, adj, 1° En parl. 
des pers. Qui cherche à plaire. Ple- 
cendi sfudiosus (a, um). Ov. : Tu es 
coquelte, Vis formosa videri. Hor. 
Une —, Ambitiose pulchritudinis 
mulier (eris), f. D'apr. Just. (xxu, 
2). Être coquet avec qqn, Voy. 
coourTen. || 4° En parl. des ch. Élé- 
gant, gracieux, Venustus, a, um. Cic. 
COQUETER, v. n. Faire des co- 
quetteries : Coqueter avec qqn, Ali- 
cui lenocinari, or, aris, alus sum, 
dép. Cic. ' 
COQUETIEN, 8. m. Éleveur de 
volaille. Gallinarius, ii, m. Cic. 
COQUETTENLUE, s. {. 1° Désir ds 
laire. Placendi studium (ir), 0. Or. 
f 2° Paroles ou Manières par lesquelles 
on cherche à plaire. Slanduix, arum, 
f. pl. Plaut. Blandinenta, orum, 8. 
pl. Plaut. = Paire des coquelteries, 
Voy. coqueTen. || 3° Recherche exa- 
goree de la parure. Lenocinium, ii, n. 
Uic. Suet, Ï éc Fig. Recherche (dans 
le style). Lenocinium, ti, n. fJuint. 
COQUILLAGE, S. m. 1° Mollusqus 
enveloppe d'une coquille. Conchylium, 
ü, n. Cic. Concha, æ,f. Cie. = Les 
coquillages, Conchylia, orum, n. pl. 
(ic. Testacea, n. pl. Plin, || 2° b: 
f. 19 Enveloppe 


quille. Voy. le suivant. 

COQUILLE, 5. 
calcaire de certains mollusques. Con- 
cha, æ, f. Cic. Testa, f, Cic. = Petile 
coquille, Conchula, æ, F. Cels. De —, 
Conchens, a, um. Virg. || 2° Coque de 
l'œuf, de certaines semences. Vory. 
coque. || 3° Objet en forme de ©- 
quillo. Concha, æ, f. Hor. Juv. Dig. 
: Fait en forme de coquille, Cos- 
chatus, a, um. Plin. 

COQUIN, in, subst. masc. et fém. 
4° Personne perverse = Un coquia, 
Fomo (minis) scelestus (i)}, m. Cic. 
Homo flagitiosus, m. Cic. Homo (mi- 
nis) nequam (indécl.), m. Plaut. 
Cic. Verbero, onis, m. Cic. Scelus, 
leris, n. (l'adj. ou le pron. qui s'y 
rapporte se met au masc.}. Plaut. 
Ter. Ce —, Is scelus. Plaut. Le — 
qui m'a perdu, Scelus qui me per- 
didit. Ter. Un — d'homme, Scelus 
viri. Plaut. Ce — d'homme, Flagi- 
tium üllud hominis. Plaut. Le 
de Curtilius, Verbero Curtilius. Cie. 
Coquin! Scelesie! Plaut. Verbero! 
Plaut. Gell. Furcifer! Plaut. Qb1 le 
— 1 0 hkominem nequamf{ Cic. Infâme 
—, Humo sacerrimus. Plaut. Je te 
crois un franc —, Scelestissimum le 
arbitror. Plaut. Les trente plus grands 
coquins de Rowe, Triginta Romines 
populi Romani nequissimi. Cic. || Une 
coquine, S'ebesta, æ, f. Ter. * Muliw 
(ëris) scelesta (æ), f. Une — de mère, 
Mater mala. Ter. Une vieille —, /m- 
proba anus. Hur. Coquinet Scelestal 
Ter. Pessima! Ter. || 2° Qqf. Personns 
malicieuso, rusèe : Un coquin, Vete- 
rator, oris, rm. Cic. Une coquine, Ve 
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teratriz, {cis, f. Apul. La — 9 est ca- 
chée, Delituit mala, Plaut. Une petite 


—, Pessima puella. Cat. 


COQUINERIE, 5. f. Méfait; per- 


vorsita. Voy. ces m. 


1. con, s. m. Durlllon qui se forme 


aux doigts do pieds. Clavus, i, m. Plin. 
2 Cor au pied, Pedis clavus. Plin. 


2. COR, 3. m. 1° Sorte d'instrument 


à vent. Cornu, üs, n. Cic. Bucina, æ, 


f. Cie. = Au son dn cor, Ad sonum 


bucinæ. Col. Ad bucinam. Varr. Jouer, 


Donuer, Soaner du —, Bucinam in- 


flare. Varr. Bucinare, o, as, avi, atum, 
0. Sen. Quand on a sonné du —, Cum 
bucinatum est. Varr. || 2° Musicion 
qui sonne de cat Instrument. Cornicen, 
anis, m. Cic. Bucinator, oris, m. Cæs. 

CORAIL, 8. m. {° Production ma- 
eine caicaire. Corallium, ti, n. Plin. 


Coraltius, dt, f. Plin. || 2° Fig. Coulour 


d'un rouge vif : De corail, Corallinus, 
a, um. Anth. Des lèvres de —, Co- 
rallina labra. Anth. Voy. PounPne. 

CORALLIN, IN&, adj. De couleur 
de corail. Voy. conaiL 20. 

CONUBEAU, s. m. 10 Sorte d'oiseau 
carnassier, Corvus, i, m. Cic. : Servir 
de pâture aux curbeaux, Corvos pas- 
cëre. For. De corbeau, Corvinus, a, 
um. Plin. La couleur du —, Coraci- 
aus color. Vitr, Noir comme un —, 
Niger tanquam corvus. Petr. || 2° Es- 
pèco do grappin, de croco. Corvus, t 
m. Curl. Uncus, i, m. [lor. Luc. I 
80 T, d'architecture. Sorte de console. 
Ancon, onis (acc. ona), m. Vitr. || 40 
Constellation. Corvus, 1, m. Vitr. || Bo 
Sorle de poisson. Coruus,i,m.Cels. Plin. 

CORDEIL, Y. de France (Scine-el- 
Oise). * Josedtum, ii, n. *Corboliun, 
Corbellium el Corbonium, ti, n. ° Cor- 
bellum, *, 0. 

CORBEILLE, s. f. 19 Nom de diffé- 
rentes sortes de paniers. (A onvrage, 
à fruits, à fleurs) Calathus, à, m. Virg. 
(Petite, de mème sorte) Calathiscus, 
i, wo. Cat. (À mettre la laine, pour 
les Nleuses) Quastilum, à, n. Cic. (A 
pain, à fruits, a fleurs. large et plate) 

anisfrun, à, n. Cic. Iier. (Petile, de 
même sorle) Canistellum, à, n. Symm. 
(Petile, pour passer à table des gâ- 
eaux, des fruils) Sportella, z, f. Suet. 
(Petite, pour porter des comestibles, 
pour distribuer des présents) Spor- 
fula, æ, f. Plaut. Suet. (Large, à mettre 
des fruits, du raisin) Fiscina, z, f. 
Cic. (Petite, à fruits, à fromage) Fis- 
cella, æ, f. Col. Varr. (Grande, pour 
les cullivateurs, les jardiniers) Co- 
hinus, i, m. Col. (l'rofonde, pour 
aire la récolte) Corbis, is, m. f. Varr. 
Cic. (Petite, de mème sorte) Corbula, 
æ, (. Varr. Corbicula, f. Pall. || Cur- 
beille de mariage. (Sorte de panier 
renfermant les présents faits à la lhan- 
cée) Cumerus, t, m. Varr. (Les pré- 
sentis eux-mèmes) Nuptinlia (im) duna 
(om n. pl. Cic. | 2° Parterrode forme 
arrondie. * Circinata (æ) areola (x), f. 

CONBIE, v. de France (Somme). 
® Corbeia, æ, f. 

CORBIÈRES, potit pays de France. 
*Corbaria (æ) Vallis (is), f. 
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CORBIGNY,villes de France(Marne, 
Nièvre). * Corbiniacum, à, n. 

CORBILLARND, 9. 10. Char funèbre, 
*Vechiculum (i) funebre (is), n. (Sm.). 

CORNBILLAT, s. m. Le petit du 
corbeau. * Corui pullus (ÿ), m. 

CONBILLON, s. m. Petite corbeille. 
Voy. COnnEILLE. 

ConBix, s. m. Corbeau : À bec-de- 
corbin, En bec-ä-corbin, Aduncus, «€, 
um. Ter. 

CORNBULON, n. d'homme romain. 
Corbulo, onis, m. Plin, 

CORCYRE. C. cOnFOC. 

CORDAGE, s. m. Grosse corde. 
Rudens, entis (gén. pl. ium el um), 
m. Cie. Virg. Funis, is, m. Cic. Voy. 
conD6. 

CORDE, 9, f. 1° Fil de boyau (ou 
do motat) d'une lyre, etc. Chorda, æ, f. 
Varr. Cic. Nervus, i, m. Cic. =: Pelite 
corde, Fidicula, æ, f. Cic. Toucher 
les cordes, Nervos pellëre. Cic. per- 
cutïre. Quint. Résonner sous la vi- 
bration des —, Rescnare ad nervos. 
Cic. Un instrument à —, Fides, tum, 
f. pl. Cic. Joueur d'instrument à —, 
Fidicen, cinis, m. Cie. Joueuse d'in- 
trament à —, Fidicina, æ,f. Plaut. 
Ter. || Fig. Toucher une cerlaine 
= soulever une certaine ques- 
tion), Rem quamdam commuvëre. Cic. 
11 2° Tortis pour bander un arc, une 
arbalète : Corde à buyau, et simpl. 
—, Chorda, æ, f Plaut. Nervus, i, 
m. Virg. || Fig. Avoir deux cordes 
à son arc, Duplici spe uti. Ter. || 3° 
Tortis de chanvro, de crin, etc. (Grosse) 
Funts, is, m, Cic. (Assez mince) Restis, 
is, acc. im et em, abl. e, f. Ter. Liv. 
(Mince) Funiculus, i,m.Cie. Resticula, 
æ, f. Cato. Varr. : Faire des cordes de 


jonc, Junco funes necifre. Plin. Fahri- 


quer des — avec des cheveux, Crini- 
us tormenta efficrre. Cæs. La treitle 
se fait avec une corde de crin, Jugum 
fit crine. Plin. Suspendu à une eh. par 
une —, Suspensus ad rem reste. Liv. 
Donner à qqn des coups de —, Ali- 
quem resfious cædére. Plaut. La — 
passant de main eu main, Per manus 
resle dutä. Liv. Tu danseras en lenant 
le bout de la —, Restim ductans sal- 
tabis. Ter. || Fig. Teuir le bout de la 
corde (— commander), Funem ducère. 
Hor. Tirer la — ea divers sens (= 
chercher chbicane), Funem in diversa 
distendëre. Tert. || Corde (poor 
pendre qqn, pour se pendre). La- 
queus, i, m, Cie. Restis, is, l. Plaut. 
Ter. Liv. Passer à qqn la — au 
cou, Laqueum injicËre alicui. Liv. 
alicujus cervicibus. Suel. Faire périr 
par là —, Necare suspendio. Plin. Se 
passer la — au cou, Collum in la- 
queum inserëre. Cic. Collum suum la- 
queo obstringère. Plaut. Réduire qqn 

se mettre la — au cou, Aliquem 
ad laqueum compellÿre. Plin. Je veux 
acheler nne — pour me penire, 
Restim volo mihi emére qui (— qu) me 
faciam penstlem. Plaut. On n'a plus 
qu'â se mettre la — au cou, Il ne 
reste plus que la — nour se pendre, 


Ad restim res rediit. Ter. || Corde (sur 
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laquelle on danse), Funis, is, m. Sen. 
Quint. — raide, Funis extentus. Hor. 
contentus. Hor. intentus. Sen. Mar. 
cher, Danser sur là — raide, sur la 
—, Îre per eztentum funem. Hor. per 
inlentum funem. Sen. Per funem am- 
bulare. Sen. ingredi. Quinf. Danseur 
de —, Funambulus, 1, m. Ter. Cette 
lenteanr des danseurs de —, [lla per 
funes ingredientium tardilas. Quint. 
Cléphants qui dansent sur la —, Ele- 
phanti funambul Suet. || 6° Fil d'une 
ôtoffe. Filum, à, n. V 


arr. =: Usé jus- 


qu'à la corde, Qui montre la —, Tri- 
fus, a, um. Hor. Il Go La ligne droite 
qui passe par les 

arc. Basis, is, acc. im, abl. à, f. Col. 


oux extrèmites d'un 


CORDEAU, 8. m. 1° Potite corde. 


Voy. conmeceTré. | 2° Corde pour 
tirer les bateaux. VOy. conneLee. Î 
9o Corde pour aligner. Linea, =, f. 
Cic. =: Tirer, Aligner au cordeau. Li- 
nearé, 0, as, avi, alura, act. Cato. 


Vitr. Ad lineam exigtre, 0, is, egi, 


actum, act. Vitr. Être aligné, tiré au 
—, Ad lineam respondère, eo, es, 
spondi, sponsum, n. 


Ur. 
CORNDELETTE, 5. f. Petite corde. 


Funiculus, i, m. Cic. Resticula, æ, f. 
Cato. Varr. 


CORDELIER, s. m. Religieux de 


l'ordre de saint François d'Assise. *Fran- 
ciscanus, i, m. (Le Br 


CORNELIERE, s. f. "orsade servant 


d'ornement. Licium, ti, n. Varg. Plin. 


CORDELLE, s. f. Corde pour tirer 


les bateaux. Remulcum, i, 0. Css. Liv. 
: llaler à la cordelle, Remulco tra- 


hëre. Liv. 


CORNER, v. act. 4° Tresser en 


corde = Corder du jonc, Junco (à l'abl.) 
funem nectëre, o, is, nerui el nezi, 
nerum. Plin. — des cheveux, Cri- 
nibus formentum efficËre, io, is, feci, 
fectum. Liv. 
d'une corde. 
atum, acl. Liv. 


. 2° Serrer en entourant 
ircumligare, 0, &s, avi, 


CORDIAL, aLB, adj. 1° Qui rècon- 
forte le cœur et l'estomac. Corpori 


réficiendo aptus (a, um). Cels. = Un 


breuvage cordial, et S. m. Un —, 
Potio Unis) corpori reficiendo apla 
(æ), F. Cels. || 2° Fig. Qui viont du 


cœur; tout dévoue. Benignus, a, um. 
Cic. Comis, m. f., e, n. Cic. =: llomme 
cordial, Homo comis ou benignus. Cic. 


Ami —, Verus amicus. Cic. Alfection 
cordiale, Summa benevolentia, Cic. 
lospitalité —, Come hospitium. Liv 
Faire à qqn un accueil cordial, plas 
—, Aliquem denigne ezcipère. Liv. 
Lætius recipire. Vel. 

CORDIALEMENT, adv. De tout 
cœur. Ez animo. Cie. Toto pectore. (ic. 
Amice. Cic. Benigne. Cic. = Aimer 
cordialement, Amare ex animo. Cic. 
toto pectore. Cic. DiligËre er auimo 
vereque. Cic. Accueillir —, Voy. con- 
DIAL 29, 

CONDIALTITÉ, s. f. Amabilité sin- 
cère at franche. Animus (i} brnignus 
i) et comis (is), m. Cie. Benignitas 
(aus et comitas (atis), f. Cic. = l’lein 
e cordialité, Voy. conpiau 2+. Avec 
—, Voy. CORDIALEMENT. 
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CORDIER, s. m. Fabricant de 
cordes. Restio, onis, m. Plaut. Suet. 
Restiarius, ii, m. Fronto. 

CORDON, s. m. 1° Qqf. Petite 
corde. Voy. conor.erre. || 2° Sorte 
de lacet, de lien. Vincuium, à, n. Nep. 
Licium, ii, n. Plin.: Cordon (de chaus- 
sure), Corrigia, æ, {. Cic. Amentum, 
i, on. Fest. — pour élrancler, Voy. 
convs 3°. || 9° Sorte de ruban. Vilta, 
æ, f. Virg. Ov. || 4° Suito d'objets 
rangés en file. Ordo, dinis, m. Cic. 
Series, ei, f. Plin. || 5° Suite de 
troupes, de postes militaires. Afilitum 
corona (æ), f. Cæs. : Eulourer des po- 
sitions d'un cordon de troupes, Loca 
vincire præsidiis. Cic. 

CONDONNERUE, s. f. 1° Métier de 
cordonnier. Ars (artis) sutrina (z)}, f. 
Plin. et simpl. Sutrina, æ, f. Vitr. 
Sutrinnm, i, n. Sen. || 2° Boutique 
de cordonnier. Taberna (æ) suirina 

æ), f. Tac. et simpl. Sutrina, æ, f. 
in. 

CORNONNIER, s. m. Celui qui fait 
des chaussures. Sutor, oris, m. Cic. 
Calceularius, it, m. Plaut. : Apprenti 
corduauier, Sutrinæ tabernæ alumnus. 
Tac. Noir de —, Atramentum suto- 
rium. Cic. Emporle-pièce de —, Fis- 
fula sutoria. lin. Métier de —, Buu- 
tique de —, Voy. connonnsnis. 

CORDOUE, v. d'Espagne Corduba, 
s,f. Cic. 2 De Corduue, Qui habile 
—, Cordubensis, m. f., e, n. Plin. 

COREE (LA), presqu'le d'Asie. * Co- 
rea, æ, [. 

CORÉLIGIONNAIMRE, $. m. Celui 
qui professe la même religion qu'un 
autre. Consreraneus, i, m. Tert. =: Être 
coréligivanaires, lisdem sacris uti 
(or, Fris, sus sum), dép. Cic. 

CORFOU, lle de la mer lonienne. 
Corcyra, æ, f. Cie. : De Corfou, Qui 
habile —, Corcyræus, a, um. Cie. 

CORLA CE, adj. Dur commo du cuir. 
Durus, a,um. Cels. 

CORIANDRE, s. f. Sorte de plante. 
Coriandrum, i, 0. Plin. 

CORINNE, pootesse grecque. Corin- 
na, 2, [. Prop. 

CORINTHIE, v. d'Achaïe. Corinthus, 
ä, [. Cic. : Le golfe de Corintbe, Sinus 
(&s) Corinthiacus (i)}, m. Liv. 

CORINTUIEN, IENNK, adj. Qui est 
de Corinthe. (En parl. des pers. et des 
cb.) Cornthius, &, um. Cic. Liv. 
jSeut. en parl. des ch.) Corinthiacus. 

iv. Corinthiensis, m. Ê., e, n. Tac. = 
D'ordreconnihien, Corinthius, a, um. 
Vitr. Plin. || Subst. Les conNTuens, 
Corinthii, orum, m. pl. Cic. 

CORIOLAN, surnom de C. Marcius, 
général romain. Coriolanus, i, m. Liv. 

CORIOLES, v. du Latium. Corioli, 
orum, @. pl. Liv. 

ConK, v. d'Irlande, °Corcagia ou 
Corragia, æ, f. : De Cork, “ Corca- 

giensis ou Cercensis, m. f.,e, n. 

CORME, s. f. Fruit du cormier, 
Sorbum, 1, D. Col. Plin. 

CORMERY. v. de France (Indre- 
et-Loire). Cormaricum, i, n. Prud. 

CORMIER, 5. m. Nom d'un arbre. 
Bordbus, 5, f. Col. Plin. . 
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CORMORAN, s. m. Sorte d'oiseau 
aquatique. Truo, onis, m.Cæcil. ap. Fest. 

CONNAC. s. m. Conducteur d'un 
éléphant. Elephanti rector (oris) ou 
magister ({ri), m. Liv. 

CORNALINE, 3. f. Sorte d'agate. 
Sarda. 2. f. fin. 

CONNE, 5. {. 1° Pointe dure sur la 
tête de certains animaur. Cornu, üs 
(ur. rar. u), n. Cic. z l'elile corne, 
orniculum, t, n. Plin. Carnes pleines, 
Cornua lota solida. Plin. Les — des 
bœufs, du cerf, Cornua boum. Cæs. 
cervi. Varr. Corne de bœuf, de cerf, 
Cornu bubulum. Cels. cervinum. Varr. 
Cels. Tenir un laureau par la —, 
Taurum cornu fenère. Virg. Donner, 
Frapper de la —, Cornu petïre. Virg. 
ferire. Virg. Se battre à conps de 
cornes, Adversis corntbus inler se 
luctari. Virg. dimicare. Plin. Mon- 
trer les — à qqn, Tourner ses — 
cuntre qqn (fg.). Tollfre cornua in 
aliquem. for. Cornua obuert're ali- 
cui. Plaut. Qui a des —, Armé de 
—, Cornutus, a, um. Varr. Col. Cor- 
niger, era, eérum. Virg. Plin. Corni- 
bus armatus (a, um). Cic. Les bêtes à 
—, Cornigera, gervrum, n. pl. Plin. 
Qui n'a qu'une corne, Unicornis, m. 
f., e, n. Plin. Qui a deux cornes, 
Bicorniger, era, erum. Ov. Bicornis, 
m.f.,…, n. Ov. Qui a trois —, Tri- 
cornis, e. Plin. Qui n'a pas de —, 
Munlus, &, um. Varr. Cornibus muti- 
lus. Cæs. Fait en corne, Dur comme 
de la —, Qui a la couleur de la 
—, Corneus, a, um, Cic. l'lin. Les 
orcilles unt l'entrée dure comme de 
la —, Aures duros ef quasi corneulos 
habent introitus. Cic. || Fig. Faire 
à qqn les cornes par derrière (= 
faire par dénsion avec deux doigts, 
une figure qui représente des 
cornes), lost aliquem ciconiarum colla 
curvare (—= courber les doigts en 
forme de cou de cgognel. fier. |] 
2° Sorte de trompette faite d'une corne. 
Cornu, üs, n. Cic. Voy. 2. con 4°. || 
30 Ustensile fait d'une corne. Cornu, 
üs,n. lPlaut. Hor. Col. = l’elite corne, 
Comniculum, à, n. Col. Verser du vin 
par une —, au moyen d'une —, Vi- 
num commu infundère. Col. La — d'a- 
bondance, Cornu copiz. Plaut. Hor. 
Qui est en —, De —, Corneus, a, um. 
Plin, || 6° Proominence on forme de 
corne. Cornu, üs, n. Varr. Plin. = Pe- 
tite corne, Corniculum, à, n. Plin. || 
6° Angle Ssaillant. Cornu, ts, n. Cic. 
Liv. Mel. Flor. = Les cornes pointues 
da croissant de la lune, Acuta cornua 
lun. Cic. Les deux — du plantoir, 
Pastini bifureum (1), n. sing. Col. Qui 
a des —, Cornulus, a, um. Amm. Qui 
a deut —, Bicornis, mæ. f., e, n. Virg. 
Qui a trois —, Tricorniger, era, erum. 
Aus. |] 6° Substance des ongles, du bec, 
etc. =: Corne du pied, Cornu, üs,n.Cato. 
Virg. Ungula, à, (. Plin. Virg. Bec ue 
—, Comeum rostrum. Cic. Devenir —, 
Se changer en —, Cornescére, 0, is, 
sans parf. ni sup., n. Plin. 

CORNE, es part assé de CORNER, 
Voy- ce v. |} Adj. Qui sst de la nature 
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de la corne. Corneus, a, ur. Cic. Pia, 
Corneolus. Cie. Voy. connr 6°. 

COR NÉE, s. f. Tunique transparents 
de l'œil. Cornu, üs, n. Phn. 

1. CONNEILLE, 9. [. Sorte d'ol- 
seau carnassier. Cornir, icis, f. Cic. 
z Petile cornealle, Cornicula, æ, f, 
Hor. Baveraux corneilles, Voy.saven. 

2. CORNEILLE, grand poste frao- 
çais. * Cornelius, it, m. 

CORNÈLIE, mère 
Cornelia, æ, [. Cic. 

CORNELIEN, ENNE, adj. 1° Qui a 
rapport à Cornelius Sylla. Cornelius, a, 
um. Cic. Cornelianus. Cic. = Lois cur- 
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néliennes, Leges corneliæ. Cic. Le 
Qui a rapport au poote Corneille. *Cor- 
nelianus. a, um. . 

CORNENUSE, s. f. Sorte d'instru- 
ment à vent. * Tibiæ (arum) ex utre 
inflatæ (arum), f. pl. (Sm.) : Joueur de 
cornemuse, Utricularins, ti, m. Suet, 

CONNER, v. act. Faire une corne, 
un pli à : Corner une page, * l'agins 
angulum complirare, 0, as, cavi (mieux 
que cui), catum mieux que citum). 

Connen, v. neut. (et qqf. arl.}. 40 
NeuL. Sonner du cornet, de la trompe. 
Buctnare, 0, as, avi, atum,n. Sen. Duci- 
nam inflare. Varr. : Se réunir quaad 
on corne, Ad bucinam convenire. Varr. 
I 2° Acl. Appeler en sonnant du con 
net. Ducinä revocare, 0, as, avi, atu 
act, Col. : ll regagne son enclus quand 
on le corne, Ad sonum bucinæ srpla 
repelit. Col. || 3° Neut. et Act. Repè- 
tor partout ou sans cesse : Corner aux 
oreilles d'un sourd {lig.), Surdas aures 
pulsare, 0, as, avi, alum. Curt. Tu 
me cornes trop aux oreilles, Nimium 
tinnis (de finnire, io, iui el ti, ttum, 
n.). Plaut. Corner sans cesse aur 
oroilles de qqn (— le fauguer de 
son bavardage), Alicujus aures tun- 
dëre, 0, 18, lutudi, tunsum on (usum. 
Plaut. Ils lui cornèrent aux oreilles 
que tu avais été... Obiuderunt ejus 
aures le fuisse.. Cic. || Corner qq. 
cb. aux oreilles d'un sourd, Aliqud 
surdis auribus can’re, 0, is, cecim, 
cantum. Liv. — cent fois la même 
chose, Eadem centies obganire, \o, 14, 
avi et it, ttum. Plaut. Ter. Lot — qq. 
ch. aux oreilles, Ei aliquid ad auren 
obgannire. Ter. — à qqn des prè- 
ceples, Præcepia alicui decantare, 
0, as, avi, atum. Cic. Hisluires que 
l'on corne dans toutes les écules, 
Decantatz in omnibus scholis fabule. 
Sen. || 6° Neut. Bourdonner (en parl. 
des oreilles). Tinnire, io, ts, iui el ti, 
itum, n. Fronto. 

CORNET, 8. m. 4° Instrument 4 
vent Comu, &s, n. Cic. = Cornet À 
buaquin, Cornu, n. Cic. Voy. 2. con 
40. || 20 Petit vase pour agiter les des. 
Fritillus, i. m. Sen. || 3° Papier roulé 
en formo de cône. Cucullus, à, m. art. 
11 6° Nom de divers objets de forme co- 
nique. Cornu, üs, n. Virg. Hour. Col. 
Plin. =: Cornet à encre, Voy. æ- 
CAIER. 

CORNETTE, s. f. 1° Sorte de coiffe. 
Mitella, æ, f. Cie. Cop. 11 2° Pavillon, 
étendard. Vezillum. 1, n. Css. | 3° 
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Anc. Compagnie de cavalerie. Vezillum, 
î, 0. Liv. 

Connerre, s. m. 4° Officier de cava- 
lerie qui portait l'étendard. Verillarius, 
ii,m. fiv. || 20 Anc. Officier. Voy. ce m. 

CONNICHE, s. [. T. d'architecture. 
Sorte d'ornement. Corona, æ, f. Vitr. = 
De corniche, Coronarius, a, un. Vitr. 

CORNICIHON, 8. m. 1° Petite 
corne. Corniculum, i, n. Plin. || 2° Pe- 
tit concombre. Voy. concomnne. 

CONNOUAILLES, {1° Pays de France. 
*Coriosopitum, i, n. * Cornu (üs) Gal- 
lie, n, || 2° Comté d'Angletorre. * Cor- 
nubia, æ, f. 

CORNOUILLE, s. f. Fruit du cor- 
nouiller. Cornum, à, n. Virg. Col. 

CORNOUILLER, s. m. Sorte d'ar- 
bre. Cornus, i, [. Virg. Plin. : De 
cornouiller, Fait de —, Corneus, a, 
um. Virg. Ou. Lieu planté de cor- 
nouillers, Cornetum, ti, n. Varr. 

CONNU, vs, adj. 1° Qui a des 
cornes. Cornutus, a, um. Varr. Col. 
Comniger, gera, gerum. Virg. Plin. || 
20 Qui a des angles saillants. Cornutus, 
a,um. Amm, || 3° Fig. Bizarre, extra- 
vagant. Cornutus, a, um. Hier. 

CORNUE, 5. f. Sorte de vase à 
distiller. *Ampulla (3) retorta (æ), f. 

COROLLAIIRE, $. m. 1° Ce qu'on 
ajoute pour fortifier un raisonnoment. 
Appendicula, æ, f. Cic. Corollarium, 
ti, n. Boet. || 2° Conséquence d'une 
proposition démontrée. Consectarium, 
ti, n. Cic. 

CONOLLE, s. f. Enveloppe des éta- 
mines et du pistil. * Corolla, æ, f. 

COROMANDEL, côte de l'inde. *Co- 
romandela, æ, f. 

CONONAIRE, adj. Qui est on forme 
de couronne. Coronarius, a, um. Cic. 
Liv. : Or coronaire, Aurum corona- 
rium. Cic._ 

CONONEÉ, v. de Messbnie. Corone, 
es, f. Liv. = De Coroné, Coronæus, a, 
em. Plin. 

CORONÉE, v. de Béotie. Coronea, 
s,f. Nep.: De Coronée, Coroncnsis, 
m. f.,e,n. Liv. Habitants de —, Co- 
roi, orum, Im. pl. Liv, 

ConPoanaAL, 8. m. Linge pour po 
sr l'hostie.  Corporale, is, n. (Eccl.). 

CORPORATION, s. f. Association. 
Collegium, ii, n. Cic. Liv. Corpus, po- 
ris, 0. Dig. : Des corporations de mar- 
chaods, Collegia mercatorum. Tac. 
Corporation des armateurs, Corpus 
naviculariorum. Dig. — religiense, 
Sodalitas, atis, f. Cie. Les membres 
d'une —, Collegiati, orum, æ@. pl. 
Dig. Corporati, m. pl. Insc. La — 
des Nimois, Corporati Nemauses. 
Insc. Merabres d'une — religieuse, 
Sodales, ium, m. pl. Cic. Les mem- 
bres d'une même —, Ii qui ejusdem 
collegii sunt. Dig. 

CORPOREL, ELLE, adj. 1° Qui a 
un corps. Corporeus, a, um. Cic. Cor- 
poratus. Cic. : Sans l’espace, rien de 
corporel ne se peut concevoir, Cor- 
ge intelligi sine loco non potest. Cic. 

oy. coups. || 2° Qui concerne le corps. 
S'expr. ea tourn. par le gén. Corporis 
(= du corps), n. Cie. = Plaisirs cor- 
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porels, Corporis voluptates. Cic. Lutles 
corparelles, Corporum certaliones. Cic. 
Détachons-nous des choses —, Dis- 
jungamus nos a corporibus. Cic. 
CONPONELLEMENT, adv, do 
D'une manière qui a rapport au corps : 
Punir qqn corporellement, Aliquem 
verbenbus castigare. Cic. || 2° Maté- 
riellement. Corporaliter. Tert. 
conprs, 5. m. 1° Matière formant 
un tout. Corpus, poris, n. Cic. Res, ei, 
f. Cic. = Pelit corps, Corpusculum, i, 
n. Cic. — indivisibles, — simples, 
Corpora individua, et simpl. Indivi- 
dua, orum, n. pl. Cic. — solide, Res 
solida. Lr. — lourd, Pondus, de- 
ris, n. Sen. Les — célestes, Astra, 
orum, N. pl. Cic. La lune est-elle un 
— Sphérique, plan ou conique? 
Luna globosa est, an plana, an acuta ? 
Quint. Recevuir l'impression d'uu — 
étranger, Accipëre aliquid extrinse- 
cus. Cie. Qui a —, un —, Corporeus, 
a, um. Cic. Qui n'a pas de —, Incor- 
poralis, m.f.,e,n. Sen. |} 2° Partie ma- 
terielle d'un être anime. Corpus. poris, 
n. Cic. : Corps chef, Curpusculum, à, 
n. PL.-j, Juv. La beauté du —, Pul- 
chritudo corporis. Cic. Saisir qqn par 
le milieu du —, Afedium aliquem ar- 
ripère. Liv. Voy. 5°. Que l'orateur 
se tienne le — droit, Status (üs) ora- 
{orissiterectus. Cic. Maladies du — ct 
de l'âme, Offensiones corporum et ani- 
morum. Cic. Quand les âmes ont 
quillé l8 —, Cum animi ex corpore 
ercesserunt. Cie. S'attacher — et 
âme à un projet, Cogitationem toto 
pectore amplecti. Cie. Tu lui appar- 
tiens — ct âme, Ejus proprius {u es. 
Cic. Plus désœuvré de — que d'es- 
rit, Otiosior opere quam animo. Cic. 
amais mon — (— ce morceau de 
chair) ne m'assujettira à la crainte, 
Nunquam me ista caro (gén. carnis) 
compellet ad metum. Sen. Nous le 
promeltons de te faire uo rempart 
de nos —, Tibi pollicemur nostrorum 
corporum opjrositus Ê l'acc. plur.). 
Cic. Leur passer sur le —, Per eorum 
corpora transire. Cæxs. Passer sur le 
— de qqn, Aliquem proculcare, 0, as, 
avi, atum. Tac. À bras-le-corps, Voy. 
snas. Se prendre — à —, Pedrm cum 
pede conferre. Liv. [Combatire, Lul- 
ter] — à —, Collato pede. Liv. Commi- 
nus. Cæs. Er ropinquilate. Cæs. Vi- 
rilim. Curt. ls combattent — à —, 
Vir cum uiro congreditur. Liv. Sin- 
gui pugnam conserunt. Liv. Com- 
attre — à — avec l'ennemi, Mfanu 
cum hoste confligëre. Cic. Se jeter à 
perdu sur qqu, Cæco impelu in 
aliquem incurrère. Cie. Se lancer à — 
perdu soi et ses biens partout nù.…, 
Jactare se suaque quocunque.. Sen. || 
Fig. Elle se jelle à corps perdu dans 
le crime, Cæca scelere fertur. Cic. Se 
jeter à — perdu dans un parti, De- 
miftëre se penitus in causam. Cic. À 
son — défeudant (— malgré soi), Voy. 
mMaALGné. || 30 Cadavre. Cadauer, eris, 
n. Cic. Corpus, ports, n. Cæs. Liv. = 
Ua corps mort, Corpus mortuum. Cic. 
U Fig. Ua corps mort (sorte d'ancre), 
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C. ancau. |} 6° Individu, personne. Homo, 
minis, m. Cic. Corpus, poris, n. Sail, 
Cæs. Caput, pitis, n. Ter. =: Garde du 
corps, Corporis stipator. Cic. custos. 
Nep. Le navire à péri — et biens, 
*Nauis tota cum hominibus periit. 
Prendre, Saisir, Appréhender qqn au 
—, Aliquem comprehendëre, 0, is, 
hendi, hensum. Liv. Prise de —, 
Comprehensio, onis, [. Cic. Contrainte 
par —, Nexus, fs, m. Liv. || Le ilrôle 
de corns, Ridiculum caput. Ter. ||B° Le 
one (par oppos. à la tête ot aux mem- 
bres). Corporis truncus, et simpl. Trun- 
cus, i, m. Cic. Corpus, poris, n. Ov. 
PI, souv. Pectus, (oris (= poilrine), 
0, Cic. Latus, teris (— côté), n. Cic. 
Venter, iris ventre}, m. Cic.= Il 
ne faut pas trop avancer le corps, 
Pectus ac venter ne projiciantur. 
Quint. Inflexion du —, Laterum in- 
flexio. Cic. Au travers du —, Per la- 
tus. Cic. Jusqu'au milieu du —, 
Pectore tenus. Liv. Luterum tenus. 
Virg. Séparer la lète du — (— du 
cou), Caput cervicibus abseidFre. Cic. 
| 6° L'habilloment du haut du corps. 
. consaGg. || 7° La partio principale 
de certaines choses. Curpus, poris, n. 
Plin, Quint. : Le corps d'un arbre, 
Arboris corpus. Plin. Le — d'un ua- 
vire, Navis alreus (i), m. Liv. Le — 
d'une voituro, Redzæ capsus (*\, m. 
Vitr. || Le corps de l'éluquenre, Cor- 
puseloquentis. Quint. || Corps de loms, 
de bâliment (= la masse ou la par- 
lie principale d'une habitalinn), Tec- 
tum, i,n. Nep. — de logis (= lo- 
gement délaché de la masse da bà- 
liment principal), Voy. ais. || T. 
de droit, Le corps du dé'it (= la 
chose qui prouve l'existence d'un 
délit), * Res ipsa in quä patet noria. 
Le voleur est arrêté avec le — du 
délit (= l'objet volé), Fur depra- 
henditur cum furto. Dig. cum re 
furtiva. Dig. (Le voleur] s'est enfui 
après s'être débarrassé du — du 
délit, Abecto furto effugit. Dig. || 
8° Épaisseur, consistance, force. (Eu 
parl. des pers.) Corpus, poris, n. Cels. 
Quint. (En parl. des ch.) Densitas, 
atis, f. Plin. Crassitudo, dinis, f. 
Plin. Spissitudo, f. Ser. : Nans le pa- 
pier on regarde au corps, Spectatur in 
chartis densitas. Plin. Qui a du —, 
Crassus, a, um. Lr. Spissus. Ov. Vin 
qui a du —, Vinum plenum. Cels. 
validum. Plin. frmum. Virg. La gloire 
est quelque chose qui a du —, Est 
gloria solida quzdam res. Cic. Vin 
qui u'a pas de —, Vinum tenue. Cels. 
leve. Cie. imbecillum. Plin. Donner 
du — à une substance, Voy. coxsis- 
TANCe. Prendre du — (en pari. des 
pers.), Corpus facëre. Cels. in corpus 
ire. Quint, Le vin prend du —, Vinum 
crassescit (de crassescère, 0. is.s. par£. 
nisup.,u.). Plin. Voy. S'éPaissin, À 
9e Adhoronce, cohesion. Junctio, onis, 
f. Cic. Cupulatio, f. Cic. : Faire corps 
ensemble, Inter se cohærère, ce, es, 
hæsi, Azsum, 0. Cic. Curt. Faire — 
avec une ch., Cum re cokærère. Cie. 
Les premiers font — avec les der- 
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piers, Primi ultimis (au dat.) conjun- 
guntiur (de conÿungi, or, &ris, junclus 
sum, pass.;. Curt. || Fig. Douner un 
corps au discours, Ürationem formare, 
0, as. avi, alum. Cic. || 10° Reunion de 
personnes, compagnie, Corporation. Cor- 
pus, poris, D. Cac. = Point de corps 
œunicipal, Corpus nullum civitatis. 
Lin, Tout le — de l'État, Tout le — 
olitique, Totum reipublicæ corpus. 
ic. Universa respublica. Cic. Relran- 
cher du — social, À communi huma- 
nitalis corpare segregare. Cic. Épurer 
les — de l'État, Purgare ordines (de 
ordo, m.). Sues. Le — des armaleurs, 
Naviculariorum corpus. Dig. Le — 
des marchands, AÂjercaforum  colle- 
gium (ii), n. Tac. Se réuair en un — 
e nation, In populi unius corpus coa- 
lescrre, 0, is, alui, alitum, n. Liv. 
Réunis en un seul —, În unum corpus 
confus. Liv. Se réunir en divers — 
de uations, {n populos cotre, eo, is, ivi 
st di, um, n. Quint, En —, Tous en 
—, Universi, æ, a. Cic. || 14° Partie 
d'une armee = Un corps de troupes, 
AMilitum manus (&s), f. Liv. globus (1), 
m. Tac. Envoyer des — de cavalerie 
et d'infanterie, Copias equitalus pedi- 
tatüsque mitiére. Cæs. Envoyer soa — 
d'armée en Thessalie, Demattëre in 
Thessaliam suum agmen (minis, 0.). 
Liv. Soldats] qui n'ont pas encore élé 
répartis entre les divers —, Nondum 
per numeros distributi. Pl.-j. Un grand 
— de cavalerie, Jfagnus equilatüs nu- 
merus.Czs. Equitum multitudo(dinis), 
f. Cæs. S'élancer en —, Grege facto 
irrumpère. Sail. ils combuatlaient en 
—, Conferti præliabantur. Liv. Mor- 
celer son armée en pelits —, In 
mullas parvasque partes carpère erer- 
citum. Liv. (l'avait distribué son ar- 
mée eu quatre —, Copias in quatuor 
pertes distribuerat. Sal. I] mit en 
campagne 300 armée divisée en lrois 
—, Tripartito miltes in erpeditionem 
misit. (æs. Se former eu un seul — 
de troupes, Se in unum conglubare. 
Liv. S'avancer en trois — séparés, 
Trinis præsidiis occurrére. Tac. — 
de garde, Præsulium, ii, n. Cæs. Sta- 
to, onis, Î. Cæs. || 12° Ensemble, re- 
ouoil. Corpus, poris, n. Cic. : Le corps 
du droit romain, Corpus roman: juris. 
Liv. Tout le — de la science, Totum 
corpus ditciplinæ. Col. — de doctrine, 
Disciplinæ comnpositio (onis), f. Cic. 
Choses réunies en — de doctrine, 
Res scientiä comprehensz. Cic. Réunir 
en on — ce qui est épars, Hzc, que 
dixpersa sunt, cog7re, 0, 18, egi, ac- 
tum. GCic. Rassembler, comme en au 
seul — d'sccusatiun, Lan d'accusés, 
Tot reos uno velut fasce complecti. 
Pl. Île ont détaché ces guerres da 
— de leurs histuires, À perpetuis suis 
Aistoriis ea bella separaverunt. Cic. — 
béréditaire, Corpus hereditatis. Dig. 
CORPULENCE, 8. f. Grandeur et 
rosseur du corps de l’homme. Corpo- 
ris habitus (fs), m. Cic. : Belle cor- 
nlence. Opimus khabitus corporis. 
Pic. Quelle belle —1 Quæ corporis 
Aabitudo (dinis)1 Ter. Qui eat de belle 
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—, Corpulentior (0. ius). Plaut. Ha- 
bitior. Plaut. Ter. Præpinguis, mn. f.,e, 
u. Suet. Petite —, Parvum corpus. Col. 
Qui est de petite —, Erilis, m.f.,e, 
n. Suet. Erilis macro corpore. Plin. 
CORPULENT, ENTE. C. Gn0S, Gnas. 
CONPUSCULE, 5. m. Tres petit 
corps. Curpusculum, à, n. Cic. 
CONnECT, EcTe, adj. Où il n'y a 
pas de faute. Emendatus, a, um. Cic. 
Purus. Cic. Rectus. Cic. =: Leclure cor- 
recle, Emendata lectio. Quint. Style 
correct, Emendata locutio. Cic. Oratio 
pura. Cic. Horace est plus —, Hora- 
lius esf magis purus. Quint. Rendre 
l'expression correcte, Reciam loquendi 
rationem reddëre. Quint. 
CONRECTEMENT, ad v. Sans faute. 
Emendate. Cie. Pure. Cic. Recie Quint. 
CONRECTEUR, 8. m. 1° Celui qui 
corrige les fautes. Corrector, oris, m. 
Cic. Emendator, m. Cic. |] 2° Colui 
qui reprend. Castigator, oris, m. Liv. 
CORRECTIF, 8. m. 1° Ce qui a la 
vertu d'adoucir une substance. Leni- 
mentum, 1, n. Plin. S'expr. pl. ordin. 
par un v. = La noix est le correctif 
des oignons, Nuces saporem ceparum 
leniunt (de lenire, io, ivt el ti, an): 
Plin. |] 2° Fig. Ce qui a la vertu d'a 
tenuer un inconvenient. Temperatio, 
onis, f. Cic. Emendatio, [. Quint. 
S'expr. pl. souv. par un v. 2:11 ya 
un correctif à cet inconvénient, Est 
lemperatio hujus vitii. Cic. Le meil- 
leur — de la timidité c'est la conu- 
fiance, Optima est emendatio verecun- 
die fiducia. Quint. Être le — d'une 
cb., Servir de — à une ch., Rem tem- 
perare, 0, as, avi, alum. Cic. miligare. 
Cic.|| 8° Fig. Terme par lequel on adoucit 
une expression. Mifigatio, unis, (. Ad 
ler. = Adoucir par de nombreux cor- 
reclifs, Afuliis mitigationibus lenire. 
Ad Her. Tempérer une affirmation 
par qq. correctif, Affrmationem alvyuä 
moderaiione temperare. Quint. Dire 
une ch. en usant de currechfs, Afitio- 
ribus verbis rem proferre. Quint. 
CORRECTION, s. f. 1° Action d'ô- 
ter les fautes. Correctio, onis, f. Cic. 
Emendatio, f. Cie. : La correction d'un 
livre, Emendatio libni. PI.-j. Après —, 
Voy. 20. |} 2° Changements qu'on fait 
à un ouvrage pour l'ameliorer. Se lourne 
ar un v. : Les corrections faites, 
a quæ emendala ou correcta sunt. 
D'apr. Quint. Les — qu'il faudra 
faire, Quz emendanda erunt. Quint. 
Faire les — qui paraissent uéces- 
saires, Quæ videntur emendanda cor- 
rigËre, 0, is, reri, reclum. Quint. 
Faire quelques légères — à un livre, 
Librum leviter emendare, o, as, avi, 
atum. Suet. En y faisant quelques 
—, Correctione quädam adhibutä. Cic. 
Je t'ai envoyé l'éluge de Poreia avec 
les —, après correction, Laudationem 
Porciæ fibi misi correctam. Cic. Tes 
correclions me seront fort précieuses, 
{d si correxeris, mihi valde erit gra- 
tum. Cic. Chargé, Criblé de —, Cre- 
bris locis refectus (a, um}. Cic. Etre 
susceptible da correction, fecipére 
emendationrm. Quint. L 30 Qualité de 
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ce gul est sans faute. Sincertiar, atis, 
{. Gell. Se tourne ordin. par un adj: 
La correction du style est telle, que, 
Oratio sic pura est, ut (ubi). Cie, 
Aucune — dans sou style, Mihil is 
ejus oratione sincerum. Cic. Brièvelé 
pleine de —, Pura brevitas. Cic. Voy. 
connscr. Slyle amaigri par one — 
trop scrupuleuse, Oratio nimiä reli- 
gione attenuata. Cie. Avec —, Vor. 
CORNECTEMENT. || 4° Action de repren- 
dre, de modifier ce qu'on vient de dire. 
Correctio, onis, f. Cic. Quint. Emen- 
datio,' f. Cic. [Je t'affrme] sauf cor- 
reclion, sous —, * Salvo judicio fus 
(Sm.). (J'affirme] sauf —, sous —, 
Ut quidem mühi videtur. Cic. || 6° Re- 
roche, réprimande. Castigalto, onis, 
. Cic. Reprehensio où Vuuperatio où 
Objurgatio ou Corrertio, f. Cic. Voy. 
RÉPRIMANDE. || 6° Punition, châtiment 
Pœna, æ, f. Cie. = Correction corpo- 
relle (à coups de bâtou ou de fuuel}, 
Fustium ou Flagrilorum castigatio 
(unis), f. Dig. Recevoir une — (= des 
coups), Vapulare, 0, as, avi, atu 
neul. Plaut. Quint. Donner nne , 
qqn Voy. connrmen 3°. \aicon de —, 
arcer, eris, m. Cic. Î 7° Pouvoir et 
autorite de reprimander, de châtier. 
Coercitio, onis, f. Suet. = Les lns- 
inons étatent sous la correction des 
magistrats, Coercitio in dhastriones 
magisiratibus permissa (erat). Suet. 

CONRNELATIF, (VE, adj. Qui est 
en correlation avec une autre chose. 
S'expr. par un v. : Ces chuses soul 
corrélalives, [sta reciprocantur. Cic. 

CORNNELATION, 9. f. Relation re- 
ciproque entre deux choses. Se tourns 
pac uu v. : Empurter corrélatiun, Être 
en —, Vay. CONRÉLATIF. 

CONNESPOYXDANCE, s. [. 1° Com- 
merce eprstolaire; lettres echangees. 
Eprstolarum consuetudo (dinis), [.Cic. 
Epistolarum commercium (ti), n. Vell. 
el simpl. Epistolæ ou Litterx, arum, 
f. pl. Ë 


ic. : Le registre de la corres- 
pondance, Liber litierarum missarum 
et allataruin., Cic. — active, Littera- 
rum crebritas. Gic. Epistolarum fre- 
uentia. Cic. Par uue — active, Cre- 
ris epistolis. Cic. — continue, Litie- 
rarum assiduitas. Cic. Par une volo- 
mineuse —, Longis epistolis. Cic. 
Par de unmbreuses correspondances, 
Littens multorum. Cic. Le lerme de 
notre correspondance, Fints inter nos 
scribendi. Cic. — entre amis, Amico- 
rum absentium colloquia (orum), a. 
pl. Gic. Pour qu'il me uaisse un sujel 
de —, Ut mihi nascutur epistrlæ ar- 
gumentum. (ic. Être en — avec qqn, 
Cum aliquo per litteras colloqu, or, 
ris, locutus sum, dép. Cic. Trailer 
qq. ch. par —, Per litteras aliquid 
ag#re. Nep. || 2° Relations, rapporis 
entra les personnes. Ratio, onis, f, 
Cie. Commercium, ti, n. Cic. : Etre 
eu correspnadance avec qqn, Ali 
quid ralionis cum aliquo Aabëre. Cic. 
Îls interdisent tonte — entre leurs 
esclaves et les gens d'autrui, Vetent 
uidquam rei suis servis cum aliemis 
ominibus esse. Cic. VOoy. RELATION. 
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{ 3° Communication d'un Ileu 4 un 
autre. Commeatus, üs, mn. Cic. Tran- 
situs, &s, m. Cic. Vov. coumonica- 
rion 6°. || 4° Conformite. Cunue- 
nientia, æ, [. Cic. Consensio, onis 
f. Cic. Concentus, üs, m. Cic. : Il 

a correspondance entre les mots, 

Verva verbis (au dat.) paria respon- 
dent (de respondère, eo, spondi, spon- 
sum. n.). Cic. QE coxronurré. || 6° 
Qaf. Réciprocité. Voy. ce æ. 

CORHESPONDANT, part. prés. de 
CORAESPONDRE, Vuy. ce v. || Ad). 
CORRESPONDANT, ANTE. Qui est on rap- 
port avec une autre chose. Conveniens, 
entis. Vitr. =: Œconomia n'a pas de 
mot correspondant en latin, Œcono- 
mia nomine latino caret. Quint. Voy. 
CORRESPONDRE 50. 

ConnesPoNDANT, 8. m. 1° Personne 
avec qui on entrotient un commerco 
épistolaire 2: J'apprends par de nvm- 
breux currespondantis que, Litteris 
multorum perfertur ad me (prop. iu- 
flo.). Cic. Qur est un correspondant 
fort pen actif, Ad scribendas litteras 

igerrimus. Cic. Etre le — de qqa, 

oy. cornesponDné 41°. || 2° Inter- 
mediaire d'un negociant. Procurator, 
oris, m. Cic. : Être le correspondant 
de qqn, Alicujus negotia procurare, 
e, as, avi, atum. Cic. 

CORRESPONDRE, v. n. 4° Avoir 
un commercs epistolaire avec qqn =: 
Correspundre avec qqn, Cum alipuo 
per latteras colloqui, or, &ris, locutus 
sum, dép. Cic. — ensemble, Inter se 
scribére (0, is, scripsi, scriptum). Cic. 
Ils correspondent ensetuble, Inter 
eos comrercia epistolarum (sunt). 
Veil. || 2° Être en relation avco. Voy. 
coumoniquen 30. || 3° En pari. des 
ch. Être attenant à. Voy. COMMUNIQUER 
50 : Se correspondre, Voy. Se cow- 
MUNIQUEN 50, Nés Fig. Repondre aux 
sentiments, aux actions d'un autre. Res- 
pondére. e0, es, spondi, sponsum, n. (à 
qq. ch., alicui rei). Cic. || 6° Être en 
conformité aveo une autre ch. Res 

gndère, €0, es, spondi, pos, 0. 
Blieur rei. Cic. ad rem. Vitr.). Con- 
gruëre, o,is, grui, S. Sup., 0. (cumre 
ou alicui rei). Cie. : Correspondre avec 
le cours du soleil, Congruëre cum solts 
ratione. Cic. Le mot latin qui cor- 
respond exactement au grec, Verbum 
latinum par græco et quod idem valet. 
Cic. La fu doit correspondre au com- 
meucemeut, Paria esse debent extrema 
primis. Cic. Les mesures 86 corres- 
pondent, AMensuræ inter se congruunf. 

lin. Les mots se — symétriquement, 

Verba verbis paria respondent. Cic. 
Choses] qui se — symélriquement, 

æ paribus paria referuntur. Cie. 

CONRÈZE, riv. de France. ° Cura- 
tia, z, m. 

CORRIDOR, s. m. Galerie de com- 
municolion. er, tineris, n. Vitr. 

CONNIGE, éB, part. passé de con- 
aiGen, Voy. ce v. 

Connicé, 3. m. Composition donnée 
comme modéle par lo professeur: Écrire 
le corrigé que j'ai fait, Afateriam «@ me 
retractalam seribire. Quint. 
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CORRIGER, v.'act. 1° Ramoner 
au bion, ameliorer, réformer, réparer. 
Corriqore, 0, 18, rezi, rectum, act. 
Cic. Emendare, 0, &s, avi, atum, act. 
Cic. = Corriger qqn, Aliquem corri- 
gère. Quint. emendare. Sen. Les mé- 
chants seront punis et corrigés, Mali 
punientur el în melius traducentur 
{passif de traduc®re, o, is, duri, duc- 
tum). Sen. Ceux que la raisou ne peut 
corriger, Qui rafione traduci ad me- 
liora non possunf. Quint. — qqn de 
sa perversité, — la perversité de 
quo: Aliquem de animi pravitate de- 

ucêre. Cic. [Ces choses] peuvent me 
—, Meliorem me factre possunt. Sen. 
On corrige le Pbrygien en le frap- 
pan, Phryz plagis fit melior. Cic. 
orniger un caractôre intraitable, 
Voy. 20, — les vices, Vilia emendare. 
Nep. — les mœurs, Bfores corrigëre. 
Cie. — le style, Sermonem erpurgare, 
0, as, avi, atum. Cic. — un discours, 
Orationem corrigère. Cie, — légère- 
ment tou plan, Leviter tuum consilium 
emendare. Cie. — ua livre (= le re- 
toucher), Librum retractare, 0, as, 
avi, atum. Tac. — une faute (de co- 
pre), Mendum tollëre. Cic. corrigère. 
er. — le hasard, Casibus interced're 
0, is, cessi, cessum, n. Plin. Celui qui 
corrige notre cité, Civifatis nostræ 
corrector ou emendator (oris), m. Cic. 
Celle qui —, Emendatriz, icis, f. Cic. 
Action de corriger, Voy. coRnECTION 
4°. || 2° Tomperer, adoucir, Tempe- 
rare, 0, as, avi, afum, act. Cic. Miti- 
gare, act. Cic. Lenire, io, is, ivi el 
ti, ftum, act, Sall. Plin. Corrigère 
{voy. 10°), act. Plin. = Corriger le 
vinaigre avec du miel, Temperare 
acetum melle. Plin. — l'amerlume, 
Amaritudinem miligare. Plin. — Île 
goût, Saporem lenire. Plin. || Fig. 
Corriger la dureté d'une loi, Legis 
acerbilatem mitigare. Cic. — un Ca- 
ractère intrailable, Animam ferocem 
lenire. Sall. L'âpreté de la discas- 
sion est corrigée par la politesse, 
Asperilas conlentionts Aumanitale con- 
ditur (passif de condire, io, ts, tvi 
et ii, ifuwn). Cic. || 3° Châtier, punir. 
Admonëre, eo, es, nui,nilum, act. Cic. 
Castigare, 0, as, avi, alum, act. Cic. 
: Corriger ses enfants ou les frap- 
pant, Liberos verberibus admonëre., 
Sen. — par des reproches el par des 
coups, Verbis verberihusque castigare. 
Gic. — cruellement qqn, In aliquem 
crudeliter animaduertére, 0, is, uerti, 
versum, D. Cic. Voy. PONIN. 

Se cornicen, v. 1° Réf. S'amender 
soi-même. Se corrigère (0, is, reri, 
rectum). Cic. Se ad frugem bonam re- 
cipêre (io, is, cepi, ceptum). Cic. Ad 
frugem bonam redire, eo, is, vi et ii, 
tfum, na. Ter. Ad sanitatem redire. 
Cic. ou reverti, or, ris, versus sum, 
dép. Cæs. Melior fo, fs, factus sum, 
fari. Cic. : Toi, tu le eorrigerais ja- 
mais! Tu uf fe unquam corrigas! Cic. 
Quelques-uns se corrigent, Quidem 
meliores fiunt. Cie. La nature se cor- 
nge d'elle-même, Natura se ipsa re- 
vocat (de: revocare, 0, avi, atum). 
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Cic. Se corriger de ses défauts, 
Eruÿre se vitits. Sen. || 2° Corriger 
les fautes de son langage, de ses ou- 
vrages. Se corrigère {vuy. Îe). Cic. =: 1 
s'élait corrigé lui-mème, Se ipse cor- 
rererat. Cic. || 3° Pron. Être reform, 
amelioré, redressé. Corrigi, or, “ris, 
rectus sum, pass. Cic. Liv. Emendari, 
or, aris, alus sum, pass. Cic. PL.-j. 
Melior(m.f.,tus, 0.) A0, fis, factussum, 
fieri. Cic, 2 Les mœurs de l'État se 
corrigent, Citias emendatur ou corri- 
gitur. Cic. Le caractère du Phrygiea 
se corrige par les cuups, Phryr plagis 
melior feri sole. Cic. Le solecisme 
peut se corriger, Solæcismus corrigi 
potesf. Quint. Qui peut se —, Voy. 
CORRIGIBLE. || 4° Être tempôré, adouci. 
Leniri, or, tris, 1tus sum, pass. Plin., 
el tous tes pass. des v. act. cilés à con- 
RIGER 20 = Les acretés se corrigent avec 
la colocasie, Colocasià acria leniuntur, 
Plin. || 6° tre châtié, puni. Castigari, 
or, arts, afus sum, pass. Liv. 
CONRIGIBLE ad). Qui peut étre cor 
rige. Emendabilis, m. f.,e, a. Liv. Sen.= 
N'être pas corrigible, Emendationem 
non recipère, io, is, cepi, Ceplum. Quint. 
CONNOBORNANT, part. prés. de 
connonon&n, Voy. ce v. || Adj. con- 
ROBORANT, ANTS. Fortiflant. Voy. ce m. 
CONRORORATIF, C. FORTIPIANT. 
CONNOBORER, v. act. Forbfer; 
Pig. Afformir. Voy. ces m. 
CORNODANT, part. prés. de con- 
AODER, Voy. ce v. Î Adj. counoDANT, 
anTe. Corrosif. Voy. ce m. 
CORNRODER, v. act. C. RONGER. 
CORROIERIE, 8. f. Art du cor 
royeur. * Coriaria (s.-8. ars), æ, f. 
CORNOMPRE, v. act. 10 Detruire, 
gâter, alterer (pr. et fig.). Corrum- 
pére, 0, is, rupt, ruplum, act. Cic. De- 
pravare, 0, as, avt, afum, act. Cic. 
Vitiare, act. Cic. Infestare, act. Plin. 
: Corrompre l'eau des sources, Fon- 
tes corrumpère. Sall. — le goût (d'une 
ch.), Saperem infestare. Plin. || Fig. 
Corrumpre l'éloquence, Orationem in- 
flect®re, 0, is, flezi, flerum. Cic. 
Eloquentiam tinclinare, o, as, avi, 
atum. Quint. Le temps a corrompu 
cela, Velustas hanc rem deteriorem 
fecit (de facëre, io, is, factum). Cie. 
Style —, Corruplum dicendi genus. 
Quint. Beaucoup (de textes) ont été 
corrompus par la subtilité des juris- 
consultes, Permulta jureconsul(orum 
ingenits corrupla ou depravata sunt. 
Cie. || 2° Fig. Dépraver. Corrumpère 
(voy. 40), acl. Cic. Depravare (voy. 
0), act. Cic. Inficére, io, ts, feci, fec- 
tum, act. Cic. Inqurinare, 0, as, avi, 
atum, act. Varr. Infestare, act. Col. 
2 Corrompu lui-mème, il eorrompt 
son fils orruptus filium cerrumpit. 
Plaut. Üa seul enfant — tous les 
autres, Unus puer inquinat gregem 
puerorum. Varr. 1] ne ge laissa pas 
currumpre par le luxe, Non se lurui 
corrumpendurmm dedif. Sal. Enfaot 
corrompu par notre indulgence, Puer 
indulgentid nosträ depravalus. Cie. 
Homme —, Home perdilus ou conta- 
minalus ou flegiliosus ou impurus. Cis. 
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Se condoire en homme —, 8e perdite 
Tomo 
perditä nequitiä. Cic. VOy. DISSOLU. 
Corrompre l'âme, Animum infcire. 
Cic. ainfestare. Col. — les mœurs, 
Mores corrumpère. Cic. depravare. 
Cic. perverièrs, 0, ts, verli, versum. 


gerère. Cic. Homme très —, 


Nep. perdFre, 0, is, düli, ditum. PI.-j, 


rosternêre, 0, is, sfravi, stratum. Plin. 
L'É lat se laisse — par les passions 
des grands, Cupidilatibus principum 
inficitur civitas. Cic. || 8° Fig. En- 
trainer au mal, séduire. Corrumpère 
fo . de), act. Cic. Pellicère, io, is, 
ent, lectum, act. Cic. = Corrompre 
qqn par des largesses, Aliquem lar- 


gitione corrumpère. Cic. — nn juge, 


an soldat par des présents, Donis ju- 


dicem emre, 0, is, emi, emplum. Cic. 


militem pellicére. Tac. — qyn par l'ar- 
ent, Aliquem pecuniä sidi conciliare 
0, as, avi, atum). Cic. — qqn par ar- 
genl, à grx d'or, Corrumpèêre aliquem 


retio. Cic. auro. Liv. — par argent 
‘ordre des sénateurs, Senatorium or- 
dinem prelio mercani, or, aris, alus 
sum, dep. Cic. — qqn (= la fidélité 
de qqn), Alicujus fidem labefactares 0, 
es, avi, atum. Liv. Aliquem labefacëre, 
io, is, feci, factum. Tac. Chercher à — 
qqn avec de l'argent, Aliquem pecu- 
nid aggredi, ior, €ris, gressus sum, 
dép. Sail. sollicitare, o, as, avi, atum. 
Cæs. Essayer de — les juges, les ci- 
toyens d'une ville, Judices pecuniä 
tentare, 0, as, avi, atum. Cic. Urbem 
attentare. Cic. Chercher à — le juge, 
Corruptelam judicii moliri. Cie. Mui- 
lilude quon corrompt par argent, 
Multitudo pretio venalis. Liv. Témoins 
corrompus par argent, Mercenari tes- 
tes. Cic. Juges qui se laissent cor- 
rompre par argent, Nummarii judices. 
Cic. Témoin qui ne se laisse pas —, 
Testis incorruptus. Cic. 

Se connoupns, v. pron. {e Se gâter. 
Corrumpi, or, éris, ruplus sum, pass. 
Cic. Vitiari, or, aris, afus sum, pass. 
Sen. Infestari, pass. Plin. : L'eau 
enfermée se corrumpt aisément, Con- 
clusa aqua facile corrumpilur. (ic. Les 
corps se currompent par l'effet de la 
chaleur, Corpora calore tabescunt (de 
fabescËre, 0, bui, s. sup., n.). Ov. 
Le vin se corrompt (= s'aigrit), Vi- 
Aum coacescit (de coacescére, 0, acui,s. 
sup., n.). Cic. Le lait, Le miel se —, 
Lac, Afel acescit. Plin. L'eau s'est cor- 
rompue, Aqua computruif (de compu- 
tresc#re, 0,13, S. sup., n.). Col. Empè- 
cher de se corrompre, Voy. CONSEnvVER 
20. [120 Fig. S'alterer (en pari. du style, 
etc.). Corrumpi (voy. {°), pass. Quint. 
În pqus mulan. or, aris, atus sum, 
pass. Quint. : Le slyle se corrompt, 
Oratio corrumpitur, Quint. Î| 3° Deve- 
nir pervers, immoral. Corrumpi (voy. 
Lo), pass. Ge. Deypravari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. : Les grands se cor- 
rom penl, Principes corrumpuntur., Cic. 
Mœurs qui se —. lores desidentes (de 
desidëre, 0, 15, sed1, 8. sup., n.) Liv. 
La discipline se corrompt peu à peu, 
Disciplina paulatim labitur (de labs, 
or, éris, lapsus sun, dép.). Liv. 
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CORROMPU, Us, part. passé da 
précéd. |! Adj. ° Qui est en decompo- 
sition. Putidus, &, um. Cic. Puler ou 
Putris, is,e. Varr. Cels. Tabidus, a, 
um. Suet. 2 Corps dont la chair est 
corrompue, Corpus putre. Curt. tabi- 
dum. Suet. Fruits corrowpus, Putria 
poma. Ov. Viande corrompue, l'ulida 
caro. Cie. Vin corrompu, Vinum pu- 
tidum. Plin. Vin qui n'est pas —, 
Vinum iniegrum (de inleger). Col. 
Eau qui n'est pas corrompue, Aqua 
incorrupta. Plin. || 2° Fig. Debauche, 
dissolu. Voy. ces m. 

CORROSIF, 1vE, adj. Qui corrode. 
Mordar, gèn. acis. Plin. Corrosivus, 
a, um. Sen. Erodens, gén. entis. Plin. 
: Poudre corrosive, Mordar puluis. 
Plin. Médicaments corrosifs, Medica- 
menta corrosiva. Sen. Erodentia, ium, 
o. pl. Plin, L'alun est corrosif, Alu- 
men rodif (de rodère, 0, rosi, rosum). 
Plin. Le oitre est —, Vitrum punyil 
(de pungëre, o, pupugi, punctum). Plin. 

CconnostON, 5. f. Action de ce qui 
est corrosif. Érosio, onis, Î. Plin. 

CONROYER, v. act. 1° Donner le 
dernier apprôt aux cuirs tannes. Subi- 
gère, 0, is, egi, actum, act. Cato. Plin. 
Deps?re, 0, is, psur, pstum, acl. Cato. 
il 2° Battre et petrir (de la terre, du 
mortier). DepsFre (voy. 1°), act. Cato. 
1| 3" Oter la superficie (du bois). Dolare, 
0, as, avi, atum, act. Cato. | 

CONNOYEUR, s. m. Ouvrier qui 
corroie les cuirs. Coriarius (it) subac- 
tarius (ii), m. nsc. 

CORAUPTEUR, TRICE, 8. mMasc. 
et fém. Celui, Celle qui corrompt. Cor- 
ruplor, eris, masC. Cic. Corrupirir, 
icis, fém. Cic. : Le corrupteur de la 
Jeunesse, Corruptor juventutis. Cic. || 
Adj. Amour currupleur des hommes, 
Corruptor hominum amor. Plaut. Pro- 
vince corruplrice. Corruplrir provin- 
cia. Cie. Spectacte corrupleur, Flu- 
zum spectaculum. Pl.-j. L'action cor- 
ruptnce d'une mauvaise habitude, 
Malæ consuetudints corrupteln (r f. 
Cie. Cette douceur — (du chant), Hzc 
dulcedo corruptelaque (cantüs). (ic. 

CORRUPTIBILITE, 5. f. Disposi- 
tion à se corrompre, & se detruire. 
Corruptibulitas, atrs, f. Lact. Corrup- 
tibilis (és) natura (æ), f. Aug. S'expr. 
mieux en tourna, par un v. Voy. con- 
ROPTIDLE 10 el Se connoyrne {°. 

CORRUPTINLE, adj. 1° En parl. 
des ch. Sujet à se gâter. Corrupribülis, 
m. f.,e, n. Lact. S'expr. mieux par 
un v.2 Être très corruptible, Facile 
corrumpi, Or, ris, ruplus sum, pass. 
Cic. Voy. Se connourng 4°, || 20 En 
parl. des pers. Qui peut être corrompu, 
seduit =: Être corruptible. Poxse dele- 
niri. Cic. Foule — (— vénale), Venalis 
pretio multitudo. Liv. Juge — (à prix 
d'argent), Nummanus juder. Cic. Té- 
moin qui n'est pas —, Tesiis incor- 
ruptus. Cic. 

CORAUPTION, s, f. 1e Décom- 
position, putrefaction. Tabes, is, f. 
Plin. Butror, oris, m. Liv. Putredu, 
dinis, f. Apul. Vitium, ü, n. Virg. 
Ov. : Corrnption d'un cadavre, Cada- 
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veris {abes. Liv. — de l'air, Cæli lues 
(in), f. Lr. Aeris vitium. Virg. Pesti. 
entia, æ, f. Cic. — de l'eau, Aquæ 
viltun. Ov. Par la — des eaux, Cor- 
ruplis aquis. Quint. Les vera s'engen- 
drent de —, Putrefacta vermuculos 
pariunt. Lr, Préserver le blé de la 
—, Perennitatem frumentis afferre, 
Col. Voy. consenven 20, || 2° Destruc- 
tion, alteration (pr. et fe. | Curruptio, 
onis, f. Cic. Se tourne souv. par ua 
%. 2 Corruptinn du sens d'un mit, 
Verbi depravatio. Cic. Par —, Cor- 
ruple. Gell. Amener la — de l'élo- 
quence, Inclinare eloquentiam. Quint. 
La — d'un grand nombre (de tertes) 
est due à la subtlilé des juriscon- 
sultes, Permulta jureconsuliorum in- 
gentis corrupta ou depravaia sunt. 
Cic. Qui n'a subi aucune —), Înte- 
ger, gra, grum. Cic. || 3° Fig. Dé- 
ravation. Depravatio, onis, f. Cic. 
ravifns, atis, Î. Cic. 2 Corruption 
de l'âme, Animi depravalio on pravi- 
tas uu fœditas. Cic. La — des mœuri, 
Jlures corrupti ou depravali ou jer- 
diti. Cic. Muyen de —, Corruptela, 
z, f. Cic. Un seul moyen de —, Vis 
una corruplelr. Liv. Centre de —, 
Corruptela, æ, f. Plaut. École de — 
Officina corruplelarum. Liv. [ls sont 
one Source de —, Depravare solent. 
Cie. Agent de —, Voy. COnnoPTEUR 
{fe Fig. Action de seduire. Corruptela, 
æ,f.Cic. =: La corruption exercée sur 
un esclave, un tribunal, Corruptela 
servi, jJudicii. Cic. Accuser de — (= 
de brigue), Accusere ambitüs. Cic. 
Arcess#re ambitüs crimine. Cic. || Cor- 
ruglion par largesses, Largitio, ons, 
f. Cic. Il se les était attachées par la 
—, Eas largitione devincias habebat. 
Cie. Se concilier qqn par la —, Ali- 
que pecuniä stbi conciliare. Cic. Em- 
plo er la — pour gagner les juges, 
udices pecuntë tentare. Cic. Empluyer 
la — pour obtenir les suffrages, Sn- 
lenlias emêre, 0, is, emi, emptum. Cic. 
Jugement entlaché de —, Emptun 
constuyratumque judicium. Cic. ‘ 6o 
Fig. État de celui qui est seduit : La 
corruplion des tribunaux, Juuiciorum 
dissulutio (onis), f. Cac. Corrupta con- 
taminataque judicia. Cie. Telle est la 
— du peuple rumain par suite des 
largesses qu'on lui a faites, Populus 
Romanus 1la largitionibus corruptu 
est. Cic. Accuser qqn de — (= d'a- 
voir été corrompu à prix d'argent), 
Aliquem pecuniz capiæ arcessëre. Cic. 

CORS, 8. æ. pl. Cornes qui sortent 
des perches du cerf. Rami, orum, m. 
pl. Cæs. 

CORSAGE, s. m. 1° Le buste du 
corps humain. Pectus, loris, n. Cic. 
| 2° Partie du vêtement qui embrasse 
e buste. Thorur, acis, m. Liv. 

CORSAIRE, 8. m. 1° Navire armè 
en course. Præzdatoria (æ) navis (is 
f. Plaut. Liv. || 3° Homme qui monte 
un navire armé en course; souv. ausSi 
Pirate. Muritimus (i) prædo (onis), m. 
Nep. Pirata, æ, m. Cic. = Nelatf aux 
corsaires, De corsaire, Prædatorius, 8, 
um. Liv. Piraticus. Cic. |] 8° Fig. Hom- 
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me oupide etdur. Prædator,oris,m. Tib. 
4. CORSE (LA), lle de ia Mediter- 
ranee, departement de la France. Cor- 
nca, æ, f. Liv. Sen. : Il se rendil 
en Corse, quis en Sardaigne, Cor- 
siram, d'inde in Sardiniam trajecit. 
Liv. (Qui est) de la —, (En parl. 
des pers. et des cb.) Corsus, a, um. 
Rutil. Ov. (Seul. en parl. des ch.) 
Corsicus, a, um. Ov. Une femme de 
la —, Femina Corsa. Autil. Les babi- 
tants de la —, Corsi,orum, m. pl. Liv. 
2. cOnsE, adj. et subst. m. et f. 
Qui est de la Corse. Voy. ci-dessus. 
CONSELET, 8. m. 1° Cuirasse 16- 
ère. Voy. coinasse. || 3° Corps des 
insectes entre la tête et ie ventre =: Le 
corselet des sauterelles, Locustarum 
callum (1), 0. ou crusta (æ), f. Plin. 
CORSET, 8. m. C. consaoë 2°, 
CORTÈGE, s. m. 1° Suite de per- 
snnes qui accompagnent. (Suite) Co- 
nitutus, üis, m. Cic. Pompa, æ, f. Cic. 
Nep. (Afflueace) Stipalio, onis, f. Cic. 
Frequentia, æ, [. Cic. (Troupe) Agmen, 
minis, 0. Cic. Grer, egis, m. Cic. Ca- 
terva, æ, f. Cic. = Cortège de licteurs, 
Pompa lictorum.Cic. — funèbre, Pompa 
funeris. Nep. Le — de Neptune (= les 
veots), Neptuni satellites (um), m. pl. 
Plaut. On annonça un nombreux — de 
femmes, Nuntiatum (est) adesse in- 
gens mulierum agmen. Liv. Nous avons 
eu un — inusité, Non usitata frequen- 
tié stipati sumus. Cic. Accompagné 
par un oombreur — d'amis, Stipa- 
tus gregibus amicorum. Cic. Au milien 
d'un — de satellites, Satellitum turbä 
stipante. Liv. [11 allait] au milieu d'un 
— de femmes, Muliebri comitatu. Cic. 
Former un — imposant, Robustan 
frequentiam præstare. Cie. Un — inin- 
terrompu, Agnen perpetuum. Cic.Faire 
— à qgo au sortir de chez lui, Aliquem 
domo deduc®re, o, is, duri, ductum. 
Cic. Faire — à qqn jusque chez lui, 
Aliquem domum decedeniem prosequi, 
or, dris, secutus sum, dèp. Liv. Les 
bommes vous font un immense — 
d'honneur quand vous partez, Homi- 
mes frequenti& suâ vesirum egressum 
ornant. Cic. || 2° Fig. Accompagno- 
ment. Comitatus, üs, m. Cic. Concursus, 
&s, m. Cic. = Un cortèxe de belles 
connaissances, de vertus, Concursus 
Aonestissimorum studiorum, comilalus 
virtufum. Cic. Les connaissances qui 
sont le — de l'éloquence, Artes ora- 
loris comiles (de comes, mitis, m. f.). 
Cie. Tu as voulu que les vertus fus- 
sent le — des voluptés, Virtutes esse 
voluis{i voluptatum satellites (de sa- 
telles, litis, m. C)e Cie. Les richesses 
qui sont le — de la vertu, Divitiz 
que sunf virfutis pedisequæ (de pedi- 
sequa, æ, —= suivante, f.), Ad [er. 
CORTICAL, ALE, adj. Qui appar- 
Uent 4 l'ecorce. Corticeus, a, uro. Varr. 
CORTUNE, v. d'Italie. Cortona, æ, 
f. Liv. : (Qui est) da Cortone, Cor- 
tonensis, m. f., e, 0. Liv. 
CONVEABSLE, adj. Sujet aux cor- 
vées. "Angarits obnorius (a, um). 
CONVEÉE, 8. f. 1° Travail gratuit 
dû à un seigneur. Angaria, æ, Î. Dig. 
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Angariarum præsfalio (onis), f. Dig. 
: Corvée extraordinaire, Parangaria 
præstatio, f. C.-Just. Avoir le droit 
d'exiger des corvées. Angarialem co- 
piam habëre, C.-Th. Faire travailler à 
une ch. par —, Rem angariare, 0, as, 
avi, 8. Sup. Dig. Faire cultiver les 
terres à la corvée par le peuple, 
Agros plebi, ut servitio, colendos dare 
(= les donner à cultiver au peuple 
comme à une troupe d'esclaves). Cic.|| 
2° Besogne dont les soldats sont charges 


tour à tour. Munus, neris, 0. Liv. 2|C 


Ereœption des corvées, Munerum va- 
catio. Tac. || 3e Fig. Besogne qu'on fait 
à regret. Onus, neris, n. Cic. Laboris 
onus, D. Cic. = Se charger de cette 
corvée, Onus hoc laboris sibi suscip're. 
Cic. Je ne t'impose pas celle —, Tibi 
hoc oneris non impono. Cic. Imposer à 
qqo une si pénible —, Tantum oneris 
alicui impon’re. Cic. Si ce n'est pas 
une — pour toi, Si tibi grave non 
est. Cic. Devoir qui est une — pour 
moi, Officium quod me gravat (de gra- 
vare, 0, avi, atum, act.). Hor. C'est 
une — pour loi que de m'écrire, Lit- 
feras ad me dare gravaris (de gravari, 
or, atus sum, dép.). Cic. 

CORVETTE, 8. f. Sorte de bâti- 
ment de guerre. Celoz, ocis, f. Liv. 

CORYBDANTE, 5. m. Prêtre de Cy- 
bèle. Corybas, antis, m. Hor. CI. =: Re- 
lalif aux Corybantes, Corybantius, a, 
um. Virg. 

CORYMBE, s. m. Assemblage de 
fleurs ou de fruits. Corymbus, à, m. Col. 

CORYPUÉE, s. m. 1° Chof des 
chœurs. Mesochorus, i, m. Sid. || 2° Fig. 
Chef en qq. ch. Coryphrus, i, m. Cic. 
Signifer, en, m. Cic. Duz, ucis, m. 
Cic. : Le coryphée des Épicuriens, 
Coryphæus Epicureorum. Cic. Cory- 
phées de notre parti, Causæ nostræ 
duces el quasi signiferi. Cic. Les — 
de cet art, Artis jus proceres (um), 
wm. pl. Cic. 

CON YZA, 8. m. Rhume de cerveau. 
Graved), dinis, f. Plin. Caputis pi- 
tuuta (æ), f. Plin. 

cos, lle de l'Archipel. Nomin. Cous. 
Liv. el Cos. Alel. Plin., gén. Coi, 
acc. Coum, abl. Coo. Cic. et Co. Plin. 
f. : (Qui est) de Cos, Cous, a, um. 
Varr. Cic. 

COSMETIQUE, adj. Qui embellit la 
poau du visage. In facie utilis (m. f., 
e,0.). Plin. || S. m. Un cosmetique, 
Faciei medicamen (minis), n. Ov. 

COSMOGRAPHE, s. m. Celui qui 
sait la cosmographie. Cosmographus, i, 
m. M.-Corv. 

COSMOGRAPHIE, s. f. Description 
du monde. Cosmographia, æ, f. Cass. 

COSMOPOLITE, 8. m. Citoyen du 
monde. Mundanus, i, m. Cie. Totius 
mundi civis (18), m Cic. 

COSNE, v. de France (Nièvre). Con- 
date, is, 0. Peut. 

COSSE, ss. f. Enveloppe de cer- 
taines graines. Siliqua, æ, f. Varr. 
Plin. Putamen, minis, 0. Plin. : Petite 
cosse, Silicula, æ, f. Varr. Cosses 
de fèves, Fabarum putamina. Plin. 


COSSER, v. n. Se heurter de la 
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tête (en parl. des beliers). Coruscars, 
0, &s, avi, etum, 0. L 


\ 
COSAU, ue, adj. {° Qui a beaucoup 


de cosses. * Siliquis copiosus (a, um). 


12° Fig. Riche. Voy. ce m. 

. COSTUME, s. m. {e Ce qui est par- 
ticulier à un pays, à une epoque (en 
fait d'usages, d'edifices, de meubles 


d'armes, de vêtements). Mabitus :üs) 


Cullus (üs) que, mw. Cic. Cultus habi- 
lusque, m. Liv. || 20 Manidre de se 
vôtir, habillement Vestitus, üs, m. 
ic. Ornatus, üs, m. Cic. Culius, üs, 
m. Vell. Habitus, &s, m. Cæzs. Orna- 
mena, orum, n. pl. Plaut. = Change- 
ment de cosinme, Vestitüs mutalio. 
Cic. — militaire, Ornatus militaris. 
Cic. Le — d'un berger, Pastoralis 
cultus, Vell. — de théâtre, de triom- 
phateur, Habitus scenicus. Suet 
triumphalis. Quint. Porter le — gau- 
lois, Habitu gallico uni. Cæs. Prendre 
un — chez le chorège, Ornamenta 
a chorago sumêre. Plaut. Il lui fit 
preadre le — d'un roi, Eum ornavit 
reguw cultu. Nep. Assis sur un trône 
en — de roi, Ornatu regali in solie 
sedens. Cic. [Hommes] en — de lic- 
teurs, In modum lictorum subornati. 
V.-Afar. Revêtu d'un — de femme, 
Muliebri indutus vestitu. Cic. 
COSTUMEN, v. act. C. BABILLER. 
COTE, 5. Î. 1° Quote-part (imposes à 
chaque contribuable). Rata (z) pars 
(artis), f. Cic. Portio, onis, f. Cic. 
Rata portio, f. Cie. S'expr. souv. par 
Vectigal, alis, n. (— impôt). Cic. = 
Cote personnelle, Capitis eractio 
(onis}, f. Cic. Voy. repôr. || 2° Marque 
pour classer des pièces. Nota, æ, f. Cic. 
CÔTE, s. f. 1° Os plat et courbe, qui 
rt de la colonne vertebrale. Costa, æ, 
. Cels. Plin. : Les fausses côtes, 
Costæ breves lenuioresque. Cels. On 
lui compterait les —, Ossa atque 
pellis totus est (= il n'a que legos 
et la peau). Plaut. Mesurer, Cares- 
ser, Rompre les — à qqn à cou 
de bâton, Alicujus dorsum virgis 
pohre. Plaut. lumbos fuste dolare. , 
Uor. || Fig. Serrer les côtes à qqa 
— Île serrer de près\, Voy. sEnn£R. 
ls doivent être côle à —, Prorime 
alter eb altero esse debent. D'apr. 
Col. (1, 6). Être assis — À — de 
Poœpée, Prorime Pompeium sedère. 
Cic. || 20 Qaf. Fig. Race. Vox: ce m. 
1| 3° Saillie, nervure : Les côtes des 
navires, Navium costæ (arum), f. pl. 
Plin. Côte des feuilles, Canalium 
foliorum dorsum (D n. Plin. [| 4° 
Penchant d'une colline. Clivus, 1, m. 
Cic. : À mi-côle, In medio clive. 
Petr. An bas de la —, Clivo in imo. 
Ov. Une — rapide, Declivis et præ- 
ceps locus. Cæs. Une — aride, Cli- 
vosus locus el aridus. Col. Où il y 
a une —, des côtes, Clivosus, «, 
um. Col. } 6° Rivage de la mer. Lit- 
lus, foris, n. Cic. Ora (æ) mariti- 
ma (æ), © Cxs. Maris ora (æ), et 
simpl. Ora, f. Liv. : Longer avec ses 
navires la côte d'ltalie, Navibus 
oram Italiæ legére. Liv. Jeter un 
vavire, un baleau à la —, Æyicère 
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navem in liftus. Liv. Ejicère scaphem. 
Plaut, Les habitants des côtes, Ho- 
mines maritimi. Cic. Forèls situées 
sur la côte, Maritimæ silvæ. Cæs. 

CÔTÉ, 8. m. 4° La partio droite ou 
auche du corps (de l'aisselle à la 
Ranche). Latus, teris, a. Cic. z S'at- 
tacber une épée au côté. Laleri ensem 
accommodare. Virg. [Soldals] ayant 
l'épée au —, Gladiis eccincli. Liv. 
Couleau que l'on porte au —, Lateri 
affirus culter. Veil. Viser qqu au —, 
Alicujus latus petére. Cic. Se blesser 
an — (en tombanl), Latus oqendére. 
Cic. || Poiol de côté, Lateris dolor. Cic. 
Cels. Lateris compunctio. Plin. Les 
oints de —, Laterum dolor. Hor. 
Laterum compunclio. Plin. Il est pris 
d'ua point de —, Condolescit latus ei. 
Cic. \ 2° Toute la partie droite ou 
auche d'une personne, d'un animal, 
‘une chose Lalus, teris, n. Cie. Élre 
sans cesse aux Côlés de qqun, Lateri 
alicujus adhærére. Liv. kgrëre. Just. 
La (uule qui est à mes —, Circumfusa 
turba lalteri meo. Liv. La mort est 
à nos —, Ad latus mors est. Sen. Ne 
as quitter les — de qe A lateri- 
us alicujus nunquam disced?re. Cic. 
Avoir à ses — des troupes de. 
Circum se catervas habère. Sall. sil 
se coucbe sur le côté droit ou sur le 
— gauche, Si in latus auf dertrum 
aut sinistrum eubat. Cels. Être sur le 
— (= être renversé par lerre\, Jacère, 
eo, es, cui, citum, n. Cie. Mettre sur 
le — (ou sur le côté droit ou gau- 
che), In latus deponére. Col. Jeter, 
Mettre qqn sur le — (= le renverser 
parterre), Humi projicère, io, is, ject, 
Jectum, act. Tac. Le — du cœur {= le 
clé gauche), Sinistrum ou Levum 
latus. Quint. Fig. Etre du — du 
cœur (= être aimé), Noz. AIMER. || 
T. de guerre. Disposer Îles navires 
sur les côtés, Naves ad latera dis- 
ponre. C»s. Cerner par derrière ou 
sur @5 —, Ab tergo aut ateribus 
circumuenire. Sall. Protéger par de- 
vaut el sar les —, À fronte uîque ab 
wiroque latere protegère. Czs. || En 
parl. des cb. Du côté druit, Du — 
gauche, les portes sont, In derte- 
riore parle, În sinisieriore parte sun 
estia.. Varr. Le cheval du — droit, 
ÆEquus dexterior. Suel. La — droit, 
Le — gauche (d'un fleuve) Dertera 
ripa. Plin. Sinistra ripa. Hor. 
ci (d'ua fleuve), Citerior rips. Vel. 
Habiler de ce —-ci da Rbin, Cis 
Rienum incolëre. Cæs. Ils se trou- 
vent de ce — -ei du Rhiu, Sunt 
citra Rhenum, Czs. Remener s0n 
armée de ce — “<i du Rabicon, 
Erercitum cüra Rubiconem educère. 
Cic. L'antre — (d'un fleuve), Ulte- 
rior ripa. Vell. Être de l'autre — du 
fleuve, Esse trans flumen. Cic. Pas- 
ser de l'autre — du reiranchement, 
Trans vallum frajic”re. Liv. Élablir 
son camp de l'autre — de la mou- 
tagne, l'ltra montem casira facEre. 
Czs. Blond d'un —; de l'autre, cou- 
leor de miel, Parte flavus, parte mel- 
leus. Plin. Des deux côtés de la route, 
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AB ufroque vis laters. Liv. Le côlé 
italien des Alpes est plus escarpé, 
Alpes ab Italiä arrectiores sunt. Liv. 
! Locut. adv. À côté (— à peu de 
‘hstance) Propter. Cic. Prope. Cic. 
Jurta. Sall. : J'ai loué un endroit 
tout à côté, Locum in prorimo con- 
duri. Cic. Tout à — est une caverne, 
Propter est spelunca. Cic. Etre quel- 
ue part à —, Prope alicubi esse. 
ic. Elle est malade ici à —, In pro- 
zimo hic est ægra. Ter. J'ai vu ici à 
—, Vidi hic viciniæ. Ter. Je vais ici 
à —, IHuc transeo in prorimum. Plaut. 
Elle est venue s'établir ici à —, Com- 
migravit Auc vicinis. Ter. Je deman- 
derai de l'eau à —, Aquam Rinc de pro- 
rimo rogabo. Plaut. Le vieillard d'à 
—, qui habite tout à —, Vicinus senex 
e prorimo. Plaut. Eulychus qui ha- 
bile tout à —, Eutychus vicinus pro- 
rimus. Plaut. Les gens d'à —, Vi- 
cini, orum, M. À: Ter. Vicinitas, 
atis, fém. sing. Ter. La boutique d'à 
—, Vicina taberna. or. Le coup 
passe à —, Îcius deerrat (de deer- 
rare, 0, avi, afum, n.). Plin. Donaer à 
— (= s'éloigner du but), À pro- 
posito aberrare. Cic. Voy. 3°. |] Locul. 
prép. À côté D (— à droite ou à 
gauche et tout près de). Ad (acc.). 
Cic. Prapter (acc.). Cic. = Etre assis 
à côté de qqn, Sedere ad latus ali- 
cujus ou apud aliquem, Cic. Assidère 
propler aliquem. ic. Être assis lout 
à — de qqn, Sedèére prorime aliquem. 
Cic. S'asseoir à — de la slalue, 
Propter sitaiuam considère, Cic. Etre 
à — du narché, Esse ad forum. 
Plaut. Villa qui est tunt à — de la 
ville, Villa urbi prorima. Liv. Veair 
à — de qqu, Prope ad aliquem adire. 
Plaut. J'ai va à — d'ici, Vidi hic 
vicinis. Ter, (Voy. pl. haut À Côté, 
locut, av.) Les corps paraissent 
plus petils à — de plus grands, Cor- 
pra procerioribus admola decrescunt. 
Plin. Passer à — de (pr. et fig.) 
Præterire, eo, is, ivi el ü1, üfum, act. 
Cic. | Fig. Être ou Marcher à côté 
de qqu (— être égal à lui), In æquo 
alicui sfare. Sen. Mettre qqn à — 
d'un autre (= sur la même ligne), 
Aliquem alicui in zquo pon#re. Liv. 
Tu es beureux à — de nous (— eu 
comparaison de), Beatus es præ nobis 
{à l'abl.). Cic. || 3° Partie -latorale 
{par oppos. au milieu). Latus, feris, 
n. Sen. = Le bas côté d'ou chemin, 
Vie limes (mitis), m. Tac. Les bas 
côlés (d'un édifice), Ale, arum, f. pl. 
Vitr. ] Locul. adv. À CÔTÉ (— dans 
ane direction oblique) : Prendre à côté 
(— par des chemins de traverse), 
Transversis limitibus proficisci. Liv. 

os côré (= sur la parlie latérale): 
e uavire va de côté, Navis abit in 
latus. Sen. Ranger qq. ch. de côté, 
Aliquid rermovére, 0, es, movi, mo- 
tum. Plaut. Se ranger de — sur le 
passage de qqn, Alicui de via dece- 
d're, 0, ts, cessi, cessum, 0. Plaut. 
et simpl. Âlicui deced®re, n. Cic. || 
»e côûré (= obliquement, en biais) = 
Marcher de côté, Ez-iransverso cedère. 
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Plaut. Voir de —, Adspic®re in obli. 
quum. Plin. Regarder de —, Adspi- 
cêre limis oculis. Plaut. Plin. Intueri 
lümis oculis. Plin. Transuersa lueri. 
Virg. Muuvement de —, Motus obli- 
quus. Cic. l px CÔTÉ (= À l'écart) : 
Mettre qqo de côté, Aliquem præterire, 
eo, is, ivi et il, itum. Cic. 
ezclud®re, 0, is, clusi, clusum. Cic. 
Laisser de — on mot, Verbum prz- 
termullére, 0, is, misi, missum. Cic, 
Laisser, Mettre de — l'humanité, la 
crainte, Humanitaiem, Timorem omit- 
(fre. Cic. Toule crainle mise de —, 
Timore sublato (de tollëre, o, is, sus- 
tult). Cæs. Meltre de — le plaisir, 
Voluptatem prætermitt®re. Cic. semo- 
vère, e0, es, movi, motum. Cic. Laisser 
de — ce qui est bon, Id, quod boni 
est, ercerprre, 0, is, psi, plum. Ter. 
Mais je laisse cela de —, Sed hoc 
{ranseo (is, ivi el ii, itum, ire). Quint. 
Laissons cela de — : je me préoc- 
cupe de mou intérieur, Îsta va- 
Leant : me res familiaris movet. Cie. || 
DE côTé (—= en réserveiz Mettre qq. 
ch. de côté, Aliquid seponêre, 0, is, 
posui, posifum. Cie. recondÿre, o, is, 
condidi, conditum. Cic. condëre. Cic. 
Avoir qq. ch. de —, Habëre aliquid 
sepositum ou reconditum. Cic. || 4° 
Uno des faces d’un objet, une des 
lignes qui en formont le contour. La- 
us, teris, n. Quint. =: Un des côlés du 
camp, de l'ile, Latus unum castro- 
rum. Cæs. insulz. Cæs. Le cûlé da 
château fort, qui, Latus castelli, 
uod..… Sall, Triangle qui a ses côtés 
égaux, Triangulus æquis lateribus, 
Quint. Trigonum paribus lateribus. 
Quint. Le cristal de roche a (natu- 
relleunent) six —;, Crystallus seran- 
gulis nascitur lafertbus. Plin. L'in- 
tervalle des arbres est de 40 meds 
en arrière el en avanl, el de 20 sur 
les —, Intervallum arborum quadra- 
ge pedes in lerga frontenque, in 
atera viceni. Plin. Les — d’un fossé, 
Fosse frontes (de frons.f.). Cot. Trente 
pieds detuusles —, Peiles triginia quo- 
quouersus. Cic. || B° Aspect sous lequel 
on envisage qqn où qq. Ch. Pars, artis, 
F. Cic. : Ce côté du carartère, Ea pars 
morum. Tac. Cunsidérer les différents 
côtés d'une affaire, Rem exz omni 
parte considerare. Cic. De ce côté, 
Cicéron s'est écarté de Démosthène, 
Cicero a Demosthene in hac parie des- 
civit. Quint. De quelque — qu'on 
l'examine, la vie a plus de bien que 
de mal, Vita omnibus partibus plus 
habet boni quam mali. Cic. Qui ne 
présente aucun fâächeur, Ab 
omni parte innorius, Sen. 1l ne pré- 
sente aucnn — qui ne soil mauvais, 
{n eo nihil mali non inest. Cic. Le 
plus mauvais — de l'ignorance, c'est 
que, Hoc est maximum ignorantis 
malum, quod (ind.). Quint. C'est de ce 
— que je prends la chose, (Rem) ia 
eam parlem accipio. Ter. Prendre qq. 
cb. du bon —, du beau —, liquid 
in mifiorem parlem interprelari, dep. 
Cic. in optimam partem accipére. Cic. 
Proudre qq. ch. du mauvais —, Alf 


Liv, 
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id in pejorem partem rapère. Ter. 

A liquid male interpretari, dép. Cic. 
lonincible du — des passions, Invic- 
tus a cupiditatibus. Liv. || 6° Endroit, 
partie quelconque; direction. Pars, ur- 
tis, (. Cic. S'expr. souv. par différ. 
adv.delieu(voy.pl. bas = Lecôle gau- 
cbe, Sinistra pars. Liv. Le — gauche 
da cutur, Læva cordis regio (onts), Î. 
Sen. Élre da — druil, du — gauche, 
Esse ad dextram, ad sinistram (s.-e. 
partem). Cic. Chauter du — gauche, 
À levä canëre. Cic. Incliné du — droit, 
fnclinatus in deztrum (s.-e. latus). 
Quint. Aller du — gauche, In sinis- 
trum ïre. Quint. Regardez qu — 
gauche, Adsmcite a sinisträ. Cic. La 
main commence, part du — gauche, 
Blanus a sinistra parte incipit. Quint. 
ya dece — 1 (4 nain droite ou 
à main gauche) un petit temple, Est 
ad hune manum sacellum. Ter. Ville 
fortifiée du — de la terre, Opyidum 
ab terrä munitum. Liv. Une arinée 
auus coupe le passaze du — de la 
Gaule, Erercitus a Galliä obstat. Sall. 
La ciladelle, du — qui regarde le 
midi, Arr, quä ad meridiem vergit. 
Nep. Il mena un fossé des deux côlés 
de la colhine, Ab utroque latere collis 
fossam obduzit. Cæs. Je me dirigeai 
du côté d'Arpinum, Verti me Arpi- 
num versus. Cic. Il remarque que les 
fuyards se dirigent de son —, Ani- 
maduerlit fugam fieri ad se versum. 
Sal. L'Auster m'a rejeté du — de, 
Auster me relulit ad (acc.). Cie. Aper- 
cœvuir de la poussière du — où (= 
vers lequel) la légion s'élait dirigée, 
Pulverem vidére in ea parle quam in 
parlem legio iter feserat: s. Ce 
quiuconce, de quelque — qu'on le 
regarde, présente des ligues droites, 
Ie quincunz, in quamcunque partem 
spectaveris, rectus est. Cic. De tous 
les côlés, on demandait.…., Er om- 
nibus purtibus, postulabatur. Liv. En- 
voyer des gens de luusics — (= dans 
toutesles directions), Homines inomnes 
artes dimitt®re. Liv. Le venl pousse 
flamme de tous —, Differt ignem 
veatus. Cæs. Porter de tuus —, Cir- 
cunferre, acl. Liv. Regarder de tous 
—, Circumspicire. Plaut. Liv. Courir 
de tous —, Circumecursare. Ter. Les 
Helvèles sont bornés d'un côté par 
le Rbiu; d'un autre — par le Jura; 
d'un troisième — par le lac Léman. 
Melvetii continentur un& ex partie flu- 
mine Rheno; alterä ex parle, monte 
Jurä; tertiä, lacu Lemanno. Cæs. 
Camper de — et d'autre, Passim 
considère. Cæs. Forél où de: chemins 
couduisaient de Gr vers) plusieurs 
cèlés différents, Silua ubr plures di- 
versæ semilæ erant. Liv. L'intérêt 
conduit d'un côté, l'humanilé de 
l'autre, Alio res faniliaris, alio du- 
cit humantitas. Cic. 118 allaent de 
dillérents côtés; les uns d'un côté, 
les autres de l'autre, Alii in aliam 
vartem ferebantur. Cæzs. Ils étaient 
anvoyés de différents côtés; les uus 
+nn côté, les autres de l'autre, Alii 
eo miltebaniur. Liv. Elle ordonne 
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aux servautes d'aller de différents 
côtés; les unes d'un côté, les autres 
d'un autre, Jubet ancillas aliam alior- 
sum ire. Plaut. Il leur ordunna de 
creuser de différents côtés ; les uns 
d'un côlé, les autres d'un autre, Jus- 
sit alios alibi fud're. Liv. Îls se réu- 
uissaient venant de différents côtés; 
les uns d'un côté, les autres d'un 
autre, Alii aliunde coibant. Liv. Ils se 
dispersèrent de (— par) différents co- 
té ; les uns d'un côté, les aut es d'un 
autre, Alit aliä dilapsi sunt. Liv. || 
ADYENDES DS LIEU: 4. Avec un verbe 
qui marque repos, séjour dans quel- 
que endroit (question ubi) : De quel 
côté? Ubi? Cic. Duquel des deux 
côtés? Utrubi? Plaut. Du côté où 
(est), Ubi. Cic. De quelque — que, 
Ubicungue (indic.), Cic. De quel- 
que — que ce soit, Ubivis. Cic. 
Ubilibet. Sen. De ce —-ci, De mon, 
De notre —, Mic. Cic. De ce —-là, De 
tun, De voire —, Istic. Cic. De ce 
— -l, De son, De leur —, Illic. Cic. Du 
même —, {bidem. Cie. D'un autre —, 
Alibi. Cic. De — et d'autre, D'un —, 
de l'autre, Mie illic. Quint. De tous 
les côtés, Ubique. Cic. Des deux —, 
Utrubique. Cic. D'aucun côlé, Nus- 
quam. Cic. D'aucuu des deux côtés, 
Neutrubi. Plaut. || 2. Avec un verbe 
qui marque mouvemeut,direction vers 
quelque endroit (question quo) : Vers 
ou De quel côté? Quo? Cic. Quorsum 
ou Quorsus? Ter. Vers lequel, Du- 
quel des deux côtés? Utro? Ov. Plin. 
Vers le côté où, Du — où (va), 
Quo. Cic. Vers ou De quelque —, 
Aliquo. Cic. Vers ou De quelque — 
que, Quocunque (indic.). Sen. Quo- 
quo (iodic.). Plaut. Vers ou De quet- 
ue — que ce soit, Quolibet. Ov. 
Quovis. Ter. Vers ou De ce —-ci, 
Vers ou De mon, De notre —, Æuc. 
Cic. Vers ou De ce —-là, Vers ou 
De ton, De votre —, Istuc. Cic. Vers 
ou De ce —-là, Vers ou De son, De 
leur —, Jlluc. Cic. Vers le ou Du mème 
—, Eodem. Crs. Vers uo ou D'un autre 
—, Alio. Cic. De — el d'autre, D'un 
—, de l'antre, Æuc atque illue. Cic. 
Huc et illuc. Cic. Huc illuc. Cic. Vers 
ou De tous les côtés, Quoquoversus. 
Cæzs. Vers les ou Des deux —, 
Utroque. Cic. Vers aucun ou D'aucun 
côté, Nusquam. Ad Ier. Vers aucun 
ou D'aucun des deux côtés, Neutro. 
Liv. Vers l'un ou l’autre des deux 
—, D'un côté ou de l'autre, Vers u'im- 
porte lequel des deux côtés, Utroli- 
et. Quint. Vers le ou Du côté droit, 
Dertrorsum où Dezxtrorsus. iv. [or. 
Vers le on Du — gancbe, Sinistror- 
sum Ou Sinistrorsus. Cæs. Hor. || 3. 
Avec un verbe qui marque mouve- 
ment pour partir ou venir de quelque 
eudroit (question unde) =: De quel 
côté? Unde ? Cic. Du — d'où (vient), 
Unde. Cic. De quelque —, Ali- 
cunde. Cic. De quelque — que, Un- 
decunque (indic.). Pl.-j. De quelque 
que ce soit, Undecunque. Plin. 
Quint. Undelibet. Cels. De ce —-ci, 
De mou, De notre —, Hine. Cic. Le 
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ce —-là, De tou, De votre —., Jstine. 
Cie. De ce — -là, De s00, De leur —, 
{inc Cic. Do mème —, fnditem. Cie. 
D'un autre —, Aliunde. Liv. De et 


d'antre, D'un —, de l'autre, fine 
alque ülline. Liv. 


Jinc illine. Cic. 
line, hinc. Liv. Hinc inde. Suet. De 


tout —, De tous les côte-, UÜndique. 
Cic. Des deux —, Utrinque. 
| 4. Pour marquer l'endroit par où 


ic. 


00 passe (queslion quä) = Par ou 
De quel côt87 Quäa? Cie. Quänam ? 
Liv. Par [6 — où, Du — où (passe), 


Quä. Cic. Par ou De quelque —, 
Aliquä. Cic. Par ou De 


quelque — 
que, Quäcunque (indie.). Liv. Par ou 


De quelque — que ce soit, Par ou 


De tous les côtés, Quälibet. Plaut. 


Quint. Par ou De ce côlé-ci, Par où 


De mon, De notre —, Hac. Cic. Par 


ou De ce —-là, Par ou De ton, De 


votre —, Îatac. Cic. Par on Ne ce 


—-là, Par ou De son, De leur —, 


{llac. Cie. Par le ou Du mème —, 
Eädem. Plaut. Par au ou D'un antre 


—, Ali&. Liv. De — et d'autre, D'un 
—, de l'autre, Mac atque illac. Ter. 


Hac illac. Ter. De l'un ou de l'autre 


des deux côtés, D'un côlé ou de 
l'autre, Par n'importe lequel des deux 
côtés, Uträlibet. Plin. || 7° Fig. Par- 
tie, part. Pars, artis, F. Cie. S'expr. 


souv. par différ. adv. de lieu = Le côté 
faible (d'ua ennemi), Partes imbelles. 
Ptin. Supphant d’un — leurs pères, 
de l'autre leurs maris, Hinc patres, 
hinc viros orantes. Cic. Des deux cô- 
és rêgne la mème vérité, Eadem ve- 
ritas utrubique est. Cic. (Pour les 
autres adv. de lieu, voy. 6°.) || Por- 
ter secours chacun de son côlé (= 
pour son propre compte), Pro sua 
quisque parte opem ferre. Cic. || De 
mon côté (= quant à moi), j'avoue 
Ego vero fateor. Cie. De sou —, il 
vovail, Ipse autem videbat. Cic. La 
terre relentit de son —, Contra con- 
sonat terra, Plaut. || Tranquille de ce 
côté (= relativement à cela), Securus 
ab hac parte. Cie. Vous n'avez aucun 
espoir du — des Romains, Nulla vo- 
bis a Romanis spes (est\. Liv. Ou peut 
craindre qq. ch. de ce —, Potest 
hinc esse metus. Quint. De ce — tu 
peux dormir sur tes deux oreilles, 
e istä re in oculum utrumuis con- 
quiescito. Plaut. Du — du consul 
piébéien, la noblesse fit une couces- 
ion, Concessum est ab nobilitate de 
consule plebeio. Liv. || 8° Parti, cause, 
faction. Pars, artis, f. et pl. souv. 
Partes, ium, (. pl. Cic. Causa, =, f. 
Cic. = Du côté des Romains, il y avait 
deux cohortes, Duæ cohortes a parte 
Romanorum erant. Liv. Da — des 
Romains, 200 cavaliers périrent, il 
eut quelques blessés, Cectiere a 
Romanis ducenti equites. Liv. Roma- 
norum aliquoi vulnerati sunt. Liv. 
De notre —, peu de soldats sont tués, 
De nostris pauci cadunt. Cæs. Du — 
i'Euuène, 95 hoinme;s tombèrent, De 
Eumenis exercitu quinque ef viginti 
ceciderunt. Liv. Les trompettes avaient 
souné du — des Romains, Tubæ ab 
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Romanis cecinerant. Liv. Des deux 
côtés la trompette sonne, Tubzæ uirin- 
ue canunt. Plaut. Forces considéra- 
les préparées des deux —, Alagne 
copiæ ufrinque paralæ. Cie. J'avais 
des ennemis des deux —, Utrubique 
inimicos habebam. Pollio ap. Cic. L'a- 
vocat du côté opposé, Advocalus par- 
tis adverse. Quint. Meltre qqn de son 
—, Aliquem in parles suas ducère où 
trahëre. Tac. Se mettre du — de 
qqn, In partes alicujus transire ou 
transgredi. Tac. Ad aliquem transire. 
Ces. Être du — de qqn, À causà ali- 
cujus stare. Cic. AD aliquo esse où 
facère. Cie. sentire. Ter. stare. Plaut. 
Stare cum aliquo. Liv. pro aliquo. 
Quint: pro partibus alicujus. Vell. 
tre du — de César, des gens de 
bien contre les méchants, Sentire 
cum Cæsare. Cic. pro bonis contra 
improbos. Cie. Cela est de notre —, 
Hoc facit a nobis. Cic. La raison élait 
du — des barbares, Ratio cum bar- 
baris stabat. Liv. Tu vois le droit de 
mon —, Jus meum esse inlelligis. 
laut. De ce — ou De notre — est 
(combat) la pudeur, de l’autre la dé- 
auche, Er hac parte pudor pugnat, 
illinc petulantia. Cic. N'être d'aucun 
—, Nulhius partis esse. Cic. |] 9° Ligne 
de parente. Latus, teris, n. PI.-j. Ge- 
nus, neris, n. Sail. : De mon côté et du 
tien, À meo luvque latere. Pl.-j. Pa- 
reuts du — paternel, Per patrem ro- 
gnati. Dig. Noble des devx côtés, 
Utrinque nobilis. Tac. Du côlé de sa 
wère ou Du — maternel, il était, 
Materno genere erat.… Sall. Prétendre 
qu'on descend de Jupiter du — pa- 
ternel, Paternam originem ed Jouem 
referre. Suel. 

COTEAU, 8. m. 1° Penchant d'une 
colline. Clivus, à, m. Cie. Vuy. côte 
&o. || 2e Petite colline. Colliculus, 1, 
m. Alart. Apul. Parvus (i) collis ,is) 
et sienpl. Collis, is, m. Liv. : De co- 
teau, fotlinus, a, um. Varr. Col. 

CÔTELETTE, s. (. Côte (detachée 
de l'animal) avec sa chair. C. côre 1°. 

COTER, v. act. 1° Numeroter. °Nyu- 
meri ordine nolare, 0, as, avi, alum, 
act. (Meorg.). || 2° Marquer le prix, le 
taux de qg. ch. : Coter le prix d'une 
marchandise, Merci prelium statuère, 
eo, is, ui, utum. Plaut. || 8° Noter. 
Notare (voy. 1°), acl. Cic. 

COTERIE, 8. {. Compagnle où l'on 
cabale. Sodalicium, ii, n. Cic. Soda- 
litas, atis, f. Cic. : Membre d'une 
colerie. Sodalis, is, m. Cic. Plaut. 

COTUURNE, s. m. Haut brodequin 
des acteurs tragiques; Fig. La tragedie. 
Cothurnus, i, m. Hor. Virg. : Qui 
ebausse le cuthurne, Cofhurnatus, a, 
un. Sen. Ov. 

CÔTIER, rène, sdj. Relatif aux nie 
vages de la mer. Litforalis, æ. f., e, 
n. P'lin. Latioreus, a, um. Virg. : 
Bâtiment côtier, Oraria navis. P.-j. 
Popalalion côtière, Heomines meri- 
fimi, Cic. 

COTILLON, 8. m. C. rupon. 

COTISATION, 8. f. 1° Action de 
ooliser, Censilio, enis, f. Syart. Voy. 


COTYS 


Taxe. M 2e Action de se cotiser. Colla- 
tio, onts, f. Suet. : Avec le produit 
d'une cotisation, Collato ære. Sen. 
Suet. Collaticio ære. Tert. Er ære col- 
lato. Tert. À l'aide d'une modeste —, 
Stipe collatä. Plin. | 8° Quote-part. 
Voy. ce m. . 

COTISER, v. act. 1° Taxer qqn. (Ali- 
cui} uectigal describère, 0, is, scripsi, 
scriptum. Cie. =: Coliser qqn à telle 
somme d'argent, Pecuniæ summam 
alicut describère. Cic. 

Se corisen, v. réfl. Donner sa part 
d'une somme. Pecuniam conferre, fero, 
fers, tuli, collatum. Cic. = On se co- 
tisa afin de pourvoir aux besoins de 
Socrate, Socrati collatumn est ad vic- 
tum. Quint. En se cotisant à raison 
d'un sexlant par tête, Sertantibus 
collutis in capita. Liv. 

COTON, s. m. 1° Bourre que pro- 
duit le cotonnier. Gossypii lanugo (gi- 
nis), f. Plin. : Éloffes de cutn, Xy- 
ina, orum, n. pl. Plin. || 2° Duvet de 
diverses plantes. Lanugo, ginis. f. Col. 
Virg. Lana, æ, f. Plin. Î 40 Poil fol- 
let. Lanugo, ginis, f. Virg. 

COTONNADE, 8. f. Étoffe de coton. 
Voy. COTON. 

é COTONNER, +. pron. Se couvrir 
d'un leger duvet. Pubescére, 0, is, 
bui, s. sup., n. V.-Fl. Stat. 

COTONNEUX, EUSE, adj. 1° Cou- 
vert d'un leger duvet. Lanatus, a, um. 
Col. Plin. Laneus. Plin. Lanuginosus. 
Plin.||2° Mollasse,spongieux. Vov.ces m. 

COTONNIER, s. m. Sorte de plante. 
Gossypion, ii, 0. Plin. Gossypinus, 
i, . et Gossypinum, i, 0. Plin. 

CÔTOYER, v. act. 1° Aller côte à 
côte de qqn =: Côtoyer qqn, °A latere 
alicujus inced®re, 0, 1s, cessi, cessum, 
n. (Georg.). || 2° Aller le long de. (En 
gen.) Præterire, eo, ïs, ivt et it, 
itum, act. Cic. (A cheval, en voi- 
lure, sur un navire) l'ræterveÀi, or, 
êns, vectus sum, dép. (acc.). Ces. 
: Îls côtoient Apollonie, Apolloniam 
prælemtehuntur. Cæs. Ayant côtoyé le 
promontuire, Circumuectus promonto- 
rium. Liv. Cütoyer l'Italie, Oram 
Itali» legëre, o, is, legi, lectum. Liv. 
— une seconde fois l'Asie, Asiam 
relegëre. Tac. — les rivages, Littora 
sequi, or, Éris, seculus sum, dép. 
Quint. Transporter qqn en côtovant 
le rivage de la mer, Transmitière 
aliquem præler eram maris. Liv. 

COTRET, s. m. Petit fagot. Fas- 
cina, æ. f. Cato. 

COTTE, 8. f. fe Jupe. Castula, æ, 
f. Varr. || 2e Sorte d'armure : Cotte, 
— d'armes, — de mailles, Serta 
(æ) lorica (æ), f. Nep. Lorica molh 
caten&. V.-F1I. 

CATTIENNES (ALPES), du mt Viso 
au mt Cenis. Cotlianæ (arum) Alpes 
(ium) ou Cottiæ Alpes, f. pl. Tac. 

COTYLE, s. f. Mesure de capacité 
chez les Grecs. Cotula et Cotylu, æ, f. 
Mart. 

COTYLÉDON, s. m. 1° Sorte de 
plante. Cotyledon, enis, f. Plin. || 2° 


COUCH 


Thrace. Cotys, tyis, ace. fyn et (rar.) 
tym, abl. tye, m. Cæs. Lue. 

COU et qqf. COL, s. m. 1° La 
tie du corps qui joint la tête aux spau- 
les. (Tout le cou) Collum, i, n. Cic. 
(La nuque) Cervices, um, f. pl. Cic. 

ail. mieux que Cerviz, ieis, f. sing. 
Virg. Liv. (Le creur de la gorge) 
Jugulum, i, n. Cels. (Le gosier) Fauces, 
ium, f. pl. Cic. Gula. æ, [. Cie. : Cou 
très court, Contracte cervicula, f. 
Quinc. 11 portait une couronne au —, 
Coronam habebat in collo. Cic. Jus- 
qu'au Collo tenus. Ov. Les soldats 
avaient de l'eau jusqu'au —, 3filites 
capile solo ex aquä erstabant. Czs. 
Passer ses bras autour du —, Se 
endre au — de qqn, Alicujus collo 
rachia implicare. Ov. Pendo au — 
de qqn (en parl. d'une pers.), A/icujus 
collo infusus. Ov. Sauter, Se precipi- 
ter au — de qqn, Alicujus in coltum 
invad®re. lie. collum ampleru petrre. 
Cæl. ap. Quint. Tordre le —, Collum 
lorquère. Liv. obtorquèére. Plaut. Gu- 
lam obtorqueére. Cic. frangëre. Sail 
Cervices frangëre. Cic. Serrer le — à 
qqn, Alicut fauces premire. Cic. 
Mettre, lasser la corde aa —, Collum 
in laqueum inserëre. Cic. Injicére 
laqueum cervicibus. Suet. Se passer 
la corde au —, Collum in laqueum 
inferre. Cic. Teodre le — à (un meur- 
lrier), Alicui jugulum dare ou præ- 
bêre. Cic. offerre cervicem. Tac. se 
tradëre jugulandum. Cic. Placer son 
— sous la hache, Cervices securi sub- 
Jjicére. Cic. Couper le —, Collum 
secare. Cic. Se rompre le —, Collum 
abrumpère. Varr. || Prendre ses jam- 
bes à son cou, Se in pedes conjicère 
(io, ts, jeci, jectum). Ter. || 2° La 

rtie longue et etroite d'un flacon. Col- 
um, 1, n. PR. Cervices, um, f. pl. Petr. 

COUARD. ARDE, adj. C. POLTRON, 

COUARDISE, 9.f.C. POLTRONNERTE. 

COUCULANT, part. prés. de cov- 
CHER, Voy. ce v. || Adj. coucuanr, 
ANTE. 40 Qui se œuche ordinairement 
{pour arrêter le gibier) = Chien cou- 
chant, Canis (is) cubitur (oris), m. 
D'apr. Col. (vi, , 11). || Pig. Chien 
couchant (= vil Natieur), Humillimus 
(a) asseniaitor (oris), m. Vell. Faire 
e chien — devant qqn, Alicui kw 
militer servire, 10, is, lui et ii, ifum, 
n. Liv. || 2° Qui est près de descendre 
sous l'horizon : Soleil couchant, Sol 
olis) occidens (entis) où ,præcipitans 
antis), m. Cic. 

CoccHanr, s. m. 1° Endroit où le 
soleil se couche. Occidens, entlis, æ. 
Cic. Occasus, üs, m. Plin. : Du le- 
vaat au couchant, Ab oriente ad occt- 
dentem. Cic. Ab ortu ad occasum. Cic. 
Qui regarde le —, Ad vccidentem ver- 
sus (a, um). Liv. Habiler au —, Ad 
occasum habitare. Plin. || 2° Fig. Dé- 
clin (de l'âge). Voy. ce a. 

COUCHE, s. f to Lit. Cubile, is, 
abl. i (plur. te, ium), n. Cic. Lectus, 
i, m. Cie. Voy. Lrr. || 2° Linge dont on 
enveloppe les petits enfants. C. Lanos. 


Lobe de la graine. * Cotyledon, ons, f. | || 3e Enfantement. Partus, üs, m. Cic. 


COTYS, 0. de plusieurs rois de 


erperium, ü, n. Plaut. Suet.: Être en 


COUCH 


eouches, Puerperio cubare, 0, &s, bui, 
bitum, D. Plaut. Parturire, 10, 18, ivi 
et ii, s. sup., D. Ter. VOY. ENFANTER. 
|| & Melange de fumier et de terre 
étendu sur le sol = Ils font une 
couche, Terræ slercus admiscent fa- 
cientes straturam. Pall. || 6° En gén. 
Amas de choses étendues sur d'autres 
choses. Stratura, æ, f. Pali. : Première 
couche de maçonnerie, Siatumen, mi- 
nis, 0. Vitr. — de pierres, Lapidum 
ordo (dinis),m. Vitr.— de sable, Arerz 
corium (ii), a. Vitr. — de boue, Luti 
crusta (æ), f. Lr. — de grappes de 
raisio, Uvarum tabulatum (1), n. Col. 
Elle a cté blanchie par une forte — 
de poussière, Alto pulvere incanduit. 
Plin. Remplir un tonneau alterna- 
tivement d’une — de son et d'une — 
de raisin, Dolium alternis furfuribus 
et uvis complére. Col. Asseoir les fon- 
dations sur une — de charbon, Fun- 
damenta carbonibus (au dat.) subster- 
nvre, 0, is, stravi, stratum. Plin. Éten- 
dre sur les routes ane — de cailloux, 
Vias silice sternére. Liv. Couvrir d'une 
— de neige, Nive sternëre. V.-FI. 
Meltre une seule — de sable, Unum 
corium arenæ induc®re, 0, is, duri, 
ductum. Vitr. Metire une — de fu- 
œier, Fimum superinjic®re, io, is, 
jfeci, jectum. Pall. || 6° Application 
d'un enduit sur qq. ch. Inductio, onis, 
f. Pall. =: La première couche de 
chaux, Prima inductio calcis. Pall. 
Meltre une seconde — de chaux, 
Calcem iterum inducère, o, is, duxi, 
ductum. Pall. Si la dernière — de 
couleur vient à tomber, la première 
la remplace, Decidente superiore co- 
lore, inferior succedit. Plin. Donner 
plusieurs couches, Inductionem fre- 
queniare, 0, as, avi, alum. Pall. Met- 
tre sur qq. ch. quatre — de cou- 
leur, Alcut rei quater colorem in- 
ducëre. Plin. Enduire les pommes 
d'une bonne couche de craie, Cretä 
mäla crasse illinère, o, is, levi, litum. 
Col. Employer la rubrique en — sous 
le minium, {lubricä minium sublinère. 
Plan. 115 meltent du purpurissum sur 
une — de bleu, Cæruleum sublinunt, 
moz purpurissum inducunt. Plin. Sur 
une — de noir, Nigro colore substrato 
(de substern/re, 0, is, stravi, acl.). 
Plin. Appliquer une — épaisse d'or, 
Multum auri illinfre. Sen. Appliquer 
une — d'élaio (Condu) sur des ou- 
vrages de bronze, Æreis operibus 
slannum incoquère, 0, is, coxi, coc- 
um. Plin. || 70 T. de science. Dispo- 
sition de substances dont la masso a peu 
d'epaisseur : La couche supérieure du 
soleil, Soli crusta (æ), f. Dig. Les cou- 
ches de la terre, Terræ coria, 0. pl. 
(de corium, it). Plin. Les — supé- 
rieures, Summa, orum, n. pl. Sen. 
Superiora, um, n. pl. Sen. Les — in- 
férieures, Ima, orum, 0. pl. Sen. In- 
fima, n. pl. Sen. Les — inféricures 
de la terre, [nfimz telluris fundus (i}, 
m. Sen. Les — supérieures de l'air, 
Summus aer. Virg. Summus ou Al- 
fus æther. Virg. La couche d'air qui 
est contiguë à la terre, Aer, qui est 
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terræ prorimus. Cic. Écorce compo- 
sée de couches superposées, Cortex 
multiplez {unicis(detunica,æ, f.).Plin. 

COUCHE, é£, parl. passé de cou- 
CRER (v. acl.), Voy. ce v. || Adj. 1° 
Qui est sur un lit ou étendu commo sur 
un lit. Jacens, gén. entis. Cic. Cubans, 
gén. antis. Cic. Stratus, a, um. Liv. 
: Personne ne mangea couché, Nemo 
gustavit cubans. Cie. — sur la terre, 
Stralus Aumi. Liv. — et endormi, 
Stratus somno. Liv. Être —, Rester —, 
Cubare, 0,as, bui, bitum, n. Cic.Jacëre, 
0, es, cui, citum, n. Cic. Qu'il soit 
le dernier —, Postremus cubitum eat. 
Cato. Chacan est — à sa place, Suo 
loco quisque cubat. Cato. Être — dans 
un lil, In lecto esse ou jacëre. Cic. 11 
était encore —, Etiam cubabat. Cic. 
Etiam tum in lectoerat. Cic. Élre obligé 
de rester —, Lecto teneri. Cic. Être — 
auprès de qqn, Alicui où Apud ali- 
que accubare, o, as, bui, bitum, n. 

ic. Être — (— placé à table) au-des- 
sus du roi, Cubare super regem. Curl. 

tre — sur le dos, Recubare, 0, as, 
bui, bitum, n. Cic. Il est — sur le dos, 
Cubat supinus. Cels. Il ronfle — sur 
le dos, Stertit supinus. Hor. — sur le 
dos par terre, Humi jacens resupinus. 
Plin. Être — sur le côté droit, Voy. 
coocHer (v. neutre). Être — chacun 
de son côté, Discumbêre, o, is, cubui, 
cubitum, n. Cic. || 2° Étendu tout de 
son long. Jacens, gén. entis. Cic. = 
Couché sur le ventre, Pronus in ven- 
trem. Varr. Le Numide — sous le 
Romain, Numida substratus superin- 
cubanti Romano. Liv. Dépouilles de 
l'armée couchée dans la poussière, 
Spolia jacentis exercitus. Liv. Grappes 
coucbées sur le sol, Vindesnia in tel- 
lure supina. Plin. Le vaisseau est 
courhé sur le rivage, fn lit(ore navis 
jacet (de jacère, eo, cui, cilum, n.). 
Sen-tr. || 3° Qui est descendu sous l'ho- 
rizon = À ou Après soleil couché, Avant 
soleil —, Voy. coocuer (subst.) 50. 

Coocaée, 8. f. Le lieu où l'on 
couche en voyage. Manstio, onis, f. 
Suet. Plin. : Dés la première couchée, 
Ad primam statim mansionen. Suet. 

COUCHER, v. neut. 1° Être au 
lit, être étendu pour dormir. Cubare, 
o, as, but, bitum, n. Cic. Incubare,n. 
Sen. Jacére, 60, es, cui, citum, n. Cic. 
: Coucher sur le côté droit on sur le 
côté gaucbe, In latus aut deztrum 
aut sinistrum cubare. Ceis. — sur 
un œatelas, Incubare super tomentum. 
Sen. Aller —, Voy. Se coucnen {°. 
— avec qqn, auprès de qqn —, Voy. 
coucué do. Chambre à —, Dormito- 
rium cubiculum. Pl.-j. et simpl. Cubi- 
culum,i,n. Cic. Dormitorium, ii, n. 
Plin. || 2° Passer la nuit qq. part en 
y prenant son repos. Cubare (voy. 1°), 
0. for. Suet. Incubare. n. Plaut. Per- 
noctare, 0, as, avi, atum, n. Cic. = Il 
couche dans le temple, In fano incu- 
bat. Plaut. Coucher sur la dure et à 
la belle étoile, {umi ac sub divo cu- 
bare. Suet. — chez quelqu'un, — de- 
hors, Pernoctare apud aliquem. Cic. 


foris. Varr. Les paows couchent, ont 
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l'habitude de coucher par terre, Ps. 
vones humi cubitant (de cubitare, o, 
avi, atum, n.). Col. [| ordanne qu'on 
le fasse —, qu'on lui dunne a — 
(= qu'on lui dresse nn lit), Jubet 
sierni sibi. Pl.-j. 

Coucuer, v. act. 1° Mettre au lit 
In lecto on In cubili collocare, o, as, 
avi, atum, act. Cic. = Il le At coucher 
dans un lit d'or, Collocari jussit eum 
in lecto aureo. Cic. || 2° Étendre. Depo- 


nre, 0, Ïs, posui, posilum, act. Virg. 


or. Ov. Értendëre, 0, is, tendi, ten- 


sum @t fentum, act. Curt., = Concher 
qqn sur le ventre, Aliqrem 
collocare, o, as, avi, atum. 
qq sur le dos, Aliquem resupinare, 
0, as, avi, afum. 
Aliquid resuninare, Vitr. || 3° Jeter 
par terre, abattre. A flligère, o, is, 
fari, flictum, act. Sall. Siernrre, 0, 
îs, Stravi, stratum, act. Liv. Proster- 
nêre, act. Cic. Dejicère, io, is, jeci, 
jectum, act. Cæs. : Coucher par terre 
ou Sur le carreau, Ad terram afli- 
gre. Plaut. et simpl. Affligëre. Sal. 
Solo sternëre. Virg. et simpl. Ster- 
nère. Liv. Dejictre. Cæs. — qqn mort 
sur le carreau, Aliquem cæde ster- 
nêre. Liv. || €° Courber, verser (les 
herbes). Sternère (voy. 3°), act. Virg. 
: Coucher les moissons, Sfernêre sata. 


onum 
els. — 


Cels. — qq. ch., 


Virg. Les blés avaient été couchés 
par les pluies, Frumenta imbribus 


procubuerant (de procumbêre, 0, is, 


cubitum, n.). Cæs. S'il survient des 
tempètes, elles couchent la plus 
grande partie (des blés), Si procells 
incesserint, major pers ad ferram de- 
fuit (de defluëre, 0, fluri, flurum, n.). 
Col. ||B° Recourber en terro {une plante). 


Sternëére(voy. 30), act. Col. Prosternére, 


act. Col. Supplantare, o, as, avi, atum, 
act. Col. Plin. Deprimêre, 0, is, pressi, 


pressum, act. Col. Deflectëre, o, is, 


fezi, flerum, act. Plin. Evertfre, 0, 
Îs, verti, versum, act. Pal. : Coucher 
la vigne, Vitem sternère. Col. defiec- 
t®re. Plin. supplantare, 0, as, avi, 
atum. Col. in terram supplantare. Plin. 
— en terre une branche de vigne, 
Vitis virgam in terram deprimére. 
Col. — l'ail, Prosternèëra allium in 
terram. Col. On couche le lupin sw 
le sol, Evertitur lupinum. Pell. || 6° 
Poncher. Inclinare, 0, as, avi, atum, 
act. Liv. Voy. PENC&ER. || 7° Appliquer 
sur qq. ch. (un enduit). Inducëre, o, is, 
duti, ductum, act. Plin. : Coucher de 
la cire sur un œur, {nduc”re pareti 
ceram. Plin. Voy. coucne 6°. || 8° Fig. 
Mottre par écrit. Lilleris mandare, 0, 
as, avi, atum, act. Cic. : Couclier qq. 
ch. dans des actes publics, Aliquid 
publicis commentartiis (4 l'abl.) consi- 
gnare. Cic. — qq. ch. dans les registres 
publics, Aliqutd in fabulas ou in litte- 
ras publicas referre, fero, fers, tuli, 
latum. Cic. Voy. consioxen 2°. || So 
Fig. Mettre au jeu, risquer au jeu. Voy. 
sougr (v. act.). || 10° Coucurr &N 
sous. Ajuster et viser, Fig. Observor 
une pers. ou une ch. sur laqueila ot 
a qq. dessein. Voy. viser. 

e coucan, v. réf. 1° Se mottre 
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eu lit, aller dormir, Recumbère, 0, {s, 
cubui, cubitum, n. Cic. Decumbêre, 
n. Cato. Suet. : Se coucber dans sa 
chambre, {n cubiculo recumbrre. Cic. 
Se — dans on lit d'or, În lecto aureo 
decumbére. Suet. Aller se —, Cubitum 
ire. Cic. Disced#re cubitum. Cic. re 
dormitum. Plaut. Proficisei ad dor- 
miendum. Cic. Ad somnum proficisci, 
Plin. In somnum ire. Plin. Îre ad 
uielem. Cic. Somnum petère. Quint. 

o le laisse aller se —, Dimitlitur 
dormitum, Hor. || Prov. Comme où 
fait son lit on se couche, Ut semen- 
tem feceris, ita et meles (= comme 
on a semé, on récolle). Cic. || 2° S’e- 
tendre. Mecumbère (voy. 49), n. Cic. 
Corpus stern#re ou prosternëre, 0, is, 
stravi, stratum. Liv. = Se coucher 
(sor le dos) sur l'herbe, In herb£ re- 
cumbôre. Cie. Se — à terre, Proster- 
are corpus humi. Liv. lis se cou- 
chentcä el là, Sternunt corpora passim. 
Liv. Se coucher sur qqn, In aliquern 
incumbre, 0, is, cubut, cubilum, n. 
Curt. || 3° Descendre sous l'horizon. 
Occtd”re, o, is, cüi, casum, 0. Cic. 
Obire, eo, is, ivi el ti, ifum, D. Cic. 
Cadëre, o, is, cecidi, casum, n. Virg. 
Tac. Deceddre, 0, is, cessi, cessum, n. 
Virg. Abscedëre, 0. Plin. Abscondi, 
or, ris, condilus sum, pass. Plin. : 
Soleil qui se couche, Soloccidens. Cic. 

ræcipitans, Cic. cudens. Virg. Une 
Éoile se —, Absconditur stella. Plin. 
Le soleil ne va pas tarder à se coucher, 
Superest non multum femporis ad solis 
occasum. Cæs. Est ad solis occasum. 
Cæs. Le moment où lo soleil se cou- 
che, Voy. coucuen (subsl.) 5°. 

Couciten, s. m. 1° Action de so 
mettro au lit. Cubitura, z, f. Plaut. 
ap. Non. || 2° Le lieu où l'on couche 
en voyage. Voy. coucuée. [ 3° Ma- 
aière dont on est couché. Cubilus, üs, 
m. Plin. : Le coucher sur le dos, 
sur le ventre, sur le côté, Cubitus 
supinus, pronus, in latus. Plin. || 4° 
Garniture d'un lit. Stratun, i,n. Plin. : 
Le courher me semble dur, Afihi dura 
vidmtur strata. Ov. | 5° #loment où 
un astro descend sous l'horizon. Occa- 
eus, üs, m. (ic. Cæs. Obitus, üis, m. 
Cic. 2 Avant le coucber de Maïa, Ante 
occasum Slaie. Virg. Il vint avant le 
— du soleil, Antequam sel cccüôret, 
vénit. Liv. Vers le — du soleil, Pro- 
pius occasum solis. Cæs. Sub on Ad 
occasum solis. Cæs. An — du soleil, 
Occidente sole. Cic. Solis occasu. Cæs. 
Après le — du soleil, Post solis oc- 
casum. Suet. Jusqu'après le — du 
soleil, Ultra solis occasum. Suet, 

COUCHETTE, 8. {, Potil lit Lec- 
tulus, i, om. Cic. 

COUCHES, 8. m. {° Lit de sable et 
de lerre. Stalumen, minis, 0. Vitr. || 
2° Marcoite. Voy. ce m. 

coucou, s. m. Sorts d'oiseau. 
Cuculus, à, m. Hor. Plin. 

CUYCY-LE-CHÂTEAU, v. deFrance 
(Ais”41. * Cociacum ou Codiciacum, à, 
n.*Codicium, ti, 0. 

COL DE, 3. m. 10 Partie extérieure du 
bras a l'endroit où il se plie. Cubitum, 
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i, n. (mieux que Cubitus, t, m.). Cels. 
Plin. : Les coudes, Cubita. Plin. Agiter 
les —, Veutilare cubitum utrumque. 
Quint. Être sppuye sarleconde, Cubito 
inniti, Virg. $e mettre sur le —, in 
cubitum %e reponère. Hor. Heurter 
qn du —, Offendére aliquem cubilo. 
Paut. Pousser qqn à coups de —, 
Aliquem cubitis depulsare. Plaut. tru- 
dére. Mart. || 2 Angle saillant d'une 
oh. qcq. Cubitum, i, 0. (mieux que 
Cubitus, 1, m.). Plin. Flerus, üs, m. 
Liv. : Le coude d'un tuyau, Fistulæ 
geniculus (à), m. Vitr. Faire le —, 
Former un —, Inflecti, or, Éris, flerus 


sum, pass. Cic. Faire un — vers le 
sud, În meridiem flecti, pass. Plin. 
Faire un — à gauche, Sinistrorsus 


se flect®re (0, is, fexi, flerum). Cæs. 
Croupes (de montagnes) qui forment 
le —, Confleza cubito juga. Plin. 
l'endroit où le rivage, où la route 
forae un —, În ipso flectentis se oræ 
cubito. Plin. In fleru vi. Liv. 

COUDÉE, 8. f. 1° Etendue du bras 
depuis le coude jusqu’au bout du doigt 
du miliou. Cubitum, à, 0. (mieux qne 
Cubitus, à, m.). Virg. [or. : Avoir 
ses coudées franches, Libere moveri 
= se mouvoirlibrement).Cic. Ne pas 
avoir ses — franches, Anguste sedère 
(= être assis à l'élroit). Cic. Où l'on 
a 8ses — franches, Larus, a, um. 
Veil. Sen. || Fig. J'ai mes coudécs 
franches, Integrum est mi. Cic. || 
2 Mesure de longueur (d'environ 
45 centimètres). Cubifum, à, n. (mieux 
que Cubitus, 1, m.). Cic. Liv. : Qui 
a one coudée, Cubrtalis, m. f., 6, n. 
Liv. Statue qui a plus d'une — de 
haut, Sünulacrum cubitali majus. 
Suet. Qui a plus de trois coudées de 
hauteur, Tribus ewbitis alfior. Cic. 
Épées longues de quatre — (cha- 
cune), Gladii longi quaterna cubita. 
Liv. Ne pas avancer de la longueur 
d'uoe coutlée, Cubitum nullum proce- 
dÿre. Cic. Ne cubiti quidem mansuram 
progredi. Suet. 

COU-DE-PIED, s. m. Partie supb- 
rieure du pied, *Pes (edis) superior 
(oris), m. Georg). 

COURDEN, v. act. Plior en forme 
de coude. Infleci®re, 0, is, fleri, flerum, 
act. Cæs. = Croupes (de monlagnes) 
coudtes, Conflera cubito juga. Plin. 

COUDOYER, v. act. Heurter du 
coude, Cubito offendÿre, 0, is, fendi, 
fensum, ael. Plaut. Cubito tangëre, o, 
is, tetigi, lactum, act. for. 

COUDRAIE, 8. f. Lieu planté de 
coudriers. Coryleturm, à, n. Ov. 

4. COUDRE, v. acl. 1° Assembler 
au moyen d'un AI. (En gén.) Suÿre, o, 
is, ui, ufum, act. Cic. (Ensemble) Con- 
suère, act. Varr. (Par devant) Ob- 
suère, act. Ov. (Dans) Insuÿre, act. 
Cic. 2 Or cousu sur des éluffes, In- 
sutum veslibus aurum. Ov. Coudre la 
paupière avec une aiguille, Palpe- 

ram acu fransuëre. Cels. — les bords 
d’une plaie, Oras vulneris suturis 
commitiére, 0, is, misi, missum. Cels. 
Êlre cousu avec une aiguille à double 
fl, Acu duo lina duesnte trajectari, 
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or, aris, 8. parf., pass. Cels. } Fig. 
Coudre la bouche à qqn (= l'empt- 
cher de parier, Os alieui consuëre. 
Sen. || 2 Fig. Reunir, joindre. Voy. 
ces m. || 3° Enfermor en cousant. In- 
suëre (vOy. 49), act. Cic. = Cuudre 
qqn däus uo sac, Aliquem insuère 
in culleum. Cic. culleo (au dat.). Sen. 
Se counns, v. pron. 1° Être cousu. 
Sui, or, ris, sufus sum, pass. Cels. 
Insui, pass. Plaut. : Cela ne peut 6e 
coudre, Id sui non potest. Cels. || 2° 
Être joint. Voy. Se 1oiNone. 
2, COUDRE, 8. m. C. counRER. 
COUDRETTE, 8. f. C. COULRIER. 
COUDRIENR, 5. m. Noisetier. Cory- 
lus, à, f. Virg. Pin. : De coudrier, 
Eu bois de —, Colurnus, a, um, Varg, 
COUENNE, 8. f, Peau de cochon 
raclee. Tergilia, æ,f. Apic. Gl.-Phil, 
COULAMMENT, adv.D'une manière 
aisee. Erpedite. Cic. Profluenter. Gell 
COULANT, part. près. de cou- 
Len, Voy. ce v. || Adj. couLanr, 
ANTE. 10 Qui coule. Profluens, gén. 
entis. Cic. Fluens. Cac. |] 2° Qui coule 
aisement. Liquidus, a, um. Cat. Q 
8o Qu'on peut serrer ou desserrer 
volonté : Nœud coulant. Laqueus, & 
m. Cic. || 40 Fig. En parl. du style. 
Aisé, facile. Fluens, gèu. entis. Cic. 
Quant. Pl.-j. Profluens. Cic. Tac. Af- 
fuens. Cic. Currens. Cic. Quint. Li- 
quidus, a, um. Cic. Erpeditus. Cic, 
: Style très coulant. Oratio perfacile 
currens. Cic. Qui a une élocution 
coulante, Solutus ad dicendum. Cie, 
Être coutant, Libere flu”re, 0, is, 
fluzi, flurum, 0. Cic. Leniter fluère, 
n. Quint. || 6° Fig. En parl. de la 
voir. Lôgor, facile. Levis, m. f.,e,n. 
Quint, T'eres, gén. etis. Quint. || 6° 
Fig. Accommodant. Lenis, m.f., …,0. 
Cie. Facths, e. Cic. : Etre avec qqn 
très coulant sur une ch., Alicui de re 
accommodare, 0, as, avi, alu, n. Cic. 
CouLanT, 3. m. Anneau pour serrer 
et desserrer qq. ch. C. «NNBau. 
COULEE, 8. f. to Action de couler, 
Defluvium, ii, n. Plin. || 2° Flot de 
matièro en fusion. Rivus, i, m. Lucr. 
COULER, v. act. 1° Filtror un li- 
uide. Colare, 0, as, avi, atum, act 
ul. Plan. Percolare, act Cato. Plin. 
Liquare, 0, as, avi, atum, acl. Hor. 
Col. Deliquare et Nelicare, 0, as. 8. 
gant. nisup., act. Varr. Col. :Chausse 
ans laquelle on coule le vin, Saccus 
quo vinum liquatur. Col. || 2° Versor 
fl liquide) dans. Infundère, o, ts, 
udi, fusum, act. Cic. Plin. : Couler 
qq. ch. dans les uarines, Afiquid in 
nares infundére. Plin. — du vin pur 
daus la bouche, Merum in os suffun- 
dère. Col. || 3° Jeter dans la moule 
une matière en fusion. Fundre, o, is, 
fudi, fusum, act. Plin. Infundère. act. 
Plin. : L'art de couter le bronze, Fun- 
dendi æris scientia ou ratio. Plin. 
Cire coulée dans un moule, Cera in 
formam infusa. Plin. Moules où l'on 
coule le bronze, Formæ in quibus æra 
funduntur. Plin. Couler la statue de 
n en bronze, Aliquem in ære fuu- 
re. Plin. ducfre, 0, is, duxi, dure 
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tum. Plin. || 4° introduire (pr. et fig). 
Inserêre, o, is, serui, sertum, act. Cic. 
= Couler des aliments tout mâchés 


daos la bouche d'un enfant, Infanti 


in os mansa inserëre. Cic. — sa main 
dans.., Inser®re manum in (acc.). Ter. 
— furlivement qq. ch. à qqn, Aliquid 
alicui furtim (radëre, 0, is, düli, 
difum. Cic. Que veux-ta qu'on te 
coule dans la œain? Quid vis dari 
tibi in manum ? Ter. Couler à qyn qq. 
cb. à l'oreille, Aliquid altcui in au- 
rem dicère, 0, is, dirt, dictum. Cic. 
Aliquid alicui insusurrare, 0, as, avi, 
atum. Cic. ! 6° Submerger = Couler, 
— bas, — à fond un navire, Navem 
deprimire, 0, is, pressi, pressum. Cæs. 
supprunëre. Liv. Voy. soouenoen. || 
6° Fig. cooLen À roNo. Auiner (dans son 
crédit, dans sa fortune). Pessumdare, 
0, as, dedi, datum, act. Cic. Evertère, 
o, is, verli, versum, act. Cic. Voy. 
AUINER, || 7° Fig. couren À ronn. Rô- 
duire à n8 savoir que rêpondre. Oppri- 
mère, 0, is, pressi, pressum, act. Cic. 
Obrure, 0, is, ui, utum (uiturus), 
acl. Cic. Pervert®re, 0, is, verti, ver- 
sum, act. Cic. Voy. coNronons. || 8° 
Fig. coouen À rono. Traiter sans rien 
omettre; terminer completement. Con- 
ficire, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
Perficëre, act. Cic. edire, io, is, 
toi et ti, vfum, act. Cic. Explicare, 
0, as, cavi (mieux que cui), calum 
et cifum, act. Cic. VOy. ACREVER. || 
9e Passer (le temps). TraducFre, 0, is, 
dun, ductum, act. Cic. Agëre, o, is, 
egi, actum, act. Cic. = Couler ses 
jours au sein du repos, Ætalem quie- 
tam traducFre. Cic. Voy. PASSER. 

Couuen, v. neut.{° Laisser cchapper 
un liquide. Profluère, o, is, flurt, flurum, 
D. Plaut. Cels. Fluëre, n. Cels. Manare, 
0, as, avi, atum, n. Üv. =: La foutaine 
coule, Fons erundat (de ezundare, 0, 
avi, atum, n.). Plin. manat. Ou. Les 
yeax coulent, Fluunt oculi.Cels. Le nez 
coule, Pituita a naribus profluit. Col, 

En parl. d'un vase qui fuit. Couler, 
erfiuëre, n. Ter. Vase qui coule, 
Vas flurum. Lucr. || 2° Se mouvoir de 
haut en bas, s'épancher.(En gén.)Fluëre, 
0, is, fluri, flurum, n. Cic. (Lente- 
ment) Afanare, 0, as, avi, alum, 0. 
Virg. Liv. Labi, or, Eris, lapsus sum, 
dép. Virg. Ov. (Goutte à goutte) 
Stillare, 0, as, avi, atum, n. Varr. 
(Avec rapidité) Currëre, 0, is, cucur- 
ri, Cursum, n. Virg. (Avec impétuo- 
sité) Ruëre, 0, is, ui, uiturus, n. Plin. 
(Du haut de) Defluëre, n. Sall. Liv. 
Delabi, dép. Cic. (Hors de) Efflufre 
n. Cic. Emanare, n. Curt. (En avant} 
Profluère, n. Cie. (Vers) Affluëre, 
D. Tac. (Entrer dans) fnflufre, n. 
Cic. Cæs. (Entrer sous) Subin/flufre, 
0, is, S. parf. ui sup., act. Sen. 
(Au-dessous de) Subterfluëre, 0, is, 
s. parf. ni Sup., n. Vitr. Subter- 
labt, dép. act. Virg. (Par-dessus: 
déborder) Superfluëre, 0, is, fluri, 
s. sup., n. Cels. Plin. (Devant) Præ- 
Auëre, 0, is, 8. parf. nt sup., n. Liv. 
act. Plin. (Auprès et le long de) Præ- 
terfluËre, 0, is, s. parf. ni sup., act, 
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Sall. Liv. Prælerlabi, dép. Quint. (Aa 
milieu de, entire) Interflure, 0, is, 
fluzi, flurum, act. Liv. Curt. (Au 
travers de) Trans/fluëre, 0, is, fluxi, 
s. sup., n. Plin, Perfluëre, 0, is, 
fluxi, fluzum, D. Lucr. (Autour) fir- 
cumfluëre, o, à, fluri, flurum, act. Plin. 
(Euseunble) Confluëre, o, is, fluzi, s. 
sup., n. Plin. (De côlé et d'autre) 
Diffluëre, o, ts, flurt, flurum, 0. Cæs. 
(En arrière) Refluère, 0, is, fluri, 
flurum, n. Plin. : J'ai vu de l'eau 
couler, Vidi aquam profluentem. Cic. 
— en Suivant son cours, Manare 
suo flumine. Liv. Qui coule toujours, 
Perennis, æ@. f., e, n. Cic. Couler 
d'une montagne, Defluëre monte. Sali. 
ez monte. Liv. Profluère er monte. Czs. 
— avec impeluosité du haut de la 
montagne, Monte decurrère, o, ts, 
curri, cursum, n. Hor. L'eau coule 
des deux côtés du toit, Ex uträque 
parte lecti aqua delabitur. Cic. La 
source d'où — le poison, Fons ez quo 
virus emanal. Curt. La sève — des 
trous du peuplier, Effluit hAumor « 
cavts pôyuli. Plin. Vase d'où l'eau 
— gouile à goutte, Vas unde stillat 
aqua. Varr. Couler vers la mer, Ad 
mare profluëre. Cic. — dans la direc- 
tion des iles, Dulabt ad insulas. Plin. 
— dans plusieurs directions, In plures 
difflu*re partes. Czs. Les fleuves 
coulèrent en sens contraire, Flumina 
in contrarias parles flurerunt. Cic. 
Le Rhin coule avec impéluosité 
vers.…, Ruif Rhenus in (acc.). Tac. 
Couler à terre, In terram fluère. 
for. L'Hypanis coule (= se jetle) 
daus le Pont-Euxin, Hypanis in Pon- 
fum influif, Cic. Couler dans des 
fossés (= s'écouler par des fossés), 
ProfluËre per fossas. Plin. L'eau coule 
par dessous dans ou par des con- 
duits, Aqua per cuniculos suffun- 
ditur (de sufundi, or, fusus sum, 
pass.). Sen. Couler sous terre, Fluëre 
sub solo. Curt. Des eaux coulent sous 
la terra, Aquæ subin/fluun( terras, 
Sen. Rivière qui coule sous des mon- 
lagnes, Amnts sub montes subter- 
fluens. Vitr. Couler hors de ses rives, 
Diffuëre extra ripas. Cic. Superfuëre. 
Plin. — devant Aquilie, Præfluëre 
Aquiliam. Plin. Fleuve qui coule le 
long des œurailles, Amnis præter- 
fluens mænia. Liv. Le Rhin qui — le 
long de la Gaule, Rhenus ad Gallicam 
ripam affluens. Tac. Couler au pied 
des œurs, Subterlabi muros. irg. 
— au pied de la montagne, de Îla 
colline, Aontem, Nadices collis sub- 
luëre, o, is, lui, lutum, Czs. Mon- 
lagnes au pied desquelles coulent 
des fleuves, AMontes quorum alluunt 
radices fluvii. Varr. L'Eurolas qui 
coule auprès de Lacédémone, Eu- 
rotas qui propter Lacedæmonem fluit. 
Cic. L'Eurolas — à peu de distance 
des murailles, Eurotas prope affluit 
mœnibus. Liv. Couler à travers uve 
ville, Per urbem fluëre. Enn. Le 
fleuve coule au travers des régions... 


Amnis per loca manat. Curt. Couler 


entre les rochers, Sara inierluëre, 0, 
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#, but, s. sup. Curt. Le Rhône come 
entre le pays des Helvètes et celui des 
Allabroges, feluetiorum inter fines 
et Allobrogum Rhodanus fluit. Cæs. 
Couler entre Naupacte et Patras, Jn- 
ferfluëre Naupactum et Patras. Liv. 
Le Tibre qui coule au milieu de 
Rome, Interfluens Urbi 
Flor. Couler 4 travers le tamis, Per- 
fluëre per colum. Lucr. Le Méandre 
coule aulour de la Carie, Cartam 
Maæander circumAuil. Plin. Le Tigre 
— autour de la ville, Tigris urbi cir- 
cumfunditur. Plin. 
couler, ne coule plus, Aqua consistit 
(ge consis(£re, 0, siili, 8. SUp., n.). 


Tiberinus. 


L'eau cesse de 


arr. Quand les torrents ont cessé 


de couler, Cum forrentes deflurere. 
Sen. Les larmes coulent, Lacrimæ 
fluunt. Sen. cadunt (de cadëre, 0, ce- 
cidi, casum, n.). Ter. Les larmes — 
des 
fuunt, Col. Des larmes — sur ses 
joues, Per genas lacrimæ labuntur. 
Ov. Ne pouvoir empèrber ses larmes 
de couler, Lacrimas non fenère, eo, 
es, fenui, tentum. Cic. Faire — les 
larmes de qqn, Alicui lacrimas eli- 
cire, io, is, licur et leri, licitum. 
Plaut. excutfre, io, îs, cusst, cussum. 
Ter. movére, eo, es, movi, motum. Sen. 
evocare, 0, as, avi, afum. Sen. flelum 
ercitare. Cic. Sa vue fl — des larmes : 
de joie, Conspectu ejus elicilæ (sunt) 
gaudio lacrimz. Vell. Larmes que la 
joie fait —, Lacrimæ gaudio effusæ 
(de effundi, or, Eris, pass.). Liv. quæ 
latitiä manant. Quint. Le sang qui 
coule dans Île corps, daus le cœur, 
Sanguis in corpore fusus. Cic. cordi 
suffusus. Cic. Le sang — des reins, 
Sanguts defluit a renibus. Plin. Il faut 


yeux, Lacrimæ ab oculis pro- 


ué le sang — encore (= soit versé), 
terum sanguis est fundendus (de 


fundi, or, ëris, fusus sum, pass.). 
Curt. Faire couler le sang (= &«ai- 


gner), Sanguinem vents emitiére, 0, 
is, misi, missum. Plin. Faire — 


(= verser) le sang, Sanguinem effun- 


dére, 0, is, fudi, fusum. Cic. fundère. 
Curt. haurire, io, is, hausi, Aaustum. 
Liv. Empêcher le sang de — (= 
l'arrêter), Sanguinem sistëre, 0, is, 
stiti el sieli, statum. Plin. cohibare, 
e0, es, bui, bitum. Cels. supprimre, 0, 
is, pressi, pressum. Cels. Voy. saxo. 
11 3° Se liquofier. Fluëre, 0, 13, fluri, 
flurum, n. Ov. : L'or coule, Aurum 
fluit. Ov. Vos. Se roxons. || 4° Fig. 
Decouler, résulter. Flure (voy. 3. 
n. Cic. Manare, 0, as, avi, atum, n. 
Cic. : Couler de la mème source, de 
uatre sources, Fluêre er eodem fonte. 
ic. Manare a partibus quatuor. Cic. 
Voy. nécouren. || 6o Fig. En parl. 
du style. Être aisé, facile. Flnère 
(voy. 30), n. Cic. Quint. Prof ière, 
n. Ad Her. Labi, or, ÆEris, :1psus 
sum, dép. Cic. : Couler de source, 
doucement, Fluÿre libere. Cic. le- 
niter. Quint. — plus doncement, 
Labi proclivius. Cie. Son style coule 
saus efforts, Sins ullis salebris fluit. 
Cic. Hérodote — comme un fleuve 
paisible, Herodotus quesi sedatus 
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emnis fuit. Cic. La parole — de ses 
lèvres, Ejus ors sermo profluit. Ad 
Her. || 8° Fig. En parl. du lemps. 
Passer, s'ocouler. E/fluëre, 0, is, fluxi, 
flurum, n. Cic. Labi, or, ëris, lapsus 
sum, dép. Virg. Hor. Prælerire, eo, 
is, ivtel ii, itum, D. Ter. Virg. Voy. 
S'écouLen. || 7° Fig. En parl. des 
fleurs. Disparaltre sans frucuñer. /na- 
rescëre, 0, is, arui, 3. sup., D. Col. : 
La vigne coule, Vitis male deforet 

de defiorère, «0, forui, s. sup., D.). 

ot. Les fleurs couleol, Flores ares- 
cunt et defluunt (voy. 9°). Hyg. |] 8° Al- 
ler au fond de l'eau : Couler, — à fond, 
Sidëre, o, is, sidi et sedi, sessum, n. 
Liv. Supprimi, or, lris, pressus sum, 

ass. Liv. = Navires qui sont coulés, 
Koes suppressz. Liv. || 9° Tomber ou 
Descendre an glissant. Defluëre, 0, is, 
fur flurum, D. Liv. Delabi, or, ëris, 

psus sum, dép. Liv. : Couler à lerre, 
Ad terram defluërs, Liv. — du haut 
de... Delabi ex (el l'abl.). Liv. Se 
laisser — le loog d'une corde, Labi 
er funem. Virg. Voy. aLissen (neul.). 
| 100 Passer furtivement. C. Secouren. 

io Fig. Parler d'une ch. sans s'y 
arrêter : Couler sar qq. ch., Rem bre- 
titer Ou celeriter perstringëre, 0, Îs, 
sirini, strictum. Cic. levier (angëre, 
o, is, leligi, lactum. Cic. strictim ou bre- 
viter attingère, 0, is, ligi, factum. Cic. 

Se courxn, v. réf. $o glisser furti- 
voment, secrôtement. Subrep/re ou 
Surrepêre, o, is, repsi, reptum, n. Cic. 
Irrepêre, n. Cic. Adrepère, n. Cic. 
Obrep’re, D. Cic. Hlabi, or, ëris, lap- 
sus sum, dép. Cic. Allabi, dép. Liv. 
Se insinuars (0, as, avi, atum). Cic. 
: Se couler sous des planches, Sub 
tabulas subrepère. Cic. Se — dans 
les colombiers, Ad columbaria adre- 
père. Plin. Se — auprès des oiseaux, 
Obrepère avibus (au dat.). Plin. Sortt 
d'us coin obscur en se coulant, Ex 
occulto allapsus. Liv. Se couler au 
milieu des escadrons, Se inter (urmas 
insinuare. Ces. || Fig. Se couler dans 
les honneurs, Übrep?re ad Aonores. 
Cic. Se — dans les esprits, Subre- 
pêre animis (an dal.). Quint. Corrup- 
tion qui s'est coulée dans les âmes, 
Pernicies illapsa in animos. Cic. Se 
couler auprès de qqn, dans l'esprit 
des hommes, frreprre ad aliquem. 
Suet. in menles Aominum. Cic. Se — 
dans l'amitié, dans l'intimité de qqn, 
Ad amicitiam alicujus adrepère. Cic. 
In consuetudinem dlicujus se insi- 
auare. Cic. 

COULEUR, 5. f. 1° Aspect de la 
lumière. Color, oris, mage. Cic. : Cou- 
leur blanche, Color albus. Cic. — 
rive, Color vegetus, Plin. —— tendre, 
Temer color. Plin. — claire, (= écla- 
taote) Color serenus. Plin. (= faible 
dilutus. Plin. — très éclatante, Ar- 
dentissimus coler. Plin. — voyanie 
(eo m. part), Improbus coler. Sen. 
— sans éclat, Surdus color. Plin. — 
foncée, Color satur. Plin. — plus 
foncée, Saturatior color. Plin. Être 
de — noire, Esse colore nigro. Plin. 
Être de la — du tauresa, Ésse colore 
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tauri. Cæs. Elles ont les couleurs de 
l'arc-en-ciel, dem ïn illis, qui in 
areu, color (est). Sen. Qui est de 
couleur de pourpre, d'herbe, d'or, 
d'argent, Purpureus, a, um. Cic. 
Nerbaceus. Plin. Aureus. Virg. Ar- 
genteus. Ov. Flamme d'une belle — 
de pourpre, Flamma excellentis pur- 
puræ. Plin. (Chose) d'une seule —, 
‘Res) unicolor, gén. oris (abl. e ou à, 
gén. pl. um ; manque des cas en ia\. 
llin. Ov. (Res) unius coloris. Sen. 
Qui est de deux couleurs, Bicolor. 
Plin. Virg. De plusieurs —, Mul- 
ticolor. Piin. De — diverses, Dis- 
color. Cic. Qui change de couleur, 
Versicolor. Cic. Qui a perdu sa —, 
Decolor. Cie. Langue de la mème — 
que la laine, Lingua concolor lanx 
(au dat.). Col. Qui est d'une autre 
— que, Discolor (et le dat.). Cic. 
Recevoir, Prendre une —, Colorem 
accipére. Plin. Donner une — aux 
corps, Corpora colorare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Changer la —, Colorem 
muilare. Sen. Altérer la — d'une 
ch., Alicujus rex colorem vitiare. Sen. 
Rem decolorare, 0, as, avi, alum. Sen. 
Passer à la — blanche, In album 
colorem transire. Plin. || 2° Substance 
colorante. Color, oris, masc. Plin. Pig- 
mentum, t, D. Cic. : Les couleurs 
sont sombres ou vives, Sunt colores 
austeri auf floridi. Plin. Rendre les 
— plus tendres, Colores emollire. 
Plin. Mettre de la couleur sur nn ta- 
bleau, sur dn bois, Piciuræ (au dat.) 
colorem inducère. Blin. Lignum colo- 
rare, 0, as, avi, afum. Plin, Meltre au 
tableau quatre couches de —, Picturæ 
(an dal.) quater colorem inducére. 
Plin. Donner aux laines une — claire, 
Claro colore lanas inficëre. Plin. [Cette 
matière) prend la — plus vite que la 
laine, Bibit colorem celerius lanis. 
Plin. S'imprégner d'une —, Colorem 
percipëre. Plin. Les couleurs ne per- 
dent pas, se couservent, Non remil- 
funt colores. Vitr. Marchand de —, 
Pigmentarius, ti, m. Cic. || 3° Toute 
autre couleur que le noir et le blanc = 
(Qui est) de couleur, *Neque niger 
(gra, grum) neque cendidus (8, um). Co- 
oralus. Cic. || 6° Au pl. Marques qui se 
reconnaissent à leurs couleurs; drapeau, 
costume, livrée, etc. Color, oris, mass. 
Curt. : Tout porte les mêmes cou- 
leurs, Omnia eumdem ducunt colorem. 
Curt. Ayant éte reconnu aux — qu'il 
avait l'habitude de porter, Cogaitus 
ez colore vestilüs, quo ïinsigni ut: 
consueverat. Cæs. VOY. DRAPEAU. || 
5° Teint du visage (en gèn.). Color, 
oris, masc. Cic. : Couleur naturelle, 
Color verus. Ter. — factice, Color fu- 
catus. Hor. Fralches couleurs, Color 


) Isuavis. Cie. Altéralion de la couleur, 


Decoloratio, onis, f. Cic. Change- 
ment de —, Coloris mutalio. Caic. 
Changer de — (par l'effet d'une 
émotion), Colorem mutare. Hor. 
Quint, Curt. Il changea de —, Isti 
color immulalus est. Cic. Je change 
de —, Non color mihi constat. Liv. 
Voy. 6°. Ne pas changer de —, 06- 
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tinare colorem. Plaut. Devenir de 
toutes les couleurs (= rougir et 
âlir tour à tour), Erubescére (o, is, 
ui, 8. sup.), expallescére (0, is, lui, 9. 
sup.). Ad Her. || 6° Rougeur du teint 
Color, orts, masc. Cic. liubor, masc. 
Cic. : Qui a des couleurs, Coloratus, 
a, um. Quint. Haut en couleur, l'olo- 
ralior, m. f., ius, n. Cels. Rubicundus, 
a,um. Ter. Le soleil donne des cou- 
leurs, Sol colorat (de colorare, 0, avi, 
afum), act. Quint. Il donne aux corps 
une couleur plus vive, Facit rubicun- 
diora corpora. Plin. $e donner des 
couleurs au moyen dn fard, Colorem 
fuco mentiri. Quint. Comme je me 
promène au soleil, il en résulte que 
je prends des —, Cum in sole am- 
bulem, fit ut colorer. Cic. Mes — ont 
dispara, Abiif color. Ov. Faire perdre 
les —, Cutem decolorare. Cels. Qui a 
perdu ses —, Decoloratus, a. um. Ad 

er. Sans voix el sans —, Sine voce, 
sine colore. Cic. Être sans —, Pal 
lère, 60, es, lui, S. Sup., 0. Cie. Il 
n'avait pas de —, Fuit erpallido 
colore. Suet. Manque de —, Color 
ersanguis. Sall. Changer de conleur 
(= pähr}, Pallescére,o, is, lui, s. sup., 
n. or. Quint. Erpallescère, D. Plaut. 
Ad. fer. Voy. 5°. || 7° Teint foncé 
des mulâtres. Fuscus Q color (uris), 
masc. Suef. = (Qui est) de couleur, 
Fuscus, a, um. Ov. Suet. || 8° Forte 
coloration des choses. Color, oris, masc. 
Plin. : Prendre de la couleur, Co- 
lorem ducère on trahëre.  Virg. 
Grappes qui ont pris de la —, Co- 
loratæ uvæ. Col. Le soleil donne de 
la — aux poires, Pira sole colo 
ran{ur (passit de colorare, 0, avi, 
cru. Plin. Rendre leur — aux par- 
ties flivides, Liventia ad colorem re- 
ducére. Plin. || Fig. Prendre couleur 
= acheminer vers un bon résullat), 
Prospereprecedëre, 0,18, cessi, cessum, 
n. Cic. || 9° T. de peinture. Coloris. 
Color, oris, masc. Plin. : Peintre 
dont la couleur est dure, dont la — 
est sévère, Pictor durus in coloribus. 
Plin. colore austerior. Plen. || 10° Fig. 
Éclat, Brillant du style. Color, oris, 
masc. Cie. Nitor, masc. Cic. : Donner 
de la couleur à l'expression, au style, 
Verba pingÿre, 0, is, pinxt, piclum. 
Cic. Orationem colorare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Prendre de la —, Se colo- 
rare, Cic. Colorani, pass. Cic. Colorem 
ducÿre. Quint. Trop chargé en —, 
Oblitus, a, um, Ad. fer. || 11° Phy- 
sionomie, Ton du style; expression. 
Color, oris, masc. Cic. Quint. = La 
couleur tragique, Color tragicus. IIor. 
L'erorde, la narration n'ont pas la 
même —, Non unus color proæmii, 
narralionis. Quinf. || 12° Fig. Carao- 
tère (des pers. ot des ch.). Color, ons, 
masc. Cic, = Donner aux événements 
sa propre couleur, Res in suum co- 
lorem frahÿre. Sen. Mon esprit prend 
la — antique, Mihi antiquus fl ani- 
mus. Liv. Présenter l'accusation sous 
les plus noires couleurs, Crimen atre- 
citer deferre. Tac. || 49° Fig. Opinion, 
Parti politique. Pars, ertis, f., et pl. 
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souvy. Partes, ium, f. pl. Cic.: Prendre 
couleur, Partes sequi. Vell. Causam 
complectr. Cic. 11 m'est permis de ne 
pas prendre —, Mit licet nullius 

artis esse. Cic. || 14° Apparoncs; pre- 

exte. Color, oris, masc. Quint. Spe- 
cies, ei, f. Cic. : Donner à nne perfidie 
la couleur de la justice, Fraudi speciem 
juris imponÿre. Liv. Déguiser l'infa- 
mie de sa conduite sous des couleurs 
bonorables, Honestä præscriplione rem 
turpem legére. Cæs. Suus cuuleur de 
porter secours, Per speciem auxilii 
ferendi. Liv. Sous — d'amitié, Sud 
imagine amicitiæ. Tac. Voy. pré- 
vexre. || 15° Raison apparente, men- 
songère. Color, oris, masc. Quint. Juv. 
s Avoir recours à des couleurs dans 
la narration, In narralione uti colo- 
ribus. Quint. Tronve quelque cou- 
leur, Dic aliquem colorem. Juv. 

COULEUVRE, 5. f{. Sorte de ser- 

nt. Coluber, bri, m. Vitr. Ou. =: Cou- 
euvre femelle, Colubra, æ,f. Varr. 

COULEUVREE, S. f. Sorte de 
plante. Culubrina, æ, f. Apul 

COULEUVRINE, S. f. Sorte de 
canon long. C. 1. CANON 20. 

4. COULIS, s. m. T. de cuisine. 
Suc; purèe. Jus, uris, n. Cic. 

2. COULI1S, adj. m. Qui se glisse 
à travers les fentos : Vent coulis, Per- 
flatus, üs, m. Plin. 

COULISSE, 5. f. 1° Rainure. Stria, 
a,f. Vitr. Plin. || 2° Derriere de la 
scène. Poscenium, it, n. Lucr. 

COULOIR, 8. m. 4° Tamis pour 
les liquides. Colum, ï, n. Calo. Col. || 
2° Passage de degagement. (Dans une 
maison) Fauces, um, f. pl. Vitr. 

Dans un théâtre) Via, æ, f. Cic. 
ter, tinenis, n. Vitr. || 3° Canal, con- 
duit. Voy. ces m. 

COULONRE, 8. f. C. covLoin 10. 

COULOMMIERS, v. de France 
(Seinerel-Marue). * Colomertiæ, arum, 
. pl. *Colomeria, æ, f. 

COULPE, s. f. C. péciié. 

COULURE, s. f. Chute de la fleur 
de la vigne. Roratio, onis, f. Plin. 

COUP, «. m. 1° Action de frapper, 
etimpression produite par ce qui frappe. 
{Acuon de frapper en gén.). Ictus, us, 
m. Cic. (Action d'ébranler) Percussto, 
onis, f. Cic. (Achon de pousser) Pul- 
satio, f. Cic. Impulsus, üs, m. Cic. 
(action de lancer) Jactus, fs, m. Cic. 

onjectus, &s, rm. Cic. Missus, üs, m. 
Cæs. (Action de fonuetter) Verbera, 
um, 0. pl. Cic. Le sing. est inus., 
sauf au gén. verberis, n. Ou. et à 
l'abl. verdbere, n. Sen. (Action de tou- 
cher) Tartus, üs. m. Cic. (Coutnsion, 
plaie, blessure) Plaga, æ. F. Cic. Vul- 
aus, neris, n. Cic. : Ebranler les fe- 
nêtres à force de coups, Ictibus ere- 
bris quatëre fenestras. Hor. On en 
vint aux — (— on se baïtit), Res 
venit ad manus Ou ad pugram. Cic. 
Donner, Porter un coup à qqn, Frap- 
per qqn d'un —, Alhcui plagam in- 
flig®re, o, is, fMiri, flictum ou im- 
ponère, 0, {s, posui, positum. Cic. ou 
inferre, féro Jes tuli, illatum. Plin. 


vulaus inflig®re. Cic. ou inferre. Cas. 
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Donner, Porter an —, des coups à 
(qqn ou qq. ch.), Icëre, ico et icio, 
ts, dci, ictum, act. Cic. Ferire, io, is, 
s. parf. ni sup., act. Cic. Percutère, 
io, ts, cussi, cussum, act. Cic. At- 
teindre le but d'un coup assuré, 
Certo ictu destinata ferire. Cic. — 
porté par un gladiateur, par un san- 
lier, Fctus gladiatoris. Cic. apri. Ov. 
changer des coups (dans une ba- 
taille), Mutuis vulneribus concurrére. 
Sen.-rh. — frappés à la porte, Pul- 
satio ostit. Ter. Impulsus Januæ. Sen. 
Coup qu'on se donne 6oi-mème sur 
la Lêle, Capitis percussio. Cic. Coups 
dont on se bat la poilrine (en signe 
de deuil), Plangor, oris, masc. Cic. 
Planctus, üs, m. Sen. Recevoir an 
coup, Plagam ou Vulnus acctp#re. Cie. 
Vulnus ercipère. Cic. Recevoir un —, 
des coups, Perculi, 1or, êris, cussus 
sum, pass. Cic. Qui a reçu un coup, 
des coups, Îctus, a, um. Cic. Per- 
cussus. Cic. Recevoir de qqn un coup 
sur la têle, Ab alhiquo vulnus in ca- 
pite accipëre. Cic. — reçu par devant, 
Vulnus adversum. Cic. Recevoir un 
— violent et mortel, Accipère vehe- 
mens vulnus et mortiferum. Cic. Qui 
a reçu le — de la mort, Mortifero vul- 
nere ictus (a, um). Liv. || Coup de 
once, fctus pollicis. Ior. Les cordes 
fde l'instrument) répondent à chaque 
— (des doigts), Chordæ ad quemque 
factum respondent. Cic. Donner à qqn 
des coups de coude (pour avertir) 
Latus (alicui) fodicare, o, as, s. part. 
oi sup. or. (Aliquem) fodÿre, io, is, 
fodi, fossum. Ter. Renverser d'un 
coup d'épaule (ou de coude), In- 
cussa alà sternère. Liv. — donné du 
plat de la main (== soufflet), Alapa, 
æ,f. Plhæd. Donner un — à qqn du 
plat de la main, Aliquem palmä por- 
rectä ferire. Plaut. — de poing, Co- 
laphus, i, m. Ter. Phæd. Pugni ictus 
{üs). Treb. Donner à qqn un — de 
poing, Alicui colaphum infringëre, 0, 
18, fregi, fractum. Ter. ducère, 0, is, 
duri, ductum. Quint. inculère, to, is, 
cussi, cussum. Juv. pugnum ducère. 
Dig. Frapper qqn à coups de poing, 
Aliquem pugnis contundére, 6, 18, (udi, 
tusum. Plaut. Qui a reçu un coup de 
poing, Pugno ictus (a, um). Liv. — 
de pied, Calcis ictus (ss). Tac. Donner 
à qqn un — de pied, Aliquem calice 
cæufre, 0, is, cecidi, cæsum. Plaut. 
ferire caice. Ov. pede. Tidb. Altaquer 
qqu 4 coups de pied, Aliquem calce 
petëre. Hor. Frapper la terre de — 
de pied, Terram pede percutère. Lie. 
Frapper d'un coup de corne, à coups 
de cornes. Cornu lue Virg. Frap- 
per à — de bec, Cædëre rosfro. Liv. 
— de pierres, Jctus lapidum. Cæs. 
Frapper qqn d'un coup de pierre, 
Aliquem lapide pereutëre. Cic. Il fut 
tué d'un — de pierre, Periit lapide 
ic(us (a, um). Cæs. À coups de 
pierres, Conjectu lapidum. Cic. As- 
saillir une porte à — de pierres, 
Cædëre januam saris. Cie. Atteint 
d'un coup de fronde, Fundä ictus 


(a, um). Liv. Des coups d'épées, Gla- 


jactum. Virg. 
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diorum ictus (uum), m. pl. Cæs. Coup 
de pointe, Cuspidis ictus (is). Virg. 
Puncta,æ,f, Veg. — de taille, de tran- 


Chant, Cæsa, æ, f. Veg. Atlaquer un 


ennemi d'un — de pointe plulôt que 
d'un — detranchant, ffostem punciim 
ofius quam cæsim petfre. Liv. — de 
ache, Îctus securis. Liv. Frapper d'uu 
— de bache, à coups de hache, Secur 


ferire ou percutère. Cic. — de traits, 


Ictus ou Missus telorum. Css. Être 
exposé aux — des traits, Esse intra teli 
Être hors d'atteinte des 
— des traits, Ésse extra tell ictum. 
Liv. Boucliers transpercés d'un seul 
coup de javelot, Scuta uno iciu pilo- 
rum fransjira. Cæs. Labourer les vi- 
sages à coups de lances, Ora hastis 
fodfre. Liv. — de flèches, Ictus sa- 
giltarume Liv. Frappé d'un coup de 
èche, Sagitt& icius (a, um). Treb. 
Donner à qqn un — de poignard, 
Aliquem ferire pugione. Cæs. Qui a 
reçu un — de couteau, Cultello per- 
cussus (a, um). Varr. Donner à qqn 
des coups d'étrivières, de fouet, de 
verges, Aliquem cæd?re Lloris. Cic. fa- 
gro. Liv. ou flagellis. Sen. virgis. Cic. 
Faire périr sous les — (de fouet), 
Verberibus necare. Cic. Coup de buu- 
chers, Scutorum impulsus (üs). Cic. 
pulsatio. Liv. — de bélier, Artetis ic- 
(us (üs). Liv. Battre un œur à coups 
debeélier, Feriremurum arictibus. Sail. 
Coup de foudre, de tonnerre, Ful- 
minis ictus ou jactus. Cic. Frappe 
d'un — de tonnerre, Fulmine ictus (a, 
um). Liv. E cælo ictus. Cic. De cæle 
percussus. Cic. || Expressions n- 
Gunées. Coup de bec, de langue (= 
médisauce, raillerie piquante), Linguæ 
verbera (um), n. pl. Hor. Lingua, æ, f. 
Cic.: Donner un coup de bec à qqn, 
Aliquem mordère, eo, es, momordi, mor- 
sum. Ter. X Coup de foudre, de massue 
= événement imprévu ei lacheux). 
asus (üs) repentinus (0), m. Cic.= Ce 
fat pour lui uu coup de massue, Hoe 
illi improuisum inopinalumque accülit. 
Cic. |] Coup de fouet (= action d'ani- 
mer, de presser), Stimulus, 1, m. Cic. 
Voy. STIMCLANT, srimoLen. || Coup 
d'épée dans l'eau (— eûort inutile) 
Irritum (rt) inceptum (i), n. Liv. | 
Faire d'une pierre deux conps (= 
venir à bout de deux choses par nn 
seul moyen), Unä mercedes duas res 
assequi, or, Éris, seculus sum, dép. 
Cic. || Frapper les grands coups Œ 
employer les moyens décisifs), 
tima eriri, icr, iris, perlus sum, 
dép. Liv. || 2° Marque d'un coup, 
meurtrissure, blessure. (En gén.) Vul- 
nus, neris, n. Cic. (Marque d'un coup 
de häton, etc.) Plaga, æ, F. Suet. 
(Marque de coups de fouet, etc.) 
Verbera, um, D pl. Cic. Vibtir, tcis, 
f. Plaut. Cato. Plin. =: Criblé de coups 
Confectus mullis vulneribus. Cæs. pla 
gis. Cic. Coup reçu par qqu, Inflie- 
tum alicui vulnus. Cic. Montrer des 
coups de fouet et des — de bätoa, 
Repræsentare vulnere et plagas. Suet, 
Voy. le précéd. K 3° Fig. Atteinte. 
lcrus, Gs, m. Cic. Verbere, un, à 
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pr. Cre. Gell. Plaga, æ, f. Cie. Vul- 
nus, neris, n. Cic. = Les coups du 
sorc ou de la fortune, Fortunæ tclus. 
Sen. verbera. Geli. Frappé par la lor- 
tune d'un coup très rude, Gravissimo 
fortunæ percussus vulnere. Cic. Les 
conps des oulrages, Verbera contu- 
meliarum. Cic. Qui n'a pas été en 
batte aux — de l'envie, Invidiâ in- 
tactus. Liv. Le coup est moins dur 
de la main d'un aœi, Levior est pliga 
ab amico. Cic. L'éloquence porte un 
— terrible, Plagam gravem oralio 
fret (de fac®re, 10, fecr, factum). Cic. 

orter —, Porter un — à la répu- 
btique, flempublicam concutfre, io, ts, 
cussi, eussum. Cic. Porter nn — mor- 
tel à la république, Plagam morti- 
feram reipublice (au dat.) imponère 
°, is, posui, gositum. Cic. Porter un 
_ plus terrible à la république, Gra- 
viorem reipublicæ securim infligère, 
o, is, fliri, factum. Cic. Un — si 
grave porté à la répablique, Tentum 
vuinus reipublicæ impositum. Cic. 
Porter — à la réputation, Famam 
Ledÿre, 0, is, Lesi. Lsum. Cie. Exis- 
fimationem  offendère, o, is, fe 
fensum. Cic. l'orter — au crédit de 
qqn, Alicujus fidem labefactare, o 
as, avi, altum. Liv. Un — a été portl 
à ta candidalure, Pelitioni tue plaga 
est injecta (pass. de ingicère, io, 1, 
jeci). Cic. — porté à la dignité, Di- 
gnilatis imminutio (onis), f. Cic. || 
Qui est sous le coup de la loi, Lege 
obnozius (a, um). Dig. Ce crime ne 
tombe pas sous le — de la loi, Hoc 
crimen in legemn non cadit. Sen. Il ne 
tombe pas sons le — de la défense, 
Interdicto non ftenetur. Cic. Sous 
le — d'un danger, Discrimine imini- 
nenle. Quint. || Coup de grâce, Dernier 
— (= ce qui achève de perdre, de 
ruiner) : Tu m'as porté le coup de 
grâce, le dernier —, Fundilus me per- 
didisti (de perdËre, o, is, ditum. Plaut. 
[Cela] est mon — de grâce, Vir mihi 
vitam reliquam facil (de facFrs, io, fect, 
facuum). bic. VOY. ACHEVER SJ Frg. 
&° Malheur, revers. Plaga, æ, f. Cic. 
Clades, is, l. Cic. : Un nouveau conp, 
Novz calamilatis ictus (üs), m. Cic. 
{l'n'a point succombé à ce —, Fac 
ercussus plagä, non succubuif. Nep. 

oÿ. nevens. | 6° T. d'escrime. 
Botte. Peritio, onis, f. Cic. Manus, 
üs, f. Quint. Voy.3. sorre. || 6° Mou- 
vemont rapide et momentané. (Batte- 
went) Ictus, üs, m. Plin. (Action de 
ousser) Pulsus, &s, m. Cic. (Action 
e lancer) Jactus, üs, m. Cels. Dig. : 
Coup d'aile, Coups d'ailes, Ictus alz. 
Plin. Ictus pennarum. Plin. — de 
rames, Remorum pulsus. Cic. Coup de 
filet, Aetis jactus. Cels. Dig. Nex: 
PAESSIONS orvenses. Coup fe! (= 
regard prompt et de peu de durée). 
Adspeclus, Us, m. Cic.: An premier 
— d'œil, Primo adspectu. Cic, Jeter 
un — d'œil sur, Donner an — d'œil 
à qq. cb., Aliquid strictim adspicre, 
fo, is, speri, speclum. Cie. sfrictim 
videre, eo, es, vidi, visum. Cic. Se 
lancer des coups d'œil furtifs, Fur- 
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tim inter se adspicére. Cic. | Fig. 
Juger d'un coup d'œil, Uno adspectu 
judicare. Cic. Qui a un — d'œil ex- 
cellent, le — d'œil juste, sùr, péné- 
trant, et ab3ol. Qui a du — d'œil, 


Perspicar, gèn. acis. Cic. Aculus, a, 
um. Cic. Subtilis, m. f.,e, n. Cic. 
Avoir du — d'œil, Acute cernère, 0 
is, crevi, cretum. or. || Coup d'æi 
Œœ aspect d'une ch.). Specres, ei, f. 
s. Spectaculum, i, n. Plaut. Liv. 
Adspectus, üs, m. Cic. Facies, ei, f. 
PI.-j. : Coup d'œil charmant, Lepidum 
speclaculum. Plaut. Est-il rien qui 
uisse offrir nn plus beau — d'œil? 
Quid potest esse adspectu pulchrius ? 
Cic. Au premier — d'œil, Primä 
specie. Cic. Vov. aspect 20. || Fig. 
Coup d'épaule, de main (= aide, se- 
cours). Adminiculum, :, n. Cic. Au- 
zilium, ti, 0. Cic. : Donner à qqn un 
coup d'épaule, un — de main, Ali- 
cui Mmanum comniodare, 0, as, avi, 
atum. Vell. Aliquem aurilio adjuvare, 
0, as, juvi, jufum. Cic. VOy. AIDER. 
[Fi . Coup de main (= entreprise 
ardie et promple). Subita (æ) res 
(en, f. Cic. : Par un coup de main, 
Repentino impelu. Liv. Par un — 
de main il entra dans Trébizonde, 
Trapezuntem subitus irrupit. Tac. 
Entrer par un — de main dans le 
camp, fmproviso in castra irrumpère. 
Cic. [| Pr. et lg. Conp de collier (— 
effort). Contentio, onis, f. Cic. Voy. 
errorr : Donner un conp de collier, 
Vi contendère, 0, is, tendi, tenium, n. 
Cie. Voy. S'erroncer. || 7° Afflux, con- 
estion : Coup de sang, Apopleris, is 
lacc. in), f. É Aur. Apoplena, æ, f. 
C.-Aur. Mourir d'un — de sang, 
Ictu sanguinis ersiinqui (pass.). A.- 
Viet. || 8° Mouvement impctueux des 
elements. mpetus, üs, m. Cæs.: Coups 
de vent, Ventorum procells (arum), 
f. pl. Col. Supporter les — de vent, 
[mpelus ventorum sustinére. Cæs. || 9° 
Impression violente que font les elements 
: Coup d'air, Perfriciio, onis, f. Plin. 
Voy. 1. am 4e. || Coup de soleil, 
Solis ictus (&s), m. Hor. || Fig. Coup 
de feu (— ardeur du travail}. Ardor, 
oris, m. Cic.: Être dans son coup de 
feu, Calëre, eo, es, lui, s. sup., 0. 
Firt. ap. Cic. Voy. ARDEGR. || 10° Re- 
tentissement. Sonus, i, m. Cic. Liv. 
Sonitus, üs, m. Cæs. Crepiius, üs, m. 
Plaut. Liv.: Coup de fouet, Flagelli so- 
nus, m. Sen. Coups des rames, Re- 
morum sonilus. Cæs. — d'ailes, Ala- 
rum crepitus, m. Liv. — des mains 
qui applaudissent}, Plausus, üs, m. 
en. Coup de tambour, Tympani 
sonus. Ov. — de trompette, Tubx 
sonus. Cæs. — de tonnerre, Tonitrüs 
crepitus, m. Plaut. Cælestis (is) fragor 
\oris), Masc. Quint. [ 11° Fig. Action 
bonne ou mauvaiso de l'homme. Fac- 
tum, 4,0. Cic. Factnus, noris, n. Cic. 
Res, e1, f. Cic. : Mauvais coup, Afa- 
leficium, ti, n. Cic. Malefactum, i, n. 
Cic. Faire un mauvais —, Nefarium 
facinus admiti#re. Cæs. Faire de beaux 
coups, Magnus res gerëre. Cic. || Coup 
monté (= acte prémédité). Cogitatum 
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(i) facinus (noris), n. Cic. = [Cela] est 
un coup monté, Consullo et cogitato 
fit. Cic. || Coup de tète (— étourderie 
conduite téméraire). [nconsulta (æ 
ratio (onts), f. Cic. : Par un coup 
de tête, Impelu el quädam temeritale, 
Cic. Faire un — de tête, /nconside- 
rate agfre, 0, is, egi, actum. Cic. À 
Coup d'essai (= première action par 
laquelle on montre ce dont on est 
capable). Erperimentum, i, n. Just. 
2 Faire un coup d'essai, Exrperimenta 
sut edëre. Just. || Coup de maltre Œ 
acliou qui pronve une grande habi- 
lelé). Factum (1) egregium (ii) ou præ- 
clarum (ti) où lustre (is), n. Cic. || 
Coup d'éclat (— action qui doit 
causer beaucoup de bruit). Facinus 
{noris) magnum (+) et memorabile (is), 
no. Ter. || 12° Fig. Événement. Res, ei, 
f. Cic. Voy. ÉVÉNEMENT. || Coup da 
ciel, d'en baut, de la Providence (= 
événement merveilleux el inattendu). 
Prodigium (ii) divinitus factum {i\, n. 
Quint. : Par un coup de la Providence, 
Divinitus (adv.). Suec. [Cela] semble 
être un — d'en haut, Divinilus acci- 
disse videtur. Cic. |} Coup de fortune, 
d'aventure, de hasard (= événement 
extraordinaire et inattendu). Casus, 
üs, w. Cic. Fortunæ lemerilas (atis), f. 
Cic.:Ce qui arrive par un coup de for- 
tune ou de hasard, Quod tcmere fit cæco 
casu. Cic. Ce n'est pas à un — d'a- 
venlure qu'il doit son affermisse- 
ment, Non fortuilo confirmatus est. 
Cic. I Coup de bonheur ee événe- 
ment inalténdu et heureux). Secunde 
(æ) fortuna (æ), f. Cic. Felicitas, ais, 
f. Cic. : Par un œup de bonheur in- 
croyable, Incredibili felicitate. Cæs. 
Voy. 8oNHEUR. |} Coup de malhear (== 
événement inattendu el malheurenx). 
Aduersus ? casus (üs), m. (ic. Voy. 
MALHEUR. || Fig. Coup de théâtre (= 
événement imprévu). Res (ei) inopi- 
nata (æ), f. Cic. = Ce fat un coup de 
théâtre, oc improvrsum inopina- 
tumque accidit. Cic. || 13° Momont, 
occasion. Temporis punclum (1), D. Cie. 
Cæs. Temporis momentum, n. Liv. : 
Tout à coup, Après —, À tout —, 
Voy. 19° LOcuTIONS DIVERSES. || 16° 
Fois. Voy. ce m. || 15° Quantite de liquide 
u'on boit en une fois. flaustus, üis, m. 
v. : Un coup de lait, Lactis potus 
(&s), m. Plin. Ceis. Botre d'un seul 
—, Uno potu Raurire, act. Plin. Boire à 
etits coups, Eriguis haustibus bi- 
fre, act. Ov. Sorbillare, 0, as, s. 
parf. ni sup., n. Ter. || 16° Combl- 
naison que prèsentent les des. Tesse- 
rarum jaclus (üs), m. Liv. : Un beu- 
reux coup de dé3, Prosper tesserarum 
jactus. Liv. Le — roval, Le — de 
Vénus Se le — de dés le plus heu- 
reux), Basilicus,i, m. Plaut. Veneris 
jactus. Prop. Mart. Amener le — de 
Vénus, Venerem jacëre. Aug. ap. Suel. 
Le — du Vautonr (mauvais — de 
dés), Vulturius, ii, m. Plaut.Le — 
du Chien (= le plus mauvais — de 
dés), Canis, is, m. Suet. Amener le 
— du Chien, Canem mittëre. Suel. À 
Fig. Jouer qq. ch. sur un coup de 


COUPA 


dés, Dare aliquid in aleam. Liv. Qui 
est un — de dés, In fortunæ temeri- 
tate positus je um). Cic. |117° Chance. 
âlea, æ, f. Cic. Casus, üs, m. Cic. = 
Coup de partie (— ce qui décide du 
succès d'une alfaire), Summzæ rei dis- 
crimen (minis), n. Tac. Vuy. Décistr. 
1 18° Succès, reussite : Faire son 
coup, Rem bene gerëre, 0, is, gessi, 
gestum. Cic. Manquer son —, Rem 
male gerfre. Cic. Faire un beau — 
(= gagner beaucoup d'argent), Mag- 
nam pecuniam facêre. Dapr. Cic. 
(Div., 1, 49, 114). Rompre le — (— 
empêcher l'exécution ou le succès 
d'une entreprise), Obstare, 0, as, stiti, 
staturus, n. Cic. |] rompit le 
Obstitit ne res confic#retur. Nep. I 
19° Locutions adverbiales. 1. Tour À 
cocr. (Soudainement, en un moment) 
Subito. Cic. Repente. Cic. Voy. AvSsI- 
TÔT, SOUDAIN. il 2, TOUT D'UN COUP. 
Tout en nne fois) Unä. Cic. Simul. 
ic. Uno tempore. Uæs. Uno eodem- 

e tempore. Cic. Voy. À LA rois. || 
{Soudainement) C. Tour À coup. || 3. 
À cour sn. (Immanquahlement, in- 
failhblement) Certo. Cie. Non dubie. 
Cic. Voy. CBATAINEMENT. || 4. covr 
son coup. (Immédiatement l’un aprè: 
l'autre) Continenter. Cæs. =: Guerres 
qui ont lieu coup sur coup, Bclla 
continentia. Cæs. assidua. Cic. Voy. 
CONTINUELLBMENT, CONTINUBL. || S. 
après coup. (Après que la chose 
était déjà faite) Post lempus. Cic. 

Trop lard, à contrelemps) Præposiere. 
ic. : Qui a eu lieu après coup, Præ- 
posterus, a, um. Cic. || 6. À Tous 
cours. (A tous moments) Semper. Cic. 
Perpetuo. Cic. Asstdue. Cic. Voy. 
rouiouas. || 7. Pour LE cour. (Pour 
celle fois-ci} Nunc. Cic. Jam. Cic. 
VOY. MAINTENANT. | 8. &NCORE UN 
coc». (Encore une fois) Denuo. Cic. 
Iterum. Ce. 

COUPABLE, adj. 1° Qui a commis 
une faute ou un crime. (Empl. absol.) 
Nortus, a, um. Sall. Liv. Nocens, gén. 
entis. Cic. (Accompagné du nom de 
la faute) Norius, avec l'abl. Liv. avec 
le gén. Tac. Dig. Obstrictus ou Ad- 
strictus, avec l'abl. Cic. = Etre cou- 

able, Esse in noriä. Plaut. ir nora. 

er. in culpä. Cic. Il est —, In eo 
culpa est. Cic. Illi ou In illo pec- 
catum hæret (de Aærère, eo, hzsi, 
Azsum, n.). Cic. J'ai été —, Peccaui 
(de peccare, 0, as, atum, n.). Cic. 
N'être pas—, Noriä carère.Plaut.Culpä 
vacare. Cic. À culpàä abesse. Cic. Ez- 
tra culpam esse. Cic. In culpä non esse. 
Ter. Qui n'est pas —, Noriä vacuus. 
Plaut. À culp& remotus. Cic. Il est 
aussi — que s'il abandonnait ses pa- 
rents, Tam est in vitio, quam si pa- 
rentes deserat. Cie. Quand on attente 
aux jours de son père, on est plu- 
sieura (ois —, În patris vita violanda 
multa peccantur. Cic. Si j'ai été — 
envers toi, Si quid peccavi in te (à 
l'acc.). Cic. erga te (à l'acc.). Plaut. 
Je snis — envers toi, Tibi ob- 
nozius sum. Plauf. Je ne me crois 
aullement —, NiAil à me delictum 
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puto. Cie. Se sentaut —, Conscientiä 
convictus. Cic. Je ne me sens pas —, 
Conscius mihi sum à me culpam esse 
procul. Ter. S'avouer —, Confteri 
peccatum suum. Cic. Fateri culpam 
suam. Quint. Juger qqn —, Tenir 
qqn pour —, Altjuem norium judi- 
care. Liv. in culpä ponëre. Cio. Cou- 
pables du même crime, Eodem norii 
crimine. Liv. Coupable d'un si grand 
crime, Tanto scelere adstrictus où ob- 
strictus. Cic. — de mensonge, Men- 
dacii religione obsfrictus. Cæs. Âme 
qui n'est — d'aucun délit, d’aucua 
excès, Animus neque deliclo, neque 
libidint obnozius. Sail. Je ne suis pas 
— de tout ce qui est arrivé, Quidquid 
faclum est, culpä non factum est me. 
Ter. Reyeter sur qqn la faute dont on 
est —, Culyam suam in aliquem frans- 
ferre ou conferre. Cic. Être — de ja 
même passion, Cupiditatis ejusdem te- 
neri, eor, éris, parf. inus., pass. Cic. 
On n'est pas toujours — de meurire 
pour avoir tué qqn, Non quisquis ho- 
minem occidil, cædis lenetur. Quint. 
Nous sommes coujrables de quelque 
erreur, Aliquä culpä erroris lenemur. 
Cic. Il est coupable de beaucoup d'au- 
tres erreurs, Mulfa alia peccat. Cic. 
It est — de la plus grande injustice, 
Summæ iniquilatis condemnari dcbet. 
Cæs. Qui ne se sent — d'aucune faute, 
Nullius culpæ sibi conscius. Cic. S'a- 
vouer — d'un crime, Confleri de 
scelere. Cic. — d'avoir conspiré, 
Nozius conjuralionis. Tac. Les chefs 
élaient seulement coupables d'avoir 
fait.., Illa modo in ducibus culpa 
erat, quod fecerant.… Liv. Ils se dé- 
clarent — d'avoir cessé, Peccati 
se unsimulanf, quod intermiserint… 
Cic. Je me reconnais coupable d'avoir 
été..., Culpam sustineo, quod fui. 
Cic. Condamner qqn comme — de 
{rahison, Damnare aliquem proditionis. 
Nep. Demander qu'on livre le géné- 
ral comme — d'avoir rompu le traité, 
Ducem in pænam fæœderis rupii depos- 
cére. Liv. Se rendre — d'un crime, 
Facinus commilitére, 0, is, misi, mis 
sum, Cic. admiti®re. Cic. in se admit- 
têre. Cic. Scelus in se committère. Cic. 
in se concipère (io, is, cepi, ceptum). 
Cic. in se suscipère. Cic. Scelere s4 
adstringëre ou obstring#re (o, is, 
strinzi, sfrictum). Cic. Se scelere alli- 
gare (0, as, avi, atum). Cic. Se rendre 
— d'une foule d'impiétés envers les 
dieux, Mulia in deos impie commit- 
tère. Cic. Se rendre — d'un parjure, 
Perjurium contrahËre, 0, is, (rari, 
traclum. Just. Rendre le peuple ro- 
main — d’un crime, Populum Roma- 
num scelere obligare, 0, as, avi, atum. 
Cic. || Subst. Un, Une coupable, Sons, 
gén. sontis, m. f. Cic. Nocens, gén. en- 
tis, æ. f. Cie. Un grand —, Homo no- 
centissimus. Cic. sceleratissimus. Cic. 
Arrestation des coupables, Comprehen- 
sio sonfium. Cic. Chätier les —, Admo- 
vère manus nocentibus. Liv. Selon 
l'habitude des —, Ceu nozii solent. 
Suct. Il ramène au devoir les —, Ad 
officium peccantes redire cogit. Nep. Le 


gén. entis. Quint. Pravus, a, um. ( 


coupe. Aculus, a, 
secundum subtilis (m. f., e, n.). Sen. 
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châtiment des —, Peccantium pene. 
Sen. C'est toi qui es le coupable, Hu- 


jus rei culpa in te residet (de resilere, 


eo, sedi, sessum, n.). Cic. C est Loi seule 
qui sl la —, În te solä omnis culpe 


hærel (de hærére, eo, hæsi, hæsum, 


n.). Ter. || 29 Qui est le fait d'une 
personne coupable. (En géu.) Nucens, 
ie. 
Malus. Cic. Improbus. Plaut. (Gri- 
minel) Sceleratus. Cic. Scelestus. Cie. 
Nefarius. Cic. =: Mœurs trèa coupa- 
bles, Nocentissimt mores. Quint. Dif- 


férend coupable avec sou collègue, 


Pravum cum collegä certamen. Liv. 


Cette hauteur d'âme est —, Ea animi 
elatio in vifio est. Cic. Les tentatives 
coupables de Gracchus, Gracchi co- 
natus perdili. Cic. Prières —, Scele- 
ratæ preces. 
vota. Cic. Action coupable, Improbum 
factum. Plaut. Sceleratum ou Nefa- 
rium facinus. Cic. 


Cic. Vœuxr —, Nefaria 


COUPANT, part. prés. de courrx, 
Voy. ce v. || Adj. cotpanr, ANT&. Qui 
um. Plaut. Ad 


Covpanr, s. m. C. TRANCHANT (s- m.). 

1. COUPE, s. f. 1° Action de cou- 
per, de tailler. Sectio, onis, f. Plin. 
Sectura, æ,f. Varr. Plin. Cæsio, onis, 
f. Col. Czsura, æ,f. Plin.: La coupe 
des choux, Cymarum sectio. Plin. 
La — de la paille, Stramentorum de- 
sectio. Col. La — des arbres, Arbo- 
rum consectio. Cic. La — des sar- 
ments, Sarmentorum amputatio. Cic. 
— de bois, d'une forêt, Ligni, Silvæ 
cæsura. Plin. Par la — des arbres, 
Arboribus succisis. Fest. Mettre yq. 
cb. eu —, Faire une — de qq. ch., 
= COUPER, Voy. ce v. || 2° Endroit où 
une ch. a ètè coupèe. Sectura, æ, f. 
Plin. || 3° Manière dont une ob. est 
taillee; forme d'une ch. [abatus. üs, 
m. Lit. Curt. : Tuge dont la coupe 
est bonne, qui a une bonne —, Toga 
aple cæsa. Quint. Li — du visage 
Oris lineamenta (orum), n. pl. Liv. 
4° Bois coupé. Cæsura, æ, (. Plin. 
Ampulalio, onis, f. Plin. S'expr. 
mieux par un participe : Des coupes 
de roseaux, Arundtnum cæsuræ. Plin. 
La coupe se vend 700 sesterces, Am- 
utatio Seslertiis septingentis vênit. 
lin. — de bois de charpente, MMats- 
na cæsa. Cæs. | Be T. de jeu. Sepa- 
ration d’un jeu de cartes en deux par- 
ties. || Fig. Etre sous la coupe de 
qqu, — être sOus Sa DÉPENDANCE, 
Voy. ce m. |} 6° Fig. Distribution des 
parties (d'un ouvrage). Divisiu, onis, f. 
Cic. Partitio. f. Cic. Sectio, f. Quint. 
IL 7e Fig. Division (des vers, des phra- 
ses). Cæesura, æ, f. Diom. Incisio, onis, 
f. Diom. 

2. COUPE, s. f. 1° Vase à boire. 
(Pre r.) Calir, icis, m. Cic. (En géa.) 
oculum, i, n. Cic. : Une petite coupe, 
Caliculus, t, m. Cato. Pocillum, i, 0. 
Cato. Liv. Suet. Passer la — à qqn, 
Alicui poculum tradëre. Cic. || La der- 
aière coupe de vin, Extrema (æ) pota- 
tio (onis). Sen. || Prov. Entre la coupe 
et les lûvres, Inter os et offam (= 
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entre la bouche et la bonechée). Cato 
ap. Gell. |] Fig. Épuiser la coupe du 
malheur, Omnes labores eranclare. 
Cic. Boire la — jusqu'à la lie, Omnes 
indignitales ou confumelias perferre 
œ souffrir toutes les bumiliatiuns). 

8. || 2° Petit bassin d'une fontaine. 
Labrum, i, n. PIl.-. . 

COUPE-GORNGE, s. m. Lieu où l'on 
court risque d'étre assassine. Locus 
(i) latronum receptor (oris), m. Cic. 

COUPE-JARRET, 8. ©. C.BnIGAND. 

COUPELLATION, 6. f. Mise d'un 
mètal à la coupelle. Obrussa, æ, f. Plin. 

COUPELLE, s. f. Petit vase ser- 
vant 4 soparer l'or on l'argent des mé- 
taux auxquels ils sont unis. Catinus, à, 
m. Plin. : Or de coupelle, Aurum 
ad obrussam. Suet. Voy. le suiv. 

COUPELLER, v. att. Passer à le 
oœoupells. Ercoquêre, 0, is, cozi, coc- 
tum, act. Plin. 

COUPER, v. act. 40 Trancher. (En 
gén.) Cæd?re, 0, is, cecidi, cæsum, act. 
Cic. Secare, 0, @s, secui, sectum (seca- 
turus), act, Cic. (Complètement, en 
morceaux} Concid#re, o, is, cidi, ci- 
sum, act. Cic. Consecare, 0, as, secui, 
sectum, act. Cnto. Varr. Plin. (Dans, 
entailler) {ncidere, act. Cic. Insecare, 
act. Ad Mer. (Par devant) Præcid”re 
act. Cic. Præsecare, act. Varr. Hor. 
Plin. (Au bas, par-dessous) Succidère, 
act. Crs. Liv. Subsecare, act. Varr. 
Col. (De près, ras) Accid?re, act. Cæs. 
Tout auluur) Circumcidgre, act. Cic. 

ireumsecare, 8. parf., act. (ic. Am- 

tare, 0, as, avi, afum, act. Cic. (Par 
fe milten) Interscindère, 0, is, scidi, 
scissum, act. Cic. Intercidÿre, 0. is 
cdi, cisum, act. Col. Plin. (En deur} 
Dissecare, 0, as, secui, sectum, act. 
Plin. Suet. (Séparer, détarher en cou- 
paut) AbscidFre, act. Cic. Ercidëre, 
act. Cic. Ersecare, act. (ic. Desecare, 
act, Cic. Resecars, act. Cic. Przci- 
d?re, act. Cie. Dccidërc, act. Cato. 
Col, RecidFre, act. Hor. Quint. Plin. 
Rescindbre, 0, is, scidi, scissum, act. 
Czs. : Couper des arbres, Arbores 
cædére. Cic. excidrre. Cæs. succidère. 
Czs. — la cime d'un arbre, Superio- 
rem partem arboris detruncare, 0, as, 
avi, afum. Col. — un arbre par le 
pied, Arborem « stirpe ercid?re. Dig. 
— un arbre en planches, Secare ar- 
borem in laminas. Plin. — du bois 
de construclion, AMateriam cædôre. 
Czs. — du bois de chauffage, Ligna 
concidère. Ov. Voy. sois. — du four- 
rage, Pabulum secare ou desecare. 
Ces. — le foin, Fenum cæd?re. Col. 
— de l'orge, Desecare hordeum. Cæs. 
— les céréales, Frumenta succid®re. 
Czs. — la fuugère avec une faux, 
Filicem falce decidëre. Col. — la paille 
au ras de terre, Secundum ferram 
siramentum subsecare. Varr. — les 
scions, Consecare surculos. Plin. — 
des boutures, Taleas decidère. Cato. 
— tont autour l'écorce, les racines, 
Corticem circumcidëre. Col. Radices 
circumsecars. Cato. — du cresson en 
petits morceaux, Nasturlium minuts- 
fin consecare. Varr. — du raisin à 
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la vigoe, des épis à même les gerbes, 
Desecare uvas a vite. Col. spicas fasci- 
bus (à l'abl.). Liv. — une pierre avec 
la scie, Lapidem serrä secare. Plin. 
— un callou avec un rasoir, Cotem 
novaculä præcidère. Cic. — une perle 
en deux, Unionem dissecare. Plin. — 
les tuyaux, Præcid”re fistulas. Cic. — 
les amarres, Oras præcid#re. Liv. — 
ao fil, Linum incid#re. Cic. — un 
rocber, Sarum excidère. Cic. — une 
montagne, Monitem excidère. Suel. 
perrumpère, 0, is, rupi, ruplum. Tac. 
— une levée, Aggerem inlerscindère. 
Cæs. — on pont, Pontem intercid're. 
Cæs. interscindère. Cic. rescindère. 
Cæs. rumpère. Liv. — les saillies des 
solives, Projecturas tignorum præse- 
care. Vitr. — l'arœure des mirmil- 
lons (— en réduire les dimensions), 
Armaturas mirmillonum recidëre. Suel. 
— qq. ch. avec les denis, Aliquid 
dentibus insecars. Ad Her. — un 
membre, Membrum secare. Cic. Les 
médecins coupent des membres, Mfe- 
dici membra præciduni. Quint. Cou- 
per les parties malades, Vitiosas 
partes ersecare. Cic. — |a partie mal- 
saine d'un corps, Pesliferum in cor- 
pore ampulare. Cic. — des hommes 
par le milieu du corps, Homines me- 
dios dissecare. Suet. Vipère dont on 
a coupé les deux extrémités, Utrin- 
que præcisa vipera. Plin. Couper le 
corps en morceaux, Corpus in parles 
concidére. Petr. — jusiju'aux 08 une 
partie du corps, Consecare ad ossa 
partem corporis. Plin. — la têle, Cer- 
vicibus caput abscidÿre. Cic. Caput 
decidére. Curt. amputare. Suet. — Île 
cou, Cervicem desecare. Liv. Collum 
decidère. Plaut. Se — la gorge avec 
un rasoir, Novaculä secare fauces. 
Suet. Voy. conoz. — la langue à qqn, 
Alicui linguam resecare ou ersecare. 
Cic. excid”re. Crass. ap. Cic. præci- 
dére, Plaut. — le nez, Nasum secare. 
Plaut. præcidère. Just. — les oralles, 
use ureille, Aures desecare. Czs. de- 
cidère. Tac. præcidère. Just. Aurem 
secare. Plaut. — les paupières, Pal- 
pebras resecare. Cic. — le pouce à 
qgo, Alicui pollicem recidère. Quint. 
— les pouces, Pollices przcid®re. Cic. 
ampulare. Suet. — un doigt, Digtium 
secare. Plaut, — les mains, Manus 

æcidère. Hirt. amputare. Curt. — 
es jarrets, Poplites succidère. Liv. 
Fig. N'avons-nous pas coupé bras et 
jambes aux légions? Legionum ner- 
vos nonne incidimus ? Cic. Couper les 
nerfs, Nervos ersecare. Cic. concidfre. 
Cic. — les cheveux, Capillos præci- 
dére. Quint. recid?re. Pl.-j. — ja 
barbe et les cheveux, Barbam et ca- 
pillum fondre, eo, es, folundi, tonsum. 
Cic. Cheveux coupés ras, Accisi cri- 
nes. Tac. Couper ses cheveux (= ne 
plus les porter longs), Capillos depo- 
nère, 0, 15, posui, positum. Petr. — 
— sa barbe (— ne plus la porter), 
Ponëre burbam. Suet. — les ongles, 
Ungues circumcid®re. Cie. recidrre. 
Plir. — un ongle jusqu'au vif, Un- 
gun ad vivum resecare. Col. Se 
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les ongles, Ungues resecare. Plin. 
2° Tatller selon les règles de l 
Codëre (voy. 1°), act. Quint. = Toge 
bien coupée, Toga aple crsa. Quint. 
|| 3° Entamer, ecorcher, blesser. Cædère 
(vay. do), act. Cic. Præcid?re, 0, is, 
cidi, cisum, act. Plaut, Secare (voy. 
10), act. Virg. = Coupe-lui la figure, 
Præcidé os Cu ülli. Plaut. La glace 
coupe la plante des pieds, Plantas 
glacies secat. Virg. Couper (en parl. 
du froid), Mordère, eo, es, momordi, 
morsum, act. Hor. || 4° Fig. Retran- 
cher, ôter. Desecare, 0, as, secui, sec- 
tum, act. Cic. Resecare, net. Cic. In- 
cidére, 0, is, cidi, cisum, act. Cic. 
Recid®re, act. Quint. Circumcidrre, 
act. Quint. = Couper le prologue, 
Proæmium desecare. Cic. — ce qui 
est trop long, Nimia resecare. Cic. — 
ce qu'il y a de trop (dans un ouvrage), 
Circumcid®re, si quid redundat. Quint. 
— le milieu (d'un discours), Afcdia 
incidère. Cic. — une fuule de chases 
dans les discours, Ex oralicnibus 
multa recid”re. Quint. || 6° Circon- 
scrire, arrêter le développement d'une 
ch. Præctdère, o, is, cidi, cisum, act. 
Plaut. Cic. Sen. Persecare, 0, as, se- 
cui, sectum, acl. Liv. : Couper le vice 
dans sa racine, Vitinum persecare. Liv. 
— la joie, Lætitiam inferscindère, o, 
is, scidi, scissum. Sen. — la conver- 
salion, Sermonem intercip're, io, is, 
cepi, Ceptum. Quint. — à qqn la pa- 
role, (— le réduire au silence) Præz- 
cidre alicui linguam. Plaut. os. Sen. 
= l'interrompre) Aliquem interfari 
or, inusité). arts, atus sum, dép. Liv. 
ralionem alicui er ore eripëre, 10, 
is, ripui, replum. Plaut, — la fièvre, 
Febrim discut're, io, is, cussi, cus- 
sum. Plin. || 6° Intercepter, barrer. 
Intercipëre, \o, 18, cept, ceplum, act. 
Liv. Curl. Interclud®re, 0, is, clusi, 
clusum, act. Cæs. Claud?re, 0, ts, 
clausi, clausum, act. Liv. Incid?re, 0, 
is, cidi, cisum, act. Quint. =: Un œur 
coupe le passage, Murus iter inler- 
cipit. Curl. La ruplure des ponts « 
coupé le chemin, Limitem rupli pon- 
tes inciderunt. Quint. Couper la route, 
la retraite à qqn, Transitum, Fugam 
alicui claudère. Liv. — la retraite 
aux fuyards, Îter fugientibus auferre, 
fee, fers, abstuli, ablatum. Curt. — 
a retraite à l'ennemi, Hostium iti- 
neri officère, io, ts, feci, fectum. Sail. 
— le passage à l'armée, Itinere exer- 
citum prohibère, eo, es, bui, bitum. 
Cæs. Être coupé par terre ou par 
mer, Îtinere aut transjectu intercludi. 
Cæs. Couper les vivres, (Commeatus 
intercipére. Liv. — à César les vivres 
et les communications, Frumento 
commeatuque Cæsarem interclud’re. 
Cæs. — les vivres à qqn, Erclud”re 
aliquem re frumentariä. Cxs. — la 
respiration, Spiritum includ”re. Plin. 
| 7e Separer de, isolor de. Intercipère 
voy. 6°), art. Cæs. Secludère, o, is, 
clust, clusum, act. Cæs. =: Couper sépa- 
rémeut chaque corps d'armée, .Inter- 
cipère hostes discrelos. Tac. L'aile 
droite, coupée de la gauche, Deztrum 
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srnr, quod erai a einisiro seclusum. 
Cæs. Coupé des siens, Ab suis infer- 
ceptus ou seclusus. Cæs. || 8° Diviser 
en plusieurs parties, partager, Scinder. 
Concid”re, 0, is, cidt, cisum, acl. Cic. 
Cæs. Plin. Intercidère, act. Plin. Gell. 
Dividére, 0, is, visi, visum, act. Cic. 
Secare (voy. 1°), act. Cels. Plin. : 
Couper un champ par des fossés, 
Agrun fossis concid”re. Plin. Chemins 
coupés par des lagunes, [linera con- 
cisa æstuariis. Cæs. La route coupe 
des prairies, Prata intercidil via. 
Plin. Le Tibre — les champs par 
le milieu. Tiberis medios agros secal. 
Plin. Chalcis est coupée par un dé- 
troit, Chalcis freto interscinditur (pas- 
aif de interscindèëre, 0, is, scidi, scis- 
sum). Liv. Ville que coupe en deux le 
Vulturne, Urbs Vulturno flumine di- 
rempla (passif de dirimëre, o, is, 
emi). Liv. Le Taurus coupant l'Asie 
par le milieu.., Taurus mediam À siam 
distrahens (de distrahre, 0, 18, trari, 
tractum). Plin. Une suture coupe 
le front eu deux parties, Sutura fron- 
tem secat. Css. Couper la journée 
en faisant un somine, Diem somno 
difind?re, o, is, fids, fissum. Varr. 
— les mots (à la fin de la ligne) 
Verba dividëre. Suet. Discours coupé 
Œ dialogue), Oratio discissa (passif 
e discind#re, 0, ts, scidi). Sen. 
Diction coupée par des silences, 
Dictio silenfho inferrupta (passif de 
énterrumpère, 0, is, rupi). Quint. 
Couper un vers (—= y mettre les re- 
pos), Versum disfinguëre, o, is, slinzi, 
stinctum. Quint. Phrase coupée par 
des repos, Continualto verborum di- 
stincta articulis. Cic. Style coupé (= 
dont les phrases sont courtes et peu 
liées), Dissincta oratio. Quint. Il faut 
couper le discours en petites incises, 
Membris minutioribus oratio est car- 
penda (passif de carprre, o, is, psi, 
ptum). Cic. — son style (en parl. d'un 
orateur), Cæsim ou fncisim ou Inciseou 
Membratim dicFre. Cic. et, en m. part, 
Orationem concid#re (= hacher son 
style). Quint. — ses phrases (en m. 
part), Sententias concidëre. Cic. inter- 
cid”re. Gell. |} 9° Passer au travers de. 
Rump?re, 0, is, rupi, ruptum, act. 
Liv. Perrumpére, n. et act. Cæs. Cic. 
Secare (voy. 1°), act. Virg. = Couper 
la ligne des ennemis, Perrumpère per 
medios hostes. Cws. (Hostium) mediam 
aciem rumpère. Liv. perrumpère. Tac. 
— l'air, Aëerem perrumpère. Cie. — les 
flats, Fluctus secare. Virg. || 10° Se 
croiser avec = Une ligne Île coupe 
par le milieu. Per Aunc medium linea 
{ransversa currit (de currère, 0, cu- 
curri, cursum, n.). Plin. || Abs. Cou- 
er en (ravers, Transversum secare 
Foy. fo). Frontin. || 11° Dovancer 
qqn, passer devant lui =: Elle vint le 
couper, În eum tfransversa incurrit 
de incurrêre, 0, ïs, cursum, n.). 
‘apr. Cic. (Brut., xcvir, 331). {| 12° 
Temperer la force d'un liquide en le 
mélangeant. Temperare, 0, as, avi, 
atum, act. Plin. Dilugre, 0, is, ui, 
tuum, act. Mort. 
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Cooper, v. 0. {° Être coupant, tran- 
chant. Ad secandum subtilis (m. f., 
e, D.) sum, es, fui, esse. Sen. : Le fer 
ne coupe plus, Ferrum secandi vim 
perdidit. Sen. Qui —, Qui — bien, 

oy. coupanT. Qui ne — plus, Voy. 
Éuoussé. Faire couper, Voy. ar- 
riLxkn. || 2° Passer par le plus court 
chemin =: Couper, — par le plus 
court chemiu, par le plus court, 
Quä prormum uer est, ire (eo, is, 
lui, itum, D0.). Cæs. Propiore com- 
pendio ire. Tac. || 3° Fig. couper 
count À. Abreger. Præcid”re, 0, is, 
cidi, cisum, act. Ter. Incidëre, act. 
Liv. = Couper court aux prétlextes 
Causas præcidire. Ter. — court À 
la guerre, Dellum frangËre, 0, is, 
fregi, fractum. Cic. Une question 
coupa court à la conversation, In- 
terrogalio sermonem incidit. Liv. 
Couper court 4 toutes les sédilious, 
Omnes seditionum vias intercludére, 
o, is, clusi, clusum. Cic. — court 
anx excursions, [fer ercursionbus 
oficËre, 10, ts, feci, four art. 
Le sénat coupa court à leurs plain- 
tes, Senatnus querentes eos non susli- 
nuit {de sustinére, 60, es. tentum). Liv. 
IL Absol. Coupe court, Præcuit. Cic. 

Se cogren, v. 4° Réf. S'entamer 
soi-même la chair. Se vulnerare (0, as, 
avi, atum). Curt. || 2° Prou. Con- 
tracter des écorchures. Voy. S'écon- 
caen. || 3° Être tranche, taillé. Cædi, 
or, ris, cæsus sum, pass. Cic. Se- 
cari, or, aris, seclus sum, pass. Cic. 
I €° S'user (dans les plis). Voy. 
S'user. || 6° Récpr. S'entre-croiscr. 
Inter se dividi (or, ëris, visus sum, 
pass.). Cic. =: Les cercles se coupent 
par Je milieu, Orbes medii inter se 
dividuntur. Cic. || 8° Réf. Se contre- 
dire; Se trahir. Voy. ces v. 

COUPERET, s. m. Large coutsau. 
Culter, tri, m. Varr, 

{. COUPEROSE, s. f. Nom de di- 
vers sulfates. Stalagmias, æ, m. Plin. 

2. COUPENOSE, s. f. Maladie de 
la faco. Pustulatio, onis, f. C.-Aur. 

COUPEROSÉ,. ée, adj. Malade de la 
couperose. Pustulosus, a, um. Cels. 

COUPEUR, 5. m. Celui qui coupe, qui 
tallle. Sector, oris, m. Cic. Col. : Cou- 
peur de bourses, Zonarius secior. Plaut. 

COUPLE, 5. fém. %° Lien pour 
attacher ensembie deux chiens. Copula, 
æ, l. Ov. |] 2° Deux objets de même es- 
pèce considerés ensemble : Une couple 
d'œufs (= deux œufs), Voy. veux. 

Cource, 8. m. 1° OÜeur personnes, 
Deux animaux unis pour agir de con- 
cert. Par, aris, n. Cic. : Un couple 
de gladiateurs, Par gladiatorum. Cic. 
Un — de bœufs, Boves bini. Plaut. 
I 2° Doux personnes unies par ma- 
riage. Conjugium, it, n. Tac. Prop. 
: Un jeune couple, Noui (orum) ma- 
riti (orum), m. pl. Apul. 

COUPLEN, v. act. 1° Attacher 
deux à deux. Conjungère, 0, is, junri, 
junctum, act. Cato. Lucr. || 2° Loger 
deux personnes ensemble. Voy. LOGER. 

COUPLET, s. m. 1° Tirade. Lo- 
eus, i, m. (plur. Loca, orum, n.). Hor. 
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[a Stance. Siropha, æ, f. Macr. 4 


e Au plur. Chanson. Voy. ee æ. 
COUPrOLE, s. (. Partie concave d'un 


dôme, dôme. Tholus, i, m. Virg. Mart. 


COUPURE, 8. f. do Entaille, inct- 


slon. Sectura, æ, (. Varr. Plin. In- 
cisura, f. Col. Plin. =: Coupure (faite 
au visage par un barbier), Stigma, 
atis, 0. Mart. Faire une — à la peau, 
Culem insecare, 0, as, secuê, sectum. 
Liv. || 2° Fig. Suppression, retranche- 
ment (dans un écrit). Se tourne par 
un verbe: Faire beancoup de cou- 
pures dans des discours, Multa ez 
oralionibus recidère, 0, is, cidi, cisum. 
Quint. Des — sont nécessaires dans 
le milieu, Oportet incidamus media. 
Cic. || 3° Foss, rigole. Vay. ces m. 


COUR, 5. f. 19 Espace decouvert et 


entoure de murs. (A l'intérieur d'une 
maison) Cauædium, ii, n. Vitr. Pl.-j. 
jAudetant d'une maison) Area, æ, 


PI.-j. Aula, f. Hor. Prop. (l'ans 


une ferme) Cohors ou Chors ou Cors, 
ortis, f. Varr. =: Dans la cour de la 
maison, In ædium propatulo (n. 

seul. à l'abl.). Lib. | 2° Palais d'un 
souverain. Aula, æ,f. [lor. Sen. Requa, 
f. Liv. =: La cour de Rome, Regia 
romana. Liv. Le mobilier de l'au- 
cienne —, Instrumentum veleris aulæ. 
Suet. Chose très rare à la —, Raris 
sima res in aulä. Sen. Relalif à la —, 
Aulicus, a, um. Suel. || 3° Le souve- 
rain, $a famille et son conseil. Aula, 
æ, [. 
torité de la cour, Auctoritas aulæ. 
Cic. Gouverner la —, Aulä potiri. 
Tac. Ceux qui tenaient à la —, Qui- 
cunque 


: usité 


Cic. Regia, f. Liv. =: L'au- 


regiam confingebant. Liv. 
Errer de — en —, Reges pererrare. 


Sen. |} 4° Personnages assidus auprès 
d'un prince. Aula, æ,f. Tac. Suel. 
Comilalus, üs, m. Tec. Aulici, orum, 


œ. pl. Nep. Suet. = La cour de Néron, 
Aula Neronis. Tac. Etre le jouet de 
la —, Inter ludibria auls esse. Suet. 
La haine de la —, Invidin aulico- 


rum. Nep. || 6° L'esprit, Le ton des 
courtisans. 


uls ingenium (ii), 0. 
Curt. : De cour, (= d'uo esprit con- 
forme à celui de la cour) Aulæ in- 
genio accommodalus (a, Um. Curt. (= 
porté à la flatterie) In adulationem 
composutus. Curt. (— bas et rampant) 
In obsequium pronus. Hor. (= laux) 
Infidus. Cic. Qui connalt l'ancienne 
_ FE la — sous le règne précé- 
dent), Prioris regis peritus. Tac. 
6° Fig. Entourage de gens empressès 
à plaire. Assentatores, um, mm. pl. 
Cic. Salutatores. w. pl. Sues. || 7° Fig. 
Respects, Assiduites en vue de plaire. 
Obseriantia, æ, f. Cic. Cultus, üs. m. 
Tac. = Faire la cour à qqn, Alicui 
lenocinari, or, aris, atus sum, dép. 
Cic. Aliquem assectari, dép. Suet. 
Faire sa — à qqn par des présents, 
Aliquem donis colŸre, 0, 13, colui, 
cultum. Liv. Faure la — au bas peu- 

l6. Plebi inservire, io, is, iui et it, 
tsam. Liv. Faire la — à César, Czsari 
se vendilare (0, as, avi, atum). Cic. 
La — qu'il me fait, Observaniia qu& 
me colit. Cic. Sous prétexte de faire 
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83 —, Officii specie. Suet. Qui fait la 
— 4 qqn, In aliquem ambitiosus (a, 
um). ic. Voy. couarisen. || 8° Siège 
de justice. Basilicn, æ, f. Cic. Vitr. 
Suet. = 11 le init, 11 le renvoya hors 
de cour (= il défendit qu'on exer- 
çât des poursuites contre lui), Ve- 
fuit üli erhtberi negotium. Sen. || 9° 
Las juges. Judicium, à, 0. Cic. Ju- 
dices, um, m. pl. Cic. = Faire passer 
sous les yeux de la cour, Per judi- 
cium ferre. V.-Mar. Porter une af- 
faire devant la —, Causam in judi- 
cium ariuc/re, Cic. Plaider devant 
la —, Pro tribunali agère. Cie. 
COURAGE, 5. m. 1° Sentiment, 
ssion, cœur. Anënus, à, m. Cic. : 
a faible courage, Imbecillus ou [u- 
milis animus. Cic. || 2° Personne con- 
siderce sous le rappori de ses sonti- 
mants. Animus, i, m. Sail. : Un grand 
courage, Vir magnanimus. Cic. C'est 
qu grand —, Elato est animo. Cic. 
Faibles courages, Anim: molles. Sal. 
Enflaminer les —, Animus incendère. 
Cic. Rassurer les —, Jumines confr- 
mare. Cæs. || 8° Qqf. Zele, ardeur. 
Animus, i, m. Cic. Studium, ii, D. 
Cic. : Avoir du courage a l'elude, Se 
tolum in scientià cullocare. Cic. Mettre 
out son — à qa. ch., Omne suum sfu- 
dium in re collocare. Cic. Se mettre 
à qq. ch. de lout son —, incum- 
bêre totä menle in rem. Ctc. omni 
studio ad rem. Crs. Voy. tÈLE, an- 
ogcn. || € Ordin. Fermol à bravor 
la danger, à supporter le mahour. For- 
fitudu, dinis, f. Cic. Virtus, utis, [. 
Cic. Fortis (is) aninus (i), et sumpl. 
Animus,m, Cic. : Agir ainsi, c'esl du 
courage, Hoc facëre fortitudinis est. 
Cic. Faire preuve de —, Præstare vir- 
futem. Ces. Aliquid fortiter ou ani- 
mose facëre. Cic. Le — 88 reconnalt 
à deax chuses, Fortis animus duabus 
rebus cernitur. Cic. La fortune 3e- 
conde le —, Fortes fortuna adjuvat. 
Ter. Cic. Un bomme plein de —, 
Vir fortissimus. Cic. Voy. coura- 
ceux. Un acte de —, Forte factum. 
Cic. Les acles de —, Ea quæ magno 
animo ou quæ fortiter gesla sunt. ie 
Avec —, Forliter. Cic. Supporter 
avec —, avec beaucoup de —, Ferre 
æquo animo. Ter. fortissüno el mazimo 
enimo. Cic. Avec aulant de — que d'a- 
dresse, Simul constantiä, simul arte, 
Tac. Avec plus de — que de bonheur, 
Portius quam felicius. Liv. Avec le — 
d'on bomme, Animo virili. Cic. — 
inébrantable, Robusta fortitudo. Cic.— 
goernier, Virtus militaris. Cic. rei 
mililaris, Cic. bellandi. Cic. Les traits 
de — civil, de — militaire, Fortifudi- 
nes domesticæ. Cic. militares. Cic. Le 
— dans le danger, Fortitudo in peri- 
eulis. Cic. — à se donner la mort, 
Constantia subeundæ mortis. Tac. | 
a du —, Fortis est. Cic. Il a eu du 
—, Animus ei præslo fuit. Cic. Il 
exhorte les siens à avoir da —, 
Suos hortatur ut fortem animum ge- 
rant. Sal. Si nous avons tant soit 
eu de —, Si quid in nobis animi est. 
ie, La vicillesse a plus de —, Se- 
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nectus est antmosior ou fortior. Cic. 
Aie bon —, Fac animo magno for- 
tique sis. Cic. 11 leur cria d'avoir 
bon —, Erclamavuit ut bono essent 
animo. Cic. Tu m'invites à avoir bon 
esputr el bon —, Jubes me bene spe- 
rare el bono esse unimo. Cic. Courage 
(En parl. 4 un seul) Macte virtute/ 
Cic. Macte virtute esto ! Liv. Sen. Macte 
animo! St. (En parl. à plusieurs) 
dMacti virtute estel Liv. Je te dirais: 
Couragel ou J'applaudirais à ton —, 
Jubèrem (te) macte virtute esse. Liv. 
Personne n'avait le — de demander, 
Nulli viro animus eral ad peten- 
dum, Liv. Îl n'avait pas le — de, 
pas assez de — pour combattre, 
li non, ut dimicarel, animus sup- 
petebat. Liv. Îls ont à peine le — 
de prendre les armes, Vix ad arma 
capienda (ts) competit animus. Liv. 
il eut le — de vivre loin de sa patrie, 
Patria carère sustinuit. V.-Afar. Qui 
a le — de résister à l'audace, Contra 
audaciam fortis. Cic. Qui manque de 
— à la guerre, Timidus in labore mi- 
lifari. Cic. J'avoue que J'ai éle sans 
—, Me nullius anüni fuisse confteor. 
Cic. Voy. LAcue. Manque de —, 
Voy. LAcheTé. Prends —, Erigè te 
et confrma. Cic. Les nôtres reprrient 
—, Nostris animus additus est. Pluut. 
Reprendre — après une frayeur si 
grande, Animum a pavore (anto reci- 
tre. Liv. Le — des nôtres esl re- 
evé, Nostris animus augelur. Cxs. 
1} sentail reaaître son —, Erigebat 
animum. Cic. Le — revient, Redit 
animus. Ter. Liv. Mon — s'enfomme, 
Bihi animus accenditur, Sall. Donner 
du — à qqu, Animum alicui addëre. 
Cic. alicrjus augëre ou excitare. Cic. 
Le bruit de notre arrivée lui a donné 
u —, Rumore adventüs nostri tili 
animus accessit. Cic. VOy. Encnu- 
AAGER. Reunner du —, Animum 
redd're. Ter. MRelremper le —, Re- 
novare animum. Liv. Relever le — 
aballu d’un ami, Amici jacentem 
animum ezcitare. Cic. Ta lettre lui a 
reodu le —, Tuis litteris se ercrit. 
Cic. Notre — n'est pas abattu, Sta- 
mus animo. Cic. Perdre —, Animis 
cadëre. Cic. Deficëre animo. Cæs. ou 
simpl. Defcëre. Cic. Animos demit- 
tre. Cic. Despondére animum. Plaut. 
animos. Liv. Aentem depontre. Cic. 
Voy. Se oécouracer. Refroidir le — 
des combattants, Remitt®re animos a 
certamine. Liv. Paire perdre — à 
qac, Voy. DÉcOURAGEn. || 6° Duretè 
e cœur. Duritia, æ, [. Cic. Duratas, 
atts, f. Cie. Atrocitas, f. Cic. Aspe- 
ritas, f. Cic. Acerbitas, f. Cic. = Je 
n'at pas le courage de l’abandonner, 
Illum deserYre non sustineo (es, tinui, 
tentum, tinére). Suet. Personne n'eut 
le — de retenir ses larmes, Nemo 
tam ferus fuit, quin (= uf non) lacri- 
marel. Nep. J'ai eu le — barbare de 
l'éluigner de moi, Eum ego ferus ac 
ferreus e compleru dimisi meo. Cic. 
COURAGEUBEMENT, adv. 4° 
Qaf. Aveo ardeur, avec zèle. Strenue. 
Plaut. Ad Her Naviter ou Gnaviter, 
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Liv. || 2 PI. souv. Avoc fermeté. For- 
titer. Cic. Animose. Cic. Constanter. 
Cæs. : Combaitre courageusement, 
Acriter pugnare. Cic. Supporter — 
la douleur, les difficultés, Ferre con- 
stanter dolorem. Cic. Difficultates pa- 
tenter ou æquo animo ferre. Cas. 

COURAGEUX, &use, adj. 4° Qaf. 
Qui a de l'ardeur, du zèle. Strenuus, 
a, um. Cic. Navus ou Gnuvus. Cic. } 
20 PI. souv. Forme. Fortis, æ. f., 8, 
n. Cu. Animosus, a, um, Cic.:Coura- 
geux dans les dangers, dans les com- 
bals, Fortis ad pericula. Cic. in præ- 
lis. Quint. — 4 supporter les fatigues, 
Laborum patiens (gén. entis). Sail. Se 
montrer—, Fortem animum gerèëre. Sail, 
Action courageuse, Forte factum. Ces. 

COURAMMENT, adv. Rapidement, 
facilemont. Erpedite. Cic. 

COURANT, part. prés. de courin, 
Voy. ce v. || Aüj. counanr, ANTE. 49 
Qui court. Currens, gén. entis. Cic. z 
Aller tout courant, Cursim festinare. 
Liv. || Fig. Toul courant, = counau- 
MENT, Voy. ce m. || 2° Dresse à courir 
: Chien courant, Vertragus, à, Mart. 
Vertraha, æ, f. Grat. || 3° Qui coule 
toujours. Profluens, gén. enfis. Cic. 
Jugrs, @.f.,e, n. Cic. Sall. Currens, 
gén. entis. Ov. Pall, Vivus, a, um. 
Sen. : Jeter dans nne eau courante, 
Deferre in profluentem (s.-e. aguam), 
Cic. Ruisseau d'eau —, Saliens rivus. 
Col. || 6° Qui est en cours actuel. Ver- 
tens, gén. entis. Cic. : Le mois cou- 
rant, fic mensis vertens. Plaut. Avant 
la fin de l'année courante, Anno ver- 
tente. Cic. Intra finem anni vertentis. 
Cie. Intérèts courants, Voy. counm 
140. || 6° Qui a cours =: Le prix cou- 
rant, Formule pretium. Dig. Monnaie 
courante, Pecunia præsente notä si- 
guata. D'apr. or. (A. P., 59), || 6° 
Habituel, ordinaire. Usitatus, a, um. 
Cic. Censuetus. Cic. Quotulianns. Cæs. 
3 L'apinion tourante, Vuigaris opi- 
nto. Cic. 

CounaxrT, 8. m. fo Lo cours, Le 
fil de l'eau. Cursus, &s, m. Cic. Flu- 
men, minis, n. Cæs. = Courant plus 
violent, Vehementivr cursus, Quint. 
— plus rapide, Rapidior unda (æ), f. 
Curt. La raprdilé, La violence du —, 
Impetus flumins. Ces. Vis fluminis. 
Cæs. Le — de la Saône est d'une 
lenteur incroyable, Arar incredibili 
lenitate fluit. Cæs. Distinguer la di- 
rechion du — (d'une rivière), Judi- 
care in utram partem flual (amnis). 
Ces. Rivières dont le — a changé de 
direction, Amnes in alium cursum de- 
flexi. Cic. Les poutres son! inclinées 
dans la direction du —, Tigna pro- 
cumbunt secundum naturam fluminis. 
Cæs. Avec le —, Dans le sens du —, 
En suivant le —, En descendant le 
—, Secundo flumine. Cæs. Aqua se- 
cundä. Liv. Plin. En suivant le — du 
fleuve, Prono amni (ou amne). Virg. 
Suivre, Descendre le —, Se laisser al- 
ler au —, Flumint obsequi. Cic. In se- 
cundam aquam labi. Liv. Suivre, Des 
cendre le — du fleuve, du Tibre, Flu- 
vis secundo defluëre. Virg. Secundo 
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Tiberi deferri. Liv. Être emporté par 
le —, Pronä ferri aqua. Liv. Contre 
le —, Flumine adverso. Cæs. Contra 
vim fluminis. Cæzs. Contra aquam. Sen. 
Contre le — du fleuve, Aduerso amne. 
Curt. Nager contre le —, In contra- 
rium nare. Plin. Remonter le —, re 
adverso flumine. Cæs. Briser le —, 
Vim fluminis refringrre. Cæs. exci- 
pére. Cæs. || 2° Mouvement des caux 
de la mer vers un certain point. Fluen- 
tum, à, n. Fi. Tractus, üs, m. Liv. 
Qnf. Æstus, üs, m. Liv. : Le navire 
rencontre un courant contraire, Na- 
vis in contrarium (ractum maris inci- 
dit. Liv. Un — en emporta trois daus 
le détroit, Tres in fretum avertit 
æstus. Liv. || 3° Mouvoment d'un fiuide 
qgc. dans une certaine direction. Flurus 
&s, m. Plin.= Un courant d'air, Flurus 
aeris. Plin. Aura, æ, f. PI.-j. Affla- 
tus, &s, m. Plin. Spirilus, üs, m. 
PL-j. Frappé d'un — d'air, Aurâ 
afflatus (a, um). Suet. Air qui u'a pas 
de cuurants, Aer qui perflatus non 
Aabet. Vitr. Lieux où il n'y a pas de 
— d'air, Loca perflatum non habentia. 
Plin. Il y a toujours quelque courant 
d'air, Semper aer spiritu aliquo moue- 
tur. PL.-j. 1 y a des courants d'air 
dans différentes directions, Aer Ruc 
et illuc effluit. Cic. || 4° Fig. Force 
qui entraine: Impetus, üs, m. Cic. 
Æslus, üs, m. Cic. Cursus, &üs, m. 
Sen. : Le courant des passions, Im- 
etus libidinum. Cic. Le — de l'ha- 
itande nous entraine, Nos æstus con- 
suerudints absorbet. ic. Commencer 
à suivre un — irrésislible, Cursum 
trrevocabilem ingredi. Sen. Suivre le 
— (= céder aux circonstances), Tem- 
port ced”re. Cie. Se laisser aller au 
— de l'opinion, Multitudinis judicio 
ferri. Cic. Résister au — de l'opi- 
oion, Contra opinionem communem 
pugnare. Cic. {| 6° Espaco de temps en 
œurs = Dans le courant de la batüille, 
Inter ipsunt pugnæ tempus. Liv. Dans 
le — de l'annee, Anno vertente. Cte. 
Dans le — de la nuit, Nocte. Cic. 
Dans le — de la conversation, In ser- 
mone. Cic. Dans le — de la discus- 
sion, Inter disceptandum. Quint. Voy. 
couns 69 et 70. || 6o Le mois actuel. 
Hic (hujus) mensis (is), m. Cic. || 7° 
En parl. de finances. Lo terme qui 
court. Pecunia (æ) deberi cæpta (æ), f. 
Cic. Voy. cour 41e. || Fig. Se mettre 
aa courant (— se débarrasser de l'ar- 
riéré), Pecuniam reliquam soluëre. Cic. 
IL Fig: Être au courant (— n'être 
pus arriéré), Voy. aAnniéné. || 8° 
e prix actuol = Le courant du mar- 
ché, Formale (is) pretium (ii), n. Dig. 
90 La manidro ordinaire. Consuetudo, 
dinis, f. Cic. Mos, oris, m. Cic. 
Usus, &s, œ@. Cic. =: Le courant du 
œonde, Communis vita. Cie. Tel esl 
le — du monde, Sic vita hominum 
est. Cic. Sic vita fert. Cic. Sic sunt 
domines. Ter. Voy. coUTOME, onnt- 
naine. || 10° Fig. Connaissance d'une 
chose = Être au courant d'une chose, 
= la connaftre, Voy. connairne. Se 
mettre au — d'une chose, = en pren- 
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dre connaissance, Voy. CONMmArSSANCH, 
Mettre ou Tenir qqn au courant d'une 
chose, = la lui apprendre, Voy. ar- 
PRENDNE, INSTAUIRE, INFORMER. 

COURBATU, UE, adj. Qui a uns 
courbature. Defessus, a, um. Cic. De- 
fatiqutus. Cæs. 

COURBATURE, 6. f. Extrême las- 
situde. Defatigatio, onis, F. Cic. Ces. 

COURBE, adj. Qui n'est pas droit. 
Incurvus, a, um, Cic. Curvus. Virg. 

Coonve, s. f. Ligne qui n’est pas 
droite. Flerus, Gs, m. Cic. Quint. 
Flerura, æ&, f. Snet. Sen. : La courbe 
d’une voûle, Cameræ curvatura. Vitr. 
La — du ciel, Cæli circumfezus (Gs), 
o. Plin. Le golfe décril une — im- 
mense, Sinus tmmenso ambitu flecti- 
tur. Plin. Rivage qui décril une — 
insensible, Sensim circumactum eur- 
vatumque littus. Plin. 

COURDER, v. acl. {o Rendre courbe. 
Incurvare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
Curvare, act. Virg. Flect®re, o, is, 
fleri, flerum, act. Cic. InflectFre, act. 
Cic. Sinuare, 0, as, avi, atum, act. 
Virg. = Courber en cercle, In orbem 
forquére, co, es, torsi, fortum, acl. 
Cie. — un cep (pour l’allacher), Pal- 
milem pracipilare, 0, as, avi, afum. 
Col. Les branches sont courbées vers 
la lerre, Rami curvantur in (erram. 
l'tin. Branches — vers la terre, Rami 
flezi in humum. Curt. Yeuse courbée 
sous le poids des glands, Curvata 
glandibus iler. Ov. Membres cour- 
bés par la vieillesse, Curvatfa senio 
membra. Tac. Däton courbé, Bacil- 
lum incuruum., Cic. incurvatum. Cic. 
inflerum. Cic. Légèrement — vers le 
haut, Leviter a summo tnferus. Cic, 
Epée courbée (en forme de faux), 
Ensis falcatus. Ov. Homme au dos 
cuurbé, (Homo) incurvus. Ter. Homo 
pandus. Quint. Cornes courbées en 
dedans, — en dehors, Cornua adunca, 
redunca. Plin. Voy. Se counnen 1°. 
Qu'on peut courber, Flexibilis, eæ. f., 
e, n. Cic. Action de —, Curvatio, 
onts, f. Col. Flerio, f. Cic. || 2° Plier, 
fléchir, Incliner. Dernitière, o, is, misi, 
missum, act. Cic. Submittëre, act. 
Curt. FlectËre (voy. 1°), act. Curt. Cur- 
vare (voy. 10), act. Plin. = Courber 
la tête, Caput demittëre. Cic. Ov. — 
le genou, Genu submittére. Plin, — le 
doigt, Digitum oblique reponère, 0, ts, 
posui, posilum. Quint. nature à 
courbé les animaux vers la terre, 
Natura animantes abjecit (de abji- 
cËre, iv, is, jectum). Cic. Les animaux 
que la nature a courbés vers la terre, 
Pecora quæ natura prona finrit (de 
fingëre, 0, is, fictum). Sall. Qui se 
ent un peu courbé, Submissior, m. 
f., tus, n. Liv. Voy. Se cocnoer 2°. || 
Fig. Courber la tête devant qqn, Se 
alieui submiüttère. Cic. Courbé sous 
le joug, Sub jugum adactns (passif de 
alig”re, 0, is, egi}. Sen. Nativns cour. 
bées sous le j 
subjectæ (passif de subjicére, io, is, 
ject). Liv. 

Counnen, v. neut. $e courber, Vos. 


Se couaser. || Faire courber (— faire 


se courber) 
alum, act. en. Flectére, 0, is, fleri, 
flerum, act. Liv. 


se demittFre. 


Oug, Gentes servilio 


COURE 457 


Incurvare, €, «s, avi, 


Se COUNBENR, Y. do Prou. Devenir 


courbe. Inflecft, or, Eris, flerus sum, 


pass. Cic. Flecti, pass. Plin. Curvari, 


or, aris, alus sum, pass. Col. Plin. 
Incurvari, pass. Plin. Se infectrre 
(o, is, flezi, flerum), Cæs. Sinuari, 
or, arts, afus sum, pass. Cels. =: L'o- 
livier se courbe, Olea incurvatur. 


Plin. Le fer s'est courhé, Ferrum se 


inflerit. Cæs. Yeuse qui s'est courbée 
sous le puids des glands, Curvata 
glandibus iler. Ou. L'olivier se courbe 
sous le poids, Olea oneri cedit (de 
cedëre, 0, cessi, cessum, n.). 
Les doigts se courbent en forme de 
grilles, Digiti curvantur in ungues. 
Ov. Se courber en forme de crois 
sant, Lunatis comibus obliquari, or, 


Plin. 


aris, alus Sum, pass. Plin. Se — eu 


en arrière, Recurvari, pass. Col. Post 
curvari. Plin, Se — en dedans, In 
interiora curvari. Cels. Se — en de 


burs, Foris curvari. Plin. || 2e Réf. 
Plier son corps, s'inclinor. Se submit- 
tËre (o, is, misi, missum). Liv. Cur- 


vart (or. 10), pass. Cels. =: Se courber 
e 


à l'oreille de qqn, Ad aurem alicujus 

ic. L'homme se courbe 
pour lravailler, Homo ud opera cur- 
vatur. Cels. || 8° Fig. S'humilier. Se 
submittére (voy. 20). Cic. : Se cour- 
her devant qqn, Se alicui submittère. 
Cic. [Celui] qui se courbe sous l'in- 


justice, Quem injuria incurvat. Sen, 


COUNBETTE, 8. f. Marques de 
basse soumission. À dulatio, onis, f, Cic. 
= Faire des Courbeltes à qqn, Alicui se 
submitiére (o, is, misi, missum). Cic. 
Qui fait des —, In adulationem demis- 
sus (a, um), Tac. Qui fait (habiluelie- 
ment)des—,Submissus et abpectus.Cic. 
En faisant le plus de — pussible, Quam 
demississime et subjectissime. Cæs. 

COURBE VOIE, v. de France (Seine). 
*Curva (æ) Via (æ), f. 

COURBURE, 5. f. Forme courbe. 
Flerus, us, m. Cic. Curvatura, æ, f. 
Plin. Vitr. Curvamen, minis, n. Ov. 
PL.-j. Flerura, æ, f. Suet. =: Légère 
courbure, Afodicus flerus. Tac. Par 
une molle —, Molli curvamine. PI.-j. 

COUREUR, 8. m. 1° Celui qui court 
bien : Un coureur, Un bon —, Cele- 
ripes, edis, m. Cie. Qui est bon —, 
Pernir, gén. tcis. Liv. || 4° Celui qui dis- 
pute le prix de la course. Cursor, oris, 
ru. Cic. l 89 Domestique qui court à pied. 
Cursor, oris, m. Sen. Suet. Præcursor, 
œ. PI.-j. || 4° Messager. Cursor, oris, 
m.Nep. = Un agile coureur, Perniz(icis) 
nuntius (ti), m. Tac. || 6° Éclaireur à 
cheval. Præcursor, oris, w. Liv. || 6° 
Choval de setle pour la coursa. Celes, 
elis, m. Plin. || 7e Celui qui aime à 
aller et venir. Ambulutor, oris, m. 
Cato. Spatiator, m. Cato ap. Fest. { 
8° Celui qui frequente =: Être un cou- 
reur de marchés, Nundinas obire, Liv. 
Voy. cognin (act.) 4e. || 9° Fig. Qui 
est en quôte de : Coureur d'encans, 
Auctivnum perquisitor (oris), m. Plaut. 

COUREUSE, 8. f. Celle qui aime à 
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dler et venir. Ambulatriz, fets, f. Cato. 
COURGE, s. f. Sorte de plante; son 
fruit. Cucurbita, æ, l. Plin. 
COURIN, v. neul. 1° Aller très 
vite (pr. et fig). (En gén.) Currëre, o 
ü, cucurri, curaum, 0. Cic. (Souvent 
Cursitare, 0, es, aui, 8. sup., n. Cic. 
Cursare, 0, as, s. psrf. ni sup., n. 
Ter. Pi.-j. (Ensemble, Avec qqn, L'un 
sur l’autre) Concurrërs, 0, 1s, curri 
et rar, cucurri, cursum, n. Cic. Cæs. 
(Souvent ensemble) Concursare, 0, as, 
avi, afum, D. el act. Cic. (De dif 
rents côlés) Discurrère, 0, is, curri el 
Cucurri, Cursum, D. Liv. (Tout au- 
tour) Circumcurrëre, 0, is, s. parf. ni 
sup., n. Quint. (Çä et là loat autour) 
Circumeursars, 0, as, avi, 8. SUP., n. 
Ter. (En descendant) Decurrëre, 0, ts, 
curri el rar. cucurri, cursum, D. Liv. 
(Hors) Ercurrêre, 0, is, cucurri el 
curri, cursum, D. Cæs. (En arrière, 
En revenant) Recurrëre, 0, is, curri, 
cursum, D. Cic. Recursare, 0, as, s. 
parf. ni sap., 0. Plaut. (Devant) 
Antecurrére, 0, is, 8. parf. DI sup., 
act. Vitr. (En avant) Præcurrèêre, 0, 
&s, cucurri el curri, cursum, D. 
Czs. Liv. Procurrére, 0, is, curri et 
cucurrni, cursum, D. Cæs. Procursare, 
°, as, s. parf. ni sup., 0. Liv. Plin. 
(A travers, Le long de) Percurrêre, 
0, ds, cucurri et curri, cursum, D. el 
act. Czs. (Çi et là le long de, à tra- 
vers) Percursare, 0, as, 8. parf. ni 
sop., 0. el act. Liv. PI.-j, (Au delà) 
Transeurrére, 0, is, cucurri el curri, 
eursum, 0. Plaut. Pl.-j. (Vers) Accur- 
rére, 0, is, cucurri el curri, cur- 
sum, 0, Cic, (Sur, Vers) Incurrëre, 0, 
is, curri et qqf. cucurri, cursum, D. 
Sall. Liv. Incursare, 0, as, avi, atum, 
0. Liv. Incursilare, 0, as, 8. parf. ni 
sup., D. Sen. (Au-devanl de, À la ren- 
contre de) Occurrëére, 0, is, curri, cur- 
sum.n. Cæs.Occursare,o, as, avi, alum, 
D. Tac. Pl.-f. (Au secours de) Succur- 
rêre, 0, is, curri, cursum, n. Cæs. : Cou- 
rir vers les murailles, Currêre ad mu- 
ros. Liv. — vers la mer, Decurrére ad 
mare. Liv. — sur le Palatio, Currêre 
in Palatium. Suet. — sur la bauteor 
voisine, Procurrëre ÿn prorimum (u- 
mulum. Cæs. D'ici — sur la place, 
Transcurrèére hinc ad forum. Ter, — 
sux porles, Occursare portis (au dat.). 
Liv. — à Pouzzoles, Currére Puteo- 
Los. Cic. — à Rome, Romam accurrêre. 
Cic. — à Calès 4 franc étrier, Per- 
curr®re Cales equo citato. Liv. — de 
Larinum à Rome, Larino Romam ad- 
volare, 0, &s, avi, afum, n. Cic. Je 
tours à la campagne, Decurro rus. 
Cic. Courir de la ville À la campsgne, 
Er urbe rus evolare, D. Cic. — chez 
soi, Currére domum. Plaut. — du sé- 
nat chez 40i, Er curiä domum se pre 
ripére (io, is, ripui, reptum), Sail. — 
vers le roi, vers le préleur, Currère 
ed regem. Curt. Accurrêre ad przlo- 
sem. Cic. — tantôt vers Celsus, lanlôt 
vers Népos, Modo ad Celsum, modo 
ad Nepotem cursitare. PI.-j. — sur ou 
vers qqn, In ou Ad aliquem cursu ire, 
s0, is, ivi et ii, ilum, n. Curt. cursu 
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ferri, (eror, ferris, fertur, lafus sum, 
pass. Liv. — vers qqn, vers un lieu, 
Ad aliquem, Ad locum cursu tendëre, 
0, is, lelendi, fensum et fenium, D. 
Liv. Sall. On court vers moi, au pré- 
toire, de tous les points de la ville 
au forum, Curritur ad me. Ter. ad 
rætorium. Cic. ex omnibus locis ur- 
is in forum. Liv. On courut là, Eo 
concursum est. Cæs. Courir aux armes, 
Ad arma concurrère. Cæs. discurrére. 
Liv. On court aux armes, Concurritur 


é | ad arma. Cæs. Courir au secours de 


qqo, Alicui subsidio currëre. Cic. Ali- 
cui aurilio succurrêre, el simpl. Alicui 
succurrère. (us. — an-devant des 
enfants, des fuyards, Currêre pueris 
obuiam. Ter. Üccursare fugintius. 
Tac. — au-devant de la forlune, 
Occursare fortunæ (au dat.). PI.-j, — 
au-devant de la mort, Se obviam 
morti ingerëre (0, is, gessi, gestum). 
Sen. Passer en courant devan! les re- 
gards du peuples Transcurrère præter 
ora populi. Pl.-j. Courir embrasser 

qn, Currèëre ad complerum alicujus. 
dk. ad aliquem complectendum. Curl. 
— repousser l'ennemi, Procurrëre ad 
repellendum hostem. Czs. — pour en- 
lever les jeunes filles, Discurrëre ad 
rapiendas virgines. Liv. — retrouver 
qu. Ad aliquem recurrêre. Plaut. 

ic. Qu'on coure annoncer, Excurral 
aliquis qui nuntiet. Cic. On court se 
weltre & l'onvrage, Currifur ad opus. 
Cic. On — éteindre l'incendie, Con- 
currifur ad incendium restinguendum. 
Cic. On — piller la ville, Discurri- 
tur ad diripiendam wrbem. Liv. Cba- 
cun — en désorire à ses fonctions, 
In sua quisque ministeria discursu 
trepidal Te {repidare, 0, avi, atum, 
n.). Liv. Courir dans le stade (en 
parl. d'un atblèle), In stadio de- 
currëre, Nep. Stadium currêëre (acc.). 
Cic. — â travers la flamme, Currërs 
per flammam. Cic. — le long du li- 
mon, sur la pointe des épis, Percur- 
rère per lemonem. Ces. aristas. Ov. 
— sur les rives, sur notre territoire, 
Percursare ripas. Pl.-j. fAinibus nos- 
tris (à l'abl.). Liv. — en haul et 
en bas, Sursum deorsum cursilare. 
Ter. — çà et là, Huc illuc circumcur- 
sare. Ter. — çà el |à sur les mu- 
railles, daus tonte la ville, Discurrère 
in muris. Cæs. totä urbe. Suet. — 
et là sur les tillacs, Cursare per foros. 
Cic. — çà et là À travers le chaos 
des rochers, Perversis rupibus discur- 
rêre. Liv. — çà et 1à sur les mon- 
lagnes, Montibus inerrare, 06, as, s. 
parf. ni sup., n. Pl.-j. — çà et là 
sur le forum, In foro volitare, o, as, 
avi, dfum, n. Cic. vagari, or, aris, 
atus sum, dép. Cic. — çà et 14 parles 
champs, Per agros evagari. Plin. — 
par les rues, Currëre per vias. Plaut. 
— de maison en maison, Domos con- 
cursaäre. Cic. pervagari. Liv. — de 
taverne en taverne, Circum fabernas 
concursare. Cic. — de rue en rue, 
Per vias concursare. Liv. Circa uias 
discurrère. Liv. — de villas ea villas, 
Cireum villulas errare, », 63, avi, 
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afum, n. Ce. — de comptoir ea 
comploir, Omnes mensas (ransire, e0, 
is, ivi et à, ifum. Plaut. — d'un roi 
à l'autre, Reges pererrare, 0, as, avi, 
atum. Sen. Faire — une troupe, Ag- 
men cursim agère. Liv. Faire — un 
âne, Asinum in cursum cogèëre. Plin. 
Faire — des quadriges (pour rem- 
porter le prix de la course), Quadri- 
gas commillére, 0, is, mist, missum. 
Suet. — aussi vite que les chevaux, 
Cursum equorum adæquare. Cæs. Fa- 
tigué de —, Cursu fessus. Liv. Ceux 
qui déjà sont en lrain de —, Qui 
Jam sunt in cursu. Cic. Surpasser en 
courant, Superare currendo. Ov. On 
tombe plus souvent en —, Frequen- 
tior currentibus lapsus (est). Pl.-j. 
Réparer le retard en —, Tarditatem 
cursu corrigère. Cic. Il faut faire cela 
en —, Hoc cursim agendum est. Plaut. 
Ils arrivèrent sur le champ de ba- 
taille en — ainsi, Eo cursu in pre- 
lium venerunt. Liv. En — de telle 
sorle qu'il accabla…., Eo cursu ut 
oppresseril.… Liv. || Fig. Exposer, Ra- 
conter qq. Ch. en courant, fem cursim 
dicére. Cie. breviter percurrëre. Cic. 
breviter ou celeriter perstringëre. 
Cic. breviter altingëre. Cic. La main 
court eu écrivant, Afanus decurrit 
in scribendo. Quint. La parole, La 
pensée —, Currit oralio. Cic. senten- 
fia. or. Le lemps — (= va vile}, 
Volat ætas. Cic. || 2° Pr. et fig. Pour- 
suivre qqn (en b. et en m. part) : Cou- 
rir aprés qqn, (En gen.) Ad aliquem 
accurrêre, 0, is, cucurri et curri, 
cursum, n. Cæs. (Rechercher) Cur- 
sim ad aliquem pergère, o, is, perrexi, 
perrectum, n. Cic. Aliquem sectari, 
o7, aris, atus sum, dép. Plaul. con- 
sectari, dép. Ter. assectari, dép. Dig. 
(Pourcbasser) Alicui incurrëre, 0, ts, 
curri et qqf. cucurri, cursum, n. Liv. 
el qqf. Aliguem incurrêre, act. Sail. 
Alicui occurrëre, 0, is, curri, cur- 
sum, D. Cæs. In aliquem incursare, 
0, as, avi, alum. Liv. — sus à qq, 
Mèmes traduel. — l'un sur l'auire, 
l'un contre l'autre, Inter se concur- 
rére, 0, is, curri el rar. cucurri, 
cursum, n. Ces. — après les bêtes 
sauvages, Feras agilare, 0, as, avi, 
atum. Cic. Voy. pounsuivne. || 3° 
Pr. et fig. Poursuivre une ch., aller 


çà | à la recherche d'une ch. Cursim per- 


gère, 0, is, perreri, perrectum, n. 
(ad.el l'acc.). Cic. Sequi, or, ris, se- 
cutus sum, dép. (acc.). Ter. Cic. Per- 
sequi, dép. (acc.). Ter. Cic. Consec- 
(ani, or, aris, alus sum, dép. (acc.). 
Cic. Sectari, dép. (acc.). Plin. Pettre, 
o, is, iua et fi, ilum, act. Cic. Appe- 
têre, act. Cic. ErpetËre, act. Cic. Af- 
fectare, 0, as, avi, atum, act. Quint. 
Concupére, io, is, {ui el ii, ifum, act. 
Quint. Venari, or, aris, alus sum, dép. 
(acc.). Ad Her. Studére, eo, es, dui, 
s. sup., n. (dat.). Cic. : Courir après 
la vertu, Ad virfuiem eursum pergèrs. 
Cic. — après les procès, Lites sequi. 
Ter. — après les béritages, Heredi- 
fates persequi. Ter, — après l'argent, 
Pecunis sludère. Cie. Pecuniam expe- 
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têre. Cic. — après la gloire, Glo- 
riam pelère. Sali. Laudem venari. Ad 
Her. — après l'ombre de la gloire, 
Consectari umbras gloriæ. Cic. — après 
l'imilation de l'anliquité, Imitationem 
antiquifatis affectare. Quint. Nous con- 
rons après ce qui est loin de nous, 
Longinqua sectamur. Plin. Qui court 
après qq. ch., NS avine. || 6° Aller 
et venir çà ot là. Discursare, 0, as, 6. 
parf. ni sup., n. Quint. Circumcur- 
sare, 0, as, avi, S. Sup., n. Ter. 
Discurrére, 0, is, curri el cucurri, 
cursum, D. Cæs. Liv. Vagari, or, 
aris, afus sum, dép: Cic. Errare, 0, 
as, eui, afum, n. Cic. =: Que le mé- 
tayer n'aime pas à courir, Villicus 
ne sit ambulator. Cato. || 6° Faire des 
courses, des démarches. Cursare, o, 
as, 3. parf. ni sup., n. Cic. Cur- 
sitare où Circumçcursure, 0, as, aui, 
eo. sup., D. Ter. Volitare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. || 6° Couler vite. Decur- 
rêre, 0,is, curri et rar. cucurri, cur- 
sum, n. Liv. Currire, 0, is, cucurri, 
cursum, n. Czs. : Le fleuve court se 
jeter dans la mer, Anmnis ir mare 
decurrit. Liv. Ruisseau qui — eur un 
sol marécageux, fivus palustri solo 
currens. Cæs. || 7° En parl. des écrits. 
Circuler, passer de mains on mains. Cir- 
cumferri, feror, ferris, fertur, latus 
sum, pass. Col. Ferri, pass. Cic. Ma- 
rare, 0, as, avi, atum, n. Cie. = Des 
livres couraient sous mon nom, Sub 
nomine meo libri ferebantur. Quint. 
Faire courir le mot de Philippe, Ph- 
lippi dictum circumferre, fero, fers, 
tuli, latum. Col. || 8° En parl. des 
nouvelles. So repandre. Discurrèêre, 
0, is, curri el cucurri, cursum, n. 
Curt. Manare (voy. 7°), n. Liv. Erire, 
eo, is, iui el it, itum, n. Nep. Cir- 
cumferri (voy. T°), pass. Col. Ferri 
pass. Cic. Afferni, feror, ferris, fer- 
tur, allafus sum, pass. Cic. Differri, 
feror, fris, fertur, dilatus sum, pass. 
Suet. Disseminari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. Dissipari, pass. Cic. Perva- 
gari, dép. Cic. Pervad're, o, is, vasi, 
vasum, neut. et act. Cic. = Un bruit 
court daas la ville, Manat urbe ru- 
mor. Liv. Fama urbe discurrit. Curt, 
Fama urbem pervadit. Liv. Le bruit 
courail que tu avais réussi, que tu 
étais en Syrie, Rumor erat te bene 
rem gessisse. Cic. Fama le esse in Sy- 
ri& nuntiabat (de nuntiare, 0, as, aui, 
atum). Cic. ]l est certain qu'il en a 
corn quelqne chose, Certe aliguid 
sermonis fuit. Cic. Faire taire tous 
les propos qui courent, Sermunculum 
omnem reslinguëre. Cic. Faire courir 
un bruit, Famam on Sermonem dissi- 
pare, o, as, avi, atum. Cic. differre, 
{ero, fers, distuli, dilatum. Varr. Les 
bruits que l'on fail — sur mon compte. 
Numores qui de me afferuntur. Cic. || 
9° En parl. d'une maladie. Se pro- 
pager. Âfanare (voy. 1°), n. Cie. Eua- 
gari, or, aris, atus sum, dép. Liv. 
5: Ce mal cournt dans l'Italie, Hoc 
malum manauit per Jtaliam. Cic. Voy. 
Se PROPAGER.{| 10° S'acheminer, Tendre 
vers un résultat. Incurrëre: 0, is, curri 
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et qqf. cucurri, cursum, n. (in et 
l'acc.). Cic. Concurrëre, o, is, curri 
et rar. cucurri, cursum, D, (ad el 
l'acc.). Cie. Rufre, 0, is, rui, rutum 
(ruiturus), n. (ad ou tn et l'acc.). Cic. 
Plin. Jrruëre, o, is, rui,s. sup.,n.(in 
et l'acc.). Cic. fre, eo, is, ivietii, itum, 
n. (in ou ad et l'ace.). Cic. Ferri(voy. 
1e), pass. (in ou ad et l'ace.). Cic. = 
Courir 4 sa perle, à une perle inévita- 
ble, Ad interitum ruëre.Cic. In aper- 
tam perniciem incurrère. Cic. Pour- 
quoi cours-tu à la perte? Cur is te 
erditum ? Ter. Il laisse un ami courir 

sa perle, Præcipitem amicum ferri 
sinit. Cic. L’avarice court d'elle-même 
à sa perte, Avaritia ipsa præcipitai 
de præcipitare, 0, avi, atum, n.). 

all. Courir à une mort certaine, 
Concurrëére ad non dubiam mortem. 
Cic. || 19 En parl. du temps. Être 
en cours, s'ecouler. Agi, or, ëris, 
actus sum, pass. Ter. Verifre, o, 
is, verti, versum, n. Cic. = C'est le 
seplième mois qui court, Mensis agi- 
tur hic septimus. Ter. L'année, Le 
mois qui —, Annus, Mensis vertens. 
Cic. Plaut, Voy. 10 (à la fin). || 12° En 
parl. de finances. Être compté. Pro- 
cedëre, 0, is, cessi, cessum, n. Liv. 
Cedëre, n. Dig. Currêre, o, is, cu- 
curri, cursum, n. Dig. = Leur solde 
court, Jis stipendia procedunt. Liv. 
Les intérêts courent, Currunt usuræ. 
Dig. Les intérêts ne — plus, Usura 
consistit (de consistére, o, sliti, s. 
sup., n.). Cic. Avant que la dette 
ait commencé à courir, Anie quam 
pecunia deberi cæpta est. Cic. || 18° 
Se prolonger, s'otendre. Excurrère, 
0, is, cucurri el Curri, cursum, n. 
Liv. Procurrère, 0, is, curri et cu- 
curri, cursum, D. Plir. Tendêre, 0, is, 
tetendi, tensum el tentum, n. Plin.= 
La chalne de montagnes court jus- 
qu’à la Perse, vers l'Occident, vers 
la Sarmatie, Dorsum montis ir Per- 
sidem excurrit. Curt. Mons procurril 
in Occidentem. Col. Mons tendit in 
Sarmatas. Plin. Ligae qui — tout 
autour, Linea circumcurrens. Vitr. 
Les branches courent, NRami laxius va- 
ganfur (de vagari, or, atus sum, dép). 
Col. Les racines — à la surface de 
la terre, Radices in summä tellure spa- 
tiantur, dép. Plin. Qui court (en parl. 
d'une plante), Erralicus, a, um. Col. 

Conrain, v. act. 1° Poursuivre à la 
course. Agifare, 0, as, avi, afum, act. 
Cic. VOoy. POURSUIVRE, CHASSER. || 
2 Fig. Foursuivre, rechercher. Con- 
sectari, or, aris, atus sum, dép. (acc.). 
Cic. Voy. cocontm (neut.) 29, et surt. 
3°. || J° Parcourir (pr. et fig.). Per- 
currère, 0, is, cucurri et Currt, cur- 
sum, act. Cic. Pervagari, or, aris, 
atus sum, dép. (ucc.). Liv. Obire. eo, 
îs, iui et ii, ifum, act. Cic. Circum- 
ire, act. Liv. Peragrare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Pererrare, act. Hor. 
Col. = Courir tout le Picénum, Omnem 
agrum Picenum percurrère. Crs. Toute 
l'Asie a êté courue par moi, À me 
tota Asia peragrula est. Cic. Courir 
le monde, Ürbern lerrarum pervagari. 
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Liv. Orbem pererrare. Col. Leur esprit 
court le monde, Animo excurrunt ef 
vagantur. Cic. Courir la campagne (— 
parcourir les champs), fn agris vagari. 
Cic. — la campagne (= dissémiuer 
la guerre), Bellum sparg’re, 0, is, 
sparsi, sparsum. Tac. — ha ville, Per 
urbem cursare, 0, as, 8. parf. ni sup., 
n. Tac. — les rues, Per vias con- 
cursare, 0, as, aui, afum, n Liv. || 
4° Hanter, fréquenter ; Fig. So repandre 
dans ou parmi. Übire, eo, is, ivi et it, 
itum, act. Liv. Consestari, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Cic. : Courir 
les dîners, les marchés, Obire cenas. 
Cic. nundinas. Liv. — les cercles, 
Cireulos consectari. Cic. — les ta- 
vernes, Circum labernas concursare, 
0, as, avt, afum, n. Cic. || bo Fig. 
S'exposer à, être exposé à. Adire, eo, 
is, toi et it, ifum, act. Cic. Ire, n. 
(in et ere Liv. Venire, io, is, véni, 
ventum, n. (in et l'acc.). Czs. = Conrir 
nn danger, În periculum venire. (Czs. 
Être averti des périls que l'on court, 
De impendentidus periculis præmo- 
neri. Cic. Le salut des allies — le 
lus grand danger, Salus sociorum 
in summum periculum vocalur (de vo- 
cari, or, afus sum, pass.). Cic. Sou- 
venir du danger qu on a couru, Me- 
moria perfuncti periculi. Cic. Courir 
le risque de se moisir, Periculum 
sitüs adire. Sen. 11 cuurt de grands 
risques pour 8a vie, fn summo periculo 
ejus salus est. Sal. Courir des chances 
incertaines, In dubiam aleam ire. Liv. 

COURONNE, 5. f. 1° Cercle de 
feuillage ou de fleurs pour orner la 
tête. Corona, æ, f. Cic. = Petite cou- 
ronne, Corolla,æ, f. Plaut. — triom- 

hale (ornement du triompbateur), 

orona triumphalis. Plin. — ovale 
(ornement du général qui avait ob- 
tenu l'ovalion), Corona ovalis. Gell. 
— obsidionale (dunnée pour avoir 
délivré des assiéges), Corona obsi- 
dionalis. Liv. — civique (donnée 
pour avoir sauvé la vie à un citoyen 
dans une bataille), Corona civica. 
Plin. Tac. — murale (donnée pour 
étre monté le premier à l'assaut), 
Corona muralis. Liu. — vallaire 
(donnée pour avoir forcé le premier 
les retranchements ennemis), Coruna 
vallaris on castrensis. Gell. — navale 
ou rostrale (donnée pour avoir monté 
le premier à l'abordage), Corona clas- 
sica. Vel. navalis. Virg. rostraia. 
Plin. — tressée (de fleurs el de 
feuilles), Corona pactilis. Plin. — de 
fleurs consues ensemble, Corona su- 
tilis. Plin. Afart. — de launer, Co- 
rona laurea. Cic. et simpl. Laurea, 
æ,f. Liv. — de myrte, de chiène, 
Corona myrtea. V.-Mar. quercea. Tac. 
ou quernea. Suel. — d'épis, Corona 
spicea. Inse. — faite de deux ra- 
meaux d'olivier, Corona facta duabus 
virgulis oleaginis. Nep. Confectivs 
d'une —, Corunarium opus. Vitr 
Marchand ou Fabricant de couronnes, 
Coronarius, ü, m. Plin. Marchaade 
ou Faiseuse de —, Coronaria, æ, f. 
Plin. Décerner une cœuronne à qqn 
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Decernére alieui coronam. Cie. Ali- 
quem coronä donare. Cic. Mettre une 
— à qqn, Coronam alicui imponire. 
Liv. Se poser nne — sur la lète, Ac- 
commodare coronarm sibi ad caput. 
Cic. Avoir une — sur la tèle, Coro- 
nam habère in capite. Cic. Porler une 
— de laurier aux jeux du cirque, 
Ludis circensibus coronä laureà uli. 
Vell. Qni porte nne —, Coronatus, 
a, um. Cic. Qui porte nne — de lau- 
rier, d'épines, Coronalus laureä. Liv. 
spinis, Lact. ter sa — Coronam po- 
nère. Cic. depon”’re. Liv. capite detra- 
Are. Plin. || 2° Fig. Ornement, recom- 
pense, gloire. Aper, picis, m. Cic. Or- 
namentum, i, n. Cic. Decus, coris, n. 
Cic. Laus, audis, f. Cic. : L'autorité 
est la couronne de la vieillesse, Aper 
senectutis (est)aucioritas. Cic. || 3° Or- 
nement de tête, insigno do la puissance 
suvoraine. Diadema, atis, n. Suet. 
Hor. Juv. Insigne (is) regium (ü), 0. 
Cie. Tr. rar. Corons, æ, [. Virg. : 
Prendre la couronne, Diadema su- 
mére. Suet. assumére. Just. Mettre la 
— sur la lêle de qqn, insigne re- 
gum capili alicujus imponêre. Vell. 
Oter sa —, Capitis insigne demêre. 
Liv. Pompée remat sur la tête de Ti- 
ane la — que celu-ci en avait 
iée, Pompeius insigne regium, quod 
Tigranes de suo capite abjecerat, re- 
posuit. Cic. || 6° Fig. Le puissance 
souveraine. Regnum, t, n. Ces. ltegua 
{e) potestas (atis), f. Nep. : Prélendre 
a couronne, Regnum appet#re. Cic. 
affectare. Liv. La — revient à qqn, 
Regnum redit ad aliquem. Liv. Donner 
la — à qqn, Alicui regnum deferre. 
Cæs. Aliquem regem constituëre. 
Cic. Oter la — à qqn, Aliquem regno 
audare. Cic. Qui s perdu la — de ses 
pères, Patrio regno pulsus. Liv. Ale- 
pacer la —, Regnum labefaciare. Cic. 
f 6° Pig. Les États sur lesquols règne 
un souverain. Regnum, i, n. Liv. 
penium, it, n. (æs. : Perdre la cou- 
ronne de Macédoine, Regnum Mace- 
doniæ amittëre. Just, Qui ne dépend 
plus de la —— de Perse, Liber a Per- 
sarum dominatione. Nep. || 6° Fig. 
Le souverain. Rex, egis, m. Nep. Liv. 
2: I! n'oheissait pas à la couronne, 
Faperio regis non parebat. Nep. De la 
—, Regius, a, um. Curt. Nep. Les of- 
ciers de la —, Regii, orum, m. pl. 
Nep. | 7° La tonsure du clorge. : do 
rona, æ, f. (Eccl.). || 8° Nom de diverses 
ohoses de forme circulaire. Corona, æ, 
f. Vitr. Col. Plin. Sen. : Couronne, 
Partie de Îs coraiche) Corona, f. 
ir. Plin. (Bas du paturon chez le 
cheval) Corona, f. Col. || 9° Nom 
d'une constellation. Corona, æ, f. Cic. 
COURONNE, 8, part. passé de 
COURONNER, OT: ce v. || Adj. : Cbe- 
val cuuronné (dont le genou est dé- 
garni de son poil par suite d'une 
thnte), Voy. Se counoxnen 5e. 
COURONNEMENT, 8. m. 1° Ac- 
lon de couronner qqn. Se tourne par 
ua v. : Le jour du couronnement d'un 
roi, ‘Dies quo rex diadema accipit 
(sccepit.…). (Georg.) Var. AvÈNRuENT. 
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[12° Ornement qui termine le haut d'une 
Ch. Corona, æ, f. Vitr. Plin. Fasti- 
gium, ii, n. Cic. || 3° Achèvement, 
accomplissement. Cumulus, à, m. Cic. 
: La peroraison, qu'on appelle le 
couronnement (du discours), Pero- 
ratio, quam cumulum vocant. Quint. 
À celte proie vient s'ajouter comme 
— la condamnation de Sextns, Ad 
illam prædum damnalio Sexzti velut 
cumulus accedit. Cic. Meltre pour 
ainsi dire le — à un ouvrage, Operi 
tanquam fastigium imponëère. Cic. 
CUURONNER, v. act. 4° Orner 
d'une couronne de feuillage, de fleurs, 
otc. (Aliguem on Aliguid) coronare, 
0, as, avi, atum, Cic. Hor. corond re- 
dimire, io, 19, ü, itum. Cic. (Alicui 
ou Capili alicujus) coronam imponêre, 
0, is, posui, positum. Liv. : Couronner 
qqn de guirlandes, Redimire aliquem 
sertis. Cic. Être couronné, (Recevoir 
une couronne) Coronuri, pass. Quint. 
(Purler une couronne) Coronam ca- 
pile gerêre, 0, is, gessi. gesium ou 
gestare, 0, as, avi, aium. Suet. Cou- 
ronné, Coronatus, a, um. Cic. Coronû 
redimitus. Cic. Suet. — de laurier, 
Coronatus laured coronä et simpl. 
laureä. Liv. Laureatus. Cic. — de 
roses, Redimitus rosä. Cic. || 2° Ornor 
du bandoau royal. (are) diadema im- 
pon’re (voy. 40). Cic. (Alicujus ca- 
piti) insigne regiumimpon?re. V.-Maz. 
: Etre couronné, (Recevoir le dia- 
dème) Diadema accipère, to, is, cepi, 
ceptum. Tac. (Porter nn diadème) 
Diadema gerëre, o, is, gessi, gestum. 
Liv, Qui est —, Diadematus, a, um. 
Plin. Une lête couronnée, = un noi, 
un EMPEREUR, Voy. ces m. || 3° Fig. 
Donner le titre de souverain, de roi à qqn. 
(Alicui) regnum deferre, fero, fers, 
tuli, latum. Cæs. (Aliquem) regem 
constiluëre, o, is, ui, utum. Cic. || 
ll 6° Pr. et fig. Récompenser, honorer. 
Remuneran, or, aris, atus sum, dép. 
(acc.). Cic. Liv. Honorare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. : Couronner une co- 
medie (= lui adjuger le prix), Come- 
diam coronare, 0, as, avi, atum. Suel. 
IL 5° Orner, Entourer d'une sorte de 
couronne. Redimire(voy. 1e), act. Suet. 
: Couronner de sonnelles le sommet 
dn temple, Tintinnabulis fastigium 
ædis redimire. Suet. || 6° Environner, 
colndre. Cingêre, o, ts, cinzi, cinctum, 
acl. Cic. Circumdare, 0, as, dedi, da- 
uma, act. Cic. = Couronné de nuages, 
Cincius nubibus. Virg. || 7° Dominer, 
Surmonter un lieu. (Alicui loco) super- 
siare, 0, as, steli, 8. sup., n. Liv. 
Imminère, co, es, 8. parf, Di sup., 0. 
Liv. : Un bois couronne la monlagne, 
Silva monti imminet. Curt. Golfe cou- 
ronné d’un bois de chênes, Redi- 
mitus nemore querno sinus. Plin. || 
8° Garnir de troupes (une hauteur) : 
Couronner les hauteurs, Edutiore loca 
occupure, 0, as, avi, atum. Cæs. || 
9o Fig. Mettre le comble à, rendre 
complet, accomplir. Cumulare, ©, as, 
avt, atum, act. Cic. Cumulo augère, 
e0, “5, auxi, œucium, act. Cic. Con- 
sumaAare, 0, as, avi, atum, act. 
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Tac. Conclud®re, o, is, clusi, chusum, 
act. Cic. =: La santé couronne le bon- 
heur, Bonum cumulatur er integri- 
fate corporis. Cic. Couronner ses 
bienfaits, Benefacta cumulare. Plaut, 
— un bienfait, Beneficium cumulo au- 
gére. Cic. — la gloire de ses armes 
par celle de son éloqnence, l'umu- 
are bellicam gloriam eluquentiä. Cic. 
Le plaisir que procurent les jeux 
couronne 65a répulalion, Ludorum 
voluptate laus ejus concluditur. Cic. 
Crime couronné par la barbarie, Fa- 
cinus crudelitalé conciusum. Cic. 
Couronner par cet exploit tous les 
travaux quils avaient accomplis, 
Quidquid laboris hauserant, opere illo 
consummare. Tac. Les diverses péri- 
pêlies sont couronnées par une ca- 
tastropbe extraordinaire, Varii ca- 
sus eruu notabili concluduntur. Cic. 
Couronner 50 années par une grande 
journée, Quinquaginta annis (au dat.) 
magnum diem imponre, 0, is, posui, 
ositum. Tac. L'immortalilé couronna 
a vie d'Hercule, ferculis vilam im- 
mortalilas ercepit (de ercipére, to, 
is, ceplum). Cic. Les dieux couron- 
neront de succès vos desseins, Di 
vestra consilia fortunabunt (de fortu- 
nare, 0, as, avi, atum). Plaut. Le 
succés couronne leurs entreprises, 
Toutes leurs entreprises sont cou- 
ronnées de succès, lis omnes res 
semper propere eveniunt (de evenire, 
io, véni, ventum, n.). Cic. Être cou- 
rouné de succès, Üonos eritus ha- 
bère. Cic. Mouvements de la Gaule 
couronnés de succès. Secundi motus 
Gallir. Czæs. La fortune couronne 
mes vœux, Portuna meis oplalis (au 
dat.) respondet (de respondère, eo, 
spondi, sponsum, n.). Cic. Vous pou- 
vez couronner mes vœux, Polestis 
me volt compotem fac#re (10, ts, feci, 
factum). Liv. Les dieux ont cou- 
ronné mes vœux, Dit mea vota au- 
divere. Hor. Voir ses vœux couron- 
nés (— obtenir ce qu'on désirait}, 
Optatum impetrare (0, as, avi, atum). 
Cic. Couronner ses desseins, Cogitata 
prhere, io, is, feci, fectum. Cic. — 
‘espérance de qqn, Spem alicujus 
implère, 60, es, pleui, pletumn. Pl.-j. 

Se COURONNER, v. réf. 10 So mettre 
une couronne de feuillage, de fleurs, cto. 
Coronam sumêre, 0, is, sumpsi, sump- 
tum. Plin. Coronam capiti (auc) tmpo- 
nfre, 0, is, posui, positum. Plin. Co- 
ronam sidi ad caput accommodare(e, 
as, avi, atum). Cic. : Se couronner 
de fleurs, Coronam « floribus capiti 
suo imponère. Plin. So — de laurier, 
Lauream cireumdare, o, as, dedi. da- 
tum (s.—e. capiti). Suet. || 2° Mettre 
sur sa tôte le bandeau royal. Diademe 
sumre (Voy. 4°), Suel. assumêre. 
Just. || 8° Fig. Se faire rol. Regnum 
occupare, 0, &s, aur, etum. Cie. À 
&o Se parer d'une sorts de couronne 3 
Les vignes se couronnent de grappes, 
Viles se uvis induunt (de induëre, 0e, 
ui, utum). Col. || 6° En pari. d'un 
cheval. Se blesser au genou en tombant 
: Si un cheval s'est couronné, Si 
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oquus genu Læeserit (de Ledère, 0, à, 
Lesum, act. D'apr. Col. (vi, 30). 
COURRE, anc. infin. C. cocnin. 
COURRIER, 8. w. 1° Porteur de 
dépéches. (En gén.) Cursor, oris, m. 
Nep. Plin. Nuntius, ii, m. Cic. (Celui 
qu porie des lettres) Tabellarius, m. 
ic. || 20 Celui qui court la poste à 
cheval. Veredanrus, 11, m. Sid. 
COURRIÈRE, 8. f. C. MESSAOËRE. 
COURROIE, 8. f. Lanitre de cuir 
(En gén.) Lorum, i, n. Cic. (De ja- 
velol, de chaussure) Amentum, à. n. 
Czs. Liv. Plin. (De soulier) Corrigia, 
a,f. Varr. Cic. : Javelot garni d'une 
courroie, Amentala hasta. Cic. 
COURROUCER, v. acl. C. INRITER. 
Se couunoucen, v. réf. C. S'InNTER. 
COURROUX, 5. m. C. coLène. 
COURS, 5. m. 1° Pr. et fig. Course, 
marche; tournure que prennent les 
shoses. Cursus, ä<, m. Cic. : Suivre 
son cours (pr. et fg.), Cursum tenére. 
Crs. Cic. Prendre un autre — (— 
une autre voie), Alium cursum petère. 
Cic. Le — de les voyages (sur mer), 
Cursus navigationum tuarum. Cic. 
Voyage de long — (sur mer), Longa 
navigalio. Cic. Le — du lemps, Tem- 
ris motus (üs), an. Cic. Arrèter 
‘éloquence dans son —, Cursum di- 
cendi refrenare. Quint. Arrêler le — 
de notre affection, Interrumpère iter 
amoris nostri. Cic. Arrèler le — de 
la colère, Ir impetum reprimêre. 
Sen. Arrêter dans son — la fougue 
de la multitude, Impetus vulgi coki- 
bêre. Cic. Arrêter le — de la sédi- 
ion, Seditionem coercère. Liv. Inter- 
rompre le — de la justice, Jurisdic- 
fonem intermiltére. Cic. Donner un 
fibre — aux passions, Libidini omnia 
permittére. Sen. Cupiditates soluëre. 
Curt. Donner nn libre — À ses 
pese In questus effundi, or, Fris, 
sus sum, pa88. Tac. Donner un libre 
— à sa colère, à sa douleur, à sa 
Joie, Iræ indulyêre, eo, es, dulsi, dul- 
fum, n. Liv. Indulgére dolori. Nep. 
gaudio: Pl.-j. Donner un libre — 
ses lamentations, Se lamentis (au 
dat.) ded#re (o, is, dedidi, deditum). 
Cic. À qui on donne un libre —, 
Voy. tiens, BrrrÉNé. Le — des évé- 
uements, Cursus temporum. Cic. Tu 
vois quel est le — des choses, Per- 
spicis qui cursus rerum sit. Cic. Selon 
le — ordinaire des choses, Ut fieri 
solet. Cic. Toutes les choses ont pris 
on autre —, Omnia versa sunf. Cic. 
Tout a ua — prospére, Omnia pro- 
spere procedunt (de procedère, 0, cessi, 
cessum, n.). Cic. Les choses ont un 
— prospère, Res prospere fluunt (de 
fluïre, 0, fluti, flurum, n.). Tac. 
L'afaire commence à prendre un 
meilleur —, FIncipit res melius ire. 
Cic. Faire prendre un meilleur — à 
une affaire, Rem in melius defleciËre, 
0, is, fleri, flerum Sen. Toutes les 
affaires ontpris un mauvais —, Versa 
etmulala in pejorem partem sunf om- 
aia. Cic. Être en — de prospérité, Esse 
in cursu. Ou. Les choses qui sont en 
— d'exécution. Res aus aaoi cents 
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sunt. Ces. Voy. 7°.||2° Mouvement des 
astres. Cursus, üs, m. Cic. Lapsus, üs, 
m. Cic. Motus, &s, m. Plin. Circuitus, 
üs, m. Cic. Conversio, onis, f. Cie. =: 
Cours regulier des aslres, Astrorum 
rali cursus. Cic. Le soleil est au plus 
baut de son —, Sol altisstmus est. 
Sen. Terminer son —, Cursum suum 
conficère. Cic. Le soleil suivant son 
—, Sol currens. Lucr. Régler sa 
marche sur le — des astres, Ad si- 
derum cursum tler dirigëre. Curt. 
Regler l'anuée snr le — du soleil, 
Annum ad cursum solis accommodare. 
Suet. Le — réglé des saisons, Tem- 
peslatum moderatio (onis), f. Cic. || 
3° Mouvement d'un liquide qui cœule, 
ecoulement Cursus, üs, m. Cic. Lap- 
sus, üs, m. Cic. Dejectus, üs, r. Sen. 
Processus, &s, m. Sen. : Le cours im- 
pélueux d'un fleuve, Vehemens flu- 
minis cursus. Quint. Fluminis impe- 
tus (us), m. Liv. le fleuve, dans son 
—, Amnnis in processu. Sen. Prendre 
son — dans le Taurus, dans les 
Vosges, Tauro monte deflubre, o, is, 
fluxi, flurum, n. Sail. Er monte Vo- 
geso profiuËre. Cæs. Prendre son — 
vers le midi, Ad meridianam regio- 
nem decurrËre, 0, is, currt et rar. cu- 
curri, cursum, 0. Curt. Suivre son — 
vers la mer, Lapsu où Cursu suo ad mare 
profiuëre. Cic. Couler en suivant son 
— vers la mer, In mare manare suo 
flumine. Liv. Son — est lranquille, 
Lenis fluit. Plin. Détourner le — des 
fleuves, Flumina avertére. Cic. Fleuves 
détournés de leur —, qui ont pris 
un autre —, Amnes in alium cursum 
contorti ou defleri. Cic. Suivre, Re- 
monter le — d’une rivière, Voy. 
courant. Le — de la pituile, Cursus 
pituitæ. Cels. — de ventre, Alvi pro- 
fluvium qi), a. Col. Donner un libre 
à ses larmes, Lacrimas profun- 
dre, 0, is, fudi, fusum. Cic. Lacri- 
mis se (radère, 0, ts, didi, ditum. Cic. 
| &o Masse d'eau qui coule : Un cours 
‘eau, (En gén.) Flumen, minis, 0. 
Cic. Liv. Aqua (æ) profluens (enris), 
et simpl. Profluens, entis, FL. Cic. 
(Fleuve, rivière) Fluvtius, it, m. Cic. 
æs. Amnis, ts, m. Cic. Liv. (Ruis- 
seau) Rivus, i, m. Cic. Un petit — 
d'eau, Rivulus, i, m. Cic. || 6° Étendue 
que parcourt une masse d'eau; lit d'une 
rivière. Alueus, i, m. Liv.: [La rivière] 
ayant changé son cours, Priore alveo 
derelicto {à l'abl. abs.). Cod. Changer 
le — d'une rivière, Amnem erceplum 
novo alveo avert#re. Liv. Avoir un 
— marécageux, Palustri solo currëre, 
o, is, cucurri, cursum, n. Cæs. Lans 
la partie de son — où il est plus 
paisible, Quä tardior fluit (de fluëre, 
0, fluri, flurum, n.). Plin. Son — est 
voisin de celui de | Arsanias, Vicinus 
Arsanig fluit. Plin. Le — du Rhin se 
partage en plusieurs bras. Rhenus in 
plures partes diffluit. Cæs. Être horné 
par le — du Rhin. Flumine Rheno 
contineri. Cæxs. || 6° Durée. Cursus. üs, 
m. Cic. Spatium, üt, n. Cic. Qqr. 
Curriculum, à, n. Cie. : Le cours de 
la vie. Vitæ cursus. Cic. Dans tout 
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le — de la vie, In vitæ perpetuitate. 
Cie. Dans le — de ma vie, In vic& 
meä. Cic. Achever le — de la vie, Cur- 
riculum vuivendi confcérs, Cic. Dans 
le — de l'année, Anno vertents. 
Cic. Dans le — de dix années, 
du repas, Inter decem annos. Cic. Inter 
cenam. Cic. Dans le — de la nuit, 
Nocte. Cæs. Inter nociem. Liv. Dans 
le — de la discussion, Inter dtscep- 
tandum. Quint. || 7° Fig. Developpe- 
ment, enchalnement, suite. Cursus, üs, 
m. Cic. Liv. Tenor, oris, masc. Liv.s 
Poursuivre le cours de la discussion, 
Relique disputationis cursum tenère. 
Cic. Poursuivre le — du combat, Te- 
norem pugnæ servare. Liv. Inter- 
rompre le — des choses, Tenorem 
reruMm interrumpôre. Liv. Interrompre 
le — de la victoire, Vicloriam inter- 
ellare. Cæs. Le — ininterrompa des 
atailles, Continuus præliorum cur- 
sus. Tac. Dans le — des plus grands 
succès, {n cursu marimarum rerum. 
Liv. Dans le — de l'ouvrage, [n con- 
textu operis. Tae. Comme on le verra 
dans le — du livre, Ut procedente 
ltbro patebit. Quint. La maladie, dans 
son —.., Morbus, in processu.… Virg. 
| 8° Suito de leçons sur une matière 
’enseignement. (En gén.) l'ræcepta, 
orum, n. pl. Cic. (Explications lues 
par le maitre) Prælectio, onis, f. 
yuint. (Leçon écoulée par l'élève) 
Auditio, onis, f. Plin. Eau. : Étant 
sorti du cours, Egressus er auditions. 
Gell. Ouvrir un —, Scholam aperire. 
Suet. Faire des —, Auditiones facëre. 
Gell. Faire un — d'éloquence, Elo- 
quentiæ præcepla tradère. Suel. Faire 
un — de rhétorique, Arles rheto- 
ricas ernonbre. Cic. Rheloricam do- 
cère. Suet. Fréquenter, Suivre des 
—, Auditiones obire. Gell. Suivre 
les — de qq Apud aliquem stu- 
dére. Quint. Suivre les — de Cra- 
tippe, Cratippum audire. Cic. Suivre 
un — de droit, Jus disc?re, o, ts. di- 
dici, s. sup. Cic. || 9° Suite d'etudes 
5: Le cours des études, Doctrinæ 
orbis (is), m. Quint. || 10° Circula- 
tion, credit, vogue. Usus, üs, m. Cic. 
: Cette opinion avait cours dans le 
public, Ea opinio erat edita in vul- 
gus. Cæs. Tout ce qui a —, Omnia 
que sunt in usu. Quint. Avoir — 
(en parl. de la monnaie), In usu ver- 
sari. Lampr. Donner —] des pièces 
d'un quart d'auréus, Quartarios au- 
reorum edËre, o, is, didi,ditum. Lampr. 
Les mots prennent — avec le temps, 
Verba lemporibus invalescunt (de in- 
valescëre, o, valui, s. sup., n.). Quint. 
La plupart [des mots] ont — sous les 
deux formes, Pleraque utroque mode 
efferuntur (de A: feror, ferriu, 
elatus sum, pass.). Quint. Les mots 
n'auront plus —, Verba obasolescent 
(de vbsolescère, 0, is, solevi, soletum, 
n.). Varr. Expressions qui n'out plus 
—, Verba obsolta. Cic. ad wsu rse- 
mota. Cic. Avoir —, (Eu parl. d'un 
écrit, etc.) vog. counin T° (Eu pari. 
d'une nouvelle) Voy. œoumn 8°. 
Donuer — à une parole, à un bruit, 
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Dictum cireumferre, fero, fers, luli, 
latum. Col. Sermonem differre, fero, 
(re distuli, dilatum. Varr. || 11° 
in actuel. Nundinatio, ons, f. 
C.-Th. Formale (is) pretium (ii), n. 
Ulp. : Le cours des denrées, Anno- 
n8,z,f. Cic. Le — du marché, An- 
aoma macelli. Varr. Suet. Déterminer 
le — des denrées, Annonam macclli 
temperare. Suet. Le — des denrées 
s'étail élevé jusqu'h..…., Annona per- 
veneral ad (acc). Cæs. Faire monter 
trés bant le — des denrées, Anne- 
nam macelli incendére où excande- 
frcère. Varr. Avoir —, Prelium ha- 
ère. Varr. Cic. fn pretio esse. Plin. 
Si le — de l'huile est élevé, Si oleum 
pretium habeat. Varr. Le — des ré- 
colles est exirêmement bas, Annona 
prelium nen Aabet. Cic. Le — de la 
monnaie varie, Nummus jactatur, 
Cic. || 12° Etendue en longueur. C, 
Lonaurua. | 13° Leu de promenade. 
C. PROUENADE. 
COURSE, s. f. do Action de courir, 
. d'ullor rapidement. Cursus, &s, m. Cic. 
Cursie, onis, f. Varr. Cursura, z, f. 
Plaut. Varr. : Prendre sa course, 
(Eo gén) Cursum capëre. Suet. (Pour 
s'enfuir) Se in pedes conjicère. Ter. con- 
ferre. Plaut. Se in fugam conjicère. 
Cic. eoncitare. Liv. Se curau proriptre. 
Liv. Faire prendre la — aux bœufs, 
Boves in cursum concilare. Col. Sus- 
eadre sa —, Sistère se a cursu. Liv. 
iriger sa — vers les rivages, Cursum 
ad littora dirigëre. Cæs. S'élancer au 
as de —, Cursira impelum facëre. 
ic. S'avaocer conlre l'ennemi au 
as de —, In hosiem cursu ferri. 
iv. tre. Curt. Se diriger au pas de 
— vers on lieu, Ad locum magno 
curau contendÿre. Cæs. Li voit les en- 
pemis descendre au pas de —, Ci- 
{alos decurr£re Aostes videt. Liv. Fig. 
Le tivre était lu, et cela au pas de 
—, Liber legebatur, ef quidem cur- 
sin. Plin. Égaler les chevaux à la 
—, Cursum cquorum adrquare. Ces. 
Dépasser un chien, an cerf À la —, 
Cursu superare canem. Hor. vincère 
esrvum. Plaut, Vaincre à la —, 
Pedibus vincëre. Ov. S'exercer à 
la —, Cursu sese exercére. Plaut. 
Légèreté à la —, Pedum pernicitas. 
Liv. el simpl. Pernicitas, atis, f. 
Cie. Velocitas, . Cic. Celerites, f. 
Cic. Léger à la —, Velor, gén. ocis. 
Cic. Pernixr, gén. icis. Liv. Voy. aa- 
nine, Être léger à la —, Valère cursu 
gdum. Virg. el simpl. cursu. Quint. 
ournir une — de 1200 stades, Mille 
ducenta sladia currëre, 0, ia, cucurri, 
cursum. Plin. J 4e Lutio de vitssso 
dans les jeux. Cursus, Es, m. Sali. 
Curriculum, 1, a. Cic. Cursüs certa- 
men (minis), n. Ov. : Les courses 
d'Olympie, Olympiscus cursus. Cic. 
Des — de chevaux, Egquiris, orum, 
n. pl. Verr. Ov. Eguerun curricula, 
0. pl. Liv. Cursus (Us) equester (iris), 
mn. Virg. — de chars, Curubs 
ludi, m. pl. Minuwe. — de chars À 
deux, à quatre chevaax, Cursus bi- 
garun. Suet. Quadrigarum cursus on 
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certamen. Suet, Les athlètea qui s'exer- 
cent à la course, Athlels se in 
curriculo erercentes. Cic. Disputer à 
qqa le prix de la —, Cursu certare 
cum aliquo. Sal. Ceux qui sont en 
leine —, Qui sunt in cursu. Cic. 
‘arréler avant la Gin de la —, De- 
sisière ante decursum. Suet. |] 3° Fig. 
Carrière que l'on parcourt. Curriculum, 
i, n. Cic. Vivendi cursus (üs), m. Cic. 
Vivendi genus (neris), n. Cic. : Quelle 
course mon aclivilé aurait-elle pu 
fouroir? Quem cursum indusiria mea 
tenère poluissel ? Cic. Voy. CARRIÈRE. 
| 6 Fig. Dures de la vie. Vitz cursus 
üs), m. Cic. Vitæ spalium qu, 2. 
ic. Vilæ ou Vivendi curriculum (t), 
no. Cic. : Fouroir sa çourse, Vilæ spa- 
tium decurrêre. Ov. À la Gn de la —, 
Ayant presque entièremeol fourni sa 
—, Decurso ztatis spalio. Plaut. Prope 
aciä jam æztate decursäque. Cie. Telle 
est la — qu'il a fournie, flunc cur- 
sum confecit. Cic. 6° Mouvement des 
astres, des cours d'eau. Voy. cours 
20 et 3°. || 6° Fig. Marche rapide des 
choses, progrès. Cursus, ws, m. Cic. : 
Acrèter l'eloquence dans sa course, 
Cursum dicendi refrenare. Quint. La 
— rapide du temps, Temporis cele- 
ritas (atis), [. Sen. La — du temps 
est rapide, Rapide temporis spalia 
decurrunt. Sen. L'incendie continuant 
sa —, fgnis ullerius evagalus (de 
evagari, or, aris, dép.) ou progressus 
(de progredi, or, éris, dép) Dig. || 
7e Allees et vonuos, demarches. Dis- 
cursatio, onis, [. Sen. Excursto, f. PI.-j. 
Concursatio, f. Cic. Liv. : Courses fré- 
quentes, Crebræ itiones. Ter. ercur- 
siones. Pl.-j. Faire des —, Cursare, 
0, as, s. parf. ni sup., n. Cic. Cur- 
sitare, D. Ter. Discursare, n. Quint. 
Concursare, 0, as, avi, atum, 0. Cic. 
Uliro et citro commeare, 0. Cic. Es- 
clave qu fait les —, Servus a pe- 
dibus. Cic. N 8° Voyage, excursion. 
Cursus, &s, m. Cic. ter, tineris, n. 
Cic. Via, s,f. Cic. : Course sur mer, 
Cursus marilimus. Cic. Tes courses 
sur mer, Cursus navigalionum tua- 
rum. Cic. J'étais fahgué de ma 
course, De viä languebam. Cic. Une 
— de deux jours, de trois jours, Via 
bidui. Css. tridui, (æs. Faire de si 
longnes courses, Tanios cursus con- 
fictre. Cic. Faire une couree jusqu'à 
ma villa de Pompér, in Pompeianum 
ezcurrère, 6, is, cucurrt el rar. curri, 
cursum, n. Cic, Voy. voraag. || 9e Tra- 
jet, distance. Cursus, &s, m. Curt. Iter, 
fimeris, n. Cie. Via, =, !. Cic. : La 
course n'est pis longue, Non longa 
est via. Cic. — nest pas longue 
de là ea Épire, Inde in Epirum brevis 
cursus est. Curt. La — est longue 
d'ici au golfe, Longe est Ainc in si- 
num. Cic. La — était de sept milles, 
Septem millia itineris erant. Liv. | 
10° incursion en pays ennemi. Incur- 
sio, onis, [. Liv. Excursio, (. Cic. fr- 
ruptio, f. Cic. = Faire des courses sur 
uu territoire, en Macédoine, {n fines 
incursionem facëre. Liv. ou In agrum 
ezcurrêre, », is, cucurri ot rar. curri, 
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cursum, n. Liv. In Afacedoniam fneur- 
rêre, 0, is, curri Mieux que Cucurri, 
cursum, n. Liv. | 140 Guerre faite par 
des corsaires. * Maritin.a (æ) przdalio 
(unis), f. Qqf. Piratica (= piraterie), 
z,f. Just. : Aller en course, Pra- 
dutum ire. Liv. Faire la —, Mare 
prædationibus infestare. Vell. Vais- 
seau armé en —, Przdatoria navis. 
Plaut. Liv. Enricbi par la —, Spoliis 
navigiorum quæsluosus, Curt. 

COURSIER, 3. m. C. CUEYAL. 

COURSON, 5. m. Branche taillée 
courte. Pollezx, licts, m. Col. 

COURT, conte, adj. 1° Qui a ni 
do longueur. Brevis, m. f., e, n. Cic. 
Exiguus, a, um. Cic. : Chemin plus 
court, Via brevior. Cic. Liv. Viæ com- 
pendium, et absol. Compendium, fi, 
n. Plin. Tac. Flor. Il y a des voies 
plus courtes vers les honneurs, (us- 
dam ad honores compendia patent. PL.-j. 
Le plus cuurt chemia, Jter prorimum. 
Cæs. brevissimum. Frontin. Le plus — 
chemin pour arriver à la gloire, 
Via ad gloriam prorima ou quasi com- 
pendiaria. Cic. Prendre le plus — 
chemin pour aller en Gaule, Ire qua 
prorumum üler in Galliam est. Czs. 
Par le plus — chemin, Compendiarid 
s.-e. vid.) et Compenduario (8.-e. 
ttinere). Sen. Aller par le plus — 
chemin, Compendiis ire. Tac. Un si 
— espace, Tantulum spatium. Cas. 
Plis courts (d'un vêtement), Breves 
sinus. Quint. Toge courte, Erigua 
toga. Hor. Cou très court, Cervicula 
contracta. Quint. Tenir la crinière 
courte, Collum pressius radëre. Gel. 
Doigts plus courts, Restrictiores di- 
giti. Suet. Gestes —, Breves gestus. 
Quint. || S. m. Savoir le conrt et le 
long d’une chose (— toutes ses par- 
Licularités), Rem fotam fenëre. Cic. 
Rem penitus cognilam habère. Cic. Le 
plus — (= le chemin le plus —), 

oy. pl. haut. Tenir qqn de — (— 
lai laisser peu de liberté, Aliquem 
arté cohibère. Plaut. || 2° Qui est de 
petite stature. Brevis, m. f., e, n. Cic. 
Corpore brevis. Suet. Staturä brevis. 
Quint. Pusillus, a, um. Cic.: Courte 
läulle, Brevites, atis, f. Czs. Uno 
bomme de très — laille, Breviculus 
home. Plaut. Un homme de si — 
taille, Homo fantulæ siaturz. Ces. || 
8e En parl. de l'esprit. Borné, etrait. 
Pusillus, &, um. Cic. Parvus. Pl.-j. 
Angustus. Quint. Tenuis, m. f., €, 0. 
Quint. 2: Esprit court, Pusillus ani- 
mus. Cic. Ingenium tenue. Quint. par- 
vumn. Pl.-j. || 6 En pari. de la vue. 
Qui ne porte pas loin. Obtusus, a, um. 
Cic. : Vue cuurte, Obliwa acies. Cac. 
J'ai la vue —, Parum prospiciun( 
oculi (mer). Ter. Qui a la vue —, Lus- 
ciosus, a, um. Plaut. Varr. Lusci- 
tiosus. Pleut. | Fig. L'esprit qui a la 
vue moins courte, Animus qui cernit 
longius. Cic. Voy. vus. || 8° Fig. In- 
suffisant. Eriguus, a, um. Cæs. Te- 
nuis, m. f., 6, n. Cic. : Court mérile, 
Erigua laus. Cic. Courtes ressources, 
Exiquæ facullates. Cæs. Tenues upes. 
Cic. Courts pilance, Tenuis cibus. PA 
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maue.'Hor. || 6° Qui a très peu de : ÊL:S 
court d'argent, Pecuniä indigère, e0, 
es, qui, 5. sup., D. Nep. Qui est — 
d'argent, Pecunie inops (gén. opis). 
V.-Mar. Êlre — de mémoire, He- 
beti memorià esse. Cic. VOYy. MANQUER 
de. || 7° Qui est de peu de duree. 
Brevis, m. f., e, n. Cic. Eriguus, a, 
um. Cic. : La vie est courte, est de 
— durée, Vila brevis est. Sall. Temps 
court, Tempus eriguum. Cic. artum. 
Curt. Un temps si —, Tantulum 
tempus. Plaut. Dans an temps fort 
—, Perbrevi lempore. Cic. 11 ÿ eut an 
si — intervalle de temps, que.., 
Temporis lanta fuit exiguilas, ut 
(subj.). Cæs. La journée serait trop 
courle si je voulais éaumérer.…, Dies 
deficiat, si velim numerare… Cic. 
Dans les jours courts, Cum breviores 
dies sunt. Sen. Pendant ces nuits 
déjà plus courtes, His jam contrac- 
tioribus noctibus. Cic. Haleine, Res- 
piralion courte, Spiritus angustior. 
Cic. Avoir l'haleine —, Spiritüs an- 
gustiis laborare. Cic. Sa respiration 
êlait —, Spiritus arte meabat. Curt.Qui 
alhaleine —, AnAelus, a, um. Virg. 
Homme qui a l'haleine —, Anhelaior, 
eris, m. Plin. Les courtes amours du 
du peuple romain, Breves populi Ro- 
man: amores. Tac. La gloire de la 
beaulé est courte, Formæ gloria fluxa 
est. Sall. | S. m. Pns de court (— 
n'ayant pas assez de temps), Tem- 
oris angustiis inclusus. Liv. Comme 
J'ai été forcé de faire, étant pris de 
—, Ut metemporis angustiz coegerunt. 
Cic. || 8° Eo parl. du discours. Qui a 
peu d’étondue, bref. Brevis, m. f., e, 
n. Cic. : Courte narration, Narratio 
brevis. Cic. constricta. Quint. — pé- 
riode, Ambitus verborum contractus 
ou breuis. Cic. — pensée (= expri- 
mée brièvement), Concisa sentenlia. 
Cie. Lettre très —, Perbreves lit- 
teræ. Cic. Pusilla epistola. Cic. Faire 
ane — réponse à ta lettre, Tuis lit- 
teris brevi respondere. Cic. Is croient 
être courts, Se breves putant esse. 
Cic. Je serai court, Brevi præcilam. 
Cic. Breve faciam. Cic. Non longius 
faciam. Cic. Je serai plus —, Ero 
brevior. Quint. Je serai le plus — 

que je pourrai, Agam quam brevis- 
sime potero. Cic. Je m'eflurcerai de 
le faire —, de faire —, Dabo ope- 
ram ul breve id faciam. Cic. Pour 
faire —, Pour le faire — (— pour 
abréger), Ne multa. Cic. Ne plura. 
Cic. Ne multis. Cic. Quid plura (s-.e. 
dicam)? Cic. Ne longum sit ou fiat. 
Cic. || 9° Prompt, facile. Brevis, m. f., 
e,n. Quint. Celer, eris, ere. Quint. 
Facilis, m.f.,e, n. Quint. Erpedilus, 
a, um. Col. Prompius. Tac. = Courtes 
méthodes d'enseignement, DBrevia 
compendia docendt. Quint. Par une mé- 
thode courte et facile, leleri facilique 
compendio. Gel. Méthode plus —, 
Erpeditior ratio. Col. 11 parut plus 
court de, Brevius visum est (et 
l'infin.). Tac. Il serait plus — pour 
moi dénumérer.…., Promplius exps- 
diam, Juv. 
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Counr, adv. 10 D'une manière qui 
n'est pas longue = Tailler la vigne 
court, Puiare uilem anguste. Col. 
pressius. Pal. Tailler — la criaière, 
Collum pressius radëre. Veg. Alla- 
cher —, Arté religare. Col. — vêtu, 
Succinctus, a, um (— ayaat sa robe 
relevée par ane seconde ceiniure). 
Plaut. Ov. ] 3° D'une manière iasuf- 
fisante : Se trouver court, Demeurer 
— (= être arrêté, dans wae entre- 
prise. faule de moyens), Hærëre, co, 
es, Lesi, Awsum, n. Cic. Se trouver 
— sur un point, Aliquo leco kærère. 
Cic. Demeurer — À plusieurs noms, 
(= ne pouvoir les expliquer), UHz- 
rére in Muliis nominibus. Cic. Rester 
— en parlant (= être interloqué), In 
dicendo subsistére, 0, is, siifi, 8. sup., 
n. Quint. Je suis resté — (— j'ai 
maaqué de mémoire), Memoria me 
defecut- Cic. || 3° En pou de temps, 
subitement. Repents. Cic. Subate. Cic. 
: S'arrêter lout court, Subilo resi- 
stére. Quint. Il se tut tout —, Repente 
conticuit. Cic. Leur vue m'arréta 
tout — au milieu de ma harangue, 
Me repente horum adspectus in ipso 
cursu oralionis repressif. Cie. Tourner 
— (ses chevaux), Equos breui flectère. 
Cæs. Trancber lout — les amitiés, 
Amicilias repente praæcidère. Cic. 
Traacher — qq. ch., Couper — à 
qq. ch., Aliquid præcid®re, o, is, cidi, 
cisum. Cic. incidère. Liv. Couper — 
aux prétextes, Ceusas præcidire. Ter. 
Couper — À ja guerre, Bellum fran- 
gère, 0, ds, fregi, fractum. Cic. 
Couper — à toutes les sédilions, 
Omnes sedifionum vies intercludère, 
0, is, clusi, clusum. Cic. Le sénat 
coupa — à leurs plaintes, Senatus 
querentes eos non sustinuil (de susti- 
nère, 60, es, lentum). Liv. || Couper 
court à qqn (= le quitter brusque- 
menl, et avec une parole brève), 
Præcidëre (sans rég.). Cic. z Il m'a 
coupé court, Plane præcidit. Cic. || 
& Brièvemont : Pour faire court, 
Voy. counr (adj.\ 8e. || 6° Sans plus de 
façon, tout net. Præzcise. Cic. : Re- 
fuser tout court, Præcise negare. Cic. 
Dire non tout —, Plans præcidère, 
0, ts, cdi, cisum. Cic. 

COURTAGE, s. m. 40 Profession 
de courtier. Cocionatura, æ, f. Gloss. : 
Faire le courtege, Cocionari, or, aris, 
8. parf., dép. Quint. Droit de —, C. 
ci-après. || 2 Bénefice du courtier. In- 
terpretium, ii, D. Amm. 

COUNTAUD, AUDE, 3. mase. el 
fém. 1° Personne de taille courte at 
ramasseo : Un courlaud, Une cour- 
laude, Jomo (minis, m.), Mulier (erts, 
[.) brevi corpore et compacto: D'apr. 
Suet. (Galb., su.) et Pl.-j. (Ep., 1, 
24). C'élait nn gros couriaud, Ha- 
bitu corporis brevis fuit aique obesus. 
Suet.]|| 2° Garçon de boutique =: Un 
courtaud, Un — de boutique, * Taber- 
narius (it) administer (tri , m.(Trév.). 
1 3° En pari. de certains animaux. 
Qui a la queue et los oroilles coupes. 
Curtus, a, um. Hor., =: Ua cheval cour- 
taud, Un chien -— ot simpl. Un —, 
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Equus curtus, Cenis curtus. D'apr. 
or. 

COURTENAY, v. de France(Loiret). 
*Cortenzum ou Corliniacum, i, 0. 

COURTE-POINTE, 8. f[. Couver- 
ture do parado d'un lit. *Culcite (æ) 
puncta (æ),[. (Trév.). 

COURTIER, 8. m. Agent d'affairos 
de commerce. Pararius, ii, m. Sen 
Cocio, onis, m. Laber. ap. Gell. 

COURTINE, s. [. 1° Rideau de It. 
Plagula, z, f. Liv. || î° Bur entre 
doux bastions. * Corlina, &, f. 

COURTISAN, =. m. 1° Attaché 4 
la oour d'un prince. Purpuratus, i, m. 
Cic. = Les courlisans, Aulici, orum, 
m. pl. Nep Suet. Purpurati, m. pl. 
Cic. Liv. Tes —, Purpurali tui. Cic. 
Les — d'Alexandre, Alerandri amies 
{orum), m. pl. Ne. Les — de 
Philippe, Honorati Philippi amici. 
Liv. [Le roi] avait confié à ses — …, 
Amicis suis tradiderat..…. Nep. 
foule des —, Les — (considérées dana 
leur ensemble), Aula, æ, f. s. Tac. 
Suet. Comitatus, &s, m. s. Tac. Être 
le jouet des —, Inter ludibria aulz 
esse. Suet. Les — de Néron étaient 
pour lui, Prona ({erat) in sum aula 
Neronis. Tac. || 4° Flatteur. Assen- 
tator, oris, m. Cic. Saiutator, m. 
Col. : Prévenances d'un courtisan, 
Aucupiurm salutatoris. Col. De —, Qui 
est le fait d'un —, Adulatorius, a, 
um. Cic. En —, Assentatorie. Cic. 
il 3° Qqf. Adj. counrisan, ans, ©. 
ADULATEUR, ADULATAICÉ. 

COURTISANE, 5. f. Femme de mau- 
vaises mœurs. feretrir, icis, (. Cic. 

COURTISANERIE. C. FLATTERIE. 

COURTISER, v. act. Faire sa cow 
à qqn, chercher à lui plaire = Courtiser 
qqn, Aliquem colère, o, is, colui, cul- 
fum, act. Lis, ambire, io, is, ivi et 
it,ilum, act. Ter. Alicui inservire, 
do, is, toi el ti, ifum, n. Liv. lenuci- 
nari, or, aris, afus sum, dép. Cic. Ali- 
quem assectari, dép. Suet. Alicujus 
gratiam aucupari, dép. Cic. — le peu- 
ple, Studium populi et favorem aucu- 
pari. Flor. — la plèbe, Se plebi ven- 
ditare (0, as, avi, atum). Liv, Trop — 
la plèbe, Plebem nimis amplecti, or, 
ëris, plerus sum, dép. Cic. Qui cour 
tise les Grecs, In Græcos ambitivsus 
(a, um). Cic. Être courtisé, Cols, 
pass. Quint. Celui qui courlise et 
celui qui est courtisé, Qui ambit et 
qui amôtlur. Gell. Ceux par qui le 
peuple a été le plus —, Ji a quibus 

vpulus marime ambitus est. Cic. 
| Fig. Courtiser les Muses, Cum 

usis commercium Où ralionem Àe- 
bêre, 60, es, bui, bitum. Cic. 

COURTOIS, o1s6, adj. 1° Civil, 

racioux, plein d'amabilite. Comis, m. 
… € D. Où Humanus, a, um (envers 
qn, erga aliquem). Cic. | 2° Arrangé 
0 manière à ne pouvoir blesser (ea 
arl. des armes). Præpilatus, a, uns. 

s. : Combat à armes courtoises, 
Ludicrum certamen. Lis. 

COURTOISEMENT, adv. Aves 
courtoisie. Comiter. Cic. Humane. Cie. 

COURTOLSIX, 8. f. 40 Civilité. 
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Comitas, atis, f. Cic. Iumanitas, f. 
Cic. |] 2° Bon office. Officium, 1i, n. Cic. 

COURTRA Y, v. do Belgique. ° Cor- 
teriacum ou Cortoriacum ou Cortra- 
eur, ti, n. 

COURU, ue, part. passé de courin 
{neul. et act.), Voy. ce v. || Adj. Re- 
cherche, qui est en vogue. Erpelilus, 
a, um. Cic. Apretitus. Cic. Ccleber, 
bris, bre. Cic. Celcbratus, a, um. 
Gell. : Marché très couru, Celebre et 
frequens emporium. Liv. Oracle très 
—, Celeberrimum oraculum. Cic. Ecri- 
vain très —, Seriplor celebralissimus. 
Gel. Antoine élait fort —, Antonius 
marime erpelebatur (de exrpeli, or, 
ris, petilus sum, pass.). Cic. 

{. COUSIN, ne, s. masc. et lém. 
do En gén. Toute porsonne qui est issus 
on qui descend soit do l'oncle sait de 
la tanto : Cousin, Consobrinus, 1, m. 
Cie. Cousine, Consobrina, æ, f. Cic. 
Nep. || 2° Enfant de l'oncle maternel 
on de la tante matornelle : Cousin 
(german), Consobrinus, i, m. Cic. 
Frater (tris) consobrinus (i), m. Dig. 
Cousine (germaine), Consobrina, 2, 
f. Dig. Soror (oris) consabrina (æ), f. 
Dig. ]| 3° Enfant de l'oncle patcrnel : 
Cousin (gerinan), Frater (trs) pe- 
truelis (is), m. Cic. Dig. el simpl. 
Patruels, is, m. Suel. Cousine (ger- 
maine), Soror (oris) patruelis (is), f. 
Dig. et simpl. Patruelis, is, [. Pers. 
l o Enfant de la tante paternelle : 

ousin (germain), Amitinus, , m. 
Dig. Cousine (germaine), Amilina, 
æ, f. Dig. || 6° Enfant d'un cousin 
crmain, d'une cousine germaino : 

ugin (issu de germain), Sobrinus, 
i, m. Ter. Cic. Cousine (issue de ger- 
main), Sobrina, æ, f. l'laut. Tac. 

2. Cousix, 5. m. Sorte do mou- 
cheron. Culer, licis, m. f'laut. Plan. 

COUSINAGE, 8. m. {° Parentcentre 
œusins. Cognatio, onis, f. Cic. || 2° 
L'onsomble des parents : Tout le cou- 
siuage, Tora (aus) cognatio{(onis), f. Cic. 

COUSSIN, 5. m. Sac rembourre 
pour s'appuyer : (En gén.) Puluinus, à, 
M. Cic. (Pour les stalues des dieux) 
Pulvinar, aris, n. Cic. 

COUSSINET,.S. m. 10 Petit coussin. 
Puluillus, i, m. Hor. Apul. || 2° Orne- 
ment du chapiteau ionique. Pulvinus, 
fi, om. Vitr. 

COUSU, os par psssé de counne, 
Voy. ce v. || Ad). 1° Discret, qui garde 
un secret : Tenir bourhe cousue (— 
garder le silence): Bouche —! (= 
silence), Voy.siLexce. || 2° Qui a une 
grande quantite de =: Cousu d or, Bene 
nummalus (a, um). Cie. — de detles, 
Ær. alieno obrutus. Cic. — de coups, 
Plurimis vulneribus concisus. Cic. 

COÛT, s. m. Ce que coûlo uno chose. 
Voy. Prix. 

COÛTANT, parl. prés. de codrTen, 
Voy: ce +. I Ad). w. : Livrer une 
esclave an prix Coltant (= qu'elle 
a coûlé), Servam tantidem emplam 
tradre. Ter. 

COUTEAU, 8. m. 1° Instrument 
our couper. Culler, tri, m. Cic.: 

elit couteau, Cultellus, {, m. Varr. 
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Hor. Plin. — de chasse, Culter vena- 
torius. l'etr. Suel. — de cuisine, Cul- 
ter coquinaris. Varr. — de boucher, 
Machæra lanionia. Suet. || 2° Poi- 
nard. Pugio, onis, m. Cic. : Tendre 
a gorge au couteau, Se fradère ju- 
ulandum. Cic. |} Pr. et fig. Mettre 
{à qqn) le couteau sur la gorge, (Ali- 
cujus) jugulum pelère. Quint. | Fig. 
11 m'abandonna ayant le couteau sur 
la gorge, Me sub cultro liquit. for. On 
me lient le — sur la gorge, Faucibus 
leneor. Plaut. |] 3° Anc. Courte epée. 
Machæra, z,f. Plaut. Sen. || Fig. Etre 
à couteaux tirés, aux — tirés, aux 
— avec Pompée, Caputali odio a Pom- 
peio dissidère, n. Cic. Ton maitre est 
à — lirés avec le mien, flerus tuus 
meo hero est inimicus capitalis. Plaut. 

COUTELAS, s. m. Sorts de sabre. 
Machæra, x, (. Suet. 

COUTELIER, 8. m. Marchand de 
couteaux, etc. Cultrarius, ii, m. Insc. 

COÛTER, v. n. 1° tre achete un 
certain prix. Constare, o. as, stiti, 
staturus, el moins souv. Slare, 0, as, 
steli, stalturus, n. Cic. Qaf. Emi, or, 
Eris, emptus sum, pass. Cic. Venire, 
eo, ts, iut et it, ifum, n. Cic. Exsse, 
sum, es, fui, n. Cic. Traducl. div. : 
Coùler cher, gros, Constare (et qof. 
Stare) magno. Plin.; un peu plus 
cher, aliquanto pluris. Suet.; plus 
cher, le plus cher (en pari. de deux), 
pluris. Cic. carius. Cic. Sen. ; le plus 
cher (eu dat de plus de deux), 
plurumo. Cic.; très cher, carissime. 
Sen.; autant, aussi cher que..…., tanti 
quanti … Cic.; tant, si Cher, lanti. 
Pl-j. (mieux que tanto. Plin.); 
moins, moins cher, le moins cher 
(en pari. de deux), minoris. Cic.; le 
moins, le moins cher (en parl. de 
plus de deux), minimo. l'laut.; peu, 
peu cher, peu de chose, parvo. Sen. : 
trés peu, très peu cher, très peu de 
chose, vilissime. Col. Que coûte, 
Combien — cet objet? Quanti constut 
ea res ? Suet. Coiubien a cuüté le r12? 
Peu de chose, Quanti oryza ewmpta 
est ? Parvo. Ilor. Combien cela coûte- 
t-il, au plus bas? Quanti (id) emi po- 
test minime? Plaut. Cuüter cent ta- 
lgats, Stare centum lalentis. Liu. Le 
sel coûlait un sextant, Serfante sal 
eraf. Liv, La livre — cent deniers, 
Libra denariis centum venibat Nep. 
ap. Pln. (Ce) fils me coûte son pe- 
sant d'or, Mihi auro contra constat 
filius. Plaut. Ne rien coûter à qqn, 
Alicui gralis stare. Cic. constare. Qu 
Ï| Impers. Il en coûla un peu plus 
à un autre pour une boisson à la 
rase, Alteri pluris aliquanto constitit 
absorptio rosaria. Suet. 1l en — 
cinq as pour ua livre, Prelium in 
libras (uerunt) asses quini., Plin. 
Coûte que coûle, ce qui esl indispen- 
sable ne — jamais trop cher, Quanti 
quanti, bene emutur quod necesse est. 
Cic. Acheter des pierreries — que 
—, Gemmas animosissime comparare. 
Suet.|| Traduct. div. Qui coûte un as. 
Uno asse venalis (m.f.,e, n.). Plin. 


Qui — cher, Carus, 8, um. Cic. Tout. 
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— cher, Omnia cara (runt). Pleut. 
Qui — plus cher, Carior (neut. ius). 
Cic. La maison lui a coûté moitié 
pins cher, Domum dimidio carius 
emut (parf. de emêre, 0, is, emplum, 
= il à acheté la maison...). Cic. 
Qui coûte très rher, Carissimus, 
a, um. Cic. Percarus. Ter. Qui ne — 
pes cher, Vilis, m. f., e, n. Cic. À 
{rois cents mines, elle ne — pas 
cher, Trecentis minis non cara est. 
Plaut. Les vivres ne coûtent pas cher, 
Annona prelium non habet. Cic. Qui 
coûte le moins cher, Valissimus, a, 
um. Cic. Qui ne — rien, Graluilus, 
Cic. Suet. || 2° Causer de la depense. 
Constare, o, as, stitt, staturus, D. Sen. 
: La faim coûte peu, la délicatesse — 
cher. Parvo constat fames, magno fas- 
tidium. Sen. Coùûter plus cher, moins 
cher, si cher, etc., Voy. do. Cités 
qui nous coûlent gros, Civifales quæ 
nobis sumplui onerique sun. Varr. 
Guerre qui coùta cher aux Romains, 
Bellum sumnptuosum Romanis. Liv. 
Sauwos, dunt le siège avait coûté 
1200 talents aux Athéniens, Samos, 
in quä oppugnandñ Athenienses mille 
et ducenta falenta consumpserant (de 
consumêre, 0, is, sumpium.). Nep. 
Combien cela lui a-t-il —7? Quid 
sumplüs in eam.rem insumpsit? Cic. 
Ne rien coûter, Nullo impcndio con- 
stare. Plin. Notre arrivée n'a rien 
coùlé du tout à personne, Adventus 
noster nentini ne minimo quidem sump- 
fui fuit. Cic. Mon commandement ne 
m'a absolument rien —, Omnino nul 
lus in imperio meo sumplus factus est. 
Cic. Epuisé par les frais que coùlè- 
rent les travaux, Erhaustus operum 
impensis. Suet. || Impers. Il leur en 
coùla cher pour le déjeuner, Afa- 
gum sumplum in prandiuni fecerunt. 
Cic. 1] m'en a coûté cher pour ad- 
munistrer les hiens, Magnà mercede 
res tuas colui. Sen. Sans qu'il en cuñte 
rien, Nullà impensä. Cic. Sine im- 
penxä. Cie. Sine impenidio. Cic. || 3° 
Fig. Être cause d'une perte, d'une dou- 
lour, d'une fatigue. Constare, 0, as, 
stti, staturus, n. Cæs. Stare, 0, as, 
steti, staturus, n. Liv. = Coûler tant, 
si cher, ele. Voy. 4°. Aucun Néau ne 
coùta plus cher au genre human, 
Nulla pestis humano generi pluris 
stelit. Sen. Ce relard lui — cher, 
Magno ii ea cunctalio stetit. Liv. 
Sincérilé qui a coùté cher à son au- 
teur, Fides auclori suo magno impu- 
tata. Sen. Combat qui coilera cher, 
Magno detrimento certamen slatu- 
rum. Liv. Guerre qui coùta cher 
aux Romains, Bellum damnosum Ro- 
manis. Liv. [Celle| grande victuire 
— si peu, Tantulo impendio 1n- 
gens vicioria sfetit. Curt. Combien 
de pertes et combien de morts coùle 
la victoire | Quanto detrimento et get 
virorum morlc constat victoria ? Cæs. 
Ls fuite cuûla plus de monde à l'en- 
nemi, Plux Rosium fuga ubsumpsii 
de absumbre, o, is, sumptum, act}, 
iv. Le combat lui — 200 solilats, 
30 centurions, In eo prælio ducentos 
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milites desiderauit., Cæs. centuriones 
triginta amisit. Cæs. Voy. PERDRE. 
Cette victoire — bien du sang aux 
Carthaginois, Multo sanguine ea Pe- 
nus victoria sfetit. Liv. Qui coûle du 
gang, Cruentus, a, um. Sall. Jour- 
née qui coùta beaucoup de sang à..., 
Dies cruentissimus (et le dal.). Vell. 
Qui ne coûte pas de sang, Incruentus, 
a, um. Sull. Cuûter la vie à qqn, 
Alicui morte stare. Vell. mortem af- 
{ere fero, fers, atluli, allatum. Cic. 

rire coûte trop cber, s'il nous — 
l'honneur, Nimium ris&s prelium est, 
si probitatis impendio constat. Quint. 
Coûter des larmes à qqn, Alicui lacri- 
mas afferre. Cic. La culture de leurs 
champs leur a coûté tant de peine 
et de temps, {n agris colendis lan- 
tum operæ lemporisque consumpse- 
runt (de consumére, 0, is, sumplum). 
Cic. Quelle peine cela lui à —1 Quid 
laboris in eam rem insumpsit { Cic. || 
Impers. J'ai appris que cela élait 
vrai, et il m'en a coûte cher, Perdi- 
dici isla esse vera damno cum magno 
meo. Cæs. Si je n'y vais pas, il m'en 
coùle cher, Nisi eo venio, damnum 
(mihi) marimum est. Ter. Procurer 
ao roi une gloire immortelle sans 
qu'il lui en — beaucoup, Regi parvo 
impendio immortalitalem famæ dare. 
Curt. Il t'en coûtera cher, [Maud 
impunre feres (= tu n'obhendras pas 
l'impunité). Ov. Sans qu'il vous en 
coùle de sang, Sine vesfro sanguine. 
Cæs. 1] m'en a coûté de grandes 
souffrances pour connaitre, farimo 
dolore cognoui.…. Cic. Cuùle que coûte, 
le pouvoir ne — jamais trop cher, 
Imperia pretio quolibet constant bene. 
Sen. Je veux que cela soit payé — que 
—, Hoc utique solui volo. Cic. — que 
mi par luus les moyens), Quoquo- 
modo. Cic Rétablir la concorde — 
que — (== par des moyens jusles 
ou injustes), Concordiam, per æqua, 
per imiqua, reconciliare. Liv. J'avoue- 
rai — que — (— quoi qu'il en doive 
arriver), Ulcunque casura res esf, fa- 
lebor. Cic. || 6° Fig. Donner de la 
peine, être difficile. Magni laboris esse. 
Cic. z C'est unc chose qui coùle 
beaucoup, Res operosa est. Cic. Rien 
ne — moins, ne — si peu, Nulla est 
tam facilis res. Ter. Chose qui me 
coùler1 peu à enseigner, Res non 
mai dificilis ad perdocendum. Cic. 
Îl en coûte pour (faire), Labor est (et 
l'iuf.). Plain. TH en — pour devenir 
éloquent, Eloquentia non gratuito con- 
tingut. Tac. | en — beaucoup pour 
(inf), Magnum est quoddaum onus, et 
siwpl. Magnum est (et l'inf.). Cic. 
[l'en — davantage pour (inf.), pour 
que…., Plus vperis est in 60, ut (et le 
suhj.). Sen. 11 ne lui en à pas coûté 
pour (inf.), Non fuit ei difficile (et 
naf.). Cic. Coœbien il m'en a — pour 
ne pas paraltre.…., Quantimihi consti- 
til. ne viderer.. Quint. Tant il t'on 
coûle pour ètre très éloquent! Tanti 
consial ut sis daiseriissimns/ Pl.-j. 1 
n'en a pas cuûlé beaucoup à ma pa 
resse, Non omnino ab inertil me& dis- 
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cessi. Pl.-ÿ. Sans qu'il en coûte, Sine 
labore. Cic. Sine uilo labore. Cic. Sans 
quil l'en —, Nullo labore tuo. Cic. 
en ne me coûtera (= je n'épar- 
gnerai pas ma eine). on operæ 
parcam (de parcère, 0, is, peperci, 
parsum et parcitum, n.). Cic. || B° 
Fig. Être l'ait à regret : Cela me coûte, 
Id mihi grave ou molestum est. Cic. Id 
ægre ou grauiler ou moleste fero (fers, 
tult, latum,ferre). Cic. Idægre ou gra- 
viter ou moleste patior gars passus 
sum, pali, dép.). Cic. Liv. Si cela ne 
Le — pas, Nisi (fibi) molestum est. Cic. 
Si tibi grave non est. Cic. Répondre 
sans qu'il en —, Non gravale respon- 
dère. Cic. J'ai fait cela sans qu'il m'en 
coutât, Il ne m'en a pas coûté de 
faire cela, Illud feci libens. Ter. Il 
ne m'en coùle pas de dire, Dicère 
non gravor (aris, atus sum, art, dép.). 
Cic. Il ne m'en — pas, Non me piget 
(guit ou gilum est, gëre, impers.). 
ic. 11 m'en — de dire, (Me) piget 
dicère. Sal. 11 en — à un homme 
discret de demander, Grave est ho- 
mini pudenti petËre. Cic. Il m'en a 
coùlé beaucoup de le congédier, Eum 
a me invifissimus dimisi. Cic. 
COUTEUX, evss, adj. 1° Qu'on 
achète cher. Carus, a, um. Cic. Pre- 
tivsus, Cic. : Très coûteux, Percarus. 
Ter. Qui est peu —, Vilis, m.f.,e, 
n. Cic. Chose peu coùleuse (= qu'on 
peat se procurer à bon marché), Res 
non magno parabilis (m. f., e, n.). 
Sen. Qui a été peu coûteux, Parvo 
paratus (a, um). Sen. N'étre pas —, 
Pretium non habëre. Cic. || 2° Qui oc- 
casionne de la depense. Sumptuosus, 
a, um. Liv. : Guerre coûteuse pour 
les Romains, Bellum sumptuosum No- 
manis. Liv. Être codleux pour qqa, 
ÀAlicui sumplur esse Ou sumptum af- 
ferre. Cic. N'être pas du tout —, Ne 
minimo quidem sumplui esse. Cic. 
Repas —, Profusæ epulæ. Cic. Temple 
dont la construcliun a été coûteuse, 
Edes profuse erstrucia. Suet.|| 3° Fig. 
Ruineux. Damnosus, a, um. Liv. : 
Coûteur même pour les riches, Dam- 
nosus efiam divitibus. Liv. 
COUTIL, 8. ®. C. Toile. 
COUTRE, 5. m. Fer tranchant de la 
charrue. Culter, tri, m. Col. 
COUTUME, s. f. 10 Hahitude, ma- 
nièro ordinaire d'agir. Consuetudo, di- 
nis, f. Cic. Afos, oris, m. Cic. Insti- 
tulum, i, n. Cic.= La coutume bar- 
bare des sacrifices bumains, Barbara 
consueludo hominum immolandorum. 
Cic. — traditionnelle, — que nos 
pères nous ont transmise, Traditus 
a majoribus mos. Liu. Les us el cou- 
tumes, Nifus moresque. Liv. Entre 
autres —, Inter cetera sollennia. Liv. 
La coutume commence à s'étabhr, 
Consuetudo serpére ac prodire cæpit. 
Cic. Passer en —, In consuetudinem 
venire. Cic. [Choses] qui sont passtes 
en —, Quæ in mores recepla sunt. 
Quint. Faire passer une ch. en —, 
Aliquid in morem perducëre. Cic. 
Prendre une — 


Consustudinem ad- 
sctectre. Cic. | avait pris la — 
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d'aller, Fecerat sidi morem eundi. 
Liv. Voy. S'accouruuen. Faire 


prendre une — à qqn, Aliquem in 


consueludinem adducëre. Nep. Voy. 
ACCOUTUMER. Faire prendre, Intro- 


duire une —, Consueludinem iniro- 
ducëre. Cic. Morem inducëre. Pl.-j, 
Reprendre les coutumes de ses pères, 
In mores patrios redire. Lio. Re- 
mcttre en vigueur une contame, Con- 
suetudinem repelre ou referre. Cic. 
revocare. Suet. Morem reducëre. Pl.-f. 
referre. Suet. Conserver une —, Res- 
ler fidèle à une —, Morem, Ccnsuetu- 
dinem tenëére Ou relinére Où servars. 
Cic. Filèle à ma —, Non oblitus con- 
sueludinis aîque insiituti mei. Cic. 
Suivre une —, Consuetudine uti. Cic. 
Suivre la —, Solhitum morem sequi, 


Sen. Perdre nne —, Renoncer à une 


—, À consuetudine disced®re. Cic 
reccdëre. Cic. desciscëre. Plin. Nous 
avons perdu complètement celle —, 
Hanc consueludinem penilus amisi- 
mus. Cic. Laisser perdre nne —, 
Obscurare consuetudinem. Cic. Avoir 
— de... Solére, eo, es, lilus sum, ou 
Assuevisse, vi, visii, on Consuevisse 


G l'inf.). Cic. 1] a — de se repentir, 


olet eum pænitére. Cic. Les hommes 
ont —, ou C'est une — parmi les’ 
hommes, ou C'est la —, C'est une 
— des hommes, de, que .…, Mos 
est hominum, ut (et le subj.). Cic. 
C'est une — des Siciliens, des pré- 
teurs, des Germains, des Grecs, des 
Gaulois, de nos ancètres, des avocats, 
des Romains, de.…., que, Est con- 
sueludo Siculorum, ut (et Îe sub;.). 
Cic. Prætorum consuetudo Azc est, ul 
Let le suhj.). Cic. Ea est consuetudo 
apud Germanos, ut (et le subj.). C=s, 
Moris est Græcorum, ut (el le sabj.). 
Cic. Est hoc gallicæ consuetudinis, uf 
{et le subj.). Cæs. Est hoc in more 
osifum instifuioque majorum, ul et 
e Subj.). Cie. Mos est actoribus (et 
l'iuf.). Quint. Moris est Romanorum 
qet l'inf.). Quint. Ce n'est pas ma — 
e …, que …, Non est meæ con- 
sueludinis (el l'inf.). Cic. C'est notre 
— que les fils ne se baisnent pas 
avec, Nostro more fit non lavantur 
cum... Cic. C'est une — tradition- 
nelle de l'Académie que. fic mos 
est patrius Academiæ (et l'inf.). Cic. 
Je vois que c'est une vieille — qu 
.…, Inielligo inveterasse ut (et Île 
snb}.). Cic. De là la — de.…, Tra- 
ditum inde, ut (et le suhj.). Liv. La 
— est d'agir ainsi, dos est ila fa- 
ciendi. Cic. facëre. Quint. Comme il 
avait — de faire, Ut instituerat fa- 
cère. Cæs. On a — de …, Sollmna 
est (et l'inf.). Hor. Suet. Geil. Comme 
on à — de dire, Quod dici solet. Ter. 
Mot qu'on a — de dire, Verbum quod 
vulgo dict solet. Ter. Voilà ce qu'on 
a — de dire, Illa dici solent. Cic. 
C'est ma —., [ta ego soleo. Plaut. Sie 
soleu. Ter. Telle est ma —, Sic «s- 
suevi. Cic. Être la — des gens de 
bien, de la plupart des gens, de nos 
pères, Esse in consueludine bonorum. 
ic. in more plurimorum. Quint. in 
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patriis moribus. Cic. C'est uns — qui 
règae en Egypte, In Ægypto hic mos 
grave. Plin. D'après la —, Selon 
a —, Suivant la —, Comme c'esl ls 
—, Comme on a — de faire, Ut est 
consuelwio. Cie. Ut mos est. Cic. 
Quint. Quemadmodum mos est. Quint. 
Ut moris est. Quint. Ut solet. Cic. 
De more. Pl-j. Suet. More institulo- 
ue omnium. Cic. Selon une — bar- 
Pare, Quädam barbarä consuetudine. 
Css. Selon ma —,Commec'est ma —, 
Comme j'ai — de faire, Ex consuetu- 
dine mea. Cæs. Sall. Consuetudine meä. 
Cæs. Pro meä consueludine. Cic. Selon 
notre —, Nostro more. Cic. Ad nos- 
{ram consueludinem. Nep. Selon ta, sa, 
leur —, Ut soles. Ter. Ut solet. Ter. 
Ut solent. Plaut. Selon la — des 
amis, des rois, des barbares, de la 
lupart des hommes, des esclaves, 
ke Dos ancêtres, des Perses, Ut mos 
amicorum est. Cic. Ut mos est regibus. 
Cic. Ut barbarorum consueludo est. 
Hirt. Sicut plerisque mos est. Quint. 
Ut servi solent. Plaut. More instilu- 
foque majorum. Cic. Ex more Per- 
sarum. Nep. Suivant la — des Asia- 
liques, de Sylla, Asiatico more. Cic. 
Sullano more, Cic. Discuter selon la 
— des Grecs, Ad Græcorum consuelu- 
dinen disputare. Cic. Prononcer selon 
la — des comiques, Ad comicum 
morem pronuniiare. Quint. Plus que 
de —, Magis solito. Liv. Super soh- 
tum. Sem. Un sommeil plus profond 
que de —, Artior, quam solebai, 
somnus. Cic. Les muses sont plus 
longlemps muetles que de —, Si- 
lent diutius Musæ quam solebant. Cic. 
Cnntre la —, Confra consueludinem 
ou morem. Cic. Præter consuetudi- 
nem. Cic. Être contre la —, À con- 
suetudine abhorrère. Quint. || 4° Legis- 
lation établie par l'usage. Bfos, oris, 
m. Cic. fhuint. : Obéir à la coutume 
et à la loi, Afori legique parère. Cic. Le 
droit est dans les luis écrites ou 
daas les coulumes, Consfat jus auf 
seriplo aut moribus. Quint. || 8° Sorte 
d'impôt. Vectigal, alis, 0. Cic. 
COUTUMIER, lÈRE, adj. 1° Aœou- 
tums à : Je suis coutumier du fait, 
Ita ego soleo. Plaut. Voy. accouTuu#. 
H 2° Habituel. Voy. ce m. || 8° Qui 
appartient à la législation nommee 
œoutume. Translaticius, a, um. Sue, 
COUTURE, s. f. 1° Action on Ma- 
nière de coudre. Se tourne par un 
v. = Faire la couture de qq. ch., 
Aliquid suëre, 0, is, ui, utum, act. 
Cic. comsugre, act. Juu. flig. Faire 
bien la —, Être habile dans la —, 
Optime suère. Lucil. || 2° Assemblage 
fait à l'aiguille. Sutura, æ, f. Liv. : 
Les eoutures, Suta, orum, n. pl. 
Virg. Qui a des —, Sutilis, m. f., 
e, 3. Plin. {| Fig. Baltre 4 plate cou- 
tare (— complètement), Funditus 
vincére. Cic. |] 3° Sorte de cicatrice. 
Cicatrir, icis, f. Cels. 
COUTURE, te, adj. Qui a des clca- 
trices. l'icatricosus, a, um. Plaut, Sen. 
COUTURIEN, ÈRE, $. masc. et 
fém. Celui, Celle qui ooud des rôte- 
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ments. Vestifer, ficis ou Veslificus, 
i, masc. Irsc. Vestifca, z, fém. Inac. 

COUVAIN, s. m. Œufs d'insectes. 
Fetus, üs, m. Col. 

COUVAISON, s. f. Temps où cou- 
vent les poules, etc. Incubatio, onis, 
f. Plin. Incubitus, üs, m. Plin. 

COUVÉE, 5. f. 1° Tous les œufs 
qu'un oiseau couve en même temps = 

Îles cassent leur couvte, Sua ova 
comminuurt. Col. Le nombre des œufs 
à la —, Numerus ovorum quæ subji- 
ciunfur, Col. On doit mettre quinze 
œufs à la —, Quindecim ova subjici 
debent. Col. Que les petits d’une même 
— ne soient jamais séparés, Pulli, 
quemadmodum exclusi sunt, nunquam 
separentur. Col. 1ls donnent plus de 
couvées, Plures educant fetus. Col. || 
2 Tous les petits éclos. Pulliiies, er, 
f. Varr. Col. Pulli, orum, m. pl. Col. 

COUVENT, 8. m. 1° Monastère. 
Monasterium, ii, n. Sid. Îlier. Cœno- 
bium, ii, n. Hier. || 2° Toutes les per- 
sonnes d'un même monastère. (Les 
religieux) Monaïontes, ium, m. pl. 
C.. Th. Voy. moing. (Les religieuses) 
Aonastriæ, arum, f, pl. C.-Just. 

COUVER, v. act. 4° Se tenir sur 
les œufs pour les faire eclore : Couver 
des œufs, Ova incubare, 0, as, bui 
et rar. baui, bitum et rar. batum 
fac). Varr. Plin. Petr, Ovis incu- 

are (neut.). Col. In ovis sedëre, eo, 
es, sedi, sessum (neut.). Plin. — des 
œufs étrangers, Fetibus alienigenis 
incubare. Col. Aliena ova excludère, 
0, is, clusi, clusum (— faire éclore). 
Varr. Donaer 4 des poules des œufs 
à —, Ova gallinis incubanda subji- 
cére, el simpl. Ova gallinis subjicère. 
Plin. supponère: Cic. Œufs convés, 
Ova incubita. Plin. || Absol. Couver, 
Incubare, n. Col. Plin. Incubitare, 5. 
parf. ni sup., u. Col. = Pour que la 
mère qui couve ne soil pas releaue 
plus longtemps, Ne incubans diutius 
detineatur. Col. || 2° Fig. Entretenir 
ou Proparer sourdement. Coguëre, o, 
ts, cori, coctum, acl. Liv. Conco- 
quêre, act. Liv. Fouëre, 60, es, foui, 
fotum, act. Plaut. : Couver des pro- 
jets clandestins, Clandestina cunsilia 
concoquère. Liv. Consilia secreio co- 
uëre. Liv. — sa colère, sa jalunsie, 

oquêre ras. Cic. invidiam. Stat, — 
qq. ch. dans son sein, Aliquid in 
peciore auo fovère. Plaut. || 3° Oqf. 
Fig. Porter en soi le germe d'un mal. 
: Couver une maladie, Morbi initium 
senlire, 10, 18, sensi, smsum., Cels. 

Cela) annonce qu'on couve une ma- 
adis, (Jd) morbum futurum esse de- 
nuntiat. Cels. corpus integrum non 
esm lestatur. Cels. On — une ma- 
ladie, Morbus subest. Cels. Ce péril 
que — la république, IToc periculum 
quod conceplum respublica parturil 
(de parturire, io, rar. ui où di, #8. 
sup.). Cic. || 6° Fig. Regarder avec 
complaisance. {ncubare (voy. 1°), neut. 
Virg. : Couver son or, ses richesses, 
Incubare auro, diviltis {au dat.). 
Virg. || 6° Fig. Ovnvoiter. Incubarse 
(roy. 1°), neut. Cie. = 1 comvail des 
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yeux cet argent, Jili pecunis 13e 
atque animo incubabat. Cic. Voy. 
CONYOTTER. 

Couven, v. neut. 4° Fig. S'ontre- 
tenir ou Se preparer sourdement : Les 
feux qui cuuvent sous la terre, Jgnes 
operii lerris. Sen. Le feu couve, fgnis 
in abscondito flagrat (de flagrare, », 
avi, afum, n.). Len. La maladie —, 
Morbus subesi. Cels. L'orage —, Voy. 
Être iuuinenT. || % Fig. Étre pre- 
pare on cachelte. In occulto gliscère, 
et simpl. Gliscëre, o, is, 8. parf. ni 
sup., n. Liv. Tumescëre, 0, is, tumui, 
s. sup.,n. Virg. Vell. Tumére, eo, es, 
mui, S. sup. 0. Ov. Pl.-j. : Guerre 
qui couva plusieurs années, Bellum 
aliquot per annos gliscens. Liv. Guerre 
qui couve depuis longtemps, Jam 
pridem lumescens bellum. Vell. [Aver- 
qu que des guerres couvent, Üperta 
bella tumescère. Virg. Des guerres 
—, Bella tument. Ov. Faire éclater le 
mécontealement qui convait, inv 
diam gliscentem accend®re. Liv. La co- 
lère cuuve dans les eaprits, Animi 
tument. Plj. 

Se cooven, v. pron. C. le précéd. 

COUVERCLE, s. m. Co qui sert à 
couvrir. Operculum, à, n. Cic. Cooper- 
culum, 0. Plin. Operimentum, n. Plin. 
3 Mettre des couvercles sur les Lon- 
neaut, Dolia operculare, 0, as, avi, 
atum. Col. operculis obturare. Vitr. 
Qui a un couvercie, Operculutus, 
a, um. Col. Fermer des amphores 
avec des couvercles d'argent, Sum- 
mas amphoras argenio operire, \o, is, 
perui, perlum. Nep. 

COUVERT, ERTE, part. passé de 
coovrin, Voy. ce v. {| Adj. 1° Dont 
la surface est caches; Fig. Plein de. 
Tectus, a, um. Cic. Coopertus. Cic. = 
Auimaurx couverts de plumes, d'uns 
peau épaisse, de poils, Animantes 
plumd obductæ, coriis tectæ, villis ves- 
titæ. Cic. Terre couverle de gazon, 
Terra gramine induta. Cic. Lieux 
couverts de broussailles, Loca obsita 
virgullis. Liv. Montagnes couvertes 
de furêls, Montes vesiiti et siluestres. 
Cic. Île couverte de palmiers, Insula 
palms frequentibus condita. Curt. Le 
milieu [du pays} est couvert de sable, 
Medra sunt arenis obducta. Mel. Mon- 
tagne couverte de neige, Afons nive 
obsessus, Liv. La terre était — de 
neige, el absol. était —, Nives omnia 
oppleverant. Liv. La terre est —, Sub 
nive terra latel. Ov. Le Nil tient 
l'Egypte — pendant tout l'été, Nilus 
Ægyplum lolä æsiate obrutam oppte- 
tamque tenet. Cic. Couvert de malpro- 
prelé, Squalore obsitus. Cic. Etre — 
de rouille, Rubigine squalere, eo, es, 
s. parf. ai sup.,n. Liu. Tableite con- 
verte de caractères grece, de lettres, 
Tabula litieris græcis confecta. Cic. 
Cera referta notis. Ov. Habit, Glaive 
couvert de sang, Vestis sanguine ma- 
dens. Cic. Gladius sanguine oblitus. 
Sall. Tout le pays était — d'ennemis, 
Omnia hostium plena erent. Liv. La 
Gaule est couverte de marchands, — 
de cilovens romains, Referta Gallia 
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megotiaforum est, plena civium Roma- 
norum. Cic. Couvert de crimes, Sce- 
leribus coopertus. Cic. — de honte et 
d'infamie, Dedecore et infamiä opertus. 
Cie. Les consuls sont couverts d'in- 
famie, Consules infamiä flagrant (de 
flagrare, 0, avi, atum, n.). Cic. Cou- 
vert de gloire, Gloriä cireumfluens. 
Cic. Il est — de gloire, In marimü 
glori& est. Cic. — de dettes, Ære 
elieno obrutus. Cic. Être — de dettes, 
Ære alino opprimi, or, ris, pressus 
sum, pass. Cic. || 2° Dont lo logement 
est en bon état de couverture; Fig. Qui 
est en lieu de sûreté. Voy. cLos 1°. 
D 9° Vélu. Vestitus, a, um. Cic. : Bien 
couvert (= bien mis), Bene vestitus. 
Cic. Un malade doit être bien — (= 
chaudement vêtu), Æger multä veste 
operiendus est (pass. de operire, 10, is, 
perui, pertum) Cels. || 4° Qui a sa 
œiffure sur sa tête: Êlre couvert, Ca- 
pite operto esse. Cic. Elles surtaient la 
tête couverte, Eribant capitibus oper- 
tis. Næv. || B° Qui abrite, qui couvre. 
Tectus, a, um. Hirt. : Allée couverte 
(= plantée d'arbres), Porticus, üs, [. 
Cic. Chemin couvert (t. d'art mili- 
taire), Tectus cuniculus. Hirt. Piscine 
couverte, Piscina contecta. Suet. Voi- 
ture —, Constratum vehiculum. Curt. 
Lilière —, Operta lectica. Cic. Char 
couvert (avec une lente demi-circu- 
laire), Arcuatus currus. Cic. Navire 
ourvu d'un pont), Navis 
constrata. Cæs. tecta. C»s. Liv. in- 
strata. Cæs. Fosse couverte, Czca 
fossa. Col. || 6° Ombragè. Opacus, a, 
um. Cie. Umbrosus. Cic. : Lieu cou- 
vert, Locus umbrosus. Cic. || 7° Rem- 
pli de forêts = Pays couvert, Voy. 
Boisé. || 8° Obscurci par les nuages, 
Nebulosus, a, um. Cic. Nubilus. Cels. 
Plin. = Temps couvert, Czlum nebu- 
losum. Cic. Par un temps —, Nubilo 
cæzlo. Sen. || 9° Pr. et Ag. Que l'on 
dissimule. Tectus, a, um. Cic. Occultus. 
Cic. Reconditus. Cic. Obscurus. Cic. 
: Palissade couverte, Czcum vallum. 
Czs. Embüches couvertes, Occuliæ 
insidiæ. Cic. Passion couverte, Cupi- 
ditas occulta ou tecta. Cic. Amour 
couvert, Dissimulatus amor. Ov. 
Haines couvertes, Obseuræ simul- 
tates. Cic. Tenir ses fautes —, Er- 
rata obtegère, 0, is, teri, fectum. 
Plaut. || 10° Qui cacho un autre sens 
que celui qui se presonte d'abord. Tec- 
fus, a, um. Cic. = Toute la conver- 
sation est à mots couverts, Totus est 
sermo verbis fectus. Cic. Écrire à mots 
—, Tectis verbis scrib®re. Cic. Parler 
à mots —, Sermone tecto dicëre. Ou. 
Altaquer qqn à mots — et Qi ora- 


ticnibus uliquem petëre. Suet. || 11° Qui 
cache ses penseos, dissimule : Couvert, 
Clos et —, Tectus, a, um. Cic. Occul- 
tus. Cic. Obscurus. Cic. Hommes cou- 
verls, Homines occulti. Liv. Cuuvert 
dans 3a conduite. Obscurus in agendo. 
Cic. Nous pouvons nous tenir clos et 
couverts, lecti esse possumus. Cic. || 
120 En parl. de la voix. Peu distinct, 
sourd : Voix couverte, Obscurior voz. 
Quint. La voix devient —, Vox obscura- 
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tur. Quint. || 130 En parl. du vin. 
Chargé en couleur. Voy. chanaé 2e. 
Couvenr, 8. m. 1° Logement, asile. 
Fabitatio, onis, . Dig. Tectum, à, n. 
Cæs. = Le vivre et le couvert, (En 
parl. des hommes) Cibaria (orum, n. 
pl.) et habitatio (onis, f.). Dig. (En 
pari. des animaux) Pastus (üs, 1.) 
et latibula (orum, n. pl.). Cic. Donaer 
le — à qqn, Aliquem recipére in 
tectum. Plaut. recipére tecto. Cæs, 
11.29 Pr. et fg. Abri. Voy. ce æ. 
z À couvert, Voy. À l'asni, loc. adv. 1e 
et 20. || À couvert de, Voy. À l'ann 
de, loc. prép. 1° et 2°. || 3° Ombrage. 
Umbracula, orum, n. pl. Varr. Cic. 
11 $° Enveloppe. Involucrum, i, n. Cic. 
s: Je l'enverrai une lelire sous le cou- 
vert de qqn, * Litteras alicui adscriplas 
ad te mutam. || Fig. Sous le couvert 
de l'amitié, d'une alliance, Per simu- 
lalionem amicitiæ. Cic. Sub umbrä 
fœderis. Liv. || 6° Ce dont on couvre 
une table avant de servir. * Mensæ su- 
peller (gén. lectilis), . || 6° Usten- 
siles qu'on mot à la place de chaque 
convlve. * Cenæ instrumentum (ÿ), n. : 
Meltre le couvert, Mensam insiruëre, 
Varg. Cenam apparare. Ter. Üler le —, 
Mensam auferre. Plaut. toll£re. Cic. 
Mellre un — pour qqn, * Cerx instru- 
meufum alicui apponëre : Le nombre 
des couverts (— des convives), Con- 
vivarum numerus. Varr. ap. Gell. || 
70 La cuiller et la fourchotle ensemble. 
C. COILLER ot FOURCHETTE, 
COUVERTURE, S. f. 1° Tout ce 
qui sert à couvrir. Tegumentum ou 
egmentum, 1, D. Cic. Tegimentum, 
n. Cæs. Tegmen, minis, n. Cic. Cæs. 
Tegimen, u. Cie. Tegumen, n. Liv. 
Cot. Operimentum, i, n. Cato = Mellre 
une couverture Sur qq. ch., Voy. 
couvrir. || 2° Pièce d'oloffe pour cou- 
vrir un lit. Stragulum, i, n. Cic. Stra- 
gula (æ) ueshs (is), [. Cie. Stratum, 
ï, n. Lr. Suet. : Élendre une couver- 
ture sur un lil, Lectum sternère, 0, 
is, stravi, stratum. Cic. Sortir pré- 
cipilamment de dessous ses couver- 
tures, Proripère se e strato. Suet. 
Mettre plusieurs — sur un malade 
Ægrum multà veste operire. Cels. i 
8° Pièce d'etoffe pour couvrir un anl- 
mal. Operimentum, 1, n. Sall. Stra- 
gulum, n. Plin. Alart. || € Surface 
exterieure d'un toit. Tegulum, 1, n. 
l'lin. z Jlutte dont la couverture est 
en chaume, Casa stramentis tecte. 
Cæs. || 6° Fig. Pretexte. Voy. ce m. 
COUVEUSE, 5. f. Poules (ou autre 
femelle d'oiscau) qui couve. Matrixz 
{icis) ircubans (antis), f. Col. : Une 
seule couvense suffit pour qninze 
œufs de faisan, Quindecim phasia- 
nina ova nutriz una cooperit. Pal. 
Elles sont meilleures couveuses, 
Melius excludunt pullos. Col. Exrclu- 
dendis ovis utiliores sunt. Col. Voy. 
CODVER. 
COUVRE-CHEF, 8. m. Bonnet, 
chapoau. Voy. ces m. 
COUVRE-FEU, 3. m. Heure d'é- 
{indre les lumièros. * Exstinguendi lu- 
minis Aora (a), f. = Après le couvre- 


ductum, act. Cæs. 
stravi, strafum, act. Cic. Consternère, 
act. Varr. (Abriler) Protegère, 0, is, 
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fea (— après l'heure du coucher), 
Concubt& nocte. Cic. 


COUVRE-PIED, s. m. Sorte de 


couverture. Stragulum, ï, 0. Cic. 


COUVREUR, 3. m. Ouvrier qui cou- 


vre les maisons. Tegularius, ii, m. Inse, 


COUVRIR, v. act. 1° Cacher ou üa- 


rantir en mettant qq. ch. dessus; être 
mis dessus pour cacher ou pour ga- 
ranlir. (En gén.) Tegëre, 0, is, texi, 
fectum, act. Cic. Contegrre, act. Cic. 
Obtegrre, act. Cic. Integëre, act. Czs. 
Operire, io, is, perui, pertum, act. 
Cic. Cooperire, act. Cic. Adoperire, 
act. Liv. (Enfouir) Obruëre, o, is, ui, 
utum (uifurus), act. Cic. (Enduire) 
Inducëre, o, is, duri, ductum, act, 
Plaut. Plir. Oblinére, o, is, leu, 
Flum, act. Cic. fllinére, act Liv. 
(Voiler) 

Cic. 

0, is, volvi, volulum, act. Cic. Invol- 
uêre, acl. Cæs. (Vélir) Vestire, io, 
is, ivi et ii, itum, act. Cic. Amicire, 
10, ts, icui et tri, icfum, act. Plaut. 


Velare, o, as, avi, atum, act. 
els. (Envelopper) Obvolvrre, 


Induÿre, o, is, ui, utum, act. Cic. 


(Fermer avec un couvercle) Opercu- 
lare, 0, as, avi, atum, acl. 
monter d'une toilure) Consternère, 
o, is, stravi, stratum, act. Cæs. Col. 


ol. :Sur- 


Pertegère, 0, is, leri, tectum, act 
Plaut. (Garnir) Inducère, o, is, dun, 
Sternëre, 0, ts, 


texi, leclum, act. Cæzs. Supertegëre, 
act. Col. (Ombrager) Opacare, 0, as, 


avt, atum, act. Cic. Adumbrare, act. 


Col. inumbrare, act. Pl.-j. : Couvrir 
un cadavre de son manleau, Corpus 
suo pallio tegère. Cie. Le tertre, qui 
avait couvert son corps, Tumulus, 
qui ejus corpus contererat. Cic. Le 
cadavre fut — d'une couche de 
gazon, Cadauer leui czspite obrutum 
est. Suet. Couvrir les racines, Ra- 
dices cooperire. Plin. — la semence 
(de terre), Semen occæcare, 0, as. avi, 
alum,. Cic. — de terre les jeunes 
pousses, Germinationem lerrä accu- 
mulare. Plin, — d'or les stalaes, 
Statuas auro integre. Plin. — d'or 
un plafond, Tecto (au dat.) aurum 
ilinère, Sen. — un navire d'une 
couche de bitume, Bifumine navern 
iinère. Curt. — de poix les jam- 
bages des portes, Posfes pice indu- 
cére. Plaut. — un mur d'une couche 
de cire, Parieti ceram inducëre. Plin. 
Se — les joues de céruse, Cerussä 
mälas oblinère. Plaut. Se — la bou- 
cbe, la gorge, Obtegëre os. Cels. Velare 
(ouces. Cels. Un malade doit ètre 
ien couvert, Æger mullä vesle ope- 
riendus est. Cels. Bien couvrir les 
malades, Ægros veste obru’re. Plin. 
— qqn de laine, Alicui lanam impo- 
nêre, 0, is, posui, positum. Plin. [ls 
couvrent leur main gaucbe de leur 
siyun, Sinistres sagis  involount. 
Czs. Se couvrir la tête, Capul ope- 
rire. Plaut. La lête couverte, Cavile 
operto (à l'abl. abs.). Cic. adoperto. 
Liv. Se couvrir la tète d'an voile, 
Caput ebvoluëre. Cie. Œil couvert 
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d'an bandeau, Alligetus oculus. Cic. 
Les bandelelles dont on se couvre 
les jambes, Fascie quibus crura ves- 
tiuntur. Quint. Couvert d'une peau 
de bèle sauvage, Feræ pelle con- 
tectus. Suet, — d'un pelil manteau, 
Tegillo amictus ou lectus. Plaut. — 
d'une robe dorée, Pallä inauratà in- 
dutus. Cic. Couvrir qqn d'un man- 
teau, Alicui pallium injicère (io, is, 
Jeci, jectum). Cic. — des vases (= ÿ 
mellre un couvercle), Vasa opercu- 
lare. Col. — d'une plaque d'argent 
l'orifice d'une amphore, Summam am- 
phoram argento operire. Nep. — (d'un 
toit) un temple, une maisun de cam- 
pagne, Ædem tegëre. Liv. Villam per- 
tegëre. Plaut. — des bulles avec des 
carapaces de torlues, Casas tesiu- 
dinum superficie tegëre. Plin, — de 
chaume une élable, Consternère sla- 
bulum culmis. Col. lluite couverte de 
elaume, Casa stramenio tecta. Czs. 
contecta stramine. Ov. Voilure — de 
eaux, Vehiculum pellibus contectum. 
Eurt. Couvrir les Lours avec du cuir, 
Turres coriis intrg're. Cæs. — un 
bouclier de peau, Scutum pelle indu- 
re. Cxs. — des briques avec des 
eaux, Jnducëre coria super lateres. 
s. — des hits de peaut de buucs, 
Lectos pelliculis Aædinis sternëre. Cic. 
— les lits de la salle à maager, Tri- 
clinium consternëre. Varr, — de hri- 
ques un plancher, Contabulationem 
lateribus consterntre. Czs. — d'un 
cailloutage le sol des rues, Vias si- 
lice sternëre. Liv. — le sol de paille, 
Solum paleis substernëre. Varr. — 
des vases d'un amas de feuillage, 
Vasa congestu frondium supertegëre. 
Col. Tente couverte de lierre, Tabcr- 
aaculum protectum hederä. Czs. Cou- 
vrir de voiles le forum, Forum uelis 
inumôrare. Pl.-j. — les ruches avec 
des branchages, Adumbrare alvearia 
(rondiut. Col. Un platane pour — ce 
jeu, Platanus ad opacandum hunc lo- 
eum. Cic. |} 2° Proteger par l'inter- 
position de qq. ch., dofendre contre, 
grrr de. Tegre vu Protegëre ou 
legère (voy. 1e), act. Liv. Tueri, 
cor, éris, fuilus sum, dép. (ace.). Cæs. 
Tulari, or, aris, afus sum, dép. (acc.). 
Liv. Afuntre, io, is, ivi el si, itum, 
act. Tac. : Couvrir qqn de son bou- 
clier, Aliquem protegïre sculo. Czs. 
clipeo. Curt. Se — Îa tèle de son 
bouclier, Caput scuto contegère. [irt. 
Se — le dos de son bouclier, Scutum 
rejicère, 10, is, jeci, jectum (= placer 
son bouclier par derrière). Cic. fl 
convrait les radeaux de parapels, 
Rales pluteis protegebat. Cæs. La na- 
lure a couvert l'Italie par le rempart 
des Alpes, Alpibus Italiam muniil 
aafura. Cic. Couvrir son front par 
an relranchemeot, ses flaacs par des 
abatis d'arbres, Frontem vallo, la- 
tera concædibus munire, Tac. — les 
derrières de l'armée par une forle 
arrière-garde, Ullimum agmen validä 
manu cingère, 0, is, cinri, cinc{um. 
Curt. — sà cavalerie, Equites tegëre. 
Liv, — son camp, Castra tueri. Cæs. 
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— l'arrière-garde, Novissimis præsidio 
esse. Ces. Pour — le pays, Ad præ- 
sidium regionis. Liv. — la retraile de 
nos soldals, Tuliorem nostris recep- 
tum dare. Cæs. La nature, au moyen 
de l'écorce, couvre les arbres du 
froid et de la chaleur, Natura arbores 
cortice a frigoribus et calore futatur. 
Plin. Couvrir du soleil, Protegëre con- 
tra solem. Plin. — son territoire des 
brigaudages, Fines suos a latrociniis 
tueri. Cæs. || 3° Fairo disparaitre sous 
uno grande quantits de, remplir toute 
la surface de; Fig. Charger de, com- 
bler de. Copertre, io, is, perui, per- 
tum, act. Cic. Contegëre, 0, is, lexi, 
tectum, act. Curl. Imnplére, eo, es, 
plevi, pletum, act. Cic. Opplére, acl. 
Cic. Liv. Replère, act. Liv. Complére, 
act, Sall. Erplëre, act. Cæs. Cumu- 
lare, 0, as, avi, atum, act. Liv. One- 
rare, act. Liv. : Couvrir lout de ca- 
davres, Omnia cadaveribus complère. 
Sall. consternÿre, 0, is, stravi, stra- 
tum. Sal. — les plaines de cadavres, 
Replëre campos sirage. Liv. J'ai cou- 
ver! de ce nom qualre tableltes. {sto 
normine ezplevi ceras quatuor. Plaut. 
Tablettes couvertes de caraclères 
grecs, Tabulæ litteris græcis con- 
fectæ. Cic. Couvrir la mer de ses 
flottes, Afare classibus ronsternère. 
Liv, adornare, o, as, av, atum. Cic. 
— les autels d'offrandes, Aras donis 
cumulare, Liv. — les tables de mets, 
Mensas dapibus erstruëre, o, is, siruri, 
structum. Cic. Corps couvert de traits, 
Corpus coopertum lelis. Cic. Couvrir 
qqn de coups (de lanières), Aliquem 
loris operire. Ter. — les murs de la- 
bleaux, Parieles tabulis vestire. Cic. 
Murs couverts de tentures, Parietes 
aulæis contecti. V.-Alaz. Le licrre 
avait couvert le tronc des arbres, 
HeJera stipiles contexerat. Curt. Des 
peupliers couvrent les rives, Pôpuli 
contegunt ripas. Curt. Les neiges 
avaient lout couvert, Nives omnia 
oppleverant. Liv. Tout est — de 
neige, Omnia nive oppleta (sunt). 
Liv. Qui est — de parfums, Un- 
guentis obliius. Cic. Être — de rouille 
el de moisissure, Situ ac rubigine 
squalère, eo,es, 8. parf. ni sup., 0. 
Quint. Tout le pays était — d'ennemis, 
Omnia hostium plena erant. Liv. Une 
longue lle d'émigrants couvrait les 
routes, Continens agmen migrantium 
impleveral vias. Liv. Les cohorles 
couvrent toute l'élendue de ce lieu, 
Cohortes locum explent, Czs. Le Nil 
couvre l'Egypte pendant tout l'été, 
Nilus Ægyptum tot& æstate obrulam 
oppletamque tenet (de ienère, eo, nui, 
fentum). Cic. Couvrir qq. cb. de 
ses ruines, Aliquid ruina premère, 
0, 18, pressi, gressume Plin, — les 
esprils de ténèbres, Mentes tenebris 
opplère. Cic. On le couvrait d'hon- 
neurs, Honoribus cumulabatur. Suet. 
Couvrir qqn d'outrages, de louanges, 
Aliquem onerare contumeliis. Cic. lau- 
dibus. Liv. — de honte, Jgnominiä 
afficère, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
Infamiä adspergère, 0, le, spersi, sper- 
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sum, act. Cic. Être couvert d'opprobre, 
Infamiä urgeri (pass. de urgère, eo, 
es, ursi, 8. sup.). Cic. — de bonte, 
d'infamie, Dedecore cumulalus. Cic, 
Tout est — d'infamie, Sunt omnia 
summo dedecore oblïta. Cic. Les con- 
suls sont couverts d'infamie, Consules 
infamiä flagrant (de flagrare, 0, avi, 
atum, n.). Cic. Couvert de crimes, 
Sceleribus coopertus. Cic. Il est — de 
delles, Fenoribus cooperlus est. Sail. 
ap. Gell. 11 Cut tellement — d'ap- 
plaudissements, Huic üita plausur 
est (impers. pass. de plaud”re, 0, is, 
plausi, plausum, n.). Cic. || 4° Sous- 
traire aux regards; Fig. Dissimuler, 
pallier. Tegëre, o, is, text, tectum, act 
Cic. Contegrre, act. Cic. Velare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Occuliare, act. 
Cic. Occulére, o, is, cului, cultum, act. 
Cic. Abdëre, 0, is, didi, difum, act 
Cic. Abscondëre, o, is, condi et rar. 
condidi, conditum, act. Cic. Operire, 
to, ts, perui, pertum, act. Tac. Coo- 
perire, act. Tac.=Couvrir [lelles] par- 
Les du corps, Corpuris partes contegïre 
ou abd're. Cic. Se — la téle d'un 
masque, Personam capiti adjicfre, io, 
is, jeci, jectum. Plin. Se — le visage 
d'ua mouchoir, Sudarium ante faciem 
oblend're, o, is, tendu, fentum. Suet. 
Uue meunbrane couvre les yeux, 
Membrana obtenditur oculis (au dat.). 
Plhin. Elles couvrent de fard leurs 
défauts physiques, Vifia corporis 
fuco occulunt. Plaut. Couvrir sa 
fuile, sa marche, Occultare fugam. 
Cæs. îler. Sen.-rh. Une brume avait 
couvert la lumière du jour, Ca- 
ligo diem occæcaverat (de occæcare, 
o, as, afum.). Liv. Les nuages cou- 
vrent le soleil, Nubes solem obum- 
brant (de obumbrare, o, avi, atum). 
Plin. Couvert d'un nuage épais, 
Aträ nube coopertus. Tac. Ciel — de 
auages, Cælum nubibus obscuratum 
(pass. de obseurare, 0, as, avi). Sall. 

a nuit ne peut couvrir les concilia- 
bules, Nox tenebris obscurare cætws 
non potest. Cic. — de lénèbres les 
choses les plus claires, Clarissimis 
rebus (au dal.) tenebras obducëre, 0, 
is, duri, ductum. Cic. Le caraclère 
est pour ainsi dire couvert de voiles, 
Quasi uelis (à l'abl.) obtenditur na- 
tura. Cic. Couvrir les malheurs do- 
mesliques d'un voile de tristesse, 
Domestica mala tristitiä operire. Tac. 
qq. cb. d'un mensonge, Aliquid 
mendacio tegëre. Cic. — ses (orlails, 
Flagitia occultare. Cic. — des fautes, 
Delicta comprimre, o, is, pressi, pres- 
sum. Cic. — ses déporlements d'une 
apparence de rigorisme, Contegéëre li- 
bidines supercilio. Cic. Nequitiam su- 
percilio protegére. Vell. — son ambi- 
tion du nom spécieux de triomphe, 
Triumphi nomine tegèëre atque velare 
cupiditalem suam. Cic. — la fraude 
de l'apparence du droit, Fraudi spe- 
ciem juris impon#re, 0, is, posui, posi- 
tum, Liv. — ses mœurs féroces du 
no@ d’un homiwe très savant, IIo- 
minis doctissimi nomen immanibus 
moribus (au dat.) pratend?re, o, is. 
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tendi, tentum. Cic. — des inimitiés 
d'un molif politique, Præfendÿre si- 
mullatibus (au dat.) causam parlium. 
Tac.ils couvrent leur faiblesse du nom 
de santé, Suæ imbecillualt sanitalis 
appellationem obtendunt. Quint. Cou- 
vrir un vice de noms bonorables, 
Vinium verbis decoris (à l'abl.) obvol- 
vëre, 0, is, volui, volutum. or. Elle 
couvre sa faute de ce nom, loc no- 
mine culpam prælexzil ji prælerère, 
0, terui, lerium). Virg. Couvrir 
la vérité, Verum abscondÿre. Cic. op- 
rimère, 0, is, pressi, pressum. Cic. 

Oÿ. DISSIMOLEN, PALLIER. |} 69 Ef- 
facer, fairo oublier (une faute}. Obte- 

€re, 0, is, leri, lectum, act. Cic. = 
Vices couverts par beaucoup de 
vertus, Vitia multis virtutibus ob- 
tecta. Cic. Voy. rrackn. |) 6° Empé- 
cher d'entendre (un son), dominer (un 
bruit.} Obscurare, 0, as, avi, altum, 
act. Quint. =: Couvrir la voix, Vocem 
obseurare. Quint. — (par des cris) 
la voix de qqn, Alicui obstrepère, 0, 
ês, pui. pitum, n. Liv. Les tambours 
eoavrirent le son de la lyre, Tym- 

na obstrepuere sono citharæ. Ov. {| 
Po Compenser (des frais), indemniser 
d'une depense) : Couvnir la dépense, 

umplum ersarcire, io, ts, s. parl., 
sartum. Ter. Impensam liberare, 0, 
es, avi, atum. Col. Dunner de quoi 
— la dépense, Pecuniam in sumptum 
dare. Ter. — les frais d'une guerre 
par une nouvelle expédition, Impen- 
sas belli alio bello reficre, to, is, feci, 
fectum. Just. |] 8° Aller au-dessus 
{d'une enchère) : Couvrir une en- 
chère, Prettum adjieïre, io, is, jeci. 
jectum. Dig. 1 couvrit l'enchère, Su- 
pra adjecit. Cic. 

Se coovain, v. 1° Réf. Mettre qq. 
ch. sur soi. Se tegëre (o, is, teri, tec- 
tum). Plaut. ou Se conteg#re (d'une 
ch.,re). Cic. Indufre, 0, is, ui, utum 
(d'une ch., rem). Cic. In‘lui, or, Fris, 
vfus sum, pass. (d'une ch., re). Cic. 
: Se couvnr d'un panier, Se corbe 
conteg#re. Cie. Se — d'un masque, 
Capite suo personam indu”re. Frontin. 
Qoi s'est couvert d'un masque, Personä 
indutus (a, um). Cic. |} 2° So vêtir de. 
Induëre, act. ou Indui, pass. (voy. to). 
Cic. Vestiri, ior, iris, tlus sum, pass. 
Cic. Amiciri, ior, iris, ic{us sum. 
pass. Cic. Operiri, ior, iris, perlus 
sum, pass. Liv. : Se couvrir d'une 
(unique, Tunicam induëre. Cic. Qui 
s'est cou vert d'un manteau, d'un voile, 
Pallio, Velo amictus (a, um). Cie. Qui 
s'est — d'une casaque, Sagulo oper- 
tus. Liv. || Absol. Se couvrir, Fn- 
dudre vestem. Suet. Indui veste. Ter. 
Se — légèrement, Leviter vestiri. 
Apul.] 3° Mettre sur sa tête (uns coif- 
fure). luduëre (voy 1°), act, Cæs. : Se 
couvrir d'un casque, Galeam induëre. 
Cæs. || Absol. Se couvrir, Caput ope- 
rire, 10, is, perui, perium. Plaut. S é- 
tant couvert, Capite operto (à l'abl. 
abs.). Cic. | 4° So protégor, ss dé- 
fondre, s'abriter. Se obtegëre (o, is, 
texi, fectum). Cic. Se tueri (eor, ëris, 
tuitus sum, dép.). Cic. Se tutari (or, 
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arts, afus sum, dép.). Liv. Se oceu- 
Ure (o, is, cului, cultum). Liv. Se 
occullare (0, as, avi, afum). Liv. Oc- 
culi, or, Eris, cullus sum, pass. Cic. 
2: Se couvrir d'un retranchement, 
Se munimento tutari. Liv. Se — d'ane 
forêt, Siluë sese occul®re. Liv. se oc- 
cultare. Liv. Se — d'une montaene, 
Se post montem occullare. Cæs. Elles 
se couvrent de l'ombre de leurs mu- 
railles, Parietum umbris occulantur. 
Cic. Se cauvrir de san bouclier contre 
les traits, Clipeum ad tela objicËre, io, 
ds, Jeci, jectum. Virg. Se — des 
armes de la prudence, Se armis pru- 
dentir fueri, Cic. Se — de votre 
grotecuon, de l'amitié des Romains, 

ubumbrä vestriaurulii tegi,pass. Liv. 
Sub umbré romanæ amicilis latère, 
eo, es, lui, 8. sup., n. Liv. Se — de 
l'autorité de qqo, de l'ombre d'un 
grand nom, In auctoritate alicujus 
delitescére, 0, is, litui, 8. sap., 0. 
Cic. Umbrä magni nominis delitescère. 
Quint. || 6e Se cacher saus (pr. et flg.). 
Tegi, or, Eris, lectus sum, pass. Cic. 
Oblendi, or, Eris, teutus sum, pass. 
Cic. Latëre, e0, es, fui, 8. sup., 0. 
Cic. = Les grenouilles ant coutume 
de se couvrir de sable, Ranz sulent 
arenû sese obruwre (o, is, ui, utum, 
uilurus). Cic. Le cœur humain se 
couvre de déguisements et de voiles, 
Stinulationum involucris tegitur el ve- 
lis obltenditur uniuscujusque natura. 
Cic. (Gagner les cœurs] en secouvrant 
du manteau de la vertu, Specie quä- 
dam virtulis assimulatæ. Cic. La 
guerre se couvre du nom de paix, 
ub nomine pacis bellum latet. Cie. 
|| 6° Disparaltre sous uno grande quan- 
tite de ; Se remplir on être rempli de; 
Se charger ou être chargo de. Se im- 
plère 1e0, es, plevi, pletitm). Cic. In- 
dui (voy. 1°), pass. PL.-j. Se indutre 
(voy. 19). Col. Se vestire Ko, is, ivi 
et ai, ifum). Cic. Virg. : Se couvrir 
du sang de qqn, Alicujus sanguine se 
implère. Cic. La statue se couvnit de 
sang, Simulacrum mullo sanguine ma- 
navil (de manare, 0, as, atum, n.). 
Cic. L'Egypte se couvrait de mois- 
sons, Ægyptus segetibus induebatur. 
Pl.-j. Les vignes se couvrent de 
rappes, Viles se induunt uvis. Col. 
Les vigues se — de feuilles, Se vites 
frondibus vestiunt. Cic. La terre se 
couvre de gazon, Vestit se gramine 
terra. Virg. Les arhres se couvrent 
d'écorce, Trunei cortice obducuntur 
{de obduci,or, Eris, ductus sum, pass.). 

ic. Arbores corticem mouent (de mo- 
vére, eo, movi, molum, act.). Col. Se 
couvrir de poils, Villis inhorrescëre, 
o,is, horrui, 3. sup., n. Plin. || Se 
couvrir d'opprobre, &e fagitiis dede- 
corare (0, as, avi, atum). Sail. [Faire 
qq- ch.] en se couvrant de honte, Cum 
sunmo probro. Ter. Se couvrir de 
gloire, Magnam laudem consequi, or, 
ris, secutus sum, dép. Cic. adipiser, 
or, ris, deptus sum, dép. Cic. Maxi- 
mam gloriam capère, 10, ts, cepi, cap- 
tum. Cic. || 7° Pron. Dovenir brouillé, 
s'obscurcir. Obscurari. or. arie, atus 
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sum, pass. Sall. Plin. : Le ciel se cou- 
vre, Nubilz subeunt (de subire, eo, is, 
toi et ii, ifum). Plin. Le ciel s'était 
couvert, Nebula cælum obscurabat. 
Sall. Ciel qui s'est —, Cælum nubi- 
bus obscuratum. Sall. Si le temps 
vient à se couvrir, Si cæperit nubi- 
lare (0, as, 8. parf. ni sup., 0.). 
Varr. Quand le ciel se couvrira, 
Ubi nubilabitur (pass.). Cato. 

CRABE, 8. m. Sorte de crustacé. 
Carabus, i, m. Plin. 

CRACUAT, 5. m. Salive que l'on 
crache. Sputum, 5, n. Cels. 

CRACHIEMENT, s. m. Action de 
cracher. Erscreatio, onis, f. Plin. =: 
Cracbement de sang, Sanguinis ez- 
screalio. Plin. Avoir un — de sang, 
Vay. cnacnen le sang. 

CRACHENR, v. 1° Act. Expectorer, 
rejeter hors de la bouche. Spuñre, 0, 
is, ui, utum, act. Virg. Érspuëre, 
act. Plin. Exscreare, 0, as, s. parf. ni 
sup., act. Cels. : Cracher de la terre, 
Terram spuère. Virg. — le sang, San- 
guinem erscreare. Cels. erspuëre. Plin. 
— souvent le sang, Sanguinem spu- 
lare, 0, as, S. parf. oi sup. Plaut. 
Faire — le sang, Sanguinem extun- 
dre, 0, is, tudi, tusum. Cels. — sa 
langue à la face du tyran, Linguam 
in 08 fyranni erspuëre. Plin. || Fig. 
De sa bouclie impure il à craché un 
discours cuunlre @oi, In me orationem 
er ore impurissimo evomuil (de evo- 
mêTe, 0, 18, itumi. Cic. Cracher l'ar- 
geat (= le resutuer), Pecuniam evo- 
mére. Cic. |} 20 Neut, Rejeter hors de 
la bouche la salive, oto. Spuëre et pl. 
souv. Erspuëre, 0, is, ui, uium, a. 
Plin. Despuëre, 0, is, s. parf. ni sup., 
a. Liv. Conspufre, 0, is, 3. parf., 
ufum, n. Petr. Screare, 0, as, 8. part. 
ni sup., 0. Plaut. Ezrscreare, n. Ov. 
Suet. Sputum edfre, 0, is, didi, di- 
tum. Cels. 2: Cracher dans la mer, 
In mare exzspuÿre. Plin. — dans son 
sera (pour apaiser les dieux), {n si- 
num spuêre. Plin. În sinum suum con- 
spuère. l'etr. — sur qqn, Aliquem con- 
spuëre (act.). Petr. — sur 6es voisins, 
Prorimos Aumore oris spargère, 0, is, 
sparsi, sparsum. Quant. — à la face, 
au visage, au nez de qqn, Alicui ia 
frontem mediam inspure, 0, is, ui, 8. 
sup.,n. Sen. Alicuus in faciem salivam 
inspuŸre. Sen. Alicujus os spulo re- 
spergère, 0, is, spersi, spersum. V.- 
Mar. — sur les yeux des bêtes de 
somme, Ânspuëre jumeniorum oculis 
(au dat.). Plin. || Fig. Cracher sur 
qgn (=l'insuller), Aliquem conspu#rs. 
Plaut. consputare, 0, as, 8. parf., 
atum.Cic. — sur une ch. (= la dédai- 
gaer), Rem despu®re. Plaut. Sen. 

CRACUEUR,S. m. Celui qui crathe 
souvont. Sputator ou Screator, oris, 
m. Plaut. 

CRACHOTER, v. & Cracher SOU 
vont. Sputare, 0, as, s. parf. ni sup., 
2. Plaut. Voy. caacHER. 

CRAIE, 5. f. Carbonate de chaux 
Creta, æ, f. Cie. Plin. : Abondant en 
craie, Crelosus, a, um. Varr. Üv. 
Nélangé de —, Cretaceus. Plin. Blan- 
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ebi avec de la —, Crefatus. Cic. 
Carrière de —, Crelifodina, æ, f. 
Dig. Magasin de —, Cretaris, æ, f. 
Vaerr. 


CRAINDARE, v. act et neul. 1° 
Act. Redouter une personns ou une 
chose. (Redouter un mal imminent) 
Timére, 60, es, Mui, S. sup act. Cic. 
(Redouler un mal éloigné) Metuëre, 
0, is, melui, 8. sup., act. Cic. (Re- 
douter avec respect) Vereri, eor, 
tris, ritus sum, dép. (acc.). Cic. (Re- 
duuler fort) Extimescére ou Perti- 
mescère, 0, is, limua, 5. sup., acl. 
Cic. (Éprouver de l'horreur en pré- 
sence de) Formidare, o, as, avi, alum, 
act. Cic. Horrére, e0, es, rui, 8. sup, 
act. Cic. Perhorrescére, 0, is, horrui, 
s. Snp., act. Cic. (Recnler d'horreur 
devant) Re/ormidare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. (Etre troublé par la peur de) 
Pauére, eo, es, pavi, S. sup., acl. 
Sail. : Craindre des gens sans armes, 
Inermes timére. Cæs. — les dieux, 
Metuÿre deos. Ter. — son père, son 
maitre, Ertimesc®re patrem. Ter. ma- 
istrum. Hor. — les honmes de mer, 
umines marifimos reformidare. Cic. 
Ponr les ouvrages de laine, je ne 
crains personne, De lan:ficio nemi- 
mem meluo. Plaut. Pour l'élègie, nous 
ne craigouus pas les Grecs, Elegiä 
Græcos provocamus (de provocare, 0, 
avi, atum, = défler). Quint. Craindre 
ua péril de la part de qqn, Metuëre 
periculum ab aliqno. Cic. ex aliquo. 
Sall. — des embches de ls part d'un 
ami, Insidias ab amico vereri. Nep: 
Nous ne craignuns rien tant que la 
perfidie, Nihil magis quam perfdiam 
timemus. Cic. Tu n'as pas de raison 
pour craindre notre arrivée, Nihil 
est quod adventum nostrum ertimes- 
cas. Cic. — la vne de son père, 
Conspretum patris vereri. Ter. — la 
malveillance, Formidare malevolen- 
tiam, Cie. — la douleur, Dolorem 
horrêre ou reformidare. Cic. Je crains 
la persécution, Verationem perhor- 
resco. Cic. Craindre tout, la moindre 
chose, Pauëêre omnia. Sall. ad omnia. 
Liv. On craint une grande guerre, 
Belli magni timor impendet. Cie. Je 
ne crains qu'une chose, Mihi unum 
in melu est. Cic. Pire encore que 
vous ne le craignez, Pejor metu ves- 
tro. Sall. Je craignais ce qui est ar- 
rivé, Timebam ne evenirent es, quæ 
acciderunt. Cic. O auit, heureuse 
pour celte ville, et, je le crains, fu- 
peste pour nous! O nor illa, fausta 
huic urbi, meluo ne funesta nobis 
(s.-e. sit). Cic. Je — les suites de 
lout cela, sc, quo sint erupture, 
fimeo. Cie. Meluo quid futurum de- 
nique sit. Ter. Je — fort les événe- 
ments, Afagnopere timeo quid agatur. 
Cie. Je —, pour nutre esuse, la ré- 
ponse qu'il va faire, Nosiræ timeo 
porii, quid respondeat. Ter. Ne crai- 
gnant pas la guerre, De bello securus. 
Liv. Ne — rien de ce côté, Securus 
ab hac parte. Cic. 1 part sans rien 
ersindre, Securus proficiscitur. Cic. 
Ne crains rien, Ne metues. Ter. Ne 
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vercars. Plaut. Noli timere. Sen. Bo- 
num habë animum. Plaut. Il leur cria 
de ne rien craindre, Erclamavit ut 
bono essent animo Cic. Être craint, Ti- 
meri. Cie. lisaiment mienxétrecraints 
qu'aimés, Se melui quam amari mu- 
lunt. Plaut. Le titre du commande- 
ment est craint, Nomen imperii perli- 
mescutur. Cic. 1l était — de 3es escla- 
ves, Meluebant eum servi. Cic. 
Formidatus. for. Virg. Tout est à 
craindre, Omnia sunt meluenda. Cic. 
La satiété est plus à —, Satietas for- 
midanda est magis. Cic. Un plus grand 
danger est à —, Majus periculum erti- 
mescendum est, Cic. La famine est 
à —, Fames est perlimescenda. Cæs. 
Ilo'a pas à — la hache, À securi ei 
non periculum est. Cic. Où l'nn a à — 
des serpents, Ubi ex anguibus metus 
est. Cels. Quand on a à — l'inflamma- 
tion, Cum inflammationis melus est. 
Cels. Sans avoir à — la guerre, Sine 
ullo metu belli. Liv. N'avoir rien à 
—, Esse in tuto, Cic. Ter. Qui n'arien 
à —, Tutus, a, um. Cic. Qui n'a rien 
a — d'une ch., de qqu,. Tutus ab re. 
Cic. et rar. re. Cæs. ab aliguo. Ov. 
Faire — la mort à qqn. Alicui terro- 
rem moriis injicére, 10, 13. jeci, jec- 
tum. Cic. Aliquem metu mortisterrère, 
e0,es, rui, ritum. Curl. Il se fit —, 
Se meluendun effecit. Sall. || Ahsol. 
Je ne puis m'empècher de craindre, 
Non possum non exhorrescëre. Cic. Je 
crains beaucoup, Magno timore sum. 
Cic. Pour qu'ils craipnissent moins, 
Quo minore essent metu. Cic, Cesser 
de craindre, Omilt®re timorem. Cic. 
Omnem limorem abjicëre. Cic. Je ne 
cesserai de —, Non desinam formi- 
dare. Cæl. ap. Cic. |] 2° Act. et neut. 
Coustr. avee poon et un subst. Ap- 
rehender qu'il n'arrive malheur à. (Se- 
oo la nuance) Timére où Metuëre ou 
Extimesc#re ou Pertimescére (voy. 10). 
Cic. Wrreri (voy. 1e), dèp. Cæs. Pormi- 
dare (voy. 1°). Plaut. Pavere (voy.1°). 
Ter. : Craiodre pour l'indépendance, 
Timére libertati. Sall. Je crains fort 
pour la république, De republicä 
valde fimeo. Cac. Ayant craint pour 
ses navires, Verilus navibus (an dat.). 
Cæs. Craindre pour sa réputation, 

(amd suä perlimescére. Cic. — pour 
a sûreté genérale, De fortunis com- 
munibus extimesc#re. Cic. Ils avaient 
craint pour enx-mêmes, Sibi timue- 
rant. Cæs. Craignant pour les enfants 
et pour moi-même, Pueris metuens, 
mihi formidans. Plaut. Je crains pour 
moi, Afihi paveo. Ter. [l ne craint pas 
tant ponr sa vie que pour moi, Kon 
tam suë vitë quam de me metuil. 
Cie. [ls craignent pour les femmes, 
Feminarum nomine timent. Tac. Ne 
rien craindre pour sa cause, Nihil 
fimëre causæ sux (an dat.). Quint. Il 
ne craignail rien pour lui-même, De 
su0 penculo nihil timebat. Cæs. {l n'y a 
rieo à craindre pour les mœurs, Afores 
in fulo sunt. Quint. || 3° Neut. Constr. 
avec pe et l'infin. ou que et le sub]. 
Redouter que..., Redouter de... (Selun 
la ouance) Timère ou Metugre ou Ve- 
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reri on Ertimescére ou Pertimescère 
(voy. 1°). Cic. Formidare (voy, 4°). 
Plaut. Horrëre (voy. 10). Liv. (Crain- 
ure un peu) Subvereri, eor, éris, s. 
parf. ni sup., dép. Cic. Sublimére, 
e0, es, 8. parf. ni sup. Cac. (de, 
ue..., qne ne, ns et le subj,; 
e ne..., de ne pas.…, que... ne... 
pas, ne non où ul et le snh).) : 
Ils ne craignaient pas d'être rernés, 
Non limebant ne circumvenirentur, 
Cæs. Je ne crains pas de paraltre.…. 
Non vereor ne videar.…. Cic. Il crai- 
goait d'avoir fait quelque faute, Per- 
fumescebat ne quid peccasset. Cie. 
Craiadre d'être accusé de jactance, 
Opinionem jactantir vereri. Quint. 
— d'étre repris par les savants, Ve- 
reri reprehensionem doctorum. Cic. Je 
crains d'apprendre commen! vous 
recevrez Cela, Horreo quemadmodurm 
(id) acrepturi sitis, Cie. Je — qu'il 
ne pense, Formido ne arbitretur. Plaut. 
Je — que nes méfaits n'aient été 
décuuverts, Timeo ne malefacta mea 
sint inventa. Plaut. Craindre que cela 
ne suit arrivé, Ertirnes ëre ne id 
eveneril. Cic. Je crains qu'elles ne se 
suient emparées de nous, Hurreo na 
nos ceperint. Liv. Je craignais que 
tu ne fusses parti, Metucbam ns 
abiisses. Plaut. Je crains bien qu'il 
n'ait été qu'un roi de barbares. Ve- 
reor ne barbarorum rex fuerit (= il 
pourrait bien n'avoir été que.…).Cic. Il 
est à craindre qu'elle ne soit brûlée, 
Timor est ne perusfa sit. (ol. Il élait 
grandement à — qu'ils ne se déta- 
chassent du sénat, Summum erat pe- 
riculum ne alenarentur & senalu. de. 
ya lieu de — que la fortune ne 
se lasse, Metus esf ne lassescat for- 
tuna. Plin. Je ne crains point de ne 
pas te rassasier, Non vereor ne non le 
exzpleam. Mat. ap. Cic. Ayant craint 
de ne pouvoir pas smutenir le choc, 
Veritus ne impelum sustlinèére non 
possel. Cæs. Je crains de ne pas ob- 
lenir..., Timeo ne non impetrem.… Cic. 
Je — bien de ne pouvoir L'accorder, 
Vereer ut tibi possim conced#re. Cie. 
Je — de ne pas pouvoir recouvrer. 
Metuo ut possim recipère. Plaut. 
craignait que tn ne fusses pas. 
Meluebat ne non esses…. Plaut. Î 
craiguit que la chose ne réussit point, 
Timuit ne non (id) succedéret. Mor. 
Je crains que tu ne supportes pas les 
fatigues, Timeo ut sustineas labores. 
Cic. {1 est à craindre qu'il ne puisse 
pas. Periculum est ne non possit. Cic. 
l'n'est pas à — que {cet homme) ne 
pense pas, Haud periculum est ne 
non (is) putet.… Cic. |] 4° Neut. Constr. 
avec De et l'iofin. Ne pas oser. Non 
auilère, 60, es, ausus sum (avec l'in- 
fin.). Cie. = Je crains d'avouer le fait, 
De facto confiteri non audeo. Cic. Je 
ne — pas de le dire (= j'ose dire), 
Audeo dicëre. Cic. N'ayant pas crsint 
de mépriser..…, Bene ausus contem- 
nêre…. Liv. On dit aussi, mais 
moins bien, Vereri, Horrèére, Refor- 
midare, Timére avec l'iufin. = Mon 
esprit craint de dire, Animus dicirs 
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reformidat. Cic. Je crains de dire, 
Horreo dicre. Liv. Vereor dicère. 
Ter. Je — de commettre fu nc faute], 
Vereor committ#re. Cic. Je n'ai pas 
craint de m'avancer dans ce licu, 
Non horrui in hunc locum progredi. 
Cr. Ii craigaait d'exposer l'armée 
4... Timebat exercitum objicére. Cæs. 
1 6° Nent. Consir. avec os et l'info. 
Faire difficulté de, hesiter 4. Dubitare, 
e, as, avi, atum (avec l'infin.). Cic. 
(Dubitare ne s'emploie guère, en ce 
seos,qa‘accompagné d'une négation ou 
d'un mot interrogatif) : [l ne craigait 
pas d'entrer dans le sénat, In sena- 
fum introire non dubitavit. Cic. Jene 
craindrais pas d'affronter les orages, 
Non dubitaverim me lempestatibus 
obuium ferre. Cic. Pourquoi crains-tu 
de profiter ? Quid dubatas uti? Cic. 
Voy. aésiTen 4. || 6° Act. et neut. Éviter 
de, se garder de. Fugêre, io, is, fugi, 
fugitum, act, Cæs. Cavère, eo, es, cavi, 
cautum, n. Sall. : Craindre les assem- 
blees, Conventus fugëre. Cæs. — le poi- 
son, les pièges, Cuvère a veneno. Cic. ab 
insrdiis. Sail, — Cassius, À Cassio ca- 
vère.Suet. Craignezqu'onnefle)sache, 
Cave resciscat quisquam. Ter. || 7° Act. 
Respecter, réverer. Vereri (voy. 10), 
dép. {acc.). Cic. Revereri, dép. (acc.). 
Plaut. : Ses enfants le craignaient, 
Eum liberi verebantur. Cie. Craiudre 
les dieux, Deorum verecundinm ha- 
bère, eo. es, bui, bitum. Liv. || 8° Act. 
No pouvoir resister à ; être susceptible 
d'ére endommagé par. Metuëre vor. 
{o), act. Varr. Reformidare (voy. 10), 
act. Quint. = Ces choses craignent 
moins les voleurs, Eæ res minus me- 
tuunt furem. Varr. Le feuillage sem- 
ble craindre le fer, Frondes reformi- 
dare ferrum videntur. Quint. Ne pas 
— l'adversité, AMalum fortiter pati, 
tor, Eris, passus sum, dép. Plaut. Sol- 
dat qui craint le soleil, Afiles impa- 
tiens sohs. Tac. Qui — l'humidité, la 
ebaleur, fmpatins Rumoris. Plin. ca- 
Loris. Ou. Le brouillard est à craindre 
pour les abeilles, Apibus inimica est 
mebula. Plin. 

Se craixonr, v. réctpr. Se redou- 
ter mutucllemont. Inter se timère (eo, 
es, mui, S. sup.). Nep. 

CRAINTE, 8. f. 1° Apprèhension, 
peur. (Peur d'un mal imminent) Ti- 
mor, oris, masc. Cic. (Appréhension 
d'un mai éloigné) Metus, üs, m. Cic. 
jETrOI, épouvaute) Formido, dinis, 
. Cic. (Terreur) Terror, oris, masc. 
Cie. (Frayeur qui trouble l'esprit) 
Pavor, oris, masc. Cic. = La crainte 
de qquo (épruuvée par qqn), Timor 
ou Bletus alicujus. Cic. La — de qqn 
(Hspirée par qqu), Alicujus melus. 

dv. ferror, Cic. Metus ou Timor ab 
clique. Liv. Metus ex aliquo. Tac. La 
— d'autrni, du roi, de l'ennemi, des 
Cartbaginois, Metus alienus. Ter, re- 
gius. Liv. hostilis. Sall. punicus. Sall. 

— d'un blâme, de la guerre, de 
l'opinion, des lois, de la murt, du 
désbonneur, Timor vituperationis.Cic. 
belli. Cic. Meius existimativnis. Cic. 
lgum. Cie. Terrer moriis. Cic. Tur- 
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pifucinis fuga (æ), f. Cie. La — d'ane 
invasion étrangère, d'un double péril, 
Timor extsrnus. Liv. Anceps melus. 
Liv. La — de (avec l'infin.), que. 
ne (avec le subj.)}, Timor ou Aletus 
ne fe le subj.); de ne pas..., que. 
ne. pas, ne non (et le subj.). Cic. 
Liv. Col. Plin. La — de rester or- 
phelin, Metus orbitatis. Liv. — pour 
qqn, au sujet de qqn, Metus de ali- 
quo ou propler aliquem. Cic. Ma — 
pour lui, Timor de illo meus. Cic. 
ar —, Timore on Metu. Cic. Pra 
timore. Plaut. Propter timorem. Czæs. 
Timoris caus&. Cic. Per metum. Plaut. 
Ob metum. Tac. Par — ou Dans la 
— de q- ch., Alicujus rei (timore ou 
melu. Cic. Indutiomare, dans la —, 
ou de — d'être abandonné par tont 
le monde, dans la —, ou de — 
ue tout le monde ne l'abandonnät, 
nduliomarus, veritus ne ab omni- 
bus deser£retur (= ayant craint de, 
ou que...). Cæs. Labienus, dans la 
—, Ou de — de ne pas pouvoir, dans 
la —,on de — quil ne püt pas... 
Labienus, verilus ne non possel… 
Cæs. Je n'aurais pas inséré cela, — 
d'une accusation de vanité, [d non 
inseruissem, verilus opinionem jac- 
tantiæ. Quint. Nous faisuns cela, — 
de la guerre, Id bellandi fugä faci- 
mus. Cic. — d'accident, Ne casus 
accidat. Cic. Avoir des craintes, 
Éprouver de la crainte, Esse in ti- 
more. Liv. in metu. Cie. Voy.cRatNpn. 
Avoir, Éprouver de grandes craintes, 
Esse in magno timore. Cic. in magne 
terrore. Cæs. Sall. J'éprouvais un 
sentiment de crainte, Objiciebatur 
mihi metus. Cic. Éprouver de nou- 
velles craintes, In metum redire. 
Pl.-j. Être dans la craiote conu- 
auelle d'un ébuulement, Versari in 
timore ruinz. Cic. [ls n'avaient qu'une 
—, c'élait ques Îllis unus metus 
(erat}), si (subj.). Tac. Être saisi de 
—, Timore affici. Cie. Saisi de —, 
Timore perculsus (a, um). Cic. Terri- 
tus. Cie. Truublé par ia —, Pertur- 
batus metu. Cic. Sujet à la —, Timi- 
dus, a, um. Cic. Avec —, Timide. 
Cic. Pavide. Liv. La — s'ewpare de 
qu, Aliquem melus où terror invadit. 
ga. Liv. timor oceupat. Liv. Alcui 
terror incidit, Cæs. Concevoir des 
craintes, Metum capère. Liv. accipëre. 
Ter. pati. Quint. Concevoir des — au 
sujet de qq. ch., De aliquë& re vereri, 
eor, éris, veritus sum, dép. Cie. Con- 
cevoir une grande crainte, Summum 
in tinorem venire. Cæs. || Cette chose 
m'inspire, me donne, me fail conce- 
voir des craintes, Hæc res mihi facit 
timorem. Planc. ap. Cie. mihi timori 
est. Cæl. ap. Cic. mihi formidini est. 
Sen. Cette chose me fait concevoir, 
m'inspire des — sérieuses, Hujus ret 
magno in timore sum. Cic. Celte chose 
fait concevoir de grandes —, [Iæcres 
magno est in timore. Cic.}| En parl.des 
ers. laspirer de la crainte à qqn, 
eter la — dans l'esprit de qqn. Alicui 
injicère timorem. Cic. melum. Cæs. 


formidinem. Cic. terrorem. Liv. pavo- 
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rem. Liv. incutËre timorem, Cic. me 
tum. Cic, formidinem. Cic. terrorem. 
Cic. pavorem. Liv. afferre metum. Cic. 
terrorem. Cic. inferre metum. Liv. for 
rudinem. Tac. lerrorem. Cic. offerre 
melum.Cic. terrorem. Cæs. facËre ter- 
rorem. Liv. Aliquem in metum compel- 
lére. Liv. in terrorem conjicére. Liv. 
Il ne pourrait l'inspirer aucune — 
sérieuse, Nihil grave ac serium ex 
meluas (de meluëre, 0, is, ui, S. sup.). 
Tac. [l m'inspirait une terrible —. 
Illum male formidabam. Plaut. Pour 
inspirer la —, Terroris causä. Liv. 

ter une — à n, Dissiper Îles 
craintes de qqn, Alicui adimèëre me- 
tum. Ter. demêre metum. Sall. terro- 
rem. Liv. detrah®re metum. Sail. eri- 
père timorem. Cic. metum lsvare. Cic. 
melum excul”re. Liv. Oler qqn de 
crainte, Délivrer qqn de la —, Ali- 
quem melu liberare. Cic. levare. Liv. 
soluëére. Liv. exonerare. Ter. Liv. à 
timore dedue”re. Cic. Délivrer qqn 
de la — d'être mis ea croix, Aliquem 
a crucis terrore vandicare. Cic. ja 
crainte s'esl dissipée, Terror abiit. 
Liv. Se remettre de sa —, E fimore se 
colligëre. Cæs. E ou À timore se re- 


creare. Cic. À melu respirare. Cic. 


Baanir, Chasser la —, Metum depel- 
fre. Cic. dejicére. Cic. abstergère. 
Cie. propuisare. Cic. removire. Sall 
amovëre. Ter, deponére. Cic. ponère. 
Pl.-j. Timorem abJjic”re. Cic. dejicère. 
Cie. omitt®re. Cic. deponëre. Cie. tol- 
fre. Cic. demére. Liv. Ayant baaoni 
toute —, Toute — mise de côté, 
Étant sans —, Omni timore deposite. 
Brut. ap. Cie. Timore sublato. Cæs. 
Remoto metu. Sall. Amoto metu. Ter. 
Dempto timore. Liv. Amisso metu. 
Curt. Bannis toute —, Sois sans —, 
Amiltè timorem. Cic. Noli timére. 
Sen. Ne metuas. Ter. Ne vereare. 
Plaut. Je suis sans —, Sum sine ti- 
more. Cic. sine melu. Cic. Sum timore 
vacuus. Cic. Melu vaco. Cic. Nini 
meluo. Cic. Voy. CRaINDA&. Qui est 
sans —, Âfetu vacuus ts um). Cic. 
Securus. Cie. Sans — (bravement), 
Impavide. Liv. Sans — (en sécurité), 
Secure. Pl..j. Suet. Étant sans — du 
cûté de la guerre, De bello securus. 
Liv. Sans — du danger (à l'abri 
du...), Tutus a periculo. Cæs. ll pou- 
vait faire de lui-même un éloge mé- 
rilé, sans — de passer pour un ba- 
vard, Non ei eraf verendum, me, vera 
de se prædicans, nimis vidéretur Lo- 
quar. Cic. || 2° Respect. Reverentia, 
æ,f. Cic. Verecunda, f. Cie. Qqf. Pu- 
dor, oris, masc. Ter. : La crainte du 
roi, Verecundia aduersus regem. Liv. 
regis. Curt. Avoir la — Gliale et la 
— religieuse (= la — de son père 
et des dieux), Parentis al deorum ve- 
recundiam Aabère. Liv. Avoir pour 
les dieux du respect et de la —, 
Deos vereri (eor, éris, vertus sum, 
dép.) et timëre (eo, es, mui, s. sup.} 
Cic. Saisi d'une — religieuse, Per 
fusus horrore venerabundusque. Liv. 

CRAINTIP, 1vV8, adj. Timide; Qui 
craint Timidus, «, um. Cic. 
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CRAINTIVEMENT, adv. Avoccrain- 
te. Timide. Cic. 

CRAMOISr, s. m. Couleur d'un 
rouge fonce. Coccum, i, 0. or. Quint. 
Voz: AOUGE (subst.). . 

nawonst, IE, adj. Qui est rouge 
fonce. Coccineus, a, um. Plin. Peir. 
Coccinus. Petr.Juv. Voy. noucE (adi.). 

CRAMPE, $. f. Contraction doulou- 
reuse d'un muscle. Spasmus, 1, m. Cels. 
Nervorum rigor (oris), masc. Cels. : 
auoir une crampe, Spasmo veruri. 


CRAMPON, s. m. {e Fer recourbé 
qui sert à attacher. Fibula, æ, (. Cæs. 
Ansa, æ.f. Vitr. || 2° Appendice par lo- 
quel une plante s'accroche aux corps voi- 
sins. Brachium, ü, 0. Plin. : Emettre 
des crampons, Emitifre brachia. Plin. 

CRAMPONNÉ, ÉE, part. passé. 
to Fixe avec un crampon. Voy. cnau- 
roxxen. || 2° Qui se tent fortement à 
: Être cramponnéà qq. ch., Adhærère 
(eo, es, kesi,hæsum, 0.) alicui rei. Liv. 
in re. Col. — aux rochers. Ad sara 
inlerens. Cic. Voy. Se CRAMPONNER. 

CRAMPONNER, v. act. Atlacher 
avec des crampons. Fibulis colligare, 
eo, as, avi, atum, acl. Vitr. 

Se cnauponnen, v. réf. S'attacher 
fortement à. Adhærescére, 0, is, Asi, 
Kesum, 0. gune ch., ad rem ou in 
re). Cic. : vigne se cramponne 
avec ses vrilles à tout ce qu'elle ren- 
contre, Vitis claviculis suis, quidquid 
est nacta, complectitur (de complecti, 
or, ris, plerus sum, dép.). Cic. || Fig. 
Se crampouner a qqn, après qqn, 
Ad aliquem se applicare (0, as, cavi 
mienx que cui, cafum mieux que 
citum). Ter. Se — à quelque espé- 
râance, Alicui speï insisiËre, 0, is, stili, 
8. snp., n. Tac. 

4. CRAN, 5. m. Entallle pour ar- 
rêter qq. ch. Incisura, z, f. Col. 

2. CRAN, 5. m. C. aaironT. 

CRÂNE, 3. m. Assemblage des 08 
qui contiennent le cerveau. Calvaria, 
æ, f. Cels. Plin. Calva, z, (. Liv. : 
Boire dans des crânes humains, Os- 
sibus kumanorum capilum bibère, Plin. 

CRANON, v. de Thossalie. Cranon, 
enis, m. Cic. 

CRAON, t. de France (Mayenne). 
*Cratwnnum, i, 0. * Credontum, üi, n. 

CRAPAUD, s. m. Sorte de rep- 
tile. Duy., snis, m. Virg. 

CRAPULE, 9. f. 1° Excôs grossiers 
dans le boire et le manger. Crapula, 
8, f. Cic. : Passer sa vieillesse dans 
la crapule, În ganeä senectutem agôre. 
Liv. Pa Gens adonnes aux eaces gros- 
wers. Ganeunes, um, m. pl. Varr. 

CRAPULEUX, BUSE, adj. 1° Qui 
s plait aux excès grossiers. Spurcus, 
a, um. Ci. : lloinme crapuleux, 
Ganeo, onis, m. Cic. || 2° Qui a rap- 
port aux excès grossiers. Spurcus, a, 
um, Plaul. Gell. : Vie crapuleuse, 
Spurca vita. Gell. 

CRAQUEMENT, 8. m. Brult sec. 
Crepitus. üs, m. Cie. 

CRAQUER, v. n. Produire un cra- 
quement. Concrepare, o, as, pui,s.sup., 
n. Plaut.. Cic. Cæs. Crepare, 0, us, 


CRAYO 


pui, pitum, n. Plaut. = Faire craquer 
ses doigts, Digitis concrepare. lic. 

CRAQUÈTEMENT,S. m. Suite de 
craquements. Crepitus, &s, m. Crc. 

CRAQUETEN, v n. 1° Produire 
une suite de craquements. Crepilare, 
0, as, avi, alum, n. Plaut, Ov. : 
Faire craqueter son 
crepitare. Or. Voy. cnagorn. || 4 
Crier comme la cigogne. Glottorare, 
o, as, S. parf. ni sap., n. PAïl. 

CRASE, s. f. Contraction de syl- 
labos. * Crasis, is, f. 

CRASSE, adj. fém. 1° Épaisse. 
Crassus, a, um. Cic. |} 2° Fig. Gros- 
sière : Être d'une ignorance crasse, 
Versari in summä omnium rerum 
ignoralione. Cic. 

Cnasse, 5. f. 1° Ordure qui s'a- 
masse. Squalor, oris, masc. Cic. Sor- 
des, ium, [. pl. Cic. |} 2° Scorie (des 
métaux). Scoria, z, (. Plin. Spuma, f. 
Plin. Spurcitia, f. Plin. || 3° Fig. Basse 
condition. Surdes, ium, f. pl. Crc. : 
Né dans la crasse, Sordido loco natus 
(a, um). Liv. || 4° Avarice sordide. Sor- 
des, tum, f. pl. Cic. 

CRASSEUX, euss, adj. 1° Ploin 
de crasse. Sordidus, a, um. Plaut. 
Liv. Cic. Squalidus. Ter. Liv. Ov. 
Squaloris plenus. Cie. Squalore con- 
fectus. Pl.-). Iiluvie immundus. Ter. : 
Habit crasseux, Vestis sordida. Liv. 
squalore obsita. Liv. Vètlu d'halnts 
—, Sordidatus, a, um. Plaut. T'er. 
Cic. | 20 Fig. Qui est d'une avarice 
sordide. Sordidus, a, un. Cic. 

4. CRATERNE, S. m. 1° Grand vase 
où les anciens mélalent le vin et l’eau. 
Cratera, æ, f. Cic. Liv. Curt. Crater, 
eris (acc. 5. erem et era; acc. il. 
eres et eras), m. Virg. Ov. l 2° Bassin 
par où on lieu les eruptions d'un volcan. 
Crater, eris(voy. 1e), m. Lr. Plin. 

2. CRATÈRE, Un des generaux 
d'Alexandro. Craterus, à, m. Curt. 

CUATES, n. de plus. personnages 
grecs. (rates, is, m. Varr. Cic. Apul. 

CRATIPPE, philosophe athenion. 
Cratippus, à, m. Cic. 

CRAU (La), grande plaine de France 
(Bouches-du-Rhône). Campus (1) La- 
pideus (t), m. Mel. 

CRAVACLIE, S. f. Fouet on forme 
de badine. Virga, æ, f. Alart. 

CRAVATE, S. m. do Cheval de 
Croatie. * Chrobaticus (1) equus (i}, m. 
[| 29 Cavalier croate. Voy. cROATE. 

CRAVATE, 9. [. 4° Pioce d'etoffe 
u'on se met autour du cou. Focale, 
1s,n. Üor. Quint. || 2° Écharpe (d'un 
drapeau). Voy. écmanpe. || 3° Collier 
nalurel chez certains animaur. Torques 
el mieux Torquis, is, m. Plin. 

CRA YEUX, EUSE, adj. Qui contient 
de la craie. Cretosus, a, um. Cato. 
Varr. 

CRAYON, s. m. 1° Bâton de matière 
coloree propre à dossiner ou à ccrire. 
Graphis, üdis et tdus, f. Diom. : 
Crayon rouge, Rubrica, æ, f. or. 
Cerula (>) miniata (æ) où miniatula 
(&), 1. Cic. || 2° Dossin; Fig. Doscrip- 
lion. Voy. ces in. [| 4° L'r. et Mg. 
Esquisse. Voy. ce m. 


bec, Rostro |q 
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CRAYONNER, v. act. 1° Dossiner 
au crayon. * Graphide describ®re, 0, is, 
scrinsi, seriptum, act. || 4° Pr. et fig. 
Esquisser. Voy. ce v. 

CRÉANCE, S. f. 49 Action de 
croire, foi; Confiance qu'on inspire. 
Fides, ei, f. Cie. = Dunner créance à 
ch. (— faire qu'on y croie), 
Alicui rei fidem afferre. Cic. addère. 
Liv. Donner, Ajouter, Avoir — à qq. 
ch. (— y croire), Alicui rei fidem 
tribufre. Cic. adjungfre. Cic. kha- 
bêre, Cie. Trouver, Obtenir — (= 
être cru), Fidem facère. Cic. Aucto- 
rilatem habzre. Cic. Les choses dou- 
teuses obtiennent —, Dubits fides ft. 
Quint. Les fables trouvaient moins 
—, Minor fabulis fides habebatur. 
Cic. ls ne trouvent pas —, lis fides 
deest. Quint. Enlever, Ôter, Retirer, 
Faire perdre toute — à qq. ch., Alicut 
rei fidem derogare. Cic. abrogare. Cic. 
detrahëre. Quint. demére. Tac. Eo- 
lever aux registres toute —, Resi- 
gnare fabularum fidem. Cic. Perdre 
— (= cesser d'être cru), Fidem amit- 
tïre ou perdère. Quint. Les songes 
perdent toule —, Tollitur omnis auc- 
{oritas somniorum. (ic. [Ce] bruit ne 
perd pas encore toute —, Rumor 
nondum exolescit. Tac. Voy. ChovAN- 
ce, créorr, roi. || Une lettre de 
créance, Auctoritas, atis, f. Cic. || 
20 Dette activo. Creditum, à, n. Liv. 
Sen. Dig. Nomen, minis, 0. Cic. Liv. 
Pecunia (æ) credita (æ), f. Cic. 
2 Faible créance, Nomen parvum. 
Cie. — sûre, Erpeditum nomen. Cic. 
Passer en —, {re in creditum. Dig. 
loscrire une — (sur son livre), No- 
men facire. Cic. La — figure sur le 
brouillon, Nomen in adversariis pa- 
tet. Cic. Passer ses créances au nom 
des alliés, In socios nomina tran- 
scribre. Liv. Il passe à une femme 
sa créance sur moi, Afiki delcgal mu- 
lierem cui numerem. Sen. Faire ren- 
trer ses créances, Erigére nomina 
sua. Cic. Poursuivre la rentrée de 
ses —, Syugraphas suas persequi (— 
poursuivre le payement des titres de 
créance). Cic. Tu veilleras à ce qu'on 
me donne une assignalion égale à ma 
créance, Videbis ut (mihë) tantum at- 
tribualur quantum debetur. Cic. Faire 
revivre ses créances éteintes, No- 
mina oblitterata retrahïre. Tac. Re- 
mettre aux déhiteurs leurs —, Pecu- 
nias creditas debatoribus condonare.Cic. 

CRÉANCIER, 1ÈnE, 9. masc. et 
fém. Colui, Celle à qui il est dû qq. 
ch. Credutor, oris, masc. Cic. Credi- 
irix, icis, fém. Dig. : Faire banque- 
route à ses créanciers, Decoquêre 
creditoribus suis. Plin. Payer les —, 
mes —, Creditoribus salisfacère. 
Suet. DissoluTre que debeo (= payer 
mes dettes), Ter. Mes —, li quivus 
debeo. Plaut. Cluvius est leur créan- 
cier, Pecuniam Cluvio debent. Cic. 

CRÉATEUR, Tic, subsl. et adj. 
masc. el fém. 1° Subst. masc. Celui 
qui croe, qui tire du neant. Pro- 
crealur, oris, masc. Cic. = Dieu, le 
créateur de l'univers, et absol. Le 
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créateur, Ille procreator mundi, Deus. 
Cic. Effector on Aolitor mundi, Deus. 
Cic. Mundi ædtficator. Cie. fabri- 
cator. Quint. Mundi artifer (ficis). 
Cic. opifrz. Cic. || Adj. masc. et 
fém. Gencrabilis, m. f., e, n. Plin. 
S'exp. mieux en touro. par un v.: 
Le monde esl sorti des mains créa- 
trices de Dien, Divinitus est crenta 
natura mundi. Cic. Voy. la fin du 
n° suiv. {| 20 Subst. masc. et fém. 
Celui, Celle qui produit, qui invento qq. 
ch. Creator, orr-, masc. Cic Effector, 
masc. Cic. Auclor, masc. ‘ic. Pa- 
rens, entis, maxc. Cie. Conditer, oris, 
masc. Liv. Inventor, masc. Cic. Re- 
pertor, masc. Quint. Tac. Procreairix, 
icis, fém. Cic. Creatrir, fém. Liv. 
Effectrir, fém. Cic. Inventrir, fé. 
Gic. Parens, entis, fèm. Cic. Artifez, 
fs, fém. Plin. Opifer, fém. Plin. 
: Le créateur de ces travaux, /Jorum 
operum parens effectorque. Cic. Le — 
du droit rounain, de la médecine, Con- 
ditor romani juris. Liv. scienthiæ me- 
dicorum. Plin. — d'un nouveau droil, 
Nour juris repertor. Tac. Le — de 
tous les arts, Omnium artium in- 
ventor. Cæs. Socrate, le — de la 
philusonhie, Sacrates, parens philoso- 
hie. Cic. Brulns, le — de ta no- 
lesse, Brutus, auctor nobilitatis tuæ. 
Cie. La philosophie, créatrice de tous 
les arts, Philosophra, artium omnium 
procrealtrir ou parens. Cie. La — de 
nombreux plaisirs, Multarum volup- 
talum effectrir. Cic. Alhènes, la — de 
toutes les sciences, Omnium doctri- 
narum inventrices, Althenæ. Cic. La 
nature —, Opifer nalura. Plin. La 
nature, — de tuutes choses, Rerum 
naltura creatrit. Liv. Arlifer om- 
nium, nafura. Plin. {ls passent pour 
les créateurs de la science, Scten- 
tiam putantur effecisse (de efflc're, io, 
is, fectum). Cic. || Adj. Fecundus, a, 
um, Cic. Plin. Solers, gea. ertis. 
Cic. Liv. =: Le géuie créaleur du 
mathématicien, Ingenium fecundum 
mathematici. Plin. Sun inlelligence 
créatrice lrouve quelque chose de 
nouveau, Solerti animo rem novam 
ezcogutat. Liv. Le propre de l'art eat 
d'être créateur, Artis proprium esl 
creare. Cic. 

CRÉATION, s. f. 1° Action de 
croer, de tirer du néant. Se tourne 
par un v. =: Dicu songeant à la créa- 
108 du monde (= voulual créer..), 
Mundum effic*re moliens Deus. Cic. 
H y eul — do monde, Mundus gene- 
rafus ou effectus est. Cic. Le molif 
de la — du muade, Gignendi mundi 
causa. Cic. Dans la — du munde, fn 
fingende mundo. Cie. Après la — du 
monde, l'homme fut créé, Mundo 
conudito, homo factus est. S.-$ee. Voy. 
caéen. || 2° Temps où le monde fut 
tire du neant : La créalion du monde, 
et absol. La création, Mundi ortus 
&s), m. Cic. Rerum origo (ginis), F. 
ic. Mundi primordia (orum), n. pl. 
Ov. S.-Sev. Depuis la — du monde, 
Ab origine mundi. Ov. Avanl, Depuis 
la — de l'homme, Ante, Post homines 


CRÉAT 


natos. Cic. || 3° L'ensemble des choses 
créées = Toute la création, Omnis (is) 
rerum nalura (æ), Î. Cic. || 4 Action 
d'inventer, Ercogitatio, onis, f. Cic. 
Inventio, f. Cie. Se lourne sonv. par 
un v.: H évilera l'audace dans la 
création de mots, Non in faciendis 
verbis eril audaz. Cic. Voy. cnéEn. || 
6° Chose Invontee, œuvre. Invenium, 
i, n. Cic. Ov. Se tourne souv. par 
un v.: La médecine esl ma crèa- 
lion, Inventum medicina meum est, 
Ov. Emules des creations de Zénoa, 
Æmuli inventorum Zenonis. Cic. Grâce 
à leurs —, Eorum inventis. Cic. Ces 
choses qui sont la création exclusive 
de l'orateur, {lila qux tota ab oralore 
pariuntur, Cic. Voy. cnéEn. || 6° Ac- 
tion d'etablir, d'instituer. Creatio, onis, 
f. Cie, Editio, f. Cic. Se tourne souv. 
par un v. : Création des magistrats, 
des consuls, Magisiratuum crealio. 
Cic. Consulum editio. Cic. La — d'un 
pouvoir supérieur o'est pas permise, 
Majus imperium creari jus non est. 
Cic. Connces pour la — des tri- 
buas, Comitia tribunorum creando- 
rum. Lin. Voy. cu&eën. || 7° Chose 
établie, instituec. Voy. INSTITOTION. 
CUEATHICE, $. f,VOy. CRÉATEUR. 
CRÉATURE, 3. f. 1° Être cree. 
Res (ei) creata (2). f. Lr. : Toutes 
les créailures, Omnia quæ creavil 
Deus. Sen. Créature animée, Animal, 
alis, n. Cie. Les créalures animées, 
Animalia ou Animantia, ium, n. pl. 
ou Auimantes, ium, m. el f. pl. Cic. 
Créature inanimée, Res inanima. Cic. 
Toutes les créatures innnimées, Om- 
nia inanimata, Cic. Les — animées 
ou inanimées, Animantia auf inani- 
mata. Sen. L'homme, créature alla- 
chée à la terre, Terrestre animal, 
homo. Col. L'ensemble des créa- 
tures, Omnis rerum nalura. Cic. || 2° 
L'homme (opposè à Dieu). Homunculus, 
i, m.Cic. Homullus, m. Lr. Homuncio, 
onis, m. Cic. Sen. Iomo, minis, masc. 
et fém. Cic. =: Assimiler Dieu à une 
simple créature, Homuneuli similem 
Deum fAingëre. Cie. Nous, chélives 
créatures, Nos, Aomunculi. Plault. 
Nous sommes de pauvres —, Nos 
homunciones sumus, Sen. Elle a dù 
mourir, n'étant qu'une simple créa- 
ture, Ei moriendum fuit, quoniam 
homo nata fuerat. Sulp. ap. Cic. i| 
3° Personne, individu = Clodius, cette 
créature funeste, Clodius, funestum 
illud animal (alis). Cic. — ridirulel 
Ridiculum caput (pitis)t Ter. Chères 
créatures]! Carissimæ animæ (aruni)! 
Cic. Une jolie pelile créature (cn 
par!. d'un homme), Lepidissimus ho- 
inuncio (onis). Cic. Celle chélive — 
(en parl. d'un Paie ic homuncio. 
ic. Une belle — (en parl. d'une 
feinme), Femina pulchriludine eri- 
miä. Cic: Celte pauvre pelite — (en 
arl. d'une jeune fille), {lla misella. 
ic. O moineau, pauvre pelite — 
Miselle passer! Cat. La femwe esl 


uve — inconslante, Varium ef muta- 
bile semper femina (est). Virg. O — mé- 
prisablet O lutum (n.}1 Cic. || 4° Per- 


tiaur. Præsppe, is, 0. 


is, f. Cato. Plaut. Pres 
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sonne qui tient d'une autre son éléva- 


tion, sa fortune. Cliens, entis, m. Cws. 
Tac. Assecla et Assecula, z, m. Cic.= 
Les créatures, Clientelz, arum, f. pl. 


Cæs. 113 avaient de oombreuses —, 
Aagnæ eorum erant clientele. Ces. Les 


— de Verrès, Asseculæ Verris, Cic. 
Créature du roi, Regis minisfer ({ri), 
m. Sall. I s'était fait plus de créa- 
tures, Plures suos reddiderat. Nep. 
Les — du général (en pari. de cer- 


tains soldats), Beneficiarii, orum, m. 


pl. Cæs. Pétreins avec ses —, Pe- 
{reius cum benefciariis suis. Cæs. Par 
l'entremise de certains centorians, 
ses —, Per quosdam sui beneficii 


centurtones. Suel. 


CRÉCELLE, S. f. Moulinet qui fait 


un bruit aigre. Crepitaculun, t, n. Lr. 


Quint. Sistrum, n. Sen. Virg. 
CRÈÉCERELLE, S. {. Sorte d'oiseau 


de proic. Tinnunculus, i, m. Col, f'hin. 


CRÈCHE, 5. f. Mangooiro des bos- - 
Virg. Phæd. 
Hor. Ov. Suet. Præsænes et Przsæpis, 
ium, il, D. 


Plin. Apul. Patena, æ, |. Veg. Fa- 


lisca, æ, f. Cato. : Daas les crèrhes, 


In præsrpibus, n. Virg. In præsrmis, 
0. Varr. || La Crèche (ou fut mis 


Jésus-Christ), Prexæpiton, ii, n. Vulg. 


CRECY, v. de Francs (Somme). 


*Crectucum, à, 0. 


CRÉDENCE, 8. f. Sorte de buffet, 


de tablo. Abacus, i, m. Cic. 


CRÉDIT, S. m. 1° T. de com- 
mere. Somme qu'on avance à qqn; 


autorisation pour toucher une avance 


: Ouvrir à qqn un credil de 800 000 
seslerces, Alicui octingenta sesteriia 
aperire ou erponère. Cic. Pour que 
Curius ni ouvre un —, Ut Curius 


ei, si quid opus erit, eroget. Cic. J'ai 


écrit à Curius de l'ouvrir un — illi- 
mité, Senipsi ad Curium, quid di- 
risses, darel. Cic. Ouvrir un — à 
Titius chez qqn, Sfandare alicui ut 
Titio crelat où pecuniam credat. Dig. 
Lettre de —, Permutalio, onis, f. Cic. 
Jusqu'à ce que je recoive les fonds 
qu'une leltre de — m autorise à tou- 
cher, Dum pecunia accipitur, quæ 
muhi € permulatione debetur. Cic. || 
20 Partie d'un livre de comptes où l'on 
inscrit ce qu'on doit. Acceptum, i, n. 
Cic. : Porter au crédit de qqn, In 
acceptum alicui referre. Cic. Porter 
des sommes au — de qqn. Pecunias 
alicui acceptas referre. Cie. || 3° Somme 
alloude. Voy. ALLOCATION. || 4° Delai 
accorde pour payer = Faire crédit à 
l'acheteur, Fidem habère emptori sine 
ullä satisfactione (= avoir vonflance 
en lui sans l'obliser à fournir cau- 
tion). Dig. Tempus ad sulrendum 
emptori relinquère (—= lui donner du 
temps pour payer). Dig. Accorder un 
— de, Faire — de quelques jours, 
Paucos ad solvendum dies prurogure. 
Cic. || Fig. Faire crédit à qqn de qq. 
ch. (= l'en dispenser), Aliquid ali- 
cui rernilière, 0, is, misi, missum. 
Liv. |A crédit, Haud præsenti pecuniä. 
D'apr. Plaut. (Men., v, 9, 91). Cæcd 
die (— £ans fixer le iour du paye- 
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ment). Plaut. In diem (= es Brant 
sn terme). Cic. || Fig. À crédit(—sans 
atilité, vainement), Gratuito. Sall. 
Fruntra. Cic. || 6° Réputation d'être 
wivable, conflance qu'inspire un em- 
unteur. Fides, ei, Î. Cic. Fiducie, z, 

. Cie. =: Crédit solide, Erpedita fdes. 
Cic. L'État se soutient par le —, 
Fide stat respublica. Liv. Assister 
nn ami de son —, Sustentare ami- 
cum fide. Cic. Prêter à qqn son —, 
Pro aliquo intervenir. Dy. Ména- 
ger le — des débiteurs, Debttorum 
existimetionem fueri. Cæs. Détruire le 
—, Fidem abrogare. Sall. Fiduciam 
ercæ conturbare. Cie. — ébranlé, Af- 
ecta fides. Tac. Sans ébranler le —, 
de incolumi. Liv. Le — est ren- 
versé, est affaibli, Fides est angus- 
tior. Css. Ils commencent à perdre 
leur —, Le — commence à leur 
manquer, Eos fÂides deficère eæpit. 
-Cic. Humme sans —, omo sine 
fide. Cic. Le — est rainé, est tombé, 
Fides concidit. Cic. Le — était perdu, 
D n'y avait plus de — sur la place, 
Sublata erat de foro fides. Cic. On 
vit renaitre le —, Refecta est Ades. 
Tac. |} 6° Confiance (en gen.), creancs, 
foi. Fides, ei, f. Cic. : Donner credil 
à qg. ch. Œ 7 ajouter foi), Alicui 
rei Rdem tmibuyre. Cic. adjungére. Cic. 
Donner — à ce qu'on voit dans les 
songes, Visis somniantium credÿre. 
Cic. Donner peu de — à qq. ch., 
Alicui rei parvam fidem habère. Cic. 
Le rapport de cet homme trouva —, 
Ti viro Arc nuntianti fides fuit. Liv. 
Les fables trouvent moins ——, Minor 
fabulis Aabetur Aides. Cic. Les vi- 
sions des fons ne méritent aucun 
—, Insenorum visis Âdes non est Aa- 
benda. Cic. (Cela) sjoute du — au 
discours, Oralion: affert fem. Cic. 
Ôter tout — au discours, Fidem ora- 
tionis imminu/re. (ic. orationt abro- 
gare. Cic. W 7° En pari. des pers. Au- 
torite, pouveir, influence, consideration. 
Aucturilas, alis, f. Cic. Gralia, æ, f. 
Cic. Potenlia, f. Cie. : Avoir du eré- 
dit, beaucoup de —, Gratiä ou Auc- 
torutate valëre. Cas. Gralië multum 
valère. Nep. Gratiä plurimum posse. 
Cxs. Esse in magnë potealtid. Cic. 
Avoir plus de — (qu'un autre), 
Gratiä prævalère. Suet. Être en —, 
Avoir du — auprès de qqn, Cum 
aliquo in gratid esse. Cic. Apud eli- 
quem auciorilale posse. Nep. Les mu- 
sicicas furent en grand — chez les 
Grecs, Afusici in Greciä fAorueruat 
(de florére, eo, es, 8. sup., n.). Cic. 
Avoir le plus de — dans un État, 
In republica plurimum pollére. Cic. 
Ceux) qui jouissent d'un grand —, 
n quibus summa auclorilas est. Cic. 
Qui jouit d'an grand — auprès des 
hommes, Gratiä Aominum florens. 
Cic. Iccins qui jouissait d'un grand 
_ auprès de ses concitoyens, Jccius, 
nummé gralià nier euos. Cæs. Phi- 
losophe d'un grand —, Philosophus 
mazimä aucloritale, Cie. Qui est en 
— suprès de age, daus sa tribu, 
Gratiosus apud aliguem. (ic. is sud 
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tribu. Cie. Hommes de pen de —, 
Homines auctoritate tenui. Cic. Donner 
à qqn du —, Alicuï auctoritatem af- 
ferre. Cic. factre. Cic. Meltre qqn en 
—, Aliquem in gratiä ponère. Cic. Je 
l'ai mis en grand — auprès de Pa- 
tron, Te apud Patronem in marimä 
gratiä posui. Cic. Notre recomman- 
dation l'a mis en grand — dans la 
province, Nosträ commendatione in 
provinciä fui gralioswssimus. Cic. Se 
meltre en — auprès de qqn, Inire 
gratiam ab aliquo. Cic. apud ou ad 
aliquem. Liv. alicujus. Curt. S'ac- 
quérir du — auprès de qqn Alicujus 
gratiam sibi conciliare. Cic. Par là il 
s'est acquis tant de —, His rebus 
ita convaluit (de convalescére, o, is, s. 
sup., n.). Cic. Chercher à se mettre 
en — auprès de qqn, Alicujus gra- 
fiam sequi. Cic. Rentrer en — au- 
près de qqo, In graiiam cum aliquo 
redire. Nep. — qui se soutient, Æqua- 
buis gratia. Tac. Égaler qqn en —, 
Atiquem gralià adzæquare. Cæs. For- 
üfier le —, Amplificare auctoritatem. 
Cæs. Affaiblir le —, Auctoritatem 
imminuëre. Cic. deminuëre. Suet. 
levare. Cie. Dont le — est ruiné 
ar qqu. Ab aliquc collabefactus. Nep. 
jee En parl. des cb. Autorite, vogue, 
aveur. Fides. ei, f. Cic. Aucturitas, 
atis, f. Cic.2 Donner du crédit au dis- 
cours, Auctorilatem oralioni afferre. 
Cie. La science des aruspices a pris 
ua grand —, {laruspicum disciphinz 
magna auclioritas accessit. Cic. Les 
mots prennent — avec le temps, 
Verba temporibus invaleseunt (de in- 
vakesc}re, 0, valui, 8. sup., n.). Quint. 
Prendre —, (En parl. d'une nou- 
velle) Percrebescire et Percrebrescére, 
0, is, bui et brui, s. sup., n. Cic. (En 
parl. d'une opinion) Inveterascèëre, 
o, is, ravi, 8. sup., n. Cic. La raison 
aura plus de — sur moi, Plus apud 
me ralio valebit (de valère, eo, es, 
lui, litum, n.). Cic. Tes livres sont 
en grand —, Tui libri vigent (de 
vigére, 0, gui, 8. sup., 0.). Cæl. ap. 
Cic. Toul le — des songes se perd, 
Toilitur omnis auctoritas somniorum. 
Cie. Le système des péripatéticiens 
a perdu tout —, Ratio perpateti- 
corum Jacel (de jacère, eo, cua, citum, 
n.). Cic. Ces mots cesseront d'être 
en —, Uzc verba obsolescent (de obso- 
lescére, o, is, Levi, letum, n.). Varr. 
Nots qui n'ont plus —, Verbe obs0- 
beta. Cic. 

CREDITER, v. act. Inscrire sur un 
livre de comptes ce qu'on doit 4 qqn 
ou os qu'on a reçu de qqn = Créditer 
qqn d'une somme, Pecuniem alicui 
accepiam referre, fero, fers, luli, 
latum. Cic. 

CRÉDULE, adj. Qui croit trop 
facilement. Credulus, a, um. Cic. : Être 
credule, Temere credëre, 0, ïs, didi, 
dilum. Sal. 

CREDULITE, 8. [. Trop grands 
facilité à croire. Credulitas, ais. f. 
Plane. ap. Cic. Quint. Credendi teme- 
rilas, f. Tac. In assentiendo (emeritas. 
Cic. : Surprendre la eredulité de 
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qu, Credulitati alicujus obrepère. 
Quint. Je n'aurai pas la — de pen- 
ser..., Non ero tam credulus, ut pu- 
tem, Quint. Qui pousse la — jusqu'4 
l'imprudence, Ad credendum incau- 
tus. Liv. 

CREER, v. act. 4° Tirer du néant, 
donner l'être à. Creare, 0, as, avi, 
atumm, act. Cic. Procreare, act. Cie. 
Generare, act. Cic. Gignre, 0, is, 
genui, genitum, act. Cic. Fac?re, ie, 
is, feci, fra act. Cie. EfMicfre, io 
is, feci, fectum, act.Cic. : Dieu a cr 
le monde, Deus mundum creavit on 
rocreavil. Cic. Dieu voulant créer 
e monde, Mundum efficëre moliens 
Deus. Cic. La nature nous à créés et 
formés pour de plus grandes choses, 
Ad majora quædam nos nalura genuit 
et conformavut. Cic. Le monde a été 
créé, Mundus generatus où effectus 
est. Cic. Il pense que les dieux ont 
été créés, Ejus opinio est nativos esse 
deos. Cic. Qui existe de tout temps 
et n'a pas été créé, Qui semper est, 
neque ullum habet ortum. Cic. Dieu 
qu! a tout —, Deus qui omnia genuit. 
ic. Voy. CRÉATEUR, CRÉATRICK. l Se 
créer une po:terité (en pari. d'un 
arbre), Sibi propaginem facëre. Plin. 
11 2° inventer. Parëre, 10, is, peperi, par- 
tum et paritum, act. Cic. Facëre (voy. 
{o),act. Cic. Gignfre (voy. 10), act. Ad 
Her. Fabricari, or, aris, aus sum, dép. 
(acc.). Cie. Confiugêre, 0, is, fnzi, fic- 
tum, act. Varr. Formure, 0, as, avi, 
atum, act. Hor. : Créer des mots, 
Verba parëre ou fabricari. Cic. con- 
fingère. Varr. Noms créés, Facta no- 
mina. Cic. Tu crées pour nons de 
nouveaux préceples, Gignis nobis 
novas præcepliones. Ad Her. Créer 
un caractère (pour la pcene), Perso- 
nam formare novam. Hor. Celui qui 
a créé, voy. CAÉATEUR 2°. Se creer 
de vains fantômes, Species inanes 
animo figurare, 0, as, avi, alun. 
Curt. || 3° Susciter, causer, procurer, 
Parëre (voy. 2°), act. Sail. Gignêre 
(voy. {°), sel. Cic. Pac?re (voy. 10), 
act. Cic. = Créer des haines, Odia gi- 
gnére. Cie. — des périls à un inno- 
cent, Innocenti periculum facessrre, 
0, is, cessi et cessivi, cessifum. (ic. 
— à qqn des embarras, des diffi- 
cultés, Negotium alicui facess*re. Cic. 
facëre. Quint. conflare, 0, as, avi, 
atum. Cic. erhibère, co, es, bui, bi- 
tum. Cic. Plaut. — à qi des désa- 
gréments, Molesiiam alicui exrhibère. 
Cic. Plaut. Aliquid incommodi alicui 
parÿre. Plaut. — des loisirs à qqn, 
Alicu: ofium conciliare, 0, as, avi, 
atum. Nep. Se — des soucis, Sulhci- 
tudinem sibi struëre, 0, is, siruri, 
structum. Cic. Se — des causes d'in- 
quiétude, Sibi causas sollicitudinum 
serËre, o, is, sevi, satum. Sen. Voy. 
causen. Se — des ressources (pécu- 
niaires), Faculiates acquirére, 0, is, 
quisivi, quisilurm. Cic. comparare, 0, 
as, avi, atum. Cic. Se — des profs, 
Quæstum sidi instifuËre, 0, is, ui, 
utum. Quint. Se — des amitiés, Ami- 
citias comparars. Cic. Amices sibi 
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partre. Sail. Aie soin de nous — des 
amis partout, Cura ut ab omnibus 
amemur. Cic. || 4° Fonder, instituer, 


établir. Institure, o, is, ui, utum, act. 
Cic. Constituëre, act. Cas. 
(voy. 1°), act. Cic. Efficère (voy. 10), 
act. Cic. Facñre (voy. 1°), act. Liv. 
: Créer un roi, Regem consiiluère. 


Cæs. — des magistrals, Magisiratus 
creare. Cic. — qqn consul, Efficère 
icts- 


aliquem consulem. Cic. — qqn 
teur, Aliquem dictatorem facère. Liv. 
— une magistrature, 
insfilure. Cic. On créa à Rome une 
nouvelle dignité, Nova Romæ dignitas 
est creafa. 
sénat, Senatum novum coopiare, 0, 
as, avi, atum. Cic. — trois centuries, 
Tres centurias conscriblre, o, is, 


seripsi, scriplum. Liv. — une corpo- 


ration, Collegium condëre, o, is, dut, 
ditum. Liv. — une caisse particulière, 
Privatum ærarium constituère. Nep. 


— uo prérédent funeste, Eremplum 


perniriosissimum inslituëre. Cic. 


CREIL, v. de France (Oise). ° Cre- 


diltum et Creolium, üi, n. 
CRÉMAILLERE, 8. f. C. chocner. 


CRÉMATION, s. f. Usage de brûler 


les cadavres. Crematio, ons, [. Plin. 
S'erpr. mieux par ua v. = Il fut le 
premier partisan de la crématon, 

imus volurt corpora igni cremari. 
D'apr. Cic. (Leg., n, 22, sn. 

CREME, 8. f. 4° La partie la plus 
épaisse du lait (Lactis) cremor, oris, 
masc. Cato. Lactis flos (oris), masc. 
Vitr. || 2° Mots composé de lait et 
d'œufs. Pulticula, æ, f. Cels. Col. || 
8° Fig. Ce qu'il y a de meilleur. Flos, 
oris, masc. Cic. Robur, boris, neut. 
Cic.: La crème des citoyens, Optimo- 
rum civium flos où robur. Cic. 

CREMENT, 5. m. T. de m- 
maire. Accroissement d'une syflabe. n- 
crementum, 1, n. D'apr. Macr. (qui 
l'emplnie pour désigner l’augment) : 
Prendre un crément, Syllabä und 
crescËre, 0, ts, crevi, crelum, n. 
D'apr. Macr. 

CRÉMIEN, s. m. Marchand de 
erème. Lactarius, di, m. Lampr. 

CREMIEU, v. de France (Isère). 
*Cremiacum, i, n. 

CRÉMONE, v. d'Italie. Cremona, =, 
£ Liv. : Qui est de Crémone, Cremo- 
mensis, M. f.,e, n. Tac. 

CRENEAU, 8. m. Sorte d'embra- 
sure. Pinna, æ&, f. Cæs. Liv. 

CRENELER, v. act. 1° Munir de 
créneaux. Pinnis cingêre, 0, is, cinxi, 
cinctum, act. Vairg. = Créneler cette 
reduute, [futc vaillo pinnes adjicère. 
io, is, jeci, jectum. Cæs. || 2° Den- 
teler. * Dentibus instruËre, 0, is, struri, 
structum, act. (Sin.). Voy. DRNTELÉ. 

CRENELURE, 8. f. C. NENTELURG. 

CRÉON. roi de Corinthe. Creon, 
enlis, m. Hor. 

1. CRÈPE, s. m. 1° Étoffe frise. 
*Crispum (i) tertilis genus (neris), 0. 
L2 Étoffe de deuil. Lugubris (is) 
veslis (is), f. Ter. : Couvert de crèpe, 
Atratus, a, um. Cic. Tac. Voy. pæuiL. 
A 3° Fig. Ténèbres. Voy. ce ©. 


Creare 


Magistratum 


Liv. Créer un nuuveau 
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2. CRêreE, s. f. Sorte de galette 
mince. Laganum, i, n. Hor. Cels. 

CRÉPER, v. act. C. FnISER. 

CREP4I, 18, part. passé de crépta, 
Voy. ce +. 

réPi, 8. m. Enduit de plâtre, etc. 
Tectorium, ji, n. Cie. Crusta, æ, f. 
Plin. 

CREPINE, $. f. C. rnance. 

CREPIR, v. act Enduire de mor- 
tier ou de plâtre. Trullissare, 0, as, 
s. parf. ai sup., act. Vitr. Tectorio 
munire,i0,is,iuielii,itum, act. Varr. 
inducYre, o, is, duxi, duclum, act. Sen. 

CREPISSAGE, 3. m,. Action de 
crépir. Trullissafio, onis, f. Vitr. 

CREPISSURE, 8.f.C.cnéri(s.m.). 

CREPITATION, s. f. Bruit de ce 
qui petille. Crepilus, üs, m.: Virg. 

CREPU, 06, ad). Très frisé. Cris- 
pus, a, um. Plaut. Ter. : Un pen 
srépu, Succrispus. Cic. 

CRÉPUSCULAIRE, adj. Qui ep- 

tient au crepuscule. Sublustris, m. 

., An. Virg. Liv. = Lumière crépus- 
culaire, Lux jam obscura. Liv. Fig. 
Lumen sublusire. Gell. Voy: le suiv. 

CREPUSCULE, 5. w. 1° Lumière 
qui reste après le soleil oouche. Cre- 
pusculum, 1, n. Plaut. Ou. Col. Plin. 
: Quand vient le crépuscule, Primo 
crepusculo. Col. Au —, Jam obscurä 
luce. Liv. Primis tenebris. Liv. || 
2° Qaf. Aube. DE ce m. 

CREPY, v. de Francs (Oise). * Cris- 
piliacum, i, a. 

CRESSON, s. m. Sorte de plante. 
Nasturtium, ti,n. Plin. : Cresson alé- 
nois, Lepidium, ii, n. Col. Plin. 

CREST, v. de France (Drôme). 
*Christa et Crista, æ, f. *Cresium, 1, 
o. *Crestidium, ii, n. 

CRÉSUS, nl de Lydie. Cresus, i, 
m. Cic , 

CRÉTACE, éc, adj. Qui ost de 
craie. (relaceus, &, um. Plin. 

CRÈTE, ile de la Mediterranèe 
(Gandi Creta, m,f. Cic. Crete, es, 
. Ov. Mel. = Qui est de Crète, Voy. 
CRÉTOIS. 

CRÈTE, S. f. 1° Proëminenos char- 
nue que certains animaux ont sur la 
tête. (En pari. du coq) Crista, à, f. 
Varr. Col. Plin. (En parl. d'uo ser- 

ent) Crista, f. Plin. Juba, f. Virg. = 
Poulet qui à uoe crète magnifique, 
Puilus insigniter cristatus. Suet. || 
Fig. Sa crèle se dresse (— il se ren- 
gorge), Jili surgunt crisitæ. Juv. || 
2° Huppe de certains oiseaux. Crisia, 
æ, [. Col. Aper, picis, m. Plin. : 
Petite crête, Cristula, f. Col. Qui s 
une —, Voy. caèré. || $° Piece qui 
surmonte un casque. Apex, picis, m. 
Virg. || 4° Sommet. Faxtigium, üi, n. 
Cæs.|15° Terrerelevee sur les bords d'un 
fosse. Torus, à, m1. Plin. || 6° Saillie 
de certains 08. Processus, üs, m. Cels. 

CRÈTÉ, ée, adj. Qui a une crête. 
Cnistatus, a, um. Suet. Ov. 

CRETOIS, o1se, adj. Qui est de 
Crète. (En pari. des pers.) Cretensis, 
m. fe, u. Cic. (En pari. des ch.) 
Creticus, a, um. Hor. Fin. Ï Subst. 
Un Crélois, Cres, etis, m. 


fod?re, act. Cæs. 


lil d'une rivière, Rivum 


ic. Unes 
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Crétoise, Cressa, #, f. Virg. Ov. : 
LES CRÉTOIS, Creles, um, acc. as, m. 
pl. Cic. Ces. Cretenses, ium, ©. pl. Nep. 


CREUSE, riv. de France.*Crosa, æ, f. 
CREUSEMENT, 8. m. Action de 


creuser. F'ossio, onts, f. Cic. Cul. Fos- 
sura, æ,f. Col. S'expr. mieux par un 
%. = Le creusement doil étre de deux 
piedas peus duos pedes infodiendus 
est. Col. 


CREUSER, v. sct. 1° Faire ua 


creux, rendre creux. (Fouir) Fodÿre, 
io, 
eatier) 
Er esuent) DefodAre, act. Coi. 


is, fodi, dgssum. act. Cic. (En 

Confodfre, att. Cato. Varr. 
En dessous, fouiller, miner) Suf- 
D'outre en outre) 
arr. Cic. (Poor 


Perfod”re, act. 


extraire) Effodfre, act. Quint. (Tout 
autour de) Circumfodre, io, is, fodi, 
fossum, act. Cato. (Rendre plus pro- 
fond) Deprimére, 0, is, pressi, pres- 
sum, act. Cæs. (En appuyant) {mpn- 
mére, act. Cic. (Travailler en creux, 
façonner en creusant) Cavare, 0, as, 
vaui, vatfum, act. Liv. Plin. Ercavare, 
act.Cic. : Creuser des fondativns, Fun- 
damenta fodëre. Plin. uperire 
perui, pertum. Liv. — nn puits, Pu- 
leum fodxre. Cas. deprimére. Vitr. — 


7 V0 is, 
un lac, Lacum effodïre. Suet. — Île 


rimère. 
Dig. — ua bassin dans le roc. Stagnum 


in peträ ercidére, 0, ts, cidi, cisum. 
Col. Ports creusés de main d'homme, 


Portus manu facti (de facÿre, io, is, 


feci). Cic. Creuser des fosses de trois 


ieds de profondeur, Scrobes trium 


in altifudinem pedum fodëre. Cæs. — 
un fossé (en gén.), Fossam deprimërse. 


Tac. factre. Liv. — un fossé (long), 
Fossam ducére, 0, ts, duxi, ductum. 


Cæs. — des fossés en travers des 
rues, 
dat.) præducëre. Cæs. — un fossé au- 


Fossas transuersas viis (au 


tour d'une éminence, Fossam vertici 


circumjucëre, 10, is, jeci, jectum. Liv. 


guuts crensés le long de la voie 
iublique, Cloacæ per pudlicum ductæ. 
iv. — la terre tout autour d'un 
arbre, Circum/fod?re arborem. Plin. 


Creusé dans le soi jusqu'à la pro- 


fondeur de douze pieds, Duodecim 


pedes depressus. Sall. Sillon — pro- 


fondément, Suicus alte impressus. 
Cic. Creuser le flanc d'une mou- 
tagne, Montem suffodëre. Veil. Plin. 
Se — un passage à travers le mont 
Athos, Athonerm perfodfre. Cic. Se — 
un trou avec son bee, Cavernam sibi 
rostro ercavare. Plin. — un vase dans 
la pierre, Se — un bateau dans un 
tronc d'arbre, Cavare vas « lapide. 
Plin. navem ex arbore. Liv. } Absol. 
Creuser, Fod?re. Plaut. Cic. | Fig. 
Creuser sa fusse, son tombeau (= 
hâter le moment de sa murl), Eri- 
fium sidi maturare (0, &s, avi, atum). 
Suet. — un ablme, un précipice sous 
les pieds de qan{— causer sa perte), 
Alieui perniciem moliri, ior, iris, ilus 
sum, abp. Cic. machinari, or, aris, 
alus sum, dép. Sal. Chercber à — un 
abime sous les pas de qqn, Ad pe 
nicien alicujus incumbèrs, 0, is, cu 
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bui, cubitum, n. Cie. Se — Île cer- 
veau, la cervelle, la tête, l'esprit à 
ou de qq. ch. (= se fatiguer l'in- 
telligence), In re se conferëre, 0, 14, 
trivi, fritum. Cie. Re animum fali- 
gare, 0, as, avi, atum. Hor. Se — le 
cerveau. à (et l'infin.), Omnibus 
nervis contend?re, 0, is, fendi, len- 
fum, ut (et le subj.). Cic. |] 4° Fig. 
Approfondir. Pertenlare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Perscrutari, or, aris, 
atus sum, dép. (arc.). Cic. Perspicère, 
10, is, speri, spectum, act. Liv. Pe- 
nitus inirospicère, act. Cie. Plane co- 
gnoscère, o, is, gnovi, gnitum, act. Cic. 
: Questions creusèes à fond, Res 
penilus perspeclæ planèque cognilæe. 
Cie. |] Absol. Crenser, Rem perspi- 
cére. Cie. Voy. aPpProronDin. || 3° 
Amaigrir : Creuser le visage, les 
trauis, Vulium macie lenuare, 0, as 
avi, atum. Prop. Voy. AMAIGRIR. Il 
&o Rendre concave, echancrer. Cavare, 
0, as, vavi, valum, act. Plin. : La 
lune creusant son disque, Luna ca- 
vans cornua. Plin. 

Se creuser, v. 1° Pron. Devenir 
creux : Le: dents ge creusent, Denies 
cavantur (de carari, or, alus sum, 

ass.). Plin. Il cominanda aux vallées 

e se creuser, Jussit valles subsidère 
( is, sedi et sidi, sessum, n.). Ov. 

allée qai se creuse, Vallis in alti- 
tudinem depressa (de deprimi, or, 
ëris, pass) Sall. Vallon qui se crease 
tout à coup, Vallis repente convexe. 
Plin. Le rivage se — (— décril une 
courbe), Ora se incurval (de incur- 
vare, 0,vaui, vatum). Alel. Qui se — 
en forme de golfe, Circumactus, a, 
um (de cireumagi, or, ris, pass.) 
PL.-p. || 20 Réel. Fig. Mediter profondé- 
ment : Ma lèle se creuse, Sum in co- 
gitatione defirus. Cic. || 3° l’ron. De- 
venir maigre. Recedëre, o, is, cessi, 
cessum, n. Pl.-j.: Le ventre s'est creu- 
sé, Recessit venter. Pl.-3.Voy. maiouin. 

CREUSET, s. m. {0 Vase pour la fu- 
sion de differents corps. Cafinus, i, m. 
Plin. : Or passe au creuset (pour le 

urifler), Aurum ad obrussam. Suet. 

purer, Aifiner l'argent au —, Ar- 
gentum ercoquêre, 0, is, cort, coctum. 
Gell. On éprouve l'or en le faisant 
asser au —, fgnis aurum probat (— 
e feu éprouve l'or). Sen. ou Auri 
erperimentum ignis est. Plin. || 2° Fig. 
Examen Sévère, ôpreuve, Übrussa, æ, 
f. Cic. Sen. : Passer lous les argn- 
ments au creusel, Omnia argumenta 
ad obrussam exigére. Sen. Se servir 
de la raison comine d'un —, Faire 
usage du — de laraison, Adhtbère, 
tanquam obrussam, rationem. Cic. 
L'adversité est le — des grandes 
âmes, Adversa magnos probant (de 
probare, 0, evi, alum). PI.-j. Voy. 
ÉPREUVE. 

CREUX, EUSE, adj. {+ Qui a une 
cavite interieurs. Cavus, a&, um. Cic. 
Concarus. (ic. = Arbre creux, Truncus 
cavus. Hor. Arbor exesa. Virg. Dent 
ereuse, Dens concatus. Plin. cavatus. 
Col. exzesus. Cels. Rendre creux, Voy. 
casvsza. Devenir —, Voy. Se canu- 
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sn. 1 2° Vide. Inanis, æ. f., 6, 0. 
Plin. Cassus, a, um. Plin. =: Graine 
creuse, (rranum ïindne OU Cassum. 
Plin. Ventre creux, Inanis venter. 
Hor. Qui a le ventre —, Inanis. 
Hor. || $° Fig. Vain, chimérique. Va- 
nus, a, um. Cic. Inants, m.f.,e, 0. 
Cic. Cassus, a, um. Cie. =: Creux ver- 
biage, Langage —, Inanis elocutio. 
Cic. Oratio vana. Cic. Rien de plus 
—, Nihil inanius est. Cie. 118 disent 
que c'est quelqne chose de —, [d 
cassum quidquam esse dicunt. Cie. 
Spéculations creuses, Inanes cogila- 
tiones. Cic. Rêves creux, Idées creu- 
ses des stoiciens, Sioica somnia 
(orum), n. pl. Cic. Quels rèves — 
ais-tu 14? Quæ tu somnias? Plaut. 
Esprit —, Varum ingenium. Liv. Phi- 
losophes qui sont des tètes creuses, 
des cerveaux creux, PAilosophi som- 
niantes. Cic. delirantes. Cic. Être un 
cerveau —, Desipfre, io, is, pui, s. 
sup., n. Plaut. || 6° Profond. Altus, 
a. um. Cic. Profundus. Cie, = Rivière 
creuse, Altum flumen. Cic. Voy. Pro- 
ronn. || 6° Cave, amaigri. Cavatus, a, 
um. Lucr. : Yeux creux, Oculr cavati 
Lucr. Le ventre est —, Venter reces- 
a (de reced®re, 0, is, cessum, n.). 

UE 

Casox, a. m. 1° Cavité. Cavum, 
i, 0. Cato. Liv. Plin. Cavus (s.-e. 
locus), i, w. Varr. or. Col. Lacuna, 
æ,f. Varr. Cie. Vitr. S'expr. souv. 
aussi par l'adj. Cavus, a, um. Sen. 
Virg. : Le carrelage ne présente pas 
de creux, Pauimenta non habent la- 
cunas. Vitr. [La sphère] ne peut pas 
avoir de —, Nihil lacunosum habère 
putest. Cic. — au-dessous des sour- 
cils (d'un cheval), Sub supercilia la- 
cunæ. Varr. Le — d'une vallée, 
Vallis sinus (&s), m. Plin. Le — 
d'une yeuse, Cava ilez. Virg. Le — 
de la maio (qu'on forme en arrondis- 
sant les doigts}, Cava manus. Sen. Le 
_ (naturel) de la paume de la main 
ou de la plante du pied, Vola, æ, f. 
Liv. Le — de l'estomac, Id quod 
confra stomachum est. Cels. Graver en 
—, Cuvare, 0, as, vavi, vatum, act. 
Apul. || 2 Voix qui descend fort bas : 
Un beau creux, Voz (oc1s) grauis (is) 
et plena (æ), f. Quint. |} 3° Fig. Vide, 
vanite. nanitas, atis, f. Cic. 

Cneux, adv. 1° De môme que ce 
qui est creux et vide =: La voir sonne 

reux, Vox quasi in recessu auditur. 

int. || 20 Fig. D'une façon chimeri- 
que : Songer crenx, Somniare, o, as, 
avi, afum, n. Cic. 

CREVASSE, s. f. Fonte qui se fait à 
la surface des choses. Rima, =, f. Cic. 
Fissura, f. Plin. Col. : Petite cre- 
vasse, Rimula, æ, f. Cels. Crevasses 
des pieds, Rimæ pedum. Plin. Une cre- 
vasse s'ouvrit dans la terre, Humus 
Aïavit (de hiare, o, as, atum, n.). Sal. 

CREVASSE, ÉE, part. passé de cre- 
vassEn, \'oy. ce v.|| Adj. Rempli de cre- 
vasses. Aimosus, a,um. Col. Fissus. Ci. 
Iiulous. Virg.: Bâtiment crevassé, Fis- 
sum ædificium. Col. Champs crevassés 
(par la chaleur), Hiulca arva. Virg. 


CREVE 


CREVASSEN, v. act. Faire des cre- 
vasses. Findëre, 0, is, fidi, fissun, 
act. Virg. Cels. 

Se cAevasssa, v. pron. Former 
dos crovasses. Patiscére, o, is, s. parf. 
oisup.,n. Plin. Rimis dehisc®re, 0, is, 
hivr el Ati,s. sup.,n. Virg. Ou. : Le 
pied du chameau 3e crevasse, Camelo 
ungues faliscunt. Plin. Le théâtre se 
—, Theatrum hiat (de hiare, 0, avi, 
atum, n.). Pl.-j. Les boutiques se 
crevassent, Tabernæ rimas agunt (de 
agëre, 0, egi, actum). Cic. Les crépis 
se —, Tecioria rimas faciunt (de fa- 
cêre, to, feci, factum). Vitr. La terre 
pétrie ne se crevasse pas, Lulamenta 
se non Scindunt (de scindËre, o, sci- 
di, scissum). Cato. 

CREVE-COEUR, s. m. Grand dé- 
plaisir. Animi morsus (üs), &æ. Liv. 
Cordolium, it, n. Plaut. Apul. : Quel 
crève-cœur c'était pour lui. que d'être 
privé... | Quam luic erat miserum ca- 
rére...! Cic. 

CREVER, v. nent. de Se rompre 
violemment. (En gén.) Rumpi, or, 
Eris, ruplus sum, pass. Cic. Dirumpi, 
pass. Plaut. Se rumpëre (0, is, rupi, 
ruprum). Plin. Dissilire, io, is, silui, 
sultum, n. Plin. Delasc®re, o, is, him 
et hi, s. sup., n. Plin. (Avec broit) 
Displodi, or, ëris, plosus sum, pass. 
Lr. Ior. : Je crains de crever, Aletuo 
ne dirumpar. Plaut. Ils deviennent 
si gras que leur peau crève, Pin- 
guescunt in tantum ut dehiscant. 
Plin. Les bœufs crèvent en man- 
geant un bupresle, Dissiliunt boves 
degusiatä bupresti. Plin. Nuage qui a 
crevé, Nimbus effusus (de effund, 
or, ris, pass.). Liv. || 2° être près 
de se rompre par trop de plenitude. 
Distendi, or, Eris, lentus sum, pass. 
Suet. : Qui crève de graisse, d'em- 
bonpoint, Adtpe obesus (a, um). Col. 
Obesissimus. Col. Præpinguis, @. f., 
e, n. Plin. Homme qui — de santé, 
flomo corpulentus el pinguis. Gell. 
Qui — de nourriture, Distentus cenä. 
Pl.-j.,et absol. Distentus. Suet. || Fig. 
Il crevait de revenus, Infinitis vec- 
tigalibus erat fartus. Vitr. || 8e 
Fig. Pousser qq. ch. jusqu'à l'oxcés. 
Dirumpi (voy. 1°), pass. Cic. Plaut. 
Rumpi, pass. Virg. or. Dissiire 
(voy. 40), n. Sen. =: Crever de colère, 
Rumpi irä. Ilor. Je crève de dépit, 
Dolore dirumpor. Cie. Crever de Jja- 
lousie, Invidiä rumpi. Virg. Il crève 
de jalousie, Misere invidet. Ter. Les 
applaudissements le fontcrever de Ja- 
luusie, Plausu dirumpitur. Cic. — de 
rire, Risu dissilire. Sen. rumpi. Afr. 
— de faim, de soif, Fame premi, or, 
Cris, pressus sum, pas:.Flor. Eu preni, 
Plin. Qui crève de faim, Famelicus, «, 
um. Plaut. Ter. Voy. FAIM, SOIF. || 4° 
T. de mépris. Mourir. Afori, ior, Ërü, 
mortuus sum (mortturus), dép. Col : 
Brebis crevée, AMorticina ovis. Varr. 

Caeven, v. act. 1° Rompre. Rum- 
pre, o, is, rupi, ruptum, act. Cic. Di- 
rumpère, act. Cic.z Crever la oue, Nu- 
bem rumpére. Lucr. dirumpère. Cie. 
— les yeux à qqn, Oculos alicui «f- 


CRI 


fodFre, io, is, fodi, fossum. Cic. fo- 
dére. Plaut. eruëre, 0, is, ui, ulum. 
Sen. elidére, o, is, lisi, lisum. Plaut. 
ezcut3re, io, is, cussi, eussum. Suet. 
Se — les yeux, Sibi oculos ernère. 
Lact. || Fig. Crever les yeux (= être 
sous les yeux el n'êlre pas aperçu), 
Ante oculos esse. Cic. Chose qui crève 
les yeux, fes posita in oculis. Cic. || 
{En parl. des yeux de l'esprit) Cela 
crève les yeux à tout le monde, {d 
omnibus est apertum. Cic. || Fig. Ton 
inforlune me crève Île cœur, Afe mi- 
serie tue ercruciant (de ercruciare, o, 
avi, atum). Cic. || 2e Fig. Remplir à 
l'excès, gorger. Saginare, 0, as, avi, 
atum, act. Liv. Voy. conGen. || 40 
Faire mourir {surt. de fatigue). Rum- 


Dig. : 


pére (voy. 4°), act. Ter. Plin. 
Creverune mule, Aumpère mulam. Dig. 


Se cRavEn, v. 1° Pron. Éprouver 
une rupture. Aumpi, or, Eris, ruplus 
cu- 
lus perfunditur (de perfundi, or, êris, 
ass.). Dig. Voy. CREVER 


sum, pass. Cic. : L'œil se crève, 


fusus sum, 
{neut.) 4°. |] 2° Réf. Se gorger. Se 
effercire (io, is, fersi, fertumi. Plaut. 
Saginari, or, aris, alus sum, pass. 
Liv. Voy. Se conçcer. || 3° Se fati- 
quer à l'excds. Se rumpère (0, is, rupi, 
ruptum). Plaut. Se dirumprre. Cic. 


Rumpi (voy. 1°), pass. Plaut. Hor. : 
Je me suis crevé à courir, Me rupi 


eurrendo. Plaut. 


CREVETTE, 8. f. Sorte d'écrevisse 


de mor. Cancer (cri) marinus (i), m. 
C.-Aur. 

CRI, 8. m. 0 Son inarticuld ou 
confus produit par la voix. (Un cri ou 
Des cris, en gén.) Clamor, oris, masc. 
Cic. (D'une multilude) Conclamatio, 


onis, [. Cæs. (D'une foule, 4 la suite 


d'on disconrs, d'un événement) Suec- 
clamatio, onis, f. Liv. Suet. (Accla- 
mation;) Reclamatio, f. Cic. (lluées; 
ga Acclamati0s) Acclamatio, f. Cic. 

iv. Suet. (Vociférations) Vociferatio, 
f. Cic. Sen.-tr. (Grand bruit de voix, 
de dispuies) Convicium, ti, on. Ter. 
Cic. (Gémissement) Gemitus, üs, æ. 
Cic. (Lamentations) Ejulatus, Us, m. 
Cic. Gell. Ejulatio, onis, f. Plaut. Cic. 
(Hurlèements, lamentations des fem- 
mes), Ululatus, üs, m. Cæs. Virg. 
(Plarate prolongée) Quiritaiio, onis, 
. Liv. et Quiritatus, üs, m. Pl.-j. 
V.-Maz. (Sanglots) Ploratus, üs, m. 
Plin. Liv. (Vagissements) Vagitus, üs, 
m. Plin. (Cris de joie des paysans) 
Jubila, orum, n. pl. Fronto. Sil. Ju- 
bilatio, onis, [. Apul. = Cri de joie 
des solilats, Clamor gaudentium mili- 
tum. Tac. L'armée salua leur chute 
d'un — de joie, Ad eorum casum con- 
clamavit gaudio exercitus. Liv. Un 
— d'effrai, Clamor pavidus. Liv. Des 
cris d'effrni, Clamor paventium (—= 
d'hoomes effrayés). Liv. — d'hostilité 
et de haine, Infestus alque inimicus 
clamor. Cic. — d'hastilité du peuple, 
Adversa populi acclamatio. Cic. 
d'ayprobation, Faustæ acclamationes. 
Suet. — de désespoir, Maærens fletus. 
Cic. Provoquer des — d'admiration, 
Clemores et admirationes «Mcdre. Cic. 


vor : Civis Romanus sum. Cie. l'ous- 
ser le — : 
caiEn. || 6° Fig. Plainte contre qqn ou 
qq. oh. ; accusation. Querela. r. f. Cic. || 
60 Fig. Opinion publique manifestéo hau- 
temont = Le cra publie, Aumor, oris, 
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— flatteurs, Clamor laudantium (= de 


gens qui louent). Quint. — d'appel, 
lamor vocantium (— de gens qui 
appellent). Sen. Un cri part, s'élève, 
Clamor oritur. Plaut. Sail. exoritur. 
Sail. Un — retentit, Clamor auditur. 
Cæs. Jeter, Pousser un —, des cris, 
Clamorem edre, profundëre. Cic. tol- 
Ure. Liv. Clamare, 0, as, avi, atum, 
on. Cic. En poussant des —, Clamore 
sublato. Liv. Au cri qu'il poussa eu 
tombant, À d gemitum collabentis. Tac. 
Pousser de grands cris, Vociferari, 
or, aris, alus sum, dép. Cic. En pous- 
sant de grands —, Afarimo cum cla- 
more. Plaut. Cum clamore ingenti. 
Liv. À grands —, Magno clamore. 
Phæd. Magnis clamoribus. Suet. Cla- 
more ingenii. Liv. Elle demandait à 
rands — qu'il écontât, Clamitabat 
Qt) audiret. Tac. Tous demandent à 
grands — à Quintius de.…, Conso- 
nanie clamore Quinfium orant ul 
(subj.). Liv. Jeter les hauts — (= 
se récrier), Reclamare, 0, as, avi, 
atum, n. Cic. Reclamilare, 0, as, s. 
arf. ui sup., n. Cic. Faire pousser 
es hauts —, Clamorem effiuére. Cic. 
Son discours fit jeter les hauts — à 
tout le monde, Ejus orationi ab om- 
nibus reclamatum est. Cic. Faire en- 
tendre des — d'approbation, Clu- 
more approbare. Liv. || 2° Voix d'un 
animal. (En gén.) Vox, ocis, f. Plin. 
Virg. Phæed. Clamor, oris, masc. 
Suet. Liv. Virg. (Des animaux fé- 
roces : grondement du chien) Fremi- 
tus, üs, ra. Plin. (Des sangliers, des 
singes, des chauves-souris) Stridor, 
orie, masc. Plin. Ov. (De l'éléphant) 
Stridor, masc. Cæs. Barritus, üs, m. 
Apul. (Des ânes) Ruditus, üs, m. 
Apul. (Des Earl Vagitus, üs, 
m. Varr. (Des souris) Occentus, üs, 
m. V.-Mar. (De l'oie, de l'aigle) 
Clangor, oris, masc. Liv. Suet. (Des 
coqs) Cantus, us, w. Cic. (Des lour- 
terclles, de paans, des grenouilles) 
Querela, æ,(. Plan. Virg. : Un aigle 
prussa des cris de joie, Aguila Le- 
fissumos clangores edidit. Suet. Un 
aigle qui volait en poussant de grands 
—, Aquila cum magno clangore voli- 
tans. Liv. VOy. MUGISSRMENT, Bè- 
LEMRNT, HENNISSEMENT, AOOIEMENT, 
CROASSEMENT, CHANT, elc. || 3° Bruit 
aigro de ocrtainos chosos. Stridor, oris, 
masc. Cic. = Le cri de la scie, Serræ 
stridor. Cie. || 4° Paroles prononcees 
très haut. Clamor, oris, masc. Cie. 
Qaf. Vox, ocis, f. Cie. = Cri de guerre, 
Clamor militaris. V.-Maz. — public 
= annonce faite par le crieur pu- 
lic), Præconium, it, o. Cic. Pronun- 
tiatio, onis, f. V.-Maz. Par — pu- 
blic, Per præconem (= par le crieur 
public). ic. Voce præconis. Sue. 
e — : Je suis citoyen romaio, lizc 


Aux armes] Au feut Voy. 


masc. Cic. Sall. Populi rumor. Ter. 


crier souvent. 
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Hominum rumor. Liv. Fama, à, 
f. Cic. Liv. Il n'y ent qu'un — 


contre son discours, Ejus orationi 
vehementer ab omnibus reclamatum 
est (impers. ONE de reclamare, 0, 
as, avi, 0.). Cic. Il n’y eut qu'on — 
pour lui interdire de. 
omnes reclamarunt, ne 

n'ya qu'un — pour demander je 
combat, Unä voce prulium poscunt. 
Cic. Il était maltraité par les cris de 
l'armée, Milifum vocibus carpebatur. 
Cæs. || 70 Fig. Voix intérieure, appel, 


nä vocs 
{suhj.). Cic. 


avortissement qui vient des choses. 


Vox, ocis, f. Cie. =: Le cri de la co- 
lère, Iracundie vor. Cie. Le — de la 
vérité s'est fait entendre, Verilas 
vocem misit. Cic. Le — de la cou- 
science, Obsfrepens conscientia. Curt. 


Convaincu par le — de sa conscience, 
Conscientiä convictus. Cic. 


CRIAILLEN, Y. 0. 10 Crier sou- 
vent. Clamitare, 0, as, avi, atum, 0. 


Cie. Phæd. Liv. Latrare, n. Cic. =: Le 
déclamoteur criaille. Declamaetor la- 


trat. Cic. || 2° Gronder. Declamatare. 


o, as, avi, afum ao. Cic. =: Criailler 
contre qqn, De aliquo declamitare 
Cie. — après qqu, Aliquem allatrare, 


act. Liv. Quint. Alicut oblatrare, 0, 


as, 8. parf. ni sup., n. Sen. 


CRIAILELERIE, s. f. 4° Action de 
Clamitatio, onis, £ 
Plaut. : Les criaillernnes du barreau, 
Forense (is) convicium (ii,, n. Cic. Fort 
strepitus (us), m. Cic. | 2° Action de 


gronder souvent. Gannitus,üs,m. Mart. 
= Poursuivre qqu de ses criailleries, 


Aliquem gannilibus lacessëre. Afart. 

CRIAILLEUR, E&USE, $. mas. OÙ 
fém. C. cnianD {9 et 20. 

CRIANT, part. prés. de caren, 
Voy. ce v. || Adj. caranT, anTe. de 
Criard. Voy. re m. || 2° Qui excite 4 se 
plaindre hautement. Indignus, a, um. 
Cic. Intolerandus. Cic. Intolerabilis, m. 
f.,e, n. Liv. Gravis, e. Cic. Atrox, 

da. ocis. Cic. : Quoi de plus criant ? 
Gxid indignius ? Cic. Être victime 
d'une injustice criante, Insignem in- 
juriam accip}re. Cic. L'injustice la 
plus —, Gravissima injuria. Cic. 

CRIARD, Aro, adj. 19 Qui crie sou- 
vent. Clamosus, a, um. Quint. | S. m. 
Un criard (— ua orateur criard), Cla- 
mator et Proclamator, oris, m. Cic. 
Latrator, m. Quint. Rabula, æ, mase. 
Cic. Quint. || 2° Qui gronde sans cesse. 
Clamosus, a, um. Juv. || S. m. et f. Un 
criard, Objurgator, ons, m. Cic. Une 
criarde, Oblatratrir, icis, €. Plaut. || 
3° Qui a un son aigre. Stridulus, a, 
um. Sen. Virg. Acerbus. Cic. = Voix 
criarde, Vox acerba. Cic. Le son 
criard de la voix, Vocis amaritude 
(dinis), f. Quint. 

CRIBLE, s. m. Tamis. Cribrum, à, 
o. Cato. = Petit crible, Cribellum, i, 
n. Pall. La finesse du —, Crebri te- 
nuifas. Plin. Passer an —, dans ua 
— fiu, Cribro cernère. Plin. AMinuta- 
tim cribrare. Plin. VOy. cRIBLER À 

CRIBLE, 6e, part. passé de ca 
eLEn, Voy. ce v.||Adj. Fig. Qui a beau- 
coup de = Criblé de dettes, Voy. D&tte. 
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CRIDLENR, v. act 1° Falre passer 
au crible. Cribrare, 0, as, avi, afum, 
acl. Col. Plin. Per cribrum ou Cribro 
etre, 0, is, crevi, crelum, act. Calo. 
Plin. Cribro succern’re, ac, Plaut. Cri- 
bro excernëre, act. Vitr. el simpl. Ex- 
cernÿre, acl. Col. || 2° Percer en beau- 
coup d'endroits.-Cor (aires ‘0, is, fodi, 
fossum, acl. Cie. Sall. = Criblé de 
coups, Plagis confossus. Suet. — de 
blessures, Contrucidatus. Cic. || Fig. 
Les maux dont vous êlescriblés, Mala 

uæ vos ab omni parte confodiuni. 

en. Cribler ua ouvrage de correc- 
ions, Scriptum notis confod®re. Pl..j. 

Se cnincen, v. 1° Pron. Être passô 
au crible. Cribrari, or, arts, alus sum, 
pass. Col. et tous les pass. des v. 
cités à criscen. || 2° Récipr. Se per- 
cer mutuellement d'un grand nombre 
de coups. Voy. cRiBLER 2° el mu- 
TUELLEMENT. 

CRINLURE, 5. f. Tout ce qui n'a 
pu passer par les trous du crible. Ezr- 
crementa, orum, n. pl. Col. Pall. Ex- 
crela, n. pl. Col. 

CIUEE, s. f. Vonte aux enchères. 
Auctlio, onis, f. Cic. : Vendre, Faire 
vendre à la criée, Auctione ou Per 
przconem vendère, act. Cic. Vocipræ- 
conis subjicère, act. Cic. Être vendu 
à la —, Vénire (eo, is, ii, ifum, n.) 
per præconem. Liv. sub hast&. Fl. 

CRIER, v. neut. et act. 10 Neut. 
En parl. des pers. Pousser un cri, des 
cris. (En gén.) Clamare, 0, as, avi, 
atum, 0. Cic. {À plusieurs reprises) 
Clamitare, n. Cic. (Fort) Erclamare, 
0. Plaut. Ter. Cic. Proclamare, n. 
Cic. Liv. Vociferari, or, aris, afus 
sum, dép. Cic. Liv. (Fort, Tous en- 
semble) Conclamare, 0, as, avi, atum, 
n. Cic. (Pour appeler qqn) Incla- 
mare, n. Cic. (Répondre pa des cris) 
Succiamare, nu. Cic. (Répondre par 
des cris, en parl. d'une assemblée, 

ousser des cris d'improbalion el qqf. 
‘apprubalion) Acclamare, 0. é . 
Liv. (Prutester par des cris, se ré- 
crier) Reclamare, n. Cic. (Gémir) Ge- 
mêre, 0, is. mui, mitum, n. Cic. (Se 
lamenter) Ejulare, 0, as, avi, atum, 
u. Cic. (Hurler) Ululare, n. Cic. 
(Pousser des cris de détresse) Qui- 
ritare, 0, as, s. parf. ni sup., 0. 
Liv. (Sangloter) Plorare, 0, as, avi, 
atum, 0. Cic. (En pari. des nouveau- 
nés) Vagire, 10, is, ivi et ti, ilum, 
n. Cic. (Pousser des cris de joie) 
Jubilare, o, as, avi, atum, D. Varr. 
2 Crier fort, Afagnä voce erclamare. 
Liv. — plus fort, Exclamare majus. 
Cic. valilius. Ph. — très fort, Mazxi- 
mé voce errlamare. Plaut. — à tue- 
tête, Contentissimä voce clamitare. 
Apul. — de toutes ses forces, Cla- 
morem {olis viribus (oll#re (0, is, sus- 
tuli, sublatum). PR. [ls crient de toutes 
lears forces, Erclaman( quam maxri- 
me possun(. Cic. À (force de crier et 
de gronder, Clamore ac stomacho. 
Plaut. S'élancer en criant, Clamore 
sublato procurrbre. Liv. Empêcber de 
crier (= arrèter les clameurs), Cla- 
mors compescire. Her. La crainte em- 
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âche de —, Vocem præcludit metus. 
Pa. Faire — (= soulever des cla- 
meurs), Clamorem exrcilare. Cic. Cla- 
mores suscilare. PA. || 2° Neut. En 
pari. des animaax. Faire ontendre sa 
voix. (En gén.) Vocem edëre, 0, ts, 
didi, ditum. PA. (Ponsser des cris 
erçonits comme cerlains oiseaux) 
Élamare {voy. 1°), n. PA. Clamitare 
(voy. ie), n. PA. (Pousser des cris 
aigus\ Stridëre, eo, es, stridi, 3. sup. 
0. Plin. (Eu parl. des bètes féroces) 
Fremére, 0, is, mui, milum, n. Plin. 
Virg. (En parl. de la grenouille) 
Coazare, 0, as, 8. pari. Ni Sup., D. 
Suet. (En parl!. du. corbeau) Crocire, 
io, is, s. parf. oi sup., n. Plaut. (En 
parl. du canard) Tetrinnire, io, is, 
s.parf oi sup., n. Phïlom. (Eo parl. 
de l'élépbant) Barrire, io, is, s. parf. 
oi sup., 0. Spart. Voy. MuoIn, BÈLEN, 
AKNNIN, BAAIRE, ADOTER, GLOUSSFR, 
PIAOLSA, ROUCOULER, elc. || 30 Neul. 
En parl. des ch. Produire un bruit 
aigre. Stridère, eo, es, stridi, 3. Sup., 
0. Virg. Gemire, 0, is, Mui, mitum, 
n. Virg. Pl.-j. Crepare, 0, as, pui, 
pitum, n. Plaut. Plin. : Les gouver- 
nas crient, Gubernacula gemunt. 
Pl.-j. Roue qui crie, Gemens rola. 
Virg. La porte —, Fores crepant 
Plaut. Les boyaux crient, Fntestina 
crepant. Plaut. || 4° Neut. Forcer sa 
voix (en parlant ou en chantant}. Cla- 
mare (voy. 10), n. Cic. Vociferari 
(voy. 10), dép. Cie. : Certains ora- 
teurs crient, Quidam oratores latrant 
(de latrare, 0, avi, atum, n.). Cic. Dire 
qq- ch. en criant, Dicère aliquid cla- 
more. Quint. Éviter de crier, Acutas 
vocis erclamationes vitare. Ad Uer. || 
6° Neut. et act. Dire en elevant la voix. 
Clamare (voy. 1°), n. et act. Cic. 
Apul. Clamitare (voy. 1°), n. et act. 
Cic. Ior. Tac. Conciamare (vor. nu 
0. et act. Cæs. Vociferari (voy. 10), 
dép. (acc.). Suet. Erclamare, Incla- 
mare, Proclamare, Succlamare (voy. 
{o), n. Liv. : (Absol, ou Constr. avec 
ua subst.) Tout le monde me crie : 
C'est ta fautel Ad me omnes clamant : 
Culpa tua est! Cat. Crier au voleur, 
Furem clamare. Hor. Latronem con- 
clamare. Apul. Tous crient : Au vo- 
leur | Omnes clamant : Prehende furem 
Petr. Crier à l'incendiaire, Incendia- 
rium vociferari, Suel. — au feu, Con- 
clamare incendium. Sen. ignem. Apul. 
— à la trahison, Clamitare prodi- 
tionem. Tac. — à la tyrannie, De 
superbiä voctferari. Liv. — au scan- 
dale, Clamitare : Indignum facinus / 
Ter. Clamare indignissime factum esse. 
Ter. — aux armes, Ad arma concla- 
mare ou clamitare. Liv. clamare. Flor. 
{l crie au secuurs, Erclamat aurilium 
ezpelens. Cic. Crier qq.ch., Aliquid 
magnä voce edfre (o, is, didi, ditum). 
Cic. — mercl, — miséricorde, Bli- 
sericordiam \mplorars, 0, as, avi, 
atum. Cic. — à qqn vengeance, 
Aliquem ad vindicandum hortari (or, 
aris, atus sum), dép. Sall. — ven- 
geance aox dicux, Deos ultores invo- 
cars. Liv. Une telle conspiration 
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crièé vongeance (— mérite d'être 
punie), Talis consensio vindicanda est, 
Cic. Crier victoire, Vic{oriam concla- 
mare. Cæs. — : Triomphe: Trium- 
phum nomine ciêre, 60, es, civi, cilum, 
Liv. Clamare triumphum. : 
Silence | Silentium clamare. Apul, — 
les bants cris, Maxima voce excla- 
mare. Plaut. |} (Cansir. avec un verbe: 
Anaoncer ou Affirmer en criant} Je 
crie que Je fais..…., Clamo me fact. 
re... Cic. Il — qu'un voleur a don- 
né, Erclumat furem dedisse. Ter. 
Ne cessant de crier qu'il était libre, 
Sæpe clamitans liberum se esse. Cic.- 
Criant qu'il est d'avis que.…, Pro- 
clamans se judicare... Liv. Crier que 
dix œille lalents ont été promis, 
Vociferari decem millia talentum esse 
promissa. Cic. Elle répondait à Vir- 
Rinius ea criant que..., Virginio (au 
dat.) succiamabat (prop. inlin.). Liv. 
Crier combien [cela] est indigne, Vo- 
ciferari quam indignum sil. Cic. À 
(Commander ea criaul) El crie que les 
cavaliers sautent à lerre, Magna vocs 
erciamat ut equites desiliant. Liv. 
Ils crièrent que quelques-uns s'avan- 
çassent, Conclamaverunt uli aliqui 
prodirent. Czs. Criant qu'il ordon- 
nât ce qu'il voulait, Conclamantes 
ünperarel quod vellet. C»s. Il crie aux 
Curiaces de porter secours, Incla- 
mat Curiatiis uti opem ferant. Liv. 
Îl leur cria d'avoir bon espoir, Er- 
clamavit ut bono essent animo. Cie. 
| (Demander eo criant) Il leur cria 
de dire) pourquoi ils venaient, Con- 
clamavit quid venirent, Cæs. (Leur) 
crier : Où luyez-vous ? Vociferart quo 
fugiant. Liv. } 6° Neut. et act. Publier 
au nom de l'autorite. Prædicare, 0, 
as, avi, afum, acl, Cic. =: Si tu avais 
fail crier que la moitié est mise en 
vente, Si præco jussu {uo prædicassel 
dinidiam vuënire partem. Cie. || 7° 
Act. Annoncor à haute voix ce qu'on 
vend. Ulamilare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. =: Crier des figues de Caune, 
Cauneas clamitare. Cic. Faire — qq. 
ch. (= Île faire vendre à la criéts, 
Aliquid per præconem vendère. Cic. 
Voy. cCRtÉE. f 8° Neut. Appeler en 
élevant fa voix. Inclamare, 0, as, avi, 
atum, n. el act. Cic. Clamare, n. 
Ter. Cato = Sois prêt à accourir dès 
que je crierai, {(a te para, ut, si ix- 
clamaro, advoles. Cic. Crier après 
qqn. Aliquem inclamare, Cic. Clamars 
alicui. Ter. ad aliquem. Cato. Le 
dauphin après lequel l'enfant crisit, 
Delyhinus inclamatus a puero. Plin. 
On crie à chaque instant après moi, 
comme si j'elais un esclave, fnclami- 
tor quasi servus. Plaut. || 9° Neut. 
Implorer qqn = Crier à qqn ou vers 
qqn, Altquem appellare, 0, as, avi, 
alum, act. Cic. Voy. iupronen. {|} 10° 
Neut. Gronder qqn. Inclamare, 0, as, 
avi, atum, act. Plaut. : Ne crie pat 
trop fort après lui, Nolifo acriter 
eum inclamare. Plaut. Crier après 
qqn, Alicui conviciari, or, aris, alus 
sum, dép. Quint. Aliquem clamoribus 
corripère, ie, is, ripui, replum. Cic. 
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Rite Neut. So plaindre hautement de, 
protester contre. Acclamare, 0, as, 
avi, atum, 0. Cic. Reclamare, n. Cic. 
z Crier contre qqn, Alicui oblatrare, 
0, as, avi, afum. Sen. Je ne crains 
pas que vous criiez contre moi, Non 
metuo ne miAï acclametis. Cie. Crier 
coatre qqn (en parl.d'ua orateur), Con- 
tra aliquem où În aliquem declamure, 
o, as, avi, afum. Cic. Il ne cessa de 
— coatre moi, De me declamitavit. 
Cic. — de, contre, après qq. cb., 
De re vociferari, or, aris, alus sum, 
dép. Liv. — contre l'élévation de 
Scipion, Scipionis magniludinem alla- 
trare. Liv. La nature crie contre de 
tels soupçons, Natura istiusmodi su 
spicionibus reclamitat (de reclamitare, 
0, 8. parf. ani sup., n.). Cie. — 
contre les promesses de qqun, Alicu- 
jus promissis reclamare. Cic. Empè- 
cher qqn de —, Alicui vocem præclu- 
dre. Liv. Je ferai —, Clamores eff- 
ciam. Cie. |] 12° Neut. Être criant, ré- 
voltant. Voy. catanT (adj.). 

CRIERIE, 8. f. C. ChiaiLLeniR. 

CRIEUR, 6058, 3. masc. et fém. 
te Celui, Celle qui pousse des cris. 
(Oratear qui crie) Clumator, oris, 
masc. Cic. Latrafor, masc. Quint. 

Femme grondeuse) Oblatratriz, icis, 
ém. Plant. Vny. cniano. | 29 Mar- 
chand, Marchande qui annonce à haute 
voix sa marchandise = Il était crieur 
de Hgues. Caricas vendens clamilabat. 
D'apr. Cic. (Div. n, 40). || 3° Masc. 
Celui qui annonce qq. ch. = Crieur 

ublie, et simpl. —, Præco, onis, m. 

ie. Métirr, Office de —, Præco- 
nium, ii, ue Cic. Præconius it) ques- 
fus (üs), m. Cic. Etre — public, 
Præconium fac#re. Cic. 

CRIME, S. m. 1° Grave infraction à 
la loi, à la morale. (Faute grave contre 
les antres hommes) Scelus, leris, 0. 
Cic. Facinus, noris, n. Cic. (Contre 
la divinité) Nefas (usité seul. au nom. 
st à l'acc. sing.), n. Cic. Nefarium, 
ni, 0. Cic. Liv. Res (ei) nefaria (æ), 
f. Cie. (Cuntre soi-même) Flagitium, 
tt, 0. Cie. =: Crime contre les dieux 
elles hommes, Scelus divinum et hu- 
manum. Liv. D'ua côté la vertu, de 
l'autre lo —, Hinc pietas, inc scelus. 
Cie. Des amas de crimes, Acervi fa- 
cinorum. Cic. Vestiges d'un crime, 
Notæ sceleris. Cic, Le — d'avoir tné 
des députés, Scelus legatorum inter- 
fectorum. Liv. C'est ua — de charger 
de chaînes, de battre un cluyen, 
Pacinus est vinciri civem. Cic. Scelus 
est verberari civem. Cic. C'est un — 
d'aimer..…., Scelestum est amare... Cic. 
C'estun — punide mortque de(faire). 
Capitale est (facëre). Quint. A leurs 

eux c'est un — que d’abandunner.…., 
is nefas est deserëre... Czs. C'étail 
un — aux yeux de nos aucèlres que 
de violer l'amilié..., Amicilam vio- 
lari apud majores nostros fas non 
erat. Cu. 115 regardent comme un — 
de nommer..., Nefas Rabent nomi- 
nare... Cic. Je regar le comme un — 
de ne pas t'obéir, Tibi non parére ne- 
[es esse duce. Cic. Tas bionfaits que 
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je ne puis oublier saos —, Officia 
fua, quæ miki nefas est oblivisci. Cic. 
Graad, Très grand —, Scelus ma- 
gnum, MAZIMUM, SUMMUM, imMANe, 
insigne, singulare, nefartum, nefan- 
dum. Cic. Facinus scelestum, Cic. ne- 
farium. Cie. Nefas magnum. Just. Fla- 
gtium magnum. Cie. — abominable, 
affreux, Scelus detestabile, imporiu- 
num, indignum, indiguissimnm, acer- 
bissimumm., Cie. — bunteux, Scelus 
fagitiosum. Cic. lurpe. Cic. S'oppuser 
à uo —, Se sceleri offerre. Cic. Pré- 
venir un —, Sceleri occurrère. Cic. 
obviam ire. Sall. Concevoir l'idée d'un 
—, Scelus in sese concipëre. Cic. 
Après avoir conçu ce —, [oc scelere 
concepto. Cic. Préparer un —, Scelus 
maliri. Cie. — prémédité, Præcogita- 
tum facinus. Liv. Choisir le lien el 
l'heure d'un —, Obire locum et fem- 
pus facinoris. Cie. Comunettre un —, 
Scelus facëre, admit(#re, committére, 
edëre, suscipère ou in sese suscipère. 
Cic. Scelere seobstringère, se alligare, 
se devincire. Cic. se obligare. Suet. 
adstringi, pass. Cic. Facrius factre, 
admiti®re ou in se admittëre, commit- 
tre, obire. Cie. patrare. Sall Flagi- 
{ium facëre. Cic. admitt®re. Cie. Ne- 
fas committëre. Curt. contrahëre. Liv. 
Just. Rem nefariom commitière. Cic. 
Aliquid nefarie facëre. Cie. Com- 
mettre ua — Coatre qqn, contre les 
dieux, Edëre scelus in aliquem. Cic. 
Scelere deos violare. Cic. Commettre 
ua grand nombre de crimes contre 
les dieux et les hommes, Multa et 
fn deos et in homines impie nefaricque 
commiltre. Cic. Quel crime ai-je 
commis? Quid sceleris admisi ? Cic. 
Commettre ua — dont l'expiation re- 
tombe sur soi el sur l'État, Contra- 
Aëre piaculum sibr et reipublicæ. Liv. 
Se rendre coupable de tant de crimes, 
Se tot sceleribus obstringère. Cic. Con- 
sommer un crime, Perficëre scelus. 
Cic. — commis sur l'heure, Præsens 
facinus. Tac. L'auteur d'in —, Auc- 
for facinoris. Liu. Novice dans Île 
—, Facinorum rudis. Tac. Façonné à 
tous les crimes, Corruptus ad omne 
facinus. Tac. Fameux par ses — 
Præclarus sceleribus suis. Sall. Chargl 
de —, Couvert de —, Sceleribus con- 
taminatus. Cie. Coopertus sceleribus. 
Cic. omni scelers. Cic. Vie pleine 
de —, Facinorosa vita. Cic. Mai- 
soa qui est le repaire de tous les —, 
Domus omni scelere affluens. Cic. En- 
traloer au crime, Ad facinus impellëre. 
Cæs. Pousser à tous les crimes, Ad 
omne scelus agère. Liv. Poussé an 
crime par la colère des dieux, {ràä 
deorum ad nefas actus. Curt. Rendre 
qqn complice d'un —, Aliquem obli- 
are scelere. Cic. obstring're nefano. 
tw, Accusé d'un — capital, Reï ca- 
pilalis aceusatus. Cic. Accuser qqn 
d'un — capital, Aceusare aliquem ca- 
ptise. Cic. Condamné pour — capital, 
Daunatus rei capifalis. Cie. Sall. || 2e 
Action blämable. Delictum, i, n. Cic. 
Peccatum, n. Cic. Culpa, æ, f. Cic. 
3 C'est un crime que d'avoir peur, 
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Timére peccalum est. Cic. C'est un — 
d'avoir pitié des hommes (qui...) 
Praculum est müerert Kominum| ui..…). 
Plaut. Tout le — des chefs était d'a- 
voir fait, Jlla modo in ducibus culpa 
(erat}, quod fecerant.… Liv. Quel est 
moa — cuatre toi ? Quid ego tibt deli- 
ui (do delinquère, 0, is, lictum){ 

laut | 3° Chef d'accusation, accusation, 
reproche. Crimen, minis, a. Cie. = Re- 
garder qq. ch. comme ua crime, Ali. 
quid in crimine ponêre. l'ic, Être re- 
gardé comme un —, Obtinére locum 
cnminis. Cic. La pauvreté ful un —, 
Cœæpit paupertas probro haberi. Sail. 
Faire un — à qqu d'une ch., Rem 
alieui dare crimini. Cic. dare vitio et 
culpæ. Cic. vert£re vitio. Cic. objicëre 
in criminis loco. Cic. objicëre crimini. 
Plin. Ce dont on me faisait un —, 
Id quod mihï crimini dabatur. Cie. 
Faire à qqo un — de sa pauvreté, 
Inopiam alicujus criminari, or, aris, 
atus sum, dép. Curt. On peut me faire 
un — de cela, Id mihi criminosum 
esse polest. Cic. Je sais qu'un me 
fera un — d'avoir reçu, Scio mit 
crimini dalum ïiri, acrepisse..…. Cie. 
Ils me foat un — de vivre, Criminis 
loco putant esse quod vivo. Cic. Îls 
lui faisaient ua — d'être loin de 
sa patrie, Et vitio verfebant, quod 
aberat a pafriä. Cic. Je ne ferai pas 
un — 4 Cicéron de s'être écarté de... 
Non vitium direrim, si Cicero desci- 
vif. Quint. On lui faisait un — d'e- 
voir combattu, [fuic prælium erat 
crimini. Liv. [Choses] qu'ils se fe- 
raieol un — de modifer, Quæ mutare 
nefas habent. Quint. 

CRIMÉE (La), presqu'ile de la Rus- 
sle d'Europe. Chersonesus (1) Taurica 
(æ), f. Plin. : 

CRIMINALITÉ, s. f. Qualité de ce 
qui est criminel. Sceleritas, atis, f. Dig. 

CRIMINEL, G6LLE, adj. Îe T. de 
droit. Qui concerne le jugement des 
crimes. Capitalis, m. f., e, n. Cic. 
S'expr. souv. par Capitis (géo. de 
capul}. Cic. : Cause criminelle, Causa 
capitis. Cie. Causa capitalis. Quint. 
criminalis. C.-Th. Procès criminel, 
Judicium capitis. Cie. Res capitalis. 
Cic. Juge —, Judez reicapitalis. Quint. 
I S. m. Poursuivre qqn au criminel 
pour vol, Ag”re aliquem criminaliter 
furti. Dig. Î Fig. Prendre qq. ch. 
au criminel (— en mauvaise part), 
Rem male interpretari, dép. Cic. Aller 
d'abord au — (— juger malignement 
de qq. ch. sar là moindre apparence), 
Omnia detorquére. Liv. || 2° Qui a com- 
mis un crime. Sceleratus, a, um. (ic. 
Nefarius. Cic. Facinorosus. Cic. Sce- 
lestus. Sail. Norius. Liv. : Un homme 
criminel, et S m. Un —, Homo (mi- 
nis) sceleratus (i), et simpl. Sce- 
leratus, à, m. Cic. Homo nefarius, ot 
simpt. Nefarius, ti, m. Cic. Scelestus, 
i, m. Plaut. Ter. Des hommes crimi- 
uels, ol S. w. Des —, Norii. orum, 
m. pl Suet. Tous les —, Omnes faci- 
norosi. Cic. Les hommes les plus —, 
Homines nocentissimi. Cie. Être cri- 
miael, Esss in scslere. Cic. Je sons 
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combien j'ai été —, Sentio quid sce- 
leris admiserim. Cic. |] 3° Condam- 
nable, illicite. Sceleratus, a, um. Cic. 
Scelestus. Cic. Nefarius. Cic. Nocens, 
gén. entis. Cic. Quint. = Desseins cri- 
minels, Scelerata consilia. Vell. Ac- 
Von criminelle, Scelestum facinus. 

ke. Vœux criminels, Nefaria vota. 
Ac. Hymen criminel, Scelestæ nup- 
tiæ. Sall. Vie criminelle, (= pleine 
de forfails) Vita facinorosa. Cic. (= 
dissolue) Vita flagihiosa. Cic. Mœurs 
crimioelles, Nocentissimi mores. Quint. 
Plaissrs criminels, Voluplales illicitæ. 
Tac. D'une manière criminelle, Voy. 
CRIMINELLEMENT 30. 

CRIMINELLEMENT, adv. {0 Par- 
devant la juridiction criminolle. Crimi- 
naliler. C.-Th. S'expr. mieux da le 

éo. Capitis. Nep. ou l'abl. Capite. 

iv. : Poursaivre gqn criminellemeot, 
Capite anquirére de aliquo. Liv. Ali- 
quem capilis accusare. Nep. agëre cri- 
minaliter. C.-Th. ||2° Fig. En mauvaise 
part Male. Cic. : Juser criminellewent 
d'une ch., Rem male interpretari. Cic. 

8° En commettant un crime. Scelerate. 

ic. Sreleste. Liv. Nefare. Cic. Flagi- 
tiose. Cic. z Vivler criminellement une 
trève, Violare indutias per scelus. Cæs. 

CRIN, s. m. {° Qqf. Chevou. Cri- 
nis, is, m. Cic. Voy. caeveu. || 2° 
Poil du cou et de là queue chez certains 
animaux. Seta, æ, f. Cic. : Un crin de 
cheval, Seta equina. Cic. Voy. le suiv. 

CRINIÈRE, s. {. 4° L'ensemble des 
crins du cou. Juba, æ, f. Cic. Coma, f. 
Pall. : Qui a une crinière, Jubatus, a, 
um. Liv. Plin. Comans, gén. antis. 
Plin. || 2° Touffe de crins au cimier 
d'un casque. Juba, æ, (. Virg. Prop. 

3° Fig. Vilaine chevelure. Incomptior 
oris) capillus{i}, m Suet. 

CRIQUE, 3. Ê. Petite bale. Sinus, 
&s, m. l'ic. 

{. CRIQUET, 8. m. 1° Sorts de 
soterelle. Locuste, æ, f. Plin. et pl. 
oxact. * Acridion (it) migratorium (ri), 
2. h 2° Grillon domestique. Gryllus, 1, 
m. Plin. 

2. CRIQUET, s. m. 1° Cheval che- 
if. Equus (i) strigosus (1), m. Gell. 
1 2° Homme chetif. Homo (minis) pu- 
sillus (i), m. Juv. 

CRISE, s. f. 1° Changement subit 
dans une maladie. Crisus, ts, f. Sen. 
Critica (æ) morbi accessio fonts), f. 
August. =: Les dangers de la crise, 
Acuic pericula. Plin. Le jour de la 
—, Dies potens. Cels. gravis. Cels. 
quo de ægro judicatur. Cels. || 2° 
Boment perilleux ou décisif. Diseri- 
men, minis, a. Cic. : Nous lonchons 
à la crise snprèême, /n discrimen 
eztremum vénimus. Cic. Une — eat 
prochaine, se prépare, Res adducia 
est in propinquum discrimen. Cic. Il 
vil arriver la décisive de la 
guerre, Adesse discrimen ultimum belli 
animadvertil, Liv. Les affaires pu- 
bliques sont dans un état de —, Res 
publica in ancipiti est. Tac. Dans les 
moments de —, Inter ancipitio. Tac. 
Daos une ai grande —, In tanto dis- 
erinine. Liv. Daos les grandes crises, 
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In dubiis formidolosisque temporibus. 
Cic. Crise financière, Nummaria (z) 
difficultas (atis), f. Liv. | 

CRISPATION, 53. f. Contraction; 
Fig. impatience. Voy. ces m. 

CRISPER, v. act. {0 Rider, plisser. 
Corrugare, 0, &s, avi, alum, art. Col. 
Crispare, act. V.-Fl. |] 2° Contracter. 
Voy. ce m. |} 3°Fig. Impatienter. 
Yoy. ce m. . 

e caispen, v. pron. 1e Se rider, 86 
plisser. Corrugari, or, aris, alus Sum, 

ass. Col. || 2°$Se contracter. Voy.ce m. 
[ 30 Fig. S'impatienter. Voy. ce m. 

CRISPEN, nom d'un valet de comédie. 
*Crispinus, i, m. 

CRISTAL, 5. m. 1° Pierre pré- 
cieuse. Crystallum, à, n. et Crystallus, 
i, fém. Ov. Plin. =: De cristal. Crys- 
tallinus, a, um. Plin. Un vase de —, 
Crystallum, i, n. Afart. Des vases de 
—, Des cristaux, Crystallina, orum, 
n. pl. Juv. Plin. || 2° Sorte de verre. 
C. venns. || 3° Eau limpide. Vitrea (æ) 
unda (æ), f. Virg. Ov. || 4° Sorte 
de solide. *Crystallum, i, n. 

CILISTALLEN, NE, adj. 1° Trans- 

ront. Vitreus, a,um. Virg, || 20 Re- 
atif aux cristaux. * Crystallinus, a, um. 

Cnisrauuin, s. m. Lentille transpa- 
rente de l'œil. Lumen, minis, 0. Ve. 

CRISTALLISATION, 8. f. 1° For. 
mation on cristal. * Crystallisatio, onis, 
f. || 20 Amas de cristaux. * Crystallo- 
rum concretio (onts), f. 

CRISTALLISER, v. act. Former 
en cristal. ° Ad cryslalli naturam con- 
formare, 0, as, avi, atum, act. (Sm.). 

CnisTauuisen, v. 0. el Se CRISTAL- 
LISER, v. proo. Prendre la formo d'un 
cristal. Congelare, o, as, aui, atum, n. 
Ov. * In crystallum abire, eo, is, iur el 
üi, itum, 0. (Kr.) = Se cristalliser 
en pierre précieuse, In gemmam gla- 
ciari, or, aris, afus Sum, pass. Plin. 

CRITERIUM, $. m. Marque d'après 
laquolle on juge de qq. ch. * Certa (æ) 
judicandi el assentiendi nota (æ), f. 
(Georg.). Peut souv. s'expr. par Re- 
gula, æ, f. Cic. : (Elle) est le crite- 
rium du juste et de l'injuste, Est 
Juris atque injuriæ requla. Cic. Avoir 
un — pour discerner le vrai du faux, 
Uabère regulam quä vera et falsa judi- 
centur. Cic. Être le — de qq. ch., 
Rem indicare, 0, as, avi, &lum. Cic. 

CRITLAS, n. d'homme. Critias, æ, 
m, Cic. 

CRITIQUABLE, adj. Qui peut être 
justement critique. Ad reprehendendum 
apertus (a, um). Cic. 

CRITIQUE, adj. 4° Qui a rapport 
au jugement des ouvragos. Se tourne 
par ua subst. ou un v. = Éxamen cri- 
tique, Judiciur (ii, n.) et censura 
(æ, f.). Gell. Faire l'examen — d'une 
ch., d'un écrit, Rem judicare, o, 
as, avi, afum. Cic. De scriplo judi- 
cium censuramque factre. Gell. Par 
un examen —, Judicando. Cie. Esprit 
—, Intelligens judicium, Cic, || 2° 
Dispose à consurer. Reprehendendi stu- 
diosus (a, um). Cic. || 3° Relatif à la 
oriso d'une maladie. Criticus, à, um. 
August. || 6° Dangereux, inquiétant, 
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incertain. Periculosus, a, um. Cie. 
Anceps, gén. cipitis {at s. ti; gén. 
pl. um). Nep. Tac. Formidolosus, a, 
um. Cic. Trepidus. Cic. Diffcilis, m. 
f.,e,n. Cic. Incertus, a, um. Cic. Du- 
bius. Cic. = Circonstance critique, Dis- 
crimen, minis, D. Cic. Tempus difi- 
cile. Cic. Res trepida. Liv. incerta. 
Cic. Circonstances cntiques, Tempors 
aspera. Cac. dnbia. Cic. formiduloss. 
Cic. Res dubiæ, f. s. La cir- 
constance était plus critique, Præsen- 
tior res erat. Liv. Dans une circons- 
tance —, Difcili tempore. Cæs. Dans 
une circonstance si —, /n fanto dis- 
crimine. Liv. Dans des circonstances 
si critiques, Tantä rerum iniquilate. 
Cæs. Dans les circonstances les plus 
—, In ertremo discrimine fortunæ. Cic. 
Dans les Lemps les plus — de la ré 
publique, In gerieuosissEmo reipu- 

licæ tempore. Cic. Dans les moments 

—, Inter ancipitia. Tac. Le moment 
critique approche, Res adducta est in 
propinquum discrimen. Cic. Nous loo- 
chuns au moment le plus —, In dis- 
crimen extfremum ventmus. Cie. La 
situation est —, Res in angusto est, 
Cæs. in arcto est. Liv. Dans une si- 
tuation — de l'Élat, Diffcih reipu- 
blicæ tempore. Cic. Dans la situation 
la plus — de l'État, Dificillimo rei- 
publicæ fempore. Cic. Etre dans une 
situation —, [n lubrico versari. Cic. 
In præcipifi et lubrico stare. Curt. 
L'État est dans une situalion —, Res 
publica in ancipiti est. Tac. 

Carriqus, s. m. 1° Celui qui juge des 
ouvragos. Criticus, à, m. Cic. Enati- 
mator, oris, m. Cic. Juder, dicis, m. 
Cic. Quint. = Un boa critique ea fait 
d'elvquence, Intelligens dicendi exis- 
tüunator. Cic. Un — littéraire, Litte- 
ratus, i, m. Nep. Suet. Être un fin — 
en littérature, Erquisito judicio litte- 
rarum uti. Cic. {1 fut na excell2nt — 
eu littérature, Litteratissimus fuit, 
Cic. || 2° Conseur de la conduite. Re- 
prehensor, oris, m. Cic. Obirectator, 
m. Cic. Vituperator, m. Cic. = Qui est 
un crilique sevère, Acerbus in vilu- 
perando. Cic. 

Carrique, s. f. 1e Art de juger des 
ouvrages; discussion des faits, dos 
textes. Judicium, it, n. Quint. Varr. 
ap. Diom. = Talent dans la critique, 
Judicandi solertia. Crc. Juger d'une 
ch. selon les règles de la —, Rem 
arte aliqu& erpend”’re ou perpendère. 
Cic. |} 2° Jugement porte sur des ou- 
vrageS. Judicium, di, n. Cic. Gel. 
Censura, æ, f. Gell. : Faire la critique 
d'ua écrit, De scriplo judicium censu- 
ramque facère. Geli. Faire la — d'un 
passage, Locum ercutère, io, is, cussi, 
cussum. Cic. Faire de qq. ch. ane — 
judicieuse, Aliquid subrili judicio per- 
censère, e0, es, Sui, 3. sup. Gcll. 
Exercer sur soi-même une — lrop 
minntieuse, {n se (à l'acc.) nimium 
inquirére, 0, is, Qquisivi, quisilurm. 
Cic. Être l'objel d'une — rigoureuse, 
Eractissimo judicio eraminari. Quint. 
A l'égard de si grands hommes, la 
— doit être pleine de circonspec- 
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dos, Cireumspecto judicio de tantis 
viris pronunliandum est, Quint. || 8° 
Ce qui fait ressortir les defauts de 
qq. Ch. Reprehensio, onis, f. Cic. = Si 
le passage donne prise à quelques 
entiques, Si locus habet reprehensio- 
nis ansam aliquam. Cic. [Raisonne- 
ments} qui prêtent le flanc à la cri- 
lique, Aperta ad reprehendendum. Cic. 
Notre travail rencontre diverses cri- 
tiques, Noster labor in varias repre- 
Kensiones incurrit. Cic. Il éroutait les 
— qu'on lui faisait, Vitia quæ nota- 
bantur, auscultabat. Plin. La critique 
des sottises est très facile, Stulta 
reprehendëre facillimum est. Quint. La 
— dela prononciation est bien juste, 
Non immerito reprehendilur pronun- 
fiatio. Quint. Faire par sa conduile 
la — de son discours, Orationem vitä 
refellére, 0, is, felli, s. sup. Cic. Dans 
l'esprit des hommes sensés sa vie 
troavait des critiques, Apud pruden- 
tes vila ejus arguebatur. Tac. || € 
Censure maligne ou sevère. Reprehen- 
sio, onis, [. Cic. Vituperatio, f. Cic. 
Obtrectatio, f. Cic. : Être à l'abri de 
toute critique, feprehensionem non 
capère, Cic. Criliques extrèmement 
maiveillantes, Malevolentissimæ ob- 
trectationes. Cic. Amer dans ses —, 
Acerbus in vituperando. Cic. Faire la 
critique de qqn, Voy. cnrriQuen 2°. 
Go Les personnes qui critiquent. 
ristünantes, um, M. pl: Cic. : 
S'offrir à la discussion de la crilique, 
In arbitrium crisfimantium venire. 
Cic. Voy. cairique (subst. masc.) 1°. 
CRITIQUER, v. act. 1° Examiner 
et juger un ouvrage = Criliquer un 
écril, un passage, De scripto judi- 
cium censuramque facère, io, is, feci, 
factum. Gell. Locum excutère, to, is, 
cussi, cussum. Quint. — un discours 
avec finesse, Oralionem sublili judicio 
percensëre, e0, es, sui, s. sup. Gell. || 
20 Consurer. Reprehendère, o, is, hendi, 
Remsum, act. Cic. Viluperare, 0, as, 
avi, atum, act. Cic. Carpére, o, is, 
psi, ptum, act. Cic. Obtrectare, o, as, 
ei, atum {dat.). Cic. Liv. (acc.). Ph. 
Liv. = Critiquer une loi, le mérite de 
qqn, Obtrectare legi. Cic. laudes ali- 
cujus. Liv. 
Se cmTIQUER, v. 4° Réf. Juger ses 
propros ouvrages. În se (à l'acc.) in- 
uirëre (0, is, quisivi, quisttum). Cic. 
| 20 Récipr. Se censurer l'un l'autre. 
nler se obtreciare (0, as, avi, alum). 
Nep. 
CROASSEMENT,, 8. m. Cri du cor- 
beau. Crocitus, &s, m. Non. 
CROASSER, v. 0. Faire entendre 
des croassoments. Crocire, io, is, s. 
parf. ni sup., n. Plaut. Apul. Croci- 
tare, 0, as, 8. parf. ni sup., n. PAil. 
Occinère, 0, is, nui, s. sup., n. Liv. 
CROATE, habitant do la Croatie : 
LES CROATES, *Croaiæ, arum, m. pl. 
*Chrobati, orum, m. pl. 
. CROATIE, contres de l'Europe 
prientale. * Croatia et (hrobatia, z, f. 
CROC, $. m. 4° Pointo rocourbes 
pour suspondre qq. ch. (En gén.) Un- 
eus, i, m. Cic. Liv. (Pour suspendre 
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la viande) Carnarium, it, n. Plaut. 
Varr. Col. =: Fait ea forme de croc, 
Uncinatus, a, um. Cic. || Fig. Pendre, 
Mettre au croc — DÉPOSEN, QUITTER, 
ABANDONNER, Voy. ces m. || L'affaire 
est au croc (= est arrètée, empèchée), 
Res keret (de Axærère, eo, Aesi, hæ- 
sum, n. Plauf. || 2° Harpon, grap- 
pin. Uarpago, gonis, m. Cz>s. Liv. 
Ulp. || 3° Perche de batelier. Contus, 
i, m. Virg. Tac. || 4° Dent pointue 
et recourbes, Dens (entis) uncus (i), 
masc. Ov. = Les crocs des chiens, 
Canum dentes, masc. pl. Plin. 

CROC-EN-JANIDE, 5. m. 1° Ma- 
nlère d'accrochor aveo sa jambe la 
jambe de qq. Supplantatio, onis, f. 
(empl. au fig.). Vulg. =: Donner un 
croc-en-jambe à qqn, Aliquem sup- 
plantare (o, as, avi, atum). Cic. Lucil. 
Celui qui donne un —, Supplantator, 
oris, m. (empl. au fig.). Hier. 

CROCUHIET, 8. m. 1° Instrument 
recourbe. Uncus, i, m. Cels. || 2° Pe- 
tit croco pour suspendre. Uncinus, t, rm. 
Apul. Pall..|| 3° Bäton termino par 
un fer recourbé. Voy. cnoc 2°. || 4e 
Dont pointue ou rocourbéc. Voy. cnoc 
4°. |] 5° Au pl. Sorte do châssis de bois 

ur porter qq. ch. Furca, æ, f. Plaut. 
| Fig. Être aux crochets de qqn (= 
vivre à ses dépens), Voy. DÉPENS. || 
6° Changement subit de direction. 
Flerus., üs m. Liv. Voy. Déroca. 

CROCIIETER, v. acl. Ouvrir avec 
un crochet. * Unco aperire, 10, is, pe- 
rui, perlum, act. * Crncheler une 
porte (ea pari. d'uo voleur), C. sx- 
FONCEN. 

CROCHETEUR, s. m. 1° Portefaix. 
Voy. ce m.{|| 2° Voleur qui ouvre avec 
un crochet =: Crorhctenur, — de ser- 
rures, de portes, Effrartarius, ti, m. 
Sen. Effractor, oris, m. Ulp. 

CROCUU, ur, adj. Courhè en croc. 
En gén.) Uncus, a, um. Col. Ov. 
Courhé en dedans) Aduncus. Cic. 
Obuncus. Virg. (Ea dehors) Reduncus. 
Plin. Ov. : Doigts crochus, Unci di- 
giti. Col. Nez crochu (— aquilin), 
Aduncus nasus. Ter. Alomes crochus, 
Corpuscula uncinata on hamata. Cic. 
I Fig. Mains crochues (— enclines 
au vol), Furacissimæ manus. Cic. 

CROCODILE, s. m. Sorte de rep- 
tile. Crocodilus, i, m. Cic. || Fig. 
Larmes de crocodile F bypocrites), 
Voy. HYPOCRITE (adj.). 

CROIRE, v. acl. el neut. fo Acl. 
Tenir pour vrai, pour certain. Credfre, 
o, is, didi, ditum, act. Cic. Pro vero 
credère. Sall. : [Les hommes] croient 
volontiers ce qu'ils desirent, Liben- 
ter id, quod volunt, credunt. Cæs. 
Croire une chose qui est fausse, Fal- 
sum pro vero credëre. Sal. (ll leur 
demanda] qu'ils ne crussent rien lé- 
éèrement sur son compte, Ne quid 
de se lemere crederent. Sall. Ce que 
je crois plutôt (dans une parenthèse), 
Quod quidem magis credo. Cic. On 


cruyail cela, Id credebatur. Cie. Ce 
que l'on croit, Comwe on le — géné- 
ralement (dans une parenthèse), Quod 
vulgo creditur. Cic. Ce que l'on a 
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cra à tort, Quod falso ereditum est, 
Curt. Je crois bien, Je le — (en 


marque d'assentiment), Credo. Ter. 
Satis credo. Ter. Qui croit aisément, 
Credulus, a, um. Cic. Facilité 4 croire, 
Credulitas, atis, f. Plaut. ap. Cic. 
Qu'on pest — (en pari. d'une ch.), 
Credibilis, rm. f.,e, n. Cic. Qu'il est 
impossible de —, Incredibilis, e Cie. 
On ne saurait — combien j'écris, 
Credibile non est quantum seribam, 
Cic. On ne saurait — combien j'ai 
été fâché, Incredibile est quanta me 
molestia affecerit. Cic. On ne saurait 
— combien ces choses me laissent 
indifféreal, Incredibile est quam ego 
ista non curem. Cic. On ne saurait 
— combien Catou est brillant, Non 
verisimile est quam sif distincius 
Cato. Cic. On pent à peine — quelle 
terreur il montra dans la lutte, Viz 
credi potest quam trepide certauerit. 
Suet. Plus qu'on ne sanrait —, An- 
delà de ce qu'on peut —, Extra fidem. 
Sen. Ultra fidem. Suet. Supra fidem. 
Plin. Au delà de ce que chacun peat 
—, Supra quam cuique credibile est. 
Sall. Faire — une ch. à qqn, Aliquem 
adducëre ut rem credat. Cie, [| Croire 
(que….), Credre, 0, is, didi, ditum 
ou Persuasum habère, eo, es, bui bi- 
tum (prop. infin.). Cic.: Nous croyuns 
qu'il y a des dieux, Deos esse credi- 
mus. Cic. Tous croient qu'il à reça 
de l'argent, Omnes habent persue- 
sum isfum pecuniam accepisse. Cic. 
Ils — que les choses humaines mar- 
chent au gré du hasard, [lis persua- 
sum est lemere Àumana negolia volvi. 
Quint. Je crois fermement que Lé- 
pide fera.…, Persuasissimum mahrest, 
Lepidum facturum. Brut. ap. Cie. — 
bien que je ne manquerai pas à, 
Velim tibi tta persuadeas, me non #e 
fecturum.…. Cic. Il croyait et avait 
fail croire aux autres que cet homme 
ouvait.…, Sibi et aliis persuascrat 
Ulum posse.. Cic. Voy. 5°. On n'a 
Jamais pu me faire — que l'ime 
meure, Blihi nunquam persuaderi po- 
fuit animos emort. Cic. || 2° Neut. 
tre convaincu de l'existence de. Cre- 
dère (vuy. 10), act. Sen. =: Croire en 
Dieu, Credére Deum esse. Sen. — aux 
dieux, à l'existence des dieux, Cre- 
dëre deos esse. Cic. Credëre deos. Sen. 
ll croit à ua Dieu incorporel, Sine 
corpore Deum vult esse. Cic. On — à 
l'origine céleste de l'âme, Origo ani- 
mi cælestis creditur. Quint. On — 
trop facilement à la haine, Facilius 
de odio creditur. Tac. On — à son 
innocence, Creditur abesse ab eo cul- 
um. Quint. Croire très difficilement 
À la perversité des autres, Esse alios 
improbos diffcillime suspteari(or,aris, 
atus sum, dép.). Cic. ls veulent 
faire — à l'immortlalité de l'âäwe, 
Hoc volunt persuadère Ron interire 
antmas. Cæs. Ce qui me fait — aux 
faatômes, c'est que.…, Ego, ut cre- 
dam esse phantusmata, 60 ducor quod 
(iadic.). Pl.-j. Les exemples tirés de 
notre hisloire nous feront — à la 
puissance des 


dieux,  Domesticis 
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exemplis docti, numen deorum com- 
probabimus. Cic. || 3° Neul. Être con- 
vainca de la vérité de la religion chrè- 
tienne. Credëre (voy. de), n. Tert. : 
Croire en Jésus-Christ, Credère in 
Christum. Aug. Celui qui croit à la 
religion do Seigneur, Qui fidem do- 
minicam lenet (de tenëre, eo, nui, ten- 
tum\. Cypr. || 4° Acl. et neut. Ajoulsr 
foi à, se flr à, s'en rapporter 4. ,Ali- 
eui rei, Alien) cred”re, 0, is, didi, 
ditum. Cie. (Alicut re, Alicui) fidem 
Rabére, eo, es, bui, bitum. Cic. fidem 
tribuËre, 0, is, bui, butum. Cic. (Ali- 
eui rei) fidem adjungère, o, is, juni, 
junctum. Cic. = Croire aux songes, 
Somniis credfre, Cic. — à des choses 
imaginaires, Fidem commenticis re- 
bus adjungëre. Cie. Il ne faut pas — 
aux visivos des fous, Insanorum vi- 
sis fides non est habenda. Cic. Îls 
n'ont pas cru à les serments, Ju- 
ranti fibi non crediderunt. Cic. Tu 
as raison de ne pas croire au nombre 
des soldats, Recfe non credis de nu- 
mero militum. Cie. Je crois à tout 
plulôl qu'à cela (= je pense que 
tout aura lieu avaal cela), Omnia 
fore prius arbitror, quam illud. Cic. 
Et l'on ne crut à leur salut, que 
quand, Nec fides salutis (fuit) an- 
lequam.. Tac. Pendaat quelque temps 
on refusait d'y croire, Aliquandiu 
fides fieri non poterat, Cæs. Nolre 
lemps refuse de — à tout ce qui 
est impossible, Hzxc ztas omne, quod 
feri non potest, respuit. Cic. On ne 
croil plus aux songes, Tollitur omnis 
euctoritas somniorum. Cic. [Cela] 
empèche qu'oa ne croie à leur vertu, 
Eorum virtuti fidem derogat. Cic. On 
pe peut croire à cela, foc est extra 
fidem. Sen. supra fidem. Plin. En — 
ses yeux, 368 oreilles, Cred*re oculis 
suis. Liv. aurium fidei. Liv. On ne 
les a pas crus quand ils aiaient, et 
on les croirait quand ils affrasent ? 
Quibus credilum non est negantibus, 
üsdem credatur dicentibus ? Cic. Crois- 
moi, — m'ea, Mikt crede. Cic. Hoe 
nihi velim credas. Cie. Quod mihi 
credas velim. Cic. Credas mihi velim. 
Cic. Crede hoc meæ fidei. Ter. Je 
ne veux pas que Lu m'en croies, Hoc 
nolo mihi credas. Sem. Elle l'en croit, 
Elle te — sur ce poiot, Credit tibi 
de istis. Plaut. En croire no orateur 
sur le nom qu'il a donné à soa art, 
Oralori de nomine arlis sus credére. 
Quint. IN faut —, IN faut en — Ci- 
céron, Ciceroni credendum est. Quint. 
Si vous m'en croyez (= si vous 
écontez mes conseils), ne craiguez 
point... Si me audietis, ne melueri- 
fis. Cic. Sivous m'en —, moquer- 
vons de ces gens-là, Îsfos, me auc- 
tore, deridête {= sur mon conseil, 
moquez-vous..). Cie. Si l'on m'avait 
cru, Si mihi esset obtemperatum (—= 
si l'on m'avsit obéi). Cie. Croire 
qqo comme ua oracle, Alicui, velut 
oraculo, acquiescère (0, {s, quievi, 
quietum, n). Suet. — eolièrement ea 
go, Alicui mazimam fidem habere. 
ne. Se fairo — de qqn, Ahcui fidem 
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facère, io, is, feci, foctum Cie. Eu 
faire — à qqo (— le tromper), Ali- 
cui verba dare (0, as. dedi, datum). 
Cic. || 5° Penser, s'imaginer, présumer. 
CredYre, o, is, didi, ditum. Cic. Ar- 
bitrari, or, aris, atus sum, dép. Cic. 
Existimare, o, as, avi, atum. Cic. 
Putare. Cic. Opinari, or, aris, atus 
sum, dép. Cic. Traducl. div. : Est- 
ce une citoyenne ? Je le crois; mais 
nous n'en sommes pas sûres, Ci- 
visne? Arbitror; ceritum non sci- 
mus, Ter. À ce que croil Cicéron, 
Ut Cicero existimat. Quint. À ce que 
je crois, Comme je —, Je —, Credo. 
Cie. Ut ego existimo. Cie. Meä qui- 
dem opinione. Cie. Ut arbitror. Cic. 
Ut opinor. Cic. Ut opinio nostra est. 
Cie. Ut mea fert opinto. Cic. Ut mihi 
videtur. Cie. Aussi aisémentque tu —, 
Tam facile quam tu arbitraris. Cic. 
Tu es plus beau qu'il ne croit, Opi- 
nione illius pulehrior es. Plaut. Plus 
promptement qu'on ne —, Üpinione 
celerius. Cic. Î1s me croient dieu, 
Deum esse me credunt. Curt. Je te 
crois un profond scélérat, Scelestisst- 
mum le arbitrer. Plaut. Croire les 
dieux élernels, Deos æternos habère 
0, es, bui, bitum). Cie. On croit 
bidias meilleur artiste, On — à 
Phidias plus de talent, Phidias me- 
lior artifez creditur. Quint. Craire de 
son devoir.…, Officii ducère {0 is, 
duri, ductum}. Suet. Trop — de soi- 
même, Nimium sibi tribuÿre ur ts, 
ui, ulum). Quint. {|| Croire (que), 
Mèmes verbes (prop. infin.) = Je crois 
que vous vous élonnez, Credo ego 
vos mirari. Cic. Ayant cru qu'on pou- 
vail terminer la guerre, Arbitratus 
bellum confici posse. Czs. On a long- 
temps — que Taprobane était un 
autre monde, Diu eristimatum est 
Taprobanen alterum orbem terrarum 
esse. Plin. Ne va pas croire que j'aie 
préféré, Noli putare me maluisse. Cic. 

a croit que {rette] doctrine a pris 
naissance en Bretagne, Disciplina in 
Britanniä reperla esse erisfimatur. 
Cæs. Croire qu'il n'osera rien faire, 
Credfre illum nihil ausurum (esse). 
Sall. Je crois que ces choses arrive- 
ront, Ea fore mihi videntur (de vi- 
deri, cor, visus sum, dép.) Cic. 
J'ai cra que je m'en irais, Opinalus 
sum, me exifurum (esse). Cic. Je n'ai 
jamais — queje viendrais, Nunquam 
putaui fore ut venirem. Cic. Je crois 
que ces choses leur auraient été com- 
munes, IÎlla credo eis futura fuisse 
communia. Cic. Je— que Platon aurail 
u.…., Platonem erisiimo poluisse…. 
ic. Je — qu'on doit la plaindre 
plutôt que la punir, (Eam) miseran- 
dam potius quam damnandam (esse) 
existimo. Ph. Vous croiriez, Oa croi- 
rait qu'il y a arrêt, Stare putes. Cic. 
Vous auriez cru, Oa aurail — qu'A- 
lexandre pleurait, Crederes Aleran- 
drum flëre. Curt. Je sais porté à 
croire que..., Inclinaf animus ut ar- 
bitrer (prop. infa.). Liv. Ces choses 
me portent à — que Masinissa 
vol... Hæc inelinant animum ut Ma- 
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sinissam ventre credam. Liv. Faire — 
à qqa qne..…., Aliquem in eam opiaf- 
nem adducère ut pulei (prop. infn.). 
Cic. La lecture de celle lettre n 
fait —, ainsi qu'à tous les autres, 
que tu viendrais, His Literis lectis, in 
eädem opinione fui, qu& reliqui omnes, 
le esse venturum. Cie. [lls la prend 
pour faire — que la citadelle avai 
té prise par la force, Ut vi capté 
arx vidérelur. Liv. Il voulait faire 
que l'avertissement de cetle 
limage] lui révélait l'avenir, Volebai 
credi, monilione ejus, futura prame- 
scëre. Suet. Île cherchaient à faire 
— que Pompée désirait, In eam opi- 
nioném rem adducebant, ul Pompeius 
cupére vidéretur. Cic. 11 fait —: qu'il 
part, Se proficisci simulat. Cic. An- 
nibal faisait — qu'il était malade, 
Annibal ægrum simulabat. Liv. Faire 
— qu'on se rend et qu'on a peur, 
Dedifionem ac metum simulare. Sal. 
Faire qu'on à peur, Opinte- 
nem fimoris præbère. Cæs. Faire — 
que l'oa combat, Speciem atque opi- 
nionem puguantium præbère. Ces. & 
Croire (suivi de linfin.)}, Mêmes 
verbes (avec la prop. iañn.). On peut 
aussi tourner par : Se paraître a soi- 
méme, Sibi uideri, mthi videor, tibi 
vidéris, miki visus sum el qqf. simpl. 
par Videri, cor, éris, visus sum avec 
e simple infln. = {8 croieal pouvoir 
faire.…, Se facrre posse arbitrantur. 
Cie. Le joueur croil devoir jeter les 
fûles, Abjiciendas tibras sibr tibi- 
cen putat. Cic. J'ai cru devoir ré- 
pondre, Putavi respondendum (esse). 
Cie. Je crois voir, Mih: videor vidère. 
Cic. Je — déjà voir le peuple, Vi- 
dère jam videor populum. Cie. Je — 
voir Son âme à nu, Videor mihi per- 
spicËre ipsius animum. Cic. Je — 
avoir entendu, Videor audisse. Cic. 
Nous croyuas ponvuir compter que…., 
Videmur posse confidfre... l'lin. On 
croil l'entendre, Videtur audiri.Quint. 
On aurait cru voir quelqu'un, Ali 
quem le dicëres infueri. Cic. 

Se caoinr, v. 1e Réf. Avoir con- 
fiance en soi-même. Sibi fdFre ou Sibi 
confidère (o, is, fisus sum). Cic. : S'en 
croire beaucoup, Plurimum sibt conf- 
dëre. Cic. || 2° Suivre ses propres ins- 
pirations. Suo Judicio sfare (o, as, 
steti, staturus, n.). Cic. || 30 S'ima- 
giner être. Se priere (o, as, avi, 
atum). Cic. = Il se croit heureux, 
Putat se beatum. Cic. || 4° Pron. Êtrs 
cru. Credi, or, &ris, creditus sum, 
pass. (ic. 

CROISADE, s. f. Expédition contre 
les infideles. * Sacrum ÿ) sub crucis 
vexillo bellum {*), 0. (Le Br.). * Bellum 
{r) rei christianæ canusä susceptum (à), 
n. (Ridd.). * Sacrum bellum, 0. = Pré- 
cher la croisade, Ilorturi homines ut 
rei chrislianæ causä arma capiant. 
D'apr. Cæs.(B. G., vn, à). 

CROISÉ, ée, psrt. passé de 
caoisen, Voy. ce +. 

Cnoisé, s. m. Celui qui s'est engagè 
dans une croisade (Il portail uae 
croix sur ses habits). * Miles (lttw) 
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rei christianæ propugnalor Qris m. 
(Ridd.) = Les croisés, *Sacra (æ) 
crucis militia (æ), fém. sing. (Le Br.). 
Croisée, 9. f. 40 Chassis vitré ser- 
vant à fermer une fenêtre; fonêtre. 
Fenestra, æ, Î. Plaut. Cic. = Croisée 
feruinée, Fenestra juncta. Hor. Croi- 
sées 4 deux bailants, Difores fenestraæ. 
Ov. || 2° Croisement. Voy. ce m. 20. 
CROISEMENT, s. m. 4e Action 
laquelle deux choses se croisent De- 
cussatio, onis, f. Vitr. = Le croise- 
went du fer (dans un combal), Ar- 
morum complerus (üs), m. Tac. || 
20 Endroit où les chemins se croisent = 
Croisement de chemins, Compifum, 
i, n. Cic. || 8° Melange de races 
différentes. Miriura, æ, f. Plin. : 
Croiseweat avec une race sauvage, 
Mirtura cum fero gencre. Plin. Issu 
d'ou —, Er duobus diversis generibus 
matus (a, um). Plin. Voy. cnoisen 60. 
CROISER, v. act. 40 Disposer en 
croir. Decussare, 0, as. avi, alum, act. 
Cic. : Croiser des lignes, Lineas de- 
cussatim perducÿre, 0, is, durt, duc- 
tum. Vitr. — Îe fer (pour se battre), 
Infestis euspidibus concuriËre, 0, is, 
eurri, cursum, n. Liv. — les jambes, 
Poplitem genui imponêre, 0, is, posui, 
ositum (= mrtitre le jarret d'unc 
jambe sur le genou de l'autre). Plin. 
Assis, les jambes croisées, Complicitis 
dibus insidens. Apul. Donner !a 
énédiction les mains —, Infermu- 
tatismanibus benedicëre. Tert. Croiser 
les mans derrière le dos, Alanus 
post lerga rejicère, io, ts, jeci, 
jectum. Plin. Etre assis les bras 
eroisés, Cumpressis manaibus sedère. 
Liv. || Fig. flester les bras croisés 
(= daos l'inaction), Lesidère, e0, es, 
sedi, s. sup., n. Suet. Nous restons 
ebhez nous fes bras —, Sedemus domi 
desides (de deses, gén. sidis). Liv. 
Ils regardent les bras —, Sedentes 
spectant. Liv. || 29 Passer en tra- 
vers de. Transversum secare, 0, as, 
eui, cum icaturus), act. Frontin. Voy. 
couper (00. || 8° Passer à côte de qqn 
on suivant uns direction opposeo. (A li- 
quem) prælerire el pl. exacl. e con- 
trario præterire (eo, is, ivi et it, 
itum). Plaut. || 4° Fig. Contrarior qqn 
dans ses dessoins. Voy. CONTRARIER. 
Il 6° Barrer, Biffer en faisant une 
croix. Cancellare, 0, as, avt, atum, 
act. Dig. || 6° Melanger des races 
différentos : Croiser ensemble des pi- 
geons d'espèces différentes, Colum- 
as alieni generis conjugare, 0, «s, 
avi, atum. Col. Croisé, Bigener, era, 
erum, Varr. Ex duobus diversis gene- 
ribus natus fa. um). Plin. face 
croisée, AMiscellum genus. Varr. 
Cnoisrn, v. neut. 1° Être disposé 
de manière qu'un côté passe en (ra- 
sers de l'autre = Les os de dessous 
croisent sur ceux de dessus, Inferiora 
2ssa superioribus insidunt (de insi- 
Âëre, 0, sedi, sessum, dat.). Cels. Qui 
oise (en parl. des branches), Decus- 
datus, à, um. Col. || 2e Aller et vonir 
dans lo même parage. Pervagari, or, 
aris, atus sum, dép. Cic. Ultro citro- 
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que discurrère, o, is, curri eccucurri, 
cursum, n. Âmm. : Croiser devant le 
rivage, Præter oram vagari, dép. Liv. 
Oram circumuectari, pass. Liv. Les 
vaisseaux croisajent devant le port, 
Naves ad portum ercubabant (de excu- 
bare, o, as, but, bitum, n.). Cæs. 

Se cnoïsen, v. 1° Récipr. Se mettre 
ou Être en travers l'un de l'autre : Os 
qui se croisent, Transversa inter se 
ossa. Cels. Lignes qui se —, Lineæ 
transversæ. Cels. in decusses obliquæ. 
Plin. Branches qui se —, fmmissi 
alit in alios rami. Liv. ! 20 Faire le 
même trajet dans une direction op- 
poses. Ultro citroque commeare (0, as, 
aui, atum), a. Varr. Cie. : Des vais- 
seaux à cinq rangs de rames se croi- 
sent, Quinqueremes contraris com- 
meant. Suet. Se croiser (ennaviguant), 
Uttro citroque navigare. Cic. || Fig. 
Idées qui se croisent el se mêlent, 
Opiniones se jactantes inconstanter el 
turbide. Cic. || 4° Fig. Se faire ob- 
stacle l'un 4 l'autre. Inter sese conflic- 
fari (or, aris, atus sum, dép.). Gell. 
|| 4° Réf. S'engager dans une croisade. 
* Sacrum bellum suscip®re (10, is, cepi, 
ceptum). (Le Dr.). 

CROISEUNR, s. m. Navire de guerre 
qui croise dans un parage. Speculato- 
rium (ù) navigium (ii), 0. Cæs. Spe- 
culatoria (æ#) navis (is et simpl. Spe- 
culatoria, æ, (. Liv. Lusoria navis, f. 
Amm. Catascopus, à, m. irt. 

crotsic (Le), v. do France (Loire- 
Inférieure). * Crocuiacum, 1, 0. 

CROISIÈRE, s. f. {° Action de 
croiser dans un parage- Se lourne par 
un v. 2 Ils regardérent comme un 
déshonneur les croisières des Car- 
thaginois devant le rivage, Præter 
oram punicas vagari classes dedecus 
esse durerunt. Liv. Être en croisière, 
Tealr la —, Voy. cnoisen (neut.} 20. 
11 2° Navires qui croisent. Speculatoris, 
arum, f. pl. Liv. Voy. croiseon. 

CROISSANCE, s. f. Augmentation 
en grandeur, {ncrementum, i, n. Cic. 
Col. Auctus, &s, m. Lr. S'expr. 
sonv. par un v. = La croissance du 
corps, Corporis auctus. Liv. La — 
des arbres est longue, Arbores diu 
crescunt. Curt. Leur — est rapide, 
Adolescunt celeriter. Plin. Celui qui 
est dans sa —, ({s) qui increscit. Cels. 
Prendre sa —, Voy. caotrag. Aui- 
maux qui prennent peu de —, Ani- 
malia parvi incrementi. Col. Acquérir 
toute sa —, Ad justam magnifudi- 
nem adolescére. Quint. Finir Sa —, 
Finem crescendi capére. Plin. Celui 

ui a toute sa —, (Is) qui adolevit. 
Cic. |] La croissance de la lune, Lunæ 
adanctus (ts), m. Sol. 

CROISSANT, part. prés. de Cnol- 
Tn£, Voy. ce v. || Adj. CROISSANT, 
ANTS. Qui croît. Crescens, gén. entis. 
Liv. =: Foule toujours croissante, 


Crescens in dies mullitudo. Liv. Em- 


pire croissant, Latius patescens im- 


perium. Liv. Audace croissante, In- 
Mécontente- 


crescens audacia. Liv. 
weot croissant, {nvidia gliscens. Liv. 


CroissanT, 3. m. 1° Temps pendant 


40 La lune, 
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lequel la fune croit = La lane dans 
son croissant, Luna crescens. Col. 
Quand la loue esl dans son —, Cres- 
cenie lund. Varr. VOL cuotrne 50. |] 
uand elle presente une 

figure très echancree. Luna (x) cava 
æ), f. Plin. Luna (æ) bicornis (is), (. 
or. Luna (æ) in cornua curvata (æ), 
f. Plin. ]| $° Objet on forme de lune 
très échancrée. Luna, æ, [. Juv. Isid. = 
Petit croissant, Lunula, f. Plaut. Isid. 
Donner à qq. ch. la forme d'ua —, 
Aliquid lunare, 0, as, avi, atum. Ov. 
Prop. Qui est eu forme de —, Luna- 
tus, a, um. Virg. Col. Plin. La forme 
d'un —, Lunata figura. Cels. Se 


courber en furme de —, Obliquari 


lunatis cornibus. Plin. [| 4° Sorte de 


serpe. Lunatum (i) ferramentum (1), 


n. Col. || 6° L'image de la lune très 
échancrée, qui constitue les armes de 
l'empire turc. * Lunula, æ, f. (Sm.). 
: Le croissant le cédera à la croix, 


Cruci cedet lunula illa Turcarum 


(Sm.). || 6° L'empire ture. * Turcarum 
imperdum (it), 0. (Sm.). 

CROÎT, s. m. Augmentation d'u: 
troupeau par la naissance des petits. 
Agnali, orum, m. pl. Dig. (Ed) quæ 


pleno grege edita sunt (= les animaux 


aés d’un troupeau cumplet},0.pl. Uig. 

CROÏÎTRE, v. aeut. 1° En par!. 
des êtres animés. Grandir ; qqf. gros- 
sir. CrescËre, 0, is, crevi, cretum, n. 
Quint. Accrescëre, n. Plin. Excrescre, 
n. Tac. Incresc®re, 0, is, erevi, s. sup., 
a. Varr. Cels. Adolesc®re, 0, is, olevi, 
adultum, n. Varr. Cels. : L'homme 
croit en hauteur, Homo crescit in lon- 
gitudinem. Plin. Croltre en embon- 
points CrescËre ad plenitudinem. Plin. 

es hultres croissent et décroissent, 
Ostrea crescunt decrescuntque. Cis. 
Faire croltre, Augère, eo, es, auri, 
auctum, acl. Lr. Plin. || 20 En parl. 
des plantes. Se développer. Crescëre 
(roy; to),a. Lr Accrescëre (vuy. D 
n. Plin. Ercresc®re (voy. 1°), n. Col. 
Increscére (voy. 10), n. Col. Au- 
gesc're, 0, ts, auri, 8. BUD., 0. Cic. 
GrandescËre, 0, is, s. pari. ai sup., 
n. Col. Plin. = Croître jusqu'à la 
haoleur de cent pieds, Ad centum 
pedes adolescëre. Plin. Le palmier 
croit ea hauteur, Palma in longitu- 
dinem excrescit. Plin. Laisser croitre 
un saule, des braaches, la vigne, 
Salicem submitiÿre (o, is, misi, mis- 
sum). Col. Ramos promittère. Col. Vitem 
immiltére. Col. L'ombre qui fait — 
les semences, Umbra safa pascens (de 
pascère, o, is, paui, pastum). Plin. 
Faire — les céréales, Fruges nutrire 
(to, is, dut et it, itum). Curt. Faire — 
le buis en pyramide, le saule en lon- 
gueur, Burum in melas emitière. 
Plin. Salicem in longitudinem evocare 
( as, avi, atum}). Col. |] 3° Eu parl. 
es plantes. Naltre, provenir. Cres- 
cêre \vOy. 10), 0. Virg. Oriri, orior, 
orëris, ortus Sum (oriturus), dép. Cic. 
Nasei, or, Pris, natus sum (nascitu- 
rus), dép. Plin. Enasci, dép. Col. : 
Le gui croft sur le chêne, Viscum in 
abiete nascitur. Plin. Tout ce qui 
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— sar le terre, Omnia que (are 
ignit (de gignère, 0, genui, genilum 
danse Cic. Où — le safran, 
Ubi crocum gignitur. Curt. || 4° En 
parl. des cours d'eau. Grossir. Cres- 
cére (voy. 1°), n. Cæs. Accrescëre 
roy 1e), an. Cie, Ercrescère (or 
o), n. Dig. Increscëre (voy. 4°), n. 
Do. Augessëre (voy. 2°), n. Tac. : 
Fleuves qui ont crd, nflaft amnes. 
Liv. Croitre par suite de la foale des 
neiges, Êr nivibus crescëre. Ces. Si 
les pluies ont fait — un cours d'eau, 
Si quando flumen imbribus ercrevil. 
Dig. Action de —, Aucfus, lis, m. 
Tac. || 6° En parl. de la luoe. Entrer 
dans la période qui s'étend de la nou- 
velle lune à la pleine lune. Crescère 
(roy. do), n. Varr. Cic. Plin. || 6e 
a parl. des jours. Devenir plus long. 
Crescëre (voy. 1°), 0. Lr. Pl.-j, : 
Action de crollre, Auclus, us, m. 
Pl.-j. Crescentia, &, f. Vitr. || 70 En 
pari. de diverses choses. Devenir plus 
considerable, s'augmenter (pre et fg.). 
Crescëre (voy. 1°), n. Cic. Âccre- 
scËre (voy. 1°), n. Liv. Incresctre 
(voy. 1e), 0. Liv. Adolescère (voy. 1°), 
D. Eu. AugescEre (voy. 20), n. Liv. 
Patescére, 0, is, fui, a. sup., n. Liv. 
# Croltre en largeur, ea longueur, 
Cresctre in latitudinem. Col. in longi- 
tudinem. Plin. La barbe crolt, Crescit 
barba. Lr. La chevelure —, Capillus 
adolescit. Gell. Laisser croltre sa cbe- 
velure, sa barbe, Capillum, Barbam 
promittère, o, is, misi, missum. Liv. 
submittËre. Sen. Dig. Barbe qu'on 2 
laissée —, Barba immisse. Quint. Qui 
laisse — ses cheveux (= non tondu), 
Inlcnsus, a, um. Plin. — considéra- 
blement, Mazimis auctibus crescère. 
Liv. — à un lel point, Tantis auge- 
seëre incrementis. Liv. L'obscurité 
croissant, Intendentibus se tencbris. 
Liv. L'empire allant toujoura —, Le- 
tius patescente imperio (à l'abl. abs.). 
Liv. La puissance de celui-ei eroissail 
de jour en jour, Mic magis in dies 
convalescebat (de convalescere, o, is, 
valui,s. sup., o.).Cic. Le savoir croit 
avec l'éloquence, Cum robore dicendi 
crescit eruditio. Quint. Ta vertu ira 
toujours croissant, Virtus {ua "mper 
fn incremento erit. Curt. L'amitié a 
erb avec l'âge, Amicitia cum ætate 
accrevit. Ter. La licence croissaat, 
Augescente licentiä (à l'abl. abs.). Tac. 
Audace qui va toujours —, incre- 
scens audacis. Liv. Le mal croit de 
jour en jour, Malum in dies ingrave- 
seit (de ingravescre, 0, 8. parf. ui 
sup., 0.). Cic. Faire croître qq. ch. 
Alicui ref incrementum afferre. Cic. 
1 8° Devenir plus nombreux, se mulli- 
plier. Crescëre (voy. 4°), n. Cie. 
Multiplicari, or, aris, atus sum, pass. 
Cic. : Le nombre de mes amis v'est 
pas allé eroissant, Non mihi creve- 
run( amici. Cie. Le nombre des enne- 
wis cruit de jour en jour, Crescit in 
dies singulos hostium numerus. Cic. 
Crolrae, v. acl. Accroltre. Voy. 
AUGMENTER (acl.). 
CROLX, 8. f. 1° Sorts de gibet 
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Crur, ucis, f. Cic. Liv. = Planter, 
Dresser une croix sur le forum, 
Crucem in foro defigrre. Cie. Dresser 
ane — pour qqn, Alicui crucem f- 
grre. Cie. constitu?re. Cic. statuñre. 
Suet. Le supplice de la —, Crucis 
supplicium. Flor. Menacer qqu du 
supplice de la —, Alicui minari 
crucem. Cic. Menacer les geus de bien 
du supplice de la —, Bonis cruces 
minitari. Cie. Qui mérite le supplice 
de la —, d'être mis en —, Cruce 
dignus. V.-Maz. Infliger à qqo le 
supplice de la —, Aliquem cruce 
afficère. Cie. Mettre, Atlacher qqa eo 
—, sur la —, Aliquem in crucem 
tollyre ou agre. Cic. cruci affigère. 
Liv. Alicujus corpus figëre in crucem. 
Just. crucr. Quint. Plin. Elre mis eo 
—, In crucem tollr ou agi. Cic. Être 
sur la — In cruce pendère. Just. Ils 
sont sur la —, Crucibus affiri prndent. 
Curt. Qui est sur la —, en —, Cru 
firus. Plin. In cruce pendens. Ov. 
Détacher qqn de la —, Aliquem ex 
cruce detruh®re. Cie. Se détucber de 
la —, Refigrre se cruce. Sen. || 3° Le 
bois où Josus-Christ fut attaché. Crur, 
ucis, f. Tert. Hirt. Voy. lo. || 3° Fi- 
ure pour reprèésentor la croix de Jésus- 
Bhrist. Cruz, ucis, f. Teri. Hier. Cru- 
cis figura (æ), (. Prud. : Le signe de 
la croix, Crucis signum (ti), n. Aug. 
Crucis siguaculum, 0. Tert. Chrisii 
cruz. Hier. el simpl. Cruz, f. Forl. 
Faire le signe de la —, Crucem fa- 
cére. Fort. Faire sur son front Île 
signe de la —, Frontem crucis f- 
gurä signare. Prud. crucis signaculo 
terëre. Tert. Crucem signare in fron- 
te. Hier. De son doigt, il ft le 
sigue de la — dans l'air, sur le vase, 
*Digito signum crucis aeri impressi 
(Eccl.). crucis sigraculum vast impo- 
suit (Ecel.). || 4° Fig. Le christia- 
nisme. Cruz, ucis, f. Vulg. Tert.: 
L'élendard de la croix, * Crucis vezil- 
lum (1), n. (Ecrl.). || 6° Fig. Affiction 
ue Dieu envoie. Crux, ucis, f, Arn. 

OY. APFLICTION, PEINE. || 6° Orne- 
ment, Décoration en forme de croix. 
* Crur, ucis, f. On lui donaa la crorx 
d'honneur, Huie honoris cruxr data 
est, D'apr. Nep. (Thras., iv). |] 7° Dls- 

osition en forme de croix; marque 
aite de deux traits croises. Decussis, 
is (= la forme de la lettre x), m. 
Vitr. Plin. : Tracer des lignes en 
forme de croix, Lineas in decussim 
ducëre. Plin. decussatim perducre. 
Vitr, Disposer en forme de —, De- 
eussare, o, as, avi, atum, act. Cic. 
ol. 

1. CROQUANT, 5. m. Homme de 
rien. Homo nikili (gén. homirus nihi- 
li), 0. Varr. Homo infimi generis. Liv. 

2. CROQUANT, part. prés. de 
croquen, Voy. ce v. || Adj. CnoQuanT, 
anTE. Qui fal un bruit sec sous la 
dent : Fruits croquants, Poma fra- 
gilia (de fragilts, ro. f., e, n.). Cels. 

CROQUE-MOUT, s. m. Celui qui 
transporte les morts. Libitinarius, ti, 
m. Sen. Dig. Pollictor, oris, m. Plaut. 
Varr. Vespille, onis, m. Suat. 
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CROQUER, v. ueut. Faire un bruit 
sec sous la dent. C. crAQGER. 

Cnoquen, v. act. 1° Manger (des 
choses qui font un bruit sec sous la 
dent) : Croquer une fève, Fabam 
frendFre, o, is, s. parf., fresum et fres- 
sum. Varr. — une graine, Granum 
dentibus frangëre, 0, is, frega, frac- 
tum. Plin. || 4° Devorer. Vorare on 
Devorare, 0, as, ar, afum, act. Cic. 
Exedëre, 0, is, edi, esum, act. Ter. 
Voy. névonen. || 9° Fig. Esquisser, 
Voy. ce v. || Croquer le marinut (— 
attendre longtemps), Diu manére, co, 
es, mansi, mansum, n. Ter. S'il ne 
vient pas, croquerai-je Le marmot jus- 
qu'au soir? Si non venict, mancamne 
usque ad vesperum ? Ter. Faire cro- 
quer le marmot à qqo, Aliquem mo- 
rari, or, aris, afus sum, dép. Plaut. 

CROQUET, S. m. C.CROQUIONOLE fe, 

CRUQUEUR, 5. m. Celui qui dé- 
voro, Edar, géu. acis (de qq. ch. 
alisujus rei). Col, 

CROQUIGNOLE, 8. f. 19 Patis- 
serie croquante. Crustulum, à, 0. Hor. 
Juv. [| 29 Chiquenaude. Voy. ce m. 

CROQUIS, 5. m. C. KSQUISSE. 

CROSSE, s. f. 1° Bâton pastoral 
des evêques. * Pedum, t, n. {Eccl.). 
*Cambuta, æ, f. (Eccl.). [| 2° Bâton re- 
courbo. Dacrllum (1) incurvum {i) o0 
Bacillum Ni a summo inflerum (1), n. 
Cic. Baculum (1) aduncum (ti), 0. Liv. 
I 3° Extremité du bois d'un fusil. 
*Manubrinum, di, n. (Georg.). 

CROSSE, ée, parl. passe de cnos- 
sen, Voy. ce v. || Adj. m. Qui a droit 
de porter la crosse pastorale. * Pede 
insiganis (is), m. 

CROSSER, v. act, 1° Pousser aveoun 
bâton. *Clav& pulsare (o, as, avi, 
atuin), act, || 2° Fig. Traiter avec mepris. 
Conculcure, 0, as, avi, afuin, acl. lice. 

CROSSÈTTE, 3. [. Branche qui sert 
à faire une bouture. Propago, girs, 
f. Cic. Col. 

CROTALE, 5. m. Sorte de cll- 
guette. Crutalum, à, a. Cic. : Joueure 

e crotales, Crotalixtria, æ, f. Prop. 

CROTONE, v. d'ltalio. Croto, onis, 
f. Cic. = (Qui est) de Crolune, Cro- 
ontensis, m. f., €, a. Sall. Liv. Mi- 
lon de —, Milo Crotoniensis. Plin. 

CROTONIATE, habitant de Cro- 
tone. Croltontates, æ, m. Cic. =: LES 
CROTONIATES, Croloniaiæ, arm, m. 
pl. Cic. Crotonienses, ium, m. pl. Liv. 

CROTTE, 5. Î. 10 Fiente. Stercus, 
coris, n. Varr. VOYy. cnorriN. || 2° 
Boue. (Fange des rues) Cænum, à, 0. 
Cic. [Terre délayée) Lutum, i, n. Cæs. 

CROTTER, v. act. Salir avec de 
la boue. Luto opplère (e0,es, evi.etum), 
act. Sue. Lufo oblinire (io, ts, linü, 
linitum) et mienx oblin#re (0, ts, Levi, 
fitum), act. Dig. = Tout crotté, Luto 
adspersus. Uor. perfusus. Juv. Cæne 
oblitus. Cic. delibutus. Plaut. 

CROTTIN, s. m. Fiente. Stercus, 
coris, n. Varr. Fimus, i, m. Col. Plin. 
et Fimum, à, n. Plin. : Crotlin de 
cheval, Siercus equinum. Varr. 

CRoOU, petite rivière de l'ile-de- 
France. * Crovus, i, m. 


CROUP 


CROULANT, parl. près. æe CROU- 
|} Adj. crogLanT, 
anTE. Qui croule où va crouler. Rui- 
nosus, a,um. Cic. Sen. || Fig. Ua Etat 
croulant, Respublica præcipitans. Cic. 
action de 


LER, Voy. ce v. 


CROULEMENT, S. m. 
couler. Ruina, æ, f. Cic. Cæs. 


CROULER, v. 0. Tomber en s'ef- 
faissant. Nuëre, 0, is, ui, utum (ui- 
turus), n. Cic. Corruëre, 0, is, ui, 8. 
sup., D. Cic. Concidère, 0, ta, cYdi, 8. 
sup., 0. Cic. Procïdère, n. Cic. Collabi, 
or, Enis, lapsus sum, dép. Liv. =: Le 
œur croule, Murus rutf. Liv. Une 
partie du mur avait croulé, Pars 
muri prociderat. Liv. Deux boutiques 
oot —, Tabernæ dus corruerunt. 
Cie. La salle croule, Conclave con- 
cidit. Cie. Pont qui a croulé, Pons 
cotlapsus. Liv. Faire crouler le re- 
traochement daos les fossés, Vallum 
in fossas proruëre (0, is, rui, rutum). 
u'ou faisait —, 
Tecta quæ diruebanlur. Liv. || Fig. 
L'État cronle, Respublica ruit. Cic. 
Cité qui — sous le poids de sa pro- 
pre grandeur, Civilas pessum suû 
mole sidens (de sidre, o, is, sidi, et 
sedi, sessum, n.). Sen. La puissance 
des Lacédémoaiens croula, Opes La- 
cedæmoniorum corrueruntf. Cic. Toul 
le système croule, Tota res vacillat 


Liv. Les maisons 


(de vacillare, 0, avi, afum, n.). Cic. 


CROUPE, s. f. 1° Partie de der- 


rlère chez certains animaux. Clunes, 
tum, fém. pl. Hor. Cels. 
masc. pl. Plaut. Juv. Mart. =: Prendre 
chacun un fantassio en croupe, Sin- 
gulos pedites in equos toll®re, o, is, 
sustuli, sublatum. Liv. Monter en 
—, Être pris en —, In equo recipi, 
tor, Eris, ceplus sum, pass. Hirt. Mon- 
ter ea —, Se tenir en —, Post equi- 
tem sedère, eo, es, sedi, sessum, 0. Îfor. 

2° Sommet arrondi d'une montagne. 

orsum, à, a. Ces. Liv. 

CROUPI, 16, adj. Corrompu. Cor- 
ruptus, a, um. Ces. Cels. 

CROUPIÈRE, s. f. Partle du har- 
nais qui passe sous la queue du cho- 
val. Postilena, z, f. Plaut. : Tailler 
des croupières à des cavaliers (— les 
poursuivre de près), Voy. Poun- 
sovns. || Fig. Tailler des croupières 
à qqa (— lui susciter des embarras), 
VOoy. EMBANRAS. 

CROUPION, s. m. Extrèmité infé- 
rièure du trono des olseaux. Clunes, 
tum, fém. (ou masc.) pl. Sen. 

CROUPIR, v. 0. 19 En parl. des 
pers. Être dans l'ordure. Sordère, eo, 
es, S. parf., ai sup., 0. Plauf. = Qui 
cronpit dans l'ordure, Squalore ob- 
situs. Liv. || 20 Fig. Demeurer dans 
un etat avllissant. Torpère, «0, es, pui, 
s. sup., n. Cic. Languëre, e0, es, gui, 
s. sup., n. Cic. Afarcëre, e0, es, cui, 
s. sup., n. Just. Jacére, eo, es, cui, 
citurus, n. Sen. = Croupir dans l'in- 
action, Torpére cessatione. Cic. Otio 
languëre. Cic. marcère. Just. Nous 
avons longlemps croupi dans ces 
vices, Diu in istis vilits jacuimus. 
S#. Commencer à croupir dans l'oi- 
sivelé, Oliio tabescËre, 0, is, bui, s. 


Plin. el 


CROYA 


facile corrumpitur. Cic. 
CROGPIR, Voy. ce v. 


(gén. entis). Lucr. 


(Rebord de certains gâleaux) 
teus, à, m. Cato = Une cro 
aia, et absol. Une —, Panis crusta, 


lin. || 3° Plaque d'humeur dessé- 


chée. Crusta, æ,f{. Cels. : elite croûte, 
Crustula, (. Plin. Former une —, 
In crustam durescËre. Frontin. 

CROÛTON, s. m. Morceau de croûte 
de pain. Voy. cnoûTE 2°. 


CROUY, v. de France (Seine-et- 


Marne). “Crouiacum, t, n. 


CROYABLE, adj. Qui peut ou doit 


être cru. Credibilis, m. f., e, n. Cic. 
Probabilis, e. Cie. : Récit croyable, 


Narratio credibilis. Cic. [Cbose] doat 


le récit est —, Credibilis dictu. Just. 
menoralu. Tac. [| est — que …, 
Credibile est (prop. iafin.). Quint. Cela 
est plus —, Id pronius ad fidem est. 
Liv. Il est plus — que, Propius 
vero ou Prupius fidem est (prop. in- 
fa.). Liv. Chose à peine —, don le 
récit est 4 peine —, Vir credibile 
dictu. Curt. L'effarement qu'il moatra 
dans la lulle est à peiue —, Vir credi 
potest quam trepide cerlaverit. Suel. 
Chose qui n'est pas —, Res incredi- 
bilis. Cic. [Celte] chose n'est pas —, 
Res credi non potest. Cic. Cela a’est 
pas —, Hoc est extra fidem. Sen. 
supra fidem. Plin. C'est une chose 
dont le récit n'est pas —, Incredi- 
bile memoratu est. Sall. Il n'est pas 
que …, fncredibile est (prop. 
infin.). Cie. 11 n'est pas — combiea 
j'ai été mécontent, fncredibile est 
quanta me molcstia affecerit. Cic. 
Readre qq. ch. —, Alicui rei fidem 
afferre. de. Rendre — une accusa- 
lun —, Crimen probare. Cic. Il n'est 
rien de si incroyable que l'éloquence 
ne puisse rendre —, Nihil est (am 
incredibile, quod non dicendo- fiat 
probabile. Cic. Témoia, Autorité —, 
Testis, Auctor locuples (gén. etis) ou 
tdoneus. Cic. J'ai cité cela d'après 
des autorités croyables, Auctoribus 
hoc dedi quibus dignum credi est. Liv. 
CROYANCE, 8. f. 1° Action de 


croire, d'ajouter foi. Fides, ei, [. Cic. 
5 Au delà do toule croyaace, Extra 
fidem. Sen. Ultra fidem. Sust. Supra 


sup., n. Cic. Socordi& ou Per otium tor- 
pescêre, 0, ts, pui, 8. sup., 0. Sail. 
Otio, Desidiä marcesc®re, 0, is, mar- 
cui, 8. sup., 0. Liv. Il vous faut — 
dans cette malheureuse siluation, 
Nobis in hac calamitate tabescendum 
est. Cic. || 39 En pari. de ce qui est 
stagnant. Se corrompre, se gâter. Pu- 
tescire, 0, is, putui, s. sup., 0. Cels. 
Corrumpi, or, Éris, ruplus sum, pass. 
Cie. : L'eau croupit lentement, faci- 
lement, Aqua putescit tarde. Cels. 


CROUPISSANT, part. prés. de 
L'adi. CROUPIS- 
SANT, ANTE. Qui croupit. Situ torpens 


CROÛTE, 8. f. 10 Surface dure de 
cortaines choses. Crusta, æ, f. Lr. 
Virg. Dig. : La croûte du sol, Soli 
crusfa. Dig. Summa (æ) terræ cutis 
(is), f. Plin. |] 2° Partie exterieure du 
pain, etc. (Ea gén.) Crusta, z, f. Plin. 

Bal- 
te de 
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fidem. Plin. Surpasser toute —, Fi. 
dem omnem excedère. Suet. Nous ne 
devons pas — aux choses …, aux 
visions, Nullam debemus fidem ad- 
jung#re rebus… Cic. Visis fides non 
est habenda. Cic. Donner — 4 ane 
ch. E y croire), Ôler loute — à une 
ch. (= empêcher qu'on o cruie), 
Voy. créance 40. Gagner la — de 
qqn (= sa conflance), Voy. con- 
maANCE. || 4° Opinion. Üpinio, onis, f. 
Cic. Sententia, æ, f. Cic. = Faire 
naltre une croyance, Opinionem præ- 
bére. Cæs. Selon ma —, Ut opinio 
mea est ou fert. Cic. Med quidem sen- 
tentiä. Cic. Selon la — générale, Ut 
fama hominum est. Cic. Contre la — 
de tout le monde, Contra opiniones 
omnium. Cic. Præter opinionem. Nep. 
Voy. opinion. || 80 Pleine conviction, 
persuasion intime. Fides, ei, f. Cic. 
Opinio, onts, f, Cic. Persuasio, f. Suet. 
Tac. : La croyance aux dieux est 
générale, Opinio de dits omnium est. 
Cic. Il a’est personne doat l'âme ne 
soit pénétrée de la — aux dieux, 
Nemo est cujus meniem non imbuerit 
deorum opinio. Cic. Les croyances 
au sujet des enfers sont les mèmes, 
Eadem de inferis persuasio (est). Tac. 
Croyaace à la magie, Superstitiones 
magicæ,. Tac. Cette — (que j'ai) est 
le résultat de mes méditatioas, Me 
ratio impulit ut ila eredërem. Cic. [ls 
veuleat établir cetle — que... Hoe 
volunf persualère (prop. infa.). Cæs. 
Il 4e Foi religieuse. Fides, ei, [. Hier. 

CROYANT, part. prés. de crane, 
Voy. ce v. || Adj. CROTANT, ANTE. 
Qui a la foi religieuse. Fidem Rhabens 
(gén. entis.). lier. || Subst. Les 
croyants, Fideles, ium, m. pl. Tert. 
Prud. Credentes, dun, m. pl. Tert. 

4. CRU, 0e, adj. 10 Qui n'est pas 
cult Crudus, a, um. Plin. : Œuf cra, 
Crudum ovum. Plin. Manger —, Cru 
dum edfre. Plaut. Brique crue, Cru- 
dus later. Vitr. Curt. À moitié cru, 
Semicrudus. Col. Suet. Qui est en- 
core ua peu —, Subcrudus. Cato. | 
2° Difficile à digérer. Grauis, m. f., 6, 
a. Cic. : Aliment cro, Gravis cibus. 
Cic. || 3e Qui n'est pas encore mûr. 
Crudus, a, um. Cie. Cels. : Abcès en- 
core cru, Acer crudus. Cels. || 
& Qui n'a pas subi de préparation, 
brut. Crudus, a, um. Var Rudis: 
ao. f.,e,n. Plin. = Cuir cru, Corium 
crudura. Varr. Airain - , Æs rude. 
Plin. Laine crue, Lana rudis. Ov. 
Be Nu = [Vêtemeal} qu'ils mettent 
cru (= Sur la peau même), Quo nudi 
præcinguntur. Non. Monté à — (sur 
ua cheval), Nud& spinä (equi) resi= 
dens. Apul. Etre assis à — sur la 
lerre, Sedère (in) kumo nudä. (h. À 
6o Fig. Qui est sans apprôt. (Informe) 
Rudis, m. f., e, n. Cic. \Saus or- 
nement, sans détour) Nudus, a, um. 
Cic. Pl.-j.2 Style cru, Rudis stylus. 
Quint. Ébauches toutes crues, Rilia 
primordia. Quint. S'en tenir à l'idée 
toute crue, Nudis rebus Aærare. Sen-rÀ. 
Les mots crus, Nuda verba. PL-. À 
70 Fig. Indéoent. Voy. ce m. j'æ 
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Fig. Qui ne garde auoun ménagoment. 
Acerbus, a, um. Cic. Durus. Cic. 
Expression crue, Durum verbum. 
Cic. || 9e Fig. T. de peinture. Qui 
tranche trop. Durus, a, um. Plin. 

2. CRU, 0e, part. passé de cnorne, 
Voy. ce v. 

3. cn Ô, ve, part. passé de crotree, 
Voy. ce v. . 

&. cnu, subst. m. fe Accroisse- 
ment. fucrementum, Ÿ, a. Cic. || 2° 
Production. Proventus, üs, m. Suet, 
Plin. : Être du cru d'une vigne de 
coteau, Esse ex vineä collinä. Col. || 
8e PI. souv. Terroir où croit qq. ch. 
Solum, à, n. Plin. Terra, z, f, Plin. 
Patria, f. Plin. : Il est clair que ce 
qui importe c'est le cru et non le 
raisin, Manifestum est patriam ler- 
ramque rêferre, non uvam. Plin. Vin 
d'un bon —, Generosum vinum. or. 
Plin. Vin du — (— du pays), fndi- 

ena vinum. Plin. || 4° Fig. Propre 
Pons, c qui appartient en propre à 
qn. Res, en, Î. Cic, : Je n'ajoute rien 
d oon cru, Nihil ado de meo. Cic. 
Tirer qq. ch. de sun —, Aliquid ex 
se efferre. Cic. Qui est de mon —, 
deton —, Meus, a,um. Cic. Tuus. Cie. 

CRUAUTE, 5. {. 1° Penchant à 
faire souffrir. Crudelitas, atis, f. Cic. 
fnhumanitas, f. Cic. Immanitas, (. 
Cie. Feritas, f. Cic. Sævitia, z, f. 
Sall. Animi atrocitas (atis), [. Sen. 
: Cruauté envers qu. Crudelitas in 
ou erga aliquem. Cic. Exercer sa — 
sur qqn, Crudelitatem in aliquem 
adhibère. Cic. in aliquo erercère. Cic. 
Montrer une grande —, Crudelissime 
se gerëre. Nep. Avec un raffinement 
de —, Excogitatä crudelitate. Q.-Cic. 
Avec —, Voy. CROELLEMENT 4e. || 
2 action sanguinaire, barbare. Cru- 
dele (is) facinus (noris), n. Sail. : Une 
grande cruauté, fmmanissimum fac- 
tum. Suet. Une si grande —, Tam 
immane facinus. Cic. C'est de la — 

ue de .…, [1 y a de la — à..., Cru- 
ele est (infin.). Cets. Des cruautés, 
Sævitie, arum, f. pi. Sall. Excrcer 
des — cuntre qqn, În aliquem svvire 
(io, is, ti, itum), n. Liv. Commettre de 
pombreuses —, Multa crudeliter fa- 
cère. Nep. Avec cruauté, VOy. CRUEL- 
LEMGNT d°, |] de Acte rigoureux, in- 
juste. Atroz (ocis) facinus (nuris), a. 
Liv. Res (ei) atroz (ocis), f. Cic. In- 
dignum (1) facinus (nord), n. Ter.: 
La cruauté d'un père, Paterna 1n- 
juria. Ter. C'est ane bien grande — 
que de lui enlever la gloire …, Ei 
præripére gloriam valide est iniquum. 
Cic. Avec —, Indigne. Ter. Cæs. 
Eprouver la — du sort, Fortunæ 
viobntiam tolerare. Sall. Supporter 
foules les cruautés du sort, Ümnes 
acerbitates perferre. Cic. 

CRUCULE, 8. f. 1° Vaso de terre à 
large panse. (Pour puiser de l'eau) 
Una, 3, f. Varr. Juv. (Pour contenir 
du via, de l'huile, etr.) Seria, æ, f. 
Varr. Col. : Pelile cruche, {A eau) 
Urnula, æ, f. Cic. Spart. (A vin, à 
buile, etc.) Seriola, æ, f. Pers, Pall. 
11 2° Personne stupide. Matula, æ, f. 


CRUEL 


Plaut, = Jen'aurais jamais cru que tu 
fusses si cruche, Nunquam ego te (am 
esse matulam credidi. Plaut. | 

CRUCUÉE, 8. (. Ce que contient 
une cruche. C, CROCHE 1°. 

CRUCUON, s. m. Petite cruche. 
C. cuncug 4°. 

CRUCIAL, ALS, adj. Fait en croix. 
Decrssatus, a, um. Col. In decussim 
obliquus. Plin. : Faire sur qq. ch. 
uoe incisiva crugiale, Rem decussa- 
tim incidëre. Col. 

CRUCIFIÉE, 6e, part. passé de 
CAUCIFIER, VOY. ce v. 

Caocirié (LK), s. m. Jésus-Christ. 
“Crucifirus, 4, m. (Ecel.). 

CRUCIFIER, v, act. 10 Attacher à 
une croix. Cructi affig#re (o, is, fizi, 
firum), act. Liv. Cruci figëre. Suet. et 
Crucifigëre, acl. Hier. FigËre in cru- 
cem. Just. cruci. Quint. Plin. Voy. 
caoix do, || 20 Fig. Mortifier. Cruct- 
figËre (woy. Lo), acl. Prosp. 

CRUCIFIMENT, 5. m. 1° Action 
de crucifier. Urucifirio, onis, [. Alcim, 
1 20 Le supplice de la croix. Crucis 
supplicium Le 0. Flor. Voy. croix 
4, |] 3° Fig. Mortification : Le cru- 
cifiment de la chair, Carnis cruci- 
fixio (onis), f. Prosp. 

CAUCIFIX, s. m. Représentation 
de Jesus-Christ attaché à la croix. 
*Christi in cruce pendentis imago 
{ginis), f. (Eecl.). 

CRUDITÉ, s. f. 1° Qualité de ce 
qui n'est pas cuit. Se tourne par un 
adj. : La crudité de qq. ch., Aliquid 
crudum. Plin. || 4° Apreté de ce qui 
n'est pas mûr. Cruditas, atis, {. Pall, 
1] 3° Aliment cru {et difficile à digcrer). 
Crudum, i, a. Plin. || 4° Digestion dif- 
ficile. Cruditas, atis, f. Cie. =: Des cru- 
dités, Cruditates, um, F. pl. Plin. Qui 
a des — d'estomac, Crudus, a, um. 
Cic. || 6° Fig. Expression peu decente. 
Voy. mnécexce. || 6° Fig. T. de 
peinture. Durete des tons. Se tuurae 
par uu adj. = Qui a de ls crudilé ans 
son coluris, Durus in coloribus. l'lin. 

CRUE, 9. f. 1° Croissance. In 
crementum, t, n. Col. Cic. Vuy. croIs- 
sance. || 2° En pari, des cours d'eau. 
Augmentation = La crue du Nil, Nili 
auclus (üs), m. ou incrementum (i), 
0. Sen. Crues régulières, Stati au- 
clus. Pl.-j. Dans une grande crue, 
Auclu magno. Plin. Au moment de 
la — d'une rivière, Augescente flu- 
mine. Tac. Anaée signalée par l'im- 
porlance des crues, Annus insignis 
aquarum magniludine. Liv. Avoir une 
très lorle crue, Præler modum cres- 
Pre (o, is, crevi, cretum), n. Cic. La 
source a trois crnes par jour, Fons 
ter in die crescit. Pl.-j. C'est en éle 
que commence sa crue, Æstate in- 
cipit crescËre. Sen. Les plumes ont 
nceasionaé une — temporaire du 
fleuve, Flumen imbribus ad tempus 
ercrevil. Dig. ]| 8° Ea parl.des impüls. 
Accroissement. Vay. ce ©. 

CRUEL. ere, adj. 1° Qui se plait 
à faire souffrir. Crudelis, rm. f., e, 0. 
Cic. Sævus, a, um. Cic. Ferus. Cie. 
Inhumanus. Cic. Immanis, m. f.,6, 


CRUEL 


n. Cic. : Cruel pour qqn, Crudelis in 
aliquem. Cic. Nalion cruclle, Srve 
gens. Cic. Ennemi cruel, Hostis ferus 
ou immanis. Cic. Se montrer — en- 
vers qqn, Crudelitutem in atiquem ad- 
hibère. Cie. in aliquo exercère. Cic. 
Se montrer souvent —, Multa cru- 
deliter facrre. Nep. || 2° En parl. des 
cb. Sanguinaire, barhare. Crudelis, w, 
f.,e,n. Cic. Inhnanus, a, um. Cic. 
Barbarus. Cic. fmmanis, m. f,, 6,0. 
Cic. Atroz, gén. oc1s. Sall. =: Guerre 
cruelle, Bellum crudele. Cic. atror. 
Sall. Action —, Crudele ou Immane 
facinus. Cic. Atroz facinus. Liv. La 
coutume — des sacrifices hamaina, 
Immanis ou Barbara consuetudo ho- 
minum immolandorum. Cic. Parole — 
et criminelle, Vox inhumana el sce- 
erata. Cic. Il est cruel de .…, Crudele 
est (inña.}. l'els. || 3° Sevère, inflexi- 
ble, rigoureux, exigeant. Durus, €, 
um, Ter. Acerbus. Cic. Importunus. 


Cic. Immitis, om. f., €, an. Liv. : 
Cruel pour son fils, Acerbus in f- 
lium. Cic. Je fus ua père —, Pate 


durus fui. Ter. Enneoi —, Hostis oa 
Inimicus acerbus. Cic. Tyran —, [m- 
portunus fyrannus. Cic. |] 6° Doulou- 
reux. Durus, a, um. Cic. Acerbus. Cic. 
Gravis, m.f.,e,n. Cic. : Cruelle ser- 
vilude, Pura servitus. Cie. Parole —, 
Durum verbum. Cie. Deuil cruel, Gra- 
vis luctus. Plin. Ce — désastre, Hzc 
importuna clades. Cie. Murt cruelle 
Acerba mors. Cie. [Que cela fut] cruel 
pour sa famille, — pour la patrie, — 
puar tous les geas de bien, Luctuosum 
suis, acerbum patriæ, grave bonis om- 
nibus. Cic. Il esl — d'ètre livré... 
Luctuosum est tradi. Cic. || 5° En- 
nuyeur. Odiosus, a, um. Cie. Afcles- 
tus. Cic. Gravis, m. f.,e, n. Cie. :1l 
est cruel pour un homme de deman- 
der .…, Grave est homini pet”re.. Cic. 
CRUELLEMENT, adv. 10 D'une ma- 
nière barbare, inhumaine. Crudeliter. 
Cic. Acerbe. Cic. Inhumane. Cic. Im- 
portune. Cic. Atrociter. Cic. Srve. 
Suet. Duriter. Ter. = Agir cruelle- 
ment, très - . InhAumane facÿre. Cic. 
Atrocissime agère. Cic. Se conduire 
très —, Crudelissime se gerÿre. Ney. 
Agir — contre qqu, In aliquem du- 
nus consul®re. Liv. atrocius srvire. 
Liv. Faire mourir —, Acerbe necare. 
Cic. Persécuter — les cités, Fmpor- 
tune verare civilales. Just. — sévère 
our son fils, Acerbe severus in f- 
tum. Cic. Outrager —, {ndigne in- 
juria afficëre. Ter. || 2° Douloureuse- 
ment. Graniter. Cic. = Être crucilement 
affecté de 4q. ch., Aliquä re graviter 
ang. Cic. Être — malale, Graniter 
ægrotare. (ic. |] 3° Affreusement, for- 
tement, extrêmement. Sfale. Ter. Mi- 
sere. Ter. Atrociter. Sall. Aspere. Cic. 
indigne. Ter. : La république élail 
cruellement agitée, Atrociter respu- 
blica agitmbatur. Salt. Être brûlé — 
par la chaleur de l'été, Æstate sævissi- 
me candëre. Col. Flétrir — le mérhant, 
Improbum virum aspere notare. Cic. 
tre — jaloux, Misere invidére, Ter. 
— laid, Ad deformitatem insignis. Cic.. 
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CRÔMENT, adv. 19 Sans menage- 
ment. Apertis verbis. Cie. : Je l'ai 
écrit à mots couverts ce que les 
stuiciens disent tout crüment, Tectis 
verbis ea ad le Sscripsi, quæ apertis- 
simis agunt stoici. Cic. Désigner les 
choses tout — par leurs noms, Res 
nudis nominibus enuntiare. Quint. || 
2 Exactemont. Vere. Cic. || 3° Fran- 
chement. Aperte. Cic. Libere. Cic. = 
Dire toul crüment que, Aperte di- 
cère (prop. infin.). Cic. 

CRUSTACÉ, ée, adj. Couvert d'une 
croûte Crustatus, a, um. Plin. || Subst. 
æ. pl. Les crustacés, Crustata (s.-e. 
animalia), orum, n. pl. Plin. . 

CRUSTUMEÈRE, v. des Sabins. 
Crustumeria, æ, f. Liv. Crustume- 
rium, ü, n. Plin. : Habitants de 
Crustumère, Crustimini, Orum, m. 
pl. Liv. , 

CRYPTE, s. f. Caveau souterrain de 
certaines eglises. * Crypta, æ,f. (Eccl.). 

CTÉSIAS, historien grec. Ctesias, 
æ, w. Plin. 

CTÉSIPUON. 1° Nom d'homme. 
Ctesiphon, ontis, m. Ter. || 2° Y. 
d'Assyrio. Ctesiphon, ontis, f. Plin. 

CUBA (!Le pe), l'une des Antilles. 
*Cuba, z, f. 

CUBE, 8. m. {° Solide qui a six 
faces carrées égales. Cubus, t, m. 
Vitr. Quadrantal, alis, n. Gell. || 
Adj. C. cusigue. {| 2° Le produit d'un 
nombre par son carré. Cubus,i.m Gel. 

CUBER, v. act. 19 Évaluer le nom- 
bre d'unites cubiques d'un volume. Men- 
surä cubicä exrigëre, o, is, egi, actum 
act. D'apr. Plin. (xvu, 2, 35). |] 
2° lever un nombre au cube : Lors- 
qu'on cube le oombre 3, Cum ter 
terna ducuntur, aique idem 1pse nu- 
merus (riplicatur (= lorsque 3 est 
multiplié 3 fois el que ce mème 
nombre, c.-4-d. le prorluit, esl en- 
core multiplié par % Gel. 

CUBIQUE, adj. Qui appartient au 
eube. lubicus, a, um. Vitr. 

CUBITUS. s. m. Os dont l'extrémité 
forme le coude. Cubitus, t, m. Cels. 

CUCURDITACÉE, 8. f. Famille de 
plantes. Cucurblta, æ, f. Col. 

CUEILLETTE, 5. f. 1° Récolte de 
fruits. Strictura,æ, f.Col. S'expr. souv. 
entoura. par CuElLLIR. Voy. ce +. 

CUEILLIR, v. act, {0 Déètacher de 
la branche, de la tige. Leg’re, o, is, 
legi, lectum, act. Cic. Carprre, 0, is, 
carpsi, carptum, act. Col. Decerprre, 
0, is, cerpsi, cerptum, acl. Cot. Plin. 
Stringrre, 0, ts, strinri, sirictum, 
act. Cæs. Destringire. act. Col. : 
Cueillir l'olive, Olivam leg're. Cato. 
stringÿre. Cato. destring’re. Col. — 
ane pnome, du raisin, Decerpêre mä- 
lum. Plin. uvam. Hor. Plin. — des 
aoix, des fraises, Leq/re nuces. Cic. 
fraga. Virg. — des herbes avec ses 
matos, Herbas manibus carpËre. Col. 
— des feuilles aux arbres, Folia ex 
arboribus siring#re. Cæs. — une 
fleur, Florem decerpére. Ov. — une 
fleur à l'arbre, Flurem ab arbore car- 

re. Ov. — des fleurs dans des cor- 
illes, Flores ir calathos lagÿre. On. 
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[a Fig. Prendre : Cueillir on baiser, 
sculum carpère (voy. 1°). Ov. 

Se coëiLcin, v. pron. Être cueilll. 
Legi, or, Eris, lectus sum, pass. Col. 
Carpi, or, èris, carplus sum, pass. 
Col. et tous les pass. des v. précéd. 
: L'olive se cueille par un temps se- 
rein, Oliva sereno cælo legitur. Col. 

CUIDER, ancien v. a. C. ChOInG. 

CUILLENR, 5. f. 10 Uslensilo pour 
manger ou servir certains aliments. 
Cochlear, aris, n. Mart. Cochlearium, 
it, a. Plin. Ligula, æ, f. Plin. || 
2° Ustensile pour remuer, mélanger, 
eto. Rudis, is, f. Col. Plin. = Petile 
cuiller, Audicula, æ,f. Col. — de ter, 
Rudis ferrea. Plin. 

CUILLERÉE, 8. f. Ce que contient 
une cuiller, Cochiear, aris, n. Col. Li- 
gula, æ, fÎ. Col. Plin. : Une bonne 
cuillerée de sel, Cumulata ligula salis. 
Col. On en mel une honne — dans 
.…, Er 0 cochlcar cumulatum adjicitur 
in (ahl.). Col. Deux cuillerées, Dua- 
rum ligularum mensura (æ), f. Plin. 

CUIR, 5. in. 19 Peau epaisse de cer- 
taines bêtes (vivanto ou adhorente à la 
chair). Corium. ti, n. Cic. Tergus, 
goris, n. Plin. || 2° Peau séparés de la 
chair des bôtes. Corium, it, n. Cato. 
Plin. Pellis, is, f. Cæs. : Cuir fine- 
ment travaillé, Aluta tenuiter con- 
fecta. Ces. — de bœuf, de chèvre, 
Corium bubulum. Varr. caprinum. 
Plin. — cru (noa tanné), Crudum co- 
rium. Varr. De —, Coriaceus, a, um. 
Amm. De — (en lanière), Loreus. 
Cato. ]| 3° Peau de l'homme. Cutis, 
is, f. Cic. = Cuir chevelu, Cutis ca- 
pillum gignens. Cels. Entre — et 
chair, /ntra cutem. Cic. Eau qni est 
entre — el chair, Aqua 2) infercus 
utis). Cic. [| Iron. Corium, ü, n. 

laut. : Tanaer le cuir à qqn, Corium 
alicui concidére. Plaut, 

CUIRASSE, 8. [. 1° Armure qui 
protège le buste. (En cnir) Ordia. 
rica, æ, f. Css. (En métal) Ordin. 
Thoraz, acis, m. Liv. : Cuirasse de 
toile, Loriea lintea. Ney. Suet. Linteus 
thoraz. Liv. Une — de bronze, Lo- 
rica ærea. Nep. Porter une — de fer, 
Loricä ferreä uti. Tac. Il se promène 
en —, cuuvert d'une —, Ambulat 
cum loricä. Cic. Ambulat loricatus. 
Quint. Eadosser la —, Voy. Se cui- 
RASSER 10. Fabrique de culrasses, 
Loricaria fabrica. Veg. Fabricant de 
—, Loricarius, it, m. Gl.-Ph. Le dé- 
faut de la —, Lorics junctura. 
D'apr. Virg. (Æn., xu, 214). Cher- 
cher le défaut de la — (= les par- 
lies du corps que les jointures de la 
— laissent à découvert), Partes aper- 
tas rimari. Virg. Au défaut de la — 
el du casque, fnter loricam galeam- 
que. Virg. Inter galeam et summi 
thoracis oras. Virg. || Fig. Le défaut 
de la cuirasse chez qqn (= sno côté 
faible), Quud in aliquo imbecillum est. 
Sen. Counaitre le défaut de la —, 
Nosse parles imbelles. Plin. Voy.côré. 
11 2° Croûte dont sont revêtus certains 
animaux. Crusto, æ, [. Plin. 


CULRASSÉ, ÉE, part. passé de 


æreo vase. Cels. — à 
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CuIRASSEN, Voy. ce v. || Adj. 1° Re- 
vétu d'une cuirasse. Loricatus, a, um. 
Cæs. Liv. Loricä munitus. Suet. Tho- 
racatus. Plin. || 2° Fig. Qui se tient eo 

arde contre. Afunitus, à, um. Cic. = 

uirassé contre …, AMfunitus ad (ace.). 
Sen. || 30 Fig. Endurci. Munitus, a, 
um. Cic. Induralus. Sen. =: Cuirassé 
contre les remords, Contra conscien- 
liam munitus. (ic. — d'audace, Au- 
dacië armatus. Cic. 

CUIRASSER, v. act. 1° Rovôtird'une 
cuirassé. Loricä munire (1o, is, ivi et 
ti, tfum), act. Suet. = Se cnirasser les 
épaules, Loricam humeris cireumdare 
(a, as, dedi, datum). Virg. || 2° Fig. 
Endurcir : Se cuirasser l'âme, Animum 
indurare (0, as, avi, atum). Sen. 

Se coinassen, v. réfl. 10 Se rovêtir 
d'une cuirasso. Loricam induÿre (0, 
is, ui, utum). Curt. Se loricare (0, as, 
avi, atum). Plin. : Se cuirasser de 
la, Loricam linteam indu7re. Suet. || 
20 S'endurcir contre. ObdurescPre, 0, 
ts, durui, $S, sup., 0. Cic. Indurani, 
or, aris, afus sum, pass. Sen. Se 


munire (io, is, lui el ti, ifum). lie. 


: Se cuirasser coalre la douleur, 
coatre les revers, Obdurescère ad do- 
lorem, contra fortunam. Cic. Se — 
cuntre tous les accidents possibles, 
Adversus omnia, quæ accidère pos- 
sunt, indurari. Sen. Se — coatre les 
malheurs actuels, contre la honte, 
Munire se ad hæc lempora. Cic. contra 
pudorem. Tac. 

CUIRASSIER, s. ©. Cavalier armé 
d'une cuirasso. Loricalus (1) eques 
(quitis), m. Liv. 

CUIRE, v. act. 19 Préparer par 
l’action de la chaleur. Coquëre, 0, ts, 
cozi, coctum, act. Cic. Concoquÿre, 
act. Varr. Ercoquére, act. Plin. beco- 
quêre, act. Hor. Plin. = Cuire entière- 
ment, Percoquère, act. Plin. Vases 
bons pour — les aliments, Vasa 
coquendis cibis utilia. Plin. — jus- 
qu'à consistance de miel, Coquëre 
usque ad mellis crassitudinem. Plin. 
— sur les charbons, Coqu®re in car- 
bonibus. Plin. — à pelit feu, Coquëre 
igni leni ou lento. Cato. Plin. — 
dans un vase d'airain, Coquëre in 
l'eau, daas 
l'ean, Coquêre er ou in où cum 
aqua, Cels. Decoquére aquä. Plin. — 
daas dn vin, Decoqu®#re ou Ercoquëre 
in vino. Plin. — dans du miel, avec 
du miel, Incoqu®re melle. Plin. cum 
melle. Cels. Nître cuil avec du soufre, 
Sal nitrum sulphuri concoctum. Plin. 
Manger —, Coctum edfre. Plant. Qui 
n'est pas —; Incoctus, a, um. Plaut. 
Qui n'est qu à moitié —, Semicrudus. 
Col. Cuire de la chaux, des briques, 
Coquêre calcem, laterculos.Cato.|| Cuire 
eu parl. du feu), Mèmes verbes. 
1.,3° Mürir. Coquêre (voy. 10), act. 

ic. Concoquÿre, act. Plin. : Cuire 
entièrement, Percoquëre, act. Ov. — 
le rhume, Concoqure fusses. Plin. |] 
3° Elaborer, digerer. Cuquëre (voy. 1°), 
act. Cels. Concuquëre, act. Cie Erco- 
quêre, act. Col. : Aliment que l'es- 
tomac cuit très facilement, Cibu 
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facillimus ed concoquendum. Cie. 
Cuine, v. on. 1° Devonir cuit. Coqui, 
or, bris, coctus sum, pass. Cels. et 
tous les pass. des v. cilés à coine 
(et. 40: Faire cuire, C. cuire (act.) 
0. 2° Éprouvor une douleur brû- 
lante. Ardère, eo, es, arsi, arsum, D. 
Cic. Voy. cursanr. Î So Causer une 
douleur brûlante. Urére, 0, is, ussi, 
ustum, act. [lur. Afordère, eo, es, mo- 
mordi, morsum, act. Plin. | & lo- 
pers. Causer du desagrement, du re- 
ret. Dolére, et, luit, litum, n. Plaut. 
er. = Il m'en cuira, si je fais quel- 
que sottise, Alihi dolebif, si quid 
stulte fecero. Plaut. Il lui en cuil 
de …, Dolet illud huic, quod (indic.). 
Plaut. Je ne crains pas quil m'en 
cuise, Non metuo ne quid mühi do- 
leat. Plaut. Faire ane ch. sans qu'il 
en —, Aliquid impune fac#re. Cic. 
Se come, v. pron. Dovenir cuit. 
Coqui, or, ris, coctus sum, pass. 
Cic. et tous les pass. des v. cités 
à corne (acl.) io : Le miel, la résine 
se cuisent ensemble, Simul coquur- 
fur mel, resina. Cic. 
CUISANT, parl. prés. de cume, 
Voy. ce v. || Adj. CuISANT, aANTE. 
4° Qui cause une sensation brûlante. 
Ardens, gén. entis. Lucr. Acer, cris, 
cre. Lr. AMordar, gén. acis. Ou.: 
L'ortie cuisaole, Urtica mordar. Ov. 
Froid cuisant, Acutum gelu. Hor. 
Doaleur cuigaute, Dolor ardens. Lr. 
acer. Lr. Causer aux yeux, au pied 
une douleur —, Oculos mordère, eo, 
es, momordi, morsum. Plin. Pedem 
urëre, 0, is, ussi, ustum. Hor. Eprou- 
ver aue douleur —, Dolore ardère, 
eo, es, arsi, arsum, n. Cic. || 20 Fig. 
Qui ronge, qui tourmente. Acer, cris, 
cre. Cic. AMordar, géa. acis. or. = 
Souci cuisant, AMordaz sollicitudo. 
Hor. Acris cura. Lr. Varr. Douleur 
cnisante, Doloris morsus (&s), m. Cic. 
Causer (à qqn) une dunleur —, (Ali- 
uem) pungère, 0, is, pupugi, punclum. 
ic. urère, 0, is, uSsi, usfum. Liv. 
coquêre, 0, is, coxi, coctum. Quint. 
CUISLXE, 8. f. 10 Endroit où l'on 
fait cuire les mets. Culina, æ, f. Cic. 
Coquina, f. Pal. : De cuisine, Coqui- 
naris, m.f.,e,n. Varr. Plin. Culi- 
narius, a, wm. Fronto. Couleau de 
—, Coquinans culter. Varr. Balterie 
de —, Coquinaria vasa, on. pl. Plin. 
Aide de —, Culinarius (s.-6. servus), 
ii, m. Sertb. Les garçons de —, Coquo- 
rum discipuli. Plaut. Chef de —, Ar- 
chimagirus, 1, m. Juv. || 2° Le per- 
sonnel attachô à la ouisine. Coqui 
orum, m. pl. Plaut. Culinarie (arum) 
operæ (orum), f. pl. Pronto. || 3° Prè- 
paration des aliments, nourriture, mets. 
Culina, æ, f, Uor. Juv. Cena, &, f. 
Cie. Victus, @s, m. Cic. : Paire la 
cuisine, Cenam coquëre, et absol. Co- 
quêre, 0, is, cozi, coctum. Plaut. Co- 
uinare, 0, as, $. parf., atum, n. 
laut, Aller faire la —, [re coctum, 
Plaut, — plus grasse, Excellente —, 
Uncior cena. Mart. Ünctissima cena. 
Sid. Plos de —, Major culina. Mart. 
Riche —, Popina dives. Mart. Maigre 
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—, Tenuis (is) victus (Us), m. Cie. 
| €o art d'apprôter les mots. Ars 
rtis) coquinaria (æ), f. Apic. Co- 
quina, æ, f. Apul. : Enseigner la cui- 
sine, Scientiam popineæ profiteri. Sen. 

CUISINER, Y n. Faire la cuisine. 
Voy. cuaixs 30. 

CUISINIER, rÈnE, 8. masc. et fém. 
Celui, Celle qui fait la cuisine. Coquus, 
i, masc. Cic. Coqua, æ, fém. Plaut. 

CUISSARD, s. m. Armure de la 
cuisse. * Feminis tegmen (minis}, 0. 

CUISSE, 5. f. 1° Partie du corps 
depuis la hanche jusqu'au genou. Fe- 
mur, gén. moris et pl. SOuv. minis, 
on. Cie. || 20 T. d'architecture. Côte 
d'un triglyphe. Femur, moris, n. Vitr. 

CUISSON, 8. f. 1° Action de cuire. 
Coctura, æ, f. Col. Plin. Apic. Coctio, 
onis, f. Cass. Ercoctio, Î. C.-TR. Se 
lourne sonv. par un v. 2: Grossir par 
la cuisson, Coquendo crescère. Piin. 
Faire subir deux cuissons à qq. ch., 
Aliquid bis coquëre, o, is, cort, coc- 
tum, Col. Réduire au tiers (ou des 
deux tiers), au quart (ou des trois 
quarts) par la cuissun, Decoquire ad 
tériiom partem. Varr. in quarliam 

artem. Col. l 2 Douleur brûlante. 

redo, dinis, [. Plin. Morsus, üs, 0. 
Cic. Voy. coisanr {adj.) 1°. 

CUISSOT, s. m. Cuisse (de ve- 
naison). C. cuisss. 

CUT, 176, parl. passé de cure, 
Voy. ce v. 

oiTE, 3. f. de Action de cuire. C. 
CUISSON. l 2° Ce qui est à cuire. Coc- 
tura, æ, Î. Col. 

CUIVRE, 8. m. 1° Sorte de métal. 
Æs, æris (qui signifie aussi Atrain, 
Brouze), a. Cic. =: De cuivre, Aëneus, 
a, um. Cic. Æreus. Liv. Monnaie de 
—, Æs, æris, n. Liv. Pièces de moa- 
naie de —, Ærei(s.-e. nummi), orum, 
m. pl. Vitr. Æra, n. pl. (usité seul. 
aux cas en a). Mart. Ustensile de 
—, Æramentum, 1, 0. Plin. Ouvrage 
de —, Ærificium, ti, 0. Varr. Mine 
de —, Ærifodina, æ, f. Varr. Garni 
de —, Æralus, a, um. Cæs. || Cuivre 
de Chypre, — rouge, Æs Cyprium, 
et absof. Cyprium, ti, n. Plin. Vases 
de — rouge, Cypria vasa. Plin. || 2° 
T. de musique. Instrument de cuivre. 
Æs, æris (plur. æra, usilé seul. aux 
cas en a), n. Virg. Ov. 

CUIVREÉ, Ée, adj. Qui a la couleur du 
cuivre, rougedtre. Aëneus, a, um. Suet. 

CULDUTE, s. f. 1° Sorte de saut. 
Saltus, üs, m. Non. Se tourne souv. 
par nn v. = Faire la culbute, Cer- 
nuare, 0, &$, 3. parf. ni sup., a. 
Varr. Cernuari, or, aris, atus sum, 
dép. Sol. Qui fait une —, Cer- 
nuus, a, um. Lucil. Varr. Cernulus. 
Apul. || 20 Qgqf. Chute. Casus, üs, m. 
Cic. : Faire vue culbute, Per caput 
pedesque ire. Cat. Voy. cuote et cuL- 
BOTER (nent.) 40, 

CULDUTER, v. act. 1° Faire tom- 
ber (qqn) la t8te la première. (Aliquem) 
cernulare, 0, as,s. parf. oi sup. Sen. 
(Aliquem) præcipilem dejic®re, io, is, 
Jeci, jectum. ic. : Être culbuté, Ca- 
pile sistêre (o, is, stili el steti, statum 
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être placé la tête en bas), n. Plaut. 
| 20 Faire tomber (en gün.). Detur- 
are, 0, as, avi, atum, act. Cic. = Cul- 
buter du haut de, du haut en bas 
de la roche, Ex rupe dejicëre (ic, is, 
jeci, jectum). Liv. Vuy. RENvERSeR. À 
3° Mettre on deroute. Proturbare, 0, 
as, avi, afum, act. Cæs. Liv. Voy. 
DÉnouTE. || 4° Fig. Ruiner (qqn). Ever- 
têre, 0, ts, verti, versum, acl Cie, 
Vog: NUINENR. 
ULNOT.n, vV. n. 1° Tomber la 
této la premibre. Per caput pcdesque 
ire (eo, ts, ivi el ti, itum), n. Cat. : 
Culbulant, Cernuus corruens (de cor- 
ruère, 0, is, rui, S. Sup., 0.). Apul 
ls culbuteat, Pront et cernui ruunt. 
Am. || 2° Fig. Se ruiner. Corruÿre 
{voy. 10), n. Cic. 

Se coznuren, v. réf. Tomber la tête 
la premiore. C. cor.norenr (neut.) to. 

CUL DE DASSE-FOSSE, 4. mn. 
Cachot. Voy. ce m. 

CUL-DE-JATTE, S. m. Personne 
estropieo de façon à ne pouvoir mar. 
chor =: Fais de moi un cul-de-jatte, 
Me facito debrlem corä. Srsen. 

CUL-DE-SAC, 5. m. (.. IMPASSe. 

CULÉE, 9. [. Maçonnerio qui sou- 
tient la poussce d'une voûte. À ngula- 
ris (is) pila (æ), f. Vitr. Extrema (s) 
pila (æ\, f. Vitr. 

CULINAIRE adj. Relatif à la cot- 
sine. Voy. cuisine 10 et 40. 

CULMINANT, ANTE, adj. Le plus 
eleve. Sumnus, a, um. Cic. : Le porn 
culminaut des Alpes, Alpium culmen 
(minis), n. Cæs. Le poiat — (d'un 
astre), Columen, minis, 0. Nigid. | 
Fig. Le point culminant de sa for- 
tune, Suinmum cuimen fortunæ. Liv. 
[la atteint le point — de l'éloquence, 
Stetit in eloquentiæ fastigio (de fas- 
tigium, 0.). Quint. Alteindre son poiat 
—, Ad summum venire. Cic. 

CULOTTE, s. f. Partie du vête- 
ment des hommes =: Une culotte, Une 

are de culottes, el simpl. Des —, 
eminalia, ium, o, pl. Suet. Hier. 

CULPARILITÉ, 9. f. État de celul 
ui es coupable. Culpa, æ, f. Cie. 
Quint. Peccatum, i, n. Cic.: Combien 
de degrés de culpabililé il y a dans 
ua seul vol ? Quot sunt in uno furte 
peccatorum gradus ? Cic. Prouver la 
—, Peccatum convincëre. Cic. Prouver 
la — de qqn, Demonstrare culpam in 
aliquo fursse. Cic. Leur — est mani- 
feste, Afanifesta in his culpa est. Quint. 
Rejeter la — eur qqo, Culpam in ali- 
quem conferre ou {ransferre. Cic. Le 
sentimeat de sa —, Conscientia pec- 
cati. Cic. Qui a le sentiment de sa 
—, Peccati conscius. Ov. Reronaalire 
sa —, Crimen agnoscére. Cic. Pecca- 
tum confteri. Cic. 

CULTE, 3. m. 1° Honnour qu'on 
rend à Dieu, à une divinite. Cultus, 
üs, m. Cic. Cærimonia, æ, f. Cic. 
Cura, f. Cic. Liv. Religio, onis, f. Cic. 
: Le culte des dieux, Deorum ceultus. 
Cic. cura. Liv. Dcorum religio. Cic. 
Le — de Cérès, Religio Cereris. Cie. 
Le — d'une nature supérieure, Sw 
perioris cujusdam naluræ cura Ca 
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eærimonÿa. Cic. Le — qu'on rend ä 
ane statue, Religio signi. Cic. Rendre 
un — aux dieux, Deos colfre (0, ts, 
celui, cullum). Cic. venerari (or, aris, 

p. Cic. Rendre à la di- 


stus sum), d 


vinité le — [quilui est dà]. Fonorem 
deo habere. Liv. Être l'objet d'un 
rand —, Esse in magnä cærimoniä. 
Ptin. Statue d'Apollon, objet d'un 
— natioua!, Signum Apollinis, religio 
domeslica. Cie. Les objets du —, 
1. Cic. Religiones, 
es cérémonies du 
—, Religionum cærimonis. Cic. Ac- 
complir les cérémonies du —, Rem 
divinam facëre. Cic. Ayant accompli 
les cérémonies du —, Sacris opera- 
tus (de operari, or, aris, dép.). Liv. 
Régler toutes les particsdu —, Om- 
mes parles religionis slaluëre, Cic. 


Sacra, orum, 1. 
un, € pl. Éic. 


20 Religion. Religio, onis, f. Cic. 
acra, OoTum, N. dr 
des chrétiens, Christiana religio. 
Amm. — importé, Exrterna religio. 
Cie. — emprunté à la Grèce, Assumpta 


sacra de Græciä. Cic. Cultes confondus 


ensemble, Sacra communicata. Cic. 
Pratiquer un culte, Religionem colëre. 


Liv, Avoir le même —, fisdem utfi 


sacris. Cie. Suivre le — des chré- 
tiens, Culltui christiano adhærère. 
Amm. S'assucier au — de son père 
adoptif, Ventre in sacra adopliva. 
Cic. Renoncer au — de sa famille, 
Amittère sacra paterna. Cic. || 3° Fig. 
Yeneration profonde. Venvralio, onis, 
f. Cie. = Le culle de qqn (— pour 
qu), Alicujus veneralio. Pl.-j., Etre 
Lobiet d'un — mérité, Mabere vene- 
rationem justam. Cic. Rendre nn — 
à Epicure comme à un dicu, Epicu- 
rum, ui deum, venerari (or, aris, alus 
sum), dép Ce. Avoir un — pour 
Eantus, Ennium adorare (0, as, au, 
atum). Quint. Entretenir ua — pour 
Platon, Platonis verecundiam servare. 
Cic. Se vouer au — des lettres, Sa- 
cra ltterarum colgre. Quint. Siudiis 
litterarmun operamn. Quint. 
CULTIVADLE, adj. Susceptible de 
œulture. Qui, Quz, Quod coli potest. Cic. 
CULTIVATEUR, 8. m. Celui qui 
œwltive la terre. Cultor, oris, m. Cic. 
Liv. Voy. AGticULTEDA. 
CULTIVER, v. act. 1° Travailler 
la terro pour la faire produire. Coltre, 
0, is, colui, culfum, act. Cic. Erer- 
cère, co, es, cui, cilum, act. Col. 
Tractare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
s Cultiver \a terre, Agrum colëre. 
Cic. erercère. Pall. tractare. Col. — 
les champs, Rura colïre. Col. erer- 
cère. Col. — (avec soin) un champ, 
Agrum excol“re. Pall. — de nouveau 
la terre, Terram recolëre. Liv. Faire 
— ses domaines par sun fils, Przdia 
filio suo colenda tradëre. Cic. Champ 
cullivé, mieux —, très bien —, Ager 
culius. Cic. cultior. Varr. culiissimus. 
Cic. Champ qui n'est pas —, fncul- 
tus ager. Cic. || 2° Faire pousser une 
lante, Colëre (voy. 1°), act. Cic. 
ercère (voy. 1e), act. PL-j. Curare, 
°, as, avt, afum, act. Plin. Tractare, 
act. Gic. Tueri, oor, dris, fuilus sum, 


Cic. =: Le culte 


CULTU 


dép. (aec.). Cic. s Cultiver la vigne, 
Vitem colëre. Cic. tractare. Cic. ineri. 
Cie = avec soin) des vignes, Vineas 
ezcolëre. Plin. — des arbustes, Ar- 
busta curare ou exercére. Plin. |] 
Coloquinte cultivée (qui n'est pas 
sauvage), Colocynthis sativa. Plin. Pa- 
nais cultivé, Pastinaca edomita. Col. 
Panais non —, Pastinaca agrestis. Col. 
Prunier no0 —, Prunus suluestris. 
Col. || 3° Fig. Former, perfectionner. 
Excol®re, 0, is, colui, cultum, act. 
Cic. Fovére, eo, es, fovi, fotum, act. 
Quint. = Cultiver les esprits, Exco- 
Ure animos doctrinä. Cic. ingenia 
disciplinis. Cic. — les qualités na- 
turelles (de l'esprit), Naturæ bona 
fovére. Quint. — la mémoire, Circa 
memoriam laborare, 0, as, avi, aium, 
n. Quint. Développer la mémoire en 
la cultivant, Memoriam ezxcolendo au- 
gère. Quint. Qui a l'esprit cultivé, 
Doctrinä excultus. Cic. [ngenuis arti- 
bus instruclus. Cic. Doctus atque po- 
litus. Pl.-j, Qui a l'esprit bien —, 
Doctrinä liberaliter insiitutus. Cic. 
Dont l'esprit est très —, Omni libe- 
rali doctrinä politissimus. Cic. Ca- 
nins, homme d'un esprit assez —, 
Canius, satis Litteratus. Cic. Esprits 
plus cultivés, Cultiora ingenia. Curt. 
lomme dont l'esprit n'est pas cullivé, 
[como ancultus. Cic. artium rudis. Liv. 
| 40 Fig. S'adonner 4, pratiquer. Colëre 
voy. 19), act. Cic. = Culliver les arts, 
a philosophie, Artes, Studium philo- 
sophie colëre. Cie. — l'éloquence, Di- 
cendi vim elaborare (0, as, avi, atum). 
Cic. — de nouveau les études, Stu- 
dia recolëre. Cic. — les deux genres 
(d'études), Utrumque genus sequi (or, 
ris, secutus sum), dep. Cic. — les 
lettres, In lifteris versari (or, aris, 
atus sum), dép. Quint. — les lettres 
grecques, Multum græcis litieris uti 
(or, éris, usus sum), dép. Cic. — la 
vertu, Viriutem colfre. Cic. | 6° Fig. 
Entretenir des relations amicales avec 
qqn, se ménagor sa bienveillance. Co- 
lére (voy. 1°), act. Cic. Ercolfre, act. 
Quint. : Cultiver l'amitié du peuple 
romaio, Populi Romani amiciliam 
colère. Sall. — les bonnes grâces, 
Gratiam sequi (or, ris, seculus sum). 
Cæs. foutre (e0, es, fovi, fotum). Tac. 
— qgn, Aliquem colëre. Cic. obser- 
vare (0, as, avi, afum). Cic.— qqn par 
lettres, Aliquem lüteris colére. Nep. 

CULTURE, s. f. 1° Action de tra- 
vailler la terre pour la faire produire. 
Cultura, æ, f. Cic. Cultus, üs, m. Cic. 
Plin. Cultio, onis, f. Cic. Cura,æ, f. 
Quint. Molitio, onis, f. Col. = Culture 
de la terre, Agricultura. Cic. Agri- 
culfio. Cic. Agrorum cullus. Liv. 
cura. Quint. ÂAgricolatio, onis, f. 
Col. Terræ molitio. Col. La terre 
s'améliore par la —, Terra cultu 
melior fit. Quint. Chose indispensable 
pour Ja —, Nes ad colendos agros ne- 
cessaria. Cic. Par une bonne —, 
Bene colendo. Varr. Mettre en —, 
C. coLriven. Produire sans — (eu 

rl. du sol), Suopte ingenio gignère. 
all. Terre qu'ou laisse saus —, In- 
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cullus ager. Cic. Solum incullum et 
derelictum. Cic. || 2° Action de faire 
pousser une plante. Cultura, æ, f. Cic. 
Educalio, onis, f. Plin. : Culture de 
la vigue, Cultura vilis. Cic. — des 
fruils, Educatio pemorum. Macr. La 
— fait venir de nouveaux sarments, 


Culiurä nova sarmenta excitaniur. 
Cic. Adoucir les fruits par Ja —, 


Mollire fructus colendo. Virg. Le 
lupin ne veut aucune —, Lupinum 


coli non vult. Plin. Être relatif à la 
— de la vigne, Ad colendam vifem 


atfinère, Cic. Naltre, Venir sans —, 


Suä sponie nasci. Cic. || 3° Terrain 
cultivé. Culla (æ) terra (æ), f. Quint. 
Cultum (i) solum (+), n. Curt. = Les 
cultures, Culta, orum, n. pl. 
Col. Araliones, um, f. pl. Cic. Plin. 


Liv. 


Pays où il n’y a pas de —, Re- 


gio cultis vacans. Cic. Une petite 
culture, Aratiuncula, æ, f. Plaut. || 
&c Fig. Action de s'adonner à, de pra- 
tiquer, d'exercer. Tractatio, onis, f. 
Cic. Usurpatio, f. Cic. Tractatus, üs, 
m. Cic. : La culture des lettres, Lit- 
terarum {ractalio. Cic. Usurpatio doc- 


trins. Cic. — des arts, Arlium trac- 


tatus. Cic. Se livrer tout entier à la 
— de ces arts, [n his artibus {rac- 
tandis studium suum omne ponère. 
Cic. Ls mémoire se développe par 
la —, Memoria excolendo augelur. 
Quint. ]| 5° Instruction, education. Cul- 
tura, æ, f. Cic. Cultus, üs, m. Cic. 
3 La eult 


ure de l'esprit, Animi cul- 
tura ou cullus. Cic. Mauvaise —, 


AMalus cultus. Cic. Ils laissent leur 
esprit s'engourdir faute de —, Inge- 
nium incullu torpescre sinunt. Sall. 
Qui est sans —, Étranger à toute —, 
Artium rudis. Liv. Kerum omnium 
rudis ignarusque. Cic. Homme dé- 


pourva de toute —, Homo sine Âu- 
manitate. Cic. N'avoir aucune — lit- 


téraire, Lifteras nescire. Cic. 


CUMES, v. de la Campanie. Cumæ, 
arum, f. pl. Cie. = (Qui est) de Cumes, 


Cumanus, a, um. Cic. Ilabitants de —, 


Cunani et Cumæi, orum, æ. pl. Liv. 
CUMEN, s. m. Sorte do plante. Cu- 


minum, 1, 0. Plin. Hor. : De cumin, 


Cumaininus, a, um. Apul. Mèlé de —, 
Cuminatus. Pall. Sauce au —, Cumi- 


nalum, i, D. Apic. 


CUNMUL, s. m. 1° Rôunion de plu- 


sieurs choses en la méme personne. 


Voy. RéunIoN. || 2° Jouissance simul- 
tanée de plusiours emplois : Le cumul 
des places est chose habituelle, Plura 
singulis solent esse munera. D'apr. Cic. 
(Tusc., v, 217). Voy. comuren. || 8° 
T. de commerce. Accumulation = Le 
cumul des intérèts (de chaque an- 
née), Anatocismus (1) anniversarius 
LEDs et simpl. Anatocismus, m. Cic. 
ingulorum annorum renovalio (onis), 
f. Cic. Par le — des intérêts, Reno- 
vaio in singulos annos fenore. Cic. 
CUMULER, v. act. Réunir plu- 
sieurs choses : Cumuler preuves sur 
preuves, Argumenta congerëre (0, à, 
gessi, gestum). Quint. — l'éloquence 
et la gloire militaire, Bellicam glo- 
riam Soquentid cumulare (0, as, avi, 
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atum). Cie. Un seul cumole tons les 
pouvoirs, Penes unum est omnium 
summa rerum. Cic. || T. de com- 
merte. Cumuler les intérêts, In sin- 
gulos annos fenus renovare (0, as, avi, 
alum). Cic. Voy. cou 3e. 

CUPINE, adj. 1° Avide (en gôn.). 
Voy. ce m. || 4° Ordin. Qui a un desir 
immodere des richesses. Avarus, a, 
um. Plaut. Cic. Divitiarum avidus. 
Sall. Pecuniz cupidus. Cic. 

CUPIDITÉ, 8. f. 1° Avidité, désir. 
Voy. ces m. || 4° Ordin. Desir immo- 
dère des richesses. Avaritia, æ, f. Cic. 
Habendi cupido (dinis), f. Cic. Pecuniæ 
cupido, f. Sal. Pecuniz aviditas 
aus). f. Cic. : Avec upidilé, Avare. 

ic. Cupide. Cic. Appetenter. Cic. 

CUrIbON, fils de Venus. Cupido, 
dinis, m. Cic. : Relatif à Cupidon, 
Cupidineus, a, um. Ov. 

CURA BLE, ad). Qui peut être guéri. 
Sonabilis, m. f.,e…, n. Cic. AMedica- 
bis, e. Ov. 

CURAGE, s. m. Action de curer. 
Purgatio, onts, f. Traj. ap. Pl.-j. = 
Faire le curage de, C. cunFrn. 

CURATELLE, S. f. Charge de cu- 
rateur Curatio, onis, f. Dig. (ura, &, 
f. Dig. : Être mis en curatelle, Cu- 
ratorem accipïre. Dig. Voy. le suiv. 

CURATEUR, TRICE, $. masc. et 
fém. Celui, Celle qui a, par autorité 
de justice, la chargo de regir les 
biens d'un autre. Curalor, or1s, masc. 
Sen.-rh. Quint. Dig. Curatrir, icis, 
fém. Iig. + Être curaleur, curatrice, 
Curam administrare (0, as, avi, atum) 
ou gerëre (0, is, gessi, gestum). Dig. 
Nomwer un eurateur à qqo, Alicui 
curalorem dare. Sen.-rh. 

CURATEF, VE, adj. Relatif 4 la 
cure d'une maladie : Méthode curative, 
Moyen curatf, Curandi ratio. Cels. 
Traitement —, Voy. 1. cune 2e. 

CURATION, 93. f. C. le suiv. 2e. 

1. CURE, 5. f. 1° Soln, souci = Je 
n'en aicure, Niki moror (aris, atus 
sum, art, dép.). Plaut. Ter. Je n'ai 
— de me servir dn bica d'autrni, 
Alieno uli nihil moror. Plaut. || 2° 
Plus souv. Traitement d'une maladie. 
Curatio, onis, f. Cels. Cura, æ, Î 
Cels. Medicina, f. Cic. : Entreprendre 
la cure de qqu, Afedicinam alcui ad- 
hibére. Cic. Aliquem curare (0, as, 
avi, afum). Cic. Faire une — dange- 
reuse, Medicinam periculosam facëre. 
PR Conférer sur la —, De faciendä 
medelä colloqui. Gell. || 3° Guorison 
que produit un traitement. Sanatio, 
onis, f. Cic. Medela, æ, f. Gell. =: 
Opérer des cures merveilleuses, Me- 
delarum miracula facfre. Gel. 

2. CURE, s. f. 1° Direction spiri- 
tuelle d'une paroisse. Parochia, z, f. 
Sid. : Ta cure, Paruchia quæ iibi sub- 
jecta est. Hier. || 2° Habitation du curé. 
*Curialis (is) domus (&s), (. (Trév.), 

4. CURE, s. om. Prêtre qui 8 la 
direction d'une paroisse. * Parochus, 1, 
m. (Forcell.). 

2. CURE, és, part. passé de consn, 
Voy. ce v. 

CURE-DENT, 6. 1m. instrument 


CURIB 


pour ss curer les dents. Dentiscalpium, 
di, n. art. 

CURÉE, 8. f. 1° Partie de la bête 
qu'on donne à manger aux chiens de 
chasse. Præda, æ, [. D'apr. Virg. 
(Æn., 1x, 485). || 2° Proie, pitance. 
Præda, æ, f. Ph. |} 3° Fig. Bulin, gain 
y'on recherche. Præda, æ, f. Cic. 
Tin, Lucrum, i, 0. Cic. = Faire curée 
des biens de qqn, De alicujus bonis 
ou Alicujus bona prædari (or, aris, 
atus sum), dép. Cic. Âpre à la —, 
Lucri cupidus {a, um). Capit. 

CURE-OREILLE, 8. m. {nstru- 
ment pour se curer les oreilles. Auri- 
scalpium, ii, n. Mar. 

CURER, v. act. Oter les ordures 
de qq. ch. de creux. Purgare, 0, as, 
avi, atum, act. Col. Plin. Repurgare, 
acl. Suet. Plin. Detergère, eo, es, lersi, 
tersum, acl. Liv. : Curer à fond, Per- 
purgare, 0, as, avi, afum, act. Plaut. 
— les fossés, Fossas purgare. Plin. 
detergére. Suet. — les égouts, Cloacas 
detcrgére. Liv. — le lit du Tibre, 
Alveum Tiberis repurgare. Suel. Se 
— les ongles, Ungues purgare. for. 
Se — les dents, Dentes repurgare. 
Plin. Oreilles bien eurees, Perpurgatæ 
aures. Plaut. 

CUREUR, s. m. Celul qui cure. 
Purgator, oris, m. Firm. Mundator, 
m. Firm. 

CURIACES (Les), n. d'une famille 
albaine. Curiatit,orum,æ.pl.Cic. Liv. 

CURIAL, ALE, adi- Qui concerne 
un cure, * Curialis, @.f.,e, n. (Trév.). 

CURIALE, 3. m. Décurion d'un 
municipe (chex les Romains). Cu- 
malus, is, m. C.-Just. 

CURIATE, ad]. Formé par la rèu- 
aion des curies. Curiatus, a, um. Cic. 
: Les comœices curiates, Curiala co- 
milia. Cic. 

CURIE, #. f. 4° Subdivision de la 
tribu (chez les Romains). Curia, æ, 
f. Liv. || 20 Lieu où s'assemblait le 
senat romain. Curia, æ, f. Cic.: Dans 
la curie, {n senalu. Cic. 

CURIEUSEMENT, adv. 1° Soi- 
gneusement. Curiose. Cic. : Chercber 
curieusement qq. ch., Aliquid curiose 
conquirére. Cic. || 2e Par desir de sa- 
voir. Curiose. Cic. Studiose. Cie. : Ob- 
server curieusement ce qu'on fail, Cu- 
riose animadvertËre ea quæ fiunt. Cic. 

CURIEUX, EUSE, ad]. 1° Soigneux, 
attentif, appliqué, attaché 4, avide de. 
Curiosus, a, um. Cic. = Observation 
plus curiense, Curiosior observalio. 
Cels. V.-Maxr. Des regards curieux, 
Curiosi oculi. Cie. Soin trop — de sa 
personne, Curiosior sui cultus. V.- 
Mar. Je suis plus — dans mes re- 
cherches, Sum ad investigandum cu- 
ricsior. Cic. Je ne suis pas — de 
recherches sur le droit, Non sum in 
exquirendo jure curiosus. Cic. — de 
science médicale, Medicinæ curiosus. 
Plin. — de toute espèce de science, 
Omnium doctrinarum sfudiosus. Cie. 
— de gloire, Avidus laudis. Cic. Cu- 
pidus gluriæ. V.-Alar. Plus — de dis- 
cuter que de tronver la vérité, Con- 
tentionis cupidior quam werilalis, Cic. 


CURIO 


Il est — de plaire, Se placére siudet 
(de studère, eo, dui, s. sup.). Ter. || %e 
Avide de voir, de savoir. (Empl. absol.) 
Curiosus, a, um. Cic. PL.-j. (Suin 
d'un compl.) (upidus ou Avidus (gén. 
ou gér. en dt). Cic. Ter. =: Les 
hommes les plus curieux, Curiosis- 
simi homines. Cic. L'homme est na- 
turelleieot —, Sunt homines natur& 
curiosi. Pl.-j. Rien de plus — que 
les oisifs, Nihil curiosins oticais. 
Pl.-j. — dele vair, Ejus videndi cu- 
pidus. Ter. — d'entendre la suite, 
Cupidus audiendi ulteriora. Pl.-j. — 
de connaitre l'antiquité, Vetustatis 
cognoscendæ avidus. Curf. — de con- 
pallre la nalure, [n cognoscendä re- 
rum naturëä cupidus. Cic. Je suis — 
de savoir, Scire studeo (es, dui,s.sup., 
dère). Cic. Je serais — de savoir si…., 
Scire velim, num (subj.). Cic. Je suis 
de savoir par quels moyÿens…., 
De erspectatio tenet, quibusnam ratio- 
nibus (subj.). Cie. Le quatrième, si 
vous èles — de le savoir, c'est llur- 
lensius, Quartus est, si hoc quæris, 
flortensius. Cic. || Subst. Les curieux 
= Ceux qui regardent), Spectantes, 
tm. m. pl. Cic. La foule des —, 
Respectantium turba. Pl.-j. |} 3° 3n- 
discret. (uriosus, a, um. Cic. : Je suis 
trop curieux, Nimis sum curiosus. 
Cic. Pardunne-moi si je suis —, Pa- 
tère me esse curiosum. Cic. C'est être 
— que de vouloir connaitre ce qui 
ne vous regarde pas, Curiosum est ea 
scire velle, quæ ad nos non pertinent. 
Cie. C'est le devoir d’un étranger de 
ne pas être — des secrets d'État, 
Peregrini officium est minine in repu- 
bicä esse curiosum. Cic. || Subst 
Ces curieux, Isfi curiosi. Cic. Un — 
(= un questionneur indiscret), Per- 
confator, oris, m. Hor. || 6° Qui re- 
cherche les objets rares, NOUYEaUr : 
Curicux de beaux meubles, Prelicss 
supellectilis præcupidus (@, um). Sue. 
pSnbst. Un curieux, VOy. AMATEUN. | 
° Propre 4 etciter le desir de voir, 
de savoir. Cognitione dignus (a, um). 
Cic. Cognitu dignus. Suet. Tac. = Ces 
choses sont curieuses, {sta sunt co- 
gnitu jucunda. Plin. Ouvrage curieux, 
Conspiciendum opus. Liv. || Subst. Le 
curieux d'une affaire, *Quod in re 
cognitu dignum est. || 6° Étonnant 
Mlirus, a, um. Cic. , 

CURION, s. m. Prêtre d'une curis 
chez los Romains. Curio, onis, f. Varr. 
: lelatif au curion, Curionius, a, um. 
Fest. Dignité de —, Curionatus, &s, 
m. Fest. , 

CURIOSTTÉ, s. f. 1° Soucl, soin. 
Curiositas, atis, f. Cic. Cura, æ, f. 
Cic. = Avec curiosité, VOy. CONE0- 
SFMENT 40, || 20 Passion de voir, de 
connaître, d'entendre. (De voir) Vi- 
dendi cupiditas (atis), f. Cie. Videndi 
studium (it), n. Cic. Visendi cupide 
{dinis), Ÿ. Curt. (D'apprendre, de 
connalire) Cognoscendi cupiditas, f. 
Cic. studium, n. Cic. Cognilionis cu- 
piditas, f. Cic. (De s'instruire) Dis- 
cendi cupiditas, f. Sen. studium, ». 
Cic. (De chercher. de découvrir) Îs- 
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vestigandi cupiditas, f. Cie. (D’en- 
tendre) Audiendi cupiditas, f. Quint. 
: Curiosité des choses (ou pour les 
choses) qu'on ne connait pas, Cupi- 
ditas cognoscendi ignota. Sen. — pour 
la science, Cognitionis ou Scieniiz cu- 
piditas. Cic. Doctrinæ siudium. Cic. 
Qui a la — du connaitre l'antiquité, 
Vetustatis cognoscendæ cupidus. Curt. 
J'ai la — de savoir, Voy. courr0x 2°. 
Exciter, Éveiller, Piquer la — de qqn, 
Ezxpectationem alicui mouëre. Cic. 
dare. Cic. alicujus facëre. Cic. excitare. 
Pl.-j. Aliquem in erspectationem ad- 
duc#re. Cic. Piquer la — (d'un au- 
diteur), Aures alicujus erigëre. PL.-j. 
Maltriser sa — (de voir), Oculis tem- 
erare. Liv. Venir par — (de voir), 
Visendi causä venire. Cic. Ce qu'il a 
eotrepris par —, Quod studioso animo 
inchoavit. Pl.-j. Avec —, Curiose. 
Cic. |} 3° Indiscrèvion. Visendi ou Au- 
diendi mala (æ) cupido (dinis), f. Tac. 
Voy. conŒux 3°. || 4° Goût pour les 
objets rares = La curiosité des pierre- 
ries, Gemmarum admiralio (onis), f. 
Plin. Qui a la — des meubles précieux, 
Pretiosæ supellectilis precupidus. Suet. 
Voy. passion. || 6° Objet rare, nou- 
veau. Res (ei) rara (æ) visu, f. Plin. 
Res rara inventu, f. Plin. Miraculum, 
,0. Plin. = Caillou qui est une cu- 
riosité, Calculus rarus inventu. Plin. 
Ouvrage qui est une véritable —, 
Opus conspiciendum. Liv. Si l'on avait 
apporté quelque —, Si quid dignum 
cognilu advecium esset. Suel. Etre re- 
gardé comme une —, Esse in mira- 
culo. Plin, Je n'ai jamais vu pareille 
—,Nililmajore miraculo adsperi.Plin. 

CURSIF, IVE, adj. Qu'on écrit à 
main courante. *Cursivus, a, um. 

CURULE, adj. 1° Portatif : Chaise 
corule (que certains magistrats fai- 
soient transporter à leur suite), Sella 
æ) curulis (is), f. Liv. Curulis, is, 
. Tac. || 2° Qui a droit à une chaise 
curule. Curulis, is, m. Plin. 

CUTANÉ, ÉE, adj. Qui a rapport à 
la peau. S'expr. par le gén. Cutis 
œ de ja peau). Plin. = Maladie cu- 

née, Cutis vitium (ii), n. Plin. 

CUVE, 5. f. Grand vase de bois. 
Lacus, üs, m. Cato. Col. Cic. La- 
brum, i, n. Cato. 

CUVEAU, s. m. Petite cuve. La- 
bellum, à, n. Col. 

CUVÉE, 5. f. Ce qui se fait à la fois 
dans une cuve = La cuvée fermente, 
Spumat viudemia (in) labro. D'apr. 

irg. (Georg., n, 6). Vins de la mème 
—, Vina ex eodem lacu. Plin. 

CUVER, v. 0. Demeurer dansla cuve. 
Fervère, eo, es, ferbui et fervi, s. sup., 
0. Plin. Fermentari, or, aris, alus 
sum, pass. Plin. : On empèche le vin 
de cuver, Fervëre prohibetur vinum. 
Plin. On la laisse —, Sinitur fermen- 
tari. Col. 

Cuven, v. act. Laisser so dissiper 
= Cuver son vin (— dissiper son 
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ivresse en dormant), Crapulam erha- 
lare (0, as, avi, atum). Cic. edormire 
(to, ts, lui el ii, itum). Cic. Vinum 
edormire. Gell. Jusqu’à ce qu'ils aient 
cuvé leur colère, Dum defervescat (eo- 
rum) ira. Cic. Voy. cALUKR. 

CUVETTE, 8. {. 1° Vuse pour se 
laver. Peluis, is (acc. im el em. abl. i 
ele), f. Varr. Plin. || 2° Petit réser- 
voir. Labellum, i, n. Cie. Col. || 9e 
Petit fosse. Fossula, æ, f. Cato. Col. 
Lacusculus, i, m. Col. 

CUVIER, 8. m. C. cuve. 

CYATUE, S. m. 41° Petit vase, 
muni d'une anse, avec lequel on puisait 
dans un cratère pour remplir les coupes. 
Cyathus, à, m. Varr. |] 2° Petite mosure 
de capacité. Cyathus, i, m. Col. Plin. 

CYDELE, mère des dieux. Cybele, 
es, f. Varg. = De Cybèle, Cybeleius, a, 
um. Ov. 

CYCLANES (Les), Îles de la mer 
Égèe. Cyclades, um (acc. as), f. pl. 
Piin. Hor. : Une des Cyclades, Cyclas, 
adis (arc. ada), f. Vitr. Juv. 

CYCLAMIEN, 6. m. Sorto de plante. 
Cyclaminos, à, f. et Cyclaminon ou 
Cyclaminum, i, n. Plin. 

CYCLE, s. m. Période. Cyclus, à, 
m. C.-Aur. Veg. 

CYCLIQUE, adj. Relatif à un 
oycle. Cyclicus, a, um. Hor. 

CYCLOPE, s. m. Géant qui n'avalt 
qu'un œil. Cyclops, opis (acc. opem ou 
opa), m. Plin. Ou. =: De Cyclopes, 
Cyclopeus ou Cyclopius, a, um. Virg. 

CYCLOPEÉEN, ENNE, adj. Soi-disant 
fait par les Cyclopes. * Cyciuzeus, a, um. 

CYDON, v. de Crète. Cydonea, æ, f. 
Mel. 3 De Cydon, Cydonius, a, um. 
Virg. Habitants de —, Cydoniatæ, 
srum, m. pl. Liv. 

CYGNE, 5. m. 4° Sorte d'oiseau 
aquatique. Cycnus, à, m. Cic. Virg. 
Olor, oris, m. Plin. Virg. 2 De cvgne, 
Cycneus, a, um. Cie. Ov. Olorinus, a, 
um. Virg. Ov. || Fig. Le chant du 
cygne, Cycnea vor. Cic. Ce fut pour 
cet bomme le chant du —, Jlla tan- 
quam cycnea voz fuit hominis. Cic. || 
20 Fig. Poëte ou Orateur harmonieux. 
Cycnus, à, m. or. : Le cygne de 
Dircé ou de Thèbes (— Pindare), 
Cycnus Direæus. or. || 8° Constella- 
tion. Cycnus, i, m. Man. 

CYLINDRE, 5. m. Corps ‘ang ot 
arrondi qui a partout le même dia- 
mêtre. Cylindrus, i, m. Cic. 

CYLINDRIQUE, adj. Qui a la forme 
d'un cylindre. Cylindratus, a, um. Plin. 

CYLLÈNE, mont d'Arcadie. Cyllene, 
esetæ,f. Vins. : Du mont Cyllène, 
Cyllenius et Cylleneus, a, um. D. 

CYMAISE, s. f. Moulure qui forme 
le haut d'une corniche. Cymatium, ii, 
n. Vitr. 

CYMDALE, s. f. Instrument de 
musique. Cymbalum, i, n. Cie. Cat. 
: Joueur de cymbales, Cymbalista, æ, 
m. Apul. Joueuse de —, Cymbalis- 
tria, #, f. Petr. 


CYZIQ 491 


CYMBALIER, 8. m, Celui qui joue 
dos cymbales. Voy. cyunace. 

CYME, v. d'Éolie. Cyme, es, f, 
Nep. : De Cyme, Cymæus, a, um. Cie. 
Habitants de —, Cymaæi, orum, nm. 
pl. Liv. 

CYNEGIRE, un des oombattants 
de Marathon. Éynzgirus t, m. Plin. 

CYNIQUE, adj. 1° Qui est de l'école 
du philosophe Antisthène. Cynirus, a, 
um. Plaut. Tac. : Un philusophe 
cynique, et absol. Un —, Cynicus, 
î, m. Cic. En —, Cynice. Plaut, || 2° 
Impudent, obscène. Voy. ces m. 

CYNISME, 8. m. 4° La doctrine 
des cyniques. Cynicorum ratio (onis), 
f. Cic. |} 2° Impudence, obscénite. Im- 
puritas, alis, f. Cic. 

CYNOCEPULALE, s. m. Sorte de 
singe. Cynocephalus, à, m. Cic. 

CYNOSCÉPIIALES, lieu de Thes- 
salie. Cynoscephalæ, arum, f. Liv. 

CYNOSURE, s. f. Constellation. 
Cynosura, æ, f. Cic. 

CYPRE, n. d'une Ile. C. caverne. 

CYPRES, s. m. Sorte d'arbre. Cu- 
pressus, à, {. Calo. Virg. : De cyprès, 
Cupressinus, a, um. Col. Plin. De bois 
de —, Cupresseus, a, um. Liv. Vitr. 
Lien planté de —, Cupressetumn, à, n. 

ic. 

CYPRIEN, ENNE. Qui est de Chypre. 
(En parl. des pers. et des ch.) 
Cyprius, a, um. Plin. (Eu parl. seul. 
des ch.) Cypricus, a, um. Cato. Cy- 
priacus. V.-Mar. 

Cyrnren, n. d'homme. Cyprianus, i, 
m. Laci. 

CYPRIS, n. de Vénus. Cypria, æ, 
f. Tiô. Cypris, idis (acc. ide ou in), 
f. Cl. Aus. 

CYR, n. d'homme. "Cyricus, i, m. 
(Ecci.). 

CYRÉNAIÏQUE. Qui est de Cy- 
rdne. Cyrenaicus, a, um. Plin. = Les 
philosophes cyrénaiques, Cyrenaici 
ou Cyrenæi, orum, m. pl. Cie. 

Cynénaïooz (La), prov. de l'Afrique 
ancienne. Cyrenaïca, æ. f. Plin. 

CYRBNE, v. de l'Afrique ancienne. 
Cyrenæ, arum, f. pl. Cic. Cyrene, es, 
f. Sall. = (Qui est) de Cyrèue, Cyre- 
nensis, m. f.,e, n. Plaut. Cic. Cyre- 
næus, 4, um. Cie. Cyrenaicus. Plin. Les 
babitants de —, Cyrenenses, um, tm. 
pl. Sall. Cyrenæi, orum, m. pl. Nep. 

CYRILLE, n. d'homme. *Cyrillus, à, 
m. (Eccl.\. 

CYTUÈNE, Île de la mer Égés. 
Cythera, orum, n. pl. Mel. Virg. = De 
Cythère, Cyfhereius, a, um. Ov. 

CYTUÉRÉE, n. de Vénus. Cytherea, 
æ,f. Virg. Cythereia. >, f. Ov. 

CYTISE, s. w. Sorte d'arbrisseau. 
Cytisus, à, m. et f. Col. Virg. Cy- 
tisum, à, u. Varr. 

CYZIQUE, v. de Mysie. Cyzicus, i, 
f. Liv. Cyzicum, i, n. Pin. =: De 
Cyzique, Cycicenus, a, um. Plin. Ha- 
bitants de Cyzique, Cyziceni, orum, 
o. pl. Cic. 
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D, s. m. Quatrième lettre de l'ai- 
Phabet français. D. [. n. Caper. Long. 

DA, particule qu'on joint qqf à ont, 
MON, NENNI pour les renforcer. Vero. 
Plaut. Cic. Profecto. Plaut. Cic. : 
Oui da, Jia vero. Plaut. Cic. Ita pro- 
fecto. Plaut. Ita plane. Cic. Ia pror- 
sus. Cie. Non —, Nenni —, Non pro- 
fecto. Cic. Minime vero. Plaut. 

D'ABORD, loc. adv. Voy. ABORD. 

DACES (Les), habitants de la 
Dacie. Daci, orum, m. pl. Czs. Hor. 

DACIE, contrée au nord du Da- 
nube. Dacia, æ, f. Tac. =: Relatif à la 
Dacie, Dacus, &, um. Stat. Daci- 
cus. CI, | 

DACTYLE, $. D. T. de métrique. 
Pied formé d'une longue et de deux 
brèves. Ductylus, à, m. Cic. =: Le dac- 
tyle est composé d'une longue el... 
Dactylus este longä et. Quint. 

DACTYLIQUE, adj. Composé de 
dactyles. Dactylicus, a, um. Cic. 

DADA1S, s. m. Nigaud, homme gau- 
che. Stultus, i, m. Cic. . 

DAGOBERT, nom de plusieurs rois 
de Franco. * Dagobertus, à, m. 

DAGUE, 5. f. Espèce de poignard. 
Pugio, onis, m. Hirt. Suct. . 

DaGvEs, 8. f. P, Premier bois du 
cerf. Ferula, æ,f. Plin. 

DAGUET, s. m. Jeune cerf. Su- 
bulo, onis, m. Plin. 

DAIGNEN, v. D. Condescendre jus- 
qu'à vouloir bien. Curare, 0, as, avi, 
atum. GCic. Dignari, or, aris, alus 
sum, dép. Suet. Veille, volo, vis, volui, 
s. sup. Cic. : Ne pas daigner lire, 
Non curare legëre. Cie. Ne daignant 
pas le salner, (Eum) saluiare non 
dignans. Suet. Que personne ne dai- 
gne regarder, Quem nemo respicëre 
vult. Cic. Daigner jouer avec qqn, 
Ad ludum alicujus descendfre (0, 1s, 
scendi, scensum). Cic. 

D'AILLEURS, loc. adv. Voy. AIL- 
LEURS. 

DAIM, 8. m. Espèce de bête fauve. 
Dama, æ, fém. Ov. Plin. Juv. (masc. 
Virg. St.). : Daims elfrayés, Damz 
gavidee Ov. — timides, Damz timidi. 

irg. Jeune daim, Damula, z, f. Apul. 

DAINE, 6. f. La femelle du daim. 
Dama, æ, f. Hor. Sid. 

- DAIS, s. m. 1° Sorte de tenture. 
Velum, à, n. Plin. || 2° Couvert (de 
verdure). Trichila, æ, f. Col. Cop. 

DALLAGE, 8. m. Pavage fait avec 
des dalles. Stratura, æ, f. Suet. Pavi- 
mentum,i,n. Vitr. 

DALLE, s. {. Tablette de plorre ou 
de marbre servant 4 paver. *Lapis(idis) 
planus (D, m.2 Les dalles, Pavimen- 
tum, {, 0. 6. Vitr. — laillées s mé- 
triquement, Sectilia pavemente. Vitr. 

DALLER, v. act. Couvrir ou Paver 
de dalles. Pavimentis tegère (o, ts, 
teri, tecium), act. Hirt. 

DALMATES (Les), habitants de la 
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Dalmatie. Dalmatæ et Delmatæ, arum, 
m. pl. Cic. Suet. Tac. Insc. : Un 
Dalmate, Dalmata, æ, m. Insc. 

DALMATIE, contrée d'Europe. Dal- 
malia et Delmatia, æ, f. Cic. Insc. = 
De Dalmatie, Dalmaticus, a, um. for. 

DALMATIQUE, s. f. Sorte de vête- 
ment. Dalmatica, æ, f. Dioci. : Vêtu 
d'une dalmatique, Dalmaticalus, a, 
um. Lampr. 

DAM,8.m. 4° Dommage, préjudice. 
Damnum, i, n. Cic. Ces. : Alondam, 
Incommodo tue. Cic. || 2° La peino des 
damnès. Voy. DAMNATION. 

DAMAS, v. de Syrie. Damascus, 1, 
f. Plin. : (Qui est) de Damas, Damas- 
cenus, a, um. Plin. Afart. Le pays de 
—, Damascena, æ,f. Plin. Damas- 
cene, es, F. Mel. 

DAMASCENE. Qui est de Damas. 
Voy. DAMAS. 

DAMASE, nom de deux papes. * Da- 
masus, i, m. (Eccl.). 

DAMASQUINER, v. act. Inscruster 
de l'or ou de l'argent dans du fer : 
Damasquiner d'or, d'argent, * Auro, 
Argento distinguëre (o, is, fini, finc- 
tum), act. Damasquiné d'or, d'argent, 
Auro, Argento picluratus (a, um). Cl. 

DAMASQUINURE, 8. f. Ouvrage 
damasquine. Opus (peris) metallis pic- 
turatum (ti), n. Ci. 

DAME, 8. f. 1° Femmo de qualité. 
Domina, æ,f, Cic. Suet. Hera, f. Ter. 
|} 20 Femme mariée. AMatrona, æ, Î. 

ic. : Dames de distinction, Optimates 
matronæ. Enn. || 3° Femme (en gen.) 
Mulier, eris, f. Cic. Femina, z, |. Cic. 
5: Moa cher monsieur, et vous, ma 
chère dame, Mi homo et mea mulier. 
Plaut. || 4° Petite pièce servant à 
jouer. Latrunculus, à, m. Sen. : Jouer 
aux dames, Latrunculis lud're. Varr. 

DAME-JEANNE, 5. f, Très grosse 
bouteille, Lagena, æ, f. Cic. 

DAMERET, 6. m. Homme préten- 
ticux ot ompressô de plaire. Trossulus, 
i, m. Sen. Pers. Crispulus (i) homo 
(minis), m. Sen. Delicatus (i) adoles- 
cens (entis), m. Cic. 

DAMETAS, nom d'un pâtre. Da- 
mœlas, æ, m. Virg, 

DAMIEN, 8. m. Échiquicr pour 
jouer aux dames. Tabula (x) latruncu- 

aria (æ), f. Sen. Abacus, 1, m. Suet. 

DAMIETTE, v. de la Basso-Egypto. 
* Damiata, æ, Î. 

DAMMANTIN, v. de France (Scine- 
et-Marne).°Dammartinum.:, a. *Dam- 
num (i) Martinum (t), n, * Martini Do- 
minium (ti), n, 

. DAMNABLE, adj. 1° Qui peut at- 
tirer la damnation éternelle. Damnabi- 
lis,m.f.,e,n. Treb. (Eccl.). || 2° Fig. 
Peraicieux, détestable, abominable. De- 
testabilis, m. f., e, n. Cic. Infandus, a, 
um. Cic. Voy. ABouinaeLs. 

DASINATION, s. f. La punition des 
damnèés. * Damnalio, onie, f. (Eccl.). 
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DANNÉ, ÉE, part. passé de DANNER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est en enfer, 
* Damnatus, a, um.(Ecci.).||S. m. Les 
dainnés, Addicti, orum, m. pl. Cypr. 
1 2° Fig. Aveuglement devoue 4 qqn 
: L'âme damnéc de qqn, Alicujus sa- 
telles (litis), m. Cic. {il es êrel qu'au 
loine sera son âme —, Facile se ex 
voluntale Antonio usurum. Sail. || 8e 
Qui impatiente. Odiosus, a, um. Cic. 

DAMNER, v. act. 1° Condamner aux 
peines de l'enfer.” Damnare, 0, as, avi, 
atum, act. (Eccl.). || 2° Rendre digne 
des peines de l'enfer. C. ci-dessus. ÿ 
do Fig. PAIRE DAMNER. Tourmenter, 
impatienter. Voy. ce: m. 

DAMOCLES, courlisan de Denys le 
Tyran. Damocles, is, m. Cic. 

DAMOISEAU, S. m. Homme qui falt 
le beau. Trussulus, i, m. Sen. Pers. 
Crispulus (i) humo (minis), m. Sen. 

DAMON, philosophe pythagoricien. 
Damon, onis, m. Cic. 

DANMVILLE, v. de France (Eure). 
* Damorvilla, æ, f. 

DAMVILLERS, v. de Franc 
(Meuse). ° Dampuillerium et Damuille- 
rium, ti, D. 

DANAË, mère de Persée. Dance, 
es, [. Virg. 

DANAÏDES (Les), filles de Danads. 
Dauaïdes, um, Î. ? . Sen.-tr. [yg. 

DANAËÜS, fondateur d'Argos. Da- 
naus, i, m. Cic. 

DANDIN, s. m. Niais. Voy. ce m. 

DANDINEMENT, $. m. Action de 
dandiner. In dertrum ac Levum latus 
vacillutio, et simpl. Vacillatio, onis, 
[. Quint. Suet. 

DANDINER, V. n. Balancer son 
corps. In utramque partem toto cor- 
pore vacillare, et simpl. Vacillare, 0, 
as, avi, atum, 0. Cic. 

Se DaNnINER, v. réf. C. DbaxDiwE a. 

DANEMAHWK, État de l'Europe. Da- 
nia, æ,f. = Du Danemark (en parl. 
des ch.}), * Danicus, a, um. V. naxors. 

DANGER, S. m. 1° Peril, risque. 
Peniculum, à, n. Cic. Discrimen, mi. 
nis, n. Cic. =: Grand danger, Magnum 
periculum. Cic. — très graud,extrème, 

ericulum marimum. Cic. sunmum. 
Cic. Discrimen extremum. Cic. — de 
mort, Periculum capitis. Cic. mortis. 
Cic. Discrimen capitis. Cic. vitæ. Cic. 
Dans les dangers de nos amis, {n ami- 
corum periculis. Cie. Avec de grands 
— pour la province, Cum magno 
prouinciæ periculo. Cæs. (Caribage] 
semblait être un danger pour les 
les, {mminère insulis videbatur. Cic. 
Qui paitage [nos] dangers, Periculo- 
rum comes. Cic. N'avoir plus à crain- 
dre le danger d'un siège, Perieuls 
obsidiontis liberari. Cic. Les dangers 
de la mer, Bfaris incerta (orum), 0. 
pl. Tac. Le danger de tomber, Peri- 
culum decidendi. Plin. Il n'y a pas de 
— que je m'émeuve, Periculum non 
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est ne movear. Cic. Il y avaitun très 
grand — qu'il ne se délachät du 
séoat, Summum era periculum ne a 
senatu ahenaretur. (ic. Faire naltre 
on —, Parturire periculum. Cic. Ex- 
oser au —, Periculo offerre, acl. Cic. 
Éusciter à qqnun —, Periculum ali- 
cui conflare, facessère, comparare, MO- 
liri. Cic. alicui ou in aliquem in- 
tendre. Cic. alicui siruëre. Sen. Il 
me sugcite un —, BMfihi periculum 
ab eo procreatur. Cie. Mettre en 
— un iunocent, Facëre periculum 
innocenti. Cic. Mettre en grand —, 
In præceps dare, act. Liv. Ad ez- 
tremum casum perducère, act. Cæs. 
Les alliés sunt mis eu grand —, Sa- 
lus sociorum in summum perieulum 
ou diserimen vocatur. Cic. Mettre qqn 
en — de mort, Aliquem îin discrimen 
capitis ou vitæ ardducëre. Cic. Mettre 
en — Ja fortune de qqn, Periculum 
fortunis alicujus creare. Cic. Se 
melire en —, Periculo se offerre. Cic. 
Se jeter inconsidérément dans le —, 
Se inconsulto in periculum miliëre. 
Cic. S'exposer à un —, au —, à des 
dangers, Periculum adire, subire, sus- 
cipêre, ingredi, contrahëre. Cic. obire. 
Liv. Oflerre se periculis. Cic. in dis- 
crimen. Cic. Tout prèt à s'exposer 
ao danger, Ad fentandum perculum 
projectus. Cic. S'exposer à un — 
certain, Certum in periculum se com- 
mitiére. Cic. S'exposer au — de 
perdre la vie, Se mortis periculo com- 
miflère. Cic. In periculum capitis ou 
In discrimen vilæ se ïinferre. Cic. 
S'exposer à un — pour qqn, Peri- 
culum subire ou suscip're pro ahquo. 
Cie. Se pro aliquo in discrimen of- 
ferre. Cie. Mépriser le —, Periculum 
negligère. Cic. Affronter un —, Op- 
pouère se periculo. Cic. Opponi ad pe- 
riculum. Cic. Discrimint occursare. 
Tac. Braver les dangers, Obire peri- 
cula. Liv. Environne de mille —, 
Undique cincius periculis. Cic. Les 
ar lesquels nous avons passé, 
Pericula quibus perfuncti sumus. Cic. 
Courir un danger, In periculum ve- 
nire. Cæs. Periculum adire. Cic. con- 
trahère. Liv. Souvenir du — qu'on 
a couru, Afemoria perfuncli periculi. 
Cic. Quand il s'agit de dangers à 
courir, {n adeundis periculis. Cic. Sa 
forlune court an danger, £jus for- 
tunæ in discrimen veniunt. Cic. Nier 
qu'il coure un —, Negare ei esse pe- 
riculum. Cic. Qui ne court aucun —, 
Periculorum expers. Cic. Periculo va- 
cuus. Cie. Des dangers me menacent, 
Pericula mihi intenduntnr. Cic. com- 
arantur. Cic. Danger qni menace 
out le moude, Periculum quod in 
omnes infenditur. Cic. 1l me semble 
ue le — est proche, Res mihi vi- 

tur in propinquum adducta discri- 
men. Cic. Celui qui est le plus près 
do —, In periculo princeps. Cic. — 
pressant, Præsens periculum. Cic. Au 
plus fort da —, In ipso periculi dis- 
crimine. Cic. Être en —, In periculo 
wersari. Cic. esse. Nep. In lubrico ver- 
sari. Cie. Rester daus l'inaction quand 
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les alliés sont en —, Desidere in dis- 
crimine sociorum. Suet. Nons sommes 
en graud —, {n magno periculo sumus. 
Cie. J'ai été en — de (et un infin.), 
In periculum veni, ne (subj.). Cic. On 
est dans un très grand —, Adducta 
res est in marimum periculum. Cic. 
Et jamais la république ne fut dans 
un plus grave —, Neque periculum in 
republicä fuit gravius unquam. Cic. 
L'État est dans un très grand — 
Nazximo in discrimine respublica ver- 
satur. Cic. Il vit l'armée en — (dans 
le combat), Aciem laborare vidit. 
Liv. Ma vie est en —, Mea in dubio 
vita est. Ter. Être en — de mort, Pe- 
riclitari vit&. Quint. Le malade est 
en —, Æger in malis est. Cic. est in 
præcipiti. Cels. Il fut en grand — 
d'être tué, Haud mulium abfuit quin 
interficéretur. Liv. Tu peux éloigner 
de moi le — de mort, Periculum 
vitæ propellére a me potes. Liv. Meltre 
hors de —, Ex perculo ertrahÿre ou 
eripêre, act. Cic. Mettre l'État hors 
de —, Rempublicam a periculo prohi- 
bère. Cic. Periculum à republicä de- 
pellère. Cic. propulsare. Cic. Se tirer 
d'un —, Periculum perrumpère. Cic. 
Action d'éviter le —, Periculi decli- 
nalho. Cic. Qui eat À l'abri du —. 
Extra metum positus. Sen. Sans au- 
cun —, Sins omni periculo. Ter. Pro- 
jet sans —, Vacuum periculo consi- 
tum. Cie. || 2° Inconvenient. Incom- 
modum, t, 0. Cic. VOY. INCONVÉNIENT. 
DANGEREUSENMIENT, ady. Avec 
danger. Periculose. Cic.: Dangereuse- 
ment malade, Periculose ægrolans. 
Cic. Être — malade, Graviter ægro- 
tare. Cic. In præcipifi esse. Cic. 
DANGEREUX, B0SE, adj. 1° Qui 
offre du danger, redoutablo. Pericu- 
losus, a, um. Cic. Infestus. Cic. Gra- 
vis, m. f.,e, n. Cic. Anceps, gén. 
cipitis. Cic. Dubius, a, um. Liv. Lu- 
bricus. Cic. = Ulcère dangereux, Ulcus 
grave. Cels. Maladie dangerense, Mor- 
us gravior. Cic. anceps. Plin. État 
de santé dangereux, Infesta valetudo. 
Cic. Médication dangereuse, Curafto 
periculosa ou anceps. Cic. Climat 
dangereux, Cælum grave. Tac. Voyage 
—, lier infestum. Cic. Dans uu licu 
—, In suspecto loco. Liv. Guerre dan- 
gereuse, Grave bellum. Cic. Circon- 
stances dangereuses, Res dubis. Liv. 
Situation dangereuse, Discrimen, mi- 
nis, n. Cic. VOy. DANGER. Époque très 
—, Suspiciosum tempus. Cic. Un dao- 
gereux moyen de défense, Lubrica 
defensionis ratio. Cic. Tragédie moins 
dangereuse, Tragædia securior. Tac. 
Dangereux pour le peuple Romain, 
Periculosus populo Romano (au dat.). 
C»s. Nous sommes — pour nous- 
mêmes, În nosmet ipsos periculosi 
sumus. Cic. Parule dangereuse pour 
lui-mème, Voz ipsi anceps. Cie. Fleau 
dangereux pour la république, Pestis 
infesta reipublicæ (au dat.). Cic. 11 
était — de... Anceps erat (inf.). 
Tac. 11 est — de fatter, Non tu- 
tum est biandiri. Sen. Il est très — 
de se tromper, Magno pericule er- 


oppidi 
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rétur, Sen. 11 sera très — pour toi 
de faire cela, Summo luo perieulo hoc 
feceris. Cic. || 2° À qui l'on no peut se 
fler sans danger. Cavendus, a, um. ( ic. 
Aleluendus. Cie. : Citoyen dangereux, 
Noxius civis. 

DANOIS (Les), hab. du Danemark. 
Dani, orum, m. pl. Fort. 

DANS, prép. S'il marqne 1° L'en- 
droit, Le milieu où est qqn, qq. ch. 
oo l'exprime : Par Inetl’abl. s: le nom 
du lieu est un subst. commun, ou un 
nom propre de rontrée, de grande 
Île. Cic. Liv. Par l'abl. sans prép. si 
le nom du lieu est un nom propre 
de ville on de petite lle. Cic. Par le 
gén. si le nom propre de ville ou de 
petite Île est de La 4ro ou de la 2° 
décl. et du singulier. Cic. Traduct. di- 
verses = [Être) dans l'assemblée, In 


conventu. Cic.Loué — l'assemblée (des 


soldats), Laudatus pro contione. Sull. 


Transporter [des soldats] — des vais- 


seaux, Navwidus fransportare. Czs. Se 
promener — le portique, fnambulare 
in porlicu. Cic. — les autres parties 
de la place on combattit.…, Reliquis 
arlibus est pugnatum. Cæs. 
— Îles diverses parties de ton gou- 
vernement, Per pruvinciam luam. Cie. 
— les provinces, Apud provincias, 
Tac. — toute l'ltendue des mers. 
Toto mari. Cic. — la bataille de 
Leuctres, Leuciricä pugn&. Nep. — 
le pays des Voisques, In Volscis. 


Cic. — l'Afrique, In Africä. Cic. 


Le plus éloquent qu'il y eùt — toute 
l'Asie, Totä Asià disertissimus. Cie. 
Il mourut — la ville de Citium, 7n 
oppido Citio mortuus est. Nep. Qui se 
moutre fe" — la ville, Rarts per 
urbem. Tac. S'arrèler — Albe, Coriu- 
the, Carthage, Consist”re Albæ. Cie. 
Corinthi. Cic. Carthagine. Liv. Nous 
avons vu — Naples, Neapoli vidimus. 
Cic. Fabricius fut tel — Rome qu'A- 
ristide — Athènes, Talis Romx Fa- 
bricius, qualis Aristides Athenis fuit, 
Cie. Avoir ane maison — la Cher- 
sonèse, Chersonesi domum Aabere. 
Samos, — l'ile de Samos, 
Cic. In insulä Samo. Suet. 
[Être] — la maison, Domi. Cic. {ntra 
tectum. Col. J'aime mieux être — ma 
maison que — ton Athènes, Afalo 
domi esse quam Atlhenis fuis. Cic. 
Il fut élevé — la maison de Périclès, 
Educatus est in domo Periclis. Nep. 
(Ëtre| — la campagne, In agris. Cic. 
Ruri. Cie. Apercevoir qqn — lÿnté- 
rieur d’un navire, Vidére aliquem 
intra navem. Plaut. [Montrer qq. ch.] 
— l'euceiote des comices, Pro comitio. 
Suet. — son discours, il se répandit 
eu nombreuses invectives..…, In ora- 
tione suë mulia invectus est. Nep. Il 
m'a allaqué — une lettre, Me epis- 
tol& petivit. Cie. — l'Andrienne Co 
médie de Térence), In Andrid. Cic. 
On a dit — on autre livre, Alio 
libro dictum est. Cie. — les livres de 
Xénophon, — les lois de Solon, 
Apud Xenophontem, Apud Solcnem. 
Cic. Ce qui est dit — Platon, Quod 
apud Platonem est dictum. Cie. 1} est 
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sculpté — la pierre, Esl + 9470 
aculplus. Cic. Donner de l'opium — 
du vin, Opium ex vino dare. Plin. 
Prendre, Manger du pain trempé — 
du vin, Panem ex vino esse. Cels 
Boire de la teinture de castoréum — 
de l'eau, Dibére ez aquä casloreum. 
Cels. Herbe prise — de l'eau, Herba 
er aqua pola. Plin. Œufs frils — 
l'huile, Ova fricta ex oleo. Plin. Con- 
servé — du sel, Servatus ex sale. 
Cels. On le verse après l'avoir écrasé 
— de l'huile, Tritum cum oleo infun- 
ditur, Plin, || Fig. Dans nn jeune 
bomme, In adolescente. Cic. — la 

ersonue d'un vil esclave, /n servulo, 
Er. Sa vie trouvait des criliques 
— les hommes sensés, Apud pru- 
denies vita ejus arguebalur. Tac. Tu 
aimes le courage — les ciloyens.…., 
Amas constantiam civium. Plin. Je 
ne l'ai point caché ce qui se dit 
— le publie, Non celavi te sermonem 
Rominum. Cic. {| est le premier (dez 
deux) — mon cœur, Apud me priores 
parles habel. Ter. Nous composons 
— notre tète, Intra nosmel componi- 
mus. Quint. Nous remarquons — les 
mouches... Notamus in muscis. Plin. 
lostruire — le droit civil, Erudire in 
jure civili. Cic. Habile —, Versé — 
a connaissance de beauconp de 
choses, Alultarum rerum perilus. Cic. 
Éprouvé — la judicature, Spectatus 
in rebus judicandis. Cie. Plus na- 
tarel — $es créalions de mots, În 
faciendis verbis franquillior, Cic. 
Quelle sagesse — ceile division! 
Quam commods ordines descripti 
(sunt)l Cie. — son particuher, fn 
privalu. Liv. Frapper qqn — sa for- 
lune et — son honneur, Szvire in 
pecuniam atque famam alicujus. Tac. 
— la paix el — la guerre, Domi mi- 
litizque. Cic. Bell domique. Velt. 
Chercher son 6alnt — la fuite, Pe- 
re salutem fugä. Nep. S'arrèler — sa 
foite, Ex fuga subsisiére. Liv. Trouver 
un appni — qq. ch., Pelëre præsi- 
dium ex re. Cic. Il est — la nature 
que, Hoc in rerum naluram cadit. ul 
{(subj.). Quint. || 4° L'endroit, le mi- 
lieu où va qqn, où entre qq. ch. În el 
l'acc., si le num du lieu est un subst, 
commun où un nom propre de con- 
trée, de grande lle. Cic. Qqf. Intra 
face.) Liv. Accusatif sans prép., si 
e nom da lieu est on nom propre 
de ville on de petite Île. Cic. Traduct. 
diverses : Fuir du camp daus la mon- 
tagne, Refugêre er castris in montem. 
Cæes. Précipiter qqn d'uo lieu — un 
autre, Aliguem in locum dejicrre de 
loco. Cic. Se précipiter — le forum, 
Se projicére in forum. Liv. Se réfugier 
— une citadelle, Confugêre in arcem. 
Curt. Se relirer — son camp, {ntra 
castra se recip#re. Liv. Jeler qq. ch. 
— le feu, Proji-ëre aliquid in tgnem. 
Cæs. Refouler l'ennemi — la ville, 
Rejic®re hostem ir oppidum. Cæs. Re- 
léguer — une lle, Projicére in insu- 
lam. Tac. Leur arrivée — des villes 
alliées, {psorum adventus in urbes s0- 
ciorum. Cic. El retourne — |a Gaule 
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citérieure, In Galliam citeriorem re- 
verlilur. Cæs. lentrer — Syracuse, 
Redire Syracusas. Plaut. Se réfugier 
— Rome, Romam confugëre. Cic. 
Quel retonr — Romel Qui reditus 
Romam ! Cic. Se réfugier — le Dos- 
pbore, Bosporum confugêre. Cic. 
Par pour se rendre — la Cherso- 
nèse, Chersonesum profectus. Nep. Se 
réfugier — les maisons, Refugëre in 
domos. Liv. ïn feeta. Liv. Aller 
— la maison de Lecca, de Pompo- 
nius, Venire in Leccæ domum. Cic. 
Venire domum Pomponii. Cie. Se re- 
lirer — sa maison, Dornum 8e reci- 
pêre. Cic. [ls se retirérent — leurs 
foyers, Domnos suas discesserunt. Nep. 
Aller — la campagne. fre rus. Cic. 
in agros. Cic. l Après un cerlain 
nombre de v. qui marquent faible- 
ment le passage d'un fieu dans un 
autre, comme ponêre, locare, statuëre, 
constituëre, eond'"re, imprimfre, in- 
scribère, insculpère, la prép. in se 
construit toujours avec l'ablalif. | 
en est de méine, la plupart du temps, 
après deponre, repon're, collocare, 
fig're, defig*re, infigFre, ïincidre 
tgraver), includ®re, concludëre, et qq. 
autres : Placer dans la poitrine le 
siège de la colère, Iram in pectore 
locare. Cic. Inscrire un nom — un 
livre, In libro nomen inscribêre. Cic. 
Verser — Îles narines, Infund”re in 
naribus. Col. in nares. Plin. Meltre — 
les entrailles, Condére in visceribus. 
Cic. || Après un certain nombre de v. 
composés avec in, DANS 9'erpr. Soit 
par in el l'acc. soil par le dalif : Sc 
jeter — le feu, Se injicère in ignen. 
Ter. Mettre le feu — Île camp, Inji- 
cËre ignem casitris, Liv. Suc versé 
dans les oreilles, Suceus infusus au- 
ribus. Plin. || Fig. Mettre le trouble 
dans l'Élal, Injicëre tumultum civi- 
tati. Cic. Donner — un piève, In 
insidias incldfre. Cic. Ils répandent 
leurs vices — V'Élal, Vitia infun- 
dunt in civitatem. Cic. Tomber — la 
disgrâce des Athéniens, {n offensio- 
nem Alheniensium cadëre. Cic. Ce qui 
ne tombe pas mème — la pensée, Quod 
ne in cogitalionem quidem cadit. Cic. 
3° L'endroit, Le milicu d'où l'on tire 
qd ch. E ou Er fat.) Varr. Cic. 

e Gb). Cic. Qaf. À ou A6 (abl.). 
dfart. Ablatif sans prép. Virg. Rar. {n 
(abl.). Ph.:Doire dans une couped'or, 
— une coupe de pierre précieuse, 
BibYre er auro. Varr. e gemmä. Prop. 
gemmä. Virg. Boire dans une source, 
— une rivière, — le Nil, Bibrre ex 
fonte. Prop. ab amne. Bart. in Nilo. 
Ph. Puiser — uo tonneau, — la lie, 
[aurire de dolio. Cic. de fæce. Cic. 
Manger — la patine, De patellä edvre. 
Cic. Dérober qq. ch. — une chapelle, 
Aliquid e sacro surripPre. Cic. || Fig. 
Vous avez élé choisis — le sénat, 
Er senalu delecti estis. Cic. | &° Fig. 
La situation physique où morale de qqn 
ou de qq. ch. In (abl.). Cic. Qaf. 
Ablatif sans prép, Cic. Per (acc.). 
Cie. Præ (abl.f. Ge. Traduct. diver- 
ses = Être dans le deuil, Esse in luctu. 
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Cie. [Venir] — un costume de femme, 
Muliebri vestitu. Cie. Combaltre — 
les rangs des Romains, Afilitare apud 
Romanos. Liv. Se lenir — les basses 
regions (de l'éloquence], Circa imc 
sudsistère. Quint. Mutilé — cette 
chule, Eo casu debilitatus. Tac. — 
l'ivresse, Per vinum. Liv. — l'ivresse 
d'une joie inespérée, Præ necopinato 
gaudio. Liv. — un accès de colère, 
Per iram. Cic. Moi, — ma colère, je 
sais toujours rire, Ego tamen in slo- 
macho soleo ridère. Cic. Un retran- 
chewnent où ils puissent se retirer 
— leur frayeur, Munitio quæ perter- 
ritos recipial. Cæs. — l'excès de sa 
douleur, 1} ne put parler, Prz mz- 
rore loqui non potuit. Cie. Comme 
j'ai fat, moi, — ma bétise, Sicut 
ego feci slultus. Plaut. Sage — Îles 
entreprises, heureux — les hasards, 
Au consilia prudens, ad casum fortu- 
namque felir. Cic. Homme qui vit — 
la hunte, flomo contemptä vita. Cic. 
Un peu amer — les réprimandes, 
Acerbior in convictis. Tac. Persister 
— son opinion, Manëre in sentenlia. 
Sall. — la seule vue de (ei l'infin.), 
A hoc tantum ut (subj.). Tac. || 8° La 
forme, {a manière. In (acc.). Cic. Ad 
(acc.). Cic. Secundum (acc.). Quint. 
Pro {abl.). Cic. =: S'étendre dans une 
longueur |de 1000 pas, Patëre in lon- 
gitudinem (et le gên ). C:æs. Accepter 
un jugement rendu — les termes 
mêmes que..…, Judicium accipire in 
ea ïpsa verba, qur…. Cie. — les 
térmes de la loi, Secundum legem. 
Quint. Parler dans ce sens, Dicére in 
hanc sententiam. Cic. Un vers grec — 
ce sens, Græcus in eam senlenliam ver- 
sus. Cic. — quelle intention? Quo con- 
silio? — ce dessein, Ad hanc rem. 
Cie. — le dessein de (et l'infin}), Eo 
consilio, uf (subj.). Cic Cæs. Chacun 
— la mesure de ses forces, Pro se 
quisque Cic. Pro suü quisque parle. 
ic. Défendre qq. ch. — la mesure 
de son devuir, Po virili parle aliquid 
defendre. Crc. [J'ai soulenu}, — ma 
sunple el modeste condiuon, Pro illä 
tenui infirmäque parte. Cic. — l'in- 
Lérèl général, In rem communem. Cic. 
Ce qu est — l'intérêt, [Ea] que in 
rem sunt. Cic. || 6° Le temps pendant 
lequel on fait qq. oh. Ablatif sans 
prép. Cic. In (abl.). Cic. Per (acc.). 
Cic. Inter (acc.). Cic. : Dans ce Lemps- 
là, Ilis temporibus. Cic. — le mèwe 
temps, Per idem tempus. Cic. — le 
moment, In præsentia. Cic. J'avais 
prédit qu'ils viendraient — ce mo- 
ment, {d lemporis eos venturos cesse 
prædixreram. Cic. — toute la durée 
de l'été, Toiä æstale. Cic, — la se- 
conde guerre punique, — la puerre 
contre Pyrrbus, Secundo bello Punico. 
Cic. Pyrrhi bello. Cie. — les lénè- 
bres, Tenebris. Cic. In tenebris. Cic. 
fnter tenebras. Tac. — la nuit, Nocte, 
Cic. Inter noctem. Liv. Il vint — la 
nuit. De nocte vênit. Cic. — la nuit 
où Alexandre naquit, Quë nocte nalus 
Alexander est. die. — le jour, Die. 
Cic. — le cours des quinze jours — 
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lesquels, Diebus quindecim, quibus.… 
Czs. N décréla que — les dix jours 

ui suivraient..., Decrevit ut in die- 

us prorinis decem.… Sull. Sagonte 
fut prise — le huitième mois après 
le commencement du siège, Octavo 
mense, quam cœplum (est) oppugnari, 
capium est Saguntum. Liv. — les dix 
mois, {n decem mensibus. Cic. — le 
cours de cetle année-là, Eo anno. Cic. 
In «0 anno. Cic. — un intervalle de 
dix ans, Inter decem annos. Cic. 
Achever sa révolution — l'espace 
de trente ans, Triginta annis cursum 
suum confc're. Cic. — le siècle passé, 
Apud seculum prius. Ter. — la vicil- 
lesse, In seneclä. Cic. Tout à fait — 
les commencements, Protinus inter 
initie. Cels. — le repas (le diner), 
ter cenam. Cic. — le jen, Inter lu- 
dendum. Quint. — la discussion, Inter 
disceptandum. Quint. [l dit qu'il lui à 
enlevé son anneau — la lutte, Dicit 
sese illé annuliun, dum luctat, detra- 
æisse. Ter. || 7° Le laps de temps au 
bout duquel on fera qq. ch. Post 
{(ace.). Cic. = Dans trois jours, Post 
tres dies. Cic. Il faut que — trois 
jours je meure, Post lertium diem 
moriendum mihi est. Cic. 11 répon- 
dit que cet homme mourrail — 
trois on quatre jours, Respondit tri- 
duo illum aut quatriduo periturum 
(esse). Cic. — la suite, In posterum. 
ic. Tac. — combien de lemps te 
verrai-je? Quando ego te adspiciam ? 
Virg. — peu, Mor. Ter. Cic. Je reviens 
— nninstant, Mor huc reverlor. Ter. 

DANSE, 8. f. Mouvement du corps 
qui 50 fait en cadence. (Eu gén.) Sal- 
fatio, onis, f. Cic. Saltatus, üs, m. 
Liv. Ov. (Religieuse) Tripudium, ti, 
a. Liv. Cat. (Guerrière) Pyrrhicha, 
æ, f. Suet. Plin. (En rond) Orbis (is) 
saltatorius (it), m. Cic. : La danse 
est de tous les pays, Per omnes gen- 
les sallatur (atum esil, ari, impers. 
pass) quint Plaisir qui consiste dans 
a —, Movens vuoluplas. Cic. Danser 
un —, Saltationem sallare. Macr. 
Représenter la — du Cyclope, Sal- 
tare Cyclopa (à l'aec.). Hor. Maltre 
(ou Maltresse) de —, Saltationis 
artifez (ficus), m.f. Suet. || Fig. C'est 
pour loi que la danse s'apprète (1. de 
menace), Tibi chorda tenditur. Plaul. 

DANSER, v. n. el act. 1° Neut. 
Mouvoir le corps en cadence. (En gén.) 
Saltare, 0, as, avi, atum, n. Cic. Se 
movère (eo, es, movi, mofum). Cic. 
Movëre corpus où membra. Sen. Ov. 
Moveri, eor, éris, molus sum, pass. 
Hor. Humum (en prose Terram) pedi- 
bus pellrre (0, is, pepuli, puisun}, Cat. 
(En parl. d’anne danse religieuse) Tri- 
pudiare, 0, as, avi, atum, 0. Cic. Sen. 
: Danser beaucoup, Salfitare, o, as, 
sans parf.nisup., D. Macr. 115 s'avan- 
cèrent en dansant, Tripudiantes pro- 
currerunt. Petr. 11 appril à danser, 
Saltare didicit. Cic. — sur la curde, 
Per funem ingredi (or, Eris, gressus 
sum), dép. Quint. || 2° Act. Executer 
(une danse) : Danser une danse, Sal- 
felionem saltare (voy. 4°). Macr. — 
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la pyrrhique, le Cyclope, Saltare pyr- 
rhekom. Suet. Cyclopa o l'acc.) sol. 
tareou moveri(voy.41°). Hor.— l'inter- 
mède,Canticum desaltare.Suet.Poèmes 
dansés, Saltata poemata. Ov. || 3° Fig. 
Neut. Osciller, flotter. Natare, o, as, 
avi, atum, n. Ov.:Ton pied danse dang 
le cuir (dans ton soulier trop lâche, 
Vagus in larä pes tibi pelle nalat. Ov. 

Se Dans6n, v. pron. Être dansé. 
Saltari, or, aris, atus sum, pass. Tac. 
: Que lenrs plaidoyers se chantent 
et se dansen!, Canfari saltarique com- 
mentartios. Tac. 

DANSEUR, s. m. Celui qui danse. 
En gén.) Saltans, antis, part. prés. 
lin. (Danseur de, profession) Lu- 

dius, it, m. Cic. : À la manière des 
daoseurs, Saltantium modo. Plin. Si 
le danseur s'arrête, Si fudius con- 
sistit. Cic. Habils —, Saltationis arli- 
fex (ficis). Suet. — de corde, Funam- 
bulus, i, m. Ter. Schænobates, 2, w. 
Juv. Cette lenteur des dan:eurs de 


dartres. Impeliginosus, a, ur. 


simpl. Dies, ei, m. et f. 
date d'une lettre, Dies adscripta lit- 
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DATE, s. f. 1° Indication du tem 


[et du lieu) où qq. ch. a ôté écrit Dies 


ei) adscripla (æ), (. Cic. et qqf. 
Cic. : La 


feris (au dat.) Cic. Mettre la — à 


une lettre, Adscrib#re diem in epis- 
tol&. Cic. Ne pas mettre la — à une 
lettre, fn episiolä diem non apponêre. 
Cic. Lettre d'une — antérieure, An- 
liquior dies in lifieris adscripta. Cie. 
Qui est 
& ANCIEN, RÉCENT. Porter la — de, 
t 


de — ancienne, récente, 


e en — de (—= étre daté de, 


Voy. DaTEn 19. En metlant « le 3° 
jour avant les nones », on s'est 
trompé de —, Ante diem tertium No- 
nas mendose fuit. Cic. La lettre était 
sans —, Lilleræ, neque unde, nec quo 
die datæ essent, significabant. Cic. Sans 
—, (En gén.) * Sine die et anno. (Chez 
ls Romains) Sine die et consule. Ulp. |] 


Époque où un évenement a eu lieu. 


corde, Jlla per funes ingredientium 
tarditas. Quint. 

DANSEUSE, 3. f. Celle qui danse. 
Saltatrir, icis, f. Cic. Voy. DansEon. 

1. DAPILNE, fille du fleuve Pénée. 
Daphne, es, . Ov. 

. DAPUNÉ, s. w. Sorte d'arbre. 
Daphne, es, f. Petr. 

DAPHINIS, nom d'un berger. Da- 
phnis, idis (acc. im et in; abl. ide), 
m. Virg. 

DARD, s. m. 1° Sorte d'arme de 
trait munie d'une pointe de fer. Spi- 
culum, i,n. Cic. Jaculum, 0. Caxs. 
Virg. TelumŸ missile (is), o. Liv. || 
2° Alquillon de certains animaux. Acu- 
leus, 1, m. Cic. Acumen, minis, n. 
Cic. = Le dard de l'abeille, Apis acu- 
leus. Cic. Le — du scorpion, Scorpii 
acumen. Cic. Le — (de certains pois- 
sons), Radins, ii, m. Plin. || 3° Qal. 


Tempus, poris, n. Cic. : La date de 
la naissance, Nascendi iempus. Cic. 
La — de votre affranchissement, Li- 
bertalis vestræ prima (orum) inilia 
onu, n. pl. Lit. Placer à cette 
poque la — de l'établissement de 
la liberté, Inde numerare libertatis. 


portent Temporum ralio congruil. 


Langue des sorpents. Lingua, æ, f 
Varg. Plin. =: Triple dard, Lingua tri- 
sulca. Virg. Plin. 

DARDEN, v. acl. 1° Frapper avco 
un dard. Jaculo ou Jaculis configëre 
o, ts, firi, firum, act. V.-Maz. (1 
2° Lancer (une arma de trait). Jac- 
lare, 0, as, avi, atum, act. Cic. Con- 
torquére, e0, es, lorst, fortum. acl. 
Cic. Intorquére, act. Cic. || 3° Porter 
en avant : Le serpent darde sa lan- 
gue à trois pointes, Serpens linguis 
{risulcis micat (de micare, 0, cui, 
s. sup., 0.). Virg. l &° Lancer (des 
rayons, des regards) =: Darder des 
rayons, Radios emitt®re (o, is, rmisi, 
missum). Plin, — sur qqn des re- 
gards furieux, Truces oculos in ali- 
quem intendwre (o, is, lendi, lenlum). 
Plin. || 6° Fig. Lancer, decocher : 
Darder des traits piquauls caalre 
qqn. Aculeos in aliquem emitière 
voy. 4°). Cic. Quels iraits il dardel 

we verba contorquet (voy. 20)1 Cic. 

DANIQUE, 5. f. Monnaie d'or des 
anciens Perses (= 18fr,54 environ), 
Darius, ii, m. qui 

DARTRE, s. [. Maladie de la peau. 
Impetigo, ginis, [. Cels. Plin. 


DANTREUX, au, adj. Affecté de 


orum, Suet. Il 


Voy. nécenr. Chose d'ancienne —, 
Res velus ou antiqua. Plaut. Voy. an 


cien. || 3° Époque où l'on se propose ds 


faire une ch. Dies, eï, m. et f. Cic. 
Cæs. Dies (eï) status (1), m. Pl.-j. : 
La dale du payement, Dies pecuniæ. 
Liv. 11 leur fixe la — de leur reu- 
aton, Îis certum diem conveniendi 
dicit. Cr. — prise avec qqn, Status 
dies cum aliquo. XII Tab. On prit — 
pour une conférence, Dies dictus est 
colloquio (au dat.). Ces. Fixer la — 
du mariage, Constitu're diem nupliis 
(au dat.). Plaut. nuptias in diem. Ter. 
Noas fiter une — pour parler, Dars 
diem nobis aliquem ut dicamus. Cic. 
DATEN, v. acl. 1° Mottre la date 
à (un ccrit) = Dater une lettre, {n 
epistolë diem adscribËre (o, is, scripsi, 
scriplum). Cic. apponëre (0, is, posui, 
positum). Cic. Epistulam dare (0, as, 
dedi, datum — la remettre à celui 
qui la portera). Cic. Daté de Dyrra- 
chium, de Corcyre, Datus (a, um 
Dyrrachii. Cic. Coreyræ. Cie. [Lettre 
que tu as datée du navire, Quam de 
phaselo dedisti. Cic. C'est de là que 
j'ai daté cette lettre, Inde Aas litte- 


Lo DE 


ras dedi. Cic. Tn l'avais datée des 
ides, Fam Idibus dederas. Cic. Daté 
de la veille des ides, Dalus pridie 
Idus. Cic. || 2° Neut. Avoir eu lieu ou 
Avoir commencé d'exister & telle ou 
telle époque : Dater de Is créalion 
du monde, Cum mundo cæpisse (1, isti, 
cæplum, n.). Sen. — d'Esope (avoir 
étéinventé par lui), Originem ab Æsopo 
accip”re (io, is, cepi, ceplum). Quint. 
Elle ne date pas de Lrès loin, Nuper 
énventa est. Cic. Pour lui le printemps 
ne datail pas du relour du Zéphire, 
Veris inittum non a Favonio notabal. 
Cic. La vogue des tableaux étrangers 
date de Muinmius, Tabulis externis 
euclorifatem fecit primus omnium 
Mummius. Plin. À daler du jour où.., 
Ex eo die, quo... Cic. Dans l'espace 
de deux ans, à — du jour où ils 
oat pu.…, Infra biennium, quam potue- 
runi. Quint. Faire — une ch. de... 
Initia alicujus rei repeltre (0, is, êvt 
et it, itum) er (abl.). Cic. Faire — 
de ce temps l'ère de la liberté, Li- 
bertatis originem inde numerare. Liv. 

4. DATIP, 5. m. Lo 3° cas de la 
déclinaison latins. Dativus (i) casus 
(üs), m., et absol. Dativus, 1, m. 
Quint. Dandi casus (Gs), m. Varr. 

2. DATUP, 1vE, adj. Donné, Établi 
per le testament. Dativus, a, um. Caj. 

DATTE, 3. f. Fruit du dattier. Pal- 
mula, æ,f. Varr. Suet. Palma, 2, (. 
Plin. Suet. Dactylus, i, m. Pall. 

DATTIEN, 6. 5. Espèce de palmier. 
Palma, æ,f. Plin, Virg. Arbor (oris) 
palmæ, [. Suet. 

DAUNER, v. act. 1° Battre 4 coups 
de poing. Pugnis contundëre (0, is, 
tudi, tusum), act. Plaut, || 4° Fig. 
Railler. Voy. ce m. 

4. DAUPIHIIN, s. m, fe Côtacé. Del- 
hinus, i, ©. Cic. Plin. |] 20 Constelta- 
jon. Delphinus, i, m. Varr. Col. 

2. DAUPrUEX, lltre du fils aîné des 
anciens rois de France. * Delphinus, i, m. 

DacPuinu, 6pouss du Dauphin. * Del- 
phina, æ, f. 

DAVANTAGE, adj. 1e Plus. Voy. 
es m. || 2° Plus longtemps. Voy. 
LONGTEUPS. 

DAX, v. do France (Landes). Âquæ 
(erum) Tarbellicæ (arum), f. pl. Ant. 

DE, prép. Pour en déterminer le 
sens et trouver la manière de l’expri- 
mer eo lalio, il faut, dans beaucoup 

de cas, examiner à la fois le mot qui 
le précède et celui qui le suit. Ainsi : 
te DE devant un subslantif ou un pro- 
som régime d'un substantif ou d'un 
pronom, pour marquer : 4. APPARTE- 
NANCE, DÉPENDANCE. Génilif. Cic. 
Construct. div. Sall. Cic. : Le temple 
de Minerve, Ædes Minerva. Cic. 
Courir vera le temple de Castor, Cur- 
rêre ad Castoris(s.-e. zdem). Cic. Père 
de la patrie, Pater patriz. Cic. Pos- 
sesseur de la maison, Ædium domi- 
aus, Ter. La maison de Cicéron, Domus 
Ciceronis. Quint. Le lac des Mèdes 
et le pnits de Saturne, Lacus Medo- 
rum puteusque Salurni. Plin. La pau- 
vrelé d'Aristide, Pauperias Artstidis. 
Ney. La force de la conscience, Vis 
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conscient{æ… Cic. Passer au rang 
des dieux, Ad deos abire. Cic. Etre 
partisan d'Arislole, Esse ab Aristo- 
tele, Cic. Le parti de Sylla, Parties 
Sullnz. Nep. Depuis l'incendie dn 
Capitole, AB incenso Capitulio. Sail. 
Ï 2. RAPPORT D'ONE PERSONNE À ONE 
AUTRE PERSONNG. Genitif. Cic. Con- 
struct. div. Cic. Nep.: Darius fils d'Ilys- 
taspe, Darius Hustaspis fils. Nep. 
Les filles d'Aristuide, Filis Aristidis. 
Nep. Agis frère d'Agésilas, Agis fra- 
ter Agesilai. Nep. Le roi des Perses, 
Persarum rez. Cic. Les amis du roi, 
Regis amici. Nep. Les élèves de Pla- 
ton, Platonis alumni. Cic. Zénon et les 
disciples de celui-ci (= de Zénon), 
Zeno et qui ab eo sun. Cic. Il fut le 
collègue de Valérins, Valerium habuit 
collegam. Nep. || 3. narpont D'ONE 
CHOSS À CELUI QUI L'A PAITE. Géni- 
lif. Cic. Souv. on lourne par l'adj. 
Cic. Construct. div. Cic. : Les lois 
de Solon, Leges Solonis. Cic. La ré- 
publique idéale de Platon, Commen- 
ticia Platonis civitas. Cic. Dans les 
livres de Cicéron, In libris Ciceronts. 
Quint. Dans les derits de Xénophon, 
Apud Xenophontem. Cic. Les plai- 
sanleries de Plaute, Plautini sales. 
Hor. Ce père de Térence (personnage 
créé par Térence), Ille Terentianus 
pater. Quint. La pnerre des pirates, 
de Pyrrhus, Bellum prædonum. Cic. 
Pyrrhi. Cic. La guerre des esclaves, 
de Milbridale, Bellum servile. Flor. 
Afitkndaticum. Cic. Ce n'est pas la 
faute du prince, Nulla în eo culpa 
(est) ex principe. Tac. Le coup d'un 
ami (— porté par un ami) est moins 
dur, Levior est plaga ab amico. Cic. 
Il 4. NAaPPORT D ONE CHOSE AU SUJET 
Traité, De (abl.). Cic. Construct. 
div. Cie. Quint. =: Le trailé de la 
Concorde, Liber de Concordiä. Cic. 
Le traité de la Natnre des dieux, 
Liber qui est de Nalurä deorum. Cie. 
Son traité de l'Agriculture, Liber quem 
de Rebus ruslicis seripsit. Cic. L'Édu- 
calion de l'orateur, fnstitutio oratoria. 
Quint. || 5. nAPPONT D'UNE PERSONNE 
AO LIEU D'ONIGINE; D'ONE CHOSE À 
LA PROVENANCE, AU POINT DE DÉPART, 
AO LED OÙ ELLE S'EST FAIT£. E ou Er 
{abl.).Cic. 4 ou Ab(abl.).Cic. De(abl.). 
Cic. Sonv. on tourne par l'adj. Czs. 
Nep. Liv. Construct. div. Cic. Liv. : 
Un marchand d'Afrique, Negotiator ex 
Africä. Cic. Un cerlain Junius d'Es- 
agne, Junius ex Hispaniä quidamn. 
æs. Vellius du gs des Marses, 
Vettiuse Marsis. Cie. Turaus d’Ari- 
cie, Turnus ab Aricid. Liv. Un caba- 
relier de la voie Latine, Caupo de via 
Latinä. Cie. Des matelnts d'un vais- 
seau d'Alexandrie, Nautæ de navi 
Alerandrinä. Suet. Denys d'Ilalicar- 
nasse, Halicarnasseus  Dionysrus. 
Quint. Des colons de (— venant de; 
Vélitres, Coloni a Velitris. Liv. Dé- 
putés d'Ardée, Legati ab Ardeä. Liv. 
n homme de la populaca, Homo de 
lebe. Cic. Un mauvais avocat du 
orum, Rabula ds foro. Cic. Cheva- 
lier de haat lieu, De eummo leco 
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eques. Plaut. [Soldat] de la premibré 
compagnie des hastaires, Ex prime 
hastato. Cæs. Plus de mille (hommes) 
de l'armée, De exercitu amplius mille. 
Nep. Les disciples de catle école, (ff) 
qui sunt ab eä discaplinä. Cic. En- 
voyés d'Alerandre, Legati ab Ale- 
zandro. Cie. Pierre de Scyros, Lapis 
e Scyro insulä. Plin. La pourpre de 
Tyr, de Laconie, Purpura Tyria, La- 
conica. Plin. Les marais de Réate, 
Realinæ paludes. Plin. Une île du lae 
Prélius, Insula in lacu Prelio. Cie. 
Fuite de la ville (= loin de la ville), 
Fuga ab urbe. Cic. Retour de Nar- 
bonne, Reditus Narbone.Cic. La guerre 
des Gaules, Bellum Gallicun. Cæs. 
La bataille de Platées, de Cannes, 
de Leuctres, Prælium apud Platæas. 
Nep. Pugna ad Cannas el Pigna Can- 
nensis. Liv. Pugna Leuctrica. Nep. 
Écorce d'arbres, Cortex ex arboribus. 
Cæs. L'eau la plus légère est l'eau 
de pluie, ensuile vient l'eau de 
source, puis l'eau de rivière et enfin 
l'eau de puits, Aqua leissima plu- 
vialis, deinde fontana, tum er fiu- 
mine, tum ez puleo. Col. [Cela] est la 
source du droit, Fons juris est. Cic. 
Ï| 8. naPPORT D'UNE PERSONNE À LA 
coxDrTioN. Génilf. Cic, Suet. De (abl.), 
Cic. Coustruct. div. Cic. Liv. : Hom- 
mes de tout rang, Momines omnium 
ordinum. Cic. {loinme de la plus basse 
condition, Homo ultimæ sorlis. Suet. 
natus infimo loco. Cic. Jeunes gens 
d’humble origine, Adolescentes tenui 
loco orli. Liv. Un bomme dn bas 
peuple. Homo de plebe. Cic. Un jeune 
onime de haut rang, De summo loco 
adolescens. Plaut. llomme de haute 
naissance, Homo natus illustri genere, 
Cic. summo loco. Liu. || 1. raPpont 
D'ONE PENSONNE À LA PROFESSION. 
Gémtif. Cic. Liv. On tourne souv. 
par l'adj. Sail. Construct. div. Suet. 
: Fabricant de pelils ouvrages, de 
tonneaux, Fabricator opusculorum. 
Cic. Factor doliorum. Pall, Tanneur 
de peaux, Coriorum confector. Firm. 
lutendant des Jeux, des subsistances, 
des domaines, Procurator ludorum, 
Tac. Præfecius annonæ. Liv. Aclor 
prædiorum. Însc. Homme de guerre, 
Homo militaris. Sall. Ouvrier de la 
œarine, Faber navalis. Insc. Être se: 
crétaire de la correspondance, inten- 
dant des plaisirs, Esse ab epastulis. 
Suet. a voluptatibus. Suet. || 8. nap- 
PORT D'UNK PENSONNE OU D'ONE CIIOSE 
AU TEMPS OÙ À L'ÉPOQUE. Génilif. 
Cic. Souv. on tourne par l'alj. Cic. 
Construct. div. (ic. Cæzs. : Les mo- 
auments de l'antiquité, Velerum 
monnmenta..Cic. Les hommes de 
l'antiquité, Veteres, um, m. pl. Cic. 
Anliqui, orum, m. pl. Cic. Les 
Romains d'hier, Hesterni Quirites. 
Pers. Sophiste le plus grand de cetle 
époqne, Sophistes ils lemporibus 
marimus. Cic. La journée d'aujour- 
d'hui, Hodiernus dies. Cic. Les choses 
d'aujourd'hui, Præsentia, ium, n. pl. 
Cic. Les hommes du temps actuel, 
Qui nune sunt homines, Cie, Fruits 


DE 


d'un an (âgés d'un an), Annofini 


{ructus. Plin. Le blé de (= pour) dix 
ours, Frumentum decem dierum. Czs. 
Î 9. RAPPONT D'UNE CHOSE À LA CAUSE. 


énilif. Cie. Cæs. Suuv. on tourne par 
l'adj. Cic. Construcl. div. Cic. Liv. : 


Réputation de bravoure, Opinio vir- 
tuhs. Cæs. Crainte du déshonnueur, 
Metus infamir. Tac. La peur de qqn, 
Timor ab aliquo. Liv. Un cri de frayeur, 
Pavidus clamor. Liv. Des cris de 
frayeur (= d'hommes elfrayes), Cla- 
mor paventium. Liv. Cris de joie, 
Leli clamores. Suet. Larmes de joie, 
Lacrimæ gaudio effusæ. Liv, Faire 
verser à qqn des larmes de pilié, 
Deducÿre aliquem ad fletum miseri- 
cordiamque. Cic. Trait de courage, 
Forte factum. Cic. Tu es pour nous 
un sujet d'inquiétude, Ex te nos afficit 
sllicitudo. Cie. || 10. nAaPronT D'ONE 
cuose À L'INSTAUMENT. Génitif. Cic. 
Construct. div. Cic. Quint.: Des coups 
d'épées, Icitus gladiorum. Cæs. Percé 
d'an coup d'épée, Confirus gladio. 
Cic. Coup de foudre, Jactus fulminis. 
Cic. Fracas du tonnerre, Cætestis 
fragor. Quint. À coups de pierres, 
Conjectu lapidum. Cæs. Donner à qqn 
un coup de pied, Aliquem calce cæ- 
dère. Plaut. Druit d'ailes, Alarum 
crepilus. Liu. Son des cordes (de la 
lyre), Sonus chordarum. Nep. Crépite- 
ment de la flamme, Sonitus flamme. 
Nep. || 11. narront D'ONE cuos6 
À LA MATIÈNE DONT ELLE EST PAITE. 
Rar. Génitif. Cæs. Souv. E ou Er 
abl.). Cic. On tourne tr. fréq. par 
‘adj. Cic. Liu. =: Slatne d'airain, 
Statua ex ære facta. Cic. Statua ex 
ære. Cic. Stalua aënea. Cic. Coupe 
d'or, Poculum ex auro. Cic. Poculum 
aureum. Cie. Très beaux ouvrages de 
bronze, Er ære pulcherrima opera. 
Plin. Cratère d'or massif, Crater 
auro solidus. Virg. Coloune de dia- 
manl (d'acier?) massif, Columna s0- 
lido adamante. Virg. Uu vase d'une 
seule pierre précieuse, Vas ex unä 
gemmä. Cic. Fenètres d'osier, Fe- 
mesira e viminibus fact. Varr. Fa- 
rine de fèves, Farina er fabä. Cels. 
Bouillie de fêves, Puls fabacia. Macr. 
Boules de suif et de poix, Glebzæ sebi 
ac picis. Cæs. Corps, Âme de fer, 
Corpus ferreum. Cic. Animus ferreus. 
Cic. || 12. naPPonT D’OUNE CHOSE À ce 
DONT ELLE EST FONMÉE, COMPOSÉR. 
Génilif. Liv. Col. E ou Ex (abl.). 
Varr. Cels. Suet. =: Petit morceau de 
viande, Offula carnis. Col. Buuchée 
de pain, Bucea panis. Mart. Des 
Ceuves de lail, Flumina lactis. Ov. 
Varr. Flotte de 300 navires, Classis 
trecentarum navium. Liv. Colliers de 
ierreries, Afonilia e gemmis. Suet. 
ilière de paille, Substramen e paleä. 
Varr. Décoctiun de laurier, Aqua ex 
lauro decocta. Cels. Tisane d'absinthe, 
Potio er absinthio. Cels. Quel couple 
d'amis! Quod par amicitiæ / Cic. Une 
vie tonte de plaisir, Vita plene et 
conferie veluptatibus. Cic. || 13. nar- 
PORT DU CONTENANT AU CDNTENC. 
Génitif. Clic. Construct. div. Cic. 
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Frontin : Un panier de figues, Fis- 
cina ficorum. Cic. Une charrelte de 
foin, Vehes feni. Plin. Amphore de 
vin, Vini amphora. Gell. Un ba- 
teau de blé, Navis frumento onusta. 
Cic. Laisser descendre (au fl de 
l'eau) des tonneaur de farine, Fari- 
nam doliis demitigre. Frontin. || 44. 
RAPPORT DE LA PARTIE AU TOUT. 
Génilif. Cic. E on Ex (abl.). Cic. 
De (abl). Cic. Rar. À on Ab (abl.). 
Cic. On lourne souv. par l'adj. Cic. 
Construct, div. Cic. Liv. : Le pied 
de l'homme, Pes hominis. Plin. Le 
pied d'une montagne, Blontis radices. 
Cæs. Le -bout des ongles, Unguium 
acies. Plin. Le bout du nez, Nasi 
primoris acumen. Luer. Le bout des 
doigts, Ertremi digiti. Cic. Au pied 
de Îa citadelle, In infimä arce. Liv. 
L'intérieur de la maison, Pars inierior 
ædium. Nep. Feuilles de frêne, Et 
fraxino frondes. Col. Un des sept (sa- 
ges), Unus e septem. Cic. Un de mes in- 
times, Unus er meis intimis. Cic. L'un 
d'eux, Unus de illis. Cic. Un de mes 
compagnons, Homo de comilibus meis. 
Cic. Un accusaleur de la populace 
= appartenant à {a populace), Ac- 
cusator de plebe. Cic. Un des derniers 
soldats, À novissimis unus miles. Cæs. 
Un de ceux qui sont éloquents, 
Homo er numero disertorum. Cic. Un 
de ceux qui étaient disposés, Unus 
ex eo numero qui parali erant. Salt. 
Une partie de nous, (= de notre per- 
sonne) Pars nostri. Cie. (= d'entre 
nous) Pars nostrum. Cic. Quelqu'un 
de nous, Aliquis de nobis. Cic. ex 
nobis. Cic. Ne loucber à rien des 
objets sacrés, Nikil ex sacro altin- 
gËre. Cic. Lequel des deux? Uter ex 
duobus? Quint. Le plus grand de 
tous, Maximus omnium. Cic. Le der- 
nier des Alliques, Ultimus ex Allicis. 
Quint. La raison, le plus divin des 
altribuls, Ratio, qu& nikil est divi- 
nius, Cic. Le plus grand événement 
de cette guerre, Res marima illo bello 
esta. Liv. Celui de ses esclaves qui 
ui était le plus attaché, De servis 
quem Naburt fidelissimum. Nep. De 
treize fonds de terre, posséder les 
trois plus fameux, De tribus el decem 
fundis tres nobilissimos fundos possi- 
dére. Cic. Cela me sera aussi agréable 
que chose du monde, Tam graium id 
mihi erit quam quod gralissimum. 
Cic. || 15. AAPPORT D'UNS PERSONNE 
00 D'UNE CHOSE À LA QUALITÉ, À LA 
DIMENSION, AU NOMBRE, AO PIX, À La 
purée. Génitif. Cic. Ablatif. Cic. On 
tourne souv. par l'adj. Cic. Con- 
glruct. div. Cic. Liv. Plin. = Jeuue 
homme d'un caractère doux, Juvenis 
mitis ingenüi. Liv. Homme d'un 
graud lalent,-Vir summo ingenio. Cic. 
tlumme de talent et de savoir, Vir 
ingeniosus et eruditus. Cic. Fleuve 
d'une traversée difficile, Flumen dif- 
ficili transitu. Czs. (Feuillage) d'an 
vert pâle, E vuiridi pallens. Plin. 
[Objet] d'un rouge noir, Aufus € 
nigro. Plin. La hauteur d'un palme, 
Palmi altitudo. Plin. Hommee de si 
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pelite taille, Momines tantule sta- 
luræ. Cæs. Clous de la grosseur da 
once, Claui pollicis crassitudine. 
s. Fossé de 15 pieds (de large), 
Fossa quindecim pedes lata. Cæs. 
Un fer de 3 pieds (de long), Ferrum 
tres longum pedes. Liv. Üne faolte 
de 70 uavires, Classis septuaginta 
navium. Nep. Un exil de 10 ans, 
Ersilium decem annorum. Nep. Agé- 
silas. vieillard de 80 ans, Agesilaus 
octoginta annorum. Nep. (Homme) de 
85 ans, (Home) annos quinque et octo- 
ginta natus. Cic. Enfant de 6 mois, 
Infans semestris. Liv. Homme d'une 
grande valeur, Homo marimi preti(. 
Ter. Objets de peu de prix, Res parvi 
prelit. Cic. Res viles. Cic. Choses d'nn 
très nd prix, Res pretiosissimæ. 
Cic. fu objet] de 100 deniers (= 
ui vaut 1000 demers), Quod est mille 
narium (= denariorum). Cic. Üne 
Île d'une valeur de 10000 sesterces 
Insula venalis decem maillibus (se 
nummum Où nummorum). Cic. Avoir 
un loyer de ! OOU seslerces, Triginta 
maillibus habrtare. Cic. || 16. napronr 
D'ONE PERSONNE À CERTAINE QUALITÉ. 
Ablatif. Nep. Construct. div. Czs. 
Liv. = Roi de nom, et nullement de 
fait, Rex nomine, non polestale. Nep. 
Né à Carthage, mais Syracusain d'o- 
rigine, Natus Carthagine, sed oriun- 
dus a Syracusis. Liv. [Les Belges], 
Germains d'origine, Orti a Germanis. 
Cæs. |} 17. AAPPORT D'ONE CHOSR À SON 
O8JFT, À 80oN eut. Génitif. Cie. On 
lourne souv. par l'adj. Cic. Liu. Col. = 
Souvenir d'une chose, Rei memoria. 
Cic. L'amour de la science, Scientis 
cupidilas. Cic. Mépris de la mort, 
Mortis contemplio. Cic. Droit de pro- 
jecture, Jus projiciendi. Dig. Com- 
werce de besliaux, de toiles, Nego- 
liatio pecuaria. Col. linteariu. Dig. 
La roule de Nomentum, Via Nomen- 
tana. Liv. || 18. RAPPORT D'UNE CAOSE 
À 8A DESTINATION. Rar. Génitif. Liv. 
On tourne le pl. souv. par l’adj. 
Varr. Nep. Liv. : En habits de pas- 
teurs, Pastorum habitu. Liv. Custume 
de berger, Pastoralis habitus. Liv. 
Chauisures, Vêtement de femme, 
Muliebres calcei. Varr. AMfuliebris 
vestis. Nep. || 2° DE, devant un sub- 
stantif ou un pronom regime propre 
ou complement circonstanciol d'un ad- 
jectif ou d’un adverbe. 1. néGiux 
PAOPRE D'ON AINEUTIE OÙ D'UN AD- 
veroc. De s’expr., selon qe l'adj. oa 
l'adv. veut son régime à tel ou tel 
cas, souv. par le Genilif; souv. aussi 
par l'Ablalif. Qqf. par À ou Ab avec 
‘abl.; rar. par le Datif. Cie 3 Plein de 
vin, Plenus vuini. Ter. vino. Quint. 
Exempt de souci, de fautes. Liber 
curäâ. Cic. a delictis. Cic. Indépen- 
damment de la fortune, Sine fortund. 
Cic. Plus ami de la liberté, Amicior 
libertati. Nep. Voy. l'article special 
à chaque adj. ou adv. À 2. courré- 
MENT CIRCONSTANCIEL. De s'expr., 
selon le sens, par l'Ablatif. Ter. Cic. 
Nep.; par À où Ab, E ou Er et l'abl. 
Cas. Cie. Suet. ; par l'Accusatif. Lie, 
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: (Origine) Noble de naissance, No- 
bili genere nalus. Cic. Originaires 
de Germanie, À Germanis orti. fæs. 
{Distanve) Distant de dix milles, 
Decem amillia passum disians. Liv. 
Le lemple est éluigné de 15000 pas 
d'Épidaure, Temylum quinque mith- 
bus passuum ab Epidauro distal. Liv. 
Qni est proche de qqu, du feu, Pro- 
pivr aliquem, Hirt. ab igne. Sen. Près 
de la Sicile, du camp, Prope a Sici- 
liâ. Cic. Prope casira. Cic. N'être pas 
élvigné de la maladie, Prope abesse 
ab infirmitate. Tac. (Durée) Âgé de 
trente ans, Annos triginta nalus. Cic. 
(Dimeusion) Long de trois pieds, Lon- 
gus tres pedes. Liv. (Cause) Matade 
de sa blessure, Æger vuinere. Nep. 
ex vulnere. Cic. (Partie) Malade des 
jour Æger oculis. Ter. Large des 
paules, Latus ab Aumeris. Suel. (Ma- 
nière) Dilférent de mœurs, Dusi- 
milis moribus. Sall. Peu différents 
d'âge, Non multum ætate drsianles. 
Quint, |] 4° DE, dorant un substantif 
ou un pronom regime d'un verbe. 1. 
RÉGIME INOINECT PIOPRE AOX VERBES 
passirs. (Si c'est un n. de pers.) 
À ou A6 et l'abl. Cic. Qqf. Dauf. 
Cic. (Si c'est un a. de ch.) Ablatif sans 
prép. Cie. : Être aimé de qqn, Ab 
aliquo amari. Cic. Être approuvé, 
désapprouvé de qqn, Alicut probari. 
Cic. improbari. Cic. Être accablé de 
soucis, Confici curis. Cic. || 2. Pour 
DE DÉPART. (Aclion de quilter les 
abords d'un lieu) A ou Ab avec 
l'abl. d'un no. qq. ou d'un pron. 
Cic. (Action de 6ortir de l'intérieur 
d'uu lieu) £ où Ex avec l’abl. d'un 
0. commun où d'un pron., d'un 0. 
propre de contrée ou de grande 
e. Cic. Ablatif sans prép. d'un 
0. propre de ville ou de pelite fle, 
ele. Cic. (Circonstances diverses) À 
ou 4b, E ou Er el l'abl. Cic. Qaf. De 
et l'abl Cic. Ablatif sans prép. Cie. = 
S’éluigaer de la ville, de la Germanie, 
de Modène, Pruficisci ab urbe. Cic. 
Regredi a Germaniü, Suet. Recedëre a 
Mutina. Cie. || Sortir du port, Erire 
e porlu. Cæs. Revenir de Gaule, de 
Sicile, Deced®re er Galliä. Cic. e Si- 
aid. Cic. Être chassé de la ville de 
Gergovie, Erpeli ex urbe Gergoviä. 
Cæs. || Venir d'Athènes, Venire Athe- 
nis. (ic. Amener de Rhodes une ser- 
vante, Advehïre Rhodoancillam. Plaut, 
Sorti de Tusculum, municipe très cé- 
lèbre, Profectus Tusculo, ex clarissimo 
municipio. Cic. Revenir de la cam- 
pagne. Redire rure. Ter. S'enfuir de 
son domicile, Profugère domo. Cic. Se 
lever de Lerre, Surg”re humo. Ov. || 
Sortir de la résence, Abire ex oculis. 
Liv. Suriez de faction, sentinelles, Je 
ex præsidio, præsides. Plaut. Je re- 
viens au point d'où je suis parti, 
Illuc, unde abii, redeo. Hor. Revenir 
de voyage, Meverli ex ilinere. Cic. 
S'enfnir d'entre les mains, De manibus 
effugëre. Cic. S'élancer hors d'un vais- 
seau, Se projic're ex naui. Cæs. Se 
précipiter du baut du œur, De muro 
se dejicére. Cas. Sauter du haut de son 
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siège, De sellä ersilire. Cie. Sauter 
à bas de son cheval, Desilire ab equo. 
Virg. Tomber de cheval, de son lit, 
Cadre ex equo. Cic. Decid®re de lecto. 
Plaut. Faire revenir qqn du bout de 
l'univers, Deducére aliquem ex ultimis 
gentibus. Cic. Sortir de cbez qqn. 
Abire ab aliquo. Ter. J'arrive de chez 
le juge, A judice venio. Ter. Surlir de 
l'enfance,-Erced”re ex pueris. Cic. Un 
homme sorti de l'école, Homo de 
schol&. Cic. S'écarter de son snjel, 
A6errare a proposito. Cic. Abire in- 
cepto. Tac. Tuniber du falle de la pros- 
L rilé, Cadre ex bon& foriunä. Cic. 
e remeltre de ses fatigues, de ses 
misères, NefcËre se er labore. Cæs. 
Ex miseriis requiesc®re. Sall. Repren- 
dre du commencement ce que uous 
examivons, À capile repetëre quod 
werimus. Cic. Je Le salue de la part 
e mon Cicéron! Salvebis a meo Ci- 
ceronef Cic. [Aller] de la plaine dans 
un chemin creux, E campo in cavam 
viam. Liv. {| fait descendre ses 
troupes des hanteurs dans la plaine, 
Copras ex locis superioribus in cam- 
um deducit. Cæs. Fuir du camp daos 
a montagne, Refugére ex casiris in 
moutem. Cæs. || Courir de laverne en 
laverne, Concursare circum labernas. 
Cic. l'oursuivre de porte en porte, 
Ostiatim agëre. Cie. Je vais de mai- 
son en maison, de poste en poste, 
Arnbio domos, slationes circumeo. 
Pl.-j. Se passer les armes de main 
en main, Arma per manus {ransdire. 
Cæs. Faire passer un registre de main 
en main, Codicem circumferre. Cic. || 
[Ayant vu] d'un lieu élevé, Er loco 
superiore. Cæs. Combattre du haut de 
son cheval, de la proue, de la poupe, 
Ex equo, Ex prorä, Ex puppi pugnare. 
Plin, Plaider sa canse de sa prison 
mème, Causam dicére ex vinculis. 
Cæs. Du haut des rostres, À rasiris. 
Cic. Crier de la route, Cinmare de via. 
Ter. J'ai toul entendu de la porte 
Omnia auscultavi ab ostio. Plaut. Il 
Sillon qui part du forum, Sulcus a 
foro cæeptus. Tac. Pendre de la vuüle, 
De camerä pendére. Ov. Dépendre de 
qqn, Pendére ex aliquo. Cic. De là il 
résulle que…., Ex eo ft, ut (sub].). 
Cic. || 3. PASSAGE D'UN ÉTAT À UN 
AUTRE. E ou Ez et l'abl. Cic. : De 
deux (légions) en faire une, Eficère 
unam er duabus (legionibus). Cæs. 
D'un État la discorde en avait fait 
deux, Duas ez unä civilale discor- 
dia feceral. Liv. De temple deve- 
nir prison, De femplo carcerem fieri. 
Cic. Devenus dieux d'hommes qu'ils 
étaient, Dai ex hominibus faeli. Cic. 
D'oraleur devenu laboureur, Ex ora- 
tore aralor factus. Cic. Faire d'un 
roi un captif, Caplivum de rege fa- 
cYre. Just. On passerait subitement 
de l'enfance à la jeunesse, Fierent 
juvenes subilo ez infantibus parvis. 
Lr, Passer de la colère à la rage, 
Verti ir& in rabiem. Liv. Si je puis 
d'irrité qu'il est contre moi le reudre 
dour, St possum tranquillum facëre 
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[les] rendit policés, Ex feris reddidit 
miles. Cic. | 4. SÉPARATION, ÉLOI- 
ONEMENT. E ou Ex et l'abl. Cic. À 
ou Ab et l'abl. Cie De et l'abl. Cic. 
Ablalif sans prép. Cie. = Pierres 
qu'ils soulevarent de terre, Sare 
quæ de terrü tollebant. Cic. Emme- 
ner de la place publique, Abducère 
e foro. Cic. a foro. Ter. Liv. Élui- 
gner une garnison d'un lieu, femo- 
vére præsidium ex loco. Cic. Bannir 
de là ville, Ejic®re de civitate. Cic. 
ez civifaie. Nep. Arracher des mains 
uu fer, des armes, Ertorquére ferrum 
de manibus. Cic. arma « manibus. 
Cie. Abstraire l'esprit du corps, A6- 
ducère animum & corpore. Cie. Déèta- 
cher une armée de qqn, Abducère 
exercitum ab aliquo. Cic. Delour- 
nér de l'élnde, Revocare où Deier- 
rêre ab studio. Cic. Détourner qqn 
du devoir, Abducÿre aliquem a fide. 
Cic. Degager la divination des con- 
jcctures, Abduc£re divinationem a con- 
Jecturis. Cic. Oler un anneau du 
duigt, De digilo anuulum ertrahrre. 
Ter. detrah#re. Cic. || Le temple est 
4 15000 pas d'Epidaure, Templum 
quinque millibus ypassuum ab Epi- 
diuro distat. Liv. Î 5. PNOYENANCE, 
onçiws. E ou Er et l'abl. Cie. À 
ou Ab et l'ahl. Cic. Qqf. De et 
l'abl. Cic. Ablatif sans prép. Cic. 
: Tirer des présages dn soleil, À 
sole capËre prrsagia. Plin. Extraire 
d'un livre, De libro depromère. Cic. 
Défalquez du capital ce qui a été 
payé en intérêts, De capite deducile 
quod usuris pernumeratum est. Liv. 
Tirer qe ch. de son propre fonds, 
Aliquid ex sese efferre. Quint, a se pro- 
mère. Cic. L'acte procède de la vo- 
lonté, À voluntate est aclio. Sen. Il 
était du même municipe, Era ex e0- 
dem municipio. Cic. Ce vers-là n'est 
pas de Plaute, ic versus Plauti non 
est. Cic. Dictateur tiré de la charrue, 
Dictator ab aratro. Flor. MRelirer un 
revenu de son miel, Pecuniam er 
melle recipére. Varr. Relrer des 
fruits de son loisir, Capire fructus 
ex olio. Cic. Il eut un ls de cette 
femme, Habuit filium ex illä. Cic. 
Tirer son origine de, DucËre prin- 
cipium a (abl, Cic. De celle excessive 
liberté nalt la tyrannie, Er hac ma- 
zimä libertate fyrannis gignitur. Cic. 
Savoir de qqn, Scire ex aliguo. Cic. 
On peut savoir cela de Marcellus, Id 
de Marcello sciri potest. Cic. Ap- 
prendre de Loi ton sentiment, Er ie 
audire quid sentias. Cic. Apprendre 
de qqn (par oni-dire), Audire ab ali- 
guo. Cic. Apprendre de qqn (qui en- 
seigne), Disc”re de aliquo. Cic. Celle 
ville, la ft appeler Rome de son 
nom, Eam urbem e suo nomine Ro- 
mam jussit nominari. Cic. [La lai] lire 
son nom de ce fait qu'elle assigne à 
chacun son dù, Appellafa est a suum 
cuique fribuendo. ie. Qui tira sou 
nom de ga valeur, Cui nomen ex vir- 
tute fuit. Sal. Acheter de qqn, De 
aliquo emêre. Cato. mercari. Cic. Ÿ 
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Qqf. E ou Er et l'abl. Cels. : En- 
duire d'une couleur, Colors indu- 
cëre. Plin. Frolter de miel, de céruse, 
Ungÿre melle. Cato. er cerussä. Cels. 
Envelopper d'ua retranrhement, Cir- 
cumdare vallo. Liv. Vivre de lait, de 
oissuns, Vivêre lacte. Cæs. piscibus. 
s. Se servir de bronze, Uti ære. 
Cæs. Cumblier de joie, Cumulare gau- 
dio. (ic. 1] ne laissa pas de quoi se 
faire enterrer, Non reliquit unde ef- 
ferretur. Nep. Abonder de biens, 
Omnibus rebus abundare. Cic. Man- 
ner de prudence, Prudenti& carère. 
dic. | T. PARTIK, CAUSE, INSTAO- 
enr. E ou Er et l'abl. Cic. 4 ou 
Ab et l'abl. Cic. Qqf. Ablatif sans 
prép. Cic. =: Souffrir des reins, des 
eux, Laborare ex renibus. Cic. Do- 
re ab oculis. Plaut. Éprouver une 
grande douleur de la joie des mé- 
chants, Magnum percipère er Lrtiliä 
improbuvrum dolorem. Cic. Souffrir du 
fruid, Laborare a frigore. Plin. Mou- 
rir de ses blessures, Perire ex vul- 
neribus. Liv. Frapper qqn de l'épée, 
Petfre aliquem ense. Luc. Villa frap- 
ée de ta foudre, De cælo villa tacta. 
arr. Contribuer de sa bourse, de sa 
fortune privée, Er privato conferre. 
Liv. Payer de ses deniers, Soluÿre a 
se. Cic. !| 8. COMPOSITION, MÉLANOE. 
E ou Er el l'abl. Cic. : Le dactyle 
est composé d'une longne..., Dactylus 
est e longä. Quint. Vin mélangé d'eau, 
Vinum temperalum ex aqué Pln. 
Composé d'une âme et d'un corps 
Qui er animo constat et corpore. Cic. 
Composé de deux sortes de plaisirs, 
E dupilici genere voluptatis conjunctus. 
Cic. || 9. maxiène. Ablatif sans prép. 
Cic. : Prendre de force, Vi capfre. 
Liv. S'enlever d'un bond, Saltu cor- 
pus tollñre. Lucr. Boire d'un senl 
coup. Uno potu haurire. Plin. Aimer 
de tout rœur, Amare ex animo. Cic. 
toto pectore. Cic. Être loué d'ane voix 
unanime, Un& voce omnium laudari. 
Cic. || Etever de 50 pieds uns ter- 
rasse, Aggerein in altiludinem pedum 
octogiuta erigëre. Cæs. || 10. conron- 
mré. {n et l'abl. Cic. : Être de mode, 
In usu ou În more esse. Plin. Je suis 
de leur avis, Eorum sum sententiz. 
Liv. Être de l'intérêt de la république, 
Esse e re public. Cic. || 44. ouseT n'un 
DISCOURS, n'UN ÉCRIT, D'UNE PENSÉE 
De et l’ahl. Cic. : laformer qqn d'une 
ch., Aliquem certiorem fac®re alicujus 
réi ou de re. Cic. Parler de qqn, de 
qq. ch., Log. i de aliquo, de re. Cic. 
Trailer de la paix, Agèëre de pace. Liv. 
1} Pour ce qui est de l'argent, De ar- 
gento. Ter. Puur ce qui est de moi, 
Quod ad me attinet. Cic. De me autem. 
Cic. C'en est fait de lui, Actum est 
de isto. Cic. || 4° DE, devant un sub- 
stantif ou un pronom avec lequol il 
forme une locution elliptique. De et 
l'abl. Cic. = De l'Orateur (3.-8. Traité), 
De Oratore. Cic. De la Divination, 
De Divinatione. Cie. Des Devoirs, 
De Officiis. Cie. Aucune lettre de (= 
venant de) toi, Nulla tua epistola. Cic. 
astres sont tout de feu, Sidera 
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tota sunt ignea. Cic. |] Il est d’une âme 
étroite d'aimer les richesses, Est an- 
gusti anûni amare divitias. Cic. [l esl 
de l'usage des Grecs que..…, Moris est 
Græcorum,ut{sub].). Cic. || 8° DE, de- 
vant un infnitif regime d'un substantif 
ou d'un pronom, s expr. : 1. Quand 
l'infin. est au prés., ordin. par le 
gérond. eu di ou par le génit. du 
partic. en dus et d'un aubst.; qqf. 
par l'iafn. Cic. 2. Quand l'infin. est au 
passé, ordin. par le génil. du partie. 
passé et d'uu subst. Cie. = Le désir 
de vivra heureux, Beate vivendi cupi- 
ditas. Cic. Le moyen de gagner de 
l'argent, Pecuniz qurrendeæ ratio. Cic. 
Le moment de me justifier, Tempus 
purgandi mi. Cie. | {l'est maintenant 
temps de parler, Tempus est jam di- 
ctre (= parler est maintenant chose 
opportune}. Cic. On avait dessein de 
continuer là guerre, Consilium eral 
continuare bcllum. Liv. Ils prirent la 
résolution de s'enfuir, Consilium ce- 
perunt profugrre. Cæs. || La honte de 
n'avoir pas porté secuurs, Pudor non 
lati aurilit. Liv. L'honneur d'avoir 
tué le roi, Cæsi regis decs. Curt. La 
douleur d'avoir perdu des contcito- 
yens, Dolor er amissis civibus. Liv. 
| 6° DE, devant un infinltif regime 
’un adjectif, s'expr.: 4. Quand l'infin. 
est au prés., par un gérond. ou par 
le parlic. ea dus accompagoé d'un 
subst., que l'on met au cas régi par 
J'adj. Cic. 2. Quand l'infin. est au 
passé, gar le partic. passé accom- 
pagné d'ua subst. (et qqf. par un 
subst. seul), que l'on met au cas 
régi par l'adj. Cic. 3. Le pl. souv. 
ar Quod (= de cc que) avec l’indic. 
laar. le subj.). Gic. Souv. aussi par 
Qui, quæ, quod avec le subj. Cic. = 
Désireux d'entendre, Studiosus au- 
diendi. Nep. Avides d'entreprendre des 
guerres, Cupidi bellorum gerendorum. 
Cic. Coupable d'avoir conspiré, No- 
zius conjurationis. Tac. Reconnais- 
sant d'avoir reçu ua bienfait, Memer 
benefñcii. Cie. Fier d'avoir ôté l'hon- 
veur, Feror erpugnalo decore. Liv. 
la été poli de venir me trouver, 
Fecit humaniter quod ad me venit. Cic. 
Je suis content de t'avoir interrompu, 
Gandeo quod te interpellavi. Cic. Im- 
rudent que je suis d'avoir essayé... 
Ego incautus, qui conalus sim (qui = 
cum ego, de ce que j'ai essayé). 
Cic. 1l a été raisonnable de transiger, 
Bene fecit, qui transegerit (qui = cum 
ille). Cic. [Tu n'as] pas digne d'être 
libre, Non dignus (es) qui Liber sis 
(qui = ut tu, que tu sois libre). Plaut. 
Joyeux que cela soit échu au frère, 
Lætus id fratri obligisse. Ter. Tu as 
été sage de laisser ces choses, Sapien- 
ler hæc reliquisti. Cic. [| 7° DE, devant 
un infinitif regime d'un vorbe (ou d'une 
locution verbale), s'expr., selon que 
le v., dont il marque Île règ., appar- 
tient à telle ou telle catégorie : {. Par 
le simple afin. et qqf. par la prop. 
iafñia. 2. Par une des conj. Quod (— 
de ce que) avec l'indic. (qqf. la sub].). 
€te. ù &= afin que ou de telle ma- 
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nière que) avec le subj. Cie. Ne (= 
afin que ne pas) avec le subj. Cic.; 
gf. par Quominus, par Quin (voy. 
l'article spéciat à chaque v.). Cic. 
3. Par div. construct. Cic. : L'affaire 
commence d'aller mieux, fncipit res 
îre melius. Gic. [| cessa d'exhurler, 
Destitit hortari. Cæs. Ils essayèreut 
de résister, Obsist#re conati sunt. 
Nep. Je crains de (faire}, Non audeo 
(facFre). Cic. Je ne crains pas de 
(faire), Non dubito (feere). ic. Je 
lu ordonne de (faire), Jubeo eum 
(facere). Cic. Je lui défends de (faire), 
eto eum (facFre). Cic. Je me souviens 
d'avoir vu, Memini (me) vidére. Ter. 
ils espèrent de preudre..., Sperant 
se esse capluros. Cic. Je désire d'être 
clément, Cupio me esse clementem. Cic. 
Je me réjouis d'(ètre), Gaudeo me 
(esse). Cie. quod (sum). Cic. Accuser 
qqn de (faire), Aceusare aliquem quod 
(faciat). Cic. Conieiller à qqn de 
(faire), Alicui suadëre ou Aliquem 
hortari ut (faciat). Cic.; de ue pas 
(faire), ne (faciat). Cic. Avertir yqn 
Dtre on Commander à qqn, Écrire 
qqn de (faire), Aliquem monëre, Ali 
cui præcip”re ou imperare, Alicui où 
Ad aliquem scribËre ut (facial). Mic. : 
de ne pas (faire), ne (faciat). Cic. Le- 
maoder à qqn de (faire), Rogare ali- 
uem, Petÿre ab aliquo ut{faciat}. Cie.: 
e ne pas VAS ne (faciat). Cic. Il 
lui arrive d'(être), Fil ut (sit). Cie. 
de ne pas (être), ut non (sit). Cic. In- 
terdire à qqn de (faire), Alicui inter- 
dicëre ne (faciat). Cæs. Prends garde 
de (faire), Cave ne gr Cic. Dis- 
suader qqn de (faire), Détourner qqn 
de (faire), Aliquem deterrère ne (fa- 
aid, Ter. Cic. Détourner les hommes 
d'écrire, Flomines a scribendo deterrére. 
Cic. Je craius d'(être), Timeo, Aletuo, 
Vereor ne (sim). Cic. Je crains de ne 
pas (être), Timeo, Metuo, Vereor ut 
sim) oune non (sim. Cic. Je me gar 
erai bien de donner prétexte, Non 
commitiam ut causam dem. Cic. Je 
l'empèche de (faire), Impedio, Obsto 
ne Ou quominus (facias). Cic. Qui l'em- 
pèche (de faire)? Quis impedit, Quis 
obstat quin ou quominus (faciat)? Cic. 
Tu ne mériles pas d'être libre, Non 
dignus (es) qui sis liber. Plaut. Revenir 
de faire son marché, Redire opsonatu. 
Plaut. Revenir de diner, Redire « 
cenä. Ter. Cic. Tu vieus d'arriver? 
Tu ue fais que d'arriver? Modo ad- 
venis ? Ter. Tu fais parfaitement bien 
de garder leur sauvenir, Præclare 
facis cum eorum tenes memoriam. Cic. 
[| 8° DE, dovant un infinitif régime d'un 
verbe sous-entendu, s'expr. par l'in- 
fla. (devant lequel on suppose sous- 
entendu incipio, 4 commence). Liv. 
: Chacun alors de pieurer et de se 
heurter la tèle, Flare omnes renente et 
offensare capita. Liv. (9° DE, marquant 
le temps. De avec l'abl. Cic. E où Ex 
avec l'abl. Cie. Construct. div. Cic.: 
De nuit, De nocte. Cic. Nocte. Cic. 
De notre temps, Ælatibus noestris. 
Cic. Ætate nosträ. Sen. De mémoire 
d'homme, Post Aominum memoriarn. 
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Cie. Du vivant d'Annibal, Hannibale 
vivo, Nep. Du moment où, Er quo 
tempore et Er quo (s.—e. lempore). Cic. 
Du juur où..., Er 0 die quo... Cie. 
Tu ne l'emporleras pas d'aujour- 
d'hui, Istum hodu non feres. Plaut. 
je ne [le] monirerai pas d'aujour- 
d'hui, Nunquam hodie monstrabo. Ter. 
Ne pas fermer l'œil de la nuit, Nul- 
Um partem noctis requiesc#re. Cic. 
D'heure ea heure, In horas. Virg. 
Hor. Remettre, Différer de jour en 
jour, Diem de die differre. Liv. pro. 
ferre. Liv. Altendre de jour en jour, 
Diem ex die exspectare. Cic. prospec- 
tare. Liv. Ce que lu as fait de ce 
jour-là au jonr présent, Er eo die ad 
Aunc diem qu fecisii. Cic. Des ca- 
lendes de mars à celles d'octobre, 
Ex calendis Martiis usque in Octobres. 
Col. De son consulat à l'époque.…., À 
consulatu ejus ad tempus… Nep. Da 
lever du soleil à une henre avancée 
de la journée, Ab sole orio in multum 
diei. Liv. Voy. encure pl. b., 4° 8 : 
100 DE, marquant la partio d'un tout, 
rtion d'un ensemble, ne s'expr. 
ordin. pas. Cic. Qqf. il se tourne par : 
Une certaine quanlité de, Aligud on 
Nonnthil et lo gén Cic.; Quelques, 
Aliquut, indécl. Cic. ou Nonnulli, æ, 
«. Cic.; Certains, Quidam, quedam. 
Cic. : (Doire] de bon vin, Bonum vi- 
aum. Varr. Prendre un cyathe de ce 
vin, De eo vino cyathum sumère. Cato. 
Avaler du pain trempé daus de la 
sauce, Vorare panem ex jure. Ter. 
Cunservé dans du sel, Servatus ez 
sale. Cels. Aller chercher des hultres 
à Brindes, de la myrrbe chez les 
Traglodytes, de l'osier sur ane col- 
line, Petfre ostreas Drundisium, myr- 
rham ad Troglodytas, vimina in col- 
lem. Plin. Du blanc d'œuf mélé à de 
la rose, Album ex ov0 cum rosë mix- 
tum. Cels. Prendre du corps, Corpus 
face. Cels. Demander de l'argent, 
eière pecuniam. Cic. Verser des lar- 
mes, Projicére lacrimas. Uirt. Faire 
des vers, FPacëre versus. Cic. Prouon- 
cer des paroles, Proyicfre verba. Sen. 
Des ruyaumes ont élé vendus, Regna 
venterunt. Cic. La tutelle passerait à 
de sages parents, Ad sanos abeat tu- 
tela propinquos. for. S'abaisser Jjus- 
a deslarmes indigues d'un homme, 
e projicère in muliebres fletus. Liv. 
Je trouve de la coasolation, Nonnihil 
me consolatur. Cic. Des forces, Ali- 
quid virium. Cic. Causer de la ter- 
reur, Aliquid ‘erroris afferre. Quint. 
Des lelires, Aliquot epistolæ. Cic. Il 
y à de cela des années, Alhiquot ante 
annos. Suet. Des cobortes, Nonnullz 
cohortes. Cæs. Le: questions, Quæ- 
dam quæsliones. Cic. Les gens sor- 
tirent de la ville, d sutres.., Erces- 
serunt urbe quidam, alii… Liv. D'hon- 
néles geus lurent tués, Quidam bo- 
norum cæsi (sun). Tac. Des gens 
pensaienl que.…., Nonnulli eristima- 
an! (prop. iofa.). Sal. Il y a des 
oavragea uliles, Perwtiles libri sunt. 
Cic. LU ne peut y avoir de paix pour 
aous, Nobis pez sn nulle potest. 
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Cæs. Il n'y a pas de bonheur parfait, 
Nühal est ab omni parte beatum. Hor. 
Il est des hommes qui ne voient 
pas, Sunt qui non videant. Cic. Il y 
a des gens que charme.., Sunt quos 
juvat… Hor. Il dit qu'il y a des 
insectes qui vivent, Ait bestiolas 
esse quæ vivant. Cic. Il y a bien des 
gens qui regardent comme basar- 

euses les resolutions.…., Reperies 
multos quibus periculosa consilia vi- 
deantur. Cic. Vov. encore. pl: b., 
202; 306. || 110 DE, marquant differents 
comploments circonstanciels : Puint de 
depart, separalion, éloignement. Voy. 
to 5; 30 2 el 4. || Provenance, ori- 
gine, Voy. 4° 5; 20 2; 30 5. || Dis- 
tance. Voy. 2° 2. || Durée. Voy. 
40 45: 20 2. || Cause. Voy. 1° 9; 
20 2: 30 6. || Instrument Voy. 1° 10: 
30 6. || Matère. Voy. 49 41; 3e 1. || 
Compositivn, mélange. Voy. 1° 12; 
3° 8, || Dimension. Voy. te 15; 20 2. 
[| Prix. Voy. 10 15. || Qualité. NZ: 
{o 15 et 16. [| Manière. Voy. 2° à; 
Jo 9. | Conformité. Voy. 3° 10. |] 
Objet, bat, destination. Voy. 40 17 
et 1S; 30 44, || 12° DE, dans diverses 
locutions : De tous les coins du 
theâtre, Er omnibus spectaculis. Cic. 
De derrière, De tergo. Plaut. Des 
deux côtés de la route, Ab utroque 
viz latere. Sen. D'un autre côlé, Er 
alio latere. Pl.-j. La Gaule touche au 
Rhin du côlé des Séquanes, Gallia 
atlangit ab Sequanis flumen Rhenun. 
Czs. Prendre son exorde de plus 
baut, Petfre erordium longius. Cic. 
Comme d'habitude, £xz consuetudine. 
Cæs. Quint. De cœur, Er animo. Cic. 
De mémoire, Er memonä. Cic. Me- 
moriler. Cic. De ce pas, E vestigio. 
C»s. Beau de la tête aux pieds, À 
vertice pulcher ad imos talos. Hor. 
Traiter d'égal à égal, Voy. A 20° et 
qramen: De 215 à 220 navires, Voy. 

19°. De sa personne, Ex suä per- 
sonä. Cic. Louable de soi-même, 
Ipse per se laudabilis. Cic. S'il n'est 
pa assez fou de lui-même, excite-le, 

i hic non insanil satis suë sponte, 
instiga. Ter. Agir bien de soi-mème, 
plutôt que par crainte d'autrui, Po- 
fius suë sponte recte facère quam 
alieno metu. Ter. Les autres villes se 
soumirent d'elles-mêmes, Aliæ civi- 
tates voluniale in dilionem venerunt. 
Liv. Je lui ai promis de moi-même, 
Ultro pollicitus sum. Planc. ap. Cic. 
Que la terre avait produit d'elle- 
même, Quod terra crearat sponte suë. 
Lucr. Le cytise se sème de lui-mème, 
Cytisus est sativa sus spontis. Col. 
De l'avis de tout le monde, Er om- 
nium senfentid. Cic. Scipion s'était 
enquis près de moi, Quæsierat ex me 
Scipio. Cic. D'après un décret du 
sénat, Er senatüs consulto. Sali. 
Juges, qui jugez d'après la loi, Ju- 
dices, au ez lege judicatis. Cie. 
Vivre d'après les règles de la vertu, 
E virtute vivére. Cic, N'apprécier le 
soldat que d'après sa force, Afilitem 

obare tanium « viribus. Suet. De 
4, D'où il résulte que, Ex quo «f- 
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fisitur ut (subj.). Cic. Par suite de 
a proximité du camp, Ex tam pro 
pinquis stalivis. Liv. Chose bienve- 
nue eu raison de snn ulilité, Res ex 
ulilitate accepta. Tac. À cause de 
(leur) haute position, Amplitudims 
gratiä. Cic. Par un elfet de mon af- 
fection particulière, Ab singulari 
amore (meo). Cic. Lois établies à l'oc- 
casiou d’un délit, Leges (latæ) ex de- 
licto. Tac. De peur de paraltre imi- 
ter cela, Ne id videar imilari. Cic. 
Aller an-devant de la mort, Petre 
mortem. Virg. Au delà de cinq ans, 
Ulira quinquennium. Tac. | 130 DE, ex- 
pletif devant un substantif ou un pro- 
nom, devant un adjectif ou devant un 
verbe, ne s'expr. ordin. pas : Le fleuve 
du Rhin, Flumen Rhenus. Cæs. La 
vie de Rome, Urbs Roma. Cie. Le 
mois de mars, Âfartius mensis. Cic. 
|| Le nom, Le mot de calamité, Nomen 
calamitatis. Cic. Le mot de mao- 
uer, Nomen carendi. Cic |! Ua coquin 
‘bomme, Uomo scelestus. Cie. Un 
drôle de corps, Ridiculum caput. Ter. 
C'est une drôle d'affaire, Ridicula res 
est. Plaut. Quelque chose d'inopiné, 
de nouveau, de sublime, Aliquid ino- 
pinatum. Liv. novum ou novi. Cic. 
sublime. Quint. Quelque chose de plas 
subtil, Aliquid subtilius. Quint. Rien 
de croyable, de plus parfail, Niki 
credibile, perfectius. Quint. Quoi de si 
funeste? Quid tam triste? Tac. Est-il 
un bomme d'assez hostile.….? Quis 
est Iam inimicus? Cic. 1l y eut 700 
soldats de tués, Ailites sunt sepiin- 
enti desrderali. Cæs. Il le traite de 
ou, Îllum desipère dicit. Cic. Comme 
de juste, Ut æquum est. Cic. Il est 
ulile d'apporter, Utile est afferre. 
Quint. Que sert d'affiner? Quid opus 
est affirmare? Cic. 11 L'apparlient, 
C'est a toi de pardonner, Tuum est 
ignoscére. Ter. C'est fulie que de na 
pas vouluir.…., Stultïia est nolle. Cic. 
Ce n’esl nen prouver que de nier, 
Nihil cferunt, qui negant. Cic. Rien 
n'est plus diffinle que de voir... 
Nuhil est difficiius quam vidère. 
J'aime mieux être vaincu que de 
vaincre, Afalo me vinci quam vincpre. 
Cic. Combats plutôt que d'être esclave, 
Depugna potius quam servias. Cic. 

1. DE, 8. m. 1° Pelit cube d'os, etc., 
ul sert à jouer. Tessera, æ, [. Cie. 
alus, 1, m. Cic. = Jeu de dés, Ludus 

talarius. Cic. Alea, æ, f. Cic. Joud 
aux —, Ludÿre tesseris. Ter. tahs. 
Plin. Ludëre aleë. Cic. aleam. Suet. 
Il en est de la vie comme d'une par- 
lie de —, Jia vita est hominum, quan 
si ludas tesseris, Ter. Metire un de- 
nier sur chaque dè, Singulos denarios 
in singulos talos conferre. Suet. Lan- 
cer le —, les dés, Talum jacëre. Cic. 
Talos milt®re. Sen. Tesseras jacëre. 
Cic. mitt®re. Ov. Un heureux coup 
de —, Prosper tesserarum jectus (ùs, 
m.). Liv. Amener aux — le coup de 
Véous (le plas beau coup); le coup 
royal (le plus beau après celui de 
Venus), Mitt”re Venerem (de Venus, 
f.). Suet. Venerem jactere ou jacre. 
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Phn. Jactare basilicum (de basilicus, 
m.). Plaut. Mauvais coup de — (le 
eoup du Vautour), Vulturius, ii, @. 
Plaut. Le plus mauvais coup de — 
le coup du Chien), Canis, is, mw. 
uet. Canicula, æ, f. Pers. Perdre 
aox —, [n aleä perdëre. Cic. || Fig. Le 
dé (— le surt) est jelé, Jacta est alea. 
Czs. || 2° La partie cubique d'un piô- 
destal. Truncus, i, om. Vitr. Plhn. || 
90 Pièce qqc. de forme cubique. Tessera, 
æ,f. Vatr. Plin. Quadranital, alis, n. 
Gel. : Petit dé, Tessella, æ, f. Apic. 

2. Dé, s. w. Potit cylindre pour 
préserver le doigt quand on coud. Di- 

itale, ts, on. et Digitabulum, i, 0. 

=duoigticr). Varr. 

DÉRÂCLE, 8. f. 1° Rupture de la 
lace qui couvrait une rivière : La dé- 
äcle soudaine du Rinn empèrha…., 

Resolutus repente Rhenus inlaibuit… 
Suet. Quand vient la —, Glacie se 
frangente. Sen. I 20 Fig. Destruction 
soudaine : La débâcle d'un empire, 
Imperu dissolutio (on:s), [. Tac. 

DÉDÂCLER, v. 1° Act. Degager. 
Voy. ce m. || 2° Neut. Se debarras- 
ser de ses glaces. Nesolvi, or, ëris, 
solutus sum, pass. Suet. 

DÉDBALLER, v. act. Défaire un 
ballot =: Débatler une marchandise, 
des marchandises, Mercem explicare, 
0, as, cavi mieux que cui, cafum 
mieux que cifum. Peir. Merces expe- 
dire, io, ts, ivi et ii, itum. Ov. 

DÉDANDADE, s. f. Confuslon. 
(Desurdre dans la marche d'une ar- 
mee) ÉEffusum (i) agmen (minis), n. 
Liv. (Fute désordounée) Effusa (2) 
fuga (æ), f. Liv. : À la débandade, 
Nuilo ordine. Cæs. Sine ordinibus. 
Salt. Se rallier après une —, Reci- 
pire se ex fugä. Cæs. Marcher, S'en 
aller à la —, Îre incompusi{o agmaine. 
Liv. lariore agmine. Sall. Effuso 
agmine abire. Liv. Qui marchent à 
la —, Inordinati ou Incompositi. Liv. 
Ils 3e retirent à la —, Dispersi ou 
Dissipati discedunt. Cæs. Fuir à la 
—, Effuse fug®re. Liv. || Fig. Mettre 
tout à la débandade, Omnia permis- 
cêre (eo, es, miscui, mistum el mir- 
tum). Sen. Affaires qui vont à la —, 
Res turbatzæ. Liv. Voy. Désonpnu. 

DÉDANDÉ, $e, part. passé de 
DÉBAN'EN, Voy. ce v. || Adj. Qui est 
en desordre. Effusus, a, um. Liv. 
Dissipalus. Cic. Voy. DÉBANDADE. 

DÉDANDEMENT, 8. @. Action de 
se debander (en parl. de troupes). 
Perturbato, onis, f. Cæs. Voy. vé- 
BANDADE. 

DÉLANDER, v. act. 4° Otor la bande 
de. Resoluëre, 0, is, solvi, solutum, 
act. Cels. : Débander une plaie, Vul- 
aus resoluñre. Cels. Quint. || 2° De- 
tendre. Remilt®re, o, is, misi, missum, 
act. for, Lazare, 0, as, avi, atum, 
act. a | 3° Fig. Donner du relächo 
à (l'esprit). Lazare (voy. 2°), act. Cic. 
Relarare, act. Cic. Soluñre, 0, ts, solvi, 
lutum, act. Cic. Sen. : Débander l'es- 

rit, Animum relazare. Cie. laxare. 
ic. soluëre. Sen. 

Se Désanpen, v. 1° Pron. Se dé- 
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tendre. Retendi, or, Eris, lensus et 
tentus sum, pass. PA. Ov. = Arc qui 
s'est débandé, Arcus remissus. Tor. 
Il 20 Réf. Rompre les rangs confusé- 
ment. Dilabi, or, ris, lapsus sum, 
dép. Sall. 

DÉBARBOUILLER, v. act. Laver. 
Eluëre, 0, is, ui, utum, act. Cels. 

Se DÉBAnDOGILLER, v. réf. Se laver. 
Ablui, or, Eris, luius sum, pass. Cic. 

DERARNQUEMENT, 5. M. 19 Action 
de debarquer qqn, qq. ch. : Pendant le 
débarquement de mon armée, Dum 
exerciltum in ÂAfricä exzpono. Li. 
Après avoir eMeclué le — de ses 
soldats, Afilitibus in terram erpositis. 
Cæs. Voy. DÉnanquEn (act.). || 20 Ac- 
tion d'une personne qui débarque. Er- 
scensio, onis, f. Liv, Curl. Egressus, 
üs, ©. Cæs. =: Endroit commode pour 
un débarquement, Locus ad egredien- 
dum idoneus. Cæs. S'opposer au — 
de qqn, Aliquem lilioris appulsu ar- 
cére. Liv. Voy. DÉBAnQoEn (neul.). 

DÉBARQUER, v. acl. 1° Tirer ou 
Faire sorlir d'un navire. (En gén.) Ez- 
pontre in lerram. Cæs. ou in littus. 
Liv., el simpl. Erponêre, o, is, posui, 
positum, act. Cæs. Liv. Deponëre, act. 
Hirt. Just. (En pari. de soldals) 
Educère, 0, is, duri, ductum, act. 
Nep. = Tuiles qu'on a débarquées, 
Tegulæ erposilæ de navibus. Liv. J'ai 
debarqué du blé, Erposui frumentum. 
Cic. Stalues débarquées à Caïiète, 
Signa ad Caïetam erposita. Cic. Dé- 
barquer ses soldals, ses troupes, 
Milites ex navibus erponère. Czs. Ex 
classe copias educère. Nep. 

Dépanquen, v. n. Sortir d'un na- 
vire. Égredi navi ou e navi on in ter- 
ram. Cæs. Egredi navem. Liv., et 
simpl. Egredi, ior, ris, gressus sum, 
dép. Cæs. Erire de navi, el simpl. 
Erire, eo, is, toi el ti, itum, n. Cic. 
Evadfre in terram, el simpl. Evadfre, 
o, ts, vasi, vasum, n. Liv. = Ayant 
débarqué, Egressus in lerram. Cic. 
Debarquer à Oslie, Exire Ostiæ. Cic. 
Voy. asonoen. Chercher un endroit 
pour —. Accessum pelère. Liv. Lieu 
commode pour —, Locus ad egre- 
diendum idoneus. Cæs. Faire —, C. 
DÉDARNQUER (act.). 

DÉDARNRAS, «. m. Dtllwrance de ce 
qui embarrasse. Liberatio, ons, f. Cic. 

DÉDBANRASSER, y. act. Dellvrer 
de co qui ombarrasse. Expedire, io, is, 
ui el it, ifum, act. (de.…., re, ex Te, 
ab re). Ter. Cic. Eximêre, 0, is, emi, 
emplum, act. (de..., ex re,re). Liv. 
Cic. Ersoluëre, o, ts, solur, solutum, 
act. (de….., re). Cic. Liberare, o, as, 
avi, atum, act. (de... re, ex re, ab 
re). Cic. Levare, act. (de, re). Cic. 
Vindicare, act. Ales are,exre). Cic. 
: Le sarclage débarrasse la racine, 
Runcatio vindicat radicem. Plin. Ra:- 
sin débarrassé de son bois, Uva sine 
sarmentis. Plin. Débarrasser un lieu, 
Locum aperire (io, is, perui, pertum). 
Cic. — d'un poids, Onere levare. Cic. 
— qaa de ses liens, Aliquem vincium 
solvère. Ter. || Fig. Débarrasser d'une 
maladie, Liberare morbo. Plin. Dé- 


J'appreods qu'il y a 
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barrassé de la flèvre, A febri per- 


functus. Varr. Débarrasser d'un ennai, 
Liberare ex incommodo. Cie. — des 


préjugés populaires, Exrimére vulgi 


opiniontbus. Quint. Débarrassé de ses 


faux debors, Evolutus tegumentis dis- 


simulationis. Cic. 


Se DÉBanrassen, v. réf, 1° Écarter 


de soi ce qui cmbarrasse (pr. et fg.). 
(Re) se ersoluëre (o, is, solui, solu- 


lum). Cic. (em) eruËre, o, is, ui, 
utfum. Liv. (Re) se eruëre. Liv. (Rem) 


emiliére, 0, is, misi, missum. (æs. 
deponére, o, is, posui, posilum. Liv. 
rejicére, io, is, jeci, jectum. Plaut, 
detrahère, 0, is, trari, {ractum. Sen. 
(Aliguem) &@ se amovtre (eo, es, 
movi, motum). Ter. dimittére. Pl.-j. 
(Absol.) Se expedire (10, is, ivi et üi, 
ttum). 


te. = Se débarrasser d'un vé- 
lement, Rejicére vestem. Cic. Se — 
du bouclier, Scutum manu emitière. 


Cæs. Se — de ses soucis et de ses 
chagrins, Curas doloresque deponrre. 
Cic. Se — d'un témoin 
amovère. Ter. Se — de ses crean- 
ciers, Credilores dimittére. Pl.-j. Se 


À se testem 


— de qqa (en le tuant), Aliguem op- 


primére (0, is, pressi, pressum\. Cic. 


DEBAT, 5. m. 1° Differend, contes- 


tation, altercation. Controversia, æ, f. 
Cic. Disputatio, onis, f. Cic. Dis- 
ceptatio, Î. Cic. Altercatio, f. Cic. 


Certamen, minis, n. Cic. Certatio, 


onis, [. Cic. Concertatio, f. Cie. Con- 


fentio, F. Cie. Lis, ilis, f, Cic. : Un 
débat s'est engagé, Orta est contro- 


versia. Cic. Ua grand — s'engage 


entre Velléius et moi, Oritur mahi 
magna cum Velleio altercatio. Cic. 
je ne sais 
quel — entre toi el [tou] maître, 
'e audio nescio quid cum her con- 
cerlare (0, as, avi, alum, n.). Ter. 
Entrer dans le —, fn causam descen- 
dère. Liv. {l y eut — pendant quel- 
que temps sur.….., Contruversia ali- 


quandiu fuit de (abl.). Liv. 11 y a 


— sur le fait, Res controversiam fa- 
cit. Cic. Tout le — roule sur le mé- 
rite de la vertu, Omnis est de vir- 
tutis dignilate conteutio. Cic. Être 
l'objet d'un —, Venire ou Vocari in 
controversiam. Cic. Ce fut l'objet d'un 
grand — que de savoir s1.., ou 
si..., Afagnum certamen fuit utrum 
(sub). } an (subj.\. Sall. Le point es- 
seatiel d'un —, Summa confroversie. 
Cic. Être en — sur qq. cb., Voy 

pénarrne. Soumeltre un — à qqo, 
Revocare disceptationem ad aliquem. 
Liv. Faire sortir le — des questions 
de personnes, Controversiam a per- 
sonis avocare. Cic. Faire irève aux 
débats, Supersedere litibus. Liv. Ter- 
mner un débat, Mettre flu à uo —, 
Apaiser les débals, Controversiam 
dirimyre. Cic. Controversias distra- 
hére ou fullëre. Cic. compon’re. Üæs. 
11 2° Qaf. Differend entre deux pouples. 
Voy. ouenne. || 3° Discussion dans une 
assomblee politique. Disceptatio, vnis, 
f. Cic. Certatio, f. Cic. Consultalio, f. 
Cic. Deliberatio, f. Cic. =: Les déèbals 
du sénat, Disceptationes senatüs. Cic. 
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Débat sur qq. ch., Cerfatio alicujus 
rei. Cic. — sur le parti à prendre, 
Deliberatio consilii capiendi. Cic. Pen- 
dant le — au sénat sur la coujura- 
tion, Cum de conjuralione ag”relur 
in curiä. Suet, Un — s'engage au Sujet 
d'Avaricum, De Avarico deliberalur 
(atum est, ari, impers. pass.). Cæs. || 
&e Lecture de l'acte d'accusation, audi- 
tion des temoins et plaidoieries. Contra- 
dictio, onis, [. Quint. : Lébals judi- 
eiaires, Contentiones forenses. Quint. 
cousarum. (ic. Les — des tribunaux, 
Judiciorum discepiationes. Quint. Dé- 
bat d'une affaire, d'un procès, Rei 
actus (üs), m. Quint. Les débats se 
prolongent, £Eunt longius contradic- 
fiones. Quint. intervenir personuelle- 
ment dans le débal F faire sienne 
la cause de l'accusé), Suam facére 
tem (de lis). Cic. Accepler le —, 
Judicium suscinère. Quint. 

DÉDÂTER, v. act. Oter le bât : 
Débäter un âne, *Clhfellas asino detra- 
kfre (0, is, treri, fractum). D'apr. Liv. 
(vu, 14). 

DENATTRE, v. act. Contester, dis- 
euter. (De re) disceptare, 0, as, avi, 
atum, on. Cic. disputare, n. Cic. (Re) 
agère, o, is, egi, actum, act. Cic. (De 
re) agère, D. Liv. : Débattre entre 
soi ses inlérêts, Disceptare de nego- 
tits inter se. Sall. — les condilions 
de la paix, De conditionibus pacis 
agëre. Liv. Les conditions sont dé- 
ballues, De conditionibus agitur (im- 
pers. pass.). Liv. disceptatur. Ces. 

ont sera débatlo, Omnia agentur. 
Cic. Débattre une condamnalion à 
l'ameude, Multam certare (0, as, avi, 
atum). Liv. On a débattu la question 
de savoir si..…., ou si..., Vénit in con- 
.fentionem, utrum (subj.), an (subj.). 
Cic. C est le point —, li in con(rover- 
sid est. Cic. Ces questinns ayant été 
déballues, Mis rebus agitatis. Cz>s. 
Vuy. CONTESTER, DISCUTER. 

& DÉBATTRE, v. 1° Réf. S'agiter 
vivement. Se jactare (0, as, avi, alu). 
Cic. = L'oiseau qui se débal, Anis 
trepidans. Ou. || 4° Lutter vivement 
contre : Se débattre contre un Lor- 
rent, Flumini obluctari (or, aris, alus 
sum), dép. Curt. Se lirer en se débat- 
tant de tant de mains vigoureuses, 
Jot et tam validas manus eluctari. 
Liv. || Fig. Se debattre contre l'ad- 
versilé, Aduersis (au dat.) obniti 
or, Eris, nisus et nirus sum), dép. 

ac. Se — couatre un fléau, Cum malo 
conflictare (0, as, avt, atum), n. Ter. 
U 4° Pron. Étre débattu ou discuté. 
Agilari, or, aris, aîus sum, pass. Cæs. 
Agi, or, bris, acius sum, pass. Cic. 
_ DÉDAUCHE, 8. f. 1° Orgie. Comis- 
salio, unis, f. Cic. : Prolonger la dé- 
bauche jusqu'a miouit, Ad mediam 
noctem comissationem ertendÿre. Suet. 
Faire la —, Comissari, or, aris, atus 
sum, dép. Hor. Liv. labilude de la 
—, Vint intemperantia (æ), f. Liv. || 
2° Petits excès de table. Polatio, onis, 
f. Cic. = Faire la débauche avec qqn, 
Frui cum aliquo voluptate potandi. 
Cie. On faisait la — des journées en- 
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tières, Totos dies potabatur (impers. 
pass. de potare, 0, as, avi, aîum, 
nu). Cie. Ayant fait la —, BDene po- 
tus. Cic. 9° Plaisirs dèshonnûtes. 
Lascivia, æ, f. Cic. Libadines, um, f. 
1. Cic., pl. souv. que Libido, dinis, 
Ê s. Sen. Libidinum intemperantia 
(æ), f. Cic. Flagitia, orum, 0. pl., plus 
souv. que Flagitium, ti, n. s. Cic. Stu- 
prum, 1, n. Cic. : Débanche révol- 
tante, Lascivia fœdissima. Cic. — sans 
frein, Lascivia perdita. Suet. Pro- 
(unde libidines. Cic. Les débauches 
es plus odieuses, Importunissimæ li- 
bidines. Cic. Ministre des — de qqn, 
Præfectus libidinum alicujus. Cic. Se 
livrer à ta débaucbe, Lascivire, io, 
is, ti, ifum, n. Sen. Libidinuri, or, 
aris, afus sum, dép. Suet. AMart. Se 
plonger dans {a —, In flagitia se in- 
urgitare. Cic. Quai se livre à la —, 
în libidines effusus (a, um). Cic. Libi- 
dini deditus. Sen. Très porté à la —, 
Projectissimus ad libidinem. Tac. Ex- 
halant l'ivresse et la —, Viniet stu- 
pri plenus. Cic. Souillé par la —, 
Fœdus libidine, Tac. Ses feslins se- 
ropt souillés par la —, Convivia fla- 
gitiis flagrabunt. Cic. Jeunesse pas- 
sée dans la —, Libidinosa adolescen- 
tia. Cic. Toule la nuit se passait en 
—, Nociis longitudo flagitits contere- 
batur. Cic. || 4° Fig. Usage deregle. C. 
DÉNÈOLEMENT, INTEMPÉNANCE, EXCÈS. 
DÉDAUCIHIÉ, É&, part. passé de 
DÉDAUCHER, Voy. ce v. || Adj. 1° 
Adonné aux excès de table. Ventri obæ- 
diens (gén. entis). Sail. || Subst. Un 
debauché, Comissator, oris, m. Cic. 
Ganeo, onis, m. Ter. Cic. Popino, m. 
Hor. Ua igaoble —, Spurcus helluo. 
Cic. || 2° Livré aux plaisirs deshon- 
nêles. Flagitiosus, a, um. Cic. Impu- 
rus. Cic. Impudicus. Cic. Dissoluius. 
Cic. || Subsi. Un débanché, Nebulo, 
onis, m. Hor. Homo (minis) flagitio- 
sus (i) ou tmpurus (i), m. Cic. Jeune 
—, Adolescens dissolutus. Cic. 
DEDAUCHER, v. act. 1° Jeter 
dans la debaucho, dans le vice. Cor- 
rumpfre, 0, is, rupi, ruplum, act. Gic. 
Depravare, o, as, avi, atum, act, Cic. 
Inquinare, act. Varr. Inficfre, io, is, 
feci, fecitum, sct. Cic. (Aliquem) mala 
facinora edocère (eo, es, docui, doc- 
tum). Sall. : Il ne se laissa pas dé- 
baucher, Non se corrumpendum dedil. 
Sail. Voy. conrowpne. || 2° Corrompre 
la fidolite de qqn. Pellicäre, to, is, lexi, 
lectum, acl. Cic. Corrumpére (voy. 1°), 
act. Cic. = Débaucher qqn par des 
largesses, Corrumpère aliquem largi- 
tione. Cic, Chercher à —, Sollicitare, 
0, as, aui, alum, act. Cæs. Teniare. 
act. Cic. Qu'on peut — par des lar- 
gexses, Pretio venalis (m. f., e, n.). 
Liv. Voy. connowpas 3°, || So Dotour- 
ner de ses occupations. Le re ali- 
quem) abstrahëre, o, is, trari, {rac- 
um Ou duocare, 0, as, avi, alum. Cic. 
: Débaucher do son travail, À labore 
revocare. Cæs. || 4° Faire quitter une 
occupation pour un divertissement. À vo- 
care (voy. 3°), act PL.-j. 
Se vésavessa, v. réf. 1e Se livrer 
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& la débauche. Voy. pésaucee. || 4 
Quitler son travail pour se divertir. 
Cessare, 0. as, avi, alum, 0. Cic. Hor. 

DÉDAUCHUEUR, EUSE, S. m. et f. 
Celui, Celle qui debauche.Corruptor,oris, 
mase. Cic. Corrupirir, 1cis, fém. Cic. 

DEDET, s. m. Ce qui reste dû après 
l'arrête d'un compte. lebitum, i,n. ic. 

DÉBILE, ad). Affaibli, qui manque 
de forces. Infirmus, a, um. Cic. Imbe- 
cillus. Cic, Invalidus. Cic. Debilis, m. 
f.,…, n. Cic. Languidus, à, um. Cic. 
2 Vieillard débile, Senez imbecillus 
ou delalis. Cic. Devenu —, Enerva- 
tus. Cic. Corps —, Imbecillum cor- 
pus. Sen. Constitution —, Tenuis va- 
etudo. Cic. Santé —, Infirma vale- 
tudo. Cic. || Fig. Esprit débile, Ani- 
mus fenuis. Cæs. infirmus. Cæs. 

DÉBILEMENT, adv. D'une manière 
débile. Infirme. Cic. PL.-j. 

DÉDILITATION, 8. f. C. arrar- 
BLISSF MENT. 

DÉNILITÉ, s. f. Faiblesse. Corporis 
infirmutas, el simpl. Infhrmitas, atis, 
f. Cic. Debilitas, . Cic. Valetudinis 
imbecillitas, et simpl. Imbecllitas, L. 
Cic. Corporis languor (oris), mase. Cie. 

DÉDILTTER, v. act. Affaiblir. In- 
finnare, 0, as, avi, alum, act. Cic.: 
Débiliter la constitution, Vires exte- 
nuare. Cels. VOyY. APFAIDLIR. 

DÉBIT, 3. m. 1° Vente au délail. 
Mercium distractio (onis), f. Ulp. Mer- 
cis exactus (üs), m. Quint. : Qui est 
de bon débit, Vendibilis, em. f.,e, n. 
Plaut. Cie. Hor. Qui n'est pas de —, 
Qui est d'un mauvais —, Invendibi- 
lis, e. Plant. Voy. vENTE, Se DÉBITER 
1 2° Boutique de marchand en detail. 
Taberna, æ. f. Cic. || 3° Compte rela- 
tant les articles fournis, les sommes 
payees à qqn. Érpensum, ï, n. Cac. : 
Compte du crédit et du débit, Ratio 
accepti et expensi. Plaut. Cic. Passer, 
Porter une somme au — de qqu, 
Alquid erpensum ou Pecuniam erpen- 
sam alicui ferre. Cic. || 4° Coupe (de 
bois\. Cæsura, æ, f. Plin. || So Fig. 
La manière de parler, de dire. Pronun- 
tiatio, onis, f. Ci. Aclio, f. Cic. Pro- 
nuntiandi ratio, f. Quint. =: Debit 
sans affectation, Lenis pronuntalto. 
Quint. — hésitant, Resisiens oratio. 
Quint. — saccadé, Pronuntiatio re- 
sultans. Quint. Mettre de la passion 
dans son —, Diffundëre affectus per 
actionem. Quint. Cunfurmer ses gestes 
à son —, AccizFre aptos ex arlione 
motus. Quint. Avoir un — agréable, 
Cum venusiate agrre (0, is. egi, ac 
tum), a. Cic. Venuste pronuntiare (e, 
as, avi, afum), n. Ad Her. 

DÉBITANT, 8. m. Vendeur au de- 
tail. Distractor, oris, m. C.-Just. 

DÉDITER, v. act. 1° Vendre au 
détail. Divendére, o, is, didi, ditum, 
act. Cic. Liv. Distrahëre, o, is, trari, 
tractum, act. Suet. =: Débiter plus 
cher certains objets, Qurdam pluris 
distrah#re. Suet. — à très bas prix, 
DistrahËre vilissimo. Dig. Voy. wen- 
pre. || 2° Inscrire comme débiteur : 
Débiter qqn d’une somme. Alicui 
exzpensarm pecuniam ferre (fere, fers, 
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fuli, latum\. Cic. || 8° Couper qq. ch. 
pour l'employer. Secare, 0, as, secui, 
sectum, acl. Plin. Desecare, act. Uol. = 
Deliter uu arbreen plauches, Arborem 
fn Lamanas secare. ['lin. — le roc 
en colunnes, Columnas rupibus erci- 
dére (0, is, cida, cisum). Virg. | Q 
Fig. Dire, rociter. bicire, 0, is, dir, 
dictum, act. Cic. Agôre, 0, is, egi, 
actum. Cie. Pronuntinre, 0, as, avi, 
stum, act. Cic. = Lelnter un discours, 
Orationem dicére ou agëre. Cic. hka- 
bêre (eo, es, bui, bitum). Cic. Discours 
u'on débile le manuscrit 4 la main, 

ratio dicta de scripto. Cic. || 5° En 
m. part. Dire, raconter. Narrare, 0, 
as, avi, atum, act. Ter. Hor. Afferre, 
fero, fers, attuli, allatum, act. Liv. 
Jacrre, io, ts, jeci, jactum, act. Plin. 
: Débiter des hisloires, une bistoire 
à uo sourd, Fabellas garrire (io, is, 
it et it, iftum). Hor. Surdo narrare 
fdbulam. Ter. quelque niaiserie, 
Aliquid effutire (io. 18, iui et ri, ium). 
Gic. — des contes, des impostures, 
Vana jactre. Plan. afferre. Liv. — des 
mensvases, Mendacia fund®re (o, is, 
fudi, fusum). Plaut. 

Se némTen, v. pron. 1° Être vendu 
au detail. Distrahi, or, Eris, tractus 
gum, pass. Dig. Veneo, is, ivi et üi, 
um, on. Cie. || 2° Être coupé. Secari, 
or, aris, secius sum, pass. (en..., in 
et l’acc.). Plin. || 3° Être dit. Pronun- 
tiari, or, aris. atus Sum, pass. Cic. 
H 4° Être raconte. Dici, or, Eris, dic- 
fus sum, pass. Cic. = Cela se débite 
le plus sottemeat du monde, Hzc 
dieuntur stullissime. Cic. 

1. DÉDITEUR, 80e, s. m. et f. Ce- 
lui, Celle qui recite qq. ch., qui répand 
les nouvelles : Délateur de nouvelles, 
Famigerator, oris, masc. Plaut. Celle 
débiteuse de nouvelles, Garrula illa, 
fém. Ter. Débiteur de riens, Nuga- 
tor, oris, masc. l'laut. Cie. — de for- 
œules (en parl. d'un juriscousulie), 
Permularunt cantor, masc. Cic. 

2. DÉBITEUR, Tnice, s. m. et f. 
Celui, Celle qui doit. Debitor, oris, 
maic. Cic. Debitrir, icis, fém. Dig. 
Obæralus, 1, mase. Cæs. Qqf. No- 
men, minis (= ire de créance), n. 
Cic. = Les débiteurs, Debenites, ium, 
m. pl. Liv. À moins que les — ne 
soient insolvables, Nisi debilores de- 
fecerint. Dig. Être débiteur de qqn, 
Alicui debère (eo, es, bui, bitume D. 
Cic. Quint. 11 cesse d'être —, Desi- 
nit debère. Sen. 11 réunit tous ses dé- 
bileurs, Omnes obæratos suos eodem 
condurit. Cæs. Se reronnaltre débi- 
teur, Nomina facére (= engager sa 
sigaature, faire un hillet). Cic. Passer 
pour un bon —, Bonum nomen eris- 
timari. Cic. Déhiteurs en retard mais 
sûrs, Lenta nomina, non malu. Sen. 
lascrire qqn comine débilenur, Atrcui 
erpentas pecunias ferre. [lirt. Débi- 
teurs détenus (par leurs créanciers), 
(Aumines) nezi ob æs alienum. Liv. 
nezu vincti. Liv. || Fig. Suppose que 
je sois le débileur (= l'obligé) d'un 
grand aombre de personnes, Fac me 
multis debäre. Cic. 
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DÉBLAI, s. m. 1° Action d'enlever 
des terres, des docombres. Ruderum 
egestio (onis), f. Suet. Se tourne souv. 
par un v. : Un deblai est nécessaire, 
Oportet solum esse eruderatum. Varr. 
Voy. néBLayEn. || 2° Les terres mé- 
mes, les decombros qu'on enlove. (Terre) 
Regestum, à, n. Col. (Décombres) Ru- 
dus, deris, n. Tac. Suet. : Les déblais 
des fossés, Scrobibus egesia (æ) hu- 
mus (i), . Col. 

DÉBLATÉRER, v. 0. Parler sans 
mesure contre qqn, qq. ch. Allatrare, 
0, as, avi, alum, acl. Liv. Quint. De- 
clamilare, 0, as, avi, atum, n. Cic. 
Oblatrare, 0, as, s. parf. ni sup., neut. 
Sen. =: Déblatérer contre l'élévalion 
de qqu, Allatrare magnitudinem ali- 
cujus. Liv. Il a déblateré contre 
moi, De me declamitavit. Cic. Débta- 
tèrer contre toi, Oblatrare tib. Sen. 

DÉDLAYER, v. act. 1° Enlever 
(des terres, des dècombres). Egerëre, 
0, is, gessi, gestum, acl. Liv. Rege- 
rêre, act. Liv. Dimovëre, eo, es, movi, 
motum, act. Tac. Qqf. Purgare, 0, as, 
avi, atum, act. Suet. =: Déblayer tant 
de neige, Tantum nivis egerëre. Liv. 
— la terre d'un fossé, Terram e fossä 
regerêre. Liv. — les décom res, 
Rudera egerëre. Insc. purgare. Sue. 
Obruta dimovère. Tac. || 2° Debarras- 
ser (le sol de ce qui l'encombre). (En 
en.) Purgare, 0, as, avi, atum, acl. 
Cic. (Eu parl. de décombres) Erude- 
rare, ac. Varr. = Léblayer un lieu, 
Locum purgare. Cic. — un fossé, 
Voy. 1°. Le sol doit ètre déblayé, 
Solum oportel esse eruderatum. Varr. 
Terrain —, Terra pura. Cic. 

DÉNLOQUER, v. act. Délivrer d'un 
blocus. Er obsidione exzimire (0, is, 
em1, emplum), act. Cic. Exrimêëre obsi- 
dione. Liv. Plin. Obsidione liberare 
(o, as, avi, atum), act. Cæs. 

DÉBOIRE, s. m. 1° Mauvais goût 
qui reste d’une liqueur qu'on a bue. 
* Tristis (is) sapor (oris) in ore relictus 
(M, w. |} 2 Fig. Sujet de regret, de 
mécontentement. Offensio, ons, f. Cic. 
Molestia, æ,f. Cic. Ægritudo, dinis, 
f. Cic. = Occasionner plus de déboires 
que de plaisirs, Afajori ofensiont esse 

uam voluptali. Cic. Les faisceaux ont 
eurs —, Fasces habent molestiam. Cic. 
Qui est un déhoire pour qqn, Alicui 
molestus (a, um). Cic. 

DÉDOISER, v. act. Dégarnir de ses 
bois une contrée : Déboiser un terrain, 
Agrum silvestrem ertricare (0, as, avi, 
atum). Col. Nemus cædère (0, is, cecidi, 
cæsum). Ov. — une montagne, Cæ- 
dère nemus montemque eruère (0, is, 
wi, ulum). St. 

DÉDOÎTEMENT, s. m. Déplace- 
ment d'un os sorti de son articulation. 
Lurus, &s, m. Cato. Luralura, æ, f. 
M.-Emp. : Les déboltements, Lurata 
(s.-e. membra), orum, n. pl. Plin. . 

DÉBOÎTER, v. act. 1° Faire sortir 
(un os} de son articulation. Luxare, 0, 
as, avi, atum, act. Cato : Débolter (des 
membres], Ex suis sedibus movëre 
(eo, es, movi, molum), act. Cels. — le 


cou, Cervicem ejicère (io, ts, jeci, jec- 


faiblesse. Facilis, m. f.,e,u. Cie. 
e«. Cic. Voy. non. 
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tum). Veget. Se — un membre, Arti- 
culum erlorquère (eo, es, torsi, tor- 
tum). Sen. Se — les épaules (en parl. 
des bœufsi, Armos conrrilrre (0, is, 
velli et rar. vulsi, vulsum), Col. Dé- 
boilé, Lurus, a, um. Cato. Luratus. 
Plin. || 2° Dejoindre. Ertorquére (voy. 
ne act. l'eir. : Léboller un pred de k 
able, Extorquére pedem mensulæ.Petr. 

Se nésolten, v. réf. Sortir de son 


articulation. Luxari, or, aris, atus sum, 
ps Plin. Ex suis sedibns moverti 


eor, éris, molus sum), pass. Cels. 
DEDONDER, v. act. Oter la bonde 


de : Lac débondé, Lacus emissus (pas- 
sif de emittëre, 0, is, misi). Cic. 


DÉDONNAIRE, adj. Bon jusqu'à La 
nis, 


DÉBONNAIREMENT, adv. D'une 


façon debonnaire. Leniter. Ov. 


DÉDONNAIRETE, 6. f. Bonté 


pousseo dusqua la faiblesse. Pacilitas, 
atis, f. 


ic. Lenitas, (. Ter. 
DÉDUNDEMENT, s. M. 1° Épan- 


chement d'un cours d'eau hors de son 
it. 


Inundatio, onis, ©. Col. Suet. 
Erundatio, f. Plin. Restagnalio, f. 
Plin. Diluvies, ei, f. Lucr. Hor. Ptin. 
Diluvium, ti, n. Virg. Ov. =: Débor- 


demeut paisible, Qureta alluvies. A pul. 


Pendant les débordements de l'au- 
tomne, Per aquationes autumni. Plin. 
Par suite d'un débordement du Tibre, 
Effuso super ripas Tiberi. Liv. Par le 
— des égouts, Redundantibus cloa- 
cis. Sall. Il y avait eu un — extra- 
ordinaire de l'Arno, Fluvius Arnus 
solito magis inundaverat. Liv. Voy.Dé- 
sonoen (neut.) 4°. || 2° Fig. frruption; 
Profusion, excès. Eruptio,onis,f. Sen. 
: Débordement de vices, Vitiorum 
eruplio. Sen. — des passions, Cuni- 
ditatum licentia (æ), f. Cic. Le — du 


ps Erundans (antis) ingenii foms 


onlis), m. Juv. On put à peine con- 
lenir le — de la joie, Superfundenti 
se Lrtitiæ vir temperatum est. Liv. 
Se livrer à tous les débordements 
du luxe, Ad lururiom effundi (or, 
èris, fusus sum), pass. Liv. Arrèter les 
— oraloires de qqn, Coercére aliquem 
ertra ripas diffluentem. Cic. || So Dé- 
bauche. Nequitia, æ, f. Cic. Hor. Ov. 
Libidines, um, f. pl. Cic. Flagitia, 
orum, n. pl. Cie. Voy. péBauccnr 3°, 

DÉDORDEN, v. act. 1° Depassor le 
bord ou les bords de =: Déborder une 
chose, (En gén.) Ultra rem ercedère, 
0, is, cessi, cessum, n. Dig. (En häu- 
teur) Rem supereminére, 60, es, 5, 
parf. ni sup., act. Virg. Ov. ï 2° Avoir 
pus de front et plus d'etendue que = 
Notre ligne déburdait celle de l'en- 
nemi, * Acies nostra proveclivor erat 
quam hostium acies. D'apr. Tac.(Agqr., 
xxxv). Ayant craint que ses soldats 
ne fussent débordés par un ennemi 
supérienr en nombre, Verilus ne, 
superante hostium mullitudine, simul 
in frontem, simul et (in) latera suo- 
rum pugnaretur. Tac. Pour que son 
flanc gauche ne pàt ètre débordé (= 
enveloppé), Ne sinistrum commu eir- 
cumiri posset. Frentin. || S° Fig. D+- 
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passer, aller au delà. Superare, 0, @s, 
avi, atum, ael. Cic. = Débordé par la 
prospérité, Secundis rebus mersus (de 
mergi, or, éris, pass.). Liv. 
Désonoer, v. 0. 1° Dopasser le bord. 
(En gén.) Ertra ercedÿre (voy. ci-des- 
gus 4°), n. Cic. (En hauleur) Super- 
eminére (voy. ci-dessus 1°), n. Sen. Col. 
| 2° Ea pari. d'uo cours d'eau. Sortir 
e son lit. Erundare, 0, as, avt, alumn, 
n. Cic. Inundare, n. Liv. Extra ripas 
diffluËre (o, is, fluzi, flurum), n. Cic. 
Super ripas cundi (or, éris, fusus 
sum), pass. Liv. et simpl. Efundi, 
ass. Cic. Superfundi, pass. Liv. 
L.-j. Expandi, or, Eris, pansus sum, 
pass. PI.-j. Evagari, or, aris, atus 
sum, dép. Plin. Eræsluare, 0, as, avi, 
atum, 0. Suet. : La mer ne déborde 
jamais, Afare nunquam effunditur. Cic. 
Le Neuve —, Erpanditur amnis. PI.-j. 
Le Nil —, — dans les fossés, Nilus 
evagatur. Plin. in fossas eræstual. 
Suet. Qui —, Erira ripas diffluens. 
Cic. Le Tibre déhordé, Fleuve —, 
Effusus Tiberis super ripas. Liv. Am- 
ais superfusus. Liv. Le Tibre est —, 
Tiberis alueum excessit (de excedre, 
0, is, cessum). Pl.-j. La 1empète fit 
déborder le fleuve, Tempesias ripas 
fluminis superauil (de superare, 0, as, 
atum). Cæs. Le sang n'eûl pas fail — 
la Trébie, Non Trebia superasset san- 
guine ripas. Sil. || 3° Se repandre hors 
dos bords (d'un vase). Circumfluëre, o, 
is, fluxi, flurum, 0. Plin. Superfluëre, 
n. Cels. Circumfundi, or, ëris, fusus 
sum, pass. Plin. Redundare, 0, as, 
avi, atum, 0. PI. j. : Dans une coupe 
pleine, la moindre goulle qu'on verse 
e trop déborde, În poculis repletis, 
addito humore minimo, circumfluil 
uod superest. Plin. Les faire bouillir 
entemenl de manière qu'elles ne de- 
bordent pas, (Ea) leniter coquëre ne 
superfluant. Cels. Pour que le lait ne 
déburde pas, Ne lac circumfundatnur. 
Plin. De façon qu'il remplisse sans 
déborder, Ut impleat neu redundet. 
Pl.-j. Les larmes longiemps con- 
tenues débordèrent, Lacrimæ diu 
cohibutæ proruperunt. Pl.-j. || &e Être 
débordant (en pari. d'un vase). Circum- 
fluëre (voy. 3°), n. Curt. = Voulair 
emplir ce qui (— le vase qni) dé- 
borde, fmylére velle quod cireumfuit. 
Curt. || Fig. Mon cœur déburde de 
joie, Alihi pectus lætitiä abundat (de 
abundare, 0, avi, atum, 0.). l'laut. |] 
6° Fig. Sortir au dehors: faire irrup- 
tion. Erumpère, 0, is, rupi, ruptum, 
0. Cic. l'rorump”re, n. Cic. Plin. Se 
superfundëre (o, is. fudi, fusum). 
Liv. Effundi, or, Eris, fusus sum, pass. 
Liv. Effervescére, 0, is, s. parf. ni 
sup.,n. Cic. : Les passions humaines 
sont à ce pnint débordées, que... Eo 
rorumpil hominum cupiditas, ut 
Eub.). Cie. Joie qui déburde, Lætitia 
se superfundens. Liv. effusa. Liv. Les 
flots du luxe déhordé, Lururiz effer- 
vesceniis æslus. Gell. [Peuple] en ar- 
mes debordant sur l'Asie, Armatus 
in Asiam effervescens ou erumpens. 
lé. Laisser déborder sa colère sur 
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qqn, Effundre iram in aliquem. Liv. 

Se nésonner, v. réf. 1° Sortir de 
son lit; Se répandre hors des bords ; 
Sortir au dehors. VOoy. DÉBODER 
(nent.) 2°, 30, 5e. ! 20 Fig. Se re- 
pandre en : Se déborder en invectives, 
en plaintes, In jurgia erumpère (0, is, 
rupi, ruplum), 0. Just. In questus ef- 
fundi (or, Xris, fusus sum), pass. Tac. 

DÉNOUCUEÉ, dx, parl. passé de 
DÉDOUCHER, Voy. Ce v. 

Dévoccné, s. m. 1° Issue d'un défilé. 
Eritus, üs, w. Cic. Varr. Egressus, 
üs, m. Tac. Petr. : Qui a un debou- 
ché, des débouchés, Pervius, a, um. 
Cic. Fermer les —, Egressus obsidère. 
Tac. || 2° Fig. Expedient. Voy. ce m. 

DÉDOUCIHEMENT, $. m. 1° Ac- 
tion de deboucher. Voy. ouvEnTUnE. 
[| 2 Passage d'un endroit resserre à 
un lieu plus ouvert. Fauces, ium, f. pl. 
Cæs. Voy. Dénoccné 1°. 

DÉDOUCUER, v. act. 1° Otor ce 
qui bouche. (Ea gén.) Returare, o, as. 
s. parf. ni Super acl. Varr. Arn. (Oler 
l’enduit qui bouche) Relinëre, 0, is, 
léui, s. sup., act. Plaut. Ter. Virg. 
: Déboucher les tonneaux, les cru- 
ches, Relinère dolia, serias. Ter. || Fig. 
Déhoucherlesoreilles, Returare aures. 
Varr. |} 2° Oter ce qui obstrue. Ape- 
rire, 10, is, perui, pertum, act. Cæs. 
Cic. 

DésoucnEn, v. D. 1° Sortie. d'un lieu 
pour passer dans un autre. Erire, e0, 
ïs, ivt el ui, itum, 0. Cæs. Prodire, 0. 
Cæs. Emergère, 0, is, mersi, mersum, 
n. Liv. : Déboucher d'un port, Ex 
portu prodire. Cæs. — précipilamment 
de tous les points de la forèl, Er om- 
nibus parlibus siluæ evolare Le as, 
avi, afuin), 0. Cæs. — (d'un défilé) dans 
des planes découvertes, fn apertos 
campos emergère. Liv. || 2° Avoir son 
embouchure. InfluËre, 0, is, fluri, flu- 
zum, n. Cic. : [Le fleuve] débuuche 
dans le Pont-Euxin, In Pontum 1in- 
fluit. Cic. Voy. Se 3ETER dans. 

DEDOURBER, v. act. 1° Oter la 
bourbe. Detergére, eo, es, lersi, tersum. 
act. Col. Suet. Purgare, o, as, avi, 
atum, act. Plin. : Débourber Îles 
égouts, des raves, Detergère cloacas. 
Suet. rapa lutosa. Col. — les pattes 
[d'une poule], Luteos pedes purif- 
Care (0, as, avt, atum). Plin. || 4° Tirer 
de la bourbe. Er ezno ertrahère (o, 
is, frari, (rectum), act. (Ng.). Liv. 

DEDOURS, s. ©. C. DÉTOURSÉ. 

DEDOURSÉ, £&, part. passé de 
DÉBOUNSER, Voy. ce v. 

Dénocnsé, s. w. Argent débourss. 
Expensa (æ) pecunia (æ), f. Cic. Im- 
pensa, f. Cic. Erugalio, onis, f. Cic. 
: Sans aucun déboursé, Nulla im- 
pensé. l'ic. 

DEDOURSER, v. act. Tirer de 
l'argent de sa bourse, de sa caisse, 
pour faire un payement. Erpend’re. o, 
is, pendi, pensum, act. Cic. Impen- 
fre, act. Cic. Erogare, 0, as, avi, 
atum, acl. Cic. : [Ce que tu dis avoir 
déboursé, avoir té — par lai, Quod 
tu e Iuë pecuniä dicis impensum. Cic. 
Debourser de l'argent, Pecuniam ero- 
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gare. Cic. Sans rien —, Sine impen- 
dio. Cic. Nullä impensä. Cic. 

DEDOUT, adv. 1° Posé sur un de 
ses bouts. Rectus, a, um, Cic. =: Que 
le dé] tombe debout, Rectus cadat. 

ic. Elre —, Stare, 0, as, steli, sia- 
fum, n. Virg. Ov. Mettre qq. ch. —, 
Aliquid erigëre, 0, is, reri, recium, 
act. Liv. 2° Droit sur ses pieds. 
Rectus, a, wm. Cic. Erectus. Cic. 
Stans, gén. antis. Cic. : Être debont, 
(En gén.) Stare, o, as, steli, statum, 
n. Cic. (Sur on Dans) Insistëre, o, is, 
stiti, s. sup., n. Cic. Instare, o, as, 
stili, slatum, n. Suet. (Auprès) Ad- 
stare, n. Plin. Tous deux sont — et 
non assis, Stant ambo, non sedent. 
Plaut. Se tenir — sur la pointe du 
pied, Summis digitis insistëre. Cels. 
— au milieu de la salle à manger, 
Instans in medio triclinio. Suet. [La 
statue de} Minerve —, Bfinerva ad- 
sians. Plin. Dans sa main élait — 
une slaluetle de la Victorre, Simu- 
lacrum Victoriæ in manu insisiebat. 
Cic. Pusition —, Erectus status. Cic. 
Aleltre — qqn qu est par lerre, Je- 
centem eriçère, 0, is, reri, reclum. 
Curt. La nature a fait l'homme —, 
Natura hominem ererit. Cic. ls s'ef- 
forcent de 8e metire —, Connituntur 
ut sese crigant. Cic. Combattre — sur 
des cadavres, Pugnare e corporibus. 
Cæs. Déjeuner pris —, Statariua 
prandium. Mamert. || Deboul (= ré- 
veille-tui, lève-toi) 1 Îl fait grand jour, 
Erpergisc®re! Lucet hoc. Plaut. || 8° 
Fig. Sur un bon picd, en bon état. Stans, 
antis, f. Cic. Salvus, a, um. Cic. In- 
columis, @. f.,e, n. Cic. : Être debout, 
Rester —, Stare, 0, as, steti, statum, 
on. Liv. Moi —, ils ne pouvaicat sub- 
sister, Me stante, stare non poterant. 
Cic. Lequel étant —, Quo stante et 
incolumi. Cie. Rome restant —, Romä 
superstite (de superstes), Luc. Ville 
reslee —, Urbs stans. FI. Maintenir 
— la république, Rermpublicam sal- 
vam servare. Liv. La discipline a 
mainlénn — la puissance romaine, 
Disciplin& res Romana stetit. Liv. 

DÉROUTER, v. act. Declarer qqn 
dèchu de sa demande : Débouter qqn 
de qq. demande, Ab aliquo aliquid a 
dicëre (os ts, dizi, dictum). Pomp-jct. 
Être débouté de sa demande, Caus& 
cadre (o, is, cecïdi, casum), n. Cic. 

DÉDOUTONNER, v. act. Faire 
sortir les boutons des boutonnières 
pour ouvrir un habit. * Suirëre, o, ts, 
sului, solutum, act. D'apr. Tib. 

Se nénouToxnen, v. réf. 1° Debou- 
tonner son vêtement. * Vesiem suam 
acluëre (0, is, sulnt, solutum). D'apr. 
Tib. (1,5. 15). || 2° Fig. Parlor libre- 
ment, ouvrir son cœur : Se debouton- 
ücr vec qqn, Alicui se (otum pale- 
facKre (10, is, feci, factum). Cic. 

DÉANAILLÉ, ée, 1° Adj. Qui s'est 
debraillo. *A pectore denudatns{a,um). 
D'apr. Cic. |} 2° Fig. Trop libre dans 
sos manièros. Solutus, a, um. Cic. 

Se DÉBRAILLEN, v. réf. Se dé- 
itrine d'une manicre Incon- 
estem suem diloricare (0, 


couvrir la 
venante. 
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as, avi, atum). D'apr. Cic. (De or.,n, 
28, 124). À pectore se denudare (o, 
es, avi, atum). D'apr. Cic. (Verr., 
u, 5. 13). 

DÉRRIDENR, v. act. Oter la bride 
â : Débrider des chevaux, un cheval, 
Frenos equis detrahëre (0, is, frari, 
tractum). Liv. Frenum equo detrahëre. 
D'apr. Liv. Cheval débridé, Effrena- 
tus equus. Liv. 

DÉBRIS, 8. m. 4° Restes d'unc ch. 
detruite. Fragmentum, i, n. Liv. Frag- 
men, minis, 0. Varg. Suet. Reliquiz, 
arum, f. pl. Cic. =: Des débris de 
banquelies, Subselliorum fragmina. 
Suet. — de murailles, Parielinæ, 
arum, f. pl. Cic. Plin. Les — des re- 
pas,Cenarum reliquus. Cic. || 2° Fig. Ce 

ui subsiste de. Reliquiz, arum, f. pl. 

dc. Qqf. Naufragium, 1i, n. Cic. et 
Noufrugia, orum, n. pl. Cic. : Débris 
de troupes, Reliquiæ copiarum. Nep. 
Les — de l'aroée, Restduæ copiæ. 
Suet. Omnes qui supersunt de erer- 
citu. irt. exercisw. Liv. Ralher les 
— d'un parti, Refouere reliquias par- 
fium. Suet. — d'une fortune. Reliquix 
bonorum. Plant. fortunarum. Cic. 
Naufragium fortunarum. Cic. Les — 
de {mal lurtune, De bonis quod restat. 
Plaut. Les — de la republique, Nau- 
fragia reipublicæ. Cie. Les — de la 
guerre. Belli reliquix. Sall, 

DÉDROCHER, v. acl. Retirer de la 
broche. Voy. RETINER NE et Bnocug. 

DÉNROUILLEMENT, s. m. Action 
de debrouiller. ÆErplhcalio, onis, f. 
Cic. 

DÉNROUILLEN, v. act. 19 Démé- 
ler : Lebrouiller les cheveux, Capil- 
los expedire (io, is, ivi el ii, itum). 
Fronio. || 2° Remottro en ordre. Ex- 
plicare, 0, as, cavi mieux que cui, 
catum micux que citum, acl. Cic. : 
Débrouller les affatres, Negotia ex- 
plicare. Cic. || 3° Fig. Éclaircir. Er- 
plicare (voy. 2°), act. Cic. Evolu?re, 
o, is, volui, volufum, act. Cic. Er- 
planare, 0, as, enr ntum, act. Cic. 
Enoilare, act. Cic = Choses difficiles 
à déhrouller, Res difficiles ad erph- 
candum. Cic. — ce qui est ohscur, 
Rem obscuram explanare. Cic. — les 
difficultés du druit, Laqueos juris 
enodare. Gell. — les idées confuses 
de l'intelligence, Animi complicatam 
nolionem evoluëre. Cic. — une in- 
trigue, Tricas extricare (0, as, avi, 
atum). Varr. — des sophismes, Cap- 
tiones discut®re (io, is, cussi, cuaum 
Cic. solu’re (o, is, solui, solutum). 
Gell. Captiosa soluëre. Cic. — une 
énigme, Ænigma soluÿre. Quint. 

Se nébnoaiLcen, v. réf. 1° So tirer 
d'affaire. Se ezpedire (io, is, ivi et à, 
itun). Cic. Se erplicare (0, as, cavi 
mieux que cui, catum mieux que ci- 
tum). Cic. [| 2° Avoir plus de nottete 
d'esprit. [On reconnait} que les es- 
ris se débrowuillent, [ngenia acui 
pass. de acuëre, 0, is, cutum). Quint. 

DEBRUTIR, v. act. Dogrossir. Do- 
lare, 0, as, avi, atum, acl. Calo. 

DEDUSQUER, v. act. Chasser d'un 
poste avantageux (pr. et fig.). (En 
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gén.) EjicËre, io, is, jeci, jectum, 
act. Plaut. Erigére, o, is, egi, actum, 
act. Liv. Mjovère, co, es, movi, motum, 
act. Cic. Liv. Submovëre, act. Liv. 
Pellëre, o, is, pepuli, pulsum, act. 
Veil, (D'une bauteur) Depicére, acl. 
Cæs. Depellëre, o, is, puli, pulsum, act. 
Cæs. Deturbare, o, as, avi, atum, act. 
Cæxs. Detrud®re, 0, is, irust, trusum, 
act. Liv. = Débusquer d'une posi- 
üon, Loco pellëre. Vell. Fig. De 
gradu ou De siatu dejicëre. Cie. — 
‘ennemi de ses positions, Statu mo- 
vére hostem. Liv. Être débusque du 
rempart,. Er muro submoveri. Czs. 
— de sa position, Loco depulsus. 
Cæs. Eunemis débusqués, {mpulsi 
hostes. Vell. . 
DÉBUT, s. m. 1° Le premier coup 
à certains jeux. Voy. PREMIER el cor. 
IL En parl, des jeux du cirque, etc. 
ommissio, ons, f. Cic. : Dès le début 
des jeux, Ab ipsä commissione. Cic. 
1 2° Fig. Premiers pas dans une car- 
riere. nifium, ù, n. Cic. Vell. Tiro- 
cunuum, ii, n. Liv. Rudimentum, i, n. 
Liv. = Les débuts de jeunes gens à leur 
aurore, Juvenum orientium inulia. Vell. 
Avoir de bons —, Dons initiis ordirt 
(1or, iris, orsus sum, dép). Cic. Après 
de bons —, il finit mal, Ex bonis 
initiis malos eventus habuit. Sall. 
Faire un mauvais début, fnitia male 
pon#re. Cic. Comédienne appelée à 
fatre ses débuts, Afina producta tiro- 
cinio. Plin. — dans le tribunal, Fni- 
{ia fribunalüs. Cic. — dans la vie 
des camps, Militare (is) rudimentum 
(i), 0. Liv. Faire ses — dans une 
magistrature, Mfagistratum inire (eo, 
is, tui, tfum). Cic. occipére (io, is, cepi, 
ceptum). Liv. Terminer ses —, Rudi- 
mentum ponère. Liv. || 3° Commonce- 
-nont d'une ch. (En gén.) Initium, ii, n. 
Cic. Principium, n. Cic. Primurdium, 
n. Liv. et pl. souv. Primordia, orum, 
n. pl. Cic. Ortus, üs, m. Cic. Se tourne 
qqf. par l'adj. Primus, a, um. Ter. ou 
par un part. comme fnctipiens, gén. 
entis. Cic. (Seul. en parl. d'un ou- 
vrage) Exorsus, üs, m. Cic. {ntroitus, 
üs, m. Cic. Ingressus, üs, m. Cic. [n- 
gressio, onis. f. Cic. (En parl. d'un dis- 
cours) £xrordium, it, 0.Cic.: Les débuts 
de la ville, Urbis primordium. Liv. 
Le début d'une guerre, Belli ini- 
fium, Cic. inilia. Tac. Inchoata initia 
belli. Liv. Prima prælia. Liv. — as- 
sez heureux, Prima satis prospera 
(= premières choses). Liv. || Au 
début, Dès le —, Inilio ou Ab initio. 
Cic. {nitio statim. Suet. Principio ou 
A principio. Cic. Au — de ses entre- 
rises, În operum suorum premordio. 
urt. Au — de l'ouvrage, În ingressu 
operis. Quint. In introitu operis. Plin. 
Au — de la pièce, In primä fabulä. 
Ter. Au — de la querelle, Injectä 
contentlione. Liv. Au — du plaidoyer, 
In ingressu cause. Quint. Etre ner- 
veux au — de son discours, In di- 
cendi erordio permuveri. Cie. Au — 
de la fièvre, Incipiente febriculä. Cic. 


Eloquence à son —, Nascens eloquen- 


lia. Tac. VOY. COMMENCAMENT. . 
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DÉBUTANT, part. prés. de péau- 


TEN, Voy. ce v. 


DévuranNTr, ANTE. 8 masc. et fém. 


Celui, Celle qui debute. Tiro, onis, m. 
Cic. S 
m. f.,e, n. Cic. : Un jeune débutant, 
Tirunculus, i, m. Sen. Juv. Une débu- 
tante (au tbéâtre), Mima (æ) producta 
(æ) tirocinio (— comédienne qu'on a 


‘expr. suuv. par l'adj. Rudis, 


ail paraître sur la scène pour ses dé- 


buts), f. Plin. Gladiateurs débutants, 


Tirones gladratores. Hrri. L'imitation 


est plus facile pour les —, Incipien- 


hbus facilior imilalio est. Quint. 


C'est un débutant en politique, Rudis 
estin re publicä. Cic. Ce n est un — 
en aucune façon, Nulla in re tiro ae 
rudis est. Cic. 


DÉDUTEN, v. n. 1° Jouer le pre- 


mier coup à certains jeux. * Ludum 
commitière (0, is, misi, missum — ou- 


vnir le jeu). D'apr. Plaut, Cic. Suet. 
I 20 Fig. Falre les premiers pas dans 


une carrière. Incipre, io, is, cepr, cep- 


tum, act. el n. Cic. Occipére, acl. et n. 
Ter. Liv. Ordiri, ior, iris, orsus sum, 
dép. Cic. = Qui n'avail pas encore 
débuté (= paru devant le puhlic), 
Qui non eral productus (de proluct, 
or, Éris, pass.). Quint. Comédienne 
qui débule, VOy. DÉBUTANT. Amené 
au forum pour y débuter, Deductus in 


forum tiro. Cic. — daus la vie poli- 


tique, Ad rempublicam accedre (0, 
15, cessi, cessum). n. Cic. — dans une 
magistrature, Magistratum inire (eo, 
is, Lui el ti, itum Cic. occipfre. Liv. 
Le jour où il débuta dans la magis- 
tralure, Die initi magistratüs. Liv. 
Debuter dans la carrière militaire, 
Bfilitiom auspicari (or, aris, atus 
sum), dép. Suet. Bien — dans le tri- 
bunal, Bonts iniliis (ribunatüs ordiri. 


Cic. 1 debuta bien at finit mal, Ez 
bonis inifiis malos eventus habuit. 
Sall. Mal dehuler, Jnitia male ponère,. 
Cic. || 3° Commencer (en gon.). Inci- 
pêre (voy. 2°), a. Cic. Ordiri (vor. 
2°), dep. Cic. : 

nina a 

factum). Cic. — par l'Egypte, Ab 


Debuter par qqn, 
alique facëre (io. is, feci, 


Ægyplo incipère. Just. — par une 
cause facile, IncipËre a facilt causa. 
Quint. — par les choses les plus fa- 
ciles, À facuillimis ordiri. Cu. Qui a 
débuté par la philosophie, À pAiloso- 
phiä prefectue (de proficiscei, or, éris, 
dép.). Cic. En débulant, [In inci- 
piendo. Quint. Voy. pénor. Un vers 
iawbique trimêtre débute par (ceci), 
(Hoc) octonarium inchoat (de inchoare, 
0, avt, atum — Commencer, aci.). Quint. 
&e Commencer à ler. Inciyère 
or. 2e), act. el n. C'ic. Ordiri (voy. 
0), dép. Cic. Erordiri, dép. Cic. 
Dicendi initium sumère (0, is, sumpai, 
sumptum). Cie, : Débuter de manière 
ue, Erordiri ita, ut (suh.). Cic. 
Il débute par ces mats, His verbis 
orditur. Tac. Je reviens maintenant 
au sujet par lequel j'ai debulè, Nunc 
ad inceptum redeo. Sall. Pour débu- 
ter par là, Ut inde oratio mea prof- 
ciscalur (de proficisci, or, #ris. fectus 
sum), dép. Cie. Être très ému ea 
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débutant (dans l'exorde), In dicendi 
exzordio permoveri. Cic. Il enseigne en 
— qu'il ya des dieux, Primum docet 
deos esse. Cic. À voix basse en —, 

uis.…, Submissus a primo, deinde. 
Éc. VOYy. COMMENCER. 

DECAÀ, adv. De ca côté-ci = Deçà et 
delh, Decà, dela, Jlinc, inde. Suet. 
Hanc atque illinc. Liv. . 

DeçÀ, prép. De ce côté-ci de. Cis 
(ace). Cic. Citra 1ace.). Cie. : Deçà 
et delà le Pb, Cis Parum uliraque. Liv. 

DE nEça, PAR DEGA, loc. adv. De 
os côte-ci. Citre. Plin. 

De DEçÀ, par DEÇÀ, loc. prép. De 
ss côle-ci de. Cis (acc.). Cic. Citra 
(acc.). Cic. : Les districts de deça le 
Taurus, Dieceses que cis Taurum 
sent. Cic. Tant que l'ennemi fut par 
— l'Euphrate, Ouoad hoslis fuil cis 
Euphratem. Cic. Ramener l'armée 

ar — le Rubicon, Exercitum citra 
ubiconem educ?re, Cic. 
Ea peça, loc. adv. De cs côté-cl. 
Citra. Ov. Plin. : Oglasa est en deçà, 
Citra est Oglasa. Plin. Vuler au delà 
et en —, Ultra citraque pervolare. 
Plin. U Fig. L'expressiva resle en 
decé, Citra stat vralin. Quint. 
no DEÇA De, loc. prép. De ce côté- 
ci de. (is (acc.). Cie. Citra (ace) Cic. 
Intra (acc: . Sall. : En deça du P6 et 
au delà, Cis Padum ultraque. Liv. 
Eo — Jo Rhin, Cis Rhenum. Cæs. En 
— de Vélie, Citra Veliam. Cic. Leurs 
traits Lombaient en — du bnt, Tela 
citra cadebant. Tac. En — dn ving- 
lième degré, Citra vicesimam partem. 
Plin. Plus en — de l'Océan, Intra 
Ocemum magis. Sall. Atlhirer l'en- 
nemi en — du fleuve, Hostem citra 
flumen elicYre. Cæs. 
DÉCACUETENR, v. act. Ouvrir ce 
ui est cachete : Décacheler une lettre, 
jpistolam solurre (o, is, solvi, solu- 
tum). Nep. Cic. Litteras resignare (0, 
ss, avi, atum). Plaut. Epistolz vincu- 
lum solvÿre. Curt. Leltre derachetee, 
Resolutz lilteræ. Liv. Les lettres sont 
remises non décachelées, Lilteræ in- 
tegris signis (raduntur. Cic. Déca- 
cheter une jarre, Seriam relinère (0, 
is, Levi, litum). Ter. 
DÉCADE, 5. f. 1° Espace de dix 
jours. Uecas, adis, f. Tert. Uier. || 
2° Partie d'ouvrage composée de dix 
livres. * Decas, adhs, f. 
DÉCADENCE, s. f. 1° État de ce 
ui tombe en ruine. Senium, ti, p. Cic. 
ccasus, us, m. Plin. : La décadence 
des chuses, Rerum occasus. Plin. — 
des arbres, Arborum fabes (is), f. 
Plin. Tomber en —, Dilabi, or, ëris, 
lapsus sum, dép. Liv, |] 2° Fig. Com- 
mencement de ruine : Décadence des 
forces, Virium defectio jonis , f. Cic. 
— d'une famille, Familir deminutio 
(onis), f. Plin. La — de la républi- 
ne, Reipublicæ occasus (üs), m. Cic. 

lats en —, Respublicæ labefactæ. 
Cic. L'Etat étant en pleine —, Præ- 
cipitante republicä. Cic. — de l'es- 
pnt, Mentis senium (ii), a. Sen. Qui 
est dans la — de son taieal, Deflo- 
rrarms, gén. entis. Cic. Les mœurs 
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sont en —, Lapsi sunt mores. Liv. 
Tomber en —, Dilabi, or, ëris, lapsus 
sum, dép. Liv. Senescire, 0, is, senut, 
s. sup.. n. Nep. Les arls tombent en 
—, Arlificia concidunt (de concidère, 
0, cüli, s. snp., n.). Cic. 

DÉCALOGUE, 5. m. Los dix com- 
mandemsats de la loi donnee à Moïse. 
Decalegus, i, m. Terl. 

DÉCAMPEMENT, 8. m. Action de 
docamper. Profectio, onis, [. Liv. 

DÉCAMPER, v. 0. 1° Lover le 
camp. (Déplacer le camp) Castru loco 
mouère (e0, es, moui, motum). Cnc. 
Castra mouëre. Liv. el simpl. Aovëre. 
Cic. Castra promovere. Cæs. commo- 
vère. Cic. (Pler bagage) Sarcinas 
collig#re (o, is, legi, lecitum). Varr. 
Sali. Vasa colligére. Liv. (Déplacer 
on Arracher de terre les étendards), 
Signa movëre. Liv. convellère (0, ts, 
velli et rar. vulsi, vulsum). Cie. = 
Donner le signal de décamper, Vasa 
conclamare. Cæs. || 2° Fig. Se retirer 
precipitamment. Se amovére (eo, es, 
moui, motum). Ter. Voy. Se SAUVER. 

DÉCANAT, s. m. Dignite de doyen. 
Decanntus, üs, m. (Cang.). 

DÉCANTERN, V. act. Transvaser 
doucement une liqueur. Defundéëre, 0, 
is, fudi, fusum, act. Cato. 

DÉCAPITATION, 5. f. Actlon de 
décapiter. Se lourne par DÉCAPITER. 

DÉCAPITEN, v. act. Trancher la 
tête à qqn. (En gén.) Capite punire 
(10, is, iviet it, ifum), act. Liv. (Avec 
la hache) Securi ferire (160, 18, 8. 
parf. ni sup.), act. Liv. percutëre (io, 
is, cussi, cussum), acl. Liv. necare 
(o, as, necavi el necui, necalum et 
nectum), act. Liv. (Avec la hache 
ou l'épée) Detrunrare, 0, as, avi, 
atum, act. Liv. (Alicui) cervicem de- 
secare (0, as, secui, sectumn; secalu- 
rus). Liv. collum secare. Q.-Cic. : 
Décapité avec une épre. Gladio de- 
truncatus. Liv. || Fig. En brülant cette 
ville (leur caprtale), il les avait pour 
ainsi dire decamultés, [llos, incensà 
urbe, quasi detruncaverat. Flur. 

DÉCASTYLE, s. m. Temple, etc. 
à dix colonnes de front. Ædes (is) de- 
castylos (1), (. Vitr. 

DÉCEDER, v. D. Mourir de mort 
naturelle. Deced?re, o, is, cessi,cessum, 
n. Cic. Voy. MOuRIA. 

DÉCÉLEMENT, s. w. Action de 
déceler, Patefactio, onis, f. Cic. Se 
lonrne souv. par DÉCELER 1° où 2°, 

DECEL.ER, v. acl. 1° Decouvrir ce 

ui est cache. PatefacËre, 10, is, feci, 
actum, act. Cic. Aperire, 10, is, perui, 
pertum, act. Cic. Detegre, 0, is, teri, 
tectum, act. Quint. Nudare, 0, as, 
avi, atum, act Liv. Denudare, act. 
Liv. Promêre, 0, is, ompsi, omplum, 
act. Liv. Prodfre, 0, is, didi, ditum, 
act. Cic. Declarare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Indicare, act. Cic. Enuntiare, 
act. Liv. : Déceler la vérité, Verum 
patefacëre. Cie. — l'avenir, Res fu- 
turas declarare. Cic. Le discours dé- 
cèle le caractère, — les secrets de 
l'âme, Oralio mores profert, animi 
secrets detegit. Quint. Déceler son 


DÉCEN 


projet, Suum consilium denudare. J.iv. 
— loute l'affaire à sa maitresse, Rem 
omnem dominæ indicare. Cic. — une 
conjuralion: Aperire conjurationen. 
Sail. || 2e Fig. Être l'indice de. Ar- 
udre, 0, is, ui, ufum (uilurus), act. 

or. Tac. Coarguëre, act. Cic. Pro- 
dFre, 0, is, didi, dilum, act. For. : 
La peur décèle les âmes dégénérées, 
Degeneres animos timer argnit. Virg. 
Visate qui — la joie, Vulius gaudia 
prodens. [lor. Déceler l'iniquilé de 
qqn, {niquilatem alicujus conrguëre. 

Se néceusn, v. 1° Réfl. Decaler soi- 
même. Se detegëre (o, is, leri, tectum). 
Quint. Le caractère se décèle, Mores 
se detegunt. Quint. || 2° Pron. être 
décelé. Detegi, or, ëris, lecius sum, 
pass. Cic. El tous les pass. des v. 
cilés à npécecen 2 Tout se décèle, 
Omnia erumpunt (de erumpére, 0, 
rupi, ruplum, 0.). Cic. 

DÉCÈLIE, bourg d'Attique. Decelia, 
æ, (. Nep. 

DÉCEMBRE, s. m. Le douzième 
mois de l'annee. December, bris (abl. 
bri), m. Cic. Mensis (is) December 
(bris), m. Cic. = De dérembre, Qui 
appartient à —, December, bris, bre. 
Cic. Les calendes de —, Katendæ De- 
cembres. Cic. Aux ides de —, Jdibus 
Decembribus. Liv. Le dernier jour de 
—, Le 31 —, Pridie Kalendas Janua- 
rias. Cic. 

DÉCEMMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière decente. Drcenter. Cic. Ov. Ilo- 
neste. Cic. Verecunde. Cic. Decore. Cic. 
ll 2° Convenablement. Honeste. Varr. 

DÉCEMVIR, S. m. Sorte de ma- 
gistrat romain. Decemuir, 1ri, m. Cic. 
: Des décemvirs, Voy. DÉCEMVIRAL. 
Lois faites par les —, Decemvirales 
leges. Liv. Suivant la prescriplion des 
décemvirs,Ut decemuiripræierunt. Liv. 

DÉCEMNVIRAL, ALE,atlj. Relatif aux 
decemvies. (lecemviralis, @.f.,e,n.(ic. 

DÉCEMVIRAT, s. m. Dignité de 
decemvir. Drcemviralus, üs, m. Cic. 
Decemviralis (is) potestas (atis), f. Cic. 

LÉCENCE, s. f. 1° Honnétete. De- 
centia (wut rare), æ, f. Cic. Lecorum, 
i, n. Cic. Decor, oris, masc. Quint. 
Honestas, ats, f. Cic. = Observer la 
decence, Decorum servare. Cic. sequi. 
Cic. custodire. Quint. Se préoccuper 
de la —, Vidére quid deceat (de ds- 
cère, cet, cuit, n.). Cic. Repas où 
règne la —, Monestum convivium. 
Cic. Tomber avec —, Honeste cadëre. 
Suet. Manque de — dans les expres- 
sions, Verborum turpitudo (dinis), f. 
Cic. || 2° Bienséance. », 018, 
masce. Cic. Pudrcitia, æ, f. Sal. Yr 
recundia, æ, f. Cic. = Perdre toute 
décence, Perfricare os. Cic. frontem. 
Cic. Mart. faciem. Plin. Pudorem po- 
nûre. Mart. 

DÉCENNAL, ace, adj. Qui dure dix 
ans Ou Qui revient tous les dix ans. 
Decennis, m. f.,e, n. Quint. : Jeux 
décennanx, Decennalia, ium, 0. pl. 
Inse. Decennia. ium, 0. pl. Treb. 

DÉCENT, ENT&, adj. 1° Conforme 
à l'honnâteté. Hunestus, a, um. Cic. 
Decens, gén. entis. Cic. Decorus, a, um 
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Cic = Banquet décent, Convivium ho- 
nestum. Cic. Être —, Decère, cel (cent), 
suit (cuerunt), 8. sup., n. Cic. il 
a'est pas — que l'urateur se mette 
en colère, Oratorem irasci minime 
decet. Cic. || 2° Conforme à la bien- 
seance, à la pudeur. Verecundus, a, 
um, Cic. Quint. Pudicus, Cic. Ov. : 
Decent dans son langage, Verecundus 
in ioquendo. Cic. Termes neu décents, 
Verba parum verecunda. Quint. Con- 
duite dècente, Pudwci mores. Nu. 

DÉCEPTION, 8. Î. 1° Tromperle, 
séduction. Fraus, audis,f.Cic. Fallacia, 
ef. Cic. Captio, onis, f. Cic.=C'est une 
déception que..., Captiosum est (prop. 
inf.). Cic. \ 2° Esperance deçue. Frus- 
tra, onis, f. Planc. ap. Cic. =: La dé- 
ception a été pour eux très doulou- 
reuse, Magnum üis frustralio dolorem 
attuht. Pianc. ap. Cic. Éprouver une 
—, (En gén.) Spe frustrari (or, aris, 
atus sum). pass. Sall. (Echouer dans 
une élection) Reyulsam ferre ou re- 
ferre. Cic. Ayant éprouvé une — 
À spe destitutus. Liv. L'événement lui 
causa une —, fut une — pour lui, 
Res illum fefellit (de fallère, o, às, 
falsum). Cic. 

DÉCERNER, v. act. Accorder, don- 
ver. Decernère. 0, is, Crevi, crelum, 
act. Cic. Defcrre, fero, fers, tuli, la- 
tum, act. Cic. Tribuëre, 0, 18, ui, utum, 
act. Cic. lnpertire, io, ts, ivi el ti, 
itum, act. Cic. Dare, 0, as, dedi, da- 
tum, act. Cic. Donare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. : Décerner à qqn 
le gouvernement de la Bretague, 
Britanuniam alicui dare. Tac. — le 
triomphe à qqn, Decern're triumphum 
alicui. Cie. Cæs. llonneur qui avant 
moi n'a jamais été dècerné à per- 
sonne, Üonos ante me nemini habi- 
tus pass. de habëre, eo, es, bui). 
Cic. Les honneurs décernés, les 
prix — au mérile, fabiti honores, 
derreta virtulis præemia. Cic. Hon- 
neurs — réguhèrement, Justi hono- 
res. Liv. Dérerner 4 qqn les hon- 
veurs de l'immortalité, de l'apothéose, 
Alhcus immortalitatem donare. Cic. 
Consecrare aliquem  immortalitati. 
Curt. — cette paime à Crassus, Hu- 
jus rei palmam Crasso deferre. Cic. 
Palmes décernées aux vainqueurs, 
Pabnæ victoribus datæ. Liv. Décerner 
des lauriers à qqu, Lauream alicui 
deferre. Cic. — Îe premier aug à 
qqn, Deferre primas ad aliquem. Cic. 
— des récompenses aux crimes, Sce- 
leribus præmia tribuñre. Sall. On 
décerae des lunanges 4 mon collègue, 
Collegæ meo laus impertitur. Cic. Dé- 
eruer des félicitations à qqn, Gra- 
lulationem alicui dunare. Cic. facëre 
(io. 1s, feci, factum). Cic. 

DÉCES, s. m. Mort naturelle. De- 
cessus, üs, m. Cic. Obitus, üs, m. 
Cic. Virg. 2 Registre des décès, An- 
nales funesti. VOy. mont (5. f.). 

DECEVANT, part. prés. de néce- 
VOIR, Voy. ce v. || Adj. Décevanxr, 
anTe. Qui abuse, qui trompe. Fallar, 
gén. acis. Cic. Mendar. Ov. Insidio- 
sus, a, um. Cic. Ov. = Niroir décevant, 
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Mendar speculum. Ov. Un espoir —, 
Spes fallar. Cic. Paroles décevantes, 
Insidiosa verba. On. 

DÉCEVOIR, v. act. Abuser, trom- 
per. Decipyre, io, Ÿs, cepi, ceptum, acl. 
Cic. Frustrare, 0, as, avi, atum, acl. 
Sall. Fallÿre, 0, is, fefelli, faisum, 
act. Cic. Illudëre, o, ïs, lusi, lusum, 
act. Cic. Delndëre, act. Ph. : Déçu 
dans son esperance, Destitutus a spe. 
Liv. spe. Curt. Spe lapsus où dejectus. 
Cæs. — une première fois dans son 
espérance, În primä spe deceplus. Liv. 
tre — dans son espoir, Spe labi (or, 
Fris, lapsus sum), dép. Cæs. dejici (1or, 
ris, jectus sum), pass. Ces. deslitui 
(or, éris, utus sum), pass. Curt. Spe 
ou De spe depelli ler. Eris, pulsus sum, 
pass. Cic. Liv. De spe où A spe deci- 
dëre (o, is, cidi, s. sup.), n. Ter. Liv. 
Être — dans son faible espoir, Spe 
frustrari tenuissimä. Sall. Que je suis 
cruellement —! Quantä de spe de- 
cidu! Ter. Souvent abusé et —, Sæpe 
ilusus ac destitutus. Cic. Espoir 
—, Delusa spes. PR. Désolé de voir 
une Si belle espérance déçue, Incen- 
sus dolore tantæ ad irritum cadentis 
sper. Liv. 

DÉCHAÎNE, ée, part. passé de 
DÉCUAINER, Voy. ce v. || Adj. Devenu 
violent, cffréné. Violentissimus, a, um. 
Cie. = Passions déchainées, Animi 
cupiditates effrenatæ. Cic. indomitæ. 
Cic. Libido solulior. Liv. Les pas- 
sions humaines sont à ce point —, 

ue..., Eo prorumpit Rominum cupi- 
itas, ut (subj.). Cic. Hommes dont 
les passions sont —, Homines effre- 
natæ libidinis. Cic. Multitude décbai- 
née, Effrenata multitudo. Cic. Mer 
—, are lurbalius. Suet. Vents dé- 
chainés, Venti procellosi. Liv. Par 
un vent décbalné, Vento szvo. Cic. 
Le vent est —, Ventus suit (voy. 
Se nÉCuAINER 20). Cs. 

DFÉCHAÎNEMENT, 8. m. 1° Em- 
portement extrême. Furor, oris, masc. 
Cic. Rabies, ex, f. Cic. = Être dans un 
déchainement extrème cunire qqn, 
Vehementius in aliquem invehi, pass. 
Cie. Voy. Se nécnainsn 3e. || 20 Fig. 
Violence extrême, furour. Violentia, z, 
f. Plin, Impetus, üs, m. Cæs. Furor, 
oris, masc. Cat. Rabies, ei, f. Virg. : Le 
déchalnement des vents, Ventorum 
violentia. Plin. Flor. rabies. Virg. De 
tels déchainements des vents, Tanti 
impetus ventorum. Czs. Déchaitnement 
de l’urage, Cæli furor. Cat. — de la 
mer, Afaris atrocitas (atis), f. Col. 

DÉCHAÎNER, v. act. 1° Oter la 
chaine, les chaines. (Aliquem) vinculis 
ersulu#re (o,1s, solvi, solutum). Plaut. 
e vinculis exzimêre (0, is, emi. emptum). 
Cic. {Alicui) catenas demëre (0, ïs, 
empsi, emptum). Plaut. vincula adi- 
mire (0, is, emi,emptum). Ov. || 2 Fig. 
Exciter, irriter. Iucitare, 0, as, avi, 
atum, act. Liv. Ercitare, act. Virg. 
ImmittWre, 0, is, misi, missum, act. Cic. 
: Déchatner des colères, Îras ercilare. 
Virg. — le peuple contre les cunsuls, 
Populum in consules incitare. Liv. — 
contre qqu sa criminelle fureur, In 
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eliquem nefariem injuriam immittYre. 
Cic. Déchalné contre la république, 
Immissus in rempublicam. Cic. Dé- 
chalner des tempêtes, Procellas ciére 
(eo. es, civi, citum). Lre. 

Se vécalner, v. réf. 1° Se débar- 
rasser de sa chaine. Ex catenis (ou Ex 
caten&) se eximêre (0, is, emi, emptum). 
Plaut. || 2° Fig. S'elancor impctueusa- 
ment Ruëre, o, is, ui, uium (usturus), 
n. Plin, Se deprcére (io, is, jeci, jec- 
tum). Lucr. Liv. 3 Le vent se dé- 
chalne, Ventus ruit. Plin. furit (de 
furëre, 0, s. parf. ni sup., 0.). Lucr. 
Le vent s'etant déchainé, Cum ven- 
{us cœpisset sævire (io, is, 11, tlum, 
n.). Cæs. Du haut des montagnes les 
vents se déchainenl, Venti a muntibus 
procellosi se depicrunt. Liv. || 3° S'om- 
porter avec violence. Erumpêre, o, is, 
rupi, ruptum, 0. Cic. Invehi, or, éris, 
vectus sum, pass. Cic. Incurrêre, 0, 
is, curri el cucurri, cursum, n. Liv. 
2 Les haines se déchalnent, Ndia erum- 
punt. Cic. Les appelits se — trop, 
Appelitus longius evagantur (de eva- 
gari, or, atus sum, dép.). Cic. La 
rage des accusalenrs se déchalnait 
avec plus d'acharnement, Accusalo- 
rum vis infeslior grassabatur (de 
grassari, Or, aris, atus sum, dép.). 
Tac. || En parl. d un orateur. Se d 
chalner violemmeut contre qqn, In-. 
vehi in aliquem acerbius. Cie. Se — 
contre les tribuns, Incurrëre in tri- 
bunus. Liv. Se — contre l'élévation 
de qqn, Magnitudinem alicujus alla- 
trare (0, as, avi, atum). Liv. Se — 
contre les vices, {n vilia perorare (0, 
as, avt, afum), n. Quint, Se — contre 
le célibat, Cælibi vitz intonare (0, 
as, nui, nafum), 0. Tac. 

DECIHIANTER, v. 0. Rabattre de 
ses pretontions. Aliquid er arrogantiä 
remat{fre fo. is, Mist, missum). Tac. = 
Fatre déchanter qqn, (Alcujus) arro- 
gantiam minnubre Vo, ts, ui. utum). Cic. 

DÉCHARGE. s. f. 1° Action d'ôter 
une charge, un fardeau. Se luurae par 
un v. : Faire la décharge de ses mar- 
chandises, AMferces suas erponëre (0, 
is, posui, posilum). Dig. Vuy. DÉ- 
cmancen. || 2° Fig. Soulagoment, al- 
lègement. Eroneralio, ons, [. Ulp. 
Remissio, f. Tac. = Décharge d'impôt 
(= exemplion) pour trois ans, Re- 
missio frtbuti in triennium. Tac. — 
d'impôt (— diminulion), Tributi le- 
vamentum (1), n. Tac. || 3° Acte par 
lequol on libère qan d'un engagement. 
Liberatio, anis, T. Ulp. Absulutio, f. 
Dig. : Obtenir décharge de sun créan- 
cier, Pignus a crediture liberare (0, 
as, avi, afum). Pomp. Duaner par les- 
tament — à an débiteur, Liberatio- 
nem debitori legare. Ulp. Action de 
donner —, Acceptilatio, onis. f. Dig. 
1! 4° Ce qui tend à la justification d'un 
accusé. Purgatio, onis, f. Cic. Ter. z 
Témoignage à décharge, Laudatio, 
onis, Ê. Cic. Suet. Témoin à —, Lau- 
dator, oris, m. Cic. Déposer à la — 
de qqn, Tesfimonium alicui reddère. 
Pl.-). præbère. Dig. || 6° Action de 
lancer, de frapper : Décharge de traits, 
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Telorum congectio (onis), f. Cie. Faire 
ane — de traits contre l'ennemi, 
Tela in hostes conjicére (io, ts, jeci, 
jectum). Cæs. Avant qu'on fil une — 
(de traits), Priusquam veniretur ad 
teli conjectum (de conjectus, üs, m.). 
Liv. Des décharges de pierres, La- 
pidum emissiones, f. pl. Cic. || 6° 
Ecouloment des eaux. E/fluvium, vi, 
3. Plin, Defluvium, n. Plin. : Canaux 
de décharge, Coliciz, arum, f. pl. 
Col. Elices, um, m. pl. Col. Fest. || 
7e Ouverture qui donne Issue aux eaux. 
Emissarium, ti, n. Cic. =: Décharge 
d'un lac, Emissarium lacüs. Cic. Plin. 
Suet. Ouvrir une — à un lac, Lacum 
emittére (o, is, misi, missum). Cic. || 
8° Reservoir qui reçoit le trop-ploin 
des oaux. Aquæ receptaculum, el 
simpl. Receplaculum, i, n. Vitr. 
DÉCHARGEMENT, s. m. Action 
de decharger. Se lourne par un v. = 
C'est avec des chaluupes qu'on fail 
le déchargement, Onera lintribus 
regemuntur (pass. de regerre, 0, is, 
gessi, gestum). Plin. Voy. DÉcuanaun. 
DÉCHARGEN, v. acl. 1° Oter ce 
qu formait la charge (d'un navire, 
‘uno voiture). Erponêre, 0, is, posui, 
postium, acl. Cic. Regerëre, 0, is, 
gessi, gestum, acl. Plin. : Décharger 
du blé, des marchandises, Erponère 
frmentume Cic. merces. Dig. || 2° Do- 
rrasser une personne, un animal, 
une chose de sa charge : Décharger 
aq" d'un paguet, et absol. — qqn, 
Aliquem fasce levare (0, as, avi, atum). 
Virg. —- les bèles de somme de leurs 
fardeaux, et absol. — les bètes de 
somme, Jumentis (à l'abl.) onera de- 
ponère (0, is, posui, positum). Cæs. — 
on navire, Navem exonerare (0, as, 
avi, alum). Plauf, — un navire de 
loule sa cCargaisun, Er navi omnia 
“efferre (fero, fers, ertulr, elaium). 
Plaut. — des chariots, Vehicula er1- 
nanire (io, is, tot, ifum). Plin. || 
80 Fig. Soulager d'une charge exces- 
sive. Levare, 0, as, avi. afum. act. 
Cic. Liberare, act. Cic. : Décharger 
ge d'un poids, Levare aliquem onere. 
ic. [Sa] mort l'a décharge en parue 
d’un fardeau, Mors le ex aliquë parte 
relevavit. Cic. Le décharger d'une 
partie de la baine qu'on lui a vouée, 
ir tllius invidià ahquid deonerare. 
Cic. — d'impôts beaucoup de per- 
sooues, Afulfos vectigales liberare (— 
décharger beauconp de personnes im- 
posées). Cic. || 4° Fig. Dispensur, De- 
rasser qqn d'un soin, d'une tâche, 
d'unc obligation, Ersoluëre, o, is, solvi, 
solutum, act. Cic. Soluëre, act. Cic. 
Liberare, act. Cic. : Décharger qqu 
d'un souci et d'ua embarras, Ali- 
quem curû et negotio soluëre. Cie. — 
qqo de ses dettes, Exsoluère aliquem 
ære alieno. Liv. — qqn d'une tulelle, 
Aliquem lutclä excusare (0, as, avi, 
atum). Ulp. || 6e justifier qqn d'une 
accusation qui pèse sur lui. Tberare, 
o, as, avi, afum, act. Cic. Purgare, 
act. Tac. Absoluëre, 0, is, solvi, solu- 
tum, act. Cic. : Décharger age d'une 
accusation, Crimine aliquem liberars, 
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Cie. purgare. Tac. — qqn d'une ac- 
cusalion de prévaricalion, Aliquem 
de prævaricalione absoluëre. Cic. — 
d'une accusation capitale, Capitis 
absolvére. Nep. — du crime de lèse- 
majesté, Liberare lege majestatis. Tac. 
Il est déchargé à l'unanimité, Omni- 
bus sententiis absoluitur. Cic. || 6° De- 
poser ce dont on est charge. Deponëre, 
0, is, posui, posifum, aci. Cic. Cæs. = 
Décbarger dans les colonies le trop- 
plein de la population, Plebem, colo- 
niis deductis, eronerare (0, as, avi, 
atum). Liv. Rivières qui déchargent 
leurs eaux dans le PÔ, Amnes sese in 
Padum ezonerantes. Plin. Voy. Dé- 
cnancen 20. || 7° Fig. Decouvrir ses 
sujets de chagrin, d'inquietude : Dé- 
charger 8a conscience, Conscientiam 
suam eronerare (0, as, aui, a{um). 
Curt, — sou cœur auprès de qqn, à 
gqu, Totum se afieut patefacre (io, 
is, feci, factum). Cic. Curas suas au- 
ribus alicujus commiti®re (0, is, misi, 
missum). Sen.-tr. — ses secrets, Se- 
crela aperire (io, is, perut, perium). 
Tac. [|| 8° Assoner. iImpingère, o, 
ü, gs pactum, act. Plaut. Czl. 
ap. Cic. Ph. Dejicère, io, ts, jeci, jec- 
tum, act. Liv. : Décharger un coup 
de bâton à qqn, Alicu1 fustem impin- 
ge. Cæl. ap. Cic. — un cuup de 
âton sur la tèle, Caput fusti (à l'abl.) 
affligére (o, is, fliri, flictum). Tac. 
— un coup de hache sur la tète 
(da roi), Dejicère elatam securim in 
caput (regis). Liv. — ua coup de 
og sur le visage (de qqn), Pugnum 
in os (alicui) impingÿre. Plaut. || 9° 
Fig. Faire sentir les effets de. Profun- 
d're, 0, is, fudi, fusum, acl. Cic. Ef- 
fundëre, act. Liv. : Décharger sa co- 
lère, ram evomfre (0, is, mui, mttum). 
Ter. — sa cuière sur qqn, Effund”re 
iram in aliquem. Liv. — sur mu 
leur bile, În me stomachum erump're 
Q ü, rupi, ruplum). Cic. Vous avez 

écbargé sur moi toute [cette] baine, 
Oinne vdium in me profuilistis. Cic. 

Se DÉCUHARGER, v. 19 [éfl. Se de- 
barrasser de. Se ersoluïre (o, is, 
sulut, sulutum). Cic. Se liberare (0, 
as, avi, afum). Cie. Se levare. Cic. : 
Se décharger de son fardeau, Onus 
deponère (0, is, posui, posilum). Lucr. 
Se — sur qqn du fardeau de l'em- 
pire, Ir aliquem onus imperii recli- 
nare (0, as, avi, atum). Sen. Se — 
d'un gouvernement, Provinciam re- 
mittère fe is, misi, missum). Cic. Se 
— culièrement de ses occupations, 
Occupationibus suis se plane ersoluêre. 
Cic. Se — d'un travail sur qqn, La- 
borem alicui delegare (o, as, avi, 
atum). Cic. Se — d'un secret, de 
ses secrels, Se eronerare (0, as, avi, 
atum). Curt. Secrela aperire (io, is, 
perui, perlum). Tac. Se — d'une accu- 
sation désbonorante, Se infamiä le- 
vare. Cic. || 2° S'ecouler dans. {nfluxre, 
°, ts, fluri, flurum, n. Cæs. Confluëre, 
n. Plin. Se effundFre (o, ts, fudr, fu- 
sum). Plin. Se evolu#re (o, is, volui, 
volutum). Virg. Evolui, or, éris, vo- 
lutus sum, pass. Plin. Emitti, or, 
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Uris, missus sum, pass. Mel. : La mer 
dans laquelle le Rhin se décharge, 
Mare quo Rhenus influit. Cæs. [La ri. 
vière] se — dans le fleuve du l'base, 
Coufiuit in Phasin. Plin. Le Gange se 
— dins l'Océan, Ganges se in Ucee- 
num cffundit. Plin. Le Danube se — 
daus là mer Noire, Danubius in Pon. 
tum evolutur. Plin. || 3° Pron. De- 
venir moins chargé, moins opais : Les 
nuages se déchiargent, Nubes exrone- 
rantur (de exonerari, or, alus sum, 
pass.). Petr. || La couleur se dé- 
charge, Color disperditur (de disperdi, 
or, éris, dilus sum, Base Lucr. 
DECUARGEUR, s. m. Celui qui 
décharge. Eronerator, oris, m. fnsc. 
DÉCHARNNE, 6e, part. passé de 
DÉCUARNEN, Voy. ce v. || Adj. 1° 
Amaigri. Macie lorridus (a, um). Cic. 
Macie corruptus. Cæs. Macie confectus. 
Verg. Osseus. Ov. Juv. Singosus. Col. 
Macer, cra, crum. Varr. Cic. Erilis, 
m. f., e, n. Ov. Tenuis, e. Juv.: 
Homme alfreusement décharné, Fome 
grandi macie lorridus. Cic. Cheval —, 
Equus macie corruplus. Cæxs. Chien 
—, Canis strigosus. Col. Vache dé- 
charnée, Afacra bos. Varr. Main —, 
Ossea manus. Juv. Meinbres déchar- 
nés, Erules arlus. Ov. Cou décbarné, 
Tenue collum. Juv. Comme Hirlius 
était —! Qui macie uriius (fuit)l 
Cic. || 2° Fig. En parl. du style 
Trop soc, trop nu. Erilis, m. f., e, 
n. Cic. Aridus, a, um. Quint. Stri- 
gosus. Cic. = Style décharné, Genus 
sermonis exile. Cic. aridum. Quint. 
En genéral 'Lysias) est —, Est ge 
nere loto strigosior. Cic. Orateur —, 
Attrilus orator. Tac. 
DÉCHARNER, v. act. {o Dépouiller 
de sa chair. Decarnare, 0, as, 5. parf. 
ni sup., act. Veg. Apic. N 2° Amaigrir. 
Emaciare, o, as, avi, atum, act. Col. : 
bécharner le bétail, Émaciare pecus. 
Col. — le corps, Corpus attenuare (0, 
as, avi, atum). Ov. ad macrem redu- 
cére (o, is, duri, ductum). Plin. & 
3° Fig. Dopouiller d'agrements (le 
style). Atienuare, 0, as, avi, alum. 
Cic. : Style décharné par une correc- 
tion trop scrupuleuse, Oralio nimid 
religione attenuata. Cic. 
DÉCHAUSSEMENT, s. m. Action 
de mettre à nu la base. (En parl. d'ua 
arbre) Ablaquealio, onis, f. Col. Plin. 
I] Par le déchaussement de la dent 
malade, Circumscarificato eo (dente) 
qui dobet. Plin. Voy. le suiv. 30. 
DÉCIIAUSSER, v. act. 1° Oter 4 
qqn sa chaussure. Ercalceare, 0, as, 
avi, atum, act. Suet. : Qui est dé- 
chaussé, Ercalceailus, a, um. Suel. 
Mart. Discalceatus. Suet. Donner ses 
pieds à dérhausser à qqn, Alicui 
pedes præbère excalceandos. Suet. | 
2° Mettre à nu les racines (des ar- 
bres). Ablaqueare. 0, as, avr, afum, 
acl. Col. Plin. Oblaqueare, 0, as, s. 
arf, ni sup., act. Col. : On déchausse 
fréquemment le saule, Salir crebro 
foditur (pass. de fodére, io, is, fodi, 
fossum). Col. Vignes déchaussées, 
Adapertæ vites. Col. Ü 3° Mettre à 
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au la baso d'une dent : Déchausser 
uoe dent, Dentem circumscarificare, 
o, as, 9. parf., atum. Plin. Deut dé- 
chaussée, Dens circumscarifcatus. 
Plin. circumscalplus. Plin. 

Se nécuaussen, v. 1° Réf. Oter sa 
chaussure. Excalceari, or, aris, alus 
sum, pass. Vel. || 2° Pron. Devenir 
déchausss, (En pari. des arbres) Fodf, 
‘or, êris, fossus sum, pass. Col. (En 
parl. des dents) Circumnscarifcari, 
or, aris, alus sum, pass. Plin. 

DÉCHÉANCE, s. f. 40 Action de dé- 
choir. Dignitatis imminulio (onis), f. 
Cie. Voy. nEcaoexce. || 2° Perte d'un 
droit : Déchéance du druit de cité, 
Civitatis ademptio (onis), f. Cic. 
des droits de citoyen, Capitis demi- 
aulio, (. Cæs. || 3° Perte du trône. Se 
tourne ordiu. par un v. =: Après la 
— des rois, Post reges cjectos. Liv. 

DÉCUET, 3. m. 1° Diminution de 
valour vu do quantite. Decessio, onis, 
f. Cic. Intertrimentum, 1, a. Liv. Dig. 
: Îl ne pouvait y avoir de déchet, 
Nulla decessio feri poterat. Cic. Il n'y 
a pas de — daus l'or, In auro nil 
infertrimenii fit. Liv. Compenser le 
— de l'argent, fntertrimentum er- 
genti supplére. Liv. L'or ne souffre 
aucun — au feu, Auro {au dat.) nihil 
igne deperit (de deperire, eo, ivi et 
ti, üurus, n.). Plin. Il y aura — 
d'un dixième, Decima pars decidet 

de decïdère, o, is, cidi, S. sup., n.). 

ol. Il } avait — d'ua quart, Pars 

uarta decocta erat (ile decoqui, &r, 
ris, pass.). Liv. || 2° Fig. Discredit. 
Interirimentum, i, n. Cic. Ter. 

DÉCUEVELER, v. act. Mettre en 
desordre la chevelure de qqn. (Alicujus 
ou Alicui) comam turbare (0, as, avi, 
aium). Quant. 

DÉCHIFFRER, v. act. 1° Expliquer 
es qui est ecrit on chiffres. Erphcare, 
0, as, cavt mieux que cui, cafum 
mieux que cilum, act. Cic. Ezxpla- 
rare, 0, as, avi, afum, act. Cic. in- 
terpretari, or, aris, atus sum, dép. 
{ace.). Cic. |] 2° Lire ce qui est difficile 
à lire. Intellig”re, o, is, leri, lectum, 
act. Cic. : S'ils ne peuvent déchifirer 
Jueiques mots de ma main, Si quid 
meu manu non infelhigunt. Cir. l 30 
Fig. Doméler, Voy. ce m. 

DÉCUIQUETER, v. act. Couper 
menu. Lancinare, 0, as, avi, alum, 
act. Sen. Minute concidëre (0, is, cidi, 
cisum), act. Col. Minutatim consecare 
(0, as, secui, sectumn), act. Cato. Varr. 
2 Déchiqueter des grenouilles, Ranas 
dissecare. Plin. — en morceaux, Con- 
cidre in partes. Petr. 

DECHIRANT, partic. prés. de Dé- 
chinen, Voy. ce v. || Adj. DÉcRINANT, 
ANTE. Qui Ymeut fortomont. Flcbilis, 
iL. f., €, n. Cic. Crudelis, e. Virg. 
Miserabilis, «. Cic. Aiser, era, erum. 
Cic. Acerbus, a, um. Cic. Luctuosus. 
Tac. Qaf. Marimus ou Summus Œ 
très grand). Cic. 3 Ce spectacle dé- 
chirant, Jlla misera et flebilis species. 
Cic. Qu'ai-je vu de plus —? Quid vidi 
erudelius ? Virg. O lettre déchirantel 
O miserrime scriptum/ Plaut. Mort 
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— pour nous, Finis vitæ nobis luc- 
tuosus. Tac. Il est déchirant de re- 
venir..., Habet dolorem reverti… Cic. 
DECHIREMENT, 8. w. 1° Action 
de dechirer; etat de ce qui est dechire. 
(Acuon) Laceralio, onis, f. Cic. Liv. 
,antalio, f. Sen. Diruptio, f. Sen. 
(État) Scissura, æ, f. Sen. Disci- 
dium, ii, a. Luer. : Le déchirement 
de grands corps, Diruptio magnorum 
corporum. Sen. Le — d'un nuage, 
Discidiura nubis. Lucr. — du soil, 
Hiatus terræ, et simpl. Hiatus, üs, 
m. Cic. Plin. || 2° Forte doulour mo- 
ralo. Cruciatus, üs, m. Cic. Vulnus, 
neris, n. Cic. = Éprouver un déchire- 
meut de cœur, Dolore divelli (or, &ris, 
vulsus sum), pass. Cic. Voy. BLEs- 
sons 2°, || 3° Au pl. Troubles, guerres 
intestines. Dissensio, onis, [. Cic. Dis- 
cordia, æ, f. Cic. =: Déchirements ci- 
vils, Civium distractio (onis), f. 
Varr. ap. Non. Voy. visconvx. 
DÉCUIRENR, v. act. 1° Mettre en 
pièces. Laniare, o, as, avi, alum, act. 
Cie. Ov. Dilaniare, act. Cic. Ov. La- 
cerare, act. Cic. Dilarerare. Cat. Tac. 
Scindére, 0, is, scidi, scissum, acl. 
Plaut. Cie. Discindére, act. (ic. Con- 
scindère, acl. Mic. Rescindëre, act. 
Tib. Prop. Discerpère, o, is, cerpsi, 
cerplum, act. Cic. Concerpêre, acl. 
Cic. Cædère, o, is, cectdr, cæsum, acl. 
Cic. Concidère, 0, ïs, cidi, cisum, act. 
Cie. Rumpère, o, is, rupi, ruplum, 
act. Lucr. Ou. Dirumpère, act. Cic. 
Divellëre, o, is, velli, vulsum, act. 
[or. : Déchirer sa lunique, Tunieam 
discindére. Cie. — ses vêtements, 
Vestes rumpêre. Ov. — un vêtement, 
Vestem scindëre. Hor. Prop. — un vè- 
tement en lambeaux, Ves{em lacerare. 
Ov. laniare. Ov. — à qqa son man- 
teau, Pænulam alicui scindére. Cic. On 
me tiraille, on me déchire, Distrahor, 
diripior (pass. de diripëre, io, is, ri- 
pui, replum). Plaut. Morceau de l'uge 
déchiré (= charyie), Linteolum con- 
cerplum. Plin. Déchirer une lettre en 
plusieurs morceaux, Eyisiolam con- 
scindëre. Cie. concerpére. Cic. — les 
voiles, Vela scindèëre. Plaut. — un 
corps, Corpus lacerare. Cic. — qqn 
avec les dents, Aliquem ore discer- 
p're. Cic. morsu lancinare (0, as, avi, 
atum). Plin, — une jeune brebis avec 
ses deals, Agnam mordicus divellére. 
Hor. Donner un cadavre à — aux 
chiens, Cadaver canibus dilaniendum 
relinquère. Cic. On we fera — par la 
dent des bêtes,  Dilacerandus fers 
dabor. Cat. Corps déchirés par les 
bêtes, Corpora a feris laniata. Cic. 
Déchirer à coups de verges, Conci- 
dëre virgis. Cic. — à coups de fouel, 
Flagro cæd#re. Liv. — par la torture, 
Torment:s dilacerare. Tac. — les en- 
trailles, Viscera rumpère. Ov. — son vi- 
sage, Ora lacerare. Üv. Se — Di et 


Genas radère (o, is, rasi, rasum). x11 


Tab. — un nuage, Vubem dirumpère. 
Cic. rumpêre. Lucr. || Fig. Déchirer un 
traité, Fwdus rescindère. Vell. rum- 
grre. C1. soluïre (o, ts, solui, solulum). 


irg. violere (0, as, avi, atum). Liv. 


lére (voy. 1° 
is, fodi, fossum, act. Cie. = 
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De fœdere decedëre (o, is, cessi, cessum), 
D. Cato. || 2° Ulcèrer, écorcher. Ra- 
d#re, o, is, rasi, rasum, act. Lucr. 
Quint. Urêre, 0, is, ussi, ustum, act. 
Col. = [La vrille} creuse sans déchi- 
rèr, Ercaval, non uril. Col. La cui- 
rasse déchire les épaules, Urit lorica 
lacertos. Prop. La voix — le gosier, 


Vor fauces radit. Lucr. || 3° Fis. 


Navrer, causer une douleur cruelle. 


40), act. Cic. Divel- 
act. Cic. FodËre, io, 
Le cha- 
ria me déchire le cœur, Afæror me 

eral. Cie. Divellor dolore. Cie. 
La douleur te —, Dolor te fodit. 


Lacerare Ca 
L 


Cic. || 4° Agiter, troubler. Conuellfre, 
o, is, velli, vulsum, act. Cic. Lace- 


rare, 0, as, avi, alum, act. Cic. Dila- 


cerare, act. Sall. : Déchirer sa patrie, 


la république, Patriam lacerare. Cic. 
Rempublhicam convellre. Cic. La ré- 
publique a él£ déchirée, Resprblica 
dilacerata est. Satl. État décbiré par 
les factions, Civitas secum ipsa dis- 


cors (gén. ordis). Liv. || 6° Outrager 


par des paroles. Concidëre (voy. 1°), 


act. Cic. Couscindére (voy. 10), act. 
Cic. Discerpére (voy. 1°), act. Cat. 
Concerpére, act. Czl. ap. Cic. Lace- 


rare (voy. 10), act. Suet. Morders, 
eo, es, momordi, morsum, act. Ter. 
Maledictis figëre (0, is, firi, firum), 
act. Cic. verare (0, as, avi, afum), 
act. Cic. insectari (or, aris, atus sum), 
dép. {ace.).Cic.=Déchirer qqn dans des 
ouvrages, Concidère aliquem volumi- 
ntbus. Cic. — qqn dans ses discours, 
Aliquem dictis discerpêre. Cat. dictis 
suis differre (fero, fers, distuli, dila- 
tum). Plaut. — indignement qqn, 
Alicui turpissime maledicre (0, is, 
diri, dictum). Cic. On le déchire avec 
rage, Ferventissime concerpltur. Cal. 
ap. Cic. Être déchiré par les gens 
de bien, Ab oplimatibus conscindi. 
Cic. — par des vers (saliriques), 
Laceratus carminibus. Suet. 11 déchi- 
rait ses contempurains, Eos, qui (um 
erani, maledictis fgebal. Cic. Déchi- 
rer la réputation de qqu, Alicujus 
eristimationem lacerare. Suet. oppu- 
gnare. Cic. violare. Cic. perdëre (0, is, 
didi, ditum). Ad Her. 

Se nécHinen, v. 10 Réf. Se faire à 
soi-même une déchirure : Se déchirer 
de ses propres dents, Morsu suos 
artus divellëre (o, is, velli, vulsum). 
Ov. || 2° Pron. Être déchiré. Dirumpi, 
or, ris, ruplus sum, pass. Varr. 
Apul. = l!s deviennent si gras que 
leur peau se déchire, Pinguescunt in 
tantum ul dehiscant (de dehiscrre, o 
is, hivi et hit, 8. sup.. 0.). Plin. À 
30 Fig. Éprouver une douleur cruolle. 
Divelli, or, ëris, vulsus sum, pass. 
Cic. =: Mon cœur se déchire, Divellor 
dolore. Cic. 

DÉCHIRURE, $. f. Rupture faite 
en dochirant. Scissura, æ, f. Sen. Fis- 
swra, f. Col. Plin. = Une déchirure 
su le côté de l’ongle, À latere un- 
guiculi scissura. Sen. Une petite — 
pare par une flèche), Tente vulnua 

neris), n. Liv. Faire ane — à une ch., 
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Rem dilacerare (0, as, avi, afum). Cels. 
— du sol (trou), Hiatus, &s, m. Cic. 
DÉCHOIR, v. 0. Tomber d'une si- 
tuation superieure, moilleure, dans un 
état inforieur, pire. Dectl?re, 0, 4, 
cüdi, s. sup., n. Ter. Liv. Dejret, ior, 
Eris, jectus sum, pass. Cic. Cæs. De- 
gel or, Fris, pulsus sum, pass. Cic. 
ep. Delurbari, or, aris, afus sum, 
pass. Cic. Divelli, or, &ris, vuleus 
sum, pass. Cic. Labi, or, êris, lapsus 
sum, dép. Cic. Delubi, dép. Cic. Ca- 
dëre, o, is, cecldi, casum, D. Cic. 
Destilui, or, éris, ulus sum, pass, Liv. 
Deminui, or, ëris, ulus sum, pass. 
Liv. Orbari, or, aris, alus sum, pass. 
Liv, Desciscëre, 0, is, desciui el scii, 
kescitum, D. Tac. Il se tourne qgqf. 
par Perdre : Perd#re. o, is, didi, üi- 
lum, act. Cic. Amili®re, o, is, misi, 
missum, act. Cic. : Faire déchoir qqn 
du premier rang, Dejic®re a/iquem de 
principatu. Cæs. Déchue du rang d'é- 
pouse d'an si grand personnage, De- 
Jecta conjuge lanto. Virg. Décbu du 
rang de sénateur, Senutu motus. Cic. 
ejectus, Liv, (Roi) —, (Rex) regno spo- 
liatus. Just, Dérhuir de son droit, Jus 
amiltère (o, is, misi, missum). Cic. Dé- 
eba de ses droits de ciloyen, Abaliena- 
tus jure civium. Liv, Deniaulus capile. 
Liv. — de tant de gloire, Orbatus 
fantä gloriä. Cic. Être — de celle 
antique gloire, Descivisse ab istà ue- 
tere gloria. Tac. Déchoir de haul, 
Alte cadëre. Cic. C'est là —, Istud 
est præcipilare (0, as, avi, atum, n.). 
Cie. — de son crédit, Fidem amit- 
tre. Ph. — de ses espérances, Spe 
labi ou dejiei. Cæs. destitui. Liv. 
Curt. Spe ou De spe divelli. Cic. De 
spe ou À spe decïdÿre. Ter, Déchu de 
cells espcrauce, d'un espoir, Hac spe 
lopsus. Cms. Eü spe dejecius. Czæs. 
Spe delurbatus. Cic. repulsus. Cæs. 
— d'une grande espérance, Magnä 
ape depulsus. Liv. || 2e Diminuer, s'af- 
faiblir. Caëre (vuy. 191, n. Cic. Labi 
(voy. 10), dép. Liv. Delabi, dép. Cie. 
Rufre, 0, is, ui, u{um (uilurus), D. 
Cic. Corrubre, 0, is, rui, 8. sup., n. 
Cic. Decrescire, 0, is, crevi, crelum, 
a. Sen.-rh. Deminur (voy.1°}, pass. Cic. 
Minui, pass. Cic. : L'amitié ue laisse 
pas lès âmes déchoir, Amaicilia non 
patifur animos cadlËre, Cic. La puis- 
sance des Lacédémonieas est déchue, 
Opes Lacedæmoniorum corrugrunt. Cic. 
La moralité est —, Lapsi sunt mores. 
Liv. La mémoire déchoit, Memoria 
minuilur, Cic. Ce qui est bon — bicn- 
tô!, Bona facile in pejus mutantur (de 
mufari, or, alus sum), pass. Yuint. 

DÉCUU, 08, part. passé de pé- 
csomn, Vay. ce v. 

DÉCID tn parl-passé denéciDEn, 
Voy. ce v. | Adj. 1° Dotermine à. Se 
tourne crd: pardes v. ou par dilfér. lo- 
cut. : Décidé à faire, Cum facëre decre- 
vissel (de decernêrs, o, is, crelumn, a). 
Liv. Je suis — à sller en Asie, fn 
Asiam ire sfatui (de siatu®re, o, is, 
ulum, n.).Cic. Je suis—(à faire), Habeo 
in animo (facëre). Cæs. Cic. Lio. Je suis 
— à suivre, Persequi certum est (mihi). 
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Ter. Je suis bien — 4 rejeter..…., à 
tout dire, Mabeo statutum cum animo 
ac deliberatum rejicére.. Cic. (Mihi) 
certum est deliberatumque omnia di- 
cére. Cic. Je suis plus — à me par- 
jurer qu'à payer, Abjurare mihi cer- 
tius est, quam dep-ndre. Cic. On est 
— à ne pas donner, Certum ou Decre- 
tum est non dare. Liv. — à mourir, 
Obstinatus ad moriendum. Liv. || 3° 
Ferme. Firmus, &, um. Cie. Consians, 
gén. antis. Cie | 8° Certain. Certus, 
a, um, Cic. Haud dubius. Liv. 
DÉCIRÉMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière decidee. Obstinate. Cæs. Con- 
stanter. Suet. : Refuser décidément, 
Obstinate negare. Cæs. Consianter re- 
cusare. Suet. |} 20 Certainement. Certe. 
Plaut. Cic. Plane. Cic. Plaut. Certe 
enim. Plaut. Enimvero. Plant. Cic. 
Sara. Plaut. Cic. : Décidément, quel- 
qu'un parle ici, Certe enim hic nescio 
quis loquitur. Plaut, —, cela n'est pas 
supportable, Enimuero ferendum hoc 
quidem non est. Cic. —, je ne puis 
me contenir, Enimvero jam nequeo 
contineri. Plaut. —, je voudrais.…., 
Sane vellem… Cic. (En tête d'une let- 
tre) —, je désire que tu viennes me 
voir. Egonero cupio te ad mevenire.Cic. 
DÉCIDER, v. act. Resoudre une 
question; mettre fin à une contesta- 
tion. Decernère, 0, is, crevi, crelum, 
act. et n. Cie. Liv. Dijudirare, 0, 
as, avi, alum, acl. Cic. Judicare, 
act. Cic. = Décider une chose dou- 
touse, une chose, Decernëre rem du- 
biam. Liv. de re. Plin. — ce qui n'est 
douteux pour personne, Quod nemini 
dubium est, id judicare. Cic. Un mot 
dit à propos décida la question, De- 
crevit voz opporiune emissa. Liv. Ar- 
mes qui décident l'affaire, Decre- 
toria arma. Sen. Décider la question 
par les armes, Prœlio decertare. 
Cæs. Acie decernëre. Nep. — avec 
moi la question par les armes, Me- 
cum decernère ferro. Cic. On s'est 
mis à — la question par le fer, Ar- 
mis disceplari cæpitnm est. Cic. Gla- 
diis geri res cœepla est. Liv. — la vic- 
toire, Victoriam conslituëre (0, is, ui, 
utum). Cic. La chose une fois décidée, 
Re explicalä (pass. de explicare, 0, as, 
cavi Dieux que cui, calum mienx que 
citum). Cic. || 2° Arrôter, décreler qq. 
ch. Decernëre (voy. 10), act. Cic. Cer- 
nêre, acl. Cic. Liv. Edicëre, 0, is, 
diri, dictum, act. Cic. Slatuëre, 0, is, 
ui, ufum, act, Cic. = Il décidait le 
contraire de ce qu'il avait décidé peu 
anparavant, Confrarium decernebal ac 
paulo ante decreverat. Cic. Si le sé- 
nat le décide, Si senalus creveril. 
Cic. Décider fe jour des élections, 
Edic#re diem comilits. Cic. Guerres 
décidées (après délibération), Con- 
sulla bella. St. La chose élant déci- 
ée, Quando id certum est. Liv. Avant 
que le sort l'eût décidé, Prusquam 
id sors cermret. Liv. Décider que, 
Voy. le neut 30. || 8° Determiner qqn à 
faire qq. ch. InducËre, 0, is, duri, duc- 
tum, act. Cic. PerducËre, act. Nep. Ez- 
citare, 0, as, avi, atum, acl, Cic, Im- 
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ptllre, 0, is, puli, pulsum, act. Cie. 
erpeliëre, act. Sail. PervincŸre, 0, is 
vici, victum, act. Liv. : Décider'qqn À 
la guerre, Aliquem inductre in be 
lum. Nep. — qqu à partager un dao- 
ger, Aliquem perducËre ad societa(em 
periculi. Nep. — qqn à parler, Im- 
pellfre aliquem in sermonem. re, — 
qu à (faire), Aliquem perpelre ut 
(faciah,. Sail. Alicui persuadere (eo, 
es, suasi, suasum) ul (faciat). Cic. — 
qqa à veiller sur, Aliquem excitare 
ul prospiciat… Cic. À force de rai- 
sonsements, il avail décidé les Rho- 
diens 4 (faire), Mullis rationibus 
pervicerat Rhodios ut (facErent). Liv. 
Décinen, v. n. {° Porter un juge- 
ment sur un point douteux ou contesté. 
Decernère, 0, is, crevi, crelum. Cic. 
Discernëre. Tac. Deliberare, 0, as, 
avi, atum. Cic. Eraminare. Cie. Fris- 
timare. Cæs. Dijudicare. Cie. Pro- 
nuniiare. Quint. Interpretari, or, 
aris, aus sum, dép. Liv. = 11 a‘ap- 
parlient pas à tout le monde de dé 
cider, Non cujuxque est pronuntiare. 
Quint. Je iéciderai d'après mes rai- 
sons particulières, Ego meis ponderi- 
bus eraminabo. Cic. Que celui-là dé- 
cide, qui... Fuerit ista ejus delibera- 
tio, qui. Lav. C'est à toi de décujer, 
Tu videris. Cic. — que la dot est 
due au mari, Judicare, deberi viro 
dotem. Cic. Tu as déjà décrdé quels 
sout ceux à qui ta supprime... 
Jam tibi deliberatum est, quibus abro- 
es. Cic. Et l'on n'aurait su décider 
equet paraissait devoir être préféré 
à l'autre, Neque dijudicari posset, 
uter ulri anfeferendus viderelur. Cæs. 
Je ne saurais — si.., ou si, Haud 
facile discreverim, utrum (subj.), an 
(subj.). Tac. Ou ne pouvait — sl... 
Ou 8, ÆExistimari non poleral 
utrum (subj.), an (subj.). Ces. Il faut 
— avec une grande altention si {cela} 
esl démesurèé uu grand, Acri inlen- 
fione dijudicandum est, immoilicum 
sif an grande. PI.-j, Il s'agit mainte- 
uant de — si..…., on si.…, Ea res 
nunc in discrimine vwersalur, uirum 
(subj.1, an (subj.). Quint. A-t-un eu 
tort, a-t-on eu raisun, je ne le décide 
pas, Recte an perperam (factum sit), 
non inferprelor. Liv. || 2° Prononcer 
sur qq. ch., amoncr une solution tou- 
chant qq. ch. Decernëre (voy. do). Cic. 
Cernëre. Cic. Liv. Disceplare, 0, as, 
avi, alum. Cic. Dijudaicare. Cic. Ju- 
dicare. Cic. Statuÿre, o, is, ui, utum. 
Cæs. Vidère, eo, es, vidi, visum. Cic. 
: Décider da salut de la république, 
De salute rei publicæ decernère. Cic. 
Ce moinent décidera du surt de la 
Gaule, Galliz salus im illo vestigio 
temporis posita (est). Cæs. Le moment 
où us décideraient du sort de l’Armé- 
aie, Tempus quo de Armeniä cern'rent. 
Tac. Décider du sort de qqn après l'a- 
voir entendu, De aliquo causë cognitä 
stotuëre. Cæs. Que les lféciaux décident 
dela guerre, Feciales bella disceptanto. 
Cic. Décider par les armes de qq. ch., 
Armis disceptare de re. Cic. Quand la 
fortune dos armes a décidé, Dijudi- 
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cet jem belli foriund. Cæs. Avant 
que le sort en décidât, Priusquam id 
sors cernèret. Liv. Vous pourrez dé- 
cider (de cela), Judicia penes vos 
erunt. Liv. Tu décideras du fond et 
de la forme, Videbis quid et quomodo 
(s.-e. hoc faciendun sit). Cic. Ce jour 
décidera de nos différends (les terint- 
pera), [fic dies de nosiris controversris 
judicabit. Cæs. || 3° Arrêter (de faire), 
arrdter que (l'on fera qq.ch.). Decernëre 
(vuy. {a Cic. Statuëre (voy. 29). Cic. 
Cunstiluë®re. Cic. Sciscëre, 0, is, sciui 
et seii, scitum. Cic. Consciscére. Liv. 
Judicare, 0, as, avi, atum. Cic. Com- 
parare. Cic. Parare. Plaut. Dispontre, 
4, is, posui, posilum, Dig. : Le séuat 
décida que l'on ferait une levée, Se- 
nalus decrevit ut delectus habeèretur. 
Cic. Les deslins avaient décidé que... 
Hoc ila fato datum erat ut (subj.). 
Liv. J'ai — de ne plus m'occuper 
des affaires publiques, Statui nthil 
de republicä cogitare. Cie. J'ai — de 
gcrer…, Mihi deliberatum ou Mihi 
constitulum est gerëre. Cic. Les Athé- 
niens décidèrent que, Athentenses 
sciverunt ut (subj.). Cic. Décider 
que la guerre se fasse, Conscis- 
cêre ut bellum fiat. Cic. Les préteurs 
décidèrent que [la chose] se ferait 
avec reserve, Prælores, ut conside- 
rate fieret, comparaverunt. Cic. Les 
dieux ont équilablemeat décidé que. 
ne... pas, Æquum fuit deos paravisse 
ne (suhj.). Plaut. L'arbitre ne peut 
décider que... Arbiter disponère non 
otest ut (subi). Dig. On décida à 
‘unanimilé que, Consensum est, ul 
(subj.). Liv. 

Se pécinen, v. 4° Pron. Être ré- 
solu (en parl. d'uno question), âtro ter- 
mine (en part. d'un differend). Decerni, 
or, dris, crelus sum, pass. Cic. Com- 
poni, or, Êris, posilus sum pass Ter. 
3 Ces affaires (= ces diff reads) se 
décident à l'amiable, Hzc cum 6ona 
componunlur gratiä. Ter. L'affaire se 
décide par le fer, Res ferro geritur. 
Liv. || 4 Ref. Se determiner à (faire 
qq- ch.). Decernëre, o, is, creui, crelum, 
2. Cic. Liv. Stature, o, is, ui, utum, 
a. Cic. Consilium caprre (io, ts, cepi, 
captum). Cic. : Je me décide 4 (faire) 
Statuo ut (facium). Cie. Il se — 1 
être malheureux, Decsrnit ul sit mi- 
ser. Cic. Je me décidai à sortir, Con- 
siltum cepi ut exirem. Cic. Se décider 
à rester, Remanëére velle (uolo, vis, 
vult, volui). Tac. On se décida à sor- 
tir de la ville, Erced®re oppido visum 
(est). Plin. Qui ne peut se décider à 

arlir, Tardus in decedendo. Cic. || 3° 
b prononcer pour qqn ou qq. ch. Eli- 
gre, 0, ts, legi, lectum, act. Cic. : 
Eatre plusieurs maux 8e décider pour 
les moindres, Ex malis eligËre mini- 
ma. Cic. Ne pas se —, Rem in medio 
relinquêre (0, is, liqui, lictum). Liv. 

DÉCIMABLE, adj. Sujet à la dime. 
Decimanus, a, um. Cic. 

DÉCIMATEUR, s. m. Celul qui prè- 
levait la dime. Decrmanus, i, m. Cic. 

DÉCIMATION, 3. f. Action de dé- 
amer. Decimetio, onis, f. Capit. Se 
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tourne plutôt par un v. Voy. le sniv. 

DECIMER, v. act. 1° Punir de mort 
une porsonne sur dix. Decimare, o, 
as, avi, afum, act. Suet. Frontin : 
Dérimer uue cohorte, Cohortem deci- 
mare. Suet. Decimum quemque cohor- 
tis necare (0, as, necavi et necui, ne- 
catum et neclum), Tac. || 2 Fig. Faire 
périr un grand nombre de personnes. 
Exhaurire, io, is, hausi, haustuxm, 
act. Vel. Populari, or, aris, atus 
sum, dép. (acc.). Tac. =: [Une peste) 
décimait le genre bnmain, Omne 
mortalium genus populnbatur. Tac. 
Armée décimée, Mulilatus exercilus. 
Cic. Décimé par la guerre, Erhaustus 
bello. Vell. Præliis attenuatus. Cas. 

DECISE, v. de France (Nièvre). 
Decelia, 2,1. Cæs. 

DÉCISIF, 1vVE, adj. 1° Qui fait cos- 
ser toute indecision. (En gèn.), Decre- 
{orius, a, um. Sen. Quint. {Le lus 
important, essentiel, capital) Sum- 
mus. Cic. Ullimus. Liv. Præcipuus. 
Tac. (Le plus puissant) Potentissi- 
ms, Quint, : Balaille décisive, Decre- 
toria pugna. Quint. Dimicatio univer- 
sæ ret. Liv. Lutle —, Ultinum cer- 
famen. Liv, La crise — de la guerre, 
Discrimen ullimum belli. Liv. Ris- 

uer une action —, De summä rerura 
ecernre. Liv, Rendre une victoire 
—, Juvare ad summam vicloris. Ces. 
Journée —, Præcipuus dies. Tac. Les 
argumeats les plus décisifs, Poten- 
{issima argumenta: Quint, || 29 Qui 
décide hardiment. Arrogans, gén. an- 
lis. Luint. Confidens, gên. entis. Cic. 
1] 3° Qui marque de la decision. Ar- 
rogans, gén. anlis. Quint. = D'un ton 
décisif, Arroganter. Cic. Quint. Par. 
ler d'une mauière trop décisive, Con- 
fidentius loqui. Cic. 

DÉCISION, 9. f. 4° Jugement, dé- 
cret, sentence. Decreluri, i, n. Cæs. 
Judicium, ti, n. Ter. Sententia, æ, f. 
Cie. = Décision des pontifes, Pontifi- 
calis (is) auctoritas (atis),f. Cie. — du 
sénat. Senalüs auctoritas. Sall. sen- 
tentia. Cic. Tac. Coafirmez par vos 
ordres les décisions du sénat, Quz 
paires censuerunt, vos jubele. Liv. 
Par décision d'un collège, Ex collegio 
ou Er collegii sententiä. Liv. Le séuat 
abandonna la — de l'affaire au peu- 
ple, Senalus populi (ou populo) potes- 
latem fecit. Liu. — d'arbitres, Arbi- 
trorum disceplatio (onis), f. Quint. Les 
appels des décisions des juges..., Ap- 
pellationes a judicibus. Suet. Ne pas 
déférer à une—, Decrelo non stare.(æs. 
Qu'il ne revienne pas sur ses déci- 
sions, Ne in decrelis ejus litura sil. 
Sen. Je remets tout à sa décisivn, 
Ejus judicio permitlo omnia. Ter. 
Voici quelle fut sa —, Ita pronun- 
tiavit. Cic. Ceux auxquels ta — est 
contraire, Ft quos contra staluis. Cic. 
1] rendit des décisions contraires à 
son propre édit, Aliter atque ut edi- 
zeral, decrevil. Cic. Voy. DÉCinen 
(neut.) |] 2° Résolution (En gén.) Con- 
silium, si, n. Cic. (Accommodement) 
Decisio, onis, f. Cie. =: Décisions in- 
stantanées, Subita consilia. Cæs. Il 


Prendre une — 
Cic. suscipère. 
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a eu décision, Decisio facts est. Cie. 
Conailium capére. 
ic. intend#re. Cie. 


Ter. Voy. Dbécinkn (neut.) 3e. 
e 


30 Fermelé. Animi constanlia, 
simpl. Constantia, æ, f. Cic. Firmitas 
atis, . Cic. Firmus (i} animus (i), m. 
Cic. |} 4° Promplitude : 11 faut de la 
décision dans cette affaire, Opus est 
malure facto. Sall. 


DÉCLAMATEUR, s. m. {9° Colui 


qui declame, qui recite en public. De- 
clamator, oris, m. Quint. || 2° Ora- 


tour emphatique. Clamator, oris, 1. 


Cic. Declamator, m. Cic. Scholasticus, 


ï, m. Suet. Sen.-rh. || 3° Qaf. Écri- 


vain emphatique : C’est un déclama- 


teur, Turget (de lurgére, eo, lursi, 
8. sup., n.). Hor. VoY. EMPHATIQUE. 
Il 4° Adj. Emphatique. Voy. ce m. 
DÉCLAMATION, 5. f, 1° Action, 
Manière, Art de déclamer. Declamatio, 
onis, f. Cic. Pronuntiatio, f. Cic. 
Quint. Actio, ?. Cie. = La déclamation 
est une préparation aux plaiduiries, 
Est declumatio actionum meditatio. 
Quint. Maitre qui enseigne la —, 
De‘tamandi magister. Quint. || 2° Piôcs 
d'eloquencs que l'on composo pour 
s'oxorcer. Declamalio, onis, f. Quint.= 
Déclamations de l'école, Scholastica, 
oFum, N. pl Quint. Faire des —, 
Causas declamilare (0, as, avi, atum), 
act. Cic. Aliquid declamare. Cic. Je 
composais tous les jours des —, 
Commentabar declamilans quotidie. 
Cie. Pour que tn deviennes un sujet 
de —, Ut declamatio fias. Juv. || 
89 Emphase, discours emphatique. De- 
clamalio, onis, (. Cic. = Déclamation 
banale, Pervagata declamatio. Cic. 
Voy. EwPuase. || 6° Discours violent. 
: Déclamation contre qqn, Contume- 
liosa Le) oralio (ris: d'in aliquem. 
Cic. Faire des déclamalions contre 
moi, De me declamitare (voy. 20). Cic. 
DÉCLABIATOIRE, adj. 1° Qui ap- 
partient à la declamation. Declumato- 
rius, a, um, Cic. Quint. Tac. : Prendre 
un ton déclamatoire, Declamare, o, as, 
avi, atum, n. Cic. || 2° Emphatique. 
Tumidus, a, um. Cic. : Plaiduyer dé- 
clamatoire, Clamosa actio. Quint. 
DECLANIER, v. act. 1° Prononcer 
d'un ton oratoire et avec les gestes 
convenables. (En géa.) Pronuntiare, 0, 
as, avt, afum, act. Cic. Recilare, act 
Cie. (Un discours) Declamare, act 
Cic. (Des vers) Decantare, act. Ilor. 
Suet. : Déclamer un rôle avec cha- 
leur, Acriter pronuntiare. n. Pl.-j. — 
des vers, Versus pronunlare. Cic. 
dicire (o, ts, dirt, dicitum). Cic, 1 dé- 
clama la prise de Troie, "Akworv fit 
decantavil. Suet., Déclamer au burd 
de la mer, Ad fluctum declamare. Cic. 
Comment on déclaue..., Quomodo ds- 
clamatnr (impers. pass). Quint. || 
2° Parler avec violence contro qqn où 
qq. Ch. Declamure, 0, as, avi, atum, 
a. Cic. Declamitare, n. Cic. Perorare, 
0. Quint. : Dèclamer evatre moi, De 
me declamitare.Cic. — cuntre mur avec 
use violence exlrème, Vehementissine 
contra me declamare. Cic. — aves 
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violence contre Pompée, {n Pompeium 
vehementer invehi (or, ris, vectus 
sum), pass. Cic. — contre les vices, 
Perorare in vitia. Quint. 

DÉCLARATION, 8. f. 1° Aotion de 
manifester, de faire connaitre. Decla- 
ralio, onis, [. Cic. Professio, Î. Cic. = 
Ls déclaration de tes sentiments, De- 
claratio animi tui. Cic. La — de 
{maa]) bon vouloir, Professio bons 
volmtatis. Planc. ap. Cic. La — des 

nsnouiers, Oratio captivorum. Cæs. 
Suivant sa —, Ut dictitabat (de dic- 
litare, 0, as, avi, S. sp. n.). Cæs. 
} 2 Action de declaror devant un ma- 

istrat, de publier officicllement. Pro- 
Pssio, onis, f. Cic. C.-Th. : Les 
déclarations firent connalire l'impor- 
tance, Professionibus delecta est 
magnitudo… Cic. Grâce aux — ef- 
froutées des riches, Censu impu- 
oenti locupletum. Cic. Faire au rece- 
veur public la déclaration de ses 
troupeaux, Ad publicanum greges pro- 
filer (sors ëris, fessus sum, dép) 
Varr. Dans quelle tribu as-tu fait {a 
— de ces biens? In quû tribu ista 
censuisti (de censère, e0, es, censum, 
acL.)? Cic. I n'a pas fail de —, Non 
professus est. Cic. Recevoir les décla- 
rations de chacun (pour le ceus), 
Censum khabère. Cic. ag?re. Suet. ac- 
cipère. Tac. Déclaration des saffra- 
es, Suffragiorum renunliatio (onis), 
. Cic. — de guerre, Deauntialio bell:. 
Cic. armorum. Liv. 

DÉCLARER, v. à. 1° Manifoster, 
faire connaitre. Edic#re, 0, is, dixi, 
dictum, act. Sall. Prædicare, o, as, 
avi, atum, acl. Ter. Edëre, o, 1s, didi, 
dilum, acl. Cic. Liv. Denuniiare, o, 
as, avi, alum, act. Cæs. Profleri, 
eor, éris, fessus sum, dép. (ace.). Cie. 
Confiteri, dép. (ace.). Cic. Aperire, 
io, is, perui, perlum, acl. Cic. Propo- 
nêre, 0, is, posui, posilum, act Cic. 
Tesiari, or, aris, atus sum, dep. 
(ace). Cie. Testificari, dép. (ace) 

ic. 3 Si ce qu'elle déclare est vrai, 
St vera prædicat. Ter. Déclarer 
son opinion, Sententiam sua ape- 
pire. Cic, — son amour, Amorem 
suurm leslificari. Cic. — sa faate, 
Confteri peccatum suum. Cic. Requis 
de — la cause de..., Interrogatus 
causam. Tac. Ayanl reçn du consul 
l'ordre de — ce qu'il savait, À con- 
sule jussus, quæ sciret, edicère. Sall. 
Au con3ol à — ce quil veul qu'on 
fasse, sa volonté, Edat consul quid 
fieri velit. Liv. Tout ce qu'il avail 
declaré être dù. Quantum ediderat 
deberi. Cic. 11 déclara qu'il savart…, 
Denuntiavif se scire..… Cæs. [1 déclare 
qu'il ÿ a certains bommes.., Proponit 
ssse nonnullos.… Cic. Ayant déclaré 
qu'il se portait candidal, Professus 
se petfre. Liv. Il dérlare qu'il admel- 
tra.., Ait se receyturum. Cic. Décla- 
rer dans l'assemblee qu'il ne per- 
mettre pas.…, Contionari (or, aris, 
atus sum, dép.) se non stturum. Cie. 
Je déclarerai maintenaol que, 
Nunc illa testabor (prop. inf.). Cie. 
Le sénat déclare baulement que... 
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Senatus fremit (de fremëre, 0, mui, 
mitum) et la prop. inf. Liv. Déclarer 
absolument insensés les plus habiles 
écrivaius, Prutentissimos in seribendo 
viros summæ slullutis damnare (0, 
as, avi, atum). Cic. Ennemis déclarés, 
Iaud dubii hostes. Liv. || 29 Faire 
connaitre officiellement à un magistrat, 
etc. Profiteri, eor, éris, fessus sum, 
dép. (acc.). Deferre, fero, fers, tuli, la- 
tum,act.Cxs.Dedicare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic. Pronuniiare, act. Cic. Nuncu- 
pare, act. Tac. : Déclarer ses tronpeaux 
au receveur public, Profteri greges ad 
publicanum. Varr. — le blé qu'on 
possède, l'argent qu'on doit, Prof- 
teri frumentum. Liv. æs alienum. 
Sen. — aux ceuseurs qq. ch. (que 
l'on possède), Aliquid in censum re- 
ferre. Liv. deferre. Gell. Ta as dé- 
claré ces propnélés aux ceusenrs, 
Iæc in censu dedicavisti. Cic. Décla- 
rer on oombre faux de cavaliers, 
Falsum equitum numerum deferre. Cæs. 
— que chose dans un acte de vente, 
Rem in venumdando pronuntiare. Cic. 
— one adoplion, Adoptionem nun- 
cupare. Tac. Que déclare la stipula- 
lion? Quid restipulatio clamat (de 
clamare, 0,. avi, atum)? Cic. || 3° 
Proclamer par acte public. Edicëre, o, 
te, dixri, dicium, act. Cic. Pronuntiare, 
0, as, avi, atum, act Liv. Nuncu- 
pare, acl. Jus(. Judicare, act. Cic. 
: Déclarer les tribunaux fermés, Jus- 
filium edicëre. Cic. — qqn preteur, 
Aliquem prælorem pronunliare. Liv. 
— qqn innocent, Nuntiare aliquem 
insoniem. Cic. — qqa ennemi de la 

atrie, Hosiem aliquem judicare. Cic. 

‘ayant pas été ouvertement déclaré 
hérilier, Non voce heres nuncupatus. 
Just. Déclarer citoyen, Civem facëre 
(io, is, feci, factum). Nep. Être déclaré 
coupable de complot, Conjurationis 
crimine cadôre {o, is, cectdi, cesure)e 
n. Tac. |] [Choses) que l’augure a à 
clarées injustes, Quæ augur injusta 
defizit (de defigëre, o, is, Arum). Cic. 
I 4° Signifier. Denuntiare (voy. 40), 
act. Cic. Indicare, act. Cic. Indicère, 
0, is, déri, dictum, act. Liv. : Décla- 
rer la guerre, Bellum denuntiare. Cic. 
indicère. Liv. indicare. Cic. || Fig. 
Guerre déciarée aux temples, Indic- 
tum bellum templis. Cic. 

Se DéÉcLanen, v. 10 Réf. Se dire hau- 
tement, se proclamer. Se profiteri (eor, 
éris, fessus sum), dép. Ë z Se dé- 
clarer l'ennemi de qqn, Inimicitias 
alicui denuntiare {o, as, avi, atum). 
Cic. Je me déciare son ennemi, E1 me 
profiteor inimicum. Cic. Se déclarer 
citoyen, Se pro cive ferre (fero, fers, 
tuli, latum). Liv. Se — jinsolvable, 
Bonam copiam ejurare (0, as, avi, 
atum). Cic. || 2° S'expliquer, dire son 
avis. Se aperire (io, is, perui, per- 
tum). Ter. Senientiam suam aperire. 
Cic. : Je me declare, Aperio quid 
sentiam. Nep. Laisse-le se déclarer. 
Sine dicat (de dic're, o, is, diri, dic- 
tum). Ter. || 8° Prendre part : Se dé- 
clarer pour qqn, Alicur accedëre (0, 


6, cessi, cessum), na. Quint. Tac. Âd 


DÉCLI 


aliquem se conjungère (o, is, junxi, 
junctum). Cie. Ad aliquem adjungi(or, 
ris, juncius sum), pass. Cic. de _ 
pour le sentiment de 4qu, Alicui es 
senlire (io, is. sensi, sensum), 0., ou 
assentiri (1or, iris, sensus sum), dep. 
Cic. Alicui assentari (or, aris, alus 
sum), dép. Veil. Ad consuium alicu- 
jus acced#re. Cic. Se — pour l'opi- 
nion de qqo (= voter pour lui où 
comme lu), Alicui mfra ari (or, 
aris, atus sum), dep. Cic. Secundum 
aliquem decernëre (0, is, crevi, cre- 
tum), n. Cic. Se — pour le parti ds 
gg Ad causam alicujus se adjun- 
gère. Cic. Alicujus in causam descen- 
dre (0, is, scendi, scensum), n. Cic. in 
artes descendëre. Tac. parties sequi 
Gr Ëris, secutus sum), dép. Vell. 
e — pour lc parti de Sylla, Srlla- 
nis parlibus (au dat.) favère (eo, es, 
favi, fautum), n. Cic. Se — contre 
qqn, În aliquem se adversarium in- 
tend®re (0, 18, tendi, (entum). Cie. Ad- 
versus aliquem adesse (sum, es, fui), 
n. Suet. |} Absol. S'être déclaré (— 
s'être engagé dans un parti), Esse 
in parlibus. FI. Ne pas se declarer, 
Neutri parti se conjungëre. Liv. Ne 
s'être pas déclaré (= ètre neutre), 
Nullius partis esse. Cic. In neutris 
partibus esse. Sen. En ne se décla- 
rant pas, il u'évita point..., Merlium 
se gerendo, non vilavit. Liv. || En 
parl. des ch. La faveur du peuple se 
déclarait pour celui-ci, In hunc favor 
populi se inclinabat (de inclinare, 0, 
as, avi, afum, act.). Liv. La fortune 
se déclare en faveur des braves, For- 
funa fortes adjuvat (te adjuvare, 0, 
juvi, jufum), act. Liv. La victoire se 
— pour les patriciens, Vicloria penes 
paires est. Liv. || 4° Pron. Devenir 
manifoste. Ezxoniri, ior, ris, ortus 
sum, dép. Cic. Virg. Cooriri, dép. 
Cæs. Erumpfre, o, is, rupi, ruplum, 
n. Cic. Prorumpère, 0. Nep. Cic. Tac. 
Ersistäre, o, is, stiti, s. sup., n. Cic. 
Exrardescère, o, is, arsi, arsum, n. Cic. 
: La tempète se dérlare, Cooritur 
tempestas. Cæs. L'incendie s'élait dé- 
claré, Incendium proruperat. Tac. Ce 
mal ne se déclare pas, [oc malum 
non ezsistif. Cic. La maladie se — 
tout à coup, Repente morbida vis 
cooritur. Lucr. L'amour, La colère se 
—, Amor, Ira exardescit. Cic. Les 
haines se déclarent, Odia erumpunt. 
Cic. La discorde se déclare, Ezoritur 
discordia. Virg. 

DÉCLIN, s. m. e État d'une ch. 
qui arrive à sa fin = Le déclin de la 
lune, Lunæ defectus (üs), m. Cic. La 
lune à son —, Insenescens luna. Cic. 
La lune étant sur son —, Lunä Jan 
senescente. Varr. Soleil à sou —, 
Pracipitans sol. Cic. Soleil sur 300 
—, Sol præceps in occasum. Liv. Le 
soleil penchant vers son —, Sol ver- 
gens ad occasum. Sen. Le saleil qui 
commence à ètre sur son —. Deverus 
sol paulum a meridie. Cic. Jour à s00 
—, Flerus in vesperam dies. Tac. Le 
jour élant sur son —, Præcipili in 
occasum dis. Tae. Au — du jour, In 
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clinato die. Sen. PI.-j. Vesperascenie 
die. Tac. cælo. Nep. Mois à 80n —, 
Varr. Au — de 
l'automne, Vergente autumno. Tac. 
Hiver sur son —, Senescens hiems. 
Cu. Le — de l'âge, Ætatis flerus 
Ætas 
À un âge déjà sur le “i 


Sencscens mensis. 


(ü&s), w. Cic. 
dereza. Sen. | 
Æ£tate jam declinatä. Cic. Quint. 1 


ge sur son —, 


dit qu'il était sur le — de l'âge, 
Dirit suam ælatem vwergère. Tac. 
Femme sur le — de l'âge, Mulier 
atate declivis. Pl.-j. Sur le — de la 
vie, Vergente jam senectä. Suet. Voy. 
DéCLiNER (neul. 2e. 2 État d'une ch. 
clin des forces, 

inium defectio (onis), f. Cic. Le — 
de la maladie, Jam senescentis morbi 
remissio. Suel. Au — de la fièvre, 
Inclinatä febre. Cels. Le — de l'Etat, 
Rapublicæ occasus (üs), m. Cic. Les 
mœurs penchant vers leur —, fncli- 
aatis jam moribus. Plin. Voy. Décui- 


qu s'affaibhit : Le d 


xan (neul.) 20. 


DÉCLINABLE, adj. Qui peut être 
decline. Declinans, gén. antis. Varr. 


Declinabilis, m. f.,e, 0. Prisc. 


LVECLINAISON, 8. f. 1° T. d'as- 
trosomie. Arc compris entre un astre 
et l'equateur. Declinatio, onis, f. Col. 
f 3° Mouvement oblique. Declinatio, 
enis, f. Cic. =: Avoir un mouvement 


de —, Declinare, 0, as, avi, alum, 


n. Cic. Dans la — de l'atome, Cum 
declinat atomus. Cic. || 3° T. de gram- 


maire. Manidre de décliner (dos noms). 
Declinatio, onis, f. Cic. Declinatus, üs, 
uw. Varr. Cic. Flerus, üs, m. Quint. 

DÉCLINATOIRE, adj. Qui a pour 
but de decliner la compétence. Trans- 
lanvus, a, um. Cic. 

DECLINER, v. act. 19 Faire passer 
wa nom par tous ses cas. Declinare, 0, 
es, aui, atum. act. Varr. Quint. In- 
chaare, act. Gell. Flectère, o, is, flexi, 
flezum, act. Varr. Macr. || 2° Dire 
(son nom) : Décliner son nom, Nomen 
eliqui Ve ris, locutus sum, dép.). 
Plaut. À 3° Recuser. Defugére, io, is, 
fugi, s. sup., act. Cic. Detrectare, o, 
es, avi, atum, act. Quint. : Décliner 
la responsabilité d'une chose, Auc- 
toriatem rei defugËre. Cic. — ses de- 
vours, Officia sua detrectare. Quint. 
D déclina l'honneur de dire son 
auisr Recusavit ne sententiam dicèret. 

ie, 
DécumnEn, v. n. 1° S'écarter d'un 
point fire, d'une ligne. Declinare, 0, as, 
avi, atum, u. Lucr. Se inclinare. Liv. 
Verg/re, o, is, rar. versi, 8. Sup., n. 
Ces. :Le soleil décline, Sol se inclinat. 


Lio. |} 2e Fig. Dechoir, poncher vers sa | f. C 


fin. Decresc're, 0, is, crevi, cretum, n. 
Cels. Plin. Quint. : Quand le jour 
décline, Inclinalo jam die. Sen. Jus- 
qua ce que la maladie —, Donec 
orbus decrescËre incipiat. Cels. La 
maladie —, Morbus senescit (de se- 
mescire, 0, Senui, 8. Sup., n.), Cic. 


La mémoire —, Memorie minuitur 


(de minui, or, ris, uius sum, nass.). 
Cic. La puissance —, Opes AN 


Nep. La république —, Respublica 


dilabitur (de dilabi, or, ëris, lapsus 
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sum, dép.). Cic. L'admiration —, 


Decrescit admiratio. Quint. 


Se DécuinEn, v. pron. Être décliné. 
Declinari, or, aris, atus sum, pass. 
Prise. : Mots qui se déclinent, Decli- 


nanlia verba. Varr. 
DÉCLIVE, adj. Qui est en pentes. 
Declivis, m. f.,e, n. Cæs. 


DÉCLIVITE, 8. f. Situation de ce 


qui est en pente. Declivitas, atis, f. Cæs. 


DÉCLOUER, v. act. Otor les clous 


de. Refigére, o, is, firi, firum, acl. Cic. 

DÉCOCHEMENT, 8. m. Âotion de 
décocher. Jactus, üs, m. Cic. Emissio 
(onis), f. Cic. 

DÉCOCHER, v. act. de Tirer (une 
flèche, eto.). Emittère, o, is, misi, 
missum, act. Cic. Excutëre, io, is, 
cussi, cussum, act. Liv. Tac. || 20 Fig. 
Lancer (un trait malin). Emnittère 
{(voy. 40), act. Cic. Conlorquère, eo, 
es, lorsi, fortum, act. Cic.: Décocher 
des traits malins contre qqo, In ali- 
quem aculeos emitt®re. Cic. probris ja- 
culari (or, aris, atus sum), dép. Liv. — 
contre mot des traits empoisonnés, 
In me venenalos sales effundère (0, is, 
fudi, fusum). Sen. — les traits du ri- 
dicule, Mitt®re ridicukum. Cic. 

DÉCOCTION, 8. f. Eau dans la- 
quollo ont bouilli des drogues ou des 
plantes. Decoctum, à, n. Plin. Decoc- 
tura, æ, f. Plin. = Décoction de lau- 
ricr, Aqua ex lauro decocta. Cels. Une 
— d'écorces, Des écorces en — dans 
du via, Cortices in vino decocti. Plin. 
Faire une — de, C. corne. 

DÉCUIFFER, v. act. 10 Oter ce qui 
coiffe. “(Altcujus) caput aperire (io, is, 
perui, pertum). D'apr. Cic. (Phil. ur, 
31,71). || 2° Deranger les cheveux. Ca- 
pillos turbare. Mart. 

DÉCOLLATION, 8. f. Action par 
laquelle on coupe le cou. Capilis am- 
putauo (onis), f. Ulp. Decollatio, f. 
P.jct. 

4. DÉCOLLER, v. act. Couper le 
cou à qqn. Alicujus corpus detruncare 
(os as, avi, atum). Liv. Aliquem decol- 
are. Sen. Suet. 

2. DÉCOLLER, v. act. Détachar 
ce qui etait collé. Deglutinare, 0, as, 
s. parf. ni sup., act. Plin. 

Se nécoLen, v. réf. Se détacher : 
Se décoller des os, Ab ossibus rece- 
d®re (o, is, cessi, cessum), n. Plin. 

Se DÉCOLLETER, v. réf. Se dè- 
couvrir le cou, le sein. Collum ou Pec- 
tus nudare (0, as, avi, atum). D'apr. 
Quint. (1, 45, 9). 

DÉCOLONATION, s. f. Perte de 
la couleur naturelle. Decoloratio, onis, 
ic. 

DÉCOLORÉ, és, part. passé de 
DÉCOLORKEN, Voy. ce v. Lé j. Qui a 
perdu sa coulour; Fig. Qui est sans 
couleur. Decolor, oris (gén. pl. um; 
inus. aux cas en ia). Cic. : Sang dé- 
coloré, Peau décolorée, Decolor san- 
quis. Cic. cutis. Cels. Joues décolo- 
rées, Genæersangues(deersanguis, ID. 
f.,e,n. Poet. ap. Cic. || Style décoloré, 
Ersangue orationis genus. Ad Ier. 


DÉCOLORER, v. act. Oter à une 
-Gh. sa coulour. (Rem) decolorare, 0,44, 


analysé. Resolvi, or, ris, 
sun, pass. Lucr. et tous les pass. 
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avi, afum, act. Sen. (Alicujus ref) 
colorem viliare. Sen. 

Se DÉCOLORER, v. réf. Pardre sa 
couleur. Decolorari, or, aris, atus sum, 
pass. Sen. Pallescère, o, is, pallui, s. 
sup., n. Plin. : Le rouget se décolo- 
raot, Bfullus pallescens. Plin. L'encre 
se décolore, Sepia vanescit (de vanes- 
cère, 0, 8. parf. oi sup., n.). Pers. 
La menthe se —, Menia flavescit (— 


jaunit; de flavescère, 0, n.). Plin. 


DÉCOMBRER, v. act. Oter los dé- 
combres de. Eruderare, o, as, avi, atum, 
act, Varr. 

DÉCOMDRES, 8. m. pl. Débris 
d'une domolition. Parielinz, arum, f. 
pi. Cic. Ruins, f. pl. Lio. Rudera, 
um, n. pl. Suet. 2 Enlever les dé- 
combres, Purgare rudera. Suet. Dé- 
blayer les —, Obruta dimovëre. Tac. 

DECOMPOSER, v. act. 1° Ana- 
lyser. Soluëre, o, is, solui, solutum, 
act. Plin. Dividëre, o, is, visi, visum, 
act. Cic. Discerpère, o, is, cerpsi, 
cerplum, acl. Cic. Distrahëre, o, is, 
traxzi, fractum, act. Cic. : Décom- 
poser un mot en [deux] mots latins, 
Vocabulum in voces Latinas resoluëre. 
Geli. L'âme ne peut être décomposée, 
Non potest aninus dividi où discerpi 
ou distrahi. Cic. || 2° Corrompro, gâter. 
Putrefueere, to, ts, feci, factum, act. 
Liv. Col. Plin. Corrumpère, 0, is, rupi, 
ruptum, act. Plin. : L'humidité dé- 


compose les semences, Humor semins 


putrefacit. Col. || 3° Fig. Altérer. De- 


formare, o, as, avi, atum, act. Virg. 
: La maigreur décompose le visage, 


Vultum deformat macies. Virg. 
Se pécowrosen, v. pron. 1° Être 
solutus 


des v. act. cilés à DÉCOMPOSER 1°. 
|| 2° Se corrompre, $e gäâter. Corrumpi, 
or, Éris, ruplus sum, pass. Cic. Solui 
(voy. 4°), pass. Virg. Putreferi, fo, 
fs, factus sum, pass. Varr. Ov. Pu- 
trescère, 0, is, frui, 8. sup., n. Varr. 
Hor. Tabescëre, o, is, bui, 8. sup., 
on. Lucr. Liquescëre, o, is, liqui ou 
licui, 8. sup., n. Liv. Virg. : L'eau 
se décompose, Aqua corrumpilur. 
Cic. Les chairs se décomposent, Sol 
vuntur viscera. Virg. || 4° Fig. S'al 
téror; pdlir par l'effet d’uno émotion 
Colorem mutare (0, as, avt, atum). Hor. 
perdëre (0, is, didi, ditum). Ov. : Mon 
visage se décompose, Non color miki 
constat. Liv. 

DÉCOMPOSITION, s. f. 1° Réso- 
lution d'un corps en ses principes. 
Solutio, onis, (. Cic. Dissolutio, f. Cic. 
: Amener la — de qq. ch. Voy. né- 
COMPOSER {°, || 2° Alleration. Corrup- 
tio, onis, [. Cic. Tabes, is, f. Plin. Pu- 
tredo, dinis, f. Veg. : Amener la dé- 
composition de, Vox: DÉCOMPOSER 20. 
Entrer en —, Voy. Se vécowrosen 29. 

DÉCOMPTE, 5. m. Co qu'il y a à 
déduiro. Deductio, onis, f. Caj. 

DÉCOMPTER, v. act. Doduire. De- 
ducére, o, is, duri, ductum, act. (de 
qq. cb., de re). Liv. 

DÉCONCERTER, v. act. 10 Trou- 
bler un concert (de volx. d'instruments). 
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Concentum divid®re(o, is, visi, visum). 
D'apr. or. (Ëp., 1, 14, 31). || 20 Fig. 
Faire échouer qq. ch. Disturbare, o, as, 
avi, atum, act. Cic, Distrahëre, 0, is, 
trari, tractum, act. Cæs. Dirimére, 
o, is, emi, emptum, act. Sall. Disji- 
cére, 10, is, Jeci, jectum, act. Liv. 


Infringëre, o, is, fregi, fractum, act. 
ATS. ©: 


trahëre. Cæs. disjicère. Liv. — un 


rojet, Consilium dirimëre. Sail. — 


es efforts, Jnfringëre conatus. Cæs. 
Les desseins avaient été déconcertés, 
Consilia frustra ceciderant (de cadre, 
o, is, casum, n.). Tac. Projets —, 
Mulcata consilia. Cic. Sédilion dé- 
coucerlée, Stupens seditio. Liv. | 3° 
Troubler qqn. Turbare, 0, as, avi, alum, 
act.Cic. Exturbare, act.Cic. Peruertëre, 
0, is, verli, versum, act. Cic. Con- 
fundre, o, is, fudi, fusum, act. Liv. 
Percellïre, o, 15, culi, culsum, act. 
Liv. Frangère, o, is, fregi, fractum, 
act. Cic. : Le rire décuncerte l'adver- 
saire, Risus frengit adversarium. Cic. 
Déconcerler l'esprit, Animum confun- 
dère. Liv. Sen. certo de statu demo- 
vére (eo, es,movi, mofum). Cic. Mentem 
ezturbare. Cic. Déconcerté, Perculsus. 
Liv. Virg. Obstupefactus. Cic. Tac. 
Esprit —, Fractus animus. Cic. Il 
accomplit ses devoirs sans être —, 
Officia sua ersequiiur inconfusus. Sen. 

Se péconcenTen, v. réf. So trou- 
bler, perdre contenance. Conturbari, 
or, aris, alus sum, pass. Cic. =: Je ne 
me suis pas déconcerlé (= décou- 
ragt}), Me non affiiri (de affligëre, o, 
is, fliclum). Cic. L'esprit se décon- 
certe, Alens non consistit (de consis- 
têre, o, stili, s. sup., n.). Cic. Quine 
se déconcerte pas, fnconfusus, a, um. 
Sen. Crassus, sans se —, Crassus in- 
genio præsens (gén. entis). Flin. Ils 
sopportent les événements humains 
sans se —, Non turbulente humana 
paliuntur. Cic. . 

DÉCONFIRE, v. ct. Défaire entiè- 
rement dans une bataille. Profigare, 
0, as, avi, alum, acl. Cic. 

DECONFITURE, 4. f. Entlére dè- 
faile. Clades, ts, f. Cic. Cæs. 

DECONFORT, 8. m. Décourage- 
ment, Animi infractio (onis), f. Cic. 

DECONFORNTER, v. acl. Découra- 
ger. Frangere, o, is, fregi, fracium, 
act. Cic. 

DÉCONSEILLERN, v. acl. Dissuader. 
Dissuadére, eo, es, suasi, suasum, act. 
Cic. = Déconseiller la paix, Pacem 
dissuadère. Liv. — à qqn le combat, 
Aliquem a dimicatione deterrère (eo, 
es, lerrui, lerrilum). Cic. — à qqn 
d'écrire, Aliquem deterrêre a scri- 
bendo. Cie. — à qan de faire, Suadëre 
alicui ne faciat, Vell. Voy. issuanen. 

DÉCONSIDERATION, 3. f. Perte 
de la consideration. Infamia, æ, f. Cic. 
Dedecus, coris, n. Cic.: Être un sujet 
de déconsidération, C. péconsivgnen. 

DECONSIDEREN, v. act. Faire 
perdre la considération. (Aliquem) de- 
decorars, 0, as, avi, alum, act. Ter. 
Cic. inquinars, acl. Liv. (Alicui) 


Déconcerter un plan, une 
entreprise, Rem disturbare. Cic. dis- 


DÉCOR 


ere fers, tuli, vert 
ou adspergëre (o, is, spersi, spersum). 
Cic. probro esse (sum, es, fui. Cic. 
(Rem) inminuëre, 0, is, ui, utum, act. 
Cie. : Déconsidérer le sénat, Senalum 
inquinare. Liv. — l'autorité, Auctori- 
talem imminuère. Cic. Déconsidéré, 
Infamatus, a, um. Nep. Infamis, m. 
f., e, 0. Cic. Tout à fait —, Eristi- 
matione damnatus. Cic. I est entière- 
ment —, Totus jacet (de jacèëre, eo, cui, 
citum, na. Cic. Les tribunaux élaient 
déconsidérés, Judicia jacebant. Cic. 
Se pécoxsinénsn, v. ré0. Perdre la 
considération. Se dedecorare (0, as, avi, 
atum). Sal. Maculam suscipère (to, 
is, cepi, cepltum). Cic. Ter. Existima- 
tionis detrimentum facËre (io, is, feci, 
factum). Nep. = Se déconsidérer par 
ses excès, Dedecorare se flagitiis. Sall. 
De manière à ne pas te — par cela, 
Ne ea res sit libi infamie. Ter. Qui 
s'est déconsidéré, Voy. l'act. 
DÉCONTENANCER, v. act. Faire 
perdre contenance à qqn. (Troubler 
qqn) Aliquem turbare (0, as, avi, 
atum). Cic. conturbare. Cic. (Faire 
rougir qqn) Alicui ruborem incutëre 
(io, is, cussi, cussum). Liv. = Décon- 
tenancer par quelque bon mot, Ali- 
quo urbane dico refrigerare (0, as, 
avi, atum), act. Quint. Je suis décon- 
tenancé, Rubor mihi suffunditur (de 
suffundi, or, Eris, fusus sum, pass.). 
Sen. 1l est —, Apud se non est. Ter. 
Se DÉCONTENANCER, Y. réf. Perdre 
contenance. Conturbari, or, aris, atus 
sum, pass. Cic. Voy. Se DÉCONCENTER. 
DECONVENUE, s. f. Malheur, mau- 
vais succès. Repulsa, æ, f. Sen. Ov. 
DÉCOR, s. m. Ce qui sert à dé- 
corer. (En gén.) Ornamentum, i, n. 
Cæs. (Aa théâtre) Ornatio, onis, f. 
Vitr. Scena, æ, f. Cic. Hor. =: Les 
changements de décors se font au 
ms yen de machines, Afachinz mutant 
speciem ornalionis, Vitr. 
DFCORATEUR, s. m. Celui qui fait 
des decors. Decorator, oris, m. Isid. 
: Peintre décorateur, Colorator, oris, 
m. Insc. Voy. le suiv. 
DECORATION, 5. f. 1° Ornement. 
(En géo.) Ornamentum, i, n. Cæs. 
atus, üs, m. Îirt. Decus, coris, 
n. Cic. (Au théâtre) Ornalio, onis, 
[. Scena, æ, f. Cic. Plin. : Décorations 
des temples, Fanorum decora. Cic. 
Servir à la décoration d'un temple, 
Esse ad ornandum templum. Cic. Dé- 
corations des portes, des chemins, 
Ornalus portarum, ïitinerum. Hirt. 
Les — du théâtre, Scenz insignia 
(um), n. pl. Cic. On remarque de lui 
une décoration (de théâtre), Scenä 
spectalur. Plin. Élre peintre en dé- 
corations (de théâtre), Scenas pin- 
gëre. Plin. [| 2° Marquo d'honneur, de 
dignité. (En géo.) Insigne, is, 0. Czs. 
Ornamentum, i, 0. Suet. (Plaques por- 
tées sor la poitrine par les soldats) 
Phaleræ, arum, f. pl. Suet. Flor. Sil. 
: Cacher ses décorations, Insignia 
tegëre. Cæs. Être brillant de —, Pha- 
leris fulgére. Sil. — dn triomphe, Or- 
namenia (riumphalle. Suet, 
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DÉCORER, v. act. 1° Orner, pa 
Ornare, 0, as, avi, atum, acl. Cie. 
Erornare, act. Cic. Deccrare, act. Cic. 
Excolëre, o, is, colui, cullum, act. 
Suet. =: Décorer sa maison, Domum 
ornare. Cic. Cirque décoré de bornes 
dorées, Circus auratis melis excultus. 
Suet. || 2° Fig. Honoror de. Ornare on 
Decorare (vay. 10), act. Cic. = Décorer 
Pompée (d'une digaité), Ornare Pom- 
peium. Cic. — qqn des insignes de 
la gloire, Aliquem insignibus gloris 
ornare. Cic. Décoré de ces insignes, 
His insignibus decoratus. Liv. || 3e 
Couvrir, dissimuler. Tegëre, 0, is, teri, 
tectum, act. Cic. : Décorer d'une éti- 
quette honorable la chose la plus 
bonteuse, Honcstà præscriplione rem 
turpissimam legère. Cxs. — ses vices 
du titre de sagesse, Suis vitiis (aa 
dat.) sapientiam inscribëre (o, 1s, 
scripsi, scriptum). Sen. Voy. couvnin, 

DÉCORTICATION, 8. f. Action 
d'ecorcer. Decorticalio, onis, f. Plin. 

DÉCORTIQUER, v. act. Écorcer. 
Decorticare, 0, as, avi, atum, act. Plin. 

DÉCORUM, 5. M. C. DIENSÉANCES. 

DECOUCLEN, v. n. Coucher hors 
de chez soi. Decubare, 0, as, 8. parf. oi 
sup., n. F.-Pict. ap. Gell. Abnoctare, 
0, as, 8. parf. ni Sup., n. Sen. Forts 
pernoclare (0, as, avi, atum\, n. Ter. 

DÉCOUDRE, v. act. 19 Defairo une 
couture. Dissuëre, o, is, sui, suiur, 
act. Cic. Resuère, 0, is, 3. parf., 
sutum, act. Cels. : Décousu des deux 
côtés, Er uträque parte resutus. Suet. 
11 2° Fig. Fendro, dechirer. Discindère, 
0, 18, scidi, scissum, act. Ter. Cic. 

Se Découpae, v. pron. Venir à se 
défaire (en part. d'une ch. cousue). 
Resui, or, Eris, sulus sum, pass. Suel. 

DECOULEMENT, C. ÉCOULEMENT. 

DÉCOULER, v. D. 14° Couler peu 
à peu. (En gén.) Fluëre, o, is, fluri, 
flutum, 0. Cic. Deflufre, n. Liv. Ef- 
fluëre, n. Cic. (Lentement) Manare, 
0, as, avi, alum, n. Liv. Emanare, n. 
Curt. Delabi, or, ris, lapsus sum, 
dép. Cic. (Goutte à goutte) Stillare, 
0, as, avi, atum, n. Varr. =: La sueur 
découle du corps, Sudor manat cor- 
pore. Lr. fluit de corpore. Ov. La sève 
— des trous, Effluit humor e cavis. 
Plin. Le suc qui — de la fougère, 
Succus ez filice defluens. Plin. De- 
couler de la chevelure, Siillare ca- 
pillo. Ov. || 2° Fig. Sorür, dériver de. 
Fluëre (voy. te), n. Cic. Profiutre, 
0. Varr. Alanare (voy. 14°), n. Cic. 
Emanare, 0. Cic. Oriri, tor, Eris, ortus 
sum (oriturus), dép. Cic. Proficisci, 
or, dris, fectus sum, dép. Cic. Venire, 
io, is, véni, ventum, n. Cic. Duci, or, 
tris, ductus sum, pass. Cic. 2 Décou- 
ler de la même source, de cette source, 
Ex eodem fonte fluëre. Cic. Ab hoc 
fonte rofluëre. Varr. Les maux décau- 

eut de là, Emanant istinc mala. Cic. 
Les mauvaises aclions — des vices, 
des fausses opinions, Peccata ex vilits 
manant. Cic. Prava ex falsis opinio- 
nibus veniunt. Quint. Le devoir qui 
découle de cela, Officium quod n6 » 
ducilur. Cic. Devoirs qui découlmm 
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do genre de…., Officia quæ oriuntur 
ao genere. Cic. Découler de la loi, À 
Wge proficisci. Cic. Ce qui découle de 
goi-méme,Quod ex se connerumes{.Cic. 

DÉCOUPÉ, és, part. passé de DÉ- 
couren, Voy. ce v. || Ad). Dentelé. 
Incisus, a, um. Plin. Scissus. Plin. 
Laciniesus. Plin. : La côte est décou- 

ée, Voy. LÉCOUPER 2°. 

DÉCOUPEN, v. act. 4° Couper par 
morceaux. Scindére, 0, is, scidi, scis- 
sum, acl Sen. Secare, 0, as, cui, 
sectum (secaturus), act. Sen. Juv. 
Lacerare, 0, as, avi, atum, act. Petr. 
: Découper des oiseaux, Aves scin- 
drre. Sen. — comme il faut, des vo- 
lailles grasses, Altilia decenter se- 
care. Sem. — un mets, Opsonium 
sandére. Sen. lacerare. Petr. || 2° 
Denteler, échancrer. Lancinare. 0, as, 
ei, atum, act. Plin. = Des golfes dé- 
coupent la côte, Sinus lancinant 
eram. Plin. Découper en ane mulli- 
Lode d'enfoncements, Recessibus mul- 
tis ercavare. Plin. | 

DÉCOUPEUR, s. m. Celul qui dé- 
coupe à table. Diribitor, oris, m. Apul, 

DÉCOUPLEN, v. act. Dotacher 
des animaux couplôs. Disjungère, 0, is, 
jeari, juncium, act. Juv. 

DÉCOUPURE, 8. f. 1° Action de 
decouper. Sectio, onis, (. Varr. Sec- 
tura, z, [. Varr. || 2° Chose décou- 
pes. Segmentum, i, 0. Plin. 

DÉCOURAGÉ, ée, part. passé de 
récouaacen, Voy. ce v. || Adj. Qui n'a 
plus de courage. Demissis, a, um. 
Cie. Sail. A fMictus. Cic. Fractus. Cic. 
2 Esprit découragé, Animus fraclus. 
Cic. jacens (gén. entis). Cic. Etre —, 
Jafractum animum gerère. Liv. 11 est 
absoloment —, Tous jacet (de ja- 
cêre, eo, cui, cilum, ps Cic. Je n'ai 
pas élé —, Me non affliri (de affli- 
gêre, 0, ïs, flictum, act.). Cic. 

DÉCOURAGEANT, part. prés. de 
pécounaGen, Voy. ce v. || Adj. Dé- 
COCRAGEANT, ANTE. Qui décourage. * Ad 
ta/ringmdum animum aplus (a, um). 
: Metier décourageant, Ars plena 
stenarhi (— plein de dégoùt). Cic. 

DÉCOURAGEMENT, 8. m. Perte 
de courage. Animi infractio ou debi- 
litetio où defectio on abjectio.(onis), 
f. Cic. Demissio, f. Cic. S'expr. souv. 

r un v.= Avec découragement, 

racto ou Demisso animo. Cic. Éprou- 
ver da —, Tomber daus le —, Voy. 
Se DécOURAGEn. Jeler dans le — 
Vof. DÉCOURAAGER. 

DECOURAGER, v. act. 1° Oter le 
œurage. À ffligère, o, is, fliri, flictum, 
act Cic. Prangère, o, is, fregi, frac- 
fun, acl. Cic. : Décourager un bomme, 
és bommes, Hominis animum, I10- 
Drum animos affligère. Cic. fran- 
g’re. Cic. infringëre (o is, fregi, frac- 
so Liv. demittére (o, is, misi, mis- 
nn). Cic. debilitare (0, as, avi, alum). 
Cic. minure (0, is, ui, utum). Cic. 
Leors défaites les avaient decou- 
rages, Cladibus (4 l'abl.) animi ceci- 
darssl (de cadfre, 0, is, casum, n.). 
1= Ÿ Fig. Décourager l'audace, Au- 
éscrun frangère. Cic. — 1a libéralité, 
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Liveralilatem deterrère (eo, es, terrui, 
ferrilum). Cic. || 2° Otor l'envio de faire 
: Décourager qqn d'écrire, Aliquem a 
scribendo deterrére (rog. Ao). Cic. Ils 
étarent découragés de faire la guerre, 
Tædium eos belli ceperat (de capère, 
io, is, caplum). Liv. VOy. DÉTOUnNER. 

Se DÉCOURAOEN, v. réû. Perdre cou- 
rage. Animo (ou Animis) frangi (or, 
ris, fractus sum), pass. Cic. et simpl. 
Frangi, pass. Cic. Animum demittère, 
(o, ts, misi, missum). Cic. Se animo 
demitiëre. Cæs. Submittére animum. 
Cic. animos. Liv. Animum ou Ani- 
mos despondère (eo, es, spondi, spon- 
sum). Liv. Animo deficère (io, is, feci, 
fectum). Cæs. et simpl. Defcëre, n. 
Cic. Debilitari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. Se affligëre (0. is, fliri, 
füictum). Cic. = Ils se découragent, 
Eorum animi (rangunlur ou debili- 
tantur. Cic. L'ennemi se décou- 
nqes Iostes animis conctdunt (de con- 
cidre, 0, cidi, 8. sue. n.). Hirt. Ne 
te décourage pas, Ne animum con- 
trahas (de contrahëère, o, is, trari 
tractum). Cic. Toil te décourager | 
Te ut ulla res frangat (de frangèëre, 
0, is, fregi, fractum)l act. Cic. Ils 
s'étaient découragés à la suite de 
lcurs defailes, Cladibus (à l'abl.) animi 
ceciderant. Liv. 

DECOURONNER, v. act. {e Oter 
la couronne à (un souvorain). Regno 
spoliare (o, as, avi, atum), act. Cic. |] 
29 Fig. Oter la cime. Decacuminare, 0, 
as, S, parf. ni sup., act. Col. 

DECOURS, 5. m. Décroissoment de 
la lune. Lunæ defectus (us), m. Cic. de- 
crescentia (z), f. Vitr. = Lune en dé- 
cours, Luna decrescens. Plin. insenes- 
cens. Cic. cava (dont le disque se 
crease). Plin. Au — de la lune, Se- 
nescente luna. Varr. La lune en re- 
tournaot par son — au point d'où 
elle est partie, Luna defectibus in 
initia recurrendo. Cic. 

DÉCOUSU, 0K, part. passé de 
pécounne, Voy. ce v. || Adj. Qui est 
sans suite, qui manque de liaison. Dis- 
sipatus, a, um. Cic. = Style décousu, 
Dissipata oratio..Cic.Fractum dicendi 
genus. Cic. Le style est lâche et —, 
Stne articulis fluctuat (oralio). Cic. 
Composition décousue, Soluta oratio 
Quint. Hians compositio. Tac. Lettre 
—, Litteræ inconstantes. Cic. Pensées 
décousues, Cogitationes male cohz- 
rentes. Quint. Orateur décousu, Ora- 
tor disjunctus. Tac. [Curion] était —, 
Dissipatus fuit. Cic. Parler d'une ma- 
nière décousue, Inconstanter loqui.Cic. 

DÉCOUVERT, ERTE, part. passé 
de nëcouvnin, Voy. ce v. || Adj. 1° 
Non couvert, sans toiture. (Qui n'a pas 
de couverture) Subdialis, m.f.,e,n. 
Plin. Apertus, a, um. Vitr. Hypæthrus. 
Vitr. (Qui n'a plus de couverture 
Detectus. Nep. (Où pénètre le soleil 
Apricus. Prop. : Promenoirs décou- 
verts, Subdiales inambulationes. Plin. 
HMypæthræ ambulationces. Vitr. Galeries 
découvertes, Hypæzthra, orum, 0. pl. 
Vitr. Lieux découverts, Aperta loca. 
Vitr. Temple découvert, Ædes de- 
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tecta. Nep. Dans l'endroit — de la 
maison (= dans la cour), In propa- 
tulo ædium. Liv. Navire — (— non 
ponté), Navis aperta. Liv. || 2° Nu, 
sans coiffure, sans vêtement, etc. Nu- 
dus, a, um. Cic. Detectus. Suet.= 
Tête déconverte, Caput nudum. Sail. 
Ayant la tête —, Sa tête élant —, 
La tête —, Découvert, Capite aperto 
(à l'abl. abs.). Varr. detecto. Suet. 
inoperto. Sen. Épaules découvertes, 
Ezserti humeri. Gus. Poitrine décou- 
verle, Pectus apertum. Ou. || Fig. 

visage découvert, Voy. À DÉcou- 
vEnT 5°, 60, 1°. || 8° Non protege, 
sans défense. Aperius, a, um. Cæs. 
Detectus. Tac. Nudus. Sen. Incr- 
mis, m. f., e, 0. Liv. = Corps dé- 
couverts (— sans armes), Detecta 
corpora. Tac. Flanc découvert, Latus 
aperlum. Cæs. Que leurs flancs sont 
découverts par le départ des alliés, 
Latera sociorum degressu nudari (or, 
aris, aus sum, pass). Liv. Être dé- 
couvert (en parl. d'un soldat), Vul- 
neri patère Lo, es, lui, 8. Sup.), n. 
Liv. Territoire —, Ager inermis. 
Liv. prestdiis nudus. Liv. || 4° 
Non obstrue, non borné. Aperlus, a, 
um. Liv. Palens, gén. entis. Cic. = 
Route découverte, Plaine —, Via 
aperta. Liv. Apertus campus. Cæs. 
Lieux découverts, Loca porrecta ou 
aperta. Cæs. Combattre dans un lieu 
découvert, Puro ac patenti loco dimi- 
care. Liv. |} 6° Non brumeux, sans 
nuages. Aperlus, a, um. Virg. Nu- 
bibus liber (era, erum). Lucr. = Ciel 
découvert, Czlum serenum. Cic. aper- 
tum. Virg. purum. Tib. 

À oécooverT, loc. adv. 1° Sans 
être couvert = Jeter son bouclier et 
combattre à —, Scutum manu emit- 
tËre et nudo corpore pugnare. Cæs. 
Une grande partie du corps est à —, 
Magna est corporis pars aperta. Cæs. 
Mettre son visage à —, Faciem dete- 
gère (0, is, texi, tecitum). Suet. Mettre 
en labourant des sépultures à —, 
Sepulcra exarare. Cic. Qui est à —, 
Voy. DécouvenT 4° et 2°. || 2° En plein 
air. In aperto loco. Cic. In propalulo. 
Cic. = Se tenir dehors el à découvert, 
Foris et sub divo (on sub dio) esse. 
Cic. }| Se Sans protection, sans defense 
: Territoire qui est à découvert, Ager 
nudus præsidiis. Liv. Laisser la ville 

—, Urbem nudare (0, as, avi, 
atum). Liv. || 4° Fig. Sans garantie = 
Se mettre à découvert des frais de 
culture, Impensam ac sumpium facëre 
in culiuram. Varr. || 6° À la vue de 
tous. Palam. Cic. Luce palam. Cic. 
Liv. Aperle. Cic. = Les ruses sont à 
découvert, Præsitigiæ patent (de pa- 
têre, eo, lui, 8. sup., n.). Plaut. L'a- 
dulation se montrail à —, Adulalio 
in aperlo erat. Tac. || 6° Sans masquo, 
sans voile : Montrer 8a joie tout à dè- 
couvert, Apertissime Lætiliam ferre. 
Cic. || 7° Manifestement, sans ambi- 
quité = [Dire, Faire aq: ch.] à dé- 
couvert, Aperte. Cic. Aperte palem- 
que. Cic. Plane et aperte. Cic. Aperis 
et palam. Cic. ° 
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DÉCOUVERTE, 5. . 1° Aotion de 
découvrir, de trouver. Inueniio, onis, 
f. Cic. Plin. Ercogitatio, f. Cic. = 
Avant la découverte de la philoso- 

bie, Ante philosophiam patefactam. 
ic. Ils s'atiribuent la — de la 
médecine, Medicinam apud 1ips0s 00- 
lunt repertam. Plin. On doit la — 
des lois à la philosophie, des stien- 
ces à Athènes, Inventriz (est) legum 
philosophia. Cic. Inventrices (suni) 
doctrinarum Athenz. Cic. || 2° Chose 
découverte. fnventum, i, n. Cic. = La 
médecine est ma découverte, Inten- 
tum medicina meum est. Ov. Les dé- 
couvertes de Zénon, {nventa Zenonts. 
Cie. Belles —, Præclare reperla 
(orum), o. pl. Luer. Les bonnes — 
e qqn, Alicujus bene invenia. Cic. 
Faire de oombrenses — en qq. ch. 
In aliquê re multa nova afferre. Nep. 
Le zèle des ancicns à faire des —, 
Priscorum in inveniendo cura. Plin. 
8e Action de reconnaitre l'ennemi. 
loratio, onts, f. Col. Tac. Dig. = 
Aller à la découverte, Îre speculatum 
cs sup.). Liv. Aller à la — du pays, 
ca explorare (0, as, avi, atum). Sall. 
Sans être allé préalablement à la —, 
Inerplorato (adv.). Liv. Après être 
allé à la —, Ante exploralo gave). 
Liv. Envoyer qqn à la —, Aliguem 
miltère erploratum (au sup.). Liv. 
Barques de —, Ærploratoriæ scaphæ. 
Veg. || 4° Fig. Action de révèler. Pa- 
tefactio, onis, f. Cic. Proditio, f. Plin. 

DÉCOUVRIR, v. act. 1e Oter ce 
qui couvrait une ch. on une pers. De- 
fegère, o, is, leri, lectum, acl Cic. 
Retegére, act. Cic. Nudare, 0, as, avi, 
atum, act. Cic. Denudare, act. Cic. 
Apertre, io, îs, perui, perlum, act. 
Cic. Patefactre, to, is, feci, factum, 
act. Cic. = Découvrir la tête, Capul 
relegère. Petr. Pl.-j. — la tête (qui 
était voilée), Caput revelare (0, as, 
avi, afum). Suet. Se — la tête, Caput 
aperire. Cic. detegËre. Suet. Se — Île 
front (en coupant les cheveux), Fron- 
tem revelare. Tac. Qu'on ne foi dé- 
couvre pas la poitrine, Ne denudelur 
a pectore. Cic. Découvrir la poitrine, 
Vestem a pectore deducère {o, is, duxi, 
ductum). b. 11 reposait les pieds dé- 
coaverts, Retectis pedidbus conquiesce- 
bat. Suet. Se découvrir l'épaule, Hu- 
merum erserère (0, is, serui, sertum). 
Ov. — une plaie, Plagam detegëre. 
Suet. Ossements découverts (= dé- 
terrés), Delecta ossa. Suet. Découvrir 
un coffre, Thecam relegëre. Cic. — 
les plats, no vase, Aperire patins. 
Plaut. vas. Calo. Le vent a décoavert 
la maison, Ventus deterit villam. 
Plaut. Découvrir un toit (de ses 
tuiles), Tectum nudare. Liv. (Le 
vent) à entièrement découvert le 
toit, (Venius) omnes de tecto tegulas 
deturbavit (de deturbare, o, as, 
afum). Plaut. Le vent avait — les 
bancs de sable (de l'ean qi les re- 
couvrait), Ventus nudaverat vada. 
Liv. Découvrir du cristal avec la 

charrue, Crystallum aratro excitare 
(o, as, avi, atum). Quins. | 2° Oter os 
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ul protégeait, laisser sans défense. 
Nudare, 0, as, avi, alum, act. Liv. 
Præsidits nudars, act. Sail. : Décou- 
vrir les rivages, Littora nudare. Cæs. 
— le rempart, Nudare murum defen- 
soribus. Crs. [Une brèche] avait dé- 
couvert la ville, Nudaverat urbem. 
Liv. || 3° Trouver ce qui était coach 
on inconnu. Invenire, io, is, veni, 
ventum, act. Cic. Reperire, io, is, pen, 

rtura, act. Cic. Deprehendère, 0, is, 
endi, hensum, act. Cic. Comprehen- 
dère, act. Cic. Retegëre, 0, ts, leri, 
tectum, act. Virg. Tac. : Découvrir la 
vérité, Vera invenire. Cic. On peut 
arriver à — le devoir, Ad officit in- 
ventionem adilus est. Cic. — de 
grandes choses dans les plns pelites, 
Deprehendëre res magnas in minimis. 
Cic. — qq. cb. sur le compte de 
qqn, De aliquo aliquid extricare (0, 
as, avi, afum). Cic. — une chose abo- 
minable, (Comprehend}re nefandam 
rem. Cic. — un complot, Conjuratio- 
nem invenire. Cic. — du poison, Ve- 
nenum deprehendÿre. Cic. — de nou- 
velles terres, * Noves terras invenire. 
Celui qui découvrit l'olive, Olivz 
inventor. Cic. Elle doit son aom à 
celui qui l'a déconverte, Nomen ex 
inventore reperit (au parf.). Cic. f| 4° 
Trouver à force de rechorches. Repe- 
rire, 10, is, peri, pertum, act. Cic. 
Consequi, or, Eris, seculus sum, dép. 
(es. Cic. Eruîre, 0, is, ui, utum, act. 
ic. Quint. Perspicre, 10, is, speri, 
spectum, act. Cic. Dispicère, act. Cic. 
: Découvrir l'art de guérir, Reperire 
medicinarm. Quint. — des secrets, 
Arcana eruÿre. Sen. — la vérité, Ve- 
rum dispicëre. Cic. Verilatem cruëre. 
Quint. La vérité qui est difficile à —, 
Veritas conjecturä difficili. Suet. — 
les menées de gan: Consequi conatus 
alicujus. Cic. Habile à — les dao- 
gers, Sagax ad pericula perspicienda. 

ic. || 6° Commencer 4 apercevoir. 
Conspicère, ïo, is, speri, spectum, 
act. Cic. Cæs. Conspicari, or, aris, 
aus sum, dép. (acc.). Ter. Crs. : 
Dès qu'ils découvrirent nos cavaliers, 
Ubi primum nosiros equiles conspere- 
runt. Czs. Les navires l'ayant dècou- 
vert, Hunc conspicatæ naves. Crs. 
Être — du camp ennemi, Conspici 
ex hostium castris. Czs. Un lieu d'où 
l'on ne peut rien découvrir, Locus 
ex quo mihil prospici potest. Quint. 
À l'eadroit le plas éloigné qu'il pou- 
vail —, longissime oculi fere- 
bant. Liv. || 6° Fig. Révéler, faire 
connaître. Detegëre, 0, is, text, (ec- 
fum, act. Sall. Aperire, to, is, perui, 
pertum, act. Sall. Patefacïre, 10, is, 
feci, factum, act. Cic. Palam facère, 
act Plaut. Ter. Erplicare, 0, as, cavi 
micux que cui, caturm mieux que 
cilum, act. Cic, Proferre, fero, fers, 
tuli, latum, act. Petr. Eruëre, 0, is, 
ui, utum, act. Cic. N'udare, 0, as, avi, 
atum, act Liv. Denudare, act. Liv. : 
Decuuvrir la vérité, Verum patefacïre 
Cic.—les mystères, Penetralia aperire. 
Quint. — au peuple les secrets des 
dieux, Proferre consilia deorurn in 


nudare. 


est. Plaut. 
crime, ÆEriium criminis ezxplicare. 
Cic. — à qqn quels furent..., Alicui 
eruêre, qui fuerint.… Cic. 1] découvre 
quiilest, Quis sit, aperit. Nep. [Len- 
talus] découvert par les dénoncia- 


gistratuum. Plin. | 
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populum. Petr.— la fraude, les pièges, 
Detegëre fraudem, insidius. Liv. — 
sa baine contre moi, Odium suum in 
me palefacère. Cic. Je découvre mon 
sentiment, Aperio quid sentiam. Nep. 
Bien des choses découvrent le fund 


de leur pensée, Multa (cos invilos 
denudant. Sen. Les forcer 


décou- 
vrir leurs intentions, Animos (eorum) 
Liv. Il m'a découvert son 
rojet, Denudavit mihi suum consi- 
ium. Liv. Déconvrir les desseins des 


conjurés, Detegère consilta conjura- 
torum. Sal. — son dessein, la cause 
de son projet, 
suum. Sall. causam consilii sui. Sall, 
Ne vois-lu pas que tes projets sont 
découverts? Non sentis tua consilia 
patëre (e0, es, fui, s. sup., n.)? Cic. 


Aperire consilitrm 


La chose est découverte, Palam id 
Découvrir le but d'un 


tions, Patefactus indictis. Cic. 
Se Découvrir, v. 1° Réfl. Oter ce 


dont on s'était couvert. (Üler sa coil- 


fare) Caput detegëre (: is, leri, lec- 
tum). Suet. = Il (lui) ordonne de se 


découvrir, Capile aperilo esse (eum) 
jubet. Varr. Se — 


evant qqu, Ali- 
cui caput aperire (io, is, perui, per- 
tum). Sall. Se — à l'aspect des ma- 
gistrats, Aperire capul adspeclu ma- 

[ôter ges vêle- 
ments) Corpus nudare(o, as, avi, atum). 
Cic. || (Laisser voir la poitrine) Pectus 
aperire. Ov. || 2° S'exposer aux coups, 


au danger. Nudari, or, aris, alus sum, 
LI 


pass. Liv. = Ils se découvrent, Nu- 
dantur (eorum) latera. Liv. Se décou- 
vrir du côté où est l'ennemi, Nudum 
corpus ad hosfem vert”re. Sall. || Fig. 
Se découvrir (— prêter le flanc), La- 
tus præbère (eo, es, bui, bitum). Sen. 
1 3° Fig. Se faire connaitre. Se ape- 
rire (io, 18, perut, pertum). Ter. Liv. 
Se palefacéËre (io, 18, feci, factum). Cic. 
z: Contraints, ils se découvrent. Coacti 
se aperiunt. Ter. Se découvrir enlière- 
ment à qqn, Se totum alicu: patefacère. 
Cic. Je me découvre, (Je dis qui je 
suis) À perio quis sim.Nep. (Je disceque 
je pense) Aperto quid sentiam. Nep.f 
&° Pron. Devenir visible. Se aperire (10, 
is, perut, pertum). Cic. Conspici., or, 
Eris, spectus sum, pass. Liv. Aperiri, 
ior, iris, perius sum, pass. Virg. 3 
L'étoile se découvre, Stella se aperil. 
Cic. Le promoatoire d'Apollon se 
—, Aperitur Apollo. Virg. || 6° De- 
venir connu ou public. Patefieri, fo, 
fis, factus sum, pass. Ter. Proferri, 
feror, ferris, fertur, lalus sum, pass. 
Cic. Illustrari, or, aris, atus sum, 
pass. Cic. Erumpère, 0, ts, rupi, 
ruplum, n. Cic. Patescère, 0, is, (ui, 
s. Sup., n. Virg. : Si cela se dé- 
couvre, Si hoc pateñit. Ter. Tout se 
—, Omnia illustrantur. Cic. erum- 
punt. Cic. Par suite de cela la chose 
s'est découverte, Inde ast cognilw 
facta. Ter. 
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DÉCRASSEN, v. act. fe Oter la 
oœasso de. Purgare, 0, as, avi, alum, 
act. Jor. Purificare, act. Plin. Mun- 
dere, act. Plin. Defæcare, acl. Prud. = 
Décrasser le corps, Corpus defæcare. 
Prud. — ua habit, des habits (par un 
lavage), Maculas e veste abluëre (0, 
is, ui, utum). Plin. Maculas vestium 
eluvre. Plin. || 2° Fig. Polir, former, 
façonner. Defæcare(voy. {°),act. Sid. = 
Decrassé par les lettres, Litieris de- 
fæcatus.Cass. Je vous ai donné, comme 
on dit, ma lettre à décrasser, Lilteras 
defzcandas, ut aiunt, tibi commisi. 
Sii. 1l est persuadé que la critique 
décrasse, Persuasum est ei censuram 
esse lomentum ou nitrum (= est un 
savon. Cæs. ap. Cic. 

Se DÉCRASSER, v. réfl. 1° Oler sa 
crasse. Squalorem sibi abluëre (0, ts, 
ui, utum). Curt. Se eluëre. Cels. Î 20 
Fig. Se polir, se former, se façonner : 
Il veut se décrasser, Vult surides 
eluÿre (0, is, ui, utum). Cæl. ap. Cic. 

DÉCRÉDITEMENT, 8. m. Action 
de decrediter. Dignitatis imminulio 
(onis), [. Cic. 

DÉCRÉDITER, v. act. Otor le orè- 
dt à. (Alicujus ou Alicujus rei) dem 
touniauvre (0, is, ui, utum), Cic. (Ali- 
cui où Alicui reï) fidem abrogare (0, 
es, avi, aftum). Cic. demère (0, 15, 
drnpsi, demplum). Tac. eripère (io, is, 
ripui, reptum). Ov. (Alicujus) existi- 
malionem perdre Q is, didi, ditum). 
Ad Her. (Alicuï) labem inferre (fero. 
fers, tuli, illatum). Cic. Alicujus di- 
gnitati labem adspergëre (0, is, spersi, 
spersum).Cic. : Décrediter les témoins, 
Testibus auctoritalem auferre (fero, 
fers, abstuli, ablatum). Quint. — l'his- 
Loire, [istoriis fidem demère. Suet. 
— son ordre, Ordini suo dedecori esse. 
Ad [er. Les tribunaux étaicnt dé- 
erédités, Judiciu jaccbant (de jacère, 
æ, es, cui, citum, n.). Cic. Tout à 
fail décrèdilé, Eristimatione damna- 
fus. Cie. Être universellement —, 
Apud quosque improbari (or, aris, 
lus sum), pass. Cic. 

Se vécnéorren, v. réû. Perdre le 
crédit Fidem amittère (o, is, misi, 
aigsum). Ph. sibi abrogare (o, as, avi, 
uum). Liv. sibi detrah#re (0, is, trari, 
trastum). Quint. Eristimationis detri- 
menlum fac#re (10,is, feci, factum).Nep. 

DECREPIT, TE, adj. Qui est dans te 
decrepitudo. Decrepitus, a, um. Plaut. 
Ter. Cic. Defectus. Col. Defectus an- 
ais Ph. senio. Col. Confectus senec- 
late. Cic, ætate. Sall. : Le plus décré- 
pit de ses porteurs de litière, Lecti- 
carorum defectissimus. Col, Arbre —, 
Arbor defecta senio. Col. 
.DECREPITENR, v. 0. Pôtiller. Cre- 
Pilare, o, as. avi, atum, n. Ov. Plin. 
.DECREPITUDE, s. f. Extrême 
nieillesse. Ætas (atis) decrepita (@- 
Cic.oueracta. Liv. ou profligata, f.Sen. 
Marcida (æ) senectus (utis), [. V.-Maz. 
. DÉCRET, 8. m. 1° Ordonnance. (Dé- 
sion de magistrats supériuurs, du 
senal) Decretum, i, n. Cic. (Délibé- 
ralion prise par le sénat) Consultum, 
1,8. Cic. Consultus, üs, m. Sall, Plin. 
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(Autorisation officielle donnée par le 
sénat) Auctoritas, alis, f. Cic. (Acte 
législatif des assemblées populaires) 
Scitum, 1, 0. Cic. AE des as- 
semblées populaires) Jussum, i, n. Cic. 
(Ordonnance rendue par les édiles et 
certains autres magistrats) Edictum, 
i, n. Cic. = Décret du sénat, Senatïis 
decretum. Cic. consultum. Cic. auctori- 
tas. Cic. — du peuple, (A Rome)Scitum 
plebis. Cic. Liv. ou Plebiscitum. Cic. 
(Chez les autres peuples) Populi sci- 
{um. Liv. Faire, Rendre un —, un 
— du sénat, Facëre decretum. Cic. 
senatüs consulilum. Cic. Le sénat a 
rendu un — sur la brigue, Senatüs 
consultum factum est de ambitu. Cic. 
Un — du sénat porte que les choses 
out été faites contre la république, 
Senatüs consulium factum est, ea con- 
tra rem publicam esse facta. Cic. Le 
sénat ordonna par un — qu'il fùl..., 
Senatüs consullum factum est, ut es- 
set. Cic. Obtenir un —, Decretum 
ferre. Liv. Signer un — (l'approu- 
ver), Obsignare decretum. Cic. Pro- 
œulguer un —, Decretum prodère. 
Cic. Rapporter un —, Decretum re- 
scindëre. Sall. Le — subsiste, Manet 
decreltum. Liv. Les décrets rendus 
depuis cinq ans, Quinquennii decrela. 
Sail. Paire prècéder un décret d'un 
préambule, Prætendëre sermonem de- 
creto. Liv. Noms des sénateurs mis 
en lête d'un —, Aucloritales præ- 
scriplæ. Cic. D'après le — du seoat, 
Ex senatüs consulto. Cic. Aux termes 
d'un — du peuple, Er plebiscito. Cic. 
1] 2° Fig. Volonté, arrôt. Fatum, i, 
n. Cic. = Les décrets des dieux, Fala 
deum (= deorum). Virg. Contre le dé- 
cret des deslins, Præler falum. Cic. 
Il est conforme aux décrets du des- 
lin que Lu…, Fatum tibi est (inûn.). 
Cic. 

DÉCRÉTEN, v. act. Ordonner par 
un decret. (Spécial. en parl. du sé- 
nat) Decerntre, 0, is, crevi, cretum, 
act. Cic. (En pari. du vote d'une as- 
semhlée délibérante, du sénat Cen- 
sére, 60, es, sui, sum, act. Cæs. Liv. 
En parl. du peuple aussi bien que 
Uu sbqat) Consciscère, 0, is, scivi, sci- 
tum, act. Cic. Liv. (Spécial. en parl. 
du peuple Sciscire, act. Cic. (Seul. 
en pari. du peuple) Jubère, eo, es, 
jusst, jussum, act. Cic. (Sanclion- 
ner) Sancire, to, is, sanzi, sancium 
et sancitum, act. Cic. Suet. = Décré- 
ter la guerre, Bellum consciscère. Liv. 
Cette guerre avait été décrétée par 
le sénat, Id bellum senatus decreverat. 
Liv. ls décrélèrent la guerre contre 
les Samaites, Bellum Samnilibus cen- 
suerunt. Liv. Déôcréler suivant son 
bon plaisir, Libere decernëre. Caæs. 
Ce que les plébéiens décréteraient, 
Que sciscëret plebs. Cic. Ce que le 
sénat a décréte, sanctioonez-le, Quæ 
Patres censuerunt, vos jubete. Liv. 
Regarder une chose comme décrelée, 
Aliquid pro decrelo putare. ('ic. Dé- 
créter que, Decernère ut (subj.). 
Cic.; que... ne... pas, ne (subj.). Cic. 
Le sénat décrèle que, Senatui placet 


DÉCRI 517 


cuit et cilum est, cëre), ut et le snbj. 
ic. prop. infn. Cic. 

DÉCRI, s. m. Perte de la réputa- 
tion. Infamia, æ, f. Cic. 

DÉCRIE, É&, part. passé de né- 
CRIER, Voy. ce v. || Adj. Qui a perdu 
la considération. Infamis, m. f., e, 0. 
Cic. Famosus, a, um. Cic. : Hommes 
décriès pour Îears vices, Mumines 
vitiis infames. Cic. Si quelque (fernme) 
était décriée, Si qua lmutter) erat fa- 
mosa. Cic. Maison —, Infamis domus. 
Cic. Je suis décrié, Male audio (is, 
ivi, ifum, ire, n.). Cic. Infamis sum 
(es, fui, esse). Cic. Être très —, Infa- 
miä flagrare (o,as, avi, atum),n. Cic. 

DÉCRIENR, v. act. Faire perdre la 
consideration. Infamare, o, as, avi, 
afum, act. Nep. Detrectare, act. Liv. 
Tac. Linguë adspergëre (0, is, spersi, 
spersum), acl. Cic. In invidiam vocare 
(9, as, avi, atum), act. Nep. : Décrier 
es orateurs, un6 loi, Oratores de- 
trectare. Tac. Legi obtrectare. Cic. 
— la philosophie, Philosophiam vitu- 
perare. Cic. — le soldat, AMilitem 
obterëre (o, is, frivi, tritum). Liv. — 
le sénat, De senatu detrahëra (o, ts, 
trazi, tractum). Nep. Il ne cesse pas 
le nous —, Non cessat detrah?re de 
nobis. Cic. — ses maitres, Dominos 
differre (fero, fers, distuli, dilatum). 
Tac. Chercher à le —, Aliquid ser- 
monis in eum quprère. Cic. Être dé- 
crié par la plupart (des historiens), 
Infamari a plerisque. Nep. Être — 

artout, Omnium sermonibus vapulare 
be, as, avi, afum), n. Ctc. 

Se pécnien, v. réf. Se décréditer. 
Sibi fidem detrahëre (o, is, traxi, 
tractum). Quint. 

DECRIRE, v. act. {e Tracer (une 
ligno); marquor (une direction). Du- 
cère, 0, ts, duri, ductum, act. Quint. 
Plin. : Décrire une ligne, Lineam du- 
cêre. Plin. — une circunférence, Cir- 
cuilionem circuli describëre (0, is, 
scripsi, scriplum). Vitr. — un cercle, 
Orbem circumscrib®re. Cic. ducëre. 
Quint. — les régions {du ciel} avec le 
bâton augural, Regiones liluo diri- 
gère (0, ïs, rexi, rectum). Cic. — un 
cercle autour de qqn avec une ba- 
guclle, Aliquem virgul& cireumscri- 
bére. Cic. — un cercle avec la chare 
rue, Aratrum circumducère. Cic. Vol- 
tiger en décrivant des certles, Gyros 
volatu edère (o, is, didi, ditum). Plin. 
Décrire des cercles qui se croisent, 
Urbibus orbes impedire (io, is, ivi et 
ti, îtum). Virg. || 2° Roprèsentor, dè- 
peindre par le discours. Describère, 0, 
is, scripsi, scriplum, act. Cic. Defor- 
mare, 0, GS, avi, alum, act. Cic. De- 
signare, act. Quint. rimère, 0, is, 
pressi, pressum, act. Cic. Depingre, 
0, is, pinri, pictum, act. Cic. Expo- 
nère, 0, is, posui, positum, act. Gic. 
Demonsirare, o, as, avi, afum, act. 
Cæs. Scripte demonsirare. Quint. Ex 
plicare, 0, as, cavi mieux que cui, 
calum mieux que cilum, act. Cic. 
Persequi, or, Éris, secutus sum, dép. 
face). Cic. : Décrire le poulain, Pul- 
um equinum describère. Quint. — la 
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forme jdu phénix], Formam definire 
(to, ts, ti el vi, itum). Tac. — les ca- 
lapultes, De catapuliis explicare. Vitr. 
Le camp que nous avons décrit ci- 
dossus, Castra quæ supra demonsira- 
vimus. Cæs. 1] a — cette scène en 
vers, [anc speciem erpressit versibus. 
Cic. Décrire la façun dont la chose s’est 
faite, Quemadmodum res gesia au, 
exponère. Cie. — un orateur tel, Ta- 
lem oratorem informare. Cic. — la 
vie de qqn, Alicujus vitam depin- 

ëre. Cic. res persequi. Cic. — d'un 
Sout à l'autre la vie de qqn, Vitam 
alicujus totam erplicare. Cic. — som- 
mairement qq. ch., Rem breviter de- 
scribêre. Cic. primis lineis designare. 
Quint. — les mœurs, Afores descri- 


bère. Plaut. Mores oratione exprimère. 


Cic. [Le caractère) que j'ai décrit 
plus baut, Quem supra deformavi. Cic. 
DÉCROCUER, v. acl. Détacher 
une ch. accroches. Refigère, o, is, firi, 
m, act. (ic. Hor. =: Décrocher un 
ouclier, Clipeum refigëre. Hor. — uo 
jambon, Pernam dejicère (io, ts, jeci, 
Jectum). Plaut. . 
DECROISSEMENT, s. m. Action 
de décroitre : Décroissement des 
jours, Dierum correplio (onis), f. 
itr. — de la lune, Lunz descres- 
centia (æ), f. Vitr. — du Nil, Nili 
decessus (&s), m. Plin. — de la fièvre, 
Febris decessus. Cels. — de la mala- 
die, Morbi remissio (onts), [. Cic. 

DÉCROÏÎTRE, v. 0. Devenir moin- 
dre. Decrescére, o, is, crevi, crelum, 
n. Cic. Afinui, or, ëris, ulus sum, 

ass. Sen. = Décrolire avec la lune, 

um lunä pariter decresc®re. Cic. Les 
buitres croissent et décroissent, 
Ostrea crescunt decrescuntque, Cic. 
La fièvre décrolt, Febris levatur (de 
levari, or, atus sum, pass.). Cels. 
remillilur (de remilii, or, missus 
sum, pass.). Cels. La fièvre a décru 
Febris decrevit. Cels. Rivières qui 
décroissent, Decrescentia flumina. 
Hor. Le Nil décroit, Nilus resiiit 
(de resid®re, 0, sedi, sessum, 0.). Plin. 
En été le Tibre —, Tiberis æstate 
submittitur, Pl.-j. La marée décrois- 
gant, Æsiu minuente (neut.). Cæs. 
Voir décroltre sa renommée et ses 
forces, Pam& et viribus sencscére (0, 
is, senui, 8. Sup., n.). Liv. Faire —, 
C. aMoINDAIR, DIMINOEN (acl.). 

DECRUE, s. {, Quantité dont les eaux 
ont decru. Decessus, Us, m. Cæs. Plin, 

DECUPLE, adj. Qui vaut dix fols 
autant Decemplez, gén. plicis. Nep. : 
Rendre au décuple (en parl. da sol), 
Efictre ou Eee cum decumo. Cic. 
| S. m. Le décuple, Decies tantum 
= 10 fois autant). D'apr. Liv. 
(xxxix, 46). Decuplum, i, D. Vulg. 

DECUPLER, v. act, Rendre dix 
fois plus grand. Decuplare, o, as, avi, 
atum, act. Don. = Deeuplé, Decempli- 
catus, a, um. Varr, 

DÉCURIE, 98. f. 1e Le dirième 
d'une centurie (division du peuple à 
Rome). Decuria, æ, f. Col. : Membre 
d'une décurie, Decurialis, is, m. 
Jnsc. Division par décuries, Decurie- 
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tio, onis, f. Cic. || 2° Corps judiclaire. 
Decuria, æ, f. Cic. || 3° Troupe de dix 
hommes. Decuria, æ, f. Varr. 
Decuriatus, üs, m. Liv. = Réaonir en 
décuries, Decuriare, 0, as, avi, alum, 
act. Cic, Cavaliers divisés par —, 
Equites decuriali. Liv. Chel d'une 
decurie, Decurio, onis, m. Varr. 
DÉCURION, s. m. Le chef d'une 
décurie civile ou militaire. Decurio, 
onis, m. Cic. Varr. Veg. = Grade on 
Dignité de déenrion, Decurionalus, 
&s, m. Cato ap. Fest. Dig. Relatif au 
—, De—, Decurionalis, m.f.,e,n.Insc. 
DÉDAIGNER, v. act. 1° Traiter 
qqn avec dédain. Aspernari, or, aris, 
atus sum, dép. (acc.). Cic. Contem- 
n?re, 0, is, tempsi, femplum, act. Cic. 
Fastidire, vo, is, ivi, itum, act. Quint. 
2° Rojeler avec mepris. Fastidire for 
do), act. Cie. Liv. Contemnère (voy. 
jo)" act. Cic. Aspernari (voy. 4°), dép. 
(acc.). Cic. Spernëre, 0, 18, sprevi, spre- 
um, act. Cic. Respuëre, o, is, ui.utum, 
acl.Col. Despicère, io, is, speri, spectum, 
act. Cic. Negligre, o, is, leri, lectum, 
act. Cic. Aversari, or, arts, afus sum, 
dép. (acc.). Liv. Dedignari, dép. (acc.). 
Tac. Parvi pendère je is, pependi, pen- 
sum), act. Plaut. duc®re (0, is, duri, 
ductum), act. Cic.æstimare (0, as, avi, 
atum), act. Plaut. facËre (io, is, feci, 
factum), act. Plaut. = Dédaigner comme 
étant peu de chose les élements de 
la grammaire, Fastidire grammalices 
elementa fanquam parva. Quint. — 
on gain, Lucrum fastidire. Quint. — 
les noms qui funt autorilé, Auctori- 
tates contemnère. Cic. — la libéralité 
du roi, Aspernari liberalitatem regis. 
Cic. Socrate dédaigna ce genre de 
dispute, Socrates istam disputationem 
rejecit (de rejicère, io, is, jectum). 
Cic. Dédaigner les richesses, Divitias 
despicëre. Cic. Je dédaigne l'opinion, 
Negligo quid guisque de me sentialt. 
Cic. Comme il l'a dédaignél Ut eum 
contempsit ou pro nihilo putavit (de 
putare, ©, as, atum)l Cic. Dédaigner 
qqa pour mari, Aliquern dedignari 
maritum. Dor. 1} dédaigne d'être a 
préciés Fastidit se æstimari. Liv. Je 
édaigne de m'abaisser..…., Me demit- 
têre recuso. Quint. Dédaigner de se 
défendre, Defensionem spernre. Tac. 
Etre dédaigné mème des siens, Suis 
eliam sordère (e0, es, dui, 8. sup.), n. 
Liv. Qui n'est as À dédaigner, Non 
contemnendus. Cic. Une arme (fs.) 
qui n'est pas à —, Non mediocre 
felum. Cic. Qui dédaigne de s'assu- 
jetlir à uo si mince détail, Securus 
lam pare observalionis. Quint. 
DÉDAIGNEUSEMENT, adv. Avec 
dédain. Fastidiose. Ph. Fastidio (abl.). 
Cic. Superbe. Cic. Contempiim. Lucr. 
Liv. = Ses lèvres se replient dédai- 
gneusement, Replicantur fastidio la- 
ra. Quint. Passer — auprès de qqn, 
Aliquem fastidio transire. Sen. 
DÉDAIGNEUX, Eur, adj. Qui 
marque du dedain. Fastidiosus, a, um 
(de gg. ch., alicujus rei; envers qqn, 
in aliquem), Cic. Ad Her. =: D'une 
dent dédaigneuse, Dente superbo. Hor. 
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Esprit dédaigneux, Contemptor anm- 
mus. Sall. Comme il à l'air —1 Ut 


Tub. | fastidit! Plaut. 


DEDAIN, S. m. Mépris marqué par 
l'air, par le ton. (En gén.) Fastidium, 
di, n. Cic. Contemplio, onis, f. Cic. 
Cæs. Contemplus, üs, m. Czs. Sil. 
Refus dedaigneux) Dedignatio, onis, 
. Pl.-j. Quint. : Dédain en écuatant, 
Fastidium audiendi. Cic. Par —, Fas- 
lidiendo. Quint. Par — pour toi, Ne- 
gligentiä tuä. Ter. Avec —, Voy. né- 
DAIONEUSEMENT. Éprouver un dépit 
mêlé de —, Stomachari fastidiose. 
Cic. Le — de la vie (de sa propre 
vie), Sui vilitas (alis), f. Curt. Mon- 
trer, Avoir du—pour, Voy. DÉDAIGNER. 

DEDALE, ConsStructour du Laby- 
rynthe. Dzdalus, i, m. Cic. 

DénaLs, s. m. 1° Labyrinthe, lies 
où l'on s'egare. Labyrinthus, i, m. 
Plin. Virg. || 2° Fig. Embarras, chose 
compliques. Ambages, um, f. pl. Liv. 
Laqueus, i, m. Cic. : Le dédale des 
lis, Legum laqueus. Cic. 

DEDANS, adv. À l'intérieur, (Avec 
ou Sans mouv. vers) Introrsum et In- 
trorsus. Cic. Liv. (Sans mouv. vers) 
Intus. Cic. Intra.Col, (Avec mouv.vers) 
Intro. Cato. Plaut. Cic.: La partie qui 
est dedans, Pars quæ intra es). Cds. 

Di:Daxs, <. m. La partie interieure. 
Interior (oris) pars (arlis), f. Ter. 
Cic. Liv. =: Le dedans de la maisoa, 
Interior pars zdium. Cic. 

Av DeDans, loc. adv. 1e À l'inté- 
rieur fe gen.). Intus. Cic. Intenus. 
Cic. Virg. Intrinsecus. Varr. Lucr. : 
(Fig.) Laid au dedans, Introrsus tur- 
pis. Hor. | 2° À l'interieur d'un pays 
z S'il n'y a pas de prudence au 
dedans, Nisi est consilium domi. Cic. 
Au — et au dehors (—= dans la paix 
et dans la guerre), Domi militirque. 
Cic. Domi, mulitiæ. Cic. Belli domi 
que. Vell. 

Ac Denans DE, loc. prép. À l'inté- 
rieur de. Intra (acc.). Cic. Cæzs. : Au 
dedans du retranchement, Intra val- 
lum. Nep. || Fig. Nous avons au de- 
dans de nous le pressentiment de... 
Inheret in mentibus (nostris) augu- 
rium.… Cic. 

De nepans, loc. adv. De l'intériour. 
Intus. Plaut. : Emporter de dedans, 
Intus efferre foras. l'laut. 

En oepans, loc. adv. A l'intérieur. 
Introrsum ou Introrsus. Cæs. Lucr. 
Intus. Cie. = Être en dedans, Esse in- 
tus. Cic. Le pouce tourné en —, Pol 
lice infus inclinato. Quint. 

En oëoans ne, loc. prép. À l'inté- 
rieur de. Intra (acc.). Cic. Nep. : En 
dedans de mes murs, Intra parieles 
meos. Cic. En — du Rhin, de la chatne 
du Taurns, Cis Rhcnum. Cæs. Citra 
Tauri juga. Liv. [Être] en — du 
camp, În castris. Cæs. 

Pan Debans. 4° Loc. adv. Par l'inté- 
rieur, Intrinsecus. Varr. l 20 Loc. 
prép. Par l'interieur de. Per (ace.). Cic. 

DÉDICACE, s. f. 1° Consecration 
d'un édifice religieux. Consecralio, 
onis, f. Cic. Dedicatio, f. Liv. Suet. 
: Paire la dédicace de, C. pénien 1°. 
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âe Fig. Hommage écrit d'un ouvrage. 
Leu tio, onis, [. Plin. =: Offrir à qqn 
la dédicace d'un livre, Voy. nénien 29. 

DÉDIER, v. act. {° Consacrer au 
œulte divin. Dedicare, 0, as, avi, atum, 
act. Cic. Dicare, act. Liv. Consecrare 
act. Suet. =: Dédier un temple 4 
Castor, à Mercure, Dedicare ædem 
Castort. Cie. Mercurii. Liv. || 2° Fig. 
Faire hommage d'un ouvrage à qqn. 
Dedicare (voy. 1e), act. Phæd. Plin. 
Dicare, act. Plin. Nuncupare, act. 
Apul. : Je t'ai dédié ces livres, os 
ali dedieavi libellos. Plin. Dédier un 
livre à Mécène, Dicare librum Mazce- 
sati. Plin. 

DÉDIRE, v. act. Désavoucr qqn de 
cœ qu'il a dit ou fait pour nous. Impro- 
&are, o, as, avi, atum, act. Cic. Quint. 

Se npéoias, v. réfl. Désavoucr ce 
qu'on a dit; revenir contre un engage- 
ment verbal. Se revocare (0, as, avi, 
atum). Cic. : Se dédire de qq. ch., 
Aliquid renuntiare. Cic. revocare. Sen. 
Oo s'est dédit de l'adjudicalion, Re- 
aunliala est conduclio. Cic. Je ne m'en 
dédis pas (= Je ne change rien à ce 
que j'ai fait), Haud muto factum. Ter. 

DÉDIT, 8. m. Revocation d'une pa- 
role donnée. Rtractatio ou Retrecta- 
to, onis, [. Cic. Liv. 

DÉDOMMAGEMENT, S. D. 1° Ré- 

ation d'un dommage. Pensatio, onis, 

. Dig. Petr. : Donner un dédommage- 

œent, Noriam sarcire (10, ts, sarsi, 
sartum). xn Tab. Damnum dissoluëre 
{o, is, sclvi, solutum). Cic. En — des 
coups reçus, Pro vapulando. Plaut. 
& 2° Fig. Compensation. Compensa- 
tio, onis, f. Cic. Pensatio, f. Petr. 
Dig. : Par d'avantageux dédommage- 
meots, Commodorum compensalione. 
Cic. Bien des agréments en dédom- 
magement d'une heure d'ennui, Pro 
wnius horz fastidio multorum bonorum 
pensalio. Petr. Donner un — à qq, 
Voy. DÉDOMMAGER. 

DÉDOMMAGER, v. act. Compenser 
te dommage souffert par qqn, la perte 
de qq. ch. (Alicujus) damnum dissol- 
œére (o, is, solui, solutum), act. Cic. 
noriam sarcire (io, is, sarsi, sarlum). 
xn. Tab. damnum resarcire. Suet. (Ali- 
Cujus reï) jacturam restituëre (o, is, 
ui, ulum). Col. : Dédommager l'ac- 
quéreur d'an préjudice, Damnum 
emplori præslare (o, as, stiti, stitum 
el slatum). Cic. || Fig. Compensare, 
°, as, avi, atum, act. Cic. Pensare, 
act. Plin, Supplere, eo, es, plevi, ple- 
tum, act. Sen. Resarcire, to, is, sarsi, 
sarlum, act. Cic. Exsarcire, act. Cic. 
Ter. : Dédommager qqa de ses périls 
par qq. ch., Compensare alicujus pe- 
ricula aliquë re. Cic. La gloire nous a 
dédummagés de nos fatigues, Labores 
nwsIn compensali (sunt) gloriä, Cic. 
Dédommager qqn de la perte de la 
vie, Prelium vile alicui rependÿre (0, 
‘4. pendi, pensum). Prop. Le brigan- 
dage les dédommageait de l'inaction, 
Per latrocinig otium redimebant (de 
redim?re, 0, is, emi, emplum). Tac. 

Se Débouwacen, v. réf. Se procurer 
ea dedommagement : Se dédommager 


DÉFAI 


de ses pertes, d'une perte, et absoi. 
Se —, Damna sua ou Damnum suum 
sarcire (io, is, sarsi, sartum). Cic. 
Se — d'une mort prématurée par 
l'immortalilé de son nom, Præmatu- 
rain mortem immorlali nominis sui 
memoriä pensare (0, as, avi, alum). 
Vell. Se — de l'inaction par le brigan- 
dage, Per latrocinia ofium redimèëre 
(0, ts, emi, emplum). Tac. Se — des 
atigucs de la tribune, Dicendi laborem 
consolari (or, aris, atus sum), dép. Cic. 

DÉDOUBLER, v. act. Partager en 
deux. /n duas parles dividère D is, 
visi, visum), act. Cic. 

DEDUCTION, s. f. 1° Soustraction, 
rotranchoment. Deductio, onis, f. Cic. 
Sen. = On fait eatrer cela en déduc- 
hion, Id vocatur in deductionem. Caj. 
|| 20 Recit détaillé. Narratio, onis, f. 

ic. Ph. |} 3° Action d'inferer une ch. 
d'une autre. Demonstratio, ontis, f. Doet. 

DÉDUIRE, Y. act. 1° Rabattre, 
soustraire une somme d'une autre. De- 
ducèëre, o, is, duri, ductum, act. Cic. 
Detrahïre, 0, is, trari, tractum, acl. 
Cic. Demêre, o, is, empsi, emptum, 
act. Cic. =: Déduire qq. ch. d'une 
somme, Aliquid detrahère ez summa. 
Cic. — du capital tout ce qui a été 
payé en intérêts, De capite deducëre 
quod usuris pernumeralum est. Liv. || 
29 Exposer en détail. Digerëre, 0, is, 

essi, gestum, act. Quint. =: Déduire 
cs arguments sur ses doigts, Dige- 
rêre argumenta in digilos. Quint. || 
30 Inférer, tirer comme conséquence. 
Colligëre, o, is, legi, lectum, act. Cic. 
Quint. Inferre, fero, fers, tuli, illatum, 
act. Cic.= Déduire une ch. d'une autre, 
Inferre rem ex re. Cic. Raisonnement 
qui déduit une ch. d'une autre, Ra- 
{io quà colligitur res per rem. Quint. 

DÉESSE, s. f. Divinité fabuleuse du 
sexe feminin. Dea, æ (dat. et abl. pi. 
diis. Varr. et af: deabus. Cic.), f. 
Cic. Liv. Diva, [. Liv. : Aux dieux 
et aux déesses, Diis deabusque. Cic. 
La Bonne Déesse, Bona Dea. Cic. — de 
la persuasion. Persuadendi dea. Quint. 

e DEFÂCHENR, v. réfl. S'apaiser 
après s'ôtre mis en colèro. [ram po- 
nêëre (o, is, posut, positum). Hor. 

DÉFAILLANCE, 3. f. 1° Faiblesse, 
évanouissement, pdmoison. Animæ de- 
fectio (onis), f. Cels., et simpl. Defec- 
ho, f. Plin. Suet. Tac. Antmi defectus 
(us, m. Plin. : Tomber en défaillance, 
ntermori, 1ior, ris, morluus sum, 
dép. Cels. Animo linqui (or, #ris, lic- 
(us sum), pass. Suel. Deficëre, io, is, 
feci, fectum, n. Suet. On tomhe en 
—, Male animo est. Plaut. ou ft. 
Plaut. Lucr. [Tibère] pendant sa —, 
Deficiens. Suet. Dans sa —, il s'ap- 
puya sur lui, Linquente animo, in 
eum incubuit. Curt. Faire tomber en 
—, Sopire, io, is, ivi et it, itum, act. 
Liv. Revenir d'une —, Resipiscère, 
0, is, pui Ou pivi et pi, s. SUP., D. 
Ter. Suet. || 2° Fig. Faute. Animi 
debtlitatio (onis), f. Cic. = Éprouver 
les défaillances de la peur, Timure 
prolabi(or, &ris, lapsus sum), dép. Cic. 
Voy. rAUTs. 
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DÉFAILLANT, part. prés. de 
DÉFAILLIN, VOY. Ce v. ! Adj. Dérair- 
LANT, ANTE. Qui s'affaiblit. Languidus, 
a, um. Cic. Languens, gén. enlis. Cic. 
Deficiens. Quint. Tac. =: Vieillesse 
défaillante, Senectus lenguida. Cic. 
Qui a une démarche —, Incessu 
fluens. Sen. Membres défaillants, 
Fluentia membra. Curt. 

DÉFAILLANT, ANTE, 8. im. et f. Ce- 
lui, Celle qui fait défaut en justice = 
Etre défaillant, Non respondère (eo, 
es, spondi, sponsum), n. Cic. 

DÉFAILLIR, v. n. 1° Manquer 
Voy. ce v. || 2° Tomber en faiblesse. 
Defic®re, io, is, feci. fectum, n. Quint. 
Curt. Just. = Défaillir de douleur et 
de fatigue, Defictre dolore et fatiga- 
tione. Quint. || 3° Déperir, s'atfaiblir. 
Deficëre (voy. 2°), n. Cic. Langue- 
scére, 0, 18, gui, 8. sup., n. Tac. 3 
Voir ses forces défaillir, À viribus 
defici (tor, Eris, fectus sum), pass. Cæs. 

DÉPAIRE, v. act. 1° Rendre ce qui 
a êté fait tel qu'il était avant qu'on ne 
le fit. (Rendre qq. ch. non fait) Ali- 
quid infectum redd£re (o, is, didi, 
ditum) ou facère (io, is, feci, facium). 
Plaut. (Dénouer, délier, séparer ce 
qui était assemblé) Soluëre, 0, is 
solvi, solutum, act. Cic. (Démolir) 
Destruëre, 0, is, struxi, structum, act. 
Liv. (Mettre en désordre) Turbars, 
0, as, avi, afum, acl. Quint. = Defaire 
un nœud, Nodum resoluëre. Cels. Plin, 
solvëre. Plin. Hor. — un paquet, 
Fasciculum soluËre. Cic. — un balai, 
Scopas dissolvëre. Cic. Un balai dé- 
fait, Scopæ solutz. Cic. Défarre des 
remparts. Mœnia destruÿre. Virg. — 
un tissu, Texta sotvère. Prop. Pénélope 
défaisant sa toile, Penelope telam re- 
texrens (de retex®re, 0, is, texui, ter- 
tum). Cic. De manière que sa coiffure 
ne fût pas défaite, Ne comæ lurba- 
rentur. Quint. || Fig. Défaire l'union, 
Consortionem dissoluëre. Cic. Mariage 
defait, Solutum conjugium. Juv. || 2° 
Mottre on déroute, vaincre. Fundère, 
0, is, fudi, fusum, act. Sall. Cæs. Liv. 
Profligare, o, as, avi, atum. act. Cie. 
Liv. Prosternére, 0, is, stravi, stra- 
tum, act. Cic. Nep. Liv. Cædëre, 0, 
is, cecidi, cæsum, act. Cic. Cæs. Liv. 
Vincére, 0, is, vici, victum, act. Cic. 
Cæs. Liv. =: Défaire une armée, des 
troupes, Erercitum fundére. Cic. Co- 
pias profligare. Cic. — l'ennemi, 
Hostem prosternëre. Cic. — l'ennemi 
dans un combat, Vincëre hostes præ- 
lio. Nep. in certamine. Liv. Défait, 
Fusus, a, um. Cæs. Curt. Ils avaient 
été défaits, Cxsi erant. Cæs. || 3° 
Exténuer, amaïigrir. Emaciare, 0, as, 
avt, atum, act. Col. = Défaire le corps, 
Corpus ad maciem reducëre (o, is, 
duri, ductum). Plin. || 4° Délivrer (de 
ce qui est fâchoux). Liberare, 0, us, avt, 
atum, act. (de qq. ch., ex re, ab re, 
re). Cic. Ersoluëre, 0, is, solvi, solu- 
tum, act. (de qq. ch., re). Plaut. Cic. 
: Défaire qqn de ses chaînes, de ses 
entraves, Vinculis aliquer exsoluÿre. 
Plaut. Compedes alicui adimère (v, ts. 
emi, emplumn). Plaut. Ordonne qu us 
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le défisse (de ses chaines), Jubë eum 
solvi. Ter, . 

Se néramne, v. 4° Pron. Redevenir 
tel qu'il etait avant d'être fait : Cela 
ne peut se défaire, fe feri infec- 
tum non potest. Ter. |] 2° Cesser d'être 
arrange, d'étre noué. Solui, or, éris, 
solutus sum, pass. Cic. Dissolui, pass. 
Cic. = Liens quai ne peuvent 88 dé- 
faire, Inezplicabiles laguei. Quint. || 
Fig. Mariage qui s'est défait, Solutum 
conjugium. Juv. || 3° Ref. s& oéraine 
oé. Congedier. Dimitière, 0, is, misi, 
missum, act. Cie. À se dimitigre, act. 
Cic. Amovërs, e0, es, Moui, molum, 
act. Ter. || 4° Faire mourir. Tolltre, 
o, is, sustuli, sublatum, act. Cic. De 
medio tollëre, act. Cic. Opprimère, 0, 
is, pressi, pressum, act. Sal. : Se 
défaire de qan par le fer, par le poi- 
son. par la violence, par la ruse, 
Aliquem tolÿre ferro, veneno. Cic. 
opprimére per vim, insidits. Sall. || 
6° Aliener, vendre. Alienare, 0, as, 
avi, atum, act. Varr. Submouëre, eo, 
es, movi, molum, act. Col. : Se dé- 
faire de ses agneaux, Agnos sub- 
movère. Col. De combien de brebis il 
faut se —, Quot oves sunt alienandz. 
Varr. Aie soin de ne pas te — de ta 
bibliothèque, Libros fuos cave cui- 
quam tradas (de tradëre, o, is, didr. 
ditum). Cic. l 6° Pig. So delivrer de, se 
dégager de. (Re on Ex re) se eru/re 
{o, is, ui, utum). Liv. (Rem) exuëre. 

1v. (Re:ou Ab re ou Ex re) se er- 

dire (io, is, ivi et ii, ifum), Cic. : 

e défaire da joug, Eruêre se jugo. 
Liv. Erure jugum. Liv. Se — de 
ses défauts, Erugfre se vitiis. Sen. Sc 
— d'en préjugé, Opinionem sibi er 
cutËre (io, is, cussi, cussum). Cic. || 
7° Renoncer à. Deponêre, o, is. posui, 
posifum, act. Cie. Eruëre (voy. 6°), 
act. Cic. Tac. = Se défaire du poavoir, 
Imperium deponëre. Cæs. Se — de la 
digaité de scaateur, Eruëre ordinem 
senalorium. Tac. 

DEFAIT, AITE, part. passé de pé- 
painE, Voy. ce v.  Adj. 1° Abattu 
(physiquement). Languidus, a, um. 

ic. Languens, gén. entis. Cæs. || 2° 
Amaigri. Emactatus, a, um. Col. 

DÉPAITE, 8. f. 1° Déroute d'une 
armes. Clades, is, f. Cic. Liv. Plaga, 
as, f, Cic. Detrimentum, i, n. Cas. 
Incommodum, n. Cæs. Mala (æ) pugna 
(æ),f. Cic. Prœlium (it) male pugna- 
fum (f), n. Liv. =: Une défaite très 

ve, Gravissima belli offensio fonis), 
. Cie. Essuyer une —, Accip?re in- 
commodum. Ces. cladem. Liv. Devinci, 
or, ris, vicius sum, pass. Liv. Es- 
sayer des defaites sur terre el sar 
mer, Terr& marique offend”re (0, is, 
fendi, fensum), n. Cic. Une — est iné- 
vilable, Vinci necesse est. Quint. Après 
la — d'Annibal, Post Hannibalem 
devictum. Liv, Achever la — des 

duens, Æduos evincëre (o, is, vici, 
viclum). Tac. || Fig. Ils ont regardé 
ta defaile comme une victoire paur 
eut, Repulsam luam triumphum suum 
durerunt. Cic. || 2° Facilité de se dé- 
faire de qq. marchandise, débit : Qui 
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est de défaite, Vendibilis, m. f., €, 
n. Cie. Hor. Qui n'est pas de —, In- 
vendibilis, e. Plaut. || 3° Vaine ex- 
cuse, prôterte. Causa, æ, f. Ter. Cic. 
Stropha, æ, (. Pl.-j. Latebra, f. Cic. = 
Chercher des défaites, Conjic#re se 
in latebram. Cic. Trouver une défaite, 
Stropham ïinvenire. Pl-j. Imaginer 
des défaites pour ne pas, Fingñre 
causas ne (subj.). Ter. Avoir ane dé- 
faite, Latebram habëre. Gic. 
DEFALCATIANN, 8. f. Déduction. 
Deductio, onis, f. Cic. Sen. 
DÉFALQUER, v. act. Déduire, re- 
trancher. DeducËre, 0, is, duri, duc- 
tum, aet. Cic. Liv. Demêre, 0, is, 
dempsi, demplum, act. Cic. Detrahëre, 
o, is, trari, (ractum, acl. Cic. Plin. = 
Déduire du total 600 médimnes, De- 
mère de capite medimna sexrcenta. Cic. 
gq- cb. d'une somme, Aliquid de- 
trahère ex summe. Cic. 
DÉFAUT, s. m. {4° Manque, absence. 
Inopra, æ, f. Cic. Egestas, ats, f. 
Sal. Tac. Penuria, æ, f. Cic. Defec- 
tio, onts, f, Sen. Vilium, ti, n. Quint. 
: Défaut de pâturages, Egestas pa- 
bult. Sall. — de noorrilure, Cibi pe- 
nuria. Luc. egestas. Tac. — d'argent, 
Penuria pecunie. Cic. — de ressour- 
ces, Rerum defectio. Sen. — d'éner- 
gie, Animi mollilia (æ) ou inertia (#\, 
f, Sail. Mieux vaul pécher par excès 
que par —, Vitium pejus (est), quod 
er inopiä, quam quod er copiä venit. 
Quint. On est pins blessé de l'excès 
que du —, Bfagis offendit nimium 
quam parum. Cic. Faire — à qqu, 
Alicui ou Aliquem deficère (io, is, 
feci, fectum), n. et act. Cæs. Cic. Ali- 
cui deesse (desum, dees, defui), n. Cic. 
Les traits font — à nos soldats, Tela 
nostris deficrunt. Cæs. Les forces, Le 
teunps, La voix me font —, Afe deñ- 
ciunf vires. Cæs. dies, vor. Cic. La 
inémoire a fait —, Afemoria defecit. 
Cie. Ma prodence m'a fait —, Mrihi 
consilium defuit. Cic. Ni mon cœur, 
oi mon bras, ne vous feront —, Ne- 
que animus, neque corpus a vobis abe- 
rit. Sal. Les chefs d'accusation me 
foat —, Afit crimina non suppetunt 
de suppetëre, o, tui ct it, itum, n.). Cic. 
es ensergnements de vive voix fai- 
satent —, Vocts vivæ penuria eral. 
Gell. À — de ces remèdes-ci, il faudra 
recourir à ceux-là, Si deerunt hzæc 
remedia, ad illa declinandum est. 
Quint. À — de vertus, Quia bons 
artes desunt. Sall. À— d'une grande 
vigueur, Etsi non plurimi sanguinis 
est. Cic. À — d'autre chose, Si nihil 
aliud. Liv. Cie. Qu'on arroxe à — de 
pluie, Rigetur, si se abstineat imber. 
all. || 2° Manquoment 4 l'assignation 
donnés. Vadimonium deserÿre (o, is, 
serui, Sertum). Cic. et simpl. Deserëre. 
Quint. Vadimonium missum facëre (io, 
WW, feci, factum). Cic. Cessare, 0, as, 
avi, atum, n. Suet. Dig. Latére, eo, es, 
lui, s. sup., n. Cic. Latitare, o, as, 
avi, 8. sup., a. Cic. Ad vadimonium 
non venire (10, is, veni, ventun), n. 
Cic. Non adesse (adsum, es, fui), n. 
Cic. Non respondäre (eo, es, spondi, 
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sponsum), 0. Cic. = Faire défaut par 
sa faute, par quelque empèchement, 
Cessare culpä, aliqua necesstiate. Suet. 
Faire — par mauvaise foi, Latère frau- 
dationis causä. Cic. Le délateur cité 
à comparaître fait —, Delator, adesss 
jussus, cessat. Dig. Il avait résolu de 
faire —, Deliberaverat non adesse. 
Cic. || Fig. J'en écrirais plus long, si 
ma lampe ne me faisait défaut, Facë- 
rem diutius, nisi me lucerna desertret. 
Cic. | 30 Meprise des chiens qui per- 
dent la vois; Fig. Erreur, action de 
faillir : Être en défaut, Nullum ves 
ligium invenire (io, is, veni, ven{um). 
Cic. Mettre les chiens en —, Canes 
eludëre (o, is, lusi, lusum). Phæd. || 
Mettre en défaut (= déjoner), Ludi- 
ficari, or, aris, atus sum, dép. (acc.). 
Liv. FI, Decip're, io, is, cepi, ceptum, 
act. Cic. Mellre la surveillance en 
—, Decipére custodiam. Col. Mettre 
en — la surveillance de qqn. Se sub- 
ducëre (0, ts, duxi, ductum) alicui 
Ter. ab aliquo. Nep. Etre mis en —, 
Decipi, pass. Plaut. Être en — (= ètre 
ea un manquement), In vuitio esse. 
Cic. L'exactitude des Grecs est en 
— sur ce point, Non constat sibi in 
hac parte Grecorum diligentia. Plin. 
1} 4° Imperfection physique. Vilium, 
ii, n. Cic. = Défaut corporel, Vitium 
corporis, Plaut. Le — de la poix est 
d'être trop bràlée, Vitium pieis (est) 
aduslio. Plin. — naturel, Naturs 
damnum (i)}, n. Liv. Voix sans —, 
Sana voz. Quint. || 6° Imperfection 
morale. Vitium, ñ, n. Cic. = Les dé- 
fauts de l'âme, Animi mala (orumi, 
n. pl. Sen. Chargé de —, Obrutus 
vitiis. Nep. Les — s'effacent, dispa- 
raissent, Vilia senescunt. Liv. subsi- 
dunt. Sen. Éviter ce défaut (l'ava- 
rice), Hanc maculam effugëre. Ter. 
Je tombe dans le — de [cet] âge, 
Utor ætatis vitio. Cic. Nom qui mar- 
que un —, Vitii nomen. Cic. || 6° Ce 
qu est contraire aux règlos du goût, 
e l'art. Vatiurm, ii, n. Cic. = Dé- 
faat d'esprit, Vitium ingenii. Quint. 
— de goût, Eristimationis vilium. 
Vitr. — de style, Vitium sermonis. 
Quint. Tomber dans ce — de la bouf- 
fonnernie, Delabi in Aoc vilium scur- 
rile. Cic. 11 voit mieux les défauts 
que les qualités, Vitia acrius quam 
recla videt. Cic. Noter les — (d'un 
ouvrage), Annolare reprehendende. 
Pl.-j. Profiler des — d'un orateur, 
Oratoris vulio uti. Cic. Il n'a qu'ua 
défaut, c'est de n'en pas avoir, Nikil 
peccat, nisi quod nihil peccat (de pec- 
care, n.). Pl.-j. Plein de défauts, Vi- 
tiosissimus, a, um. Cic. p7° L'endrolt 
où qq. ch. se termine = Le défaut de 
la cuirasse, Voy. cutRAsS&. 
DÉFAVEUR, s. f. Perte de la fa- 
veur, disgrâce. Offensa, æ, f. Cic. Of- 
fensio, onis, f. Cic. Invidia, æ, f. Cic. 
Qqf. Frigus, goris, n. Sen. Pl.-j. 
Quint. : Je suis en grade défaveur 
auprès de Pompée, Mfaignä in offens& 
sum apud Pompeium. Cic. Le discours 
de Pompée était en —, Contio Pom- 
peiï frigebat (de frigère, 60, es, 8. 
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wf. ni sup., n.). Cie. Encourir la — 
e qqn, Offendère apud aliquem. Cic. 
Tomber en —, În invidiam venire. 
Cie. Scaurus était tombé en —, Scau- 
res refrixerat (de refrigescère, 0, is, 
s. sup., n.). Cic. Cité en —, Civitas 
minime favorabilis. Tac. Etre une 
cause de — (dans un auditoire), 
Fngus afferre. PL-ÿ. . 
DÉFAVORABLE, adj. Qui n'est 
favorable. Contrarius, a,um. Varr. 
ic. Adversus. Cic. Alienus. Sail. Cic. 
{niquus. Cæs. Liv. : Eatrailles défa- 
vorables (— de mauvais augure), 
Contraria exta. Suet. Ce qui est le 
plos défavorable à celte cause, Quod 
ii cause marime est alienum. Cic. 
La peur qui interprète toutes choses 
dans un Sens —, Âfetus interpres 
semper in deleriora inclinatus. Liv. 
Écnre qq. ch. de — sur qqn, Secus 
(adv.) seribére de aliquo. Liv. Posi- 
Goo —, Locus anceps (gén. cipitis, ab. 
ü, géo. pl. um). Nep. S'engager dans 
an terrain —, Subire iniguum locum. 
Ces. Hirt. Subjicère se iniquis locis. 
C>s. On s'élait engagé sur un terrain 
—, Iniquo successum erat loco. Liv. 
DÉFAVORADLEMENT, adv. D'une 
aanière defavorable. Afale.Plaut.Quint. 
: Joger qqn défavorablement, Afale 
sealire de aliguo. Quint. Inlerpréter 
—, Trahëre in delerius. Tac. Qui 
ioterprèle —, VOy. DÉFAVORABLE. 
DÉFECATION, 3.f.Depurationd'une 
Bqueur. Defæzcatio, onis, {. (fig.). Tert. 
: Operer la défécalion du vin, Vinum 
defecare (0, as, avi, atum). Col. 
DÉFECTIF, IVE, adj. incomplet 
dans sa déclinaison, dans sa conjugai- 
son. Defectivus, a, um. Prise. 
DÉFECTION, s. f. Action d’aban- 
donner un parti. Defectio, onis, f. Cæs. 
Cic. Liv. Transitio, f. Cic. Liv. Tac. 
=: Commencement de défection, Ini- 
tion defectionts. Cæs. Faire — Deñ- 
cfre, io, is, feci, fectum, n. Cæs. 
DEÉFECTUEUSEMENT, adv. D'une 
æanière défectucuso. Mendose. Cic. 
Vitiose. Cic. Prave. Cic. 
DEFECTUEUX, euse, adj. 1° Qui 
manque des qualités requises. Mendo- 
sus, a, um. Cic. Vitiosus. Cic. Pra- 
vus, Cie. Imperfectus. Czs. Mancus. 
Cic. : Ce quil y a de bon et de dé- 
fectueux dau3 l'art, Quæ sunt in arte 
recta ac prava. Cic. Ce qui est — 
dans cet Éurrage) Quod in eo pec- 
catum est, Cic. S'il y a qq. ch. de — 
daos ce discours, Si quid in oratione 
claudicat. Cic. Diamant —, Adamas 
degener (gén. eris). Plin. || 2° Défec- 
üf. Voy. ce m. 
DÉFECTUOSITÉ, s. f. Imperfoc- 
Gon. Vilium, ii, n. Cic. = Défecluasité 
gersi ue, Vitium corporis. Plaut. 
. Mendum, 1, on. Cic. Les défec- 
tuosités d'un (travail), Quæ sunt 
prara in (abl.). Cic. 
DÉFENDABLE, adj. Qui peut être 
défendu. Defensibilis, mn. f., ef. Cass. 
DEFENDEUR, DERESSE, 8. M. el 
f. Celui, Celle qui se defend contre une 
demande en justice. Reus, i, masc. 
Cic. Dig. Rea, à, f. Cic. Dig. Recu- 
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sans, antis, m. (et f.). Quint. Is (ou 
£a) unde pelitur. Cic. = La cause du 
délendeur, Recusantis causa. Quint. 
DÉFENDRE, v. act. 1° Protôger 
contre un acte de violence. Define 
dre, o, ts, fendi, fensum, act. Czs. 
Cic. Liv. {ari, or, arts, altus 
sum, dép. (acc.). Cic. Tueri, eor, 
éris, tuilus sum, dép. (ace.). Cic. Te- 
gêre, 0, is, text, tectum, act. Liv.: 
Défendre les amis du peuple romain, 
Defendtre amicos populi Romani. Cæs. 
— qu en combattant, Pro aliquo 
propugnare (0, as, «di, atum), n. Cic. 
— qu contre une attaque, Aliquem 
ab impetu prohibère (eo, es, bui, bi- 
um). Cic. — vigoureusement qqn 
contre les ennemis, Aliquem ab hos- 
libus defensare (0, as, s. parf. ni 
sup.). Sal. Venir — son fils cerné, 
Circumvento filio subuenire (io, is, 
veni, ventum, n.). Cæs. — Îles fils 
contre les persécutions de leurs pères, 
À patrum suppliciis liberos tegëre. 
Liv. — une place forte, Oppidum de- 
fendfre. Cæzs. — son camp, sa mai- 
son, Tueri castra. Cæs. domum. Phæd. 
| Fig. À son corps défendant (en 
éfendant son corps) = Malgré soi. 
Voy. MaLGRé. || 2° Empêcher l'ennemi 
d'approcher, d'entrer. Defend®re (voy. 
10), act. Liv. Protegëre (voy. 10), act. 
Liv. =: Defendre la citadelle, Arcem 
protegëre. Liv. — contre qqn les murs 
(d'une ville), Aliquem a mænibus ar- 
cère (60, es, cui, 3. sup.). Cic. Aucune 
armée ne défend le Samnium, Samnio 
(au dat.) nullus exercitus præsidet (de 
presidere, eo, sedi, sessum, n.). Liv. 
e royaume du Pont défendu par la 
nature, Pontus nalurä regionis val- 
latus. Cic. Carthage défendue par 
ses ports, Carthago porlubus suc- 
cinc(a (—= ceinte de ports). Cic. q 
fortiflait} les parties moins bien de- 
fendues, (Ea) quæ minus luta erant. 
Liv. || 3° Garantir, préserver. De- 
fend®re (voy. 1°), act. Cic. Tegère 
(voy. do), act. Czs. Protegëre, act. Cæs. 
Tutari (voy. 1°), dép. face.) Plin. : 
Défendre sa tête du soleil, Protegëre 
caput contre solem. Plin. — les arbres 
du froid, Tutari arbores a frigoribus. 
Plin. — les myrtes du froid, Defen- 
dëre a frigore myrios. Virg. — sa 
tête du froid, Frigus a capite defen- 
dère. Rut.-Lup. La laine défend du 
froid, Lana lutelam contra frigora 
præsiat (de præstare, 0, stiti, stitum 
et statum). Plin. Des maisons qui 
nous défendissent contre la rigueur 
du froid, Tecta quibns frigorum vis 
pellëretur (pass. de pellëre, 0, is, pe- 
puli, pulsum). Cic. Tout ce qui peut 
défendre contre le jet des pierres, 
Omnes res quibus lanides defendi pos- 
sunt. Cæs. Les paupières sont dé- 
fendues comme par une palissade de 
cils, Palpebrz tanquam vallo pilorum 
munilæ suni (pass. de munire, io, is, 
ivi et ti). Cic. || 4° Soutenir par la 
parolo, plaider pour. Defendère, 0, ts. 
(end. fensuin. act. Cic. : Je dèfends un 
omme que tu accuses, Eum defendo 
quem fu aceusas. Cic. Cicéron a dé- 
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fendu Gabinius, Cicero pro Gabinie 
dirit (de dicêre, 0, is, dictum). Quint. 
Défendre qqn accusé de brigne, De- 
fend®re aliquem de ambitu. Cic. Veair 
— un ami, Pro familiari venire. Cic. 
Je le prends pour me —, Eum de- 
fensorem paro. Ter. — une cause, 
Causam defendëre. Cic. dicère. Cic. et 
absol. Dicëre, n. Pl.-j. — la cause de 
qqn, Pro aliquo causam dicëre. Cic. 
um aliquo ou Ab aliquo facere (io,1s, 
feci, factum). Cic. — Îla cause des 
gens de bien, À bonorum ceusä stare 
(o, as, steti, statum, n.). Cic. — la 
cause de ses amis, Causas amicorum 
tractare (0, as, avi, atum). Cic. — la 
cause du peuple, Causam populi sus- 
cipêre (io, ts, cepi, ceptum). Cic. — 
une cause capitale, Causam capitis 
orare (0, as, avi, atum). Cic. Pro capile 
orare. Quint. Je me suis chargé de 
— cette cause, Muic causæ patronus 
ezstiti. Cic. 11 défendit l'Élat avec 
autant d'énergie par sa parole que 
par son épée, De republicä non minus 
vehemens oraior quum bellator fuit. 
Cic. Défendre le salut de l'État, De 
salute reipublicæ decernëre (o, is, 
crevi, crelum, 0.). Cic. — les inté- 
rêts de qqn, Alicujus rebus (au dat.) 
adesse (adsum, es, fui). Cie. — ma 
répulalion et ma fortune, Decernère 
pro meä famä& fortunisque. Cic. Ce 
ue j'ai fait pour — ta dignité, De- 
(msi nostra dignitatis tuæ, Cic. — 
‘honueur d'une morts, Defunctæ pu- 
dorem lueri (eor, èris, (uitus sum, 
dép.). Pl.-j. — ses droits, Jus suum 
relinère (eo, es, tinui, tentum). Cic. 
— sou avis, Avwciorilaitem suam de- 


fendëre. Cic. — l'équité contre le 
droit (rigoureux), Pro æquitate contra 
jus dicére. Cic. — le measonge, 


Stare a mendacio. Cic. Renoncer À 
— la volupté, Repudiare voluptatis 
patrocinium (ii, n.). Cic. || 6° inter- 
dire, prohiber. Vetare, 0, as, lui, 
titum, act. Cic. Prohibère, eo, es, bui, 
bitum, act. Cic. InterdicËre, o, is, 
diri, dictum, act Cic. : Défendre à 
qqn l'usage de la pourpre, Interdi- 
cére alicui usu purpuræ. Liv. Une 
chose est défendue à qqn, Re alicui 
interdicitur (impers. pass.). Cic. Loi 
qui défend le contraire, Ler prohibens 
contraria. Cic. La loi naturelle — 
ceci, Hoc naturæ lege sanctum est 
pass. de sancire, io, is, sani). Cic. 

e} que les lots défendent, Quod 
ges velant. Cic. Quæ legibus cauta 
suni (pass. de cauêre, e0, es, cavi). 
Quint. || Défendre {à qua) de (et l'in- 
fin.), que (et le subj.), Vetare (prop. 
infa.). Cic. Prohibère (prop. a 
Cic. Interdicëre (alicui) ne (subj.). 
Cic.=1l avait défendu aux lieutenants 
de s'éloigner, Legatos disced”re ve- 
luerat. s. Ils défeudent d'agir, 
Vetant agëre. Cic. Une loi défend de 
battre, qu'on balte de verges celui 
qui. Lex virgis cædi velat eum qui... 
ic. On leur défendit d'approcber, 
Adire velifi sunt. Liv. La loi nous 
défend de violer... Lege prohibemur 
violare. Cic. Défendre formellement 
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& qan de (faire), {nterdicére alicui 
ne act Cæs. Ter, Une loi défend 
qu'ils (fassent), Lege cavetur ne (fa- 
ciant). Plin, Le pr teur défondit par 
un édit d'exporter da blé, Przlor 
sanril edicio ne frumentum erporlari 
licéret. Cie. Ma position me défend 
de vons en écrire davantage, Plura 
scribére me forluna mea dehorlatur 
(de dehortari, or, atus sum, dép.).Suil. 
Se Dérenons, v, réfl, 4° Repousser 
une attaque. Se defendére (0, is, fendi, 
fensum). Cæs. Sese defensare (o, as, 
s. parf. ni sup.). Liv. Se fueri (eor, 
éris, fuilus sun), dép. Cic. Repugnare, 
0, as, avi, afum, n. Sal. Resistëre, 0, 
ts, restiti, s. sup., n. Sall, = Se dé- 
fendre les armes à la main, per la 
force, DefendËre se armis ou manu. 
Css. vi. Liv. Se — contre qqn, Se 
defendëre onu Se tueri aduersus ali- 
uem. Liv. Repugnere alicui. Cic. 
[Dire qu'on ne peut se — contre les 
owains, Resisii non posse Romanis 
qat-), Hirt, Se — contre l'injure, 
njuriam defendre, Cæs. Reuoncer à 
se —, Desistfre a defensione. Cæs. Les 
remparts sa défendaient eux-mêmes, 
Menia ipsa sese defensabant. Liv. || 2° 
Se préserver. Se tueri (eor, &ris, tuilus 
sum), dép. Cie. Se tutart (or, aris, 
atus sum), dép. Cic. : Se défendre des 
ardeurs du soleil, Solis ardores de- 
fendire (o, is, fendi, fensum). Cie. Se 
— du froid, de la faim, Frigus, Fa- 
mem propulsare (0, as, avi, alum). 
Cic. On a peine à se — du froid 
même dans les maisons, Vir in ipsis 
teclis frigus vitatur. Cic. Ce qui peut 
servir à <a — coatre Le feu qu'on 
lance, Res quibus ignis jactus defendi 
polest. Cæs. Se — contre l'injure, fn- 
juriam defendëre. Cic. propulsare. Cic. 
On se défend de la force par la force, 
Vi vis defenditur. Cic. |] 3° Plaider 
ss cause, se disculper. Causam suam 
defendre (o, is, fendi, fensum). Cic. 
Causam dicére (os is, diri, dictum). 
Cic. Sen. : Se défendre d'une accusa- 
tion capilale, Dicëre causam de capite 
suo. Cic. Négliger, Dédaigner de se —, 
Defensionem prætermittére, Cic. sper- 
n're. Tac. Se — par son âge, Defendi 
ælate. Quint. || 4° Rofuser de faire qq. 
ch. Renuëre, o, is, ui,s. sup. ac. Cic. 
Detrectare, 0, as, avi, atum, act. Cic. 
Recusare, act. Cæs. Nolle, nolo, non 
vis, nolui, s. sup., act. Cic. = So dé- 


fendre mollement de qq. ch., Aollius: 


aliguid abnuëre. Liv. Je ne vois pas 
pourquoi je m'en défendrais, fd ego, 
eur nolim, nihil video. Cic. Chacun 
s'en défend, Quisque se subtrahit (de 
subirahïre, 0, trari, tractum). Liv. 
Se défendre d'nne iofamie, Mentem 
a probro inhibére (e0, es, bui, bitum). 
Cat. Se — d'accepter les fonctions 
de juge, Detrectare munus judicandi. 
Suet. l commença par} se — sous 
différents prétextes de parliciper à 
ces actes, Subtrahëre se per alias 
aigue alias causas, ne interesset its. 
Liv. |} 5° Nler. Negare, 0, as, avi, 
stum, act. Ter. Cic. Abnuÿre, 0, ts, 
uf, ulum (uilurus), act, Tac. : Se dé- 
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fendre d'un assassinat, Abnuÿre 
cædem. Tac. 11 se défeud de l'avoir 
fait, Factum id esse negal. Ter. Se 
défendaut d'avoir rien dit, Purgnns 
se ninil dirisse. Liv. || 6° S'empôcher 
de = Se défendre d'ane chose, Re nu 
Ab re abstinére, n. ou se aüslinère 
(eo, es, rinui, entum). Cic. Se — de 
loucher à qq. ch., Afanus ab re abs- 
linère acts, Cic. Je ne puis me — 
de {et l'inlln.), Non possum non (in- 
Bo.). Cic. FacYre non possum quin 
subj.). Cic. Teneri non possum quin 
Et . Cic. Nequeo mihi temperare 
ominus (subj.). Pl.-j. Avoir peine 
Le — de (et l'infin.), Vir tenperare 
animo ou animis quin (subj.). Liv. 
DÉFENSE, 8. Î. {° Action de dé- 
fendre ou de se defendre. Defensio, 
onis, (. Cic. Tutela, æ,f. Cic. Patro- 
cinium, ti, 0. Liv. Propugnalio, onis, 
f. Cic. Præsidium, üi, n. Cæs, : La 
défense de soi-même, Suit tuitio 
fonte), f. Cic. Les efforts que j'ai 
aits pour la défense de ta dignité, 
Defensio nostra dignitatis twx. Cic. 
Qui esl sans —, Tutelä vacuus (a, 
um). Cic. Enlever à qqn ses moyens 
de —, Præcidfre alieui defensionen. 
Cie. La — de la mollesse, Patroci- 
nium mollitiz. Liv. La modération 
daos la — de la liberté, Moderatio 
tuendæ libertatis. Liv. Prendre la — 
d'ane cause, Causam tueri (cor, &ris, 
fuilus sum, dép.). Cic. Prendre en 
maiu la — de..., Suscipre sibi pro- 
pugnationem gro (abl.). Cic. Prendre 
cbaudement la — des dienx, Ba- 
gnopere de diis pugnare (0, as, avi, 
atum, n.). Cic. Prends notre —, 
je L'en prie, Tu velim nos defendas 
(de defrndëre, o, is, fendi, fensum). 
ic. || 20 T. de guerre. Action de dé- 
fondre une place on de s'y defondre. 
Defensio, onis, Î. Cæs. Propugnalio, f. 
Cic. : La défense des villes, Urbium 
defensio. Czs. Troupes destinées à la 
— des places, Aunilionum copie. 
Cæs. Mettre uo lieu en état de —, 
Locum præsidiis confirmare, Cic. 
Comme personne ne s'occupait de 
la —, Cum nemo defendëret (de de- 
endère, 0, is, fendi, fensum). Cæs. 
u côlé où la — est le moins 
énergique, Qu& minimd vi reslalur 
(impers. pass. de reslare, 0, stili, 
s. sup., n.). Liv. À l'endroit où la 
rivière offre peu de —, Quä fluvio 
diffiditur (= où l'on se defle de Ja 
nvière; impers. pass. de difidfre, 
0, ts, fisus sum, D.). Tac. par- 
tie qui était dépourvae de —, ({d) 
uod intulum eral dmdentibns. 
ac. Trouver le camp [de l'ennemi] 
sans —, Castra intuta nancisci. Liv. 
Flanc sans —, Latus apertum. Cæs. 
Étal sans —, Infrma civites, (xs. 
1 3° Ce qui sert à garantir, 4 protéger. 
Tutela, æ&, f, Cic. : Servir de défense 
contre les coups de pierres, Lapüles 
defendère (0, is, fendi, fensum). Cæs. 
Ne laisser sans — aucune partie du 
corps, Nullam corporis partem va- 
cuam futelë relinquère. Cic. |L Fig. 
Qui esl sans défense contre la tra- 
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hison, Insidiis opporfunus (a, um). 
Tac. IL « Plaidoyer en faveur de qqn. 
(En gén.) Defensio, onis, (. Cic. Pro- 
pugnatio, f. Cic. (Réplique dn dé- 
fendeur) Recusatio, onis, Cic. 
(Office de l'avocal) Patrocinium, ti 
n. Cic. (L'avocat ou Les avocats 
Advocatio, onts, f, Cic. = L'attaque et 
la défense, Petitio et recusatio. Cic. 
Système et plan de —, Ratio viaque 
defensionis. Cie. On m'annonce un ma- 
gnifique moyen de —, Afihi magni- 
fica defensio ostenditur. Cic. Il lut la 
— de Démosthène, Legit defensio- 
nem Demosthenis. Plin. Ne pas vou- 
loir entendre un mot de —, Res- 
puËre omnem defensionem. Liv. Je 
n'ai point dit cela pour ma —, fé 
non ad meam defensionem attuli. Cic. 
Je demande ce que tu diras pour ts 
—, Quæro quid defensurus sis (de de- 
fend®re, o, is, fendi, fensum, act} 
Cie. ]] 6° Pronibition. (Action de 
prohiber) Prohibitio, onis, [. Quint. 
Cic. Dig. Interdiclio, f. Liv. Dig. 
(Chose prohibée) Interdictum, à, n. 
Cic. Vetitum, n. Cic. =: Celle dé- 
fense ne concerne pas Æbulius, [oe 
interdicto Æbutius non tenetur. Cic. 
La loi par des défenses., Lex ve- 
tando. Cic. Défense leur fut faite 
d'approcher, Adire veliti sunt. Liv. 
Voy. oérenons. Ils Ürent publicr la 
— de quitter son poste, Pronuntiare 
jusserunt ne quis ab loco discedret. 
Cæs. || 6° Sorte de dents. Dentes, ium, 
m. pl. Plin. : Les défenses du san- 
glier, Apri dentes. Plin. — d'ivoire, 
Eburnei dentes. Liv. 

DÉFENSEUR, 8. m, 1° Celui qui 
défend, qui protège. Defensor, cris, 
m.Cic. Tutor, m. Cic. Propugnator, 
m. Cic. Assertor, m. Quint.: Mur dé- 
garni de défenseurs, Afurus defenso- 
ribus nudatus. Cz#s. Défenseur des 
droits de soa père, Defensor paterni 
juris. Cic. — du droil des créan- 
ciers, Æris alieni vindez (dicis), m. 
Cic. — de la doctrine catholique, 
Assertor dogmatis catholici. C.-TR. 
Se faire le — du genre humain, Ac- 
commodare se generi humano üsser- 
torem. Suet. Ces choses qui ont eu 
de nombreux défenseurs, Üzrc quæ 
mullum defensa sunt (pass. de de- 
fendfre, o, is, fendi). Cic. [(Cesi mots 
ont lenrs —, Verba assertores habent. 
Quint. || 2° Celui qui plaide pour qqn. 
Defensor, oris, rm. Cic. Quint. Patro- 
nus, i, m.Cic. Quint. : On nomme pour 
cette cause un défenseur d'office, Pa- 
ironus Âuic causz publice constitui- 
tur. Cic. Faire le métier de —, Causas 
defensilare (0, as, avi, 8. sup.). Cic. 

DÉFENSIF, 1v&, adj. Fait pour la 
défense : Des armes, les unes défen- 
sives, ÎCs autres offensives, Arma 
alia ad tegendum, alia ad nocendum. 
Cic. Faire une guerre défensive, Del- 
lum tllatum defendre (0, is, fendi, 
fensum). Cæs. Dellum repellëre (o, ie, 
puli, pulsum). Cic. Alliance offensive 
et —, Societas belli. Sail. 

DÉrRNsIvE, 8. f. Disposition 4 se 
défendre : Qui est sur La défensive, 
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° Sua où Se defendëre paratus (a, um). 

DÉFÉQUER, v. act. Oter les im- 
paretos d'une liquour. Defæcars, 0, as, 
avi, alum, act. Col. 

DÉFÉRNENCE, 8. f. Condescendance, 
respect. Reverentia, æ, {. Cic. Vere- 
cundia, f. Liv. Observantia, f. Cic. 
Obsequium, ii, n. Cic. Officium, n. 
Cic. Honor, oris, m. Cæs. Cullus, 
&s. m. Tac. : Déférence pour l'âge, 
Verecundia ælatis. Liv. — envers 
ago, Obsequium in aliquem. Cic. 
l'égard de ta — dont il était l'objet, 
il... De cultu sui. Tac. Par une — 
affectée, Ficto officio. Cic. On se lève 

ar —, Consurgifur honorifice. Cic. 
Qui a de la — pour son père, Obse- 
quens patri. Ter. Avoir de la — pour 
qqn, Aliquem revereri (vereor, verëris, 
veritus sum), dép. Pl.-j. colëre (0, ts, 
lui, cultum). Quint. Avoir pour qqn une 
— comme pour son père, Aliquem ut 
patrem observare (0, as, avi, alum). 
Cie. Avoir de la — pour l'autorité 
des personnes plus âgées, Auctori- 
tati majorum nalu cedPre (0, is, cessi, 
cessun), n. Nep. Avoir de la — pour 
Fâge, Ætali concedëre. Sall. Montrer 
4 qqa ane — légilime, Honorem de- 
birum alicui præsiare (o, as, stitr, 
slihen el statum). Cic. Se témoigner 
une — mutuelle, Inter se vereri. Cic. 

DÉFÉRER, v. 4° Act. Donner, dé- 
cerner. Deferre, fero, fers, tuli, latum, 
act. Cic. Permiti®re, 0, is, misi, mis- 
nn, act. Css. Tribuère, 0, is, ui, 
œtum, act. Cic. Mandare, 0, as, avi, 
dun, act. Cxs. DecernËre, 0, ts, crevi, 
crelum, act. Cic. =: Déférer à qqn Île 

reœier rang, Primas ad aliquem de- 
Ferre. Cie. — à qqn la dignité d'au- 
gure, Auguralum alicui deferre. Cic. 
— à qqn la conduite d'une guerre, 
Sunnan belli alicui permitiëre. Cæs. 
— 4 un général la présidence des 
jeux, {mperaiorem ludis (au dat.) præ- 
Acfre (io, is, feci, fectum). Liv. — à 
qqn une magistrature, Mandare alicui 
magistratum. Cæs. || 2° S'en rapporter 
& : Déférer (à qqn) le serment, (Ali- 
cui) juspurandum deferre (fero, fers, 
tuli, lotum). Quint. Aclion de — le 
serment, Junispurandi relatio (onis), 
f. Dig. [ 3° Dénoncer à : Déférer une 
aBaire au sénat, Rem ad senatum vo- 
care (0, as, avi, atum), Tac. || 6° Neut. 
Ceder, condescendre. Conced®re, o, ts, 
cessi, cessum, n. Sail. Cic. Obsequi, 
o7, Pris, sculus sum, dép. Cic. Iudul- 
g?re, eo, es, duisi, dultum, n. Pl.-j. 
: Déférer à la demaude de qqn 
Concedfre alicui. Ter. Le sénat à dé- 
féré à La demande, Concessit senalus 
gatulationi twæ. Cic. Déférer au désir 
de qqa, Obsequi alicui. Cic. Indulgëre 
desidero (au dat.) alieujuse Pl.-j. Ne 
pis — à one décision, Decreto non 
stare (o, as, sleli, stalurus), 0. Cæs. 

DEFENLER, v. 1° Act. Déployer = 
Délerler les voies, Vela pandëre (0, 
ü, pandi, pansum el passum). Cic. ex- 
gicare {0, as, avi, atum). Plaut. || 2° 
Neut. En parl. des vagues. So dé- 
gorer avec impôtuosité. Frangi, or, 
ru, fracius sum, pass. Ov. : 
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vague déferle sur les bancs de sable, 
Frongitur unda vadis. Ov. Mer qui 
—, Plenum undarum mare. Plaut. 

DÉFI, 9. m. 1° Provocation au com- 
bat. Provocalio, onis, f. Plin, Vell. || 
20 Fig. Lutte. Certamen, minis, n. Plin. 
: Défi eutre un maitre el son élève, 
Magistri discipulique certamen. Plin. 
Cette peinture est un — jeté à la na- 
ture, Ea pictura naturam provocat (de 
provogare, 0, avi, atum). Plin. 

DEFIANCE, 8. f. 1° Crainte d'être 
trompé, surpris. Suspicio, onis, f. Cic. 
: veiller, Faire naltre la défiance, 
Suspicionem habère, (alieui) dare ou 
afferre ou injicere ou facëre. Cic. Re- 
tard qui inspire des déflances, Mora 
suspectior. Liv. Nous avons conçu au 
sujet des femmes une injuste dé- 
flance, Mulieres suspectæ fuerunt falso 
nobis. Ter. Plein de —, Suspicar 
(gén. acis). Liv. Épier les déflances 
du prince, Afelus principis rimari. 
Tac. Jeune homme sans défiance, 
Juvenis incautus. Liv. Tromper par 
son langage un homme saus —, 
Verba imprudenti dare. Plaut. I 40 
Manque de confiance en soi-même. 
Diffidentia, æ, f. Cic. Pudor, oris, m. 
Ci. =: Crassus avait une étonnante 
defiance de lui-même, Fuif mirificus 
qudem in Crasso pudor. Cic. — dans 
a bonté de sa cause, Diffidentia causzæ. 
Pl.-j. Avec —, Diffidenter. PI.-j. 

DÉFIANT, ANTE, adj. Qui craint 
toujours d'être trompe. Suspicer, gén. 
acis. Liu. Sem. Suspiciosus, a, um. Cic. 
Ter. Diffidens, gén. entis. Plaut. Suet. 
Ad suspictones pronus (a, um). Tac. 

DÉFICIT, $. m. Ce qui manque 
{dans un compte). Lacuna, æ, f. Cic. 
Deminutio, onis, f. Cic. = Déficit dans 
ss revenus, Deminutio vaciigalium. 

ic. 

DÉFIER, v. act. 4° Provoquer au 
combat. Prouocare in pugnam, et 
simpl. Provocare, 0, as, avi, alum, 
act, Cic. Vocare ad prælium, et sinpl. 
Vocare, act. Tac. Lacessëre ad pu- 
gnam. Cic. et simpl. Lacessëre, o, is, 
dui et ti, téum, act, Liv. j Fig: Défier 
aux dés, Provocare in aleam. Plaut. 
tesseris (à l'abl.). Macr. — à boire, 
Provocare ad bibendum. Vop. || 2° 
Avoir l'air de provoquer qqn à faire une 
ch., pour nier qu'il Soit capable de la 
faire =: [1 nous eùt defiés de le trom- 

er, Eum defraudare non poleramus. 
Lie, Il 3° Braver. Adire, «0, is, ivi et 
ti, tfum, act. et neut. Cic. Subire, 
act. Cic. = Défier le danger, Adire 
periculum. Cic. ad periculum. Cæs. 
Periculum subire. Cic. || 4° L'emporter 
sur, triompher de. VincËre, o, is, vici, 
victum, act. Cic. = La nature défie 
l'imitation, Vincit imifalionem veri- 
tas. Cic. Défier le tranchant du fer, 
Ferri aciem vincëre. Plin. 

Se nérien, v. 4° Récipr. Se pro- 
voquer l’un l'autre. Inter se comminari 
(or, aris, afus sum), dép. Liv. || 2° 
Réf. Être en garde contre. Cauère, eo, 
es, cavi, caufum, n. et act. Cic. = 
Se défer de qqn, Cavére ab aliguo. 


La |Cic. Aliquem præcavére. Tae. 11 faut 
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se — de la passion de la gloire, Coe- 
venda est cupidilas gloriæ. Cic. (Eve 
nements fâächeux) dont il s'était défié 
Quz fore suspicatus erat (= qu'i 
avait soupçonné devoir arriver; de 
suspicari, or, aris, dép.). Cæs. Ma 
voisine se défle déjà de l'affaire, Jam 
hoc vicinæ meæ subolel (de subolëre, 
s. parf. ni sup., n. — transpirer, se 
laisser deviner). Plaut. || 3° Avoir 
peu de confiance dans. Diffidëre, o, is, 
fisus sum, n. (de qqn, alicui. Cic. 
de qq. ch., alicui rei. Cic. aliqud re. 
Tac. Suet.). Non fidire, 0. (de qga, 
alicui. Cie. de qq. ch., aliquä re. Cic. 
alicur rei. Virg.). Non cred£re, 0, is, 
credidi, ereditum, n. (de qqn, de 
qq. ch., alicui, alicui rei. Cic. Sall.) 
: Se défier de son talent, Ingenio 
diffidFre. Cie. Parum ingenio fidÿre. 
Pl.-j. Se — d'un lieu, Loco non cre- 
dére. Sail. 

DÉFIGURER, v. act. 1° Gâtor les 
traits du visage. Deformare, 0, as, avi, 
atum, act. Virg. Sil. Fæœdare, act 
Liv. Virg. Tac. Turpare, act. Nor.z 
La maigreur les defgure (Evrum) 
vultum deformat macies. Virg. On 
le reconnaissait tout défiguré qu'il 
était, Noscilabatur in tant deformi- 
late. Liv. Visage —, Confusior facies. 
Tac. || 2° Gâtor ls forme d’une ch, 
Deformare (voy. de), act. Cic. Liv. 
Delorquère, eo, es, lorsi, lorlum, act. 
Cic. Sen. : Toutes les parties du corps 
défigurées, Omnes partes corporis de- 
tortæ. Cic. Les corps sont défigurés, 
Confusa corporum lineamenta sunt. 
Just. || 3° Fig. Altorer. Deformare(voy. 
40), act. Quint. Depravare, act. Ter. 
2: Défigurer un discours, Orationem 
deformare. Quint. — une ch. en la 
racontant mal, Depravare rem male 
narrando. Ter. 

Se nérioungn, v. réfl. Gâter son 
visage. Vulium sibi deformare. D'apr. 
Virg. : Comme il s'est défiguré (par 
ses grimaces)t Os ut sibi distorsit fa 
distorquere, eo, es, tortum)l Ter. 

1. DEFILÉ, 8. m. Aotion de défiler. 
Decursus, &s, m. Liv. Decursio, onis, 
f. Suet. Pompa, æ, f. Cic. = Être pro- 
mené sur un cbar dans un défilé, 
Carpento in pompä traduci. Cic. Pen- 
dant le —, In fransuehendo. Suet. 

2. DÉFILE, s. m. {9° Passage étroit. 
Angustis. arum, f. pl. Ces. Fauces, 
um, f. pl. Liv. Sallus, üs, m. Liv. 
: Paire passer uue armée par un dé- 
filé, Traduc®re erercilum per angus- 
tias. Cæs. Combattre dans un —, în 
angusiiis pugnare. Liv. Défilés très 
resserrés, Anguslissimæ fauces. Curl. 
Garnir les — de soldats, Premère 
saltus præsidiis. Liv. || 20 Fig. Situa- 
tion embarrassante. Angustis, arum, 
f. pl. Cic. : Un beau défilé, Afagns 
angustis. Cic. 

1. DEFILER, v. act. Oter le fl, le 
cordon qui était passé dans qq. ch. = 
Perles défilées, Margaritæ extricats 
(de extricare, 0, as, avi, act.). Dig. 

2. DÉFILENR, Ÿ, n. Aller l'un après 
l'autre. (En gén.) Decurrère, o, is, 
eurri at rar. cucurri, cursum, n. Liv. 
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Traduct, 


Liv. Suet.(K cheval, en voiture, etc.) | [. Cic. Finitio, 


Transuehi, or, Fris, vecius sum, pass. 
V.-Maz. =: Défiler devant un tom- 
beau, Decurrère circa tumulum. Suet. 
— solennellement sar un char, Car- 
pento in pompä traduci. Sue. 

DÉFINI, 15, part. passé de Dé- 
ni, Voy. ce v. || Adj. T. de gram- 
maire. Qui a un sons précis = Article 
défini, Articulus finitus. Varr. 

DÉFINIR, Y. act. 1° Marquer, dé- 
terminer. Definire, io. is, tui el 1, 
itum, act. Cic. Slature, 0, 18, ui, 
utum, act. Sall. Cic. Consliture, act. 
Cie. = Définir les parties du culte, 
Statuëre partes religionis. Cic. On 
convint de — les limites, Placuit 
fines constitui. Sall. Une cause est 
définie par les personnes, les lieux, 
les temps, Causa certis personis, 
locis, temporibus cernilur (pass. de 
cernbre, o, crevi, cretum). Cic. H 2° 
Expliquer. Definire (voy. 1°), act 
Cic. Finire, act. Quint. Circumscri- 
bëre, o, is, scripsi, scriplum, acl. Cic. 
Gell. Complecti, or. éris, plerus sum, 
dép. (acc.). Cic. Definitione explicare 
(o, as, cavi mieux que cut, calum 
mieux que cifum), act. Cic. = Défiuir 
un cheval, Finire equum. Quint. — 
le voleur, Quid sit fur definire. Cic. 
— Je général, Quid sit imperalor, 
consfiluëre (0, is, ui, utum). Cic. — 
l'homme, Circumscribëre quid sit 
homo. Gell. — ce que c'est que le 
devoir, Definire quid sit officium. Cic. 
— en général ce qui couslilue l’ora- 
teur, Universam oratoris vim definire 
ou complecti. Cic. — la crainte l'ap- 

réhension d'un mal qui approche, 

Definire timorem melum mali appro- 
pinquantis. Cic. — la colère une ré- 
volie de l'âme, Jracundiam seditio- 
nem animi ducère (0, is, duri, duc- 
tum). Cic. On défait très fréquem- 
ment la rhélorique l'art de persua- 
der, Est frequentissimus finis rheto- 
ricen esse vim persuadendi. Quint. || 
8e Décider. Voy. ce m. 

Se oérinir, v. 4° Pron. Être défini, 

oxplique. Definiri, ior, iris, ilus sum, 
as3. Cic. : La force d'âme se définit 
en, Probe definitur (ride. Cic. 
Le bien en soi se — le devoir par- 
fait, Rectum quod est, id oficium per- 
(eur esse definiunt. Cic. || 2° or. 
cf. Se connaître soi-même. Voy. Se 
CONNAÎTNE. 

DÉFINITIP, 1VE, adj. Qui termine 
une ch., une affaire. Definilivus, a, um. 
Cic. C.-Just. Decrelorius. Sen. = Pro- 
noncer une sentence définitive, Litem 
dirimére (o, is, emi, emplum). Cic. 
Cette heure est — pour le corps. mais 
non pour l'âme, Hora illa non est 
enimo suprema, sed corpori. Sen. Re- 
garder des comptes comme rendus 
et définitifs, Rationes pro relatis ha- 
bare. Cic. 

En oérnrmve, loc. adv. Finale- 
ment. {n summä. (ic. Pl.-j. Ad sum- 
mam. Cic. Hor. Postremum. Cic. Pos- 
tremo. Cic. 

DKPINITION, s. f. Explication de 
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bris, ductus sum, pass. | ce qu'est une chose. Definilio, onis, 


f. Quint. Finis, ts, 
m. Quint. = La définition est une 
explication courte et précise, De- 
fintiio est brevis et circumscripla 
explicatio. Cic. — du dol, Formula 
de dolo malo. Cic. Dans toute la 
rigueur de celte —, II& subtili def- 
nitione. Cic. La — la plus fréquente 
de la rhétorique, c'est qu'elle est 
l'art de persuader, Est frequenits- 
simus finis rheloricen esse vin per- 
suadendi. Quint. Une — de l'objet 
est nécessaire, Definienda res (est). 
Cic. Selon la — des anciens pbi- 
losophes.…, Ut a veteribus philoso- 
phis definitum est. Cic. Eclaircir par 
uae —, Definiendo aperire ou erpli- 
care. Cic. Il est difficile d'en donner 
une — générale, Id generaliter defi- 
nire difficile est. Cic. On donne di- 
verses déflaitions de la rhétorique, 
Rhetorice finitur varie. Quint. 
DÉPINITIVEMENT, adv. D'une 
manière definitive. In summä. Cic. 
DÉFLAGRATION, s. f. Combustion 
avec flamme. Deflagratio, onis, [. Cic. 
DÉFLEURIR, v. 1° Neut. Perdre 
sa fleur. Deflorescëre, o, is, florui, s. 
sup., n. Cat. Col. Florem amiti”re (os 
is, misi, missum). Plin. deponère (o, 
is, posui, positum). Plin. Flore exui 
(or, Yris, ulus sum), pass. Col. || 2° 
Act. Faire tomber la fleur : Défleurir 
les arbres à fruits, Poma florentia 
ercutbre (io, is, cussi, cussum = abat- 
tre les fruits en fleurs). On. 
DÉFLORAISON, 5. f. Chute des 
fleurs. Se tourne par ua v. = Après la 
défloraison de la fève, Cum faba de- 
floruit. Plin. Voy. DÉrLEUNIR 40. 
DEFLOREN, v. act. Oter à qu ch. 
ce qu'il a de neuf, de brillant : Déflorer 
uae cb., De re aliguid delibare. Cic. 
— l'éclat du mérite, Florem dignitatis 
infringère, (0, is, fregi, fractum). Cie. 
DEFONÇAGE, 5. m. Âction de dè- 
foncer un terrain. Fossio, onis, [. Col. 
DEFONCE, Éx, part. passé de né- 
FONCER, ME ce v. || Adj. 1° Dont on 
a Ôté le fond. Pertusus, a, um. Liv. || 
Ï| 2° Fouillé profondément. Subactus, 
a, um. Cic. Col. Plin. : Léfoncé (* la 
bone), Pastinatus, a, um. Col || 3° 
Dégrade. Corruptus, a, um. Hor. : Che- 
mis défoncés, Jiinera interrupta.Tac. 
DEFONCEMENT, 8. @. C. DéFoN- 
ÇAGe. _ . 
DEFONCER, v. act, 1° Oter le 
fond, briser : Défoncer une armoire, 
Armartü fundum ersecare (0, as, secui, 
sectum). Cic. — un toaneau, Dolium 
perlund®re, o, is, tudi, (usum et tun- 
sum. Liv. — un navire, Navem per- 
cutère (io, is, cussi, cussum). Liv. || 20 
Fouiller (profondement) le sol. Fodire, 
‘0, is, fodi, fossum, act. Col. = Défon- 
cer un terrain, Locum subigëre (o, ts, 
egi, actum). Cat. || 3° Dégrader = Dé- 
foncer un chemin, Iter corruptius fa- 
cére |io, is, feci, factum). Hor. 
DÉFORMATION, s. f. Altération de 
la formo. Deformatio, onis, f. Cic. 
DÉFORMEN, v. act. Altérer la 
forme. Depravare, act. Cic. Plin. = 
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Déformer le visage, Deformare fa- 
ciem. Vitr. 

Se nÉronuen, v. pron. Perdre ss 
forme. Deformari, pass. Cic. Cels. 

DEFRAYENR, v. act. Payer la dé- 
pense de qqn : Défrayer la dépense 
de qqn, — qqn, Alicui suppeditare 
sumplum, et simpl. suppeditare. Cie. 
IL Fig. Défrayer la compagnie (faire 
rire; qgf. faire rire de Soi), Voy. 
RIRE. || 1l défraÿe la conversation, 
(Il y joue le premier rôle) * Primas 
in sermone agil (de agèëre, 0. egi, ac- 
tum). D'apr. Cic. (Brut., 90). (ll ea 
est l'objet) Sermo est. Plaut. Prop. 

DEFRICHEMENT, 8. 1m. 1° Action 
de défrichor. Cultura, æ, f. Cic. || 2° 
Terrain dofriche. Ager (gri) culius (à), 
m. Col. 

DEFRICUHER, v. act. Disposer une 
terre pour la culture = Défricher un 
terrain, Agrum ertricare. Col. 

DÉFRISER, v. act. Défaire la fri- 
sure. “Cincinnorum fimbrias ou Cin- 
cinnos larare (0, as, avi, atum). 

DEFRONCER, v. acl. 4° Defairo les 
plis (d'uno étoffe). Erplicare, o, as, 
cavi mieux que cui, calum micux que 
citum, act. Cic. || 2° Derider. Ezrpli- 
care (voy. 1°), act. Hor. Erugare, 0, 
as, 8. parf. ni sup., act. Plin. =: Dé- 
froncer le sourcil, Frontem erporri- 
gère (o, is, rexi, rectum). Ter. 

DEFROQUE, s. f. 1° Effets aban- 
donnes. Srcruta, orum, n. pl. Petr. 
Hor. || 2° Habits hors d'usage = La dé- 
froque (d'ua condamné), Pannicula- 
ria, orum, D. pl. Dig. | 

DEFUNT, ONTE. adj. Mort. Mor- 
luus, a, um. Cic. Voy. monr. 

DEGAGÉ, ÉE, part. passé de né- 
GaGEn, Voy. ce v. || Adj. 1° Non 
ferme, non obstrué. Liber, era, erum. 
Ior. Col. Patens, gén. entis. Col. Liv. 
: Cheœin dégagé, Liberum iter. Hor. 
Chewin plus —, Via patentior. Liv. 
11 2 Libre de, délivre de. Liber, era, 
erum. Cic. Liberatus, a, um. Cic. La- 
zatus. Cic. Vacuus. Cic. Solutus. Cic. 
Erpeditus. Cic. =: Dégagé du corps, 
À corpore abstractus. Cic. Liberatus 
a corpore. Cic. Laratus corpore. Cic. 
— de toute passion, Vacuus cupidi- 
tate. Cic. — des liens des passious, 
Libidinum vinculis laxzatus. Cic. — 
de l'envie. de tout rôle politique, 
Liber invidi&. Quint. a partibus rei- 
publicæ. Sall. Esprit libre et — de 
toute préoccupalion, Animus vacuus 
ac solutus. Cic. || 3° Qui a de l'aisancs 
dans ses manièros. Solutus, a, um. Cic. 
: D'une manière dégagée, Soluts. 
Cic. Tac. 

DÉGAGEMENT, s. m. {° Aotion 
de tirer de gage. Liberatio, onis, f. 
Dig. = Dégagement d'un serment, 
Sacramenti redemptio, f. Cæs. || 2° 
Délivrance. (Action de délivrer) l.ibe- 
ratio, onis, f. (de q. ch., alicujus 
rei). Cic. (État de celui qui est déli- 
vré) Vacatio, f. (de qq. ch., alicujus 
rei). Cic. } 80 Couloir. (En gen.) Me- 
saulos, i, f. Vitr. Fauces, ium, f. pl. 
Vitr. (Dans un théâtre) Vie, z, f. 
Mart. Ter.  &o Sortie d'un gaz, etc. 


DÉGAG 
Eritu, &, 


DÉGAGER, 


mun absolu/re 
fun). Dig. || 2° 


tzre, 0 


axcrerare. Liv. Sponsionem luëre (0, 
ü, ui, urum). Liv. — sa promesse, 
Pronissum a 

goiture, _Sotuere. UK. 6150 
rére. Cie. erpedire (io, is, iui et 11, 
itua). Cic. erplicare. Cic. liberare. 
Liv. 


obstrus. Soluëre, o, is, solvi, solutum, 
acL Plin. Erpedire, io, is, ivi et ii, 
itun, act Cæs. = Dégager l'estomac, 
Stomachkum larare. Juv. — les bu- 
meurs, Humorem dissipare. Cels. — 
toas {les organes), Omnia adaperire 
(io, is, perut, pertum). Plin. — les 
abords, Aditus expedire. Cæs. || 6° 
Exhaler. Exhalare, act. Lucr. Plin. 
Enuifre, o, is, misi, missum, act. 
Sen. Jacÿre, io, is, jeci, jactum, act. 
Lucr. : Dégager de son corps une 
odear, Odorem de corpore jacëre. 
Lucr. || 6° Tenir quitte de, dispenser 
de : Dégager qqn d'un serment, Ali- 
cui jus:urandum remilt£re (o, is, misi, 
ausum). P.-jet. || 7e Delivrer, Mettre 
bors de. Liberare, acl. Cæs. Liv. 
Sslrêre, o, is, solvi, solutum, act. Cic. 
Erscivére, act. Liv. Erimêre, 0, is, 
eai, emplum, act. Cic. =: Dégager une 
sonne assiégée, Aliquem obsidione 
iterare. Czs. — d'on danger, Peri- 
cxlo liberare. Cæs. — des préjugés po- 
alaires, Erimère opiniontbus vulgi. 
int. — del'erreur, Malis opinionibus 
extrah?re (o, is, trazi, (ractum). Sen. 
D 8° Extraire. Extrah®re, o, is, trari, 
fractum, act. Cic. Abducére, 0, is, 
duri, ductum, act. Cic. = Dégager la 
diviaauon des conjectures, Divina- 
fivnem à conjecturis abducëre. Cic. 
— 00e uolion des réplis du cœur, 
Anini complicatam notionem evoluëre 
(e, ts, volui, volutum). Cic. 

DÉOAGER, v. 4° Réf. Rompre 
en engagement. Se revocare. Cic. || 
4° Se dcbarrasser, s6 liberer. Se ex- 
#itPre (0, is, solvi, solutum). Cic. Se 
ezpédire (io, is, iui et ii, itum). Cic. 
Se erplicare. Cic. Se relatare. Cic. 
Se exufre (o, is, ui, utum). Cic. Liv. 
Erufre, act Liv. Ge eripére (io, is, 
nyui. replum). Ces. Emergére, 0, is, 
Bern, mersum, n. Cic. Se emergëre. 
Ne. : Se dé 
ezwre ou Se explicare laqueis. Cic. 


Se — des mains des sok ats, Se ex 
monibus militum eripère. Crvs. Se — 
de mains vigoureuses, Validas ma- 


m. Lucr. : Dégagement 
de vapeurs, Erhalalie, ons, F. Cic. 
v. act. 1° Hu de 

. Liberare, act. Dig. = gager 
SD objet, Pignus a creditore liberare. 
Peap.-jet. Repignerare, 0, as, 8. parf. 
ai sop., n. Ulp. — une maison, Do- 
o, is, solui, solu- 
ig. Liberer, acquit- 
ter, Liberars, act. Cic. Liv. Absol- 
is, solvi, solutum, act. Varr. 
Ersolvère, act. Cic. Redimre, o. is, 
ea, euplum, act. Sen. : Dégager sa 
parole, Verba sua redimre. Sen. — 
sa parole, sa loi, Fidem liberare. Cic. 


soluëre. Varr. — 8a si- 
Nomen soluëre. Cic. exsol- 


3° Retirer, rétracter. Revocare, 
ac. Sm. Retractare, act. Virg. = Dé- 
pager sa promesse, Promissum revo- 
care. Sen. | 6° Debarrasser de ce qui 


gager des lets, Se 
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nus eluctari (or, aris, atus sum, dép). 
Liv. L'âme se dégage da corps, 
corpore animus evadit (de evadère, 0, 
vasi, vasum, 0.). Cic. Se dégager 
des entraves, des liens du corps, Er 
corporis vinculis evolare, n. Ci. Ex- 
soluëre se corpore. Virg. Se — de 
ces misères, Îlis malis se emergère. 
Nep. Se — de ses occupations, Occu- 
pationibus se relarare. Cic. se exsol- 
uvre. Cic. Se — de sa paresse, Ab 
ofio divelli (or, Eris, vulsus sum, 
ass.). Cic. || 3° Pro. Être debarrasse 
e ce qui encombre. Vacuefieri, fo, 
fs, factus sum, pass. Cic. = Les ban- 
quettes se dégagèrent (— se dégar- 
airent), Subsellia vacuefacta sunt. Cic. 
IL 4° Être exhalé. Afflari, pass. Cic. 
Effluëre, o, is, fluri, flurum, n. Quint. 
: Les parfums se dégagent des fleurs, 
Odores afflantur e floribus. Cic. 


reau. Destringère, o, ts, strinzi, stric- 
tum, act. Cic. Stringère, act. Css. 
E vaginä educ®re (0, is, duri, duc- 
tum), act. Cic. Vaginä nudare, act. 
Nep. et simpl. Nudare, act. Liv. z Dé- 
gainer une arme, et absol. —, Fer- 
rum stringère. Liv. 

DEGARNI, 16, part. passé de né- 
GAnNIR, Voy. ce v. H Adj. 1° Qui 
manque de. Nudus, a, um. Cic. Nu- 
datus. Cæs. Vacuus. Cæs. Viduus. 
Col. : Messine est dégarnie de ces 
choses, Messana ab his rebus vacua 
ou nuda est. Cic. Sol dégarni d'ar- 
bres, Solum arboribus viduum. Col. 
| 20 Quo personne n'occupe, abandonné, 
aissé sans defense. Nudus, a, um. Cic. 
=: Banquetles dégaraies, Nuda sub- 
sellia. Cic. Dégarni de défenseurs, 
et absol., —, Defensuribus nudalus. 
Cæs. Vacuus defensoribus. Liv. Nudus 


præsidiis. Liv. Partie de la Gaule dé- 


garnie de troupes, Vacua pars Galliz 
ab exercitu. Hirt. Les ligues ennemies 
étaient dégarnies (— sans profon- 
deur), Vanior jam erat hostium acies. 
Liv. || 3° Qui a peu de branches. Inter- 
lucalus, a, um. Plin. =: Parties de fo- 
rêts dégarnies, Rariores siluæ. Tac. 

DEGARNIR, v. act. 40 Oter ce qui 
garnit. Vacuefacère, io, is, feci, factum, 
act. V.-Maz. : Dégarnir (des haches) 
les faisceaux, Vacuefacètre fasces secu- 
ribus. V.-Max. — une maison, Do- 
mum vacuam facËre. Liv. || 2° Laisser 
sans défense. Defensoribus nudare, el 
simpl. Nudare, act. (zs. = Dégarair 
une muraille (de ses défenseurs), Nu- 
dure murum defensoribus. Cæs. — le 
bord de la mer, Littora nudare. Cæs. 
J| 30 Otor des branches à {un arbre). 
Collucare, o, as, 8. parf. ni sup., act. 
Col. Interlucare, 0, as, avi, atum, acl. 
Plin. 

Se DÉgannin, v. pron. Pordre ce qui 
garnit. Vacuefñeri, fio, fs, factus sum, 
pass. Cic. Nep. =: Les banrs se sont 
dégarnis à ton arrivée, Adventu tuo 
subselli& vacuefacta sunt. Cic. La 
loison se dégarnit, Lana rarescit (de 
rarescére, 0,8. parf. ni sup., n.). Plin. 

DÉGÂT, s.m. 10 Ravage, dévastation. 
Vastalio, onts, f. Cic. Sail. Populatio, 


æ, [. Col. Calamitas, atis, f. 
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f. Cie. Liv. Vastitas, atis, f, Cie. 
Liv. : Faire le dégât dans un pays, 
Agros vastare. Liv. pervasiare. Liv. 
Fines devastars. Liv. Agrum depopu- 
lari, dép. Liv. Agris vastitatem in- 
(ee (fero, fers, luls, illatum). Cic. 
] 2° Dommage, dôtriment. Damnum, 
5, 0. Cic. Detrimentum, n. Cic. Noxa, 
Cic. a 
Faire du dégät à qq. ch., Alicui rei 
delrimentum afferre. Cæs. importare. 
Cic. Faire ua grand —, Afagnum 
damnum facère. Cæs. Si \a gréle à 


causé quelque —, Si grando quip- 
piam nocuil (de nocëre, eo, es, citura, 


n.). Cic. Défeadre contre les dégâts 
des charanrons, Ab norä curculio- 


num defendire. Col. Sans causer de 


—, Sine maleficio. Ces. Sine injurid. 


Sen. || 3° Gaspillage. Nimia (2) pro- 
fusio (onis), 
DEGAINER, v.act. Tirer du four- | f 


. Pl.-j. et simpl. Pro 
usio, f. Cic. = Faire un tel dégât de 
vin, Tantum vini exhaurire (io, is, 


hausi, haustum). Cic. 


DEGAUCHIR. C. REDNESSER. 
DEGEL, 8. m. Fonte de la glace. 
Regelalio, onis, f. Grom.-vet. : Quand 


vieat le dégel, Glacie se frangente.Sen. 


DÉGELEN, Y. acl. Faire qu'une ch. 


qui etait gclee cesse de l'être. Rege- 
lare, 0, as, avi, atum, act. Col. Afart. 
:D 


geler le sol, Regelare solum. Col. 


— la neige, Nivem solvëre (0, is, solvi, 
solutum). Ov. 


DéouLen, v. n. et Se DÉGELER, v. 


pron. Cesser d'être gelé. (En gén.) Re- 
gelari, or, aris, alus sum, pass. C 
(En parl. d'un liquide) Liquescére, 
0, is, licui, s. sup., n. Liv. 
or, ëris, Lapsus sum, dép. Liv. = Faire 
dégeler, C. Décezen (act.). Neige qui 
commence à —, Nix liquescens. Liv. 
La oeige s'est dégelée, Nix dilapsa 
est, Liv. Neige qui s'est —, Nix la- 
befacta. Sen. Glace qui s'est —, So- 
luta glacies. Plin. Fleuve qui s'est 
dégelé, Resolutus fluvius. Suet. Vi- 
ques qui se sont —, Regelatæ viles. 


ol. 


Dilabi, 


l. La terre se dégèle (= s’amol- 
lit), Humus se remittit (de remit- 
tére, o, misi, missum). Tb. || Impers. 
Quand il dégèle, Glacie se frangente. 
Sen. || Fig. Ma vieillesse se dôgèle, 
Ælas mea regelatur. Sen. 

DÉGÉNÉRATION, s. f. État de os 
qui dégendro. Voy. ABÂTARDISSEMENT. 

DEGENERE, É8, part. passé de 
DÉGÉNÉRER, Voy. ce v. || Adj. Dovenu 
inferieur à sa races on à lui-même. 
Degener, gén. aris (abl. à et mieux e; 
gén. pl. serum; manque des cas en ia). 
Virg. Plin. Deterior, m. f., ius, n. 
Virg. : Âme dégénérée, Degener ani- 
mus. Virg. Tac. Raca —, Degener 
proles. Luc. Nœurs dégénéries, Cor- 
rupti mores. Sall. Voy. anAranni. 

DEGENERER, y. 0. 4° En parl. 
de pers. Devenir inférieur à sa race, 
à soi-même. Degenerara, n. Cic. : Nous 
dégénéronstellement1 Tantum degense- 
ramus ! Liv. Dégénérer de ses pareuls, 
À parentibus degenerare. Cic. Liv. Ne 
— en rien de qqn, Ab aliquo nihil 
degenerars. Cic. 1] n'a point dégénéré 
de cette vertu, Ab Ass virtuis nes 
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degeneravit. Cic. Faire dégénérer le 
corps, Corpus degenerare (acl.). Col. 
Qnt dégénère, Voy. DÉGÉNéné. || 
2 Se dotériorer aveo le tomps. (Pr. 
et fig.) Degenerare, n. Virg. Plin. 
Desciscére, 0, is, descioi et ii, des- 
citum, n. Col. Tac. Brolescère, 0, 
is, levi, letum, n. Col. (Fig.) Lab, 
or, #ris, Inpsus sum, dép. Cic. Liv. 
Prolabi, dèp. Sen. Corrumpi, or, Éris, 
ruplus sum, pass. Cic. Depravan, or, 
aris, atus sum, pass. Cic. = Les fruits 
dégéoérent, Poma degenerant. Virg. 
[Cette vigne] ne dégenère pas, Non 
desciscit. Col. Dégénérer faute de 
soin, Negligentiä exolescëre. Col. || 
Fig. Dégèénérer de celle ancienne 
loire, Ab ist vefere glorid desciscère. 
ac. Les mœurs ont tellement dé- 
généré, que..., Eo prolapsi sunt mores, 
ut (subj.). Sen. Faire dégénérer les 
courages, Animos effeninare. Cxus. de- 
generare (acl.). Col. Faire — l'élo- 
uence, Eloquentiam inclinare. Quint. 
{se DÉOËNÉAER æn. Se changer de 
ien en mal, de mal en pis. (Pr. et 
fig.) Degenerare, n. (en... in rem). 
Plin. Desciscére (voy. 20), n. (en.…., 
in rem). Plin. Abire, 60, ïs, ivi 
el ii, tfum, n. (en.…, in rem). Cic. 
Plin. (Fig.) Delabi, or, Eris, lapsus 
sum, dép. (eu. in rem). Cic. Erci- 
dëre, o, is, cidi, 8. sup., n. (en..., in 
rem). Hor. ExcedËre, o, is, cessi, ces- 
sum, n.(en..., in rem). Pl.-j.: L'orge 
dégénère en avoine, Degenerat hor- 
deum in avenam. Plin. La ville dégé- 
oéra en villa, Oppidum abiit in vil- 
lam. Plin. La chose dégénérait en 
sédition, Pro seditione res erat. Curl. 
La liberté dégénéra en licence, In 
vitium libertas excidit. Hor. La gra- 
vilé dégénère en humeur maussade, 
Severilas in (ristttiom ercedit. Pl.-j. 
Rien ne — plus vite en iaimitié que 
l'émulation, Nil est tam pronum ad 
simuliates quam æmulatio. PI.-j. Faire 
dégéoérer l'art en un mélier, Artem 
ad quæstum abducère (os is, duri, 
ductum). Cic. Faire — Îles vertus en 
vices, Viriutes in vitia deflectëre (0, is, 
fleri, flerum). Suet. 
DEGENERESCENCE, 5. f, Détgé- 
sération = Dégéaérescence natnrelle 
d'une plante), Naturalis malignitas 
(atis), f. Col. Voy. AMATARDISSEMENT. 
DEGLUTITION, s. f. Aotion d'a- 
valor, Sorbitio, onis, f. Pers. 
DEGOISER, v. act. et n. C. aa- 
BOUILLER ; Fig. C. 3ASEn; Désrrer. 
DEGONFLE, Ég, part. passé de 
DÉGONFLER, Voy. ce v. || Adj. Qui 
n'est plus gonflé. Lazus, a, um. Mart. 
DEGONFLER, v. act. Faire cesser 
le gonfloment. Erinanire, io, is, ivi, 
tium, act. Plin. 
Se Déconritn, v. pron. Detumes- 
cêre, 0, ts, lumui, 8. sup., n. Si. 
DÉGORNGEMENT, 6. m. 10 Écou- 
lement des eaux, des immondices. Elu- 
vies, ei, f. Plin. : Sans canal de dé- 
Re enente Sans —, Nullo emissario 
de emissarium, #.). Cic. ] 2° Sortie 
abondante d'humeurs. Flurio, onis, f. 
Plin. {| 8° Action de dépouiller de 
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matières superfiues ou étrangüres. 
Purgatio, onis, f. Pl.-j. 
DEGONGEN, v. act. f° Débou- 
cher. Voy. ce m. || 2° Vomir. VOY: ce 
m. || 8° Nettoyer, Purgare, act. Plin 
Se péconcen, v. réfl. 1° Épancher 
sos eaux = Se dégorger dans le Poat- 
Euxin, {n Pontun influère (0, ts. 
fers, flurum, o.). Cic. Endroit où le 
ac se dégorge, Effluvium lacüs. Tac. 
1} 20 Se purger. Voy. ce m. 
DEGOURDI, 1, part. p . 
pÉoouRDIn, Voy. Ce v. || À L do Qui 
n'est plus tout à fait froid. Egelidus, 
a, um. Cels. n do Fig. Aviso. Acutus, 
a, um. Cic. Plaut. 20 Un peu libre 
de manières. Petulans, gén. antis. Cic. 
DÉGOURDIR, v. act. 1° Redonner 
de la chaleur à. Fouëre, eo,es, foi, fo- 
tum, ac. Cic. Refovuëre, act. Plin. Curt. 
: Dégourdir ses membres auprès du 
feu, Refovére artus igne. Curt. || 2° 
Faire chauffer legèrement. Egelare, o 
as, 8. parf. ni sup., act. C.-Aur. I 
So Faire perdre à qqn sa gaucherie. 
Exacuëre, o, is, ui, uium, act. Cic. 
Se vécocnnir, v. pron. 1° Devenir 
lcgèrement chaud. Intepescëre, o, 1s, 
lepui, 8. Sup., D. Col. || 2e Fig. Ren. 
Perdre sa gaucherie. Voy. S'EXBARDIA. 
DEGOÛT, s. m. 1° Manque d'ap- 
pétit, de goût pour un mets, etc. (En 
gen.) Fastidium, ti, a. Cic. Tædium, 
n. Plin. (Satiété) Satietas, atis, f. 
Plin. {Nausée) Nausea, æ, f. Cic. = 
Le dégoût qu'éprouve l'estomac, 
Stomackhi recusatio (onis), f. Petr. — 
des aliments, Cibi fastidium. Cic. 
Col. Sans amener le —, Citra satie- 
tatem. Plin. Amener le — du vin, 
Tæedium vini adducëre. Plin. Il leur 
a pris un — pour le vin, Vinum ets 
in todium vênit. Plin. Guérir, Dis- 
siper le —, Fastidium deductre. 
Plin. abstergére. Plin. Le — est 
passé, Nausea abiit. Cic. || 2° Fig. 
Répugnance pour une pers. ou pour 
une ch. (Eu gén.) Fastidium, ii, a. 
Cic. Sen. (Ennui) Tædium, n. Liv. 
Tac. one) Odium, n. Sall. Hor. 
Plin. (Éloignement pour) Fuga, z, f. 
Cic. (Saliété) Satietas, atis, f. Sall. 
: Le degoùût de la vie, Üdium vite. 
Plin. Kuga lucis. Quint. — de la mer 
et des voyages, Odium maris atque 
viarum. Hor. — de soi-mème, Fas- 
lidium sui. Sen. Causer du —, Fas- 
tidium afferre. Quint. facëre. Liv. 
Inspirer le — de qq. ch., Facëre tæ- 
dium alicujus rei. Liv. Avoir du — 
our une chose, Faslidium ad rem 
abëre. Cic. Ils ont pris la vie en 
—, Eos vilæ lædet (duit et tæsum 
est, dère, impers.). Cic. lloumes qui 
n éprouvent point le — de leur infa- 
mie, ÜMomines quos infamiz sie non 
lædet. Cic. Sujet au —, Fastidiosus, 
a, um. Cic. l 80 Dôplaisir, chagrin. 
Alolestia, æ, T. Cic. Tædium, ti, 0. 
Sail. : Les faisceaux ont leurs dé- 
goûts, Pasces habent molestiam. Cic. 
Dévorer des —, Molestinm devorare. 
Cic. Avec dégoût, Cum stomacho. Cic. 
DÉGOÛTANT, anTE, adj. 10 Qui 
donne du degoüt. Fasridiosus, a, um. 


assé de 
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Hor. Fastidiendus. Plin. : Avoir une 
odeur dégoûtante, Fastidiendum odo- 
rem habëre. Plin. 12 Répugnant. Fa- 
dus, a, um. Cic. Plin. Sypurcus. Cic. 
Squalidus. Plaut. Ov. Quint. : Homme 
degoûtant, Homo fædus. Cic. Les deux 
êtres les plus dégoütants, Duo capita 
spurcissima. Cic. Li plus dégoûtante 
des bêtes, Fœdissimum animal. Plin. 
Téle — de crasse, Fœdum porrigins 
caput. Hor. Toge plus —, Sordidior 
toga. Alart. La maladie — de Sylla, 
Fœditas qu& Sulla obiit. Plin. ] go 


Décourageant. Indignus, a, um. Cic. 
DÉGUÛTE, É6, part. passé de 
j. 10 Qui 


DÉGOÛTER, VOYy. ce v {| A 
n'a de goût pour rien. Fastidiosus, a, 
um. Cic. Fastidiens, gén. entis. Sen. 
: Estomac dégoùté, Fasfidiens sto- 
machus. Sen. Ils sont si dégoûtés 
que.…, Tantum in tllis est fastidium, 
ut (subj.). Sen. || 2° Fig. Qui a de la 
répugnance, de l'aversion. Fastidiosus, 
a, um (de qq. ch., alicujus rei). Cie. 
=: Être dégodté d’une ch., Aliguid 
fastidire (io, is, ivi et it, itum). Hor. 
Suet. Ils sont dégoùtés du vin, Vi- 
num eis in {ædium vénit. Plin. Dé- 
goûté des lettres, Litterarum fastidio- 
sus. Cic. Qui est — du logis, Quem per- 
(æsum est esse domi. Lucr. Je suis — 
de ma province, Ale tenel satietas pro- 
vinciz. Cic. — de la vie, Fessus vitä. 
Plin. Je suis — de la vie, Mihi vite 
displicet (de displicére, eo, cui, citum, 
n.\. Ter. Je suis — des mœurs de 
l'Etat, Me civitatis morum piget (guit 
et gilum est, gère, impers.). Sall. Je 
suis — de moi-même, Me mei pæni- 
tet (luit, s. sup., tére, impers.). Cic. 
Comme tn es —{ Ut fastidis! Plaut. 

DÉGOUTER, Y. act. 1° Oler à qqn 
l'appetit; lui inspirer de la repugnancs 
pour qq. aliment. (Alicui) fastidium 
Movera (eo, es,movt,motum). flor.:Les 
légumes te dégoùtent, Olus fastidis 
(de fastidire, to, ivi et ii, ttum, act.). 
Hor. Dégoüùter qqn d'une ch., Alicut 
tzdium alicujus rei adducëre (o, is, 
duxi, ductum). Plin. || 20 Fig. Inspi- 
rer de l'aversion pour. (Donner du 
dégoût) Fastidium facëre {io, is, feci, 
factum). Liv. Tædium facëre. Liv. 
Tædium afferre (fero, fers, attuli, al- 
latum). Quint. (Être ou Devenir un 
objet de dégoût) Tædium sui movére 
(eo, es, movi, motum). Tac. Tædio 
esse. PL.-j. In tædium venire qe is, 
véni, venium, n.) Ou transire (e0, is, 
tui et ii, itum n.). Plin. Satietatem 
afferre. Cic. habëre (eo, es, bui, bi- 
tum). Cic. = Dégoniter qqn de qq. ch., 
Alicui (rdium alicujus rei facëre. Liv. 

Se nécoûrer, v. réf. Prendre du 
dègoût (au pr. et au Üg.). Fastidire, 
io, «s, iui et ti, ttum, act. (de qq. 
Ch., rem). Hor. Satiari, or, aris, 
atus sum, pass. (de qq. ch., re). Cic. 
: Ils se dégoñteat eux-mèmes de la 
guerre, [psos belli iædtium capat (cepit, 
caplum, capëre). Liv. On ne doit pas 
se dégoûter de l'amitié, Non debet 
esse amicitiæ salielas. Cic. On s'est 
dégoùté de ces chuses (= elles ont 
passé de mode), Hæc abjecta sunt 
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abjici, ior, bris, pass.). Plin. 
(ÉÉGOUTTANT, part. prés. de Dé- 
coorrsn, Voy. ce v. || Adj. DÉGOUT- 
sant, anrs. 10 Qui dégoutte. Stillati- 
aus, a, um. Plin. Voy. DÉGOUTTER 1°. 

40 D'où tombent des gouttes, humide. 

tillans, géo. antis. Cic. = Dégout- 
uut de larmes, Rorans fletu. Luc. 
Couteau — de sang, Culfer manans 
sanguins. Liv. Poignard — (de sang), 
Stillans pugio. Cie. Glaive — de sang, 
Cruentus gladius. Quint. [Homme] 
tout — du sang des citoyens, Cruenius 
sanguine civium. Cic. Des boucliers 
on! été tout dégoutlants de sang, 
Scuta sanguine sudarunt. Liv. Voy. 
DÉGOUTTER 20. 

DÉGOUTTER, Y. n. 4° Couler 

utte à goutte. Stillare, n. Varr. 
Pa. Destullare, n. Col. Plin. Rorare, 
p. Virg. Apul. Sudare, n. Ov. : Vase 
d'où l'eau dégoulle, Vas unde stillat 
exxs. Varr. Dégontier du cerveau 
dans le nez, De cayite destillare in 
ares. Cels. Des essences dégouttent 
de ses cheveux, Stillant unguenta 
capillo. Ov. Le baume dégoulte du 
bois, Ligno sudant balsama. Virg. || 
3e Laisser échapper goutte à goutte. 
Erstillare, n. Ter. Destillare, n. Tib. 
Sudare, n. Liv. Rorare, n. Virg. Aia- 
ere, 0. Liv. : Dégoutter de larmes, 
Ersiillare lacrimis. Ter. — de nard, 
Destillare nardo. Tib. Qui dégoutte de 
sang, Voy. le précéd. 2°. Les murs 
dégontlaient de vin, Vino parietes 
madebant (de madère, eo, es, dui, s. 
sup., n.). Cic. 

DEGRADANT, part. prés. de Dé- 
enaoen, Voy. ce v. || Adj. péGna- 
DanT, ANTE. Qui avilit, ignominioux. 
Ignominiosus, a, um. Cic. Fœdus. Cic. 
Turpis, m. Î., e, n. Cic. Indignus, 
e, un. Cic. = Aclion dégradante, F&- 
dun facinus. Ter. Il est plus dégra- 
dant d'être vaincu par un inférieur, 
Ixdignius est ab inferiore vinci. Cic. 

DEGRADATION, 3. f. 1° Destitu- 
bon d'un grade, d'un rang, etc. (Ordi- 
ais) amolio (onis), f. Caj. (Ab or- 
dine) motio, f. Ulp. (Gradüs) dejectio, 
f. Modest. Dig. = Dégradation mili- 
aire (en gén., avec mise à la ré- 
forme), Missio (onis) ignominiosa (æ), 
f. Ulp. — civile, Capitis deminutio, 
f. Caj. N 20 Fig. Avilissement. Igno- 
minia, æ, f. Cic. Dedecus, coris, n. 
Cic. Dignitatis immanutio, et simpl. 
Inminutio, onis, . Cic. : Dégradation 
d'une si haute majesté, Deformatio 
fanlæ majesiatis. Liv. — de l'âme, 
Animi depravatio, f. Cic. feditas 
(atis), f. Cic. Relever l'âme de sa —, 
Levare animum ignominiä, Cie. || 3° 
Degdt. Injuria, æ, . Cic. Plin. Detri- 
sontum, i, n. Cic. Damnum, n. Cic. 

4 Dépérissoment. Vitium, ïi, 0. 
ic. || 6° Affaiblissement graduel des 
couleurs, de la lumiere. Transitus, üs, 
m. Plin, : Les dégradations des cou- 
leurs, Colorum transitus. Plin. Par 
Hs suile de —, Mutatione multiplici. 

in. 

DEGRADER, v. act. 1° Destituor 
lnominieusement d'un grade. (Eu gén.) 
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Loco movëre (eo, es, movi, motum) 
act. Cæs. Cic. (En parl. d'un oflcier) 
In ordinem cogëre A ts, egi, actum), 
act. Liv. redigëre, act. Suet, =: Dé- 
grader qan (un chevalier), Equum 
alicui adimère (0, is, emi, emplum). 
Cic. — qqn (uu sénateur), Aliquem 
senatorio loco movère. Cic. — qqn (an 
centurion), Alicui ordinem adimère. 
Insc. — qqn (le destituer d'une fonc- 
tion), Removëre aliquem dignitate. 
Suet. || 2 Fig. Avilir. Deformare, act. 
Cic. Dedecorare, act. Cic. Dehonestare, 
act. Liv. Afaculare, act. Liv. Fœdare, 
act. Tac. Imminulre, 0, is, ui, utum, 
act. Cic. Abjicêre, io, ts, jeci, jectum, 
act. Cic. Projicére, act. Liv. =: Dégrader 
le sénat par de mauvais choix, Defor- 
mare senatum pravä leclione. Liv. — 
l'autorité du sénat, Auctorilatem se- 
nalüs imminuêre. Cic. concidëre (o, 
is, cidi, cisum). Cic. Un habit de soie 
dégrade les hommes, Vestis serica 
viros fœdat. Tac. Les hommes se- 
raicnt dégradés s'ils portaient des 
colliers, Montlibus deformentur viri. 
Quint. Quoi de plus dégradé qu'un 
homme elléminé? Quid est turpius 
effeminato viro ? Cic. || 3° Détériorer, 
endommager. Corrumpêre, 0, is, rupi, 
ruptum, acl. Col. Plin. pepormares act. 
Liv. Infirmare, act. Sal. Cels. Vitiare, 
act. Sen. : Dégrader les fortifications 
par l'humidité, Infirmare munimenta 
madore. Sal. Tableau désradé, Cor- 
rupta tabula. Plin. Chemin plus —, 
Corruptius iter. Hor. Temple, Édifice 
— par le temps, Ædes vetustate di- 
lapsa. Liv. Ædificium velustate sub- 
lapsum. Pl.-j. Voy. Se DÉGnaden 20. 

Se DÉGnADER, v. 19 Réf. S'avilir. 
Se dedecorare. Plaut. Se abjicëre (ic, 
ts, Jeci, jectum). Cic. Prolabi, or, Eris, 
lapsus sum, dép. Cic. Dehonestari, 
pass. Tac. =: S'élant ainsi dégradées, 
Ad id prolapsæ. Tac. Voy. S'avnie. 
I 2° Prou. Se detériorer. Corrumpi, 
or, Éris, ruplus sum, pass. Col. Dilabi, 
or, ris, lapsus sum, dép. Liv. Sub- 
labi, dép. PIL.-j. Infirmari, pass. Sall. 
Vitiari, pass. Sen. 

DEGRAFER, v. act. Dôtacher ce 
qui est agrafé. Difibulare, o, as, s. 
parf. ni sup., act. St. Refibulare, act. 
Mart. (Alicujus rei) fibulam soluère 
(o, is, solui, solutum). Juv. 

DEGRAISSAGE et DEGRAISSE- 
MENT, 8. m. Action de dégraisser. 
(Ea gén.) Purgatio, onis, f. Plin. (En 
lavant) Ablutio, f. Plin. Voy. le suiv. 

DEGRAISSER, v. act. 1° Oter la 
graisse de qq. ch. (En géo.) Purgare, 
act. Plin. (En lavant) Elutriare, 0, 
as, 3. parf., atum, act. Plin. (Alicui 
rei) pingutitudinem lavare (0, as, lavi, 
lavatum et lautum). Plin. = Dégraisser 
de la laine, Vellus elutriare. Plin. — 
(par le lavage) des étoffes tachtes, 

estium maculas eluëre (o, is, ui, 
utum). Plin. || 2° Enlover à la terre 
ses principes fertilisants : Dégraisser 
les terres, Terras eviscerare (0, as, 8. 
parf., atum). Sen. 

DÉGRAISSEUR, 3. m. Ouvrier qui 
dôgraisse les etoffes. Nacca, æ, m.Apul. 
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DÉGRAVOYEN, v. sct. Déchausser 
des murs. Subruëre,o, is,ui,utum, act. 

iv. 

DEGRÉ, s. m. 4° Marche d'un 
escalier, escalier. Gradus, üs, m. Cic. 
Scala, æ, f. Alart. =: Les degrés d'un 
temple, du Palatin, Gradus templi. 
Cic. Palatii. Suet. Les — d'un escalier, 
Scalarum gradus. Cic. Deux cents —, 
Ducentæ scale. Mart. || 4 Fig. Tran- 
sition, progrès ou déclin, point où l'on 
est arrive. Gradus, üs, m. Cic. =: Les 
degrés des honneurs, Honorum gra- 
dus, Cic. — de l'argumentation, Gra- 
dus argumentorum. Tac. Parcourir 
tous les — de l'éloquence, Per omnes 
eloquentiæ numeros ire. Tac. La so- 
ciélé humaine a plusieurs —, Gra- 
dus plures sunt soctetalis hominum. 
Cic. Pour enflammer le juge il y 
a plusieurs —, Accendendi judicis 
plures sunt gradus. Quint. Haut degré 
de gloire, Gloris altitudo (dinis), f. 
Cic. Le plus haut — de l'éloquence, 
Eloquentiæ fastigium (it), n. Quint. 
Ce que je regarde comme le plus 
bant — de la perfection, Quod ego 
summum el perfeclissimum jJudico. 
Cic. La nature arrivée à son plus 
haat — de perfection, Perfecta et ad 
summum perducta natura. Cic. La rhé- 
lorique s est élevée à un — si élevé, 
Rhetorice in tam sublime fastigium vé- 
nit.Quint. Porter une science à soa plus 
haut —, Scientiam consummare. l’lin. 
Tu possèdes ces qnalilés aa suprème 
—, Hzæc in te divina sunt.Cic. Poiséder 
ces qualités à un plus hant —, I{re 
habëre majora. Cic. Au dernier — (= 
tout à fait), Ad ultimum. Liv. Des 
derniers degrés de l'échelle sociale, 
Ex in/fimo forlunæ gradu. Cic. Faire 
descendre la majesté des rois du 
degré suprème à un — moyen, De- 
trahère regum majestalem ad sunmo 
fastigio ad medium. Liv. Au mème 
—, C. AUTANT. À un moindre —, C. 
Moins. Par degrés, Gradibus. Cic. Per 
gradus. Ov. [Termes] qui s'élèvent 

ar —, Quæ ascendunt gradatim. Cic. 

e retirer par —, Minutatim cedÿre. 
Cæs. 11 s'était insinué par — dans son 
amitié, Sensim ad istius amiciliam 
arrepserat. Cic. || 3° Difference du 
plus au moins dans les qualites. Gradus, 
üs, m. Cic. = L'égalité n'admet point 
de degrés dans la digaité, Æquabi- 
litas hadbet nullos gradus dignitalis. 
Cic. Il y a bien des — dans la vertu, 
In virtute sunt multi ascensus. Cie, 
Il y a des — dans nos faules comme 
dans nos mérites, Alius magis alio 
vel peccat vel recte facit. Cic. || 4° Pro- 
ximité ou Éloignement dans la parento. 
Gradus, üs, m. Suet. : Ne tenant à 
aucun degré à la maison des Césars, 
Nuilo gradu contingens Cæsarum do- 
mum. Suel. Au delà du — de con- 
sangninité, Ultra consanguineorum 
gradum. Caj. || 6° Terme de gram- 
maire 2 Degré de comparaison, 
Gradus, üs, m. Prise. Contentio. onis, 
f. Varr. || 6° Terme de musique. 
Gradus, üs, m. Cic. = Les degrés des 
sons, Gradus sonorum. Cic. || 7° Terme 
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de géographie, Pars, artis, f. Plin. : En 
de du vingtième degré, Citra vice- 
eimam partem, Plin. 

DÉORNÉER, v. act. Oler les agrès 
d'on navire. (Narem) exarmare. Sen. 

DÉGRÈVEMENT, 8. D. Action de 
dégrover, Remissio, onis, f. Col. 

DEGREVEN, v. act. Décharger ce 
qui est grovè. Pelevare, acl. Cic. 5 

égrever qqn d'un liers, Aliguem 
tertiä parte releuare. Suet. — d'hypo- 
thèques an fonds de terre, Fundum 
alii obtigatum liberare. Jul. luëre (0, 
is, ui, uiturus). Sewv. Dégrevé de ses 
dettes, Levatus ære alieno. Cie. 

DÉGRINGOLADE, s. f. Action de 
dégringoler. Lapsus, üs, m. Liv. Plin. 

DÉGRINGOLER, v. n. Rouler du 
haut en bas. Devolui, or, #ris, volutus 
sum, pass. Liv. 

DÉGRISER, v. act, 10 Faire passer 
l'irresse. Crapulam exculère io, is, 
cussi, cussum). Liv. || 20 Frg. Dé- 
truire l'illusion de qqn. Alicui errorem 
eripére (io, is, riput, replum). Cic. 

- $e néonsen, v. ré. Revonir à la 
raison. ResipiscËre, 0, is, sipui, sipivi 
etsipii, s. Sup., n. Ter. Cic. 

DÉGROSSIM, v. act. 1° Oter le 

lus gros d'une matière. Dolare. Cato. 

f 2° Ébaucher. Primä manu defor- 
mare. Quint. || 3° Fig. Commencer 
à débrouiller = Dégrossir l'histoire, 
Historium dolare. Cic. 

DÉGUENILLEÉ, és, adj. Vêtu de 
guenilles. Pannosus, a, um. Cic. 

DÉGUERPIR, v. n. {o Abandonner 
ta possession d'un immeuble. De pos- 
sessione deced®re (0, ts, cessi, cessum), 
n. Cic. Possessione cedtre, n. Cic. || 
40 Se retirer d'un lieu malgre sol. Se 
excutre (io, is, cussi, cussum}), Ter. 
3 Déguerpis au plus vile, Propera 
Rine fugêre (io, ts, fugi, fugilurus, 
n.). Plaut. Faire dégnerpir ce drôle, 
Nebulonem illum ex istis locis emo- 
vère (eo, es, movi, motum). Cic. 

DEGUERPISSEMENT, 8. m. Aban- 
donnement de la possession d'un im- 
meuble. Cessio, onis, {. Cic. 

DÉGUISEMENT, 8, m. 40 Co qui 
sort à dequiser une personne. Permu- 
tatus (1) habilus (üs), m. Quint. Ha- 
bitus (üs) occultus (i), m. Tac. : 
Prendre un déguisement, Habitum 
permulare. Quinf. Ayant pris un —, 
Ân dissimulationem sui veste compo- 
silus (a, um). Tac, Faire prendre à 
son fils un —, Dissimulare natum 
cultu. Ov. || 2 Fig. Artifice pour ca- 
cher la vérite. Dissimulalio, onis, f. 
Cic. Quint. Simulatio, f. Cic. Pal- 
laciz, arum, f. pl. Cic. Mendacium, 
di (— mensonges, n. Cic. P.-jct. Pu- 
eus, i (= fard), m. Cic. : Déguise- 
ment de la pensée, Volunfatis ficlio 
(omis) f. Quint. Vivre avec qqn sans 
—, Sine mendacio vivère cum aliquo, 
P.-jet, Sans — ni artifices, Sine fuco 
ac fallaciis. Cic. L'amitié D'admet ni 
feinte ni —, Jn amicitiä nikil fictum 
est, nihil simulatum. Cic. 

DÉGUISER, v. acl. 4° Travestir qqn. 
Culiu (ou fabitu ou Veste) dissimu- 
lare, act, Ov. : Un homme déguisé 
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on femme, Vir muliebri vestitu. Cic. 
Surpris — eu femme, Cum veste 
multebri deprehensus. Cic. |] 2° Fig. 
Cacher qq. ch. sous des apparonces 
trompeuses. Dissimulare, acl. Cic. 
Simulare, act. Virg. Occuliare, act. 
Cic. Celare, act. Nep. Tegire, 0, 1, 
tezi, tectum, act. Cic. Obtegëre, act. 
Cic. : Déguiser sa sagesse sous uue 
feinte sottise, TegFre prudentiam -si- 
mulatione stultitie. Cic. — sa pensée 
sous 8e3 discours, Diclis se circum- 
vestire (io, is, 8. parf. ni sup.). Poet. 
ap. Cic. En déguisant sa pensée, 
Simulatä mente. Virg. Déguiser ses 
soucis sous le luxe, Curis (au dat.) 
lurum obtendëre (0, is, lendi, ten- 
sum et Centum). Tac. — un crime 
odieux, Occuliare facinoris invidiam. 
Suet. On n'a pas déguisé l'empot- 
sonnement à {a mère, Non est de 
venenv celata maler (vay. CACHEN 3°). 
Cic. Je ne déguise pas que j'ignore, 
Non dissimulo me nescire. die Î| 3° 
Présenter une ch. autrement qu'elle 
n'est, pour tromper. Ementiri, tor, ins, 
menlilus sum, dép. {acc.). Cic. Men- 
ttri, dép. (acc.). Just. Mufare, act. Cic. 
: Déguiser sa naissance, Ementiri ge- 
nus. Cic. — son sexe, Serum mentiri. 


Just. — sa voix, Mutare vocem. Virg. 


Se pénuisen, v. réf. 19 Se tra- 
vestir. Fabitum pernutare. Quint. Ves- 
tem mulare. Vel. =: Se déguiser en 
bomme, Vestem voirilem induëre fo. 
is, ui, ulum). Just. Se — en vieille 
femme, Anum simulare. Ov. S'élaul 
déguisl avec les vêtements de 6a 
femme, Permulalo cum uxzore habitu. 
Quint. S'élint — en femme, Cum 
veste muliebri, Cic. |] 4° Fig. Se mon- 
trer autre que l'on n'est. Se oblegère 
(o, is, texi, lectum). Tac. Sententiam 
suam occullare. Cic. Tegi, or, ëris, 
lectus sum, pass. Cic. : Pourquoi 
me déguiserais-je? Cur ego ambula- 
rem personalus (— m'en irais-je mas- 
qué)? Cic. Je ne me déguiserai pas, 
Nihil fingam (de fingëre, o, is, fini, 
fictum). Cic. Nihil occultabo. Cic. Se 
déguiser sous mille formes, Aultis 
simulationum involueris legi. Cic. 

DEGUSTATEUR, 8. m. Colul qui 
déguste. Prægustator, oris, m. Suet. 
Insc. Præguslans, artis, m. Plin. 

DEGUSTATION, 6. f.:Essai qu'on 
fait des liqueure en les goûtant. De- 
gustatio, onis, [. Dig. : La dégnsta- 
tion du vin, Vini censura (æ), f. l'lin. 

DEGUSTEN, v. act. Goûter une bois- 
son. Prægustore, act. Plin. Degustare, 
act. Plin. : Dégnsler le vin, Censuram 
vini factre (io, is, feci, factum). Plin. 

DELONTE, ÉE, adj. Ehonté, sans 
honneur, sans pudeur. fmpudicus, a, 
um. Cic. Plaut. Impudens, géo. entis. 
Cic. Mor. Procax, gén. acis. Cic. 

DEUORS, adv. 1° Hors de la ch. 
dont il s'agiL (Sans mouv. vers) Foris. 
Cic. (Avec mouv. vers) Foras. Cic. = 
Diner dehors, Foris cenare. Cie. Se 
promener —, Ambulare foris. Plaut. 
Aller —, Foras ire. Plaut. exire. Ter. 
Mettre le pied — (= sortir de chez 
soi), Commovëre s4 domo. Cic. Jeter 
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qqn —, Foras aliquem pellère. Ter. 
— et dedans, Extra intraque. Col. Ez- 
trinsecus et intra. Col. Dedans el—, In- 
trinsecus et exterius. Col. || 2° En plein 
air. (Sans mouv. vers) Sub divo. Cie. 
(Avec mouv. vers) Sub divum. Hor. 

De og#ons, (oc. adv. De l'extérieur. 
Ertrinsecus. Cic. = Allirer l'air de 
dehors, Extrinsecus spirilum addu- 
cêre. Cic. Qui est de —, Érxter, era, 
erum. Cic. Externus, a, um. Cic. Er- 
trarius. Cic. Extraneus. Ad Her. Ex- 
ferior, m. f., ius, n. Cic. 

EN venons, loc. adv. Du côté de 
l'extérieur. Ertrinsecus. Cic. Forin- 
secus. Plin, Extra. Cic. Foris. Plin. 
Exterius. Qu. : En dedans des murs 
et en —, Intra muros et extra. Hor. 
Doré en —, Ezrtrinsecus inauratus. 
Cic. Situé en —, Exterius situs. 
Ov. Le bois est en —, Foris lignum 
qe Plin. Avoir le bois en 

ignum habère forinsecus. Plin. Bord 
qui se renverse ec —, dargo foris 
effusus. Plin. lrolouger un toit en 
—, Tecltum projicére (io, 1s, jeci, 
jectum): Cic. La colline qui est en 
—, Collis exzterior. Ces. | Fig. Ceci est 
en dehors (—u'est pas de mon sujet), 
Hzæc (sunt) extrinsecus. Col. Être tout 


‘en —,= être très rnanc, Voy. ce m. 


Ex venons D£, loc. rép io À 
l'extérieur de. Extra (ace. ic. : En 
debors de la porte Colline, Extra 
portam ÆCollinam. Cic. S'avaacer en 
— des borues, Extra modum prodire. 
Cic. Cela est en — de la question, Id 
extra causam est. Cic. Ceux qui sont 
en — de l'Église, Qui foris sunt. Vulg. 

20 Fig. Sans, indépendamment de, 4 
excoption de. Extra (acc). Cic. Citra 
face. Cic. Præter (acc.). Cic. : Bnil- 
er en debors des rayons du soleil, 
Citra solem lucére. Quint. En — de 
la pesanteur, Extra pondus. Cic. En 
— des jours de spectacle, Citra 
spectaculorum dies. Suet. En — des 
personues, Citra personas. Quint. 
Personne en — de toi, Nemo eztra 
unum le. Plaut. En — de sa volonté, 
Præter voluntatem ipsius. Cic. En — 
des formes ordinaires, Extra ordinem. 
Cic. En — de cela, garde-toi de dire un 
mot, Extra ea, cave vocem mittas. Liv. 

Pan penons. 4° Loc. adv. Par l'ex- 
térieur : Envelopper par dehors, Ex- 
trinsecus veslire. Cic. || 2° Loc. prép. 
Par l'extôrieur do. Ertra (acc.). Cic. 

Denons, 6. m. 4° La partie eoxté- 
rieure de qq. ch. * Erterior (oris) pars 
(artis), f. = Le dehors de la mai. 
son, Domus erteror. D'apr. Virg. 
(Æn., 1, 6317). Qui est du —, Relalif 
au —, Erternus, a, um. Cic, Erter 
ou Erterus, a, um. Cic. Ertranius. 
Cic. Exterior, m. f., ius, n. Cæs. Les 
choses du —, Res externæ. Cic. ex- 
traris. Cie. fl reçoit une impulsion 
du —, Pulsu agitatur externo. Cic. Le 
travail du — (— en plein air), Exer- 
cifatio forensis. Col. Chaleur venue 
du —, Tepor adventicius. Cic. L'bu- 
midité qui vient du —, {Fwmor extrin- 
secus allapsus (a,um).Cic. Venir du —, 
Venire foris. Lucr. Tiré du —, Eztre 
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petitus. Quint. Secours tirés du —, 
Assumpla ertrinsecus auzilia. Quint. 
Cerlaius arbres) ont le bois au — 
igaum habent forinsecus. Plin. l 
n'en reste pas au — la moindre par- 
çelle, Nulla pars excedit extra. Cic. 
À l'intérieur et au —, ntus et ex- 
tra Varr. À l'intérieur du retran- 
chement gt au —, Intra vallum et 
foris. Nep. Diuer au —, Cenare fo- 
ris. Cic. Aller au —, fre foras. Plaut. 
Costome pour le — F pour la vifle), 
Vestitus forensis. Liv. j] 2° Pays 
étranger. Erierna (orum) loca (orum), 
o. pl. Cic. Exteræ (arum) gentes (ium) 
ou nationes (um) ou civitales (um), f. 

À, Cic. Erterna, orum, n. pl. Tac. = 

es hommes du dehors, Erterni, 
orum, m. pl. Sal. Cic. Eunemi du 
—, Hostis exterior. Cæs. erternus. 
Cic. Guerres du —, Erterna bella. 
Quint. Parles secours du —, Auriliis 
extemnis. Cæs. [Être aUermi] contre le 
—, Adversus erterna. Tac. Au —, 
In erternis locis. Cic. Au dedans et 
su —, Domi militizque (— dans les 
foyers et à l'armée). Gic. Au — et 
aa dedans, Belli domique (= à la 
guerre et dans les foyers). Vell. Di- 
vioités du —, Dii alienigerz (de alie- 
aigenG, 2, adj. masc. Cic. || 9° 
L'exterieur d'une personne. Species, 
a, f. Cic. Facies, f. Ter. Forma, æ, 
f. Cie. Qaf. Habitus, üs, w. Cic. = 
Dehors distingués, Liberalis facies. 
Ter. forma. Cic. 1l séduisait les gens 
par ses —, Specie capiebat homines. 
sic. Les — (— la physionomie), Oris 
Aabitus. Cie. Voy. exTÉnieun (subst.). 

&o Fig. Apparences. Species, et, Î. 

ie. Simulacrum, 1, on. Cic. Frons, 
pati, f. Quint. =: Les dehors trom- 
peot beaucoup de gens, Decipit frons 
priac mulios. Ph. Les — de la vertu, 
de la liberté, Simulacrum virtutis. 
Cic. libertatis. Tac. Les — d'une 
verlo simulée, Species virtutis assi- 
mvulatz. Cie. Les — de l'honnète, 
Jd quod speciem habet honesti. Cic. 
Avoir les — d'un sage, Gerëre spe- 
ciem sapientis. Cic. Se parer des — 
de la modestie, Modestiam præferre 
{fero, fers, tuli, latum). Tac. Débar- 
rassé de ses faux —, Evolutus tegu- 
æenfis dissimulationis. Cic. Quitter 
des — trompeurs, Eruëre mentitum 
colorem. Quint. Consister dans de 
vains —, [n specie simulationis inesse. 
Cic. Sons les — de la folic, Simula- 
tivne stultitiæ, Cic. Sous les — de la 
pradence se cache l'astuce, Pruden- 
fian malitis imitatur (dép.). Cic. 
Fiolte superbe pour les —, Præclura 
elassis in speciem. Cic. 

DEIFICATION, 8. f. Action de di- 
viniser. Consecralio, onis, f. Tac. 
Sut, 

DÉIFIER, v. act. Diviniser. Conse- 
crare, acl. Cic. In deorum numero col- 
care, act Cic. = Déifler l'air sous le 
com de Junov, Consccrare aera Juno- 
ais aomine. Cic. — un animal, Bel-. 
luam consecrare. Cic. Claude déifié, 
Claudiws consecratus. Tac. Tu vois 
Les verius déifiées, Tuas virtutes con- 
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secralas ‘ou in deorum numero collo- 
catas vides. Cic. 

DÉITÉ, 5. f. Divinité, dieu ou déesse, 
Numen, minis,u.Cic.Voy.bieu,nÉEsse. 

DÉJÀ, adv. 1° Dès l'heure prè- 
sente. Jam. Cic. Jamjam. Cic. : Déjà 
œmaiatenant, Jam nunc. Cic. || 2° Dès 
lo moment dont on parle. Jam. Cic. = 
Déjà afors. Jam tum. Cic.|| 3° Aupara- 
vant. Jam. Cic. =: Déjà auparavant, Jam 
ante. Cic. Comme je l'ai dit, Comme 
nous l'avons dit —, Ut ante prædixi. 
Pl.-ÿ. Ut supra demonstravimus. Cæs. 

DÉJECTION, 5. f. f° Évacuation 
par le bas. Alvi dejectio (onis), f. Cels. 
Sen. Ventris egestus (Gs), m. Sen. {| 
2° Au plur. Matières evacuees. Ercre- 
menta, orum, n. pl. Plin. 

DÉJETE, #e, adj. 1° Courbé (en 

arl. du bois). Pandus, a, um. Vitr. 
andatus. Plin. || 2° Contourné. De- 
pravatus, «, um. Varr. 

Se pésrTEu, v. pron. 4° S'enfler et 
se courber (en parl. du bois). Pan- 
dare, n. Vitr. Pandari, pass. Plin. 
: Le cyprès est sujet à se déjeter, 
Cupressus solet esse panda. Vitr. État 
du bois qui se déjette, Pandatio, 
onts, f. Vitr. || 2° Se contourner. De- 
pravari, [as3. Plin. 

DÉJEUNER, Y. 0. Faire un repas 
le matin. (Faire le premier repas) Jen- 
{are, 0, as, avi, S. sup., n. Suet. Mart. 
(Faire le repas de midi) Prandere, 
eo, es, di, pransum, u. Cic. V.-Blax. 
: Qui à déjeuué, Pransus, a, um. Ilor. 
Qui u'a pas —, Impransus. Plaut. Hor. 
Déjeuner de qq. ch., Voy. le suiv. 

DÉJEUNER, S. m. Repas du matin. 
(pren déjeuner) Jentaculum, à, 2. 

uet. Plaut. (Second déjeuner) Pran- 
dium, ti, u. Plaut, Cic. =: Manger 
pour son (premier) déjeuner, Jentare, 
0, as, avi, 8. Sup., act.. Varr. Man- 
ger pour son (second) —, Prandere, 
e0, es, di, pransum, act. Hor. Faire 
uu — chaud, Prandium calidum pran- 
dère. Plaut. Qui prend part à un —, 
Pransor, oris, m. Plaut. Macr. Dont on 
se sert au —, Pransorius,a,um. Quint. 

DEJOINDRE, v. act..Séparer ce 

ui était joint. Disjungère, o, is, junxi, 
junctum, act. Col. 

Se pésowvne, C. Se pissonmnc. 

DÉJOUER, v. act. 1° Avec un nom 
de ch. pour rég. Faire échouer un 
projet, une affaire, un complot. Diri- 
mère, o, is, emi, emplum, act. Cic. 
Evertëre, 0, ts, verfi, versum, act. 
Liv. Discutfre, io, is, cussi, cussum, 
act. Cic. Disturbare, o, es, avi, alum, 
act. Cic. Opprimére, o, is, preesi, 
pressum, act. Liv. : Déjouer au plan, 
ua projet, Consilium dirimeëre. Cic. 
— les projets de l'ennemi, Discutère 
consilia hostium. Frontin. — une af- 
faire, Rem disturbare. Cic. J'avais 
déjoué toute l'affaire, Rem tofam dis- 
cusseram. Cic. Déjougr des opéra- 
tions, Cæpta evertëre. Liv. — par un 
léger effort ees .opérations, Perlevi 
momento (ea).ludificari, dép. Liv. — 
une fraude, Fraudem opprimère. Liv. 
— les sublilités, Captiones discutëre. 
Cic. A 2° Avec un nom de pers. pour 
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rég. Détruire l'effet des actions de qqn. 
(Aliquem) ludificari, dép. Liv. 

DELÀ, adv. De 00 côté-là. Iline. 
Cic. : Deçä dela, Hinc atgue illine. 
Liv. Hinc inde. Sue. Courir deçà —, 
Cursare et huc et illuc. Cie. 

Deux, prép. Plus loin que; de l’autre 
côté de. Ultra (acc.). Cæs. = Deià la 
montagne, Ultra montem. Czs. Deçà 
et — le PÔ, Cis Padum ultraque. Liv. 

De peLa, loc. adv. De ce lieu-là 
Tine. Cic. Inde. Cic. 

De ou, loc. prép. De l'autre oôté 
de. Trans (acc.). Cic. =: Les uations 
de delà les Alpes, Transalpinæ na- 
fiones. Cic. 

s EN vec, loc. adv. Plus loin. Ultra. 
all. 

Pan DEL, loc. adv. {o De l'autre 
côte. Ultra. Cic. || 2° Plus que ceta. 
Ultra. Cic. : Assez et par delà, Satis 
superque. Cic. Ultra quam salis est.Cic. 

Pan peu, loc. prép. Beaucoup plus 
loin que. Ulira bec). Liv. Super 
(acc.). Virg. Curt. =: Par delà les 
Indes, Super Indos. Virg. || Fig. Par 
delà les vœux, Super vola. Tac. 

Au DeE1à, lot. adv. Plus loin, de 
l'autre côté; Fig. -Plus encore. Ultra. 
Cic. Ulierius. Ov. Liv. = S'en aller au 
delà, Ulterius abire. Ov. Voler an — 
ou eu decà, Ultra citraque pervo- 
lare. Plin. En deçà du Pô et au —, 
Cis Padum ultraque. Liv. ll y a au 
milieu an.chemin fort étroit; au — 
uue prive, Via interest perangusta; 
deinde campus. Liv. || Fig. Ne demau- 
dez rien au delà, Ne quid ultra requi- 
ratis. Cic. Il vaut mieux que le dis- 
cours aille au — que de rester en 
deçà, Melius ultra quam citra stat 
oralio. Quint. Il est si.grand qu'on ne 
saurait rien imaginer .au —, Tantus 
est, ut nihil supra possit..Cic. 

Au ozcÀ ox, loc. prép. De l'autre 
côté de; plus loin que. Ultra {acc.). 
Czs.Cic. Trans (acc.). Cæs. Cic. Præ 
ter (acc.). Liv. Supra (acc.). Cic. 
Plin. Super (acc.). Curl. Virg. = À 
deux milles au delà de.la montagne, 
Millibus passuum duobus ultra mon- 
tem. Cæs. Expédier des fromages au 
— des mers, Permiltôre caseos trans 
maria. Col. Etre emporté au — du 
camp, Præter castra ferri. Liv. Au 
— du ‘Bosphore, Super Bosporum. 
Curt. Au — de Ia Bretagne, Supra 
Britanniam.:Plin. .Emporter qqu au 
travers et au — des flammes, Ferre 
aliquem per ignes el perferre. -Sen. 
Situé au — des mers, des Alpes, du 
Rhia, Transmarinus, a, um. Cic. 
Transalpinus. Cic. Transrhenanus. 
Cæs. | Fig. Au dell de l'enfance, 
Ultra pueriles annos. Quint. Un peu 
au — du uombre, Paulo ultra nume- 
rum. Hirt. Au — de la mesure, Su- 
per modum. Quinf. Au — des vœux, 
Super veta. Tac. Ni en deçà ni au — 
du sujet, Neque ante rem neque præler 
rem. Ad Her. Elle s'appuic sur la 
conjecture, au — de laquelle elle.ne 
saurait aller, Congecturä nititur, ultra 
quem progredi non potest. Cic. Au — 

la durée de la. plus longue respi- 
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natiou, Ultra quam ullus spfritus du- 
rare possit. Quint. Au — de ce qui 
est donné à l'homme, Ultra quam 
Romnini datum est. Quint. Au — de ce 
qui est croyable, Supra quam credi- 
bile est. Sal. Au — du possible, Su- 
pra quam fieri potes. Cic. 

DÉLABRE, $e, part. passé de Dé- 
LABHER, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est en 
mauvais eu) Put era, cTum. 
Ov. Tac. (Vermoulu) Puter, tris, tre. 
Hor. (Qui menace ruine) Ruinosus, a, 
um, Cic. (rieux) Obsoletus. Cie. : 
Restes de bâtiments délabrés, Tecto- 
rum vestigia lacera. Tac. Maison dé- 
labrée, Ædes ruinosæ. Cic. viliosæ. 
Dig. Demeure —, Obsoletum tectum. 
or. Temple délabré, Putre fanum. 
Hor. Tombeaux délabrés, Quassata 
monumenta. Pl.-j. Navire délabré, 
Navis putris. . clauda FE boi- 
leur} iv. Tac. Vétements délabrés, 
Obsoletior vestitus. Cic. || 2° Dont les 
vôtements sont en lambeaux. Pannis 
obsitus (a, um). Ter. : Tu es arrivé 
tout délabré, Obsoletus venisti. Hor. 
l So Fig. Affaibli, mal portant = Corps 

élabré, Quassafum corpus. Suet. 
Santé délabrée, Perdita valeludo. Cic. 
il éo Qui est dans une mauvaise situa- 
ion = Affaires délabrées, Res afflictæ. 
Sall. Fortune délabrée, Affecta res 
familiaris. Liv. 

DÉLADNEMENT, s. 5. État d'une 
chose dolabrée. Imbecillitas, atis, f. 
Cæs. : Lo délabrement d'one cbar- 

ente, Mfaterix imbecillitas. Cæs. — 

‘an édifice, Æuificii infinnitas. Dig. 
Le — de la santé, Valetudinis infir- 
mitas. Cic. Le — des forces, Virium 
defectio (onis), f. Cie. Le — de ta 
fortune, Fortunerum fuarum ruine 
(arum), f. pl. Cic. 

DÉLADRER, %. act. Détériorer, 
mettre hors d'état de servir. Corrum- 
père, 0, is, rupi, ruptum, act. Plin. 
: Délabrer un vêlement, Vestem de- 
terère (o, ts, trivi, tritum). Plin. || 
Fig. Delabrer l'estomac, Stomachum 
corrumpère. Scrib. — sa fortune, 
Corrumpéra res familiares. Sall. rem. 
Col. — son patrimoine, Bona patria 
lacerare. Sail. — la fortune publique, 
Opes civilatis comminugre (0, is, ui, 
ulum), act. Sal. 

Se DéLABngn, v. pron. Devenir en 
mauvais état. Corrumpi, or, Eris, rup- 
fus sum, pass. Plin. : Le uavire se 
délabre par l'effet de la vétusté, Na- 
vis putnis vetustate dilabitur (de di- 
labi, or, lapsus sum, dép.). Liv. Ten- 
pie qui est délabré, Dilapsa ædes. Liv. 

êlement qui s'est — par l'effet de 
l'usage, Vestis usu detrita (de deteri, 
or, “ris, pass.). Plin. Le vêtement se 
délabre (= ponrrit), Vestis putrescit 
{de putrescËre, o, pulrui, s. Sup., 
n.). Hor, N Pie. La fortone se dt- 
labre, Dilabitur res familiaris. Cic. 

DELAI, 8. m. 4° Temps accordé 
pour faire qq ch., retardemont. Mora, 
æ, f. Cic. Liv. Cunctatio, onis, f. 
Cic. Procrastinatio, f. Cic. Dilatio, 
f. Cic. Prolatio,f. Cie. Tac. Qqf. Spa- 
fun, if, n. Ces. où Intervallum, ü, 0. 
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Varr. et Tempus, ponts, n. Cic. ou 
Dies, ei, f. Cic. = Délais et lenteurs, 
Spatia et moræ. Tac. (Celte récolte) 
supporte les —, Dilationcm patitur. 
Phn. Par des atermoiements et des 
—, Sustentando et prolatando. Cic. 
Par des hésilalions et des —, Dubi- 
tando et dies prolatando. Sall. Amu- 
ser qqn par des —, Aliquem extra- 
kôre (o, is, trazi, tractum). Liv. Ob- 
tenir qq. ch. après un délai, Ex 
intervalo aliquid consequi. Cie. — 
d'un an, Dies annua. Cic. Après 
un — de trois jours, Tridui morä 
interpositä. Cæs. Obtenir de qqn un 
— de qq. jours, Auferre paucos dies 
ab aliquo. Cic. Très court —, Dies 
pererigua. Cic. Dans ua coart —, 
In brevi spatio. Ter. Lucr. Dans le 
plus bref —, Primo quoque die. Cic. 
— assez long, Lazxius tempus. Plin. 
Fixer le — dans lequel chacun doit 
faire.., Constitu®re quod anle tempus 
uisque efficiat. Cæs. ACcorder un —, 

orogare aliquid temporis. Cic. Tem- 
pus dare. Sen. Laisser à qqn un — 
{poor fairc), Alicui spatium relin- 
quëre (faciendi). Cæs. Étendre davan- 
tage on —, Proferre diem laxius. Cic. 
Sans —, Sans aucnn —, Sine inter- 
vallo. Varr. Sine ullä morë. Cic. Sui- 
vre qqn sans —, Confestim aliquem 
subsequi. Cæs. || 2° Delai accorde pour 
se pourvoir d'un avucat. Advocalio, 
onis, f. Cic. : Demander un délai 
poor trouver un défenseur, Àduoca- 
tionem postulare. Cic. Veniam advo- 
candi pelëre. Pl.-j. 

DÉLAISSÉ, ÉE, part. passé de 
DÉLAISSER, Voy. ce v. || Adi. Qui est 
à l'abandon. Relicius, a, um. Cic. Le- 
relictus. Cæs. Desertus, Cic. Destitu- 
tus. Cic. : Elles se plaignent d'être 
délaissées, Queruntur se relictas esse. 
Cic. Mine délaissée, Metallum desti- 
tufum. Sen. Elendards délaissés (= 
sans soldats), Signe infrequentia (de 
infrequens). Liv. 

DELAISSEMENT, 3. m. 1° Manque 
de tout secours. Relictio, onis, f. Cic. 
Derelictio, F. Cic. Desertio, (. Liv. 
Destitutio, f. Cic. Suet. : Délaissement 
do consnl, Consulis relictio. Cie. — 
du sénat, Senalüs crbilas (atis), f. 
Cic. — de l'intérêt cummun, Com- 
munis ufilitatis derelictio. Cic. || 2° 
Abandonnement d'une ch. à qqn. Ces- 
sio,onts, f. Cic. Abalienatio, [. Cic. 

DÉLAISSER, v. act. Abandonner 
sans aucune assistance. Relinquère, 0, 
is, liqui, lictum, act. Cic. Derelinquère, 
act. Cic. Deserère, 0, is, serui, ser- 
tum, act. Cæs. DestituËre, 0, is, ui, 
utum, act. Liv. Prodfre, 0, is. didi, 
ditum, act. Cic. : Varns est délaissé 
des siens, Varus a suis deserilur. 
Cæs. Délaisser l'intérêt commun, Pro- 
dêre ulilitatem communem. Cic. 

DELASSEMENT, 5. m. 1° Repos. 
Otium, ti, n. Cic. Îlequies, etis, ace. 

uietem et quiem, abl. quiete et quie, 
. Cic. Virg. Refectio, onis, f. Quint. 
PI.-j. Recreatio, f. Plin. =: User du 
sommeil et des autres délasscments, 
Uli snmno et quietibus ceteris. Cic. 
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N 2e Plaisir pour se délasser du tra- 
vail. Relaratio, onis, f. Cic. Quies, 
etis, f. Cic. Laborum requies (vor: 
{o), f. Plin. Levamentum, i, n. Liv. : 
Délassement de l'esprit, Remissio 
animi et simpl. Remissio, onis, f. 
Cic. Quint. Délassements des soucis, 
Curarum laramenta. Plin. Trouver 
ua délassement dans la lecture, dans 
l'étude, In lectione requiescère (0, is, 
quievi, quietum), n. Cic. Conquies- 
cre in studiis. Cic. |] 3° Exercice 
agrèable. Oblectamentum, i, n. Cic. 
Oblectatio, ons, F. Cie. Ludus, i, m. 
Cic. : Délassemeut de ma vieillesse, 
Oblectamentum senectutis mez. Cic. 

DÉLASSEN, v. act. Oter la lassl- 
tude. Recreare, act. Cic. Hor. Ref- 
cire, 10, 18, feci, fectum, act. Cie. 
Renovare, act. Cic. [ntegrare, act. Cic. 
Redintegrare, act. Cic. Relevare, act 
Cic. Refovère, eo, es, foui, fotum, act. 
Tac. Reparare, act. PI.-ÿ, Lassitudinem 
ezimêre (0, is, emi, emplum). Plaut. 
solu#re (0, is, solui, solutum). PL.-j. 
recreare. Plin. : Délasser les mem- 
bres, Membra relevare. Ov. || Fig. Dé- 
lasser la mémoire, Memoriain reno- 
vare. Cic. redintegrare. Cic. reficére. 
Quint. — l'orcille, Aures renovare. 
Quint. — l'attention, Curam larare. 
Cie. — l'esprit, les esprits, Animum 
defessum integrare. Cic. Animos re- 
creare. Cæs. reparare. Liv. renovare. 
Liv. L'exercice délasse l'esprit, Le- 
vantur animi exercendo. Cic. Le cban- 
gement délassera l'élève, Discipulus 
mutatione recreabiltur. Quint. 

Se DËLASSER, v. réf. Se remettre de 
ses fatigucs. Se reficère (io, ts, fect, 
fectum). Cic. Recrean, pass. Cic. Ani 
mum remilière (0, is, misi, missum). 
Nep. Liv. Remitii, or, Fris, missus 
sum, pass. Pl.-j. Larari, pass. Plin. 
À lassitudine acquiescère (a,is, quieui, 
quietum, n.). Nep. =: Se délasser de ses 
travaux, Ex labore se reficëre. Cæs. 
Se — d'une lahorieuse discussion, 
À contlentione disputationts animum 
larare. Cic. Se — eu faisant un repas 
et un somme, Corpus c1bo somnoque 
curare. Liv. Se — en jouant, Larent 
lusu. Plin. J'ai recu uue lettre et je 
me suis un pen délassé, Accepi lit- 
teras et paululum respiravi. Cic. 

DÉLATEUR, 5. m. Colui qui Fait 
métier de dononcer. (Sous les empe- 
reurs) Delator, oris, m. Suet, (bé- 
nonciateur de profession) Quadru- 
plator, m. GCic. (Complice qui dé- 
nonce) Indez, dicis, m. Cic. = Faire 
le métier de délateur, Factitare accu- 
salionem. Cic. delationes. Tac. Etre —, 
En gén.) Crimina gestare. Plaut. 
Rapporter les paroles de qqu) Verba 
gestare. Sen. 

DÉLATION, 3. f. Dénoncietion, ha- 
bitude de dénoncer. Delatio. onts, f.Cic. 

DÉLAVÉ, Ér, adj. Blafard, faible 
en couleur. Dilutus, a, um. Plin. Di- 
lutior, m. f., ius, n. Plin. 

DÉLAYEMENT, 8. mw. Action de 
délayor. Se tourne par le v. suiv. 

DÉLAYER, v. act, 1° Dôtromper 
dans un liquide, (En gén.) Diluëre, », 
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is, ui, utum, act. Col. Dilatare, act. 
Varr, Ligerëére, 0, is, gessi, gestum, 
ac Veg. (Dans de l'eau) Aquä per- 
miscère (eo, es, miscui, mirtum et 
nitum), act. Col. Aquä dissoluëre 
0, is, solui, solutum), act. Plin. : 
GR délayé dans du falerne, AMfella 
diluta Falerno. Hor. Délayer une 

iguée de farine, Globum farinæ di- 
Lrbe. Varr. — que polion, Potto- 
ren digerëre. Veg. — une motte de 
terre, Glebam aquë& permiscére. Col. 
— dela terre, Terram ex aqu& ferëére 
es is, trivi, tritum). Plin. Collyres 

élayés, Coliyria aqua dissoluta. Plin. 
Cotlyre très delayé, Collyrium agua- 
tissinum. Scrib. || 20 Fig. Exprimer 
avec diffusion. Diffund®re, 0, is, fudi, 
fesun, act. Col. Longius circumdu- 
re (0, ïs, duri, ductum), act. Quint. 

Se nécaten, v. prou. Devenir de- 
trempé. Se diluëre (o, is, ut, utuin). 
Plin. Dilui, or, Eris, lutus sum, pass. 
Piin. et tous les pass. des v. cités 
à oétaren 10. 

DÉLECTADLE, adj. Très agréable. 

is, @. f.,e,n. et mieux Suavis- 
sinus, a, um. Cic. Gratus et mieux 
Gratissimus. Cic. Jucundus et mieux 
Jucundissimus. Gic. 

DÉLECTATION, 8. f. Plaisir qu'on 
savoure. Delectatio, onis, f. Cic. De- 
Leetamentum, 1, n. Cic. Suavitas, alis, 
£ Cic. Jucunditas, f. Cic. 

DÉLECTER, v. act. Charmer. (Ali- 
que) delectare. Cic. (Alicui) delecta- 
lienem ou oblectatiouem afferre (fero, 
fers, aituli, allatum). Cic. 

Se nécecTen, v. réf. Prondre boau- 
œup de plaisir à qq. ch. (Cum re) se 
delectare ou se oblectare. Cic. (Re ou 
Ia re) delectari, pass. Cic. (Re) oblec- 
teri, pass. Cic. : Se délecter à faire 
eue cb., Re faciendä delectari. Cic. 

DÉLEGATION, s. f. 40 Transmission 
duo pouroir. Delegatio, onis, f. Cic. 
Delegatorii (orum) libelli te à m.pl. 
Czs. D:legatoris (arum) litteræ (arum) 
f. pl. C.-TA. Delegatum, i, n. Ulp. | 
40 Transfert d'une dette; autorisation 

ur recavoir. (En gén.) Delegatio, anis, 
a Cie. Transcriptio, onis, f. Caj. 
(Titre de eréance) Nomen, minis, D. 


ie. 

DÉLÉGUÉ, s. 5. Celui qui a requ 
uoe delegation. Legatus, à, m. Cic. 

DÉLÉGUER, v. act. 1° Députer, 
envoyer qqn avec pouvoir d'agir. Le- 
gare, act. Cic. Delegare, act. Col. : 
Délégaer qqn auprès d'une personne, 
Legare aliquem alicui. Cic. — qqn à 
sa plate, Aliquem legare sibi lega- 
tum. Cie. — qqn pour qq. affaire, Ali- 
gun delegare alicui negotio. Col. || 20 
Transmettro un pouvoir à qqn. (Rem 
elicui) delegare. Cic. mandare. Cæs. 
Tac. Plin. commendare. Cic. deman- 
dire. Liv. Suet. (Rem ad aliquem) 
deferre, fero, fers, tuli, latum. Cic. 
: Les consuls délégnaient (les fonc- 
tous judiciaires), Consules manda- 
tant (jurisdictionem). Tac. || 3° As- 
signer à qqn un fonds pour un payo- 
est Delegare, act. Sen. 2 [1 délègue 
(à une femme) sa créance sur moi, 
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Mihi delegat (mulierem), cui numerem. 
Sen. {| 4° Transporter une dette à qqn. 
Delegare.act. Cic. =: Déléguer une dette 
à qqn. Aliquem debitorem delegare.Sen. 

DÉLESTER, v. act. Decharger de 
son lest, Voy. DÉCIHAnGEn el LEST. 

DÉLÉTÈRE, adj. Qui peut causer 
la mort. Pestifer el lestiferus, fera, 
ferum. Liv. Luc. Mortifer. Cic. 

DELFT, v. de Hollande. * Delfi et 
Delphi, orum, m. pl. * Delfum, 1, 2. 
“Delfta, æ, f. ° 

DELHI, v. de l'Inde. Clisobora, æ, 
f. Plin... 

DÉLIBERANT, part. prés. de pé- 
LIBÉREN, VOoy. ce v. || Adj. véLiBé- 
RANT, ANTE, Qui délibère : Assemblée 
délibérante, Consilium, ti, n. Cic. 

DÉLINÉRATIF, 1ve, adj. Relatif à 
la deliberation. Deliberativus, a, um. 
Cic. Quint. = Le genre délibératif, De- 
liberativum genus. Cic. Contionale 
genus dicendi. Quint. Hortativum 
genus. Quint. Cause du genre —, 
Causa deliberativa. Cic. Deliberatio, 
onis, f. Cic. Discours du genre —, 
Suasoria (3.-e. oratio), æ, f. Quint. 
Tac. Donner voix delibérative (— 
droit de suQrage), Dare suffragium 
(ii, n.). Liv. Voy. Droit de suFPR40ë. 

DÉLIBENATION, 5. f. 1° Discus- 
sion sur uns rosolution à prendre. 
Deliberatio, onis, f. Cic. Consultatio, 
f. Cic. Relatio, {. Tac. Consilium, üi, 
n. Cie. : Il prend part aux délibéra- 
tions du sénat, Fit publici consilit 
particeps. Cic. Etre exclu de toute 
délibération publiquo, Carëre omni 
consilio communti. Cic. Requérir une 
— sur qq. cb., Relalionem postulare 
in rem. Tac. Mettre une affaire en —, 
Rem deliberare. Cæs. Commencer la 
—, Reélationem incip're. Tac. S'op- 

oser à nue —, Relationi intercedére. 

ac. |] 2° Examon que l'on fait on soi- 
même. Deliberatio, onis, F. Cic. = Dé- 
libération sur le parti à prendre, 
Deliberatio consilit capiendi. Cie. || 
3° Résolution, decision. Sententia, æ, 
f. Cic. Decretum, i, n. Cic. Delibera- 
tio, onis, f. Liv. : Les délibéralions du 
sénat, Senatoria sententia (F. s.). Cic. 

DÉLIDÉERNÉ, Ék, part. passé de 
DÉLIBÉRERN, Voy. Ce v. || Adj. 1° Dé- 
cido. Statutus, a, um. Cie. : De propos 
délibéré (= à dessein), Consulto. Cic. 
Cogitate. Cic. De ou Ex industria. Cic. 
[ceux] que j'omels de propos déli- 
éré, Quos prætereo prudens (gén. 
entis). Her.1[2° Aisé, libre, déterminé. 
Confilens, gén. entis. Plaut. Ter. 

DELIDÉREMENT, ad v. Hardiment. 
Audacter. Cic. Confidenter. Cic. 

DELIDERER, v. n. 1° Discuter en 
commun sur qq. Ch. (De re) deliberare. 
Cic. (De re) consulère, 0, is, sului, 
sullum. Sail. (De re ou Rem) consul- 
tare. Cic. Liv. (Rem) consiliari, dép. 
Cæs. = Délihérer au sujet de qqn, 
Consulÿre de aliquo. Sail. — sur la 
conduite de la gucrre, Delli consilia 
ezpendëre (0, is. pendi, pensum). Tac. 
Pendaut qu'ils delibéraient sur celte 
uestion, Hæc consiliantibus ais. Cas. 

s délibèrent sur (cette affaire), In 
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consilium eunt de (eë re). Plin. Ils flot- 
taient irrésolus plutôt qu'ils ne déli- 
béraieut, Trepidabant magis quam con- 
sulebant.Liv.Les consuls, comme pour 
délibérer..…, Consules, velut delibera- 
bundi. Liv. Îl s'agitde —, Consilii res 
est, Cæs. Il faut —, Consulto opus est. 
Sal. Il faut agir et non —, Agendum 
fesn non consultandum. Vell. Envoyer 
es juges — (eu parl. du président), 
dfittre (judices) in consilium. Cic. En 
délibérant, {n deliberando. Cie, Pen- 
dant qu'on délibère, Inter consilium. 
Liv. On délibéra sur les Rhodiens, 
De Rhodiis consultum est. Sall. La 
chose sur laquetle on délibère, Jd 
quod in deliberationem cadit. Cic. On 
— s'il faut brûler Avaricum on le dé- 
fendre, Deliberatur de Avarico incendi 
placeat an defendi. Ces. || 2° Examiner 
en soi-même. Consultare. Cic. Delibe- 
rare.Cic. Consulère,o, is, sului, sultum. 
Sall. Hærère, eo, es, hæsi, hæsum (— 
bésiter),n. Traj. ap. PI.-j. : 11 détibère 
s'il partira ou s'il restera à Capoue, 
Consultat utrum proficiscatur, an Ca- 
puam leneat. Cic. Avant d'entrepren- 
dre, il faut —; et quand on a délibéré, 
il faut exécuter promptement, Prius 
quam incipias consulto (opus est), et, 
ubi consulueris, nature facto opus eat. 
Salt. Tu as eu raison de délibérer 
sur la réponse à écrire, Merito hæ- 
sisti quid rescribi oporteret. Traj. ap. 
PL.-j. Qui délibère, Deliberator, or1s, 
m. Cic. [| 3° Se déterminer à = J'ai 
délibéré de…., Afii deliberatum et 
constitutum est, inf. Cic. Voy. DÉCIDER. 
DÉLICAT, ATS, adj. 4° Agreable 
au goût, à l'odorat, exquis. Aollis, m. 
f., e, n. Cels. Plin. Suavis, e. Cie. 
Erquisitus, a, um. Plin. Molliculus, 
Plaut. = Nourriture délicate, Mollis 
cibus. Cels. Mets délicats, Quaæsitis- 
simæ epulz. Sall. Molliculs escæ. 
Plaut. Repas délicat, Exrquisitæ epuls. 
Plin, Saveur peu délicate, Cibarius 
sapor. Col. Odeur —, assez —, Odor 
mollis. Plin. non inelegans (gén. an- 
tis). Plin. || 2e Poli, choisi, distingin, 
fin, ingenieur. Urbaunus, a, um. Cic. 
Lautus. Cic. Facetus. Cic. Elegans, 
géu. antis. Cic. Acutus, a, um. Cic. 
Argutus. Cic. Subtitis, m. f., e, n. 
Cic. : Langage delicat, Urbanum ge- 
nus dicendi. Quint. Avoir un style 
—, Eleganter scribfre. Cic. Plaisan- 
lerie délicate, Facetum jocandi ge- 
nus. Cic. Qui fut plus délicat dans 
ses pensées? Quis in sententiis ar- 
ulior (fuit)? Cic. Grâce délicate, 
Bnbtitis venustas. Cic. Soins délicats 
Blandimentum, à, n. Plin. || Se Qui 
juge finoment. Subrilis, m. f.,e, n. 
Cic. Acutus, a, um. Cic. Eruditus, 
Cic. Elegans, gén. antis. Cic. Sa- 
gaz, gén. acis. Plin. = Palais déli- 
cat, Palatum subtile. Hor. eruditum. 
Col. Palais très —, Palatum saga- 
cissimum. Plin. J'ai le palais non 
moins —, Non minus ingenua est 
mihi gula. Mart. Orcille délicate (— 
exercée), Erudita auris. Cic. Oreilles 
délicates (= Ânes), Aures acutæ. Hor. 
(Voy. encore 4 et 80), Goût lité. 
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raire délicat, Ergnisifum liflerarum 
Jjudiciun., Cie. Appréciateur délicat 
et exercé, Subtilis judex et cailidus. 
Hor. Qui juge de tout avec un gudt 
très —, În omni judicio elegantis- 
sinus. Cic, [| 4° Sensible, impression- 
nable. Mollis, m. f.,e, n. Cic. T'ener, 
era, erum. Cie, = Homme d'une sen- 
sibilité délicate, Homo moilissino 
animo. Cic. Âme plus —, Tenerior 
enimus. Cic. Oreilles très délicates 
(= ouïe très finc), Aures acerrimi 
audiiüs. Plin. (Voy. encore 3° el 
Bo), M Ro Exact en fait de probité. 
Beligiosue, &, um. Cie. Quint, Sanc- 
tus. Cie. =: Homme d'une délicate 

robité, Vir sanctissimus. Cic. || 

o Tendre, moelleux, frôle, faible. 
(Moelleux; re) Aollis, m. f., e, 
n. Plin. (rendre Tener, erc, srum. 
Cie. (Gréle) Gracilis, uw. f., €, n. 
Uor. (Mince) Tenuis, 6. Plin. {Faible) 
Infrmus, a, um. Cic. Imbecillus. Cic. 
(Fin, eu b. part.) Delicatus, a, um. 

ic, : Gazon délicat, Granien tenerum. 
Hor. molle. Ov. Une tigelle plus dé- 
licate, Delicatior cauliculus. Plin. 
Aile plus — et plus fragile, Tenuior 
ragiliorque penna. Plin. Necbercher 
es formes délicates, Consectari gra- 
cilitates (de gracilitas, f.). Cic. Enfant 
délicat, Gracilis puer. Hor. Corps —, 
Mvlle corpus. Cels. Complexiou déli- 
ate, Tenuitas, atis, f, Cic. Corporis 
infirmitas, [. Cic, Il était d’une com- 

lerion —, Viribus infirmis fuit. 

ic. Santé —, Valetudinis imbeci- 
litas (atis), {. Cie. Nerfs délicats, In- 

rmi nervi. Plin. || 7° Qui agit avec 
égbroté et adresse. Mollis, m. f., e, 
a. Quint. : D'une main délicate, Molli 
manu. Quint. D'une dent — (= sans 
mordre), Suspensis dentibus. Lucr. 
Il Fig. Morsures délicates, Bfolles 
morsinnculs. Plaut. || 8° Exigeant, 
suscoptible. Fastidiosus, a, um. Cic. 
Delicatus, Cic. Superbus. Hor. z C'est 
on délicat, Ie fastidiosus est, Plaut. 
Abl le —1 Vah, delicatus! Plaut. 
Comme tu es —| Ut fastidis! (de 
fastidire, io, ivi et it, itum). Plaut. 
D'une dent délicate, Dente superbo. 
Hor. Estomac délicat, Siomachus fas- 
tidiens (gén. entis). Sen. L'ouie [est] 
le sens le plus —, Aurium sensus 
fesrdioniseinus. Ad Her. Oreilles dé- 
icates (= difficiles), Dehcalæ aure. 
Quint. Oreilles très — (= qui s'ef- 
faroacbent facilement), AMollissimæ 
aures. PL.-j. (vos. encore 3° el 4°). 
Esprits difficiles et délicats, Fasti- 
diosz mollesque mentes. Cic. Son goût 
délicat mépnse mou extérieur, Ejus 
elegantia meam speciem spernit. Plaut. 
11 9° Qui offre dos difficultés, embar- 
rassant. Lubricus, a, um. Cic. bim- 
cilis, m, f., &, n. Cie. Anceps, gèn. 
cipilis, abl. À, gén. pl. um. PI.-j. : 
Plan de défense bien délicat, Lubrica 
defensionis ratio. Cie. Ceuse délicate 
=. douteuse), Anceps causz genus. 
ic. Choses délirates à déflnir, Res 
difficiles ad eloqunmdum. Cie, Ques- 
tion assez délicate, Qurstio subdif- 
flcilis. Cie. Parler de eboses délicates 
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(= qui peuvent offenser), De invi- 
diosis rebus dicëre. Cic. Dans la cir- 
constance la plus délicate (= la plus 
malheureuse} de sa vie, Miserrimo 
ejus fempore. Crc. 

DÉLICATEMENT, adv. 1° Volup- 
tueusoment. Delicate. Cie. AMoiliter. 
Cic. = Délicateinent couché, Delicate 
recubans. Cic. Traiter sa personne —, 
Se curare molliter. Ter. ÿ 2° Legère- 
ment, doucoment. Leniter. Plin. dlol- 
liter. Sen. = faire qq. ch. délicate- 
ment, (d'une main légère) Aliquid 
facëre molli manu. Quint. (saus ap- 

uyer) suspensä manu. Quint. PI.-j. 
î 30 Avec esprit, avoo goût. Acuie. 
ic. Eleganter. Cic. Ingeniose. Cie. || 
&o Scrupuleusoment. Religiose. Cic. 
Sancte. Cic. . 

DÉLICATESSE, 9. f. 4° Qualité de 
co qui est agreable au goût, à l'odorat. 
Suavitas, atis, [. Cie. : La délicatesse 
des parfums, Odorum suavitas. Cic. 
Savourer la — d'un mets, Sentire 
suavitatem cibi. Cic. Huile de la plus 
grande — (de goût), Oleum præstan- 
fissimum sapore. Plin. Être d'une 
très grande — (de goût), Jucundissine 
sapêre (io, is, it, s. sup.), 0. Col. || 2° 
Fincsss, bon goût, élogance. Subtilitas, 
atis, (. Cie. Éleganta, æ, f. Cic. Con- 
cinnitas, alis, [. Gice. Lepos, oris, 
mase. Cic. : La délicatesse du style, 
Elegantia verborum. Cic. Qui a de la 
—, Elegans, géu. antis. Cic. — dans 
la plaisanterie, In jocando lepos. Cic. 
— des mauières, Humanitatis molli- 
tudo (dinis), f. Cic. || 3° Sonsibilité. 
Sagacitas, atis, F. Cic. Sen. = 

rande délicatesse des oreilles (que 
a louange clarouche), Mollissims 
aures. PI.-j. Émousser la — du pa- 
lais, Palatum ersurdare. Hor. Avec 
— (d'adorat), Sagaciter. Cic. Plin. || 
& Scrupule. Religio, onis, f. Cic. 
Sanctimonia, æ, f. Cic. Verecundia, f. 
Cic. Pudor, oris, mase. Cic. : Par une 
délicatesse excessive, Nimid religione. 
Cic. Etre esclave de leur —, Eorum 
religiont seroure. Cie. [Il dit} qu'il ré- 
pugnait à sa — de choisir, Nequa- 
quam decorum (esse) pudori suo le- 
gére. Tac. Un sentiment de — a em- 
éché..., Verecundia impedivit. Cic. 
[ 6° Qualité de ce qui ost fin, dolié. 
Subtilitas, atis, f, Plin. Tenuilas, 
f. Cic. Gracuitas, f. Cic. = La dé- 
licatesse des fleurs, Subtilitas flo- 
rum. Plin. — du papier, Tenuitas 
charts. Plin. Ayant examiné la — (du 
travail), Contemplatus sublilitatem. 
Plin. Rechercher la — des formes, 
Gracilttates consectari, Cic. || 6° 
Adresse, légèreté, soin. Dexteritas, 
atis, f. Liv. : fFaire qq. ch.] avec 
délicatesse, Afolfi manu. Quint. || 7° 
Mollesse. Afollitia, æ, f. Cic. Mollities, 
ei, f. Cic. Delicatior (oris) cultus (&s), 
m. Suet. À 8° Faiblesso, debilito. In- 
firmitas, atis, f. Cic. Imbecillitas, 
f. Cic. : La délicatesse des enfants, 
Infirmilas puerorum. Cie. — de santé, 
Imbecillitas valetudinis. Cic. || 9° Fa- 
oilité à s'offenser. Festidium, à, n. Cic. 
a C'est le fait d'une délicatesse exa- 
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gérée, Est fastidii delicatissimi. Cie. 

DÉLICES, 5. f. pl. Plaisir, volupté 
Delicus, arum, f, pl. Cic. Volupias, 
atis, f. Cic. Oblectamentum, i, n. Plin. 
Delenimentum. n. Liv. Jucunditas, alts, 
f. Cic. Suavitas, [. Cie. Amænitas, 
f. Cic. = Nager dans les délices, De- 
Üciis diffluëre. Cic. Hommes plongés 
dans les —, fomines deliciis dif- 
fluentes. Cie. Gâté par les —, Infec- 
tus delenimentis. Liv. Chercher par- 
tout des —, Conquirÿre undique sua- 
vitates. Cie. Les — de la campagne, 
Agri jucunditas. Cie. Les — de la 
table, Oblectamenta guls. Plin. Les 
— de l'étude, Studiorum amænitates. 
Cic. Faire les délices de qqn, Esse 
in deliciis alicui. Cie. Luer. Suet. 
Titus], les — du geure humain, De- 
icie generis humani. Suet. Tulliola, 
mes chères —, Deliciols nostræ, Tul- 
liola, Cic. Avec —, C. le suiv. 

DÉLICIEUSEMENT, adv. Avec dè- 
lices. Suaviter. Cie. Jucunde. Cic. 

DÉLICIEUX, E0sE, adj. Extrôme- 
ment agreable. Suavis, m. f., e, 0. 
Cic. Dulcis, e. Cic. Jucundus, a, um. 
Cie. Amænus. Cic. Delicatus. Cie. 
Festivus, Cic. Dlandus. Plin. Amabi- 
lis, m. f.,e, on. Cic. = Sac délicieux, 
Blandus succus. Plin. — rivage, De- 
licatissimun littus. Cic. Les — pay- 
sages du bord de la mer, Lütorum 
amænitates (um), f. pl. Cic. Campagne 
délicieuse, Jucundi agri. Cic. Rus 
amænum. [Tor. Chant délicieux, Suavis 
canfus. Plaut. Lettre délicieuse, Dul- 
cis epistola. Gic, — collection de li- 
vres, Librorum festive copia. Cic. Je 
trouve délicieux de (faire), Afihi sus- 
vissimum est {facère). Cic. 

1. DELIE, 6e, ad). 1° Monu, grêle, 
mince. Tenuis,m.f.,6,n.Cic. Gracilu, 
e. Cic. Erulis,e. Cic. Subtilis, e. Plin.: 
Membranes très déliées, Tenuissimæ 
membranzs. Cic. Elle est tellement 
déliée qu'elle échappe à la vue, Tanta 
est ejus lenuitas ut fugiat aciem. Cic. 
Rechercher les formes déliées, Gra- 
cilitates consectari. Cic. || 2° Fig. Fin, 
habile, adroit. Subtilis, m.f.,e,n. Cic. 
Aculus, a, um. Cic. Voy. ADROIT. 

2. DELIÉ, 6e, part. passé du suiv. 

DELIER, v. act. to Dotacher, dé- 
nouer. Solvuëre, 0, is, solui, solutum, 
act. Cic. Resoluÿre, act. Cels. = Dé- 
lier un paquet, Fasciculum solvêre. 
Cie. — les curdages, Funes expedire 
(io. is, ivi et ii, itum). Sisen. || Fig. 

élier la langue (— permeltre de 
parler), Linguam eolvrre. Ov. Luc. || 

élier sa laugue (= prendre la pa- 
role), Linguam resoluÿre. PL. | Dé- 
lier sa langue par l'exercice de la pa- 
role, Exercitatione dicendi linguam 
acuëre (0, is, ui, ufum). Cic. |] 4° Fig. 
Dagagor d'une obligation, d'un serment. 
Soluëre (voy. 1°), act. Cic. Liberare, 
act. Cic. : ên les déliait de leur ser- 
ment, Sacramento solvebantur. Tac. 
Delier la cité d'un engagement reli- 
ieux, d'un v@n, Solvëre civitatem re- 
igione. Cic. voto. Just. 

Se DÉLIRR, v. 19 Réf. Défaire ses 
lens; Fig. $e dègager. Se expedira 
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fo, is, fur et ii, itum). Cic. || 2° Pron. 
d'être liô. Solvi, or, ris, solu- 
fus sum, pass. Plin. 

DÉLONITATION, s. f. Action de 
délimiter, Limitatio, onis, f. Col. 

DÉLIMITER, v. act. Marquer, 
Fluer les limites de. Terminare, act. 
Cie. Limitare, act. Plin. Col. =: Déli- 
miter l'emplacement d'un temple, 
Fonum lerminare. Liv. 

DÉLINEATION, 8. f. C. RSQuisse. 

DÉLINQUANT, ANTE, 8. m. et f. 
C. courascs. 

DÉLINQUER, v. act. Faillir. Delin- 
quérr.,o, is, liqui, lictum, n. Cic. 

DÉLIQUESCENCE, s. f. État d'un 
corps pénotré d'humidité. Tabes, is, f. 
Plin. Voy. le sniv. LL. 

DÉLIQUESCENT, KNTE, adj. Qui 
est en déliquescence. Tabidus, a, um. 
Liv. : Levenir déliquescent, Tabes- 
etre, 0, is, tabui, s. sup., n. Cic. De- 
liquescFre, o, is, licui, s. sup., n. Col. 

DÉLIRANT, part. prés. de péLi- 
an, Voy. ce v. || Adj. DÉLTRANT, 
axTe. 19 Qui est en délire. Delirus, 
«un. Cic. Lymphatus. Liv. || 2° Qaf. 
Pig. Excessif : Joie délirante, Lztitia 
impolens (gén. entis). Cic. 

DÉLIRE. 8. m. {1° Égarement d'es- 
prit causé par maladie. Delirium, ii, n. 
Cels. Deliratio, onis, f. Cic. Furor, 
oris, masc. Sen. : {l dit qu'il n'y 
a pas de poèle sans délire, Negat 
sine dure quemquam poelam esse. 
Cie. Souhails de gens eu —, Optata 
furiosorum (de furiosus, a, um). (ic. 
Je te crois en —, Furiosum le puto. 
Cic. Qui est en —, Voy. nÉLInANT 10. 
Geuxl à qui la maladie donne le —, 

i valetudinis vitio furunt (de fu- 
rêre, 0, 8. parf. ni sup., n. — être 
fou). Cic. Morbo delirantes (de deli- 
rare, 0, 48, Qui, S. SUp., n. = déli- 
rer). Lucr. Être en —, Voy. DÉLiRER. 
8 20 Fig. Trouble causé par les pas- 
Sons. Amentia, æ, f. Cic. Dementia, 
f: Cie. Insania, f. Cic. Furor, aris, 
m. Cat. : Elre en proie au délire 
d'ane ardente passion, Cupiditate 
aique amentiä flagrare. Cie. Dans les 
transports de son avengle —, Cæcus 
amenli furore. Cat. Suis-je le jouet 
d'un aimable —? An me ludit ama- 
bilis insania? Hor. Joie qui va jus- 
qu'au —, VOy. DÉLIRANT, DÉLIRER. 

DELINEN, v. n. Avoir lo delire. 
Delirare, o, as, avi, 8. sup., n. Plaut. 
Cie. Furvre, 0, is, 8. parf, ni sup., n. 
Cic. Insanire, to, is, avi et ii, s. sup. 
0. Cic. Lymphari, pass. Plin. = Déli- 
rer de joie, Impotenti latiti efferri 
(feror, ferris, elatus sum), pass. Cic. 

DÉLIT, 8. rm. Violation plus ou 
moins grave de la lol. Delictum, à, n. 
Ter. Vic. Noxia, æ, f. Cic. Noa, 
L Ter. Maleficium, ti, n. Plin. : 
Daos les moinires délits, fn minimis 
asriis, Cic. Flagrant délit de vol, 
Minifestum furtum. Gell. Prendre en 
Dagränt —, Manifesto tenère in norä. 
Plant. Prendre en flagrant — de vol, 
Ia furto comprehendère. Cæs. Crimi- 
sel pris en flagrant —, (Homo) in 
muonifesto ‘scelere deprehensus. Cic. 
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Action de prendre en fagrant —| préjugé, Opinionem ercutËre (io, is, 


d'empoisonnement. Manifesia veneni 
deprehensio. Cic. Commeltre un —, 
Delictum committére. Cæs. 

DÉLIVRANCE, 5. f. 1° Action de 
délivrer; état de ce qui est delivre. Li- 
beratio, anis, f. Cic. Quint. Just. : 
Délivrance de tout ennui, Omnis mo- 
lestis liberatio. Cic. || 2° Accouche- 
ment. Voy. coocue 3°. || 3° Action de 
remoltro qq. ch. Traditio, onis, f. Cic. 

DELIVRER, v. act. 1° Rondre 
libre. Liberare, act. Cic. = Délivrer 
un canlif, Captivum liberare. Curt. 
— Pélopidas, Pelopidam recuperare, 
Nep. — la république par ses armes, 
Nempublicam armis recipëre (io, is, 
cepi, ceptum). Sal. — qqn de l'es- 
clavage, Aliquem liberare servilute 
on e servilute. Plin., et simpl. libe- 
rare. Cæs. — qqn de ses liens, Ali- 
quem vinculis ersoluëre (0, is, solvi, 
solutum). Suet. Aliquem vinctum sol- 
vëre ou resoluëre. Col. Être délivré 
de ses liens, Vinculis levari, pass. 
Cic. Fais-imoi délivrer sur-le-chbamp, 
Jube me ersolui cito. Plaut. || 40 Fig. 
Affranchir de qq. mal. Liberare, acl. 
Cic. Levare, act. Cic. Vindicare, 
act. Cic. Solvére, 0, is, solvi, solu- 
tum, act. Cic. Exsoluère, act. Liv. 
Erimbre, 0, is, emi, emptum, act. Cic. 
: Délivrer d'une maladie, Morbo li- 
berare. Plin, — d'un siège, Erimére 
et obsidione. Cic. obsidione. Liv. Plin. 
Être délivré de l'exil, d'un suppirce, 
Levari exsilio. Cic. a pœnä. Plin. 
Délivrer la Sicile des dangers qui 
l'environnent, Siciliam cinctam peri- 
culis exphicare (0, as, cavi mieux 

ne cui, calum mieux que cifum). 
ic. Être délivré des émeutes popu- 
laires, Populari concitatione defungi 
or, Éris, funcius sum, dép.). Cic. 

âme délivrée des entraves du corps, 
Animus a corpore liberatus. Cic. Dèli- 
vrer qqun dune cruelle nécessité, 
Acerbam necessitudinem alicui demëre 
Ge is, dempsi, demptum). Sall. Être 
élivré des vices, ari viliis. Cic. 
— de toute agitation morale, Omai 
perturbatione animi liberatus. Cic. 
Délivrer qqn de la crainte, Levare 
aliquem metu. Hor. — d'inquiétude, 
Sollicitudine exsoluëre. Pl.-j. — qqn 
d'une partie de ses inquiétudes, Ali- 
quem curæ parle eronergre. Liv. — 
que d’uu chagrin, Akquem molestiä 
expedire (ia, is, iui et it, itum). Cic. 
i| 3° Accoucher (une femme) : Délivrer 
une femme, (Mulierem) parturientem 
soluëre (voy. 20). Plin. 

Se nézivnen, v. réf. 1° S'affran- 
chir. Sese liberare. Cic. = Se délivrer 
de l'esclavage, Sese liberare. Cic. Sese 
in Itbertatem asserFre (a, is, serui, 
serum). Liv. Voy. S'arrhaxciin 40 et 
20. | 2° Se debarrasser. (Re ou Ex re) 
se hiberare. Cic.(A re)se vindicare. Cic. 
se eripére (io, is, ripui, reptum). Cic. 
(Re) se ersoluëre (0, is, solui, solu- 
tum). Cic. = Se délivrer d'un embar- 
ras, Liberare ss er incommodo. Cie. 
Se — de ses occupations, Ersoluëre 
st occupalionibus. Cic. Se — d'un 


cussi, cussum). Cic. 

DÉLOGEMENT, 8. m. 1° Action 
de deloger. figratio, onis, f. Cie. Liv. 
1] 2° Decampement. Voy. ce m. 

DELOGERN, v. act. 1° Renvoyer 
d’un logement. Domo expellïre (o, is, 

uli, pulsum, act) Cic. || 2 Chasser 
d'un poste). Depelitre, o, ts, puli, pul- 
sum, act. Cic. Demovëre, eo, es, movi, 
molum, act. Liv, Dejicêre, io, is, jeci, 
Jectum, act. Ces. Ejicére, act. Liv. Ez- 
trud£re, o, is, trusi, trusum, act. Tac. 
Deturbare, act. Cæ5.: Déloger l'ennemi 
de sa position, Hostes loco depellëre. 
Cæs. gradu demovuëre. Liv. — l'ennemi 
dela montagne, De jugis hostes fund®re 
0, ts, fudi, fusura). Liv. — d'un bois 
e poste qui l’occupe, Præsidium ez 
saltu dejicÿre. Cæs. Ennemis délogés 
de leurs retraites, A latebris suis 
eztrusi hostes. Tac. || Absol. Déloger 
l'ennemi, Movère hostem statu. Cic. 

Dévocea, v.ueut. 1° Quitter un loge- 
ment pour un autre. Migrare, n. Cic. 
Lemigrare, n. Liv. Domo emigrare, n. 
Cic. Datno exire (eo, is, ivi etai, ifum), 
a. Cic. |] 2° Decamper. Voy. ce m. 
3° S'enfuir. Abire, eo, is, ivi et ü, 
itum, u. Cic. Evadëre, 0, is, vasi, va- 
sum, 0. Cic.= Déloger d'unlieu, Abire 
loco ou a loco. Plaut. Voy. S'Enruta. 

DELOS, une des Cyclades. Delos, i, 
acc. on el um, f. Cic. : (Qui est) de 
Déios, Delius, a, um. Cic. 

DEÉLOYAL, ALE, adj, Qui n'a nl fol 
nf parole. Perfidus, a, um. Cic. Virg. 
Infidus. Cie. Perfidiosus. Tac. Plaut, 
Quint. : La conduite de Dolabella a 
été déloyale avec moi, Me improbis- 
sime Dolabella tractavit. Cic. Il est 
déloyal de (faire), Perfidiosum est 
(facFre). Cic. 

DÉLOYALEMENT, adv. Sans fo, 
avec perfidie. Perfidiose. Cie. Perfds. 
Sen. Cels. Contra fidem. Cic. 

DÉLOYAUTÉ, 8. {. Manque do lo- 
qaues perfidie. Perfidia, æ, (. Cic. Cat. 
nfidelitas, atis, (. Cæs. Mala (æ) fides 
(ei), F. Cic. Voy. nÉLoraL. 

DELPLES, v. de Phocide. Delphi, 
orum, m. pl. Cic. = Habitants de 
Delphes, Delphi, orum, w. pl Just. 
Apollon de —, Delphicus Apollo. Plin, 

DELTA, s. m. {4° Quatrième lettre 
de l'alphabet grec. Delta, indécl., n. 
T.-Maur. |] 2° Contrée de l'Égypte. 
Delta, indécl., n. Plin. ‘ 

DELUGE, 8. @. 1° Très grande inon- 
dation. Diluvium, ü, n. Pl.-j. Sen. 
Diluvies, ei, f. Luer. Hor. Plin. Elu- 
wio, onis, f. Cic. Inundatio, f. Col. 
: Le déluge engloutit une partie…, 
Aquarum illuvies partem absumpsit. 
Just. Détruire les mortels par le 
—, Genus mortale sub undis per- 
d#re. Ov. || Le déluge universel, et 
absol. Le —, Diluvium, ii, n. Sen. 
Lact. || 2e Fig. Très grande quantité 
de choses : Déluge de paroles, Ver- 
borum flumen (minis), n. Cic. colluvio 
(onis), f. Gall. Profluens (entis) loqua- 
citas {atis), f. Cic. — d'occupalions, 
Occupationum agmen (minis), n. PI.-j. 
Avec un — de larmes, Multis cum 
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lacrimis, Ces. Répandre un — de|—, Satisfac#re pelenti. Cie. Il lui 


larmes, Lacrimarum vim profun- 
d?re. Cie. |] $° Trés grande afluonce 
d'hommes. Inundatio, unis, f. Schol, 
3 Un déluge de Cimbres se répandit 
sur l'Italie, Cimbri inundaverunt Ita- 
liam, Just. Voy. arrLosnce. 

DEMA DE, orateur athènien. Dema- 
des, is, acc. en, m. Cic. 

DEMAGOGIE, 8. f. 4° Domination 
oxorces par une faction populaire. 
* Vulgi dominatio (onis), Ê. |] 2° Excès 
de la dèmocratie. Turbulenta (z) res- 
publica (reipublicæ), f. Cic. 

DÉMAGOGIQUE, ad Qui appar- 
lent à la dbmagogie. Seditiosus, a, 
um. Cæs. Cie. Turbulentus. Cic, : Ha- 
rangues démagogiques, Turbulentz 
conliones. Ces. 

DEÉMAGOGUE, s. ©. Moneur d'une 
faction populaire. Plebicola, æ, m. Cic. 
Vulgi turüator{oris),ou Popularis auræ 
captator (oris), Ou A ssentator (oris) pu- 
blicus (t}, m. Liv. Homo (minis) popu- 
laris (is) ac turbulentus (i), m. Cic. 
Seditiosus (t) civis (13) et (urbulentus 
Oh m. Cic. : Uu tribun démagogue, 

ibunus plebicola. Cic. 

DEMAIN, adv. {o Au jour qui suivra 
Immediatement celui où nous sommes. 
Cras. Cic. Crastino die. Petr. Secun- 
dum hunc diem. Cic. : Demain matin, 
Cras mane. Cic. Qui aura lieu —, 
Crastinus, a, um. Cic. Virg. || S. m. 
Crastinus (i) dies (ei), m. Cic. Cras 

iodéel.), 0. Mari, : Demain, ou La 
Journée de — promet de.., Cras- 
finus dies pollicetur.… Cic. Ce —, 
quand vient-il? Cras istud quando 
venit? Mart. À —, Pour —. Cras. 
Mar. À —, Jusqu'à —, In crastinum. 
Plaut, Cic. Ajourner à —, jusqu'à 
—, În crastinum differre. Cie. À — 
les affaires sérieuses, Ad crastinum 
diem res severas. Nep. || 2° Bientôt. 
Cras, Nor. AMor. Suet. Jam. Ter. 

DEMANCHER, v. act. Oter le man- 
che de. Voy. ôren el MaNCnE (s. m.). 

Se DÉMANCHER, v. pron. {o So s8- 
parer de son manche. Voy. Se sérPanen 
de, el mancue (s. m.). || 2° Fig. Se 
disloquer. Claudicare, n. Cic. || 3° Se 
demener, Voy. ce m. 

DESLANDE, 8. {. 1° Actlon de de- 
mander. (En gén.) Petit, onis, f. 
Pl.-j. (Prière) Rogatio, f. Cic. Ro- 
gatus, üs (seul. l'abl. sing.) m. 
Cic. (Vive sollicitation) Flagitatio, 
onis, f. Cic. Efflagitatio, f. Cic. (Som- 
mation) Postulatio, onis, f. Cic. Postu- 
latus, üs (seul. à l'abl. sing.}, m. Cic. 
(Chose demandée) Rogatum, i, n. 

. Postulatum, n. Cic. Cæs. : De- 
mande plus légitime, Æquior postu- 
latio. Cie. Plus discret dans ses de- 
mandes, Verecundior in postulando. 
Cic A ta —, Oratu tuo. Cic. Faire 
une — joste, Æquum postulare, Liv. 
Voy. nEmanDen. Présenter à qqn une 
— écrite qe placet}, Porrigére alicui 
libellum (de libellus, i, m.). Suet. 

Faire part des demandes de César, 
Aenunliare posfulata Czearis. Cas. 
Appuyer la — de qqn, Juvare aliquem 
ën pelifione. Cic, Accorder (à qqn) une 


actorda sa grâce sur sa —, Veniam 
(ei) pelenti dedit. Hirt. Reponsser 
une —, Petitioni negars. PL.-j. Celui 
qui demande (avec instance), Flagi- 
tator, oris, m. Cic. Gell. || 2 Action 
do domandor en justico. (Action) Pe- 
titio, onis, f. Quint. Dig. Postulatio, 
f. Suet. PI.-j. Actio, f. Dig. (Cbose 
réclamée) Postulatuin, i, n. Cie. Cæs. 
=: Demande eu restitution de dot, 
Actio de dote. Dig. — ea restitution 
du double, Actio in dupium. Dig. 
l 39 Question. (Aclion de questionner) 
nterrogatio, onis, f. Cic. Quint. (Ques- 
tion faite) Interrogatum, 1, n. Cic. 
Rogatum, n. Cic. =: Faire une de- 
mande à qqu, Aliquem aliquid inter- 
rogare Ou rogare (VOYÿ. DKMANDER 9) 
Cic. Répondre à des demandes, 4 Ja 
demande de qq Ad interrogala res- 
pondère. Cic. Respondëre alicui ro- 
ganti, Plaut. alicui ad rogatum. Cic. 
Belle — | Afen'rogas (— peux-tu me 
le demander)? Ter. Rogas? Cic. 
DEMANDER. v. act. 1° Exprimer 
à qqn le desir d'obtenir qq. ch. de lui. 
jen gén.) PetFre, 0, is, ivi et ti, itum 
rem ab aliquo). Cæs. Cie. (En priant) 
Rogare (rem aliquem). Cic.(rem ab ali- 
uo). Sall. Orare (rem aliquem). Cic. 
avec instance) Flagitare (rem ab ali- 
uo et rem aliquem). Cic. (D'autorilé) 
oscre, 0, is, poposci, posci{um (rem 
ab aliquo et rem aliquem). Cic. Ez- 
poscère, 0, is, poposci, S. sup., Où Eti- 
gére, 0, is, egi, actum {rem ab aliquo). 
Cic, (Comme une ch. due) Postulars, 
ou Erpostulare çen ab aliquo). Cic. = 
Demander (pardon) s'excuser, Hono- 
rem prafart (la {ro pers. præfor est 
nus ép. Cie. — la bienveillance 
des dieux par le sacrifice d'une vic- 
time, Hosliä cæsä pacem deum (ou 
deorun) adorare. Liv, — la vie (pour 
soi), Vitam sibi deprecari, dép. Czs. 
— à Sylla la grâce de beaucoup de 
ciloyens, Afultorum vitam a Sullä de- 
precari. Cic. — de la reconnassance, 
Gratiam reposcëre. Pl.-j. — la vic- 
toire aux dieux, Erposcire a diis vic- 
toriam. Cic. — plus ou moins à la 
fortune, Plus minusve ex fo”tuna su- 
mvre (0, is, sumpsi, sumptum). Tac.— 
qd. ch. pour qqn, Aliguid alicui petFre. 
ic. deposcère (0, is, poposci, s. sup.). 
Cic. — une femme pour que Urorem 
alicui orare. Ter. Que demandes-tu 
pour (faire)? Quid mereas, Quid me- 
reri velis, ul (facias)? Cic. Demander 
des comptes à qqn, Rationes repetëre 
ab aliquo. Cie. — à grands cris la 
mort des amis des rois, Regum amicos 
ad moriem deposcére. Ces. — l'exira- 
dition de qqn (— le réclamer pour 
le punir), Exposcére aliquem ad pœ- 
nam. Tac. el absol. Exposcëre. Fi. 
Nep. ll demandait à avoir le gou- 
vernement, que le gouvernement lui 
fùl donné, Orabat præfecturam sibi 
concedi. Suet. Tu as demandé à te 
charger de (faire), Tibi partes istas 
depoposcisii ut (facËres). Cic. De la 
voix et du geste ils demandèrent à 
ère licenciés, Voce et manibus signi- 
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ficaverunt ut dimittérentur. Cæs. | 
Demander à gqn qu'il fasse, ou de 
faire; qu'il ne fasso pas, ou de us 
pas faire, Petfre ab aliquo faciat ou 
uf faciat. Cic.; ne faciat. Cic. Ro- 
gare aliquem uf faciat. Cic.; ab ali- 
quo ne faciat. Cic. Orare aliquem ut 
faciat. Cie. Ter. ab aliquo ut faciat. 
Plaut. Cic.; aliquem ne faciat. Cic. 
Nep. ab aliquo ne faciat. Veil. Expos- 
cère aliquem faciat. Liv. Exigëre ex 
aliquo ut faciat. Cic. Efflagitare ali- 
quen ut faciaf. Hirt. ab aliquo ut 
faciat. Cic. || Demander que quel- 
u'un fasse; ne fasse pas, Postu- 
are ul quis faciat, Cic. aliquem 
facère. Cic.; ne quis faciat. Ces. 
Erpostulcre ut quis faciat. Tac.; ne 
quis faciat. Pl.-j. Poscére ul quis fa- 
ciat. Tac. Juv. aliquem facère. Sen. 
Ov. Flagitare ut quis faciat. Cic. Ils 
demandent qu'on leur livre le cou- 
pa ble, Auctorem culpæ deposcunt. Liv. 
emander (à qqun) sa parole de ne 
pas faire, oscére fidem in id, ne 
faciat. Liv. || Fig. C'est à la nature 
qu'il faut demander cela, Id a naturd 
pelemdum est. Cic. Sommeil qu'on 
demande au silence, Quies silentio 
arcessita (pass. de arcessËre, 0, is, 
ivë). Liv. || 2° Former une demande 
en justice. Postulare, act. Cic. Petère, 
act. Cic. Ulp. Flagitare, act. Cic. = 
Demander une enquèle, Quæstionem 
postulare. Liv. — l'autorisation d'ac- 
tionner, Actionem postulare. Cic. — 
la comparulion de témoins, Flagitare 
testes. Cic. — qu'il soit nommé on 
curaleur, Petfre curatorem. Dig. || ä° 
Mendier. Flagitare, act. Plaut. : Nous 
ne demandons rien 4 personne, Non 
nos quemquam flagitamus. Plaut. || 4° 
Enjoindre, requèrir en maitre. Imperare, 
act. Cic. Cæs. : Demander des otages, 
des vaisseaux à un État, 300 deniers 
à chacun, Imperare obsides. Cæs. naves 
civitati. Nep. singulis (recentos dena- 
nos. Cic. — à qqn de faire, Imperare 
alicui ut facial ; de ne pas faire, ne 
faciat. Cic. Voy. coMmaNDEr, on- 
DONNER. |} 6° Exprimer le desir de, 
desirer, Expetëre, 0, is, ivi et ii, itum, 
act. Cic. = Il demande à me parler 
(dit une femme), Erpetit me esse 
conventam. Ter. Tn ne demandes 
pas mieux (— tu consens), Acquies- 
cis (de acquiescère, 0, quievt, quielum, 
n.). Cic. Voy. coxsENTIR. Je ne de- 
mande qu'à faire) (= je désire uni- 
quement), Nihil mihi potius est quam 
ut faciam. Cic. VOy. DÉSINER. { 6o 
Chercher 4 faire venir qqn pour ls 
voir. Vocare ad se. Css. et simpl. 
Vocare, act. Plaut. Evocare. Cic. 
Provocare. Ph. Arcesstre ad se. Ter. 
et simpl. Arcess’re, 0, is, iui, tlum, 
act. Cic. : Demander qqn avec io- 
stance, Afagnopere aliquem evocare. 
Cie. Îs font — Simonide par un 
esclave, Servulo mandant ut ad 34 
provocet Simonidem. PA. || 7° Chor- 
chor à être admis auprès de qqn. Adi- 
tum (ad aliquem) rogare. Ph. Aditum 
conventendi gaiicuus ou aliquem) 
petre (voy. 1°). Nep.U 80 Faire sa- 
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voir à quel pñix on veut vendre qd: oh. 
Poscére (voy. 10), act. Plaut. Plin. : 
Achète (la maison). Je veux savoir 
ce qu'il en demande, (Domum) eme. 
Sciam quanti indicet(deindicare,act.). 
Plant. | 9° En pari. d'une ch. Exiger, 
réclamer, Exigère (voy. 40), act. Col. 
Flagitare, act. Cic. Postulare. Cic. 
Posrère (voy. fo), act. Czs. Petfre 
(roy to), act. Cic. Desiderare, acl. 
ic. Querére, o, is, quresivi et sit, 
situm, act. Cic. Mequirëre, 0, is, qui- 
sivi et sit, situm, act. Cie. = Autant 
ue le demandera la circonstance, 
Quantum res petet. Cic. [Voir] ce que 
demandent les circonstances, Quid 
erat tempus. Cic. Quand le besoin 
e demande, Cum usus poscit. Cæs. 
Plus que ne le — ta position, Præter 

am res tua adhortaiur (dep.). Ter. 
Plus faibles que la cause ne le —, 
Leviores quam causa postulat. Cic. 
{Ces} objets demandent plus de peine 
et de soin, Plus erigunt laboris et 
cure. Quint. [Ces instructions] de- 
manderaient un long discours, Lon- 
giorem desiderant orationem. Cic. Les 
conleslaliong demandent un juge, 
Lites judicem quærunt. Varr. L'affaire 
demande de la promptitude, Res di- 
ligentiam requinit. Cæs. |Choses}) qui 
demandent du conrage, Quæ virtutis 
indigent (de indigère, eo, gui, s. 
sop., n.). Cic. C'est une chose qui 
demande un grand travail, Res est ma- 
gni Uiboris. Cie. || 40° En pari. d'une 
cb. Avoir bosoin de, se plaire dans. (Re) 
Letari, or, aris, atus sum, dép. Col. 
Re) gaudère, e0, es, gavisus sum, n. 
lin. : Le travail de l'écrivain de- 
mande la solitude, Stilus secrelo gau- 
det. Quint. [La vigne] — une cha- 
leur tiède, Letatur tepore. Col. [La 
fève] — de l'eau, Aquas concupiscit 
(de concupiscëre, a, pivi el pii, pi- 
tum). Plin. |} 14° Suivi d'un infin. 
Aimer à. Cupêre, to, is, toi el ti, 
itum, 0. (avec l'infin.). Plin. Gaudère 
{voy. 10°), n. (avec l'infin.) Plin. Velle, 
tolo, vis, vult, volui (avec l'infin.). 
Plin. : (Les vins durs] demandent 
à ètre coupés, Rigari cupiunt. Plin. 
Le sol demande à être arrosé, Solum 
geudel aquari. Plin. {Cette plante] — à 
tre nourrie de cendres, Nutriri cinere 
vult. Plin. (Le lupin] ne— pas même à 
être répandu, Ne spargi quidem postu- 
lat. Plin. [La poirée} — à être fréquem- 
ment bèchée, Amat frequenter effodi. 
Pall. || 12° Manquer de. (Re) egère, eo, 
es, gui, S. sup., n. Sail. : Les arbres 
demandent de l'eau, Arbores sitiunt 
(de sitire, io, ivi et ii, itum — ont 
toif). Plin. || 13° interroger, questlon- 
ner. (Rem où De re aliquem) rogare ou 
inlerrogare.Cic. (fem ex aliquu ou ali- 
quem) percontari, dép. Cic. Hor. (iem 
ex aliquo) sciscitari, dép. Cic. ren 
ez aliquo ou ab aliquo) querére (0, is, 
peau et sii,situm). Cæs. Plin. (Rem 

aliquo, ab aliquo ou ex aliquo)erqui- 
rêre (o, is, quisivi, situm). Cic. (fem 
ab aliquo ou ex aliquo requirére. Cic. = 
Demander souvent qq. ch. à qqn, Ali- 
quid aliquem rogitare. Liv. — à qqu 
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son avis, Rogare aliquem sententiam. 
Cic. Comme on lui demandait son 
avis, Interrogalus senfentiam. Liv. On 
commença à demander les avis, Sen- 
tentiæ inlerrogari cœplæ (sunt). Liv. 
— l'heure à qu. Quærëre horas ab 
aliquo. Plin. Répondre à ce que je 
l'aurai demandé, Respondëre ad ea 
quæ de te rogaro. Cic. Tu me le de- 
mandes? Rogitas ? Plaut. Peux-tu me 
le demander? Men'rogas ? Plaut. Ter. 
Ils me demandent où je vais, Rogant 
quo eam. Cic. 11 demanda à Pompée 
ce qu'il pensait, De Pompeio quesivit 
quid sentiret. Cie. Je demande qui 
elle est, Quæ sit, rogo. Ter. Comme 
on loi demandait lequel des deux il 
estimait le plus, Cum inferrogaretur 
utrum pluris fac#ret. Nep. Comme on 
lui avait demandé pourquoi il avait 
répudié..…, Interrogalus cur repu- 
diasset. Suet. Il leur demanda à 
haule voix pourquoi ils venaient, 
Conclamavit quid venirent, Cæs. Je 
demande s'il veut quelque chose, 
Rogo num quid velit. Ter. Je — si 
l'on pourra toucher chez uu ban- 
guier: Quæro permutarine possit. Cic. 
e demandai s'ils élaient arrivés à 
Agrigente, Rogavi pervenissenine 
Agrigentum. Cic. Tu m'avais de- 
mandèé si je ne pensais pas, Ex me 
quesieras nonne pularem. Cic. Je te 
emande si..., ou si, De te quæro 
utrum (subj.), an (subj.). Cic. || 16° SE 
DEMANDER. Se faire une question à soi- 
même. (S'interroger) Se percontari, 
dép. Cic. (Se consulter) Deliberare, 
n. Ne. Consultare, n. Cic. (Examiner) 
Fntuëri, eor, éris, tuilus sum, dép. 
Nep. Eneeber) Cogitare, act. Plaut. 
Sen. (Chercher) Querre, 0, is, quæ- 
sivi el sii, sifum, act. Cic. (Débattre) 
Cum animo trahëre (0, is, traxi, trac- 
tum), act. Sail. (Rouler dans sa pen- 
ste) Fntra se voluëre (o, is, volvi, vo- 
lutum), act. Tac. (Être incertain) Du- 
bitare, n. Cic. Haæsitare, n. Pi.-j. 
(Rcdouter) Vereri, eor, éris, verilus 
sum, dép. Cic. {$étonner) Mirari, 
dép. Cic. Cæs. Admirari, dép. Cæs. 
: Se demandant avec étonnement 
quelle pouvait être la cause de 
cela, Ejus rei quæ causa esse mi- 
ratus. Cæs. Se demander laquelle 
des denx choses vaut le mieux, Du- 
bitare utrum utilius (sit). Cic. 11 se 
demandait ce qu'il fallait faire, Quid 
facÿre par essel, intuebatur. Nep. Je 
me demande avec inquiétude ce gne 
cela peut être, Vereor quid sit. Cic. 
Je me — comment.…, Jllud quæro, 
cur (subj.). Cic. Se demander com- 
ment il se fait qne.…, Mirari quid 
causæ sit, quod (indic.). Cie. Je me 
demande comment il s'est enful, Ad- 
miror quo pacto fugerit. Hor. Je me 
— pourquoi {cela} ae les charme pas, 
Admiror eur non delectel eos. Cic. Je 
me — où je courrai, Cogifo quonam 
curram. Plaut. Se demander s'il aban- 
donnerait, Trahère cum animo omil- 
tercine. Sall. Ou se uzmanda s'il ne 
pensait pas, Quæsitum (est) nonne 
putaret. Cic. On se demande s'ils 
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devaient rire ou s'indigner, Dubium 
est, utrum ridère an indignari debue- 
rint. Quint. —-loi si to aimes mieux 
parier ou..., Delibera utrum colloqui 
malis, an. Nep. Ils se demandent si 
cela est utlle ou nou, Consultant con- 
ducat id necne. Cic. || 16° se Ds 
sanpen. Se questionner mutuellement 
: ls se demandent le motif, Alius 
ex alio causam quærit (voy. 140). Cæs. 

Se DewanDen, v. pron. 4° Être de- 
mandé, sollicite. Postulari, or, arts, 
alus sum, pass. Cic. el tous les pass. 
des v. act. cilés à DEMANDER 49, 20, 
30, 40, elc. || 3° Être demandé, être 
l'objet d'une question. Quæri, or, éris, 
quæsilus sum, pass. Cic. el tous les 
pass. des v.act. cités à nemwanpen {90, 

DEMANDERESSE, 5. f. Celle qui 
forme une domande en justice. Peti- 
tri, icis, f. P.-jct. 

DEMANDEUR, 5. m. 1° Celui qui 
demande qq. ch. Flagitator, oris, m. 
Cic. Gell. Petitor, m. Frontin. || 2. 
Celui qui forme une demande en justice. 
Pelitor, oris. m. Cic. Pl.-j. Actor, 
m. Cic. Quint. Postulator, m. Suet. 
Agens, enlis, m. Quint. 1s qui petit. 
Ter. Qui postulat. Dig. 

DEMANDEUSE, 8. f. Celle qui de- 
mande. * Ea que flagitat. 

DÉMANGEAISON, s. f. 1° Sorte 
d'irrilation de la peau. Cutis prurigo, 
etsinpl. Prurigo, ginis, f. Plin. Pru- 
ritus, &s, m. Plin, Uredo, dinis, f. 
Plin. z Avoir des démangeaisons, 
Prurire, io, is, 8. parf. ni sup., u. 
Cels. || 2° Fig. Vif désir de faire une 
choso. Libido, dinis, [. Cic. =: Déman- 
geaison de parler, Lingua (æ) intem- 
perans (antis). Apul. Avoir la — de 
MEL Gestire, 10, is, ivi et si, itum 
et l'infln.). Cic. 

DÉMANGER, Y. D. Éprouver une 
démangeaison. Prurire, io, is, s. parf. 
ni Sup., n. Cels. : La peau démange, 
Cutis formicat (de formicare, 0, 8. 
parf. oi sup., n.). Plin. | Fig. Pru- 
rire (voy. {°), n. Plaut. Urre, 0, 
is, ussi, usfum, act. Sen. : La mä- 
choire te démange, Denfes tibi pru- 
riunt. Plaut. Les poings me déman- 
gent, Pugni mihi gestiunt (de gestire, 
10, ivt et it, itum, n.). Plaut. Tout 
secret qui les déinange, Quidquid il- 
los urit. Sen. 

DÉMANTÈLEMENT, 8. m. Action 
de demantoler. AMfurorum destructio 
(onis}, f, Suet. 

DÉMANTELER, v. act. Démolir 
les fortifications do : Démanteler une 
ville, (Urbis) muros diruëre (o, is, ui, 
utum). Nep. 

DÉMANTIDULEN, v. acl. Briser 
(la mdchoire). Voy. nnsEn. 

DÉMARATE, personnage grec. De- 
maralus, 1, m. Cic. 

DÉMARCATION, 9. f. 4° Action 
de dlimiter. Limatatio, onis, f. Col. 
1 20 Fig. Distinction. Discrimen, minis, 
n. Cic. : Établir entre les ordres des 
lignes de démarcation, Ordines dis- 
cernëre (0, is, creui, cretum\. Liv. 

. DÉMARCHE, 5. f. 1° Allure, me- 
niôre de marcher. Ingressus, &s, m. 
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Cie. Incessus, üs, m. Quint. : Déf 
marebe hanlaire, Ingressus celsus. 
Plin. — noble, Erectus incessus. Tac. 
Avoir une — fière, Magnifice ince- 
dre (o, is, cessi, cessum, n.). Liv. 
Magnifice se inferre (ferv, fers, tuli, 
illafum). Plaut. Sa — trabit une 
déesse, Incessu patuit dea. Vir. || 
% Fig. Manièro d'agir, de se conduire. 
Factum, i, 0. Cic. Ces. fes, ei, F. Cic. 
+ Mes démarches el mes discours, 
Mea facta dictaque. PI.-j. Cola me 
parail une fausse —, Hoc mihi vi- 
detur factum prave. Ter. Connaître 
les démarches de cet homme, Quæ 
[se) agat, scire. Cæs. Épicr les — de 
‘ennemi, Quid hosfis agat, erpiorare. 
Sail. || 3° Ce qu'on fait pour le succès 
d'une affaire. [Soin effort) Opera, æ, 
f, Cie. Labor, oris, masc. Cic. Cura, 
æ,f. Cic. (Allées et venues) Concur- 
satio, omis, f. Cic. Discuraus, üs, m. 
Pl.-j. Juv. (Visiles) Accessro, onis, f. 
Cic. (Sollicitation) Allepatio, onis, f. 
Cic. = Obtenir par ses démarches 
ue... Consequi suis accessionibus, ut 
(subi }. Cic. Cansacrer ses — à une 
chose, In re laborem ou operam ou 
curam consum”re. Cic. Ils ont pris 
part à nos —, Una nobiscum cireum- 
terunt (de circumire, eo, is, ivi et 
ti, ifum, n.) ou laborarunt (de labo- 
rare, n.). Cæl, ap. Cic. 
DEMANCHIE, 8. f. Charge de dé- 
us. Demarchia, æ, f. Insc. 
DÉMARIER, v. act. Rompre le ma- 
nlage de : Démarier qqn, Nuptias ali- 
cujus dirimére (o,is,emi.emptum).Suet. 
Se DÉManIER, v. réf. C. mvOncER. 
DEMARNQUE, 3. m. Sorte de ma- 
gistrat grec. Demarchus, 1, m. Plaut. 
DÉMARQUEN, v.acl. Oter une mar. 
que : Les voleurs démarquent les ob- 
jets, Fures rerum signa commutant.Cic. 
DEMARRER, v.acl. el n. 1° Act. 
Détacher ce qui est amarré. Soluëre, 0, 
üs, solvi, solutum, act. Cic. : Démarrer 
un navire, Navem a terr& moliri (ior, 
iris, itus sum, dép.) Liv. || 4° Neut. 
Quitter l'amarrage. Navem solure 
(voy. 40). Cæs. Soluère oram. Quint. 
Solrére e terrä. Cæs. et absol. Soluëre, 
an. Cic. || $o Fig. Quitter un lieu. Se 
e loco movëre Ce es, movi, molum). 
Liv. : Ne pas démarrer de chez soi, 
Domo su& pedem non efferre (fero, fers, 
extuli, elatum). Cic. Faire — qqn, 
Aliquem promovère. Cic. 
DÉMASQUER, v. sct. 1° Oter un! 
masque à qqn. (Capiti alicujus) per-: 
sonam detrah®re (0, is, trari, lrac-: 
fum). Alart, (Alicut) personam eri- 
pre (io, is, ripui, replum). Lucr. || 
o Pig. Faire connaître qqn pour co: 
qu'il est. (Alicujus) naturam où mores: 
erire (io, is, perui, pertum). Sail. 
"É 3° Découvrir. Aperire (voy, 20),. 
act. Curl. Adaperire, act. Plin, : Les 
nuages, en se dissipant, démasquè- 
reot le ciel, Nubes discussæ ada- 
peruere cælum. Plin. Le jour dé- 
masque l'ennemi, Lux aperit hostem. 
Curt. || 4° Reveler. Aperire (voy. 2°), 
act. Sail, Patefacëre, io, ts, feci, fac- 
hum, act Cic. Retegfre, 0, ts, texi, 
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ectum, act. Hor. Tac. : Démasquer une 
conjuralion, Conjurationem aperire. 
Sul. — des secrets, Occulta retegrre. 
Tac. —la vérité, Verum patefacëre.Cic. 
Se Démasquen, v. 1° Réf. Dter son 
masque. Personam capili (su) detra- 
hÿre (vOy. DÉMASQUER 10). D'apr. 
ro | 20 Fig. Dévoiler son caractère. 
(En gén.) Se aperire (io, is, perui, 
pertum). Ter. Simulationem omittire 
je is, misi, missum). Curt. (Faire 
clater sa méchanceté) Improbiiatem 
suam repræsentare. Cie. || 3° Pron. 
Cesser d'âtro cache, À daperiri, ior, iris, 
pertus sum, pass. Frontin.|| 6° Fig. Être 
dovoilé. Paiëre, eo, es, lui, 5. Snp., 
n. Plaut. : La fraude se démasque, 
Patent præsligiz. Plaut. 
DÉMATER, v. act. Oter les mâts 
d'un navire. ar mälis ou mälo 
nudare. D'apr. or. (Od., 1, 44, 4) = 
Déimaté. Mutilus, a, um. Liv. 
DÉMÈLÉ, s. m. Querolle. Jurgium, 
ti, n. Cic. Allercatio, onis, f. Cic. 
Contentio, f. Cic. Quint. Rixra, æ, f. 
Cic. Hor. Certamen, minis, n. Liv. Con- 
cerlatio, onis, f. Cic. Plin. Controver- 
sia, æ, f. Cic. = Il avait des démêlés 
avec Curion, Muic cum Curione inter- 
ccdebat simultas (atis, f.). Cæs. L’A- 
cadémie a un grand démêélé avec Zé- 
nos, Academiz (au dat.) cum Zenone 
magna rira est. Cic. Être l'objet d'un 
—, Venire in controuersiam. Cic. 
DÉMÉLER, v. act. 4° Separer ce 
qui est mêlé, débroullier, Erplicare, o, 
as, cavi mieux .que cui, cafum mieux 
que citum, act. Varr. Erpedire, io, 
is, tui et ti, tfum, act. Fronto : Dé- 
mêler les cheveux, ses cheveux avec 
le peigne, Capillos erpedire. Fronto. 
Explicare capillum peciine. Varr. 
Crines pectine deducëre (o, is, duri, 
ductum). Ov. |] Fig. Démèler les af- 
faires, Negotia explicare. Cic. L'af- 
faire est démêlée, Solutio est ertricata. 
Cic. || 2° Fig. Discerner, distinguer. 
Discern®re, 0, is, crevi, cretum, act. 


Cic. Distinguëre, o, is, stinni, stinc- |. 


tum, act. Cic. Hor. Dispicère, io, is, 
spezi, spectum, act. Cic. Internoscére, 
0, is, novi, nofum, act. Cie. Dijudi- 
care, acl. Cic. : Démtler une cb. 
d'ane antre, Discern®re rem ab re. 
Cie. — le vrai du faux, Internoscère 
verum a falso. Cic. Dijudicare vera et 
falsa ou vera a faisis. Cic. Distin- 


ure falsum vero, Hor. — la vérité, 
erum dispic#re. Cic. — des griefs, 


Crinina distingu®re. Cic. — avec sa- 
gacité ce qu'il faut pronver, Quid 
probandum sit, aculissime vidére (eo, 
es, vidi, visum). Cic. || 3° Éclaircir. 


Explicare fox: 40), act. Cic. Enodare,' 


acl. Cic. Distingubre (voy. 2°), act. 


Cic. Ærcutëre, 10, is, cussi, cussum,' 


act. Cic. Ov. : Déméler le sens de 
la loi, Enodare voluntatem legis. Ad 
‘Fer. Îl montre comment on peut — 
les équivoques, Quä vid ambigua 
distinguantur, ostendit. Cie. — l'ori- 
gine, Genus ercut”re. Ov. || 4° Pe- 
netrer, devinor. Dispic®re (voy. 2), 
acl, Cic. l'erspicère, act. Cic. Extri- 
cars, act. Cie. = Déméler les senti- 
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ments du prince, Bfentem principis 
dispicère. Tac. Je ne démile pas 


l'intention de Pompée, Non dispicio 
quid Pumpeius velit. Cic. Je ne — 
encore rien sur Dionvsius, De Dio- 
nysio nilil adhuc extrico. fic. | 6e 
AVOIR À DÉMÈLEAR. Êtro on contesta- 
tion. Litigare, n. Cic. Altercari, ilép. 
Cic, = Qu'ont-ils à déméler avec 
moi? Mecum quid habent litium ? Cic. 
Qu'avais-tu à — avec Ini? Quz ratio 
tibi cum eo intercesserat (de interce- 
dère, 0, is, cessum, n.)? GCic. N'avoir 
rien à — avec le peuple, Nihiïl cum 
populo contrahëre (0, is, fraxi, trac- 
tum). Cic. Je n'ai rien À — avec toi, 
Nihil tecum ago (de agère, is, egi, 
actum). Plaut. Avoir quelque affaire 
à — avec qqn, Aliquid cum aliquo 
commiscère (eo, es, miscui, Mmirium 
et mien Plaut. 

Se DÉMÈLER, v. 4° Prou. Être dé- 
mêlé, séparo. Erpedin, tor, iris, ilus 
sum, pass. Cic. || 20 Fig. Être dé- 
brouille. Erplicari, pass. Cic. || 3° 
Ref. Se tirer de, se dégager de : Se 
démêéler des filels, d'une occupation, 
d'ua souci, Ex laqueis, Ab occupa- 
tione, Curû se erpedire (io, is, ivi et 
ii, ilum). Cic. Ter. 

DÉMÉLOIR, S. m, C. rEIONE. 

DÉMEMDREMENT, 8. m, Action 
de separer les parties d'un tout. Se 
tourne par un v. : Après le dé- 
membrement du royaume, * Post dis- 
cerplum regnum. , 

DÉMEMBRER, v act. {1° Arra- 
cher les membres. Membra discerpïre 
(0, ts, cerpst, cerptum). IHor. || 2° Séè- 

arer les partics d'un tout. Discerpère 
fvoy. fo), act. Cic. 

DÉMÉNAGEMENT, 8. m.10Trans- 
port des meubles d'un logement dans un 
autre : À yaat ait leur déménagement, 
Sublatis rebus. Liv. Voy. TRANSPORT, 
DÉMÉNAGER 49, || 20 Changement de 
demeure : Le déménagement des loca- 
aires, Inquilinorum emigratio (onis), 


DÉMÉNAGER, v. do Act. Trans 
porter ses meubles d'un logement dans 
un autre. (Res) tollfre, 0, is, sustuli, 
sublatum. Liv. || 2e Neut. Changer de 
logement. Domo emigrare, n. Cic. Ez 
domo in domum migrare, n. Nep. : Il 
déméoageait de celte maison, illa 
domo emigrabat. Cic. || 3° Se retirer 
d'un lieu par contrainte. Se amovëre(eo, 
es, movi, mutum). Ter. : Déménagez, 
Hine facessite (de facessEre, 0, is, 
cessi, s. sup., n.). Plaut. || 4° Fig. Se 
perdre (en pari. de la raison). Ef- 
fluëre, 0, is, fluri, flurum, n. Cic. 
Pers, = Tète qui déménage, Mens cf- 
fluïre solita. Cie. 

DPÉMENCE, s.f. 1° Aliônation d’es- 
prit. Dementia, æ, f. Cic. Lucr. Amen- 
tia, f. Cic. Ov. Insania, f. Cic. Cels. z 
Faire tomber qqn en démence. Alicu- 
Jus mentem alienare. Liv. etsimpl. Ali- 
quem alienare. Sen. Etre en —, Furire, 
0, ts, s. parf. ni sup., n. Cic. Insa- 
nire, 10, is, ivi et ti, 8, sup., u. Cic. 
Frappé, Atloint de —, AMente captus 
(a, um). Cic. Mente commotus. Plin. 
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Denens, gén. entis. Cic. Insanus. a, 
um. Cic. La même chose arrive dans 
la —, Idem confinait insanis. Cic. l 
29 Extravagance, sottise. In<ania, æ, f. 
Cic. Dementia, F. Cic. : Être en dé- 
mence, Desipére, io, is, sipui, s. SUP., 
o. Cie. Avoir pour qqn uu goût qui 
va jusqu'à la —, Favëre alicui ad 1n- 
taniam. Suel. 

Se DÉMENEAR, v. réf. 4° S’agiter 
violemment. Se jactare. Cic. AManus 
jactare. Quint. : Comme il se déme- 
naitl Ut frepidabat! Plaut. || 2° Fig. 
Se donner boaucoup de mouvement pour 
qq. ch. Eniti, or, êris, nisus el mieux 
airus sum, dép. Cic. : Démène-toi 
pour (info.), Enitare ut (subj.). Cic. 

DÉMENTIE, 18, part. passé de DÉ- 
MENTIR, VOY. C8 v. 

Déuexni, 3, m. 4° Action de nler 
ce qui a eté dit. Contradictio, onis, [. 
Quint. Dencgatio. f. Petr. : Donner un 
démenti à qqn, C. DéMeNTIR 1°. || 
Fig. Les actes donnent un démenti 
à ces paroles, Pacta ejus cum dictis 
discrepant (de discrepare, 0, pui et 
pari, S. Sup., n.). Cic. Voy. CONTRA- 
bicrion 3°. |! 4e Fig. Échec. Repuisa, 
#, f. Sen. : N'en pas avoir le dé- 
menti, Nullam repulsam ferre. Ov. 
Voy. ÉCREC, ÉCHOUER. 

DÉMENTIR, v. act. 10 Dire à qqn 
qu'il a menti, contredire. Aefellëre, o, 
Wu, felli, s. sup., act. Cic. Nedargu”re, 
0, 15, ui, ulum, act. Cic. Suet. = Dé- 
menlir qqu, Adversus aliquem dicPre 
(e, is, dtri, dictum). — victorieuse- 
ment des écrits diffamaloires, Rcdar- 

uPre libellos famosos. Suet. fl voit 
es prédictions démenties par les 
faits, Prædicta videt eventis refclli. 
Cic. La nature dément [ces] soapçons. 
Suapicionibns (au dat.) natura recla- 
mitat (de reclamitare, 0, 8. parf. ni 
sup., n.). Cic. Démentir ses propres 
discours, Suas oratioues ejurure. 
Sm.-rh. || 2° Pig. Faire des choses in- 
dignes de : Qui démeat la réputation 
de ses ancêtres, Indignus majoribus 
suis (à l'abl.). Cic. Dementir son ori- 
gine, À famuli& degenerare, n. Liv. Il 
ne dément pas la gloire de son père, 
Patri respondet (de respondère, eo, 
spondi, sponsum, n.). Cic. Ne démentir 
eu rien la vertu de son père, Niki a 
virlute patris deflectére (o, is, fleri, 
flerum), n. Cic. — sa vie et sa re- 
oominée, À famü viläque suä dege- 
nerare. Tac, Ne pas — sa bienveil- 
isnce, Humanitati sw constare (0, 
es, sliti, staturus, n.). Cic. Ta vertu 
ne dément pas l'opinion qu'en ont 
les hommes, Virtus tua opinioni ho- 
minum respondet. Cic. || 3° N'ôtre pas 
digne de, conforme 4. Dissentire, io, 
W, sensi, sensum, n. Cic. Discrepare, 
0, as, pui et paui, 5. sup., n. Cüc. 
: Les paroles démentent les geuti- 
ments, Verba ab animo dissentiunt. 
(juint, L'intention dément l'écrit, Vo- 
luntas cum scripto dissentit. Cic. Son 
air — sen paroles, Vultus ejus cum 
oralione non consentit. Cæs. Les actes 
démentent les paroles, Facta cum 
dictis discrepant. Cic. Démentir le 
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sentiment populaire, Discrepare ab 
opinione populari. Cic. [Ce] forfait est 
démenti par son caraclére, Facinus 
ab eo abhorret (de abhorrère, eo, rui, 
8. sup., n.). Cic. 

Se DÉuENTIR, v. 10 Réf. So corttre- 
dire. En part. des pers. (Changer de 
langage) Orationem suam relexïre (0, 
îs, exzui, leztum). Cic. Se retextre. 
Mat. ap. Cic. (Tenir un langage con- 
tradictoire) Inconstanter loqui (or, 
Éris, cutus sum), dép Cic. =: Parler 
sans se démentir, Convenienter sibi 
dicêre. Cic. DicËre inter se constantia. 
Quint. || En pari. des choses. À se 
dissentire (io, ts, sensi, sensum), n. Cic. 
Secum discordare, n. Cic. || 2° Récip. 
Se contredire l'un l'autre, Voy. Se coN- 
TREDIRE 30 et 40.]| 30 Réf. Fig. S'écarter 
de son caractère, de ses principes. À se 
deficïre (io, is, feci, fectum), n. Cic. 
À se discedëre (o, is, cessi, cessum), n. 
Cic. A se desciscère (0, is, deseivi et 
sci, descitum), n.Cie. = Qui se dément, 
Sui non similis (m. f., e, n.). Cic. In- 
constans, gén. antis. Cic. Ne point se 
démentir, Sibi constare (o, as, stiti, 
staturus), n. Cic. |] 4° En part. des ch. 
Ne pas perseverer. Non constare (0, as, 
stifi, staturus), n. Cic. : La fidélité 
des armées ne 3e dément pas, Con- 
stat fides exercitibus. Tac. (Sa] con- 
duite ne se — pas, Tenor vilæ sibi 
consonat (de consonare, 0, nui, s. sup. 
n.). Sen. Par une persévérance qui 
ne se démentit jamais, Perpetua con- 
stantiä. Cie. Subir des supplices sans 
que la fermeté se démente, In per- 
petiendis suppliciis non degenerare, 0. 
Tac. Réputalion qui ne se démeut pas, 
Æquabilis fama. Sall. La fortune se 
—, À se fortuna discordat, n. Vell. 

DEÉMERTTE, S. m. Ce qui peut 
motiver l'improbation. Nora, z, f. Cic. 
: Faire à qqn ua déœerite d'une ch., 
Alicui rem vitio vertère on dare, Cic. 

DÉMÉRITEN, Y. 2. Faire qq. ch. 

ui motive l'improbation. fn culpa esse. 
Ter. : Si j'a démérité en quelque 
chose, Si quid deliquero (de delin- 
quêre, 0, is, lictum, ni. ic. Démé- 
niter auprès de qqu, De aliquo male 
mereri (eor, éris, ritus sum), dép. Cic. 

DÉMESURE, ée, adj. 10 Qui excède 
la mosure ordinaire. Immensus, a, um. 
Cic. Immantis, m. f., e, n. Cæs. Enor- 
mis, ce. Tac. = Taille démesurée, Im- 
manis corporis magniludo. Cæs. Sta- 
tura que justam excedit. Suet. Lances 
démesurées, Enormes haslæ. Tac. || 
20 Fig. Excessif. Immoderatus, «, um. 
Cic. Immodicus. Liv. Nimius. Cic. Im- 
manis,m.f.,e,n. Sail. Cic.z Rien alors 
ne semblait démesuré, Mihil tum ni- 
mium videbatur. Cie. Luxe —, Pro- 
fusa lururis. Veli. [Homme] qui fait 
du vin un usage —, Immodestus in 
vino. Ter. À des prix démesurés, 
lmmensis pretiis. Suet. Cupidité dé- 
mesurée, Avarilia imnunis OU pro- 
funda. Sall. Joie —, Lætitia nimia. 
Cic. Le rire démesuré, Risüs intem- 
perantia (æ), f. Plin. 

DÉMESURÉMENT, adv. 1e D'une 
manière demesurés. Enormiter. Sen. 
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Plin. Veg. || 2° Excessivement. Pig. 
Immoderate.Cic. Quint. Immodice. Liv. 
Luc. [mmadeste. Plaut. Liv. Inso- 
lenter. Cic. Præter modum. Cic. 

DÉMETTRE, v. act. 40 Oter (un cs) 
de sa place. Suä sede movëre (60, es, 
movi, mofum), act. Cels. promouëre, 
act. Cels. Loco suo movëre et simpl. 
Blovëre, act. Cels. EjicFre, io, is, ject, 
jectum, act Cels. Luxare, act. Cato. 
Extorquère, eo, es, lorsi, forfum, act. 
Sen. : Se démettre l'épaule, les cuis- 
ses, Ejicère armum. Veg. coras. Hyg. 
Se — un membre, Ertorquêre arli- 
culum. Sen. Les 05 sont démis, Ossa 
suis sedibus promoventur. Cels. || 2° 
Dter dqn de son emploi. C. nestiTuen. 
|} 3° T. de procédure. Debouter. Vory. 
ce m. 

Se péuxrraz, +. 4e Pron. Être dé- 
boité. Suä sede où Leco suo moveri, 
et simpl. Moveri, eor, éris, motus 
sum, pass. Cels. Suë sede promoveri, 
pass. Cels. Elabi, or, fris, lapsus 
sum, dép. Cels. || 2° Réf. Fig. Abdi- 
quér une fonction. Se abdicare (de 
qq. ch., re). Cic. Abdicare (de qq. 
ch., rem). Sal. Deponêre, 0, is, po 
sui, posifum (de qq. ch., rem). Cæs. 
Quint. : Se démettre d'une magis. 
tralure, Bfagis{ratu se abdicare. Cic 
Magistratu abire (eo, is, ivi et ii, 
itum), 0. Liv. Magistratum abdicare. 
Sall. Se — de la dictature, Dicta- 
turam depon#re, Quint. Se — d'un 

ouvernement, Provinciam remittére 
D. is, misi, mitsum). Cic. Se — d'une 
tutelle, Abdicare se lutela. Cic. 

DEMEUDBLER, v. act. Degarnir 
de meubles : Démeubler une maisow, 
Dormum nudam atque inanem reddëre 
(o, ts, didi, ditum). Cic. 

DEMEURANT, part. prés. de Da- 
MeuRER, Voy. ce v. || Adj. neuec- 
RANT, ANTE. Qui demeure. Voy. vu- 
MEURER. 

Le DemEuURANT, s. m. Le peste. 
Voy. RESTE. 

Àg bEMEcRANT, loc. adv, Quant au 
reste. Ceterum. Cic. Liv. Celeroqui 
et Ceteroquin. Cic. Gell. Quod reli- 
quum est. Cic. : Au demeurant, hon- 
oète homme, Alioquin probus. Curt. 

DEMEURE, s. f. io Retard, délai. 
dora, æ,f. Cic. =: Il y a péril en la de- 
meure, Res dilationem non recipit ou 
non patitur. Liv. || 4° T, de jarispru- 
dence. Rotardement. More, æ, {. Cic.= 
Être en demeure avec ses créanciers, 
Moram facFre creditoribus. Cic. Meltre 
qqn en — de payer une somme. Ali- 
quem de pecuniâ appallares Ci. [ $o Le 
temps pendant lequel on reste dans un 
liou. Mansio, onis, f. Ter. Cie. : Denteu- 
res prolongées à Lemnos, Mansiones 
diutinæ Lemni. Ter. || 4° Habitation, do- 
micile. Sedes, is, f. Cic. Habalatio, onis, 
f. Col, Domicilium, it, a.Cic. Domus, üs, 
f. Cic.: Demeure abondamment pour- 
vus, Ornatum omnibus rebus domici- 
lium.Cic.La—terrestre de Jupiter. Ter 
resire Jovis domicilium. Cic. Avorrune 
— maguifique, Maguifice habiture, a. 
Cic. Fixersa —, Sedem constiture.Cic. 
Fixer sa — dans cells cité, In eë ci- 
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vitate domicilium ou sedes collocare. 
Cic. Se fixer dans sa —, ffærëre in 
suä sede. Cic. Il v'aura pas de — Îxe, 
Sedem stabilem non habebit, Cic. Sans 
demeures fixes, fncertis sedibus. Sall. 
Changer de demeure, Mutare sedes. 
Tac. Voy. péuénaasn. Passer d'une 
— dans une autre, Ex domo in do- 
mum migrare. Nep. || Les demeures 
éternelles Œ le ciel}, AMansiones 
ælernæ, f. pl. Aug. 

À neweone, loc. adv. De manière 
à tre stable = Rester à demeure, 
Alanère in statione. Lucr. Permantre 
(eo, es, mansi, mansum), n. Cic. Voy. 
STABLE, IMMUARLE. 

DEMEURE, v. 0. 1° Rester, S'ar- 
rôter en qq. endroit. Manëre, eo, es, 
mansi, mansum, n. ic. Commorari, 
dép. Cic. Morari, dép. Cic. Resistère, 
o,ts,stifi,s. sup, n. Ter. Cic. Subsi- 
sfgre, n. Cæs. PI.-j, Stare, 0, as, stcli, 
statum, n. Ter. : Demeurer chez soi, 
A l'armée, Manére domi. Cxs. ad erer- 
citum. Liv. — chez qqn, Commorari 
apud aliquem.Cie.—(pour causer) avec 
qan, Resistëre cum aliquo. Cic. Elle ne 

emeurera pas hors de la maison pa- 
ternelle, Non manebit extra dumum 
puiri. Liv. — en place, Stare loco. 

irg. Demeure {=halte-là)1 Nesiste/ 
Ter. Demeurer en ronle, In itinere 
subsist®re. Cæs. |] Fig. Demeurer avec 
soi-même, Secum morari. Sen. De- 
meurons-en là pour anjourd'bui, [a 
hunc diem hactenus. Cic. I 2° Habiter, 
faire sa demeure de. Ifabitare, act. 
et plus souv. n. Cic. Ircolëre, 0, is, 
colui, cultum, act, et n. Cic. Cæs. 
Vivire, o, is, viri, victum, n, Cie, = 
Demeurer sur celte place, In hac 
Aabuiare plateä. Ter. — dans une 
ville de bois, Urbem ligneam habi- 
tare. Ajel. — là, ailleurs, ensemble, 
à l'étranger, avec qgn, chez qnn, 
Habitare ibi. Liv. alibi. Liv. una. 
Frontin. peregre. Liv. cum aliquo. 
Cic. apud aliquem. Cic. — à Délos, 
dans la ville, au delà du Rhin, dans 
un même lieu, Incolÿre Delum. Cic. 
urbem. Cic. trans Rhenum. Cæs. uno 
fa loco. C»s. — à Rhodes, en Thrace, 
à la campagne, Vivère Rhodi. Cic. in 
Thracië. Nep. ruri. Cic. — (en pas- 
sant) chez qe à Laodicée, à Athènes, 
Laodicez, Athenis apud atiquem de- 
versari, dép. Cic. Venir — à Alhènes, 
Commigrare Athenas. Plin. || 3° Por- 
sister, porsèvèrer dans un certain etat. 
Stare (voy. 1°), on. Cic. Perstare, 0, 
as, stiti, stalurus, 0. Liv. Consistëre, 
0, is, stité, 3. snp., n. Suet. Manére 
(roy. 40), n. Cic. Permanëre, n. Sull. 
ic. Perseverare, n. Cic. : La répu- 
blique est demeurée dans son pre- 
mier élat, Res publica stetit, quo cæ- 
erat, stalu. Cie. Demeurer dans 
‘ordre équestre, Jn equestri vrdine 
consisi#re, Suet. — fidèle à l'nsage, 
Consuetudinem servare. Cie. — fidèle à 
son amitié, Afanére in amicilis. Cic. 
Servare amicitiam. Cie. — inébran- 
lable dans sa résolution, Perstare in 
inceplo. Liv, S'il demeure semblable 
à lni-même, Si steterit idem. Cic. 
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Demeurer d'accord, Voy. accoao. 
& Rester, subsister. Restare, 0, as, 
stits, s. sup., 0. Cie. = Ce qui de- 
meure de ma fortune, De bonis quod 
restat. Plaut. Voy. RxSTER. || 6° Tar- 
der. Voy. ce m. . 
DEMI, 18, adj. 40 Qui est la moitié 
d'un tout. Dimidius, a, um. Cic. Tra- 
dact. div. : Demi-mois, Mensis di- 
midiatus. Cic. dimidius. Col. — an- 
née, Dimidius annus. Man. En une 
— beure, Horæ dimidio. Lucil. — 
denier (—cinq as), Quinarius, ti, m. 
Plin. — jour (= jour douteux), Dubia 
lur. Ov. Où règne un — jour, Sub- 
lustris, m. f., e, n. Virg. Liv. À — 
voix, Submissä uoce. Cic. Les — mots 
et les équivoques, Suspensa et ambi- 
ua verba. Tac. Les — gens de bien, 
TViri sat boni. Cic.]| Souv. il s'expr. 
par Semi, partic. insépar. = Long 
d’un demi-doigt, Sermidigitalis, m. 
fe, n. Vitr. Long d'une — cou- 
dee, Semicubitalis, e. Liv. — pied 
(mesure), Semupes, pedis, m. Cato. 
Plin. M faut un intervalle d’un — 
pied, Oportet interesse semisses (plur. 
de semis, issis, m.). Plin. D'un 
ied, Semipedaneus, a, um. Col. 
Drüler avec un fer d'un — pied, 
Cauterio semisse inurère. Veg. Mar- 
quer avec un fer d'un — pied, Se- 
missare, 0, as, 8. parf. ni sup., acl. 
Veg. — journée (de Lerre), — arpent, 
Semijugerum, i, n. Col. — boisseau, 
Semodius, ii, m. Cato. D'un — bois- 
seau, Semodialis, m. f., e, 0. Cato. 
1.-Emp. — once (poids, mesure, 
monnaie), Semuncia, z, f. Liv. Col. 
Varr. D'une — once, Semuncialis, 
m. f.,6, n. Plin. — livre, Semilibra, 
2, f. Apul. Selibra, æ, f. Varr. Mart,. 
Un morcean de jambon d’une — livre, 
Frustum de pernä pondo semis. Cat. 
Déposer un pain d'une — livre, Se- 
missem panem ponêre. Petr. — obole, 
Semiobolus, i, m. Rhem. — heure, 
Semihora, æ, f. Cic. Cels. — jour- 
née, Semidies, ei, f. Aus. — mois, 
Semestriun, ti, n. Col. D'ane — 
année, Semiannuus, à, um. Capel. 
— lune, Semiformis (is) luna Ua). 
f. Col. — sphère, Semispherium, 
ü, n. Doet, — cercle, Semicirculus, 
1, m0. Cels. Semiorbis, is, m. Sen. 
Amm. — cannelure, Semicanaliculus, 
i, m. Vitr. — métope, Semimeto- 
ion, ti, n. Vifr. — brique, Semi- 
ater, eris, m. Vitr. — spathe (épée 
courte), Semispatha, æ, (. Veg. — fa- 
larique (sorte de javelot), Semifala- 
rice, &, |, Gell. — mitre, Semimitra, 
æ, (. Dig. En — deuil, Semiatratus, 
a, um. Varr. ap. Non. — jeûne, Se- 
mijejunia, orum, n. Tert. — ton, 
Semitoniun, it, n. Macr. et Hemito- 
num, di, 0. Vitr. — voyelles, Semi- 
vocalis {s.…e. liltera), is, f. Quint. 
Semisonans (antis) littera (æ\, (. Apul. 
Qui à un son de — voyelle, Seni- 
sonus, a, um. Al.-Vict, — pied (d'un 
vers), Semipes, pedis, m. Varr. Aus. 
— dieu, Semideus, i, m. Ov. et mieux 
ÎTeros, ois, acc. oem et og; acc. pl. 
oes et oas, m. Cic. Virg. — déesse, 
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Semidea, æ, f. Ov. Un — Grece, 8e- 
migraæculus, f, m. Hier. Un — Per- 
san, Semipersa, æ, m. Apul. Uno — 
Numide, Seminumida, æ, m. Apul. 
—- paysao, — rustre, Semipaganus, 1, 
m. Pers. — goujat, Semilira, &, m. 
Liv. savant, Semidocius. Gell. 
Plaut. || 2° À moltié. Voy. le suiv. 

À net, loc. adv. À moitié. Sc 
tourne qqf. par Mayennement, Médio- 
crement : Mfediocriter. Cic.; par Mé- 
diocre : Mediocris, m. f.,6, n. Cic.> 
par Qui est à moitié de : Medius, a, 
um. Cic. par Presque : Voy. ce m.: 
Qni n'est qu'à demi malade, Medio- 
criter æger. Cic. Etre le fait d'un 
homme qui n'aime pas à —, Esse 
amoris non mediocris. Cic. (L'astre) 
disparait à —, Afedius occldit. Col. 
Remplir un sillon à —, Sulcum ad 
medtum complère. Col. || S'expr. ordin. 
par Semi, partie insepar. =: Entou- 
rer à —, Semingre 0, is, s. parf. 
ni sup., act. Schol. || À — Grec, Se- 
migræcus, a, um. Varr, FI. À — Ger- 
main, Semigcrmanus. Liv. À — bar- 
bare, Semibarbarus. Suet. Semifer, 
fera, ferum. Plin. À — mort. Semi- 
vivus, a, um, Cic. Sen. Semianimis, ©. 
f., €, 0. Liv. Semianimus, a, um. Liv. 
Semimcrtuus. Apul, À — tué, Seminez, 

èn. necis. Liv. Virg. À — endormi, 
emisomnus, a, um. Cic. Plaut. et 
Semisomnis, m. f., 6, n. Sen. Curt. 
À — flétri, Semivietus, a, um. Col. 
À — vêlu, Semiamic{us. Apul. 
ou, — nu, inudus. Liv. Semitec- 
tus, Sen. — plein, Semiplenus. 
Cic. Liv. À — cru, Semicrudus. Col. 
Suet.. À — circulaire, Semicireulus, 
Col. À — rond, Semirotundus. Apul. 
| À demi mangé, Semesus, a, um. 
Hor. Suet. À — broyé, Semitritus. Col. 
À — brûlé, Semiustus et Semustus. 
Liv. Virg. À — délruit, Semirutus. 
Liv. À — fait, Semifactus. Tac. À — 
rétabli, Semirefectus. Qv. À — rasé, 
Semirasus. Cat. Apul. À — lavé, Se- 
milautus. Cat. _— ouvert, Semi- 
apertus. Liv. À — fermé, — clos, 
Seraiclausus. Apul. Insc. À — armé, 
Semiermis, m. f.,e, n. Liv. et Seini- 
ermus, a, um. Tec. À — appuyé, Ss- 
mifultus. Mart. 

Er oeau. Et une moitié en plus. Ss- 
mis, issis, m. Col, Semis, indécl. m. 
Vicr. Frontin. Pal. = [Avoir] 2 pieds 
et demi, Duos pedes ef semissem. Col. 
2 arpcnts et — de terre, Bina jugera 
el semisses agri. Liv. 8 diamètres et 
—, Diametn octo semis (— 8 dia- 
mètres une moitié). Vitr. 2 pieds 
et —, Duo semis pedes. Pall. Une 
amphore et demie, Amphora una 
el una semila. (= et une demi-am- 

bore). Plaut. |] Il s'erpr. souv. par 
Sesqui, partic. insépar. = Un pied ct 
demi, Sesquipes, edis, m. Varr. D'un 

ed et —, Sesquipedaneus, a, um. 
lin. Long d'un pied et —, Sesqui- 
pedalis, m. f., e, n. Cæs. Un arpent 
et —, Sesquijugerum, 1, n. Plin. Un 
boisseau et —, Sesquimodius, si, m. 
Varr. Cic. Une livre et demie, Ses- 
quilibra, æ, f. Col. Une once el —, 
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Sescuncia, f. Cels. Une obole et —, 
Sesquiobolus, i, m. Plin. Un mois et 
demi, Sesquimensis, ts, m. Varr. Une 
jouroée et demie de travail, Sesqu- 
opus, peris, n. Plaut. Sesquiopera, æ, 
f. Col. Une heure et —, Sesquihora, 
æ,f. Pl.-j. Qui contient une fois et 
—, Sesquiplex, gén: plicis. Cic. Quint. 
Sesquiplus, a, um. Plin. 

DENG, s. m. Moitié d'unité = Intérêt 
d'un demi pour cent par an, Se- 
nunciarium (ir) fenus (noris), n. Liv. 
Falérèt d'an — pour cent, par mois, 
Senuses (inm) usuræ cam) f. pl.Dig. 

DEMIE, 8. f. 1° Moitiô d'unité. Di- 
midia (æ} pars (artis), f. Cic. |] 2° 
Demi-heure. Semiñora, æ, f. Cic. 

DÉMIS, ISE, part. passé de Dé- 
METTRE, Voy. ce v. 

DÉMISSION, s. f. Acte par lequel 
oo sa demet d'un emploi. Abdicatio, 
eais, f. Liv. Ejuratio, f. V.-Max. = 
Démission de la dictalure, Dictaturæ 
ebdicalio. Liv. Donuer sa —, Voy. 
Se DÉMETTRE. 

DBEMIURGE, s. m. Magistrat chez 
les Grecs. Demiurgus, i, m. Liv. 

DÉMOCRATE, s. m. Partisan de la 
démocratie. Homo (minis) popularis (is), 
w. Cic. l'opularis (is) vir (iri), m. Liv. 
Populi potentiæ amicus (1), m. Nep. 

DÉMOCRATIE, 5. f. 1° Souverai- 
sete du peuple. Fnperium (it) popu- 
lare {is), n. Cie. =: Les partisans de 
l'aristocratie et ceux de la démocra- 
tie, Optimates ef populares. Cic. || 2° 
État ou le peuple est souverain. Crui- 
tas (atis) popularis (is), f. Cic. Plin. 

DÉMOCRATIQUE, adj. Rolatif à 
la démocratie. Popularis, m. f.,e,n. 
Cie. : Esprit vraiment démocratique, 
Animus vere popularis. Cic. Régime 
—, Popularis (is) ratio (onis), f. Cic. 

DÉMOCRATIQUEMENT,  adv. 
D'une manière democratique. Popula- 
riter, Cic. 

DÉMOCRITE, philosophe d'Abdère. 
Drmocritus, i, m. Cic. : De Démo- 
ente, Democriteus et Democriticus, a, 
wa. Cic. Les disciples de —, Demo- 
crilei, orum, m. pl. Cic. 

DEMOISELLE, 5. f. 4° Femme non 
maries de bonne famille. Nobilis (is) 
virgo (ginis}, f. Cic. || 2° Qqf. Femme 
oon mariée (en gèn.). Virgo, ginis, f. 
Cie. ] 3° Instrument pour enfoncer 
les parès. Fistuca, #æ, f. Cato. Cæs. 
Pla. 

DÉMOLLR, v. act. Dôtruire, Abattre 
pièce à pièce. Demoliri, tor, iris, itus 
sum, dép. (ace.). Cie. Destruÿre, 0, is, 
struri, structum, act. Cic. Diruëre, 0, 
ü, vi, ulum, act. Cie. : Démolir une 
œaison, Domum demoliri. Cic. — nue 
ville, Urbem diruère, Cic. — un 
édifice, un aavire, des remparts, 
Destruëre ædificium. Cic. navem. Cic. 
umi. Virg. — des ouvrages de 
forlifeation, ra disturbare. Css. 
Mur à demi démoli, AMurus semiru- 
tus. Liv. Démolir de foad en comble, 
4 fundamentis proruëre, act. Liv. 
disjicäre (io, is, jeci, jectum), act. Nep. 
fsb #quare, acl. Liv. 

DEMOLISSEUR, adj. Celui qui dé- 
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molit. Demolitor, oris, m. Vitr. Ever- 
sor, m. Quint. 

DÉMOLTTION, 8. f. de Action de 
démolir. Demolitio, onis, f. Cic. Des- 
tructto, f. Suet. =: Démolition d'une 
colonne, Columnæ eversio. Cic. || 2° 
Au plur. Debris de ce qu'on démolit. 
Rudera, um, D. pl. Suet. 

DEMON, 8. m. 4° Chez les patens. 
Génie bon ou mauvais. Genius, ii, m. 
Varr. || 2° Chez les chréliens. Malin 
osprit. Dæmon, onis, m. Lact. Teri. 
Dæmonium, ii, n. Tert. = Relatif au 
démon, Dæmoniacus, a, um. Laci. 
Dæmonicus. Tert. Adoraleur, Adora- 
trice du —, Dæmonicola, æ#, m. f 
Aug. || 3° Fig. Ce qui pousse à un acte 
mauvais on a. bon. Furor, oris, m. 
Cic. Virg. : Le démon de la guerre 
Belli furiæ (arum), f. pl. Luc. Ponss 

ac ces démons, Éis instinctus furiis. 

iv, VOy. INSMIRATION. |] 4° Personne 
méchante. Furia (z), f. Cic. [Clodius] 
ce démon, qui, flla furia, qui. Cic. 

DÉMONIAQUE, adj. 1° Possedé du 
malin esprit. Arreplicius, a, um. Aug. 
20 Subst. Celui qui est possédé du ma- 
in esprit. Dæmoniacus, i, m. S.-Sev. 

DÉMONSTRATEUR, s8.m. Celui qui 
domontre. Demonstralor, oris, m. Cie. 

DÉMONSTRATIF, IVE, adj. to T. 
de gramm. Qui sert à démontrer =: Le 
pronom démonslratif, Demonsirati- 
vum (i) pronumen (minis), n. Prisc. || 
20 T. de rhél. Qui a pour objet la 
louange on le blâme = Le geure dé- 
monstralif, Demonstratiuum (i} genus 
(neris). n. Cic. Demonstratio, onis, 
. Cic. Quint. Cause du genre —, De- 
monstraliva causa. Cie. || S° Fig. 
Qui manifeste avec vivacité ses senti- 
ments. Apertus, a, um. Cic. = Dé- 
monstratif avec qqn, In aliquem ef- 
fusus (a, um). Cic. 

DÉMONSTRATION, s. f. 1e Ral- 
sonnement qui prouve. Argumen(alio, 
onis, f. Cic. Probatio, f. Quint. : 
Prendre de haut la démonstration, 
Alle initium rei demonstrandæ petfre. 
Cic. Faire la — d'une ch., C. pé- 
MONTAER 49°. || 2° Preuve. Argumen- 
tum, i, n. Cic. Voy. PnEovE. || 8° 
Manifestation vive des sentiments. Sig- 
nificatio, onis, f. Cic. Liv. Animi 
effusio, f. Cic. : Les démonstrations 
(enthousiastes) de la foule, Signif- 
cationes multitudinis. Liv. Reçu avec 
de grandes — (d'enthousiasme), Effu- 
sius exceptus. Suet. Les — de la joie, 
Animi efusio in Lætitid. Cic. A voir 
ses —, il nous aime, Nos, ut osten- 
dit, diligit. Cic. Dire avec de grandes 
— de douleur, Magnä cum misericor- 
diä pronunliare. Czs. — affeclueuses, 
C. canssses. — hostiles, C. MENACES. 
IL 4° Leçon, description. Demonsfralio, 
onts, f. Plin. ‘ 

DÉMONSTRATIVEMENT, 
D'une manière convaincante. 
festo. Plaut. Cic. Liquido. Plin. 

DEMONTER, v. act. 1° Renverser 
de sa monture, et ordin. de son choval : 
Demonter qqn, Aliquem equo dejicëre 
(io, is, jeci, ectuu. Cæs. er equo de- 
Jicère. Liv. ex que præcipilare, act. 


adv. 
Mani- 
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Liv. — son cavalier, Equifem excutÿre 
(to, is, cussi, cussum). Liv. Être dé- 
monté, Cadëre (o, is, cectdi, casum. 0.) 
de equo. Plaut. er equo. Cic. Dectdtre 
(o, ts, cYdi, 8. sup., D.) er equo. Nep. 
equo. Cæs. Labi ler. Pris, lapsus sum, 
dép.) equo. Liv. Dilabi ex equo. Liv. 
Defluÿre (0, is, fluri, flurum, 0.) ex 
equo. Virg. Curt. || 2° Oter à qqn sa 
monture, et ordin. son cheval. (Alicui) 
equum detrahÿre (os ts, trari, frac- 
tum). Cæs. || 3e Dôsassembler les par- 
ties d’une oh. = Démonter nn pont, 
Pontem dissoluÿre (o, is, solvi, solu- 
fum). Cic. || 4° Oter de son chaton = 
Démonter une pierre précieuse, Gem- 
mam ercludére (0, is, clusi, clusum), 
Dig. || 6° Deconcerter. De gradu deji- 
cère (voy. 10), act. Cic. Conturbare, 
act. Cic. 

Se péuonren, v. 4° Pron. Pouvoir 
étre désassemblé : Un navire qui se 
démonte, Navtis solutilis{(m. f., e, n.). 
Suet. || 2° Se disjoindre; Fig. Se dé- 
traquor. Voy. ces m. || 3° Re. Se de- 
concerter. De gradu dejici (ior, Xris, 
Jjectus sum), pass. Cic. Conturbari, 
pass. Cic. 

DEMONTRADLE, adj. Qui peut 
6tro demontre. Demonstrabilis, m. f., 
e,n. Apul. 

DEÉMONTRER, v, act. 10 Prouver 
d'une manière évidente et convaincante, 
Probare, act. Cic. Docëre, eo, es, cui, 
doctum, act. Cæs. Vincère, o, is, vici, 
victum, act. Cic. Conuincére, act. 
Quint. Confirmare, act. Cic. Firmare, 
act. Cic. : Démontrer l'influence du 
destin pare Firmare vim fati ez 
(abl.). Cic. — la vérité d'une accu- 
sation, Cerfum crinen coarguëre (0, 
is, ui, utum; uiturus). Cic. Comme le 
démontre leur plan, Ut ratio de- 
clarat eorum. Lucr. N leur — que 
{cela] est très facile. Illis probat per- 
facile factu esse. Cæs. Cette fable — 
que.., Hoc urgumentum docet (prop. 
infln.). Ph. La raison — qu'il est... 
Ratio convincit eum esse... Quint. Dé- 
moatre qu'il a été homme de bien, 
Vince (eur) bonum virum fuisse. Cic. 
Je — clairement que... Planum facio 
(prop. infin.). Cic. IL est démontré 
que... Afanifestum est (prop. infn.). 
Plin. Il m'est — que, Mihi satis 
spectatum est (prop. infin.). Sail. 
2° Faire voir la Ch. dont il est question. 
Demonstrare, act. Cic. 

DÉMOPHILE, poète grec. Deme- 
philus, 1, w. Plaut. 

DEMORALISATION, 8. f. Corrup- 
tlon; Fig. Oécouragement. Voy. ces m. 

DÉMORALISEN, v. act. {e Cor- 
rompre. (Alicujus mores et simpl. Ali- 

uem) corrumpère, 0, Üs, rupi, ruplum. 
ic. || 2° Découragor. Voy. ce m. 

Se DÉMORALISER, V. réf. 40 De- 
vonir corrompu. Corrumpi, or, éris, 
ruplus sum, pass. Cic. || 2° Se dé- 
courager. Animo on Animis conci- 
dëre (o, is, cidi, 8. sup.), n. Hirt. 

DÉMORDRE, v. n. 19° Quitter priss 
après avoir mordu. Cutem miltère (0 
is, misi, missum — lâcher la peau) 
Uor, || 2° Fig. Se departir de. Abji- 
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cfre, io, is, jeci, jectum, act. Cie. = 
Démorère de son entreprise, Consi- 
lium abjicére. Cic. Ne pas — de qq. 
eb., Aliquid mordicus fenëre (eo, es, 
aui, tentum). Cic. Ne pas — de son 
opinion, Uffirmare se. Ter, et absol. 
Offirmare, u. Plaut. Ter. Qui ne veut 
pas — de ses priocipes, Propositi 
max (acis). Hor. 

DÉMOSTIIBNE, Célèbre orateur 
athenion. Demosthenes, is, m. Cic. 

DÉMUNIR. C. DÉGARNIR 

DENAIN, v. de France (Nord). * Do- 
nonium, il, Oe 

DÉNAIRE, adj. Qui a rapport au 
nombre dix. Denarius, a, um. Plin. 

DÉNATURÉ, Ée, part. passé de 
DÉNATORER, Voy. ce v. || Adj. Dé- 
pravè. Inhumanus, a, um. Cie. Im- 
pius. Hor. Dig. = Fils dénaturé, Im- 

tus filius, Cic. Ne pas se montrer —, 
Nihil impie facère. Sen. 

DÉNATURER, 9%. act. Changer 
la nature on les qualités d'uns ch. 
Adulterare, act. Cic. Corrumpère, 0, 
ü, rupi, ruplum, act. Virg. : Déna- 
turer sa voix, Vocem mulare. Virg. 
11 Fig. Depravare, act Ter. Cic. Vi- 
fiare, act. Liv. Dig. In deterus mu- 
tare, act. Tac. =: Denatnrer une chose 
en la racontant mal, Depravare ali- 
quid male narrando. Ter. — les 
vertus, Virtules inverlère (eo, ÿ, 
verti, versum). or. 

Se DÉNATUREn, v. {e Pron. Perdre 
sa nature. Adulterari, pass. Plin. || 
20 Réf. Fig. Se parvertir. Depravarni, 
pass. Cic. . 

DÉNÉGATION, s. f. Action de nier. 
Negatio, onis, f. Cic. fnftiatio, f. 
Cie. =: On n'a pas cra leurs dénëga- 
tions, Eis creditumm non est negan- 
tibus, Cic. 

DENH, 8. m. T. do jarispr. Refus 
d'une ch. due. Voy. nerus. 

DÉNICHER, v. act, 1° Dter du nid. 
Nido detrahÿre (0, is, (raxi, tractum), 
act. Virg. || 2° Fig. Découvrir qqn ou 
a: ch. Erure, 0, is, ui, ulum, ael. 

16. [| 3° Débusquer. Voy. ce m. 

Dénicuen, v, 0. 4° Abandonner le 
eïd. {Nido) cedfre, o, is, cessi, cessum, 
n. Gel, || 2° Fig. Sortir précipitam- 
ment, Evolare, n. Cic. 

DÉNICUEUR, s. m. Celui qui dé- 
niche. Auceps, cupis, m. (Pr.) Plaut. 
Hor. (Fig.) Cie. 

DENIEN, 8. m. 1° Ancienne mon- 
naie romains. Denarius, ii, m. Cic. 
Liv. : Denier d'argent, Argenteus de- 
narius. Plin. || 2° Plur. Numéraire. 
Nummi, orum, m. pl. Cic. Æs, æris, 
p. Cic, Pecunia, æ, f. Cic. : Deniers 
de l'État, — publics, Pecunia publica. 
Cic. De ses —, Ære suo. Ter. Sumpin 
ruo. Cæs. privato. Liv. Impensis suis. 
Nep. De suo. Dig. Des — de l'État, 
Sumptu publico. Hor. {| 8e intérét 
d'un capital. Fenus. morts, n. Cic. 
Usura, æ, [. Cic. Usurz, arum, f. pl. 
Cic. : Le denier vingt (= le 20° du 
rapital, soil 5 0/0 l'an), Quincunces 
usuræ, Dig. (Placer de l'argent) au — 
viogt, Quincunce (abl. de quincunx, 
0.) Pers. Le — vingt-cinq (= 4 */. 


DENON 


l'an), Trientes usuræ. Dig. Voy. iN- 
TÉRÈT, CENT 50. 

DÉNTENR, v. act. {0 Nier. Negare, 
act. Ter. Inftiari, dép. (acc.). Cic. 
: Dénier éoergiquement, Pernegare. 
Plaut. Cic. — de (et l'infin.)}, que (et 
le subj.), Negare (prop. in ns. Ter. 
Cie. || 2° Refuser une ch. due. Dene- 

are, act. Cæs. Cic. Negare, act. Cic. 
ernegare, act. Sen. Mort. Infitiari 
dép. cc Flor. : Dénier qq. ch. à 
qqn, Denegare aliquid alicui. Cæs. — 
le butin {promis), {nftiari predam. FI. 

DÉNIGREMENT, 8. m, Action de 
dénigrer. Obtrectatio, onis, f. Cic. Liv. 
. DÉNIGRER, v. act. Déprécier in- 
justement =: Dénigrer qqn, Aliquem 
maledico dente carpére (o, is, psi, 
pêuin), act. Cic. Sermonibus carpère. 
Liv, Alicui obtrectare, 0. Cic. De ali- 

uo detrahëre (0, is, trari, tractum). 
ie. — les belles actions, Præclare 
facta elevare. Liv. Aecte facta carpère. 
PL.-j. Être dénigré, Carpi, pass. Cæs. 

Se Démicnrr, v. 1° RUN. Dire du 
mal de soi-même. De se detrahïre (0, 
is, traxi, tractum). Cie. || 2° Récipr. 
Dire du mat l'un de l'autre. Inter se 
obtrectare. Nep. 

DENIS, 0. d'homme. Dionysius, ii, 
m. (Eccl.). 

DENIS (SALNT-), v. de Francs 
(Seine). ° Catulliucum et Catolacum, i, 
0. * Fanum (i, sancti Dicnysii, n. ° Dio- 
nysiopolis, 18, f. 

DÉNOMDREMENT, 5. m. 1° Compte 
dos porsonnes ou des choses. Enumera- 
tio, onis, f. Cic. : Faire le dénombre- 
ment de, C. nénousnen 1°. || 2° Rc- 
censoment d'une population. Census, 
üs, m. Cic. Recensio, onis, f. Cic. : 
Faire le dénombrement, Censum kha- 
ère. Cie. agëre. Suet. Faire le — des 
esclaves, Familias censère (eo, es, sui, 
sum). xu Tab. On fail no — genéral 
en Sicile, Sicilia tota censlur. Cic. 
Clore le — (par une cérémonie lus- 
trale), Cond®re lustrum (i, n.). Cic. 

DENOMDRENR, v. act. 1° Faire le 
compte de. Enumerare, act. Cic. Re- 
censère, e0, es, sui, sifum et sum, act. 
Cæs. Suet. =: Dénombrer une armée, 
Erercitum recensère. Suet. || 2° Recen- 
ser. Censêre, e0, es, sui, sum, act. Cic. 

Se DÉNoMDAER, v.pron. Être recensé. 
Censeri, eor, èris, sus sum, pass. Cic. 

DENOMINATION, s. f. 10 Dôsi- 
gnation par un nom. Nominatio, onis, 

. Vütr, Appellalio, f. Cic. = Être 
susceptible de là mème dénomina- 
Lion, Cadÿre sub idem nomen. Quint. 
1120 Nom. Nomen, minis, a. Cic. 

DENOMMEN, v. act. 4° Montlonner 
par un nom. Nominare, act. Cic. || 2° 
Assigner un nom à. Nominare, act. Cic. 
Nuncupare, acl. Cic. Suet, Denominare, 
act. Quint. (Alicui) nomen dare (0, 
as, dedi, datum). Cic. ünponëêre (o, ts, 
posui, positum). Cic. 

DÉNONCER, v. act. 40 Déclarer. De- 
nuntare, act. Cic. Indic#re, o, is, diri, 
dictum, act. Cic. Edicëre, act. Cic. : 
Dénoncer la guerre, Bellum indicbre. 
Cic. — la clôture des tribunaux, Jus- 
tflium dicëre. Cic. | 2° Annoncer la 


DÉNOÜ 


fin de : Dénoncer un traité d'al. 
liance, Societatem renuntiare. Liv. | 
30 Signaler à la justico, 4 l'autorité, 
Indicare, act. el n. Cic. Sall. Deferre, 
fero, fers, tuli. latum, act. Cic. Pro- 
dire, 0, is, didi, ditum, act. Cie. Ar- 
guëre, 0, is, ui, utum, act. Cie. Vel. 
: Dénoncer loute l'affaire, un coc- 
plot, Indicare rem omnem. Cic. de 
conjuratione. Sal. — la conjuraliou 
daas le sénat, Indicium conjurativnis 
in senatu facëre (io, is, feci, factum). 
Cic. — aes complices, Conscios pro- 
dëre. Cic. indicare. Cic. — l'auteur 


d'un crime, Auctorem facinoris pro- 
trahëre (o, is, trari, rectum}. iv. 
-- qqn comme coupable de brigte, 


Deferre nomen alicujus de ambitu. 
Cic. — à Verrès.…, Ad Verrem de- 
ferre. Cic. Ils dénoncent ea lui la 
volonté de régner, Arguunt in eo 
regni valuntatem. Vell. 

Se vénoxcen, v. réf. Denoncer soi- 
même. Se indicare. Cic. 

DÉNONCIATEUR, Taice, Celui, 
Celle qui denonce. Inder, dicis, masc. 
(et fém.). Cic. Tac. Just. Delator, oris, 
m. Tac. Quint. =: Relalif aux dénon- 
cialeurs, Delalorius, a, um. Dig. . 

DENONCIATION, 9. f. 1° Décla- 
ration. Denuntiatio, onis, f. Cic. De- 
claratio, f. Cic. = Denonciation de 
suerre, Denuntiatio belli. fiv. ar: 
morum. Liv. || 2° Delation. Indicium, 
ü, n. Cic. Delatio, on1s. f. Cic. Tac.= 
Faire une —, VOy. DÉNONCER 0. 

DÉNOTER, v. act. 1° Designer par 
une marque. Designare, act. Cic. De- 
notare, act. Col, Plin. || 2° Mar- 

vor, indiquer. Designare, act. Cæs, 
ignificare, act. Cic. Ph. Declarare, 
act. Cic. Plin. Indicare, act. Cic. : 
Dénoter une extrême bienveillance, 
Declarare summam benevolentiam. Cic. 
— tine tasigne inpudcnce, Esse in- 
signis impudentiæ. Cic. 

DÉNOUEMENT, C. DÉNOÔMENT. 

DÉNOUER, v. act. 1° Defaire ce 
qui est noué. Soluÿre, o, is, solvi, 
solutum, act. Hor. Ov. Plin. Resol- 
vére, acl. Cels, Plin. Voy. DérAINE, 
LR: : Déaonrer les liens de l'amitié, 

micitias dissuëre (0, t8, ui, utuim = 
découdre). Cic. || 2° Menor à sa fin : 
Deuouer une pièce, Argumenti eri- 
tum explicare. Cic. || 3° Rendre plus 
souple. Lazare, act. Plin. = Dénouer 
la langue, sa langue, Voy. DÉLIER. 

Se néNocer, v. prono. 1° Être dé- 
nouè. Solui, or, éris, solutus sum, pass. 
Plin. || 3° Être délie. Voy. Se pé- 
En. || 8° Se developper, s accomplir. 
Lareri, pass. Plin. 

DÉNOÛMENT, 8. m. {0 Co qui ter- 
mine une pièce de thèâtre. Erilus. üs, 
m. Cic. Œausula, æ, f. Cic. Eventus, 
&s. m. Hor. : Trouver on dénoïment, 
Invenire exitum. Cic. elausulam. Cic. 
Explicare argumenti eritum. Cic. Ù 
20 Fig. Fin d'une affaire. Éritus, üs, 
m. Cic. = Arriver à un dénnûüment, 
Adezxitum pervenire. Cic. Oblenir on 
— favorable, Prosperos exitus con- 
sequi. Cic. J'étais inquiet du — de 
cette affaire, Verebar quorsum id ce- 
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surum easef (de cndère, », ts, cecldi, 
B.). Cie. Voÿ. RÉSULTAT. 
DENRÉE, s. f. Tout ce qui se vend 
pour la nourriture. (Une dearée) Escu- 
ata :æ#) merx (ercis), f. Col. (Les 
denrées) Annona, æ. f. Col. =: Prix, 
Cherté. Bon marché des denrées, An- 
none prelium. Cic. caritas. Cic. vili- 
tas. Cic. di. Comoact. Soi 
DENSE, adj. . Spissus, a, 
um. Plin, Crassus. Virg. Sen. Densus. 
Hor. Col. : Air dense, très —, Aer 
densus. Hor. crassissimus. Virg. Bois 
très —, Spississima arbor. Plin. 
DENSITÉ, s. f. Qualite de cs qui est 
dense. Crassitudo, dinis, f. Cic. Den- 
sitas, atis, f. Plin. Spissitas, f. Vitr. 
Spissitudo, dinis, f. Sen. Plin. : Den- 
sité de l'air, Aeris crassitudo. Cic. Le 
peu de —, Raritas, alis, f. Cic. Vitr. 
DENT, 5. f. 1° Potit os enclavè dans 
la mâchoire. Dens, entis, masc. Cic. 
Cels. Plin. =: (En géu.) Petite dent, 
Denticulus, à, m. Pall. Rangée de 
dents, Dentium ordo. Plin. Structure 
dentium series. Plin. La racine d'une 
dent, Radiz dentis. Cels. Entre les 
dents, {nter discrimina dentium. Quint. 
Qai o'a pas encore de —, iNefrens, 
gén. endis. Andr. Fest. Avoir des —, 
Dentes Aabère. Plin. Qui a des —, 
Deniatus, a, wm. Plin. Qui n'a plus 
de —, Edentulus. Plaut. N'avyoir pas 
de —, Habère dentes nullos. Plin. || 
Pousse etchnte) Premières dents, — 
e lait, Dentes priores. Cels. pueriles. 
Sem. — qui tombent, Dentes deridui. 
Plin. Nouvelles —, Dentes novi. Cels. 
Les — apparaissent, Dentes prominère 
incipiuni. Col.; percent, erumpunt. 
Plin. nascuntur. Gels. ; tombenl, ca- 
dunt. Plaut. Sen. decidunt. Plin. ; re- 
poussent, renascuniur. Plin. Faire ses 
—, Dratire, io, is, s. parf. oi sup., n. 
Cels. Faire de nouvelles —, Dentes 
mutare. Plin. Avoir quelque dent de 
moins, Dente aliquo carère. Labeo ap. 
Gel. Perdre ses dents, Dentes amit- 
re. Plin. [| (Diférentes espèces) 
Dents dn baot, Dentes superiores. Cels.; 
du bas, inferwres. Cels. ; de devant, 
eduersi.Cic.primi. Cels. primores.Cels. 
da fond, intimi. Cic.; tnctsives, qui 
secant. Cels.; canines, œillères, ca- 
nini. Cels. columellares. Varr.; mo- 
laires, maxillaires, molares. Col. 
marillores. Cels. genuini. Cic. man- 
dentes. Cels. f (Forme) Dents larges, 
Dentes lati. Plin.: grandes, magni. 
Cels. ; petites, exigui. Suet. ; courtes, 
breres. Cels.; droites, recti. Cels.; re- 
conrbées, curvi. Cels. : aiguës, acufi. 
Cic. ; espacées, rari. Suel.; proémi- 
aentes, brocchi. Varr. Espacement 
des —, Dentiumæ raritas. Quint. Proë- 
minence des —, Brocchitas, alis, f. 
Plin. Qui à les — proéminentes, 
Broschus, a, um. Plin. Qui a de vi- 
laines —, Male dentatus. Ov. || (Cou- 
leur) Dents blanches, Denies candi- 
dal. Cic. candidi. Serib. albi. Plaut.; 
noires, nigri. Cels. Les — norrcis- 
sent, Dentes nigrescunt. Plin.; jaunis- 
seot, rufescunt. Plin. || (Santé et 
médication) Dents bonnes, saines, 
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Dentes boni. Plaut.; massives, pleines, 
solidi. Phn.; branlantes, mobiles. Plin. 
moti. Scrib.; malades, causarii. Plin. 
ægri. Mart.; qui font mal, dolentes. 
Scrib.; cariées, cariosi. Plin.; gâtées, 
corrupti. Cels. vitiati. Plin. putridi. 
Cic.; creuses, cavati. Plin. cati. Plin. 
exesi. Cels.; fausses, empti. Mart. Les 
— brantent, Dentes labant. Cels. 

branlement des —, Dentium labe- 
factatio. Plin. Mal de —, Dentium 
dolor. Cels. J'ai mal à une dent, 
(Mihi} dens dolet. Cels. Si aous avons 
mal à une —, aux dents, Si (nobis) 
dens condoluit. Cic. Maladies des —, 
Vitia dentium. Plin. Guérir les —, 
Dentes sanare. Pln. ; {les} rafermir, 
confirmare. Plin. stabilire. Plin.; [les] 
laver, lavare. PI.-j.; (les) frictionner, 
fricare. Plin. defricare. Ov. ; [les] ar- 
racher à qqn, alicui ertrahère. Plin. 
evellïre. Cels. ejictre. Cels. eximêre. 
Cels. Action d'arracher les —, Den- 
tium evulsio. Cic. Cavités des —. 
Dentium caveraz. Plio. || (Expres- 
sions diverses) Casser les — à qqn, 
Dentes alicui ercutëre. Treb. Pall. 
exturbare. Plaut. Tomber sur les —, 
Procumbäre in dentes. Vitr. Mâcher 
avec ses —, Denfibus mandëre. Cic. 
Se mettre qq. ch. sous la dent, C. 
MANGER. Donner un bon coup de 
—, C. MANGER seagcoopP. [Manger] à 
belles dents, Avüle. Liv. [Goüler] du 
bout des —, Dente superbo. Hor. Cou- 
ger avec se: —, Morsu dividëre. Cic. 

e couper la langue avec ses —, 
Dentibus linguam abscid#re. V.-Mfaz. 
Déchirer avec ses —, Dentibus lace- 
rare. Just. laniare. Liv. Déchirer 
qqu à belles —, Aliquem mordicifus 
scindYre. Plaut. Emporter le bout de 
l'oreille avec les —, Auriculam au- 
ferre mordicus. Cic. Emporler aux 
—, Morsu tollÿre. Plin. Saisir avec 
les —, Morsu apprehend?re. Plin. En- 
foncer ses — dans qq. ch., Aliquid 
morsu premÿre. Lucr. Donner des 
coups de — à, Morsu appetfre, act 
Tac. Combattre avec ses —, Dentibus 
dimicare. Just, Montrer les —, (En 
gén.) Dentes nudare. Lucr. Quint. (Par 
colère) Ringi, or, ëris,rictus sum, dép. 
Att. ap. Non. Griucer des —, Dentibus 
frendïre. Plaut. ou stridère. Cels. ou 
crepilare. Plaut. Serrer les —, Dentes 
comprimère. Plaut. Parler entre ses 
—, Mussitare, o, as, 8. parf. ui sup., 
n. Plaut. Liv. Afutiire, io, is, ivi, 
itum, n. Fi Ter. Pre ro entre ses 
—, Secum. Pers. || Fig. Tomber snus 
la deut de qqn (= avoir aflaire à lui), 
Sub dentem alicujus venire Petr. 
Reodre un coup de — à qqn, Aliquem 
remordère. Hor. Melltre qqo sur les 
dents, Aliquem frangre. Cic. defa- 
tigare. Plaut. Czs. Qui est sur les 
—, Fexsus, a, um. Cic. [Mes] — s'al- 
Jongeat (= j'ai faim), Dentes dentiunt 
(de dentire, s. parf. ai sup. n.). Plaut. 
Avoir une dent contre qqn, Aliero 
animo esse ab aliquo. Ter. Déclurer 
(qqu) à belles dents, Maledico dente 
carpère. Cic. Moatrer les grosses — à 
qqu, În aliquem acerbius invehi. Cic. 
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Rire du bont des — (— s'efforcer de 
rire), Voy. S'EFPPORCER el RIRE. ArTné 
jusqu'anx —, Perarmatus, a, um. 
Curt. Les — de l'envie, Matignitatis 
dentes. V.-Mazx. || 2° Pointe en forme 
de dent. Dens, entis, m. Varr. Plin.z 
Deat d’un peigne, d'une scie, d'une 
ancre, Dens pectinis. Varr, serræ. Ov. 
ancoræ. Virg. Qui est en forme de 
—, Denticulatus, a, um. Col. 

DENTE, ét, adj. C. penreté. 

DENTELAIRE, s. {. Sorte de plants. 
Plumbago, ginis, f. Plin. 

DENTELE, É&, adj. Garni de pointes 
en forme de dents. Dentatus. a, um. 
Plin. Denticulatus. Plin. =: Pièce de 
moanaie dont le cordon est dentelé, 
Serratus nummus, Tac. 

DENTELURE, 8. f. 10 Ouvrage en 
forme de dents. C. Dexricoues. || 20 
Decoupure en forme de dents. Incisura, 
æ, f. Plin. 

DENTICULES, s. m. pl. T. d'ar- 
chitecture. Sorte de moulure en forme 
de dents. Denticuli, orum, m. pl. Vitr. 

DENTIFRICE, 6. m. Substance pour 
nettoyer les dents. Dentifricium, it, n. 

tn. 

DENTITION, s. f. Éruption desdents. 
Dentitio, onis, f. Plin. 

DENTURE, 8. f. L'assemhlage des 
dents. Dentium ordo (dinis), m. Plin. 
Structuræ dentium series (ei), f. Plin. 

DENUDATION, s. f. Action de dé- 
nuder; État de ce qui est denudé. Se 
tourne par un v. Voy. DÉNODER. 

DENUDER, v. act. Mottre à dé- 
couvert. Vudare, act. Cic. Cels. Sen. 

DENUÉ, é&, part passé de Dpé- 
NUER, VOY, ce v. \ Adj. Depourvu de, 
Nudus, a, um (abl.). Cic. Orbus (abl.). 
Cic. Col. Inops, gén. opis (gén. ou 
abl.). Cic. fe et l'abl.). Cic. Erpers, 
gén. ertis (gén.). Cic. (abl.). Plaut. 
Sall. Egenus, «, um (géo.). Liv. (ab].). 
Tac. : Dénué de ressources. Fortunis 
expers. Sull. — de tout, Inops om- 
nium rerum. Suet, — de loute espé- 
rance, Omnis spei egenus. Tac. 

DENUER, v. act. Priver des choses 
nécessaires. Nudare, act. (de, abl.). 
Czs. Sall. Denudare, act. Cic. Orbare, 
act. Cic. 

DÉNÜMENT, s. m. Dépouillement, 

privation. Egestas, atis, f. Cic. Ino- 
ia, æ, Î. Cic. : lasser sa vie dans 
e dénüment, Degÿre vitam in eges- 
tate. Cic. Complet —, Inopia summa 
rerum omnium. Ces. Qui est daus le 
—, dans ua grand —, Egens, géo. 
entis. Cic. Egentissimus, a, um. Liv. 
Voy. DÉNUÉ. 

DEOLS, v. de Francs (Indre). Vicus 
(r) Dolensis (is), w. 

DÉPAQUETEN, v. act. Défaire on 
paquet. Erplicare, act. Cic. 

DÉPARER, v. act. 1° Oter ce qui 
pare. Deformare. act. Quint. || 20 Fig. 
Enlaidir. Deformare, act. Virg. = La 
maigrèur dépare le visage, Vultum 
deformat macies. Virg. 

DÉPARLENR, v.n. Cessor de parler. 
VOY. CESSER 6t PARLER. 

DEPART, 8. m. Action de parbr. 
Abitus, Us, m. Ter. Cic. Discessus, 
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&s, m. Cie. Profectio, onis, f. Cie. 
Liv. Digressio, f. Cic. Digressus, 
&s, m. Cic. Decessio, f. Cic. De- 
cessus, üs, m. Nep. Se tourne souv. 
par Pantin : Abire, eo, is, ivi et ii, 
itum, on. Ter. Cic. Proficisei, or, ëris, 
fectus sum, dép. Cie. Cæs. Discedÿre, 
0, is, cessi, cessum, n. Cic. : Dé- 
part (d'un magistral de sa province), 
ecessus, üs, m. Cic. Faux — 
voyage simulé), Simulatio itineris. 
Cæs. L'apparence d'un — de l'armée, 
Species abeuntis erercilüs. Quint. Ce 
— de Rome, {Tic ab Urbe discessus. 
Cic. Dès Lon — de Brindes, Ut Brun- 
disio profectus es. Cic. S'occuper de 
fixer le moment du —, Tempus pro- 
fectionis quærëre. Cæs. Il élait sur 
son —, Proficisci parabat. Sall. Le 
jour du — approchait peu à peu, 
Obrepshat decessionis dies. Cic. Au 
moment même du —, Sub ipsä pro- 
Yctione. Cæs. À leur —, Forum dis- 
cessu. Ces. Avec le mème nombre de 
navires qu'il avait à son —, (Cum) 
totidem navibus atque erai profectus. 
Nep. Honorer le — de qqn par un 
nombreux cortège, Ornare frequentiä 
egressum alicujus. Cic, Le lendemain 
de mon —, Postridie quam discessi. 
Cic. Après le — de Denys, Post Dio- 
nysii decesrum. Nep. Après le — de 
l'âme, Animo elapso. ic. Dooner le 
signal du —, Brofectionis signum 
dare, Liv. Le mouvement da — (de 
plasieurs personnes), Afotus exceden- 
fium, Tac. Point de — du soleil, 
Solis meta(æz), f. Liv. Les astres sont 
revenus à lear point de —, Ad idem, 
wnde profecta sunt, astra redierunt. 
Cic. Revenir à son point de — {en 
parl. d'un astre), Ad idem caput se 
referre. Cic. Les navires sont ra- 
menés à leur point de —, Naves 
eodem, unde sunt profecLæ, referuntur. 
Cæs. L'eau s'élève au niveau de son 
point de —, Aqua subit altitudinem 
exorlüs sui. Plin. ]| Fig. Point de dé- 
part de tonte la eondnite, Totius 
Uitæ exordium (ir), n. Cic. La jnstice 
a son point de — daus la nature, 
Juslitis initium est ab naturä pro- 
fectum. ic. Ce fut le point de — de 
"entretien, Ab isto initio tractus est 
sermo. Cic. Je reviens à mou point 
de —, Jlluc, unde abii, redeo. Hor. 
Voilà de quel puint de — je suis 
arrivé à la répulation, Ab Ais fon- 
tibus profluri ad famam. Cic. Prendre 
gg: ch. pour point de —, À re or- 
tri (ior, iris,orsus sum), dép. Cæs. 
DEPARTEMENT, 8. m. 1° Distri- 
bution, répartition. Voy. ces m. || 2 
Partie de l'administration des affaires 
de l'État. Provincia, æ, f. Cic. : Le 
département de la marine, Provincia 
marifima. Liv. Provincia classis (au 
géo.). Liv. f 8° Division territoriale. 
Diwcesis, is où eos, acc. in, f. Cic. 
DÉPARTIN, v. act. Distribuer, par- 
tager. Dispertire, io, is, ivi et it, t{um, 
act. Cic. Nep. Distribuÿre, 0, ts, tri- 
but, fributum, act. Cic. Liv. Partiri, 
tor, fris, ifus sum, dép. (ace.). Cic. 
8 Départir le dessert entre les escla- 
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ves, Dispertire secundam mensam ser- 
vis. Nep. — de l'argent à son armée, 
entre les juges, Distribuïre pecunias 
erercilui. Cæs. in judices. Cic. Ces 
qualilés ont été départies (à qqn), 
Éa (alicui) obtigerunt (de obtingère, 
o,is,8. Sup., 0.). Quint. 

Se pépanrTin, v. réf. Se désister de. 
Descisc®re, o, is, descivi et sci, scitum, 
ou Discedëre, 0, is, cessi, cessum, n. 
(de... a et l'abl.). Cic. Deserëre, o, is, 
serui, sertum, act. Cic. = Se déparlir 
de la vérité, Descisc®re a veritate. 
Cie. Se — de sa bonne foi, Discedère 
a fide. Cic. Se — de soa droit, Dece- 
dÿre de jure. Cic. Deserëre jus. Cic. 
Se — d'une ancienne habilude, Ex 

ristinä consueludine excedëére. Cæs. 
e — de sa sévérilé, Severitatem ex- 
cutfre (io, is, cussi, cussum). Cie. Ne 
as se — de la justice, Justitiz ad- 
ærescÿre (0, is, kæsi, hæsum), n. Cic. 

DÉPASSER, v. act. 4° Allor au 
delà. Superare, act. Cxs. Transgredi, 
ior, Ëris, gressus sum, dép. (acc.). 
Cæs. Præterire, eo, is, ii, ttum, act. 
Cic. =: Dépasser la ligae du camp, 
Superare regionem castrorum. Cæs. 
_— une embuscade, Latebras præter- 
ferri (feror, ferris, latus sun), pass. 
Liv. (Fe Ayant dépassé Îles élé- 
ments des éludes, Ultra primas litte- 
ras progressus. Quint. || 20 Laisser 
derrière en allant plus vite. Præterire 
(voy. 10),act. Virg. Anteced?re, 0, is, 
cessi, cessum, act. Cæs. Præcurrére, 
0, is, cucurrti et curri, cursum, act. 
Cic. = Dépasser qqn à la course, 
Cursu aliquem præterire. Virg. Être 
dépassé, Præteriri, pass. Vell. || 3° 
Étre plus long, plus haut : Dépasser 
q . Cb., (En géo.) Ultra rem exce- 

fre (o, 15, cessi, cessum), n. Dig. 
{En baulenr) Rem supereminëre (eo, 
es, 6. parf. ni sup.). Col. Virg. Rem 
superare. Varr. : Le Nil dépasse 
seize condées Je hauteur, Nilus er- 
superat sedecim cubita. Plin. Leur tête 
dépassait la surface de l'eau, Capita 
ex aquû erstabant (de exstare, 0, as, 
stiti, staturus), n. Czæs. || €° Fig. 
Excèder, Superare, n. et act. Liv. Ex- 
ced®re, o, is, cessi, cessum, act. Nep. 
Liv. Antecedëre, act. Sen. Egredi, ior, 
ris, gressus sum, dép. (acc.). Veli. 
Quint. Vincëre, 0, is, uici, victum, 
act. Cic. =: Dépasser la mesure, Ultra 
modum progredi. Cic. Modum erce- 
dÿre. Cic. La grandeor du forfait dé- 
gssait la mesure de (son) crédit, 

uper graliam (ejus) invidia facti 
erat. Sall. Ayant dépassé la mesure 
des destinées humaines, Fortunam 
Aominis egressus. Vell. [Notre] bien- 
faisance dépasse [nos] moyens, Major 
benignitas est quam facultates. Cie. 
Dcpasserla somme, Summamercedëre. 
Liv, Ne pas — on prix (en achetant), 
Non pluris emgre. Tac. — la cinquième 
annee, Quintum annum egredi. Quint. 
Dépasser mille ans, Supra mille annos 
erire (eo, is, lui et ü, ttum). Sen, Les 
cordes qui dépassaient le nombre de 
sept, Nervi plures quam septem. Cic, 
Dépasser les forces, Superare modum 
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virium. Liv. — l'espérance, Spem 
antecedère. Sen, Le succès dépassant 
l'espérance, Rebus supra votum fluen- 
tibus. Sall. Dépasser l'attente géné- 
rale, Vincëre opinionem omnium. Cic. 

DEPTAYSER, v.act. 10 Fairo chan- 
ger de pays. Amandare, act. Cic. Pro- 
cul ab domo relegare, act. Cic. || 2° 
Faire perdre à qqn son chomin. De vid 
deducëre (o, is, duri, ductum), act. Cic, 
IL 9° Fig. Désorienter. (Aliquem) (rans- 
versum aglre (0, is, egi, actum), act. 
Sen. =: Être dépaysé, Errare, n. Cic. 
1} 4° Embarrasser. In angustias com- 
pellre {o, ts, puli, pulsum), act. Cie. 

Se DÉpayrsen, v. réf. Quitter son 
pays. Demigrare, n. Cic. 

DÉPÉCFMENT, S. m. Action de 
dépecer. Laceratio, enis, f. Cic. Liv. 

DÉPECEN, v. act. Couper en mor- 
ceaux. Discerpêre, o, is, cerpsi, cerp- 
fum, act. Cic, Liv. = Dépecer un corps, 
Corpus in partes concid®re (o, is, cidi, 
cisum). Petr. — des oiseaux, Aves in 
frusta scindre (o, is, scidi, scis- 
sum). Sen. — uoe poularde, Gallinam 
secare (0, as, secui, sectum; secatu- 
rus). Juv. Membres d'une grue dépe- 
cée, Discerpla membra gruis. [or. 

DÉPÊCHE, 5. f. Lettre concernant 
les affaires publiques. Litteræ, arum, 
f. pl. Cæs. Cic. Epistola, æ, f, Cie. 
Mandatum, i, n. Front. 

DÉPÈCIIER, v. act. 1° Faire promp- 
tement, hâter. Accelerare, act. Cie. 
Properare, act. Sall. Maturare, act. 
Cic. Liv. = Dépècher l'exécution de 
ses entreprises, Afaturare cœpta. Liv. 
ll 2° Envoyor en toute diligenco. (En 
gén.) Alitffre, o, ts, misi, missum, 
act. Cic. {pe divers côlés) Dimitt®re, 
act. Cic. (Députer) Legare, act. Cic. 
: Dépècher qqn qq. part, Mittëre ali- 
uem in locum. Ée. — des esclaves 

tons ses amis, Dimitt®re pueros circa 
amicos. Cic. || 3° Se défaire de qqn 
en l6 tuant. Opnrimêre, 0, is, pressi, 
pressum, act. Sal. 

Dérècirgn, v. n. et Se DÉPÊCIEN, 
v. réf. Se hâter. Festinare, 0. Cic. 
Voy. Se HATER. 

DÉPEINDRE, v. act. Décrire. De- 
pingêre, 0, is, pinzi, picium, act. Cic. 
Describëre, 0, is, scripsi, scriplum, act, 
Cic. : Dépeindre qqn, un orateur, Ali- 
quem defurmare. Cic. Oratorem tnfor- 
mare. Cic. Je dépeindrai la Bretagne 
avec tes couleurs, Britanniam pingam 
coloribus tuis. Cic. , 

DÉPENDANCE, 8. f, 40 Sujétion, 
subordination. Servitus, utis, [. Cic. 
Cæs. : Jamais la femme ne sorl de 
sa dépendance, Nunquam eruilur ser- 
vitus muliebris. Liv. Être sous la 
— de qqn, Esse in potestale alicujus 
Cic. Liv. Qui vit aous, Qui est dans 
la — de qqn, Alicui obædiens (gèn. 
entis). Sall Dieu n'est sous la — 
d'aucune créature, Deus nulli est na- 
turæ obædiens ou subjectus. Cic. Etre 
sous la — du peuple romain, des Rho- 
diens, Esse in dicione populi Romani. 
Liv. dicionis Rhodiorum. Liv. Mettre 
qqn dans sa —, Aliquem sibi obno- 
ziun fac#re. Sall. Melire (un peuple) 
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sous sa —, (Populum) suæ dicionis 
fac#re. Liv. Tomber sous la — de 


son créancier, Inire nerum (de nerus, 
&s, m.). Liv. La — de la vertu, Vir- 
tutis famulatus (üs), m. Cic. Être sous 
la — d'une passion, Cupiditati ser- 
vire (io, is, lui et it, ju), o. Cic. || 
2» Rapports qui lient dos choses entre 
elles. Conjunctio, onis, f. Cic. Voy. 
pérenne. || 3° Ce qui se rattache ac- 
cessoirement à qq. ch. Accessio, onis, 
f. Cie. : Les dépendaaces d’une mai- 
son, Ædium additamentum (1), n. Dig. 
La maison avec toules ses —, Domus 
cum omnibus affixis (de affira, n. pl.). 
Dig. || Fig. Le corps est une dépen- 
dance de l'âme, Corpus est animi ap- 
pendir (icis), . Cie. Les dépendan- 
ces d'ane affaire, Quod adjunctum est 
meyotio (au dat.). Cic. 

DÉPENDANT, part. prés. de né- 
prenons, Voy. ce v. || Adj. DÉPEN- 
DaNT, anTE. 40 En pari. d'une cb. 
qui depend de. Subjectus, a, um (de…., 

at.). Cic. : Dépendants les uns des 
antres, Vog- conxexe. |] 2° En parl. 
des pers. Subordonnè. Subjectus, a, 
wa (de qqn, aie). Cic. Obnorius. 
Sail. Liv. || Absol. N'être pas dépen- 
dant, Sui juris esse. Cic. . 

1. DÉPENDRE, v. act. C. DÉTACHER. 

2. DÉFENDRE, v. n. 1° Êtro sous 
l'autorite do qqn. Alicujus in polestate 
ess. Cic. Alicui servire (10, is, ivi 
et ii, itum), n. Cic. porëre (eo, es, 
rui, ritumÿ, n. Cic. : Dependre d’ (ua 
peuple), Êsse sub dicione aique impe- 
no (pepuli). Cæs. La ville dépend 
da roi, Oppidum regi paret. Plin. Ne 
dépendre que de 30i, Ne — de per- 
sonne, Esse sui juris. Cie. Qui dé- 
peud de qqn, Alicui obædiens (pén. 
eatis). Cic. obnorius (a, um). Sall. 
Lio. A 2 tre 4 la discretion, au pou- 
voir de qqn. Er aliquo ou Ex arbitrio 
dicujus pendëre %, es, pependi, 8. 
sup.), 0. Cic. Liv. In voluntate ou In 
poleslate alicujus uerti (or, ëris, ver- 
sus sun), pass, Liv. Cic. In manu 
elicui on alicujus esse. Ter. Liv. Tac. 
= Tout dépeud d'nn seul, de la puis- 
sance d'on seul, Omnia in unius po- 
tesiate vertuntur. Cic. Tout — de lui, 
de sa volonté, Totum id vertitur in 
ejus vuluatate. Liv. Lancer un trait 
— de la volonté, Jacëre telum volun- 
uelis est. Cic. Ces choses ne dépen- 
dent pas de nous, Jxc non sunt in 
acsträ manu. Cic. Autant que cela 
dépend de loi, Quantum in fe est. Cic. 
D a dépendu de toi que.…, Per le 
getit (de siare, o, as, statum) quo- 
anus (subi). Cæs. 1! dépend de toi 
que [cela] ue soit pas, Tibi in manu 
eu ne fiat. Ter. 1 — de nous de 
{faire)., À nosirä voluntaie proficis- 
citer (factre). Cic. 1] — de nous de 
égaoer ou de ne pas 1lonner, Demus, 
accne, in nos{ra polestate est. Cic. As- 
sealiment qui — de nous, Assensio 

est in nosträ polesiate sita. Cic. 
Fous Les biens dépendent de toi- 
sème, Omnia (ua in te gosita sunt. 
Cic. Cela n'a pas dépendn de moi, 
mais de cetle circonstance, Id non 
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per me stetit, sed per illud. Quint. 
llomme qui fail tout dépendre de 
lui-même, Vir cui ex se ipso apla 
sunt omnia. Cic. || 3° Être attaché à; 
tirer son origine de, résulter, provonir, 
proceder do. (Ex re) pendère (voy. 2°), 
n. Cic. (In re) consist®re, o, ts, stiti, 
s. sup., n. Cic. (In re, Re) constare, 
o, as, stiti, statum, n. Cic. Plin. (Re) 
stare, 0, as, steti, statum, n. Curt. 
Tac. : Dépendre de secours étran- 
gers, Er alienis opibus pendère. Sall. 
Le maintien de la liberté dépend de. 
Libertatis salus consistit in (abl.). Cie. 
Dépendre du courage des cohorles, 
Constare in virtute cohortium. Cæxs. 
Le succès d'une guerre dépend de la 
renommée, Famä bellum stat. Curt. 
La sublililé de l'esprit ne — pas de 
la ténuité du sang, Subtilitas animi 
non constat tenuitate sanguinis. Plin. 
L'honnête d'où — le devoir, {lones- 
{um ez quo aplum est officium. Cic. 
Tout — de cela, fn eo sunt omnia. 
Cic. Qui — du bonhenr d'autrui, 
Aliorum bono casu suspensus (a, um). 
Cic. Tout — du sort des armes, in 
armis omnia sita (sunt). Sall. La for- 
tune de la Grèce — de cela, In e0 po- 
sitæ sunt Græciæ fortunzæ. Cic. Le sort 
de la république — d'une hataille, 
In uno prælio fortuna reipublicæ dis- 
ceptat (= est décidé dans...) Cic. 
Faire dépendre le bonheur de la vertu, 
Vila beatam in virtute ponëre (0, is, 
posui, positum). Cic. || 4° Faire partie 
do qq. ch. } appartenir : Dépendre 
de qq. ch., Alicujus rei esse. Cic. Qui 
dépend de la juridiction de qqn, Sub 
jus et jurisdictionem alicujus sub- 
junctus. Cic. 

DÉPENS, 8. m. pl 40 Frais, dé- 
boursès. Impensa, æ, Î. qe. Nep. Sunp- 
tus, üs, m. Cic. Cæs. =: À mes dépeus, 
lNinpensis meis. Nep. Aux — d'autrui, 
De alieno. Cic. À ses —, Sumptu suo. 
Ces. Aux — de l'État, Sumptu pu- 
blico. for. Aux — du Trésar, De pu- 
blico. Cic. Suet. Enterrement aux — 
du Trésor, Publicum funus. Liv. Il 
aime; c'est à mes —, Amat; dabitur 
a me argentum (et ordin. pecunia). 
Ter. |] 20 Fig. Détrimont. Damnum, 
i, n. Cic. Detrimentum, n. Cic. Ma- 
lum, n. Plauf. Incommodum, n. Cic. 
Injuria, æ, f. Cic. : À mes dépens, 
Cum damno meo. Plaut. Plus aux — 
des hommes qu'à ses propres —, Ma- 
jore hominum damno quam suo. Suet. 
À tes —, Malo cum tuo. Plaut. Aux 
— d'un autre, Cum alterius injuriä. 
Pomp.-jct. Aux — des malheureux, 
Impendio miserorum. Plin. Préserver 
la république d'une calamité 4 mes 
—, Acerbilatem a republicä meis in- 
commodis redumÿre.Cic. S'eurichiraux 
— des laboureurs, De aratorum bonis 
prædari. Cic. S'élever aux — de 
qun, Crescère ex ou ab aliquo. Cic. 
Mon collègue m'avait appris (cela) à 
ses —, ({d) er casu collegz videbum. 
Prunc. ap. Cie. Aux — de sa vie, Im- 
pendio vilæ. Sen. Racheter aux — de 
Les jours, Morte tuëä redimëre. Ov. 
Rire aux — de qqn, Voy. ninm de 
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qqn. || 3° Frals d'un procas. Impenss 
(arum) in litem factæ (arum), f. pl. 
P.-jct. Impensæ litis. Insc. 
DÉPENSE, 8. f. 4° Argont employé. 
Impensa, æ, f. Cic. Suet. Sumptus, üs, 
m. Cic. Impendium, ü, a. Cic. Plin. 
Dispendium, n. Col. Plin. Qqf. Dam- 
num, 1, n. Quint. Qqf. Pecunia, =, f. 
Cic. = Dépenses faites pour les jeux, 
Impeusæ ludorum. Suet. — pour bé- 
cher, Fodiendi impendia. Plin. Les — 
do luxe, Lururiæ damna. Quint. — de 
table, Ventris paratus (Us), m. Tac 
— d'agrément, Voluptuosæ impensz. 
Dig. Faire de très grandes —, [mpen- 
dia marima facÿre. Pl.-j, Faire des 
— excessives, Prodire sumptu ertra 
modum. Cic. Faire anne dépense mieux 
placée, Ponÿre sumptuin melius. Cic. 
Faire des dépenses avec l'argent du 
Trésor, Erogare pecunias er ærario. 
Cic. Faire des — pour soi-même, 
Sibi impend®re (0, is, pendi, pensum). 
Cic. La dépense qi est faite au pro- 
ft de l'avenir, { d) quod erogatur in 
posteros. Pl.-j. Fournir aux dépenses 
de qqn, Alicui in sumplium erogare. 
Cic. Suppeditare alicui. Cic. Partici- 
per à la dépense, In partem impensæ 
venire, Cic. Prendre une — à £a 
charge, Payer une —, Sumptum 
præstare. Cic. Les revenus répondent 
la —, Fructus pro impensä redeunt. 
Liv. La — est plus forte que le re- 
venu, Sumptus fructum superat. Varr. 
Être pour qqn une occasion de —, 
Alicut esse sumptui. Cic. sumptum 
afferre. Cic. Regarder à la TE ètre 
économe), Parcëre sumptui. Cic. im- 
pense. Liv. Limiter ses dépenses, 
Absumendi modum tenère. Suet. Avec 
moius de dépease, Mfinore dispendio. 
Plin. Éviter la —, Sumptum remo- 
vère. Cic. Qui ne regarde pas à une 
—, Negligens in sumplu. Cic. Avec 
beaucoup de —, Sumptuose. Cic. Cat. 
ll 2° Compte où l'on inscrit chaque 
somme deboursée : Compte des dé- 
peuses, Ralio erpensi. Plaut. Erpen- 
sun, i, n. Sen. Livre des —, Codex 
impensi. Cic. Arlicles de —, Erpensi 
nomina. Cic. Porter qq. ch. en dé- 
ense, Aliquid erpensum ferre. Cic. 
fl 40 Fig. Emploi. fmpensa, æ, f. Lit. 
Voy. empLor. || 4° Lieu où l'on serre 
les provisions. Prompltuarium, ii, n. 
Cato. Apul. Prompluaria (a) cella 
(æ), f. Plaut. Cella penaria, [. Cic. 
DÉPENSER, v. act. 49 Employer de 
l'argent à, (En gén.) Impendère, 0, is, 
peudi, pensum, act. (à, pour.…., in 
rem). Cic. Insumêre, 0, ts, sumpsi, 
sumptum, act. (à, pour... in rem). Cic. 
(Surt. s'il s'agit des deniers publics) 
Erogare, act. (à, pour... , in rem). Cic. 
(Gaspiller) Effundère, 0, is, ( i, fu- 
sum, act. (à, pour.…, in rem). Cic. = 
Dèpenser 1400 as par jour, In singu- 
los dies centenos æris insumŸre. (rell. 
— sa fortune pour le salut de l'Etat, 
Pairimoniur in reipublicæ salute col- 
locare. Cic. — de l'argent pour une 
flotle, Erogare pecuniam in classem. 
Cie. — tant d'argent pour les Pro 
pylées, Tantam pecuniam in Propyles 
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conjic#re (io, is, feci, jectum). Cie. — 
(follement: son patrimoine, Pafrimo- 
nium effundére on profund're. Cic. — 
(manger) tout son bien, Rem, Bona 
comcdére (o, is, edi, esum et estum). 
Cie. || Absol. Dépenser, St 
Pnpensas facre (10, is, feci, fun). 
Cie. — à tort et à travers, BffumdFre 
sumptus. Cic. || %e Fig. Employer, con- 
sumer. Absumére, 0, is, sumpsi, Sum 

tum, act Cic. Pl.-j, s Combien de 
jonrs j'ai dépensés à des occupations 
fotilesi Quot dies frigidis rebus ab- 
sumpsi! Pl.-j. Dépenser deux jours 
de suite dans les festins, Biduum 
continuum epulando consumère. Suel. 

Se oérsxsen, v. pron. Être dépense. 
Impendi, or, dris, pensus sum, pass. 
Cic. et tons les pass. des v. cités à 
DÉPENSER. . 

DÉPENSIER. rèr6, adj. Qui aime 
la dépense. Prodigus, a, um. Cic. Pro- 
fusus. Gic. Sumptuosus. Cic. Ter. || 
S. m. Un jeune dépensier, Profusus 
(i) nepos (otis), m. Cic.. 

DÉPENSIER, s. m. Homme charge 
do la dopense. Promus, à, m. Varr. 

DÉPERDITION, s. f. Perte = [Ré- 
parer) la déperdition (produite par la 
transpiration),. Id efflurit. Sen. 
Voy. PFRATE. 

DÉPÉRIRN, Y. n. 4° Prir peu à 
peu. Tabescère, o, is, tabui, s. sup., 
». Cie. Hor. Marcescëre, o, is, marcui, 
s. snp., n. Col. Senescre, 0, is, se- 
aui, 8. sup., n. Varr. Liv. Consenes- 
cére, n. Varr. : Dépérir par l'effet de 
la maladie, Aforbo marcescre. Col. 
— de regrel, Desilerio tabescère. Cic. 
senescère. Varr. H % Se detériorer. 
Senescère (voy. 1°), n. Plin. : Depé- 
rir par un vice du 80}, Soli vitio con- 
semescére. Col. La vigne dépérit, Vites 
languescunt (de languescère, o, gui, 
s. sup.), n. Plin. | En parl. des mo- 
pnments, etc. Dépérir de vétnsté, 
Vetustate dilabi (or, ris, lapsus sum, 
dép.). Liv. || 8° T. de droit. Se perdre. 
Deperire, eo, is, ivi et ii, ifurus,n.Suet. 

DÉPÉRISSEMENT, s. m. État de 
ce qui depèrit. Seniura, ii, n. Cie. Liv. 
Sen. Languer, oris, masc. Ter. Cic. 
Tabes, is, f. Plin. =: Dépérissement 
du corps, Languor corporis. Cic, — 
des forces, Virrum defectio (omis), f. 
Cic. — de l'esprit, Meniis sentum. Sen. 
— des arbres, (Arborum) tabes. Plin, 

DÉPÊTRENR. C. DÉBARASSER. 

DEPEUPLEDLENT, 8. m. 1° Âc- 
Con de depeupler. Vastatio, onis, f. 
Sail. } 2e État de ce qui est dépeupié. 
Vastitas, atis, f. Cic. Lis. Col. Soli- 
fudo, Ginis, f. Cic. Liv. = Un tel dé- 
peuplement de la campagne, Tanta 

aoro vastitas. Liv. 

DÉPEUPLER, v. act. Dégarnir de 
ses habitants. Vastare, act. Liv. Va- 
Cuefacère, io, ts, feci, factum, act. 
Nep. =: Dépeupler on territoire de 
ses citoyens, de ses tronpeaux, Vas- 
lare fines civibus, pecore. Hirt. — tes 
cawpagnes, Vastilatem agrorum fa- 
cére (io, ts, feci, factum). Col. Les 
campagnes élaient dépeuplées, Soli- 
fudo in agris erat. & . Campagos 
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déneuplée de laboureurs, Ager ara- 
tomber inants (m.f.,e, 2). Ge. Ville 
—, Urbs vasta ou deserta. Liv. || Fig. 

Sol dépeuplé d'arbres, Solum arbori- 
bus viduum. Col. 

DÉPIÉCEN, v. act. C. DÉMFUBREN. 

DÉPILATIF, 1V8, adj. Qui fait tom- 
ber le poil. Psilothri vim habens (gên. 
entis). Plin. | 

DÉPILATOIRE, $. m. Drogue de- 
pilative. Psilothrur, i, n. Plin. 

Se DÉPILER, v. pron. Perdre son 
poil = Il se dépile, Ji pilus cadit (de 
cadre, 0, cedidi, casum, n.). Plin. 

. DÉPISTER, v. act. Découvrir la 
trace de. Investigare ou Pervesligare 
ou Indagare, act. Cie. Odorari, dép. 
(ace.). Cuc. : Dépister l'eonemi, Hos- 
lem vestigiis sequi (or, éris, seculus 
sum), dep. Liv. | 

DÉPIT, 5. m. Chagrin mélé d'un 
peu de colere. Ægrimonia, æ, f. Cic. 
Stomachus, i,m. Gic. Dolor, oris, masc. 
Cic. = Léger dépit, Offensiuncula, æ, 
f. Pl.-j. Avoir du — de ce que... 
Stcmachari quod (ind.). Gie. Laisser 
éclater son — contre qn. Stomachum 
in aliquem erumpére. Cic. Étouffer de 
—, Dolore dirumpi (pass.). Cic. Cau- 
ser du —, Voy. péPrren. Cie. — 
qu'excite qq. ch., Alicujus ret aver- 
salio (onis), f. Sen. — que cause un 
refus, Repulsæ offensa (x), f. Ov. 
Avec —, Siomachosius. Cic. Avec un 

nd —, Summo cum stomacho. Cic. 

Ex péprr 08, loc. prép- Malgré. 
S'expr. par l'abl. de l'adj. ou des 
part, suiv. accordés avec le u. ou 
pron. = Invitus, a, um. Cic. Repu- 
gnans, gén. antis. Cic. Adversans. 
(ic. Obstans. Cic. : En dépit du mal- 
tre, de la loi, des dieux, Invito do- 
mino. Quint. Invil&ä lege. Cic. Diis 
nvitis. Cic. En — de la nature, Na- 
furë repugnante ou adversante. Cic. 
Tout à fail en — de moi, Me envitis- 
simo. Cic. Fou en — de son âge, Stulitus 
adversus state. Plaut. Voy. maLGré. 

EN oéprr que, loc. con). Quoi que 
(je, l'on) fasse : Je fais cela en dépit 
que j'en aie, Hoc face invitus. Cic. 
Le nre éclate en — qu'on en ait, 

Risus) erumpit etiam invitis. Quint. 

OY- EN DÉPIT DE. 

DEPITER, v. act. Causer du dépit 
à qqn. (Alicui) esse siomacho. Cu. 
slomachum movëre (eo, es, movi, mo- 
tum). Cic. facËre (io, is, feci, factum). 
Cic. Sen. = Dépité, Stomachans, gén. 
anis. Cic. 

Se péprren, v. pron. Prendre du 
dépit. Siomachari, dép. Cic. Dolère, 
eo, es, lui, liturus, n. Cic. Quint. : 
Se dépiter contre une ch., à cause 
d'une ch., Stomachan alicui rei. Cic. 
ob rem.Hor.Se — de ce que, Voy.néprr. 

DEPLACE, ÉG, part. passé de pé- 
PLACER, Voy. ce v. || Adj. 10 Fig. 
Placé dans une situation qui no convient 
pas. Non idoneus (a, um). Sall. || 2° 
Qui n'est pas où il doit être. (En part. 
des pers. et des ch.) Alienus, a, um. 
Cic. (En pari. des ch.) Præposierus. 
Cic. Perversus. Cie. Intempestivus. 
Cic. Absurdus. Cie, Abhorrens, gén. 
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‘entis. Cic. : Fatigue déplacée à notre 


âge, Labor alienus ab ætlale nosträ. 
Cie. Félicitations déplacées, Præpos- 
lera gratulalio. Cic. Larmes —, La- 
crimæ abhorrentes. Liv. absurdz,. Liv. 
Acœbuitiva déplacée, Perversa ambitio. 
Quint. Gourmandise —, Inlempestiva 
gula. Suet. {1 n’est pas déplacé d'exi- 
ger, d'exposer, de rapporter, Non est 
alienum erigère. Quint. incommodum 
erponère. Cic. indignum memorare. 
Sal. || 3° Inconvenant. Indecorus, a, 
um, Cic. Indecens, gén. entlis. Quint. 
: Rire déplacé, Indecens risus. Quint. 
Il est — de parler, Indecorum est 
dicére. Cic. 

DÉPLACEMENT, S. m. 1° Action 
de deplacer ou de se deplacer. Motio, 
onis, f. Cic. |! 2° Changement de si- 
tuation = Déplacement des membres, 
Membrorum præposterus (i) ordo (di- 
nis), m. Lucr. || 3° Changement de 
residence. Aligralio, onis, f. Liv. = La 
santé de l’armée gagne au déplace- 
meat, ÆErercitus mulatione locorum 
salubrior est. Liv. 

DRPLACER, v. act. 1° Changer 
de place qq. ch. Loco movère, et simpl. 
Mouëre, eo, es, movi, motum, act. Cie. 
E loco commovére, et simpl. Commo- 
vére, act Cic. = Colonnes déplacées, 
Columnæ commotæ. Cic. || Fig. Dé- 
placer le point de la question, Res- 
ponsionem suam alio derivare (= ré- 
pondre sur up autre point). Cic. 

o Changer de place qqn. De loco de- 
movêre (e0, es, movi, molum), acl. Cic. 
Movére, act. Ilor. 

Se DÉPLACER, v. 1° Réfl. Changer 
de place. Loco se movère (e0, es, movi, 
motum).Cæs. et simpl. Se movëre. Cic. 
(Loco) se commovere. Cic. Locum mu- 
tare. Hor. || 2° Pron. Être change de 
place. Loco ou Suo loco moveri {eor, 
éris, molus sum), pass. Cic. Cels. 

DÉPLAIRE, v. 0. 1° Être desa- 
greable. Displicère, eo, es, cui, ci- 
tum, n. Cic. Non placère, n. Cic. 3 
Atticus ne me déplaisait pas, Afihi 
Atticus minime displicebat. Cie. Cela 
me déplait, Hoc mthi odiosum ou 
molestun est. Cie. Hanc rem moleste 
fero (fers, (li, latum, ferre). Cie. 
Travail qui est loin de nous déplaire, 
Minime nobis injucundus labor. Cie. 
Je m'aperçois que ces choses déplai- 
sent, Éa ingrata esse sentio. Cic. Il 
me déplait que... Aihi non placet 
(infin. ou prop. infin.). Cic. || 2° Fa- 
cher, irriter. Offendére, o, ts, fendi, 
fensum, act. Cic. = Déplaire à qqn 
per un acte, une parole, uu repard, 

flendëre aliquem re, verbo, vultu. Cic. 
Je crains de te —, Vereor ne libi 
gravis sim. Cic. Ce qui déplait aux 
hommes, Quod offendit animos homi- 
num. Cie. Au risque de te déplaire, 
Cum periculo offensionis. Tac. Il dé- 
plait au peuple de ne pouvoir, Esf 
grave id populo, non posse. Cic. Il as 
me — pas de dire, Dicére non gra- 
vor (dép.). Cic. || jee manière de pa- 
renthèse) N’en déplaise à Roœmulus, 
Pace Romuli direrim. Cic. Ne te —, 
Pace tuë direrim. Cic. Voy. MALGRÉ. 
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Se nércarns, v. réf. 1° Déplaire à 
sol-même. Sibi displicère (eo. es, cui, 
Oilun). Ter. | 20 Se trouver mal à son 
aise : Je me déplais avec qqu, ou dans 
au lieu, Alicujus ou Loci me lædet 
taduit et Læsum est, iædère, iImpêrs.). 
laut. Ter. Cic. og. S'ENNUYER. || 
Fig. L'orme se déplait dans..., Ul- 
nus parum gaudet (de gaudére, e0, 
garisus sum. n., et l'abl.). Pall. 

DÉPLAISANCE. C. RÉPUGNANCE. 

DÉPLAISANT, part. prés. de Dé: 
PLatRE, Vuy. Ce v. Jrad. DÉPLAISANT, 
are. {o Desagroable. Injucundus, €, 
wa. Cic. Ingratus. Cic. Odiosus. Cic. 
: Goût déplaisant, fngratus sapor. Col. 
D'ane façon deplaisante, Injucunde. 
Cic. Odiose. Cic. || 2° Qui fâche. Gra- 
sis, m. f.,e, n. Cic. Invisus, a, um. 
Cie. . 

DÉPLAISIR, $. m. 1e Contrarièté. 
Ofensio, onis, f. Cic. Offensa, z, 
£ Quint, Molestia, f. Cic. = Léger 
ééplaisir, Offensiuncula, æ, f. Cic. 
lusignatiuncula, f. Pl.-j. Faire, Cau- 
ser du — 4 qqn, Alicui moleshiam 
exkibére. Cic. [Mes propriétés] me 
dconent plus de — que d'agrément, 
Mati major offensioni sunt quam 
delectalioni. Cic. Sans — pour loi, 
Sine mokstiä tuä. Cic. || 2° Dou- 
Bur, chagrin. (Cause) Acerbitas, atrs, 
£ ic. Mokstia, æ, f. Cic. (Effet) 
Ægritudo, dinis, f. Cic. Ægrimunia, 
æ, f. Cic. Dolor, oris, masc. Cic. 
Mpror, masc. Cic. Maæstiliu, æ, f. 
Cic. =: Mes déplaisirs, Acerbitates 
æmez. Ci. Avoir le déplaisir de voir 
que, Dolère (eo, es, lui, liturus, ne.) 
quod (indic.). Cic. Causer un gran 
— à qqn, Magnum dolorem alicui 
eœnnorére. Cic. Je reçois un grand 
— deces malheurs, Er his incom- 
m=dis magnam animo molestiam capio. 
Cic. Je voyais ton départ avec le plus 
grand —, Periniquo patiebar antmo, 
le a me digredi. Cic. À mon grand 
_—,Cun mano dolore meo. Cie. Etre 
sccablé de léplaisirs, Cenfici mærore 
ou ægriltudine. Cic. 

DEPLANTEN, v. act. 1° Oter de 
terre une plante. Deplantare ou Ex- 
pHantare,acl. Col. Eradicare, act. Varr. 
# 2° Arracher du s0l. Vuy. ANRACHER. 

DEPLIEN, v. act. Defaire ce qui 
est plie. Erplicare, act. Cic. 

DEPLISSER, v. act. Défaire les 
plis Erugare, act. Plin. 

DEPLOIEMENT, 8. m. Action de 
étployer, de developper. Erylicatio, 
exis, f. Cic. Se tourne souv. par un 
v. : Un eraod déplurenent de forces 
(œililaires), Magnæ copre, (. pl. Liv. 

DEPLORABLE, adj. 1° Qui merite 
d'être deplore. Flebilis, m. f., e, 0. 
Cie. Lugendus, à, um. Cic. Miserabilis, 
©. f.,e, 0. Cic. Ov. Miserandus, a, 
wm. Cic. Virg. = Jour déplorable pour 
Le people Dies luctuosus populo (au 
dat.). Cic. llest — de.., que…, Mi- 
serum sl (info). Cic. À 2° Très mau- 
ads Pessimus, a, um. Cic. : Santé dé- 
p'orable, Valetudo infirmissima. Cic. 

DEPLORABLEMENT, adv. 10 
Wuns manière dôplorable. Flebiliter. 
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Cic. Misere. Cic. || 20 Très mal. Fae- 
dissime, Cic. 

DÉPLORER, v. act. Plaindre vive- 
ment, avec pitié. Deplorare, act. Cic. 
Sen. Defière, eo, es, flevi, fetum, act. 
Cic. Lacrimare, act. Nep. Collacri- 
mare, act. Cic. Gemêre, o, is, mui, 
milum, act. Cic. Lamentari, dép. 
(acc.). Cic. Lugère, eo, es, luxi, luc- 
{um, ect. Cic. Quers, or, ris, quesius 
sum, dép. (acc.). Cæs. Dolére, eo, es, 
lui, liturus, act. Cic. Ilacrimare, 0. 
(dat.). Liv. Ingemëre, n. (dal.). Liv. 
: Déplorer le malbeur de l'empire, 
Imperii calamitatem lamentari. Cic. 
— son propre malheur, Casum suum 
collacrimare. Cie. — Île sort de la 
Grèce, Commiserari fortunam Græciæ. 
Nep. Siluation qui est unanimement 
déplorée, Status qui unä voce omnium 
gemitur. Cic. Déplorer la mort de 
qun, Lugère mortem alicujus. Cie. — 
que, Deplorare quod (indic.). Cic. Ac- 
tion de — une ch., De re conqueslio 
(on1s),f. Quint. 

DÉPLOYER, v. act. 4° Étendre ce 
qui etait ploye. Erplicare, act. Cic. 

andéëre, 0, is, pandi, pansum et pas- 
sum, act. Cic. Erpandére, act. Col. 
Plin. Ertendfre, 0, is, lendi, tensum 
et tenfum, act. Hor. =: Déployer ses 
ailes, Pennas extendère. Hor. Alas 
erpandèëre. Plin. — Îles voiles, Vela 
pand?re. Cic. explicare. Plaut. — un 
vêtement, Vestem evoluëre(o, ïs, volui, 
volutum). Ov. Enseignes déployées, 
Signis subrectis. Sen. || Fig. Rire à 
gorge déployée, Cachinnos effund're 
(o, ts, fudi, fusum). Suet. En riant à 
orge —, Effuso risu. Cl. || 2° Dove- 
opper ce qui était serrê. Ezxplicare, 
act. Liv. Pandèëre NS to), act. Liv. 
Erlendÿre (voy. 10), act. Curt. = Dé- 
ployer les rangs, Ordines erplicars. 
Liv. — sun front de bataille, Aciem 
dilatare. Liv. — davantage ses lignes, 
Aciem latius pandëre. Liv. — son ar- 
mée jusqu'à la mer, Ertend®re agmen 
ad mare. Curt. — sa flutte, Erten- 
dFre classem. Frontin. || 3° Fig. Fairo 
paraitro, etalor, manifester. Explicare, 
act. Cic. Erpromëre, o, ts, ompsi, 
omptum, act. Cic. Sen. Ostendêre, 0, 
is, tendi, tentum, act. Cic. Sail. Præ- 
bêre, eo, es, bui, bitum, act. Cic. Ad- 
hibère, act. Cic. Exrhibère, act. Sen. 
Suet. Præstare, 0, as, stiti, stitum 
et staltum, act. Cic. Proferre, fero, 
fers, tuli, latum, act. l'1.-j. Suet. Ef- 
fundèëre, o, is, fudi, fusum, act. Liv. 
Quint. = L'éloquence déploie ses 
ressuurces, Ezrpromit vim eloquen- 
fia. Cic. Dépluyer toutes ses forces 
contre qqn, Adversus aliquem vim 
suam intendére. Sen. — son inlelli- 
gence, Intelligentiam explicare. Cic. 
— son talent en public, Arlem pro- 
ferre. Suet. — sa valeur, Viriutem 
ostenure. Sall. — un si grand cou- 
rage, Tantam virtutem præstare. Ces. 
— une égale valeur, Præbère se pari 
virlule. Nep. — une noble Gerté, 
Adhibère liberam contumaciam. Cic. 
— tant d'animosité, Decertare tantä 
cententione. Cic. Quelle ardeur il a 


DÉPOS 545 


déployée pour emporter d'assaut...l 
Quant& iste cupiditate erpugnavit…f 
Cic. Déployersacruanté envers qqn, In 
aliquo crudelitatem erp-omêëre suam. 
Cic. — sa liberalité, Liberalitatem ez- 
hibëre. Suet. Qui a déployé toutes les 
vertus, Omni rirtute functus. Quint. 

Se vércoyæn, v. 1° Pron. S'eten- 
dre. Pandi, or, ris, pansus et passus 
sum, pass. Liv. Plin. et lous les pass. 
des V. act. cités À Déproræn io 
L'immenase plaine, La mer se déploie, 
Panditur immensa planes. Liv. 
mare. Liv. Plin. || Fig. Vorx qui se 
dépluie, Vor fusa. Quint. || 3e Réf. Se 
devoloppor. Se erplicare. Cæs. Se pan- 
dère (u, is, pandi, pansum et passum). 
Liv. =: Se déployer par escadrons, 
davantage, Erplicare se furmatim. 
Cæs. Pandére se latius. Liv. |] 3° Pron. 
Fig. Se montrer, se produire. Erpromi, 
Or, dris, promplus sum, pass. Cic. et 
tous les pass. des v. act. cités à né- 
PLOYER 3° : [Cause, Carrière où] l'élo- 
quence, le mérite peut se déployer, 
Potest vis eloquentiæ erpromi. Cic. ora- 
tio ersuliare. Cic. virius ezcurrêre (o, 
is, cucurni et curri, cursum, n.). Cic. 

DEPLUMER, v. act. Oter les plu- 
mes à. (Avis ou Avi) plumam vellrre 
0, is, velli el vulsi, vulsum). Col. 

Avem) vellëre. Col. : Déplumé, Deplu- 
mis, m. f.,e,0. Plin. 

Se véeLuwen, v. pron. Perdre ses 
plumes. Plumam amiti£re (0, is, misi, 
missum). Plin. 

DÉPOLIR, v. act. Oter le poli de 
qq. ch. Voy. ren el roui (subst.). 

DEPONENT, ad{. m. Qui a la forme 
passivo ot le sens actif. Deponens, gèn. 
entis, Prise. 

DEPOPULARISER, v. act. Faire 
perdre la popularite. In invidiam addu- 
cére(o,is, durer, ductum), act. Cac. : Dé- 
pupularisé, Collabefactus, a, um. Nep. 

e NÉPOPOLANISER, V. pron. Perdre 
sa popularité. In odium  offensio- 
nemque pupuli incurrère (0. is, curri 
et cururri, cursum), D. Cic. 

LÉPOPULATION, 5. f. État d'un 
pays depeuplé. Vastilas, atw, f. Cie. 
Infrequeutia, æ, f. Tac. 

DEPORTATION, 5. f. Exil perpé- 
tuol : Déportation dans une ie, In 
insulam deportatio (onis), f. Dig. 

DEPORTEMENT, S.m.1° Anc.Con- 
duite (en gon.). Voy.ce m. 9. || 2e Au 
pl. Mauvaise conduite. C. DÉBAUCHE 30. 

DEPORTER, v. act. Exiler dans un 
lieu determiné = Déporter dans une 
ile. In insulam deportare. Cic. 

DÉPOSANT, parl. prés. de pépo- 
sen, Voy. ce v. || Subst. néposanr, 
ANTE, m.e@tf. 1° Celui, Celle qui fait 
un depôt = Un déposant, Depusitor, 
oris, masc. Dig. Vuy. Déprosrn 3 || 
2° Colui, Celle qui fait une deposition 
devant un juge. (Denuurrateur, on) 
Index, dicis, m. (et f.). Cic. (Témoin 
Testis, is, mn. Cic. f. Suet. 

DÉPOSER, v. act, 1° Possr une 
ch. que l'on portait. Depon/re, 0, is, 
posui, posilum, act. (ans, sur... 
in et l'abl. Cic. qqf. in et l'acc. Liv.) 
Ponère, act. (dans... sur, 18 et 
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(eo, es, movi, mofum). Suel. — un 
roi, Regem regno spoliare. Cic. 

Dépossa, v. n. 1° Laisser un sbdi- 
ment. Voy. néposen (acl.) do, || 2° 
Faire une deposition en justice. (Comme 
déncnciateur) Indicium fac#re (10, 1, 
feci, factum). Ter. Plaut. afferre (fero, 
fers, atiuli, allatum). Cic. deferre 
(fero, fers, tuli, latum). Tac, (Comme 
témoin) Testificari, dép. Cic. Testan, 
dép. Quint. : Déposer (comme lé- 
moin) contre qqn, Testimonium in 
aliquem ou contra aliquem dicëre (6, 
is, diri, dictum). Cic. Sen. — (comme 
témoin) en faveur de qqm, Testimo- 
nium alicui redd#re (0, 1s, didi, di- 
tum). PL.-j. præbère (eo, es, bui, bi- 
tum). Dig. — en faveur de l'accusé, 
Reum laudare. Cic. Faire — les té- 
moias à charge (contre un accusé), 
Interrogare lesies in reum. Pl.-j. 

Se Dérosen, v. pron. Se precipiter 
au fond. Subsidre, o, is, sedi el sidi, 
sessum, n. Cels. 

DÉPOSITAIRE, s. m. et f. 4° Celui, 
Celle à qui on confie un dopôt. Deposi- 
farius, it, masc. Dig. Sequester, tri et 
tris, masc. Plaut. Cic. : Nommer un 
dépositaire, Dere sequestrum. Plaut. 
Être — de qq. ch., Aliquid in depo- 
sito Aabére (eo, es, bui, bitum). Dig. 
Être lié comme —, Depositi teneri. 
Up. || 3° Fig. Celui, Celle qui garde 
fidèlement ce qu'on lui confie. Cusios, 
odis, m. f. Cic. Prasses, sidis, m. f. 
Cic. = Dépositaire de la liberté, 
Præses custosque libertatis, Cic. Arl 
— de la sante de l'humme, Ars sa- 
Cie. Nep. Ponëre, act. Cic. Plaut. Con | lutis humenæ præses. Cels. Paire de 
dÿre, o, is, didi, ditum, act. Suet. | qqn le — de ses secrets, Occulta 
Conslituëre, o, is, ui, utum, act. Cic. | alicui credëre (0, is, didi, difum). Cic. 
Commendare, act. lic. Demandare, | DErOSITION, 8. f. 1° Privation 
act. Suet. Credëre, o, is, didi, ditum, | d'une dignito. (Dignitatis) depositio 
act. Liv. : Déposer des amphores | (onis), f. Ulp. Afotio (ab ordine), f. 
dans on temple, Amphoras in tem- | Ulp. Se tourne ardin. par un v. voy. 
plo deponëre. Nep. — dans le Trésor | Dérosen, pesrirurn. || 2° Action de 
pubhe de l'argent, un lestament, De- 
pre pecunias in publicum. Cws. 

onfre fabulas in ærano. Cic. — un 
lestament entre les mains de qqa, 
Deanandare testemenitum alicui. Suet. 
_— des armes dans no lemple, À rma 
În lemplo conslituëre. Cic. Déposé 
daos on hen sacré, Commendatus sa- 
cro (au dat.) Cie. Déposer une loi 
dans les archives, Legem in ærarium 
cond?re. Suet. — des semences dans 
les sillons, Semina sulcis credëre. 
Tib. || Pig. Déposer dans vos cœurs 
le souvenir de mes triomphes, In 
enimis vesfris friumphos meos con- 
dFre. Cic. || 4° Laisser se précipiter 
au fond : Déposer du limon sur les 
terrains, Terris (au dat.) limum ap- 

nêre (eo, i8, posui, ponitum). Sen. 

erre déposée par le Nil, Terra Nilo 
adagyerata (pass. de adaggerare). 
Plin. Ce que l'urine dépose, {n urinä 
quod rubsidit (de subsid®re, o, sedi et 
sidi, sessum,n.). Plin. Ce qne les eaux 
dépusent, Aquarum subsidentia (æ), 
f. Vitr, Î Absol. L'eau tépose, Aqua 
subsidit. Hirt. || 6° Destituer qqn : 
Déposer qqa d'une fonction, Aliquem 
digaliale spoliare, Cæs. Cie. removëre 
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l'abl.). Cic. Reponère, act. (dans... 
sur... in et l'abl. Liv. gaf. in et 
l'acc. Plin.). : Déposer un fardean, 
Onus deponÿre. Cie. — sons nn chène, 
Vepon?re sub quercu. Virg. — daos 
l'habitation commune, Deponfre in 
contubernio. (zs, — sur un autel, 
Depon’re in sram. Liv. — sur ses Ke- 
noux, Aqunére in gremio. Liv. — des 
üums dans uns urne, Vumina iA ur- 
nam conjticêre (10, is, jeci. jectum). Liv. 
— aux pieds de qqn, Ponire ante 

des ahcujus, Curt, — qqn à lerre 
= le débarquer), Érponêre aliquem 
in terram. Cæs. in terrê. Cæs. || 2° Se 
dépouillor, se defaire de. Deponëre 
Qu: to), act. Cæs. Liv. Ponère, acl 
laut. Cæs. Cic. AbjicFre, io, is, jeei, 
fectum, act. Cic. Éruëre, 0, is, ui, 
utum, act, Plaut. : Déposer son man- 
teau, Pallium ponëre. Cic. — la pré- 
texte, Prælerlam eru’re. Pl.-j. — le 
bandeau ruyal, insigne regium de suo 
capite abjicëre. Cic. — les armes, 
Deponêre arma. Cæs. Liv. || Fig. Dé- 
oser les armes, Arma ponêre. Cæs. 
eponfre. Css. projicére. Ces. Ab armis 
recedre (0, is, cessi, cessum), n. Cic. 
discedÿre, n. Cæs. — aoue charge, 
Magistratum abdicere. Sall. — Ja 
préture, Abdicare se præturä. Cic. 
— Îa dictature, Dictaturam depo- 
are. Quint. — la dignité de séne- 
teur, Erufre ordinem senatorium. Tec. 
— la haine, Odtum maitre (o, is, 
misi, missum). Liv. — ses inimiliés, 
Jrimicitias deponère. Cic. || 3° Mettre 
on depôt. peponire (top 40), act. Cæs. 

î 


deposer on justice. (En gén.) Deposi- 
fio, onis, f. C.-Just. (Comme dénon- 
nur) Indiciumn, it, n. Sall. (Comme 
témoin) Testimonium, n. Cic. = 1l n'a 
pas prononcé [ce] mot dans sa dépo- 
silion, Verbum e lestimonio suo susiu- 
lit. Cie. Faire nne —, Voy. péposka. 

DÉPOSSEDER, v. act. Ôler à qqn 
la possession de qq. ch. Joint au nom 
de la ch. dout on dépossède. (Re) 
eruêre, 0, is, ui, utum, act. Sall. Liv. 
(Ex re) movëre, e0, es, movi, molum, 
act. Cic. (pe re, Êx re) deducÿre, o, 
is, duri, ductum, act. Cic. Liv. (Re) 
pellére, o, is, pepuli, pulsum, act. Cic. 
(Re, Ex re) expell®re, o, is, puli, pul- 
sum, act Cæs. (De re) pulsare, act. 
P.-jct. (Ex re) ejicére, io, is, jeci, 
jectum, act. Cic. (De re) dejicére, act. 
Cic. Liv. (Ro everiËre, 0, is, verli, 
versum, act. Plaut. Cic. (Re) excu- 
{Ëre, io, is, cussi, cussum, acl. Quint. 
(Ex re) exturbare, act. Cic. (Re, De re) 
detrudFre, o, is. trusi, (rusum, act. 
Cic. = Déposséder qqn de son patri- 
moine, du champ de ses pères, Eruëre 
aliquem petrimonio. Suet. agro paterno. 
Liv. Vous — de l'empire, De posses- 
sione émperii vos dejicére. Liv. — 
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qqn de ses terres par la force, AK- 
quem de agro vi detrudëre. Plaut. À 
Abs. Déposséder les babitants, E pos- 
sessionibus homines erturbare. Cic. 
— son purnille, Pupillum fortunis 
patriis evert&re. Cic. — un roi, Regem 
regno spoliare. (ic. Voy. PRIVEn. 
DEPOSSESSION, s. f. Action de 
déposseder; État d'une personne depos- 
sedee. (Artiun) À demptio, onis, [. Cic. 
(État) Pnovatio, f. Cic. 
DEPOSTENR, v. acl. C. DéLOGER. 
DÉPÔT, s. m. 4° Ce qu'on à deposé. 
Depustum, 1, n. Cic. =: Rendre un 
dépôt, Depositum redd£re. Cic. Être 
considéré comme —, Esse pro de- 
posito. Ulp. J'ai cela en —, Je garde 
cela à titre de —, Id apud me est 
depositum. Cic. Qui m'a été confié 
comme un —, Alihi creditus ou com- 
missus. Cic. Meltre qq. ch. en — 
chez qqn, Apud aliquem aliquid de- 
ponère fe is, posui, positum), act. 
Cic. Meltre une ville comme en — 
entre les nains de Nabis, Urbem 
Nabidi veluti fiduciariam dare. Liv. 
Avoir qq. ch. en — chez qqn. Habére 
ahiquid depositum apud aliquem. Cic. 
11 2° Action de deposer, de confier. De- 
posatio, onis, f. Ulp. : Faire un dé- 
pôt (= mettre qq. ch. en —), Vay. 
10. || 3° Lieu où l'on garde certaines 
choses. (En gén.) Reccptaculum, 1, 0. 
Cic. (Grenier el aussi Magasin) Hor- 
reum, D. Sen. Pl.-j. (Trésor) Thesau- 
rus, à, m. Liv. Plin. (Arsenal) Arma- 
mentarium, ti, n. Cic. =: Lieu de dé- 
pôt pour les grains, Recepiaculum 
frugibus. Tac. Capone, le — des 
roductions de la Campanie, Capua, 
orreum Campani agri. Cic. {Pour 
qu'il soit] le — des dépouilles opi- 
mes, Opimis spoliis sedes (15), f. Liv. 
Il Fig. La mémuire, dépôt des con- 
üaissances, Thesaurus rerum, memo- 
ria. Cie. ]| 6° Abcès. Voy. ce m. || 6° 
Sediment. Crassamentum, i, n. Col. 
Crassamen, minis, n. Col. Subsidenira, 
æ, f. Vatr. Fzæz, æcis, f. Col. = Le 
dépôt des eaux, Aquarum subsiden- 
ha. Vitr. Le — de l'urine, In urinä 
quod subsidit. Plin. La poix forme 
un —, Pir sedit. Col. Voy. néposen. 
DErOTEN, v. act. 14° Otor une 
plante d'un pot. Transferre, fero, fers, 
fuh, latum, act. (D'apr. Varr. R 
1, 39, 3). || 2° Changer un liquide de 
vaso. In aliud vas transfundère (0, 
is, fudi, fusum), act. Col. 
DÉPOUILLE, s. [. 10 Peau ôtée à 
un animal ou rejotée par lui. (En gén.) 
Pellis, is, f. Varr. Virg. (Du serpenl 
qui a mué) Vernatio, on1s, f. fin. 
(bes insectes) Tunica, z, f. Lucr. 
(Poét.) Ervotæ, arum, f. pl. Plaut. 
Virg. Ov. Voy. Se népouiLLen 1°. f 
20 Le corps Juno personne morte : 
Dépouille, mortelle, fctiquiz, 
arum, f. pl. Cic. Virg. Cadauer, eris, 
n. Cic. Corpus, poris, n. Cic. Voy. 
cexpar 2. || 30 Chose dont on s'em- 
pare au detriment d'autrui. Spuiie, 
orum, n. pl. Cie. = S'eurichir des 
dépoailles d'autrui, Aliorum spoliis 
suas facultates augere. Cic. || 4° Tout 
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œæ qu'on enlève 4 l'ennemi. Spolia, 
orum, 0. pl. Cic. Prrda, æ, f. Cic. 
Eruviz. arum, f. pl. Cic. Virg. : 
Drpuailles du roi tué, Spolia ducis 
cmsi. Liv. Recneillir les —, Spvlie 
leg/re. Liv. Rempurter des —, Spo- 
lia referre. Liv. On appelle propre- 
ment — vpimes les — qu'un général 
a enlevées à un général (ennemi), 
Ea rite opima spolia habentur, que 
dur duci detrarit. Liv. Armée char- 
gée de —, Erercitus plenissimus præ- 
d&. Liv. Les — de Carthage, Punicz 
predæ. Flor. || 6° Recolte des fruits 
do l'annee. Fructus, uum, m. pl. Cic. 
DÉPOUILLEMENT, 8. m. 19 Àc- 
tion de depouiller. Spoliatio. onts, f. 
Cie. || 2° État de celui qui est dépouillé. 
Egestas, atis, f. Cic. || 3° Reconsement 
des votes. Diribitio, onis, f. Cic. 
do Examen. Recognitio, ons, f. Cic. 
Bo Relcve. Sunmurium, it, n. Sen. 
DÉPOUILLER. v. act. 19 Oter la 
u d'un animal : Dépouiller un lion, 
ellem leoni deripre (io, is, ripui, 
reuium). Oo Celui-ci ayant été dé- 
oullé.…., Is. detractä pelle. Phæd. || 
o Oter à qqn ses vôtements. Veste 
spoliare, acl. Nep. et simpl. Spoliare, 
act. Liv. Veste erufre(o, is, ui, utum), 
act. Suet. Nudare, act. Cic. Denu- 
dare, act. (ic. = [1 l'a dépouillée de ta 
robe, Vestem tibi detrazit (ile detra- 
Aëre, 0, is, tractum). Ter. Dépauillé, 
Spoliatus, a, um. Cic. || 3° Priver une 
ch. de ce dont elle ost rovêtue. Nu- 
dare, act. (de qq. ch., re). Ov. = 
Cimes déponillées, Nudata cacumina. 
Ov. || 6° Qqf. Absol. Recolter. Voy. 
ce v. || 5° Priver qqn de co qu'il a. 
Re) spoliare on erspolrare, act. Cic. 
Re) nudare ou denudare, act. Cic. 
Er re) exuëre (voy. 20), act. Sull. 
Re) privare, act. Cic. (Re) evertère, 
0, ?s, verti, versum, act. Cic. : Dé- 
pouiller l'ennemi, De hostibus spolia 
{rahôre (o, is, trari, tracium). Cic. 
— Pompée de sun arunée, Erspo- 
liare erercitu Pompeium. Cic. 
l'bomnte de la nalure humaine, 
Eru“re hominem ex homine. Cic. — 
ga d'une dignité, du droit de cité, 
verlère aliquem dignitate, civitate. 
Sall. — qqn de son droit, Alicui jus 
eripère (io, is, ripui, reptum). Plaut. 
Être dépouillé de son privilège, 
Erceplione excludi (pass. de erclu- 
dre. 0, is, clusi, clusum). Cic. Dé- 
pouillé de Ses ressources, Præsidiis 
nudatus. Sail. Depouiller qqn de ses 
bivas. Vuy. néroxsénen 1°, || 60 En- 
lever à une ch. ce qu'elle renferme. 
Spvlrare, act. Cie. Nudare, act. Cic. 
z Depuuiller les sanctnaires, Fana 
oltare, Cic. erpilare. Cie. Messine, 
epomilée de ces objets, Afessana 
ab Àis rebus nuda. Cic. || Fig. Dé- 
pouiller un art de ses ornements, 
Ariem ornatu spoliare ou denudure. 
Cic. || 7° Établir le compte do. Diri- 
bare, eo, es, bui, 8. sup., act. Cic. : 
Dépouiller le scrutin, Diribére ta- 
bellas. Cic. suffragiu. Varr. || 8° Faire 
“examen (d'un comple). VOy. Ex4- 
MLNER, || 9° Faire des extraits (d'un 
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livre). (Librum) excerplre, o, is, cerpsi, 
cerpium. Pl.-j. || 10° Oter, Quitter (un 
vôtomont).(Vestem)pon?re, 0, is, posui, 
positum. Cie. || 11° Fig. Quitter, re- 
noncer à. Ponëre [voy. 100), act. Cic. 
Leponfre, act. Cic. Eruëre (voy. 2 
act. Cic. =: Déponiller sa férocité, 
Animos feroces ponère. Liv. — son 
vrgueil, Superbiam ez animo expel- 
lfre (o, is, puli, pulsum). Lucr. — 
tout sentiment d'humanité, Huma- 
nuatem omnem exruëêre. Cic. Sensum 
omnem humanitaiis ex animo amit- 
tËre (o, is, misi, missum). Cie, — 
toute honte, tout sentiment de pu- 
deur, Faciem perfricare (0, as, fricua, 
fricatum el frictum). Quint. Plin. 
Frontem suam perfricare. Sen. — le 
caractère d'accusateur, Personam ac- 
cusatoris deponére. Cic. Tu ne dé- 
pouilles pas le vieil bomme, Pelli- 
culam velerem retines. Pers. 

Se népouiLz£n, v. 4° Réf. Changer 
de peau. (En gén.) Pelle erui (ur. 
dris, utus sum), pass. Ov. (Eo parl. 
des serpents) Vernationem ponêre (o, 
is, posur, positum). Plin. (En parl. 
des insectes) Tunicam pon‘re. Lucr. 
Plin. || 20 Quitter ce qui couvre : Se 
depouiller de son vêtement, Vestem 
ponère :voy. Pl. Cic. rejicère (io, is, 
jeci, jectum). Plaut. Cie. Se — de ses 
feuilles, Folia deperdÿre (o, is, didi, 
ditum). Plin. || 3° Renoncer à. Se 
exure (0, is, ui, ulum). Liv. Sen. 
Eruëre, acl. Cic. Tac. Ponëre (voy. 
to), act. Cic. Deponëre, act. Cic. = 
Se dépouiller du champ qu'il tenait 
de son père, Se exuÿre agro paterno. 
Liv. Se — de la dignité de scnateur, 
Exuêre ordinem senatorium. Tac. || 
Fig. Se dépuuiller de ses défauts, 
Se vitiis exufre. Sen. Vitia punêre. 
Cic.|[ 4° Pron. Se clarifier. Voy. ce m. 

DÉPOURVOIR, v. act. Dégarnir 
de. Nudare, act. (de qq. cb., re). Cæs. 

DÉPOURVU, 08, adj. Qui manquo 
de qq. ch. Nudatus, a, um (re). Cic. 
Nudus (re). Liv. Deslitutus gel: Cic. 
Inops, gén. opis (alicujus rei, re, ab 
re). Cic. Erpers, gén. gertis (alicujus 
rei). Cic. =: Le laleot dépourvu de la 
connaissance du droit, Vis ingenii 
Scicntià Juris nudata. Cie. — des 
moyens de plaire, Destilutus leno- 
ciniis, Quint. — de raison, Rafionis 
erpers. Cic. Verrès, — de toute re- 
flexion, Verres, cogilatione nullë. Cic. 
Ce travail, — de guide, est stérile, 
Labor ille, carens rectore, fluit. Quint. 
— de tout, Inops omntum rerum. 
Suet. Être — des choses néressaires, 
Rebus, quæ suni usui, indigére (eu. 
es, gui, S. sup.), n. Cæs. Être — de 
sentiuent, Sensu carère (e0, es, ru, 
riturus), n. Cic. Esse sine sensu. Cic. 

Au DÉrounavo, loc. adv. Sans être 
pourvu, sans être preparé = Pris au 
depourvu, [mparalus, a, um. Css. 
Cic. Imprudens, gén. entis. Css. Im- 
providus, a, um. Liv. Prendre qqn 
au —, Aliquem imparatum offenilère 


(o, ts, fendi, fensum). Cic. Avocat 


qu'on ue prend jawais au —, Pa- 
{ronus minime incaulus. 


Cic. Être 
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pris au — par qqn, Ab alfquo o 
primi (or, Ëris, pressus sum), pass. Cic. 

DEPRAVATION, 5. f. 10 T. de 
médec. Alteration. Corruptio, onis, £. 
Cic. | de Pig. Corruption de l'âme. 
Praviles, ats, f. Cic. bepravaiio, 
onis, f. Cic. =: La dépravativo du 
cœur, Animi pravitas. Cic. fæditas. 
Cic. depravalio. Cie. — des mœurs, 
Morum pravitas. Cic. Au milieu d'une 
Si grande — de mœurs, Tam depra- 
valis moribus, Cic. Homme dune 

rofonde —, Homo perdilä nequitiä. 
ic. 

DÉPRAVÉ, és, part. passé de 
DéPRAVER, Voy. ce v. || Adj. Devenu 
vicieux. Depravatus, a, um. Cic. Pra- 
vus, Cic. Corruptus. Sall. Malus. Cic. 
Sal. Perditus. Cic. : Mœurs dépra- 
vées, Alores depravati. Cic. mali. Sall. 
Le plus dépravé des homines, Per- 
ditissimus Aomo. Cic. 

DÉPRAVER, v. act. {eo T. de 
médec. Alterer. Corrumpère, 0. is, 
rupi, ruptum, acl. Cels. Viiare, act. 
Cels. = Dépraver l'estomac, Stoma- 
chum corrumpère. Serib. || 3° Fig. 
Corrompre. Depravare, acl. Cie. Per- 
vertêre, 0, is, uerli, versum, act. Nep. 
Corrumpère (voy. de), act. Cic. 

Se LÉPRAVER, v. pron. Se corrom- 
pre : !l s'est dépravé, Pravus facius 


est. Plaut. 


DÉPRECATION, s. f. Prière pour 


détourner un malheur ou pour obtenir 


un pardon. Deprecatio, on1s, f. Cic. 
DÉPRECIATION, 8. f. État d'une 


ch. dopreciée. Vilitas, atis, f. Cic. 


DÉPRÉCIE, Éë, part. passé de Dé- 
PrAECIEN, Vuy. ce v. || Adj. Qui a perdu 


son prix 2: Les lerres sont depréciées, 


Prædiorum pretia jacent (de jacère, 
co, cui, citurus, n.). Cic, Agri Jacent. 
Petr. I Fig. La propriété rurale est 
dénréciée, Ager infamatur. Col. 
DÉPRÉCIER, v. act. 1° Rabaisser 
la valeur d'une ch. Deypretiare, act 
Dig. = Déprécier l'or, Vilitutem auro 
facïre (io. is, feci, factum). Plin. || 
2° Fig. Rabaisser le merite de. Ele- 
vare, act. Cic. Liv. Deprimêre, 0, is, 
pressi, pressum, act, Cic. Liv. Pre- 
mère, act. Liv. 2: Déyrécier qqn, Ali- 
quem elevare. Cic. prem're Ou depri- 
mère. Liv. — les exploits, Przclare 
facta elevare. Liv. De rebus gestis de- 
trahre (o, is, fraxi, tractum. Ney. 
Se pépnécren, v. 1° Pron. Être dé- 
prècié. Depretiari, pass. Dig. || Fig. 
Elevari, pass. Liv. || 2° Récipr. Se 
rabaissor muluellement. Inter se ob- 
trectare. Nep. H 3° Réf. Se rabaissæ 
soi-même, Sibt detreclare. Suet. 
DÉPREDATEUNR, TRICE, S. MAsC, 
et fem. Celui, Celle qui fait des depre- 
dations. Prædaior, oris, wmasc. Cie. 
Pradatrir, icis, fém. St. Direplor, 
oris, m. Cic. Erpilator, mas. Cic. 
Up. Depeculalor, masc. Cic. 
DÉPRÉDATION, s. {. 1° Pillage. 
Direphe, ons, (. Cic. Erpilatw, f. 
Cic. : Déprédation des biens, Bono- 
rum direplio. Cic. Faire des dépré- 
dations, Prædari, dép. Cæs. À 2° Mal- 
vorsation. Peculatus, Us, m. Cic. =: 
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Commeltre des déprédations, Pecu- 


latum facëre. Cic. 


DÉPRENDRE, v. act. Séparer, 


Fig. Dotacher. Voy. ces m. 


DÉPRESSION, 8. f. Enfoncement, 


aplatissement. Pepressio, onis, Î. Vitr. 
Alacr. : Une dépression de lerrain, 
Depressus (i) loeus (i). m. Frontin. 
DÉPRIER, v. acl. Retirer une 1n- 
vitation : Néprier gqn, Renuniiere ad 
ahiquem. Plaut. alicui. Sen. 
DÉPRIMÉ, ÉE, parl. passé de né- 
pruen, Voy. ce v. || Adj. Abaissé, 
aplati. Depressus, a, um. Cic.:Tempes 
déprimées, Collapsa tempora. Cels. 
DÉPRIMER, v, act. 1° Abaisser, 
affaisser. DeprimPre, 0, is, pressi, 
ressum, act. Plaut. Lucr. | 3° Fig. 
baisser, deprecier. Deprimère (voy. 
do), set. Cic. Voy. DéPRÉGiEn 20. 
&, véPnrure, V. do Pron. Être en- 
foncé, splati. Subsid”re, 0, is, sidi et 
sedi, sessum, n. Cels. || 20 Récipr. Se 
rabaisser mutuellement. nier se ob- 
trectare. Nep. 
DÉPRISER, v. act. C. DéPréCIEA. 
DEPUIS. prép. À partir de. 1° 
Pour marquer le temps. Usque a on 
ab, et simpl. À ou Ab (abl.). Cic. 
E on Er (abl.). Cie. Post (acc.). Cic. 
: Depuis celemps, Er #0 fempore. Cic. 
— le jour où.…, Er e0 die quo. Cic. 
— le moment où, Er gno fem- 
e… Cic. — combien de temps? 
Puan pridem? Cic. — lroglen ps, 
Jampridem. Cie. Jamdndum. Cic 
Virg. — assez longtemp: deja, Satis 
diu jam. Ter. — peu de lemps, Non 
sta pridem. Cic. Nuper. Cic. — les 
ides de Mars, Post idus Alartias. 
Cic. — le troisième jour avant le: 
nones jusqu'à... Ex ante diem ter- 
fuum nonas usque ad (acc.). Cie. On 
bavait — la troisième heure, À b horë 
tertiä bibebatur, Cic. Il règne — 
trois ans {ann révolus), Annum jam 
tertium regnat. Cic. — un an tu es 
l'élève de Cratinpe, Annum jam audis 
Cratippum. Cie. — 12 ans la guerre 
consumait l'ltalie, Duodecimum qa- 
aum Jialia bello urebatur. Liv. — 
Romulus, Usque a Romulo. Cic, — le 
consulat de Crassas, de Métellus, À 
Crasso, Er Mletello consule. Cic. Hor. 
— la dictatnre de Sylla, À Suilä 
dictatore. Cic. — sa mort, Ejus a 
morie. Cic. Ex quo mortuus est. Cic. 
— ces malhenrs, Post has miens. 
Cic. Voy. ns 9°. |} 3° Pour marquer 
le leu. aque « ou ab, et simpl. À 
ou Ab (abl.). Cie. Usque e on ex, et 
simpl. £ ou Ex (abl.). Cie. : Depuis 
le Jamcule jusqu'au temple, l'sque 
ab Jenirulo ad #dem. Cie. — le camp 
jusqu'au fleuve, À castris ad flumen. 
Cæs.— l'extrémité de l'Egypte, Usque 
ez ultimü spi. Cic. Suivre qqn 
— l'iolérieur de la ville, Aliquem ex 
wurde sequi. Cæs. — l'endroit où lu 
es, Usque istinc. Cic. — cet endroit- 
là, Inde usque. Cic. 3° Pour mar- 
uer l'ordre. À ou Ab {abl.). Cie. : 
fat le quatrième depuis Arcésilas, 
Quartus ab Arcesil& fuit. Cic. — le 
plus petit jusqu'au plus grand, À 
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minimo ad marimum. Plaut. Tons — 
le premier jusqu'au deraier, Omnes 
ad unum, Cic. || 4° Qqf. Pour mar- 
quer le prix : Le prix va depuis { de- 
nier jasqu'à 30, Pretium (est) a sin- 
gulis denariis ad triginta. Plin. 

Urpuis, adv. Ensuite. Post. Cic. 
Postea. Cic. Inde. Cic. Post deinde.Ter. 

Depuis que, loc. conj. À partir du 
temps où. Er quo, ou Ex quo temypore, 
ou Er e0 die quo (indic.). Cic. Post- 
quam, Ou Post…., quam odi. Cic. 
Postea quam (indic.). Sell. : Cela es 
arrivé depuis que, Îd post accïdit, 
quam (indic.). Cie. 14 ans se sont 
ecoulés — que ln as été questeur, 
Quæstor fuisti abhinc annos (ou annis) 
quafuordecim. Cic. 

DEPURATIP, VE. C. PURGATIF. 

DÉPURNER. C. PORIFIER; PURGER. 

DÉPUTATION, 8. f. Envoi de dé- 
putes; Corps de députes; Fonctions de 
deputé. Legatio, on1s, Î. Ces. : Eo- 
vuyer en depulalivn vers qqn, Ad 
aliquem legare, act. Cic. Aller en —, 
Legationem obire. Cic. La — arriva 
a Rome, Legatio Romam venit. Cic. 

DÉPUTE, és, part. pass. de Dé- 
PUTER, Voy. ce +. 

Dépcré, s. m. Celui qu'on charge de 
gg. mission aupres d'une autorite. Lega- 
ins, i,in. Cic. Oralor,oris, m. Liv. Sail. 
: Envoyer des députés au sujel d'une 
affaire, Mfit!7re legatos de re. Czs. Se 
charger des fonctions de député, Le- 


. [gatiunem suscipëre. Cæs. sumêre. Cic. 


DÉPUTER, y. act. Envoyer en mis- 
sion. Legare, act. Cic. AlittFre, 0, is, 
misi, missum, act. Cic. : Elle fut dé- 
pulée vers moi, Ad me est legala. Cic. 
éputer pour une alfatre, Allegare ad 
rem. Cic. [| Abs. [ls dépuitrent vers 
lui, Legatos ad eum miserunt. (æs, 

DÉRACINEMENT, 3. m. Action de 
doraciner Erstirpalio, enis, (. lol. 

DÉRACINER, v. act. 1° Arracher 
svec ses racines : Déraciner an arbre, 
aArborem exstirpare. Col. Arborem ab 
radicibus subrure. Cæs. ou radi- 
citus eruêre. Plin., et sumpl. eru’re 
(o, is, ui, ufum). Co. Àrdborem cum 
radicibus ermvm’re (0, ds, emi, emp- 
tum). Cato. Arborem radicitus evel- 
lére. Suet., et simpl. Arborem evel- 
Ure (o,us, velli el vulsi,vulsum). Virg. 
Sen. — une asperge, Vellfre aspa- 
ragum ab radice. Plin. — des herbes, 
[lerbas radicaitus effodre (io, is, fodi, 
fossum). Cato. — la moisson, Segetem 
eru?re. Virg. — les productions de 
la {erre, lerr& nala eradicare. 
Varr. Pin déraciné, Eruta pinus. Virg. 
} 2° Faire sortir de sa place Ertrah”re 
0,1s,trari, tractum, act. Cels. Plin. I 
3o Fig. Supprimer. Ærstirpare, act. 
Cic. Evellère (vuy. 1e), act. Cic. Extre- 
Pre, 0, is, frari, tractum, act. Cic. 
: Déraciner les vices, Vitia erstir- 
pare. Cic. — des opinions, Opiniones 
evellëre. Cic. — une opimon de l'es- 
pril de qqu, Alicui opinionem re- 
Jicitus ezcutfre (10, is, cussi, cussum). 
Cic. — de l'esprit un préjugé, Opi- 
nalionem ez animo eztrahëre. Cic. — 
entièrement la auperstition, Super- 
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slilionis stirpes omnes ejicére (io, is. 
Jeci, jectum). Cic. — le sentiment 
religicux, Religionem ertrah®re. Cic. 

DEUNAISON, 8. f. Defaut de raison. 
Insipientia, æ,f. Cic. Pravitus mentu. 
Cic. et absol. Prauvitas, atis, [. Ter. 

DERAISONNADLE, adj. {0 Qui 
n'agit pas conformoment à la raison. 
Ratiunis erpers (gén. ertis). Cic. In. 
sanus, a, um. (ic. Male sanus. Cic. à 

tre déraisonnable, Ratione defct 
(ior, Eris, fectus sum), pass. Cic. Être 
absolument —, Omni ratione egère 
(ee. es, gui, 8. snp.), 0. Quint. D'une 
açon —, Sine ratione. Cic. |] 2° Con- 
traire à |a raison. À ratione aversus 
(a um). Cic. Absurdus. Cic. : Conduite 

e Pompée qui nous a paru déraisoo- 
nable, Duod nobis nultâ rativne fac- 
tum a Pompeio videtur. Cic. 11 est — 
de..., que..., Nulla ralio est (1nf. ou 

rop. tnf.). Cic. Minime rationis est 
fiat va prap. inf.). Col. 

DÉIAISONNADLEMENT,  advy. 
Sans raison. Sine ralivne. Cic. Ab- 
surde. Cic. 

DÉNAISONNER, v. n. Tenir des 
discours denues de ralson. Alena lo- 
qui (or, ërus, locutus sum), dép. Cels. 
: Déraisonner seulement en paroles. 
Intra verba desip're (to, is, sipur, 8. 
sup.), n. Cels. Faire — qqn, Aeniem 
(alicuti) alienare. Liv. Ceux que la ma- 
ladie fait —, Morbo delirantes. Lucr. 

DERANGE, &F, parl. passé de pé- 
RANGER, Voy. ce v. || Ad). 1° Qui est 
en desordre; troublé. lurbatus, a, um. 
Cic., Perturbatus. Cie. : Ordre dé- 
rangé, Perturbatus ordo. Cic. Ma- 
chines derangées, Luratæ machins. 
Plin. Avorr l'estomac dérangé, Alvo 
commovert(eor, ris, motus sum), pass. 
Pln. || Fig. Être dérangé dans ses af- 
fatres (d'argent), In difficultate num 
martà esse. Cic. || 2° Interrompu. Îa- 
terpellatus, a, um. [Cic. Avocatus, 
Quint. : Être dérangé dans ses ré 
flerions, Cogitationibus avocari, 
pass, Quint. Être — par les bruits 

u dehurs, Ad externa avocari. Sen. 
Sans ètre -- (par personue), Sins 
interpellaforibus. Cic. || 3° Dont la 
raison est troubles. Commotus, a, um. 
Ter. : Esprit derangé, Commota mens. 
Plin. Qui a le cerveau —, Mente com- 
motus. Plin. et simpl. Commotus. Ter. 
IL ° Debauche. Corruptus, a, um. Cic. 

DÉRANGEMENT, 85. m. {9° Action 
de derangor; desordre. Perturbato, 
onts, f. Cic. Turbatio, F. Liv. : Dé- 
raogemeaol du lemps, Tempestatis ou 
Cælh perturbatio. Cic. — de: affaires, 
Dificultas (atis) domestica (æ) ou 
nummaria (æ), f. Cie. — de la santé, 
Valetudinis perturbatio. Cie. — d'es- 
tomac, Siomackhx solutio ou dissolutie 
(onts), f. Plin. || Fig. Dérangement 

esprit, AMentis alienalio (onis), f. 
Cels. et simpl. Alienatio, Î. Sen. 4 
20 Interruption du travail. Avocatio 
onts, f,. Sen. || 3° Changoment qu 
gêne. Incommodum, i, n. Cie. Mo- 
estia, 2, f. Cic. : Sans que cela le 
cause de dérangement, Nec id in- 
commodo tuo. Cic. Sins moiesliä (ud. 
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Cie. Voy. némanogn 3°. || 4° Dôbauche. 
Libido, dinis, f. Cie. Lascivia, æ, (.Sen. 
DÉRANGER, v.acl. 1° Deplacer. (De 
loco) demovere, eo, es, movi, molum, 
act. Cic. (Loco) mouëre, act. Cic. Cæs. 
2 Déranger la foule (= lui faire faire 
place), Populum submouvére. Liv. || 
30 Mettre on desordre; jeter le trouble 
dans. Turbare, act. Cie. Conturbare, 
act. Sal. Perturbare, act. Ter. : Dé- 
ranger une maison, Domum permis- 
ctre (co, es, miscui, mirium el mis- 
tua). Virg. — une machine, Machi- 
aan lurarce. Plin. (Fig.) disturbare. 
Plaut. — la chevelure, Comam tur- 
bare. Quint. Les raisins nouveaux 
dérangent l'estomac, Uvæz recentes 
elvum turbant. Plin. || Fig. Déranger 
le cerveau, Cerebrum movuëre. Sen. 
Mentem turbare. Plin. — loul, Omnia 
rturbare. Ter. permiscère. Cic. — 
es calculs de qqn, Conturbare ra- 
fiones alicui. Ter. — un plan, Rem 
disturbare. Cic. || 3° Causer de la gêne 
& qqn. Alicui molestiam afferre (fcro, 
fers, attuli, allatum). Ter. : Qui ne 
dérange jamais, Nunquam inlempes- 
fivus (a, um) ou Nunquam molestus. 
Cic. Sans que cela te —, Voy. né- 
MANGEMENT 3°. || 6° Interrompre dans 
ses occupations : Déranger qqn qui 
observe, Spectanteminterpellare. Curt. 
—-qqu dans son service, Aliquem a 
munere impedire (io, is, ivt et ii, 
itum). Cie. — l'esprit, Animum avo- 
care. Pl.-j. Être dérangé par les 
bruits du dehors, A vocari ad externa. 
Sen. Sans que quelqu'un le derange, 
Sine interpelluturibus. Cic. || 6° Cor- 
rompre les mœurs. (Alicuijus) mores 
perverlëre (0, 13, verti, versum). (ic. 
. Se Dénancen, v. 1° Réû. Se dé- 
placer. Se muvére (eo, es, moui, mo- 
fun). Ter. Cic. Se commouëre. Pl.-j. 
s Dérange-toi vile, Move ocius te. 
Ter. || Se déranger pour qqn (= se 
lever de sa place par deférence), 
Alicui assurgère É 15, surreri, sur- 
recium), 0. Suef. || 2° Interrompre ses 
æcupations. In opere cessare, et simpl. 
Cessare, n. Cic. Pa Pron Être mis en 
desordre. Turbari, pass. Cic. || 6° Se 
detraquer. Luxari, pass. Plin. || Bo 
Cesser d'être grospère. Male se habère 
e0, es, bu, bitum). Cic. |] 6° Cesser 
être dans son bon sens. dente com- 
moren (eor, ris, mOluS Sum), pass. 
Plin. || 7e Réÿ. Se debaucher. Lasci- 
wire, 10, is, it, ifum, D. Sen. 
DERECHEF, ady. C. De NouvEa 0. 
DEREGLE, ée, part. passé de pé- 
AfuLrn, Vuv. ce Y. || Adj. 1° Qui n'a 
point de règle, irrégulior. Incumpo- 
‘ilus, a, um. Virg. : Mouvements 
déreglés, fncompositi motus. Virg. 
Pouls déréglé nzquabilis venarum 
pulsus. Plin. || 2° Qui n'est pas soumis 
4 la règle. Immoderatus, a, um. Cic. 
Inordinatus. Liv. Quint. Incompositus. 
Quint. Inconditus. Cic. : Style d'une 
allure déréglée, Oratio immoderata. 
Cie. Passion —, Libido ammodica. 
Col. effrenata. Cic. solutior. Cic. Pas- 
sions déréglées, £rtraordinariæ cu- 
pidileles. Cic. Ambition déréglée, 
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Projecta cupiditas. Cie. D'une ma- 
nière —, incondile. Cic. incompo- 
site. Liv. Inordinate. Cels. || 3° Dis- 
solu. Dissolutus, a, um. Cic. Libidi- 
nosus. Cic. Viliosus. Cic. Perditus. 
Cic. Flagitiosus. Cie. : Vie déréglée, 
Vita devia. Cic. vitiosa. Cic. flagi- 
tiosa. Cic. Mœurs déréglées, Perditi 
mores. Cic. Jeune homme qui a des 
mœurs —, Adolescens dissolutus. Cic. 
Le plus déréglé des bowumes, Mor- 
taliuin profigatissimus. Cic. perdi- 
{issimus. Cic. D'une mauière déré- 
glée, Flagitiose. Cic. 

DÉRÈGLEMENT, 5. m. to tnt de 
ce qui est dereglé. Perturbatio, onis, f. 
Cic. l 2° Dosordre moral. Libido, di- 
nis, [., et plus souv. Libidines, um, 
f. pl. Cie. Lascivia, a, f. Ter, Nequi- 
tia, f, Cic. Flagitium, it, n. Cic. Per- 
diti (orum) mores cum) m. pl. Cic.: 
2 Qui vit dans le dérèglement, Fla- 
gütiis deditus. Cic. 

DEREGLEMENT, adv. D'une ma- 
nière dorcglce. V'oy. uÉnÉGLé. 

DERÉGLIER, v. act. Derangor; Fig. 
Debaucher. Voy. ces v. 

DERIDER, Y. act. 10 Effacer les 
rides. Érugare, 0, as, s. parf. ni sup., 
n. Plin. || 2° Fig. Épanouir, egayer : 
Dérider le front de qqn, ct sim 
gqn, Alicujus vultum diffundrre (o, 
1, fudi, fusum). Ov. Sen. — tout le 
monde, Animos omnibus diffund?re, 
Ov. Front déridé, Porrectior frons. 
Plaut. Dérider son front,C.Se Dérinen. 

Se vénioen, v. réf. S'egayer. Fron- 
tem erporrigëre (0, is, rezi, reclum). 
Ter. erplicare (0, as, cavi mieux que 
cui, cafum mieux que Citum). or. 
Froufem ou Vultum remittÿre {o, is, 
misi, missum). Pl.-j. Sen. Relarare 
vultum. Sen. = Se dérider un peu, 
Alquid remittËre ex rugis. Pl.-j. 

DÉRISION, s. f. Moquerie. Irrisio, 
onis, f. Cic. Irrisus, üs, m. Cæs. Liv. 
Derisus, &s, m. Phad. Tac. = Par dé- 
rision, Ab irrisu. Liv. Per ridiculum. 
Cic. Diridiculi caus&. Plaut. Être un 
ubet de —, Esse irrisui. Cæs. deri- 
sui, Tac. ludibrio. Cic. C'esl une — 
que de dire, Est ridiculum dicére. 

ic. Tourner qqn en —, Aliquem de- 
ridère (eo, es, risi, risum). Plaut. Cic. 
irridère. Cie. eludËre (o, is, lusi, lu- 
sum). Cic. jocose ludëre. Cic. ludif- 
cari, dép. Cic. ludibrio habëre. Ter. 
Iludÿre aliquem. Ter. Cic. in ali- 
uem, Ter. Cic. in aliquo. Ter. alicui. 

irg. Cic. Tourué en —, Derisus, 8, 
um. (ic. Irrisus. Plaut. Vire 

DÉRISOIRE, adj. 1° Où il y a de la 
derision. {rridendus, a, um. Pl.-). : 
ils eurent une audience dérisoire, 
Per ludibrium auditi (sunt}. Liv. || 2° 
insignifiant. Nugatorius, a, um. Cic. 

LÉRIVATION, a. f. 1° Action de 
deriver des eaux. Derivatio, onis, f. 
Cic. Liv. Deductio, f. Cie. || 2° For- 
mation d'un mot tiré d'un autre. Deri- 
valto, on1s, f. Plin. Quint. 

LVERIVE, 5. f. T. de marine. Dé- 
viation de la route d'un navire : Aller 
en derive, à la —, (Être détourné de 
sa route) Suo curau dacedÿre (o, is, 
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cest, cessum), D. Cæs. (Fire entraîné 
par Ja marée) Æstu deferri (feror, 
ferris, latus sum), pass. Crs. (Suivre 
le courant) Pronä ferri aquä. Liv. 
(Flotter au gré des éléments) Flui- 
{are, n. Cic. Faire aller à la —, (Fig. 
De suo cursu demovëre (se. ss, movi, 
molum), acl. Cic. 

DERNIVE, és, part. passé de nÉnr- 
ve, Voy. ce v. || Adj. T. de gramm. 
Tiré d'un autre. Derivativus, a, um. 
Prisc. = Temps dérivés. Oblique po- 
siliones. Quant. || S. m. Les dérivés, 
Derivata, orum, n. pl. Quint. 

{. DERIVER, v. act. 1° Détourner 
de son cours. Derivare, act. (dans..., 
in el l'acc.). Cæs. In alium cursum 
deflect®re (o, is, flezi, flerum), act. 
Cic. || 2 T. de gramm. Tirer d'’ua 
autre mot Derivare, act. Quint. Du- 
cêre (0, is, duri, ductum), act. Cic. = 
{Ce mol] a été dérivé d'aimer, du 
grec, Ductum est ab amando. Cic. De 
Græco flerum est (voy. 1°). Gell. 

Dériven, v. n. 1° Etre detourné de 
son cours. Derivari, pass. (dans.…., in 
el l'acc.). Czs. || 20 Etre tiré d'un 
autre mot. Fluëre, o, is, fluri, flurum, 
0. Quint. : Le nom dérive du grec, 
Nomen ez Græco flurit. Quint. Voy. 
DÉRIvER (act.) 20. || 8e Fig. Tirer son 
origine de. Derivart, pass. Cic. Quint. 
Alanare, n. Cic. Fluñre (voy. 20), 0. 
Cic. Oriri, or, ris, orlus sum (ort- 
turus), dép. Cic. Eroriri, dép. Cic. 
Proficisci, or, ris, fectus sum, dép. 
Cic. Venire, io, is, veni, ventum, D. 
Quint. : Dériver de ces sources, de la 
même source, de quatre sources, Ez 
his fontibus derivari, Quint. Ex eo- 
dem foute fluëre. Cic. Manare a par- 
libus quatuor. Cie. Les mauvaises 
actions dérivent des fauises opi- 
nions, Prava ex falsis opinionidus 
veniunt. Quinf. Qui dérive de faux 
principes, Falsis principiis profectus. 
Cie. Devoirs dérivaut de... Officia 
que oriuntur ab (abl.). Cic. Faire 

ériver l'hounèle de... Ducëre (o, is, 
duri, ducltum) Aonestum ad (abl.). Cic. 

2. DERIVER, v. n. Quitter la rive, 
partir. Ex portu (ou Ex lilore) sol- 
vêre (0. is, solvr, selutum), n. Cæs. 

3. DÉRIVER, v. à. Aller à la dè- 
rive. VOYy. DÉRIVE. 

DERME, 3. m. C. Prat. 

DENNIEN, 1Ène, ad). 1° Qui vient 
après tous les autres. Postremus, a, 
um. Cic. Ultimus. Cie. Extremus. Cie. 
Novissimus. Cic. =: Le dernier (des 
deux), Posterior, m. f., ius, n. Cic. 
L'avant —, Prorimus ab ultimo. 
Quint. Entre le — mot et l'avant 
—, Inter ultimum ac prorimum ver- 
bum. Quint, La dernière partie d'ane 
lettre, Ertrema purs epistolz. Cic. 
Lettre qui disait dans sa — partie, 
Epistola, in quà exfremä scriplum 
erat. Cie. La — partie d'un livre, 
Ertremus liber. Cic. Genève est la 
— ville des Allobroges, Ertremum 
oppidum Allobregum °st Geneva. Cæs. 

a des derniers soldats (à l'arrière- 
garde) AD novissimis unus miles. 

æs. (Celui) d'entre eux qui est le 
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dernier venu, Qui ex eis novissimus 
Omnes 
ed unum. (ic. Massacrés jusqu'an —, 
Ad internecionem cæsi. Liv. Payer 
josqu'ao — sou, Ad denarium sul- 
pére (= jusqu'à un denier). Cic. Son 
— tableau fut un Alerandre, Novis- 
nme pivrit Alerundrum. Plin. Les 
dernières opérations de la guerre, 
Reliquum ou Reliqua bei. Liv. La 
dernière guerre fut celle des Sam- 
ailes, Novissimum ab Sabinis bellum 
ortum (est). Liv. La — coupe, Le 
déruier coup (de vin), Extrema pota- 
tio. Sen. Le — soupir, Spiritus ez- 
tremus ou posiremus. Cic. ullimus. 
Vel. Les dernières paroles (pronon- 
ovissima 
verba. Virg. En faisant ses dernières 


vénit. Cæs, Tous jusqu'au —, 


cées on dernier lieu), 


dispositions, {n supremis ordinandis. 


Dig. — voluotés (— le lestamentl), 


Supremæ tabulz. Mart. Suprema vo 


tuntas. Tac. Derniers devoirs (— les 


funérailles), Officia suprema. Tac. 
Reoùre les — devoirs, Suprema sol- 
vêre. Tac. Le dernier quartier de la 


lune, Novissima luna. Plin. Le — 


our de la lune, Extrema luna. Varr. 
s cinq derniers juurs, Inferiores 


quinque dies. Vurr. Le dernier jour 


e la vie, Supremus dies. Cie. Quand 
même ce jour devrait être le — de 
ma sie, Eliamsi ille dies vilæ finem 


miki allaturus essei. Cie. Quaad vien- 


dra mon — jour, Quando meus dies 
veniel. Tac. — jour est arrivé, 
Venit summa dies. Virg. Le — jour 
de la République, Funus reipublicæ. 
Cic. Deruiers moments (de la vie), 
Suprema, orum, n. Tac. À ses — mo- 
ments, !:| me consola, Afe in supre- 
nis consolatus est. Quint. Dans fees] 
dernières années, Annis supremis. 
Plin. Les derniers lemps de l'enfance, 
Ertrema pueritia. Cie. Le dernier-né, 
Le — des enfants, Voy. caver. Eu 
— lieu, (A la fin) Novissimo tem- 
pre. ep. (Enfin) Ad ertremum. Cic. 

s. Ad postremum. Liv, Il est le 
— (à faire), Postremus (facit). Liv. 
(En parl. de deux) * Posterior (facil). 

our la dernière fois, Supremum. 
Plin. Virg. || Fig. Il n’a pas mis la 
dernière main à ses ouvrages, Afanus 
exirema non accessit operibus ejus. 
Cie. 1 2° Le plus recent. Prozimus, a, 
um. Cic. Novissimus. Cic. : Dans la 
nait dernière el celle d'avant, Pro- 
zimd, (et) superiore nocte. Cic. L'été 
dernier, Prior æslas. Cie. Dans ces 
deruiers Lemps, que dis-je? tout ré- 
cemment, Nuper, immo vero, modo. 
Cic. Ta dernière lettre, Tus prozimæ 
litleræ. Cic. Recentissima tua epts- 
tola. Cic. Je t'avais promis dans ma 
— lettre, Tibi superionibus litteris 
Promiseram. Cic. Quand j'eus écrit 
ces derniers mots, Cum scripsissem 
Ârc infima. Cic. La dernière coali- 
lion, Novisshaa conjuratio. F1. Ce) 
dernier revers, Posterior clades. Liv. 
Elle est mise à la dernière mode, 
Ornata (est) nove. Plau. ! d Fig. 
Lo plus vil, le plus meprisable. Uiti- 
AUS, 6, um. Vell. Postremus, Cie. 
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Infimus. Cie. : Les derniers des bom- 
mes (les plus mauvais), omines 
postremi. Cic. Le dernier des bom- 
wes, (Le plus vil) Vilissimus om- 
nium. Cic. (Le plus abject) Turpis- 
simus omnium homo. Cie. (Le plus 
bumble) Humillimus homo de p ebe. 
Liv. Les premiers el !es derniers de 
l'État, Summi et infimi. Cic. Relé- 
guer au — rang. In ullimis ponère. 
Plin. d 6o Ertréme. Ertremus, a, um. 
Cie. Ultimus. Cic. Alarimus. Cic. Sum- 
mus. Cic. Postremus. Cic. : Le der- 
oier supplice, Ultimum supplicium. 
Cic. Cæs. Supremum supplicium. Cic. 
Gravissimum supplicium. Cæs. Suppli- 
cium cupitis. Suet, Uliima pœna. Liv. 
Capitalis pœna. Suel. Summus cru- 
ciatus. Cæs. Ce sont les derniers des 
maux, Hzc sunt ultima in malis. Cic. 
Le dernier dénüment, Summa ino- 
ia. Cie. Homme de la dergière vieil- 
esse, Homo summä senectuts. Cic. 
Déclamer avec la — violence, Vehe- 
mentixsime declamare. Cic. En vemir 
aux dernières extrémités, Ad ertrema 
descendÿre. Cic. pervenire. Curt. Ul- 
tima audère. Liv. Endurer les — ri- 
gueurs, Ertrema pati. Tac. Les som- 
mes étaient exigées avec la — rigueur, 
Pecuniz acerbissime exigebantur. Cæs. 
Cela est de la — conséquence, [d 
est permagni où marim momenli. 
Cic. Poussé à la — limite, Postremus. 
Tac. Au dernier degré (= tout à 
fait), Ad ullimum. Liv. 

DENNIÈREMENT, adv. Rècam- 
ment. Nuper. Cic. Hor. Afodo. Cic. 
Recens. Sall. =: Fait dernièrement, 
Recens, gén. entis. Cie. Recentior, m. 
f., ius, n. Cic. 

DERNODS, ée, part. passé de Dé- 
noBER, Voy. ce v. || Adj. Secret. Oc- 
cultus, a, um. Liv. Abditus. Tac. : 
Porte dérohée, (En gén.) Cæcæ (arum) 
fores (ïum et um), T. pl. Virg. Pseu- 
dothyrum, i, n. Amm. (De derrière) 
Posticum (1) ostium (ii), n. Plaut. et 
simpl. Posticum, i, n. Plaut. Ior. 

À LA DÉnOBÉE, loc. adv. En cachette. 
Furtim. Cic. Virg. Furtive. Plaut. 
Sen. Clam. Cie. Clanculum. Plaut. Ter. 
Occuite. Cæs. Virg. Er occulto. Cie. 
Ter. Ex dissimulato. Sen. =: Fait À 
la dérobée, Furlivus, a, um. Cic. 
Clandestinus. Cie. Qui agit à la —, 
Occultus. Cic. Tectus. Cic. Regarder 
à la —, Adspicère oculis limis. Plaut. 
Spectare limis (s.-e. oculis). Ter. 

. DEROBER, v. act. {0 Prendre fur- 
Cvement le bien d'autrui. Fururi, dép. 
(acc.). Cic. Clepêre, 0, is, psi, ptun, 
act. Cic. Surripére, io, is. ripui, 
reptum, act. Cic. Clam eripre, act. 
Cic. Subducëre furto. Liv., et simpl. 
Subducëre, 0, ts, duri, ductum, act. 
Plaut. = Dérober quelque chose à 
quelqu'an, Alicui aliquid furari ou 
clam eripêre. Cic. — nne serviette 
au préteur, Mappam prælori aurri- 
père. AMart, — un anneau à qq, 
Annulum alicui subducre, Plaut. — 
de l'argent dans un lemple, Furari 
Pecuntam ex lemplo. Quint. — des 
vases dans une chapelle, Surripère 
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vasa ex sacro. Cic. Restiluer ce qu'on 
avait dérobé, Furta reddere. Cic. || 
Fig. Temps dérohé aux affaires, Tem- 
pus eéreplum ex occupalionibus. Cic. 
Déruber le triumphe à qqn, Aliquem 
triumpho dexpoliare. Liv. fraudare, 
Suet. || 29 Aac. Depouiller qqn. (Ali- 
quan) spoliare. Cic. || 3° Presorver de. 

ubducère (voy. 10), act. Cic. Subtra- 
hôre, 0, is, trari, tractum, act. Liv. 
Ertruh#re. Cic. Eripère (voy. 10), act. 
Cie. Exim're, 0, is, emi, emptum, act. 
Quint. = Dérober qqn aux regards, 
Subducëre aliquem oculis (au dal). 
Curt. — à la fureor des soldats, Su 
trahËre iræ militum. Just. — aux 
dangers, au châtiment, Extrahÿre ex 
periculis. Cic. pæenæ. Sen. — à la ser- 
vitude, à la mort, à la rigueur, à un 
danger pressant, Eripêre ex servitute. 
Sall. a morte. Cic. de severitate. Cie. 
præsenti periculo. Curt. — aux pré 
Jages populaires, Erimÿre vulgi opi- 
niontbus (au dat.). Quint. || 4° Cachor, 
ompécher de voir. Teg”re, o, is, teri, 
lectum, act. Cic. Obtegére, act. Cic. 
Contegre, act. Cic. Occultare, act 
Cic. =: Les forêts dérabèrent sa fuite, 
Fugientem silvæ tererunt. Cæs. Dé 
rober la retraile de l’armée, Cons 
pectum abeuntis exercilüs interszpire 
(io, is, sæpsi, szptum). Liv. Un épais 
brouillard avait dérubé le jour, Dense 
caligo occæcaverat diem. Liv. 

Se DÉROBER, v. 19 Réf. Se sous- 
traire, so cacher, s'enfuir. Se surri- 
père (10, is, ripui, reptum). Plaut. Hor. 
Se subtrahtre (o, is, traxi, tractum). 
Liv. Col. Se subducËre (0, is, duxi, 
ductum). Ter. Se erip#re. Cic. = Se 
dérober anx regards de qan, Alicui 
se surripére. Plaut. se subuucëre Ter. 
Se — à la sorveillance, Custodiam 
decipère (io, is, cepi, ceptum). Col. Se 
— au châtiment, Pænam subterfu- 
gVre (io, is, fugi, s. sup.). Cic. E 
pæn& evolare. Cic. Se — au péri, 
Periculum sublerfugrre. Cie. Se — à 
l'infortune, Eripfre se a misertä. Cic. 
Se — du forum, d'une réunion, d'au- 
près de qqn, Se surripëre de foro. 

laut. Se subducëre de circulo. Cie. 
ab aliquo. Nep. || Absol. Se dérobher, 
Se cacher) Se occultare. Cic. Liv. 

ecultari, pass. Cic. (S'enfuir) Fugä 
se eripère. Curt. se prorip#re. Apul. 
j| 20 Prun. Manquer. Destituère, 0, is, 
ui, ulum, act. Suet. = La terre se dé- 
robe sous les pieds, Terra pedibus se 
subducit (voy. 1°). Lucr. Le sul se 
—, Sulum subtrahitur (de subtrakhi, 
or, ris, tractus sum). pass. Virg. 
Ses genoux 8e dérabent sous Im, 
Destiluunt eum poplhites. Suet. Mes 
genvux se — sous moi, Genua suc- 
cdunt (de succid®re, o, is, cüli, 8. 
sup. ), n. Plaut. 

DEROGATION, s. f. Action de dé- 
roger à uno loi, etc. : Dérogalion aux 
lois, Legum derogalio (onis). Cic. 

DÉROGATOIRE, adj. Qui déroge à 
une loi. Derogatorius, a, um. l)ig. 

DÉROGEN, v. n. 1° Modifier (une 
loi. Derogare, act. et n. Cic. Ad 
Her. =: Déroger à la loi, Derogare 
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diquid ds lege. Cic. On déroge à la 
loi, Oerogatur legi. Ad Ier. ornif. 
ÿ 2e fodifior (un usage) = Déroger à 
une habilude, À consueludine descis- 
cëre (o, is, desciui et scii, descitum) 
p. PI.-j. Morem immutare. Cic. — { 
on usage reçu, Traditum morem sol- 
tore (o, is, solui, solutum), Liv. Il 
8e Fig. Faire une ch. indigne de. Dero- 
are, n. Cic. : On déroge en ga. ch. 
l'bonnète, De honestale quid lim de- 
rogutur. Cic. Déroger à l'équité, De- 
rvgare ex æquitate. Cic. — à l'antique 
loire, À velere glorië desciscère 
Cvoy. 2e), n. Tac. — à son caractère, 
À se discedére (o, is, cesst, cessum), 
a. Cic. Ce que je J'is faire sans 
— À l'honaeur, Quod salvä fide pos- 
ram. Cic. — à sa dignité, et Abs. —, 
À dignitate discedère. Cic. || 4° S'a- 
baisser. Voy. ce m. 

DÉROUILLER, v. act. 49 Oter la 
mouille : Lérouiller le fer, Ferro ro- 
biginem erter”re (0, is, frivi, fritum). 
Pin. || 2° Fig. Façonner, polir (qqn). 
(Alicui) robiginem anim effricare (0, 
ss, fniri. frcatum). Sen. | 

Se otrooILLER, v. réfl. 10 Fig. S'é- 
daircir l'esprit. Animum detergère (eo, 
es, lersi, fersum). Petr. || 2° Se polir. 
Voy. ce a. | 

DÉROULEMENT, s. m. Action de 
derouler. Evolutw, onis, f. Cic. Ex- 
phicao, f. Cic. 

DÉROULER, v. act. Développer ce 

etait roule; Fig. Faire connaitre en 

veloppant. Evoluère, o, is, volui, vo- 
bstum, act. Cie. Erplicare, act. Cic. 

Se vénooLEn, v. réfl. et pron. Se 
dérelopper; être developpè. Evolvi, or, 
Enis, voluius sum, pass. Cic. z Ser- 
pent qui s'est déroulé, Evolutus ser- 
pes. Liv. L'inde se déroule en une 
vaste plaine, India in planriiem im- 
mensam decurrit (de decurrëre, 0, 
curri. cursum), D. Plin. 

DENOUTE, s. f. 10 Fuito de troupes 
en desordre. Fugn (æ) effusa (æ), f. 
Liv. Fuga trepida, f, Liv. Fuga (>) 
præceps (cipatis), f. Liv. Clades, is, f. 
Cie. Liv. = ilonteuse déroute, Fuga 
furpis. Liv. fæeda. Tac. Causer une 
grande —, Ingentem fugam facëre. 

iv. Meltre en —, Fundère, 0, is, 
fudi, fusum, act. Cic. In fugam effun- 
dire. Liv. Proturbare, act. Liv. Être 
mis en —, Dissipari, pass. Hirt, In 
fugim consternari, pass. Liv. Être 
mis houteusement en —, Fæzdä fugä 
conslernant. Tac. Mis en —, Fusus, a, 
un. Cas. Effusus. Liv. Dissipatus. 
Liv. Fugatus. Czs. Liv. Mis en pleine 
—, Fusus fugatusque. Liv. Après la 
— omplèle de la cavalerie. Fugato 
omnt equilafu. Cæs. Poursuivre les 
Romains en —, Effusos ag're Ro- 
manos. Liv. Leur retraite ressemble à 
une —, Non reducii, sed rejecti vi- 
dentur. Cæs. À Fig. Au milieu de la 
déroute de son parti, Inter fugam 
suvrum. Sal. || 2° Renversement total 
de la fortune : Ta déroute, Fortuna- 
TUR fuarum ruinæ (arum), f. pl. Cic. 

DEROUTER, v. act. 1° Dôtourner 
du bon chemin. De viä deducëre (e, is, 
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duri, ductum), act. Cic. || %e Fig. |n.s:, et pl. souv. Terga, orum, n. pl. 


Faire perdre la voie : Dérouter qqn, 
Aliquem transversum agëre (o, 1, 
egi, actum). Sen. in errorem inducère 
(voy. 140). Cic. — l'esprit, Animum 
confandère (o, ts, fudi, fusum). Liv. 
Sen. — l'attention, fntentionem tur- 
bare. Quint. — le jugement, Judi- 
cium disturbare. Cic. 

Se Dénovten, v. réf. S'égarer (pr. 
et fg.\. Deerrare, n. Cie. Virg. Quint. 

DERRIENE, prép. En arrière de. 
Pone {arc.). Cic. Post (acc.). Cæs. : 
Derrière le camp, Pone castra. Liv. 
— une montagne, Post montem. Czs. 
(Se promener les mains — le dos, 
Manibus ad fergum rejectis. Asin. 
ap. Cic. Qui vient — lui? Quis est 
ulterior ? Ter. — lui, son cheval, 
Post, equus... Virg. — nous, Pone 
nos. Plaut. — goi, Post tergum. Ov. 
Post occipitium. Varr. [Voir] tout 
ce qui se passe — soi, Quidquid a 
tergo fit. Suet. Regarder au loiao — 
soi, Rcspicére longe retro. Cic. Fair 
sans regarder — soi, Sine respectu 
fugFre. Liv. Cette actioa laisse loin 
— elle les Mucius, Supra Mucios id 
facinus est. Liv. 

Dannrène, adv. Du côté opposé au 
devant, Pone. Cic. Post. Cic. Retro. 
Ter. Sen. Ab fergo. Liv. =: [Ceux] qui 
étaient derrière, Qui post erant. Cic. 
—, il y a une chambre, Est conclave 
retro. Ter. Escorte qui marche —, 
Agmen ab tergo. Liv. 

De oenniÈn&, loc. adv. Du côté du 
dos. S'expr. par les adj. suiv.: Pos- 
terior, m. f., ius, n. Cels. Plin. Pos- 
ficus, a, um. Liv. Suet. = Les pattes 
de derrière se courbent en avant, Pos- 
teriora genua in priorem parlem cur- 
vaniur. Plin. Porte de —, Posticum 
ostium. Plaut. Rest. et simpl. Posti- 
cum, ï, n. Plaut. Hor. Chambre de 
—, Posticum, i, n. Titin. La partie 
de —, Voy. vennuèng (subst.). 

Par nenniène. 1° Loc. adv. Par le 
côte du dos. Pone. Cic. Retro. Cic. 
À tergo. Cæs. Cic. Post tergum. Cæs. 
Se tourne souv. par l'adj. Aversus, 
a, un. Cæs. =: Ce qui se faisait par 
derrière, Quod retro ou a tergo fiebat. 
Cic. On les tuait par —, Cædebantur 
aversi. Liv. Attaquer l'ennemi par 
—, Hosiem aversum invad®re. Cæs. || 
2e Loc. prép. Par le coûté du dos de. 
C. penniène (prép.). 

Denniène, 9. m. 4° Le côté op- 
posé au devant. Aversa (æ) pars (ar- 
tis), f. Liv. Postica pars, f. Liv. Suet. 
Se tonrne qqf. par l'adj. Aversus, a, 
um. Mfart. : Le derrière de la tête, 
Aversa pars capitis. Plan. Occipitium, 
ü, n. Cels. Le — d'une page, Aversa 
charta. Mart. Il me saisit par le — 
de mon manteau, Pone apprehendit 
me) pallio. Tac. Le — d'une maison, 

osticum, i, n. Vitr. Sur le — de la 
maison, Posiicis #dium partibus. Liv. 
Il y a une chambre sur le —, Est 
conclave retro. Ter. Par les derrières 
du Palatin, Posficä parte Palatii. 
Suet. || 2° Au plur. La partie d'une 
armée qui est on arribre. Tergum, i. 


Cæs. = Les derrières d'une armée (en 
marche), Novissimum agmen. Czs. 
Sur les — de l'ennemi, Post tergum 
hoslium. Cæs. Protéger les — d'une 
armée (en marche), Terga agminis 
firmare. Tac. Mes — étant assurés, 
Mleis (8.-e. militibus) ab tergo tutis. 
Liv. isser l'ennemi ser ses —, 
Hostem post se relinquére. Cæs. || 3° 
La partie postérieure du corps. Post 
Cum, à, n. Varr. Postics (3) pan 
(artis), f. Lucil. Clunes, um, f. pl. 

ir. : Assis sur leur derrière, Cluni- 
bus subsidentes. Liv. 

DES, pour DE LES. Voy. DK. 

DES, prép. Depuis. à partir de. 
À ou Ab (abl.). Cic. E ou Er (abl.). 
Cic. = Dès l'abord, Protinus initio. 
Cels. — le principe, l'origine, le dé- 
but, Jam irde a principio. Cic. Ab 
initio. Cic. Initio. Cic. rimo. Ter. 
In primo. Cic. Ex primo. Plin. — ce 
moment il fut condamné, Inde dam- 
nalus est. Nep. — lors, Jam tum. Cic. 
— à présent, Jam nunc. Cic. — l'en- 
fance, À pueritid. Cic. — too en- 
fance. À pueritià tu. Cie. [Il fut] — 
l'enfance, — son enfanre, À puero. 
Cic. (ils furent) — l'enfance, — leur 
enfance, À pueris. Cic. {Il fut} — la 
premère jeunesse, Ab adolescentulo. 

ic. — son adolescence, Ubi primum 
adolevit. Sall. — l'âge de vingt ans, 
Ab anno vicesimo. Nep. — la pointe 
du jour, Sfatim à primä luce. Col. 
Aunibal, — sou arrivée, Hannibal 
primo siafim adventu. Liv. — mon ar- 
rivée à Rome, Ut veni ad Urbem. Cic. 

Dès que, loc. conj. 1° Aussitôt que. 

Statim ut (ind.). Cic. Simul ut (ind.). 
Cic. Ut primum lind.). Cic. et simpl. 
Ut (ind.). Cic. Ubi primum (ind.). 
Cæs. et simpl. Ubi (ind.). Cæs. Cic. 
Simul aique ou «ac (ind.). Cic. et sbs. 
Simul primum (ind.). Liv. Simu 
(ind.). Cie. = Dé: qu'il se montra, 
il ful applaudi, Simul adspectus et 
robatus est. Cic. — qu'ils se réveil- 
ent, ils.., Statim e somno. Tac. À 
2° Qaqf. Puisque. Cum (subj.). Cic. 
Voy. Poisaus. || 8° Qqf. Si. Si (ind. 
ou sub}, voy. si). Cic. = C'en est fait 
de l'équité, dès qu'il n'est plus per- 
mis.…, Æquitas follitur, si non licet… 
Cic. || 4° Qqf. À mesure que =: Dès 
qo'an homme s'élève, il veut.., Ut 
quisque maxime ercellit, ila marime 
vull… Cic. 

DÉSABUSEMENT, s. m. Action de 
s0 détromper. Resipiscentia, æ, f. Lact. 

DÉSADUSER, v. act. Oter uns en 
reur, une illusion à : Désabuser qqn, 
Aliquem ab errore avert®re (o, is, verli 
versum). Cic. errore exsolvère (0, is. 
solui, solutum). Ter. Alicui errorem 
tollére (o, is, susfuli, sublatum). Cu. 
Je tiens à te —, Non paliar te in 
errore versari. “Cie. — qqn de l'es- 
poir de... , Alicujus opinionem averière 
a spe…. Cie. Et je ne veux pas qu'on 
me désabuse de cette croyance, Nec 
miAi Àunc errorem volo extorquer 
(pass. de extorquére, ee, es, torst, 
tortum). Cic. 
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Se pésasnsen, v. réf. Rovenir d'une 
erreur, d'une illusion. Resipiscëre, 0, 
ü, sipur ou sipivi el sipii, ü. Cic. 
Liv. Érrorem deponrre (0, ts, posut, 
positum). Cic. = Grâce à loi, Je me 
suis ésabusé, Te aucliore, resipui. 
Cic. Maintenant je suis —, Nunc 
animi (mei) error resanuit (de resa- 
nescPre, 0, is. 5. 8nP., n.). Dr. Se 
désabuser d'une opinion, Opinionem 
deponére. Cic. FEs-tu désabusé de Î|s 
gloire? Num te gloris pænilet (luit, 
fêre:? Cic. . 
- DÉSACCORND, s. m. Différence 
d'opinions, de sentiments. (Des pers. 
et des ch.) Discordia, æ, f. Cic. Dis- 
sensio, onts, [. Cic. (Des ch.). Discre- 
pantia, æ, [. Cic. Repugnantia, f. Cie. 
: Être en désaccord avec qqn, sur le 
fond même, Dissidére (eo, es, sedi, 
sessum, n.) cum ou ab aliguo. Cic. 
universä re. Cic. Se mettre en — avec 
ane opinion, À sentenliä recedère (o, 
ds, cessi, cessum, n.). Cic. Etre en — 
sur un compte, À compulaiione dis- 
sentire (io, is. semsi, sensum, 0.). 
Quint. Is sont tellement en —,qn6.…., 
Tantä sunt in dissensione, ut (subj.). 
Cie. Être dans un profond —, Grs- 
vissime dissnhre. Cic. [Hummes] en 
— par l'ambivn, Ambtitione discor- 
des, Cie. En — avec soi-wème, Se- 
cum discors. Liv. Être en — avec soi- 
mème, (En parl. des pers.) À se ipso 
dissenfire. Cic. (En pari. des ch.) 
Voy. conrTnanicrion 2° el 3°; con- 
TRARICTOINS Je, 

DESACCOTPLER, v. act. Séparer 
des choses accouplces. Abjungfre, 0, 
is, juni, junclum, act. Prop. 

DESACCOUTUMANCE, s. f. Perte 
d'une habitude. Desuetrdo, dinis, f. Liv. 

DESACCOUTUMER, v. act. Faire 
perdre une habitude : Désarcontumer 
de parler, À consuetudine dicendi 
abstrah”re (0, is, trazt, tractum), 
acl. Cic. Désaccuniumé, Voy. ci-apr. 

Se nésaccocrowrn, v. ré0. Perdre 
l'habitude de. Desuefieri, fo, is, fac- 
fus sum, pass. Varr. Desuesc®re, 0, is, 
suevi, suelum, D. Quint. : Qui s'est 
désaccoulumé d'une ch., À re desue- 
factus (a, um). Cic. Re desuetus. Virg. 
+ DÉSAGRÉABLE, adj. 1° Qui de- 

lait aux sens. Ingratus, a, um. Col. 
nyucundus, Plin. Insuavis, m. f., e, 
on. Col. Gravis, e. Cic. Fœdus, a, um. 
Plin. : Un son désagréable, Sonus 
injucundus. Gell. Gudl —, Sapor in- 
rat. Col. fædus. Lucr, Eau — (à 

ire), Aqua insuauis. Cels. Herbe 
qui n'esl pas — à manger, Herba 
cibo non insuavis. Cels. Odeur —, Odor 
graris. Virg. Hor. fedus. Plin. inju- 
cundus. Plin. festidiendus. Plin. Âs- 
get —, Fœda species. Lucr. — à voir, 

isu indecorus. Plin. Pierre d'un ver! 
— (à l'œil), Gemma ingrate virens. 
Plin. || Voyage désagréable, Incom- 
modum iler. Ter. Faire une navigation 
très —, Incommudisime navigare. 
Cic. || 3° Qui deplait au cœur, à l'es- 
prit. Oiosus, a, um. Cie. AMclestus. 
Cic. Gravis, m.f., e, 0. Cie. Insua- 
vis, e. Cie. Incommodus, à, um. Cie. 
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= Vie désagréable, Insuavis vita. Cie. 
Travail —, Labor odiosus. Cic. mo- 
lestus. Cic. Expression — (= cho- 
quaute), Verbum odiosum. Cic. Pa- 
role — (= qui désapprouve), Voz 
incommoda. Liv. Orgueil —, Odiosa 
arrogantia. Cic. Ingrata superbia. Tor. 
Si cela ne t'est pas —, Nisi (id) mo- 
lestum est (tb). Ter. || $° En parl. 
des pers. Qui n'agrée pas. Odiosus, a, 
um. Cic. Insuavis, m. f., e, u. Hor. 
Importunus, a, um. Cic. Incommodus. 
Plaut. : Épouse désagréable, Impor- 
tune uror. Plaut. — à tuut le munde, 
Omnibus odiosus. Cie. Il nous est —, 
Incommodus nobis est. Plaut. 
DÉSAGRÉANLEMENT, adv. D'une 
manière desagreable. Odiose. Ter. Cic. 
Incommode. Liv. Moleste. Quint. 
{. DÉSAGREER, v. n. C. DÉPLAIRS. 
2. DÉSAGREER. v.acl.C.DÉGRÉFR. 
DÉSAGRÉGATION.C.SÉPARATION. 
DÉSAGRÉGEN, v. ac C. SÉPARER. 
DÉSAGRÉMENT, s. m. 1° Chose 
désagreable. Mulestia,æ,f. Cie. Incorm- 
moditas, alis, f. Cic. Incommodum, i, n. 
lie. : Le désagrément de la naviga- 
tion, AMolestia navigandi. Suet. Le — 
de l'odeur, Saporis gravitas, f. Plin. 
Dans ce —, In ist incommoditate,. 
Cic. Il ae peut leur arriver aucun —, 
Naihil apsis incommodi cad/re potesl. 
Cic. Causer du — à qqn. Alicui mo- 
lestiam adspergëre. Cic. exrhibere. Cic. 
Ne causer de — à persunne, Nihil 
alicui incommodare, n. Cic. (Ces pro- 
priélés] me cansenl plus de — que 
de plaisir, Afihi mayori offensiont 
sunt quam delectationi. Cic. Suppor- 
ter un —, /ncommodam rem pali. 
Ter. || 2° Défaut physique. Menda, æ, 
f. el Mendum, i, n. (= lache). Ov. : 
Î avail plus d'un désagrément, Ilum 
multa deshonestabant. Suet. 
DÉSALTEREN, v. act. Apaiser la 
soif de qqn. (Alicujus) sifim satiare 
ou erplère (e0, es, evi, elum), ou re- 
stingu?re (0, is, slinri, slinc{um). Cic. 
Se DÉSALTÉRER, v. réf. Satisfaire 
ss soif. Suiim depellére (o, is, pul. 
pulsum). Cie. sedare. Tac. : Se désal- 
térer aux sources, Fontes potare. Plin. 
Quand on s'esl désaltéré, Cum sitis 
depulsa est. Cie. Qui ne peut se dé- 
saltérer (lant il a soif), Potu inexple- 
bilis (m f.,e,n.). Plin. 
DESANCRER, v. D. Lever l'ancre. 
Ancoras solvre (0, is, solvi, solutum). 
Cic. Voy. ancre. 
DESAPPOINTEMENT, 9. m. Dé- 
ception. Frustratio, onis, f. Quint. 
Incommodum, i, n. Cic. : Quel désap- 
pointement| Quantàä de spe dectdi (de 
dectdere, o, is, 8. sup., n.)| Ter. 
DESAPPOINTEN, v. àct. Tromper 
l'espoir de qqn. Frustrari, dép. (acc.). 
Cic. Frustrare, act. Sall. Liv. Decr- 
pére, 10, ts, cepi, ceptum, act. Cic. 
Failfre, o, is, fefelli, falsum, act. Cie. 
: Désappoinier qqn, (Alicujus) ez- 
speclationem frustrari (dén.). PL.-j. 
Etre désappointé dans son espoir, Spe 
frustrari (pass.). Sal. 
DESAPPRENDRE, v. act. Oublier 


os qu'on a appris. Dediscére, 0, is, 
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dedidiei, s. sup., act. Cic. = Faire 
désapprendre à qqn la géométrie, 
Aliquem geometriam dedocëre (+0, es, 
cui, ctum), Cic. Il a désappris Îans 
la douleur à être courageux, Fortis 
esse a dolore dedoctus est. Cie. Choss 
qu'on a désapprise, es desuela. Liv. 

DESAPPROBATEUR, TAICE, adj. 
et subst. m.etf. Se lourne par un 
v. =: Je ne sus pas un desapproba- 
teur de ces éludes, Ego 1sta stuiia 
non improbo Cic. Voy. DRsaPPROGvER. 

DESAPPROUVER, v. act. No pas 
approuver, blâmer. Improbare, acl. 
Cie. Non prubare, act. Cic. Reprehen- 
dire, o, is, Aendi, hensum, act. Crs. 
Damnare, act. Quint. : Je ne désap- 
prouve pas le jeu, Lusus me non of- 
fendit (de offendëre, o, fendi, fensum). 
Quint. Être desapprouvé par qqn, 
Improbari apud aliquem. Cic. ab ali- 
quo. Cic. Non probari alicui ou ab 
aliquo. Cic. Etre généralement —, À 
plerisque non probari. Cæs. Je désap- 
prouve que, Afihi non placet (cuit 
el cilun est, cére, n. impers.; et la 
prop. info.). Cic. 

DESARÇONNER, v. act. 1° Mettre 
hors des arçons =: Le cheval désar- 
çonuna le cavalier, Equus equitem ex- 
cussit (de erculre, 10, is, cus<um). 
Liv. Le cheval — le consul, Equus 
consulem effudit (de effundëre, 0, is, 
fusum). Liv. Désarçouner son cava- 
ler, Equitem durso depellFre (0, is, 
puli, pulsum). Hor. [Un soldat] le dé- 
sarçonne, Ex equo eum præcipilal. 
Liv. Désarçanné, Effusus. Liv. || 2° 
Fig. Deconcerter. Voy. ce v. : 

DIS\RGENTER, v. act. 1° Oter 
l'argent d'une ch. qui était argentee. 
Voy. TER et ancexT || 2° Dopouitler 
qqn de son argent comptant. Leurgen- 
tare, act. Lucil. ap. Non. 

DESARMEMENT, 8, m. {9 Action 
d'ôter les armes, les agrès. Se lourne 
par DÉSARMER. || 2° Licencicment. Di- 
mussic, on1s, f. Cac. Misstu, [. Liv. 

DESARMER, v. act. 1° Oter à qqn 
ses armes. Dearmare (rare), act. Liv. 
Erarmare, act. Tac. Armis cruère 
(0, is, ui, utum), act. Liv. = Désar- 
mer de force qqn, (Alicu) ferrum 
de manibus extorquère (eo es, lorsi, 
tortum). Cic. (Ayant élé) désarmé 
Dearmatus, a, um. Liv. [Le bélier 
comprend qu'il est, pour ainsi dire, 
—, Se tanquam exarmalum inteli- 
qi. Col. (Qui est) —, [nermis, nm. 
, €, D. Cic. Inermus, a, um. Sall. 
Il Fig. Désarmer mon éloquence, 
Aculeos oralionis mez ercutère (io, 
is, cussi, cussum). Cic. || 2° Degrèer 
{un navire). (Navem) erarmare. Sen} 
do Fig. Flechir. Flect?re, o, is, flert, 
flezum, act. Cic. Frang're, o, is, fregi, 
fractum, act. Cic. : Désarmer 3a pro- 

re rigueur, Animum suum fleci{ère. 

all. — qqn dans sa colère, Aliquem 
iratum lenire. Cic. — la haine et la 
colère, Odium iramque frangëre. 
Quint.— lee haines, Odia placare. Cie. 
— la fureur, Furorem exstinguëre (0, 
is, stinri, stinctum). Cic. — par ses 
prières la colère, le peupie, Iram de- 
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recari (dép.). Liv. Populum exorare. 
Her. — l'accusateur, Accusuforem con- 
ciliare. Quint. — la sévérité des juges, 
Aculeos severilatis judicum evellère 
(o, is, velli et vulsi, vulsum). Cie. 
Désanuen, v. n. 1° Cesser d'être 
sur le pied de guerre. Arma deponëre 
ou pon”re (0, is. posui, positun). Cæs. 
Liv. || 2e Cesser d'avoir ses agrès, son 
équipage. Erarmari, pass. Sen. 
DÉSARNNOI, 8. m. Desordre dans 
les affaires. Perturbalio, onis, f. Cic. 
: Dans ce désarroi, În hac turbatione 
rerum. Liv. Affaires en —, Res per- 
dite. Cie. affiictæ. Sall. affectæ. Liv. 
DÉSASSEMBLER, v. act. Disjoin- 
dre. Dissulnère, o, is, lui, lutum, act. Cie. 
DÉSASTRE, s. m. Malheur très 
grand. Clades, is, f. Cic. Calamitas, 
elis, f. Cæs. Plaga, z, f. Cic. Exi- 
tium, fi, on. Cic. Ruina, æ,f. Liv. : 
Désastre privé, Clades privala. Liv. 
— publie, Clades civitutis. Cic. Ré- 
parer les désastres publics, Mederi 
eficte reipublicæe. Ci. Alarme qui 
rend les propurtions d'ua désastre, 
epidatio prope similis ruins. Liv. 
Accosé des désastres de la guerre, 
Reus infelicis belli. Liv. Ce désastre 
eut lieu près de Leuctres, Accidit 
üla calamitas apud Leucira. Nep: 
Faire subir un — à qqu, Cladem ali- 
cui afferre. Cic. inferre. Liv. impor- 
tare. Liv. facëre. Sall. Etre frappé 
d'un —, Cladem accipre. Liv. 
DÉSASTREUSEMENT,, adv. D'une 
maniere desastrouse. Culamitose. Cic. 
Perniciose. (ic. Pestifere. Cic. 
DÉSASTREUX, EUSE, adj. Funeste. 
Calamitosus, à, um. Sall. Erttivsus. 
Cic. Luctuosus. Sall. Funestus. Cic. 
Pestifer el Pestiferus. Liv. =: Jour dé- 
sastreut, Punestus dies. Cie. Victoire 
désastreuse, Luctuosa victoria. Sall. 
Cet exil désatreux nonr la patrie, 
Ia fuga patriæ calamitosa. Cic. Être 
— pour qqn, Cladem afferre alicu. 
Sail. 


DÉSAVANTAGE, 8. m. 1° Préju- 
dico. Incommuodum, 4, n. Cic. Detri- 
mentum, D. Cic. Damnum, a. Cic. : 
Tourner au désavantage de qan. Ali- 
cui incommodum afferre où dare. Cic. 
Présenter plus de —, Plus incom- 
modi habëre. Cic. Recevoir quelque 
—, Aliquo incommodo affici. Cic. À 
mon très grand —, Cum damno meo 
marimo. Plaut. Acbeter à son —, 
Male emPre. Cic. || 3° Inferiorite. [ni- 
quite, alis, f. Liv. : Le désavantage 
e la posiion, Locorum iniquitas. 
Liv. Avorr le —, Superari, pass. Cac. 
DESA VANTAGEUSEMENT, adv. 
D'une manière desavantageuse. Incom- 
mode. (3. : l'arler desavantageuse- 
ment de qqn, Alicurt maledic”re. Cic. 
DESAVANTAGEUX, Euse, adj. 
Qui cause du dosavantage. Incommo- 
dus, a, um. Cic. Detrumentosus. Cæs. 
: Circonstances désavaniageuses, Res 
incommude. Cic. Terrain, Poste dés- 
ivanlageux, Locus iniquus. Czs. Il 
UvTa bataille dans un terrain très 
désavantageux pour lni, Alienissimo 
sibi loco conflirit. Nep. Être — pour 
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qqo, Detrimento esse alicui. Cæs. Être 
— pour la liberté, Libertati officère 
(io, is, feci, fecitum), n. Liv. Il est — 
pour qun de (faire), Alienum est ali- 
cui (fac®re). Cels. Avoir de qqn une 
Opinion désavantageuse, De aliquo 
male sentire. Quint. 

DESA VEU, 5. m. 4° Acte par le- 
quel on declare n'avoir pas autorisé. 
C. DÉSAPPRODATION, IMPNOBATION. |] 20 
Retractalion. Retractalio, onis, f. Cic. 
| 3° Refus de reconnaitre, dénégation. 
Infitiatio, ons, f. Cie. Negatio, T. Cic. 

DESAVEUGLER. C. Desabuser. 

DESA VOUER, v. act. 1° Declarer 
qu'on n'a point autorisé. Improbare, 
act. Cic. : Désavouer uue autorisation 
qu'on a donnée, Auctoritatem defu- 
gêre (io, is, fugi, s. sup.). Ter. || 2° 
Ne pas ratificr; Fig. Reprouver, con- 
damner. Improbare, act. Cie. : Desa- 
vouer un jugeunent, Judicium impro- 
bare. Cic. || 3° Retracter. Retractare, 
act. Pl.-j. || 4° Ne vouloir pas re- 
connaitre pour sien. Ejurare, act. 
Sen. Abdicare, act. Liv. : Désavouer 
qqn pour son père, Aliquem patrem 
abdicare. Liv. ejurare. Sen. — ses 
enfants, Liberos ejurare. Sen. — ses 
discours, ÆEjurare suas orationes. 
Asin. ap. Sen.-rh. — ga cundilion, 
Dissimulare de conditione suä. P.-jet. 
1 5° Nier qu'on ait dit ou fait qq. ch. 
Negare, act. Cic. Infiiari, dép. (acc.). 
Varr. Quint. Infitias ire (eo, ts, ivi 
et it, itum), n. Nep. Liv. Quint. Ai 
fleri, cor, ëris, 8. parf. dép. (acc. 
Ov. = Desavouer une avcusalion, Cri- 
men infiliari. Cie. Ne pas — que, 
Non infitiari (prop. infin.). Quint. ou 
Non infittas ire (prop. infin.). Nep. Liv. 
Quint.Non diffiteni(prop.infn.). Quint. 

DESCELLEN, v. act. 1° Detacher ce 
qui est scelle (en plâtre, etc.) : fefiyère 
(o, ts, firi, firum), art. Cic. || 2° Oter 
le sceau (d'un acte). Resignare,acl.for. 

DESCENDANCE, 8. f. 19 Extrac- 
tion, filiation. Origo, ginis, f. Cic. 
Ortus, üs, im. Cic. Genus, neris, n. Cic. 
Progenies, ei, f. Cic. Stirps, pis, f. 
Cic. = Prendre sa descenilance de 
qqu, Progeniem ab aliquo proferre. 
Ter. || 2° Les descondants. Progenies, 
ei, f. Cic. Sobotes vu Proles, is, f. Cic. 

DESCENDANT, part. prés. de pes- 
CENDRE, VOy. ce v. | Adj. Qui descond. 
Descendens, géa. entis. Cie. Dig. = 
Marée descendante, Æstus recedens. 
Cic. Bateau descendant, Nauis de- 
currens. D'apr. Tac. (Ann, xv, 43). 
Ligne descendante, Descendentes, ium, 
m. gl Dig. Par progressiun —, *Per 
gradus omnes inferiores. (Sm.). 

DESCENDANT, ANTF, 8. 1. el f. Co- 
lui, Celle qui descend d'une personne, 
d'une race : Un descendant d'tlercule 
(Ilomo) ab stirpe Herculis generatus. 
Cic. Les descendants, Posteri, orum, 
m. pl. Cic. 

DESCENDRE, v. neut. {e Aller 
do haut on bas, en par!. dos êtres ani- 
mes. (En gén.) Descendère, 0, is, 
scendi, scensum, n. Cie. (En mar- 
chant) Degredi, ïor, éris, gressus 
sum, dép. Liv. (En courant) Decur- 
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rère, 0, is, curri, cursum, n. Cæs.(En 
volant, Avec rapidité) Devolare, 0. 
Plaut. Liv. (En sautant) Desilire, io, 
ts, silui ou silivi et silti, sulium, n. 
Cic. (Ea glissant) Delabi, or, Pris 
lapsus sum, dép. Cie. (En roulant 
Devolvi, or, Eris, volulus sum, pass. 
Curt. (En 0a “| Denatare, 8. parf. 
ni Sup., n. for. cheval, En voi- 
ture, Sur un navire) Devehi, or, &ris 
vectus sum, pass. Cic. (En oaviguant) 
DefluËre, 0, is, fluxi, flurum, n. Suet. 
: Desceadre d'un endroit, Descenuÿre 
où Decurr®re ou Devehi, etc. de loco. 
Cic. ex loco. Cic. ab loco. Liv. loco. 
Sall, ; de là, inde. Plaut.; dans ue 
eadroit, à Ostie, in locum. Cic. Os- 
tiam. Suel. ; ici, kuc. Nep.; vers un 
eadroit, près d'Alexandrie, ad locum. 
Cic. ad Alerandriam. Liv.; par ua 
endroil, loco. Cæs. per locum. Just. 
[Cavalier] descendu à terre, De- 
gressus ad pedes. Liv. |} Faire des- 
cendre. (En conduisant) Leducëre, 0, 
is, duzi, ductum, act. Cic. (En pous- 
saut) Depellfre, o, is, pult, pulsum, 
act. Cæs. (Eu poussant avec violence) 
Detrudëre, o, is, trusi, trusum, act. 
Hirt. (En bousculant) Deturbare, act, 
Cæs. (En appuyant) Deprimfre, o, is, 
pressi, pressum, act. Cie. (En plon- 
geant) Demergêre, 0, is. mersi, mer- 
sum, act. Hiri. (Éo envoyant) Demit- 
tére, 0, is, mist, missum, act. Liv. 
(En lançaul) Dejicère, io, is, jeci, 
Jectum, act. Liv. (Eu appelaot) Devo- 
care, act. Cæs. =: Faire descenire 
d'un endroit; dans, vers un endroit; 
par un endroit; Mêmes constr. que 
pl. haut. || Fig. Descendre en soi- 
mêûine, În mentem suam introspicère 
fios us, spezi, spectum). Cic. Faire — 
a philosophie du cel sur la terre 
Devocare philosophiam e cælo. Mic. ( 
2° Aller de haut en bas, on parl. des 
choses. Descend”re (voy. 1°), n. Liv. 
Col. llin. Decurrére (voy. 1°), n. For. 
Col. Delabi (voy. 1e), dép. Quint. De- 
flurre (voy. 1°), n. Liv. : Descendre 
suus l'horizon (en parl. d'un astre), 
Voy. Se coocuen. Bois qui descend 
du pied du Palatin, Lucus a Palalii 
radice deverus. Cuc. Ville qui des- 
cead vers les marais, Urbs prona in 
paludes. Liv. La culline — en peute 
douce, Collis paulatim ad planitiem 
reduit (de redire, eo, ivi el it, itum, 
n.). Cæs. La tunique — jusqu'aux 
pieds, Ad pedes tunica decldit (de 
decidñre, 0, cidi, 8. sup., n.). Suel. 
La flainme descendit de l'Elna, 
Flamma ez Ætnàa deflurit. Liv. De 
{ses] épaules descend un manteau, 
Amictus ez humeris dependel (de de- 
endère, eo, s. parf. ni sup., n.). 
Virg. Pli qui — de l'épaule, Delap- 
sus sinus ab Aumero. Quint. Un des 
plateaux de la balance —, Lanrx al- 
lera propendet (de propendère, eo, 
pendi, pensum, n.). Cic. La boisson 
— dans les poumons, Potus dejluit 
ad pulmones. Gell. Descendre d'une 
monlapne (en parl. d'un cours d'eau), 
Êx monte præcipuiare. Cic. profluère. 
Cas. Un œuf plein descend au fond 
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de l'eau), Ovum plenum desidit (de 
esidére, o, sedi, 8. sup., n.). Varr. 
La gumme dans l'eau — au fond, 
Guinmi in aqua sidit (de sidère, 0, 
jidi el sedi, sessum, n.). Plin. La 
forre da vent fait descendre le 
auage, Vis venti nubem deprimil 


fur: âe). Lucr. Faire — sa lunique, 
ant 


cam deducFre (voy. 1°). Ov. Faire 


— sa voix du ton le plus aigu au 


plas grave, (Vocem) ab acufissimo 


sono Usque ad gravissimum S0HUM 
recipre (io, is, cepi, ceplum). Cic. 


1] 3° Faire irruplion par mer on par 


terre. (En gén.) Descendêre (voy. 1°), 
n. Czs. Nep. (Par mer) Transcendère, 


5. Liv. Transmitière, 0, is, misi, mis- 


sum, n. Liv. Erscensionem facëre (io, 


ci, factum). Liv. : Descendre 


is, £ ( 
en Grèce, en Afrique, In Græciam 


descendëre. Nep. In Africam trans- 
cendÿre ou fransmitiëre. Liv. || 4° 


Loger en voyage. Leverière, 0, is, 


verli, versum, D. Cic. Deverti, or, 


Fris, versus sum, pass. Plaut. Cic. 


Deversari, dép. Cie. : Descendre à 


l'auberge, Dererti in tabernam. laut. 


— 4 Marseille, chez uu bôte, Derer- 


tre Massilinm. Cic. ad Aospitem. Cic. 


domuun huspitis. Cic. — dans une 


maison, à Lavdicée chez Powpee, 
Deversari in domo. Cic. 
apud Pompeium. Cic. || 6° En parl. 
de la marée. Baisser, Reced?re, 0, is, 
cessi, crssum, 0. (ic. Remeare, D. 
Plin. || 6° Fig. Dechoir. Decïdére. o, 
ü, cidi, s. sup., n. Ter. Liv. Cedëre, 
0, à, cectdi, casum, D. Cic. Delabi 


Yoy. N! dép. Cie. : Descendre de 


aut, Afte cadëre. Cic. 11 est des- 
cendo du rang de sénaleor à la cou- 
dilivo d'exilé, £o decidit ul exsul de 
senatore fieret. Pl.-j. Faire des- 
cendre du premier rang, De prin- 
cipatu dejicère {voy. 1°), acl. Cic. 
Faire — au dernier rang, In novis- 
simum ordinem defrudère qror, 4o), 
acl. Suet. Faire — du degré su- 

rème au degré moyen, Ab sumnmo 
Postigio ad mecium detrahëre (o, ts, 
tran, tractum) act. Liv. {| 7° S'a- 
baisser. DescendTre \voy. 1°), n. Cic. 
Delabi (voy. 1°), dép. Cic. Labi, dép. 
Quint. Se demiftëre (voy. 1°). Quint. 
Recidrre, o, is, Adi, casurus, 0. Liv. 
5 Descendre jusqu'aux plaisanteries, 
Ad ludibrig labi. Quint. — jus- 
qu'à plaider sa cause, Submitiÿre 
se in Aumililaten causam dicentium. 
Liv. — à une infamie, In turpitu- 
dinem delabi. Cic. Faire —, Voy. 
abatssen. |] 8° Tirer son origine de : 
Descendre de gqn, Ab aliquo genus 
On originem habère (eo, es, bui, bi- 
tum). llin. originem ducFre (o, is, 
duzi, ductum). flor. originen tra- 
Are (o, is, traxi, tractum). Plin. [Uo 
roi] qui descend d'llercule, Qui est 
Herculis slirpe generatus. Cic. Tu 
descends de lui, Ab illo ortus es. 
Cic. Descendu des Etrusques, des 
Teutouns, Oriundus ez Etruscis, Liv. 
Prognatus ex Teutonis, Ces. 

DescrNDaa, v. acl. Â° Suivre de 
baut on bas = Ayant descendu le Tibre, 
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Tiberi devectus (de devehi, or, éris, 
pass.). Tac. Il descend le Tibre jus- 
u'i Ostie, Ostiam Tiberi defluit 
(ie deftufre, 0, fluri, flurum, n.), 
uet. Descendre le courant, In se- 
cundam aquam labi (or. Fris, lapsus 
sum), dép. Liv. Les vaisseaux des- 
ceudent le courant, Naves decurrunt 
(de decurrêre, 0, curri, cursum, 0.). 
Tac. En descendant le courant, Se- 
cundo flumine. Cæs. Laisser des ton- 
veaux de farine descendre le fleuve, 
Farinam doliis secundä aquä fluminis 
demiti®re (o, is, misi, missum). Fron- 
lin. — one colline, Coile degredi (ior, 
Eris, gressus sum), dép. Sall. || 2° Oter 
d'un lieu élevé pour mettre plus bas. 
miltère, 0, is,misi,missum,act.Cæs.Cic. 
Deferre, fero, fers, tuli, latum, act. Ov. 

DESCENTE, s. f. 4° Action de dos- 
cendre. (En gén.) Descensus, üs, m. 
Sail. Virg. Descensio, onis, f. Plin. 
Débarquement) Erscensio, f. Liv. 

urt. : Descente en Gaule, Descensus 
in Galliam. Sail. La — de Dieo du 
ciel, Deseensus Dei de cælo. Lact. || 
2° Irruption par mer ou par terre. 
(Parterre) Decursus, üs, m. Liv. (Par 
mer) Ézscensio, omis, {. Liv. : Des- 
cente en Thessalie, Decursus in 
Thessaliam. Liv. Faire une —, des 
descentes, Voy. pescenpns (neul.) 
30. ]} 4° visite d'un lieu par autorite do 
justice. Voy. visrre. || 4° Pente par 
aquelle on descend. Descensus, üs, m. 
Hirt. Clivus, 1, m. Cic. Voy. PENTS. 
1 5° Hernie. Voy. ce m. || 6° Action de 
faire descondre. Demissto, onis,f. Vitr. 
1 7° Sorte de tuyau. Fistula, æ, f. Vitr. 

DESCRIPTIF, 1vE, adj. Qui décrit. 
Descriptivus, a, um. Fort. 

DESCRIPTION, s. f. Discours par 
lequoi on decrit. Descriptio, onis, f. 
Cic. = Description de la Sicile, Sici- 
lie descriplio. Quint. La — de ces 
temps, Horum femporum demonstra- 
tio. Plin. La — complète de l'hon- 
nêtelé, Undique erpleta honestatis 
forma. Cic. Donner une conrte — 
d'une chose, Rem breviter describère. 
Cic. Voy. DÉCRIRE. 

DÉSEMPARER, v. act. et n. 10 
Nent. Abandonner le lieu où l'on est : 
Désemparer de son posle, De on Ex 
ou Ab statione deced®re (0, is, cessi, 
cessum), n. Liv. Sans —, Uno ‘encre. 
Liv. Protinus. Liv. || 2° Acl. Desar- 
mer (un navire). Erarmare, acl. Sen. 

DESEMPLIN, v. act, el n. do Act. 
Vider en partie. Deplère, eo, es, evi, 
etum, act. Col. || 2° Neut (En parl. 
d'un lieu), Cesser d'être plein : Ne pas 
désemplir, Alagnä quotidie frequentiä 
celebranti, pass. Cac. 

DESENCLHANTEMENT, 8. m. Dé- 
sillusion : Le désenchantement de 
gq0, Gralus (t) error (oris) alicui 
demptus (i), m. or. 

DESENCIIANTEN, v. act. 1° Rom- 
pre l'anchantement de. C. pésensonce- 
Len. || 2° Fig. Faire revenir qqn d'une 
illusion. Gratum errorem alicui de- 
inère (0, is, dempsi, demplum). Aor. 

DÉSENFLEN, v. acl. 1° Fairo ces- 


ser l'onflure de. (Alicujus rei) tumo- 
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rem tollëre (0, is, sustuli, sublatum). 
Plin. || 2° Dégonficr. Voy. ce m. 

DésenrLin, v. n. el Se DÉSEN- 
FLEn, v. pron. Devenir moins enflé. 
Delumescÿre,o,1s.mui, 8. sup.,n. Stat. 
: La rate se désenfle, Lien residit (de 
residère. 0, seili, sessum, D.). Plan. 

DÉSENIVRER, v. act. 1° Faire 
sortir do l'ivresse. (Alicujus) etrieta 
tem solu're (o, is, solvi, solulum). 
Ceis. | 2° Fig. Desabuser. Voy. ce nm. 

DÉSENIvREN, v. 0., et Se nÉSENt- 
van, v. pron. to Sorlir de l'ivresse, 
Crapulam exhalare. Cic. || 2° Fig. Ss 
désabuser. Voy. ce m. 

DÉSENNUYER, v. act. Délivrer de 
l'ennui, (Alicujus) tædium levare. 
Quint. Voy. nisrnaine. 

Se DÉSENNUYTER, v. réf. Chasser 
son ennui. V'oy. Se DISTRAIRE. 

DÉSENSONCELEN, v. act. Délivrer 
de l'ensorcollement. * Effascinationibus 
liberare. act. D'apr. Plin. (xix, 4, 59) 

Se DÉSENSONCELER, v. réf. Se delt- 
vrer de l'ensorcellement .Fascinationem 
reperculPre (0, is, Cussi,cussum). Plin. 

DÉSERT. RnTe, adj. Inhabité on 
Très peu frequentè. Desertus, a, um. 
Cæs. Vacuus. Cic. Solus. Cæs. Infre 
uens, gén. entis. Liv. = Ile déserte, 
Eia insula. Cat. Ville presque —, 
Urbs pæne deserta. Cic. Portiques 
déserts, Vacuæ porlicus Tac. Re- 
peupler les maisons désertes, Re- 
plère erhaustas aomos. Cic. Les cam- 

agacs 8sont —, Vacant agri. Cæs. 
st in agris vastifas Cic. Les ora- 
teurs laissaient le forum désert, Erat 
ab oratoribus in foro soliludo. Cic. 
Rendreunlieu— ojsnésenr(subst.} 
Rendre celte ville plus déserte, Plus 
vastitatis huic urbi facëre. Liv. 

DésenT, s. m. Lieu desert. Soli- 
tudo, dinis, f. Cic. Plin. Deserta 
(orun) loca (orum), n. pl. Liv. et 
Ab:. Deserta, orum, n. pl. Virg. Sen. : 
Les déserts de la Lihye, Libyx soli- 
tudines. Plin. deserla. Virg. soli 
(orum) agri (orum), m. pl. Virg. Si 
cette maison est un désert, Si est in 
eä (domo) solitudo. Cic. Transformer 
uso lieu en —, Faire de sa maison 
uo —, Solitudinem facfre in loco. 
Liv. domi. Liv. || Fig. Se relirer au 
désert, In solitudinem se conferre. 
Cic. Parler dans le —, (sans audi- 
toire) In solifudune loqui. D'apr. Cic. 
(De Of., ru, 4). (sans être écouté) Sur- 
dis canëre. Prop. 

DÉSERTEN, v. 1° Act. et Neut. 
Abandonner un lieu. (En géo.) Dese- 
rêre, 0, is, Serui, serum, act. Cie. 
Lerelinquère. 0, ês, liquu, hictum, act. 
Cic. Relmyuÿre, act. Cic. bemigrare, 
u. Cæs. Liv. = Déserter un lieu, et — 
d'un lieu, Locum desertre. Cic. dere- 
linquêre. Cie. — les villes, — de la 
campagne, Demigrare oppidis (à l'a.) 
Czs. ex agris. Liv. || Fig. Déserter Île 
chemin de la vert, Fam virtuiis 
deserëre. Tor. || 2° Act. et Neut. Se 
soustrairo par la fuite au service mili- 
tairo = Déserier l'arinée, le service, 
et simpl. —, Erercutum, Castra de- 
serëre (voy. 1°). Ces. Liv. Signe rr 
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linqu?re (voy. 1°). Sall. À signis dis- 
ced£re (o, is, cessi, cessum), 0. Cæs. 
— devant l'enoemi, Prælw fugêre lio, 
ü, fugi, fugitum), n. Ces. — à l'en- 
semi, Ad hostes {ransire (e0, is, iui et 
it, itum), 0. Plaut. Transfugrre, io, 
ü, fugi, fugitum, n. Cic. Liv. || Fig. 
Dlserter son poste, Præsidium relin- 
quêre. Cic. — le poste de la vie, De 
statione vits decedëre. Cic. — Île 
srti du sénat pour passer dans ce- 
oi du peuple, À patribus ad plebem 
defic7re (ro, re, fers, fectum), n. Liv. || 
80 Act. Abandonner qqn. ox. ADAN- 
DoxxEn. || 4° Anc. Rendre désert (un 
feu). Vay. oésenr (adj. et subsl.). 

DÉSERTEUR, 8. MD. 1° Celui qui 
abandonne. Desertor, oris, m. Cic. || 
3e Soldat qui deserte. (En gén.) Deser- 
tor, oris, m. Cæs. Liv. Fugilivus, 1, 
m. Cæs. Liv. Dig. (Transfuge) Trans- 
fuga, z, m. Cic. Liv. 

DÉSENTION, s. f. 4° Actlon d'a- 
bandonner. Derelictio, onis, f. Cic. || 
4° Action de deserter le service mili- 
taire. (En gén.) esrrtio, onis, f. Dig. 
En passant a l'enneini) Transfngium, 

5,0, Liv. Transitio, onis, f. Liv. 

DÉSESPÉRANT, part. prés. de 
bésespéaer, Voy. ce v. || Ad). Dé- 
BEXPÉRANT, ANTS. {9 Qui jotte dans le 
desespoir. Luctuosus, a, um. Cic. || 2° 
Fâcheur. Vay. ce m. 

DÉSESPÉRÉ, ÉE, part. passé de 
pésrspéren (acl.), No. ce v. I Adi: 
£e Qui ne laisse plus d'espoir. Despe- 
ratus, a, um. Cic. = Allaires déses- 
pérées, Situation désespérée, Despe- 
ratæ res. Nep. Affectæ res. Liv. Per- 
dita res. Ter. Perditæ res. Cic. Dans 
(al posilion —, În extremis rebus. 

s. Situation presque —, Exire- 
mum (i) pzne discrimen (niinis), n. 
Cic. Être dans une silnation —, {fn 
despratione esse. Frontin. Parlie de 
la république qui est presque —, Prope 
depesita reipublicæ pars. Cie. C'est une 
affaire —, Deplorala spes est. Liv. Ma- 
ladies désespèrées, Desperali morbi. 
Cic. [Malade] qui est désespéré, Despe- 
ratus. Cic. Deploralus a medicis. Plin. 
D est dans un état —, Desperant de 
so medici. Quint. || 2° Extrême. Ez- 
tremus, a, um. Cic. Ultimus. Cic. : 
Prendre un parti désespéré, In ulti- 
mum consilium se mitlëre. Sen. Ultima 
experiri, dép Liv. Ad extrema des- 
cendre. Poll, ap. Cic. || 3° Qui a perdu 
tout espoir. Ab omni spe derelictus (a, 
“m). Cic. Omni ape orbalus. Cic. = 
Être désespéré, Desperare, n. Cic. 
DiffidEre, o, is, fisus sum, n. Cic. || 

S. m. Un désespéré, [Homo] de se 
desperans. Cic. desperans suis rebus. 
Cie. Comme nn —, En —, Desperan- 
ter. Cic. Combattre en —, Ab uitimä 
spe dimicare. Liv. S'élancer au com- 
bal en désespérés, Destinatä morte 
in prœlium ruëre. Fl. || €° Très af- 
figè. Mzrorr perditus (a, um). Cic. 
Mzstus. Cie. Affictus. Cic. : Déses- 
pèré de la mort de ses enfants, Mfæs- 
lus amissis liberis. Sen. || B° incorri- 
gible. Desperatus, a, um. Cic. Perdi- 
fus. Cic. Profligatus. Cic. = Tout à 
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fait désespéré, Perditissimus. Cie. 
Profligatissimus. Cic. 

DÉSESPÉRÉMENT, adv. 49 D'une 
façon desespèrèe. Desperanter. Cic. || 
23° Epcrdumont. Perdite. Quint. 

DÉSESPÉNEN, v. neul. 1e Cesser 
d'esporer en qq. ch. Desperare, 0. et 
act. Cic. Spem perdfre (o, is, didi, 
ditum). Cic. Spem abjic®re (io, is, jeci, 
Jectum). Cic. où projicrre. PI.-j. spen 
dimiti®re (o, is, misi, missum). Cæs. 
ou deponère (o, is, posui, posifum). 
Hor. DiffidFre, 0, ia, fisus sum, n. 
Sall. : Désespérer de sa fortune, de 
son salut, Desperare aibi on de 1e. 
Cic. saluti. Cic. — de son propre 
courage, du combat, Desperare de 
sud viriule. Czs. de pugnä. Ces. — 
de la paix, Pacem desperare. Cic. — 
de la patrie, Diffid”re patriæ (an dat.). 
Satl. Comme ln désespérais de Îa 
viel Quæ (tdi erat) desperatio vitæ! 
Cic. Dont on doit désespérer, Despe- 
randus. Cic. I] ne faut — de rien, 
Nil desperandum (est). Hor. Que ma 
fortune se relève ou qu'il faille en 
—, Sive restituimur, sive desperamur. 
Cic. Il y a honte à — de tout ce qui 
est possible, Turpiler desperatur 
quidquid fieri potest. Quint. Les mé- 
derins désespéraient, Medici difide- 
bant. Cic. J'ai désespéré de les voir, 
Eas me visurum desperavi. Cic. Ils 
ont désespéré de trouver... Invenire 
se posse diffisi sunt. Cic. On déses- 
père de rerouvrer, Desperatio est re- 
cuperandi. Cie. On désespérait de 
l'atleindre, Eum assequendi spes non 
erat. Curt. Déscspérer d'avoir qq. 
ch., Dimitiëre omnem rei spem. Ces, 
Je désespère qu'il conserve, Diffido 
eum servalurum (esse). Cic. Faire dés- 
espérer qqn, Aliquem ad despera- 
lionem adductre. Nep. Faire — de 
la paix, Pacis despernlionem affcrre. 
Ces. || 2° Cesser d'esperer en qqn, re- 
lativement à qqn. Desperare, D. el act. 
Cic. : Il désespère de lui-méme, 
Sibi ipse desperat. Cic. Qui — de soi- 
mème, À se ipso desperalus. Cic. Les 
médecins désespèrent de lui, Des- 
perant de eo medici. Quint. 

Désespéagn, v. act. 0 Mettre au 
désespoir. In desperationem adducëre 
(0, is, duzi, ductum), act. Nep. || 2° Af- 
fliger au dernier point. Eranimare, act. 
Cic. Ercruciare, act. Cic. Pungêre, 
0, is, pupugi, punctum, act. Cic. Tor- 
quêre, eo, es, lorsi, lortum, act. Cic. 
: La maladie de Tullia me désespère, 
Tulliz morbus me exranimat. Cic. 

Se nÉSESPÉRER, v. réf. 1° So livrer 
au désespoir. Ad summam desperalio- 
nem pervenire (io, is, veni, venlum), 
n. Cæs. Desperatione affici (ior, ris, 
fectus sum), pass. Cie. Animum ou 
Antimos despondère (eo, es, spondi, 
sponsum). Liv. Animo où Animis ca- 

re (o, is, cectdi, casum), 0. Cic. {| 

3° S'abandonner à une vive douleur. Se 
affactare. Sall. Cic. Mzærore confci 
(tor, Fris, fectus sum), pass. On ja- 
cere (eo, es, cui, citurus), n. Cic. 

DESESPOIR, 8. m. {1° Perte de 
toute osperance. Desperalio, onis, f. 
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Cie. =: Extrême désespoir, Ultima 
desperalio. Liv. — de ménager la 
paix, Pacis desperalio. Cæs, — d'être 
cru À l'avenir, Desperatio faturæ sibi 
postea fidei. Liv. Î1s avaient élé ré- 
duils au —, Ad desperalionem erant 
adducti. Nep. J'étais livré 4 nn ex- 
trème —, Magnä desperatione affectus 
eram. Ci. Tomber dans un pro- 
fond —, Ad summam desperationem 
pervenire. Cæs. Réduire qqn 4 uo tel 
—, 0e... CogËre aliquem in enm des- 
peralionem, ut (sub.). Suet.|| En dés- 
espoir de œuse, 1!8..., [n er(remis 
rebus suis EF dans leur position dés- 
espérée). Cæs. Eo — de canse, il 
déclara.…., Ad ulfimum auxrilium des- 
cendit, ediritque (il en vint à une 
ressource extrème, el déclara). Liv. 
12° AMiction profonde. Mzror, oris, 
mage. Cic.=: Tomber daos le plus pro- 
fond désespoir, In marimos luctus 
incldere. Cic. — que cause one mort, 
dfæror funeris. Cic. Mourir avec —, 
Iniquissimo animo mori. Cic. Cris de 
—, Mærens fletus. Cic. Etre an —, 
In mærore esse. Ter. VOY. AFFLICTION, 
cRAGnIN. || 8° Contraricto. \Molestia, 
æ, f. Cic. : J'ai le désespoir de voir 
que…, [abeo illam moies!iam, quod 
{ind.}. Cic. Voy. coxThaniéré. | & 
Ce qui defle toute Imitation = L'habi- 
lelé de la nature fait le désespoir de 
l'art, Nulla ars imitari sollertiam na- 
turæ potest. Cie. Habileté qui eat le 
— des artistes, Sollertia quam neme 
opifex possit consequi imilando. Cic. 

DESUADILLE, 68, part. passé de 
DÉSRABILLER, Voy. te v, || Adj. Nu. 
vor: ce w. 

ÉSHABILLÉ, 8. D. Habillement nè- 
glige qu'on porle chez soi. Vestis (is) 
domestica (æ), f, Suet. = Qui est en 
désbabillé, Ersertatus, a, um. Juv. 

DESUADILLEN, v. acl. Oler a qqn 
ses habits. (Aliquem) veste eruêre (0, 
is, ui, utum). Suet. (Alicui) vestimente 
detrah®re (0, is, fraxi, {ractum). Plaut. 
2 [At — les tribuns, Nudari tribu 
nos jussit. Liv. 

Se DÉSHASILLER, v. réfl. Qter ses 
habits. Vesiem pon?re (0, is, posui, 
posuum). Cic. 

DESLHABITUER, v. act. C. DÉsAo- 
COUTUMER, 

DÉSLÉNENCE, s. f. Manque d'hé- 
ritiors ordinaires : Successions en 
déshérence, Hereditates caducæz. Cic. 
Biens en —, Bona vacua. Dig. 

DÉSITÉNITÉ, de, part. passé de 
DÉSHÉRITER, Voy. Ce v. || Adj. {° 
Privé d'un héritage. Erheres, géo. 
edis. Plaut. Cic. [a Fig. Peu favo- 
risé de : 11 fut déshérité de la nature, 
Naturam maleficam naclus est. Nep. 

DESHIENITEN, %. act. 1° Priver 
qqn d'une succession. Erkheredare, act. 

ic. Plin, : Que mon fils soit déshé- 
rité, Filius meus exheres esto. Dig. 
Action de déshériter, Erheredatio, 
onis, f. Quint. Dig. || 2° Fig. Priver 
de (qq. avantago). (ho privare, act. 
Cic. | 8° Traitor mal. Male Rabère 
(eo, es. bui, bitum), act. Cic. 

DÉSHONNÈTE, adj. Contraire à la 
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pudour. Inhonestus, a, um. Cic. Spur- 
eus. Cie. Turpis, m.f.,e,n. Ter. 


DÉSUONNÈTEMENT, adv. D'une 


manière deshonnôle. Inhoneste. Ter. 
Cic. Spurce. Cic. Turpiter. Cic. 
DÉSUONNÈTETÉ, s. {. Impudeur. 
Turpriudo, dinis, f. Cic. 
DÉSHONNEUR, s. m. 1° Perte de 
l'honneur. Dedecus, coris, n. Cic. Tur- 
itudo, dinis, [. (ic. Deformitas, als. 
. Cic. Opprobrium, ti, n. Cic. Probrum. 
i,n. Cic. Macula, æ, f. Cic. Turns 
(is) nota (æ), f. Cic. Lebes, is, f. Cic. 
gnominia, æ, f. Cic. Infamie, f. Cic. 
Turpis (is) feme Ch. f. Sail. : Le 
déshonneur de cette fuite, Deformitas 
Aujus fugæ. Cie. Le — de sa famille. 
Macula ferii Cie. Au graod — du 
sa famille, Cum summ& ignominiä fa- 
milix. Nep. Quel — pour celte épo- 
quel O turpem notam temporum illo- 
rum/ Cic. Eire un —, Esse probro. 
Sall. in probro. Ter. C'esi le — du 
siècle, Est Arc quædam szculi (a- 
bes. Cic. Le châtiment ne fut pas uo 
—, Pœna furpitudinem non habuit. 
Cic. Pourvu qu'il n'en résulle pas de 
—, Modo ne furpitudo sequatur. Cic. 
— dont on s'e:t couvert, Admissum 
dedecus. Cic. Porter le — dans les 
familles, Familias infames facère. Cic. 
Il Gt — à votre famille, Fuit dedecus 
generi vestro. Cic. Mamercus qui fil 
— ses ancétres, Opprobrium ma- 
Jorum Aamercus. Tac. [2e Commerte 
criminel. Stuprum, i, a. Cic. 
DESLONURANT, part. prés. de 
DÉSHONONER, Voy. ce v. || Adj. DÉs- 
HONORANT, ANTX, Qui déshonore. Tur- 
pis, m.f.,e,n. Cic. Deformis, 6. Tac. 
Faœdus, a, um. Cic. Hor. Flagitiosus. 
Cic. Pudendus. Virg. Suet. Probrosus. 
Cic. lgnominiosus. Cic. : Un vice dés- 
bonorant, Flagitium, ii, a. Cic. Une 
action bien désbonorante, Probrum 
magnum. Plaut. La débauche, — à 
tout âge, Turpis omni ælali lururia. 
Cic. Négoce désbonorant pour un 
particulier, Negotiatio privato pu- 
denda. Suet. N'être pas —, Nuliam 
in/amiam habere. Cæs. 
DÉSUONONE, £e, part. passé de 
DÉSAONONER, Voy. ce v. || Ad). Qui 
a perdu l'honneur, la considoralion. 
Turms, @. f., e, n. Cic. Turpitudine 
nolatus (a, um). Cic. Infamis, m. f., 
e, on. Cic. Famosus, a, um. Cic. Igno- 
miniâ affectus. Cic. : Ilommes dés- 
bonorés, Homines dedecore infames. 
Cic. Femmes déshonorées (perdues 
de réputation), Feminz famosæ ou 
probrosæ. Suel. Tu te crois désho- 
noré pour diriger une culture, Præesse 
agro colemdo fagitium putas. Cie. 
DESUONORENR, v. act. {° Priver de 
la consideralion ; degrador. Dedecorare, 
act. Cic. Dehomestare, act. Liv. Igno- 
minië a/lc7re (io, is, feci, fectum), act. 
Cic. : Déshonorer des familles par ses 
allentats, Families infames flagitiis 
facEre (io, is, feci, factum). Cic. — sa 
famille, Esse suis macule ou dede- 
cori. Cic. — les personues pures, les 
bommes intègres, les gens de bien, 
Inferre (fero, fers, tuli, illatum) pro- 
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brüm -castis, labem ‘infegris, infa- 
miam bonis. Cic. — la vie de qqn, 
Vitæ (au dat\'alicujus notam furpt- 
tudinis inur”re (0, is, ussi, uslum). 
Cie. — la gloire de ses ancèlres, 
Majorum gloriam fædare. Plaut. — les 
jeux par loule espèce d'infamies, 
udos omni flagilio pollurre @. is, ui, 
utum) ou omnt dalecore maculare. Cic. 
I 2e Ravir l'honneur à (nne femine). 
Stuprare, acl. Cic. Vitiare, act. Cic. 
130 Qaf. Enlaidir, mutiler. Voy. ces v. 
Se nésRONONER, v. réf. 1° Perdre 
l'honneur. Se dedecorare. Sall. = Se 
déshonorer par ses vices, Vitiis se 
inquinare. Cic. || 2° Avoir un com- 
mercs criminel (en parl. d’une femme). 
Stuprum admitiËre (0, is, misi, mis- 
sum). Tac. 
DÉSIGNATIF, 1v£, adj. Qui dis- 
tingue. Significativus, a, um. Ulp. 
DÉSIGNATION, 8. f. 1° Action de 
designer. Designalio, onis, f. Cic. De- 
monsiratio, f. Cie. : Sans désigna- 
tion de personnes et de temps, 
{lominum et temporum definitione su- 
blatä. Cic. |] 2° Choix, nomination. De- 
signatio, onts, [. Tac. Suet. = Dési- 
yoation pour Îe consulat, Consulatus 
designatio. Suet. — des consuls, Con- 
sulum destinatio, f. Pl.-j. 
DESIGNER, v. act. 1° Indiquer par 
gg. ch. qui fait connaitre. Designare, 
act. Cic. Signare, act. Quint. Notare, 
act. Cic. Demonsirare, act. Cic. : Dé- 
signer qqn de l'œil pour le massacre, 
Designare aliquem oculis ad cædem. 
Cic. — du doigt qq. ch., Demonstrare 
digito aliquid. Cic. — par ces paroles 
Dumnorix, Hac oratione Dumnorigem 
designare. Cæs. 1] demande des vais- 
seaur qu'il désigne, Certas deposit 
naves. Cæs. Désigner les espèces de 
vignes, Genera vilium notare. Plin. 
— Qqa par son nom, Nomen alicujus 
praæferre (fero, fers, tuli, latum). Tac. 
ils sont désignés par un geui nom, 
celui d'ingénieux, Uno nomine ingc- 
niosi vocanlur. Cic. Convoquer (des 
ens] en les désignant chacun par 
eur nom, Evocare nominalim. Liv. 
Désigner ces choses par le même 
nom, Es eädem appellatione signare. 
Quint. — par des noms de divinités 
les choses utiles, Res utiles deorum 
vocabulis nuncupare. Cie. || 2° En- 
tendre; vouloir dire. Intelligére, o, is, 
leri, lectum, act. Cic. : Que désigne- 
til par l'honnète? Quid intelligit ho- 
mestum? Cic. Par ce mot je — bien 
des choses, Intelligo sub hoc verbo 
mulla. Sen. || 3° Dononcer : Désigner 
ses complices, Conscios indicare. Cic. 
IL 6 Signaler : Désigner qqn à la fa- 
veur populaire, Aliquem ad studia 
vulgi proferre (fero, fers, luli, latum). 
Tac. — au massacre les citoyens ro- 
mains, Cives Romanos trucidandos de- 
nolare. Cic. On nous désigne comme 
les plus dignes, Dignissumi esse duci- 
mur (pass. de dicère, o, diri, dictum). 
Plaut, || 6e Fixer, Destinare, act. Cic. 
Statuëre, 0, ts, ui, ufum, act. Sall. 
Liv. Constituÿre, act. Plaut. Ter. 


Suet. Indicére, o, is, dizi, dictum, 
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act. Cic. Liv. = Désigner le jour du 
supplice de qqn, Destinare alicut 
diem necis. Cic. — un jour pour jee 
noces, Conslifuëre diem nuptiis. Plaut. 
nuplias in diem. Ter. — un jour à 
qn, uo lieu pour une conférence, 
Statuëre diem alicui. Sall. locum col- 
loquio. Liv. — un rendez-vous À 
l'armée, Fndic®re exerritum in locum. 
Liv. || 60 Choisir; nommer d'avance. 
Designare, act. Cic. Dextinare, act. 
Liv. Nominare, act. Pl.-). : Consul 
désigné, Designatus consul. Cic. Dé 
signer le dictateur, Dictetorem dicére 
(o, is, dirt, dictum). Cic. — les ma- 
gistrats, MMagistratus destinare. Suet. 
— Îles juges (en parl. du préleur), 
Judices seligëre(o, ts, legi. lectum).Cic. 

DESINENCE, s. f. Torminaison des 
mots. (En gén.) Eritus, &s, m.Cac. Ter. 
minatio, onis, f. Prisc. (Terminaison 
d'un mot fechi) Positio, f. Quint. (Der- 
mère syllahe) l'ltina (æ) sylinba (æ), 
f. Prise. = Cas semblables jrar leur dési- 
aence, Casus in exitu stimil-s. Cic. a Le- 
pusn et « Lupuss ont la mème —, Jepus 
et Lupus similia (sunt) pusifione: Quint. 
Avoir la mème —, Stmuliter desin”re 
(0, 18, st, situm), n. Cic. lls ont au 
oominatif la mème —, Eorum prime 
posttio in easdem litteras exit (de 
entre, 60, ivt et it, îlum, n.). Quint. 
[Ces mots] n'ont pas la même — que 
es derniers, Ultimis (au dat.) non 
consonant {de consonare, 0, nui, 8. 
sup., n.). Quint. 

DESINFECTER, v. act. Oter l'in- 
fection, purifior. (Alicujus rei) odorem 
sanare. Plin. (Rem) purgare, act 
Plin. : Désinfecter les maisons par 
des fumigalivns d'ellébore, Elleboro 
domos suffire (10, is, ivr et it, itum) et 
purgare. Plin. , 

DESINTERESSE, £e, part. passé 
de DésINTÉnESSER, Voy. ce v. || Ad). 
£o Qui n'agit pas par interêt. (En gén.) 
Utilitatis suæ immemor (gén. oris) ou 
negligens (gén. entis). Cic. (Qui ne 
cherche pas à s'enrichir aux dépens 
d'autrui) Abstinens. Cic. In pecunid 
continens. Cæs. Non appetens. Cic. 
Non avidus (a, um). Cie. Non cunidus. 
Cic. (Exempt d'ambilion) Cupiditate 
carens (gén. entis). Cic. || 2° En parl. 
des ch. Élranger à toute vue d'interêt 
personnel. Gratuitus, a, um. Cic. Liv. 
: Drobilé désinteressée, Probitas gra- 
tuita. Cic. non præmiorum mercedibus 
evocata. Cic. litre désintéressé, 
Gratis. Cic. Gratuilo. Cic. |} 3° Qaf. 
Impartial. Voy. ce m. 

DESINTERESSEMENT, S. m. Dé- 
tachement de son propre interét. Qaf. 
(Seus général) Ea anwmi affectio quê 
utilitas nulla quæritur. Cic. PI. sonv. 
(Respect du bien d'autrui) Abstinen- 
tia, æ, f. Cie. Nep. = Faire preuve de 
désintéressement, Absiinenter se ge- 
rêre. Cic. Montrer plus de —, Minus 
ulilitati suæ indulgëre. Quint. Servir 
la république avec —, Gratis reipu- 
bicæ servire. Cic. Libéralilé pleine 
de —, Liberalitas gratuita. Cie. Man- 
quer de —,Omnia ad utilitatem suam 
referre. Cic. Omnia facëre causä su. 
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Cu. L'amitié sans — ne serait pas 
de l'amitié, Si amicitiam ad fruclum 
sostrum referemus, non erif isia ami- 
citia. Cie. 
DESINTÉRESSER, Ÿ. act. C. Dé- 
DOMMAGER. . 
DÉSIR, s. m. 1° Envle d'avoir qq. 
. (Eo gén. : b. et m. part) Cupiditas, 
alu, [. Cie. mieux que Cupido, dinis, 
f. Liv. (En gén. : æ. part) Libido, di- 
ais, f. Sal. Cie. (Deplaisir de n'avoir 
as encore on de n'avoir plus) Desi- 
Lnum, ii, n. Cic. (Penchant, goût 
vif poar) Studium, n. Cic. (Avidité 
de) Aviditas, atis, f. Cic. (Convai- 
tise) Appettio, onis. f. Cie. Appe- 
fitus, &s, m. Cic. Appetentia, æ, f. 
Cic. (Désir raisonné) Voluntas, atis, 
f. Cic. (Souhait) Votum, 1, n. Cic. 
tatum (surt. au pl.), n. Cic. =: Dé- 
sir graad, très grand, extrême, Cupi- 
ditas magna, marima, summa. (ic. ; 
très vif, acerrima. Cic.; ardent, brà- 
laot, flagrans. Cic.; aveuxle, czca, 
przceps. Cic.; elfréné, illimité, in- 
domplé, effrenala, infinita, indomita. 
Cie. : violent, furieux, furiosa. Cac. ; 
insatiable, insatiabilis, inerplebilis. 
Gic. Vain —, Inanis cupiditas. Cac. 
Être l'objet de mon —, de mes dé- 
sirs (—= ètre désiré par mot), Voy. 
pésimæn; Voy. auss, plus bas, 20. 
Désir des richesses, Pecuniæ cupidi- 
tes. Cic. — de vengeance, libido ul. 
ciscendi. Cic. Cupiditas ullionis. Tac. 
Le — d'une révolutiun, Rerum nova- 
rum studium. Sall. — du bien d'au- 
troi, Appetitus alienæ rei. Plaut. Le 
— de la gloire et de la considéra- 
tion, Appetentia laudis et honestalis. 
Cie. Violent — de l'or, Auri fames 
ü). . Virg. Le — de connalire et 
e s’initruire, Cognitionis el scientir 
cupidutas. Cic. — de conuaîitre la vé- 
rilé, Cupiditas veri videndi. Cie. Une 
nestion exprime le — de connaitre, 
stio est appetitio cognitionts. Cic. 
Je n'ai jamais eu le moindre — d'ob- 
tenir le tnomphe, De friumpho nulla 
me cupiditas unquam tenurl. Cie. — 
de s'élever, Libido procedeni. Pl.-j. 
Je n'aurais pas été si longtemps or- 
cupé du — de choses.., Non essem 
tam diu in desiderio rerum.… Cic. Tu 
as été pris du — de voir Athènes, 
Desiderium Athenarum te cepit. Ter. 
lnspirer à qqn un —, Desiderium 
dhcui facëre. Liv. ineutére. Ilor. Vif 
— d'entendre, Audiendi nitis (is, acc. 
im, abl. i), f. Quint. — de manger, 
de boire, de combattre, de se ven- 
ger, Cupiditas edendi. Fest. bibendi. 
Fest. pugnandi. Nep. uleiscendi. Liv. 
— de faire la guerre, de connaitre 
ee qu'on igoore, Cupiditas belli ge- 
rendi. Cæs. ignola cognoscendi. Sen. 
Le — d'obéir, Votum imperata fa- 
cimdi. Pl). Qui a le — de faire qq. 
eb., Cupidus faciendi ren ou faciendæe 
ni. Cic. Voy. Désinevr. Qui a un 
tif —, un grand — de, C. Très nt#- 
simeux de. J'ai le — de (faire), Ha- 
beu animo on in animo (facëre). Liv. 
MiAi est in animo (facëre). Cic. Avoir 
ua vif — de vengeance, Ardère ad 
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ulciscendum. Ces. Voy. vésinren vi- 
vement de. — sans frein, Effrenata 
appetentia. Cic. Exciter le —, Cupi- 
ditatem incendére. Cie. Il conçut le 
— de faire, Cupido eum cepit (fa- 
ciendi). Liv. (fac®re). Curt. Concevoir 
uo grand, un violent — de, C. DÉsiR&R 
vivement de. Au moment même uù il 
œanifestait ce —, In ipsä significa- 
fione hujus voluntatis. Cic. Brüler 
d'un —, Flagrare desiderio. Cie. 
Avoir les mêmes désirs, Eadem cu- 
pére. Sall. Idem velle (voy. vésinen). 
Sall. Vous n'avez tous qu'un seul et 
même désir, Unum omnes studetis 
(vOy. DésinER). Cic. Alleindre le bul 
de ses desirs, Ad optatos exitus per- 
vehi. Cie. Pour qu'il arrivâl au terme 
de ses —, Ut ad id, quod cupiebat, 
perveniret. Cic. Renoncer à un désir, 
Studium deponère. Cic. Être sans dé- 
sirs, Omni cupidilate carëre. Cic. é- 
sister aux — de qqn, Studiis alicujus 
obsistère. Cic. Déférer au désir de 
qqn, Indulgère desiderio alcujus. 
Pl.-j. La fortune a répondu à mes 
désirs, Optatis meis fortuna respon- 
dut. Cic. Ceder aux — de qqn, Stu- 
diis alicujus obsequi. Ter. Bilisfarre 
ses —, Erplère cupiditates suas. Cic. 
Qui se prète aux — de qqn, Übnozius 
alicui. Sall. Tout se prète à vos —, 
Tibi omnia secundu et obædientia 
sunt. Sall. Se rendre aux — de qan, 
Alicui conccdire. Ter. Condescendre 
aux — de qqn, Morem gerëre alicui. 
Cie. Remplir les — de qqn, Ahcui 
satisfacFre. Nepe Se plier aux — de 
qqn, Obsequi alicui. Cic. Ne pas réus- 
sir au gré du désir de qqn, Non salis 
er sententiä (alicujus) procedÿre. Cic. 
Selon le — de qqn, Ex voluntate ou 
Ad voluntatem alicujus. Cie. Au gré 
de ses desirs, Ex voto. Sen. Ad omne 
votum. Quint. J'agirai conformément 
4 tes —, Jia faciam, ut te velle intel- 
lexero. Cic. Contre mon désir, Præter 
meum optatum. Cic. Pour que rien 
n'arrive contre notre —, Ne quid fiat 
secus quam volumus. Cie. || 2e Per- 
sonne ou Chose desirèe =: [Toi], mon 

Ins cher désir, Mea marima cura. 
Virg. Mon unique —, lea sula volup- 
tas (atis). Virg. [0 loi} mon —, Exop- 
tate (au voc.). Plaut. Erspectate. Virg. 

DESINARLE, adj. Qui merite d’être 
desire. Optabilis, m. f., e, n. Cic. Op- 
taadus, a, um. Cic. Erpetendus. Cic. 

DÉSIRADE (La), une des Antilles 
françaises. * Desiderata, à, f. 

DÉSIREÉ, n. d'hommo. Desideratus, 
i, m.(Eccl.). 

DÉSIR ÉE, n. de femme. Desiderata, 
æ, f. (Eccl.). 

DÉSIRER, v. act. Avoir le désir 
de. (En gén.) Cupére, to, is, ivi el it, 
um, act. Cic. Concupisc®re, 0, is, 
pivi et pii, pitum, acl. Cic. (Regret- 
ter de ne pas avoir encore ou de n'a- 
voir plus) Desiderare, act. Ctc. Fo 
baiter, avec une idée de choix) Op- 
tare, act. Cic. (Rechercher avec pas- 
sion) Erpetère, 0, is, tui et ti, tlum, 
act. Cic. Appetëre, act. Cic. (Etre 
avide de) Aväre, 60, es, 5. parf. ni 
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PU, act. Cic. (Avoir da penchant, dn 
gcût pour) (Alicui rei) studere, eo, 
es, dut, 8, sup., 0. Cic. (Être impa- 
tient de) Gestire, 10, as, ini el ti. itum 
(seul. avec un inf.), a. Cic. Etpres- 
sions diverses : Désirer beaucuup, 
vivement, passionnément, ardem- 
ment, Cupêre valde, vehrmenter, ma- 
mime, summe, ardenter. Cie. Concu- 
pisc®re infinile. Cic. Desiderare valde, 
vehementer, magnopere, maxime. Cic. 
ExpelËre sludiose. l'laut. cupide, sum- 
mû cupidilale, sitienter. Cic. Appelëre 
maxime. Sall. cupidissime. Cie. Cæs. 
studiosissime. Suet. Avère valde. Cic. 
Cupiditate ou Desiderio ou Amore on 
Studio (alicujus rei) flagrare, n. Cic. 
Cupiditate ou Desiderio ardère (eo, es, 
arsi, arsum), n. Cic. Qni désire, Voy. 
DÉSIREUX. Que peal-on désirer de 
mieux? Quid oplalrus esse possit ? Cic. 
Leltre impaliewment désirée, Ez- 
spectalæ litteræ. Cic. Rien n'est plus 
ardemment désiré, Nihl exoptatius 
est. Cic. Etre — de ses conciloyens, 
Esse in desiderio civitatis. Cic. Faire 
désirer au sénat un dictateur, Dicta- 
torts desiderium senalui facëre. Liv. 
Se faire —, Erspectalionem sui facère 
ou concilare. Cic. Ne le fais pas — 
= allendre), Vide ne sis in erspec- 
latione. Plaut. Ne nous laisser rien 
à —, Omnem erspectationem denderii 
nostri erplère. Cic. Qui lasse à —, 
dinus idoneus. Cic. Ulp. Voy. 1wPan- 
part, Qui ne laisse rieo à —, Nihil 
requirens. Cie. Voy. Panrarr. Ce que 
lon discours, selon mot, laisse à —, 
Quod in oratione tuâ desidero. Cic. 
{Sa} fermeté ne laisse rien à —, Firmi- 
las non requiritur. Cic. N'avoir rien à 
—, Satis superque habeëre. Cie. || Je dé- 
aire faire ou Je — de faire, Cupio ou 
Concupisco on Desidero vu Opto ou Ex- 
pelo vu Appelo ou A veo ou Studeo ou 
Gestio fac®re. Cie. Cupio ou Studeo me 
facére. Cic. Sall. Je — que la chose 
soit faite, (upio ou Erpeto ou Desidero 
rem fieri. Cic. Sall. (Cupio ou Erpelo 
rem factam (8.—e. esse). Cic. Ter. Je 
— qu'il fasse, Cupio ou Studeo ut 
faciat. Cic. Cæs. Cupio facrat. PI.-j. 
Je — qu'il ne fasse pas, Cupio ou 
Opto ou Studeo ne faciat. Cic. Sal. 
Phæd. lis désrrent anéantir la gra 
Pairiam exstinctam cupiunt. Cic. 

désire ardemment s'entretenir avec 
moi (dit une femme), Erpetit me esse 
conventam. Ter. Elle — de vaincre, 
Victoriæ avida est. Cie. Les parents 
désirent d'avoir, Est volum paren- 
tum ui habeant. Quint. Il est à dési- 
rer que..., Oplabile est uf (subj.). Cic. 

DÉSIREUX, 808€, adj. Qui desire 
: Désireux de aq ch., Alicujus rei 
cupidus (a, “ml ic. avidus. Cic. stu- 
diosus. Cic. Très —, Cupidissimus ou 
Avtdissimus ou Slfudivsissimus ou 
Appetentissimus. Cic. Être —, Voy. 
DÉSINER. 

DESISTEMENT, s. m. Action de 
desister. Concessio, onts, f. Cuc. Re- 
missiv, f. P.-jet. : Desistement d'une 
opposition, Remissio nunlialionis. 
P.-jcet. Par le — de tes compétiteurs 
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(en ta faveur), Concessione compeiito- 
rum, Cie. Donner son —, Voy. Se 
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Se DÉSISTEN, Ÿ. réf. Rononcer 
A. Lesisire. 0, is, sit, stifum, 0. 
Cæs. =: Se désister d'une sccusalion, 
Accusationem omiliFre { W, misi, 

eo, es, Levi, 
litum). Dig. Se — de sa candilalure 
en faveur de qqn, Petilionem alicui 


müsum), Pl.-j, abolere 


conced7re (o, 19, cessi, cessum). Cic. 


Se — d'un projet, Desisi#re consilio 


û l'abl.). Cic. Les accusaleurs se 
ésistant, Cedenlibus accusatoribus (à 
l'abl. abs.). Tac. 


DÉSOBÉI, #æ, part. passé passif 


du v. neul. DésoBEin. À qui l'on n'o- 
beit pas : Je suis désobéi par eux, 
Non mihi oblemperent. Ter. 
DÉSODÉIR, v. 0. Ne pas obäir. 
Alicui) non obædire (lo, is, lui el üi, 
itum), n. Cie. non parère (eo, es, ri, 
ritum\, 0. Liv. Quint. non obtempe- 
rare, 0. Ter. : Îl ae voolut pas —, 
Non parère nuluit. Nep. — à son père, 
& ta vornlé, Non parëére patri, vo- 


luntati tuæ. Quint. Si Scipiun déso- 
beissail aux ordres du preteur, Si 
prætori diclo audiens non essel Sci- 
pio. Liv. — à one loi, Legem negli- 


Ere lo, is, lexi, lectum). Cic. Cuntra 
egem facWre (io, ts, feci, factum}, n.Cic. 
DÉSODÉISSANCE, s. f. Action de 
désobeir, fnobædientia, æ, f. {lier. 
Aug. Se tourne ordin. par DÉSOBËIR : 
Sa désobéissance à ma volonté est 
de plus ea plus grande, Alihi jam 
minus minusque oblemperat. Ter. 
DÉSOBÉISSANT, ANTE, adj. Qui 
désobeit : Je suis un ls désobéissant, 
Sum meo patri minus obsequens. Ter. 
DESOBLIGEAMMENT, adv. Aveo 
désobligeance. InAuuaniter. Cic. 
LDÉSOBLIGEANCE, s. f. Penchant 
à desobliger. Inhumanitas, atis, (. Cic. 
DESOBLIGEANT, ANTE, adj. Qui 
désobligo. Inhumanus, a, um. Cic. În- 

commodus. Cic. illiberalis, m. f., e, 
0. Cic. Gravis, e. Cic. : Nous aurions 
été désobligeants à leur égard, Fuis- 
semus in hos inofficiosi. Cic. Chose 
désobligeaote, Res gravis. Cic. mo- 
lesta. GCic. Parole —, Verbum gra- 
vius. Cic. durum. Cic. Plaisanterie 
—, Acerba cavillatio. Suet. 

DÉSODLIGEN, y. acl, 1° Rendre 
un mauvais offica : Désobliger qqn. 

De aliquo male mereri (cor, êris, ilus 
cum), dép Cic. Alicui incommodare, 
0. Cic. Ter. Aliguem Læedére (o. is, 
Læesi, Lesum). Cic. || 2° Causer du dé- 
plaisir. Offend?re, o, is, fendi, fensum, 
act. Cic. : Si cela ne Le — pas, Nisi (id) 
molestum {tib)est. Ter. Voy.okeLaine. 

DÉSONSTARUER, v. ac!. Dobarras- 
ser de ce qui obstrue. Erpedire, io, is, 
lui el ii, 1fum, act. Cæs. Aperire, io, 
ts, perui, perlum, act. Cic. Purgare, 
act. Cic. 

DÉSOCCUPÉ, és. C. le sniv. 

. DÉSŒUVRE, és, adj. Qui ne fait 
rien. Desidiosus, «, um. Varr. PI.-j, 
Deses, gén. sidis. Liv. Vacuus, a, um. 
Cic.Otiosus.Cic. : Nous restons désœn- 
vrés chez nous, Sedemus desides domi, 
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Liv. Être désœuvré, Nihil negotii 
habëre (eo, es, bui, bitum). Cic. Otiari, 
dép. Cic. or. Vacare, n. Cic. 

DÉSOŒUVREMENT, #4. m. État 
d’une personne desœuvrès. Desidia, z, 
1. Cic. Sal. Cessatio, onis, f. Cic. 
Otium, it, 0. Cic. = Languir dans le dés- 
œuvrement, Languesc®re in ofio. Cic. 

DÉSOLANT part prés. de Déso- 
LER, Voy. ce *. || dj. DÉSOLANT, ANTS. 
C. AFFLIGHANT. 

DÉSOLATION, s. f. {e Ravage. 
(Action) Vastatio, onis, f. Cic. Sall. 
Depopulatio, f. Cic. Liv. Pupulalio, f. 
Liv. (Élal) Vastitas, atis, f. Cic. : 
Porter la désolation, C. nésocer 1°. 
Î] 2° Extrême affiiction. Mæror, orts, 
mm. Cic. Angor, m. Cic. Luctus, üs, 
w. Cic. : Toraber dans la désolation, 
Im mazimos luctus incïdëre. Cic. Être 
blongé dans la —, In mærore jacere. 
Cic. Confici angoribus. Cic. |} Se Qaf. 
Contrariete, Voy. ce m. 

DÉSOLÉ, ÉE, part. passé de Dé- 
soLén, Voy. ce v. |] Adj. t° Ravage, 
desert. Vastus, a, um. Cic. Desertus. 
Cic. Vastatus. Cic. =: Ville désolée 
par l'incendie, Urbs vasta incendiis. 
Liv, Voy. vésert. || 29 Plonge dans 
l'affliclion. Mæstus, 4, um. Cic. Mæ- 
rens, pên. entis. Cic. Tristis, m. f., 
e, M. Plaut. Cic. : Très désolé, Mz- 
rore perditus. Cic. Être —, In mærore 
esse. Ter. jacère. Cic. Être — de qq. 
ch., Île mærére (eo, es, rui, s. sup 
o. Cic. Être fort — de qq. ch., De 
re acerbissime afflictari NES Cic. 
Je suis — de (inf.), que (subj.), fllud 
mæreo, quod (id.). Cic. Voy. ArPLIGÉ. 
| 30 Qaf. Contrarié : Être désolé de 
sa] difformilé, Deformitatem inique 
ferre. Suet. Etre — de (inf), que 
(subi). Ferre moleste, quod fin ). 

ic. J'en suis —, Jfiht (id) molestum 
est. Ter. Voy. CONTRARIÉ. 

DESOLEN, v. act. 1° Rendre dé- 
sort, ravager. Vastare, acl. Cic. De- 
vaslare, act. Liv. Depopulari, dép. 
(ace.). Cic. Populari, dép. (acc.). Cie. 
: Désoler les campagnes, Agros de- 
populari. Cic. — des villes, la Sicile, 
Urbes, Siciliam vexare. Cic. L'ltalie 
est désolée par la guerre, lala bello 
vastatur. Cic. uritur (pass. de urêre, 
0, usst, usfum). Liv. || Fig. Désoler 
l'Italie par ses cruaulés, Affictare 
lialiam s&rvitia. Tac. La vie est pleine 
de maux qui la désuolent, Plena et in- 
festa casibus vita est. Sen. || 2° Cau- 
ser une grande affliction. À fflictare, 
act. Sail. Cic. Cruciare, act. Cic. Ezx- 
cruciare, act. Cic. Angôre, 0, is, rar. 
anxi, 8. Sup., acl. Cic. Mferore conf- 
cire (io, is, feci, fectum), acl. Cic. || 
30 Qqf. Contrarier. Voy. ce m. 

Se vésouen, v. réf. 4e Se livrer 
à une grande affictlon. Sese afflictare. 
Sal. Afflictari, pass. Cic. Afvrère, 
e0, es, rui, 3. Sup., n. Cic. Dolére, 
eo, es, lui, liturus, n. Cie. Angi, or, 
ris, 8. parf., pass. Cic. : Se désoler 
du sort de qqn, Dulére casum ali- 
cujus. Cic. Dolére de aliquo. Cic. Se 
— d'être sujets de l'empire, Se sub- 


Jectos (esse) imperio dolère. Czs, |] 20 
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Qqf. Être contrario : Se désoler de 
qq. cb., Îtem ægre ferre (fero, fers, 
tuli, latum). Sall, ægre pali (ior, ris, 
pasaus sun), dep. Ter. Ne DÉSOLÉ 39, 

DESOPILER, v. act. T. de médec. 
Dosobstruer. Voy. ce m. || Fig. : Dé- 
supiler la rate (= faire rire beau- 
coup}, Risum commongre (eo. es, movi, 
molum). Cic. concitare. Cic. Se — la 
rate (= tire beaucnup), Miros risus 
edfre (0. is, dudi, dun): Cic. 

Se oésopizen, v. rêéfl. S'egayer. 
Hilarescére, 0. is, 8. parf. ni sup., 
n. Varr. . 

DÉSONDONNE, Ée, adj. {4e Oùdllya 
du désordre. Inordinalus, a, um. Cic. 
Inconditus. Cic. Incompositus. Liv, 
Turbulentus. Cic. Perlurbatus. Cic. 
Tumultuosus. Liv. Confusus. Cic. Dis- 
sipatus, Liv. Vagus. Cie. =: Rencontre 
désordnnnée des atomes, Afomorum 
turbulenta concursio. Cic. Exrursions 
désordunnées, Tumultuosz ercursiv- 
nes. Liv. Comhat désurdonné, Tu- 
mulluaria pugna. Liv. Fuite désor- 
dunuée, Cursus effusus où dissipatus. 
Liv. Quoi de plns désordouné que ce 
départ? Quid perlurbatius hoc dis- 
cessu ? Cic. Troupe désordonnée, In- 
conditum agmen. Curl, Agir d'une 
manière —, Confuse ag%re. Cic. Slyle 
désordonné, Dissipata oralio. Cic. 
Queïque chose de — dans le styl 
Quiddam in oratione vagum. Cic. r 
20 Mal régle, dercglé. Turbidus, a, 
um. Cie. Turbatus. Cic. Turbulentus, 
Cic. Effrenatus. Cic. Incompositus. 
Quint. : Mouvements désordonnés de 
l’âme, Turbidi où Turbusi animorum 
motus. Cic. Esprit désordonné, Effre- 
nata mens. Cic. Qui a des mœurs désor- 
données, Incompositus moribus. Quint. 
Désordonné dans son langage comme 
dans sa vie, Uf vita, sic oratione tur- 
bulentus. Cic. || 3° Excessif. fmmo- 
dicus, a, um. Cic. Immoderatus. Cic 
Intemperatus. Cic. 2: Orgies désor- 
donnécs, Intemperalissimæ perpola- 
tiones. Cic. Gestes un pen désor- 
donnés, Actio paulo agitatror. Quint. 
Joie désordannée, Effnsa lztitia. Liv. 

DÉSORDONNÉMENT, adv. 1° Avec 
desordre. Incondite. Cic. Confuse. Cic. 
| 2 Sans mesure. Immoderate. Cic. 
munodice. Liv. 

DÉSONDNE, 5s. m. 1° Manque 
d'ordre, dorangement, confusion (des 
choses). Confusio, onis, f. Cic. Per- 
turbatio, f. Cic. Turbalio, f. Liv. 
Turba, z,f. Cic. = Désordre des elé- 
ments, Confusio elementorum. Lact. 
Troubles et désordres des choses, 
Conversio el perturbatio rerum. Cic. 
Les — de la guerre, Turba belli. Cic. 
Res bello turbntæ. Liv. Quel désurire 
en loules choses Quanta turba quan- 
taque confusio rerum omnium { Cic. Au 
milieu de quel — vivons-nons | Quantä 
in turbà vivimus { Cic. Mettre luut en 
—, Omnia turbare. Cic. miscère (eo, 
es, cui, mirtum et mistum). Cic. per- 
miscère. Cic. movére (eo, es, movi, 
motum). Sull. En —, Sine ordine. Cic. 
fncondite. Cic. Perturbate. Cic. Tur- 
bate. Cæs. Vêtements en —, Negli- 
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gentior amictus. Quint. Faire passer 
gq. ch. du — à l'ordre, Aliquid ex 
inordinato in ordinem reducñre. Cic. 
Voy. conrusion 39 el 50, || 20 Man- 
us d'ordre, derangement, confusion 
s une troupe. (En gun.) Turba, z, 

{. Cæs. Liv. Perturbalio, onis, f. Ces. 
Confusio, f. PL-j. (Agilaluon tumui- 
tueuse) Tumulius, üs, in. Cic. (Courses 
en divers seus' Discursus, üs, m. Liv, 
{Alarme) Trepidatio, onis, f. Liv. (Ef- 
farement) Consternatio, f. Liv. : Dé- 
sordre dans toute l'armée, Totius 
exercilüs perturbalio. Czs. — des 
fuyards, Trepidatio fugientium. Tac. 
Troupe en —, Inconditum agmen. 
Curi. Causer un peu de —, Edëre 
aliquantum frepidationis. Liv. Meltre 
le — dans les rangs. Ordines con- 
dére. Liu. conturbare. Sall. Meltre 
armée {des ennemis] en —, Ererci- 
tum fund7re (o, is, fudi, fuxun). 
Cie. Jeter le — parmi les ennemis, 
Conjucëre Austes in fumultum. Liv. 
En —, Nullo ordine. Cæs. Toul le 
aaop ssl en —, [l ya du — dans 
le camp, Totis castris trepidatur 
{impers. pass.). Cæs. In castris tu- 
mulluatur {impers. passe). Liv. Cha- 
can court en — à ses fonclions, 
In sua quisque minisieria discursu 
trepidat. Liv. Se diriger en — vers 
le camp, Profuse tend're in castra. 
Liv. Fuir en —, Effuse fugëre. Liv. 
Foite en —, Dissipalus cursus. Liv, 
Aller en —, Effuse îre. Sall. Mar- 
cher en —, Incomposito agmine ire. 
Liv. Voy. conFusion 4. || 3° Dégät, 
pillage. Vastatio, onis, [. Sal. Voy. 
véaär, || 4° Dissension, sedition, 
émeute. Turba, æ, f. Cic. Motus, üñs, 
m. (zs. Liv, Seditio, onis, [. Cæs. 
Cic. Perturbatio, f. Cic. : La démo- 
cratie conduil au désurdre, Ersistut 
ex populo turba. Cic. Parluut le —, 
Onnia {sunt) soluta ou furbata. Pl.-j, 
Librement, mais sans —, Libere, non 
licenter. Cic. Porler le — dans la ré- 
ublique, Reipublicæ molus afferre. 
Be. Exciter des désordres, Afiscére 
seditiones, Tac. La république esl 
longée dans les — où il l'a jetée, 
Republica jacet in its perlurbalto- 
Ribus in quas eam tÎle conjecit. Cic. 
Voy. sénrrion. || 6° Troublo de l'esprit 
ou de l'âme. Vecordia, æz, f. Sall. 
Mentis perturbatio {onis), f. Cic. con- 
turbalio. Cic. Animi mous (&s), m. 
Cic. commotio (onis),f. Cie. = Jeler le 
désordre dang les esprits, Animis 
perlurbationem afferre. Cic. Amimos 
turbare. Cic. perlurbare. Cic. com- 
movère (eo, es, movi, motum). Cic. 
Û 6° Oéréglement de mœurs. Effre- 
nalio, onis, f. Cic. Intemperanlia, 
æ, f. Cic. Licentia, (. Cic. Libido, 
dinis, f. Cic. et plus souv. Libidines, 
un, Î. pl. Cic. Flagriium, ii, n. Cic. 
el plus souv. Flaguiia, orum, 0. pl. 
Cic. : Se plonger dans un ablme de 
désordres, Se in flagitia ingurgi- 
tare. Cic. Qui se livre au désorire, 
In libidines effusus. Cic. Voy. né- 
BAUCLE. | 7° Perturbation dans {cs 
Conctions du corps. Noxe, æ, f. Col. = 
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Subir un désordre, Noram concipère. 
Col. L'œit subit un — qui l'empèche 
de remplir sa fonclion, Oculus non 
est probe affectus ad suum munus fun 
gendum. Cic. Apporler du — dans 
les iuteslins, Alvum circumagÿre (0, 
is, egi, actum). Plin. Le calcul esl 
extrait sans — aucun, Calculus sine 
ullä nord educitur. Gels. VOy. MALADIE. 

DÉSONGANISATION, S. f. Alté- 
ration d'un organe, etc. Dissoluno, 
onis, f, Cic. || Fig. Désorganisalion de 
l'empire, Imperii dissolutio. Tac. — 
de l'État, Reipublicæ turbatio, f. FI. 

DÉSORGANISER, v. act. Détruire 
l'organisation. Soluëre, 0, is, solvi, 
solutum, act. Lucr. || Fig. Désorga- 
niser ta discipline, Disciplinam dissol- 
vére Hirt, Reformer ses lignes désnr- 

auisées, Ordines turbatos refictre. 

iv. 

Se DÉSORQGANISER, v. pron. Perdre 
son organisation. Dissolui, or, ëris, 
lutus sum, pass. Plin. || Fig. L'arme- 
se désarganise, Erercuus dilabilur 
(de ‘ilubi, or. lapsus sum, dép.1. Sall. 

DESORIENTER, v. act. Égarer; 
Fig. Deconcerter. Voy. ces v. 

DÉSORMAIS, adv. Dorénavant. 
Posthac. Cic. In posterum. Cic. Reli- 

uo tempore. Cic. =: Qui aimeras-lu 
ésurmais? Quem nunc amabis? Cat. 

DÉSOSSER, v. act. Oter les os, les 
arêtes. Erossare, act. Ter. Apic. 

DÉSOURDIR, Y. art Dofaire cs 
qui a eté ourdi. RetezËre, o, is, lezui, 
tertum, acl. Cic. 

DESPOTE, 3. m. 1° Souverain ab- 
solu. Populi dominus {t), m. Cic. : Le 
roi tevient un despote, Ezxsistit ex 
rege dominus. Cic. Voy. Tyran. || 
20 Fig. Tyran. Superbus (i) dominus 
(it), m. Lucr. =: Nous sommes des 
desposles vis-d-vis de nous-mêmes, 
Imperiosi nobis ipsis sumus. Sen. 

DESPOTIQUE. adj. Absolu et arbi- 
traire : Pouvoir despolique, C. DEs- 
POTISME. Un maitre —, Dominus gra- 
vis. Liv. || Fig. Qui a un caractère 
despolique, fmperiosus, a, um. Cic. 
Superbus. Cic. Voy. TYRANNIQUE. 

DESPOTIQUEMENT, adv. D'une 
manière despotique. Imperiose. Varr. 
2 Régner desputiquement, [mpolenter 
regnare. Czs. || Fig. Superbe. Cic. 

DESPOTISME, 5. m. {° Pouvoir 
absolu at arbitraire. Unius dominatio, 
el simpl. Dormninalio, onis, f. Cic. 
Sall. Tac. Dominatus, Gs, m. Cic. 
Imperium (ii) violentum (i\ ou immo- 
dicum (i}, 0. Liv. Dominato (onis) 
superba (2). f. Cic. : La royaulé en- 
geadre le despalisme, Ersisiit er rege 
dominus. Cic. || 2° Fig. Autorite tyran- 
nique. Regnum, i, n. Ter, = C'esl du 
despotisme que de dire..…., Regnum 
est dicrre. Cic. 

Se DESSAISIR, v. réf. Céder la 
possession d'une ch. : Se dessaisir de 
q ch.. De possessione alicujus rei 

ecedre (0, is, cessi, cessum}), n. Cic. 
Se — de ses droits, Jus suum relin- 
quêre (o, is, liqui, hctum). Cic. 

DLSSAISISSEMENT, 8. m. Action 
de se dessaisir. Cessio, onis, f. Cic. 
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DESSALER, v. act. Oter le sel de 
: On dessale l'eau de mer en…., Voy. 
ci-après. 

Se DEssaLEn, v. pron. Perdre son 
sel : L'eau de mer ge dessale quaud 
on la filtre, Marina aqua percolala 
dulcescit (de dulcescËre, 0, 5. parf. ni 
sup.. n.). Plin. 

DESSAU, v. d'Allemagne. *Dessavis, 
2,0. 
DESSECILANT, part. prés. de Des 
sécuen, Voy. ce v. || Ad). bBSSéCRaNT, 
ANTE, Aridus, &, um. Virg. 

DESSECIE, Ée, part. passé de Dus- 
Sécuen, Voy. ce v. || Adj. 4° Devenu 
sec. Aridus, a, um. Cic. Arens, gên. 
entis. Liv. Torridus, a, um. Liv. Re- 
lorridus. Col. Siccus. or. = Fruit 
desséché, Fruclus relorridus, l’lin. 
Fleur desséchée, Erustus flos. Cic. 
Une partie du tronc est —, Trunci 
pars peraruit (de peraresrëre, 0, is, 
8. sup, . Col Lac desséché, Sic- 
cus lacus. Prop. — par la suif, Sic- 
cus. Hor. || 2° Devenu très maigre. 
Macic torridus (a, um). Cic. 

DESSECIIEMENT, 8. @. 1° Action 
de dessecher. Siccatio, onis. f. Plin. 
Se Lourns ordin. par DB5SÉcHER || 2e 

tat de ce qui est desseche. Siceitas, 
atis, €. Cæs. Plin. || 3° Amaïigrisse- 
ment. Vay. ce m. 

LDESSECLIER, y. act 1e Rendre se0. 
Siccare, act. Col. Plin. Assiccare, act. 
Col. Ersiccare, act. Col. Plin. Desic- 
care. Plaut. Apul. = Dessécher qq. 
ch. au soleil, Aliquid in sole siccare. 
Plin. exsiccare, Col. Être desséché au 
four, In furno arefieri (pass. de are- 
factre, io, ta, feci, factum). Plin. Ï 
2e Maottre à sec. Siccare, act. Cic. : 
Dessécher un marais, Paludem sic- 
care. Cic. — le lac Fucin (— faire 
écouler ses eaux), Fucinum lacum 
emilifre (0, is, misi, missum). Suet. 
1139 Amaigrir. Voy. re m. || 6 Fig. 
Rendre insonsible; Épuiser (l'imagina- 
tion). Voy. ENDUNCIR, ÉPUISER. 

Se nessécaen, v. pron. 1° Devenir 
sec. Siccescëre, 0, is, s. parf. ni sup., 
n. Col. Plin. Ersiccescêre, n. Vitr. 
Siccari, pass. Plin. Arescëre, 0, is, 
rui, s. Sup., n. Cic. Plin. [narescëre, 
n. Vitr. Plin. Quint. =: Se dessécher 
complètement, Perarescère, n. Verr. 
Col. || Fig. La fleur de l'ancienne fé- 
condilé se dessécha, Flos veleris uber- 
tatis eraruil. Cic. || 2° Maigrir. Voy. 
ce m. || 3° Fig. Devenir froid et dur. 
Obduresexre,o,is, durui,s.sup.,n.Cic. 

DESSEIN, 8. m. {° intention ds 
faire qq. ch., vue, projet, resolution. 
Plan, projel) Consiltum, di, n. Uic. 
(Chose qu'on s'esl posée comme but) 

roposilum, 1, n. Cic. (Chose résolue 
el commencée) Inslitulum, n. Cie. 
(Pensée) Animus, i, m. Cic. Mens, 
entis, f. Cic. (Action de méditer) 
Cogitatio, onts, f. Cic. (Résoluhon, 
intention) Sententia, æ, f. Cic. (Dé- 
lerm'aation bien arrètée) Desfinsiio, 
onis, f. Plin. Tac. fYoivnté Volun- 
las, atis, f. Cic. Qqf. (Dul) Funis, 19, 
m. Cic. : Prendre, Concevoir, For 
mer un dessciu, Consilium inire. Cæs. 
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capère. Cic. suscipère. Cic. intend£re. 
Ter. Voluntatem suscipre. Cic. Avoir 
un — arrété, Consilio stare. Lin. J'ai 
— (de faire), In animo Aabeo (fucëre). 
Cic. Afihi est in animo (facïre). Cic. 
Aihi animus est (fucëre). Suet. Mihi 
sententia est (facrre). Cic. Hac menie 
sum ut (faciam). Cic. Nourrir le — 
de faire, Destinare, Aledilari (fa- 
dre), Cæs. Cic. Avoir des desseins 
sur qq. ch., Ad rem animum allen- 
dère @. is, fendi, tenfum). Cic. Voy. 
vox. Persévérer dans son dessein, In 
sententia perstare ou consiare. Cic. In 
proposito manëre. Suet. Eädem mente 
esse. Nep. Propositum lenëre. Nep. 
S'écarter de son —, À proposilo de- 
clinare. Cic. egredi. Cic. aberrare. 
Cic. Je renonce au — que j'avais 
formé, Repudio consilium quod inten- 
deram. Ter. Changer de —, son —, 
Mutare sententiam. Cic. consilium. 
Cæs. Consilium commutare. Cæs. Siu- 
fare mentem ou voluntateu. Cic. Faire 
changer qqn de —, Aliquem de senten- 
tië deduc?re. Cic. Propositä sententià 
aliquem depellëre. Cic. La fortune ap- 
prouve le —, Comprubat consilium for- 
funa.Cæs.Souteair les desseins, Volun- 
fatibus obsecundare. Cic. Venir à boul 
de son dessein, Exécuter, Accomplir 
son —, Propositum assequi. Cic. l'ré- 
veoir les desseins de qqn, Præoccu- 
are aliquem. Nep. consilia alicujus. 
Liv. Contrecarrer les —, Occurrère 
consiliis. Cic. Traverser les —, Ofi- 
cère consiliis. Sal. Rompre les — du 
sénal, Confringêre consilia senaforia. 
Cie. Est-ce là ton dessein? Siccine 
est sententia (fua)? Ter. Dans quel 
—, À quel — demsndes-lu cela? 
Quorsum ista quæris? Cic. Ia dil 
dans quel —, à quel — il voulait. 
Dirit quo vellet. Cic. Dans ce —, Eû 
mente. Cic. Ce que nous avons rap- 
pelé dans ce —, Quod ad eum finem 
memoravimus. Tac. À bon —, Bene- 
vole. Cie. À mauvais —, Maligne. 
Pl.-j. Dans le —, Avec le —, 
de Bar, Eo consilio ut (sobj.). Cæs. 
Cum e& voluntate ut (subj.). Cic. Dans 
le — de se soustraire au service, 
Detrectandi sacramenti causä. Suet. 
Conformément à son —, au — d'A- 
grippa, Instituto suo. Cæs. Ex desti- 
aalione Agrippæ. Plin. —, De — 
rémédilé, be — formé, Consulto. 
s. Consulto et cogitate. Cie. Consi- 
lio. Virg. De industrië. Ter. Cic. Ex 
industria. Liv. Ex destinato. Sen. 
Sans —, Nullo consilio. Cic. Sans — 
ee par méparide), Imprudenter, Cic. 
mprudentid. Cic. Per imprudentiam. 
Cic.J'aifaiisans — (— snslesewoir), 
Feci imprudens (gén. entis). Ter. Je 
p'écris pornl ceci sans —, Non scribo 
hoc lemere. Cic. || 2° Plan d'un ou- 
vrago. Propositum, {, a. or. Vell. = 
[Cela] n'est pas de mon dessein, Pro- 
positi formam excedit. Vell. 
DESSELLER, v. act. Oter la solle 4 
= Desseller les mnlets, Mulis strarn 
detrah®re (0, is, trari, traelum). Liv. 
. DESSERNRNE, 8. f. Action d'ouvrir 8a 
bourse (pour donner) = Père avare et 
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dur à la desserre, Pater parcus et 
tenax (gén. acis). Cic. 

DESSENREN, v. act. 1° Relâcher 
ce qui est serré. Larare, ac (æs. 
V.-dfar. : Desserrer les manipules, 
Manipulos larare. Cæs. — les lèvres, 
Labra diducëre (0, is, duri, ductum). 
Quint, || Fig. Oseras-tu desserrer les 
dents, — Îa bouche (pour parler)? 
Audebis hiscére (0, is, 8. parf. ni sup.), 
n.? Cic. Voy. soucue 5°. || 2° Qaf. 
Appliquer (un coup). Voy. APPLIQUER 3°. 

Se DESSENNER, v.pron. Devenir moins 
serré. Laran, pass. Tac. 

DESSENT, S$. m. 1° Le dernier 
service d'un repas. Bellaria, orum, n. 
Plaut, Gell. {| 2° Le moment où lo 
dernier service est sur la table. Secunda 
(æ) mensa (æ), f. Cic. Nep. =: Je l'ai 
écrit ceci au dessert, Mzc ad te scripsi 
appositä secundä mensä. Cic. 

DESSERTE, S. f. Rostos d'un re- 
pas. feliquiz, arum, f. Cic. Plaut. 

{. DESSERN VIN, v. act. 1° Oter 
les plats de dessus la table. AMensam 
auferre (fero, fers, abstuli, ablatum). 
Plaut. tollrre (0, is, sustuli, sublatum). 
Cic. {| 2° Rendre à qqn de mauvais of- 
fices =: Desserwir qqn, De aliquo male 
mereri (eor, éris, rilus sum), dép. 
Cic. — qqun suprès de qqn, Alienare 
ab aliquo voluntatem alicujus. Cic. 

2. DESSENVIR, v. acl. 1° Faire 
le service de. Procurare, act. Cic. Cæs. 
IL 2° Pourvoir aux besoins de. (Alicui) 
esse usui. Cic. : La basse-cour des- 
sert le champ (par les engrais), Co- 
hors fit mimistra fundi. Varr. 

DESSICCATIP,1v6, adj. T. de mt- 
decine. Qui a la vertu de dessecher. 
Siccativus, a, um. C.-Aur. =: Un 
emplâtre dessiccalif, et S. m. Un —, 
Malagma (atis) siccativum (i), n. 
C.-Aur. 

DESSICCATION, 58. f. Dessèche- 
ment. (Achun) Siccatio, onts, f. Plin. 
(État) Siccitas, aus, f. Plin. 

DESSILLEN, v. act. 1° Découdre 
les paupières (d'un faucon). * Palpebras 
diduc”re (0, 18, duri, duetum). 1 2° 
Fig. Detromper. (Alicujus) ab ocuhs 
caliginem dispellére (0, is, puli, pul- 
sum). Cic. Voy. DÉTROMPEN. 

Se oessiLLen, v. réf. Reconnaître 
la vérité. Verum dispicère (io, us, sper1. 
spectum). Cie. 

DESSIN, s. m. 1° Représentation 
au crayon, eto. Descriplio, on1s, f. Cic. 
Vitr. || 2° Delincation d'uno figure. 
Deformatio, onis, f. Vitr. Adumbra- 
tio, f. Cie. Vitr. = Dessin linéaire, 
Linearis (is) pictura (æ), (. Plin. || 8° 
Plan d'un bâtiment. Forma, æ, f. Cic. : 
Juger d'une maison sur le dessin, 
Domum ex form& judicare. Cic. || 6° 
L'art de dessiner. Graphace, es, f. Plin. 
Graphidis scientia (æ), f. Vitr. 

DESSINATEUR, TRICE, 8. M. el 
f. Artiste qui dessine. * Describendarum 
imaginum arlifez (Âcis), @. f. 

DESSINER, v, act. 1° Reprosenter 
qq. objot par le dessin. Describ/re, 0, 
18, seripsi, scriplum, act. Liv. For- 
mare, acl. Plin. : Dessiner le portrait 
de qqn, Alicyus foermam describère. 
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Plin, — une tête, Lineamenta oris 
cfingère (0, is, finri, fictum). Cic. | 
2° Tracer un contour. Delineare, set. 
Plin. Adumbrare, act. Cic. =: Des- 
siner le plan d'un portique, Formam 
porlicus scribëre (voy. 1°). Plin. || 3e 
En parl. des ch. Avoir la figure do. 
Imttari, dép (acc.). Cic. Ou. || 6 
Faire ressortir les formes. Erprimpre, 
0, 18, pressi, pressum, act. Tac. 

Se DéssiNen, v. pron. 4° Prendre 
uno forme, Formari, pass. Sen. || Fig. 
: La pensée se dessine netteinent dans 
l'esprit, Sententia menie circumscri- 
bitur (de circumscribi, or, seriptus 
sum, pass.). Cic. || 4° Se montrer 
avec dos contours arrêles. (Eu gén.) 
Apparère, C0, es, rui, rium, n. Cic, 
(En relief) Erstare, 0, as, stiti, sta- 
lurus, n. Ov. || 3° Fig. Se manifester, 
devonir apparont. Erstare (voy. 20), 
0. (ic. Apparère (voy. 20), p. Cie. 

DESSOLE, &e,a4d)j. Qui a perdu sa sole 
(en parl. d'un cheval, etc.) : Être des- 
solé, Erungulare, $. sup., neut. Veg. 

DESSOUDER, v. act. Üter la soudure. 
Replumbare, 8. parf. on: sup., act. Sen. 

DESSOUS, adv. Sous qqn ou Sous 
qq. ch. Subter. Cic. Infra. Cic. Deor- 
sum. Plaut. Ter. = Qui est dessous, 
Inferior, m. f., ius, 0. Cic. Être cou- 
ché —, Subjacère, eo, es, cui, 8. sup., 
0. Plin. Mettre le feu —, lgnem sub- 
dêre (o, is, dudi, ditum). Cafo. Meltre 
— (= renverser), Voy. RENvEn‘EA. 
Meltre loul sens dessus —, Voy. 
DESSUS adv-). Là — F sous cela), 
Subler. Cic. S'il yal uelque 
ulcère, Si quid ulceris subest {de su- 
bexse, sum, 8. parf. n1 sup., n.). Planc. 
ap. Cic. Ci —, (= sous ceci) Subter. 
Cic. (—= ci-après) Infra. Cic. J'ai 
ecrit ei —, Infra senpsi. Cic. Indi- 
quer ei —, Deinceps subscribëre (0, is, 
scripsi, scriplum), act. Col. 

Dxs<ous, anc. prép. C. sous 

Dessous, s. m. 1° Le côts inferievr. 
Inferior (oris) pars (artis), [. Cæs. à 
Le dessous du pied, Solum, i, n. Cie, 
Le — d'une feuille de papier, Charta 
(æ) aversa (2), f. Mart. l Fig. Dessous 
de cartes, Id quod celatur. Cic. Res 
(ei) occulta (æ), f. Cic. 11 y a quelque 
—, Aliquid subest (de subesse, sun, 
s. parf. ni sup., n.). Cic. || 2° Des- 
avantage. Voy. ce m. 

Ao-bessous, loc. adv. Plus bas 
Subter. Cic. Infra. Cic. : hu'yarien 
au-de:sous, Jnfra nihil est. dic. Mis 
ou Situé au —, Subditus, a, um. Cic. 
Subjectus. Liv. Être au —, Subesse, 
sum, es, s. parf. ni sup., 0. Cic. Sud- 
jacère, e0, es, cui, s. sup., 0. Pl.-j. 
Curt. Aclion de placer au —, Suppo- 
sitio, ons, f. Col. Couler au —, Subter- 
fluëre, o,.is,s.parf.nisup.,n.Plta. Vur. 

Av-nussous De, luc. prép. Sous. 
(En gén.) Subter (acc.). Cic. Infra 
(ace.). Cic. (Sans mouv. vers le des 
sous) Sub (abl.). Cic. (Avec mour. 
vers le dessous) Sub (ace). Cic. à 
Au-dessous du mur, Subter murun. 
Liv. Au — des genoux, Infra yrnua. 
Curt. Un peu au — de la grelle, 
Paulo infre quan insitum est. Varr. 
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réfugier au — d'ua escalier, Se 
tre sub scalas. Cic. Être couché 
(à table) au — de qqu, Infra aliquem 
accubare. Liv. || Fig. Être d'une taille 
uo peu au-dessous de l'éléphant, 
Esse magnitudine paulo infra ele- 
phantos. Cæs. Homme] d'ua âge au — 
de celui de Jules, Ætale inferior quam 
Jutus. Cic. [llomme] au — de 50 ans, 
Minor quinquaginta annis. Liv. Au — 
de 100, Infra centum. Liv. Quiestau — 

r la lurtune, Fortunä inferior (em. f., 
is, 0.). Cic. Qui est au — de son mal- 
tre, Inferior quam magister. Cic. Guer- 
nier qui est au — de toi, Tibi miles 
ümpar (gen. aris). Hor. Être au — de la 
läcbe du grammairien, {nfra gramma- 
tici offcium esse. Quint. Je regarde cela 
comme au — de moi, oc me indignum 
puis. Quint. Regarder les choses hu- 
maines comme au — de soi, Res hu- 
manas infra se positas arbitrari. Cic. 
Reyarder qqn comme fort au — de 
soi, Aliquem ut multum infra despec- 
tre. Tac. Regarder tout le munde 
evaue au — de soi, Pulare nemtuem 

re se. Cic. Unie à qqn qui estau — 
d'elle, Juncta tmpari. Liv. Voy. INFË- 
non. fmimedialement au des 
deut, Prorime et secundum deos. 
Cie. Être au — de la renommée 
de qq. {nfra alicujus landes jacère. 
Plin. 113 regardent cela comme au — 
de reur majestè, Moc alientun ducunt 
maesinle suñ. Cic. Chose qui est au 
— de ta dignité, Res non idonen di- 
gnitale tuë. Ad ler. Etre un peu au 
— de la perfection, Aliquantuin ab 
oplimo abesse (sum, es, fui), 0. Cic. 
Le châtiment est au — du crime, 
Puna citerior est quam scelus. Quint 
Renunmée au — de la réalté, Minor 
tero glona. Ov. Qui est au — de ma 
volrnté et de votre attente, Meû vo- 
luntate et vesträ erspectasione levior. 
Ces. Apprecier tuult au — de 5a va- 
leur, Éristimare omnma minoris. Cic. 
{Faire qq. ch.] en restant au — de ce 
que la loi permet, Intra legem. Cie. 

De prssoos. 1° Luc. adv. Do la par- 
Ge qui est dessous. * Er inferiori loco. 
D'apr. Cic. : Vètement de dessous, 
Subucula, æ, f. Varr. [lor., Tunique 
de —, Tunica intima. Gell. || 2° Loc. 
pré Hors de. Ertra (acc.). Cic. E ou 

GhL}. Cic. : N'être jamais sorti 
de dessous terre, Nunquum erisse 
supra lerram. Cic. Sortir de — terre, 
Sub terrà erepfre. Plaut. 

EN ne-sous, luc. adv. Dans la par- 
te qui est dossous. Subter. Cic. Infra. 
Cic. 3 Faut ce qui est en dessuus, 
Omnia quæ subter sunt. Cic. Creuser 
en —, Sufodfre, io, is, fodi, fox- 
sum, act. Col. Laver en —, Subluëre 
s, ts, lui, lutum, act. Col. Cels. i 
Fig. En dessous (— à la dérobtée), 
Occulte. Cic. Dissimulanter. Cic. Liv. 
Ez dissimulato. Sen. {n occulto. Plaut. 
Le .(lumme) qui est en —, (Hume) 
ea —, (Humo) nalurä tristi uc recon- 
dité. Cic. (Huaue) qui agit en —, 
(Hvmo) occultus. Liv. tectus. Cæœs. 

Van Dkssous. 10 Loc. adv. Par le 
côte qui est dessous. Subter. Cic. In- 
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fra. Cic. = Couler par dessous, Sub- 
terlabi, or, ris, lapsus sum, dép. 
Virg. || 2° Loc. prép. Sous. (En gén.) 
Subler (acc.). Cic. Infra (ucc.). Cic. 
Sans mouv. vers le dessous) Sub 
CD. Cic. (Avec mouv. vers Île des- 
sous) Sub (acc.). Cic. = Avoir par des- 
sous ses vêtements, Habère sub ves- 
timentis. Plaut. Introduire par — les 
véteunents, Deferre sub vestimenta. 
Plaut. 

DESSUS, adv. Sur qqn ou Sur qq. 
ch. Supra. Cic. Insuper. Sal. Virg. 
Super. Virg.: Qui est dessus, Supe- 
rior, m. f., us, n. Cic. Alettre —, 
Superponère, 0, is, posui, posifum, 
act. Cels. Suet. Jeter —, Super con- 
jictre, act. Virg. | Fig. Mettre tout 
sens dessus dessous, Quod sursum 
est, deorsum fac®re. Peir. Ünnia in- 
fima summis paria facëre. Cic. Sum- 
ma inns miscère. [or. Omnia turbare. 
Cic. miscère (eo, es, miscui, mirtum 
el mistum). Cic. || Anc. Mellre des-us 
(— mettre soa chapeau), Voy. Se coir- 
ren lo. || Là-dessus, (— sur cela) Su- 
pra. Cic. (— sur ce sujel) Mac de re 
ou {lis de rebus. Cic. (— après cela) 
Post lurc. Col. Post. Cic. Ci —, Supra. 
Cic. Superius. Ph. Comme je J'ai dit 
ci —, Ut supra dirt. Cic. 

Dexsos, anc. prép. C. son. 

Dessus, s. m. 1° Le côto superieur. 
Superior (oris) pars (artis), f. Cæs. 
Pars quæ est supra. Cic. Superfcies, 
eu, €. Cic. |] 2° Suscription d'uno lattre. 
Voy. anness& 10. || 3° Fig. Suporio- 
rito, avantage = Avoir, Prendre le 
dessus sur qqn, Aliquem superare. 
Cic. L'amitié reprend le —, Amor 
cmergit (de emergère, 0, mersi, mer- 
sum, n.). Cic. Quand la passion a le 
—, Ubi libido dominatur (dep.). Cic. || 
40 T. de anis. La partie la plus haute. 
Aculissimus (1) sonus (1), in. Cic. 

Ao-vessus, Joc adv. Plus haut. 
Supra. Cic. Insuper. Cæs. Virg. : 
Mettre ou Placer au-dessus, Super- 
pouËre, 0, is, posui, positum, act. 
Cels. Suet. S'élever au —, Supere- 
minère. Col. || Fig. Mettre au-dessus 
(= préférer) Anteponëre, act. Cic. 

Ag-DESsus DE, loc. prép. Plus haut 

us. Super (acc.). Cic. Supra (acc.). 
ic. : Au-dessus des genoux, Supra 
genua. Curt. L'eau monte au — du 
genou, Aqua superat genua. Liv. Etre 
(à lable) au — de qqn, Esse super ali- 
quem. Hor. Accumbêëre supra clique. 
Cic. Etre suspendu au — de la tèle, 
Esse supra cuput. Cic. Sc lenir ou Être 
placé au — de qu. ch. Alicui rei su- 
perstare (0, as, steli, s. sup.), n. Liv. 
Suet. La Phrygie située au — de la 
Troade, Phrygia Troadi superjeeta. 
Plin. S'élever au — de la mer, E mani 
eminêre (eo, es, nui, S. sup.), n. Cic. 
Homine] au — de 50 ans, Major 
quinquaginta annis. Liv. [Enfants] 
au — de 15 ans, Majures quam quin- 
decim annos nati. Liv. [llomme)] au 
— de 40 aus, Annos natus major 
quadraginta. Cic. {|| Fig. [Ce] qui 
est au-dessus de tout, o nihil 
est superius (n. de superior). Cic. 


nies. 
éloge, Omnem laudem supergressa. 
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Rien n'est au — de lui, Nihil le 
est excellentius. Nep. Qui est au — 
de l'intelligence, Mæor intellecty. 
Quint. Tu trouveras tout biea aa 


— de mes éluges, Omnia longe am- 
pliora, quan a me Pau rte muve- 
P 


.-j. (Mère) au — de tout 


Quint. Au — de ce qu'on attendait, 


de l'attente, Supra ezxspectationem. 
Quint. Au — de tonte croyance, Supra 
humanam fidem. Plin. Être au — des 


bêtes par la raison, Ratione animalia 


anleced#re (0, is, cessi, cessum), 0. 
Sen. Être au — de tous dans la con- 
naissance des astres, Cognilione as- 


trorum (ceteris) antecellëre Le. is, 4. 
parf. oi sup.), n. Cic. S'élever au 
de la mesure de l'huinauité, 
Ultra quam homini datum est, pro- 
vehi (pass.). Quint. La dépense s'é- 
lève au — du revenu, Sumptus fruc- 
Lun superat. Varr. Meltre l'amitié 
au — de la patrie, Amacitiam putriæ 


præponfre (0, is, posui. pusitum). Cic. 


De nessos. 1° Loc. ailv. De la par- 
tie qui est dessus. Desuper. (xs. 
Superne. Liv. A superiore parte. Col. 
: Tunique de dessus, Superior tunica. 
Apul. Cuuvrir d'un vèélement de —, 
* Extrinsecus vestire, act. D'apr. Cic. 
(Univ., vi). || 2° Loc. prép. De la 
partie superieure de; de la surfaco de. 
Le (abl.). Plaut. Cic. Ë où Er (abl.). 
Cic. : Oter de dessus la muraille, 


pariele dejicfre. Plaut. 


EN oessos, loc. adv. Dans la partie 
ui est dessus. (En baut) Supra. Cic. 


(à la surface; Extrinsecus. Cic. 


Pan nexsgs. 1° Loc. adv. Par le côté 


qui est dessus. Supra. Cic. = Biler 


avestrum » et écrire « vestrin par 
dessus, Vestrum oblinêre et Vestri 
superscrib#re (0, is, scripsi, scriplum). 
Gell. Mettre par —, Superimpon’re, 
o, is, s. parf., positum, acl. Liv. 
Étendre par —, Supersternère, o, is, 
stravi, stratum, acl. Liv. Bâtir par 
—, Superstrure, 0, is, struri, struc- 
tum, acl. Quint. Répandre par —, 
Superfundère, 0, is, fudt, fusum, act. 
Col. Jeter par —, Superjacvre, 10, is, 


jeci, jectum, act. Virg. Passer par — 


(= franchir), Superare, act. Plin. || 4e 
Fig. En outre. Prælerea. Cic. Insupcr. 
Plaut. Virg. || 8° Loc. prép. Sur. 
Super (acc.). Sal. Supra (acc.). Virg. 
: Se jeter par dessus la pahssade 
Se præcimpiutare super vallum. Sal. i 
&e Fig. Outre. Ultra (acc.). (ic. : Par 
dessus ce aormvhre, Ultra eum nume- 
rum. Hirt. Par — ce qui sufllt, l'Itra 
quam salis est. Cic. || 6° Plus que = 
l'ar dessus tout, Super omnra. Liv. 
Virg. Ante omnia. Liv. In primis ou 
lmprimis. Cic. Hor. Præsertim. Cic. 
for. Aimer qqn par — tuut. Duligÿre 
aliquem unice. Cic. validissime. Suet. 
DESTIN, 5. @. 1° La fatalité. Fa 
lun, i, n. Cic. Fortuna, æ, f. Cic.s 
Les destins avaient décidé que…, [oc 
ita fato datum erat ut (subj.). Liv. 
Réservé par le destin, Futalis, m. f., 
e, n. Cic. La nécessité du —, [la 
fatalis necessitas. Cic. Suivant l'ordre 
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du —, Par l'arrèt du —, Fato. Cie. 
Virg. Fataliter. Cic. Suet. La loi, 
L'arrêt du —, Fati ler. Liv. S'il est 
dans l'ordre du — que. Si le — veul 
que tu te rélablisses, Si fatum tibi 
est convalescrre. Cic. Contre l'arrêt des 
deslinx, Præter fatum. Cic. |] 2° Sort 
particulier, Fatum, i, n. Cic. Sors, or- 
tis, f. Hur. 2 Se plainire de son mau- 
vais destin, Suum fatum queri. Cæs. 
Il craiut dans la prospérilé un re- 
our du —, Dletuit secundis (rebus) 
alteram sortem. ur. Son — est 
de…., est que... Falale ei (est) ut 
(subj.). Tac. |] 3° Vie, existence. Fa- 
fum, t, n. Quint. = Accomplir son 
destin, Fato fungi. Quint. Voy. vis. 
DESTINATION, 8. f. 1° Ce à quol 
est destinés une pers. ou une ch. 
(Pers.) Vitæ lez (egis) f. Cic. Vitæ 
conditio (ons .f. Cic. (Cb.). Munus, 
neris, n. Cie. Usus, üs, m. Cic. : Notre 
destination, Lez ad quam facti sumus. 
Cic. Telle est la — de l'houime, Ho- 
mines eë lege naîi sunt. Cic. La na- 
ture nous a dlunné une plus haute —, 
Natura nos genuil ad majora qurdam. 
Cic. Nutre — est de vivre cu société, 
Nati sumus @i socielatem. Cic. Dont 
la — est de souffrir, Natus ferendis 
miserits. Ter. || 2° Le lieu où on doit 
se rendre, où une ch. est envoyee : 
Quelle est ta destinalion ? Quo tendis ? 
Hor. 11 alla droit à sa —, Cursum 
direrit quo tendebat. Nep. Pour ar- 
river à 8a —, Ut eo, quo intendit, 
perveniut. Cie. Les navires arrivè- 
reot à leur —, Naves locum ceperunt. 
Cæs. l'orler uoe lettre à sa —, Per- 
erre epistolim. Nep. Lelire à — de 
ome, Litteræ Romam scripiæ, Liv. 
DESTINÉ, ÉE, part. passé de bes- 
rINen, Voy. ce v. Pad, Dont le destin 
est de, reservé à, affecte à. (En gen.) 
Destinatus, a, um (dat; adouinet 
l'scc.). Cæs. Cic. Tac. (Né puur) 
Natus (dat. ; ad et l'acc.). Cic. (Fail 
pour) Factus (ad el l'acc.). Cic. (Caa- 
damné à) Addictus (dat.). Cic. : En- 
fant destiné à cet avenir, Puer huic 
spei destinalus. Quint. — à (être), Eä 
lege nalus, ut (sit). Cic. [Le chien] 
— à chasser, Ad indagandum nalus. 
Cic. — à commander, Nalns imperio. 
Cic. [Prioce) — à régner, Impera- 
furus. Suet. (Homme) — à être on 
grand capitaine, Magnus fulurus duz. 
iv. — 4 s'aunuser, Ad ludum factus. 
Cic. Or — à un autre usage, Aurum 
in aliud destinatum. Tuc. 
DESTINEE, s. f. 1° Le destin; 
l'effet du destin. Fatui, à, nu. Cic. iNe- 
cessitas, atis, f. Cic. : Accumplir les 
destinées, Fata impläre. Liv. || 2° Sort 
particulier. Patum, i, a. Cic. Fortuna, 
æ, . Cic. Condutio, onis, f. Cic. Sors, 
ortis, f. Liv. : La destinée humaine est 
que notre vie soil.., flomines eä lege 
nali sunt, ut sit vila nostra... Cic. 
Se croire appelé à de hautes des- 
üinées, AMagna sperare. Cic. Ambi- 
tionoer de plus brillantes —, Mfajura 
concupisc®re. Nep. Homme appelé 
dès sa naissance aux plus glo- 
nouses —, Vir ed summa natus. Cic. 
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Il était dans la destiaée de Milon de 
(iuf.). filo hoc fato natus est, ul 
(sub}.). Cic. Il est dans ta — que.…, 
Falum libi est (inf.). Cie. Si cela est 
dans la —, Si id fatum est. Cic. 
Suivre la — (de pompée), Patum 
(Pompetii) Cic. La — d'une 
maison, c'est l'usage, Domüis finis est 
usus. Cic. || 30 Vie. Voy. DESTIN 30, vis. 

DESTINER, v. act Fixer la des- 
tination de. Destinare, act. (à..., dat. ; 
ad et l’acc.). Liv. Addicëre, 0, is, 
diri, dictum, act. (à..., dat.). Cic. 
Cæs. : Destiner qqn au barreau, Des- 
{inare aliquem (or. Quint. — qqn 4 
la mort, à l'esclavage, Addicëre ali- 
quem morli. Cic. servituti. Cæs. Les 
mauvais trailements qui sont deslinés 
aux vaiacus, Indigna quæ victos ma- 
nent (de manère, 60, mansi, mansum). 
Liv. Ces récompenses que le roi te 
destinait, (Ea) quibus rer le munerare 
constituerat. Cic. Destiner des maisons 
à desservices publics, Destinare domos 
publicis usibus. Veil. Beaucoup de 
cbuses, deslinées à uourrir les ani- 
maux, Afulia, quibus animantes alan- 
tur. Cic. 11 lui avait dunne une ville 
destiaée à lui fournir sun paio, Urbem 
ei donaral, quæ panem præberel. Ney. 

Se ossriNen, v. réf. Avoir en vue. 
Tend?re, 0, is, letendi, tensum el fen- 
fum, u. Liv. Ov. Parari, or, aris, atus 
sum, pass. Tac. : Se desliner à une si- 
tualion plus élevée, Tendère ad altiora. 
Liv. Se — au barreau, Parariforo.Tac. 

DESTITUE, #e, part. passé de 
DESTITUER, Voy. ce v. || Adj. Denuë 
do. Voy. ce m. 

DESTITUER, y. act. 1° Oter à qqn 
son emploi. Loco movëre (e0, es, movi, 
motum), act. Cic. Dignitate remouere, 
act. Suet. = Tribun deslitué, Remotus 
tribunus. Suet. Pendaat son consalat, 
ul faillit être —, În consulatu, pæne 
honore submotns est. Suet. Destituer 
qqn qui esl sénateur, Aliguem sena- 
turio loco movëre. Liv. — qqu qui est 
foaclionnaire public, À dministratione 
reipublicæ aliquem submovère. Suet. — 

qa qui est chargé de l'adminisiration 
es blés, Amovuëre aliquem a procu- 
ratione frumentariä. Cic. — qqn qui 
est magistrat, Magistratu aliquem de- 
pellëre Lo, is, puli, pulsum). Cic. — la 
pnpart des centurions primipiles, 
lerisque centurionum primos pilos 
adimère (0, is, emi, emptum). Suet. || 
4° Depourvoir de, priver de. Voy. ces m. 

DESTITUTION, 8. f. Privation 
forcee d'un emploi. Motio, onts, [. Ulp. 
Ordinis amotiv, f, Caj. 

DESTRIER, 8. @. C. CHRVAL. 

DESTIRUCTEUR, TRICE, 8. D. et 
f. 1° Celui, Celle qui detruit. (Qui 
renverse) Eversor, oris, masc. Cic. 
Subrersor, masc. Tac. (Qui anéautil) 
Erslincior, masc. Cic. (Qui fait périr) 
Confector, masc. Cie. Deletrix, icis, 
féun. Cic. (Qui perd, qui ruine) Per- 
ditor, oris, masc. Cie. (Qui tue) Occi- 
sor, masc. Plaut, Peremptor, mas. 
Sen. Interemptor, masc. Een. : Des- 
tructeur de sa patrie, Erstinctor pa- 
tris. Cic. Le feu — de toutes choses, 
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Jgnis omnium confector ou consump- 
for. Cic. || 20 Celui, Celle qui fait du 
ravage dans une maison, une ville, ete. 
Populalor, oris, masc. Liv. Vastatrix, 
icts, fém. Sen. : Verrés, le destrurieur 
de la Sicile, Verres, Sicilis pernicies (ei, 
f.). Cic. ]} 3° Ad. Qui detruit. C. le suiv. 

DENSTRUCTIP, 1vVE, adj. Capable 
de detruire. Erutiabilis et Eritialis, m. 
f., e, nu. Cic. Eritiosus, a, um. Cic. 

DESTRUCTION, 5. f. Action de dé- 
truire. (Renversement) Eversio, onis, 
f. Cic. Ercisio, (. Cic. Ercidium, ü, 
n. Plin. Destructio, onis, f. Suet. 
(Ruine) Ruina, æ, f. Cic. Erilium, ü, 
u. Cic. (Anéantissament) Erstinclio, 
onis, f. Cic. (Massacre) Internecio, f. 
Cic. Interitus, üs, m. Cic. (Suppres- 
sion) Dissolutio, onis, f. Cic. Abolitio, 
f. Tac. = La destruction des maisons, 
Tectorum ercisio. Cic. — des murs, 
Murorum destructio. Suet. — d'une 
ville. Urbis eversio. Cic. ercisio. Cic. 
excidinm. Liv. exitium. (ic. l'ar la — 
de Numance, il fut utile à... În exc 
dendä Numantiä profuit. Cic. La — 
de la patrie, Patriz eversio. Cic. — 
des citoyens, Internecio civium. Cie. 
La — de l'armée, Interitus exrerri&s. 
Cic. — des lois, Legum dissolutio. 
Cic. Apparter la —, Voy. nérane. 

DESUETUDE, 8. f. Cessation d'un 
usage. Desueludo, dinis, f. Caj. = 
Towber en désuétnde, (Hans la lao- 

ue du droit) In desueludinem abire 
(eo is, it, ifum), n. Dig. (En pari. 
es sacrifices) fnferire, n. Cic. (En 
parl. des lois) Consenescëre, o, is, 
senui, 8. Sup., n. Cic. (Eu parl. des 
mots) Obsolescëre, o, is, Levi, s. s0p., 
0. Varr, Evanescëre, 0, is, nui, s. 
Sup 0. Varr. fnliercidrre, 0, ts, 
cldi, 8. sup., n. Quint. Cad?re, o, is, 
cecidi, casum, a. Hor. Laisser Lom- 
ber les rites ea —, Ritus obltterare. 
Tac. Lois lommbees en —, Aloriuz 
leges. Cic. Mnts tnmbés en —, Verba 
a usu intermissa. Cic. Exolelæ voces. 

uel. 

DÉSUNION, 5. f. 1° Séparation des 
parties qui composent un tout. Scpa- 
ratio, onts, f. Cic. Sejunctio, f. Cic. 
Secretio,f.Cic. Diremptus, üs, m. Cic. 
H 2° Fig. Mésintolligence. Discordia, 
æ, (. Cic. Dissensio, ons, f. Ces. Dis 
junctio, f. Cic. Alienatio, € Cic. Dü- 
cidium, ti, n. Cic. = La dés.ion des 
consuls, Consuium altenatio. Cic. — 
entre les citoyens, Distractio civium. 
Varr. ap. Non. — des ordres (de 
l'État), Ordinum dissensio. Tac. — 
eatre amis, Amicorum alienatio où 
disjunctio ou discidium. Cic. 

DÉSUNIR, v. act 1° Disjoindre. 
Dissotv£re, o, ts, solvi, solutum. art. Cic 
Disjungëre, 0, is, Junri, junctum, act. 
Sail. Seyarare, act. Cic. Dirumëre, 
is, remi, rempium, ael. Cic. Distrahère, 
0,is,trari, {ractum, act. Cic. Direllfre, 
0, is, velli, vulsum, act. Cie. : Désunir 
les parties reliées, Dissulrëre apla. 
Cic. — des choses que la nalure a 
unies, Divellfre res a naturd copu- 
latas. Cic. Rangs désunis, Larali or- 
dines. Cic. || Fig. Désuair la socièté 
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humaine, Fumanam consortionsm dis- 
soluvre, Cic. || 2° Fig. Rompre le oon 
accord. Disfungère (voy. 1°), ac. Cir. 
Dicsociare, act. Nep. Distrah®re (Voy. 
4e), acl. Cic. : Désunir le peuple et le 
sénat, Populum a senalu disjungère. 
Cic. — les divers ordres (de l'État), 
Ordinum concordiam disjungëre. Cic. 
— les citoyens, Dissociare animos 
cicium. Nep. 

4. D ÉTACUÉ ée, part. passé de 
véracuen (ôter les taches), Voy. ce v. 

2. nÉTACUSÉ, és, part. passé de 
DÉTACHER (delier} Noy- ce +. fe 
de Separe. Disjuncius, a, um .. 
ao ab el l'abl.). Cic. : Détaché de la 
divine intelligence, Ex menie divinä 
decerptus. Cic. |] 2° Qui est sans liaison. 
Separatus, a, um. Cic. = L'sorde déta- 
ché, Erordium separalum. Cic. Mot 
— (de la phrase), Verbum simplez 
(én. icis). Cie. [Juger de qun} sur des 
aroles détachées. Er süigulis voct- 
Es. Cic. Érrire une histaire par par- 
lies —, Res gestas carplim perscribrre. 
Sal. |] 3° Fig. Indifferent à. fncurio- 
sus, a, um. Pl.-j. : Délaché de ce qui 
le touche de plus près, Prorimorum 
incunosus. Pl.-j. — de ses intérêts 

euculiers, Dissolutus in re familiari. 
ic. Je suis — de ces choses, Ista nil 
(oo ma) moror (dlép.). Plaut. Etre 
— de l'argent, Pecuniam negligëre (0, 
is, leri, lectum). Sen. 

DÉTACHEMENT, 8. m. 1e Indiffé- 
rence pour. Incuria, æ, f. Cic. : Deta- 
chement d'une chuse nécessaire, Rei 
accessariæ incuria. Cic. Le — du 
monde, Rerum humanarum despicien- 
sis ‘z), f. Cic. conlemptio (onis), f. 
Cie. N 2° Troupe detachee du corps 

indpal. Pars, artis, [. Sall. Liv. De- 

cta (2) manus (üs), f. Sall. Nume- 
nus, 1, m. Tac. : Un délarhement 
d'infanterie, Delecti pedrtes. Sall. Di- 
siser en qualre délachements, {n qua- 
tucr parles distribuëre. Sall. Déla- 
emeant (—= poste) peu nombreux, 
Paucorum stalio (onis), f. Liv. 

4. DÉTACUER, v. act. Oter les 
tiches. Emaculare, act. Plin. : Deta- 
cber on vêiement, des éloffes par 
an lavage, Maculas e veste abluëre (0, 
is, vi, ulum). Plin. Maculas vestium 
dx7re. Plin. 

2. DETACMER, v. act. 1° Dégager 
de ce qui attache: défaire co qui at- 
tiche. Solc/re, o, is, solui, solutum, 
act. Cic. Dissoluëre, act. Cic. Plin. 
Resdtre, act. Ov. Col. Larare, act. 
Nep. Virg. : Délacher qqn, Aliquem 
ainiua resoluëre. Col. — de la croix, 
Cruce refigère (0, is, fixi, firum), act. 

— du joug un bœuf, Buuem dis- 
pang?re (0,18, junri, junctum). Col. — 
sire bras de., Nustram manum re- 
#txfre eb (abl.), Sen.-tr. — ses che- 
veot, leprllos soluËre. Ou. Comas dis- 
sdere, Tib. — un casque, Galeum 
resirère. Ov. — des ch. unies en- 
semile, Apla dissolvëre. Cic. — une 
amale, Soluëre fibulam. Juv. — les 
dôles, Rudentes larare. Virg. 
limirre, Oram soluère. Quint. || Fic. 

elicher ses yeux de qqn, Ab aliquo 
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oculos defiect#re (o, is, fleri, flerum). 
Liv. || 2° Soparer ce qui était adhé- 
rent. (En gén.) Sejung?re, o, is, juni, 
Juncfum, act. Cic. bDisjung®re, acl. 


Sall. Separare, act. Cic. Érimêre, 0, 


is. emi, emplum, act. Plin. (Avec 


effort) Detrak®re, 0, is, trari, trac- 
tum, act. Cic. Vellére, 0, is, velli el 
vulsi, vulsum, acl. Cic. Avell#re, act, 
Cic. = Détacher des pierres d’une car- 
rière, Lapides e terrà excidëre (0, is, 
ctdi, cisum). Cic. — des pierres du 
pted d'une tour, Lapides ex turri sub- 
ducëre (0, is, duri, ductum). Cæs. — 
un roc de la moalagne, Revellrre 
sarum e monte. Ov. Une pierre, dé- 
tachée de la grotle, tomba, Er 
speluncä sarum incidit. Cic. Détacher 
des branches (en les brisant), Ramos 
abrumpñre (0, is, rupi, ruplum). Ov. 
— la mousse (an ralissant), Muscum 
eradÿre (0, is, rasi, rasum). Col. — 
un fruit (le cueillir), Pomum decer- 
Fre (o, is, cerpsi, cerptum). Calo. — 
a maelle d'une tige, Erimére me- 
dullam e caule. Plin. — les épis à 
coups de bâton, Baculis spicas excu- 
tére (io, is, cussi, cussum). Col. L'Eu- 
npe a délaché violemment l'ile du 
contigent, [nsulam Euripus abseïdit 
de abscindÿre, o, is, scissum). Flor. 
‘eau détache les graviers, Aqua cal- 
culos eluit (de elu7re, 0, ui, utum). 
Plin. || Fig. Détacher la narration, 
Srparare narralionem. Quint. lis ont 
detaché ces guerres du corps de leurs 
histoires, À perpeluis suis historits 
ea bella separaverunt. Cic. || 3° Sé- 
parer d'un corps d'armée =: Délacher 
du troisième rang une cohorte (par 
légion), Ex tertië acie singulas co- 
hortes detrahëre (0, is, fran, trac- 
tum). Cæs. — des légions les vexil- 
laires, Vexillarios e legionibus delig're 
(o, ts, legi, lectum). Tac. — en avant, 
Præmittfre, 0, is, misi, missum, act. 
Cæs. 1000 Etoliens fureat détachés 
contre eux, Adversus eos mille Ætoli 
missi (sunt). Liv. || 6° Fig. Rompre un 
attachoment. AbstrahËre, 0, is, traxi, 
tractum, act. Cic. Distrahëre, act. 
Cic. Depell®re, o, is, puli, pulsum, act. 
Cic. AbducËre, 0, is, duri, ductum, 
act. Cic. Avertére, o, is, verli, ver- 
sum. Cæs. Cic. Divell're, 0, is, velli, 
vulsum, act. Cic. Abalienare, act. 
Nep. Sevocare, act. Cic. : Détacher 
qqn (= détruire son affeclion), Ali- 
cujus amorem distrahËre. Ter. — une 
personne d'uue autre, Aliquem ab ali- 
quo distrahëre. Cic. [Cela]avait déta- 
ché de lui les cités, Civitates ab ejus 
amicitiä averterat. Éæs. Délacher qqa 
d'une cause qui a embrassée, Depel- 
lïre aliquem de causä susceptä. Cic. — 
les hommes de ses intérêts, Abalie- 
nare homunes suis rebus. Ney. Nous 
détachuns notre âme de nas intérèts, 
A re familiari sevocamus animum. Cic. 
{| 6° Lancer =: Detacher des ruades, 
Cauces remati®re (0, is, misi, missum). 
Nep. Vuy. ASSÉNER. 
Se DÉTACcHER, v. 1e Réf. Se déga- 
ger d'une attache. (En gen.) Solui, 
or, ris, lulus sum, pass. Plin. (Oter 


junri, junctum). Cic. Se avertére 
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ses liens) Vincula sibl eruëre (e, 
{s, ui, uium). Ov. = Se détacher de 
la croix, Se cruce refigére (0, is, Ari, 
firum). Sen. || 2° Pron. Cesser d'être 
adherent. Distrahi, or, Ërus, tractua 
sum, pass. Cic. Dectd®re, 0, is, ctdi, 
s. sup., n. Cic. Labi, or, Eris, lapsua 
sum, dép. Ov. = Les fruits mbrs se 
délacbent, Poma matura dectdunt. 
Cic. Les chaines se — de ses bras, 
Labuntur catenæ lacertis. Ov. La terre 
est sujette à se détacher (= s'ébou- 
ler), Terra decurrit (de decurrfre, 0, 
curri, cursum, n.). Col. Le vert-de-gris 
se détache des vases, Vasa æruginem 
remillunt (de remit{®re, 0, misi, mis- 
sum, acl.). Col. || 3° Réf. Fig. Rompre 
son attachement. Se disjung#re o is, 

0, is 
verli, msi Cic. Se abrumpère(o, is, 
rupr, ruplum). Cic. Disjungi, or, êris, 


junclus sum, pass. Cic. Averti, or, 


Eris, versus sum. pass. Cæs. Alienari, 
pass. Ci. Distrahi, or, Eris, tractus 
sum, pass. Cic. Divelli, or, Fris, vul- 
sus sum, pass. Cic. z Détachons-nous 
dex choses corparelles, Disjunyamus 
nos a corporibus. Cic. Se détacher da 
sénat, À senatu alienari. Cic. diszuugi. 
Cic. Se — des Éduens, Ab Æduis def- 
cYre (io, is, feci, fectum), n. Cæs. Voy. 
Faire ÉFRCTIUN. Se — peu à peu de sa 
mère (en parl. d'un animal), (A ma- 
tre) minutatim desueferi (/io, fis, fac- 
tus sum), pass. Varr. Mou cœur s'est 
peu à peu délaché de Bacchis, Ani- 
mus ments) paulatim Bacchidi elapsus 
est (de elaôt, or, Fris, dép.). Ter. Les 
cœurs se détacheraient de lui, Animi 
ab eo avertërentur. Czs. Se délacber 
luut à fait de l'amitié de qqn, Aver- 
fre se lolum ab amicitiä alicujus. 
Cic. || 6° Pron. Être saillant. Erstare, 
0, as, sfili, siaturus, n. Ov. Prominére, 
eo, es, minui, 8. sup., n. Pl.-j. 
DETAIL, 8. m. 1° Partage en mor- 
ceaux. Partitio, onis, f. Cic. || 2° 
Vente à la petite mesure =: Detail, 
Commerce en — ou de —, Mercium 
distractio (onis), f. Ulp. Faire le —, 
le commerce en — ou de —, Vendre 
au — ou en —, Voy. vésrren 1e. 
Marchand en —, Voy. oéraiLcanr 
(s. m.). || 3° Énumeration des parties. 
Enumeralio, onis, f. Cic. || 6° Exposé 
circonstancié. Enarralio, onis, f. Quint. 
: Faire le détail de, Vay. véraiLLen 
30. || 6° Surt. au plur. Partie d'un 
tout, oirconstance ticulière. Pars, 
artis, {. (— partie). (ic. Particula, 
z, f. (= petite parie Cic. Res, ei, 
f. (= chose). Cic. Singulæ (arum) 
partes (ium), f. pl. (= chaque partie 
séparément). Sen. Singula (arum) 
res (erun), f. pl. ou Singula (orum), 
o. pl. (= chaque chase en particu- 
liens. Cic. of. loc, Ilud, Id, n. (= 
ceci. cela). Cic. Hæc, 0. pl. (= ces 
choses). Cie. Qqf. div. pron. ou adi. 
aeut., comme : Aliquid, 0. = quel- 
que chose). Cic. Aliud, n. (= autre 
chose). Cic. Quædam, 0. pl: (= cer- 
taines choses). Cic., ete. : L'ensemble 
d'un ouvrage et les détails, Univer- 
sites (operis) et singuls. PI.-j. S'oc- 


564 DÉTAI 


cuper non d'un délait particulier, 
mais de tout, Elaborare non in unam 
artem aligumm, sed in omnia. Quint. 
enus délais, C. 6°. Les —- sont 
faibles el communs, Singula lenra 
sunt et communia. Quint. La trivialilé 
de certains —, Quarumdam rerum 
humilitas. Plin. Leltre pleine de —, 
Litierz argulhssimæ. Cic. Ce qui de- 
maode plus de —, Mzc quæ lungto- 
rem desulerant orationem. Cic. Par 
une argumentalion de détail, Sin- 
gutis argumentationtbus. Cic. Quand 
l'histoire desrendra aux délails, Cum 
membratim hisioria decurret. Plin. 
S'arréter à chaque détail, Consisière 
in singulis. Cic. Examiner tous les 
délais de la cause, Totam causam 
contemplari. Cic. Traiter les — (d'une 
science), {re per species rerum. Ont. 
Auélivrer qd ch. dans les —, Per 
partes emendare aliguid. Pl.-jÿ,. Pour 
o‘omellre aucun detail dans cel en- 
tretten, Ne qua particula in hoc ser- 
mone præterinissa sit. Cie. Tu veux 
des délails sur le gugement, Judictim 
wæris quate sit. Cic. Cunnaltre luus 
es — d'une cause, Familrariter nosse 
causam. Quint. Ne pas s'occuper des 
—, Non omnia persequi. (ic. En lais- 
san! les —, Non enumerntis sinyulis. 
Quint. Présenter [les (aits) dan: leurs 
—, Particulatim narrare. Ad fjer. 
Entrer dans de plus grands — (en 
parlaot), Latius dicëre. Cic. leser nos 
devoirs dans leurs plus pelits —, #0- 
menta officiorum perperdFre. Cic. Avec 
détail, Cupiose. Cic. Exposer avec plus 
de —, Plenius ostendère. Plin. Je l'en 
écrirai avec plus de —, {ze ad te scri- 
bam subtilius. Cic. Être discuté aver 
lus de —, Disputan fusius. Cic. 
n —, Particulatim. Ad er. Lucr. 
Singillatim. Cic. Lucr. Parcourir tout 
en —, Îre singula. Quint. J'ai 
visité la maison en —, Domum om- 
nem persperi. Cic. Toute sa persanne 
examinee eu — ezcile l'admiration, 
Ejus universa facies admirationem 
singulis parlibus aufert. Sen, Sonsi- 
dérer les fails en — et dans leur en- 
semble, Singula et universa intueri. 
Liv. Parler en — des supylices, De 
suppliciis nngulatim loqui. Cic. Parler 
lus en — de..…., Persequi plura de 
Eabl.). Nep. Je l'ai, dans ma lelire, 
rendu compte er1 — de, Ad te 
scripsi diligenter de (abl.). Cie. Ex- 
poser la chose plus en —, Erponÿre 
rem pluribus verbis. Cic. l 6° Minu- 
lo. Particula, æ, f. Cic. Res (ei) te- 
nuis (ts), f. Quint. Parva, orum, 0. 
pl. Quint. Minora, um, 0. pl. Quint. 
Minima, orum, n. pl. Cic. : Délail omis 
dans on entretien, Parlicula in ser- 
mone prælermissa. Cic. Descendre à 
des détails, à ces minces —, Demutire 
seadminora. Quint. Descend’re in hanc 
rerum fenuilalem. Quint. S'arrêter à 
de pelits —, Circa res tenues morari. 
Quint. Par de pelits —, Per qurdain 
parva. Quint. {nlerroger par peliles 
questions de détail, Minultatim inter- 
rogure. Cic. Qui dédaigne de s'assu- 
jellir à ce —, Securus tam parvs ob- 
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servalionis. Quint. Soin qui s'allache 
trop aux détails, Seduliias nimium 
arguta. Cæl. ap. Cic. 

DÉTAILLANT, part. prés. de Dé- 
TAILEEN, Voy. Ce v. Ï Adj. Qui vend au 
detail: Un marchand détaitlaal, et S.m. 
Un —, Distractor, ons, m. C.-Just. 

DÉTAILLÉ, 6, parl. passé de né- 
TAILLEN, Vay. ce v. | Adj- Qui con- 
üont boaucoup do dotails. Copivsus, a, 
nm. Cic. : Leltre detinllée, Diligentes 
luters. Cic. Accuratæ litteræ. Cic. 
Faire an exposé détaillé, Voy. le suiv. 
3°. D'une manière délaillée el com- 
plèle, Subliliter el copiose. Cic. Pour 
que je ne suis pas trop détaillé, Ne 
mullus sim. Cie. Voy. DÉTAIL 50 el 60. 

DÉTAILLER, v. act. 1° Distribuer 
par parties. DividËre, 0, is, visi, vi- 
sum, act. Plin. || 2° Vendre au détail. 
C. vésiren 1°, || 3° Exposor avec de- 
tail. (En gén.) Enarrare, acl. Cic. 
(Alicnjus vei) singulas parles enar- 
rare. Plin. (Par écril) Perscrib®re, 0, 
us, scripsi, scriplum, acl. Cæs. Voy. 
DéTaiL 5° el 6°. 

DÉTALER. v. 1° Act. Remballer 
ce qui etait etalé. Collrgëre, o, is, legt, 
lectum, acl D'opr. Varr. (R. R.. {). 
1] 2° Neal. Fig. Decamper. Se amoliri 
(ior, iris. ifus sum), dép. Ter. Voy. 
DÉCAMPER, DÉLOGER. 

DÉTENDRE, v. act. Faire perdre 
la couteur : Déleindre les laines (en 
les lavant), Lanarum colores eluëre 
(0, is, ui, utum). Quint. Voy. véco- 
LONEN. 

DéTeNDne, v. n. et Se DÉTEN- 
one, v. pron. Perdrs 8a coulcur = 
(Cela) ne déteint pas, (Hujus rei) 
color non remiltit de remilière, 0, 
misi, missum, 0.) Vitr. Les laines 
ne peuvent se déleindre (par un la- 
vagc), Lanarum colores non possuni 
elui (or, ëris, ufus sum), pass. Quint. 

DETELER, v. act. Dclacher un 
animal d'une voiture, ste. : Deleler un 
cheval, Equum soluëre (o, ts, solvi, 
solutum), act. or. — un bœuf, Bo- 
vem disjungêëre (0. 1s, junxzi, Junctum). 
Col. || Abs. Il est itcups de dételer, 
Jam lempus (est) soluëre. Virg. 

DETENDRE, v. act. 1° Relächer 
ce qui est tendu. Remitière, o, is, 
misi, missum, act. Cic. RetendEre, 0, 
is, tendi, tensum el fentum, act. PR. 
Ov. Quint. Lazare, act. Plin. =: Dé- 
tendre un are, Arcum remilifre. Îfor. 
larare. PA. relarare Sen. retendére. 
Ph. Ov. — ses membres, les nerfs, 
dlembra, Nervos larare. Virg. Plin. 
| Fig. Délendre l'espril, Animum re- 
arare. Cic. soluëre (0, is, solui, so- 
lutum). Sen. — l'espril des juges, 
Resolvére judices. Quint. || 2° Deta- 
cher ce qui est tondu. Detendèëre 
(oz. 19}, act. Cæs. Liv. || Abs Dé- 
tendre (— défaire les lenies), Taber- 
nacula detendère. Cæs. Liv. 

Se oéreNonE, v. proa. Cessor d'être 
tendu. Lazari, pass. Ou. Solu, or, Eris, 
solutus sum, pass. Virg. el luus les 
pass, des v. cités à DÉTENDRE 1 ° et 20. 

DEÉTEXINR, v. act. 19 Tenir, Voy. ce 
#. D 2° Rotenkr injustement : Déleair 
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le bien d'autrui. Aliennm retinère 
(eo es, linui, fentum), Cic. || 4° Re- 
cnir prisonnier. Custodire, io, is, ivi 
el ti, itrem, acl. Cæs, In custodià (e- 
nére (e0, es, lenui, tentum), acl. Sall. 
habère (eo, es, bui, bitum), act. Liv. 
: Être détenu, Esse in custodid. Cic. 

DETENTE, 5. f. 1° Dcsserre. Voy. 
ce m. || 2° Rolächement. Voy. ce m. 

DETENTEUNR, s. m. Colui qui tient 
en sa possossion. Detentor, vris, m. 
C.-Just. =: Qui est le délenieur 
obsliné (d'une ch.}, Pertinar ad ob- 
tinendam (rem). Liv. Voy. uÉTENIR, 

DETENTION, 9. f. 10 Action de 
garder en sa possession. Detentio, onis, 
. Dig. || 2° État de celui qui est retenu 
prisonnior. Custodia, æ, f. Liv. 

DÉTENU, UE, part. passé de né- 
TENIN, Voy. ce v. || Subsl. Prisonnier. 
(po qui in cusfodià est. D'apr. Cic. 
Pro A. P., 22) : Les détenus, Carcer, 
eris, m. Cic. Custodiz, arum, f. pl. 
PI.-j, Suet, 

DÉTERGENT, MNTE. C. DÉTERSIr. 

DÉTERGER, v. act. Purger, net- 
toyer. Purgare, act. Cels. Plin. 

LÉTÉIUORATION, s. f. Dégât 
Nora, z,{. Col. Injuria, æ,f. Plin.: 
Détérinralion causée par Îles cha- 
rançons, par l'air, Curculionum noxa. 
Col. Cælestis injuria. Plin. 

DETEINMIOUNER, v. act. Gâter, 
rendre pire. Corrumpère, 0, is, rupi, 
ruplum, act. Col. Plin. Vitiare, act. 
Col. In deterius mutare, acl. Tac. = 
Délériorer des oulls de fer, Viliare 
ferramenta. Col. Tableau détérioré, 
Tabula corrupta. Plin. Délériorer ta 
terre, Terram deteriorem facëre (io, 
is, feci, factum). Plin. 

Se oétÉntonEn, v. pron. Se gâter. 
Corrump, or, Eris, ruplus sum, pass. 
Col. Plin. el lous les pass. des v. 
cilés à DÉrénmonenr : Le (blé) se dé- 
tériore, (Frumentum) vitiatur. Sen. Le 
style se —, Oralio At deterior. Quint. 
Se ilélériarer faute de soin, Neghgen- 
tiâ exolescÆre (o.us, Levi, lelun), n. Cie. 

DETERMINANT, parl. prés. de 
DÉTERUINER, Voy. ce v. |] \dj. né- 
TERMINANT, ANTE. Qui sert à determiner 
: Motif déterminant, Momentum 
tens. Ov. [Cetle recommandation] a 
élé déterminante auprès de loi, Aa- 
gnum apud te pondus habuit. Cic. 

DÉTERMINATIF, IVE, ad]. Qui dé- 
termine. Finitivus, a, um. Dion. 

DÉTERMINATION, 9. f. 1° Aclion 

de dotorminer. Definitio, onis, f. Cic. 
] 2° Resolution prise après reflexion. 
Au sens philosophiqne) Anim in- 
ductio (onis), f. Cic. (Ordin.) Consi- 
lium, tt, n. Cic. Sententia, z, f. Cic. 
: Prendre une délerminalion, C. Ss 
DÉTERMINER. 

DÉTENMINE, ée, part. passé de 
DÉrENMINER, Voy. ce v. |} Ad). 1° Ar- 
rôte, fixe, Certus, a. um. Cic. Definitus. 
Cic. Ratus. Cie. Status. Plin. : Paroles 
délerminces (— formule), Cerla 
verba. Cic. Ciloyen d'un lieu déler- 
miné, Popularis alicujus definiti loci. 
Cic. Cours — {es astres], Cursus 
ordinatus. Cie. Mouvements en avaul 
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qu nt déterminés, Progressus rati. 
ic. Être engagé dans ane carrière 
délerminée, fmplicari aliquo certo 
cursu vivemdi. Cic. À uue époqus —, 
Rate tempore. Cic. Stato tempore. Plin. 
Au jour délerminé, Proidietä die. Cie. || 
2° Decidea. Voy. véciné 4°,|18° Acharne. 
Periinar, gén. acis. Cic. Acer, cris, 
ere. Cie. : Soiliciteur déterminé, Fla- 
gitator acer ou assiduus. Cic. Ache- 
leur —, Animosus emptor. Dig. Voy. 
ACHanNÉ 2e el 3°. || 4° Courageux, 
hardi, audacieux. Audar, gén. acis. 
Cie. Confidens, gén. entis. Plaut. Ter. 
Promplus, a, um. Sall. Confirmatus. 
Ces. Cie. : Cœur déterminé, Confir- 
metus animus, Cie. Les hommes les 
plus délerminés, Promplissimus quis- 
qu. Sal. Les jennes gens les plus 
—, Audacissimi adolescentes. Nep. Peu 
déterminé, InÂrme animatus. Cic. 
DÉTERMINÉMENT, adv. {0 Expres- 
sément Plane. Gic. Disrrie. Liv. 
Erpresse. Plin. || 2° Resolument. Ob- 
stinate. (æs. Pertinaciter, Varr. Plin. 
3° Hardiment. Audacter. Cic. Forti- 
ter. Cic. Confidenter. Plaut. 
DÉTENSIINEN, v. acl. 10 Préciser, 
fer, regler. Finire, io, is, ini et ïi, 
itun, ac. Cic. Liv. Definire, act. Cæs. 
Cic. Statuÿre, 0, is, ui, utum, acl. 
Sall. Liv. Constitugre. Salt. Cic. Ter- 
minare, acl, Cic. Liv. Determinare, 
net, Cie. Describ7re, n, is, scripsi, 
wriplum, acl. Plin. : Déterminer 
l'beure et le tieu d'une entrevue, Sta- 
tutre lempus locumque colluquio. Liv. 
On coavint de — les limiles, Pla- 
cuit fines constitui. Sall. — les limites 
des choses, Rcbus terminos ponère (0, 
db, posui, posilumn). Sen. — les pro- 
portions des tomheaux, Finire modum 
wyuleris. Cie, — à chacun sa foac- 
tion, DescribËre suum cuique munus. 
Cic. — l'objet de la question, Quid 
illud sit, de quo disputetur, explanare. 
Cic. Hi faut — ce qu'on entend par un 
éoéral, Constituendum (est) quis sit 
tapcrator. Cic. La mort est délerminée 
or lougles hommes, Mors est omni- 
us finila. fic, Déterminer d'avance ce 
qu peut arriver, Ante consiituëre quid 
accifre possit. Cic. — si..…., ou 31. 
Ezistimere utrum (subj.), an (subj.). 
Cr. Voy. vécinxn (acu.) 2° et né- 
caves (neut.) 1°. |] 4 Fairo prendre 
à qqn uns résolution. Inducëre, o, is, 
deri, ducfum, act. Cie. Adducêre, 
act, Cic. Perducëre, acl. Nep. Impel- 
Ure, o, is, puli, pulsum, act. Cic. Per. 
Ure, act, Sell, : Délerminer qqn à 
a grerre, à partager un péril, à par- 
ler, 4 faire on sveu, Aliquem inducère 
îa bsllum. Nep. perduc#re ad societa- 
Um periculi. Nep. impellfre in ser- 
monm. Cic. eompellére ad confessio- 
am, Suef. — qqn à croire, Aliquem 
edductre ad credmdum. Nep. ul cre- 
dat, Cic. 11 avail détermine Aulns à 
(faire), Autum perpulerat ut (factret). 
Sall. 1} tes détermine à aller, Con- 
firnal cos ufi pergant. Sol. Déter- 
muner qqn à demander, Persuadère 
(eo, es, suasi, suasum, n.) slicui 
fsiu. Sal. lls le déterminent à 
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asser à l'ennemi, Persuadent ufi ed 

ostes transeat. Cæxs. Pour que je te 
détermine ou à resier en Sicile ou 
4 partir, Ut sim {ibi auctor in Sici- 
lidne subsidas, an proficiscare. Cic. 
Celui qui — à capiluler, Aucfor de- 
ditionis. Cic. Délerminer l'opinion du 
juge, Impellëre judicem. Quint. Les 
raisons qui m'ont déterminé, Causæ 
que me movuerunt (de movère, e0, es 
molum}. Cic. || Je suis délerminé sl 
faire, Voy. véciné 10. Ù 3° Causer, 
produire. Effcêre, io, is, feci, fectum, 
acl. Cic. Afferre, fero, fers, aliuli, 
allatum, act. Cic. Edëre, o, ts, didi, 
ditum, act. Liv. Adduc#re, o, is, duri, 
ductum, act. Plin. : Délerminer des 
maladies, Aforbos efficëre. Hirt. — 
le dégoût du vin, Adducére tædium 
vini. Plin. — nn désastre, Cladem 
afferre. Cie. Voy. 1. causer. 

DÉTERMINER, v. n. Arrôter de. 
Decernêre, 0, is, crevi, crelum, n. 
Cie. Statuêre, o, ts, ui, utum, n. Cæs. 
Constituëre, n. Cie. = Il avait déter- 
miné de traverser.., Transire ds- 
creverat. Cæs. J'ai — de penser, 
Statui cogitare. Cic. 11s délerminèrent 
de mualer, Conslituerunt ut ascen- 
dérent. Cie. Voy. DéciDEn (neut.) 30. 

Se DÉTERMINER, v. 1° Pron. Etre 
détermine, limito, fixé. Finiri, ior, iris, 
ius sum, pass. Cic. |} 2° Réel. Se de- 
oider à. Decernère, 0, 18, crevi, cretum, 
n. Cic. Statuÿre, 0, is, ui, ufum, 0. 
Cic. : Il se détermine À être malheu- 
renx, Decernut uf miser sit. Cic. Îl ne 
qu se délerminer à imiter la per- 

die, Perfidiam imitari non sustinuif 
de suslinére, eo, es, fentum). Suet. 

oy. Se vécinen 2°. || 3° Prendre 
un parti. Consilium capêre (io, is, 
cepi, captum). Cæs. Voy. Se DÉCIDER 
39, Se RÉ<OULRE. 

DÉTERREÉ, 68, part. passé de oé- 
Tennen. Voy. ce v. || S. m.béTEnné. 
Cadavre exhumè. Cadaver, eris, n.Cic. 
z Une mine, Un air de délerré, Ca- 
daverosa facies. Ter. 

DÉTERRER, v. act. 10 Retirer de 
terre. Teliure (en prose Terrä) reclu- 
dxre (0, is, clusi, clusum), act. Virg. 
Erurre, 0, is, ui, utum, acL Cic. Ef- 
fodrre, io, is, fodi, fossum, acl. Cie. 
Refod£re, act. Col. =: Délerrer un tré- 
sor, Thcsaurum effodëre. Plaut. || 
4° Exhumer. Eruëre (voy. 
Cic. Plin. DetegXre, 0, ts, lei, lectum, 
act. Suet. : Dèlerrer un mort, Afor- 
tuum eruëre. Cic. || 3° Fig. Découvrir 
ce qui est cache. Eruyre (roy: do), 
act. Cie. =: Sacrifices déterrés des an- 
nales, Sacra annalibus eruta. Ov. 

DETERSIF, (VE, adj. Qui nottoie 
les plaies. Smecticus, a, um. Plin. || S. 
m. l'n délersif, Smegme, ais, 0. Plin. 

DÉTERSION, 5. f. Action de dé- 
torger. Purgalio, onis, f. Cels. 

DÉTESTABLE, adj. 1° Qui doit 
être deteste. (En parl. des pers. et 
des ch.) Detestabilis, m. f., e, a. 
Cie. Ersecrandus, «, um. Cic. Nefa- 
rius. Cic. Atrocissimus ou Teterrimus 
ou Improbissimus ou Pessimus. Cic. 


(Eu parl. seul. des pers.) Nequis- 


apud exteres naliones. 
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simus. Cie. (En 
infandus. 
la 


pari. seal. des ch.) 
Cic. : OÔ l'homme déles- 
let O detestabilem Aominem! Cic. 
le plus — des hommes! Pessime 
omnium/ Sal. Loi —, Lez impro. 
bissima. Cic. Nalurel —, Importuna 
natura. Cic. — massacre, Infanda : 
cædes. Virg. D'uve manière —, Ne- 


farie. Cic. || 2° Très mauvals. Dalus 


et mieux Pessimus, a, um. (ic. Deter- 
rimus, Cic. : Une bonne espèce est 
devenue détestable, Genus ex bono in 
deterrimum conversum est. Cic. Ora- 
teur —, Vitiosissimns orator. Cic. 
DETESTABLEMENT, adv. Très 


mal. lessime. Ter. Fœædissime. Cic. 


DÉTESTATION, s. f. C. nonREU. 
DÉTESTÉ, ée, part. passé de né#- 


TESTER, Voy. ce v. || Adj. Haï. In- 


visus, a, um. Cic. Invidiosus. Cic. 3 
Détesté de qqn, Invisus alicui. Cic. 
Invidiosus apud aliquem. Cic. Êlre —, 
très — de qqn, Esse odio alicui, Cie. 
magno in odio apud aliquem. Cic. 
DÉTESTEN, v. acl. 1° Anc. Mau- 
dire. Voy. ce æ. {| 2° Avolr sn horreur, 
Acerbe ou dlale odisse, odi, udisti, 
osus sum (aliquid ou aliquem). Cic. 
Alicujus rei ou In aliquem magnum 
odium habëre (eo, es, bui, bilum). 
Cic. = Délestant ga” on qq. ch., 
Aliquem ou Aliquid perosus da. A 
Liv. Suet. erosus. Virg. Curt. Il le 
détestait, Munc oderat. Cie. Les ci- 
toyens délestent Lépide, Lepidus 
magno odio ciuilati est. Cis. Dire 
combieu les étrangers aous déles- 
lent, Dicfre quanto in odio simus 
Cic. Je no 
déteste pas Clodius plus aujour- 
d'hui qn'auparavant, În Clodium non 
est hodie meum majus odium quam 


antea. Cic. Faire délesler qqn, Mag- 


num odium in aliqrem concilare. Cie. 
Cela Le fait —, Hoc tibi invidiosum 
(est). Cic. Se faire — de qqn, Ali- 
cujus in se odia convertëre. Cic. [n 
odium alicujus incurrëre. Cic. || 8° Re 

uvolr supporter. Abhorrère, eo, es, 

orrui, 8. Sup., 0. (re ou ab re; ab 

aliquo), Cic. = Qui déteste les Moses, 
A Musis aversus (a, um). Cic. 

Se oéresren, v. 1° Réf. Avoir hor- 
rour de sol. Se odisse (odi, odisti, 
osus sum). Cic. || 2° Récipr. Avoir de 
la haine l'un pour l'autre : Le mari et 
moi, nous nous détestons, fiki cum 
viro inimicitiæ intercedunt. Cic. 

DÉTIRER, v. act. Étendre en tirant. 
Deducère, 0, ts, duri, ductum, act 
Cat. 

DÉTISSER, v. act. Défairo un tissu. 
Raterëre, o, is, Lerui, textum, act. Cic. 

DÉTONATION. s. Î. Explosion. Fre- 
gor, oris, masc. Liv. Virg. 

DÉTONER, +. 0. Faire explosion. 
Fragorem dare(o,as,dedi. daium) br. 

DÉTONNER, v. 0. Sortir du ton. 
Dissunare, v, as, nui, nitum,n. Vitr, 

DÉTORDRE, v. acl. 1° Defaire ce 
qui stait tordu. Evoluïre, o, is. mubri, 
volutum, act. Ov. || 2° Donner uns en- 
torse. Voy. eNTons&. 

DETORQUER, v. act. Détourner 
de son sons : Détorquer une expres- 
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sion, Sermonem delorquére (eo, es, 
lorst, torium). Quint. 
DETORTILLER. C. DÉTORDAE. 
DÉTOUR, 8. m. 1° Sinuosité. Fle- 
us, üs, om. Cic. Virg. Liv. Anfrac- 
fus, üs, m. Ces, Liv. = Les détours des 
chemins, Anfrartus viarum. Liv. À un 
détour de ls route, In aliquo fleru vis. 
Liv. (Le fin) par un léger — vers 
l'orcident, Mudico fleru in occidentem 
versus. Tec. Plein de délours, Fleruo- 
sus, «, um. Cic. Sinuosus. Plin. Rou- 
tes pleines de —, Imyliraix fleribus 
vie. Liv. || 2° Chemin qui éloigne du 
droit chemin. Flerus, Gs, m. Tac. Fle- 
zio, onis, F. Cic. Deverticulum, à, D. 
Cic. Circuits, &s, m. Css. = Par un 
long détour, Longo circuitu. Cæs. 
Gagner un lieu par vo —, Locum 
flexu pet&re. Tac. l'orler par un — sa 
cavalerie sur le flanc de l'ennemi, 
ÂAlas ad latus hostium circumducËre 
(o, is, duri, ductum). Liv. Faire ua 
—, Cireumire, eo, is, toi et ii, ttum, n. 
Quint. Devert}re, o, is, verti, versum, 
n. Cic. Faire un — versunlieu, [ter ad 
Locum flectére (0. is, flert, flerum). Liv. 
Faire faire à l'armée un — de40 willes, 
Millium quadraginta cireuilu exerci- 
tum ducère. Cxs. Faire prendre aux 
cohorles un plus lung —, Cohortes 
longiore ilinere cireumducÿre. Liv. || 
8° Fig. Circonloculion. Circuitio, onis, 
f. Cie. Circuitus, üs, m. Quint. Dever- 
ticulimm, i, n. Cic. Ambages, gum, f. 
1. Liv. Ambiguitas, atis, f. Sen. An- 
Practus: üs. m. Cic. =: À quoi bon les 
déluurs? Quid opus est circuilione ou 
anfractu ? Cie. Par quelques —, Avec 
des —, Aliquo circuitu. Quint. Il a 
ris un delour, Cireuifione usus est. 
er. Prendre cerlains détours en par- 
lant, À deloguendi qurdam deverticula 
confugère. Quint. Laissant de côlé 
tout détour, Sans détours, Ambagi- 
bus missis. or. Relictis ambiguita- 
tibus. Sen. Parler sans —, Aperte [a 
bulari. Ter. Non obsrure loqui. Cic. 
1 4° Ruse, biais, subtilité. Flerus, üs, 
im. Quint. Circuitus, üs, m. Curt. Am- 
bages, gum, f. pl. Liv. Deverticulum, 
i, n. Cic. Anfractus, @s, m. Quant. 
Tergiversalio, onis, {. Cic. Hirt. Lu- 
dificatio, f. Cic. = Chercher la gloire 
ar un détonr, Circuitu glerian petère. 
Eurt. Tenter une ch. par des détours, 
Rem occulte cuniculis oppugnare (= 
l'assiéger par des mines souterrai- 
pes). Cic. — de la chicane, Anfrec- 
lus judiciorum. Cic, juris. Quint. 
User de —, Tergiversari, dép. Cic. 
Liv. Ludificare, n. Cie. Qui a des —, 
Toriuosus, &, um. Cic. Gell. Caractère 
changeant et plein de —, AMultipler 
et lorluosum ingeniun. Cic. Sans —, 
Simpliciter, Cic. Aperte. Cic. Cœur 
sans —, Animus simpler. Cic. Aper- 
{um pectus. Cic. [Humme] ouvert et 
sans —, Apertus el simplez. Gic. 
DETOUNNE, é&, parl. passé de 
Dérounnen, Voy. ce v. |} ad; 4° Peu 
frequente. Devius, a, um, Cic. Liv. : 
Chemin détourné, Devium tter. Cic. 
Voie détournée, Deverticulum, à, n. 
Cic. N 2° Fig. Indireot = Expressions 


“(ÈTe. 


DÉTOU 


détournées, Inversa verbs. Ter. Dire 
d'une façon délonrnée, Occulte di- 
cére. Ad fer. Dire une ch. en ter- 
mes détonrnés, Obscurare aliquid 
dicendo. Cie. Altaquer en termes —, 
Obliquis orationibus carpère. Suet. 
Sens délourné, Significalionis dever- 
ficula (orum), 0. DL ell. Supprimer 
les dieux d'une manière déluurnée, 
Circutione quädam deos tollëre. Cic. 
Agir par des voies détournées, Cir- 
cuitu agère. Petr. Par celle action 
delournée, Hac facti ambage (de am- 
bages, is). Plin. D'une manière — 
Obscure. Cic. Perpieze. Ter. Liv. 
Bottes détournées (en escrime), Afa- 
nus auerss. Quint. 
DÉTOURNEMIENT, 8. m. 1° Action 
de detournor. Deduclio, onis, f. Curt, 
{1 2° Aclion de se detourner. Aversalio, 
onis, f. Hirt. | 3° Soustraction frau- 
duleute. (En gén.) Interceplio, onis, 
f. Cic. (D Men) Suppressio, Î. Cic. 
(D'une personne) Raptus, üs, m. Cic. 
: Acliun eu délonurnement (de fonds, 
etc.), Actio rerum amotarum. Dig. 
Accusé de détournemeuts (d'argent, 
Interceptarum pecuniarum reus. Sue. 
DÉTOURNER, v. acl. 19 Faire 
rendre une autre direction; changer 
e cours de; tourner d'un autre côte. 
DeflectYre, 0, is, flexi, flerum, act. Cic. 
Refeci®re, acl. Ov. Delorquére, eo, es, 
lorsi, tortum, acl. Quint. Torquére, 
act. Cie. Declinare, act. Liv. Aver- 
tére, 0, is, verti, versum, act. Cic. 
Removere, 60, es, movi, molum, Ov. 
Avocare, act. Nep. : Délourner un 
cheval, Equum flect®re. Czs. — son 
char du forum pour moater au Ca- 
pilule, De foro in Capilolium currum 
frciËre. Cie. — les alomes de leur 
route, Atomos deducïre (0, ts, duri, 
ductum). Cic. — les traits, un jave- 
lot, Tela deftect®re. Virg. Mastam de- 
torquêre. Virg. — le cours des fleu- 
ves, Contorquèëre ou Defleciëre amnes 
in alium cursum. Cic. Flumina auer- 
fre. Cic. — de l'eau d'un fleuve, 
Aquem ex flumine derivare. Cæs. — 
l'eau de qqn par un canal, Avocare 
aquam alicujus cuniculo. Nep. — l'eau 
d'un lac, Lacum educére. Cie. On dé- 
tourna l'eau du lac Albain, Albanæ 
aquæ facta deductio est. Cie. Délourner 
la tête, — les yeux (regarder der- 
rière Soi), Aversari, or, aris, atus 
sum, dép. Cic. Se avertére. Cie. — 
les yeux, (En regardaut derrière soi) 


“Reflectére ou Removëre oculos. Ou. (En 
les bäissant) Oculos subtrah®re (o, is, 


trari, res Tac. — ses yeux de 
qqn, (En gén.) AB aliquo oculos deftec- 
iv. (En les baissant) De aliquo 
oculos dejicëre (io, is, jeci, jectum).Cic. 
|| Fig. Délourner une partie de ses soins 
vers l'Asie, Partem curz in Asiam 
derivare. Cic. — de soi le soupçon, 
Suspicwonem a se depellfre (o, is, puli, 
pulsum). Cie. — l'altention, (En gén.) 
Avertére animum ab intentione. Quint. 
(La déruuter) fntentionem turbare. 
Quint. — votre atlention, Vestros ani- 
mos in aliam partem fraducère. Cie. — 
ses regards ot ses désirs de qq. ch., 
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Oculos et animurm ab re cohibäre (0e, 
es, bui, bitum). Cie. — la philosophie 
des mystères, Philosophiam avocare ab 
rebus occultis. Cie. || 2° Fig. Ecarter 
une Ch. mesure de ervalion. 
Averl#re vor 10), act. Cic. Demovère 
(voy. 19), act. Cic. Amovuêre, act. Liv. 
Repell®re, 0, is, puli, pulsum, acl. Cie. 
Avocare, act. Sen. Plin. Pruhibére, eo, 
es,bui,buium, act. Virg.Nefend?re, o,is, 
fendi, fensum, act Cato. Averruncare 
t. de Ron] s. perf. ai sup., act. 
ato. Liv. : Détuurner la guerre, Bel- 
lum amovëre. Liv, — de soi la haine 
Demovère a se odium. Cie. — de s0l 
les justes reproches de Îs parie, À 
se justam patris querimoniam defes- 
lert, dép. Cic. — de soi un mal 
heur (par des prières), Ab sese cala- 
milaiem deprecari, dép. Cic. Afin de 
— cela par nos prières, Ad ejus facti 
deprecationem. Cic. Dieux, déluurnes 
on tel malbeurt Di, talem avertite 
casum! Virg. Dieux qui délournent 
les malheurs, Dir avertentes. Macr. 
Délourner la colère des dieux, Deum 
(ou Deorum) iram averruncare. Liv. 
— les intempéries (en pari. da dieu 
Mars), Intemperias prohibère on de- 
fendëre ou averruncare. Cato. Servir 
de viclime exptatoire pour — Îles 
dangers de l'État, Luendis periculis 
publicis piaculo esse. Liv. Que Jupiter 
délourne ce présogel [oc omen aver- 
tat Jupiter { Cic. Pratiquer des céré- 
monies pout détourner, S'occuper de 
— l'effet d'un prodige, Prodigium 
ou Ostentum où Monstrum procurare. 
Cic. Liv. suscipère (io. is, Cepi, Cep- 
tum). Cic. Liv. — l'effet d'un pro- 
dige, Érpiare prodigium. Liv. {| 8e 
Donner une autre destination; sous- 
traire frauduleusement. A uertère {voy. 
40), acl. Cic. Intervertëre, acv Suet. 
Amovëre (woy. fe), act, lp. Sub- 
trahËre, 0, 8, trari, tracitum, act. 
Cic. SubducËre, o, ts, dur, duclum, 
act Liv. Supprimère, 0, is, pressi, 
pressum, act. Cic. [nterciprre, io, s, 
cepi, ceptum, a€l. Liv. : Déluurner un 
héntage, Averliëre hereditatem. Cic. 
qq: cb. d'une succession, À mouëre 
aliquid ex hereditate. Ulp. Cic. — 
de l'argent, Pecuniam, Nummos sup- 
primêre. Cic. — qq. ch. à son pro 
ft, Aliquid seducére atque in suura 
vertÿre. Sen. — qq. ch. à son prolt 
(el le faire entrer dans sa manon), 
Aliquid) domum sua conuertëre. 
Cic. in suam um derivare. Cic. 
ad se in privalam domum sevocare. 
Cic. — les revenus publics, fnierver- 
tére vectigalia. Suet. — den fonds da 
Trésur public, Pecuniæs e publico in- 
tercip're. Tac. — qq. ch. à qqn, !n- 
tercipëre aliquid ab aliquo. Liv. | 
4° Écarter aqn d'une ch. .(Aliquen 
ab re) averti r6 (Vuy. 19), act Sue. 
deducêre (voy. 3°), ael. Cie. sbdu 
cére, act. Cic. removëre (voy. 1°) 
act. Cie. submovere, act. Liv. repel- 
re (voy. 20), act. Cic. delorquérr 
(voy. to). act. Cic. evocare, acl. Ney. 
revocare, act. Cic. deterrère, eo, es, 
terrui, lerritum, act. Cic.absterrére, 
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act. Plin, : Délourner qqn de sa ligne 
de conduite, Aliquem ab instituto 
Curru devocare. Cic. — qqn de sa 
voie, du plan qu'il s'est tracé, Ali- 
que transrersum auferre (fero, fers, 
abstuli, ablatum). Plin. Sa faiblesse l'a 
détuurné de son projel, Eum a propo- 
süo mollilia anima flerit (voy.10). Liv. 
Cette considération ne m'a pas — de 
tel effort, /Jac religione non sum re- 
pulsus ab hoc conatu. Cic. Délourner 
quo de son service, de l'exercice de 
sa foucliou, Aliquem a munere imipe- 
dire (io, is, ivi el it, ifum). Cic. — 
de la guerre, À bello avocare. Nep. 
submouère. Liv. — de la paix, Pacem 
dissuadbre (e0, es, suasi, suasum). Liv. 
— qqn de l'étude, Aliquem ab studio 
revocare ou deterrère. Cic. retrahëre (0, 
üs,trari,tractum). Ter. fugare a propo- 
silo studendi. Quint. — de l'étude des 
lois, Repellñre a cognitione legum. Cic. 
— de la hilosophie, Avcrt”re a phi- 
loscphiä. But. — les âmes de la vertu, 
Ditorquére animos a virtule. Cic. — 
qn do vrai, Peducère aliquem vero. 
cr. — les hommes des aclivus in- 
justes, Hvmines ab injuriä arcère (eo, 
a, cui, 3. sup.). Cic. — qqn dun 
crime, Rovocare aliquem a scelere. 
Cie. Etre détourné d'uue faute, Abs- 
terreri norû. Plin. || Délourner 71qn 
de faire, Aliquem delerrère ne facal. 
Ter. Cic. dehurtari (dép.) ne faciat. 
Ter. Alicui suadëre ne faciat. Cic. 
Us montent à la tribune pour vous 
— d'accepler cette loi, Prodeunt dis- 
auasuri ne ÂAanc legem accipiatis. 
Geu. Ne pas — qqn de faire, Aliquem 
acn delerrère quominus faciat. Cic. 
uin faciat. Cæs. — gqn d'écrire, 
terrère ou Retardare aliquem a scri- 
bendo. Cic. — qqn de porler des lois, 
Remorvère aliquem a legibus (s.-6. fe- 
reulis). Cic. Etre délunurné de mal 
faire, Submoveri maleficio. Cic. || 6° 
Detorquer. Detcrquêre (voy. 1°), act. 
Quint. : Délourner une expression 
de sun vraisens pour lui faire pren- 
dre oae significaliun immurale, Ser- 
monem in obscænum inlellectum de- 
torquére. Quint. — tout du vrai sens 
dans l'intérèl de sa cause, Torquére 
emnin ad commodum cause sur. Cie. 
Dérocaxen, v. a. Se dolourner. De- 
fecttre, 0, is, flexi, flerum, 0. Pl.-j. 
Se uéTOunNER, v. réf. 10 Se tour. 
aer d'un autre côl6. Se avert?re (o, is, 
verii, versum). Cic. Se circumagrre 
{o, is, egi, actum). Liv. Circumagére 
collum, Plin. corpus. Tac. : S'élant 
déinurné pour saluer, Arersus ad 
saluiandum. Liv. |} 2° Changer de di- 
rection. Se flect®re (0, is, fleri, flerum). 
Cœs. Îter avertëre os. {o). Cæs. Viä 
devertire, n. Liv. defeci®re, n. Tac. : 
Se détourner de la ligne droite, De- 
cluare sese reclà regione. Lucr. Se — 
du cdté de la Toscane, vers lriverne, 
Deflectére in Tuscos. Pl.-j. Flecière 
tter ad Privernum. Lo. Î Fig. Se 
délouruer de son gujel, À proposito 
deslinare, n. Cic. || 3° Fig. Éviter, 
fuir : Se détourner des lâches, Igna- 
vos refugère (io, is, fugi, fugitum). 
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Sen. Se — de celni qui parle, Di- 
centem aversari (or, arts, alus sum), 
dép. Tac. Se — entièretnent de l'ann- 
Lie de qqn, Se fotum ab amicitiä ah- 
cujus avertFre (voy. 4°). Cic. 
DÉTRACTER, v. 2cl. C. DÉNIONER. 
DÉTRACTEUR, s. w. Celui qui dé- 
nigre. Obtrectator, oris, m. Cic. be- 
trectator, m. Liv. = C'est le fail d'un 
détracteur, Obtrectantis est. Cic. 
DÉTRACTION. C. DÉNIGNEUENT. 
DÉTRAQUEN, v. acl. C. oë- 
RANGER 20; et SC DÉNANGER 4° el 6e. 
Voy. aussi DÉRANGÉ 4° el 30. 
DETINEMPÉ, 6e, part. passé de 
DÉTAEMPER, VOY. ce v{l Adj. Amoilli 
par un liquide. Madens, géo. entis. Tac. 
Dilutus, a, um. Curt.: Plaines dé- 
trempées, Mfadenies campi. Tac. Terre 
détrempée, Diluta terra humore. Curl. 
La terre est — de sang, Sanguine 
terra madet (de madére, eo, du, s. 
sup., n.). Virg. La lerre était — de 
vin, Mumus erat lufulenta vino. Cic. 
DÉTUEMPER, y. acl. Amollir avec 
un liquide. Diluëre. o, is, ui, utum, 
act. Cæs. Virg. AMudefactre, to, is, 
feci, factum, acl. Plin. Muliire, io, 
is, ivt et it, ilum, acl. Sen. = Dé- 
tremper la terre, Terran mollire. Sen. 
— par la plure, Pluvià diluëre. Virg. 
Le lerrain des fussés sera detrempé 
ar la pluie, Scrobes pluviä macera- 
untur, Col. [Terre] détrempée par 
les pluies, Ex imbribus humida. Lucr. 
Se DÉTREMPER, v. pron. Étre amolli 
par un liquide. Dilui, or, &ris, utus 
sum, pass. Gell. Macerari, pass. Col. 
DÉTREGSE, 6. f. 1° Angoisse. 
Angor, oris, m. Cic. = Être dans la 
détresse, Animo angi (or, ëris, 8. 
parf.), pass. Cic. Acerbissime af}lic- 
tari, pass. Cic. Un cri de —, Cia- 
mor pavidus. Liv. Des cris (prolon- 
gés) de —, Quirifatio, onis, f. Liv. {| 
2° Embarras pressant, danger immi- 
ncnt. [nopia, æ, f. Cic. l'enuria, f. 
Col. Egestus, atis, f. Plaut. Virg. Ne- 
cessitates, um, [. pl. Liv. Incommoda, 
orum, 0. pl. Cic. ei angusliz (arum), 
f. pl. Suet. Res(erum) afflictæ Drum A 
f. pl. Liu. =: Dans sa détresse, In 
rebus ejus incommodis. Cic. 11 lomba 
dans une telle —, que.., Ad eas rei 
familiaris angustias decidit, ut (sub}.). 
Suet. (Les soldats] qu'il avait vus 
dans la —, Quos laborantes conspere- 
rat. Cæs. Demander du secours dans 
sa —, Opem rebus affectis orare. Liv. 
Sccourir la —, Inopiæ opitulari. Sall. 
Levare inopiam. Cæs. Aider qqn dans 
sa —, Sustinère necessitates alicujus. 
Liv. Tolerare alicujusegestaten. laut, 
Lui venir en aide (à un soldat) dans 
sa —, Laboranti subrenire. Cæzs. Sub- 
venir à la — des lemps, Sustinère 
penuriam femporum. Col, Vaissean en 
—, Pressa mdlo navis. Hor. 
DETUIMENT,S. m. Dommage, prè- 
judice. Detrimentum, i, n. Cæs. Dam- 
num, D. Cic. Incommodum, n. Cic. 
Malum, on. Cic. Nora, æ, f. Sall. 
Nozia, f. Dig. Jactura, f. Cic. In- 
juria, f. Cic. Fraus, audis, f. Cic. = 
Au détriment d’un autre, Cum alie- 
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rius injurid. Pomp.-jct, A mon très 
grand —, Cum damno meo mazimo. 
Plaut. Faire qa- ch. à son —, Ali- 
quid incommods suo facëre. Cic. Avec 
moins de —, dfinore norâ. Plin. Sas 
— pour moi, Sine fraule meë. Liv. 
Causer un — à gqn, Alicu detri- 
menium afferre. Cæs. inferre. Cas. 
importare. Cic. jacturamn ufferre. Col, 
Esse alicui noriz. Dig. Nescvoir un 
—, ficommoduin accipfre. Cæs. Au 
— de l'honneur, Impendio probitatis. 
Quint. Au — de la santé, Éontra va- 
letudinis commodum. Cie, Voy. bou- 
MAG. PRÉJUDICÉ. 
DÉTIUNTUS, 4. m, C. nÉBAIs. 
DÉTROINT, 8. m. 1° Passage étroit 
ontre deux mers. Fretum,i, n. Cic. 
Maris angustiæ (arum), f. Nep. 
: Séparé par un détroit, Drsjunctus 
mari angusto. Cic. Le — de Gadès, 
Frelum nostri maris et (ceani. Sall. 
Le — de Sicile, Fretum Siciliense. 
Cic. Siculum fretum. Liv. Fretum Si- 
cilie, Cæs. || 2° Dcfile. Voyz. ce æ. 
DETROMPER. C. NÉSABOSEN. 
DÉTUÔNER, v. acl. 1° Deposséder 
du trône. Regno erpell®re (o, is, puli, 
pulsum), act. Cæs. detrud?re (0, is, 
trusi, trusum), act. Ney. spoliare, act, 
Cie. = Il ‘ul détrôné, De regne excle 
dit (de erchlére, 0, rs, 8. sup., D.). 
Curt. || 2° Fig. Depossedor du premier 
rang = Le verre a détrèné | argent, 
Usus vitri argentum pepulit (de pel- 
lëre, 0, is, puisum). Fin. 
DÉTROUSSER, v. act. 1° Fars 
retomber ce qui etait troussé. Resol- 
vêre, o, is, solui, solutum, act. Ov. || 
2° Voler. Despoliare, act. Cic. Plant. 
Se néTuoussen, v. réf. Détrousser 
son vélemont. Vesiem resoluëre. Ov. 
DÉTUOUSSEUR, s. m. Brigand. 
Despoliator, ons, m. Plaut. 
DETRUIRE, v. act, 1° Démolir. 
Destrurre, o, 15, struri, strucium, act, 
Cic. Demoliri, ior, ris, itus sum, dép. 
{acc.). Cie. Dirufre, o, ts, ui, utum, 
sct. Cic. l’roruëre, act. Liv. Erculëre, 
o, ts, cidi, cisum, act. Cic. Evertëre, 
0, is, verti, versum, act. Cic. Toll®re, 
o, is, rusluli, sublatum, act. Cic. De- 
lère, 60, es, levi, letum, acl. Cæs. 
= Détruire un temple, Templum de- 
strubre, Suet, —une maison, Domum 
demoliri. Cic. excidère. Cic. Maison 
enlièrement déiruile par l'incendie, 
Domus flammis zquala (s.-e. solo). 
Liv. Détruire une ville, Urbem di- 
ruëre. Cie. evertfre. Cic. delère. Cæs. 
Cie, — une ville de fond en comble 
Urbem « fundumentis dirulre où pro 
rure. Liv. Urbem zquare sulu où 
ampl. æquare. Liv. [ls détruisireat 
Carthage de fond en cuite. Car- 
thaginen fundiius sustulerunt. Cic. 
Délrutre un retranchement, Vallum 
distrah®re (0, is, traxi, traclum). Liv. 
Ponts détraits, Pontes rupti (pass. de 
rumpêre, o, is. rupi), Tac. Détruire des 
tomheaux, Sepwlcra disjicre (io, is, 
jeci, jectum). Cæs. || 2° Faire périr, 
ancantir. Tol#re (voy. 1°), act. Cic, 
Perdère, 0, is, did, ditum, acl. Cic. 
Deläre (voy. 1°), act. Cic. Concidère 
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(voy. de), act. Liv. Conficère, do, 5, 
feci, fectum, act. Cic. Corrumpÿre (voy. 
{o), act. Ces. Sall. : Détruire les mois- 
sons, Fruges perdgre. Cic. — lebléen 
le jetant à l’eau, Frumentwm flumine 
corrumpère. Cæs. Le feu délruil lout 
Ignis cuncta dissipat. Cic. Le leu ul 
— lout, Cunfector omnium ignis. Cic. 
Détruire des vignes par le feu, Cor- 
rump're vineas igni (à l'abl.). Sail. 
Ils détruisent par les flammes la mai- 
son et leurs personnes, Domum ef 
semet igni corrumpunt. Sall. Détruire 
les lelires de qqn, Alicujus episto- 
las delire. Cic. — une flolle, Naves 
concid?re. Liv. — ane armée, Exer- 
citum delere. Cie. — toute nne aile 
(de cavalerie), Alam universam obte- 
rêre (o, is, trivi, (ritum). Tac. — 
une grande quaulilé de serpents, 
Magnam vuim serpeniium confic”re 
(io, is, feci, fectum). Cic. Saulé dé- 
truite, Perilita valetudo. Cic. || 8° Fig. 
Fairo disparaitre qq. ch., abolir. Delère 
(voy. 10), ael. Cic. Evertfre (voy. 1°), 
act. Cic. TolUre (voy. Es Cic. 
Ercid#re (voy. 1°), act. Quint. De- 
strutre (woy. {o), act. Quint. Dissol- 
vêre, 0, is, solvi, solutum, act Cic. 
Frangfre, 0, is, fregi, fractum, act. 
Cic. Perfringère, act. Cic. Dirum- 
père, 0, is, rupi, ruplum, act. Cic. 
Erxstingu®re, 0, is, stinri, stinctum, 
act. Cic. Oypprimére, o, is, pressi, 
pressum, act. Nep. Conterëre, o, is, 
trivi, tritum. acl. Cie. : Detruire la s0- 
ciété humaine, Dirumpêre humani ge- 
Reris socielatem. Cic. — la puissance, 
Opes debilitare. Nep. — la lyraunie, 
Tyrannidem destruXre. Quint. — la 
liberté, Libertatem opprimëére. Nep. 
— une loi, Legem disturbare ou per- 
rumpêre où perfring”re ou everlëre. 
Cic. — le cuite, Dixsulvère religiones. 
Liv. En détruisant la soperslilion on 
ne détruil pas la religion, Supersti- 
tione tollenilä religio non tollitur. Cic. 
Détroire l'union, Consortionem disol- 
vêre. Cic. — l'aflectiun, Amorem dis- 
trah7re (0, Îs, trari, tracium). Ter. [La 
feinte) détruit la vérité, Delet veri- 
fatem. Cic. Détruire nae espérance, 
Spem tollre. Cæs. incidére. Liv. — 
les espérances de qqn, Aliquem de 
ape depellrre (o, is, puli, pulsum). Cic. 
— l'éuergie virile, Ercid®re robur 
virile, Quint. — Ja crainte, Tollfre er 
animo metum. Cic. — les soupçons, 
Suspiciones tolifre ou pelre ou diluëre 
(o, is, Lui, lutum). Cic. ou purgare. Liv. 
— des opinions, Opinivnes evellFre 
(os is, vrili et vubsi, vulsum). Cic. — 
es arguments, Argumenia resolv?re. 
Quint. — complètement le souvenir 
d'une chose, Rei manorniam omnem 
(urditus toll#re. Cic. delere. Cie. — 
e suuvenir des injures, Conler®re in- 
jurias ublimone. Cic. — la jaluusie. 
Invüliam erstingu#re. Cic. — à fond 
les vices, Vitia erad7re (o, is, rasi, 
rasum). Sen. — l'effet d'une chose, 
Rem vanam facëre(io. is, feci, factum). 
Cie. — un enrhantement), Veurf- 
cium restinguñre, Plin. || 6° Perdre; 
abattre; decrediter. Perdfre (voy. 2°), 
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act. Plaut. Liv. Pervertäre, o, is, verii, 
versum, act. Cic. Tac, Voy. Penons. 
Se DÉTRAUIRE, v. to Pron. Peérir. 
Perire, 60, is, ti, itum, n. Cic. et 
tous les pass. des v. act. cilés à 
pérnonx =: Se détruire par la dis- 
corde, Discordiä dilabi (or, Eris, lap- 
sus sum), dép. Sall. || 2° Réf. et 
Récipr. Se tusr; Fig. So nuire. Voy. 
ces m. || 3° Fig. Être on opposition. 
Voy. Se CONTRARIER 40 el 20. 
DETTE, 8. f. 1° Ce qu'an doit 4 
qqn. Ordin. Æs (æris) alienum (ti), 
n. (= l'argent qui appartient à au- 
trait). Cic. Qqf. Debita (æ) pecunia 
(æ), f. (= l'argent dù). Cic. Liv. 
Rar. Debitum, 1, a. Cic. Qaf. Cre- 
dita (æ) pecunia (æ), f. (= l'argent 
prèlé). Cic. Liv. Rar. Creditum, à, 
n. Sen. Qqf. Nomen, minis, n. (= le 
uom dn débiteur inscrit, avec Île 
chiffre de la delte, sur le registre du 
créancier; ou le billet souscril par 
le débiteur). Cic. : Mes detles, Æs 
alinum meum. Cic. Les — pater- 
nelles, Æs alienum paternum. Liv. 
Une grosse dette. Æs alierum grande. 
Sall. magnum. Cic. Faire, Contracter 
des deltes, Æs alienum facëre ou 
contrahëre ou suscipère. Cic. conflare. 
Sall. Faire faire à qqo des —, Ali- 
quem are alieno obstringère. Cic. 
Avoir des —, Esse in ære alieno. Cic. 
Avoir heancoup de —. Ære alieno 
laborare (n.). Üæs. Accablé, Ahlmé, 
Perdu, Criblé de —, Ære alieno op- 
pressus. Cic. demersus. Liv. Obzra- 
us. Liv. Récilamer une delte, Praæten- 
dÿre debitum. Dig. Ajouruer le paye- 
ment d'une —, Susfinére solufionem 
nominis. Cic. Remellre les dettes aux 
débileurs, Credilas pecunias debito- 
ribus condonare. Cæs. Désavouer, Nier 
ane delte, Nomen inftiari (dén.). Cic. 
Payer une —, ses detles, Æs alie- 
num soluëre. Sall. Cic. Liv. dissoluëre. 
Cic. exsulurre. Cæs. Liberare se ære 
aliero. Cic. Nomen ou Nomina sol- 
vêre où exsoluëre on erpedire, ou ex- 
plicare. Cic. Nomina liberare. Liv. 
Nominibus respondère. Sen. Ne pau- 
voir pas payer ses —, Non solvendo 
esse. Cic. Acquilier les — de qqn, 
Ære alieno a iquem levare. Cic. ezx- 
soluëre. Liv. N'avoir pas de —, In 
ære alieno nullo esse. (ic. Dégrevé de 
ses —, Levatus ære alieno. Cic. Anna- 
ler les anciennes —, Faire remise des 
anciennes —, Tabulas novuas fac”re 
(= établir un nouveau compte entre 
le debitear et le créancier). Éie. Si la 
dette n'existe pas, S'il n'y a pas —, Si 
non debetur. Cic. Encuurir la déteo- 
lon pour dettes, Nerum inire. Liv. 
Prisonoier pour —, OÙ æs alienum 
nezus (a, um). Liv. Neru vincius (a, 
ur). w. | 20 Fig. Ce dont on est 
redovable, dont il faut s'acquitter. De- 
bitum, 6, n. Cic. = Réclamer qq. ch. 
comme nne delle, Aliquid pro debito 
petrre. Liv. J'ai payé ma — (— j® 
suis quitte), Jam perfunctus sum (de 
perfungi, or, ris, dép.). Cic. Autre 
chuse est une — de reconnaissance, 
Dissimilis est gratiæ debitio (onis), 
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f. Cic. Payer une — de reconnais- 
sance, Graliam referre. Cic. Gratiam 
memori mente persoluère. Cic. — de 
recunnaissance payée, Reddita gratia. 
Ter. La — que j'ai contractée envers 
la patrie, Id quod naturæ debeo (es, 
bui, bitum, Beére). Cic. Nous aous 
sommes acquillés entièremeul de 
notre — envers la patrie, Præstiti- 
mus pairiæ quantum debuimus. Cic. 
Payer sa — à la république, aux lois, 
Reipublicæ, Legibus satisfacëre (lo, 
ts, feci, factums. Cic. Payer sa — à 
l'amitié, Amicifis munus erplère. Cie. 
La mort, — contractée envers la 
nalure, Afors, naturæ debita. Cie, 
Payer Îa — de la nature, sa — à la 
nature (en mourant), ReddYre debitum 
naturæ. Nep. Naturæ satisfacère. Cie. 
ced#re on conced®re (0, is, cessi, cæ- 
sum). Cic. Ceux qui ont payé leur — 
à La aalure, Qui fato sunt functi. Quint, 

DEUCALION, fils de Promethèe. 
Deucalion, onis, m. Virg. 

DEUIL, 8. m. 1° Grands tristesse cas- 
sée par un malheur, par la mort de qqn. 
Luctus, üs, m. Cic. Alæror, oris, masc. 
Cic. Dolor, masc. Cic. : Deuil de fæ= 
mille, Luctus domesticus, Cic. — gé 
néral, Luctus publicus. Cic. Être dans 
le —, In luctu esse. Cic. Lugère, 00, 
es, iuri, luctum, D. Cic. Alerëre, eo 
es, rui, 8. sup., 0. Cic. Plongé, Abtmd 
dans le —, Luclu afflictus ou confec- 
tus où perditus. Cic. In luctum detru- 
sus. Cic. Être plongé dans le —, Ia 
luctu ou In maærore jacere. Cie. Plon- 

er daus le —, Luctu afficrre, act. 
ic. Quel homme la mort de Trébo- 
aius ne mel-elle pas en —? Quis non 
luget mortem Trebonii ? Cic. Répandre 
arlout 18 —, Omnia luctu complére. 
all. Faire un grand — d'une eh., 
Magnum luctum er re percipére ou 
haurire. Cie. Jour de — pour la ré- 
publique, Dies reipublicæ luctuosus. 
Cic. liahits de —, C. le suiv. || & 
Vétements de deuil. Funebre M ve 
timentum {i), 0. Cic. Feralis (is) ves- 
tis (is), f. Tac. Lugubris (is) cultus 
(Hs), m. Tac. = Faire porter le deuil 

qqn, Lugubria imponêre slicui. Sen. 
Preudre le —, Lugubria induëre. On. 
Vestem onu Vestitum mutare, Ci. 
L'Élal avait pris le —, Civitas, mu- 
tatä veste, squalebat. Cic. Qui est 
vèta de —, Qui esl en —, Sordids- 
tus, a, um. Cic. Lugubris, m. f,,e, 
a. Liv. Famille en —, Funesta fa- 
milia. Cie. Être en —, Porter le —, 
In luctu esse. Cic. Lugère, 0. es, 
luri, luctum, n. Cic. Liv. Squalére, 
eo, es, 8. parf. ni snp., n. Cie. 
Beaucoup de familles élaienl ea —, 
Multm demus lugubres (eraut). Liv. 
Cela n'est point permis quand on 
est en —, Lugenlibus id /ac/re ne 
fas est. Liv. Qui n'est pas en —, 
Luctüs erpers. Liv. Il 0'y avait pas 
de masoos qui ae fussent en —, 
Nullius penates mæroris erpertss erant. 
V.-Maz. Être en — de qqn. Lugére 
aliquem. Liv. pro aliquo. (ic. Purter 
le — de son mari, Virum clugére (eo, 
es, luzi, s. sup). P.-jet. Les da- 
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mes portérent son — pendant un an 
comme pour us père, Afatronæ an- 
aum, uf parentem, eurn lurerunt. Liv. 
Porter ls — de sa patrie, Patriam 
elugére. Cie. Quitter le —, Lugubria 
exutre. Sen. Ad vestitum redire. Cic. 
Luctum Lao cultu mutare. Tac. || Fig. 
Les branches [dépouillées] pararssent 
en deuil, Rami lugêre videnlur. 
f 89 Temps pendan lequel on porte le 
euil. Lurtas, üs, m. Pest. : Le deuil 
publie s'abrège, Minuitur populo luc- 
fus. Pest. Le — fut limité à trente 
jours, Diebus triginta luctus est fini- 
tus. Liv, Fixer à une année le — des 
femmes, Anaum feminis ad lugendura 
constifuère. Sen. Quand leur —eslfini, 
Cum elurerunt. Liv. A 6° Le cortège 
des funerailles. Funus, neris, n. Cic. = 
Conduire le deuil, Punus ducëre. Cie. 
DEUTÉRONOME, s. m. Livre du 
Pentateuque. Deuteronomiurm,tt,n.Lact. 
DEUX, adj. num. cardin. Nombre 
double de l’unite. Il s'expr. de «1. 
mao 1° Deux, dans son acception or- 
inaire de nombre cardinal. (En gén.) 
Duo, 2, 0; geu. orum, arura, Orum; 
dat. et abl. obus, abus. obus; acc. o 
mieux que 08, as, 0. Cic. (Juint à un 
subst. qui, en latin, u's que le plur., 
ou prend au plur. un sens diff. de 
de celui do sing.) Bini, z, a. Cic. = 
Daus deux combats séparès, Duobus 
bifariam præliis. Liv. Ce bonrg est 
partagé en —, Dividitur vicus in 
duas partes. Cæs. [1 faut que ce soit 
de — choses l'une, Mecesse est sit 
dliervm de duobus. Cic. — troupes 
d'eonemis, Binz hostium copiz. Cic. 
— camps, Bina castra. Cie. — leltres 
(= missives), Binz litteræ. Cic. Voy. 
eucure 6°, || 2° Deux, dans le sens 
distributif; Deux POUR CHACON, DEUX 
PAU DSOX, DEUX À DGUx. Bini, æ, a. 
Cie. : Si vous voulez sortir (chacun) 
avec deux vêtements, Si cum binis 
vestimentis velifis exire. Liv. À cha- 
euo de vous sout assignés — pieds 
(de terraio), Unicuique vestrum bini 
pedes sssgnantur. ic. Assigner — 
ceoseurs à chaque cité, Describ®re 
censores binos in singnlas civutates. 
Cie. Ou créait chague année — rois 
anauels, Quotannis annui bini reges 
creabantur. Nep. Les hommes ont 
trente — deuts, Dentes treceni bini 
viris (sunt). Plin, Les tours de — 
étages, Turres binorum tabulatorum. 
Cæs. À S° Deux, mis pour Deuxième. 
Secundus, a, um. Cic. Alter, era, 
erun (même quand omox est partie 
d'uo plus grand nombre). Cie. Liv. = 
Le livre deux, Liber secundus. Quint. 
Dans le livre — du Dialugue de l'O- 
rateur, Jan secundo de Oratore. Cie. 
Eu l'an — de la 7° Olymprade, Se- 
cundo anno Olympiudis septimæ. Cie. 
Ea l'an trois ceat — sprès la fonda- 
tiou de Rome, Anno (recentesimo al- 
fero quam condita Roma erat. Liv. 
Tous les — jours, Altero quôque die. 
Col. f'lolémée —, Ptolemmus alter. 
D'api. Cie. (Of., xx, 82). || 6° Deux, 
LES Dsvl, on parl. d'objets inséparables 
og formant couple. Bimi, æ, «. Cic. 
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Gemini. Plin. Par, arts, subst. neut. 
Œœune paire). Cic. = Les deux oreilles, 
inæ aures. Virg. Les — pieds, Gemini 
pedes. Ov. Les grappes poussent tou- 
jours — ensemble, — à —, Uvz 
semper geminæ sunt. Plin. — coupes, 
Scyphorum par. Cic. J'avais — cou- 
pes, Binos scyphos habebam. Cie. — 
œufs (attelés ensemble), Bini boves. 
Plaut. — colombes, Par columbarum. 
Ov. J'ai envoyé — messagers (al- 
lant ensemble), Btnos tabellarios misi. 
Cic. — gladiateurs (rppariés), Gla- 
diatorum par. Cic. |} Ll y a des choses 
qu'on ne fait pas bien à deux, Non 
belle quædam faciunt duo. Mart. Voy. 
eucore 6°. || B° Les peox, en parl. 
de pers. au de ch. dont la dualité est 
connue; TOUS LES DEUX, TOUS DEUX. 
{S'il y a réunioo, action commuue et 
simultanée) Ambo, z, o; gén. orum, 
arum, orum; dal. obus, abus, obus; 
acc. o mieux que os, as, 0, plur. Cic. 
Si y a séparalion, si chacun des 
eux agil séparément) Uterque, tra- 
que, trumque; gén. friusque; dal. 
frique; acc. frumque, framque, {rum- 
ue: abl. troque, irâque, troque, sing. 
ic. el (en parl. de deux groupes 0 
asés l'un à l’autre, et qqf. aussi de 
eux individus) Utrique, {ræque, tra- 
que, plur. Cæs. Cic. Nep. =: Roœmnlus 
et Scipion l'Africain ont triumphé, 
non pas tous les deux ensemble, car 
ce ne fut pas dans le mème temps, 
mais tuus les — séparément, Nonu- 
lus et Africanus non ambo triumpha- 
runt, sed uierque, quia diverso lem- 
pore. Ehar. Les — consuls (ensemble), 
Consules ambo. Liu. Les — consuls 
(séparés), Uierque consulum. Liv. 
Que l'un des — consuls ou tous les 
fassent), Consules alter ambove 
(faetant). Cic. En l'absence de l'uu 
es consuls ou de tous les —, Aëb- 
sente consulum altero ambobusve. Liv. 
Les — Denvs, Utrique Dronysii. Nep. 
Je suis lié avec tous les —, Mihi 
cum ambobus est amicitia. Cic. Non 
as-tous les —, mais l'un ou l'autre, 
Non uterque, sed aller. Cic. Tous les 
— vienneul avec une armée, Uterque 
cum erercitu venit. Cæs. Tous les — 
conduisent leur armée, Uterque eorum 
exercitum ducunt. Cæs. Les — armées 
étaient en présence l'une de l'autre, 
Uterque ulrique exercilus erat in con- 
spectu. Cæs. Les — peuples soutenus 
l'un par l'autre, Utrique alterrs freti. 
Satl. Les — partis usaient cruelle- 
ment de la victoire, Utrique victoriam 
crudeliter erercebant. Sall. Arioviste 
avait — épouses : toutes — péri- 
rent, Duæ fuerunt Ariovisti urores : 
utræque perierunt. Cas. J'avais — 
coupes; j'ordonne qu'on les livre 
tuntes les —, Binos habebam scyphos ; 
jubeo -promi utrosque. Cie. Discuter 
dans les — gens, Disserëre in utram- 
que partem. Cic. Des — côtés, Du- 
quel des — côtés, D'aucun des — 
côlés, etc. Voy. côré 6°. Dans les 
— cas, Utrumcunque est. Quint. Le 
premier, Le plus ancien des —, Prior, 


mm. f., us, u. Cie. Le second, Le 
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pes récent des —, Posterior, Cic. 


e plus grand des —, Afajor. Cie. 


Celui, L'an, L'autre, Ni l'un ni l'au- 
tre, Aacun, Qui, Lequel des —, Voy. 
CELUI, UN, AUTRE, AUCUN, QUI, LEQUEL. 
Voy. eucore ci-apr. || 6° Expressions 
diverses =: De denx en —, 
(3.-e. vicibus). Virg. Presque de — 
en — mots, Allernis pene uerbis. 
Liv. Les arbres produisent de — en 
— ans, Pertilitas arborum alternat. 
Plin. J'ai — mots à te dire, Te tribus 
verbis volo (s.-e. alloqui). Plaut. Por- 
tique qui a — rangées de colonnes, 
Porticus duplez. Quint. Voy. vousue. 
Piqner des — (s.-e. éperons), Voyg. 
épenon. Un homme qui est eo — (— 
courbé), Voy: couxsen. [| y a un ar- 
bre sur — fra 

guritæ sunt alfernz arbores. Plaut. 
On le sème, Elle 
sar —, de — années l'une, Alfernis 
annis serifur. Plin. fertilis est. Plin. 
Espace entre —, Intervallum, i, n. Cie. 
Je me tiens entre les — (s.-e. partis), 
Medius sum. Cic. Medium me præsto. 
Veil. Medium me gero. Liv. Entre uuus 
—, Inter me aîque te (ou atque illum). 
Cic. Inter nos. 
—, Inter se timère. Nep. Espace de — 
mois, Dimensis, is, m. Liv. Espace 
de — auits, Binoctium, ti, n. Tac. 
Qui dure — jours, Biduus, a, um. 
Liv. De — mois, Qui a — mois, Bi- 
mestris, rm. f., 6. n. Hor. Ov. Peu- 
daat — ans, Diennio. Suet. Pour — 
jours, In biduum. Liv. — jours après 
Biduo post. Suet. On le d 

depuis — jours, Unum jam et alte- 
rum diem desiderabatur. Cie. De — 
livres, Qui pèse — livres, Bilibris, 
a. f.,e, u. Hor. Veg. Partagé eu — 
corps d'armée, Dipartito distributus 
ou Bipartitus, a, um. 
une ch. eu — parties, Aliguid distri- 
buëre bifariam. Cic. 
cb. en —, Mediam partem rei divel- 
{#re. Gell. Fendre un pied de vigne 
en —, Vitem diffAndfre (o, is, fidi, 
fssun). 


Alternis 


ppé de la foudre, Pul- 


roduit nne aunée 


ic. Se craindre tunsles 


ésirait déjl 
Cic. Diviser 
Décbirer une 


Cato. — fois dans un jonr, 
Bis in die. Cic. — fois mille, Bis 


mille. Lucr. — fois autant d'argent, 


Dupla pecunia. Liv. — cents, — cen- 
lième, Voy. CENT, CeNTIÈUE. — mille, 
Voy. mrie. 

Deux. s. m. 1° Le nombre double de 


l'unlté, Bina, orum, n. pl. Cic. : Avoir 
appris ce que font deux et —, Bis 
bina quot essent, didicisse. Cic. || 2° 


Le deuxième jour (du mois). *Secundus 


(D dies WRS Il 3° Le point de deux 
e 


au jeu 8). Binio, onis. m. fsid. 

DEUXIÈME, adj. Second. (De plus 
de deux) Secundus, a, ur. Cic. Al- 
ter, era, erum, gén. erius; dal. eri. 
Cic. Liv. (De deux seulement) Alter. 
Cic. Posterior, m. f., ïius, n. Cic. 
Qqf. Secundus. Quint. : Le deuxième 
sur trois, Secundus de tribus. Cic. 
Dans la trois cent — anuée, Anno 
trecentesimo altero. Liv. La — guerre 
pui ue, Bellum Punicum secundum, 
iv, Le — fondateur de Rome après 
Romulus, Secundus a Romulo condi- 
tor Urbis. Liv. Après ua — consu- 
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lat, Post alterum consulalum. Cic. Le 
leodemain, le — jour, le troisième 
et enfin tonus les jours suivants, 
Proximo, altero, tertio, denique reli- 
quis conseculis dicbus. Cic. Le pre- 
mier, le —, le troisième, Primus, 
secundus, lerlius. Cic. Le premier, 
le — (des deux), Prior, posiericr. 
Cic. Qaf. Alter, alter (= l'un, l'au- 
tre). Cic. Ille, a, ud, Hie, Aæc, hoc 
(= celui-là, celui-ci). Cic. Caoxu) 
ur ia — fois, Consul iterum.Cic. Dire, 
aireune— fais, ltcrare,act. Cic. Plain. 
DEUXIÈMEMENT, adv. En second 
lieu. Secunuto. Cic. 
DEUX-PONTS, y. d'Allemagne, *Bi- 
ntium, ii, 0, * Bipontum, ti, n. =: De 
eux-Ponts, * Bipentinus, a, um. 
DÉVALER. C. DESCENDNE. 
DÉVALISER. C. DÉPODILLER. 
DEVANCER, v. acl. 1° Ailer de- 
vant. Anteced#re, 0, is, Cessi, cessum, 
act. Cæs. Antegredi, tor, ris, gres- 
sus sum, dép. (acc.). Cic. Præire, eo, 
is, ivtetii, ium, n. (dal.). Cic. : Les 
licteurs devançaient les préteurs, Lic- 
{ores præluribus anleibant. (ic. |] 20 
Depassor en allant, arrivor avant. An- 
teceutêre (voy. 1°), act. (æs. Cic. Ante- 
venire, lo, 1, nent, DERIUM ce Sutl. 
Prægredi (voy. 1°), dép. (acc.). Cie. 
Liv. Præire (voy. 4e), 0. (dat.). Cic. : 
Devancer les légions, Legiones antece- 
dFre. Cie. — les legionnaires, Legiona- 
ris se præferre (fero, fers, (ul, latum). 
Cæs. — l'arimée, Erercitum antevenire. 
Sall.— les messagers, le bruit de son 
approche, Prægredi nuntios. Liv. fa- 
mam advent&s sui. Liv. La renommée 
devancera ma lettre, Hanc episiolam 
fama est sud celerilate superatura. 
Cic. La renommée de ce fait a de- 
vancé auprès de toi notre lettre, Ce- 
lerius (ib1 hoc rumor quam (nosiræ) 
litteræ nuntravit. Cic. Devancer le 
lever du suleil, Ocrwpare ertum solis. 
Curt. || Fig. Devoocer la renommee, 
Famæ prrire (vo: {o), o. Tuc. Voy. 
DEVANT {subst.) 2e. | 8" Pig. Faire 
ga ch. avant qqn ou qq. ch., prevenir. 
coupare, act. Cic. Præoccupare, sct. 
Nep. Liv. Anticipare, act. Suel. An- 
fevenire (voy. 2°), ace. Sall. Præve- 
aire, act Liv. Anteverire, o, is, vertli, 
versum, act. Sal. Tac. = Devancer les 
coups de l'ennemi (en se tuant), Afa- 
nus hoslium occupare. Curi. — $a 
condamnation, Damnationem anteire. 
Tac. — son arrèt en s'empoisonnant, 
Damnationem veneno antevertëre. Sali. 
— la murt, Mortem anlicipare. Suet. 
occupare. Sen. — le sort, Fortunam 
occupare. Tac. — qqn, les desseins 
de qqa, Aliquem przoccupare. Nep- 
Alicujus consilia antevenire. Suil. 
prævccupare. Liv. Un autre m'a de- 
vancé, OÜccupavu alter ne primus fo- 
rem. PR. Il devance ies objeclivns 
qu'il prévoit, Anfe occupal quod vi- 
et opponi. Cic. || 4° Preccder dans le 
tomps, être anterieur à. Præcurrèére, 
0, is, cucurri el curri, cursum, act. 
Cic. Præcedfre (voy. 1°), act. Liv. : 
La réflexion qui devance l’âge, Cogi- 
talio quæ ætatem præcurril. Cic. J'ai 
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devancé vos honneurs par mes e1r- 
ploits, Vesiros honores rebus gerendis 
præcessi. Liv. || 6° Surpasser. Antece- 
dfre (voy. 4e), n. et act. Plaut. Nep. 
Præcedëre, act. Cæs. Prægredi (oy-2s) 
dép. (ace.). Sall. Anteire (voy. 1° 
o. et act Cic. Præstare, 0, as, stili, 
stitum et statum, n. et act. Cic. Liv. 
Superare, act. Cic. Anlecellëre, 0, is, 
s. parf. ni sup., n. et ac. Cic. : De- 
vancer qqn, Antecellere aliquem et 
alicui. Cic. Præstare alicui. Cic. ali- 
quem. Liv. Anteire alicui. (ic. — qqn 
en gloire, eu mérite, Anteccd”re üli- 
quem glorid. Nep. alicui virtute. Plaut. 
— les Gaulois en courage, Præcedire 
Gallos virtute. Cæs. Les Grecs ont 
devaacé les fomamns en élaquence, 
Facundiä Græci ante Romanos fuerunt. 
Sall. Être — par qqn, Anteiri ab ali- 
quo. Cie. Être — en qq. ch., Re an- 
lecelli. Cic. 

DEVANCIER, 8. m. 1° Prédèces- 
seur. Decessor, oris, m. Cic.: Les de- 
vanciers, Superiores, um, m. il. Cic. 
Nos —, Priores nostri. Pl.-j. 20 Au 
plur. Aïeux. Blujures, um, m. L . Liv. 

DEVANT, prép. 41° En face ds, 
en avant de. (l'ar-devant) Pru ,abi.). 
‘ic. Ub (acc.). Plaut. Cie. Ante (ace.). 
Cie. Præ (abl.). Liv. (Vis-à-vis de) 
Aunversus on Adversum pe) Sall. 
(Le lung de) Præter (act.). Cæs. (Au- 
près de) Ad (ace). Cic. =: Devant la 
ville, Pro oppido. Ces. — le camp, 
Pro castris. Cæs. Præter castra. Cæs. 
Ante frontem castrorum. Cæs. — la 
porte, — les portes (du camp}, Ante 
ostium. Plaut. Pro portis. Cxs. — les 
pieds, Præter pedes. Suet. — les yeux, 
Ob oculos. Cic. Ante vculos. Cic. Il a 
l'Egyple — les yeux, Ejus in cons- 
peciu Ægyplus est. Cic. l'lacé — les 
yeux, Anle oculos collocatus. Cic. li 
a eu sauveal la mort — les venx, 
Murs ob oculos (ejus) sæpe versala est. 
fic. Nous voyons les personnes qui 
sont — nous, ‘buis videmus. Quint. 
Le feu qui jaillit — ie visage, — 
ouus, Jgnuis ob os offusus. Cic. Suer 
— le feu, Sudare ad ignem. Plin. Se 
parer — on miroir, Ldversum spe- 
culum ornari. Scip. ap. Gell. Aller 
droit — s01, tout drnit — soi, Pergére 
protinus. Cie. Marcher — qqn, Ante 
aliquem fre. Plauf. Alicui anteire 
(anieeo, anteis, ivi et ii, ifum). Cic. 
Faire marcher, Envoyer — soi, 
Agëre præ se. Liv. Miltëre præ se. 
Sal. ante se. Czs. Liv. Porter les 
faisceaux — le préteur, Fasces præ- 
tori præferre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. Porter — soi, Præ se fee. Cic. 
Liv. 11 plaça — lu les frondeurs, 
Ante se statuil funditcres. Liv. [Les 
poules] se mellent — leurs petits, 

ullis (an dat.) se opponunt ide op- 
onfre, 0, posui, postium). Cic. La 
uns se place — le disque du soleil, 
Luna sub orbem solis se subjicit 
de subjic#re, 10. ject, jectum). Cic. 

‘ombre de la terre se plaçant — le 
soleil, Umbra terræ soli officiens (de 
ofMficère, io, is, feci, fectum, n.). Cic. 
— Gadès, Adversus Gades. Liv. Île 
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située — Alexandrie, Insula objecta 
Alcrandriæ (au dat.). Czs. En com- 
ballant — Syracose, Prelians ad 
Syracusas. Cic. || 2° En prèsence de 
qn ‘qui nous regarde). Ad (acc.). 
Lie. Apud (acc.). Cic. Pl.-j. Quint. 
Coram (abl.). Cic. Pro (abl.). Cic. 
Anle (acc.). Cic. : Devant Ciréron, 
Coram Cicerone. Quint. Prosterné — 
qqn, Projectus ante aliquem. Cæs. 
Se tenir — qqn, Adsiare alicui, 
Plaut. — les yeux, Voy. 1°. Avuir les 
choses — 301, fes cern’re orulis où 
præsentes habère. Quint. En vovant 
— eux celle apparition soudaine, Eo 
repentino objectu viso. Nep. Baisser 
les yeux comme — l'éclat du soleil, 
Quasi ad fulgorem solis vultum sub- 
multére. Suel. — l'armée assemblée, 
Pro confione. Sall. Parler — les sol. 
das, Apud milrtes contionari (dép.). 
Cæs. Parler — le sénat, Verba apud 
senatum farëre. Liv. Plaider sa canse 
— le préteur, Causam anle prætorem 
dicëre. Cic. Plaider — le juge, Ad 
Judicem agïre. Cic. Être renvoyé — 
les mèmes (juges), Remilti ad evsdem. 
Quint. — le trbunal, — Jes tribu- 
aanx, Pro tribunal. Cic. Apud tribu- 
nalia. Quint. Comparallre — le tri- 
buual, Product in Judirium. Cie. Tra- 
dure qqn — Îles consuls, Eductre 
aliquem ad consules. Cic. Accuser — le 
preleur, (Aliquem) ad prætorem reum 
(ocre. Liv. Qui n'avait pas paru — 
e public (en parl. d'un acteur), Qui 
non crai produetus. Quint. || Fig. Qu 
ne tremble point devant la mort, 
Non limidus ad mortem. Cic. Être 
épouvanté — qq. ch., Ad rem slup”rs. 
Just. Nous avons — les yeux de glo- 
ricuses images, Animo (au dal.) ho- 
neslæ species obversantur (dép.). Cic. 
1 3° Fig. À (ma, ta, sa...) disposition, 
en reservo : Neglicer ce qu'on a de- 
vant sai, Transulire ante pedes posita. 
Cic. Avoir du em ps — soi ponr 
(faire), Spalium habëre ad (facien- 
dum). Cic. On ne peul entreprendre 
(cela) sans avoir du loisir — soi, 
(Uoe) institut non polest nisi pre- 
paralo olo. Cic. Avoir de l'srgent 
— 801, Pecuninm seposuisse (= avoir 
mis de l'argent de côté; de sepo- 
nère, 0, ts, positum). Liv. {| 4° Fig. 
Avant, de proférence 4. Ante (ace, 
Cic. = Aller, Passer devant qq. ch., 
Alicui rei præstare (o, as, stili, 
stifum et statum, n.). Cic. La né 
cessité passe — la raison, Necessitas 
ente raiionem est. Curt. Mettre, Faire 
passer une cb. — one autre, Aliquid 
alicur rei præponfre (o, is, posui, 
positum). Cic. || 6e Anc. Avant, ante- 
rieurement à. Voy. AVANT (prép.) à. 

Devanr, adv. 4° En avant. Ante. 
Cic. Cæs. Qgf. Præ. Plaut. Ter.: 
Combattre devant ou derrière, Arte 
aut post pugnare. Liv. Va-t'en —, 
je suivrai, Abi præ, jam ego sequer. 
Plaut. Marcher —, Præcedëre, 0, ü, 
cessi, cessum, n. Ces. Aniecedère, n. 
Ces. Envoyer —, Præmiltëre, 0, is, 
misi, missum, act. Czs. || 2° Anc. Au- 
paravant. Anie. Cic. Voy. AUPARAVANT. 
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Davanr que (avec le subj-), DEVANT 

QUE Où QUE DE rec l'inf.), foc. con]. 
et loc. prép. C. AVANT DE. 

CH PEVANT, loc. adv. C. PRÉCÉDEN- 
MENT. 

De oxvawr, loc. adv. Du côté anté- 
rieur. S'expr. par les adj. suiv. 
Prior, m. f., ius, n. Nep. Anticus, 4, 
um. Varr. Cic. : La partie de de- 
vant, Antice pars. Cic. Pied de —, 
Antepes, edis, m. Cic. Les pieds de 
—, Priores pedes. Nep. Plin. 

Devant, 5. m. 1° La partie anté- 
rieure. Prior (oris) pars (artis), f. 
Col. Plin. Antica (æ) pars (artis), f. 
Varr. Cic. Qaf. Frons, ontis, f Cæs. 
Vitr. : Le devant de la scène, d'une 
maison, Frons scenæ. Virg. ædium. 
Vitr, Le — d'un temple, Templi 
pars antica. Vitr. Le — (d'un na- 
vire). Prora, æ, f. Liv. Le — (= 
l'entrée) d'ua colombier, Columbarii 
vestibulua (1), n. Varr. Le — de la 
tte, Prior pars capitis. Plin. Placer 
bout cobortes sur le —, Octo cohortes 
ia fronte conslituëre. C>s. || 2° Avance 

u'on à sur qqn : Prendre, Gagner les 
denants, lier præripèëre (io, is, ripui, 
reptum). Liv. Aliquantum vis ou Ali- 
quantum lemporus præcipére (io, \s, 
cepi, ceptum). Liv. Ayant pris les 
—, Præoccupato ilinere. Cæs. La ca- 
valerie prend les —, Equites præcur- 
runt (de præcurrère, 0, cucurri el 
curri, cursum, 0.). Cæs. [Le général) 
prend les —, Przcurnit ante om- 
nes. Cæs. Prends les —, Adi præ. 
Plaut. I præ. Plaut. Ter. Prendre les 
— à grandes journées, Magnis itine- 
nbus anteced®re (0, is, cessi, cessum), 
p. Czs. La renommée avait pris les 
—, Prevemerat fama. Liv. Gagucr les 
— ea prenant un chemin plus court, 
Breviore viä prævenire (io, is, veni, 
tentun), n. Liv. La nouvelle du 
combal avait dejà pris les —, Fama 
jam præcucurrerai de prælio. Cæs. lls 
prirent les — afin de proposer eux- 
mêmes la loi, Legem 1psi præoccu- 
parerunt ferre. Liv. : 

Ag-uEvanr, loc. sdv. À la ren- 
contre. Obuium. Cic. Sal. : Ils furent 
au-devaal, Obviam fuere. Sall. 

Ao-D&vanT 08, luc. prép. À la ren- 
contre de. Obuiam (dat.). Cic. =: Aller 
ao-devant de qqn, Obviam alicui on 
Alicui obtiam ire, ou prodire, ou 
procedTre, on se ferre, ou fieri. Cic. 
progredi. Liv. Courir au — de qqn, 
Alicui occurrêëre (o, is, curri, cursum), 
u (æs. Qoi va au — de qqn, Alcui 
obuius fa, un). Sail. 1 marche au — 
de Juywrtba, Jugurthæ obvius proce- 
dit. Sall. Envayer une personne au 
— de gqn, Aliquem miltére obviam 
alicui. Cic. || Fig. Aller au-devant des 
œalbeurs. Calamitosis rebus occurrÿre, 
o. Cic. Aller au — des haines, Inimi- 
cilias appetëre (0, is, ivi et ii, itum). 
Cic. Aller au — de la mort, Mortem op- 
petre. Cie. Se jeter au — d'une mort 
cerlaine, Imicère se ad perspicuam 
mortem. Cic. Se précipiter su — da 
(er, In ferrum rure, n. Liv. Aller aa — 
des difficuités, Ultro occurrère nego- 
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tiis. Cic. Aller an — de la fortune, 
Occursare fortunæ (au date}, 0. PI.-j. 
Aller au — de la renommée, Famam 
rævenire (10, is, veni, vertu). Tac. 
Ë je n'ai jamais formé un désir au 
— duquel ne soit venu César, Nec 
uidquan opltavi, quod non ultro mihi 
æsar detulerit. Cic. 

PAR-DEVANT. 1° Loc. prép. En prè- 
sence de = Par-devant le juge, Vory. 
Dæ&vanT (prép.) 20, || 2° Loc. adv. 
Par la partie anterieure. In fronte. 
Cæs. A privre parte. Col. = Par de- 
vaut, par derrière, sur les flancs, 
À fronte, a tergo, a latere. Cæs. Dles- 
sure reçue par —, Aduersum vulnus. 
Cic. Sall. Cicatrir adverso corpore 
excepta. Cic. Tomber frappé par —, 
Aduersis vulneribus (on Adverso vul- 
nere) concidére. Sal. 

DEVANTURE, 58. f. C. rAçaoz. 

DÉVASTATEUR, 8. m. Colui qui 
dévaste. Vastator, oris, m. Sen. Virg. 
Depopulator, m. Cic. Populator,m. Liv. 

DÉVASTATEUR, TRICE, ad]. Qui dé- 
vaste. Populator, oris, masc. Cl. Vas- 
tatrir, icis, fém. Sen. Calamitosus, 
a, um. Cic. 

DÉVASTATION, s. f. Ravage. (Ac- 
tion) Vastatio, onis, f. Liv. Poyrula- 
tio, f. Liv. (Ellet) Vastitas, atis, f. 
Cie. = Être la cause d'une aussi grande 
dévastation, Tantam effic're vastila- 
tem. Cic. Porter la — chez ou dans, 
Livrer à la —, Voy. DÉvASTER. 

DEVASTER, v. act. Ravager, rul- 
ner. Vastare, act. Cic. Liv. Depopu- 
lari, dép. (acc.). Cic. Populari, dép. 
(acc). Liv. : Dévaster complètement, 
‘vastare, act. Liv. Pervastare, act. 
Liv. — les campagnes, Agros depo- 
pulari. Cic. erinanire (to, is, ivi et 
ii, tlum). Cic. Ville dévastée par les 
incendies, Urbs vasta incendiis. Liv. 

DEVELOPPE, 6x, part. passé de 
DÉVELOPPER, Voy. ce v. || Adj. 1° 
Allonge, long. Porrectus, a, um. Tac. 
Piodactus. Quant. Tac. 2: Front de 
bataille plus dévelunpé, Porrectior 
acies. Tac. Aile plus déveluppee, 
Productius cornu. fac. || 2° Grand, 
gros. Magnus, a, um. Cic. Amylus. 
Col. || 3° Fig. Etendu. Productus, a, 
um. Cic. Longus. Quint. Fusus. Quint. : 
L'expasiliondoitêtre plus développée, 
Exposrtio longior esse debelt. Quint: 
Nos descriptions sont développées, 
In descriptiontbus fusi sumus. Quint. 
Exprimer une ch. d'ane façon plus 
dévelupyrée, Verbis pluribus rem com- 
prehendère, Cic. Trop développé, Im- 
muderalius ercurrens (gen. enfis). Ci. 

DEVELOPPEMENT, 8. ü. 19 Ac 
tion de developper. Érnlicativ, on1s, f. 
Cic. || 29 Fig. Croissance, extension, 
progrès. Auclus, us, un. Liv. Plin. 
Incrementum, 1, D. Sen. Progressus, 
üs, m. Cic. =: Le dévelonpement de 
la vigne, Vitis incrementum. Cic. Les 
arbres ont pris du —, Arbores incre- 
verunt (de increscère, o, is, S. Sup., 
n.). Col. La hge arrive à son plein 
—, Caulis consummat sese. Plin. La 
vigne prend trop de —, Vitis nimia 
funditur. Cie. Les dauphins prennent 
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un — rapide, Delphini celeriter ado- 
lescunt (de adolescre, o, Levi, adullum, 
n.). Plin. Force arrivée à son plein —, 
Consummatum robur. Plin. Le — des 
chuses, Progressus rerum. Cic. Prendre 
un — considerable, Marimis auctibus 
crescêre (0, is, crevi, cretum), n. Liv. 
Ses) vertus ont acquis tout lear —., 

iriutes maluruerunl (de malures- 
tre, 0, is, 8. sup., n.). Pl.-j. Avoir 
pris tout son — (en parl. du talent), 

abëre suam maluritalem (de matu- 
rilas, f.). Cic. || 3° Fig. Exposition dé- 
tailloe. Erplicatio, onis, (. Cic. : Le 
développement des prenves, Argu- 
meniorum erposilio. Cie. Le — des 
raisons, Ralionis deductio, f. Cic. 
L'histoire plalt par les développe- 
ments, Historia placet tractu {de 
fractus, &s, m.). Pl.-j, Avec déve- 
loppement, Fuse. Cic. Parler avee 
—, Copiose où Abundanter loqui. Cic. 
Ces choses sont discutées avec plus 
de —, [xc fusius disputantur. Cie. 
Ces malières demandent plus de —, 
[ec latius vu diffustus dicenda sunt. 
Cic. Exprimer qq. ch. avec plusde—, 
Verbis pluribus rem romprehendëre. 
Cic. || 6° Passage detaille. Locus (i) 
fusus Gi, a Quint. et qqf. simpl. 


Locus, au plur. loci, orum), m. 
Cic. = Long éveloppement, Fusus 
late locus. Quint. Développements 


tout prêts, Loci parati. Cic. 
DEVELOPPEN, v. act. 1° Défaire 
ce qui est enveloppé. Erplicare, act. 
Cic. Evoluëre, o, is, volui, volutum, 
act. Cic. Erpedire, io, is, ivi et ii, 
itum, act. Ov. = Développer sa mar- 
chaadise, Mercem explicare. Petr. 
Merces erpedire. Ov. — une étole, 
Vesiem erplicare. Cic. evolurre. Ov. 
Il 2v Etendre ca qui ôtait serre. Ex- 
phcare, act. Liv. Distend?re, o, is, 
tendi, fentum et tensum, act. Cæs. Di- 
ducère, o, is, duri, duclum, act. Cæs. 
Dilatare, act. Liv. Larare, act. (æs. 
Purrig#re, 0, ts, reri, rectum, act. Sall. 
Pandëre,o,is, pandi, pansum el passum, 
act. Liv. : Develnpper ses forces, Co- 
pias diduc®re. Cæs. — sa ligne de ba- 
laille, Aciem distendëre. Cæs. dilature. 
Liv. latius porrigfre. Sall. pandire. 
Liv. — les maonipules, Alanipulos 
larare. Cæs. — ses escadrons, Se 
turmalim erplicare. Cæs. || 3° Faire 
croitre, accroitre. Alfre, o, is, alui, 
alitiun et altum, act Cic. Augére, eo, 
es, auxi, auctum, act. Cic. = Déve- 
lopper l'intelligence, Mentem alïre. 
Cic. — par l'instrnction les lalents 
naturels, Propria naturæ bona doc- 
trin fovére (eo, es, ont, ofum). Quint. 
L'éliquence dévelrppèée par cette 
nourriture, Eloquentia (his) nutrimen- 
lis educata. Cic. La sagesse développe 
ces avantages, Earum rerum educatrix 
sapientia (est). Cic. || 4° Exposer en de- 
tail. Erplivare, act. Cic. Dilatare, act. 
Cie. Edisserëre, o. is, serui, sertum, act. 
Liv. Ersequi verbis, et sil. Exse- 
qui, or, êris, seculus sum, dép. (acc.). 
Cic. Quint. Evoluëre (voy. 1°), act. 
Quint. Fuse lateque dicëre (o, is, diri, 
dictum), act Cic. : Développer plus 
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ao long, Verbosius exsequi. Quint. 
— ce quil aresserré, (Ea) quæ coar- 
tavit, dilalare ou erplicare. Cie, — sa 
lettre, Lilteras suas erplicare. Cic. 
— on sujet, Argumentum dilatare. 
Cic. Rem propositam evoluëre. Quint. 
— les faits, Res gestas edisserëre. Liv. 
— sa pensée avec une éloculion fa- 
cile, Sententias facile verbis voluëre. 
Cic. — ses arguments, Argunenta 
dicËre. Quint. — ses griefs, Postu- 
lata peragwre (o, is, egi, aclum). Liv. 
1 5° Fig. Produire, montrer. Ezrpli- 
care, act. Cic. romëre, 0, is, ompsi, 
omplum, act. Cic. Præslare, 0, as, 
stiti, stitum et statum, act. Css. Osten- 
dre, o, is, tendi, tentum, act. Cic. Sall. 
: L'éloquence développe ses ressour- 
ces, Erpromit vim eloquentia. Cic. 
Développer an si graud courage, 
Tanian virtutem prasiare. Cms. Voy. 
DÉPLOYER 3°. 

Se néveLorren, v. 1° Pron. Être 
développé. Erplicari, pass. Cic. Evolvi, 
or, dris, volutus sum, pass. Cic. || 2° 
Réf. S'espacer, se deployer. Se erpli- 
care, Cæs. Erplican, pass. Curf. Pa- 
tescêre, 0, is, lui, 3. sup., n. Tac. = 
Les soldats se développent avec art, 
Alilites arte se explicant. Cæs. La li- 
gne de balaille ne pouvait se dé- 
velopper, Non poterat palescire aries. 
Tac. (se Prun. Prondre de l'accrois- 
sement. Crescére, 0, is, crevi, crelum, 
n. Col. Accrescëre, n. Quint. Incres- 
cére, s. sup., u. Col. Adolescère, o, is, 
leui, adullum, 0. Cic. Augescire, 0, 
is, auxi, 5. sup., n. Cic. M randes- 
ctre, o, is, dui, s. sup., 0. Col. Gran- 
descire, 3. parf. ni sup., 0. Col. Au- 
geri, eor, éris, auctus sum, pass. Cic. 
3 L'âne se dévelappe, Asinus ingran- 
descit. Col. Chemille qui s'est déve- 
loppée dans le cocon, Eruca araneo 
accreta. Plin. Les daupbins se déve- 
loppent rapidemeat, Adulescuné ce- 
leriter delphini. Plin. Le poirean s'est 
développé, Porrum ingranduit. Col. 
| Fig. (fa vois d'enfant) s'est déve- 
oppée, (Puerilis iua voz) se corro- 
boravit. Cic. L'esprit se dévelapne 
ge l'étude, Mens alitur discendo. 

ic. La passion du pouvoir se déve- 
loppa, Crevit imperii cupido. Sall. || 
& Etre élondu. Erplicari, pass. Cic. 
e Capoue qui se développe dans une 
vaste plaine, Capua planissimo in 
loco erplicata. Cic. Du pied des mon- 
tagnes, l'Inde se — en une plaine 
immense, À montibus India in pla- 
niliem immensam decurri (de de- 
currfre, 0, curri, cursum, p.). Plin. 
Une plaine se — devaal le camp. 
Campus castra præjacet (de præja- 
cère, 0, ns. parf, ui sup., n.). Tac. 
11 6° Pig. Etre presente en dôtail. Er- 
gheart, pass. Cr. Dilutari, pass. Cic. || 

9 Se produire, ss monirer, paraître. 
C. Se Lériover 3°, 

DEVENIR, v. 0. 1° Prendre une 
manicre d'être. Il s'expr. ou par un 
v. équivalent ou par dillér touruures. 
1. Verbes équivalents : Preri, fiv, fs, 
factus sum, pass. (= être fait ou se 
faire tel on tel). Cic. Exsistére, o, is, 
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stiti, 8. snpD,, D. = se produire, se 
mootrer tel ou tel). Cic. Evadëre, o, 
is, vasi, vasum, u. (= parvenir à être 
tel ou Lel). Cic. : Tn deviens meil- 
leur en vieillissant, Melior fs acce- 
dente seneciä. Hor. Devenir mieux 
portant, Fieri commodioris valelu- 
dinis. Quint. Thèbes devint la pro- 
priété du peuple romain, Thebz 
populi Romani factæ sunt. Liv. 
D'hommes ils deviorent dieux, Dii 
ez hominibus facti sunt. Cic. De 
temple il devient prison. De templo 
carcer fit. Cic. Nul ue peut devenir 
bou poète.…, Poela bonus nemo ersi- 
sitre potest… Cie. Il devint un grand 
philosophe, Magnus philesophus eva- 
sit. Cic. C'est ainsi qu'il — roi, Sic 
rez exortus esf (de exoriri, ior, êris, 
dép.). Cic. || 2. En venir à, passer à 
un certaic état : {In on Ad aliquid) 
transire, eo, is, ivi et ii, itum, D. Sen. 
Plin. abire, nu. Cic. Liv. venire, io, is, 
veni, ventum, 0. (æs. pervenire, 0. 
Yep. cedËre, 0, is, cessi, cessum, 0. 
Liv. : L'avenir devient le passé, Fu- 
turum in prælerita (ransif. Sen. [Le 
raisin) âpre au goût — doux en vieil- 
hssant, Austera transit in dulcem 
vetustate. Plin. Devenir l'objet de la 
haune, In odium pervenire. Nep. Être 
devenus les amis des Germains, Ger- 
manis in amiciliam venisse, Cæs. De- 
venir la proie de qqn, In prædam 
alicujus cedfre. Liv. — la risée du 
monde, Pro ludibrio in ora virum 
(ou virorum) abire. Liv. Hercule est 
devenu dieu, Ad deos abitt Hercules. 
Cic. La liberté devient licence, În 
pelulantiam liberias erumpit (de rum- 
pre, 0, rupi, ruplum, n.). Sen. ‘]| 
3. Se changer en : (In aliquid) vert, 
o7, ris, versus sum, pass. Liv. 
converti, pass. Cic. se vertëre (0, is, 
verli, versur). Cic. mieux que ver- 
t#re, n. Cæs. Liv. se convertire. Cic. 
mieux que convertëre, n. Tac. mutari, 
pass. Quint. se mutare. Phn. : Le- 
venir oiseau, In alitem mutari. Hor. 
D'homme qu'il était, — bète féroce, 
ConveriËre se ez homine in belluam. 
Cic. Guerre devenue nue querelle 
privée, Bellum in privata arma ver- 
sum. Liv. [Cette] bonne forme de 
gouvernement est — 1a plus déles- 
table, Genus reipublicæ ex bono in 
delerrimum conversum est. Cic. I 4. 
S'élever à, s'accroltre en forme de : 
(In aliquid) crescére, 0, is, crevi, cre- 
tum, 0. Liv. Sen. : Devenir haut, un 
eu haut, CrescEre in sublime. Curt, 
in alfitudinem modicam. Curt. Les 
bras deviennenl des branches, fn 
ramos brachia crescunt. Ov. tls étaient 
devenus si puissants, [na fantas cre- 
verant opes. Liv. Les enfants sont 
— un peu forts, (Infantibus) pau- 
lum firmitatis accessit. Cic. Devenir 
le plos puissant possible, Opes quam 
marimas consequi (or, êris, secutus 
sum), dép. Cic. | 5. Tuœber dacs : (In 
aliquid) cad#re, o, is, cecidi, casum, 
o. Cic. incid®re, 0, üs, ci, s. sup., 
ü. Cic. declinare, n. Quint. : Devenir 
suspect, In suspicionem cadËre ou in- 
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cldère ou venirs. Cic. — pire, Dects- 
nare in pejus. Quint. [] 6. Joint à as 
adj., il peut qaf. s'exprimer par un 
v. D. inchoatil en escére, e, is (souv. 
s. parf., presque toujours 8. sup.) 2 
Devenir for pale, riche, Convales- 
cAre, 0, is, lus, litum, n. Varr. Pal- 
lescére, 0, ts, lui, s. sup., 0. Quint. 
Ditescëre, ©, is, 9. parf. ni sup., u. 
llor. — rouge, dur, vieux, elc., ele, 
Voy.. nOUGIR, DORCIA, viæiLra (0.), 
elc., etc. || Faire devenir qqo u nbiet 
de‘riste, Aliquem ludibrium redilfre. 
Just. Voy. aenone. || 2° Avoir tei ou tel 
sort, telle ou telle Issue. (De aliquo et 
simpl. Alique) feri, ft, factum est, 
impers. Plaut. Cic. : Que deviendra 
ma petite Tullie (— qu'adviendra-t-il 
de...)? Quid de Tulliolä meë fet. Cie. 
Que deviendrai-je? Quid de me (s.-e. 
fet)? Cic. Écris-moi ce que devient 
Cludius, Ad me rescribe quid de Cludio 
fat. Cic. Que deviendrunt les arts? 
Quid fiet artibus ? Cic. Qu'est deveon 
wan fils cadet? Quid est factum mes 
mixore Âlio? Plaut. Que devenez-voas 
= que faites-vous, comment allet- 
vous aujourd'hui)? Quid vos nunc:8.-e. 
agitis)? Cic. Que deviennent-ils? Quid 
agunt? Plaut. [ll3 se demandèrent) ce 
qu'ils deviendraieat, Quidnam se (à 
Ü abl) futurum esset. Liv. [| ne savait 
que devenir (= vers quel parti se 
tourner), Quo se verteret, non ha- 
bebat. Cic. Que deviendra cela? Hoe 
quo eruplurum est (de erumprre, 0, 
19, rupi, n.)? Cic. Voy. avouTin 40, 
DEVENTER, v. de Hollande, * De- 
ventria, æ, f. * Devoniurum, à, 0. 
DEVENU, 08, part. passé de osvz- 
nin. Factus,a, um Cic. Voy. ouvexin. 
DEVERGONDAGE, s. ©. Impudi- 
cité. Jmpulicitia, 2, f. Plaut. Sen. 
DEVERGONDE, é6, ad). Impudique. 
Impudicus, a, um. Cic. 
DEVERS. C. vens, prép. 
l’an vevens, loc. prep. 1e En la 
possession do. Penes (acc.). Cic. f 
3° Par-devant. C. oùvanr (prép.1 2e, 
DEVENS, Ense, ail. Qui n'est pas 
droit ni d'aplomb. Obliquus, a, um. 
Plan. Voy. apcoun 10. 
1. DEVENSER, v. 1° Ac, C 
COURRER act.) 10. |] 3° Neut. C. 
counogn (neul.}) et Se cocanen 1°. 
2. DEVERSER, v. 1° Act. Faire 
couler d'un lieu dans un autre. Jmmit- 
{Ere, 0, is, misi, missura, act. Cæs. 
= Léverser l'eau d'un lieu dans uo 
autre, Jnamiti®re aquam ex loco in 
locurm. Dig. — ses eaux dans la 
Seine, In Sequanam influ”re fe is, 
fluzi, flurum), n. Cæs. Eaux déver- 
sées par des conluits, Aqua immissa 
canalibus. Cæs. (8 Fig. Deverser ls 
blâme sur qqu. Voy. atÂmenr, || 2° 
Neut. Couler par-dessus. Superfuëre, 
0, is, s. parf. ni sup., n. Plin. : Qu 
déverse, Superfluus, a, um. Pl.-j. 
Vo: cooLeæn (neut.) 2e. 

e vévensEn, v. pron. Coulor d’un 
lieu dans un autre : Se déverser dans 
l'Océan, In Oceanum se effundère (0, 
is, fudi, fusum). Pline. Voy. Se oé- 
CBAAGEAR 2°. 
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DÉVERSOIR, 9.0. C.vécuAnGE T°. 

LEVÊÈTIR, C. DÉSHABILLEN. 

DÉVIATION, 8. Î. ° Action de 
a'écarter de sa direction. Derlinalio, 
exis, f. Cie. Deflerio. f. Macr. z Lé- 
vitioo des arliculations, Arliculatio- 
aum depravatio. Sen. Sins —, Recte. 
Cic. | 2e Pig. Écart moral. Ezressus, 
&s, m. V.-Mar. : Légères dévialions 
de priurines, Minuti a pudore exces- 
res. V.-Mar. Voy. ÉCART. 

Dévinen, v. act. Mettre le fil en 
écheveau, en peloton. Evoluëre, 0, is, 
volvi, rolutum, act. Prop. . 

DEVLER, v. 0. S'écarter de sa di- 
rection : Dévier, — de sa roule, De viä 
declinare, n. Cic. De viä ou Viä dece- 
dre (0, is, cessi, cessum), n. Cic. Quint. 
degredi (ior, Éris, gressus sum), dép. 
Liv, Deflectére viä. Tac. et simpl. De- 
fectëre, 0, is, fleri, flerum, n. Suet. 
Ne pas —, Nil viâ degred. Liv. Cur- 
run fenére (eo, es, nui, fenfum; en 
pari. d'un navire). Cæs. Faire —, De 
nié delucrre (o, is, duxi, ductum), act. 
Cic. 1} Fig. Dévier du droil chemin, 
Defectrre de rectä regione. Cic. — des 
bons principes, du devoir, À rec{ä con- 
scientià disced?re (0, is, cessi, cesstn), 
8. Cie. À religione officii declinare, 
Cie. Faire — gun du droit chemin, 
de la ligne qu'il s'est tracée, Aliquem 
frinsversum Ou ex {ransverso agëre (0, 
ds, egi, actum). Sen. (ransuersum au- 
ferre{fero. fers, abstuli, ablatum). Liv. 
* Se pévien, v. pron. Dovenir contre- 
fall Depravari, pass. Varr. 

DE vin, 5. m. Celui qui fait métier 
de decouvrir ce qui ost caché. Vales, 
ü, m. Cic. Falidicus, à, w. Cic. 
Varr. Conjector, oris, m. Cic. UHa- 
riolus, i, æ. Plaut. Cic. Divinus, i, 
m. Cic. Hor. : Être devin (ea m. 
parl}, Hariolari, dép. Ci. 

DEVINEN, v. act. 1° En parl. 
d'an devin. Decouvrir ce qui est cache. 
Divinare, act. Cie = Deviner l'avenir, 
Futura divinare. Cic. Faire le metier 
de —, fariolari, dép. Plaut. Cic. || 
%e En géo. Docouvrir par conjecture. 
Cenjicre, io, is, jeci, jectum, act. 
Cic. Divinare, act. Cic. Opinione præci- 
pére (io, is, cepi, ceplum), act. Cæs. 
Conjecturä perspicére (io. is, speri, 

ectum), act. Cic. : Deviner la nature 
dune maladie, Conjicère morbi na- 
luram. Cic,. — le temps qu'il fera, 
quel temps il va faire, Conjicére qu 
tenpestas impendeat. Cie. — l'issue 
(d'ane chose), De ezitu divinare. 
Nep. Plus habile pour — l'avenir, 
Sapientior ad conjecturam rerum fu- 
twrarum. Cic, Je devine ta répunge 
&to geste, De gestu, quid respon- 
das, antelligo (is, leri, lectum, ligire). 
Cic. J'ai deviné que tu avais êté..…., 
Conject te fuisse. Cic. On ne pouvait 
deviner que tu demaoderais.…, Nemo 
dicinare poterat te postulaturum. Cic. 
D avait deviné que cela arriverait, 
Hre usu ventura opinione præceperal. 
Crs. Chercher à deviner les desseins 
de qqo, Cireumspicére animo consilia 
alicujus. Cæs. || 3° Pénotrer les sonti- 
œents de (qqo) =: Deviner qq, Ali- 
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quem conjecturä perspicére (voy. 29). 
te. Alicujus animum perspicére. Cic. 
Le Expliquer : Deviner des énigmes, 

riphos dissoluëre (0, is, solui, solu- 
tum). Gell. 

DEVINERESSE, 8. f. Colle qui fait 
métier do decouvrir ce qui ost cache. 
Saga. æ, f. Cic. Tib. Fatidien, f. Cic. 
Varr. Conjectrir, icis, f. Plaut. fla- 
riola, æ, f. lPlaut. Divina, f. Petr. = 
Une vieille deviaeresse, Anus (üs) 
fatidica (æ). Cic. 

DEVINEUR, ess. G DEVIN, 08- 
VINERBSSE. 

DEVIS, s. m. T. d'archit. Descrip- 
tion d'un ouvrage 4 faire et évaluation 
du prix. Æsfimatio, onis, f. Vitr. : 
Faire un devis, Æstimalionem inire. 
Sen. La dépense est conforme au —, 
Ad dictum unpeusa respondet. Yitr. 

DEVISAGER. C. DÉPIGONEN 10. 

DEVISE, s. [. Figure emblematique 
accompagnée d'une sentence : La de- 
vise, Le corps de la —, Insigne, is, 
n. Cæs. L'âme de la —, C. le suiv. 
11 2° Sontonce. Sententia, 2, f. Cic. 

DEVISER, v. n. C. 2. causen 0, 

DEVOIEMENT, s. m, Diarrhoc. 
Ventris flurio (onis), F. Plin. 

DÉVOILEMENT, S. m. Aclion de 
dévoiler. Se Lourne par DÉvoiLEn. 

DÉVOILEN, v. act. 1° Decouvrir 
en ôtant le voile. Detegëre, 0, is, teri, 
fectum, act. Liv. Suet, = Devoiler 
le visage, Faciem detegïre. Suet. — 
qqn, Velamen capiti alicujus detra- 
Rire (o, is, trari, tractum). D'apr. 
Mart. (un, 43, #4). || 2° Fig. Revoler 
co qui ôtait caché. l’atefac#re, io, is, 
feci, factum, act. Cie. Aperire, io, is, 
perui, pertum, act. Cic. Nep. Detegire, 
0, is, text, lectum, act. Liv. Quins. 
Sonstrare, act. Cic. Demonstrare, acl. 
Cie. Ostend®re, 0, is, (end, tentum, act. 
Czæs. Prodre, 0, is, didi, difum, acl. 
Cic. Ed”re, act. Cic. Proferre, fero, fers, 
tuli, latum, act. Cic. Efferre, frro, fers, 
ertuii, elatutn, act. Cic. Erpromère, 
o, is, ompsi, omplum, act. Ter. Liv. 
Indicare, acl. Cic. Declarare, act. 
Cic. Enuntiare, act. Cæzs. Liv. Nu- 
dare, act. for. Quint. =: Dévuiler la 
vérité, Vertiatem patefac#re. Cic. 
tllustrare. Cic. Verum palefacyre. Cie. 
— l'avenir, Futura aperire. Tac. Nes 
futuras declarare. Cic. — cerlaines 
choses abstruses, Occulta quzdam 
aperire. Cic. — les mystères, Mys- 
teria enuntiare. Cic. — au vulgaire 
les secrets des dicux, Proferre con- 
silia deorum in populum. Petr. — ses 
dispositions, Auinum nudare. Liv. — 
les secrets de l'âme, Annni secreta 
deteg're. Quint. — à un ami tous 
ses secrets, Omnia sua occulta apud 
amicum erprom're. Ter. — un secret 
à qqn, Prodÿre secretum alicui. Suet. 
— le caractère, Ingenium nudare. 
Hor. Dieu des choses nous dévoilent 
malgré nous, Multa (nos) invitos de- 
nuilant. Sen. Dévoiler les plaus de 
l'ennemi, Consilia hostium edñre. Liv. 
— la conjurution, {ndicare de con- 
juratione. Sell. — une conjuraliun, 
Conjurationem aperire. Sall.eruëre (o, 
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is, ul, ufum). Liv. — toute l'affaire 

gqn, Rem omnem alicui indicare. 
Cic. — mes soitlises, Meas inepiias 
efferre. Cic. — l'injuslice de qqo, Ini- 
quitatcm alicujus coarguvre (o, is, 
gui, gultum, guiturus). Tac. — l’au- 
teur d'un crime, Auctorem facinoris 
protrahfre (0, is, trari, fractum). Liv. 

Se oévoizen, v. 1° Réf. Oter sor 
volle. Caput aperire (io, is. perui, 
perlum). Cic. {| 20 Fig. Se découvrir, 
se trahir, Se aperire (voy. |°). Ter. 
Se indicare. Cic. : Se dévoiler à qqn, 
Alicui intellectum sui facËre (io, is, 
feci. factum). Sen. || 3° Pron. Être 
devoilé, dovonir connu. Aperiri, ior, 
iris, perfus sum, pass. Cic. Pateferi, 
fo, fs, fais sum, pass. Cie. Se 
deteg're (o, is, text, tectum). Quint. = 
Le caracière se dévoile, Mores se de- 
legunt. Quint. (La nature a coutume 
de] se dévoiler dans les petites 
chuses. In parvis se erserëre (o, is, 
serua, sertum). Sen. 

DEVOIRN, v. act. 19 Avec nn rég. 
dir. Avoir à payer une somme d'argent 
vu à fourair qq. ch. d'equivalent. De- 
bêre, eo, es, bui, bitum, acl. Cic. = 
Devoir une grosse somme d'argent, 
Vebère grandem pecuniam. Salt. L'ar- 
gent que tu devais pour la maison, 
Pecunia quam pro domo debebns. Cic. 
Paver ce que je dais, Dissulu#re quæ 
debev. Ter. Payement de ce qu'un doit, 
Solulio rerum creditarum. Cic. L'ar- 
gent qui m'est dù, Pecunia quæ mihi 
debetur. Cic. Faire grâce de ce qui 
est —, Quod debetur, remiltëre. Cic. 
Réclamer ce qui n'est point —, Non 
debita consectari. Cic. Il savait que 
du blé état — à la légion, Legioni 
deberi frumentum sciebat. Cæs. Les 
frais qui leur étaient dus, Sumptus, 
quem oportebut duri (eis). Cic. || Abs. 
Celui qui doit, Qui debet. Cie. Devoir à 
Dieu el 4 diahle, à Dieu et au movie, 
au tiers el au quart, Aninman :lebère 
(= — sa vie). Ter. |] 3° Fig. Avec no 
rég. dir. Être tenu à go: ch. par la loi, 
là morale, l'oquite, les convenances. 
Debcre {roy do), act. Cic. = Devoir 
celte obligation à la patrie, Debëre hoc 
munus patrie. Cic. | lui en doit plus 
de reconnaissance, Majorem ei gra- 
tinm debel. Cic. Aapneler ce que 
nous lui devons (de reconnaissance), 
Commeinorare quantum illi debeamus. 
Cic. [Le respect) dù au titre de ma- 
trone, Quam matronarum sanciitas 
postulat. Cic. Rendre à chacun ce qui 
uiest —, ReddEre cuique suur. Cic. 
Accorder à cbacun ce qui ni est —, 
Suam cuique dignilatem Iribuëre. Cic. 
Rendre à chacun les honneurs qui lui 
sont dus, Suum cuique honorem red- 
dre. Cic. Ello vous réclame des hon- 
neurs comme s'ils lui elaient —, 
Honores quasi debitos a vobis repetit. 
Sail. 1 me doit beaucoup, Mazimo 
meo beneficio est. Cic. Je manquerais 
à ce que je me dois, Deessem digni- 
fati mes. Cic. || 3° Avec un règ. dir. 
Être redevable à qqn cu à qq. Ch. de 
ce qu'on a; tenir de qqn ou de qq. 
ch. un bien ou qqf. un mal. Aliquid 
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alicui debere (voy. 40). Cic. Al- 
quid beneficio alicujus on concessu 
slicujus hubére. Cic. Aliquid ex re ce- 
pére (to, Ÿs, cepi, raptum). Cæs. on 
{rahëre (o, is, traxi, tractum), Cic. 
ou reperire oe is, peri, pertum), Cic. 
on invenire (50, is, vent, ventum). Cic. 
z Devoir son nom à un désastre, Er 
calamitate nomen caprre. Ces. Elle 
doit son nam à celui qui l'a décou- 
verte, Nomen ex inveniore reperit. 
Cic. Devoir son nom à sa divine élo- 
quence, Divinifate loquendi nomen 
invenire, Cic. -— son surnom à un 
outrage, Cognomen er contumeliä {ra- 
hfre. Cic. Il dut son surnom à la 
rapidité de sa cocrse, Pelum perni- 
cilas nomen ei dedit. Liv. Le surnom 
d'Impérieux dû à.…, Cognomen impes 
riosi adscitum ab (abl.). Liv. ]l dut 
au charme de sa voix la réputation de 
beao parleur, Suavilas vocis (ei) bene 
loquendi famam confecit. Cic. tlomme 
qui ne doit son illustration qu’à lui- 
même, Homo per se cognitus. Cie. 
Qui — le cunaulat à ses services, 
Operû suä consul factus. Cic. levoir 
la royauté à qqn, Alicujus beneficio 
regnum habëre. (æs. [Ceux] à qui je 
devais mon rétablissement, Per quos 
eram restitutus. Cic. Nous devuns 
au travail de nos ancéires de pou- 
voir, Majorum labore factum est, 
ut possimus. Cic. Les hommes doi- 
vent aux travaux des bœufs leur 
nourrilnre, Boves victum hominum 
excolunt. Plin. On doit à la liltéralure 
bien peu d'oratcurs, Paucissimos ora- 
tores litteræ tulerunt. Quint. C'est à 
ces causes qu'ils durent d'avoir de 
plus vaillantes armées, Ob has cau- 
sas habuerunt exercifus fortiores. Cic. 
C'est un retaur glorieux que je duis 
àtes persécnliuns, {leditum mihi glo- 
nosum injuria tua dedit. Cic. Attri- 
buer cela au courage des ennernis, 
Id virtutr Aostium tribuFre. Cæs. Ceux 
& quiil doit le jour, Hi, propter quos 
lucem adsperit. Cic. [Gului] 4 qui je 
recunoais devoir mon salut, Cui (me) 
debhe saiutem confteor. Ov. Repré- 
sentaut qu'il lui devait la vie de sa 
fille, Præterens servatam (esse) ab eo 
filiam. Tac. |ls croyaient devoir la vie, 
‘bonveur à la justice du roi, Vitam, 
decus nbi datum esse justili& regis 
ezistimabant. Cie. || Auxquels il duit 
de vivre, Propler quos vivi. Cie. || 4° 
Saivi d'un inf. Être dans l'obligation de 
faire qq. ch. Debère (voy. 1°), el l'inf. 
Cic. Paiticipe en dus, da, dum, joint 
d'esse, sum, es, fui. l'ic. Se lourne 
souv. par : Êlre (le devoir) de au, 
Alicujus esse, est, fril, imyqers. (inf.). 
Cic. Étre(ledevoir)wien,lien, sien... 
Esse menum, luum, suum, etc. {inf.}.Cic. 
Etre juste, cunvenable, Æquum esse 
ou Par esse (prop. inf.). Cic. Être bien- 
séant, (Aliquem) decére, cet, cuit, im- 
pers. (inf.). Ter. Falluir, Oportére, et, 
luit in:pers. (sub). ou prop. inf.). Cic. 
# Savoir à qnel endroit il duil couper 
le vers, Scire quo loco versum dislin- 
guëre debeal. Quint, Ma lle, tu dois 
me donner un gendre, Generum midi, 
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filia, debes. Ov. Je devrais are’ 
Debeo (facére). Cic. J'aurais dù (faire), 
Debebam ou Pebui ou Debueram (fa- 
etre). Cic. 11 dut les cunsaler, Evs 
consolandos habuit. Suet. |] croit de- 
voir les rejeter, Abjiciendas eas sibi 
utat. Cie. [ls pensaieot — dégarnir 
e rivage, Sibi nudanda littora existi- 
mabant. Cz?s. Ce que j'ai tonjours tn 
el rru — taire, Quod semper iacui el 
tacendum putavi. Cic. J'ai cru — ré- 
ondre, Putavi {mil respondendum 
esse). Cic. Tu dois me pardonuer, 
Tuum est mihi ignoscëre. Ter. Les 
choses qu'on doit savoir, (£a) que 
scire zquum est. Ter. Tu agis comme 
tu dois agir, et simpl. comme lu —, 
Facis ut fe facëre æquum est. Plaut. 
Facis ut te decet. Ter. 11 regardait ce 
qu'il devait faire, Quid se Factre par 
esset, intuebatur. Nep. Dois-je me 
plaindre ou me laire? Conquerar an 
taceam ? Ov. Je réfléchis À ce que je 
duis faire, Quid agam, cogito. Ter. 
En vous aimaat je ne fais que ce qne 
Je — (se. faire), Merito vestro amo 
vos Plaut. || 5° Suivi d'un inf. Être 
conduit inevitablement à, être destine 
à. Necesse esse, est, fuit (SUubj.). Cic. 
{A lieu) necesse est (prop. iuf.). Cic.: 
e druit doit l'emporter, Jus valeal 
necesse est. Cic. || n'arrive que ce 
qui — arriver, Nihil fit quod necrsse 
non fuerit. Cic. La crainte — ètre 
l'altente d'un mal, Mali erspectatio 
nem esse necesse est meîum. Cic. || 6v 
Suivi d'un jof. Pour marquer simpl. 
te futur. S'expr. en metlaut l'iof. 
français qui suil Devoir soit au fu- 
lur, soit au participe eD rus, ra, 
rum joint à sum, es, fui, esse. Cic. 
: t1 devra plaider, Eril acturus, Cie. 
Par où César devait passer, Quàä C= 
sar ifurus eral. [lirt. Éviler ce qui 
semble devoir nuire. Declinare ea 
quæ nocitura videnfur. Cic. l’enser 
ce que nous devons faire, Ea, que 
sumus acturi, coyitare. Varr. À la 
nouvelle qu'il duit parler, Cum audi- 
fun est eum esse dicturum. Cie. || 7° 
Suivi d'un iaf. Avoir l'intention de. In 
animo habëre (eo, es, bui, bifum), et 
l'inf, Liv. (Alicuï) esse ir animo, el 
l'iaf. Cic. z {1 devait le désheriter, [s- 
tum exheredare in animo habebat. Cic. 
Voy. Avoir le DEssEIN de. |] 8° Suivi 
d'un inf. Pour marquer une supposition 
ou une simple croyance. Se tourne par : 
Il est vraisemblable que, Verisimile 
est (prop. inf.). Cie. Je crois que, 
Credo, is, didi, ditum, dère, on Puto, 
as, avi, afum, are, où Erisfimo (prop: 
raf.). Cic. Je soupçonne ques uspi- 
cor, aris, alus sum, ari, dép. (prop. 
inf.). Cie. Je ne sais si. ne... pas, 
Haud scio an ou Nescio an (sub].). 
Cic. : Cela duit être ainsi, Haud scto 
an ita sit. Cic. Iomme très sage el 
qui — être supérieur à lous les au- 
tres, Homo sapientissimus et haud 
scio an omnium præslanfissimus. Cic. 
pe oussé-3e, elc., suivi d'ue inf. 
ors même que, quand bien même. 
Licet (subj.). Cie. Quarmuis (subj.). 
Cic. : Dussent tous les périls me me- 
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nacer, Licet in me perieula impen- 
deant omnia. Cic. 

Se nevoin, v. 4e Pron. Être obliga- 
toire. Debèri, eor, eris, bitus sum, 
pass. Cir. || 20 Réf. tro tenu de se 
consacrer à = Se devuir à la paire, 
Vitam patrie debère (eo, es, bu, bi- 
tum). Just. Nous aous devons à la 
patrie, Patrie nos lotos dedïre debe- 
mus, Cic, On se doit 4 la république, 
Tribuenda est opera reipublicæ. Cie. 

DEVOIR, 5. M. 1° Co à quoi on est 
oblige par la morale ou par la loi. 
Obligrhion morale) Oficium, üi, n. 

ic. (Tâche à remplir) Munus, neris, 
n. Cic. = Le devoir est un, Simplez 
(est) officium. Cic. C'est non seule 
mentun —, mais une nécessité im- 
périeuse, Non solum oportet, sed cliam 
necesse est. Cic. Sentimeut du —, 
Officiorum conscientia. Suet. Les rè 
gics du —, De officiis præcepla. Cie. 
Respect conscicncieux du —, Reli- 
gruofficii. Cic. Ouvrage sur Îles de- 
voirs de l'amitié, Libri de gerenda 
amicitiä. Cic. Le principal devoir du 
sage, Srmmum munus sayientis. Cic. 
Les devoirs de la profession d'avo- 
cat, Patrucinit fides lei), f. Quint. 
Élablir quels sont les droits et les 
— de chacua, Stutuÿre quid quemque 
cuique præsiare oporteai. Cie. Plus qas 
mun devoir ne l'exige, Plus quam pars 
virilis postulat. Cie. Devoirs qui 
naissent de... Offic’ quæ oriuntur ab 
(abl.). Cic. [C'est] comme un devoir 
de conscience pour l'arateur, Quasi 
religio oratoris. Cic. Comme un — 
de famille, Velut pensum families. 
Liv. C'est mon — particulier, Est 
mee pars virilis. Cic. C'est un — 
de, Ufficium est {inf.). Cic. Ad o;A- 
cium pertinet (inf.). Cic. Debitum eal 
(iaf.). Cie. Al est du — d'un jeuce 
bumme de... Est adolescentis (inl.). 
Cic. LU est du — d'un censeur de... 
Censonum est (inf.). Cic. C'est pour 
nous un — de l'aimer, Eum amare 
debemus. Cic. Il esl de mun — d ex- 
poser, Meum est expouère. Cic. L'é- 
iranger a le — de..., Peregrini off- 
cium est (inf.). Cic. 1 se Ü uo — 
de, Officit durit (inf). Suer. — 

u'on s'est imposé, Receplum officium. 
die. Faire, Remplir, Accomplir son—, 
Observer ses devoirs, Üfficium facëre. 
Ter. Officio satisfacére. Cic. Offcie 
servare. Cic. Officium relinére. Clic. 
S'étant acquittéa de leurs —, Offcie 
functi. Liv. Exact à remplir tous ses 
—, Omnis officii diligentissimus. Cie. 
Observantissimus officiorum.  Pl.-j, 
Éteadre les linutes du devair, Fines 
officiorum proferre. Cic. Se maintenir 
dans la limte du —, Sese regiomibus 
offirii continere. Cie. S'écarter de la 
ligne du —, Reced7re ab officio. Cie. 
Être entralné loin du —, À buno 
abstrahi. Sall. Manquer à son —, 
S'écarter du —, Ufficium deserëre. 
Cic. Ab officio recedFre. Nep. Négli- 
ger ses devoirs, Officium negligre 
ou prælcrinitière. Cic. (Cela) est con- 
traire au devoir, (Id) contra off- 
cium est. Cic. En opposition avec le 
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—, Contra aique oportet. Cic. La na- 
tare nous a imposé le — d'être fer- 
mes, Nobis a nalurä constanitæ par- 
trs datæ sunt, Cic. Faire à qqn un — 
de (iof.), Atiquem monère ut (subj.). 
Cie. Rappeler an sentiment du —, 
Reducère ad officium. Cic. Les choses 
ui touchent aux devoirs de la charge, 
res ad officium imperti lui perli- 
arm. Cie Accomplir son devoir 
remplir sa lâche, dfunus præsiare. 
ic. flemplir son — de chef d'un 
Ut, Persunam in republicä lueri 
incipis. Cic. Faire bien son — daus 

a bataille, Fortiter in acie navare ope- 
ron. Liv. Remplir sou — eavers les 
Sicilieos, Siculis satisfacëre.Cic. Qui a 
rempli les devoirs de la vertu, Vir- 
fatis munere functus. Cic. Qui s'est 
scquitlé de lous les — do la vie, 
FPanctus omnibus vilæ stipendiis. Sen. 
Remplir ses — envers la patrie, Of- 
fciun erga patriam conservare. Cic. 
Accumplir chaque jour ses — reli- 
ieux, Hes divinas quotidie facère. 
ie. Salisfaire aux lois et aux — de 
Mhospilalite, Præstare hospitii jus et 
effcium. Cic. || 2° Ce quon doit de 
soumission, d'obéissance. Officium, ü, 
n. Ces. Fides, 1, f. Cæs. Liv. = Re- 
tenir dans le devoir, In emo con- 
tinére, Css. Contenir les alliés dans 
le —, Metingre socios in fide. Liv. 
Rester dans le —, In oficio ou In 
fide manere. Cic. Rentrer dans le —, 
Ad officium redire. Nep. Faire rentrer 
dans le —, Ad officium reducère. Nep. 
Détourner qqn du —,Abducére aliquem 
a fide. Cie. | 3° Marques de politosso. 
Yciun, ii, 0. Nep. Suel. = 1l ren- 
dit à ses amis ses devoirs de poli- 
tesse, Amucis officia urbana præsli- 
ti. Nep. Nendre ses — au roi, O0f- 
cinm regi facëre. Just. Sous prétexte 
de rendre ses —, Specie officii. Suet. 
— rendus aux nouveaux consuls, 
Notorum consuluin officiura. Suet. — 
qu'ou reud au point du jour, Antelu- 
eana officia. Pl.-j. [| 4° Dennias 
bcvorns. Funerailles. Suprema (orum) 
offcia (orum), n. pl. Tac. Ertrema 
gran) munera (un), n. pl. V.-Maz. 
usla (orum) funebria (iun), n. pl. 
Ces. et simpl. Justa (orum), n. pl. 
Cie. : Rendre les derniers devoirs à 
go, Alicui justa soluëre. Cic. facëre. 
au præstare. Curt. peragëre. Plin. 
suprema solvére. Tac. Rendre les der- 
Biérs — 4 sou père, Palerno funeri 
justa soloëre. Cic. Rendre à qqn les 
derniers — en grande por e, Aliquem 
ample funere efferre. Nep. | 69 en 0E- 
voir ne, En disposition de : Qui est 
en devoir de sembarquer, Paratus ad 
atrigondum.Cic. Étant en — de par- 
ler, Dicturus, a, um. Quint. Ce qu'ils 
sot en — de faire, Id quod parati 
sen! facrre. Cic. Nous étiuos en — 
(de does] quand on nous apports un 
pol..., (Cenare) paraltis nobis allata 
est olla, Gell. La salle où César était 
en — de diner, Triclinium ubi cena- 
furus Cæsar erat. Cic. Se mettre en 
— d'éludier, de partir, de fuir, Ad 
discendum se parare. Cic. Pirare pro- 
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ficisci. Sall. Fugam parare. C»s. ls 
se mirent en — de forlifier leur camp, 
Castra munire instiluerunt (de insti- 
fuËre, o, is, utum). Cæs. Ils se mettent 

n — de faire la guerre, Bellum ge- 
rére incipinunt (de incipre, io, cepi, 
ceplum). Cic. Se mettre en — d'af- 
fronter un péril, In discrimen accingi 
(or. ris, cinctus sum), pass. Liv. 

DEÉVOLU, ue, ad). Acquis par droit 
: Le lot dévolu à chacun, Quod cuique 
obtigit (de obtingrre, s. sup., n.). Cic. 
Ces bieas m'oat été dévolus par la 
loi, Ea ad me lege bona redierunt 
(de redire, eo, is, itum, n.). Tac. La 
succession a élé dévolue {comme 
gage) à Véaus, Hereditas Veneri 
commussa est. Cic. Cet héritage de- 
vail étre dévolu à la fille, Hzc here- 
ditas transmittenda erat filir. Plin. 

Dévocu, s. m. Choix = Jeter son 
dévolu sur, = choisin, Voy. ce m. 

DEVONSUIRE, comle d'Angloterre. 
* Jevouia, æ, [. * Devoniensis (is) Co- 
milafus (Us), ©. 

DÉVORANT, part. prés. de vé- 
vonen, Voy. ce v. || Adj. DÉVORANT, 
ANTE. 1° Qui dévore. Vorar, gén. 
acis. Cic. Edar. Sen. : Appétit dé- 
vorant, Edacitas, atis, f. bout. Cic. 
Feu —, Ignis edar. Virg. || 2° Fig. 
Avide. Avuidus, a, um. Cic. Ov. : 
Flamme dévorante, Avida flamma. 
Ov. Cupidité —, Cupiditas Aians 
(gén. antis), Tac. ! 8° Qui détruit. 
Perniciosus, a, um. Czs. Cic. Exiltio- 
sus. Cic. Eritialis, m. f., e, n. Cie. 

DÉVORER, v. act. 19 Manger avi- 
doment, avaler procipitamment, englou- 
tir. Devorare, act. Plaut, PA. Cic. Vo- 
rare, act. Cic. Plin. Comedëre ou Com- 
esse, edis oues, edit ou est, edi, esum 
et rar. estum, act. Plaut. Cic. Haurire, 
io, ts, hausi, hatustum, act. Plin. Ab- 
sorbëre, e0,es, bui, rptum, act. For. : 
Dévorer des taureaux tout enters, 
Haurire tauros solidos. Plin. Elles 
dévoreraient nne cargaison, Corbitam 
cibi comesse possunt. Plaut. || Fig. Dé- 
vorer les livres, Libros devorare. Cic. 
vorare. Cic. Libris (au dat.) quasi 
helluari (dép.). Cic. — une proie 
en espérance, Devorare prædam spe. 
Cie. — des yeax ce qu'il ne pouvait 
acheter, Quod emêre non poterat, oculis 
devorare. Just. — qq. ch. en idée, 
Haurire aliquid cogttatione. Cie. — 
l'espace, Spalia corripére (io, is, 
ripui, reptum). Virg. || 20 Pig. Ca- 
cher, renfermer en soi-même. Suppri- 
mère, 0, ts, pressi, pressum, acl. Cic. 
Devorare, act. Cic. Exsorbére, e0, es, 
bui, s. sup., act. Cic. : Dévorer son 
chagrin, Ægritudinem supprimère. 
Cic.— sa colère, [ram opprimère. Sall, 
[racundiam reprimire. Ter. — ses 
larmes, Lacrimas supprimfre, Albin. 
— Îles soitises des homwues, flomi- 
num ineplias devorare. Cic. 11 dévora 
leur mauvaise humeur, Difficultatem 
eorum exsorbuit. Cic. Qui a eu à dé- 
vorer toules sortes d'injustices, Or- 
nibus iniguitatibus exercitus (6, um). 
Cic. || 9° Dissiper en peu de temps. 
Comedère (voy. de), act. Cic. Devo- 
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rare, acl. Cic. Vorare, act. Plin, 
Abligurrire, io, is, ivi et it, itum, 


act. Ter. Cic. Conficére, io, is, 
feci, fectum, act. Cic. =: Dévurer 
son patrimoine, son bien, Abli- 


gurrire patria bona. Ter. dort. 
Cic. Comcdre rem, bona. Cic. Con- 
fic*re patrimoninm suum. Cic. — 
l'argent de l'État, Devorare pecuniam 
publicam. Cic. Une partie du bu- 
tin a été dévorée par la debsu- 
che, Partem præedæ l'hidines derora- 
runt. Cic. || 4° Consumer, detruire 
(au pr. el au fic.). Cunsumére, 0, à, 
sumpsi, sumplum, act. Quint. Absu- 
mire, acl. Pl.-j, Eredÿre ou Exesse, 
edo, edis on es, edit ou est, edi, esum, 
act. Lucr. Curt, Haurire, io, is, 
hausi, haustum, act. Liv. = L'in- 
cendie dévora tout, Flamma omnia 
incenlio hausit. Liv. L'incendie a 
dévoré les imaïsons, {ncendirun domos 
absumpsit, Pl.-j, Les flammes qui 
doivent dévorer mes entrailles, Con- 
sumplurz viscera mea fammæ. Quint. 
Le feu qui dévore tout, Confector 
omnium ignis. Cie. Les eaux dévo- 
rent la jetée. Molem undz eredunt. 
Curt. La rouille dévore le fer, Fer- 
rum consumit robigu. Curt. || 6° 
Épuiser, saccager, piller  Erhaurire 
{(voy. 4°), act. Cic. Nep. : Dévorer 
uns province, Exhaurire provinciam. 
Cic. Voy. rILLEn, saccaarn. Dévoré 
ar ga dette, Ære alieno oppressus 
pass. de opprimire, 0, is, pressi). 

ic. || 6° Brüler, dessècher. Urëre, o, 
îs, ussi, ustum, act. Cic. : Les fièvres 
me dévorent, Febribus uror. Ov. 
Être dévoré par une fièvre brûlante, 
Ardentissimä febri peruri. Pl.-j. Mem- 
bres dévorés par la maladie, Morbo 
membra ardenlia (de ardère, eo. es, 
arsi, arsum, 0.). Lucr. || 7° Miner, 
lourmonter. Eredère (vos. al act. 
Cic. Mlacerare, act. Liv. Angére, 0, 
is, 8. parf. ni sup., act. (ic. =: Le 
chagrin dévore l'âme, Ægritudo exest 
animum. Cic, Un souci me —, fe cura 
angit. Cic. Être dévoré de reyrels, 
Er desiderio laborare, n. Cic. Être — 
d'impatience de revoir qqn, de ja- 
luusie, Æstuare (n.) desiderio alicujus. 
Cic. invidiä. Sall. Être — de cupidité, 
Avaritiä feruère (eo, es, ferbui, 3. 
sup.), 0. Cic. Etre — de la soif des 
bonueurs, fnflaramari eupiditae Aono- 
rum. Cic. Être — de misère et de pas- 
sions, Inopiä ef cupidinibus flagrare, 
n. Sail. Il était — par les ardeurs de 
la débauche, Flagrabant vitia libidinis 
apud illum. Cic. 

DÉVOT, oTe, adj. Pieux. Religio- 
sus, a, um. Lact. Pius. Lact. Devotus 
Deo, et simp. Devotus. Prud. 

DÉVOTEMENT, adv. Avec dèvo- 
tion. Religiose. Liv. 

DÉVOTIEUX, &usE. C. DÉvoOT. 

DEVOTION, s. f. 1° Piets, atta- 
thement aux pratiques religieuses. De- 
vofio, onis, {. Lact. Lampr. Dei reli- 
giosus (ti) ac pius (ii) cultus (üs), m. 
Lact. [| 2 pratiques religieuses. Res 
\ei) divine (#), [. Plaut. Ter. Cic. 2 
Faire ses dévolions dans sa chapelle 
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devant les antels de ces dieux, Res 
divinas apud eos deos in suo sacrario 
facère. Cic. |} 3° Grand attachemont 4, 
dovodment à =: Je suis 3 La dévotion, 
Tuus sum. Plaut. Alliéous est à noire 
—, Allienus noster est. Cic. Se mettre 
enlièrement à la — de la patrie, Pa- 
trèz se toturm dedëre (o, is, deilidi, de- 
ditum). Cie. Cœur qui est luut à ta 
—, Animus tibr dedfissimus. Dol. 
ep. Cic. Le peuple était toat à sa 
—, Utebatur populo sane suo. Cic. 
DÉVOUÉ, ÉE, part. passé de vé- 
vouen, Voy. ce v. || Adj. Disposé à 
tout faire pour le bion de qqn. Dedtus, 
a,um (alicui). Cic. Devotus (alieui . 
Tib. Fidelis, m.f.,e,n. (in aliquem). 
Cic. Amans, gén. anis (alicujus). 
Cie. Amicus, a, um (alicui). Cic. Be- 
nevolus (alicui). Cic. Studiosus (ali- 
cujus). Cic. =: Cœur qui vous est 
dévoné, qui t'est tout —, — à sun 
maltre, Animus vobis devotus. Tib. 
tibi deditissimus. Dol. ap. Cic. in do- 
minum fidelis. Cie. Six cents hommes 
dévoués, Sercenti devoti. Cæs. 11 a 
des partisans —, Homines habet sui 
studiosos. Cic. Octave qui m'est tout 
dévoné, Octavius mihi lotus deditus. 
Cic. Tout — 4 Persée, Tutus in Per- 
sea versus. Cic. Être tout — à qqn, 
à ses amis, Pideliter alicui servire 
(io, is, ivi et fi, um), 0. Ov. Ani- 
cis deservire (8. parf. ni sup.), n. Cic. 
Il t'est, Il ons est tout —, Tuus 
est. llaut. Nuster est. Cic. Viens au- 
près de nous quite sommes tout 
dévoués, Ad nos fui amantissimos 
vent. Cic. Je te suis aussi dévoué 
qu'à personne, Te sic colo (is, colui, 
cullum, colère) ut quem diligentissime. 
Cic. À qui tu m'écnis que tu es luut 
—, ques proprium te esse scribis. 
Cic. Etre tout — à l'intérêt général, 
Communi utilitati servire. Cic. Être 
— au parti de César, Rebus Cæsaris 
favère bo, es, favi, fautum), n. (dat.). 
Cæs. La ville qni m'est la plus dé- 
vouée de toutes, Urbs una mihi 
amicissima, Cic. Concours dévoué, 
Fidelis opera. Cic. Fidélité toute dé- 
vouée, Obxsfinata fides. Tac. Soins 
tout devunés, {mpensior cura. Tac. 
DEVOUEMENT. C. DÉVOÜMENT. 
DEVOUEN, v. act. 1° Consacrer par 
un vœu aux dieux infernaux, à qq. ch. 
de redoutabie. Devovêre, eo, es, voui, 
votum, act. Cic. Vouère, act. Cic. Ad- 
dicëre, o, is, diri, dictum, act. Cic. 
Consecrare, act. Liv. Sacrare, act. 
Tac. : Dévouer pour le salnt de 13 
république les légions des ennemis 
aux dieux mânes et à la Terre, Pro 
republicä legiones hostium ders Mani- 
bus Tellurique devoutre. Liv. Par ce 
sang, je dévoue lui et ta têle (aux 
dieux infernaux), Te, fuumque caput 
sanguine hoc consecro.Liv.[Par ces for- 
mules] on croit que les Ames sunt dé- 
vouées aux divinités infernales, Credi- 
fur animas numinibus infernis sacrari. 
Tac. Dévouer ga tèle pour la répnbli- 
que’ Ca ut suur pro republicä vouere. 
te. — a têle de qqn par une affreuse 
lmprécation (en perçant avec une ai- 
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guille l'image en cire de cette per- 
sonné), Caput alicujus dirä impreca- 
tions defigère (o, is, Ârt, firum). Sen. 
Corps dévoués (des Décius), Devota 
corpora (Deciorum). Liv. Vie dévouée 
(de Décius), Devota vita (Decii). Cic. || 
Fig. Dévoner à la mort, à ls servitude, 
Addic&re morti. Cie. servituti. Cæs, || 
20 Fig. Mettre entièrement au service 
do. Devouëre (voy. 10), act. Liv. Virg. 
: Je vous aï devoue ma vis, Vobis 
animam hanc devovi. Virg. Dévouer 
à l'État sa personne et sa vie, Con- 
donare se vilamque suam reipublicæ. 
Sall. Voy. coNsacnen 69. 

Se vévouen, v. réf. 1° Se consacrer 
par un vœu. Se devouëre (eo, es, voui, 
votum). Liv. : Se dévouer pour le 
peuple romain, Se pro populo Romano 
devovëre. Liv. Qui s'est dévoué pour 
l'armée, Pro erercitu devolus. Liv. || 
2e Fig. Donner tous les soins à. Se ad- 
dicére (0, is, diri, dictum, dal.). Cic. 
Se ded#re (o, is, dedidi, deditum, dat.). 
Cic. Servire, 1o, is, iui el üi, itum, 
0. (dat.). Cic. Inservire, 0. (dat.). 
Cic. Deservire, s. part: ni Sup., n. 
fdat.). Cic. : Se dévouer corps et 

me pour leur maitre, Domino cor- 
pora animasque religiosissime adili- 
cire. Petr. Se — à qqn, Alicui se ad- 
dic#re. Cic. deservire. Cic. Se — aux 
mtérèls et au salut de qqn, Alicujus 
ulilitati salutique servire. Cie. Se — 
Lout entier à la patrie, Dedëre se 10- 
tum patrie. Cie. Se — à la gloire, 
Gloriæ se devovére (voy. Lo), Curt. 
Se — à un art, à l'étude, Arti inser- 
vire. Cic. Studiis deservire. PL.-j. 

DÉVOUMENT, s. m. 1° Action de 
dévouer la tôto de qqn, de devouer sa 
tôto. Vitæ on Capatis devotio, el 
simpl. Devotio, onis, f. Cic. : Le 
dévoùment des Dérius, Deciorum de- 
votio. Cic. || 2° Disposition à servir 
qqn on toute occasion. Studium, üi, 
n. Cic. Voluntas, atis, f. Cic. Pietas, 
f. Cie. Liv. Fidclitas, f. Cic. Fides, 
ei, f. Cic. Animus (i) deditus (ÿ), m. 
Cie. =: Dévoüment sincère, Fidelis 
opera. Cie. — à l'État, Siudium rei- 
publicæ (au géa.). Cic. Cela rend 
plus entier mon — à Publius, {oc 
magis sum Publio deditus. Cic. Par 
ce moyen il leur inspira un très 
grand — à ga personne, His rebus 
devotissimos sibi (eos) reddidit. Suet, 
Le — de [mes] amis, Amicorum fide- 
litas. Cic. — des tribuns, Pietas tri- 
bunorum. Liv. Avoir unc preuve de 
mon —, Meam fidem experin. Cic. 
Acheter le — des soldats, Afilitum 
voluntates redimëre. Czs. Se conci- 
lier les dévoùments par son affa- 
bilité, Provocare comitate officia (de 
ofcium, n.). Tac. 

DEVOYER, v. act. 4° Détourner 
de la bonne vois. De vi& deduc're @s 
is, duri, ductum), act, Cic. || Fig. De 
reciä regione deftectére (0, is, flexi, 
flerum), act. Cie. = Qui est dévoyé, 
Devius, a, um. Cic. || 3° Donnor le 
dovoisment. Voy. Diannnée. 

Se Dévoyen. C. S'ÉOANER. 

DEXTENITE, 8. {. 1° Adresse de 
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la main. Sollertia, æ, f. Cic. = Dexté 
rité du pilote, Gubernatoris artificium 
(it), n. Cæs. Qui a de la —, Sollers, 

ên. erlis. Cic. Avec —, Sollerter. 

ic. || 2° Adresso do l'esprit. Sollertia, 
z, [. Cic. Dexteritus, atis, [. Liv. : 
Qui a de la dextérité, Sollers (voy. 
fo). Cie. Avec —, Sollerter. Cic. Dex- 
tere et Dertre. Liv. 

DEXTRE, 3. f. La main droite; le 
côte droit. Vny. maIN, CÔTÉ, Dnurr. 

DEXTREMENT, adv. Aveo doxto- 
rité. Voy. nexréniré. 

DIABLE, 9. m. 4° Esprit malin. 
Diabolus, i, m. Tert. Lact. Voy. vé- 
MoN 29. || Loc. o1v. : Va au diablel 
Que le — t'emportet Abi in malam 
crucem! Plaut. Ter. [ in crucan! 
Plaut. Au —1 [n malam crucem! Ter, 
Qu'Antloine aille au —}| Antonio moe 
sit! Cic. Au — le métierl J'envoiele 
mélier à tous les diables, Hicet artt 
in malam crucem. Plaut, Il Se donver 
au diable (— prendre beaucoup de 
peine; perdre tont espotr) Voy. 
PEINE; SC DÉSEsPÉNER. || S'en aller 
an diable, Etre au —, S'en aller aux 
quatre diables, Être aux quatre _ 
(= être complètement perdu), Voy. 
PEROU, P&NOAG. || Quand le diable y 
serait (= malgré luut), Voy. mate 
oné. || Avoir le diable au corps (= 
être vif, vigoureux, très intelligent), 
Voy. vir, etc. || Faire le diable, Île 
— à quatre (= faire beaucoup ds 
bruit, de désordre: 3e dunner beau- 
coup de peine), Voy. BagiT, véson- 
DnE, PEINE. || Tirer le diable par la 
queue (— être dans la gêne), Voy. 
gène. 1 loge le diable dans sa 
bourse (= il n'a pas le sou), Ejus 
sacculus plenus est aranearum (sa 
bourse est pleine de toiles d'arai- 
guées). Cat. || Ne pas valoir le dia- 
ble (= oc rien valoir; être très man- 
vais), Voy. vaLoin, mauvais. || 20 
Par anal, où Par iron. Se dit d'un 
homme ou d'une fomme : Un ‘able 
(= une pers. méchante, violente, 
emportée, turbnlente), voy. MÉCNANT, 
VIOLENT, etc. || Un diable (= uoe 
pers. très forle, très adroile, très 
intelligente), Voy. ronT, ABnoir, ele. 
{| Un bua diable (= un homine gai, 
aimable, facile), Voy. aa, AtwaBLE, 
etc. Ua méchant — (— un homme 
méchant, astucieux), Voy. MÉCHANT, 
etc. Un pauvre — = nn homme mi- 
Sérable), Voy. aisénapze. || 3° Chose 
fâcheuse, difficulté : Cela est le dia- 
ble, C'est le —, Voilà le —, Le — 
est que, VOYy. DIFFICILE, DIFFICULTÉ, 

Drapue, adj. 1° Trôs adroit, tresintel- 
ligent, très fort : Un diable d'homme, 
Une — de femme, Vuy. APñOIT, N- 
TELLIOENT, elc. | 2° Penible, ingrat, 
difficilo : Un diable de mètter, Uue — 
d’allaire, Foy: INGRAT, DIFFICILE, ele. 

Drasce, inter;. Marquant la surprise 
le doute, le mecontentement. Malum 
Plaut. Ter. Cie. : Diathle! quelle ea 
donc ton auidace? Que, malum, est 
sta auducia? Cic. Pourquoi — ms 
suis-tu? Quid fu, malum, me 
quere7 Plaut. Pourquoi — we laæ 
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teraez-vous aiosi? Quid vos, malum, 
me sic ludificamini ? Ter. 

À La otasce, loc. adv. Très mal, 
sans soin. Voy. maL (adv.), SOIN. 

Conuzs LB DIAOLE, COMME UN BEAU 
PLAOLE, COMME TOUS LES DIANLES: EN 
Diaurs, loc. adv. Boaucoup, fort, ex- 
trémemenl. Voy. ces m. 

DIAULEMENT. C. SITRÈMEMENT. 

DUASLERIE, 8. F. Â° Sorlilcgo. 
Malefcium, ü, n. Apul. || 2° Fig. 
Bachinatlon secrète, Malitia, æ, [. Gic. 

DIABLESSE, $. {. 1° Fomme aca- 
ritre. Amara (æ) mulier (erts), f. Ter. 
h 2° Femme mechante. Monstrum (t) 
aulieris, o. Plaut. || 3° Fomme dans 
ls misère : Une pauvre diablesse, 
Mutier (cris) paupercula {æ), f. Ter. 
8 4° Femme qui excite la pitié. Misella, 
æ, f. Cic. _. 

DIAUOLIQUE, adj. 4° Qui viont du 
diuble. Drabolicus, à, um. P.-Nol. : 
Teautioo diabolique, Dæmonicus im- 

tus. Tert. Conduite ou l'rocédé —, 
Frncniaca ratio. Tert. || 2° Fig. Très 
méchant. Sceleralus, a, um. Cic. |] 3° 
Très penible. Durus. a, um. Cic. 

DIANOLIQUEMENT, adv. Très 
mechamment. Scelerate. Cie. 

DLACONAL. ALs, ad). Rolatif au dia- 
are. Ad diuconum perlinens (enlis). 

DIACONAT, 8. m. Office do diacre. 
Biconatus, üs, m. S.-Sev. * Diaco- 
aivm, li, 0. (Eccl.). 

DIACONESSE, 8. f. Veuve ou Fille 
employees 4 certains sorvices religieux. 
Diacunussa, æ, (. C.-TR. 

DIACNE, 8. m. Colui qui est promu 
au second des ordres sacros. Diaconus, 
i,®. Tert. C.-Th. 

DIADÈME, s. m. Bandeau qui est 
un des insignes de la souverainelé. 
Diadema, atis, dat. et abl. pl. as, 
a. Cic. or. Capitis insigne (is), 0. 
Sen. : Diadème royal, Hegium (ti) 
casilis insigne (is), 0. Curt. — im- 
pénal, Infula (æ) tmperialis (is), f. 
Cod. Qui porte un —, Diademultus, 
a, um. Plin. Mettre, Ôter le —, Voy. 
COGRNNNE 3, BANDBAU (0. 

DIAGNOSTIC, s. m. Art de recon- 
naitra les maladies. * Morborum ou 
Morbi comalio (unus), PF. 

DIAGNOSTIQUE, adj. Qui sert à 
renaaltre les maladies : Les signes 
diaguostiques, Valctudinis auguria 
(orum), n. pl. Plin. 

DacNosrique, s. m. C. SYMPTÔME. 

DIAGONAL., ALE, adj. Qui va d'un 
angle d'une figuro roctiligne à l'angle 
oppcse. Dragonalis, m. f.,e, n. Vatr. = 
La ligne diagonale, et S. f. La —, 
Diigunalis (is) linea (z), f. Vitr. el 
sopl. Diagonalis, is, f. Grom.-Vet. 

MiALECTE, $. m. Langage parti- 
eulier d'une ville, d'une province, etc. 
Diatectos, à, ou Dialectus, i, féuw. 
Sue. Lingun, æ, (. Quint, Qaf. Ra- 
tio, onu, F. Quint, : Le dialecte do- 
nico. [bris dialerlos. Suet. Le — io- 
ni-n, fonica lingua. Quint. Le — 60- 
leo, Ævlica ratio. Quint. On parle à 
Rhodes le — dorien, Dorice Räodii 
Lojuuntur. Suet. 

DIALECTICIEN. 8. m. Celui qui 
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ouitivo fa dlaloctique. Dialecticus, i, 


m. Ci. Quint. Dispulator, oris, m. 
Cic. V.-Maz. 


DIALECTIQUE, adj. Rolatif à l'art 


de discuter. Danlectieus, a, um. Cic. 

DIALECTIQUE, 8. f. Art de dis- 
cuter. Dialectica,æ, l. Cic. Dialectice, 
es, f. Cic. Quint. Disserendi scientia 
(æ), f. Cic. Dialectica, orum, n. pi. 
Cic. =: Dialectique subtile, Disserendi 
subtilitas. Cie. Avoir une — très flne, 
Valle subtiliter disser®re (o, is, serui, 
sertum),n. Cic. Ftranger à la —, Re- 
motus a diulecticis. Cic. 

DIALECTIQUEMENT, adv. Selon 
la dialectique. Dialectice, Cic. 

DIALOGISME, s. m. Emploi du dia- 
loguo. Sermucinatio, onis, [. Ad fer. 

DIALOGUE, s. m. 1° Entrotien. 
Sermo, onis, m. Cic. || 2° Ouvrage 
littéraire en forme d'entrelion. Dia- 
logus, à, m. Cic. Sermo, onis, w. 
Cic. = Les dialogues de Platon, Pla- 
fonis sermones. Quint. || 3° Entretien 
dans une pièce de theâtre. Diverbium, 
ü,n. Liv. Petr. Sermo, onis, m. Varr. 

DIALOGUER, %Y. n. Converser. 
Sermocinuri, dép. Cic. Suet. 

DIAMANT, 9. mn. Pierre précieuse. 
Adamas, antis, m. Plin. 

DIAMANTAIRE. C. LAPIDAIRE. 

DIAMÉTHAL, ALE, adj. Rolatif au 
diamotro. Diametralis, m. f,, …, 0. 
Grom.- Vel. 

DIAMÉTRALEMENT. C. TOTALE- 
MENT. 

DIAMÈTRE, 8. m, Ligne droite qui 
va d'un point de la circonference d'un 
cercle à un autro point on passant par 
lo centro. (En gén-) Diametros, i, fèm. 
Col. (D'une colonne) Crassitudo, di- 
nis, f. Vitr. 

DIANE, déesse. Diana, æ, f. Cic. 
: De Diane, Dianius, a, um. Ov. 

DIANTRE. C. piaoce (inter).). 

DIAPASON, 8. m. L'etcnduse does 
sons du plus grave au plus aigu. Dia- 
pason, indécl. Vitr. Plin. Omnes (ium) 
sonorun gradus (uum), m. pl. Cic. 

DIAPHANE, dd). C. TRANSPARENT. 

DIAPTANEITE. C. TRANSPARENCE, 

DIAPHRAGME, 8. m. Muscle qui 
sépare la poitrine de l'abdomon. Prz- 
cordia, orum, n. pl. Cie. Plin. Sæp- 
hum (1) transversum (1), n. Cels. Dia- 
phragma, atis, a. C.-Aur. Dissæplum, 
1, n. Mfacr. 

DIAPRÉ, $e, adj. Qui est de di- 
vorses coulours. Versicolor, oris, abl. 
orietore. Cic. Virg. Varius, a, um. 
Virg. : Gazons dinprès de fleurs, 
Herbæ distinctæ floribus. Ov. 

DIAPRER, v. act. Variar de cou- 
lours. Vario colore distinguëre (o, is, 
stinri, stinctum), act. Ov. 

DIAPRURE, 5. f. Variôtà de cou- 
leurs. Varirs (ii) color (oris), masc. Ou. 

DIAMNRIÉE, S. f,. Devoiement. 
Alvi profluvium (ii), n. Col. el simpl. 
Profluvium, ti, n. Cels. Ventris flurio 
(ons), F. Plin. : Donner la diarrhée, 
Alvum citare. Col. 11 a la —, Alvus 
ei resoluitur (de resolui, or, solutus 
sum, Ppass.). Cels. Ei fluit aluus (de 


fluëre, o, fluri, flurur, n.). Cels. Ar- 


præire. Curt. 
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rêter la —, Alvum reprimére. Cels. 

DIASTYLE, adj. Dont les entre- 
colonnements sont de trols diamètres. 
Diastylos, m. [., on, n. Vitr. 

DIATONIQUE, adj. Qui procède 
par tons ot demi-tons. Diatonicus, a, 
ura. Cap. 

DIATRIBE, 8. f. Discours ou Écrit 
vlolent et amer. (Discours) Maledicta, 
orum, n. pl. Cic, (Écrit) Famosus (1) 
libellus (1), m. Suet. 

DICÉANQUE, philosophe greo, Di- 
cæarchus, 1, m. Cic. 

DICUORNÉE, s. m. Pied de deux 


chorees. [choreus, à, m. Cic. 


DICTAME, 8. m. Plante. Dictam- 
nus, 1, fém.Cic. Dictamnum, i, n. Plin. 

DICTATEUR, s. m. Magistrat ro- 
maln. Dictator, orts, m. Cic.: Nommer 
dictateur, Facëre dictatorem. Liv. 

DICTATORIAL, ALS, adj. Qui ap 
partient 4 la dictature. Dictatorius, a, 
um. Cic. = L'autorité dictatoriale, 
Majestas dictatoria. Liv. 

DICTATURE, 8. f. Dignité de dio- 
tatour. Dictalura, z, f. Cic. : Depais 
la dictature de Sylla, À Sullä dicta- 
tore. Cic. 

DICTÉE, 3. f. 1° Action ds dicter. 
Dictatio, onis, F. P.-jct. Symm. || 2° 
Ce qui a eté dicté. Diciata, orum, 0. 
pl. Cic. IHor. 

DICTER, v. act. 19 Prononcer les 
mots qu'un autre doit écrire. Dictare, 
act. Cic. Hor. Suet =: Dicter ane let- 
tre, Epistolam dictars. Suet. || 2° 
Suggérer à qqn ce qu'il doit dire. 
Præire, præeo, præis, ivi el ri, ifum, 
act. Cic. Edisser®re, 0, is, serui, ser- 
tum, act. Plaut. = Dicter à qqn la 
formule des prières, Preces alicui 

icte-moi ce que j'au- 
rai à dire, Mfihi, que dicam, edissere. 
Plaut. || 3° Fig. inspirer. Subjicrre, 
to, is, Jeci, jecium, act. Liv. Gign£re, 
0, is, genui, geutum, act. Tac. : 
(Faroes| que dicte la douleur, Quæ 
dolor subjicif. Liv. Langage tel que 
le — la colère, Sermo qualem ira gi- 
gnit. Tac. Être dicté par la recou- 
naissance, Gralo antmo profersci (or, 
ris, fecitus sum), dép. Brut. ap. Cie. 
Cela semhle — par la raison, Ita 
videtur ratio dictare. Quint. Éluge — 
ar l'orgucil, Arrogans prædicatio. 
ic. || 4° Prescrire, imposer. Dic£re, 
o, is, diri, dictum, act. Liv. : Dicter 
les conditions de Îa paix, Dicére Le- 
ges pacis. Liv. — des luis, Leges im- 
ponére (o, is, posut, positum). Cic. 1m 
Jungfre (0, is, junri, junctum). Liv. 
— des lois aux vaincus, leyes victis 
dicëre. Liv. — à qqu l'arret qu'il 
prononcera, Alicui voce præire quid 
judicet. Liv. 

DICTION, S. F. 19 Manlère de dé- 
biter, do prononcer, Eloculio, ons, f. 
Cic. Pronuntialio, f. Quint. = Dicrion 
tour 4 tour lente et rapide, Tum 
stabilis, {um volubilis oruftw. Cic. 
Voy. nénrT 5e. || 2° Manidre d'oxprt- 
mer, choix des mots. Sermo, omis, 
mast. Cic. Dictio, fém. Cic. Dicendi 
genus (neris), a. Cic. =: Pureté de la 
diction attique, Salubritas Atlics 
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dictionis. Cic. Élégance de la —,]— d'en haut, Di superi, et simpl. Su- 


ÆElegantia sermonis. Cic. Qui a une — 
élégante, Eleyans in dicendo. Cic. 

LICTIONNAIRE, 3. m. Recuoil des 
mots d'une langue. (En gén.) * Lexi- 
on, i, u. (Des mots vicillis et des mots 
étrangers) Glossarium, ii, n. Gell. 

DICTON, s. m. Mol ou Sentence 
qi a passé on proverbe. Verbum, i, n. 

laut. Ter. z Suivant le dicton, Ut 
aiunt. Cic. Un vieux —, Vetus ver- 
bum. Plaut. Ce — populaire, [ud 
verbum quod vulgo dici solet. Ter. 

DIDACTIQUE, adj, Qui sert à 
Lonseignement. Didascalicus, a, um. 
Gell. Aus. z (La partie de la philoso 

hie) que nous appelons didactique, 
Quam præceptivam dicinus. Sen. Le 
geure —, Didascalice, es, l. Diom. 

DIDON, reins da Carthage. Dido, 
Welonis, f. Virg. Just. 

DLE, 9. de France (Drôme). Dea 
(#) Vocontiorum, f. Ant. 

DIE (SAINT-),r. de France (Vosges). 
*Deodatum (ÿ), 0. * Fanum (i) Sancti 
Deodati, n. * Sancti Deodati monaste- 
rium (it), 0. 

DIEPPE, y. do France (Seine-Infé- 
rienre). * Deppa et Dieypa, æ, f. 

DtÉRISE. s. f. Division d'uno diph- 
tongue en deux syllabos. Divisio, onis, 
f. Prise. Dirresis. is, f. Serv. 

DIÈSE, 8. m. Dcmi-ton dans la mu- 
sique moderne ; el ordin. Quart de ton 
shoz les anciens. Diesis, ts, [. Vitr. 

{. DIETE, 8. {. 1° Régime qu'on 
suit pour sa santo. (En gén.) Dirla, 
2, f. Cic. (Règle dans les aliment:s\ 
Victüs ratio (onis), f. Cels. : Par une 
certaine diète, Quädam ciborum lege 
(de lex). Quini. || 3° Abslontion d'ali- 
ments. À bstinenfia, &, f. Cels. Inedia, 
f. Cels. Jepunium, ii, n. Cels. Fames, 
is, f. Cels. = Faire dièle, Inediamn sus- 
tinère. Cels. 11 faut faire —, Fame 
wiendum (est). Cels. Observer une — 
absolue, (ibo omni aut potu abslinére 
(eo, es, tinui, tenturn), n. Plin. Pres- 
tire (à qqn une — de trois jours, 
(Alieut) fuperare tridui abstinentinm. 
Ces. Mettre (qqn) à la —, (Aliquem) 
absiinere cibo et simpl. abstinére, acl. 
Col. Sen. Fatiguer par la —, Jejunio 
verare. Cels. 

2. NIÈTE. C. aSSRMBLÉE 20. 

DIETÉTIQUE, adj. Qui concerne 
l'hygiène des individus. Déxrteticus, s, 
um. C.-Aur. 

Diérérique, s. f. Science de l'hy- 
giène des individus. Dirtelica (s.-e. 
ars), z, [. Scrib. 

DIEU, s. m. 1° L'Être suprême. 
Deus, i, voc. Deus, m. Vulg.: Dieu 
en trois personnes, Trinus Deus, 
Vulg. Relalif à —, Voy. pivin. || 
Loc. biv. Voy. 2°. On subsliluera au 

lur. Dii (les dieux) le sing. Deus 
fDreu). I 2 ODivinite du paganismo : 
Dien, Un —, Deus, i, voc. deus, m. 
vic. Les dieux, Dit el Dei ( q Di), 
deorum (qqf. deum). dal. et A" . dits, 
et deis (quf. dis), acc. deos. Gic. Les 
faux —, Folsi di. Lact. Les — im- 
mortels, Dii fmmortales. Cic., et 
simpl. Immorlales, ium. m. pl. Verr. 


peri, orum (qqf. um), m. pl. Lucr. Ov. 
— célestes, — do ciel, Cælestes, ium, 
w. pl. Cie. — infernaux, — des en- 
fers, Dit inferi. Cic. inferai. Liv. 
Dieu de la mer, Deus marinus. Varr. 
Les dieux de la mer, Di quibus impe- 
rium est pelagi (en prose maris). 
Virg. Les — de la patrie, Dii patrü. 
Cic. Le dieu de l'hospitalité, Deus 
hospitalis. Plaut. Le — de la guerre, 
Deus bellorum præses (gén. sidis). 
Quint. Le — de la médecine, Ms- 
dicus deus. Macr. Les dieux péaates, 
Dii Penates, et simple Penates, ium, 
m. pl. Cic. Faire de qqn on dieu, 
Mettre qqn au rang des dieux, Al- 
quem in deos referre. Cic. Aliquem 
consecrare. Cic. Suet. Tac. Aliquem 
ut deum col®re. Cic. Être mis au rang 
des —, Numerum deorum obtinère. 
Cie. Tu seras regardé comme ua dieu, 
Divus Aabeberis. Hor. Ua deroi —, 
Heros, ois, acc. s. oem ou oa, acc. pl. 
oes on os, m. Cic. Virg. |} Loc. nrv. 
Dieux! O diif Cic. Bons —, Justes 
—{ Di boni! Cic. Grands —1 Di 
magnil Ov. Conjurer qgn au nom 
des —, Per deos adjurare aliquem. 
Ter. Par les — immortels, l'action 
est indigne, Pro dit immortales, fa- 
cinus andigrum (est). Ter. Les — me 
sont témoins que je m'en réjouis à 
cause de man fils, Gudeo, ita me dii 
ament, nati caus&. 1er. Les — m'en 
sont témoins (Det .ant Dieu, Sur man 
—), j'ignore où je suis, Ita me di 
ament, ubi sim, nescio. Ter. Avec l'ap- 
robation des dieux, Diis volentibus. 
all. Volentibus cum diis. Cic. Diis ap- 
probantibus. Cic. Avec le secours des 
—, Diis juvantibus. Cic. Par un bica- 
fait, Par une faveur des —, Deorum 
beneficio. Cie. J'en rends grâce aux 
—, Les — en soient loués (Dieu 
werci), Habeo gratiam dis. Ter. Qae 
les dieux soient propicesl Di bene 
verlant. Plaut. Ter. Que les — te 
bénissent (formule de saln” ; Dit te 
ament on amabunt! Plaut. Que les 
— te gardent! Dit (e servassint/ 
Plaut. Que les — détonrnent ce mal- 
heurl Di meliora ferar J Tib. Di 
meliora! Cic. Ce vautour a reçu, 
Dieu me pardonne, le titre d'im- 
Pérator, Appellatus est hic vulturius, 
si diis placet, Imperator. Cic. S'il 
lafi aux dieux, Si dis placet. Plaut. 
ki dii volent, Plaut. Si dii volunt. 
Cie, Si, aux — ne plaise, Si, que 
les — nous en préservent, une sé- 
paralion a lieu, Si eveniat, quod di 
rohibeant, discessio. Ter. Fassent 
es —, Veuillent les —, Plaise aux 
— qne je sois. que je ne sois pas! 
Utinam sim, Ulinam ne sim! Cic. 
Plüt aox — que je fusse, que je ne 
fusse pas! Utinam essem, Utinam ne 
essem/ Cic. Que les — te confondent 
{te damaent}! Di te perdant { Ter. Di 
fe eradicent! Ter. Que les — Île 
confondent! Fstum di perdant ! Plaut. 
Hili di trati (s.-e. sin Cic. Que les 
— confondent les Dalmatest Dal- 
malis dii mals facient / Cic. | 3° Pig. 
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Personne ou Chose qui est l'abjet d'une 
sorte do culte, Deus, 5 (vov. Lo), m. 
Cic. =: Platon, notre dieu, Deus ill 
noster Plato. Cie. Platon, le — des 
pbüiosophes, Plato, deus philosophe- 
rum, Ci. Pour moi lu as toujours 
êté le — de l'éloquence, Te in di- 
cendo semper putavi deum. Cie. Ta 
approches les dieux (Auguste et 
Mécêne), Deos propius contfingis. Mor. 
S'il en est ainsi, je suis on —, je 
suis beureux comme un —, Dew 
sum, si hoc ita est. Ter. Faire na 
— de son ventre, Ventri obædire (io, 
ÿs, ivt el ii, ifum), n. Sal. 

DIEULOUARD, r. de France (Meur- 
the-et-Moselle). * Destonardum, à, n. 

DIEUZE, v. de l'anc. départ de la 
Meurthe. * Decempagi, orum, m. pl, 

DIFFAMANT, part. prés. de pire 
PAMER, VOyÿ.ce v. l'oireauar ANTE, 
ad). Diffamatoire. Voy. ce m. 

DIFFAMATEUR, 8. m. Celui qu 
diffame. Obtrectator, oris, m. Cic. 
Homo (minis) maledicus (5, m. Cic. 
: C'est le fait d'un diffamateur, 0b- 
rectaniis est. Cac. 

DIFFAMATION, 8. f. Action de dif- 
famer. Obtrectatio, onis, f. Cic. Male- 
dictio, f. Cic. : Les diflamations, Me- 
ledicta, orum, n. pl. Ter. 

DIFFAMATOIRE, adj. Qui dif- 
fame. Famosus, a, um. Hor. Suet. Cri- 
ninosus. Suet. Probrosus. Tac. : Li 
belle diffamatoire, Liber famosus. 
Suet. criminosus. Suet. maledicen- 
tissimus. Gell. Vers diffamatoires, 
Probrosa carmina. Tac. Publier des 
hbelles — contre qqn, Libellos edère 
ad infamiam alicujus. Sue. 

DIFFAMÉ, É6, part. passé de 
DiPFAMEN, Voy. ce v. || Adj. Perdu 
de reputalion. Famosus, a, um. Cic. 
Infamis, m. Î.,e, n. Cic. Probrosus, 
a, um. Suet. : Diffamé pour sa man- 
vaise conduile, Infamis flagitiis. Ter. 
Feumes diffamées, Fenuz famosz. 
Suet. probrusz. Suet. Maison dif- 
famée, Infamis domus. Pl.-j. Être dif- 
famé, In summaä infamiä esse. Ter. 
Infamiä flagrure, n. Cic. Alale audire 
(io, is, ivt el it, ion}, n. Cic. Afinus 
commode audire, n. Cic. 

DIFFAMER, v. act. Décrier, cher- 
cher à perdre la réputation : Diffamer 
qqn, Aliquem infamare. Nep. Col. où 
differre (fero, fers, distuli, dilatum). 
Lucil. Ter. ou infamem facFre (io, 
is, feci, factum). Cic. Aliquem male- 
dictis vexare. Cic. on figère (o, is, 
fi, firum). Cic. Aliquem carpère (0, 
ts, carpsi, carplum), Cic. ou vellicare. 
Cic. ou conscind?re (o, is, seidi, scis- 
sum). Cic. ou lacerare. Liv. Alicui 
maledic®re (o, is, dirt, dictum), n. 
Cie. infamiam inferre (fero, fers, tuli, 
illatum). Cie. In aliquem maledicia 
dicFre (o, ie, diri, dictum). Cic. ou 
conjic#re (io, is, jeci, jectum). Cie. 
ou conferre (fero, fers, tuli, colla- 
Ru EE ic. Alrcujus famain Læilëre (e, 
ts, Lwsi, læsum). Sall. o0 lacerare. 
Liv. ou inquinare. Liv. on carpère. 
PI.-j. Alicujus existimationem vio- 
lare. Cic. ou oppugnare. Cie. 05 
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effendère (0, is, fendi, fensum). Cic. ou 
perdère RAA dr fm Ad Ier. 
qqo d'une manière abominable, 
Matedic®re alicui turpissime. Cic. Etre 
difame par les huunètes gens, Con- 
scindi ab optimatibus. Cic. Elre — 

r la plupart (des bisturiens], In- 
amari 8 plerisque. Nep. . 

Se mirrauen, v. 1° Réf. Nuire 4 
sa réputation. $e inquinare. Cic. || 
3° Récipr. Se décrier mutuellement. 
Inter se obtrectare. Nep. 

DIFFÉREMMENT, adv. D'uno ma- 
nibre différente. Aliter. Cic. Secus. 
Cic. Dissimuliter. Cie. Sall. = Bien 
différemment, Longs secus. Cic. Il en 
est tout —, Longe aliter est. Cic. 
Ua peu —, Paulo secus. Cic. — des 
autres citoyens, Separatim a reliquis 
civubus. Cic. VOy. ACTNKMENT. 

DIFFÉRENCE, 4. [. Dissemblance. 
Diferentia, æ, f. Cic. Distantia, f. 
Cic. Discrimen, minis, n. Cic. Diver- 
aitas, ulis, Î. Quint. Distinciio, onis, 
f, Cic. Dissimilitudo, danis, f. Cic. = 
Différence insaisissable, Obscurum 
discrimen. Hor. la — des couleurs, 
Colorum differentis. Plin. Trompé par 
la — de leur grandeur, [mparibus 
formis deceptus. lor. La — des lieux 
el des lemps, Differentia locorum 
trmporumque. Quint. La — des cau- 
ses, Disiinctio causarum. Cic. Condi- 
{io dirersa causarum inter ipsas.Quint. 
La — des sentiments, Antmorum dis- 
junctio (onis), f. Cic. Il y a une —, 
Est quod differat (de differre, fero, fers, 
s. parf. ni Sup. en ce sens, u.). Cic. 
Voici la — eotre un père et un mal- 
tre, Hoc (à l'abl.) pater ac dominus 
iaterest(de interesse, sum, fur, n.). Ter. 
y ade la — entre donner el rece- 
voir, inter dare el accipere interest 
{impers.). Sen. La — est que.…., Jllud 
dissimile (est) quod (ind.). Cic. Avec 
celle unique — que, flo fantum 
talerpcsito discrimine quod Gind-). 
Cels. 1 y a parmi les corps de 
graode: différences, În corporibus 
magne dissimilitudines sunt. Cic. Il 
y à enlre eux une Si grande dilfé- 
rence de caractère et de goñts, 
Tania est inter eos morum sfudio- 
rumque disfantia. Cic. Il y a cette 
très grande — entre.., [oc marime 
inferest inter (ace.). Cic. Il y a une 
certaine — eatre..…, fnferest aliquud 
inter (ace). Cic. La — est très légère 
entre ceci et cela, Paulum differunt 
Aoc el illud, Cic. On observe quel- 
ques dilférences eotre cel oiseau et 
le précédent, Diversa in hac ac supra 
dicià alrte qurdam cut) Plin. Il n'y 
a js entre eux de diflérence, Nilul 
differunt. Cic. Il n'y à pas de — 
enire.…, Nihil difert inter (acc.), 
Cic. Il n'y a pas la plus légère — 
entre, Ne minimum quidem inte- 
rest inter (acc). Cic. Il n’y a abso- 
lament aucune — entre... MNihil 
Hrorsus fnterest inter (acc.). Cic. Il 
p'y à pas ou presque pas de — 
eotre votre âge el le leur, Æfates ves- 
tra el illorum nihil aut non muitum 
differunt. Cic. Quelle — y a-t-il 
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entre...? Quid inferest inter (acc.)? 
Cic. Vois quelle — il y aura entre... 
Vide quantum interfuturum sit inter 
{acc.). Cic. Quelle -- y a-t-il entre 
l'hannèteté et la bienséance? Qualis 
diff rentia est honesti el decori? Cic. 
Quelle — y a-t-il eotre rechercher et 
choisir? Quid interest (uirum) erpelas 
an eligas? Cie. L'esprit conçoit la — 
entre.., Animus dijudical quæ dis- 
tinctio sit inter(acc.). Cic. Recoonaitre 
les différences, Discernère dissimili- 
tudincs. Varr. Discerner les — des 
voix, Varielates vocum noscére. Cic. 
On ue distingue pas la diféreuce qui 
existe eotre..., Non distinguitur quid 
iulersit inter (acc.). Cic. Quelle — 
fais-tu entre lui et toi, Quantum inter- 
vallum inter le et illum (fsse) putas ? 
Cic. Faire la — entre les peusées, 
Inter sententias dijudicare. Cic. Faire 
la — des hommes pieux et des im- 
pies, liorum impiorunque rafionem 
facëre. Cic. Le lewps seul fail la 
—, établit une — entre le retarda- 
taire el le Uésertenr, Tempus man- 
sorem a fugilivo discernit (de discer- 
nère, 0, crevi, crelum). Dig. Faire la 
— d'une boune loi et dune mau- 
vaise, Legern bonam a malä dividëre 
(o, is, visit, visum). Cic. À la — 
près que j» me diverlissais sans toi, 
ræler quan quod sine le me oblec- 
fabam. Cic. Voy. À. DIFFÉRER, Dts- 
TINGOER. 

DIFFERENCIER, v. act. Mettre 
de la difference. Distinguëre, o, is, 
stinri, slinctum, acl. Cic. Secern?re, 
o. is, crevi, erelum, act. Cic. Divi- 
dére, 0, is, visi, visum, acl, Cic. 

DIFFÉREND, s. m,. Débat, contes- 
tation. Controversia, æ, f. Ce. Dis- 
ceptatio, onis, f. Cic. Allercatio, f. 
Cic. Certamen, minis, n. Liv. Certatio, 
Onis, f. Cic. Concertalio, f. Cic. Con- 
tentio, f. Cic. Jurgium, à, n. Cic. 
Lis, itis, f. Cic. : Par uo dilferend 
coupable avec son collègue, Pravo 
cum collegä certaine. Jiv. Avoir 
uo — avec qqn, Contentionem habère 
cum aliquo. Cic. Ils sont en — au 
sujet des limiles, Est inter eos de 
terminis conlentio. Cic. Vider un — 
ar les armes, Armis disceptare, n. 
ac. Partager le —, Rem moderari, 
dép. ir. Accommoder, Arranger, 
Regler un —, Transigëre controver- 
siam. Cic. Voy. DÉDAT 10. 

DIFFÉRENT, ENTE, adj. 1° Dis- 
semblablo. Dissimilis, m. f.,e, n. Cic. 
Dispar, gén. aris, gén. pl. um. Cic. 
Divrrsus, a, un. Sall. Alius, a, ud 
(gén. alius, dat. ati). Cic. : Dilé- 
rent de toi, Dissimilis fui. Cic. — 
des auires, d'uo bomime, Dissimilis 
ceterorum. Cic. homiut. Cie. — de 
qq. cb., Diversus ab aliquä re. Cic. 
alicui rei. Quint. Différents eutre 
eux, fnler se dispares ou dissimiles. 
Cie. diversi. Sali. Dispositions d'es- 
prit diflérentes, Dispares habilus aui- 
morum. Liv. Combien c'est chose 
différente, Quanio (id) est aliud. Quint. 


Les avis étaient dif rents, Sententiis 


variabatur. Liv. Langues différentes, 
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Linguæ discordes. Plin. inter se diffe- 
rentes. Quint. Rapporter les — ver 
sions des historiens, [Ea] quz variant 
auclores, omnia ersequi. Liv. Votre 
genre d'éloquence est fort different, 
nier vos in dicendo dixsimillini esiis, 
Cic. Chacun des deux d'une maniere 
différente, Uterque alio quodam mudo. 
Cic. Qui vivent d'une façon —, Alius 
alio more viven(es. Sail. Deux rois, 
chacun par une polilique —, Duo re- 
ges, alius aliä vi. Liv. Les mesures 
Sool différentes chez les différents 
euples, Modos alius alios consittuit 

opulus}, Varr. [Les Dûtes] rendent 
ua s00 différent selon que les trous 
sont ouverts ou fermés, Alium cau- 


sis, alium apertis foraminibus sonum 


reddunt. Quint. Par des chemins dif- 
férents, Diversis ifineribus. Cæs. Les 
consuls s'en vool dans des direclious 
différentes, Diversi discedunt consu- 
les. Liv. Descendues des mèmes hau- 
teurs, les sciences prirent des routes 
—, Er communi jugo sunt docirinarum 
facta divortia. Cic. (L'exorde] pru- 
duit un effet different de celui que 
demande la cause, Aliud conficit 
quam causa postulat. Cic. Une tettre 
ien dillérente de celle-là, Ab his 
longe diversæ litieræ. Sal. [Ces mots] 
ont uue significalion — de celle qu'ils 
indiquent, Diversum valent qua indi- 
cant. Quint. Il se serl de ce wut dans 
un seos différeol du tien, Verbo isto 
ulilur @ fuà sentenhià diverse. Gell, 
Être d'un avis — du mien, À me dis- 
sentire (to, is, sensi, sensum), n. Cic. 
Voy. 1. nirrénun. || 2° Qui n'est plus 
le même. Alius, a, ud (voy. 10). Ter. 
Mutatus, a, um.Cic. Commutatus.Caæs. 
Cic. = lifférent de soi-même, Sui dis 
par, gèn. aris (voy. {e). Cie. Sui dis- 
sümilis (m. f., €, 0.). Cie. | 8° Au plur. 
Plusieurs, certains. Varit, =, a. Cic. 
Nonnulli. Cic. Complures, m.f., 6, a. 
gén. um). Cic. Plures. Cæs. Aliquot, 
indécl. Cic. Quidam, quædam, quæ 
dan. Cic. Alti, æ, a (répélé}. Cic. : 
Différentes études, Varia studia. Cic. 
Trois fuis à — époques, Ter, separq- 
tis temporibus. Nep. Traverser le 
fleuve en différents endroits, Trans 
flumen aliis alque aliis locis traji- 
cère. Liv. De différentes manières, 
Aliter aîque aliter. Plin. 

1. DIFFÉREN, v. 0. 1° Être dis- 
semblable, n'être pas de mêmo. Dif- 
ferre, fero, fers (s. parf. ni sup. en 
ce seos), n. Cic. Discrepare, 0, as, 
pui et paui, 8. sup., n. Cic. Dissi- 
dère, e0, es, sedu, sessum, n. Cic. Di- 
stare, 0, as, $. parf. ni sup., n. Cie, 
Abesse, absum, abes, ahfui, n. Cic. 
Abhorrère, eo, es, horrui, 3. sup., n. 
Cic. : Ils diffèrent des autres en ce 
que, Hoc ab alits differunt, quod 
(ind.). Cæs. La sagesse diffère de la 
justice, Discrepat ab wauilate sapien- 
fia. Cic. Les actes dillèrenl des pa- 
roles, Facta cum dictis discrepant, 
Cic. L'écrit differe de la pensée, Dis- 
sidet scriptum a sententiä. Cic. Le 
faux — du vrai, Falsa a veris dis- 
tant. Cic. L'orateur doit diférer d'ua 
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mime, À saltatore abesse debet orator. 
Quint. L'irréflexion diffère pou de la 
folie, Temeritas non prucul abhorrel 
ab insania. Cic. Combien il différait 
de sun pèrel Quam diversus (erai) a 
atrel ler. Ditlérer l'un de l'autre, 
es uns des autres, Inter se differre. 
Cic. distare. Cic. — en, sur, par, de 
qq. cb. Aliquä re differre. Cic. dis- 
crepare. Cic. |] 2° N'être pas du même 
avis. Dissentire, 10, is, sensi, sensun, 
a. Cic. Infferre (voy. 1°), n. Cic. Dis- 
sidére (voy. 1°), n. Cic. Discrepars 
(voy. do), n. Cic. = Dillérer sur cer- 
lains points, De quibusdum rebus dis- 
crepure. Cic. Ne — que sur un seul 
point, De re unë solum dissidère. Cic. 
— avec qqo sur les mots, Cum ali- 
quo verbis discrepare. Cic. D'accord 
sur le food, ils différaient sur les 
mots, fe consentientes, vocabulis dif- 
ferebant. Cic. Nos idces s'accordent, 
notre lancage [seul] difière, Ratio 
nostra consenti, pugnat oralio. Cic. 
Dilérer complèlement d'avis, Longe 
dissentire. Cic. Les opinivns diffèrent 
à cel égard, Varia (est) circa hoc 
opinio. Plin. Les historiens —, Inter 
aucivres discrepat (impers.). Liv. 
2. DIFFÉREN, v. 19 act. Remettre 
à un autro temps. Differre, fero, 
fers, disituli, dilatum, act. Cic. Trans- 
ferre, [ero, fers, transtuli, translatum, 
act. Cic. Proferre, fero, fers, pro- 
tuli, prolatum, act. Cic. Trahïre, 0, 
te, trari, tractum, act. Cic. Protra- 
hère, act. Sen, Erxtrahëre, act. Liv. 
Sen. Ducére, 0, is, duri, ductum, act. 
Cic. Producëre, act. Cæs. Prolatare, 
act. Sall. Promovére, eo, es, movi, 
moluin, act. Ter. Sustinère, eo, es, li- 
nui, lentum, act. Cic. Sustentare, act. 
Cic. Rejicfre, io, 1s, jeci, jectum, acl. 
Cie. = Daillérer son départ, [ter dif- 
ferre. Cæs. — le cowhat, Dimicandi 
moram fac/re (io, is, feci, facium). 
Liv. — le inariage de qqa. Promovere 
nuplias alicus. Ter. — un procès, 
Causam supersedère (eo, es, sedi, ses- 
sum). Ad Üer. — un peu le supplice, 
Supplicii parvam moran afferre (fero, 
ere, altuli, allatum). Cic. Cherclier 
— le supplhice, Quærëre moram 
supplicio (au dal.). Cic. — de quel- 
ques jours l'examen d'une affaire, 
roferre rem aliquot dies. Gell. — 
une affaire jusqu'a la auit, Susti- 
nèëre rem in noctem. Liv. — une af- 
faire au lendemain, Rem procrasti- 
nare. Cic. in crastinum diem differre. 
Cic. — une cousiruction jusqu a ton 
arrivée, Ædificathionem ad adventum 
fuum suslentare. Cic. — une affaire, 
les comices jusqu'au mois de jan- 
vier, În mensem Januarium rem reji- 
cére. Cic. comitia protrudëre (o, is, 
frusi, trusur.), Cic. No pas — qq. 
ch., Sine mora aliquid fac#re. Cic. || 
2° Neutl. Tarder. Aoram interponëre 
(o, is, posui, positum). Cic. facrre 
voy. 1°). Cic. = Ditfèrer de jour en 
jour, Diem ex die ducëre (voy. 1°). 
Cic. Diem de die differre (voy. to 
Liv. extrahËre (voy. ie). Sen. Je 
pense qu'il ne faut pas —, Nullam 
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moram inlerponendam puto. Cic. Mo- 
ram non puto esse faciendam. Cic. — 
à ou de (inf.), Cunctari, dép. (inf.). 
Liv. Ne pas — à vu do nel Non 
cunctart (inf.). Sall. Cie. (quin et le 
subj.). Cæs. Nullam moran interpo- 
nêre (quin et le subj.). GCic. Sans —., 
Sine ullä morä. Cic. Sine morä. Cic. 
Abjectà omni cunctalivne. Cic. Primo 
uoque tempore. Nep. Qui aime —, Di- 
ator, oris, @. for. Cunclalur, m. Cic. 

DIFFICILE, adj. 4° Malaise, qu'on 
n'effectue pas faciloment. Difficilis, un. 
f., e, n. Cic. Factu difficiis. Cic. 
Haud facilis. Cic. Arduus, a, um. 
Cic. Factu arduus. Liv. : Cela est 
difficile, ({d) difficile factu est. Cic. 
La modération est —, doderalio in 
difficili est. Liv. — à dire, à expri- 
mer, Difficilis dirtu. Cic. ad eloquen- 
dum. Cic. La douleur est — à sup- 
orter, Dolor est difficuis foleratu. 
ic. Il est — de (faire), Difficile est 
(facëre). Cic. [Ce] qui est le nlus —, 
uod difficillimum est. Quint. Être 
très —, Habére mullum difficullatis. 
Cic. magnum difficultatem. Cic. Les 
choses qui sunt très difiiciles, (Ea) 
quæ perdifficilia sunt. Cic. Qui à la 
parole difiicile, Linguä khebes (gén. 
etis). Liv. || 2° Dont le parcours ou 
l'accès n'est pas commode. (En gén. 
Difficilis, m. f.,e, n. Cic. (Encre) 
Arduus, a, um. Cic. (Accidente) Ini- 
quus. Cæs. (Kabotcux) Asper, era, 
erum. Cic. (Embarrassé) {mpeditus, 
a, um. Cæs. =: Ville d'un accès difii- 
cile, Oppidum ascensu arduo. Cic. Ac- 
cès — des lieux, Asperutas lucorum. 
Sall. État — des chenuns, Viarum 
difficultus. Cæs. || 3° Qui exige beau- 
coup de travail. Difficilis, m. f., €, 0. 
Cic. Operosus, a, un. Cic. Laboriosus. 
Cic. Negotiosus. Plaut. Arduus. Cic. 
: L'ouvraye de beaucoup le plus dif- 
ficile, Opus longe dujficillumum. Quint. 
Chose —, très —, fes uperosa. Cic. 
multi laboris. Cic. magni laboris. Cic. 
Entreprise —, Res multz operx. Cæs. 
Transports diflicies, Duræ subvec- 
tiones. Czs. Campagnes —, Laboriosa 
militia. Cic. Queshuons — et obs- 
cures, Res difficiles et obscuræ. Cic. 
Question un peu diffluile, Quæstio 
subdifficilis. Cic. Question très — et 
très obscure, Perdfficilis et perubs- 
cura quæstio. Cic. Chose — à expli- 
uer, Res arduæ erplanalionis. Plin. 
[ m'est très — de montrer cola, 
Miki perarduum est hoc cominonstrare. 
Cic. || 4° Calamiteur, malhoureux, 
perilleux. Diffcihis, m. f.,e, n. Cæs. 
Impeditus, a, um. Cic. Angustus. Cic. 
Durus. Cic. : Situation dullicile de la 
république, Impedita tempora rei pu- 
blicæ. Cic. Circonstances difficiles, 
Dura tempora. Cic. Dans une circon- 
stance difficile, Diffcili tempore. Cæs. 
Dans des circonstances difficiles, si 
—, les plus —, În rebus unguslis. 
Cic. Tanié rerum iniquitate. Cæs. 
Dificillimis temporibus. Cic. || 6° Exi- 
goant, d'uno delicatesso oxcossive. Fas- 
fidiosus, a, um. Cic. Delicatus. Cic. 
Superbus, Cic. Hor.: Estomac difficile, 
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Stomachus fastidiens (gén. entis). Sen. 
Race plus — pour les pâturages, Ge- 
nus in pascuo delicatius. Plin. Oreilles 
très difficiles à contenter, Aures qua- 
run est Judicium superbissimum. Cic. 
J'aime ua auditoire difficile, Severi- 
lale Qurium lLætor. Pl-j. [ls sont 
assez difficiles pour {inf.), Tantum 
in ulis est fastidium, ut (subj.). Sen. 
Voy. béLicaT 8°. || 6° Peu accommo- 
dant, pou trailable. Difficilis, m. (., 6, 
n. Cic. Mlurosus, a, um. Cic. Impor- 
tunus. Plaut, Tristis, m. f., e, 0. 
Cic. : Esprit difâcile, Slorositas, atis, 
f. Cic. Importunitas, (. Cic. Inhuma- 
nitas, f. Cic. Caractère très —, Diff. 
ctllima natura. Nep. 
DIFFICILEMENT, adv. Aveo diff- 
culte. (En gen.) Dificulter. Cic. Ces. 
Difficile. Cic. Difficiliter (rare). Cic. 
Col. (Avec un grand effort) Ægre. 
Cic. Operose. Cic. Ou. Mulio labore. 
Cic. Blugno negotio. Cels. (À peine) 
Vixz. Cic. = Très diffirilement, Diff- 
cillime. Cic. Perdificiliter. Cie. Je 
me cunliens —, Vir teneo me. Cic, 
J'en oummerais — nn autre, Non 
cuto alium darerim. Cic. Qui parle —, 
—, Linguë impromptus (a, um). Liv. 
DIFFICULTE, 8. (. 1° Co qui rend 
une chose difficile; Manque de faclite 
pour faire qq. ch. Difficultas, atis, f. 
Cic. Cæs. = La difficulté de l'étude, 
Difficultas ciscendr. Cie. — de pronvn- 
cer, de parler, Lingus hæsilantia(æ),f. 
Cic. — à s'exprimer, Cum verbis suis 
colluctatio (onis), f. Quint. La — des 
chemins mr leur inégalité), Viarum 
asperilas (atis), f. Cic. Les difficultés 
de la route (= les obstacles), Viarum 
objices (de obex ou objer, m.). Liv. 
Les — de la guerre, Belli asperiras. 
Sal. Tu comprends tonte la diflicullé 
de cela, [lud quam sut diffcile, te non 
fuqit. Cic. Avec —, C. DIFPCILEMENT. 
Sans —, faud difficulter. Sall. Nulle 
negolio. Cic. Sine negotio. Nep. Voy. 
PACIL: MENT. || 2° Chose difficile, qui 
donne de la peine. Difficultas, atis, f. 
Cie. Mes (ei) dafficudis (is), f. Cie. a 
Étude hérissée de difcultés, 06 
structa dificultattbus cognino. Cie. 
Passion pour les —, Cuprdo diffcilie 
faciendi. Sail. Ils ne veuleat pas 
s'exposer à des —, Suscip#re nolunt 
laborem (de lubor, masc.). Cic. Les 
— que présente l'interprélation des 
songes, Somniorum obscuritales, f. 
pl. Cic. Ces — (dos un texte), [ls 
obscura, 0. pl. Quint. || 3° Obstacle, 
empéchement, opposition. MNiffcultas, 
atis, f. Cac. Émpedimentum, i, n. Cie. 
Angustiæ, arm, f. pl. Cic. : Telles 
étaient les difficultés de la situation, 
In his erat angustus res. Crs. Duiû- 
calté bien légère pour que. Lere 
sane impedimentum alicui. Cic. Creer 
des diflicultés à qqn, Alicui facex+8rs 
neqotium (n.). Cie. facfre neyolium, 
Quint. Rencontrer une difficulté, ans 
grande —, In anguslum venire. Cic. 
ncurrêre in magnam difficultaten. 
Cic. Entravé par des difficullés de 
temps et de légalité, Temporis & 
juris angusliis inclusus. Liv. Avoir à 
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lutter contre beanconp Ml me Mine 
dificultatibus conflictari \ DE . 
Rinoudre. leo une difficulté, Ez- 
pédire nodum (de nodus, i, L.). Cic. No- 
dum ersolx#re. Liv. Aplanir ces fran- 
des difficnltés, Ea facilia ex difficil- 
limis redig’re, Cæs. Tourner u0e dif- 
fculté (dans la discussiun), Disculëre 
disceptationem (de disceptalio, [.). Liv. 

&e Resistance : Il eummença par faire 
LR difficuites, Cæpit primo gravari 
(pass). Cic. Faire des — pour accurder 
uoe faveur, Gravate veniam dare. 
Plaut. Tu fais des — pour donner 
Dare gravaris. Cic. Faire difficult 
de A Dubitare (inf.). Cic. Ne pas 
faire — de(inf.), Nihil morari quomi- 
aus (sabj.). Liv. Répondre sans faire 
de—, Non gravaterespondère.Cic.Vay. 
aésisraxcE. || 5° Matière à contro- 
verse, objection. Quæs{io, onts, f. Cie. 
Voy. ossscrion. || 6° Differond, con- 
testation. Controversia, æ, Î. Cic. = 
IL n'y aura point de difficulté entre 
toi et moi, Controuersia nulla erit 
mih tecum. Plaut. VOy. CONTESTATION. 

DIFFICULTUEUX, E056, ad]. Qui 
falt des difficuites sur toutes choses. 
Serupulosus, a, um. Quint. À ul. 

DIFFORME, adj. Dont la forme est 
treguliere; laid (pr. el fig.). Deformis, 
n. 1. e,n. Cic. Fœdus, a, um. Cic. 
: Nez diforme, Pravus nasus. Hor. 

DIFFORMITÉ, s. f. Defaut de con- 
fermauon, laideur (pr. et fig.). Defor- 
mitas, atis, f. Cic. Pravitas, f. Cic. 
Faœdites, (. Plin.: Avoir des diffor- 
mités oaturelles. Jwurdam contra na- 
turam depravata Aabère. Cic. 

DIFFUS, ose. adj. Prolixe. Effusus, 
e, un. Qunt. Diffluens, gén. entis. 
Cic. Snperfluens. Cic. Circumfluens. 
Cie. : Stésichure est diffus, Stesi- 
chorus effunditur (de effunidi, or, fusus 
sum, pass.). Quint. [Orateur] —, Ef- 
fusus. Quint. Le style est —, Oralio 
fut (de flusre, 0. fluri, flurum, n.). 
Cie. Style —. Circumfluens orutio. Cic. 

DIFPUSFEMENT, adv. D'une ma- 
aière diffuse. Effuse. PL.-j. 

DIFFUSION, s. f. io Action de se 
répandre. Fusio, onis, f. Cic. || 2° Pro- 
Ginité. Inanis (is) profluentia (æ), f. 
Cic. : Parler avec diffusion, Effusius 
dicère. Pl.-j. 

DIGAMMA, 8. m. Lettro de l'alpha- 
bet éolique. Digamma (indéel.) Æolicum 
î), 0. Quint. Digammon, i, a. Prisc. 

gammos, à, f. Serv. 

DIGENER, v. act. 1° Faire la di- 
g=suon. Concoquêre, o, is. cori, coctum, 
act. Cic. Cuquêre, act. Cels. Conficre, 
io, is, feci, fectum, act. Cic. Digerrre, 
0, Ùs, gessi, gestum, act. Cels. Didu- 
c7re, 0, is, duxi, ductum, act. Ceis. : 
Alimeol diséré, Cibus confectus. Cic. 
Facile à digérer, Digestu facilis. Macr. 
Très facile à —, Ad concoquendum 
facillimus. Cic. Difficile à —, Stoma- 
cho gravis. Plin. Concoctiont difficilis. 
Plin. (Cet) aliment est difficile à —, 
Onerat cibus. Plin. || Absol. Digérer, 
Cibos ou Cibum concoqu?re. Cic. dige- 
rêre. Cels. diducëre. Cels. Bien —) 
Cuncoguëre pulchre. Cat. Estomae qui 
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digère mal, Cruda alvus. Cato. Le chou 
fait digérer, Brassica concoquit. Cato. || 
2° Fig. Élaborer. Concoquêre (voy. 1), 
act. Sen. Quint. Coguêëre, act. Liv. : 
Digérons ces aliments de l'esprit, 
Concoquamus ïilla quibus aluntur in- 
genia. Sen. Études mal digérées, 
Cruda adhuc studia. Petr. Lecture 
bien digérée, Lectio non cruda. Quint. 
Digcrer des projets, Consilia coquêëre. 
Liv. || 3° Endurer. Concoquëre (voy. 
do), act. Cic. Liv. Devorare, act. Cic. 
: (Celui] qu'elle ne pouvait digérer 
comme séasteur, Quem senatorem 
concoquère viz poterat. Liv. — eo 
silence les sottises des hommes, De- 
vorare stultitias hominum. Cic. 

Se biaénaæn, v. pron. 1° Être digéré. 
Concoqui, or, Eris, coclus sum, pass. 
Cic. Cels. Coqui, pass. Cels. || 2° Fig. 
Étro endurè. Devorari, pass. Cic. 

DIGESTE, 8. m. Recuoil de déci- 
sions de jurisconsultes romains. Digesia, 
orum. n. pl. Ulp. 

DIGESTIF, IV8, adj. 1° Qui sert 4 
la digestion =: Appareil digestif, Cibo- 
rum ainstrumenta (orum), n. pl. Plin. 
[| 2° Qui aide à la digestion = Être di- 
gestif, Concuctiones adjuvare. Plin. 

DIGESTION, s. f. Élaboration dos 
aliments dans l'estomao, etc. Concoctio, 
onis, F. Cels. Cocto, f. Plin. Digestio, 
f. Cels. Quint. = Digestion facile, Fa- 
cilis digestio. Quint. La — est plus 
facile, Crbr facilius digeruntur. Quint. 
Qui est d'une — facile, difficile, Voy. 
DiGénen 4°. Mauvaise —, Deterior 
concoctio. Cels. Aider à la —, Voy. 
nicesrir 20. Empêcher la —, Concoc- 
tionem impedire ou prohibere. Cels. 
Faire la — cn marchant, Perfcÿre 
cibos ambulatione. Plin. Voy. nicén&n 
40. Qui n'a pas fait sa —, Crudus, 
a, um. Cels. || Fig. (llaisanteries) qui 
n'offensent pas et sont, pour ainsi 
dire, de facile digestion, Lenia, et, 
ut sic direrim, boni stomachi. Quint. 

4. DIGNE, v. de France (Basses- 
Alpes). Dinia, æ,f. Plin. = Habilaots 
de Digne, Dinienses, ium, rm. pl. Insc. 

9. DIGNE, adj. 1° Qui merite ad: ch. 
Dignus, a, un (de qq. ch., re). Cic.: 
Très digne de, Perdignus (abl.). Cic. 
Qui n'est pas — de, Non dignus ou 
Indignus (abl.). Cic. Voy.innicne. 1l 
est — de respect, Dignus es{ vere- 
cundiä. Cic. Être — de récompenses, 
Prania merère (e0, es, rui, rilum). 
Cæs. 
(er. &ris, ritus sum), dép. Quint. Tu 

lais — d'avoir, Dignus eras ut habe- 
res. Quint. 11 s'est rendu — d'être 
décoré, Meruit ut decoraretur. Cic. 
Il est — d'obtenir, Idoneus est qui 
impetret. Cic. Dignes que l'on disrute 
avec eux, Digni quibuscum disseratur. 
Cic. Je les ai jugés plus — deconfiance, 
Eospotiores habui quibus credërem. Liv. 
Digne d'être connu, lu, écrit, raconté, 
Dignus cognilione. Cic. leciione. Quint. 
litteris. Cac. historiä. Cic. — d'ètre 
appelé petit roi, de captiver leur at- 
tenhion, de passer à la postérité, 
Dignus nomine reguli. Cic. Aorum au- 
ridus. Cic. memoriä. Cic. — d'être 
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aimé, estimé, loué, C. AIMABLE, eST- 
MABLE, LOUABLE. || 29 En rapport avea, 
conforme à. Dignus, a, um (de.., abl.). 
Cic. : Esclave digne de son maltre, 
Dignus dumino servus. Plaut. Être — 
de son père, Patri respundère (e0. es, 
spondi, sponsum), n. Cic. fbsèques 
dignes de sa œurt, Funus morti 
compar (géo. aris). Liv. [Il dit que 
cela] n'est — oi de loi ai du peuple, 
Neque suz, neque populi duynitntis 
esse, Cæs. Cela est — de lui, Hoc 
illum decet jouit, cére, impers.). Cic. 
D'une manière — des soldats, fta ut 
decet mulites. Ter. [1 est — d'uo sage 
d'essayer.…, Experiri sapientem decet. 
Ter. || 8° Merite. Dignus, a, um. Liv. = 
Digne prix de la peine qu'oo a prise, 
Dignum operæ pretium. Quint. — chäti- 
ment, Justa el debila pæna. Cic. 3fe- 
rita pœna. Ov. — châtiment de [sal 
conduite, Digna pœna pro faclis. Sal. 
IL 6° Abs. Estimable, uneslus, a, UTA, 
ic. Dignus. Plaut. Hor. : Digoe 
homme, Dignus Aomo. Plau!. Les 
hommes les plus dignes, Homines 
Ronestissimi. Cic. Avoir une conduite 
digne, Vivre pro dignitate. Nep. |] 5° 
Gravo. Gravis, m. f., e, n. Çic. = Air 
digne, Frons grauis. Pl.-j. Éloquence 
plus —, Sanctior eloquentia. Tac. 

DIGNEMENT, ädv. 1° Selon os 
qu'on merite. Digne. Cic. Hor. Suet. 
: Loner divsuement, Digne ou Pro 
dignitate laudare. Cic. Vay. 1gs1æ- 
MENT. || 2° Convenablement, tres bien. 
Decenter. Cic. Decore. Cic. Ut decet. 
Ter. Pro dignitate. Nep. : Tu t'es 
dignement conduit, Fecisti uf de- 
cueral. Ter. 

DIGNITAIRE, s. m. Celui qui est 
revêtu d'une dignité : Être dignitaire, 
Esse cum dignilale. Cic. Les digui- 
laires , Dignitates, f. pl. PL.-j. 

DIGNITE, s. f. 1° Gravite, noblesse, 
respect qu'on Se doit 4 soi-même. Di 
gnitas, ais, f. Cic. Majestas, [. Liv. 
Grauilas, f. Cic. Decorum, i, n. Cie. 
Tac. Decor, oris, m. Cic. Decus, coris, 
n. Cic. : Dignité de l’action oratoire, 
Dignitas actionis. Quint. — des tri 
bunaux, Gravitas judiciorum. Cic. 
Quelle — dans {son} langage! Ma- 
jestas quanta in oralions! Cic. Être 
conforme à la —, Être de la — 
du peuple, Esse ex dignitate populi. 
Tac. Soutenir la — de l'empire, [m- 
perii gravilatem sustinére. Cic. Plein 
6 —, Plenus dignitatis. Cic. Con- 
server sa — dans l'adversité, au- 
près du peuple, Dignitatem retinére 
in rebus asperis. Cic. cunservare apud 
populum. Quint. — romprumise, De- 
missa in discrimen dignutas. Liv. S'é- 
carter de sa —, De dignatale decedère. 
Cic. Abandonner le soin de sa —, À 
suë dignilate deficère. Cic. Rappeler 
au sentiment de sa —, Ad decus 
ezcitare. Cic. Perdre le sentiment de 
sa —, Dignitatis oblivisei. Cic. Avec 
—, Decore. Cic. Ut decet. Ter. Ra- 
conter avec —, Grauiter narrure. Cic. 
Sans —, Indecore. Cic. || 2° Charge 
éminente. Dignitas, atis, f. Cic. Honor, 
oris, masc. Cic. Honestas, atis, f. Cic. 
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: Los dicnités les plus élevées, Am- 
plissimi honores. Cic. dignilatis gra- 
dus (de gradus, üs, m.). Cic. Dignité 
royale, flonor reyni. Nep. — séualo- 
riale, Gradus senaturius. Cic. — con- 
sulaire, Fastigiumn ta consulare. Vel. 
— de gran prètre, Sacerdotii magis- 
ferium. Suet. Revèlir qqn d'uoe —, 
Àliquem ornare. (ic. Élever qqn en 
—, A mplitudinem alicujus augère. Liv. 

lever aux disnités, aux plus hautes 
—, Aliquem produc’re ad honores. 
Cic. promuvére in amplissimum ordi- 
nem. Pl.-j. Être revêtu d'une dignité, 
Esse cum dignitate. Cic. Arriver aux 
dignités, Ad henores ascendëre. Cic. 
perveuire. Liv. Plus élevé en digaité, 
Honoris gradu suertior (m. f., ius, nm}. 
Cic. Himoratior. Vel. Dépouiller de 
secs dignités, Privare honestalibus. 
Cic. N'avoir aucune diguité, Nullum 
ornamentum habère. Nep. Rendre à 
qqn sa —, Aliquem in honorem resti- 
fuÿre. Cæs. Toutes les dignités que 
confère le peuple romain, Omnis po- 
puli Roman dignitas. Cic. 

DIGRESSION, 3. f. 1° Éloignement 
apparent des planètes par rapport au 
soleil. Digressus. üs, m. Cic. || 2° Ce 
qui s'écarte du sujet particulier qu'on 
traite. Digressio, onis, f. Cic. Erces- 
sus, Us, m. Plin. Quin(. Ercursio, 
onis, [. Quint. Ercursus, üs, m. Quint. 
2 Qu'aucune disression u’interrompe 
la marche do récit, Ne qua e narra- 
tione fat ercursio. Quint. C'est assez 
de —, factenus salis fuerit evagari. 
Quint. Faire une — pour raconter, 
Ad enarrandum exced”re (o, is, cessi, 
cessum), 0. Liv. Faire des digressions 
pour embellir son sujet, Ornandi 
caus @ proposilo egredi (ior, ru, 
gressus sum), dép. Cic. Cette digres- 
sion que tn as faite, [sta lua a pro- 
positä oratione digressio. Cic. J'ai fail 
une — trop longue, Longius evectus 
sum (de evehi, or, êris), pass. Quint. 
Longtor fui in hoc in quod ercessi. 
PL.-). Repreunns au point où nonsen 
étiuns avant cette —, Reverlamur eo, 
unde huc sigressi sumus. Cic. Redeat 
unde aberravit oratio. Cic. Cette — 
n'est pas inutile, Non alienum est in 
Àæc deverlisse (de deverlëre, 0, is, 
versum, 0.). Liv. Ne faire aucune —, 
Nihi devium loqui (or, êris, locutus 
sum), dép. Pl.-j. 

DIGUE, 8. f. 1° Rempart contre les 
eaux. Mules, is, f. Cæs. Agger, eris, 
wo. Cæs. || 2° Fig. Obstacle. Claustra, 
orum, 0. pl. or. PI. ‘ Sen. : Meltre 
uoe digne 4, C. coNTENIR 5°. Rompre 
ses digues (en parl. des passtuns), 
C. Se donner CARANIÈRE Go) 

DIJON, v. de France (Côte-d'Or). 
Dit, vnts, f. Insc. * Divio, f. * Iuio- 
num el Diviodunum, i, n. : De Dijon, 
Divionensis, m. f., e, D. Insc. 

DILACERER, v. act. Déôchirer. 
Dilacerure, act. Cic. 

DILAPIDATEUR, 8. m. Celui qui 
dilapide. Peruniz eversor (oris), m. 
Caj. Profiigator, ra. Tac. 

DILAPIDATION, s. f. Déponse ox- 
cessive et désordonnée. Dilapidatio, 


DIMAN 


onis, f. C.-Th. Profusio. Pl.-j. Vitr. 

DILAPIDER, v. act. Déponsor avec 
oxcbs et avec desordre. Dilapidare, 
act. Cic. Drrorare, act. Cic. 

DILATANLE, adj. Susceptible de 
dilatation. Inflabilis, m. f., e. n. Lart. 

DILATATION, s. f. Action do dila- 
tor vu de se dilater. Erpans:o, unis, f. 
C.-Aur. = Dilatation de l'eau, Aquæ 
inflatio, f. Vitr. Par la — des intes- 
tios, [ntestinis se relarantibus. Cic. 

DILATER, v. act. 1° Rendre plus 
ample. Dilatare, acl. Cic. Plin. La- 
zare, act. Plin. =: Dilater l'air, Aera 
ertenuare. Sen. Air dilaté, Aer (re 
Cic. 12° Fig. Épanouir (lo cœur). Dif- 
fundére, o, is, fudi, fusum, act. ic. 

Se DILATER, v. pron. {0 Étredilaté. 
Dilatari, pass. Cic. : Les parhes d'en 
bas se dilatent, Partes,quæ sunt infra, 
dilatantur. Cic. || 2° Fig S'epanouir. 
Diffundi, or, Eris, fusus sum, pass. Cic. 

DILATOIRE, adj. Qui fait gagner 
du temps. Dilalorius, a, um. Ca. Mo- 
ratorius. Dig. Cod. =: Trainer une af- 
faire en longueur par divers moyens 
dilutoires, fem extrahëre variis ca- 
lumniis (de calumnia, f.). Cic. 

DILAYER. C. 1. DIFFÉRER. 

DILECTION, s. f. Tendresse. Di- 
lectio, cnis, f. Quint. Tert. 

DILEMME, 8. m. Sorto d'argumont. 
Dilemma, atis, n. Serv. Biceps (cipitis) 
argumentum ln, 0. Apul. Complerio, 
onis, f. Cic. 

DILIGEMMENT, adv. 19 Soigneu- 
sement. Diligenter. Plaut. Cic. Accu- 
rate. Cic. àlagnä curä. Cic. Sedulo. 
Plaut. Liv. || 2° Promptemont. Cele- 
riler. Cic. VOY. PROMPTEMENT. 

DILIGENCE, 5. {. 1° Soin, applica- 
tion. Diliyentia, æ, f. Cic. Sedulitas, 
atis,f. Cic. Cura, æ,f. Cic. = Faire ses 
diligences, toutes ses — pour (= 
mettre tons 3es soins 4), Voy. soin. || 
À la diligence de qqo (= à sa requête). 
Voy. nequêre. || 2° Promptitude. Ce- 
leritas, aris, (. Cæs. Cac. lProperalio, 
onis, f. Cic. Pestinatio, f. Cic. =: Évi- 
ter à force de diligenre, Celeritate 
vitare. Cxs. En —, Celeriter. Cic. En 
luute —, Ümni festinatione. Cic. Faire 
—, Celeritute uti (dép.). Cic. lrope- 
rare, n. Cic. Festinare, n. Cic. Acce- 
lerare, n. Cic. Virg. il faut faire —, 
Mature facto opus est. Sall. Maturan- 
dum (est). Liv. 

DILIGENT,ENTS, adj. 1° Soigneux, 
applique. Diligens, gén. entis. Cic. 
Sedulus, a, um. Col. : Suins drligents, 
Sedula cura. Col. || 2° P-ompt. Celer, 
eris, ere. Cic. Agilis, m.f., 6, n. Hor. 
Sen. Erpedilus, a. um. Cic. Liv. Jm- 
piger, gra. grum. Sall. Cic. 

DILIGENTER, v. act. Hâter, pres- 
ser, faire dopécher, Voy. HATER. 

DILLINGEN, v. de Bavicre. * Dil- 
linga, æ&, f. 

DILUVIEN, 1ENNE, adj. Qui a rap- 
port au deluge. Diluvialis, «0. f., e,n. 
Sulin. || Fig. Pluie diluvienne, Imber 
mazimus. Cic. 

DIMANCUPF, 8. m. Le premier jour 
do la semaine. Dies (ei) dominicus (1), 
1. ot Dies (ei) dominica (æ), f. Tert. 
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DÎMEF,s [. Prélèvement du dixième, 
sorte d'impôt. Decima (ou Decuma), æ, 
[. Cic. Decima (æ) pars (artis).f. Liv. : 
La dime du blé, Frumenti decumuni 
capul (pitis), n. Cic. Frumentum de- 
cumanum, N. Cic. Lever ta —, C. ol. 
Men. Payer la — truis fois pour une, 
Defungi tribus decumis pro unä. Cic. 
Terres payant la —, Ager decima- 
nus. Cic. Decumates agni. Tac. Fer- 
mier des dimes, C. pluega. Relatif 4 
la dime, Decimarius, a, um. Cod. ] 
Dime (offerte aux dienz), Lecima, 2, 
f. et Decimæ, arum, f. pl. Varr. Just. 

DIMENSION, 8. f. Étendue. Alo- 
dus, à, m. Cic. Mensura, æ, f. Col. 
Plin. : Slalue de médiocre dimeo- 
sion, Simulacrun modicä amplitudine 
(de amplhtudo). Cic. Qui est de grande 
—, de petite —, C. crann, PETrr. 
Dans foules les dimensions (= en 
tous sens), Voy. sexs. || Fig. Prenitre 
ses dimeusions pour... VOv. MESORS. 

DiMER, v. 0. Lever la dime. Deci- 
mam erig*re (0, is, egi, arfum). Liv. 

DIMEUR, s. m. Celui qui prelevait 
la dime Lecimanus, i, m. (ic 

DIMINUER, v. acl. Rendre moin- 
dre. Alinuêre, 0, is, ui, utum, act. 
Cic. Deminuëre, act. Cic. Imminubre, 
act. Cic. (Rem) minorem ou (Ali- 
quid) minus facre (io, is, feci, fac- 
fum). Cic. Ertenuare, act. Cic. Atte- 
nuare, act. Liv. =: Diminuer les dé- 

enses, Sumplus minu“re, Cic. — 
es forces, Vires deminuëre. Cæs. at- 
tenuare. Liv. — le nombre, le poids, 
ImminuËre numerum. Liv. pondus. 
Plin. — l'eurouement, Raucttatem 
ertenuare. Plin. — l'âcreté, Acria 
lenire (io, is, iui et it, ifum). Plin. 
— le volume des sons, Sonos remit- 
IXre (0, is. misi, missum). Cic. — l'é 
clat, Fulgorem deterëre (o, is, trivi, 
intum). Quint. L'espace diminue les 
ombres, Spatio umbræ consumuntur 
(pass. de consumëre, o, sumpst, sum 
tum). Plin. Diminuer la chaleur du 
falerne, Pocula Falerni restinguëre 
(o, is, stinri, stinclum). Hor. — qq. 
cb. de la nourriture, Aliquid ez c1bo 
demêre (0, is, dempsi, demplum). Cels. 
Le capital n'en sera pas diminué, 
De summä nihil decedet (de decedëre, 
uv, 18, cessi, cessum, 0.). Ter. Patn- 
moine considérablement —, Fortune 
rei familiaris altenuatissima. Cic. 
Diminuer l'autorité des censeurs 
Censuram minure. Liv. — l'aulorit 
d'un témoin, {nfrmare fidem leslis. 
Cic. — la digoié, Dignitatem fran- 
g/re (o, is, fregi, frartum;. Cic. — 
mon crédit, De meë auctoritate quid- 
uam deriprre (io. xs, rip, replum). 
ic. — le reaum d'une guerre, Ex- 
tenuare famam belli. Liv. — par ses 
critiques la gloire du général, Ob- 
treciare laudibus ducis. Liv. — la 
cuofance, Fidem levare. for. — n0- 
tre bienveillance, De nosträ benevo- 
lentià quidquam detrahëre (0, is, Irari, 
tractum), Cic. — les droits, Jura con- 
trahëre (o, is, trari, tractum). St. — 
la rigueur des lois, Leges miligaere. 
Pl.-j,. — les inquiétudes, Allevare 
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sollicitudines. Cie. — les ennuis, 0- 
Lestias extenuare. Cic. — le chaprin, 
Ægritudinem oblundère (0, is, fudi, 
fusum et tunsum). Cic. 

Dimxcen, v. oeut. Devenir moin- 
dre. Minui, or, Ÿris, utus sum, pass. 
Cie. Deminui, pass. Cic. Imminui, 
pass. Cic. Decresc#re, 0, is, creut, cre 
fum, a. Cic. : Le corps diminue, Ali- 
auitur corpus. Pin. Les linitres di- 
minueot Je volume, Ostrea decrescunl. 
Cic. Les forces —, Vires senescuni 
de senesc7re, 0, senui, 8. SUP., D.). 
Gr Le pouls dimioue, Vens conci- 
dunt (de cunctuëre, o, cdi, 8. sup., 
a.). Cels. L'infammation —, Infiam- 
malio se remiltit (de remitière. 0, 
nisi, missum). Cels. La peste a dimi- 
aué, Pestilentia remisit (n.). Liv. Jus- 
u'é ceque la chaleur diminue, Dum se 
color frangat (de frangëre, 0, is, fregt, 
fractum). Cic. Le jour —, Dies decres- 
cit. Plin. L'eau a diminué (= a bais- 
sé), Aqua decessil (de dleced®re, 0, is, 
œussum. 0.). Liv. Cette somme n'a pas 
—, Éa pecunia non minor #31 facla. 
Cie. totérèt qui a —, Fenus deminutum 
Suet. Les terres ont —, ou Le prix des 
terresa —, Agrorumpreliumrelro abiit 
de abire, eo, is, ivt el ii, itum, 0.). 
5e Le prix du service militaire di- 
minoe, Pretia malttie cadunt (de ca- 
dre, 0, cecïdi, casum, n.). Liv. Faire 
dimiouer le prix, les reveous d'Ario- 
viste, Preluim submittPre (0, is, misi, 
missum). Cæs. Vectigalia Ariouisto 
deteriora facFre (io, is, fecr. facium). 
Czs. Mes troupeaux ont diminué, Gre- 
es decrevere. Mlart. La première est 
fa plus estimée, les autres vont en 
diminuant, Prima (est) laudatissina, 
ac deinde per deminufiones. Plin. Le 
discours va en — des arguments 
les plus forts aux plus faibles, Ora- 
fo potenlissimis (arguments) ad levrs- 
sima decrescit. Quint. L'attachement 
de leurs amis pour eux diminue, 
Anicorum studia minuunliur in eus. 
Cic. Moo attachement pour toi ne di- 
miouera pas de l'épaisseur d'un che- 
veu, Ego ne pilo quidem minus fe 
emabo. Cie. L'admiration diminue 
Admiralio decrescit. Quint. L'autorité 
du sénat —, Senalüs auctoritas con- 
cu. Cic. Notre espoir —, Spes nos- 
fra exlenuatur. Cic. 

DOUINUTIP, 1v8, adj. Qui affaiblit 
l'idee. Deminutivus, a, um. Prisc.: Un 
soc dimioutf, et S. m. Un —, No- 
men (minis) deminutum (i), 0. Quint. 
Deminulivum nomen. Pnisc. et absol. 
Derinutiour, i, 0. Diom. Les adver- 
bes ont des dimiauufs, Deninuuntur 
afrerbia. Donat Cymbia, forme di- 
œioulive de cymba, Cymbia deminu- 
live a cymbé dicta. Macr. A voir une va- 
leor —, Mfinufionem significare. Gell. 

Dunxonir, s. m. Objet qui est en po- 
Üt ce qu'un autre est en grand. Se 
lourne par Peut : Pusillus, a, um. 
Cic. Parvus. Cic. Eriguus. Cic. : Uno 
diminatif de Rome, Pusalla Roma. Cic. 

DIMINUTION, 8. f. Amoindrisse- 
ment. Deminutio, onis, f. Cic. Immi- 
auiio, f, Cic. Minutio, f. Quint. : 
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©Dtmfnution de la fièvre, Febris re- 
missi0 (onis), f. Suet. — d'impôt, 
Tribuli levamentum VE n. Tac. Subir 
uoe —, C. DININUEN neo) 

DINAN, v. de France (Côtes-du- 
Nord). *Dinantium, 11, n. * Dinna- 
num, î, D. 

DINANT, v. de Belgique. * Dinan- 
dun, i,0.* Dinandium, ii, n.* Dinoun- 
tum, i, D. 

DINARQUE, orateur athénien. Di- 
narchus, à, m. Cic. 

DINDE, s. f. Femelle du dindon. 
* Gailina (æ) Indica (æ), f. ° 

DINDON, 85. m. Oiseau de basse- 
cœur. * Gallopavo, onis, m. (Linn.). 

DINDYME, mont do Phrygie. Dindy- 
nus, à, In. Ov. 

DINÉE, 5. f. C. pinen (s. m.). 

DINENR, v. n. 1° Prondre un repas 
vors la fin du jour. Cenare, n. Cic. : 
On dina, Cenatum est (inipers. pass.). 
Nep. Qui a diné. Cenalus, a, um. Cic. 
Diner en ville, Foris cenare. Cic. — 
souvent en ville, Foris cenifare (s. 
sup.), n. Cic. — chez qqn, avec qqn, 
Cenare apud aliquem. Cic. cum aliquo. 
Uor. loviler 4 —, Ad cenam invitare. 
Cic. devocare. Nep. S'inviter à — 
chez qqn, Condicère alicui ad cenam 
ou cenam. Plaut. Prowettre de venir 
—, Promitiére ad cenam. Pl.-j, Em- 
mener qqn —, Abducëre aliquem ad 
cenam. Ter. Donner à — à qqn, C+- 
nam alicui dare. Plaut. facére. Pl.-j. 
Cenz aliquem adhibère. Quint. Celui 
qui donne à —, Cenæ pater. Hor. ma- 
gister. Bfart.|] 2° Anc. Fairo le repas 
de midi (le second déjeuner). Voy. 
LÉJEUNER (v. 0.). || 4° Manger (en 
gén.) : Diner copieusement, Se invt- 
are cibo vinoque. Sall. largissime. 
Suet. Qui ont bien diné (mangé et 
bu tout leur soùl), Saturi poli (de 
salur, a, um et polus, a, um). Plaut. 
Voy. Faire banne cnène 2°. Diner 
par cœur (= ne rien manger), Voy. 
manGen (verbe). || Prov. Qui dortdine, 
Pro cibo somnus (est). Plin. 

Diner, 8. m. 1° Ropas de la fin du 
jour. Cena, æ,f. Cic. = Petit diner, 
Cenula, æ, f. Cic. Mlart. Grand —, 
Cena grandis. Quint. Préparer le —, 
Cenam coquéëre. Plaut. Servir le —, 
Cenam apponëre. Pl.-j. Paire un bon 
—, Cenare bene. Cic. Faire un triste 
—, Nequiter cenare. Cic. Manger des 
oiscanx à son —, Cenare aves. or. 
Avant le —, Anfe cenam. Cato. l’en- 
dant le —, nier cenam. Cic. Super 
cenam. Suet. Pl.-j. Il nous apporta 
pendant le — .…, Cenantibus nobis 
tulit. Cic. Échanger des diners, Cenas 
et facëre et adire. Cic. || 2° Anc. Ropas 
de midi (second déjeuner). Voy. vé- 
sgonen (subst.). 

DINEUR, 8. m. Celui qui est d'un 
diner. Voy.convive. || Un beau dineur, 
Z= GLOUTON OÙ GOURMET, VOY. Ces M. 

DINOCRATE, architecte grec. Dino- 
erales, is, m. Vitr. 

DINOMAQUE. 1° Mbre d'Alcibiade. 
Dinomache, es, f. Pers. || 2° Philo- 
sophe grec. Dinomachus, à, m. Cic. 


DIOCÈSE, s. m. Circonsoription ad- 


céron. Diodosus, i, m. C 
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ministrative; étendue de pays sous la 
juridiation d'un évêque. Dircesis, is, 
« O1. 


DIOCLÉTIEN, empereur romain 


Diocletiannus, {, m. A.- Vict, 


DIODORE, historien grec. Dirdorus, 


{, mn. Plin. 


DIONOSE, sloicien, maitre de Ci- 
IC, 
DIOGENE, philosophe cynique. 
Diogenes, is, m. Cic. 
DIOIS (LE), ano. pays de France. 
+ Dienats (13 Tracius CES D. 
DIOMEDE, heros grco, Diomedes, 


is, m. Vurg. 


DIONE, mère de Vénus. Diona, à, 


et Dione. es, f. Cic. Cl. 


DIONYSIAQUES (Les), 8.f.pl. Fêtes 


de Bacchus. Dionysia, orum, n. pl. 


Plaut. Ter. Liberalia, um, n. pl. Cic. 
DIOPHLANE, rheleur grec. Dio- 


phanes, is, m. Varr. 


DIOSCURES (Les), Castor et Pol- 
lux. Dioscuri, orum, m. pl Cac. 
DIPIIILE, poete comique grec. 
Diphailus, à, m. Pluut. 
DIPITONGUE, x. (. Groupe de deux 
voyolles se prononçant d'une seule emis- 


sion de voix. Paiphthongus, i, 1. Prise. 


DIPLOMATE. 1° S. m. Celui qui 
est verse dans la diplomatie. * Vir (tri) 
in rebus aenter nationes (ractandis 
versalus (i), m. || 2° Adj. Pig. Qui a 


de l'adresse. Voy. aDnorr 10. 


DIPLOMATIE, s. [. 1° Science des 


rapports entre Ics États. * Rerum inter 


naliunes (raclandarum scientia (2), f. 
112° Fig. Adresse; manèges. Voy.ces m. 
DIPLOMATIQUE, adj. 1° Qui a 


rapport à la diplomatie. * Ad res, quæ 


inter naliones tractaniur, perlinens 


(gén. entis). Agent diplomalique, Le- 
galus, 1, m. Cic. Mission —, Legatio, 
onts, f. Cic. || 2e Relatif aux diplômes. 


* Ad diplomata periinens (gén. entis). 
DIPLÔME, s. m. Acte emano d'une 
autorité. Diploma, atis, n. Suet. Sen. 
Codicilli, orum, m. pl. Suer. (.-Th. 
DIPTÈRE, adj. 1° Qui a deux ailes. 
Bipennis, m.f.,6, n. Varr. Plin. || 2e 
Qui a deux rangs de colonnes de chaque 
côte. Dipteros, m. f., on, u. Vitr. 
DIPTYQUES, s. m pl. 1° Registre 
forme de deux tablettes repliees l’une 
sur l'autre. Duplices (um) tabells 
(arum), f. pl. Ou. || 2° Tablettes où 
on Inscrivait les noms des magistrats 
romains. Diptycha, orum, n. C.-Th. 
DIRCÉ, fontaine près de Thobes. 
Dirca, æ, et Dirce, es, f. Plaut. Plin. 
: De Dircé, Direæus, a, um. or. 
DIRE, v. act. 1° Énoncer, expri- 
mer par la parole où par ecrit. (En 
géo. et le pl. souv.) Dicëre, o, is, 
diri, dictum, aet. Cic. (Seul. par la 
arole) Effari, or, aris, alus sum, 
&6p. (acc.). Cic. Qqf. Loqut ou Elo- 
qui, Or, êris, cufus sum, dép. (ace. 
d'un pron. ou d'un adj. neutre). Cic. 
(Seul. par écrit) Scrib7re, o, is, scripsi, 
scriptum, act. Cic. Traducl. et Loc. 
div. :1. Dire beaucoup de choses. Ne 
rien —, Dicére multa. fac. nuil. Cic. 
Ayant dit ces choses, Hac effatus (a, 
um). Cic. Tout ce que nous disons, 
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Omne quod eloguimur. Cic. Les choses 
que nous avions diles, Ea qux fue- 
ramus locuti. Cic. Je n'en dirai pas 
davantage, Non loquar plura.Cic. Dire 
ce qu'on a entendu, Audrta eloqui. 
Plaut. Ce qu'ils ont coutume de —, 
Qrod dictitare solent. Cie. — uu mot, 
Verbum dicére ou effari. Cic. Oseras- 
tu — un mot? Audebis hisc®re (0, is, 
8. parf. oi sup., n. = ouvrir la bou- 
che)? Cic. — son mot, Verbum in- 
ferponére (o, is, posui, positum). Cic. 
— l'henre, Horam nuuliare. Mart. 
— sou avis, à pensée, SON opinion, 
Sententiam dicfre. Cic. dare (o, as, 
dedi, datum). Liv. — le pour et le 
cootre, {n confrarias parties disserëre 
0, is, serui, sertum) ou dispulare. 

ic. Ce qui a été dil d'une manière 
est sauvent rapporté d'une autre, 
Sæype est aliter dictum, aliter relalum. 
Cic. Ce que les sages oot bien raison 
de dire, {d quod præclare a sapienti- 
bus dicitur. Cic. — un secret (— le 
révéler), Commissa enuntiare. Cic. — 
gg. ch. formellement, de la façon la 

lus formelle, Aliquid dicëre omnano. 

ic. affirmare omni asseveratione. Cic. 
Ob! si Lu disais cela du fond du cœurl 
Utinam istuc (el nrdin. istud) verbum 
ez animo ac vere dicéres! Ter. 11 dit 
oui, Ait (de a10, s. parf. ni sup., ni 
inf.). Cic. Dire non, Negare. Cic. Dis 
oui ou aon, Vel ai vel nega. Nzæv. 
Dire (— répondre) oui ou non, Aul 
etiam aul non respondére(eo,es, spondi, 
sponsum). Cic. etui que j'ai dut, Île 
quem dizxi. Cic. C'est Plalon que tu 
veux dire, Platonem dicis. Cic. Que 
veut-il — par l'honnêteté? Quid intel- 
ligit honestum ? Cic. Vouloir — (en 
arl. des rh.), Voy. 5°. || Dire (= célé- 
Brer) la glaire d'Alcide. Alciden dicFre. 
Hor. — le vertus des hommes il- 
lastres, Virtutes ou De virtutibus cla- 
rorum canère (0, is, cecini, cantum). 
Cic. || Dire un prix (—le pronoser 
comme vendeur ou comme acheteur), 
Pretium fac're (io, is, feci, factum. 
Varr. || 2. Dire qq. ch. à qqn, Al- 
quid dic”re ahcui. Cic.; sur qq. ch., 
de re. Cic.; sur qqn, de aliquo. Cic. 
in aliquem. Cic.; cuatre qqu, contra 
aliquem, Cic.; en soi-mèune, secum. 
Cic.: entre soi, inter se. Cic. — à 
qn qq. cb. sur qqn daua une lettre, 
dribrre ad aliquem aliquid de aligno. 
Cic. (Désirer avoir un ami) à qui on 
ose tont — comme à soi-même, Quo- 
cum omnia audeas sic loqui ut lecum. 
Cic. 11 @'a dit un nou bien sec, Plane 
præcidit (de præcid”re, o, cidi, ci- 
sum). Cic. Voilà ce que j'avais à dire, 
Hæc habui dicfre. Gic. S'il a qq. ch. 
à me —, Si quid ille me velil (3.0. 
alloqui). Cic. J'ai deux mots à te —, 
Paucis te volo (s.-e. alloqui). Ter. Tu 
n'as plus rien à me — (form. pour 
readre cungé)? Numquid vis? Plaut. 
e n'avais absolument rien à te — 
(dans une lettre), Plane nihil eret 
uod ad te scribèrem. Cic. Térentia te 
it bien des choses, Terentia {ibi mul- 
{am salutem vmperli (de impertire, 
do, iré et it, ifum). Cic. Dis-lui bon- 
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jour de ma part, Dic a me illi salutem. 
Cic. Dire adieu à qqn, Aliquem valére 
jubëre (eo, es, jussi, jussum). Cic. 
Alicui valère dicëre. Suet. — adien au 
barreau, aux soucis, Salutem dicëre 
foro. Cic. À molesliis receplui canère 
(o, is, cecini, cantum). Cic. — des 
injures à go, Probra in aliquem ja- 
cére (io, is, jeci, jactum). Liv. — à 
qqo sou fail, Aliquem acriter corri- 
père (10, is, ripui, reptum). PI.-j. — 
du mal de qqn. Alicui maledicére. 
Cic. Pour que persvonuc ne dise du 
mal de toi, Ne male audias (de au- 
dire, io, is, ivi el ii, itum, n.). Cic. 
1! veut que tout le monde — du bien 
de lui, Vult bene audire ab omnibus. 
Cic. Ne dire ni bien ni mal de qun, 
In neutrum loqui de aliquo. Tac. || À 
cela que dit Névius? Quid ad hrc 
Nævius ? Quint. Ne rien dire d'une 
cb., De re relicère (e0, es, cui, 8. sup. 
(= garder le silence). Cic. Rem omit- 
tére (o, is, misi, missum) Ou præler- 
ire silentio el simpl. præterire (eo, 
is, doi et ii, itum — la passer sous 
silence). Cic. Je ne veux rien — de 
notre armée en partie détruite, De 
amissà parte exercitüs mtllo. Cac. || 
3. Dire, suivi d'un inf. ls disaient 
avoir giégé, Ducebant se sedisse. Liv. 
Il dit n'avoir pas fait, Se fecisse ne- 
gat. Quint. Il disait êtro le fils de 
Cesar, Er Cæsare genitum se ferebat 
de ferre, fero, fers, tuli, latum). Tac. 
\ 4. Dire que (= auuoncer, declarer 
que). Ils disent que la vie a plus de 
bien que de mal, Dicunt vilum plus 
boni quam mali habère. Cic. 11 m'a- 
vait dit en face que, Præsens in præ- 
senlem (me) direral (prop. inf.). Cic. 
Dis que je suis ferme : j'y consens. 
Pervicacem dici me palor. All. Une 
lettre où il dit quil a teruniné la 
guerre, Litleræ quibus scribut bellum 
per se confectum. Liv. Cicéron — 
quelque part que, Cicero quodam 
loco scribit (prop. inf.). Quint. Je dis 
dunc que de telles doctrines.., Iæ 
disaplinæ igitur. Cæs. Je vins à dire 
que, Vent in eum sermonem ut di- 
cérem (prop. inf.). Cic. J'ai out — 
aux vieillards que, Aajores natu 
dicère audivi (prop. inf.). Cic. J'en- 
tends —— tout bas que..…, Susurrari 
audio (prop. inf.). Ter. I dit qu'elle 
o'est pas [sa] parente, qu'il ne se 
souvicnt pas, Negat hanc esse cogna- 
tam. Ter. se memanisse. Tib. I] disait 
qu'il ne fallait pas attendre, Negabat 
cessandum (esse). Liv. Je ne dis pas 
qu'elle n'est pas une vertu, Non hanc 
esse virlulem nego. Quint. J'ai voulu 
dire que je suis (son] compagnon, 
Socium me esse volui dicère. Plaut. 
Tu venx — que tu n'as pas mème 
de papier, Signuficas ne chartam qui- 
dem tibi suppeditare. Cic. Il fait — à ses 
voisins qu'il y aura des jeux, Indict 
finitimis spectaculum jubel. Liv. {1 lt 
ar des envoyés qu'il vieadrait, 
Misit legatos se venturum (esse). Cic. 
Voy. ANNONCER,DÉCLARER.|| Il est donc 
dit qu’on me chasse, Siccine fit? me 
ejici? Plaut. Sera-t-il — que j'aurai 
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pa partir sans toi? Mfene efferre pe- 
dem posse, fe relicto? Virg. || 5. Dire 
que. Dire de, suivi d'un info. (= or- 
onner, cunserller que ou de). Il était 
penible de dire qu'ils quittassent la 
Ville, Durum era dicëre ut relinqu?- 
rent urbem. Quint. Il lui a dit de m'é- 
rire, Bi dirit wt ad me scribrret. 
Cic. Il leur — de tenter, Ms præci- 
pif (de præcipére, io, cepi, ceptum) 
aggrediantur. Sall. Je te dis d'agir 
a105i, Suadeo (es, suasi, suasum, sua- 
dére) istud facias. Plaut. || l'a dit 
d'être saos inquiétude, Te sine cur& 
esse gussit (de Jubère, e0, es, Jussum). 
Cac. Je te disais de ne pas maltraiter 
notre mère, Dicebam ne matri consu- 
lfres male. Plaut. Je l'ai fait dire de 
venir me joindre, Tibi significavi ut 
ad me venires. Cic. Voy. ORAUONNER, 
CONSBILLER. |} 6. Dire, suivi d'une 
ioterr. indir. Nous disons comment 
il faut former un orateur, Dicimus 
quomodo insliluendus sit oralor. Quint. 
Dis-moi quelle était la taille de Tor- 
selius, Velim mihi dicas qu& stainr& 
fuerit Turselius. Cie. Dire s'il est... 
Dicfre num suit ou sutne. Cic. — s'il 
n'est pas..…, DicËre nonne sit. Cie. — 
s'il a bu ou s'il à vomi davantage, 
Dicére uitrum plus biberit an vornue- 
rit. Cic.]| 7. Soit dit sans te blesser, 
Bond venië fuä direrim. Cic. Soit 
— en passant, Obtter dictum sit. Plin. 
Eutre nous aoit —, Inter nos. Cie. 
Quod inter nos sit. Sen. Aussitôt —, 
anssitôt fit, Dictum ac factum. Ter. 
Dictum factum. Ter. y . Ce jour-là 
s'accomplit une grande chose, je di- 
rais presque la plus grande de toute 
cette guvurre, Ingens eo die res, æ 
nescio an mazxima illo bello gesta sit. 
Liv. Je ne dirai pas indigne, mais 
accablé d'un bieufat, Peneficio, non 
dicam, indignus, sed victus. Cic. Sil a 
fait, je ne dis pas tout cela, mais... 
Non diro, si omnia hæc (fecil}, sed, 
Liv. Excuse, je ne dis pas plausible, 
mais sage, Sapiens ercusalio,non mode 
prubabulis. Cic. || 9. Ce seal jour, oui, 
dis-je, ce seul jour, ic unus dues, Aie 
unus, inquam, dies. Cie. C'est. dit-il, 
comme lu le dis, Esf, inquut, ut dicis. 
Cic. Moi, dit-il, Ego, dirit. Cic. Quoi? 
disent-ils, Quid? inquiunt. Quint. 
| 140. Quand il eut conclu; car...; 
quand, dis-je, il eut conclu, Ut per- 
oravil ; ram... ; sed ut peroranil. Cic. 
Quand nous voyons, dis-je, luut cela, 
ec igilur cum cernimus. Lic. L'hoo- 
nèteté, dis-je, Uunestum autem. Cic. 
| 11. Va-t'en, te dis-je 1 { modo! Plaut. 
12. Dirai-je que le salut est com- 
promis? Quid (s.-e. dicam) quod salus 
in periculum vocatur? Cic. J'ai osé 
regarder en face mes ennemis. Tes 
ennemis, dis-lu? f{nimicos osa sum 
obluern. Eia autem inimicos? Plaut. 
Je crois. Tu crois, dis-tu? Opinor. 
Opinor, narras? Ter. || 13. Mais, 
diras-tu, Mais, dira qqgo, Mais, dira- 
ton, Af enum. Cic. Al. Cac. Dices. 
Cic. Dicet aliquis. Sal. Inquiet ali- 
uis. Cic. || 14. Mais que dis-je? 
anquam quid loquor? Cic. Quid 
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autem? Flor. Dans ces derniers temps; 

ue dis-je? tout récemment, Nuper, 
immo vero, modo. Cic. Les stalues des 
dieux; que dis-je? les dieux eux- 
méwes, Simulncra deum, dii immo 
ipsi, Liv. Des maux légers; que 
is-je? très légers, Mala eriguu, el 
porro minima. Cic. Ma prudence m à 
fit défaat; que dis-je? elle ma 
perdu, Slihi consilium defuit; sed 
atinm obfuit. Cic. ll faut le sup- 
porter, ai-je dit? c'est encourager 
nil faut dire, Ferendus autem ? 
immo adjurandus. Cic. Pusséder de 
lels messagers, disons mieux, de 
tels Pégases, Ejuxmodi nuntios, seu 
potius Peyasos, habëre. Cic. Quel chba- 
grinl disons plns, quelle commo- 
üoa! Qui meror! Quæ aulem perlur- 
batio! Cie. B 15. À ce qu'on dit, 
Comme oo —, — on (eo parenthèse), 
Ut aiunt. Cic. Quomodo aiunt. Cic. 
Ami. Ter. Inquiunt. Quint. Sicut 
fertur. Cie. Il y eut, — -on, un cer- 
io, Oo — qu'il y eut un cerlain 
Démarate, Ferunt quemcdam Demara- 
fun fuisse. Cic. On — qu'il a elé au- 
delà de la mer, Dicunt hune trans 
more fuisse. Quint. On disait que Ti- 
tus avait demandé.…., Titum diceba- 
fur orasse. Tac. Où l'on — que de- 
meure Déméuète, Ubi dicitur hubitare 
Dengnetus. laut. Si l'on — qu'un 
bumme en à lné un autre. Si quis di- 
catur alium interemisse. Quint. Il fut, 
—-00, le plus juste des hommes, 
Omnium juslissimus fuisse (raditur. 
Cic. On a — qu'il était le roi du bar- 
reau, Dictus est regnare in judictis. 
Quint. On disait que lu étais en Sy- 
rie, Fama nunliabal le esse in Syriä. 
Cie. Ou — que tu avais bien réussi, 
Rem le bene gessisse rumor erat. Cic. On 
— tommunément qu'Antoine reste- 
rail, V'ulyeluquebantur Antonium man- 
surum esse. Cic. On dirait que, Dicas 
(prop. iuf.). for. À quoi sert, dit- 
o0...? Quid, inquiunt, pertinet? Quint. 
Que dira-t-on dan: le peuple? Qui 
œil rumor populi ? Ter. Voila ce qu'un 
—, Pabitur hoc aliquis. Cic. Mais, 
me — -t-on, il ne ferait pas, Non 
igitur facial, direril quis.… Cic. Voy. 
13. H 16. Comme dit le proverbe, 
Aiunt où Ut atunt ou Quomoudo aruni 
ou Quod afuni. Cic. Comme — l'au- 
tre dans l'Homme aux trois écus, 
Ut ait ille in Trinummo. Cie. Coinme 
00 —, Voy. 15. Comme je l'ai —, 
Comme nou: l'avons — plus haut, 
oo peu plus haut, Ut paulo ante po- 
sui. Cu. Ut supra demonstravimus. 
Ces. Ut ostendimus supra. Nep. Ut 
prescripsimus. Vell. Uf ante præidiri. 
Pl.-). Comme je l'avais — d'abord, 
UT propusueram. Cic. 17. À vrai 
dire, À — le vrai, Ut verum loquar. 
Cic. Si verum querimus. Cic. Si que- 
ris. Cic. H 18. Pour ne rien dire du 
reile, Ut cetera omiltam. Cic. Pour 
aost —, Ut sic dicam. Cic. Ut ita 
dicam. Cie. Aliquo modo. Cic. Quodam 
nedo. Cic. Uoe seule âme, ponr ainsi 
—, Unus quasi animus. Cic. Pour tout 
— Ut plura semel complectar. Quint. 
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Ut semel dicamus. Plin. Parler pour 
ue rien —, Nihil dicère. Cic. Pour ne 
rien — de la manière dont ils par- 
leot, Ut (ranseam quemadmodum lo- 
uantur. Quint. Pour ne rien — là- 
Aessus, Ut krc missa faciam. Cic. ] 
49. C'est-à-dire, Hoc est. Cic. Sall. 
Plin. Id est. Cic. Videlicet. Cic. Je 
parle de l'orateur, c'est-a — de l'o- 
rateur parfait, De oratore loquor, 
summo scüicet. Cic. Il craignait ce 
qu'il disait u‘êlre pas à craindre, 
c'est-à-dire la mort et les dicux, Ea, 
que limenda esse negabat, timebal, 
mortem dico ef deos. Cic. || 20. Ce 
n'est pas à dire pour cela que... Non 
conlinuo (ind.). Cic. Non wdeo (ind.). 
Quint. Est-ce à — pour cela que...? 
Continuone (ind.\? Cic. || 21. Il n'a 
laissé passer personne sans lui dire... 
Prælermasilt neminem, cui non direrif…. 
Cic. Vous le comprendrez sans que 
je le dise, Floc me facito intelligetis. 
Cic. Il faut sonffrir l'avanie sans mot 
dire, Mussitanda ainjuria est. Ter. 
Daus l'homuwe surtout, cela va sans 
—, Maxime scilicet in homine. Cic. |] 
20 Debiter; reciter ou lire à haute voix. 
Dicère (voy. v: act. Cic. Quint. Pro- 
nunliare, act. Cac. Recitare, act. Cic. 
: Dire des vers, Versus dicère. Cic. 
pronuntiare. Cic. — de mémoire de 
lonus morceaux, ce qu'ils peuvent se 
rappeler, Pronuntiare mulla memori- 
ter. Cic. Recilare si qua meminerunt. 
Cels. L'art de bien —, Eloquentia, 
z, f. Cic. Quint. Facundin, {. Sull. 
Quant. Dicendi fucultas (atis), f. Cic. 
Facultas eloquenidi. Quint. in dicendo. 
Suel. || 3° Nommer, appeler. Dicère 
(Noy: 10), act. Virg. : Le lieu dut Ar- 
ce, Locus Arden dictus. Virg. Cras- 
sus — le Rairhe, Crassus cognomine 
lives. Cic. || v Fixer, decider, arrêter, 
assurer. Dicire (voy. 10), act. Sall. 
Liv. = Dil entre nous, [nter nos dic- 
tus. Afr. Summes dites, Pecurmz 
diciæ. Sail. Dire le jour d'un rendez- 
vous, Diem ad conveniendum dicëre. 
Liv. À l'heure dite, Voy. conNveniR 
30. [| Voilà qui est dit, C'est une 
chose dite, Tout est dit (= est con- 
veau), Certa res est. Plaut. Tout est 
— (— est terminé), Actum est. Ter. 
Acta hrc res est. Ter. || Je me le 
tiens pour dit, Audio. Cic. Tiens-le- 
toi pour —, Tibi dico. Plaut. || Je 
me liens poar dil que.…., Habeo pro 
cerlo où pro erplorato (prop. inf.). 
Cie. || 6° Jugor, croire, ponser. Eris- 
tlimare, act. Cic. Putare, act. Cic. 
Credëre, 0, is, didé, dilum, act. ic. 
Dictre (voy. to), act. Cic. : On ne 
saurait dire de Pyrrhus s'il est plus 
avare ou plus cruel, Pyrrhus vir 
exixlimari polest ulrum avartor an 
crudelior sit. Liv. La duuleur est-elle 
uo mal? je laisse aux slniciens à le 
—, Sitne malum dolor. viderint Stoici. 
Cic. Vous diriez, On dirait qu'il ya 
arrêt, Stare pules. Cic. Vous auriex 
dit, On aurait — qu'Alexandre pleu- 
rait, Credëres Alerandrum fière. Curt. 
Vous auriez — voir qqn, Aliquem le 
dicëres intueri. Cic. On dirait que tu 
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es fou, Insantre ou Furÿre vidéris 
(de videri, eor, visus sum). Cic. On 
— d'un fau, * Insanire ou Furÿre vi- 
detur. D'apr. Cie. | Se dire qq. cb. 
à soi-même, [ntra se voluëre (0, is, 
volui, volutum), art. Tac. Je me disais 
ceci, Sic cogitabam. Ter. Si lu l'étais 
dit ceci, Si hæc tecum verba fecisses 
(de facére, io, is, factum). Cic. Avant 
lou, qu'ils se disent combien eat 
graode la force, Primum renuntient 
sidi quanta sit vis. Quint. || 6° Ob- 
jector; blämer. Reprehend?re, 0, is, 
hendi, hensum, act. Cic. Viluperare, 
act. Cic. 2 Il o'y a rien à dire à ma 
conduite, Non sum reprehendendus. 
Cic. Où il n'y a rien à —, Minime vitu- 
perandus. Cic. Trouver à — dans 
Démosthène, Quædam in Demosthene 
reprehendëre. Cic. || 7° Denoter, indi- 
quers signifier. Significure, act. Cic. 
eclarare, act. Cic. Indicare, act. Cic. 
Ostendëre, 0, is, tendi, tenium et ten- 
sum, acl. Cic. Proilëre, o. vs, didi, 
ditum, act Hor. Sibs velle (volo, vis, 
vult, volui, s. sup.), act. Cic. : Le 
aom dit les suuvenirs des lieux, No- 
men significat memoriam loci. Tac. 
(Leurs] deals disent [leur] vieillesse, 
entibus senecta declaratur. Plin. Les 
pièces — hautement qu'elles ont 
été altérées, (Tabulæ) se corruplas 
esse clamant. Cic. Que veut ‘ire la 
loi? Quid sibi vult lex ? Cic. Que veu- 
lent — ces slatues? Quid illæ sibi 
slatuz volunt ? Cic. Beaucoup de mots 
voulaient — autre chose, Multa verba 
aliud signifcabant. Varr. Que veut 
— le not de volupté? Quid voz vo- 
luptalis sonat (de sonare, 0, nui, ni- 
um)? Cic. Cela voulait — qu'elle 
avait été corrompue, Hoc eo specta- 
bat, ul eam corruplim dic“ret. Cic. 
Se minx, v. 4° Réf. Dire qu'on est 
tel : Se dire jurisconsulle, Se juris 
consullum profileri (cor, ëris, fessus 
sum), dép. Cic. Îl se disait fils de 
César, Ez Czsare genitum se ferebat 
(de ferre, fero. fers, tuli, latum). Tac. 
1120 Pron. être dit, être raconte. Dici, 
or, éris. diclus sum, pass. Cic. : Cela 
se dil publiquement. Æaæc vulgo jac- 
tantur. Cæl. ap. Cic. Ce qui se — au 
sujet de Dulabella, Aumores (m. pl.) 
de Dolabellä. Cic. Être à l'aldt de 
tout ce qui se — (— de tous les ca- 
quets), Omnes rumusculos aucupari. 
Ci. Recuellir ce qui se — (= Îles 
bruils qui courent), Rusmores erci- 
pére. Cic. Il se — que...(—=un dit que), 
Voy. nine 19 43. || 3° Être employé 
dans le langage. In usu esse (sum, es, 
qui). Quint. 2: Ainsi se disent les 
ranches dans le langage des agri- 
culteurs, floc nomine usurpant agri- 
cole ramos. Col. Mots qui se — com- 
munéwent, Verba usitata. Cic. Mots 
uiue se — plus, Verba que cect- 
ere. Hor. Verba obsoleta. Cic. ab usu 
remola. Quint. Voces erobris. Suet. 
Dine, s. m. Ce qu'on dit Sermo, 
onis, m. Cic. : Les dires de la foule, 
Uouminum rumorvs, lu. pl. Liv. Elle a 
glus de prix à uies yeux que le dire 
e tout le monde, Pluris est ini 
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quan omnium sermo. Cic. Selon le — 
e Xénophon, Quemadmodum a Xeno- 
gone traditur. Quint. À leur —, 

! dicuni. Cic. Au — de tout Île 
moude, Omnium eristimalione. Cic. 

DIRECT, scTe, adj. 1° Qui est en 
ligne droite. Rectus, a, um. Cæs. Di- 
rectus. Cic. = Trajet direct d'ici en 
Afrique, Rectus cursus hine in Afri- 
cam. Liv. Chemin —, Directum iter. 
Czs. En ligae directe, In directo 
(8.—e. itinere). Varr. [Aller] en ligne 
—, Rectä. Cic. Rectä vid. Plaut. Cie. 
Recto itinere. Cæs. || 2° Fig. Qui se 
fait d'une manière non dotournco. Di- 
rectus, a, um. Liv. Jusf. 2: Questlivn 
directe, Direcla percontatio. Liv. Ha- 
rangue —, Directa contio. Just. || 8° 
Qui se fait sans intarmediaire. Direc- 
fus, a, um. Dig. : Preuve directe, 
Prorimum argumentum. Apul. Remise 
— de tsbletles, Tradilio coram pu- 
gillarium. Suet. Sur l'ordre direct du 
rot, ‘pains regis jussu. 

DIRECTEMENT, adv. 1° En ligne 
dirocte. Directe. Cic. Ior. Directo. Crc. 
Cæs. Rectä. Cic. = Aller directement, 
Voy. oimecr {°. Tomber — dans | en- 
droit par où... Cadëre € regione loci, 
qua... Lucr. || 2° Fig. Sans detours. 
Directe. Cic. Directo. Liv. Ambagibus 
massis. Hor. : Erprimer qq. ch. di- 
reclement, Directe uliquid dieïre. Cie. 
Chercher — 4 produire la convictiun, 
Ad fidem direclo speclare. Cie. || 8° 
Sans intermediaire. Directo. Dig. = 
Trailer avec qun directement, Directo 
agère cum aliquo. P.-jet. Dit par lui 
—, Dictus ab illo ipso. Cic. Ils ne 
purent rien faire —, Nüihil ipsi per 
sese facre poluerunt. Cic. 

DIRECTEUR, Tnice, 8. m. et f. 
Celui, Celle qui dirigo. Curator, oris, 
masc. (ic. Curalrir, icis, fém. Non. 
Procuralor, oris, masc. Cic. Procura- 
trir, lcis, fém. Cic. Magister, fr, 
masc. Cic. Magistra, æ, fém. Tac. 
Rector, oris, masc. Cic. Rectrix, icis, 
fém. Col. Plin. Moderator, oris, mast. 
Cic. Moderatrix, wis, lem. Cic. =: Di- 
recteur d'une compagnie, Afagister 
soctelatis ou in socielafe. Cic. — des 
éoux, Aquarum curator. Fronlin. — 
de {3 posie aux chevaux, Procurator 
a veredis. Insc. — des travaux, Erac- 
tor operis. Col. — des jeux, Ludorum 
curalor. Cic. Ludi procurator. Tac. 
Muderator ineuntium certamina. PL.-j. 
— du chant, BMaguster chori canen- 
tiuni. Col, 

DIILECTION, s. f. 1° Conduite, ac- 
tion de celui qui dirige, qui règle. 
Cura, x, f. Tac. Procuratio, onis, f, 
Cie. Curatio, f. Liv. Administratio, 
f. Liv. Moderaltio, f. Cic. Gubernatio, 
f. Cic. Recrio, [. Cic. Regrmen, minis, 
n. Liv. Dulfus, &s, m. Cic. Cæs. : 
Direction d'un vaisseau, Navis admi- 
nistratio. Liv. — d'une ferme, Vil 
præfectura (æ), f. Varr. La — de | 
tat, des alaires publiques, Aeipublieæ 
moderatio. Cic. Rerum publicarum 
rectio. Cic. La haute — de l'État le 
regardait, Ad Aunc summa imperit 
respiciebat. Cæs, Toutes leo forces de 
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l'État se sont rangées sous la — de 
Pompée, Omnes vires civilatis se ad 
Pompeii ductum applicaverunt. Cic 
Avoir la — des affaires publiques, 
Rempublicam reg’re. Pl.-J, Apius 
âvail la — de tout le corps des ma- 
gistrats, Regimen fofius magistratüs 
penes Appium era. Liv. Coufler à 
qunla —, la — générale de la guerre, 
Præficére aliquem bello gerendo (au 
dal.). Cic. Totius belli summam ad 
aliquem deferre. Cæs. Confier à qqn 
la — d'une affaire, Præponère aliquem 
negofio (au dal.). Cic. Se charger de 
la — d'un jeune bomme, Suscipëre 
juvenem regendum. Cic. Se placer 
sous ma —, Se in disciplinan meam 
tradFre. Cic. Élevé sous la — de qqn, 
Alicujus arbitralu educatus. Cic. ls 
6e parlazèrent la — (de la nl’ 
Divisæ sunf inter cos euræ (belli 

Tac. Sous ma —, fe duce. Cie. Tout 
dépead de la — d'un seul, Omnia in 
unius moderalione verluntur. Cic, 
Camp abandunaé sans —, Castra re- 
{icta sine smperio. Liv. Nature qui n’a 
ele faussée par aucuue — vicicuse, 
Nullis pravilatibus detorta natura. 
Tac. Elre suumis à là — de la rai- 
sou, Consilii gubernatione regi. Cic. || 
2 Côte vers lequel va une pers. ou 
une Ch. Pars, artis, f. Cic. Regio, 
onis, f, Cæs. Liv, Qqf. Cursus, üs, m. 
Cic. Îter, tineris, n. Cæs. Via, æ, f. 
Cæxs. : La direction d'un astre, ter 
astri. Sen. — des vents, Ventorum 
tractus (üs), m. V.-FI La — des 
eaux, Aquarum deduclus (s), m. Cic. 
— des veines (dans uo marbre), Afa- 
cularum ductus (üs), m. Plin. La — 
des feuilles four l'arbre), Foliorum 
versura (æ#), f. Varr. La — des re- 
gars sur moi, Oculorum in me con- 
Jjectus (us), m. Cic. Prendre là — des 
colhnes, In colles flect're (0, is, fleri, 
fierum), n. Liv. Prendre une autre 
—, Alium cursum petëre. Cic. 11s pre- 
naient diverses direclions, Alii aliam 
in partem ferebantur. Cæs. Chevaux 
lancés dans des — oppnsees, În di- 
versum er equi concitati. Liv. [La 
balle] conserve sa —, Cursum suum 
serval. Sen. [Aller] dans là — d'Am- 
bracie, de la Gaule, Ambraciam ver- 
sus. Cæzs. In Galliam versus. Sall. || 
Fig. La direction du raisonnement 
vers la vérité, Rationis ad veritatem 
directio (onis), f. Quint. 

DIRIGER, v. act. 1° Guider, faire 
aîlor d'un certain côlè. Dirigfre, 0, is, 
rezi, rectum, act. Cæs. Intend£re, 0, 
ts, fendi, fentum, act, Cæs. Vertrre, 
o, is, verti, versum, act. Cic. Conver- 
tre, act. Cic. =: Diriger un mouve- 
ment par une sorte de raison, Motum 
rafione quädam gubernare. Cic. (Le 
gouvernail} dirige la marche du na- 
vire, [luc atque illuc cursum navigit 
torquel (de torquére, eo, lorsi, (ortum). 
Sen. Diriger un navire, Navem mode- 
ran, dép. Cic. — un cheval, Moderari 
equum. Cæs. — son Cheval vers le con- 
sul, les chevaux contre l'ennemi, Di- 
rig*re equum in consulem. Liv. Conver- 
tére equos ir hostes. Lucr. — un trait 
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rectum). Virg. — uu poignard contre 


qqn, Intentare sicam alicui. Cic. La 
lance est dirigee contre nuus, Nos hasta 
petit (de pelfre, o, ivi el ii, 1tum). 
Ov. — une arme contre la gorge, 
Telum in jugulum antend're. PL.-j, — 
ses pas vers, Vertäre iter ad acc.) 
Sall. — sa course vers un lieu, Ad 
locum cursum dirigëre. Czs. — ses 
regards vers qq. ch., Ad rem oculos 
infendrre, Cæs. torquère. Virg. || Fig. 
Diriger la cunversalioa sur an autre 
sujel, Sermonem ulio transferre (fe- 
ro, fers, (luli, latum). Cie. Par- 
tout où il avait dirigé ses pensées, 
Quocunque tintenderat. Sall. Traits 
dirigés contre la patrie, Tela in pa- 
triam infenfa. Cic. À 4° Gouverner, 
administrer. Regère, 0, is, rert, ree- 
tum, act. Cic. Adminisirare, act. Cic. 
Cæs. Moderari, dép. (ace.). Cic. Præ- 
esse, sun, es, fur, n. (dal.). Cic. Gu- 
bernure, act .Cic. Temprrare, act. Cie, 
Tractare, act. Cic. Przsidèrs, eo, es, 
sedi, sessum, a. (dat.). Czs. : Diriger 
les aflaires publiques, Rempublicam 
regère. Cic. adminisirare. Cic. quber- 
nare. Cic. Sagesse à — les Érats, 
Prudentia in temperandis civitatibus, 
Cie. — les atfaires intérieures de la 
ville, Prasidère urbanis rebus. Czs. 
— une affaire, des travaux d'agri- 
cullure, Præesse alicui negotio. (rs. 
agro colendo. Cic. une affaire 
avec réflexion, Traclare rem cogitale. 
Plaut, — une guerre, Bellum admi- 
nistrare. Cic. tractare. Liv. — k 
maison, Domum regfre. Cie. — la 
conduite d'un jeune homme, Juve- 
nem regñre. Cic. Celui qui dirige. 
Voy.DnimecTEUR. || $° Faire, pratiquer. 
Facñre, io, is. feet, factum, act. Cic.s 
Sénatus-consultes dirigés contre ls 
coasul, Senatüs consulla in consulem 
facta. Cie. Diriger des accusativns 
contre qqn, Aliquem criminaliontbus 
adoriri {lor, iris, orius sum), dép. 
Tac. Accusation dirigée contre qqn, 
Crimen in uliquem collatum (pais. 
de conferre, fero, fers, tuli). Cic. Of- 
fense — contre moi, Injuria in me 
trumissa (pass. de immitiére, o, is, 
si). Cic. Un assaut plus Lerrible 
fut dirigé contre eux, Oppugnatio eos 
atrocior adorla est. Crs. Allaques 
Sn coups) dirigées de telle [goes 

eliliones ila conjeciæ (pass. de con- 
jicére, io, is, jeri). Ci. Enquête di- 
rigée avec acharnement, Quwrstio as- 
pere exercila (pass. de exercére, ce, 
es, cui). Sal, 

Se nimaen, v. 4° Réf. Diriger sol- 
même ses pas. Voy. Se connuine 1°. 
2° Fig. Diciger es conduito. Semet 
ipsum regêre (o, is, reri, rectum). Cic. 
: Se diriger d'après les prescriptions 
de la raison, Ad rationis normam vi- 
fam dirig're (0, is, rert, rectum). Cie. 
I 3° Aller vers. fre, 00, is, ivt et ii, 
ifum, n. Cie. Tendfre, o, is, tetendi, 
tentum el tensum, el pl. souv. Con- 
fendère, 0, is, tendi, lentum, n. Cic. 
Se conferre ifero, fers, fuli, collutum). 
Cic. Concedère, 0, ts, cessi, cessum, 0. 
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Liv. PergËre, 0, is, perrexi, perreclum, 
o. Cic. Îter habère Lo. es, bui, bitum). 
Cic. [ler facëre (io, is, f'eci, facltum). 
Cie. lier conferre. Cic. Îler intrndëre 
0, is, lendi, fentum el fensum). Liv. 
ter convertëre (0, is, vwerli, versum). 
Ces, ler dirigre (0, is, rexi, rec- 
tum). Cic.2 Se diriger vers le Capi- 
tole. vers Rome, fre in Capitolinum 
Liv. Romam. Cic. Se — vers le camp, 
vers l'Italie, vers Lacédemune, Con- 
temdÿre ad castra. Cæs. in Italian. 
Ces. Laredemonem. Nep. Se — vers 
le mème eudroit par la voie de 
terre, Terrë eodem pergère. Liv. 
Se — vers Dyrrachiun, vers 8es 
navires, Dyrrachium pelëre (0, is, 
fri el di, itum). Cic. Petëre naves. 
Nep. Se — (par mer) vers un port, 
à Ébalcis, In portum pervehi (or, Eris, 
tectus sum), pass. Cic. Pervehi Chal- 
cidem. Liv. Se — vers sa maison, 
Domum perg}re. Sall. contendère. ls. 
Le — vers Tarquinies, ville d'Étrurie, 
Se conferre Tarquinios, in urbem 
Etrurie. Cic. Je me dirige vers Va 
Grèce (par mer), Mihi cursus in Græ- 
cium est. Cic. Se diriger vers une 
ville en venant de la mer, Ad op 
pidum ab mari ascendëre (0, «8, scendi. 
scensum), n. Liv. Je me dirigeai de 
Miotnrnes du côté d'Arpinum, Me 
verti a Minfurnis Arpinum versus. 
Cic. Persuadés qu'on se dirigeait 
vers eux, Eristimantes ad se veniri 
(impers. pass. de venire, io, is, veni, 
tentum, n.). Czs. Voy. ALLER 20, || 
Fig. : Se diriger vers la carrière 
des honneurs, Confendére ad honores. 
Varr. Se — vers la sagesse, Ad sa- 
pientiam spectare, n. Cic. Se — (en 
foule) vers ces études, Ad kzc studia 
conflurre (0, is, fluri, flurum), n. Cic. 
LL 4° Pron. Ea parl. des ch. Avoir uno 
certaine direction. Tendwre (voy. 3°), 
LL Plin. Procedëre {voy. 3°), n. Plin. 
2 La chalne se dirige vers la Sar- 
matie. Mons tendit in Sarmatas. Plin. 

DISANT, part. prés. de DIR, Voy. 
ce v. || Adj. BIEN DISANT, ANTE, C. Di- 
auar.||sor-DisanT, loc. adv. Voy.ce m. 

DISCENNEMENT, 5. m. 49 Dis- 
Cnction qu'on fait d'une chose d'avec 
une autre. Distinctio, onis, f, Cic. 
Perspicientia, z,f. Cic. Delectus, üs, 
m. Cic. : Discernement du vrai et du 
faux, du juste et de l'injuste, Dis- 
finclio vert a falso. Cic. jusiorum in- 
jutorumque. Cic. — du bien el du 
mal, Delectus bonorum et malorum. 
Cic. Le — du vrai, Perspicientia veri. 
Cic. 11 2° Faculté de jugor sainoment 
des ch. Discrimen, minis, n. Cic. Ju- 
dicium, , n. Cic. Intelligentia, &, f. 
Cic. Perspicacitas, atis, f. Cic. Acu- 
men, minis, 0. Cic. : Le vulgaire 
manque de discernement, Non est in 
tulgo discrimen. Cic. Être doué d'un 
grand —, Esse magni judicti. Cic. 
Metire plus de — à choisir (deschoses), 
Plus judici in eligenudis (rebus) adhi- 
bre. Quint. Qui à du —, Perspicar, 
a. acis. Cic. Avec —, Judicio. Cæs. 
ie, Juger avec —, Subliliter judi- 
care. Cic. Choisir ses positions (à la 


DISCI 


guerre) avec —, Eleganier loca ce- 
pire. Liv. Sans —, Temere. Cic. 
DISCERNER, v. act. 1° Distinguer 
avec sos your. Cernère, 0, is, creui, 
crelum, act. Cic. Dispicëre, to, is, 
speri, spectum, act. Sue. || 2° Pig. 
Distinguer aveo l'esprit. Discern?re (voy. 
o), acl. Cic. Dignosc#re, 0, is, novi, 
s. sup., act. Col. Internoscêre, 0, is, 
noui, notum, act. Cie. Dijudicare, act. 
Cic. Distingure, 0, is, stinri, slinc- 
tum, act. Liv. : Discerner le vrai du 
faux, Dijudicare vera et falsa où vera 
a falsis. Cic. Voy. misnincuen. 
DISCIMLE, 8. m. Celui qui reçoit ou 
suit un ensolgnement. Discipulus, i, m. 
Cic.Liv.Auditor,oris,m.Cic.Alumnus, 
i, m. Cic. Sectator, oris, m. Gell. : Dis- 
ciple de Platon, Platonis alumnus. Cic. 
— de Démocrite, Democriti assectator. 
Plin. Les disciples [de Jésus-Christ}, 
Discipuli. Vulg. Les — de Pythagure, 
de Socrate, Pythagorei, orum, m. pl. 
Cic. Socratici, m. pl. Cic. Toi, dis- 
ciple d'uu philosophe, Tu, qui philoso- 
phum audis (de audire, 10, ivi el ü, 
thin, act). Cic. Je veux êlre toa —, 
Te ufi magistro volo. Cic. Être — 
d'Aristole, Esse ab Aristotele. Cic. 
Zénon et ses disciples, Zeno ef qui 
ab eco suntf, Cic. Se faire — de 
Platon, Sequi Plaionem auctorem. Cic. 
N'ètre le — de personne, Aagistrum 
Rabëre nullum. Cic. 
DISCIPLINABLE,ad)j.Capablo d'être 
discipliné. Tractabilis, m.f., e, n. Cic. 
DISCIPLINE, 9. [. 1° Instruction, 
éducation. Disciplina, æ,f. Cic. Insti- 
tuto, onis, f. Cic. || 2° Réglo commune. 
Disciplina, æ, f. Suet. : Discipline mi- 
litaire, Disciplina militaris. Liv., et 
abs. Disciplina. Cic. La boane — 
dans un soldat, Modestia et conti- 
nentia in milile. Cæzs. Une sévère — 
{miitaire), Severum imperium. Liv. 
— (militaire) relâchée, Larius impe- 
rium. Sali. Minus intenta disciplina. 
Tac. Affaiblir la —, Disciplinam sol- 
vère. Liv. À mesure que la — s'ea 
va, Labente paulatim disciplina. Liv. 
Détruire, Ruiner la —, Disciplinam 
dissoluère. Uirt. evertfre. Liv. cor- 
rumpêre. Tac. Manquer à la —, À 
disciplinä desciscëre. Vell. Camp aban- 
donné sans —, Castra relicla sine 
imperio. Liv. Absence de —, Licentia, 
æ,f. Liv. Tac. Rétablir la — mili- 
taire, Disciplinam mililaren resti- 
tuëre, Cic. || Fig. Les passions se- 
coueat la discipline, la — de la rai- 
son, Appelitus abjiciunt obædientiam. 
Cic. ralioni non parent. Cic. 
DISCIPLINE, $E, parl. passé de 
DIBCIPLINER, VOy. ce v. || Adj. Soumis à 
la discipline. Bene moralus(a,um). Cic. 
2 Soldat mieux discipliné, très bien —., 
Miles obædientior. Liv. imperiis obæ- 
dientissimus. Liv. Arinée mieux dis- 
ciplinée, Parentior exercitus. Cic. 
DISCIPLINER, v. acl. Soumottre 4 
une règle. Ad disciplinam formare, act. 
Liv. =: Bien disciphaer les soldats, 
Alulites optimä disciplinä institu®re (0, 
is, ui, ufum), act. Liv. — les esprits 
à aa guise, Tractare animos. Cic. 
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Se prscipLinun, v. réf. Se former 
à la discipline, Ad disciplinam institus 
(or, ris, utus sumi, pass. Liv, 

DISCOBOLE, s. m. Athlete qui lance 
ledisque. Discobotus. à, m. l'lin. Onint 

DISCONTINUATION, 8. f. Cosse 
tion, cesse. Voy. ces m. 

DISCONTINUER, v. 4° Act. Intor- 
rompre ca qu'on avait commencs. In- 
termit{fre, 0, is, misi, missum, act, 
Cæs. Supersedère, eo, es, sedi, sesaum, 
n. Cic. =: Discontinaer sa marrhe, 
Intermit{fre after. Cæs., — aa travail, 
le combat, Supersedëre labore. Cic. 
pugnæ. Hirt. — sa correspondanre, 
Intercapedinem scribendi fac#re. Cic. 
— les lravaux des fortifications, Ab 
appuralu munilionum cessare, n. Liv. 
29 Neut. Cessor. Intermiltëre (voy. 
do), n. Cic. Cessare, n. Cic. =: Ne pas 
discontiauer, Nikil intermittère. Cic. 
Pendant six beures sans —, Conti- 
nenter sez horis. Cie. Parler sans —, 
Verba pernetuare. Cic. conlinuare. 
Quint. Vuy. Sans cesse. 

DISCONVENANCE, 3. f. Défaut de 
convenance. Discrepunfia, æ, f. Cic. 

DISCONVENIR, v. 0. No pas con- 
venir d'une ch., la nier. C. uen. 

DISCOND, adj. m. C. DISCORDANT. 
 S. m. C. nisconvs, 

DISCORDANCE, 8. f. 10 Manque 
d'accord. Discrepantiu, æ. f. (ic. || 2° 
Co qui est discordant 2 fl semble qu'il 
y ail de la discordance dans le 
chant du chœur, Chorus dissonum 
quiddam canëre uidelur. Cie. Être en 
—, Discrepare, 0, as, pui et pau, s. 
sup.,n. Cic. 

DISCORDANT, ANTS, adj. 1° Qui 
ne va pas bien avec une autre chose. 
Discrepans, gén. antis. Cic. Dissenta- 
neus, a, um. Cic. || 2° Qui n'est pas 
d'accord. Dissonus, a, um. Cic. Abso- 
nus. Cie. Absurdus. Cic. Quint. Dis- 
cors, gén. ordis. Hor. : D'une voix 
discardaale, Absurde. Cic. 

DISCORRNE, s. f. Desaccord publlo 
ou prive. (Publique ou privée) Dis- 
cordia, 2, f. Cic. Dissidium, üi, n. 
Cic. Dissensio, onis, f. Cuc. (Privée) 
Controuersia, æ, f. Cie. Jurgium, ii, 
n. Cie. ira, =, f. Cic. Las, itis, Ê, 
Cic.: Discorde civile, Civilis dissen- 
sio. Cic. Civium discordia. Cie. Chry- 
sa, la cause de la —, Chryse, causa 
litis. Sen.-tr. Les passions sont des 
germes de —, Er cupiditatibus dis- 
cordiæ nascuntur. Cic. Répandre un 
germe de —, Serère discordiarum 
causam. Suet. Exciter, Souffler la —, 
Discordiam concitare. Cic. Dissensio- 
nem facËre. Cic. commovare. Cic. Al 
lumer là —, Discordiam accendère., 
Liv. Mettre la — entre les citayvras, 
Dissociare animos civium. Mep. Jeter, 
Semer la — dansl'Élat, In civitatem 
discordiam inducère. Ci. Comme s'il 
avait jeté entre ses amis une pomme 
de —, Veluti inter amicos mdlum dlis- 
cordiæ misistet. Just. Meltre la — 
eatre des amis, Arnicifas dirimére 
{o, is, emi, emptum). Tac. La — se 
mit entre eux, Inter #05 dissensio ex- 
stitit. Cæs. La — regne entre nous, 
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Est inter nos dissensio. Cie. 


Ne qua amicorum dissidia fant. Cic. 


Être en —, en proie Ala —, Discor- 
dare,s. sup., n. (ic. Inter se discor- 
dare. Ter. Dissidère, e0,es, sedi, ses- 


sum, D. Cic. Inter se dissidère, Cic. 


Inter se dissentire (10, is, sensi, sen- 
État en —, en proie à 


sum), n. Cic. 
la —, Civitas secum ipsa discors (gén. 
ordis). Liv. 
aliquo ou Ab aliquo dissidére. Cic. 
Apaiser la —, Discordiam sedare. Cie. 
Liv. || La Discorde (surte de déesse), 
Discordia, »,f. Virg. 


DISCORDER, v. 9. 1° Être on dis- 


corde. \'oy. nisronne. || 2° Etre en 
discordance. Voy. nisconpance 20. 

DISCOUREUR, EUS6, 5. m, et f. 
Celui, Colle qui tient de longs discours. 
Lingulaca,æ, masc. elfém. l'laut. Gell. 
Locutor,oris, masc. Gell. Homo (minis) 
lingua promptus (i), masc. Liv. Homo 
in verba proectus, masc. Gell. Ser- 
mocinartrir, icis, fein. Apul. 

DISCOURIR, v. n. Parler sur. (De 
re) disser”re, 0, is, Serur, serlum, n. 
Cic. (item) verbis prosequ (or, Eris, 
seculus sum, dép. Cic, 

DISCOURS, s. m. 1° Suito de mots 
exprimant uns penses. Serino, ons, 
m. Cic. Sall. Oratio, onis, [. Crs. 
Quint. : Les parlies du disconrs, 
Orationis partes. Quint. Enchalne- 
ment du —, Loquendi series. Quint. 
|| 2° Lo langage, les parolos. Sermo. 
onis, m. Cic. Oratio, onis, F. Cic. 
Verba, orum, 0. pl. Cic. = Il y a de 
l'intelligence dans tous ses discours, 
Est in omni sermone sollers. Cic. Les 
faits valent mieux que les —, Res 
potior (est) oralione. Cie. Ce — ne 
me plalt pas, Jlud mihi verbum non 
plucet. Plaut. Où tend ce —? Quo 
spectat Àzc oratw? Cie. Tu fais l'ob. 
jet de leurs —, Inter eos fu sermo 
es. Prop. Teoir un —, Verba facïre. 
Cic. Tenir de luugs —, Latius loqui 
(or, Pris, locutus sum), dép. Cic. Te- 
air uo long — sur qq. ch., Multam 
de re orationem habere. Cic. Trève de 
—, Quid verbis opus est? Plaut. Quid 
multa verba ? Ter. |] 9° Harangue. (En 
én.) Oratio, ons, f. Cic. (Devant 
es soldats, le peuple) Contio, f. Czs. 
(Devant des juges) Actio, [. Ci. : 

isvours suivi, Oratio perpelua. Cic. 
Liv. continua. Tac. — ea furine, Or- 
dinarta oratio. Sen. — délibératif, 
Sententiarum oratio. Quint. — pour 
Milon, Oratio pro Milone. Quint. Pro- 
noncer ua —, Orafionem habëre ou 
dic#re où agère. Cic. [abëre contio- 
nem. (æs. Liv. Prononcer un — dans 
le sénat, devant le roi, pour qqn, 
sur qqu, sor qq. ch., Verba facëre 
in senalu. Cie. apud regem. Nep. pro 
aliquo. Cic. de aliquo. Cie. de re, die. 
Le — que j'ai prononcé devant mes 
concitoyens. Sermo quem habui apud 
municipes meos. Pl.-j. Adresser on — 
anx soldals, (‘ontionem ad milites ha- 
bère. Cæs. Apud milites contionari, 
dép. Czs. Lire son —, Débiter un — 
le manuwrit À la main, Orationem 


Pour 
qu'il n'y ait pas de — entre les amis, 


tre en — avec qqn, Cum 
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de scripto dicë#re. Cic. On Ini donna 
le lemps d'achever son —, Pero- 
randi ei data est facullas. Nep. || 6 
Toaile, dissertation. Voy. Trarré. 

DISCOURTOIS, o1Se, adj. Impoli. 
Illiberalis, eœ. f., e, n. Ter. Cic. In- 
urbanus, a, um. Hor. 

DISCOURTOISIE, 8. f. Manque de 
courtoisie. Illiberalitas, alis, [. Cie. 

DISCRÉDIT, 8. M. Diminulion, 
perto do credit. Eristimationis 1etri- 
mentum (i}, n. Nep. : Discrédit de 
l'ordre toul entier, Totius ordinis 
offensio {onis), f. Cic. Tomber ea —, 
Aucloritatem perdëre. Cic. Quint. 

DISCR ÉDITER. C. DÉCRÉDITER. 

DISCRET, TE, adj. 1° Retonu, mo- 
dèré. Verecundus, a, um. Cic. Pudens, 
gén. entis. Cic. Modestus, a, um. Cic. 
Moderatus. Cic. : Langue discrète, 
Modesta lingua. Ou. Consolations dis- 
crèles, Clementer admolæ consolatio- 
nes. Pl.-j.|| Parfums discrets, Moderata 
ungnenta. Cic. |] 29 Qui sait garder un 
socret. Secreli capar (gén. acis). PI.-j. 
il Oreilles discrètes, Aures fidz (de 
fidus, a, um). Ov. Silence discret, 
Sitentium fidele (de fidehs). or. 

DISCRÈTEMENT, ady. do D'une 
manière reserves, Verecunde. Cic. 
Pudenter. Ior, Modeste. Cic. Mode- 
rate. Cic. Modice. Cic. : User de «xq. 
cb. discréleinent, Modice uti aliquà 
re. Cie. Licence dont un use —, Li- 
centia sumpta pudenter. for. || 2° En 
gardant le secret : Garder discrète- 
went des confidences, Fideliter reti- 
nére commissa. Nor. 

DISCRÉTION. s. f. {o Qqf. Disser- 
nemont : L'âge de discrétion, Puber 
(eris) zias (atis}), f. (— Age adulte). 
Liv. || 2° Roserve, retenue. Verecundia, 
æ, f. Cic. Pudor, orix, asc. Cic. Mo- 
destia, æ#,f. Quint. Mfoderatio, onis, f. 
Cic. : Discrétivo à demauder, Verecun- 
dia in rogando. Cic. — danslelangage, 
Moderatio dicendi, Cic. Qui mel de 
la — à, C. piscagr. Avec —, C. pis- 
CAËTEMENT. Qui ne met aucune — 
dans ses paroles et dan: ses actes, 
daas la poursuite des honneurs, Îm- 
modicus fum verbis, fum rebus. Suet, 
in appelendis honoribus. Vell. Faire 
loute chose sans —, Immodeste atque 
juemperanter facire omnia. Quint. || 
3° Faculte de disposer, bon plaisir, vo- 
lonte, pouvoir d'agir. Arbitrium, it, D, 
Cic. Arbitratus, üs, m. Cic. Plaut. 
Potestas, atis, f. Cic. Fides, ei, f. Cic. 
5: À ma discrétion, Meo arbitratu. 
Cic. Ad meum arbitrium. C>»s. Je 
laisse cela à ta —, Tuus arbitratus 
sit. Plaut. Arbitrium fuum sit, Cic. 
Tuo id quidem arbitratu. Cic. Être à 
la — de qqn, Esse in arbitrio ou in 
potestate alieujus. Cic. Se mettre à la 
— de qqu, qu peuple romain, Se in 
arbitratum dsd7re alicui, Plaut. Se 
permifi#re diciont alicujus. Veil. in 
fidem atque polestatem poyuli Romani, 
Css. lasser à la — d'howumes puis- 
sants, Conced?re in potentium jus af- 
ue dicionem. Sall. Livré à votre —, 
Positus in vesirä fide ac potesfate. 
Cie. Recevoir qqn à —, Recipére ali- 
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quem in deditionem. Cie. || 4° À vis- 
CRÉTION, loc. adv. À volonté, autant 
qu'on en veut. Ut libet (buit el bilum 
est, uinpers.). Ter. : J'en tire l'argeut 
à discrétion, Decutio argenti taniurn, 
quai sum mihi libet. Plaut. [ll leur 
serail Jonné] de l'argent à —, Pecu- 
nia, quautam vellent. Cie. [Il lui sera 
donné] de la cavalerie À —, Equita- 
fus lantus, quantum volet. Cic, || 5e 
Exactitude à garder un secrot. (Silence 
qu on purde) Tacifurnitas, atis, f. 

laut. Ter. Cic. (Contiince qu'ov ins- 
pire) Fides, ei, f. Plaut. or. : Ce] 
qui a été confle à ma discrélion, due 
meæ concreditun est facifurnilfali ou 
fidei. Plaut. Meltre notre — 4 l'é 
preuve, Taciturnitaiem nos(ram ex- 
periri, dép. Cic. Manque de —, C. 
NDISCRÉTION. 

DISCRÉTIONNAIRE, adj. Aban- 
donne 4 la volonté d'une personne : 
Pouvoir discrétionnaire dunué à qqn, 
Liberum (D arbitriun (ti) alieui per- 
misum (i), 0. Liv. 

DISCULPER, v. act. Justifier. Culpä 
liberure, act. Cic. = Disculper qqn 
d'avoir pris part à la guerre [civile], 
Purgare aliquem crimane belli. Tac. 

Se piscueren, v. réf. Se justifier. 
Se purgare. Cie. 

DISCUSSION, 9. f. 4° Débat pour 
examiner une quostion. Dispulatio, 
onis, f. Cic. Disceptario, f. Cic. Con- 
troversia, æ, Î. Cic. Ceriamen, minis, 
n. Sal. Contentio, onis, f. Cie. Quint. 
: Discussious judiciaires, Disceptatio- 
Res judiciorum. Quint. Discussion 
subtile, Subtile disserendi genus. Cie, 
— sur une péine, Sur une ameude, 
Certalio pœnæ, multæ. Cic. — sur le 
part à prendre, Deliberatio consilü 
capiendi. Cie. Daos le cours de la —, 
Inter disceptandum. Quint. Dans la 
—, In disscrendo. Cic. Ce sont là des 
vœux, el non de la —, Optare hce 

uidem est, non disputare. Cie. Etre 

u duinaine de là —, Cadëre in dis- 
ceplationem. Cic. Quel sera le sujet de 
la —7 Quale est de quo disputabitur ? 
Cic. Être l'objet d'une —, Venire in 
confroverstaim.Cic. Appeler sur unech. 
la — et l'examen, Rem in disceptatio- 
nem quesilionemque vocare. Cic. Meltre 
une ch. en —, Deduc're rem in con- 
troversiam. Cæs. Ouvrir la —, Dispu- 
falionem insfuuëre. Cie. 1l y à une — 
dans le conseil, In concilio disputa- - 
ur fimpers. pass.). Cæs. La — roule 
sur le genre, De genere controversia 
est. Cic. Ratnener qqn à une élruile 
— de mots, Afiquem ad ormnes litte- 
rarum angulos revucare. Ci. S'offrir 
à là — de la critique, In arbitrrum 
existimantium ventre. Cic. || 2° Dis- 
pute, contestation. Controversia, z, f. 
Cie. Altercatio, onis, f. Cic. Certa- 
men, mints, n. Cic. Certario, onis, É, 
Cie. Cuncertatio, f. Cic. Contentio, f. 
Cic. Jurgium, ü, n. Cic. Lis, ütis, f. 
Cic. : Des discussions d'abord, puis 
une rixe, Jurgia primum, mor rire. 
Tac. Je n'ai jamais eu le plus pet mot 
de discussion avec lui, Nunquam cum eo 
verbo uno concertaut, Cie. Avoir ane 
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— d'intérêts, 0b rem pecunigriam dis- 
ceptare, n. Tac. Etre en — pour les 
limites, De fnibus ambig#re (o, is, 8. 
parf. ni sup.), n. Ter. Sans —, Sine 
contronersië. Cic. Voy. DÉRAT 1°. 

DISCUTABLE, adj. Qui peut être 
discute. Controversiosus, a, um. Sen. 

DISCUTER, v. acl. el n. Examiner 
par debat une affaire. (Rem ou De re) 
disputare, act. et n. Cic. (De re) discep- 
re n. Cic. (Rem) agitare, act. Liv. = 

quoi bon discuter davantage? Quid 
plura disputo? Cie. Qui méritent 

u‘on discute avec eux. Digni qui- 
cum disseratur (impers. pass. de 
disserère, 0, is, serui, sertum). Cic. 
Discuter eatre soi sur g- ch., Dere 
fnter se controversari, dép. Cic. Lors- 
qa'on discale sur la sagesse, Cum de 
sopimtiä disceptatur (1mpers. pass.). 
Cic. Discuter des coudilions, Condi- 
tiones tractare. Cæs. Où discutait 
sor les conditions, De conditionibus 
agcbatur (1mpers. pass. de agère, 0, 
is, egi, actum). Liv. Discuter une 
affaire dans le sénat, Rem in senatu 
agitare. Liv. — an point de droil 
ublic, Disceptare de publico jure. 
ie. 1 a voulu que le point de droit 
füt disenté, Juris disceptaliunem esse 
veluit. Cic. Discuter un pornt 4 fond, 
Locum excultëre (io, is, cussi, cussum). 
Quint. C'est avec eux que nous avons 
à —, Cum eis omnis nobis dis- 
eptatio ou contentio est. Cic. — un 
compte avec qyn, Rationem cum ali- 
wo disputare. Plaut. 1ls discutaient 
eurs intérêts respectifs, Quid cuus- 
ue essef, disceplabant. Liv. Discuter 
fe pour el le contre, In utramque 
partem disputare. Cic. disserëre. Cels. 
— une accnsalion, Accusafionem jac- 
fare. Liv. Discuté par les pbilosophes, 
A philosophis disputatus.Cic. A voir be- 
soin d'être —, Disputatione egère. Cic. 

DISERT, ERTE, dd). Qui parle avec 
abondance el elegance. Disertus, a, um. 
Cic. : Etre disert, Voy. le suiv. 

DISERTEMENT, adv. D'une ma- 
aière diserte. Diserte. Cic. z Parler 
disertement, Dicére diserte. Cic. co- 
piote ornateque. Cic. 

DISETTE, 8. (. Manque de choses 
aécessaires et surtout de vivros. (Eo 
gen) irepia, æ, fl. Cic. Egestas, alis, 
. Sall. Tac. Penuria, z, f. Cic. (De 
vivres) Cibariorum inopia, f. Cæs. 
Annenæ difficultas (atis), f. Sue. 
Aria (a) annona (z}, [. Suet. = Di- 
salle de céréales, Inopia frumenti ou 
frugum. Cic. Rei frumentariæ diffi- 
cullas. Cæs. Suite de disettes, Assi- 
duæ sterilitates (de sterilitas, (.). 
Sust. Ressource contre la disette, 
Solatium annonæ. Cic. Souffrir de la 
—, Re frunentarid laborare, n. Cæs. 
Laborare annunä. Liv. Être en proie 
à uoe profonde — des chuses néces- 
saires, Mfngnd inopiä necessariarum 
rerum conflictari, pass. Cæs. En lemps 
de —, In penurië. Plin. || Fig. Di- 
telle de bons citoycos, Bonorum ci- 
ciun penuria. Cic.-— d'avocats, Ino- 
pie advocatorum. Tac. Être dans la 
— de qq. ch., Aliqu& re egère (eo, es, 
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gui, s. sup.), n. Cas. Voy. DÉFAUT de. 

DISEUR, euse, 8. m. et f. Colui, 
celle qui dit. * 5 qui Es quæ dicit 
(dicebat, dirit). || Ua beau iseur, et 
simpl. Ua —, Disertus (i) homo (mi- 
nis), m. Ter. || Diseur de riens, Nuga- 
tor, oris, m. Plaut, (ic. |] Un diseur 
de bons mots, Homo (minis) dicaz 
(acts), m. Cic. || Un diseur de mots, 
C. soncten. || Diseur, Iiseuse de bunno 
aventure, C. OBvIN, DBVINENESSE, 

DISGRÂCE, s. Î. 1° Perte de la 
faveur de qqn. Offensa, z, f. Cic. Of- 
fensio, onis, f. Cie. Invidia, æ, f. Cic. 
Frigus, goris, on. Sen. PI.-j = Encou- 
rir la disgrâce, Offensam contrahère. 
Quint. Suet. Tomber en —, In offen- 
sionem cadëre. Cic. Tomber dans la 
— de qqn, Apud aliquem ofendère (o, 
ts, fera, fensum), n. Cic. La — dans 
laquelle était tombé son beau-père 
Soceri ruina (z), f. Tac. Être tout À 
fait eo — auprès de qqn, Esse in ma- 
gnä offensä apud aliquem. Cic. Rele- 
ver un adversaire dans la —, Aduver- 
sarium ertollëre jacentem. Cic. Voy. 
Déraveon. || 2 Malheur. Casus, üs, 
m. Cic. Res (erum) aduersæ (arum), 
f. pl. Cic. Calamitas, atis, f. Cic. La- 
bor, oris, mase. Ter. Cic. =: Nos dis- 
grâces, Casvs nostri. Virg. Dans mes 
—, In labore meo. Cic. Aucune dis- 
grâce, Nikil adversi. Cic. Sen. Éprou- 
ver une —, Calamitatem capère. Cic. 
11 3° Mauvaise grâce. (Laideur) Defor- 
milas, alis, Quint. (Gaucherie) 
Rusticitas, f. Sen. (Rudesse de ca- 
ractère) Inhumanitas, f. Cic. 

DISGRACIE, ÉS, 4° Part. passé 
et adj. Qui est dans la disgrâce : Dis- 
gracié du roi, Apud regem invidio- 
sus (a, um). Just. Être — du peuple, 
Populari offensione jacère (eo, es, cui, 
cuturus), 0. Cic. Cilé disgraciée, Ci- 
vitas minime favorabulis. Tac. || 4° 
Difforme =: Disgracié de la nature, Na- 
turam maleficam nactus. Nep. Voy. 
LAID. 

DISGRACIER, v. act Priver qqn 
da ses bonnes grâces. À gratiàä remo- 
vére (60, es, movi, motum), act. Cic. 

DISGRACIEUSEMENT, adv. D'une 
manière disgracicuse. invenuste. Quint. 
Gell. Ilepide. Plaut. Hor. 

DISGRACIEUX, E0SE, adj. 1° Dé- 
pourvu de grâco. Invenusins, a, um. 
Cic. Cat. Indecorus. Quint. Plin. Agres- 
tis, m. f.,e, on. Cic. =: Maintien dis- 
gracieux, Status indecorus. Quint. 
[Homme] dont le visage et les mou- 
vemoots sont —, Vullu ef molu cor- 
poris agrestis. Cic. || 2° Désagreable. 
Voy. ce m. 2c. 

DISJOINDRE, v. act. Séparer ce 
qui cst joint. Disjung”re, o, is, Junri, 
junctum, act. Cic. Dassoluëre, 0, is, 
solvi, solutum, act. Cic. Voy. SÉPARER. 

Se DiSJOINDRE, v. pron. Devenir 
disjoint. Dissolvi, or, ëris, solutus sum, 


pass. Sen. Plin. Lazari, pass. Sen. = 


Le navire commence à se disjoindre, 


Navis lazari cæpit. Sen. Assemblages 


disjoints, Laræ compages. Virg. 


DISJONCTIF, 1V6, adj. Qui sépare 


les idées. Disjunctivus, a, um. Gel. 


commence 
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Char. : Proposition disjonctive, Dis- 
junctio, onis, f. Cic. 
DISJONCTION, s. f. Séparation. 
Disjunctio, onis, f. Cic. 
DISLUCATION, 8. f. 1° Déboite- 
ment. Vuy. ce m. || 2° Desunion des 
parties d'une ch. : Dislocation d'un na- 
vire, Navigit dissolutio (onis}, f. Tac. 
DISLOQUER, v. act. 1° Deboitcr. 
Voy. cs m. || 2° Desunir les par- 
ties d'une ch. Dissoluëre, o, is, solui, 
solutum, act. Nep. Sen. =: Machines 
disloquées, Luxratz machine. Plin. |] 
3° Repartir en plusieurs cantonnements = 
Disloquer so0 armée, Erercitum in At 
berna divid®re (0, is, visi, visum). Liv. 
Se nisLogoen, v. pron. {0 Être dé- 
boité. Voy. Se nénolrer. || 2° Se des- 
unir. C. Se nissorxons. 
DISPARAÎTRE, v. 0. 4° Cesser 
d'être visible, no plus être en vue. Ex 
oculis evanescëre, 0. Virg., et simpl. 
Evanescëre, o,is, nui, s. sup.,n. Varr. 
Ab oculis recedëre (o, is, cessi, cessum), 
o. PI.-j. Ex oculis abire (eo, is, ivi 
et ii, ifum), n. Liv. E conspectu au- 
ferri (feror, ferris, ablatus sum), pass. 
Liv. Ëx oculis auferri, pass. Sen. E 
conspectu efferri (feror, ferris, elatus 
sum), pass. Liv. Er oculis subduci 
(or, Eris, ductus sum), pass. Cure. = 
Disparattre aux regards, aux yeux, à 
la vue, Mêmes traduct. Le soleil dis- 
parait, Sol abscedit. Plin. [| me sem- 
le que le soleil a subitement dis- 
paru du moade, Sol mihi e mundo 
videtur exculisse (de exrcidère, 0, is, 
s. sup.), n. Cic. Disparaltre à l'hori- 
zon, {n loca infera obire {eo, is, ivi 


et it, tfum), n. Cic. Une étoile dis- 


paralt, Stella absconditur (de abs- 
condi, or, ëris, dilus sum, pass.). 
Plin. [Le vaisseau] — aux rezards, 
E conspeclu evolal, n. Cic. Scyros 
à disparaitre, Incipit 
Scyros decrescËre (o, is, crevi, cre- 
fum), a. St. Les sommets qui dis- 
paraissenl daos les ques, Ercedentia 
in nubes juga. Plin. La source jaillit 
et disparait aussitôt {sous terre), 
Fons nascitur simulque subducitur. 
PI.-j. Disparaltre dans nn abime, 
Terræ hiatu hauriri (ior, iris, hause 
tus sum), pass. Plin. Elle a disparu 
à mes regards, Îllam e conspeciu 
meo amisi (de amilière, 0, is, mis- 
sum). Ter. || Fig. Les images ne fuut 
que passer et disparaltre, Fü tran- 
sitio visionum fluentium. Cic. Ces 
(beautés) disparaissent en presence 
e modèles supérieurs, Hzc compa- 
ratione meliorum emoriuntur (de ento- 
ri, ior, éris, mortuus sum, dép.). Quint. 
{Dire} que la chose disparaltra, Rem 
obscuratum iri. Cic. || Faire dispa- 
rttre, Æ conspectw removëre (eo, es, 
moui, motum), act. Cæs. Oculis sub- 
ducère (o, is, duri, duclum), act. 
Curt. Oculis subtrahëre (o, ts, trari, 
tractum), act. Liv. Ex oculis toll?re 
{o, is, sustnli, sublatum), act. Hor. 
Phébus fait — les étoiles, Fugat 
astra Phœbus. Hor. Uo brouillard 
ft — la terre, Nebula conspectum 
terræ ademit (de adimêre, 0, is, «mp- 
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tum). Liv. f Fig. L'importance da 
gain fait disparaitre la grandeur du 
péril, Afagnitudo lucri obscurat pe- 
ricnli magnitudinem. Cic. || 2° Se re- 
Ürer, s'eloigner, s'esquiver. Abire(voy. 
{e), n. Cic. E conspectu fugère (io, is, 
fugi, fugiturus), n. Ter. Se ex oculis 
auferre (fero, fers, abstuli, ablatum). 
Sen. Se proripère (io, is, ripui, rep- 
tum). Sall. Se subducFre (0, is, duri, 
ductum). Cic. Se subtrahfre (o, is, 
trazi, tractnm). Liv. z Il quilta la 
séance et disparut, De circulo se sub- 
durit. Cic. Le soupeon se portait 
sur ceux qui avaient disparu, Suspi- 
cio commovebalur in eos qui non com- 
parebant (de comparère, eo, es, rui, 
s. sup., 0.). Cic. Les dauphios dispa- 
raissent peodaot trente jours, Del- 
phini fricenis diebus abduntur (de 
abdi, or, ditus sum, pass.). Plin. 
Voy. S'EN accen {e. || So Cossor 
d'être, ne plus exister. Abire (voy. 1°), 
n. Cic. Perire, n. Cic. Evanescëre (voy. 
do), n, Cic. Decedëre (voy. 1°), on. Cic. 
Tolli, or, éris, sublatus sum, pass. Cic. 
s: La pâleur a diaparn, Pallor abiit. Ov. 
La couleur disparalt entièrement, Co- 
lor omnis disperditur (de disperdi, 
or, difus sum, pass). ucr. La tu- 
meur —, Tumor follitur, Plin. Le 
foie a disparu (dissous dans l'eau), 
Jecur difflurit (de difflufre, o, is, 
flurum, 0.). Liv. Les forces dispa- 
raissent, Vires defluunt {de defurre, 
0, fluri, flurum), 0. Sall. Je disparais 
dans la fleur de l'âge, In ipso robore 
ælatis eripior (ëris, replus sum, ripi, 
pass.). Cic. Pourvu que mes enne- 
mis disparaissent, Dum inimici in- 
tercülant (de intercidëre, 0, is, cidi, 
s. sup., 0.). Cic. Une fois lui dis- 
aru, Sublato illo (à l'abl. abs.). Cic. 
Ex usage disparait, Afos elabitur (de 
elabi, or, Pris, lapsus sum, dép.). 
Tac. (el mot a disparu, Verbum 
evanuit. Varr. || Fig. Mes soucis ont 
disparu, Qura ex corde (meo) erces- 
sit. Ter. Otez la bienveillance, l'a- 
mitié disparalt, Sublatä benevolentid 
amicitiz nomen (ollitur. Cic. Cette 
renommée — avec les bommes, Ser- 
mo lle hominum interitu obruitur 
de obrui, or, ëris, ufus sum, pass.). 
ic. Voy. S'en arren 30. || Faire dis- 
araltre les duuleurs, Dolores tollïre 
b, is, sustuli, sublatum). Plin. Faire 
— le mal, Afalum depellëre (o, is, puli, 
pulsum). Cic. Faire — jusqu'aux ves- 
liges des cités, Vestigia civitatum 
eradfre (o, is, rasi, rasum). Sen. Faire 
— un homme, Hominem tollFre de 
medio et aimpl. follëre, Cic. Faire — 
un testament, Testamentum suppri- 
myre (0, 18, pressi, pressum). Suet. 
Faire — les obstacles, Obstantia amo- 
liri (ior, iris, itus sum), dép. Tac. || 
Fig. Faire disparattre une preuve, 
Indicium supprim?re. Curt. Faire — 
le souvenir, Mfemoriam delëre (eo, es, 
levi, letum). Cic. Faire — le doute, 
Tollére dubitationem. Cic. 
DISPARATE, adj. Qui n'a nul rep- 
rt areo. Disparilis, m, f.,e, à. Cie. 
ispar, géo. aris. Cic. 
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DispanaTs, 8. f.C. CONTRASTE (mais 
en m. part). , 

DISPARITE, 8. f. Manque de pa- 
rtô. Disparilitas, atis, f. Varr. Gell. 
Voy. DIFFÉNENCS. 

DISPARITION, s. f. 1° Action de 
disparaitre. Discessus, &s, m. Cic. Le- 
cessus, Gs, m. Cæs. Cels. = La dis- 
parition sobile [de l'arc-en-ciel]. 

epenlinus interitus (us). Sen. De- 

ui$ la — [de l'astre), Post occasum 
fe occasus, Us, m.). Cic. || 2° Ab- 
aence. Absentia, æ, f. Cic. 

DISPARU, 0E, part. passé. Qui « 
cessé d'être visible. Æ conspectu elaius 
(a, um). Liv. VOy. DISPARAÎTRE. 

DISPENDIEUX, EUSS. C. COÛTEUX. 

DISPENSATEUR, 3. m. Celui qui 
distribue. Dispensator, oris, m. Apul. 
z: Le soleil, dispensateur des jours, 
Sol moderator dierum. Cic. 

DISPENSATION, 8. f. Distributlon. 
Dispensatio, onis, f. Liv. Frontin. 

DISPENSE, 9. f. {1° Qqf. Autorisa- 
tion. Voy. ce m. |] 2° Qqgf. Remiso, 

rdon. Voy. ces m. || 3° Exemption 
de la règle ordinaire. Immunitas, ats, 
f. Cic. Vacatio, onis, f. Cic. =: Ac- 
corder une dispense [d'impôts], Va- 
cationem conceulëre. Just. Accorder 
une — à beautoup de contribuables, 
Vectigales multos liberare. Cie. Ac- 
corder à qqn une — d'âge d’un an, 
Annum alicui remittëre (o, is, misi, 
missum). Pl.-j, — du service mili- 
taire, Vacatio militiæ. Cic. || 4 Titre 
constatant l’exemption. Vacatio, onis, 
f. Liv. = Donner lecture de ses dis- 
penses, Vacationes recitare. Liv. 

DISPENSE, és, part. passé de Di1s- 
PENSEn, Voy. ce v. |} Adj. Exempte. 
Eremptus, a, um. Dig. = Dispensé du 
service militaire, des droits d'entrée, 
[mmuais militiä, Liv. porioriorum. 
Liv. — d'exercer une magistrature, 
Alunere capessendi magistratüs solutus 
(a, um). Tac. — d'égards envers no 
bomme..., Ab observando homine liber 
(era, erum). Cic. Être — de tout im- 

Ôt, Munere omni publhico liberan 
Pass). Tac. Les préleurs furent dis- 
pensés de.., Præloribus data est va- 
catio ab (abl.). Lrv, 

DISPENSER, v. act. 1° Départir, 
distribuer. Distribuëre, o, is, ui, uium, 
act. Cic. Dispertire, 10, ts, rui el ii, 
itum, act. Cic. Dividëre, 0, is, visi, 
visum, act. Liv. Dispensare, act. 
Plaut. Plin. : Dispenser qq. ch., entre 
tous les soldats, Aliquid in singulos 
milites dividèrs. Liv. — le dessert 
entre les esclaves, Dispertire secun- 
dam mensam servis. Nep. || 2° Exempter 
gqn de qq. ch. (Alicujus rei alicui) 
immunilalem où vacalionem dare (0, 
as, dedi, datum). Cic. (Rem alicui) 
remiliëre, 0, is, misi, missum. Cic. 
(Re aliqurm) soluère, 0, is, solui, so- 
lutum. Cic. on liberare. Cic. =: Dis- 
penser qqn des iotérêts, d'un tribut, 
d'une peine, Remitt*re alicui usuras. 
Dig. tributa. Just. pænam. Liv. Nous 
t’eo dispensons, Remitifnus hoc tibi. 
Liv. Dispenser qqn d'uns cbarge, 
Aliquem muners liberars. Cic. Il Îles 
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dispensa de prèter le serment (mih- 
taire), Jis gratiam fecit conjurandi. 
Suet. Dispenser qqn d'obéir aux lois, 
Aliquem legibus solu”re. Cic. Vous 
devez — ma modération de les 
réfuter, Eorum reprehensionem mez 
modestis remilt®re debelis. Cic. — 
d'aller. qqn qui a peur, Timori ali- 
cujus concedëre (0, 1s, cessi, cessum) 
ne venial. Cæs. Qu'on me dispense 
d'être juge, Judier emtht non esse li- 
ceat (de l'icre, cet, cuit ou citum est, 
o. impers.). Cic. 

Se msPensen, v. {° Pron. Être dis- 
tribu, reparti. Dispensari, pass. Plin. 
1} 2° Réf. S'exemptor de qq. ch. (Ne) 
supersedère, e0, es, sedi, Sessum, n. 
Cic. abstinère, e0, es, tinui, tenfum, 0. 
Cic. (Rem) omittére, o, is, misi, müs- 
sum. Cic. : Se dispenser de conclure, 
Complexione supersedere. Cic. Se — 
de paraltre en public, Publico absti- 
nère. Suet. Pour me — de citer la 
reste, Ut cetera omittam. Cic. Dispen- 
sez-vous de ciler.., Menticnem facëre 
omullite. Liv. Je ne puis me dis- 
penser de citer.., Nequeo mihi (em- 
perare quominus afferam. Plin. Je 
me serais dispensé de parler devant 
vous, Loqui apud vos supersedissem. 
Liv. Un honnèêle home ne peut se 
dispenser de rendre, Non reddire viro 
bono non licet (cuit el citum est, cère, 
o. impers.). Cic. Je ne puis plns me 
— de donner.…, Non mihi jam licet 
ut non impertiam.… Cic. [Chose] dont 
lu pouvais parfaitemeut te —, Quod 
tibi necesse minime fuit. Cic. 

DISPERSÉ, ém, part. passé de 
DISPENSER, VOY. ce "1 Adj. Épars. 
Dispersus, a, um. Cic. Sparsus. Liv. 
Dissipatus. Cic. : Eclaireurs dispersés 
sur les routes, Speculalores sparsi 
per vies. Liv. Mullitude dispersée 
dans des professions différentes, Mul- 
{utudo in varias artes dispaluta. Sal. 

DISPENSEN, v. acl. 10 Pousser 
çà et là, dissiper. Dispergëre, 0, is, 
spersi, spersum, act. Lucr. Sparg?re, 
o, is, sparsi, sparsum, act, Liv. Dis 
sipare, act. Cic. Disjicére, io, is, jeci, 
Jectum, act. Ou. Tac. Differre, fero, 
fers, distuli, dilatum, act. Veil. : Dis- 
perser une flnlte, Classem dissipare, 

ext. ap. Cic. Flotte dispersée par la 
lempéle, Sparsa lempestate classis, 
Liv. [Le vent] dispersa la plus grande 
partie de Ja flotis, Distulit majorem 
partem classis. Vell. Disperser ua 
nuage, des nuages, Nubem dirump#re 
(o, 18, rupi, ruptum). Cic. Nubes dis- 
pergëre. ue. disricrre, " j| 2° “ 
partir ôt là. Dispergëre (voy. 1e), 
acl. Gi Spargëre (vor. do), al. Cie. 
Distribu®re, o, is, ui, utum, act. Cæs. 
DividYre, o, is, visi, visum, act. Liv. 
Diducëre, o, is, duri, ductuin, act. Crs. 
2 Disperser ses troupes, Alilitex didu- 
cêre. Ces. — ses légions dans plu- 
sieurs élats, Legiones in plures cirila- 
tes disiribuëre. Cæs. || 3° Mettre en 
fuite, Dissipare, act. Cic. Liv. Disjicère 
(voy. 107, act. Nep. Spargëre ,voy. 
{o), act Ov. =: Disperser l'enuemi, 
Hostes dissipare. Cic. — une armée, 
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Grpies disjicvre. Nep. — des conci- 
Baboles, Cæœtus discutëre (10, ïs, cussi, 
eussum). Liv. — une assemblée par 
les armes, Disturbare conlionem gla- 
diis. Cie. — la foule, Turbum submo- 
wre (eo, 8s, moui, motum). Liv. Le 
ssnzlier disperse les chieos, Spargit 
ejer canes. On. 

Se oisperser, v. 4° Proo. S'écarter 
gé el là. Dissipari, pass. Varr. : L'eau 
t disperse au loin, Aqua late dis- 
sipatur. Varr. Les veines (de la pierre) 
se disperseut, Afaculæ discurrunt (de 
discurrère, 0, curri el cucurri, cur- 
sum, D.). Plin. || 20 Réf. Fuir de 
differents côtés. Dilabr, or, ëris, 
lapsus sum, dép. Nep. Liv. Hirt. Dif- 
fugëre, io, ts, fugi, s. Sup., n. Liv. 
Discurrére (voy. 1°), n. Curt. 2 S'é- 
lnt dispersés dans les forèls, In 
silras dilaps. Liv. Se disperser dans 
toute: les directions, In omnes parties 
düscurrfre. Curt. 

DISPERNSION, 8. f. Action de dis- 
perser. Dissipatio, onts, f. Cic. Dis- 

rsio, . Veg. = Dispersion des ci- 
b ens, Dissiputio civium. Cic. [Lea 
wldats] s'étant ralliés après leur —, 
Er dirersä fugä in unum collecti. Liv. 

DISPONDEE, 3. m. Double spondoe. 
Mispondeus, i, m. Diom. 

DISPONIBLE, adj. Dont on peut 
disposer. Expeditus, a, um. Cic. 
Promptus. Tac. : Argent disponible, 
Erpedilissima pecunia. Cic. Trône —, 
Vecua possessio regni. Cæs. Avoir des 
troupes disponibles, Copias in expre- 
dito Aabère. Cæs. Être disponible, In 
pronplu esse. Cie. Præsto esse. Ter. 

DiSsrOS, adj. m. En bon état pour 

kr, agile, vif. (Ea da, du corps) 

alms, gèn. entis. Cic. Habilis, m. 
f.,e,n. Cels. (Ea parl. du caractère) 
Erpeditus, a, um. Cic. Paratus. Cic. 
Promplus, Cic. Acer, cris, cre. Cic. 
(En part. de l'esprit) Liber, era, erum. 

ic. Solutus, a, um, Cic. (En parl. 
du corps et del'espril) Vegetus. Cic. 
Alacer, cris, cre. Cic. = Le corps le 
lus dispos, Habilissimum corpus. 

ls. [Suldats] frais et —, Recentes 
ae vegeti. Liv. Un esprit libre et —, 
dnimus solutus liberque. Cic. 

DISPOSE, ée, pari. passé de o1s- 
POSEn, VOY. Ce v. La. 4° Propre à. 
(Alicui re ou Ad rem) idoneus, a, 
wn. C?s. : Lieu bieo disposé pour 
an camp, Locus idoueus castris. Cæs. 
Lien — pour ranger une armée en 
bataille, Locus ad aciem instruendam 
opporlunus ou idoneus. Cæs. Lieu 
mal - pour les machines de siège, 
Lecus machinationibus importunus. 
Sal. Œil mal — pour remplir sa 
fonction, Oculus non probe affectus 
ei suum munus fungendum. Cic. | 
4° Preparô à, prêt 4, porté à. (A 
tem) paratus, a, um. Cic. præpara- 
tu. Cie. promplus. Cic. propen- 
nus. Cic. idoneus. Ad Her. : Soyons 
disposés de telle sorte que, Eo 
sinus animo ut (subj.). Cic. 11 disait 
J être assez disposé, Dicebat se non 
aolle, Cic. — à la révolte, Paratus 
{a res noves. Tac. Esprits disposés 4 
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la défiance, Inclinats ad suspicionem 
mentes. Tac. Disposé à la cruauté, In 
crudelitatem praceps (gén. cipitis). 
Liv, — aux vices, Propensus ad vitia. 
Cie, — à loute sorte de complai- 
sonces, Ad omne obsequium desti- 
natus. Curt. Plus disposés 4 la ser- 
vilude, Afagis ad servitium incli- 
nantes. Tac. Toujours disposé à 
flatter, Promptus in adulationes. Tac, 
Plus — à attendre, Ad erspectandum 
paralior. Cic. Esprit — 4 écouter, 
Animus ad audiendum idoneus. Ad 
Ter. — à s'offenser, Ad accipiendam 
offensionem mollis {m. f.,e, 0.1. Cic. 
je me sens merveilleusemeot — à 
plaider, Afiraä sum alacritate ad liti- 
andum. Cic. Mieux disposés à faire 
6 reste, Alacriores ad reliquum per- 
ficiendum. Cie. Juge mieux disposé 
à éroutler, Judez ad rem acciptenxdam 
conciliatior. Quint, — à obéir, à 
coimaaoder, Paratus servirs, impe- 
rare. Cæs. Je suis — à reudre ser- 
vice, Operam navare cupio (is, ivi el 
it, tlun, Fre). Cæs. Je suis toat — À 
(faire), Non dubito (facëre) Cæs. Na- 
liuns peu disposées à obéir, Gentes 
viz paltenter parituræ. Justin. Ils 
semblaient disposés à faire du roi 
un caplif, Caplivum de rege facturi 
videbantur. Just. Ils sont plus — à 
out prendre en mauvaise part, Ad 
eontumeliam omnia accipiunt magis. 
Ter. || 3° Qui a tel ou tel sentiment 
à l'égard de. Animatus, a, um. Cic. : 
Ils doivent étre disposés pour leurs 
amis comme ils le sont pour eux- 
mêmes, Quemadmodum sunt in ce 
ipsos animali, sodem modo sint erga 
amicos. Cic. Assemblée bien disposée, 
Contio secunda. Cic. Renvoyer qqn 
calme et bien disposé, Aliquem 
æquum placatumque dimit(ére. Cic. 
Le juge est bien —, Juder favet (de 
favère, eo, favi, fautum, o.). Quint. 
Sans que la séoat füt bien —, Non 
æquo senalu. Cic. Bien — pour qqn, 
Bene animatus in ou erga aliquem. 
Cic. In aliquem mitis ae f., e, 0.). 
Liv. Alicui pacatus (a, um). Cic. 
Être bien — à l'égard de qqa, Bono 
animo esse in aliquem. Cæs. Se moo- 
trer bico — pour qqo, Inclinare stu- 
diis in aliquem. Curt. Mieux — que 
préparé, Animalus melius quam pa- 
ratus. Cic. Nous sommes mieux dis- 
posés pour lui, fn eum est voluntas 
nostra propensior (de propensus, a 
um). Cie. Ramener les esprits ma 
—, Alienas voluntates allic#re. Cic. 
Mal disposé à l'égard de qqn, Male 
antmalus in ou erga aliquem. Cic. 
Suct. Inimieus alicui. Plaut. Être mal 
— pour qqu, Alienato esse erga ali- 
quem animo. Tac. Plus mal — pour 
qqu, Alicui ou In aliquo offensior 
(de offensus). Cic. 

DISPOSER, v. act. 1° Arranger, 
distribuer, placer. Disponère. o, is, 
posui, posilum, act. Cic. Componëre, 
act. Cic. Ponêre, act. Cic. Statuëre, o, 
is, ui, utum, act. Sall. Instituëre, act. 
Cic. Collocare, act. Cic. Locare, act. 
Cic. Instrudre, o, ts, struxri, structum, 
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act. Cic. Struÿre, act. Cæs. Ordinare 
act, Cic. = Disposer des claies ea 
face, Crates adversas locare. Cæs. — 
sa chlamyde, les plis de sa loge, 
Chlamydem collocare. Ov. Togam com- 
ponère. [lor, — des embüches, un 
piège, Pon#re insidias. Cic. Componère 
dolum. Sall. — des garnisons. des 
posles, des cohortes à la garde da 
Camp, Disponère præsidia, stationes, 
cohortes castris præsidic. (æs. — aes 
troupes, une armée en bataille, son 
ordre de hataille avec art, Instituëre 
copias. Hirt. InstruËre aciem. Cic. Sta- 
tufre aciem art”. Sall. — son armée en 
pointe, ses cohorles sous forme de 
réserve, Componëre aciem per cuneos. 
Tac. Collocare signa in præsidio. Sall 
— un discours, les parties d'un dis- 
cours, un plaidoyer, Struère oralio- 
nem. Quint. Ordinare parles cratio- 
nis. Cic. Institu/re actionem. Cic. 
— avec ordre ses idées, les faits 
dans un ordre méthodique. Dispe- 
nère ordine inventg. Quint. Generali 
res compon”rs. Cic. Îls disposent les 
mots comune les peintres leurs cou- 
leurs, Verba ita disponunt, ut picto- 
res varielaiem colurum. Cic. || Fig. 
Disposer l'avenir de ses pelits-en- 
fanls, In nepotes disponre. Sen. Si la 
uature avait ainst dispusé les choses, 
que, Si ila nalurä paralum esset, 
ut (subj.). Cic. || 2° Preparer qq. ch. . 
Parare, act. Cic. : Disposer lout pour 
le déjeuner, pour un festin, Prandium 
apparare. Plaut. Convivium parare ou 
comparare ou ornare. Cic. — tout 
pour le convoi (funèbre), Funus or- 
nare. Cic. — nn piège pour les preo- 
dre, Ad capiendos eos dolum compa= 
rare. Liv. {|| 3° Préparer à aq. ch 
Parare, acl. Cic. = Disposer l'esprit à 
qq. ch., à faire, Animum parare ad 
rem. Sall. apparase vu præparare ad 
faciendum. Etc. — te …uge à la com- 
passion, Praætentare misericordiam 
Judicis. Quint. L'étude dispose à la 
joie, Ez studiis gaudium proverat (de 
grevenires to, veni, ventum, n.). PL.-j. 

isposer à croire, Voy. Faire crhorns 
5°. — les esprits en sa faveur Mentes 
allicËre (io, is, leri, lectum). Cie. 
Aninos conciliare. Cic. 

DisPOsER, v. n. {o Régler, prescrire, 
décider. Statuëre, 0, is, ut, ufum, act. 
et n. Cic. : La foriune en disposera, 
UHæc fortuna viderit. Cic. C'est a mes 
amis à disposer, Amict viderint, 
Pl.-j. Ils ont sagement disposé que... 
Bene hoc comparaverunt, ut (snbj.). 
Cic. Voy. bécinen. Disposer par 500 
testament que, Tesiamento cavèrs 
{e0, es, cavi, cautum, n.), ut ‘sub).). 
Cic. || 2° Faire de qq. ch. on de qqn cs 
qua l'on veut : Ua homme dispuse 
seul et soaverainement de tout, Pe- 
nes UAUM est CMNIUM SUMMA TEÉTUTR. 
Cic. (Ce] dont chacuo peut disposer, 
Quod cuique promptum (est). Tac. — 
des cenoluries (dans une élerlian), 
Cenlurias lenère (80, es, nAui, entum}. 
Cic. La fortune dispose À son gré des 
choses huwaines, Fortuna, ut libet, 
humana fingit (de Angire, o, Ânri, 
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flctum). Plaut. La Providence qui — 
de la matière, Moderatrir maleriæ 
Providentia. Cie. Dispuser de ses loi- 
sirs, Otium disponsre. Pl.-j. Je pour- 
rai — d'humiues sûrs, AiAÏ certurum 
homiunum putestas eril. Cic. Dispasce 
de lui à tou gre, Eo, ut velis, utëre 
(de uti, or, usus sum, dép.). Tac. Je 
puis disposer de moi, dfei sum po- 
lens (gen. entis). Liv. — de soi- 
mème (= se luer), De se statuëre (0, 
ü, ui, utum). Tac. || 8° Aliener, cedor 
= Disposer de ses jardins en faveur 
de qq, flortorum pussessione alicui 
cedëre (o, is, cessi, cessum), n. Cic. 
Voy. céver 20. 
Se Disposer, v. réf. Ss préparer à 
* Se dispuser ] parlir, Ad îter se pa- 
rare on Ad îter purare (0.). Liv. Pa- 
rare proficisci. Sall. Profectionem pa- 
rare (act.). Cæs. Se — à étudier, Se 
parare ad discendum. Cic. Voy. S AP- 
PaÂTEn 10. 
DISPOSFTIP, s. m. Les dispositions 
Æune loi Sauctiones, um, f. pl. Cac. 
DISPOSITION, 8. f. 1° Arrange- 
ment. Disposuti, onis, [. Cic. Cum- 
positio, f. Cic. Distriburio, f. Cic. 
Collocatio, f. Cie. : La disposition 
(dans le discours) cunsiste à distribuer 
avec ordre te qu'on a trouvé par 
l'invention, Dispusitio est rerum in- 
ventarum in ordinem distributio. Cic. 
La — (en architecture) est l'arran- 
gemeat convenable des parties, Dis- 
posilio esf rerum apla collucatio. Vitr. 
La — des édifices sacrés, Ædiu sa- 
crarum dispusitio. Vitr, La — de 
l'univers, Omnium rerum descriptio, 
f. Cic. La merveillense — de mes 
livres (daos ma bibliothèque), Libro- 
rum meorum mirifica desiynalio. Cic. 
— des mots, des argmments, Collo- 
catio verborum, argumentorum. Cic. 
IL 2° Au plur. Prôparalifs. Apparalus, 
ws,m. Liv. z Tandis que les Rœains 
prennent ces dispostlinas, Dum ea 
Romani parant. Liv. Occupé à pren- 
dre ses —, Ocrupotus in ajpurando. 
Nep. S'étant attariës deux jours à 
prendre leurs —, Diduum in apparatu 
morali. Liv. Après ces —, £o opere 
perfecto (à l'abl. abs.). Cæs. — prises 
pour la guerre, Delli apparatus. Liv. 
rendre Ses —, C. S'ArPRèTER à. |] 3° 
Situation, position =: La dispusitiun des 
lieux, Loci natura (æ), f. Cæs. Loco- 
rum silus (üs, m.) sl positio (onis, 
f.). Quint. La — du ciel, des astres, 
Cæli, Astrorum afectio, f. Cie. Rame- 
er la même — des parties du ciel, 
Eamdem cæli descriptionem referre. 
Cic. }| 4° État de la sante. Valetudo, 
dinis, [. Cic. IJabitus, üs, m. Cie. : 
En trés bonne disposition, Oplimo 
Rabitu. Cie. Mauvaise —, Malus cor- 
poris habitus, Cels. Voy. sanTÉ. || So 
Banièro d'être de l'âme, sentiment, in- 
tention. Anémi affectio (onis), f. Cie. 
Antmi habitus (&s), m. Cic. Mentis 
affectus (@s), m. Cic. Antmus, i, in. 
Cic. Mens, entis, f. Cic. Voluntas, 
atis, f. Cic. Inclinatio, onis, (. Liv. : 
Heureose disposition de l'âme, Bea- 
#ssimus anini status (Us), m. Sen. 
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L'innocence est une — de l'âme, 
Est innocentia affectio animi. Cic. 
La vertu est une — de l'âne, Vir- 
tus est animi habitus. Cie. Mettre les 
esprits dans une — telle, que.., Ani- 
mos ita afficère, uf.. Uic. Les dis- 
posilions de la multilude, Animi 
nudtitudinis. Liv. Selun les — des 
autres, Ad aliorum voluntatem. Cic. 
Igoorer les — d'esprit de chacun, 
Iguvrare quä mente quisque sit. Cic. 
l'ressentir les — des dieux envers 
les hommes, Prænoscére qud sini 
dii erga homines mente. Cic. Pour 
u'il connût leurs — 4 son égard, 

t cognoscérel quomodo circa se ani- 
mali essent. Just. l’énétrer les —, 
Tuum, ut sese habeat, aninum per- 
spicère. Ter. (Savorr] quelles étaivnt 
les — des Espagools, Quid animo- 
run Îispanis esset. Liv, Quelles sunl 
leurs —? Quid in animo habent ? 
Liv. (Dire] dans quelles — d'esprit 
nuus sommes, Quemadmodum antno 
affecti simus. Cic. Quelles sont ses 
— à l'égard du roi? Quä voluutate 
est in regem? Nep. ls n'avaient 
pas encore dévoile leurs —, Nuu- 
dum animos nudaverunt. Liv. Bon- 
nes —, — bienverllantes, Denevolen- 
tin, æ, f. Cic. Bona voluntas. Cic. 
Bonnes — de l'assemblee, Secunda 
voluntas contionis. Cic. Excellentes 
— envers qqn, ÆEgregia voluntas 
in aliquem. Cæs. Avec des — fa- 
vorables, Volenti animo. Sail. Mon- 
trer des — favorable: pour qqn, fn- 
clinare studiis in aliquem. Curt. 1 
leur trouva des — favnrables, (Eos) 
opportunos cognovit. Sall. Alferaur 
les iles dans leurs honnes —, Con- 
firmare insulas bene antmatas. Ney. 
S'aliéner les boanes — de qqn, Aba- 
henare alicujus voluntatem a se. Cic. 
— buosliles, Ofensa voluntas. Cic. 
Nep. Avoir des — bustiles, Inimico 
autinvesse. Cæs. Venir avec des — hus- 
Ules, Infeuso ou finico animu venire. 
Cic. —hustules à l'égard deqyn,A liena 
ab aliquo voluntas. Cic. Peuple dont 
les — à cet égard sont équivoques, 
Gens dubiz ad id voluntatis. Liv. — 
turbulentes du people, Turbatæ populi 
voluntates. Cic. Nous sommes dans 
de joyeuses —, Alacres animo su- 
mus. Cic. Être animé des mêmes —, 
Être daos les mêmes —, Gerëre ani- 
mum pare. Sal. Eädem mente esse. 
Nep. Êlre dans les mêmes — que si, 
Esse eo animo quasi{subj.). Cic. Vous 
êtes daas les mèmes — que si..., Sic 
animali estis ul si (subj.). Cic. Chao- 
ger les — des esprits, Commutlare 
aninos. Cic. Changer tes — des trou- 
pes Alentes militumn convertère, Cxs. 
ls ont changé mes — à ton égard, 
Ale imnmutaverunt tibi, Cic. Leurs — 
ne changent point, Nihil commutan- 
tur animo. Cic. — d'esprit difléreulcs, 
Dispar habitus animorum. Liv. || 8° 
Tendance, aptitudo. Prepensio, ons, f. 
Cic. Proclivitas (sur en m. part), 
atis, f. Cic. Animi inclinatto (onis), 
f. Sen. Indoles, is, f. Cic. ingenium, 
ti, 0. Cic. Natura, #, f, Cic. : Dispo- 
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silion aux maladies, à être malade, 
Proclivitas ad morbum, ad ægrotan- 
dum. Cic. — aux mesures de rigueor, 
Anbni inclinatio ad asperiora. Sen. 
il ent de telles dispusitivos pour la 
verlu, que.…, fac indole virlutis 
fuit, ut {sub).). Cic. — plus grandes 
our la vertu, Ad virtutem mujor 
indoles. Cic. — merveilleuses pour 
l'eloquence, Natura mirabilis ad di- 
cendum. Cic. Avec ces — à la vertu 
et au vice, Cum hac indole virlutum 
et viliorum. Liv. Qui a des — à la 
itié, Ad misenicordiam propexsus. 
ic. Qui a plis de — à la dé- 
bauche, Ad libidinem proclivior (de 
prochvis, m. f.,e, o.). Cic. Qui n'a 
que trop de — à la complaisance, {n 
obsequium plus æquo pronus. Mor. 
Qui à des — pour l'élujuence, A lus 
ad dicendum. Cic. || Ietreuses dis- 
usitious, Leta üuloles. Quint. Lztum 
tgenium. Plin. Vell. Le Bls avait de 
trés grandes —, In flio summa inge- 
nit inrloles (erat). Cic. Mauvaises — de 
l'âme, Malitiz, arum, f. pl. Cic. A Ab- 
sol. eten b. part. [ls n'ont pas man- 
que de dispusiliuns, lis ingenium non 
efuit. Cic. H 7° Action de disposer de 
son bien. Cessio, unis, f. Cic. Voy. 
cession. || Dispositions teslameulai- 
res, Dernières —, Suprema (orum) 
Judicia (orum), n. pl. Quint. et simpl. 
Suprema, 0. pl. Tac. Dig. Supremx 
farm) tabule (arum), f. pl. art. 
“aire Ses — testamentaires, Ordinare 
suprema judicia. Quint. suprema. Dig. 
Voy. TESTAMENT. || 8° Prescription 
d'une loi, etc. Sanctio, onis, f. Cie. 
: Les dispositions iasérées dans les 
lois, (£a) qur legibus cauta sunt. 
Quint. Il y a dans les lois des — qui 
defendent que.…., Cautum (est) in Le. 
gtbus, ne (subj.). Cie. On déroge à 
une loi quand 00 ea retranche une 
dispositiun, Derogatur legs, cum pars 
detrahatur, Dig. 11 n'est pernnus de 
déroger à aucune des dispositiuns de 
celle loi, Derugari ex huc lege aliquid 
non licet. Cic. } 9° Pouvoir de dispo- 
ser des pors. ou des ch. Putestas, alis 
f. Crc. Copia, z,f. Cic. 2 (Des pers.) 
Être à la disposition de tout le monde, 
Præslo esse omnibus. Cic. J'aurai à 
ra — des bommes sûrs, Mihi certo- 
rum hominum potestas erit. Cic, Avoir 
des troupes à sa —, Copias in erpedilo 
habëre. Liv. Se mettre à la — de 
qqa, Alicui se commodare. Quint. |] 
{Des eb.) Toul ce que pussède Cicerun 
est à la dispositiun de Tréhianus, 
Oinnia Cicerunis Trebiano patent (de 
atère, eo, lut,s. sup., n.). Cic. Etre à 
a — du sénal, Esse in arbitrio smna- 
tüs. Cic. L'or qui elait À ma —, Au- 
rum, quod præ manu fuit. Plaut. Si 
le livre est à ta —, Si liber præ ma- 
nibus est. Gel. M met en œuvre ce 
qui est à sa —, Eü (re) uiilur, que 
est parata. Cic. A voir qq. ch. à sa —, 
Aliquid in promptu Aabére. Cic. Avoir 
de l'argent 4 sa —, Pecunium pra 
manu habëre. Dig. Ce qu'on a À sa —, 
{{d] quod ante pedes est. Ter. £a qu 
sunt in prompfu (alicui). Cie. [Celui] 
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qui a ces avantages à sa —, Cui krc 
supeiunt (de supretère, o, iui el vi, 
tua), a. Cic. fl venait en aide à [sa] 
détresse par tous les moyens qu'i 
avait à <a —, Inoptam, quibus poterat, 
subsidiis tutabatur. Cæs. Si l'on n'a 
pas d'huile a sa —, Si olei non sit 
cceasio. Plin. Mettre (une somme) à 
la — de qqn, (Pecuniam) alicui ape- 
rire (io, is, perui, pertum) vu erpu- 
are go is, posui, posifum . Cic. Met- 
tre uo logement 4 la — de qqn, Ac- 
conmodare alicui de habitatione. Cic. 
Mettre, Teuir ses conseils à la — de 
qqn, Facrre alicui copiam consilii 
sui, Cic. Mettre ses lunnères à la — 
de ses concitoyens, Civibus lucem 
ingmii lendëre (0, is, letendi, ten- 
sun et {enium). Cic. [Je demande) 
que les registres soieat mis à ma —, 

abularum mmihi fieri potestatem. Cic. 
Pour que les livres soioat mis à ina 
—, Ut miAi tui libri pateant. Cic. 
Ce que je sais que beaucoup de per- 
sono»s ont mis à La —, [Ea) quæ tibi 
a mullis prompta esse scio. Cic. Être 
mis à la — de tous, In medium ce- 
dêre (o, is, cessi, cessum), n. Tac. 
Être à la — générale, In promiscuo 
sx. Liv. Tac. La loi ne laisse la libre 
— d'une chose qu'à celui qui..…., Ler 
valait ullam rem esse cujusquam nisi 
jus qui. Cic. 

DISPROPORTION, s. f. Manque da 
proportion. Inæqualitas, atis, [. Varr. 

DISPROPONTIONNE, ÉK, adj. 
Qui manque de proportion. Inæqualis, 
a fe, 0. Suet. Hor. [mpar, gén. 
eris, Virg. : Cumbat disproporlionné 
(= inégal), {mpar pugna. Virg. Des- 
io — À mon âge, Majus consuinum 
quam pro ztaie meù (= trop grand 
pour mon âge). Liv. 

DISPUTANLE, adj. Qui prête à la 
dispute. Controversiosus, a, um. Liu. 

DISPUTE. s.f. 1° Debat sur une 
question. Dispulatio, onis, f. Cic. Con- 
trocersia, æ, f. Cic. Lis, ttis, f. Cic. 
Concertario, f. Cic. Contentio, f. Cic. 
3 Avoir une dispute, Etre en — avec 
aan. Contentionem habère cum aliquo. 

ic. L'Académie est en grande — avec 
Zénon, Academis cum Zenone magna 
rira est, Cic. Etre l'objet d'une —, 

tre en — jen parl. d'une ch.), In 
coniroversiam vocart, pass. Cic. Hors 
de —, Sans —, Sine controversiä. 
Cic. — de mots, Verbi controuer- 
si. Cic. Voy. cCONTESTATION 20 et 
DésaT 19. | 20 Quercile. Altercatio, 
onis, . Cic. Jurguun, tn, n. Cic. Cer- 
tumen, minis, n. Cic. Certutio,onis, f. 
Cic. Aira. æ,f, Cic. Lis, itis, f. Cic. 
Voy. QURAELLE, 

DISPUTENR, v. 0. at act. 4° Next. 
Raisonner, argumenter sue un sujet 
donne. (De re) disceptare, n. Cic. dis- 
putare, D. Cic. concertare, n. Cic. 
coalemdêre, 0, is, tendi, (entum, D. 
Cie. : St l'on dispute sur les mots, 
St verbis contenditur. Cic. Voy. Dé- 
BATTRE, DISCUTER. || 20 Nent. Avoir 
œntestation. Altercari, dép. Cæs. Jur- 
gant, dep. Cie. Latigare, a. Plaut. 
Cie. Rixari, dép. Cic. Vov. conresren 
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(v. n.) et conresraTion 20. || 8° Neut. 
et Act. Rivalisor = Disputer avec qqn 
de.…., Le — à qqn eo…., Conceriare 
cum aliquo de (re). Cie. — d'agilité 
avec les santeurs les plus lestes, Cum 
alacribus saltu certare. Sal. — de 
vitesse à la course, Certalim currêre. 
Cie. Le — à qqn, Ænulari (dép.) 
cum aliquo. Liv. alicui. Nep. ali- 
quem. Nep. Hor. Le — eo verta aux 
vieillards, Senes virlute provocare. 
Pl.-j. Ces vigaes le disputent au vio 
d'Albe, Ille uvx Albanum vinum 
æmulantur. Plin. || 4° Act. Contester 
pour avoir. Certare, n. Cic. Concer- 
tare, n. Cic. Contend*re (voy. 10), 0. 
Cie. : Dispuler l'empire à qqo, Cer- 
ture cum aliquo de imperio. Cie. — à 
qua l'honneur de régner, Cum aliquo 
e honore regni contendëre. Nep. — 
le prix du cesle, Cæstu decernëre (0, 
is, crevi, cretum), 0. Virg. — à qqn 
une succession, De hereditate cum 
aliquo agËre (0, is, egi, actum}, n. Cic. 
Chose qui sera vivement disputée, 
Res magni certaminis futura. Liv. La 
victuire fut longtemps —, Anci- 
püti pralio diu pugnatum est. Czs. 
Fleuve dont le passage fut vivement 
disputé, Amnis in cujus fransgressu 
mule certatum (est). Tac. Se dispu- 
ter la preémineace, Inter se de prin- 
cipatu contendire. Cæs. 

Se nisrurTen, v. réfl. Sa quereller. 
Lütigare, 0. Cic. Altercari, dép. C«æs. 
Ruzari, dép. Cic. : Se disputer avec 

qn, ensewble, Altercari cum aliquo. 
s.inter se. Liv. Voy. Se QUENELLEN. 

DISPUTEUR, EUSE, 8. m. el f. fo 
Coiui, Celle qui aime à discuter. Dispu- 
tator, oris, masc. Cic. Disputatrir, 
tcis, fém. D'apr. Quint. (n, 20, 7). || 
2° Celui, Celle qui aime à quereller. 
Rixator, oris, masc. Quint. Jurga- 
trir, icis, fém. Hier. 

DISQUE, 3. w. 1° Sorto de palet; 
objet on forme de palot. Diseus, i, m. 
Cic. or. || 2° Surface visible des 
rands astres. Orbis, is, m. Liv. = Le 
disque du soleil, Orbis solis. Cic. 

DISQUISITION, 8. f. Recherche 
attentive. Disquisitio, onis, f. At Iler. 

DISSECTION, s. f. Action do dis- 
sèquer. Apertio, onis, [. C.-Aur. = 
l'ar la dissection des cadavres, In- 
sectis apertisque corporibus. (Gell. 
Faire la — de, Voy. uisséquEn. 

DISSEMBLABLE, adj. Qui n'est 
point semblable. Dissimilis, in. f., e, 
0. Cic. Uispar, gén. paris; ahl. pare 
et pari, gén. pl. parum. Cic. 

DISSEMBLANCE,S.f.Manquederes- 
semblance. Dissümilitudlo, dinis, f. Cic. 

DISSÉMINATION, C. DISPENSION. 

DISSEMINEN. C. DISPENSER. 

DISSEYNSION, C. nisconns. 

DISSENTIMENT, 5, m. Différences 
de sentiments. Disseusio, onis, f. Cic. 
Discurdia,æ, f. Cic. Discidium, ti, 0. 
Cic. = Disseuliment sur des mots, 
Circa verba dissensio. Quint. Être ea 
—, Etre en — avec qqn, Dissentire, 
do, is, sensi, sensum, 0, Cic. Cum ali- 
quo dissentire. Cie. C. DÉsaccon. 

DISSÉQUER, v. act. Ouvrir un 
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corps pour l'éôtudler =: Disséquer des 
cadavres, Corpora mortuorum incïlëre 
(o, is, cidi, cisum). Cels. inxecare (0, 
as, secui, sectum). Plin. Corpor« in- 
secare alque pperire (lo. is, perut, per- 
tum). Gell. || Fig. Aperire ou Perse- 
care, acl. Cic. Divid?re, 0, is, visi, 
visum, act. Cic. 
. DISSERTATEUR, 5. m. Celui qui 
dissorte. Dispulator, oris, m. Cic. 
DISSENTATION, 8. f. Examen 
d'une quostion par ecrit ou de vive voix. 
Disputatio, onts, f. Cic. Quint. Uisser- 
tatio, f. Plin. Gell. Commentatio, f. 
Plin. z: Faire de longues dissertalions 
sur, Mulla disputare de {ahl.). Cæs. 
DISSERTER, v. act. Faire une dis- 
sertation = Disserter sur l'imuortalité, 
Ue inumortalitate disserëre(o, is, serui, 
sertum}), n. Cie. — sur la morale, De 
moribus ilisputare, 0. Cic. 
DISSIDENCE. C, DISSENTIMENT. 
DISSIDENT, ENTE, adj. Qui diffère 


d'opinion. Dissentiens, gen. entis. Cic. 


DISSIMILAIRE, adj. Qui est d'une 
autre espece. Voy. DISSEMBLAa0BLSg. 

DISSIMULATEUR, TUICE, 8. M. 
et f. C. pisaisurs (fin). 

DISSIMULATION, 5. f. {o Action 


de dissimuler. Dixsimulatio, onis. f. 


Cic. Dissimulanta, æ, f. Cic. : Êlevé 
à l'école de la dissimulation, Eru- 
ditus artificio simulations. Cic. Avec 
Dissimulanter. Cic. Liv. Suet. 
Saas —, Aperte. Cic. Sincere. Cic. 
Non obscure. Cic. Suet. Sine fuco ac 


fallaciis. Cic. || 2° Conduite dissimules. 


Sinulatio, onis, f. Ter. Quint. 

DISSIMULE, 8, parl. passé de 
DISSIMuLEn, Vay. ce v || Ad]. Qui a 
l'habitude do dissimuler s0s sentiments. 
feu parl. des pers.) Occullus, a, um. 

ic. Tectus. Cic. In agendo obscurus. 
Cic. Abstrusus. Tac. (Eu parl. du 
caractère) Rcconditus. Cic. Sui obte- 
gens (géo. enfis). Tac. |} Subst. Un 
dissimulé, Dissimulator, oris, m. Sail. 
fur. Une dissimulée, Falsa (æ) mu- 
lier (eris). f. Tac. 

DISSIMULER, v. act. 1° Ne pas 
laisser voir l'etat do son âme. Dissi- 
mulnre, act. Cæs. Cic. Opprimère, « 
is, pressi, pressum, act. Cic. Premnire, 
act. Pl.-j, Tac. Tegère, 0, is, leri, 
lectum, act. Cic. Obtegrre, act. Plaut. 
Cie. Abdëre, o, is, didi, ditum, act 
Plaut. = Lissimuler sa colère, fram 
opprimwre. Sail. — sa colère contre 

qu, Îram adversus aliquem clum 
erre (fero, fers, (ul, latum). Liv. Ne 
pas — du tout sa juie, Lztitiam 
apertissine fre Cie. — un peu 
mains sa douleur, Paulo apertius 
doloren ferre. Cic. — sa haine, Pre- 
mire odium. Pl.-j. — sa folie, Stul- 
titian abdfre. Plauf. — sa sagesse 
sous une feinie sotlise, Teg”re pru- 
dentinm simulatione sinlliilæ. Cic. 
llabile 4 lout feindre et à tuut —, 
Cujusltbet rei simulator uc dissimu- 
lator. Sal, En dissumulant ses pré 
lentions, Cum dissunulatione cupi- 
ditals. Cie. Je ne dissimule pas que 
j'ignore, Non, dissimulo me nescire. 
Cic. || Abs. À quoi hon dissimuler 
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plus longtemps, Quid est quod am- 
plius simuletur? Ter. I 2° Cacher, 
lairo, no pas avouer. Dissimulare, act. 
Cic. Tegïre (voy. vd act. Cic. Obte- 
gére, act. Plant. Cic. Operire, io, 
38, perui, pertun, act. Pl.-j. Occuliare, 
acl. Cic. = Dissimuler ses fautes, Er- 
rata obteg”re. Plaut. — la chose la 
lus hunleuse sous une bunurable 
tiquette, Honestë præscriplione rem 
furpissimam feg”re. Cæs. — des mœurs 
détestables sous des dehors sévères, 
Trislitiam pessimis moribus prælen- 
d're (o, is, tendi, fentum et (ensum). 
Quint. — sa fièvre, Febrem dissimu- 
lare. Hor. — sa pauvreté, Pauperta- 
tem obscure ferre (fero, fers, tuli, 
latum). Cic. || Se dissimuler qq. 
ch., Aliquid non vidère (eo, es, vidi, 
visum), act. Cic. Je ne me dissimule 
as que.…, (Non sum ignarus iPrup. 
iof.). Cic, 11 ne se dissimulait pas 
ue cela était impossible, Vidcbat 
id non posse fieri. (ic. Tu ne te dis- 
sinules point combien cela est dif- 
ficile, /llud quam sit difficile, te non 
füigit (de fugrre, fugil, fugitum, 1m- 
pers.). Cic || 3° Faire semblant do ne 
s remarquor qq. ch., d'y être indif- 
ercnt. Dissimulare, acl. Plaut. Tacite 
habëre (eo, es, bui, bitum), art. Liv. 
2 Il dissimula cet affront, Eam con- 
tumeliam tacitus tulit (de ferre, fero, 
fers, latum). Liv. || €° Rondre moins 
apparent. Ucculfre, o, is, cului, cul- 
tum, acl. Plaut. Cic. =: Dissinuler 
sous le fard des défauts physiques, 
Vitia corporis fuco occulëre. Plaut. 
— ses joues tombantes, Afalas la- 
bentes corrigëre (0, is, rexi, recium). 
Suet. — s05s années à force d'art, 
Celare annos elegantid. Ph. [Choses) 
‘que j'espérais —, Qus speravi clam 
fore. Plaut. Palssade dissimulée, 
Crcum vallum. Czs. Il] y a dans le 
discours une musique —, Est in di- 
cendo cantus obscurior. Cic. Dissi- 
muler la grandeur du péril, Obscu- 
rare periculi magniludinem. Cic. — 
l'odieux d'une action, OÜccultare faci- 
nons invidiam. Sue. Voy. cacuEn 2°. 
Se pisstmiLenr, v. réf. C. SecACHERr. 
DISSIPATEUR, TRICE, 8. M. et f. 
Celui, Celle qui depense beaucoup. Pro- 
digus, i, masc. Cic. Damnosus, i, 
masc. Ter. Damnosa, =, fem. [or. 
Qqf. Gurges, gitis, masc. où Vorago, 
ginis, fém. ouffre). Cie. : Les 
plus grands dissipateurs, Profusis- 
simus quisque. Suet. Il a avec lui son 
frère : quel dissipateor! Habet secum 
fratrem : quem gurgitem/ ou quam vo- 
raginem{ Cic. — de son patrimoine, 
Patrimonit verago ou gurges. Cic. 
DIASIPATION, s. Î. 1° Action de 
disperser, deperdition. Dissipatio, onis, 
3 Cic.]| 2° Depense excessive. Dissi- 
palio, onis, f. Cic. : Dissipation du 
atrimoine. Rei familiaris eversio, f. 
ac. |} 8° État d'une porsonne dissipée. 
Lascivia, &, f. Tac. |} 6° Rocreation. 
Voy. ce m. 
DISSIPE, éu, part. passé de o1s- 
smER, Voy. ce *.| Adj. 4° Livré aux 
plaisirs. Dissolutus, a, um. Nep. : Être 
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dissipé, Lascivire, io, {s, if, f{um, n 
Sen. || 2° Qui manque d’aitention : Être 
dissipé, Aliud ou Alias res agëre (0, 
ts, egi, actum). Cie. 

DISSIPER, Y. act. 1° Disperser. 
Dissipare, act. Liv. Disjicre. io. ts, 
jeci, jectum, act. Liv. Dispellfre, 0, 
is, puli, pulsum, act. Cic. Discutëre, 
io, 18, cusst, cussura, act. Liv. Dis- 
pergfre, 0, is, spersi, spersum, acl. 
Cie. = Dissiper les ennemis, Hostes 
dissipare. Cic. — les rassemblements, 
Cœtus discutëre. Liv. |] 2° Fairo dis 
paraitre, dôtruire. Dispellre(voy. 1°), 
act. Liv. Depellfre, act. Cic. Pell”re, 
0, is, pepulr, puisum, act. Cic. Dis- 
cutñre (voy. Le), act. Cic. Disjicère 
(voy. 1°), act. Oo. Removëre, eo, es, 
movi, mofum, act Cic. Solrére, 0, 
is, solut, solutum, act. Cels. Plin. Ex- 
soluëre, act Ter. Resolu®re, aci. Virg. 
Ov. Quint. Eripére, io, is, ripui, rep- 
tum, act. Cic. Erimêre, 0, is, emi, 
emptum, act. Plaut. Tollrre, 0, is, 
sustuli, sublafum, act. Cie. =: Dis- 
siper les auages. Nubes disjic/re. Ov. 
— le brouillard, Caliginem discu- 
tXre, Liv. — le nuage qui rouvre le 
front, Supercilio nubem demëre (0, is, 
dempsi, demptum). Hor. Je travaillerai 
à — tous les nuages (fg.), Efficiam 
ut omnia liqueant (de liquére, eo, es, 
liqui et lirui, s. sup., n.). Plaut. — 
les Lénëèbres, Tenebras resoluëre. vire 
Les ténèbres sont dissipées par le 
jour, Luce tenebrzæ dissoluuntur. Varr. 
Dissiper les ombres, Umbras discu- 
tre. Virg. dispellFre. Virg. — la fa- 
ligue, Lassitudinem soluëre. Plin. — 
l'ivresse, ÆEbrietalem soluëre. Cels. 
lvresse dissipée, Discussa ebrielas. 
Petr. Dissiper le sommeil, Son- 
num discut#re. Prop. — le dégoût, 
Fastidium abstergére (eo, es, lersi, 
tersum). Plin. — les maux de tête, 
Capuis dolores levare. Plin, — Ja 
fièvre, Febrim exzrutêre. Plin. — la 
tnislesse, Maæstitiam pellïre. Cie. — 
les chagrins, Molestias depell®re. Cic. 
diluëre (0, is, ui, utum). Cic. — les 
soucis par le vin, Curas vino pellére. 
or. — la crainte, Tunorem eripëre. 
Cic. Melun discutère. Plin. er animo 
tollëre. Cic. — la crainte des gens de 
bien, Bonis metum depellgre. Cic. — 
les vives craintes de qun, Aliquem 
perlerrilum flimore deducËre (0, is, 
dur, ductum). Cic. territum confir- 
mare. Sall. — les soupçons (qu'on 
inspirait), Suspicionem levare. Cic. a 
se remorëre. Cic. & se propulsare. Cic. 
Suspicione se exsoluëre. Ter. L'événe- 
ment dissipa tous les doutes, Res 
omnem dubrtafionem erpulut. Cæs. Dis- 
siper les doutes sur une question, 
Reï dubis (au dat.) Âdem facrre (10, 
is, feci, factum). Cie. — une équi- 
voque, Amphiboliam resolvere. Quint. 
— une erreur, dlenlis errorem dis- 
cutfre. Col. || 3° Consumor par des 
depenses excessives. Duissipare, acl. 
Cic. Disjic”re (voy. 1°), act. V.- 
Max. Profund?re, 0, is, fudi, fusum, 
act. Cic. Effund#re, act. Cic. Perdére, 
o. ta, didi, ditum, act. Ter. Disper- 
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dère. Plaut, Cic. = Dissiper son pa- 
trimoine, son argent, Patrimonium 


profundëre. Cic. effund#re. Cie. Pecu- 
niam disjic®re. V.-Maz. — les den 
atères ressources du Trésor, Reli- 
quias rei publicæ dissipare. Cic. L'ar. 
gent sl dissipé, Pecunia interiit (de 
inferire, e0, is, itum, n.). Nep. 
Fig. Dissiper son temps, Tempus per 
dëre. Cic. || 6° Distraire. Voy. ce +. 
Se Dissipen, v. 1° l’ron. Se dis- 
porser, disparaître. Dispelli, or, ëris, 
pulsus sum, pass. Liv. Discutt, ior, 
Ents, cussus sum, pass. Cic. Lis. Di- 
labi, or. ris, lapsus sum, dép. Liv. 
Disced®re, o, 18, cessi, cessum, n. Liv. 
Evaneselre, 0, is, vanui, s. sup., 2. 
Plaut. Liv. Tolli, or, fris, subiatus 
sum, pass. Cic. : Le brouillard se dis- 
sipa, Caligo discussa est. Liv. Brouil- 
lard qu s est dissipé, Nebula dilapse. 
Liv. Les nuages en se dissipant lais- 
sèrent voir le ciel, Nubes discuss 
adaperuere cælum. Plin. L'’odeur se 
dissipe, Odor evanescit. Plaut. Les 
suns se dissipent, Voces labuntur. 
Cic. L'ivresse se dissipe, Ebrictas 
exsiccatur (pass). Sen. Le chagria 
se — avec le temps, Ægritudo ve- 
tustale tullitur. Cic. Quand les in- 
quiétudes se farent dissipées, Ubi 
solheitudines discessere. Liv. Les 
soupçuns peuvent se dissiper, Pur. 
gari suspiciones possunt. Liv. L'elMroi 
s'est dissipé, Terror resedit (de resi- 
dre, 0, is, sessum, n.). Liv. Je sens 
ma colère se dissiper, Aliquid ire- 
cundiæ remillo (is, misi, missum, mit- 
tYre, act.). Cic. || 2° Être depense. Dis- 
sipari, pass. Cic. Effundi, or, ris, 
fusus sum, pass. Cic. Dilabi, or, ëris, 
lapsus sum. dép. Cic. Interire, eo, à, 
di, tum, 0. Nep. : L'argent se dissipe, 
Intent pecunia. Nep. Laisser se dis 
siper Sun patrimoine, Rem familiarem 
dilabi sinfre Cic. || 3° Réel. Se livrer 
à la dissipation. Lascivare, io, us, ti, 
ium, a. Liv. Tac. || 6° So distraire. 
Animum remitt#re (voy. 40°). Cic. { 
6° Manquer d'attention. Aliud ou Alies 
res agfre (6, is, egi, aclum). Cic. 
DISSOLU, 0e, ad}. Debauché. Dis 
solutus, a, um. Cic. Libidinosus, Cie. 
Luxuriosus. Sall. Intemperans, géa. 
antis. Cic. : L'homme Île plas dis- 
solu, Homo libidinosissimus. Cie. On- 
nium hominum dissolufissimus. Cic. 
Mœurs dissolues, Soluti mores. Just. 
DISSOLUMENT, adv. D'une ma- 
nière dissoluo. Lururiose. Cic. 
DISSOLUTIP, 1VE. C. DISSOLYANT. 
DISSOLUTION, 9. f. 1° Separalion 
des partios d'un corps qui se dissout 
Dissolutio, onis, f. Cic. Solutio, f. Cie. 
: Amener la dissolution, C. nissoo- 
one 1°. Neige en —, Tabida nir. Liv. 
Tomber en —, C. Se nissoupaz 1°. 
1 2° Fig. Séparation, rupture, ruine. 
Dissolutio, ons, f. Cie. : Dissolution 
de l'empire, Imperit dissolutio. Tac. 
La — du mariage est produile par 
le divorce, la mort..…., Dirimiltur ma- 
trimonium divortio, morte... Dig. Voz. 
DisSOUDRE. |! 3° Derègioment de mœurs. 
Lescivia, æ, f. Suet. Libidinum ini 
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antia (æ), f. Cic. Dissoluti (orum) 
Pres e m. pl. Ph. Soluti mores. 
Just. : Dissolution effrénée, Lascivia 

dita. Suet. Voy. néBaccux 30. || 

e Corps solide dissous dans un liquide 
2 Uue dissolution de collyres (dans 
de l'eau), Collyria aqua dissoluta, 0. 
pl. Plin. — de noir dans du vinai- 

e, Atrememtum ecelo liquefactum, n. 

la, 

DISSOLVANT, part. prés. de Dis 
souneg, Voy. ce | Adj. DISSOLVANT, 
asTs. Qui a la vertu de dissoudre. Dis- 
cussorius, #, um. Plin. || S. m. Les 
dissolvants, (Ea) quæ discutiunt. Cels. 
Être le dissolrant de, C. nissounne. 

DISSONANCE, s. f. 4° Faux accord 
s Faire une dissonance, Dissonum 
quiddam canfre. Cic. L'harmouie ré- 
guite des dissonances, Fit concentus 
ez dissonis. Macr. Llgère est leur 
dissonance (en parl. de lyres), Pau- 
ba diserepant (de discrepare, 0, pui 
et pavi, s. sup., n.). Cic. || 2° Me- 
lange disparate. Les noms barbares 
foot dissonance dans les vers, Bar- 
bera nomina versibus resultant (de 
resullare, s. parf., n.). Pl.-j. || 8° 
Qf. Fig. Désaccord. Voy. ce m. 

DISSONANT, aNT£, adj. Qui forme 
dissonance. Dissonus, a, um. Cic. Macr. 
2 Être dissunant, Dissonare, 0, as, nui, 
aitum, 0. Vitr, 

DISSOUDRE, v. act. 4° Séparer les 

lies d'un corps solide au moyon d'un 
iquide. Dissolurre, o, is, solui, solu- 
tum, act. Cie. Soluëre, act. Plin. Li- 

efactre, io, is, feci, factum, act. 
Lo. Plin. Diluëre, o, is, ui, utum, 
act. Cels. : Paire dissoudre, Mèmes 
traduct. — dans du vivaigre, Acelo 
diluÿre. Cels. Perles dissoutes dans du 
vioaigre, Marguritæ acelo liquefactæ. 
Suet. Dissoudre dans de l'huile. Oleo 
dissoirère. Plin. || 2° Faire dispa- 
raitre, guérir. Discutÿre, io, is, cussi, 
cussum, act. Cels. Dissipare, acl. Cels. 
B 3° Fig. Mettre fin à. Dissoluëre 
(voy. to), act. Cic. Discutëre (voy. 
20), act. Liv. Distrahdre, 0, is, trari, 
fractum, act. Liv. DimittËre, o, is, 
ni, missum, act. Liv. Veil, ='Dis- 
soudre des assoriations, Collegia dis- 
solr/re ou distrah®re. Suel. — une 
soaété, Socielatem dirim®re, Cic. — 
uo parli, Partes dimitifre. Veil. dis- 
trahre. Tac. — une assemblée, Con- 
alium distrah®re ou discutëre. Liv. Às- 
semblée dissoute, Contio submota (de 
rubmouëre, eo, es, movi). Cic. — un 
manage, Mafrimonium dirim”re. Dig. 

Se nissoonng, v. pron. 1° Être se- 
pare en ses parties. Dissolui, or, Pris, 
#latus sum, pass. Cic. Solvi, pass. 
Or. Col. Plin. : Le monde s'étant dis- 
sods, Resoluto mundo. Sen. || 2° Se 
fondre. Liquesc®re, o, is, licui, s. sup., 
a. Virg. Liv. Plin. Liquefieri, fo. fs, 
factus sum, pass. Cic. Ov. Tabescrre, 
0, 8, bui, s. sup., n. Cic. Ov. || Fig. 
Nos âmes se dissolvent à force de 
mallesse, Liquescimus mollitiä. Cic. 

3e Fig. Étre dotruit, osssor d'être. 
loi (voy. 40), pass. Cic. Dirimi, 
o1, Eris, dirempius sum, pass. Dig. : 
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Assemblée qui s’est dissoute, Solutus 
cætus. Ov. 

DISSUADER, Y. act. Détourner par 
la persuasion : Dissuarler qqn d'une 
ch., Aliquem ab re dehortars, dép. Ad 
er. deterrère (e0, es, terrui, terri- 
tum), act. Cic. avertëre (o, is, verti, 
versum). acl. Cic. revocare, act. Cic. 
subinovere (eo, es, movi, motum), act. 
Liv. de re depell®re (0, is, puli, pulsum), 
act. Cic. — qqu, Alicui dissuadère 
(go. es, suasi, suasum). Sen.-ir. — qqu 

c faire, Aliquem dehorlari ne facial. 

Ter. delerrèére ne faciat. Ter. Cic. 
Rortari ne facial. Cæs. inducëre (0, 
is, duxi, ductum) ne faciat. Plaut. 
Alicui suadëre ne faciat. Vell. Vous 
— d'accepler, Dissuadère ne acci- 
pialis. Gracch. ap. Gell. — qqu de 
combattre, Alicujus animum a cerla- 
mine averlère. Liv. — les rois de 
faire la guerre, Reges a bello submo- 
vére. Liv. Celui qui dissuade, Dis- 
suasor, oris, m. Cic. 

DISSUASION, 8. f. Action de dis- 
suador. Dissuasio, onis, f. Cic. 

DISSYLLARBE, ad). Qui est de deux 
syllabos. Disyllabus, a, um. Quint. Î 
S. m. Un dissyllabe, Vox (ocis) disy 
laba (æ}), f. Quint. 

DISTANCE, s. f. 1° Intorvalle, es- 
pace entre deux lieux-[Intervaile) Inter- 
vallum, 1, n. Cic. Distantia, æ, Î. Plin. 
Discrimen, minis, n. Cic. (Espace 
Spatium, it, 0. Cic. Czs. (Trajet 
Via, æ, f. Cic. [ter, tineris, n. Cic. 
(Grand éloignement) Longinquitas, 
atis, f. Cic. =: Maiutenir la distauce, 
Intervallum servare. Cæs. Le soleil 
séparé de nous par une si grande —, 
Discretus sol tanto intervallo. Plin. 
Les mers sont separées par une très 
faible —, Maria pertenui discrimine 
separantur. Cic. [De là] aux entiers 
la — est la même, Ad inferos {an- 
tumdem viæ est. Cic. J'ignore la — 
du pays des Nerviens, Nervii quam 
longe sint, nescio. Cic. Compter Îles 
distances par lieues, Leugis ilinera 
meltri, Amm. La distance fait que 
tout arrive très tard, Propter lon- 
ginquilatem lardissime omnia perfe- 
runtur. Cic. Quelle est la — d'ici au 
golfe? Quam longe est hinc in sinum ? 
Cic. À une — de 400 pas, Intermissis 
passibus quadringentis. Cæs. À une 

rande —, Longo intervallo interjecto. 
ic. Longo intervallo. Virg. À une si 
grande —, Ab lanto spatio. Cæs. 
peu de —, In prorimo. Plaut. À peu 
de — du fleuve, de Syracuse, Non 
longe ab flumine. Cic. a Syracusis. 
Cic. À quelque — de l'île, Procul ab 
insulä. Nep. Suivre à —, Sequi pro- 
cul. Plaut. Quand lu [les] regardes à 
qq. —, Si procul intuearis. Plin. Être 
espacé à de peliles distances, Bfedio- 
cribus inlermissis spaliis disseri. Cæs. 

tre à unetrès granile distance de qqn, 
Ab aliquo longissime abesse (sum, es, 
fui), n. Cic. Etre à une trop grande 
— du forum, Nimium foro distare (0. 
as, s. parf. ni sup.), 0. Hor. À uue 


trop grande —, pour que... Longius 
quam ut (subj.). Tac. Être à une 


guaginia pedes distare. Cæs. 
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— de 50 pieds l'un de l'autre, Quin- 
tre 


une — de deux jours de marche, 


Bidui abesse. Cie. Poutres placées à 


égale —, à une — de deux pieds, 
Trabes paribus 
Cæs. distantes inter se binos pedes. 
Cæs. Tenir la foale à —, Submovëre 
lurbam ou populum, et absol. Submo- 
vère, 60, es, muvi, motum. Liv. Placer 
les tonneaux de — en —, {ntervalla 
doliis dare. Plin. Établir des nostes 
de — en —, Stationes disponëre (0, 
ts, posui, posifum). (Cæs. || 2° Inter- 
valle de temps. Intervallum, à, n. Cic. 
: À une si grande distance, Ex tanto 
intervallo. Liv. De — en —, Ex 
tervallis. Sen. Per intervalla. Plin. 
Oraleurs entre lesquels il n'y a pas 
une graude —, Oralores non multum 
inter se lempore distantes (de distare, 
s. parf. ni Sup., n.). Quint. || 3° Oif- 
férence. Intervallum, i, n. Cic. Dis- 


intermisse spatits. 


in- 


tantia, æ, f. Cic. : Quelle distance 


entre lui el toi? Quantum intervallum 
inter Le el illum (est)? Cic. Il y a entre 
eux une telle —, Tanta est inter eos 
distantia. Cic. Il y a une griule — de 


ton argumentation à la vérité, Argu- 


mentalio tua a veritate multum disfat 
(voy. 20). Cie. V 


a DIPFÉRENCS. 

DISTANCER. C. DÉPAS<ER. 
DISTANT, ANTE, adj. Éloigné. Dis- 

fans, gén. antis. Cie. Quint. = l'outres 


distantes les unes des autres de deux 


pieds, Trabes distantes inter se binos 


pedes. Cæs. Des collines, peu —entre 
elles, entouraient.…, Colles, mediocri 


interjeclo spalio. cingebant… Cæs. Être 


distant du camp, A6 casiris distare 
(s. parf. nisup.)}, 0. Cæs. Vox: ÉLOIGNÉ. 
a 


DISTENDRE, v. act. user une 


tension considerable. Distendëre, o, is, 


tendi. tentum, act. Cels. 
DISTENSION, 8. f. Tension consl- 


dérable. Distentio, onis, f. Cels. Scrib. 


DISTILLATION, 8. f. Action d'ex- 


traire d'une substance œ qui peut se 
vaporiser. ° Destulatio, onis, f. 


DISTILLER, v. act. 4° Épancher 


goutte à goutte. Siillare, act. lior. 


lin. Sudare, act. Virg. V.-Maz. Tac. 
Just. Manare, act. Hor. Plin. Erstil- 
lare, neul. {abi.). Ter. Destillare, 
ueut. (abl.). Tib. = Distiller la gomme 
ammoniaque, Hammoniaci lacrinam 
stillare. Plin. Les arbres distillent 
des baumes, ArÂCres sudant balsima. 
Just. Distiller la résine, Resinam ma- 
nare. Plin. — le mard, Destillare 
nardo. Tib. Forèts où les biumes 
sont distillés, Nemora ubi balsama 
sudantur. Tac. || Fig. Distiller son 
fel, Virus acerbitalis sue evumre (0, 
is, mui, mifum). Cic. || 29 Soumettre à 
la distillation. Decoquère, is, cuxr, cuc- 
tum, act. Plin. : Distiller des grains, 
*Succum e frugibus decoquendo elicére 
(io, is, licui el leri, licitum). 
Disriu Len, v.n. Couler goutte à goutte. 
Stillare. n. Varr. Voy. vécouTren. 
DISTINCT, iNCTE, ad}. 1° Different. 
(Séparé) Secretus, a, um. Varr. Se- 
paralus. Cic. Distinctus. Cic. Dis- 
juncius. Cic. (Particulier) Proprius. 
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Cie, Qaf. Suus. Cie. (Antre) Alius, a, 
wd. Cic. 5: Un commandement dis- 
tinct, Secretum impcrium. Liv. Images 
des corps, distincles de ces corps, Fi- 
ræ Curporum, 4 corporibus separu(æ. 
om. Chaque fragment [de miroir] 
reavoyant une image dislincle, Una- 
wgque pars faciem suam erprinens. 
La: Le rôle du licuteaant et celui 
du géaëral en chef sunt bien dis- 
tinets, Alis sunt legati parles atque 
imperaloris. Cie. Des maltres —, 
Disjuncti doctores. Cic. Ces ta- 
Jenls sont très —, AMultum inter se 
distant istæ facultates. Cic. Désigner 
tous les objels par des noms —, 
Res omnes suis cerlis ac propriis 
vocabulis nominare. Cic. Recevoir des 
noms —, Secretis vocabulis appellari. 
Varr. |] 20 Qui s'aporçoit bien, s'en- 
tond bien. Clarus, a, um. Cic. = Les 
lettres sont plus distinctes, Litterz 
clariores cernuntur. Sen. D'une voix 
distincte, Clarä voce. Cic. |] 3° Fig. 
Clair, net. precis. Clarus, a, um. Cic. 
Dilucidus. Quint. Explanatus. Cic. : 
Articulation distincte des sons, Ezx- 
planata vocum erpressio. Cic. Pronon- 
ciation —, Dilucida enuntiatio. Quint. 
Je o'avais pas une idée bien — de 
ce que je devais faire, Mthi non erat 
ezplicatum quid agrem. Cic. 
DISTINCTEMENT, adv. 1° Da 
manicre à étre bion aperçu, bien sn- 
tendu. Clare. Cic. Liquido. Cic. : 
Proaoncer distinetement une lettre, 
Lilteram expresse efferre. V.-Maz. 
Parle plus —, Die clarius. Cic. En- 
tendre —, très —, Audire liquido, 
clarissime. Plin. || 2° Avoc nettele, 
avoo precision. Clare. Cie. Dilucide, 
Cic. Perxpicue. Cie. VOY. CLAIMEMENT. 
DISTINCTIP, 1vE, adj. Qui dis- 
Uingue. Insignis, m.f., e, 0. Cic. Pro- 
prius, a, um. Cie. : Avec ua costume 
distinctif, Insigni cum veste. Liv. Les 
altributs distinciifs de la royauté, 
Regium insigne (is), n. Liv. Regis in- 
signia (tum), 0. pl. Virg. La bulle 
était Fa marque distinctive de la con- 
dition, Bulla erat indicium el insigne 
fortunæ. Cic. l1 a pour marque — 
une tache blanche, Insigne (est) ei 
candicans macula. Plin. [Ceci] est ua 
des trails dustinclifs du génie, Inge- 
nii esf quoddum specimen (minis), 0. 
Cic. Le caractère distinelif de gd: 
cb., Alicujus rei differentia, æ, f. Cic. 
Le caractère — des oiseaux, Prima 
volucrum disfinctio (onis), f. Plin. 
Voici le caractère — da roi, Rex 
distinguitur hoc marime. Sen. Ce fut 
le caractère — de Tibère, de, Pro- 
prium id Tiberio fuit (iaf.). Tac. 
DISTINCTION, 9. f. 1° Séparation. 
Separatio, onis, f. Cire. Quint. || 2° 
Action d'elablir une differonce. Discri- 
men, minis, n. Cic. Lau. Distinctio, 
onis, f. Cic. Separatio, f. Cic. : Toules 
les distinctivas suciales, Onine in civi- 
faite discrimen. Liv. La distinction du 
vrai et dufaux, Distinctio veri a falso. 
Cic. Sans —, Omnni diserimine remoto. 
Cic. Sine discrimine. Suet. Tuer tout 
le monde sans —, Omnes promiscue 
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interficére. Liv. Accepter toutes les 
proposilions sans —, Conjunciim ac- 
cipère omnes rogationes. Liv. Sans — 
de sexe, Sine ullo serüs discrimine. 
Suet, Faire la — de... et de..…., Éla- 
blir une — entre... et.…, C. nISTiN- 
ouen 30. ]| 3° Prérogativo, honneur. 
Insigne, ts, n. Cic. Honor, oris, masc. 
Cic. llonestamentum, à, n. Sall. Or- 
namentum, n. Cic. Premium, à, 0. 
Cic. Dignitas, atis, f. Cic. =: Honneurs 
et disliactions, Uonores et præmia. 
Cic. Les — militaires, Însignia mi- 
hiaria, Cæs. Les — de la vertu, 
Insignia virlutis. Cie. Ce qui est 
regardé comme ane distinclon, (Id) 
quod honori ducitur. Sail. N'ad- 
mettre aucune — pour le mérile, 
Nullos Aabëre dignilatis gradus (de 
gradus, us, m.). Cic. Aspirer aux 
distinclions, Honores peière. Ney. 
Combler qqn de —, Oruumentis ali- 
quem afficère. Cic. Honorer qqn de — 
spéciales, Aliquem singularibus ho- 
noribus decorare. Cic. Toutes les — 
que cuafère le penple romain, Omnis 
populi Romani digritas. Quint. Voy. 
DÉCORATION 29 el DÉCOnER 20. || &e 
Marques d'estime, égards. Lonor et 
[onos, oris, mase. Cic. = Trailer avec 
distinction, Honorare, act. Cic. Tu 
sais trailer le courage avec —, Est 
apud te virtuti honos. Liv. 1 fut trailé 
chez moi avec plus de —, Apud me 
fuit honoratior. Cic. 1] me traite avec 
eaucoup de —, In me perhcnorificus 
(est). Cie. Avec —, Honorifice. Ces. 
Cic. Avec beaucoup de —, Perhonori- 
fice. Cic. I Bo Merite. Dignitas, atis, 
f. Cic. s Il manque de distinction, 
Dignitas ei deest. Cic. Officier de —, 
Vir spectatæ milite. Tac. |] 6° Rang 
élevo. [onestas, atis, f. Cic. = De dis- 
linction, fonestus, a, um. Cic. Cla- 
rus. Cic. Nobilis, m. f.,e, n. Cic. 
Illustris, 8. Cic. Persoanage de —, 
Vir clarissimus. Cic. Les person- 
nages de —, Monesti, orum, æ. pl. 
IHvr. Quint. Des hommes et des fem- 
mes de —, Viri feminrque illustres. 
Tac. Emploi de —, fivnestum munus. 
Cic. || 7° Élegance, bon ton. Elegantia, 
æ, f. Cic. = Distinction des manières, 
Vitæ ou Morum elegantia. Liv. Style 
plein de —, Erquisitum dicendi ge- 
nus. Cic. Avoir de la — dans le style, 
Eleganter scribtre. Cic. Dit avec —, 
Exquisile dictum. Quint. Ecrivaio plein 
de —,Scriptor elegans (gén. antis). Cic. 

DISTINGUE, É£, part. passé de 
DISTINGUER, Voy. ee v. || Adj. 1° Émi- 
nont. Egregiws, a, um. Cic. Erimius. 
Cic. Singularis, m.f.,e, n.Cic. Emi- 
nens, gen. entis. Cic, Ercellens. Cic. 
Præstans, gén. antis, Cic. Clarus, a, 
um. Cic. Illustris, m. f., e,n. Cic. 
Insignis, e. Cic. Electus, a, um. Cic. 
Lectus. Cic. Summus. Cic. = [Nomme) 
d'une oaissance plus distinguée, Jlus- 
triore loco natus. Cæs. Les cituyens 
les plus distingués, Viri electissimi 
civilatis. Cic. Primores civutatis. Liv. 
Il n'ya pas de femwe plus distinguée 
au monde, Non lectior femina in ter- 
ris est. Cic. L'élits des jeunes gens 
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les plus distingués, Principes nobiks- 
simæ juventulis. Curt. Un hommes 
très distingué d'ailleurs, Vir cetera 
egregins. Liv. Homme — par so0 
ra09, [lomo ordine ornatissimus. Cic. 
Les auteurs les plus distingués, Auc- 
tores eminentissimi. Quint. Des sa- 
vants —, Viri doctrinä præslan(es. 
Cic. Rhéleur dislingué, Nobils rhe- 
tor. Cric. Oraleur —, (Vir) præcipuus 
in eloquentiä. Quint. Médecin d'une 
science distinguée, Summus medicus. 
Plin. L'artiste le plus distingué ea 
ce genre, Clarissimus artis ejus. Plin. 
Etre — eo q- ch., C. Se pisrixquen 
(par ou dans 2v, Le mérile — de l’um- 
ce, Pompeii exrimia virtus. Cie. 
‘une manière distinguée, Ercellen- 
ter. Cic. Nep. Præclare. Cic. || 2e 
Qui est de bon ton, poli, élégant. Ele- 
gans, gén. antis. Cie. Politus, a, um. 
Cic. Liberalis, m. f., e, 0. Cic. Inge- 
nuus, a, um. Juv. = Physionomie dis- 
tinguée, Liberalis Jacies- Ter. Inge- 
nuus vullus. Juv. Un extérieur et un 
air dislingues, Forma ac species libe- 
ralis. Cic. Qui a l'air très distiogué, 
Perliberalis, m. f.,e, 0. Ter. Éduca- 
ton distmguée, Politior humanitos. 
Cis. Homme d'un goût très distingué 
en toute chose, [Homo in omni judicro 
elegantissimus. Cie. Style —, Erqui- 
sifum dicendi genus. Ce. j| 3° Hono- 
rable. Hfonorificus, a, um. Cie. : Il 
recul de moi un accueil plus distin- 
gué, Apud me fuit honoratior. Cic. 
Douner à qq les marques d'estime 
les plus distinguées, Rebus honcrif- 
centissimis aliquem ornare. Cic. 
DISTINGUER, v. act, 4° Discerner 
par la vuo, par l'ouio, ou par les au- 
tres sens. (En gén.) Uignoscére, o, is, 
gnovi, s. sup., act. Quint. Deprehen- 
dire, 0, is, hendi, hensum, act. Cic. 
Plin. (Surt. par la vue) fnlernoscère, 
0, is, novi, notum, act. Cic. Uiscer- 
nÂre, 0, is, crevi, cretum, acl. Cic. 
Liv. Cernëre, act. Liv. (Seul. par la 
vue) Dispicère, io, ts, speri, speclun, 
act. Cic. Pervidère, e0, es, vidi, s, 
sup., act. Cic.: Distinguer nne ch. aa 
goùt, Rem sapore dignoserre. Col. de- 
prehend£re. Plin. — les odeurs, Üdores 
ceruëre. Lucr. —lesclaches a leur son, 
Dignoscère æra (innitu. Quint. Col. Une 
mère dislingue deux jumeau, Alater 
eminos internosctt. Cic. Dislinguer 
es étendardg, Signa cernrre. Liv. 
Un tel brouillara qu'ils ne pouvaient 
rien —, Tanta caligo, ut dispicère 
non possent. Suet. — à une certaine 
distance le but qu'on doit viser, 
Quid petatur, procul providère (e0,ts 
vidi, visu). Liv. — le blanc du noir, 
Alba et atra discernëre. Cic. Oo peut 
à peine la — du vrai maslie, Vir 
dignosci potes! a mastiche vera. Plin, 
11 2° Discerner pa l'esprit. Uiscernvre 
{voy. 10), act. Cic. Dispacrre {voy. to), 
act. Cic. Dignoseïre (voy. 10), ael. 
for. Plin. Internosc”re (voy. 10), act. 
Cic. Dijudicare, aet. Cic. = bistinguer 
la vérité, Dispicëre verum. Cic. — le 
vrai du faux, Jnternoscère verum a 
falso. Cic. Dijudicure vera et falsa ou 
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vers a falsis. Cic. H est facile de — une 
Jaiganterie d'avec uno mau- 
istinctio facilis (est) ingenui 
boses difMi- 
Giles à —, Nes paroi discraminis. Ov. 

80 Séparer, établir une difference. 
iscernêre (voy. 1°), act. Cic. Secer- 
is, 
ic. Dividére, 
o, is, visi, visum, act. Cic. Disjun- 
g7re, o, is, junri, juncfum, act. Cic. 
Sejung’re, act. Cic. Separare, act. 
Cic. Segregare, acl. Cic. = Dislinguer 
des griefs, Crimina distinguëre. Cic. 
— les faits de la narration, Sepa- 
rare narrationem. Quint. — deux es- 
pères de tempérance, Discernëre (em- 
Cie. — la 
terlu du souverain bieo, Segregare 
Cic. — l'hoo- 
néte de l'utile, Disjungèëre honesla 
commodis. Cie. — une bonaëe loi 
d'oue mauvaise, Dividère legem bo- 
aan a malä. Cic. — l'ami qui flalte 
de l'ami vrai, Amicum blandum a 
vero secernëre. Cic. — l'inteolino du 
fait, le vrai du faux, Distuignfre vo- 
lantatem a facto. Cic. vera a faists. 
eure 
senus 
cn superiore hoc differt (de sa 


bone 
vaise, 
et illiberalis juci. Cic. 


tre, acl. Cic. 
stürri, slinctum, acl. 


Distingure, 0, 


perantiam duobus modis. 


tirtutem 8 summo bono. 


Cie. Ce qui distingue [ce] 
du précédent, c'est que, 


fero, s. parf. oi Sup., n.), guod md). 
Cie. On — (cette vigne) à sa feuil 


l'ace mirit plus rapidement, Distant 


{de distare, 5. parf. oi sup., n.), qe 
o 


aliera celerius maturescit. Plin. 
flever au-dessus des autres, rendre 
remarquable : Voilà ce qui distingue 
sorlout le roi, [oc maxime rex dis- 
linguitur (pass. de distinguëre, voy. 


30). Sen. La barbe — Îles mulles, 
Barbä mulli insigniuntur (pass. de 
signire, io, ivi, itum). Plin. Ses 


richesses le dislinguaient, Conspt- 
um eum divitiæ facibant. Liv. 
C'étaient ses arues qui le —, (Ejus) 
arma conspiciebantur (= atliraient 
les regards; de conspici, ior, ëris, 
meelus sum, pass.). Liv. La renom- 
mée de 500 père le distinguail, Pa- 
tris fama conspectum eum ficieba- 
Liv. Défaut qui distingae la vieil- 
lesse, Proprium senectutis vilium. 
Cie. [| 6° Remarquor. Conspicëre, io, 
is, speri, spectum, act. Sall. Cic. Nep. 
& C'élait à qui serait distingué, Quis- 
conspict properabat. Sall. | 6° 
fraiter avec distinction. Observare, 
act. (ic. Voy. Hononen. 
Se DISTNGoER, v. 10 NéN. Se rendre 
distinct, different de. Distingui, or, 
Fri, slincius sum, pass. Sen. Insi- 
gruri, ior, iris, ifus sum, pass. Plin. 
$e ercerp?re (0, is, cerpsi, cerplum). 
Fen. : Se distinguer par sa violence, 
Petulantid præstare (0, as, stiti, sti- 
tem et statum), n. Sall. Se — de la 
foule, Se vulgo ercerprre, et ahs. Se 
ercerprre. Sen. Segregare se a ceteris. 
Plin, Voilà par quoi le roi se dis- 
togue, Les mulles se distinguent à 
leur barbe, Voy. nisriNouen 40. || 
à tre célèbre. éminent, supérieur à. 


e 
arrondie, (Ea vilis) discernitur folio 
aircinalo. Plin. Ce quiles —, c'est que 
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Nep. =: Se 


us se — 


guait entre toutes par un maintien 


bunnête, Erat forma præler ceteras 


hunestä. Ter. || 3° l’ron. Être discerne. 


Distingui (voy. 40), pass. Plin. Dis- 


cerni, or, Ëris, crelus sum, 
Plin, = C'est 
distingnent, 
gunntur. Plin. 
DISTIQUE, 8. m. Ensemble de deux 
vers formant un sens complet. Disti- 
chon, i, a. Suet. Mart.: En distiques, 
Aliternis versibus longiusculis. Cic. 
DISTORSION, 5. f. Action de dis- 
tordre. Distor bio, onis, f. Cie. Cels. 
DISTRACTION, s. f, {o Scpara- 
tion : Tout est livré sans distractiun, 
Omnia integra exhibentur. Cic. Voy. 
SéPanATION. || 2° Fig. Inattention. 
Imprudentia, æ, ( Cie. Indiligen- 
tiu, F. Plin. = Être surpris de la 
distraction (— du maaque de mé- 
œuire) de qqn, In aliguo mirari obh- 
vionem (de oblivio, f.). Suet. Par —, 
Per imprudentiam. Cic. Tu as omis 
Servilins par —, fmprudens Servi- 
lium præteriisti. Cic. Avoir des dis- 
tractions, Animo ercurrère (0, is, cu- 
curri, cursum), n. (ic. Animo non 
adesse (sum, es, fui), n. Cic. Alias 
res agdre (o, is, egi. actum). Cic. Je 
m'élonoc que le peuple ait de si 
grandes —, Mfiror {am alias res agrre 
populum. Cic. |] 3° Diversion à une 
ponses, à un Ssontimont. Avocatio, 
onis, f Cie. Aberratio, f. Cic. Avo- 
camentum, i, 0. Pl.-j. : Distraction 
aux pensées tristes, Avocatio a cogi- 
tandä molestiä. Cic. N'avoir aucune 
— à ses ennuis, À molestiis nullam 
aberrationem habère. Cie. Saas —, 
Sine avocatione. Sen. || 4° Amusoment, 
recreation. Animi relaratio (onts), f. 
Cic. Oblectatio, F. l'ic. Oblectamentum, 
i,n. Cic. Sen. : Prendre de la distrac- 
tion, Animum relazare. Cic. Animo 
relarari, pass. Cic. 
DISTRAINE, v. act. 1° Séparer 
une partio d'un tout. Detrakëre. 0, is, 
trazi, tractum, act. Cic. Separare, 


pas». 
ar la queue qu'ils se 


act. Cic. Secerndre, 0, is, crevi, cre- 


Eminére, eo, es, nui, 3. sup., D. Ctc. 
Liv. Excellëre, o, ts, lui, 8. sup., n. 
Cic. Entlère, eo, es, fui, 8. sup., n. 
Cie. Florère, e0, es, rui, 8. Sup., n. 
Cic. Insigniri (voy. 4°), pass. Liv. 
Nobilitari, pass. Cic. [lustrari, pass. 

islinguer par son savoir, 
Ercelläre scuentiaä. Cic. Se — par la 
finesse de l'esprit, Florère acumine 
ingenit. Cic. 11 se distingua par sa 
douceur, Mansueludine clarus factus 
fest). Salt. Daus cette guerre, Tul- 

par son courage, In eo 
bello virtus enituit Tulli. Liv. Il se 
distingue dans l'admiaistralion de 
l'État, Est in procuratione civitatis 
egregius. Cic. Atbènes se distinguait 
de luutes les nalions, Athenæ in cunc- 
tis gentibus enitebunt. Cic. Phalaris 
qui se distingua eaotre tous par sa 
cruauté, Phalaris cujus est præter 
ceteros nobilitata crudelitas. Cic. Se 
distinguer de tous les autres dans 
tous lès genres, Eminère inter omnes 
in omni genere. Cic. Elle se distin- 


audis inter se distin- 
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fum, acl. Liv. Aueritre, 0, ds, verti, 
versum, acl. Cic. Auferre, fero, fers, 
absluli, ablatum, act. Cie. =: Ne rieo 
distraire du capital, Nihil detrahëre 
de vivo. Cic. — l'Arménie de la do- 
minalion de qqn, Alicui Armeniam 
detrahëre. Cic. — une somme du Tré- 
sor, Auferre pecuniam de ærario. Cic. 
| 2° Detourner de l'application. Avo- 
care, act. Cic. Liv. Sen. AvertFre 
(voy. 410), act. Quint. Distrahëre 
{voy. 10), act. Sen. Distend®re, o, is, 
tendi, fentum et tensum, act. Liv. = 
(Celle chose) distrait les esprits, 
Animos distendit. Liv. Lire trop 
de livres — l'esprit, et absol. —, 
Distrahit librorum multitudo. Sen. 
tre distrait par les bruils du 
dehors, Avocari ad erterna. Sen. Dis- 
traire l'attention, Avertère animum 
ab intentione. Quint. — l'auditeur de 
son allention, Ab intentione audito- 
rem auferre (voy. 1°). Quint. — 
gqa de son travail, Aliquem avocare 
ab opere suo. Col. || 3° Dotourner 
d'un dessein, d'une resolution. (Ali- 
quem ad re) avvcare. Cic. Vuy. né- 
TOUNNER 40. || 4o Faire diversion à. 
Pellre, o, is, pepuli, puisum, acl. 
Cic. Levare, acl. Cic. Albuare, act. 
Cic. : Distratre la tristesse, et abs. 
Pellfre maæstiliam. Cie. — l'io- 
Je an Sollicitudines allerare. Cic. 


6° Amuser, divertir. Recreare, act 

ic. Oblectare, act. Cic. 

Se pisritaine, v. réf. 40 Détourner 
son esprit de : Se distraire ile ses 
chagrins, Ab angoribus se abducYre 
(o, is, duri, ductum). Cic. || 20 S'a- 
muser, se divertir. Se oblectare. Cic. 
Oblectari, pass. Cic. Animum remit- 
ière (o, 18. misi, missum). Cic. Ant 
mum relarare. Cic, 

DISTRAIT, AITS, part. passé de 
DISTRAINE, VOy. ce v. Pad. Inattentif 
: Lire distrait, Aliud agëre {o, is, egi, 
actum). Cic. Alias res ag?re. Cic. 
Écouter d'une oreille distraite, iVe- 
gligenter audire. Quint. Répondre 
d'un esprit distrail, Occupato anüna 
respondère. Cic. || S. m. Ua distrait, 
‘Homo (minis) semper aliud agens 
{entis), m. D'apr. Cic. 

DISTRIBUER, v. act. 1° Ropartir, 
partager. Distribu®re,o, is, bus, butum, 
act. Cic. Divid®re, o, is, visi, visum, 
act. Cic. Partire, io, is, ivi et üi, 
itum, act Cic. Dispertire, act. Cic. 
Partiri, ior, iris, itus sum, dép. (acc.). 
Cic. Dispertiri, or, iris, s. part., dép. 
{acc.). Cic. Dispensare, act. Col. =: Dis- 
tribuer de l'argent à son armée, À 
ses juges, au peuple du haut des 
rostres, Distribuëre pecuniam exerci- 
tui. Cæs. in judices. Cic. Spargére 
nummos populo de rostris. Cic. — 
entre les esclaves les mets du se- 
cond service, Dispertire secundam 
mensam servis. Nep. — douze arpents 
à chaque homme, Describ”re duvdena 
jugera in singulos homines. Cic, — 
des terres aux soldats, par tèle aux 
citoyens, Agros assignare mulitibus. 
Cic. dividére viritim civibus. Cic. 
— l'eau à certaines heures, Aquam 
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certis Aorarum spatiis dispensare. Plin. 
— des bulletins pour voter, Tabellas 
dare. Cie. — les rôles, Dividére par- 
tes. Suet. — les vétérans dans toute 
l'armée, Evocatos totä acie dispergire 
{o, is, spersi, spersum). Cæs. — Îles 
mes dans les Corps, Animos in cor- 
pora sparg#re (0, is, sparsi, sparsum). 
Cic. — aux propriélaires l'éluge et 
le blâme, Perinde dominus laudare 
aique casligare. Liv. || 2° Diviser en 
rangoant, disposer. Distribuëre (voy. 
{o), act. Cic. Digerïre, 0, is, gessi, 
gestum, act. Cic. Describfre, 0, is, 
scripsi, scriplum, act. Cic. Dividère 
(voy. 10), act. Cic. Componère, 0, à, 
posui, positum, act. Col. Ürdinare, acl. 
Cie. = Distribuer le peuple en cinq 
classes, eu trois tribus, Pepulum dis- 
tribuërs in quinque classes. Cic. des- 
eribère in inbus tres Cie, — l'année 
en douze mois, Annum describre in 
duodecim menses. Liv. — ses lruupes 
daus differentes cités, DividFre exer- 
cilum in civilates. Liv. — les par- 
ties d'un discours, Ordinare partes 
oralionts. Cic. 

Se pisruisoun, v. pron. 10 Être par. 
tagé. Dastribui. or, ris, ulus sum. 

ass. Cic. Dispensari, pass. Plin. : 
(Lena se dis ue 4 cerlainesheures, 

rlis horarum spatiis dispensutur, 
Plin. || 2° Se repañdre dans, se diviser 
on. Digert, or, Ëris, gesius sum, pass. 
Cels. Liduci, or. Fris, ductus sum, 
ass. Cets. Quint. : Se distribuer dans 
outea les parties des membres, [n 
omnes membrorum partes digeri. Cels. 
Se — dans tout le corps, fn corpus 
omne diduci. Cels. duci, pass. Cic. 
diffundi (or, ris, fusus suxu), pass. 
Cic. Se — en ruisseaux, In rivos di- 
duci. Quint. 

DISTRIBUTEUR, 8. m. Colul qui 
distribue. (En gén.) Distributor, orts, 
m. (mol rare). Apul. (De la pave el 
des vivres) Erogator, m. C.-Th. (D'ar- 
gent, pour acheter les suffrages) bi- 
visor, oris, m. Cic. (De lerres) Assi- 
gnator, m. Dig. (Pig.) Largitor, m. (ic. 

DISTRIBUTIF,1VE, ad). 40 Qui dis- 
tribus. Se tourne par nisratnusn. Voy. 
ce v. Il 2° Qui exprime la distribution. 
Düistributinus, a, um. Prisc. 

DISTRIBUTION, s. f. {0 Action de 
distribuer: le resuitat de cette action 
En géo.) Distributio, onis, f. Cic. 

iviaio, f. Cic. Partilio, f. Cic. (Lar- 
gesses) Largttio, f. Suet. (De terres) 
Assignatio, F. Cic. (De vivres ou d'ar- 
gent au peuple ou aux soldats\ Con- 
giarium, it, 0. Liv. Suet. (D'argent 
aux soldats par l'empereur) Dona- 
fivum, i, n. Suet. : Disiribulion de 
récompenses, Przmiorum concessio. 
Planc. ap. Cie. — de terres, Agrorum 
assignatio. Cic. La — des eaux, Aquæ 
cdministratio, f. Vitr. erogatio, f. 
Frontin. Allirer les vélérans par 
des distribulivas, Largitione vete- 
ranos contrahëre. Suet. Il avait fait 
beaucoup de — (au peuple), Multa 
congiaria habuerat. Liv. Le service de 
la distribution du blé au penple, 
Cura frumenti populo dividendi. Suet. 
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Triumvirs chargés de la — des terres, 
Triumuiri dando agro. Liv. Faire une 
— de, C. nisrninoen 1°. || Fig. Bonne 
distribution de la justice, Largilio 
æquitatis. Cie. }| 2° Division, disposition, 
arrangement. Distributio, ons, f. Cic. 
Partitio, f. Cic. Quint. Descriplio, f, 
Cic. Dispositio, f. Cic. Col. Ordinatto, 
f. Pl.-j. z La distribution (d'un oùu- 
vrage), Dustributio. Cic. Vitr. Habile 
— des parlies, Sollers ou Subtils 
deseriptio partium. Cic. La — des té- 

1005 (dans tes proviaces), Descriplio 
egionum. Suet. Dans la — de la 
journée, In disponendo die. Suet. La 
— (1. de rhét.), Digestio, onis, f. Cic. 

DISTRICT, s. m. Pelite division 
territoriale. Pars, artis, f. Cic. Regio, 
onis, f. Suet, 

DISYLLADE. C. DISSYLLABE. 

DIT, ITE gr passé de nine, 
Voy. ce v. I . M. Propos, Mmaxine. 
Dictum, t, a. Cic. : C'est un dit de 
Caton, Catonis est dictum. Cic. 

DITHYRAMBE, s. m. Sorta de 
poème lyrique. hithyrambus, i, m. Cic. 

DITUYRANMBDIQUE, adj. Du dithy- 
rambe. Hithyrumbicus, a, um. Cic. 

DIURÉTIQUE, adj. Qui fait uriner. 
Diurelicus, a, um. Pall. C.-Aur. 

DIURNE, adj. D'un jour ou De jour. 
Diurnus, a, um. Cic. 

DIVAGATION, s. f. to Action de 
vaguor. Érratio, onis, f. Ter. Cic. || 
20 Fig. Action ds s'ecarter dn sujot. 
Digressio, onis, f. Cic. = Se perdre 
dans des divagations, Voy. le suiv. 2. 
IL 3° Qaf. Égarement d'esprit. Deli- 
ratio, onis, f. Cic. 

DIVAGUER, v. n. {0° Errer çà et 
là; deborder : Divaguer dans la cam 

agne, Per agros evagart (dèp.). Plin. 
| 2e Fig. S'ecarter do son sujet 
Evagari, dép. Quint. || 3° Doraisonner. 
Delirare, 0, as, avi, s. sup., n. l'laut, 

DIVAN, s. m. 4° Assemblee du con- 
seil ‘en Turquie). Voy. coxssiL 6°. || 
2% Banquette. Voy. ce m. 

DIVE, n. de deux rlv. de France 
(Norinandie ; Poitou), * Deva ou Diva, 
£, M. 

DIVERGENCE, 8. f. {0 Situation de 
deux lignes qui vont en s'ecartant. Decli- 
nalio, onis, f. Cie. N 2° Fig. Desaccord. 
Discrepaniia, æ, f. Cic.: La divergence 
des sentiments, Animorum disjunctio 
{onis), f. Cic. — entre les auteurs, Au- 
ctorum diversitas (atis), f. l'lin. 

DIVERGENT, ENTE.ad)j.10 Qui va en 
s'écartant d'un autre. Diversus, a, um. 
Liv. || 2 Fig. Discordant. Voy. ce m. 1v. 

DIVENGER, v.n. Aller on s'écar- 
tant : Où plusieurs sentiers divergent, 
Ubi plures semitæ diversæ sunt. Liv. 

DIVERS, 8ns8, adj. 4° Varid. Va- 
rius, a, um. Cic. =: Rois de caractè- 
res divers, Meges varit ingenti. FI. 
On A la guerre avec des chances di- 
verses, Varie bellatum (est. Liv. Fait 
rapporté de — manières, Variata 
memoria acltæ rei. Liv. Les traités se 
font sous des condilions —, Fædera 
alina aliis legibus fiunt. Liv. || 2° Dis- 
semblable. Diversus, a, um. Cic. Dis- 
similis, m. f., 6, 0. Cic. : Être com- 
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posé d'éléments divers, Misceri ea 
dissimilibus rebus. Cie. Des chemins 
condnisaient de — côlés, Plures di- 
versæ senilæ erant. Liv. Voy. ntr- 
FÉHENT, || 20 Au pl. Plusiours. Plures, 
om. f., a, 0. (gén. iumi. Cic. Com- 
plures, a. Cic. V'oy. PLUSIEURS. 

DIVERSEMENT, adv. De manières 
varices. Varie, Cic. : Diversement af- 
fecté, Varie affectus. Cic. 

DIVERSIFIER, v. act. Varier, 
Variare, act. Cic. Distinguïre, 0, is, 
stinri, sfinctum, act. Cic. Ov. : Diver- 
sifier la couleur des fruits, Vario cotore 
poma distingu#re. Cic. — son siyle, 
Orationem variare ou distinguère. be 

Se DtvBnsiiER, v. proo. Devenir 
varié. Variari, pass. Cic. Distingui, 
or, Éris, stincius sum, pass. Cic. 

DIVERSION, 5. f. 149 Operation ml- 
litaire par laquelle on ature l'ennemi 
sur un autre point : Faire une diver- 
sion, Munus hostium distinére (eo, es, 
tinui, lentum). Cæs. Faire — sar les 
Rounains, fumanos distringrre (0, is, 
strinxzs, sirictum). Liv. Envoyer An- 
nibal faire une — en Afrique, * Mrtifre 
Hannibalen in Africa ud distringen- 
dos hustes. D'apr. Liv. 2 Fig Deplace- 
ment d'une maladie : Diversion vperée 
par les eaux thermales, Aquarum cali- 
darum deverticulum (t, n. Plin. [ 3e 
Action de dotourner d'une preoccupa- 
tion, elc. Avocatio, onis, f. Cic. Sen. 
Avocamentum, i, n. Pl.-j, : Diversiou 
à la douleur, À dolore aberrato (ons), 
f. Cic. Choses qui font — aox in- 
quiétudes, Res quæ antmum a sollici- 
tudine abducunt (de abducëre, o, duxi, 
ductum). Cic. Je puis faire — à mes 
peines, À miserté quasi aberrare pos- 
sum. Cie. Faire — à ses chagrins, Se 
ab angoribus abduc#re. Cic. || 4° Di- 
gression. Voy. ce m. 

DIVENSITE, s. f. Varièté, diffé- 
rence. Vartelas, atis, f. (ic. Diver- 
situs, f. Quint. = La diversité des 
climats, C?li varielas. Cic, La — des 
iuterèts, Utilitatis varietates. Cie. La 
des sentiments, des caractères, 
Animorum disjuncho (onis), f. Cic. 
Morum distantia {æ), f. Cic. Voy. ir. 
FÈUENCE. 

DIVERTIR, v. act. 1° Détourner, 
écarter (pr. et fig.) DeflectFre, o, üs, 
feri, flerum, act. Cic. Virg. Aver- 
tre, 0, is, verti, versum, act. Cic. 
Voy. DÉTounxER Î° el 40. || 20 Dcro- 
ber. Avertëre (voy. 1e), act. Cic. Voy. 
DÉTOONNEn 30. || 3° Amuser. Oblectare, 
act. Cic. Voy. AMUSEnN 20. 

Se miventin, v. réll. 10 S'écartor, 
Se flectrre (0, is, flezi, flerum). fs. 
Voy. Se nérounnen 20. || 2° S'amu- 
ser. Se oblectare. Cic. Voy. S'auvses 
20 el 30. [| 3° Se moquer. Voy. ce m. 

DIVENTISSANT, part. prés. de 
DivenTin, Vov. ce v. || Adj. Divenns- 
SANT, ANTE. Qui amuso, FPeslivus, a, 
um. Plaut. Crc. Voy auusanT. 

DIVERTISSEMENT, s. m. {0 Sous- 
traction frauduleuse. Vuy. Dkrounns- 
MENT 30. || 20 Recreation, amusement. 
Oblectamentum ou Delectamentum, à, 
n. Cic. Oblectatio on Delectatio, onts, 
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f. Cie. Ludus, i, m. Cic. =: Se livrer 
aux divertissements, Se jucunditati 
dare. Cic. Jeux qui procurent forl 
eu de divertissement, Oblectationis 
rissimæz ludicrum. Tac. Moderation 
dans les divertissements, Ludendi 
mous. fic. VOY. AMOSEMENT. 
DIVIDENDE. 3. m. Nombre à di- 
viser. * Lividendus (ÿ) numerus (1), m. 
DEVEN, INE, ad). 1° Propre a la divi- 
olte. Divinus, a, um. Cic. Cælestis, m. 
f.,e, n. Cic. : Les lois divines et bu- 
miices, Divina Aumanaque jura. Cæs. 
Ras jusque. Liv. La science des choses 
— el humaines, Scientha divinarum 
Aumanarumque rerum. Cic. Décerner 
& qqn les honneurs divins, Omnia 
divina alicui decernë®re. Suet. Rendre 
à qqn les honneurs —, Aliquem pro 
aumine colëre. Suet. La majesté di- 
vue (— des dicnx), Majestas deorum. 
Liv. Par une faveur —, Par une 1ns- 
piratiun —, Par ua effet de la puis- 
saoce —, Divinitus. Cic. || 2° Divi- 
nlse. Divus, a. um. Suet. Sen. Insc.: 
Le divin Auguste, Divus Augustus. 
Sen. La divine Augusia (Livre), Diva 
Augusta. {nsc. |] 3e Fig. Parfait dans 
son gonre. Divinus, a, um. Cic. Virg. 
Cxleshs, m Of, €, u. Quint. = Le 
charme divin de l'étude, Discendi di- 
vina delectatio. Cic. Il n°y a rieu de 
lus — que la raison, Ratione nihil 
ivinius. Cic. Honine d'une éloquence 
divine, Vir cælestis in dicendo. Quint. 
Divins dinerst Cenæ deorum! [lor. 
DIVINATEUR, TRICE, 8. M. el f. 
Golui, Colle qui pratique la divination. 
C. oevin, oiviNEREsse, || Ad). Qui pro- 
voit : [! y a en nous un sens divina- 
leur, Est quiddam in nobis præsen- 
tlms ou divinans. Cic. 
DIVINATION, 5. f. Art prôtendu de 
prédire l'avenir. Divinatio, onis, T. Cic. 
DIVINATOIRE, ad). Relatif à la di- 
vination : Art divinaloire,C.DbIVINATION. 
DIVINEMENT, adv. {0 Par la vortu 
divine Divinitus. Cic. Lucr. || 2° Fig. 
Parfaitemont. Dtvinitus, Cic. Divine. 
6ic. : {t:hoses] qui ont été divinement 
dites, Qux divinilus sunt dicta. Cic. 
DIVINISER, v, act. 1° Mottre au 
rang des dieux : Diviniser Claude, 
Claudium consecrare. Suet. les 
morts, {lomines mortuos in deos repo- 
afre (0, is, nosui, positum). Cie. — 
ua animal, Belluam consecrare. Cie. 
— la terre, le ciel, Terram, Cælum in 
deos referre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. Les étoiles seront divinisées, 
Stelle numerum deorum obtinebuns 
de oblinère, e0, es, tinui, tenium). 
ie. — la bonne foi, la concurde, Fi- 
dera, Concordiam consecrare. Cic. — 
les vertus de qqn, Alicujus virtules 
consecrare Ou in deorum numero col- 
lneare, Cic. || 2° Fig. Exalter. {n cæ- 
lum ferre (fero, fers, tuli, latum), act. 
Cic. tollére (0, is, sustuli, sublatum), 
act. Cic. In cælo ponëre (0, is, posui, 
positum), act. Just. 
DIVINITÉ, 9. f, 1e Qualité de ce 
ui est divin. Divinitas, atis, (. Cic. 
2° Dieu: un dieu, une déosso. Numen, 
mini, n. Cic, Voy. 180, DÉESSE. 


DIVIS 


DIVISÉ, de, part. passé de pivr- 
sen, Voy. ce v. pa dj. 1° Partagé. Divi- 
sus, a, um. Cic. Digestus. Cic. Partitus. 
Cic. Ov. Distributus. Ter. Cæs. Divi- 
duns, Ter. Plin. Sen.: Travail di- 
visé entro les abeilles, Drviduus {abor 
apium. Sen. La Gaule est divisée en 
3 parties, Gallia ‘ivisa est in par- 
les tres. Cxs. Divisé en 2, 3, { 5 
parties, Bipartitus, a, um. Cic. Tri- 
partitus. Cic. Quadripartitus. Cic. 
Tac. Quinquepartitus. Cic. || 2° Fig. 
Qui n'est pas d'accord. Discors, gén. 
ordis. Cic. Dissentiens, gén. entis. 
Cic. Dissidens. Cic. Distractus, a, um. 
Cie. =: Divisés par l'ambition, Ambi- 
fione discordes, Cic. César el l'om- 
pee — par la perlidie, Cæsar et 

ompeius perfidiä distracti. Cic. Les 
habitants de la ville sont —, Opm- 
dant discordant (de discordare, 5. 
sup., 0.). Cæs. Êlre profondément —, 
Gravissime dissentire (io, ts, sensi, 
sensurm), n. Cic. Les lustoriens sont 
—, Inter seripiores rerum discrepat 
(de discrepare, puit el pauil, S. sup. 
a. impers.). Liv. Les plus habile- 
étaient très — sur la question de 
droit, Fuif inter peritissimos summa 
de jure dissensio (ontis). Cic. Voy. 
DÉSACCONN, DISCONDE. 

DIVISER, v. acl. 1° Partager, sè- 
paror. Divid're, 0, is, vis, visum, 
act. Czs. Cic. Partiri, or, iris, itus 
sum, dép. (acc.}, et moins souv. Par- 
tire, io, is, dut el it, ifum, act. Cic. 
Dispertire, act., el moins souv. Dis- 
perdiri, dép. (acc.). Cic. Distribuëre,o, 
is,ui, utum, acl. Cic. Diducëre, 0, is, 
duxi, ductum, act. Cæs. Cels. Dige- 
rêre, 0, is, gessi, gestum, acl. Cic. 
Distrahre, 0, is, (rari, tractum, acl. 
Cæs. Cic. 2 Diviser la ville en régions 
el cn quartiers, Spatium urbis in re- 
giones vicosque vtdEre, Suet. Ce 
fleuve divise la ville en deux, (Urbs) 
eo dividitur amni. Liv. Diviser qq. 
ch. en deux parties, Aliquid dividëre 
in duas partes. Cæs. distribuëre b\fa- 
riam. Cic. bipartito. Cic. — le peuple 
en cinq classes, DistribuËre popnlum 
in quinque classes. Cic. — ses lroupes 
en trois camps, Dispertire copias iri- 
nis castris, UHirt. — l'ennemi, Dus- 
trahëre hostem. FI, — les forces {de 
l'ennemi] par une doutle guerre, Du- 
plici bello vires distinére (eo, es, 
inui, fentum). Just. — l'allaque d’une 
armée, Carptim aggredi erercitum. 
Liw. [Les incisives| divisent les ali- 
ments, Digerunt cibum. Plin. L'âme 
ne peut être divisée, Animus non 
polest dividi on distrahi. Cic, [Le 
Rhône] divise la province d'avec les 
Ilelvètes, Provincram ab Jlelvetiis 
dividit. Cæs. 1| divisa les vierllards 
des jeunes gens, Seniores a junio- 
ribus divisit. Cic. || Fig. Diviser 
l'année en douze mois, Annum in 
duoileaim menses describ®re (0, is 
acripsi, scripium). Cic. J'ai divisé ainst 
{moa] plaidoyer, Ia distnbui cau- 
sam. Cic. Diviser [un genre) en es- 
pèces, In species partiri. Cic. divi- 
dère. Cic. 


iductre. Quint. — l'ac- 
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tivité entre un trop grand nombre 
d'études, Distrah®re industriam is 
plura studra. Cic. — l'attention entre 
deut guerres, Curas in duo bella dis- 
lend®re (0, is, tendi, fenfum el ten 
sum). Liv. — l'attention de Scipios 
en assiégeant plusieurs villes, Oppu- 
gnalione plurium oppidorum Scipio- 
nem disiriugêre (o, ts, strinri, siri- 
cum). Frontin. || Diviser [un nowbre 
par un autre], Dividÿre, act. Boet. 


par cent, {n parles cenium didu- 


cfre. For. |} 2° Fig. Mettre en discordo, 
brouiller. d 


junctum, act. Ter. Distrak?re (voy. 


isJungêre, 0, is, junsi, 


Lo), act. Cic. Dissociare, act. Cic. = 


Question qui divise les plus grands 
savants, Nes plena dissensionis inter 
doctissimos. Cic. Voy. BnooLzen 3°, 


Se orvisrn, v. 1° Pron. (et réf). 


Étre partagé, séparé. Dividi, or, ris, 
visus Sum, pass. Cic. Diduci, or, ris, 
duclus sum, pass. Cic. Dirini, or, 
#Fris, rempius sum, pass. Cic. Dis- 


trahi, or, Eris, (ractus sum, pass. Cic. 


Scindi, or, Pris, scissus sum, pass. 
Sall. Luc, : La Gaule se divise en 


trois parties, Gallia divisa est in par- 
testres. Cæs. Se diviser en ruisseaux, 
Diduci in nvos. Quint. [Le Rhin] se 
divise en plusieurs bras, In plures 


parles diffluit (de difflufre, 0. fluri, 
furum, n.). Cæs. Courant d‘ean qui 


se —, Dividua aqua. Ov. La flam- 
me 86 —, Flamma scinditur in partes. 
Lue. L'endroit où la route se —, 
Itinerum divortium (ii), n. Liv. || Fig. 
Se diviser en deux partis, Ja duas 


parles discedFre (o, is, cessi, cessum), 


n. Sall. || 2e Fig. Réf. N'être pas 


de la même opinion. Inter se dissen- 


{ire (io, ts, sensi, sensum}), n. Cic. 
Dissidère, e0, es, sedi, sessum, n. Cic. 
: Queshon sar laquelle les savants 
se divisent, Res de quä docti dissen- 
fiunt. Cic. 


DIVISEUR. s. m. Nombre par lequel 


on on diviso un plus grand. Divisor, oris, 


m. lvel. 

DIVISIDILITÉ, 6. (. Qualité de cœ 
qui peul être divise : La divisibilite des 
corps est inflnie, * Nullus corporibus 
fus est secandis. D'apr. Luer. (1, 844). 

DIVISINLE, adj. Qui peut être 
divise. Dividuus, a, um. Cic. Qui (quæ, 
quon ofest dirimi ou disirahi. Cic. 3 

tre divisible, Posse dividi ou secari. 
Cic. Qui n'est pas —, Individuus, «&, 
um. Cic. 

DIVISION, s. f. 1e Aotion de par- 
tager, de séparer. Divisio, onis, f. 
Varr. Partitio, f. Cic. Quint. Sectio, 
{. Quint. Distractio, (. Sen. : Division 
ea six parles, Divisio partita in sex 

se. parles). Varr. — à l'infini, 
ectio tn infinifum. Quint. Faire des 
divisions à l'inbni, {n infinita dis- 
ertire, Cic. [Écrit] en un seul vo- 
ume, et sans aucune division, Uno 
volumine ef confinenti seripturd. Suet. 
] 2° Operation d'arithmetique. * Divisio, 
onis, {. || 3° Deliberation separes. Di- 
visio, onis, f. Ascon. : Demander la 
division sur la proposition de qqn, 
Postulare (ut) sententie alicujus divi- 
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datur, Cic. f| 4° Action de 
côte de qqn en votant. Discessiv, onis, f. 
Cic. = Par division, Per discessionem. 
Cic. ]| 6° Action de classer. Disiributio, 
onis, f. Cic. Divasiu,f. Cic. =: Division 
du peuple, Descriptio populi. Cic. — 
par devuries ou par dizaines, Decuria- 
fio,onis, f. Cic. Decunatus, &s, w. Liv. 
D n'enseisne rien touchant les divi- 
sioas (philosuplugnes), Nilul docet de 
dividende ou partiendo. Cie. || 6° Dis- 
tribution que l'orateur fait de son su- 
jet en un certain nombre de points. 
Divisio, onis, f. Cic. Quint. Partitio, 
f. Cic. Quant. = Division minulieuse, 
Articulesa partitio. Quint. || 7° Par 
tio d'un tout divisé. Pars, artis, f. 
Cic. : Pariager [uoe srmée] en plu- 
sieurs divisions, În partes carpère. 
Liv. — (du corps des insectes), Inci- 
suræ, arum, {. pl. Plin. — de la 
bilosophie, Philosophie partes (ium), 
Ê pl, un membra (orum), n. pl. Cic. 
Voilà les — de la vertu, Hujus modi 
aries sunt uirtulis. Cic. amener 
es règles du druit à des — précises, 
Cog're jus civile in cerla geuera {de 
genus, n.). Cic. || 8° Fig. Dosaccord, 
discorde. Disjunctiv, on1s, f. Cic. Dis- 
tractiv, f. Cic. Discidium, ti, n. Ter. 
Cie. Dissensio, uns, . Cic. Discordia, 
æ, f. Cic. = 11 règne entre les ty- 
rans et nous une profonde divisivn, 
Nobis cum tyranuis summe distractio 
est. Cie. Vuy. DEsACconD. 
DIVORCE, 8. @. 1° Rupture du ma- 
riage. ji la part du mar: ou de ja 
e 


euu 


femme) Divertium, it, n. Plaut, Cie. 
Suet. Discidium, 0. Ter. (De la part 
du mari) Repudium, ti, n. Cic. : l’ro- 
poacer un divorce, Mfatrimonium dis- 
{rahfre Ge is, trazi, tractum). Dig. 
Sigmfler le — à sa femme, Repudium 
urori remitiére. Suet. 1| peut _— 
entre l'épouse et l'époux, Repulium 
inter wurorem el vwirum infercessit. 
V.-Maz. Si le — s'est fait, Si factum 
est divoritum. Cic. iynurant le — de 
sa fille, Ignorans filiam divertisce. 
Dig. Voy. nivoncen. || 2° Fig. Rup- 
ture, separation. Divortium, ti, n. Cic. 
Discidium, 0. Cic. Disunctio, onis, f. 
Cic. : Faire divorce avec ses amis, 
Ab amicis discedère (o, is, cessi, ces- 
sum), n. Cic. Faire — avec qq. ch., 
Se ab re abjungère (0, is, junri, junc- 
fun). Cic. 

DIVORCE, éx, part. passé de n1- 
voncen, Voy. ce v. || Adj. Dont le ma- 
riage est rompu: Femune divorcce, (En 
gén.) Mulier vacua. Tac. Femina di- 
gressa a murilo. Suel. (Répudiée) 
dümissa e matrimonio. Sue. 

DIVORCER, v. 0. Faire divorcs. 
(En parl. des deux époux) Divertium 
facëre (io, is, feci, factum). Cie. Dig. 
Divertére, 0, is, verti, versum, n. Dig. 
Nuntium remitifre (0, is, misi, mis- 
sura). Cic. (En parl. seul. du mari) 
Uzori nuntium remniti#re. Cic. où mit- 
Wre. Dig. remudium remiti£re. Suet. 
ou mitiére. Dig. ou dicrre (0, is, duri, 
dictum). Tac. Urorem repudiare. Suet. 
dimittê®re repudio, el abs. dimittfre. 
Suet. (En parl. seul. de la femme) 
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du| A marito digredi (ior, Ëris, gressa 


sum), dép. Suet. : Lentulus a divorcé 
avec Métlella, Lentulus cum Metellä 
fecit divortium. Cic. Cluenlia divorce 
avec Melious, À dfelino Cluentia dis- 
cedit(ile disced®re, 0, cessi, cessum, ne)" 
Cic. La femmr: de Dolabella a divarcé, 
Uzor a Dulubellä discessit. Cæl. ap. 
Cic. Si une femme divorce, Si mulier 
nuntium remit. Cic. Faire divorcer 
Silius avec Junia, Juniam matrimo- 
nio Silit exrturbure. Tac. || Fig. Voy. 
DIVONCE 2°, 

DIVULGATION, s. f. Action de di- 
vulguer. Patefactio, enis, f. Cic. Pro- 
ditiv, f. Plin. 

DIVULGUER, v. act. Rendre public 
ce qui était ignoré. PatefucFre, io, ts, 
feci, factum, act. Cic. Palam facère, 
act. Plaut. Ncp. Divulgare, act. Cic. 
Suet. Evulgare, act. Liv. Tac. Vul- 
gare, act. Liv. Quint. l’ervulgare, act. 
Cic. Enuntiare, act. Cæs. l'rodëre, 0, 
is, didi, ditum, act. Uor. Tac. In 
vulgus edXre, act. Nep. Proferre, fero, 
fers, tuli, latuin, act. Cic. In medium 
proferre, acl. Cic. Effcrre, fero. Lers, 
ertuli, elatum, act, Cic. =: Livuiguer 
la vérité, Verum patefacire. Cic. — 
un projet, Consilium divulgare. Cæs. 

Se DivoLcuEn, v. pron. Être di- 
vulguo. l'alum feri (fo, fs, factus 
sum), pass. Cic. Efferri, feror, ferris, 
clatus sum, pass. Cic. Foras efferri, 
pass. Ter. Cic. Emanare, n Cu. 

DIX, adj. nuw. card. Il s'expr. 
de diff. manières. 1° Le pl. souv. 
Par lo nombre cardinal. Decem, in1lècl. 
Cic. = Dix mines, Lecem mine. Ter. || 
Dix-sept, Septemdecim, indecl. Cic. 
Tac. Seplem el decem, indècl. Cic. 
Decem et septem. Liv. Decem septem- 
que. Nep. || Dix-huit, Duoderiginti, 
indècl. Cæs. Cic. Decem et octo. Liv. 
Uctodecim. Frontin. || bix-neuf, Un- 
deriguuti, indecl. Cie. Liv. Decem et 
nurem. inderl. Prise. || 2° Quf. Par 
le nombre distributif : Dix par tête, — 
pour chacun, — chaque fois, — par 
à —, Deni, æ, a, Cic. Cæs. 
Amener chacun — hommes, Denos 
adducère. Cæs. || Dix-sept, Septeni(æ, 
a) deni (æ, €). a | Daix-buit, Duode- 
vicent, &#, a. Liv. || Dix-neuf, Unde- 
vicent, æ, 4. Quint. || 3° Qqf. Par lo 
nombre ordinal. Decimus ou Decumus, 
a, um. Cic. : À dix heures, Uora de- 
cimd. Cic. Dans le livre — des an- 
oules, In decumo (s.-e. libro) anna- 
liurn. Gell, Un sur —, Decunus quis- 
que (= chaque dixième). Liv. || Dix- 
sept, Dix-septième, Seplimus (a, um) 
decius (a, um). Cic. || Bix-buit, Dix- 
buitième, Decimus (#, um) octavus (a, 
um). Col. Tac, Duvdevicesimus, a, um. 
Varr. || Dix-neuf, Dir-neuvième, Un- 
devicestinus, a, um. Cic. Sen. Nonus 
(a, um) decimus (a, um). Prise. || € 
Traductions divorsos : Dix lois, Decies. 
Plin. Il Dux-sept fois, * Septies decies. 
H Dix-bhnil fois, * Duvdevicies. || Dix- 
ueuf fois, * Undevicies. l Le dix-neu- 
vième, 8. m. (= la dix-nenvième 
partie), *Undevicesima (æ) pars 1ar- 
tis), f. Ü Le nombre dix, Denarius 
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numerus. Vitr, Espace de — ans, 
Decennium, ii, n. Apul. Qui dure — 
ans, Apé de — ans, Decennis, m. f. 
e,n. Flor. Plin. De — mois, Decem- 
mestris, e. Cens. Qui a — rangs de 
rames, Decemremis, &. Plin. Attelé de 
— Chevaux (de front), Decemjugis, e, 
Suet. Division de —, Decuria, æ, f. 
Varr. Treb. — mille, Voy. mice f 
6° Un grand nombre. Decem. Ilor. : 
Jo l'ai dit dix fois, Lecies diri. laut. 

DIX-LUIT, adj. num. card. Voy. 
DIX 19, 20, Jo, 40. 

DIX-UUITIÈME, adj. Dum. ord., 
Voy. Dix 3e (el 4). 

DIXIENE, adj. ouw. ord. Decimus 
ou Decumus, a, um. Cre. = La dixième 
lcgion, Decima legio. Cæs. Soldat de 
la — légiun, Decumanus miles. Hirt. 
Les soldats de la — légion, Decrnam 
et pl. souv. Decumani, crum, @. pl. 
Suet. Tac. Vous nous nommerez tri- 
buns ponr la — fois, Nos reficietis 
decimum fribunos. Liv. La — partie, 
elS. m. Le —, Decina (æ) pars (arts), 
f. Cic. et absol. Decima ou Decuma, 
æ, (. Cie. 

DIXIEMEMENT, adv. En dixième 
lieu. Hecimo. Cass. 

DIX-NEUP, adj. oum. card. Voy. 
Dix 10, 20, 30, 40, 

DIX-NEUVIÈNE, adj. oum. ord. 
Voy. nix 30 el 40. 

DIX-SEPT, adj. num. card. Vox 
Dix 1°, 20, 30, do. 

DIX-SEPTIÈME, adj. num. or 
Voy. n1x 30 (et 40). 

DIZAINE, A. {. 1° Total composé de 
dix. Decussis, is, acc. im, m. Vatr. 
Decuria, æ,f. Varr. Treb. : Distribuer 
par dizaines, Decuriare, act. Liv. À 2e 
Nombre apprechant do dix : Une diza'ne 
de mois. Menses decem fere. Nep. 

DIZAINIPR où DIZENIER, 9. D 
Chef d'une dizaine. Lecunus, 1, m. Veg. 

DIZIEIR (SAINT-), v. de France 
(laute-Marne). * Fanum (ÿ) sancti De 
siderat, n. * Dorminicupolis, ts, [. 

DOCILE, adj. 1° Ouf. Dispose à se 
laisser snstruire. Docilis, m. f., €, 0. 
Cic. || 2° Ordin. Dispose à se laisser 
diriger. Facilis, m. f., e, n. Cic. Trac- 
tabilis, e. Cic. Obsequens, gén. entis. 
Cic. Obædiens. Plaut. Cic. : Docile à 
qq. ch. Ad rem facilis. Quint. — 
aux volontés de qqn, Dicto obwiliens 
alicui. Plaut. Être — aux voluulés 
de qqn, Alicujus voluntati obwdire 
(io, ts, ui el it, ifum) ou parère (eo, 
es, rui, rilum) Ou obtemperare, D. 
Cie. Être — 4 la voix des maitres, 
Præriprentibus cedfre (o, is, cessi, 
cessum), n. Quint. Conduire qqn qui 
est —, DucFre uolentem. Sen. 

DOCILEMENT, adv. Avec docilité. 
Facile. Cic. Ubsequenter. Liv. Oba- 
dtenter. Liv. : Obéir docilemeut, Ale- 
deste parëre. Cic. H 

DOCILITÉ, s. f. e Qqf. Disposition 
4 se lasser instruire. Hoctlitas, atis, f. 
Cic. || 2° Ordin. Disposition à se laisser 
diriger. Facilitas, atus, Î. Quint. Obse- 
quentin, æ, f. Ces. Obwdientia, f. Plin. 

DUCK UM, v. de Hollande. * Docce- 
mium, ii, 0. * Doccumum, i, B. 


DOIGT 


DOCTE. C. SAVANT. 
DOCTETENT. C. BAVAMMENT. 


DOCTEUR, s. m. 1° Celui qui en- 
signe. Doctur, oris, M. Cic. || Docteur 
boctor et le gén. Cic. 


en... — ÈS... 
Suet. [| 2° Modecin. Voy. ce ra. 


DOCTRINE, 3. f. 1° Savoir, éru- 
dition. Doctrina, z. f. Cic. Voy. SAVOIR 
{subst.). [| 2° Ensomble de dogmes. 
Asuio, onis,f. Cic. Disciplina, æ, f. 
Cie. : La dactrine stoïcienne, d'Épi- 
cure, Ratio Stoicorum. Cic. Epicuri. 
Cie. Les doctrines des philosophes, 
Plilosvphorum disciplinæ. Cic. Eru- 


brasser la doctrine d'Épicure, Epi- 


eun sectam sequi, dép. Quint. || 3° 


Théorie, opinion. Dogma, atis, n. Cic. 
Docirina, æ, f. Liv. Placitum, i, 0. 
Plin. : Doctrine qui enseigne Îe 

is des dieux, 


la doctrine de Carnéade, il y a deux 
sortes de, Carneudi placel (cuit, 
eëre, n. impers.) duo esse genera. Cic. 
DOCUMENT, 9. m. 4° Leçon, on- 
œignement. bucumentum, t, D. Varr. 
Cac, Liv. | 3e Titre, preuvo par ecrit. 
Jasirementum, i, D. Quint. Dig. = Do- 
œmeot officiel, Tabula (æ) publica 
æ). (. Cie. Latterz (arum) publicæ 
(ni {. pl. Cic. Documents lhis- 
nques, Instrumnta annalrum. Tert. 
DOLNNE, v. d'Epire. Dodona, æ, f. 
Cic. : Le Dodone, Dudonæus, a, um. Cic. 
DoDu, os, adj. Qui ost bion en 
duir. Corpulentus, a, um. Col. Quint. 
DOGMATIQUE, adj. 1° Qui con- 
œrve le dogme. Dogmaticus, a, um. 
Aus. |} 2° Tranchant. Voy. pécistr 2°. 
DUGMATIQUEMENT, adv. D'un 
ba decisif. Voy. nécisir 39. 


DUGMATISER, v. u. 1° Enselgner 


we doctrine. Dugmatizare, 3. pari. ni 
tup., 0. Aug. | 2° Parler d'un ton 
decisif. Voy. nérisir de. 

DOGMATISTE, 8. m. Celui qui 
dogmatise. Degmalistes, z, m. Hier. 

POGME, 8. m. te Point de doctrine. 
Diqua, ais, n. Cic. Decretum, i, n. 
Ce. Sententia, æ,f. Cic. =: Les doymes 
de Pyihagare, Dogmata Pythagoræ. 
Iase. Assujelli à des — fires, Ad- 
dictus cerlis sententiis. Cic. || 4° Arc 
cle de foi. Dogma, atis, a. Prud. 

DOGUE, s. m. Sorte de chion. Bfo- 
lossus (1) canis (is), m. Hor. et abs. 
Mulossus, i, m. Virg. 

DOIGT, s. m. 1° Partio de la main 
ou du pied; d'une palte. Digitus, 1, m. 
Cie. Plin. : Un petit doigt, Digitu- 
bus, {, m. Cic. Le petil —, Minimus 
digitus. Plin. Le gros —, Digitus pol- 
Lez. Cws. et simpt. Pollez, licis, m. 
Cie. Plin. Le second —, Le — indi- 
cateur, Digitus index. Hor. Plin. Le 
— do milieu, Digitus medius. Plin. 
Le quatrième —, Le — annulaire, 
Digitus qnImO Proximus. Gell. Digi- 
fus annularis, Îsid. Anneau d'or au 
—, Annulus qureus in digito. Cic. 
Compter sur ses doigts, Computare 
diguis. Plaut. Plin. Numerare digitis. 
Suet. per digitos. Ov. Déduire les 
arguments sur ses —, Arguments in 


mé- 
ctrina deos sper- 
sens. Liv. Les ducirines des mêde- 
üos, Medicorum placita. Plin. Selon 
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digitos diger®re. Quint. Lever le doigt, 
Digitum tollére. Cic. Étendre le —, 
Diqitum proferre. Cic. Allunger les 
doigts; les plicr un peu; les serrer 
complèlement,  Digitos extend”re; 
paulum constringère; plane cumpri- 
mrre. Cic. Les — des pieds, Pedum 
digiti. Ov. Apul. Se dresser sur ses 
— de pieds, În digilos erigi, pass. 
Quint. Moatrer du doigt qq. ch., Di- 
guum intend#re ad rem. Cic. Digito 
indice rem monstrare. Hor. Du bout 
des daigts, Digatulis primoribus. Plaut. 
Ertremis digutis. Cic. || Fig. Montrer 
au doigt, CG. Se moouen de. La chuse 
peut être touchée du —, Res manu ten- 
tari potest. Ad Her. Toucher une ch. 
du —, au — (— la bien comyrendre), 
Faire toucher une ch. au — (= la 
faire bien comprendre), Voy. cou- 
prexone. Mettre lo — sur une ch., 
C. vevixxn. Savoir une ch. sur le 
bout du — (— la savoir à fond), 
Voy. savon. Avoir de l'esprit jus- 
qu'au bout des duigts (= eu avoir 
beaucaup), Voy. esParr. Il vaut mieux 
dans son petit doigt que tai dans 
tuute La personne, Ejus pluris est 
unguis, quam lu folus es. Petr. Dun- 
ner à qqn sur les doigts (= lechäter, 
le réprimander), Avoir sur les — (= 
être châlie, reprimandé), Voy. cmi- 
TIER, RÉPRIMANDER, Se mordre Îles 
—, C. Se REPENTIR. || 2° Petite me- 
sure. Digatus, x, m. Cato. Cic. = Lar- 
geur ou Épaisseur d'un doigt, Un 
travers de —, Digitus transversus. 
Cato. Ne pas s'éloigner d'une cb. 
d'un travers de —, Digitum transver- 
sum ab aliquä re non discedFre. (ic. 
Qui a la grosseur du —, Dagitalis, 
m, f., e, n. Plin. || Fig. À deux 
duels de la ruine, In ertremo discri- 
maine fortunæ. Cic. La république est 
à deux — de sa ruine, Respublica est 
in extremo. Sall. Être mis à deux — 
de la mort, In discrimen vitz adduci. 
Cic. Mettre la république à deux — 
de sa perte, NRempublicam prope in 
præceps dare. Liv. || 3° Très petite 
quantite. Stilla, æ (= goutte), f. 
dlart. Voy. P&U. 

DOIGTIEN, 8. m. Ce qui sert à 
couvrir un doigt. Digitale, is, n. Varr. 

DOL, 8. m. Tromporie, fraude. Dolus 
(i) malus (i), el abs. Dolus, 5, m. Cic. 

DOL., v. de Franco (llle-ct-Vilaine). 
* Dola, æ, f. * Dolum, i, n. 

DOLADRE, 5. [. C. DoLoint. 

DÔLE, v. doFrance (Jura). * Dola (æ) 
Sequanorumn, f. 

DOLÉANCE, s. f. Plainte au sujet 
d'un grief. Querela, æ, f. Cic. Queri- 
mona, f. Cic. Nep. Questus, üs, ©. 
Cic. Conquestio, onis, f. Sen. Quint. 
2: Se répandre en doléaaces, fn questus 
effundi, pass. Tac. Ambassade qui 
porte des —, Legatio querelam fe- 
rens. FI. Faire entendre ses — à qqu. 
au sénat, Querimoniam apud aliquem 
deferre. Cic. In senalu queri. Voy. 
Se PLAINDRE. 

DOLENT, aNTE, adj. 10 Qui se plaint. 
Queribundus, a, um. Cie. || 2° Qui ex- 
orime la souffrance. Maæstus 1,um. Cie. 
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DOLOIRE, 5. f. Sorte de hache. 
Dolabra, æ, f. Liv. Col. Fest. : Tra- 
vailler avec la doloire, Dolare, act. 
Cuto. Cic. Travaillé avec la —, Dola- 
bratus, a, um. Cæs. 

. DOMAINE, 8. m. de Possession d’un 
bien. lossessio, ons, f. Cic. Domi- 
nium, ti, D. Plin. V.-Maz. : Avoir 
le domaine de qq. ch., Esse in pos- 
sessione alicujus rei. Cic. || Fig. La 
mer élend plus loin son domaine, 
Mare lañus dominatur (dép.). Tac. || 
2° Bien foncier possede par un particu- 
lior. Fundus, i, m. Cic. Prædium, üi, 
n. Cic. Possessio, onis, f. Cic. Liv. 
et pl. souv. Pussexsiones, um, f. pl. 
Cic. Nep. : Pelit durnaine, Prædiolum, 
1, n. Cic. l'l.-y. Vastes domaines, Lati 


(andre Virg. — qu'on possède dans 


Épire, Epirotieæ possessiones. Nep. 
Domaine de Pompéi, de Tusculum, 
Pompeianum, Tusculanum (s.-e. præ- 
dium), t, n. Cic. Se rendre daus ses 
domaines (à la campagne), {n sua 
rura venire. Cic. be Si nous ne 
nous tronvivas sur ton domaine, Nist 
in {uo regno exsemus. Cic. À 3° L'en- 
semble des biens qui appartiennent à 
l'État Ager (grt) publicus 1i), m. Cie. 
Liv. : Le domaine publie en Cam- 
panie. Publicum (1) Campanum (1), n. 

ic. || Fig. Etre du domaine public, 
Esse in promiscuo. Liv. Qui est du 
publie, In medio omnibus posilus 
(a, um). Ter. || 6° Fig. Attribution, 
fonction, ressort : [Cela] était le do- 
maine réservé des parasites, Parasi- 
torum erat provinaia (z, [.). Plaut. 
Le —, pour ainsi dire, du ridicule, 
fRidiculs quasi regio (onis, f.). Cic. 
L'éluquence n'a pas ile — déterminé, 
Dene dicFfre non habet definitam ali- 
que” regionem. Cic. Le — du savoir, 

octrinæ possessio (onis, f.). Cic. Cetle 
matière est du — de la philosophie, 
Iaic locus philosophorum (est) pro- 
prius. Cic. Ce qui est du — des sens, 
Ea quæ sub sensus subjerta sunt. Cie. 
Être du — de la discussion, In dis- 
ceplationem cadëre (o, 1, cecidi, ce- 
sum). n. Cic. 

DOMANTAL, ALF, adj. Qui est da 
domaine de l'État. Publicus, a, um. Cic. 

DONMMES, an0. pays de France. 
* Dumbzæ, arum, f. pl. * Dumbensis (is) 
Principatus (üs), m. 

DÔME, 3. m. Toit hémisphérique. 
Tholus, à, m. Vitr. Petusus, m. Piin. 

DOMESTICITE, S. f. 1° Condition 
d'une personne au service d'une autre. 
Famnlituum, ti, n. J.-Val. Fest. || 
2e Tous les domestiques d'une maison. 
Familha, æ, f. Cato. Famulitium, ti, 
n. Apul. || $° État des animaux qui ne 
sont pas Sauvages. Servilium, ti, 0. 
Virg. Tib. 

DOMESTIQUE, adj. 1e Qui est de 
la maison, de la famille. Domesticus, a, 
um. Cic. Farmiharis, m.f.,e,n. Cic. 
Privatus, 6, um. Ctc. : Le foyer do- 
mestique. Familiaris focus. Col. Culte 
—, Dmestica religio. Suet. Malheur 
—, Privata calamitas. Cic. || 2° Qui 
est du pays, de la nation. Domesticus, 
a, um. Cæs. Cic. Intestinus. Cic. Civi- 
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lis, m.f.,e, n. Cic. = Tradition do- 


mestique, Domesticus mos. Cic. Guerre 


—, Bellum civile. Cic. Discorde —, 
Intestina dissensio. Suet. |] 3° En parl. 


des animaux. Qui n'est pas à l'etat 


sauvage. Cicur, gén. uris, abl. ure, 
gén. pl. wrum. Cic. Domitus, a, um. 
Sall. Domesticus (rare). Cels. : Abeille 


domestique, Cicur apis. Varr. Ani- 


maux domestiques, Domitum pecus. 
Satl. Quadrupèdes —, lomestici qua- 
drupedes. Cels. Volailles —, Cohor- 


tales aues. Col. Poules —, Villaticæ 


gallinæ. Varr. Col. 

Douesrioue, 8. m. et f. fe Servi- 
teur, servante. Famulus, 4, masc. Cic. 
Virg. Famula, æ, dat. et abl. pl. 
abus, fém. Cic. Virg. Minister, tri, 
masc. Virg. Liv. Alinistra, æ, fém. 
Ov. Prop. : Les domestiques, Voy. 
DOMESTICITÉ 20. || 2° Masc. (Anc.) 
Personne attachéo à une grande maison 
: Un domestique, Homo (minis) do- 
mesticus (1), m. Cic. Les domestiques, 
Domeshci, orum, m. pl. fic. Liv. || 
8e Musc. Tous les serviteurs d'une 
maison. C. nouesricrré 20. || 4° \laxc. 
L'intorieur d'un meuago, de la famille. 
VOy. MÉNAGE, FAMILLE. 

DOMESTIQUER, v. act. Rendre 
domestique (un animal). Man«uc/a- 
cêre, io, is, feci, factum, act. Col. Plin. 

Se DouesTiquEen, v. pron. En parl. 
d'an animal. Être rendu domestique. 
Ad homines assuescére (0, 15, suevi, 
suetum, n.). Cæs. Mansueñeri, fo, 
fs, factus sum, pass. Cæs. 

DOMFRONT, v. de France (Orne). 
*Donnifruns, ontis, f. : Durfrontum, 
dt, n. * Dunfronium (it) in Aulercis, n. 

DOMICILE, s. m. Demoure, habi- 
tation. Domicilium, ii, n. Cic. Dig. 
Domus, üs, f. Cic. Dig. Habitatio, 
onis, f. Cic. =: Transparier son dumi- 
cile dans un pays, /n regionem domi- 
ciltum suum conferre. Dig. Établir 
sou — en an endroit, {n loco domi- 
cilium collocare. Cic. constitufre. Nep. 

lire — au forum, Î{n foro habitare. 
Cic. lleureux d'avoir nn — assuré, 
Gaudens certo lare (de lar, m.). Hvr. 
Homme sans —, Momo sine lare. Curt. 

DOMICILIAIRE, adj. Relatif au 
domicile : Faire des visites doanci- 
liaires, Domos scrutari, dép. Cic. 

DOMICILIE, ée, adj. Qui a un do- 
micile : Domicilié dans cette fle, Ejus 
insule incola (æ; m. el f.). Nep. 

Se DOMICILIER, v. réf. Établir 
son domicile. Voy. vomicirs. 

DOMINANT, part prés. de Do- 
MINER, Voy. ce v. || Adj. nOmINANT, 
anTe. Qui domine, qui prevaut. l'r3c1- 
puus, a, um. Cac. : L'influence du 
sénat était dominante, Senatüs au- 
ctorilas marima (era). Sall. 

DOMINATEUR, TRICE, $. masc. el 
fém. Celui, Cetlo qui domine. Domi- 
nalor, oris, masc. Cic. Duminatrix, 
icis, fém. Cic. Dominus, i, masc. Cic. 
Domina, &. fém. Cic. : Peuple domi- 
naleur du monde, Populus omnium 
gentium dominus. Cic. || Adj. Impe- 
riosus, a, um. Cic. =: Peuples domi- 
nateurs, Imperiosi populi. Cic. 
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DOMINATION, 8. f. de Puissance, 
autorite souveraino. Dominatio, onis, 
f. Cie. Dominatus, üs, m. Cic. Dicio, 
on1s, f. Cæs. Potentia, æ, (. Cic. Po- 
lestas, atis, [. Cic. Imperium, ii, 0. 
Cic. Regnum, 1, n. Cic. = La domina- 
tion romaine, Populi Romani impe- 
rium ou dicio. Cic. La — du vain- 
queur, Victoris potentia. Cic. Lors de 
la — des Macélunieus, In Macedo- 
nico ümprer, . Just. Combaltre pour 
la —, De summis rebus dinncare. Nep. 
Lear — a'élendit sur terre el sur 
mer, Laie terra marique paluere 
horum epes (um, f. pl.). Liv. Réduire 
sous sa —, Suumeltre à sa —, Sub- 
jungëre sub imperium. Cic. imperto. 
Vel. Subjicére imperio. Fi. Factre 
dicionis suæ. Liv. Exercer la —, 
Summam imperii tenère. Cæs. Exercer 
une — absolue, Omnia posse (possum, 
potes, polui). Liv. Exercer sa — sur 
qqn, fn aliquem dominari, dép. Cic. 
Le tlent de la parule exerce une 
— souveraine, Deuminatur usus di- 
cendi. Cic. Tenir sous sa —, Unbère 
in polesfate. Liv. Tenëre in suä potes- 
tate et dicione. Cic. Désirer un chan- 
rement de —, Novis imperiis studére. 
Cæs. Passer sous la — de qqn, in 
dominattonem alicujus conced#re. Sall. 
Tounber sous la — des Romains, Sub 
imperinm dicionemqne Romanorum ca- 
dére. Cic. Être soumis à la — de qqn, 
Esse sub dicione alicujus. Cæs. In 
manu esse alicui ou alicujus. Liv. 
Tac. Être sous la — des Kbodiens, 
Esse dicionis lthodiorum. Liv. La ville 
est sous la — du roi, Oppidum regi 
paret (de parëre, eo, rui, ritum), 0. 
Plin. Supporter la — romaine, Ro- 
manorum tmyeria perferre. Cic. Vay. 
DÉPENHANCE 1°. |] 2e Au pl. Un des 
neuf chœurs des anges. Duminationes, 
um, f. pl. Vulg. 

DOMINE, ék, part. passé de Do- 
MINER, Voy. ce v. |] Adj. Placo au- 
dessous. Jnferior, m. f.. ius, n. Cæs. 
Subacens, gén. entis. Pl. Curt. 

DOMINEIN, v. 10 Neul. et Art. Com- 
mandor souverainement, maitriser (pr. 
el lig.}. Duminarr, dep. (in el l'acc. ou 
l'abl.)}. Cic. Imperare, n. (dal.). Cic. 
Regnare, n. (in et l'abl.). Cic. Præ- 
esse, sum, es, fui, n. (dal.). Cic. : 
Quand la Grèce dominait, Negnante 
Græciä. Cic. Ici l’éloqaence domine, 
Eluquentia hic regnat ou imperat. 
Quint. Dominer 4 Alexandrie, dans 
un État, — ses adversaires, sur 
ses advergaires, Dominari Alexan- 
dnæ. Cic. in civitate. Cic. in aduer- 
sarios. Liv. Il aspire à — tous les 
autres, sur (ous les autres, Vuli 
princeps omniwm esse. Cic. — sur 
tuute la mer, Omnne mare in potestaie 
habère (eo, es, bui, bitum). Cæs. Les 
ceuturies sur lesquelles ta domines, 
Centuriæ, in quibus regnas. Cic. Ac- 
on de dominer sur les tribunaux, 
Duminatio judiciorum ou in Judicus. 
Cic. Quand la passiun domine, Ubi 
libido dominatur. Cic. Passion qui — 
l'âme, Dominatrir animi cupiditas. 
Cic. Se laisser dominer par ses pas- 
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sions, Libidinibus se ded*re (0, is, de. 
didi, deditum). Cic. Se laisser — par 
la haine, par la colère, Ouio, fracun- 
diä ferri (feror, ferris, latus sum), 
pass- Cic. Être dominé par la crainte, 
lein opprimi (or, Eris, pressus sum), 
pass. Liv. Qui ne se laisse pas du- 
miner par l'avarice, Adversus pecu- 
niam firmus. Tac. Dominer ses scru- 
pules, Religioni moderari, dép. Cic. 
— 8on caractère, l'agitalion de son 
âme, Moderari animo. Cic. Alotum 
antmi in sud polestale fenère (co, 
es, nui, lentum. Cic. || 2e Act. Être 
plus fort que, l'emporter sur. Supe- 
rare, acl. Cic. Varr. Vincére, o, is, 
vict, victum, act. Cic. : Dominer ua 
bruil par ss voix, Fremtium voce 
uincêre. Cic. || 3° Neut. Predominer. 
Superare, n. Plin. Prævalère, eo, es, 
lui, 8. sup., n. Plin. : Cet usage do- 
mine en Afrique, In Africä hic mos 
prævalet. l'lin. Le sang — chez les su- 
jets maigres, Tenuioribus magis san- 
guis abundat. Cels. || 4° Act. et Neut. 
Etre plus eleve. fmmanère, eo, es, s. parf. 
nisup.,n.(dal.). Virg. Liv. Emiuërse, 
e0, es, nui, 3. sup., 0. (ez el l'abl.). 
Cie. Despicrre, io, is, spezi, spectum, 
act. Cæs. Despectare, act. Liv. : Une 
colline dumine la ville, sur la ville, 
Collis imminet urbi. Virg. Montagne 
qui — Déimétnade, au-dessus de Dé- 
métriade, Mons snminens super Deme- 
triudem. Liv. Petile colonne dom- 
nant les buissons, Colurnella er dumis 
emanens. Cic. La ville domine la con- 
trée, Oppidum despectat regionem. Liv. 
De la ville on dominait la plaine, 
Erat ex oypido in campum despectus 
(us, m.). Cæs. Dominer et être vu de 
loin, Eminère et procul videri. Czs. 
D'où l'on pouvait — (les aleolours), 
Quä poterut despici (i limpers. Das 
Cæs. L'endroit le plus favorable pour 
— (le spectacle), Qué longissime pro- 
speciari pulerat. Tac. D'un lieu qui 
domine, De loco superiore. Cic. Lieu 
dununé, Locus inferior. Cæs. || Fig. 
Duuuver un humme du regard, In- 
munére in ore homenis. (ic. 

Se oouinxn, v. re0. Être maître de 
sai. Sibi imperare. Cic. Sen. 

DOMINICAL, aALe, adj. Du Sei- 
gneur. Duminicus, 6, um. Tert. 

DOMINIQUE. 4° Nom d'homme. 
Dominiens, 1, m. (Ecel.). IL 2° Nom 
de femme. Dominica, z, Î. (Eccl.). 

Dominique (LA), uns dos Antilles. 
* Dorinica, æ&, f. 

DOMITIEN, empereur romain. Do- 
milionnus, 1, m. Suel. k 

DOMMAGEF, 8. m. 1° Projudice, 
degât. Damnum,t,n.Cic. Detrimentum, 
n. Cic. Incommodum, n. Cic. Mrlun, 
n. Cic. Nuza, z, f. Sall. Nort, Î. 
Plin. Ulp. Jactura, f. Cic. Injuria, 
f. Cic. Fraus, audis, f. Cic. : Causer 
du dommage à qqn. Alicui detri- 
mentum afferre ou inferre. (zs. ou 
impurtare. Cic. damnum dare. Plaut. 
ou apyortare. Ter. jacluram afferre. 
Col. Esse alhicui damno. Plin. nortæ. 
Dig. Le mauvais temps ne causerà 
aucun —, Damni nihil erit ex (em 


DOMPT 


pestate. Cato. Si la grèle a causé 
quelque —, Si grando quidpiam n0- 
cuil le nocére, e0, es, cifum, n.). Cic. 
L'hiver cause du — aux feuilles, 
Hiems frondes ledit (de Læedère, 0, 
Uæsi, læsum). Ov. Subir, Éprouver 
on —, Damnum facèëre, contrahire. 
Cic. ferre. Ov. Detrimentum capére, 
eccip#re ou facëre. Cic. Incomnodum 
eccup/re. Cæs. Affici incommodo. Cic. 
Les navires éprouvèrent des dom- 
mages, Naves offenderuni (de offen- 
dére, o, ts, fra n.). Cæs. Que les 
consuls veillent à ce que la républi- 
ue n'éprouve aacun dommage, Vi- 
deunt consules ne quid respublica de- 
ininenti capiat. Cæs. Qui n'a pas 
éprouvé de —, (En parl. des pers.) 
Indemnis, m. f., e, 0. Sen. Up. Il- 
Lesus, a, um. Sen. Ov. (En parl. des 
eh.) Integer, gra, grum. Cic. À mon 
très grand —, Cum damno meo mart- 
mo. Plaut. Avec moins de — cause 
Minore norû. Plin. Sans — (éprouvé , 
Sine detrumento. Cic. Sie ullo inter- 
tnmento. Cic. Sans — pour moi, 
Sime fraude meä. Liv. [Cel que tu 
urrais faire sans — pour l'État, 
Quod commodo reipublicæ facre pos- 
sis. Cie. Se recannaitre responsable du 
— qui peut arriver, Promitifre lamnt 
iafecli. Cic. Cuwpenser, Réparer un 
—, Incommodum acceptum ou Detri- 
seium acceplum sarcire. Cæs. Dam- 
an resarcire. Suet. reparare. Col. 
suyplére. Tac. Action en réparation 
de —, Voy. ci-apr. || 2° DOMMAGES 
ET INTÉRÊTS OU DOMMAGES-INTÉNÈTS : 
Somme alloues à qqn pour l'indomniser 
d'un prejudics = Action en dommages 
et intérêts, Noralis (15) actio (unis), 
f. Gay. ou N'oxale (is) judicinum (ii) et 
abs. Norale, is, n. UÜlp. Intenter à 
qqu une action en — el intérèts, De- 
waoder des — -intérèts, Damni (ou 
Injuriarum) actionem alicui intendrre. 
Cic. Damni ag7re cum aliquo. Cic. Conu- 
dimné à payer des — el inlérèls, 
Nozali contemnatus. Dig. Payer des 
— etinlérèts, Damnum (alicuti) præ- 
siare. Cic. De injuriis satisfacrre. Cæs. 
30 Choses malheurouse, fâcheuse : 
uel doinmagel O factum male! Cic. 
C'est grand — que tu ne l'aes vu 
aalle part, Acctdif perincommode quod 
en nusquam vidisii, Cic. C'est bien 
— que je ne sache pas…, Afolestis- 
sime fer quod nescio. Cic. 
DOMMAGEABLE, adj. Qui porte 
dommage. Detrinentosus, a, um. Cæs. = 
Dowuageable à qqn, Damnosus ali- 
cui. Liv. 
DOME, v. de France (Dordogne). 
*Muns (vntis) Dome, m. 
LOMPTABGLE, adj. Qu'on peut domp- 
ter.Adomandum pronus(a,um). Varr. 
LOMPTER, y. acl. 1° Roduire qqn, 
un peuple sous son oboissance. Domure, 
0, os, mui, milum, act. Cic. Fran- 
gêre, 0, is, fregi, fractum, act. Cic. 
Derinefre, 0, is, ici, victum, act. Cic. 
: Dompter complètement l'Espagne, 
Büpaniam perdomare, act. Liv. || 2° 
Assujettir des animaux sauvages. Do- 
mare (voy. 4e), act. Col. Domitare, s. 
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parf. ni sup., act. Virg. Plin. Subi- 
gère, o, is, egi, actum, act. Col. = 
Qui 8e laisse dumpler, C. ouprauLr. 
Action de —, Vomitura, æ, f. Col. 
Plin. || 8° Fig. Maitriser. Edomare 
(voy. de), act. Cic. Col. Comprimère, 
0, is, pressi, pressum, act. Cic. Coer- 
cère, 60, es, cui, citum, act. Cic. Com- 
pescére, 0,18, cui, 8. SUP, act. Vell. 
Tac. Frenare, act. (ic. Vincére (voy. 
do), act. Cic. FrangËre (voy. 10), act. 
Cic. =: Dumpter la violence d'un fleuve, 
Vim fluminis domare. Liv. — la fu- 
reur, Furorem frenare. Cic. compes- 
cère. Veil. — un naturel farouche, 
Feritatem edomare. Col. — par l'in- 
struction une nature vicieuse, Na- 
turam viliosam doctrinä edomare. Cic. 
— les passinos, Cupiditates coercère. 
Cic. comprimëre. Cic. Libidines fran- 
gère. Cic. — \a douleur, Dolori im- 
perare. PI.-j. 

Se pouwrren, v. réf. 4° Triompher 
do ses passions. Animo moderari, dep. 
Cic. || 2° Se contenir. Se reprimëre (0, 
is, pressi, pressum). Ter. Cic. 

DOMPTEUR, 8. m. Colui qui 
dompte. Domitor, oris, m. Cic. Liv. 

4. DON, s. m. 1° Présent, libera- 
lite. (En gén.) Donum, i, n. Cic. 
(Fait ans une vue détermine) Munus 
neris, n. Cic. (Cadeau, récompense) 
Donatio, onis, f. Cic. (Largesse) Lar- 
gitio, f. Cic. (Distribution de vivres 
ou d'argent faite au peuple et sux 
soldats) Congiarium, à, n. Cic. Liv. 
(Argent donné par l'empereur aux 
soldats) Donativum, ti, n. Suet. Tac. 
: Petit dun, Munuseulum, i, n. Cie. 
for. Faire un —, des dons ä 

D, Alicui donum dare ou aferrs. 
Cic. Aliquem munere donare. Virg. 
Alicui munera conferre. Nep. Faire 
de qq. ch. à qqn, C. Donne. 
Donner à qqn une ch. en pur —, 
Alicui rem dure dono. Ter. Recevoir 
qq. ch. à titre de —, Aliquid dono 
accipire. Tac. Regarder (cela) non 
comme un —, mais comme un dépôt, 

Id) non datum, sed creditum putare. 
ic. NRévoquer ses dons, Largrtiones 
retractare. Pl.-j.|| 20 Offrande. Donum, 
i, n. Cic. =: Apaiser par des dons la 
colère des dieux, Donis placare deo- 
rum ÿram. Cic. |] 3° Fig. Faveur. 
Donum, ÿ, n. Cic. Munus, neris, 0. 
Cic. = Un don des dieux, Donum di- 
vinum. Cie. deorum. Cic. Les dons 
de Bacchus (= le via), de la terre 
(= les moissons), Afunera Liberi. 
UHor. terræ. Ilor. Les — de la nature, 
Naturæ dona. Cic. commoda. Cic. 
Être un don de la nature et noo un 
fruit de l'art, Natur&, non arte, con- 
tingwre (0, is, ligt, tactum), n. Quint. 
La parole, le plus beau — que la 
Providence ait fait à l'homme, Ora- 
tio, qua nihil præstantius homini de- 
dit Providentia. Quint. || 4° Avantage 
naturol. Dos, otis, f. Ou. Pl.-j. = Le 
don de la beauté, Dos formæ. Ov. Le: 
dons de l'esprit, Dotes ingenii. Ov. ls 
n'eurent pas le don de l'éloquence, 
lis oratorium ingenium defuit. Cic. 
Les femmes ont le — de lire dans 
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l'avenir, Inest feminis aliquid provi- 

dum. Tac. L'éloquence a le — d'émou- 

voir, Eloquentia circa movendum valet. 
int. 

2. DON, fl. do Russie. Tanaïs, is, 
acc. im, abl. i, m. Phn. 

DONATAIRE, 3. m. Celui qui a rcçu 
une donation. Donatarius, ti, m. Col. 

DONATEUR,TuICS, 5.mm. Celui, Celle 

ui fait donation. Donator, oris. masc. 
lp. Donatrix, icis. fém. C.-Just. 

DONATION, 2. f. Don fait par acte 
public. Donatio, onis, f. Cic. Dig. 

DONC, con. 4° Pour marquer la 
conclusion d'un raisonnement; la re- 
prise d'une pensee intorrompue; l'eton- 
nement. {gitur (rar. en têle; ordin. 
après on mot ou après plusieurs 
mots allant ensemble). Cic. Ergo 
(ordin. en tèle). Cic. : Si tu mens, lu 
mens; or lu mens; donc lu mens, 
Simentiris, mentiris ; mentiris uulem ; 
mentiris igitur. Cic. Elle dit que je 
ne suis pas sa fille; elle n'est — 
pas ma mère, Negat kæc filiam me 
suam esse; non ergu maler IEC mea 
est. Plaut. || 1! ya quelques dactrines 
qui buuleversent.. Je dis donr que 
ces doctrines.., Sunt nonnullz doc- 
trinæ que pervertant… [z dis-iplinæ 
igitur.… Cic. [l y a trois routes pour 
aller à Modène, où {j'ai bâte d'ar- 
river]. [1 y a —, comme je disais, trois 
roules, Tres vis sunt ad Blutinam, 
quo... Tres ergo, ut diri, vis. Cic. 
je le sais. Pourquoi donc alurs me 

emandes-lu ce que lu sais? Seio. 
Cur ergo, quod scis, me rogas ? Plaut. 
Est-ce là ton enseignement? 
[æc igitur est tua disciplina? Cic. 
Pourquoi —? Comment —? Quid 
ergo ? Cic. || 2 Pour rendre une 
injonction plus pressante. Eryo. Plaut. 
bum (enclitiqne, après un inrpératif). 
Plaut. Ter. Cic. Liv. : Tais-toi donc! 
Tuce ergof Plaut. Reste —1| Afane- 
dum/ Plaut. Cic. Allez —1 Agite- 
dum. Liv. Que ne lis-tu —? Ergo 
quin legis? Plaut. Or —, ailous! 
Heus agc! Pers. | 3° Pour marquer 
l'ironie : Allons donci comme s'il u'é- 
tait pas chez luil Eiïa age! quasi 
non sit intus{ Plaut. 

DONCHERY, v. de Francs (Ar- 
dennes). * Doncheriacum, i, n. * Don- 
cherium, ti, 0. 

DONJON, s. m. Grosse tour d'un 
château. Turris, is, acc. im el em, 
abl. cet i, f. Cæs. Ov. 

DONNANT, part. prés. de DONNER 
Voy. ce v. || Adj. noNNANT, aNTE. Qui 
aime à donner. funificus, a. um. Cic. 

DONNER, Y. act. 1° Faire don on 
donation à qqn d'une ch. (Rem alicui) 
dare, o, as, dedi, datum. Cic. (fem 
alicui ou Re aliquem) donare. Cic. = 
Donner à qqn un présent, Dare alicui 
dunum. Ter. Nep. Donare alicui mu- 
nus. Cic. aliquem dono. Cæs. — à 
qqn de riches Grésens, Aliquem opi- 
pare munerari, dép. Cic. — largement 
une ch. à qqu, Rem ulicui largiri, 
dép. Cie. — de tous côtés, Dilar- 

in, dép. {acc.). Cic. Qui donus 

caucoup, Muliarum rerum largitor 
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fgén. oris), m. Sal. Les objets que 
e roi voulait te — Ea, quibus rex 
te munerare conslituerat. Cic. — à 
vue jeune fille 5UU00 écus de dot, 
Quinguaginta millia nummum puelle 
conferre (fero, fers, luli, collatu). 
Pl.-j. — des lerres à qqu en luute 
prupriélé, Prædia alicui propria tra- 
dëre (o, is, didi, ditum). Cie. — 
de l'argent pour l'équipement d'une 
ecuniam in classe ervgare. 

Cic. . cb. en present, à litre 
de don, Vo . Don. || Une âme a élé 
donnée aux hommes, Hominibus ani- 
mus datus est. Cic. || 2° Faire 
une munificanca. Dare (voy. 1°), act. 
Plaut. Cic, lavëre, io, is, feci, fac- 
tum, act. PI. j. Præbére, eo, es, bui, 
bitum, act. Suet. : Donner un diner, 
— à diner à qqn, Alicur cenam dare. 
Plaut. (ic. fuctre. PI.-j. Aliquem 
cenæ adhibere (eo, es, bui, bitum). 
Quint. PL.-j, — un diner à lrois ser- 
vices, Ternis ferculis cenam præbère. 
Suet. — une fète en l'honneur de 
Verrès, Verris nomine diem festum 
agèëre (o, ts, egi, aclum). Cie. — un 
speclacle, des jeux, Voy. 219. || 40 
Octroyer, adjuger, accorder, permettre. 
Dare {voy. 1°), act. Cic. Tribuëre, 0, 
îs, ui, utum, act, Cic. Imperlire, acl. 
Cic. Largiri, dép. (acc.). Cic. : Don- 
ner à qan sa fille en mariige. 
Alicui filiam suam in matrimonium 
dare. Cxs. Je Le donne à elle pour 
mari, Te isti virum do. Ter. Vor. 
MAUIER, MARIAGE, Donner à qqu Île 
droit de cité, Civilatem alicui imper- 
tire. Cic. tribuëre. Cic. largiri. Cic. 
Civitate aliquemn donare. Cic. — l'hos- 
pitalité à qqn, HMuspitio aliquem ac- 
cip#re on ercipfre (io, is, cepi, 
ceptum). Cie. Liv. — sa place à qun. 
Alicui sede su& cedère A ts, cessi, 
cessum), n. V.-Mar. Voyÿ. PLACE. — 
audience à qqn, Aliquem admitt®re 
{o, is, misi, missum). Cie. Voy. 
AUDIENCES. — 8es services à qqn, 
Alcui deservire (io, is, 3. parf. ol 
sup.), n. Cic. WOy. SENVICE. — à 
qqn tout le Lemps de plaider, Accom- 
modare (alicui) fempus oranili. Cic. 
Ne pas se — le temps de connaltre, 
Nullum spatium sibi ad cognoscendum 
relinquêre (0, is, liqui, lictum). Cæs. 
Se — du bon temps, S'ea — (= se 
divertir), Se bene habëre (eo, es, bui, 
bitum). Plaut. Voy. reurs. Donner à 
a la faculté,ls permission,le pouvoir 
‘interrompre, laterpellaudi potesta- 
lem alicui factre (voy. 20). Cic. Ne se 
— aucun répit, Vullum tempus remit- 
tre (o, is, misi, missum). Ter. Voy. 
AÉPIT. Se — loule espèce de plaisir, 
Omnem voluptaiem assumëre (o, is, 
sumpsi, sumplum). Cic. Donner son 
alleution à une ch., Mentem ad rem 
admouëre (e0, es, movi, motum). Cic. 
Voy. ATTENTION. — gain de cause 4 
qqn, Causam alicui adjudicare. Cic. 
— raison à qqo cuntre le pédagogue, 
Alicui de pædagogo salisfac®re (io, is, 
feci, jactum). Jen. VOYy. RAISON. — 
gatisfacdon à l'attente générales, Om- 
nium extsiimelioni salisfacdre. Cic. 
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VOy. SaTISPACTION. Dien nous a 
donné la raison en apanage, Deus 
nobis rationem præcipuam dedii. Quint. 
La nature t'a — ls grandeur, Te na- 
tura excelsum genuil (do gignre, 0, 
is, genilum = engendrer, Cic. Au 
delà de ce qui est — à .'humme, 
Ultra quam homini dalum est. Quint. 
{t aous est — de voir, (Nobis) cernêre 
datur. Pl.-j. Voy. PenueTrng, Îl faut 
dunner qq. ch. au plaisir, Aliquid 
dandum est voluptati. Cic. — beau- 
coup à l'opinion commune, Multum 
dare præsumplioni omnium hominum. 
Sen. — plus au travail, Irrogare 
plus labori. Quint. — plus au dépit 
qu'à la prudence, Dare plus stoma- 
cho quam consilio. Quint. — trop 
à l'amitié, Plus æquo in amüicilhiam 
congerère (0, is, gessi, gestum). Cic. 
— un pen moins au choix des mots, 
Aliquid ex curä verborum remutiñre. 
Quint. || express. Div. Dunner cours, 
passage, l'essor, carnitre, congé, 
aide, assistance, des leçons, des 
éluges, altenlion, croyance, elc. Voy. 
COURS, PASSAGE, elc. || 4° Procurer, 
fournir, faire avoir. Dare (voy. 1°), 
act. Cic. Præstare, 0, as, siili, sti- 
tum et statum, act. Liv. Præbère 
(voy- 20), act. Nep. Ministrare, act. 
Quint. Âfferre, fero, fers, attuli, 
allatum, acl. Cic. Tribuëre (voy. 
30), act. Cic. Edfre, o, is, didi, di- 
tum, act. Cic. Addÿre, act. Sall. = 
Donner à mauger, Epulas præstare. 
Dig. — à manger à un animal sau- 
vage, Cibum fers sugger”re (0, is, 
yessi, gesium). Tac. — à boire, Dare 
bibËre. Ter. — des chevaux aux 
iâtres, Pastoribus equos attribuëre. 
Las. — à qqn du pain, des vaisseaux, 
de la cavalerie, Præbêre alicui panem. 
Nep. naves, equos. Liv. — mille sol- 
dats, Præstare mille milites. Liv. — 
des bommes, des armes, Minstrare 
viros, arma. Tac. — une garde à 
qa, Ahcutï przsidium dare. Nep. — 
de l'ombre aux vallées, Afferre um- 
bram vallibus. Cic. — le lon à qqun 
avec une Odte, Ministrare modos ali- 
cui fistulä. Quint. Il lui donna la 
méme éducation, Eodem cultu illum 
habuit (de habëre, eo, es, bitum). Salt. 
Donner de l'instruction à qqn C. w- 
sTnoinz. — à lire à tout l'univers, 
Per orbem ferrarum legndum dare. 
Pl.-j. — de l'autorité, de la considéra- 
Uon, Auctoritatem afferre, Cic. factre 
{voy. 20). Cic. Dignitutem addrre. Sal. 
— à qqn les moyens de bien juger, 
Facére alicui facultatem recte judi- 
candi. Cic. Voy. moren. — lieu à des 
erreurs, Errores parëre (10, is, peperi 
sartum). Plin. Voy. UI80. — prise 4 
a médisance de qqn, Dare sermonem 
alicui. Cic. — matière &..., occasion 
de..., VO. MATIÈRE, OCCASION. — nn 
échantillon, une preuve de.…., Spe- 
cimen dare. Cic. ostendëre (0. is, tendi, 
tentum et tensum). Liv. Voy. Pueove. 
— signe de, des signes de, Voy. sicxe. 
— un exemple de sévérité. Edére 
<ezemplum severilatis. Cic. — sa vie en 
exemple, Vitam ad imifandum ex- 
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ponëre (0, is, posui, positum). Cic. 
Voy. EXEMPLE. — nue espérance, 
Spem dare. Cic. facëre. Cic. Voy. es- 
PÉNANCE. — de 801 bunne opinion, 
Se vntime ostendëre. Cic. Voy. ori- 
Nron. (Cela) m'a donné à penser. (Hoc\ 
animum (meum) percussil (de percu- 
tre, io, ts, cussum), Cic. [| 6° Livrer, 
remellre. Dare (voy. de), act. Cic. 
Deferre, fero, fers, tuli, lalum, act, 
Cic. Permitiére, 0, is, misi, missum, 
act. Cic. Liv. : Duaner à qqn qq. ch. 
de la part de qqu, Dare alicui aliquid 
ab aliquo. Cic. — des otages, Obsides 
dare, Cæs. Ce qui se dunne de la main 
à la main, Quod in manum dalur. Cic. 
Donner une lettre (au destinatatre), 
Epistulam reddë®re (0, is, didi, ditum), 
Cic. Voy. 6°. — lous les pouvoirs À 
ua seul, Deferre omnia ad unum. Cie, 
— à qqn plein pouvoir pour faire 
qq. cb., Permiti#re alicui potesiaten 
ulicujus rei. Cic. liberum arbitrium 
de re. Liv. |] 6° Conficr. Dare (vuy. 1°), 
act. Cic. Tradfre, o, is, didi, dilum, 
act. Cic. Permaliére (voy. 5e), act, 
Cæs. : Donner à culüver au peuyle 
les terres des riches, Agros locuple- 
tium plebi colendos dare. Cic. — à 
qqn une tour à garder, Tradÿre alicui 
Currim tuendam. Cæs. — un cheval à 
dompter, Tradfre equum domitori. Cic. 
qqn la mission de (faire), Dars 
alicui negolium ut (faciat). Liv. — À 
qqn là direction de la guerre, Ali- 
uem bello gerendo (au dat.) præfctre 
lio. is, feci, fectum). Cic. Alicui sum 
mam belli permitiére. Cæs. — à qqu 
le commandemenl d'une province, 
Aliquem provincis præponfre (o, is, 


posui, positum). Cic. — une leltre 
pour qqu, Laitteras dare ad aliquem. 
Cic. — une letire à qqn (pour la 


porter), Litieras dare alicui. Cic. Voy. 
So. — une slalue à faire (pour on 
prix convenu), Statuam facundam lo- 
care. Cic. || 7° Employer 4, consacrer 
4; sacrifier. Dare (voy. 1e), act Cic. 
Liv. Tribuÿre (voy. 3e), act. Cic. Im- 
pertire (voy. 3°), act. Cic. Insumrre, 
0, is, sumpsi, sumplum, act Liv. In- 
pendre, o, is, pendi, pensum, ael. Cic. 
Dicare, act. Cic. Profundére, o, ts, 
fudi, fusum, act. Cic. : Donner la 
auit au travail, Dare noctem operi. 
Liv, — le reste du lemps aux lel- 
tres, Reliqua tempora litieris tribuÿre 
Nep. — à qqn sa journée, Alicui 
diem dicare. Cic. — un au de 
peine, Annuam operam edère (voy. 4°). 

iv. — $a peine, ses soins, 50n ar- 
geot à qq. ch., Dare operam alicui 
rei. Cic. Impend”re operam, curam, 
pecuniam in rem. Cic. voy: SOIN, PEINE. 
— son sang, sa vio à la patrie, Pro 
patriä profund®re sanguinem suur. 
Cic. vitam. Cic. — son sang pour 
qu, Impend?re sanguinen in aliquen. 
de. 1 8° Payer : Donner une somme 
due, Pecuniam debitam soluëre (o, ts, 
solui, solutum). Cic. Je ne donnerais 
pas un sou de cela, (fd) non assis 
facio. Plaut. || 9° Céder sn échange; 
vendre. Dare (voy. 1°), act. Cie. 
Vendêre, o, is, didi, difum, act. Cie 
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+ Dooner à qqn (le blé) à un as le 
baissean, (Trilici) modium dare asse 
dlicui. Cie. — qq. ch. à merlleur 
marché, A{iquid vendre minoris. Cic. 
Je ne donnerais pas ce [mot} pour 
oue [hade, Hoc nullä vendo Iliade. 
Pers, Elle duunerait toutes ses eaux 
poar que lu fusses son gendre, Te 
sibi generum omnibus undis emat (de 
emfre, o, is, emi, emptum — acheter). 
Virg. || 10° Apporter, presenter, laisser 
ndre. Dare (or do), act. Cic. 
æbère (voy. 2°), act. Ou. Col. : Don- 
aer le sein à nn enfant, Infantem pa- 
fillæ admovère (voy. 39). Suet. — la 
mamelle à... (en parl. d'un animal), 
Alieui ubera admouëre. Virg. præbëre. 
Ov. — un gâteau à Cerbère, Ofam 
Cerbero objicëre (io, is, jeci, jec- 
fun). Virg. — la main, Dertram 
dare. Virg. Se — la main, Dertras jun- 
gère{o, is, junzi, junctum). Virg. con- 
jung?re. Virg. JungFre dertram dextræ. 
Virg. H Dans la langue familière : 
Done, Cedo (= cedito); Donnez, Celle 
(Se cedite), vieil impérat. act. Plaut. 
er. Cic. Tac. =: Danne-moi les La- 
bleltes, Cedo tabulas. Cie. — -mui La 
maya, Donaez-mni vos mains, Cedo dex- 
tram. Plaut. Cellemanus. Plaut. Donne, 
ue je voie, Cedo ut inspiciam. Plant. 
449 Faire prondre, administrer. Dare 
voy. {°), act. Liv. Præbère (voy. 2°), 
get Cie. : Donner du poison à qqn, 
Veremum ahcui præbère. Cic. dare. 
Liv. |} 12° Mettre dans, ajouter à, ad- 
joindre. Dare (voy. 1°), act. Sen. Præ- 
tre (voy. 2°), acl. Liv. Parare, acl. 
Qaunt. Adjung7re, 0, is, junri, junc- 
fun, act. Cie. : Donner de la valeur, 
do prix à qq. ch., Pretium alicui rei 
dare. Sen. facére (voy. 2°). Plin. — 
de l'éclal à un triumphe, Præbere 
speciem triumpho. Liv. — de l'éclat à 
la peau, Cuti nitorem inducère (o, is, 
duri, ductum). Plin. — de la grâce 
au atyÿle, Orationi grafiam purare. 
Œaint. Se — on collègue, Coontare 
collegam sibi. Suel. || 13° Communi- 
quer, transmettre. Tradre (woy. ge)" 
act. Pl.-j. Afferre (voy. 4o), act. Col. 
5 Donner aux autres une maladie de 
conzomption, Tabem ahis afferre. Col. 
Doaue-nous la sagesse, Fac nos par- 
ticipss tte sapieniir (au gén.). Plaut. 
U16° Appliquer sur qqn ou sur qq. 
cb. Inferre, fero, fers, tuli, iflatum, 
act. Cic. : Donner à qe un coup de 
pied, — à qqn du pied dans.., Voy. 
cor. Se — on Cuup à la cuisse, 
Coram offendFre (o, is, fendi, fensum). 
Cal. — nn baiser, Voy. BaisrR. || 16° 
imposer, prescrire, fixer, assignor. Dure 
{voy. fo), act. Liv. Impenêre, 0, is, 
péri, positum, act. Cic. Apponêre, 
act Cic. Ponêre, act. Cic. = Donner 
des lois, Dare jura ou leges. Liv. — des 
lois à 3e conciloyens, Jura civibus 
prascribZre (o, is, scripsi, scriptum). 
Cie. VOL: LOI. — des bornes, Woy- 
taxe. Se — des magistrats suprè- 
mes, [mperatores sibi farëre (voy. 2e). 
Sall. — qqn pour surveillant à un 
autre, Aliquem apponëre eustodem ali- 
eui. Cie. — Horatius pour successeur 
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& Brutus, Horaltium Bruto suggerëre 


(voy. 40). Liv. — on nom n 
Alicui nomen impouère. Cic. ho: 
Se — un snrnom, Sibi cognomen in- 


duëre (o, is, ui, utum). Cic. Sa va- 


leur lui ft — le surnom d'Africain, 
Ei Africano cognomen ex virlute fuit. 
Sall, — un rendez-vous à qqn, Ali- 
cui diem ad conventendum dicîre 
(o, ts, diri, dicitum), Liv. — aux 
alliés ua rendez-vons général à Tar- 
ragone, Conventum sociis Tarraco- 
nem edic*re. Liv. || 16° Falre, exé- 
cuter, être l'auteur de. Dare {(voy. 10), 
acl. Ces. Facëre qe . 20), act. Col. 
: Donner un signal, Signum ou Signi- 
ficationem facëre. Cæs. — le signal de 
(iof.), Signum dare ut (subj.). Cæs. 
— le jour, l'être, — naissance, Voy. 
180. — la vie, Voy. vis. — la mort, 
Mortem facïre. Col. — la mort à qqn, 
Mortem alicui inferre (voy. 440). Cic. 
Se — la mort, Mortem ou Necem sibi 
consciscÂre (o, is, conscivi et scri, 
conscitum). Cic. Voy. Se Tuer. — 
l'alarme, l'assaut, la chasse, — ba- 
taille, Voy. ALAnuB, elc, Se — du 
mil, Voy. mac (subst.). — à penser 
u'on craint, Opinionem limoris præ- 
ère (voy. 2°). Cæxs. La loi donne 
à entendre que la piélé est... Ler 
significat pielalem esse... Cic. I 170 
Causor, excitor, inspirer. Dare (voy. 
Lo), act. Cic. Facère (voy. 2°), act. 
Cic. Afferre (voy. 4°), act. Cic. Offer- 
re, fero, fers, obtuli, oblalum, act. 
Cic. Injicére, io, is, jeci, jectum, act. 
Cic. = Dunaer soif à qqn, Sitim fa- 
cêre alicui. Plin. L'alleration du sang 
donne des maladies, Cum sanguis 
corruptus est, morbi nascuntur (de 
nasci, or, ris, naîus sum, dép. — 
naitre). Cte. Le travail lui à donné 
la (lèvre, Er labore in febriculam in- 
clit (de incidre, 0, is, 3. SUp., n. 
— tomber dans). Cic. Donner de 
l'embarras, Negotiun facrre. Quint. 
— de l'inqniélude, Timorem facëre. 
Cic. — du sonci à qqn. Sollicitum 
aliquem habëre (voy. 40). Ter. Cic. — 
des soupçons, Suspicionem habëre, 
dare, afferre, injicire, facère. Cic. — 
de la gloire, Gloriam conciliare. Cic. 
— de l'orgueil, Spiritus afferre. Cic. 
fac#re. Liv. — de l'audace, Auda- 
ciam facëre. Liv. dare. FI. — de 
la joie, Lætitiam offerre. Cic. 
de la sécurité 4 qqn, Facëre secu- 
rilalem alicui. Liv. [Sa] peur donne 
confiance aux barbares, Timor fidu- 
cian barbaris affert. Hirt. || 18° 
DONNER 6l DONNER LE JOUR : En- 
gendre, enfanter, produire. (En pari. 
u père el de la mére) Gignère, 0, 
is, genut, gemilum, acl, Cic. En parl. 
seul. de la mère) Parëre, io, is, pe- 
peri, partum, parilurus, acl. Cic. (En 
pari. de la terre, des végétaux, etc.) 
Gign?re, act. Cic. Parëre, act. Varr. 
Ferre, fero, fers, tuli, latum, acl. 
Cic. Plin. Proferre, act. Cic. Fundëre, 
0, is, fudi, fusum, act. Cic. Profun- 


dëre, act. Cic.: llecube donna le jour 


à Alexandre, el Tyndare ä Clytem- 


nestre, Uecuba genuit Alerandrum, 
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Tyndareus Clylæmnestram. Cie. Don- 
ner des enfants à (son mari), Liberos 
ex (viro) parfre. Cic. Chaque mère 
donne (rois chevreaux, Matres ter- 
nos hæilos efficiant (ile efficére, io, 
feci, fectum). Col. Donner un œuf, 
des œufs, Orum parïre, Cic. Ova gi- 
gnére. Cic. — une fleur, des fleurs, 
Florem mittre (o, is, misi, missum). 
Plin. Fund're flores. Cic. Les pal- 
miers donnent du fruit, Palmæ fe- 
runt frucltum. Plin. Les produc- 
Lions qne donne le seio de la terre, 
Ea quæ lerræ fetu profunduntur. 
Cic. (Terre) qui — tons les légu- 
mes, d'abondantes moissons, (Ter- 
ra) vario leguminum genere feta (de 
felus, adj.). Cic. drum fertilis (m. 
f., €, n.). Liv. Celte année a don- 
né beaucoup de poètes, Aagnum 


proventum poetarum hic annus af!ulit 


(de afferre, voy. 4e). PL.-j. Les bans 
uffices et l'allection nous dunnent 
des amis, Amici officw et fide pa- 
riuntur. Salt. Les fausses opinions 
— naissance aux mauvaises actions, 
Prava er falsis opinionibus veniunt 
(de ventre, 10, vent, ventum, n.). Quint. 
Donner de la flamme, Flammam red- 
dëre (voy. 59). l'in. Le calcul dunne 
un total de mille pas, Compututio 
effirit mille passus. Plin. |] 199 Être la 
source d'un revenu, rapporter. Efficrre 
(voy. 1801, act, Cic. Eure (voy. dl 
act. Cic. Præstare (voy. 40}, acl. Col. 
Afferre (voy. 4e), acl. Col. = L'oie 
donne de là plume, Anser præsiat ex 
se plumam. Col. La chèvre {nuus] — 
son poil, Capra pilos ministrat. Varr. 
Les brebis ne pourraient donner au- 


cua revenu, Oves nullum {ructum 
se «dre possent. Cic. La vigne a don- 


né trois cenls pots, Vitis trecenta 
vasa edidit. Suet. [Ces vignes] don- 
nent cen! seslerces par arpent, Cente- 
nus sesleriios in singula Jugera eff- 
cunt. Col. Le blé avait peu dunné, 
Frumentum angustius provenerat (de 
nrovenire, 10, 15, venium, D.). Ces. 
Donner ua très bon revenu, Plurimum 
effictre. Cic. afferre. Col. Le champ 
donne huit pour un, Ager efficit cum 
octavo. Cic. |,30° Éditer, publier un 
livre, elo. (Librum) foras dare (voy. 
do), act, Cic. (Librum) emitiire, o, is, 
mist, missum, act, Suel. edère (voy. 
40), act. Sall. Voy. Puauten. || 21° 
Faire representer (des jeux, elc.), jouer 
(une pi ce de théâtre). Dare (voy. 10), 
art, Cic. Sue. : Donuer des chasses 
de bètes sauvages, Venationes dare. 
Suet. — on combat de gladiateurs, 
Etre munus gladratorium. Liv. Edëre 
gladintores. Suel. — un spectacle, 
Edére spectaculum. Plin. Tac. — des 
jeux, Ludos facère. Cic. edFre. Tac. 
Munus edére. Liv. Certaminu, Munera 
erhibére {eo, es, bui, bitum). Suet. 
Celui qui donne (un spectacle, etc.), 
Editor, ons, m. Vop. Insc. Dunaer 
une pièce de lhéâtre, (En parl. de 
l'auteur) Fabulam docëre (eo, es, cu, 
ctum = l'apprendre aux acteurs). Cie. 
dare. Ter. Cic. (En parl. des acteurs) 
Fabulam agëre (voy. 2°). Ter. || 22° 
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Dire, énoncer, exposer, exprimer, oiter, 
allôguer. Dare(voy. 1°), act. Cic. Edëre 
(voy. 40), act. Cic. Dicerre (voy. 150), 
act. lic. Afferre (voy. 4o), act. Cie. 
Erpon#re (way. 4°), act. Cic. = Dunner 
à qqn sa réponse, Responsum alicui 
dare. llin. Vu: RÉPONSE. — UN CU0- 
seil, Dare consilium. Vuy. CONSEIL. — 
son avis (= voter), Seuleutiam ferre 
(voy. 18e). Cic. dicre. Cic. dare. Liv. 
— sa voix, son suffrage, Suffrayium 
ferre. Just. VOy. SUFFRAGB. — va pa- 
role. Fidem suam obligare. Cie. Voy. 
paroLB. Se — réciproquement 8a foi 
et son sermeot, Dare inter se fidem et 
jusjurandum. Cæs. — une raison, 
Rationem supponëre (o, is, posui, po- 
situm). Cie. — la raison d'un acle, 
Exponÿre ou Afferre ralionem facti. 
Cie. Vous donnez pour troisième 
raison que, Terliam rationem af- 
fertis, quod(ind.). Cic. Voy. maison. Il 
donnait pour principal molif, que.…., 
Potissimam causam afferebai (prop. 
inf.). Tac. Dunner pour préterlie les 
travaux passés, Ac{os labores prælen- 
dère (o, 8, lendi, tentum el fensum). 
Tac. Voy. pnérexTe. — ces orûres, 
Ea edFre imperia. Cic. Voy. onvne. 
Instractions données à Masinissa, Me- 
sinissæ edila mandata. Liv. Donner 
quelque enseigoement à qqn, Ali- 
uid aliquem docère (voy. 21°). Cic. — 
des leçons à qqn, Alicui præcepta 
dare. Cic. tradëre (roy. Go). Cic. 
donne des leçons chez moi, Apud ms 
docel. Cic. Voy. LEçoN. Donne-lui le 
bonjour de ma part, Dic a me illi 
salutem. Cic. Voy. BONJOUR, nONSOIR. 
| 23° Attribuer, Imputer à. Tribuëre 
voy. 30), act. Cic. Attribuñre, acl. 
ic. Delegare, act. Liv. : Donner à 
qqn la loire d'une action, Res decus 
ad aliquem delegare. Liv. 1|l s'en 
donne tout le mérite, Hoc sibi so 
aftribuit. Cic. Se donuer le mérile 
du succés, Gratiam recte factorum sibi 
trahëre (0, is, trari, tractum). Tac. — 
à qqn beauroup de choses qu'il n'a 
pas dites, Permullu in aliquem, que 
ab eo nunquam dicia sunt, conferre 
(voy. 1°). Gic. Quel âge me donnes 
tu? Quid zlatis tibi videor (ëris, visus 
sum, videri, dép. — paraltre)? Plaut. 
Voy. aTrnipuen 2°, || 26° Vouloir faire 
passer pour. Ferre (voy. 18°), act. 
Cæs. Perhibère, eo, es, but, bitum, 
act. Col. : [ls le donnent pour l'io- 
venteur, une ferunt inventorem.… 
Cæs. L'Inde est donnée comme un 
pay: merveilleux, India perhibetur 
mirabilis. Col. On done faussement 
Pythagore pour l'auteur de cette duc- 
trine. Auctorem doctrinæ ejus falso 
Pythayorem edunt (de edëre, voy. 4e). 
Cic. Le vulgaire le lui — pour fils, 
Is ejus flius vuigo habetur Pass. de 
Aabère, voy. 4°). Cic. Se dunner une 
fausse origine, Stirpem ementiri (ior, 
iris, itus sum), dép. Liv. || 25° 
Croire, supposer. Cred#re, o, fs, didi, 
ditum, act. Cie. Putare, act. Cic. : 
On donne à l'âme une origine di- 
vine, Origo animi cælestis creditur. 
Quiat. L ne se — pas une année à 
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vivre, Se annum non pulai pesse vi- 
vêre. Cie, Voy. CnoIRe. 

Donner, v. n. 19 Frapper, porter un 
coup. IncutŸre, io, is, Cussi, cussum, 
ect. Liv. Percutëre, act. Liv. Percel- 
lêre, o, is, culi, culsum, act. Liv.: 
Duaner d'un bâlon sur la têle (de qqn), 
Alicui) scipionem in caput incutfre. 
iv. — du genou coutre la cuisse de 
qn, Alicur femur genu percellëre. 
iv. — des deux fe. éperons), 
Calcaria equo subdÿre (o, 1s, didi, 
ditum). Liv. || 2° Heurter contre. Se 
impangére (o, is, pegi, pacium). Sen. 
Incuti, ior, Éris, cussus sum, pass. 
Curt. Infligi, or, Eris, flictus sum, pass. 
Virg. : Donner contre les colonnes, 
Impingwre se in columnas. Sen. Aller 
— contre des colonnes, In columnas 
incurrêre (0, is, curri el cucurri, cur- 
sum), n. Cic. — de la lèle contre une 
vote, Ad fornicem capul ofendère (o, 
is, fendi, fensum). Quint. Les proue: 
donnaient contre les pnupes, Prorz 
incultiebantur puppibus fau dat.). Curt. 
Il Fig. I ne sait où dunner de la tête, 
uo se vertat, nescit. Ter. || 3° En 
purl. de cert. cb. Se porter sur ou 
dans, attoindre. InvadFre, o, is, vasi, 
vasum, n. Cic. Incurrëre (voy. 20), 
n. Quint. Ferri, feror, ferris, latus 
sum, pass. Liv. Just. Incid”re, o, is, 
cdi, sans sup., n. Virg. = La pous- 
sière, Le soleil donne dans les yeux, 
In oculos pulvis fertur. Fil. sol in- 
currit. Quint. Quand le soleil a donné 
dans un lieu clos, Cum sol in locum 
clausum infusus est (de infundi, or, 
ris, pass.). Sen. Partout où le feu a 
—, Quocunque ignis invasit. Cic. 
L'Eurus doune contre les navires, 
Incidit Eurus navigiis (au dat.; et 
mieux, en prose, in navigia). Virg. 
| 6° En parl. des pers. Tomber sur 
ou dans, So porter dans ou vers. {n- 
ctdëre (voy. 3e), n. Cic. Incurrèëre 
(vay. 2), n. Cie. = Dunner dans ua 
irou, In foveam ïincid”re. Cie. — 
contre des écueils (en parl. du na- 
vivateur), Navem imping?re (voy. 2°). 
Quint. — dans qqn, Incurrére où In- 
cidre in aliquem. Cic. — dans une 
embuscade, dans ua piège, Inctdère 
im insidias, Cic. — au milieu des 
traits, Inter lela se inferre (fero, fers, 
tuli, illatum). Cic. || Fig. Donner dans 
un danger, In periculum se inferre. 
Cie. — dans an défaut, În vitium lab: 
(or, éris, lapsus sum, dép.). Hor. in- 
cidëre. Just. — dans la passivo de la 
glaire, Incidère in gloriæ cupiditatem. 
Cie. 118 se sunt bien gardes de — 
dans ces gentillesses, Longissime €« 
talibus deliciis abfugrunt (de abesse 
= s'abstenir dej. Cie. — dans l'œil, 
dans les yeux, dans la vue de qqn. 
(= le séduire) Aliquem capëre (io, 
ts, cepi, captum). Hor. (= lui plaire) 
Esse in oculis alicujus on alicui. Cic. 
] 6° Charger contre l'ennemi. Impetum 
acËre (io, is, feci, factum). Cæs. Liv. 
: On doune de part et d'autre, Utrin- 
que concurrilur (impers. pass. de con- 
currêre, 0, &, curri, cursum, n.). Sall. 
Donner avec impétuosité, Concitato 
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impetu se inferre (voy. 4e), Liv. - 
sur le corps d'armée de César, In 
Cæsaris agmen incidëre (voy. 3e). 
Cæs. Faire — la cavalerie, les co- 
horles, Equites in hostem emititre (o, 
is, misi, missum). Liv. Cohortes emit- 
lËre. Liv. Ne pas —, Pugnä abcti. 
nère. Liv. Voy. CRAROER 9o. || 6e ftre 
prodult en abondance. Provenire, io, 1s, 
veni, venlum, n. Cæs. Col. =: Donner 
peu, Provenire parum prospere. Col. 
anguslius. Czs. — davantage, Letius 
provenire. Plin. || 7° Avoir vue où 
issue sur = Fenêtres qui donneut sur 
la roule, Fenestræ in viam versæ. Lix. 
Porte qui donne sur la mer, Porta in 
mare versa. Liv. La chambre à cou- 
rher — sur les montagnes, Cubicu- 
lum monies intuetur (le intueri. eor, 
tuilus sum, dép.). Pl.-j. La fenétre 
de la chambre 4 coucher — sur la 
mer, Cubiculim fenesiträ mare prospicit 
de prospirËre, io, speri, speclum). 
l.-j. La salle à manger — du mème 
côlé, Cenatio adspicit eadem ace. 
pl. n.). Pl.-j. || 8° Faire entendre ua 
son = Donner du cor, C. connen. — 
de la voix (en parl. des chiens}, C. 
ADOYER. 

Se nonner, v. réf. 10 Faire don de 
sa personne : Se dunner à qqa, Alicui 
se dare (0, as, dedi, datum). Ter. 
2° Livrer sa personne, so rondre. Se 
dedëre (o, is, dedidi, deditum), acL 
Cæs. Liv. Se tradëre (o, is, ddi, 
ditum),act. Cæs. Cic. : Se donuer aux 
ennemis, Mostibus se tradëre. Czs. Se 
— à César avec tout ce qu'on pos- 
sède, Se suaque omnia Cæsari delire. 
Cæs. Qui se donne au premier ucca- 
pant (en parl. d'un peu 1e) Occupan- 
libus facihis (m.f.,e, n.). Tac. || 3° S$s 
devouer 4. Se ded”re (voy. 2°). Cie. = 
Je me suis duuné tout entier à Calua, 
Catoni me totum dedidi. Cic. Je me 
suis — à vous, Vubis enimam khanc 
devovi (de devovére, eo, es, volum). 
Virg. Se donner à une secle, Se sectæ 
addicëre (0, is, drri, dictum). Quint. 
&o Consacrer son temps, ses soins, sa 
peine à, s'adonner 4. Se dare (voy. 1°). 
Cic. Se dedëre (voy. 2e). Cic. Se tra- 
dëre (voy. 20). Cic. : Se donner à 
l'histoire, Se dare historie. Cic. Se 
— 4 l'étude, Tradëre se in studium. 
Cic. studio. Pl.-j. Se — tout entier à 
l'étude des arts. Artibus inservire (io, 
is, ivi, itum, n.). Cic. Se — aux 

assions, Se dedfre libidinibus Cic. 
! 6° Se montrer, se faire voir : Se 

onner en spectacle, Conspici vell 
(—= vouloir êlre regarde). Cic. Je ne 
voudrais pas me — en spertacle à 
un homme, Hemini spectaculo esse 
nolim. Cic. || 6° Se faire passer pour. 
Se profiteri (eor, èris, fessus sum), 
dép. Cie. Se ferre (fees fers, tuli, 
latum). Virg. Tac. Verbis se facère 
(io, is, feci, factum). Cir. : Se duauer 
pour graiumairien, Profiteri se gram- 
malicum. Cic. Il se donne pour mu- 
sicien, Se haberi vult musicum. Cie. 
Se donner pour riche, Verbis se locu- 
letem facire. Cic. 11 se donnait pour 
['hts de César, Ex Cæsare genilum # 
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feebet. Tac. Se donner pour l'ami 
de qqg0, Amicum alicujus se assimu- 
lere. Ter. Se — pour très versé dans 
les belles-lettres, Liberalium disci- 
linerum pre se scientinm ferre. Quint. 

Jo ftre vendu. Vénire, eo, is, iui et 
ti, itum, a. Cic. Vendi, or, ëris, ilus 
na, pass. Cic. : Se donner À bas 

rix, Ériguis pretiis vénire. Col. Voy. 
Ê reture. N 8° Être publié. Edi, or, 
Unis, itus sum, pass. Cic. || 9° Être 
representé. (En parl. des Jeux), Ed 
(voy. 80), pass. Liv. (En pari. d'une 
pièce de lhéâtre) Agi, or, #ris, aclus 
sen, pass. Ter. || 10° S'ongager (en 
pari. d'un combat). Commalti, or, 
dis, missus sum, pass. Cic. Fieri, 
fo, As, factus sum, pass. Cic. 

DONNEUR, use, s. m. et f. Celui, 
Celle qui donne. Tr. rar. Dator, oris, 
œasc. Plaut. Virg. S'expr. ordin. par 
va v.: Dans, géo. antis, part. prés. act. 
Hor. Sen. Is qui, Ea que dut (dedit, 
dabir, etc.). Cie. : Grand donneur d'ar- 
geot, Pecuniæ largitor (oris), m. Sall. 

DONT, prun. relalif. De qui, duquel, 
de laquelle, desquels, desquelles, de 
quoi; par qui, par lequel, par laquolle, 
par lesquels, par lesquelles. Voy. qui, 
LEQUEL. QUOI. 

DONZY, v. de France (Nièvre). * Do- 
miciacum et Donciacum, i, 0. 

DORADE, 3. f. Sorte de poisson. 
durata, &, f. Cels. Plin. 

DONAT (Le), v. de France (Haute- 
Vienne). * Doralum, À, 0. 

DONCUESTEN, v. d'Angloterre. 
Dernovariun, ïi, 0. Anton. * Darno- 
garde et Dorcestria, æ, f. 

DORDOGNE, rir. de France. Dura- 
aius, li, M. Ant. 

DORDRECUT, v. de Hollande. * Dor- 
drecum el Dordrechium, 1, n. 

DORÉ, ée, gant: passé de ponen, 
Yoy. ce v. [ Adj. ° Couvert d'or. In- 
euralus, &, um. Cic. Plin. Auratus. 
Cie. Liv. : Légèrement duré, Subau- 
relus. Petr. Insc. Cuivre —, Jnau- 
relvm æs. Suel. Coraes dorées, Au- 
rats cornue. Liv. || 2° Qqf. Qui est on 
or. Aureus, a, um. Cac. || 3° Fig. Dé- 
cœrant : Paroles durées, Dicta phale- 
rails (= décorées de plaques d'or). 
Ter. Qui a la langue dorée, Blan- 
didicus, a, um. Plaut. || 4° Qui cst d'un 
pune brillant. Flavus, a, um. Virg. 

lin. : Les feux dorés du soleil, Ignis 
wlis aureus, Varr. 

DORENA VANT, sdv. Désormais, 4 
Faveair. Posthac. Cic. Ilor. Postea 
deunceyps. Liv. In posterum. Cic. 

DORER, +. act. 1e Appliquer de l'or 
ar qq. ch. Inaurare, act. Cic. Vitr. 
Pin. : Darer le bois, Ligno (au dat.) 
arm induc?re (0, is, duri, ductum). 
Plin. — uu plafond, Tecto (au dat.) 
aurum illinre (0, is, levi, litum). Sen. 
Tectum auro perfundëre (o, is, fudi, 
fuun). Sen. — des statues, Siatuas 
uro integ/re(o, is, teri,lectum). Plin. 
Die Pig. Donner la teinte de l'or : Les 
feux du suleil dorent le ciel, Ab igni 
solis ser aurescit(voy.le suiv.). Varr. 

Se DORE, v. pron. Prendre la teinte 
D l'or. Aurescère, o, is, s. parf. ni 
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sup., n. Varr. : Feuille du hêtre qui 
se dore, Folium fagi flavescens. Plin. 

DOREUR, 8. m. Ouvrier qui dors. 
Inaurator, oris, m. Insc. 

DORINE, contreo de la Grèco; de 
l'Asic Mineure, Doris, idis, f. Mel. Plin. 

DORIEN, ENNE, ailj. et 8. m.etf. 
(Qui est) de la Doride. Dorius, a, um, 
Hor. Plin. Dorieus. Quint. =: Dialecte 
dorien, Doris (idis) dialectos {i), f. 
Suet. Ên dialecte —, En —, Dorice. 
Suet. Le mode —, Dorir moduli, m. 
pl. for. [Les DORIENS. Dores, um, m. 
pl. Cic. Dorienses, im, m. pl. Just. 

DORIQUE, ad). Propre aux Doriens. 
Doricus, a, um. Quint. =: L'ordre dori- 
que, etS. m. Le —, Doricum (i) genus 
(neris), n. Vitr. 

DORNLOTER, v. act. Traiter déh- 
catomont. Delicate tractare, acl. Sen. 

Se vonLoten, v. réf. So traiter dé- 
licatement. Delicate ac molliter vivêre 
(o, is, viri, victum, n.). Cic. 

DORMANS, v. do France (Marne). 
* Domnamentum, i, n. 

DORMANT, part. prés. de ponuim, 
Voy.ce v. || Adj nonmanT, ANTE. 10 
Stagnant. Siagnans, gén. antis. Plin. 
Neses, gén. sidis. Varr. Piger, gra, 
grum. Plin. : Être dormant, Stugnare, 
n. Plin.||20Fixe. Statarius, a, um. Sid. 
=: Filets durmauts, Stataria retia. Sid. 

DORMEUR, EUSE, $ m. et f. 
1° Celui, Celle qui dort. Dormiens, gén. 
entis (part. pres.), m. et f. Cic.2 Le 
corps du dorimeur, Corpus dormientis. 
Cic. || 20 Colui, Colle qui aime à dormir. 
Dormitor, oris, masc. Mart.: Vieillesse 
dormeuse, Senectus somniculosa. Cic. 

DORMIN, v. 0. 4° Être dans ie som- 
mil, reposer. (Être dans le sommeil) 
Dormire, io, is, ivi, ifum, n. Cic. 
Somnum cap”re (io, is, cepi, captum). 
Cic. (Reposer) Quiesc®re, 0, is, quievi, 

uielum, n. Cic. Conquiescère, n. Cic. 
Quetem capÿre. Cæs. sumêre (o, is, 
sumpsi, sumplum). Liv, : Commencer 
à durmir, Dormittare, 3. sup. n. Cic. 
Plaut. — profondément, Obdormire, 
8. sup., 0. Plaut. Cic. Condormire, 
s. sup., n. Suel. Artë dormire. Cic. 
Qui dort profondément, Oppressus 
somno. Cæs. Dormir légèrement, Dor- 
mire leviter. Sen. — un peu, Dor- 
mire eziquum. Plin. — trhs peu de 
temps, Brevissimo somno uli (or, 
ris, usus sum, dép.). Sen. Esse somni 
brevissimi. Suet. On dort très peu, 
Minimum dormilur (impers. pass.). 
Juv. Dormir jusqu'au jour, Dormire 
in lucem. Hor. Somnum in diem exira- 
h®re (0, is, trari, tractum). Tac. — la 
grasse matinée, Dormire in medium 
diem. Hor. — trois heures, Donnire 
horas tres. Cic. il n'a dormi que trois 
heures, Non plus quam tribus horis 
quievit. Suet. La moitié (du temps) se 
asse À dormir, Dimidium edormitur 
f 383.). Sen. En dormant, In somnis. 
ic. Per somnum. Cie. Même en — je 
veite, Eliam dormiens vigilo. Suet. 
Quaau ils ont bien dormi, fini de 
dormur, Cum edormiverunt. Cic. Cher- 
cher à —, Somnum pelëre. Quint. 
So retenir de —,Somnum tendre. Cic. 


milum. 


otiose dormire. 


senex. Plaut. 
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Empêcher de —, (Priver de sommeil) 
Somno privare. Cic. (Réveiller) 
somno suscilare. Cic. Ne pas — de la 
nuit, Usque ad lucem vigilare, n. Ter. 
Qui ne dort pas, Qui ne — pas de la 
nuit, Vigil, gén. dis. or. Pervigil. 
Pl.-j. Tac. Passé sans dormir, {n- 
somnis, m. f., €, 0. Virg. En- 
voyer qqn —, Aliquem dimiriŸre dor- 
or. Aller —, fre dormitum, 
Plaut. Profcisci ad somnum. Uic. 
Faire —, Somnum fac#re, concitare, 
afferre, parfre, gignfre. Plin. || Fig. 
Durmir sur ses deux oreilles (— êire 
en pleine sécurité), În aurem utramuis 
Ter. Laisser — des 
écrits pendant quelque leiups, Scripta 
in aliquod lempus reponère (0, is, po- 
sui, posilum). Quint. Les soucis qu 
ne dorment pas, Vigilantes curz. Cic. 
I 2 Fig. être Inactif. Dormire (voy. 
1°) n. Cic. Dormitare, n. Plaut. Hur. 
a dors, bonhomme, Dormitas, 
ll dort éveillé, de- 
buut (en parl. d’un paresseux), Vi- 
gilans dormit. Plaut. Les faveurs {da 
peuple] viennent en dormant, Bene- 
firia dormientibus deferuniur. Cic. 
Dormir gur un procès, /ndormire 
causz (au dat.). (ic. || En parl. des 


ch. Où es-tu, loi Julia? tu dors, Ubi, 


lez Julia? dormis. Juv. Laissez dur- 
mir les verges, Feruls dormiant. 
Bart. L'aflaire dort, Res jacet (de 


jacère, eo, cui, citurus, n.). (ic Lais- 


ser dormir — AJOURNER, SUSPENDNE, 
Voy. ces m. U 4° ftre mort. Durmire 
(voy. 10), n. laut. : Il me fera dor- 
œir {en m'assommant]. [fic fuciet ut 
dormiam. Plaut. Vuy. Être yon. || &e 
Être stagnant. Stagnure, n. Plin. Virg. 
1 6° Etre improductif {en parl. des 
capilaux) =: L'argent dort, Pecunia 
otiosa jacet (voy. 2°), n. Pl.-j. et 
simple Pecunia jacet. Cic. ou vacat, 
u. Dig. 

Donmin, s. m. C. SsouueiL. 

DONMITIF, 1vV8, adj. Qui pro- 
voque à dormir. Somnifer. era, erum. 
Plin. Ov. Soporifer. Plin. Virg. Som- 
nificus, a, un. Plin. 

DORON1IC, 3. m. Sorte de plante. 
*Doronicum, i, n. (Linn.). 

DORSAL, ace, adj. Qui appartient 
au dos. Dorsualis, w. f., e, n. Apul. 
: Epine dorsale, Spina, æ, 1. Cels. 

DORTOUR, 8. m. Salle à plusieurs 
lits. Dormitorium, it, n. D'apr. f'hn. 

DORURE, 8. [. 1° Or applique sur 


q. Ch. Auratura, æ, f. Quint. Insce. 
Mnauratura, f. Frontin. || 2° Objots 
dorés. Aurum, ÿ, n. Cic. || 3° Action 


de dorer = Faire ls dorure, C. ponra. 

DOS, s. m. 1° Partie du cocps. 
Tergum, i, n. Cæs. Cic. Liv. Plin. 
Dorsum, À, n. Plaut. Vire: Plin. Quf. 
Humeri, orum, m. pl. Cic. ou Sca- 
pulæ, arum, f. pl. (= épaules). Plaut. 
: Qui a le dos voûté, Incurvus hu- 
meris. Plin., el absol. Incurvus, 4, 
um, Ter, Courber le — pour tra 
vailler, Ad opera curvari, pass. Cels. 
Fig. Plier le —, GC. céoen. || Coups 
donoës sur le dos, Plagz de tergo. 
Plaut. Livrer son — aux verges, Sca- 
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pulas verberibus præbère. Sen. Fig. 
C'est sur mon — que tu seras ballu, 
Istæc (el mienx Jsta) in me cudetur 
faba (prov. = la fève sera ballue 
sur ui). Ter. Fig. Reloinber sur 
le — de qqn, In aliquem recidrre. 
Cic. |} Porter sar son dos (comme les 
portefaix), Bujulare, 3. parf. ni sup., 
act. Plaul. l'h. Purler sur son — 
(sur ses épaules), Humeris suslinére, 
act. Cic. Porter sur s0n — (sur la 
nuque), Succullare, sct. Varr. Suel. 
Transporté à — d'hommes, fumeris 
transuectus. Plin. Fig. Porter, Avoir 
qqn sur son —, C. Etre onséné de. 
Fig. Être sur le — de qqn, C. os- 
aéogn. Fig. Mettre la faute sur le 
— de qqu, Cuipam alicui attribuëre 
(o, is, ui, um). Cic. voy- Rendre 
RESrONSABLS. | e couvrir le dos de 
son bouclier, Scutum rejicëre (io, is, 
jeci, jectum). Cic. || Derrière son dos, 
À —, À tergo. Cic. Post tergum. Ces. 
Croiser les mains derrière le —, Re- 
jicère manus posi lergum. Plin. [Se 
promener) les mains dernère le — 
Jlantbus ad tergum rejectis. Asin. ap. 
Cic. Fig. Cnliquer qqn derrière son 
—, Aliquem absentem rodëre. [or. || 
Prendre l'ennemi à dos, les nôtres 
à —, Hostem aversum invadére. Cæs. 
Terga (hostiun) cædëre. Liv. Aversos 
nostros aggredi. Galba ap. Cic. Fig. 
Avoir te peuple à —, Apud plebem 
offendére (0. is, fendi, fensum), n. Cic. 
Fig. Se mellre qqn à —, Alicujus 
odium snscip”re (to, is, cepi, ceptum). 
Cic. || Tuurner le dos, (Se détourner) 
Se avertére (0, is, verli, versum). Cic. 
(S'enfuir) Tergum el (en parl. de 
plus.) Terga vertÿre. Cæs. conver- 
tre. Cæs. Faire tourner le — à l'en- 
nemi, Hostes in fugam vertfre. Liv. 
Tourner le — au pôle, Obuertëre 
terga ari. Virg. Fig. Tourner le — 
à qqn, à qq. cb., Aliquem aversari 
ép. Tac. Ab re se avertëre. Cic. Il 

tendre, Concher qqn sur le dos, 
Aliquem resupinare, Ter. Être couché, 
étendu sur le —, Resupinari, pass. 
Plin. Étendu, Coucbé sur le —, Su- 
inus, a, um. Cels. Plin. Resupinus. 
Ain. Ov. Resupinatus. Plin. Juv. Le 
malade couche sur le —, Æger cubat 
supinns, Cels. Les abeilles, pendant 
la nuit, se couchent sur le —, Apes 
noclu ercubant supinæ. Plin, Les ca- 
davres flultent sur le —, Cadavera 
fuitsnt supina. Plin. Posilion de 
qqn couché sur le —, Supinus (i) 
cubitus (&s). Plin. (8 2° Partie posto- 
nieure de cartainos choses. Aversa (æ 
pars (artis), f. Liv. Qqf. Tergum, à, 
n. Liu. : Le dos de la colline, Collis 
tergum. Liv. Le — d'un livre, Libri 
tergum. Juv. Le — d'un panier, 
Aversa charte. Afart. Théâtres qui se 
tournent Île —, Theatra inler se 
aversa. Plin. Le — de la main, fn- 
versa manus. Plin. || 8° Partio elcvee 
et saillants. Dorsum, i, ü. Liv. Plin. 

DOSE, 8. f. 1° Quantité d'un ingré- 
dient qui entre dans un remède. Poritio, 
onis, f. Cels. : Par doses égales, Part 
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Plin. [| 2° Chaque prise d'un rembde. 
Haustus, &s, m. Plin. || 3° Quantité 
uelconque. 3Mfodus, 1, m. Col. = Une 
duse égale de moût, fdem moudus 
musti. Col. || Fig. Une trop forte dose 
d'amour-propre, Nimius sui suspec- 
tus (üs). Een: Faire prendre une cer- 
ltaiue — d'agrément, Afferre aliquid 
volupialis. Quint. Voy. qu \nriTé. 
POSER, v. acl. Regler la dose 
d'une ch. (Alicujus rei) modum sla- 
tuëre (0, is, ui, utum). Plin, 
DOSSIER, s. m. 1° Dos d'un slège, 
olo. Rechnaloriun, ti, n. Isid. || 
2° Ensemble de papiers relatifs à une 
affaire. Libelli, orum, m. pl. Cic. 
DOT, 8. f. Le bion qu'une femme 
apporle ôn mariage Dos, otis igéa. 
1. otum. V.-Mar. otium. Dig.), f. 
ic. = Dot en argent, Dos numerala. 
Cic. — ronde, Dos altilis. Plaut. 
Stipuler une —, Dotem dicère. Cic. 
Donner une — 4, C. noren. En —, 
titre de —, Pour —, Dolis nomine. 
Cæs. Consliluer en — Lout son argent, 
Pecuniam omnem suam doti dicfre. 
Cic. Donner à une jeune fille 50000 
écus de —, Conferre quinquaginta 
millia nummum puellz. Pl.-). Compter 
uue — à qqn, Dotem alicui suluëre. 
Dig. Apporté eu —, De —, C. voraL. 
(Femme qui à nude —, une grosse 
—, Dotata. Plaus. Cic. or. [Fille] 
sans —, Indotala Ter Hor. | Pig. 
Dos, otis, f. Cic. 
DOTAL, AL&, adj. Rosalif 4 la dot. 
Dotalis, m. f,, 6, n, Cic. Virg. 
DOTATION, 9. ! Aclion d'assigner 
un rovenu à un Corps, elc. VOy. RENTE. 
DOTER, v. act. 1° Donner une dot 
: Doter sa fille, es filles (de qqu), 
Filiam dotare (rare). Suet. Filiæ (au 
dat.) dotem conficère (io, is, fec, 
fectum). Cic. Filiis dotes dare (o, 
as, dedi, datum). Nep. [Femme] dulée, 
bien —, Dotata. Cic. Hor. Etre — par 
son bean-père, À socero dotem acci- 
pire (io, is, cepi, ceptum). Liv. || Fig. 
Comme pour duter le crime, Veiut in 
dotem sceleris. Vell. Voy. vooën. || 
2° Faire une dotation 4. Vuy. nenTen. 
DOUAI, v. de France (Nord). ° Ca- 
(uacum et Duacum, à, u. = Ilabitants 
de Douai, * Catuaci, orum, m. pl. Qui 
est de —, * Duacensis, m. f.,e, u. 
DOUANE, 5. [. 10 Sorte de tare. 
Portorium, ii, n. Czs. Cic. : Mettre 
un droit de douane sur le vin, sur 
chaque denrée, Portorium uini in- 
stituëre. Cic. Singulis rebus (au 
dat.) porlorium imponëre. Cic. Perce- 
voir les droits de —, Portorium exi- 
gère. Cic. Être employé à la —, In 
portu operas dare. Cic. Payer Îles 
droits de —, Portorium dare. Cic. || 2° 
Bureau qui perçoit cetle taxe. Porti- 
tores, um, m. pl. Cic. =: Porter à la 
douane, Ad portilores deferre. Ter. 
DOUANXNIER, 6. m. Commis de la 
douane. Portitor, oris, m. Varr. Cic. 
DOURLE, adj. 4° Qui vaut, pèse, 
contient une fols aulant. Duyplus, a, 
um. Cic. Liv. Duplex, gén. plicis. Cic. 
Altero lanto major (m. f., jus, n.) 


portione. Cels. À — moyenne, Modice. | = plus graud d'encore uoe fois au- 


Cic. 
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tant, Cic. Duplo major — plus grand 
du donble. Plin, JGmue double, 
Pecunia duplez. Liv. Duyla (s.—e. 
prounia), æ, f. Plaut. Varr. Dis- 
lance —, Duplum intervallum. Cic. 
l'artie d'une grandeur —, Pars altero 
tanto major. Cic. Feuilles d'une gran- 
deur —, Folia duplo majora. Plin. 
Qui est d'une longueur —, Altero 
tante longior. Nep. Dunner à qqn un 
— salaire, Alicui mercelem dupli- 
care. Cic. Il 2° Compose do deux choses 
idontiques ou analogues. Duplex, géo. 
plicis. Cic. Cæs. Geminus, a, um. Cic. 
Anceps, cipilis, abl. i, gén. pl. um. 
Liv. : Double retranchement, 
Duplex vallum. Cæs. Tablettes dou- 
bles, Duptrces tabelle. Ov. Lumière 
double (qu'on voit parlagée en deut), 
Geminum lumnen. Cic. Construire des 
rayons doubles, Geminare favos. Varr. 
I ne double lutte, Anceps contentio. 
ic. Une — tache est imprimée À la 
république, Duplex imprimitur rei 
publicæ dedecus. Cic. Venger la — 
violation de la justice divine et bha- 
waine, Deorum hominumque simul vio- 
lala jura exsequi. Liv. — crainte, 
Crainte d'un — pénl, Anceps melus, 
Liv. Nous sommes dans une — at- 
tente, Erxspeciationes habemus duos. 
Cic. Rendre uu — service, Bis dare 
bencfcium. P.-Syr. || 4° Deux. An- 
ceps, gén. cipitis (woy. 20), Cic. Du- 
plez, gén. plicis. Quint. Amoiguws, 
a, um. Suet, : Scas double des muts, 
d'un mot, Ancipites verborum pote 
tates. Cic. Verbi ambiguitas (atis), f. 
Liv. Réponse à — sens, Responsum 
ambigquum. Suet. Mols à — entente, 
Verba duplicia. Quint. || 4° Plus fort, 
plus grand que l'ordinaire. Duplex, gèn. 
plicis. or. = Double clou, Duplex 
clavus. Calo. — coquin, — pendard, 
Tnifur, uris, m. Piaut, Trifurcifer, 
feri, m. Plaut. |] 6° Fig. Qui & de la 
duplicité. Versutus, a, um. Cic. Vafer, 
fra, frum. Cic. Slultipler. plicis. Cie, 
= Avoir un double langage, Duplicen 
hubere linguam. Plaul. À — langue, 
Bihinguis, m. f., e, n. Plaut. Virg. 
Douns, adv, 40 En nombre une fois 
plus grand: Voir double, Quæ sunt 
singula, bina vidère. Ov. || 2° En 
quantité une fois plus grande = Payer, 
Perdre duuble, Voy. le suiv. {°. 
Douner, s. m. 1° Quantite une fois 
plus grande. Duplum, 1, n. Dig. : Prus 
grand du double, Major altero tarte 
Cic. duplo. Plin. Le — d'une somme 
d'argeut, Pecunta (z) dupler (licrs). 
Cic. dupla (æ). Liv. el simpl. Dupla, 
æ,f. Plaut. Varr. Donner le —, Lu- 
plam dare. Sen.-rh. Demande eu 
reslilulion du —, Actio in duplum. 
Dig. Condamner à payer le —, Con- 
demnare dupli. Cuto. Être cundamné 
à payer le —, Subire pœnam duph. 
Cic. [Ce] lin se vend le — des autros, 
Lino dupler, quam ceteris, pretium 
(est). Plan. Perdre le —, Perdre al- 
terum fantum. Plaut. Au — (= une 
fois autant), Duplicato. Plin. Rendre 
qq. ch. au —, Rem duplicem redd7re. 
Plaut. Qui est en —, Dupier, gén. 
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plicis. Cic. Avoir des ch. en —, Res 
duplices habëre. Cic. || 2° Disposition 
d'uno ch. replièo sur elle-même : \ettre 
endnuble, Vuy. vuoouen 4°. || 3° Copie, 
duplicata. Eremplum, i, n. Cie. exem- 
Cic. = Double d'une 
ettre, Eremplum epistolæ. Cic. — 
d'un tableau, Eremplar tabulæ. Plin. 
Livre dunt on a fait mille doubles, 
Liber in exemplaria transcriplus mille. 
PL.-j. A 6° Acteur suppleant. C. vou- 


Jar, aris, n. 


BLone 2°. 


1. DOUDLEMENT, adv. 1° De deux 
manières : Doublement charmé, Du- 
pliciter delectatus. Cic. |} 2° Deux fois 
: Tu as manqué doublement à la pro- 


bité, Bis improbus fuisti. Cic. 


9. DOUDLEMENT, 6. &. Action 


de doubler. Duplicatio, onis, f. Ulp. 


NUUBLER, v. act. 1° Augmenter 
du double. Duplicare, act. Cic. Liv. 
Geminare, aci. Varr.: Doubler La 

ic. 
Numero (au dal.) alterum iantum ad- 
jicrre (io, is, jecr, jectum). Liv. — le 
nombre de ses troupes, Duplicare 

l Fig. : Doubler les sou- 
üs, Curam duplicare. Sall. — le pas, 
Acrelerare gradum. Liv. VOy. AUGMEN- 
TER. {s Garnir d'une doublure : Dou- 


oombre, Numerurm duplicare. 


copuas. Liv. 


bler 
Utes 
capita pellem insuëre (0, ts, sui, 
suium). Varr. — (exléricurement) 


de peaux les boucliers, Scuta pelli- 


bus inducËre (0, is 
Cæs. À 3° Servir de 
bler une cuirasse, Thvuraca üterare. 
St. || €° Mettre double, mettre en 
double. Duplicare, act. Cels. Qui est 
doublé, Dupler, gén. plicis. Nep. || 6° 
Franchir : Doubler un cap, Promon- 
toriurm superare. Liv. supervehi (or, 
fn, vectus sum). Liv. Ayant doublé le 
ap, Circumuvectus promontorium. Liv. 
ousuæn, v. neut. el Se pogeixn, 

v. pron. Devenir double. Duplicari, 
pass. Cic. Plin. el tous les pass. des 
v. actifs cités pl. b. 
DOUBLURE, s. f{. 1e Étoffe dont 
est double un habit, etc. * Pannus (i) 
intra vestem insulus (i), m. D'apr. 
Varr. || 2° Fig. Actour suppléant : Les 
doublures, Scenicorum allecti (orum), 
m. pl. Insc. Voy. SUPPLÉANT. 
DougSs, rir. de France. Dubis, is, 
nm. Czs. 
DOUCEÂTRE, adj. D'une dnuceur 
fade. Languide dulcis (m.f..e,n.). Plin. 
DOUCEMENT, adv. {de D'une ma- 
nière agreable aux sens. Suaurter. Cic. 
Jucunde. Cic. Dulcerter. Cic. : Un sens 
est doucement ému, Sensus dulciter 
ou jJucunde movetur. Cic. Caresser — 
les sens, Suaviter sensibus blandiri. 
Cie. Couleur qui caresse — la vue, 
Leniter blandus color. Plin. || 2° Dé- 
Hcalement, avec précaution, aveo me- 
nagemont. Afolliter. Plaut. Tac. Pla- 
cide. Plaut. Liv. Dlande. Lucr. Quint. 
: Maintenant, pose-moi tloul douce- 
ment, Molliter siste nunc me. Plaut. 
Ouvrir une purle —, tout —, Sus- 
pensd manu blande fleci®re cardinem. 
Quint. Ouvre cette porte tout —, 


DICT. FRANÇ.-LAT- 


duri, ductum). 
doublure 4 : Dou- 


iotérieurement) de peau les 
des clous d'un coller], Intra 


DOUCE 


mullissimé vid cunsequi. 
Lontoment, 
Ov. Plin. 


Liv. 


ente. Cic. Tac. Placide. 
dourement, Leniter iler facère. l:æs. 
Placide ire. Ter. progredi. Cæs. Va 


ergo citol Jmmo otiose. Plaut. La 
vieillesse vient tout —, Ætis sensim 
senescit. Cic. La guerre doil être 
menée —, dolliter bellum geri upor- 
let. Liv. Grandir —, Lente augescère. 
Tac. Faire cuire —, Leniter decv- 
qu#re. Plin. S'iasinuer lout — dans 
l'amitié de qqn, Sensim atque mode- 
rate ad amicitiam alicujus arrepére. 
Cic. || Colline qui s'élève doucement, 
VOye ooux (adj.) 3°. || 6° Faiblement; 
mediocrement. Lentter. Cæs. Plin. = 
Sourire dourement. Leniter arridére. 
Cic. || Comment va-t:11? Tout dou- 
cementl. Quid rei gerit? Sic tenuiter. 
Ter. || 6° À voix basse. Submissa voce. 
Cu. = l'arler tout doucement, Voce 
depressissimä ufi. Ad Her. || 6° Sans 
bruit, avec peu de bruit. Placide. 
Plaut. Ter. Cæs. Molluter. Quint. z 
S'avancer lout doucement sur la 
pointe du pied, Suspenso gradu ple- 
cide ire. Ter. Se retirer le plus — 
ossible, Quam mollissime pedem re- 
Ferre. Quint. || 7° Avec calme, avoc ré- 
signation : Supporter doucement qq. 
ch., Aliquid ferre zquo animo. Cic. 
moderale. Nep. smolliter. Liv. leniter. 
Ov. Supporter — les maladies, Mor- 
bos humane ferre. Cic. |] 8° Sans sevé- 
rité, sans aigrour. Leniter. Liv. : Gour- 
mander doucement, Leniter castigare. 
Liv. Pour m'exprimer le plus — pos- 
sible, Ut levissime dicam. Cic. hs 
Avec bontb, avec humanits. Leniter. Cic. 
Liv. Clementer. Czs. Comiler. Cic. 
Blande. Ter. Miansuete. Cic. Sen. Hu- 
mane. Cic. Benigne. Cic. : Il l'amena 
tout doucement à avouer, Elicuit 
comiler ul fatéretur. Liv. Admanis- 
trer — une province, Comiler admt- 
nistrare provinciam. Tac. User très 
— de la vicloire, Clementissime utli 
victorid, Sen. Parler à qqn —, très 
—, Aliquem leniler alloqur. Liv. mi- 
tissime appellare. Cæs. || 10° Avec 
plaisir, facilement. Jucunde. Cic. Suu- 
viter, Cic. Delicate. Cic. Molliter. Ter. 
Facile. Ces. Cic. =: Se traiter douce- 
ment, Molliter se curare. Ter. Vivre 
—,plus —,très —, Vivëre delicate. Cic. 
suavius. Hor. jucundissime. Cic. Je 
vis ici très —, Mic sum facillime. Cic. 
DOUCEREUX, 086, adj. 1° Dou- 
cedtre. Voy. ce m. || 2° Fig. Doux avec 
affectation. Dlandior, m. f., ius, n. 
(compar. de Blandus, a, un). Suet. 
: Qui a un langage doucereux, Blan- 
didicus, &, um. Plaut. D'une manière 
doucereuse, Blandius. Cic. Quint. 
DOUCET, ETTS, adj. Un peu dou. 
Dulciculus, 4, um (= un peu sucré). 
Cie. Voy. voux. 
DOUCETTEMENT. C. DOUCEMENT. 
DOUCEUR, s f. 1° Qualité de ce qui 


Forem hanc aperi placide. Plaut || 
Fig. Je veux arriver à cela le plus 
doucement possible, Volo id ua 

|. 3° 
u à peu. Leniler. Czs. 


Ter. C>s. Liv. Sensim. Cic. = Aller 


donc vilel Non, lout —, Ambula 
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est plus ou moins sucré. Dulcedo, dinis, 
f. Liv. Col. Plin. Dulcitudo, dinis, {. 
Cic. || 2° Au plur. Friandises sucrees. 
Dulcivla, orum, n. pl. Aprul. || 9° Qua- 
lito de ce qui est agreable au goût st 
aux autres sens. (Au gnûl) Suavitas, 
atis, (. Cic. Plin. Lenitas, f. Plin. (À 
l'odorat} Suavitas, f. Cie. (À l'uuie) 
Lenitas, f. Cic. Suavitas, f. Nep. Dul- 
cedo, dinis, f. Ov. (À la vue) Sua- 
vitas, atis, f. Cic. Lenitns, !. Plin. 
(Au toucher) Lenitas, [. Plin. Lévor, 
oris, mase. Plin. Bfollitudo, dinus, f. 
Cic. Moilitia, æ, f. Plin. : La douceur 
d'un aliment, Éuavitas cibi. Cie. — 
du win, Lenitas vini. Plin. — des par- 
fums, Odurum suavitas. Cie. — de la 
voix, Vocis lenitas. Cic. suavitas. 
Nep. dulcedo. Ov. — d'une couleur, 
Suavitas coloris. Cic. — de la toile de 
lin, Lenitas lin. Plin. La — de la 
laine, AMolluia lanz. Plin. Donner de 
la — à la peau du corps, Corpori 
Uvorem afferre. Plin. || Fig. Douceur 
du style), Lenitas, atis, f. Cie. Quint. 
latin a tant de —, Tanta suavrtas 
est sermonis Latini. Nep. || 4e État 
tempere de l'atmosphere. Clementia. æ, 
f. Col. Pl.-. = Loureur de l'hiver, de 
l'été, Clementia hiemis. Col. æstatis. 
PI.-j. La — du printemps, de l'au- 
tomne, Tepor (oris, masc.) vernus. 
Plin. autumnalis. Plin. — de la tem- 
pérature. du climat, Czli indulgentie. 
irg. Plin. mollitia. Tac. || 6° Modé- 
ration, calme; qgf. lenteur. Lenitas, 
atis, f. Czæs. Cic. : La douceur du 
terme, Lenitas verbi. Cic. Prendre 
qq. ch. en —, Voy. nvouceuenr 1e 
Faire son chemin en —, Mener une 
affaire en —, Voy. vooceuenr 30. 
6° Amabilité, indulgence, bienveillance, 
bonté. Lenilas, atis, f. Cic. Mansue- 
tudo, dinis, f. Cic. Clementia, =, f. 
Cic. Indulgentia, f. Cic. Facilitas, 
etis, f. Cie. Comites, f. Cic. Bonitas, 
f. Cic. Benignitas, f. Cic. Humanitas, 
f. Cie. : Douceur (— modestie) de La 
hysionomie, Vuli&s modestia (æ), f. 
Duint. — de caractére, Placidrtas, 
atis,f. Varr. — des mœurs, Mansue- 
tudo morum. Cic. Élégance et — de 
mœurs. Cultus ef humanitas. Cæs. — 
affable, Obvia comitas. Tac. — trop 
indulgente, Solutior lenitas. Cic. Qui 
est d'une extrème —, Afansuelissi- 
mus. Cic. Voy. poux 6°. — à punir, 
Lenitas animadvertendi. Sall. — du 
commandement, Imperi clementia ou 
mansueludo. Cic. — envers qqn, În 
aliquem humanitas ou indnlgentia. Cic. 
mansueludo. Tac. comitas. Tac. User 
de — envers qqn, Utr clementià ou 
mansueludine in aliquem. Cæs. l'arler 
avec —, Plucide on Bentgne verba fe- 
cère. Sall. Parler avec trop de —, 
Nimis induigenter loqui. Cic. Juger 
avec —, Clementer ou Moderale jus 
dicrre. Cus. Voy. noucæuenr 8° et 9e. 
I] Douceur de l'éléphaut, Elephanti 
mansueludo. Just. || 7e Agrement, 
charme, plaisir. Suavites, atis. [. Cic. 
PL.-j. Blanditis, arum, f. pl. Cic. 
Jucunditas, atis, f. Cic. Delicis, arum, 
f. pl. Cic. Voluptas, avis, f. Cic. s 
20 
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La douceur de Ja vie, Vfiæ jucun- 
ditas. Cic. commoditas, Cie. Goûter les 
douceurs de celte tranquillité, {n illä 
franquillitafe jucundissima vivêre. 
Cic. Arracher qqn aux — dn repos, 
Suscitare aliquem 6 molli quiele. Cat. 
Pleio de douceur, GC. poux 4°. Avec 
—, G. Doucsumæer 100. || 8° Au pl. 
Paroles flatteuses. Blandifis, arum, f. 

1. Cic. Blandimenia, orum, 0. pl. 

ie. Voy. ruarreris. N 8° Petil 
present, petit profit. Munusculum, i, 
a. Cic. Lucellum, 0. Cic. 

DOUCLE, s. f. Liquide qu'on lance 
sur lo corps. (En gén.) ” Lavalio, onis, f. 
(Eau dirigée verticalement) Superca- 

enfes (ium) aqus(arum), f. pl.C.-Aur. 

DOUCINE, #. f. Sorte de moulure. 
Sima, æ,f. Vitr. 

DOUÉ, v. de France (Maine-et- 
Loire). * Dovacum, Duacum, Doadum 
et Theodcadum, i, 0. 

DOUÉ, Êx, part. passé de DOUER, 
Voy. ce v. || Adj. Pourvu de. Præ- 
ditus ou fnstructus ou Ornalus, a, 
um (de qq. ch., re). Cic. = lionime 
doué d'éminentes qualités, très heu- 
reusement —, et absol. lomme —, 
Homo summo ingenio præditus. Cic. 
Humme médiocrement —, Vir me- 
diocri ingenio. Quint. Qui n'est pas 
—, Qui nullo esf ingento. Quint. — 
de aombreux talents, Plurimis arti- 
bus instructus ou ornatus. Cic. Qui 
n'est — d'aucun taleut, Null& arte 

ræditus. Cic. Qui est — de raison, 
Patients particeps (gén. cipis). Cic. 
Bien — pour l'eluquence, Instructis- 
sinus ad dicentum. Cie. — d'un mou- 
vemeat éternel, Afotu sempiterno præ- 
ditus. Cic. 

DOUELLE, 4. f. Courbure d'une 
voûle. Cameræ curvatura (>), (. Vitr. 

DOUER, v. act. Gratifler de : Douer 

n de qq. ch., Aliquem re donare. 

ic. ornare. Cic. instruëre (o, is, 
etruri, structum). Cic. 

DOUILLET, ETTS, adj. 1° Doux et 
mollet. Mullrs. m.f.,e, a. Liv. || 2° Sen- 
dlbie et delicat. Mollis (voy. Le). Cie. 

DOCILLETTEMENT, adv. D'une ma- 
aièredouillette. Molliter ou Delicate.Cic. 

DOULEUR, s. f. 1° Souffranco phy- 
sique. (En géa.) Corporis dolor, el abs. 
Dulor, oris, masc. Cic. Cels. Aalum, 
{, on. Cels. [vive douleur) Cruciatus, 
&s, m. Cic. Tormentum, t, 0. Hor. 
Ces. PI.-j. : (Vives) douleurs que cau- 
seal les maladies, Tormenta morborum. 
Cic. — de tête, Capitis dolores. Plin. 
Donner des — de tête, Voy. vouLou- 
neux 20, — d'entrailles, Afala ventris. 
Cels. Nnnner des —, Voy. DouLouneux 
0. Éprouver de la douleur, Dolère, 
eo, es, lui, doliturus, n. Cic. Éprou- 
ver des douleurs incroyables, des — 
alroces, Pati incredibiles crucialus. 
Pl.-j. indignissima tormenta. Pl.-j. 
Avoir de vives — d'eutrailles, Gra- 
viler ex lniestinis Laborare, nu. Cic. 
Être pris de furtes — de goutte, Ma- 

nos articulorum dolores hañëre. Cic. 
erclus de —, Dvluribus corporis op- 
essus. Cic. Frictionué pour 888 — 
de goutte), Propier delorem artuum 
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delibutus. Cie. Calmer les —, Levare 
dolores. Plin. Extraire les dents sans 
douleur, Dentes sine vexalione ertra- 
hre. Plin. La — donne du répit, Dolor 
relaral. Cic. La — a perdu de son 
iatensité, Dolor remisit. Ter. La — 
court, Doloromnia membra pervagatur. 
Pl.-j. La — ne cesse pas, Non resistit 
dolor. Col. || 2° AMiction, peine morale. 
(AfMiction où Déplaisir) Dolor, oris, 
masc. Cic. (Souffrance morale) Ægri- 
tudo, dinis, f. Cic. (Chagrin accom- 
agoé de larmes) Maæror, oris, mastc. 
ic. He poiguant) Angor, masc, 
Cie. (Abattement) Mæstitia, æ, f. Cic. 
Air sombre) Tristitia, æ, f. Cic. 
Deuil) Luctus, üs, m. Cic. =: Larmes 
e douleur, Maærens fletus. Cic. Être 
pour qq0 un sujet de —, Alicuri esse 
dolori. Cie. Causer de la — à qqn, 
Dolorem alicui facëre ou dare ou affer- 
re. Cic. Causer à qqn one — très 
vive, Aliquem excruciare. Cic. Causer 
uae grande et amère —, Magnum el 
acerbum dolorem commovère. Cic. — 
causée par une mort, Mæror funeris. 
Cic. Tomber dans la plus profonde 
—, In marimos luclus incidfre. Cic. 
Éprouver de la —, Dolorem suscipère. 
Cic. Resseatir de la — d'une ch., 
Dolorem accip#re où haurire ex re. 
Cic. Dolère rem ou re ou de re on ex 
re. Cic. Ressentir une vive —, Per- 
dolesc®re, o, is, lui, lifum, n. Cæs. 
Être dans la —, In dolore esse. Cic. 
Uolëre (voy. 1°), n. Cic. Abimé daos 
la —, Perditus mærure. Cic. Eire 
longé dans la —, In mærore jacere. 
ic. Etre accablé de doulcurs, Con- 
fici angoribus. Cic. Succomber à la 
douleur, Luctu premi. Cic. Se livrer à 
la —, Dolori indulgère. Nep. Écouter 
sa —, Dolori suo oblemperare. Cac. 
Laisser percer sa — sur son visage, 
Præferre vullu dolorem animi. Curt. 
Avec —, Acerbe. Cic. Je le dir avec 
—, Dolenter hoc dican.. Cic. Souffrir 
a ch. avec —, Aliquid ægre ferre. 
all. pati. Ter. Éloutler la —, Dolo- 
rem obruëre. Quint. Amortir la —, 
Ægriludinem obtundëre. Cic. Calmer 
la —, Ægritudinem levare ou lenire. 
Cic. La résigaation fs”. «are la —, 
Opprimitur dolor patienti£. Cic. Faire 
laire sa —, Dolorem sepelire. Cic. 
Absence de —, Vacuitas doloris où 
a dolore. Cie. Indolentia, æ, f. (— 
insensibilité). Cic. Sen. Voy. cHAGNIN 
(subst.) 4°. 

DOULLENS, v. de France (Somme). 
*Donincum, Dulincum, à, n. * Douin- 
g'um, Dulingium, Dorlanium, Durlen- 
dium, à, 0. * Dulencum, à, 0. 

DOULOUREUSENIENT, adv. 4° 
Aveo doulour physique. Cum dolore. 
Cels. || 2° Avec douleur morale. Do- 
lenter. Cic. li. Mæste. Ad Her. = 
Se plaindre douloureusement, Flebi- 
liter lamentari. Cie. 

DOULOUREUX, e08F, adj. 4° Qui 
cause do la douleur physique : Les re- 
mèdez sont duuloureutr, Remedia do- 
lorem factunt. Cic. Être très —, Do- 
lores magnos movëére. Cels. De telles 
plaies sont longtemps douloureuses, 
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Talia ulcera diu dolent (de delere, os, 
lui, lilurus, n.), Plin. \ 2° Endojori : 
{Mes] yeux sout douloureux, Oculi 
dolent (voy. 10). Cic. Si le pied a été 
—, Si pes conduluit de condolescEre, 
0, is, 8. sup., o.). Cie. Être — au 
toucher, Tactu indolesc®re, n. Cels, 
Le soleil rend la tète douloureuse, 
Caput dolet a sole. Plin. |] 3° Qui ex- 
prime la douleur. Maærens, géo. entis. 
Cic. Lugubris, m. f., e, n. Cic. : Pleurs 
douloureux, Mzrens fletus. Cic. D'une 
voix douloureuse, Lamentabili voce, 
Cic. || 6° Qui cause de la douleur mo- 
rale. Acerbus, a, um. Cæs. Luctuosus. 
Cic. Gravis, m.f., 8, n. Cie. Flebulis, 
e. Cie. = Souvenir donloureux, Acerba 
recordatio. Cic. Mort douloureuse 
pour qqn, Finis vitæ alicut luctuosus. 

ac. Être très douloureux pour qqa, 
Magnum alicui dolorem afferre. Planc. 
ap. Cie. 

DOURDAN, v. de France (Seine- 
et-Oise). * Dordincum, Dordiacum et 
Dordanum, i, n. * Durdinga, æ, f. 

DOUTE, 3. m. {° incertitude sur La 
réalite vu la vérito d'une ch. Dubrratro, 
onis, . Cæs. Cic. Dubisn, üi, 0. (dans 
certaines lucutions). Cic. : Doute sur 
le drimt, Dubitatio juris. Cic. Il esk 
ane troisièwe cause de —, Terlium 
dubitandi genus est. Cic. Avoir du —, 
Être en —, C. pouren 1°. Meltre, 
Révoquer une ch. en —, Hem in 
dubium vocare où revocare. Cic. in 
dubio ponèëre. Liv. Uubitare de re. 
Cic. Mettre en — qu, C. vouTER que. 
Faire nattre le — en qqn, daus l'esprit 
de qqn Dubitationem alicui afferre. 
Cic. Animum alicujus dubium facire, 
Cie. Laisser une ch. dans le —, Re- 
linquère rem in incertlo. Cic. in dubio, 
Quint. {l ya — sur l'auteur de cefail, 
A quo (id) facitum sit, ambrguur. 
Quint. l n'y à pas — sur le fan, De 
facto constat. Quint. E ny s pas de 
pour moi sur ce fait, De hac re 
mihi dubium non est. Cic. S'il y a 
quelque —, Si quid est duéium. 

laut, Droit sur lequel il y s —, qui 
est l'objet d'un —, Jus, quod ambi- 
itur. Cic. Ta fidéhté est pour moi 
‘objet d'un —, Mihi venit in dubium 
fua fides. Cic. inspirer des duates sur 
sa raison, Esse dubix sanitatis. Pl.-j. 
Cbanger un doute ea certitude, Ali- 
uid ante dubium redig®re ad ecrtum. 

iv. Dissiper les doules sur une quei- 
tion, Reiï dubizæ factre fidem. Cic. Faire 
cesser, Lever tous les —, Dubrtatio- 
nem omnem lollire. Cic. erpellëre. (es. 
erim?re. Quint. Qui est hors de doute, 
Certus, a, um. Cic. Indubitatus. Qumt. 
Plin. Just. La chose est burs de —, 
De re non ambigitur. Plin. Ce pas- 
sage met hors de — que les huwnies 
outseot.…., {lie Locus nihil habet dubi- 
tationis quin homines vbsint.… Cic. || 
est hors de — que celle année les 
Gaulois..…, ÆEo certe ann Galli. Liv. 
Avec —, Dubitanter. Cie. Dans le —, 
abitiens-tui. Quod dubitas, ne feceris. 
ll.-j. Dans le —, il ne faut pas 
mème essayer, Si dubium est, nca 
est conandum, Cic. 1] 2° Scrupula 
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Serupuus, i, m. Cic. : Dissiper les 
doules, Serupulum submovëre. Col. 
Voy. scauroue. || 3° Soupgon, apprô- 
ension. Suspieio, onis, [. Cic. Timor, 
srû, masc Cie. : Relard qui inspire 
des doutes, Mora suspectior. Liv. 
Vo: SOUPÇON, CRAINTE. 
ans pouTs, loc. adv. 1° Certaine- 
ment, d'une manière cortaine. Sine 
dubio. Cic. Procul dubio. Liv. Non 
dubie. Cic. Quint. PI.-j. Haud dubie, 
Liv. Tac. Indubitate. Liv. Vell. Sine 
dubitatione, Col. Ccrte. Liv. = Sans au- 
eun donle, Sine ullä dubitalione. Cic. 
Le pire sans aucun —, Facile deterri- 
mus, Cic. || Il est sans doute que (=il 
s'est pas douteux que), Voÿ. DOUTEUX. 
L Certes, assurement. Profecto. Cic. 
me. Cic. Nempe. Hor. Videlicet. Cic. 
: Oui, sans doute, fta vero. Cic. [a 
plane. Cic. [ta prorsus. Cic. Îla pro- 
{ecto. Plaut. Ja hercle. Ter. Sans — 
Je l'ai dit, Nempe dixi. Mor. Sans au- 
euu — je vouirais, Sane vellem.… Cic. 
Que craignaient-ils ? la violence, sans 
—7? Quid metuebant? Vim videlicet ? 
Cie. Tu nous expliqueras les dis- 
cours? Sans —, dis-je, Tu nobis ora- 
tiones erplicabis ? Vero, inquam. Cic. 

Irva. C'est sans doule un homme 
boide, Homo videlicet timidus (est). 
Cic. 11 fallait sans — ouvrir la portel 
Aperienda nimirum janua fuit? Liv. 

9° Selon toutes los apparences, pro- 

blement. Videlicet. Cic. Nempe. 
Plaut. Credo (= à ce que d crois; 
souv. par ironie). Plaut. Cæs. Cic. 
Arbitror, dép. Liv. =: Sans doute il 
rit de notre lolie, Radet videlicet nos- 
tram amenliam. Cic. Tu as sans — 
appris que.…., Credo le audisse. Cic. 
O0 oous altend sans —, Erspectari 
nos « Difror. Liv, 

DOUTER, v. 0. {* Être dans l'in- 
œærtitude sur la réalité ou la verile 
d'une cn. (Eu gvo.j Dubuiure, un. Cic. 
(iachner au duute) Addubuare, u. 
Cic. (Louter uu peu) Subdubiture, s. 
par. oisup.,n. Cic.||[{. Lourau, absol. 
: Tue-Live duute tres suuvent, Li- 
wius frequeutissinre dubilut. Quint. {| 
2 Doorex Ds et un subst. ou un 
pron.s Douter de La Bdéhie, Dubriare 
de Pde. Ces. Un ne peut — del auteur, 
Non polest de auctore dubitari. Quint. 
de nai jamais duuté de la fla, De 
eritu init nunguam dubium fuit. Cic. 
Je doute de ta probité, Mihi venit 
in dubium tua fides. Cic. || Douter de 
cels, Dubitare, Addubitare de hoc. Cic. 
Dutatare illud. Cic. Chose dout il di- 
sait que Panélius doutait, [d de quo 
Panzlium addubitare dicebat. Cic. Ce 
dunt personne n'a douté, (Id) quod 
nemo dubitavit. Quint. Douter de ce 
duot les paysans eux-mêmes ne duu- 
leot pas, flæc dubitare, qux ne rus- 
lici guider dubitant. Cic. En doule- 
t-on? Dubiumne id est? Ter. Je vis, 
n'en — pas, Vivo, ne dubita. Virg. 
Je sais, à n'en pas douter, qu'il t'ar- 
rive ls même chose, Tibi idem acct- 
d£re, certe scio. Cic. || 3. Douren 0e et 
Viof. : Si tu doutes de pouvoir t'em- 
parer de son royaume, Si dubium tibi 


DOUTE 


est poste te illius regno potiri. Cic. 
4. DouTen (s. nég. n1 do) aux : Je 
doute que, Non credo (is, didi, 
ditum, d%re) on Non pulo, ou Non 
existimo et la prop. inf. Cic. Qaf. 
Dubito num et le suhj. (= je doule 
sis voy. pl. bas). Quint. Douter que 
quelque chose nous ail échappé, Du- 
bitare num quid nos fugeril. Quint. 
5. Douren fuec une nèg. ou une in- 
lerr.) ao : Je ne doute pas que per- 
sonne ne l'ait emporté sur toi, Non 
dubilo quin tibi nemo præstiterit. Cic. 
Ne doute pas que je ne vienne à ton 
aide, Noli dubitare quinte sublevaturus 
sim. Cic.-fil. Je ne doutais pas qu'il ue 
te vit, Non dubitabam quin te visurus 
essel. Cic. Garde-loi de douter (= ne 
doute pas) que je ne fasse…, Cave 
dubites quin acian. Cic. Nul ne dou- 
Lera que je remelte..., que j'aie dit..., 
Nemo vocabit in dubinum, me traditu- 
rum (esse). Cic. me dirisse. Pollio ap. 
Cic. Ne doutant pas qu'il n'eût joint, 
qu'ils n'eussent pu, Huud dubius quin 
junærissel. Liv. Non dubius quin po- 
tuissent. Liv. Je ne doute pas que tu 
a'en sois affligé, Id te moleste ferre 
certo scio (is, ivi et ii, ifum, ire). Cic. 
Je ne — pas que Platon n'eût pu.….., 
Equidem existimo Platonem poluisse. 
Cic. Ils n6 doutérent pas que la mé- 
chanceté ne dût (faire...), Plane ita 
pulaverunt fore ul nequilia (facëret). 
Cic. Je ne doutais pas que tout ne 
s'apaisât, Confidebam (de confidfre, 0, 
ts, fisus sum, u.) fore ut omnia placa- 
rentur. Cic. || Qui doute que les 
hommes o'aient reçu... ? Cui dubium 
est quin homines acceyerint...? Quint. 
IL6. vouTEn ai 2: Je doute si je dois te 
onner le même conseil, Dubito num 
idem (ibi suadère debeam. Pl.-j. Douter 
si [cela} est honnèie ou honteux, Du- 
bitare honestumne sit an turpe. Cic. 
On doute s'ils devarent rire ou s'in- 
digner, Dubium est utrum ridère an 
indignari debucrint. Quint. Faire dou- 
ter si elles l'avaient fail spuntané- 
ment ou d'après nos conseils, In 
dubio ponëre utrum id suû sponie, an 
nobis auctoribus fecissent. Liv. — si. 
ne... pas, VOy. &. |] 1. DOUTER, suivi 
d'un mot interr. comme Qui, QUEL, 
COMMENT, OÙ, etc. : Il doute de quoi 
ou comment il doit parler, Addubitat 
quid aut quomodo dicat. Cie. On peut 
vuter quelle sera la réponse de l'ad- 
versaire, Dubitari polest quid respon- 
surus sif adversarius. Quint. Il dou- 
tait où tu te trouvais, [ncerlus erat 
ubi esses. Cic. || 2° Se defier de. Diff- 
d®re, o, is, fisus sum, n. Cic. =: Douter 
de soi, Diffidëre sibi. Cic. Bomilcar 
dont le roi doutait, Bomilcar suspectus 
regi. Sall, Qui ne doute de rieu, Con- 
15, gén. entis. Cic. || 3° Hesitor. 
Dubitare, n. Cic. Hæsitare, n. Cic.: 
lls disent sans douter, Dicunt nec 
dubitant. Cic. 11 doute de le dé- 
noncer, De indicando (eo) dubitat, 
Cic. Qui douterait de ranger parmi 
les vices...? Quis dubitet vitiis adsecri- 
bëre? Quint. Il ne douta pas d'en- 


trer dans le sénat, Non dubitavit in- 


chose, Id Jam 
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troire 1n senalum, Cic. Voy. aésrren 

Se pocren, v. pron. 1° Croire sut 
q pence soupçonner. Suspicari, 

p. (acc.; mais seul. d'un pron. où 
d'un adj. neut.). Cic. Conjic®re, 10, 
îs, jeci, jectum, act. Ter. Cic. Senti- 
re, 10, &s, sensi, sensum, acl. Czs. = 
S'étant douté du fait, [d, quud erat, 
suspicalus. Cæs. Se douler un pen da 
génie de Popilius, De Popilii ingenio 
aliquid suspicari. Cic. Se — du dé- 
part, Sentire de profectione. Cæs. Il 
a longtemps que je me doute de la 
idem sensi. Plaut. Je 
ne me — pas da Lont de ce que c'est, 
oc) quid sit, nullo modo intellige 
is, lezi, lectum, ligfre — com- 
prendre). Cic. Plus agréable que tu 
ne l'en doutes, Opinione {uâ gratior. 


Salt. Se douter de l'existence de ces 


étoiles, (Stellas) eas esse suspicari, 


Cie. Je me suis doulé que tu avais 
été à Lanuvium. l'onject fe fursse La- 
nuvi. Cic. {2° Prevoir. Suspicart, dep. 
ed mais voy. Î0). Cic. Præsentire 


voy. 10), act. Cæs. Opiniune præ- 


cipÂre (io, is, cepi, ceptum), act. Cæs. 
: [commença a se duuter de ce qui 


le menaçait, Cæpat suspicari quad sibi 


impenderel. Cic. Je me daulais que 


moo livre te plairait, Placiturum fibi 
esse librum meum, susnicabar. Cic. 
[L s'était douté que cela arriverait, 
Hzc usu veutura (esse) opinione præ- 


ceperat. Cæs. Rien ne m'est arrivé 
dout je ne me fusse —, Mihi nikil 


improviso evënit. Cic. Dont on ne se 


doutait pas, Inerspectatus, a, um. Cic. 


LOUTEUSEMENT.adv. Avecdoute, 
Dubie. Cic. Dubitanter. Cie. 
DAUTEUX. euse, adj. 1° Sujet à 


doute, incertain. Pubius, a, um. Cæs. 
Sal. Cic. 


Liv. fncerlus, Cic. Ambi- 
guus. Cic. Liv. Anceps, gén. cipilis, 
abl. i, gén. pl. um. Cic. : Chance don- 
teuse, Anceps fortuna. Cic. Issue —, 
fncertus extlus. Cic. Victoire —, Du- 
bia victoria. Czs. Sal. Le consul 
doat la victoire n'était pas —, Con- 
sul haud dubie jam victor. Sall. Es- 
péraace —, Obscura spes. Cic. Ter- 
mes doutenx, Verba ambigua. Ci. 
Devenir —, Venire in dubium. Liv. 
Cic. Être —, Dubitationem afferre. 
Cic. In incerto esse on haberi. Sall 
Le fait est —, Non liquet (de liquërs, 
hiquit ou licuit, 8. sup., nu. impers.). 
Cic. Gell. Pour lni les deux choses 
sont douteuses, Ei neutrum liquet. 
Cic. La chose n'est pas douteuse, 
Res dubitationem non habet. Cic. Son 
opinion n'est pas —, Quid senserit 
(ou Quid sentiat), apparet (de appa- 
rére, 0, rui, ritum, n.). Cic. S'il est 
douteux pour toi que {u puisses, Si 
tibi dubium est te posse. Cic. 11 n'est 
pas — qu'il ne (lasse). Non ou flaud 
dubium esi,Nihilest du diquin (factat). 
Ter. Sen. Est-il — qu'il ne (fasse) ? 
Dubiumne est quin facial}? Cic. 1 
est — s'ils devaient rire ou s'indi- 
ner, Dubium est utrum ridère an 
indignari debucrint. Quint. D'une 
manière douteuse, Dubitanter. Cic. 
Dubie. Cic. || S. w. Prendre le dou- 
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Voilure douce (— bien suspendue), 
Molle pilentum. Virg. Vie —, Vila 
clemens. Ter. Mort —, Mors placida. 
Virg. || Pente douce, Clivus lenis. 
Liv. mollis. Quint. Colline en pente 
—, Collis leniter acclivis. Ces. lentter 
edifus. Liv. Colline, Terrain qui 
s'abaisse en pente —, très —, Col- 
lis, Ager deverus molliter, mollissime. 
Col. |} Vio plus doux, Lenius vinum. 
Ter. Poisons —, Lenia venena. Cic. 
Couleur douce, Lenis color. Plin. 
Chant plos doux. Cantus remissior. 
Cie. Voix douce, Vox lenis. Ad iler. 
1 T. de gramm. Esprit doux, Lenis 
(is) spirilus (Gs). m. Prise. || Cuivre 
oux (= duclile), Æs ductile. Plin. 
| Fig. Orné de ces vertus plus 
ouces, Virtutibus his lenioribus or- 
nalus. Cie. Servitudo douce, Lenis 
servilus. Plaut. Exil doux, plus —, 
Ersilium lève. Sue. mitius. Ov. 
omme] pour qui l'exil sera —, 
oleraturus facile ezsilium. Tac. Sen- 
tence douce, Clemens sententia. Liv. 
Proposer an avis plus doux, Lenio- 
rem sententiam dicëre. Cæs. Loi douce, 
Ler lenis. Gell. À des cuuditiuns 
douces, Afollibus condifionibus. Gell. 
Douce réprimaude, Clemens castiga- 
tio. Cic. L£vis reprehensio. Cic. Qua- 
lifier d'un terme plus doux, Lëviore 
nomine appellare. Cie. Se servir des 
lermes les plans —, DicXre lévissime 
(de levier). Cic. ]| 4° Fig. Agreable 
au cœur on à l'esprit, cher, aims, Dul- 
cis, m. f., €, n. Lie. Suavis. Cic. 
Amabilis. Cie. Jucundus, a, um. 
Cic. Gratus. Cic. Blandus. Liv. : Doux 
oom de liberté, Dulce nomen liberta- 
dis. Cie. — loisir, Dulce otium. Hor. 
Le loisir que l'habitude rend tous 
les jours plus —, Otium consuetu- 
dine in dies blandius. Liv. Vie douce, 
Jucunda vita. Hor. Les liens si doux 
de l'amitié, Amabihixsimus nodus 
amicitræ. Cic. Quoi de plus — que...? 
Quid dulcius quam...? Cic. IN est —, 
très — à qqun de (inf.), Alicui suave 
est CC . Ter. gralum Ou jucundum 
est (inf.). Cic. suavissimum est (inf.). 
Cie. Il m'est — de m'entendre ap- 
peler homme de bieu, Vir bonus dici 
delector (de delectari, pass.). Hor. 
Clos — Cicéron, Mellitus Cicero. 
ic. Voy. aonéane 20, cuen (adj.) Lo. 
16° Qui cherche à plaire, à toucher, 
caressant, flaiteur, tendre. Blandus, 
a, um. Cic. : Maitre doux, Blandus 
doctor. Hor. Douces paroles, Blandi- 
menta, orum, D. pl. Cic. Blanditiz, 
arum, f. pl. Cic. D'une voix douce. 
Blande. Cic. Cum quädam vocis adu- 
latione. Cie. Des vers très doux, Mol- 
lissimum carmen. Cic. || 6° Aimable, 
bienveillant, traitablo. Afitis, m. f., e, 
a. Cic. Lenis. Cic. Aansuelus, a, 
um: Cie. Clemens, gén. entis. Sen. 
Placidus, a, um. Liv. Facilis, m. f., 
e, n. Ter. Suavis. Cie. = Physio- 
nomie douce, Os molle. Cic. Doux de 
caractère, Milis ingmio. Veil. Carac- 
tère très —, Ingenium lenissimum, 
Cie. mansuslissimum. V.-Maz. Sen- 
ments plos —, Miliores affectus. 
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eux pour le certain, Dubia pro cer- 
tis sumère. Cic. || 2° Équivoque, sus- 
pect. Anceps (voy.!e), Cie. Ammbiguus, 
a, um. Liv. Dubius. Liv. Suspectus. 
C>s. Quint. : Pidelité douteuse, An- 
bigua Aides. Liv. Alliés douteux. Du- 
bit socii. Liv. Vins d'une qualité 
douteuse, Dubia vina. Plin. || 3 T. 
de gramm. Dont le genre ou la quan- 
tte n'est pas fine = Syllabe doulcuse. 
Mediveris syllaba. Gel. || 6° Faible : 
Jour douteux, Dubia lux. Ov. Dies 
dubius. ll.-j, Lueur douleuse de la 
lune. Incerta luna. Hor. || Be Qat- 
irresolu, indècis. Dubius, a, um. Sail. 

DOUVE, 8. f. 10 Plancho d'un ton- 
neau. Lanina, æ, f. Plin. || 2° Fossé. 
Voy. ce m. 

DOUVRES, v. d'Angloterre. Por- 
tus (üs) Dubris (is), m. Ant. 

DOUX, ouce, adj. 4° D'une saveur 
plus ou moins sucrée; qui n'est pas 
salé; pou releré, Dulcis, m.f.,e,n. 
Pluut. Luc. Plin. : Le doux miel, 
Dulce mel. Plaut. Les sucs — ex- 
traits de la canne, Dulces ab arundine 
succi. Luc. Un vis —, Dulce vinum. 
Hor. Le vin — (— non fermenté), 
AMfustum, 1, n. Cato. Plin. Pommes 
douces, Afäla dulcia. Plin. mustea. 
Plin. Devenir doux, DulcescËre, 0, is, 
8. parf, ni sup., 0. Cic. || Eau douce, 
Aqua dulcis. Lucr. Cæs. || Aliment 
doux, Lenis cibus. Plin. || 2° Agreable 
au goûl et aux autres sens. (Au guût) 
Dulcis. m. f..e, a. Cic. Plin. Suavis. 
Lucr, Plaut. Plin, (À l'odorat) Suavis. 
Cic. Mollis. Plin. (À l'oute: à la 
vue) Suavis. Plaut. Plin. (Au tou- 
cher) Mollis. Qu. Lévis. Quint. Virg. 
2 Pain d'une saveur très douce, Dul- 
cissimus panis. Plin. Saveur très —, 
Prædulcis sapor. Plin. Fruits bien 
doux (— mûrs), Mlifia poma. Virg. 
Eau plus douce à boire, Suavior 
agua. Plin. Odeur —, très —, Odor 
suavis. (ic. mollixsinus. Plin. Chant 
duux, Cantus suuvis. Plaut. Couleur 
plus douce, Suavior color. Plin. Doux 
gazon, Moile gramen. Ov. Louces 
paules, Muineri leves. Virg. || 3° 
Modere ; qui n'a rien de trop fort, de 
violent, de penible, de fatigant. Lenis, 
wo. f., €, 0. Plaut. Cic. Liv. Plin. : 
Soleil doux, Sol lenis. Plin. Faire 
cuire à feu —, Decoquêre lévi igni. 
Varr. leuiter. Plin. Coguëre leni igni. 
Plin. Chaleur douce, Tepor, oris, 
masc. Cic. Température —, Dies 
clemens (gén. an Col. Rien de 
plus doux qne [ce] climat, Nikil 
cælo mollius (de moilis). Fl. Climat 
très —, Czlum milissimum (de mi- 
tis). Liv. Climat (— Pays) —, Mol 
dis regio. FI. Quand il fait —, Tem- 
pestatibus tepidioribus (de lepidus). 
Varr. L'hiver devient plus —, Hiems 
milescit (de mitescEre, o, ds, 8. part. 
ai sup., 0.). Liv. | Vent très doux, 
plus —, Ventus Lenissimus. Cic. re- 
missior (de remissus). Czs. Douce 
brise, Aura vis. Si. mollis. Ov. 
Doux zéphyrs, Molles rephyri. Ov. 
Mer douce, Mare tranquillum. Cic. 
Mouvemen® doux, Lenis motus. Quint. 
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Quint. Mœurs très douces, Facillimi 
mores. Cic. Muses d'ua plus doux 
Commerce, Mansueliores Musz. Cic. 
Je le rends — comme un mouton, 
Tam placidum, quam ovis est, reddo. 
Ter. Il s'est montré si — dans le 
sénat, Tam mansuelus in senalu fuit. 
Cic. Très — envers ler ennernis, 
Lenissimus in hostes. Cic. — envers 
la sœur, Afitis où Placaltus in soro- 
rem luam. Cic, — pour ses voisins, 
Bonus vicinis (au dat.). Cato. Aui- 
maux qui sont —, Anünalia qua 
sun! milia. Mel. 

Doux, adv. Doucement : Filer doox, 
C. céven 8°, oBÉIR. Voy. DOUCEMENT. 

Tour ooux, loc. adv. Pour arrêter 
qqn qui s'emporte =: Tout doux, s’il 
vous plalt, Clementer, qurso. Plaut. 
Bona verba, queso. Ter. 

DOUZAINE, 5. f. Nombre de douze 
ou environ. C. vouze. 

DOUZE. adj. aum. card. Il s'etpr. 
de diff. manières. 4° Le plus soux. 
Par le nombre cardinal. Duodecim, 0- 
décl. Cic. 2: La lui des Douze Tables, 
Duodecim Tabulr. Cie. || 2° qqf. 
Par le nombro distributif : Douze par 
tête, — pour chacun, — chaque fois, 
par —, Duodeni, z, a. Cie. — ar- 
peuts pour chaque homme, Duodma 
in singulos homines jugera. Cie. Deux 
fossés de — pieds chacun, Fosss 
duplez duodenum pedum. Cæs. || 3e 
Qqf. Par l8 nombre ordinal. Duodeci- 
mus, a, um. Cæs. 2: Le livre douze, 
* Liber duodecimus. D'apr. Quint. Tom- 
ber le — du mois, * Duodecimo men 
sis die venire. D'apr. Varr. Tous les 
— ans, *Ducdecimo quoque anne. 
D'aor. Cic. Il 4° Traductions diverses 
z Le nombre douze, Luodenarius nu 
merus. Varr. — fois, Duodecics. Cie 
Liv A un interêt de — pour cent, 
Duodenis assibus. Pl.-j, Douze cents 
= mille deux cents, Voy. wire et 
cant. Douze mille, C. vouze et site 

DOUZIÈME, adj. uuin. ord. Duo- 
decimnus, a, um, Cæs. Tuc. : Contal 
pour Ja douzième fois, Duvdecime 
consul, Cayit. La — pariie, et S. a. 
Le —, ‘Duodecimu (æ) pars (artis 
f. Le — de l’arpent Ua Jugerum 
du pred, du setter, Uncia, z, f. Col. 
Plin. Mart. lnterèt d'un — par mois 
(= 1 */o par au), Uncia. bis. Hé- 
ritier pour ua —, Unciarius heres. 
Dig. César hérilier pour un —, Cesar 
ex unciä (s.-e. heres). Cic. Colisation 
d'un —, Unciaria slips. Plin. 

DOYEN, 8. m. 1° Titre de dignité. 
Decanus, i, m. Aug. |} 2° Le plus an- 
olen de son corps = Le doyen des 
censeurs, Êx censoribus velustissinus 
(1), m. Liv. f 3° Le plus âgé. Natu 
marimus (i), m. Liv. 

DOYENNE, 8. m. Dignité do doyes. 
*Decanatus, &s, m. (lang.). 

DRAC. rir. de France. * Dracus,i, m. 

DRACUME, 8. f. Monnaie grecque 
ee = env. Ôfr,97): Poids gfes 

aitique = env. 46",32). Drachma, æ, 
géo. pl. arum el um, f. Ter. Cic. Plin. 

DRACON, législateur d'Athône 
Draco, onis, m. Cie. 
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DRAGÉE, s. f. 1° Bonbon. Voy.ce m. 
3° Mélange de grains on horbe pour 
chovaux. Farrage, ginis, [. Varr. 
DRAGEON, s. m. Rejeton de la ra- 
cine d'un vegetal. Surculus, i, m. Col. 
DRAGEONNER, v. 0. Pousser des 
dragoons. Pullulare, n. Virg. 

DRAGON, s. m. 1° Animal fabu- 
leux. Draco, onis, m. Cic. Ov. || 4° 
Femme acariâtre ; enfant mutin. Voy. 
ACARUTRE, MOTIN, || 3° Anc. Fig. 
Chimère, souci. Voy. ces m. || 4° Con- 
ctellation. Serpens, entits, m. Ov. Hyg. 
Vitr. Anguis, is, m. Virg. Ov. Draco, 
mis, m. Poet. ap. Cic. 

DRAGUE, 3. Î. Sorte d'engin; sorte 
de filet. Everriculum, i, n. Cic. Varr. 

DRAGUIGNAN, v. de France (Var): 
* Dracenum, i, 0. Dracenæ, arum, f. pl. 
- DRAMATIQUE, adj. 1° Qui appar- 
tient au theâtre. Senicus, a, um. Cic. 
s Poêle dramatique, Poeta scmticus. 
“Varr. Un artiste —, Seznicus, i, 
mast. Quint. Suet. Une artiste —, 
Sernica, æ, fém. C.-Just. Les artistes 
dramatiques, Seænici artifices. Cic. 
sctores. Quint. et simpl. Scznici, m. 

1. Cic. Pièce dramatique, C. DnaME 
Le Représentations dramatiques, 
Semnici ludi. Liv. || 2° Interessant, 
touchant, emouvant. Voy. ces m. 

DRAME, 5. m. 1° Toute pièco de 
theâtre. Fabula, æ, F. Ter. Hor. Seæ- 
aica (z\ fabula (æ), f. Amm. = Dans 
les drames, In eis, qu ad scrunam 
componuntur, fabulis. Cie. | 2° Sorto 
de tragédie; Fig. Évonement émouvant. 
Vos. TRAGÉDIB. 

DnaApP,s. m. 1° Sorte d'étoffa de 
laine. * Lanea (æ) vestis (is), (. d'apr. 
Cic. {Verr., v, 56) : Manteau de drap, 
Pallium laneum. Cic. — marluaire, 
Stragulum, ï, n. Suet. |] 2° Morceau 
do toile pour le lit. Linteum, i, n. Pl.-J. 

DRAPÉ, és, part. passé de nnAPER, 
Voy.ce vw. || Adj. T. de botan. Couvert 
dapoils serrès. Lannginosus, a, um. Plin. 

DRAPEAU, 3. In. $° Lange. Voy. 
ce m. |] 2° Haïllon. Voy. ce m. |] $° 
Pièce d'etoffe au bout d'une hampe. 
Verillum, 1, n. Cæs. Suet. Vop. || 4° 
Étendard, enseigne, bannibre. (Pièce 
d'étulle : enseigne de la cavalerie, des 
auuilaires) Verillum, à, a. Cic. Cæs. 
Liv. ([lampe surmontée d'une image : 
eo<eigned un manipule, d'une cohorte) 
Signum, 1, n. Cæs. Liv, (llampe sur- 
montée d'un aigle : enseigne com- 
muue de loute la légion) Aquila, æ, 
f. Cie. Liv. : Lever le draprean, Vezxil- 
lum totlire. Cic. Veil. Arborer le — 
{ruuge : sigual du départ ou du cum- 
bat), Verilum propun”re. Cæs. Dra- 
eaux depluyés, Sub signis. Plaut. 

io. Signis subrectis. Sen. || 6° Au 
gr Le service militaire; les armees. 

igna, orum, n. pl. Cic. Cæs. Liv. : 
Appeler qqn sous les drapeaux, Ali- 
quem ad bellum seribre. Liv. Voy. 
axnôLEn. Être sous les —, {n castris 
use. Liv. Stipndia merëre. Cic. me- 
reri, dép. Cic. facëre. Sall. N'avoir 
jamais êlé sous les —, Esse nullius 
slipendii. Sal. Servir sous les — de 
qqn, Militare sub signis alicujus. Liv. 
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in exercilu alicujus. Cic. 


Cuntinère manipulos ad signa. Cæs. 
Abandonner les —, 
signis. Cæs. Liv. Voy. Désenren 2°. 
I Fig. Se ranger sous les drapeaux 
e qqo, Alicujus castra petëre. Hor. 
Voy. camp 39, PARTI. 


DRAPER, v. act, 1° Garnir, Habil- 
ler de drapcries. Ainicire, io, is, cui et 


xi, ctum, act. Cic. Suet. : Le manteau 
dans lequel il était drapé, Paliium 
uo amicins eral. Cic. Une Venus 
rapée, Velatä specie Venus.’ Plin, 
j 2° Fig. Consurer. Voy. ce m. 


Se DRAPER, v. réf. 4° Arranger sur 


sol les plis de ses vôtements. Se ami- 
cire (to, is, cui et ri, ctum). Suet. = Se 
draper fiêrement, Gloriose amiciri, 
pass. Plaut, Se — dans sa loge, To- 
gam componêre (0, is, posui, gosttum): 
Quint. Les anciens ne se i 

as, In amictu veteribus nulli sinus 
Érant), Quint. Attention à se bien 
draper, Observalio amictüs (de ami- 
ctus, m.). Quint. || 3° Fig. Se targuer 
de : Se draper dans cette vertu, flanc 
virlutem præ se ferre (fero, fers, tuli, 
latum). Quint. 

DRAPERIE, 9. f. 10 Manufacture 
de drap. Tertrinum, i, n. Cic. || 2 
Disposition d'une éloffe en forme de 

lis. Sinus, us, m. Ov. Quint. Suet. 

f 30 Regresentation do vétemonts, d'e- 
toffes (formant des gas). (Yélement 
Amiclus, üs, ic. (Voile, elc. 
Velamentum, i, n. Ov. 

DRAPTER, 8. m. 1° Fabricant de 
drap. Tertor, oris, m. Œ tisseur) 
or. Sen. || 2° Marchand de drap. Ves- 
tiarius (ii) negotiator (oris), et simpl. 
Vestiarius, ii, m. Dig. 

DRAVE, riv. d'Allemagne. Dravus, 
i, m. Flor. Draus, i, m. Plin. 

DRÉPANE, v. de Sicile. Drepanum, 
ti, n. Virg. Drepana, orum, 0. pl. Liv. 
: (Qui est) de Drépane, Drepanitanus, 
a, um. Cic. 

DRESDE, v. d'Allemagne. * Dresda 
et Dresena, æ,f. 

DRESSAGE, 3. m. Aotion de dres- 
ser un animal. Domitura, æ, f. Col. : 
Par le dressage, Domitu. Cic. 

DRESSEN, v. act. 1° Lever et tenir 
droit. Erigére, 0, ts, reri, reclum, acl. 
Cic. Arrigëre, act. Ter. Virg. Subri- 
gëre, act. Virg. Plin. =: Dresser sa 
tète, Caput erigère. Lucr. les 
oreilles, Âures arrig”re. Ter. erigère. 
Cic. — un arbre, Arborem erigëre. 
Cic. — des échelles contre les rem- 
arts, Scalas ad mœnia erigère. Liv. 

a y dressant des échelles, Scatis 
apposilis (de apponère, 0, is, posui). 
Liv. || 2° Ériger, élever. Erigëre 
(voy. 10), act. Curt. Erstruïre, 0, is, 
struri, structum, act. Cæs. Siatuère, 
0, is, ui, utum, act. Cic. Constitu're, 
act. ep. Pontre, o, is, posui, positum, 
act. Liv. : Dresser une statue à qqn, 
Alicui statuam pon#re ou statuëre. 
Cic. constituëre. Nep. — un tom- 


beau, Sepulcrum exrstruëre. Cic. — à 
gqo 00 monumeal impérissable, Alt- 


Militare 
apud aliquem. Curt. Retenir les hom- 
mes (les manipules) sous les —, 


DiscedYre ab 


rapaient 
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cui immortale monumenlum ezsirufre, 
Cic.Se — des monuments, Instaurare 
sidi monumenta. Liv. — un autel, 
Aram condëre (o, is, didi, ditum), 
Liv. — des tours, Turres exsitruïre. 
Cic. erigère. Cæs. Dressé en manière 
de borne, Erectus in melæ modum. 
Curt. Dresser une croix pour les escla- 
ves, Crucem servis fig’re (0, is, Ari, 
firum). Cic. || 8° Disposer, arranger, 
préparer. Ponère (voy. 20), act. Cic. 
Dispouëre, act. Suet. Statuïre (voy. 
20), act. Czs. Constitu®re, act. Cæs. 
: Dresser des balistes, Balistas dis- 
ponère. Suet. — une lente, Taberna- 
culum ponYre. Cic. statuñre. Cæs. con- 
stituëre. Cxs. — ua lit, Lectum ster- 
nère (0, is, séravi, stralum). Cic. 
ornare. Cic. Il $e fail — un lit, Ju- 
bel sterni sibi. Pl.-j. — la table, 
Voy. rauce. — les mets sur la table, 
Mensam cibis erstruïre. Plaut. 
des gâteaux feuilletés dans uue cor- 
beille, Tracta in qualo componêre. 
Cato. — le second service, Mensam 
secundam inferre (fero, fers, luli, il- 
latum). Plin. Ils dressent de grands 
cratères, Craleras magnos slaluunt. 
Virg. || Fig. Dresser, pour ainsi 
dire, sa tente dans la philosophie, 
Quasi tabernaculum vitz collocare in 
philosophiä. Cic. — des emhüches, 
Voy. suodcugs. || € Rendre droit. 
Dirigire, 0, is, rexzi, rectum, act. Sen. 
Corrigëre, act. Sen. : Dresser ce qui 
est courbe, Curva corrigère. Sen. Voy. 
nEORESSER. || 6° Anc. Diriger en ligne 


droite. Dirigëre (voy. 4°), act, Cxs. 


C. nintoen. || 6° Aplanir, unir, met- 


tre de niveau. Cozquare, act. Cale. 
Sall. Eræmquare, act. Vitr. Æquare, 
act. Cic. Complanare, act. Cato. : 


Route bien dressée, Plana via. Dig. 


Terrain bien dressé, Locus ad libet- 


lam zquus. Cic. || 7° Tracer, ecrire, 
rédiger. Conficère, io, is, feci, fectum, 
act. Cic. Componère (voy. %), act. 
Cic. Scribrre, 0, is, scripsi, scriptum, 
act. Cic. ConscribËre, acl Cic. : Dres- 
ser une liste, ua état, Ralionem con- 
fictre. Cæs. Cic. — un compte, Re 
tionem pulare. Cic. Plaut. ducëre. Cic. 
pon‘re. Sen. — procès-verbal d'une 
enquête, Quæstionem conscrib®re. Cic. 
— une accusation, Àccusalionem com- 


parare. Cie. — un contrat de nr- 


riage, Tabellas dotis consignare. Suet. 
— un testament, Testamentum seri- 
bre. Cic. — des généalogies, Origi- 
nem faniliarum sublerFre {o, is, ferui, 
tertum). Ne. 1 8° instruire, former, 
façonner. (En sarl. de l'homme el 
des animaux) Docëre, eo, es, docui, 
doctum, act. Cic. Tac. Edocëre, act, 
Cæs. Condocére, acl. Mirt. Condocefa- 
cère, io, is, feci, factum, act. Cic. 
Assuefacëre, act. C>s. Formare, act. 
Cic. Liv. Col. Suet. Informare, acl. 
Cic. Institnuëre, act. Cic. Col. Sen. 
(En parl. seul. de l'homme) Erudire, 
10, is, ivi el ii, itum, act. Cic. Sen. 
(En parl. seul. des animaux) Domare, 
0, as, mui, mitum, act. Cic. Subigëre, 
0, is, egi, actum, act. Col. = Esclaves 
dressés d'avance, Servi ante edocti. 
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Cæs. Dresser qqn au maniement du 
cheval, Aliquem equo uti condocère. 
Hirt. L'exercice nous dresse à cela, 
fn hoc nos exercilalio componit (de 
compon®re, voy. 2°). Quint. On — 
les enfants à voler, Pueri cleprre 
discunt (de discëre, o, didici, s. sup. 
= s'exercer à). Cie. Nous avons été 
dressés par nos ancêtres à (inf.), 
Ia a majoribus insiituti sumus, ul 
(subj.). Cic. l Dresser de jeunes 
taureaux, Vitulos subigére. Col. (Gros) 
animaux dressés, Belluæ domitæ ou 
condocefaciæ. Cic. Dresser un bœuf 
au labour, InslituËre bovem ad ara- 
trum. Col. Cheval non dressé, Indo- 
milus equus. Ad Her. Les chevaux 
sont dressés aux évolutions, Egqui 
variare gyros docentur. Tac. Dresser 
des chevaux à s'arrêter, Assuefacére 
equos remanère. Cæs. Corheau dressé 
à parler, Corvus assuefactus sermuni. 
Plin. Dresser un chicn à suivre, In- 
atituËre canem sequi. Sen. 

Dnessen, v. 0. Se mettre droit : 
Faire dresser l'oreille à qqn, Alicui 
aures arrigère (, is, rexzt, reclum). 
Plaut. Faire — les cheveux, Capillos 
subrigëre. Sen. Voy. Se Dresser. 

Se onessen, v. 1° Réf. et pron. 
Se mettre, Se tenir droit. Se erigre 
(0. is, rezi, rectum). Cic. Erigi, or, 

ris, reclus sum, pass. Cic. Subrigi, 
pass. Sen. Se ertollïre (o, is, fulr, s. 
sup.). Sen. = Se dresser sur ses jambes, 
Sese erigère. Cic. Se — sur ses pieds, 
sur le bout des pieds, Erigi in un- 
ues. Quint. in digilos. Quint. Le 
ion se dresse (pour combattre), Leo 
coorilur (de cooriri, or, Eris, orlus 
sum, dép.). Plin. Les cheveux se 
dressent, se drestèrent, Capilli hor- 
rent (de horrère, 60, rui, 3. sup., 
D.) où subriguntur. Sen. Comæ ste- 
terunt (de siare, ©, as, statum, n.). 
Virg. Cheveux qui se —, Ar- 
rectæ com. Virg. Des aigrettes se — 
aur.…, Cristæ stant in (abl.). Or. 
Une montagne se dresse, Mons sur- 
git (de surgëre, o, is, surrexi, sur- 
reclum), n. dlel.|| Fig. Se erigëre. Cic. 
[2° Pron. Être instruit. Doceri, eor, 
ëris, doclus sum, pass. Cic. Tac. et 
toas les pass. des v. cités à pngssen 8e. 

DREUX, v. de France (Eure-et- 
Loir). Durocases et LDurcasses, ium, 
m. pl. Ant. Durocassz, arum, f. pl. 
Ant. Druodorum, i, a. Ant. Durocas- 
sium, it, D. Peut. 

DROGUE, 5. f. 1° Ingrôdient pour 
la pharmacie, etc. Melicamentum, à, 0. 
Cic. llin. || 2° Ingredient pour la toin- 
ture (et la chimie). Medi-amentum, à, 
on. Cic. Venenum, n. Virg. Hor. || Se 
Ce qui est mauvais en son espèce. 
Quisquiliæ, arum, f. pl. Cic. Petr. 

DROGUER, v. act. 1° Medicamen- 
ter. Medicare, act. Col. || 2° Falsifier 
= Vins drogués, Vina medicata. Cul. 
VOYy. PALSIFIER. 

DROGUISTE, s. m. Marchand de 
drogues. Medicamentarius, ii, m. Plin. 

DROIT, o178, adj. 1° Qui n'ost 

s courbe. Reclus, a, um. Cæs. Cic. 

irecius. Cic. = La ligne droite, Recta 
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regio. Cie. Curt. Voy. 2°. Suivre la 
ligne —, Aller en — ligne, Recte 
ferri, pass. Cic. Les armées se beur- 
tent en — ligne, Rectæ acies cuncur- 
runt. Liv. Élever une digue en — 
ligne, AMolem rect& fronie dirigëre 
(o, is, rexi, rectum). Curt. Ranger son 
armée, ses navires en ligne —, Di- 
rig®re aciem. Crs. naves. Liv. Oliviers 
ea ligne —, Oleæ directo ordine. Cic. 
Voy. pnorr (adv.) 1°. Le droit che- 
min, Chemin en ligne droite, Direc- 
tum iter. Cæs. Par le droit chemin, 
Recto itinere. Cxs. Recta viä. Liv. 
Voy. prorr (adv.) 1°. Tunique droite 
(à plis droits el sans ceinlure), Recta 
funica. Plin. ] Fig. Le droit chemin, 
Recta via. Plaut. Ter. Marcher dans 
le — chemin, Rectum sequi. Cic. Ar- 
river au trône par la voie droile, Per 
cursum reclum regnum lenère. Cic. 
S'écarter du droit chemin, De recta 
regione deflectëre. n. Cic. Pousser qqn 
bors du — chemin, Agëre aliquem 
transversum. Sall. || 2° Terme de geo- 
môtrie. Mectus, a, um. Cic. =: Ligne 
droile, Recta linea. Cic. Angle droit, 
Angulus normalis. Quint. rectus. Cen- 
sor. || 3° Perpendiculaire à l'horizon, 
qui ne penche d'aucun côte. Rectus, a, 
um. Cic. Erectus. Cic. = Colonnes 
droites, Rectæ columnæ. Cic. [Le dé] 
reste droil, (= d'aplomb), Rectus 
adsistit. Cic. [Dieu, La nature] a 
fait l'homme -—, Hominem erectum 
constituit. Cic. Hominem ererit (de 
erigëre, 0, is). Cic. Position droile 
(d'un homme), Erectus status. Cic. 
Démarche —, Erectus incessus. Tac. 
Se tenir droit (de manière à ne pas 
tomber), Se sustinère (60, es, linui, 
tentum). Cic. Liv. Jeune fille qui se 
lient droite, qui a la taille —, Recta 
puella. Hor. 11 se Lient droit (sur ses 
Jambes}, 11 marche —, Rectus insistit. 
Cels. || 4° Regulier. Rectus, a, um. 
Tor. : Pièce de monnaie drnite, Num- 
mus bonus. Cic. probus. Plaut. || 6° 
Fig. Sensè, judicieux. Rectus, a, um. 
Cic. Directus. Cic. = La droite raison, 
Directa ratio. Cic. Jugement droit, 
Sincerum judicium, Cic. ]| 6° Honnéte, 
équitable, sincère. Rectus, a, um. Cic. 
or. Pl.-j. Æquus. Cic. Probus. Ter. 
Cic.= Nature droite, Rectum ingenium. 
Pl.-j, Âme —, Animus rectus. UHor. 
Homme droit et hounète, Vir rectus 
et sanctus. Pl.-j. || 7° Opposé au côté 
où nous avons le cœur. Derier, tera et 
1. souv. (ra, terum et pl. sonv. trum. 
ie. : L'œil droit, Derter oculus. Nep. 
Côté, Flanc —, Main, Rive, aile 
droite, Voy. pl. has vnorrr(subst.). || 
Fig. Il est le (petit) bras druit d'An- 
toine, Antonit esf dertella. Cic. 
Daoir, adv. 1° En droite ligne = 
Droit, Tout —, Rectä regione. Cæs. 
Curt. E regione. Cic. Regione. Liv. 
Directo. Cic. Cæs. In directo. Varr. 
Per directum. Plin. Tomber — dans 
l'endroit par où..., Cadëre e regione 
loci, qu&.… Lucr. Aller Lout —, fter 
ogère in directum. Ov. Ferri recte. 
Cic. in rectum. Sen. Lier la vigne — 
(= verlicalement), Aligare vitem 
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recte. Cato. || Fig. Marcher, Aller 
droit (= se bien comporter), Rectum 
sequi. Cic. Clavum rectum fenére (= 
tenir droit le gouvernail). Quint. :) 
2° Directement, par le chemin le plus 
court. Rectä. Cic. = Aller droit devant 
soi, Pergëre protinus. Cic. Il vieot 
à moi, Ad me habet rectam viam. 
Plaut. Ailler tout — au navire, fre 
Prorsus in nauem. Plaut. Tu iras tout 
— aux carrières, Ibis porro in lato- 
mias. Plaut. De là nous allons tout 
— à Bénévent, Tendimus hinc recté 
Beneventum. Hor. Marcher — à l'en- 
nemi, Rectä fronte concurrêre hosti. 
Curt. | Fig. Marcher droit au bnt, 
Gnaviter ou Naviter permeare. Col. 
H alla — au but de son expédition, 
Cursum direrit quo fendebat. Nep. 
Aller — au fait (= sans circoulocu- 
tion), Ambages mittëre. Plaut. Ior. 
Voy. proir Gi) {o. 

Dnoir, 8. m. 1° Ce qui est conforme 
à la justice naturelle ou 4 la loi. Jus, 
uris, n. Cic. Æquum, à, n. Cic. Rec- 
tum, n. Cic. : Le druit divin et le 
— bumain, Jus divinum ef humanum. 
Cic. Le — naturel, Jus naturæ. Cic. 
naturale. Cic. Le bon —, Æquum et 
bonum jus. Cie. et simpl. Æquum ( 
bonum (ti), n. Cic. Æyuitas, ans, f. 
Cic. Dans toute la rigueur du —, 
Summo jure. Cic. Observer, Respec- 
ter le —,le bon —, Æquitatem ser- 
vare. Cic. Æquum bonum colfre. Plaut. 
Rectum colëre. Ov. S'appuyer sur le 
bon —, Avoir le bon — pour soi, 
Æquo nili. Quint. Cela est conforme 
au —, ({d) jure factum est. Ad Her. 
Cela est contraire au —, ({d) inju- 
riä factum est. Ad Ier. Questivn de 
fait ou de —, Controuersia de vers 
aul de recto. Cic. Voy. 2°. De —, 
De plein —, Jure. Cic. Pleno jure. 
Dig. D'après le —, Ex jure. Varr. 
Cic. Selun le bon —, Er æquo et bono 
jure. Cie. Avec —, À bon —, Jure. 
Cic. Jure ac merito. Cic. Je réclame 
cela à hon —, [d meo jure vindice. 
Cic. Être réprimandé à bon —, Juste 
reprehendi. Hor. Sans —, Nullo jure. 
Cic. Injuri&. Cic. Injuriose. Cie. 
Contre tout —,Contra jus. Cic. Contre 
fas. Cic. Donner — à qqn (= Im 
donner raison), Causam alicui adju- 
dicare. Cic. Faire — à la demande 
de qqn (= l'accorder), Concedère 
postulationi alicujus. Cic. Alicui pe 
tenti satisfacëre. Cic. Faire — à qqo, 
Jus alicui reddrre. Cic. || 3° Faculté 
(qu'on tient du pacto al, des lois, 
des conventions, des usages) de faire, 
d'avoir, d'exiger qq. ch. (En gén. et 
le plus souv.) Jus. uris, n. Cic. Qqf. 
(Puuvoir de) Potestas, etis, f. Cie. 
(Libre dispositiun de) Arbitrium, ü, 
n. Cic. (Possibilité de) Facultas, etis. 
f. Cie. (l’ermission de) Licentia,æ, f. 
Cic. = Droit sacré, inviolable, Jus 
integrum. Cic. — embrouillé, Jus 
obscurum. Cic. Les droits du ma- 
riage, Jura conjugahia. Ou. Le druit 
de mariage, Jus connubii. Cic. Les 
droits des différentes races, Jura 
gentium. Liv. Le droit de race et le 


DROIT 


— do famille, Stirpis ac gentililatis 
jus. Cic. (Direl quels sont les droits 
elles devoirs de chacun, Quid quem- 
que cuique præstare oporleat. Cie. Que 
cela soit un droit, [ta jus esto.xu Tab. 
Ce fut de lout temps un — que... 
Jus semper hoc fuit, ut (subj.). Cic. 
Je sais que c'est mon —, Scio meum 
jus esse. Ter. En vertu de mon —, 
Pro jure (meo). Plaut. De plein —, 
Pleno jure. Mig. Se jeter sans aucun 
— sur l'argent d'autrui, In alie- 
sem pecuntam nullo jure invadère. (ic. 
Être en — d'élever cette prélentiun, 
Id sue jure vindicare. Cic. H a le — 
de combattre, Ei jus est pugnare. Cic. 
Avoir le — de discuter, Habëre jus 
paum disputandi. Cic. J'ai eu — de 
[el faire, Jure feci. Cie. Il n'a pas 
e — de combattre, Jure pugnare non 

test. Cic. J'ai le — de Vie] dire, 
Pro meo jure dico. Cic. Ils ont le — 
le choisir, Licet (ut) eligant. Cic. 
Bieuveillance à laquelle on n'a pas 
—, Indebita benevolentia. V.-Alaz. 
Avoir des droits sur qun, MHabère jus 
ia ahquem. Plin. Le consul a là-des- 
sus druit et pouvoir, Consulis eü de 
re jus ac potestas est. Liv. Le: femmes 
ont les mème: droits que les maris, 
Urores eodem jure sunt quo viri. Cic. 
Donner à une personne des — sur 
ane aotre, Altcui jus de aliquo dare. 
Lis. Faire valour son droit, ses droits 
en jastice, Jus suum persequi. Cic. 
Erperiri jure ou jus. P.-jet., et 
simpl. Erperiri, dép. Cie. Liv. Ré- 
elamer son droit, Suum jus postulare. 
Ter. Tu réclames ton —, je l'avoue, 
Jus petis, fateor. Plaut. Obtenir son 
—, Suum jus tenëre. Cic. Conquérir 
an —, Jus parare. Sall. Je me suis 
donné le — de (faire), Hoc mihi 
sumpsi (de sumêre, 0, is, sumplum) 
u (factrem). Cic. User de sun —, 
Jus suum usurpare. Cic. Maintenir, 
Défeadre son —, son — coutire qqn. 
son — par les armes, Jus suum 
tenëre ou relinère. Cie. oblinère con- 
tre aliquem. Cic. armis ersequi. Liv. 
Se relâcher de son —, De suo jure 
deced”re. Cic. De jure remittëre. Liv. 
Il n'a rien relâché de son —, Suum 
jus non deseruit. Cie. Renoncer à 
son —, Se départir de son —, Suum 
jus remillère, Cic. Ab jure abire. 
Cic. Établir un —, Jus sancire. Cic. 
Donner à qqn le — de faire, Dare 
elicui fu ‘aciendi. Cic. Soutenir 
les drone 4.0 peuple, Jus populi 
defendgre. Sall. Respecter les — de 
chacun, TribuŸre cuique suum. Cic. 
Les — même de la guerre n'étaient 
pas respectés, Ne belli quidem jura 
relicte erant. Liv. Je ne vous recon- 
Dais pas le droit de blämer, Ioc non 
concelo, ut reprehendutis. Cic. l'orter 
atleinte au — de qqn, Juri alicujus 
dercgare. Tac. Fouler aux pieds les 
droil: du peuple, Jura populi obterëre. 
Liv. Lépuullé de ses —, Jure eru- 
fus. Tac. Contre un étranger, le droit 
est imprescriptible, Adversus hostem 
alerne eucloritas (est). x Tab. — 
womun, Perpetuum jus. Cic. Avoir 
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une patrie de fait et une patrie de —, 
[Tabère alteram loci patriam, alteram 
juris. Cic. Le — de bourgenisie ro- 
maine, Jus Quiritium (gén. pl.). Cic. 
Pl.-j. — de cité, Voy. crré. — de 
citoyen, Jus civile. Cic. Exercer lea 
droits de citoyen, Esse pro cive. Cic. 
Perdre ses — de citoyen, Capite de- 
minuit où minui, pass. Cic, Dig. Déchu 
de ses — de cilnyen, Deminutus ca- 
pite. Cic. Liv. Rentrer en possessiou 
de ses —, de ses — politiques. Recu- 
perare jus suum. Cic. rempublicam. 
Cic. Droit de retour ou de réinté- 
grande, — de rentrer dans 8s patrie, 
Postliminii jus. Dig. Il n‘y a pas pour 
lui de — de retour, Ei nullum est 
postliminium Cic. Accorder à qqn 
e — de suffrage, Suffragium alicui 
imperliri. Liv. Priver une partie du 
peuple du — de suffrage, Partem po- 
puli suffragiis privare. Cic. Il n'a 
pas le — de tester, Ei testamenti 
{actio non est. Cic. — de rendre la 
justice, Possessio judiciorum. Tac. 
— de juger sans appel, Regnum 
judiciorum. Fi. Avoir — de vie et 
de mort, Vilæ necisque habeëre potes- 
tatem. Cæs. Le — de coniamner à 
l'exil est accordé à des honimes.…, 
Viris datur ds ersilio tabella (æ, f. 
= bulletin de vote). Plin. — d'absou- 
dre, Absolvendi licentia. Tac. ls ont 
le — de convoquer le sénat, Jllrs licet 
senalum cogfre. Liv. Celui qui n’a 
pas le — du laticlave, [Is] eui lati- 
clavi jus non est. Quint. Personne 
n'a le — de faire du commerce, 
Commercium nemini est. Cic. — de 
vendre du sel, Salis vendendi arbi- 
trium. Liv. Le — d'exploiter des 
mines, Jus metallorum. Suet. — de 
puiser de l'eau, Haustus (üs, m.) 
aguæ. Cic. Le — de passage (avec 
un troupeau), Jus agendi. Caj.— de 
progecture, Jus projiciendi. Dig. || $° 
e qui fait qu'on peut moralement exl- 
ger qq ch. de qqn, ou se permettre qq. 
ch. envers qqn. Jus, uris, n. Cic. : 
Les droits de l'humanité, Jus homi- 
num. Tac. Les — de l'humanité sunt 
bien puissants, Alagna est vis Auma- 
nitatis. Cic. En respectant les — de 
l'amitié, Salvo jure amicitiæ. Cic. La 
vieillesse conserve son droit, Senec- 
fus jus suum relinel. Cic. Le sang 
palernel a des droits sacrés, Sanguis 
paternus magnam religionem possidet. 
Cic. Qui a des — l'immortalité, 
Dignus memoriä. Cæs. Tous ont un 
droit égal à cetle gloire, Gloris pars 
virilis apud omnes est. Liv. Vous 
avez plus de — 4 notre gratitude, 
Afajus est vestrum in nos promerilum. 
Cic. Je ne l'ai pas mis en —, Je ne 
l'ai pas donné le — de (me traiter...), 
Non merui ut (subj.) Plaut. Qui a — 
à nos égards, Qui a le — d'ètre res- 
pecté par nous, Nobis colendus (a, 
um). Cic. Tu n'as pas — (= lien, 
sujet) de craindre, Non est quod 
timeas. Ov. Cela n'a pas le — de 
surprendre, Non est ut (id) mirandum 
sit. Cic. Plus le service est grand, 
plus il a de droits à notre reconnais- 
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sance, Marimo cuique bemeficio pluri- 
mum debelur. Cic. || 4° Ensemble de 
lois, législation, la loi en géneral. Jus, 
uris, n. Cic. : L'origine, Les fonde- 
ments du droit, Stirps ou Ortus juris. 
Principia juris. Cie. Le — civil ea- 
joint de (inf.),Sanctum est jure civili 
ut (subj.). Cic. Violer le — des gens. 
RumpEre jus gentium. Liv. — préto 
rien, Jus prætorium. Cic. Le — ns- 
turel, Divinz (arum) res (erum), f. pl. 
Cic. Dig. Question de —, Qurstio 
juris. Quint. 1 y a question de — 
quaad..., Juridicialis constitutio est, 
cum. Ad Her. Le point de — fu. 
discuté, Juris disceptatio fuit. Cic. 
Procéder par les voies de —, Agëre 
jure. FL || 6° Jurisprudence, science 
des lois. Jus, uris, n. Cic. Juris scien- 
tia (æ), f. Cic. : Élude du droit, Stu- 
dium Juris. Cic. Étudier le —, Faire 
son —, Jus edisc®re. Cic. Versé dans 
le —, Juris peritus. Cic. Donner des 
consultations de —, Respondere jus 
Ou de jure. Cic. Expressions de —, 
Verba cinilia. Dig. || 6° imposition. 
taxe. (En gén.) Vectigal, alis, n. Cie. 
(D'entrée ou De sorue) Portorium 
ii, n. Cic. = Établir un druit, Vecti- 
gal statuëre. Mirt. Ces objets sont 
rappés d'un — de trois as par 
mille, Fis rebus terns in millin æris 
attribuuntur. Liv. |] 7° Salaire alloué 
par la taxe, par un règlement, etc. Voy. 
SALAIRE. 

Dnorre, s. f. 10 Le côté droit. Dextra 
(æ) pars (artis), f. Cxs. = [Ëtre] à 
droite, sur la —, vers la —, Ab 
derträ parte. Cæs. À dexträ. Cic. Ad 
dertram. Plaut. Dexterä Sall. Qui 
est le plus à —, (en parl. de deux) 
Derterior, m. f., ius, 0. Varr. Suet. 
(en parl. de plus de deux) Dertimus, 
a, um. Sall, cheval de —, Equus 
dexterior. Suet. [Aller] à —, sur la 
—, vers la —, Ad derteram. Cic. 
Dertrorsum. Hor. Dertrorsus. Liv. 
{Diriger] vers la — do chemin, [In 
dertram viæ partrm. Frontin. Tenant 
sa têle penchée à —, Inclinato in 
dertrum capite. Quint. [Venir] de —, 
Ab derträ. Liv. || Etre) à droite et à 
gauche, Nerträ læväque. Liv. [Être] 
à —, à gauche, [Venir] de —, de 
gauche, À derträ, a sinisträ Cic. 


(Être, Aller] à —, à gauche, Ad 
dertram, ad sinistram. Cic. || Fig. A 
droite et à gauche, À —, à gaucbe, 


et là, (sans mouv. vers) Hie 
illic. Quint. (avec mouv. vers) Huc 
atque illuc. Cic. Huc et illuc. Cie. 
Huc illuc. Cic. Camper à — et à gau- 
che, Passim considère. Cæs. Courir ? 
— et à gauche, Circumeursare. Ter. 
Circa vres discurrre. Liv. Choses 
prises à — et à gauche, recueillies de 
— et de gauche, Res undique colleclæ. 
Cic. K 2° Le flanc droit. Dertrum (1) 
laitus (teris), n. Cæs. : Sur la droite 
des ennemis, Ab dextro latere hostium. 
Cxs. H 3° La main droite. Dertra (æ) 
manus (us), f., et simpl. Dertera ou 
Dextra, æ, f. Cie. || 4° La rive droite. 
Dextra (æ) ripa da f. Plin. | Bo L'aile 
droite. Dertrum (1) cornu {&s), n. Ces. 
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DROITEMENT, adv. Aves droiture. 
Racte. Cic. 

DROITURE, 5. f, 4o Anc. Direction 

en ligne droite. Rectitudo, dinis, 
mot rare). Frontin, || EN nhOrTUnE, 
vc. adv. (— en droile ligne, directe- 
ment). Voy. ono1T (adv.), DINECTE- 
MENT. || 2° Rectituds d'esprit. fecta 
æ) ratio (onis), f. Cie. || 3° Équite, 
oyaute. Integritas, atis, Ï. Cie. Pru- 
bitus, f. Cic. Æquitas, f. Cie. : Grande 
druiture d'intention, Rectissima vo- 
luntas, f. Vell. Juger avec —, Integre 
judicare. Cic. Adwinistrer avec beau- 
coup de —, Integerrime administrare. 
Suel. Caractèro sans —, Torluosum 
ingenium. Cic. 

DnÔLE,s. m, Polisson, mauvals su- 
Jet. Nebulo, onis, m. Ter. Cic. : Jeunes 
drôles, Juvenes (um) nequam {indéel.). 
Maort.DrélelSceleste ! Ter. Voy.coquiN. 

DaôLe, adj. Original, plaisant. Ridi- 
culus, a, um. Cic. Hor. Jocosus. Cic. 
Hor. [| Substaativ. : O le drôle de 
corpel Ridiculum caput ! Ter. Une — 
de chose, Jocosa res. Cat. Tu as de 
drôles d'idées, Ridicule cugitas ! Plaut. 

DRÔLEMENT, auv. D'une maniore 
drôle. fidicule. Cic. Plaut. Jocose. Cic. 

DRÔLERLE, s. f. 4° Plalsanterie ori- 
ginalo. Aidicutum () dictum (i),n.Quint. 
: Dire des drôleries, Ridicula dicfre. 
Quint. || 2° Bagatelle. Jocus, i, m. Cic. 

DRÔLESSE, 8. f. {° Fille ou Femme 
meprisable. Femina (æ) probrosa (zæ), 
f. Suet. |} 2° Femme dont on fait peu 
de cas. Muliercula, æ, f. Cic. 

DROMADAIRE, s.m. Espôco de cha- 
meau. Dromas,adis,acc.pl.adas, m.Liv. 

DRÔME, riv. de France. Druma ou 
Druna, z, m. Aus, 

DRONTLLELM, v. de Norvège. * Ni- 
drosia, =, f. 

DRU, vx, adj. 4° Serré. Spissus, 
a, um. Col. Densus. Ces. Creber, bra, 
brum. Liv. : Semence plus drue, 
Spissius semen. Col. l'luie —, Densus 
imber. Virg. Peu dru, Rarus. Plin. 

2e Vif, gal. Alacer, cris, cre. Cic. 

egetus, a, um. Cic. 

Dao, adv. 1° D'une manlére serrée. 
Spisse. Col. Dense. Col. : Semer plus 
dru, Spissius serëre sementim. Col. 
Qui pleut — comme grèle, Creberri- 
mæ grandinis modo effusus. Liv. || 2° 
Fig. Vivement. Strenue. Cic. 

DRUIDE, 8. ©. Prêtre chez les 
Celtes : Les Druides, Druidr, arum, 
m. pl. Cie. Druides, um. m. pl. Cæs. 

DRUIDESSE, 8. f. Prôtresse chez 
les Gaulois. Dryas ou Druas, adis, acc. 
pl. adas, f. Lampr. Druis, idis, f. Vop. 

DRUSES (Les), pple de Syrie. 
*Drusi, orum, m. pl. 

DRYADE, 8. f. Divinité des bols. 
Dryas, adis, ace. pl. adas, f. Mart. 

DRYAS, roi de Thrace. Dryas, 
entis, m. Iyg. 

DRYOPES (us), pple d'Épire. Dryo- 
pes, um, m. pl. Plin. 

DU, pour LE Le. Voy. ps. 

DÙ, ve, park passé de pevoin, 
Voy. ce +. 

Dô, s. m. Ca qui est dû. Debitum, 
{, n. Cie. : Mon dù (en argent), Pe- 
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cunia (æ, f.) que miAï debetur. Cic. 
tre frustré de son —, Debito frau- 
dari. Cic. || Fig. Assiguer à cbacua 


. | son df, Suum cuique tribuëre. Cic. 


DUDITATIF, 1V6, adj. Qul exprime 
lo doute. Dubrtativus, a, um. Prisc. 

DUBITATION, 3. f. Sorte de figure 
dorhelorique. Dubitatio, onis.f. Au er. 

DUUVITATIVEMENT, adv. D'une 
manidre dubilative. Dubitative. Prisc. 

DUBLIN, v, d'Irlande. * Eblana, =, 
f. * Dubtinum, 1, 0. 

{. DUC, s. m. Sorte de titre de 
noblesse. * Dur, ucis, m, (Cang.). 

2, DuC,s.m.Sortod'oiseau nocturne. 
Bubo,onis, masc. Ou. l'lin. lé. Virg. 

DUCAL, ALE, adj. Do duc, de du- 
chesse. * Ducalis, m. f., e, n. (Cang.). 

DUCLEÉ, 5. m. (anc. fém.). Terre à 
laquelle le titre de duc ou de duchesse 
était attache. * Ducalus, ñis, m. (Cangr)e 

DUCUESSE, 9. f. Colle qui possède 
un duché; Épouse d'un duc. * Ducissa, 
2, f. (Cang.). 

DUCTILE, adj. Qui peut être étiré. 
Ductilis, m. f. e, n. Plin. 

DUCTILITÉ, «. f. Qualite de ce qui 
est ductile. * Ductilis (is) natura (æ), f. 

1. bUEL, s. m. Combat singulier. 
Singulare (is) certamen (minis), n. FI. 
: Se battre en duel, Viritinr dimi- 
care. Curt. Tuer qqn en —, Aliquem 
ex provocalione inlerimÿre. Vell. 

2. DUEL, s. m. Nombre qui desi- 
gne doux objets. Dualis (8.-6. nume- 
rus), is, m. Quint. 

F DUENO, f. d'Espagne. Durius, it, m. 
el. 

DUES3TES,. bourg de France (Côte- 
d'Or). * Duesma et Dumasia, æ&, f. 

DUESMOIS, anc. pays do France. 
* Ducsniensis (is) Pagus (1), m. 

DUIRE, anc, v. 0. C. CONVENIR 8e. 

DULCIFIER. C. anogcin 1°. 

DÔMENT, ady. En duo forme, comme 
Il faut. Rite. Quint. Ut par est. Cic. 

DUMNORIX, noble eduon. Dum- 
norir, igis, m. Cæs. 

DUNA. C. owina. 

DUNE, s. f. Monticule de sable. ° Tu- 
mulus (i) arenosus (i}, m. 

DUNKERQUE, . de Francs (Nord). 
* Duukerka, æ,f. 

DUN-LE-nOt, v. de France (Cher). 
*Dunum (1) Regis, n. 

DUNOIS (LE), anc. pays de Francs. 
* Dunensis (is) Tractus (us), m. 

DUO, s. m. Chant 4 deux voix. Bici- 
nium, it, 0. Jsid. 

DUPE, 5. f. Personnes trompée ou 
qui se laïsse tromper. (Qui est le jouet 

e qqu) Ludibrium, üi, n. Liv. Curt. 
(Qui est crédule) fomo (minis) credu- 
us(i), m. Cic. Mulier (eris)credula(æ) 
f. Cic. Se tourne souv. par Dupé 
{voy. oor&n) : Dupe du premier im- 
osleur venn, Vanissimi cujusque 
udibrium. Curt. [l est honteux d'étre 
—, Turpe est illudi. Cic. Nous som- 
mes dupes de l'apparence, Decipimur 
specie. or. Pris pour dupe, fn frau- 
dem inductus (a, um). Cic. Faire de 
qqn sa — (— le duper), Faire beau- 
coup de dupes (—duper beaucoup de 
gens), Voy. puPp&n. {|| Fig. Etre dupe 
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de son avidilé, Avaritiä su& decipi. 
Plaut. Voy. vicriuz, 

DUPER, v. act. Tromper. Delu. 
dêre, o,is, lusi, lusurm, act. Ter. Cie. 
Illudre, act. Cic. Ludificare, act 
Plaut. Sall. et Ludificari, dép. (ace.). 
Plaut, NecipFre, io, is, cepi, ceptum, 
act. Cic. In fraudem inducere, 0, is, 
duri, ductum, act. Cic. Failre, o, 
is, fefeili, faisun, act. Cic. 

DUPERIE, 8. f. 10 Ce qui fait que 
l'on ost dupe. Praus, audis, f, Cic. 
: C'est une duperie que de... Cap- 
liosum est (prup. raf.). Cic. || 2° Creëu- 
lite. Credulitas, atis, f. Cic. 

DUPEUR, s. ©. Trompeur. Frauda- 
tor,orts, m. Cic. Ludificatur, m. Plaut. 

DUPLICATA, s. m. C. coprm Le, 

DUPLICITÉ, 3. f. 1° État de ce qui 
est double. Duplicitas, alis, f. Lact. 
20 Fig Mauvaise fol. Ingenium (ù 
mulhplez (plicis), 0. Cic. Mala U 
lides ed, f. Cic. : Enfant qui a de la 
duplicité, Puer ingenii ambigui. Pl.-j, 
Avec —, Perfidiose. Ad ler. Cie. 

DUQUEL, pour D# LEQUEL. Voy. 
De el LEQUEL. 

DUR, uns, adj. 1° Ferme, wlide, 
compact. frurus, a, um. Cic. Ces. 
Plin. : Dur au toucher, Durus at- 
tactu. Varr. lactu. Plin. Ua peu —, 
Subdurus. Cels. Téte très dure, Præ- 
durum caput. Quint. Le bois dur de 
la vigne, Vitis durum (1), ü. Col. du- 
ranen (minis), on. Col. duramenta 
ton), n. pl. Col. Pall. Terre dure 
= gelée), Terrarigida. Virg.Poule — 
= coriace), Gallina dura. Cels. Œut 

ur, Durum ovum. (els. Devenir —, 
C. Se Donc. || 2° Robuste, infatigable, 
Durus, a, um. Cic. Virg.: Les dura 
Spariiales, Duri Spartiatz. Cic. Dur 
à la faligue, Laboris ou Laborum pa- 
tiens (gên. entis). Quint. Sail, || 3° Qui 
opposo de la resistanco (pr. et ôg.) : 
Branche dure, Firmus ramus. Ées. 
Dur à digérer, Concoctioni difici- 
lis (m. £,e, n.). Plin. Qui a le vie 
dure, Vivar, gèo. acts. Hor. Dur à 
la détente, à la desserre. Voy. nes 
SERN&. || 69 Qui a de la difficulte 4 en- 
tendre, à comprondre, à sentir, flebes, 
gén. elis, abl. i on €, géo. pl. un. 
Cic. Col. Plin. : Dur d'oreille, Sur- 
daster, tra, trum. Cic. Ouie dure, 
Aures hebeles. Cic. ublusæ. Cic. Le 
peuple romain a l'oreille —, est dur 
d'oreille, Populus Romanus aures le- 
beticres habet. Cic. Voy. von (adv.). 
Tèle dure, Ingenium hebes. Cie. Qui 
a la Lète —, Îcbes ou Oblusws. Cic. 
Hebes ad intelligendum. Cie. Tardus 
ad discendum. Cic. Qui pour ces 
études a la lête trop —, Durior ad 
Rec studia. Cic. [| 6° Qui manque de 
souplesse, de grâce; raide, hourte, soc. 
Durus, a, un. Plin. Asper, era, erum. 
Quint. : Compusition dure, Compo- 
sitio dura. Quint. Sen. aspera. Quint. 
prafracta. Sen. Statue aux contours 
durs, Signum durum. Cic. Peintre 
doat le culoris est dur, Pictor durus 
in coloribus. Plin. {[Oraleur, Puëte] 
—, ua peu —, très —, Durus. Tac. 
Duriusculus. Plin. Durissimus. Ci. 
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(Éerivsia] dont le style est —, trop 
ic. Præfractior 
eu 
—, Duriusculus versus. Pl.-j. Méta- 
fer dure, Dura metaphora. Quint. 


—, Durus oralione. 
(= trop beurté). Cic. Vers un 


6° Apre au goût. Durus, a, um. Cato. 
all. Austerus. Cels. Plin. Asper, era, 


erum. Ter. Plin. : Saveur dure, 


Ces. Vin uu 


offemdi 


erun. Liv. Gravis, w. f.,« 


Plaut. Hor. Froid —, Frigus durum. 


Plaut. Luer. acre. Lucr. Vie dure, 


Horrida vita. Cic. Mener une vie —, 


Titem duriler agëre. Ter. Duram 


vitam vivére. Ter. Rendre à qqn la 
vie —, Aliquem ninis inhumane 
cruciare. Ter. Dur esclavage, Dura 
servitus. Cic. Tâche dure, Opus grave. 
Cic. Travail dur, Labor durus. Virg. 
Dures fatigues, Sævi labores. PI.-). 
Temps durs, Tempora dura. Cic. 
Circonstancesdures, Res asperæ. Sall. 
1 est dur de (inf.), — que, Afi- 
serun On Grave ou Durum ou Acer- 
bum est (inf, on prop. inf.). Cic. 
Plaut. Pl.-j. M est — de revenir, Ja- 
bet dolorem reverti. Cic. || 9° Où il 
y a trop de sercrite, de rigueur ; blos- 
sant. Durus, a, um. Plaut. Cic. Asper, 
era, erurm. Cie. Tristis, m. f.e,a. Liv. 
Anarus, a, um. V.-axz. Inclemens, 
én. entfis. Liv. : Loi dure, Dura 
2. Plaut. Lois très dures, Amaris- 
simz leges. V.-Mar. Condilions —, 
Conditiones tristes. Liv. Contribution 
très dure, Acerbissimum fributum. 
Cic. Parole —, Vor incommoda. Liv. 
Paroles dures (= hautaines), Fero- 
citer dicta, Cic. Adresser à qqn uu 
mot dur, Verbo inclemeutiori aliquent 
apprilare. Liv. ( 400 Qui manque de 
bonte, rigide, inhumaln, insensible. 
Durus, a, um. Cic. Rigrdns. Liv. 
Asper, era, erum. Cic. Inclemens, gén. 
ms. Liv. InAumanus, a, um. (ic. : 
Ammes d'un caractère dur, fMumines 
mafurd asperi. Cic. — comme le fer, 
Ferreus. Cic. — pour qqn, fniquus in 
eliquen. Ter, aleui. Cic. Père —, 
— pour des enfants, Pater durus. 
Ter. difficilis in liberos. Att. ap. Cic. 
(Mère] dure pour [ses enfants], Acerba 
in (acc.). Ov. Mère très —, Przdura 
maler. Quint. Dur avec ses égaux, 


Difcilis inter pares. Tac. Être — (= 


apor 
austerus. Plin. Via dur, Vinum du- 
ram. Cato. asperum. Ter. ausierum. 
eu —, Vinum subaus- 
terum. Cels. || 7° Audo à l'oreille. 
Durus, a, um. Cic. Asper, era, erum. 
Cie. Horridus, a, um. Cic. Fragosus. 
Quint. : Un peu dur, Iorridulus. Cic. 
Très —, Przdurus. Quint. Voix dure, 
Vox dura. Cie. Quint. rigida. Quint. 
Être choqué des sons durs, Fragosis 
Quint. Lettre dure, Aspera 
tütera. Ov. Consonne —, Dura conso- 
aans. Quint. Mots durs à l'oreille, 
Verba aspera auditu. Quint. dura. 
Quint. herridiora. Cic. || 8° Difficile à 
supporter, penible, douloureux. Durns, 
«um. Cic. Acerbus. Cic. Asper, gra, 
o. Liv. 

: [Cheval] dur, Crucians, gén. anis. 
laut. Le coup est moins — venant 
f'uo ami, Levior est plaga ab amico. 
Cic. Hiver —, Liems acris (de acer). 


DURÉE 
Don, ads. 


ment Voy. ce m. 


cigr (v. nent.) 20. 


DURADLE, adj. Capable de durer 
longtemps. Mansurus, a, um. Ov. PI.-j. 
Permansurus. Sen. Slabilis, m.f., e, 
o. Cic. Firmus, 4, um. Cic. Quint. : 
Dont la possession est durable, f'ro- 
prius. Cic. Virg. Biens durables, Bona 


permansura. Sen. Possession durable, 


Stubilis possessio. Cic. Paix —, Fida 


paz. Nep. Amitiés durables, Firmis- 
simæ amicifitæ. Quint. Renommée du- 


rable, Mansura fama. PL.-j. Acquérir 


une gloire —, Diuturnam gloriam as- 
sequi. Cic. Les biens de ce monde ne 


sont pas durables, Non propria hu- 


mana sun( bona. Alt. ap. Non. Res 
hurnanæ (sunt) caducz. Ci. 

DURACINE, a. f. Espèce de pôche. 
Duracinum (i) persan (i), n. Plin. 

DURANCE, liv. de Francs. Druentia, 
æ, m. Liv. 

DURANT, prép. Pendant. Per (acc.). 
Cic. Inter (acc.). Cic. : Durant deux 
nuils, ou Deux nuits durant, Per duas 
noctes. Liu. — ces événements, Dum 
hæc gercbantur. Liv. 

DünaNT QUE, conj. C. PENDANT QUE. 

DURAS, v. de France (Lot-et-Ga- 
ronue). * Duracium, ii, n. * Duracii, 
orum, m. pl. 

DURAZZO, v. d'Illyrie. Dyrrachium, 
ti, a. Cic, 

DURCIR, v. act. Rendre dur. Du- 
rare, act. Col. Plin. Indurare, act. 
Plin. : Durcir le fer en le battant, 
Durare ferrum ïictibus. Plin. Bâlou 
dunt la pointe est durcie au feu, 
[lasta præusta. Liv. Neiges durcies, 
Nives duratæ. HMor. constrictæ (de 
constringère, 0, is, strinri). Curt. 

Doncin, v. n. et Se nuncIR, v. pron. 
Devonir dur. Durescére, 0, is, rui, 8. 
sup.,n.Cic. Indurescère, n. Col. Du- 
rari, pass. Plin. Indurari, pass. Plin.: 
Ils durcissent ea cmsant, În coquendo 
duriores fiunt. Plin. Le froid fait durcir 
l'oau, Frigoribus durescit humor. Cic. 

DUNRCISSEMENT, 3. m. Action de 
se durcir. Duramentum,i,n. V. Mar. 
: Avant le durcissement des grains, 
Antequam grana indurescant. Col. 

DURE, 8. f. Voy. vor (fin). 

DURRE, 9. f. 10 Espace do temps 
pondant lequel une oh. durs. Temporis 
spatium, u. Liv. et abs. Tempus, ports, 
n. Cic. =: Durée de la vie, Vivendi 
spatium. Tac. curriculum ti n. Cic. 
Vite cursus (Rs), D: Cic. Courte — 
de la vis, Vilæ brevitas (atis), F. Cic. 
Qui est de peu de —, Breuis, m. f,.,6, 
n. Cic. La — de l'arnmstice était ex- 

irée, Induliarum dies erierut. Liv. 
Kesurer la — des sons de la voix, 
Emeliri vocis longitulines (de fongi- 


tudo, f.). Gell. Au dela de la — de 


la plus longue respiration, Ultra quam 
ullus spiritus durare possit. Quint. Sa 
— fut d'une année entière, Toto anno 


perstüit. Ov. Voy. ouren. La — d'un 


chiche) pour soi, Parce se habère. Ter. 
4° Difficilement : En- 
tendre dur, Auribus parum audire. 
Cato. Gravins audire. Cels. || 2° Forte- 


Dunu, s. f. La terre nue. Voy. cou- 
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on, Annuum fempus. Cic. Qui ést 
d'une — de six mois, Semestris, m. 
f.,e,0. Liv. — éteruelle, Æternitas 
alis, f. Cic. Longue —, Voy. 90, | 
2° Long ospace de temps. Dinfurnitas, 
atis, [. Cic. Cæs. Temporis longin- 
uilas, el abs. Longinquitas, {. Cic. 
.ongtludo, dinis, f. Cic. : La durée 
de la nuit, Longitudo noctis. Cie. Lon- 
gue — de l'emqure, Diuturnitas im- 
perit. Cie. La longue — de la navi- 
alion, Longinquitas navigandi. Plin. 


a — des pluies, Imbrium conti- 
nualio (onis), f. Cæs. La — de mes] 
Chagrins, Molestiarum  assiduitas 


fatis), f. Cic. Ne pas compter sur 
a — du hoaheur, Difidère bonorum 
perpeluitale. Cie. La légèreté de la 
douleur en compen:e la —, Doloris 
diuturnitatem allevaltio consolatur. 
Cic. Qui est de —, de longue —, 
Diuturnus, a, um. Cic. Cæs. Diu- 
tinus. Cic. Liv. Être de — (en parl. 
des matériaux}, Laborem (olerare. 
Plin. sustinère. Vitr. 

DUREMENT, adv. 1° Non molle- 
ment : l’resser durement le çou, Pre- 
mêre duriter collum. Vitr. Etre cou- 
ché —, Dure cubare. Cot, || 2° D'une 
manière heurtèe, avec Sécheresse. Du- 
rius. Mor. Dure. Gell. || 8° D'une ma- 
nière desagréable 4 l'oretlle. Dure. For. 
IL 6° Péniblement, avoc austenté : Se 
traiter durement, Duriter se habère. 
Ter. IL 5o Très sôvèrement, d’une ma- 
nitre blessante. Duriter. Ter. Durius, 
Cic. Acerbe. Cie. Aspere. Cic. Incle- 
menter. Liv. 

DURE-MÈRE,s.f. Mombranedu cer 
veau. Membrana(æ) cerebri, f. C.-Aur. 

DURER, v n. 4° Continuer d'être, 
persister à être. (En gén.) Manere, eo, 
es, mansi, mansum, n. Cic. Tenère, eo, 
es,nui, fenfum, n, Liv. Constare,o,as 
stili, staturus, n. Dig. (Lungtemps) 
Permanére, 0. Sal. Cic. Persiare, 0. 
Ov. Virg.: La pluie dura toute la 
nuit, Imber per noclem lotam tenuit. 
Liv. L'incendie dura deux nuits, {n- 
cendium per duas noctes lenuif. Liv. 
Les jeux durèrent dix jours, Ludi 
er decem dies facli sunt. Cic. Prédire 
e nombre d'années que durerait la 
gucrre de Troie, Belli Trojani annos 
augurari. Cie. Magistrature qui ne 
dure qu'un an, Potestas dunlarat 
annua. Cic. Si le mariage — encore, 
Si nuptiæ adkuc constant. Caj. |1 n'est 
rien daus l'univers qui — toujours, 
Nihil est quod perslet im orbe. Or. 
Tout ce qne nous avons aimé d'Apri- 
cola — encore, Quidquid ex Agrirolä 
amavimus, manel. Tac. Ces choses 
ne paraissent pas devoir durer long- 
temps, ffzc non videntur habitura 
velustatem. Cic. Droits faits pour —, 
Munsura jura. Tac. Tant que du- 
rera le souvenir, Dum memoria ma- 
nebit. Cic. [Ce] qui généralement ne 
dure got: Quod non solel esse diu. 
Prop. L'enthousissme ne — pas tou- 
jours, Ardor antmi non semper adest, 
Cic. Qui — longtemps, Diuturnus, &, 
um. Cæs. Cic. || 2° Se maintenir en bon 
ôtat Durare, n. Cic. Perdurare, 0. 
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Sen. Manëre (voy. 1e), n. Cic. Per- 
manère. n. (ic. Ætalem ou Ævum 
pati (ior, &ris, passus sum), dép. Sen. 
Col. Velustatem pati, Col. =: Durer 
depuis Chiron jusqu'à nous, Usque 
a Chirone ad nostra lempora durare. 
Quint. [Mursj dont la décoration 
avail duré tant de siècles, Quorum 
ornatus tot sæcula manseral. Cic. || 3° 
Sa prolonger, Stare, 0, as, sleli, sta- 
tum, u. Liv. Perduct, or, Eris, duc- 
us sum, pass. Cic. Cæs. Produci, 
pass. Cic. Provehi, or, Eris, veclus 
sum, pass. Cic. : Le combal dura 
jusqu'à... Certamen stelit ad (acc.). 
Liv, L'affaire dure jusqu'au milieu 
de la ouit, Res ad mediam noclem 
perducitur. Cæs. Leur sagesse dura 
jusqu'à leur dernier soupir, Eorum 
prudentia usque ad extremum spiri- 
fum provecta est. Cic. Leur renom- 
mée — jusqu'à l'époque de Pylha- 
gore, Nomen eorum usque ad ælalem 
Pythagoræ manavit. Cic. Faire dnrer 
la guerre, Bellum trahëre (0, is, traxi, 
tractum). Cic. ducëre(o. is, duxt, duc- 
um). Cæs. Faire — l'affaire jasqu'à 
l'hiver, ProducËre rem in hiemem. 
Cæs. Faire — la conversation jusqu'à 
une heure avancée de la nuit, Ser- 
monem in mullam noctem prodncère. 
Cic. Faire — un festin, Epulas pro- 
trahëre (o, is, traxi, (ractum). Suet. 
Faire — le consulat, Consulatum ex- 
tend®re (o, is, tendi, feusum el fen- 
tum). Pl.-j, || 6° Qaf. Continuer à 
vivre : Cet arbre dure peu, Vita bre- 
vis (est) Auic arbori. Plin. Gorgias 
dura plus que Socrate, Gorgias ultra 
Socratem duravit. Quint. || 8° Sembler 
long =: La chose durait à Céthégus, 
Cethego nimium id longum videbatur 
(de vidéri, etur, visum est, dép.). Cic. 
Le Lenrrs dure, Tempora {arda fluunt 
(de Aluëre, 0, fluri, flurum, n.). Hor. 

ien ns me — davaniage que de 
voir, Non mihi longius quidquam 
estquam vidëre, Cic. Î1 lui dure que 
(tu viennes}, Nikil ei longins est quam 
ut (venias). Cic. |j 6° Supporter de sb- 
journer dans, de rester avec : À pcino 
pouvait-on durer la-dedaus, Vèr du- 
rare quisquam in{us poteral. Liv. Ne 
pouvoir — chez vous, Non posse apud 
vos perdurare. Ter. 

DURETÉ, 8. f. 4° Qualité do cs qui 
est ferme, solide, compact. Duritia, >, 
f. Cic. : Durelé de la pierre, Saxi du- 
ritia. Lucr. || 2° Force de résistance. 
Durüia, æ, f. Cie, |] 80 Difficulte d'en- 


E, 8. m. Cinquième leltre de l'alpha- 
bet français. E, f. n. Prise. 

EAU, s. f. 1° En géo. Corps liquide, 
combmaison d'oxygène et d'hydrogène. 
Aqua, æ,f. Cic. Plin. = Eau fraiche 
(= qu'on vient de puiser), Subita 
agua. Plin. Source d'— douce, Fons 
aquæ dulcis. Cic. — dure, Lura aqua. 
Cels. — de source, Aqua fontana. Cle. 
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tondre, de comprendre, de sentir = Du- 
relé d'oreille, Aurium larditas (atis), 
f. Plin. Gravilas aurium où audiendi 
ou audittis, Plin. Voy. pur 40, {|| 6e 
Manque de souplesse, de grâce; raideur, 
sechoresse. Duritas, atis, f. Cic. Voy. 
nun 5°. || 6° Apretb d'une saveur : 
Dureté du vio, Vini duritia (æ), f. 
Plin. asperitas, atis, f. Plin. auste- 
ritas, f. Plin. ]| 6° Audesso d'un son. 
Asperilas, atis, f. Cic. : Dureté de la 
voix, d'un son, de l'accent campa- 
guard, Asperitas vocis. Lucr. soni. 
ac. ruslica. Cic. || 7° Qualité des 
choses difficiles à supporter, pénibles, 
douloureuses. Asperilas, atis, f. Sall. 
Cic. Acerbitas, (. Cie. Inigurtas, f. Liv. 
Duritia, æ, f. Tac. = La dureté des 
froids, Frigorum asperitas. Sall. La — 
du climat et du service militaire, Du- 
ntia cæli militiwque. Tac. La — des 
lemps, Temporis acerbitas. Cie. Temn- 
porum iniquilas. Liv. Rerum aspc- 
ritates. Cic. || 8° Qualité de ce qui est 
trop sévère; traitement sevèro, parole 
blessante. Acerbitas, atis,f. Liv. Du- 
ritia, æ, f. Suet. = La dureté des lois, 
du commandement, Duritia legum. 
Suet. imperii. Tac. — des châliments, 
Pœnarum acerbitas. Liv. Excesstve 
— du châtiment, Pænæ atrocitas. Liv. 
Tempérer la — de la chose par 
uue expression adoucic, Tristitiam 
rei lentiate verbi mitigare. Cic. Par 
la — de la réponse, Atroci responso. 
Liv. !| Au pl. Des duretés (en pa- 
roles), Asperiora (um) verba (orum), 
o. pl, Cic. Subir toutes sortes de 
—, Omnes acerbilates perferre. Cic. 
| 9° Insensibilité, rigueur d une pers., 
nhumanité. Duritia, æ, f. Ter. Duri- 
tas, atis, f. Cic. Acerbitas, (. Cic. Às- 
peritas, Î. Nep. Sævitia, æ, f. Sall. = 
Durete des usuriers, Sævitia fenera- 
forum. Sall. — de caractère, Morum 
ou Naluræ acerbitas. Cic. Excessive 
— de caractère, Morum atrocitas. Cic. 
Avec —, Aspere. Cic. Srvere pour 
qan jusqu'à la —, Acerbe severus in 
aliquem. Cic. 

DURILANM, comtè d'Angleterre. * Du- 
nelmum. à, n. =: De Durham, * Du- 
nelmensis, m.f., €, n. 

DURILLON, 5. m. C. CALLOSrTÉ. 


DURIUSCULE, adj. Un pou dur. 
Voy. pun. 

DURTAL, v. de France (Maine- 
et-Loire). * Durastellum, Durestallum 
ot Durstallum, i, 0. 


E 


Aqua suæ spontis. Col. — de puits, 
Aqua er puleo. Cels. — de rivière, 
Aqua fluvialis. Col. Aqua ex flumine. 
Cels. L'— transpareule des fleuves, 
Liquores perlucidi amnium (propr les 
limpidités transparentes). Cic. Voy. 
20, — des montagnes, Oriunda e 
montibus aqua. Col. — de mer, Aqua 
marina, Plin. — pluviale, Aqua plu- 
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DUSSFLDORF, #1 
* Dusseldurpium, ti, n. 

DUUMVIN, S. m. Sorte de magistral 
romain. Duumvir, éri, m. Cic. Liv. : 
Relalif aux Juumvirs, Duumoiralis, 
m.f.,e,n. Up. 

DUUMVIRAT, 8. m. Dignité ds 
duumvir. Duumviralus, üs, m. ll.-j. 

DUVET, 8. m. 1° Plumos fines des 
oiscaux. T'enuis (is) pluma (æ), f. Liv. 
et abs. Pluma, æ, f. Col. Lanugo, 
ginis, f. Col. Plin. Lana, z, f. Mart. 
Ulp. = Le duvet intérieur d'un cygne, 
Interior Lana cycni. AMart. Du — 
d'oie, Lana anserina. Ulp. Dorwir 
sur l8 —, In plumä dormire. Mart. 
Couvert de —, Plumatus, a, um. Plin. 
IE Première barbo. Lanugo, ginis, 
. Ov. : Le premier duvet, Prima (>) 
lanugo (ginis), f. Virg. Prima bartz 
lanugo, Î. Cato. ! 8° Poil fin et court. 
Lanugo, ginis, {. Plin. : Cornes (du 
cerf) couvertes de duvel, Plumata 
cornua. Plin. || 4° Sorto de coton. (Eu 
gén.) Lanugo, ginis, f. Col, Virg. 

ana, æ,{. Mart. Ulp. Barba,f. Plin. 
(Des fleurs) Darbula, æ, f. Plin, (Des 
chardons) Pappus, i, m. Plin. : Le 
duvet des feuilles, Lanugo folicrum. 
Plin. Couvert de —, Lanuginosus, a, 
um. Plin. Darbatus. Plin. 

DUVETEUX, usé, adj. Qui a 
beaucoup do duvet. Voy. onver. 

DYVINA, fi. de la Russie d'Europe. 
Carambæis, Îs, m. Plin. 

DYMAS, roi de Thrace. Dymas, 
antis, in. Ov. 

DYMES, v. d'Achale. Dymz, arum, 
f. pl. Liv. Dyme, es, [. Plin. : De 
Dymes, Dymæus, a, um. Liv. 

DYNASTE, 5. m. Souverain d'un 
petit État. Dynastes, æ, m. Cic. 

DYNASTIE, s. f. Suite de sauvre- 
raMs d’uno même race. Progenies, ei, 
f. Suet. Domus, üs, f. Tac. : La de 


d'Allemagne. 


aaslie des Césars s'éteiguit avec N 
ron, Progenies Cæsarum in Nerone defe- 
cit. Suet. Sous la — des Flaviens, 
Potiente rerum Flaviä domo. Tac. 
DYSENTERIE, s. {. Diarrhec doulou- 
reuse. Tormina, um, 0. pl. Cels. Voy. 
DIARRHEE. . 
DYSENTÉRIQUE, adj. Rolatif à la 
dysenterie. Torminalis, m.f..e,n.Cels. 
DYSPEPSIE, 3. f. Oifficulte de 
digerer. Criulitates, um, F. pl. Plin. 
DYSPNÉE, 8. f. Difficulto de res- 
pirer. Dyspnæa, æ, f. Plin. 
DYSURIE, 8. f. Difficulté d'uriner. 
Urins difiiculias (atis), f. Cels.. 


via. Cic. pluvialis. Cels. Voy. 3°. 
Relatif 4 {'—, Aquarius, a, um. Cic. 
Aqualis, m. f., e, a. Varr. Lieu où 
l'on va chercher de l'—, Aquatio, 
onis, f. Cic. Plin. Aller chercher de 
l'—, Aller à l'—, S'approvisionner 
d'—, Faire de l'—, Aquam petre, 
Sall. Aquari, dép. Cic. Aquatum ire. 
Cato. Aller s'approvisioaner d'— à 
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la rivière, Aquari ex flumine. Liv. 
Pour chercher de l'—, Agualionis 
causä, Cæs. (Soldat) qui va à la pro- 
Tisiun d'—, Aquator, oris, m. Cæs. 
Liv. Porteur d'—, Aquarius, ii, mn. 
Juv. Treb. Aquariolus, m. Apul. Tirer 
de l'— d'an puils, Ex puleo aquam 
trabfre. Cic. Condamner à tirer de 
l—, In antliom condemnare. Sue. 
Roue qu sert à élever l'—, Aquaria 
rota. Cato. Uonduil d'—, C. Aguenvc. 
Réservoir d'—, Aquarium, ti, n. Cato. 
Pot à l'—, C, aicoiène {°. Couper le 
siu avec de l'—, Miscère vinum aquä. 
Plin. Vin mélé d'—, Vinum aqua- 
fun. C.-Aur. Qui a un goût d—, 
Aguatilis, m. f., €, 0. Varr. Plin. 
Trempé, Imbibé d'—, C. mouitcé. 
[Le navire] fait —, a une voie d'—, 

rahit aquam ou sentinam. Sen. Jeter 
de l'— à qqn, Adspergëre aquam ali- 
ei. Plaut. laterdire à qqu l'— et 
le feu (S le bannir), Aqua ef igni 
interdicère  alicui. Cic. (La glace] 
s'en va en —, Liquefacta se diffun- 
dit. Cie. Qui est de couleur d'—, 
Vert d'—, Aquaticus, a, um, Solin. 
Horloge d'—, C. crarerone. || Fig. 
# Ils 6e ressemblent comme deux 
gonltes d'eau, Non aqua aquæ (est) 
finilior Plaut. Marier l'— et le 
feu, Jungre ignibus aquas. Sen.-tr. 
Porter de le 4 la rivière, Fn silvam 
ligna ferre (= du bois à la forêt} 

or. Arenas in hitus fundëre (= 
do sable sur le rivage). Ov. || 2° Eau 
consacrée par le prêtre. Agua, æ, f. 
Virg. Ov. Tert. =: L'eau du baptème, 
Aqua. Tert, — lustrale, Aqua lustra- 
lis. Virg. Ov. — bénile. * Aqua lus- 
tralis où benedicte. || Fig. Eau benile 
de cour, Oratio vana. Cic. C'est de 
l'— bénile de cour, Verba sunt/ Ter. 
Doaneur d'— bénite, Blandidicus, ü, 
m. Plaut. || 3° Amas d'eau, cours d'eau, 
Jet d'eau. (Eu gén.) Aqua, æ, f. Cas. 
Cie. (Agilée) Unda, f. Ces. Cic. (Cou- 
raote) Flumen, minis, n. Cæs. (Jail- 
lissaule) Scatebra, æ, (. Virg. Plin. 
{lnmidité) Humor, oris, masc. Col. 
Uligo, ginis, f. Col. = Ean stagnante, 
Reses aqua. Varr. — conrante, — 
vive, Aqua rofluens. Cic. viva. Sen. 
Chute d —, Unda cadens. Sen. Un N- 
lel d'—, Aquula, æ, f. Plaut. Cic. 
— abondante, Aqua uber. Cic. Eaux 
pus abondaules, Ampliores aquæ. 
lin. Eau permanente, Aqua stabilis. 
Plin. — intarissable, Aqua perennis. 
Liv. — peu profonde, Tenuis aqua. 
Liv. Grandes eaux, Grosses — (— dé- 
bordement), Aqu» magnæ ou ingentes. 
Liv. Et les grosses — du fleuve ne 
Ne} permeltaieat pas, Nec magnitudo 
fluininis permitiebat. Cæs. — qui char- 
rnient de l'or, Aureæ undæ. Varr. Sur 
La Lerre et sor l’eau, Terrä, aqud. Ov. 
Voy. men. À fleur d'—, În aqua 
mmmé. Plaut. Suivre le A1 de l'—, 
Secundo fluvio defluëre, n. Virg. En 
suivant le Îl de l'—, Secundü aqua. 
Liv. An bord de l'—, Ad aquam. Cic. 
Il coache de l'antre côté de l'— (— 
de Tibre), Trans Tiberim cubat. Hor. 
Faire écouler !‘— d'un champ, Pel- 


EAU 


Lre aquam de agro. Plin. Moulin à —, 
Aquaria mola. Pall. L'— fait tourner 
les roues, Rolas aqua versat. Plin. 
L'— laissa le berceau à sec, Alveum 
in sicco aqua destituif. Liv. Prome- 
ner ses eaux paresscuses, Flumine 
languido errare, n. Hor. Trajet par 
eau, Navigatio, onis, f. Plin. Si. 
Les marchandises qui vont par —, 
Merces quæ navigant. Dig. Détruire 
du blé en le jetant à l'—, Corrumpire 
(rumentum flumine. Cas. 11 Nt jeter 
es poulels à l'—, Mergi (pullos) in 
aquam jussit. Cxs. Se jeler à l'—, 
In aquam se immergëre. Plin. Se jeter 
dans l°—, In aquam ruëre. Liv. (Les 
soldats) avaient de '— jusqu'au cou, 
(Milites) capile solo ex aquû erstabant. 
Cæs. Qui vit dans l'—, sur le bord 
de l'—, Aguaticus, a, um. Ov. Plin. 
Animaux qui vivent dans l'—, Aqua- 
tilia, tum, n. pl. Plin. Serpent d —, 
Hydrus, i, m. Plin. Virg. Demander 
à qqn la terre et l'— (exiger sa sou- 
mission), Ab aliquo aquam el lerram 
petére. Liv. || Fig. : Eau qui dort (= 
caraclère sournois), Vuy. sounnots. 
Coup dans l'—, Coup d'épée dans 
l’—, Voy. cour 1°. Donuer un coup 
d'épée dans l'—, Battre l'— (= se 
doaner une peine inutile), Littus 
arare (—labourer lerivage de la mer). 
Ov. Être en grande —, Nager en 
grande — (= vivre dansl'abondance), 
Abundare, n. Cic. Eaux basses, Voy. 
Das, adj. 2°. Pêcher en — trouble 
(= tirer profit du désordre des 
alaires), Ex rebus lurbatis commoda 
sua comparare. D'apr. Cic. (Phil., n, 
6, 39), et Ter. (Andr., 1v, 1, 4). 
Nager entre deux eaux (= se mé- 
nager entre deux partis), Medium se 
gerëre (o, ïs, gessi, gestum). Liv. 
Tomber dans l’ean(— ne pas réussir), 
Pessum ire (eo, ts, tot et tt, ifum), n. 
Plaut. Reveair sur l'— (= se réta- 
blir), Emergère, 0, is, mersi, mersum, 
on. Cic. Teuir qqa le bec daus l'—, 
Voy. sec lo.1 Les eaux d'un navire, 
= son siLLaus Voy. ce m. || 4° Pluie. 
Aqua, æ,f. 4. Plin. Aqua (æ) pluvia 
(a ,F. Cic.  avia, æ, f. Cic. Imber, 
ris, m. Cù Nuages chargés d'eau, 
Nubes udæ ide udus). Sen. Je crains 
que nous n'ayons de l'—, Pluvias 
meluo. Cie. Nous aurons de l’— au- 
jourd'hui, Pluet hodie. Plaut. Voy- 
PLUIE, PLEavoin. || 6° Au plor. L 
quide dos sources minérales, ther- 
males. Aquæ, arum, f. pl. Cie. =: Eaux 
thermales, Aquæ calidæs. Liv. Les 
— de Ponzzoles, d'Arpinum, Aguz 
Puteolanz, Arpinates, Cic. Venir 
aux —, Âd aquas venire. Cic. || 
60 Larmes. Aqua, æ, f. Ov. Voy. 
LANMES. || 7° Salive = Faire venir 
l'eau à la bouche, Salivam movëre. 
Sen. || 8° Suour. Aqua, æ, f. Prop. 
Voy. sugon, soen. || 9° Sérosite. 
Aqua, æ, f. Cic. Plin. OYÿ. SÉNOSITÉ. 
| 10° Urine. Voy. ce m. || 11° Suo 
es fruits. Aqua, æ, f. Plin. Suceus, 
i, m. Plin. : Qui a beaucoup d'eau, 
Agquatus, a, um. Plin. || 42° Bouillon, 
Voy. nogiczan 35, || 49° Lioueur arti- 


stupefuctus, a, um. 


la vue d'une cb., re). Cic. 
TONNER. 
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ficiolle: Eau (— décoction) de laurier, 
Aqua ex lauro decocta. Cels. Eau (= 
huile) de rose, Rosz succus (i), m. 
Plin. || 44° Lustro, brillant. Splendor, 
oris, masc. Plin.= Cbrysolithes d'une 
belle ean, Limpidæ chrysolithi. Col. 
Etre d'une moins belle —, Crassius 
nilüre (eo, es, lui, s. sup.), n. Plin. 

EAUZE, v. de France (Gers). Elusa, 


s,f. Cl 


ÉDAUT, 1e, adj. Très étonné. Ob- 
Cic. Tac. : Être 
ébal d'une ch., Ad rem stupére (eo, 


es, pui, s. sup.),n. Sen. Voy. ÉTONNÉ. 


ÉBAILIR, v. réf. S'etonner fort. 
Obstupescère, 0, is, pui, s. sup on. (à 
oy. S'é- 


ÉDALISSEMENT, s. m. Grand éton- 
nement. Stupor, oris, masc. Cic. Voy. 
ÉTONNEMENT. 

ÉBARBGER, v. act. Rogner les par- 


ties excédantes de. Circucïdére, o, is, 


cidi, cisum, act. Plin. , 
EDAT, 5. M. el pl. sonv. ÉDATS, 

s. m. pl. 1° Agitalion folâtre du corps. 

Lascivia, æ, Î. Pac. Lucr. Col. = Les 


joyeux ébats (des campagnatds), Las- 


civia Leta. Lucr. Les — des poissons, 
Piscium lascivia. Pac. || 2" Divertisse- 
ment. Ludus, à, m. Cic. Lusus, üs, m. 
Liv. Quint. Voy. DIVERTISSEMENT 20. 
ÉBATTEMENT. C. ÉDAT. 
S'EBATTRE, y. réf. 1° S'agiter 


d'une manière folâtre. Lascivire, io, is, 


ii, itum, n. Col. Suet. Gestire, io, is, 
vi et ti, ttum, n. Col. = Les trou- 
peaux s'ébattent, Pecudes lasciviunt. 


Col. Les oiseaux —, Gestiunt aves. 
Col. || 2° Se divertir, Ludëre, 0, is, 


lusi, lusum,n. Cic. Voy. S'auusen 20. 
ÉDAUBI. C. évaut. 
ÉBAUCHE, 5. f. Premier dessin; 
Fig. Premier développoment de qq. ch.; 


Chose 4 peino commencèe. (Esquisse) 


Adumbratio, onis, f. Cic. Vitr. Alum- 
brata (æ) imago (ginis), f. Cic. Primæ 


(arum) linez (arum), f. pl. Quint. 


Chose cominencéet, Res (et) inchoata 
ES f. Cic. Au plur. Inchoata, orum, 
n. pl. Cie. Qqf. (Pauvre échaotillon 
Parvum (i) instar (seul. au nom, el 
l'acc. s.), n. Liv. : On préfère des 
ouvrages achevés à des ébauches, 
Perfecta anteponuntur inchoatis. Cic. 
Ne faire qu'une ébauche, Primas modo 
lineas ducÿre, Quint. Tracer comme 
une première — de qq. ch., Aliquid 
lanquam adumbrare. Cic. veluf primis 
lineis desiguare. Quint. Une — de 
gloire, Adumbrata gloriæ imago. Cic. 
Une — de counaissance, Connaissance 
à l'état d'—, Inchoata cognitio. Cic. 
Qui est une — faite par la nalure, 
À naturä inchoatus, a, um. Cic. Lais- 
ser nne ch. à l'état d’—, Rem in- 
choatam relinquère. Cic. Voy. Ébau- 
cnen. Il regardait cela comme une 
faible — des choses qu'il avait rè- 
vées, Eam rem ducebat parvum instar 
eorum quæ spe conceperal. Liv. Ou y 
ft comme une — d'État, Velut instar 
civitatis ibi effectum est. Just. 
ÉBAUCHER, v. act. Faire l'ébau- 
che de (pr. et fig.). Adumbrare, act. 
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Cie. Delineare, act. Plin. Inchoare, 
act. Cic. Quint. : Ébaucber uae sla- 
tue, Statuam inchoare. Quint. — des 
statues de marbre, Primä manu mar- 
morTa deformare. Quint, — un portrait 
avec da charbon, {maginem carbone 
delineare. Plin. Image chauchée, Ad- 
umbrata imago. Cic. Ces choses sont 
comme ébauchées par la main de la 
oature, H{xc a naturë tanquam adum- 
brantur. Cic. Êtres qui ve sont qu'é- 
bauchés, Inchoatæ naturæ. Cic. Ebau- 
cher une négociation, {nchoars leges 
fœderis. Liv. 

ÉDAUDIR, anc. v. act. C. #oATER. 

S'énavoin, v. réf. C. S'ÉGAYEN. 

ÉDAUDISSEMENT. C. aaltÉ. 

ÉDÈNE, s. {. Bois de l'éôbènicr, Ebe- 
num, i, D. Virg. || Fig. =: Cheveux 
d'ébbne (= très noirs), Voy. Nom. 

ÉDÉNIER, 5. m. Sorte d'arbre. 
Ebenus, i, f. Plin. Mela. 

ÉDLOUIN, v. act. 1° Blesser les 
Joux par un eclat très vif. Præstringère, 
0, is, sirinri, sirictum, act. Cic. = 

blouir qqn, — les yeux de qqn, 
Præstring”re alicujus oculos. Cic. ad- 
spectum. Ad er. visum. Sen. — les 
yeux par son éclat, Splendore aciem 
repercutëre (io, is, cussi, cussum). Sen. 
A Abs. Éblouir, Aciem oculorum præ- 
strangrre. Liv. || 2° Fig. Offusquer l'es- 
prit par qq. ch. de brillant. Præsirin- 
gère (voy. 1e), act. Cic. = Éblouir qqn, 
— l'esprit ou les yeux de qqn, ÀAlicu- 
jus aciem animi où mentis præsirin- 
gère. Cic. Alicujus mentis lumimbus 
offictre (io, is, feci, fectum). Cic. Ah- 
cujus meniem cæcare. Cic. || 3° Tenter, 
séduire. Capère, io, ts, cepi, caplum, 
act. Cic. or. : Ce qui éblouit les 
ignorants, Quod capit ignaros. Cic. 
Se laisser éblnuir, Capi, pass. Cie. 
Voy. séouine. À 6e Rendre ridicule- 
ment filer. Efferre, fer fers, extuli, 
elatum, act. Cic. Suet. Inflare, act. 
Cic. Quint. : Elle fut éblouie par 
la gloire, Gloriä inflata est. Quint. 
Ebloui par ces choses, His rebus 
elatus ou ïinflalus. Cic. Se laisser 
éblouir par la popularité, Efferri po- 
pularitate. Sue. 

ÉDLOUISSANT, part. prés. d'é- 
BLOUIN, Voy. Ce v. || adj: ÉOLOUISSANT, 
anxTe. D'un éclai qui eblouil. (Exact.) 
Aciem oculorum præstringens (géu. en- 
tis). Liv. (Plus souv.) Splendidus et 
mieux Splendidissimus,a,um. Cic.: Cou 
éblouissant (de blaccheur), Sylendi- 
dum collurm. Sen.-tr. Britler d'un éclat 
—, Splendidissimo candoreelucère. Cic. 
} Fig. La beanté éblouissante de Gly- 
cère, Nitur Glyceræ splendentis. Hor. 

ÉRLOUISSEMENT, S. m. 1° Trou- 
blo de la vue cause par un eciat trop 
vif. Caligo, ginis, f. Cels. Caligatio, 
onis, f. Plin. Tenebræ, arum, (. pl. 
Plin. = Avoir an éblouissement, Cali- 
gare, n. Plin. 1,2 Vertige. Oculorum 
verfigo, etabs. Vertigo, ginis, f. Liv. 
Plin. Caligo, f. Liv. =: Donner des 
éblonisseweuts, Caliginem oculis of- 
undire. Liv. Avoir des —, Vertigine 

borare, n. Plin. || Fig. Éblouisse- 
ment de l'esprit, Vertigo animi. Liv, 
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ÉDBORGNER, v. act. Rendre borgne. 
(Aliquem) eluscare, s. parf. Ulp. (Ali- 
cui) oculum eruëre (0, is, ui, ulum). 
Sen. Voy. nonGN&. 

ELDOUILLIR, Ÿ. 0. Diminuer à force 
de bouillir. Decoqui, 57, ëris, coctus 
sum, pass, Plin. 

ÉNOULEMENT, s. m. Chuto de co 
qui s'oboule; amas de choses eboulees 
(Chute) Labes, is, (. Cic. Liv. Lapsus, 
üs, m. Liv. (Chute et Amas) fuina, 
æ, fl. Cic. Liv. : Éboulement de terre, 
Labes terræ. Liv. 11 y cut des éboule- 
ments, Labes faciz sunt. Cic. Un — 
coupe le cours d'eau en deux, Ruina 
inferscindit aquas. Sen. 

EDOULER, v. act. Renverser en 
roulant. Devoloëre, o, is, volvi, volu- 
tum, act. Cæs. Provoluère, act. Plin. 

BOULEN, Y. n. el S'ÉBOULER, Y. 
pron. Être renversé en roulant. Pro- 
volui, or, ris, volutus sum, pass. Plin. 
Corrufre, 0, is, ui, s. sup., n. Cic. : 
Faire ébuuler, C. épocuer, acl. 

ÉDOURGEONNEMENT, s. m. Àc- 
tion d'ebourgeonner, Prima (#) pam- 
pinalio (ums). f. Col. x 

ÉDOURGEONNER, v. act. Oter des 
bourgeons à : Ébuurgeunner une vigne, 
Vitem yræstringére (0, 18, strinri, 
sirictum). Plin. 

ÉDOURIFFE, Ée, adj. 1° Qui est 
en doesordre (en pari. des cheveux). 
Dorridus, a, um. Ov. Turbatus. Ov. 
: Être ébouriffé, Morrére, eo, es, rui, 
8. sup., 0. Tib. Sen. Pl.-j. || 2° Qui a 
les cheveux on dèsordro. Morridus, a, 
um. Cic. : Être ébourillé, Esse horrenti 
capillo. PL... || 3° Fig. Troublé. Voy. 
ce m 


ÉDRANCUEMENT, 9. m. Âction 
d'ébrancher. ‘(A rhorie) ramorum ampu- 
tatio (onis), F. D'apr. Cic.(De Sen., 15). 

ÉDRANCHIERN, v. act. Couper, et 
qaf., Briser des branches 4 un arbre : 
Ebrancher un arbre (Arboris) ramos 
ampulare (= couper). Col, defring’re 
(o, vs, fregi, fractum (= briser). Cic. 
: Ébrancher nne cime, C. éciu6n. 

ÉNRANLEMENT, 8. m, 1° Action 
d'ebranler qq. ch. Motus, üs, m. Cic. 
: Ébranlement des dents, Dentium 
labefactatio, f. Plin. || 2° Fig. Atteinte 
portes à la solidile. Labefactatio, onis, 
[. Quint. = Après l'ébranlemenl de 
la pwssance des enacmis, Concussis 
Rostium viribus. Vell. — de la santé, 
Valetudinis conquassalio. Cic. || 3° 
Émotion. Animi commolio, et abs. 
Commotio, onis, f. Cic. 

EDRANLER, v. act, 1° Mettre une 
ch. en branle, en mouvement, la faire 
osciller. Afuvère, 60, es, movi, motum, 
act. Cic. Commouëre, act. Vell. Con- 
culère, io, is, cussi, cussum, acl. Virg. 
Liv. Suel. Quatre, io, is, s. parf., 
quassum, act. Virg. Ov.: Ébranier un 
chêne, Quercum quatëre. Ov. — le sol 
Terram concut”re. Enn. (Sous ses as) 
— la plaine, Campum quatwre. Virg. 
Ébranlé par nn tremblement de terre, 
Terrs motu conquassatus. Cie. Molu 
concussus, Liv. L'éther — par les 
mugissements, Concussus mugilibus 
æther. Virg. {| 2° Mottre (une armée) 
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en marche, (la) l'aire avanoer : Ébranler 
son armée, Signa movére (voy. 1e). 
Liv. Movère castra. Cæs. agmen. Curt, 
IL S° Faire lächor pied : Ébranler l'en- 
neibi, [lustem commovére (voy. v 
Liv. Mouère hustes gradu. Liv. Ral- 
fermir ses lignes ébranliées, Aciem 
labantem sustinére. Tac. || 4° Faire 
chanceter une ch., lui faire perdre sa 
ferme assiolte. Labefacrre, io, ts, feci, 
facium, ac Cic. Labefactare, ad. 
Cic. Quatëre (voy. 1°), act. Liv. Quas- 
sare, act. Sen. : Ébranler une statue 
avec des leviers, Signum veclibus la- 
befactare. Cic. 11 m'a ébranlé les 
deats, Dentes labefecit mihi. Ter. Êlre 
— par Îles coups des béliers, {n- 
cussu arielum labeferi, pass. Sen. } 
6° Fig. Rendre moins solide, affaiblir, 
dôtruire. Labefactre (vog. 4v), act. 
Cic. Labefactare, act. Cic. Concutkre 
(voy. 40). Cic. Curt. Movëre (vay.1e), 
act. Sall. Commovére, act. Cic. : Ébran- 
ler la suciélé, Vitas hominum labe- 
factare. Cic. — la république, Rem- 
publicam quassare. Cic. cunculëre. Cie. 
— la parx, Quieta movëre. Sal. Pacem 
imminudre (0, is, ui, wtum)]. Sail. — 
le credit, Labefac”re fidem. Snet. Le 
credit est ébranlé dans toute l'Italie, 
Files totà Jialià (est) angustior. (æs. 
Crédit —, Affecta fides. Tac. Ébrao- 
ler la morale, AMores impellëre (o, is, 
puli, pulsum). Plin. La joslice est 
ébranlée, Justilia vacillat, Cie. Raison 
—, Cerveau ébranlé, 3fens commota. 
Plin. || 6° Rendre indècis, hésitant ; mo- 
difier les sentiments de qqn. Labefa- 
cère (voy. 4e), act. Cic. Labefactare, 
acl. Cic. Movère (roy. de), acl Cic. : 
Ébranler la fidélité de qe. Alicujus 
falem labefactare. Cic. lls commen- 
céreut à se laisser —, Cœperunt la- 
bare, n. Liv. Légion éhranlée, Legia 
vacillans. Cic. Ébranler qqn dans ses 
principes, Aliquem develere suû senten- 
tä depeliére (o, is, puli, pulsum). Cic. 
— l'opimon de qqn, — qqn dans 
son opinñiva, Alicujus sentenitam me- 
vére. Cic. opinionem convell#re (o, is, 
velli et rar. vulsi, vulsum). Cic. — 
qqn dans sa résolution, Convellfre 
aliquem de statu. Cic. Ne pas se 
laisser — dans sa résolution, Ja 
sententiä perstare (0, as, stiti, sfalu- 
rus) ou permanëre (eo, es, mansi, 
mansum), 0. Cic. — l'âme du sage, 
Animum sapientis erpugnare. (ic. 

me qui ne 8e laisse pas —, Îm- 
mola mens. Virg. — qqn par 5es 
promesses, Aliquem pollicuationibus 
permovère. Cæs. — qqu par son au- 
lorité, Aliquem auctoritale frangriel , 
is, fregi, fractum). Cic. Être ébranlé, 
Se laisser ébranier par la crainte, 
Timore inclinari, pass. Cic. . 

S'ÉBRANLER, v. 1° Prou. Être mis 
en branle. Movert, eor, éris, motus 
Sun, pass. Virg. Commoueri, pass. 
Sen. Concuti, for, Fris, cussus sum, 
pass. Plin Î 2° Réfl. Se mottre er 
marche. Sa commouëre (e0, es, movi, 
motum). Liv. Signa ferre (fero, fers, 
tuli, latum). Liv, H 3° Lâcher pied, 
olier. In fugam inclinare, n. Liv. În- 
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elinari, pass. Liv. Palem referre 
({ero, fers, tuli, latum). Liv. : La 
ligne s'ébragle, Acies inclinatur. Liv. 
1 4° Pron. Perdro sa ferme assiette, 
vaciller. Labare, a. Cic. Virg. Labe- 
feri, flo, fs, f'actus sun, pass. Sen. 
Labefactari, pass. Suet. Muveri (vuy. 
le), pass. Cels. : La porte s'ébranle, 
Janua labat. Virg. Les dents s'ébran- 
lent, Dentes moventur. Cels. || 5° Fig. 
Devenir moins ferme. Labare, n. Cic. 
Labefactari, pass. Cic. = Discipline 
qui s'ébranle, Labens disciplina. Liv. 
Ma résolution 3'—, Labat consilium 
meum. Cic. 

BGRE, 
m. Ces. 

ÉBRÉCHEN, v. act. 4° Faire une 
brèche à. Frangre, 0, ts, fregi, free 
heu, act. Cic. = Ébrécher le fer, Ferri 
ccieon przstringére (0, is, sirinri, 
strictum —= émousser). Plin. — une 
dent, Deniem frang#re. Plin. Pols ébre- 
chès, Curta vasa. Juv. || 2° Fig. Dimi- 
auer, Comminuëre, 0, is, ui, ufum, act. 
Cic. 

S'ésnécuen, v. pron. Devenir ébré- 
ché. Hebescrre, 0, ts, 3. parf. ni sup., 
nf s'émousser). Cic. 

DRIÉTÉ, s. L. ivresse légère. C. 
EVRESSE, 

ÉBROTITER, v. act. Divuiguer. Di- 
wlgare, act. Cic. Voy. DivuLaugn. 

S'ésaorren. C. Se D1vVuLa0En. 

ÉBOIL.LITION, 8. f. Mouvement d'un 
liquide qui bout. Bullitus, üs, rw. Vitr. 
= La première éhullilion (du moût), 
Primus fervor (oris), masc. Plin. Le 
vio, jnsqu'ao moment de l'—, Vinum, 
dum confervescat. Col. Entrer en —, 
Effervescère, 0, is, ferbui el fervi, s. 
sup., n. Cie. Être eu —, Voy. RO0IL- 
Un 19 et 2°, el BOCILLONNER. 

ÉCACHUER, v. act. Écraser, aplatir, 
Voy. ces m. || Nez écarhè, Voy.camos. 

CAILLE, 8. f. 1° Substance dure 
vi œuvre certains animaux : Une 
caille, (De serpent, de Poire) 
Squama, z, f. Virg. Cie. (D'huitre 
Cencha, æ, f. Plin. {De tortue) Cor- 
lez, ticis, m. (et (.). Plin. Tegumen- 
hum, i, n. Plin. De l'— de tortue, et 
abs. De l— (pour incrustations, etc.), 
Testudo, dinis, {. Varr. Plin. D'— 
Fait d'— (de tortue), Testudineus, 
«, um. Varr. Prop. Lit d'— (de tor- 
tue), Lectus testudineus. Varr. ex 
lestudine. Varr. Couvert d'écailles, C. 
ÉcaiLLEOx. À 2° Pelilo partie qui se 
detache de certains corps : Écaille de 
bruare, Æris squama (æ), f. Cels. — 
(de la peau), Squamula, æ, F. Cels. || 
Fig. Étailles des yeux (— aveugle- 
meat de l'esprit, Caligo, ginis, f. 
Cic. Les — tombèrent des yeux, Ca- 
ligo discussa est. Cic. Faire tomber 
les — des yeux, Ab animo caliginem 
dispelUWre. Cie. | 3° Petite lame de 
nelal. Sgrama, &, f. Virg. Ov. 

ECAILLE, #£g, parl. passé d'ÉCAIL- 
La, Voy. ce v. j| Adj. C. écuccecx. 

ÉCAILLEN, v. act. Enlover les 
écailles de. Desquamare, act. Piaut. 

S'écaiccen, v. pron. S'exfolier. De- 
musmari, pass. Plin. 


f. d'Espagne. Hiberus, i, 
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ÉCAILLEUX, rose, adj. Couvert 
d'écailles. Squamosus, a, um. Virg. 
Qu. Plin. Squameus. Virg. Ov. Squa- 
mis vbductus. Cic. Squamiger, era, 
erum, Ov. Suet. Squamifer. Luc. Sen. 

ÉCALE, 9. f. 1° Enveloppe de la 
coque des noix ; gousse : Écale de noix. 
Nucis putamen minis), on. Cic. Varr. 
cortex (licis}, m. (et f.). Plin. — de 
la fève, Fabæ putamen, n. Plin. || 2° 
Coquille (d'œut). Voy.,cogce 1°. : 

ÉCALER, v. acl ter l'ôcale de. 
Decorticare, act. Plin. 

ÉCARLATE, 3. f..4o Sorte de cou- 
leur rouge. Coccum, i, n. Hor. Plin. 
Suet. Cocci color (oris), masc. Plin. 
: Teindre en écarlate, Cocco tingvre. 
Hor. || 2° Étoffe teinte en ecariate. 
Coccum, i, n. Hor. Suet. =: D'écarlate. 
Coccinus, a, um. Petr. Juv. Des vête- 
ments d'—,Coccina, orum, 0. pl. Mort. 
Vètu d'—, Coccinatus, a, um. Suet. 

Écancats, adj. De couleur d'ecarlate. 
Coccineus, a, um. Plin. Voy. nova. 

ÉCARQUILLEN, v. act. Écarter 
(les jambes); ouvrir (les yeux). Voy. 
ÉCANTEN, OUVRIN. 

ÉCART, s. m. fo Lieu détourné, 
relire, isolé. Voy. pl. bas A L'écanrT, 
loc. adv. || 2 Action de s'ocarter de 
sa direction. Declinatio, onis, (. Cic. 
Curt. = Faire nn érart, C. S'écanTun 
40. || 3° Entorso (du cheval). Voy. en- 
Tonse. || 4° Digression. Voy. ce m. 2e. 
Il 6° Action par laquelle on s'écarte 
e la morale, etc. Ercessus, üs, m. V.- 
Maz. Erratum, i, n. Cic. Error, oris, 
masc. Cic. Suet. Peccalum, à, n. Cic. 
: Écart de jeunesse, Juvenilts error. 
Suet. Commeitre un —, dea écarts, 
De rectä regione deflect#re (0, is, flezi, 
flezum), n. Voy. Dévien. | 

À l'Écanr, oc. adv. d° En un lieu 
détaurne, retiré. In secreto. Liv. Curt. 
In secretis. Quint. In abdilo. Plin. =: 
Situé à l'écart, Devius, a, um. Cic. 
Remotus. Cic. Seclusus. Cæzs. Virg. 
Mettre à l'—, Semovëre, eo. es, movi, 
motum, act. Ter. Cic. Retrudëre, o, is,s. 
arf., trusum, act. Cic. Je me mis à 
‘— en homme habile, Solers abscessi 
de abscedère, o, is, cessum, n.). Plaut. 
e tenir à l'— de la foule, À turbä 
se separare. Sen. || Fig. Se mettre, 
Se retirer à l'écart, De medio recedë- 
re,n.Cic. Secedëre, n. Cic. || 2° À part, 
soparèment. Secreto. Sall. = Tirer qqn 
à l'écart, Aliquem sevocare. Cæs. se- 
ducÿre (0, is, duri, ductum). Plaut. 
Cic. 11 me prend à l'—, Ale secretum 
petit. Pl.-j. Aller à !"—, Digredi, ior, 
ris, gressus sum, dép. Sal. || Fig. 
Mettre qq. ch. à l'écart (— en faire 
abstraction}, Voy. ADSTRACTION (0, || 
8° En réserve : Mettre qq. ch. à l'écart, 
Aliquid seponëre (o, is, posui, posi- 
tum). Cic. recondëre (0, ts, didt, di- 
tum). Cic. || 6° En abandon : Laisser 
qqu à l'écart, Aliquem deserÿre L is, 
serui, sertum). Cic. Meltre qqn à l'— 
(= l'exclure de toute participalion à 
qq. avantage), Aliquem erclud7re (0, 
is, clusi, clusum). Cic. prælerire (eo, 
is, ivi et ti, itum). Cic. Mettre qq. 
cb.à l'—, Aliquid prætermiliEre (0, 
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ü, misi, missum). Cic. negligÿre (0 
is, leri, lectum). Cie. La justice est 
mise à l'—, Justitia jacel (de jace- 
re, €0, Cui cilurus, n.). Cie. Voy. De 
côTé 30, 

ÉCARTÉ, $E, part. passé d'é- 
canTEn, Voy. ce v. H Adj. Qui est à 
l'écart, Isolé, retiré. Remotus, a, un. 
Cic. Seclusus. Cæs. Virg. Secretus. 
Varr. Virg. = Endroit écarté, Recon- 
dilus locus. Cic. Un lieu —, Secessus, 
üs, m. Pl.-j, Suet. Secrelum, i, 0. 
Pl.-j. L'endroit le plus —, Secretis- 
simus locus. Petr. Dans un endroit —, 
In secreto. Liv. Conduire dans an lieu 
—, Abductre in secretum. Liv. Ville 
écartée, Chemin écarté, Devium op- 
pidum. Cic. iter. Cic. 

ECARTELER, y. act. Mettre on 
quatre quartiers lun condamné). Equis 

istrah?re (0, is, (raxi, iracium), act. 
Varr. Virg.: Tu seras écartelé, Cor- 
pus passim dis(rakendum dabis. Liv. 

ECANTEMENT, 5. m. 1° Action 
d'ecarter. Separatio, onis, f. Plin. 
j| 2° État de ce qui est écarte. Dis- 
fantia, æ,f. Vitr. Plin. || 3° inter- 
valle. Intervallum, i, n.Czæs. || 4° So- 
lution de continuité. Voy.conrrnorré 1e 

ECARTER, v. acl 1° Soparer, 
espacer. Diduc®re, o, is, duxi, ductum, 
act. Cic. Dimovère, +0, es, movi, 
motum, act. Virg. Suet. : Écarter les 
doigts, les lèvres, Diducëre digitos. 
Cic. labra. PI.-j, — les bras et les 
jambes de qqn, Aliquem divaricars. 
Cic. — les jambes (= ses jambes), 
Divaricare, n. Varr. Après avoir 
écarté les rideaux, Dimotis plagulis. 
Suet. |] 2° Éloigner. Removère (voy. 
1°), act. Cæs. Cic. Amovère, act. Cic. 
Liv. Emovëre, act. Liv. Submovëre, 
act. Cæs. Liv. Col. Semouëre, act. Cic. 
Dimovère, act. Hor. Plin. Depell®re, 0, 
is, puli, pulsum, act. Cic. Nep. Mepel- 
lfre, act. Cic. Dispell£re, act. Cic. Pel- 
lYre, o, is, pepuli, pulsum, act. Cic. 
Avert#re, 0, ts, verti, versum, acl. Cie. 
Virg. Arcére, e0, es, cui, s. Sup., act. 
Cie. 2 Écarter la (oule, Submouëre 
turbam ou populum et abs. Submo- 
vêre. Liv. Plebem de medio emovëre. 
Liv. — les cendres du foyer, Dimo- 
vêre cinerem foco. Ov. — les ombres, 
Dispellëre umbras. Vire. H Fig. il à 
été écarté du droit chemia, Recra 
viä depulsus est, Quint. Écarter la 
tristesse, Mæstitiam pellëre. Cic. — 
de soi la duuleur, Doloren a se re- 
pellére. Cic. La crainte étant écartée, 
Amoto metu. Ter. Écarter les doutes, 
Obscurilatem discutére (io, is, cussi, 
cussum). Quint. L'événement écarta 
tous les doutes, Res omnem dxbita- 
tionem erpulit. Cæs. || 3° Dalourner 
une ch. par mesure de preservation. 
Repell®re (voy. 2°), act. Cic. Depell7re, 
act. Nep. Discutëre (voy. 20), a 
Cic. Ejierre, io, is, jeci, jectum, act. 
Cic. Defendëre, 0, is. fendi. fensun, 
act Cic. : carter une accusation, des 
accusations, Crimen derivare. Cic. 
Criminaliones repellëre. Cic. — un 
danger, Periculun discutère. Cic. 
depellëre. Cic. defendére. Cic. [Horm- 


622 ÉCART 


me qui écarte le danger, Periculi 
defensor (oris), m. Cic. Écarter le 
mal de la condition humaine, Afalum 
de humanë& conditione dejicëre. Cic. 
les chances du basurd, For- 
tuita excludëre (o, is, clusi, clusum). 
Suet. — des prodiges, Prodigra aver- 
runcare. Liv. Voy. Dérounnen 2°. || 
&e Empécher qqn de parüciper 4 une 
affaire, à un avantage, etc. Submovëre 
Nos 40), act. Cic. Remouëre, act. Tac. 
vellére (voy. 2°), act. Cic. DejicËre 
(voy. 3°), act. Cic. Erclud®re (vor. 
3°), act. Cic. Erimêre, 0, ia, emi, 
emptum, act. Pl.-j. Præterire, eo, is, 
fui ebit, itum, act. Cic. : Rival écarté, 
Remotus æmulus. Tac. Écarter des 
eus de mérite, Dignos prælerire. 
ic. — qqn des affaires publiques, 
Submovére aliquem a repudlicä. Cic. 
Écarté des honneurs, Honoribus 
eremplus. Pl.-j. Écarler qqa de 
l'édilité, du consulat, Aliquem de- 
jic're ædililate. Cic. repellfre a con- 
sulatu. Cie. — les héritiers, Heredes 
movère. Cic. — qqn d'une successinp, 
Aliquem ab hereditate ercludëre. Cie. 
— les ailiés de ces récompenses 
His præmiis exclud/re socios. Cic. Il 
6° Faire abstraction de, ne pas tenir 
compte de. Præterimiti®re, o, is, misi, 
missum, act. Cic. OmitiËre, act, Cic. 
Circumserib®re, 0, is, scripsi, scrip- 
fum, act. Cic, = Après avoir écarté 
ces opinions, Circumscriptis its sen- 
tennis. Cic. Le sénat écarta complè- 
tement l'affaire, Senatus in alia omnia 
transiit (de fransire, eo, is, ivi et üi, 
îtum). Mirt. |] 6° Anc. Soustrairo frau- 
duleusement. C. nérouaxen 3. 
S'ÉcaRTEn, v. 1° Prun. Se séparer, 
so disjoindre. Diduci, or, ëris, ductus 
sum, pass. Plin. Secedëre, o, is, cessi, 
cessum, n. St. 2 Les os s'écartent, 
Ossa itehiscunt (de dehise#re, 0, hivi el 
Ai, s. sup. he Cels. || 2° Refl. S'eloi- 
ner. Secedÿre (voy. 4°), n. Cic. Disce- 
rre, n. Cæs. Cic. Declinare, n. Cic. 
Digredi, ior, Pris, gressus sum, dép. 
Liv. Defectëre, 0, is, flexi, flezum, 
a. Cic. : S'écarter de la route, Le 
viä declinare. Cic. Ercedÿre ex iti- 
pere. Cæs. viä. Liv. Decedfre via. 
Suet. Deflectrre de vid. Tac. el abs. 
DeflectFre. Suet. No s'— jamais de 
qqn, À latere alicujus nunquam dis- 
cedre. Cie. S'— {en arl, de sol- 
dalis), Evagari, d f: iv. Tout le 
monde s'écarte sur leur passage, Eis 
omnes decedunt. Cæs. Que les mé- 
chants s'écartent, Secedant improbi. 
Cic. || Fig. DecedËre (voy. {e), n. Cie. 
Recedre, n. Cic. Nep. Discedëre, n. 
Cic. Digredi (voy. pl. b.), dep. Cic. 
Ter. Egredi, dép. Cic. Nep. Deflectére 
(voy. pl. b.), n. Cic. Abire, eo, is, ivi 
el ri, itum, n. Cic. Deslinare, n. Cic. 
Aberrare, n. Cic. Deerrare, n. Vell. 
Quint. DesciscËre, 0, is, descivi el 
scii, descitum, n. Cic. Abhorrére, eo, 
es, rui, 8. sup., n. Cic. = S'écarter 
du droit chemin, De rect& reyione de- 
flect®re. Cic. Recto itinere lubi (or, 
Fris, lapsus sum, dep). Quint, A 
recto decrrare. Vell. S'— du devoir, 
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Recedére ab officio. Cic. Nep. Officio di- 
gredi. Ter. Officium deserëre (o, is, 
serui, sertum). Cic. S'— des prescrip- 
lions de la aalure, Aberrare à præe- 
scriplione naluræ. Cie. S'— des lois 
nalureiles, À naturä disseniire (io, 
is, sensi, sensum, 0.). Cic. Défense 
ui s'écarte de l'esprit de la loi, 
efensio a sententiä legis sejuncta (de 
seungi, or, Eris, pass.). Cic. S'écarter 
de la règle, Aberrare a normä. Cic. 
S'— des usages, Abhorrère a moribus. 
Nep. S'— de l'usage établi, Decedère 
instituto. Liv. Ab institulä consuetu- 
dine refugère (io, is, fugi, fugitum), 
n. Cic. S'— un peu des traces de 
Démosthène, A Demosihene pau- 
lum desciscére. Quint. S'— du but, 
Declinare a proposito. Cic. S'— de 
son sujet, À proposito aberrare. Cic. 
declinare. Cic. egredi. Cic. evagari, 
dép. Quint. Ponr en revenir au puint 
d'où je me suis écarté, Ut eo revertar 
unde sum egressus. Quint. S'écarter 
del'acceptionvrdinaire, Significatione 
deerrare. Quint. S'— de la vérité, 
Abhorrèëre vero. Tac. À veritate de- 
fectëre. Cic. desciscére. Cie. Ne pas 
s"— d'une ligne de qq. ch., Trans- 
versum unguem non discelëre abre. Cic. 
ECBATANE, capit de la Medie. Ec- 
batana, æ.f. Lucil. Ecbatana, orum, n. 
pl. Tac. Ecbatanz, arum, l. pl. Apul. 
ECCHYMOSE, 5. f. Meurtrissure. 
Vibir, icis, f. Plaut. Cato. Plin. : Des 
ecchymuses,Insignita,orum,n.pl.Plin. 
ECCLESIASTE, s. m. Un des livres 
sapientiaux de l'Ancien Testament. Ec- 
clesiastes, æ, m. Vulg. Tert. 
ECCLESIASTIQUE, adj. Rojatif à 
l'Église. Ecclesrasticus, a, um. Tert. 
JCCLÉSIASTIQUE, $. M. 1° Membre 
du clerge. Clericus, i,m. Hier. || 2° Un 
des livres sapientiaux de l'Ancien Testa- 
ment. Ésclesiasticus, i, m. Vulg. Tert. 
ÉCERVELE, és, ad). Leger, sans 
prudence. Levis, m. f, e, n. Cic. In- 
consultus, a, um. Cic. | Subst. Uno 
écervelé, Homo (minis) inconsulius (à) 
ou temerarius (ti), m. Cic. 
ÉCILAPAUD, S. m. 1° Sorte de 
plancher sur lequel travaillent les ma- 
çons, etc. Machaina, æ, f. Plin. Pegma, 
als, n. Aus. Ulp. || 2° Estrade. Sug- 
estum, {, n. Cic. || 3° Plancher pour 
l'exposition ou l'exécution des crimi- 
nels. *Catasta, æ, f. D'apr. Prud. et 
Aug. S'expr. mieux en tourn. par 
Supplice : Supplicium, it, n. Cic. : 
Mourir sur l'échafaud, Summo sup- 
plicio perire. Cic. Voy. surPuce. 
ÉCHAFAUNAGE, s. m0. 1° Action 
d'echafauder. Tabulatio, ons, (. Cæs. 
| %° Assemblage d'ochafauds pour le 
travail des maçons, etc. Ædificahionum 
machinæ et simpl. Ma“hinæ. arum, f, 
pl. Plin. || 8° Fig. Preparation, prè- 
paratifs, combinaisons. Vuy. ces m. 
ECHAPAUDER, v. 1° Neut. Dresser 
dos ochafauds pour le travail. * T'abu- 
lata exzstruëre (o, is, struxi, structum). 
D'apr. Cæs. (B. C., n, 9). {| 2° Fig. 
Acl. Preparer, combiner. Voy. ces m. 
ECHALAS, 8. m. 1° Bâton auquel on 
attache le oep de vigne. (En bois de 
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fente) Ridica, z,f. Varr. Col. (Ar- 
rondi) Palus, 1, m. Varr. Col. j 2° Fig. 
Homme grand et mince. Longurio 
onis, m. Varr. ' 

ECHALASSEMENT, 8. m. Action 
d'echalasser. finprdatio, onis, f. Col. 

ECHALASSER, v. act. Garni 
d'echalas. l’alare, act. Col. 

ECUA LIER, S.m. {° Petite échelle. 
Voy. écuezce. || 2° Clôture faite de 
branches d'arbres. Voy. nas. 

ECHALOTE, 5. f. Espèca d'ail. 

(æ) Ascalonia {æ), f. Col. Ceps 

ECUANCRE, éE, part. passé d'é- 
CHANCAER, Voy. ce v. || Adj. Évide en 
forme de croissant. Introrsus sinuatus 
a, um). Tac. = Bouclier échancré, 

unala pelta. Virg. Col. Plin. Lune 
échancrée, Luna cava. Plin. 

ÉCHANCRER, v. acl. Évrider ea 
forme de croissant. Sinuare, act. Cels. 
Lunare, act. Prop. : Lune échancrant 
son ilisque, Luna cavans cornua. Piin. 

ECHANCRURE, s. f. Coupurs, Con- 
tour en forme de croissant. Lunata (æ) 
figura (æ\, f. Cels. =: L'échancrnre de 
la lune, Corniculata forma lunæ. Capel. 

ECHANGE, 8. m. 1° Troc d'une ch. 
contre une autre. Permutalio, onis, 
f. Cie. Dig. Mutatio. f. Ter. : L'ar- 
gent qu m'esl dû pour un échange 
avec l'Etat, Pecunia que mihi ex pu- 
blicä permutatiune debetur. Cic. Veux- 
tu farre un — 7 Vin (— Visne) con- 
mulemus ? Plaut. En — d'une armée, 
Pro exercitu. Cic. Donner qq. ch. en 
—, Aliquid retribuëre (o, is, uf, 
utum). Cic. — de marchandises, Mer- 
cium cumpensalio (onis), f. Just. Com- 
merce d—, AMutuarum rerum con- 
mercinm, Just. Faire le commerce 
d'—, Mutare res inter se. Sall. Mutare 
merces. or. Permutatione mercium 
uté, Tac. f 2° Changemont d'une pers. 
contre une autre : Au sujet de l'é- 
change des prisonniers, De captiris 
commutandis. Cic. Voy. ÉcHANGrR. À 
3° Communication ou Envoi reciproque. 
Vices, s. gen., abl. 1bus, F. pl. Cie. : 
Échange d'ambassades, Legationus 
commercium (ro n. Insc. Par on — 
de courriers, Commeantibus inricem 
nuntiis. Tac. Il y avall entre eux os 
fréquent — de messages, Sæpe ulire 
citroque legati inter eos mitiebantur. 
Cæs. Par l'— des ressources, Hu- 
tandis facultatibus. Cic. — de lettres, 
Evistolarum commercium. Sen Vel. 
Un — de questions et de réponses, 
Interrogandi et respondendi vices. 
Quint. — de paroles, Verba ultre 
citroque habita. Cie. || Fig. Échange 
de bons oftices, Officiorum mulale 
(onis), f. ou vicissitudo (dinis), F. Cic. 
Un — de bienfaits, Beneficia vitre 
citroque et data et accepta. Cic. Par 
un — de services, Dandis recipiea- 
disque merilis. Cic. 

ÉCHANGEABLE, adj. Qu'on peut 
echanger. Commutabilis, m.f.,e, 0. Cie. 
Qui (quæ, quod} commutari polest. Cie. 

ECUANGER, v. acl. Faire us 
échange. Commutare, act. Cic. Mutare, 
act. Eau. Permutare, act. Plaut. 
Plin. : Échanger la loge avec Île 
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manteau militaire, Mutare fogam pa- 
budamento (à l'abl.). Sall. — du butin 
coatre da vin, Mufare prædas vino 
{A l'abl.). Sail. — du plomb pour 
des perles, Permutare plumbum gem- 
mis (4 l'abl.r. Plin. — des prisonniers, 
Captiros commutare. Cic. Vous avez 
échangé vos aums, Nomina inter vos 

utastis, Pluut. || Fig. Échanger 
Res présents, Invicem munera mil- 
tËre (o, is, misi, re Just. — 
des bienfaits, Aferita dare (0, as, dedi, 
datum) et recipêre (10, is, Cept, © tum). 
Cie. — des diners, Cenas et facëre (10, 
is, feci, factum) ef obire (eo, is, vi 
el ii, tfum). Cic. — des caresses, 
Inter se blandiri (dép.). Plin. Saluta- 
üou échancçée entre deux armées, 
later exercitus salulalio facta. Liv. 
Ils échangent leurs paroles (= leurs 
ermentss, Inter se fidem dant. Cæs. 
Écbanger des paroles (— des mots), 
des paroles avec qqn, Sermonem con- 
serfre (o, is, serui, sertun). Curl. 
Commutare verba cum aliquo. Ter. Ne 
pas — trois mots entre vans, Non 
mia verba inter vos commutare. Ter. 
Parvles échangtes de part et d'autre, 
Verba ultro citroque habita (de habère, 
æ, es, bui). Cic. | 

ÉCHANSON, s. m. Officier qui sert 
& boire. Vini minister (tri), m. Sen. 
Pecillaior, oris, m. Apul. Pincerna, æ, 
æ. Lampr. Hier. Inse. = Etre échan- 
son, Ministrare pocula. Cie. Être l'— 
de Jupiter, de Nicomède, Minis{rare 
Jovi bibére. Cic. Nicomedi ad cyathum 
et vinum stare (o, as, ateli, atatum), 
a. Suet. 

ÉCHANTILLON, 8. m. 1° Petit 
morceau, petite quantité d'une ch. qui 
sert à la laire connaitre. Exremplum, 1, 
o. Ad Îler. : lchanlillun de pourpre, 
de blé, Eremplum purpuræ, truici. 
Ad Her. 2° Fig. Aperçu d'une ch. 
(péamen) Specimen, minis, n. Cic. 

emplum, 1, n. Cic. (Avant-goût 
JSustus, #s, m. Sen. (Petile parte 
Pertirula, æ, f. Cie. : Échanullon des 
œuvres de la oature, Specimen na- 
furæ. Cie. Faible — de [sai cruauté, 
Pariicula parua crudelitaiis. Cic. Dun- 
cer un — de qq. ch., de son élu- 
queoce.Alicujus ret specimen dare.Cic. 
estend?re, Liv. Documentum eloquen- 
tie dare. Liv. Donner un — (d'un 
sigle), Gustum dare. Sen. 

ECHAPPATOIRE, s. f. C. sus- 
TENAPUGE. 


ÉCHAPPÉ, ée, part. passé d'é- 
CAAPPER, VOY. ce 1. ! ubst. Un 
écbarpè (— un écervelé), Un — des 


eliles-maisons (— un fuu), Un — 
e prison (— un coquin), Voy. écEn- 
TELÉ, FOU, COQUIN. 
appée, a. f. 4° Action de s'6- 
dapper. Effugium, ii, n. Varg. || 2° 
Escapade. Voy. ce m. || 3° Vue res- 
serree : Échappée de vue, Prospectus, 
&.m. Cic. |] 4° Intervalle : Par échap- 
pées, Ex intervallis. Sen. 
L'écharrée, loc. adv. À {a dé- 
robee. Vuy. oénosi. 
ÉCHAPPER, v. n. do Abs. ou 
éonsiruit avec p&. S'évader, s'enfuir, 
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s'en aller. (En gén.) Evad£re, 0, is 
vasi, vasum, n. Cic. (En fuyant) ET _ 
gvre, 10, is, fugi, fugiturus, n. Cic. 
Aufugfre, n. Cic. (En se lissant) 
Elabi, or, Eris, lapsus sum, dèp. Czs. 
(Rapidement) Evolare, n. Cic. (Avec 
impeluosité) Erump're, 0, is, rupi, 
ruptum, n. Cic. : Échappé de prison, 
Lapsus custodiä. Tac. Échapper de pri- 
son, de la prison du corps, Ex vincu- 
lis effugëre. Nep. Ex corporis vinculis 
evolare. Cæs. Ames échappées du 
corps, Animi e corporibus elapsi. Cic. 
Échapper du combat, E prelio effu- 
re. Cic. elabi. Cæs. — du champ de 
ataiile, Ex eo loco, ubt pugnatum est, 
aufugËre. Liv. — des mains de l'en- 
nemi, E mantibus hosfium evad?re. Liv. 
Laisser — qqu de ses wains, Ali- 
quem de manibus emitiëre (0, is, misi, 
missum). Cic. Laisser — l'ennemi, 
Hostem e manibus dimittère. Cæs. 
Laisser — les vaincus, Victis effu- 
giuim dare (0, as, dedi, datum). Cæs. || 
2° Se tirer d'une maladie : Le malade 
a échappé, en a —, Ægrotus er morbo 
evastit (de evadëre, n.; voy. 1°). Cic. 
Voy. Se cuÉuin. || 3° Abs. ou constr. 
avec DE ou avec À. N'être plus rete- 
nu, tomber. Elabi (voy. 4°), dép. Cic. 
Ercidëre, 0, is, cidi, s. sup., n. Cic. 
Fluëre, 0, is, fluri, fluzum, n. Cic. 
EflluËre, n. Cie, : Armes échapnées 
des mains, De manibus delaysa arma. 
Cic. Les armes, Les épées échappent 
des mains, De manibus arma fluunl. 
Cic. gladtii excidunt. Cic. Laisser 
échapper qq. ch. de ses mains, Ë 
manibus aliquid dimittëre (voy. 1°). 
Cæs. Laisser ses armes, uns 
proic, Arma omitt®re. Liv. Prædam 
amiliëre. Liv. Son corps laissail trop 
lentement — le sang, Corpus lenta 
effugia sanguini dubat. Tac. || Fig. 
Laisser échapper des plaintes, Ques- 
tus effund”re (0, is, fudi, fusum). 
Virg. || 4° Constr. avec À. Se sous- 
trairo à. Effugère (voy. 1°), act. Cic. 
Elabi (voy. 1°), dép. ace. Cic. Vi- 
tare, act. Cic. Depell®re, o, is, puli, 
pulsum, act. Cic. = Clélie ayant 
échapyié à ses gardiens, Clælia cusio- 
des frustrata (de frustrari, dép.). Liv. 
Échapper brusquement à son gar- 
dien, Se custodi proripére (10, ü, 
ripui, reptum). Tac. — aux roups, 
Îctus frustrari. Curt. — à un danger, 
Periculum effugëre. Nep. Cæs. subler- 
fugrre. Cic. E periculo evolare, n. 
Cic. — aux douleurs, Dolores effugëre. 
Cic. — à [un carnage], Superesse ex 
et l'abl. Cæs. — à la mort, Ajor- 
tem effugére. Cæs. Qui échappe aux 
lois, A legibus fugitivus (a, um). 
Cic. Tächer d'échapper aux pour- 
suites de la justice, Judicii laqueos 
declinare. Cic. aux enquêtes, 
Quæstiones perrumpêre (0, is, rupi, 
ruplum). Cie. — à tous les soup- 
çons, Vitare omnes suspiciones. Cæs. 
— à un châliment, Pœænam subler- 
fugëre. Cic. eludyre (o, is, lusi, lu- 
sum). Pl.-j. E pœnä evolare, a. Cic. 
— à la bonte par une mort volon- 
taire, Morte voluniterië turpitudinem 
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depell®re. Cic. Moyen d'— au con- 
sulat, Consulatüis fuga (æ), f. Cic. || 
6° Être soustrait a. Dilabi (voy. 1°), 
dép. Ad Her. FluëËre (voy. 3°), n. Liv. 
Aire, e0, is, ivi et fi, ifum, n. Cie 
Adimi, or, Ëris, emplus sum. passa 
Liv. Subript, ‘or, éris, replus sum, 

ss. Sen. : De peur que la chose ne 
uiéchapyrät (par one surenchère), Ne 
res ab eo abiret. Cie. Échapper à 
l'imprévoyance d'un humume, Eomie 
nis imprudentiam subterfugére. Cic. 
Les crimes échappent aux chäli- 
menls, {mpune peccala dilabuntur. 
Ad Her. Un tel caractère échajipe 
au soupçon, În hos mores suspicio 
non cadil (de cadëre, o, cectli, casum, 
n.). Cic. Laisser échapper une vic- 
toire certaine, Erploralam victoriam 
dimill®re (voy. 1°). Czs. Laisser — 
l'occasion, Occasionem omittre. Ter. 
prætermiltére. Cæs. dimitifre. Czs. 
Nep. Occasioni deesse (desum, dees, 
defut), n. Cæs. Oyportunitatem cor- 
rumpêre (0, is, rupi. ruptum). Sall. 
I 6° Sortir de la memoire. Ercidfre 
e memorid. Liv. el abs. Ercülrre 
(voy. 3°), n. Cic. Elabi e memorié. 
Ad Her. el abs. Elabi (voy. 1e), 
gp. Cic. Memorid dilabi, et abs. 
Dilabi, dép. Cic. Memoriä ou E me- 
morië exire (eo, is, iui el it, itum), 
n. Liv. Sen. Er animo efflutre (voy. 
{al on. Cic. Memoriam refug?re {voy. 
{o). Col. : [Choses] qui échappent À 
la mémoire, et abs. qui —, Quæ me- 
moriam refugiunt. Col. J'ai laissé 
échapper le nom, Nomen perdidi (de 
erdëre, 0, ts, dilum). Ter. Esprit qui 
aisse — lout ce qu'il a recu, Ani- 
mus transmiliens (de transmiltËre, 0, 
is, misi, missum) quidquid accepit, 
Sen. || 7° N'ôtre pas perçu, saisi, dé- 
couvert, compris. Fugëre (voy. 4°), act. 
Cic. Effugëre, act. êc. rælerire, e0, 
is, oi el ti, itum, act. Ter. Varr. 
Sall. Fall7re, o, 1s, fefelli, falsur, 
act. Liv. Plin. Latëre, e0, es, tui, 3. 
sup., n. (dat. et acc.). Cic. Varr. 
Prætervolare (ace.). Cic. Transuvlare 
(acc.). Quint. : Rien ne lui échappe, 
ne l'échappera, Eum nulla res fugut. 
Cic. Nülul te effugret. Cic. [Les herbes] 
ai ont échappe aux faucheurs, (uæ 
eniseces prælerierunt. Varr. Échap- 
per à la vue, Visum falltre. Plin. 
‘âne échappe aux regards, Animus 
fugit aciem. Cic. Si nous pouvions 
échapper 4 l'œil des dieux, Si deos 
celare possimus. Cic. Cela n'échappe 
mème pas à uu aveugle, Id etiam 
cæco ayparet (de apparére, eo, rui, 
ritum, n.). Liv. Choses qui nous 
échappent, Res latisantes. Cic. Échap- 
per [ l'entendement, Sensum przter- 
volare. Cic. La concision échappe à 
l'auditeur, Brevitas audientem (rans- 
volat. Quint. || 11 ne t'echappe pas 
combien [cela] est difficile, Non te 
prælerit quam sit difficile. Cic. Il ae 
t'— pas qu'il y a des chapitres, 
Non te fallit esse capite. Cic. 11 n'é- 
chappa pa à César que..…, Non Cæ- 
sarem fefellit quin (subj.). Cæs. || 8° 
Être fait ou dit par imprudence, par 
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mégarde. Effluëre (voy. 3e), n. Quint. 
Eroilére (voy. 3). Cie. Elabi 
(voy. 30), dép. Quint. : Ce qui échap- 
e, Quod per imprudentiam fit. Cic. 
es impropriétés [nous] échappent, 
Imyropria effluunt. Quint. C'est une 
faute qui a échappé au poêle, Pec- 
catum est imprudentiä poele. Ter. 
Parole échappée, Verbum emissum 
pass. de emitière, ©, is, misi). Lor. 
arole — à la passion, Verbum a cu- 
piditate prolapsum. Tac. Un mot lui 
a-t-il échappe? A-til laissé échap- 
per ua mol? Verbum ecquod ex ore 
ujus ezcidit? Cic. Souvent il nous 
échsppe des vers, nous laissons 
échapper des vers dans la prose, 
Versus in oratione sæpe per impru- 
dentiam dicimus. Cic. 1l laisse — un 
vers sénaire, Senarium imprudens 
immittit. Cic. 11 échappa à Tibère de 
dire. Porte dixit Tiberius. Tac. {Il 
disait} que sès traités de rhétorique 
étaient échappés à sa jennesse, Rkhe- 
toricos suos (libros) adolescenti sibi 
elausos. Quint. La douleur Laisse 
échapper les secrets, Dolor arcana 
eruit (de eruëre, 0, ui, utum). Sen. 
S'écuarpen, v. 1° Ref. S'evader, 
s'enfuir. Se proripére (io, is, ripui, 
replum). Cie. Se eripére. Liv. Se sub- 
ducëre (o, is, duxi, ductum). Cic. et 
tous les v. cites à Écuarren, neul. 
do = 11 s'échappa, Se eripuit. Cas. 
S'échapper en revenaal sur ses pas, 
Evad#re retro. Tac. Les poissons 
s'échappent, Effugiunt pisces. Plaut. 
Les éléphauts essayèrent de s'échap- 
er, Élephanti eruplionem fenfavere, 
lin. Il n'y avait nul moyen de s'—, 
Fuga exilum non habebat. Cic. Les 
abeilles s'échappent de leur rucbe, 
Apes ex alveo evadunt. Varr. Séchap 
per de la ville, Urbe elabi, dép. Vetl. 
evolare, n. Cic. S'— d'une prisun, 
des mains de qqn. du Cumbat, Voy. 
ÉCHAPPER {e. | Je me qurs échappé 
—= dérubé, dégagé; pour m'occuper de 
oi, Me dissolui (de dissolu”re, 0, is, 
solutum) ut operam libi darem. Ter. 
12° Pron. En parl. des ch. Sortir, se 
répandre, tomber de. (En gén.) Exire, 
eo, ts, oi el it, itum, n. Cic. Plin. 
Evad£re, o, is, vasi, vasum, n. Cic, 
Flufre, o, is, fluri, flurum, n. Cic. 
Fundÿ, or, Éris, fusus sum, pass. Cic. 
{Avec violence) Erumpêre, 0, 4, rupi, 
ruptum, 0. Cic. Prorumpére, 0. PI.-j. 
: Les armes s'échappent des mains, 
Fluunt grma de manibus. Cie. L'ème 
s'échappe da corps, Animus evadit 
ez corpore. Cic. Ces simulacres qui 
s'échappent de la snr'ace des corps, 
Ille fguræ quæ e summis corporibus 
éffluunt, Quint. Des feux s'— du som- 
met de l'Etna, Ignes ez Ætnæ verlice 
erumpunt. Cic. Eau qui s'échappe 
des conduits, Aqua € canalibus ca- 
duca. Varr. Ruisseau qui s'— à tra- 
vers le gazon, Rivus per gramina fu- 
giens (de fug”re, io, ts, fugi, fngiturus), 
n. Virg. Les larmes s'échappent, La- 
crimæ prorumpunt. Pl.-j. erurmpunt. 
Quint. Le sang s'echappe de la gorge, 
Erumpit sanguis jugulo. Luce. La vie 
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s'— avec le sang, Vita efluif una 
cum sanguins. Cic. ÎLa lrachée-arttre) 


pa laquelle la voix s'—, Per quam vox |’ 


unditur, Cic. N 3° Pig. Se dissiper, 
s'évanouir, Evanescére, 0, is, vanui, s. 
sup., n. Cic. Effluëre (voy. 2e), n. Cic. 
2 Je vis notre espoir s'échapper, Vidi 
spem nostram evanescère. Cic. Espril 
qui ;» échappe souvent, Mens e/ffluërs 
solita. Cic. || 4e Réf. Se laisser em- 
porter à Provehi, or, Eris, vectus 
sum, pass. Liv. Progredi, ior, Eris, 
gressus sum, dép. FL : [1 s'échappa 
ea iajores, Provectus est in maledicta. 
Liv. 11 s'— dans son délire jusqu'à 
troubler, Eo vesanis progressus esi 
ul turbaret. FI. 

ÉCHANDE, s. f. Éclat de bois, ote., 

entre sous la peau. Surculus, i, m. Cels. 
ÉCHARPE, 6. f. 1° Baudrie ou 
Ceintures. Voy. ces m. || 2° Sorte de 
vétement de femme. Pallula, æ, f. 
Plaut. || 3° Bande d'ètoffe passée au 
œu pour soutenir un bras malade. Mi- 
tella, æ, f. Cels. = Bras en écharpe, 
Brachium ex cervice suspensum. Cels. 

EN écuanes, loc. adv. Obliquement. 
Oblique. Cic. Cæs. 

ÉCHARPER, v. act. 1° Faire une 
rande blessure à. Consauciare, act. 
ic. || 2° Tailler en piecos. Concülère, 

o, is, cïdi, cisum, act. Cie. 
ÉCHASSES, s. f. pl. 1° Longues 
perches munies d'étriers sur lesquels on 
monte pour marcher. Gralke, arum, Î. 
Varr. ap. Non. : Marcher avec des 
échasses, Grallis gradi, dép. Varr. 
ap. Non. Celui qui marche sur des — 
rallator, oris, m. Plaut. Varr. || 
Fig. Homme monté sur des échasses 
= qui a de longues jambes), Lon- 
gurio, ons, m. Varr. || 2° Fig. Ce 
qui fait paraître plus grand. [Écrivain] 
monte sur des échasses, C. auPonLé. 
ÉCITASSIERS, s. m. pl. Oiseaux 
à longues jambes. ® Grallæ, arum. f. pl. 

ÉCHAUBOULURE, 5. f. Élovure 

rouge sur la peau. Papula, x, [. Cels. 
ÉCHAUDER, Y. aci. 1° Brülor lè- 
gérement. Adurwre, 0, is, ussi, usium, 
act. Cic. || 2° Arrosor d'eau bouillante. 
Aquä fervente perfund#re (0, is, fuuda, 
fusum), aet. Cic. || 3° Oter le poil 
d'un poro avec de l'eau bouillante. A quä 
candenti suem glabrare. Col. || 6° Fig. 
Causer du dommage à : Être chaude. 
fncommodo affici Tor, ris, fectus sum), 
pass. Cic. Voy. poumaag. 
ECHAUFFANT, part. prés. d'é- 
CHAUFFER, Voy. ce v. || Adj. écaur- 
PaNTE, ANTE, Qui augmente la chaleur 
du corps. Calefaciens, pén. entis. Cels. 
| S. m. C'est un échauffant, Catfacit 
de calfacïre, io, feci, factum). Plin. 
ÉCUAUFFE, ée, part passé d'é- 
CHAUFFER, Voy. ce Y. |} Adj. Excite. 
Calens, gén. entis.. Cie. Liv. Incen- 
sus, a, um. Cic. : Commencer à être 
échauffé par le vin. Vino incalescëre 
(o, ts, lui, a. sup.), n. Liv. Étant — 
par le vin, Mero calens (de calere, 
ce, es, lui, s. sup., n.). Hor. Encore 
— par le combat; À pugrä caiens. 
Lte. — parla colère, Iré incensus. Cic. 

ÉCHAUPPSAENT, 5. m. 1° Action 
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d'échauffer. Excalfactio, onis, £ Plin. 
I 2° Fig. Ardour. Voy. ce m. 

ÉCUHAUFFER, v. act. 1° Rendre 
Chaud. Calefactre et CalfacFre, io, , 
feci, factum, act Cic. Plin. Voy. 
caaurren 10, || 2° Donner au corps 
un oxcës de chaleur. Calefacère et Cal- 
factre (voy. 1°), act. Cels. : [Le so0- 
fre] échaufle, Calfacit. Plin. Qui a 
la propriété d'échauffer, Ervalfactc- 
rius,a, um. Plin. Aliments qui échauf- 
fent, Alrmenta calefacientia. Cels, 
1 3e Fig. Donner de l’ardeur, enflammer, 
animer. Calefacère et Calfacère (vo. 
Lo), act Cic. nflammare, act. Cie. 
Accendfre, o, is, cendi, censum, acl. 
Cic. : Échaufferunhomme, Calefacÿre 
hominem. Cic. La joie les —, Lxtitié 
incalescunt (de incalescére, 0, bi, s. 
sup., 0.). Tac. Échauffer les esprits, 
les passions, Animos, Cuptditates in- 
Rammare. Cic. — l'enthousiasme, Sfu- 
dia acuëre (0, is, ui, utum). Lin. — 
la verve, Ingenium irritare. Prop. | 
4° ÉCUAUFFER LES ORGBILLES, LA TÈTE, 
LE SANG, LA SILE. Impatienter, irriter 
(qqn). Alicui stomachuin movêre (eo, 
es, movi, molum) ou facére (io, is, 
feci, factum). Cic. bilem movre on 
commouëre. Cic. 2: Ta lettre m'a 
échaulfé la bile, Litteris tuis ti l'abL) 
stomachatus sum (dép.). Cic. Vog. m- 
PATIENTEN, INNITER. 

S'écaaurren, v. 1° Réf. et Pron. 
Se rendre chaud, devenir chaud. (Se ré- 
chauffer) Calescëre, o, is, lui, s. sup., 
on. Cic. Incalesctre, n. Liv. Cakfien, 
fo, is, factus sum, pass. Cic. (Devenii 
tiède) Tepescère, 0, ts, pui, 8. sup. 
n. Cic. Ov. Plin. Tepefiert, pass. Cels 
Plin. (Devenir brülant) Concalescere, 
n. Cic. Vitr. Percalescëre, n. Lucr. 
Ov. Concalefieri, pass. Varr. Cu. 
Ercalferi, pass. Plin. (Commencer à 
vouilhr, Fervescire, 0, is, ferbui, & 
sup., n. Lucr. Cels. Pl.-j. [nferces- 
cére, u. Cato. Ilur. Confervesc?re, à. 
Cot. =: S'échauffer (par un exercice), 
Eræstuare, un. Suel. Les cous des 
hœufs s'échauffent (s'irrilent), Cola 
boum conflagrant (no): Col. Les grains 
ne pourront pas s'échauffer (— entrer 
en fermentation), Frumenta non pole- 
runt concalescére. Vitr. K 2° Fig. 
S'animer. Erardescire, 0, is, arsi, 
arsum, mn. Cic. Effervescäre, 0, is, 
ferbui et fervi, s. sup., n. ic. : 
S'échauffer pour la liberté, Deside- 
rio libertatis erardescère. Cic. Combat 
qui Ss'echauffe, Ariescens pugna. 
Tac. La gucrre s'—, Erardescit bel- 
lum. Liv. La passion s'—, Libido 
concilatur (pass.). Cic. N 8° Réf. 
S'emporter, s'irriter. Ercandese7re, 0, 
is, dui, 8. sup., n. Cic. Irä exardes 
ere, et abs. Erardesc®re (voy. 2°), à. 
Cic. Effervesc®re (voy. 2°), n. Cie. : 
S'échauffer contre qqn, In aliquea 
effervescére. Cic. exardeseëre. Tac. 

ECUAUFFOUREE, 8. [. 1° Entre- 
prise temeraire. Calidum (ÿ) consittum 
{ti}, a. Cic. Liv. || 2° Rencontre im- 
prevuc. Subitus (i) casus (fs), m. Cæs. 

ÉCUHAUPFURE. C. ÉCHAUBOULURS. 

ÉCHÉANCES, 3. f. Le terme 
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écholt un payement. Dies (ei, f.) pecu- 
ni, Liv. Dies solvendæ pecuniæ ou 
rzstandæe pecuniæ. Dig. Dies solvendi. 
Dig. = Jour d'échéance, Mèmes tra- 
duct. L'— d'un billel, Dics nominis. 
Cie. Ce jour est l'— de la detie de 
Quintns, Nummi, qui a Quinto de- 
bentur, in cam diem cadunt( (de ca- 
dére, 0, cectili, casum, n.). Cic. L'— 
de ja dunaliou arrive à cette époque, 
In hoc tempus ercurrit donalionis 
eventus (&s, m.). Cap. [Il m'a écril] 
que l'— arrivera aux ides de novem- 
Dre, Diem pecuniæ idibus novemnbribus 
esse. Cic. Pour d'autres (débiteurs) 
les échéances ne sont pas encore ar- 
nivées, Aliorum dies nondum est. Cic. 
Payer à l'échéance, Ad tempus res- 
pondère. Cic. Pecuniam ad diem sol- 
tére. Cic. [Cela] lui sera payé à cha- 
que —, Ei, ut cadet, ita solvelur. Cic. 

ECHEC, 5. m. 10 T. du jeu d'é- 
chers Impossibilite de se couvrir ou de 
sa rolirer : Qui est échec et mat, Al- 
ligalus, a, um. Sen. Incitus. Isid. || 
2 Fig. Situation très critique. Ertre- 
num Es discrimen (miuis), n. Cic. = 
Mettre qqn en échec, Faire qqn — 
et mat, Aliquem ad incitas redigrre 
{o, is, egi, actum). Plaut. ad extre- 
mas incitas deducëre (0, is, duri, 
ductum). Apul. in angustias compel- 
lëre 0, is, puli, pulsum). Cic. Tenir 
l'euneuwi en —, Esse in cervicibus 
Aostium. Liv. Tenir sans cesse les 
eanemis en —, Nihil tufum apud 
Aosles pati (ÿor, ris, passus sum), 
dép. Sail. || 3° Mauvais succès à la 
uérra. Detrimentum, i, n. Czs. Cla- 

es, is, f. Cic. Liv. Belli offensio 
{onis), f. Cic. Prelium (ii) male pu- 
gaatum (il, 9. Sail. Prælium aduer- 
sum, n. Crs. Res (ei) male peste (z), 
f. Liv. Res adversa, f. Sall, =: Faire 
sabir un échec 4 qqun. Cladem inferre 
élicui. Liv. Les Séquanes val éprouvé 

u —, Sequani male pugnarunt. Cic. 
Essoger un grave —, Cladem gravem 
eccipêre. Tac. Ou a essuyé un — par 
la faute dn général, Culna ducis est 
offensum (impers. pass. de offendfre, 
0, is, fendi, n. = échouer). Cæs. || 
4e Insucces, revers quelconque. (Désa- 
vaalage) Incommodum,i, n.Cic.(l'erte 
Detrimentum, n. Cie. Jactura, æ, f. 
Liv. (Coap porté à) Plaga, æ, f. 
Cic. (Insuccès d'un candidat) Reputlsao, 
æ, f. Cie. Offensio, ons, F. Cic. : 
Après on léger échec, Parvud jacturê 
acceptä. Liv. Éprouver un —, Incom- 
modum accipêre. Cic. Essuyer un —, 
on léger — (dans une canlidature), 
Repulsam ferre. Cic. accipére. Cic. 
Offensiunculam aeccipëre. Cic. Sans 
avuir jamais essuyé un —, Sine re- 
pusd. Cic. Ta demande a subi un —, 

laga injecta est peñinonti (us. Cic. 
Voy. écuougn, Faire éprouver un — 
à 9q0, Voy. DoM4a0R 1°. 

ÉCUECS, s. m. pl. Espèce de do 
Latrunculi, orum, m. pl. Varr. Sen. 
Plan. : Piun d'un jeu d'échecs (repré- 
tealanl una soldat), Latro, onis, m. 
Mart. Roi d'un jeu d'—, Imperator, 
cris, m. Vop. Jouer aux —, Ludère 
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latrunculis, Varr. Sen. Plin. Partie 
d'—, Latrocinium, ii, n. Ov. Dans 
une partie d'—, Cum ad latrunculos 
ludFretur. Vop. Relatif au jeu d'—, 
Latruncularius, a, um. Sen. 

ÉCHELLE, 8. Î. {o Machine com- 
posés de deux perches traversees par 
des bâtons. (Tr. rar.) Scala, æ, f. Cels. 
Caj. Hyg. (Ordin.) Scalæ, arum, f. pl. 
Cæs. LATE : Dresser des échelles, 
des — contre des murs, Scalas ad- 
movère. Cæs. applicare mænibus. Curt. 
erigre ad mænia. Liv. Escatader 
avec des —, Scalis transgredi, dép. 
Qc.) Liv. ascendëre (act.). Cæs. || 
Échelle de poulailler, Scala galli- 
naria. Cels. |} Fig. [Fait] si soigneu- 
sement, qu'après cela il faut tirer 
l'échelle, Fa accurate ut nihil possit 
supra (— que rien ne poul ètre 
au-dessus). Cic. Faire la courle — 
à qqn, *Aliquem humeris suis tol- 
lrre {es is, susluli, sublatum). D'apr. 
Cic. (Phil. x, LO, 24). I 2° La hie- 
rarchie sociale : L'échelle sucialte, 
Socreratis hominum gradus (uum), m. 
pl. Cic. Ceux qui sont au haut et 
ceux qui sont au bas de l'— saciale. 
Summi et infAmi. Cic. || 3° Moyen de 
mesurer. Mensura, z, Î. Frontin. || 
Fig. Dévaster (le pays) Sur uue grande 
échelle, Populationem effuse facëre. 
Liv. Guerre faite sur ane plus grande 
—, Majus bellum. Liv. || 6° Succession 
des tons de la gamme : L'échelle des 
sons, Sonorum gradus (uum), m. pl. 
Cic. Diagramma, atis, n. Vitr. L— 
descendante des sons, Sonorum scan- 
sio (onis), f. Vitr. || Be Port de com- 
merce (du Levant). Voy. couurnce 1°. 

ÉCHELON, s. m. 1° Degre d'echelle. 
Scalz gradus, el abs. Gradus, üs. m. 
Cic. | Fig. : Dernier échelon de 
l'échelle sociale, {nfimus fortunzæ gra- 
dus. Cic. || 2° Moyen de s'elever. 
Gradus, Us, m. Cic. : Le premter 
échelon de [notre] puissance, Pri- 
mus gradus imperii. Cic, || 3° Au 
pl. Troupes disposoes d'espace on es- 
pace. Disposilæ (arum) staliunes (um), 
. pl. Cæs. : Cavalerie dispusée par 
échelons, Dispositi equites. Cæs. 

ÉCIHIELONNER, V. act. Ranger 
d'espace en ospacs. Disponère, 0, is, 
posui, positum, act. Cæs. : Sentinelles 
échelonnées sur les rives, Disposita 
stalio per ripas. Suet. | Fig. Éche- 
lonaer les guerres (— les faire une 
à une), Bella dispensare. Just. 

S'écheLoNNEn, v. réfl. Se rangor 
d'ospace on espace. Disponi, or, ëris, 
pusilus sum, pass. Cæs. | 

ÉCUHENILLER, v. act. Ûter les che- 
nilles de = Écheniller un jardin, De 
horto erucas auferre (fero, fers, abs- 
tuli, ablatum). Pall. 

ÉCHEVELE, 8e. adj. Qui a les che- 
veur opars et an desordre z Tête éche- 
velée, Capillus passus. Ter. Cæs. Une 
femme —, Mulher, solutis crinibus 
(à l'abl. abs.). Col. Les dames cun- 
rent çà et là échevelées, Alatrone 
discurrunt crinibus passis. Liv. 

ÉCLUEVIN, 5. m. Auc. Magistrat 
municipal. * Scabinus, i, m. (Cang.). 
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ÉCUHEVINAGE, 5. m. Fonction 
d'écheviñ. * Scabinalus, &s, m.(Cang.). 

ECHINE, 8. [. L'épiae du dos. Spine, 
sf. Cels. Virg. Vuy. vos 1°. 

ECHINE, ég, part. passé d'Écurxen, 
woy-ce *.[|Adj. Tres fatigué. Vov. FAT 
avé. 


ÉCHINER, v. act. {° Rompre l'é- 
chine 4. Delumbare, s. parf.. act. Plin. 
Î[ 20 Tuer. Occidfre,o,is, cidi, cisum.act. 

ic. Voy. Tusn. || 3° Battre avec excès. 
Contund®re, o, 18, tudi, tusum, act. 
Plaut. Hor. : Échiner de coups, Plagis 
conficère (io, is, feci, fecium), act. Plin. 

S'ÉCHINER, v. réf. Se fatiguer aveo 
excès. Vuy. Se FATIGUEN. 

ECHIQUIER, s. m. Tableau sur 
lequel on joue aux échecs. Latrun- 
cularia (x) tabula Gœ} f. Sen. Alveus 
{i) lusorius {ii}, m. Plin. Abacus, i, 
m. Suet. Macr. : L'échiquier et ses 
pièces, Alveus et calculi. V.-Afar. 

EN écuiquien, lc. adv. Par carrès 
alternes. Tessellatim. Apic. 

ÉC110, s. m. 1° Repetition du son 
repercuté par un corps. (Repruduction 
du son} Vocis tmago, f. Virg. Ov. et 
abs. /mago, ginis, . Varr. Cic. (Son 
reproduit) Resulians (antis) sonus (ri), 
w. Plin. Voces(um) perce (run 
f. pl. Tac. Voces reciprocæz, f. pl. 
Plin. : L'écho donne plus de force et 
de volume à la voix, Gravior vor in- 
tumescit repercussu (m.). Tac. Faire 
—, Voci respondère (eo, es, spondi, 
sponsum), n. Cic. Sonum referrse (fero, 
(ers, fuit, lalum). Cic. Où il y a de 

‘—, Ubi resonant imagines. Vitr. 
Ubi vocis imago offense resultat. Virg. 
| 2° Lieu où le son est repercuté. Locus 
1) circumsenans (antis)), m. Vitr.z 
lameurs que grossissent les échos 
de la vallée, Clamores quos repercussæ 
valles augent. Liv. Les — des rochers 
eu se répondant multiplient et gros 
sissent Îles sous, Sunus, personan- 
hibus et respondentibus inler se ru- 
pibus, mullipler auditur ampliorque 
resonat. Just. L'écho des rochers ré- 
poud à la voix, Sara voci respondent 
{voy. 40). Cic. || 3° Fig. Repetition: 
personne qui répète ce qu'un autre a dit 
: L'écho des parales retentil jusqu'à 
Rome, Usque Romam voces referuntur 
(pass. de referre, voy. 1°). Cic. La 
oire est comme l'— de la vertu, 
Gloria virtuti, languam imago, reso- 
nat (de resonare, 0, nui et navi rares, 
s. sup.), n. Cic. Se rendre l'—, Être 
l'— de Platon, Platonem subsequi(or, 

Éris, secutus sum), dep. (ic. 
cuo. s. f. Nom d'une nymphe, fille 

de l'Air. Echo, üs, fera. Uu. 

ÉCHOIR, v. n. 1° Être devolu à 
qqn par le sort. (Alicui) cuntingfre, 
o, is, figi, (actum, n. Ter. Cic. ubtin- 
gêre, s. sup., n. Ter. Cic. obvenire, 
10, is, véni, ventum, n. Varr. evenire, 
n. Plaut. venire, n. Cic. (Ad aliquem) 
venire, n. Liv. pervenire, n. Nail. 
(A licui}) sorte cadëre,n. Virg. at simul. 
cad®re, o, is, cectdi, casum, u. Cie. 
Liv. (Alïque mn) sequi, or, éris, seculus 
sum, dép. Sall. Hor. Plin. [nsc. : Le 
lot échu à chacun, Id quod cuique 
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obligit. Cic. La conduite de la guerre 
échut par le sort à Æmilius, Æmilio 
bellum sorte obvënit. Liv. La pos- 
session échoit ou échet à l'héritier, 
Possessio heredem sequitur. Plin. Les 
récumpenses échuien! ou échéent aux 
méchants, Præmia malos sequuntur. 
Sall. || 2° Se presenter par hasard : 
Si le cas y écboit ou y échet, S'il y 
—, Le cas échéant, Si fuerit oceasio. 
Cic. Occasione dat&. Cic. obluta. Suet. 
Tali tempore. Cic. In simili causa. Cic. 
IL 3° Avoir lieu à un temps prefix. Ve- 
nire (voy. fo), n. Cic.: ls préten- 
daient que le terme n'était pas echu, 
Diem nondum venisse dicebant. Cæs. 
Le terme (du payement) échoit ou 
échet aux calendes d'août, Pensio 
est kalendis sextilibus. Cie. Le terme 
a été payé avant d'être écbu, Pensio 
est soluta ante diem. Cic. 
Écuorre, s. f. Petite boutique en 
planches. Tabernula. æ. Î Varr. Suel. 
ECUOUEMENT, 3. m. Action d'e- 
chouer (en pari. d'un navire). Se 
lourne par écHoven. Voy. ce v. || 
Échenement avec bris, C. NAUPRANE. 
ÉCHOUER, v. n. {° Être arréto 
par un haut-fond; être jete à la côte. 
: Là où les barques èchouatent, Ut 
cymbæ sidebant (de sid#re, o, is, sidi 
el sedi, sessum, u.). Liv. Échouer au 
retour, În redeundo voffend're (v, 18, 
(end. fensum), a. Cæs. J'echoue sur des 
auls-funds, dfea navis (in) mediis 
sidit vadis. Prop. Échouer contre les 
écueils, Uffendrre in scopulis. Ov. — 
sur nus côles, près des Baléares, In 
litiora nostra ejici (ior, ris, jectus 
sum), pass. Liv. Ejici ad Baleares. Liv. 
Être échoué sur un haut-fond, sur des 
rochers, În vadu hærère (eo, es, hæsi, 
hæsum}), n. Curt. [lærère in sazis. 
Varg. Faire échouer, C. écaovrn 
(acl.). || 20 En pari. des ch. N'ètre 
pas mene à bien. Parum ou Ainus ou 
Non succedëre (0, is, cessi, cessum). 
a. Ter. Cic. Liv. Parum ou JMinus 
prospere proceilËre, n. Cic. Nep. Frus- 
{ra auv.| esse, Sall. Liv. : Tout avait 
échoué, Res nulla successeral. Liv. 
L'entreprise avait —, Inceptum va- 
num evaserat (de evad®re, 0, is, va- 
sum, n.). Liv. Aucun de ses plans n'é- 
chouait, Nullum ejus consilium frustra 
erat. Sall. Échoner contre qq. chb., 
Aliquä re impediri (ior, iris, itus sum), 
pass Cic. infringt (or, éris, fractus 
sum), pass. Cic. vinct (or, ris, victus 
sum), pass. For. Remède qui échone, 
Irritum remedinm. Tac. l'rières qui 
échouent, {rritæ preces. Pl.-j. Faire 
échouer toute l'affaire, Rem totam 
discutfre (io, is, cussi, cussum). Cic. 
Paire — les effuris de qqn, Aliquem 
de conatu depellëre (o, is, puli, pul- 
sum). Cic. Faire — ua plan, une en- 
treprise, ete., Voy. DÉCONCERTER 2e. 
Paire — la candidature de qqn, Ali- 
quem de Aonore dejicEre (io, 1s, jeci, 
Jectum). Cic. || 3° Fig. En parl. des 
pers. Ne pas réussir dans ce qu'on 
entreprend. Offendëre (voy. 4e), n. 
Cic. Liv. Afale rem gerëre (0, Îs, gessi, 
gesium). Cic. Se tourne souv. par un 
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des v. cités à 2° : Échouer contre qq. 
ch., dés son arrivée en Afrique, dans 
uac entreprise maritime, sur lerre et 
sur mer, Offend”re ad rem. PR. primo 
accessu ail African. Liv. in re navali. 
Liv. terra el mari. Cic. — dans une 
affaire, Negolium male gerëre. Cic. 
Les Volsques échuuèrent daos celte 
entreprise, Frustra id inceptum Vols- 
cis fuit: Liv. [1 écboue en tout, Ei 
nikit procedit (voy. 2°). Sall. Échouer 
dans une élection), Repulsam ferre 
ere fers, tuli, latum) ou referre. 

ic. De honore dejici (ior, ëris, jectus 
sum), pass. Cic. J'échoue auprès de 
loi dans ma demande, Rogans abs 
te non impelro. Cic. Faire échouer 

qu dans ses efforts, dans une élec- 
lon, Voy. 2°. 

Écuouen, v. act. Arrêter sur un 
hout-fond, jeter à la côte : Echouer 
son navire, Navem impingÿre (0, is, 
pegi, puctum). Quint. — son navire 
sur la côte, sur le rivage de Chin, 
Navem ad littus ejic®re (io, is, jret, 
Jectum). (æs. ejicëre ad Ühinum. Liv. 

S'écuouen, v. réf. Échouor son na- 
vire. Vuy. ÉCHUUER (acl.). 

ÉCLUU, US, part. passé d'ÉcHoin, 
Voy. ce +. 

ÉCIMER, v. act. Couper la cime 
d'un arbre. (Arboris) cacumen ampu- 
tare. Plin. (Arborem) decacuminare, 
s. parf. ni sup. Col. 

ÉCLADOUSSER, v. act. Faire re- 
jaillir de la boue sur. Luto adspergëre 
(o, is, spersi, spersum), act. Hor. 

S'ÉCLABOUSSER, V. réf. Faire re- 
jaillir de la boue sur soi. *Se luto adsper- 
g#re(voy. pl. b.). D'apr. Hor. Respergi, 
or, Fris, spersus sum, pass. Sen. 

ÉCLADOUSSURE, 5. f. Bouo qui a 
rejailll, Lutum, à, n. (= boue). ilur. 
Mar‘da, æ, f. (= tache). Plin. : Cuu- 
vert dl'eclaboussures, Luto adspersus 
(a, um). Hor. || Fig. Les éclabuus- 
sures de la honte, Infamiæe adspergo 
(ginis), (. Fronto. Une éclaboussure 
de ton indignilé avant rejallh sur 
son honueur, Ez tuà mndignitate illius 
dignitati adspersa labes (is, f.). Cic. 

ÉCLAIR, < m. 4° Lueur de la 
foudre. (La lueur) Ordin. Fuigur, uris, 
an. Cic. Qqf. Fulgor, oris, mase. Cic. 
ou Fulmen, minis, n. Cic. (L'appari- 
lion de la lueur) Fulguralio, onis, f. 
Sen. (Suite d'éclairs), Fulgetra, æ, f. 
Plin. Fulgetrum, à, n. Plin. : Les 
éclairs jaillissent de…., Emicant ful- 
gura ab (abl.). Curt. {1 fait, 11 y a des 
—, Fulget (de fulgëre, fulsit. s. sup.), 
n. impers. Cic. Fulgurat. Sen. Quand 
il fait des —, Cælo fulgente. Cic. Quand 
Jupiter lance des —, Jove fulgurante. 
Cic. fulgente. Cic. || Fig. Tu sembles 
lancer des éclairs, Fulgëre vidèris. 
Quint. || 2° Fig. Éclat, brillant. Fulgor, 
oris, masc. Ov, Tac. Ianis, is, m. 
Hor. Ardor, oris, masc. Lucr. Fulgur, 
uris, 0. Cl. : Les éclairs que laorent 
les armes, Fulgores armorum. Tue. 
L'éclair du casque, Fulgur galeæ. CI. 
{Les] yeux laucent des éclairs, Micat 
ardor ex oculis. Lucr. |] 8° Soudaine et 
courte apparition = Un éclair de joie, 
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Subita lætitia. Cie. La gloire de la 
beauté est un —, Formaæ gloria flure 
est. Sall. Cette joie n'est qu'un —, 
Lelectatio illa est ad breve lempus ou 
ad eriguum lempus. Cic. Celle jouis- 
sance est comine un —, Brevis hi 
est fructus. Lucr. || Comme uu éclair 
Comme l'— (— en très peu de Lewps 
très vite), Perbrevi tempore. Cie. 
ECLAIRAGE, s. 0. Âctiond'eclairer 
un fieu. Lunren, minis, n. Plin. 
ECLAIRCIE, s. f, 4° Intervalle de 
temps clair = [1 y a nne éclaircie, Lu 
cs fulgor internitet (de internitére 
(ui, s. sup., n.). Curt. [| 2° Clairière 
Rarior (oris) silva (æ), {. Tac. 
ECLAIRCIR, v. acl. 4° Rendre plur 
lumineux, moins sombre. Hllustrare 
act. Cie. = Éclaircir le ciel, le temps. 
Cælum serenare. Virg. || Fig. Éclatreir 
le front, Frontm exylicare. Hor. Vul 
tum diffund're (o, is, fudi, fusum). 
Sen. || 2° Rendre plus luisant, moins 
fonce. Nutidare, act. Col. : Éclairair 
des outils de fer. Ferramenta mti- 
dare. Col. — une couleur, Culorem 
dilu*re (0, is, ui, ntum). Plin, || 3e 
Rendre plus net, plus distinct. * Clarum 
(am, um) facëre (10, is. feci, factum). 
: Éclairoir la vue, Claritatem visus ad- 
Juvare fo. 15, juvi, jutum). Plin. 
Oculis claritatem afferre (fero, fers, 
attuli, allatum). Plin. — la voix, 
Splendorem voci afferre. Plin. 4 
Rendre moins épais, plus liquide. Li- 
quare, act. for. Puin. || 5° Rendre 
moins compact, moins nombreux = Lé- 
gion éclaurcie par les cumbals, Legie 
pruliis aftenuala. Cæs.  claircir on 
arhre, nn bois sacré (en élaguant), 
Arborem interlucare. Plin. Arborem, 
Lucum collucare (s. parf. ni sup.). Col. 
Cato. -- des figuiers, une vigne (en 
taillant, Ficos interpulure (s. parf. oi 
sup.).Cato. Vitem disrarare (s. parf. ni 
sup.). Col. — le feuillage. les fruits (en 
cueillant), Frondes, Poma interlegrre 
(o,1s, s. parf. ni sup.). Virg. Pal. 
— les fruits, la barbe (en arrachant), 
Poma, Barbam intervellFre (0, is. vulsi, 
vulsum). Pall. Sen. || 6° Fig. Rendre 
uno chose intelligible, evidente, la de- 
brouillor. (Éclairer) Ilustrare, act. Cie. 
Illuminare, act. Quint. Dilucidare, & 
sup., act, Ad Her. (Ouvrir, mettre à 
decouvert) Patefacëre, io, ts, feci, 
factum, act. Cic. Aperire, 10, is, perui, 
pertum, act. Cic. (Dégager) Erpedire, 
10, is, avi et it, ifum, act. Cic. Enu- 
cleare, act. Cic.(Dénouer)Enodare, act. 
Cie. Solurre, 0, is, solvi, solutum, acl. 
Quint. (Déplier) Erplicare, act. Cic. 
Aplanir) Érplanare, act Cic. Sail. 
(Dissiper) Liscutère, 10, is, cussi, 
cussum, act. Cie. Quint. = Éclaircir les 
ub.curités du droit, Jus obscurum 
ilustrare. Cic. — par une definition 
la notion d'une cbose uuscure, {nvo- 
lulæ rei notiliam definiendo apenfe. 
Cic. Ce qu'on ajoute pour — une 
chose doit être plus clar Que la 
chose à —, (Id) quod illustrandz 
rei graliä assumitur, debet esse cla- 
rius eo quod illuminat. Quint. Pour 
— la chose, Rei dilucidands causé. 
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Ad Her. — tout, Omnia dilucidiora 
factre. Cic. Chose diflicilo à —, fes 
erduæ explanalionis. Plin. — une équi- 
voque, Ambigutatem soluÿre. Quint. 
es doutes, Obscuritatem discutëre. 


Quine. || 7° Instruire. Voy. ce m. 


S'écammcin, v. 4° Prou. Devenir 
moins sombre. Clarescëre, 0, is, rui, 
s. sup., D. Sen.-tr. = Le ciel s'est 
éclairei de tous côtés, Undique dis- 
serenavit (de disserenascil, 5. sup. ni 
inn., n. impers.). Liv. || 2° Dovenir 
pus luisant. Nitesc®re, 0, is, fui, s. 
sup., 0. Plin. || 3° Devenir moins 
épais, plus liquide. Liquescère, 0, 15, 
houi, s. sup., D. Cæs. || 6° Devenir 
moins compact, moins nombreux. Ra- 
rescère, ©, is, S. parf. ni Sup., n. 
Plin. : Chez les quadrupèdes, la laine 
s'éclaircit dans la vieillesse, Quadru- 


edibus senectute lanæ rarescunt. Plin. 


es ouages s'éclaircissent, Nubila ra- 
rescunt. Lucr. Qui s'est éclairci. Ra- 
nior, w. f.. us, n. Tac. || 5° Devenir 
plus evident, plus intelligible. Clares- 
ere (voy. 1°), n. Quint. : Les choses 
s'éclairciront l'une par l'auire, Aliud 
a alioclaresret. Luc. || 6° Réf. S'in- 


former, s'instruire. Voy. ces m. 


ÉCLAIRCISSEMENT, $. D. 1° Ex- 
plcation d'uno oh obscure. Erylicatio, 


enis, f. Cie. Quint. Erpdanatio, F. (ic. 
Plin. Enodatio, f. Cic. = Demander à 
ga des éclaircissements sur la raison 


e ce fait, Interrogare aliquem quare 


(s.-e. Loc ita sit). Sen. Voy. S'in- 
ronwæna. Donner à qqn des — sur la 
raison pour laquelle ils sont anpelés 
Chevreaux, Alcui rationem reddfre 
(o, is, didi, ditum) quare [rdi vo- 
cenlur. Sen. Marcel 


polest. Cie. Voy. ÉcLaincin. || 3° Jus- 
Üfication d'un acte, d'une parole. Satis- 
fectio. or: s, . Cæs. Sall. Cie. : Donner 
uw» éclaircissement sur qq. ch., Satis- 
factionem de re propon”re. Sall. Ac- 
ceptee l'— donné par qqn, Alicujus 
satisfaciionem accip”re. Ces, Cic. 
ÉCLAIRE, 5. f. C. cHÉLIDOINE. 
ECLAIRE, 68, part. passé d ÉCLAI- 
nur, Voy. ce v. Ê Adj. 1° Où ilya 
de la lumière. fllustris, m. f., e, n. Ce. 
Clarus, a, um. Cic. Luculentus. Plaut. 
Cic. Luminosus. Vitr. : Nuit éclairée 
par les éloiles, Nox sideribus illus- 
tris. Tac. Les parties éclairées dans 
les lableaux, Collustrata in picturis. 
Cic. Être éclairé, Lucem accipère 
(ee is, cepi, ceptum). Curt. || 2° Fig. 
uÿ a beaucoup de lumitres, experi- 
menlé, instruit. (Qui prévoit les suites 
Prudens, géo. entis. Sall. Cic. (Qui 
a da discernement) Intelligens. Cic. 
{Qui est clairvoyant) Perspicaz, gén. 
scis. Ter. (Sage) Sapiens, gén. entis. 
Cie. (instruit) Eruditus, a, um. Cic. 
Doctus. Cic.: Les gens éclairés, Pru- 
dentes, ium, ©. pl. Curt. Les plus 
— tlient..., Prudentissimus quisque 
eat. Sall. Homme le plus éclairé 
de celte époque, Vir, quo erat nemo, 
femporibus illis, prudentior. Cic. [Je 
considère] combien Hortensius est — 
Quä prudenti& ait Hortensius. Cic. Tu 


us pourra donner 
lä-dessus des —, Jd de Marcello scrri 
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piens judez. Cic. 


lus —, (Vir) jure perilior. 


peu éclairé, Rude sæculum. Quint. 
ugement —, fntelbgens judicium. 


Cic. Détermination très éclairée. Pru- 


dentissimum consilium. Nep. Conseil 
peu éclairé, [mprudens consilium. Petr. 


ECLAIRER, v. act. 1° Repandre 


de la clarte sur. Illustrare, act. Cic. 
Collustrare, acl. Cie. Illuminare, acl. 


Cie. : Le soleil qui éclaire tout de 


son éclataute lumière, Sol omnia 
clarissimä luce collustrans. Cic. La 


lune éclairée, La lune est — par le 


Suleil. Luna ïilluminata a sole. Cie. 


incensa radiis sols. Cic. collustratur 
lumine solis. Cie. |Cachot) éclairé par 


d'étruiles ouvertures, Angustis fenes- 


{ris ullustratus. Col. Des torches éclai- 


raient le Champ de Mars, Faces per 
Caipum cullucebant (de collurère, eu, 
es, luri, s. sup., n.). Tac. | 2° Fig. 
Porter la lumiere dans une chose, l'e- 
claircir. (Re) in lucem pruferre lfero, 
fers, tuli, latum). Cic. (Rein) aperire 
(io, is, perui, pertum). Cic. (Alicui 
rei) lumen adhibère (eo, es, bui, bi- 
tum). Cic. | 3° Mettre en lumière, en 
évidence. flluminare, act. Cic. || 4° 
Tenir une lumière auprès de ou devant 
qqn. (Alicui) lumen præferre (voy. 
29). Cic. latieu prælucére, eo, 
es, luri, 8. sup., n. Suet. St. : Es- 
clave qui éclaire, Sertus prælucens. 
Suet. Éclairer qqn avec une torcbe, 
Facem alicui præferre. Cic. || 
6o Donner des lumières 4 l'esprit, in- 
struiro qqn : Éclairer qqo de ses lu- 
mières, de ses conseils, Alicui lumen 
ingenii sui porrig’re Ce is, reri, 
rectum). Cic. lumen consilti sui tendère 
o, ts, letendi, tensum et lentum). (ic. 
Cetle] lettre m'éclaire sur les affaires 
publiques, Lilteræz me de reprblicä 
erudiunt (de erudire, io, is, iv el ti, 
itum). Cic. Éclairés par leurs dé- 
faites, Cladibus edocti (pass. de edo- 
cêre, eo, es, docui). Liv. La lumière 
de la sagesse m'éclaire, Lux sapien- 
tiæ mui oboritur (= se lève devant 
moi; de oboriri, ior, #ris, ortus sum, 
dép.). Cic. || 6° Épier, surveiller; 
faire examiner = Éclairer l'ennemi, 
urplorare hostium iter. Cæs. consi- 
lium. Cæs. quid hostes agant. Liv. — 
lout le pays, Speculatores in omnes 
partes dimili®re (o, is, misi, missum). 
Cæs. || Évlarer sa marche, Erplora- 
tores præmitt#re. Curt. Celu! qui 
éclaire la marche (de l'emperear), 
Explorator viæ. Suet. 

Écuamen, v. n. 1° Être lumineux. 
Lucère. eo. es, luri, s. sup., n. Cic. 
I 20 Être brillant. Fulgère, eo, es. fulsi, 


8. sup., n. Plin. || 3° Anc. Tenir une 
lumière auprès de ou devant qqn : 


sais combien il est — en ces sortes 
d'affaires, Novisti quam sit ad has res 
perspicar. Ter. Je ve suis pas assez 
peu — pour croire, Non sum {am 
inerudilus, qui (= ut ego) exisli- 
mem... Cie. Nation si éclairée, Gens 
tam docta. Cic. Un juge éclairé, Sa- 
n jurisconsulte 
Cic. 
ans des siècles moins éclairés, Minus 
eruditis hominum sæculis. Cie. Siècle 


TONNENNE. Éclal de rire 
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Éclaires à qqn, Vox. ÉCLAIRER (act.) 
40. || 4 Impers. Faire des éclairs. 
Fulgëre, et, fulsit. 8. sup., a. impers. 
Cic. Fulgurare, n. impers. Plin. : Fer- 
mer les yeux qnaud il éclaire, Ad ful- 
gura connivére. Suet. 

S'ÉcLAInEn, v. 1° Pron. Recevoir de 
la lumière. flluminan, pass. Cic. 2: La 
lune s'éclaire de la fumière du soleil 
Luna solis lumine cullustratur. Cic. Ï 
2° Pig. Acquerir des connaissances. 
S'insraoine. || 8° Réf. Éclairer sa 
marche. Voy. écuainra (act. 60. 

ECLAIREUR. 5. m. {° Soldat qei 
va à la decouverte. (En gén.) Explo- 
ralor, oris, m. Cæs. (Espion) Spe- 
culator, m. C#s. (Soldat d'avaut- 
garde) Antecursor, m. Czs. Præcursor, 
m. Liv. Ercursor, m. V.-Mar. || 2° 
Navire qui va à la découverte. Navis (is) 
speculatoria (æ), [. Liv. || 8° Fig. 
Émissaire, limier. Præcursor, oris, D. 
Cic. Ercursor, m. Cic. 

ECLAT, 9. m. 1° Fragment detaché 
soudainement d'un corps dur. (En gén.) 
Fragmentum, à, n. fic. Liv. (En park 
du bois, de la pierre) Assula, z, L 
Vitr. Cæmentum, i, 0. Vitr. : Éclats 
de marbre, Cæzmenla marmorea. Vitr. 
Faire vuler une purte en —, Januam 
effringrre (o, is, fregi, fractum). Cic. 
Faire voler un ruseau en —, Cula- 
mum assulose frang”re. Plin. La fouire 
fit voler la colonne en —, Fulmine 
columna discussa est (pass. de discu- 
tre, io, is, cussi). Liv. (L'épée] vola 
en —, Dissilurf (de dissilire. 10. is, 
sultum, n.). Virg. || 2° Bruit soudain 
et violent. Fragor, oris, masc. Cie. 


Strepitus, üs, m. Cic. : Les éclats du 


tunnerre, Cælestis fragor. Quint. Voy. 
Cachinnus, 
il, mi. Cic. Rire aux éclats, Voy. 
nine. Éclat de voix, Erclamalio, onts, 
f. Cic. Grands éclats de voix, Acutæ 
vocis erclamationes. Ad Her. Voy. 
sagir {eo Ù 30 Fig. Manifestation bru- 
anto, violente: scandale. (Rutueur) 
ragor, oris, masc. Sen. V.-Fl. (Tu- 
mtulte, scandale) Tumulius, &s, rm. 
Ter. Turba, z, f. Cic.= Après avoir 
fait cet éclat, les hommes meurent, 
Hoc fragore edito, homines eraniman- 
tur. Sen. Affaire qui fait grand — 
= grand bruit, Res percelebrata ser- 
monibus. Cic. Faire — de ces niai- 
series (= les divulguer), Las ineptias 
efferre (fero, fers, extuli, elatum). Cic. 
Faire grand — d'une ch. (= l'exal- 
ter), Rem verbis ertollëre (0, is, extuli, 
s. sup.). Cic. Annancer avec le plus 
d'— possible, Quam tumulluosissima 
nuntiare. Suet. Sans —, (= en si- 
lence) Silentio. Sall. diserète- 
ment) Modeste. Cic. Voy. mnarr 5°. 
Faire des éclats (— du scandale), 
Turbam facëre. Ter. Turbas concière. 
Cic. Pour quil n'y ait pas d'éclat, 
Ne quid turbæ fiat. Plaut. | &° As 
pect brillant. Splendor, oris, maxc. 
Cic. Hor. Plin. Fulgor, mase. Cic. 
Nitor, masc. Ad Her. Plin. Clari- 
tas, atis, f. Plin. =: L'éclat du soleil, 
Solis fulgor. Plin. L'— des étoiles, 
Stellarum ardor, masc. Cic. L'— de 
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l'ivoire, Eboris nitor. Plin. L'— des 
yeux, Oculorum flagrantia { f. Cic. 
— da teiut, de la peau, Coloris bo- 
nifas {atis), . Cic. Corporis candur, 
mn. = blancheur). Plaut. Avoir l'— 
da feu, fgnium modo lucëre (eo, es, 
luri, s. sup.), n. Plin. Son leint a de 
l'—, Ore nitet (de nilëre, eo, lui, 8. 
sup., 0.). Alart. Être dans l'— ie la 
jeunesse et de la beauté, Ætale for- 
mäâque florére (e0, es, rui, 8. Sup.) 
n. Tac. Avoir an — plus mat, Cras- 
sius nitére. Plin. Jeler un vif —, 
Erxplendeseëre, 0, is, dui, 8. SUp., D, 
Plin. Jeter un — plue vif, Clarius 
micare (0, as, cui, 8. sup.), n. Plin. 
Donner plus d'— À une couleur, Cla- 
ritatem coloris excitars. Plin. Donner 
de !’— à la peau, au teint, Inducëre 
cuti nitorem. Plin. Qui a de l'—, 
Voy. #cLATANT. Couleur sans —, 
Surdus color. Plin. Quai est sans — 
(en parl. d'une émeraude), /febes, 

én. etis. Plin. || B° Sonorite agreable. 

plendor, oris, masc. Cic. = L'éclal 
des mots grecs, Verborum Græcorum 
sp'endor. Cie. Donner de l'— a la 
voix, Vaci splendorem qques Plin. 
A 5° Somptuosite, magnificonce. (En 
gén.) Spteudur, orix, miase. Cic. Spe- 
cies, ei, {. Liv. Ayparatus, üs. 1. 
Liv. (Dans la maaière de vivre, la 
tenue J'une maison, l'ameublemeul) 
Lautitia, æ,f. Cic. Suet. ‘Dans la 
tenue d'une maison, dans les vêle- 
ments) Munditia, æ, (. Cic.: Avec un 
éclat royal, Regio apparatu. Cie. 
Donner de l'— à ua trivmpbe, Præ- 
bëre speciem triumpho. Liv. 1 7° Fig. 
Brillant des pensces, du style. Splendor, 
oris, masc. Cic. Hor. Candor, mac. 
Cic. Quint. Nilor, masc. Cic. Quint. 
Lumen, minis, n. Cic. Pulchritudo, 
dinu, f. Quint. : Cet admirable éclat 
de style, Divinus ille nitor loquendi. 
Quint. Faux —, Fucatus nitor. Cic. 
Fucns, i, m. (= fard Cic. [Cela] 
doane de !l’— au style, Orationem 
illustrat. Cic. [Cela] répand de l'— 
sur le discours, Orationi lumen affert. 
Cie. [Cela] dunue de l'— aux pensées, 
Nluminat sententias. Cie. Les mots 
Urent lear — des pensées, Verba sen- 
tentirs illustrantur. Cic. Tout le style 
a de l'—, Toia oratie lucet (voy. 4°). 
Quint. Quia de l'—, Splendidus, a 
um. Cic. Avec —, Splendide. Cic. i 
8° Lustre, honnes”, gloire. Splendor, 
oris, masc. Cic. Claritudo, inis, [, 
Sall. Tac. Claritas, atis, f. Quint, 
Decus, coris, n. Cic. Qqf. Flos, orts, 
m. (= fleur). Cic. = Éclat de la nais- 
sance, du nom, Claritas generis ou 
nascendi. Quint. nominis. Hirt. L'— 
de la réputation, Famæ celebritas, f. 
Cie. L'— de la vertu, Virtutis de- 
cus. Cic. Acquérir de l—, Splet- 
desctre (voy. 4), n. Cic. Il était ators 
daus tout 600 —, Tunc florebat (de 
flurère, co, es, rui, s. sup., n.). Cic. 
tre dans tout l— d'une gloire ré- 
cente, Recenti gloriä nitére (voy. 
4°), n. Liv. Être environné de l'—des 
bonneaurs, Honoribus florére. Cie. Son 
courage avait jelé tent d'—, In lan- 
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tum virtus ejus enifuerat. Liv. [Quali- 
té) où la vertu brille de son plus vif 
—, In quä virtutis splendor est mari- 
nus. Cic. Briller d’un trop vif —, Cla- 
rius ersplendescëre, n.Nep.Faire briller 
aur yeux l'— de qq. ch., Alicujus 
rei splendorem objicère. Cie. [Cela] 
augmente l'— de la prospérilé, Se- 
cundas res splendidiores facil. Cic. 
Donner plus d'— à des (unérailles 
Ezxsequias cohonestare. Cic. [Ceux] qui 
ont répandu plus d'— sur ce genre 
d'ouvrage, Qui clarius rilustraverunt 
hoc opus. Quint. L'honnête emprunte 
son — à ces vertus, Honestum er is 
virlulibus perlucet (voy. “y on. Cic. 
Ternir l'— d'une vicloire, dn mérite, 
Victuriam deformare. Liv. Florem di- 
gnitatis infringère. Cic. La gloire de 
celle victoire a perdu son —, Gloria 
ejus victoriæ præflorata est. Liv. Avec 
—, Splendide. Cie, Vaincre avec —, 
Egregievincëre. Liv. Action d'—,C. ex- 
PLorr. Vie sans —, Vita ingloria. Cic. 

ÉCLATANT, part. prés. d'ÉCLATER, 
Voy. ce v. || Adj. ÉCLATANT, ANTS. 
4° Qui fait un grand bruit; sonore. 
Clarus, a, um. Plaut. Cic. Quint. = 
D'une voix éclatante, Clarä voce. Cic. 
Vagnä voce. Czs. Applaudissements 
ectalants, Fragor,oris, masc. Quint. 
Un uratear dont la voix est éclatante, 
Urator canorus. Cic. Celui qu a la 
voix la plus —, Vocalissimus (de vo- 
calis, m. f.,e,n.). PL.-j, [| Lieu écla- 
lant, Locus vocalis. Sen. || 2° Très 
brillant. Splendidus, a, um. Cic. Ov. 
Splendens, gén. entis. Virg. Plin. Ful- 
gens. Cic. Clarus et mieux Claris- 
simus, a, um. Cic, : Lumière écla- 
lante, Clarissimum lumen. Cic. Cou- 
leur trop —, Celor nimis floridus. 
Plin. Rouge très éclatant, Rubor acer- 
rimus. Sen. Blaacheur éclatante, Splen- 
didissimus candor. Cic. Éclatant de 
blancheur, Candidus, a, um. {lor. Ov. 
D'un vert —, Acriler viridis. Plin. 
La toge est éclatante, Toga splendet 
(de splendére, eo, dui, S. sup., n.). 
en. Être éclatant de pourpre, Pur- 
purä fulgére (eo, es, fulsi, 8. sup.), 
n. Cic. — de jeunesse, Juventä ni1- 
tidus (a, um). Virg. Beauté éclatante, 
Præeclara pulchriludo. Cic. || Fig. Style 
éclatant, Præclarum dicendi genus. 
Cie. Voy. BniLLaANT 40. || 3° Fig. Très 
remarquable. Clarus, a, um. Cic. Liv. 
Præeclarus, Cic. Sall. Splendidus. Cic. 
Ilustris, m. f., e,n. Cic. Insignis, 
e. Cic. Egregius, a, um. Cic. Eri- 
maus. Cic. = Vertu éclatante, fnsignis 
uirlus. Cic. [Leur] vie a été —, 
Præclare vita (fuit). Sall. Exemples 
éclatauts Clara erempla. Cic. La jeu- 
nesse nous vffre un exemple éclatant 
de vertu, In juventute habemus illustre 
eremplum sanclitatis. Cic. Tant de 
preuves éclalantes, Tot clara argu- 
menta. Cic. Aclions —, C. mxPLoiIr. 
lgnaminie plus éclalante, Infamia in- 
signitior (de insignitus). Tac. Voy. 
BRILLANT fadj. 3°). 

ÉCLATER, Y. 0. de Se briser par 
éclats. Dissilire, to, is, lui, sultum, 
n. Virg. Plin. Dissuliare, s. parf. ni 
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sup., n. Plin. Voy. ÉCLAT 10. |] 2 
Faire oxploslon. Repente displodi. Lucr, 
el sinpl. Displodi, or, ris, plosu 
sum, pass. Hor. |} 3° Faire entondre ua 
bruit soudain et violent. fntenare, 0, 
as, nui, natum, n. Cic. Plin. : L'orage 
(au fig.) éclate avec violence, Turbo 
valido fragore detonat (s. sup ). Flor. 
La voix du tribun éclata, fntonuit voz 
fribuni. (ic. Le rire éclale tout d'un 
coup, Misus repente erumpit (de erum. 
pére, 0, rupi, ruplum, n.). Cic. Écla- 
ter de rite, Cachinnum tollëre (0, ts, 
susfuli, sublafum). Cic. In cachinnos 
effundi (or, ris, fusus sum), pass. 
Suet. || 4° Fig. Se produire soudaine- 
ment. Erumpêre (voy. 3°), n. Cfc. 
Erorin, ior, Eris, orlus sum, dép. 
Cæs. Liv. : La tempête, L'inceudie 
éclate, Cooritur tempestas. Cæs. ignis. 
Liv. Des guerres ont éclaté, Bella re- 
pente erorla sunt. Liv. La conjura- 
lion éclate, Conjuralio erumpit. Cie. 
Le désordre éclata dans l'armée, 
Erercilüs perlurbatio facta est. Ces. 
Les haines éclatent, Odia erumpunt, 
Cic. L'indignalion éclala, Indignatis 
exarsil (re erardescère, 0, is, ar- 
sum, 0.). Plin. Notre indigoalion 
pourra-t-elle ne pas éclater? Tacila 
esse polerit indigntius nostra? Cic. 
La voix de la vérilé éclatera, Erum- 
pet vera vor. Cic. Faire éclater des 
désordres dans le camp, In castris 
turbas efficËre (io, is, feci, fectum). 
Cic. 11 fait — sa rage conire l'eu- 
nemi, {ram in hosles erumpif (act.). 
Liv. Paire — 8a baine, Suum odium 
expromère (0, is, prompsi, promplum). 
Cic. Faire — surqqn a haine, Odium 
in aliquem profundère (0, is, fudi, fu- 
sum). Cic, || 5° Falre une manifestation 
bruyante. Erumpêre (voy. 3°), n. Cic. 
Quint. z À ces mots,il éclata, Ad id, 
prorupit. Tac. Erlater avec violence 
contre qqn, Petulanter in aliquem in- 
vehi (or, éris, vectus sum), pass. Cie. 
— en cris contre la tyrannie des usu- 
riers, De superbiä feneratorum vocife- 
rari, dép. Liv.— en invectives, Erum- 
pére in jurgia. Just. — en injures con- 
tre les gens de bien, Bonos maledielis 
increpare (0, ts, pui el pavi, pitum el 
palum). Sal | 60 Étro très lumineux, 
très brillant. Fulgëre, co, es, fulsi, s. 
sup.,n. Cic. Refulgëre, n. Cic. Srlen- 
dére,eo,es, dui, 8. sup., n. Plaut. lfur. 
Pl.-j. Lucére, eo, es, luri, 3. sup. 
n. Cic. Micare, 0, as, cut, s. sup. 
n. Virg. Liv. : Le feu éclate dans ses 
regards, ({n} oculis ignis micat. Virg. 
Voy. pnilen 10, ||7° Fig. Être mis en 
lumière, devenir manifeste. Lucére(vuy. 
60), n. Cic, Elucère, n. Cic. Fulgère 
{voy. 60), n. Nep. Eminère, e0, es, 8. 
part. ni sup., n. Cic. Tac. Ersiare, 
0, as, slili, staturus, n. Cic. : La 
splendeur de l'empire éclate aux 
yeux des nations, {mperii splendor 
gentibus lucet. Cic. Déjà éclataient 
en lu: des dispositions au bien. Put: 
gebat jam in eo indoles virtutis. Nep. 
La bienveillance éclate, Benevolentia 
elucet (d6 elucère, eo, luxi, s. sup., 
n.). Cie. Notre zèle éclalera dans…, 
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ÉCLUS 


Studium nostrum erstabit in (abl.). | n. Cic. — tout le monde par l'éclat 


Cie, Leur audace éclale, Eorum au- 
décia eminet. Cie. [Son] naturel féroce 
éclata, Sava natura elurit. Suet. Faire 
eclater la vérilé, Verum patefacFre (io, 
is, feci, factum). Cic. Faire — sa va- 
leur, Virtutem ostendere (0, is, tendi, 
fentum et lensum). Sall. Faire — son 
innocence, {nnocentiam purgare. Liv. 
Laisser — ses impressiuns, Affectus 
effundëre (0, is, fudi, fusum). Quint. 
Faire — sa Joie, Gaudium proferre 
(fero. fers, tuli, latum). Pi.-j. Laisser 
— sa joie, Lætitiam apertissime ferre. 
Cie. Faire — sa méchanceté, Impro- 
ditatem suam repræsentare. Cic. Voy. 
BAILLER 20. 

ÉcLaten, v. act. (rare, sauf au 
part. passé). Briser en éclats. Voy. 
ÉCLAT 19. . 

S'ÉCLATER, v. pron. 1° Se briser en 
éclats. Voy. éccaren (nent.) 19. || 29 
Aoc. Éclater (de rire). Voy. ÉCLATER, 0. 
2, 

ÉCLECTIQUE, adj. Qui admet ce 
ve tous les systemes lus paraissent avolr 
d bon : Nous serons éctecliques, Er 
{omnibus) fontibus, arbitrio nosiro, 

antum (nobis) videbitur, hauriemus 
fée haurvre, io, is, hausi,haustum).Cic. 

ÉCLIPSE, 5. f. 1° Obscurcissomont 
d'un astre. Sideris defectus (us), m. 
Plin. : Éclipse de lnne, Lunz de- 
fectus. Cic. defectio (onis), f. Cic. — 
de soleil, Solis defectio. Cic. defec- 
fus. Virg. deliqutum (vi), n. Plin. obs- 
curalio (onis), f. Cic. Quint. Plin. L'— 
da soleil démontre…., Sol deficiens de- 
elarat Plin. il y ont une — de soleil, 
Solis defeclio fuit. Cic. 11 y eut une 
— parhelle on totale de la lune, 
Luna aut parle suä aut tota delituit 
{de delitesc®re, 0, is, 8. Sup., n.). Sen. 
— tolale, Perfecta defectio. Sen. Pen- 
dant ane — de soleil, In obscuratione 
solis. Cic. Subir une —, Voy. S'é- 
cursen d°. | 2° Fig. Disparition. De- 
fectio, onis, Î. Cic. Sen. Occasus, üs, 
m. Cic. : L'éclipse de l'intelligence, 
Mentis deminutto (onis), f. Suet. L'— 
de notre étoile (== nutre déchéance), 
Occasus noster. Cic. Souffrir, Avoir 
des échipies, C. S'écuirsen 2°. 

ÉCLIPSEN, v. acl. 1° Intercepter 
la lumière d'un astres. Obscurare, acl. 
Cie. Se tourne ordin. par S'ÉCLIPSER 
: La terres par son interpusilion 
éclipse la lune, Luna interjectu lerræ 
defici. Cic. Voy. S'ÉcuiPsen 10. || 
2° Mig. Obscurcir, surpassor. Obscu- 
rare, acl. Cic. Inumbrare, act. PI.-j. 
Obumbrare, act. Tac. Obruëre, 0, is, 
vi, ulum, act. Cic. Premêre, o, is, 
pressi, pressum, act. Sen. Supprimêre, 
act Curt. Offictre, io, is, feci, fecium, 
e. (dal). Cic. Liv. : Échpser la re- 
comniée, Famam obruëre. Tac. No- 
mini officére. Liv. L'éclat des noms, 
da rang est éclipsé, Nomina obum- 
brantur. Tac. Dignitas inumbratur. 
Pl.-). Caractère — par l'éclat de, 
Indoles suppressa claritate. Curi. 
Leur vertu parait éclipser celle des 
aotres, Putantur ceteris (au dat.) uir- 
iufe anteire (anteeo, is, ivt et ii, ifum), 


de sa gloire, de sa grandeur, Om- 
nibus (au dat.) fulgore suæ claritatis 
tencbras obducËre (o, is, duri, duc- 
tum). Quint. magnitudine su& cali- 
ginem inducëre. Vel. — les Tarquins 
par son orgueil, Tarquinios superbiä 
ersuperare. Liv. — et Alexandre et 
Pyrrhus, Et ante Alezandrum el ante 
Pyrrhum esse. Liv. L'art dans lequel 
j'éclipse les autres, Ars in quä excello 
(is, lui, 3, sup., lére, n.). Cic. 
S'écipsen, v. 4° Pron. Subir une 
éclipse. Deficre, io, is, feci, fecrurn, 
n. Cic. Sen. Obscurari, pass. GCic. La- 
borare, n. Cic. : Le soleil, la lune 
s'éclipsent, Sol, luna deficiunt. Cic. 
La lune s'eclipse, Luna laborat. Cic. 
Le soleil s'étant éclipsé, Sole obscu- 
rato (à l'abl. abs.). Cic. || 2° Fig. 
S'effacer, Obsolcseïre, 0, is, levi, s. 
sop., n. Cic. Evanescère, 0, is, va- 
nui, S. sup.,n. Cic. : La gloire s'é 
clipse, Gloria obsolescit. Curt. Le sou- 
venir 8° —, Memoria evanescit. Cic. {| 
30 Se derober, s'enfuir. Voy. ces m. 
ECLIPTIQUE, s. f. L'orbite que le 
soleil parait décrire autour de la {erre. 
Linea (æ) ecliptica (æ), (. Serv. 
ÉCLISSE, 9. f. 1° Eclat de bols. 
Assula, æ,f. Plaut. || 2° Soutien pour 
los fractures. Ferula, æ, f. Cels. || 
3° Rond d'osier où l'on met égoutter 
les fromages. Fiscella, æ, [. Tib. Isid. 
ÉCLISSER, v. act, Soutenir au moyen 
d'eclisses. Ferulis colligure, act. Cels. 
ECLOPPE, Ée, adj. C. 601TEUx. 
ÉCLORNE, v. n. {e En parl. de 
l'œuf. Laisser sortir le petit. Fetum 
fund®re (o, ts, fudi, fusum). Cic. = 
Faire éclore des œufs, Ova excludëre 
(o, is, clusi, clusum). Plin. || 20 En 
part, du petit. Sortir de l'œuf, Er ovo 
ou Ëzx ovis oriri (ïor, Éris, orlus sum, 
oriturus\, dép. Cic. De ovo ou De ovis 
exire (eo, is, iui et it, itum), n. Plin, 
Ezcludi, o7, Éris, clusus sum, pass. 
Cie. Edi, or, êris,îtus sum, pass. Cic. 
] Faire éclore des puulels, Pullos 
erclud®re ex ovis, et abs. ercludëre 
prose Le). Cic. || 8° En parl. des 
eurs, etc. S'ouvrir. Dehiscére, 0, is, 
rar. hivi el hit, 8. sup., n. Plin. Sese 
pandëre (0, is, pandi, pansum el pas- 
sum). Pliz. Se aperire (io, is, perui, 
fertunr. Fiin. 2: Les fleurs du pou- 
iot commencent à éclore, Pulejum 
florescit (de florescËre, 0, is, s. parf. 
ai sup., n.). Cic. Les fleurs de l'arbre 
sont écloses, Arbor foret (de florère, 
eo, rui, 8. sup., n.). Cic. || 4° Fig. 
Naitre, apparaitre. Oriri(voy. 2°), dép. 
Cic. = Faire éclore, C. PRoDuInE. 
ÉCLOSION, 8, f. 1° Naissance. 
Ortus, üs, m. Plin. Se tourne ordin. 
ar Éclore = Les poulets, après leur 
Éosion, Pulli, ex ovis orfi. Cic. Les 
oules, après l'— des poulets, Gal- 
inæ, cum ex ovis pullos ercluserunt. 
Cie. Voy. écLonæ 1° et 2°. Ï 2° Action 
de s'ouvrir = Apertio, onis, [. Pall, Se 
Lourne ordia. par un v. Voy. ÉCLORE 3°. 
ÉCLUSE, 8. f. Construction pour 
retenir l'eau. Cataracta, æ, fém. et 
Cataracies, æ#, masc. Sen. PL-). 


ÉCOLE 629 


ÉCOLE, s. f. 1° Établissement d'in- 
struction. (École élémentaire) Ludus 
Q litierarius (ii), m. Quint. et abs. 

udus, i, ©. Plaut. (D'adulies) Schola, 
æ, f. Cic. Quint. (Cours public vu par- 
ticulier) Auditio, onis, f. Gell.: Maître 
d'école (élémentaire), Ludi magister 
(tri), m. Cic. Magister ludi, m. Cic. 
Être maitre d'—, Litterarium ludum 
exercère. Tac. Ouvrir une —, Ludum 
aperire. Cic. Tenir nne —, Ludum 
habëre. Suel. Audifiones facëre. Gell. 
Fréquenter Îles écoles, Auditiones 
colfre. Gell. École de gymnastique, 
Gymnosium, ii, D. Cic. Luc. Palæsira, 
æ, f. Cic. — militaire, de gladialeurs, 
de musiqne, Ludus militaris. Liv. 
Ludus gladiatorius. Suet. Ludus fidi- 
cinus (— d'instruments 4 cordes). 
Piaut. || Fig. Tenir école de gour- 
mandise, Scientiam popine profiteri. 
Sen. || 2° Personnel d'un etablissement 
d'instruction: les maitres, les eleves. 
Voy MalTne, éLèvE. || 3° Le lieu retiré 
où l'on est instruit, par oppos. à la vie 
publique. Umbracula, orum, n. pl. 
Cic. =: Quelque déclamaleur échappé 
de l'école, Declamator aliquis de ludo 
(voy. 1°). Cic. Les chuses qu'ils 
diseat bien hant dans l'ombre des 
écoles, Res quas personant in angulis 
de angulus, m. = coin). Cic. Exercice 

‘école, Umbratlis erercitatio. (ic. 
Qui seal l'—, Umbraticus, a,um. PL.-ÿ. 
Il 4° Enseignoment do la philosophie, 
etc., suivant la methode scolastique. 
Philosophorem schulæ (arum), f. pl. 
Cic. = De l'école, Scholasticus, a, 
um. Varr. Quint. Controverses, Dis- 
pates de l'—, Scholasticæ contro- 
versis. Quint. Scholastica (orum), 0. 
pl. Quint. Les mots de !'—, * Verba 
€ philosophorum scholis petita. D'apr. 
Cie. (Or., xavu, 95). il 6° Doctrine, 
secto; Tous caux qui sont do la même 
secte, dont les œuvres ont le même 
caractère. Schola, æ, f. Cic. Plin. Dis- 
ciphina, f. Cic. Secta, f. Plin. Sen. : 
L'école stoicienne, Stoicorum ratio 
(onis), f. Cic. Formé à l'— des sloï- 
ciens, Doctus ex disciplinä stoicorum. 
Cic. Les philosophes de cette —, 
Hujus disciplinæ philosophi. Cic. Être 
attiqué par toutes les écoles de phi- 
losophes, Vezari scholis omnium phi- 
losophorum. Cic. Conduire qqn à leur 
école, Hos ad magistros aliquem de- 
ferre. Cic. Snivre en philosophie l'— 
de Cratippe, In philosophiä Cratippo 
auctore uersari. Cic. Des professenrs 
sont sortis d'ane autre —, Alio ez 
fonte præceniores emanaverunt. Cie. 
L'— péripatélicienne, Periyatetico- 
rum familia (æ), f. Cic. Toute l'— 
d'Aristote, Ümnes ab Aristotele pro- 
fecti (parl. de proficisci. or, Eris, 
dép.). ie. Aristole. Xenocrate, toute 
cette —, Aristoteles, Xenucrates. tota 
illa familia. Cic. || 6° Fig. Source 
d'instruction, enseignemont, discipline. 
Disciylina, æ, f. Cic. Se tourne suuv. 
par : Maitre, Maîtresse, Magister, tri, 
masc, Cæs. Liv. Magistra, æ, fém. 
Cic. Præceptrix, icis, fém. Cic. : École 
d'étoquence, Dicendi ludus (ï), m. os 
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officina (æ), f. Cie. — de perversité, 
de corruplion, Neguitis, Corruple- 
larum officina. Cie. Liv. — d'impu- 
denre, linpudentiæ ludus. Cic. L'expé- 
neace esl l'— de tuutes chose, Usus 
est omnium rerum magisier. Cæs. La 
vie des champs est l'— de la justice, 
Vita rustica est justitüs magistra. Cic. 
À L'— d'llaapibal, Sub Hannibale ma- 
gistro. Liv. À l'— de la sagesse, Sa- 
tentià præceptrice. Cic. À l'— de 
art, Arte magisiré&. Virg. lastruits 
à la même —, Sub eodemm magastro 
eruditi. (ruint. [Habilelé] qne avus 
avons acquise à tua —, Quam a te 
didicimus. Cie. Il était chez lui à 
boane —, Domi habuit unde discëret. 
Ter. || 7° Meprise, sottiso. Voy. ces m. 
ÉCOLIER, iène, 3. m. et f. 4° Celul, 
Celle qui est à l'ecole. Discipulus, 1, 
masc. Cic. Discipula, æ, fém Plaul. 
Hor. : À la porlee de l'écolier (oa de 
l'écolière), e mensuram discentis (de 
discens, part. prés.). Quint. || 2° Fig. 
Novice dans qq. ch. Tiro, onis, masc. 
Cic. Tirunculus, i, masc. Col. Sen. 
Tiruncula, æ, fém. Col. : Qui n'est 
écolier (vu écolière) en rien, In nullä 
re rudis (adj. mase. et fem.). Cic. 
ÉCOXDUIRE, v. act. 1° Éloigner 
ga" avec menagement. Deducëre, u, is, 
uri, ductum, act. Cic. || 2° Se dofaire 
de qqn. Voy. Se véraine 3°. 
ÉCUNOMAT, s. m. Office d'éco- 
nome. Dispensalio, onis, f. Cic. Suct. 
ECONOME, s. m. et f. Celui, Celle 
ul a soin de la depense d'une maison. 
(eo gén.) Dispensator, oris, masc. 
arr. Cic. Dispensatrix, icis, fém. 
Hier. Inse. (Personne qui garde et dis- 
tribue les provisivns) Condus (1) pro- 
mus (i). masc. Plaut.etsimpl. Promus, 
i,nrasc, Varr. Proma, æ, fem. Teri. 
Éconoue, adj. Menager. (En géo.) 
Atientus ad rem. Ter. et abs. Aften- 
tus, a, um. Cic. (Rangé) Diligens, gen. 
entis. Cic. (Qui o‘esi pas dépensier) 
Rei reens EU antis). Ter. Frugi, 
indécl. Cic. (Suuv. Trop ménager) 
Parcus, a, um. Cic. : Père de famille 
écuaome, Attentus paterfamilias. Cic. 
Homme —, Homo frugi. Cic. Femme 
—, JMulier frugi. PR. Très —, Præ- 
parcus. Plin. Très — de sa fortune, 
Retï familiaris diligentissimus. Suet. 
Trop —, Ad rem attentior ou ni- 
mium aftentus. Ter. Être —, Être très 
—, trop —, Voy. écoxoug 2e. || Fig. 
Économe de louanges, In laudando 
arcus. Pl.-j. Être — de son leunps, 
arce fempore uli. Sen. N'être pas — 
de sa peine, Operæ ou Labori non 
parcère (0, is, peperci, parsum el 
parcitum), n. Cic. Liv. 
ECONOMIE, s. f. 1° Régle qu'on ap- 
pe à l'administration d'un bien, eto. 
ispensalio, ons, [. (ic. || Économie 
domestique, (Admiunistraon d'un mé- 
nage, d'une maison) Rerum domes- 
ficurem Cura (æ), f. Quint. (Usages 
udurnestiques) Res (erum) domesticæ 
(arum)ou familiares (ium),f.pl.Cic.- 
Le livre deXénophon surl’économie 
domestique, Xenophontis liber de 
luenda re familiari.Gic. j Économie 
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rurale, (Science de l'adininistration 
des propriélés rurales) Ruris disci- 
lina (æ), f. Cic. (Ce qui concerne 
‘agncullure) Res (ei) rustica (æ), f. 
Cato. Varr. Col. Res (erum) rusticæ 
(arum), f. pl. Col. L'— de la basse- 
cour, Cohortalis ratio (onis), f. Col. || 
Écuaomie politique, *Upum publica- 
rum scientia (æ), f. (Sm.). || 2° Qua- 
lite do qqn qui est ménager. (Atleution 
à dépenser ge) Parsumonia, æ, f. 
Plaut. Ter. (Soin attentif dans le mé- 
nage, ordre) Diligentia, f. Cic. Suet. 
,Sobriété) Frugalhtas, atis, Î. Pl.-j. = 
Tearr plus longlemps avec de l'éco- 
aomie, Longius tolerare parcendo. (æs. 
Avoir de l’'—, Vivre avec —, Vivêre 
parce. Cic. frugaliter. Hor. Il vivait 
avec beaucoup d'—, Erat parcissimus 
ou frugalissimus. Cie. Vivre avec une 
— Sévêre, Parce ac duriter se habzre. 
Ter. Aller trop à l'—, Nimium parce 
sumpium facëre. Ter. Esse nimiä par- 
simunid. Ter. |] 3° Diminution des de- 
penses. Compendium, it, a. llaut. Cæs. 
Cic. Liv. Plin. : Avec une grande éco- 
uonue de hois, Magno ligni cumpendio. 
Pin. Petite —, Leve compendium. Ad 
Her. J'ai fail une — de deux pains 
par jour, l'ompendii feci binos panes 
in dies. Plaut. Faire des économies, 
Sumptus minu’re (0, is, ui, utum). 
Cic. Sumptus circumcid®re (o, ts, cidi, 
cisum). Liv. Impensas corrip#re (io, 
is, ripui, replum\. Suet. || Fig Éco- 
numie de travail, de lemps, Compen- 
dium operæ. Plin. temporis. Col. || 
6° Au plur. Ce qu'on a epargnè, mis 
de côto : Les économies (du père de 
famille, de l'esclave, du soldat), Pe- 
culium, ii, n. Sen. Dig. Petites —, 
Peculiolum, 1, n. Quint. Qui a des — 
(= riche}, Peculiosus, a, um. Plaut. 
Passer sa vie à faire des —, Vitam 
conterëre in quærendo. Ter. Les — 
qu'il a failes sur sa ration, Quod de 
emenso suo comparsit. Ter. Voy. éco- 
nouisen 3°. || B° Fig. Coordination des 
parties d'un ensemble = L'écunumie des 
corps.Corporum temperatio{(onis).f.Cic. 
L'— des membres du corps, Mem- 
brorum composttio, Î. Cic. — animale, 
Animalium constitutio, onis, f. Sen. 
L'— de l'univers, Omnium rerum des- 
criplio. Cic. L'— (d'une construc- 
Lion, d'un tableau), Dispositio, f. Vitr. 
l'in. — d'un discours, Œconomia, 
2, f. Quint. Sage — de la nature, 
Diligens naturæ fabrica (æ), f. Cic. 
Pour maintenir l'— de ja santé, Ad 
lemperalionem corporis. Cic. || 6° En- 
semble des parties du corps. Corpus, 
porus, n. Cels. Omnes (ium) corporis 
partes (ium), f. pl. Cels. 
ECONOMIQUE, adj. 1° Qui con- 
corne l'economie : Science économique, 
NOT. économie (politinjue) 4°. {| 2° Qui 
diminue la deponse : Être économique, 
Ainrmo suinptu esse. Cic. 
ECONUMIQUEMENT, adv. de Avec 
épargne. Parce. Cic. Frugaliter. Cic. |] 
2° À peu de frais. Impensä eriguä. Suet. 
ECONOMISERN, v. act. 1° Gou- 
vorner aveo economie. Parce dispen- 
sare. Sen. || 2° Act. et Neut. Dépenser 
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le moins possiblo : Économiser, — l'an 
gent, Sumnptui parcère (0, is, peperci, 
parsum el parcilum). Cic. Parcére im- 
pensæ. Liv. et abs. Parcère. Ter. Cuire 
en économisant beaucoup de bois, 
Sfugno ligni compendio percoqurre, 
l'lin. Voy. écoxoux 390. || 3° Mettre 
de côté en épargnant : Économiser qq. 
ch. sur sa raliun, Aliquid de demense 
suo comparcère (0, is, parsi. parsum), 
Ter. Sur moa revenu j'écunomisera; 
quelque chose, Ex meo vectigali ali. 
quid redundubit, n. (= il v aura ua 
excédent). Cic. Voy. côré de, 

ECORCE, 8. f. 1° Enveloppe d'une 
plante ligneuse. (Partie extérieure) 
Cortez, livis, m. Cic. Plin. (Partie 
intérieure) Liber, bri, m. Cic. Col. : 
Ôler l'écorce de, Voy. éconcen. Perdre 
son —, Voy. S'éÉconcen. D'—, Sem- 
blable à de l'—, Corticeus, a, um. 
Varr. Plin. Garni d'—, Corticatus. 
Col. Qui a beaucoup d'—, Corticosus. 
Plin. || 2° Enveloppe de certains fruits. 
(Dune châtaigne) Cortez, licis, m. 

lin. Corium, it, n. Plin. (D'une 
amande) Corium. Pall. (D'une gre- 
nade), Corium. Scrib. Putamen, mi- 
nis,n. Plin. Membrana (æ).f. Plin. [ 3e 
Croûte sohde du globe terrestre. Terræ 
culis is summa (æ), f. Plan. |] 6e Fig. 
Superficie, apparence. Species, a, f. 
Cic. Crusta, æ, Î. Sen. Cutis, is, L 
Quint. Prima (æ) fruns (ont), [A 
Quint. = Qui n'est qu’une écuree de 
vertu, Sola virtutis cutis. Quint. S'ar- 
rèter à l'—, Ex primä slatim fronie 
dijudicare. Quint. Voy. APPARENCE. 

ECORNCER, v. act. Depouiller de l’6- 
corce. Decorticare, act. Plin. Delibrare, 
act. Col. : Action d'écorcer, Decoriice- 
io, onis, f. Plan. 

S'Éconcen, v. pr. Perdre son écorcs. 
Decorticari, pass. Plin. Librum remit- 
t£re (o, is. misi, missum). Col. 

ECORCIIER, v. act. 1° Depouiller 
(un animal). Deglub®re, o, is, pst, ptum, 
act. (mat rare). Plaut. Varr. Voy. né- 
POUILLER 1°. | 2° Entamer la peau de. 
(En géo.) Sauciare, act. Col. Cutem De 
cujus)erulcerare. Cels. (En raclant) De- 
squamare, act. Plin. (En frottant) Atie- 
rére, 0, is, frivi, trilum, acl. Plin.: 
Jambes écorchees (par les ronces 
Descobinata crura. Varr. ap. Non. 
3° Entamer l'ecorce, la surface de : 
Ecorcher un arbre avec l'extrémité 
du joug, Extremo jugo truncum deli- 
bare. Col. — une porte avec le s0e 
d'une charrue, Pertam vomere pers- 
tringire (o, is, sfrinri, strictum). Cic. 
| 6° Affecter desagreablement le palais, 
e gosier, l'oreille. Radëre, 0, is, rusi, 
rasum, acl Lucr. Quint. Pers. abra- 
dre, act. Luc. || 6° Pig. Alterer, de- 
naturer = Écorcher un nom, Nomen 
corrumpère (0, is, rupi. ruptum). Sail. 
— cerlains mots, Quedam pronun- 
{iare perperam (adv.). PI.-j. — use 
langue, Perperam loqui, dép. Pleut. 
N 6° Forcer aq à payer un prix trop 
élove. Admulilare, act. Plaut. 

S'éconcuen, v. réfl. Se faire uns 
écorchuro. Desquamari, pass. Plin. 

ÉCORNCLERIE. C. ABATTON. 
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ÉCORCHEUR. C. BOUCHER. 

ÉCORCHURE, s. f. Plaie légère de 
le peau. (En géo.) Tenue (is) vuinus 
{neris), n. Lio. (Causee par le frotte- 
œeat) Perfrictie, onis, [. Plin. Scrib. 
Attritus, &s, m. Sen. Plin. (Causée par 
l'équitation, etc.) Interérigo, ginis, f. 
Verr. Col. : Écurchures, Desquamata 
eus, à. pl. Plin. Atinitæ (arum) 

rles (iual, f. pl. Plin. Se faire aue 

œrchure, Voy. S'éconcusr. 

ÉCORNER, v. act. 1° Rompre une 
corne vu les cornes à. Cornu ersecare 
(0, as, secui, secium ; À. dat.). Hor. 
: Bœuf écorné, Bos mutilus. Varr. l 
3e Casser un angle, un morceau à. 
Curtare, act. Cels. || 3° Fig. Amoindrir 
+ Écorner le bien (de qqn), Alicujus 
ren curlare. Pers. Aliquem mulilare. 
Ter. Voy. ÉBRÉCHER, AMOINDRIR. 

S'Éconnen, v. réfl. Se casser une 
one = S'écorner contre nn arbre, In 
arbore cornu frangère (0, is, fregi, 
frecium). Ov. 

ÉCONNIFLER, v. act. Manger aux 
dépens d'autrui : Écornifler des diners, 
Paruntani, dép. Plaut. Parasitundo 
renfrem suum pascëre (0, is, pavi, 
peslum). Plaut. 

ÉCORNIFLEUR. C. PARASITS. 

ÉCOSSA!S, ais&. (Qui est) d'Écosse. 
(Ea parl. des pers.) Scotus, a, um. CI. 
(Eo pari. des ch.) Scoticus. Cl.|| Subst. 
Lss écossais, Scofi, oritm, M. pl. Amm. 

ÉCOSSE, contres d'Europe. Scotia, 
a, f. feges. 

ÉCOSSER, Y. act. Tirer de la cosse. 
Valrolis ezimêre (e, ts, emi, emplum), 
act. Col. 

ECOT, 5. m. 1° Quote-part due 
par chaque convive pour un repas à 
rais communs. Symbola, æ, f. Plaut. 
Ter. Collecta, f. Cic. : Payer son 
écot, Symbulam dare. Plaut. Diner en 
pavaut chacun son —, De symbolis 
edère (o, is, edi, esum). Ter. Faire 
payer son — à ua convive, Collec- 
fem a convivd ertgfre. Cic. || 2° Anc. 
Reunion de convives. Epulantium cœætus 
&), m. Suel. Voy. COMPAGNIE 3°. || 
* Totalite de la depense faite pour un 
repas. Sumplus, &s, m. Cic. 

ÉCOULÉ, 6e, parl. passé. 1° Qui 
s'est relire en coulant. Dilapsus, a, um. 
Ov. ] 2° Qui est . Eractus. Cic. 
Liv. Præieritus. Cic. Quant. = Les siè- 
cles écoulés, Præterita secula. Quint. 
Le mois élant complétement écoulé 
Eracto admodum mense. Liv. [Ce] 
lemps est —, Ætas efflurit. Cic. 
Voy. S'écoouen 3e. || 9° Vendu. Voy. 
ÉcouLEn (act.). 

ECUULEMENT, s. m. 1° Mouve- 
ment d'un liquide qui s'écoule. Flurio, 
ets, f, Cic. Fffluvium, it, n. Vell. 
Plin. Lapsus, üs, m. Hor. Afanatio, 
ais, f. Frontin =: Ecoulement des 
eaux, Âquarum flutio. Cic. — pai- 
sible des eaux, Lenis aquarum tractus 
(GW), ©. Curt. L'— d'un fleuve, Flu- 
munis lapsus. Hor. Eau qui n'a pas 
d'—, Voy. sraonanr. L'— dn sang, 
Sanquinis cpuvium. Vell. — du sa0g 
ar le nez, Sanguinis fluzio e naribus. 
lin. Maladies qui se résolvent en 
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—, Fluentes morbi. Cels. | 3° Pig. 
Vente : Écoulement d'une marchan- 
dise, Mercis eractus (&s), m. Quint. 
1 3° Mouvement d'une foule qui se 
retire. Recessus, üs, m. Cæs. 
ÉCOULERN, v. act. Dobiter, vendre. 
Erigëre, o, is, egi, actum, act. Liv. 
Col. = Écouler le produit de ses terres, 
Fruclus agrorum exigère. Liv. 
Ecoucen, v. 0. Couler hors : Faire 
écouler les eaux, Aquas evehëre (0, 
is, veri, vecium). Liv. Faire — l’eau 
sur les routes, Aquam in vias dedu- 
cêre (o,is, durti, ductum). Cato. Faire 
— l'eau d'an champ. Aquam de agro 
depellëre (o, is, puli, pulsum). Cato. 
pellère ‘0, is, pepuli, pulsum). Plin. 
S'écooLenr, v. pron. 4° Couler hors. 
Efflufre, o, is, fluri, flurum, n. Plin. 
Defluëre, n. Col. Profluëre, n. Plin. 
Emanare, n. Col. Delabi, or, ëris, 
lapsus sum, dép. Cic. Exire, eo, is, 
iui et ii, ifum, n. Cels. =: S'écouler 
pur des fossés, Per fossus profluère. 
lin. L'eau s'— des deux côtés 
du toit, Aqua ex uiräque parte tecl 
delabitur. Cic. La sève s'— des 
trous du peupher, Effluit humor e 
eavis pôpuli. Plin. || 2° Se passer (en 
parl. du temps). Efluëre [UE {e), 
n. Cic. Dilabi (voy. fe), dép. Sail. 
Procedëre, 0, 18, cessi, cessum, n. 
Sall.Cedëre,n.Cic. Præterire(voy.1c), 
a. Ter. Virg. Sen. Transire, n. Cæs. 
Cie. Abire, 0. Hor. Ire, n. Hor. : Le 
temps s'écoule, Tempus dilabitur. 
Sall. Une grande partie du temps 
s'est écoulée, Magna pars temporis 
præleritt. Sen. Tout le lemps qui 
maintenant est écoulé, Quidquid tem- 
ports retro est. Sen. Une heure entière 
s'écoule, Tuta abit hora. Hor. Une 
grande partie du jour s'était écuulee, 
Jam mullum diei processerat. Sall. Le 
jour s'est écoulé, Dies transiit. Cic. 
L'été s'écoule, Eflluit œæstas. lie. 
Parlie de l'année qui s'est écoulée, 
Lars anni conversa (de converti, or, 
#ris, pass.). Cic. L'année s'ecuule, 
Annus circumagilur (de circumagi, or, 
€ris, actus sum, pass.). Cic. L'année 
s'est écoulée, Annus se circumrgit 
(de circumag”re, 0, is, actum). Liv. 
Il s'était à peiue écoulé un an de- 
puis cet entretien, Ab hoc sermone 
vir annus infercesserat. Cic. Les 
années s'écoulent, Anni cedunt. Cic. 
eunt. Hor. || 3° Être vendu. Erigi, or, 
ris. actus sum, pass. Col. || 4° Fig. Se 
retirer (en parl. d’une foule). Defuëre 
(voy. 1°), n. Cic. Dilabi (way. 1e), 
dép. Liv. = La foule des visiteurs 
s'est écoulée, Salutatio defurit. Cic. 
ÉCOURTEN, v. act. 1° Rogner 
trop, mutiler. Decurtare, act. Sen. 
Plin. 2 Mulet écourté, Curtus mulus. 
Hor. || 2° Fig. Abreger trop. Decur- 
tare, act. Cic. Coartare, act. Cic. Liv. 
: Pensée écourlée, Curta sententia. 
Cic. D'une manière —, Peranguste. 
Cic. Voy. ABRÉGER. 


1. ÉCOUTE, s. f. Lieu propre à 


Fig. =: Êlre aux écoutes, 


écouter. || 
(Ea gén. 


Auscultare, u. Plaut. (Fur- 
livemeat) Subausculiare, s. parf. ni 
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sup, n. et act. Cic. Voy. écouren {e. 
. ÉCOUTE, 5. f. Cordage attaché au 
coin inferieur d'une voile. Pes veli, «. 
Cic., et abs. Pes, edis, m. Virg. Plin. 
ÉCOUTER, v. act. {° Ouir avec at- 
fention WE qq. ch. (Aliquem ou Ali- 
quid) audare, 30, is, ivi el ii, ifum. 
ic. (Aliquem on Aliquid) attendre, 
0, is, fendi, fenitum. Cic. (Alicui) 
aures suas dare (e, as, dedi, datum) ou 


Alicui rei) aures præbere (eo, es, bui, 
itum). Liv. (Ad rem) aures admovëre 


[Aer (io, is, feci, factum.) Cic. 


(60, es, movi, motum). Cic. (Ad rem) 
animum attendre. Cie. = Écouter les 
leçons da maitre, Præcipientem au- 
dire. Quint. 
roles, Me dicentem attendite. 


Écoutez bien mes pa- 
ic. 
Écouter (= épier) la conversalion de 


qqn, Sermonem alicujus ezcipëre (io, 
is, cepi, ceplum). Liv. — 
d'une oreille avide, Aliquid avidis- 
simis auribus excipére. Pl.-j. 
avec un grand silence, Auditus magno 


qq. ch. 
couté 


silentio. Liv. On écoute attentive- 
ment la première partie du vers, 
Versüs prima pars attendilur. Cic. 
“cuutez bien ce que je veux, Ani- 
mum atlendile quid velim. Ter. Qui 
mérite d'être écouté par les hommes, 
Dignus auribus hominum. Cic. Vous 
avez pu écouter celal Hæc poluistis 
auribus accipère (io, is, cepi, ceptum)l 
Cic. — furlivement ce que je dis, 
(Ea) quæ loquor subauscultare (s. part. 
ni sup.). Cic. N'— qu'en passant les 
affaires importantes, Magna brevi au- 
dilu transire (eo, is, ivi et il, ifum). 
Tac. Faire — qqn qui parle (= 
readre l’auditoire attenlif à son dis- 
cuurs), Fac#re audienfiam oralioni 
ahcujus. Cic. Se faire —, Aditum 
sibi ad aures facËre. Quint. || Abs. 
Écoutez, Attendite. Cie. Tiens-loi là 
et écoute, Aus!a ef audi. Plaut. — un 
peu, un instant, Ausculta paucis 
1s.-e. verbis). Ter. Audi paucis. Ter. 
Écoutez atlenlivement, Mentes aw- 
resque erigile (de erig”re, 0, reri, 
rectum). Cic. Écouter derrière la mu- 
raille, Pariete interposito subauscul- 
tare. Cie. — à la porte, Ad fores 
auscultare. Plaut. Adion d'—, Aus- 
cultatio, onis, f. Sen. Ne pas — (= 
être distrait), Alias res ou Aliud ag#re 
(o, is, egi, actum). Cic. || 2° Donner 
audience à qqn, prêter l'oreille à ses 
demandes, à ses observations : Écuuter 
qqn, Aliquem audire (voy. 1°). Cic. 
admiltëre (0, is, misi, missum). Cic. 
Être écouté par qqn avec ane grande 
bieaveillance, quissimis auribus 
aliciyus uli (or, Eris, usus sum), dép. 
Cic. Écouter qq. ch., Auribus ou Ad 
aures aliquid admitt#re. Liv. — qq. 
cb. favorahlement, Aliquid æ#quis au- 
ribus attendre (voy. 1°). Curt. La 
œullitude n'écoutait pas ces paroles, 
Surdæ ad hzc aures=ultitudinis erant. 
Liv. || 3° Exaucer. Audire (voy. 1°), 
act. Cic. Exraudire, act. Cic. : Ecouter 
les prières, Andire preces. Liv. — les 
vœux d'un suppliant, Preces supplicis 
exaudire. Ov. Voy. exaocxn. || 4° Fig. 
Obéir 4 qqn, se regier sur qq. ch. Au- 
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dire (voy. 1e), act Cic. Obædire, n. 
(dat). de. Parëre, co, es, rui, rilum, 
D. (dat.). Cic. Obtemperare, n. (dal.). 
Gic. Obsequi, or, éris, seculus sum, 
dép. (dat.). Cie. : Je n'écuute rien, 
Je ne veux rien écouler, Nihil audio. 
Ter. Cie. Éconte-moi, Mihi ausculta. 
Cic. lls nous écuuteat si Lien, /ta nobis 
dicto audientes sunt. Cic. fEeux] que 
le roi écoute, Quibus rex oûædit. Nep 
Je n'écouterai pas ta philosophie, 
gonientiam istam non audiam. Cic. 
couter les conseils de Platon, Pla- 
fonem auctorem sequi, dép. Cic. |] 
Bo Se laisser aller à. Consulëre, 0, is, 
sului, sultum, D. (dat.). Sal. Cæs. 
Parëre (voy. &e), 0. (dal.). Cic. Ob- 
temperare, 0. (dat.). Cic. Obsequi 
(voy. 40), dép. (dat.). Cic. Indul- 
gère, eo, es, dulsi, duflum, n. (dat.). 
Nep. Servire, io, is, iui el il, itum, 
a. (dat.). Cic. = Écouter la crainte, 
Timori consulÿre. Cæs. — sa colère 
lus que l'intérêt de sa réputalion, 
ræ magis quam famæ consulëre. Sall. 
— son ressentiment, Dolori parère. 
Cic. —sa douleur, Dolori suo obtem- 
perare. Cie. — ses caprices, Sibi in- 
dulgëre. Nep. — une passion. Cupi- 
ditati servire. Cic. — sa passion, Sibi 
pherre (eo, es, cui, cilum), n. Sen. — 
‘amour du gai, Quæstu duci (or, Eris, 
ductus sum), pass. Cic. 

S'écooten, v. réf. e Consulter ou 
Suivre ses Inspirations. Se audire (io, 
is, toi eù ti, itum). Cic. Sibi obtem- 
perare. Cic. || 2° Parler avec lenteur et 
en admirant ce qu'on dit : S'écuuter 
parler, el abs. S —, In dicendo sibi 
placëre (e0, es, cui, cilum), 0. D'apr. 
Quint. (x, 1, 126) et Cic. (De Or., 
n, 4). || 8° Menager sa sante. Vale- 
tudini indulgère (eo, es, dulsi, duli- 
tum), 0. Hor. 

ÉCOUTEUR, s. m. Celui qui écoute 
indiscretoment. Auribris auceps (cupis). 
m. Plaut. : Un écouleur aux portes, 
Vir (tri) subausculians (antis),m. Cic. 

BCOUTILLE, s. [. Trappe du pont 
d'un navire. * Tabulati ostium (ii), n. 

ÉCRAN, s. m. Meuble, etc, pour 
garantir de l'ardeur du feu, ou amorür 

éclat du jour. * Umbraculum, i, n. 

ÉCRASÉ, ég, part. passe d'Écna- 
sun, Voy. ce v.| Adj. Très aplati. 
Voy. sas (adj.)1e, counr (adj.) 2° = 
Nez érrasgé, VOy. CAMARD. 

ÉCRASER, v. act. 1e Aplalir. (Per 
compression) Obler#re, 0, 1s, frivi, 
tratum, act. Liv. Plin. Proffrere, act. 
Cæs. Opprimêre, 0, is, pressi, pres- 
sum, act. Cic. Ph. Premére, act. Plin. 
(Par uu choc) Elid?re, 0, is, lisi, li- 
sum, act. Liv. Oblidÿre, acl. Col, 
PL..j. Confund®re, o, is, (udu, tusum, 
act. Varr. (En marrhanl) Procul- 
ears, act. Col. Virg. : Écragser le rai- 
sin, — le raisin avec les pieds, Uvam 
prenfre. Plin. Uvam calcure. Ov. — 
ave mouche, Muscam opprim’re. PA. 
— avec sou pnred des grenvuilles, 
Ranas pede obterfre. PA. [Hercule) 
écrasa les serpents, Angues elisit. 
Virg. Los bœuls écrasèrent l'enfant 
sous Ja rone, Boves roi& pusrum oblri- 
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werunt. Aug. [l y eut plus d'bommes 
écrasés, Obtrili sunt plures. Liv. Etre 
écrasé par la chute d'un appartement, 
Opprimi ruin& conclavis. Cic. Que le 
cd L'écrasel Di te eradicent (= te dé- 
racinent)! Ter. Écraser les multes de 
terre, Glebas oecidere {o, is, cidi, ci- 
sum). Varr. || 2° Aneantir, Atterëre 
roy. {o), act, Sail. Obterëre, act. Liv. 
ac. Oppriméëre (voy. 10), act. Mep. Liv. 
Frangre, 0, ü, Pregi: fractum, act, 
Cic. Àffligëre, 0, is, fliri, flictum, act. 
Cic. Liv. Contund®re (voy. 10), act. 
Liv. Delëre, co, es, levi, letum, act. 
Czs. Comminuëre, 0, is, ui, ulum, acl. 
Liv. : Corps d'armée écrasé, Allrita 
pars erercilüs. Sall. Écraser une aile 
de cavalerie, Alam obterëre. Tac. — 
les ennemis, Hostes delëre. Cæs. — 
une nalion, Nationem frangëre. Cic. 
affligËre. Liv. — la puissance de 
l'italie, Opes [taliz atierëre. Sal. — 
Annmbal, Hannibalem contundre. Liv. 
— Viriathe, Viriatium comminuëre. 
Cic. || 3° Fig. Surcharger, accabler, 
importuner. Obrure, 0, is, ui, ufum, 
act. Cic. Opprimére (voy. 1°), act. 
Sall. Liv. Premêfre, act. Sail. Cic. At- 
terre (voy. 12e act. Tac. Elidëre 
(voy. de), act. Cic. A fligëre (voy- 20), 
act. Cic. Liv. Onerare, acl. Pl.-j. : 
craser les ouvriers, Operarios oppri- 
m’re. Plin. Partout le pauvre est 
écrasé, Pauper ubique jacet (Jde jacëre, 
co, cui, cilurus, 0.). Ov. Écraser le 
peuple d'impôts, Populum onerare. 
PL.-j. Écrasé sous le poids des im- 
pôls, Oneribus pressus. Cic. Il3 sont 
écrasés par le percepleur des impôts, 
Eos publicanus atterit, Tac. La plèbe 
écrasée de rigueurs, Sævitits oppressa 
plebes. Sall, Écrasé de dettes, Ære 
alteno oppressus. Sall. obrutus. Cic. 
tre — par le chagrin, Ægritudine 
ehidi. Cic. Maærore affligi vu profli- 
gari. Cic. Ne te laisse pas écraser 
par la grandeur de l'entreprise, Ne 
le obrui magnailudine ncgolii sinas. 
Cic. ls Avoir une grande superiorilé 
sur. Obruëre (voy. 39), act. Veil. Tac. 
: Écraser son successeur, Successoris 
famam obruëre. Tac. Vuy. ÉCLIPSER. 

ECREMER, v. acl. 19 Oter la crème 
du lai * Lactis florem haurire (io, is, 
hausi, haustum). D'apr. Vitr. (vin, 
3)et Plin. | 20 Fig. Tiror d'une ch. ce 
qu'elle a de meilleur, (Alicujus rei) 
furem haurire. Plin. 

ECREVISSE, s. f. de Sorts de 
crustace. Cancer, cri, m. Virg. Plin. 
: Érrevisse de mer, Cancer marinus. 
Plin. À la œanière d'uue —, Quasi 
cancer solet. Plaut. || 2° Signe du 10- 
diaque. Cancer, cri, m. Virg. 

S'ÉCRIEN, v. pron. Faire un grand 
cri; dire des les on elevant la voix. 
(En gén.) Erclamare, n. Cic. Lav. 

oclamare, n. Cic. Liv. Vociferari, 
dép. Suet. (Tous ensemble) 
mare. Ces. Voy. cnixn 50. 

ÉCRIN, & m, Petit coffret 4 bljoux. 
Areuln, æ,f. Cic. Pyris, idis, f. Suet. 

ECRINE, v. 1° Nenut. Tracer dos 
lettres, dos caractères. Scribêre, 0, is, 
scripsi, seriplum, D. Quint. Litieres 


oncla- 
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factre. Pleut. : Ne pas savoir écrire, 
Ne savoir ni lire ni —, Nescire lit- 
feras. Suel. Sen. Tableau pour ap- 
rendre à —, Tabula litteraria. Verr. 
[ 2° AcL. Exprimer par des caraclères; 
inscrire. (En gén.) Scribëre (voy. 1+), 
acl. Cic. Litteris mandare, act. Cie, 
Avec un poinçon) Ezarare, acl. Cic. 
Sur la cire) Ceris mandare. Quint, 
Habituellement, souvent) Scriplie 
lare, act. Cic. (En entier) Perscribtre 
act. Suet. (De nouveau; en répunse 
Rescribére, act. Pl.-j. Cic. (En to- 
iaot) Ezscribére ou Transeribêre où 
escribère, act. Cic. (En surcharn 
eant) Superscribëre, act. PI.-j. Suel, 
(Entre deux lignes) Interseriblre, a. 
parf. ni sup., act. Pl.-j. = Écrire qq. 
Ch. en caractère grecs, des malédie- 
tions sur les murailles, Conscribère 
aliquid græcis litteris. Cæs. parictes 
deprecationibus (4 l'abl.). Plin. — ua 
20 sur des monuments, qq. cb. sur 
un Lombeau, Inscrib#re nomen monv- 
mentis (au dat.). Cic. aliquid in se- 
pulcro. Cic. — uno nom sur ua con- 
trat d'achat, la date sur une lettre, 
AdscribFre nomen emplioni. Cic. diem 
in epistolä. Cic. — un nom en ile 
d'un livre, Præscribfre nomen libro 
(au dat.). Gell. — au bas des sta- 
lues que les rois ont élé bannis, 
Subserib#re statuis (au dat.) reges 
esse exactos. Cic. Chacun porte écrit 
sur son front ce qu'il pense, Est 
inscriplum ïin fronte uniuscujusque 
quid sentiat. Cie. Chose qui vaut la 
pemne qu'on l'écrive, Res digna lif- 
leris. Cic. On écrivait peu en ce 
temps-là, Aaræ per ea tempore lit- 
teræ eranl. Liv. Beaucoup d'instruc- 
tions écrites, Multa scriptur& man- 
data (= commaudées par ue écrit). 
Planc. ap. Cic. l'ièce écrile, Scrip- 
tum, i, D, Cic. Je me suis fié à ses 
promesses écrites, Credrdi ejus chiro- 
graphis (de chirographum, 0.). Planc. 
ap. Cic. Lire (en public) un discours 
écrit, Orationem de scripto dicëre. Cie. 
Roseau qui sert à écrire, Calamus 
scriptorius. Cels. || 3° Orthographier. 
Sertbfre [WA to), act. Quint. Suet.: 
Mantère d'écrire établie par les gram- 
mairicns, Ratio scribendi a gramma- 
ticis instituta. Sues. On les ecril au- 
trement qu'un ne les pronuuce, Scri- 
buntur aliter quam enunliantur. Quint. 
| &° Act. el N. ÇGorrespondre au moyen 
e l’ecriture : Ecrire, — une leltre, 
(En gen.) Scribrre (voy. {°), n. Cic. 
pistolam ou Litieras scriôre. Cic. 
{Tracer les mots d'uue lelire} Epis- 
lolam erarare. Cic. (ltédiger une 
lettre) Epistolam conscribère. Cie. fe 
céra (io, is, feci, factum). Cic. eff- 
cére (io, is, feci, fectuwm). Crc. con- 
ficire. Cic. lexFre (0,13, lerui, tertum). 
Cic. (Envoyer une lettre) Epistelam 
ou Liti7ras imtiëre Ce. Îs, misi, mis- 
sum). Cic. : Qui écrit beaucoup, 
Creber in scribendo ou im seripto. 
Cic. J'ai écril ce bout de leltre, 
Hoc litlerularum eraravi. Cie. Écrire 
à qg0, — une lettre à qqn, Ali- 
eui ou: Ad aliquem scrib£re, Cic. 
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Epistolam ou Litteras scribëre ou 
mift£re alieui. Cic. ad aliquem. Cic. 
Ad aliquem litteras dare (0, as, dedi, 
datum : — remelire au porteur une 
lettre pour qqn). Cic. {l w écrit de sa 
prupre main, Suo chirogrupho miltit 
mikt litteras. Planc. ap. Cic. Jamais 
il ne or'a écrit une syllahe, le moindre 
mot, Ad me nunquam misit litieram 
— un caractère d'arphabeu). Cic. 
Écrire à qqn des détails sur, Per- 
scribère ad aliquem de (abl.). Cic. —- 
à Rome Ê destiualion de Rome), 
Seribtre ditteras liomam. Liv. 
d'Éphèse, de Corcyre, Dare litteras 
Epheso, Corcyræ donner une 
lettre à porter à Éphèse. donner à 
Corcyre uue lettre 4 porter). Cic. Il 
écrit qu'il sera présent, Scribit se 
affore. Ces. 11 — à Labiéous de venir, 
Seribit Labieno (ut) venial. Cæs. Je 
lui écris de descendre cliez moi, In- 
eito eum per hiteras ut apud me de- 
verseur. Cic. Îls lui écrivent de se 
rapprocher, Litieras ad eum mitluut 
{ut) accedat. Sall. IN eerivit aux Lin- 
ns de ne pas aider, Litteras ad 
ingonas misit ne juvarent… Cæs. 
Écris-mor ce que tu fais, Scribe ad 
me quid agas. fic. (| S écrire (— ètre 
ea correspondance par leltres), fnter 
se acribére. Cic. Voy. CONRAESPONNRE 
Lo, connusponDance 1°. || 6° Dire dans 
an ouvrage. Scribére ivoy. 1°), acl. 
Cic.: (Ce que les isloriens unt écril, 
Que scriplores prodiderunt (de pro- 
re, 0, is, ditum). Cic. Écrire l'ev- 
trelien de qqn, Alemoriæ prodFre ser- 
nomem alhcujus. Cic. Caton écrit que 
mon grand-père avail coutume de, 
Scribif Cato avum meum solitum esse. 
Cie. On a — qu'il exisle un oiseau…, 
Seriplum est esse avem quamdam. Cic. 
On — que cet oiseau a coulume.…., 
Uzce avis scributur solëre. Cic. Comme 
aoas l'avons — plus haut, Ut supra 
demonsiravimus. (æs. Voy. nar- 
ponren. |] 6° Composer, rediger. Scri- 
bre (voy. 1°), acl et n. Cie. Con- 
mribrre, act. et n. Cic. Componfre, 0, 
is, posui. posifum, act. Cic. Scrip- 
turd persequi(o7, Pris, seculus sum), 
dép. lacr.). Cic.: Écrire une histuire, 
le récit d'une guerre, Scribëre histo- 
nam. Cic. bellum, Liv. — un traité 
Compon’re artes. Cic. Il a prononcé 
uo panégyrique écrit par moi, Lau- 
davit meo scriplo, Cic. Nul n'a — 
aulaot que nous, Nemo tam multa 
senipsit, quam mulia sunt nostra (s.-e. 
#ripta). Cic. Écrire sur un sujet, De 
re conscribére, Cic. Quint. Rem scrip- 
furë persequi. Cic. — sur la disci- 
pline ailitaire, De militari disciplind 
commentari, dép. Plin. — un livre 
sor le consulat, Librum de consulatu 
comscribrre, Cic. — un livre en grec, 
Librum græce conficëre. Cic. — en 
latia sur la philosophie, Philosophiam 
Latinislitieris persequi. Cic.H est plus 
difficile d'— en prose qu'en vers, Dif- 
Ralius est oratione quam versibus uti 
(or, Pris, usus sum), dép. Cic. || 7° Avoir 
telle ou telle qualite de style. Seribére 
(toy. 1°), n. Cie. = Écrire bien, mal, 
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Scribère bene. Quint. male. Quint. Per- 
sonne n'écrivit mieux que lui, Eo nemo 
in scribendo præstantior fuit. Cic. 

S'écnine, v. 1° Pron. Être ecrit (en 
parl. d'un mot). Scribi, or, Eris, 
scriplus sum, pasa. Quint. : Ils s'é- 
criveul gutrement qu'on ne les pro- 
nunce, Scribuutur aliler quam enun- 
tfiantur. Quint. || 2° Né. Inscrire son 
nom. Nomen suum inscribÿre {o, is, 
scripsi. scriptum). Cic. 

ÉCRIT, tt, part. passé d'écrinr, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Sur quoi on a 
ecrit Scriptus, a, um. Ov. Mlart. || 
2° Dont le style est solgné. Bene scrip- 
tus (a, um). Quint. 

cnrr, 8. m. {0 Papier, etc., sur 
lequel il y a qq. ch. d'ecrit. Scriptum, 
i, n. Cic. Liv. Scriptura, æ, f. Cic.: 
Mettre qq. ch. es écrit, par —, Cvu- 
signer, Coucher qq. ch. par —, Ali- 
uid scrib®re (o, is, scripst, scriptum). 
ic. litteris commendare. Brut. ap. 
Cic. lifteris consignare. Cic. scriplis 
mandare. Cæs. Qui a été mis, Qui est 
par —, Scriptus, a, um. Cic. Re- 
mettre qq. ch. par —, Aliguid scrip- 
tum edfre. Liv. per tabellam dare. 
Tac. Aunoncer par —, Proscrib?re, 
act. Cic. Laisser qq. ch. par —, 
Aliquid scriptum relinqu#re. Cic. Trai- 
ter qq. cb. [: —, Alquid scripturä 
persequi, dép. Cic. Lire (à haute 
voix) Sur un —, Mecitare ex scriplo. 
Liv. Un mot d'—, Litterulz, arum, 
f. pl. Cic. |] 2° Acte, convention écrite. 
Tabella, æ, f. Cic. Tabula, f. Cic. Lit- 
terz, arum, f. pl. Cic. Scriptum, 1, 
a. Cic. = Faire un écrit, Conscrib”re 
ou Scribëre syngraphum (de syngra- 
phus, 1, m.). Plaut. Signer un —, 
Litteras obsignare. Cic D'après on 
—, Ex tabulis. Liv. U n'y avait pas 
d'—, Nihil erat scriplum. Cic. Voy. 
ACTE 59 el 6°, CONVENTION 40. || 
3° Ouvrage d'esprit. Scriotum, &, n. 
Cic. Opus, peris. n. Cic. Liber, bri, m. 
Cic. Scriptio, onis, f. Cic. =: Petit 
écrit, Opusculum, f, n. Cie. Hor. Quint. 
Les éerits de Térence, Scripta Te- 
rentii: Quint. Mes —, Afea scripla. 
Pl.-j. L'éenit que j'ai fait sur l’agri- 
cullure, Liber quem de rebus rusticis 
scripsi. Cic. Aucun — en prose, 
Nihil pros& scriptum. Quint. Écrits 
nhilosophiques, Scripliones philoso- 
hicæ. Cic. Écrit diffamatoire, Libellus 
fs) [amosus (1), m. Suet. Voy. ouvnace, 
ÉCRITEAU, 3. m. Sorle d'affiche. 
Libellus, i, m. Cic. Sen. Tabula, æ, 
f. Cic. Ttulus, à, m. Ov. PI.-j. 211 lil 
l'écriteau, Legit fitulum. Pl.-j, Mettre 
un — sur une ch. (à vendre), Libel- 
lum alicui rei suspendFre (0, is, pendi, 
ensum). Sen. Meltre un — (de vente) 
i une maison, Ædes proscribëre (0, is, 
scripsi, scriptum). Cic. Dig. Il annunça 
ar un — quil vendrail.…., qu'il 
erait.…,Proscripsit tabulam se venditu- 
rum. Cic. Proscripsit se facturum. Cic. 

ÉCRITOIRE, 8. f. C. eNcnIEn. 

ÉCRITUNE, s. f. {0 L'art d'expri- 
mer des sons par des caractères. Propr. 
Scribendi ars frtis), F. Cic. Souv. 
Litteratura, æ, (4 (= l'alphabet). Cic. 


tremhlée 
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ou Lilfers, erum, f. pl. (= les ce 
ractères). Cic. z Les inventeurs de 
l'écrilure, Litferarum inventeres. Tac, 
Maltre d'— (et de lecture), Lrtterator 
oris, m. Apul. Vuy, canacTÈnE 1°. Î 
2° Manitre de former les caractères; 


genre d'écriture. Litterarum duelus 


üs,, m. (= le tracé des caractères). 
Quint. et simpl. Litteræ, arum, f. pl. 
Cie. Qaf. Liltera, æ, f. s. Cic. Manus, 


Gs, f. (— la main qui érrit). Cic. Chi 


rographum, i, n. (= autograple). 
Cie. =: Écrilore fine, Minutz litieræ. 
Plaut. Petile — lrès suignée et très 
lisible, Lifterulæ composifisximæ 6l 
clarissimæ. Cic. Missive en pelile — 
Epistola vacillantibus lit- 
terulis. Cie. Il reconnul sun —, Co- 


gnovit manum suam. Cie. Imiter l'— 


de qqn, Alicujus chïrographum imi- 
tari, Cic. L'— d'Alexis se rappro- 
chait beaucoup de la tienne, Aleridis 
manus prope accedebat ad similitudi- 
nem lilleræ tuæ. Cic. Voy. canac- 


Tène {0. || 3° Action d'écrire. Scriptio, 


onis, (. Cic. Scriptura, æ, [. Cic. Plin. 
Suet. : La rapidité, La lenteur de 
l'écriture, Sertbendi ceteritas. Cie. 
mora. Quint. Faute d'—, Mendum, i, 
n. Cic. || 4° Ce qui est ecrit. Scripe 
tum, À, D. lic. Scriptura, æ, f. Cic. 
Latteræ, arum, { pl. Cic. : Mon éeri- 
Lure, Scriptæ meë manu litieræz. (ic. 
I 6° Livre de compte, pièce, papier. 
(En gén.) Libellus, i, m. Cic. Quint. 
Litteræ, arum, f. pl. Cic, Tabulz, f; 
1. Cic. (Registre) Coder, dicis, m: 
te. Commentartus, ii, m. Cic. (Arti- 
cles d'un compte; mandats, billets à 
ordre) Perscriptio, onis, f. Cie. : Faire 
écriture de qq. ch., Aliquid in ta- 
bulas ou in codicem ou in libellum re- 


ferre. Cic. Fausses écritures, Falsæ 


perscripliones. Cic. Cbâtiment pour 
feux en écriture, Pœna falsarum litte- 
rarum. Cie, Commis aux écrilures, 
Rationarius, ii, m. Dig. | 6° L'Ancien 
et le Nouveau Testament : L'Écrilure, 
L'Écrilure satnle, Les Écritures, Sacra 
æ) somiplura (æ), Î. Aug. el abs. 
criptura, æ. f. Hier. Divinz (arum) 
scripluræ (arum), f. 'e Tert. Sacræ 
literz, F. pl. Vulg. ug. 
ÉCRIVAILLEUR. C. écnrvassren, 
ÉCRIVAIN, s. m. {° Celul dont la 
profession est de faire des ccritures. 
Scriptor, oris, m. Cic. Hor. Voy. co- 
piste. || 2° Celui qui compose un livre. 
Scriptor, oris, m. Cic. Auctor, m. Cic. 
Se luurne souv. par Écrire (voy. ce 
v.): Un adœirable écrivain, Divinus 
auctor. Cic. Le prince des écrivains, 
Princeps omnium qui scripserunt. Cic. 
Un écrivain que personne n'a sur- 
passé, (Vir) quo memo in scribenda 
præstantior fuit. Cic. Rabaisser le mé- 
rite de l'—, De ipso qui scripsil de- 
trahÿre aliquid. Cic. . 
ÉCRIVASSIER, s. ©. Celui qui 
écrit beaucoup et mal : Être un éeri; 
vassier, * Ineptias chartis illin?re (o, is, 
levi. litum). D'apr. Hor.(Sat.,1,4. 36, 
1. ÉCROU, s. m. Pièce destines à 
recevolr une vis. CocAlea, æ, f. Vitr.. 
2. ÉCROU, s. m. Acte d'emprison- 
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nement : Livre d'écrou, Ratio car- 
ceris. Cic. Dresser l'— de qqn, C. eu- 
PRISONNER. Lever l'— de qqn, Ali- 
Quem e curcere emiti®re (0, 15, misi, 
mistum). Cic. 

ÉCROUELLES, 5. f. pl. C. scro- 
FOLES. 

ÉCROUER. C. EMPRISONNENR. 

ÉCROUIN, v. act. Rondro plus dur 

an melal). Durare, act. Plin. 

ÉCROULÉ. ék, part. passé. Qui est 
tombs en s'affaissant. Lapsus, a, um. 
Sen. Cullapsus. Liv. Prorutus. Liv. 

ÉCROULEMENT, s. m. Chute de 
terres, de muraillos, eto. Ruina, æ, f. 
Cic. Labes, is, [. Liv. Lapsus, üs, m. 
Plin. : 11 y eat des écroulements, 
Labes factæ sunt. Liv. 

S'ÉCROULER, v. pron. Tomber 
on s'affaissant. Ruëre, 0, is, ui, utum, 
uifurus, 0. Cic, Corruëre, 0, is, rui, 
s.- sup. n. Cic. Proruëre, n. Liv. 
Concitère, 0, is, cdi, s. SUD n. Cic. 
Proctdfre, n. Cic. Ruinis collabi, dép. 
Liv., el abs. Collabi, or, éris, lapsus 
sum, dép. Lin. Suet. Prornumbêre, o, is 
cubui, cubitum, n. Quint. : Pont qui 
s'est écroulé, Collapsux pons. Liv. 
Voy. croocen fo, ll Pig. : La puis- 
gance des Athéniens s'est écroulée, 
Opes Athniensium ruerunt. Just. 

ECTASE, S. f. © ALLONGENENT 3e. 

ECTULIPSE, s. f. Sorte d'elislon. 
Ecthlipsis, is, f. Char, Prisc. 

ECU, s. m. 1e Espèce de bouclier, 
*Scutum, i, n. (Cang.). || 2° Écusson. 
*Scutum, {, 0. (Cang.). | 3° Ancionne 

ièce de monnaie : Un êcu de trois 
ivres ou Un petit —, et abs., en t. 
de compte, Un — (= env. 3 deniers 
romains : le denier valait, au com- 
menrement de l'empire, 1fr,07),Tres 
(um) denarii (iorum), m®. pl. D'apr. 
ic. Cent écus (= 300 francs), be: 
narii frecenfi. Cic. }| 6 Au pl. Numé- 
raire, argent. Nammi. orum, m. pl. Cic. 
Pecunia, æ, f. Cic. Vay. ARGENT 29. 

ÉCUEIL, S. m. 1° Rocher ou Banc de 
sable à te surface de la mer. (Rucher) 
Suopulus, à, m. Cic. Varg. Sarum, i, 
n. Virg. (Banc de sable) Vadum, à, 
n. Virg. Ov. : Dunner sur des écueils, 
Ad scopulos affhgi, pass. Cic. Se 
briser contre des —, Ad scopulos 
allidi, pass. Cæs. Mer semée d'—, 
Mare scopulosum. Cic. || 2e Fig. Ce 

ul met on péril. Scopulus, ÿ, m. Cic. 

ffendieulum, i, 0. (mot rare). PI.-j. 
: L'écueil que présente l'inconduite 
Scopulus libidinis. Cic. Discours qui 
a franchi les écueils, Oratio scopulos 
prælervecta. Cic. Donner contre un 
écueil, Trouver un —, Scopulum of- 
fendXre (o, is, fendi, fensum). Cic. 
Cela fat son —, I! trouva dans cela 
un —, In ed re offendit :n.). Cic. Se 
briser contre l'— de la fortune, Ad 
fortunam offendëre (n.). PA. 

ECUEL.LE, 3. f. Pièce de vaisselle 
creuse. Scutra, æ, Î. Cato. Plaut. 

ÉCUMANT, ge prés. d'ÉCUMER, 
Voy. ce v. || Ad). ÉCUMANT, ane. 1e 
En parl. des liquides. Qui ocume. Spu- 
mans, géo. antis. Virg. Col. Spu- 
œuus, &, um. Plin. Virg. Spumonu. 


ÉCUYE 


Plin, Virg. || 2° En parl. d'êtres 
animés. Couvert d'écume, qui jette de 
l'ecume. Spumans, gén. antis. Virg. 
Syumenus, a, um. Virg. Mort. 
ÉCUME, s. f. 1° Mousse blanchâtre 
à la surface d'un liquide. Spuma, æ, 
f. Cic. llin.: Vénus, née de l'écume 
de là mer), Venus, spuma procreata. 
ic. Couvert d'—, Jeter de l'—, Se 
couvrir d'—, Voy ÉCUMANT, ÉCUMER 
neul.). Ôler l'—, Voy. ÉcUMEn, act. 
| 2° Bave. Spuma, æ, f. Enn. Cic. 
lin. : Avoir l'écume 4 la buuche, 
Voy. #cuvun (neul.). || 3° Qqf. Sueur 
du cheval. C. sueun. || 4° Scorie d'un 
metal on fusion. Scoria, æ, f. Plin. || 
So Fig. Lie, robut. Fzæz, æcis, f. Cic. 
Sordes, is, (à Cic. : L'écume de Rome, 
Sordes ou Fæx Urbis. Cic. 
ÉCUMER, v. 0. Se couvrir d'écume, 
jeter de l'ecume. Spumare, n. Cels. 
Plin. : La bouche du malade écume, 
Le malade —, (Ægrolo) spumæ er ore 
morenfur Qée moverti, eo0r, MO{US sum, 
pass.). Cels. {Le malade, Le cheval] 
—, Spumas agit ide agre, 0, egi 
actum). Enn. Lucr. Commnenrer É 
écumer, Spumesc®re, 0, is, s. parf. ni 
sup., D. Ov. || Fig. Ecuiner de rage, 
de cotère, Spumas in ore ugre. Cic. 
Écauen, v. aci. 1° Ûter f'ecumo de. 
Despumare, act. Plin. : Érumer l'eau 
d'une marmite, Despumare undam 
aëni. Virg. — avec une cuiller du 
miel (qu'on fait bouillir), Mel ligula 
purgare. Col. || 2° Fig. Infester : Ecu- 
mer la mer, Mare infestum habère 
(co, es, bui, bitum). Cie. — les rhe- 
mins, Vias infestas habere. Cic. 
ECUMEUR, 93. M. 1° ÉCUMEUR DE 
ManuiTe. Parasite. Voy. ce m. || 2° 
Fig. ÉCOMEON el ÉCUMEUR DE Mer. 
Pirate. \'oy. ce m. 
ÉCUMEUX, Euse. C. ÉCUMANT. 
ÉCUMOIRE, s. f. Cuiller percée 
servant à ccumer. Trua, æ, f. Fest. 
ÉCUREN. GC. CORKA, NETTOYER. 
ÉCUREUIL, s. m. Sorto de petit 
quadrupede. Seiurus, à, m. Plin. Mart. 
ECURIE, 9. f. 1° Logement des 
chevaux, des mulets, des ânes. En gén.) 
Stubulum, ti, n. Vrrg. Col. Liv. Stato 
ons, f. Pal. (Four les chevaux 
Equile, is, n. Calo. Suet. Equorum 
stabulum ou statio. Pal. = Valel d'é- 
curie, Siabularius, ti, m. Col. Equa- 
rius, ©. Solin. || 2° Les chevaux de 
gan. Equaria, #, f. Varr. Equitium, 
di, n. Col. Ulp. Equi, orum, m. pl. Col. 
ÉCUSSON, s. m. 1° fcu d'armoi- 
ries, Clipeus, à, m. Plin.® Scutum, à, 
n. (rang): 1} 2% Morceau d'ecorcs 
talilé pour falre une greffe. Scutula, æ, 
f. Plin. : Greffe em écusson, fnocu- 
latio, onis, f. Cato. Col. Emylastratio, 
f. Col. Greffer en —, Voy. le suiv. 
ECUSSONNER, v. act. Greffer en 
écusson. Inoculare, act. Col. Emplas- 
trare, 6. parf., act. Col. 
ÉCUSSONNOIR, s. m. Couteau pour 
écussonner. Scalprum, i, n. Plin 
ÉCUYER, s. m. Îo Anc. Celui qui 
portait l'écu, etc., d'un guorrier. Ar- 
miger, eri, m. Virg. Liv. Plin. ° Scu- 
tiger, m. (Cang.). | %° Anc. Sorte de 
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titre de noblesse. * Armiger, eri, r». 
(Sm.). |} Se Anc. Titre de divers 
officiers des princes : Écuyer tran- 
chant, Diribitor, oris, m. Apul ‘a 
for, m. Juv. Scissor, m. Petr. — de 
bouche, C. matrne v'nôre. Le grand 
—, Magister (tri) stabuli, m. {nsc. |] 
4° Celui qui dresse les chevaux. Equiso, 
onis, m. Varr, V.-Mar. Uomitor, oris, 
m. Cr. 1} 6° Celui qui fait la voltige à 
cheval dans un hippodronie. Desullor, 
oris, ww. Varr. Liv. || 6° Celui qui 
monte à cheval : El est bon écuyer, 
Equu habilis est. Liv. Voy. cAvALIEn 

EDEN, 3. 0. Paradis torrestre. Eden, 
indecl. m. Bibl. Voy. panavis. 

ÉDENTE, ÉE, part. passé d'ënrx- 
TEn, Voy. ce v.|| Adj. 1° Qui n'a pas 
de donts. Dentibus carens (gén. entis). 
Plin. |} 2° Qui n'a plus de dents. Eden- 
lubus, a, um. Plaut. , 

EDENTER, v. act. Oter les dents à 
Edentare, act. Plaut. Macr. 

ÉDEN, riv. d'Allemagne. Adranae, 
æ(ou Adranus, i), masc. Tac. 

4. ÉDESSE, v. do Maccdoine. Edessa, 
æ, f. Liv. : (Qui est) d'Édesse, Edes- 
sænus, a,um. Liv. 

2. ÉDESSE, Y. de Mesopotamis, 
Edessa, æ,f. Liv. : (Qui est) d'Édesse, 
Edessenus, à, um. Amm. labilants 
d'—, Edessii, orum, @. pl. Euir. 

ÉDÉTAINS (Les), pple de la Tar- 
raconaise. Edetani, orum, m. pl. Liv. 

EDGAR, n. d'homme. * Edgarus, i, 
m.” Edgar, anis, w. 

EDICTER, Y. act. Publier par édit 
Edictre, 0, is, diri, dictum, act. Cic. 

EDIFILANT, pari. prés. d'ÉDInIER. 
Voy. ce v. [| Adj., ÉDIPIANT, ANTE. Qui 
porte à la pioté. * Ad pictatem alendam 
aptus (a, um). VOy. PIEUX, VEATOEUX. 

ÉDIFICATEUR, s. m,. Celul qui 
bâtit. Ædificator, oris, m. Cic. 

ÉDIFICATION, 8. f. 1° Action de 
bâtir. Vuy. coxsrnocrion 1°. || 2 Fig. 
Sentiments de piete qu'on Inspire. Ædi- 
ficatro, onts, {. Prusp. 

ÉDIFICE, 8. @, 1° Grand bâtiment 
Æuifiium, di, n. Cic. : lelit édifice, 
Ædificatiuneula, #, f. Cic. - sacré, 
Ædificium sacrum. Cic. Ædes(rs) sacre 
(æ), f. Cic. Plusieurs édifices sacrés, 
Complures ædes sacræ. Cic. Les mai- 
sons d'habitation et les —, Ædes ædi- 
ficiaque. Liv. Construire un édilice, 
Ædihcium exstruñre. Cie. Abaltre ua 
—, Ædificium deturbare. Cic. || 2° Fig. 
Assemblage, ensemble : Cet édifice (eo 
parl. de l'empire romain), Hzæc com- 
pages (is), f. Tac. Le gigantesque — 
de l'empire, Imperté moles (is) . Velt. 
Toul l'— de la république, Tofum rei- 
publicæ corpus (poris), n. Cic. Nos 
sens, notre intelligence, Lont l'— bu- 
main, Sensus mensque et {ota hominis 
cunstructio (onis), f. Cie. Tout l'— 
du droit, Tota juris compositio. Cic, 
Élever dans son âme un haut — de 
vertus, Erstrufre animo viriutum al- 
titudinem (de altitudo, f.). Cic. 

ÉDIFIER, v. act. fo Bâtir. Ædi- 
ficare, act. Cic. ME BATIR 9, CONS- 
Taoine. || 20 Fig. Établir. Constituêre, o 
ts, ui, wlum, act. Cic.jVoy. aÂrin 3°. ( 
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Se Pttor qqn à la piété, à la vertu. (Ali- 
quea) sdificare, act. Cass. EL mieux 
“(Alicujus) animum piis affectibus 
imbuëre 0,14, ut, utumn). °(Aliquem) 
ai pretatem erga Deum excitare. || 4° 
Ustruire d'une ch. Voy. INSTAUInE. 

ÉDILE, s. m. Sorto de magistrat 
romain. Ædilis, is, abl, e et i, m. Cic. 
5 Qui a été édile, Ancien —, Ædili- 
eius, ti, m. Cic. 

ÉDILITÉ, 8. f. Magistrature des 
édiles. Ædiliras, atis, f. Cic. = Relatif 
d l'édilité, Ædilicius, a, um. Mic. 

ÉDIMBOURG, cap. de l'Écosse. 
*Alaie (orum) castra (orum), 0. pl. 
D'apr. Ptol. * Edinum et Edenburgum, 
i, a. 2 (Qui est) d'Édimbourg, * Eden- 
burgensis, m. f.,0, 0. 

ÉDIT, s. m. Réglement, Ordon- 
ance de l'autorité. Edictum, i, n. Cic. 

Rédiger un édit, Edictum concipñre. 

Dig. Ordonner par un — que tu com- 
paraisses, Edicëre {o. is, diri, dicium) 
wt adsis. Cic. Défendre par un — 
u'une ch. se fasse, Edicère ne res 
dc. Cic. 1 publia par uo — qu'il 
(era, Edirit sese (facturum esse). 
üc. 1! rendit des décisions contraires 
à son propre —, Aliter, atque ut 
edixeral, decrevit. Cic. 

ÉDITER. C. puButEn (un livre). 

ÉDITION, 8. f. Publication d'un 
fivre. Editio, onis, f. Quint. PI.-j. : 
ICela} s6 trouve daus toutes les édi- 
Gons, fnomnieditione reperitur. Quint. 

EDMOND, n. d'homme. * Ednundus, 


m. 

ÉDOM. {° Surnom d'Ésad. Edom, 
indect., m. Bibl, |} 2° L'Idumée. Edom, 
iadécl., f. Brbl. 

EDON, mont de Thrace. Edon, onis, 
m. Serv. Edonus, i, m. Plin. 

ÉDONIENS (Les), pple de Thrace. 
Edcni, orum, m. pl. or. Plin. : Des 

oniens, Edonus, a, um. Virg. Ov. 

EDOUARD, n. d'homme. * Edoardus 
et Edvardus, i, m. 

EÉDUCABLE, adj. Apte à recevoir l'e- 
ducation. Docilis,m. f.,e,n. Pluut. Varr. 

EDUCATEUR, TRICE, S. m. el f. 
Celui, Celle qui donne l'education. Edu- 
caler, oris, masc. Cic. Educatrir, icis, 
fém. Cic. 

ÉDUCATION, 8. f. 1° Action de 
former le corps. Educatio, onis, f. Cic. 
Col. Plin. : La première éducation, 
Alimonium, ii, n. Varr. Suet. Ali- 
nénia, æ, f. Varr. Apul. L'— phy- 
tique, Corporum (ou Corporis) edu- 
catio. Quint. L'— d'un enfant, Fdu- 
cetio in (rntis. Just. Mollesse dans 
l'—, Educationis delicir. Tac. || 2° 
Al de mulliplier et d'entretonir des 
animaur, des vegelaux. Educatio, ons, 
f. Cul. Macr, : L'éducation des paons, 
Educatio pavonum. Col. L’— des ar- 
bres fruitiers, Pomorum educalio. 
Macr. || 3° Action de developper les 

ualitès morales. Educatio, onis, f. 
Cic. Quint, Disciplina, æ, f. Cic. Sen. 
fnstifutio, onis, F Cie. Cultus, üs, m. 
Sul. Cie. Cultura, æ, f. Cic. Hor. = 
La philosophie est l'édncation de 
l'âme, Cultura animi philosophia est. 
Cie. L'— adoucit les esprits, Ingenia 


EFFAC 


molliuntur disciplinä, Sen. On com- 
munique la vertu aux bommes par 
l'—, Virtus hominibus insfituendo 
traditur. Cic. Gâté par uue mauvaise 
—, Malo culitu corruptus. Cic. Faire 
l'— de qqn, Aliquem educare. Cie. 
Quint. Il lui donaa la même —, Eo- 
dem cullu illum habuit (de habère, eo, 
es, bitum). Sall. Elle lui donna la 
mème — qu'à sa fille, Educavit eam 
pro filiä. Plaut. Recevoir de l'—, 
Educari, pass. Quint. Recevoir une 
bonne —, Bene ïnsiitui (or, ris, 
utus sum), as9. Pl.-j. Qui a reçu 
one ibérale, Educatus ingenue. 
Cic. liberaliter. Cic. Ayant reçu l'— 
d'ou bomme libre, Educatus quasi 
liber. Dig. Qui ne manque pas d'—, 
Politioris humauitalis non erpers. Cic. 
Toi qui n'as aucune —, Tu sine bond 
ulli arte. Cic. sine humanitate. Cic. 
| 4° Action de developper les qualites 
intellectuelles, instruction, enscigne- 
ment. Ductrina, æ, !. Cic. Discaplina, 
f. Cic. EÉruditio, onis, f. Cic. Insti- 
tutio, f. Cic. Quint. : L'éducation de 


l'enfance, Instifutio ou  Disciplina 
puenrlis. Cic. Dunner de l'— 4 ses 
enfauts, Liberos erudire (io, is, ivi el 


di, itum). Plin. Confer à qqn l'— de 
son fils, Faire donner par qqn de l'— 
à son fils, Alicus tradère filium in dis- 
ciplinam. Cic. Recevoir une — privée, 
Domi studère (eo, es, dui, s. sup., n.). 
Quint. L'— est meilleure dans les 
écoles que dans la famille, Potior in 
scholis eruditio esf quam domi. Cic. 
Maison d'—, C. écoue. L'— de l'ora- 
teur, Oratoris institutio. Quint. Faire 
l'— de l'orater, Oratorem educare. 
Quint. institu#re (0. ïs, ui, utum). 
Quint. Voy. esrnocrion. || Be Con- 
naissance et pratique des usages de la 
socrete. Urbanitas, atis, f. Cic. : Qui 
a de l'éducation, Urbanus, a, um. Cic. 
Qui manque d'—, Inurbanus. Cic, 
Ilor. || 6° Dressage des animaux. Domi- 
tura,æ,f. Col. Plin. Vomitus, üs, (seul. 
4 l'ahl.), m. Cic. : Nous ublerrons par 
l'éduration que nous donnons (aux 
antmaux).., Éfficimus domitu nosfro… 
Cie. Faire l— des éléphants, Ele- 
phantos condocefac®re (\o, ts, feci, fac- 
tum). Hirt, 

ÉDUENS (Les), ppie de la Gaule. 
Ædui, orum, m. pl. Cæs. 

ÉDULCORNER. C. anoucin fe. 

ÉDUQUER, v. act. Donner de f'édu- 
cation. VOy. ÉDUCATION. 

ÉÉTION. père d'Andromaque.Eetion, 
onis, m. Ov. 

EFFAÇABLE, adj. Qui peut être 
efface. Nelebrlis, m. f., e, n. D'apr. 
Blart. (vu, R4). 

EFFACE, ÉE, part: passé d'erra- 
cen, Voy. ce v. || Adj. Qui presente peu 
de surface 2 Menton ellaicè, Suppres- 
sum mentum. Varr. Épaules elfacées, 
Demissi humeri. Ter. a 

EFFACEIN, Y. act. 1e Oter en frot- 
tant, on grattant, en essuyant, en la- 
vant, on raturant. (En frottant) De- 
lère, eo, es, levi, lelumn, act. Cic. (Eu 
grattant) Erad®re, 0, is, rasi, ra- 
sum, act. Sen. Tac. (En essayant) 
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Abstergère, e0, es, tersi, tersum, act. 
Plin. (En lavant) Eluëre, o, is, ui, 
utum, act. Plin. par un enduit) {n- 
duc®re, 0, is, duri, ductum, act. Cic. 
Interlinÿre, 0, is, Leui, litum, act. Cic. 
(En ralurant) Erpung?re, o, is, punri, 
punetton, act. Plaut. Sen. : Les autres 
caractères sont elacés, Litteræ reli- 
quæ sunt in liturä. Cic. Caractères 
à demi —, Litters pæme exoles- 
centes. Suet. Missive dont l'écriture 
est effacée, Lilieræ delelz. Cic. Ta 
effaces mes leltres pour écrire dessus 
les Liennes, AMeas episiolas deles, ut 
reponas tuas, Cic. J'avais écril; je 
n'ai pas vonla effacer, Scripseram; 
delère nolui. Cie. — un nom, Nomen 
inducëre. Cic. erpungëre. Plaut. — 16 
nou de qqn de la liste des sénateurs, 
Alquem albo senatorio eradëre. Tac. 
— l'encre, Atramentum eluëre. Plin. 
— avec l'éponge l'écume (qu'on vient 
de jreindre), Spumam (spongiä) ahs- 
tergére. Plin. Î 20 Faire disparaltre. 
Erximêre, 0, is, emi, empium, act. Cic. 
Toll?re, 0, is, sustuli, sublatum, act. 
Cic. Abolëre, eo, es, Levi, litum. act 
Suel. : Efacer qq0 de la liste des 
proscnts, Aliquem de proscriptorum 
numero ertmêre, Cic. — qqn, — les 
noms de la liste des accosés, Ali- 
quem ex reis ou de reis erim”re. Cic. 
Nomina reorum abolëre. Suet. — des 
fasles nn jour de fête, Diem festum de 
fastis follëre, Cic. — les rides, Eru- 
gare, s. parf. ni sup., 0. Plin. |} Épau- 
les effacées, Voy. erracé. || 39 Fig. 
Faire oublier. Delère (voy. 10), act. Cic. 
Oblitterare, act. Cic. Liv. Exstin- 
gufre, 0, 1s, stinri, stinc{um, acl. 
Cic. Tollére (voy. 2°), act. Cic. = Ef- 
facer à jainais le sonvenir des dis- 
cordes, Ümnem memoriam discordia- 
rum obliviune sempiternä delére, Cic. 
— le sauvenir des cousuls, Consules 
ex memorià evellëre (o, is, velli et 
vulsi, vulsum). Cic. — le souvenir 
des injures, Injurias oblivione conte- 
rére (0, is, trivi, tritum). Cic. — un 
aflront, Infamiam erstinguÿre. Cic, 
Hlaine que le temps a presque effa- 
cée, Erolelum jam vetustate odium, 
Liv. || 4° Faire pardonner; racheter. 
Corrigfre, 0, is, reri, rectum, act. 
Cic. : Effacer une faule par son re- 
enlir, Errorem pænitendo corrig're. 
ic. — par de nombreuses vertus les 
vices de sa jeunesse, Emendare vitia 
adolescentis mullis virtutibus. Nep. 
—- une tache, Afaculam ablufre (o. is, 
ui, utum). Pl.-j, [Acte] que doivent 
— [ses] brillants exploits, Quod ma- 
riniis rebus obliteramlum est. Cic. || 
6° Surpasser, eclipser. Obruÿre, 0, is, 
ui, ufum, act. Cic. Ubseurare, act. 
Cic. Superare, act. Cic. Vinc”re, 0, 
is, vici, victum, act. Cic. = Brulus par 
son uérile avait effacé Vatinius, 
Brulus Vatinium dignatione obruerat. 
Veil. La grandeur du gain effacait la 
grandeur du péril, Magnitudu lucri 
obscurabat periculi magnitudinem. Cic. 
Effacer l'éloqueuce de qqn, Vincère 
aliquem eloquentiä. Cic. & qui efface 
tout, (Id) quo nihil superius est. Cie 
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S'urracen, v. 1° Pron. Être effacé 
par le frottement, par un lavage, ela. 
Deleri, eor, éris, etus sum, ass. Plin. 
el tuus les pass. des v. scl. cilés à 
grracen Îo = Les images s'effacent 
comme les letires, {magines sicuf lit- 
teræ delentur. Cic. L'encre s'efface 
difficilement, Atramentum ægre elui- 
tur. Pin, |} 20 Disparaltre, cesser 
d'exister. Deleri (voy. 1°), pass. Cic. 
Abuleri, eor, éris, lilus sum, pass. 
Liv. Sen. EvancscFre, 0, is, vanui, 8. 
sup., n. Cic. Erolescre, 0, is, levi, 
letum, n. Liv. Suet. Obsolescëre, s. 
eup., n, Cic. : L'image s'efface dans 
le miroir, Imago in speculo abolctur. 
Sen. Cette leinte s— suhilement, 
Color ille subito desinit (de desinère, 
0, sivi el sit, situm, 0.). Sen. Le sou- 
venir d'une ch. s’—, Memoria ali- 
cujus rei exctdit (de excid®re, o, cidi, 
8. sup., 0.) ou perit {de perire, €0, ii, 
itum, D.) ou abit (de abaire, n.) ou 
cedit (de ced're, 0, cessi, cessum, n.). 
Liv Leur suuvenir s'est effacé, Eo- 
‘ram memoria evanuil. Cic. Quelque 
chose s'efface de la mémoire, À liquid 
memuriä elabitur (de elubi, or, lopsus 
sum, dép.). Cic. L'impressiun d'une 
défaite ne peut s'ellacer, Oblitterari 
adversa pugna non potest. Cic. [laine 
ui s'est effacée avec le temps, 
dium vetustate exoletum. Liv. Les 
défauts s'ellacent, Vitia senescunt 
de senesc}re, 0, nui, 8. sup., D.). 
iv. La grandeur du péril s'effaçait 
devant la grandeur du gain, Voy. 
BFPACEN 50. Î 8° Réf. Ceder son rang, 
s mettre à l'arrière-plan. Se submit- 
tére (o, u, misi, missum). Cic. : S'el- 
farer devant les tribus, Se submitifre 
dribubus (au dat.). Cic. S'— devant 
les gens habiles, Peritis (au dat.) 
decedñre (0, is, cessi, cessura), n. Uor. 
S'— devant l'envie, Celÿre invite 
(au dat.r. Nep. || 4° T. d'escrime. Se 
présenter de oôté : Lls e’efacent, Obli- 
qui siant. Cic. 
, EFFAÇURE. C. naTon. 
EFFAREMENT, s. @. Trouble qui 
donne un air hagard. Consternalie, 
onis, f. Suet. Tac. VOY. TROUBLE, 
. EFPARER, v. act. Frapper d'cffa- 
rement. Consternare, act. Liv. Voy. 
PROUBLER, 
. S'erraner, y. réf. Devenir effars. 
Consternari, pass. Liv. 
EFFANOQUCHER, v. act. 1° Faire 
fuir on effrayant. Terrère, eo, es, rui, 
ritum, act. Liv. : Effaroucher les 
oiseaux, Aves terrilare. Sen. } 2° 
Fig. Choquer, blesser. Offendère, 0, is, 
fendi, fensum, act Cic. 
S'ErranouCHEn, vV. réfl. 4° Être 
offraye. Erpavesc}re, 0, is, paui, 5. 
sup. n. Liv. Plin. = S'effarvucher 
d'une cb., Re pavesc#re. Suet. Ad rem 
expavescére. Liv. | 2° Fig. Etre of- 
fonse. Offendi, or, Eris, fensus sum, 
pass. jaune ch., re). Cie. = Esprit 
prompt à s'effaroucher, Mfollis animus 
ad accipiendam ofensionem. Cie. Voy. 
Se aLzssen 3°, 
EPPECTIF, IV, adj. 1° Qui produit 
des offots. Efficiens, gén. entis. Cie. 
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| 20 Réel, positif. Verus, a, um. Cic. = 
Avantageceltectif, Solida utilitas. Cic. 

Errkcrir,s. m. Nombre réol des sol- 
dats dans une armée. * Verus (i)numerus 
(ij, m., etsimpl. Numerus, 1, m. Liv. 

EFFECTIVEMENT, adv. 1° Avec 
effot. Efficienter. Cic. || 2° Reellement. 
Reipsa ou Re ipsä. Cic. Plaut. Revera 
ou Re ver&. Luer. Cic. : Effective- 
ment, dit Crassus, je..., Enimvero, 
inquit Crassus. Cic. 

EFFECTUEN, v. act. Mettre à 
effet. Efficére, io, ia, feci, fectum, act. 
Cic. Perficére, act. Cic. Conficëre, act. 
Cie. Exsequi, or, Pris, seculus sum, 
dép. (acc.). Ter. Patrare, act. Sall. 
Ad ceffectum adducëre (o, is, duri, 
ductum), act. Liv. : Effectuer ses pro- 
messes, Promissa patrare. Cic. — ses 
projets, Cogitata perficëre. Cic. Voy. 
FAIRE. 

S'errecrusn, v. pron. Être effectué. 
Effici, ior, êris, fectus sum, pass. Cæs. 
Cic. el tous les pass. des v. act. rilés 
à GFrECTUER : Ce que nous avons 
rêvé, s'effectue, Id, quod somniavi- 
mus, evadit (de evadëre, 0, vasr, va- 
sum, n.}, Cic. 

EFFÉMINE, Ég, part. passé d'Er- 
rémnen, Voy. ce v. || Adj. Qui tient 
de la faiblesse de la femme. Effumi- 
nalus, a, um. Cic. Sen. Quint. Dcli. 
catus. Cic. Dissolutus. Quint. Mlollis, 
om. f.,e,n. Cic. Euervis. e. Sen. Quint. 
: Un homme ellémniné, et S. m. Un 
—, Enervis homo. Sen. C'est le fait 
duo homme — de se faire soutenir, 
Sustineri delicatum (est). Quint. Un 
philosophe si —, Philosophus 1am 
mollis. Cic. Une jeunesse efféminée, 
Delicata juventus. Cie. Polilesse —, 
Comitas dissoluta. Quint. Éluquence 
—, Libidinosa eloquentia. Quint. Mu- 
sique —, Éffeminata musice. Quint. 
Meuer une vie —, Delicate ou Slol- 
lifer vivére, Cic. D'uue manière —, 
Efleminate. Cic. Sen. 

EFFEMINL:, .. act. Amollir, éner- 
vor. Effeminare, acl. Cic. AMullire, ïo, 
îs, dvi et ti, ifum, act. Cic. Einollire, 
act. Liv. Enervare, act. Cic. Voy. 
AMOLLIN 99. 

S'ErFÉMINER, V. réf. Devenir effè- 
minè. Effeminari, pass. Cic. Molhri, 
ior, iris, itus sum, pass. Cic. Remol- 
lescëre, 0, is, 8. part. ni sup. n. Cæs. 
Ad mollitiem labi (or, Eris, lapsus 
sum), dép. Cie. Voy. S'amocLin 3°, 

EFFENVESCENCE, 5. f. 1° Ébul. 
lilion. Voy. ce m. || 2° Fig. Échauf- 
fement. Fervor, oris, masc. Plin. : 
L'elervescence de la fièvre, Fervor 
febris. Plin. |} 3° Emportement, fou- 
gue de l'âme. Fervor, oris, masc. Cic. 
Æstuis, üs, m. Cic. Impetus, üs, m. 
Cic. : L'effervesceure de l'âge (= du 
jeune âge), Ætatis fervor. Cic. La 
colère esl une — de l'âme, Est ira- 
cundia fervor mentis. Cic. L'— de la 
multitude, fmpelus vulgi. Cic. 

EPFENVERCENT, ENTE, adj. 1e 
Bouillonnant. Ferrens, gen. entis. Col. 
Il 2° Fig. Prêt à s’omporter. Pervidus, 
a, um. Cic. Fervens, gén. entis. Col. 

EPFET,s. m. 1° Ce qui est produit 
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oppos. à Cause). Effeclum, i, n 

ic. Quint, Effectus, üs, m. Cic. Ef- 
fectalæ) res (ei), . Cic. Eventum, i, 2. 
Cic. Evenius, üs, m. Cic. Eritus, ds, 
m. Cic. Consecutio, onis, f. Cic. : Les 
causes et les effets, Rerum causs 
atque exitus. Cic. L'effet qu'une cause 
a produit, (Id) quod est effectum da 
causä. Cic. Vuir les causes des choses 
el leurs effets, Causas rerum ef con- 
secutiones vidëre. Cic. La counais- 
sance des csuses entraine celle des 
—, Causarum cognitio cognilionem 
eventorum facit. Cic. || 2° Acte (par 
oppos. à intention, Parole). Factum, i, 
n. Cic. Mes, ei, f. Cic. : Plus brave 
en paroles qu'en effets, Linguä magis 
strenuus quam factis. Liv. Îls mani- 
festent par des — les sympathies qne 
leurs paroles avaient exprimées, Sus 
studia, quæ verbis significaverant, re 
declarant. Cic. S'attarber aux — et 
non aux paroles, Sectari rem, non 
verba. Cic. L'effet suivit les paroles, 
Accessit verbis eritus (&s), m. Ov. 
Manifester sa volonté par des effets, 
Voluntatem suam declarare rebus ipsis 
et factis. Dig. [1 faut des —, Âgen- 
dum est (de agËre, o, is, egi, actunm, 
n. — agir). Vel. || En effel. loc. adv. 
Voy. PL as. || 3° Execution, réalisa- 
tion. Éffectus, üs, m. Cic. = Venir aux 
effels, Passer à l'effel, Mettre la ch. 
en —, Rem ad effectum addueXre. Liv. 
En venir à l'— de ces desseins, Ad 
effectum horum consiliorum pervenire. 
Cic. Recevoir son —, Avoir son —, 
Effci, or, Pris, fectus sum, pass, Cic. 
Cet ordre atra son plein —, Id jus- 
sum firmum erit. Cic. Rendre une ch. 
sans —, Rem vanam fac®re. Liv. Le 
traité d'alliance demeure sans —, 
Fœdus irritum es. Liv. Les paroles 
resterunt sans —, Verba in vanum 
abibunt. Sen. || 4° intention, but 
Fims, is, m. Cic.: A cel etlel, Ad 
eun finem. Tac. Eü mente. Cic. A quel 
—7 Quorsum ? Cic. l'— de (loc. 
prép.), Vay. pl. bas. || 6° Action (des 
ch.', oporation, resultat. Vis (géo. tu 
el dal. vi, peu usités), acc. vim, abl. 
vi, f. Cic. Effivientia, æ, f. Cic. Ef- 
foetus, fs, m. Cic. Opus, peris, n. Cie. 
Sen. : L'effet de l'éloyuence est l'a3- 
seoliment des auditeurs, Effectus 
cloquentiæ audientium approbatio est, 
Cic. Ces injustices sont les effels de 
la crainte, Jilæ injuris a metu prof- 
ciscuntur (de proficisci, or, lets 
sum, dép.). Cic. — contraires, Con- 
trarai inter se effectus. Quant. I] sentit 
l'effes de ma lunre, Sensit opus haste. 
Ov. L'eau se durcit par l'— du froid, 
Humor durescit frigvribus (à l'abl.). 
Cie. Il fut en grande faveur par l'— 
de ma recummandalino, Nusträ com 
mendationc gralissinus fuit. Cie. (Ne 
guuvoir pas faire qq. ch.} par l— 
e sa crainte, de son chagrin, de sa 
colère, de sa jnie, Præ metu. Cic. Pra 
mærore. (ic. Præ irä. Liv. Præ gaudio. 
Ter. Causes qui produisent teur —, 
Causæ que suum opus efficiunt. Cic, 
Avoirles mêmes effots, Eosdem effectus 
præstare. Plin. (Chose) dont l'effet’ 


EFFET 


est plus puissant, (Res) effectu vehe- 
menlior. Plin. Chaque constellalion a 
uo — qui lui est propre, Silerum 
quibusque propria esf vis. Plin. Con- 
litre les effets du soleil, Solis efi- 
cintiam cognosc#re. Cic. Mars sent 
l'effet des rayons solaires, Mars stella 
sclis senlit radios. Plin. Alors Îe feu 
ent sans —, Tum ignis sine effectu 
est. Sen. Essayer l'— d'un potsun, 
Vin venent erperiri. Cic. Remèile qui 
fait de l'—, Nemedium valens (gen. 
eaits), Cels. Voy. erricace. Le col- 
lyra produit le mème —, Collyrium 
todem (adv.) valet (de val&re, eo, lui, 
liturus,n.). Cels. Prompt — du poison, 
Veneni celeritas (atis), f. Cie. Remède 
ai fail rapidement son -—, Reme- 
dium præsens (gén. entis). Col. Plin. 
Yoy. acrw 3°. Etre d'un — merveil- 
leux pour les plaies, Esse magnifici 
wsÿs ad vulnera. Plin. Ne pas avoir 
d'—, Nihil valère. Cic. Nihü proficrre 
(io, is, fecr, fectum). Cic. Le poison 
avait été, était resté sans —, Vene- 
au non processerat (de procelëre, 0, 
ü, cessum, n.)., Tac. Sans qu'il en ré- 
fulle aucun —, Sine ullo effectu. Liv. 
Nausée sans —, Nansea sine erilu. 
Sn. — nuisible des maléfices, Vene- 
fciorum noria (æ), f. Plhin. Etre l'— 
du basard, Casu feri (io, is, factus 
na), pass. Cic. Ce n'a pas été l'— 
du hasard. Non id fortuito accidit. 
Gic. (Cejqui a pour — le bonheur ile 
la vie. Quud valet ad beate vivendum. 
Cie. [| 6° Influence. Vis (vuy. 5e), f. Cic. 
Momentum, 1, n. Liv. : N'avoir aucun 
effet sur une ch., Nullum momentum 
ia re fac®re. Liv. N'avuir aucun — sur 
les saldats, Esse nullins momenti apud 
exercilum. Nep. Avoir plus d'— sur 
qq, Plus apud aliquem posse (possum, 

tes, potui, 8. snp.). Cic. Produire un 

a — sur les mœurs, àd mores pro- 
Ae7re (io, is, feci, fectum), n. Quint. 
à 7° Vertu, propriete (des oh.). Effec- 
fus, Gs, m. Cic. Vis (vuy. 50), F. Cic. 
Potestas, atis, f. Vitr. Potentia, æ, f, 
Plan. : Ellet des plantes, Herbarum 
effectus. Cic. vis. Cic. potestas. Plin. 
— de: eaot, Aquarum potentia. Plin. 
Les effets des couleurs, Colurum po- 
testates. Vitr. || 8° Force, valeur (des 
ch.) Vis (voy. So), f. Cic. Dig. Po- 
testas, atis, {. Dig. : Effet d'une action 
judiciaire, Acfionis potesias. Dig. — 
d'ase convention, Vis conventionis. 
Dig, Avoir le mème — qu'un traité, 
Vin habère fœderis. Cic. Teslainents 
ouls ei de nul —, Vana et irrita 
testamenta. Suet. || 9° Action de Frap- 
per les yeux, de captiver les regards. 
Species, ei, f. Cie. Spectaculum, 1, 0. 
Liv. : Aucun départ ne fit autant 
d'effet, Nulla profecho tanti specta- 
cul fuit. Liv. Qui fait —, de l'— (eu 
pu d'une pers), Speciosus, a, um. 

tt. Pour l—, În spectaculum. Sen. 
Pour la commodité el pour l'—, Ad 
uium ef ad specien. Vitr. || 10e im- 
pression (sur l'esprit). Vis (voy. 5e), 

Cie, = Quel effet produit-tl sur 
vous? Quonam modo ille vos affcit 
(de affictre, io, feci, fectum)? Cic. 
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Tel a été l'— qne ta lettre a produit 
sur moi, Lilterz tuæ sic me affece- 
runt. Cic. L'evorde produit un — 
différent, Erordium aliud cunfceit. Cic. 
[Cela] produisit sur nos soldats et 
sur les ennemis deux effets opposés, 
Milites hostesque in diversum affecit. 
Tac. Ta lettre fait le plus grand effet 
sur moi, Tuæ litteræ murimi sunt 
apud me ponderis (de pondus, n.). Cic. 
Où le discours produit le plus d’—, 
Ubi oratio plurimu pollet (de pollëre 
eo, 3. pari. ni sup., 0.). Cic. Ton] 
discours ne fait pas grand —, Oratio 
plagam grauem non facit (= ne frappe 
pas un grand coup). Cic. J'ai ua molif 
de joie qui ne produit sur toi aucun 
—, Me causa delectal, quæ le non atf- 
tingit (de attingère, 0, tigi, lactum). 
Cic. Délruire l'— d’uu discours, Ora- 
fionem destruëre. Quint. || 11° Montre 
faite aveo ostentation, étalage, parade. 
Ostentatio, onts, f. Cic. Ambitus, üs, 
m. Sen. Quint. : Qui est arrangé pour 
faire de l'effet, Qui est à —, Osten- 
tation comparatus. Quint. Pour faire 
de l'— par son érudilron, In jacta- 
{ionem eruditionis. Quinf. Chercher à 
faire —, à faire de l'—, Se osten- 
tare. Cic. Speciem quæerÿre. Quint. 
Orateur qui cherche |'—, Orator am- 
bitiosus. Quint. Mort qai vise à l'—, 
Ambitiosa mors. Tac. Bo visant à l'—, 
Magnä ambilione. Nep. [La gram- 
maire) a plus de faud qu'elle ne fait 
d'—, Plus habet operis quam osien- 
tationts. Quint. Renoacer àl'—, Relin- 
ufre ambilum. Sen. || 12° Apparence. 
Bsectes. ei, f. Cic. : Faire l'effet d'un 
sage, Similitudinem ou Speciem quam- 
dam sapientis gerëre. Cic. Faire | 
d'une ch. utile, Speciem utilitatis ha- 
bére. Cic. || 13° Au pl. Objets, vôte- 
ments à l'usage d'une pers. (En gén.) 
Res, erum, Î. pl. Ter. Cic. Instru- 
mentum, fi, n. (sing. collect). Cic. 
Vélements) Vestes, ium, f. pl. Cie. 
Bagage Sarcins, arum, f. pl. Petr. 
Mince bagage), Sarcinulæ, f. pl. Petr.: 
Prendre ses effets (pour arte): Suss 
res tollfre. Liv. Sarcinulas collhigëre. 
Juv. | 14° Au pl. Biens. Res, erum, f. 
1. Cic. Bona, orum, 0. pl. Cic. Liv. = 
Reprends tes effets (formule du di- 
vorre), Tuas res tibi habeto. Dig. Liv. 
1 45° Biliet, lettre de change. Syngra- 
pha, æ,f. Cic. Voy. chancx 2°. 

En evrrer, loc. adv. 1° Reelloment. 
Re. Cic. Liv. Dig. Îps& ra. Ter. Re 
ipsä où Reipsa. Cic. Re ver ou Re- 
vera. Cic. : Quetque heureux qu'il 
soit, et il l’est en effet, Quamuns ille 
felir sit, sicut est. Cic. [J'ai soutenu] 
que ceux-là devaient vaincre, qui ont 
vaincu en —, Ut it vincerent, qui vice- 
runt. Cic. || 20 Assuromaent. ane. Cic. 
Sic. Cic. Videlicet. Cic. = En effet, 
dit-il, Sie, inquit. Cie. C'est en — un 
bonme timide, Homo videlicet timi- 
dus. Cic. Voy: ASSURÉMENT 0. || 3° Car. 
Nam. Cic. Namque. Cic. Etenim. Cic. 
Enim (qui ne se mel pas en lèle, mais 
après un mol, ou après plusteurs 
mots allant ensemble). Voy. can, 

À l'&rrer vc..loc. prép. Dans l'in- 
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tentlon de. £o consilio ut {et le aubj.). 
Cic. Cum e& voluntate uf (et le sub de 
Cic. et simpl. Ut (et le subj.). Cic. 
Voy. ArIX. 

EFFEUILLAISON, 8. f. Action d'ef- 
fouiller : Effeuillarson de la vigne, 
Pampinalio, onis, f. Col. Plin. 

EFFEUILLER, v, act. Dépouitler 
de ses feuilles. Foliis nudare, acl. 
D'apr. Cic. et Plin. : Effeuiller les 
palmiers, Palmis (à l'abl.) folis de- 
cerpêre (0, is, cerpai, cerplum). Plin. 
Que l'hiver a effeuillé, {fieme nudatus 
a, um). Cic. Efleuiller des roses, 

osas exfoliare, s. parf. ni sup. Apic. 

S'EFFROILLER, v. pron. Perdre ses 
feullles. Folia deperdfre (o, is, didi, 
ditum). Plin. amittére (o, is, misi, 
missum) ou dimit{”re. Plin. = L'arbre 
s'effeuille, Arbors folia dectdunt (de 
decttfre, 0, di, s. sup., n.). Plin. [Ces 
arbres) s'effeuillent des derniers, Inter 
novistimas nudantur. Plin. 

EFFICACE. adj. Qui produit son 
effot. Efficar, mén. acus. Cic. Efficcendi 
poiens où Ad efficiendum potens, et abs. 
Potens, gén. entis. Quint. : l'rières el- 
ficaces, Efficaces preces. Liv. Être ef- 
ficace pour qq.ch., Ad rem valère (00, 
es, lui, liturus), à. Cic.proficére (io, is, 
feci, fectum), n. Cic. prodesse (pro- 
sum, prodes, profui, profuturus), 0. 
Liv, Î Remède efficace, Remedium 
diligens (gén. entis). Sen. strenuum. 
Curt. Remède rapidement —, AMe- 
dicina præsens. Col. Remedium præsen- 
taneum. Plin. Remèdes trup peu eff- 
caces, Remedin pigriura (de miger, gra, 
grum). Cels. Être efficace, Belle facëre 
(io, is, (ect, frctum). Cato. Commode 
facëre. Cels. Scrib. Respondère (eo, es, 
spondi, sponsum), n. Cels. — contre 
qq. ch., Aduersus rem efficar. Plin. 
Ad rem on Cvuntra rem potens. Plin. 
Alicui roi ou lontra rem aurtliaris 
(m. f., e, n.). Phn. lontra rem ou 
Ad rem salutaris. Plin. Être — contre 
qq: ch., Alicui rex ou lontra rem au- 
zilari, dep. Plin. ou esse præsidio. 
Plin. Contra rem epitulari, dép. Plin. 
valére, u. Plin. pollère \e0, es, 8. parf. 
ai sup.), ü. Plin. Alicut rei ou Contra 
rem Où Âd rem profic#re. Plin. Je vuis 
combien esl — la scammouée pour 
purger, l’aristoloche contre les mvr- 
sures, Video quid scammunea ad pur- 
gandum, quid arisivlochia ed morsus 
posait. Cic. D'une manière —, Vory. 
BFPICACEMENT. ‘ 

Erricacr, 9. f. C. awncacrré. 

EFFICACEMENT. adv. 0'une me- 
alère efficace. Efficienter. Cie. Effica- 
citer. Liv. Sen. Pl.-), 2: Plus efficace- 
meut, Efficacius. Liv. Très —, Efñ- 
cacissime. Pl.-). Præstantissime. Plin, 
Agir —, Voy. Etre erricace. 

ÉFPICACITE, s. f. Qualite de ce 

ui est efficace. Eficacutas, atis, Ê. 
die. Vis (gén. visel dat. 1, peu usit.), 
acc. vûn, abl. vi, [. Cic. : Cetle chose 
a tant d'efficacité que.., Ba res Aabet 
tantam vim, ut .subj.). Cic. Qui a de 
l'—, Voy. ermcoace. Qui est sans —, 
Irritus, a, um. Tac. Avec —, Voy. 
EFPFICACEMENT. || Efficacité d'un re 
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mède, Remedii præstantia (æ), f. Piin. 

tre d'une grande — pour la gué- 
rison d'une blessure, Vulueri sanando 
magnëä præslantié esse. Plin. Ce col- 
lyre a fa mème —, {d collyrinm eo- 
dem valet Cels. Vuy. Être erricace. 

EPFFICIENTE, adj. f. Qui produit 
certain effet : La cause efficiente, 
Causa (æ) epciens (entis). Cic. conf- 
ciens. Cic. Causa quæ ipsa confcit. 
Cic. (Id) quod rei efficienter anteccdit. 
Cic. Id quod facit. Sen. 

EFFIGIE, 8. f. Roprésentation d'une 
ers. (En gen.) Effigres, ei, f. Cic. 
mago, ginis, ic. Simulacrum, 1, 
n. Liv. (Tête) Vultus, üs, m. P.-jct. 
2: Marquer la monnaie à l'effigie du 
prince, Monetam signare vultu prin- 
cipis. P.-pct. Brûler qqn en —, *Si- 
mulacrum alicujus cremare. 

{. EPFILE, és, part. passé d'ær- 
FILER, VOYy. C6 Y. 

Erriré, 8. m. C. rnaNGe. 

2. EFFILÉ, &x, adj. Mince, étroit et 
allonge. (Mince) Gracilis, m. f. 6, 0. 
Hor. Suet. (Trop aunce) Erilis, e. 
Hor. Suet. (Étroit, Augustus, a, um. 
Cels. (Puintu) Acutus. Cels. (Rond et 
allongé) Teres, gen. etis. Ov. = Jeune 
fille Fa laille efMilée, Gracilis vrrgo. 
Ter. Forme —, Graculitas, utis, f. Cic. 
Doigis effilés, Digiti teretes. Ov. Nez 
effilé, Acutæ nares. Cels. Flèche el- 
filée, Angusta sagitta. Cels. Surgeon 
effle par le haut, Surculus cacumine 
atfenuatus. Col. 

EPFILER, v. act. Défaire fil à fil. 
Filatim disirah®re (o, is, trari, {rac- 
tum), act Lucr. 

S'errmLER, v. pron. Se défaire fi 
à fil. Filatim distrahi (or, ris, tractus 
sum), pass. Lucr. 

EFFLANQUE, ée, part. passé d'&r- 
PLANONER, Vay. ce +. il Adj. 1° 
Amaigri. Strigosus, a, um. Liv. || 2° 
Dont les flancs sont naturellement 
creux : |} est un pen eMuaqné, Huie 
est venier paulo substrictiur. Col. 

EFFLANQUER, C. amatGnin {e, 

EFPLEURER, y. act 1° Toucher a 
superficie de. Stringëre, 0, is, sirinri, 
sirictum. act (= serrer de prés). 
Virg. Ov. Præstringrre, act. (= Serrer 
de très près), Virg. Suet. Radëre, 0, 
ts, rasi, rasum, act. (= raser, ra- 
tisser). Ov. Delibare, act. (= enlever 
un peu de). Varr. Col. Lamb£re, 0, 
is, di, bitum, act. (= lécher). Virg. 
Tentare, act. (= tâter). Cic. : Trails 
qui effleurent le corps, Tela strin- 
gentia corpus. Virg. Elfleurer chaque 
mets d'une dent dédaigneuse, Sin- 
gula dente superbo male tang’re (0, 
is, fetigi, factum). Hor. — qq. ch. du 
bout des daigts, Aliquid exztremis di- 
gilis allingëre (o, is, figi, facium). 
Cic. — de ses doigis la bouche de 
l'enfant (— les lui donner à baiser), 
Pueri osculum digitis delibare. Suet. 
Maia qui ne fail qu'—, Manus sus- 
pensa. Quint. — l'eau du pied, Pede 
fumen fentare. Cic. — la surface de 
‘eau, Summas undas stringëre. Ou. — 
Ja borne (au cirque), Metam stringère 
ou radère. Ov. La flamme effleure 
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rætervecta est (de prætervehi, or, 
ris, dép.). Cic. Effleurer (— bles- 
ser) qqn d'un soupçon, Aliquem sus- 
pirione præsiringére. Cic. || 2° Fig. 
Traiter ou Étudier superficrellement. 
Præstringëre (voy. 4e), act. Cic. : 
EMeurer ua sujet, Rem breviter tan- 
gère (o, is, teligi, tactum). Cic. Le- 
viler fransire (eo, ts, iut el tt, itum). 
Cic. — toutes choses dans son récit, 
Omnia narratione delibare. Quint. Ne 
faire qu'— chaque chose, les choses, 
Unamquamque rem taniummodo per- 
stringère. Cic. Res summe tantum de- 
cerpêre (0, is, cerpai, cet). Sen. 
Flores modo rerum decerpèêre. Plin. Ne 
faire qa’— les lettres grecques, l'art 
poélique, Litteras Græcas lever at- 
tingre (0, is, tigi, factum). Cic. Poe- 
hicam summatim attingëre. Suet. Ne 
faire qu'— un livre (en le lisant), Li- 
brun strictim atting?re. Cic. [Chases) 
que Je n'ai fait qu'— en passant, 
QOuz leviter in fransiiu attigt. Quint. 
Quæ breviter a me percursa sunt (pass. 
de percurrëre, o, is, cucurri et curri, 
cursum). Cic. — la science de la na- 
ture, la littérature du bout des lèvres, 
Physiologiam, Lilteras primis labris 
gustare. Cic. degustare. Quint. [Choses] 
qu'ils n'avaient pas même eflleurées 
un boul des lèvres, Quæ ne primo- 
ribus quidem labris attigerant. Cic. 
EFFLORESCENCE, 5. f. Couche 
pulverulente dont se couvrent certains 
corps : Une eMuresrence noire s'al- 
tache aux chaudières, Adhærescil cor- 
linis niger flus (oris). Plin. 
EFFLUVE, 8. m. Émanation. Ha- 
ditus, Gs. m. Quint. Col. 
EFFONDREMENT, S. m. 1° Action 
de fouiller la terre. Fussio, onis, f. Col. 
Plin. || 2° Écroulement. Voy. ce m. 
EFFONDREN, v. act. 4° Fouiller 
la torre. Fud?re, io, is, fodi, fossum, 
act. Col. || 2° Enfoncer. Effrngëre, 
0, is, fregi, fractum, act Cic. : Effon- 
drer une armoire, Armarit fundum 
exsecare (0, as, secui, sectum). Cie. — 
une futaille, Dolium pertundère (0, 
is, fudi, fusum el (unsum). Liv. 
S'ErroNDRER, v. pronu. S'ecrouler. 
Corruëre, 0, is, ui, 8. sup., on. Cic. 
EFFONDRILLES, 8. {. pl. Sédi- 
ment. Vay. oRPôT 5e. 
S'EFFORCER, v. réf. Employer 
toute sa force à faire qq ch. Cunant, 
or, aris, alus sum, p. Cæs. Cic. 
Niti, or, êris, nisus el nirus sum, dép. 
Cæs. Cic. Eniti, dep. Cæs. Cic. Con- 
niti, dép. Cic. Annuiti, dép. Sall. Con- 
tendëre, 0, is, tendi, tentum, 0. Ces. 
Cic. Tentare, n. Cic. Laborare, n. Cic. 
Elaborare, n. Cic. Operam dare (0, as, 
dedi, datum). Cæs. Cic. Molin, ior, 
iris, ilus sum, dép. Cic. Studêre, eo, 
es, dui, 9. sup., n. Cæs. Cic. = Certes, 
je m'y efforcerai, Quod certe enilar. 
Cic. Quod ego annitar. Pl.-j. Ne pas 
s'olforcer, Nihil conari. Quint. S'— 
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de tout son pouvoir, autant qu'nn 
eut, (Au phys.) Toto corpore conniti, 

irg. Magnä vi nuti. Cæs. Summä vi 
nifi, Sall. cuntendére. Cæs. (Au œur.) 
Summa ope niti. Sall. eniti. Sail 
Omni ope niti. Sal. anniti. Liv. con- 
lendëre. Suet. Omni oye atque oprr& 
eniti. Cie. Summo studio anniti, Sail, 
Omni opere anniti. Plin. Omni studio 
aique opere laborare. Cic. Omnibus 
nervis contendëre (n.). Cic. Omnes 
nervos contendre (act.). Cic. inten- 
d®re. Cic. Enire operam dare. Liv. 
Acriter annili. Sall. Sedulo eniti. Ter. 
Marime nitr. Ne Summa omnia fa- 
cêre, et simpl. Omnia fucëre (io, is, 
feci, factum). Cie. Omnia conari. Quint. 
Il S'efforcer de, S'— à (et l'iuf.), Co- 
nan, avec l'inf. Cæs. Cic. Nep. Niti, 
avec l'inf. Cæs. Sall. Nep. ad et le 
gér. en dum. Cæs. Conniti, avec ut 
el le sub}. Cic. avec l'inf. Liv. Tac. 
ad et le pèr. en dum. Tac. Curt. V.…. 
Mar. Eniti, avec ad et le gér. en 
dum. Cic. rare avec l'inf. Ter. Sall 
Ananili, avec adet le gér. eo dum. 
Cic. ut et le subj. Plin. rare avec 
l'iaf. Tac. Contendire, avec l'inf. Czs. 
Cic. ut et le subj. Cæs. Cic. Tentare, 
avec uf et le sub. Cic. avec l'inf. 
Hirt. Nep. laburare, avec ut et le 
subj. Czs. avec l'inf. Hor. PL.-j. Ope- 
ram dare, avec uf et le sub}. Chic. 
Studère, avec l'inf. Ter. Cic. Nep. avec 
utet le subj. Plaut. = I s'efforce de 
paraltre reconnaissant, Graitum se 
videri studet. Cic. S'élant eDorcés de 
franchir, Si perrumpere possent, co- 
nati. Cæs. S'efforcer d'ébranler une 
statue, de s'emparer du trône, Moliri 
in demoliendo signo. Cic. de occu- 
pando regno. Cic. S'— d'ubtenir le 
triumphe, Anniti de triumpho. Cic. | 
S'eforcer de ne pas, S'— à ne pas 
(et l'inf.), Operam dare, avec ne el le 
suh). Cæs. || S'effarcer de faire que, 
à faire que, Contend7re ou Siludère, 
avec ut et le suby. Cæs. Enifi ov 
!Tentare ou Laborare ou Elaborare on 
Operam dare, avec ut et le sub. Nep. 
Il S'efforcer d'empécher que, à emp 
cher que, Contendére ou Üyeram dare, 
avecne et le subj. Cæs. Niti, avec ns 
et le subj. Sall. Eniti ou Laborare, 
avecne et le subj. Cic. Studére, avec 
ne et le subj. Ph. Liv. Annili, avec 
neetle suhj. Pl.-j. 

EFFORT, s. m. 1° Action vigou- 
reuse des forces physiques ou morales. 
(En gén.) Nisus et Virus, üs, m@. Sull. 
Cic. (Tension, conteation) Content, 
onis, f. Cic. Intentio, f. Cic. (Elort 
énergique) Molimentum, i, a. Czs, 
Blolimen, minis, 0. Liv. (Force) Vis 
(gén. vis, et dat. vi, peu usit.), acc. 
vim, abl. vi, f. Sall. Cic. Quint. (Ten- 
tative) Conatus. &s, m. Cæs. Cic. Nep. 
(Entreprises hardies) Conafa, orun, 
a. pl. Ces. (Peine) Labor, oris, mac. 
Cie. Sudor, mase. (— sueur). Cic. 
(Application) Studium, it, n. Cic. Se 
lourne souv. par S'erroncen : Effort 
de celui qui vomit, — pour vowir 
Nisus vomentis. Tac. L'— de [ms 
voix était tombé, Contentio vocis rs- 
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dderet. Cie. Par un — de l'âme, In- 
leatione animi. Cic. — (continu) de 
l'espnt, Contentio animi. Cic. Il a vu 
ce que pouvait l'— de Îa vertu, Sensit 
cüfutis enizæ opus. Liv. Triple — 
puor saisir qq. Ch., Alicujus rei tri- 
Hler appetitio (onis), f. Cic. — pour 
arriver aux bonoeurs, Honorum con- 
lentio. Cic. Eflorts puur étre agréa- 
ble, Delectationis aucupium (ai), n. 
Cie. — pour grossir son patrimoine, 
Patrimonit amplificandi erperientia 
(æ), f. Cic. — dont témoignent nos 
Perwraisons. Quod peroraliones nos- 
fræ aos animo conlendisse declarant. 
Cie. Ce à quoi duivent tenire Îles 
—, Res in quam studendum esi. 
Quint. Le but de nos —, (Id) quod 
eficEre tendimus. Quint. Ce qui a été 
le but constant de mes —, ue quod 
semper studui (voy. S'Erroncen). Cic. 
Comporter, Exirer de grauds —, 
Esse summi laboris. Cæs. magnæ 
contentionis. Cic. Faire cffort, un 
—, des effurts, ses —, Voy. S'er- 
roncen, 1° En faisant des —, Ni- 
tendo. Cie. Faire effort dans une cir- 
constance, contre qqu,inre eniti. dép. 
Cic. Contra aliquem niti. dép. Sall. 
Faire des efforts desespérés, Perdite 
cœonari, dép. Quint. Faire les plus 
graods —, les derniers —, tous ses 
—, Voy. S'erroncen de tout son pou- 
voir. Consacrer ses — à qq. ch., Ali- 
cui rei laborem impertire. Cic. In re 
laborem consumËre Cic. Concentrer 
tous ses — sur nne chose, Vim om- 
nem infendère alicui rei. Quint. Il 
concentre lous ses — sur la guerre, 
Tolus et mente et animo in bellum in- 
sistit. Ces. Faire ses — pour (et 
l'iof.), Voy. S'erroncer de (et l'inf). 
Faire ses — pour ne pas (et l'inf.), 
Voy. S'erroncen de ne pas {et l'inf.). 
Faire ses — pour que, Voy. S'er- 
roacen de faire que. Faire ses — 
pour empêcher que, Voy. S'er- 
roacen d'empêcher que. Faire d'iau- 
bles —, Frustra conari, dép. Nep. 
Après bien des — impuissants, Cum 
frustra multi conatus capti essent. 
Lio. Mes — seront-1ls vains ou cuu- 
ronnés de succès? (Utrum) frustra 
ex ob rem facaam? Sall. Au milieu 
mème de nos —, In ipso conatu re- 
run. Liv. Prendre part à nos —, 
Una nobiscum laborare. Cl. ap. 
Cic. Arrèler les — de qqn, Conatus 
elicujus reprimëre. Cic. comprimère. 
Cie. prohibère. Cic. infringrre. Liv. 
Par de faibles —, Parvis conatibus. 
Qnint. Avec effort, Enire. Cic. Dé- 
clamer avec —, Intente pronuntiare. 
Pl-y. Parvenir avec — au sommet 
d'ane colline, In summum jugum con- 
aiti, dép. Cæs. Non sans de péoibles 
effurts, Mullo sudore ac labore. Cic. 
Être à bout d'—, A viribus defici, 
pass. Cæs. Chose qui coûte des —, 
s operosa. Cic. Verlu qui ne coûte 
socon effort, Jlleborata virtus. Quint. 
ns graod —, Sine magno moli- 
men(o. Cæs. Haud magno conatu. Liv. 
Sans —, Sine conatu. Quint. || 2° Ac- 
de 10 forcer à faire qq. ch. qui 
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coûte : Je ferai effort sur moi-même, 
Je me ferai un —, Animum vincam 
(de vineëre, 0, is, vici, victum). Cic. 
Je le fais par —, [loc facio invitus. 
Cie. Sans —, Ultro. Cic. Libenter. Cic. 
Sponte. Cic. || 3° Impetuosite, elan (des 
soldats): mpetus. &s, m. Cic. Cas. Vis 
(voy. % . Cic. : Briser l'effort des 
soldat, Vim militum infringêëre. Cæs. 
Faire un — plus énergique, Acrius 
impugnare. Cæs. VOy. ATTAQUE 1°. || 
4° Fig. Le plus haut degre d'activité, 
de force. Vis (voy. 10), f. Cic. Im- 
pelus, üs, m. Cic. Moles, is, f. Liv. 
Tac. 2 Tout l'effort de la guerre re- 
tombe sur une seule armée, se porte 
sur ce point, Omnis moles belli in 
unum exercilum inclinalur (pass). 
Liv. eo inclinat (peut). Liv. || bo 
Œuvre qui est le résultat d'un heureux 
effort de l'esprit. C. cuer-D'œovne 2e. 

6° Action puissante, violente des ch. 

is (vo: Lo), f. Cæs. Impetus, üs,m. 
Czs. : L'eflort du courant, Vis ou 
Impetus fluminis. Czs. || 7° Tiraille- 
mont douloureux d'un muscle. Con- 
vulsio, onis, f. Cels. = Où l'on s'est 
donne un effort, Convulsus, a, um. 
Quint. Suel. — dans le côté, Latus 
convulsum. Suet. 

EFFRACTION, 8. f. Fracture que 
fait un voleur. Effractura, æ, f. P.-jct. 
: Vol avec effraction, Môme traduct. 
Celui qui vole avec —, Effractarius, 
ti, m. Sen. Effractor, oris, m. Ulp. 
Ouvrir une porte avec —, Januam 
effringëre (o, is, fregi, fractum). Cic. 

EFFRAIE, 8.f. C. CHOUETTE. 

EFFRAYANT, Fra prés. d'er- 
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terrorem conjicËre (io, is, jeci, jectum). 
Liv. Alicui metum ou timorem ou for- 
midinem Ou ferrorem injic’re. (ic. 
Alicui melum ou fimorem incutfre (io, 
is, cussi, cussum). Cic. Alicui metum 
afferre (fero, fers, altuli, allatum), 
Cic. Alicui terrorem inferre (fero, 
fers, tuli, illatum). Cæs. Alicui fimo- 
rem facËre (io, is, feci, factum). Cic. 
Alicui pavorem injic#re ou incutÿre, 
Liv. terrorem incut”re ou afferre ou 
factre. Liv. formidinem incutFre. Curt. 
pavorem afferre. Plin. Alicui fimon 
esse. Cæl. ep. Cic. formidini esse. Sen. 
— beaucoup qqn, Aliquem perterrère. 
Ter. Cæs. Cic. conterrére. Cic. exter- 
rére, Cic. expavefacEre (io, is, s. parf., 
factum). Sen. Alicui esse in magno ti- 
more. Cic. — les chevaux, Eguos con- 
sternare. Liv. Les Parthes furent ef- 
frayés, Parthis timor injectus est. 
Cic. Déplo er ses lignes pour effrayer 
l'ennemi, Ostendère aciem ad terrorem 
hostium. Liv. Je ne me laisse pas — 
par ces choses, Non me iste terrent. 
Cic. Se laisser — par les menaces 
de qqn, Alicujus minis ac terrore 
commoveri (eor, ëris, molus sum), 
pass. Cic. Qui ne se laisse pas —, 
Que rien n'effraye, {mpavidus, a, um. 
Ior. Liv. Intrepidus. Sen. || 2° Re- 
buter. Delerrére (voy. 1e), act. Cic. 
2 Effrayer la libéralité, Liberalitatem 
deterrére. Cic. Je vois que le mariage 
l'eMraye, Animum Auic video a nuptiis 
abhorrère (eo, es, rui. s. sup.), n. Ter. 

S'ErrRATER, v. réf. Être saisi de 
frayeur = S'elfrayer (absol.) et S'— 
(de qq. ch.), Terreri, eor, éris, ritus 
sum, pass. (re). Cic. Consternari, 
pass. Liv. (re\. Suet. Ertimescére, 
0, is, fimui, 8. sup., n. el act. (re. 
Cic. rem. Cic.). Perlimescÿre, n. Cie. 
et pl. souv. act. (rem). Cic. Pares- 


FRAYER, Voy. ce v. || Adj. EFPRAATANT, 
ANTS. Qui donne de la frayeur. Terri- 
bilis, m. f. e,n. Sall. Cic. Horribilis, 
e. Cæs. Cic. Horrendus, à, um. Liv. 
Horridus. Cæs. Sen. Plin. Formido- 


losus. Cic. = Aspect effrayant, Hor- 
ridus adspectus. Czs. Dunt l'aspect 
est —, Aspectu terribilis Cic. Guerre 
très effrayante, Bellum formidolosis- 
simum. Cie. La mort est — pour 
ceux, Mors ferribilis est eis... Cic. 
D'une manière —, Formidolose. Cic. 

ÉFFRAYE, de, parl. passé d'Er- 
PRAYEN, VOYy. ce ‘| Adj. Plein d'ef- 
froi. (Effraye), Terrilus, a, um. Sall. 
Pavidus. Liv. Pavens, gén. entis, Salt. 
(Très ellrayé) Perterritus. Cic. Erter- 
ritus. Cic. Conterrilus. Virg. Curt. 
Atlonitus. Liv. Melu permotus ou 
perturbatus. Cic. Terrore concitalus. 
Cic. Perculsus fimore. Cic. pavore. 
Liv. Metu ou Timore perterritus. Cic. 
: Effrayé de mon activité, Perterritus 
meä diligentiä. Cic. — à celte vue, 
Hoc adspectu erterritus. Cic. Nulle- 
meut —, Nullo melu perterrilus. Cic. 
Être —, Pauëre, eo, es, paui, s. sup., 
n. Sall. Cic. Être — de tout, Pavère 
omnia. Sall. ad omnia. Liv. Etre — 
à l’idée d'un procès, Judicium hor- 
rêre (60, es, rui, 8. sup.), n. Quint. 
Voy. chaiNonë. 

ÉVFIRAYER, v. act. 4° Causer de 


l'offroi à =: Ellrayer qqn, Aliquem 


lerrêre, co, es, rui, rüum. Cie. ou 
terrifare, 8. sup. 


Liv. Aliquem in 


cère, 0, is, paui, S. sup., n. (re. Sail. 
ad rem. Col.). Erpavescére, n. el act, 
ge rem. Liv. Plin. rem. 


Quint. Tec. 
juef.). Horrescëre, o, is, horrui, n. 


(8. rêg.). Ter. Cic. Timore percelli (or, 


Fris, cuisus sum). pass. Cic. perfundi 
(or, #ris, fusus sum), pass. Liv. Ter- 
rore comnioverti (eor, ëris, molus sum), 
pass. Cic. = César s'ellraya des actes 
e cet homme, De actis ejus Cesari 
terror injecius est (de injtei, ior, Eris, 
pass). Cic. On s'effraye de [ce] nom, 
omen perlimescitur. Cic. On doit 
s'effrayer de cela, Id erpavescendum 
est. Quint. S'— au moindre bruit, 
Omni strepilu pavescëre. Sall. Ad tu- 
mullum aliquem erpaves-Ëre. Plin. 
[Les bœufs] s'effrayent à cet attou- 
chemeat, Ad ejusmodi tactum paves- 
cunt. Col. S'effrayer au sujet de la 
sûreté génèrale, de sa réputation, 
Extinese”re de fortunis conaninubus. 
Cic. Pertimescère de famä suä. Cic. 
Sans s°—, Sine pavore. Col. 
EFFRENÉ, 6e, adj. Qui est sans 
frein (au Gg.), sans retenue. Effre- 
nalus, a, um. (ic. Solutus. Cic. Éffu- 
sus. Liv. Intemperans, gén. anlis. 
Petr. Immodestus, a, um. Ter. Cie. 
Immoderatus. Cie. Immodicus. Liv. 
Col. Immanis, m. f,, 6, n. Cic. = Pas- 
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sion effrénée, Libido effrenata. Cic. 
iramodica. Col. Débauches effrénées, 
Profundæ libidines. Cic. Licence ef- 
frénée, Licemta solufa. Cic. effusa. 
Liv, intemperans. Petr. Luxe elfréne, 
Profusa lururie. Vell. Brigue effré- 
née, Immanis ambitus, Gic. D'une ma- 
nière —, Effrenate ou Intemperale ou 
Intemperanter ou Immoderate. Cic. 

EFFRITEN, v. act. Rendre infecond. 
= Elfriter la terre, Terræ vim cunsu- 
mère (o, is, sumpisi, sumpium). Col. 
Terre effrilée, Effetum solwm. Col. 

S'EFPAITER, V. prono. Dovenir Infé- 
cond 2: La terra s'elfrite, Soluin fatiscit 
(de fatisc#re, 0, 8. parf. ni sup., n.). 
Col. Voy. S'aPPauvRiR 3°. 

EFFROI, s. m. 4° Grande frayeur, 
Terreur) Terror, oris, masc. Cic. 

Épouvante dont l'effet se prrlonpe 

ormido, dinis, f. Cic. (Efareccal 
Consternatio, onis, f. Liv. (Frazeur 
qui trouble l'espril) Pavor, oris 
maac. Cie. (Peur d'un mal imminent 
Magnus (f) fimor (vuris), et simpl. 
Timor, masc. Cic. (Peur d'un mal 
éloigné) Magnus (i) metus (&s), el 
simpl. Metus, m. Cic. : Un grand 
efiror régnait dans la ville, Erat in 
oppido terror mugnus. Cæs. error in- 
gens. Sall. Au mieu de l'— géncral, 
Omnibus perculsis pavore. Liv. Cumuwe 
il arrive d'ordiaare dans les moments 
-d'—, Ut in terrore solet. Sall, Aves 
—, Pavide. Liv. Quint. Il s'arrèt 
avec —, Nestifit pavidus. Liv. Glace 
d'—, Pavore torpens. Liv. Je tremhlai 
d'—, Centremul limore perternilus. 
Cie. Cri d'—, Voy. cat 1°. Remplir, 
Frapper d'—, Jeter l'— dans, Ius- 
pirer, Causer de l'— à, Voy. sr- 
FRAYER, CRAINTE. Rempli, Saisi d'—, 
Être rempli, saisi d'—, 0. EFFRATÉ, 
cRaiNTE. L'— qu'inspire l'enneou, la 
mort, etc. ; Seremellre de son — : Sans 
—, Voy. crarnre. || 40 Ce qui cause 
la frayeur. Terror, oris, masc. Cic. 
Formidu, dinis, (. Hor. =: Ffroi de 
cetle ville, Terror Aujus urbis. Cic. 
{Priape], l— des voleurs, Furum for- 
mido. Hor. 

EPFRONTÉ, Ée, adj. Qui n'a honte 
de rien. (Impudent} Impudens, gen. 
entis. Cic. Hur. (Irrespectueux) In- 
verecundus, a, um. Cic. Her. (Qui est 
sans relenue) Petulans, géc. anfis. 


Cic. (Audacieux) Audar, gén. acis. 
Ter. Cic. (Libertin) Protervus, a, um. 
Cic. Procar, gén. «cts. 


Provocant 
Cic. (mpudique) Propudiosus, a, un. 
Plaut. Gell. =: Uo homme effronté, et 
$S. m. Un —, Homo eudaz. Ter. Une 
femme effrontée, el S. f. Une —, Mu- 
lder propudicse. Apul. Regards effron- 
tes, Oculurum imypudentia (æ). fl. Cic. 
EFFAONTÉMENT, ad v. D'une ma- 
nière offrantee. S'expr.selon la nuance 
ar {mpudenter. Cic. 90 Inverecunde. 
En. Quint. on Petulanier. Cic. ou Au- 
dacter et moins souv. Audaciter. Cic. 
ou Proterve. Plauf. Cic. ou Procaciter. 
Liv. Curt. Vny. rrrRONTé. 
‘ EPFAONTERIE, s. f. Action, Con- 
duite effrontés. S'expr. selon la nuance 
par Impudentie, æ, f. Plaut. Cic. ou 
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Petulantia, f. Cic. Prop. ou Audacia, 
f. Cic. on Protervitas, atis, [. Cic. ou 
Procacitas, f. Cic. Voy. Errnonté. 

EFFROYABLE, ad]. 4° Qui cause 
de l'offroi. C. errnatanT. || 4° Exces- 
sil. Voy. ce m. 

EFFROYADLEMENT, adv. D'une 
manière excossive. VOy. B1CHSSIvVS- 
MENT. 

EFFUSION, s. f. 4° Action de rè- 
pandre un liquide. Effusio, onis, [. Cic. 
: L'efusion du sang, Sanguinis ef- 
fusio. Arn. — de sang, Cæres, is, f. 
Cic. Sans — de sang. Sine sanguine. 
Tac. Victoire remportée sans — de 
sang, Incruenta victoris. Liv. Il vain- 
quit Darius sans — de sang, fn- 
cruentus devicif Darium. Liv. || 2° 
Fig. Épanchement : Eflusion du cœur, 
Animi effusio. Cic. L'— de ta ten- 
dresse pour moi, Twz erga me volun- 
tatis significatio. Cic. L'— de la joie, 
Effusa lætitia. Oic. Dans l'— de la 
joie, Cum effuse inimus exsultat. Cic. 
Accoeillir sver —, Effuse excipëre. 
Suet. Embrasser qqn avec la plus 
tendre —, Ampleru effusissimo ali- 
quem invadère. ler. H a été aver moi 
d'uoe — charmante, În nos suawis- 
sime effusus est (de effundi, or, Fris, 
pass.). Cie. 

ÉGAL, ALE, adj. 1° Uni, plan, plat. 
Æquus, a, win. Cic. Æqualis, m. f., 
e,n. Sall, Plin. Planus, a, um. Cic. 
: Plage égale, Planum litius. Cæs. Ter- 
rain plus égal, Æquior locus. Cæs. 
Reodra — un emplacement, Locum 
æquare. Cæs. Voy ÉGALISER 40. || 
4° Uniforme, régulier; Fig. Constant, 
soutonu, calme. Æquus, a, um. Cic. 
Æquabilis, m. f.,e, n. Cic. Æqualis, 
e. Liv. Plin. Consians, gén. antis. 
Liv. : Mouvement toujours égal, fo- 
tus æquabilis. Cic. Pluie qui tombe 
d'une manière égale, fmber æqualis. 
Liv. À coups égaux, Æquali ictu. Ov. 
D'uo visage, D'un pas —, Constanti 
vultu. Liv. gradu. Liv. D'un pas — 
el régulier, Æquabiliter el constanter. 
Cic. Rivière don! le cours esl Lou- 
jours —, Amnis æquabilis. Cic. || 
Fig. Les affaires ont un cours égal, 
Res æquabiliter sese habent. Sail, 
Style —, Æquabile oralionis genus. 
Cic. [Homme] toujours — à lui-même, 
Sibiæqualis. Plin. J'ai l'humeur égale, 
Mihi animus æquus esf. Cic. [Cet] 
bomme n'eut jamais rien d'égal (dans 
lecaraclère), Nihil zquale homini fuit. 
Hor. || 4° Qui est de même niveau qu'un 
autre. Æquus, a, um. Virg. Plin.: 
Être d'une hauteur égale (= de ni- 
veau), Esse pari libra. Col. 11 avait 
construit des tours d'une hauteur —, 
Ad libram feceral turres. Cæs. || Pig. 
Tenir ln balance égale, Æquä lance 
penailare. Plin. |} 6° Qui ost en même 
quantité, de même mesure, de même 
poids, de même valeur qu'un autre. 
Æquus, a, um. Cic. Æqualis, w. f., 
en. Cie. Æquabilis, e. Cic. Par, gén. 
arts (abl. i, nom. voc. acc. pl. neut. 
ia, gén. pl. ium). Cie.-Compar, gén. 
aris (abl. i mieux que 0, pas de cas 
où ie. géo. pl. rare um. Plaut.). Liv. 
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: Égal à qqn, à soi-même, Alicui par. 
Cic. compar. Liv. æqualis. Cic. Sibi 
æqualis. Plin. — eu qq. ch., Par ali- 
quä re. Cic. Qui n'est pas —, Impar, 
géo. aris (abl. i mieux que €, 00m 
voc. acc. pl. seul. 14, go. pl. ivm. 
Cels. Macr.), Cic. Dispar (comme 
Impar; géo. pl. ium. Censor. Aug.). 
Cic. Liv. Qui n'est pas — à qqn, À 
soi-même, en qq. ch., Alicui dispar. 
Cic. imypar. Hor. Suel. Dispar sui. 
Cic. Impar aliqu& re. Liv. Donner 
une quanlité égale à celle qui à él 
donnée, Tantumdem dare, quanium 
datum est. Cic. Avec un nombre de 
pavires égal à celui qu'il avait à s00 
départ, Totidem navibus atque ere! 
profectus. Nep. Voy. autant. Dans 
une proportion égale, Æqualiter. Cie. 
Par égales portions, Par doses —, 
Pari portione. Cels. l’artage égal du 
butin, Æquabilis prædæ partitio. Cic. 
Faire uo parlage — da bulio, Pre. 
dam æquabiliter dispertire. Cic. Ré 
parliion egale des biens. Donorum 
æqualio. Cie. Diviser en douze parles 
égales, In duodecim partes zqunbriliter 
divil®re, Censur, Jamais le peuple 
uaura dans l'État une part egale de 
pouvuir, Nunguam plebs in parie pan 
reipublicæ ent. Liv. Tous Îles druits 
étant devenus égaux, .fquato jure 
omnium. Liv. Recunnaltre à qqn des 
droits — aux siens, Aliquem in pe- 
rem juris condiltonem recipre. Cæzs. 
Angles —, lares anguli. Cic. Écbetles 
égales ea haoteor aux murs, Scals 
pares mœnium altitudine. Sall. Deux 
Solives d'égale longueur, Duz fra- 
bes æque longæ. Czxs. Lignes d'— 
longueur, Pares infer se linez. Plin. 
Epees qui ne sunt pas d'— longueur, 
Dispares glalii. Liv. I avait une lar- 
geur —, Tanfumdem in lalitudinern 
palebat. Cæs. À une dislance —, Part 
intervallo. Cæs. À intervalles égaux, 
Paribus spatiis. Cæs. Membres — 
dans les périudes), Membra æqualia. 
uint. Le crétique el le peun, qui 
lui est égal (eu mesure}, Creticus d 
jus zqualis, pæon. Cic. Égaux eu 
âge, Ætate pares. Virg. Égal en âge 
à la ville, Urbi æqualis. Liv. [Com- 
batlre] à forres égales, à armes —, 
avec des chances —, avec des avan- 
ages égaux, Æquo marte. Cæs. Com- 
pari marle. Liv. Æqualo maerte. Liv. 
Pari conditione. Cæs. Pari pralio. 
Vop. Æquä manu. Sall. Rendre les 
chances égales (dans un lirage au 
aort), Sortes æquare. Cic. Rendre les 
forlunes —, Fortunas zquure. Cic. 
Vuy. ÉGaLiSER, On parte une égale 
allentiun au cummeurement, au mi 
lieu et à la fin du vers, Versüs zque 
prima ef media et exirema pars alien- 
ditur. Cic. 11 avail un mérite égal à 
celu: de son bisaïeul, In eo erat cadem 
virlus quæ in proavo (s.—e. era). Cic. 
Pauvreté égale aux richesses, Pau- 
perias æqualis diviliis. Cic. Sagesse 
— A la beanté, Par sapimtia « 
forma. Sal. | 6e En pari. des pers. 
Qui n'est n} supérieur ni inferieur à ue 
autre. Par (voy. 4e). Cic. Æqualis, 
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B.f.,o,n. Cic. Æquus, a, um. Liv.: 
Égal en mérile, en valeur, Par virlu- 
fe. Cic. ad virfutem., Liv. Altribuer à 
jq0 un mérils —, Aliquem pari atque 
idea in leude ponère. Cic. Être 
égaux, [a quo esse. Liv. siare. Sen. 
Les vertus sont égales entre elles, 
Virtutes inter se sun æquales. Cic. Î 
B> Dont on ne s'inquiète pas plus que 
F'une eh. quolconque, indifferent : Cela 
m'est égal, Id flocci non facio. Cie. 
Non laboro. Cic. Nikil laboro. Cie. La 
Balore do liea m'est égale, Non meü 
taterest leci nuturs. Cic. Que sa ré- 

alatioa fût mauvaise, cela lui était 
Fa, Non laborabat quin male audiret. 
Cic. Que Persius lise ou non, cela 
m'est —, Persium legËre non curo. 
Cie. Quel sera le sens de ta réponse, 
tela m'est parfailement —, Quorsum 
rectial responsum luum, RER Magno- 
gere laboro. Cic. . 

ÉcaL, LS, 8. m. etf. Celui qui est 
égal, Calle qui est égale à d'autres. Par, 
péo. aris (abl. e), nm. (et f.). Plaut. 
Cie. Luc. Compar, m. (et f.). Gell.: 
Sos éral, Par illius. Plaut. Tu de- 
rieudrais leur —, Compar eorum fias. 
Gell. Les égaux et les supérieurs, 
Pares ef auperiores. Cic. 1l est hon- 
War d'être vaincu par son égal, Indi- 
gaum est a pari vinci. Cic. Considérer 
qqn comme l'— d'un autre, In æquo 
aliquem alicui pon?re. Liv. Les pelils 
crurent devenir les égaux des grands, 
Texuiores cum prineipious æquari se 
pataverunt, Cic. Ils étaient généraux 
sans cesser d'être les — de leurs con- 
atoyen:, Érant imperatores, nec super 
ceterorum æqualitatem. Tac. Ne vou- 
loir pas d'—, Eræquare neminem se- 
ac dignilate. Cæs. Unie à un homme 

oi n'est pas son égal, Juncia impari. 
Liv. I n'eut pas son — pour l'éjo- 
quence, Eloquentië parem habuil ne- 
mien. Cic. N'avoir pas d'—, Omnibus 
przstare (o, as, stili, stifum et sta- 
Han), on. Cic. Général sans —, Unicus 
iaperator. Liv. Homère qui est sans 
—, Unus Homerus, Lucr. Libéralité 
sans égale, Unica liberalitas. Cic. 

D'écae, loc. adv. Sur le picd d'éga- 
Ste. Er æquo. Liv. Ex pari. Sen. : 
Vivre d'égal avec ses concitoyens, 
Æyuo jure ou Pari jure cum civibus 
vityre. Cæs. Parler d'— à —, Loqui 

ro pari. Cic. Traiter (avec qqn) d 
—, Aqëre ex quo. Tac. 

À v'écau ne, loc. prép. De môme 
gos, autant que : Nous 3imons nos 
anis à l'— de nous-mêmes, Æque 
anicos el nosmel ipsos diligimus. Cic. 
Respecter qq0 à | — d'un père, Ali- 
qua patris loco colfre. Cic. Aimer 
gqo à l'— d'un frère, Aliquem in fra- 
trs loco amare. Ter. Je l'aime à l'— 
d'un Ôls, Tune amo pre meo. Ter. 
Vog- couue 50, 

GALEMENT, adv. 19 D'une ma- 
gère égale. Fque. Cic. Æqualiter. Cic. 
Cas. Équabiliter. Cic. Pariter. Afr. 
Cu. Er quo. Liv. Sen. : Distnibuor 
également le blé, Frumentum æqua- 
hier distribuÿre. Cic. Élendre — le 
fumier, Siercora æquare. Col. — ré- 
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andu par toot le corps, Tofo corpore 
Equabiliter fusus. Cic. Que les Lens 
du père soicot partagés —, Disper- 
tiantur patris bona pariter. Afr. ap. 
Non. Travail — partagé, Eræquaius 
labor. Sall. Qui aiment —, Pares in 
amore. Cic. Voy. éoaz 40. || 20 Au- 
tant, paroillemont. Æque. Cic. Pariter. 
Cic. Jurta. Sall. Tac. : L'homme de 
mérite et l'inrapable convoilent — 
la gloire, Gloriam bonus et ignavus 
æque sidi eroptant. Sail. — dangereux, 
Jurta penculosus. Tac. Vay, AUTANT. 

EGALER, v. act. 1° Qgf. Rendro 
unl, plan. Voy. ÉcaLiskn 10. |] 20 Pig. 
Rendre égal. Æquure, act. Cic. Liv. 
Adæquare, act. Cic. Suet. Eræquare, 
act. Sail. Cie. Sen. +: [La mort] égale 
lons les hommes, Omnes æquat. En. 
Égaler les colonies à Rome, Colonias 
Urbi adæquare. Suet. — qqn aux 
dienx, Altquem cum deorum laude 
conjung#re (0, is, junri, junclum). 
Cic. — sa forlune à son mérile, For- 
lunam cum virlule adzquare. Cic. — 
les deraiers rangs aux premiers (— 
tout niveler), Summa infimis paria fa- 
cêre (io, is, feci, fartum). Cie. Voy. 
ÉGAL 40. || 30 Considérer comme égal à 
: Egaler une pers., uno ch. à une 
autre, — une pers., une ch. et une 
autre, Æquare ou Eræquare aliquemn 
cum aliquo. Cic. alicui. Cic. Com- 
parare aliquem cum aliquo. Cic. ad 
aliquem. Ter. rem cum re. Cic. ali- 
cui rei. Cic. Æquiparare aliquem 
alicui. Liv. rem cum re. Cic. ad 
rem. Plauf. Assimulare rem alïcui 
rei. Tac. N 4° Etro ou Devenir parail, 
comparable 4. Æquare, act. Cie. Liv. 
Adæquare, acl. Cæs. Assequi, or, ris, 
secuius sua, dép. (acc.). Cic. Con- 
sequi, dép. (nce.). Cie. : Égaler qqa 
en crédit, Aliquem gralië adæquare. 
Ces. — la gloire de qqn, Alicujus 
gloriæ respondère (60, es, spondi, spon- 
sum), n. Cic. laudes assequi. Liv. glo- 
riam æquare. Suel. — qgo en bons 
offices, AMerita alicujus assequi. Cic. 
[Hommes] que les dieux eux-mêmes 
ne pourraient —, Quibus ne dit qui- 
dem pares esse possint. Cæs. Teuter 
d'— Homère, Homerum æmulari, 
dép. Quint, — un cheval à la 
course, Equum cursu zquare. Liv. 
Il n'est aucun de tes bienfaits que 
ma reconnaissance puisse —, Nul- 
lam parlem fuorum meriforum refe- 
rendä grati& consrqui possum. Cic. 
L'entêtement égalail l'orgueil, Arro- 
gantiam perlinacia æquabat. Liv. Le 
jeu des acteurs, qui n'égale pas une 
passion véritable, Actus Aisfrionum 
minor veris affectibus (àl'abl.). Quint. 

S'égaren, v. réf. 1e So rendre 
l'egat d'un autre. (Cum aliquo) se erz- 
uare. Cic. (Alicut) se adaquare, Ces. 
uel. || 2° Se prôtendre l'egai d'un 
autre. (Alicui) se comparare. Ov. se 
componère (0, is, posui, positum). Afr. 

ÉGALISER, v. acl, 1° Rendre unl, 
plan, mettre de niveau. Cozquare, act. 
Cato. Sall. Col. Æquare, act. Cic. 
Col. Eræquare, act. Varr. Cic. Vitr. 
Ingquare, act. Cæs. Complanare, act. 
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Cato. Ad æqualitatem redigPre (e, is, 
egi, actum), act. Plin, = Égaliser les 
chairs, Ad æqualitatem carnes redu- 
cêre. Plin. Il AL — les plaines, Æquari 
campos jussit. Curt. [ae Pig. Rendre 
égal. Æquare, act. Cic. : Éyalser toas 
les droits, Omnia jura eræquare. Cic. 

ÉGALITÉ, s. f. 1° État de co qui 
est uni, plan, plat Æquitas, atis, f. 
Hirt. Æqualitas, (. Sen. Plin. || 2° Unl- 
formite, régularité; Fig. Calme, mode- 
ration. Æquabihtas, atis, (. Cic. : Bya- 
lité du mouvement, Motüs zquabulitas. 
Cic. |] Fig. Égalité d'âme, Animi zqui- 
tas, Î. Cie. Nep. Æquanimitas, f. Plin. 


— du caractère dans tontes les cir- 
constances de la vie, Æquabilitas in 
omni vitâ. Cic. Avec — 


' ‘âme, Æquo 
animo. Cic. || 3° État de ce qui est de 
même niveau qu'une autre ch. Æqui- 
librium, ti, 0. Sen. || 4 État de ce qui 


est en même quantité, de même mesure, 
de mêmo poids, de même valeur. Æqui- 


tas, alis, [. Sen. Sue. : Égalité d'âge, 
Æqualitas. Cie. Détruire | — des pro- 
ortions, Portionum æquitatem tur- 
are, Sen. Disconrs qui tend à l'— 


des biens, Oratio ad æquationem bo- 


norum perfinens. Cie. Elablir l'— des 
fortunes. Æquare opes. Cæs. pecunias. 
Cic. æÆquabiles opes factre. Plaut. | 
5° État d'une pers. ou d'une ch. qui 
n'ost ni superieure ni inferieure à une 
autre. Æqualitas, atis, f. Cic. Æquatio, 
onis, f. Cic. : Égalité presque frater- 
nelle, Fratena prope æqualitas. Cie. 
— de crédit et d'honneur, Gratis 


el dignitatis æquafio. Cic. Avec 


D 

Æqualiter. Cic. Quelle délibération 
sur le pied de l'— reste possible ? 
Quæ disceptatio ex æquo relicta est ? 
Liv. Mettre Philopémena sur le pied 
de l— avec les plus grands capi- 
taines, Philopæmenem in zquo summis 
imperatoribus ponére. Liv. Être sur le 
pied de l'— avec les dieux, Vivrre 
ez pari cum diis. Sen. In æquo diis 
sfare. Sen. || 8° Regimo sous lequel 
tous Jouissent des mêmes droits. Juris 
æqguabilitas, et abs. Æquubilitas, atis, 
f. Cic. Juris æquatio (onis), f. Liv. 
Par ie jus (uris), n. Cic. Liv. Jus 
(ris æzquum (1), 0. Liv. Ægqualilas, 
. Tac. : L'égalité abaolne est ane 
injustice, Fpsa æquabilitas est inique. 
Cic. Rendre tout conforme à | —, 
Omnia æ#quare. Liv. Établir l'—, Om- 
nibus,summis infimisque, jura mquare. 
Liv. Astreindre les citoyens au rdgme 
de l'—, Retinére cines pari jumn. Cic. 
Sons prélexte d'établir l'—, Sub fi- 
tule æquandarum legum. Liv. Après 
l'établissement de | —, Æqualo jure 
omnium. Liv. (Cels] est peu conforme 
à l'— civile, Non satis civile est. 
Liv. Vivre dans l'— avec ses conci- 
toyens, Vivre æque el pari jure curm 
civibus. Cie. Chacun, ayant renoncé à 
l'—, Omnes, exut& æqualitate. Tac, 
ÉGARD, s. m. 1° Prise en cons 
dération, action de tenir compte de qq. 
oh. Respertus, &s, m. Liv. Ratio, onts 
f. Cic. Cæs. = Avoir quetque égard i 
l'amilié, Aliquem respectum amicitis 
habëre. Liv. Avoir — au devoir, Re- 
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tionem officii habëre. Cic. Avoir — 
aux personnes, Personarum con(em- 
lationem Aabëre. Dig. Avoir — à 
'âge, Ætatem respicëre (io, is, speri, 
spectum). Ter. [Ce) à quoi vous devez 
avoir — dans le jugement, Quod vos 
in judicando spectare oportel. Cic. 
Avoir — aux recommandations, Ob- 
servare commendaliones. Cic. Avoir — 
à ta réputation, Famæ lux consulère 
(o, is, aului, sultum), 0. Cic. Tu as eu 
— à mon salut, Tibi curz salus mea 
fuit. Cic. Avoir — à l'âge de qqn, 
Alicujus ætati servire, n. Cic. Tu as 
plulôl — aux causes, Causæ apud 
fe gratiosiores sunl. Cic, N'avoir — 
à rien, Ninil pensi habère. Quint. N'a- 
voir plus d'— à rien, Rerum omnium 
respectum sibi abscid”re. Liv. N'avoir 
pas — à ua ordre, Mandalum negli- 
gère (o, is, lexi, lectum). Cic. N'avoir 
pas — an devoir, Officio (au dat.) 
deesse (desum, es, fui), n. Cic. Ne pas 
avoir — àce qu'il dil, Non id spec- 
tare quid dicat, Cic. || Eu égard à la 
richesse de ce lemps, anx circons- 
tauces, Pro copi& ejus lemporis. Liv. 
Pro lempore. Cæs. Sall. Ceux-ci, eu 
— à l'âge du penple romain, sont 
vieux, Ut, ut popull Romani ælas est, 
senes sunt. Cic. Eu — à ces temps-là, 
Ut illorum temporum habitus erat. Liv. 
Eu — ÿla bonté de César, il sera 
facile de, Quad est Aumanitate Crsar, 
facile erit (inl.). Cic. || Par égard aux 
intérêts privés, Respectu rerum pri- 
valarum. Liv. Par — pour lui, [In 
respectum illius. Sen. Par — pour 
mot, llonoris mei causä. Cic. In meum 
honcrem. Sen. Aeo nomine. Cic. J'ai 
fait cela par — à Les sorvices, Aferito 
tuo (id) feci. Cic. Oublier ses inimitiés 
par — poor la république, Inimici- 
tias reipublicæ condouare. Cic. || Sans 
égard ponr sa baule dignité, Sine res- 
peciu majestatis. Liv. Sans — même 
pour les sentiments de celle qu'il 
aimait, il..., Ne dilectæ quidem res- 
pectu mofus. Plin. Chacun fut inscrit 
sans — à ses mœurs, Sine delectu 
morum quisque incisus esf. Sen. Sans 
— pour les personnes, Ctfra per- 
sonas. Quint. (Qui est) sans — pour 
son devuir, Officit negligens (gén. 
entis). Cie. (Qur esl) sans — pour 
ton vrdre, Afandati tui immemor (gén. 
oris). Cic. Voy. ounugux. || 2° Surt. 
au plur. Deférence, marque d'estime, 
de consideration. Übservantia, æ, Î 
Cic. Reverentia, f. Cic. Pl.-j. Vere- 
cundia, [. Liv, Benevolentia, f. Cic. 
Offcium, ui, n. Cic. = Égards pour 
l'âge, Verecundia ztatis. Liv. Témoi- 
guer des — à qqn, Avoir des — pour 
qqn, Traiter qq0 avec égard, Aliquem 
observantiä colfre (o, is, lui, cullum). 
Cic. fouére (eo, es, foui, fotum}: Cic. 
accurafe habere (eo, es, bui, bitum), 
Sail. Alicui indulgëre (eo, es, dulsi, 
dultum), 0. Sen. Avoir des égards 
pour les personnes plus âgées, Æiate 
antecedenfes venerari, dép. Cic. Nulle 
art on n’a autant d'— pour l'âge, 
usquam ælafi fantum priouitur (past 
de tribuëre, 0, bui, bulum). 
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fat traité chez moi avec plas d'—, 
Apud me honoratior fuit. Cic. Avoir 
pour qqn Îles plus grands —, Ali- 
quem mazxtne colère. Ter. Avoir pour 
chacun les — qui sont dus, Suum 
cuique honorem reddfre (o, is, didi, 
ditum). Cic. Avoir des — mutuels, 
Inter se colère. Cic. Plein d’— pour 
qe Alicujus observans (gén. antis). 

«ce. Conserver ses amis par ses —. 
Amicos observantiä relinêre. Cic. Ré- 
clamer le plus d'—, Plurimum bene- 
volentiæ postulare. Cie. Je suis dis- 
pensé d'— envers [cet] homme, Sum 
ab observando homine liber. Cie. Avec 
moins d'—, Minus considerate. Cic. 
Qui manque d'— pour qq, In ali- 
quem negligens (gén. entis). Cic. Je 
n'ai jamais manqué d'— pour toi, 
Mea (ibt observantia nunquam defuit. 
Cic. Mangne d'— pour la famille, 
Cognatorum negligentia (æ), [. Ter. 
Par manque d'— pour toi, Negli- 
gentiä tua. Ter. 

A st écan», etc, loc. adv. Par 
rapport à cela, à ce point de vue : À 
cel égard, /n isto genere. Cic. Donner 
une entière satisfaction à cet —, De 
eo plene satisfacére. Quint. À cet — on 
lui avail permis... De eo p'rmissum 
ipsi erat. Liv. Les opinions diffèrent 
à cel —, Varia circa hoc opinio (est). 
Plin, À cet — il ment, În eo men- 
titur. Cic. À ua certain —, In aliquo 
genere. Çic. Uno loco. Cic. À bien des 
égards, À différents —, Multis locis. 
Cic. Multis partibus. Cic. À tous —, 
In omnibus rebus. Cic. In omnes parles. 
Cic. Omnibus partibus. Cic. Omni a 
parte. Cic. Omni parte. Liv. Per omnia. 
Quint. In omni genere. Cic. [Ce] qui est 
parfait à tous —, Quod est omni ex 
parte perfectum. Cic. À lous autres 
—, Celeris rebus. Cic. Ceterum. Cic. 
Celeroqui et Ceteroquin. Cie. Nous 
sommes sages à lous autres —, Âd 
omnia alia sapimus. Ter. 

A L'ÉGARD DE, loc. prép. 1° Rela- 
tivement 4. De (abl.). Cic. Liv. In 
(abl.). Cic. À on Aë (abl.). Cic. Qaf. 
Abl. s. prép. Cic. Ces. : La noblesse 
fl une concession à l'égard du consul, 
Concessum (est) a nobilitale de consule. 
Liu. À l'— de la science, rien ne lui 
manqua;ils sont snpérieurs à ons 
les autres, Nihil isti a doctrinä de- 
fuit, Cic. Scientiä ceteros anfecedunt, 
Cæs. À l'— de ce que lu m'écnis, 
que tu viendras me rejoindre, je dé- 
siro que tu restes là où tu es, Quod 
scribis, (e ad me venfurum, le istic 
esse volo. Cic. | 2° Envers. Erga que) 
Cic. In (acc). Cic. Adversus (acc. 
Cic. Liv. =: La justice à l'égard des 
dieux, Justitia aduersus dsos. Cic. 
Observer la paix à l’— de qqn, Pacem 
aduersus aliquem servare. Liv. Sévère 
à l'— de ses amis, Difficilis in ami- 
cos. Cic. Bien agir à l'— de qqn, 
Præclare agèëre cum aliguo. Cic. Selon 
la manière dont elle s'est conduite à 
mou —, Ut erga me merita est. Plaut. 
Changer mes dispositions à ton —, 
Jde immulare tibi. Cic. || 3e En com- 


ic. 11[ paralson de. Voy. couraRa1sON 1°. 
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ÉGARÉ, éx, part. passé d'Aoanxa, 
Voy. ce v. I Adj. 4° Qui a perdu son che- 
min, Devius, a,um. Cic. Deerrans, pén. 
anfis. Liv. : Indiquer son chemin à 
une pers. égarée, Erranti viam mons 
trare. Cic. || 2° Dissemine. Voy. épars. 
| do Fig. Distrait. Voy. ce m. {| 4° Plein 

6 troublo. Perturbatus, a, um, Liv. Ef. 
feralus. Liv. = [Humme] dont les yeux 
et l'esprit sont éyarés, Oculis ac mente 
turbatus. Liv. D'un œil égaré, Vuitu 
efferato. Petr. Qui a l'esprit —, Amens, 
gen. entis. Cic. Vecors, gén. cordis, Cic. 

ÉGAREMENT, s. . 1° Meprise ds 
celui qui a perdu son chomin. Erratio, 
onis, f. Plaut. Ter. Cic. Error, oris, 
masc. Plaut. Curt, |] 20 Fig, Action de 
so tromper, orraur. Error, oris, mase, 
Cic. Voy. Enneun. || 3° Dérangement 
de la raison, domence. Amentia, à, f, 
Cic. Dementia, f. Cic. : Égarement 
d'espril, Mêmes traduct. Il ne donna 
qu'uve marque d'— d'esprit, Unwm 
signum alienatz mentis ostendit. Suet. 
L'— se lisait sur son visage, {n vults 
vecordia inerat. Sall. |} 4° Ordin. au 
plur. Deésordre moral. Error, oris, 
masc. Suel. el pl. suuv. Errores, un, 
wasc. pl. Cic. Peccata, orum, n. pl. 
Cic. Nequitia, æ, f. Cic. : Égarement 
de jeunesse, Juvenilis error. Suel. 

ÉGARER, v. acl. 1° Faire perdre à 
qan son chemin. De viâ deducrre (o, is, 

UIi, ductu), act. Cic. || 2° Laisser 
orrer. Dimitiêre, o, îs, misi, missun, 
ac. Ou. : Égarer ces pensées dans des 
arts ioconous, dans un lointain ave- 
nir, Dimitiére animum in artes ignolas. 
Ov. Cogitationes in longinqua prænit- 
tFre. Sen. || 3° Fig. Mettre qqn dans 
l'erreur. (Aliquem) in errorem indu- 
cêre (voy. 1°), act. Cic. z Égaré par uno 
ressemblance, Similitudine deceptus 
(pass. de decip®re, io, is. cepi). l'ic. 

a TROUPKRA. || &° Troubler (l'esprit) 
: Égarer l'esprit, la raison de qqu, 
Alienare mentem alicujus. Liv. et 
sim. Alienare aliquem. Sen. Consilie 
ahcujus occæcare. Liv. Raison éga- 
rée, Mens emota (pass. de emvrére, 
e0,es, movi). Sen. Egaré par le crime, 
les furfails, Scelere furtosus. Cic. [n- 
sanus flagittis, Cic. || B° Jeter qqn 
dans le desordre moral. (Aliquen) € 
{ransverso agèëre (0, is, egi, aclum). 
Sen. transversum agère. Sen. perdre, 
0, is, didi, ditum. Ter. || 6° Perdrs 
momentanemont : J'ai égare moa livre, 
* Nescioubi librummeum posuerim (de 
pouŸre,o,is, positum). Être —, * Noa 
cumparère (e0, es, rui, s. sun.), & 

S ÉGARER, v. réf, io Pordre sm 
chemin. Errare, n. Cic. Deerrare in 
uinere. Cic. ifinere. Quant. et abs. 
Deerrare, n. Cic. De vi& decedfre (0, 
Îs, cessi, cessum), n. Suet. : S'égarèr 
daus la route (— s'y perdre), Deer- 
rare in ifinere. Cic. S'— dans on lieu, 
{= y entrer par erreur), Deerrare in 
locum. Plin. Chemins qui ne permel- 
tent pas de s'—, Viæ non palientes 
errare. Cic. Navires qui se sunlégarés, 
Naves que de cursu suo decesserunt. 
Cæs. Ils assurent que les coups ns 
s'égareront pas, Îctus deerraturos ns- 
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Sent, Plin. || S'égarer de son père 
dans la foule, Inter homines a patre 
deerrare. Plaut. || 2° Fig. S'écarter de 
Sn sujet. Errare, n. Cic. À propesuilo 
berrare, et abs. Aberrare,n. Cic. Va- 
art. dép. Cic. Evaguri, dép. Quint. 
: Le discours s'égare, Oratio vugatur. 
lie. errat. Cic. Notre discuurs s'est 
égaré sor les amiliés…., Oratio ad 
énicitias deflerit [de deflect®re, 0, is, 
Rerum, n.). Cic. || 3° Laisser error sa 
penses : Tu t'égares dans de pareilles 
inepties? Ad isfas ineptias abis (de 
abire, «0, toi el it, itum, n.)? Cic. Le 
discours s'égare dans le vide, (Oratio) 
inanibus lucis bacchatur (dép.). Quint. 
Voy. éoansn 2. || 6 Se fourvoyer. 
Errare, n. Cic. Deerrure, n. Veil 
Dè peur que le sage no s'égare, Ne 
sapiens præcipite( (de præcipitare, n.). 
Cic. J'aime mieux m'égarer avec Pla- 
tou, Mulo errare cum Platone. Cic. 
L'espril s'égare, Animus errore vaga- 
fur dép). Cic. Le sort s'égarait sur 
des hommes peu capables, Sors deer- 
rabat ad parum iduneus, Tac, Voy. 
Se rrowrsn. || 5° Être hors de soi. 
Mente alenari, pass. Plin. : [Ceux] 
dont l'esprit s'ezare,Quorum ments alie- 
arr. Plin. 16° l'ron. Être momenta- 
sement perdu. Ercïd?re, o, is, ctdi, s. 
sap., a. Cie. = La lelire s'esl égarée en 
roule, Litteræ exciderunt in viä. Cic. 
ÉGATES (ILES), Ægates (ium) 1n- 
nle (arum), f. pl. Nep. Liv. et simpl. 
Ægates, um, f. pl. Mel. | 
ÉGAYEN, v. act. 1° Rondre gal. [Ti- 
larare,act.(rare). Cic. Exhilarare, act. 
Cie. : Cel bomme m'égaye (— excite 
wos rire), lle mihï risum movel (de 
motêre, eo, movi, molum). Cic. Jeu- 
cesse égayée par les plaisirs, Læta 
téluplatibus adolescenthia. Tac. Le 
repas est égayé par de joyeux pro- 
pos, Celebratur sermone Letitiäque 
toncivium. Cic. La lerre sew.le 
égaçte, Terra Rilarata videtur. Cic. 
2° Donner du relâche 4, distraire de. 
elurare, acl. Cic Mecrenre, acl. Cic. 
:{Le rire] égaye la tristeise, Tris- 
tifinm relarat, Cic. Égayer la gra- 
vité des juges, Judicum animos a se- 
verilale ad Àilaritatem traduc®re (0, 
ts, duzi, ductum). Cic. — notre ser- 
vilude, Servilutemnostramerhilarare. 
Cic. La boone humeur par laquelle 
légayais la tristesse de ce Lemps, 
Dilarites, uë hanc trishifiam (empo- 
rau condiebam (de condire, io, is, iui 
et ti, ilum). Cie. || 3° Rondre riant. 
Ailarare, act. Cic. Pall, Erhilarare, 
acL. Plin. : Aucune fleur ne les égaye 
ces arbres), Vullo flore erhilarantur. 
lm. Égayer les couleurs, Colores 
erhilarare. Plin. Aussilôl le langage 
est comme égayé, Hilarior protinus 
eralio renidel (de renidëre, «0, s. parf. 
oi sop., 0.). Quint. Uo mot piquant 
épaye (relève) le discours, Salsum ex- 
ail orafñonem. Quint. Égayer le style, 
Drationem cendire (voy. 29). Cie. 
S'écaven, v. réf. {° Devenir gai. 
Hilarescère, o, is, s. parf. ni sup., n. 
Varr. Hilarari, pans. Cic. Erhilarari, 
pass. Plin. Hilarem se facëre (io, is, 
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fer, factum). Ter. Animum relarare. 
Cic. Frontem explicare. Hor. expor- 
rigre (v, is, rexi, rectum). Ter. || 
2e So moquor : S’égayer aux dépens 
de qqun, Jucuse aliquem lutdëre (0, is, 
lusi, lusum). Cic. je Se moquer. || 
80 Sc donner carrière. Voy.caRmÈNE 4°, 

ÉGÉ, n. de villas (Macédoine, Éo- 
lide, Cihcie). Ægæ ou Ægæez où Ægez 
ou Ægie.arum,f. pl. Luc. Plin, Just. 
Tac. = l'abilants d'Écé, Voy. éoéaTs. 

ÉGÉATE, hab. d'tge. Æyeates, =, 
m. Tac. 

ÊGÉE, roi d'Athènes. Ægeus, ei et 
eos. acc. eum el ea, m. Fyg. Cal. 

GEE (MER), anc. n. de l'Archipel. 
Ægæum (1) mare (is), 5. Cic. et simpl. 
Ægzum, i, n. Ilor. Plin, : De la mer 

ge. Ægæus, a, um. Cic. 

EGES. C. Écé. 

EGIALÉE, ancion nom de l'Achaie. 
Ægialos, i, [. Plin. 

ÉGIDE, S. f. 4° Bouclier de Pallas. 
Ægis, tdis, ac. idem el mieux ida, f. 
Varg. for. || 2° Fig. Protection. Præ- 
stdium, ü, n. Cic. T'utela, æ, f. Cic. 
: Être abrité sous l'égide du cou- 
rage, sous l'— de l'amitié de Rome, 
Laiëre in tutelä ou præsidio virtutis. 
Cic. sub umbra Romane amicitie. Liv. 

EGINE, Île voisine do l'Attiquo. 
Ægina. æ, (. Cic. : Relalif à Égine, 
Ægineticus, a, um. llin. 

ÉGINÈTE, hab. d'Egine. Ægineta, 
æ, m. (ic. Æginensis, is, in. V.-Max, 

ÉGISTLE, meurtrier d'Agamomnon. 
Ægisthus, i, m. Cic. 

EGLANTIER, s. M. Rosier sauvage. 
Silvestris (is) rosa (æ), (. Plin. * Rosa 
canina, f. (Linn.). 

EGLANTINE, s. f. La flour de 
l'eglantier. C. ÉGLANTIER. 

ÉGLÉ, une des Naïades. Ægle, es, f. 
Virg. 

EGLISE, 6. [. 1° L'assemblée des 
chrotionsi l'autorité  ecclesiastique; 
l'etat ecclosiastique. Ecclesiu, z, 
Ecct.||2° Temple. Ecclesia, z, f. Amm. 

ÉGLOGUE, 5. f. Poosie pastorale. 
Ecloga, z, f. Virg. Pl.-). : Les églo- 
gues, Bucolica, orum, u. pl. Ov. 

EGOÎSME, 8. m. Vice de l'homme 
qui rapporte tout 4 soi. Czcus (i) 
amor (oris) sui, m. Mor. : Tu pousses 
l'egoïsme jusqu'à ce point, Usque 
eo le diligis (de duligrre, 0, lezi, lec- 
(um). Cic. Porté à l'—, Applicatus 
ad se diligendum. Cic. 

ÉGOISTE, adj. Qui a le vice de l'é- 
guise. Sui diligens (gén. entis). Cic. : 
lestégoïsle, Se ipse amat. Cic.]] Subst. 
Un égoïste, (Homo) se ipse amans. Cic. 

ÉGONGER, v. act. 1° Couper la 
gorge 4. (Aliquem) jugulare, Cic. (Ali- 
cui) gulam præsecare (0, as, secui, 
secaium ot secfum). Sen. fauces se- 
care (0, as, secui, secfum, secalurus). 
Tac. jugulum perfod®re (io, is, fodi, 
fossum). Tac. : On égurge un pore, 
Jugulatur sus. Cic. Égorger qqn avec 


-uu rasoir, Alicui fauces secare nova- 


culä. Tac, — qqn avec une épée, 
Gladium in jugulum alicujus demit- 
tére (0, ts, misi, missum). Plaut. Se 
laisser — (en pari. d'un gtadiateur), 
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Ferrum recipère fios üs, cepi, ceplum). 
Cic. Recipére gladium. Seu. Action 
d'—, Jugulatio, onis, f. Cæs. || 2° Tuer 
avec le fer. Czdÿre, o, is, cecidi,cæsum, 
act. Cæs. OccidPre, o, is, cidi, risum, 
act. Czs. Trucidare, act. Sal. (ic. 
= Ne vous laissez pes égorger. Cavete 
{rucidemini. Sail. 1 N1— les cituyens, 
Cives frucidandos euravit. Cic. | 3e 
Forcar qqn à payer plus que son dû. Voy. 
écoucHEn. || 4° Ruiner. Voy. ce m. 

S'éconcsn, v. 1° Réf. Se couper la 
gorge à soi-même : S'égorger avec un 
rasoir, Fauces novaculà secare (o, as, 
secui, sectum, secaturus). Suel. || 2° 
Récipr. S'entre-tuer, vor ce m. 

EGONGEUR, s. m,. Celui qui égorge. 
Collorum sector (oris), m. Cic. Voy. 
MEUNTIIES. 

S'ÉGOSILLER, v. réf. Se fati- 
uer le gosier à force de crier; crier 
onglemps et très forl. Suos ramices 
nunpire (0, is, rupi, ruptum = s'epou- 
moner). Plaut, Contenfissimä voce cla- 
milare, n. Apul. : S'evouller à récla- 
mer une ch., Rem poscire usque a ra- 
vim (= jusqu'à l'enrauenent), Plaut. 

EGOUT, s. m.-1° Eau qui s'ecoule 
goutte à goutlo Stillicidinm, ni, nn. 

itr. Cic. || 2° Sorte de gouttière. CeL 
liciæ, arum, (. bi. Vitr. || 4° Canat 
pour les eaux sales. Cloaca, z, f. Cic. 
Hor. : Construire des eguuts, Cluacas 
ducère. Liv. || 4° Fig. Ronder-vous des 
mauvais sujets. Sentina (æ), f. Cic. 

ÉGOUTTAGE, S. m, Action d'é- 
gouller, de s'egoutter. Siillario, onis, 
. Îer. Pl.-Val. : Par l'égoutiage, 

Slillando. Vitr. 

EGOUTTER, v. acl. Faire écoulsr 
peu à peu l'eau de. Siccare, act. Cic. 
Ærsiccare, act. Col. : Éguutter des 
terres marécageuses, les eaux d'ua 
marécage, Paludes siccare. Cic. Pa- 
ludis collectum humorem deducêre (0, 
is, duxi, ductum). Virg. — le lait 
carllé, le fromage. Serum erprimére 
fo. 1, pressi, pressum — faire sortir 
e petit-lail). Col. 

OOUTTER, v. D. Perdre son eau. 
Laisser égoulter, Paire —, Mettre À 
— qq. ch., C. écouTren (act.). 

S ÉGOUTTER, v. pron. Perdre son eau 
pou à peu. Liquorem exsudare. Col. 

EGRATIGNER, v. acl. 1° Dèchirer 
légèroment la poau. (Alieui) summam 
culem stringêre (o, 18, sérinri, stric- 
tum). Sen. : 11 avait été égratigné à 
la cuisse, (Ejus) summa cutis in femine 
erstricta era Curt. S'égratiguer 
es joues, Voy. ÉORATIGNUNE. | 2° La- 
bourer legèroment : Égratigner la terre 
avec la charrue, Vomsre summam par 
tem (erræ sauciare. Col. || 43° Fig 
Blassar legérement par ses paroles, 
Aludice perstringëre (voy.1e),act, Tac. 

S'ÉORATIONEA, v, réll. Se faire une 
ôgratignure. Voy. ÉGRATIGNURE. 

EGRATIGNURE, 5. f. {° Legère 
blossuro faite en egratignant. * Tenue 
(is) cutis vulnus (neris), 0. D'apr. Liv. 
et Cels. Vulnusculum, i, a. Up. =: So 
faire des égralignures aux joues, aux 
joues avec ses ongles, Genas radÿre 

to. is, rasi, rasum). XII Tab. ungue 


tés ÉHONT 


auciare. Ov. Recevoir une égrali- 
goure (= être égratigué), Voy. ÉoRa- 


TONER. || 4° Légère cicatrice. * Luis 
(ts) cicafrir (icis), f. 
GRENEN, 


rana ercul®re (io, is, cussi, cussum). 


arr. — des raisins, Unis acinos exi- 


mère (0, is, emi, emplum). Plin. 
S'ÉGRENSR, +. pa 
grains : Les épis s'égrènent, Arisiis 
grana dectdunt (de .decidre, 0, is, 
cidi, s. sup., n.). Plin. 
ÉGRILLAND, ane, adj. 10 Vif, 
évoillé. Alacer, erts, cre. Plaut. Ve- 
etus, a, um. Cic. |] 2° Trop gailland. 
etulaus, gén. antis. Cic. Protervus, 
a, um, Cic. = Parole égrillarde, Dicfum 
protervum. Cic. || Subst. Un égrillard, 
Homo petulans ou protervus. Cic. 


ÉGRUGEO!R, 5. m. Vaso à égru- 


ger. Mortariolum, i, n. Macer. 


ÉGRUGEN, v. acl. Reduire en potits 


grains. Subterëre, 0, is, trivi, trilum, 
act. Col. 


ÉGYPTE, contrée d'Afrique. Ægyp- 


tus, i, fémn. Cic. 
Voy. le suiv. . 
EGYPTIEN, ENNE, adj. et 8. ©. 
ot f. Ægyntius, a, um. Cic. 
Elu, inler;. | marque : 4° L'étonne- 
ment. Altat ! Plaut. Hem ! Plaut. lib 


3 (Qui est) d'Egypte, 


ou Eh bieul qu'enlends-jo? Jlem! 


Quid audic ? Plaut. Eh mais la voici 
Atiat eccam (—= ecce eam}l Plaut. Eh 
quoi? Quid? Cic. Quid vero? Cie. || 
2° La joie. Hem! Ter. Ehem}/ Plaut. 
Ter. I 30 La douleur. Heu! Plaut. Ter. 
Eheu? Plaut. Ter. Attat! Plaut. : Eh 
malheureux que je suisl leu! me 
miserum{ Cic. Ehl malheureux, je 
suis mort! Attal! peri hercle ego 
miser ! Plaut. || 6° Le commandoment. 
Eho! Plaut. : Éhl garçon, cours, Eho! 
puer, curre. Plaut. Eh bien! tais-loi, 
Tace ergo! Plaut. Eb bienl prends, 
Cape vero ! Plaut. El bien! vas-tu on- 
var? Etiam aperis ? Plaut. Eh bien! 
dis ae mot, (juin fu uno verbo dic{ 
Plaut. ] 6° Le reproche. Eho! Plaut. 
Ter. || 8° L'encouragement = Eh! Eb 
donci Âge, Agedum {en pari. à on 
seul et qgf. aussi à plusieurs)! Cic. 
Liv. Agite, Agitedum (en parl. à plu- 
sieurs) Liv. f 7° La concession. Sane. 
Cic. = Eb bienl soitl Sit ita sane! 
Cic. Age sane! Cic. || 8e L'interroga- 
tion. Eho/ Plaut. Ter. Eb bien! ou 
Eb mais! esle que ces choics ne 
araissant pas justes? Eho/ nonne 
c justa videntur? Ter. Eb bieo 
donc 1 Quid ergo? Plaut. Ter. Cic. || 
®° La conclusion. Ergo. Cic. Jgitur: 
Cic. Nempe. Cic. = Eh bien donel 
Atqui. Cie. . 
ÉNENDER. GC. SARCLEN. 
- ÉUHONTÉ, És, adj. Qu est sans 
deur. Impudicus, e&, um. Plaut. Cic. 
mpudens, gén. entis. Cic. Hor. Procar, 
gén. acis. Cic. Liv. : Une courlisane 
bonlée, Scortum procaz. Liv. Bouffon 
éhonte, Scurra exhausto rubore. Ad 
Her. Homme d'une audace éhontée, 
Homo effuse petulans (gén. antis). Cic. 
Libertinage éhonté, Perdita lururis. 


v. act. Détachor les 
grains de : Égrener des épis, E spicis 


roo. Tomber par 


positior. Liv. 


ÉLAN 


Nep. Fiatterie éhontée, Improba adu- 
latio. Sen. 

ÉLABORATION, 8. f. 1e Travail 
long ot attentif. Elaboratio, onis, . Ad 
Her. || 2° Transformation de certains 
produits composas. Confectio, onis. Cic. 

EÉLABONEN, Y, act 41° Produire 
par un travail long et attontif. Elabo- 
rare, act. Cic.: Elaborer uc livre, Li- 
brum extundEre (o,is, (udi, s. Bup.). 
Tac. Pelit ouvrage élaboré pendaut 
ces auits, Opusculum lucubratum his 
nocfibus. Cic. || 2° Transformer cer- 
tains produits composes. Con/ficËre, io, 
îs, feci, fectum, act. Plin, 

ÉLAGAGE,Ss.m, {° Action d'élaguer. 
Interlucatio, onis, f. Plin. || 2° Bran- 
chos coupces. Ampulalio, onis. f. Plin. 

ÉLAGUER, v. act. 1° Couper des 
branchos d’un arbre, etc. Interlucare, 
act. Plin. = Élaguer un arbre, Ar- 
borem sfringêre (0, is, sirinri, stric- 
tum). Col. interlucare. Plin. collucare 
(s. parf. ni sup.). Col. — la vigne, 
Vilem compescêre (0, is, cui, s. snp.). 
Col. — la vigne chaque année, Vites 
fonsurä annuë cocrcère (eo, es, cui, 
citum). Plin. — la cime d'un ormeau, 
Ampulare cacumen ulmi. Plin. — le 
feuillage, Frondem ferro adstrirgère. 
Col. — les buissons, Vepres alte- 
nuare. Col. À 2e Fig. Retrancher. Cir- 
cumcidre, 0, ts, cidi, cisum, act. 
Varr. Cic. Quint. Ampulare, act. Cic. 
Adstringëre (voy. 4°), act. Quint. : 
Élaguer le superfla, Effusa substrin- 
gÿre. Quint. Luxruriantia adstringfre. 
Quint. Inulilité élaguée, Amputata 
ou Circumcisa inanilas. Cic. Claguer 
beaucoup de choses d'un discours, 
Recidëre multa ex oratione. Quint. 

ÉLAGUEUR, 5. m. Celui qui olague, 
Putator,oris, m. Varr. Col. Frondator, 
m. Virg. Plin. 

ÉLAGABAL, empereur romain. He- 
liogabalus, i, m. Lampr. 

ÉLAM, un des fils de Som. Elam, 
todécl, m. Dibl. 

ÉLAMITES (Les), descondants d'É- 
lam. Elamilæ, arum, m. pl. Bibl. 

1. LLAN, 5. m. Espèce de cerf. 
Alces, is, . Cxs. Plin. 

2. ELAN, 8. om. 1° Mouvement subit 
pour se porter an avant Impetus, üs, 
mo. Cic. Procursus, üs, m. Liv. 2: [Ces 
statues] ont l'attitude de l'élan, 
Habent impetum. Quint. Prendre son 
—, Împelum colligËre. Cic. capére. 
Sen. sumëre. Plin. D'un — sonlenu, 
Continenti impetu. Ces. Emporté ar 
son —, Împetu prolatus. Liv. L — 
des soldats, Procursus militum. Liv. 
Arrêter l'—, l'— du Sawnite, Îm- 
petumn frangére. Cic. Sistère Samnitem 
se invehentem (de invehëre, o, is, vezi, 
veclum). Liv. !| 3° Fig. Ardeur. [m- 
petus, Gs, m. Cic. : L'élan de l'armée 
victorieuse, linpetus victoris exerctlis. 
Tac. Combat où il y a plus d'— que 
d'ensemble, Pugna acrior quam com- 

f 80 Fig. Mouvement 
subit de l'âme, essor. Impelus, üs, m. 
Cic. Procursus, üs, in. V.-Mar, : 
L'élan de i'éloquence, Impetus di- 
cendi. Cie. orationis. Cie. Pl-j. Les 


ÉLANC 


élans de la vertu, Virtutis procursus 
au pl.). V.-Mar. Le premier élas 
e l'affeclion, Benevolentiæ impetus, 
Cic. Être entrainé par l'— de la pas 
Sion, fmpelu animi incilari. Cic. Ré. 
pruner l'— de la passion, Revocare 
auinum incilatun. Cic. — vers la 
plarsir, Voluptatis appelitus (üs), m. 
ic. Lo courage aura ses élans, For. 
fitudo impetus suos Aabebit. Cic. Sil'art 
pouvait produire ces — (du génie), 
i æc possint arte commoveri (pass. 
de commovére, eo, es, movi, molum). 
Cic. Âme sans élan, Animus piger. Sea. 

ÉLANCE, ÉE part passé d'éLax- 
cen, Voy. ce v. dj. 4° Svelte. Gre- 
cilis, m. f., e,n. Ter. Plin. : Arbre 
élancé, Arbor gracilis. Plin, prolira. 
Varr. Taille élancée, Proceritas, atis, 
f. Cic. La taille — des fenimes, Mu- 
licbris subtilitas, f. Vitr. Rechercher 
les formes élancées, Gracilitates con- 
sectari. Cic. || 2° Trop long et trop 
mince, efflanqué. Eztlis, m.f., e, np. 
Plin.: Palmiers élancés, Pars eriles. 
Plin. Voy. &rrLaNQUé. 

ELANCEMENT, 8. m. 40 Action de 
s'élancer. Procursus, üs, m. Liv. I 
Fig. Élancement de l'âme vers la s2- 
gesse, vers la vérilé, Sapientiz affec- 
falio (ons), f. Sen. Veri reperiendi 
studium (it), n. Cic. || 2° Doulour su- 
bite et aiguë. Punctio, onis, f. Cels, 
Plin. : Causer nn élancement, Pune- 
tionem afferre. Plin. Voy. le saiv. 

ELANCEN, v. n. Causer des êlas- 
cements douloureur. Pung#re, 0, is, pe- 
pugi, puncium, n. Plin. 

S'éLancen, v. refl. do Prendre sa 
élan; se lancer on avant. 1. En aëx.: 
Impetum capñre (io, is, cepi, captum), 
Liv. facére (io, ts, feci, faclun), Cas. 
dare @ as, dedi, datum). Liv. 2. Bos- 
Dia : Prosilire, io, is, silui et qqf. si- 
livi ou silii, 3. sup., n. Cic. Liv. (a 
baut de) Desilire, to, is, silur et siliot 
ou süti, sultum, à. Ces. Cic. (Hors 
de) Exsilire, io, is, silui, sultum, à 
Ter. Cie. (Vers, Sur où Dans) Insilirs, 
io, ts, silui, sultum, n. Liv, 3. Coca: 
Procurrêre, 0, is, curri el cucurri, cur- 
sum, 0. Cæs. (Ensemble, L'ua coatre 
l'autre) Concurrére, 0, ts, curri et rar. 
cucurri, cursum, n. Cæs. Cic. (De côtés 
et d’autres) Discurrére, 0, is, eurri et 
cucurri, cursum, D, Liv, (Du baat de) 
Decurrêre, 0, is, curri el rar. cucurri, 
cursum, n. Liv. (Hurs de) Ercurrère, 
0, is, cucurri el curri, cursum, D. Cie, 
(Vers, Sur ou Dans) Incurrêre, 0, ü, 
curri et qqf. cucurri, cursum, n. Sail 
Liv. 4. ALLER EN TOUTE HÂTE, VOLES : 
Provolare, a. Cxæs. (Du haut de) De 
volare, D. Liv. (Hors de) Evolare, n. 
Cic. (Dans on Sur) {nvelare, n. Uirt, 
Ter. S. FAIRE IAROPTION : Prorump”re, 
0, is, rupi, ruplum, n. Cs. Irrumpère, 
n. Cic. ftuëre, o, is, ui, ufum, uiturus, 
0. Liv. Irruëre, 8. sup., n. Cic. Lis. 
Invadfre, 0, is, vasi, vasum, 0. Cie 
6. SK JFRTER EN AVANT, SE PRÉCIPITER : 
Se proripire (io, is, ripui, reptun). 
Cic. Se præcipitare. Cæs. Se projictre 
Ge. is, Jeci, jectum). Cæs. (Du haut de) 

e dejicère. Cæs. (Hors de) Ss gicère 
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Cæs. (Dans) Se injicére. Cic. = S'élancer 
vers qqn, Ad aliquem involare. Ces. 
exsilire. Ter. S'— sur qqn, sur qqn 
les armes à la main, {n aliquem im- 
pelum facËre. Cxs. insilire. Apul. cum 
ferro invadre. Cic. S'— sur l'ennemi, 
In hositee prorumpère. Ces. irrumpère. 
Ces. S'— au milieu des nvemis, In 
medios hostes se injirëre. Cic. S'— an 
cou de qqn, In collum alicujus inva- 
dére. Cie. S'— sur un cheval, In 
equum insilire. Liv. S'étant élancé sur 
uo cbevsl, Equo arrepto (pass. de 
errip’re, io, is, ripui). Liv. S'élancer 
dans ta mer, În mare desilire. Suet. 
S'— dans un camp, În castra irrum- 
pêre. Cic. S'— au combat, in prælium 
rosilire. Just. In aciem irruëre. Cac. 

"— au pillage de la ville, Ad diri- 
pindam urbem discurrëre. Liv. S'— 
au-devant d'une mort certaine, Ad 

rspieuam moriem se injicre. Cic. 
Fo de son siège, de sa place, De 
ul& ersilire. Cic. Ab sede suä prosi- 
lire. Liv. S'— du hsut de son tri- 
banal, De tribunali decurrëre. Cæs. 
S'— du baut de sa voilure, de son 
char, 4 bas de son cheval, Desilire 
de reda. Cic. curru. Ces. equo. Cæs. 
S'— bors d'un navire, Ex navi desi- 
lire. Cæs. se projictre. Cic. S'— du 
baul d'ao mur, De muro se dejicëre. 
Czs. S'— hors do camp, Er castris 
crumpère. Cxs. se ejicére. Cæs. S'— 
bors de la ligne de bataille, Ab acie 
procurrère. Liv. S'— des banteurs 
daas la vallée, Er monfibus in vallem 
decurrére. Cas. S'— hors de l'Afrique, 
Ër Africä ercurrére. Cic. S'— par 
toutes les portes Len pari. de soldats), 
Omnibus portis effundi (or, Eris, fusus 
sun), passa. Liv. S'élant élancé à 
bride absttue, Effreno equo evectus (de 
eehi, or, éris, pass.). Liv. || En parl. 
des cb. : La fumée s'élance vers le 
ciel, Fumus ad cælum fertur (de ferri, 
eur. ferris, latus sum, pass.}. Suet. 

es rameaux s'elancent dans les airs, 
Rami in ercelsum emicant (de emicare, 
9, 0, cui, catum, 0.). Plin. Le Rhin 
s'élance à travers les Lerriloires.…, en 
Gaale, Rhenus fertur per fines. Css. 
ruit in Galliam. Tac. La mer s'— 
contre la lerre, Mare terram appetit 
(de appetËre, 0, ivi el ii, ifum). Cic. 
Des eaux Jaillissantes s'élancent, 
Seaturigines emicanf. Liv. Le PÔ 
s'élance avec Lant d'impétuosité, Tam 
cifus prosilift Padus. Mel. Eau qui 
s'— du sommet, Er allo aqua desi- 
liens. Ov. [Les vents] s'élancent des 
montagnes, À monltibus se dejiciunl!. 
Lucr. || Pig. : L'éloquence s'élance à 
travers les champs, Eloquentia campis 
fertur. Quint. 

ÉLANGAN, v. act. 4° Rondre plus 
large. Dulatare, act. Cic. Prolatare, 
acl. Tac. Larare, act. Cic. : Élargir 
pue propriété, un camp, Dilafare fun- 
dum. Cic. castra. Liv. — le forum, 
le lit du Tibre, Larare forum. Cic. 
elveum Tiberis. Suet. || 2° Fig. Rendre 
plus étendu. Prolatare, act. Col. Am- 
plificare, act. C?s. Augère, eo,es, auri, 
eucium, aet. Cic. À 3° Mettre qqn hors 


ELECT 


de prison. E carcere (aliquem) ou E 
vinculis on E custodia emittère (0, is, 
misi, missum). Cic. E custodiä dimit- 
{Fre, act. Liv. on educëre (0, is, duri, 
ductum), act. Cic. Custodiä liberare, 
act. Nep. Vinculis liberare, act. Liv. 
ou levare, act. Cic. Liv. Ou exsoluëre 
{e is, solvi, solutum), act. Quint. Suet. 
vinculis eximfre (0, is, emi, emp 
tum), act. Cic. Vincula (alicu jus) sol- 
vÿre. Cic. ou laxzare. Quint. ou (alicui) 
demêre (0, ts, dempsi, demplum). Liv. 
S'éLanoIR, v. pron. 4° Devenir plus 
large. Dilatari, pass. Cic. Latescère 
(o, ts, s. parf. ni sap.), n. Coi, In 
lafitudinem crescêre (0, is, crevi, cre- 
tum), n. Col. In lafum cresctre. Ov. 
Late diffundi (or, ris, fusus sum), 
pass. Cæs = La plaine s'élargit uo 
peu, Campus paulo latior patescit (de 
patescËre, 0, fui, s. sup., u.). Liv. 
S'élargir en boule, In orhem se fun- 
d®re (o, ts, fudi, fusum). Quint. || Fig. 
Notre pensée semble s'élargir, Vi- 
demur latiores fieri (de fo, fs, factus 
sum), pass. Cic. 
ÉLANGISSEMENT, s. m. 4° Aug- 
mentallon do fargour. Laramentum, 1, 
n. Vitr. : Donner de l'élargissement 
à la cella, Laramentum cellæ efficrre. 
Vitr. [| Fig. L'espérance d'un élargis- 
sement de position, Spes amplifcundæ 
fortunæ. Cic. || 2° Mise en liberté d'un 
prisonnier. Afissio, onis, [. Cic. 
ÉLASTICITÉ, 8. f. Propriôtè qu'a 
un corps de cedor, et de reprendre en- 
suite son etat primitif. (T. de science) 
* Vis elastica, [. (Georg. Sm.). (fier 
zibililé) Lentitudo, dinis, f. Vitr. 
VOYy. FLEXIDILITÉ, SOUPLESSE, (Moel- 
teux) Mollhtia, æ, f. Plin. 
ÉLASTIQUE, adj. Qui a de l'élas- 
ticite. iT. de science) * Elasticus, a, um 
(Georg. Sm.). (Flexible) Lentus, a, um. 
Plaut. Virg. VOy. FLEXIDLE, SOUPLE. 
(Moelleux) Bollis, m.f.,e, n. Virg. 
ÉLATÉE, v. de Thessalie ; v. de Pho- 
cide. Élatea, æ,f. Liv. Plin.z:Habitants 
d'Élatce, Elatenses, um, m. pl. Plin. 
ELDE ({lLs D'}), prôs do la Toscane. 
Ilva, æ, f. Liv. Æthalia, f. Liv. 
ELDE, fl. d'Allemagne. Albis, is, 
acc. im, abl. i, m. Tac. 
ELDEUPF, v. de France (Seine-Infé- 
rieure). * Elbouium et Ellebovium, it, u. 
ÉLÉATE, hab. d'Élee.Eleates, #,m. 
C 


ic. 
ÉLÉAZAR, fils d'Aaron. Ebeater, 
aris el Flcazarus, i, m. Bibl. 
ÉLECTEUR, 8. m. {e Colul qui élit. 
° (Is) qui suffragium fert tferebat, tulit, 
etc.). D’apr. Cic. =: Avec ces mêmes 
homwes pour électeurs, lisdem suf- 
fragium ferentibus. Cic. Électeur de 
qu, Alicujus suffragator. Apul. Avoir 
&e un des électeurs de (ce) consul, 
(Hunc} consulem suffragio suo fecisse. 
Quint. || 2 Celui qui a te droit d'élire 
2: Tous aont électeurs, OÜmnes ferunt 
suffragia. Cic: N'être pas électenr, 
Jure suffragii prohiberi, Cic. 
ÉLECTIP, (VE, adj. Qu'on nomme par 
élection. (Qui a été élu) Delecius, a, um. 
Cic. (Qu'on doit élire) Deligendus. Cic. 
ÉLECTION, s. F. 40 Qaf. Choix (on 
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fe ÆElectio, onis, f. Cie. Voy. cmoix. 
3° Ordin. Cholx de qqn en assombièe 
et par vole desuffrage. {En géo.) Lecho, 
onis, f. Liv. Creatio, f. Cic. (Vuie d'un 
corps conslilué pour cumbler ses 
vides) Cooplatio, onis, f. Cic. (Scru- 
tia) Suffragium, ii, n. Cie. (Assem- 
biée da penple réuni pour voler) 
Comitia, orum, n. pl. Cie. = L'élection 
des juges, Lectio fudicura. Cic. L'—. 
des magistrats, Mfagistratuum creatio. 
Cic. Comices pour l'— des consuls, 
des préteurs, des pontifes, etc. Voy. 
COMICES. — faite par les collèges, 
Cooptatio collegiorum. Cic. Au sujet 
de l'— du sénat, De senatn cooptando. 
Cic. Influer sur l’— d'un consul, Va- 
lére in consule deligendo. Cic. Le joor 
des éleclions, Comitialis dies. Cic. 
Annoncer la dale des —, Comitia 
edictre. Liv. Se rénoir pour procéder 
aux —, Suffragii ferendi causa con- 
venire. Cic. Prèsider les —, Comitits 
præesse. Cic. Procéder 4 l'élection de, 
C. évinm. Être nommé par —, Suf- 
fragiis crean. Gic. L'emporier sur 
qqn dans une —, Aliquem in suffra- 
giis vincire. Quint. Convoquer le 
peuple pour une nouvelle —, Aevo- 
care cives in suffragtum. Liv. Rentre 
au peuple l'—, le droit d'—, Suffra- 
gia populo reddlëre. Suet. |] 3° Choix fait 

r Dieu. Electio, onis,f. Ilter.= Vase d'é 

ectin, Vas (asis) electurm (1). n. Euch. 

ÉLECTONAL, ALK, adj. Relatif aux 
élections. Suffragatorius, a, um. D'apr. 
Q.-Cic. (Pet. cons., 1) = Assemblée 
électorale, Collège électoral, Cullèges 
électoraux, Comitia, orum, n. pl. Cic. 
Lutte électorale, Comitiorum discep- 
tatio. Liv. Loi —, Ler tabellaria. Cac. 
Droit électoral, Droits électoraux, Suf- 
fragium, ii, n. Cic. Jus(urs, 0.) sufe 
fragii. Cic. Voy. sorrnace. 

ÉLECTRE, fille d'Agamemnon. Elee- 
tra, æ,f. Varg. 

ÉLECTRICITÉ, s. f. Nom d'une cer 
taine force de la nature. * Vis electrica, 
[. Geurg. Sm.). | 

ÉLECTRIQUE, adj. Relalif 4 l'élec- 
trioite. * Electricus, a, um. (Georg. Sm. 

: Courant électrique, * Electricus à 
afflatus (us), m. 

ÉLECTRISER, v. act. 4° Commu- 
niquer la proprieté électriquo 4. * Elec- 
tricä vi afficére (io, is, feci, fectum), 
act. (Sm.). || 2° Fig. Faire une vive 
impression sur. Percellère, o, is, culi, 
culsum, act. Css. VOy. BICITER, uN- 
FLAMMER. 

ÉLECTUAIRE, s. m. Sorto de pré- 
paration pharmaceutique. Electarium et 
Electuarium, ii, n. (.-Aur. 

ÉLÉE, v. de Lucanle. Elea, æ, (. Cic. 

ÉLEGANMENT, adv. Aveo élè- 
gance. (Avec chaix, avec goût) Ele- 
ganter. Cic. Suet. (D'une manière 
soignée, achevée) Culfe. Quint. Po- 
lite. Cic. Pl.-j. (Artistement) Con- 
cinne. Plaut. Cic. (une manière 
charmante) Lepide. Plaut. Cie. (D'une 
manière brillante) Nitule. Plaut. (Sa- 
vamment) Scite. Cic. Liv. (D'une ma- 
cière ornée) Ornafe. Cic. (Coquet- 
tement) Munde. Sen.(Joliment) Belle. 
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Cic. (Graclensement) Venuste. Quint. 
Pl.-j.(A vecfinesse) Urban. Cic. Quint. 
{Dans la perfection) Luculente. Cic. 

uculenter. Cic. = Très élegamment, 
Pereleganter. Cic. Perpolite. Ad Her. 
Perleptde. Plaut. 
ÉLEGANCE, 8. f. 1° Distinction 
dans la forme, dans ta disposition. Ele- 
antia, æ, f. Plin, Concinnuas, atis, 
. Cic. Venustas, f. Cic. : Qui est 
d'une élégance presque parfaite, 
Omni fere numero elegans (gén. antis). 
Cic. ]| 2° Distinction dans la parure. 
AMunditia,æ,f. Cic.et Munditiz, arum, 
f. pl. Sall. Elegantia, æ, f. Plin. Con- 
cinnitas, atis, f. Sen. : Élégance de la 
coiffure, Élegantia capilli. Plin. L'— 
convient aux femimes, Munditiz mu- 
lieribus conveninunt. Sall. || 3° Distinc- 
tion dans les manibres. Elegantia, z, f. 
Cic. Urbanitas, atis, f. Cic. Cultus, 
Gs, m. Cæs. Lepos, oris, masc. Cic. = 
Élégance raffinée, Politior elegantia. 
Cic. || 6° Justesse et agrement du lan- 
gage. Elegantia, æ, f. Cic. Quint, Cul- 
fus, Gs, mm. Quint. Concinnitus, atis, 
f. Cic. Lepos on Lepor, oris, maic. 
Cic. Nitur, masce. Cic. Quint. Mun- 
ditia, æ,f. Cic. Venustas, atis, f. Cic. 
Urbanitas, f Cic. : Élégance du style, 
Elcguutia sermonis, Cic. verborum. 
Cic. Dicendr lepos. Cic. Parfum d'—, 
Urbanitatis color. Cic. Élegances du 
vieux langage, Veleres elegantiæ. Gell, 
lis ont de l'élégance, Sunt elegantes 
(voy. éLéoanT 40). Cic. Avec une cer- 
taine —, Non indiserte. Cic. Trailer 
qq- ch. avec beaucoup plus d'—, be 
re multo omatius dicëre. Cic. Voy. 
ÉLÉOAUMMENT. Sans —, fneleganter. 
Cic. Incutte. Cic. {nurbane. Cic. Qui 
est sans —, {nelegans, gén. antis. Cic. 
Invenustus, a, um. Cic. Înurbanus. 
Cic. Iorridus. Cic. 

ÉLÉGANT, ANTR, adj. 1° Qui a de 
l'élegance dans la forme, la disposition. 
Formusus, a, um. Cic. Venustus. Cic. 
Concinnus. (ic. Commodus. Plaut. = 
Taille élévante, Commoda staturan. 
Plaut. Durgnes élésautes, Drlicata 
navigia. Suel. [] 2° Qui a de l'élegance 
dans la parure. Elegans, gén. autis. 
Cic. Mnndus, a, um. Cic. Lautus. 
Cic. = Maison élérante, Domus polita. 
Ph. Villa très —, Villa perpolita. Varr. 
Parure on Toiletle trop —, Cultus 
Jjusto mundior. Liv. || Subst. Un élé- 

ant, Homo (minis) mundus (1), m. 
Éic. Une élegante, Femina (æ) cultis- 
sina (æ\,f. Ov. Puella bene culta. Ov. 
Les élégants, Homanes lauti. Cic. Ele- 
gantes, um, mæ. pl, Col. Nos —, For- 
musuli nostri. Hier. || 9° Qui a de l'elé- 
gance dans les manibres. Lrbanus, a, 
um. Cic. Concinnus. Cic. Venustus. 
Cic. : Gestes élégants, Venusri gestus. 
Cic. Persunnages —, Urbani homines. 
Cic. || 6° Qui a de l'elegance dans le 
style. Elegans, gén. antis. Cic. Con- 
cinnus, a, um. (ic. Politus. Cic. Or- 
malus. Cic. Comptus. Cic. Quint. Ve- 
nuslus. Cic. : Élécant dans son slyle, 
dans on geore d'élucution, Orattone 
linatus. Cic. In genere dicendi nifidus 
ou complus. Quint. Écrivain —, Lucu- 
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lentus scriptor. Cic. [Bomwes] d'une 
élocution élégante, Ornate dicentes. 
Cic. Orateur élégant, Orafor compo- 
silus. Cic. concinnus. Cic. Penstes 
élegantes, Senteutiz concinnæ ou ve- 
nusiæ. Cic. Pièce de vers d'un tour 
éleganl, Poema concinnum. Cic. 

ÉLÉGIAQUE. adj. Relatif à l'elegle. 
Eleyiacus, a, um Capel. Diom. = Vers 
élégiaques, Elegi, orum, m. pl. Hor. 
Tac. Poème élegiaque, C. le suiv. 

ÉLÉGIE, s. (. Sorte de poème. Ele- 
gia ou Elegea, z, f. Ov. Quint. Elegi, 
orum, M. pl. Hor. Tac. 

ÉLÉMENT, s. m. 1° Ce quo les an- 
cions considéraient comme corps simple 
et constitutif do l'univers : Un élément 
= l'air ou le feu ou la terre ou l'eau), 

lementum, i, n. Cic. Plin. Qgf. Na- 
tura, z, f. Cic. Il pense qu'il y a un 
cinquième —, Quiniam naluram esse 
censet. (ic. | 2° Toute chose qui sert 
à en former une autre. (Au sing. etau 
pl.) Elementum, ti, n. Plin. Semen, 
minis, n. Lucr. Cic. (Seul. au hi.) 
Principia, orum, n. pl. Cic. Inifia, 
n. pl. Cic. Primordia, na. pl. Lucr. 
Exordia, 0. pl. Lucr. S'expr. souv. 
par un v. : Éléments constitutifs des 
choses, Nerum primordia. Lucr. se- 
mina. Lucr. Être composé d'— divers, 
Alisceri ex dissimitibus rebus (de res, 
ei, [.). Cic. I a dit que l'eau est 
l'élément constitutif de loutes choses, 
Ex aquä dirit omnia constare (0, as, 
stiti, sfaturus), 0. Cic. Ils soulien- 
ent que les nombres sont les élé- 
ments de tout, Er numeris volunt 
omnia proficisei (or, ëris, fecius sum), 
dép. Cic. Les autres — dunt l'homn.e 
se compose, Alia quibus homines co- 
Azærent (de cohærère, eo, Lesi, hæsun, 
o.). Cic. Quand les — de notre être 
soul en harmonie, Cum ea, e quibus 
Constanus congruuntinler se.Cic. Fig. 
Élement de discordes civiles, Semen 
bellorum etviltum. Cic. Éléments 
de composition oraloire, Primurdia 
dicendi. Quint. Tirer de ce sujet les — 
de l'exorde, Aliqua in usum principri 
ex hac (materia) decerpëre. Quint. 
Fournir les — d'une accusalion, Ac- 
cusationem conflare. Cic. [Choses] qui 
soat les — dn bonbeur, În quibus vita 
beata consistit (de consist”re, 0, stiti, 
s. sup., 0.). Cic. L'honnêle se com- 
pose de res —, Illis ez relus hones- 
fun conflatur où efficitur. Cic. || 3° 
Partie d'un tout, division, catégorle 
classe. Genus, neris, n. Cic. : Furmé 
de la combinaison des trois éléments, 
royal, aristocralique, populaire, Ex 
tribus generibus üllis, regali et opti- 
mali el pupulari confusus. Cic. L'élé- 
ment militaire, Genus militare. Liv. || 
6 Lo milieu où vit un animal : Une 
calégorie d'êtres vivants a puur élé- 
ment le ciel, ane autre l'air, une troi- 
sième l'eau, une quatrième la terre, 
Animalium genus unum (est) eæleste; 
alterum, aerium ; lerlium,aquatile ;ter- 
restre, quarlum. Cie. À Fig. = Le ca- 
baret est son élément, {n popinis (em- 
pus ælalis omne consumit. Cic. Là, je 
suis dans mon —, Ilo loco libentis- 
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sime soleo uli. Cic. |} Être dans son 
élément (— dans son domaine, sur 
son lerrain), VOY. DOMAINE, TENRAG, 
En aurune affaire il n'est hors de <ne 
—, Nullä in re est peregrinus alqu 
hospes [gén. pitis). Cic. ]| B° An pl. 
Principes d'un art ou d'une science 
Elenenta, orum, n. pl. Cic. Initia, 0. 
pi, Cie. Quint. Principia, an. pl. Cic. 
rimorda, D. pl. Quint. Rulimenta, 
n. pl. Quint. = Les éléments de l'art 
de parler, Elementa loquendi. Li. 
Primordia dicendi. Quint. Les — des 
sciences, {nifia mafhematicorum. Cic. 
Ayaat un pen dépassé les premicrs 
— des lellres, Paulum aliquid ultra 
primas lütteras progressus. Quint. 
ÉLEMENTAIRE, adj. 4° Primitif, 
non composé. Primus, a, um. Lucr. 
Simpler, gén. plicis. Lucr. : Les corpa 
élémentaires, Pruma corpora. Lucr, ] 
29 Relatif aux elements d'un art où 
d'une science = L'insiruction élémen- 
loire, Lulteratio, onis, f. Varr. Puero- 
ruim elementa, n. pl. Quint. Donner 
l'instruction —, Prima elemenfa tro- 
dêre. Quint. Qui n'a qu'une instruction 
—, Elementarins, a, um. Sen. Un mal- 
tre —, Grammatista, 2, m. Suet. 
École —, Ludus litterarins. Quint. || 3e 
Que les enfants eux-mêmes n'ignorent 
pas =: Une longue a denx lemps : cela 
est élémentaire, Longam esse duorum 
fempurum eltam pueri sciunt. Quint. 
ELEPHANT, 5. m. Grand mammi- 
fère pachydermo. (Ordin.) Elephantus, 
i, m. Cic. Plin. (Rar. sauf au nomio. 
Elephas, antis, m. or. Liv. (Tr. rer. 
Darrus, i, m. or. : Éléphant femelle, 
Elephantus, i, fêm. Plin, Le er de 
l'—, Barrilus, üs, w. Apul. Veg. Crier 
comme l°—, Darrire, io, is, 8. part. 
ni sup., 0. Spart. Cuir d'—, Corium 
elephanti, Plaut. Terqus elephantinum. 
Mel. Oroilles d'—, Aures barrine. Sid. 
Dent d'—, = voire, Voy. ce m. 
BLEPUANTIASIS, 8. f. Sorte de 
ldpre. Elephannasis, ts, f. Plin El- 
phantia, æ, f. Scrib. : Alleint d'elé- 
phauliasis, Elephantiacus et Elephan- 
ficus, a, um. Firm. 
ÉLEPHANTINE, lo du Nit, Elephan- 
fine, es, Î. Tac. Elephantis, idis, (. Plin. 
ELEUSIS, +. d'Attique. Eleusis el 
Eleusin, inis, fl. Plin.z: D'Éleusis, Eleu- 
sinus, a, um. Suet. Eleusinus. Vitr. 
ELEVAGE, 8. M, C. ÉDUCATION {°, 
ÉLÉVATION, s. f. io Action de 
porter en haut. Elatio, onis, f. Vitr, 
5 L’elévation d'un fardeau, Elatio one- 
is. Vitr. || 2° Hautour. Altitudo, dinis, 
f. Cic. Proceritas, alis, f. Cic. Subli- 
maitas, f. Col. Ercelsitas, f. Plin. : 
L'élévation des maisons, Alttudo 
ædinm. Cie. Le peu d'— des arbres, 
Arborum Aumilitas. Sail, || 3° Émi- 
nence. Voy. ce w. || 4° Coupe du plan 
d'un édifice. Orthographra, æ, (. Vitr. 
11 6° Accroissoment, augmontation : Elé- 
valion de température, Caluris ad- 
Jectio (onis), f. Sen. L'— de la vois, 
Vocis cuntenfio, f. Cie. — de lon, 
Elatio, f. Fulg. Mesurer l'— des tons 
de la voix, Æmeliri vocis allitudines 
(de altitudo, f.). Gell. — du prix des 
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denrées, Annonæ caritas (atis), f. Cic. 
Voy. AUGMENTATION, ACCROISSEMENT. 
1] d: Constitution en dignité. Ampli- 
fudo, dinis, l. Cic. Honvr, oris, mac. 
Cie. 2 11 s'oppuse à notre élévalion. 
Adversarius est honori nostro. Cic. 
Son — avail été plus grande, Al- 
tius elatus erat (pass. de efferre, 
fero, fers, exiuli). Liv. L'auteur de 
son —, [lle] qui eum evexit (de eve- 
Aëre, o, is, vecitum). Amm. ([Person- 
aage] qui duil son — à Démasibène, 
À Demosthene auctus (pass. de au- 
gére, 60, es, auri). Nep. || 7° Noblosse 
moralo = Élévalion des senliments, de 
l'âme, Alagnanimitas, atis, f. Cic. 
Sen. Animi ercelsitas. Cic. magnitudo 
(dinis), f. Cic. elatio (onis), fl. Cic. 
excellentia (æ), f. Cic. — des peu- 
sées, Sententiarum gravitas (atis), f. 
Cic. Âme qui a de l'—, Alta mens. 
Quint. À cause de l’— de [son] carac- 
tère, Ob allam indolem. Liv. Pour peu 
qu'on ait d'— dans l'âme, Si quis est 
aulo erectior (de erertus, a, um). Cic. 
lus l'âne a d'—, Quo gencrosior on 
eelsior est animus. Quint. || 8° Noblesse 
du style. Elativ, onts, f. Cie. Altindo, 
dinis, [. Cic. Sublimitas, atis, f. Cic. 
: L'élévalion du langage, Magnilo- 
entia, æ, f. Cic. ls remplacent 
*_ par l'enflure, Fiunt pro grandibus 
fumidi, Quint. Avec —, Elute. Cic. 
Exiger plus d'—, PoscËre aliquid su- 
blimius (de sublimis, m. f., e, n.). 
Quint. Oraleur d'une plus grande —, 
Oraior excelsior (de excelsus, a, um). 
Cie. Qui est sans —, Submissus. Cic. 
1. ÉLÈVE, 8. m. et f. 4° Celui, 
Celle qui roçoit ou suit l’enseignement 
de qqn. Discipulus, i, masc. laut. Cic. 
Discipula, #, fém. Plaul. Plin. Hor. 
Voy. niscrce : Un élève de Platon, 
Alumnus Platonis. Cic. Le maitre et 
l'— oot ua but commun, {dem do- 
centi ef discenti est propusitum. Sen. 
Retirer lous les ans quarante mille 
seslerces de ses élèves, Can’re qua- 
dragena annua ex se'.ulä. Suet. || Fig. 
La vérité, élève de la philosophie, 
Veritas philosophiæ alumna. Varr. ap. 
Non. || 2 Jeune animal qu'on nourril : 
Nos élèves (— les pelits de nos bre- 
bis), Ovium (nostrarum) felus (uum), 
m. pl. Virg. Voy. Petit (subst.). || 
9e Plante qu'on a scmec ou plantéo : 
Fsire des élèves, Arbores (ou Plantas) 
sertre (o, is, sevi, saiumn). Cic. Ces 
arbres sont mes —, Isfæ arbores meë 
manu sunl satæ. Cic. 
2. ÉLÈVE, 8. f. C. ÉDUCATION Îe. 
ÉLEVÉ, és, part. passé d'ÉLEVKA, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Haut. Altus, a, 
wn. Cic. Editus. Sall. Celsus. Col. 
Plin. Ercelsus. Cic. Eminens, gén. 
eiis. Ces. Sublimis, æ. f., e, 0. Liv. 
: Montagne élevée, Ercelsus mons. 
Cæs. l'romonloires élevés, Eminentia 
promontoria. Cæs. D'un lieu élevé, Ex 
édito. Plin. La terrasse élail élevée 
de dix pieds. Agger eral decem pedes 
ellus. Liv, Terres plus étevées, Cel- 
Sivres agri. Col. L'endroit le plus 
élevé de la colline, Collis pars supe- 
non, Css. Très —, Præcelsus. Cie. 


ÊLEVE 


Præaltus. Liv. Endroit très —, Locus 
editissimus. Hirt. Taille élevée, Sta- 
tura eminens. Suef. procera. Suet. Qui 
est d'une taille —, Corpore ingens 
(géo. entis). Tac. Un peu élevé, Al- 
fiusculus, a, um. Suel. La position 
eu élevée de la lune (dans l'espace), 
unæ humilitas (atis), f. Cie. |} 2° Qui 
est à un haut dogre de temperature, 
chaud. Calidus, a, um. Cie. Voy. cuauv 
40. || 3e Qui ost d'un ton haut (en pari. 
de la voix), aigu. Aculus, a, um. Ad 
Her. Sublatus. Gell. : Depuis la note 
la plus élevée jusqu'à la plus basse, 
Ab acutissimo sono ad gravissimum. 
Cic. Du too le plas bas au plus élevé, 
Ab imä voce ad summam. Quint. D'un 
ton très —, Sublatissimä voce. Gell. 
l 4° Accèlèré (en parl. du pouls). 
eler, cris, ere. C.-Aur. = Pouls trop 
élevé, très —, Pulsus major. C.-Aur. 
celerrimus. C.-Aur. || 5° Grand, con- 
siderable (en parl. du prix). Magnus, 
a, um. Cic. Gravis, m. f., e, n. Sall. 
Suet. = Prix éleve, Grave prelium. 
Salt. Le prix des denrées est —, 
Cara est annona. Cie. D'un prix plus 
—, Majoris pretii. Cic. À un pris 
très —, Permagno prelio. Cic. Impenso 
relio. Cæs. Placer de l'argent à ua 
intérêt plus —, Graviore fenore pecu- 
nias collocare. Suet. Estimation moins 
élevée, Rermissior æstimatio. Cic. Prix 
pen éleve, Voy. Bas (adj.) 10e. || 
6° Fig. Éminent, d'un rang superieur. 
Amplus, a, um. Cæs. Cic. Eminens, 
gén. enlis. Vell. Quint. Præstans, 
gén. anfis. Cic. : Les dignités les 
plus élevées, À mplissimi Aonores. Cic. 
’Jus élevé en diguité, fonore auctior. 
Cæs. Superior honoris gradu. Cic. Né 
dans un rang très —, Amplissimo ge- 
nere nalus. Cæs. |} 7° Noble de senti- 
ments. Altus, a, um. Cic. Excelsus. 
Cic. Elatus. Liv. Quinf. Erectus. Cic. 
Sublimis, m.f.,e,n. Varr. Sen. : Pen- 
séesélevées, Grandes sententiz. Quint. 
Homme d'une âmeélevée, Homo erec- 
tus. Cic. Vir sublimis. Varr. Avoir 
des voes élevées, Alte spectare. Cic. 
Avoir des sentiments élevés, Magno 
animo et erecto esse. Cic. Senliments 
eu—, Avoir des sentiments pen —, 
'OY. BAS (di) 420. || 8° Noble, sou- 
tonu (en pari. du stylo). Altus, a, um. 
Cic. Elatus. Cic. Amplus. Cic. Subli- 
mis, on. f., e,n. Cic. Quint. Grandis, 
e. Cic. : Le style élevé, Sublime genus 
dicendi. Quint. Éluquence d'un carac- 
ère —, Ammplum oralionis genus. Cic. 
Expressions élevées, Elala verba. 
Cic. Avoir un langage élevé, très —, 
Élate et ample loqui. Cic. Amplissime 
dicëre. Cic. Langage peu —, Submissa 
oralo. Quint. Voy. Bas (añj.) 14e. 
ELBVER, v. acl. 10 Lever plus haut. 
Tollëre, o, is, sustuli, sublatum, acl. 
Cac. Ertollfre, 0, is, extuli, s. sup., 
act. Cic. Attollfre, s. parf. ni sup., 
acl. Liv. Efferre, fero, fers, eztuli, 
elatum. Czs. Allevare, act. Quint. 
Curt. Elevare, act, Czæs. Sublevare, 
act, Liv. Erigëre, 0, is, reri, rectum, 
act. Cic. Liv. Quint. Subrigëre, act. 
Sen. : Élever les mains au ciel, Ma- 
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nus ad cælum attollre. Lév. ten- 
dére (0, îs, tetendi, tensum et tentum). 
Ces. — (davantage) un toit, Tectum 
aliius follre. Cic. — si baul nne 
lerse, Cataractam in lantum altitu- 
dinis subducëre (0, is, duri, ductum). 
Liv. a |" onvrage] jasqu'à la bau- 
teur de la tour, In altitudinem turris 
efferre. Cæs. — une lerrasse au ni- 
veau des murs, Aggsren mænibus 
adæquare. Cæs. [La lerre] élevée au- 
dessus de la mer, E mari mines 
de eminére, 0, es, nui, s. sup., n.). 
ic. Eau — eu l'air, Aqua in altum 
expressa (pass. de erprimëre, 0, is, 
press). Plin. Les vapeurs que le so- 
eil élève du sein des eaux, Vapores 
qui a sole ez aquis ercilanfur. Cic. || 
Fig. Élever ses espérances jusqu'au 
consulat, Ad consulaiüs spem attol- 
ire animos. Liv. || 2° Fig. Porter 4 
un rang supérieur. ProducËre (voy. 
fo), act. Cic. Efferre (voy. 1). act. 
Cic. Tollére(voy. 1°), act. Li. rigère 
(voy. de), act. Cic. Provehfre, 0, is, 
vert, vecfum, act. Vell. Evehïre, act 
Curt. Prumovére, eo, es, movi, motum, 
act. Suet. PL.-}. : Élever qqn aux hon- 
oeurs, Aliquem ad honvres produc#re 
ou perducrre. Cic.— au falle des bon- 
neurs, aux plus hautes dignités, In 
amplissimum ordinem promorere. Pl.-f, 
In amphssimo gradn dignitatis locare. 
Cic d'une basse condilion à la 
plus baute dignité, Er humali loco ad 
summam digniatem perducËre. Crs. — 
au consulal, in consulatum provehère 
ou evehère. Vell. [Dire] à quel point 
de grandenr il avait élevé les Édnens, 
Quam in amplitudinem Æduos dedu- 
zisset. Ces. Le mérile de Romulus 
l'a — an rang des dieux, Virius in 
cælum sustulit Romnlum. Cic. Élever 
qgo au-dessus des lois, Aliguem supra 
leges efferre. Tac. || 3° Fig. Rehausser 
en paroles, oxalter, praconiser. Tullïre 
{voy. 19), act. Cac. Ertvllére (voy. 1°), 
act. Cic. Efferre (voy. 10}, acl. Cic. 
Laudibus efferre ou tollfre au ornare 
ou celebrare, acl. Cic. Laudare, act 
Cic. Prædeare, act. Nep. : lever qqu 
jusqu'au cet, jusqu'aux nues, Al- 
uem ad cælum tollëre où ertullrre. 
ic. — des actions jusqn'aux nues, 
Facta altissime toll®re. Pi.-j. || 6° Ron- 
dre plus noble, plus relevé, plus soutenu. 
AttollËre (voy. 1°), act. Quint. Ez- 
tollfre (voy. Îo), act. Tac. Just. = 
ÊÉlever les sentiments, Animos ertol- 
ire. Tac. Just. La sublimité du 
poème élève l'âme, Sublimttate car- 
minis animus assurgil (de assurg’re, 
o, surrezi, surreclum, D.). Quint. 
Lenthonsiasme — le style, Artollit 
spirifus oralionem. Quint. Élever son 
style À la bauteur des actiuns, du 
sujet, Dicta facts æquare. Liv. Dictis 
facta erzquare Sall. — le ton (d'un 
discours), DicËre excelsius. Cic. su- 
blimius. Quint. Worace élève le ton, 
Horatius insurgif. Quint. La comédie 
—leton, Vocem comædia lol (voy. 
do). Hor. || 5° Porter à un ton plus 
haut, faire mioux entendre. Intendère, 
0, is, tendi, fentum, act Cie. Atlollère 
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{vog. 4e), act. Quint. = Élever la voix, 
e ton, Vocerm infendëre. Cic. attol- 
Ure. Quint. — la voix sor une syllabe, 
Syllabam excitare. Quint. |] 6° Aug- 
Monter. Augeére, eo, es, auxi, aucium, 
act. Cic. = Éleverlecens, Censum au- 

ère. Cic. — le prix, Pretium efferre 
eo fers, extuli, elatum). Varr. — 
e prix des denries, Annonam augère. 
Plin. — beaucuup le prix des den- 
récs, Annonam incendfre (0, is, cendi, 
tensum). Varr. flagellare. Plin. ercan- 
defacëre (ÿo, is. fect, facium). Varr. 
Le prix des denrées est plus élevé, 
Annvna est cartor. Cic. VOy. AUGMEN- 
Ten (act.). || 7e Ériger, drosser, bâlir. 
Exstrufre, 0, is, struri, structum, act. 
Cic. Crs. Erigfre (voy. 1°), act. Cæs. 
Liv. Ercifare, act. Css. Educre (voÿ. 
do),act. Virg. Ædificare, act. Cic. 
sÉlever an tombeau, Sepulcrum ez- 
struïre, Cic. — une tour,Turrim eri- 
gère. Cic. excitare. Cæs. instifuïre (0, 
ts, ui, utum), Cæs. — des murs, Muros 
instrutre. Nep. — une terrasse, Ag- 
gerem erstru/re ou instruëre. Cæs. 
— 00 retranrhernent depuis le camp 
jusqu'su board de l'eau, Vallon er 
castris ad aquam ducrre. Czs. — à 
qqn une slalue. Alcui siatuam ste- 
tuÿre. Cic. constitu7re. Nep. pungre (0, 
is, posui, positumi. Cic. | Fig. Êle- 
ver one doctrine, Disciplinam ex- 
struËre. Cic. j| 8° Faire naitre, sus- 
citer. Constituÿre (vay. To), act. Cic. 
: Élever une conteslalion, Controuer- 
siam constituëre. Cic. — un doute 
sur qq. cb., Aliquid in dubtrm vo- 
care. Cic. |] 8° Proferer, èmettre. Tol- 
lëre (voy. de1, acl. Cic. 2: Élever un 
cri, Clamorem tollëre. Cic. — la voix 
en faveur de qqn, Vorem pro aliquo 
mittère (0, is, misi, missum). Cic. — 
vers qqo une voix suppliaule, Voces 
supplices ad aliqnem tendFre vog do). 
Tac | 10° Nourrir, entretenir, donner 
l'education physique à. Educare, act. 
Plaut. Cic. Liv. Educ?re (voy. 1e), 
act. Cic. Al7re, 0, is, lui, lfum et 
litum, act. Piaut. Ter. Czs. Nutrire, 
io, is, dui et ii, ifum, act. Plin. = La 
nourrice élève, Educat nutrir. Varr. 
lever des pnelits, Fetus educare. 
Quint. Je l'ai élevé dès sa plus tendre 
enfance, Hunc eduxri a parvulo. Ter. 
Élever des chiens pour la ebasse, 
Canes ad venandum alvre. Ter. — des 
troupeaux de paons, Pavonum greges 
pascfre Q îs, pavi, pastum). Plin. Né 
el élevé à Athènes, Afhenis nalus 
altusque. Plaut. — chez les Dabes, 
Apud Dahas adultus. Tac. — dans 
une grande opulence, {nnufritus am- 
plis opibus. Suet. [Enfant] — dans les 
cau1ps, Legionuim alumnus (i}, m. Tac. 
Les bêles sanvages élevées ensemble 
s'attachent les anes aux antres, Feras 
tnler se educatio conciliat. Cic. || 11° 
nStruire, donner l'éducation intellec- 
tuelle vo morale 4. Educare, act. Cic. 
Quint. EducYre (voy. 1°), act. Plaut. 
Cic. InstituFre (voy. T°), act. Cie. For- 
mare, act. Quint. Conformare, acl, Tac. 
Fingfre, o, is, finri, fictum, act. Ter. 
Erudire, lo, à, ivi ot di, itum, act, 
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Cic.= Élever la jeunesse, Institubre 
adolescentes. Cie. — merveilleusement 
son Üls, Filium mire fing're. Ter. Je 
l'ai élevée dans de buns principes, 
Bene istam eduri. Plaut. Un bomme 
bien élevé, Homo liberaliter educutus. 
Cie. Homme mal —, Homo incultus. 
Cic. inhumanus. Cic. inurbanus. Cie. 

S'éceven, v. {0 Réf. ei Pron. Se 
porter en haut. Sublime (adv.) ou In 
sublime ferri (feror, ferris, latus sun 
pass. Cic. fn altum efferri (elatus sum), 
pass. Plin. In cælum subire (eo, is, 
iui et it, ifum), et simpl. Subire, 0. 
Plin. Erigi, or, Eris, rectus sum, pass. 
Virg. : Le son s'élève, Sonus in su- 
blime fertur. Cic. La fumée s°—, Fu- 
mus erigifur. Virg. Le nuage s’éleva, 
Nubes elata (est) in altum. Plin. L'eau 
s'élève dans les airs, Aqua subit in 
cælum et simpl. subit. Plin. [L'eau] 
s'— à la hauteur de sa source, 
Subit altitudinem exortus sui. Plin. 
L'air et le feu tendent à s'élever, Aer 
et ignis supera pelunt (de petËre, o, 
iui et ti, ifum). Cic. Les choses lé- 
géres tendent à s°—, Levia an sublime 
fendunt. Plin. S'— en volant, Sub- 
volare, s. parf. ni sup., 0. Cic. || Le 
temps s'élève (= s'eclaircit}, Disse- 
renascif (nuvif, s. Sup. ni inf., n.1m- 
pers.). Liv. |] 2° Pron. Aller en montant, 
se drosser, Surgére, 0, is, surreri, 
surreclum, 0. Virg. Mel. Assurgëre, 
0. Liv. Plin. Consurgÿre, n. Pl-j. 
Ersurgëre, 0. Plin. Altolli, or, Eris, 
s. parf., pass. Virg. Plin. : Une mon- 
tagne s'élève, Mons surgit. Miel. Des 
collines s'élèvent, Colles attolluntur. 
Plin. Terrain qui s'élève en penle 
douce, Soltm assurgens leniler in col- 
lem. Liv. Terrain qui s'— légèrement, 
Locus paululum intumescens (de intu- 
mescrre, 0, is, mui, 3. snp., n.). Col. 
Colline qui va en s'élevant du milieu 
de la plaine, Collis ex planitie editus. 
Cæs. (É Attas) s'élève du milien des 
sables jasqu'au ciel, E mediis arenis 
in cælum attollitur. Plin. Muntagnes 
qui s'élèvent jusqu'aux nuages, Juga 
in nubes excedentia (de ercedfre, o, 
is, cessi, cessum, n.). Plin. S'elever 
à la baateur de 300 pieds, Assurgrre 
trecentis pedibus. Plin. Le mur s'élève 
â une bauteur de 50 coudées, Attitudo 
muri quinguaginia cubitorum spalio 
eminef (de eminëre, e0, nui, 5. sup., 
u.). Curt. Qui s'— en pointe sur 
une large base, In acufum cacumen a 
fundo lato fastigatus. Liv. S'élever 
au-dessus, Supereminère, e0, es, s. 
parf. ni sup. 0. Virg. (ol. S'— au- 
dessus de l'eau, au-dessus dn sol, 
Er aqu& exslare (0, as,stili, sfaturus), 
o.Cæs. Ezxstare ab humo. Plin. super 
terrain. Col. Er terr& eminêre, n. Cæs. 
| 3° Être on voie de construction; être 
ati, (En gen) Surgëre (voy. 10}, 
n. Virg. Juv. (Se construire) Ædif- 
cari, pass. Cic. (Être construil) Stare, 
0, as, steli, sfatum, n. Ov. = La maison 
s'élève, Domus ædificatur. Cic. Des 
umuratlles s'élèvent, Stant mænia. Ov. 
Déjà s'élevait Thèbes, Jam stabant 
Thebæ. Ov. S'élever à la hauteur des 
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murs, Adzquare muri aliifudinem. 
Cæs. mœnibus (au dat.). Iirt. || 
Croltre en hauteur; être haut (en pari. 
d'un go) (Er gén.) Surgëre (voz. 
2°}. Virg. Quint. (Croltre) Cresezrs, 
0, is, creui, cretum, n. Virg. Plir, 
(Se dresser) Stare (voy. 2e), n. Ena. 
: S'élever plus baut au-dessns du 80), 
Alnius a lerr& se tollère (o, is, sus. 
tuli, sublatum). Cic. Cimes qui s'éle. 
vent dans les airs, Cacumina in alium 
surgentia. Quint. Des cyprès 5s'—, 
Stant cupressi. Enn. | be Se œu- 
vrir de pustules. Pustulescére, 0, ts, 
s. parf. oi sup., n. C.-Aur. || 6° 
Naltre, survenir. Oriri, ior, Eris, ortus 
suin, Oriturus, dép. Cic. Eroriri, ior, 
ëris, orlus sum, dép. Cic. Coorin, 
dép. Cic. ErsisiËre, o, is, stiti, s. sup., 
n. Cæs. =: Une tempêle s'élève, Tem- 
pestas coorilur. Cæs. oritur. Nep. Le 
vent g'élant élevé, Vento coorto. Ces. 
Ua bruit s'élève, Strepitus fit (de fieri, 
fo, facitus sum, pass.). Nep. Un cn 
8" —, Clamor oritur, Plaul. eroritur., 
Virg. || Fig. Un débat s'est élevé, 
Orta est controversia. Cic. il s'est 
déjà — on debal sor ce puint, (id) 
Jam in confenfiunem vénit (de venire, 
10, is, ventum, n.). Cic. Une grande 
discussion s'élève entre eux, Afagna 
inter cos ersistif Confroversia. (xs. 
ci s — une question, Ezxsistit hoc 
loco quæstio. Cic. S'il s'— quelqne 
doute, St quando dubitatio accidif 
{de accidëre, o, cdi, s. sup., n.). Cic. 
Méconteulement qui s'—, Exrorta of- 
fensio. Cic. | 7° Devonir plus violent = 
Le vent s'élève, Ventus increbrescil 
[de increbrescËre où increbesc?re, 0, 
rui el but, 5. sup., n.). Cic. | 8° De- 
venir plus aigu ou plus fort (en part. 
d'un son). Attolli boy. 20), pass. 
Quint. AscendYre, 0, is, scendi, scen- 
sum, D. Cic. = La voit s'élève, Vox 
ascendit. Cic. |} 9° Devenir plus chaud. 
C. Se Récuaorren. || 10° Dovenir plus 
chor : Le prix des denrées s'elève, 
Annona crescit (voy. 4°), n. Cic. in- 
gravescit (de ingravescëre, s. parf. ni 
Sup). ic. Voy. agoucnren (neul.). 
1 11° Monter jusqu' tel nombre, telle 
uantité. Venire ART 60), n. Cac. : 
successiun s'élève sans exagéra- 
tion à..., Hereditus facile venit ad 
(acc.). Cic. S'élever à mille deniers, 
à deux sesterces, Esse mille dena- 
rium (— denariorum), Cic. duvbus 
sesterliis. Cic. Le tolal s'éleva à 
300 (00 environ, Sunma omnium fue- 
runt ad frecenfa mullia. Cie. Séle- 
ver à un tolal de plus de 80000. 
Summam octoginta millium ercedfre 
0, is, cessi, cessum, D.). Liv. [e 12° 
é0. Parvenir à un rang plus haut. 
Ascendère (voy. 8e), n. Cic. Crescëre 
(og: + a. Cic. Insurgëre (voy. 2°), 
n. Tac. Procedére, 0, is, cessi, cessum, 
n. PIl.-j. : César s'élève peu à jeu, 
Cæsar paulatim insurgit. Tac. S éle- 
ver aux dépens de qqn, Er aliquo O4 
Ab aliquo cresc“re. Cic. S'— par 
soi-même, CrescËre per se. Cæs. 
se. Liv. S'— aux bonueurs, Ad hono- 
res ascendère. Cic. S'— au-dessus 
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des nobles, Super nobiles ascendère. 
Tac. S'— au rang des premiers co- 
médiens, Ad primos comædos perve- 
nire (voy. 6), n. Cic. S'— de ma- 
fistraiure en magistrature, Magistra- 
tum cluum post alium sibi parère (to, 
is, peperi, partum, pariturus). Sall. 
S'— au-dessus des autres, Éminére 
(voy. 2) inter ceteros. Cic. super 
ceteros. Curt. in omnibus. Quint. || 43° 
Ref. et V’ron. Grandir moraloment Se 
lollfre (voy. 40). Cic. Se efferre (fero, 
fers, estuli, elatum). Cic. Se erigfre, 
o, is, rezi, rectum). Cie. Aiïtolli 
y 2e), pass. Cic. Assurgère (voy. 
de), n. Quint. : L'âme s'élève, Assurgit 
animus. Quint. Leur espril s'éleva 
plus haut, Eorum antni ultius se 
erixlerunt. Cie. Le style s'élève, Ora- 
fio insurgit. Quint. exsurgil. Peir. 
Le discours s'éleva tellement que.…., 
Sie evolavit oratio, ut (sub].). Cie. 
La géométrie s'élève jusqu au sys- 
tème de l'univers, Se geometria tullit 
ad rationem usque mundi. Quint. |} 14° 
Réf. S'enorgueillir. Voy. ce m. || 15° 
Se soulever contre, porter temoignage 
oontre, accussr. Inveñt (or, Eris, vectus 
sum), pass. Cic. Cooriri (voy 6°), dép. 
Liv. Assurgÿre (voy. 2), n. Veil. = 
S'élever vivlemment contre qqn, {n- 
vehi in aliquem acerbius. Cic. S'— 
œotre une proposilion, Cooriri in 
rogationem. Liv. || 16° Pron. Être 
sourri, catratenu. Éducari, pass Cic. 

ÉLEVEUR, s. m. Celui qui élève 
des bestiaux. Cultor, oris, m. Sall. : 
Élevenr de hétail, Pecuarius, it, m. 
Varr. Culior pecoris. Sall. tre — de 
bétail, Pecuanam facére. Suet. 
d'abeilles, Cultor alveorum. Col. Me- 
lerius, ii, m. Varr. 

ÉLEVUNR. C. AMPOOLE 2e, 

ÉLIDE, contrés du Peloponèse. Elis, 
idis, (. Cic.: (Qui est) d Éhide, Elius, a, 
wa. Cic. Eleus. Virg. 

ÉLIDER, v. act. Faire disparaitre 
dans la prononciation une voyelle finale. 
Elidre, o, is, lisi, lisum. act, Gell. 
Char. 2 Élider une voyelle devant 
vue autre, Vocales conjungêre (0, is, 
junri, junctum). Cic. 

S'éuiven, v. pron. Être élidé. Elidi, 
or, ris, lisus sum, pass. Gell. 

ÉLIE, prophôte. Élias, », m. Bibl. 

ÊLIEN, auteur grec. * Ælianus, i, m. 

S'ELIMER C. S'usen. 

ELISNINATION, 5. f. Action d'éli- 
minor. Nejectio, onis, f. Plin. Quint. 

ELIMINER. C. ÔTEN, CHASSER. 

ÉLIRE, v. act. 1° Nommer par voie 
de suffrages. Legére, o, is, Legr, Lectui, 
act, Cic. Allegÿre, set. Liv. Deli- 
gre, o, is, leg, lectum, act. Cic. : Êlire 
qq sénaleur, Aliquem in senatum 
leg%re. Cic. — les sénateurs (par 
cooptation), Senatum cooptare. Liv. 
Être élu par les Druides, Suffragio 
Druidum allegi. Cms. || 4° Choisir, 
établir : Élire domicile à Athènes, 
Collocare se Athenis. Cic. 

ELIS, v. d'Élide. Elis, idis, [. Nep. 

EL18E, autre nom de Didon. £lisa 
el Elissa, », f. Virg. 


ÿ 
ELI9SE, prophôte. Eliseus,i,m.Bibl. 
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ÉLISION, 6. f. Action d'élider. (En 
gén.) Synalæphe, es, f. Quint. Elisio, 
onts, f. Char. [En pari. de x finale) 
Ecthlipsis, is, f. Char. Prise. 

ÉLITE, 8. l. Co qu'il yade plus 
digne d'être choisi. Flos, oris, masc. 
Cic. Liv. Robur, boris, n. Cic. Liv. 
Se tourne souv. par nn adj. comme: 
Primor, gén. oris. Liv. ou on part. 
comune : Delectus, a, um. GCic. Electus. 
Plin.2 L'élite dela noblesse, Flos nobi- 
litatis. Cic. Optimorum civium flos ou 
robur. Cic. L— du sénat, Robur se- 
natüs. Liv. L'— de l'armée (des forces 
militaires), Virium robur. Liv. L'— 
de la jeunesse, Primor (oris) juventus 
(utis), f. Liv. Juventutis principes (gén. 
um), m. pl. Curt. Solilat d' —, De- 
lectus miles. Liv. Mallres d'—, Er- 
quisiti magistri. Cie. Hommes d'—, 
Electi viri. Plin, 

ELLE. fém. de 11, Voy. ce m. 

ELLEDURE,S "m. Sorte de plante. 
Elleborus, i, m. Virg. Elleburum, à, 0. 
Plin. : Qui a besoin d’ellébore (= 
fou), Elleborosus, a, um. Plaut. 

ELLIPSE, 5. f. Suppression d'un ou 
de plusieurs mots. Detractio, onis, f. 
Quint: Elhpsis, is, f. Quint. : Faire 
l'ellipse d'un mot, de plusieurs mots. 
Faire une —, Verbum on Verba sub- 
trahre (o, is, traxi, tractuin). Quint. 
Par —, VOy. ELLIPTIQUEMENT. 

ELLIPTIQUE, adj. Qui ronfermo 
une ellipse : Être elliptique, Per de- 
traclionem fieri (io, is, facius sum), 
pass. Quint. Per defectionem dici (or, 
€ris, dictus sum), pass. Macr. 

ELLIPTIQUEMENT, adv. Par ol- 
lipse. Per ‘“etractionem. Quint. Per 
defectionem. Mfacr. 

ELNE, v.deFranco(Pyrénées-Orien- 
tales}, fliberi, orum, m. pl. Liv. Plin. 

ÉLOCUTION, s. f. 1° Manière de 
prononcer un discours. Pronuntiatio, 
onis, f. Quint, || 2° Manièr: de s'expri- 
mor. Elucutio, ouis, f. Cic. Dicendi 
yenus (neris}), n. Cie. : Élucution fa- 
cle, Profluens copuentia (æ), f. Tac. 
Avoir. nne — facile et agréable, Di- 
serle el ornale dicëre. Cic. Développer 
sa pensée avec une — facile, Sen- 
tentias facile verbis voluére. Cic. Qui 
a uno — facile, coulaute, Promptus 
linguä. Sall. Solutus ad dicendum. Cic. 
Talent d'—, Eloquendi facultas. Quint. 
Grâce de l'—, Dicendi lepos. Cic. | 
8° Qaf. Style d'un écrivain. Voy.srrce. 

ÉLOGE, 6. m. do Discours 4 la 
louange de qqn. Laudatio, unis, f, Cic. 
Liv. Fræconium, à, n. Cic. : Éluge 
funèbre, Laudatio funebris, et ahsol. 
Laudatio. Cic. Prononcer l'— de qqn, 
un — funèbre, Laudare aliquem. Cie. 
Laudare, n. Cic. Suet. L'— que tu as 
prononcé, Tua laudatio. Cie. Celu 
ui prononce un —, nn — funèbre, 

audator, oris, m. Cic. Liv. PI.-j. | 
2° Louanges. (Ordin.) Laus, audis, f. 
Cic. (Qqf.) Prædicalio, onis, f. Cic. 
Pl.-j. Præconium, ti, n. Cic. 2: At- 
corder des éloges à qqn, Laudem tri- 
buëre alicui. Cie. (Avec un su. de 
ers.) Faire l'éluge de, Donner des 
Loges à, Laudare, act. Cic. Laudibus 
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afficËre ou ornare. Cic. Voy. 2 LouEn 
49. (Avec un suj. de ch.) Faire l'é- 
loge de, Etre un titre d'— pour, 
Habëre laudem in (abl.). Cic. Com- 
mendare, act. Cic. [Ce] n'est point on 
brillant titre d'— ponr nu roi, Non 
multum Aabet Llaudis in rege. Cic. 
Faire de grands éloges, S'étendre sur 
l'éloge, Copiose laudare. Cio. Combler 
qqa d'éloges, Aliquem collawltare. Cic. 
laudibus efferre. Cic. Se donner de 
justes —, Vera de se przdicare. Cic. 
Rehaueser par des —, Augëre lau- 
dando. Cic. N'avoir pss d'— même 
pour Roscius, Ne Hoscium quidem 
audare, Cic. Sohre d'—, Malignus in 
laudando. Quint. Être avare d'—, 
Laudare maligne. Hor. Ils sont avides 
d'—, Cupiunt laudari. Cic. J'ambi- 
lionne tes —, Me abs te cupio lau- 
dari. Cie. 11 a recu des — pour (avoir 
fait), Ercepit laudem ex eo, quod (fecit). 
Cic. Avec quelques mule d'eloge pour 
les jeunes gens, Cum Levi honore juve- 
num. Tac. Dont on fait —, Laulatus, 
a, um. Cic. Digne d'—, Laudabilis, 
m.f.,e,n.Cic. Lande dignus (a. um). 
Cie. Tu trouveras tout bien au-dessus 
de mes éloges, {nvenies omnia lounge 
ampliora quam a me prædicantur. 
Pl.-j, La philosophie est, Chose qui 
est au-dessus de tout éloge, Philo- 
sophia nunquam salis digne laudari 
possit. Cic. Res quæ ne laude quidem 
satis idoneä affici possit. Cic. 
ÉLOGIEUX, æusr, adj. Rempll 
d'éloges. Qui (quæ, quod) laude constat 
stubal, stabit, ete.). Quint. =: Discours 
elogieux, 6. #Locæ 1°. Paroles très 
élogieuses, Marimæ laudes. Cic. 
ÉLOIGNÉ, 6e, part. passé d'éLor- 
GNEn, Vuy. ce v. || Adj. 1° Qui est 
loin dans l'espace. Remotus, a, um. Cic. 
Scnotus.(æs. Amoltus. Liv. Disjunctus, 
Cic. Retractus. Liv. Longinquus. Cæs. 
: Nations éloignées, Lengnquæ na- 
hones. Cæs. [Les peuples) les plus 
éloignés (par compar. avec les plus 
voisins), Ulteriores, um, m. pl. Cæs. 
La province la plus éloignée (de 
toutes), Ultima provincia. Cic. Dans 
des lieux très éloignés (les uns des 
autres), (In) locis disjunctissimis ou 
marime diversis. Cic. Élablis,ements 
— de ceux des Germains, Sedes « 
Germanis remots. Czs. Endroit éloi- 
gné des soldats, Locus a militibus 
semotus. Cæs. L'Étolie, éloignée des 
barbares, Ætotia groeul a barbaris 
disjuncia. Cie. Endroit éloigué des 
revards, Locus @ cunspeciu amotus. 
Liv. Mur plus — de la mer, Retrac- 
tior murus a mari. Liv. Lieux eloi- 
nés de tont témoin, Loca ab arbitris 
1bera (de liber, bera, berum = libre). 
Cic. — de deux pieds l'un de l'au- 
tre, Distantes inter se binos pedes. 
Cæs. Être éloigné, Abesse, n. Cic. 
Procul esse, n. Liv. Déjà ils n'étaient 
plus très éloignés, Jam non lengius 
aberant. Cæs. Tu es moins éloigné, 
Propius abes. Cic. (Ce pays| est — 
de notre continent, Ab hruyus lerræ 
continuatione distet (de disfare, o, us, 
8. parf. ni sup., n.). lic. Être Lrès 
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éloignés fes vas des autres, Afultum 
inter se distare. Cie. Être — de Rome 
de 200 milles, Millia nassuum ducenta 
ab Urbe abesse. Cic. Etre — de deux 
journées, Abesse bilui spalio. Cic. 
idui (8.-e. spatio). Cic. || Fig. Éloi- 
gné également des deux extrèmes, 
Utrinque reductus. Hor. Tenir qqn — 
des affaires publiques, Aliquem a re- 
publicä ercludëre. Cic. relegare. Vell. 
Argunent —, Remotum argumenlum. 
Cic. Rien n'est plus — de cetle idée, 
Nihil ab e& cogitatione disjunctius 
(est). Cic. Parenié élnignée, Deficiens 
affinitas. PL.-j, || 3° Qui est loin dans 
lo temps. Longinguus, a, um, Cic. Tac. 
: Hommes qui sont dlvignés de notre 
époque, Viri qui sunt procul ab ætalis 
Aujus memoriä. Cic. Le souvenir du 
temps le plas éloigné, Ultimi tem- 
poris recordaltio. Cic. Espérance éloi- 
gnées Spes longinqua. Tac. N'être pas 
loigné de la maladie, Prope abesse 
ab infrmitate. Tac. Les céréales n'é- 
taient pas très éluignées de leur ma- 
tartié, Frumenta a malurilale non 
mullum aberant. Cæs. || 8° Fig. Qui 
s'écarte de, qui differe de. Remotus, a, 
um. Cic. Sen. Disjunctus. Cic. Se- 
junctus. Cic. = Éluigne de faire du 
mal, Remotus ab injuri&. Sen. — de 
celte gravité, Ab eâ grauitate dis- 
junctus. Cic. [Defense] éloignée du 
vœu et de l'esprit de |8 loi, Sejuncta 
a voluntate ac senlenti& legis. Cic. 
Deux] mots si éloignés par le sens, 
erba lantum distantia (de distans). 
Quint. Tu es éloigué de l'ambition, 
Es ambitioni alienus. Sen. Etre très 
— de la vérité, de l'éluquence, À 
vero longissime abesse. Cic. Ab elo- 
quentia longissime esse. Quint. Être — 
e l'optnivn de qqn, Ab on Cum aliquo 
dissentire (10, 1S, senst, seusum), 0. 
Cic. Voy. oirrénen. || 11 sera bien 
éloigné de croire, lle longissime abe- 
rit ut credut. Cic. Il8 étaient peu 
éloignés de pouvuir.., Non mullum 
aberat quin possent. Cæs. Nous sommes 
si éloigné d'ailwirer nos ouvrages, 
gue Demasthène lui-mème ne uous 
3atisfail pas, Tantum abesf ut nostra 
miremur, uf nobis non satisfaciat ipse 
Demosthenes. Cie. Is élaieat si éloi- 
gués de résister, qu'au enntraire ils 
recnlaient, Adeo non sustinebant, ut 
contra pedem referrent. Liv. Voy. 
LOIN. || 4° Qui a de l'aversion pour. 
Atbhorrens, gèn. entis. Cic. =: Être 
élotyné dn mariage, Ab re uroriä 
abhurrère (eo, es, rui, 5. sup.), 0. 
Ter. Voy ÉLoIGNemenxr 7e. 
ELOIGNEMENT, s. m. 4° Action 
d'éloigner. (En gén.) Remotio, onis, f. 
Cic. fe Amotio, f, (rare). Cic. Amo- 
litio, f. (tr. rare). Gell. (Banuisse- 
ment) Amandatio, (. Cie. Relegatio, 
f. Cic. Liv. Ablegatio, (. Plin. {(Voy. 
sxrr.): L'éluignement du tuteur, Tu- 
toris remolio. Uly. L'— d'un enfant 
fe 6a mère), fnfantis amolttio. Gell. 
Pig. : L'éluignement d'un chef d'ac- 
cusation, Crininis remolio. Cic. — 
d'an ennui, Afolestis detractio, f. Cic. 
L'— de la douleur, Doloris emotio. 
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Cic. depulsio, f. Cic. L'— du dsuger, 
Periculi levatio, f. Vell. || 2° Action 
de s'éloigner, départ, absence. (En 
gén.) Aôscessus, üs, m. Cic. Virg. 
Abscessio, onis, f. Cic. Discessus, üs, 
m. Cæs. Recessus, üs, m,. Cic. (Fuite) 
Fuga, æ, f. Cic. (Ab<ence) Absentia, 
æ, Î. Gi. | 8° Distance (dans l'espace). 
(En a istantia, z, f. Pin. (Graude 
distance) Longinquitas, atis, f. Cic. 
(Espace, intervalle) Spatium, ii, 0. 
Cæs. Intervallum, i, 0. Sall. : Dans 
l'éloignement, Voy. An Loin. Qui est 
dans l'—, Voy. éLorcné 1°. || 4° Loln- 
taln (d'une peinture, d'une sculpture). 
lecessus, us, m. Cic. Plin. Absce- 
dentia, um, n. pl. Vitr.: Être dans 
l'éloignement, Reced®re, 0, is, cessi, 
cessum, n. Quint. || 6° Perspective. 
Prospectus, üs, m. Cic. [| 6° Distance 
(dans le temps). Temporis spatium, el 
abs. Spatium, ti, n. Cic. Intervallum, 
i, n. Cic. : Grand éloignement, Lon- 
gum inlervallum. Cic. || 7° Fig. Aver- 
Sion. Odium, it, n. Cic. Plin. Tac.= 
Éluignement pour la ville, Odinm 
urbis. Ter. — pour le travail, La- 
boris fuga (æ), f. Cic. Ton — pour 
moi, Tua a me alienatio. Cic. Qui a 
un grand —, trup d'— pour moi, 
Mihi ulienissimus. Cic. me alie- 
nior. Cic. Qui a de l'— pour la vaine 
gloire, Remotus ab inani laude. Cic. 
Qui n'a pas d'— pour les lettres, 
Non alienus a lilteris. Cic. Avoir de 
l'— pour le mariage (en parl. d'uu 
homme), Ab ducendä urore abhor- 
rêre (eo, es, rui, 8. Sup.), n. Cic. 
Avoir an extrême — pour qi, Aver- 
sissimo animo esse ab aliquo. Cic. 
T'inspirer de l'— pour moi, Te « me 
ahenare. Cic. Voy. AVENSioN. 
ELOIGNER, v. act. {0 Mettre où 
Envoyer loin do. Amouëre, eo, es, movt, 
motum, act. Cic. Emoveëre, act. Liv. 
Nenvvëre, acl. Cic. Semovère, act. 
Cic. Dimovére, acl. Sall. Submovére, 
act. Cic. Liv. Pellfre, o, is, pepuh, 
pulsum, act. Ter. Repellfre, 0, is, puli, 
pulsum, act. Cic. Depellfre, act. Cic. 
Propulsare, act. Col. Erciudfre, o, is, 
clusi, clusum, act. Cic. Auertére, 0, is, 
verli, versum, acl. Cic. Subductre, 0, 
is, duri, ducium, act. Flor. EjicFre, 
do, is, jeci, jectuin, act. Liv. Arcére, 
eo, es, cui, 8. sup., act. Cic. Avocare, 
acl. Cic. = Éloigner les témoins, 
Arbitros procul amovëre. Sall. Faire 
— les dépulés, Legatos emouëre. Liv. 
submovère. Liv. — par le bannisse- 
ment, par l'exil, par la relégation, 
Voy. BANNIR, EXILER, AELÉGUEN. — 
qqa d'un lien, Aliquem a loco aver- 
ire. Cic. amovére. Ter. — une gar- 
nisoo d'un lieu, Præsidium ez loco re- 
movère. Cic. Faire — la foule du 
furum, Multitudinem e foro emovëre. 
Liv. — qqn du port, Aliquem exclu- 
d®re a portu. Cic. — qqn du champ 
de bataille, Aliqguem a prælio subdu- 
cêre. Flor. — les Sabins des murs de 
la ville, Sabinos à maœnibus urbis re- 
pellëre. Cie. — les soldats de leurs 
drapeaux, Jfilites & signis avocars. 
Traj, ap. Pl.-j, — uv troupeavn d'une 
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prairie, Pecus a prato ablegare. Varr. 
— les oies d'un tas de blé, Anseres 
de frumento absterrère (eo. es, rui, 
rilum). Pluut. — qqn du commerce 
des hommes, Aliquem ab hominibus 
relegare. Cic. — qqn de qqn, Ali- 
que ab aliquo segregare. Plaui. pel- 
tre. Ter. Tenir une persunne éloi- 
gnée d’une avtre, Aliquem ab aliquo 
prohibère (eo, es, bui, bitum). Piaut. 
Éloigner qqn de soi, Amovêre ali- 
quem a se. Ter. — de soi son plus 
tidèle ami, Familiarissimum suum a 
se dimilt®re (0, is, misi, missum). Cic. 
La nécessité éloigne celte femme de 
moi, {llam a me necessitas distrahit 
(de distrahre, o, trari, tractum). Ter. 
I Pig. : Eluigner qqn du consulat, 
liquem a consulatu repellére. Cic. — 
qqn des affaires publiques, Aliquem 
ab republic& remouëre. Cæs. excluirre. 
Cic. à rebus gerenitis avocare. Cie. 
I 2° Écarter par mesure de preserra- 
tion. Pellrre (voy. 1°), ael. Cie. De- 
pellfre (voy. 10), cl. Cic. Nep. Pre- 
pellfre, acl. Liv. Prupulsare, acl. Liv. 
Emvuvëre (way. 10), act. Liv. Dejic?re 
(voy. 10), ael. Cic. =: Éloigner la Lris- 
tesse, Mæstiiam pellÿre. Cic. — la 
este, Pestitentiam emovëre, Liv. — 
es maladies, Morbos propulsare. Col. 
— les périls, Periculum depellfre. 
Nep. defeudère (o, is, fendi, fensum). 
Cic. Puissent les dieux — ce péni, 
ce malheur! Quod di prohibeant! Ter. 
Dit averruncent (de averruncare, 8. 
parf. ni sup., n.)l Cic. — de soi an 
malheur (par des prières), Ab sese 
calamitatem deprecart (dép.). Cie. — 
de moi nn danger de mort, Pericuium 
vilæ a me prepellre. Liv. — de soi 
les lortures, Cruciatum & corpore de- 
jicére. Cic. — de nos lèles un si pe- 
saal fardeau, Tantam mulem a certi- 
cibus nostris depell®re. Cic. — de soi 
le soupcon, Dejellfre suspicionem a 
se. Cic. || 3° Detourner qqn de qq. ch. 
Depellfre (vuy.1o},act. Cie. Abductre 
(voy. 19), acl. Cic. Avertére (voy. 1°), 
act. Cic. Arcère (voy. le), act. Cie. 
Absterrère {voy. 1°), acl. Hor. : Etoi- 
goer qqn de la pbilusonhie, Alignem 
a philosuphiä avertËre. Suet. — quo 
d'une cause qu'il a embrassée, De- 
pellïre aliquein de causà susceptà. Cic. 
— aqqa du devoir, Abduc#re aliguem 
a fide. Cic. — qqu des aclioos in- 
jusles, du vice, Aliquem ab injurië 
arcére. Cic. a vitiis absterrére. Hor. 
]l 4° Aliener, detacher de. Alienare, act. 
Cic. Abalienare, acl. Cic. Averltre 
\voy. 1°), act. Sail. À bstrahëre (roy. 
Lo), act. Cic. : Éluigner une persaoue 
d'une autre, Aliquerm ab aliquo alie- 
nare où abstrah”re. Cie, — qqn de 
la cause populaire, Alrquem a plebe 
dinovëére (voy. 4°). Sail. Voy. auré- 
nen 3°, || 5° Retarder, differer. Dif- 
ferre, fero, fers, distuli, dulatum, act 
Cic. Proferre, fero, fers, luli, latun, 
act. Cic. Transferre, act. Cic. Susti- 
nère, 0, es, linui, (entum, al. Cic. : 
Éloigner le payement d'une delle, 
Soluitonem nominis sustinére. Cie 
Voy. 2 DuFFÉRER 19, AIOURNER Ê*, 


ÉLOIG 


S'écoromen, v. 4° Réf. S'en aller, 
aller loin d'un lieu. (En gén.) Abire, 
co, is, sui et ti, itum, n. Cic. Erire, 
n. Cic. Disced#re, 0, is, cessi, cessum, 
n. Cic. Recedëre, n. Liv. Cedëre, n. 
Cic. Digredi, ior, Æris, gressus sun, 
dép. Cæs. Proficisci, or, Ëris, fectus 
sun, dép. Cic. (A cheval, en voiture, 
en bateau) Auehi, or, ris, vectus 
sum, pass. Liv. : S'éloigner de 8 000 
pas, Octo millia passuum procedëre, 
n. Css. S'— d'ici, du forum, de Ca- 

oue, Voy. S'en ALLER (0. || En parl. 
ke ch. [À l'endroit] où la montâgne 
s'éloigne le plus de la mer, Ouà 
(mons) marime mari cedit. Curt. [Ces 
contrées] commencent à s'éloigner de 
ce fleuve, Ab eo flumine incipiuni re- 
celfre. Mel. || 2° Se separer de; quitter 
qn; fuir qqn. Discedwre (voy. 1°), n. 
de. Seccdrre, n. Sail. Absced®re, n. 
Liv. Digredi (voy. 1°), dép. Cic. = 
Les vaisseaux s'étant éloignés Îles 
uns des autres, Nauvibus diductis (de 
diduci, or, ëris, pass). Cæs. Il ne 
s'est jamais éloigné de moi, Nurnquam 
est a me digressus. Cic. S'éloigner de 
ses parents, Propinquos relinquëre (0, 
ü, liqui, lictum). Cic. S'— sur le 
passage de qqn, S'— de qqn par 
aversion), Alicui decedère. Cæs. || Fig. 
La plèbe s'’éloigna des patriciens, 
Plebes secessit a patribus. Sall. S'é- 
loigner de qqn (qu'on avait pour 
ant), Ab amiciliä alicujus se remo- 
têre (eo, es, movi, molum). Cic. S'— 
des lâches, Ignavos refugëre (io, ts, 
fugi, fui). Sen. || 3° S'ecarter de 

q- ch. Discedère (roy. 40), n. Cic. 
Dlgredi (voy. 1°), dép. Cic. Dever- 
têre, o, is, verli, versum, n. Liv. Plin. 
Deflectére, 0, is, flezi, flerum, n. Cic. 
Declinare, n. Cic. Descisc®re fes is, des- 
civi et scii, descitum), n. Cic. Deer- 
rare, o. Vell. Quint. Ercedfre, n. Cæs. 
Liv. = S'éloigner de la roule, Dever- 
trre vid. Liv. Plin. Ercedëre ex ili- 
nere. Ces. viä. Liv. || Fig. S’éloigner 
du droit chemin, De vià deced#re. Cic. 
On s'est éloigné de la droite ligne, 
À recto deerratum est. Vell. S'éloi- 
gner de son bul, S'— de son sujet, 
À proposito aberrare, n. Cic.declinare, 
o. Cic. egredi, dép. Cic. Evagari, dép. 
Quint. S'— de la vérité, A vero deer- 
rare. Lucr, À veritate desciscère. Cic. 
defiect”re. Cic. Voy. S'ÉCARTER 2°. || 
4° Avoir de la répugnance pour qq. ch. 
Abhorrère (voy. Go). on. Cie. = Qu'ils 
s'éloigoent de tels vices, Abhorreant 
talibus vitits. Cic. Voy. AvERnSION. || 
6° Differor de. Differre, fero, fers (8. 
parf. nt sap. en ce sens), n. Cie. Dis- 
crepare, 0, as, pui el paui, 5. sup., 
a. Cic. Dissidère, eo, es, sedi, sessum, 
n. Cic. Dislare, 0, as, s. par’. ni sup., 
o. Cic. Abhorrére, eo. es, rui, 8. Sup., 
n. Cic. : Ne s'éloigner guère de la 
coutume gauloise, Non multum a Gal- 
lic& differre consuetudine. Cæs. [Cette 
mérite) ne s'éloigne pas hearucou 
de la folie, Non multum abhorret a 
üuyaniä. Cic. [Liberté] qui ne s'élni- 
gae pas de l'honnètelé, Quz ab ho- 
nestalis actionibus non est aliene. Cic. 
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(Ouvrages]qui ne s'éloignent pas beau- 
coup de ceux des péripatéticiens, Non 


mullum @ peripateticis dissidentia. Cic. 
Voy. 1 biPrÉnEn 10 et 20, 

ÉLOQUEMMENT, adv. Aveo élo- 
quence. Farunde. Liv. Eloquenter. Pl.-. 

ÉLOQUENCE, 8. f. Art et talent de 
bien dire. (En gén.) Eloquentia, æ (ap- 
puyée sur la théorie et déveluppée 
par ls pratique), f. Cic. (art) Di- 
cendi ars (rtis), f. Cic. Dicendi artif- 
cium (it), 0. Cic. Bene dicends scientia 
(@). f. Cic. (Talent) Facundia( consi- 

érée comme un don naturel}, f. Sail. 
Dicendi facultas alis), f. Gic. Facultas 
in dicendo. Suet. Oratoris facultas. Cic. 
Eloquendi vis (gén. vis et dat. vi, peu 
usil.), acc. vim, abl. vi, f. Cic. Di- 
cendi vis. Cic. Oratoris vis. Cic. (Dis- 
cours) Oratio, onis, f. Cic. S'expr. 
souv. par un v.: Les foudres de l'élo- 

uence, Eloquentiz procella (æ, f.), 
Quint. Épancher les flots d'or de son 
—, Flumen orationis aureum fundre. 
Cic. L'— est reine, Regnat oratio. Cic. 
La palme del'—, Laurea linguæ. PI.-j. 
Geare d'—, Dicendi genus ou ratio. 
Cic. Genus orationis. Cic. L'— du 
Forum, Forense dicendi genus. Cic. 
Progrès dans l'—, Processus dicendi. 
Cic. École d'—, Officina dicendr. Cic. 
Celui qui enseigne l'—, Dicendi præ- 
ceptor. Cic. Enseigner l'—, Præcepia 
dicendi tradëre. Cic. Il agit sur le 
peuple par 8on —, Valet dicendo ad 
populum. Cic. Homme d'une — di- 
vine, Vir czlestis in dicendo. Quint. 
Former qan à l'—, Instituère aliquem 
ad dicendum. Cie. La base el le fon- 
dement de l'—, Solum et quasi funda- 
mentum oratoris. Cic. Qui use de son 
— pour le mal, Prave facundus (a, 
um). Tac. C'est le cœur qui fait l'—, 
Pectus est quod disertos facit. Quint. 
Qui a de l'—, Avoir de l'—, Voy. 
ÉLOQUENT. 

ÉLOQUENT, ENT, adj. Qui a de 
l'éloquence. {Qui joint à la pratique la 
connaissance des Dréceptes| Eloquens, 
gén. entis. Cic. Eloquentir consulius 
(a, um). Liv. (Chez qui le talent de la 

arole est un don naturel) Facundus. 
Ball. Quint. (Qui dit bien ce qu'il veut 
dire) Disertus. Cic. (Habile à parler) 
Dicendi pertitus. Cic. : Les hommes 
les plus éloquents, Viri in eloquentiä 
sunmi où præstanlissimi ou præcipui. 
Cic. Homme assez éloquent, Vir non 
indisertus. Cic. non infacundus. Liv. 
Qui n'est pas assez —, Infacundior. 
Liv. Qui n'est pas —, Haudquaquam 
eloquens. Cic. Indisertus. Cic. Infa- 
cundus. Liv. Caton f'ut un sénateur —, 
Cato eloquens senator fuit. Quint. Etre 
—, Dicendo ralere (eo, es, lui, liturus), 
n. Cic. Diserte dicëre (o. is, diri, dic- 
tum). Cic. Quint. Être très —, Præ- 
stantissime eloqui (or,ëris, cufus sum), 
dép. Quint. Discours —, Orafio fa- 
cunda. Sall. Qui a le vin —, Disertus 
ad vinum. Cic. 

ELSENEUR, v. de Danemark. ° El- 
senora, æ, f. 

ÉLU, 08, part. passé d'étine, Voy. 
ce +. 


floribus distinciæ. Ov. 


ÉMANA es! 


ÉLv, 8. m. Prédestiné 4 la vie éternelle 
z Les élus, Electi, orum, m. pl. Aug. 
ELUCIDER. C. écLaincin. 
ELUCULRATION, 6. f. 1° Yeillée, 
travail de nuit. Lucubratio, onis, f. 
Cato. Cic. = Discours préparé à force 
d'élucubralions, Lettre, fruit de mes 
—, Oralio elucubrata. Cic. Epistolc 
quam sum elucubratus (de elucubrori, 
ép.). Cic. || 2° Ouvrage compose à for- 
ce de veilles. Lucubratio, onis, f. Cie. 
ELUDEA, y. act. Éviter avec adresse. 
Subterfug?re, io, is, fugi, s. sup., acl. 
Cic. : Éluder la loi, Legi fraudem fa- 
cêre (io, ts, feci, factum). Cic. Liv. 
Legem cireumvenire (10, is, veni, ven- 
tum). Dig. — les dispositions de la 
loi, Vim lLegis eludère { is, lusi, 
lusum). Suet. Ayant éludé tant d'ac- 
cusations, Ex tot criminibus elapsus 
(de elabi, or, #ris, dép.). Cic. Éluder 
uneenquèle, Qwzstionem fugitare. Cie. 
— l'oracle, Oraculi sortem elud’re. 
Curt. Chercher à —, Tergiversari, 
dép. Cic. 
ÉLYSÉE, 6. m. C. le suiv. 
ÉLYSÉES (cauwrs). Sejour des 


justes après leur mort. Elysii (orum) 


Campt (vrum), m. pl. Virg. Elysium, 
ü, 0. Virg. 

ELYSIENS, adj. ®. pl. C. écysées. 

ÉMAIL, Ss. m. 1° Sorte de verre . 
mélange d'oxydes metalliques. * Vitrum 
(i) metallicum (t), n. || 2° Plaque 
emaillee. Voy. émaizcen 10. || 3° Fig. 
La variote des fleurs; fleurs varices. 
Florum varwutas (atis), f. Cie. Varii 
(orum) flores (um), masc. pl. Tié. 
Flores variorum colorum. Ou. 

EMAILLEN, v. acl. {° Appliquer da 
l'émail sur qq. ch. * Alicui rei vitrum 
melallicum induc£re (0, is, duri, duc- 
tum) : Plaque émaillée, ‘*Lamina 
vitre melallico inducta. || 2° Fig. Or- 
ner, Distinguëre, o, is, stinxi, stinc- 
fum, acl. Ov. =: Gazons émaillés de 
fleurs innombrables, Herbæ innumeris 
Moats, Prés 
émuillés de fleurs, Floridi montes. 
Varr. Gemmea prata. Pl.-j. La terre 
est émaillée de fleurs, Terra flore 
(de florère, eo, rui, 5. sup., n.;. Cic. 

S'ÉMAILLER, v. proa. Se parer : S'é- 
mailler de fleurs aux mille couleurs, 
Floribus variorum colorum pubescère 
(o, is, bui, 8. sup.), n. D'apr. Ov. 
(Trist., mt, 42, 7). 

ÉMANATION. s. f. Action d'émaner:; 
ce qui émane. Erspiratio, oms, Î. Cic. 
C.-Aur. Adspiratio, f. Cie. Spiritus, 
üs, m. Luer. Afflatus, Us, m. Liv. 
Plin. Halitus, &s, m. Plin. Virg.: Les 
émaaations du sol, Adspiratio terra- 
rum. Cie. Evaporatio terræ. Sen. Fma- 
nalion iasalubre, À fflatusnorius. llin. 
La douce — duo parfum, Suavis un- 
guenti spiritus. Lucr. | sort d'elle une 
foule d'émanalions, Mulia ab eä fluunt. 
Cic. || 2° Fig. Particule provenant de. 
Particula, æ, f. Ior. =: Ame qui est 
uuc émanalion de l'âme divine, Anti- 
mus e divinä mente delibatus ou de- 
cerptus. Cie. [La diviaile] dont nos 
âmes sont une —, Unde animos haus- 
tos habemus. Cic. 
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ÉMANCIPATION, 5. f. Action d'é- 
Mancipor. Emancipalio, onis, f. Quint, 
ÉMANCIPÉ, éE, parl.passé d'ÉMAN- 
GrEn, Voy. ce v. || Adj. Qui prend trop 
de licence. Lasciviens, gên. entis. Liv. 
ÉMANCIPER, v, act. 1° Mottro un 
mineur hors de tutelle. Emancipare, 
act. Cic. : Émanciper sou fils, Filium 
potestate dimittère (o, is, misi, mis- 
sum). Caj. — son Gl8 pour qu'il puisse 
êire adopté par ga Emancipare f- 
lium alicui in adoptionem. Cic. Être 
émaucipé par qqn, De ou À potestale 
alicujus erire (eo, ts, ii elit, tfum), n. 
Dig. || 2° Fig. Affranchir. Voy. ce m. 
S'éMancipsn, v. réfl. 19 S'affranchir, 
Voy. ce m. || 2° Prendre trop de Il- 
oence. Lascivire, io, is, ii, tlum, n. Cic. 

ÉMANER, v. n. 1° Sortir (en parl. 
de particules d'un corps). À f/lari, pass. 
Cic. Efllari, pass. Sen. : Les parfums 
qui émauent des fleurs, Odores qui 
afflantur e floribus. Cic. Éuaner des 
atomes, Ex individuis exsist®re (0, is, 
stiti, s. sup.), a. Cic. || 2° Fig. Pro- 
tenir. Emanare, n. Cic. Oriri, ior, éris, 
orlus sum, oriturus, dép. Cic. Prof- 
cisci, or, ris, fectus sum, dép. Cic. : 
De cela émane la force de l'argumen- 
lalion, Er eo vis rallocinaiionts ema- 
nat. Cic. Tout cela est émané de la 
même source, Ümnia ex eodem fonie 
fluxerunt (de fluëre, o, is, flurum, 
n.). Cic. Toal ce qui émane du sage, 
Quidquid a sapiente proficiscitur. Cic. 
Avertissement émané des dieux, À 
diis profecta denuntiatio. Cic. 

EMDBADOUINER. C. ENJÔLER. 

EMBALLAGE, 8. m. Action d'em- 
baller; co qui sert à emballer : Enve- 
loppe pour l'emballage, fnvolucrum, 
5, a. Plin. Toile d'—, Segestre, is, n. 
Plin. Paille d'—, Stipa, æ,f. Serv. 
Papier d'—, Emporetica ( charta 
(æ), f. Plin. Il sert à l'— des mar- 
chandises, fÆnvolucris segestrium in 
mercibus usum præbet. Plin. 

EMBALLEN, v. act. Empaquoter. 
Stipare, act. Plin. Componêre, 0, ÿs, 
posui, positum, act. Ter. : 

EMDALLEUR, 5. m. Ouvrier qui 
emballe. Stipator, oris, m. Ser. 

EMDARCATION, 6. f. C. BARQUE. 

EMBANGO, 8. m. Défense faite à 
des navires de sortir d'un port : Meltre 
l'embargo sur des navires, Naves re- 
tinère (eo, es, iinui, tentum). Liv. 
Lever | —, * Naves dimittére (o, üs, 
misi, missum), 

EMBARQUEMENT, s. m. Action 
d'embarquer. {n naves (ou In naven) 
conscensio (ons), f. Cie. : Au moment 
de son embarquement, il retourna. 
Conscendens jam in navem reverlit. 
Cic. Après l'— des soldats, Afilite im- 
posilo (8.-e. in naves). Liv. 

EMDARQUER, v. act. 1° Mottre 
dans un navire. In navem ou În naves 
imponêre, et abs. Imponère, o, is, 

sut, posiium, act. Cic. : Embarquer 
farnée, desstalues, Erercifum, Signa 
imponère. Cic. Cavaliers embarqués 4 
Brindes, Equites Brundisii in naves 
impositi. Cæs. Embarqaé dans son 
esquif, Ir iembum rublatus (pass. de 
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tolifre, o, is, sustuli). Liv. || 2° Fig. 
Engager dans. Fmplicare, act. Cic. Virg. 
Adacisc®re, 0, 13, adscivi, adscitum, 
acl. Cic. : Embarquer qqn dans une 

uerre, fmplicare aliquem bello (à 

abl.). Virg. — qqn dans une asso- 
cialion criminelle, À dscisctre aliquem 
ad fœius sceleris. Cic. 

MBARQOER, v. n. C. le suiv. 

S'EMBANQUER, v. réfl. 4° Entrer dans 
un vaisseau pour faire route. Navem 
conscend®re, act., et În navem con- 
scend£re, n., et abs. Conscend®re, o, is, 
scendi, scensum, n. Cic. In navem 
escendère, nu. Nep. Navem ascendëre. 
Ter, In navem se conferre (fero, fers, 
conluli, collatum). Cic. : S'embarquer 

our la Sicile, Conscendëre in dei- 
tam. Liv. C'est 14 que je m'emhar- 
quais, Inde transmittebam (de trans- 
mmitlére, 0, 19, misi, missum, n.). Cic. 
S'étaat embarqué la nuit, De nocte 
eveclus (de eucki, or, Eris, dép.). Suet. 
LP 2° S'ongager dans. Se implicare. 
ic. Se inipedire (io, is, ivt et it, itum). 
Ter. Cic. =: S'embarquer dans a: al- 
faire, dans un mariage, Se implicare 
alhiquä re. Cic. Se impedire nuptiis (à 
l'abl.}. Ter. 

EMDARRAS, 8. m. {° Obstacle qui 
barre une route, encombrement, ob- 
struction. Objez, jicis, m. Liu. : Les 
embarras, (£a) quæ obstant. Cic. Les 
qu'on rencontre dans les forèts, 
Silvarum objices, Liv. obstantia (ium), 
a. pl. Tac. Faire, Causer de l'—, Jier 
obstruëre (0, is, siruri, strucfum). 
Cic. Obstare, 0, as, stiti, slaturus, n. 
Cic. Liv, Par l'— qu'ils faisaient, 0b- 
slando. Liv. Il y avail un — de voi- 
tures, *Concurrentibus vehiculis via 
obstructa erat. (Sm.). || T. de méde- 
cine. Embarras gastrique, Alvus (1) 
adstricta (æ) ou suppressa (æ) ou 
obstrucia (x), f. Cels. Causer des — 
à la poitrine, Facëre pectori gravita- 
tem (de gravitas, f.). Cels. — de la 
langue, Linguæ hæsitantia (æ), f. Cic. 
obligatio (onis}), f. Just. || 2° Ce qui 
gône. {mpedimentum, i, D. Cic. {n- 
commodum, a. Cic. : Causer de l'em- 
barras, Esse impedimenti loco on Esse 
impedimento. Cæs. Cic. Causer de l'— 
à qqn, Impedimentum alicut factre ou 
inferre. Cic. 1| me survient chaque 
jour de nouveaux —, Me quotidie 
aliud ex alio impedit (de impedire, io, 
ivt et it, tfum). Cic. S'affranchir d'un 
—, Se ex incommodo liberare. Cic. || 
8° Embrouillement, confusion (des ch.). 
Implicatio, onis, f. Cic. =: Etmbarras 
des affaires, Rerum implicatio. Cic. 
Mettre de l'— dans qq. ch., Aliquid 
implicare. Sail. miscère (eo, es, cui, 
miz{um el mistum). Cic. perturbure. 
Cæs. || 6° Manque de ressources. An- 
gustiæ, arum, pl. Cic. Difficultas, 
atis, f. Cic. Inopra, æ, f. Cic. : Les 
enbarras du trésor publie, Angustiz 
ærarit. Cic. — financier, Nummaria 
difficultas. Cie. Laissés dans l'— par 
leur général, Relicii a duce inopes (de 
inops). Cæs. || B° Difficulté à se tirer 
d'affaire, peine, souci que donne qq. ch. 
(DifBculté) Diffculias, atis, [. Cic. (Oc- 
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cupation) Negotium, it, n. Cic. (Gêne, 
Situation crilique) Angustiæ, arun, 
f. pl. Cic. (Eanui) AMelestia, æ, f. 
Cic. (Souci) Cura, f. Cic. Sollici- 
tu-lo, dinis, (. Cic, : L'embarras des 
affaires, Rerum dificultas, [. Cic. 
Sall. — que donne le gvuvernement 
d'une province, Solticitudo prouincis. 
Cic. — domestiques, Domesticæ tricæ, 
f. pl. Cic. Les — du nrariage, Mo- 
lestiæ rei uxoris. Gell. Les — d'un 
procès, Judicialis molestia. Cie. Non 
sans de grauds —, Non sine mayne 
emolimento (n.). Cxs. Au milieu de 
ses —, În rebus ejus incommodis Cic. 
Daas les plus grands — de l'Etat, 
Impeditissinä republica. Sall. Créer, 
Susciler des — a qqn, Alicui nego- 
fium exhibëre ou contrahfre ou ccn- 
flare ou facessëre. Cic. ou concinnare. 
Sen. (Preuves) qui paraissent créer 
des — à l'accusé, reum aggré- 
vare videntur. Quint. Se créer des —, 
Negolium sibi importare. Tac. Je me 
suscile à moi-inème des —, {pse mihi 
sollicitudinem struo. Cie. Meltre qqn 
dans l'—, Aliquem in molestiam 1m- 
ping#re. Sen. Se wettre dans l'—, Se 
impedire (o, is, ivi el ii, tfum). Plaut. 
Cic. Donner de l'—, Negotium facêre. 
Quint. Qu'une femme donne d'—1 
Quantum negotii in muliere est! Plaut, 
Chose qui donne de l'—, Res operosa. 
Cie. Mission pleine d'—, Negotiosa 
prouincia. Cic. Tomber dans | —, Ja 
angustum venire. Cic. Être dans l'—, 
Esse in angusiiis. Cæs. 1 vit l'armée 
dans l'—, Vidit aciem laborare, 0. 
Liv. César élait dans ua grand —, 
In magnis diffieultatibus Cæsari res 
erat., Cæs. Élre dans un grand —, }n 
magnis angustiis versari. Cic. Magnd 
difficultate affici. Cæs. Tirer qqn d —, 
Negotto aliquem soluère. Cic. Sortir 
d'—, Se erplicare. Cic. |] 6° Irrésolu- 
tion, incertitude. Dubitatio, onis,f. Cie. 
Scrupulus, i, m. Cic. Æstus, Gs, m. 
Pl.-j. : Mettre qqn dans l'embarras, 
Alicus scrupulum vu dubitationem ts- 
jicére. Cic. Être dans l'—, Dubrte- 
{ione æstuare, a. Cuc. Entre les deux 
j'hésite el je suis dans l'—, [née 
utrumque anceps animus (meus) 25 
tuat. Quint. Je serais encore daos 
l'— situ ne m'en avais tiré, Nu 
tu me erpedisses, Aærérem (de hærere, 
eo, es, hæsi, hkxrsum, 0.). Cic. Je suis 
dans un — extrème, Afagnä consilti 
inopiä afficior. Cic. Mon — fut gracd, 
Sane perturbatns sum. Cic. Qui est 
dans l'—, Consilii inops (gèn. opis). 
Liv. Qui est dans l'— sur ce qu'il 
doit faire, Incertus quid faciut. Cic. 
Tirer qgn d'—, Scrupulum alicui ext 
mère. Pl.-f. Alicujus æstum explicare. 
Pl.-j. || 7° Air troublo, honte. Vere 
cundia, æ, f. Cic. Pudor, oris, mase 
Cic.: Embarras qu'on éprouve à re- 
laser, Verecundta negandi. Quint. 

nruaver beaucoup d'—, Multo pu- 
dore suffundi, pass. PI.-j, Qui éprouve 
de l'—, Pudore confusus (a, um). Curl. 
11 8° Grands alrs, manières hautaines. 

actatio, onis, f. Cic. =: Faire de l'em- 
barras, des —, 88 —, Se jaciare. Cic. 
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Virg. Faire beaucoup d'—, Se magni- 
Âcennssime jaetare. Cie. 11 fait tant 


LMBARNAGSANT, part. 


«, on. Liv. Curt. (Trop eur 
gravis, e. Ov. Plin. (Démesuré 


commodus. Cic. Liv. 


barrassantes à définir, Res dificiles 
ad cloquendum. Cic. 

EMDANRASSÉ, És, part. passé 
d'ENPARRASSEN, Voy: ce v. || Ad. 
40 Obstrue par un embarras. fmpeditus, 
a, um. Cæs. Obsiructus. Cic. Obtu- 
ralus. Cic. : Vignes où le terrain est 
embarrassé, Vinez impeditæ. Tac. 
Chemins très embarrassés, fmpedi- 
fissimo ilinera. Ces. || 2° T. de mé- 
decine. Qui fonctionne mal : La langue 
est embarrassée, Lingua Ræret (de 
Asrère, e0, hæsi, Aæsum, 0.1. Ter. 
Avoir la langue —, Lingua hæsitars, 
e. Cic. Prononciation —, Inezplunata 
lingua. Plin. || 3° Empêtré, entrave, 
gêne. Impeditus, a, um. Cie. Impli- 
œatus. Cic. =: Main gauche embar- 
rasiée, Sinistra impedita. Cæs. Daim 
embarrassé dans les filets, Dama 1m- 

dita cassibus (à l'abl.). Marc. || Fig. 

mbarrassé dans les pièges d'une 
discussion, Jrrelitus disputationtis la- 
as (à l'abl.). Cie. — dans une af- 
aire, Implicalus megoiio (à l'abl.). 
Ci. — dans un procès, Obligatus 
judicio (à l'abl.). Cic. Élade embar- 
rassée de difficullés, Cognitio ob- 
structa difficultatibus (à l'abl.). Cic. 
UE £° Embrouillé, obscur. Implicaius, 
a, um. Cic. Impeditus. Liv. Per- 
; . Liv, Tortuosus. Cic. Obscurus. 
Ci. : Il n'y avait rien d'embarrassé 
dans [son] langage, Nihil in sermone 
implicafum ou lorluosum fuit, Cic. 
Discossion embarrassée, Impedita dis- 
ceplatio. Liv. Délibération —, Per- 
plra deliberatio. Liv. || B° Peu pros- 
pére, voisin de la ruine. Angusius, a, 
wa. Css. : Fortune embarrassée, Do- 
mesticr res impedilæ. Cie. Siluation 
de fortune —, Rei familiaris angustiæ 
(erun), . pl. Cic. La république étaat 
dans uoe silualion forl —, Impedi- 
tüusimé republicä. Sall. || 8° Irresolu. 
Dubius, a, um. Cic. Incertus. Cic. Per- 
Llrus. Liv. Hærens, gen. entis. Cic. 
sllans, gén. anis. Cic. = Esprit 
lus embarrassé, Suspensior aninus. 
wf. Etre fort —, Dubitatione zæs- 
tuare, à, Cic. Sur ce point Démocrite 
est —, In eo Democritus hkæret (de 
Azrère, «, kæsi, kusum, n.). Cie. De- 
meurer — sur plusieurs noms, Haæ- 
rére in multis nominibus. Cic. Je suis 


d'—, Tantos sibi spiritus sumit. Cic. 
prés. 
d'Eunanrassen, Voy. ce v. || Adj. 
EMBARRASSANT, ANTE. 1° Encombrant. 
(DiMcile à nel fnhabihis, m. f., 

Præ- 
Enor- 
nis, e. Tac. || 2° Qui gêne; qui donne 
de la peine. Molestus, a, um. Cic. In- 
Operosus. .Gic. 
Negotiosus. Cie. : Etre dans une situa- 
tion embarragsante, Esse in angusttis 
(de angustiæ, f. pl.). Cic. || 3° Fig. 
Qui ombrouille, qui rend irrésolu. Du- 
bius, a, um. Cic. Perplezus. Liv. Dif- 
feilis, m. f., e, n. Cic. : La chose 
v'esl pas embarrassante, Res dubi- 
tationem non habet. Cie. Choses em- 
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— de savoir ce que je dois faire, 
Dubius sum quid faciam, Hor. — de 
savoir ce quil ferait, fncertus quid 
facÿrel. Just. Je suis — de direce qu'il 
faut faire, Nescio quid agendum sit. 
Cic. Je serais bien — de dire puur- 

uol.…,Haud facile direrin,cur(sub)j.). 

ic. || 7° Troublo, interdit. Pudore con- 
fusus (a, um). Curt. = Air embarrassé, 
Confusum os. Pl.-j. Nullement —, In- 
confusus. Sen. 

EMDARRASSER, v. act 1° 0b- 
strucr. Obstruëre, o, ts, atruri, struc- 
tum, act. Cic. Impedire. io, is, ivi et 
üi, téum, act. Liv. : Embarrasser la 
roule de qqn, Alicui iter obstruëre. 
Cic. Alicui eunti obstare (0, as, stiti, 
staturus), n. Ov. || Embarrasser la 
respiration, Spiritum obsiruÿre. Virg. 
11 2° Empécher la liberté des mouve- 
ments. Impedire (voy. 1°). Cæs. Im- 
plicare, act Cæs. : Embarrasser la 
mai gauche, Sinisiram impedire. Cæs. 
S°— les jambes dans qq. ch., Crura 
aliquä re impedire. Ov. — dans des 
filets, frrelire, io, is, ivi, ifum, act. 
Cie. Laqueis implicare. Ov. — la mar- 
che de qqn, Aliquem implicare. Pomp. 
ap. Cic. Soldats emharrasses (par leurs 
bagagez), dilites impediti. Cæs. Em- 
barrassé par son bulin, Prædä gravis 
(m.f.,e, n.). Liv. Embarrasser qqn 
pour combattre, Impedimento esse ali- 
cui ad pugnam. Cæs. || Embarrasser la 
langue, Dncta linguæ ou Verba præ- 
pedire. Plaut. || Fig. Embarrasser qqu 
de tant d'entraves, Tof rebus aliquem 
conclud®re (0, is, clusi, clusum). Ter. 
Il ne se laissa — d'ancune affaire, 
Nullo se negotio implicari passus est. 
Cic. Embarrassé de nombreux de- 
voirs, Multis officiis constrictus (pass. 
de constringëre, o, is, strinri). Cic. || 
3° Embrouiller : Embarrasser une af- 
faire, Rem conturbare. Sall. Voy. eu- 
BROCUILLER. || 4° Donner de la peine, 
offrir de la difficulté. Onerare, act. Cic. 
2 Taot d'études emharrassent l'esprit, 
Tot disciplinis animus confunditur 
(pass. de confundère, o, is, fudi, fu- 
sum). Quint. (Felui] qu'embarrassent 
le grand nombre et la diversité de 
ses occupations, Quem muliarum re- 
rum varielas distringif (de distrin- 
gère, 0, strinzi, strictum). Phæd. La 
chose était de celles qui embarras- 
saient beaucoap César, Res erai in 
magnis Cæsaris difficultatibus. Cæs. 
Si cela ne t'embarrasse pas, Si tibi 
grave non est. Cic. Épicure [aous) — 
davantage, Cum Epicuro plus negotii 
est. Cic. La prunonciation des letires 
embarrassa l'enfant, Puer circa formas 
lilierarum hæsit (de haærère, co, es, 
læesum, 0.). Quint. Voy. EMBARRAS 5e, 

5° Mottre dans l'incertitude, dans 
l'hesitation. Alicui serupulum injicfre 
(to, is, jeci, jectum). Ter. Cic. dubi- 
tafionem injicëre, Cie. : Emharrasser 
qqn par ses questions caplieuses, Àli- 

uern inlderrogationum laqueis irrelire. 
ic. Je répondrai sans que cela m'em- 
barrasse, Non hæsilans respondebo. 
Cic. Que dois-je faire? Cela m'— 
Quid faciam, kæreo (voy. 4e). Ter. || 
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6° Causer de [a honte, de la confusion. 
Alicui pudorem movère (eo, es, movi, 
zaotum). Quint. 

S MDARRASSER, v. réf, et pron. 
1° S'encombrer, s'obstruer. Sese præ- 
pedire (io, is, ioi el ii, itum), Liv. 
Se inipedire. Sen. : S'embarrasser de 
botin, Prædë& ses przpedire. Liv. La 
puitrine (= La respiration) s’embar- 
rasse, Spiritus obsiruitur (pass. de 
ebsiruëre, o, uzi, uclum). Virg. || Pig. 
Tèle (= Intelligence) qui s'est em- 
barrassée, Mens gravata (de gravant, 
pass.). Curt. S'embsrrasser d affaire 
peuibles, Ajoleslis negotits imylicari, 
pass. Cic. || 2° S'empétrer. Se impe- 
dire (io, is, toi et ii, tlum). Ter. Cic. 
Se induëre (e, is, ui, Lun. Cz=s. Cic. 
fmplicari, pass. Cic. : S'embarrasser 
dans des chausse-trapes, Stimulis 3e 
induëre. Cæs. || Fig. (Mal langue s'em- 
barrasse, Lingta hæret (de haærère, 
co, hæsi, Aæsum), n. Ter. Dont la 
laogae s'—, Linguë hpsitans. Cic. || 
S'embarrasser dans un mariage, /m- 
pedire se nuptiis. Ter. S'— dans sa 
défeuse, Suä defensions implicari, 
pass. Cic. se impedire. Cic. S'— dans 
des subtilités, Se laqueis invotvére (0, 
is, volui, volutum). PL-j, S'— dans 
une foule d'erreurs, Multis erroribus 
implicari. Cic. En voulant se dégager, 
il s'embarrasse, Dum erpedire sese 
vult, sese induit. Cic. || 3° Se mettre 
on poine de. Laborare, n. Cic. Curare, 
act. Cic. : S'emburrasser des intérèts 
de qqn, De re alicujus laborare. Cic. 
Je ne m'embarrasse pas du départ de 
Mérula, Non laboro discessisse Meru- 
lam. Varr, Ne 8 cmbarrasser de rien, 
Nihil pensi habère, Sall. Nihil omnino 
curare. Cic. || ne s'embarrassail pas 
de sa mauvaise réputation, Non labo- 
rabat quin male audiret. Cic. lls ue 
s'embarrassent jamais de savoir com- 
meot ils prouveront, Nunguam labo- 
ran( quemadmodum probent. Cic. Je 
m'embarrasse peu que Persius lise, 
Persium legëre non curo. Cic. 

EMDASEMENT, 5. m. Base en sail- 
lie d'un bâtiment. Podium, it, a. Vitr. 

EMDÂTER. C. RATER. 

EMDAUCHAGE, s. m. 1e Action de 
recruter. Conciliatio, onis, f. Cic. || 
2° Action d'entrainer 4 mal faire. Sol- 
licita’io, onis, f. Cic. 

EMDAUCIIER. 1° Recruter, enge- 
er. Cunduc®re, o, is, duri, ducinm, act 
laut. Liv. Conetliare, act. Plaut.: J'ai 

été embaucbé paur faire la cuisine, 
Coctum conductus fui. Plaut.|| 2° Entrai- 
ner à mal faire. Sollicitare.act. C»s.Cic. 

EMDAUCUEUR, 3. ©. {° Celui qui 
recrute. Conductor, oris, m. Plaut. || 
2° Celui qui entraine à mal faire. Solli - 
citator, oris, m. Sen.-rÀ. Dig. 
EMBAUMEBNENT, 5. m. Action 
d'embaumer un corps. S'expr. par un 
v. : Le corps, après l'embiumement, 
Corpus odoribus differtum. Tac. Voy. 
le suiv. 2°. 

EMDAUMER, v. act. 1° Parfumer 
s Embaumer an lieu, “Locum suavi 
odore inficére (io, is, feci, fectum). 
D'apr. Sen. (Vit. beat., 11, 3). — l'air. 
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Acra odorare. Ov. || 2° Remplir un 
cadavre do substances propres à le prè- 
sorvor de la corruption : Embaumer 
les morts, Mortuos condire (io, is, tui 
et it, ifum). Cic. Le corps est em- 
baumé, Corpus differtum odoribus con- 
ditur. Tac. 

Eupaouen, v. n. Exhaler une bonne 
odeur. Bene olère (60, es, lui, s. Sup.), 
n. Cic. . 

EMDELLIB. C. ÉCLAIRCIS. 

EMBELLIN, v. act. Rendre beau ou 
plus beau. Ornare, act. Cic. Erornare, 
act. Cic. Decorare, act. Cic. Hones- 
tare, act. Cic. : Embellir sa maison, 
Domum ornare. Cie. — la forme hu- 
maine jusqu'à l'idéal, Humans formæ 
decorem supra verum addère (o, 1s, 
didi, ditum). Quint. Une huppe em- 
bellit [sa] tète, Apez honestal caput. 
Plin. La pudeur — les visages, Pudor 
ora decet (de decère, eo, cuit, 8. sup., 
n.). Ov. Ewbellir les grâces physiques 
par la beauté morale, Gratiam corporis 
moruwm honestamentis ornare. Apul. 
(Faits) embellis par les fchons de la 

oésie, AMagis decora poeticis fabulis. 

iv. Pour embellir le sujet, Rai ho- 
nestandæ causä. Cic. Il sai — les 
sujets qu'il veut, Potest mirabilius ou 
magnificentius ornare (ea) quæ vull. 
Cic. — un discours, Oralionem dis- 
tinguëre (0, is, stinri, stinctum). Cic. 
illustrare. Cic. 

Euseccra, v. 0. Dovenir beau ou plus 
beau =: Qui est embelli, Venustaiis ple- 
nior. Ter. Combien tu me parais être 
embellie, Quanto formosior mihi vi- 
dère (= vidéris). Ter. || Fig. Ils em- 
belliront, Plus decoris Aabebunt. Quint. 

S'EMBELLIR, v. 40 Réf. Se rendre 
beau ou plus beau. Formam colendo 
augéëre (eo, es, auxi, auclum). Ov. : 
Chercher à s'embellir, Corpus colére 
(o, is, lui, cultum). Ov. || 2° Pron. 
Devenir beau ou plus beau : La ville 
s'embellil de monuments, Oppidum 
monumentis decoralur (de decorari, 
pass.). Cic. Voy. cuseLLin (neut.). 

EMDELLISSEMENT, 8. m. 1° Àc- 
tion d'embolllr. Erornatio, onis, f. Col. 
Cic. = Ce qui sert à l'embellissement 
d'uu ouvrage, Ja quæ in omamentum 
operis accedunt. Quint. |] 2° Ce qui em- 
bellit. Ornamentum, i, n. Ces. Cic. 
Quint. Ornatus, üs, m. Cic. Cultus, 
&s, m. Cic. =: Faire de Lels embellisse- 
ments à la ville, Urbem adeo excolfre 
(o, is, lui, cultum). Suet. Voy. ru- 
BELLIRA. [Is ajoutent quelque embel- 
lissement à lenrs nouvelles, À/fin- 
gunt aliquid, quo faciant Lætius id 
quod nuntiant. Cic. 

EMBLAVER, v. act. Ensemencer 
en ble = Frumento conserëre (o, is, 
sevi. silum), acl. Curl. 

EMBLEE (n°), loc. adv. 1° Du pre- 
mior effort. Primo impetu. Cæs. = Villes 
prises d'emblée, Urbes uno aditu atque 
adventu captæ. Cic. || 2° Sans oppoti- 
tion. Sine utlä controversä, Cac. 

EMDLEMATIQUE, adj. Qui tient 
de l'omblème : Figure emblématique, 
C. EuBrÊu, 

EMBLENTE, 8. m. fe Figure sym- 
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bolique. Argumentum, à, n. Plin. : Il 
ft voir par un emblème ce que son 
arl ne pouvait exprimer, Argumen(o 
declaravit, quod arte non poterat. Plin. 
On voit sculptés des embièmes qui 
révèlent fleurs) noms, Suni insculpta 
nominum argumenta. Plin. RBälon d'or, 
emblème mysterieux de [son] carac- 
tère, Daculum aureum, per ambages in- 
genir effgies (ei, f.). Liv. || 2° insigne. 
Voy. ce m. || 3° Symbole. Signum, 1, 
n. Cic. = L'olivier, symbole de la paix, 
Pacifera ohva. Virg. Voy. syuooce. 

EMDOÎTEMENT, s. m. Enchässe- 
ment d'une ch. dans une autre. Coug- 
mentatio. ons, f. Cie. Vitr. 

EMBOÎTEN, v. acl. Enchässor une 
ch. dans uns autre. (Rem in rem ou ali- 
cui rei) injungëËre, 0, is, junri, Junc- 
tum. Liv. (Rem alicui rei) coagmen- 
fare. Cic. (Rem cum re) commilière, 
o, is, misi, missum. Cels. 

S'eusotren, v. pron. Être emboité 
: S'embolter les uns dans les autres, 
S'— dans.…, Coagmentari, act. Cic. 
ou Injungi, or, Pris, junclus sum, 
pass. Liv. ou Committi, or, éris, 
missus sum, pass. Cels. (Voy., pour 
les construcl., EMBOITER, act. 

EMBHOÎTURE, s. {. L'endroit où les 
choses s'emboitent. Coagmentum, i, n. 
Cæs. Vautr. Commissura, æ,f. Cic. Cæs. 

EMBOLISME, $. m. C. INTERCALA- 
TION. 

EMDOLISMIQUE, adj. C. iNTEer- 
CALAIRE. 

EMBONPOINT, 8. m. Bon ôtat du 
corps (en parl. surtout d'un individu 
un peu gras). Corporis bona (æ) ha- 
bitudo (diuis), f. Ad Her. Corporis 
opimus (ti) habitus (üs), m. Cic. Cor- 
pus Cporis) sue plenum (i), n. Ter. et 
qaf. abs. Corpus. poris, n. Cic.: Em- 
bonpoint raisonnable, lediocris cor- 
poris habitus (us), m. Cic. L'— de 
Cassins, Cassii adeps (dipis, m. et f. 
= graisse, par iron.). Cic. Excès 
d'—, Trop d'—, Obesitas, atis, f. Suet. 
Mas O8É3ITÉ, OBÈS6. Le repos donne 
de l'—, Quies corpus implet (de im- 
plére, eo, evi, elum). Cels. Vay. En- 
GnAISSER. Prendre de l'—, (En gén.) 
Corpus facëre. Cels. (En pari. des ani- 
manx) Mitescère, 0, is, fui, s. sup., 
n, Plin. Qui a de !'—, Corpulentus, a, 
um. Plaut. Quint. Coi. Si une femme 
a un peu (trop) d'—, Si qua est ha- 
bitior paulo. Ter. Avoir de l'— (ea 
parl. d'un animal), Nitëre, eo, es, tui, 
s,. sup., n. Phæd. Perdre son —, 
Corpus amitt”re. Cic. || Fig. Que le 
slyle ait de l'embonpoint, Grato ha- 
beat sucum (de sucus, i, m.). Cic. 
Cette sorte d'— du style, Hæc dicendi 
velut sagina (æ), f. Quint. Le véritable 
— (du style), Verus sanguis (ints, m. 
= sang). Cic. À l'histoire il faut de 
l'—, Historiam decent tori (— mus- 
cles), m. pl. Pl.-j. 

EMDOUCUEN, v. act. 1° Mettre à 
sa bouche un instrument 4 vent. (Propr.) 
Ad os adhibëre (e0, es, bui, bitum), 
act. Gell. (Souffler dans) Infare, act. 
Virg. Ov. |} Fig. Emboucher la trom- 
pelte (— prendre un ton élevé), 
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Magna sonare (o, as, nuï, nitum). Hor. 
Us 2° Mettre un mors dans la bouche 

un Cheval. V'oy. mons. || 3° Instruire 
qqn de co qu'il a à dire : Ceux qu'il 
avait embouchés, Ji quos edocuerat 
(de edocëre, eo, es, docitum) quæ dici 
vellel. Cic. 

S'euvoucarn, v. réf. Avoir son em- 
bouchure. Voy. Ewsoucuune 3e. 

EMDOUCHURE, S. f, 1° Partie du 
mors. C. mous. || 2° Orifice. Os, oris, 
0. Quint. : Petit vase d'élruile embou- 
chure, Vasculum oris angusti. (hunt. 
Il 8° Entree d'un fleuve dans la mer, 
d'un cours d'eau dans un autre. (D'an 
fleuve) Ostium, ii, n. Cæs. Cic. Liv. 
Os, oris, n. Virg. Liv. Tac. (Coa- 
flucnt de deux cours d'eau) Con- 
fluens, entis, m. (æœs. = À l'embon- 
chure du Tibre, In ore Tiberis. Liv. 
L'— de la Meuse (dans le Rhin), 
Confluens Mosæ et Rheni. Czs. Voy. 
CONFLUENT. À vOir sOn — dans l'Océan, 
dans le Pont-Euxin, dans le lba<e, 
In Uceanum se effundëre (o, is, fudi, 
fusum). Plin. In Pontum influrre (0, 
is, fluri, flurum), nu. Cic. In Phasim 
conflure (s. sup.) n. Plin. Par uoe 
immense —, Îmmenso ore. Tac. Par 
plusieurs embouchures, fuitis capi- 
fibus (de caput, n.). Cæs. Multis fau- 
cibus (de fauces, ium, f. pl.). Plin. 
Par six —, Sex meatibus (de mealws, 
w,m).Tac. 

EMDBOURDBE, Ée, part. passé d'en 
pounoEn, Voy. ce v. || Adj. Enfoncé 
dans un bourbier; Fig. Engago dans uns 
mauvaise affaire = Être embourbé, {a 
luto hærère (eo, es, hæsi, Azsum), n. 
Plaut. hæsttare, n. Ter. In medio lute 
esse. Plaut. 

EMBOURBEN, v. acl. 1° Meitre 
dans un bourbier. In cænum demergtre 
(o, 18, mersi., mersum), act. Curt. | 
2e Fig. Engager dans une mauvaise 
affaire. Imzedire, 10, is, ivi el ui, 
itum, act. Cic. | 

S'éeunounsen, v. réf. 1° S'enfonctr 
dans un bourbicr. In cznum demergr 
(or, &ris, mersus sum), pass. Curt. ÿ 
20 Fig. S'ongager dans une mauvais 
affaire. Se impedire (io, is, tvi el ut, 
itum). Plaut. Cic. 

EMROURSER, v. act. Mottre dans 
sa bourses. Vuy. vounsE (0. 

EMANANCHEMENT, s. m. 1° Point 
de rencontre do chomins, do tuyau, etc. 
Divortium, ti, n. Liv. =: Former ua 
embranchement, C. Se nrvisæn 1°. 
Voy- gnancug 20. }| 20 Partie d'on 
tout divise. VOy. BRANCHE 40. 

EMDRASÉ, ég, part. passé d'ex- 
BRASER, Vay. ce v. | Adj. io Qui est 
en feu. Flagrans, gén. antis. Liv. : La 
maison est embrasée, Domus ardet 
(de ardére, eo, arsi, arsum, n.). Ci. 
[| 2° Extrômoment chaud : Atmosphère 
embraste, Torridus aer. Prop. Au 
fervoribus ustus. Ov. Avoir une tem- 
pérature —, Être embrasé. Szvis- 
sime candère (eo, es, dui, s. Snp.). @. 
Col. || 3° Fig. Ardent, onfiamme. 4r- 
dens, gén. entis. Cic. Incensus, a, um. 
Cic. Fervidus. Liv. : Cœur embraté, 
Fervidus animus. Liv. Êlre — (de 
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passion) Cupiditate ardère (voy. 4°), 
n. Cic. (d'amocr) Amore flugrare, n. 
Cic. (de colère) Jr& fervère (co, es, 
ferbui, s. sup.) n. Si. || 4° Consume 

la discordo, la guerre =: L'Esparie, 
Éttahe est embrasée, Hispania bello 
ardel (roy. 1°), n. Liv. Italia bello 
fagral, n. Liv. . 

EMDRASEMENT, S. M. Grand in- 
œndie. Deflagratio, onts, f. Cic. Con- 
Éagratio, f. Sen. Suet. Eruslio, f. Cic. 
Magnum (ti) incendium (ti), 0. Cic. = 
Les embrasements volcaniques, Erus- 
tiones terrarum. Cic. Voir l'embrase- 
ment des vaisseaux de charge. Fla- 
grantes onerarias vidére. Cic. Causer 
un —, Incendium facère. Cic.ercilare. 
Cie. conflare. Liv. Voy. INCENDIE. || 
Fig. L'embrasement de la guerre pa- 
pique, Incendium belli Punici. Cic. 

EMDNASER, v. act. 4° Mettre en 
feu. Comburëre, 0, is, ussi, us{um, 
acl. Cæs. Cic. Erurbre, act. Cic. Virg. 
Jefammare, act. Cic. Incend”re, 0, is, 
cdi, censum, act. Cic. Succendëre, 
act. Cæs. Liv. : Embraser des navires, 
ane Outte, Naves comburëre. Cæs. in- 
cmd’re. Cic. Clessern inflummare. Cic. 
ervrére. Virg. L'incendie de ma 
maison menaçail d'— la ville ea- 
tière, Domus mea ardore suo deflagra- 
hionem urbi imainubalur. Cic. Ï 20 
Chauffer, rendre tres chaud : Embraser 
les plaines, Campos incend?re (voy. 
do). Stat. Pays que le soleil emhrase, 
Lota solis ardoribus erusta (voy. 1°). 
Sall. | 3° Fig. Rendre ardont, onflam- 
mer : Embraser de l'ardeur des pas- 
sions, Cupiditatum incendiis inflam- 
mare. Cic. Voy. eNrLaumEn. || 4° Con- 
sumer par la discorde, la guorre = La 
guerre embrase l'Espagne (= L'Es- 
pagne est embrasée par la guerre), 

OY. EMNNASÉ 40, 

S'EMGRASER, v. pron. Prendre feu 
(pr. et fig.). Ezardescëre, o, is, arsi, 
arsum, 0. Cre. Liv. Ardescère, n. Plin. 
Virg. Exrcandescére, o, is, dui, 3. sup., 
n. Cato. Cic. lgnescëre, o, is, s. parf. 
ai sup, 0. Ce. Virg. : L'univers 
s'embraserait, Omnis mundus 1gnes- 
etret. Cie. || Fig. Son cœur s'em- 
brase, Il s'—, Ardescit. Virg. 

EMDRASSADE, 5. {, C. EMNRASSE- 
MENT. 

EMDRASSEMENT, 8. m. Action 
d'embrasser. Complerus, &s, m. Cic. 
Auplerus, üs, m. Virg. Liv. Vell. 
: Arracher qqn aux embrassements 
de sa mère, de qqn, Aliquem de ma- 
ins compleru avellëre ou abstrahëre. 
Cie. ex alicujus compleru abripére. 
Cic. distrahëre. Cic. 

EMDRASSER, v. act. 1° Entourer 
qqn de ses bras en le serrant (et ordin. 
en lus donnant des baisers). Complecti, 
or, Eris, plerus sum, dép. (acc.i. Cic. 
Acplect, dép. (ace.). Cie. Amplexari, 
dép. (acc.). Cic. Ampleru où Sinu fo- 
tére (eo, es, fovi, fotum), act. Virg. 
Pectori apprimere (0, is, pressi, pres- 
sun), act. Plin. Voy. past = Tenir 
qqn embrassé, Aliquem suo compleru 
lenére (eo, es, nuï, tentum). Cic. La 
sæor Uent son frère —, Soror fra- 
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trem compleza lenet. Cic. Tenir ses 
enfants embrassés, In complexu libe- 
rorum hærère (eo, es, hæsti, hæsum), 
n. Quint. Être tenu embrassé ga" 
uqn, Esse in compleru alicujus. Cic. 
Tenus embrassés par leurs parents, 
In compleru suorum cohærentes. Quint. 
Tenu embrassé (ea parl. d'un jeune 
enfant), Gremio (otus (pass. de fouëre, 
eo, es, fovi). Virg. Se lenir l'un 
l'autre embrassés, C. S'EemBnassrn. || 
20 Saisir, Serrer qq. ch. aveo sos bras. 
Complecti (voy- 1e) dép. (acc.). Quint. 
ou Utroque drachio complecti. Plin. 
Circumuenire, 10, is, veni, ventum, 
act. Col. : Embrasser les genoux, 
Genua complecti. Quint. — l’antel, 
Aram complecti. Virg.occupare. Plaut. 
[Branches] que la main peul —, Quos 
manus pofesi cireumuventre. Col. || 3° 
Entourer, environnor. Complecti (voy. 
10), dép. (acc.). Cæs. Cic. Amplecti, 
dép. (acc.). Plin. Comprehendëre, o, 
is, hendi, hensum, act. Curt. Circum- 
venire (voy. 20), act. Col. : Embrasser 
un espace de terrain, Spatium com- 
plecta. Cæs. Son circuit embrasse un 
espace de 30 stades, Circuilus ejus 
{riginta stadia comprehendit. Curl. 
Quel espace de plaine son circuit —7? 
Quantum campi cirenilus claudit (de 
claud“re, 0, clausi, clausum)? Quint. 
Embrasser tous les étangs dans son 
immense domaine, Omne slagnum in- 
enti possessione circumuenire. PL.-j. 
Î 4° Saisir par la vue, par la penses. 
Amplects (voy. 1°), dép. (acc.). Cic. 
ComprehendEre (voy. 3°), act. Cic. = 
Embrasser du regard, Contueri, eor, 
ëris, luitus sum, dép. (acc.). Cic. Visu 
comprehendère. Sil. — du regard l'é- 
tendue d'une plaine, Terminare oculis 
subjectum campum. Liv. — tout d'un 
coup d'œil, Omnia uno conspectu 
vidère (eo, es, vidi, visum). Cic. 
— par là pensée, Mente ou Animo 
ou Cogilatione comyrehendëre. Cic. 
Animo complecti. Cic. Tout — à la 
fois, Omnia generatim amplecti, dép. 
Cic. |} 5° Choisir do préference une ch,, 
s’y attachor. Complecti, dép. (acc.). Cie. 
Amplecti, dép. (acc.). Cic. Sumfre, 0, 
is, sumpsi, sumplum, act. Cic. Assu- 
mère, act. Cic. SuscipËre, io, is, cepi, 
ceptum, act. Cic. Arripêre, io, is, 
ripui, reptum, acl. Cic. Sequi, or, Eris, 
secutus sum, dép. (acc.). Cic. : Em- 
brasser un parti, une cause, Causam 
amplecti, Cic. complecti. Cic. sequi. 
Cic. Partes sequi. Vell. Partibus stu- 
dère (eo, es, dut, s. sup.), n. Ad Her. 
In causam descendre (o, is, endi, 
ensum), n. Cic. ire {eo, is, ivi et 
ii, itum), 0. Liv. — le parti de 
Paompée, Ad Pompeium fransire, n. 
Cie. — le parti des hunnèles gens, 
Optimis partibus se jungère (o, is, 
junri, junc{um). Quint. — une reli- 
gion pure, Puram religionem susci- 
père. Cic. — le christianisme, Culiut 
christiano adhærère (voy. 4°), n. 
Amm. — haulemeut la secte cynique, 
Cynicam sectam profiteri (eor, éris, 
fessus sum), dép. Tac. — un genre 
de vie, Viam vivendi ingredi (ior, 
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Uris, gressus sum), dép. Cic. Genu 
vita insliluëre (0, is, ut, ufum). Suet- 
— la vertu, Virtutem amplecti. Juv- 
— l'étude des lettres, Litteras arri- 
père. Cic. J'embrasse l'étude entière 
de la pbilosophie, Totum philosophiæ 
studium mihi sumo. Cic. Embrasser 
un genre d'éloquence, Genus oralionis 
assumêre. Cic. Embrasse ma défense 
sans réserve, Âfe fotum suscipe. Cie. 
| 6° S'emparer de, saisir avidement : Em- 
rasser une occasion, Occasionem ar- 
ripËre (io, is, ripui, reptum). Liv. avide 
amplecti (voy. 40). PL.-j, — one espé- 
rance, Spem rapère (io, is, rapui, rap- 
tum). Tac. || 7° Renfermer, comprendre 
contenir. Complecti (voy. 1°), dé 
qe Cic. Amplecti, dép. (acc.). 
inf. ComprehendFre (voy. 30), act. 
Cic. Continére, eo, es, tinui, fenium, 
act. Cic. : L'univers embrasse toutes 
choses, Afundus omnia compleru suo 
continel. Cic. coercel (de coercère, eo, 
cui, cifum). Cic. Guerre qui — des: 
pays si éloignés, Bellum tam longe 
dispersum. Cic. Embrasser (— Durer) 
200 ans, Ducentos annos patëre (eo, 
es, fui, 8. sup.), n. Flor. — dans ua 
elit nombre de signes les sons de 
a voix, Sonos vocis paucis lillerarum 
notis ferminare. Cic. La grammaire 
embrasse presque tous les arts, 
Grammalica prope omnium arlium 
scientiom amplectitur. Quint. Em- 
brasser tont dans la rédaction (des 
lois), Omnes res per scripluram am- 
lecti. Cic. [Geuxl que la loi em- 
rasse, Quos lex ampleclitur. Tac. Em- 
brasser dans un discours les actions 
de qqn, Complecti alicujus facta ora- 
lione. Cic. — dans sa mémoire, Afe- 
morië complecti. Cic. consequi (or, 
Eris, secutus sum), dép. Cic. — tout 
le monde dans son affection, Com- 
plecti omnes caritate. Liv. 
S'EMnrassEn, v. récipr. Se serrer 
dans les bras l'un de l'autre. Inter se 
complecti (or, éris, plerus sum), dép. 
Liv. S'étant embrassés, Compleri alter 
alterum. Sen. 
EMDRASURE, s. f. Ouverture dans 
un mur. Foramen, minis, 0. Col. 
EMDROCLER, v. act. Mottre à la 
broche. Voy. nnocne. 
EMDROUILLE, és, part. passé 
d'EMouoviILLER, Voy. ce v. || Adij. 
Confus, obscur. Confusus, a, um. Cic. 
Quint. Perplerus. Liv. Implicatus. 
Gell. Impeditus. Liv. Contortus. Cic. 
Intortus. Plaut. Tortuosus. Cic. Ob- 
scurus. Cie. : Caractères embrouillés, 
Litteræ obscuræ. Cic. Choses em- 
hrouillées, Res contorLæ. Cic. Discours 
embrouillé, Oratio confusa. Cic. in- 
torta. Plaut. El il ni avait rien d'— 
dans le langage de Torquatus, Neque 
in Torquati sermone quidquam impli- 
calum ou torfuosum fuit. Cic. Discus- 
sionembrouillée, Impedita disceplatio. 
Liv. Question très —, [mplicatissima 
quæstio. Gell. Droit embrouillé, Ob- 
scurum jus. Cic. 
EMBROUILLEMENT, s. m. Con- 
fusion. Confusio, onis, f. Cic. Quint. 
EMBROULLLER, v. act. Hottro de 
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la confusion dans. Confund?re, 0, ts, 
fudi, fusum, acl, Cic. Turbare, acl. 
Ter. Conturbare, act. Ter. Implicare, 
act. Cic. Impedire, io, is, ivi el ti, tfum, 
act Cic.: Embrouiller une afaire, 
Rem conturbare. Sall. — qqn, l'esprit 
de qqn, Aliquem implicare. Liv. Ali- 
cujus animum inplicare ou confun- 
dére. Liv. . 
S'EMBAOUILLER, v. fe Pron. Devenir 
confus, obscur. Implicari, pass. Cic. 
Impediri, ior, iris, ilus sum, Pass. 
Cic. Turbari, pass. Cic. Afisceri, cor, 
éris, miztus et mistus sum, pass. Cic. 
: La langue s'embrouille, Lingua (1- 
tubat (a.). Ov. || 2 Réal. Perdre le 
fil de sos idees, de son discours : S'em- 
bromiler souvent (en parl. d’un au- 
teur), Afulta furbare. Cic. Les tW- 
moins s'embromillent, Testes turban- 
tur (pass.). Quint. Si (les témuins) 
se sont embrouillés, Si quid lituba- 
verint (n.). Quint. S'embruuiller (dans 
ses raisounemeals), Intricari, pass. 
Cic. Ne pas 5 —, Sibi constara (0, is, 
atili, staturus), n. Quint. 
EMDNUMÉ, ée, adj. Chargé de 
brouillard. Nebulosus, a, um. Catu. Cic. 
EMBRUN, v. do Francs (Hautes- 
Alpes). Eburodunuin, i, n. Ant. 
EMDRYON, 5. m. 4° Être animé 
dans son promier état. Conceptus, üs, 
m. Suet. Plin. || 2° Gorme d'une plante. 
Germen, mirus, a. Virg. Plin. || 3° Fig. 
Très potit homme. Homunculus, i, æ. 
Plaut. IJumuncio, onis, m. Cic. 
EMDÜCUE, 8. f. Entreprise secrète 
ur surprandre qqn, pour nuire à qqn. 
sidi, arumn, (. pl. Cæs. Liv. : Ew- 
büches secrètes, Absirusæ insidir. 
Cic. Les — du terrain, Locorum fraus 
(audis),f. Tac. Guerresans —, Bellum 
apertum. Liv. Uue paix qui ne cache 
pas d —, Par, quz nihil habet insi- 
diarum. Cic. 1] ya des —, Insidis 
sunt. Plaut. Être exposé aux —, Pa- 
fêre insidiis. Curt. Dresser, Tendre 
une embüûche, des embaûches, des — 
à qqn, des — à qqu pour le faire 
périr, Insidias comparare on collocare 
ou oppon're Ou adhibère où struëre 
ou tendñre, Cic. componère. Tac. dis- 
ponère. Quint. Insidras contra aliquem 
ponère. Cic. alicui parare. Cie. alicui 
componère. Tib. Alicur insidiari, dep. 
Cic. Insidias vitæ alicujus facëre ou 
ponère. Cic. Faire lomber qqn dans 
des —, Aliquem in insidias induc#re. 
Liv. deducère. Just. Faire périr qqn 
dans des —, Aliquemn instdiis circum- 
ventum occidére. Nep. Celui qui tend 
des —, Insidiator, vris, m. Cic. Nep. 
Par des —, Insidiis ou Ex insidiis ou 
Per insidias. Cic. Tomher dans des 
—, Voy. rususcane. Éviter les —, 
Effugëre insrtias. Cic. 
BMBUSCADE, 5. f. 1° Endroit où 
l'on se oacho pour attaquer l'ennomi. 
Insidiz, erum, f. pl. Cxs. Latebrs, 
f. pl. Liv. =: Placer en eubuscade, In 
insidiis collocare. Css. locure. Just. 
V'oy. euBcsocæn. Dresser une —, In- 
sidias tendère. Sall. collocare. Cæs. 
disponëre. Cxs. 1 so lenail en — 
Occuitus subsistebat, Liv. Soldat qui 
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se tient en —, Insidiator, oris, w. 
Hirt. Se poster en — auprès d'un 
pont, Pontem (obsidère, e6, es, sedi, 
sessum). Sall. Sortant d'une —, il se 
jette sur nos soldats, Ex occulto nos- 
tros invadit. Sall, Duaner, Tomber 
dans une —, In insidias incid#re. Cic. 
Insidias intrare. Cæs. Pris daus une 
—, Circumventus insidits. Nep. Faire 
tomber dans une —, Voy. runècus. 
Se tirer d'une —, Ex insidiis evaulëre, 
n. Cic. | 2° Troupe embusqueo. In- 
sidiæ, arum, [. pl. Hirt. : L'embus- 
cade se lève, Instdiæ cooriuntur. Tac. 

EMBUSQUER, v. act. Mettre on em- 
buscade. Jn insidiis collocare, act. Cæs. 
ponère, act. Cic. = Être embusqué, In 
insidiis lutère (e0, es, fui, S. Sup.), 8. 
Cæs. subsisière (0, is, sûili, S. sup.), 
a. Liv. Insidiani, dép. Iirt. L'armée 
était embusquée sur le chemin, Excr- 
citus iter occultus unsederat (de insi- 
dre, o,is, sessum, acl.). Liv. Le chuc 
des soldats embusqués, [mpetus insi- 
diarum (de insidiæ, f. pl.). Hirt. Îls 
se levèrent du lieu où ils étaient —, 
Ex insidis consurrererunt. Cæs. 

S'euausquen, v. réf. Se mettre en 
embuscade. In insidiis consid}re (0, is, 
sedi. sessum), 0. Cæs. 

BMENDER, v. act. Roformor. Emen- 
dare, act. Cic. 

ÉMERAUDE, 5. f. Sorte de pierre 
preciouse. Smaragdus, i, m. Plan. Luc. 
et f. AMart, Cl. : D'émeraude, D'un 
vert d'—, Smaragdinus, a, um. Cels. 
Prud. Smaragdineus. Cap. Fort. Prai- 
ries d'—, Smaragdina prata. Prud. 

ÉMERILLON, 8. m. 1° Petit oiseau 
de proie. Æsalon, onis, ©. lin. || 2° 
Sorte de crochet. Voy. cnoc, Cnocu&T. 

ÉMÉNITE, adj. Qui a pris sa re- 
traite. Emerilus, à, um. V.-Mar. 

EMERSION, S. {. Instant où un astre 
reparail Emersus, &s, @. Col. 

EMER VEILLE, é6, ad). Qui s'èmer- 
veille. Admirativne obstupefactus (@, 
um). Cic. : Être émervealle,C. S'éuea- 
VEILLEK. 

EMERVEILLER, v. act. Donner 
uno grande admiration : Cela m'émer- 
veille, oc mihi marimam admira- 
lionem mouvel (de movère, «0, movi, 
molum). Cic. 

S'ÉMFAVRILLER, v. réf. Avoir une 
grande admiration. (Magna) adnuralione 
affici (or, éris, fectus sum), pass. Cic. 
: S'émerveiller d'une ch., devant une 
ch., Rem vehementer admirari, dép. 
Cic. Ad rem siupére (60, es, pui, s. 
sup.), 0. Sen. Alicui rei adstupére, 0. 
Sen. On s'émerveille de.., Magna est 
sdmiratio (et le gén.). Cic. 

ÉMÉTIQUE, s. m. C. vourrir. 

ÉMRTTRE, v. act. 10 Lancer. Emit- 
1Ëre, 0, is, mist, missum, act. Lucr. 
Liv. || 4° Mettre en circulation. Emnit- 
tëre (voy. 10), act. Cic. Edfre, 0, is, 
didi, ditum, act. Cic. || 3° Fig. Expri- 
mer, faire connaitre. Ferre, fero, fers, 
tuli, latum, act. Cic. Sen. Just. : 
Émettre une opinion, un avis, son 
avis, Voy. avis. —un vole, Voy. vors. 

ÉMEUTE, 8. f. Tumulto seditieux. 
Seditio, enis, f. Cic. Virg. Concitatio, 
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l. Cic. Turba, æ, f. Cie. : Exciter des 
émeutes, Turbas efficére. Cic. Voy. 
SÉDITION. 

EMEUTIER, 8. m. Celui qui excit 
des emoutes. Turbater, oris, im. Liv. 
Voy. SÉmTISUX. 

EMIER et EMIETTEN, v. act 
Réduire en miettes. Friare in micas el 
simpl. Priare, 8. parf., act. Plin. 

ÉMIGRANT, s. &. Celui quiémigre, 
Migrans, antis, m. Sen. : Les emr- 
grants, Demigranies, ium, m. pl. Lis. 

EMIGRATION, s. f. Action d'emi- 
grer. Migratio, onis, f. Liv. Demi. 
gratio, (. Nep. Emigratio, (. Ut. 

ÉMIGRE, s. m. Celui qui a émigré, 
Profugus domo, m. Liv. el simpl. Pre- 
fugus, i, m. Virg. 

BMIGRER, v. D. Quitter son pays 
pour un autre. Migrare, an. Cic. Liv. 
Enngrare finibus suis et simpl. Eni- 
grare, n. Liv. Demigrare, n. Liv. 
Transmigrare, n. Liv. Patri& cedtre 
(0, 18, cessi, cessum), n. Cic. Solum 
vertÎre (0, is, (1, versum). Cic. Solum 
mulare. Cic. : Émigrer de Germanie 
en Gaule, E Germaniä in Gallias com- 
migrare. Tac. — de Tarquinies, Ab 
Tarquinits migrare. Liv. — à Rome, à 
Pydna, à Veies, Romam migrare 0e 
commigrare. Liv. Pydnam demigrare. 
Liv. Veios transmigrare. Liv. 

EMILE, n. d'homme. Ænilius, à, 
m. Cic. 

RAT ILTE. 1° Nom de femme. Æmilie, 
æ, f. Cic. || 20 Prov. de l'Italie. £rulie, 
æ,f. Plin, 

EMILIEN, n. d'homme. Æmilionus, 
i, m. Cic. 

ÉMINCER, v. act. Couper par tran- 
chos minces. Concidëre, o, ts, cidi, 
cisum, act. Apic. 

ÉMINEMMENT, adv. À un degré 
éminent. Marime. Cie. : Homme émi- 
nemment honorable, flomo cunpnmis 
honestus. Cic. VOy. RATRÈMEMENT. 

ÉMINENCE, s. f. 1° Lieu haut Tu- 
mulus, i, m. Cæs. Cic. Locus |1) edi- 
lus (it), m. Cie. ou summus (1), m 
Sal. ou superior (oris), m. Cæs.: 
Situé sur une éminence, In alto tu- 
mulo silus. Liv. [Etre] sur une —, 
In ercelso. Cic. In edilo. Sue. Voy. 
MONTICULE, COLLINE. || 40 Titre d'hon- 
neur. Eminentia, æ, f. Cass. : Yolre 
Éminence, Eminentia vestra. Cess. 

ÉMINENT, EnTe, adj. 1° Haut 
élovo. Eminens, gen. entis. Sall. Cic. 
Exrstans, gén. antis. Vitr. Editus, a, 
um. Ces. | 2° Grand, excellent. Ercek 
lens, gén. entis. Cic. Præsians, eu. 
antis. Cic. Erimius, a, um. Cic. Egre- 
gius. Cic. Summus. Cic. Przcipuus. 
Cic. Præstabilis, m. f., €, 0. Cic. Sis- 
gularis, e. Cic. Insignis, 6. Cic. © 
Horome éminent, Singularis vir. Cie. 
Hommes éminents et doués d'émi- 
nentes qualités, Summi Aomines @ 
summis ingeniis præditi. Cic. Pemue 
éminente. Spectatissima femina. Cw. 
(llvmme] éminent en talent, Longeom 
Aibus prsians ingenio. Cie. Homme 
— par son rang, 80n nom, $0n Wé- 
rite, Ornalisaimus homo ordine, 86 
mine, viriute. Cic. Aristote, philo- 
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he —, Aristoteles in philosophiä 
ne Orateur —, (Vir) 
Ad- 
Dinistrateur — de la cité, In pro- 
euralione civitatis egregius. Cic. Vertu 
éminente. Insignis virus. Cic. Géme 
ingenium. Cic. 
L'éloquence est une des plus émi- 
vente: facultés, Est eloquentia una 


singularis. Cic. - 
præcipuus in eloquentiä. Quint. 


éminent, Ezimium 


qurdam de summis virtulibus. Cic. 


ÉMLNENTISSIME, adj. Titre hono- 


rifique. Eminentissunus, a, um. Cod. 
MIS, 194, part. passé d'ÉMETTRE, 
Voy. ce v. 


ÉNISSAIRE, 8. m. 10 Homme chargè 
d'ane mission secrète. Emissarius, 11, 


p. Cic. Vel. Ercursor, oris, m. Cic. 


: [Homme] qui est un émissaire de 


Cicéron, Immissus a Cicerone. Sal. À 


ge Canal, tuyau de degorgement. Emis- 


serium, ti, n. Cic. 
Émixaaine, adj. {0 Que l'on chasse 


apres l'avoir chargé do maledictions : 


Bouc émissaire, Caper (pri) emissa- 
rius (ii), m. Vudg. | 20 Fig. Sur qui 
on fait retomber les torts des autres : 
Le bouc émissaire qui expie la rup- 
ture du traité, Rupii fæœderis piacu- 
hen (ï), n. Liv. Je suis le bouc — 
ui porte la peine de votre sotlise, 
b stullitiam vestram fo piacularis 
(m.f.,e,n.). Plaut. 
ÉMISSION, s. f. to Action d'onvoyer, 
de lancer au dehors : Eunission de 
traits, Telorum emissio (onis), f. Cic. 
L'— d'an liquide noir, Atramenti 
effusio, f. Cie. — de rayons, Radio- 
rum emissio. Gell. jactus (üs), m. Plin. 
] go Action de proférer. Prolalio, onis, 
. Liv. C.-Aur. | 
EMMAGASINAGE, 8. m. Action 
d'ommagasiner. Reposilio, onis, f. Pall. 
EMMAGASINER, v. act. Mettro an 
magasin. Cond're, o, is, didi, ditum, 
aet. Cic. Reponëre, 0, is, posui, posi- 
fum, act. Cic. 
EMMAILLOTER, Y. act. Enve- 
lopper de langes. Incunabulis ligare, 
act. Plaut. 
EMMANCIIER, v. act. 1° Mettre 
un manche 4. (Alicui reï) manubrium 
epiare. Col. : Emmanché, Manubria- 
tus,a, um. Pall. Amm. || 20 Fig. Surt. 
au part. passé. Commencer (une af- 
faire). VOy. coumEncEn. 
EMMA OS, bourg de Judée. Emmaus, 
wntis, f. Luc. 
EMMÈLER. C. MÈLER. 
EMMÉNAGER, v. n. Établir son 
menage dans un nouveau logement. Im- 
nigrare, 0. Plaut. In domum inmni- 
grare. Cic. 
S'Euuénaoun, v. réf. Moubler sa 
maison. Domum suam instruëre (0, is, 
struri, strucium). Cic. 
EMMENEI, v. act. Mener avec soi 
dans un autre lieu. (En gén.) Ductre, 
o, is, duri, ductum, acl. Plaut. Cic. 
Abduc®re, acl. Cic. Liv. Educëre, act. 
Cie. Deducëre, act. Cic. Liv. (Par la 
force) Abstrah®re, ©, is, traxi, trac- 
fun, act. Plaut. Cic. Abripère, io, is, 
ripui, replum, act. Ter. Cic. (En voi- 
lure, en batesu, etc.) Avehfre, 0, is, 
vezi, veclurn, act. Liv. Asportare, act. 
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Ter. Deportare, atl. Cic. : Emmener 
avec soi, Secum educ®re. Cic. — de la 
place publique, Abducëre e foro. Cic. 
a foro. Ter. Liv. Où m'emmènes-tu? 
Quo ducis me? Plaut. — qqn chez soi, 
Aliquem domum aveh#re. Liv. — qqn 
à Rome, Aliquem Romam deducère. 
Liv. — qqn à Leucade, Aliquem Leu- 
cadem deportare. Cic. — qqn diner, 
Aliquem sibi convivam ou Aliquem ad 
cenam abduc?re. Ter. — en escla- 
vage, În seruilutem abducéra. Cæs. 
— les troupeaux, los chevaux (d'un 
autre), Armenta abducËre. Plin. Equos 
avertère (0, is, verti, versum). Virg. 

EMMENOTTEN, v. act. Mettre des 
menottes à (qqn). (Alicuï) manicas in- 
jicËre (to, ts, jeci, jectum). Plaut. 

EMMIELLER, v. act. Enduire ds 
miol. Melle illinëre (o, is, Levi, litum), 
act. Cels. || Fig. Paroles emmiellées, 
Dicta mulsa. Plaut. 

EMMUSELER, v. act. Mottre une 
musolière à (un animal). Capistrare, s. 
parf., act. Plin. 

ÉMOI, 8. m. Émotion, inquiétude. 
Trepidatio, onis, f. Cic. Perlurbatio, 
F. Cic. Tumultus, üs, m. Cic. =: Causer 
un vif émoi à qqn, Meltre qqn en 
grand —, Alrcui trepidationem inji- 
cfre. Liv. Aliguem perturbare. Cic. 
Être en —, Trepidare, n. Cæs. Sans 
que vous ayez êté en —, Sine ullo 
tumultu vestro. Cic. 

EMOLLIENT, ENTE, adj. Qui ra- 
mollit. Mfalacticus, a, um. TA.-Pr.: 
Être émollient, Emollira, io, ts, tui, 
itum, n. Plin. || S. ©. : Le cuivre est 
un émollient, Æs mollit. Cels. 

EMOLUMENT, 5. m. 1° Profit 
Voy. ce ©. || 2° Au pl. Appointements. 
Voyÿ.ce m. 3. 

EMONDAGE, 8. m. Action d'ômon- 
dor. Putatio, onis, f. Cic. Plin. Am- 
putatio, f. Cic. Col. 

ÉMONDER, v. act. Débarrassor (un 
arbro) dos branches inutiles ou nuisibles. 
Putare, act. Cato. Virg. Col. Deputare, 
act. Cato. Col. Amputare, act. Éie. In- 
terputare, act. Cato. Col. 

MONDES, 8. f. pl. Branches cou- 
pées. Ramalia, tum, n. pl. Ov. Sen. 
ÉMONDEUN, s. m. Celui qui monde. 
Putator, oris, m. Plin. Frondator, m. 
Virg. 

ÉMOTION, s. f. 1° Mouvement. 
Motns, üs, m. Cic. Agitatio, onis, f. 
Cic. Concussio, f. Cic. Voy. AGTTATION 
fe, AGITER 40. |] 20 Soulèvoment, 
meute. Molus, üs, m. Cæs. Agitalio, 
onis, f. Cic. Concitatio, f. Cic. Turbæ, 
arum, f. pl. Cic. Tumullus, üs, m. 
Plin. Voy. AOrTATION 40 8 Il y à de 
l'émotion en Espagne, In Bispaniä 
turbatur (impers. pass.). Cie. Faire 
oallre an6 —, Tumulium factre. Sull. 
1 3° Legère agitation physique. Molio, 
onis, f. L'els. : Une émotinn de fièvre, 
Commotimncula, æ, f. Cic. Motiuncula, 
f. Sen. Suet. Donner de l'—, Voy. 
évogvorn 29 el aciTER 2°. || €° Agiti- 
tion morale, trouble de l'âme. (Eu gen.) 
Motus, üs, m. Cic. Commolio, ons, f. 
Cic. Concitatio, f. Cic. (agitation vio- 
lente) Permotio, f. Cic. Perturbatio, f. 
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Cic. Conturbatio, f. Cic. =: Paire naltr” 
des émotions dans les âmes, Motus 
animorum conficére. Cic. [llomme] à 
qui une lettre cause des — diverses, 
Litteris varie affectus. Cic. Avoir de 
l'emotion, Commuoveri, eor, éris, molus 
sum, pass. Cic. J'ai eu une grande —, 
Sum magnä animi perlurbalione com- 
motus. Cic. San — fut telle, qu'il 
semblait ne plus se posséder. Usque 
eo commolus est, u{ furre viderelur. 
Cic. Voy. S'Éuouvoin 3 et 4e, || 5° 
Douce affection de l'âme. (En gén) 
lotus, üs, m. Cic. Affectio, omis, f. 
Tac. (Agréable) Jucundus (ÿ) moins 
&s), m. Cic. (Heureuse, douce) Læta 
æ) affectio (onis), f. Tac. (Pleine d'at- 
tendrissemeot) Mfisericordia,æ.f. Cic. 
: Dire avec émotivn des choses tristes, 
Mliserabiliter dicËre tristia. Quint. 
Sans —, Siccis oculis d'uo 
œil sec). Quint. Sans la moindre —, 
Frigidissime (— très froidement). 
Quint. Causer à qqn de l'—, Voy. 
#uouvoin 8e et ATTENDRIR. Éprouver 
de l'—, Voy. S'émouvoin 50. 

EMOTTER, v. acl. Briser les mottes 
de terre de. Occars, act. Cie. Col. 

EMOUCLER, v. act. Chasser les 
mouches de. Muscas abig#re (0, ts, egi, 
acium ; avec ab et l'abl.). Cic, 

ÉMOUCHET, 8. m. Sorte d'oiseau 
de proie. Nasus, i, m. Virg. 

MOUCHOIR, 8. m. Objet pour chas- 
ser lesmouches. Muscarium, ti, n. Mart. 

ÉMOUDRE. C. AIGUISER. 

ÉMOULEUR. C. RÉMOULEUR. 

EMOULU, part. passé d'Éuouvre. 

ÉMOUSSÉ, és, part. passé d'Éuous- 
sen, Voy. ce v. |} Adj. 4° Rendu moins 
aigu, moins coupant. Hebes, gén. elis. 
Plaut. Cic. Ov. Obtusus, a, um. Virg. 
Col. Tac. Retusus. Hor. Cels. Plin. 
: Dont la pointe, la lame, le tran- 
chant est émoussé, Mèmes traducl. 
Le fer est —, Ferrum hebet (de hebère, 
eo, s. parf. nisup., n.). Liv. || 2° Fig. 
Rendu moins penotrant, moins actif. 
Hebes, géo. etis. Cic. Liv. Tardus, a, 
um. Cic. Torpens, gén. entis. Juv. 
: Sens émoussés, Sensus hebetes. Cie. 
Liv. tardi. Cic. Palais émoussé, Tor- 
pens palatum. Juv. 

1. ÉMOUSSER, v. act. 1° Rendre 
moins aigu, moins coupant. Hebelare, 
act. Liv. Plin. Reltundère, o, is, tudi, 
tusum. Cic. Plin. Obtundëre, act. Lucr. 
CL. : Émousser des javelots. Hastas 
hebetare. Liv. — ua fer, le lrancbant 
d'un fer, Ferrum relundëre. Cie 
Aciem ferri hebetare. Plin. præstrin- 

Pre (o, is, strinri, strictum). Plin. — 
a pointe d'un trait, Primam aciem 
telo præfring're (0. is, fregt, fractum). 
Just. || 2° Fig. Rendre moins pene- 
trant, moins actif. Oblund#re (vuy. 1°), 
act. Cic. Plin. Retundire, act. Plin. 

‘int. Hebetare, act. Cels. Plin. : 

mousser la pénétration du regard, 
Aciem oculorum hebetare. Plin. ob- 
iundéère. Plin. retund”re. Sen.-rh. — 
la sensibilité de l'oreille, Hebctare 
sensum aurium. Sen.-rh. — 16 palais, 
Palatum ersurdare. Hor. — l'intelli- 
gence, la pénétration de l'esprit, Meu- 
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fem oblundÿre. Cic. hebelare. Cels. 
Acier animi præstringére (voy. 1°). 
Cic. Mucronem ingenii retundére. 
Quint. — le jugement, Aculeos ju- 
dicit refring?re (voy. de PI.-j. — le 
chagrin, Ægritudinem ebtundëre. Cic. 

S'évoussEn, v. prou. 1° Devcnir 
moins aigu, moins coupant. Ilebetes- 
ère, 0, 13, 8. parf. ni sup., n. Ceis. 
Plin, = Le fer s'émousge, Actes ferri 
præstringilur (de præstringi, or, stric- 
us sum, pass.). Plin. || 2° Fig. De- 
venir moins ponolrant, moins actif. /Te- 
bescère, 0, is, 8. parf. ni sup., n. Cic. 
Languescre, 0, 1s, gui, 8. sup., 0. 
Quint. :L'inlelligence s'émousse, Âlen- 
lis actes hebescrt. Cic. Les sens s'é- 
moussent, Hebescunt sensus. Plin. Les 
sentiments s'—, Âffectus languescuni. 


inf. 

2. EMOUSSER, v. act. Débarrasser 
de la mousse (un arbre). Emuscare, s. 
parf. ai sup., act. Col. 

ÉMOUSTILLEN. C. ÉGAYER. 

ÉMOUVANT, parl. prés. d'ÉuOu- 
voir, Vuy. ce v. H Adj. C. roucitanr. 

ÉMOUVOIR, V. acl. 1° Mouvoir, 
mettre on mouvement Movére, co, es, 
movi, mofum, act. Cic. Agilare, acl. 
Cic. : La mer est émue par la vio- 
lenre des vents, Mure ventorum vi 
agitatur ou turbatur. Cic. || 2° Agiter, 
troubler (l'économie animale). Morëre 
(voy. 10), act. Cic. Agitare, act. Plaut. 
: Émouvoir le corps, Statu corpus mo- 
vére. Cic. — les nerfs, Nervos infes- 
are. Plin. Le pouls esl ému, Afo- 
ventur venæ. Ou. La bile noire l'émeut, 
Atra bilis agitat hominem. Plaut. Rs 
Émouvoir la bile à qqn, Alcui bilem 
commovêre. Cie. stomachum movère. 
Cic. |} 3° Faire naltre : Émouvoir une 
sédition, Seditionem concitare. Cic. 
concire, io, is, civi, citum. Liv. con- 
cière, 60, es, civi, citum. Tac. exci- 
tare. FI. || 4° Disposer 4 l'emeute. Mo- 
vère (voy. {°), act. Cic. Concttare, sct. 
Cie. Liv. Agitare, act. Sen. Eragi- 
tare, acl. Sall. Turbare, act. Cic. : 

mouvoir le peuple, Populum agitare. 
Tac.— les ouvriers, Opifices concitare. 
Cic. || 6° Agiter l'âme, les passions. 
Movére (voy. 19), act. Cie. Commo- 
‘re, ac. ie. ermovëre, act. Cic. 
arcitare, act Cie. Incitare, act. Cic. 
Concitare, act. Cic. : Émouvoir l'âme, 
les esprits, Animum movëre ou commo- 
vére. Cic. Animos incilare. Cic. Bfentes 
excitare. Cu. —une passion, Motum in 
antno excilare. Cic. Êlre ému par une 
assion violente, Commoveri libidine. 
ic. | 6° Irriter : Émouvoir qqn, — 
chez qqa la colère, Alicui iracun- 
diam commovère (voy. 1°). Cie. Voy. 
mumren. || 7° ERrayor. Commovere 
(ro. 1e), act. Cic. Conturbare, acl. 
ic. : Cœur ému de crainte, Commota 
mens melu. Lucr. J'ai remarqué que 
les orateurs sont émus en débutant, 
Animadverti oralores in dicendi eror- 
dio pennoveri. Cic. Ceux-14 [sont] heu- 
reux qu'ancune frayeur n'émeut, Jlli 
beati, quos nulli melus ferrent (de ter- 
rère, eo, rui, rilum, acl.). Cic. Vois 
comme je suis peu ému, Vide quam 
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non refonnidem. Cic. Tu es émue, 
Timida es. Plaut. K 8° Faire naître 
un sentiment doux, tendre; attendrir. 
Movère (vay. 1e), act. Cic. Commovère, 
act. Cie. Flectére, o, ts, flexi, flerum, 
sct. Cic. Tangère, o, is, letigi, tactum, 
act. Virg. Liv. : Émonvoir la pilié de 

qa, Ateut misericurdinm commouére. 
de. Aliquem ad misericordiam indu- 
cére (o, is, duri, ductum) ou deduc”re. 
Cic. ou allicëre (io, is, lexi, lectum). 
Cic. Chercher à — l'auditoire, la pitié 
de l'auditoire, Auditorum misericor- 
diam caplare. Cic. Ému de pilié, Afi- 
sericordià caplus. Cic.motus. V.-AMar. 
correplus (pass. de corripfre, 10, is, 
ripui). Suet,. Émouvoir les juges, 
Animos judicum mouère. Quint, Ju- 
dices fleciére. Quint. Les tristes des- 
linées émeuvent les déesses, Trisiia 
fata deas tangunt. Ov. Emouvoir le 
peuple jusqu'aux larmes, Fletum po- 
pulo mouère. Cic. J'étais si ému, Jta 
fectebar animo. Cic. Ils sont profon- 
dément émus de ses prières, ({llos) 
lolos (ejus) deprecantis miseret (ruti, 
ritum @l rium, rére, 0. impers.). 
Apul. Situ le laisses émouvoir par 
les prières, Si flectEris precibus. Virg. 
Être ému de: misères de qqn, Ali- 
cujus misertis commovert. Cic. Home 
très facile à emouvoir, Homo mollis- 
simo animo. Cic. 

S'émouvoin, v. 1e Pron. Se mouvoir, 
se mettre en mouvemont Movert, eor, 
éns, molus sum, pass. Cic. Commoveri, 
pass. Cic. Agitari, pass. Cic. : La mer 
s'ément, Mare agitatur on furbatur. 
Cic. Voy. S'aciTen 4°. || 2° Réf. Se 
maltre sn revolte. Agitari, pass. Sall. 
Tumultuari, pass. Suet. Voy. AGITA- 
TioN 4e. || 3° lron. Être agite par la co- 
lère. Stomackhari, dép. Cic. Commoveri 
(vuy. 19), pass. Cic.: S'émouvoir d'une 
ch., Reuu In recommoveri.Cic. Bile qui 
s'émeut, Coimmota bilis. Pers. Sans 
s'émuuvxoir, Æquo animo. Cic. Dis- 
cuter sans 8"—, Lente disputare. Cic. 
11 6° S'efrayer, s'inquieter. Commovert, 
pass. Cic.: Qui ae s'émeut pas, Im- 
pavidus, a, um. Liv. Sans s'émonvoir, 
Impavide. Liv. Voy. S'rrrnaven. || 
6° Éprouver un sentiment doux, tendre. 
Moueri (voy. 1e), pass. Cic. : S'émou- 
voir du sort des alliés, Sociorum mi- 
sereri (eor, éris, serilus el serlus sum), 
dép. Cic. S'— de pitié, Misericordiam 
capëre (io, is, cepi, capium). Cic. Ali- 
serescére, 0, is, serut, seriluin el ser- 
tum, n. Virg. || 6° Être suscité, naître. 
Commoueri (voy. 1°), pass. Cic. Con- 
citari, pass. Cic. : Un débat s'émut, 
Il s'— un débat, Controversia orta est 
(de oriri, ior. ris, oriturus, dép.). Cic. 

EMPAILLER, v. act, 1° Entourer de 
paille. Intorto stramento vestire (to, is, 
tot et ii, itum), act. Plin. || 2° Bourrer 
de paille. Voy. souanen 1° el PAILLE. 

EMPALER, v. act. Passer un pal à 
travers le corps de qqn. Per medium 
hominem stipitem adigëre (o, is, egi, 
actum). Sen. 

S'EMPALEN, v. réf. Empalor soi-même 
en tombant sur un objet pointu. Se acuto 
vallo induëre (0, is, ut, ufum). Cæs 
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EMPAN, 6. m. Mesure do longueur, 
Palmus, 1, m. Col. Plin. =: Qui est de 
la longueur d'un empan, Palmaris, 
n.f.,e,n. Varr. Col. 

EMPAQUETER, v. act. 1° Meître 
en paquet. Convasare, act. Ter. || 2° 
Entortiller dans. Obvolugre, o, is, volvi, 
lufum, act. (dans qq. ch., re). Suet. 
1] 3° Entasser. Stipare, act. Cic. 

S'EMPARER, v. pron. 1e Conquérir, 
Captre, io, is, cepi, caplum, acl, Cic. 
Occuyare, act. Cæs. Liv. Poliri, ior, 
iris, tus sum, dép. (abl. ou gén.). Cic. 
= S'emparer d'uae ville, Petiri urbe. 
Cic. urbis. Sal. Urbem capëre. Cic. 
occupare. Liv. S'— d'une place (de 
vive force), Erpugnare oppidum. Cæs. 
S'— des Espagnes, Hispanias appre- 
hendèëre (0, is, hendi, hensum). Cic, 
S'— d'ua État, Civilatem in dicionem 
redigëre (0, is, egi, actum). Liv. S'— 
d'un terriloire, Agrum suæ dicionis 
fac®re (io, is, feci, factum). Liv. S'é- 
ant emparé ile tout le pays, Toiû re- 
g'one potitus. Nep. Dont quelqu'un 
s'est —, Ab aliquo captus (a, um). 
Liv. S'emparer du camp de l'ennemi, 
Castris (à l'abl.) Austem exuïre [o, is, 
ui, utum). Liv. || 2° Se saisir de (pr. 
el fg.). Caypëre (voy. te), act. Cic. 
Liv. Occupare, act Cic. Arrpre 
(to, is, ripui, replum), act. Cic. Cor- 
ripre, acl. Cic. Invadfre, o, is, vasi, 
vasum, n. êl acl. (in rem. Cic. rem. 
Sail. Cic.) = S'emparer de sommes 
d'argent, In pecunias invadëre, n. 
Cic. S'— du bien d'autru, Bonis 
alienis (au dal.) manus afferre (fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. S'— des 

rovinces, l'ræfeciuras corripére. Tac. 

‘— du commandement, Imperium 
sibi arriprre. Cæs. S'— du trôce, 
Regnum rapère (ÿo, is, rapui, raplum). 
Flor. Il sempara du trône par 300 
crime, Regnunm sceleris sui przdan 
feu. Sal. S'emparer da consulat, 
Consulatum invadrre. Suet. Chercber 
à s'— dn pouvoir absolu, Tyran- 
nidem affectare. Quint. S'— de la tri- 
bune, Hostra o primrre (o, is, pressi, 
pressum). Cic. (s de la parole, Ser- 
monem suscipère (to, is, cepi, ceptum). 
Quint. S'— des esprits, Animos oc- 
cupare. Cic. Il ordonna qu'on s'em- 
parät de {cet} homme, Hominem cor- 
ript jusstt, Cic. [Homme] dont les 
concilnyens 8e son! emparés, À civi- 
bus caplus (a, um). Liv. S'emparer 
d'un fugilif, Fugitivum apprehcndêre 
fyore 1°). Dig. Chercher à 5'— de 

‘eanemi par ruse, Fostem iraidiis 
captare. Liv. || 3° Fig. Avec un sujet 
de ch. Prendre possession de. Capère 
{VOy. 4e), act. Cic. Oceupare, act. 
Cæs. Invadëre ivoy. 2°), act. Liv. : 
La colère s'empare de l'âme, Animus 
ab iracundiä occupatur. Cie. Ira men- 
tem vbsridet (de obsidére, 40, sedi, ses- 
sum). Cic. D'implacables colères se 
sonl emparées de votre âme, Îm- 
placabiles iræ animos vestros impli- 
caveruut. Liv. La crainie, La terreur 
s'empare de la ville, de l'armée, 
des patriciens, Pavor civilatem ca- 
pit. Liv. Timor ererciltum eccupel 
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Ces. Erercitui terror incldit (de 
incYd?re, 0, cidi, s. sup., 0.). Grs. 
Patres terror invadit. Jiv. L'inquié- 
tude s'— des esprils, Cura in animos 
descendit (de descend®re, 0, scendi, 
scensum, n.). Liv. Un violent désir 
s'élait emparé de lui, Jpsum ingens 
cupido incesserat (de incedère, 0, is, 
cessum). Liv. Le sommeil s'empara 
de mai, Me somnus complezus est (de 
complecti, or, éris, dép.). Gic. 

EMPÂTÉ, #e, part. passé d'Em- 
pAten, Vay. ce v. || Adj. C. PATeox. 

EMPÂTEMENT, s. M. Action d'om- 
pâter (la volaille). C. eNGRAISSEMENT. 

EMPÂTER, v. act. Engraisser (la 
volaille). Voy. ENGRAISSER. 

EMPAUMER, v. acl. 40 Recevoir ét 
renvoyer une balle. Pilam excipëre (io, 
is, cepi, ceptum) et remitiëre (0, 1s, 
misi, missum). Sen. || 20 Fig. Bien 
conduire une affaire. Negotium com- 
mode administrare. Cic. || 3° Se rendre 
maître de l'esprit de qqn. Alicujus 
animum occupare. Cic. 

EMPÈCHEMENT, 8. m. Obstacle, 
opposition. Impedimentum, à, n. Cic. 
Impeditio, onts, f. (rare). Cic. Mora, 
2,f. Cic. Vell.= Être un empèche- 
ment, Impedimenti loco esse. Css. 
Mettre — à qq. cb., Alicui rei impe- 
dimentum inferre. Cic. J'ai toujours 
de nouveaux empèchements, Ale alind 
ex alio impedit (voy. euPÈchen). Cic. 
Ne rencontrer aucun empèchement, 
Nihil in mor& habëre. Vell. Il v'ya 

as d'— à ce que je la prenne pour 
pouse, Nulla mora est quin ean 
urorem duram. Ter. 

EMPÈCHER, v. act. 1° Non suivi 
d'une prop. subordonnée complétive. 
Faire obstacle à qqn, mettre obstacle à 
qq. ch. Impedire, to, is, iui el ti, ilum, 
act. Cic. Prepedire, act. Cic. Prohi- 
bere, co, es, bur, biturn, act. Cic. In- 
Aibëre, acl. Cic. Morari, dép. (acc.). 
Cæs. Remorari, dép. (acc.). Cic. In- 
terpellare, act. Cxe. Vell. Distinëre, eo, 
es, tinui, tentum, act. Cic. Obstare, 0, 
as, stiti, staturus, n. (dat.). Cic. Ob- 
sist#re, 0, is, stiti, s. sup., n. (dal.). 
Cic. Impedtnentum inferre (fero, fers, 
intuli, ilatum), dal. Cic. Impedimento 
esse, dat, Czs. : Empêcher César, 
Czsarem prohibère. Cæs. Etre empê- 
ché par la maladie, Morbo impediri. 
Cic. Liv. — par l'heure, Tempore 
dieï exclusus (pass. deerclud”re, o, in, 
clusi, Cæs. Ne l'empèche pas, Ne 
l'en — pas, Ne in mord sis illi. Ter. 
Je n°— pas cela, Nihil moror. Plaut. 
Empécher la manœuvre (d'un na- 
vire), Regimen impedire. Tac. — un 
triomphe, Triumphum  interpellare. 
Veil. — le retour, Reditum perimêre 
( is, emi, émpluin). Cic. — la paix, 

acem distinëre. Cic. — les épanche- 
ments du cœur, Îter amoris inlerrum- 
prre ( is, rupi, ruptum). Cic. — une 
iojoslice, Injurir (au dat.) obsist”re, 
Cic. — uv crime, Sceleri occurrre (0 
ü, curri. cursum), n. Cic. || 2° Suivi 
d'nne prop. subordonnée complétive. 
swpècaen De el l'inf.; Que... NE (ou 
aus) at le subj. S'opposer à ce que ga. 
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ch. se fasse. (Faire obslacle) Prohibzre 
(voy. 1°) avec l'iuf. ou Ja prop. inf. 
Cic. Impedire (voy. 1°) ou Gbstare 
(voy. 4°), sans régime direct, el con- 
Slruits avec ne ou quominus et le 
subj., si Empêcher est dans une prop. 
affirmal.:; avec quin ou quominus, si 
Empècher esl dans une prop. négat. 
ou inlerrogat. Cic. Prohibëre, mèmes 
construct. Cic. (Refuser) Recusare, 
mémes construct. Cic. (Délourner 
par ses conseils) Delerrére, eo, es, 
rui, ritum, mèmes coostrucl.; mais 
ce v. peut avoir un rég. dir. Cic.: 
Empèêcher qqn de mourir, Prohibère 
aliquem mori. Cic. On les empêche 
d'aller vers les frontières, Prohibentur 
adire ad fines. Cic. Empêcber une 
chose de se faire, — qu'une chose 
ne se fasse, Prohibere (ou Impedire 
ou Obstare) ne ou quominus res fat. 
Cic. 11 l'empêcha de dire son avis, 
Recusavil ne sententiam dicëret. Cic. 
Ne pas empêcher uo homme de faire. 
Ne pas — qu'un homme fasse ou ne 
fasse, Non impedire quin ou guominus 
homo faciat. Cic. Quelle chuse l'em- 
pèche d’être, Quelle chose — qu'il 
Soil ou ne soit heureux? Quid obstat 
quin ou quominus sit beatus? Cic. 
Enpêcher le poëte d'écrire, Poetam 
deterrére ne scribat. Ter. Je ne t'em- 
pêche pas de disculer, Non te de- 
lerreo quominus disputes. Cic. || Au- 
tres verbes = [Cela] avait empêché 
le dictateur de faire, Dictatorem te- 
nueral (de tenère, eo, es, lenfum) ne 
fac#ret. Liv. Le mauvais élal de ta 
santé l'a — de venir, Te infirmilas 
valeludinis fenuit, quominus venires, 
Cic. La douleur m'empêche de faire, 
Dolore intercludor (pass. de interclu- 
dÿre, 0, is, clusi, clusum) quominus 
faciam. Cic. Empécher l'ennemi de 
profiter de sa victoire, Mustes, quo- 
minus vuicioriâd ulantur, remorari 
(dép.). Sall. Je ne les empêche pas 
de s'en aller, Je n'— pas qu'ils s'en 
aillent. Non moror quominus abeant. 
Liv. Âme que la crainte o'a pu em- 
pêcher de se jaindre.., Animus metu 
non declinatus quominus se jungëret. 
Quint. La crainte les empêche de se 
plaindre, Frenantur linore quominus 
uerantur. Liv. Empécher le préteur 
de faire, Prætori intercedëre (o, is, 
cessi, cessum) quominus faciat. Liv. 
On peut — que [cela] n'arrive, (bser- 
vart polest ne accidat. Liv. C'esl moi 
ui ai empèché qu'il fül..…, Per me 
factum est quominus esset. Cic. Il 
apprit que c'élail Afranius qui em- 
pérhait de combattre, Cégnovit per 
Afranium stare (o, as, sleli, statum) 
quominus prælio dimicaretur. Cæs. On 
ent de la peine à les empêcher de se 
jeter sur, Ægre sunt relenfi quin 
irrumprrent. Cæs. S'eflorcer d'— 
qu'ils ne s'allient, Operam dare (0, 
as, dedi, dafum) ne se jungant. Cic. 
Faire Lous ses efforts pour — qqn de 
faire, Omni ope annili, ne quis fa- 
ciat. Pl.-j. Voy. S'erroncen. || Antres 
constructions : Quelle chose t'entpêche 
de placer...? Quid te impedit pongre ? 
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Cic. On t'a empêché d'approcner, Co- 
hibitus es accedère. Cic. La pudeur 
m'empéche de raconter, Pudore de- 
lerreor commemorare. Cic. Le chagrin 
m'— d'écrire, Præ mzrore non por 
sum scribère. Cic. La peur les — 
d'approcher. Ob timorem propius adire 
tardantur, Cæs. La pauvrelé nous — 
de faire cela, Egestas (id) facFre nos 
non sinit (de sinêre, 0, sivi, silum). 
Ter. [Ces] raisons m'empéchaient de 
désespérer de la république, Raiiones 
velabant (de velare, 0, as, lui, titum) 
me reipublicæ difidÿre. Cic. Il em- 
pêcbe le sénat de leur répondre, Ei 
a senalu responsum dari non palitur 
(de pati, ior, Êris, passus sum, dép.). 
ic. C'est la maladie qui t'a empêché 
d'être présent, Quod non adfueras, 
valetudo causa fuit. Cic. Pour em- 
pêcher la vizue de s'étendre en tout 
sens, Ne vitis in omnes partes fun- 
datur, Cic. — l'ennemi, ses soldats, 
l'arrière-garde de combattre, Hostem 
a pugn& prohibére. Cæs. Suos a prælio 
continére. Cæs. Nouissimos prelio de- 
tinére. Cæs. L'ambilion m'avait em- 
péché de continuer ce que j'avais 
commencé, Ab incepto me ambitio de- 
tinuerat. Sall. Empêcher le suidat de 
piller, Militem præda ou a prædà abs- 
tinére. Liv. — qqn d'approcher, Ali- 
quem adilu arcère (e0, es, cui, s. sun.). 
Liv. — qqn de faire des lois, Aliquem 
a Lenibus removére (eo, es, movi, mo- 
tum). Cic. Cela m'empéche d'assister 
à l'arrivée de mon frère, Hoc me a fra- 
tris adventu ablegat. Cic. Empécher 
la chevelure de blanchir, Cayillum a 
canilie vindicare. Plin. M'— de te 
rejoindre, Ale abs te ercludère {o, is, 
clusi, clusum\. Cic. — qqn de s’oc- 
cuper d'une affaire, Aliguem de ne- 
gotio detinére. Plaut. Les trophées dr 
Milhade l'empêchent de dormir, fil 
liadis tropæis e somno suscitatur. Cie 
Rmpêcher qqn de ouire, d'écrire, Ali- 
quem a Ledendo repell?re (o, is, puli, 
pulsum). Q.-Cic. a scribendo retardare, 
Cic. deterrëre. Cic. Tu empèrhes de 
rendre Capoue, Restifuendz Cupuæ 
mora es. Liv. Empècher de tenir la 
mer, Afaritimos cursus præcludère. 
Cic. Præcludëre navigationem. llirt. 
— de se servir des vaisseanx, Usum 
navium erip”re (io, is, ripui, replum}. 
Cic. — d'entendre, Usum aurium in- 
tercipère (io, is, cepi, ceptum). Quint. 
— l'eau de llrer, Venas aguarum 
obstruëre (o, is, struri, structum). 
Plin, — (qqn) de fuir, (Alicujus) 
fugam reprimëre (o, is, pressi, pres- 
sum). Cæs. — on bruit de circuler, 
Famam supprimvre. Tac. — de vaincre, 
Victoriam distinère. Cæs. — de con- 
templer le ciel, Contemplationi cæli 
offic're (io, is, feci, fertum). Cic. La 
joie m'empèche de savoir où je suis, 
Pre gaudio, ubi sim, nes-10. Cic. 
S'eupècuen, v. réf. Se défondre de, 
s'abstenir de = S'empêcher de faire 
une cb., Re ou Ab re abstinere (n.) 
ou se abstinère (eo, es, .inui, lentum). 
Cic. S'— de toucher à qq. ch., Ab re 
manus abstinère (act.). Cie. S'— de 
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rire, iswm fenre (eo, es, fenui, (en- [ n. Cxs. Fœlère, 3. parf. ni sup., n. Col. 


tum). Cic. conlinére (eo, 68, tinui, 
tenlum). Cic. compescère (o, is, cui, 
s. sup.). Hor. Risu temperare. Liv. 
S'— de pleurer, Temperare lacrimis. 
Liv. a lacrinis. Virg. S'— de parler, 
de regarder, Temperare linguz. Liv. 
oculis. Liv. || Je ne puis m'empêcher 
de, Non possum non (et l'infn.). 
Cic. Non possum facëre ou Non possum 
me tenèêre ou Non possum leneri quin 
Es . Cic. Non possum pati ut non 
sub).), Cic. quin ns Ter. Ne- 
queo confineri quin (sub].). Plaut. Ne- 
eo mihi lemperare quominus Eabl 
Pi. Non tempero mihi quin sub). . 
Cæs. Non me teneo quin (subj.). Cic. 
Je ne puis m'— de m'écrier, de 
leurer, Non possum quin erclamem. 
laut. Nequeo quin fleam. Plaut. quin 
lacrimem. Ter. J'ai peine à m— de, 
Jo puis peine m'— de, Ægre abs- 
tineo quin (subj.). Liv. Vir tenpero 
miki ou Vir tempero animo quin 
(subj.). Liv. Vir comprimor (£ris, 
pressus sum, primi) Ou Vir reprimor 
un de Plaut. Vir me teneo ab 
lgér. en do). Cic. 
EMPÉDOCLE, philosophe d'Agri- 
gente. Empedocles, is, m. Cic. 
EMPENNEN, v. act. Garnir de plume 
sFer empenné, Pennatum ferrum. Plin. 
EMPEREUR, S. @. 4° Le souvnrain 
de l'empire romain. Imperator, oris, 
m. (— chef suprème des armées). 
Suet. Tac. Princeps, cipis, m. ( 
chef du pouvoir civil). Suet. Tac. = 
L'empereur Auguste, Imperator Au- 
gustus. Suet. (Accompaynè du nom 
propre, Imperator esl lonjours placé 
en tête dans les documents oMcicls; 
il est placé qqf. après le nom propre 
pr les écrivains) L'— Otbon, L'— 
espisien, Otho imperator. Suet. Ves- 
pasianus imperator. PI.-j. L'— Tibère, 


iberius princeps. Suet. Sous l'— 
Claude, Claudio principe. Suet. Le 
tre d'—, Præenomen imperaloris. 


Suet. Saluer qqn —, Aliquem consa- 
lutare imperatoremn. Suet. D'—, Im- 
peratorius, a, um. Tac. ] 2° Sou- 
vorain de oertains États. * Imperator, 
oris, M. 

EMPESE, é8, part. psssé d'eupe- 
usa, Vog: ce v. || Adj. Fig. Qui affecle 
la gravité. (En parl. des pers.) in 
arrogantiam composilus (a, um). Tac. 
(En parl. du style) Putidus. Cic. 

EMPESER, Y. act. Appréter avec 
de l'empois. Amylare, act. Isid. 

EMPESTE, £e, part. passé d’eu- 
PESTER, VOy. ce v. || Adj. 1° Pesti- 
lentiel, Pestilens, gén. entis. Cic. |! 
2° Nauscabond. Teler, tra, trum. Cæs. 
Cic. Fœdus, a, um. Cic. z Bouche 
empestée, Fœtidum os. Cic. 

+ EMPESTER, v. act. 1° infecter de 
ls poste. Pestilentiä afficére (io, is, 
feci. fectum). act. Liv. || 2° infecter de 
mauvaise odeur; Fig.Corrompre. /nfc#re 
{roy. 40), act. Cic. Plin. : Empester 
l'hsleine, Spiritum contaminare. Cic. 

EMPESTER, V. n. Avoir mauvaise 
odeur. Male olëre (eo, es, lui, s. sup.), 
a. Plaut. Putëre, 60, es, fui, 8. sup., 
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EMPUMASE, 5. f. Pompe affectée 
dans le langage. Tumor, oris, m. Sen. 
Quint. Magnficentia, æ, f. Cic. Am- 
pulle, arum, f. pl. Hor. =: L'emphase 
de l'expression, Verborum magnifi- 
centia. Cic. L'— de la jeunesse, Ju- 
venilis redundantia (æ), f. Cic. Ce 
qui est de l'—, Quod fumidum est. 
Quint. Réprimer l'—, Premêre lumen- 
lia (gén. ium, n. pl.). Quint. Avoir 
de 1 —, Voy. Etre EmMPHATIQUE. Par- 
ler avec —, Ampullari, s. parf., dép. 
Hor. Parler de soi-même avec —, 
Magnifice se jactare. Ad Iler. de se 
loqui. Liv. l’arler avec — des vertus, 
Virtutes ebullire (io, is, iui el ii, s. 
sup.). Cic. Avec plus d'—, Inflatius. 
Cæs. Amm. Avec beaucoup d'—, Tu- 
midissime. Sen. 

EMPIIATIQUE, adj. Qui a de l'em- 
hase. Inflatus, a, um. Cic. Quint. 

midus. Liv. Quint. Tumens, gen. 

enfis. Tac. = Slyle, Langage empha- 
lique, Tumidior sermo. Liv. Ambi- 
tiosa in loquendo jactantia. Quint. 
Discours —, Oratio supra modum se 
tollens (de tollëre, o, is, sustulr, su- 
blaitum). Quint. Être —, Turnére, eo, 
es, mui, S. sup., n. Quint. Mart. Tur- 
gère, ee, es, 8. parf. ni sup., n. Ad 
Her. Uor. Deveair trop —, Tu- 
more immodico turgescëre (eo, is, 8. 
arf, mi sup.), on. Quint. Avoir un 
augage —, Afagna flare. Quint. 

EMPUATIQUEMENT, adv. D'une 

manière emphatique. Iuflatius. Cæs. 
Tumidissime. Sen. Magnifice. Ad Iler. 

EMPHYTEOSEF, 8. f. Bail à longues 

annees. Emphuteusis, is, f. C.-Just. 

EMPILYTÉOTE, 8. m. et f. Qui 

jouit d'un bail emphytéotique. Emphy- 
teuta, æ, m. C.-Just. Emphyteutica- 
rius, ii, m. C.-Just. 
EMPHYTEOTIQUE, adj. Qui ap- 
partient à l'emphyteose. Emphyleuticus, 
a, un. Dig. Emphyteuticarius. C.-TA. 

EMPIÈTEMENT, 6. D. Action d'em- 
pieter ; resultat de cette action. S'expr. 
ord. par un v. = Par des empiele- 
ments successifs (sur les limites d'au- 
trui), Paulatim proferendo fines. Liv. 
Empiétement sur les propriétés pri- 
vées, De bonis privatorum deminutfio 
(onis), f. Cic. || Fig. Sans aucun em- 
piélement sur ta dignité, Sine ulia 
imminutione dignitatis tu. Cic. Voy. 
EMPIETER, 

EMPIETER, v. act. et n. 1° Usur- 
er dans ou sur la proprieté d'autrul. 
surpare, act. Liv. Ulp. : Empiéter 

la propriété d'autrai, Alienam posses- 
sionem usurpare. Liv. — sur la mer 
(par des consiructions). Afare occu- 
are. Ior. La mer qui empièle sur 
a terre, Mare terram appetens (de 
appet”re, ©, is, ivi et it, ttum). Cic. 
La ville — tantôt sur un terraia, tan- 
Lôt sur un autre, Urbs alia atque alia 
loca appetit. Cie. M Fig. Empiéter 
sur les fonctions de qqn, Alicujus 
artes præoccupare. Cic. præsumêre 
Lo, is, sumpsi, sumplum). Quint. — 
sur les prérogatives du peuple, Quod 
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populi proprium esl, imminuëre (o, is, 
ui, ulum). Cic. 1 n'est permis à au- 
cun (preteur) d'— par un édit sur 
l'anuée..., In annum nemo potuerit 
edicto progredi (ior, Éris, gressus sum, 
dep.). Cic. La suite des évenements 
empiète sur l'année.…., Insequentia in 
annum ercedunt (de excedère, o, cessi, 
cessum, n.). Liv. ‘ 
EMPILEMENT, 9. m®. 1° Action 
d'empiler. Acervalio, onis, f. Plin. 
20 État de ce qui est empilé. Strues, 
is, f. Cic. Liv. Acervus, i, m. Cie. 
Congeries, ei, f. Tac. : Empilement de 
bois, Lignorum sirues. Liv. 
EMPILEN, v. a. 1° Mcttre en pile, 
Struëre, 0, is, struxt, structum, act, 
Cæs. Coacervare, act. Czxs. Congerère, 
0, is, gessi, gestum, act. Liv. : Em- 
piler des boucliers, Scuta siru’re. 
iv. || 20 Qai. Neut. Amasser de l'ar 
gont. Congerëre (voy. 1°), 0. Mart. 
S'RMPILER, V. pro. Être mis ce 
pile. Stru, or, ris, structus sum, 
pass. Liv. Coacervari, pass. Cic. 
EMPIRE, 8. m. 1° Commandement, 
puissance. Fmperium, ti, a. Cic. Auc- 
loritas, atis, f. Cic. : Être sous l'em- 
pire de sa mére, Esse sub imperie 
matris. J'er. Il avait pris lant d'— 
sur…, Tantum aucforitatis sibr susce- 
perat in (abl.). Cic. Tu n'as pas d'— 
sur moi, {mperium in me (à l'ace.) 
non {ibt est. Plaut. Elle a sur moi 
plus d'— que toi, In me {à l'acc. 
plus potest, quam potes. Plaut. [Ceux 
qui ont le plus d'— sur moi, Qui 
apud me plurimum possunt. Cie. Qui 
a de l'— sur son mari, Afariti potens 
(gén. entis). Tac. Tenir qqn sous sou 
—, Habère aliquem in potestate. Liv. 
Maintemr son — sur Îles siens, /m- 
perium in suos lenère. Cic. || 2° Fig. 
Ascendant, Influence. Jnperium, ii, a. 
Cic. Liv. Dominatio, onts, f. Cic. Do- 
minalus, us, m. Cic. Auctortfas, atis, 
f. Cic. Arbitrium, üi, n. Sen. : L'em- 
pire des lois, Legum imperia (n. pl.). 
iv. L'— de l'âme, Animi domine- 
tus. Cic. L'— d'une mauvaise babi- 
tude, Vitiosz consuetudinis arbitrium. 
Sen. — ferme de la raison sur les 
assions, Dominatio frma ralionis in 
Éibidinem. Cic. — sur soi-même, Sui 
potestas (atis), f. Pl.-j. — sur les 
sens, Continentia, æ, f. Ter. Cic. 
Sall. Avoir de l'— sur soi-même, 
sur la douleur, Imperare sibi. Cic. 
doiori. Pl.-j. La raison a de l'—- sur 
moi, Ratio apud me valet (de valére, 
eo, ui, ifurm, n.). Cic. La cupidité s 
eu plus d'— sur toi, Plus apud fe cu 
piditas potuit. Cic. La passion, g" 
exerce sur l'âme un — aveugle, Cu- 
piditas, cæca animi dominatrer (icis, 
f.\. Cic. || 3° Domination. Imperium, ii, 
a. Cic. Dominatio, on1s, f. Cic. Domi- 
nalus, üs, m. Cic. Potestas, atis, Î. 
Cic. Potentatus, üs, m. Cæs. Cic. Liv. 
: L'empire du monde, Orbis terrarun 
arbifrium (it), n. Suet. Sonmeltre à 
son —, Redigëre in dicionem. Cic. 
sub jus dicionemque. Liv. Suæ dicio- 
nis facère. Liv. S'emparer de | — 
des mers. Mare dicionis sus facire. 
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Curt. Avoir l'—, Imperare, n. Cæs. 
Liv. Imperium oblinère (eo, es, linui, 
tentum). Ces. Rerum potiri (vor, iris, 
itus sum), dép. Cic. Summam rerum 
regère (0, is, reri, recium). Cic. Tout 
est soumis à son —, Penes eum omnis 
at potestas. Cic. || 4° Gouvernement 
imperial, règne d'un empereur. Jmpe- 
num, it, n. Suel. Tac. Principalus, 
&, m. Suet. Tac. : Donner l'empire 
à qqo, Principatum alicui deferre. 
Tec. Recevoir l'—, Imperium reci- 
pire. Suet. Il eut l'— après lui, Post 
eum imperavit. Eutr. (Dire) que Caïus 
g'arrivera pas à l'—, Catum non impe- 
raturum (esse). Suet. Tu refusais l'—, 
Recusabas imperare. Pl.-j. Abdiquer 
l'—, Imperium deponère. Suel. Sous 
l'— de qyn, Aliquo imperante. Eutr. 
Q 6e État. Imperium, it, n. Cic. Liv. : 
L'empire romain, Res (ei) Romana (æ), 
f. Liv. Tac. Les bornes de l'—, Fines 
imperii. Cie. || 6° Fig. et Poéi. Lieu. 
Regnum, i, n. Luc. : L'humide em- 
pire (= es mers), Regna undosa, 
8. pl. Si. Le sombre — (— les 
enfers), Regna pallida. Luc. 

EMPIRER, v. act. Rendre pire. Ag- 

avare, act. Liv. (Rem) deteriorem, 
Ahquid) deterius fac#re (io, æ, feci, 
facitum). Cic. =: Empiré, Pejor, m. f., 
jus, a. Cic. Deterior, m. f., ius, n. 
Cie. Situation empirée par la guerre, 
Bello res aggrauatæ. Liv. 

Ewrinen, v. n. Devenir pire. Aggra- 
veri, pass. Liv. Plin. In pejus mu- 
tari, pass. Liv. In delerius mutari, 
pass. Tac. In pejus declinare, n. 
Quint. : La chose empire, Res fit de- 
lerior. Cic. Avoir empiré, Deteriore 
statu esse. Cic. Silualion qui n'est 
215 empirée, Status non deterior. Cic. 
L'état u malade empire, Æger pejor 
fit. Cels. La maladie —, Morbus in- 
crescit (de increscire, 0, crevi, 8. SUP., 
n.). Cels. Le mal — de jour en jour, 
Malum in dies ingravescit (de ingra- 
vescère, 0, s. part. ni sup., n.). Cic. 
Maladie qui va en empirant, Morbus 
iagravescens. Cic. 

S'euriaen, C. wpinen (neut.). 

EMPIRIQUE, adj. Qui ne se règle 
que sur l'experience : Un médecin em- 
irique, et S. m. Un —, Empiricus, 
1, m. Cic. Cels. Médecine —, Voy. 
EUPIRISME 20. 

EMPIRISME, 8. m. 1° Système 
fonde uniquement sur l'expérience. * Ra- 
{io (onis) in usu tantum et erperimen- 
tüsposta(z), f. D'apr. Cels.(Præf.)-1 2 
Bedecinoempirique. Empirice, es,f.Plin. 

RAS CACEMENT, s. m. Lieu con- 
tenable pour y etablir qq. oh.; place. 
Locus, Pa. Cic. Area, æ, r? Cic. 
Loa spalium (it), n. Quint. et simpl. 
Spatium, n. Tac. : Emplacement non 
bâti, Locus purus. Varr. vacuus. Fest. 
vastus. Cic. L'— dune ville, Urbis 
Lcus. Ov. — favorable pour camper, 
Lecus castris idoneus. Cæs. tutus. Liv. 
Choisir l— du camp, Locum castris 
capêre. Liv. I] choisit un — pour 
fonder une cité, Aream sibi sumpsit, 
fn qua civilatem erstruëret. Cic. Mar- 
quer l'— d'un temple, Terminare fa- 
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num. Liv. Mesurer un corps d'après 
l'— qu'il occupe, Corpus spatio loci 
metiri. Quint. : 

EMPLATRE, s. m. Medicament qui 
s'applique sur le corps. Emplastrum, i, 
n. Cels. Plin. : App que sur l'œil un 
emplâtre de poix, OÜculum pice cir- 
cumlinire (io. is, it, tfum). Col. 

EMPLETTE, 8. f.C. ACuAT {0 et 2e, 

EMPLIR, v. act. Rendre plein. {m- 
plére, e0,es, evi, elum, act. Cic. Com- 
plère, act. Cæs. : Emplir une fosse à 
moilié, une amphore jusqu'aux bords, 
Complëre scrobem ad medium. Col. Im- 
plère amphoram ad summum. Col. — 
un pot de deniers, Implére ollam de- 
nartiorum. Cic. Empli d'aliments, Cibis 
tmplelus. Liv. Voy. PLEIN. i Fig. 
Embplir le bois de ses plaintes, Com- 

lère nemus querelis. Lucr. — l'oreille 
È la salsfaire), Aures implère. Cic. 

S'EmPtin, v. pron. Devenir plein. 
Compleri, eor, ëris, plelus sum, pass. 
de qq. ch. re). Cic. 

EMPLOI, $. m. 1° Usage qu'on fait 
de qq. ch. Usus, fis, m. Cic. Usurpatio, 
onis, f. Cic. : Faire emploi de, C. æu- 
PLOYER. — du lin, Usus lini.: Cæs. 
L'— des ventouses, Cucurbitarum ad- 
missio (onts), f. Liv. Rendre inutile 
l'— des mantelets, Vinearum usum 

ræveriËre. Liv. La proximilé rend 
inutile l’— des machines, Tormen- 
(orum usus propinquifauis spalño in- 
terit. Cæs. — d'un mot, Vocis usur- 
atio. Liv. La nature des mots et 
eur —, Verborum natura et iractalio 
(onis),f. Cic. — des tropes, Troporum 
fractalus (üs), m. Quint. Faire un fré- 
quent — de ces {tropes), Hxc ma- 
zime frequentare. Cic. — d'un nom 
ponr ua autre, Nominis pro nomine 
posilio (onis), f. Quint. La métrique 
n'admet pas l’— d'un pied pour un 
autre, Alium pro alio pedem metrorum 
ratio non recipit. Quint. Assigner un 
à la divination, Alicui loco di- 
vinationem præficére. Cic. Cet — de 
les loisirs, {sta otii fui ratio (onis), 
f, Cic. Régler l’— de la journée, 
Diem disponëre. Sen. Faire un bon — 
de sa puissance, Uti viribus. Sen. 
Avoir son — (— être de qq. ulilité), 
In fructu esse. Plin. C'est le plus bel 
— qu'on puisse faire de l'argent, Id 
est marimus pecunuiæ fruclus (üs), m. 
Cic. S'en remettre à qqn de l'— d'une 
somme d'argent, Alicui polestatem pe- 
cuniæ perinitiére. Cic. L'argent reste 
sans — (—= ne rapporte sea), Pecunia 
extraordinaria jacet (de jacëre, eo, 
cut, cifurus, n.). Cic. Pecuniæ oliose 
jacent. PL.-j. || Double emploi 
répélition inutile), * Inutilis ejusdem 
rei repelilio (onis), f. D'apr. Quint. rx, 
1, 24. || 2° Occupation, fonction. Pro- 
vincia, æ, [. Cic. Negotiui, it, n. Cic. 
Opus, peris, n. Cic. Officium, ti, 0. 
Cic. =: Emploi que remphssaieut les 
parasites, Quæ parasuorum eral pro- 
vincia. Plaut. Confier à qqn un —, 
Alicui provinciam ou negotium dare. 
Cic. Fais-eu ton —, Hube tuum nego- 
tium. Cic. Ce qui avait trail à son —, 
Quod ejus operis erat. Liv. Voy. 
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FONCTION. |] 3° Charge publique, place. 
Munus, neris, n. Cic. Officium, ti, 0. 
Cic. : Exercice d'un emploi, Functio 
muneris. Cic. Pousser aux emplois 
ublics, Admovére ad munera publica. 
juet. Élevé aux plus hauts —, Ad 
amplissimas procuraliones promotus. 
PL.-j, Avoir un emploi public, Ver- 
sari in re publicä. Cic. Il s'acquitta de 
cet — de manière à..…, Hce in mu- 
nee ila se fraclavit, ut (subj.). Cic. 
Voy. cuanas 80. || 4° Grade (dans l'ar- 
mee). Voy. anao. || 5° Rôle au théâtre. 
Partes, ium, f. pl. Hor. Voy. nôue. || 
Fig. Voilà ton emploi, Tuæ sunt hæ 
parles. Cic. 

EMPLOYE, $e, part. passé d'Eu- 
PLOYEn, Voy. ce v. || Adj. Dont on 
fait emploi. Usurpatus, a, um. Cic. = 
Mots employés, Usitata vocabula. Cic. 
Mots qui ne sont plus —, Verba 
obsoleta. Cic. Voces exolelæ. Suet. 
Chose qui n'est plus employée, Res 
desueta. Liv. Journée, Vie bien em- 
ployée, Dies, Vita bene acta. Cie. 

Fupcové, s. m. C. AGENT 30 et 4e. 

EMPLOYER, v. act. 10 Faire em- 

loi de qq. ch. Adhibere, eo, es, bui, 

itum, act. Cic. In usu Aabëre, act. 
Pl.-j. Uti, or, Pris, usus sum, dep. 
tabl). Cic. : Employer (habituelle- 
ment) une étole, Usurpare vestem. 
Plin. — qq. ch. comme aliment, Ali- 
quid in ou ad cibos admittére (0, is, 
misi, missum). Plin. — l'axonge pour 
graisser les essieux, Uti adipe ver- 
rino aztibus perungendis (au dat.). 
Plin. — des remèdes contre les ma- 
ladies, Adhibère remalia morbis (au 
dat.). Cic. Avec l'un (des deux che- 
vaux) — l'éperon, Alteri calcaria ad- 
hibére. Cie. — son argent à qq. ch., 
Pecuniam in re consumère (o, is, 
sumpsi, sumplum). Cic. in rem con- 
sumêre. Liv. Absumêre pecuniam in 
rem. Suel. in re. Gell. — tout son 
argent à qq. ch., Pecunias in rem 
profundëre (0, is, fudi, fusum). Cic. 
— 30 sesterces à un diuer, Sester- 
tios tricenos in cenam insumfre. Gell 
A quelles dépenses sont employés les 
revenus du domaine? In quos sumplus 
prædiorum fructus abeunt (de abire, 
eo, is, fui el ti, ttum, n.)7 Cic. Em- 
ployer les mesures rigoureuses, Se- 
veritatem suscipère (10, is, cepi, cep- 
tum). Cic. — son éloquence au métier 
de ralomniateur, Linguam in culumniæ 
uzstum conferre (fero, fers, tuli, col- 
atum). Cic. — la brigue dans la re- 
cherche des honneurs, Ambitionem in 
etendo habëre. Liv. — les prières, 
Preces suscipËre. Tac. — le paihé 
tique dans la péruraison, Advocare 
affectum in peroratione. Quint. — ce 
moyen pour tromper, Per id decipère 
(= tromper par ce moyen). Ces. En 
employant la force, Vi. Ces. Em- 
player un mot, Verbo uti. Cic. — ur 
mot ancien, des mots anciens, Ver- 
bum vetus usurpare. Plaut. Verda ve- 
tere tractare. Quint. — les termes 
propres, Proprie dicère. Cu. Nous 
avons assez employé cette expres- 
sion, Satis hoc verbum trivimus (de 
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terêre, o, is, (ritum). Cic. Nom — dans 
un sens absolu, Nomen simpliciter po- 
situm. Quint. Employer uno grande 
parlie du jour, Afagnam partem diei 
consumre. Cæs. — tout son temps à 
qq. ch., à faire... Omne lempus ad 
rem, ad faciendum conferre. Cic. in 
re ponÿre (0, is, posui, posilum). Cic. 
— Île temps à préparer la guerre, 
Temypus ad comparalionem belli con- 
ferre. Cie. — son teu:ps à apprendre 

q. ch. (d'iautile), Terre tempus in 

iscendä re. Cic. — la nuil à tra- 
vailler, Operi noctem dare (0, as, dedi, 
datum). Liv. — deux années à la 
cowmposition d'un ouvrage, Libro com- 

onendo {au dal.) biennium impendère 

Le is, pendi, pensum). Quint. Ce jour 
ul employé à œassacrer l'ennemi, 
Ille dies cœde hostium est consumpinus. 
Lis. ]| 2° Donner de l'emploi à qqn. 
Adhibère (vuy. 10), act. Cic. In usu 
habère, act. PL.-j. Üti (voy. 1e), dép. 
(abl.). Cic. : Employer es hommes 
pour transcrire, Vairos in erscribendo 
adhibëre. Cic. 11 l'emplovailt comme 
limier dans loutes ses manœuvres, 
Eum in omni calumniä præcursorem 
dabebat. Cic. Emploie-le à ton gré, 
Utere eo, ut velis. Tac. Empluyer la 
force armée, Arma militum interji- 
cËre (io, is, jeci, Jectum). Tac. Je suis 
heureux de voir lon mérile employé, 
Tuam virtutem administrari gaudeo. 
Cato ap. Cic. 

S'EMPLOYER, v. 1° Réf. Agir, s'ap- 
plliquer : S'employer à faire passer 
des lois, Legibus rogandis (au dat.) in 
cuinbëre (0, is, cubui, cubitum), n. Fi, 
Pour peu qu'il 8 y emploie, St paulu- 
lum annitatur (de anuiti, or, ris, 
nisus el nirus sum, dép. = faire 
effort). Sall. S'— pour qqn, Operam 
elicui commodare. Cic. navare. Cic. 
dicare. Ter. Cic. dare (o, as, dedi, 
datum). Cic. præbëre (eo, es, bui, bi- 
tum), Cic. Studium alicui interponÿre 
(o, is, posui, positum). Cic. Interpo- 
afre laborem pro aliquo. Cic. || 2° 
Pron. Être employë. Adhiberi, eor, éris, 
bilus sum, pass. Cic. Usurpari, pass. 
Plin. : S'employer pour l'urnement, 
contre les blessures, dans les pièces 
de théâtre, Adhiberi ad omnatum. Cic. 
vulneribus (au dal). Cic.in fabulis.Cic. 

EMPOCHER, v. act Mettre en po- 
che. {n sinum conferre (fero, fers, tuli, 
ndere D act. Lampr. In crumenam 
condëre (0, is, didi, ditum), ac. Plaur. 

EMPOIGNER, v. act. Prendre (avec 
le poing). l’rehend®re (o, is, hendi, hen- 
sum), acl. Plaut. ComprehendYre, act. 
Liv. Corriptre, io, is, ripui, reptum, 
act. Cic. : Il AL empoigner l'homme; 
Horninem corripi jussit. Cic. 

EMPOIS, 8. m. Colle faite avec de 
l'amidon. Amylum, à, n. Plin. 

EMPOISONNÉ, de, part passé 
d'eupoisonnen. Voy. ce v. || Adj. Fig. 
Malfaisant, dangereux, funeste. Vene- 
natus, a, um. Ov. Sen. : Railleries em- 
poisonaées, Venenati sales. Sen. Pré- 
sent empoisonné, Venenalum munus. 
Ant. ap. Cic. Donum veneno illijum. Liv. 

EMPOISONNEALENT, 8. m. Action 
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d'empoisonner. Veneficium, it, n. Cic. 
Qqr. Venenum, à, n. (= poison). Cic. 
: Condamné pour empoisonnemenl, 
Veneficii damnatus. Tac. Soupçund'—, 
Accusalion d'—, Veneni suspicto. Cic. 
crimen. Cic. Les assassinats, les em- 
poisounements, Sicæ, venena. Cic. 
EMPOISONNER, v. act. 1° infecter 
de poison. Veneno inficère (io, ts, fecr, 
fectum), act, Plin. : Enpoisooner une 
coupe, Poculuim veneno unfictre. Just. 
Viande empoisonnée, Venenala caro. 
Cic. Faire prendre à qqn une coupe 
—, du pain empoisonné, Alicui ve- 
nenum dare in poculo, in pane. Cic. 
Empoisonuer des flèches, Toxico sa- 
gittas tingére (o, is, (inxi, finctum). 
Plin. — un irait, Telum veneno 1m- 
buëre (0, ts, ui, ufum). Ov. Trait 
empoisouné, Telum venenatum. Cic. 
Quint. || 2° Faire prendre du poison : 
Empoisonner qqn, Alicui venenuin 
præbere (eo, es, bui, bitum). Cic. 
dare (o, as, dedi, datum). Liv. Hs 
furent empoisunnés (par un breu- 
vage), Venenum biberunt (de bibrre, 
o, is, s. sup.). Cic. || 3° Faire mourir 
le poison. Veneno loll're {o, is, 
sustuli, sublatum) ou occidére (o, is, 
cidi, cisum) ou necare, act. Cic. ou 
interimire L: is, emi, emplum), acl. 
Plin. ou intercipére (io, is, cepi, cep- 
tum), act. Tac. = 11 mourut empoi- 
suané, Veneno est necalus. Cie. |] 4° 
Fig. Troubler, allerer, remplir d'amer- 
tume. Turbare, act. Cic. Pervertire, 0, 
is, verii, versuin, acl. Cic. Vuy. ALTÉ- 
RER : La sulilude empoisonne le plai- 
sir, Voluptatis fructuin solitudo aufert 
(de auferre, fero, abstuli, ablatum). 
ic. La discorde qui — la ville, Dis- 
cordia, urbis venenum. Liv. || 5° Cor- 
rompre (l'esprit). Infic#re, io, ts, feci, 
fectum, act. Cic. Corrumpère, o, is, 
rupi, ruptum, act. Cic. : Empoisvnner 
les cœurs, Animos infestare. Cic. — 
les mœurs, Mores corrump#re, Cic. 
Être empuisonué par les vires, Vitiis 
infici. Cic. | 6° Denaturer mécham- 
mont. Depravare, act. Ter. In pejus 
delorquère (eo, es, lorsi, tortum), acl. 
Sen. : Empoisonner de bonnes ac- 
lions, Recte facta detorquère. Pl.-j, 
Vuÿ. DÉNATURER (8). 11,7° Infester. 
Infestare, act. Plin. =: Etre empoi- 
sonne de bètes féroces, Infestari el- 
luis. Plin. — de serpents, Serpentibus 
infesius. Sall. || 8° infecter, empester. 
Vitiare, act. Ov. Corrumpêre (voy. Sc), 
act. Virg. Voy. suPEsten (seu, 
EMPOISONNER, v. n. C. puPésren (0-). 
S'emrotsonNEn, v. réfl. Prendre du 
ison. (En gén.) Venenum sumêre 
Go. is, sumpsi, en Nep. Veneno 
sibi muriem consciscëre (0, is, conscivi 
el scii, scitum), Cic. Veneno se conf- 
cëre (io, is, fect, fectum). Fi. (En bu- 
vanl) Venenum bib#re (o, is, bibi, 
s. sup.). Cic. : [Éviter] en s'empoi- 
sonnant, Veneno. Tac. S empoisonuer 
avec de l'if, Taro se eranimare. Cæs. 
EMPOISUNNEUR, E09, S. 1n. el f. 
Celui, Celle qui empoisonne. Venefcus, 
i, masc. Cic. Venefica, z, fém. Ov. 
Venenarius, ii, masc. Suet. Petr. : 
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Une célèbre empoisonneuse, Famosa 
@} venefictis mulier (eris), f. Tac. 
Adj. Venenalus, a, um. Lucr. Plin. 
EMPOISSONNER, Y. act. Peupler, 
Garnir de poissons : Empoissonner 
un vivier, Piscinam frequentare. Col 
*piscibus replère (eo, es, evi, ctum). 
D'apr. lol. vu, 16). 
EMPORTÉ, Ée, part. passé d'Eu- 
PORTER, Voy. ce v. || Ki. ie if, 
fougueux. Præceps, gén. cipitis. Cie. 
Vchemens, gén. entis. Cic. Violeniw, 
a, um. Cic. Effrenalus. Cic. Impotens, 
én. entis. Cic. : Éloquence emportée, 
icendi genus petulans. Gic. furicsum. 
Cic. ]| 2° Qui se laisse aller à la colère. 
Stomachosus. Cic. In iram præceps 
(voy. 1°). Liv. 

EMPORTEMENT, s. D. 1° Moure- 
ment doreglo causé par une passion. 
Impetus, üs, m. Cic. Liv. Violenna, 
æ, f. Cic. Impotentia, f. Cic. Sall. = 
L'emporlement d'une âme qui ne se 
œoatrise plus, Impotentis animi effre- 
nalio (onis), f. Cic. Les emporte- 
ments du peuple, Impetus populr. Cic. 
L'emportement (sédilieux) de Grae- 
chus, Gracchi furor (oris), masc. Cic. 
Action oratuire pleine d' —, Tumul- 
tuosa acfio, Quint. Livré aur empor- 
tements, C. Emponré 1°, Avec em- 
portement, Effrenate. Cic. Impotenter. 
Quint. Nous ne feruns rien avec —, 
Nihil turbulenter faciemus. Cic. || àe 
Mouvement de colère. Excandescentie, 
æ,f. Cic. Iracundia, f, Cic. ra, f. 
Vic. Stomachus, i, m. Cic. : Empor- 
tement de colère, Mèmes traduct. 
Dans l'—, In stomacho. Cic. Faire qq. 
cb. par —, Facëre aliquid per iram. 
Cic. Se Isisser aller à l'—, Yoy. 
S'éuronTen 20, 

EMPORTER, v. act. 10 Porter d'ua 
heu dans un autre: enlever el porter 
avec soi. (En gén.) Auferre, fero, 
fers, abstuli, ablatum, acl. Cic. Ef- 
ferre, fero, fers, ertuli, elatum, act 
Cic Deferre, act. Liv. Toll're, 0, is, 
sustuli, sublatum, act. Cic. Asporture, 
act. Cic. Liv. Exportare, act. Cic. 
Deportare, acl. Caio. (Au moyeu d'uo 
véhicule) AvehËre, 0, is, vert, vec. 
tum, act. Cæs. Evehëre, act. Cato. 
Varr. : Emporter qg. ch. avec soi 
Aliquid secum ferre (jero, fers, tuli, 
latum). Ter. portare. Cæs. asportare, 
Cic. efferre. Cic. Prends, emporte, 
Sume, toile. Mart. Emporter du bo- 
üin, Przdam tollére. Czs. — son or, 
Aurum secum referre. Plaut. — do 
blé dans un lieu, Comportare frumen- 
tum in locum. Cic. — qq. ch. cher 
soi, dans sa maison, daus la maison, 
Aliquid auferre domum suam. Cic 
avehfre domurm. Liv. auferre intro. 
Ter. — sur des chariots, Plausiris 
eveh£re ou ezxportare. Cic. Vehiculis 
asportare. Cic. — du camp des éten- 
dards, Efferre vexilla e casiris. Liv. 
— l'olive d'un domaine, De fundo 
oleam deportare. Cato. — qqn, Ali- 
quem auferre. Plaut. [ls emportaieut 

es jeunes filles dans leurs maisons, 
Virgines domos deferebant. Liv. Em- 
porier qqn du champ de bataille, Ali 


EMPOR 


n « prelio auferre, Cic. || Fig. ÂÀla 
faite e le plaidoirie il a emporté 
celle conviction que lout peut, oc 
ex artione abstulit, omnia posse.… Cic. 

2° farir, voler, sousiraire. Auferre 
voy. de), act. Cic. Tollfre (voy. 1v), 
act Cic. Rapère, io, is, pui, ptum, 
acl. Cic. Egerëre, 0, 18, gessi, gesium, 
act. Liv. Abripére, lo, 19, ripui, rep- 
um, act. Cic. Erip#re, act. Cic. Sub- 
nip7re, act Cic. : Emportier le bien 
d'autrui, Enipére aliena bona. Plaut. 
— aq. ch. à qqu, Auferre aliquid 
ab aliquo. Cic. — le butin bors 
des maisons, des champs, Præedam 
ex lectis egrrére. Liv. ex agris irahère 
{o, is, trari, fractum). Liv. || 3° En- 
trainer avec rapidité, avec violence. Ra- 

Jre (voy. 2°), acl. Cic. Abripère 

Eros. 9]. act. Cic. Ferre (voy. 1°), 
act. Cic. Auferre (voy. 1°), act. Liv. 
Efferre (voy. 1°), act. Cic. Agëre, 0, 
ÿw, egi, actum, acl. Sall. Cic. : Em- 

rer un char, Rapère currum. Hor. 

. Des voilures nous emportent, Ra- 
pimur redis. Ior. Emportè par son 
cheval, Equo prælatus (pass. de præ- 
ferre). Tac. La lempêéte emporte le 
osvire à Naxos, Fertur navis tempes- 
tete Narum. Nep. Être empurlé nar le 
vent loin du rivage, Vento auferri e 
ecrapeciu terræ. Liv. (Fig.) Autant en 
empurte le vent, Verba in vanum 
ébeunt (de abire, eo, is, ivi et ti, 
tlum, n.). Sen. Le Rhône emportant 
les eanx de la Saône, fRhodanus de- 
ferens Ararim. Plin. [Ces] globes 
sont empurlés en arrière par un @uu- 
vemenl contraire à celui dan soleil, 
Ortes retro versantur contrario motu 
sique cælum. Cic. || Fig. La passion 
l'emporlail, Cupidutas te rapiebat. 
Cic. Être emporté par la passion de 
la gloire, Gloriæ cuprditate volitare, 
n. Cic. Se laisser emporter par la 
baine, par la colère, par le zèle, Üdio, 
fracundiä ferri. Cic. Studio efferrt. 
Cie. Se laisser — par l'amilié, A more 
provehi (or, éris, vectus sum), pass. 
Cie. Etre emporté par l'admiration, 
Auferri admiratione. Quint. — par une 
vaineespérance, Spe vanä evectus. Liv. 
Être — par l'indignalion, Indignatione 
exardescëre (0, is, arsi, arsum), 0. Liv, 
Coatenir l'ardeur qui emporte les 
chevaux, Coercére equos se efferentes. 
Quint. Se laisser emporter Lrop loin 
(de son sujet), Longius labi (or, Eris, 

psus sum), dép. Cic. provehi. Cic. 
{| 4° Faire disparaitre, faire cessor. Au- 
ferre (voy. 1°}, act. Ov. : Emporter 
uae lache, Maculam auferre. 
la lèvre, Febrim abig#re (0, ts, egi, 
ectum), Cic. depellïre (o, is, puli, pul- 
pr PL.-j, |] 5° Dotruire, retrancher. 
Auferre(voy. 1e). Cic.Tolifre(voy. fo), 
act, Plin. : Une partie [du chemin) 
avail été emporlée par un éboule- 
œenl, Pars labe terræ deruta erat 
(pass. de deruëre, 0, is, ui). Liv. 
œporler l'oreille avec ses dents, 
Auriculam mordicus aferre. Cic. Il 
se beurla le pied de telle façon que 
le choc lai emporta un doigt, [ta pe- 
den offendit ui digitus ei decutëretur 
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(pass. de decul®re, io, is, cussi, cus- 
sum). V.-Mar. L'eau emporle les ou- 
vrages de briques, Aqua lateres diluit 
(de diluËre, 0, ui, utum — délayer), 
Cæs. || 6° Faire mourir. Rapëre (voy. 
20), act. Cels Auferre (voy. ic), act. 
Liv, Tollfre (voy. y acl. Flor. : Les 

leurésies emporteal en un clin d'œil, 
 aterum dolores celerrime rapiunt. 
Cels. Un cruel trépas l'emporta, Sz- 
ous illum ezitus eripuit. Juv. Être 
emporté par une maladie, Morbo con- 
sumi (or, Ëris, sumplus sum), pass. 
Nep. Drusus ful — par une mort 
rapide, Drusum matura mors abstulit. 
Flor. K 7° S'emparer de. Erpugnare, 
act. Cæs. Liv. Captre, io, îs, cepi, 
captum, act. Cic. Rapère (voy. 201, 
act. Liv. : Emporter un camp, Castra 
capère. Cic. — le camp de l'ennemi, 
Hostem castris ezuëre (0, is, ui, utum). 
Crs. — une place, une hauteur, Ex- 
pugnare pi um. Cæs. tumulum. Liv. 
— les villes à la première attaque, 
Urbes primo «mpetu rapËre. Liv. 1 8° 
Gagner, obtenir. Auferre {voy. 10), 
act. Cic. : Emporter le prix, Premium 
anferre. Suel. — une reponse de qqn, 
Ab aliquo responsum auferre. Cic. — 
la loi, Legem perferre. Liv. || Tu as 
emporlé qu'ils érigeraient [des sta- 
lues] dans le forum, Abstulisti ut in 
foro siatuXrent. Cic. Voy. osrenin. || 
9° impliquer, avoir pour consequonce. 
Continére, co, es, linui, lentum, acl. 
Cic. Habère, eo, es, bui, bitum, acl. 
Cic. 2 La cupidilé emporte l'amour 
de l'argent, Avaritia pecunis studium 
habet. Sall. Ton salul — le sien, Sa- 
lus ejus tua salute continetur. Cic. La 
superslilion — la crainte vaine des 
dieux, Timor deorum in superstitione 
inest (de inesse, insum, fui, s. sup. 
n.). Cic. ]400 Faire pencher : Empur- 
ter la halance, Voy. naLance 1e el 30. 

L'emronTen, v. act. 1° Peser da- 
vantage. Præponderare, n. Sen.: Cela 
l'emporte, Id ft propensinus (compar. 
de propensus, a. um). Cie. || 2° Avoir 
la superiorito. Superare, act. Cu . Exsu- 
perare, acl. Cic. Vincére, o, is, vici, 
victum, act. Cic. Præstare, 0, as, stuti, 
stitum et staturm, n. Cic. Ercelifre, 0, 
is, lui, 5. sup., n. Cic. Antecellfre, 
s. parf. ni sup.,n. Cic. Tac. Prs- 
cellére, s. parf. ni sup., a. Lucr. Suet. 
Anleire, anteeo, anteïs, dvi, itum, 0. 
Cic. Antecedëre, o, is, cessi, cessum, 
n. Nep. Præcedëre, n. Cæs. Eminére, 
e0, es, nui, 8. Sup., n. Cic. Prxemi- 
nére, 8. parf. ni sup., n. Suet. Præ- 
pollére, 60, es, lui, s. sup., n. Liv. 
Plus valëre (eo, es, lui, litum),n. Liv. 
Prævalère, 8. parf. ni sup., n. Liv. 
: L'empurter sur qqn, Præstare ali- 
cui. Cic. aliquem. Nep. Liv. Antecel- 
fre aliquem ou alicui. Cic. Anteire 
alicui. Cic. aliquem. Sall. Nep. Præe- 
minère alicui. Sen. aliquem. Tac. 
L'— sur tous les autres, sur Îles 
autres philosophes, Excellëre ce- 
teris Ou ïinler celeros. Cic. super 
veteros. Liv. ante ceteros. A pul. ex phi- 
losophis. Cic. La parti le plus nom- 
breux l'emporta sur le plus sage, 
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Major pars meliorem vicit. Liv, L'en- 
porler de beaucoup sur les autres 
par sa gloire, Ceteros glorid multe 
antecedëre. Nep. L'— sur les Gaulois 
en courage, Gailos virtute præcedère. 
Cæs. Qui l'emporte en richesse, en 
vertu, Divitiis, Virtute præpollens. 
Liv. L'emporter de beaucoup dans ls 
gsisanterte, In jocis longe excelltre. 
ic. Le peuple l'emporta dans ses 
comices, Plebs plus valuit suis comi- 
tiis. Liv. Les Romains l‘emportent 
(= gagnent la bataille), Romani rem 
obtinent. Cæs. Aulant qu'il l'emporte, 
Quanto antecedit. Nep. Quantum ante- 
cedit. Cic. La somme des biens l'— 
sur celle des maux), Bona propendent 
de propendère, eo, pendi, pensum, n.). 
ïc. |} 49 Préraloir, Plus valère (voy. 
20), n. Cic. Plus ponderis habëre (eo, 
es, bui, bitum). Cic. Vineïre {voy. 
20), act. et neut. Cic. Superare, act. et 
aeul. Cæs. : Un motif l'emporta sar 
l'autre, Aalio rationem vicit. Pl.-j, 
La pitié l'— sur l'orgueil, Evicit 
miseraito superhiam. Liv. L'avis de 
Sabinu< l'emporte, Superat sententio 
Sabini. Ces. 

S'éurouren, v. réfl. 1° S'abandonner 
à sa fougue : Chevaux qui s'empur- 
lent, Equi se efferentes (ie efferre, 
fero, fers, ertuli, elatum). Quint. || 
Fig. S'empurier à un excès d'audace, 
Audaciä sese efferre. Sall. S'— en in- 
vectives contre qqn, {n aliquem in- 
veht (or, Pris, vectus sum), pass. Nep. 
S'— en injures, jusqu'aux reproches, 
In maledicta provehi. Liv, Ad jurgia 
prolabi (or, ris, lapsus sum), dep. 
Tac. În jurgia erumpire (0, is, rupi, 
ruplum), n. Just. S'— en plaintes, 
Querelis assurg®re (0, is, surreri, sur- 
rectum), n. Virg. La passion s'em- 
porte, Libido se proripit (de proripëre, 
to, ripui, replum). Cic. on se projicit 
(de projicfre, to, jeci, jectum). Mic, 
ll 2° S'abandonner 4 sa colère. Ercan- 
descère, o, is, dui, s. sup., n. Cic, 
Stomachari, dép. Cic. : S'emporter 
coatre qqn, Alicui succensère (20, es, 
sui, sum). (ic. frasci er Fris, part. 


inus. dans ce sens), dép. Cic. Vor. 
COLÈRE. 
EMPOURPRER, v. act. Colorer 


de pourpre. fubefacëre, io, is, feci, 
factum, act. Ov. : Joues empoui prées, 
Genæ purpurezæ. Ov. 

S'eurocnpnen, V. pron. Prendre la 
couleur de pourpre. Purpurasc?re, 0, 
is, s. parf. oi sup., 0. Cic. ap. Non. 
Rubescrre, o, is, bui, 8. sap., 0. Virg. 
Ov. : Le visage s'empourpre, Pur- 
pureus rubor in ore ft (factus sum, 
fieri, pass.). Ov. . 

EMPAEINDRE, v. acl. Imprimer. 
Imprunére, o, is, pressi, préssum, acl. 
Cic. : Empreindre une lettre de sou 
anneau, Litteris (au dat.) annulum 
imprimÿre. Curf. Lieux où tant de 
traces sont empreintes, Loca tot ves- 
tigiis impressa, Cic. | Fig. Eco- 
preindre dans l'esprit, dans le cœur, 

enti onu În animo imprimêre, acl. 
Cic. Animo (au dat.) infigëre (0, is, 
firi, frum), act. Cic. In ments in- 
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sculpère (o, is, psi, ptum). Cic. Être 
ewpreint sur le visage de qqn, Ex 
ore alicujus eminère (ee, es, nuï, 5. 
sup.}), n.Cic. Lettre empreinte d'une 
grâce piquante, Epistola Aumanitalis 
sale sparsa (pass. de sparg”re, 0, is, 
sparsi). Cic. Discours empreint d eu- 
jouement, Oratio festivilate condita 
(pass. de condire, io, is, iviet ir). Cie. 
EMPREINT, ŒHINTS, part. passé 
d'euPu£inbne, Voy. ce v. 
Eupnere, Ss. f. Marque Impri- 
mes sur qq. Ch. Signum, i, n. Cic. 
Nota, =, * Sen. Suet. Vesiigium, ti, 
n. Cic. : Empreinte cirenlaire, Orbita, 
æ, {. Plin. Afart. Lsisser une —, 
Notam imprimèére. Sen. Le pied laisse 
une —, Pes facil vestigium. Quint. 
Front sur lequel le fer à friser a 
laissé son —, Frons notata calamisiri 
vestigiis. Cie. L'— d’un cachel, Im- 
pressum signum. Liv. Paire avec un 
cachel ane — snr la cire, [n cerä si- 
gillum annulo imprimére. Cic. Mar- 
quer l'as d'une—, As signare. Plin. 
Devier marqué de l'— légale, De- 
narius publics forma. Sen. Pièce 
dont l'— est une Victoire, Nummus 
signatus Victoria. Plin. Frapper une 
medaille portant l'— du Capricorne, 
Nummum nuotä Capricorni percutère. 
Suet. Empreintes des coups, Verbe- 
rum vestigra. Liv. || Fig. Laisser son 
empreinte, Formam suam imprimée. 
Sem. Laisser dans les colonies l'— de 
ses infamies, Vestigiis fagifiorum 
solonias imprimére. Cic. L'âme reçoit 
une — comme la cire, Animus, quasi 
cera, imprimitur. Cic. Son visage 
orle l'— de la douleur, Vultu de- 
em præfert (de præferrés ero, fers, 
tuli, latum). Curt. L'— des vices, 
Libidinum maculs (arum), f. pl. Cic. 
EMPNESSÉ, Ée, adj. 1° Qui spit 
avec ardeur, avec une sorte de hâle. 
{Ardent) Acer, cris, cre. (ic. Promp- 
fus, a, um. Cæs. Intentus. Ces. (Qui 
se bâte) Alacer, cris, cre. Cic. Pro- 
perans, gén. antis. Cic. (Atlentlif) 
Sedulus, a, um. Plin. Ov, Attentus. 
Ter. Cic. Diligens, gén. entis. Cic. 
(Qui se tient constamment auprès de 
gqo) Assiduus, a, um. Cic. (Obli- 
geant) Officiosus. Cic. Gratiosus, Cic. 
nignus. Ter. (Désireux de) Stu- 
diosus ou Cupidus ou Sttiens, gén. 
entis (el le gèn.). Cic. : Empressé au 
travail, Ad opus studiosus. Varr. Peu 
— «4 commeltre l'injustice, Ad inju- 
riam lardus. Cic. à rendre ser- 
vice, Officiosus. Cic. — auprès de qqn 
In aliquem officiosus. Cic. — à céder 
sa place, În cedendo loco graliosus. 
Cic. Un bomme — à prèêler, Aliquis 
ad commodandum benignus. Cic. — 
de connattre ces théories, Istarum 
ertium sifiens. Cic. Celui qui fait 
F—,etS. m. Un —, Ardelio, onis, 
m. Ph. AMart. Faire l'—, Trepi- 
dare, n. Plaut. Concursare, n. Cæs. 
Il eal facile de faire l'— auprés du 
peuple, Facilis est popularis occur- 
satio (onis, f.). Cie. fa Fo pari. des 
ch. Où il y a de l'empressement Se- 
dulus, a, um. Col. : Soin empressé, 
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Sedula cura. Col. Soin trop — 
Diligentia nimium soilicita. Quint. 
Zèle —, Enirum studium. Liv. Ami- 
lié empressée, Officiosa amicitia. Cic, 
EMPRESSEMENT, 8. m. 1° Action 
de s'empresser. Properantia, æ, f. Sall. 
Properatio, onis, f. Cic. Festinatio, f. 
Cic. Trepidatio, f. Liv. : Empreise- 
ment excessif, Præpropera festinatio. 
Cic. Avec —, Propere. Plaut. Liv. 
Festinanter. Cic.Il passe avec — dans 
le parti contraire, In alteram causam 
te præceps (gen. cipitis). Liv. Agir avec 
—, Qui agit avec —, Voy. S'Eu- 
PAmssEn, zmpresgé. || 2° Ardeur, zéle. 
Alacritas, atis, f. Cic. Sedulitas, f. 
Cic. Diligentia, æ, f. Cic. Studium, ir, 
o. Cie. : L'empressement des bous 
citoyens, Bonorum impensa voluntas 
atis}, f. Cic. — à défendre la répu- 
lique, Alacritas reipublicæ defen- 
dendæ. Cic, — pour qq. ch., Ali- 
cujus rei studium. Cic. Montrer Île 
même —, Uti eädem alacriltale et 
studio. Cæs. Recbercher l'amitié avec 
—, Libenter amicinam appeitre. Cæs. 
Préler avec beaucoup d —, Liben- 
tissime commodare. Cic. Je le fais avec 
d'autant plus d'—, que..., {d facio eo 
impensius, quod find.) Cic. limportun 
daas son —, Alcleste sedulus. Curt. || 
8o Marques d'affoction, de politosse. 
Occursatio, onis, Î. Cic. Studia, vrum, 
0. pl. Cic. Offcia. n. pl. Nep. =: Vos 
ewpressements, Ves{ræ occursaliones. 
Cic. Vestra studia. Cic. Ces — auprès 
du peuple, {lla popularis occursatro. 
Cic. L'empressement de mes amis 
Ad de moi), Amicorum assiduitas 
atis), f. Cic. Montrer beaucoup d'— 
suprès de qqn, Aliquem maxime co- 
Ure (o, is, lui, cultum). Cic. 
S'EMPRESSEN, v. réf. 1° Se hâter, 
Properare, n. Cic. Festinare, n. Cic. : 
il s'empresse de partir, de reveair, 
Festinat abire. Sall, Properat redire. 
Cie. Voy. Se aÂTeu. || 2° Montrer de 
l'ardeur, du zèle pour. Studère, «0, es, 
dui, s. sup., n. Ter. Cic. : S'em- 
resser à augmenter son patrimorne, 
Étudere patrimonio augendo {au dal.). 
Cic. Il s'empresse à plaire aux gens 
de bien, Siudet placèére bonis. Ter. 
Voy. S'erroncen. S'empresser à faire 
out ce que.…., Facère sedulo omnia, 
quæ.…. Cic. S'— de refuser, Libenter 
recusare. Cic. Qui s'empresse de céder 
sa place, In cedendo loco gratiosus. 
Cic. Qui ne s'— pas d'agir, În agendo 
segnis (m. fe, n.). V.-Mar. | 4° Se 
presser autour avec affection ou avoc 
respect : S'empresser aux sacrifices, 
Saëra frequentare. Ov. S’— auprès 
ou autour des Draides, Ad Druides 
concurrère (0, is, curri, cursum), n. 
Css. Des groupes s'empressenl ao- 
tour de lui, Eum cœtus celebrant. Tac. 
Le peuple s'empresse auprès de lui, 
Publicis studiis frequentatur. Tac. 
EMPRISONNENLENT, S. M. 1° Ac- 
tion d'emprisonner. Inclusio, onis, f. 
Cie. || 20 État do celui qui ost em- 
prisonne. Custedia, æ, [. Cic. 
EMPRISONNER, v. act. Mettre 
en prison. In carcerem conjicére (io, 
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ts, jeci, jectum), act. Cic. ou cond?re 
(o, is, didi, ditum), act. Cie. ou con- 
trudère (o, is, trusi, trusum), act 
Cic. ou ducére (0, is, dun, ductum), 
act. Cic. on deducfre, act. Sail. Car- 
cere includ”re (0, is, clusi, clusum), 
acl, Curt. In vincula conjicère, act. 
Czs. ou ducère, acl. Liv. ou abripëre 
(io, is, pui, reptum), act. Cic. In 
cuslodiam dare (0, as, dedi, datum), 
act. Cic. ou tradËre (0, is, didi, ditum), 
act. Cic. ou abducëre, act. Cic. ou 
includ®re, act. Cic. : Emprisonner qqn 
à Éphèse, Aliquem in custodiam Ephesi 
tradëre. Cic. ls les font —, ilos dueci 
in carcerem jubent. Cic. Tenir empri- 
souné, În vinculis habëre (eo, es, bui, 
butum),act. Sal. Emprisouné.Tenu —, 
In carcere inclusus. Cic. || Fig. Être 
emprisonné daus un défilé, {ntercludi 
angustus (à l'abl.). Cæs. Emnprisoonés 
dans leurs propres retranrhements, 
Suis claustris impediti (pass. de im 
pedire, io, is, iui el ii]. Tac. [Âme] 
ewprisonnée dans le corps, In cor- 
pore inclusus. Cic. 

EMPAUNT, 8. m. d° Action d'em- 
pruntor. (En gén.) Mutuatio, omis, f. 
Cic. (Pour couvrir une delle) Ver- 
sura, æ,f. Cic. : l'ayer au moyen 
d'un emprunt, Solufre versurä fuctä 
Cic. SolvËre versurä. Cic. Faire un —, 
VOoy. EuPuuntEen |} 2° La chose em- 
pruntee. (En géo.) Mutuum, 1, n, Dig. 
{Argent} Pecunia (x) mutua (2), f. 
Cic. : À titre d'emprunt, Muluo. Cie. 
I Fig. Les melaphores sont, en quel- 
que sorte, des emprunts, Transla- 
tiones quasi mufuationes sunt, Cic. 
Mots qui sont des — fails aux Grecs, 
Verba a Grzcis pelita (pass. de pe- 
(re, 0, is, iui et ui). Cic. Faire des 
— aux ouvrages des autres. Altena 
libare. Cic. Exorde d'emprunt, Ezor- 
dium translatum. Cic. Joie d'—, In- 
vecticium gaudium. Sen. Mriller d'une 
lnunère d —, Lucére luce alienû. Cic. 
Zèle d'—, Simulata scdulitas. Cie. 
VOy. ENTRUNTÉ (e, 

EMPIUNTE, Ée, part. passé d'Ees- 
PAUNTEN, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui 
n'esl pas propre à, faclice =: Briller 
d'une lumière empruulée, Lucers 
luce alienä. Cic. Éclat emprunté (da 
style), Nütor fucatus. Cic. l'erdre 5oa 
éclat —, Mentitum colorem exuëre. 
Quint. Ce que lu écris n'a rien d-—, 
Quæ scribis non sunt colorala. Se. 
Grâce empruntée, Adscitus lepos. Ney. 
Sa beauté n'avait ren d'empranté, 
Nikil aderat in illà (puellä) adjnnch 
ad pulchritudinem. Ter. Laugue ew- 

ruulée, fnsiicius sermo. Pl.-j. 

° Gauche, embarrasse. Inscilus, a, um. 
Gell. Rusticus. Cic. Agrestis, m. f. 
e, n. Ce. =: Qui n'est pas emprunté, 
Non inficetus. Cic. 

EMPRUNTER, v. act. et n. 1° Ds- 
mander et recevnir en prêt. Mufueri, 
dép.{acc.).Cic.z Emprunter del'argent, 
Pecuniam mutuari, dép. Cic. Argent 

u'on emprunte, Afutua peeunio. Cic. 

iv. Pecunia mutua sumpia, Sell. 
Emprunter de l'argeat à qqn, — À 
qqn, Ab aliqguo mutuam pecunien 
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rumêre (o, is, sumpsi, sumplum). Cic. 
Ab eliquo mutuari. Cie. — à intérèls, 
Usuram accipère (io, is, cepi, ceplum). 
Nep. — de l'argent à inlérèts, Num- 
mos conducère (0, is, duri, ductum). 
Her. Pecunwam conducËre. Juv. — de 
l'argent sans intérêt, Gratuifum pe- 
cunie usum accipère. Sen. — de 
l'argent sur hypolhèque, Sub pigno- 
ribus mutuas pecunius accipère. Dig. 
— de l'argent pour payer une dette, 
Versuran facëre. Cie. — pour libcrer 
qqo, Versurä aliquem vindicare. Cic. 
Demander à — de l'argent, Arces- 
Wre crgentum muluum (el mieux 
mufuam pecunium). Sall. Chercher à 
— de f'érgent, Querére mutuum 
ergentum. Plaut. Chercher à — de 
l'argent à intérêt, Quæritare argen- 
fun in fenus. Plaut. — une maison, 
Mutuari domum. Tac. Si lu n'as pas 
de pudeur, emprunles-en, Si pu- 
daris egeas, sumas mutuum. Plaul. || 
% Fig. Recevoir de, prendre de, tirer 
de. Afutuany, dép. Lace). Cic. Su- 
more (vuy. lo), acl. Cic. Assumbre, 
act. Cic. Quint. Toll®re, o, is, sustuli, 
sablatum, act. Cic. Arripfre. io, is, pui, 
relun, act. Cic. Adsciscëre, 0, is, 
adscivi, adscitum, act. Cic. Arcessère, 
sis, sivi, sutum, act. Cic. Pelfre, o, 
is, roi et ii, itum, act. Cic. Repctère, 
act. Cic. Ducère (vuy. 19), acl. Cic. 
Accipére (voy. 1°), act. Cic. :Se servir 
d'one ecbose emprantée, Assumplo 
eliunde uti. Cic. Emprunté aux Grecs, 
À Græcis adscitus ou acceplus. Cic. 
Ewvuruoter des mois aux Grecs, 
Verba a Grzæcis petxre. Cic. — son 
aom au grec, Ducëre nomen a Græco 
{ncmine). Quint. — des expressions 
au langage nsuel, Verba e medio (ol- 
Wre. Cic. Sacrifices empruntés à la 
Grère, Assumpta sacra de Græcia. Cic. 
Saterdoce emprunté à Albe, Oriun- 
dum Alba sacerdotium. Liv. Em- 
runter des rites, Sacra suscipère 
ho. is, cepi, ceplum). Cic. Cérémouies 
emprantées aux élrangers, Arcessita 
sacra. Cic. Emprunté à l'antiquité la 
plus recnlée, Ab ultimä antiqutate 
repelitus, Cic. Emprunter des $se- 
cours de l'étranger, Assumêre aurilia 
ertrinsecus. Quint. — les gestes d’un 
autre, Arnpère gestum aliunde. Cic. 
— la bouche d'un autre, Ore alieno 
mi (or, ris, usus sum), dép. 
Fronto. Doctrine empruntée, Doctrina 
edrenticia. Cic. Emprunter ses argu- 
ments à qq. ch., Argumenta ex re 
duc?re. Cie. — un exemple à qq. ch., 
Er re exemplum referre (fero, fers, 
Cult, lafum). Sen. —, pour faire un 
arbal, le nom de Faustus, Simulatione 
Fausti emêre. Cic. — une couleur, 
Colorem mentiri (ior, iris, itus sum —= 
wenlir), dép. Virg. — son éclat à des 
verlus, Ex virtutibus perlucère (eo, es, 
bari, 3. sup.}, u. Cic. 

S'eupnoxTen, v. pron. Être em- 
granté : La voix peut s'emprunler, 
ox poiest alinnde sumi (or, Ëris, 
sumplus sum), pass. On arripi (tor, 
Fris, replus sum), pass. Cic. 

EMPRUNTEUR, £0SE, s. m. et f. 
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Celui, Celle qui emprunte. “(Js) qui, 


(£a) quæ muluatur. 
ESMPUANTIEN, v. act. C. INFRCTER. 


S'EMPOANTIN,v.pron. Dovenir puanl. 


Putesrére, o, is, ni, 8. sup., n. Cato. 


EMPUANTISSEMENT, s. m. État 


d'une ch. qui s'empuanlit. Fætor, oris, 
masc. Cric. 


EMPYRÉE, 3. m. La plus haute par- 


tie du ciel. Æthra, à, f. Cic. Voy. ae. 


EMPYREUME, s. m, Odeur dèsa- 


reablo de certaines substances qu'on 
rôle. Nidor, oris, masc. Plin. | 
EMS. 1° FI, d'Allemagne. Amisius, 


it, o. Plin. Mel. Amisia, æ, masc. Tac. 


112° Ville d'Allemagne. Amisia, æ, f. Tac. 

EMU, 08, part. passé d'Éuouvoin, 
Voy. ce v. - 

ÉMULATEUR, TRICE, 8. m. et f. 
C. ÉUOLS. 

ÉMULATION, a. f. Sentiment qui 
excite à egaler ou à surpasser qqn ou 
gs. ch. Æmulatio, onis, {. Cic. : Noble 

mulalion, Monesta certatio. Cic. — 
de gloire, Æmulatio laudis. Ner. 
gloriz. Just. — de vertu, Virtutis 
certamen (minis), n. Liv. — pour ob- 
tenir la paline, Palmæ contentio, Î. 
Cic. L'— est utile, Utile est æmulari 
(dép.). Cic. Avec —, Æmulatione. 
Quint. Certatim. Cie. Exciler l—, 
Ænulationem ercitare. Quint. Entre- 
tenir l'—, Ænulationem alïre. Quint. 

ÉMULE, 8. m. el f. Concurrent, 
concurrente. Æmulus, ï, masc. Cic. 
Liv. Æmula, æ, fém. Plaut. Cic. ÆEmu- 
lator, oris, masc. Cie. Liv. Sen. = 
Émule des expéditions d'Hercule, 
Æmulus itinerum Herculis. Liv. 1 fut 
l'— de Platon. Platonis æmulus exsti- 
tit. Quint. Susciter des émules à qqn, 
Æmulos alicui comparare. Quint. 

4. EN, prép. Devant un subsl. ou un 
pron., pour marquer 4° L'endroit, Le 
milieu où est qqn, qq. ch. In el l'abl,, si 
le rég. est un pron., ou un subit. 
cominun, où un n. propre de cunlree, 
de grande lle. Cic Al. sans prep., 
si le rég. est un 0. propre de ville 
ou de petite tle. Cic. Génilif, si ce 
uom propre de ville ou de pelite Île 
est de la 1r° ou de la 2° décl. et du 
siagulier. Cic. Traduct. diverses: Aller 
en bateau, In nave vehi. Cic. Êlre — 
Grèce, — Sicile, Esse in Græciä.Cic. 
in Siciliä. Cic. Mourir — la ville 
de Citium, In oppido Citio mori. Nep. 
Être — Crêle, S'arréter — Crète, 
Esse in Cretä. Cic. Considère Cretz. 
Virg. Avoir une maison — Cherso- 
pèse, Chersonesi domum habére. Nep. 
I Aoc. S'arrèler en Albe, — Corinihe, 
— Carthage, ConsistFre Albæ. Cic. Co- 
rinthu, Cic. Carthagine. Liu. Vivre — 
Chypre, Vivère Cypri. Nep. || Loué 
en pleine assemblée, Laudatus pro 
contione. Sall. l Fig. En quoi réside 
la puissance? In quo «st vis? Cic. 
L'aveuglement — toute chose, Mentis 
ud omnia czcitas. Cic. Considérer les 
mols — eux-mêmes, Verborum ra- 
tionem simplciter vidère. Cie. — mon 
âme et conscience, Ex animi mei sen- 
tentiä. Cic. Sall Ce qui — soi est 
peu de chose, Quod per » parum 
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(en. Tac. — un jeune homme, !n 
adolescente. Cic. Il a — moi un père 
iojuigent, Facili me ulitur patre. Ter. 
Tes brens sunl — toi-même, Tua 
in te posifa sunf. Cic. Autant qu'il 
est — nous, — notre pouvoir, Quan- 
tum esl situm in nobis. Cic. Penser 
— soi-même, Repuiare secum. Cic. 
cum animo suo. Sall. || 2 L'endroit, 
Le milieu où va qqn, où entre qq. ch. 1n 
et l'acc., ai le rég. est un pron., ou 
un subsl.commun,ou un nom propre 
de contrée, de grande lle. Cie. Accu- 
satif sans prép., si le rég. est un 
nom propre de ville ou de petite île 
Cic. Traduct. diverses =: Venir en 
Macédoine, Venire in Macedoniam 
Cic. Passage — Bretagne, Trajectus 
in Brifanniam. Cæs. 1] se rendit — 
Corse, puis — Sardaigne, Corsicam, 
deinde in Sardiniam trajecit. Liv. 
Parti pour se rendre — Chersonèse, 
Chersonesum profectus. Nep. || Ane. 
Conduit en Delphes, Ductus Delphos. 
Liv. || Se retirer en sa maison, — 
son camp, Se recip*re domum. Cic. 
intra casfra. Liv. Mener — justice, 
Ducëêre in jus. Ter || Fig. Descendre en 
soi-mème, Descendre in sese. Pers. || 
39 La situation physique ou morale. (Où 
l'on est) In el l'abl. Cie. Qqf. Ablalil 
saus prèp. Cic. (Où l'on se met, où 
l'on est mis) [n et l'ace. Cic. : En 
armes, {x armis. Cic. — costume de 
femme, Muliebni vestitu. Cic. Diner 
— role noire, Cenare cum fogä pulla. 
Cic. Etre — deuil, Esse in luctu. Cic. 
Êtro — fleur, Esse in flore. Col. Le 
malade est — danger, Æger est in 
præcipiti. Cels. Moi, — ma colère, 
Ego, in stomacho. Cic. Être — faute, 
Esse in culpä. Cic. in vitio. Cic. — 
quel élat étaient les affaires? Quo in 
loco res erat ? Cæs. Meltre une armée 
— fuite, Aciem in fugam cenvertére 
Cæs. || 6° L'identité ou La ressemblance. 
Ut (adv.). Cic. Velut (adv.). Cic. Sicut 
(adv.). Cic. Tanquam (adv.). Cic. Pre 
etl'abl. Cæs. = [la supporté la douleur 
en homme, Îfa tulit dolorem, ut vir. 
Cic. Je parle — père de famille, Sicut 
paterfamilias loquor. Cic. Nous parais 
sons parler — juges el non — mai- 
tres, Ut existimatores videmur loqui, 
non magistri. Cic. J'ai traduit non — 
ialerprèle, mais — oraleur, Von con- 
verti ut interpres, sed ut orator. Cic. 
L'accusateur, — Censeur intègre, Ac- 
cusator, fanquam censor bonus. Cic. 
Se conduire — ciloyen, Pro cive se 
erfre. Cic. Supportons [cela] — 
rsves, — sages, Fortiler et sapieuter 
feramus. Cic.]| 5° La manière. /n el l'abl. 
Cic. Ablatif sans prép. Cic. Traduct. 
diverses : Eo un mot, Uno verbo. Cic. 
qi parla] —- ces termes, Mis verbis, 
#3. tédigé — ces termes, Conscriptus 
in Aæc verba. Liu. Écoulé — silence 
Auditus cum silentio. Liv. Ils pècberd 
— ce qu'ils sunt injustes, In eo pec- 
cant, quod sunt injuriosi. Cic, Il dif- 
fère du vin miellé — ce qu'il est 
fait, Distat a mulso, quod Al... Plin. 
quoi ces choses se ratlachent- 
elles à la valise? Quid isfa ad vidu- 


066 RN 


lum pertinent? Plaut. Supérieur — 
bhabilelé, Ad solertiam præstantior. 
Cic. N'être coupable qn'— parts 
Intra verba peccare. ur | 6° La 
forme. Inetl'acc. Czs. Cic. Qaf. Ablatif 
sans prép. Cie. : Ea forme de plume, 
In plumum. Virg. — cercle, In orbem. 
Liv. Les gouties s'arrondissent — 
sphères, Gutiæ globantur orbibus (à 
l'abl.). Plin. S'étendre — longueur, 
Patére in longitudinem. Css. Se ler- 
miner — poisson, Desinère in piscem. 
Hor. Métamuorphoser — bête, Con- 
ver(7re in figuram bestiæ. Cæs. || 7° La 
matière. £ ou Er et l'abl. Cic.:Repré- 
sente en marbre, — statue de marbre, 
Constitutus er marmore. Cic. Colonne 
— bois de vigne, Vitiginea columna. 
Plin. Voy. D& 1°. || 8° L'espace, le 
temps. Abl. sans prép. In ot l'abl. Cic. 
Intra el l’acc. Cic. : En été, Æstalte. 
Cic. — mai. Mense Maio. Cic. — lemps 
de paix, In pace. Sall. — peu de 
temps, Întra breve tempus. Suet. — 
ce teups-ci, — ce temps-là, Hoc tem- 
pore. Cic. Illis temporibus. Cic. — un 
seul jour, Uno die. Cic. — peu de 
jours, /ntra paucos dies. Liv. Diebus 
paucis. Varr. — nn intervalle de dix 
ans, Intra decem annos. Cic. — qua- 
lorze ans, Per quatuordecim annos. 
Suet. || 9° La succession. (Eu pari. du 
lieu) Per (acc.). Cæs. Liv. Traducl. 
div. (En parl. du temps) In (ace.). 
Cic. : De main en maio, Per manus. 
Cxs. Inter manus. Cæs. Faire passer 
on registre de main — mao, Codi- 
cem circumferre. Cic. De maison — 
maison, Per domos. Liv. Suivre Île 
crime de maison — maison, de 
porte porte, Ostialim agère crimen. 
ic. Je vais de maisun — maison, de 
poste — posie, Domos ambio (is, svt 
et it, ifum, ire). PL.-j. Stationes cir- 
cumeo (is, ioù et it, ifum, ire). Pl.-j. 
Courir de taverne — taverne, Con- 
cursare cireum labernas. Cic. Remettre 
de jour — jour, Niem de die differre. 
Liv. Allendre de jour — jour, Diem 
ez die erspectare. Cic. Diem de die 
prospectare. Liv. || 10° La dinsion, la 
distribution. {n (acc.). Cæs. : La Gaule 
divisee en trois parties. Gallia divisa 
in partes tres. Cæs. Parlagé — deux 
par une rivière, Divisus in duas partes 
flumine. Ces. l 14° La dostination, le 
motif, le but. În (acc.). Cic. Traduct. 
div. : Composer an poème ea l'hon- 
neur de qqn, Scribère carmen in ali- 
uem. Cic. Parler — ce sons, Dicére 
in hanc sententiam. Cic. — vue du 
laisir, În voluptatem. Cic. Voy. vus. 
(cela est un argument — ma faveur, 

o me est. Sen. Voy. raveuon. Donner 
qq: cb. — présent, Aliquid dare dono 
(au dat.). Cic. 

EN, prép. Dev. an pert. prés., 
pour marquer 4° La simullanoite d'ao- 
tion. Part. prés. Cic. Inter et le gér. 
en dum. Cic. Liv. Traduct. div. : 
Nous menaçous en plaisantanl, Lu- 
dentes minamur. Cic. [Il l'emhrassa) 
— souriant, Subridens. Virg. fl l'em- 
brassa — versant un torrent de 
larmes, Multis cum lacrimis sum 
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complezus est. Cæs. Expirer — chan- 
tant, Afori cum cantu. Cic. Ils forent 
tués — recevant l'or, Inter acci- 
piendum aurum cæsi sunt. Liv. Ap- 
prendre — jouant, Ediscëre inter 
usuin. Quint. J'ai dicté cela — dinant, 
Hzc inter cenam dictavi. Cic. Assivger 
passant, Ex itinere oppugnare. 
Cæs. || 2° La manière, le moyen. Gé- 
rond. ea do. Cic. Ab. du part. en 
dus, da, dum. Cic. Abl. du part. 
passé. Cic. Dum et l'indice. Cic. : On 
développe l'esprit en étudiant, Mens 
alitur discendo. Cic. [On perfectionne 
son langage) — lisant les orateurs, 
Legendis oratoribus. Cic. — ajoutant 
de l'eau, ils font, Aquä additä fa- 
ciunt. Plin. — fayant le Péril, Peri- 
culi fugä. Cic. Je crains, — défendant 
les miens, de ne pas ménager les 
liens, Vereor ne, dum defendo meos, 
non parcam fuis. Cic. — voulant lout 
faire reposer sur la vertu, ils ont 
anéanti la vertu, Dum in virtute umnia 
esse voluerunt, viriutlem sustulerunt. 
Cic. Tu m'as fait grand plaisir — 
envoyant, Fecisti miht pergratum, 
quod misisti. Cic. Je me console — 
vasant que, Hoc me consolor, quod 
findie.). ic. 

2. EN, adv. 1° Marquant le liou : 
d'ici, de là. (En gén.) Inde. Cic. (D'ici 
où Je suis) inc. Cic. (De là où tu 
es) Istinc. Cic. (De là où 1h est) 
Illince. Cic.: S'en aller, S'— retouraer, 
VOY. ALLER, RETOURNER. Î 2° Mis pour 
De ceci, de cela, de lui, d'elle, d'eux, 
d'elles; Certains, Plusiours, Quelques- 
uns; ou pour rappeler un Nom precedent, 
ilse traduit comme les mots qu'il rem- 
place. 3° À cause de cela, pour cela. 

deo. Cic. Idcrrco. Cic. Continuo. Cic. 

Propterea. Cic.:[Commeil etait imécon- 
tent de Loi}, les visites qu'il me faisait 
eo élaient plus rares, Afrhi propler eam 
causam minus familiaris (erat). Cic. 
Les messages — arrivaient plus nom- 
breux à Cesar, Tauto erebriores nuniii 
ad Cæ>sarem mittebantur. Cæs. Voy. 
C'esl Pounquor, à CAUSE de cela, POUR 
cela. || 4° Dans certains qailicismes, 
il modifie plus ou muins le sens de 
l'expression = Ea avoir à qqn, C. Se 
rÂcuen. 1] m'— coûte de faire, Voy. 
coûren. 1] n'— est rien (— cela n'est 
pas); Il — est de moi comme de toi, 

0y. ÊTRE. — être pour une ch. (— 
l'avuir perdue), Voy. pEenDne. Il 8 — 
faut, Voy. rALLOIR. C'— est fait (= 
cela est terminé ou décidé), Voy. 
PAT, PAIRE. N'— plas pouvoir, Voz- 
POUVOIR. S'— preadre à qq. . 
Se Pagnong. S — tenir à, C. Se 
TENIR. — vouloir à qqn, Voy. vou- 
Loin. |} 5° Dans d'autres gallicismes, 
ilest expléuf. : En croire qqn, C. 
cnoine. Ce qui — est; Où — est la 
chose; La chose — est à ce point; 
C'— est assez; C’ — est trop, Voy. 
Êtos. — venir à qq. ch., Voy. 
YENIN. 

ÉNALLAGE, 5. f. Sorte d'ellipse. 
Enallage, es, f. Gramm. 

ENCÂBLURE, s. f. Longueur de 
oont vingt brasses. Voy. Bnasse. 
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ENCADREMENT, 5. 1. Ce qui sert 
à encadrer : Encadrement de bois, 
Tabulæ (arum) marginalæ(arum),f. pl. 
Plin. Voy. canau Îo. 

ENCADREN, v, aci. Mettre dans uo 
cadre. Tabulrs marginatis includ&re(o, 
is, clusi, clusum), act. Plin.: Eucadrer 
de marbre, Marmere includère. Plin. 

ENCAGER, v. act Mottre en cage. 
Voy. cace. 

ENCAISSE, Ée, part. passé d'en- 
CAISSER, Voy. ce v. || Adj. 40 Res 
serré entre des bords escarpes : En- 
caissé, Profondémeut — (en par] 
d'une rivière), Ripiscontentus(a, um). 
Cæs. ou coercitus. Liv. Præaltis ripis 
utrinque clausus. Liv. Lit — (d'une 
rivière), Alreus in solum pressus. 
Curt. || 2° Dominé par des collines, des 
montagnes =: Lieu encaissé entre des 
collines, Locus inter tumulos jacens 
(gén. entis). Liv. Le village est — 
entre des montagnes, Vicus montibus 
undique continetur. Cæs. Être étruite- 
nieni —, Angustis moniibus contuneri. 
Cæs. 

ENCAISSENIENT, s. m. 1° Actioa 
d’encaisser de l'argent. Voy. necertre. 
1 2° État d'une rivière encaissee. AL 
veus (i) in sulum pressus (i), m. Curt. 
IL $° Action d'encaisser une route : 
Faire une roule par encaissement, 
C. ENCAISSER 30. 

ENCAISSER, v. act. 1° Mettre une 
plante dans une caisse. * In vase ligneo 
(In vasis ligneis) ponfre (o, is, posui, 
positum), act. || 2° Mettre de l'argent 
dans sa caisse : Encaisser de l'argent, 
Pecuniam accipère (io, is, cepi. ceptum). 
Cic. in acceptum ferre (fero, fers, tuli, 
tot) Cic. |} 3° Remplir de cailloux une 
tranchee : Encaisser une route, Viam 
glareà substruëre (o, is, struri, struc- 
um). Liv. 

ENCAN, s. m. Vente publique aux 
encheres. (En gén.) Auctho, unis, £. 
Cic. Licitatio, f, Cic. (Le biens coo- 
fisqués) Sectio, f. Cic. : Coureur d'en- 
caus, Auctiunum perquisitcr. Plaut. 
circulator. Cie. Mettre qq. ch. À 
l'eacan, Aliquid præconi ou voa præ- 
conis ou sub præconem subjicére. Cie. 
Faire une vente à l'—, Auctionem 
(ocère ou constitufre, Cic. Vendre À 

‘—, Auctionari, dép. (acc.). Cic. 
Vendÿre auctione. Cic. sub hastä (= 
au pied d'une pique fichée en lerre). 
Liv. Vendre à l'— (des prisonmers 
de guerre : on leur mettait une cuu- 
ronne sur la tête), Sub coronû vea- 
dèëre. Czs. Liv. Être veadu à l'—, 
Sub hast& vénire (eo, is, it, venitum 
etvenum), n. Flor. Sub coronû väure 
ou venumdari. Liv. Acheter à l'—, 
Licitarione comparare. Suet. Acheler 
à l'— (un prisunoier de guerre), 
Emêre sub corona. Varr. Aftiva 
d'acheter à l'—, Emptio ab hasta. l'ic. 

ENCAPUCHONXNÉ, ée, adj. Coiffe 
d'un capuchon. Vuy. caPi'CHOn. 

S'ENCAPUCHONNER, v. réf. Se 
coiffer d'un capuchon. Cucullo caput 
legère (o, is, text, tectum). Marl. 

ENCASTREMENT, 5. m. Action 
d'encastror. Incastratura, æ, f. Vul. 
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ENCASTRER. C. ENCHÂSSUR. 

ENCAUSTIQUE, adj. Préparé aveo 
do la cire fondue. Encauslicus, a, um. 
Plin.:Peinture encaustique, Vny.ciap. 

ENCAUSTIQUE, Se M. Enduit pre- 
paro avec de la cire fondue. Encaus- 
fum, 1, n. Plin. = Peint à l'encaus- 
tique, Encausticus, 8, um. Plin. Peindre 
41 — Encausto pingère. Plin.Ceris pin- 
gére ac piciturem inurëre. Plin. La 
peinture à l'—, Encausium genus pin- 

endi. Plin, Encaustica (s.-e. ars), æ, 
. Plin. Une peinture à l'—, Pictura 
encowstica. Plin. Celui qui fait des 
peioturesdl'—, Encaustes, #,m. Vitr. 

ENCEINDRE, v. act. Entourer = En- 
ceiadre une ville de murailles, Urbem 
nentbus cingëre (0, is, cinri, cinc- 
heu). Cic. VOy. KNTOURER. 

ENCEINT, EiNTE, part. passé d'an- 
caxone, Yo: ce v. 1} Adj. fém. Qui 
porte un enfant dans son soin. Præ- 
gnans. géo. antis. Cic. Gravida, æ, Î. 
Cie. : Être enceiate, Partum ferre (0, 
is, tuli, latum). Cic. 

Exceinxre, 8. f. 1° Cireult. Circui- 
tus, @s, w. Cæs. Ambitus, üs, m. Tac. 
: Enceinte woias étendue, Afinor cir- 
euilus. Ces. — d'un camp, Ambitus 
custrorum. Tac. — d'une ville, Urbis 
termint (orum), m. pl. Cic. Mur d' — 
d'ane ville, rbis muri (orum), m. 

I. Cie. L'— exterieure du mur, 

terior muri circulus (i), m. Liv. 
Villes dont l'— a été tracée par la 
cbarrue, Oppida aratro circumducla 
Plin. Entourer d'une — de fossés, 
Fossä sæpire, act. Cic. Embrasser une 
— Je 15000 pas, Quindecim millia 
pessuum cireuitu amplecti. Cæs. || 
20 Espace entoure. Sæplum, i, 0. 
Varr. Cic. Consæptum, D. Liv. Col. : 
Dan: l'enceinte de [a ferme, Intra 
szpta (villx), Varr. Penetrer dans 
l'— de ce lieu que.…., Ingredi intra 
ejus loci finem (de finis, m.) ic. 
Se retirer dans l'— des fortiü- 
alias, dans l'— fortiflee, Recip?re 
se intra muniliones. Cærs. || Fig. Ren- 
ferwer l'orateur, qqu dans une étroite 
eaceinte, Oraturem compelltre in exi- 
guum gyrum (de gyrus, i, m.). Cic. 
Alignuem in angustum concludvre. Cic. 
L'— du droit, Juris fines (ium), m. pl. 
Cic. Dans l'—de, Intra (et l'acc.). Cic. 

ENCELADE, n. d'un geant. Ence- 
ladus,i, m. Virg. 

ENCENS, 8. m. 1° Espèce de résine 
aromaique. Tus, uris, n. Cic. : En- 
teni mâle, Tus masculum. Plin. Trois 

10$ d'—, Tria tura. Ov. Bràler de 
—, Tus incemdrre. Cic. accendre. 
Liv. Faire l'offrande de l'—, Ture 
Jacre, à. Inse. Offrir de l'— sur les 
autels, Tura ferre in aras. Ou. Offrir 
de l'— en fsveur de César, Tura dare 
pro Czsare. Ov. Offrir de l'-- à qqn 
comme à an dieu, Alicui fure, quasi 
deo, supphcare. Sall. Forêt d'arbres à 
—, Silva turis. Flor. Bolle où l’on 
garde l'—, Acerra, #, f. Virg. Hor. 
Cassolette à —, Turibulum, 1, n. Cic. 
Aus. Marchand d'—, Turarius, ti, m. 
Pirm. Tert. D'—, Relatif à l'—, Tu- 
TO, 4, um. Virg. St. Qui produit de 
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l'—, Turifer, fera, ferum. Plin. Ov. 
1 2° Fig. Louange. Lauiles, um, f. 
pl. Cic. VOy. LOUANGE, FLATTENIS. 
ENCENSER, v. act. 1° Offrir de 
l'encens 4. Voy. encens 41°. |] 20 Fig. 
Flatter. Voy. ce m. 
ENCENSEUR. C. FLATTEUR. 
ENCENSOIR, S. m. 1° Cassolette 
où l'on brûle l'encens. Turibulum, i, 
u. Cic. || Fig. Prendre l'enceasoir (= 
flatter), Donner de l'— à qqn 
flatiter qqn), Voy. rLatTen. || 2° Le 
pontificat. Voy. ce m. || 3° Constella- 
tion. Turibulum, i, n. Vitr. Gern. 
ENCHIAÎNEMENT, s. m. Suite de 
ch. do même nature. Contextus, üs, m. 
Cic. Colligatio, onis, f. Cic. Conti- 
nuatio, f. Cic. Conglutinatio, f. Cic. 
Complerus,&s, m. Quint. Series, ei, f. 
Cic. Ordo, dinis, rw. Cic. : L'encbaine- 
ment des causes. Causarum conti- 
nuatio. Cic. colligatio. Cic. ordo. Cic. 
series. Cic. Cause aliz ex aliis aptæ. 
Cic. Un — de choses, Rerum con- 
textus. Cic. continuatio. Cic. series. 
Cic. ordo. Cic. necessitudo (dinis, f.). 
Cic. catena (æ, f.). Cic. Voir l'— des 
choses. Cernëre consequentia (ium, n. 
pl.). Cic. La loi du destin forme V— 
des choses humaines, Fati lege ordo 
rerum serilur (pass. de serêre, 0, serui, 
sertum). Liv. L'— el les causes des 
événements, Ratio (onis, f.) cau- 
sæque rerum. Tac. L’— dans un récit, 
In narratione fenor (oris, masc.). 
Quint. Juger un philosopbe par l'— 
de ses principes, Spectare philoso- 
phum ex constantiä. Cic. Je parlerai 
en suivant l'ordre et l'— des idées, 
Dicam ut aliud ex alio incidit (de 
incidére, 0, cidi, 8. sup., 0.). Ter. 
du discours, Sermonis ou Lo- 


quendi complexzus. Quint. Loquendi 
series. Quint. L'— des mots. Ver- 
borum conitnuatio. Cic. contertus. 


Quint. Style qui a de l'—, Connera 
oralio. Quint. l'ensées sans —, Cog- 
tatto male cohærens (gun. entis). Quint. 
1] y a un — des vertus cuire elles, 
Omnes virtutes inter se neræ O0 ju- 
gatæ sunt. Cic. Il y a pour le sage 
un tel — de plaisirs, [ta perpetuæ ou 
cuntex(tæ voluplates in saprente sunt. 
Cic. Un — de guerres, Bella con- 
tinua. Cic. continentia. Cæs. 
ENCHAÏNER, v. act. 10 Attacher 
avec une chaine. Consiringère calenü 
et simpl. Constringére, o, is, sirinzi, 
sirictum, act. Cic. Vincire, io, is, 
vinri, vinctum, acl. Cic. Devincire, 
act. Plaut. Plin. Alligare, act. Col. 
In vincula conjicëre (io, is, jeci, jec- 
tum), act. Cæs. (Alicui) catenas in- 
jicére. Cic. dare (0, as, dedi, datum). 
Flor. = Encbainer un lion, Leonem 
devincire. Plin. Enferiner et — une 
bète, Bestiam in vincla (et mieux 
vincula) concludëre (o, is, clusi, clu- 
sum). Plaut. Les mains et les picds 
enchaîués, Manibus pedibusque de- 
vinctis (à l'abl. abs.). Plin. Les mains 
enchaînées derrière le dos, Munibus 
religatis. Curt. Esclaves enchainés, 
Servi alligati. Col. On l’a enchalné, 
Ilest —, Vincius est. Ter. 
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Esse in vinculis. Liv. Envoyer qqn 
—, Âliquem in catenis mitière. Liv. 
Néfendre sa cause élant —, Ex vin- 
culis causam dic#re. Cæs. — pour 
detles (en parl. d'un débiteur iasol- 
vable), 0b æs alienum nerus (de nec- 
(fre, 0, is, nerzui et next). Liv. Eu- 
chainer un navire. Navem alligare. 
Virg. || 2° Fig. Soumettre, dompter, 
asservir. Consitringëre (voy. 1°), act. 
Cic. Adstringëre, act. Cic. Frenare, 
act. Cic. : Enchaîner ua pays par des 
liens indissolubles, Adsiringère re- 
gionem vinculis sempilernis. Cic, — 
dans les lieas d'une loi, Sub Legis 
vincula conjicre (voy. 4°). Liv. — 
la tidélité, Fidem adstringére. Cie. — 
gqn {à un parli) par la cowylicité, 
Iigare aliquem conscientiä. Tac. — 
le cœur de qqn (— s'attacher qqn), 
Aliquem sidi devincire (voy. 1°). 
Plaut. Se laisser — par la volupte, 
À voluplate vinci (pass. de vincére, 
0, is, vici, victums. Cic. Voy. as- 
SERVIR, NOMPTER d0. |] 3° Contenir, 
retonir, arrêter. Obstring”re (vuy. 1°), 
act Cic. Adstringëre, act. Cic. Con- 
stringére, act. Cic. Alligare, act. Cic. 
Colligare, act. Cic. Vincire (voy. 1°), 
act. Cic. Frenare, act. Cic. Tenëre, 
e0, es, nui, lenfum, act. Cic. [mpe- 
dire, 10, is, tui et ti, ifum, act. Cæs. 
: Enchainer le cours des eaux, Cursus 
aquarum frenare. Virg. Langue tenue 
encbaince, Prenata lingua. PI.-j. [Ma] 
langue est — par la peur, Metu lingue 
næret (de hærêre, eo, hæsi, hæsum, 0.). 
Ter. Enchainer les fureurs, Furores 
frenare. Cic. Courage enchainé, Virtus 
alligata. Cic. Encbaluer qqn par un 
engagement, par uo bienfait, Alligare 
aliquem stipulatione, beneficio. Cic. — 
pat la nécessité, Necessitate adstrin- 
g#re. Cic. Enchainé par la conscience 
de ses forfaits, Conscienti& scelerum 
oppressus (pass. de opprimère, 0, ïs, 
pressi). Cic. Enchalner par un ser- 
ment, Obstringëre jurejurando. Cæs. 
Enchainé pa: un serment, Sacramento 
nezus (vOy. {°). Just. Etre — par un 
serment, Jurejurando teneri. Uzs. 
tre — par un scrupule religieux, 
Religione vinciri. Cic. impedir:. Ces. 
Les lois ne l'enchainent pas, Leges 
illum non tenent. Cic. Enchainé par 
une loi, par les lois, Lege adstrictus. 
Cic. Legibus obstrictus. Cic. Legum 
catenis constrictus. Cic. || &e Unir, rat- 
tacher, joindre. Connect®re, o, is. nerui, 
nezum, acl. Cic. Nectère, o, is, nerui 
el neri, nerum, act. Cic. Colligare, 
act. Cic. Devincire (voy. 1 act. Cic. 
: Les mots enchainent la pensée, 
Colligatur senteniia verbis. Cic. En- 
chainer les mots dans une période, 
Devinctre verba comprehensione. Cic. 
— des idées et des mots, Connectère 
res ac verba. Quint. Causes enchalnces 
les unes aux autres, Cause alie ex 
alirs aptæz ou neræ. Cic. Toutes les 
vertus sont — les unes aux autres, 
Omnes virlutes sunt infer se nexæ ou 
jugatæ. Cic. Voy. S'EeNcuaINER 20, 
S'eNCHAÎNER, v. 1° Réf. S'obliger. 


Être —,| Se obligare. Cic. Voy. S'oaLiaa. À 
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2° Prça. Être lié l’un à l'autre. Con- 
necti, or, Éris, nerus sum, pass. Cic. 
Necti, pass. Cic. Colligari, pass. Cic. 
: Un phénomène s'enchaine à un 
autre, Aliud er alio neclutur. Cic. 
{Choses] qui s'enchamnent, (fes) inter 
se apte colligaLreque. Cie. inter se col- 
ligulx aique implicatæ. Cic. Voy. an- 
C' ...NER 40. 

ENCUANTÉ, de, part. passé d'En- 
CRANTEN, Voy. ce v. |] Adj. 1° Soumis 
à l'enchantement, à la magie. Cantatus 
a, um. Uvu. {ncantatus. Îfur. Apul. ( 
2e Très content, charmé. Lælus, a, um. 
Cie. Voy. conTENT 30, cnanuenr 60. || 
80 Trés beau, trés agreable. Venustus, 
«,um. Cic. Pulcherrimus. Cic. Sua- 
vissimus. Cic. : Paysage enchanté, 
Locus amænus. Cic. 

ENCUANTEMENT, S. D. ns Effet 
su de paroles magiques. Cantio, 
en Cic. Cantus, 3, a. Tib. Ov. 
Incantamentum, i, n. Plin. Caniicum, 
io. Apul. Carmen, minis, 0. Virg. 
Tac. : Faire crever un serpent par 
des enrhantemenals, Anguemn cantando 
rempfre. Virg. Faire descendre par 
des — le croissant de la lune, De- 
ducëre canendo cornua lunæ.Ov. Sou- 
meltre à des —, Vox: ENCHANTKN 
40. |} Fig. Les esprits furent tournés 
comme par eochantement, Mirum 
in modum conversæ sun imentes. (æs. 
ÿ 2° Fig. Chose merveilleuse. Mi- 
racnlum, à, n. Cie. VOy. MEnveiLe. 
]| 3° Co qui charme et captive. [lle- 
cebra, æ, f. et pl. souv. Illecebræ, 
arum, f. pl. Cic. Blanditia, æ, f. 
Quint. Blandimenta, erum, n. pl. Cic. 
= La oature nous offre une foule d'en- 
chantewents, AMulia nobis blandi- 
meufa natura genuit (parf. de gi- 
gnére). Cic. Par l'enchanlement de 
telles choses (— de ces lectures), 
Rerum talium blanditiä. Quint. Par- 
donoer aux enchantements des vices, 
Vitiis blandientibus ignosc®re. Tac. 
Voy. caanue 2°. || 6° Jolie très vive. 
Voy. 3018, chan 5°. 

ENCHANTER, +. act, 19 Exercer 
une pretendue action magique par ses 
paroles. Incantare, act. X11 Tab. Col. 
Apul. : Enchanter qqn, Aliquem in- 
cantare. Apul. || 2° Altirer, soduire 

r qq. attrait. Allicère, io, is, Lei, 

ctum, act. Cic. Delenire, io, ts, iut 
el ti, ttum, act. Cie, Voy. CHAnMER 
40 et 50. || 8° Causer un vlf plaisir. 
Delectare, act. Ter. Cic. Permulcére, 
co, es, mudsi, mulsum, act. Cic. Voy. 
cuanuun 6e. || ° Rendre très agreable. 
Delectare, act. Plin. Voy. cHAnMER 30. 

ENCUANTEUR, TENESSE, 5. 11. el 
f. 1° Celui, Celle qui fait des enchante- 
ments. Incantator, oris, masc. Ter. 
Isid. Cantatrir, icis, fém. Apul. : 
Une vieille euchanteresse, Anus can- 
tatrir. Apul. Être un enchanteur, une 
enchanteresse, Carmina nosse (— n0- 
wisse). Ou. Voy. macicirn. j 2° Fig. 
Celui, Celle qui charme et captive : Dont 
il est l’enchanteur, Cujus es! delenitor 
oris, masc.). Cic. Dont la volupté est 
enchanteresse, Voluptatis tllecebris 
delemitus (a, um). Cie. 
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ENCHANTEUR, TRRESSK, adj. 1e Qui s6- 
duit. Jlecebrosus, a, um. Plaut. : Yeux 
eochanteurs, Oculi illices(de iller, m. 
f. n.). Apul. |] 2° Charmant. Jucundus, 
a, um. Cic. Voy.cæanmanTis, 20 el 30. 

ENCHÂSSER, v. act. 1° Fixer dans 
un encadrement. fncludère, 0, is, clusi, 
clusum, aet. Virg. Plin. Ulp. P.-jet. 
Inserëre, 0, ïs, serui, Serlum, act. 
Curt. : Dent enchässée, Dens inclusus. 
Plin. Enchäâsser des émeraudes, une 
pierre précieuse dans de l'or, Sma- 
ragdos, Gemmam includë#re auro (à 
l'a ble}. Lucr. P.-jct. — des pierreries 
sur des sandales, Inserère gemmas 
soleis pau dat.). Curt. il 20 Fig. In- 
sèrer. Inser#re(voy. 1°), acl. Liv. Suet. 
: Enchässer des harangues daus un 
ouvrage, Contiones opertinserëre Just. 

ENCHÂSSURE, 8. f. Action d'en- 
chässer. Incastratura, æ, f. flier. 

ENCUÈRE, 8. {. de Offre d'un prix 
superieur dans une venle. Arljeciio, 
onis, f, Liv. Dig. : La pins forte en- 
chère, Marima licitatio. Suet. Failes 
vos enchères, Licenini {de liceri, eor, 
ëris, citus sum, dép.). Plaut. Mettre, 
Couvrir une enchère, Supra adjicère 
{io, is, jeci, jectum). Cic. Adjicère 
pretium. Dig. Contra liceri. Cic. 
Mettre une — sur qq. ch., C. EN- 
chénin (act.) 1°. Meltre une — sur 
qqn. Couvrir l'— de qqn, Voy. ex- 
cuërin (aeut.) 4°. Mettre la plus 
forte —, Vincére licilatione. Dig. || 
20 Encan. Auctio, onis, f. Plaut. Cic. 
Licitatio, f. Cic. Suet. =: Faire une 
vente aux enchères, Auctionari, dép. 
Cic. Vendre aux —, Auctione vendëre. 
Cic. Voy.encan. || Fig. Qui est à l'en- 
chère, Pretio venalis (m.f.,e, n.). Liv. 
[Choses] qu'il met à l'—, Quæ habet 
venalia. Cie. Homme qui mel son elo- 

ueuce à l'—, (Homo) venali lingud. 
uc. 

ENCLHÉRMR, v. act. 1° Mettre on- 
chère sur (qq. ch.). Liceri, eor, éris, 
citus sum, dép. (acc.). Cic. Licitari, 
dép. ({acc.). Curt. || 2° Augmenter 1e 
prix de. Voy. AuauEnTEn (acl.). 

Enchénin, v. n. 1° Mettre enchère. 
Liceri (voy. pl. b.), dép. Cic. Licitari, 
dép. Dig. Supra adjicère (io, is, jeci, 
jectum). Cic. Adjictre prelium. Dig. : 
Je n'enchbéris pas, Nihil addo (is, didi, 
ditum, dëre). Cic. Enchérir sur qqn, 
Adjectione aliquem superare. Dig. Per- 
sonne n'ogait — sur lui, flo licente 
contra liceri audebat nemo. Cæs. || 
20 Fig. Aller plus loin, surpasser : En- 
chérir sur une accusalion, Crimen au- 
gère (eo, es, auri, auctum). Quint. La 
renommée enchérit sur les evéne- 
ments, fes fama in majus fert (de 
ferre, fero, tuli, latum). Liv. Cet 
exploit — sur ceux des Coclès el des 
Nucins, Supra Coclites et Mucios id 
facinus est. Liv. Enchérir sur l'élo- 
quence de qqn, Aliquem dicendi arte 
superare. Cic. — sur la cruauté de 
qqn, Aliquem crudelitate vincère (0, 
ts, vici, victum). Cic. || Les mots en- 
chérissent les uns sar les autres, 
(Verbum) aliud majus alio superuenit. 


| Quint. || 3° Devenir plus cher. Voy. 
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AUGMENTER (neut.) = Faire enchérir, 
Voy. acOwENTER (act.). 

ENCHENISSEMENT, 8. D. Haut 
sement de prix. Intentum ({) pretitrm 
(ti), n. Tac. Voy. cuenté. 

ENCHERISSEUR, s. m. Celui qui 
met une eénchere. Licitator, oris, D. 
Cic. : Les enchérisseurs, Licentes, 
tum (part), m. pl. Curt. Enchénisseur 
fictif, Iilicitator, oris, m. Cic. Êlre le 
plus offrant et dernier —, Licifatione 
vincère. P.-jct. 

ENCUHEVÈTRER, Y. act. 1° Mettre 
un licou à. Capistrare, 6. parf., act. 
Varr. | 2° Relier, joindre : Piqnels 
euchevêtrés l’ua dans l'autre, Radit 
alius per alium immissi (pass. de im- 
miltère, 0, is, misi, missum). Liv, 
8° Fig. Embrouiller. Voy. ce m. 

ENCIHFUENENMENT, $. 0. £m 
barras dans le nez cause par un rhume 
de cerveau. Grau-do, dinis, f, Cels. 
Nares (ium) clausz {arum), f, pl. Cels. 

ENCHIFRENER, v. acl. Causer ua 
enchifrenement à (qqn). Gravedinem 
{aticui) afferre (fero, fers, attuli, al- 
latum). Plin. 

ENCLA VE, 0. f. Terrain enfermé 
dans un autre : Fonds qui est une encla- 
ve de inon domaine, Prædium insertum 
agris meis (au dal.). PL.-j. Être une 

de la Syrie, Voy. enctaven (9, 
ENCLA VER, v. act. 1° Encloro une 
ch. dans une autre. Anserÿre, 0, is, 
serui, sertwn, acl. (dans qq. ch. ali- 
cui rei). Pl.-j. : La Phenicie est en- 
clavée dans la Syrie, Syriä Phenice 
circumfunditur (de circumfuncd, or 
fusus sum, pass). Plin. Funds enclaré 
dans mon domaine, Voy. ENCLA“S. | 
2° Embollor dans : Enclaver des solives 
dans des ais, În asseres ligna injun- 
gère (0, is, jJunri, junctumy. (rs. 

S'ENCLAVER, v. pron. tre enclaré à 
S'enclaver dans le domaiue publie, 
In publicum incurrère (0, is, curri el 
Cucurri, cursum), 0. Cic. 

ENCLIN, 1NE, ad). Porte de son 
raturel à qq. ch. Propensus, a, um. 
Cic. Proclivis, m. f.,e, n. Cic. Pro 
nus, a, um. Üor. Suet. Tac. Præceps, 
géo. cipilis. Liv. =: Enclin à la don- 
ceur, à pardonner. Propensus ad leni- 
tatem. Cic. ad 1gnoscendum. Cic. Qui 
n'est que lrop — à la complaisance, 
In obsequium plus æquo pronus. or. 
— à la colère, à s'irriter, In iron 
præceps. Liv. pronus. Sen. — à s'el- 
frayer, {n pavorem promptus. Tac. — 
à la débauche, Proclivus ad libilinen. 
Ter. Cic. — au rire, Composttus ad 
risum. Quint. 

ENCLITIQUE, s. f. Mot qui so pro- 
aonco lio au mot precôdent. Encliticum,i, 
0. Prise. Adj. Encliticus,a,um. Prise. 

ENCLORE, v. act. 1° Clore ds 
haies, de murs, de fossès, eto. = En- 
clore d'une haie, Sæpire, io, is, psi, 
ptum, act. Col. — de remparts, d'un 
mnr, Sæpire maœnibus. Cic. muris. 
Nep. Munibus cingfre (0, is, cinzi, 
cinctum), act. Cic. Muro circumdare 
{0 as, dedi, datum), act. Liv. — d'on 

ossé, Fossä circumdare. Sal. cireum- 
venire (10, is, veni, ventum), act. Sal. 
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Voy. exroonen. || 3° Enclaver. Voy. 
ce Y. 
ENCLOS, ose, part. passé du préc. 

ExcLos, s. m. 49° Espace contonu 
dans une enceinte de haies, de murs, atc. 
Sæptum, à, 0. Varr. Cic. Col, Con- 
Srptum, 0. Varr. Col. Liv.|| 2 Enceinte, 
clôture. Sepimentum, i, n. Varr. Cic. 

ENCLUSIE, 8. f. Masso de fer sur 
laquelle on bat les métaux. Incus, udis, 
f. Cie. || Pig. : Remettre des vers sur 
l'enclume, Tneudi reddËre versus. Hor. 
Être entre !'— et le marteau, Inter 
sacrum sarumque siare (—= entre le 
sacriBce et le couteaa de pierre du 
sacrificateur). Plin. 

ENCOCHER, v. act. Mottre la corde 
d'un aro dans la coche d'une flèche : 
Encocher une Hèche, Nervo sagittam 
eptare. Virg. 

ENCOFFRENR, v. act. Enfermer 
dans un coffre. In arcä ponère (0, 
is, posui, positum), act. Cic. 

ENCOIGNURE, 5. f. C. con. 

ENCOLLER, v.act. Passer une cou- 
cha de colle sur. Glutino percurrëre (0, 
ü, cucurriet curri, cursuin), act. Plin. 

ENCOLURE, 8. f. 4° Cou. Ceruix, 
vias, f. Virg. Col. Liv. || 2° Fig. Air, 
apparance. Vay. ces m. 

ENCOMBRE, s. m. Aocident qui 
empêche. Impedimentum, i, nm. Cic. 
Ces. Offensio, onis, f. Cic. : Sans en- 
combre, Sine offensä. Sen. Qui est 
sans —, fnoffensus, a, um. Ov. Tib. 

ENCUMDREMENT, 8. m. 40 Action 
d'encombrer. Impeditiv, onis, f. Vitr. 
: Passer saus produire d'encombre- 
went, Sine impeditione prælerire. Vitr. 
D 2° Amas, Foule qui encombre. Se 
lourse par un v. : L'eacombrement 
des rues, Opplete vis. Pl.-j. 

ENCOMBRER, v. act. Obstruer, 
embarrasser. Impedire, io, is, iui et 
äi, téum, act. Cic. Obstruëre, 0, ts, 
atruri, structum, acl. Cic. Just. An- 
gustare, act. Sen. Coartare, act. Tac. 
: Encombrer de retranchements un 
défilé, Saltum munitionibus impedire. 
Liv. Rue encombrée par un écronle- 
ment, Via lapidum ruinä præclusa 
{de præclud®re, o, is, clusi). Suet. En- 
eombrer les routes, Vias insidère (co, 
es, sedi, sessum). Pl.-j. — le forum, 
Forum coartare. Tac. Foule qui en- 
eomhre la ville, la maison, Onerans 
wrbem mullitudo. Liv. Turba quæ 
domum angustat. Sen. |} Fig. Élude 
encombrée de difficultés, Cognitio dif- 
Acultatibus obstructa. Cic. 

ENCONTRE (À L'), loc. {0 À L'en- 
cowrae, loc. adv. En faisant opposition. 
Contra. Cic. Adversus. Liv. : Aller à 
l'encontre, Adversus ire. Liv. Je ne 
vais pas à l'—, Non nego. Cic. Voy. 
coxrrsren 2, S'opposun. |] 20 À L'EN- 
coxTa& D6, loc. prép. En faisant op- 

ition à. Contra (acc.). Cic. Præter 
ace.). Cie. à À l'encontre de sa volon- 
8, Præter voluntatemn ipsius. Cic. Aller 
A l— da la oature, Contra naturam 
conlendère. Cic. Voy. coNTESTER 20, 

ENCORE, adv. 1e Jusqu'à ce mo- 
ment-ci, jusqu'à présent; malntonant 
Adhuc. Cic. Etiamnunc. Cæs. Cic. 
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Moios soov. Etiamnum. Plaut. Varr. 
(La maladie] n'est encore qu'à son 
début, Adhue incipit, Cels. Tout est 
— en sûreté, Res adhuc in fulo est. 
Plaut. La femme est-elle — à la 
maison? Etiamnunc mulier intu st (= 
intus est)? Plaut. Et il ne fat — 
rien, Neque quidquam facil etiamnum. 
Plaut. Tu prends donc garde — qu'on 
ue le voie, Eliam caves ne videat fe 
aliquis. Ter. || 2° Jusqu'à ce moment- 
là, jusqu'alors; alors. Eliamtum et 
moins souv. £liamtune. Cic. Adhuc. 
Cic. = Il restait encore des traces 
de la liberté mourante, Manebant 
etiamium vesligia morientis libertalis. 
Tac. Je n'avais — reçu qu'une leitre, 
Unam adhuc epistolam acceperam. Cic. 
|| 3° Toujours, sans avoir cessé d'étra 
en tal ou tel état. (Encore maintenaut 
Enamnunc. Plaut. (Encore alors 
Etiamtum. Ter. Qnf. Adhuc. Plaut. 
Ter. Liv. : Tu ronfles encore? Stertis 
adhuc ? l'ers. Comme il reposait — 
Cum iste etiam cubaret. Cic. Le tol 
indécis, Rex fluctuans adhue 
animo. Liv. Il dispersa la multitude 
— en désordre, Incondilam multilu- 
dinem adhuc disjecit. Tac. [Cela] est 
— incertain, În ambiquo est etiam- 
nunc. Plaut. La maltresse vit —, Do- 
mine exstat (de ersiare, 0, 9. parf., 
staturus, n.). For. || 4° Aveo négation, 
pour marquer que, jusqu'au moment 
dont il s'agit, telle chose n'oxiste pas 
ou n'a pas eu liou. (Encore) Adhuc. 
Cie. Etiam. Cic. (Pas encore) Non- 
dum. Cic. (Et pas encore) Necdum 
et Nequedum. Cie. : Je ne parle pas 
encore de la sagesse, Nondum de sa- 
tentiä loquor. Cie. Très grands phi- 
osophes et qui cependaut ne sont 
pas —- en possessiou de la sagesse, 
hülosophi summi, necdum tamen sa- 
pientiam conseculi, Cic. Ne sonpcon- 
nant — rien, Nihildum suspieans. 
Cic. Ne gsoupçonnant — rien de mal, 
Nihil suspicans etiam mali. Ter. [Cela] 
n'est pas — uu art, [mais peul le 
devenir], Adhuc ars non est. Cic. Il 
net'a pas — donné vingt mines, Tibi 
minas viginti etiam non dedit. Plaut. 
Je v'ai — connu personne qui fùt 
éloqueat, Eloquentem adhue neminem 
cognovi, Cic. Îl n'a jamais — dit... 
Nunquam adhuc est prolocutus. Plaut. 
Je ne l'avais jamais va — , Hunc nun- 
quam videram etiam. Ter. || 6° De nou- 
veau. Denuto. Cic. [terum. Cic. Rursus. 
Cæs. Rursum. Ter. : Encore une fois, 
Mèces traduct. Lis encore la lettre, 
Litleras vecita denuo. Cic, || 6° En 
outre, en sus, par surcrolt. Btiam. Cic. 
Quoque (après un on plus. mots). 
Cic. Præterea. Cms. Cic. Insuper. 
Plaut. Virg. Liv. Rar. Adhuc. Sen. 
Se tourne qgf. élégamm. par Idem, 
eadem, idem (— le même...). Cic. : 
Je vous demande encore une chose, 
Unum etiam vos oro. Ter. Qu'altends- 
tu —? Quid jam erspectas? Cic. 
J'ajouterai — une chose, Unam rem 
adhuc adjiciam. Sen. Tout ce qu'il 
avait — de vaisseaux, Quidquid præ- 


terea navium habebat. Cæs. Il avait 


peler libéralité, Beneñicentia, 
eamdem liberalitatem appellari licet. 
Cic. || 7° Davantage. Amplius. Cic. = 


bomme? 
homine? Cic. Voy. PLus. || 8° Pour 


16e adeo superiorum intolerans. 
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vécu deux jours —, Biduum = 
rerat. Cæs. Éombiea e temps nn 
fureur 8e jouera-t-elle de nous ? Quum 
diu etiam furor luus nos eludet? Cic. 
C'est — moi qui ai rauimé, Ego idem 
recreavi. Cic. Les musiciens qui au- 
trelois étaient — des puëèles, Music 


qui erant quondam iidem poelz. Cic, 


La bienfaisance que l’on peut — ap- 
uam 


Pourquoi parlerais-je eacore de cet 


uid loquar amplius Aoc de 


joutor à le forces d'un comparatif. 


Etiam. Cic. Rar. Adhuc. Quint. Sen. 
: Parle, parle eocore plus haut, Dic, 
dic etiam clarius. Cic. Des diversités 
— plus grandes, Afajores etiam va- 
rielates. Cic. J'aime — mreux la monar- 
chie que la démocralie, Vel regnum 
malo quam liberum populum. Cic. Âgé 
de 60 ans ou 
ginta nalus auf plus co. Ter. Aucune 
chose, — muins les bienfaits, Nulla 


plus —, ÂAnnos sera- 


res, minime beneficia. Sen. Celte répu- 


lation ne me réjouit guère, —moins si 


elle est fausse, Non ista ne fama de- 


lectat, falsa præserlim. Cic. Ne pou- 


vant supporter même d'égaux, — 
moins de supérieurs, Æqualium quo- 
ac. 

9° Même. Eliam. Cic. : Non seule- 
menl.…, mais encore, Non modo, 


sed etiam ou verum eliam ou sed ef 
ou simpl. sed. Cie. Il avait non seule- 


ment de l'autorité, mais — de l’em- 
pire sur les siens, Tenebat non modo 


auctoritatem sed eliam imperium in 
suos. Cic. || 10° Dans un sens restrictif, 


Et quidem. Cic. : Eucore passè-je 


sous silence les choses qui, Et 
omilto illa, quæ. Cic. Dans une seule 


maison et — fort étroite, Unä in 
domv el eä quidem angustä. Cic. Ne 
pouvoir obteuir la paix, et — après 
avoir donaé des otages, Ne obsidibus 
uidem datis pacem redimére posse. 
æs. — ue s'en servent-ils que très 
rarement, Et sic quoque rarissimus 
ejus est usus, Quint. 1ls triomphèrent: 
—, lui, fut-il roi, [ta triumphaverunt, 
ut ille regnaret. Cic. Ils furent reçus 
[dans la ville); — ne furent-ils pas 
admis daos Île sénat, Ita admissi 
sunt), me dis senatus daretur. Liv. 
Chacune de ces trois choses] est 
Supportable: — l'une ou l'autre peut- 
elle mériter la preférence, Tolerabile 
est: ila tamen ul aliud alio possit 
esse præstantius. Cic. Si nous pou- 
vioas échapper aux regards des dieux, 
aous devrions — ne rieu faire d'in- 
juste, Si deos celare possimus, nihil 
tamen injuste est faciendum. Cic. 1\ a 
dépassé la mesure ; — est-il nermis 
aux poèles de mentir, Modum erces- 
sit; nisi quod lamen poelis menliri 
licet. PI.-). |] dto Du moins. Saitem. 
Cic. = Si cela est défendn, encore ceci 
sera-l-il perinis, Si illud non livet, 
sallem hoc licebit. Ter. 

Encong qus, loc. conj. Quoique. 
Eliamsi (et l'ind.). Cic.2 La vérité, 
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encore qu'elle ne soit pas agréable, 
Veritas, eliainsi jucunda non est. Cic. 
Voy. ovorque. 

ENCORNÉ, éx, adj. Qui «a des 
cornes. Cornulus, a, um. Varr. Col. 

ENCOURAGEMENT, 5. I. 1° ÀC- 
tion d'encourager. Hortatio, onis, 
Cic. Erhortatro, f. Quint. : Eucoura- 
geineat À l'étude, Siudiorum erhor- 
fatio (onis), f. Quint. — donné à la 
crainte, Timoris consolatio. Cic. Par 
s00, Par mon —, Ejus hortaiu. Cic. 
Me impulsore. Ter. || 3° Co qui encou- 
rage. Hortamentum, ï, n. Sali. Hor- 
tamen, mins, 0. Liv. Incilamentum, 
i, D. ic. Stimulus, à, m. (ic. : Eo- 
couragement à l'sudace, Temeritalis 
incitamentum. Liv. Grand — à tout 
2ser, {ngens hortamen ad omnia au- 
denda. Liu. Cela était pour les Ro- 
marasun grand —, Ea Romanis magno 
hortamento erant. Sull. Voy. encou- 
AAGFR. 

ENCOURAGER, v. act. 1° Inspirer 
du oourago 4: exciter. (En gén.) In- 
eitare, ac Cic. Exrcitare, acl. Cic. 
Accendére, o, is, cendi, censum, act. 
Sal. Acuëre, 0, is, ui, ultum, act. Liv. 
(A lieut) animum add”re {o, 18, didi, 

itum). Ter. Cic. stimulos subdëre. Liv. 
(Alicujus) animum augèére (eo, es, 
«uri, auclum). Cic. (Par des exbhor- 
ations) Hortari, dép. (acc.). Cic. 
Cohortari, dep. (acc.). (æs. : Encou- 
rager les suldats (par uae barangue), 
Milites hortari. Crs. Sall. — le soldat 
à combattre, Afilitem ad prœlium co- 
horlari. Quint. — le soldat par ses 
cris, Mulitem clamore adjuvare (0, as, 
juvi, jutum). Liv. — les Gaulois par 
uo discours. Animos Gallorum verbis 
confrmare. Cæs. — cent qui ont peur, 
Tunentes confirmare. Cæs. Ta lettre l'a 
encuuragé, Tuis literis se ererit (de 
erigrre, 0, is, rectum). Cic. Pour en- 
courager Cicéron (dans ses études), 
Ad confirmativnem Ciceronis. Cic. Qui 
a besuin d'être enconragé, Exrhor- 
tandus, a, um. Quint. Encourager qqn 
au travail, à l'elude, à la vertu, Akh- 
que ad laborem ïincitare. Cic. ad 

iscendum érrilare, Cic. ad virtulem 
accend®re. Sall. — qqa à imuler les 
vertus, Aliquem ad #mulandas virtutes 
acuëre. Liv. — qqn à cimenter la 
paix, Aliquem de pace conciliandä hor- 
fari, dép. Cic. — qqn à faire alliance, 
Hortari aliquem in amicitiam jungen- 
dam. Liv. — les jeunes geas à faire 
du désurdre, Adhortari adolescentes 
ul turbulenti velint esse. Cic. La flatte- 
re qui eucourage le vice, Assentalio 
vitiorum adjufrix (icis). Cic. Prubité 
encouragée par l'intérèt, Probitas mer- 
cedibus evocata. Cic. || 2° Favoriser, 
proteger. Fovère, eo, es, fovi, folum, 
act. Suel. Juuare, 0, as, juvi, Jutum, 
Juturus et juvaturus, act. Tac. : En- 
courager les arts, Artes fouère. Suet. 
Voy: PROTÉGER. 

"ENCOURAGER, v. 1° Réf. Se donner 
du courage 4 soi-même. Sese adhor- 
fari, dép. Cal. Se erigfre (0, is, reri, 
rectum). Cic.|| 2° Récipr. Se donnor mu- 
tellement du courage : S'encourager à 
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(fuire), Cohortari inter se ut (faciant); 
ne pas (faire), ne (faciant). Cæs. 

ENCOURIR, v. acl. Allirer sur sol, 
s'exposer à. (in aliquid) cadëre, o, is, 
cecidi, casum, n. Cic. ou incidère, 0, 
is, cidi, s. sup., n. Cic. ou incur- 
rére, 0, is, curri el cucurri, cursum, 
n. Cic. ou venire, io, is, veni, ventum, 
n. Mic. ou vocari, pass. Cic. (Ali- 
quid) adire, eo, is, iut et it, itum. Cic. 
ou subire. Cic. ou appetëre, 0, is, ivi 
et ii, itum. Cic. ou suscipère, io, is, 
cepi, ceplume Cie. ou exciprre. Cic. 
ou capère, io, is, cepi, captum. Liv. 
on contrahère, 0, is, frari, (ractum. 
Quint. ou colligre, 0, is, legt, lectum. 
Pl.-j. : Eucourir la haine, Üdium sus- 
cipéëre. Cic. subire. Cic. merëre (eo, es, 
rui, ritum). Czæs. mereri (eor, ëris, 
rilus sum), dép. Quint. In odium in- 
currêre. Cic. venire. Cic. — la colère, 
la désgrâce, Offensionem ercipère. Cic. 
subire. Plin. Offensam contrahëre. 
Quint. In offensionem cadëre ou incur- 
rére. Cic. — des inuiliés, fnimici- 
has adire. Cic. appetëre. Cic. — des 
reproches, un blème, In reprehen- 
siones incurrêre. Cic. In vilupera- 
tionem venire. Cic. — des soupçons, 
In suspicionem cadëre ou incid're ou 
venire Ou vocart. Cic. — une accusa- 
lion, Crimen colligère. Pl.-j, — une 
peine, Pœnam commillëre (0, is, misi, 
missum). Cic. an pæram commilléra 
pe Quint. — des peines infamaates, 
Infamias subire. Tac. — une amende, 
Aultam commititëre. Cic. — un mal- 
heur, In calamitatem venire. Cic. 

ENCRASSER. C. 8ALIR. 

ENCRE, 8. f. Liqueur, ordin. noire, 
dont on se sert pour ecrire. Atramen- 
tum, à, n. Cic. : Encre de Chine, Atra- 
mentum fndicum (?). Plin. — ronge, 
Color (oris) purpureus (i), masc. lier. 
Tremper sa plume dans l'—, Cala- 
mum intingère. Quint. || Fig. Écrire 
de bonne encre au sujet de qqn (= 
sans le ménager), Asperius de aliquo 
scribñre. Cic. 

ENCRIER, s. m. Petit vase à oncre. 
Atramentarum, ii, D. Vulg. 

ENCROUTE, ÉE, part. passé d’en- 
cRodTen, Voy.ce v. || Adj. Voy. S'En- 
CROÛTER (fi \ 

ENCROUTENR, v. act. Enduire de 
mortier. Tectorio inducère (0, is, duxi, 
ductum), act. Varr. : Encroûté, Crus- 
taius, a, um. Varr. 

S'ENCROÔTER, v. pron. 1° Se cou- 
vrir d'une espèce de croûte. Crustà tegi 
(or, ris, lecitus sum), pass. Plin. || 
2° Fig. Devenir routinier, stupide. Tor- 
pescËre, 0, is, pui, s. sup., n. Sall. : 
L'esprit s'encroûle, Mens situm ducit 
de ducñre, 0, duri, ductum). Quint. 

"espril quai s'est encroùlé, Ingenium 
longä robigine Lzsum. Ov. 

ENCUVER, v. acl. Mettre dans une 
Cuve. V'OY. METTRE el CUVE. 

ENCYCLIQUE, adj. Circulaire : Une 
lettre encychique, et S. f. Une —, 
* Encyclia, orum, 0. pl. (Cang.). 

ENCYCLOPEDIE, s. Î. Ensemble de 
toutes les sciences. Doctrinæ orbis (is), 
m. Quint. 
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ENCYCLOPEDIQUE, adj. Qui em- 
brasse toutes les sciences. Encyclios, m. 
f., on, n. Vitr. : Connaissances eacy- 
clopédiques, C. æcrcLoréoi. 

ENDENTÉ, Ék, adj. Pourvu de 
dents. Dentalus, a, um. Plin. 

ENDETTÉE, ég, part. gs d'enx- 
DRTTEN, Vuy. ce v. || Adj. Qui a des 
dettes. Ubzratus, a, um. Buet. s: Être 
endetté, Esse in ære alieno. Cic. Être 
très —, Er ære alimo laboraro, a. 
Cæs. Très —, Voy. Derre 1e, 

ENDETTEN, V. acl. Charger de 
dettes. Ære alieno obsiringëre (0, is, 
strinri, siric(um), act. Cic. 

S eNverren, v. réf. Faire des dettes, 
Æs alienum facËre (io, is, feci, factum 
ou contrahëre (o, is, traxi, 1factum) 
ou suscip”Te (10, ts, cepi, ceplum). Cic. 
ou concip*re. Dig. : S'endetter fort, 
Æs alienum grande confiare. Sall. 

ENDÈVER, v. n. Avoir grand depit. 
Voy. oëPir, Se néprren. 

ENDIMANCUER, v. acl. Mettre à 
qqn les habits du dimanche. * Dierum 
solleunium vestifu ernare, act. L'apr. 
Cic. ((Econ., 6). 

ENDIVE, s. {. Espèce de chicorée. 
Intibum. i, n. et Intibus, à, m. Plin, 

ENDOCTRINER, v. acl. Donner une 
doctrine 4 qqn. C. iNsrncire. 

ENDOLONI, 18, adj. Qui ressent 
une douleur. Dolens, gén. entis. Plin. 
Voy. nouLounEux 2°. 

ENDOMMAGER, v. acl. Causer de 
dommage 4. Corrumpére, o, is, rupi, 
ruptum, act. Cæs. Vuliare, act. Col. 
Plin. Lzutre, o, is, læsi, Læsum, act. 
Virg. Plin. : Endommager des ferre-. 
ments, Viliare ferramenta. Col. La 
rouille endummage le fer, Ferrum 
lædit robigo. Virg. Endommager les 
portes, Valnas deformare. Liv. Ton- 
neaux endommagés, Dolia quassa 
{ pass. de quatëre, io, is, s. parf.). Plin. 
Tableaux —, Corruple tabule. Plin. 
Les cuirs sont — par le feu, Coria 
igni corrumpuntur. Cæs. [Les navire) 
sunl gravement — par leur rencuutre, 
Vehementisxime ex concursu laborant. 
Cæs. Endommager les racines, Ra- 
dices sauciare. Plin. Vendange en- 
dommagée par les pluies, Vindemis 
pluviis lacessita (pass. de lacess?re, 
o, is, ivi). Col. Qui n'est pas eo- 
dommagé, Integer, gra, grum. Ci. 
Iilæsus, a, um. Sen. Incolumis, m. f., 
s, n. Plin. 

ENDOR, v. de Judée. Endor, in 
décl.. n. Bibl. 

RVDONRMI, 1%, part. passé d'en 
DoRMIA, Vuy. ce v. |} Adj. 19 Qui dort 
Dormiens, gen. entis. Cic. Sunitus, à 
um. Cic. Énsopitus. Cic. : Etre en- 
dormi, C. vonmin. Être profondément 
—, Somno greviori premi (or, ëri, 
pressus sum), pass. Plin. Profuodé- 
ment —, Plenus somni. Cic. Somne 
oppressus. Cæs. Alto et gravi somne 
sopitus., Curt. Voir qq. ch. qosnd on 
est — en songe), Aliquid vidére 
somno. Liv. per somnum. Just. in som- 
nis. Cic. À moitié —, Semisomnus, 
a, um. Cie. || Fig. Vertu endormie, 
Sopite virius. Cic. Fureur —, Sopi- 
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tus furor. Vell. Ressentiment en- 
dormi, Soporatus dolor. Gurt. Etre 
— dans l'inaction, Cessatione {orpère 
(eo, es. pui, s. sup.), n. Cic. || 2° 
Fig. Ronchalant, arossoux. Sonnicu- 
losus. Cic. Sen. Sopitus. Col. Veter- 
aosus. Cic. Languidus. Sall. Cic. Tar- 
dus. Cic. = Vieillesse endormie, Se- 
nectus somniculosa ou ignava. Cic. 
Vieillard endormi, Velernosus sener. 
Ter. Animal —, Pecus tarda ou lan- 
ida. Cic. Le tempérament aaturel- 
fement — de (cel) animal, Sopitum 
ingeninm pecudis. Col. Sagesse en- 
dorinie, Sapientia dormilans. Cic. 
ENDONMIN, v. acl. 1° Faire dor- 
air. (En gén.) Aliquem sopire (io, is, 
toi el ii, ifum), act. Cic. consopire (io, 
ü, ivi, itum), act. Cic. soporare, acl. 
Cels. (Seul. avec ua suj. de ch.) Ali- 
cui somnum afferre (fero, fers, attuli, 
allatum) ou facëre (io, is, feci, fac- 
um) ou gigiére (0, is, genui, gent- 
pal ou parëre (io, is, peperi, parlum, 
panlurus) ou concihare ou concilare. 
Plin. : Substauce qui endort, C. s0- 
romrique. || 2° Fig. Ennuyer. Voy. 
œ ©. || 3° Tromper, abuser. Decipére, 
do, is, cept, ceptum, act. Cic. Fallëre, 
s, is, fefelli, Faisun, act. Cic. =: En- 
dormir qyn par de vaines propusi- 
bons, par de belles paroles, Aliquem 
conditionibus producëre (0, is, duri, 
ductum). Cic. dictis ducrre. Ter. Ap 
âls qui seratent capables d'— Ja 
vertu, Blandimenta quibux sopita vir- 
fus connivèrel (de connivère, eo, es, 
nivi el niri, n. — fermer Îles yeux 
gonr dormir). Cic. || 4° Engourdir. 
pire (voy. 1°), act. Liv. Voy. rN- 
eognoiR {°. || 6° Fig. Calmer, faire 
essor, Sopire (voy. 1°), act. Veil. 
Plin. Soporare, act. Curt. : Endormir 
les chagrins, Dolores sednre. Plin. — 
lei souers de qqn, Aliquem securum 
rediëre (0, üs, dudi, ditum). Cie. — 
la douleur par l'étude, Dolores studiis 
faire (voy. 3°). Ov. Voy.cariuen 20. 
S'ennoauin, v. pron. 1° Commencer 
à dormir. Ubdormiscire, 0, is, mari, s. 
sop., 0. Cic. Sumnum intre (eo, is, ivi 
elii, ifum). Virg. : S'endormir pro- 
foudémeut, Condormiscëre, 0. Plaut. 
Ne pouvoir s'—, Somnum capëre non 
ss. Cic. Dormire non posse. C.-Aur. 
3° Avoir envie de dormir. Dormitare, 
s. sup., u. Plaut. Cic. |} 3° Fig. Être 
aonchalant. Dormire, io, is, ivi, itum, 
où Cic. Dormitare, s. sup., n. Plaut. 
Bor. : S'endormair sur un procès, {n- 
dormire cause (au dat.). Cic. S'— 
sur ses malheurs, fndormire malis 
suis (au dat.). Curt. S'— dans l'a- 
palhie, Socordiä torpescére (0, is, pui, 
8. Sap.), 1. Sall. 11 ne faut pas s'—, 
Nüul loci est socordiæ. Ter. [Leur] ruse 
ne permeltail pas qu'on s'endormit, 
Dolus nikil languide patichatur. Sall. 
Un bomme qui ne s'endort pas, fomo 
vigilans (gén. antis), Cic. Qui s'—, 
Voy. ænvonmt 2°, {| 4e Mourir. Ob- 
dormisc®re (voy. 4e), n. Cic. = S'en- 
dormir da sommeil éternel, Somno 
pi ie consopiri (or, iris, pilus 
run), pass. Ci. 
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ENDOSSER, v. act. 1° Mettre sur 
son dos, rovétir. Induÿre, o, is, ui, 
ulum, act. Cic. : Endosser une to- 
nique, Îndufre tunicam. Cie. — Île 
costume de guerre, Sagum sumêre (o, 
îs, sumpsi, sumplum). Cic. || 2° Fig. 
Chargor qqn et Se chargor d'une affaire 
(desagreable). Voy. cHanoun 8e, Se 
cuanden 40. || 3° Mettre sa signature 
au dos d'un effet de commerce : En- 
dosser un hillet, * Nomen suum a tergo 
chirographi inscribëre (o, is, scripsi, 
scriplum). 

ENDOSSEUR, 5. m. Celui qui a en- 
dosse = Être l'endosseur d'un billet, 
C. vxnossen 3°. 

ENDANOIT, 8. m. 1° Le côté opposé 
à l'onvers. (Le dessus) * Lalus (feris) 
superius (oris), n. (Le côlé le plus 
beau) * Latus pulchrius, n. || 2° Aspect 
sous lequel on envisage qqn ou qq. ch. 
Pars, artis, f. Cic. Voy. ARPEcT 5°. 
ÿ 3° Partie du corps. Locus, i, m. 
pl. Loca, orum, 0. pl. et qqf. loci, 
orum, OM. pl.). Cels. Pars, arlis, f 
Cels. || 6° Liou, place. Locus (voy. 3°), 
m. Cic. Vuy. Liu, PLac&. || 6° Loca- 
lité où l'on habito. C. vilze, oounc, 
VILLAGS. || 6° Passage d'un ouvrage, 
etc. Locus (voy. 3°), m. Cic. Pars, 
artis, f. Cic. Quint. Voy. PASSAOE. || 
79 Origine. Locus, i, m. Cic. Voy. 
ORIGINE, PROVENANCE, CNO J°, 

À L'enonorr 0e, loc. prép. À l'egard 
de. Voy. Écann. 

ENDUIRE, v. act. Couvrir d'une 
matièro molle une surface. (En gén.) 
Duiuerre, 0, is, âuri, ductum, act. 
Plaut. Vitr, Plin. Lindre, o, is, livi el 
levi, litum, act. Liv. Col. Illinére, o, 
is, levi, lifum, act. Cels. Curt. Obli- 
nre, act. Col. Plin. Linire, io, is, 
nivi, nitum, act. Col. flinire, act. 
Liv. Cels. Plin. Oblinire, io, is, ni, 
nitum, act. Varr. Col. (D'une malière 
grasse) Ungrre, 0, is, unzi, unclum, 
act. Cic. Cels. Inungëre, act. Varr. 
Cels. PerungËre, act. Cic. Col. (Par 
le frottement) Infricare, o, as, cui, 
ctum et catum, act. Col. Defricare, 
act. Col. Cels. Perfricure, act. Col. 
Coufricare, 0, as, cui, catum, act. 
Cels. (Tout aulour) Circumlinêre, à. 
parf., act. Cic. Plin. Circumlinire, s. 
sup., act. Col. = Enduire de poix les 
jambages d'une porte, de cire un 
aur, Inducre pice postes. Plaut. ce- 
ram parieli. Plin. Vaisseau enduit de 
bitume, Navis illita bitumine. Curt. 
Enduire de piâtre des couvercles, 
Linëre gypso opercula. Col. — un 
œur de mortier ou de plâtre, C. cn&- 
pin. Tablette enduile de cire, Tabella 
cerata. Cic. Enduire un mort de cire, 
Mortuum cerä circumlinèëre. Cic. cir- 
cumfundère (o, is, fudi, fusum). Nep. 
— de parfums, d'huile, Ungëre un- 
guentis. Cic. olen. Cels. — de salive 
une puslule, Defricare salivä pupu- 
lam. Cels. 

ENDUIT, 1Ts, part. passé d'an- 
DUIUE, Voy. ce v. 

Exvvrr, s. m. 1° Matière molle dont 
on couvre une surface. Lttura, æ, f. 
Col. : [Cet] enduit préserve de la pluie, 
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Pluviam arcet litura. Cel. Se couvrir 
l'œil d'un —, Oculum cireumlinire 
(voy. enovinz). Pl.-j. Par un — de 
suc de germandrée, Scordotidis illitu 
(inus. aux autres cas), m. Plin. || 2° 
Couche de chaux, de plâtre, eto., qu'on 
applique sur les murailles. (D'orne- 
meul) Tectorium, ti, n. Cic. Vitr. 
(De gros mortier) Trullissatio, onis, 
. Vitr. : Un premier enduit de chaux, 
Prima calcis inductio (onis), f. Sall. 
Couvert d'un —, Tectorio inductus. 
Sen. Revêtur d'un — (de uros mor- 
lier), Trullissare, s, parf. ni sup., act. 
Vitr. Voy. chépin ; &NDUIRE. 

ENDURANT, part. prés. d'ENDu- 
nEn, Voy. ce v. || Adj. eNDunanr, 
ANTE. Qui supporte les mauvais pro- 
cèdes =: Trop endurant, Nimium pa- 
liens (gén. entis). Cic. N'être pas —, 
Injurias suas non ferre (fero, fers, 
tuli, latum). Cic. 

ENDURCI, TR, part. passé d'en- 
ooncih, Voy. ce v. || Adj. 1° Devenu 
ferme, resistant Induratus, a, um. 
Sen. =: Endurci à la fatigue, Laborum 
patiens (gén. entis). Sail. Plus — à 
loul supporter, Ad omuem palientiam 
induralior. Sen. || 2° Devenu dur, in- 
sensible Durus, a, um. Cic. = Je suis 
endurci coatre le chagrin, Animus 
(meus) ad dolorem obduruit (vov. S'en- 
noncin 3°). Cic. || 9° Qui s'obstine 
dans le mal. Obduratus, a, um. Cod. = 
Ilumme endurci à tous les crimes, 
Crimivel —, (Homo) ad omne facinus 
duratus. Tac. — dans l'erreur, Contre 
veritatem obstinalus. Quint. Méchan- 
ceté endurcie, Ubdurata nequitia. Cod. 

ENDURCIR, v. act. 1° Rendre dur 
qqch. Durare, act. Liv. Indurure, act, 
in. |} 2° Rendre qqn robuste, résis- 
tant, patient. Durare, act. Liv. Quint. 
Indurare, act. Cæs. Sen. Corroborarse, 
act. Cic. Suet. 2 Endureir aux tra- 
vaux de la guerre, Ad miliiæ patien- 
tiam indurare. Sen.-rh. — le soldat 
par le travail, Curroborare militem 
opere. Suel. Endurci par le mélier 
des armes, Usu armorum duratus. 
Liv. Endurcir les jeunes gens par 
l'exercice, Corpora juvenum labore 
firmure. Cic. — aux coups, Ad pla- 
gas durare. Quint. — son âme, In- 
durare animum. Sen. — l'âme et le 
corps, Animi et corporis palientiam 
erercère (co, es, cui, citum). Cic. En- 
durri contre tous les maux, Adversus 
omnia mala duratus. Liv. || 3° Rendre 
insensible. {ndurare, act Sen. 

S'ENDURCIR, V. 4° Pron. Devenir 
dur. Durescre, o, is, durui, s. sup. 
n. Virg. Indurescére, n. Virg. Col. I 
Fig. : Celle région de l'ame s’est 
endurcie, Locus alle animi concalluit 
de concallescère, o, is, 8. sup., n.). 

ic. || 2° Se rendre robuste, resistant, 
patient. Obduresc®re, o, is, durui, s. 
sup., n. Cic. Se durare. Cæs. Se in- 
durare. Sen. = S'endurcir par la (a- 
tigue, Labore se durare. Cæs. 
coatre la douleur, contre l'adversilé, 
Obdurescére ad dolorem. Cic. contre 
foriunam. Cic. S'— contre tout, In- 
durare s4 adversus omnis. Sen. Je 
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m'endurcis contre les malbeurs de 
notre époque, Me ad hxc fempora 
munio (is, ivi et ét, itum). Cic. S'en- 
durcir à force de souffrir, Longä 
palientiä ocrallescère (0, is, lui, S. 
sup.), a. Pl.-j, La patience de l'É- 
lat s'étail endurcie, Civitalis pa- 
tientia percalluerat. Cie. Le chaprio 
s'est endurci, Tristitia callum duxil 
(de durëre, o, is, ductum\. Sen. || 3° 
Se rendre insonsible, impitoyable. 06- 
durescère (voy. 2°), n. Cic. = Nous 
uous snmmes endurtis À ce sperlacle, 
Ad ista obduruimus. Cic. |] 4° S'opi- 
niâtrer dans le mal. In pravum indu- 
rescère (0. is, durui, S. 8upP.), n. Quint. 
: Les mœurs se sont tellement en- 
darcies, Sic mores occalluere (voy. 2e). 
Col. 

ENDURCISSEMENT, s. m. 1° État 
de ce qui devient dur. Vo. DONCISSE- 
MENT. || 2° Action de rendre dur à la 
fatigue = Travailler à l'endurcissement 
du corps aux fatigues, Labori ac du- 
ritiæ studère. Cæs. Voy. ENnunCIR el 
S'envoncin. || 3° État de colui qui a 
perdu toute sensibilite. Duritia, æ, f. 
Cie. || 6° État de colui qui s'opiniätre 
dans le mal. Obduralio, onis, Î. Aug. 

ENDURER, v. acl. 1° Éprouver. 
Pati, ior, &ris, passus sum, dép. (acc.). 
Cic. Perpeti, ior, Eris, pessus sum, dép. 
(acc.). Cic. Ferre, fero, fers, luli, la- 
tum, act. Cic. Perferre, act. Cic. : £n- 
dorer toutes sorles de cruaulés, Pati 
omnia sæva. Sall. — la rigueur du 
froid, Vim frigorum ercipfre (0, is, 
cepi, ceptum). Cic. || 2° Supporter. Tole- 
rare, act. Cic. Ferre (voy. 1°), act. Cic. 
Perferre, act. Cic. Sustinère, eo, es, 
aui, fentum, act. Cic. Pali (voy. el 
dép. (acc.). Cic. Perpeti (voy. 1°), 
dép. (acc.). Cic. : Endurer paliem- 
ment. Facile pati. Cic. tolerare. Sall. 
Ferre palienter ou toleranter ou for- 
titer ou consitanter Ou æquo animo. 
Cie. — difficilement, avec beaucoup 
de peine, Pati ægre ou moleste on gra- 
viter. Cic. ægerrime. Cic. difficillime. 
Cic. Les faligues qu'il faut —, La- 
bores qui sun sustinendu Cic. — Îles 
plaintes de qqn, Aliquem querentem 
sustinère. Liv. Qui endure la faim, 
Patiens inedie. Sall Qu'on peul en- 
durer, Tolerabilis, m. f.,e, n. Cic. 
Voy. TOLÉnABLs. Difficile à —, Ad 
patiendum ou Ad tolerandum diffi- 
cilis. Cic. Action d'—, Perpessio, onis, 
f. Cic. La force d’—, ltobur perpe- 
tiendli. Sen. || 3° Tolcrer, permottre, 
laisser faire. Ferre (voy. 1° act. 
Cic. Pati (voy. 4°), dép. Cic. Sinëre, 
0, 18, sivi, sifum, act. (ic. : Je ne 
l'endurerai pas, Non feram ou Non 
paliar ou Non sinam. Cic. Nous en- 
durerons qu'elle devienne malheu- 
reuse? [ane patienur fieri miseram ? 
Ter. Ils endurent qu'on loue ces 
choses, Ferunt illa laudari. Cic. Ne 
as endurer qu'on tienne les comices, 
Kon sinêre comilia haberi. Cic. Il 
n'eadure pas d'être pauvre, Ægre fert 
te pauperem esse. Cie. il 0 endura 
d'être mélé à aucune affaire, Nullo 
ss implicari megotio passus est. Cie. 


ÊNERG 


ENDYMION, jeune homme aimé 
par Diano. Endymion, onis, m. Cic. 

ENEE, hôros troyen. Æneas, æ (acc. 
an). mm. Virg. 

ÉNÉIDE, 8. f. Poème de Virgile. 
Æncis, idos et idis (acc. ida), f. Ov. 

RNERGIE, 8. f. 4° Force, puissance 

agissante (d'une ch.). Vis (gén. vis et 
dal. vt, peu usit.), acc. vim, abl. vi, 
f. Cic. Potenha, æ, f. Plin. Virtus, 
ulis, [. Ov. : Énergie d'un poison, 
Vis veneni. Cic. L'— du remède, Ale- 
dicins magnifudo (dinis), f. Cic. || 
2° Force d'âme, Virtus, ulis, f. Cic. 
Vigor, oris, muse. Liv. Sen. Animi ro- 
bur (boris), n. Cic. Qqf. Nervi, 
orum, m. pi. nerfs). Cic. = La 
mème expression d'énergie sur le 
visage, Idem in vullu vigor. Liv. Je 
vois qu'il faudra de l'—, Video force 
nervis opus. Cic. Déployer dans qq. 
ch., Appliquer à qq. ch. loute soa 
—, În re desudare, n. Cic. omnes 
nervos contendëre. Cie. Il a fail preuve 
d'—, Præbuit strenuum Aominem. Ter. 
La vieillesse a plus d'—, Animosior 
seneclus est. Cic. Voy. ÉNEnaIQUE. 
Avec —, Voy. ÉNERGIQUEMENT. Dun- 
ner de | —, Animum addëre. Cic. La 
vieillesse ne m'a pas Ôlé mon —, 
Non me enervavil senectus. Cic. Bri- 
ser l'— des légions, Legionum nervos 
incidère. Cic. Voy. ÉNEnVER. Perdre 
son —, Voy. S'Éngnven. Defaut d'—, 
Animi mollitia ou inertia (æ), f. Sall. 
Sans —, Molliter. Sall. Languide. Cæs. 
Cœur sans —, Ânimus remissus ou 
languidus. Cæs. piger. Sen. Qui est 
sans — dans la souffrance, Afollior in 
dolore. Cic. La jeunesse est sans —, 
Juventus languel. Cic. Voy. ÉNERvÉ. 
l 3e Vigueur du style. Vis (voy. 1°), 
. Cic. Robur, boris, u. Quint. Nervi. 
orum, m. pl. Cic. : Énergie oraloire, 
Dicendi vis. Cic. Mobur oratorium ou 
dicendi. Quint. Orationis. acrimonia 
(æ), f. Ad Her. Ce rythme a de 
l'—, donne de l'— au commence- 
meat de la phrase, (Mic) numerus in 
primo vigel (de vigère, co, gui, s. sup, 
0. — être éuergique). Cic. Voy. 
ÊNENGIQUE, ÉNENGIQUEMENT. Orateur 
sans —, Oralor parum vehemens (gén. 
enlis). Cic. in compositions fractus. 
Quint. fractus et elumbis. Tac. Voy. 
ÉNERVÉ. 

ÉNERGIQUE, adj. 1° Qui a de la 
force, de la puissance. Valitus, a, um. 
Cic. Sall. Valens, gén. entis. Cels. 
Plin. Vehemens. Cato. Liv. : Remède 
énergique, Remedium acre. Cic. stre- 
nuum. Curt. vehemens. Scrib. Remède 
peu —, Remedium pigrum. Col. len- 
tum. Curt. Voy. ACTIF. || 2° Fort de 
ceractère. Fortis, m. f., e, n. Cic. 
Acer, cris, cre. Cic. : Caractère éner- 
gique, Vividus animus. Cic. Vividum 
ingenium. Liv. || 3° Où il y a de la fer- 
motô. Vehemens, gén. entis. Cic. Acer, 
cris, cre. Cic. Fortis, m. f., e, 0. 
Cic. : Un sénalus-consulte énergique, 
Senotüs consullum vehemens. Cic. Dé- 
sir très —, Fortissima cupiditas. Cic. 
|| Se En par du style. Ploin de force, 
véhéement. Foriéis. m. [., e, n. Cic. 


ÊNER\ 
Vehemens, én. entlie. Cie. Atroz, 
gén. ocis. Cic. = Slyle énergique, 


Forte dicendi gmus. Cic. Genus ora- 
{ions vehemens ou atraz. Cic. Vi 
brans oratio. Cic. 

ENENGIQUENTENT, adv. D'une 
manière énergique. Vehementer. Cic 
Acriter. Cic. Portiter. Quint. Valen- 
ter. Sen. : Combattre énergiqaement, 
Acriler rem gerère. Sall. Parler —, 
Dicëre atrociter. Cic. [ortiter. Quint. 
valenter. Sen. Soutenir — qq. ch., 
Alquid fortiter affirmare. Quint. Se 
plaindre — d'une ch., De re graviter 
conqueri. Cic.. 

ENERGUMENE, 8. m. et f. 1e 
Possedé du diable. Voy. DÉmonraQue. 
1 2° Fig. Porsonne emportee par ua 
excès d'enthousiasme, de colère, eta 
: Un énergumène, fomo (minis) ve- 
cors (ordis), mase. Cic. Semblables 4 
des énergumènes, Comme des —, 
Lymphatis similes. Curt. Velut lym- 
phati. Liv. Velut vecordes. Liv. More 
vecordium. Just. - 

ENENVANT, part prés. d'ÉNER- 
ven, Voy. ce v. || Adj. éNEnvanT, 
ANTE. Propre à ônerver. Languidus 
a, um. Cic. = Volnptès énervantes, 
Lanquidæ voluplates. Cic. Douleu 
énervante, fgnavus dolor. Plin. 

ÉNERNVÉ, Ér, part. passé d'éven- 
ven, Voy. ce v. |} Adj. 1° Affaibli. Ener- 
vatnus, a, um. Cic. Fractus. Cir. So- 
lutus. Quint. Languidus. Cic. Marcens, 
gén. entis. Sen. Just. BMfarcidu, e, 
um. Tac. = Corps énervé, Effetum 
corpus. Cic. Ame énervée, Fraclus 
animus. Cic. Être énervé par les dé- 
lices, par la volupté, par la mollesse, 
par l'oisiveté, Lururiä marcère (eo, 
es, cui, 8. sup.), n. Liv. Voluytate 
liquescFre (o, is, licui, s. sup.), 0. 
Cic. Molliti& fluëre (o, is, fluri, flu- 
zum), n. Cic. Otio languère (eo, «s, 
gui, s. sap., n.). Cic. || 2° Sins ve 
gueur (en part du style). Enervatus, 6, 
um. Cic. Fractus. Cic. Enervis, æ. f. 
e, nu. Quint. Tac. = Orateur faible « 
énervé, Orator fractus et elumbis. Tae. 

ÉNER VER, v. act. Affaiblir le corps, 
l'esprit, etc. Encrvare, act. Cic. Afot- 
lire, io, is, ivi el it, ifum, act. Cuc. 
Emvullire, act. Liv. Sen. Frangêre, 0, 
is, fregi, fractum, act. Cic. Concidére, 
0, is, cidi, cisum, act. Quint. Soluëre, 
o, is, solvi, solutum, act. Liv. Quint. 
Ilesoluëre, act. Sen. Tac. Dissolufre. 
act. Tac. Debilitare, act. Cic. Com- 
minuÿre, 0, 19, ui, ufum, act. Quint, 
Languefacïre, io, is, feci, factum, 
act. Cic. Effeminare, act. Cæs. Sail 
=: Éaerver les corpa et les âmes, Cos 
pora el animos enervere. Liv. Cetle 
éducation énerve le corps et l'âma 
llla educatio nervos omnes el menlis & 
corporis frangit. Quint. Le plaisir — 
toute force, Emollit omne robur (vo- 
luptas). Sen. Énerver l'enfance par uoe 
vie délicate, Solvêre infantiam deli- 
ciis. Quint. — une armée, Ererci- 
tum emollire. Liv. La prospérité les 
énerve, Pelicitas illos resoiuit. Sen. 
Énerver les âmes, Animis languorem 
aflerre (fero, fers, attuli, ellatum). 
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Cie. Animos molire. Cic. effeminare. 
Cas. Âme énervée par le luxe, Disso- 
tute mens luru. Tac. Vivre énervé par 
ks délices, Lururiä diffluëre (0, ts, 
furi, flurum), n. Cic. Les paèles 
euervent entièrement la vertu, Poetæ 
aervos omnes virtutis elidunt (de eli- 
éfre, o, lisi, lisum). Cic. Enerver le 
Ulent, Ingenia comminuëre. Quint. — 
toute la vigueur du style, Frangère 
ou Concidére quidquid est 1m oraliune 
grnerosius. Quint. — les pensces, 
Sententias concidËre ou delumbare. 
l'ic. Être énervé, Voy. ÉNERVÉ. 

S'éxcnven, v.pron.S'affaiblir. Ener- 
vweri, pass. Cic. Ajollesctre, 0, ts, s. 
parf. ni sup., n. Cic. Remollescère, 
a. Cas. Frangi, or, êris, fraclus sum, 
pass. Cie. Resolui, or, ëris, soluius 
gun, pass. Sen. Debilitari, pass. Tac. 
Marcesc7re, 0, is, marcui, S. sup., D. 
Liv. Torpesc}re, 0, is, pui, 8. sup., 
s. Sall Languescëre, 0, is, gui, 8. 
sap., a. Cic. Consenesc}re, 0, is, se- 
aui, 8. sup., n. Cic. Quint. Senescère, 
s. Sail. Effeminari, pase. Cic. = S'é- 
nerver dans l'inaclion, Desidiä mar- 
cesctre. Liv. Socordiä torpescëre. Sail. 
L'éloquence s'énerve. Eluquentia de- 
hitietur. Tac. Le style s'— à peser 
des syllahes, Consencscil oratio per- 
peadendis syllabis. Quint. 

ENPANCE, 3. f. {° Premières an- 
etes ds la vie humaine. (En gén.) 
Pnua (æ) æias je, f. Cic. Ætas 
tearra, f. Liv. (Jusqu'à T7 ans) {n- 
antia, æ, f. Cic. (A partir de 7 ans) 

ia, Ê. Cic. Puerilis (is) ætas 
atis), l Cic. Pueriles (ium) anni 
erun), @®. pl. Quint. = Dès l'enfance, 
Eo pari. d'uu seul) Ab infante. Col. 
À tenero. Quint. À parvulo. Ter. À 
parto. Liv. À puero. Plaut. Cic. (En 
par. de plus.) Ab infautibus. Cels. 
À teneris. Cic. Ab paruulis. Cæs. À 
porvis. Cic. À pueris. Ter. Cic. (En 
rl. d'un ou de plus.), À pueritiä. 
we. : Dès sa plus tendre enfance, 
A primo lempore ælalis. Cic. Primä 
ab infantiä. Tac. Ab incunabulis. Liv. 
à primis cunabulhs. Col. Dès leur pre- 
mière —, In primis puerorum ælatulis. 
Cic.À teneris unguiculis. Cic.| Homme) 
que je connais depuis mon —, Aihi 
pusro cognilus. Ov. Scruler la vie de 
qqn depuis son —, Inspicére uliquem 
a puero. Cic. Dans l'—, Ir pueritiä. 
Cie. La gupille dans son —, Infans 
pupilla. Cic. César, dans son —, Cæ- 
sar puer. Cic. Cela nous arrive dans 
votre —, Hoc nobis pueris evenit. 
Sem. Plos voisin de l'— que de la 
jenoesse, Puero quam juveni propior. 
Vell. Sortir de l'—, Ercedëre ez 
pueris. Cic. À 2e Les enfants. (Jus- 
da T ans) Infantia, à, f. Plin. 

int. Infantes, um, w. pi. Cic. (A 
paru de 7 ans) Pueritia, æ&, f. Liv. 
s . OFUM, m. pl. Cie. =: Amollir 
l'enfance, Infantiam solvëre. Quint. 
Ûa parue l'—, Parcitur puertie. 
Lie. faiblesse de l'—, Infrmilas 
purorum. Cic. || 3° Puérilite, enfan- 
üllage. Pusrilitas, atis, f. Sen. : Nous 
reslons en enfance, In nobis pueri- 
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l{tas remanet. Sen. Tomber, Retomber 
en —, Repuerascère, o, is, s. parf. ni 
sup., n. Plaut. Tombé en —, Desi- 
piens, gén. entis (de desipére, io, is, 
ui, 8. 3sup., 0. — être insensé). Cie. 
| C'est une enfance, Puerile est. Ter. 
Faire une —, des enfances, Pueri- 
liter facëre. Cic. || 6° Premier âge 
d'un animal, d'un vègetal. Infanha, z, 
f. Plin. || 6° Fig. Commencement. Ini- 
fium, it, n. Cic. : L'enfance de l'o- 
raleur, Oratoris quasi incunabula 
(orum), n. pl. Cic. Voy. couusxcs- 
MENT. 

ENFANT, S. ro. 10 ftre humain 
dans l'enfance. (Garçon jusqu à 1 ans) 
Infans, antis, masc. Cic. Puer (eri) 
infans Ho masc. Cic. (Un tout 
pelit garçon) Infantulus, 1, masc. 
Apul. (Gargon depuis 7 ans) Puer, 
eri, masc. Gic. (Petit garçon) Parvus 
(1) puer (eri), masc. Cic. Pusio, onis, 
masc. Cic. (Fille jusqu'à 7 ans) /n- 
fans, antis, fém. Quint. Tac. PL.-j. 
(Toute petile fille) Infantula, z, fém. 
Apul. {Fille depuis 1 ans) Puella, à, 
fém. Cic. (Pelle Alle) Puellula, æ, 
fém. Ter. =: Les enfants (garcons et 
Gilles), Irçantes. tum, om. pl. Pueri et 
puelle. Suet. Les pelits —, Parvi 
orum, m. pl. Cic. Tous y compris 
les —, Omnes ad impuberes. Cæs. 
Petit enfant, — en bas âge, Tout 
petit —, Voy. pl. haut. Étant encore 
—, Parvus, a. Cic. Élant encore pe- 
tit —, Parvulus, m. Cic. Parvula, f. 
Nep. Un — de 6 mois, Infans semes- 
tris. Liv, Un — (garçon) de 17 aos, 
Puer seplenum denum annorum. Cic. 
Amollir les enfants, Solvère infan- 
tiam. Quint. On épargne les —, Par- 
citur pueriliz. Liv. Redevenir enfant, 
Nepuerascére, 0, is, 8. parf. ni sup., 
n. Cic. D'—, D'uao —, Des enfants, 
Puerilis, m. f., e, n. Cic. Comme fe- 
rait un —} En —, Pueriliter. Liv. 
] Fém. L'enfant élant morte, De- 
unctä infante. Tac. || 2° Le fiis ou La 
fille de qqn. (Le fs) Ordin. Pilius, 
ii, masc. Cic. Qqf. Nalus, i, mase. 
Quint. (La fille) Ordin. Filia, =, fèm. 
Cic. Qqf. Nata, z, fem. Virg. (Le fils 
ou Îa Aile) Progenies, ei, fém. Liv. 
Soboles, is, fém. Liv. (Les fils où les 
filles, Les Als et les filles) Ordin. Li- 
beri, orum, masc. pl. Cic. Qqf. Nati, 
masc. pl. Cic. Progenies, «i, fém. 
sing. Cic. Soboles, is, fém. sing. Cic. 
Proles, fém. sing. Liv. Stirps, pis, 
fém. sing. Liv. : L'enfant de Mil- 
tiade, Progenies Miltiadis. Nep. Le 

etit —, L'— chéri (de qqn). Filio- 
us, à, magc. Plaut. Cic. Filiola, æ, 
fém. ic. Un grand nombre d'enfants, 
Magna liberorum progenies. Liv. Les 
— mâles de son frère, Virilis stirps 
fratris. Liv. Laisser des —, Stirpem 
ex se relinquère. Liv. Qui a perdu ses 
—, Orbatus progenie. Cic. Orbus li- 
beris. Liv. liberorum. Quint. || (En 
arl. d'un père) Avoir des enfants 
e, Liberus habère ex (abl.). Cic. Il a 
eu des — de Fadia, Er Fadiä liberos 
suslulit (de foll£re, 0, is, sublatum). 
Cic. Avoir des — de trois lits, Libe- 
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res ex tribus uzoribus procreare. Nep. 
(En parl. d'une mère) Avoir on en- 
ant de qqn, Er aliquo enili (or, #ris, 
niya sum), dép. Dig. Avoir des en- 
fants, Liberos ex sese parëre (io, ie, 
peperi, parfum, parilura). Sulp. ap. 
Cu. Avoir un cinquième enfant, Quin- 
tum parëre. Cic. || L'enfant d'une 
femme (quaad il est enrure à naitre 
ou au moment de sa naissance), Au 
lieris partus (us), m. Cic. L'— (qui 
était encore à naltre) de son frère, 
{do quod erat fratre conceptum. Cic. 
| Fig. Enfant des légions, Legionum 
alumnus (1), m. Tac. — gâté de la 
fortune, Forturæ filius. Hor. alumnus. 
Plin. Etre l'— gâté de la multitude, 
Esse in oculis multitudinis. Cic. Le 
pin, noble — des forêts, Pinus, silvæ 
filia nobilis. Hor. Ce sont mes enfants 
{en parl. de poèmes), Progenies mea 
est. Ov. || 3° Qaf. Petit d'un animal, 
Voy. Péri (subst.). || 4° Au pl. Pe- 
tits-fils et Petiles-filles; descendants, 
posterilé. Nepotes, um, m. pl. Cic. = 
llustres enfants des Brutus, Præclara 
Drutorum proles (is), fém. sing. Sal. 
Ils se disaient les — des dieux, Dice- 
bant se deorum esse progeniem (ei) 
fém. sing. Cic. Voy. De<c8xDanTs. 

6° Natif : llippocrate, enfant de Car- 
tbage, Hippocrates natus Carthagine. 
Liv. Un — de Rome, Urbis alumnus 
(i), m. Quint. Voy. narir abs} 

ENFANTEMENT, 9. m. Action d'en- 
fanter. (En gén.) Partus, üs, m. Cels. 
(Seal. pour l'espèce humaine) Puer- 

erium, ii, n. Plant. Sen. l'lin. : Dans 
e travail de l'enfantement, In gi- 
gnendo. Cic. In puerperio. Sen. || Fig. 
L'enfantement de la terre, Terræ 
fetus (&s), m. Cic. 

ENFANTEN, +. act. 1° Mottre au 
monde. Parère, io, is, peperi, partum, 
paritura, act. Cic. Gignére, 0, is, 
genui, genilum, act. Cic. Eniti, or, 
Fris, niza sum, dép. (acc.). Liv. =: 
Eofanté par une muse, par une lle 
de l'Octan, Natus (a, um) mafre Musä. 
Cic. ex Uceant Âlië. Cie. I Abs. Parëre. 
Cic. Partum ed?re (0, is, didi, ditum). 
Tac. HN 20 Fig. Causer. Gign?re (voy. 
4e), act. Cic. Parÿre gor 40), act 
Cic. Creare, act. Cic. Facëre, 10, is, 
feci, factum, act. Cie. Voy. 1 causxn 
4° et 2. 

ENFANTILLAGE, s. rm. Actes où 
Paroles qui ne conv\ennent qu'à un 
enfant. Puerilitas, atis, [. Sen. = Des 
enfantillages, Puerilia, um, 0. pl. 
Plaut. C'est un enfantillage, Puerils 
est, Ter. Quand ils disent cela, ile 
font un —, Cum dicuat (hoc), faciunt 
pueriliter. Cic. 

ENFANTIN, 0e, ad). D'enfant. Pue- 
rilis, m. f.,e, n. Cic.: D'une manière 
enfantine, Puerilrter. Liv. 

ENFARINÉ, és, part. et adj. 4e 
Couvert de farine. Pollinis plenus (4, 
um). Ter. || 2° Pig. Qui a qq. nolios 
de. Imbulus, «, um (abl.). Hor. à 
8° Infatue. Voy. es ©. 

ENFARINER, v. act. Poudrer és 
farine qq. oh. (Alieui rai) farinam in- 
spergère (0, is, spersi, spersum) Plin. 

22 
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S'ENFARNER, v. réf. Se couvrir de 
farine. Se farin& involurre (o, is, 
volvi, volutum). PA. 

ENFER, 8. m. $. et ENFENS, 8. M. 
pl. 1° (Chez les paiens) Lieu souter- 
rain, séjour des âmes après la mort. 
Inferi, orum, m. pl. Cic. : Être dans 
les enfers, aax —, Esse apud inferos. 
Cic. Subir des châliments aux —, 
Ad inferos pæœnas luëre. Cic. Faire 
sortir des —, Ab inferis excilare ou 
revocare. Cie. Sortir, Reveair des —, 
Ersist®re ab inferis. Liv. Les dieux 
des —, Dit inferi. Cic. inferni. Liv. 

20 (Ches les chréticas) Lieu des- 

ne au supplice des damnôs =: L'enfer, 
el rar. Les enfers, Infernus, i, m. 
Vulg. Inferus, m. Vulg. ehenna, z, 
f. Vulg. Tert. || 8° Fig. Tourment, 
supplice {moral désordre, discorde 
: La vie devient uo enfer, Acherusia 
fit vita. Lucr. Vuy. TouRMENT, elc., 
DÉ<ORORE, etc. |] 4° Fig. D'eNren. Très 
violent ; excessif. Voy. ces m. 

ENFERMÉ, dE, part. passé d'En- 
FRnuEn, Voy. ce v. |] Adj. 1° Qui est 
dans un leu fermé. Inclusus, a, um. 
Cic. Clausus. Sall. : L'air enfermé 
dans un nuage. Spiritus nube cohi- 
bitus. Plin. Tenir sun épouse en- 
fermée, Urorem conclusam habère (eo, 
es, bui, bitum). Ter. Tenir qqn étroile- 
ment enfermé, Aliquem angustissime 
continère (eo, es, nui, lentum). Cic. 
Se tenir —, Vo S'ENFRRMER. || 
2° Borne, placé ontre : Ruisseau en- 
fermé des deux côtés eatre des rives 
élevées, Rivus præaltis ripis utrinque 
clausus, Liv. 

ENFERMEN, v. act. {0 Mettro dans 
un lieu fermé. Includère, o, is, clusi, 
clusum, act. Cic. Conclud®re, act. 
Plaut, Cic. : Enfermer dans one pri- 
so0, Includëre in carcere. Cic. in car- 
cerem. Liv. carcere. Liv, — qqu 
dans une petite chambre, Aliguem in 
ædiculam conclud/re. Plaut. Enfermé 
daus ane cage, Conclusus in caveä. 
Pleut. || Fig. Enfermer l'oraleur 
dans au cercle étroit, Oratorem in 
eriguum gyrum compellëre (0, us, puli, 
pulsum). Cie. — l'âme dans le corps 
Conclud®re animum in corpore. Cie. Il 
20 Serrer dans un endroil Ferme. Con- 
dre, o, is, didi, dulum, act. Cic. Re- 
condére, acl. Cic. : Enfermer des cen- 
dres dans une urne, Condëre cineres in 
urnatn. Suet.— des raisins dans des 
amphores, Recond're uvas in am- 
horas. Col. — des richesses dans le 

résor, Opes ærario recondëre. Quint. 
]} 3° Enclore. In-ludëre (voy. 1°), 
acl. Liv. Circumdare, o, as, dedi, da- 
tum, act. Cic. Liv. Cingëre, 0, ts, 
cinri, cincium, act. Liv. : Enfermer 
une ville dans un retranchement, 
Oppidum vallo circumdere. Liv. Avec 
sa baguette il l'enferma dans un cer- 
cle, Eum virgul& cireumacripsit (de 
cireumscrib}re, 0, ds, scriplum). Cic. 
Bois qui eaferme l'air sous ges ra- 
meaux, .ucus cungens ramis nerd. Luc. 
[| 4° Envelopper, corner, bloquer. Cir- 
cumclud®re (voy. 10), act. Cæs. In- 
terclud®re, act. Ces. e Enfermer entre 
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deux armées, Duobus exercitibus cir- 
cumcludère. Cæs. Être enfermé dans 
des défilés, Angustiis intercludi. Cæs. 
Voy. cennenr. Enfermer l'ennemi dans 
ses murs, Hosiem intra muros coer- 
cére (e0, es, cui, citum). Liu. || 6° Con- 
tenir, comprendre. Concludére (voy. 
{o}), act Cic. Continére, eo, es, tinui, 
tenlum, acl. Cic. Complecti, or, Eris, 
plerus sum, dép. (acc.). Cic. : Tu eo- 
fermes tous les élangs dans ton do- 
maine, Ümne stagnum possessione cir- 
cumvenis (de circumuventre, 10, veni, 
ventum). Pl.-j. || Fig. Eufermer tous 
les devoirs dans une formule, Conclu- 
dère officia omnia in formulam. Cic. 
‘a: COMPRENDRE 1°. 

"ENFENNER, v. réf. 49 Se mottre 
dans un lieu fermé. Se conclud”re (0, 
is, clusi, clusum). Ter. : S'enfermer 
avec qqn daus uoe petite chambre, 
Se in cellulam cum aliquo concludère. 
Ter. S'— dans une place, Includère 
se urbi (et wieux in urbem). Curt. Is 
allèrent s'— À Héracite, Heracleam 
sese incluserunt. Liv. || 2e S'isoler, se 
lenir à l'écart = S'enfermer dans sa 
bibhothèque, Se in bibliothecam ab- 
dëre (o, 1s, didi, ditum). Cire. S'— 
chez soi, et abs. S'—, Se domi con- 
tinêre (e0, es, Linui, lentum). Suet. 

ENFERRER, v. act. Percer aveo 
le for (d'une arme). Ferro transfigère 
(o, ts, firi, frum), act. Nep. 

S'ENFERREN, v. ré. 1° Être percé 
en se jetant sur le for de son adver- 
saire : Se ferro induëre (o, is, ui, 
utum). D'apr. Liv. (xuiv, 44). || Ré- 
cipr. S'étant enferrés l'ua l'autre, 
Contrario ictu uterque transfirus. Liv. 
[2 Fig. S'embarrasser, s'ombrouilier. 

e indufre (y do, Cic. Indui, 
pass. Cie. = S'enferrer par ses pro- 

res aveux, Suë confessione indui. 
ie. 

ENFILADE, 5. f. 10 Suite de cham- 
dres sur uns même ligne. * Conclavium 
series (ei}, f. (Sm.)., : Chambres en 
enflade, *Conclavia continua, n. pl 
(Sm.). || 4 Fig. Sulte, enchaïnement. 
Continuatio, ons, f. Cic. : Qui est en 
enflade, Continuus, a, um. Cic. Con- 
finens, gén. entis. Ces. 

ENFILER, v. act. {0 Passer un fl 
par un trou =: Enfiler une aiguille, 

ilum in acum conjicëre (io, is, jeci, 
Jjectum). Cels. — des pois avec une 
aiguille, Grana ciceris in acum inse- 
rire (D, is, serui, serlum). Quint. — 
des figues, Resliculas per ficos per- 
serëre (o, is, 8. parf. ui sup.== passer 
des ficelles à travers des figues). 
Varr. Perles enfilées, Margaritæ in 
line& pertusz (pass. de pertundAre, 
o, is, fudi). Ulp. [nsertæ margaritæ, 
Plin. Rang de trente perles —, Tn- 
ginta margaritarum linea. Scæv. || 
20 Fig. S'engager dans. Inire, eo, is, 
ius el it, itum, act. Cic. Ingredi, tor, 
ris, gressus sum, dép. (acc.). Cic. : 
Enfer une roule, Viam inire ou in- 
gredi. Cie. — une harangue, Ingredi 
orationem ou in oralionem. Cic. 

ENFIN, adv. 1° À la fin (après un 
long temps, une longue attente). Tan- 
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dem. Cic. Jam tandem. Cic, Tandem 
aliquando. Cic. Denique. Cie. Demum. 
Cic. = La nuit sépara enfia les combal- 
tauts, Præliun tandem diremil nor. 
Pliut. Je ferai eu sorte qu'— ils 
avoucnl, Perficiam, wi jam tandem illi 
fateantur. Cie. Nons avons — chassé 
Callioa, Tandem aliquando Catilinam 
ejecimus. Cic. Mais cela, qu'est-ce 
danc —? Hoc quale landem «st? Cie, 
Ecris-nous —, Scribe aliquando ad 
nos. Cic. — je le quitte, Denique dus 
cedo ab illo. ler. C'est alors — qu'ils 
vieonent..…, Tum demum veniunt, Cic. 
12° (Daos une énamération) En der 
nier liou. Postremo. Cic. Denique. Cie. 
Les villes, les champs, puis les 
royaumes, euñfin les revenus, Urbes, 
agri, regna denique, postremo vecti- 
galia. Cic. J'agirai, j'essayerai, — je 
perdrai plutôt la vie, Facian, 
experiar, denique animam relinquam 
polius. Ter. || 3° Après tout, pour con- 
clure. Denique. Cie. In summä. Cic. 
PI.-j. Ad summam. Cic. for. 2 Si la 
force fait défaut, enfin la volaaté est 
louable, Ut desint vires, tamen el 
laudanda voluntas. Ov. || 6° Bref, en 
un mot. Uno verbo. Cic. Ne mulia (s,-e. 
dicam). Cie. Quid multa (s.-e.dicam)? 
Cic. Vay. oner (adv.). 
ENFLAMOME, &k, parl. passé d'en- 
FLAUMER, Vuy. ce v. || Adj. 1° Rouge; 
brûlant. Aubidus, a, um. Suet. Nubens, 
geo. entis. Tib. Ardens. Virg. : Vi- 
sage enflaminé, Os rubens. Tiô. Mort. 
Visage — par l'abus du vin, Facies 
rubida ex vinolentiä. Suet. Joues en- 
flammées, Flugrantes genz. Virg. 
Yeux enflamenés. Ocudi fagrantes. 
Cic. ardentes. Virg. || 2° Fig. Ardent, 
passionne. Ardens, gén. enlis. Cie. Fer- 
vidus, a, um. Cic. : Zèle enflammé, 
Ardens studium. Cie. 1! m'envoya une 
lettre enflaimmée, Ardenles lilleras ad 
me misit. Cic. Paroles enfammées, 
Fervida dicta. Virg. !| 3° T. de méde- 
cine. Où il y a de l'inflammation. in 
flammalus, a, nm. l'lin. 
ENFLAMMEN, v. acl. 10 Mettre 
en flammes. Inflaminare, act. Cic, Vog. 
ALLOwen 10. || 2° Rendre rouge : Fn- 
flimmer le visage de qyn, Aleeui rue 
borem auffund”re (o, is, fudi, fusum). 
Liv. || 3° Exciler. Inflammare, act. 
Cic. Accend®re, o, is, cendi, censun, 
act. Sal. Liv. Incend?re, act. Cic. 
Ércilare, act. Cic. : Il m'a enfammé 
à tel point que, Me ita incendit, 
ut (sub}.). Cic. Enflammer les cœurs, 
les esprits, Animos incendère, Cic. 
Animis facem aœidère (o, is, didr, di- 
tum). Ter. — un désir, une passion, 
Cupiditatem incendrre. Cic. inflan- 
mare. Cic. Cela enfiamme notre rèle 
puur l'étude, fd nobis faces ad studia 
subdit. Quint. Enfammé par sa vic- 
loire, Victoriä anflammatus. Cic. — 
de patrivligine, Amore in palriam 
inflammatus, Cie. — d'amour, de co- 
lère, Accensus amore. Liu. ir&. Lie. 
— de dépit, Dotore incensus. Ne. 
Être — de colère, frà ardére (ce, 
es, arsi, arsum), n. Cic. Être — de 
| désir, Cupiditate flagrere, n. Cic. Voy. 
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LICE. Î 
ser de l'in 


Fauces exnsperare. Cels 


S'anriauuke, v. pron 1° Prondro 
fou. Erardescère, 0, is, arsi, arsum, 
L arf, oi 

sup., a. Cic. Conflagrare, n. Col. Ac- 
cendi, or, éris, census sum, pass. Cic. 
Cie. Flammam conci- 
fre (io, 18, cepi, ceplum) ou compre- 
endi 8. 

Ignem concinfre. Cic. : La lie s'en- 
flamme d'elle-mème, Fzx per se fla- 
grat. Plin. Voy. S'aLLomen 40. | 
40 Devenir rouge. Jgnescëre (voy. 1°), 
o. Sit. || 3° Briller. Fulgëre, e0, es, 
fulsi, s. sup., à. Plin. || 4° S'animer, 
Exardes- 
, n. Sall. Cic. Inflam- 
ic. Accendi (voy. 1°), 
all. Incendi, pass. Cic. = Les 


ü. Cic. [gnescFre, 0, is, s. 


Incendi, pass. 


endfre (o, is, hendi, hemsum). 


s’omporter. 
cEre (vuy. 1° 
mari, 
pass. 
esprits s'enflammèrent, Animi exar- 


te "ur. 


a9s. 


sere. Sal. Mon courage s'enflamme 


cbaque jour davantage, Miht in dies 
magis animus accenditur. Sall. S'eu- 
fauwer 
ad rem. Cic. Incendi animo in rem. 
Liv. S'— d'amour, Aunoris flammä 
conflagrare, n. Cic. S'— du regret, 
du deair de la liberté, Erardesrère 
hibertatis desiderio. Cic. ad libertatis 
cupiditatem. Cic. S'— de culère, Îra- 
cundiä erardescëre. Cic. S'— contre 

. cb., Contra rem exardesc®re. Cic. 
Se T. de médecine. Devenir le slôgo 
gune inflammation. Inflammari, pass. 
Plin. 

ENFLÉ, ér, part. passé d'ENFLER. 


Yoy. ce v. || Adj. 4° Plein d'air. In- 


fatus, a, um. Cic. Tumens, gen. enlis. 
Frontin : Vuiles enflées, Vela (um-ntia 
où flatu plena. Frontin. || 2° Qui a 
une enflure. Inflatus, a, um. Cic. Tu- 
mtdus. Cie. Tumens, gén. entis. Virg. 
Turgidus, a, um. Cic. : Cou enflé, In- 
fatum collum. Cie. Corps —, Suf- 
gaun corpus. Varr. ap. Non. Meo- 
re —, Membrum tumidum ou tur- 
gidum. Cic. l'ieds eafles, Tumentes 
pedes. Virg. || 3° Grossi, accru. Auc- 
fus, a, um. Cic. =: Fleuves enflés, In- 
flati amnes. Liv. || 4° Fig. Emphatique. 
Infalus, a, um. Cic. Tumidus. Liv. : 
Être enflé, Turgère, eo, es, 3. parf. ni 
sup., 0. Ad fer. || Bo Rendu plus 
confiant, enorqgueilli. Inflatus, a, um. 
Cic. Tumens, gén. entis. Cic. Elatus 
a, um. Cic. Sublatus. Ces. = Euñd 
d'espérance, Spe inflatus. Liv. — par 
ces évéoemcats, par cette bataille, 
His rebus inflatus ou elatus. Cic. Eo 
pralio sublatus. Czs. Être — d'un 
vain orgueil, Inani superbiä tumére 
{e0.es, mui, s. aup.), n. PA. 
ENPFLER, v. act. {0 Remplir d'air. 
Inflare, act. Cic. =: Enfler une ouire, 
Utrem inflare. Hor. — les voiles, Vela 
inplere (eo, es, plevi, plelum). Virg. 
[La voile) est euflee par |'Auster, 
Austro inflatur. Virg. Enfleruneñüte, 
Tibiam inflare. Cic. — ses joues 
Buccas sufflare, Plaut. inflare. Hor. fl 


&e T. de médecine. Cau- 
ammation. Inflammare, act. 
Plin. : Enflimmer les blessures, Vul- 
nera ‘nflammare. Plin. — la peau, 
Cutem erulcerare. Cels. — la gorge, 


ur qq. ch., Exardescère 


ENFLU 


2° Causer une enflure. Inflare, act. Cic. 
Intendëre, o, is, tendi, tentum, act. 
Cels. Distencdère, o, is, tendi, tentum et 
tensum, act. Cels. || 8° Accroitre. Au- 
gère, eo, es, auri, auctum, act. Cic. : 


Enfer les eaux d'une rivière, Amnem 


aquis inflare. Liv. || Fig. Enfer les 
espérances du roi, Regis spem in- 


flare. Liv. || 6° Fig. Exagerer : La re- 
nommée enfle les choses, Fama res 
in majus fert (de ferre, fero, tuli, 


latum). Liv. || 6° Rondre emphatique 5 


Enfer son style, Inflare, n. Cic. Style 


qu'on a enûlé, Oratio quæ turget (de 


turgère, eo, 8. parf. ni sup., n.). 
Ad fer. quæ ïinflata est. Ad Her. || 
6° Enorgueillir.Inflare, act. Liv. Efferre, 
fero, fers. extuli, elatum, act. Salt, 
Cie. Ertollère, 0, is, tuli, 8. sup., acl. 


Cic. : Enfler le cœur de qqn, Alicui 


spiritus afferre (fero, fers, attuli, al- 
lalum). Cic. on subdËre (o, is, didi, 
ditum) ou facëre (io, is, feci, factum). 
Liv. S'— Île cœur, Animos ertollëre. 
Cic. — les esprits d'ua orgueil ia- 
supportable, Animos ad intolerabilem 
superbiam ïnflare. Liv. Être eufé 
d'orgueil, Contumaciä efferri. Cic. 
VOy. ENOnGCEILLIA. 

EnrLen, v.n. C. S’enrien : Paire 
eofler. C. enrLen (act.). 

S'evrcen, v. 1° Pron. Augmenter 
de volumo on se remplissant d'air. {n- 
fari, pass. Cic. = [La voile] s'eafle. 
Inflatur. Virg. || 2° Réf, So gonflur 
soi-même (en parl. d'un animal). Cuiem 
sufflare. Plin. Pellem ïinflare. Ph. 
Cutem intend£re (o, is, tendi, lentum). 
Ph. =: Les cous s'enflent, Colla in- 
fiantur. Sen. || 3e Pron. Prendre de 
l'enflure. TumescËre, 0, is, mui, 9. 
sup., n. Tac. fntumescére, n. Plin. || 
&o So soulsver. Tumesc?re (voy. 30), 
a. Cic. : La mer s'enfle, Mare tu- 
mescil. Cie. Flot qui s'—, Fluctits in- 
tumescens. Plin. || 6° Grossir (on pari. 
d'un cours d'eau). Crescëre, 0, is, 
creui, erelum, 0. Cæs. AccrescËre, n. 
Cic. = Rivière qui s'enfle, qui s'est 
enflée, Flumnen augescens. Tac. Amnis 
inflatus. Liv. Voy. cnofrag 4°. || 
6° S'augmenter. Crescère (voy. 50), 
n. Cic. Augeri, cor, éris, auclus sum, 
pass. Cie. : La voix s'enfe, Vox in- 
tumescit (voy. 3°). Tac. || 7° S'enor- 
qgueillir. Turgesc®re, 0, ts, s. parf. 
ni sup.,n. Cic. Intumescère VE do), 
o. Sen. =: S'enfer d'orgueil. Mèmes 
traduct. S'— d'une vaine présoinp- 
linn, Tumescère inani persuasione. 
Quint. Voÿ S'enonoomiLLin. || 8° De- 
venir emphatique = S’enflcr jusqu'à la 
boursouflure, Immodico fumore lur- 
gescère (voy. 7°),u. Quint. 
ENFLURE, s. f. 40 Gonflement d'une 
partie du corps. Tumor, oris, masc. 
Cic. Plin. Exstantia, æ,f. Col. C.-Aur. 
: Enfure aux yeux, Oculorum tumor. 
Cic. Avoir une —, Tumère, eo, es, 
mui, 8. sup., n. Ov. Quand on & de 
l'— d'une main, Cum manus in tu- 
more est. Cie. Qu'est-ce que cette 
— à ton rou? Quid Aoe in collo tibi 
tumel? Plaut. Faire cesser l'—, Tu- 
morem sedare. Plin. Où il y a de l'—, 
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Tumidus ou Turgidus, a, um. Cic. || 2° 
Fig. Orgueil. Tumor, oris, masc. Quint. 
3: L'enflure de l'orgueil, L'— du cœur, 
Même traduct. Voy. ongumie. || 3° Le 
vice d'un style enfle. Tumor, oris, 
masc. Sen. Quint, Ampuilæ, arum, (. 
pl. or. : Entaché d'enûure, Inflatus, 
a, um. Cic. Tumidus. Quint. Pl.-j, 
Tumens, géu. entis. Tec. C'est de l'—, 
Tumida res est. Sen. 

ENFONCÉ, ée, part. passé d'ew- 
ronCER, Voy. ce +. l Adj. Qui est dans 
un enfoncement ; profond. Depressus, a, 
um. Sall. Frontin. Cavus. Liv. : Lieu 
enfoncé, Depressus Llocus. Frontin. 
Vallée enfoncée, Vallis cava. Liv. 
Convallis profundæ altitudinis. Liv, 
Yeux eufoncés, Oculi conditi. Plin 
Tète eufvacée dans les épaules, Con- 
tracta cervicula. Quint. 

ENFONCEMENT, 8. m. de Action 
de faire penotrer : L'enfoncemeat des 
coins, Cuneornm adjectus (&s), m. 
Vitr. Se tourne ordin. jar RNFONCER. 
Voy. ce v. || 2° Action de briser. C. 
&FPRACTION. |] 3° Creux dans une sur- 
face. Cavum, 1, n. Vitr. Plhin. Lacuna, 
æ,f. Vitr. |] 4 Partie recule, retires. 
Recessus, üs, masc. Liv. Sinus, üs, 
m. Liv. 2: Former un enfoncemeut gra- 
cieux, Eleganter reced're (Vay. S'en- 
FONCEn). Pl.-j. || 6° Partie onfoncee 
d'une baie. Secessus, üs, m. Virg. || 
6° Perspoctive du fond (dans une pein- 
ture) = Donner plus d'enfoacement À 
d’autres parlies, Alia fac7re reduc- 
tiora (rle reductus, a, um). Quint. 

ENFONCER, v.acl. 1° Pousser vers 
le fond, faire pônetrer au fond. (En 
fichant) Defig“re, o, is, firi, firum, 
act. Cic. Infig#re, act, Cic. Pang?re 
0, is, panziou pegi ou (rar. en ce sens) 
pepigi, panclum et (ordin.) pactum, 
act. Liv. Depangêre, o, is, pegi, puctum, 
act. Col. Plin. (En poussant) Adi- 
gêre, o, is, egi, actum, act. Cæs. (Eu 
appuyant) Deprimére, 0, is, pressi, 
pressum, act. Cuto. (Eu lançant) De- 
mittére, 0, is, misi, missum, acl. Ces. 
Liv. Col. Immitt®re, act. Cas. (Eu 
plongeant) Denergére, 0. is, mersi, 
mersum, act. Cic. lmmergère, act. Col, 
Plin. : Enfoncer ua clou, Clauum pan- 
gËre. Liv. — des clous, des coins, 
Figére clavos. Hor. cuneos. Plin. — 
on pieu dans oo mor, Figëre palum 
in parietem. Plaut. — des ais, des 
pienx dans la terre, Defigère asseres 
in terrä. Cæs. palos in (erram. Fron- 
tin. Taleas in terram infodère (io, is, 
god, fossum). Cæs. — des pilotis daus 
a terre, Demitt”re sublicas in lerram. 
Cæs. Pieux enfoncés sous l'eau, Sudes 
sub aquä defirz. Czæs. Solives enfon- 
cées dans le fleuve, Tigna immissa 
in flumen, Czs. Racines profondé- 
ment —, Penitus immissæ radices. 
Quint. Eufoncer ane houture avec le 
pied, Pede taleam oppriméra. Cato. = 
des pieds de vigne en terre, Vites in 
terram deprimére. Cato. Enfoucé suus 
lerre, Demissus sub terr&. Liv. En- 
foncer ses mains dans l’eau, Manus 
in aquam immergèrs. Plin. Enfoncé 
dans un bourbier, In eænum demer- 
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sus. Curt. Eafoncer une épée dans la 
poitrine, dans la bouche, Gladium in 
puetus infigére. Cic. in os adigère, 
lor. — un coulean dans le cœur, 
DefgËre cultrum in corde. Liv. Le 
trail resle ealuncé (dans la bles- 
sore), Telun hæret (de hærére, eo, 
hæsi, Aæausm, n.). Quint. || Fig. Resler 
enfoncé dans sa sottise, Hzrère in 
media stultutid. Cic. — dans ses wé- 
ditations, In cogitationibus infirus. 
Sen. || 3° Aompre en brisant, en pous- 
sant : Enfoncer une porte, les portes, 
Januam ou Fores effringëre (o, is, 
fregi, fractum). Cic. Portas refningëre. 
Css. exscindère (o, is, scidi, scissum). 
Cæs. — uue porte à coups de pierre, 
Januam saris cædfre (o, is, cecidi, 
cæsum). Cie. — une cloison, Claustra 
revellére (o, is, velli, vulsum). Cic. || 
Enfaucerles lignes (enuemies), Aciem 
interruinp”re (0, is, rupi, ruplum), 
Liv. impellére (o, is, puli, pulsum). 
Liv. proruïre (o, is, ut, ulum). Tac. 
Mediam aciem trajicére (io, is, Jeci, 
jectum). Liv. Ordines rumpére. Liv. 
— la pbalange, Phalangem perfrin- 
gére. Cæs. disjicére. Cæs. — la ca- 
valerie, Catervas frangëre. Tac. — 
l'ennemi, Hostem proruëre. Tac. Or- 
dines hostium perrumpère. Tac. 
ENroNCER, v. n. 4° Aller au fond. 
Dexid?re, 0, ts, sedi, 8. sup , n. Varr. 
SidFre, 0, is, sidi et sedi, sessum, 0. 
Col. Plin. : [La gemmej enfonce daus 
l'eau, In aquä sidit. Plin. Les na- 
vires enfoncent, Naves merguntur (de 
muergi, or, Éris, mersus sum, pass.). 
Ces. Voy. S'enroncen 1°. || 29 Entrer 
fondement dans : [Les Numides] en- 
onçant dans la vase, Limo se immer- 
gentes (de immerg”re, o,is, mersi, mer- 
sum). Liv. !| 3° Codor sous une pression 
= Enfoncer suus les duigts, Dgitis 
subsulfre (o, is, sedi, sessum), a. Ov. 
S'Eenroncen, v. 10 Réf. Entrer dans 
qq. ch. de profond. DescendFre, o, is, 
scendi, scensum, 0. Plin. Se demit- 
{ère (o, is, misi, missum). Cels. . Plu- 
ton s'enfouce sous terre, Dis sub 
terras peneirat. Cie. S'enfoncer dans 
l'eau chaude, In agnam ealidam se 
demittére. Cels. S'— daus le sable (en 
arl. d'animaux), Sese arenä obruëre 
fe. is, ui, utum). Cic. La racine s'en- 
once jusqu'à trois coudées, Radir ad 
tria cubita descendit. Plin. l 2° Pron. 
Être entrainé dans un fond. Pessum 
ire, pessum co (is, toi el ii, ilum), n. 
Col. Sidére, o, is, sidi et sedi, sea- 
. sum, n. Liv. Desidère, o, is, sedi, s. 
snp., 0. Varr. Hauriri, ior, iris, 
Aaustus sum, pass. Liv. : Le navire 
s'enfonce, Navis sidit. Liv. mergitur 
de mergi,or, mersus sum, pass.). Plin. 
e fromage s'— {dans le liquide}, Ca- 
seus pessum tt. Col. S'enfnacer dans 
la vase, Profundo limo hauriri. Liv. |] 
80 S'affaissor, coder. Desid're, 0, is, 
sedi, 8. sup., n. Cic. Considére, o, ts, 
sedi, sessum, 0. Liv. Subnd®re, o, is, 
sidi et sedi, sessum, n. Qu. =: Les 
terrea s'enfoncèrent, Terræ dexede- 
punt. Cic. La terre s’enfonça profon- 
dément, Terra consedit ingenti ca- 
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vernä ou in ingentem sinum. Liv. Lo 
falle de la maison s'enfonce, Fasti- 
gium domäs collabitur (de collabi, 
or, lapsus sum, dép.). Suet. S'enu- 
foncer sous les doigts, Digifis sub- 
sid%re. Ov. || 4° Penetrer profondement 
dans qq. oh. Defgn, or, ris, fizus sum, 
ra59. Cæs.: Le dard s'enfouce dans le 
Bauurier, Verutum in balteo defigitur. 
Cæs. S'enfoncer dans la poirine, Per 
pectus penetrare. Curt. Le sable s'était 
enfuncé guus la cuiragse, Arena lori- 
cam penetraverat. Curt. || Fig. : S'ea- 
foncer dans les esprits, În animos des- 
cendëre (voy. 40), a. Liv. || 6° Mél. 
Penetrer dans un lisu reculé. Pene- 
{rare, n. Liv. : S'eufoncer dans une 
forêt, (En gén.) In silvam penetrare. 
Liv. (Pour s'y cacher) Se in silvam 
abstrudëre (o, is, trust, trusum). Cic. 
S'— dans la proviace, Jn ultimam 
provinciam se conjicëre (io, is, jeci, 
Jectum). Cie. S'— au cœur de la Ma- 
cédoine, de la Thrace (pour s'y ca- 
cher), In intimam Macedoniam se ab- 
déëre (o, is, didi, ditum). Cie. Penilus 
in Thraciam se abdëre. Nep. |] 6° Se 
donner tout entier à : S'enfoncer dans 
l'étude, daas l'étude des lettres, Se 
studiis immergère (o, is, mersi, mer- 
sum). Sen. Se litteris abdïre (voy. 5°). 
Cic. S'— dana l'oisiveté, Se ofio in- 
volvêre (0, is, volui, volutum). Pl.-j. || 
70 Pron. Former un creux. Subsidëre 
(voy. 30), u. Cels. Deprimi, or, Eris, 
pressus sum, pass. Sall. =: [Cachot] 
qui s'enfonce à douze pieds sous le 
sol, Duodecim pedes humi depressus. 
Sall. Les yeux s'eafoncent, Ocul 
subsidunt. Cels. || 8° Former un re- 
trait. Recedëre, o, is, cedi, cessum, n. 
Plin. : La Palestine s'enfunce dausl'in- 
térieur, Pabrstina intus recedit. Plin. 
Le golfe s'— vers la ville, Sinus 
ad urbem inflectitur (de inflecti, or, 
flezus sum, pass.). Cic. 

ENFONCEUR, 3. m. Celui qui en- 
fonce, qui brise. Effractarius, ii, m. 
Sen. Effractor, oris, m. Dig. 

ENFONÇURE, 5. f. C. CREUX, ca- 
VITÉ. 
ENFORCIR, v. act. C. POnTIMEN. 

Enroncin, v. D. ot S'eNrorcIn. C. 
S£& PORTIPIER. 

ENFOUIR, v. act. 1° Cacher on 
terre. Infodëre, 10, is, fodi, fossum, 
act. Cato. Cæs. Defodëre, act. Cic. 
Col. Obruëre, o, is, ui, utum, act, 
Cite. =: Eufour son or, Aurum abs- 
trud£re (o, is, trusi, trusum). Plaut. 
— uu trésor, Thesaurum obruëre. Cie. 
— on rasoir sur la place des comices, 
Novaculam in Comitie defodfre. Cic. 
— uve slatue dans la terre, Signum 
În lerram defodëre. Liv. — des chaus- 
ses-trapes daus la terre, Taleas in 
terram infodfre. Cæs. Enfoui dans la 
lerre, Obrulus in terrä. Cato. ferrä. 
Plin. || 29 Cacher. Tegère, 0, is, ter, 
lectum, act. Cic. Coniegère, act. Cic. 
Voy. CACIIER. 

S'enrouin, v. réf. 1° Se cacher sous 
torre. Terrd se cond#re (o, is, didi, 
ditum). Virg. || 2° Fig. Se retirer dans 
un lieu recule. C. S'anroncæn Bo. 
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ENFOUISSEMENT, 5. m,. Action 
d'enfouir. Infossio, onis, f. Pall. 

ENFOUISSEUR. 8. m. Celul qui en- 
fouit. * {s qui infudit (diebat, derat…). 

ENFOURCIIEI, v. act. Se mettre 
à califourchon sur : Eafourcher ua 
cheval, {n equum ascend®re (o, is, 
acenli, scensum), n. Cic. Equum con- 
scendère, act. Liv. 

ENFOURNER, v. act. Mettre dans 
le four. In fuum condëre (0, is, didi, 
ditum), act. Plaut. 

S'ENFOUnNNER. C. S'EMBARRASSER 2, 

ENFREINDRE, v. act. Rompre (ua 
ongagement), violer (une lol). Rumpère, 
0, Us, rupi, ruplum, act. Cic. Perfrin 
gère, o, is, fregi, fractum, acl Cic. 
Violare, act. Cie. Liv. : Eufreindre na 
traité, Fœdus rumpêre, Cic. violare. 
Cic. — les ordres (en pari. de sol- 
dats}), Imperium rump’re. Curt. Tac. 
— des défenses, Prohibita transcen- 
d're (0, is, scendi, scensum). Tac, — 
une lui, Legem perfring®re. Cic. Contra 
legem facëre (io, is, feca, factum). Cic. 
Contra legem committére (o, is, misi, 
missum). Cic. 

ENFUI, 1&, part. passé. Qui s'est 
enfui. Elapsus, a, um. Cic. 

ENFULR (FAIRE, LAISSER). Voy. 
S'ENFoIn. 

S'enruin, v. pron. 1° Fuir ds qq. 
leu. (En géo.) Fugère, io, is, fugi, 
fugiturus, n. Cic. Effugêre, 10, is, 
fugi, fugitum, n. Cic. Profug’re, n. 
Cic. Aufugére, 8. aup., n. Cic. Eva- 
dére, 0, is, vasi, vasum, 0. Cic. (Na- 
pidemeut) Evolare, n. Cie. Se prori- 
pre (io, 1, ripui, reptum). Sall. Ss 
erip're. Liv. Sese abripére. Plaut, 
(Avec impéluosilé) Erump?re, 0, ü, 
rupi, ruplum, 0. Cic. Prorumpêre, n. 
Cic. (En 8e glissant Elabi, or, ëris, 
lapsus sum, dép. Cie. (En 6e déro- 
baat) Se subducëre (o, is, dun, duc- 
tum). Cic. Se subripère. Plaut. (De 
tous les côtés) Diffugëre, io, ts, fugi, 
s. sup., a. Cic. (Locut. div.) Fugan 
cap”re (io, is, cepi, caplum). Cæs. pe- 
ire (o, is, iui et it, itum). Cæs. fa- 
cére (io, 18, feci, factum). Sail. Îa 
fngam se conferre (fero, fers, luli, 
collatum) ou se conjicére (io, is, ject, 
jectum). Cie. In frscm ou Fugz 10 
dare (o, as, dedi, datum). Cic. (Lucut. 
famil.) Se in pedes dare. Plaut. con 
Jictre. Ter. = S'enfuir d’un lieu, & 
loco effugëre on evolare ou elabi, ele. 
Cie. S'— d’auprès de Troie, Fug”re 
a Trojä. Cic. Qui s'est enfui du Pelo- 
ponèse, Ex Peloponneso profugus (e, 
um). Liv. S'enfunr d'auprès. de qqo, 
Ab aliquo evadëre. Cic. S'— d'entre 
les mains, De manibus effugëre. Cic, 
S’— en Bretagne, à Hladrumèle, Pre- 
fugrre in Bnitanniam. Ces. Hadru- 
melum. (zs. S'— auprès du roi, Ad 
regem effugére. Curt. Qui s'est eafui 
chez les rebelles, Profugus ad re- 
belles. Tac. {1 s'enfuit du même côté 

ue les autres, Eädem, quä ceteri, 
agit. Cie. S'enfuir par e chemin de 
Nole, Effugëre vid Nolam ferente. Liv, 
Les enuemis s'eufuireut, Hostes terga 


verterunt (de vertre, o, is, versum). 
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Cæs. Laisser l'ennemi s'eofuir, Hos- 
tem e manibus dünit{ëre (o, is, misi. 
missum), Cæs. Faire — Îles vaincus, 
Victis effugium dare. Cæs. I 2 Fig. 
Disparaltre. Dilabi (voy. 4°}, dép. Sail. 
Effinére, 0, is, fluri, flurum, 0. Cic. 
: Le temps s'enfuit, Dilabitur tempus. 
Sail. L'été s'—, Effluit æstas. Cic. 
L'espoir s'est enfui, Spes elapsa est. 
Plaut. || 8° S'échapper (en pari. d'ua 
liquide). Perfuëre, o, is, fluri, flurum, 
a: Lucr. || 4° Laisser échapper un li- 
quide (en part. d'ua vase). Perfluëre, 
o. Ter. 

ENFUMÉ, ÉE=, part. passé d'En- 
rouen, Voy. ce v. || Adj. 1° Noircl 
par la fumée ou par le temps. Fumosus, 
a, um. Cic. Petr. Fuligine niger (gra, 
grum). Virg. || 2° De couleur de fumée. 
Fumidus, a, um. Plin. 

ENFUMER, V. act. 19 Emplir de 
fumee. * Fumo implere (eo, es, plevi, 
pletum), act. || 2° Forcer de sortir au 
moyen de la fumée : Enfumer les 
abeilles, Apes fumo abigëre (0, is, egi, 
ectum). Plin. 

ENGAGEANT, part. prés. d'un- 
agen, Voy. ce y. Pad ENGAOEANT, 
anre. inglnuant, attirant. Blandus, a, 
wm, Cic. : Manières engageantes, 
Blanditie, arum, f. pl. Cic. 

ENGAGEMENT, 5. m. 4° Action de 
maître en gage. Pigneratio, onis, f. Dig. 
3 Quiest la propriété de qqu par 
droit d'engagement, Alicujus proprius 
nero. Cic. || 2° Obligation, promesse 
formelle. Sponsio, on1s, [. Cic. Spon- 
sum, i, n. Varr. Stipulatio, onis, f. 
Cie. Dig. Pactio, f. Cic. Pactum, 1, D. 
Liv. Obligatio, onis, f. Cic. Qqf. Pro- 
missum, ï, n. Cic. : Léger engage- 
ment, Sponsiuncula, 2, Î. Petr. — 
verbal, Pactio uerbis facta. Cic. — 
récipruque, Compromissum, À, n. Cic. 
Lier qqu par un —, aliquen atipu- 
lañone alligare. Cic. Se lier par un 
—, Spynsivne se obetring#re. Liv. Paix 
conclue par —, Pax per sponsionem 
facta. Liv. Contracter ua —, Obligari 
sponsione. (ic. l'reundre un — 80- 
leanel, Sponsionem spondère (eo, es, 
spopondi, sponsum). Liv. Engagements 
pris envers le Trésor, Obhigata ærario 
fides. Suet. Prendre des — avec beau- 
eoup de personnes, Colligare se cum 
mullis. Cic. Si tu preuds quelque 
engagement avec loi-mème, Si quid 
lecum agas (de ag're, 0, is, egi, 
sclum). Cic. Il déclare que j'en ai 
pis l—, Spopondisse me dicit. Cic. 
“en prends l— eavers l'État, Hoc 
reipublicæ spondeo. Cie. 11 avait pris 
= qu'il dunnerait..., Se daturum 
pactus erat {de pacisci, or, ëris, dép.). 
Cie. Sans prendre d’—, Fide liberä. 
Cic. Remplir ses eagagements, Fidem 
Uberare. Cie. Remplir un engage- 
ment, Redim®re verba sua (— ra- 
cheter sa parole). Sen. Fidélité à 
remplir ses engagements, Rerum 
contractarum fides. Cic. Être fidèle à 
ses —, Fidem retinire ou servare 
ou præstare. Cic. Ou conservare. 
Nep. Tenir fidèlement un engage- 
ment, Manëére in pactione. Nep. Te- 
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nir s°s engagements (— payer ses 
dettes}, Nominibus respondère. Sen. 
Faire honneur aux — de qqn, Frdem 
alicujus tueri. Cie. Manquer 4 8es 
—, Fidem fallëre. Cic. Relever les 
citoyens, S'acquitter d'un engagement 
religieux, Religione civitatem soluère. 
Cic. se ersoluëre. Liv. Le droit 
prélorien relève (—= libère) de ces 
engagements, Liberantur hzc pro- 
missa jure prætcrio. Cie. || 8° Enrôle- 
ment (volontaire). Sacramentum, i, n. 
Cæs. = Contracter un engagement, 
Dicére sacramentum. Cæs. Faire con- 
tracter à qqu ua —, Aliquem militiæ 
sacramento obligare. Cic. || 4° État où 
l'on est comme lié. Vinculum, à, n. 
Cic. l 6° Combat. Dimicatio prælii et 
simpl. Dimicatio, onis, f. Cic. Con- 
sertum (i) prælium (ir) et simpl. Præ- 
lium, ü, n. Liv. Pugna, z, f. Cic. = 
Léger eagagement, Parvulum pre- 
lhium. Ces. — général, Universz rer 
dumicalio. Liv. L'— est général, Pu- 
nalur uno tempore omnibus locis. Ces. 
| Fig. Le premier engagement entre 
es parties (dans un procès), Primus 
causæ congressus (us), m. Quint. 
ENGAGER, v. act. 49 Mettre on 
gago, donner en gage. Oppignerare, 
act. Cic. Mart. Pignerare, act. Suet. 
Obligare, act. Vitr. Suet. Pignori op- 
ponêre (0, is, posui, positum), act 
Ter. où ponfre ou dare (o, as, dedi, 
datum) ou obligare, act. Ulp. = En- 
gager uo anneau. Üppignerare annu- 
lum. art. — une perle, Unionem 
ignerare. Suet. — ses biens, de 
‘or enire les mains de qqn, Alicui 
bona sua obligare. Vitr. Apud ali- 
quem aurum pignori ponère. Ulp. 
— Sa personne pour acquitter Îles 
detles pateruelles, Ob æs alienum 
palernum in nezum se dare. Liv. — 
q. cb. au fisc, Subsignare aliquid 
hisco. Dig. || 2° Donnor pour assurance. 
Pignerare, act. Liv. = Engager sa si- 
gnalure, Obligare se chirographo. Dig. 
I] Fig. Engager sa tête, Alligare 
euum caput. Plaut. — sa foi, sa pa- 
role, Obligare fidem suam. Cic. Fidem 
interpon®re (0, 1s, posut, positum). 
Cic. — à qqu sa foi, sa parole, Fidem 
suam alicui adstringëre (o, is, strinri, 
strictum). Cie. ou obstringère. Plin. 
Cum aliquo fidem devincire (io, is, 
uinri, vinctum). Cic. Ils s'eagageat 
muluellement leur parole, Inter se 
fidem dant. Cæs. Sans engager sa 
parule, Fide liberä. Cic. || 8° Lier par 
qq. obligation. Obligare, act. Cic. Te- 
nère, e0, es, lenui, lentum, acl. Cic. 
+ Eogager par un sermeal, Obatrin- 
gère jurejurando. Cæxs. Hor. Être en- 
fagé par un vœu, par line promesse, 
Teneri voto, promisso. Cic. Alliés en- 
gagés par ua serment, Socii conju- 
rati. Liv. Je n'engage en rien les pa- 
rents, Omnia libera parentibus servo. 
PI.-j. Je ne suis nullement engagé, 
Integrum est mihi. Cic. || &° Prendre 
à gages; onrûler. Conducëre, 0, is, 
duxi, ductum, act. Curt. =: Engacer 
des soldats (mercenaires), Afilites 
conducère. Curt. Voy. ENRÔLER. — 


à, pousser à 
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les Germains comme merteaaires, 
Germanos mercede arcess#re (o, is, 
ivi, um). Cæs. || 6° Faire pénétrer 
un objet dans ou sous un autre, {mpli- 
care, acl. (dans, sous gg: cb., re). ic. 
Ï 8° Fig. Faire entrer dans. Imyiicare, 
act. Cic.= Engagé dans une affaire, 
Implicatus negotio (à l'abl.). Cie. En- 


gager qqn dans une guerre, Implicare 


aliquem bello. Virg. — qac dans son 
arti, Aliquem in suas partes trahre 
( is, (rari, tractum). Tac, — qqn 
sas uoe cause désespérée, Aliquem 
in causam perditam imponêre (o, is, 


posui, positum). Cic. Engagé dans des 


discussions étroites, Angustis dispu- 
tationibus slligatus, Cic. {re Exhorter 
agager qqa 
Aliquem ad 
rem ou in rem horlari, dép. Cic. Liv. 
adhortari, dép. Cie. Sen. ad rem co- 
hortari. Cie. (Le pousser 4) Aliquem 
ad rem où in ren ampellére (o, is 
puli, pulsum). Cic. inuitare. Cic. a 
rem incilare. Cic. concitare. Cic. sol- 
licitare. Cie. inducére (0, is, duri, 
ductum). Cic. || Engager qqn à faire 
ou de faire, Aliquem hortari où im- 
pellfre ou inducËre ad facrendum. Cic. 
ut faciat. Cic. — qqn à ne pas faire 
ou de ne pas faire, Aliquem horlari 
on udmonére (eo, es, nui, nilum) ne 
facial. Cic. Voy. 1 consuiLuen 20. U 
8° Provoquer, commencer. Incip£re, te, 
is, cepi, ceplum, act. Liv. : Engages 
le combat, Pugnam ou Præœlium com- 
miltère (0, is, misi, missum). Cic. on 
inire (eo, ïs, ivi el it, 1fum) ou edère 
(o, is, didi, ditum). Liv. ou cière (ee, 
es, civi, ciftum). Liv. Pugnam laces- 
sëre (o, is, ui el ii, ifum) ou capes 
sére. Liv. — le comhat sur tous les 
points à la fois, Pugnam parem in 
omnes partes intend?re (0, is, trndi, 
tentum). Liv. Comhal engagé, Com- 
missa pugna. Cic. Engager uu procès, 
Litem suscipère. Quint. — ua procès 
sur une question, Contendère lite de 
re. Quint. || Fig. Engager une lutte, 
Riram commiti®re. Liv. — la lutte 
(= la discussion), In aciem venire 
(io, is, veni, ventum), na. Cic. — la 
lutte avec qqn, Sibi cerlamen cum 
aliquo insiiluëre (o, is, ui, ulum.). 
Cie. — des luttes avec le sénat, Cer- 
tamina cum Patribus serre (o, is, 
serui, sertum). Sal. — des diffé- 
rends, Contentiones incip”re. Quint. 
— one conversation avec qqu, Ser- 
monem cum aliquo ïnsfiluëre. Cie. 
occipère (ou ancip”re). Ter. La con- 
versation est engagés par eux, Ab 
his sermo oritur (de oriri, ior, ris, 
ortus sum, orilurus, dép.). Cie. — un 
pari avec qqo, Pignus cum aliquo 
onvre (o, is, posui, posilum). V.-Auz. 
9e Mettre aux prises. Commiti7re, 
0,18, misi, missum, act, Suet. : En- 
gager sa cavalerie, Dimicare equilats. 
Nep. Les armtes étant engagées, Con- 
sertis manibus. Liv. S'il ÿ avait quel- 
que part uu uavire engagé, Sicubi 
navis essel conserta (pass. de conse- 
rère, 0, is, serui). Liv. 
S'eNaaotn, v. 1° Réf. S'obliger. 


induire à : 
à qq. ch., (L'exhorter â) 
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(Contracter une obligation) Se obli- 
gare. Cic. Obligari, pass. Cic. Se 
obstring"re (o, is, strinri, strictum). 
Cic. (Promettre) Polliceri, eor, éris, 
cilus sum, dép. (acc.). Cic. Promil- 
têre, o, is, msi, missum, act. Cic. În se 
recipre (10, is, cepi, ceplum), acl. Cic. 
Spondère, eo, es, spopondi, sponsum, 
act. Cic. Stipulari, dep. (ace.). Dig. 
: S'engager par un traité, Pœdere obli- 
gari. Liv. S'— envers qd Fidem 
suam alicui obstringère. Pl.-j. Pro- 
messe par laquelle nous nous enga- 
geons envers un dieu, Sponsio quä 
obligamur deo. Cie. S'obliger à qq. ch. 
envers l'État, Aliquid reipublicæ spon- 
dère. Cic. S'— à qq. ch. par sa signa- 
ture, Ad rem chirographo se obli- 
are. Dig. Je m'engage formellement 
L'aire, Ale facturum esse pro certo 
polliceor. Cie. S'engager par serment 
à ne pas divulguer la chose, Ne res 
efferatur, jurejurando ac fide sancire 
(ro, is, sanri, sanclum). Crs. S'— à 
ce que le peuple quitte la ville, Spon- 
dère pupulum relicturum urbem. Cac. 
Je m'engage formellement à ce que 
celui-ci suit..…, Promillo in meque re- 
cipio, fore eum.. Cic. S'eugager par 
serment à ce que... n6.…. 25, Con- 
firmare jurejurando ne (subj.). Cæs. 
Ille fera, je m'y engage, Ad me re- 
cipio, faciet. Ter. S'engager par un 
vœu à construire un temple, Ædem 
vovêre (eo, es, vovi, volum). Liv. S'— 
our son père (= le caulionner), 
Svondere pro paire. Cic.S’— pour nulle 
seslerces, Syondère mille nummum 
(et ordin. mrlle nummos). Gell. Les 
sommes qu'ils s'élaient engagés à 
ayer, Pecunir quas erant polliciti. 
8. S'engager à payer des intérêts, 
Usuras stipulari. big. I] 2° Se donner 
à gages, se louer, s'enrôler. (En gén.) 
Conduc, or, “ris, duclus sum, pass. 
Plaut. (En parl. surl. d'un fladia- 
teur) Se auctorare. Quint. Auctorari, 
ass. Sen. (En parl. d'un soldat) 
omen profilert (cor, éris, fessus sum), 
dép. Liv. Sacramentum dicëre (o,'is 
dixi, dictum). Cæs. =: J'ai été engagé 
pour faire fa cuisine, Conductus fui 
coctum (au sup.). Plaut. S'élant — 
comme vendangeur, Vindemiator auc- 
toralus. Plin. | 3° Entrer, pônétrer 
dans. Ingredi, 1or, éris, gressus sum, 
dép. Cic. Obire, eo, ts, ivi el ti, 
itum, act. Cic. : S'engager dans des 
pièges, Se in laqueos induère Q ù, 
wi, utum). Cic. S'— dans des chaus- 
se-lrapes. Se stimulis induëre. Cæs. 
S'— dans nn terrain défavorable, 
Iniquum locum subire. Cæs. Mirt. Se 
iniquis locis subjicére (io, is, jeci, jec- 
fum). Cæs. Iniquo loco succedfre (0, 
Îs, Cessi, cessum), n. Liv. S'— dans 
ane gucrre, Bellum ingredi. Cie. obire. 
Liv. S'— dans des périls, Ingredi 
pericula. Cic. S'— dans les embarras 
du mariage, Se nuptiis impedire (to, 
ds, iui et ii, ilum). Ter. S'— dans 
un parti, Se in causam demittére 
(e. is, misi, missum). Cic. S'— dans 
es liaisons, În amicilias incidère 
lo, is, cldi, s. sup.), n. Cic. S'— dans 
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une fonle d'erreurs, Multis erroribus 
implicari, pass. Cic. S'— dans nno 
conversalion avec qqn, Se in sermo- 
nem cum aliquo conferre (fero, fers, 
tuli, collatum. Cic. || 4° Pron. Com- 
mencer, naitre. Oriri, ior, #ris, o7tus 
sum, oriturus, dép. Cie. : Un débat 
s'est engagé, Orla est controversia. 
Cic. Une lutte s'engage, Cooritur cer- 
tamen. Liv. Voy. coumENncEn (nent.). 

ENGEANCE, 9. f. 1° Race. fienus, 
nerts, n. Cic. || 2° Race d'hommes (en 
m. part). Hominum genus (ner), n. 
Ter. et siwpl. Genus, n. Plaut. Ho- 
minum nalio (onis), f. Plaut. 

ENGELURE, S. f. Sorte d'enfiure 
causeo par le froid. Pernio, onis, m. 
Plin. Perniunculus, à, m. Plin, 

ENGENDREN, v. act. 1° Produire 
son semblable (en parl. du père). Gi- 
gnère, 0, is, genui, genilum, acl. 
Cic. Procreare, act. Cic. Nep. || 
20 Fig. Causer, avoir pour effot. Gi- 
gnère (voy. def, act. Cic. Parère, io, 
ts, peperi, parlum, pariturus, act. Cic. 
Creare, act. Cic. Procreare, act. Cac. 
Pacëre, io, is, feci, factum, act. Cic. = 
Engendrer l'amilié, Amicitiam gi- 
gnêre. Cic. — les procès, Liles se- 
rire (o, is, sevi, satum). Plaut. La 
ressemblance engendre l'erreur, la 
saltélé, Similitudo errorem creat. Cic. 
est salietatis mater (gén. tris, f.). 
Cie. La diversité — la désunion, Dis- 
junctio dissensionem facit. Cic. Voy. 
4 cagsen 1°, Le despolisme est en- 
gendré par la royaulé, Et rege do- 
minus exsistit (de exsis{re, 0, slili, 
s. sup., n.). Cic. Des soucis sont en- 
gendrés par le sommeil, £ somno 
curz nascunltur. Cic. Voy. ci-après. 

S'encenonen, v. pron. Être produit. 
Gigni, or, Eris, genilus sun, pass. 
Cic. Nasci, or, Éris, natus sum. nas- 
citurus, dép. Cic. = 1} s'engendre des 
baines, Odia gignuntur. Cic. Causes 
s'engendrant l'une l'autre, Causa cau- 
sam serens (de serêre, 0, 18, sevi, sa- 
tum). Cic. 

ENGEÔLER, v. act. C. ENJÔLER. 

ENGENRER, v. act. Mottre on 
gerbe. Manipulatim componère (o, is, 
posui, positum), act. Plin. 

ENGUIEN, v. de Francs (Seine-et- 
Oise). * Angia, æ&, f.* Angianum, i,0. 

ENGIN, 8. 1D. C. MACHINE, INSTAU- 
MENT, PIÈGE. 

ENGLODENR, v. act. Réunir. Con- 
globare, act. (dans... ,inet l'acc.). Sail. 
: Englober un étang dans ses do- 
maines, Stagnum possessione circum- 
venire (io, is, veni, ventum). PL.-j. 

PENGLOUTIR, v. act. 1° Arvaler 
gloutonnement. Haurire, io, is, hausi, 

austum, acl. Col. Plin. Absorbère, 
e0, 65, bui, sorptum, act. for. Vorare 
ou Devorare, act. Cie. : Engloutir ses 
aliments d'un coup, des taureaux 
tout entiers, Jaurire cibos integros. 
Col. tauros solidos. Plin. — des gâ- 
leaux, Placentas absorbère. Mor. En- 
loutis ceci dans ton gouffre (— dans 
on ventre), [loc in barathrum ef- 
funde (de effund£re, o, is, fudi, fusum). 
Plaut. } Fig. Engloutir une proie, 
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Prædam devorare. Cic. || 20 Faire dis- 
paraltre dans un gouffre. Haurire (voy. 
10), acl. Liv. Sorbère, eo, es, bui, s. 
sup., act. Sall. Absorbère (voy. {e), 
act. Cic. Devorare, act. Plaut. Phn. 
Supprimére. o, is, pressi, pressum, act 
Sen. : Engloutir beaucoup de choses 
dans des abimes, Multa sorbère gur- 
giibus. Sall. Beaucoup furent en- 
gloutis dans des goullres, Multos 
hausere gurgiles. Liv. Englouti dans 
un ablme, dans la mer, dans des 
gouffres d'eau, Haustus in gurgitem. 
Luw. mari. Liv. Voraginibus submer- 
sus (pass. de submerg’re, 0, is, mersi). 
Cic. L'Océan a pu engloutir tant de 
choses, Oceanus tot res absorbère po- 
fuit. Cic. lngloutir une flotte, Clas- 
sem opprimère. Cic. Une partie des 
uavires est engloulie, Pars navium 
haustæ sunt. Tac. Les eaux englou- 
Uuissent les torrains. Terras devcrant 
aque. Plin. Le tremblement de terre] 
a englouli deux villes, des cités eo- 
tières, Muas urbes suppressit. Sen. 
Civitates solidas absorbuit. Just. 
8° Dovorer, dissiper (des bions). Devo- 
rare, act, Cic. Vorare, acl. Pin, 
Erhaurire (voy. 1°), act. Cic. Nep. 
: Engloutir l'argent de l'État, Pecu- 
niam publicam devcrare. Cic. — les 
ressuurces de sa patrie, Patrie fa- 
cultates exhaurire. Nœp. Voy. oé- 
voaën 4°, Dissip&n 3°. 

S'ENGLOOTIR, v. pron. Se perdre 
dans un gouffre. Hauriri, ior, iris, 
haustus sum, pass. Liv. EL tous les 
pass. des v. act. cités à ENoLovriIn 
: S'engloutir dans des gouffres, sous 
la terre qui s'entr'ouvre, Hauririgur- 
gitibus. Tac. terræ hialibus. Plin. 

ENGLUER, v. act. io Enduire ds 
glu. Visco oblinFre (o, is, leri, litum), 
act. Varr. || 2° Prendre avec de la glu. 
Visco fall”re (o, is, fefclli, fau) 
act. Virg. || Fig. Je suis bien englué, 
Visco vehementer Lactus sum (de tangi, 
or, éris, pass.). Plaut. 

S'ENGLOER, v. ref. Se prendre à la 
lu. În visco inAærescire (o, 15, Azsi, 
esum), 0. Cic. | Fig. Se laqueis 1n- 

volu/re (0, is, volui, volutum). Pl.-j. 

ENGORGEMENT, 5. m. 1° Embar 
ras dans un conduit. Voy. emBaunas 1°. 
[| 2° Gonflement : Engorgenient aux 
jambes, Pedum suffusio (omis), f. Veg. 

ENGORGER, Y. act. C. OBSTRIER. 

ENGOUÉ, és, part. passé d'EN- 
dooen, Voy. ce v. N Adj. Fig. Quia 
un goût non ralsonné et excessif pour : 
Enguué de qqn. Nimio amors alicuJus 
correptus. V.-Mar. Être — de qqn, 
Alicui ed insaniam fauére (e0,es, fai, 
fautum), n. Suet. Voy. S'ENoocen. 

ENGOUEMENT. € ENGOÛMENT. 

ENGOUER, v. act. C. opsTnoen. 

S'enGovuen, v. réf. 1° S'etouffer, 
s'égosiller. Voy. ces v. || 4 Fig. 
Prondre un goût non raisonné et excessif 
pour = S'enguuer de qqn, Nimio amort 
alicujus currip (ior, ris, reptus sum), 
pass. V.-Bfaz. S'— sotlement des buns 
mots…., Sales stulte mirari, dép. Hor. 
Quelque chose dont les ignorantss'en- 
gouent, Aliquid quod ignares capif 
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capÿre, io, cepi, caplum). Cic. 
CE SCOUFFRE, de, adj. 4° Engloutl. 
Vog. exououTin 20. || 20 Qui s6 pré- 
cipite dans. Immissus, a, um. Czs. 

S'&NGOUFFRER. v. ré. 4° S'en- 
gloutir dans un gouffre. Voy. S'EN- 
cLocrin. || 2° Penetrer avec violence. 
Immitti, or, dris, missus Sum, pass. 
Czs. ou frrumpñre, 0, is, rupi, ruplum, 
n. Plin. (dans ga. cbh., in rem.) = Les 
vents s'eogouflient dans un auage, 
Venti se in nubem induunt (de in- 
duÿre, o, ut, utum). Cic. 

ENGOULE VENT, 8. m. Sorte d'ot- 
seau. Caprimulgus, à, m. Plin. 

ENGOUMENT, 8. m. 4° Embarras, 
obstruction. Voy. ces m. || 2° Fig. Goût 
non raisonne et excessif pour. Nimius 
(ii) amor (oris), m. V.-Mar. : Engoù- 
ment pour les histrions, Histrionalis 
favor ris), masc. Tac. Avoir de l'— 
pour, G. Être enooué. 

EXGoUnnin, v. act. 4° Rondre 
comme paralysé : Eugourdir les art- 
culauons, le corps. Artus forpore 
hebetare. V.-Maz. Corpori lorporem 
cfferre (fero, fers, attuli, allatum) ou 
torporem obdu-Ëre (0, is, duri, duc- 
tum). Plin. Être engourdi par la 
gelée. Gelu torpère (eo, es. pui, 8. 
sup.), a. Liv. Doigt — par le froid, 
Digitus forpens frigore. Suel. — par 
Je sommeil. Somno torpidus (a, um). 
Liv. 1l est eacore — par le sommeil, 
Semisomnus stupel (d8 stupère, co, es, 
pui, s. sup.), n. Cic. || 2° Fig. Frapper 
d'inertie. Obstupefacëre, io, is, feci, 
factum, act. Ter. Liv. Obtundëre, 0, 
ts, fudi, tusum, act. Cic. : La timidité 
a eogoordi ses facultés, Eum obstupe- 
fecit pudor. Ter. Être — par la peur, 
Mein torpére (voy. 1e), n. Liu. En- 

ourdir l'esprit, Mentem obtundère. 
ic. Vicillesse engourdie, Senectus 
languide. Cic. Engourdi par le succès, 
Victoriä socors (gén. ordis). Sall. Être 
— par l'oisiveté, Otio congelare, n. 
Cic. Cessatione torpère, n. Cic. Les 
volupiés qui euguurdissent, Lenguidæ 
voluptaies. Cic. 

S'eExoocavtn, v. pron. 1° Devenir 
comme paralysé. Torpesc?re, 0, is, pui, 
s. snp., n. llin. Oblorpescëre, n. Cic. 
Liv. Sen. : La œain s est eogourdie, 
Manus obtorpuit. Cic. || 20 Fig. De- 
venir inerte, s'énerver. Torpesc®re 
(voy. de), n. Sall. Marcesc®re, o, ts, 
cui, s. sup., n. Liv. Languescëre, 0, 
b, gui, s. Sup., n. PL.-j.: S'engourdir 
faute de cullure, Incultu torpescèére. 
Sail. S'— dans l'oisiveté, Torpescére 
ver olium. Sall. Marcesc}re otio. Liv. 

ENGOURNISSEMENT, 8. m. Ÿ° 
État d'une partie du corps qui est en- 
gourdie. Torpor, oris, masc. Cic. Cels. 
: Engonrdissement d'uo sens, Sensüs 
slupor (oris), masc. Cic. Daus cette 
maladie, il L a — léthargique, (Est) 
in Àoc morbo mercor (masc.). Cels. 
Voy. æxcoonpin 40. || 20 Fig. Apathie, 
torpeur. Torpedo, dinis, fêm. Sal. 
Tac. Torpor, oris, masc. Plin. Tac. 
Languor, oris, mase. Cic. Veternus, 1, 
m. Cic. Afarcor, oris, masc. Sen. Vell. 
Bocordie, æ, f. Sal. Cic. Ignavie, f. 
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Cic. Inertia, f. Cic. Voy. aPatuix. 
ENGRAIS, 8. m. 1° Päture pour en- 
graisser les volailles. Offæ (arum, f. 
pl.) quibus aves saginantur. Col. || 
20 Päturage où l'on met le bétail pour 
l'engraisser. Pascua, orum, n. pl. Col. 
: Mettre à l'engrais, C. enonaissen 
(act.) 10. || Fig. : Se mettre à l'en- 
grais chez qqu, Conjicëre se in sagi- 
nam ad aliquem. Plaut. || 3° Ce qui 
sert à amonder les terres. (En gén.) 
Lælamen, minis, 0. Plin. (Eugrais 
animal) Stercus, coris, n. Varr. Col. 
Plin. (Fumier) Fimus, i, m. Col. =: 
Riche engrais, Pinguis fimus. Virg. 
Servir d'—, Solum stercoris vice Læli- 
ficare. Plin. Être un très bon —, 
timi stercoris vim præbere. Col. Meltre 
l'—, Agrumn Lætificare. Plin. Amender 
par un —, C. ENGRAISSER. 
ENGRAISSEMENT, s. m. 1° Action 
d'engraisser. (Ën gén.) Sagine, æ, f. 
Varr. Col. l'in. Saginatio, onù, 
Plin. (Des volailles) Fartura, æ, f. 
Col. || 2° Embonpoint. Voy. ce m. 
ENGRAISSER, v. act. ie Faire de- 
venir gras. (En gén.) Saginare, act. 
Varr. Col. Pinguefac#re, to, is, feci, 
fartun. act. Plin. (En pari. de la vo- 
aille) Farcire, io, is, farsi, farctun 
ou fartum ou farsum, act. Col. : Eu- 
graisser des bœufs, Boues saginare. 
Varr. On dit que les bains engrais- 
sent les bœufs, BDoues lavatione tra- 
duntur pinguescére (0, is, 8. parf. ni 
sup.), n. Plin. Engraisser les tau- 
reaux, T'auros facère planer: Varr. 
La paille engraisse l'âne, Asellus pa- 
leis gliscit (de gliscëre, 0, 8. parf. ni 
sup., n.). Cul. Eugraisser une poule, 
Gallinam pinguem facËre (io, is, feci, 
(actum). ol. Choisir des poules pour 
es —, Gallinas ad saginam eligère. 
Plin. — des tlourtereiles, Turtures 
opimare. Col. Le millet engraisse les 
tourterelles, Turlures milio crasses- 
cunt (de crassescère, 0, s. parf. ni 
sup., n.). Col. | Bœufs engraissés, 
Boves altiles. Varr. Agneau engraissé, 
Punguior agnus. Plaut. Puule en- 
graissée, Gallina altilis. Plin., Oie —, 
Anser fartilis. Plan. || Ads. Uu exer- 
cice modéré engraisse, Modica exer- 
citatio corpus implet (de implère, eo, 
evi,etum). Cels. || 2° Enduire de graisse, 
d'huile = Engraisser les choux avec de 
l'huile, Caules oleo ung?re (0, is, unri, 
unctum). Hor. || 3° Souiller de graisse. 
C. anaisser || 6° Amendor par un on- 
rais. (Eu gén.) Lztifcare, act. Plin. 
Par l'engrars animal) Stercorere, act. 
Plin. : Plaine que le sang a eugrais- 
sée, Campus sanguine pinguior. Hor. 
6° Pig. Enrichir. Voy. ce v. 
ENGRAISS&R, v. D. C. S'ENGRAISSER. 
S'encaaissen, v. pron. 1° Devenir 
gras. Pinguesc®re, o, is, s. parf. ni 
sup., n. Col. Crassescére, 0, is, s. 
parf. ni sup., n. Col. Plin. Gliscère, 
0, is, 8. parf. ni sup., n. Col. Sagi- 
nari, pass. Plin. Corpus fectre (to, 
is, feci, fectum). Cels. = Les porcs 
s'engraissent, Sues crassescunt. Plin. 
L'âne s'engraisse avec de la paille, 
Gliscit asellus palais. Col. || 2° Fig. 


ÉNIGM 679 


S'enrichir = S'engraisser du suc de la 
république, Sanguine reipublicæ sagi- 
nari, pass. Cic. || 3° Être amende par 
un engrais. Pinguesc#re (voy. 40), n. 
Virg. Plin. Glisc®re (voy. 1°), a. Coi. 
ENGRAISSEUR, 3. m. Celui qui en- 
graisse des volailles. Fartor, oris, m.Col. 
ENGRANGEN, V.act.Mettre en gran- 
ge. Condère, o, is, didi, dituin, ae. Cic. 
ENGRA VER, v. acl. Engager dans le 
sable. In vada ferre (fero, fers; tuli, 
latum),act. Virg. Aggere arenz cingrre 
(o, is, cinri, cincium), act. Virg. 
ENGRAVER, v. n., el S'ENGRAVER, Y. 
prou. S'engager dans le sable. Sidére, 
0, 18, side el sedi, sessum, n. Liv. 
Vitr. Tac. SubsidYre, n. Liv. : L'em- 
barcation engrava dans le Nil, In 
Nilo navicula subsedit. Liv. Le na- 
vire s'engrave, Navis sidit. Liv. Être 
engravé, [ærëre in vado. Curt. ou 
Hærère per vada, et simpl. Hærère, 


f. leo, es, Azsi, Azsum, n. Tac. 


ENGRENER, v. act. 1° Nourrir aveo 
du grain. Seminibus pascére(o, is, pavi 
pastum), act. Col. || 1° Fig. Commen- 
cer. Voy. ce m. 

ENHARDIR, Y. act. Rendre hardi. 
2 Enhardir qqn, ÂAliquem ou Animum 
ahcujus confrmere. Cæs. Animum 
alicujus nugére (e0. es, aurt, auctum). 
Cic. Aliquem erigëre, 0, is, reri, rec- 
tum). Cic. confirmatiorem fac?re (io, 
is, feci, factum). Cæs. =: La richesse 
enhardil, Divitiæ audaciam faciunt. 
Sen. Enhardi par un combat, Prælio 
sublatus (pass. de tollëre,o, is, sustuli). 
Cæs. Enbardir qqn à qq. ch., Aliquem 
in aliquid audaciorem facËre. Sen. 

S'ENHARDIA, v. réf. Prendre de l'as- 
surance. Se confirmare. Cæs. Cic. Se 
erigêre (0, is, reri, rectum). Cic. Ani- 
mu sumêre (0, is, sumpsi, sumplum). 
Vell. : Quelqu'un s'enhardit, Alicui 
animus accedit (de acced?re, 0, cessi, 
cessum, n.). Cie. ou augetur (de au- 
geri, cor, auclus sum, pass.). Liv. Je 
m'enbardis à faire, Facère audee (es, 
ausus sum, audèrr). Cie, 

ENUARNACHER. C. HARNACRER, 

ÉNIGMATIQUE, adj. Qui tient de 
l'enlgme. Ambiguus, «, um. Cic. Per- 
plerus. Liv. : En termes énigmaui- 
ques, C. le suiv. 

ÉNIGMATIQUEMENT, adv. D'une 
manière énigmatique. Ambigue. Cic. 
Perplexe. Liv. Per ambages. Liv. 

NIGME, 8. f. 1e Definition ambi- 
uë d'une ch. Ænigma, atis, n. Cic. 
Pin, Griphus, i, m. Gell. : Euigme 
ranosée. Posita quæstio (onis), f. PR. 
arler par énignes, Ænigmala loqui. 
Pl.-j. Trouver le moi d'une énigme, 
Griphum dissolvère. Gell. J'ai le mot 
de l°'—, Plane, quid sit, intelligo. Cic. 
N 2° Chose obscure, difficile à com- 
prendre. Ænigme, a«tis, n. Cic. Obs- 
curites, atis, {. Cic. A mbages, um. f. 
pl. Ov. =: Les énigmes d'un oracle 
obscur, Ambages sortis obscuræ Ov. 
Les — des songes, Obscuritates ou 
Ænigmels somniorum. Cic. Leviner 
les — des lois, Ænigmata legum s0l- 
vère. Jus. Par —, Per enbeges. Lis. 
Anmbigus. Cic. 
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ENIPÉE, fl, et riv. do Grèce. Eni- 
peus. ei et eos, m. Liv. Luc. 

ENIVRANT, part. prés. d'ENIVRER, 
Voy. ce v. || Adj. ENIVRANT, ANTE. 
Qui enlvre = Être enivrant, Temulen- 

liem (ee to, is, feci, factum). 
Plin. || Fig. Plaisir enivrant, Blinda 
volupias. Cic. Louanges enivraules, 
Blundz laudes. Virg. 

ENIVRÉ, de, part. passé d'en- 
YVNER, Voy. ce v. || Ad. 1° ivre, 
Ebrius, a, um. Cic. Temulentus. Cie. 

20 Fig. : Enivré de sa victoire, 

ictoriä elatus (a, um). Cie. — de 
sa prospérilé, Secundis rebus inso- 
lentior. Hirt. Être — de sa gloire, 

Glori& tumëre (+0, es, mui, 8. sup.), 
n. Plin. 

ENIVREMENT, 8. m. |vresse, Voy. 
ce m. || Fig. Ezsultalio, onis, f. Sen. 
2 L'enivrement de l'âme, Gestientrs 
animi elatio (onis), (. Cic. Être dans 
l'— de la joie, Lætitia ezsultare ou 
gestire (io, is, ivi el ii, ifum), n. on 
der (feror, ferris, elatus sum, pass. 
ic. Être dans l'— de sa vicluire, 
Victoria ersultare, 0. Cic. Augmenter 
V— (= l'orpuel) de qqn, Aliquem 
ferociorem reddëre. Cic. 

ENIVRER, v. act. Rendre ivre: 
Eoivrer qqn, Aliquem ebrium facfre 
(to, is, feci, factum). Cic. temulentum 
acëre, Plin. Aliquem inebriare. Plin. 
js Eoivrer, Temulentiam facère. 
lin. || Fig. Evivrer de joie, Lentiä 
efferre (fero, fers, extuli, elatum), acl, 
Cic. — d'espoir, Spe inflare, act. 
Cic. Il ne faut pas que l'excès de la 
rospérilé nous enivre, Non est ersul- 
andum nimië prosperilale. Front. Ce 
qui — les ignorants, Qnod ignaros 
capif (de capère, io, cepi, caplum). Cic. 

S'ENIVREN, v. réf. So rondre ivre : 
Qui s'est enivré, Ebrius factus je. 
wm). Cic. Quand tu Le seras enivrée, 
Cum ebria erts, Ter. S'enivrer de vin, 
Vino inebnari, pass. Sen. Vino se 
devincire (io, is, vinri, vinctum}), 
Plaut. | Fig. S'eoivrer de sang, San- 
guine se saturare. Cie. In cæde bac- 
chari, dép. Cie. Qui s'est enivré du 
sang des citoyens, Sanguine civium 
ebrius. Plin. S'enivrer de sa popu- 
larité, Populantate efferri {feror, er 
ris, elatus sum), pass. Suet. Voy. 
S'ENORGUFILLM. 

ENJAMDEÉE, 8. f. Grand pas. Gran- 
dis (is) gradus {(Gs), m. Plaut. : Faire 
de grandes enjambées, Ingentes ferre 
gradus. Ov. 

ENJAMDER, v. act. Franchir. 
Transgredi, ior, Éris, gressus sum, 
dép: (acc.). Czs. Liv. 

NIAMBER, V. n. 4° Aller à grands 
s. Voÿ. eNsaunée. || 2° Étondro le 
jambe pour franchir : (are 
essus qqo, Aliquem (rausgreili (voy. 
I. b.). de. | 3e Être an salllie sur. 
In rem) projici, ior, Fris, jectus sum, 
ass. Cic. Voy. AvaNcER {nent.) 3e. 
Le Empiéter sur. Voy. EwPiéree. 

ENJA VELER. C. ENOFnsEn. 

ENJEU, s. m. Ce que l'on met au 
Jeu. Pignus, noris, D. Virg. Ov. V.- 
Mar. : Mettre un enjen, Pignus po- 
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nre. Ov. Melire son manteau, une 

éoisse pour —, Pailium pon’re (0, 
1e, posui, positum). Plaut. Vitulam 
poutre. Virg. 

ENJOINDRE., (GC. ORDONNER, COu- 
MANDER. 

ENJÔLER, v. act. Abuser par des 
aroles flatteuses. Pellicère, io, is, 
ezi, lectum, act. Cic. 

ENJÔLEUR, Ss. m. C. TROMPEUR, 

ENJOLIVEBIENT. GC. SMBESLLISSE- 
MENT. 

ENJALTVER. C. EMBELLIN. 

ENJOLIVURE, 5. f. C. OnNGMENT. 

ENJOUÉ, 8, adj. Qui a de l'en- 
joûmont. Hilaris, m. f.,e, 0. Cic. 
Jocosus, «, um. Cie. Hor. Festivus. 
Plaut. Cic. Facelus. Cic. Remissus. 
Cic. : Très enjoué, Perfacelus. Cic. 
Air —, Vultus hilaris. Cic. Voix en- 
jouée, Voz hilaris. Quint. Conteur 
eojuné, Narrator facetus. Cie. Con- 
versalion enjouée, Festivus sermo. 
Cic. Les gens enjoués, Remissi. Cic. 
Jocosi. Hor. 

ENJOUEMENT el ENJOUMENT, 
s. m. Badinage leger. Hilaritas, atts, 
f. Cie. Festivrtas, (. Cic. Facetiz, f. 

l. Cic. = Enjañment du langage, Ai- 
aris oratio. Quint. Le plarduyer est 
rempli d'—, Defensio redundat hila- 
ritate. Cic. Discuurs relevé par de 
l'—, Oratio festivitate condita. Cic. 
Qui a de l'—, C. exsoué. Avec —, 
Jocose. Cic. Facele. Cic. Festive. Cic. 
Plarsanter avec uo aimable —, Hu- 
manissime jocari, dép. Cic.-fil. 

ENLACEMENT, s. m. Action d'an- 
lacer. Implicaltio, onis, f. Cic. 

ENLACER, v. act. 10 Passer l'un 
dans l'autre. Conterëre, 0, is, fcrui, 
tertum, act. Cæs. : Enlacer des ro- 
seaux, Arundines conterère. Czs. — 
les lis et les violeltes, Intezïre lilia 
viclis (au dat.). Cl, Doigts enlacés 
eotre eux, Digiti inter se impleri 
(pass. de implect're, o, is, pleri). Plin. 
Eularer des guirlandes à so0 front, 
Tempora serlis innect#re (0, is, nerui, 
neaum). Ov. || 2° Serrer, ctreindre. 
Circumplicare, act. Cic. Complectr, or, 
Fris, plerus sum, dép. (acc.). Cie. = 
Entacé dans les replis du serpent, 
Circumplicatus serpentis ampleru. Cic. 
Il y aurait prodige si le levier avait 
— le serpent, Essel ostentum, si an- 
guem veclis cireumplicavisset, Cic. La 
vigne eolace tout ce qu'elle reu- 
contre, Vilis, quidquid nacta est, com- 
lectitur. Cie. Enlacer un tronc d'ar- 

re, Sfipem amplecti. Lucr. — dans 
des filets, Irretire, 10, ts, ivi, itum, 
act. Cic. Laqueis vincire (io, ts, vinri, 
vinctum}, aût. Sall. || Fig. : Enlacer 
dans des pracès, Judiciis irretire. Cie. 
— qqn dans un résean de devoirs, 
Aliquem multis officits implicatum ou 
consiriclum fenère. Cie. — des villes 
dans un réseau de garnisons, Devin- 
cire urbes præsidiis. Cie. 

S'ENLACEN, V,. 40 Réf. et Pron. 
Enlacer soi-même, être enlacè =: La 
lierre s'enlace autour de l'arbre, He- 
dera arborem implicat. Cat, Les 
lierras onl coutnme de s'enlacer anx 
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troncs, Hederæ solent iruncos inte 
zêre (roy. ENLACER 1e), Ov. || Fig, 
: S'enlacer dans qq. ch., Aliquä re se 
ünplicure. Cic. || 20 Récipr. S'enlacer 
l'un l'autre. Inter se implicari, pass. Col. 

ENLAIDIR, v. act. Rendre laid 
Defurmare, act. Cic. Virg. Fœdare, 
acl. Virg. Liv. Turpare, act. Hor. 
Tac. Deturpare, act. Plin. : Les rides 
l'enlailissent, Te rugz turpant. Hour. 

Entaioin, v. D. Dovenir laid : J'en- 
laidis, Fio deformis (m. f., e, 0.1. Ov. 

ENLAIDISSEMENT, 5. m. Action 
d'enlaidir; resultat de cette action. 
Achion) Defurmatio, onis, (. La. 
Résultat) Deformitas, atis, f. Plin. 

ENLEVEMENT, 8. m, {+ Action 
d'enlever, d'omporter = L'enlèvement 
(= le transport) des slalues, Signo- 
rum asportalio (onis), f. Cic. L'— des 
cadavres et des décombres, Cada- 
verum el ruderum egestio, [. Suet. L'— 
d'un corps (dans les funérailles), 
Mortui elatio, (. Ulp. || 2° Aapt, ra- 
vissemont. Maplio, onts, f. Ter. RAap- 
lus, üs, m. Cic. || 3° Accaparement 
Voy. ce m. 

ENLEVER, v. act. fo Lover en 
haut Tullïre, o, is, sustuli, sublatun, 
act. Cic. Ertull?re, o, is, extuli, s.sup., 
act. Cic. Efferrr, fero, fers, ertuli, 
elatum, act. Cic. Allevare. acl, Quint. 
Curt. Elevare, art. Ces. Sublevare, 
acl. Liv. Erigère, 0, is, rexi, rectum, 
art, Cic. Liv. Subrigfre, acl. Sen. : 
Enlever sur ses épaules, [n suos Au- 
meros efferre. Cic. — de terre qqn, 
un serpent, Aliquem, Serpentem su- 
biinem rapëre (io, ts, pui, plum). 
Plaur. Virg. — dans les airs, In su- 
blime tollfre. PA. Être enlevé daos 
l'espace, Levari in sublime, Plin. En- 
lever des vapeurs du sein des eaux, 
Vapures ex aquis ercilare. Cic. || 2° Em- 
porter d'un lieu dans un autre. (En 
gèn.) Aufrrre, fero, fers, abstuli, 
ablatum, acl. Cie. Efferre (voy. 4e), 
art. Cic. Deferre, fre, fers, detult, 
delatum, act. Liv. TollXre (voy. 1e), 
act. Cic. Asportare, acl. Cic. Liv, 
Erportare, act. Cie. (Au moyeu d'un 
véhicule) Avehfre, o, is, veri, vecturn, 
acl. Cæs. Evehrre, act. Cato. Cie. 2 
Enlever du blé de l'aire, Tolifre fru- 
mentum de area. Cic. — des temples 
les slalues des dicux, Tollère deorum 
simulacra e delubris. Cic. — des lieux 
publics les statues dans des chariots, 
Er locis publicis signa plaustris eve- 
hËre ou exportare. Cic. — les blessés 
du champ de balaïille, Efferre saucios 
er acie. Cic. — le fumier des co- 
lamibiers, Stercus e columbariis ege- 
rXre (o, is, gesai, gestum). Col. — des 
décombres, Audera purgare. Suet. — 
la Lerre avec ses mains (en crensant 
uo fossé), Terram manibus erhaurire 
(io, is, hausi, hanstnm}. Cæs. Voy. 
EMPOnTER 10. || 3° Accaparer. Coemêre, 
0, is, emi, emptum, acl. lic. || 4 
Fig. Remportor, obtonir, gagner. Au- 
ferre (vov. 20). art. Sen. Suet. Ferre, 
act. Cie. Tollre (voy. 10), set. Hor.: 
Enlever les applaudissements, tous 
les suffrages, Ferre plausum, omne 
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Puncium. Mor. — le prix, Præmium 
auferre. Suet. || 6° S'emparor de vive 
forcs à la guerre. Erpugnure, acl. Cxs. 
Capïre, io, is, cepi, captum, acl. Cic. 
Rapëre (voy. 4e), act. Liv. : Enlever 
une place, les villes à la première 
allaque, Erpugnare oppidum. Cæs. 
Aapère urbes primo impelu. Liv, — 
des terres à l'ennemi, Capre agros 
de hostibus. (ic, ez ou ab hostibus. 
Liv. — l'Arménie à qqn, Alicui Ar- 
meniam detruhëre (0, is, traxi, (rac- 
tum). Cic. — à qqu son camp, Ali- 
quem castris erpellëre (o, is, puli, 

lsum). Ces. eruëre (0, 18, ui, ulum). 
Liv. — à l'ennemi ses bagages, Im- 
pedimentis hostem eruËre. Cxs. — des 
étendards à l'ennemi, Rapère vezilla 
ez hostibus. Tac. — à VCics 6es ri- 
chesses, À Veiis opes egerëre (o, is, 
essi, gesium). Liv. — un convoi, 
ommeatum interciplre (io, is, cepi, 
ceptum). Cic. || 6° Volsr, prendre par 
force. Erijère, io, is, ripui, replum, 
acl. Cie. Abripére. Cie. Raprre (voy. 
nr act. Cic. Abstrahère {voy. se. 
act. Cæs. Auferre {voy. 2°), act. Cic. 
Adim?re, 0, is, emi, emplum, acl. Liv. 
2: Enlever un ubjel sacré, Sacrum cle- 
père (oc, is, psi, ptum). Cic. — à qqn 
ses armes, Despoliare aliquem arinis. 
Cæs. — le pain de la bouche, Fru- 
mentum ab ore rapère. Liv. 1] à 
lout eotevé, MNudavit omnia. Cic. La 
verln ne peul être enlevée ni par la 
force ni par la ruse, Viritus nec 
eripi nec subripi potest. Cic. || 7° Com- 
mettre un rapt. Raprre Cox: 40), act. 
Liv. : Eolever des jeunes ülles, Vir- 
ines rapêre. Liv. — de furce la fille 
‘Isidure, [sidori filinm vi abducère 
(o.is,duzi, ductum). Cic. || 8° Faireuno 
arreslation. Apprehendÿre, o, is, hendi, 
Aensum, act. Cic. Comprehentëre, acl. 
Cic. Arripére (voy. 5e), acl. Val. ap. 
Cic. Voy. annéren 10. || 9° Faire 
mourir. Raprre {voy. 1°), acl. Cels. 
Eripêre (voy. 6e), act. Curt. Inter- 
cipfre, to, 18, cepi, ceptum, act. Cels. 
Col. Auferre (voy. 2°), act. Liv. = Les 
leurésies enlèveat eo an clin d'œil, 
aterum dolores celerrime rapiunt. 
Cels. La peste enleva mille hommes, 
Mille hominum pestis consumpsit (de 
consumêre, 0, , sumplum). Curi. 
Drusus fut enlevé par la mort, Dru- 
sum inors abstulit. Flor. — par une 
wort subite, Correptus morte subilä. 
Curt. Si le destin m'eulève avant le 
lemp-, Si me præceycrit fatum. Curl. 
Enlevé avaot le temps. Præreptus. 
V.-FL 11 40° Oter, faire disparaitro. 
Auferre {voy. 2°), act. Cic. Tolifre 
{vuy. 19), act, Plin. Eximêre (voy. 6e), 
act lin. Demêre, o, is, dempsi, 
demplum, act. Cic. : Enlever les eo- 
seignes (fichées eu terre), Signa vel- 
Ure (o, is, vellr et uulsi, vulsum). Liv. 
— le fer (d'une blessure), Evell're 
ferrum. Cæs. — uo arbre (en le dé- 
ractmanl}s Euellre arborem. Liv. — 
la œvuelle d'une Lige, Medullam « 
caule erimËra. Plin. — l'écorce, La- 
vare corlicem. Pall. — des affiches, 
Libellos dejicére (io, ts, jeci, jectum). 
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Cie. Sen. — les cloisons, Parietes di- 
movére (e0, es, movi, molum). Tac. 
— l'oreille avec ses dents, Auriculam 
mordicus auferre. Cic. — les yeux 
avec le doigt, Oculos digito decutëre 
(io, is, eussi, cussum). Col. — la 
rouille (en frotlant), Robiginem exte- 
rêre {o, is, trivi, tritum). Plin, — la 
couleur (en lavant), Colorem eluëre (0, 
is, ui, Uum). Quint. — une lache, 
AMaculam exrtgñre (o, ts, egi, actum). 
Suet. — les laches d'un vêlement (en 
lavant), Maculas e veste abluWre. Cic. 
— l'écrilure avec une éponge, Scripte 
spongiä delëre (e0, es, eut, etum): Suet. 
— l'odeur de l'ail, Odorem allit ez- 
stinguêre (o, is, sfinzi, stinclum). Plin. 
— la clef (de la serrure), Clavem ab- 
duc®re (voy. 1°}. Plaut. || Fig. Enlever 
les alarmes, Timorem dejicére. Cic. 
— loul espoir de paix, Spem pacis 
exturbare. Liv. || fio Fig. Faire perdre, 
priver do. Auferre (voy. 2°), act. Cic. 
Detrahre (voy. 5e), acl. Cæs. Eripire 
(voy. 69), act. Cic. Eximrre (voy. 6°), 
act. Cie. Demfre(voy. 400), acl. Suet. 
: Enlever à qqn un père, Præripére pa- 
trem alicui. l'laut. — une femme à son 
mari, Mlarilo (urorem) abducëre (voy. 
10). Suet. — qq. ch. à qqn, Auferre 
aliquid alicui vu ab aliquo. Cic. — 
la tête à une atalue, Staluæ (au dat.) 
caput demêre. Suel. — à qqo uo com- 
mandement, Imperiun alicur ou ali- 
cujus abrogare. Cic. — au questeur 
l'administration des blés, Quæstorem 
a frumentariä quæstione amovëre (vOY. 
100).Cic. Ce qu'il m'eniève d'autorité, 
Quud de meä auctoritate deripit. Cie. 
Enlever à qqu ses appuis, Detrahfre 
alicui aurilia.Cæs.— à jqn ses moyens 
de défense, Alicui defensionem præ- 
cid#re (o, ts, cidi, cisum). Cic. S'— 
Lout moyen de relour, Præcid”re sibi 
reditum. Cic. — loule créance aux 
poètes, Eripère vatibus fidem. Ou. — 
aux registres toute créance, esignare 
tabularum fidem. Cic. — à un mot la 
sigaitlcation qu'il avait, Privare uer- 
bun e& vi quam habebat. Cie. La plai- 
saoterie enlève qq. ch. à la gravité 
du discours), Aliquid de gravitate 
Jocus decerpit (de decerpère, o, is, 
cerpsi, cerplum). Quint. || 12° Écarter 
qqn de, soustraire qqn 4 qq. ch. Abs- 
{rahëre (voy. 5°), act. Cic. Eripère 
{voy. 6°), acl. Cic. ErimPre (voy. 60), 
act. Cic. : La mort nous enlève aux 
tnisères, Mors (nos) abstrahit a malis. 
Cic. Enlever qqn à ses loisirs, Ali- 
quem ex olio revocare, Pl.-j. Voy. an- 
nacuen 59, 6° et 71°. || 18° Pousser 
vivoment on avant. Rapére (voy. 1°), 
act. Virg. Pl-j. : Enlever l'armée 
coatre les Trovens, les légions à tra- 
vers ua lieu, ftap#re aciem in Tro- 
Janos. Virg. legiones per locum. 
Pl..j. — un cheval de l'éperon, 
Equum calcari concilare. Liv. || 14e 
Faire rapidement. C. vñrècuen {o. || 
450 Fig. Animer, transporter. Exci- 
tare, act. Cic. Concilare, act. Cic. : 
Enlever les spectateurs {au lhédâtre), 
Theatrun commovère (eo, 45, movi, 
molum). (uin{. VOy. TRANSPORTER. 


les pass. des v. ac 
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S'eNLeven, v. 19 Réf. So porter en 
haut. Se tollère (0, is, sustuli, subla- 
put Cic. Se erigére (0, is, rezi, rec- 
tum). Cic. Erigi, or, Pris, rectus sum, 
pass. Virg. : S'enlever dans les airs, 

n sublime ferri (feror, ferris, latus 


sum), pass. Cic. In altum perri (elas 


tus sum), pass. Plin. |] 2° Pron. être 


emporte, pris. Aufern, feror, ferris, 
ablatus sum, pass. Cic. Rapi, ior, 
ris, raplus sum, pass. Cic. et tous 


les. pass. des v. act. cités à ENLKVER 


20, do, 40, 50, Go, || 3 Être ôte. Au- 


erri (voy. 2e), pass. Cic. Detrahi,or, 
ris, tracius sum, pass. Cic. et tous 
cités à enzvas 
10° el io. 

ENLIER, GC. LIER. 

ENLIGNER. C ALIONER. 

ENLUMINER, v. act. 1° Colorier 


un dessin, etc. Voy. coLonen 1°. || 
2° Farder, Fucare, acl. Ov. Quint. : 
Teiot euluminé, Color fuco illitus (de 


illinvre, o, is, leui). Cic. || Fig. : Ea- 
luminer le slyle, Orationem fucare. 
Gell. || 3° Rendre rouge. Aubefacgre, 
io, is, s. parf. ni sup., act. Ou. Sil. 


: Visage enluminé par l'ivrognerie, 
Facies er vinolentiä rubida. Salt. 


ENLUMINEUR, 8. m. C. PEUNTRE. 
ENLUMINURE, 8. f. 1e Action de 


colorier; resultat de cette action. Pic- 


tura, æ, f. Plin. || 2e Fard. Pictura, à, 
f. Plaut. Fucus, i, m. Cic. || 8° Fig. 
Faux coloris du style. Pigmenta, orun, 
a. pl. Cic. Pucus, i, m. Cic. 

ENNA, v. de Sicile. Enna, &, f. Cic. 
3 (Qui est) d'Enna, Ennensis, m. f., 
e,n. Cic. Enneus, a, um. Ov. 

ENNEMI, 15, 5. 4° Masc, et fém. 
Celui, Colle qui veut du mal 4 qqn. Ini- 
micus, 1, masc. Cic. {nimica, æ, (ém. 
Cic. Aduersarius, ii, masc. Cic. Ad- 
versaria, æ, fém. Cic. Tr. rar. el par 
exagér. Hostis, is, m. Cic. : Être l'en- 
nemi de qqn, Inimicilias cum aliquo 
habëre. Cic. gerëre. Cic. Je suis | — 
de qqo, Cum aliquo mihi inimicitiæ 
suni ou infercedunt. Cic. Ils son! en- 
nemis, {nimiciliæ sun inter eos. Cic. 
Mes —, Jniqu mei. Cic. Tu as nne 
enoemie redoutable, Est fibi gravis 
aduersaria. Cic. Ennemi acharné de 
Galba, Galbæ acer inimicus. Cic. — 
juré de qqn, Inimicissimus alicujus, 
Cic. alicut. Quint. J'élais encore lus 
l'— de celui-ci que de César, Ini- 
micior eram huic quam Cæsari. Cic 
Il n'a pas de plus grand — que Clau- 
dius, Nemo ulli inimicior est quam 
Claudius. Cie. — mortel, Capitalis 
inimicus. Plaut, [ls sont mes ennemis 
mortels, MfrAr erudeliter inunic1 sunt, 
Cic. Qui est sono propre ennemi, l'— 
de soi-même, Sibi inimicus ef hostis. 
(ic. Il est devenu — declarè de 
l'État. Reinublicæ aperte factus est 
inumicus. Cie. Les autres sont des 
ennewuis secrets, Ceteri sunt obscu- 
rius iniqui. Ci, Maolus, envemi pu- 
blir, (Manlius) Austis publicus. Liv. 
Déclarer qqn — de la patrie, Hosiem 
ahiquem judicare. Cie. Se faire des 
ennemis, nimicitias suscipäre. Cic. 
Quint. Offensionem ezxcipëre. Cic. sud. 
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ire. Plin. In offensionem incurrëre. |: Ennemi du peuple romain, Hoslis 


Cic. S'être fait beaucoup d'— et 
secrels et déclarés, Multas simullates 
parlim obscuras, pariim aperlas sus- 
cepisse. Cic. Se ire ua ennemi de 
qqn, Alicujus animum avertëre. Sall. 
voluntatem alienare. Cxs. Aliquem @ 
se alienare. Dig. Par crainte de se 
faire des ennemis, Invidur metu. Cie. 
(hoses] qui nous ont fait des —, 
quibus nonnullas simullales sus- 
ceplas kabemus. Cic. Avoir qqn pour 
ennemi, /abère eliguem adrersum. 
Sall. inimicum. Cie. Qui a beaucoup 
d’eonemis, Inimicorum plenus. Cic. 
N'avoir pas d'ennemi, Odii nihïl ha- 
bëre. Cic. Cesser d'être ennemis, Si- 
mullates deponëre. Cie. ponère. Liv. En 
ennemi, Inimice. Cie. Parler en —, 
Inimico animo dicére. Cic. Agir en — 
contre qqn, Adversus aliquem ou Con- 
{ra aliquem facëre. Cie. Très acharnë à 
se vengur de ses ennemis, fnumicilia- 
rum persequentissimus. Ad Ier. || 2° 
M. et f. Celui, Celle aveo qui on est en 
guerre. Hostis, is, m. f. Cic. Liv. Per- 
uellis, ts, ©. Pleut. Cic. : Considérer 
comme ennemi, Mettre au nuinbre 
des ennemis, [abëre hostium numero. 
Cic. hostium in numero. Cæs. pro 
Aoste. Liv. DucËre in numero hoslium. 
Cic. Ennemie farte prisonnière, Capta 
hostis. Liv. Passer à l'ennemi, Ad 
Aostes transfug're. Nep. Fig. Ad ad- 
versarios (ransire. Cic. — public, — 
de la patrie, Voy- do. — plus fort, 
Validior hostis. Liv. Ennemis faciles 
à vaincre, Opportuni hosies. Sail. 
Crainie de l'ennemi, Hostilis metus. 
Sal. On fut tranquille du côté de 
l'—, Ab hoste otium fuit. Liv. En —, 
Hostiliter. Cic. Liv. 11 marche en — 
vers le lerriloire..…., Infesio exercitu 
persil in agrum. Liv. Le territoire de 
‘—, Voy. l'adj. 3e. || 3° \Masc. et 
fém. Animal qui a de l'aversion pour un 
autre; Chose qui nuit à une autre. 
Hosiis, is, m. f. Plin. Quint. Ini- 
micus, t, masc. Hor. Plin. : Le rbi- 
notéros, ennerai de l'éléphant, Rh:i- 
noceros elephanto Aostis. Plin. Odeur 
qui est l'ennemie des nerfs, Odor 
nervis inimicus. [or. Branche — de 
l'arbre, Ramus arbori inimicus. Pall. 
Être l'ennemi de l'estomac, Stoma- 
chum infestare. Plin. Celle politesse 
est l'eunemie la plus dangereuse des 
études, {lla Aumantitas est studiorum 
perniciosissima Aostis.Quint.|| 4° Mase. 
et fém. Personne qui a de l'éloignement 
pour qq. ch. : Ennemi du mariage, 
Voy. ci-apr. 4e. 
Énneui, 18, adj. 1° Qui veut du mai 
à qqn. Juimicus, «, um. Cic. Aduersus. 
Cic. Alienus. Cic. Iniquus. Cic. In- 
fesius. Cic. =: Ennemi de qqn, Alienus 
ab aliguo. Cic. Famille ennemie des 
atriciens, Familia infeste patribus 
au dat.). Sall. Les Parques enoemies 
des bommes), Parcæ iniquæ. flor. 
ortune enneinie, Adversa fortuna. 
Cie. Rendus eunemis (l'un de l'autre) 
ar la perfdie des hommes, Perfidia 
ominum distraeti. Cic. || 4° Qui est 
ca guerre aveo qqn. Hostis, m. f. Cie. 


populo Romano. Liv. La cavalerie en- 
gemuie, Équites hostium. Liv. Tués 
daos les rangs ennecœis, In adversa- 
riorum præsidiis occisi. Cic. || 3° Qui 
appartient à coux aveo qui l'on est en 
guerre. Uostilis, m.f.,e, n. Cic. Hos- 
licus, a, um. Liv. Le territoire enne- 
mi, Terra hostilis. Cic. Ager hosticus. 
Liv. Hosticum, 1, n. Liv. Pl.-j. || 4° 
Qui a de l’aversion pour qq. ch.; op- 
posé, contraire. Auwersus, a, um. Cic. 
Alienus. Col. Abhorrens, gén. enlis. 
Cic. Adversus, a, um. Quint. Contra- 
rius. Plin. Intmicus. Plin. ITor. =: Élo- 
quence ennemie de l'innocence, Fa- 
cultas dicendi adversa innocentis (au 
dat.). Quint. Âme — de la volupté, 
Animus infesius lururiæ (au dat.). 
Sal. Eanemi des Muses, À Musis 
aversus. Cic. — du mariage, Abhor- 
rens ab re uxoria. Ter. — de la vie 
des champs, Alienus vilæ rusticæz (au 
dat.). Col. — de mon salut, Saluiis 
mez oppuynalor (oris), m. Cie. Chose 
eanemte de l'estomac, Rex contraria 
stomacho (au dat.). Plin. Etre — de, 
Voy. Avuir de l'AVERSION pour. 

ENVNODLIR, v. act. Donner de la 
noblesse, du lustre. Honestare, act. Cic. 
lilustrare, act. Quint. 

S'ENNoBL:A, v. réf. et pron. Gagner 
de la noblesse, de l'honneur. (F.n pari. 
des pers.) Se honestare. Cic. (En pan. 
des ch.) fllustrari, pass. Quint. 

ENNUI, 8. m. 1° Lassitude d'esprit, 
dégoût. Tædium, it, 0. Sall. Fasti- 
dium, n. Cic. : L'eonui du travail, 
de la vie, Tædium laboris. Quint. 
vilæ. Gell. L'— qu'inspire la cam- 
pagne, Agri odium (ir), n. Ter. L'— 
qui résulte de l'umiformité, Fastidium 
similifudinis. Cie. L'— qu'on montre 
eu écoutant, Fastidium audiendi. Cic. 
Causer de l'—, Voy. ennuyen. 1ns- 
pirer l'— de qq. cb., Tædium ali- 
cujus rei facËre. Liv. parëre. Quint. 
Avoir, Éprouver de l'—, Tzdium pali. 
Liv. Cbarmer l'—, Tædium levare. 
Quint. |} 2° Melancolte. Voy. ce m. || 
8° Souct, deplaisir, chagrin. Molestia, 
æ,f. Cic. Cura, f. Cic. : Ennuis (= 
embarras) domestiques, Domesticæ 
tricæ, Î. pl. Cic. Les faisceaux ont 
leurs —, Fasces habent molestiam. 
Cic. Causer de l'ennui à qqn, Alicui 
molestiam facëre. Cic. erhibère. Cic. 
Mes pelites propriétés me donnent 
de l'—, Offensioni mihi sunt posses- 
siuncule meæ. Cic. Éprouver des 
ennuis, de très grands —, Molestiam 
suscipére. Cic. In marimis molestiis 
esse. Cic. J'ai l'ennui de voir que, 
Habeo illam molestiam quod (iud.). 
Cic. En proie aux ennuis, Curä con- 
fecius. Ter. Meltre Ün aux — de qqn, 
Aliquem moleshiàä levare. Cic. 

ENNUYANT, part. prés. d'En- 
NUYEN. Voy. ce v. || Adj. &NNUTANT, 
ANTE. C. ENNUYKUX. 

ENNUYÉ, ég, part. passé d'Een- 
NUYRA, VOy. ce v. ÿ Adj. Qu! éprouve 
de l'ennui. Tædio confectus (a, um). 
Hirt. : Evvuyé de ses soucis, Tzdio 
curarum fessus. Tac. — de la lenteur, 
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Lentitudinis pertæsus (a, um). Tac, 
— de lui-même, Semet ipse perlæsus 
Suet. Être —, C. S'ENxuYEn (e. 

, ENNUYER, v. act. 1° Causer de 
l'ennui : Enuuyer qqo, Alicui (ædivm 
afferre (fero, fers, altuli, allatum). 
Liv. fastidium afferre. Cic. tædio esse. 
Pl.-j. La guerre les ennue. [psos belli 
lædium cepit (part: de capëre, io, is, 
caplum). Liv. Les vertus mêmes en- 
ouient, Viriutes ipse Ledium pariunt 
(de parëre, io, peperi, parfum, pari- 
furus). Cic. La débauche ne ics en- 
auie pas, Eos libidinis non Lwdet (de 
(ædère, Leduit ou {æsum est, impers.). 
Cic. Toutes [ces femmes] m'eonuient 
(Ale) (ædet omnium. Ter. Être euauy 
d'entendre... Voy. S'EeNNuyen {°. || 2e 
Importuner. (Alicui) molestiam afferre 
(voy. 1°). Cic. : Ennuyer beauconp 
qqn, Aliquem magnä moleslià affcére 
(io, ts, feci, fectum). Cic. — qqn de 
pero Rogitando aliquem enecare 
parf. cui). Ter. Qui cnouie qqn, Ali- 
cui molesius (a, um). Cic. gravis (m. 
f., e, n.). Cic. Si cela ne t'— pas, 
Nisi molestum est. Ter. Si tibi grave 
non est. Cie. 

ENNOY&kA, anc. v. n. impers.: fl 
m'ennuie (= il ennuie à moi), C. Je 
m'ennuie. Voy. S'ENNOYFR. 

S'enxoven, v. réf. Éprouver ds l'en- 
nui, ôtro las de. Tædium pati (ior, 
Eris, passus sum), dép. Liv. z Je 
m'ennuie de qy. Ch., Alicujus rei me 
tædet (lxduit où tæsum est, tædére, 
impers.). Cic. Lædium capio (is, cepi, 
captum, capêre). Liv. me irdium fenel 
(lenuit, tentum, lenére). Gell. 11 s'en- 
nuyait beaucoup du mariage, Eum 
mairimonit periædcbat (de pertædère, 
del, fæsum est, impers.). Gell. S'en- 
nuyant de Îa lenteur, Lentitudinis 
periæsus (a, um). Tac. On s'ennuie 
d'entendre mille fois la même cbose, 
Tædet audire eadem millies. Ter. On 
3'— à suivre…., Fastulio est sequi. 
Plin. Ou s' — beaucoup de lui parler. 
Cum hoc loqui distædet (s. parf.). Ter. 

ENNUYEUSEMENT, adv, D'une 
maniere ennuyeuse. AMoleste. Quint. 
Curt. Fastidiose. Cic. Odiose. Ter. 
Cic. : Dire eonuyeusement qq. cb. 
Aliquid cum tædio dicéëre. Quint. 

ENNUYEUX, sos, ad). Qui ennuis. 
Tædio plenus (e, um). Pl.-j. Moleslus, 
a, um, Cic. Grevis, m. f.,e, n. Cic. 
Odiosus, &, um. Cic. : Oraleur en- 
nuyeux, Odiosus orator. Cic. Vieillard 
— pour la jeunesse, Senex gravis 
adolescentibus (au da.). Cic. 

ÉNONCÉ, èe, part. passé d'ÉNON- 
cer, Voy. ce v. 

NONCÉé, 8. m. Ce qu'on énoncs. 
Enuntiatum, f, n. Cic. Sen. Voy. s10n- 
CIATION. 

ÉNONCER, v. act. Exprimer par la 
parole. Enuniiare, act. Cic. Pronun- 
liare, act. Cic. Erprimére, 0, u, 
pressi, pressum, acl Cic. Elogui, or, 
Eris, locutus sum, dép. bec.) Cie. : 

noncer ses pensées, Eloqui cogitale 
mentis. Cic. — brièvement sa pensée, 
Sententiam breviter enuntiars. Cic. — 
en termes plus nets, Verbis luculen- 
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liomrbus comprekendëre (o, is, hendi, 
kensum), Cic. Énoncé formellement, 
Lingua nuncupatus, Cic. Énoncer dans 
un lestament, Ezxprimère lestamento. 
od. 

x S'éxoncen, v. 4° Pron. Être énoncé. 
Enuntiari, pass. Cic. et tous les pass. 
des v. cités à énoncen. || 2° Réf. 
S'exprimer. Eloqui, or, ëris, culus sum, 
dép. Cic. Voy. S'EXPRIMBR. 

ÉNONCIATIF, 1VE, ad). Qui énonce. 
Eruntiativus, a, um. Sen. 

ÉNONCLATION, 8. f. 4° Action 
d'énoncer. Protatio, onis, f. Cic. || 2° 
Proposition. ÆEnuntiatio, onfs, f. Cie. 
Quint. Pronuntialio, f. Cic. || 3° Ma- 
alère de s'enoncer. Elocutio, onis, f. Cic. 

ENORGUELLLI, 18, part. passé 
d'sNoRGUEILLIR, Voy. ce v. || Adj. 
Devenu orgusilleux. Feror, gén. ocis. 
Soll. Elatus, a, um. Cic. Sublatus. 
Ter. Ces. Inflatus. Cic. Tumidus. Sen. 
= Enorgueilli de ses succès, Secundis 
rebus feroz. Sall. — de ses richesses, 
Opibus elatus. Nep. — de ces événe- 
ments, {lis rebus inflatus. Cic. Voy. 
ORGUEILLEUX. 

ENORGUEILLIR, v. act. Rendre 
orgueilleux. (Aliquem) ferociorem red- 
dère (o, is, didi, difum). Cic. super- 
biorem facrre (10, is, feci, actu). 
Cic. inflare ad superbiam, et simpl. 
inflare. Liv. (anus) animum ex{ol- 
re ad superbiam. Tac. et simpl. 
(Aliquem) extollére, 0, is, exluli, 5. 
sup. Liv. : Se laisser enorgueillir 
par, C. S'ENONGOEILUIR de. 

S'enoncuiLuir, v. réû. Prendre de 
l'orguoil. Superbire, io, is, 8. parf. ni 
sap., n. Cic. Superbum se præbire 
(eo, es, bui, bitum). Cic. Spiritus sibi 
sumère (o, is. sumpsi, sumplum). Cic. 
Sese superbiä efferre (fero. fers, extuli, 
elatum). Sall. Se insolentius efferre. 
Cic. Intumesc}re superbiä ou ferociä. 
Tec. el simpl. fntumescére, 0, is, mui, 
s. sop., 0. PI.-j. Animum extollëre (0, 
is, extuli, 8. sup.). Cic. = S’enor- 

ellir de qq. ch., Re tumesrëre. 
Buint, intumesc®re. Pl.-j. superbire. 
Plin. S'— de ce que.…, Superbire 
quoi (ind.). Tac. 

ÉNORME, adj. 1° Qui est d'une 
rosseur ou d'une grandeur demesuree. 
mmanis, m. f.,e, n. Cic. Immensus, 
8, um. Cic. Vastus. Cic. Enormis, m. 
{., e, 0. Suet. 2 Taille, Grandeur 
énorme, Magnitudo immanis. Cæs. ou 
immensa. Cic. où inusitata. Cic. Pro- 
cerilas enormis. Suet. Poids —, Vas- 
um pondus. Virg. Sen. Un animal 
—, bellua immanis ou vasta. Cic. Îl 
%0 Pig. Qui sort des bornes, excessif. 
Immanis, m. f., «, 0. Cic. Grandis. 
Sal. Cic. Immensus, à, um. Plin. : 
Somme énorme, Immanis pecunia. 
Cie. Dettes énormes, Grande æs alie- 
num. Sall. Prix énorme, Immensum 

prelium. Suet. Butin —, Immanis 
præda. Cic. Difficulté —, Immensa 
dificultas. Plin. 

ÉNONMÉMENT, adv. Excessive- 
ment Enormiter. Plin. Sen. Vory. 
RICHSSIVEMENT. 

ÉNORUTÉ, s. f. fe Excés de 
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grandeur, de grosseur =: L'énormité des 

neda, Pedum enormitas (atis), f. Sen. 
| 20 Fig. Qualité de ce qui est excessif = 
L'énormilé du prix, Pretii immanitas 
(atis), f. Plin. Ps Chose etrange, ab- 
surde. Voy. AnsunviTé 20. || 4° Atro- 
cite : L'énormité du crime, Facinoris 
uminanilas (atis), f. Cie. Facti atro- 
citas. Cic. || 6° Chose abominable. 
Res (ei) infanda (æ), f. Cic. : Com- 
metire des énormitds, Monstra com- 
mit{fre. Quint. 

S'ENQUERIR, v. réf. Faire uno 
enquête sur = S'enquérir d'une ch. 
auprès de qnu, Rem ab ou ex ou de 
aliquo quærêre (0, is, quæsivi et sii, 
situm). Cic. Voy. DEMANDER 130 et 
S'ixronuen. 

ENQUÊTE, s. f. Recherche faite 
par ordre de l'autorité. Quæstio, onis, 
. Cic. Inquisitio, f. Cic. Tae, An- 
utsifio, f. Varr. Disquisitio, f. Cic. 
rognifio, f. Liv. : Eoquêète sur un 
candidat, {nquisitioe candidati. Cie. — 
sur un crime, Disquisilio facinoris. 
Cic. — sur les ciluyens exemptés 
{du service militaire], Vacantium co- 
gnitio. Liv. Demander une —, Quæs- 
{ionem postulare. Liv. Venir pour l'—, 
Inquirendi causä venire. Cic. Ouvrir, 
Faire une — sur qq. ch., sur des 
actes, sur la conspiration, Quæstionem 
insiituËre de re. Cic. De actis cognos- 
cêre (0, is, gnoui, gnilum). Cic. Con- 
Jurationem quærêre (o, is, quæsivi el 
sii, quæsitum). Liv. Porter son — sur 
toute chuse, Omnia inquirère (0, ts, 
quisivi, quisitum). Liv. Oo fait une 
— Sur la mort de qqn, De morte 
alicujus quæritur. Cic. Faire une — 
contre qqn, In aliquem inquirëre. Cic. 
— dirigée avec acharnement, Quæstio 
aspere exercita. Sall. — faite par le 
préleur, psr le sénat, Cognitio præ- 
loria, senatüs. Cic. Juge chargé d'une 
—, Inquisitor, oris, m. Cic. Sen. Tac. 
Échapper aux enquêtes, Quæstiones 
perrumpre. Cic. 

S'ENQUÊTER. C. S'Eenquénin. 

ENRACINE, és, part. passé d'&n- 
RACINER, VOoy. ce v. ! Adj. 1° Qui a 
pris racine. Radicibus defirus (a, un). 
Cic. || 2° Qui a des racines. Radicatus, 
a, um. Col. || 8° Fig. Fixe solidement. 
Insitus, «, um. Cic. Inhærens, gén. 
entis. Cie. Infirus, a, um. Cic. Inve- 
feratus. Cic. z: Vertu profondément 
enracinée, Virius altissimis radicibus 
defira. Cic. Idées —, Irhzrens opi- 
natio. Cic. Opinion profuadément —, 
Opinio penitus insita. Cic. La douleur 
reste profondément — dans le cœur, 
Infirus pecton dolor Aæret. Pl.-j. Etre 
egraciné dans l'esprit, In mente in- 
Aerère (e0, es, Azsi, hæsum), n. Cie. 
Cela n'est pas tellement —, Jd non 
ita firum (est). Cic. Je vois que c'est 
une babitude enracinée, Intelligo (id) 
invelerasse (n.). Cic. Voy. ci-apr 2°. 

ENRACINER, v. act, Faire prendre 
racine à; Fig. Fixer : KRaraciner dans 
l'esprit, Menti inserËre (o, is, seui, 
situm), act. Cic. 

S'ENRACINSA, v. réf. {de Prendre 
raoine. Radicari. dép. Col. Plin. Ra- 
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dîces capére (io, ie, cepi, captum). 
Cato. on agre (0, is, egi, actum). 
Varr. ou concip”re (to, {s, cepi, cep- 
tum), Dig. : Le rejeton s'est enraciné, 
Surculus comprekendit (de comprehen- 
dëre, 0, is, Rensum, n.). Varr. || de 
Fig. S'implanter, se fixer. Se figrre 
(o, is, Âri, frum). Sen. Insidire, 0, 
18, sedi, sessum, n. Quinf. Inkgres- 
cère, 0, is, hæsi, hæsum, n. Cie. În- 
valesc/re, 0, is, valui, s. sup., n. 
Quint. Suet. : S'enraciner dans les 
esprits, In menlibus inhæresc#re. Cie. 
Les défauts s'enracinent peu 4 peu 
Vitia paulatim invalescunt. Suet. il 
laisse les défauts s'enraciner chez 
qqn, Sinit vitia alicui insidére. Quint. 
Le mal s'est enraciné, Afalum inuete- 
rauil (de invelerasc®re, 0, is, 8. sup., 
n.). Cels. Ce mai s'est — profondé- 
ment, Penitus hoc malum 8e firit. Sen. 
La maladie s'est tout à fait enracinée, 
Morbus penitus insedit. Cels. 

ENRAGE, és, adj. 4° Quiest affecté 
de la rage. Rabrosus, a, um. Plin. Ior. 
Rabidus. Plin. : il devient enragé, 
Fit rabidus. Plin. || A Très irrite. 
Furens, géo. entis. Cic. Furibundus, 
«, um. Sall. [| Subst. Comme un en- 
ragé, Rabide. Cic. Rabiose. Cie. K 
8° Violent, impelueux. ARabiosus, a, 
um. Cic. Furiosus. Cic. = Passion en- 
ragée, Puriose cupiditas. Cic. 

ENRAGEANT, ANTE, ad). Qui cause 
une vive irritation. AMolestissimus, a, 
um. Cic. 

ENRAGER, v. n. {° Devenir en- 
rage. Voy. enxnaot Îe. |} 2° Éprouver 
une vive douleur. Cruciari, pass. Cie. : 
Enrager de la goutte, Podagræ dolo- 
ridus ardère (20, es, arsi, arsum), n. 
Cic. — de faim, Fame laborare, n. 
Col. |} 3° Avoir un violent desir de = 
Enrager de se venger, Ad ulcis- 
cendum erdêre (voy. 2°). Cæs. || 
4° Avoir un violent depit. Furêre, o, is, 
s. parf. ni sup., 0. Cie. /rê ardère 
(voy. 2°), n. Cic. =: J'enragel Dis- 
rumpor (Ëris, ruplus sum, rumpi, 
pass.)l Ter. {| enrage des applaudis- 
sements donnés à ton frère, Tui 
fratris plausu disrumpitur. Cie. 11 
enrageait d'avoir été maltraité, Fu- 
rebat se veralum (esse). Cic. Celni-ci 
— de payer tribut, [unc dare tri- 
buta urebat (de urëre, 0, is, ussi, 
ustum). Fi. Enrager que (subj.), In- 
dignari (dép.) quod (ind.}. Cæs. Liv. 
Faire — qqn, Aliquem urëre. Ter. 

1. ENRAYER, v. acl. el 0. {0 Re- 
tonir les roues : Enrayer une roue, 
Rotam sufflaminare, 8. parf. ni sup. 
Sen. adsiringëre, 0, is, sirinri, stric- 
tum, Juv. || A Fig. Retenir. Sufia- 
minare (voy. de), acl. Aug. ap. Suet. 
Sen.-rh. Cohibére, eo, es, bui, bilum, 
act. Plaut. || Nent. : Enrayer (= ar- 
rêtez-vous), Cohbite vos. Plaut. 

2. ENRAYER, v. act Tracer le 
premier sillon du labour. * Print 
sulcum ducére (o, is, duri, ductum). 
D'apr. Col. 

1. ENRAYURE, 5. f. Co qui sert 
à enrayer une roue. Su/flamen, minis, 
D. Juv. 
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2. ENRAYURE, ss. f. Lo premier 
sillon. * Primus (1) sulcus (1), m. 

ENRÉGIMENTEN, v. act. 4° For- 
mer en rôgiment. (En parl. de fao- 
tassins) Centuriare, act. (= former 
en centnries). Cic. (En parl. des 
cavaliers) Decuriare, act. (— former 
en décuries). Liv. ]| 2° Fig. Émbaucher. 
Decuriare, act. Cic. 

ENREGISTREMENT, s. m5. Action 
d'enrogistrer. Perscriplio, onis, f. Cie. 
. ENREGISTRER, v. act. 1° Écrire 

g. ch. sur un registre. Perscribre, 0, 
is, scripsi, scriplum, act. Cic. Con- 
signare, act. Cic. Liv. In commenta- 
rium referre (0, fers, retuli, relatum), 
act. Cic. |} 2° Prendre note de. Perscri- 
bre (voy. 10), act. Cic. Liiteris man- 
dare, act. Cic. : Enregistrer les jours 

erdus, Pereuntes dies imputare. Sen. 
f 3e Inscrire sur un registre publio. Ia 
fabulas publicas perscribËre (voy. 4°), 
act. Cic. Publicis litteris consignare, 
act. Cie. Tabulis publicis mandare, 
act. Cie. Publice subscrib®re, act. Cic. 
z Le sénatus-consulte n'est pas en- 
core enregistré, Nondum perscriplum 
est senatüs consultum. Cic. Le oombre 
des labourenrs est — tous les ans, 
Numerus aratorum guolannis publice 
subscribitur, Cic. Faire earegistrer 

q. ch., Aliquid perscribenduæ ‘> ta- 
Éuias publiras curare. Cic. 

ENRHUMER, v. act. Donner un 
rhume. Grôvedinem destillationemque 
concitare. Cels. : Enrbumer qgao, (Ali- 
cui) gravedinem el (ussim ferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cat. Être souvent 
enrhumé, Vexart deslillationibus cre- 
bris. Sen. 

S'ENNUUMER, Y. pron. Prendre un 
rhume. Perfrigescére, o, is, frint, 5, 
sup., n. Varr. Cels. = C'est alors que 
d'ordinaire on s'enrbume, Tum gra- 
vedines, destillationes oriri solent. 
Cels. Lieu où l'on o'a pas 4 crainire 
de s'eorbumer, Locus & perfriciio- 
nibus tufus. Plin. 

ENRICUIR, v. act. 4° Rendre riche. 
Aliquem) divifem fac#re (10, as, feci, 
Ketums Cic. Locuyletare fortunis et 
simpl. Locupletare, act. Cie. Collocu- 
pletare, act. Ter, Ad Her. Dilare, act. 
Liv. Hor. Divitits augère (e0, es, auxi, 
auctum), act. Cie. ou ornare, act. Nep.: 
Eorichi, Dives factus. Cic. Le camp(en- 
uemi) a eorichi le soldat, Castra mi- 
litem ditavere. Liv. (Ilomine] que son 
artn'eorichit guère, In arte non satis 
quæstuosus. Plin. |! Fig. Enrichir l'élo- 
quence, Locupletare eloquentiam. Cic. 
— la langue materoelle, Sermonem 
patrium dilare. or. — son sujet, 
Rem collocupletare. Ad Her. || 2° Gar- 
nir d'ornements precieux = Ennchir 
d'argent, Argento ornare, act. Cic. 
— un temple de peintures, Templum 
picluris locupletare. Cic. Tenple en- 
richi par les offraudes, Templum 
donis dives (gén. vitis). Liv. l Fig. 
Enrichir la Grèce des plus belles 
conuaissances, Præs(antissimis arti- 
bus Græciam exornare. Cic. 

S'enricuin, v. 1° Réf. Acquérir des 
richesses. Rem augère (e0, es, auxi, 
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auclum). Cic. ou facëre (io, is, feci, 
factum). Hor. Facëre divitias. Plaut. 
pecuniam. Cic. Fortunä crescëre (0, 
w, crevi, crelum), n. Nep. Quæstus 
consequi (or, #ris, secutus sum), dép. 
Cic. Ouæstum sibi constituëre (o, 1, 
ui, ufum). Cic. Se collocurleiare. Ter. 
Locupletari, pass. Cic. Dilescëre, 0, 
is, 9. parf. oi sup., u. Uor. Col.: Il 
s'est eorichi, Dives facitus est (de 
fieri, fo, fs). Cic. Qui s'est —, Re 
fortunisque auctior. Liv. Jaloux de 
s'eurichir, Siudiosus rei quærendæ. 
Cato. Désirer s"—, Divitias expetëre. 
Cic. Talent de s—, Pecunis quæ- 
rendæ intelligentia. Cic. S'— beau- 
coup, Marimos quæsius facëre. Cic. 
S'— par les malheurs publics, Afalo 
reipublicæ crescére. Sall. S'— aux 
dépens des cultivateurs, de la répu- 
blique, De aratorum bonis prædari, 
dép. Cic. Rempublicam quæsiui ha- 
bére (eo, es, bui, bitum). Cic. || 2° Pron. 
Rocevoir une parure, des ornements. Or- 
nari, pass. Cic. : S enrichir de termes 
choisis, Electis verbis ornari. Cic. 

ENRICUISSEMENT, 8. m. 1° ÂAo- 
tion do rendra riche. Rei familiaris 
amplficalio (onis), (. Cic. || 2° Parure, 
ornement. Erornatio, onis, f. Cic. Or- 
natus, üs, m. Cic. : Pour l'enrichis- 
sement du sujet, Reï collocupletandæ 
causa. Ad Jler. 

ENRÔLEMENT, $s. m. 1e Action 
d'enrôler. Conquisitio, onis, f. Cic. 
Delectus, üs, m. Cæs.: Faire un en- 
rôlement, Delectum habère. Cæs. con- 
fictre. Liv. ag”re. Quint. Tac. || 
20 Action de s'enrûlor. Sacramentum, 1, 
n. (— serment de lidélité). Cic. Liv. 
: Signer sou eorôlement, Dicëre sa- 
cramentum. Cæs. 

ENRÔLER, v. act. Inscrire sur les 
rôles do l'armee. Conscrilëre, 0, 1, 
scripsi, scripium, act. Czs. Cic. Seri- 
bre, act. Liv. = Enrôler une armée, 
Erercitum conscribäre. Cic. scnbêre. 
Liv. cogëre (o, is, egi, actum). Cæs. 
Sall. collig”re (0, is, legi, lectum). 
Cic. contrahëre (o, is, fraxi, trac- 
tum). Cic. parare. Sall. comparare. 
Cæs. — des soldats, Militum delectuin 
habère (eo, es, bui, bilum). Cic. con- 
quisilionem habëre. Liv. — qqu (ua 
sollat), Aliquem militiæ sacramento 
obligare. Cic. sacramento adigëre (0, 
is, egi, actum). Liv. Alicujus nomen 
accipère (to, is, cepi, ceplum). Liv. 
[Soldats] quil avait enrdlés en Gaule, 
Quos ex Galliä sacramento rogaverat. 
Cæs. Enrôlé dans la septième légion, 
Inter septimanos conscriptus. Tac. Êlre 
— dans ls milice urbaine. Urbanz 
militiæ adscribi. Tac. Eorûler de la 
cavalerie dans les municipes, Equites 
ex municipiis evocare. Ce. — des 
matelots (levés chez les alliés), So- 
cios navales scrib#re. Liv. — des af- 
fraochis pour la folle, Libertinos in 
classem legfre. Liv. — des rameurs 
dans la Province, Remiges er Pro- 
vinctié insfiluêre (0. is, ui, ufum). Cæs. 
Faire — ses enfants, Liberos ad no- 
men milire (0, is, misi, missum). 
Quint. || Fig. Enrôler qqun dans une 
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association criminelle, Aliquem «4 
sceleris fœdus adsciscére (0, is, ad- 
scivi, adscifum). Cic. 

, S'ENAÔLER, v. réf. S'engager dans 
l'armce. Nomen (en parl. d'un seul) 
ou Vomina (en parl. de plus.) in mi- 
liliam dare. Sen. où simpl. el pi. 
souv. Nomen ou Nomina dare (0, es, 
dedi, datum). Cic. Liv. edëre A is, 
didi, ditum). Liv. profleri (eor, éris, 
fessus sum), dép. Liv. Sacramentum 
dicëre (0, is, diri, dictum). Cæs. So- 
cramento dicëre. Liv. : S'enrôler sous 
les drapeaux de qqn, Dicére sacra- 
menium apud aliquem. Cæs. sacra- 
mento alicui. Pl.-j. Ï Fig. Le puète 
s'eorûle parmi ces hommes, In his 
poela nomen profietur suum. Ter. 
S'enrôler dans un parti, Ad causam 
accedre (0, is, cesst, cessum), 0. Cic. 

ENRÔLEUR, s. m. Celui qui enrôle. 
Conquisitor, oris, m. Cie. 

ENROUE, éx, part. passé d'ex- 
ROUER, Voy. ce v. || Adj. Qui a de 
l'enrouemont. Raucus, a, um. Plaut. 
Cic. : Un peu enroué, Subraucus. Cic. 
Gosier enrnuê, Oblusz fuuces. Quint, 

ENROUERIENT, 8. m. Alteration de 
la voix. Raucilas, atis, f. Cels. Fau- 
cium erasperalio pra f. Veg. (Rav, 
is), acc. ravim (seul cas usilé), f. 
Plaut. Apul. 

ENROUER, v. act. Rendre la voir 
rauque. (Alicujus) vocem exasperare. 
Quint. : Le mal de gorge enroue la 
voix, et absol. —, Faucium vitio voz 
exasperatur (pass.). Quint. 

S'ENnoUER, v. réfl. Prondre de l'an- 
rouement. (En gén.) frraucescère, 0, 
18, rausi, 8. Sup., n. Cic. Vocem 
obtundëre (Q, is, (udi, fusum et tun- 
sum). Cic. (À force de parler) Ravire, 
10, 18, 8. parf. ni sup., n. Plaut. : Je 
m'enroue, Raucus fo (fs, factus su, 
fier). Pl.-j. Reclamer jusqu'à s'eo- 
ruuer., Posc#re usque ad ravim. Plaut. 

ENROUILLER. C, aoviLLEn. 

ENROULEMENT, S. m. 1° Action 
d'enroulor. Involurio, onis, f. Vitr. 
20 Étal de ce qui est enroule. (En en 
Volumen, minis, ©. Plan, Gyrus, i, m. 
pi . (T. d'architecture) Voluta, à, 
. Vitr. 

ENROULER, v. act. Rouler tout 
autour. Involuëre, o, is, volvi, volutum, 
act. Plin. : Eorouler qq. ch. autuur 
de son corps, Aliquid corpors invol- 
u’re. Plin. — sa toge autour de sa 
tèle, Caput togä obvoluëre. Cic. — son 
manteau (autour de son bras), Palu- 
damentum inforquëre (eo, es, lorsi, 
nr) Liv. — l'acanthe autour des 
anses (de la coupe), Ansas acanthe 
amplecti (or, &rrs, plerzus sum), dép. 
Virg. Feuille enrouiée, Folium impli- 
catum. Plin, 

S'eNnRouLER, v. réfl. Se .ouler tout 
autour. Se circumvoluëre (0, is, volui, 
volutum). Plin. Cireumyici, or, bris, 
Jectus sum, pass. Crc. : Ua serpent 
s'était enruulé autour de la barre 
d’une porte, Anguis uectem circum- 
jectus fuerat. Cic. Serpeot qui s'eu- 
roule antour d'un tronc, Serpens stir 
pem amplectens (de amplecti, or, Eris. 
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plezus sum, dép.). Lucr. Plante qui 
s'—, Le lierre pr autour de l'arbre, 

Herba cireumvolvens se arbori. Plin. 
Uedera implicat arborem. Cat. Plantes 

vi s'enroulent sur elles-mèmes, 

erbæ sibi ipsæ circumuolulæ. Plin. 

S'enrouler les uns sur les autres, 
later se obvolui, pass. Cels. 

ENSADLEMENT, 5. m. Âmas de 
sable forme par un courant. Arenz 
agger (eris), m. Virg. 

ENSARLEN. C. ENGNAVER, 

ENSANGLANTÉ, #e, part. passé 
d'exsaNGLanTen, Voy. ce v. || Adj. 
Tache de sang. Cruenius, a, um. Cic. 
Sanguinolentus. Varr. Ov. Sanguine 
respersus. Cic. = ée ensanglantée, 
Gladius sanguine obllius. Sull. || Fig. 
Victoire ensanglantée, Cruenta vic- 
teria. Sall. 

ENSANGLANTER, v. act. Tacher 
de sang. Cruentare, act. Cic. Sanguine 
adspergère on respergère (0, is, sperst, 
smersun), act. Cic. : Ensanglaoter un 
emule, Templum cruenfare. Cic. 

S'asanGuanTen, v. réf. Se tacher 
de sang. Se cruentare. Cic. 

EXSFIGNE, 8. fem. 1° Marque, in- 
éce. Signum, i,.n. Cic. Indicinm, à, 
s. Cic. H Fig. À bonnes enscignes, 
À bon titre) Jure ac merito. Cic. 

Avec sûrelé) Erplorate. Cic. A telles 
— que (— la preuve en est que), 
Argumento est, quod (ind.). Cic. || 
de indication sur une boutique du com- 
merce qui s'y fait. (Image) Signum, i, 
8. Quant. (loscription) *Titulus, 1, 
w. : Bouclier servant d'enscigne, Scu- 
fum signi gralià positum. Quint. || 3° 
Signe de ralliement. C. pnarrau 4°. 

Exseicnr, s. masc. Officier qui porte 
l'enseigne militaire. C. PONTE-DRAPEAU. 

ENSEIGNÉ, ÉR, part. passé. 4° In- 
diquè, montre. Commonstralus, &, um. 
Cic. 1 2° Donne en ensoignement. Tra- 
ditus, a, um. Cic. || 8° Qui reçoit un 
enseignement. Edocius, a, um. Liv. 
Eruditus. Cie. Institutus. Cic. 

ENSEIGNEMENT, 8. m. 1° Action 
d'enseigner. Instilutio, onis, f. Cic. 
Enulitio, f. Cic. : Les objets de l'en- 
seignement, Res quarum est disciplina 
(æ, f.). Cic. L'— de la sagesse, Sa- 
preniie professie. Plin. L'— des écoles 
est meilleur que celui de la maison, 
Potior fes) in scholis eruditio quam 
domi. Quint. L'— donné à qqn, Ali- 
cujus erudilio. Cic. Par l'—, Docendo. 
Quint. Methode d'—, Docendi via. Cic. 
 L'enseugnement primaire, Puerorum 
elementa Drum), a. pl. Cic. || 2° in- 
struction, precople. Documentum, i, 0. 
Cic. Doctrina, æ. f. Cic. Disciplina, f. 
Cic. Præceptum, à, n. Cic. = Sont-ce 
donc là tes easeignements? /læc igitur 
est lue disciphina ? Cic. Tirer un en- 
seignement d'une ch., Decumentum 
ex re capère. Cic. Pour qu'ils servent 
d'— aux aotres, Ut sint reliquis do- 
eumento. Ces. 

ENSPIGNER, vw. act. 4° Indiquer, 
faire connaître. AMonstrare, act. Cic. 
Commonstrare, act. Plaut. Cic. De- 
monsirare, act. Liv. Quint. : Ensei- 
fuer à qqn le chemin, Alicui viam 
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monsirare ou commonsirare. Cic. || 
2° Donner des loçons de, montrer, dè- 
montrer : Enseigner (à qqn qq. ch.), 
Docère on Edocére, eo, es, cui, cium 
(aliquem aliquid). Cic. Erudire, to, is, 
tui et ii, ifum (aliquem re ou in re 
ou ad rem). Cic. InstiluËre, 0, is, ni, 
utum (aliquem ad rem). Cic. Tradëre, 
o, is, didi, ditum (alieui rem). Cic. 
On s'instruit en enseignant, Homines, 
dum docent, discunt. Sen. Enseigner 
les lettres ] aq, Docére aliquem lit- 
teras. Cic. — à qqu les procédés des 
arts, Artium voias alicui trad?re. Cic. 
— à qqn le latin, Docère aliquem La- 
tine (s.-e. loqui). Cic. — qq- ch. par 
son exemple, Alicujus ret exemplum 
(aere (10, 16, feet, facium). Curt. On 
ui enseigne les caresses, Docstur 
blanditias. Sen.-rh. À qui on a en- 
seigné le métier des armes, les arts, 
Doctus militiam. Sall. Edoctus artes. 
Liv. Qui enseigne la murale et l'élo- 
quence, Vivendi atque dicendi præ- 
ceptor loris), m. Cic. Maitre qui — 
la déclamalion, Declamandi magister 
Qi m. Quint. La loi qui oons — nos 
evoirs, Ler officiorum magistra (æ), 
f. Cic. Enseigner à qqu ce qu'il faut 
faire, Docère aliquem quid faciendum 
sit. Cic. — à qqn à parler, Aliquem 
instituëre ad dicendum. Cie. — à qqn 
à se laire, Docèére aliquem facëre. Cic. 
— à qqn à jouer de la lyre, Docère 
aliquem fidibus (à l'abl. : s.-e. canëre). 
Cic. Institufre aliquem lyrä. Quint. — 
à qqn 4 monter à cheval, Docére ali- 
quem equo (à l'ahl.: s.-e. uti). Liv. 
On enseigne au: enfants à défendre.…., 
Pueri docentur defend®re. Cu. Voy. 
Appnennng 60. || 3° Instruire. Docére 
ou Edovcère (voy. 2°), act. Cic. Eru- 
dire (voy. 2°), act. Cic. Instituëre 
(voy. 20), act. Cic. : Enseigner la 
Jeunesse, Juventutem docère ou eru- 
dire. Cic. 

S'eNsrioNra, v. pron. Être enseigné. 
Tradi, or, éris, dilus sum, pass. Cic. 
: S'enseigner méthodiquement, Tradi 
ralione. Cic. 

ENSEMDLE, adv. 1° L'un aveo 
l'autre, les uns aveo les autres. Simul. 
Cic. Und. Cie. Conjuncte. Cic. Con- 
junctim. Cæs. Cic. Communiter. Cic. 
: Quand nous étions ensemble, Cum 
simul essemus. Cic. lis faisaient route 
—, Unä üter faciebant. Cæs. Nous 
avons été unis —, Inter nos con- 
juncii sumus. Cic. [Ce] dont aous 
causons —, Quod colloquimur inter 
nos. Cic. Tous les ciloyens —, 
Cuncti cives. Cic. Tous — plutôt que 
chacun en particulier, Universi polius 
quam singuli. Cic. Mettre — ce qui 
est dispersé, Quæ dispersa sunt, cogère 
(o, is, coegi, coactum). Cic. Sparsa 
componêre (0, ïs, posui, posifum). 
Quint. Mettre toutes ses troupes —, 
Copias in unum locum cogëre. Ces. 
Jadis la grammaire et la musique 
marchaient —, Grammatice quondum 
ac musice junciæ fuerunt. Quint. || 
F:g. Allerensemhle, C. S'acconnee 10. 
IlÊtre bien ensemble. C. S'acconpæn 
{o, Être mal — C. Être en nésac- 
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corp. || 2° En même tempe, simultané- 
ment Un. Cic. Simul. Virg. Con- 
juncte. Cie. Conjunctim. Cie. Pariter. 
Cæs. Uno et eodem temporis puncio. 
Cic. 2: Atlaquer ensemble plusieurs 
forteresses, Plura castella pariter ten- 
tare. Cæs. On perd le sentiment et la 
vie tout —, Pariter cum vité sensus 
amiliitur. Cic. Le rire est excité tout 
— par la chose et par l'expression, 
Risus conjuncie re verboque movcltur. 
Cie. Éloquence noble et enjuuée tout 
—, Éloquentia grandis et cadem fa- 
cela. Cic. [Orateurs) qui sont pom- 
peux et énergiques tout —, Qui iidem 
ornale ac graviter dicunt. Cic. 
Ensruoce, s. m. 1° Union de dif- 
fèrentes partles. (En gén.) Univer- 
sitas, atis, {. Cic. Summa, à, f. Liv. 


Sen. Corpus, poris, n. Cic. (Empl. 


nn) Totum, t, n. Cic. Universa 
(orum), n. pl. Liv. Se tourne souv. 
par ua adj. comme Totus ou Uni- 
versus, 4, um (— tout entier). Cic. 
: Un ensemble, Res universa. Cic. 
L'— du genre humain, Universitas 
eneris humani. Cic. Le monde ast 
— de tout ce qui est dans la nature, 
(Mundus est) summa omnium natursæ 
rerutn conceplio (onis), (. Vitr. La 
terre, prise dans son —, Terra, 
universa. Cic. Toutes les parties de 
l'univers forment un — harmooieux, 
Omnes mundi parties inier se conci- 
nuni (de concinère, 0, nui, cen(um, 
n.). Cic. Les parties et l'— (exté- 
rieur) de notre corps, Corporis nostri 
artes (otaque figura. Cic. L'— des 
ignes du corps, Tolius corporis f- 
gura. Cic. L'— des traits (du visage), 
Lineamentorum conformalio (ons), f. 
Cic. L'— des bicns, Bonorum uni- 
versitas. Ulp. L'— de la république, 
Totum corpus reipublicæ. Cic. L'— du 
service maritime, Tofum officium ma- 
ritimum. Cæs. L'— de la législation, 
Corpus omnis juris. Liv. L'— des 
opéralions de la guerre, Summa uni- 
versi belli. Liv. L'— d'un ouvrage et 
les détails, (Operis) universitas et 
singula. Pl.-j. L'— (= le cercle) des 
connaissances, Doctrinæ orbis (is), 
m. Quint. L'— du discours, Sermonis 
contertus (us, m.) «if confinualio (onis, 
f.). Quint. Parler sur | —, Dicëre de 
genere universo. ic. Considérer les 
faits en délail et dans leur —, Sin- 
ula ef universa intueri. Liv. Tout 
"— des vertus et des vices, Omnnis 
virtutum el viliorum silva (æ), Î. Cic. 
Les détails aont faihles, mais l'— a 
de la valenr, Singula levia sunt, uni- 
versa vero valent. Quint. Être en dés- 
accord aon seulement sur les mots, 
mais sur l'—; sur l'— de la doctrine, 
Dussidère non verbis, sed unirersà re; 
fotä sententiä. Cic. À 2° Cohesion, ac- 
cord : L'ensemble de l'univers, Mundi 
cohæreutia (æ), f. Cic. — de vues, 
Consiliorum communitas (atis), f. Nep. 
Avoir de l'—, Cohærère, eo, es, Rest, 
hæsum, n. (ic. Concordare, n. Cic. 
Combat où il y a plus d'elan que d'—, 
Pugna acrior guam composilior. Liv. 
Rompre l'—, Apte dissoluërs. Cic, 
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Musique d'—, Concenlus, &, m. Cic.|n. Vell. Ruinä pairiæ 


Voy. acconD 68 el 70, 

ÉNSEMENCEMENT, 8. m, Âctlon 
d'ensemencer. Sementis, is (scc. em el 
im, abl.eet i), f. Cic. Cxs. Satio, 
onis, f. Cie. Virg. Satus, üs, m. Cic. 
2: Faire l'ensemencement, Sementim ou 
Sementem fac”re. Cato. Cic. Pendant 
l'—, Per sementim. Cato. Après l'—, 
Semine jacto. Vire. 

ENSEMENCENR, v. act. Jeter de la 
semence dans (une terre). Serëre, o, is, 
sevi, salum, act. Cie. Col. Conserëre, 
0, ts, sevi, situm, act. Cic. Obserbre, 
act. Cie. Col. Seminare, act. (rare). 
Col. : Ensemencer un champ, una 
terre de céréales, Agrum conserre. 
Cic. seminare. Col. Terram frugibus 
obser#re. Cic. Beaucoup d'endroits 
ensementés, Mulia manu sata. Cæs. 
Terre sorgieusement ensemencée, 
Ager diligenter consitus. Cre. || Absol. 
Ensemencer, Semenitim où Sementem 
facëre (no, is, fecr, factum). Cato. Cic. 
Semen sparg’re (0, is, sparsi, spar- 
sum). Cic. jac#re (lo, is, jeci, jectum). 
Pln. terrz mandare. Col, 

ENSENRER. C. ENFERMER. 

ENSE VELI, 1&, part. passé d'en- 
SEvELIA, Vuy. ce v. || Adj. Plongo 
dans, enfonce dans : Enseveli dans le 
sommeil, Somno sepulius (a, um). 
Virg. Sopore profligalus. Quint. — 
daos la débauche, {n libidines effusus. 
Cic. — dans le chagrin, Maærore pro- 
fligatus. Cic. — dans sa méditation, 
In cogitatione defirus. Cie. Esprits 
ensevehs danse les Lénèbres, fentes 
oppletæ tenebris. Cic. Enseveli dans 
l'oubli, Oblivione insœpultus. Cic. 

ENSEVELIR, v. act, 1° Envelopper 
dans le linceul; mettre dans le tombeau, 
Sepelrre, io, is, pelivi el pelii, pul- 
fum, act. Cic. CondFre, 0, is, didi, 
ditum, act. Cic. Sepultura ageère (Lo, 
ts, feci, fectum), act. Cic. Sepulture 
ou Ad sepulturam dare (o, as, dedi, 
datum), act. Cic. : Les ensevelir dans 
le mème lombheau, Eos uno tumulo 
contegrre (0, is, texi, tectum). Liv. || 
2e Fig. Meltre sous qq. ch.; cacher pro- 
fondement. Obruëre, o, is, ui, ufum, 
act. Cic. Opprim're, o, is, pressi, pres- 
sun, acl.Cic. ftecond?re (voy. 10), act. 
Sen. Tac. Sepelire (voy. 4e). act. Cic. 
Demergÿre, 0, is, mersi, mersum, acl. 
Sen. Plin. : Enseveli sous ces ruines, 
E& ruinä oppressus. Cic. Les choses 
ue la terre a ensevelies dans 8es pro- 
oudeurs, Ea quæ (ferra) occultavit 
ou demersit. Plin. L Egypte enscvelie 
{sous les eaux du Nil), Ægyptus 
obruta. Cie. Ensevelir ses débanches, 
Voluptates recond£re. Tac. — sa co- 
lère, {ram opprimére. Liv. Ces choses 
soul ensevelies daus les profondeurs 
de la philosuphie, I{zc (sunt) in phi- 
losopht& reirusa (pass. de refrudËre, 0, 
is, 8. parf.). Cic. Voy. cacnen. En- 
sevelir daos nn éternel oubli, Per- 
petu& oblivione obruëre. Cic. 

S'exsrvecin, v. réf. 1° Fig. Sa 
lasser perir avec: S'ensevelir sous les 
ruines de l'État, de sa patrie, Ruinä 
publicd occldfre (o, is, cidi, s. aup.), 
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imi (or, 
ris, pressus sum), ds iv, ]| 20 Se 
cacher, s'onfoncer dans = S'ensevelrr 
vivant, Se defudère (io, is, fodi. fos- 
sum). Sen. S’— dans les ténèbres, 
In lenebras se condre (o, is, didi, 
ditum). Sen. S'— dans l'élude, dans 
l'élude de la philosophie, Se studiis 
{au dat.) immergëre (0, is, mersi, 
mersum). Sen. Se in philosophiam in- 
urgilare. Gell, Voy. S'ENFENMER 2°, 
"ABIMER 30. 
ENSEVELISSRMENT, 8. m. Action 
d'ensevelir. Sepultura, æ, f. Cic. 
ENSE VELISSEUR, s. m. Celui qui 
ensevelil. Sepultor, oris, m. Aug. 
ENSORCELER, v. acl. 19 Jeter un 
sort à ou sur. Fascinare, act. Virg. 
Plin. EÉffascinare, s. part. ni sup., 
act. Pin. || 2e Fig. Captiver. Voy. ce 
m. {°. 


ENSONCELEUR, EUSE, 8. m. f. 
Celui, Celle qui ensorcelle : Les ensor- 
celeurs, Fascinuntes, ium (part. prés.). 
Plin. : Langue eusvrceleuse, Lingua 
fascinatoria. Serv. 

ENSORCELLEMENT, S. m. Action 
d'ensorceler. Fascinatio, onis, f. Plin. 
Gell. Fascinum, à, D. Plin. =: Les en- 
syrcellements, Effascinationes, f. pl. 

in. 

ENSOUFRÉ, £$u, adj. Rompli de 
soufre. Sulfuratus, a, um. Cels. 

ENSOUFRER, v. act. Imprégnor de 
la vapeur du soufre. Sulfure suffire (io, 
is, ui el it, ifum), act. Plin. 

ENSOUPLE, 8. [. Partie du métier 
des tisscrands. Insubulum, i, 0. Isid. 

ENSUITE, adv. Après cela. (En 

én.) Post, Cic. Postea. Cic. Post 
æc. Cic. Deinde. Cic. Virg. Dein. 
Cic. Deinceps. Cic. Dehinc. Plaut. 
Virg. Hor. Inde. Cic. Ezxinde. Liv. 
(Ordio. avec un futur) Pusthac. Cie. 
Postmodum, Ter. Liv, : || avail été 
dans l’armée de Sylla, ensuite dans 
celle de Crassus, In exercitu Suilz, 
et postea Crassi fuerat. Cic. Il occupa 
d'abord le mont Sacré, — l'Avenua, 
Montem Sacrum prius, deinde Aven- 
tinum occupavit. Cic. Îs les tuent et 
les dépuullent —, Eos cædunt, spo- 
liantque cæsos. Liv. Vint — une 
année plus agitée, Turbulentior inde 
annus excepii. Liv. Vient — cette 
division, Sequitur tlla divisio. Cic. 
1 y a au milieu un chemin, — une 
plaine, Via interest, deinde campus. 

iv. Au commencement est Cyrène, 
— les deux Syries, Prima Cyrene 
est, ac deinceps duæ Syrtes. Sail. 
Eh bien, —? Et —7? Quid postea ? 
Liv. Quid tum? Cic. Quid tum inde? 
Cic. Voy. apnès (adv.) 20. 

Ensorré De, oc. prép. À ta suite 
de, après : Ensuite de quoi, — de 
cela, Post. Cic. Postea. Crc. Post hæc. 
Cic. Voy. apnès (prép.). 

ENSUIVANT, adj. m. C. suivaxr 
ad).). 

S'ENSUIVRE, Y. proo. 4° Suivre, 
être après. Sequi, or, éris, secutus 
sum, dép. Cie. : Ce qui s'ensuit, Que 
sequuntur. Cic. || 2° Resulter, survenir 
comme effet Sequi (voy. 1°), dép. 
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Cic. =: Quand nous avons mal débuté, 
le reste s'ensuit, Ut male poruimus 
nt{ia, sic celera sequuntur. Cie, 
Frapper jusqu'à ce que mort s'eo- 
suive, Ad necem cædëre. Cic. Pourvu 
qu'il ne s'— pas de désbonnevr 
Modo ne lurpitudo sequatur. Cic. ( 
3° Impers. Decouler necessairemen 
d'un principe. Sequi, itur, secutum esi 
(impers.), dé Cic. Consequi (im- 
pers.), dép. Cic. Effici, itur, fectum 
est (impers.), pass. Cic. Fieri, fl, 
factum est (impers.), pass. Cic. Ersis- 
tre, it, sfiiit, 8. sup. (impers.), 0. 
Cic. S'expr. aussi par les adv. Con- 
finuo ou Ideo ou Idcirco ou Prop- 
lerea. Cic. = Il s'ensuit qu'elle est 
fausse, Sequitur ut falsa sit. Cie. 
D'uù il s'— naturellement que nous 
préférons.…, Ex quo illud nalurä con. 
sequilur, M anteponamus. Cic. De là 
il s'— que loul corps est mortel, fta 
effcitur ul omne corpus mortale sit. 

ic. D'où il s'— que l'bumme 0e 
pent..., Ëx quo efficitur hominerm non 
posse... Cic. Il s'— que les anis 
sont..…., Ezsislil illud, wi amici sint. 
Cic. Il s'— que tu dois écrire, Con- 
sequens est uf scribas. Cic. 11 ne s'— 
pas que les causes soienl.…, Non se- 
quitur esse causas. Cic. Il ne s'— pas 
que je sois un assassin, Non conlinuo 
sum sicarius. Cic. {| ne s'— pas qu'il 
marche, Non idcirco ingreditur. Quint. 
H ne s'— pas que [cela] soit tres im- 
portant, Von protinus marimi es me- 
menti. Quint. Il ve s’— pas qu'on 

ermetle, Non proplerea permiliitur. 

ic. S'— -il qu'il jouisse du souve- 
rain bien ? Continuone (rutur summo 
bono? Cic. Que s'—-11? Quid fum? 
Quid inde? Cic. 

ENTAULEMENT, 8. M. 1° Le der- 
nier rang do pierres au haut d'un biti- 
ment. * Surmmus(i) lapidum ordo(dinis), 
m. || 2° La partie d'un édifice qui est 
au-dessus des colonnes. * Pars (artis, 
[.), que supra ca ula columnarum 
est. 15m. d'apr. Vitr., 3,5, 13.) 

ENTACIIE, ÉE, part. passé d'ex- 
TACHER, Voy. ce v. |] AJj. Fig. Gâté 
comme par une tache. À fecius, a, ua 
Ge, abl.). Cic. : Entaché de vices, 

itirs affectus. Cic. mgquina!us. Cic. 
— de superstition, Superstifione in- 
butus. Cic. infectus. Tac. — d'irrégu- 
larité, Vitiosus. Cic. Liv. — de aul- 
lité, Frritus, Cic. |] Abs. Des sénalegrs 
enlachés, Maculosi senatores. Cic. 

ENTACIIER, v. act. Gâter comms 
par une tache. Afaculare, acl. Cic. {n- 

uinare, acl. Cie. Confaminare, act, 
ic. Infic#re, io, is, feci, fertum, act 
Cie. Macul& afficXre, act. Cic. : En- 
lacher qqn dans son honneur, Pamam 
alicujus inquinare. Liv. Dignitati ali- 
cujus labem adspergëre (0, is, spersi, 
spersum). Cic. 

ENTAILLE, 8. f. Coupure avec en- 
lôvement de parties. Incisura, æ, f, 
Col. Plin, 

ENTAILLER, v. act. faire une on- 
taille dans. Incidère, o, is, cdi, cisum, 
act. Cic. Plin. : Entailler la peau, Cu- 
tem insecere, 0, @&s, secui, seclum. Le. 
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ENTAILLURE. C. ENTAILLE. 

ENTAMÉ, ÉB, part. passé d'EN- 
TAMEn, Voy. ce v. || Adj. Dont uns 
parie a êtè priss. Delibatus, a, um. 
Cie. Gel. : Nono entamé, lllibatus. Cic. 
Infeger, gra, grum. Cic. 

ENTAMEN, v. act. 4° Prendre une 
partie d'une ch. qui ôtait entière. Li- 
are, act. Liv. Delibare, act. Petr. = 
Ealamer le foie, Jecur libare. Liv. — 
uo peu la chair, Paululum carnis de- 
libars, Petr. — ma portion, Meum 
cibum contruncare. Plaut. — le capi- 
Ul, De vivo aliguid detrahëre (0, is, 
troxi, tractum) ou resecare (0, as, 
tecui, sectum). Cic. || 2° Faire une 
petite incision, une dèchirure. Delibare, 
act. Varr. Col. Perstringë®re, acl. Cic. 
Vulnerare, act. Cic. : Le bœuf en- 
me un tronc avec le joug, Bos jugo 
truncum delibat. Col. Enlomer le sol 
avec la charrue, Perstring®re solum 
aratro. Cie. Terre qu'on ne peut — 
= très dure), fnerpugnabilis terra. 
lin. Le fleuve entame l'ile, Amnis 
insulam lacerat. Plin. [Les agneaux en 
jouant] s'eotament qrelque menbre, 

klibant aliquid membrorum. Varr. || 
8e Fig. Porter atteinte 4 : Entamer la 
gluire d'ua homme. De laude homints 
aliquid debbare. Cie. — ma dignité, 
Dignilatem meam frangëre (o, is, fregi, 
fractum). Cie. — la liberté, Liber- 
laiem imminuËre ,0, ü#, ui, ulum). 
Cic. || 4° Commencer à rompre (les 
lignes de l'ennemi). Voy. ENFONCEn 2°. 
4 6° Commencer 4 s'occuper de. Inci- 

Jre, 10, is, cepi, ceplum, act. Cic. 

wsciprre, act Cic. Intre, 60, is. iui 
et ii, ifum, act, Cic. Inchoare, act. 
Cic. InstituŸre, 0, is, ui, ulum, act. 
Cic. Aggredi, ior, Fris, gressus sum, 
dép. (acc.). ic. ingredi, dep. (acc.). 
Cic. : C'est Ambivrix qui entame l’en- 
trelien, Ab Ambiorige inslituitur ser- 
mo. Cæs. Il in'— une histoire, Narra- 
tionis incipif mihi intiium. Ter. En- 
mer une discussion, Disputationem 
ou /n disputationemn ingredu. Cic. Dis 
putalionem instuuêre. Cic. suscipère. 
Cre. L'affaire est entamée, Id nego- 
fium institutum est. Plaut. Entamer 
une luite, Miram commaltére (o, is, 
msi, missum). Liv. Vuy. COMMENCER. 

ENTAMURE, 8. f. 1° Coupure. Sec- 
tura, 2, (. Plin. || 2° Écorchure. Voy. 
wo. 

ENTASSEMENT, s. m. Ames de 
ch. entassces. Aceruus, 1, m. Cic. 
Strues, as, f. Cie. Congeries, ei, f. 
Plan. Congestus, Gs, m. Quint. Suet. 
: Enlassement de cadavres, Corporum 
sirues. Liv. || Fig. Entassement de 
enirnes, Acervi facinorum. Cic. — de 
mots, Verborum congeslus. Quint. 
Vos. amas 1°. 

ENTASSER, v. act. Îe Mottre en 
tas. Coacervare, acl. Cic. Sen. Acer- 
tare, acl. Liv. Plin. Quint. Accumu- 
lare, act. Cic. Cumulare, act. Curl. 
Construère, o, is, struzi, structum, act. 
Cic. Adaggerare act. Cato. Col. Ag- 
gerare, act. Virg. Col. Eraggerare, 
acl Plin. Cengerëre, 0, is, gessi, ges- 
has, acl. Cic. : Entssser des mon- 
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ceaux de sable, Accumulare arene 
congeriem. Plin. — de la terre, Exag- 
gerare lerram. Plin. — de ja terre au 
pied d'un arbre (pour 18 rechausser), 
Arborem aggerare. Col. — des neiges, 
Nivem cumnulare. Curt. — le blé, Ag- 
gerare frumenta. Col. — du bois sec, 
Virgulta arida cungerbre. Suet. J'avais 
enlassé à mes pieds un grand tas d'ou- 
vrages de Dicéarque, Magnum acer- 
vum (librorum) Dicæarchi mihi ante 
pedes exsirureram. Cic. Cadavres en- 
lassés, Coacervata cadavera. Liv. Ac- 
tion d'entasser, Coacervatio, onts, f. 
Pin. Congestio, f. Vitr. || 2° Pr. et Fig. 
Accumuler. Acervare, acl. Quint. Cu- 
mulare, act. Liv. Construëre (voy. 10), 
act. Cic. Congerëére (voy. 1°), act. 
Cic. = Entasser écus sur êcus, Acervos 
numorum cons{ruëre. Cic. Choëcs en- 
lassées pèle-mêle, Res femere con- 
gestæ. Quint. Enta:ser les houvenrs 
sur la Lèle de qqn, Honores in aliquem 
cumulare. Tac. — meurtre sur meur- 
tre, Accumulare cæiem cæde. Lucr. — 
funérailles sur funérailles, Cumulare 
funus aliud super alrud. Liv. funus fu- 
nere. Lucr.—\es arguments, Congerère 
arqumenta. Quint. — les inveclives, 
Probra aggerëre. Tac. — [dans une 
période] une foule de choses, Fre- 
quentare mulia acervalim. Cic. || Abs. 
Enlasser (en pari. de sommes d'ar. 
gent), Accumulare, n.Cic. || 3° Rassom- 
bler dans un lieu étroit. Coartnre, acl. 
Cic. Col. Stipare, act. Cic. Anguslius 
collocare, act. Cæs. Peranguste refer- 
cire (io, ts, fersi, fertum), act. Cic. 
Confercire, act. Plin. : Entasser le 
foin en meule, Fenum in siruem co- 
arlare. Col. — de la myrrhe dans 
des sacs, Myrrham in folles confercire. 
Plin. {Choses} quil a entassées dans 
son discours, Quæ in oratione suä 
coartavil ou perangusle refersil. Cic. 
Entasser des persaones dans les bains, 
(Homines) in Balneas contrud7re (0, 
18, trusi, irusum). Cic. Les Grecs en- 
tassés les nus sur les autres, Græci 
stipali. Cic. 

ENTE, 5. f. Sorte de greffe. Insi- 
tum, i, n. Col. 

ENTENDEMENT, s. m, 1° Faculté 
par laquelle l'âme conçoit. Intelligenta, 
æ, f. Cic. Intellectus, üs, m. Sen. || 
3° Bon esprit, jugement. Intelligentia, 
æ, f. Cic. Judicium, ii, n. Cic. 

ENTENDEUR, s. m. Celui qui en- 
tend ot comprend : À bon entendeur 
peu de paroles, À bon — demi-mot, 
Dictum sapienti sat est (prov.). Plaut. 

ENTENDRE, v, n. el act. 1e Qqf. 
Nent. Avoir l'intention de : In animo ha- 
häre (eo, es, bui, bitum) et l'inf. Cic. 
Cogitare et l'inf. Cic. Mfihi in animo 
esse (est, fuit, impers.)}, et l'inf. Cic. 
=: {l'entendait passer par la Province, 
Eï erat in animo iler per Provinciam 
facÿre, Cas Entends-tu le recevoir 
dans la maison? Hunc tu in ædes co- 
gitas recip#re ? Ter. J'— faire cele. 
Prupusitum est mihi hee facére. Cic. 
J'— bien dire, ne pas donner, (Afihr) 
certum est deliberatumque dicËre. Cic. 


(Mihi) certum aîque decretum est non 


TION. || 2° 


nolebai (de no 
œvult, nolui, 8. sup.). Cie. Je n'en- 
teods 
deal, 
Sic volo. Juv. Sic jubeo. Juv. Je ferai 
comme l'entend l'auteur, Sic agum, 
ul auctori placet (de placère, cuit où 
citum est, n.). Cic. Fais comme tu 
l'entends, Age ut libet (de libere, buit, 
bitum est, n.). Ter. [Agir) comme oo 
l'entend, Arbitralu suo. Cic. Ad suum 
arbitrium. Cæs. Voy. vouuotm, onnon- 
NEn, || 3° Quf. Neot. Acquiescer à, con- 
sentir à. Accipire, io, is, cepi, ceplum, 
act. Cic. Conced®re, 0, is, cessi, cessum 
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dare. Liv. R Act Comment l'entend 
(= quelle est son intention)? Quid 
cogilat? Ter. VOoy. nRSSEIN, iNTeN- 

Qaf. Neat.Vouloir que, cxiger 
que. Velle, volo, vis, vuli, volui,s.sup., 
D. (avec la prop. inf. ou avec ut et 
le subj., on avec le sobj. sans wi. 
Cie. : Il enteodait que soo fils fût 
tonjours avec lui, (Pilium) secum 


omni tempors volebat esse. Cic. J'en- 


tends que lu me répondes, Volo uti 


mihi respondeas. Cie. J'— que tu 
prenges femme, Volo ducas urorem. 


ler. 11 n'enlendait pas que ces ques- 
lions fussent agitées, £as res jactari 
, olo, non vis, non 


as qu'il me voie, Nolo me vi 
| Act. Je l'entends aiosi, 


{alieut rei, in rem et qqf. rem), u. 
et act. Cic. Acced®re (ad rem), n. Cic. 


Annufre, 0, is, ui, ulum (alieni ret), 


n. Tac. = Enteodre à nne cooiitioo, 
Conditionem accipére. Cie. Ad condi- 
tionem accedëre. Cie. — à une de- 
maode, Postulationi concedYre. Cic. 
— à la paix, Paci annuvre. Tac. {| 


(Suiv. d'un inf.). 1l eotend à rece- 


voir, Annuit accipre, Liv. 1] — à 
veoir, Annuil se venturum. Liv. Voy. 


consenTia. || 6° Pl. souv Act. Diriger 
son attention vers, prêter l'oreille 4, 
écouter qqn ou qq. ch. |Aliquem ou A li- 
quid) audire, to. us, fut et ii, itum. Cic. 


(Aliquem ou Aliquid) attendre, o, is, 
tendi, tentum. Cic. (Alicun aures suas 


dare (0, as, dedi, datum) ou patefac7re 


(io, is, feci, factum). Cic. (A licni rei) 


aures suas præbére (eo, es, bui, bitum). 


Liv. (Ad rem) aures admovère (eo, es, 
movi, motum)}. Cic. (Ad rem) animum 
attendre. Cic. : Evtendre Polémon, 
les lecons de Polémon, Audire Pole- 
monem. Cie. — des comédies, Comæ- 
dias spectare. Ter, Se plaire à — des 
fables, Duci fabelerum auditione (de 
auditio, f.). Cie. Vouloir à loute force 
se faire —, Inculcare se auribus. Cic. 
— la déposition d'uo esclave, Audire 
servum. Suet. Prononcer sur le sort 
de qqn après l'avoir entendu, Sta- 
tufre de aliquo causä cognitä. Cæa, 
Condamner qqn} saos l'entendre, In- 
ic{ä causë. die. [Aceusé] qui n'a pas 
été entendu, Inauditus, €, um. Tac. 
Suet. | À l'entendre, il est délivré, 
Interpretatur (dép.) se liberalum 
(esse). Cic. || Nout. Ne savoir à qui, 

quoi entendre, Distrahi, or, ëris, 
tractus sum, pass. Cic. Voy. écnu- 
ven 19. || 6e Qaf. Exsucer. Auiire 
(voy. 40), act. Cie. =: Entendre ane 
prière, Precationem admittère (0, is, 
misi, missum). Lie. Les dieux ont en 
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tendu mes prières, Dit precss meas 
audiverunt, Cic. Ne pas vouloir — les 
prières, Preces aspernari, dép. Cic. 

oy. wxaucxn. || 6° Urdiu. Ouir, perce- 
voir l'oreille. Audire (os: 40), act. 
Cic. Éraudire, acl. Cæs. Cic. Accipère, 
io, is, cepi, ceptum, ac. Sall. Cic. Au- 
ridus accipËre Où ercip#re UR perci- 
père. Cic.= Aclion d'enlendre, Au- 
ditns, &s, m. Cic. Îl est noloire que 
les poissons entendent, Audire pisces 
palam est. Plin. Entendre clair, — 
dur, Voy. cLair (adv.) 1°, oun (adv.) 
do. On ne pouvait — Île commaude- 
ment, Jmperium non accipi poleral. 
Liv. Empêcher d'—, IntercipËre usum 
aurium. Quint. Qu'enlends-1e? Quid 
ego audio ? Ter. Quelle est celle voix 
qu'on entend au loin? Cuja (et ordin. 
au gén. Cujus) vor procul soual (ae 
sonare, 0, nui, nifum, n.)? Plaut, J'ai 
entendu la conversalion, Ad aures 
mihi sermo accessit (le acced®re, 0, 
is, cessum, n.). Ter. Poésies qu'on 
a'avail pas encore eotendites ,— DOu- 
velles,, Carmina non prius audita. 
Hor. J'enlends dire à qqn (uoe ch.; 
que...), Audio ex aliquo et moins 
souv. ab aliquo el moins souv. encore 
de aliquo (rem. Cic.; prop. inf. Cic.). 
Exraudio ex aliquo (rem. Cæs.; prop. 
inf. Ces). Accipio ex aliguo (rem. Cic. ; 
prop. inf. Cic.). Audio aliquem dicen- 
fem (rem. Cic.; prop. inf. Cic.). el 
moins souv. Audio aliquem dicère 
(rem. Ter.; prop. inf. Cic.). On en- 
lendit dire à ceux qu'on rencontrait 
que…, Ex obuiis auditum est (prop. 
iof.). Liv. Oo n'ectendail pas encore 
dire que Bibulus fùt en Syrie, Bi- 
bulus nondum audiebatur esse in Syriä. 
Cic. [Ce] que j'entends dire cummu- 
nément, Quou audio vulgo dici. Ter. 
Ce] que je lui ai eoteodu dire, Quod 
Ulum audivi dicère. Ter. Comme je 
l'ai —, A ce que j'ai — dire. Sicuti 
ego accepi. Sall. À ce que j'enteods 
dire, Quaninm audio. Ter, Savuir qq. 
cb. pour l'avoir entendu dire, Aliquid 
eulifione accepisse. Cie. Vox: ovt-Dtnx. 
Eniendre parler de qqn, de a: ch., 
Audire de alique. Cic, de re. Cic. — 
bien parler de soi, mal parler de soi, 
Audire bene. Ter. male. Ter. Cic, On 
n'eotend point parler du Parthe, De 
Partho silentium est. Cie. Qui o'a en- 
tendu parler des veilles de Démos- 
thènes? Cui non sunt auditæ Denos- 
thenis vigiliæ ? Cie. 1 voulut à pcive 
entendre parler de ces conditions, 
Eas conditiones vir auribus adnusil 
(de admattëre, 0, is, missum), Liv. 
J'entends murmurer, qu'on murmure, 
Audio susurrari (impers. pass.). Ter. 
Eoleodre qqn se plaindre, Audire 
aliquem querentem. Nep. Tous ceux 
ue j'ai entendus se plaindre de toi, 
Quoscumque de te queri audivi. Cic. 
Faire enleodre des paroles, un cri, 
Voces edfre (o, is, didi, ditum). Cie. 
Clamorem reddfre. Liv. Faire — sa 
voix en faveur de la république, 
Vocem pro republicä mitt®re. Cic. Voy. 
PARLER. Voix qui s'est fait — du baut 
du ciel, Vex cæle emisse. Liv. Cris 
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qui se font — de toutes parts, Cir- 
cumsonans undique clamor. Liv. L'or- 
cbestre se fait —, Scabella concrepant 
de concrepare, 0, pui, 5. Sup., n.). 
ic. Les instruments de toute espèce 
se fireot — à la fuis, Omne organo- 
rum genus consonuil (de consonare, 0 
as, 8. sup., n.). Sen. Je parle À 
baute voix pour me faire — «le tous, 
Aarimä voce dico ut omnes erauire 
possint, Cic. Ceux qui ne se sont 
jamais fait — en public, Qui verbum 
nunquam in publico fecerunt (de fa- 
cère, to, 18, factum). Cic. || 7° Souv. 
Comprendre, concevoir. Intellig®re, o, 
is, lexi, lectum, act. Cic. Percipére ou 
Antno perciprre (or 69), act. Cic. 
Mente comprehendëre (o, ïs, hendi, 
hensum), act. Cic. Assequi où Animo 
assequi (or, Éris, secuius sum), dép. 
{acc.). Cie. : 11 est possible que tu 
aies mal entendu, Potest ul fu non 
recte intellereris. Cie. Entendre une 
chose de plusieurs manières, Aliquid 
in plures Sententias accipëre. Cic. De 
urique manière qu'on entende cela, 
Quoguo modo hoc accipielur. Cic. C'est 
bien ainsi que je {l’enteods, In eam 
parlem accipio. Ter. Éntendre la plai- 
santerie, Jucos admiti”re (o, is, misi, 
missum). Afart. l’réciser ce qu'il faut 
— par le sage, Sfatuÿre quid sit sa- 
piens. Cic. Voir ce qu'il fut — par 
ce mol, Vidère, sud hac voce, que 
sit subjicienda sententia. Cic. On doit 
— par celle expression que l'usu- 
fruil avail été légué, Perinde accipi 
debet hic sermo, ac si usüs fructus 
essel legatus. Ulp. Par Gallus on ne 
sait si l'un doit — ou un oiseau ou 
une nation, Gallus avem an geutem 
significet, incerlum est. Quint. La loi 
doone à —, laisse — que la piété 
esl..…., Lex significat pielalem esse. 
Cic. Ces deux [mots] paraissent faire 
— la même chose, Hrc duo unum 
sonare videntur. Cic. L'accusateur fait 
que Pompée a agi ainsi sans le 
savoir, Accusator inscientem Pom- 
perum fecisse significat. Cic. Nous 
voulons faire — que le salut est... 
Intelligi volumus salulem esse. Cic. 
{Mots qui expriment] ce que nous 
voulons faire —, Ea quæ significari 
ou declarari volumus. Cic. Je lur ai 
aisément fait — que cela n'était pas 
permis, ÆEt facile persuasi id non 
licére. Cie. Se faire — de qqn, Alicuiï 
intellectum sui facëre. Sen. Voy. cou- 
Pnanong 30. || 8° Qqf. Vouloir dire. {n- 
telligëre (voy. 1e), act. Cic. Signuficare, 
acl. Cic. Dicire, o, is, diri, dictum, 
act. Cic. : Qu'entend-il par l'honnëte? 
Quid intelligit honestum? Cic. J'en- 
tends la mart de ta femme et non la 
tienne, (Mortem) wrorts dico. non fuam. 
Plaut. Par froid, j' — le refroidisse- 
ment des extrémilés, Frigus voco, ubi 
ertremæ paries membrorum inalges- 
cunt. Cels. Je parle de l'oraleur, 
j'— l'orateur parfail, De oratore lo- 
quor, summo scilicet. Cic. lgnorer ce 
qu'on entend par muisson, Nescire 
quid sit messis. Cic. Quand on de- 
maade ce qu'on — par posllininiuc, 
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Cum postliminii vis querilur. Cic. { 
8° Qqf. Avoir la connaissance et {a pra- 
Lique d'une ch. (Rem ou [n re) intelligëre 
voy. T0), acl. el u. Cic. : Entendre 
e droit, Intelligentiam juris habère 
(eo, es, bui, bitum). Cic. — parfaite- 
meut le droit, Jura callëre (eo, es, lui, 
3. SUp.). Cic. — le latin, Latine scire 
(io, is, ivi el ti, ifum), Cic. Qui eo- 
leod bien le droit civil, {n jure civili 
prudens (gén. entis). Cie. Je n'entends 
guère ces sortes de choses, Non mul 
tum in istis rebus infelligo. Cic. Ne 
as entendre le grec, Græce nescire. 
ic. Qui n'entend rieo à la physique, 
Physicæ ralionis ignarus (a, ur). 
Cic. VOy. CONNAÎTOR, BA VOIR; HABILE, 
IONORANT. 

S'ENTENDEE, Y. 10 Récipr. S'ouir l'as 
l'autre. Voy. eNtTENDne 6° el MUTUEL- 
LEM&NT. || 2° Prun. Être oui. Audiri, 
for, iris, ilus sum, pass. Cic, Eruw 
diri, pass. Nep.Auditu accipi(ior, Fris, 
ceplus sum), pass. Tac. || 3° Réf. Se 
comprondre $oi-même : Je m'eutends, 
Quid luquar, intelligo (is, leri, lectum, 
hgrre). Cic. | 4° Récipr. Se cœom- 

rendre l'un l'autre. Voy. evrexnat 
o el MOTUELLEMENT. || be Pron. Être 
compris. {ntelliga (or, Éris, lectus sum), 
pass. Cie. Accipi (voy. 2°), pass. Cic. 


: Uno mot peut s'entendre de deux 
matières, Verbum in duas partes ac- 
cipi polesi. Cic. Les muls doivent 


s’— dans leur arception générale, Ez 
communi usu nomina exaudiri debent. 
Cels, || Cela s'entend (= cela va sans 
dire), Scilicet ita res est. Plaut. | 
J'attendais une lelire de toi; pas en- 
cure, s'entend (— bien entendu), À 
te litteras erspectabam ; nondum scet- 
licet. Cic. || 6° Ref. et réripr. Se con- 
certer. Consentire, io, is, sensi, sen- 
sum, n. Cic. Componêre, 0, is, posui, 
posilum, n. Liv. =: S’entendre avec 
qqn Cum aliquo consilia communicare. 

iv. S'être entendu avec Crassus puur 
allaquer le senal, Conspirasse cum 
Crasso ut senatum adorirentur. Suet. 
Je me suis — avec ces buromes sor 
le jour où ils devaient être, Cun 
hominibus constilui (de conslituëre, 
o,1s, ulum, n.) quo die essent. Cic. Ils 
s'eatcndirent avec le tribuo du peuple 
afin de recevoir.…, Cum tribuno plebis 
palam fœdus fecerunt (de frere, b, 
is, feci, factum) ut accipérent. Cie. 
S'entendre pes le salut de l'État 
Consentrire ud rempublicam conservun- 
dam. Cic. 11s se sont entendus pour 
ne pas vendre, Consenserunt non ven- 
dére. Cic. [is s'entendirent sur ceux 
qu'ils garderaient, Quos retinèrent 
comyposuerunt. Liv. Ne rieu faire qu's- 
près s'être entendus ensemble, Nid 
nisi communi consilio agëre. Cas. Té- 
moins qui s'entendent, Conjural 
testes. Cie. Voy. Se concerre. | 
7e Réf. el récipr. S'accorder, étre 
d'accord. Consentire (voy. 6°), n. Cie 
: On s'entend sur l'existence de ces 
lois, mais on ne 8° - pas sur leur 
auteur, De legibus convenit de con- 
ventre, vénit, venlum, n, impers.) 
de lalore discrepat (parf. puit el 
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avif, 8. sup., n.impers.). Cic. S'ils 
ouvaient s'entendre sur qq. cb., Si 
osset inter eos aliquid convenire. Cie. 
le pas 3'— avec qqn. Ab vu Cum 
diquo dissentire, u. Cic. dissidère (eo, 
5, sad, sessum), 0. Cic. Ne pas s°— 
ur qq. cb., Re ou De re dissidère. 
‘e Les auleurs ne s'entendent pas 
ur le aombre d'années, Controversia 
st inter scriplores de numero anno- 
um. Cie. Voy. S'acconnen 2°. || 
lo Ré. et Recipr. Sympathiser. Con- 
entire (voy. 6°), n. Cic. Congruëre, 
, ds, ui, 8. sup., 0. Ter. Cic.= Une 
emme s'entendra mieux avec une 
emwme, Aulier mulieri magis con- 
muet. Ter. S'entendre parfaitement 
vec qgn, Cum aliquo concordissime 
iu conjunclissime vivêre (0, is, uiri, 
ictum), n. Cic. Ils s'entendent à mer- 
reille, Mirifice congruunt. Cic. Ne pas 
‘entendre avec qqn, Ab ou Cum aliquo 
lissentire, n. Liv. dissidëre (voy. T°), 
1 Cic. Voy. S'acconven 1°. || 8° Réf. 
ivoir la connaissance et la pratique 
l'une ch. (Rem vu In re) intellig®re, 0, 
s, Lezi, lectum. act. et n. Cic. = Je 
ie m'entends guère à ces sorles de 
boses, Non mullum in istis rebus 
ntelligo. Cic. Qui s'enlend à discuter, 
n disputando callidus (a, um). Quint. 
Voy. eNTENDRE 9. 

ENTENUU, n€, part. passé d'EN- 
ENDRE, V'OY. ce 1 Adj. 1° Convenu, 
irrôte : C'est bien eulendu, Convenit. 
Plaut. || Den entenoc, Îoc. adv. Âs- 
wrement. Sculicet. Plaut. Ter. Cic. = 
|} faut l'épouser? Bien entendut Du- 
renda est? Scilicet! Ter. Que crai- 

uent-ils? La violence, bien —, 
uid metuebant? Vim videlicet. Cic. 
Exveplé, bien —, les aalivns qui. 
Erceptis duntarat tis gentibus, que. 
Tac. | Diun enrenou QUE, loc. con]. 
Toutefois. Verumtamen. Cic. || 2° Qui 
à la connsissance et la pratique de qq. 
ch. Intelligens, gén. entis. Cic. Cal- 
lidus, a, um. Cic. Perilus. Cæs. Cic. 
: Entendu daus le choix des plaisirs, 
Inteiligens voluptatum. Cic. — en 
agriculture, Callidus rei rusticæ. Col. 
— dans lea mathématiques, In ma- 
themalicis ererculatus. Ces. Très — à 
la direction des affaires publiques, 
Regendæ reipublicæ scientissimus. Cic. 
Général très —, Dux perttissimus. 
Cz3. [| Subst. Faire l'enlendu, Scren- 
tiam simulare. Plin, || 9° Oispose; Fig. 
Regle. Apius, a, um. Cic. Liv. Ac- 
commorialus. Cie. : L'arrangement 
bien entendu des choses, Rerum apta 
collocatio. Vitr. Dont la composition 
ssl bien entendue (en parl. des œu- 
vres de losprit), Dene composilus. 
Quint. Qu'a-l-il pa faire de mieux 
entendu? Quid facre potuit elegan- 
lius ide elegans, gén. antis)? Cic. 
Choix bien — des mots, Verborum 
elegantia (æ), f. Cic. Discipline bien 
entendue, Bene morata disciplina. Col. 
Aubilioa mal —, Præpostera ambitie. 
Tac. Voy. CONVENaBLE 20. 

ENTENTE, 5. f. 1° Manière de oom- 

ndre. Intcllectus, Us, m. Quint. : 
ouble entente, À double —, Voy. 


ENTER 


AMRIGUITÉ, AMB1GU. || 2° (ntelligence. 
Intelligentia, æ, f. Cie. || 3° Accord. 
Voy. ce m. 1°, 

ENTER, v. acl 1° Greffer par ente. 
Inserëre, 0, Ÿs, sevi, silum, act. Varr. 
2 Euler ua bon poirier sur ua pnirier 
sauvage, Jnserëre pirum bonam in 
pirum silualicam. Varr, Ou eute le 
uoyer sur l'arbuusier, Inserilur fetu 
aucis arbutus. Virg. || 2° Fig. Joindre, 
unir. Inserère (voy. 19), act. (sur qq. 
ch., alicui rei ou in rem). Cic. : Enté 
sur celte famille, In istaom domum 
insilus. Cic. L'autre — sur Lélius, 
Allier in Lælios insitus. Cic. Enter 
sur la logique le charme du style, 
Disserendi ralionem cum suauitate di- 
cendi conjungère (0, is, junri, june- 
fum). Cic. 

ENTERINER. C. RATIFIER. | 

ENTERRÉ, ÉE, part. passé d'Een- 
Teanen, Voy. ce v. || À d). Situé dansun 
fond, Depressus, a. um. Frontin. Stat. 

ENTENREMENT, s. m. 4° Inhu- 
mation. Üumatto, onis, [. Cic. Sepul- 
tura, æ, f. Cic. || 2° Céremonie des 
funérailles. Funus, neris, n. Cic. Erse- 
quiz. arum, f. pl. Cic. : Aller à l'en- 
terremeal, In Fo prodire. Ter. 
Suivre un —, Ézsequias funeris pro- 
sequi (dép.}. Cie. 

ENTENRER, v. act. 1° Mettre dans 
la terro (une chose). Obruëre, 0, is, 
ui, ufum, acl. Cic. Col. Defodëre, io, 
is, fodi, fossum, act. Cic. Infodrre, acl. 
Cæs = Enterrer les semences, le lupin, 
Semina terrâ obruëre. Ov. Obruëre 
lupinum. Col. — ses œufs, Oua obruëre. 
Cic. — une stalue, Signum in terram 
defod®re. Liv. — ua rasoir sur la 
place des comices, Novaculam in co- 
mitio defodñre. Cic. |] 2° Cacher sous 
torre; Fig. Tenir cache : Enlerrer un 
trésor, Thesaurum obrufre. Cic. Tré- 
sor enterré sous un lil, Thesaurus sub 
lecto defossus. Cic. Enterrer son or, 
Aurum abstrudëre (o, is, {rusi, (ru- 
sum). Plaut. abscondëre (o, is, condi 
el rar. condidi, conditum). laut. || 
Fig. Enterrer ua secret, Secretum 
remêre (0, is, pressi, pressum). Sen. 

Oÿ. CACUHER. || 3° Inhumer, mettre 
en terre {un corps mort). {fumare, act, 
Cic. Sepelire, io, is, iui et ti, pullum, 
act. XII Tab. Cic. Infodëre (voy. a) 
act. Nep. Condère lerra. Plin. el simpl. 
Condère, o, is, didi, ditum, act. Cic. 
Humo tegëre (0, is, texi, lectum), act. 
Cic. Terrä obru”re (voy. 1°), act, 
Plin. Sepulturë affictre lo, Îs, feci, 
fecium), art Cic. Sepulturæ ou Ad 
sepulituram dare (o, as, dedi, datum), 
act. Cic. : Ealerrer qqn tout vivaal, 

En gén.) Aliquem vuivuim obruÿre. 

all, defodëre. PI.-j. (Pour te faire né- 
rir) Aliquem sub terrâ necare. Liv. 
Le lieu où Il est enterré, Locus ir 
quo humalus est, Cic. N'ayant pas été 
—, Sans avoir été —, {nsepullus, a, 
um. Cic. Inhumatus. Cic. || Fig. Cetle 
renommée est enlerrée avec les hom- 
mes, Sermo ille obruiïtur homirum 
interitu. Cie. La république aurait 
été — avec moi, Afeo funere res- 


publica elata essel (voy. ci-apr. 4°), 


clavis opprimi. Cic. |] 7° 
monde, de la ville. Amandare, act Cic. 
: Enterrer qqn dans une Ile. Aliquem 
in insulam amovére (eo, es, movi, mo- 
tum), act. Tac. Vo 
20, j| 8° Faire oublier, étouffer. Oppri- 
mire (voy. 6e), act. Liv. Oblivivne 
obruëre (voy. lo) ou ezstinguëre (0, 
îs, stinzi, stincfum), act. Cic. = En- 
lerrer l'affaire sans brait, Sine (u- 
mullu rem opprimère. Liv. || So Effa- 
cer la réputation de qqn : 

gg. Aliquem obruëre |VOy. 1e). Veil. 


el tous les 
Tennsn 30. || $° Réf. Se laisser ense- 
volir sous. S'enterrer suus les ruines 
de, Voy. S'anssveLin 10. |} €” Se reti- 
rer à l'ocart =: S'enterrer dans une 
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Liv. || 4° Faire les funèrallles de qqn. 
Efferre, fero, fers, extuli, elatum, 
act. Nep. =: Enterrer avec beancnup de 
ompe, Amplo funere efferre. Nep. 
nterré aux frais dau public, Publice 


elatus. Nep. Être — saus aucuue cé- 
rémvunie, 
ponpä. Nep. 11 ne laissa pas de quoi 
se faire enterrer, Non reliquit unde 
efferretur. Nep. || Fig.(Par plaisanterie 


Éfferri sine ulld funeris 


l'endant mon absence tu as enterr 


le déjeuner, Funus, me absente, fe- 
cisti prandio. Plaut. Enterrer qqn tout 
vif (= vendre les meubles d'une pers. 
ruinée), Funus alicui ducËre (o, is, 
duri, ductum). Cic. || 5° Vivre plus 
longtemps que qqn. Efferre (voy. 40), 
acl. 


Sen. : Las d'enterrer ses héri- 


liers, Lassus efferendis heredibus. Sen. 
Voy.sonvivre à.|16° Recouvrir de ses 
décombres. Dpprimere, 0, is, pressi, 


ressum, acl. Cic. = Être enterré sous 
es décumbres d'une salle, ftuinä con- 
Éloigner du 


ÿ- conPINEn (acl.) 


2: Enterrer 


bruëre alicujus famam. Tac. Voy. 


BPFACER 50, 


S'ENTEANER, v. 40 Réf. Se re- 


couvrir soi-même de terre, etc. = S'en- 
terrer dans Île 
obruïre (o, is, ui, ufum). Cic. |] 2° 


sable, Arenë sese 
Pron. Être inhume. Humart, pass. Cic. 
ass. des v. cités à «n- 


solitude, [n solitudinem se abdrre (0, 
is, didi, ditum). Cic. S'— à Rbudes, 
Rhodum secedëre (o, is, cessi, cessum), 
n. Suel. S'— vivant, Se defodfre (io, 
is, fodi, fossum). Sen. | 

ENTÉTÉ, 46, part. passé d'exré- 
TEn, Voy. ce v. || Adi. Opiniâtre. 
Pertinar, gén. acis. (ic. Liv. Ubstina- 
(us, a, um. Cic.: Eutèté dans, Per- 
tinar in (ah]l.). Cic. Quint. 

ENTÈTEMENT, 8. m. {° Engoû- 
ment. Voy. ce m. | 2° Obstination. 
Pertinaca, æ, Î. Ter. Cic. Liv. Ubs- 
{inatio, onis, f. Cic. Obstinatus (i) 
animus (1), m. Cic. Obstinatior (oris) 
voluntas (atis), €. Cic. = L'entélement 
obstiné des bœnfs. Pervicax bou cun- 
tumacra (æ), [. Col. — à êviier un 
mal inévitable, In evitando inevitabil: 
malo pertinacia. Sen. Avec —, Perti- 
raciter. Varr. Plin. Mettre de l'—, 
Voy. S'ENTÈTEA 20. 

ENTÈTER, v. act. 1° Rendre la 
tôte lourde. Caput gravare où agyre- 
vare, act. Plin. = Certaines vudenurs 
suaves ont quelque chose qui entèle, 
Quorumdam odorum suavilati gravi- 
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tas inest. Plin. || 2° Fig. Donner do la 
vanile. Glorià ainflare, act. Quint. =: 
Entété par ces eveuvments. flix rebus 
inflatux. Liv, |]3° Provenir qqn on fa- 
vour d’une pors. on d'une ch. =: Entèter 
qu (= se le renire favarable), Ali- 
quem cunciliare sibi, el simpl. conci- 
liare. (ic. — qqu d'une pers., Amo- 
rem alicujus alicui conciliure. Cic. — 
go d’une vpiniwun, Animum alicujus 
opinione imbuËre (0, is, ui, ulum). Cic. 
— qqn du triomphe, Alicui cogutatio- 
nem de triumphu injic®re (io, 18, jeci, 
jectum). Cic. Se laisser — d'une ch., 
Re capi (ior, ëris, captus sum), pass. 
Cic. Être entèté de qqn, Amore ali- 
uem amplecti (or, êris, plezus sum), 

ép. Cic. Etre — de s01-mème, Afa- 
gnifice de se senêire (io, is, sensi, sen- 
sum), n. Cie. Être — d'une ch., Reï stu- 
dio leneri (eor, ëris, rar. lenius sum), 
pass. Cic. Les idees duul Platon etait 
—, Sjeries quais Plato erat amyplera- 
tus, dep. Cic. Ils sont entêles de leurs 
expressions, Verba mordicus lenent 
(de tenère, eo. nui, tenium). Cic. En- 
tête de sun Üroil, Sui Juris relinens 
(gén. entis), adj. Cic. 

S'ENTÈTEN, v. réfl. 1° Se laisser 
prôvenir en faveur d'une pers. ou 
d'une ch. : S'enteler de qqn, Amore 
alicuyus capi (ior, #ris, captus sum), 
pass. Liv. S'— d'une ch., Rem au- 
plerari, dép. Cic. Alicui rei se totur 
dedFre (o,1s, dedidi, deditum).Cic. || 2° 
S'ohstiner. Pertinaciter in sententiä per- 
manère (ec.es, mansi, mansum), 0. Ifirt. 

ENTHOUSIASME, 8. nm. 4° ins- 
piration divine, fureur prophetique. Fu- 
ror, oris, masc. Cic. Divinus (1) spi- 
rilus(üs),m. Cic. Divinus (1) afflutus 
(&s), m. Cic. : Lans un accès d'en- 
Whousiasoe, Instinctu afflatuque di- 
vino. Cic. Minite captä. Liv. Ajentis 
incuiatione. Cic. Permotions diviné. 
Cic. Avilalion do corps causée par 
V—, Jaciufio fanatica corporis. Liv. 

tre saisi d'—, Divino spiritu inflari. 
Cic. Saisi d'—, Mente incitalus (a, 
um). Cic. Rempli d'—, Fanaticus. Cic. 
Furens, gén. enlis. Virg. Ov. || 2° 
Mouvement passionne de l'âme qui trans- 
porte un orateur, un poete. Furor, oris, 
masc. Cic. Furoris efflatus (us), m. 
Cic. Mentis instinctus (us), m. Cic. 
Animi infammalio (onis), f. Cic. : 
L'entbousiaswe élève le style, Ora- 
{ionem attollit spiritus (Gs), m. Quint. 
La grandeur du sujel excite l'—, 
Animus ex magnifuline rerum spiri- 
fum ducit, Quint. L'— de l'orateur 
s'eteint, Ershinguilur eretoris flanma 
(a). f. Cic. Ne faire des vers que 

808 uno acrès d'— divin, Carmina 
non sine cælesli gliquo mentis ins{inc- 
tu fundëre. Cic. Traiter son sujel 
avec —, Rem inflammare. Cic. || 8° 
Mouvement de l'âme qui excito 4 des 
actes extraordinaires. Animi incitatio 
(on:s), f. Czs3. Impelus, Gs, mo. Liv. 
Ardor, oris, masc. Cic. = Inspirer de 
l'enthausiasme aux solilats, Ardorem 
fnjicère milutibus. Just. Sans —, pas 
de grand bomme, Nemo vir magnus 
sins aliquo affistu divino unquam fuit. 


ENTIC 


Cie. ]| 6° Démonstration d'une grande 
joie. Alacritas, alis, f. Cic. Liv. Læ- 
(ilia (a) exs fans antis) ou gesliens 
{entis), f. Cic. : La fin de son discuurs 
fut suivie d'an grand enthousiasme, 
Finem oralivnis consecula est ingens 
ulacritas. Tac. Accueillir avec — 
Effuse exrcipre. Suel. Voy. Joie. I 
6° Admiration passionnée. Admiratio 
et mieux Magna (æ) admiratio (onts), 
f. Cic. Studium, ii, n. Cic. Faver, et 
mieux Magnus (i) favor (oris), mase. 
Liv. : Au milieu de l’enthousiasme 
de la plèbe, Magno favore plebis. Liv. 
L'— de la plèbe fut si ardent, Plebes 
sic acceusa (est). Sail. Un tel — pour 
[cet] homme, Tanta admiratio viri. 
Liv. Ils out fait de l'or l'objet de 
notre —, Auri admirationem nobis fe- 
cerunt. Sen. Voilà ce qui dans les bons 
oratenrs excite l'—, Hxc sunt que 
admiraliones in bonis oratoribus eff- 
ciunt. Cic. Voy. ENTHOCSIASMER. 
Acrroltre l'—, Studia acure. Liv. 
Refroulir | —, Studia restingntre. 
Cic. N'avoir d’— pour rien. Nil ad- 
miruri, dep. for. Voy. ADSINATION. 

ENTHOUSIASMER, +. acl. Ravir 
d'admiration : Enthuusiasmer qqn, 
Magnä admiratione aliquem percell®re 
(o, is, culi, culsum). FI. Ad magnam 
admirutionem aliquem traducrre (0, 
is, duxrt, ductum). Cic. Blarimam ad- 
mirationem alicui movêre (e0,es, movi, 
motum). Cic. — telleinent qqn. Tan- 
tam admirationem (alicui) incutère 
(io, is, cussi, cussum). Liv. Enthou- 
siasmé de..., Imbutus admiratione (et 
le gen.). Liv. Êtie — de ga: cb., 
Aliquid vehementer admirar, dep. Cic. 

S'ENTHOUSIASMER, V. prou. S'en- 
gouer de =: On s'enthousiasme pour 
celui qui parle, Magna est admira- 
fo dicentis. Cic. 113 s'enthonsias- 
mèreot tant sur Îles choses, (Eis) 
tanta admiratio rerum incussa est (1le 
incult, 10r, &ris, pass.). Liv. Ne s'eo- 
thousiasmer pour rien, Nil admiruni, 
dep. lor. 

ENTHOUSIASTE, S. m. 1° Fana- 
tique qui se croit inspiré. Fanaticus, à, 
ur. Juv. || 2° Admirateur exagtre : En- 
thausiasle de l'antiquité, Antiquitatis 
nimius (ÿ) admiralor (oris), m. Quint. 

Exruoosiasre, adj. 4° Qui se croit 
inspire. Fanaticus, a, um. Cic. || 20 
Qui s'ongous = Admirateur enthoo- 
siaste, Admirator nimius. Quint. Ad- 
œuirstion —, Marima admiratio. Cic. 
Amitiés trop enthousiastes, Nimir 
amicinæ. Cac. || 3° Admiratif : Faire 
entendre des acclamahoos enthou- 
siastes, Admiralionem suam ecclame- 
tione confiteri. Quint. 

ENTIUYMÈME, Ss. m. Syllogisme 
abrege. Enthynema, atis, n. Cac. 

ENTICUÉ, Ée, part. passé d'an- 
TicnEn, Voy. ce v. |] Adj. 1° Gâte : 
Noix eotichée, Nux vitiosa. Plaut. || 
2° Fig. Qui a qq. defaut moral : En- 
hiché de superstition, Superstilione 
infectus. Tac. l 3° Qui s'obstine dans : 
Être eotiché de son opinivn, Perti- 
nacifer in senleniiä permanèére (e0, es, 
mansi, mansum), 0. Hirt. 


ENTIE 


ENTICHER, V. act. {e Faire oon- 
tracter qq. défaut =: Enticber qqgo de 
cerlains défauts, (ruibusdam  vitiis 
aliquem tmbu're (0, is, ui, ulum), 
Quint. |} 2 Entôter de : Enticher 
qqn d'une vpinion, Aninum alicyus 
opinione imbuêre (voy. 1e). Cic. 

S'ENTICHER, v. réf. 1° Contracter 
gq. defaut : S'enticher d'no vice, Vitio 
infict (1or, Pris, fectus sum), pass. Cic. 
| 3 S'amouracher de = S'enticher 

‘une femme, Mulierem adamare. 
Quint. Voy. S'enooves. 

ENTIEN, 1Èn1£, adj. 1° À qui llne 
manque rien. Totus, a, um (in. lus, 
dat. 1). Cic. Liv. Integer, gra, grum, 
Cic. Plenus, a, um. Cic. Solidus. Cie. 
Qqf. Omnis, æ. f., e, n. Sall. Cie. x 
[Œuvres] entières et complètes, Tote 
et perfecia (pl. n.). Cic. Avaler des 
Rûteaux, des laureaux tout entiers, 
Tutas absorbère plicentas. Ior. Solidos 
haurire tauros. Plin. Armure entière, 
Justa arma 10. pl.). Curt. Le riel eo- 
uer, Omne cælum. Cic. L'lialie tout 
eotière, Omunis {talia. Sall. Le senat 
tout entier, l'uncius senalus. Cic. La 
pravince entière et chacune de ses 
parties, Universa prouincia singulrque 
ejus partes. Cic. Aonce —, Annus ple- 
nus.Cic.integer. Cic. solidus. Liv. Pen- 
dant une année —, Totum annrm. Cie. 
Peodant six mois entiers, Ser menses 
totos. Ter. || Fig. Liberié entière, So- 
lida libertas. Liv. Coofiance —, Mari. 
ma fides. Cic. 11 ordonna que la ques- 
lion restât —, Rem inlegram esse 
jussit. Cic. La vertu est tout — dans 
a pratique, Virtus in usu sui lots 
posita est. Cic. Il n'est tout entier 

u’arhfice el mensuoge, Est (olus ez 
fraude et mendacio factus. Cic. Je 0e 
mourrai pas tout —, Non omnis mo- 
mar. Îlor. S'adooner toul — à qq. 
ch., Alicui rer se fotum ou penitus où 
toto animo dedëre. Cic. Octave, qui 
esl tout — à moi, Ociavius lotus 
miht deditus. Cic. (Lucrère] tont e0- 
lière à ss quenonille, D-dita Lans. 
Liv. Tout entier à ecs bagateilles, To- 
fus in ullis (nugis). Hor. || Nombre 
eolier, Voy. enTiEn (8. m.) 2e. |] de 
Qui n'est pas diminue ou altore. Integer, 
gra, grum. Cic. Ilibatus, a, um. Cic. 
: Le bas (des pilotis) restait entier, 
Pars inferior integre remanebat. Czs. 
Forces entières, Iniegræ vires. Cas. 
Griefs qui demeurent eotiers, Integræ 
offensiones. Tac. Gloire entière, Gloris 
illibata. Liv. Vérité qui n'est plus 
—, Parum integra veritas, Suet. | 
]| Cheval entier, Equus (i) admissanus 
(ti).m. Varr. Col. | 8° Entôté, obstiné, 
opiniâtre. Voy. ces m. 

EnTten, s. m. 1° La totalité. Toitum, 
îi, n. Cie. : Chose dans son entier, en 
son — (— chose enkière), Voy. En- 
Tixn (adj). Faire qq. chose eo — 
entiérement}, Vay. le suiv. || 
2° Kombre entier. *Numerus (i) into 
ger (gri , mm. (Sm.) 

ENTIFREMENT, adv. Complète 
ment. Umnino. Cic. Plene. Cic. Per- 
(ecte. Cic. Penitus, Cie. Funditus. Cic. 

rorsus. Cic. Plane. Pleut. Cic. Es 


ENTOR 


tote. Cic. Cels. In totum. Sen. Plin. 
11 s'expr. sou. 
par Per en composition avec un adj., 
00 adv. ou on v.= Entièrenent mal- 
beureux, Miserrimus omnano. Cic. — 
beureux, Ab omni perte beatus. Hor. 
— semblable, Abunde similis. Quint. 
Tous deux — semblables, Æque ambo 
n (oilum 


In plmum. Sen. : 


pares. Plaut. — différent, 
diversus. Plin. Cela est — faux, Fal- 


sum est id folum. Cic. — pervers, 


Ad ertremum perdilus. Liv. — fidèle, 
Perfidelis, rm. f., €, 0. Cic. — bien, 
Perbenc. Cie. Qui nous est — dévoué, 


Totus noster. Cic. Voy. enTien (ad).) 


de. — achevé, Perfecte absolutus. Cic. 
Plene perfectus. Cæs. Mois — écoulé 
Eractus admodum mensis. Liv. il 


mauque — de sens commun, Com- 


muni sensu plane carel. Hor. Je suis — 
perdu, Prorsus perii. Plaut. Perdre — 
une coutume, Consueltudinem penilus 
amitiére. Cic. Détruire —, Funditus de- 
lire, act. Cic. iriser —, Perfriugëre. 0, 


ü, fregi, fractum, act. Cic. Lompter 


—, Perdomare, 0, as, mui, milum, ac. 
Liv. (Le Doubs] entoure presque — la 
(ace, Pæne {otum oppidum cingit. Cæs. 
e l'approuve presque —, Tibi ex 
parte magnä asxenlior. Cic. 

4. ENTUNNER, v. act. Verser dans 
un tonneau. In dulium condire (0, ts, 
didi, drtum), act. Varr. || Fig. et Abs. 
lLentonue bien (= il boit bien), Voy. 
BOIRE 2°. 

S'exronnun, v. réf. S'engouffrer. 
Voy. ce v. 

9, ENTONNER, v. act. Chanter le 
commencement d'un air; commencer à 
chanter = Ils entonnèrent un chant, 
Carmen canëre cæperunt (de cæœpisse, 
asilé seul. sux temps passés). Curt. 
Voy. COMMENCER 2° el CHANTER. 

ENTONNOIR, 5. m. Sorte de vase 
ærrant à entonner, etc. Infundibulum, 
i, 0. Cato. Col. 

ENTORSE, 3. f. Extension violente 
des ligaments du pied : Se donner une 
ealorse, Talum intorquère (eo, es, 
lorsi, (ortum). (æs. forquère. Sen. || 
Fig. Entorse donnée à ua édit, Edaictr 
ofensa (æ), (. Ulp. Dunner une — à 
gq. ch. h ug texte), Aliquid de- 

ravare. Cic. perverse interprelari 

(to. Plaut. Douaer une — au bon 
roit, Jura pervertëre (0, is, verli, 
tersum). Cic. Donner une — à la 
vénté, Voy. aLTÉUER 4. 

ENTORTILLE, Ég, part. passé 
d'extonniLuer, Voy. ce v. || Ad). 
Embarrasse, obscur. Coniortus, à, 
ua. Cic. Tortuosus. Cic. Implicatus. 
Cic. Perplerus. Liv. Obscurus. Cic. = 
Réponse entortillée, Perplezrum res- 
ponsum. Liv. D'une mauière —, Con- 
ierte. Cic. Perplere. Ter. Liv. 

ENTORTILLEMENT, 8. m. 1° Àc- 
tion de s'entortiller; etat d'une ch. en- 
torlillee. Invulutio, onis, f. Vitr. || 
3° Fig. Embarras, obscurité. Contortio, 
enis, [. Cic. 

ENTURTILLER, v. act. 1° Envo- 
lopper en tortillant. Involu®re, 0, is, 
volvi, volutum, act. Cæs. Obvolurre, 
acl. Suet. : Entortillé dans de la laina, 


ENTOU 


Lanä obvolutus. Suet. || 3e Tortilier 


autour de. Inlorquére, eo, es, torsi, 
tortum, act. Cæs. Involrëre (roy. {o), 
act. Plin. : Entortiller qq. ch. aulour 
de son bras, de sau corps, Aliquid 
cireum brachium intorquère. Cæs. cor- 
pori involuëre. Plin. || 3° Fig. Exprimer 
d'une manière embarrasses. Coniorte 
dicëre (o, is, diri, dicium), act. Cic. 
Obscurare, act. Cic. 

S'ENTORTILLER, V. réf. do S'anve- 
lopper =: S'entortiller dans gq. ch., 
Aliquid corpori involrëre {os 18, volui, 
volutum). Plin. || 3° $o tortiller au- 
tour. Se circumuolvére (vo. 4°). Plin. 
: Plaote qui s'entorlille autour d'un 
arbre, Herba arbori se circumvolvens. 
Plin. Les deux serpents s'entortillent 
autour des corps, Serpens ulerque cor- 
pora amplerus implicat. Virg. {se Fig. 
Parler d'une manière équivoque. Per- 
plere loqui. Ter. 

ENTOUNR, 8. m. C. ALENTOUR. 

ENTOURAGE, 8. m. 1° Co qui en- 
toure pour proleger. Sæptum, i, 0. 
Varr. | 2° Ornements qui entourent un 
bijou. Circulus, à, m. llin. |j 3° Ceux 
avec qui l'on vit familièrement. Voy. 
ALENTOUR 20. 

ENTOURER, v. act. 10 Mottre au- 
tour de qqn ou de qq. ch. Cireumdare, 
0, as. dedi, datum, act. (se construil 
de deux manières: voy. les ex.). Cic. 
Cing're, o, is, cinri, cinctum, act. 
(de.., abl.). Liv. Et dilfér. verbes 
composés avec Circum : Entourer de 
satellites une assemblée, Circumdare 
satellites contioni. Liv. — d'un cordon 
de troupes une place forte, Circum- 
dare coronä opyidum. Liv. — d'un 
fossé son lit, une ville, un sommet, 
un arbre, Circumdare fossam lecto 
(au dat.). Cic. fossä oppidum. Cic. 
Fossam vertici cireumjicëre (io, is, 
jeci, Jectum). Liv. Arborem circum- 
fodëre (10, is, fodi, fossum). Plin. — 
une ville d'ouvrages de siège, Urbem 
operibus claud®re (o, is, clausi, clau- 
sum). Nep. — un lieu de fortifica- 
lions, Locuin munimento amplecti (or, 
ër1s, plerus sum), dép. Liv. Locum cir- 
cummunire (io, is, ivrel ii, itum). art. 
ou cireumvallare. Liv. — la colline 
d'uo ouvrage, Collem opere circum- 
plecti. Cæs.-— les villes de œurs, Urbes 
mœnibus sæpire (io, is, psi, plum). Cic. 
— un terrain de murs de clôture, Lo- 
cum maceriis circummunire. Col. pa- 
rietibus circumsæpire. Col. — les rives 
de maçonnerie, fipas lapide circum- 
struëre (o,is,s.part., structum). Plin. 
— une petite colonne de coins {fichés 
en terre), Columellam cuneis circumf- 
gère (0, is, 8. parf., frum). Cato. — 
un terrain d'un sillon, Agrum circum- 
arare. Liv, — un trait d'éloupe, Telum 
stuppé circumligare. Liv. — sa tète 
d'un voile Qe mariée), Capuf flam- 
meolo involuëre (o, is, volvi. volulum). 
Petr. — un bras de laine, Brachium 
lanis obvoluëre. Suet. — les burds de 
ces [coupes] d'une garnilure d'argent, 
[læc ab labris argento circumcludëre 


(o, is, clusi, clusum). Cæs. — d'or les 
bords d'un bonclier, Oras clipei auro 
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ambtre (fo, is, fui et fl, itum). Virg. 
— un portrait d'an cercle d'or, EM- 
giem auro complecti. Ov. — d'un trait 
de plume une lettre, Litteram circum- 
ducëre (o, is, duri, ductum). Sue, — 
de ses bras le cou de qqn, Coll ali- 
cujus brachia circumdaro ou impli- 
care où injicére (io, is, jeci, fectum). 
Ov. Entouré de serpents eulscé 
ar..), Serpentibus circumplicatus. Liv. 
| Fig. La nature vous a entourés de 
nécessités plus pressantes, Fortune 
majores necessilates vobis circumdedit. 
Liv. Enlourer qqn d'égards, Aliquem 
comitate complecti. Cic. — qqn de sun 
amour, Amplecti aliquem amore. Cic. 
— qqn de tes bontés, Aliquem Au- 


manitale fuà comprehendère (0, ts, 


hendi, hensum). Cie. — de mystère 
ses derniers moments, Circumdare 
secrelum supremis suis. Tac. || 2° Se 


mettre autour de qqn ou de qq. ch. Cir- 


cumdare (voy. 1°), act. Sall. Liv. Cir- 
cumire et Circuire, eo, is, tui et it, 
tium, act. Cæs. Circumvenire, io, is, 
vent, venfum, act. Sall. Liv. Circum- 
sisiêre, o, is, tleti el rar. sfili, 8. 
sup., act. Cæs. =: Pourquoi m'en- 
tourez-vou8? Quid me rirrumsistutis ? 
Plaut. Une foule nombreuse l'en- 
toura, [llum frequentia ingns circum- 
venit. Petr. Enlourer uoe armée, les 
alliés, des navires (= les envelupper, 
les cerner), Erercitum circumdare. 
Sail. Liv. Aciem circumire. Cæs. So- 
cios circumsidFre (o, is, sedi, 8. sup.). 
Cic. Nares circumsisi®re. Cæs. cir- 


cumuadère (0, is, vasi, 8. sup.). Liv. 


— l'ennemi, les remparts, Circum- 


venire hostem. Liv. mœnia. Sall. Plaute 


qui entoure au arbre, Herba arbori 
se circumvolvens (de circumvolv're, 


o, is, volui, volutum). Plin. |] 3° Être 
autour de qqn ou de qq. ch. l'ircum- 


dare (voy. {°), act. Cæs. Cingëre (voy. 
4°), act. Cæs. Circumstare, 0. as, 
steli, sialum, acl. (inus. au passif). 
Liv. Esse circum ou circa (et l'acc.). 
Cic. Et différ. verbes composés avec 
Circum = [Les peuples) qui entourent 
le golfe, Qui sinum maris circum- 
colunt (de circumcolère, 0, 8. part. 
oi sup.). Liv. Enlourer le lit (d'un 
mourant), Lectum cirrumstare. Curt. 
Les limiers qui l'enluuraient, Canes 
quos circa se Rabebat {de habëre, eo, 
es, bui, bifum). Cic. Ceux qui entou- 
rent, Circumstantes, um (part. prés.), 
ro. pl. Quint. Nous sommes entourés 
d'une fonie inaccoutumée, Non usi- 
tatà frequentid stipali sumus. Cic. Tu 
es eotnuré de la fleur des citoyens, 
In optimorum civium flore versaris 
(pass.). Cic. 11 était toujaurs — d'as- 
sassins, d'hommes armés, de com- 
patriotes (= prulègé par...), Stipatus 
semper sicariis, arplus armalis, Mu- 
nitus municipibus fuit. Cic. — de 
cohorles en armes. Cohortibus er- 
matis cireumaæplus. Cic. Catilina — 
d'espinns (— protégé par...), Catilina 
vallatus indicibus. Cic. —- de livres, 
Libris cireumfusus (de cireumfundi, 
or, ris, pasa.). Cic. Être — de fumée, 
Fumo involvi (or, dris, veluius sum), 
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pass. Ov. Piscine enlourée de porti- 
{us Piseina porticibus conclusa (pass. 
e concludÿre, 0, is, elust). Suet, Coa- 
structions qui entoureat les remparts, 
Ædificia muris (au dal.) circumjecta 
(de cireumjici, tor, Eris, pass.). Liv. 
Entuurer l'Eurupe, Europæ (au dal.) 
circumjacére (e0, es, 8. parf. oi sup.), 
o. Liv. L? Phéaicie est entourée par 
la Syrie, Syrià Phænice circumfun- 
ditur. Plin. La Perse esl — de mou- 
lagnes, AMontibus Persis clauditur 
(pass. de claudëre, 0, is, ausum). Curl. 
ille — de bois sacrès, Urbs quam 
circa sunt luci. Cic. Le Doubs eu- 
loure presque eulièrement la place, 
Flumen Dubis pæne lolum oppidum 
cingit. Cæs. Le Méandre — la Carie, 
Mazander Cariam cireumfuil (de cir- 
cumfluËre, 0, fluxi,fluzum) Plin. Terre 
entourée par la mer, Terra mari (à 
l'abl.) circumfusa. Cic. Regio mari 
cineta. Cic. Une partie [du pays] esl 
par la mer, Pars mari cireum- 
luitur (pass. de circumluëre, 0, is, 
s. parf. oi sup.). Liv. La mer qui 
entoure la ville, Mare urbi circuin- 
fusum. Liv. [Celle] terre est euluurée 
résque enleèrement par les flots, 
Perra magnä er parle cingilur fluc- 
tibus. Curt. Enlourer (—inveslir) une 
sille, Urbem circumstare (0, as, steli, 
statum). Liv, — (= assiéger) Modène, 
Mutinam circumsedére(eo, es, s. parf., 
sessum), Cic. L Fig. La Sicile entourée 
de dangers, Sicilia cincta periculis. 
Cic. Tous les malbeurs nons entou- 
rent, Omnia nos fata cireumstant. Cic. 
IL4° Être la societe habituelle de qqn. 
treum aliquem et Circa aliquem esse. 
Cic. Cæs. Cum aliquo conversari, pass. 
Sen. In familrarilate alicujus versari, 
pass. Cic. : Entourer les geas heu- 
reux, Florentes cireumsedère {voy. pl. 
b.). Sen. Être bien entouré, {n opti- 
morum civium flore versari. Cic. Vieil- 
lesse digne d'être entourée, Senecius 
celebranda. Cic. 

S'eNTounER, v. réf. 1° Mettre au- 
tour de soi. Sibi cireumdare (0, as, 
dedi, datum) et l'acc. Tac. Se cir- 
cumdare et l'abl. Suel. = S'enlourer 
de soldats, Milites sidi circumdare. 
Tac. 1l s'enloura de gardes, Armatis 
corpus circumsæpsit (‘le circumsæpire, 
to, is, sæptum). Liv. S'ealourer d'une 
ceinture, Zonë se circumdare. Suet. || 
Fig. S'entourer d précautions, In- 
tentä curë cavëre. Liv. || 2° Faire sa 
sociôté habituelle de. Jr familiaritatem 
suam recpêre (io, ës, cepi, ceplum). 
Cic. = S'eutourer de gens de bien, 
Bonos viros ad necessitudinem suum 
adjungêre (0, {s, junzi, junctum). Cie, 

S'ENTR'ACCUSER, v. récipr. 
S'accuser l'un l'autre. {nvicem crimen 
intenlare. Quint. 

ENTR'ACTE, 8. m. 1° Intervalle 
entre deux actes: Dans les entr'acles, 
“Inter acius. VOY. INTKAVALLE, SUS- 
PENSION. À 2e Inlermôde. Embolium, 
ii, a. Cic. 

S'ENTR'AIDER, v. récipr. S'alder 
mutuellement, Alutuas operes treidêre 
(o, de, didi, ditum). Ter. 
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ENTRAILLES, s. f. pl. 1° intestins, 
boyaux. Viscera, um, n. pl. Cic. Cels. 
Alvus, ti, fém. Cie. Venter, iris, m. 
Cic. Intestina, orum, n. pl. Cic. Cels. 
Interanea, on. pl. Col. : Douleur d'en- 
trailles, Ventris dolor, Cels. Avoir de 
vives douleurs d'—, Graviter ex in- 
testinis laborare(n.).Cic. Maladie d'—, 
Morbus uiscerum. Plin. \l 2 Cœur, 
poumons, foie. (En gén.) Viscera, um, 
o. pl. Plin. (Eu pari. d'une viclime) 
Exta, orum, n. pl. Cie. : L'élal des 
entrailles m'annonce un accroisse- 
meat de richesses, Extis pecuniæ mihi 
amplificalio ostenditur. Cic. Inspec- 
tion des — (des viclimes), Extispi- 
cium, di, n. Suet. || 3° Sein de la mère. 
Viscera, um, on. pl. Cic. Quint. Alvus, 
i, fém. Plaut. Cic. Ularus, i, m. Hor. 
Vell. Tac. Venter, tris, m. Ov. Juv. 
Il 4° Fruit des entrailles, enfants. Vis- 
cera, um, n. pl. (tv. Quint. || 6° Sen- 
sibilite, tendresse. Animus (1) mollis 
(is), m. Cic. =: Entrailles paternelles, 
Des — de père pour qqn, Animus pa- 
tenus, for. Aninus patrius in ali- 
quem. Cic. Prendre pour qqu des — 
de père, Parentrs animum erga ali- 
que sumêre. Quint. Prendre dan par 
ei —, Animum alicujus mouére. Cic 
tlomme qui a des —, Homo mollis- 
sumo animo. Cic. Qui est saas — 
Durus, a, um. Cic. Ferreus. Cic. | 
8o Los lieux les plus profonds de (la 
terre). Terræ caverne (arum), [. pl. 
Lucr, Cic. Terræ viscera (um), n. pl. 
Ov. |] 7° Fig. Partie intime de ga. ch. 
Viscera, um, n. pl. Cic. Bleduila, æ, 
f. Cic. : Dans les entrailles de la 
république, În visceribus reipublicæ. 
Cic. Les — des causes, Medie litiun 
medullz. Quint. Tirer ces [arguments] 
des — méines de la cause, fxec ex 
ipsis visceribus causa sumère. l'ic. 

S'ENTR'AIMER, v. cécipr. S'aimer 
l'un l'autre. Inter se amare. Cic. Invi- 
cem diligrre (0, is, Leri, er) Pl.-j. 

ENTRAIN, 8. m. 4° Galté natu- 
role. Alacritas, atis, f. Cic. : Qui a 
de l'entrarn, Alacer, cris, cre. Cic. || 
20 Ardeur, activite. Ardor, oris, masc. 
Cic. Alacritas, atis, f. Cic. = Je me 
seos un entrain merveilleux pour plai- 
der, Alirë sum alacritale ad litigan- 
dum. Cic. Voy. anpuun 4°. || 3° Mou- 
voment, élan. Impelus, ds, m. Cic. : 
Discours qai a de l'entrain, Incilata 
oratio. Cic. : 

ENTRAÎNANT, part. prés. d'en- 
TRAÎÏNER, Voy. ce v. || Adj. ENTRAI- 
NANT, ANTE. Qui entraine les âmes : 
Avoir ane éloquence entratnante, Di- 
cendo mentes allicëre (so, ds, leri, lec- 
tum). Cic. - 

ENTRAÎNEMENT, 8. m. Action 
d'entrainer; état de ce qui est entraine. 
(Action) Impulsus, fs, m. Cic. Impul- 
sio, onts, f. Cic. (État) fmpetus, üs, 
m. Cic. Æstus, &s, m. Cic. =: L'en- 
tralnement des passions, Lidbidinum 
impetus, Cie. Cupiditatum lenocinia 
{orum), n. pl. Cic. Par l'— des pas- 
sions, Libidinum impulsu. Cic. 
des voloutés, des esprits, Inclinatio 
volualaium. Cic. animorum. Cæs. — 
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gnerrier, Belli contagio (onis), f. Flor. 
L'— de l'exemple, Contagio, f. Sail. 
Une sorte d'— de ton génie l'a em- 
porlé.., Quasi quidam ingenii tui 
æslns le abripuil. Cic. Céder à un 
Impelu quodam trahi. PI.-j. Céder À 
l'— des prières, Subsequi rem incli- 
natam in preces. Liv. Contenir les ea- 
tralnemeats insensés des rois. Siul- 
{orum regum æslus continèére. Hor, 
ENTRAÏNEN, v. acl, 10 Pr. et Fig. 
Traïner, Faire allor avec soi, après soi. 
(En gén.) Trah£re, o, is, trari, trac- 
fum, act. Sall. Sen. Auferre, fero, 
fers, abstuli, ablatum, sci. Liv, (Em- 
porter en lavaut) Abluëre, o, is, lui, 
utum, acl. Sen. Proluëre, acl. Cxs. : 
Entratver une légion sur ses pas, Le- 
gionem secum trahëre. V.-Mor. Être 
entratné par le vent loin du rivage, 
E conspectu lerræ vento auferri. Liv. 
tre — par la marée, Æs{u deferri. 
Cæs. Une tempête eniralna la neige 
des montagnes, Tempestas er montibus 
nives proluit. Cæs. Le lurrent eatralne 
les fermes, Torrens villas abluit, Sen. 
Les flots entrainent du limon, Limum 
fluctus trahunt. Sall. Le Rhône en- 
lrainant les caux de la Saône, Rho- 
danus deferens Ararim. llhn. Ï Fig. 
Entraîner qqn à sa perte, Aliquem 
præcipilem agËre (0, 1s, egi, aclum). 
Cic. Aliquem ad erilium vocare. Cic. 
— plusieurs personnes dans son dé- 
sasire, l'fures secum in eamdem tre. 
hfre calarmnitatem. Cic. La tenüresse 
l'a entraîné un peu plus loin, Pietas 
sum paulo longius protulit, Cic. Cela 
oous entralne trop loin de notre 
sujet, Ea res longius nos ab incepto 
trahit. Sall. Je me laisse entrainer 
trop loin (en parlant), Longius {abor 
(fris, lapsus sun, labi, dép.). Cic. [12e 
Emmener de force. Rap”re, io. is, rapui, 
raptum, act. Plaut. Cic. Abripére, io, 
is, ripui, replum, act. Cic. TrahFre 
(voy. 10), act. Czs. Sen. Abstrahrre, 
act. Cie. : Entralaer qyn malgré lui, 
Atiquem nolentem trahïre. Sen. — en 
prison, În carcerem rapëre. Suet. — 
Quintius jusque dans le cainp, Quin- 
lium in casira pertrahfre, Liv. Je 
t’entralnerai à la maison. Rapiam fe 
domum. Plaut. Enirainer loin de la 
terre, Procul & terr& abriprre. Cic. À 
Soattirer vers le bas (en parl. de la 
pesanteur). Deprimere, 0, 15, pressi, 
pressum, act. Plaut. Cic. : La charge 
que je porte m'entralne, ffæc que 
porto (me) deprimunt. Plaut, Tous les 
corps pesants sont entrainés vers la 
terre, Omnia pondera in (erram fe- 
runtur (pass. de ferre, fero, fers, Culi, 
latum). Cic. Pords qui entraine, Pro- 
num pondus. Col. || 6° Fig. Pousser 
porter 4; gagner, séduire. (En gén. 
Trahsre Cvoy: 40), act. Liv. Ferre 
(voy. 3v), act. Cic. Efferre. fero. fers, 
ezluli, elatuin, acl. Cic. Impelifre, 0, 
is, pudi, pulsumn, act. Cic. Inducëre, 0, 
is, duri, ductum, act. Cic. (De furee on 
Avec force) Abstrahëre, acl. Sail. Au- 
ferre (VOy. 101, ac. Cic. Rapñre (voy. 
20), act. Cic. Abripére (voy. 2°), act 
Cie. (Par la séduction) AUicërse, de, is, 
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Len, lectum, act. Cie. Illicére, act. Cic. 
: Eotrainer les auditeurs, Audientes 
impelre, Cie. — le juge (le faire 
devier de son opinion), Transversum 
Judicem ferre. Quint. Le discours 
achère d'— le juge, {nclinalo judrci 
eralio incumbit (de incumb?re, 0, cu- 
ui, cubitum, n.). Cic. — les villes 
par la terreur, Civilates formidine 
afectars. Sall. La passiun t'entrat- 
out, Te cupiditas rapiebat. Cic. Être 
entrainé par l'amour des louanges, 
de la gluire, Trak1 studio laudis. Cic. 
Duci glorië. Cic. Etre — par l'admi- 
rahva, Admiralione auferri. Quint. 

tré — par son ardeur, par le plaisir, 
par l'espoir de la liberlé, Efferri 
studies. Cic. voluptate. Cic. Excitari 
me hbertalis, Cxs. Se laisser en- 
Lratoer par l'ardeur de ses soldats, 
Ardorem militum sequi (or, Eris, se- 
eulus sum), dép. Tac. Je me laisse 
— par l'amitié, Amore prouehor ‘pass. 
de pruvehre, 0, is, vert, vectum). Cic. 
Se larsser — par son ressentiment, 
par les prières, fracundiz (au dat.) 
servire (10, is, it, ilum), 0. Cic. Pre- 
aitus {ao dat.) ceuère (o, is, cessi, 
ccsun), o. Cic. Qu'est-ce qui peur- 
nait m'— d'un autre côté? Quid est 
geid me in aliam parlem trahËre 
psst? Cie. L'un se laisse — d'un 
e'lé, l'autre d'on aulre, Alius alto 
fertur. Sall, — qqu dans une voie 
plus mauvaise, Deleriorem in viam 
aliquem rap're. Plaut. — les ciloyens 
daos le parti du roi, Civifalem ad 
regemn (rahëre. Liv. — dans le camp 
de l'aristocratie, Ad oplimates tra- 
ducfre. Cic. C'est cello proviace qui 
m'a entralaé dans celte affaire, £a 
me ad hoc negolium prouvincia attraxil. 
Cic. Être — dans uu senliment, În 
serum ellici. Cie. Entralner qqn ao 
combat, Aliquem ad pugnam elicËre 
(io, is, licui el leri, licitum). Cæs. 
— qqa à la violence, Evocare ali- 

em in violenfiam. Sen. — qqn à 

re, Aliquem ad faciendum ducére. 
Cic. inducére. Cic. adducëre. Nep. 
impellère. Cic. Aliquem inducrre ou 
ta} ellre ut facrat. Cic. — qqn à mal 
faire, Inducère aliquem in peccatum. 
Ad Ier. Se sentir eatralné à chanter, 
Ad cauendun anino commouert (eor, 
irüs,moius sum}, pass. Cic. |] 6° Avoir 
pour œonsequence. Afferre, fero, fers, 
etiuli, allatumn, act, Cic. = Eutralner 
du désagrément, un dommage, Af- 
ferre molestiam. Ter. delrimentum. 
Czs. — plus d'ennuis que de plaisir, 
Plus molestuz quam voluptatis habére 
(es, es, bi, bitun). Cie. La différence 
des caractères entraine celle des 
goûls, Dispares mores disparia studia 
Mjuantur (de sequi, or, ris, sechlus 
sun, dep. = suivre). Cic. Ma ruine 
a entraine pour l'Élat un immense 
malbeur, Penuicies mea cum magÿnä 
calamilate reipublicæ est conjunita. 
Cu. La peine que celte faute, que ce 
crime entraine, Pæœna hujus cuipz. 

Lc. Pena quæ sequitur ütud scelus. 
Cic. L'efroi — la päleur, Terrorem 
pallor consequitur. Cic. Les choses par 
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elles-mèmes eatralnent l'expression, 
Ipsæ res verba rapiunt (voy. 20). Cic. 

Oy. À CAURER 10. 

ENTRANT, part. prés, d'exrama, 
Voy. ce v. || S. m. personne qui 
entre = Les entrants, Intrantes, ium, 
o. pl. Cic. 

ENTRAVE, s. f. sing. C. ENTRAVES. 

ENTRA VER, v. acl, 10 Mettre des 
entraves aux jambes do. Compedire, io, 
ts, tvi, îtum, act. Cato. Varr. lræpe- 
dire, act. Sall. Compedibus vincire (io 
ts, vinri, vinctum), act. Curt. (Alicui) 
compedes imponêre (o, is, posui, posi- 
tum) ou indëre (0, ts, didi, dilum). 
Plaut. || 2° Fig. Embarrasser, gûner. 
Impedire (voy. Lo} acl. Cic. Præpe- 
dire, acl. Plaut. Pl.-j. Obstare, o, as, 
stili, staturus, D. (dat.). Cic. Obsis- 
tre, 0, ts, stili, 8. snp., n. (dat.). 
Cie. Obesse, sum, es, fui, 8. Sup., 0. 
(dat.}. Cie. Offc?re, io, ts, feci, fectum, 
n. (dat.). Sull. Aforari, dép. (acc.). 
Cæs. Impedimentum onu Moram facÿre 
(ro, ts. feci, factum) où inferre (fero, 
fers, intuli, illatum), dat. Cic. Moram 
afferre ({fero, fers, attuli, allatum), 
dat. Cic. Moram offerre (fero, fers, 
obtuli, oblatum) on injicre (io, is, 
jeci, jecium), dat. Liv. =: Entraver le 
service d'un port, Administrationes 
gris impedire. Cæs. Le grand nom- 

re [des macliaes) entravait les ma- 
nœuvres, Multitudo admanistrationcm 
tardubat. Cæs. Cutraver le départ, 
Profectionem impedire. Cic. — l'essor 
de ton genie, Cursum ingenii (ut pre- 
mére (0, is, pressi, pressum). Cic. — 
la victoire, Victoriam morari. Cæs. 
— les projets de qqn, Consiliis ali- 
cujus officère. Sall. obsistre. Cic. En- 
travé par les maux, AMalis impeditus. 
Cic. Entraver qqn daos l'exercice de 
son droil, Aliquem in suo jure inter- 
pellare. Cæs. 

ENTRAVES, s. f. pl. 4° Ca qui sert 
à lier [os jambes. Compedes, un, f. pl. 
Ter. Cic. Pedica, z, f. Liv. Crurum 
tupedimenta (orum), n. pl. Sen. = 
Mettre des eatraves à, C. ENTRAvVER 
to. Avoir des —, In compailibus esse. 
Cic. Qui a des —, Compedttus, a, um. 
Cato. Sen. jj 2° Fig. Co qui empêche, 
obstacle. Compedes, um, f. pl. Cic. Irm- 
pedimentum, 1, a. Cic. Vinculum, 0. 
Cic. Mora, æ, f. Liv. : Les entraves 
du corps, Compedes corporis. Cic. Se 
dégager des — que la nature a impo- 
sées, Impedimenta naturæ superare. 
Cic. || Qqf. Au sing. Légère ealrave 
pour un homme actif, Leve impedi- 
mentum 1homini) industrio. Pl.-7. Tu 
es une — à..., Mora es(dat.). Liv. 

ENTRE, prép. 1° Dans l'intervalle 
qui sopare deux ou plus. objets. Inter et 
Lacc. Cic.: Entre les dents, Inter dis- 
crmina dentium. Quint. Voy. pl. loin 
à Fig. ILe Jura] est — les Séquanes 
etles Hetvètes, Est inter Sequanus et 
Helvehos. Cæs. 11 y a César — Drindes 
ei moi, {nter me ef Brundisium Cæzsur 
est, Cic. Pour que le Tibre et le pout 
fussent — eux, Ut Tideris inter eos et 
pons interessel (de interesse, sum, es, 
Jui, a.). Cic. Plaine située — le Tibre 
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etles remparts, Campus Tiberi ac me- 


nibus (au dat.) interjacens (de inter- 
Jjacëre, co, es, 


8. par oi sup., ü.). 
lacé comme une mao- 
eux yeux, Nasus, quasi 


Liv. Le nez, 
raille — les 


murus oculis inferjectus (pañs. de in- 
terjicfre, io, is, jeci}. Cic. Cunler — 
Naupacte et Patras, Inter Naupactum 
et Patras interfluëre (0, ie fu flu- 
zum), 0. Liv. Placer — eut 

des, Numidos inter eos interponère 0, {s, 
posui, posifum). Hirt. Les généraux 
s'avancent — Îe3 deux armées, Impe- 
ratores in medium ereunt, Plaut. Pas- 
ser à cheval — les rangs, Ordines 
interequitare, 8. parf. ni sup. Liv. 
Écrire aq. 

interseri 
Pl.-j. 
entre le brun et le blanc. Color inter 
aquilum candidumque. 
d'une couleur — le rouge et le noir, 
Bacca & nigro rufa. Plin. Tenant le 
milieu — les 
qui... Interjecti inter philosophos et 
eos, qui. Cic. La république est pla- 
cée — les deux 
media est, Sall. Flotier — deux avis 
contraires, {na contrarias senlentias dis- 
trahi, Cic. Qui est — les deux (= ai 


es Numi- 


ch. — les lignes, Aliquid 
re (0, is, S. parf. ni sup.). 
Il Fig. Couleur intermédiaire 


Suet. Daie 
bilosophes el ceux 


artis, Res publica 


bon ni mauvais), Mediocris, m. f., e, 


n. Cic. — la vie et la morl, In conf- 
nio morlis ac vifæ. Quint. Vuila ce 
que je me dis — mes dents, fire agi 


lo, compressis labris. Hor. l 2° Dans. 
Sans mouv. vers) In et l'abl. Cic. 
Avec muav. vers) În et l'acc. Cic, 


z Tout ce que j'avais enire les maius, 
Omnia quæ in manibus habebam. Cic. 


l'rendre ua vase — ses mains, Vas 


in manus sumêre. Cic. Emportez-le — 


vos bras, Abripite Aunc inter manus. 
Plaut. S'enfuir d' — les mains, De 


manibus effugëre. Cic. |] Fig. La vic- 


loire esl entre nos mains, Vicioria 
in manu nobis est. Sall. Prèter ser- 
nent — les mains de qqun. Apud ali- 
quem jurare. Tac. || 3° Dans l'intervalle 
ui sopare deux spoques. Inter et l'ace. 
ic. : Entre l<s aones et les ides. {n- 
ter nonas et idus. Col. Dix années 
s'écoulent — les deux consulats, 
Anni decem inter duos consulaius in- 
terfluunt (voy. 1°). Cie. Homme — 
deux âges, Vir ælalis mehæ. PA. 
( Vir) medius. Sen. |} 4° Marquant la 
relation qu'ont ensemble des pers. ou 
des ch. Inter et l'acc. Cic.2 Une vieille 
amilié s'est élablie entre nous, Inter 
nos velus usus intercessif (de interce- 
dre, 0, is,cessum, n.). Cic. 11 y avait 
— loi et les Roscius de vierlles ini- 
miliés, Erant ei veleres inimicitur cum 
Rosciis. Cie. {! faut que les choses 
se passent bien — honnêtes gens. In- 
ter bunvs bene agi oportet. Cic. — anus, 
— ni et mor, tout est commun, Cum 
eo mihi sunt omnia. Cic. Qu'y a-t-il de 
commun — ur et mai? Quid mihi 
cum lo ? Cu. [Dire] qu'il n'y a an- 
cuuie dillérence — se très bien porter 
et être très gravement mal1de, Nihil 
prorsus inleresse inter opiime valère 
et gravissime ægrolare. Cic. Prunon- 
cer — lei Marcellus et les Claudius, 
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— ces (deux) opinions, Judicare inter 


Marcellos et Claudios. Cic. Dijudicaro | ( 


inter has sententias. Cic. Noussommes 
— nous, Nemo alienus kic est. Plaut. 
— nous, Soit dit — nous, Quod unter 
nos sit. Sen. Quod inter nos liæat di= 
cère, et simpl. Quod inter nos liceat. 
Cic. Vous me promeltez que cela res- 
lera — vous, (Hæc) intra vos futura 
affirmatis. PI-j. || 6° Parmi. E ou Er 
el l'abl. Cic. Inter et l'acc. Cic. qqf: De 
et l'abl. Cic. = Un d'entre eux, Unus 
er illis. Cic. de illis. Cic. Le plus sub- 
lit d’ — 00os sen-, Er omnibus nos- 
tris sensibus acerrimus. Cic. Un des 
plus honurables d'— les siens, In 
primis inter suos honestus. Cic. La plus 
avide de guerre — toules, Afarime 
omnium belli avida. Liv. Élue — cent 
autres préalablement choisies, Elec- 
ta ex centum præceptis. Plin. Choisis 
— les citoyens pour être sénateurs, 
Delecti ex civitate in senatum. Cic. 
îlle se distingnait — toutes par ua 
maiutien bonnête, Erat (ei) forma 
præter celeran honesta. Ter.|2700 ci- 
toyens périrent); — autres quatre cen- 
lurious, {n his quatuor centuriones. Liv. 
—autres projets qu'ils tramentulstra- 
ment surtout celui-ci, Cum alra multa, 
tum hoc vel marime moliuntur. Cic. 

ENTRR, és, part. passé. Qui esl 
passe du dehors au dedans. Ingressus, 
a, um. Cic. Voy. ENTRER. 

ENTRE-DÂILLEINR. C.BNTR'OUVAMR. 

S'ENTRE-DAISER, v. récipr. Se 
baiser l'un et l'autre. {nter se osculari, 
dép. Plaut. 

S'ENTRR-CIHOQUER, +. récipr. 
te Se choquer l'un l'autre. Coilidi, or, 
Fris, lisus sum, pass. Sen. Quint. Curt. 
zLes proues s'entre-choqueut, Proræ 
concurrun{ (de concurrère, o, curri, 
cursum, n.). Liv. || 2° Se heurter l'un 
l'autre (en parl. de combattants). Inter 
se collidi(vny. 19), pass Veil. || 3° Fig. 
Se contredire l'un l’autre. Inter se col- 
lidi(voy. 1°), pass. Quint. Inter se con- 
Aig#re (o, is, firi, flictum), n. Cic. 

ENTRE-COLONNE el ENTRE-CO- 
LOYNEMENT, s. m. Espace entro deux 
colonnes. Intercolumnium, ii, n. Cic. 

ENTRECOUPE, É&, parl. passé 
d'exragcoopen, Voy. ce v. || Adj. 1° 
Coupe on divers points. Concisus, a, um. 
Cie. : Chemins entrecoupés de lagu- 
nes, ffinera concisa æsiuariis. Gic. 
Plaine entrecoupée de collines, Pla- 
nilies intermissa collibus.Cæs. || 2° Fig. 
interrompu par intervalles, saccade. In- 
terruplus, a, Um. Cic. Concisus. Plin. 
# Respiration enlreconpée, Concisus 
spirius Plin. Sons entrecuupés, Pa- 
roles entrecoupées, Interruptæ voces. 
Cic. Diclion entrecoupée de silences, 
Dictio silenlio interruple. Quint. Nar- 
ration — de discours, Narratio inter- 
puncia sermonibus. Cic. 

ENTRECOUPER, v. act. 1° Couper 
en divers poinls. Concidére, o, is, cida, 
cisum, act. Plin. : Entrecouper un 
cbamp de fossés, Agrum fossis conci- 
dère. Plin. Le Tibre entrecoupe les 
champs, Tiberis medios agros secal 
(de secare, 0, secui, sectum), Plin. | 
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2° Fig. interrompre souvent. Concid?re 
voy. 1°), act. Cic. Interrumpêre, 0, 
ts, rupi, ruplum, act. Quint. 

S'ENTR'ÉCRINE, v. récipr. Écrire 

q. ch. l'un à l'autre. Inter se scribère 
As is, scripsi, scriptum). Cic. 

S'ENTRE-CROISER. C. Se cuei- 
eær 1° el 2°. 

S'ENTRE-DÉCHIRER. V. récipr. 
1e Se dechirer l'un l'autre. ° Corpus 
invicem lacerare. || 2° Fig. Se dénigrer 
l'un l'autre. Inter se obtreciare. Nep. 

S'ENTRER-DETRUINE, v. récipr. 
te Sa dotruire l'un l'autre. Voy. Se 
Ton; Se none. || 2° Se contredire. 
Voy.ce m. 4°. 

ENTRE-DEUX, 8. m. Ce qui est 
au milieu de doux choses. Intervallum, 
i, n. Cic. : L'entre-deux des épaules, 
Interscapulum, i, n. C.-Aur. Lans les 
— des doigts, Inter digitos. Varr. 

Exrne-peux, adv. D'une manière mo- 
yonne. Modice. Cic. Mediocriter. Cic. 

S'ENTRE-DEVORER, V. récipr. 
Se devorer mutuellement =: Les cygnes 
s'eutre-dévorent, Ülores carne mutuä 
inter se vescuniur (de vesci, or, 8. 
parf.. dép.). Plin. 

S'ENTRE-DONNER, v. récipr. Se 
donner mutuellement (qq. ch.). fnterse 
dare (0, as, dedi, datum), act. Cæs. 
Voy. ÉCHANGER. 

ENTRÉE, s. f. {e Action d'entrer; 
moment où l'on entre. Ingressio, on1s, 
f. Cic. Introitus, üs, m. Cic.: Dès son 
entrée, Primo stalim introifu. Tac. 
L'— de Xerrès en Grèce, fntroitus 
Xerzis in Græciam. Just. — de nuit 
4 Smyrne, Nociurnus introitus Smyr- 
nam. Cic. — au forum, Ingressio fort. 
Cic. Se lever devant qqn à son — au 
sénat, Alicui in curiam vententi assur- 
gvre. Cic. Le fait même de ton —, 
[oc ipsum quod ingressus es (de in- 
gredi, ior, éris, dép.). Pl.-j. Ceux qui 
y avaieul fait leur ——, Qui eo intrave- 
rant. Cxs. 11 fail son — trioimphale 
dans la ville, Triumphans urbem in- 
vehifur (de invehï, or, vectus sum, pass. 
= eatrer sur un char ou à cheval). 
Liv. || 2° Accés dans un liou. Adutus, 
üs, ou /ntroitus, &s, m. Cic. : Ouvrir 
à qqo l'entrée de sa maison, Aliquem 
ad se dumum admittfre (0, is, misi, 
missum). Nep. Interdire à qqn l'— de 
sa maison, Alicui domo suû interdi- 
cére. Sen. Refuser à qqn l'—, Aliquem 
aditu ou infroitu prohibere. Cic. Voy. 
ACCÈS 19, |] 3° Fig. Admission à une 
fonction. Aditus, &s, ou Introritus, Gs, 
m. Pl.-j. Suet. : Entrée dans la car- 
rière des honneurs, Aditus ad hono- 
res. Cic. Payer qq: chose pour son 
— en fooction dans un sacerdoce 
vouveao, (Aliquid) impend?re pro in- 
froitu novi sacerdotii. Suet. Si cela 
dure jusqu'à ton — en charge, Si id 
perducitur ad tuum tempus (gên. poris), 
o. Cic. Dés leur — en charge, Simul 
u{ magistratum inierunt (de inire, eo, 
is, iui el ii, 1fum, n.). Cic. Voy. 3e. 

& Privilège donnant accès auprès 

‘un personnage. (En gén.) Adeundi jus 
(uris), a. Cic. (Cbez le souverain) Ad- 
missio, onts, f. Sen. Pl.-j. : Ceux qui 
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ontles premières entrées, Cohors prie 
mæ admissionis. Sen. Les petites — 
Secundæ admissiones. Sen. Vay. accs 
29 || 6° T. de douane. Droit d'impor- 
lation. Portortum, ti. n. Cic. Introitus, 
üs, m. Scæv. || 6° Endroit par 00 l'os 
entre; ouverture. Introïitus, üs, m. 
Cic. Aditus. üs, m. Cic. : Uve eotrée 
secrêle, Clandestinus introitus. Suet. 
L'— d'une maison, Limen, minis, à 
Cic. Voy. Ponte. L'esclave qni garde 
l'— (de la maison), Servus ad limina. 
Apul. À l'— de la maison, [n primis 
ædibus. Ov. Forcerl'— (par eQrartion), 
Claustra revellre. Cic. Apul. diseu- 
t£re. Petr. Il y a deux entrées en Ci- 
licie, Duo sunt aditus in Ciliciam. Cic. À 
l'entrée de la province, In prima pro- 
vinciä. Cic. Fermer tonles les entrées, 
Omnes iniroitus præcludére. Czs. L'en- 
trée d'un port, Portüs os (oris), n. Cie. 
gnuroiqus, m. Cic. fauces (ium), f. pl 
Cæs. À l'— du port, In ore portus 
Cic. Elever une loar ponr dlfendre 
l'— du port, Opponére turrim ad in- 
trotfum portüs. Cæzs. Fermer à ago 
l' des ports, Aligriem a porlubus 
arcëre. Liv. L'— d'un tombeau, Se- 
puieri vestibulum (1), a. Cic. Tout à 
‘— du temple, În primo aditu on ves- 
libulo templi. Cic. — d'une forêt, 
Siluæ inittum (ti), n. Cæs. — de l'O- 
céan, Oceani ostia (orum), n. pl. Cie. 
— de la Mer Intérieure, Maris Inter- 
ni limen. Plin, — du fihôue, Rkodanf 
ostium. Cæs. L'— da foie, Jecoris pure 
ts (arum), f. pl. Cic. [| Fig. Donner 
entrée au désordre moral, Ad nequi- 
tiam dare fenestram (f.). Ter. K %e 
Commencement, debut. Initium, ii, n. 
Liv. : À l’eotrée de la vie, In prins 
limine vitæ. Sen. À l'— de l'adole:- 
cence, Ineunte adolescentiä. Cie. À l'— 
de la nuit, Primis fenebris. Liv. Pri- 
mä vespera. Curt. — en matière, Pna- 
ciprum, i1, 0. Sen. Exordium, 0. Quiat, 
Ad causam accessus (Gs), m. Cic. — 
en possession, Possessionis @imussis 
(ontis), . Dig. Voy. coumenceuExT. f 
8° Mets qui se servent au commence- 
ment du repas. Promulsis, idis, f. Ter. 
Cic. Gustum, à, n. Apic. Gustulum, 
0. Apul. Gustus, Gs, m. Mart. Gus- 
tatio, onis, f. Petr. 

ENTREPAITES, 8. f. pl. intervalle 
de temps : Sur ces entrefaites, Dans 
ces —, Interim, adv. Cie. Interes, 
adv. Cic. Inter hæc. Liv. 

S'ENTRE-PRAPPER, v. réopr. 
Se frapper l'un l'autre. Voy. marre 
el MUTORLLRMENT. 

S'ENTR'ÉGORGER. C. S'erras- 
TUER. . 

S'ENTRE-UAÏR,v. réripr. Se hair 
l'un l'autre. Voy. Se néresTer 2°. 

ENTRELACRMENT, s. m. État de 
10508 ontrelacess. Implacatio, onus, Î. 

ic. 

ENTRELACER, v. act. Enlacer 
l'un dans l'autre. Impleci7re, 0, U, 
pleri, plerum, act. Sen. Plin. Cos- 
serëre, 0, is, serui, sertum, acl. Se 
Contextre, o, is, lerui, tertum, atl 
Cæs. : Entrelacer de fenillage, Fros 
denti ramo implicere, act. Virg. Se- 
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peats entrelacés, Angues inter se im- 
pri. Plin. Mains entrelacées, Afanus 
courts ou impleræ. Sen. VOY. EN- 
Lacen te, 

S'enTReLAcER, v. 1° Réf. et Pron. 
Entrelacer soi-même = Le lierre s'en- 
Urelace à l'arbre, Hedera arborem im- 
dicat. Cat. || 2° Récipr. S'enlacer l’un 
autre. Inter se implicari, pass. Col. 

S'ENTRE-MANGER. C. S'ENTRE- 
DÉTORER, 

S'ENTR'EMBRASSER. C. S'Eu- 
BRaRtun. 

ENTREMÉLER, v. act. Mélor dos 
ch. avec d'autres. {ntermiscére, eo, es, 
miscui, mirium et mistum, act. Liv. 
Miscere, acl. Quint. : Entremèler les 
bs et les violettes, Violis (au dat.) 
lihe intezère (0, is, ferui, leztum). 
CL Des Crétois entremélés aux esca- 
drons, Cretenses intermairii furniis (au 
dal). Liv. lnfanlerie el cavalerie en- 
Uemélées, Pedes equifi inierjecius 
(pass. de interjuc7re, 10, is, jeci). Tac. 
ii pense que les étoiles entremélenl 
leurs rayons, Judicat siellus radios 
duter se committfre (0, is, misi, mis- 
run). Sen. Entremèler son discours 
de vers, Versus oralioni admiscère. 
Cic. — les loas graves el les tons 
aigos, Miscére gravia acutis (à l'abl.). 
Ovrat. Pieds entremèlés (en poésie), 
Alterni pedes. Cie. Voy. MÈLER. 

S'axraeuèLen, v. 1° Récipr. Se 
æéler les uns aux autres. Afisceri, eor, 
tns, mirius el misius sum, Pass. 
Piin. [| 2° Pron. Être mélè. Intermis- 
ceri (voy. 1°), pass. Plin. || 3° Réf. 
Fig. S'entremettre. Voy. ce mot. 

ENTREMETTEUR, EUSE, $. M. 
et [. 1° Celui, Celle qui s'entromot dans 
une affaire. Internuntinus, ii, Masc. 
Liv. Internuntia, #, (ém. Plaut. Cic. 
ddminisier,fri, mage. Cic. Minister, 
mise. Liv. Admintstra, =. fém. Varr. 
Interpres, elis, masc. Plaut, Cic. Se- 
guester, (ris {reus que Sequesier, 
tri), masc. Sen. Conciliator, oris, 
œasc. i\ep. Conciliatriz, icis, fém. 
Cic. : L'entremetteur d'une affaire, 
Bn administer où transactor. Cic. in- 
lernuntius on minister. Liv. Entre- 
metleuse d'une affaire, Administra 
ia re. Varr. L'entremetteur du ma- 
nage, Conciliator nupliarum. Nep. — 
de la paix, Interpres pacis. Liv. — 
d'un rapprochemenl entre les patri- 
aens el les plébéiens, Gratiæ inter 

patres el plebem sequester. Sen. || 2° 
Celui, Celle qui aide à la debauche. Con- 
cdiator, oris, masc. Nep. Conciliatrir, 
iris, fém. Plaut. Internuntia, æ, féro. 
Apil. Stupri sequestra (s), fém. À pul. 

S'ENTRENETTRE, v. réf. S'em- 
p'oçer dans une affaire pour d'autres 
pers Se interponêre (0, is, posur, posi- 
fum). Cic. Liv. : S'eotremettre d'une 

affaire ou pour une affaire, Se inter- 
Eure in rem. Cic alicui rei. Liv. 

— Pour qqu, Fnterponëre laborem 
Ga eperam pro aliguo. Cic. Interpo- 
A7re studium alicui. Cic. S'— pour 
la paix, Conciliare pacem. Nep. || 
senlremit pour terminer l'affaire, Ad 
ren perfciendam adjutor fuit. Cie. 
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S'entremettre pour empêcher que tu 
deviennes..…, qu'une ch. se fasse, Se 
interponëre quominus fias. Cic. Inler- 
venire (io, ts, veni, ventum) ne quid 
fat. Suet. 

ENTREMISE, 5. f. Action de qqn 

ui s'entremet. Intercessio, onis, f. 
ic. Antercessus, üs (usité seul. à 
l'abl.), m. V.-Jfar. {nterventus, us, 
m. Suet. Traj. ap. Plin. Opera, æ, f. 
Cic. : Promettre à qqn sun entremise, 
Operam suam alicui polliceri. Cic. Par 
l'— de Drusus, Per Drusum. Cic. Par 
son —, Per illum. Cic. Par l'— du 
bourreau, Carnifice internunlio. Cic. 
Par ton —, Te interprete. Plaut. 

ENTRE-NOEUD, 5. m. L'espaco 
entre deux nœuds. {nternodium, it, 0. 
Col. Plin. 

S'ENTRE-NUIRE, vY. récipr. $e 
nuire l'un à l'autre. Voy. noire el uo- 
TOEILEMENT. 

S'ENTRE-PEACER, v. récipr. Se 
percer l'un l'autre : S'étant entreper- 
ces, Contrario ictu uterque transfirus 
(de transfigi. or, ris, pass.). Liv. 

ENTREPOSER, v. acl. Mettre en 
entrepôt : Entreposer des marchan- 
dises, Merces in horreo ponêre (0, is, 
posui, positum). Ulp. 

ENTREPOÔT, 8. m. Lieu où l'on met 
des marchandises en dépôt. (En gén.) 
fleceptaculum, 1, n. Liv. Tac. (Ma- 
gasin) Horreum, n. Cic. (Ville) Em- 
porium, di, n. Cic. Liv. = Mettre en 
entrepôt, Voy. le préc. Lieu d'— 
pour les grains, Receptaculum fru- 

ibus (au dat.). Tac. Voy. DÉPÔT 30. 
Î Fig. Cetie ville était l'entrepôt de 
tes brigandages, [Jllud tibi oppidum 
receplaculum prædæ fuit. Cic. 

ENTREPRENANT, part. prés. 
d'ENTREPRENUNE, Voy. Ce v. || Adj. 
ENTRRPNENANT, ANTE. 4° Qui se porte 
aisemont à qq. entreprise. Promptus. 
a, uin. Cic. Strenuus. Liv. : Actif et 
eolreprenant, Acer (cris, cre) el expe- 
riens (gén. entis). Liv. Promptus et 
exprriens. Cic. Semper agens aliquid 
et moliens. Cic. || 2° En m. part. Qui 
est d'uno hardicsse excessive. Audar, 
gén. acis. Cic. Ad audendum projec- 
tus (a, um). Cic. 

ENTREPRENDRE, v. act. 1e Se 
mottro à fairo qq. ch. Suscipëre, act. 
Cic. Incip#re, io, is, cepi, ceplum, act. 
Sall. Capessëre, 0, is, ivi et ii, itum, 
act, Liv. [nslituëre, o, is, ui, utum, act. 
Cic. Aggredi, ior. ëris, gressus sum, 
dép. (acc.). Cic. Ingredi. dép. (acc.). 
Cic. Adoriri, ior, iris, ortus sum, dép. 
{(acc.). Cic.: Entreprenire une affaire, 
un voyage, Suscip”re negotium. Cic. 
ier. Cic. — un lointain voyage, {n- 
gredi longinquam profectionem. Suet. 
— de grands travaux, Magnos labores 
ercipère. Cic. — le commerce, Quæs- 
fum occip#re. Ter. — Ja perception 
des impôts, Ad vectigalia acccd#re (0, 
is, cessi, cessum), n. Cic. — nne 
guerre, Dellum suscip®re. Cic. ou ca- 
pess*re. Liv. au sumèëre (o, is, sumpsi, 
sumplum). Sall. Liv. ou erordiri (tor, 
iris, orsus sum), dép. Liv. 11 faut 
tout —, Omnia (suni) conanda (de 
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conari, dép.). Liv. 11 n’est rien qu'ils 
ne Soient prèls à —, Nihil non ag- 
gressuri suut. Liv. N'— rien contre 
qqn, Nihil contra aliquem natr (or, 
#ris, niaus el nirus sum), dép. Cæs. | 
Cunatr. avec De et l'iuf, || entrepren 
d'emporter la place, Aggreditur erpu- 
gnare oppilum. Sall. 11 entreprit 
d'assiéger la ville, Urbem oppugnare 
adortus est. Liv. Ayant entrepris de 
former..., Ingressus formare. Quint. 
J'ai — d'écrire... Inalilui scribère. 
Cie. || 2° Se charger de l'exécution 
d'une ch. (En géa.) Suscip”re (voy. 
te), act. Cic. Quint. (À forfait, mo- 
yennaot salaire) Redimbre, o, is. re- 
demi, redemptum, act. Cie. Condu- 
cêre, 0, is, durti, ductum, act. Cic.s 
Entreprendre la défense de qqn, Pro- 
pugnalionem pro aliquo sibi susci- 
père. Cic. Aliquem tuendum suscipre. 
Quint. — l'instruction de qqu, Sus- 
cipËre aliquem docendum ou erudien- 
dum. Quini. — un novrage, Opus re- 
dimÿre. Cic. — l'exécuniun d'une co- 
lanne, le trao-part des lLableaux, 
Couducëre faciendam columnam. Cic. 
fnbulas portaudas. Vell. || 3° Fig. 
Atlaquer qqn. Vny. ATTAQUEnR 3e. || 4e 
Rendre perclus. Debihitare, act. ffirt, 

ENTREPRAENUNR, V. D. 1° Empieter 
sur (qqn ou qq. ch.) = Je n'ai pas en- 
trepris sur toi, Nikal tibi detrari (de 
detrah®re, 0, is, tractum). Cic. Entre 
prendre sur l'autorité de qqn, Auc- 
loritatem alicui detrahëre. Quint. — 
sur les fonclions de qqn, Alicujus 
partes præoccupare. Cic. præsumêre (0, 
is, sumpsi, sumplum)., Quint. — sur 
les p' rogatives du peuple, Quod 
populi proprium est, imminuÿre (o, 
is, ui, uium). Cie. | 2e Attenter à. 
: Entreprendre coatre qqn, contre on 
sur la vie de qqn, Alicujus caput 
pugnare. Cic. — sur la bonne foi de 
qua. Alicujus fidem attentare. Cic. 
Voy. ATTENTRR. 

ENTREPRENEUR, ROS£&, 8. M. et 
[, 1e Personne qui met une ch. on train. 
Inceptor, oris, masc. Ter. || 2° Celui, 
Celle qui entreprend des travaux, des 
fournitures : Entrepreneur {de tra- 
vaut), Suscepior, oris, masc. Just. 
Blanceps, cipis, masc. Tec. — d'un 
ouvrage (à lorfait), Ogeris conductor 
Cort masc. Cic. — des fournitures 
de blé (à forfait), Redemptor frumenti. 
Liv. — de spectacies, Choraqus, i, 
masc. Plaut. — des pompes funèbres, 
Libitinarius, ti, magc. Sen. Etre — 
de ponipes funehres, Libitinam erer- 
cére leo, es, cui, cutum). V.-Muzx. Eu- 
trepreneuse, Conductrix, icis, fém. 
Dioct. 

ENTREPRISE, s. {. 1° Action d'en- 
treprendrc; resultat de cette action. 
(AcUou) Susccptio, onis, f. Cic. Gell. 
nceplio, f. Ter. Cie. (Chose com- 
mencée) Inceptum, i, n. Cic. Liv. 
Cæptum, n. Liv. Res (ei) suscepla (æ), 
et qqf. simpl. Res, ei, €. Cic. Sus- 
ceptum (ÿ) negolium (ii), a. Nep. 
(Œuvts) Opus, peris, n. Cie. Faci- 
nus, noris, n. Liv. (Dessein) Consi- 
lium, ii, n. Cic. Propositum, 1, 
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Nep. (Tentalive) Conatus, &s, m. Cæs. 
Conata, orum, 0. pl. Cæs. 2 Entreprise 
diMicile, Res mulle operæ. Cæs. Une 
noble —, Egregium facinus. Liv. 
Grande el rude —, ignun opus et 
arduum. Cie. Dès le début d'une si 
grande —, Ab initio tantæ ordieule 
rei. Liv. Entreprises inconsidérées, 
Temere cœænta. Liv. Former une en- 
treprise, Rem suscipËre (VOy. sNTNE- 
pnexnne 10), Cic. Personne ne tente 
de semblables entreprises, Nemo quid- 
quam lale conatur. Cic. Entreprise 
tentée en vain, Res frusitra tenlata. 
Cæs. Mener à ün, à bieu sou —, 
Réussir dans son —, Peragëre propo- 
situm, Nep. Perficère conata. Cæs. 
Abaadonner une —, Absistére in- 
cepto. Liv. Conatu desist#re. Cæs. || 
2° Molior d'un entropreneur de travaux, 
de fournitures. Redemptura, æ, f. Liv. 
Ulp. : L'entreprise des pompes funè- 
bres, Libitina, æ&, Î. V.-Mar. Fsire 
des entreprises, Redempluras facére. 
Ulp. Être fait par entreprise, Per re- 
demptores efficr. Frontin. Se charger 
d'une — de tissage, Vestimenta le- 
zenda redimére (0, is, redemi, re- 
demptum). Ulp. Avoir l'— des péages, 
Porioria redempte habère. (æs. Faire 
exécuter par —, Mettre ou Duaner à 
l'— la démolition des statues, l'ba- 
billement d'une armée, Locare statuas 
demoliendas. (ic. vestimenta exercilui. 
Liv. || 3° Empiétement : Entreprise 
sor la dignité, cuaire la liberté, Di- 
nitatis tinminufio (onis, f.). Cic. Li- 
ertatis deminutio, f. Cic. Voy. aT- 
TBINTE d°. || 6° Altentat. Voy. ce &. 

S'ENTNE-QUERELLER. C. Se 
QUERELLEN. 

ENTRER, v. neul. 4° En par]. des 
êtres annnés. Passer du dehors au de- 
dans : Eatrer dans un lieu, (Ea gen.) 
Intrare locum. Cic. in locum. Cac. 
Inire (eo, is, ii et rar. tvi, itum) in 
locum. Liv. locum. Liv. Introire (eo, 
is, doi et ii, ifum) in locum. Sall. 
locum. Sue. Ingredi (ior, ris, gressus 
sum, dép.) in lucum. Cic. locum. Cie. (A 
cheval, en voilure, en baleau) {nvehr 
or, ris, veclus sum, pass.) in focum, 

ic. locum. Cic. Plin. (Préciprtam- 
ment) frrure (0, is, ui, utum) in 
locum. Ter. (De vive lorce) Invadrre 
jo. is, vast, vaxum) in locum. Cic. 
cum. Liv. lrunpire jo. is, rupi, 
ruplum) tin focum. Sall, locum. Pl.-j. 
(En se glissant) frrepFre (0, is, repsi, 
repium) in locum. Cic. Illabi (or, 
Eris, lapsus sum, dép.) in locun (fig.). 
Cie. On entra, Inius itum est (impers 
pasuf). Cæs. On peut eatrer, {ntrart 
potesi. fæs. En entrant et en sortant 
(= pendant que j entre), Dum in- 
{rueo atque exeo. laut. Entre (= va- 
l'ea l4-dledans). Abi intro. Plaut. Ein- 
pèclier qqn d'entrer, Ne pas laisser 
qu —, Aliquem in(roilu prohubere. 
ic. — par la porte, {ntrotre portä. 
Cic. — à cheval, en bateau, invehi 
equo. Liv. nave. Liv. — dans le Sam- 
uium, {n Samnium ingredi. Liv. Élant 
entré dans le gulfe de Corinthe, Co- 
rinthium sinum invectus. Liv. Eatrer 
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dans tnntérienr des retranchbements, 
Intra muuitiones ingredi. Czs. — en 
Tbrace, In TAracium introire. Nep. 
— au Capitole, {n Capitoliuin intrare. 
Cic. — à Roue par [a Porte Colline, 
Portä Collinä Urbem intrare. Liv. — 
sur un char au Capitole, dans la ville, 
Invehi curru Cajutolium. Cic. Curru 
urbem ingredi.Suet. — au port, In por- 
tum invehi, Cic. — sur le pont Mil- 
vius, Ingredi pontem Milvium. Cic. 
Comme il enirail sous le veslibule, 
il rencontra Suphonisbe, fntranti ves- 
tibulum Suphonisba occurrit, Liv. En- 
trer chez sut, Domum introire ou inire. 
Cic. — chez qqn, Ad aliquem introire. 
Ter. intro venire (io, is, veni, ventum), 
o. Ter. In domum alicujus introire. 
Cic. Forêts où l’on est entré, Intratz 
silvæ. Liv. Laisser entrer les mar- 
cbandg, Afercatores recentare. Liv. 
Farre — son armée chez les Ligures, 
In Ligures erercitum introducre. Liv. 
Faire — 6000 homines d'infanterie à 
Nole, Sez mülia peditum Nolam intro- 
mill®re (0, is, misi, missum). Liv. 
Faire — des brebis à l'étable, Oves 
in stabula inigËre (0, is, egi, actum). 
Varr. Faire — son cheval dans Îa 
rivière (l'y faire descendre), Equum 
in flumen demittëre. Cie. Faire — 
(qqa), (L'appeler au dedans) Intro- 
vocare, act. Cic. Liv. Ad se intus euo- 
care. Plaut. (L’admettre au dedans) 
Intromit(®re, act. Plaut. Cæs. (L'in- 
troduire) Introducère, 0, ïs, duri, 
ductum, act. Cæs. Je veux qu'on ne 
fasse — personne dans ma maison, 
In ædes meas neminem volo intro- 
mitti. Plaut. Dire à qqn d'— (le 
prier d'entrer chez oil, Jubère (eo, 
es, Jussi, jussum) uliquem ad se ventre. 
Cic. |] Fig. Eatrer dans le chemin de 
la gloire, Pawmam ingredi. Tac. { 2° 
ftre admis dans une compagnie, dans 
un emploi, dans une condition. Perve- 
nire, (0, ts, vent, ventum, n. Cic. = 
Entrer au sénal, In senalum perve- 
nire. Cic. În senalum acced're (0, is, 
cessi, cessum), 0. Cic. — dans la car- 
rière mihtaire, Ailitiam capessëre (o, 
is,ivtel di, ttum). Plin. — dans les 
emplois publics, Ad rempublicam 
accedrre. Cic. aggredi (voy. 10). Vell. 
Rempublicam capess®re. Cie, — dans 
une secte, Ad sectam transire (eo, is. 
ivi el it, itum), 0. Suet. — dans one 
faille, Introire domum. Tac. — (par 
mariage, en parl. d'une femme) dans 
une très illusire famille, In familian 
clarissimam nubre (0, is, nupsi, nup- 
tum), 0. Cic. — dans l'intinité, dans 
l'amitié de qqn, In familiaritatem 
alicujus intrare. Cic. Ad amicitiam 
alicujus se aggregare. Cic. — dans 
l'alhance de qqn, Ad societatem ali- 
cuyus se applicare. Nep. Faire — dans 
le sénat, In senatum allegëre (0, is, 
legi, lectum). Suet. Faire — qqn dans 
une corporation, În cullegium cop- 
tare. Cic. Faire — qqn dans une as- 
sorialion, Aliquem an concilium con- 
tribufre (o, is, ui, utum). Liv. Faire 
— dans 108 association criminelle, Ad 
sceleris fœdus adsciscère (0, is, scivi, 
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scitum), act. Cic. ]| 8° Être au débat 
de, commencer, entamer. Ingredi (voy. 
10), dép. Cic. Inire (voy. 4°), act. Cic. 
Introire (voy. 1e), act Cie. : Entrer 
dans la vie, (Vitam) introure. Cic. — 
daus sa dixième année, Annum ætatis 
decimum migredi. Quint. — dans un 
enre de vie, Formam vie imre, 
ac. — en possession, [A possessis- 
nem venire Ou proficisei Lr, Fru, 
fectus sum), dép. Cic. — en postes. 
sion de la liberté, Primum in posses- 
sionem Llibertalis pedem ponëre (o, is, 
posui, posilum). ic. Faire — eo pos- 
session, În possesionem inducère (e, 
ts, duxi, ductum). Curt. Entrer ea 
charge, (En parl. d'ua magistrat qeq) 
Magistralum inire. Cic. Liv, captre 
{voy. 19). Liv. occipère. Liv. (Ea pari, 
d'un consul) Consulatum inire. Cie. 
ingredi. Quint. Dés que j'entrai sat 
affaires publiques, Ut primun forum 
attigi (de atiingère, 0, is, tactum), 
Cic. Entrer en guerre avee qq, Inire 
bellum cum aliquo. Liv. N'osant pas 
— en lutte, ea lice, en comparaison, 
Non audens in comparatonen se de- 
mitlére (0, is, misi, missum). SusL 
Fatre — ea comparaison, C. cou- 
PARER, — dans ua discours, Üre- 
dionem ingredi. Cic. Ingredi dictre. 
Cic. Avaul qne je n'entre dans le 
récil, Priusquam rei inilium erpedis 
(is, lui et if, ttum). Sall. Entrer en 
couversalion avec qqn,}n sermonem ali 
cujus ventre (0, ïs, veni, ventum), 0. 
Cic. Sermonem cum aliquo institure 
(os is,ui, utum). Cic, — en pourpar- 
ers, Ad colloquium congredt, dép. 
Cæs. Ad va In colloguium venire, 
Cæs. Nep. — en mauère, Oranonem 
sumêre (o, is, sumpsi, sumplum). Cic. 
— en fureur el co démence, in fu- 
rorem el insaniam inctd”re (o, is, cidi, 
s. sup.), n. Cic. || 4° Se méler 4, 
prendro part dans, concourir à. In par- 
ein (alicujus rei) venire (io, à, ren 
ventum), n. Cie. : Entrer dans les 
allaires, Negotiis {au dal.) unieresss 
(sum, es, fut), n. Cic. — daas uo pro- 
Jet, Ad consilium admisceri (ecr, êns, 
mirius el mastus sum), pass. Cie. 
Celui qui eutre dans un travail, daos 
une guerre, Laboris socius (ii) os 
consors (orlis). Cic. Belli particrzs 
(cipis) ou adjutor (oris). Cic. | 8° Aro 
part à (une depense) : Enirer daus une 
dépeuse, In partem impenxs venire 
voy. do), n. Cic. || 8° Penelrer par 
l'esprit dans, saisir, comprendre. Pær- 
trare, n. (dans, in et l'acc.). Cie. 
Assequi, or, dris, seculns sum, dép. 
{arc.). Cie. 2 Entrer daas les my 
lères de Ja nature, In naturam rerun 
peuetrare. Cic. — dans le seas, Sea- 
sun lenère (eo, es, nuï, lemium). Cic. 
— dans le sens d'un discours, re- 
ionem cayëre (io, is, cepr. cuplam 
Cic. ou intelligfre (0, is, Lexi, leciuu), 
Cic. — dans la pensée de aan. Alk 
cujus cugitattonem assequi. Lic. Suit- 
je bien eniré daus ta pensée? Rectezs 
{uam senteutiam interyretor (dép.)? 
Cie. || 7° Adherer à, donner son asser- 
ment à. Assentiri, or, iris, sens 
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fon, dép. (dat.). Cic. : Entrer dans 
et waotiment de qu Alicujus opi- 
Auionem sequi (or, éTis, SECUIUS SU), 
dép. Cic. smtentis favère (eo, es, 
fanti, fautum), 0. Cic. Faire — qqn 
dans son sentiment, Aliquem ad suam 
&wntentiam perducrre (vOY. 1: Cic. 
Vioy. anuénrn 30. || 8° Prendre in- 
leerèt à : Entrer dsns la peine de qqn, 
D:lore alieujus dolere (eo, es, lui, s. 
auap.), a. Virg. Æque dolëre cum 
etliquo. Cie. J'entre dans celte mal- 
baeureuse silustion, Eam calamitatem 
esuamunen ertsiimo (as, avi, alu, 
anre). Cic. [| 9° En pari. des ch. Pe- 
séälrer dans. (En gén.) Penetrare, n. 
Cie gct. Curt. Pervad®re, 0, ts, vasi, 
vaeun, 0. Cic. (En part. des mar- 
cEbandises) Inferri, feror, ferris, il- 
lalatus sum, pass. Cæs. (En parl. d'un 
liliquide) Permanare, a. Cic. Influïre, 
op, is, fluri, flurum, n. Cic. : Entrer 
bbien svant dans la poitrine (en parl. 
di'an fer), Per pectus penetrare. Curl. 
LLe fer entra profnndément dans le 
cæorps, Perrum alte in corpus des- 
etemdet de descendre, 0, is, s“ensum, 
00.). Liv. {1 était entré du sable sous 
lala euraise, Loricam arena penetra- 
vœerat. Cart. Le poison entre dans 
doales les parties du corps, Venenum 
tit omnes parles corporis permunal. 
Clic. Faue entrer an coin dans une 
fifente, Cuneum in fissuram adigfre (0, 
ins, egi, actum). Sil. Paire — des pou- 
tatres dans ane muraille, Tigna (in pa- 
rrielem)immiltére(o, is, mist, missum). 
GUp. Faire — daas un liea du vin, 
dies marchandises, (In locum) vinum 
ianportare, Ces. merces invehëre (0, is, 
tzeri, vectum). Plin. Le soleil entre 
ddaus les Gémeaux, étaat entré dans le 
saigne de la Vierge, Sol introifum facil 
via Geminos. Col. in Virginem trans- 
greasus (voy. fo). Plin. Î Fig. Entrer 
didaos le cœur, In animuminfluÿre. Cic. 
RRiea a'entre davaniage dans les 
euorors, Nulla res magis penelrai in 
aeaimos. Cic. La cumypassion entra 
ddias mon cœur, Mfiseratio me subit 
{d{de subire, eo, is, ivtelii, ilum). PL.-). 
FFaire eotrer des images dans Îles 
exesprits, Inculcare imagines animis (au 
didat.). Cic. Faire — qq. ch. dans la 
æmimoire da juge, Altiquid judicis me- 
mæorie (au dat.) inculcare. Quint. || 
11109 Être encaissé, être versè dans. Ds- 
flerri, feror, ferris, delatus sum, pass. 
LLiv. ou Inferri, feror, ferns, illatus 
nan, pass. (dans.., in et l'acc.). Dig. 
z2 Faire entrer de l'argent dans Îe 
TTrésor, Pecuniam in ærarium inferre 
k ero, fers, tuli, illatum). Liv. |[ 140 

emplaye dans la confection de. 
BEsse, sum, es, fui, n. Cels. : Cumpo- 
seilion où entrent deux parties de 
echaox, Composilio ‘in quë sunt calcis 
Apartes due, Cels. [Préparations] où 
eeotre do cumin, Que cum cumino com- 
FEAUITU (ie componi, o7, posilus 
arm, pass.). Cels. Brenvage où en- 
L'irent ces ingrédients, Potio que hæc 
rrecipu (de recipfre, 10, cepi, ceplum). 
£Senb. Fer où il n'entre que de 
ll'ucier, Perrum quod ex mer& acie tem- 
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peratur. Plin. || 42° Tenir dans, être 
contenu dans. Capi, or, ëris, caplus 
sum, pass. (dans qq. ch., re). Ter. 
Cic. =: Ne pouvoir entrer dans une seule 
maison, Und domo capi non pusse. Cic. 
Cela n'entrera pas dans Lun estumac, 
Non luus venter hoc capret («le capère, 
io, is, cepi, captum). Hor. Faire entrer 
dans un seul boisseau une certaine 
quantite de aoix, Nuces uno modio 
conprehendËre (0, is, hendi, hensum) 
ou concipêre (10, is, cepi, ceplum). 
Varr. || 13" Faire partie de, avoir place 
dans, être compris dans. Contineri, eor, 
érts, lenlus sum,pass.(dans qq. ch.,re). 
Quint. : Ces matières entreront dans 
le livre premier, Liber primus ea con- 
tinebit (de continère, co, es, nui, fen- 
tum). Quint. Uu tel développement 
n'entre pas dauos le plan de l'ouvrage, 
Non insliluti operis est lalis exse- 
cutio. Plin. (| — dans le plan de cet 
ouvrage de recbercher, Hujus operis 
est quærère. Tac. Les objets qui eu- 
trent dans nos goûts, (Ea) quæ nostri 
studit sunt. Cic. Phidias It entrer 
son portrait daas le bouclier de Mi- 
nerve, Phidias sui sitnilem speciem in 
clipeo Minervæ inciusit (de ineludfre, 
0, is, Clusum). Cie. Faire — dans 
un discours, Orattoni includre. Cic. 
Faire — une summe en ligne de 
compte, Pecuniam in rationem indu- 
ctre (voy. to). Cic. || 16° Être pour 
quelque chose dans = La supersution, 
où 11 entre nne vaine crainte des 
dieux, Superstitio, in qud inanis limor 
deorum inest (de inesse, sum, fui, 0.). 
Cic. Eatrer pour qq. ch. dans le bon- 
heur, Ad beate vivendum aliquid af- 
ferre (fero, fers, attuli, allatum). Cac. 
N° — pour rien dans qq. cb., Ad rem 
nihil conferre (fero, fers, tuli, colla- 
tum). Quint. Cetle alTection eatre pour 
beaucoup dans [leur] sèle, Aulium kæc 
pietas confert sludio (au dat.). Quint. 

ENTRER, v. acl. Faire entrer. Voy. 
Faire eNtnrn, VOY. INTRODUIRE. 

S'ENTRE-SECOURIN, v. récipr. 
Se secourir muluellement. Voy. S'ai- 
pen 20. 

S'ENTRE-SUTVRE, v. récipr. Aller 
de suite l'un après l'autre = Les âges 
s'entre-suivent, Ætas ætali succedil 
(de succelëre, o, cessi, cessum, n.). Cic. 

ENTRETAILLURE, 3. f. Sorte d’é- 
corchure. Intertrigo, ginis, f. Varr. 

ENTRE-TEMPS, 8. m. C. INTER- 
vaLLe (de leinp3). 

ENTRETENIR, v. act. 10 Maintenir, 
fixer ensomble les parties d'un tout. 
Continère, eo, es, finui, (entum, act. 
Lucr. Plin. || 20 Tenir en bon état. 
Tueri, eor. ris, l'uitus sum, dép. (acc.). 
Cic. = Entretenir nn temple, une route, 
Templum, Viam tueri, Cic. Maison 
bien eatreteuue {biea propre), Nitidæ 
æudes. Plaut. Fdifices bien entretenus, 
Voy. ENTARTIEN 2°. Vignobles bien 
—, Vines excultæ (pass. de excolÿre 
eo, is, lui, culium). Plin. L'humidite 
entretenait le gazon, Humor gramen 
alebat (de alre, o, is, lui, alitum et 


altum). Ov. Eatretenir les saules par 


les irrigatioos, Salices aquationidus 
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adjuvare (0, as, juvi, jutum). Pal. N 
7 a trois choses qui entretiennent la 
vie animale, Tribus rebus animantium 
uila fenelur (pass. de lenère, eo, es, 
nui, fentum). Cic. On entretient Ja 
santé, Valeludo sustentatur. Cic. ls 
pensent que cela — les forces, Ali 


oc vires putant. Cæs. Entretenir la 


concorde, Concordiam tueri, Cic. || 4° 
Maintenir qq. ch. dans un certain etat, 
Coutinère (voy. {e), act. Cic. : Eutre- 
tenir la lamme, 
20). Quint. — Île feu éternel, ignem 
sempilernum cuslodire 

ti, itum). Cic. — la ma 
alëre. 
alra. Liv. Ils entreliennent une cor- 
respondance l'an avec l’autre, Inter 
cos commercia epistolarum (sunt). Vell. 
Eotrelenir la décence, Pudorem custo- 
dire. Quint. Cette verin eatretient 
l'amitié, [fæc virtus amicitiam conti- 
net. Cic. Entretenir (en soi-mème) 
une sorte de culte ponr l’laton, Ser- 
vare Platonis verecundian. Cic. 
des inimiliés avec qqn (= y persé- 
vérer), Cum alïquo inimicitias gerêre 
{o, 18, gessi, gestum). Cic. || 4° Faire 
perseverer qqn dans un sentiment, dans 
une opinion = Entretenir 
daus un espoir certaia, 
quem fovëre (60, es, fovi. fotum). Liv. 


lammam are (voy. 
(io, is, ivi el 
adie, Morbum 
ic. — des bruits, Rumores 


gan d'un ou 
ertä spe ali- 


— qqn le plus longiemps possible 


dans une agreable opinion, Aliquem 
quar dintissime jucundä opinione oblec- 


tare. Cic. Être entreteuo plus luug- 
temps dans une erreur, {n errore diu- 
{ius versari, pass. Cic. Chose qui les 


eatretint dans uo long état d'hostilité, 


Res quæ eus longo bello inter se habuit 
(de habere, eo, es, bilum). Sail. Entre- 
tenir l'espoir de qqn, Spem alicujus 
alre (voy. 20), Cic. — le courage des 
ciloyens, Civium mentes suslentare. 
Cic. IL 6° Pourvoir des ch. necessaires à 
la subsistance. Tueri (voy. 2°), dép. 
(acc.). Cic. Sustentare, act Cxs. Sus- 
linère, 60, es, linui, l(entum, act. Cie. 
Altre (voy. 2 act. Ter. Cic. Nep.s 
Eatretenir ave dgivo, Legionem iueri. 
Cie. — la cavalerie, — des cavaliers À 
ses frais, Tolerare equilatum. Cæs. 


equites suë pecuniä. Plin. — large- 
ment qqn, Ümnium rerum abundan- 
tiam aleui suppeditars, Cie. — loute 


la maison, Sustentare familiam om- 
nem. Ter. Maison (— servileurs) bien 
entrelenue, Familia bene curata. Plin. 
Catreteair des chevaux, Egquos alëre. 
Ter. Bœufs mieax entretenus, Cura- 
tiores boues. Cato. Donner à qqn une 
ville deslinée à l'entretenir de pain, 
Urbem alicui donare, quæ panem præ- 
beat (de præbére, vo, es, bui, bilum). 
Nep. Être entretenu par l'État, Publice 
ali.Nep. || 8° Parler à qqn. (Cum aigue) 
colloqui (or, Eris, loculus sum), dép. 
Cic. confabulari, dép. Plaut. : Entre- 
tenir qua par écrit, par lelire, Cum 
aliquo per litteras colloqui. Cic. — qqn 
de ses desseins, Cousilia cum alique 
communicare, Cic. — qqn d'une af. 
faire sérieuse, Rem seriam cun alique 
agëre (0, is, egi, actum). Ter. J'en ai 
eutreleau Corellius, (Id) ed Corellium 
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retuli (de referre, fere, fers, latum). 
Pl.-j, Les persounes entrcleaues par 
nous, Ei quibuseum sermonem conferi- 
mus. Cic. V'oy. S'&NTRETENIR. | 
S'exTaeTENIA, v. do Récipr. Se tenir 
réciproquemont. Cohærëre inter se el 
simpl. Cuhærére, e0, es, hæsi, hkrsum, 
n. Cic. | 2° Pron. Être consorve. Aa- 
nère, 60,65, mansi, mansum, D. Cic. 
Permanère, n. Cic.= S'entrelentr dans 
le mème état, Suo staiu mancre. Cic. 
Le moût s'entrelient tuujuurs doux, 
Afustum dulce permanet. Col. Le talent 
s'— par l'exercice, Ingenium indus- 
trié alitur. Cic. || 3° Ref Se mainte- 
nir soi-même dans un certain etat : 
S'eotrelenir dans de nobles pensées, 
Honestis cogitationibus immorari, dép. 
PL.-j. S'— constamment dans ses élu- 
des, Studie nunquam intermiliëre (0, 
ts, misi, misSUM). Cic. Je m'entrete- 
nais dans mes chagrins, Dolores meos 
fovebam (de fovère, eo, es, fovi, fo- 
tum). Cic. S'entretenir dans la purelé, 
Se integrum servare. Cic. || 6° R'N. 
Se fournir des ch. necessaires à la aub- 
sistance. Ali, or, ris, ahtus el altus 
sum, pass. Cic. Sustuneri, eor, ëris, 
lentus sum, pass. Cic. Suslentari, 
pass. Cic. = S'entretenir en échao- 
geant des marchaodises, Mutando mer- 
ces sustenturi. Tac. S'— chichement, 
Parcius vivre (o, is, viri, victum). 
Hor. || 6° Fig. Réf. Se repaitre de. 
Re) pasci, or, Éris, pastus sum, pass. 
ic. || 6° Réf. et léripr. Avoir une 
conversation : S'entrelenir (avec qqo, 
ensemble, sur qq. ch.), (Cum aliquo, 
Inter se, De re) colloqui, or, &ris, lo- 
culus sum, dép. Cic. loqui, dép. Cic. 
(Cum aliquo, De re) confabulari, dép. 
Plaut. Varr. (Eur aliquo, Inter se) 
fabulari, dép. Plaut. Sauet. (Cum ali- 
uO) sermonen OU sérmones conferre 
ere. fers, tuli, collatum). Cic. S'— 
réqremment de qq. cb., Aliquid cre- 
bris sermunibus usurpare, Cic. 
frequeuiuent ensemble, longuenment 
ensemble de qq. ch.. Crebra culloyuva 
inter se habëre (eo, es, bui, bitum). 
Cæs. Alulta unter se de re communicare. 
Cic. [Snget] dont beauroup de gens 
s'eotrelenaient, Qui multus erat in ore. 
Cic. S'entreteuir par correspundanrce, 
Per litteras colloqui. Cic. l 1g. S'en- 
tretenir avec soi-même, Secuin loqui. 
Cie. S'— avec ses penstes, Secreias 
cogilationes intra se voluëre (o, is, 
volui, volutum). Curt. S'— d'une ch. 
avec soi-même, Rem animo suo ou 
secum volr7re.Sall. Voy. coNvensaTion. 
ENTRETIEN, 8. @. 1° Rar. Ce qui 
maintient, ce qui conserve. Nutrimen- 
tum,i,n. V.-Mar. Voy. ALIMENT 3e. 
[1 2° Soin qu'on prend de maintenir une 
ch. en etal. Tutela, æ,f. Plin. Dig. : 
L'entretien du Capitule, d'uue route, 
Tutela Capitoli. Plin. vis. Dig. — des 
routes, Viarum munitio (onis), f. Tac. 
{| En parl. des éditlces. Temple, Ma- 
oument en bon état d'entretien, Ædes 
sarta tecta. Cic. Monumentum sartumn 
tectum. Cic. integrum (de integer). Cic. 
S'assurer que lout est en bon état 
d'—, Omnis saria ects exigëre. Cic. 
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On a constaté l'état de bon — (des 
édifices), De sartis tectis cognilum est. 
Cic. Pourvuir à l'— des édifices sa- 
crés, Sarta tecta (n. pl.) ædium sacra- 
rum lueri. Cic. || 3° Frais de subsis- 
tance, d'habillement, de tenue de mai- 
son, etc. (En géa.) Sustentatio, on1s, 
f. Ulp. Tutela, æ, f. Col. Plin. Suet. 
Alimenta. orum, n. pl. Quint. (Surt. 
de aourrilure) Victus, us, m. Cic. Dig. 
Alimontum, ii, 0. Suet. (D'habille- 
ment) Vestitus, üs, m. Ter. Cic. (De 
tenue) Cultus, &s, m. Cic. : L'entre- 
lien peu coûteux (de l'âne), Erigua 
fulela. Col. Ce qui est necessaire à 
l'— (d’une personne), Ea quæ suppe- 
ditant et ad cultum ef ad victum. Cie. 
Avoir à sa charge l’— de la femme, 
Alulieris sustentationem sufferre. Ulp. 
Recevoir de l'argent] pour l'— de la 
Jeune fille, In alimontum puellæe. Suet. 
Sommes donnces à une personne pour 
son —, Præbila, orum, 0. pl. Suet. 
Payer par son travail ses frais d'—, 
Opere fa:iende exercère suum sumplum 
(de sumplius, üs, m.). Ter. En payant 
les frais d’— (d'une persunne), Sulu- 
tis alimentis. Quint. [Les artisans] dunt 
on a bein pour | — de la maison, 
Quos culius domesticus desiderat. Ney. 
Villa d'uo — peu coûteux, Villa 
non sumpluosä tulelä. Pl.-j. Les mai- 
sons de Campagne sont de trop grand 
—, Villarum tutela est onen. Plin. 
Imposer un fribnt pour l'— de la 
flutle, Describére tribuium in lutelam 
classis. Just. ]| 6° Conversallon. Collo- 
uium, bi, 0. Cic. Colloculio, onis, f. 
Cic. Sermo, onis, m. Cic. : Entreliens 
intimes, Collocutiones familiarissinæ. 
Cic. Entretien de vive voix, Præsens 
sermo. Cic. Un — entre nous, Sermno 
inter nos habitus. Cic. Nos entretiens, 
(Id) quod colloquimur inter nos. Cic. 
Duux entretien avec toi. Communicatio 
suarissima sermonis fecum. Cic. be- 
mander à qqu un —, Petere colloquinm 
(ab ahquo). Suet. Refuser un —, Col- 
loquium denegare. Cæs. Accorder uu 
— à qqn, Sur convenrendi potestatem 
alicni facrre. Cic. Avoir un —, des 
eotreliens eosembhle, avec qqn. sur qq. 
ch., Entamer l'entretien, Faire tuuber 
l'— sur..…., L'— tomba sur..…., Etre le 
sujet de tous les entretiens, etc., Voy. 
CONVENSATION 1°. || 6° Sujet de con- 
versation. Sermo, onis, m. Plaut. Cic. 
: Être l'entretien, Faire l'— de toute 
la ville, Voy. CONVERSATION 1°, 

ENTRETOISE, s. f. Pièce de bois 
servant à en soutenir ot en relier d'au- 
tres =: Des entretorses, Interpensiva, 
orum,n. pl. Vitr. 

8 ENTRE-TUER, v. récipr. Se tuor 
l'un l'autre. Invicem se occidëre (0, is, 
cidi, cisuin). À .- Vict. 

ENTREVOIR, v. act. {e Voir Îm- 
parfaitement. Sirictim adspicëre (io, is, 
speri, specium), act. Cic. Adsnicëre 
quasi per {ransennam (— voir comme 
à travers un lreillage). Cic. 11 Fig. Ne 
faire qu'entrevoir la vie, Nühil amplius 
quam prospicére vitam. Sen. — le gé- 
nie de Popilios, Aliguid de Popilii in- 
genio suspicari, dép. Cie, — quelque 
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espérance, Spem aliquam suspicari. 
Pluut. | 2e Ne voir qu'en passant : 
{Cbosel que nous ue faisons qu'eoire- 
Voir, Quum prælcreuntes adspiciaus 
(voy. 1°). Cic. || 3° Prevoir confuse- 
mont. Prospic#re (voy. 1°), act. Cic. 
Suspicari, dép. (ace.). Cie. : J'entre- 
vois déjà le peuple séparé du sérat, 
Populum a senatu disjunctum vidire 
Jam vidcor (ëris, visus sum, vider. 
Cic. On n'entrevoit aucuue ameliura- 
lion, Ne spes quidem ulla ostenditur, 
(id) fore melius. Cic. Autsot que je 
puis or (ne Quantum conjecturä 
consequor (ris, seculus sum, sequi 
dép). Cæs. ap. Cic. La 
ENTREVOIR, v. récipr. Avoir gne 
entrevue onsemble. Voy. ENTR&vCE. 

ENTRE VOUS, 8. ©. Intervalle d'une 
solive à l'autre. Intertignium, ii,n. Vitr. 

ENTREVUE, 8. f. Rencontre con- 
certes pour parler ensomble. Congres- 
sus, &s, m. Cic. Colloquium, ir, o. Cie. 
Liv. = Ils eurent (ensemble) une en- 
trevue, Congressi sunt (de congredi, 
10r, Éris, dép.). Nep. Avoir une — avec 
gun, In congressum alicujus venire, 

ic. Si j'ai une — avec Cé-ar, Siquis 
congressus miht sil cum Cæsare. Cic. 
Avant eu avec lu: de: entrevues fré- 
qientes, Cum eo sæpe congressus (e, 
um). Cic. Avoir avec qqn des — £e- 
crèles, Colloquie occulla hubere cum 
aliquo. Liv. Avoir ensemble des — 
secrètes, Clam inter se contenire (to, 
is, veni,ven{um), D. Cic. Admetire àune 
entrevue, À d colloquium admitt?re,aeL 
Cæs. Ne pas accorier une — à qqo, Ali- 
cui aditum conveniendi non dare. Ner. 

S'ENTR'ODLIGER, 9%  récipr. 
S'obligor l'un l'autre. Operas mutu1s 
tradñre (o, is, didi, ditum). Ter. : En 
s'entr'obligeant, Mutuis officiis. Cie. 
Alutuis beneñciis. Nep. 

ENTR OUVRIRA, v. act. {eo Qaf. 
Ouvrir en divisant, en écartant. Dite- 
cfre,o, is, durt, ductum, act. Ov. Quint. 
=: Entr'ouvrir sa luoique, Tunican di- 
ducFre. Quint. Coquille eur ouverte, 
Concha hians (gén. autis). Cie. & 2° 
Oidio. Ouvrir à demi. Pauluæ aperire 
(10, is, ru, rtum), act. Cic. : Porte 
eotr'ouverte, Semtapertæ fores. Lis. 
Janua semiadaperte. Ov. Purte à peice 
— (= ouverte le moins possible aux 
visiteurs), Fores maligne apertæ. Se 
Lèvre —, Semikians labellum. Col. 

S'ENTA OUVRIRA, v. pron. 1° S'ourre 
en 5e divisant. Hiare, n. Sail. Cie. Lu- 
cedfre, 0, is, cessi, cesrum, n. Cie 
Dehiscére, o, is, rer. Aivi et Ai, 8 
sup.,n. Varr.: La terre s'entr'oavre, 
Terre dehiscit. Varr. discedit. Cie. 
Humus hiat. Sell. L'eau s'eotruz- 
vrant, Unda dehiscens. Virg. Le navire 
s'entr'onvre, Navigium dekwct. Sa 
Cuquille qui s'— Concha Mans. Ci:.} 
2° S'ouvrir à demi. * Paulum apenin, 
tor, iris, pertus sum, pass. D'anr. Cie. 
: Qui s'est entr'ouverl, Voy. esta ot- 
vRir 20, 

ÉNUMÉRATION, 8. f. Dènombre- 
ment de choses. Enumeralio, onu, f. 
Cic. Commemnoratio, f. Cic. : L'énumé- 
ration des preuves, Enumerelio ergr- 
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meuonam singulorum. Cic. L'— de 
loas les forfaits, Omnium facinorum 
csnmemoralio. Cic. Faire une —, Voy. 
ÉNOMÈRER. 

ÉNUMÉRER, v. act Denombrer. 

aumerare, act. Cic. Dinumerare, acl. 
Cic. Numerare, act. Cic. Percensëre, 
te, es, sui, 8. sup., act. Cic. Ersequi, 
sr, Ens, secutus sum, dép. (acc.). Liv. 
Tac. : Éoamérer tous les détails, Om- 
ais exsequi. Liv. — dans son discours 
tous les Élals,Omnes civifales oralione 
rad obrre (eo, 1, ivi el ii, itum). Cic. 
— les avantages de la temporisation, 
Utilitates cunctandi edisserëre (0, is, 
secrui, sertum). Tac. 

ENVAUIR, v. act. 1e Bo parl. des 
pers. Occuper par force. Invadërs, 0, 
Vs, vesi, vasuin (rem et mieux in rem), 
act et n. Cic. Irrufre, 0, is, run, 6. 
sap. (in rem), n. Cic. [rrumpére, 0, 
is, rupi, ruptum (in rem), n. Cic. Oc- 
capare, act. Cic. Possid#re, 0, ts, sedi, 
sessuu (dillér. de possidëre. eo), act. 
Cie. Obsid®re, act. Sall. = Euvabir la 
Gaule, In Galliam invadëre. Cic. — 
an liea à main armée, Ferro où Armis 
locum possidére. Cic. — l'Europe à 
mao armée, Europæ (au dat.) bellum 
tferre (fero, fers, tuli, illatum). Nep. 
La patrie envabie, Patria obsessa. Cic. 
La mer est — (par l'ennemi), Ajare 
sésidetur (pass. de obsidère, eo, es, 
seii, sun) Cic. Envabir des posses- 
sioas, des bieos, un patrimoine, In 
possessiones irruërs. Cic. Possessiones 
serupare. Cic. Dona possidërs. Cic. In 
pétrimonium irrumpêre. Cic. || 2° En 
pari. des ch. Gagner, occuper. Perva- 
d7re, o, is, vasi, vasum, act. Cic. Oc- 
eupare, act. Plin. : (Contrées)] que la 
æaladie avait envahies, Quas morbus 
pérvaserat. Cie. La peste envabit la 
tille, Pestilentia in urbem incidit (de 
écidere, o, cldi, s. sup., n.). Liv. L'an- 
gnioe — [eur] gorge, Angor occupa 
fauces. Plin. La ville — sans cesse 
de nouveaux terrains, Urbs ala atque 
alia loca aypetit (de appetfre, 0, iui et 
ié, itum). Cic. Se laisser envabir par 
Fesprit de révolte, Ad seditioues pro- 
labt (or, bris, lapsus sum), dép. Tac. 

ENVAUISSEMENT, 3. m. 1° Action 
d'earahir. Incursio, onis, f. Cæs. Liv. 
: L'eovabissement du forum, Fori 
éccupalio. Cic. Temps opportun pour 
l'— de l'Asie, Oceasto ad occupandam 
Asian. Cic. || L'envabissement de 12 
mer, Sfare ferram appetens (= la mer 
eovahissaut la terre). Cac. |] 2° Fig. 
Usorpation Voy. ce m. 

EXVAUHISSEUR,s. m. Celui qui en- 
fehft : L'eovalisseur d'un pays, ‘Is 
qui in regienem invadit (vadebal ,vasit). 

ENVNELOPPE, 8. f. 10 Ce qui sert 
4 envelopper. (En gén.) Involucrum, à, 
8. Plaut. Cic. Plin. Integumentum, 0. 
Liv. Tegimentum où Tegumentum. n. 
Cæs. Cic. Tegmentum, D. Sen. Operi- 
£alun, n. l'in. (T. d'anatomie) Tu- 
aica, æ, [. Cols. Plin. Velamentum, i, 
8. Cels. (T. de botanique) Voy. sax 
(da grain de blé); #cacs lac la noix, 
de la féve); éconce (des plantes, 
d'ans chilaigne, d'une amande, d’une 
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renade); GOoUssz; PELLICULE = (Les 
vmbyx) 8e font d'épaissesenveloppes 
cuntre l'hiver, Adversus hiemem den- 
sas tunicas sidi instaurant. Plin. Vay. 
coqus, cocon. L'enveloppe des pa- 
sers, Chartarum invclucrum. Plin. 
“nroulé dans une —, Involucro invo- 
lutus. Just. || Fig. Le corps sert d'en- 
velappe à l'âme, Bfens corpors erterno 
cingiiur (pass. de cing/re, 0, cinri, 
cincium). Cic. Il a donné à l'âme une 
—, Erxirinsecus animum vestivit (de 
vestire, io, is, itum). Cic. || 2° Fig. 
Ce qui cacho. Integumentum, i, n. Cic. 
{nvolucrum, n. Cic. Velamentum, 0. 
Sen. Laiebra, æ, f. Cic. =: Entourer 
see vers d'une eaveloppe d'obscurité, 
(Versibus) adhibère latebram obscuri- 
fatis. Cic. Dislinguer une cb. sous 
ses enveloppes, au travers de ses —, 
Rem per involucra ou integumenta 
erspicire. Cic. Débarrassé des — de 
a dissimulation, [ntegumentis dissi- 
mulationrs evolutus. Cic. || 3° Appa- 
rence. Species, ei, f. Cic. Cutis, is, 
{. Quint. Pellis, f. Hor. = Cacher sous 
l'eoveluppe du style la vigueur de 
l'éluquence, Vim dicendi elocutionis 
cute operire. Quint. [(Huinme] qui pa- 
rait beau sous sa brillante —, Lg - 
ciosus decord pelle (de pellis, ts), f. 
[lor. Voy. ArpAnence 20 el 30. 

ENVELOPPÉ, ÉE, par. passé d'EN- 
VELOPPER, Voy. ce v. || Adj. 1° Cache, 
déguisé, dissimulé. Tectus, a, um. Cic. 
Occultus. Cic. || 2° Confus, obscur. In- 
volulus, a, um. Cic. Sen. Impeditus. 
Liv. Confusus. Cic. Obscurus. Cic. : 
Eloqueace enveloppée, Eloquentia in- 
voluta. Sen. 

ENVELOPPER, v. acl. 1° Mettre 
autour d'une pers. ou d'une ch. un objet 
qui la couvre. Involuëre, o, is, vulur, 
volutum, act. Czs. Obuoluëre, act. 
Suet. Circumdare, o, as, dedi, datum, 
act. Cic. Tegfre, 0, is, lexi, lectum, 
act. Cic. Operire, io, is, perui, pertum, 
act. Plaut. Cels. =: Envelupper du 
poivre dans du papier, Piper chartà 
amacire (io, ts, icui el cri, iclum). 
Ilor. Eoveloppé dans du linge. Lino 
circumligatus. Plin. Envelopper un 
trait d'etvupe, Telum stuppä circum- 
ligare. Liv. — qqn d'un manteau, 
Tegëre aliquem pallio. Cic. Enveloppé 
dans un manteau, Pallio indutus. Cic. 
Amiculo circumdatus. Nep. S'enve- 
lopper la tête d'un voile (de mariée), 
Involuëre caput flammeolo. Petr. On 
{lui} enveloppa la tête dans un sac 
de cuir, Os obvolutum est folliculo. 
Cic. lis s'enveloppent la main gauche 
dans leur sayon, Sinistras sagis in- 
voluunt. Cæs. Les bas dont on s'en- 
veloppe les jsmbes, Fasciæ quibus 
crura vesliuntur (pass. de veslire, io, 
is, toi el it, ilum). Quint. Bras ma- 
lade enveloppé de bandages, Bra- 
chium ægrum fasciis obvolutum. Suel. 
Octavius] était tout — de bandages, 

evinctus erat fasciis. Cic. Un inalade 
doit être bien —, Æger veste mulitä 
operiendus est. Cels. | 2° Se mettre au- 
tour ou Être autour d'une pers. ou d'une 
ch. Circumdare (voy. 1°), act. Cæs. 
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CingËre, o, ds, cinri, cinetum, act. Cic. 
Circumira ou Cireuirs, co, is, ivi et 
üi, ilum, act. Cæs. Circumuenire, io, 
is, veni, ventum, act. Col. Circum- 
volui, er, ris, volutus sum, pass. 
\dat.). Plin. Offundi, or, ëris, fusus 
sum, pass. (dat.). Cic. : [Plante] qui ean- 
veloppe un arbre, Arbori se circum- 
voluens (de circumvoluêre, 0, is, volui, 
volutum). Plin. Nerf qai — le cœur, 
Cordi nervus circumvolutus. Plin. L'at- 
mosphère nous —, Nobis aer offun- 
ditur. Cic. Être enveloppé par les 
feux lancés. Ignium jactu cireumuve- 
niri. Tac. Etre — de fumée, Fume 
involvi. Ov. |] Fig. Tout cela est en- 
veloppé d'épaisses ténèbres, [sta om- 
nia crassis lenebris occullata ou cir- 
cunfusa latent (de latère, eo, tui, s. 
sup., n.). Cic. |] 8° Cernar, investir. 
Circumdare (voy. 4°), act. Eau. Liv. 
Circumvenire (voy. 20), act. Sall. Ces. 
Circumire ou Circuire (voy. 20), act. 
Cæs. Circumgredi, ior, êris, gressus 
sum, dép. (acc.). Sall. Circumsistfre, 
o,1s,stili, 8. rup., act. Cæs. Circum- 
sidére, 0, is, seda, 8. sup., act. Liv. Cir- 
cumsedère, eo, es, sedi, sessum, act. 
Liv. Circumcludère, o, is, clusi, clu- 
sum, act. Cæs. Cingëre (voy. 20), act. 
Tac. Impheare, act. Sall. Amplecti, 
or. êris, plerus sum. dép. (acc.). Liv. : 
Eovelopper une armée, ÀÂciem impli- 
care. Sail. amplecti. Liv. Voy. enrou- 
RER 20. — une armée par le flanc, 
Circumire aciem a latere. Crs.— l'en- 
vemi en le prenant à dos, en touraant 
ses deux ailes, Circumvenire osier a 
tergo. Liv. a lateribus. Cæs. Les Cu- 
riaces l'avaient enveluppé, Eum Cu- 
riatü circumsteterant. Liv. Être — par 
qqn, Ab aliquo circunveiri. Cæs. Se 
laisser envelupper par deux armées 
Duobus erereibus cireumcluds. Czs. 
4° Comprendre dans : Envelepper le fils 
dans la ruine du père, Aggregare filium 
ad patris interiium. Cic. — la ile 
dans le danger do père, Filiam dis- 
crimini patris connect®re (0, is, nerui, 
nerum). Tac. — plusieurs personnes 
dans so0 désastre, Plures secum in 
eamdem calamilalem trahëre (o, is 
traxi, tractum). Cic. Être envelopp 
dans la baine soulevée contre un 
autre, Invidiä alicujus conflagrare, 
n. Liv. Peuples enveloppés dans la 
guerre puaique, Gentes Punici belli 
soctelate contactæ (de contingëre, o, 
is, tigi). Liv. || 6° Obscurcir, voiler. 
Obscurare, act. Cic. : La nuit enve- 
lopne toutes choses, Nor tenebris 
obscurat omma. Cic. Des nuages en- 
veloppent le soleil, Nubes <olem obum- 
brant. Plin. || 6° Cacher, deguiser, dis- 
simuler. Tegfre, 0, 1s, lexr1, lectum, 
act. Cic. Obteg#rs, act. Cic. Conte- 
gére, act. Cic. : Envelnpper sa 5sa- 
gesse d'ane sottise siniulée, Pruden- 
tiam simulatione stultitiæ tegëre. Cic. 
— ses déporlements d'une apparence 
de rigorisme, Libidines supercilio con- 
tegrre. Cic.— sa baine de caresses, 
Odium blanditiis velare. Tac. 
S'EnvELOPPER, v. 1° Réf. S'entourer 
de ag. ch. qui œuvre. Se involrère (0, 
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Îs, volvi, volutum). Ph. : S'envelopper 
de farine, Se farin& involuëre. l'A. || 
Fig. Le cœur humaia s'eaveloppe de 
déguisements, de voiles, L'muscu- 
jusque natura simulalionura inuolucris 
tegtlur (de tegi, or, éris, leclus sum, 
pass.). Cic. velis obtenditur (de ob- 
tendi, or, #ris, Lentus sum, pass.). Cic. 
Je m'envelippe daos ma vertu, Meë 
virtute ne invulvo. Hor. || 2° Prou. Etre 
enloure, cache, couvert : S'envelupper 
d'obscurité, Obscuritate involui or, 
Éris, volutus sum), pass. Cic. 

ENVENIMÉ, SE, part. passé d'EN- 
vENIMER, Voy. ce v. || Adj. Fig. Plein 
de haine, de malvoïllanco. Veneno tinc- 
tus (a, um). Sen. Venenatus. Ov. z Le 
langage envenimé de qqn, Alicujus 
oœenetm (1), n. Hor. 

ENVENIMER, v. acl. 4° infecter 
de venin. C. &mPniISONNER 10. || 4 En- 
flammer tune plaie). Erulcerare, act. 
Cic. Inflammare, act. Plin. || 3e Fig. 
Denaturer mechammont, rendre odieux. 
Depravare, act. Ter. În pejus delur- 
uére (eo, es, lorsi, lortum). Sen. In- 
(eme act. Liv. : Euveanimer de 

onaes aclious, Recte facta detor- 
quére. PL.-j. l'uur — la chose, Infa- 
mandæ rei causd. Liv. || 4 Aigrir, ir 
riter, rondre plus vif. Erulcerare, acl. 
Liv. Erasperare, acl. Liv. Quint. Era- 
cerbare, act. Liv. Înflammare, acl. 
Cic. : Euvenimer les esprils, Animos 
ezulcerare ON exusperare OU exucer- 
bare. Liv. —la baine, Invidiam in/lam- 
mare. Cic, gravure. Tac, — les ressen- 
timeats par ses iaterprélations, {nju- 
rias interprelando accendère bo, is, 
cendi, censum). Tac. || a enveaimé 
l'affaire par son langage, Rem verbis 
ezasperavit, Quini. 

S'ENVENIMEN, v. pron, ° Devenir 
eaflamme (on parl. d'une plalo). {n- 
flammart, pass. Plin.: Plaies qui s'en- 
veniment, Ulcera sese efferantia. llin. 

2° S'aigrir. Erarerban, pass. Liv. 
| 30 Fig. Être denatura mechamment. 
nfamari, pass. Liv. Prave deturqueri 
(eor, dris, lurilus sum, pass.). Tac. 

ENVERGUER, v. sel. Attacher aux 
verques (les voiles). Vela apiare. Quint. 

ENVENGURE, 8. f. 1° Longueur 
d'une verguo. Voy. LONGUEUR. J 4° Lar- 
gour d'une voile, d'un navire, Voy. Lan- 
aeun. |} 3° Étenduo des ailos deployees 
d'un oiseau : Depluyer toute sou ea- 
vergure, Tola datera (aarur) pandëre. 
Plin. Tonus oul beaucoup d'—, Om- 
nibus alæe grandes (sunt). Plin. Avoir 
très peu d'—, Esse alis minimis. Plin. 

1. ENVERS, prép. 1° À l’egard de. 
Erga (acc.). Cic. In (acc.j. Cic. Ad- 
versus (acc.). Cic. Liv. Sen. Qqf. Cum 
(abi.). Cic. =: La justice envers les 
dieux, Justitia erga deus. Cic. Géné- 
reux, Sévère — ses amis, Liberalhs, 
Difficilis in amicos. Cic. La piété — 
les dieux, Pietas adversus deos. Cic. 
Garder sa foi — un ennemi, Cum 
hoste servare fidem. Cic. || de Aoc. Au- 
rés de. Apud {acc.). Cic. || 8° Contre. 

avers el contre tous (= contre toul 
le monde), * Contre omnes. 

2. KENVERS, s. m. 1° Le côté qui 
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ne doit pas 8tro exposé à la vue, le 
dessous. ” Latus (feris) aversum (1), n. 
= L'envers d'un papier, Charta (=) 
aversa (æ) ou inversa (z), f. Murt. 
Qui est à l'—, Aversus, a, um. Plin. 
Mettre à l'—, Inverifre, 0, is, verti, 
versum, acl. Plin. Elle œil à l'— sa 
(fausse) chevelure, Perversas induit 
comas. Ov. || 2e Fig. Le contrairo. 
Voy. conTaaine (5. m.) : [lumme qui 
fait lout a l'eavers, qui a la têle à 
l'—, Homo præposierus ou perversus. 
Cic. |] 8° Desordre : Mettre tout 4 l'eu- 
vers (— sens dessus dessous), Voy. 
DESSUS, DÉSONDRE. 

ENVI (A L'), loc. adv. Avec émula- 
tion. Certatim. Cic. Virg. Certamine 
pari, Tac. = Tous à l'envi avaient 

arlé de..., Omnes cerlatim direrant.… 
ic. llaisanter à l'—, Certare joco (à 
l'abl.). or. Les collègues s'injuriérent 
à l'—, Certaium (est) inter cuilegas ma- 
ledictis. Liv. S'empresser à l'— de ré- 
parer les pertes, l'ertare ad damna sup- 
plenda.Tac. Chacun apportait à l'—…, 
Pro se quisque aferebar: Cic. 

A L'ENVI 06, loc. prép. En rivalisant 
avec : [Is se cuuvrent la voix à l'envi 
l'uu de l'autre, Certatim alter alteri 
obstrepit. Liv. S'entr'obliger à l'— 
les uns des autres, Certare inter se 
officiis. Cic. 

ENVIE, 3. f. 40 Chagrin que cause 
le bonheur d'autrui. (Envie qu'on res- 
seat) fnvidenta, àæ, f. Cic. (Envie 
qu'on ressent ou doat on est l'objet) 
nvidia, æ, f. Cic. Liv. : L'envie est 
uo chagria qu'on ressent dn bonheur 
d'autrui, fnvidentia ægritudo est ex 
alterius rebus secundis. Cic. — portée 
au bonheur d'autrui, {nvidia felicitatis 
alien». Sen. Purter — à qqn, Alicui 
invidère (e0, es, “idi, visum), n. Cic. 
Avoir une mortelle — contre qqn, 
Alicui vehementer invidëre. Cic. Crever 
d'—, Invahiô rumpi, pass. Mart. Les 
graads sont en bntle à à —, Superio- 
ribus invidelur (impers. pass.). (rc. 
Exposé à l'—, Objectus invidiz. Plin. 
Être un objet d'—, Esse in invidid. 
Cic. Exciter l'—, Invidiam hnéere. 
Cic. Biens qui excilenl l' —, {nvidrosæ 
ossesscones. Cic. Fail pour exciter 
‘—, Invidiä dignus. Cic. Saas exciter 
l'—, Sine inuidid. Ov. Avec —, In- 
vidiose. Cic. Par —, Er invidiä. Plin. 
L'Envie(déesse), Invidia, >, f. Hyg. 
do Desir d'un bonheur pareil au bon- 
heur d'autrui. Aliens rei appelilio 
(ours), f. Plaut. Alieni appetilio. Cic. 
Alienorum appetitus (&s), m. Cie : 
Jeter ua œil d'euvie sur qq. ch., Re- 
garder d'un œil d'— qq. ch. Oculos 
cupidilatis ad rem adjicëre. Cic. Qui 
porte — à la fortune d'autrui, Aliem 
appelens (gén. entis). Cic. Faire — à 
qqn, Exciler l'-- de qqn, Ab aliono 
erpeli, or, dris, pelilus sum, pass. Cic. 
Les dowaines d'autrui a‘excitaient 
pas lenr —, Voy. envira 20. Porter 
— à qan. Alicuf æmulari, dép. Cic. 
l 30 Dosir, volonte. Cupüitas, atis, f. 

ic. Cupido, dinis, f. Liv. Libide, f, 
Cic. Desiderium, ti, n. Cic. Studium, 
n. Cic. (Pour l'indication des auances, 
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Voy. pésin 20) : Grande eavie d'ec- 
tendre, Audiendi sitis (is, acc. in, 
abl. ï}, f. Quint. Il lui prit — de 
faire, Cupido eum cepit Face]. 
Liv. (facäre). Curt. J'ai bien — d' 
pouser Sassia, Ducfre Sassion in me. 
{rimonium concupisco (is, pivi el pit, 
pitum, pisuëre). Cic. J'ai —, Je brüle 
‘— de savoir, Scire gestio (is, ét 
ol ii, ilum, ire). Cic. Scire valde ares 
(es, R parf. ni aup., ère): Cic. Avoir 
une grande — de vuir, Videndi stedie 
efferri, pass. Cic. J'éprouve une — 
extranrdinaire de revuir la ville, Mfi- 
rum me desiderium lenet urbis, Cic. 
Je n'ai pas — de me plaindre de 
l'existence, Deplorare vitam non midi 
{ibet (buis ou ditum est, bêre, n. im- 
pers.). Cic. Les choses doal tu as —, 
qui te font —, Ea quæ eropias. Cie. 
Voy. nésinsn. Salisfaire à 500 —, 
Passer son —, Erplère ,cupiditetem 
sua. Cic. Faire passer, Oler à qqn 
l'— de faire la guerre, Aligquem a belles 
avocare. Nep. Voy. voérouanen 4e, 
Perdre l'— de lutter, Certandi cupi- 
ditatem abjic®re. Cic. Voy, oésta Le. 
1] 4° Bosoin. Destderium, ü, a. Lie, 
Plin. Libido, dinus, f. Cato. Cupülitas, 
atis, [. Cic. Cels. : Eavie de manger, 
Cibi cupiditas. Cic. aviditas. Cic. ep- 
pelentia (æ), f. Plin. Sentir l'— de 
manger, Famein sentire. Col. Avoir — 
de manger, Esurire, io, is, iviel ü, 
fturus, n. Cic. — de boire, Poricais 
desiderium. Liv, Voy. soir. L'— de 
vomir le prend, Libido nausez cum 
apprehendil. (alo. Donner à ygn — 
de dormir, Somnum alicui afferre. Cie. 
Nuus avioas bien — de dormur, Sou- 
num viz lenebarmus. Cic. — de se 
urasler, Scabendi desiderium. Phn, 
6e Marques que les onfants apportea 
gaf. en naissant. Nzrus i, m Cu] 
6° Pelil filet qui se delacho de la peau 
autour des ongles, Redur:a, 2, f. l'La 
ENVIEI. v. act. 1° Voir avec cha- 
grin le bonheur d'autrui. Invidire, es, 
es, vidr, visum, a (dat.). Cic. : En- 
vier qqn, lnvidére alwcui. Cie. — les 
avantages des autres, la glaire d'ao- 
trui, Commodis hominum invidére, Cie. 
Laude alienà dulère (eo. es, lux, lits- 
rus), n. Cic. Être envié, Invidierm Àe- 
bère (eo, es, but, bilum). Cic. In in 
vudi& esse. Cic. Je vois qu'on n'a pas 
— ma aouveaulé, que ma nouveauté 
u'a pas élé enviée, Video non nc 
vufalj meæ ïinvisum esse (impers 
pass). Cic. Cet âge est envié, Ouen 
vie cet âge, FUS ætati invidetur, Cie. 
Biens enviés. Inridiosæ potsessivnes. 
Cie. || 2° Desirer ua bonheur pareil an 
bonheur d'autrui. Appetfre, 0, 18, iti 
et it, ftum, acl. Cic. Cupfre, io. ÿs, 
ivi el ii, itum, act. Cic. Qqf. Inridere 
(voy. 4°), n. (dat). Cic. z ls a'en- 
viaieot pas les dumaiaes d'aoteui, 
Non alienos agros cupide eppent 
Cic. (llomme]} qui envie le bien d'aw 
trui, Alieni appeleus (gèn. entis). Cie. 
Envier à autrui sa vertu, — la verie 
d'autrui, Allerus virtuli invidire 
Cic. Pourpre que je l'envie, Purpure 
in quâ tibi invideo. Cie. Jo l'— u 
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eu l'avantage d'avoir été appelé par 
ui, Tibi subinvideo, le arcessilum 
(esse) ab eo. Cic. Il me semble que le 
pouvoir n'est pas à envier, fmpertu 
minime mihi cupienda videntur. Sal, 
Envie, Ervptatus, a, um. (ic. En fait 
de désespoir, Je n'ai rien à lui #0- 
vier, Nahil ei in desperalione concedo 
(is. cessi, cessum, cedrre, 0.). Cic. || 
° Refuser. fnvulére (vuy. 1°), 0. Tac. 
act. lin. : Ne pas envier une sépul- 
Lure à qqn, Non inuidére alicui se- 
pulturä. Tac. La nature a envié le 
vio au sol de l'Afrique, Africæ solo 
qu dat.) vinum invidit nafura. Plin. 

OY. MEFOSER. | 

ENVIEUX, &usE, adj. 4° Qui voit 
avec chagrin le bonheur d'autrui. In- 
vidus, a, um. Cic. Hor. : Envienr de 
celte gloire, Hujus laudis invidus. 
Cic. Être — de, C. envien 4e. || 2e De- 
sireux de : Envieux du bien d'autrui, 
Aliens appetens (gèu. entis). Cic. Être 
— de, C. nésinun. 

Envieox, s. m. Celui qui voit avec 
chagrin le bonheur d'autrui. Invidus, 1, 
æ. Cuc. Mbtrectator, oris, m. Cic. Cæs. 
= Mes eonieux, fnuidi mei. Cic. Tes —, 
Obtrectatores lui. Cic. La chose fait 
des —, Res habel obirectationem. Cic. 

ENVIRON, 1o Anc. lrép. Vers, 
dans le voisinage de. Ad el l'acc. 
Plaut. Circa et l'arc. Liv. Cels. Cir- 
citer et l'acc. Cæs. Instar et le géo. 
Cie. : Acheter faa- ch.] environ 4 
miaes, Ad quadraginia minas emêre 
Plaut. — Île seplième jour, Cirea 
septimum diem. Cels. — le milieu du 
jour, Cireifer meridiem. Czs. || 2° Or- 
dia. Adv. À pou pres. Circiter Bar) 
Cæs. Circu av. Liv. Ad (adv. 
Cæs. Liv. Prope (adv.). Cic. Fere. 
Plaut. Ferme. Liv. Fortasse. Cic. Ins- 
{ar el le gén. Cic. = En cinq jours ea- 
viron, Diebus circiler quindecim. Cæs. 
Tuer — 500 Romains, Circa quin- 
gentos Romanvrum cædtre. Liv. Il 
périt — 2300 hbowmes, Ad duo millia 
et {recenti occisi prenne Liv. — 4000 
bummsa ayant été tués, Occisis ad 
hominum millibus quutuor, Cæs. Agé 
d'— 50 ans, Annos ad quinquaginia 
satus. Cic. Âgé d'— 90 ans, Prope 
annos nonaginta nalus. Cic. Qui à 
l'âge d'— 6 ans, Fere sexennis (m. 
f.,e, n.). Plaut. La moitié —, Pars 
ferme dumidia. Liv. — 30 vers, Tri- 

inta forlasse versus. Cic. Il a — 70 
etires de moi, Habet insiar seplua- 
ginlu mearum epistolarum.Cie. Voy. 1e. 

ENVIRONNANT, part. prés. d'EN- 
VIRONNER, Voy. ENTOURER. || Adj. EN- 
VIRONNANT, aNTE. Qui environne. Qui 
(quz, quod) est circum. Cæs. : Les ou- 
vrages environnants, Opera qu cir- 
cum suni. Czs. Les peuples —, Cir- 
cumjacentes populi. Tac. Les villes en- 
vironnantes, Circumjecla oppida. Tac. 
L'Apulie et les lieux enviruanants, 
Apulia cireumque loce Vell. Voy. 
EnvIRONS (8. mn. pl.). 

ENVIRONNER. C. ENTOURER. 

ENVIRONS, 8. m. pl. 1e Lieux 
d'alentour. Vicinitas, atis, f. Cic. Vi- 
emie, #, f. Cic. Sc tourne souv. par 
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Alentour : Cireum (adv.). Sall, Circa 
{adv.). Liv. ; ou par Autour de : Cir- 
cum où Cirer (prép.} avec l'acc. lie. 
= Ravager les enviruns, les lerres des 
Agros circa vaslare. Liv. Vallee 
plus vuverte que tous les —, Vailis 
patentior quam celera circa (adv.). 
Liv. Les villes des —, Circumjecta 
vppida. Tac. L'Apulie et les —, Apu- 
lia cireumyne loca (— el loca cir- 
cum). Sall. À Rome et dans les —, 
Romæ circaque. Plin. Être dans les 
—, Propter esse. Ter. Cic. Être quelque 
part dans les —, lrope alicubi esse. 
Cic. Je séjournerai aux — d'ici, et 
absol. aux —, Circum hæc loca com- 
morabor. Cic. Nulle part aux —, Cir- 
cumcirca nusquam. Cxs. Blé apporté 
de tous les —, Frumentum undique 
cirea convectum. Liv. Être situé dans 
nos —, Fsse in viciniä nosträ. Cic. 
Les — de la place, Oppido propinqua 
(orum), n. pl. Sall. Ua municipe et 
ses —, AMumicipium el ejus vicinilas. 
Cic. Rester aux — d'une ville, Apud 
oppidum morari. Cæs. Villes aux — 
de Capoue, Urbes circa Cayuam. Cic. 
Temples qui sont aux — du forum, 
Templa quæ circum forum sunt. Cic. 
12° Rar. Tomps peu éloigne de : Aux 
environs de minuil, Circa mediam 
noctem. Suel. Vuy. SNVIRON (prép.) 19°. 
EN VISAGE, v. srl. 19 Regarder 
(une pers.) au visage (A lreujus) os con- 
fueri (eur, éris, futins sum), dép. Cic. 
vultum contemplari, dép. Ter, || de 
Considéror en esprit. Intueri (voy. 1°), 
dèp. (acc.). Cic. Contemplari, dép. 
{acc.). Cic. Considerare, acl. Cic. : Ea- 
visager tous les détails de la cause, 
Totam causum contemplari. Cic. 11 en- 
visageait ce qu'il devait faire, Quid 
se fac#re par essel, inluebatur. Nep. 
Euvisager qq. ch. comme une perte, 
Aliquud in damno habére (eo, es, bui, 
bitum). Sen. Voy. necanben comme. 
11 3° Prevoir et considerar. Prospicère, 
30, is, spezi, spectum, act. Cic. Pro- 
speclare, acl. Cic. : Favisage celte 
beure décisive, Horam illam ‘lecre- 
toriam prospice. Sen. Les lutles que 
j'envisage, Contentiones quæ mihi pro- 
ponuniur (de: pruponi, or, Pris, posiius 
sum, pass.}. (ac. Faire envisager à 
qga les difficultés de la guerre, les 
crils, le carnage, Alicui asperilatem 
elli ostendère lo. is, fendi, (entum). 
Sall. pericula inlendëre. Cic. cædem 
ostentare. Cic. || €° Avoir en vue, se 
proposer pour but. Spectare, act. Lucr. 
Cic.; neut. (ad et l'acc.). Cic. Respicëre 
cos 30), act. Cic.; neut. (ad et l'acc.). 
uint. Consulre, o, is, lui, sulium, 0. 
(dat.). Cie. : Envisager le bieo géné- 
ral, le salut de l'Etat, Speciare com- 
mune bonum. Lucr. ad salutem reipu- 
blicæ. Cic. — les intérêts du peurle, 
de qqn, Respicére populi commoda. 
Cic. ad utitufatem alicujus. Quant. — 
les intérêts du genre humain, Consu- 
lëre geners huminum. Cic. 
S'envisaoun, v. 1e Réf. S'examiner 
soi-même. Se respicère (io, is, spert, 
spectum), Ter. Cic. | 2° Récipr. Se 


ragarder muluellement. Inter se con- 


revolare solent. Dig. 


evolat. Cic. L'abeille s°— 
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tueri (eor, ëris, tuilus sum), dép. 
Plin. || 8° Pron. Étre envisage. Spectari, 
pass. Cic. Ettous les pass. des v. act. 
Cilés à ENVISAGKR. 

ENVOI, 8. m. 4° Action d'envoyer. 
(En gén.) Musso, ons, f. Cie. Afissus 
üs, ©. (rare). Ce. (De côte et d'autre) 
Dimissto, onis, f. (ic. On tuurne souv. 
par Envoyer : Afuiëre, o, is, misi, 
missum, act. Cic, Liv. : Envoi d'une 
lettre, de députés, Missio lifterarum. 


Cic. legatorum. Cic. Des envois d'af- 


franchis pour piller les provinces, 
Dimissiones liberiorum ad diripiendas 


provincias. Cic. Envoi de la jeuuesse 
à la guerre, Ablegatio juventutis ad 
bellum. Liv. On décide l'— d'un gé- 


néral, Placet imperatorem milli. Liv. 


Après l'— d'uo parlementaire, Misso 
caduceatore. Liv. Trois jours après 
l'— de ma lettre, Triduo cum has lit- 
feras dabam. Cic. Je le suis très 
oblige de !-- du livre, Pecisti mihi 
pergralum, qued librum ad me misisti. 
Cic. Faire | — de, C. envorrn. || Fig. 


Eoxoi en possession (d'uue maison) 
Missio in ædes. Ulp. || 3° La chose qu 


est envoyèe. * Id quod mutilur {mit(e- 
baiur,missum est, mitletur,ele.): Mon 
envoi, * Id quod mitio iriitiebam, msi, 
millam, elc.). Ta correspondance que 
J'ai reçue en plosieurs envois, Tu 
querz quas p 

ic. 


uriôus epistolis accept. 


ENVOLÉ, dx, part. passé. Partl 


en volant : Il est envolé, Evolavit. 
Plaut. Cie. Voy. S'envouen. 


ENVOLER, 9. 0. Partir en volant. 


s Fatre envoler des oiseaux, Volucres 
abigËre (o, ts, egt, ectum). Cic. 


S'envoLen, v. 10 Réf. Prendre son 


vol. Evolare, n. Cic. Col. Avvutare, 0. 
Suet. : (Les paoas] ont coutume de 


s'envaler el de revenir, Avolare el 
fe dftc) seée- 
vole de dessus un chène, Er quercu 
plus haut, 
Apis se levat sublimius. Plin. || 4° lron. 
Être emporte par le vent. Vento auferri 
(feror, ferris, ablaius sum), pass. Liv. 
|| 3° Réf. Fig. Disparaltre. Evolare ou 

volare, a. Cic. Prælervolare, n. Liv. 
Elabi, or, Eris, lapsus sum, dép. Plaut. 
Cic. Fugère, io, is, qu giturus, a. Hor. 
: S'envoler de la ville à la campagne, 
Evolare rus ex urbe. Cic. Le temps 
s'envole, Lora fugit. Hor. Voy. ruin, 
S'anruin. L'occasion s'—, Occasionis 
opporlunilas prætervolat. Liv. Cet 
espoir s'est eavolé, Elapsa ast ea 
spes. Plaut. Le plaisir s'envole, Vo- 
luptas evolal. Cic. 

ENVOYÉ, dx, part. passé d'xn- 
voyren, Voy. ce v. 

Envoré, s. m. Celui qui est chargé 
d'une misslon. Legalus, ÿ, m. Cic. in- 
ternuntius, ii, ©. Cæs. Nep. : L'en- 
voyé d'an roi, d'un État, Legatus 
regis. Cic. Legalus a civilale missus. 
Cic. — d’Aanibal (pour demander ta 

aix), Hanmbalis orator (oris), m. 
Liv. L'— de Jupiter, Jovis nuntius 
Plaut. 1! fl dire par des envoyés qu'i. 
viendrait, Misit legaios se venisrum 
(esse). Cic. 
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ENVOYER, act L° Faire aller 

n en qq. lieu. (En géo.) Afitt7re, o 
ue miss nisaum, act. A (Dehors 
Emitiëre, act. Cæs. (Dans) !mmittëre, 
act. Cic. (En avant) Prænntifre, acl. 
Cic. (Seer tement; Pour aider; Pour 
remplacer) Submit{?re, act. Cic. Cæs. 
Liv. (l'lus. pers. de côté el gare) 
Dimitigre, act. Liv. (De place en place 
Circummiltére, act. Cæs. = Envoyer 
une pers. chez qqn, auprès de qqn, 
Aliquem mittére, elc., ad aliquem. Cic.; 
ea Sicile, in Siciliam. Liv. en Cher- 
sonèse, Chersonesum. Nep. ; à Chypre, 
Cyprum. Nep.; daas une ville, à la 
vi ,in urbem. Cic.; vers la ville, 
ad urbem. Cic.; à Rome, à Delphes, 
Romam. Cic. Delphos. Nep. ; au forum, 
in forum. Cic.; ici, huc. Cie. ; là, eo. 
Cic. : de tous côtés, in omnes parles. 
Cæs.; d'ile en Île, circum insulas. 
Liv.; de province en province, per 
rovinetas. Liv. ; à la guerre, ad bel- 
Fam, Sall. Flotte envoyee en Sicile, 
Classrs in Siciiam transmissa. Liv. 
Envoyer qqn en exil, Aliquem in ezsi. 
lium erigëre (o, is, egr. acium) on eji- 
cére (io, is, jeci, jectum) ou erpellëre 
(o, is, puli, pulsum). Cic. — qqn oc- 
cuper les Espavnes, MiliËre aliquem 
ad obtinendas Hispanias. Sall. — des 
soldats fourrager, Ahatiles emitt#re ou 
dimati®re pabulatum. Cæs. mititre pa- 
oulandi causä. Cæs3.1l envoya des dé- 
utés, des messagers deinander…., 
Misit legatos rogatum. Cæs. nuntios 
qui postularent. Cæs. Nous avons en- 
voyé psyer…, Blisimus qui soluërel 
(= hominem ul solvéret). Cic.[lenvoya 
reconnaitre la muntagne, Misil qu 
cognoscérent (— homines ul coguos- 
cérent) quulis esset natura montis. Cæs. 
1} Fig. Envoyer qqn à la mort, Mittre 
aliquem ad muriem. Cic. Voy. mour. 
— qqn es possessiun, Aliguem in pu 
sessiunem mullëre. Sen. admatt£re. Dis. 
antroduc?#re (0, is, duri, ducium). Dig. 
—qq"eu possession des bieas d'un au- 
tre,immitt®re aliquem in buna alierius. 
Cic. — qqu en possession d'un héri- 
tage, Alicui heredutatem addicsre (0, 
is, diri, dictum). Dig. || 2° Faire porter 
une ch. Afittère (voy. A act. Cic.z Fa- 
voyer nae leltre à qqn, Mitt#re litte- 
ras ad aliquem (= vers qqn) ou alicui 
(= pvur ga). Cic. Je l'ai eavové ane 
lettre a lire, Epistolam legendam {ibi 
misi. Poll. ap. Cic. Envuyer coup sar 
coup des secours à qq, Aurilia ali- 
cui missilare. Liv. L'Inde (nous) en- 
voie l'ivuire, fndia mitiit ebur. Virg. 
1 Pie. Eavoyer le bonjour à qqo, 
licui salutem impertire (io, is, ivi et 
üi, ilum). Cie. — le bonjour (par 
écril) à qqn, Ad aliquem ou Alcui 
salutem scribre (0, is, scripsi, scrip- 
tum). Plaut. in epistulä salutem scrip- 
fam miliére. Plaut. || 3° Jeter, lancer. 
MittËre (voy. 1e), act. Cic. Cæs. Jo- 
cére, io, is, jeci, jactum, act. Cic. : 
Envoyer des pierres avec une fronde, 
Lapides fers mul£re. Liv. — des 
Pierres 4 quo, Lapillos contra ali- 
quom millëre. Cæs. — des javelots 
aux ennemis, {mmitifre pila in Aostes. 
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Cæs. — un coup, Voy. cour 1°. — 
sa tonique ao visage de qqn, Tunicam 
in faciem alicujus matiëre. Petr. — 
qqn dans l'eau, Aliguem in aquam 
mittére. Liv. || Fig. Envoyer des in- 
jures à qqn, Maledicta in aliquem 
conferre {fero, fers, luli, collatum). 
Cic. — des baisers, Oscula jacëre. 
Tac. |} 6 Susciter, causer. f{njicëre, 
10, is, jeci, jectum, acl. Cic. : En- 
voyer à qqa l'effroi, Alieui formidi- 
nem ïinjicére. Cic. limorem inculëre 
fiv, Îs, cussi, cussum). Cic. — à qqn 
a pensée de faire, Alicui mentem in- 
jic®re ut (faciat). Cic. — une maladie, 
Morbum incutère. Liv. 

ENYO, dossse de la guerre. Enyo, 
yüs, f. Si. 

ÉOLE, dieu des vents. Æolus, i, m. 
Virg. 

ÉOLIDE ou ÉOLITE, contrée de l'Asie 
Mineure. Æolis, idis, f. Liv. Æolha, 
æ,f. Ptin. = D'Éutide, Voy. le surv. 

ÉOLIEN, ENNE, adj. Qui est d'Éolide. 
Æolicus, a, um. Quint. Plin. = Le dia- 
lecte éulien, Æolica ralio. Quint. || 
L6S ÉOLIENS, Æcoles, um, m. pl. (ic. 
Ævlii, orum, rm. pl. Mel. 

ÉOLIENNES (lues), entre l'Italie et 
la Sicile. Æolue (arum) insulæ (arum), 
f. pl. Plin. 

ÉOLIPYLE, 8. m. Sorte d'instru- 
ment de physique. Æolipilæ, erum, f. 

1. Vitr, 


ÉPACTE, s. f. Nombre qui pour 
chaque année exprime l'âge de la lune 
au moment où l'annee precedente a fini. 
Épactæ, urum, f. pl. Isid. 

ÉPAIS, A1SSE, adj. 1° Considéré 
dans celle de ses dimensions qui n'est 
ni sa longueur, ni sa largeur. Crassus, 
a, um. l'hn. : Épais de 6 pouces (ro- 
maios). Crassus ser diqitos. Plin. || 
4° Oppose à mince; qui est gros, gras. 
Crassus, a, um. Cic. Plin. Pingius, 
m.f.,e, 0. Plin. : Mur plus épais, 
Paries crassior. Plin. Robe d'étufle 
éparsse, Crassa toga. Hor. Homme 
qui ala taille —, Crassus homo. Ter. 
Feuille —, Pingue folium. Plin. Neige 
—, Nu alta. Cæs. En couche —, 
Crasse, Col. !| 3° Fig. Grossier, pesant, 
lourd. Pinguis, m. f.,e, a. ic. Cras- 
sus, a, um. Hor. Quint. flebes, gen. 
elis. Cic. : Espril épais, Ingenium 
hebdes. Cic. Avec un esprit —, nne 
ignorance épaisse, Pinguri Afinervä. 
Cie. Col, Paysan épais, Rusticus crassä 
Minervä. lior. Langue épaisse (— 
prouoncialion embarrassée), Voy. Eu- 
BARRASSÉ 20, || € Dru, serré, touffu. 
Densus, a, um. Cic. Cæs. Condensus. 
Liv. Plin. Spissus. Col. Artus. Czæs. 
: Forèt épaisse, plus —, Silva densa. 
Cic Cæs. arhor. Cæs. Chevelure —, 
Coma spéssa. Hor. densa. Ov. Rangs 
épais (d'une armée), Condensa actes. 
Liv. Foule épaisse, Densissimum 
agmen. Suel. Arta turba. Tib. | 6e 
Dense, peu fluide, Crassus, a, um. Cic. 
Concretus. Cic. Pinguis, m. f., €, 0. 
Cic. = Air épais, Aer crassus. Cic. 
concrelus. Cie. Cætum crassum. Cic. 
pingue. Cic. concrelum. Cie. Humeurs 
épaisses, Cencreli Aumores. Cie. Le 
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via devient plus épais, Vinum A pin- 
guius. Plin. Voy. S'épaissin. || 6° Opa- 

ue, obscur, sombre. Densus, €, un. 

æs. Plin. Crassus. Cic. : Ombrage 
épais, Densa umbra. Plin, Rive qui s 
d — ombrages, Opaca ripa. Cic. Té- 
aëbres épaisses, Crassæ tenebræ. Cie. 

ÉPais, a. m. C. ÉPAISSKUR. 

ÉPais, adv. D'une manibre ssrrée. 
Spisse. Col. Dense. Plin. : Semer plus 
épais, Spissius serre sementim. Col. 

ÉPAISSEUR, 8. f. 10 Dimension 
d'un corps, par opposition à sa longueur 
ot à sa largeur. Crassitudo, dinis, f, 
Cic. Crassamentum, à, n. Plin. : Épais- 
seur des murs, Parietum crassiludo, 
Czs. — des portes, Crassamen(um 
portarum. Plin. Clou de l'— du 
pouce, Clavus digiti pollicis erassi- 
ludine. Cæs. Mon affectiun pour toi 
a’en diminnera pas de l'— d'un che- 
ven, Ego ne pilo quidem minus (e 
amabo Cic. Le peau d'— d'une am- 
phore, Amphuræ lenuilas {utis), f. 
lin. || 2° Qualite de ce qui n'est pas 
mince, grosseur. Crassiiudo, dinis, f. 
Plaut. : Quelle épaisseur! Quante 
crassiludo? Plaut. Perche d'one — 
mayeone, Perfica moiicæ plenitu- 
dinis. loi. L'— du pamuer, l'hartz 
densitas (atis), f. Plin. Vny. cnossecn. 
IL 3° Fig. Lourdeur, Pesanteur d'esprit 
Tarditas, atis, f. Ce. {lebes etis) 1n- 
genium (it), n. Cic. |] €e Qualite de ce 
qui est dru, serré, touffu. Densitas, 
otts, f. Col. = L'épaisseur du paupre, 
Patupini densitas. Col. Cacher ses ba- 
gages dans l'— des forèts, {mpedi- 
menta in arfiores siluas abd?rse. Cæs. 
l 6o Qualito de ce qui est dense, peu 

uido. Crassutudo, dinis, f. Cac. plin, 
Spissitudo, f. Sen. Scrib. Densitas, 
atis, (. Plin. : Épaisseur de l'air, 
Acris crassiludo. (ic. spissttudo. Sen. 
— du liquide. Densitas Aumuris. Plin. 
— du miel, Sprssitunde mellis. Scrib. 
{| 6° Opacité, obscurite. Opacites, atis, 
. Sen. Plin, Tac. : Épaisseur de l'om- 
brace, Oparuas ramorum. Sen. — des 
lenehres, Opacitas noctis. Plin. 

ÉPAISSIR, v. act. 1° Rendre plos 
épais, plus gros. Crassitudine augére 
(e0, es, auri, auclum), act. Plin. : 
Épaissir le corps de..., (Alicui) pin- 
guitudinem efficére (io, ts, feci, fec- 
tum). Varr. Ta lsille paraît épaissie, 
Vidéris corpulentior. Plaut. } 2° Rendre 
plus consistant. Densare, s. parf., act. 
Liv. Quint. Virg. Condensare, act. Col. 
A ddensare, 8. parf. ni sap., ac. Plin. 
Densère, e0, es, 6. parf., ctum, act. 
Lucr. Hor. Tac. Spissare, acl. Plin. 
Cpres 0, is, coegi, coaclum, act. Flin. 
: Épaissir Île lait, Lac densare. Plin. 
cogëre. Virg. L'hiver épaissil le miel, 
Blella cogit hiems. Virg. Épaissir qq. 
cb. avec du miel, Aliquid melle com- 
prehend®reio, is. hendi, hensum). Virg, 
— l'hnmeur, Pifuiram crassiorem fe- 
cére (io, is, fecr, factum). Cels. — 
l'air, Densëre aera. Lucr. 

Épaissin, v. D. C. S'ÉPAISRIR. 

S'épaissin, v, pron. {9 Devenir plut 
épais, plus gros. Crassescère, o, is, s. 
parf. ni sup., n. Plin. Crassitudirs 
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augeri (eor, éris, auclus sum), pass. 
Plin. În crassiludinem adolescËre (0, 
is, clevi, ultum), a. Plin. : Son corps 
s'épaissit, Crassescit. Col. Pinguescit 
(de pingues-Ëre, 0, 8. parf. ai UP 


n.). blin. Pinguitudine crescil 


crescère, 0, creui, cretum, n.). Calo 
ap. Varr. || 2° Fig. Devenir grossier, 
pesant, lourd. Lebelari, or, aris, aîus 
sum, pass. PI.-j. : Esprit qui s'est 
épaisst. Hebetalum ingenium. PL.-j. 
La langue s'épaissit, Lingua tardescrt 
de lardescëre, 0, dui, s. sup., n.). 
ucr. || 8 Devenir plus consistant. 

Crassescère (voy. de), n. Plin. Denseri, 
or, éris, elus sum (rare), pass. Plin. 
Condensari, pass. Col. Spissari, pass. 
Plin, SpissescËre, 0, is, 3. par . ni 
re (vOy. 

do), n. Cic. Cogi, or, Eris, coactus 
sum, pass. Cic. : Le miel s'épaissit, 
Crassescit mel. Plin. Le vin s'—, Vi- 


sup., 0. Lucr. Cels. Concresc 


aum crassescil. Plin. ft pinguius. 


Plin. || 6 Devenir dru, serré. { rasses- 
ctre (voy. 1°), 0. Plin. Spissari, pass. 


Pin. = La chevelure s'epaissit, Ca- 


pillus spissalur. Plin. || 6° Devenir 


plus opaque, plus sombre. Densari vu 


Densert \vuy. 30), pass. Virg: : Les 
Lénèbres s'épaississent, Tenebræ den- 


sautur. Virg. 

ÉPAISSISSEMENT, 8. m. Action 
d'epaissir; État de ce qui est epaissi. 
Deusatw, ons, f. Plin. S'expr. suuv. 
eu loura. par éPAISSIN Où S'EPAISSIR. 
+ Avoir pour ellet l'éparssissement de 
la taille, Corpus implère (eo, es, plevi, 
pletum). Cels. L'— d'un suc, d'un li- 
quide, Suci concrelus (Gs), m. Plin. 
(Humoris) densaiio. l'lin. Être formé 

ar l'— d'un liquide, Gigni concto 
Rumore. Plin. La trop grande épais- 
seur de l'air produit l'— des iatelli- 
gences, Hebeliora sunt hominum in- 
genia propter cæli pleniorem naluram. 
Cic. 

ÉPAMINONDAS. 
Epaninondas, æ. ©. 

ÉPAMPREMENT, 8. tm. Action 
d'egamprer. l'armpiualio, onis, f. Col. 

ÉPANPREN, v. act. Oterles l'euilles 
Inutiles de (la vigne). Pampanare, acl. 
Varr. Col. =: Celui qui épampre, Pam- 
pinator, oris, m. Cul. 

ÉPANCIHEMENT, 8. m. 1° Action 
de verser. Effusio, onis, f. Cic. || 
2° Extravasation de sang ou d'humeur. 
Suffusio, cnis, f. Cels. Plin. =: Épan- 
chement bilieux, Fellis suffusio. Plin. 
Sufusa (æ) bilis (is), f, Plin. — de 
sang daas les yeux, Sanguis (inis) 
oculis suffusus (1). m. Plin. Les yeux 
offreat un — sanguin, Oculi cruore 
suflunduntur (de suffundi, or, fusus 
sum, pass.). Plin. — an cervean, 
Sanguinis ictus (üs), m. A.-Vict. || 
8° Fig. Communication de sentiments 
Intimes. Anim effusio (onis), f. Cic. 
3 Épanchement de joie, Effusio auimi 
fa Lztuid. Cic. Arréter les épanche- 
ments du cœur, Inlerrumpère amoris 
dter (gén. ilineris, a.) Cic. 

ÉPANCIIER, v. acl. 1° Verser dou- 
cement Efundère, 0, ts, fudi, fusum, 
act, (de.., ex et abl. : ans..., in et 


general thobain. 
ep. 
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avec libéralité. Fundère (voy. 1°), act. 
Cic. Effundëre, acl. Cic. Profundfre, 


doborder, exhaler. Effundëre (way {°). 
act. Liv. : Épancher sa colère, Fram 
efundëre. Liv. — son fiel, Virus acer- 
bitatis sue evomère (0, is, mui, mitum'. 
Cic. || 6° Communiquer ses sentiments 
intimes. Effundëre, act. Cic. : J'ai 
épanché dans votre sein tout ce que 
je pensais, Effudi vobis omnia que 
sentiebam. Cic. Épancher ser peines 
dans le sein d'un ami, In amici sinu 
defire (eo, es, eut, etum), Pn.l:j. 

S'épanciien, v. do Pron. Être versé. 
Effundi, or, Fris,fusus sum, pass. (de. 
ex el l'abl.; dans... in et ace). Plin. 
Se effund®re (o, is, fudi, fusum). Plin. 
EffluËre, 0, is, fluri, flurum, n. Plin. 
11 20 S'extravaser. Sufundi (VO. to), 
pass. (dans, dat.). Plin. Voy. KPan- 
CHHMENT 20. || 3° Réf. Communiquer 
ses sentiments intimes : S'épancher en- 
lièrement dans le sein de qqn, Se 
totum in aliquem profundfre (0, is, 
fudi, fusum).Cic. Apud aliquem omnia 
occulta sua erpromëre (0, is, prompsi, 
promptum). Tac. Cœur qui s épanche 
aus la joie, Effusio apimi in læelitiü. 

ic. 

ÉPANDRE, v. act io Étendre en 
versant. Diffundëre, o, is, fudi, fusum, 
act. (dans, sur..., in el l'ace.). Cic. 
Voy. érenpre. || 2° Verser. Fundêre 
{voy. 10), act. Cic. Effundÿre, act. 
Cic. || 3° Fig. Donner avec libéralité. 
Profund®re (voy. 1°), act. Cic. 

S'éPanone, v. 149 Dron. et Réf. Se 
repandre, s'otendre, Diffundi, or, Eris, 
fusus sum, pass. (dans.., in el l'acc.). 
Cic. Effundi, pass. Cic. Se diffindFre 
{o, fs. fudi fusum). Cic. || 2 Pron. 
Être donné avec libéralité. Profundi 
{vuy. 101, pass. Cic. 

ÉPANORTHOSE, s. f. Sortedefigure 
de rhetorique. Correctio, onis, f. Cic. 

ÉPANOUI, !e, part. assé d'épa- 
Nouin, Vuy. ce v. || Adj. 1° Ouvert 
(en pari. d'une fleur). Adapertus, a, 
um, Col. =: Lis épanoui, Lilium hians 
(gén. antis). Ov. || 2° Fig. Riant, gai. 
Renidens, gta. enfis. Ov. Liv. : Visage 
épanoui, Üs renidens. Ov. |] 4° Éclatant 
: Joie épanouie, Effusa lætitia. Liv. 

ÉPANOUIR, v. acl. 1° Ouvrir, 
Faire ouvrir (les fleurs). À daperire, io, 
is, perui, pertum, acl. Col. : Le rosier 
épanouit sa fleur, Rosa florem aperul. 
Ov. || 2° Dérider, réjouir, Diffundére, 
o, is, fudi, fusum, act. Cie. Ov. Re- 
larare, act. Sen. : Épanouir le visage, 
Vultum relarare. Sen. diffundrre. Ov. 
— tous les cœurs, Animos omnibus 
diffundire. Ov. Le bunheur d'un ami 
épauouit lenr cœur, Ex bonis amict 
diffunduntur. Cic. Qui s'— la rale, In 
risurmn diffusus. Petr. Voy. Faire nine. 
PANOOIN, v. n. S'épanouir = Faire 
épaunouir, C. ÉPANOGIR, act. 
S'épanouin, v. prou. de S'ouvrir 
(en pari. d'une fleur). Sese pandère (0, 
1s, di, pansum et passum). Plin Se 


l'acc.). Cie. Plin. || 2e Fig. Repandre 


act. Ci:.: Les productions que la terre 
épaache de sua sein, Ea quæ ierræz 
febx profunduntur. Cic. || 3° Laisser 


ÉPARG ni 


aperire (io, is, perui, pertum). Plin. 
Dehisc®re, 0, is, rar. Ris et hii, s. 
NE 0. Plin. : S'épanouir sn soleil, 
AG solem oscilare (3. parf. ni sup.), 
n. Plin. || 2° Fig. Avoir un air riant 
: Son visage s'épanouit, Renidet (de 
renidère, e0,--8. pere ni sup., n.\, 
Ior. || 3° Fig. Être joyeux. biunäi, 
or, ris, fusus sum, pass. Cic. : [ls 
s'epannuissent, Lenr cœur s'cpanouit 
du bonheur d'un ami, Ex bonis amici 
diffunduntur. Cic. 
EPANOUISSEMENT, 8. m. 1° Âc- 
tion de s'epanouir (on pari. d'une fleur). 
Apertio, onis, f. Paül. || 2° Fig. Air 


joyeux. Os (oris) renidens (entis}, n. 


Ov. || 3° Sentiment de joie, gaicté = 
Epanouissement du cœur. Animi in 
lætitiä effusio (onis), F. Cic. Animi 
diffusio. Sen. — de la rate, Effusus 
(i) risus (Gs), m. CI. 
EPAPURODITE, n. d'homme. Epa- 
phroditus, i, m. Dibl. Tac. 
ÉPARGNANT, part. prés. d'épan- 
ONER, Vay. re v. Mad; ÉPARGNANT, 
ANTE Tres econome. Parrus, a, um. C'ic. 
EPARGANE, 8. f. 10 Qualite de qqn 
ui est menager. Parsimonin, æ, f. 
ne. Voy, évoxomtæ 20. || 2° Diminy- 
tion des depenses. Compendium, ii, n. 
Plaut. Cæs. Cic. Liv. Plin. Voy. éco- 
NowtE 30. |} 3° Au plur. Ce qu'on a 
économisé, mis de côté. Peculinum, ü, 
n. Sen. Dig. : Mes peliles énargres, 
Bleæ vindemiole (arum), f. pl. Cic. 
Voy. éconouiE 4°. || 6° Lo trésor pu- 
blic. Ærarium, ii, n. Cic. Liv. 
ÉPARNGNER, v. 1° Act. el Neut, 
Depenser le moins possible. Parcëre, 0, 
ts, parsi el peperci, parsum, n. (dal.). 
Die. 2 Épargner l'argent, Parcér: sump- 
fui. Cic. impensæ. Liv. J'£i épargné 
denx pains par jour, Sinos panes in 
dies compendii fer: (de fac*re, io, is, 
factum). Plaut. Qui v'éparpne pas Îe 
vinaigre, Non parcus aceti. Hor. Voy. 
ÉconouiseR 20.{| 2e AcL Amasser en eco 
nomisant. Comparcêre, o, is, parst. par- 
sum, acl. Ter. Neservare, act Ces. 
Voy. éconouisrn ‘le. || 30 Fig. Em- 
ployer avec menagement, ne donner 
qu'avec reserve. Parcre [voy. 1°), n. 
(dat.). Cic. : Ne pas épargner sa 
etne, Non parc?re operæ. Cir. labori. 
iv. N'— aucun eflurt, Summe con- 
tendre (o, is, lendi, lentum), n. Cic. 
Omni ope contendère. Sue. Ne rien — 
(= employer tous les moyens) pour 
aller plus vile, Nihil ad celerilatem 
sibr reliqui facëre. Cæs. Ne rien — 
pour faire, Nulli rei parcére ad 
perficiendum. Nep. Ne pas — les 
preuves au juge, Judicem argumentis 
onerare. Cic. Qui n'épargne pas les 
iojures, Non parcens conviciis. Suet. 
Les injures n'étaient point eparenees, 
Omnia maledicta dicebantur. Cic. || 
& ter, supprimer. ParcËëre (voy. 
je), on. (dat.). Liv. : [l leur ordunaa 
d'epargner leurs lamentations, Eos 
jussit lamentis parcère. Liv. — les 
injures. AMatedic{a mitire (o, is, misi, 
missum). Ter. Épargne tes prières, 
Mitte orare. Ter. J'aurais épargné, 
Je me serais — ce discours, L.oqui 
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supersedissem (de supersedère, e0, es, 
sessum), Liv. || 5° Ne pas faire subir 
à, prôserver de = Énarsaer un danger à 
l'Etat, À periculo rempublicem prohi- 
bêre(eo, es. but, bitumn) Cic. Je me euis 
épargné cette amertume, Aujus acer- 
bitatis eventum vitavi. Cic. Épargne- 
moi celte douleur, Hunc dolorem mihi 
eripe (de erip”re, o, is, ripui, replum). 
Cic. S'epargner un embarras, Liberare 
se ex incommudo. Cic. On ne lui épar- 
goa aucun outrage, Nihil contume- 
liarum defuit, quin subiret. Suet. Aûn 
d'epargner à son nom une fletrissure, 
Ne qua numini suo nofa inuralur. Cic. 
S'— un spectacle, Oculis parc#re 
{voy. do). Suet. Prop. || 8° Traiter 
avoc indulgonce; laisser sain et sauf; 
laisser intact. Parcére Gros: 10), n. 
(dal). Cic. : N'épargner la vie de per- 
sonne, Nullius vikæ parcëre. Nep. On 
épargne l'enfance, Parcilur pueritiz. 
Liv. Épargner l'ennemi vaincu, Tem- 
perare superalis hostibus (au dat.). 
Cic.— un bumuwe désarmé, Ab inermi 
abstinère (eo, es, tinui, lentum), n. 
Liv. Qui n'épargne pas les prison- 
nier, Minime in captivos indulgens. 
Liv. Ne rien épargner, Nihil intac- 
fum omitt”re (0, is, misi, missum). 
Curt. Foule que le massacre a épar- 
née, AMultitudo que cædi suyerfuit 
de superesse, sum, 68, n.). Liv. Nation 
ue les désastres vnt —, Gens a cla- 
dibus integra (de integer). Liv La 
flamme v'épargna rien, Flammaomnie 
Rausit (de haurire, io, is, haustum = 
dévorer). Liv. || 7° Avoir des egards 

ur. Parcëre (voy. 4°), n. (dat.). Cic. 
ndutgere. 0, es, duisi, dultum, n. 
(dat.). Cæs. Liv. : Épargner les oreilles 


de qqn {= lui taire les choses desa- 
réaleS, Auribus alicujus parcFre. 
ic. || 8° Être modere dans son lan- 


gage au sujet de. Parc#re qe Lo), 
n, (dat.). Cic. : [L'urateur) épargne 
l'amitié. l'autorité, Pareil amicitus, 
dignitatibus. Cic. 

S'épancNen, v. 1° Réf. Ménager 
sa peine. Operz parcère (os is, peperer, 
parsum el parcitum). Cic. = Ne pas 
s'épargner (= faire lous ses ellurts), 
Voy. grponr 10. || 2 Récipr. Se me- 
nager l'un l'autre = is se sont épar- 
goes, * Alter alteri pepercil. 

ÉPARPILLEMENT, 8. m. Âctlon 
d'éparpiller; État de ce qui est épar- 
pillé. Dissipatio, onis, f. Cic. 

ÉPARPILLEN, v. act. 1e Disperser 
ga ot la. Dissipare, act. Cic. Disper- 
gère, o, is, spersi, spersum, act. Cic. 
Sparg?re, 0, is, sparsi, sparsum, act. 
Varo Diffundbre. o, is, fudi, fusum. 
act, Liv. Disseminare, act. Cic. Disji- 
cére, io, is, jeci, gectum, act. Cæs. Dis- 
pelUre, o, is, puli, pulsum, act. Cic. 
Differre, fero, fers, distuli,dilatum,act. 
(rare). Luer. DistrahYre, o, is, frari, 
fractum, act. Cic. = Éparpiller. deux 
livres de farine, Ferinæ duas libras 
consperg#re. Calo. — le sable avec 
ses pieds, Spargfre arenam pedibus. 
Virg. — les cendres (chauiles), Fa- 
villam differre. Lucr. Foule éparpillée 
daus toutes les directions, Dispersa 
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in omnes parties mullitudo. Cæs. Bes- 
liaux éparpillés, Pecudes dispulsæe. 
Cic. Les cadavres étaient —, Corpora 
diverse jacebant (de jacère, e0, es, 
cui, citurus, 0.). Czs. || Fig. Épar- 
iller ses troupes, Afilites diducëre 
Le. is, duri, ductum). Cæs. — 8es 
orces, Dispergëre vires. Curt. || 2° Em- 
ployer en depenses frivoles. Dissipare, 
act. Cic. 

S'ÉPARPILLER, v. Âe Pron. Être dis- 
perse =: S'épar jiller au loin, Late dis- 
sipari, pass. Varr. || 2° Réf. Se dis- 
perser = S'éparpiller dans toute la 
plaine, Toto campo se spargäre (0, is, 
sparsi, sparsum). Liv. : 

ÉPARS, anse, adj. 1° Épandu çà 
et là. Dissipatus, a, um. Cic. Sparsus. 
Cic. Dispersus. Cic. Disjectus. Cic. || 
20 Qui est en dôsordre : Cbeveux 
épars, Passi crines. Virg. Liv. Ca- 
pillus passus. Ter. Sparst capilli. Ov. 
Effusa cuma. Ov. Voy. ÉCHEVELÉ, 

ÉPATÉ, ad]. C. camanD 2e. 

ÉPAULARD, s. m. Sorte de cétacé. 
Orca, æ, f. Plin. 

ÉPAULE, s. f. 1° Partie du corps 
de l'homme. Humerus, i, m. Cels. Cic.: 
Epiules, Humeri, orum, m. pl. Cic. 
Scapulz, arum, f. pi. Cels. Varr. 
Large des épaules, Laius ab humeris. 
Suet. — ellacées, Demissi humeri. 
Ter. Gesticuler des —, flumeris ges- 
tum agëre. Cic. Toge assujellie sur 
l'épaule, Toge sedens humero. Quint. 
Noué snr l'—, Connerus in humero. 
Plaut. Être suspendu à l'—, Pendère 
ab humero. Cic. Dependère humero. 
Quint. Ramener sa toge sur son —, 
Rejicëre togam in humerum. Quint. 
Rejeter sa loge de dessus son — 
Rejicère togam ab Aumero. Liv. fl 
LUCUT. Div. Par-dessus l'épaule de 
gqn, Pone aliquem. Plaut. Fig. Re- 
garder qqn par-dessus l'—, C. oé- 
DAIONER, MÉPRISEA. Fig. Faire qq. cb. 
par-dessus l'— (= ve pas la faire), 
Nem non facëre. Cic. f Haussement 
d'épaules, flumerorum allevatio. Quint. 
Hausser ou Lever les —, Humeros ad 
occipilium ducËre. Quint. Fig. Hausser 
ou Lever les — à propos de belles 
actions, În recta factis fastidire (io, 
is, iot et if, itum), 0. Cic. Fig. En 
baussant les —, Pastidiose. Cic. Fig. 
Faire hausser les —, Fastidium mo- 
vére. Quint. || Fig. Baisser ou Plier 
les épaules, C. céDen 10,Se RÉSIGN&R 
à. |} Fig. Un coup d'épaule, Adminicu- 
lum, i, 0. Cic. Voy. aioe (5. f.). Fig. 
Donser un coup d — à gqn,Alicuima- 
nur commodare. Cic. Fig. Prèter l'— 
à qqgo, Aliquem auxilio adjuvare(o, as, 
Juui, jutum). Cic. Voy. aiven. Fig. 
Prêter l'— à qq.ch.,Adrem adjuvare. 
Cic. || Pig. Vous avez les épaules assez 
fortes pour porter cela, (id) ferre va- 
lent humeri (vestri). Hor. Ils ont les 
— à peine assez fortes pour porter 
cela, (Id) vixz conniri humeris ferunt. 
Duint. Î Transportler sur ses épaules, 
[umeris transvehëre. Plin. Porter un 
bœuf gsur ses —, Dovem humeris sus- 
tinére. Cic. Fig. Porter sur ses — 
le poids des affaires publiques, Hu- 
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meris suis ou Cervicibus suis rem 
blicam sustinëre. Cic. Fig.etEn mauv. 
part Je le porte sur mes —, Ajihi 
ravis est. Cic. || Fig. Avoir une 
ourde charge sur les épaules, Mul- 
tum negolii sustinère. Cic. || Fig. L'em- 
pire repose sur les épaules, {lumeris 
luis sedel imperium. ['L.-j. || Fig. el 
Eo mauv. part. Peser sur lez épaules 
de qun, Gravare aliquem. Hor. || 2e 
Partie du corps des animaux. Armus, 
, m. Virg. Uor. Plin. Qaf. Humerus, 
, m. Col. || 3° Angle : L épaule d'un 
bastion, Muri angulus (i), m. Liv. 
EPAULER, 8. f. Effort qu’on fait de 
l'épaule : l'ar épaulées, Humeris. Cie. 
Il Fig. Par épaulces (= à diverses 
reprises), Jdentidem. Cic. 
EPAULEMENT, 8. m. Rempart de 
fascines et de terre. Lorica, z, (. Ces. 
EPAULER, v. acl. 1° Demeitre 
l'epaule (d'un quadrupède). Armum 
ejicëre (io, is, jeci, jectum). Veg. : 
Le cheval, épaulé..., Eguus, ejecto 
armo. Virg. || 2° Aider Voy. ce m. 
11 8° Mettre à l'abri. Vuy. couvnin 20. 
ÉPEAUTRE, 3. m. Le ble dur. Fur, 
farris, nom. plur. farra, a, Verr. 
Plin, Ador, oris, n. Plin. 
. ÊPÉE, 8. f. 1° Sorte d'arme offen- 
sive. (Surt. en pruse) Gladtus, it, m. 
Cic. (Surt. chez les poètes) Ensis, is, 
m. Cic. Virg. Ferrum, i, n. Cic. Virg. 
: Petite épée, Ensiculus, 1, m. Plaut. 
Gladiolus, m. Gel. La garde d'une —, 
Ensis capulus (1), m. Sol. La pointe 
d'une —, Gladii mucro (onis), m. Cie. 
Le tranchant d'une —, Gladii actes 
(ei), f. Plaut. Qui porte une —, Qui 
a l'— au côté, Ceint d'une —, Giadio 
accincius. Liv. succinctus. Enn. Mettre 
l'— à la main, Tirer l'—. Tirer son 
—, Gladium e vagind educëre. Cic. 
Gladium destringËre. Cic. ou strin- 
gère. Cæs. ou educre e vaginä. Cic., 
et simpl. educëre. Cæs. — lirée contre 
la république, Gladius in rempublicam 
destrictus. Cic. — nue, Gladius va- 
ginä vacuus. Cic. Remettre l'— au 
fourreau, Recond®re gladium in va- 
ginam. Cic. Condére gladium. Quint. 
Tac. ensem. Hor. — dans le fourreau, 
Ensis vaginä tectus. Hor. Se preciprter 
l’— à la main, Occursare gladio. Ces. 
Se frayer on chemin svec l'—, à la 
pointe de l'—, Ferro vram fac?re. Liv. 
oursuivre qqa l'— dans les reins, 
Insequi aliquem gladio strieto. Cic. On 
comhattit f— à la main, avec l'—, 
Gladiis pugnatum est. Czs. Se jeter 
sur qqun l'— haute, In aliquem ferre 
invadère. Cic. Frapper qqn de l, 
Donner uo coup d —, des coups d'— 
à qqn, Aliquem gladio percutëre. Hurt. 
Il décharges un inutile coup d'— sur 
l'aroure de l'ennemi, In arma àostis 
vanum ensern dejecut. Liv. lasser au 
i del'—, Ferro trucrudare. Cic. Plonger 
son — dans la poitrine de s00 en- 
nemi, Gladium hosti in pectus infgëre. 
Cic. Percer qqn de son -, Gladio ali- 
uem transfigére. Liv. confodére. Veil 
e laisser percer d'un coup d'—, 
Ferrum recipère. Cie. Recevoir un 
coup d'—, Gladio perculi, pass. Css. 
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eter sur son —, Se percer de 

a je In gladium incumbêre. Cic. Se 
iprum gladio transigère. Tac. Mourir 
duo coup d'—, Ferro inlerfici. Nep. 
interire. Cæs. necari. Hor. 11 péril 
d'ua coup d'— qu'il reçut d'un cen- 
turion, Periit gladio a cenlurione con- 
essus. Suet. || fige (Em orter qq. ch.) 
{ la pointe de l'épée, Vi ou Per vim. 
Liv. Se faire blanc de son — (= 5e 
révaloir d'un pouvoir qu'on n'a pas), 

se jactare. Liv. || 2° Fig. L'etat mili- 
taire. dlilitia, æ, f. Cæs. = Porter 
l'épée, Militiom sustinëre. Cæs. Mli- 
litare, n. Cic. Ter. On fit venir des 

ens d'—, Adscitæ sunt manus mi- 
itares. Tac. || 3° Force des armes. Gla- 
dius, ii, m. Cic. Luc. Arma, orum, 
o. pl. Cic. Bellum, i, n. Cic. = Tran- 
cher une question par l'épée, (fem) 
nanu agère. Tac. Î &° Fig. Courage 
uerrier. Bellandi virtus (ulis) ou Bel- 
lea (æ) virtus (ulis) et simpl. Virtus, 
f, Cæs. AManus, Gs, f. Sall. = 1l dé- 
feodit l'Élat avec autant d'énergie 
par sa parole que par son épée, De 
republicä non minus vehemens oralor 
quam bellator fuit. Cic. || 5° Colui qui 
se bat. Delator, oris, m. Cic. || 6° Sorte 
de poisson = Épée de mer, Gladius, à, 
e. Plin. 

ÉPELER, v. act. Nommer les lettres 
d'un mot et en former des syllabes. Syl- 
labes litterarum ordinare. Prisc. 

ÉPENTHÈSE, s. f. Addition d'une 
lettre ou d'une syllabe au miliou d'un 
mot. Epenthesis, is, f. Serv. 

ÉPENDU, 0k, adj. 1° Très troublé. 
Perdutus, «, um. Cic. Plaut. Consier- 
aatus. Liv. Perturbatus. Ter. Cic. Era- 
aunatus. Cic. Amens, gén. entis. Liv. 
Vecors, gén. ordis. Tac. Atlonitus, 
e,um. Liv. : Les dames éperdues s'é- 
lancent dans les rues, Matronæ con- 
sternalæ procurrunt in publicum. Liv. 
Éperdu de douleur, de chagrin, l'er- 
ditus luctu. Cic. — de terreur, Ter- 
rore emens. Liv. Afetu perturbatus. 
Cic. vecors. Tac. Charger les ennemis 
éperdus, (Hostibus) trepidantibus in- 
farre signa. Liv. Éperdu d'amour, 
Amore perdilus. Plaut. vecors. Tac. 
Être tout — de joie, Gaudio pæne de- 
nip?re (io, is, sipui, s. sup.), n. Cic. 
He Violent. Perditus, a, um. Cat. : 
Amour éperdn, Amor perditus. Cat. 

BPENRDUMENT, adv. Violomment = 
Aimer éperdument, Perdite amare.Ter. 

EPERNAY, v. de France (Marne). 
*Asprencia, æ, [. * Espernæum, 5, D. 
*Sparnacum, n. 

ÉPENNON, v. de France (Eure-et- 
Loir). * Sparno, onis, f. 

ÉPERON, 8. m. 4e Pointe qu'on s'a- 
dapte aux talons pour aiguillonner un 
cheval, Calcar, aris, ab]. eri, n. Plaut. 
Et pl. souv. Calcania, ium, n. pl. Liv. 
& Chausser ses épercns, Calcaria in 
calce ligare. Isid. Donner de l'éperon 
dun cheval, Calcaria squo subuëre. 
Lie. Curl. En donnant de l'—, Cai- 
caribus subditis. Curt. Enfoncer les 
Age daos les flancs du cheval, 

ui armos calcaribus fodÿre. Virg. 
Pousser un cheval de l'éperon, 
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(Equur) calcari agitare. Plaut. Equum 
calcaribus concitare. Liv. ou incitare. 
Curt. ou incend®re. Hirt. ou stimu- 
lare. V.-Mar. || Fig. Gagner ses épe- 
rons, (— faire ses premières armes 
avec distinction) Tirocinit rudimenta 
deponère. Just. (= être digne des ré- 
compenses obtenues) Præmia merëre. 
Cæs. || 2° Fig. Aiguillon, stimulant. Cal- 
car, aris (voy. 4°), n. Cic. Stimulus, 
i, m. Cic. =: Appliquer l'éperon à qqn, 
Employer l'— pour ou avec qqn, 
Alicui calcaria adhibére. Cic. add?re. 
Pl.-j. In aliquo calcaribus uti. Cic. 
Avoir besoin d’—, Calcaribus egère. 
Cic. Voy. araurzcon 5°, || 3° Ergot 
(ds coqs). Calcar, aris (voy. 1°), n. 

ol. || 4° Pointe de la proue d'un na- 
vire. Rostrum, i, n. Liv. = Armé d'un 
éperon, Rostralus, e, um. Cic. Enlever 
les éperons des navires, Naves præ- 
cidëre. Cic. || 6° Contrefort. Anterts, 
idis,f. Vitr. ||6° Saillie. Projectura, æ, 
f. Vitr. Projectio, onis, f. . 

ÉPERONNEÉ, És, adj. Muni d'épe- 
rons. *Calcaribus instructus (a, um). 

EPERNONNENR, v. act. Donner de 
l'operon à. Voy. ÉPEnoN 1° et 20. 

ÉPERVIEN, s. m. 1° Sorte d'ol- 
seau de proie. Accipiter, tris, m. Cic. 
Plin. || 2° Sorte de filet à prendre du 
poisson. Jaculum (1) rete (is), n. Plaut. 
et simpl. Jaculum, i, 0. Ou. Aus. 

BPILIEBS, s. m. Joune homme. Ephe- 
bus, 1, m. Ter. Cic. 

ÉPHELIDE, s. f. Tache de rous- 
seur. Ephelis, idis, acc. pl. idas, f.Cels. 

ÉPHLÉMERS, adj. 1° Qui ne dure 
ou ne vit qu'un jour. (En parl. des ch.) 
Diurnus, a, um (rare en ce sens). Ov. 
(En parl. des êtres animés) Qui (qus, 
quod) unum diem vivit. Cic. || 2° Fig. 
Qui dure peu. Caducus, &, um. Cic. 
Flurus. Cic. Brevis, m. f., 6, n. Hor. 
Volatilis, «. Sen. Volucris, e. Tac. 
Fugaz, gén. acis. Sen. Fugitivus, a, 
um. Dlart. Evanidus. Sen. = Gloire 
éphémère, Flura gloria. Cic. Sall. 
Titres éphémères, Caduci tituli. PI.-ÿ. 
Biens —, Fugacia bona. Sen. Joie 
épbémère, (— fugitive) Gaudium vo- 
lucre. Tac. fugitivum. Mart. (qui a 
peu duré) evanidum. Sen. 

PHÉMÈne, s. m. insecte qui ne vit 
qu'un jour. Bestiola (æ) quæ unum diem 
vivtt. Cie. 

ÉPHEMÉRIDES, s. f. pl. 1° Sorte 
de tablos astronomiques. Ephemeris 
(idis ou idos) mathematica (æ), f. Plin. 
11 2° Sorte de journal. Diurni (orum) 
commentarii (orum),m. pl. Suet. Diur- 
na (orum) acta (orum), n. pl. Tac. 
Suet. Diumna (æ) actorum. scriptura 
(æ),.t. Tac. 

ÉPILÈSE, v. d'ionie. Ephesus, i, f. 
Cic. : (Qui est) d'Éphèse, Voy. le su. 

ÉPHÉSIEN, ENNe. Qui est d'Éphèse. 
Ephesius, a, um. Plin. || Les Spuë- 
SENS, Ephesti, orum, m. pl. Cic. 

ÉPILTALTE, n. d'homme. Ephialtes, 
#,m. Frontin. 


ÉPILORE, s. m. Sorte de magistrat 


lacédèmonion. Ephorus, à, m. Cic. Nep. 
ÉPIRAIM, fils de Joseph; tribu 
d'Israël. Ephraim, indécl., m. Bibl. 


ÉPIDE 7108 
ÉPHYRE, ano nom de Corinthe. 
Ephyre, es, Î. Ov 


EPI, 8. D. 1° Sommet de la tige du 


blé, etc., formé par la réunion des 
graines. Spica, æ, f. Cic. =: 
garui, Spica uber. (cc. — vide, Spica 
vana. Col. inanis. 
—, Spicam concipËre. Plin. Spicari, 


pi bien 
Plin. Monter en 


ass. Plin. Qui a un —, des épis, 
picafus, a, um. Plin. Couronne d —, 


Spicea corona. Plin. || 2° Disposition 
on pl. Spica, æ, f. Cic. = Disposé en 
épi, Spicæ ordine structus (a,um).Cic. 
Spicatus, e, um. Plin. |} 3° Nom d'une 
étoile. Spice, æ, f. Afan. 


EPICE, 8. {. 1° Tout aromate qui 


sart à l'assaisonnement. Aroma, atis, 
dat. et abl. plur. atis, n. Col. Apul. 
Condimentum, i, 8. Plaut. } 20 Anc. 
Au plur. Dragées, confitures. Voy. ces 
m. 1] 8° Anc. Honoraires dus aux juges. 

0} 


. HONORAIRES. 
ÉPICENE, adj. T. de gramm. Qui 


s'applique aux deux sexes. Epicænus, 
a, um. Don. 


ÉPICERIE, 8. f. {e Épice.Voy.ce m. 


1, 2° La maison de commerce de l'épi- 
cier.* Taberna (æ) condimentaria (æ),f. 


ÉPICHARME, poets comique de 


Sicile. Epicharmus, 1, m. Hor. 


ÉPICHÉRÈME, 9. m. Sorte de syl- 


logisme. Epicherema, atis, D. Quint. 


ÉPICIER, 8. m. Celui qui vend des 


ôpices. Condimentarius, ii, m. Tert. 


ÉPICTÈTE, philosophe  stoicien. 


Epictetus, i, m. Gell. 


ÉPICURE. philosophe grec. Epi- 


curus, i, m. Cic. 


ÉPICURIEN, ENNR, adj. Îe Relatif 


a fpicure. Epicureus, a, um. Cic. Suet. 


1 2 Sensuel. Epicureus, a, um. Sen. 
Voluplarius. Cic. 
ÉPICORIEN, 8. m. 1e Oisciple d'Épl- 


cure. Épicureus, à, m. Cic. || 2° Homme 
sensuel. Homo (minis) voluptarius (ii), 
m. Cic. 


ÉPICURISNE, 8. m. Doctrine d'Epl- 


cure. Epicureorum philosophia (æ), f. 


Cic. 
ÉPIDANNE, an0. nom de 


chium (lilyrie). Epidamnus, i, f. Plin. 


: (Qui est) d'Épidamne, Epidamniez- 
sis, m. f., e, n. Plaut. Epidamnius, 
a, um. Plaut. 

ÉPIDAURE, v. d'Argolide, de La- 
conie, de Dalmatie. Epidaurus, 1, (. Liv. 
: (Qui est) d'Épidaure, (En parl. des 
pers.) Epidaurius, a, um. Ov. (En 
parl. des cb.) Epidauricus. Alel. 

ÉPIDÉANUE, s. f. Maladie qui atta- 

ue un grand nombre de personnes à la 

fois. Pestilentia, æ, [. Ces. : Année 
où règne une épidémie, Annus pes- 
tilens {gèn. entis). Liv. 

ÉPIDÉMIQUE. adj. Qui tient de 
l'epidomie : Maladie pidémique, C. 
érinéuie. La maladie devint —, Late 
vis morbi evagata est. Liv. 

ÉPINDENME, S. m. 1° La partle 
superficielle de la peau. Summa (z) 
cutis (is), f. Cels. Col. || Fig. Elfleurer 
légèrement l'épiderme de qqn, Ani- 
mum alicujus leviter repungëre. Cic. 
L'— des pensées (chez un auteur), 
Prime cutis sentenliarum. Gel. j 2° En- 
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veloppe extôrioure (des ch.) =: L'épi- 
derme (d'un végélal), Corticulus, 1, 
m. Col. L'— de la terre, Terrs summa 
cuis (voy. 40), F. Plin. 

ét ÉPLER, v. a. Monter en épl. Voy. 

1. —. 
9. ÉPIER, v. act. 4° Dbserver se- 
crètoment. Observare, act. Cic. Erplo- 
rare, act. Cæs. Speculari, dép. (acc.). 
Sail. Cic. Perscrutari, dép. (acc.). Cic. 
: Épier les desseins, Consilia specu- 
lari. Sal. — les défiauces du prioce, 
Metus principis rimari. Tac. — Îles 
paroles de qqn, Alicujus sermonem 
excipère (to, 1s, cepi, ceptum). Liv. — 
mes paroles, Subauscultare quæ lo- 
guor. Cic. Action d'— (des paroles), 
Auscultatio, onts, f. Sen. |} 2° Se tenir 
prêt à saisir (le moment favorable). 
Obscruare, act. Cic. Circumspicèëre, io, 
is, spezi, spectum, acl. Sal. Circum- 
spectare, act. Liv. Captars, act. Cic. 
Liv. Aucupari, dép. (acc.). Cic. Quæ- 
rêre, o, is, sivi et sii, situm, act. Sen. 
2 Il épia le moment où le chien dor- 
mirail, Observavit dum canis dormiret. 
Plaut. Épier le moment favorable, une 
occasion, Occasionem captare. Cic. Liv. 
ou ére. Sen. Tempus aucupari. 
Cic. In occasionem imminère (eo, es, 
s. parf. oi sup.), n. Liv. Tempori in- 
sidiari, dép. Liv. Vell. — le moment 
de se venger, Ulciscendi lempus obser- 
vare. Cic. — le moment de faire 
défection, Circumspectare defectionis 
tempus. Liv. Celui, Celle qui épie, 
Speculator, oris, masc. Cic. Specu- 
ltriz, icis, fém. Cic. 

ÉPIERRAGE et ÉPIERNFMENT, 
s. w. Action d'epierrer. Lapidum lectio 
(onis), f. Col. 

ÉPIERRER, v. act. Oter les plerres 
(d'un terrain) = Épierrer un cbamp, 
Lectivne lapidum agrum erpedire (io, 
{s,ivi et ii, ilum).Col.Terrainépierré, 
Solum elapidatum. Plin. 

ÉPIEU, s. m. Sorte d'arme. Vena- 
bulum, i, on. Cic. 

ÉPIGLOTTE, s. f. Cartilage 4 l'ori- 
fice du larynx. Epiglossis, idis, F. Plin. 

ÉPIGONES (LES), fils des sept chefs 
de la première expédition contre Thèbes. 
Epigoni, orum, m. pl. Cic. 

ÉPIGRAMMATIQUE, adj. 1° Qui 
appartient 4 l'épigramme. Epigramma- 
ticus, a, um. Spart.|| 2° Raïllour, sati- 
rique, Voy. ces m. 

ÉPIGRAMMATISTE, s. m. Auteur 
d'epigrammes. Epigrammatista, 2, m. 
Sid. Epigrammatarius, ii, m. Vop. 

ÉPIGRAMME, s. f{. 1° Petite pièce 
de vers terminoe par un trait piquant. 
Epigramma, atis, dat. et abl. pl. atis, 
n. Cic. Mart. || 2° Raillerie. Dicte- 
rium, di, n. Varr. Mart. 

ÉPIGRAPIIE, S. [. {e Inscription. 
(En gén.) Titulus, à, m. Cic. In- 
scriptio. onis, f, Plin. (Sur un tom- 
beau) Elogium, si, n. Cic. || 2° Sen- 
tence en tête d'un livre. * Præposita 
æ) in fronte libri sententia (2), f. 

‘apr. Ov. (Tr., 1, 1, 33). 

EPILATOIRE, ad). Qui scrt à épl- 
le” “Ad piloseradicandos aptus (a, um) 
s late épilatoire, Psilothrusm, i, n.Plin. 
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ÉPILÉ, és, part. passé d'ÉPILER, 
Voy. ce v. 

EPILEPSIE, S. f. Sorte d'affection 
nerveuse. Comitiale (is) vitium (it), n. 
Sen. Alurbus (i) comutialis (is) ou sacer 
cri) ou major (oris), m. Cels. Morbus 

i) caducus (1), m. Apul. Epilepsia, æ, 
. Lampr. C.-Aur. : Avoir une attaque 
d'épilepsie, Comüiali morbo corripr, 
pass. Plin. 

ÉrILRETIQUE, adj. Qui appartient 
à l'epilepsie. Comilialis, ro. f., e, n. 
Cels. Sen. Epilepticus, a, um. C.-Aur. 

PILEPTIQUE, 3. @. et f. Personne 
sujette 4 l'epilepsie. Comitialis, ts, m. 
f. blin. Caducus (ï) homo (minis), 
masc. Apul. 

ÉPILER, v. act. 1e Arracher ou Faire 
tomber le poil do. Pilos eveliëre (0, 1s, 
velli et vulsi, vulsum) ou detrahëre 
(o, is, trazi, tractum). Plin. : Épiler 

qn, Aliquem glabrum facère (io, is, 
eci, factum). Varr. Aliquem pilure. 
Bart. S'— Île visage, la barbe, Vul- 
tum lévare. Cic. Hommes épilés, Ho- 
mines vulsi lévatique. Quint. Homme 
toujours bien coillé et bien épilé (à 
la pierre ponce), Homo complus semper 
et pumicalus. Pl.-j. Se faire épiler, 
Velli, or, êris, vuisus sum, pass. Suet. 
|| 2° Enlever les cheveux blancs à =: 
piler qqn, dAlicui canos capillos 
evcliëre (voy. 1e). Phzd. 

S'éPicen, v. ref. 4° S'enlever le poil 
4 soi-même. Vulilum ou Corpus lévare. 
Cic. | 20 S'enicver à soi-même les 
cheveux blancs : Tu voudrais l'épiler, 
Cuyias albos cupillos vellïre !0, is, 
velli ou vulsi, vulsum). Prop. 

ÉPILOGUE, $S. m. Conclusion d'un 
discours, etc. Epilogus, 5, m. Cic. 

EPILOGUER, v. 1° Neut. Trouver 
4 redire à; censurer. Calumniari, dép. 
{acc.). Cic. : Épiloguer sur le texte 
de la loi, Calumniari verba juris. 
P.-jet. — sur mon empressement, 
Festinationem meam calumniari. Quint. 
Voy: cniTiQUER 20. | 20 Act. C. 1e. 

"ÉPILOOOER, v. récipr. C. Se cai- 
niggen 20. 

ÉPILOGUEUR, 5. m. Celui qui aime 
&épiloguer. Calumniator, oris, m. Plin. 

ÉPINMENIDE, philosophe cretois. 
Epimenides, is, m. Cic. 

ÉPINAL, v. de France (Vosges). 
*Spinalium, ti, 0. 

ÉPINARND, S. m. Herbe potagère. 
*Spinacia, &, f. (Linn.). 

ÉPINE, S. f. 1° Nom de plusieurs 
arbrisseaux armés de piquants. Spina, 
æ,f. Col. 2 Épine blanche (= auhé- 

ine), Spina alba. Plin. — noire, 
Ébinus, î, f. Virg. Pall. Prunus (1) sil- 
vesiris (is), f. Col. Plin. — de Christ, 
Paliurus, à, m. Virg. || 2° Buisson 
ôpineux. Spina, æ, f. Col. =: Buisson 
d'épines, Sytinetum, ÿ, n. Virg. Plin. 
Voy. Boisson. || Fig. Etre sur les 
épines (= dans une grande impa- 
lience), Esse in summä sollicitudine. 
Cic. Marcber sur les — (= être dans 
one conjonclure difficile\, Versari in 
re difficili. Cic. || 8e Piquant sur cer- 
taines plantes. Spina, æ. f. Virg. Col. 
Plin. Aculeus, 5, m. Plin. : Petite 
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épine, Spinula, z, (. Varr. Couronne 
d'épines, Spinea corona. Lact. Qui « 
des —, C. éPixeux. || Pig. Tirer 
a qqo une épine du pied, Alicui ex 
aninto scrupulum evellëre. Cic. || €e Au 
plur. Fig. Difficultes. Spinz, arum, f. 
pl. Cic. Aculei, orum, m. pl. Cic. : 
Les épines des chagrins domestiques, 
Domesticarum sullicitudinum acule. 
Cic. Voy. DIèFFICOLTÉ, Eunannas. |] 
50 Eminonce osseuse allongee : Épine 
dorsale, Spina, æ, f. Cels. Virg. À 
6° Mur bas qui traversait le cirque. 
Spina, æ, [. Cass. Sch.-Juv. 

EPINEUX, suse, adj. 10 Qui ports 
des opines, des piquants. Spinosus, a, 
um. Ov. Plin. Uirsutus. Virg. Plin. 
Spinis hirsutus. Cic. = Châtaignes 
épineuses, Mirsutæ castaneæ. Virg. 
Feuille épineuse, Folium spinosum, 
Plin. Feuilles plus épiocuses, Folis 
hirsuliora. Plin. Arbre plus épineux, 
Arbor spinosior. Plin. || 2° Encombré 
d'epines. Spinosus, a, um. Varr. Sen- 
tus. Virg. Ov. Senticosus. Apul. : 
Lieu épiueux, Spinetum, i, 0. Plin, 
Lieux —, Loca spinosa. Varr. senta. 
Ov. || 3° Fig. Herissé de difficultés. 
Spinosus, a, um. Cic. Asper, era, erum. 
Sall. Cic. Durus, à, um. Cie. Perdif- 
ficilis, m. f., e, n. Cic. : Discussion 
épineuse, Spinosum disserendi genus. 
Cic. Defense —, Perdiffcilis defen- 
sionis ratio. Cic. Vous vous êtes 
chargé d'une mission —, Provinciam 
cepisti duram. Ter. Circonstances épi- 
neuses, Asperæ res. Sall. || 6° Qui fait 
des difficuités sur tout. Scrupulosus, €, 
um, Quint. PL.-j. 

EPINE-VINETTE, s. f. Sorte d'ar. 
buste epineux. Appendir (icis) sine 
(æ). f. Plin. 

ÉPINGLE, 5. f. 1° Petite verge de 
métal à pointe et 4 tête. Acus, üs, 
dat. et abl. pl. ubus, f. Mfart. : Épingie 
à cheveux (elle n'avait anciennement 


toti F qui semblent sortir d'une 
bolte). Sen. Tirer son épingle du jen, 
Se explicare. Cic. Se exrperire (io, is, 
ivi et it, tfum). Cic. || 2° An plor. 
Fig. Gratification. Peculium, ii, n. Sen. 
ÉPINIÈRE, adj. fém. Qui appar- 
tient à l'epine du dos : La moelle épi- 
vière, Spinæ medulla. Cels. 
ÉPIPIIANE, surnom de plusieurs 
rois. Epiphanes, is, m. Tac. Plin. 
ÉPIPHANIE, 8. f. Féto de la mani- 
festation de J.-C. aux gentils. Epiphania, 
orum, n. pl. C.-Th. 
ÉPIPHONEME. s. mn. Sorte d'ercla- 
mation sentencieuse. Epiphonema, alts, 
n. Quint. 
ÉPIPLOON, 8. om. Repli du péri- 
toine. Omentum, i. n. Plin. Ces. 
ÉPIPOLES, quartier de Syracuse. 
Epipolæ, arum, f. pl. Liv. 
ÉPIQUE, adj. Relatif a l'epopes. 
Epicus, a, um. Cic. Heroicus. Quint. 
: Poëte épique, Poeta epicus. Cic. Les 
poëlee épiques, Heroici, orum, m. pl. 
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Quint. Poème épique, Carmen epicum. 
Gic. heroiceum. Quint. | 

ÉPIRE, prov. de Grèce. Epirus, f, 
f. Plin. z (Qui est) d'Épire, (En parl. 
des pers.) Eypirensis, m. [., e, n. 
Liv. (En pari. des ch.) Epiroticus, 
a, um. Cic. . | 

ÉPIROTE, hab. de l’Épire. Epiroles, 
#, m. Plin. Li, 

ÉPISCOPAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient à l'ovéque. Épiscopalis, m.f., e, 
a. Prud. Sid. .. 

ÉPISCOPAT, s. m. Dignité d'évêque. 
“sisropalus, üs, m. Tert. 

‘ÉriSODE, s. m. 1° Action incidente 
dans un poème, ets. (Dans un poëine) 
Enbvlium, it, n. Cic. (Dans un dis- 
cours) Ercursus, üs, m. Quint. || 
ê Fig. Incident dans un ensemble d'è- 
ténements. Casus, üs, m. Cic. 

ÉPISTOLAINE, adj. Qui appartient 
4 l'épitre. Epislolicus, a, um. Cato et 
Varr. ap. Gell. Episiolaris, m.f.,e, 
su. Mart. S'expr. mieux en lourn. par 
Lettre : Epistola, æ, f. Cic. ou Lulteræ, 
arum, f. pl. Cie. : Commerce épisto- 
laire, Epistolarum commercium (it), 0. 
Vell. Le commerce — avec tos, Lrite- 
rarum tuarum sermo (onis), m. Cic. 
Dans le style —, In eprstolis. Quint. 

ÉPISTYLE, 8. m. Architrave. Epi- 
stylium, ü, n. Varr. Vitr. 

ÉPITAPUE, S. f. Inscription sur 
on tombeau. Elogium, ii, n. Cato. Cic. 
Epitaphium, n. Cic. Tilulus sepulcri, 
Juv. etsimpl. Titulus, i, m. Liv. PL.-j. 
: Meltre, Graver une épiiapbe sur un 
tombean, Elogium in sepulero inci- 
dêre. Cic. . 

ÉPITASE, s. f. Partie d'un drame qui 
suit l'exposition. Epulasis, is, f. Don. 

ÉPITUALAME, $. m. Poème 4 
l'occasion d'un mariage. Epithalamium, 
ii, 0. Quint. Carmen (minis) nuptiale 
(is), 0. Cat. 

ÉPITHÈME, 8. m. Sorte de topi- 
que. Eysthema, atis, n. Scrib. 

ÉPITUÈTE, s. [. Adjectif qualifi- 
catif. Epitheton, i, n. Quint. Macr. Ap- 
posutum, à, 0. Quint. Verbum (i) as- 
sumulum (tr) n. Cic. Verbum (1) ad 
nomen adjuncium (1), n. Cic. =: Sans 
épribèles, le style est nu, Sine appo- 
nitis nuda est oralio. Quint. L'— 
« petit», Epitheton « exiguus ». Quint. 
Quand on supprime le nom dont il 
est l'—, Detracto eo (nomine), cui ap- 
ponifur. Quint. 

EÉPITOGE, 9. f. Vétemont qui se 
portait par-dessus la toge. Epifogium, 
ui, D. Quint. ‘ 

EPITOMÉ, 3. 0. Abrégé d’un livre. 
Eprivme, es, f. Cic. el Epitoma, æ, 
f. Cic. Summarium, si, n. Sen. Brevia- 
num, 0. Sen. Suet. 

EPÎTRE, 8. f. {° Lettre missive. 
Epistola, æ, f. Cic. Lilteræ, arum, Î 
pl. Cie. Voy. Lerrnr. || 2° Pièce de 
ters en forme de lettre. Epistola, æ, f. 
Ov. |} 3° Leçon tiréc de l'Écrituro sainte, 
que on di à la messe. * Epistola, æ, 
. (Ercl.). 

EPITROPE, s. f. Sorte de figure de 
Metorique. Epitrope. es, f. Ruf, 

RPLZOOTIE, 8. f. Épidèmie sur les 
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animaux. Pestifera (æ) lues (is), f. Col. 
Pestilentia, æ, f. Col. = Été pendant 
lequel il y eut une épizootie, Æstas 
pecori peslilens (gén. entis). Liv. 

ÉPLORNE, ÉE, adj. Qui est tout en 
pleurs. Lacrimabundus, a, um. Liv. : 
Tout éploré, Lacrimarum plenus (a, 
um). Liv. 

ÉPLOYÉ, ée. C. nÉPLOrÉ. 

ÉPLUCHAGEEtÉPLUCIIEMENT, 
s. m. Action d'eplucher. S'expr. en 
tourn. par ÉPLUCHENR. Voy.,ce v. 

ÉPLUCLUEN, v. act. 1° Üter de qq. 
ch. ce qui est mauvais ou inutile. Depur- 
gare, act. Plaut. Col. Erpurgare, act. 
Cot. = Éplucher du poisson, Pisces de- 

urgare. Plaut. — de la laitue, Caules 
actucæ depurgare. Col. — la laine, 
Vcilus putare. Varr. || 2° Fig. Recher- 
cher co qu'il peut y avoir de mauvais 
dans. Erculère, 10, is, cussi, cussum, 
act. Cic. : Éplucher uo comple, Ra- 
tionem excutËre. Pl.-j. — les mots, 
Verba aucupari, dép. Cic. — qqn, — 
la vie de qqn depuis son eniance, 
Aliquem excutëre. Cic. a puero inspi- 
cère (io, is, spexi, spectum). Cic. 

S'éPcocen, v. réf. Se nettoyer le 
poil ou la plumo : S'éplucher avec son 

ec, Rostro pennas purgare. Plin. 

EPLUCIIEUR, 6086, $. m. et f. 
4° Celui, Celle qui épluche qq. ch. * Is 
qui, Ea quæ depurgat (atguid). 1 2° 
Masc. Fig. Critique attentif et rigou- 
reux. Eractor, oris, m. Quint. : Éplu- 
cheur de syllabes, Syllabarum auceps 
(gén. cupis. Cic. 

ÉPLUCHURE, s. f. Ce qu'on enlève 
en epluchant. Purgamentum, i, n. Plin. 
: Épluchares d'oigooos, Ceparum pur- 
gamenta. Plin. 

ÉPODE, s. f. Sorte de rythme lyri- 
que. Epodus, 1, m. Quint. Diom. 

EPOINTENR. C. ÉMOTSSER. 

ÉPONGE, 5. f. Production marine 
très porcuse. Spongia, æ, f. Cic. Plin. 
: L'éponge essuie les corbeilles, Spon- 
gia effingit fiscinas. Cato. Passer l'— 
sur qq. ch., Effacer qq. ch. avec une 
—, Aliquid spongiä delëre. Suet. Voy. 
ÉPONGER. Presser une —, Spongiam 
exprimêre. Cels. || Fig. Passer l'éponge 
sur une faute (— la pardonner), Voy. 
PANDONNER, OUBLIER. 

ÉPONGER, v. act. 1° Étancher avec 
une éponge. Spongiä detergère (eo, es, 
tersi, (ersum), act. Cels. Spongiis (ou 
Spongiä) effingéëre (0, is, finri, fictumn), 
act. Cic. = Éponger la sueur, Sudorem 
spongiä detergére. Cels. — Île sang, 
Sanguinem spongiis eftngère. Cic. || 
2° Étancher aveo qq. ch. do spongieur. 
Ertergëre (voy. 1°), act. Plaut. Var. 
Abstergëre, act. Plaut. : Éponger la 
sueur, Sudorem abstergére. Plaut. || 
4° Nettoyer avec une eponge. Spongiä 
detergère (voy. 4°), act. Col. : Époager 
les lèvres (d'un bœuf), Spongiä labra 
delergére. Col. — le corps de qqn, 
(aieuus) corpus spongià perlergère. 

Max. S'— le front. Voy. ci-après. 

S'éponoen, v. réf. S'essuyer = S'é- 

onger avec son mouchoir, Sudario 
Eontem tergère (co, es, lersi, larsum) 
ou siccare. Quint. 
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ÉPOPER, 5. f. Sorte de poème ou 
sont racontées des actions grandes et 
héroïques. Carmen (minis) epicum (i) 
ou heroicum (i), n. Quint. 

EPOQUE, S. f. Point déterminé dans 
l'histoire; toute partie du temps par 
rapport à ce qui s'y passe. Tempus, 
poris, n. Cic. Tempestas, atis, f. Liv. 
Ætas, f. Cie. Qqf. Dies, eï,f. Cic. 
z Évoquer le souvenir d'une époque, 
Temporis memoriam repelëre. Cic. 
Calcal des époques, Observantia tem- 
porum. Vell. — indélerminées, In- 
certa tempora. Cæs. À une époque dé- 
terminée, fixe, Certo tempore. Cic. 
Rato tempore. Cie. Stato tempore. Plin. 
La goutte a des époques fixes, Po- 
dagra ad tempus respondet. Sen. Indis- 
positions revenant à des — périodi- 
ques, Valetudines recurrentes lempore 
cerlo. Suet. Se reporter à une époque 
antérieure, Ad superiorem ætatem re- 
vehi. Cic. Remanter à des époques 
reculées, Repet®re res remotas. Cic. 
À une époque plus rapprochée, Re- 
centiore memoria. Cic. — très lrou- 
blée, — de grands désordres, Tur- 
bulentissimum tempus. Cic. À one — 
pius calme, Sedatiore tempors. Cic. 

"— de la naissance, Tempusnascendi. 
Cie. L'— du paiement, Dies pecuniæ. 
Cic. À l'— des vendanges, Vindemia- 
rum tempore. Ulp. Vers l'— de la 
moisson, Circa messem. Varr. À l'— 
de sa préture, Cum prætor esset. Cic. 
Si la république dure jusqu'à l'— de 
ton consulat, Si respuülica ad tempus 
tuum perducitur. Cic. L'— de Ro- 
mulus, Romuli ætas. Cic. szculum 
(0, n. Cic. Vers l'— de Démétrius, 
Circa Demetrium. Quint. À quelle —? 
Quando ? Cie. Voy. avano (interrog.). 

une À pensais, Fuit cum ar- 
bitrarer. Cic. 11 y eut une — où les 
bommes erraient çà et là, Fuit quod- 
dam tempus cum homines vagabantur. 
Cic. À l'— où la république avait des 
Lascious, Tum cum haberet respublica 
Luscinos.Cic. A l'— où la Sicile était 
prospère, Tum cum Sicilia florebat. 
Cie. À l'— où le Cartbaginois vint en 
Italie, Qu& tempestute Pœnus venit in 
Italiam. Cic. À celte —, Eü tempes- 
tate. Sall. Id femporis. Cic. A cette 
— - ci, Hoc tempore. Cic. À cette — 
elle était florissante, Tunc florebat. 
Cic. Vers cette — - là, Cfrca tempora 
tlla. Quint. Jusqu'à cette —- ci, Ad 
hoc tempus. Cic. Depuis cette —, Ex 
eo tempore. Cie. Depuis l— où il 
fat.…, Ex quo tempore fuit. Cic. Quelle 
honte pour cette — 1 0 turpem notam 
temporum illorum ! Cic. Écrivain Lrès 
distingué pour celle —, pour l'—, 
Scripior, ut illis lemporibus, lucu- 
lentus. Cic. Homme le plus éclairé 
de cette —, (Vir) quo eral nero lem- 
poribus illis prudentior. Cic. Le gé- 
aéral le plus illasire de son —, Cla- 
rissimus imperator sue ælalis. Liv. 
Notre — ne sait pas le droit, Hxe 
ætas nosira juris ignara est. Cic. 
aotre —, Nosirä ætate. Quint. Un peu 
avant notre —, Paulo supra hanc me- 
moriam. Cæs. lis sont bien loin de 
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notre —, Sunt_procul ab ætatis Aujus 
memoriä. Cic. À la même —, Tempo- 
ribus eisdem. Cic. Curioa élait à peu 
près de la même —, Curio fuit ejus- 
dem ætatis fere. Cic. A bien des épn- 
ques, Afultis empestalibus. Sall. À 
lontes les —, À toute époque, Omni 
tempore. Cie. [Ce] doal on ne trouve 
d'exemple à aacune —, Quod in omni 
memorià est inaudilum. Cic. 

ÉPOUMONER, v. acl. Fatiguer les 
poumons. Ramices rumpËre (0, is, rupi, 
ruplum). Varr. ap. Non. 

S'érouuonEn, v. réfl. Se fatiguer les 
poumons. Suos ramices rumpère. Plaul. 
Se dirumpére (0, is, rupi, ruptum). Cic. 
Voy. S'ÉcosiLLER. 

ÉPOUSAILLES, s. f. pl. Célébration 
d'un mariage. Nuptis, arum, f. pl. l'ic. 

ÉPOUSE, 8. f. Femme conjointe par 
mariage. Uzxor, oris, f. Cic. Conjuz, 
ugis, Î. Cic. : Pelite épouse (t. de ca- 
resse), Uzrorcula, æ, f. Plauf. Apul. 
Douner pour —, In matrimonium dare, 
act. Cæs. Prendre pour —,Voy. éPou- 
orn 10. Elle se maria avec celui doat 
Cécilia avait auparavant élé l'—, Ei 
nupsit cui Cæcilia ante nupla fuerat. 
Cic. D'—, Relatif à l'—, Uzxorius, a, 
um. Cie. 

ÉrOUSEE, 5. f. de Celle qu'on vient 
d'épouser. Nova (æ) nupta (æ), f. Ov. 
et simpl. Nupla, æ&, f. Ter.|| 2° Celle 
qu’on va épouser. Sponsa, æ, f. Plaut. 

ÉPOUSER, v. act. 1° Prendre pour 
époux ou pour épouse. (Prendre pour 
épouse) Ducère in malfrimonium, ou 
Ducère urorem, et abs. Ductre, 0, 
is, duri, ductum, act. Cic. Sibi ma- 
{rimonio jungêëre ou conjungëre (o, is, 
junzi, juncium), act. Liv. (Preadre 
pour époux) Nub?re, 0, is, nupsi et 
nupla sum, 0. (alicui ou cum aliquo). 
Cic. = Être épousée par qqn, Alicui 
ou Cum aliquo nubëre. Cic. Promettre 
d'épouser la fille d'Orestilla, Orestillz 
filiam sibi despondère (eo, es, spondi 
et spopondi, sponsum). Cic. Faire — 
à qqn sa fille, Alicuï filiam suam col- 
locare. Cic. ou in matrimonium dare 
(o, as, dedi, datum). Cæs. fiiam 
nuptum dare. Ter. Nep. filiam jun- 
gère. Liv. || Abs. Épouser, Urorem 
&ucère. Cic. Quint. ]| 2e Fig. S'attacher 
4, prondre parti pour. Complecti, or, 
Eris, plerus sum, dép. (acc.). Cic. Am- 
plecti, dép. (acc.). Cic. Amplezari, 
dép. (acc.). Cic. Sumêre, 0,18, sumpsi, 
sumplum, act. Cic. Assumère, act. Cic. 
SuscipFre, io, is, cepi, ceplum, act. Cic. 
Favëre, eo, es, faur, fautum, n. (dat.). 
Cic. Sequi, or, éris, secutus sum, dép. 
(acc). Cic. : Épouser la cause des hon- 
nêles gens, Oplimis parlibus se jun- 
#re (0, is, junzi. junctum). Quint. — 
à cause, la querelle de qqn, Ali- 
cujus causam amplecti. Cic. complecti. 
Cic. sequi. Cie. Épouse ma défense, 
Me lotum suscipe, Cic. Épouser un 
parti, Partes sequi. Liv. Partibus fa- 
uère. Nep. — une secte, Seciæ se ad- 
dicére (0, is, diri, dictum). Quint. — 
la haine de qqn, Alicujus odiis sub- 
scribrre Go îs, scripsi, scriplum). Liv. 
— mes inimitiés, Cemmunicers ini- 
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micilias mecum. Cie. [Idées] que 
Platon avait épousées, Quas Plato 
erat ampleralus. Cic. 

S'éPousen, v. récipr. S'unir par ma- 
rlago. Nuptiis ou Afafrimonio jungi(or, 
ris, junclus sum), pass. Liv. Nupliis 
inter se jungi, pass. V.-Maz. 

ÉPOUSEUR, s. m. Celui qui re- 
cherche en mariage. Procus, 1, m. Cic. 

EPOUSSETER, v. acl. 1° Nettoyer 
avec une époussotte. Ertergëre, eo, es, 
fersi, lersum, act. Cic. || 2° Fig. 
Battre (qqn). Voy. BATTRE. 

EPOUSSETTE, 8. f. C. pnosse. 

ÉPOUVANTADLE, adj. 1° Capable 
d'épouvanter. Horribilis, m. f., €, 0. 
Cic. Voy EPFFRAYANT. | 20 Excessif, 
monstrueux. Immanis, m. f., e, n. Sail. 

EPOUVANTABLEMENT, adv. de 
D'une manière epouvantable. Formido- 
lose. Cic. || 2° Excessivemont. \'oy. ce m. 

ÉPOUVANTAIL, s. m. Objet des- 
tiné à effraÿer les oiseaux. Formido, 
dinis, f. Cic. Terricula, orum, 0. pl. 
Liv. : Les enfers et [tous] ces épou- 
vanlails, {nferi eæque formidines. Cic. 
Être ua épouvaatail pour qqn. Ter- 
rori esse alicui. Cie. Les choses qne 
tu me présentes comme des épou- 
vantails, {sla que mihi a te ad fimo- 
rem proponuntur. Cic. Qui ne se laisse 
alarmer par aucun épouvaalail, Nullis 
terriculis motus. Liv. 

ÉPOUVANTE, 8. f. Terrour pro- 
fonde et soudaine. Terror, oris, masc. 
Cie. Formido, dinis, f. Cic. Conster- 
natio, onis, f. Liv. Tac. Pavor, oris, 
maac. Liv. Voy.errnot: Semerl'épou- 
vante, Pavorem offundre. Liv. Frap- 
per, Remplir d'—, Jeter, Porter l'— 
dans, Donner, Causer de l’— à, Voy. 
EFFRAYER, CRAINTE. L'— 8e mit parmi 
les patriciens, Terror paires invasit. 
Liv. Prendre l'—, Terrore commoveri. 
Cic. Voy. S'errrayen. Glacé d'—, 
Voy. Errno1. Frappé, Saisi, Rempli 
d'—, Être frappé, saisi, pris, rempli 
d'—. VOYy. &FFRAYÉ, CRAINTE. 

ÉPOUVANTÉ, é8, part. passé d'é- 
POUVANTEN, VOY. EFPRAYER. || Ad). 
Plein d'epouvanto. Perlerritus, «, um. 
Cic. Voy. srrhaïé. 

ÉPOUVANTER, v. act. Causer de 
l'épouvante à. Perlerrère, e0, es, lerrui, 
terrilum, act. Cic. Voy. uFFRAYER 10. 

S'erPogvanTen, v. réfl. Prondre l'é- 
pouvante. Terreri, eor, éris, rilus sum, 
pass. (de qq. ch., re). Cie. Voy. S'er- 
FRAYER. . 

ÉPOUX, 8. m. 1° Homme conjoint 
gar mariage. (Ordin.) Maritus, i, m. 

laut. Ter. Cic. Quint. (Moins sonv.) 
Vir, tri, m. Plaut. Ter. Liv. Suet. 
(Rar- en prose) Conjur, ugis, m. Cic. 

en. Tac. Just. V.-Max. : Le nouvel 
époux, Nouus marilus. Plaut. Ter, 
Recens marilus. PI.-j. Prendre un 
—, Nubfre, 0, is, nupsi, nuptum, n. 
Cie. Prendre qqn pour —, Aficui 
ou Cum aliquo nubëre. Cic. Elle a 
pour — un bomme excellent, Vupta 
est oplimo viro. Cic. Le fils du roi qui 
était son —, Regis filius quocum eral 
nupta. Cie. || 2° Au pl. Le mari et la 
femme 3 Les deux époux, et simpl. 
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Les —, Marili, orum, m. pl. Apul. 
Dig. Conjuges, um, m. pl. Cat. Vir 
(ini) el uror (oris)- Dig. : Les aou- 
veaux époux, Noui mariti. Apul. Do- 
nalion entre —, Donalio inter virum 
el urorem. Dig. 

EPREINDIRE, v. act. 10 Presse 
qq. Ch. pour en exprimer le jus. Erpn- 
mêre, 0, is, pressi, pressum, acl. Cels: 


Plin. || 2° Qqf. Exprimer en pressant 
Exprimëre, act. Plin. à 
EPREINT, ŒINTE, parl passé 


d'ÉPRRINDAE, Voy. ce v. 

PAGINTE, 8. f. Envie inutils ot dou- 
loureusse d'aller à la selle. Tenesmos, à, 
m. Mep. Plin. Scrib. 

S'ÉPRENDRE, v. pron. Se laisser 
surprendre par une passion pour. Capi, 
ior, èris, caplus sum, pass. (de qq. 
ch., re). Cic. : Les choses dont cet 
âge peut s'éprendre, Îles quibus ille 
ælas capi polest. Cic. S'— de qgo, 
Amore alicujus capi. Cic. Voy. #pms. 

ÉPREUVE, «, f. 10 Essai, oxpé- 
rlence, vèrificalion. Experientia, &, f. 
Cic. Experimentum, i, n. Cic. Pre 
batio, onis, f. Cic. Tentatio, f. Liv. 
Periclitatio, f. Cic. Periculum, i, 0. 
Cic. : L'épreuve de l'or, Erperimen- 
Hum auri. Plin. L'— de l'or par le 
feu, Obrussa, æ, f. Plin. — de la mon- 
naie, Pecunèe spectatio (onis, [.). Cie. 
L'— de la lime, faite par la lime, 
Limæ probalio. Plin. La lice est l'— 
des coursiers, Equos spalia probant. 
Tac. — pour reconnaltre la vérilé, 
Erperientia veri. Ov. Ils venlenl ons 
nouvelle —, faire une nouvelle —, 
Iterum erperiri volunt. Cæs. Faire une 
—, Erperimentum capëre. Plin. Faire 
l'— de qa. ch., Mettre qqn où qq. cb. 
à l— 12 vérifier s'il a la qualité 
requise), C. épnouven 4°. || Mettre 
notre palience à l'— (— ea abuser), 
Patientià nosträ abuli {or, Pris, usus 
sum), dép. Cic. || La prospérité est 
une rude — pour l'âme d'un sage, 
Srcundzæ res sapienlium animos fati- 
gant. Sall. La fortune m'a mis à une 
rude —, Afe forluna vehementer exer- 
cuil (de exercère, «0, es, cilum). Cie. 

| 2e Force constatôs da résister à : 
Armure à l'épreuve de l'épée, Le- 
mins reslanles adversum gladios. Tae. 
Les fondations sont 4 l'— des choses 
qui.., Fundamenta valenter resisiunt 
contra ea, qu? Col. Voy. RÉSISTES. 
Mettre qq. ch. à l'— du fea, Aliquid 
contra ignes firmare. Plin. Allache- 
ment à l'— du temps, Perennis fides. 
Plin. Ami à l'—, Fidus amicus. Plaut. 
À l'— de la fatigue, Invictus a la- 
bore. Cie. ad laborem. Liv. Définitios 
àl'—, Finitio verborum inerpugnabilis 
(= inattaquable). Quins. Probité à 
loute —, Spectata integritas. Cie. 
Me ÉPROUVÉ (adj.) 20. Î 3e Danger, 
malheur (où il est nécessaire de mon- 
trer du courage). (Danger) Periculun, 
i, n. Cic. Discrimen, minis, n. Cic. 
(Malbeur) Malum, 1, n. Cic. Carws, 
üs, m. Cic. Labor, oris, mase. Cie. : 
Au milieu des épreuves de la guerre, 
Daos mes —, In labore militari. Cic. 
In labore meo. Cic. Terrible épreuve, 
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Casus horribilis. Cic. Les épreuves 
de la captivité, Caplivitatis mala. 
Just. Passer par bien des —, par de 

lus rudes —, Aspera multa perferre. 

or. Graviora pati. Virg. Supporter 
courageusewent une épreuve, Malun 
fortiter pati. Plaut. Éssuyer, Subir 
des épreuves avec courage, Asperas 
res facile tolerare. Sall. Qui a subi des 
—, Aduersis rebus exercilus (a, um). 
Ov. Les — cruelles que la fortune 
m'a fait subir, Casus in quibus me for- 
tuna vehementer exercuil. Cic. 

ÉPRIS,186, part. passé d'ÉPRENDRAE, 
Voy. ce v. || Adj. Captus, a, um. Cic. 
s Épris d'amour pour qqn, — de qqa, 
Anmore alicujus captus. Cic. Êlre très 
— de qq, Amare aliquem amore sin- 
gulart. dc. — des fleurs, Florum stu- 
diosus. Hor. — du pouvoir, {mperii 
cupidus. Cæs. La nature est éprise 
d'elle-mème, Virtus est sui amans 
(gén. anti) Cic. Épris de colère, [ra 
incensus. Nep. Être — de passions 
démesurées, Cupiditatibus infinitis 
efferri (feror, ferris, elatus sum), 
pass. Cic. || Abs. Épris, Amore captus. 
Cic. Un amateur bica —, Amator acer 
(gén. cris:. Cic. 

ÉPROUVÉ, Se, part. passé d'é- 
psouven, Voy. ce v. || Adj. 4° Dont 
on a fait l'exporionce. Tentatus, a, um. 
Cæs. Erploratus. Cic. Erpertus. Cic. 

29 Qui est à l'épreuve, dont on est sûr. 
pectatus, a, um. Sall. Cic. Probutus. 
Cic. Perspectus. Cic. Erpertus. Cic. 
Fidus. Cic. z Veriu éprouvée, Virtus 
experta. Liv. contestuta. Cic. Bien- 
vaillance —, Perspecta benevolentia. 
Ci. Hommes d'un talent éprouvé 
daos tons les autres arts, Homines 
ceterarum arlium spectati Ou prubaft. 
Cic. || 3° Qui a enduro des épreuvos. 
Erercitus, &, um. Cic. Sollicilus. Cic. 
Sen. Laboriosus. Cic. Hor. =: Y eut-il 
jamais une existence plus éprouvée 
que la nôtre ? Quid nobis laboriosius ou 
magis sollicitum Ou magis exercilum ? 
Cic. (Hommes] éprouvés par toutes 
sorles d'injuslices, Ornnibus iniquita- 
tibus exerciti. Cic. Éprouvé par la for- 
luae, Fortunä conflictatus. Cic. Être 
Uès —, Dolores magnos perferre. Cic. 

EPROUVER, v. act. 1° Faire l'essai, 
l'épreuve de, mottro à l'éprouve. Erpe- 
riri, ior, iris, perlus sum, dép. (acc.). 
Cic. Periclitart, dép. (acc.). Ces. Ten- 
tare, act. Cic. Explorare, act. Cic. Pro- 
bare, act. Plin. Spectare, act. Cic. : 
Éprouver (du doigt) la pointe d'un 
style, d'un couteau, Acumen stili ten- 
tare. Cic. Mucronem cultri probare. 
Petr. — l'or, Aurum experiri. Plin. 
Or éprouvé par le feu, Aurum ad 
obrussam. Suet, [Homme] — comme 
l'est l'or par le feu, Îgne spectatus. 
Cic. Éprouver la moanaie, l'ecuniam 
robare. Dig. — la force du poison, 

im veneni erperiri. Cic. — les forces 
de l'esprit, {ngenit vires periclitari. 
Cic. — la valeur de l'ennemi, Peri- 
clitari quid hostis possit. Cæs. J'ai 
éprouvé mon pouvoir, Tentaui quid 
facre possem. Cic. Elle parait avoir 
— © qu'elle peut faire, Erperfa vi- 
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detur quid effictre possit. Nep. Éprou- 
ver le jugement de ses élèves, Judi- 
cium discipulorum sexperiri. Quint, — 
la science de qqn, la sagesse du roi, 
Tentare alicujus scientiam. Cic. regis 
prudentiam. Cic. — la fidélité, Peri- 
culum fidei facëre (io, is. feci, factum). 
Cic. 11 a éprouvé leur fidélité envers 
lui, Eorum in se fidem perspezit 
(de perspicére, io, is, spectum). Cæs. 
Fidélité qui n'a pas été éprouvée, 
Inerperta fides. Liv. Mon zèle qu'ils 
coanaissent poar l'avoir longtemps 
éprouvé, Mea fides quam sprctatam 
jam et diu cognitam habent (de ha- 
bére, eo, buï, bitum). Cic. Éprouver 
votre audace, leur audace, Érperiri 
quantum audealis. Liv. Periclitari 
quid audeant. Cic. Occasion d'— Île 
courage, Locus probandæ virtutis. Cæs. 
— ses amis, Amicitias tenlare. Cic. 
— l'affection, Amorem erperiri. Cic. 
Après avoir éprouvé le caractère, Pe- 
riclitatis moribus. Cic. La prospérilé 
éprouve les âmes, Explorant animos 
secundæ res. Tac. || 2° Ressentir. Ca- 
père, io, is, cepi, captum, act. Cic. 
[Jabère, e0, es, but, bitum, act. Cic. 
Accinére, io, ts, cepi, cepium, act. Cic. 
Percipère, act. Cic. Sentire, 10, ts, 
sensi, sensum, act, Plin.A fici, tor,Fris, 
fectus sum, pass. (aliqu& re). Cic. 2 
Eprouver du plaisir, Esse in volup- 
tate. Gic. Voluplatem habëre ou ca- 
#re. Cic. Voluptate affici. Cic. — de 
a joie, Gaudium sentire (io, is, sensi, 
sensum). Plin, Lætitiam capère ou ac- 
cipère. Cic. Lrtitiä affici. Cic. — de 
la douleur, In dolore esse. Cic. Voy. 
aooLeon. — du chagrin, Luctum per- 
cipére. Cic. In maærore esse. Cic. — 
du chagrin des désastres de la répu- 
blique, Ex peste reipublicæ moles- 
fium frahfre (o, is, trari, tractum). 
Cic. Voy. cHaonin. La pitié est le mal 
qu'on éprouve à la vue de l'infor- 
tune d'autrui, Misericordia est ægri- 
tudo ex miseriä alterius. Cic. Eprouver 
de la pitié, Misericordiam capëre. Cic. 
Voy. Pitié. — de la reconnaissance 
pour qq, Alicui grafiam habère. Cic. 
VOY. RECONNAISSANCE. — COnire qqn 
des sentiments de haine, In aliquem 
ou Erga aliquem odium suscipère. Nep. 
— ua grand enbarras, Magna diff- 
cultate affici. Cæs. Voy. Eunarnas. 
Faire — a qqn du plaisir, de la jore, 
de la douleur, du chagrin, de la 
crainte, Voy. 1 caosen (v. act.) 1e. || 
90 Subir. Pati, ior, éris, passus sum, 
dép. (ace.). Cic. = Éprouver toute 
sorte de mauvais traitements, Pati 
omnia sæva. Sal. — un dommage, 
Damnum facëre (io, is, feci, factum). 
Cic. Detrimentum capëre (io, is, cepi, 
captum). Cic. — qq. dommage, Aliquo 
incommodo affici (voy. 2e). Cic. N — 
aucun dommage, {ncommodi nihil ca- 
pére. Cic. Voy. bouwanë. — qq. perte, 
Aliquid damui contruhëre. Cic. Voy. 
PanTE. — des avaries, VOYy. AVANME. 
— un échec, un refus, elc. Voy. 


écnec, nergs, etc. || 4° Qqf. Affocter 


la santé = L'abondance (de la nourri- 
ture)éprouvait diversement les corps, 


versariorum debilitats. Nep. 
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Copia corpora varie movebat (de mo- 
vêre, e0, es, movi, mofum). Liv. Voy. 
APPFECTER 60, 

S'épnouvra, v. de Néfl. Se mettre 
soi-même à l'épreuve. Se ezperiri (ior, 
iris, pertus sum), dép. Sen. || 2° l'ron. 
Être éprouvé. Tentari, pass. Cic. Et 
tons Îles pass. des v. act cités À 
ÉPROUVER. 

EPROUVETTE, s. f. 1° Petite cloche 


de verre servant aux expériences. * T'u- 


bulus (t) probatortus tit}, m. || 2° Sonde 
de chirurgien. Specillum, à, n. Cels. 
ÉPUISÉ, EB, part. passé d'ÉPOISER, 
Yoz. ce v. || Adj. 1° Mis à sec. 
Erhaustus, a, um. Hirt. Prop. Stat. 
Siccus. Prop. : Fontaine épnisée, Funs 
ezhaustus. Hirt. || 2° Qui ne peut lus 
produire. Effetus, a, um. Coi. = Tan- * 
reanx épuisés par l'âge, Effeti senio 
fauri. Col. Sol épuisé, — par les 
plantations, Solum effetum. Col. de- 


Le Fiat Col. quod segetibus fatis- 


ct£ (de fatiscére, 0, s. parf. ai sup., 
n.). Col. Vignoble —, Vinea emna- 
ciata. Col. Vigne épuisée, Vitis fati- 
gata. Col. lassa. Plin. Cep épuisé, 
Emeritus palmes. Plin. Arbre—, Arbor 
defetiscens (gén. entis). Plin. || 3° Af- 
faibll. Effetus, a, um. Cic. Erhaustus. 
Curt. Veg. Fessus. Varr. Fahgatus. 
Cæs. Curt. Defatigutus. Cic. Confectus. 
Czs. Sall. Cie. llin. = Corps épuisé, 
Corpus erhaustum. Curt. confectum. 
Plin. —, il retomba {sur 300 lit}, 
Membra fatigata rejecit. Curt. Les 
forces eanemies épuisées, Opes ad- 
puisé 
de faligue, Exranimatus lassitudins. 
Cæs. Gladiateur — de fatigue, Con- 


fectus gladiator. Cic. — par le tra- 


vail, par le froid, Fessus opere, fri- 


gore. Varr. — par ses blessures, 


Vulneribus defessus. Czs. confectus. 
Cæs. — par l'âge, par la boisson, Con- 


fectus ætate. Sall. vino. Cic. — par 


une longue maladie, Longiore vale- 
tudine consuniplus. Quint. — par les 
coups, les tortures. Verberibus, Tor- 
ments, fatigatus Cic. Forces épui- 
sées, Vires absumptæ. Cic. erhaustæ. 
Curt. ertenuatz. Liv. affecte. Liv. 
Voix épuisée, Quassa vor. Curt. Être 
épuisé par l'abstinence, Inediä con- 
sumi {rs gris, sumplus sum), pass. 
Cic. Êlre — par le chagrin, .Egritu- 
dine elidi (or, #ris, lisus sum), pass. 
Cic. || 6° Appauvri, dépeuplè, ruiné, 
Erhaustus, a, um. Cic. =: Province 
épuisée, Provincia enecta ou erhausta. 
Cic. Armée — par la guerre, Erhaus- 
tus bello exercitus. Veil. Épuisé par 
l'usure, {mpendiis debilitatus. Cic. || 
Bo Entièrement consommé. Erhauslus, 
a, um. Gic. = Ressources épuisées, 
Erhaustæ facultates. Nep. |] 6° Traité 
à fond, complètement : Quesl:an épni- 
sée, Quzrstio ad exitum addu:la. Cic. 

ÉPUISEMENT, $. m. 1° Aclion de 
mettre à sec; État de ce qui est tari. 
(Action) Se tourne par &Epuisen fe 
ou S'épnixen do. (État) Dcfectio, 
onis, f. Frontin. Defectus, üs, m. Plin. 
: L'épuisement des eaux, Aquarum 
defectio. Frontin. — du lait, Lactis 
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defectus. Plin. || 4° État de ce qui ne 
pout plus produire = Arriver à | épui- 
semeut, Sterilescére, 0, is, 8. parf. ni 
sup., 0. Plin. Qui est arrivé à l'—,C. 
éroisé 20. Voy. encore Éruisen 3°, 
S'ÉPUISER 2°] 30 Perte des forces. Las- 
situdo,dinis, f. Cic. Plin.Lunguor,oris, 
masc. Cic. Virium defectio (onis), 
f. Cic. : Tomber dans l'épuisement, 
Corpore languescêre (o, is,gui.s.sup.), 
n. Cic. Maïigré l'—, Quamvis vitres 
defecerint (de deficëre, to, is, fectum, 
n° Cic. Voy. éPuiser 3° el S'éPoiser 
3°. || 4° Action de dissiper les res- 
sources; État de pônuris. (Aclion) 
Egestio, onis, f. Pl.-j. (État) Defectio, 
f. Sen. : L'épuisement des ressources, 
Rerum defectio. Sen. — du Trésor, 
Ærarii inopia (æ), f. Liv. 

ÉPUISER, Y. act. 1° Mettre à seo. 
Erhaurire, io, is, hausi, haustum, acl. 
Cie. Siccare, act. Cic. Sen. =: Épuiser 
la sentine, Sentinam exhaurire. Cic. 
Ï 20 Tarir le sang, la sève, le suc de; 
extrairo tout le contenu de. Erhaurire 
for. 410), act. Luc. : Mamelle épuisée, 

rhaustum uber. Luc. Épuiser les ma- 
melies d'ane brebis, Ovis ubera sic- 
care. Virg. — les veines, Venas va- 
cuefactre (io, is, feci, factum). Macr. 
— le suc de a terre, Solo (au dat.) 
omnem sucum auferre (fero, fers, abs- 
fuli, ablatum). Col. || Fig. Épuiser tout 
le suc d'un espril, Omnem sucum inge- 
nt bibire (0, is, bibi, 5. sup.). Quint. 

30 Rendre stérile. Sterilitate afficëre 
ù is, feci, fectum), act. Col. : Épuiser 
eslerres, Agrosemaciare. Col. — la fé- 
condité, Ubertatem exinanire (io, is, 
fui, ttum). Plin. || 6° Oter les forces 
de, affaibhir. Debilitare, act. Cic. Ener- 
vare, act. Cic, Liv. Defatigare, act.Cæs. 
s Épuiser les forces, Vires frangre 
(o, is, fregi, fractum). Cic. — les 
soldats. Milles defntigare. Cæs. Lé- 

ion épuisée (décimée) par les com- 

ats, Legio prœlis attenuata. Cæs. 
Cette proinenade m'a épuisé, Me hæc 
deambulatio ad languvrem dedit (de 
dare, 0. as, datum). Ter. Épuiser par 
la faim, Fame macerare, act. Liv. Être 
épuisé par l'abslinence, Inediä con- 
sumi (pass. de consum”re, 0, is, sumpsi, 
sumplum). Cic. Épuiser qqn par la 
prison. Aliquem vinculis fatigare. Cic. 

es forces sont épuisées, Vitres lan- 
guent (de languëre, eo, gui, s. sup., 
n.). Cic. WA ArFAIoLIN de. | Fig. 
Les offenses épuisent l'affection, Amor 
injuri& exhauritur (voy. 1°), pass. Cic. 
I 8° Ruiner. Exhaurire (voy. 1°), act. 

ic. Erinanire (wvoy. 3°), act. Cic. : 
Épuiser le Trésor public, Ærarium 
exhaurire, Cic. — une province, San- 
guinem provinciæ miliére (0, is, misi, 
missum). Cic. — une province à force 
de frais, Provinciam sumptibus erhau- 
rire. Cic. — un pays par la guerre, 
Reqgionem bello atterfre (o, is. trivi, 
tritum).Tac, — les nations, Gentes exi- 
nanire. Cic. |] 8° Consommer, dépenser 
entierement. Exhaurire (voy. 1°), act. 
Cic. Consumëre, 0, is, sumpsi, sump- 
tum, act. Quint. Erinanire (voy. s) 
act. Dig. = Épuiser les ressources de 
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la patrie, Patrie facultates exhaurire. 
Nep. — son bien, Bona consumre. 
Quint. — son patrimoine par des do- 
oations, Patrimonium suum donationi- 
bus exinanire. P.-jct. L'impôl épuise 
leurs ressources, {n tributum fortunas 
egerunt (de egerëre, 0, gessi, gestum). 

ac. || 7e Fig. Employer tout, execu- 
ter tout, faire la totalité de. Erhaurire 
(voy. 1°), act. Cic. : Épuiser Lous les 
moyens. Ômnes vias persequi(or, êris, 
secutus sum), dép.Cic. —Ie palhétique, 
Affectus consumëre (voy. 6°). Quint. — 
ses larmes, Totos oculos efflère (eo, es, 
evi, S. Sup.). Quint. — les menaces, 
Minas exhaurire. St. —— l'ignominie, 
Ignominiam consumëre. Tac. La mé- 
disance a épuisé ses traits. Erhaustus 
est sermo hominum. Cic. Épuiser sur 
ggn les outrages. Plurimas contume- 
lias alicui imponère (0, is, posui, po- 
situm). Cic. Omnibus contumelris ali- 
quem verare. Cic. — mes instructions, 
lea mandata exhaurire. Cic. — les 
afaires du jour, (Fa) quæ sunt ho- 
rum lemporum, conterëtre {(voy. be). 
Cic. — le récil de mes angoisses, (Ea) 
quæ me angunt, sermone erhaurire. 
Cic. — une question, OQuæstionem ad 
exitum adducëre (0, is, duri, ductum). 
Cic. || 8° Éprouver tout, subir la tota- 
lité de. Erhaurire {woy. to), act. Virg. 
Liv.: Épuiser les épreuves, le dauger, 
Erhaurire pericula. Virg. periculum. 
Liv.— les affronts, Omnes contumelias 
perferre (fero, fers, tuli, latum). Cic. 

S'éPuisen, v. 14° Pron. Se tarir. 
Arescére, o, is, arui, s. sup., n. Cic. 
Exarescère, n. Cæs. Cic. Inarescère, 
n. Pl.-j.: La mamelle s'épuise, Mamma 
sterilescit (de sterilescäre, 0,8. parf. ni 
sup.,n.). Plin. |] Fig. La source de l'an- 
tique urbanilé s'est épuisée, Exaruit 
vetus urbanitas. Cic. || 2° Devenir ste- 
rile. Fatisc're, 0, is, s. parf. ni sup.. 
n. Col. Sterilescère (voy. 1°), 0. Plin. 
Sterilitate affica (ior, dris, fectus sum), 
pass. Col. : Le sol s'épuise en pro- 
duisant, Solum segetibus fatiscit. Col. 
l 3° Perdre ses forces, s'affaiblir, De- 

ilttari, pass. Cic. Erlenuari, pass. 
Cic. Consumi, or, Eris, sumplus sum, 
pass. Cic. = [Les blessés) s épuisent, 
orpore debilitantur. Cic. Les forces 
s'—, Vires deficinnt (de deficére, io, 
feci, fectum, n.). Cic. Vires ef- 
fluunt (de effluëre, o, fluri, flurum, 0.). 
Liv. Les forces s'— d'elles-mémes, 
Vires se ipsæ conficiunt. Cic. Mes 
forces s’—, Je m'épuise, Vires me 
deficiunt. Cæs. A viribus deficior, 
pass. Cæs. Ils sentent leurs forres 
s'épuiser, Ils sentent qu'ils s'épui- 
seul, Fluëre vires sentiunt. Liv. || 
&o Réf. Se fatiguer 4 : S'épuiser en 
l'élude de la géomélrie, În geome- 
trië se conterëre (0, is, trivi, tritum). 
Cic. S'— en ce soin, Se totum in hac 
curä consumère (0, is, sumpsi, sump- 
tum). Quint, S'— on travaux, Labo- 
ribus (à l'abl.)se frangfre (o, is, fregi, 
fractum). Cic. S'— en une étude 
stérile, Inanï studio senescëre (0, is, 
senui, 8. sup.), n. Quint. S'— au 
forum, au tribunal, In foro conteri 
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(or, Eris, tritus sum), pass, Cic. In 
Judicio se dirumpére (o, is, rupi, 
ruplum). Cic. S'— à peser des svi- 
lahes, Perpendendis sullabis consenes- 
cére. Quint.|| 6° Ref. Se ruiner soi-mëme. 
Omnia bona (sua) consumere (voy. ac). 
Cic. : S'épuiser eo dunations, Patre 
monium Suum donalionibus (à l'abl. 
erinanire (io, is, ivi, ifum). P.-jct. 
6° Récipr. Se ruiner l'un l'autre : ls 
s'élatent épuisés les nas les autres, 
Alteri alteros atiriverant (de atter<, 
0, is, tritum). Sall. || 7° Proo. Être 
épuisé. ÆErhauriri, ior, iris, haustus 
sum, pass. Cic. El tous les pass. des 
v. acl. cités à ÉPoIsEn. 

EPULON, s. m. Prêtre qui, chez les 
Romains, presidait aux festins offerts 
aux dieux. Epulo, onis, m. Cie. Liv. 

EPURATION, 5. f. 40 Action ds 
rendre pur. Purgatio, onis, f. Plin. Î 
2 Fig. Amelioration : L'épuration des 
mœurs, dAforum correclio (ons), f. 
Suet. || 3° Action d’eliminer d'une œm- 
pagnis les membres indignes : L'épu- 
ralion du sénat (faite par les censeurs 
en disant Ja liste), Senatüs lectio 
(onis), f. Suet. Voy. DEsTrremrio. 

EPURER, v. act. 1° Rendre plos 
pur. (En gén.) Purgare, act. Plin. (Eu 
parl. d'un liquide) C. cLaniriFn :Épa- 
rer l'or, l'argent, Voy. aFFixer 29 el 
AFFINÉ. || 2° Ameliorer. Erpurgare, 
acl. Cic. Emendare, act. Cic. = Épurer 
le style, Serncnem expurgare. Cic. — 
les mœurs, Mores corrig#re (o, is, 
rezi, rectum). Cic. || 3° Éliminer d'une 
compagnie les membres indignes : Épo- 
rer les corps de | Élal, Ordines pur- 
gare. Suet. 

S'éronen, v. pron. 1° Devenir plus 
ur. (En gén.) Purgari, pass. Plin, 
f£n pari. d'un liquide) C. Se cta- 
RIFIER. || 4° Fig. S'ameliorer, s6 œr- 
riger. Voy. ces m. 

EQUARRIR, v. act. 10 Tailler à 
angle droit; rendre carré. (En gén.) 
Quadrare, act. Col. Conquadrare, acl. 
Varr. Col. (En parl. du buis) fn qua- 
drum dolare, act, Col. || 2° Depecer. 
Voy. ce m. , 

FQUARRISSAGE et EQUARRIS- 
SEMENT, s. m. État do ce qui est 
cquarri. * Quadratio, onis, f. D'apr. 
Vicr. (iv, 3). 

ÉQUATEUR, 8. m. Grand cercle de 
la sphère. Æquinoctialis (is) circulus 
(i), m. Sem. 

EQUERRE, s. f. Instrument pour 
tracor des angles droits. Norma, æ, f. 
Vitr. Plin. : Mettre d'équerre, Ad 
normam facÿre, acl. Plin. Failà l'—, 
Normalus, a, um. Col. Être d'—, Ad 
normam respondére. Vitr. Qui est 
d'—, Normalis, ro. f., e, n. Quint. 

£QUES (Les), pple du Latium. Æqui, 
orum, m. pl. Cic. : Reiatif aux ques, 
Æauicus, a, um. Liv. Æquicolus. Liv. 

ÉQUESTRE, adj. 4° De cavalier. 
Equester, tris, tre. Cic. Statue eques 
tre, Equestris statua. Cic. || 4° Ds che- 
valier. Equester (voy.1°).Cic. : L'orire 
équestre, Equester ordo. Cic.Issu d'une 
famille —, Equestri loco natus. Cic. 

ÉQUILATÉRAL, aLs. adi. Dont 
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les côtés sont égaux entre eux. Æqui- 
lateralis, m. f., e, n. Censor. Æqui- 
laterus, a, um. Capel. = Tracer un 
triangle équilatéral, Triangulum æquis 
latertbus constiluëre. Quint. 
ÉQUILIDRE, 8. m. 1° État des 
corps maintenus en repos sous l'in- 
flucnce de forces qui se contre-balan- 
œnt. Libramentum, à, n. Sen. Li- 
bratio, onis, f. Vitr. Par (aris) mo- 
mentum (i), 0. Col. =: L'équilibre est 
ainsi calculé, Libramenii ea ralio 
est. Plin. La lune, par un — parfait, 
occupe le point intermédiaire entre 
le suleil et la terre, Luna recto libra- 
mento inter solem ferrasque media 
succedit. Sen. Être en —, Libramento 
stare. Sen. Qui est en —, Pari mo- 
mento libratus. Col. La terre est sus- 
endueen —, Suspensa libratur tellus. 
Pin. Suspendu en — sur un pivol, 
Libramento cardinis suspensus. Plin. 
La terre est maintenue en — par {ce] 
poids, Terra librata ponderibus susti- 
netur. Cic. La terre maintenue en — 
ar son propre poids, Librata pon- 
eribus suis tellus. Cic. Les astres 
sont mainleaus en — par leur forine 
mème, Astra formä ipsä momenta sus- 
tentant. Cie. La balle balancée (dans 
la fronde) garde l'—, Glans librata 
sedet (de sedère, eo, sedi, sessum, n.). 
Liv. Rester en —, Nullam in partem 
moveri, pass. Cic. Ne pas garder l'—, 
Præponderare, n. Sen. Allonger la main 
de manière à perdre l'—, T'rans pon- 
dera deriram porrigëre. Hor.|| Fig. Le 
corps de l'État ne peut se maintenir 
en équilibre, Corpus imperii nequil 
librari. Tac. || 2° Proportion conve- 
nable; égalité. Temperaium (i) litra- 
mentum (i), n. Col. Temperamentum 
(i) pari momento libratum (i), n. Col. 
Æquitas, atis, f. Sen. Æquilrbritas, f. 
Cic. ÆFqnabilis (is) tribulio (onis), f. 
Cie. = Équihbre entre les vents d'hiver 
el les venls d'éte, Temperatum libra- 
mentum ventorum hiemalium et æsli- 
vorum. Col. Déranger l'— des par- 
lies (de la uature), Portionum æqui- 
tatem furbare. Sen. Mainteair si bien 
l'— entre le peuple et le sénat, Tanto 
temperamento agère inter plebem sena- 
tunique. Just. Un parfait — de droits 
et de devoirs, Juris et officii æquabilis 
compensatio (onis), f. Cic. Pour main- 
teuir l'— des humeurs, de la santé, 
Ad temperationem corporis. Cic. Faire 
l'— de, C. écarisen 20. || 3° Ba- 
lance exacte de la recette et de la dé- 
penso. Compensatio, onis, f. Cic. = 
L'équihibre d'un budget, Acceptorum 
el dalorum par (aris) ratio (onis), f. 
Cic. Voy. BALANCE 49. Mellre en —, 
C. pauancan Ko. || o État d'une âme 
où aucuns passion ne domine. Æquabi- 
litas, atis, f. Cic. : L'equilibre de 
l'âme, Animi zquitas qaris), f. Cic. 
Nep. Æquanimitas, f. Plin. Mainteoir 
À peine l’— de sa raison, Mente vix 
consfare (0, sliti, staturus), n. Cic. 
EQUILIDRER, v. act. 4° Mettre on 
équilibre. Librare, act. Pln. || 2° Fig. 
galiser, Æquare, act. Cic. Eræquare, 
act. Cic. : Equilibrer les comptes, 
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Paria facëre (io, is, feci, factum). 
Sen. VOy. DALANCER 5°. 

S'ÉQUILIDRER, v. prou. Êtro égal, 
être compensé. Voy. Se naLancER 10. 

ÉQUINOXE, s. m. Temps où les 
jours sont ogaux aux nuits. Æquinoc- 
fium, it, n. Cæs. Cic. =: L'équinoxe 
du printemps, Æquinoctium vernum. 
Plin. L'— d'autoune, Æquinoctium 
autumnale. Liv. autumnum. Plin. Le 
temps de l'— étant proche, Propin- 
quä die æquinociit. Cæs. A l'—, Per 
æquinoctium. Plin. 

EQUINOXIAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient à l'equinoxe. Æquinoctialis, m. f., 
e, n. Varr. Sen. Plin. 

ÉQUIPAGE, 5. m. 1° Le personnel 
qui fait le service d'un navire. Nautz, 
arum, @. pl. Cæs. Cic. Nautici (orum) 
homines (um), m. pl. Cæs. et simpl. 
Nautici, orum, m. pl. Liv. : Les équi- 
pages de la flotte, Classiarit, orum, 
m. pl. Cæs. Navales (ium) copie 
(arum), f. pl. Liv. Compléter l'— des 
vaisseanx avec des bergers, Complère 
naves pasioribus. Cæs. || 2° Attirail 
pour certaines ontreprises, pour cer- 
tains offices. fnstrumentuin, i, n. Cic. 
Col. Apparatus, üs, m. Nep. Sen. : 
Équipages de chasse, — militaires, 
Insirurientum venatorium. Pl.-j. mi- 
litare. Cæs. Belli ayparatus. Sen. Paire 
sorlir du camp beaucoup d'—, Pro- 
ducère ex castris magnum numerum 
impedimentorum (de smpedimenta, n. 

1.). Cæs. VOy. ATTINAIL, APPAREIL. 
f 3° Train, Suite. Comitatus, üs, 
m. Cic. Instrumentum, à, n. Cic. || 
4° Voiture st co qui en dôpend. Voy. 
cuan. || 6° Manière dont on est vâêtu. 
Vestitus, üs, m. Cic. Voy. cosTouE 2e. 

EQUIPÉR, s. f. Action témeraire ou 
irrellechie. Voy. coup (de Lèle) 11°. 

EQUIPEMENT, s. m. Aclion d'é- 
quiper ; Ce qui sert à équiper. Ornatus, 
us, m. Liv. : En vue de l'équipement 
de la flotie, Classis ornandæ causä. 
Liv. L'— des éléphants, Elephanto- 
rum ornamentum (1), 0. Enrt. 

EQUIPER, v. act. 4° Pourvoir un 
navire de tout ce qui est necessaire = 
Équiper un navire, Navem adornare. 
Cæs. ou inslituère (0, is, ui, utum). 
Cæs. ou instruëre (0, is, struri, struc- 
tum). Cæs. Cic. — une flotte, Classem 
ornare. Cic. comparare. Liv. instruëre. 
Just. Vaisseaux enlièrement équipés, 
Paratissimæ naves. Cæs. || 2° Pourvoir 
un soldat, etc., de tout cs qui lui est 
nécessaire =: Équiper des Cavaliers, 
Equites parare. Curi. — des troupes, 
Copias armare. Sall. — une armée, 
Exercitum ornare. Liv. L'armée la 
mieux équipée, Acies instructissima. 
Liv. || 3° Accoutrer. Vog: ce m. || 
&o Fig. et Iron. Maltraiter, rallier. 
Voy. ces m. 

S'éouipen, v. réf. 4e Pourvoir 4 son 
équipoment. Se ornare. Cic. Se in- 
struÿre (0, is, struri, structum). Cic. 
1] 2° S'accoutrer. Voy. ce m. 


ÉQUIPOLLENCE, s. f. Égalité de 


valeur. Æqualitas, atis, [. Cic. 
ÉQUITABLE, adj. 1° Qui a de 
l'equite. Æquus, a, um. Cic. Justus. 
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Cic. Æquabilis, m. f., e, n. Tac. : 
Juge très équitabl 
Cic. — dans les conventions de loute 
espèce, Æquus in omni re con(rahendä. 
ic. — à qqu, envers qqn, Æquus 
alicui. Cic. Æquabilis in als . 
Voy. sustg. || 2° Conforme 4 l'équits. 
Æquus, a, um. Cic. ÆEquabilis, m. f. 
e, n. Cic. Voy. 305Te. 


e, Justissimus juder. 


iquem. Tac. 


EQUITABLEMENT, adv.D'une ma- 


nière équitable. Juste. Cic. Tac. = Régler 
équitablemeot un différend, Contro- 
versiam æquilate dijudicare. Cic. 


EQUITATION, s. f. 1° L'art de 


monter à cheval. * Equifandi ars (ris), 
f. = 1ls enseignent l'équitation, Equi- 
{are docent.Just. Qui connait bienl'—, 
Equitandi peritus. Suet. || 2° L'action 
d'aller à cheval. Equitatio, onis, f. Plin. 


ÉQUITÉ, s. f. Justice, impartialité. 


Æquilas, atis, f. Cic. Justitia, æ, f. 
Cic. Æquum, i, n. Cic. =: L'équité na- 
lurelle, Æquum (i) et bonum (i), 0. 
Cic. Æquum bonumque. Sall. Voy.sus- 
TICE, IMPANTIALITÉ. 


EQUIVALENCE. C. ÉQUIPOLLENCE. 
ÉQUIVALENT, ENTS, adj. Qui est 


do même valeur, qui equivaut. Par, 
gén. aris. Cæs. Æqnalis, m. f., e, 0. 


ic. Tantusdem, lantadem. tantumdem. 
Plaut. Dig. = Part équivalente, Tan- 


tadem pars. Dig. Mot latin équivalent 
d'un mot grec, Verbuni Latinum par 


Græco. Cic. Être —, C. équivaLomn. 
QUIVALENT, 8. M. Ce qui équivaut. 


(a) quod idem valet. Cit. = Ce qu'il 


itest l'équivalent, (Ea! quæ dicit, 
idem valent. Cic. Voluptas est l'— du 


grec hôovh, Idem est voiuplus quod 
Grace ï6ov. Cic. Voy. #90ivaLon. 


ÉQUIVALOIR, y. n. Êtri de même 


valeur. Idem valère(eo, es, lux, litum), 


n. Cic. Chercher un mot ialin qu 
équivaille au mot grec, Quærére ver- 
bum Lalinum pro Græco et quod idem 
valeat. Cic. Une pièce d'or équivaut 
à dix d'argent, Pro argenteis decem 
aureus unus valet. Liv. 
ÉQUIVOQUE. adj. 1° Qui peut s'in- 
terpreter en differents sens, qui œon 
vient à differentes choses. (À double 
sens) Ambiguus, a, um. Cic. Anceps, 
gén. cipilis, abl. à, gén. pl. um. Cic. 
Gell. Dubius, a, um. Quint. AMcdius. 
Liv. (Entorlillé) Perplerus. Liv. (Ob- 
scur) Obscurus. Cic. (Délourné) Obli- 
quus. Quint. : Sens équivoques des 
mols, Ancipites verborum polcsiates. 
Cic. Termes —, Verba ambigua. Cic. 
Vocabula media. Gell. anuciptia. Gell. 
Langage équivoque Medius sermo. Liv. 
Réponse —, Perplerum responsum. 
Liv. Les oracles équivoques, Oracula 
ambigua. Cic. obscura. Gell. D'une ma- 
nière équivoque, Ambigue. Cic. Per- 
plexe. Ter. Liv. Obscure. Cic. || 2° En 
m. part. Douteux, suspect. Ambiquus, 
a, um. Sall. Liv. Anceps, gén. cipitis 
(voy. 10). Cic. Dubius, a, um. Liv. 
Suspectus. Cæs. Quint. Suspiciosus.Cic. 
SAS équivoques, Dubii socti. Lir. Fi- 
délité équivoque, Fides anibigua. Sal. 
anceps. Curt. Affaire —, très —, Res 
suspecta. Quint. Negotium suspiciosis- 
simum. Cic. Il avait donné des signes 
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non équivoques de regret, Signa non 
obscure pænilentis dederat. Suet. Té- 
moignage non équivoque de ma bieu- 
veillance, Indicium meæ benevolentiz 


msigne. Ci. 


aorwooue, s. f. Sens double: mot 


à double sens. (En gén.) Ambiguilas, 


atis, f. Cic. Ambiquum, À, u. Cic. Am- 
pl. Liv. Amphibolia, æ, 
f. Cic. Quint. (Mot) Verbum (1) am- 
Cic. Tac. Verbum (i) 


bages, um, f. 


biguum QE n. ! 
dupler (plicis), a. Quint. : Les équi- 


( 
voques Fua orsele obscur, Obscurz 
dquivoque 


sortis ambages. Ov. Cette 
qui trompa Crésus, la amphibolia 
uæ Crsum cepit. Cic. De l'— nall 
a contestation, Ez ambiguo contro- 
versia nascifur. Cic. Faire une —, C. 
éouivoquen. Démétler, Éclaircir une 
—, des équivoques, Resolr#re amphi- 
boliam. Quint. Solvére ambiguitatem. 
Quint. Ambigua distingquére. Cic. Eu 
laissant de côté Laute équivaque, Sans 
équivoques, Relictis ambiguitatibus. 
Sen.Ambagibus missis. Hor. positis.Mv. 


ÉQUIVOQUER, v. a. User d'équi- 


voque. Ambigue loqui (or, ëris, locutus 

sum), dep. Lic. Perplexe loqui, dép. 

Ter. Perplerari, dép. Plaut. 
ÉRABL.E, 8. m. Sorte d'arbre. Acer, 


ceris, n. Plin. : De hois d'érable ,Acer- 


nus, a, um. Virg. Hor. 
ÉRADICATION, s. f. Action de dè- 
raciner, Erstirpatio, onis, f. Col. 
ÉNAFLEN. C. éconcuen 20 el 30. 
ÉRAFLURE, 8. f. C. ÉCOnCHORE. 
ÉRAILLEN, y. ac. 4° Écarter les 
fils d'une étoffe. Distrahfre, o, is, trari, 
tractum,acl. Lucr.|} 2° Faire une sorte 
d'écorchure à : Érailler uu livre, Li- 
drum barbatum facËre lio,is, feci, fac- 
tum). Mart. Gosier éraillé, Fauces rasæ 
(pass. de rad”re, 0, is, rasi). Quint. 
OY-ÉCORCIIER 30, ÉGRATIONER, || Yeux 
éraillés (où il y a des fleis rouges), 
Oculi sanguineis venis suffusi. Plin. 
ÉRASAIE, célèbre savant hollandais. 
* Erasmus, i, M. 
ÉRASTE, n. d'homme. Erastus, ti, m. 
ÉRATO, muso de la poësie lyrique. 
Erato. üs, f. Ov. Aus. 
ÉREDE, l'enfer des païens. Erebus, 
t, m. Virg. : De l'Érèbe, Erebeus, a, 
#m. Ov 


ÉNECUTÉE, roi d'Athènes. Erech- 
teus, pén. eos ou ei, m. Cic. 
RE, s. f. Point fixe d'où l'on com- 
mence à compter les années. Æra, æ, 
f. Isid. Sid. Et mieux. d'ordinsire, 
Initium, if, n. Cic. : Depuis le com- 
mencement de l'ère, et simpl. Depuis 
l'— de Rome, Ab inttio rerum Noma- 
narum.Cic.En l'an 350 del'— de Rome, 
Anno tfrecentesimo quinquagesimo post 
Romam conditam. Cic. En l'an 1895 
de l'— chrétienne, on de l'— de l'Ia- 
earnation, ou de l’— vulgaire, ou de 
notre —, * Anno post Christum natum 
millesimo oclingentesimo nonagesimo 
quinto. 

ÉRECTION, s. f. 1° Action d'ériger. 
Erectio, onis, f. Cie. =: Adjuger à qqn 
(— à ua entrepreneur) l'érection 
d'une statue, S'atuam statuendam 
alicui locare. Cie. Entrepreudre à for- 


ÉRIGE 


fait l'— d'une colonne, Columnam fa- 
ciendam conducëre. Cic. Voy. con- 
sTnucrion. || 2° Fig. Institution, êta- 
blissoment. Voy. ces m. 

EREINTER, v. act. 1° Fouler ou 
Rompre les reins. Delumbare, act. Plin. 
Sen. : Éreinlé, Delumbaius, a, um. 
Plin. Delumbis, m. f..e, n. Plin. {| 
2° Rouer de coups. (Aliquem) obtun- 
dire, 0, is, tudi, fusum et funsum. 
Plaut, (Alicui) lumbos dolare. 8. parf. 
ai sup. Hor. || So Fig. Exceder de 
fatigue. Frangéëre, o, is, fregi, frac- 
tum, act. Cic. Voy. KPuISER 40. || 4° 
Critiquer méchamment. Conscindire, 
0, ts, scidi, scissum, act. Cic. VOy. DÉ- 
cHinen 50, 

S'ÉnBINTER, v. 10 Réf. Se faliguer. 
Se frangYre, 0, is, freni, fractum. Cic. 
I 2 Récipr. Ss critiquer l'un l'autre 
mechamment. fnier se obirectare. Nep. 

ÉRÉMITIQUE, adj. D'ermite. Ere- 
milis, gén. idis, adj. fêm. Sid. S'expr. 
mieux en toura. par D'un ermile ou 
Des ermites. . 

ÉRÉSIPÉLATEUX et EÉNÉSI- 
PELE. C. ÉAYSIPÉLATEUX et Énysi- 
PÈLE. 

ENGOT, s. m. Ongle pointu à la 
patte de certains animaux. Calrar, aris, 
n. Col. || Fig. S'étant levés, Ayant 
moulé sur teurs ergots, Ferociores 
coorit (de cooriri, tor, iris, dép.). Liv. 

ENÉTIVIE, v. de l'Eubes; do la 
Phthiotide. Eretria, æ, f. Cie. Liv. : 
{Qui est) d'Érétrie, Eretrius, a, um. 
Plin. Mel. Eretriensis, ro. Î., e, n. 
Nep. Les habitants d'—, Eretrienses, 
tum, m. pl. Plin. 

ERFURT, v. de la Thuringe. * £r- 
fordia, æ, f. * Erfuritum ou Épisfur- 
tum où Erpesfurtumn, ti, u. : (Qui est) 
d'Erfurt, * Erfordiensis, m. f.,e,n. 

ENGOTEN. v. 0. C. CNICANER 19, 

ERGOTENIE, 5. f. C. CHICANE 10. 

ERGOTEUR, EUSE. C. CHICANMUR. 

EÉRICUTO, magicienne de Thessalic. 
Erichto, üs, f. Ov. Luc. 

ÉRIDAN. autre nom du Pô. Erida- 
nus, 1, 10. Plin. 

ERIGER, v. act. 1° Dresser, élever, 
Erigëre, 0, ts, rexi, reclum, act. Cæs. 
Erstrure, o, is, struri, s{rucl{um, act. 
Czs. Statuëre, o, is, ui, utum, act. 
Cic.2Ériger un tropbée, Tropæuin sta- 
tuëre. Cic. — un leinple, Ædem facëre 
(to, ts, feci, factum). Cic. — une sta- 
tue, etc. Voy. DREsSgn 1°. || 20 Creer, 
instituer. Constuiuère, 0, is, ut, ufum, 
act. Nep. Voy. CRÉEN, INSTITUER. || 
30 Transformer en qq. ch. de plus èleve. 
: Ériger des hommes en divinités, 
Deos ex hominibus facËre (io, is, feci, 
factum). Cie. — un reproche en dioge, 
Crimen in laudem cunvertfre (o, ts, 
verti, versum). Cic. Être érigé en titre 
de gloire, In gloriam verti, pass. Liv. 
1! voit que taut est — en belle: actions, 
Videt cuncta pro egregiis accipi (pass. 
de accipére, io, is, cepi, ceptum). Tac. 

S'énicen, v. réfl. Se donner pour. 
Se profiteri (eor, ëris, fessus sum), 
dép. Cic. Se ferre (fero, fers, tuli, 
latum). Virg. Tac. Verbis se facère 


(to, is, feci, faclum). Cic. = S'ériger 


ERRER 


en grammairien, Se profleri gramme- 
ticum. Cic. S'— en savant, Prx se 
scientiam ferre. Quint. S'— en sage, 
Sapientiam sibi arrogare. Cic. Vuy. 
Se Donner 60. 

ÉRIGNE et qqf. KRINE, s. f. Sorte 
de pince. lJamulus, i. m. Cels. 

ERIGONE, n. do femme. Erigone, 
es, f. Virg. Ov. 

ERINNYS, Une des Furies. Erinnys, 
os, F. Virg. Ov. 
ÉRIPHYLE, 
phyla, z,f. Cic. 

ERMITAGE, 8. 5,10 Habitation d'un 
ermile. * Cella eremitæ, et absol. "Cella, 
æ,f.|12° Qqf. Couvent d'ermites. Con- 

egatio (onis) eremitis (idis), f. Sid. 
13° Fig. Demeure retirée. Secessus, üs, 
m. Pl.-j. 

ERMITE, s. m. Solitaire retiré dans 
un lieu desert. Eremita, #, m. S.-Sev. 

ERNEE, v. de Franco (Mayenne). 
*Emacum, t. 0. 

EROS.n. d'homme. Eros, otis, m.Cic. 

ÉROSION, s. f. Aotion de ce qui 
ronge. Érosio, onts, f. Plin. 

EROFIQUE, adj. Qui a rapport 4 
f'amour. A matorius, a, um. Cic. 

ERNRANT, part. prés. d'annea, 
Vov. ce v. || EnnanNT, ANTE, adj. Qui 
errs de côté el d'autre. Errabundus, 
a, um. Liv. Virg. Vagus. Cic. Errans, 
gén. antis. Sall. Virg. Vagans Cic. 
z: Vie errante, Vita vaga. Cic. Error, 
oris, masc. Cic. Un bomme errant (— 
un vagabond), Erro, onis, m. Ior. 
Sen. Dig. Un chien —, Canis erroneus. 
Col. Aslres errants, Vaga sidera. Cic. 
Étoile errante (= planète), Stella 
errans. (ic. erralica. Varr. Se. 
vagans. Plin. || Fig. Opinion errante, 
Sententia vaga. Cic. errans. Cic. 

ENRATIQUE, adj.Qui change de pla- 
co.Erraticus, a,um. Plin.Vos.Ennanr. 

ENRE, s. f. {° Allure Îde qqn): 
Marche (d'un navire). Voy. ces m. f 
3e Au pl. Traces, voies; Fig. Erre- 
ments. Voy. ces m. 

ENREMENTS, #. m. pl. Manière 
habituelle d'agir. Institutum, à, a. Cic. 
Consueludo, dinis, f. Cic. = Vieux 
errements, Pristina consueludo. Cæs. 
Suivre nos —, [re nostris ilineribus. 
Cic. Suivre les mêmes — en toute 
chose, Tenëre idem instiluturm in om- 
nibus. Cic. 

ENREN, v. n. 10 Aller de côté et 
d'autre au hasard. (Eu gén.) Vagari, 
dép. Cic. Errare, n. Cic. (En parl. 
d'une troupe en désordre) Palari, 
dép. Lucr. Liv. : Errer çà el là, luc 
illue vagari. Cic. — dans les champs, 
Vagari in agris. Cic. L'armée erre 
dans la campagne, Agmen per agros 
palatur. Liv. £rrer par tout l'univers, 
Pervagari orbem terrarum. Liv, — au 
milieu des tentes, Oberrare tentoriis 
gui dat.). Tac. — sur les monlagne:, 

nerrare monfibus (au dat.). Pl.-]. — 
tout autour, Circumvagari, s. parf., 
dép. Vitr. — autour de qqn, Alicujus 
lateri circumerrare {s. parf. ni sup.) 
a. Sen. || Fig. Laisser errer sa pensée, 
Animo vagari. Cic. Je laisse — ma 
plume, Vagor, scriboque licenter. Hor. 


n. de femme. Eri- 


ERREU 


de Fig. Se tromper. Errare, n. Cic. 

ali, or, &ris, fatsus sum, pass. Sall. 
Nep. Voy. Être dans l'anneun 2°. 

ERREUR, 5. 
d'error câ ot la. Error, oris, masc. Cic. 


Sen. Erratio, onis, f. Cic. || 2° Action 


inexactilu l 
Error, oris, masc. Cic. Erralum, à, n. 
Cie. (Faute dans un écrit, dans un 
art) Peccatum, n. Cic. Sen. (Faux 


dose tromper opinion fausse ; méprise 
9, 


as, au fig.) Lapsus, fs, m. Cic. (Il- 


usion: déceplion; piège, au fig. 
Fraus, audi, f. Cic. (Cause d'erreur 
Fallacia, æ, f. Col. (Faute de copiste, 
incorrection) Mendum, ti, n. Cic. Men- 
da, z, f. Suet. Gell. = Les erreurs 
du vulgaire, Populares lapsus. Cic. 
Les — des sens, Sensuum mendacia 
{orum), n. pl. Cic. Par erreur, Per 
errorem. Cic. Errore. Cic. Toute l'— 
consiste en ce que, Omnino in hoc 
omnis es! error quod (et l'indic.). Cic. 
Cela est une cause d'—, J{æc res habet 
dliquam fal.aciam. Col. Causer une 
—, Errorem afferre. Cic. creare. Cic. 
Donner lieu & des erreurs, Errores 
partre. Plin. Induire qqn en erreur, 
Aliquem in errorem inducère. Cic. in 
fraudem illicère. Plaut. ou deducère. 
Planc. ap. Cic. Alicui errorem offun- 
dère. Liv. facére. Sen. Voy. AuvSEn, 
TaomPen. Les opinions de la foule 
pous iaduisenlt en —, Opinionibus 
culgi in errorem rapimur. Cic. Tout 
bomme est sujet à l’—,Cujusuis ho- 
minis est errure. Cic. Le sens de la 
vue, si sujet à l’—, Oculorum falla- 
cissimus sensus. Cic. Se laisser abuser 
ar uue —, Errore duci (pass.). Cic. 
ouuer, Tomber dans l—, Per erro- 
rem labi (or, Fris, lapsus sum), dép. 
Cic. Quiest tombé dans la mème —, 
Eoden captus errore. Cic. Il commet 
cetle même —, fn hoc eodem peccat. 
Cic. Commettre beaucoup d'autres er- 
reurs, Multa alia peccare. Cic. Com- 
mettre une bonteuse erreur, Turpissi- 
me labi. Cie. Commettre plusieurs er- 
reurs sur uu point, In aliquä re plura 
peccare. Ter. On commel une erreur 
de nom, Îr nomine erratur (impers. 
ass.). Cic. Faire — sur les époques, 
Érrare temporibus (à l'abl.). Cic. 
moins d'—, Sauf — de ma part, Nisi 
fallor. Cic. Nisi me forte fallo: Cic. 
Nisi me fallit animus. Cic. Le talent 
sera.…, On je fais —, Virtus erit, aut 
ego fallor. Mor. Être dans l'—, In 
errore versari, dép. Cic. J'aime mieux 
être dans l’— avec Platon, Malo cum 
Platone errare. Cie. C'est ètre dans 
l'— que de penser, Falsi sunt qut 
enistimant, Sall, Être dans uve pro- 
fonde —, Errare longe. Ter. probe. 
Plaut. vehementer ou valde. Cic. pro- 
eul. Sall. Versari in sumnmo errore. 
Cie. C'est être dans une grande — 
ue de croire... ,Errat longe qui credit. 
er. C'est être dans une — funeste 
que de penser.., In «is perniciosus 
est error, qui existimant. Cic. 1l ya — 
de ma part, Erratum est meum. Cic. 
D n'y a pas eu d'—, Nihil erralum 
at (impers. pass). Quint, J'ai re- 


f. 10 Rare. Action 


incorrection. (En gén.) 


ÉRYSI 


conau mOn —, Agnovi erralurn meum. 
Cic. Revenir de son —, Sortir d'—, 
Errorem deponëre. Cic. depellfre. Cic. 
Dissiper l'—, Errorem ftollïre. Cic. 
discutëre. Sen. Tirer qqn d'—, Ôter 
à qqn son —, Alicui errorem eriprre. 
Cic. Redresser l'— de qqu, Aliquem 
errantem regère. Cæs. — à rectiñer, 
Error ad meliora ducendus. Quint. || 
Une erreur des copistes, Librariorum 
mendum (1), an. Cic. Qui commet une 
— sur l'orthographe d'un nom, !n 
nomine mendosus (a, um). Cic. Copie 
qui contient des erreurs, Exemplar 
mendosum. Cic. Où l'on a fait beau- 
coup d'— en écrivant, Mendosissime 
scriptus (a, um). Cic. Corriger une er- 
reur, Mendum corrigëre. Cic.|| 3° Man- 
quement contre le devoir. Peccatum, à, 
n. Cic.Erratum,n. Cic. Qqf.Error,oris, 
mase. Cic. : Commetire une erreur, 
des erreurs, Peccare, n. Cic. Voy. 
rauTs. || 4° Au pl. Dérèglement dans 
les mœurs. Flagilia, orum, n. pl. Cic. 

ERNONE, és, adj. Qui contient de 
l'erreur, Falsus, a, um. Cæs. = Opinion 
errouée, Falsa opinio. Cic. Son opi- 
uion est —, Ejus sententia magno in 
errore est. Cic. Tu vois combien ces 
[paroles] sont erronées, Vides quanto 

c in errore versentur (de versari, 
pass). Cic. D'une manière erronée, 

also. Cic. 

ENS, s. m. Genre de plantes légu- 
mineuses. Ervum, à, a. Varr. Col. 

ÉRUCTATION, 8. f. Action de 
rendre des gaz par la bouche. Ructus, 
ü&s, m. Cic. 

ÉRUDIT, 17e, adj. Qui a beaucoup 
d'érudition. Doctus, a, um. Cic. Eru- 
ditus, Cic. : Très érndit, Pereruditus. 
Cic. Voy. SAVANT. 

agorr, s. m. Homme savant. Vir 
(ini) doctus (5), m. Cie. = Le plus 
grand érudit, Homo omnium erudi- 
lissinus. Cic. 

ÉRUDITION, 8. f. Grande étendue 
do savoir en philologie, en histoire, etc. 
Doctrina, æ, f. Cic. Scientia, f. Cic. 
Eruditio, onis, f. Cic. =: Érudition 
profonde, Allissima eruditio. Pl.-j. 

ERUPTIF, IVE, adj. Accompagné 
de pustulcs. Pustulosus, a, um. Cels. 

ERUPTION, 5. f. 4° Sortie soudaine 
et violente : Érupliou de l'Etna, Æt- 
næorum ignium eruplio (onis), Î. Cic. 
L'Elna eatre en —, Îgnes er Æinæ 
vertice erumpunt (de erumpère, 0, 
rupi, ruptum, n.). Cic. || 2° Évacua- 
tion subite = Éruption de sang, San- 
guinis eruplio (onts), f Plin. |] 3° Sortie 
de pustules, etc. Eruptiones pusularum. 
Sen., et absol. Eruptiones, um, f. pl. 
Plin. : Éraption cutauée, Pustulatio, 
onis, f. C.-Aur. Soigner les érup- 
tions, Curare erumpentia (gén. iur, 
o. pl.). Plin. 

RYMANTUIE (monr), on Arcadie. 
Erymanthus,i,m. Virg. Ov.:(Qui est) 
d'Erymantbe, Erymanthius, a, um. Cic. 

ÉNYSIPÉLATEUX, KUSB. adj. Qui 
tient del'erysipèle. Pusulosus, a,um.Col. 

ÉNYSIPELE, s. m. Sorte d'inflam- 
mation de la peau. Erysipelas, alis, 0. 
Cels. Pusula, æ,f. Col. 
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L' ÉRYTHRÉE (uen), merdes Indes. 
Erythræum (i) mars (is), n. Plin. 
2. ERYTHRÉE et ERYTHRNES, Y. 


de Béotie: d'ionie; de Locride. Erythræ, 
arum, f. 


d'Érytbrée, Erythræus, a, um. Liv. 


1. Plin. Cic. Liv. : {Qui est) 


a 


ENYX (mont), on Sicile, Eryr, ycis, 


m. Plin. = (Qui est) de l'Eryx, Ery- 
cinus, a, um. Li 


Liv. 
ESA, fils d'isasc. Esau, indécl., 


m. Bibl. Esavus, i, m. Vict. 


ESCABEAU, 8. m. et ESCA- 


BELLE, s. f. Siègo de bois sans bras 
ni dossier. (Pour poser les pieds) Scu- 


bellum, à, n. Varr, (Pour s'asseoir) 
Sella, æ,f. C 


ic. 
ESCADRNE, 5. f. C. rLorTrs. 
ESCADRON, s. m. Troupo de cava- 


lerie, Turma, &, f. (troupe de 30 cava- 


liers). Cæs. : Les cavaliers d'un esca- 


droa, Turmales, ium, m. pl. Liv. Par 
escadrous, Turmalim. Cæs. Liv. Dé- 


velopper ses —, Se furmatim expli- 
care. Cæs. 


ESCAURONNER, v. n. Fairn les 


évolutions particulières à la cavalerie. 


“In equis decurrére (0, is, curri et 


rar. cucurri, cursum), 0. D'apr. Liv. 
(xx vi, 51). 


ESCALADE, 3. f. 1° T, de guerre. 
Assaut à l’aide d'échelles. Ascensus. &s, 


w. Liv. : l'réparer l'escalade, Scalas 
admouëêre. Cxs. Scalas mœnibus appli- 
care. Curt. Scalas ad murum ou ad 
menia erigëre. Liv. Tenter l'—, Scalis 
ascensum fenliare. 
aux remparts, Muros scalis aggredi, 
dép. Sal. 

Scalis capère. Liu. |] 2° Action d'entrer 
dans, de passer par-dossus au moyen 
d'une échelle, en grimpant, etc. (Dans, 


Liv. Lonner l'— 


Emporter, Prendre par —, 


Sur) Ascensus, üs, m. Cic. (Par- 


dessus) Transgressio, onis, f. Cic. 


ESCALADER, v. act. 1° T. de 


guerre. Prendre par escalade =: Esca- 


ader un our, lea remparts, Seulis 


murum scandère (0, is, di, sum). Liv. 
Scalis murum transgredi (ior, ëris, 
gressus sum), dép. Liv. Scalis positis 


muros ascendére (0, is, di, sum). Cæs. 
Sealis in muros evadère (0, is, vasi, 
vasum), n. Liv. — la palissade, 
Scalis vallum ascendFre. Cæs. Le rem- 
part est escaladé ea plusieurs en- 
droits, Pluribus locis murus scalis ca- 
pilur (pass. de capère, io, is, cepi, 
captum). Liv. ] 2 Monter dans on 
sur, Passer essus au moyen d'une 
èchelle, en grimpant = Escalader une 
bauteur, [n tumulum ascend®re (voy. 
{o),0. Liv. — une muraille, Maceriam 
transcendère. Ces. 

ESCA LE, 8. f. Lieu de relâche pour 
les navires. Statio, onis, f. Virg. 

ESCALIEN, 3. m. Suite de degrés. 
Scale, arum, f. pl. Cic. Vitr. Scalare, 
is, ou. Vüitr. Insc. : Moauter sur uu toit 
par un escalier, Tecium scalis scan- 
dère. Plin. Se réfugier dans  — d'une 
boutique, In scalas (abernæ se conji- 
ctre. Cic. Fermer l'— qui conduit à 
la rue, Scalas in publicus ferentes ob- 
serare. Liv. Les marches, Les degrés 
de l'—, Gradus scalarum. Cie. Voy. 
DBGRÉ to. Ou monte aux portiques 


1t4 ESCAR 


por des escaliers de 90 marches cha- 
can, Porticus ascenduntur nonagenis 
gretibus. Plin. Construire un esra- 
ier pour mooter au marché, Gradibus 
ascensum in emporium facëre. Lin. 
ESCAMOTAGE, 8. m. {° Tour 
d'escamoteur. Præstigie, arum, f. pl. 
Cic. 1} 2 Fig. Action de derober sub- 
tilement. Surreptio, onis, f. Apul. 
ESCAMOTEN, v. acl. 1o Faire dis- 
paraitre qq. ch. subtiloment. * Subdu- 
ere, o, is, duxi, ductum, acl. D'apr. 
Plaut. |} 2e Fig. Derober subtilemont. 
Surripêre, io, ts, ripui, replum, acl. 
Cic. Lubducère voy. 1°), act. Plaut. 
Suppilare, act. Plaut. : Escamoter uu 
anoeau à qqn, Alicui annulum sub- 
ducëre. Plaut. 
BSCAMOTEUR, s.m. Celui quiesca- 
mole. Præstigiator,oris, m. Plaut. Sen. 
ESCAPADE, s. f. Îe Fuite. Voy. 
ce m. || 2° Fig. Écart. Voy. ce m. 5°. 
ESCANSOT, 3. m. Sorte d'insectes. 
Scarabæus, i, m. Plin. 
ESCANBOUCLE, 8. f. Sorte de 
plerro precieuse. Carbunculus,i,m.Plhin. 
ESCANCELLE, 9. f. Sorte de 
bourse. Crumena, æ, f. Plant. 
ESCARGOT, 8. m. Espèce de Ii- 
maçon. Cochlea, æ, f. Plin. 
ESCARMOUCHE, s. f. 1° Combat 
entre de petits dotachements. Concursa- 
tio,onis,f. Curt. Planc. ap. Cic. Leve (is) 
certamen (minis), n. Liv. Leve{is) præ- 
lium (it), a. Cæs. Parvum (i) prælium 
QE a. Cæs.: Une légère escarmouche, 
aroulum prælium, n. Cæs. Engager 
des escarmouches, Prælia levia con- 
serère. Curt, Velitari, dép. Cic. || 
3° Prélude d'un engagemont génvral. 
Prælusio, onis, f. ll.-j. Præcursio, f. 
PI.-j. | 3° Fig. Prélude d'une dispute. 
Prolusio,onis,f.Cic. Velitatio, f. Plaut. 
ESCARMOUCIIEN, v. D. 40 Com- 
battre par petits dotachements. Concur- 
sare, 0. Liv. Velitari, dép. Apul. Leve 
cerlamen inire (eo, is, ivt el ti, itum). 
Liv. : Escarmourher légèrement, Par- 
vulis præliis contendëre (o, is, fendi, 
tentum), 0. Cæs. | 2° Preluder à un 
engagement génèral. Procursare, s. 
arf. oi Sup., n. Liv. || 43° Fig. Pré- 
uder à une dispute. Prolud#re, o, is, 
lusi, lusum, n. Cic. = Escarmoucher 
avec ou contre qqn, Adversus aliquem 
velitarr, dép. Gell. — ensemble, inter 
se velitari. Plant. 
S'F<CANMOUCHER. C. ESCARMOUCHER. 
ESCARMOUCUEUR, s. m. Celui 
Ui ra à l'escarmouche. Veles, litis, m. 
iv. Procursator, oris, m. Liv. 
ESCARNPÉ, e, adj. Qui a une pente 
très raido. Arduus, a, um. Cic. Liv. 
Præruptus. Cæs. Cic. Liv. Abruptus. 
Cic. Præceps, gén. cipitis. Cæs. Cic. 
Deruplue, a, um. Liv. Præcisus. Sall. 
Abscistus. Liv. Arrectus. Liv. =: Lieux 
escarpés, Prerupta loca. Cæs. Rives 
escarpées, Deruplæ ripæ. Liv. Rochers 
escarpés, Recta sara. Liv. Chemin 
escarpé, Præzcisum iter. Sall. Præceps 
via. Cic. Colline escarpée de toute 
part, Collis ez omni parte cireumei- 
sus. Cæs. 
BSCARPEMENT, s.m. Ponte raide. 


ESCLA 


Clivus (5) arduus (r}, m. Varr. Ov.: 
Des escarpements, Loca (orum) præ- 
rupta {orum), n. pl. Cæs. 
ESCARPOLETTE. C. BALANÇOIRE. 
ESCANRE, 5. f. Croûte qui se forme 
sur la poau. Crusta, æ, f. Cels. 
ESCAUT, fl. de France. Scaldis, is 
(acc. em. Cæs.im. Plin. abl.e.Plin.), m. 
ESCIENT, 3. m. Connaissance cer- 
taino : À bon escient, À mon —, Con- 
sulto. Cic. Deditä operä. Cic. (Je l'ai 
fait)à bon —, à mon —, Sciens, gén. 
entis. Ter, Prudens. Ter. Et mieux 
Prudens et sciens. Cic. Sciens pru- 
densque. Cic. Sciens prudens. Ter. 
ESCLANDRE, 3. m. 10 Bruit scan- 
daleux. À duersus(i)rumor(oris), masc. 
Liv. : Quel esclandre, si tu fais celal 
Qui erit rumor populi, si id feceris! 
Ter. Sans —, Voy. ÉcLAT 30. || 20 Ta- 
page, querolle. Voy. vaurr 30. || 3° Anc. 
Agression. Voy. ATTAQUE 3°. . 
ESCLAVAGE, S. m. 1° Condition 
d'unesclave. (En gèn.) Servitus, utis, f. 
Cic. Servitium, si, n. Sall. Servitutis 
conditio (ons), f. Ces. (Domesticilé) 
Famulatus, üs, m. Cie. : Doux escla- 
vage, Clemens servitus. Ter. — sup- 
portable, Tolerabilis conditio servi- 
tutis. Cic. L'— est dur, Dura est ser- 
vitus. Plaut. Emmener qqnen —, Ali- 
quem in serviluitem abduc®re. Cæs. in 
servilium ducére. Liv. in servitulem ou 
in servilium abstrahëre. Cæs. Liv. Ré- 
duire qqu à l'—, Aliquem in servi- 
tutem redigÿre. Plaut. dare. Liv. ad- 
dicère. Liv. asserËre. Liv. Alicui ser- 
vifulem injungère. Suet. imponére. 
Sall. La loi le réduit à l’—, Eum ler 
servire jubet. Quint. Être en —, In 
servitule esse. Cic. Servire, io, is, ivi 
et di, ifum, n. Cic. Subir l'—, Servi- 
tium patt. Liv. Servitutem perpeti, 
dép. Cic. Servire servilutem (rare). 
Cic. Subir un plus dur —, Miserius 
servire. Sen. Tirer, Déhvrer qqn de 
l'—, Aliquem servitio levare. Sall. 
servilute erzimêre. Liv. VOy. AFFRAN- 
cuin 19. Sortir d'—, Servitio liberari. 
Col. exire. Virg. Voy. AFFRANCuI. S8 
tirer de l'—, Servitutem erutre. Liv. 
I 2° Assujettissement d'un peuple. Ser- 
vitus, utrs, f. Cic. Servitium, ti, 0. 
Cic. : Le joug de l'esclavage, Servt- 
tutis jugum. Cic. Natious nées pour 
l'—, Naliones nalz servituti. Cic. 
Réduire à l'— un Élat, uu peuple 
libre, des villes, Civitati servitulem 
injungêre. Cæs. Liberum populum ser- 
vitute afficére. Cic. Urbes in servitu- 
tem mittêre. Liv. Tenir un État dans 
l'—, Civilatem servitute oppressam 
tenëére. Nep. Subir l'—, Servitutem 
pati, dép. Cic. Tirer d'—, Délivrer 
de l'— la Grèce, an Élat, les citoyens, 
ga patrie, Græciam servitute liberare. 
Cic. Civitatem a servitio abstrahère. 
Cic. À civibus servilutem repellre. 
Cic. Patriam e servitute in libertatem 
vindicare. Nep. Tirer la Grèce d'un 
dur —, Græcis grave servitium de- 
mêre. Sal. || 3° Fig. Dépendance; 
sujétion, contrainte. Servitus, utis, f. 
Cic.Obsequium, ti, n. Cic.= Toute crain- 
te est un esclavage, Esf omnis metus 
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servilus. Cic. S'affranchir de l'— du 
corps, Ab obsequio corporis discedWre. 
Cic. Voy. ASSDIETTISSEMENT 20. 
ESCLAVE, {°S. m. et f. Celui, Celle 
qui est en serviluds. {En géo.) Servus, 
ï, masc. Cic. Serra, >, fém. Liv. 
(Doinestique) Famulus, 1, masc. Cic. 
Fanula, z, fém. Cic. Vtrg. (Jeune 
garçon) Puer, eri, masce. Cic. (NE où 
Néc chez son maltre) Verna, æ, mase. 
et lém. Mor. V.-Mar. (Né ou Née chez 
son maitre et jeune) Vernula, æ, mast. 
et fém. Plin. Juv. (Acheté ou Ache- 
Lée) Mancipinm, ii, 0. Liv. (Jeune ou 
Debas étage) Servulus, i, masc. Plaut. 
Pl.-j. Servula,æ, fém.Cic. : Les escla- 
ves,(Ordin.) Servi,orum,m.pl.;oul'ar 
des subst. précéd. au plur. É L'en- 
semble des esclaves en gén.) Servi- 
tium, ti, n. Cic. Servitia, orum, 0. pl. 
Liv. Servitus, utis, f. Plaut. (L'en- 
semble des domestiques) Familia, æ, 
f. Cic. Troupes d'— nouveaux (nou- 
vellement tomhés en esclavage), Grez 
nouiciorum. Cic. Jeunes — nouvelles, 
Noviciz puellæ. Ter. — tirés d'Égypte, 
Servi er Æaypto. Cic. — achetés à 
prix d'argent, Servi ære parati. Sall. 
Mancipia argenlo parata. Lin. — at- 
lachés au sol (qui se transmettaient 
avec le domaine), Servi adscriplicii 
ou adscripliciæ condilionis. Cod. Es- 
clave principal, Chef des esclaves, 
Ordinarius servus. Dig. Esclave qu 
fait les courses, Servus a pedibus. 
Cic. — qui sert à table (anx pieds de 
son mallre), Servus ad pedes. Sen. 
Esclaves rameurs, Servi ad remun. 
Liv. — publics, Servi publici. Cic. 
Être esclave, Esse in servitute. Cic. 
Servire, io, is, ivi el ét, ttum, u. Cic. 
Servitium pati. Liv. Devenir l'— d’un 
créancier, Nerum inire. Liv. Réclawer 
qqu comme —, Aliquem in servilutem 
asserÿre. Liv, Atlarber des esrlaves 
à la personne de qqn, Afiribuëre 
pueros alieui. Cic. D'esclave, Des es- 
claves (pour les nuances, voy.pl. h.), 
Servilis, m. f., e, on. Cic. Famula- 
ris, e. Cic. Vernilis, e. Quint. Habille- 
ment d'esclave, Vestis servilis, Cic. f&- 
mularis. Cic. Mariages entre esclaves, 
Serviles nuptiz. Plaut. Révolte d'—, 
Servilis tumultus. Cæs. En esclave, à la 
manière des esclaves, Serviliter. Cic. 
Verniliter. for. Comme on traite les 
—, In servilem modum. Cæs. Riche 
en —, Mancipiis locuples. Ilor. Masr- 
chand d'—, Venalicius, ti, m. Cic. 
Plin. Lol d — mis eu vente, Venali- 
cium, dt, 0. Dig. Maisou de force 
our les —, Ergastulum, &, 0. Cic. 
iv. Les — détenus, emurisonnés, 
Ergastula, orum, n. pl. Ces. Ju. 
Gedlier d'une prison d'—, Ergastu- 
larius, ti, m. Col. |] 2e Adj. Assujotti(en 
parl. d'un peuple). Servus, a, um. Liv. 
2 Villes esclaves, Servæz urbes, Liv. 
Les rois voudraient que tout fl es- 
clave, Neges serva omnia esse velint. 
Liv. Être — d'an roi, Regi servire 
(voy. 40), n. Cic.|f30S. et Adj. Fig.Qui 
so lalsss dominer par qqn où gg. ch. 
Servus, a, um. Sall. Liv. = Esclave de 
ga femme, Uzxori devinctus (de devin: 
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cini, ior, iris, pass.). Tac. Se faire 
l'— de qqu, Se in seruilutem alicui 
dicare. Cæs. Faire l'âme — du destin, 
AMenten hominis necessilate fati devin- 
cire (io, is, vinri, vinctum). Cic. Si 
la vertu est l'— du sort, Si virtus 
famula est fortunz. Cic. Être — de l'ar- 
gent. Pecuniæ servire (voy. 1°), n. Cic. 
Se faire l'— dela loi, Se ad servitutem 
furis adst(ring#re(o, is, strinri, siric- 
um). Quint. Être — de sa parole, In fi- 
destare(o, as, steti, slatum), n. Cie. — 
dela superslilion, Superstitione con- 
strictus. Quint. Être — des préjugés 
da vulgaire, Er errore vulgi penière 
(eo, es, pependi, s. sup.), n. Cic. Etre 
— de son corps, Corpori deservire (s. 
parf. ni sup.), n. Cic. Être — de son 
ventre, Ventri obædire (io, ts, tui, 
ttum), n. Sall. Ventre duci (or, ëris, 
ductus sum), pass. Hor. Il est funeste 
d'être l'— de son ventre, Pernicic- 
sum est ventris obsequium (ii. n.). Hor. 
Deveair l'— de ses passions, Se (otum 
libidinibus dedëre (0, is, dedidi, de- 
ditum). Cic. — de ses passions, de 
ses plaisirs, Serous cupiditutum. Cic. 
voluplutum. Cic. Ame — des pas- 
sions, Animus libidini deditus. Cie. 
Être l'— d’une passion, de ses plai- 
sirs, Cupiditati servire, n. Cic. Vo- 
luptatibus obædire. Cic. Etre — du 
rylhme, de la composilion, Servire 
numero. Cie. composition. Quint. 
[Poète] — de la mesure, Numerts ad- 
strictus (de adstringi,or, ris, pass.). 
Cic. 1} 4° Adj. Qui n'a pas un instant 
de loisir. Mfarimis occupalionibus im- 
editus (a, um). Cic. = Etre esclave, 
Uarimis occupationtbus distineri (eor, 
ris, lentus sum). Cic. 

ESCOMPTE, s. m. Romise faite pour 
un payement roçu avant l'echeance. 
Decessio, onis, f. Gic. : Faire l'escomp- 
te, Decessionem de summä facère. Cic. 

ESCOMPTERN, V. acl. 1° Faire 
l'escompte. Vuy. ci-dess. || 2° Fig. 
User d'avance de. Præsumêre, o, ts, 
sumpsi, sumnplum, acl. Tac. 

ESCORTE, s. f. Troupe armée qui 

accompagne pour protéger. Præsidiun, 
ti,o. Cic. Comitatus, üs, m. Cæs. Satel- 
litummanus (Gs),f. Liv. : Nos escortes, 
Comitatus nostri. Cic. Les gens de l'es- 
corte d'Alexandre, d'untyran, Aleran- 
dri sfipatores, um, m. pl. Cic. Tyranni 
satellites (de satelles, litis), m. pl. Cic. 
Se faire une — de ses amis, Circum 
se præsidia amicorum habëre. Sall. 
Venir avec une —, Cum præsidio 
cenire. Cic. Une forte —, Firmum 
rzsidium. Liv. — peu nombreuse, 
aible —, Artus comitatus. Tac. Qui 
a one faible —, Parum comitatus (a, 
um). Cic. Voy. conTèor 1°. Faire — 
à, C. ESCONTER, 

ESCORTEN, v. act. 19 Accompagnor 
pour prologer ou surveiller : Escorter 
ag. Eu gen.) Aliquem comitari, dép. 

te. Alicui lalus tegëre (o, is, teri, 
tectum). Liv. Suet. (En parl. de deux 
ou plus. pers.) Alicui latus cingëre 
(o, ts, cieri, cincium). Liv. Faire — 
que. Alicui præsidium dare (0, as 

edi, datum). Nep. [Les décemvirs 
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s'étaient fait — de patriciens, Palri- 
ciis (à l'abl.) latera sæepserant (de sæ- 
pire, io, 1s, ptum). Liv. Il se faisait 
—, H était escorlé de bataillons…., 
Catervas circum se habebat (de habère, 
eo,es, bui, bitum). Sall. — de jeunes 
patriciens, Patriciis juvenibus sti- 
patus. Liv. Attaquer qqn qui est bien 
—, Âliquem bene comitatum aggredi. 
Cic. La foule qui m'escorte, Circum- 
fusa turba lateri meo. Liv. Sans être 
esrorté d'hommes armés, Sine arma- 
torum præsidio. Cic. || Escorter les ba- 
gages, Præsidio esse impedimentis (au 
dal.). Cæs. Impedimenta lueri (eor, 
êris, luitus sum), dép. Cæs. || 2° Ao- 
compagner par honneur. Deducëre, 0, 
is, duxi, ductum, act. Cic. Assectari, 
dép. (acc.). Cic. Prosequi, or, Eris, 
secuius sum, dép. (acc.). Cic. : Nous 
sommes escortés par eux jusqu'au 
forum, Ab eis ad forum deducimur. 
Cic. Escorter qqun au sortir de chez 
lui, Aliquem domo deducëre. Cie. — 
qga jusque chez lui, Aliquem re- 
ducëre domum. Cic. ct absol. Aliquem 
reducëre. Quint. Celui qui escorte, 
Assectator, oris, m. Cic. Voy. con- 
TÈOE 1°, ACCOMPAGNER 20. || 80 Fig. 
Aller de compagnic avec. Voy. Acco“- 
PAONER 10. 

ESCOUADE, s. f. 1° Fraotion d'une 
compagnio de soldats. Parva (æ) manus 
Wa . Sall. || 20 Fig. Petite troupe 
d'ouvriers). Classis, ts, f. Col. : Es- 
couades de dix hommes chacune, 
Classes denum hominum. Col. 

ESCRIME, 8. f. Art de faire des 
armes. Armorum ars (rlis) ludicra (æ), 
f. Cic. Gladit ars (rtis), f. Sen. : 
Maltre d'escrime, Lanista, æ, m. Cic. 

ESCRIMER, v. no. {° S'oxercer à 
faire des armes. Gladio seerercêre (e0, 
es, cui, citum). Veg. = Escrimer avec 
gqa, Rudibus cum aliquo battuëre (0, 
ts, 5. parf. ni sup.), n. Suet. — l’un 
contre l'autre, fludibus inter se con- 
currêre (o, ts, curri, cursum), n. Liv. 
20 Fig. Faire tous sos offorls. Vay. 
EFronT. {|| 3° Disputor l'un contre 
l'autre. Voy. S'Escniuen 40. 

S'EscRIMER, v. 1° Récipr. Faire des 
armes l’un avec l'autre. Voy. Escnt- 
MER 10.|| 29 Ref. So batire. Voy. Se 
DATTRAE do. || 3° Fig. Faire tous ses 
efforts : S'escrimer des pieds et des 
mains, Manibus, pedibus conari, dép. 
Ter, Voy. Erront, S'EFFONCER. || 
& Récipr. Disputer l'un contre l'autre. 
Digladiari, or, aris, atus sum, dép. 
Cic. || 6° Réf. S'appliquer à faire qq. 
ch. Voy. S'APPLIQUER 40. 

ESCROC, 5, o. Fripon. Fraudator, 
oris, m. Ph. 

ESCROQUER, v. act. 10 Tiror qq. 
ch. d'une pers. par fourberie : Escro- 
quer de l'argent à qqn, Aliquem ar- 
gento circumduc®re (o, is, duri, duc- 
tum). Plaut. ou circumuertére (o, is, 
verti, versum). Plaut. ou emungère (0, 
is, munzi, muncium). Ter. On lui à 
escroqué son argent, uue forte somme, 
Pecuniä circumventus est (pass. de 
circumvenire, 10, ts, veni). Cic. Magnä 
pecuniä fraudatus est. Cic. Estroqué, 
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Subduetus, a, um. Hor. |! 2e Dépouilter 
PA par fourberie. (Aliquem: atisndére 
eo, es, tondi, tonsum). Plaut. emun- 
gère (voy. do). Plaut. haudars. Cic. 

ESCROQUERIE, 8, f. Action d'es- 
croquer. Suppressio, onis, f. Cic, 
Fraus, audis, f. Cic. 

ESCROQUEUR, s. m. C. escnoc. 

ESCURIAL, polite ville, palais et 
monastèro d'Espagne. * Escuriacum, i, 
on. * Fscuriale, is, n. 

ESPACE, s. m. 1° Étendue inde- 
finie; étendue de lieu. (En gén.) Syra- 
tium, ü, 0. Cic. (Étendue de lieu) 
Locus, ï, m. Cic. Regio, onis, f. Cic. 
Tractus, Gs, m. Liv. Plin. : L'espace, 
que nous appelons le vide, Spatinm, 
quod inane vocamus, Lucr. On ne con- 

oit pas uo corps sans l'—, Corpus 
intelligi sine loco non potest. Cic. 
Tout — est occupé par des corps, 
Corporibus obsidelur omnis locus. Cic. 
Circonscrire des espaces par la pen- 
sée, Animo regiones metari. Liv. 
De libres — où ils paissent aller et 
venir, Libera spalia, qua permeent. 
Col. L'espace qu occupe le camp, Cas- 
trorum traclus, m. Liv. [Juger] quel 
— de terrain le contour embrasse, 
Quantum campi claudat circurtus. 
Quint. — resserré, Parvus locus. Cic. 
(Fig. À la sagesse il faut un espace h- 
re, Sapientie vacuo loco opusest. Sen. 
Rescerrer l'éloquence dans un — si 
étroit, Orationem tantas in anguslias 
compellëre. Cic. Voy. canniÈne 4o, 
caaup So. L'esprit se perd dans les 
espaces, Auius errat animus. Lucr. 
ils se perdent dans les —, Eorum 
anünus errore vagatur (dèp.). Cic. 
Se promener, Voyager dans les — 
imaginaires (= se créer des chi- 
mères), Voy. CHIMÈRE 20, |] 20 L'éten- 
duo des airs. Aer, eris (acc. erem et 
mieux era; pes de plur.), m. Cic. 
Cælum,i,n. Liv.: À travers l’espace, 
Per sublime. Plin. Dans l'—, (Sans 
mouv. vers) In suèlimi. Sen. (Avec 
mouv. vers) {n sublime. Plin. Voy. 
4 ain 7, || 3° Étendue suffisante. Spa- 
fium, ti, n. Cæs. Nep. Locus, i, m. 
Nep. = L'espace manquait pour faire 
manœuvrer la cavalerie, Spalium non 
erat agitandi equos. Nep. Il faut son- 
ger à l'— (dans une maison), Adhi- 
enda cura est laritatis (de lazitas, 
f.). Cic. Le peu d'— qu'il ya sur 
une page, Paginæ contractio (onis), f. 
Cic. Avoir de l'— pour combattre, 
Laxe dimicare. Suet. Avoir à peine 
l'— nécessaire pour s'asseoir, An- 
usie sedère. Cic. L'— intermédiaire, 
Ya) quod interest spatii. Plin. Noua 
avons été séparés par l'— et le 
temps, Intervallo locorum et tempo- 
rum disjuncti sumus. Cic. Toul | — 
compris entre le Pà et les Alhes est 
occupé (par l'ennemi), Omniu inter 
Padum atque Alpes tenentur. Liv, 
Meltre de l'— entre les tonneaux, 
Intervallu doliis dare. Pin. On avait 
laissé un si grand — eutre les deux 
armées. Inter duos exercitus (anim 
erat relictum spatit. (es. Laisser, Mé- 
nagcr des espaces de viagt pieds 
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chacun, Vicenos pedes intermiltère 
fo, is, misi, Missum). Plin. l Fig. La 
iberté séparée de la servitude par un 
espace trés étroil, Servitutis ac liber- 
tatis jura divisa perangusto frelu (de 
fretus. &s, m.;0n dit pl. souv. fretum, 
5,n.). Cic. || 6° Étendue du temps. Spa- 
tium temporis, et absol. Spatium, tt, 
on. Cic. Tempus, poris, n. Cic. : Courl 
espace de temps, Alodicum tempus. 
Quint. Dans un court —, Dans ua 
long — de lemps, Brevi spalio. Ter. 
Longo spatio. Cic. — de trente jonrs, 
Dierum triginta spatium, Cic. — d'un 
an, Spalium annuum, Cic. — d'un 
jour, Spalium diurnum. Cic. — de 
deux ans, Biennium, ti, n. Cie. — de 
trois ans, Triennium, n. Cic. 

ESPACÉ, Se, parl. passé d'Espa- 
cn, Voy. ce v. || Adj. Qui est à dis- 
tanco. Distans, gén. antis. Cæs. : Pou- 
tres espacées, Trabes spatiis inter- 
missæ. Cæs. Poulres — de deux pieds, 
Trabes distantes inter se binos pedes. 
Cæs. Être également espacés, Paribus 
intervallis distare, n. Czs. Ils combat- 
tent —,très —, Præliantur rari. Cæs. 
magnu intervallis. Cæs. Armée plus 
espacée, Acies distinctior. Liv. 

ESPACEMENT, 5.0. Distance entre 
deux choses. Intervallum, À, n. Cæs. 

ESPACER, v. acl. Menager dos in- 
tervalles entre. Lazare, act. Cæs. =: 
Espacer les manipules, les postes, 
les tentes, Lazare manipulos. Cæs. 
custodias, Liv. fentoria. Luc. — les 
tonneanx, Intervalla dolits dare (0, 
as, dedi, datum). Plin. Is partent en 
espaçant beaucoup les files, Proficis- 
cuntur longissimo agmine. Cæs. 

ESPADON, s. m. 1° Sorte d'épéc. 
Spatha, æ,f. Veg. Tac. || 2° Sorte de 
squale. Gladius, ti, m. Plin. 

ESPAGNE, Contréo d'Europe. Iis- 

ania, &, f. Cic. Liv. = Non seulewent 
ail eu Espagne, mais Espagnol, Non 
Hispaniensis, sed Hispanus. Mart. 
Guerre d'—, Bellum Hispaniense. Cic. 
ESPAGNOL, oLe. (Qui est) d'Espa- 
ne. (En gén.) Hispanus, a, un. Liv. 
Eu parl. des ch.) Hispanieus. Varr. 
Col. Hispaniemsis, m. f., e, n. Cic. 
Plin. | LES ESPAGNOLS, Hispani, orum, 
m, pl. Cic. Liv. 

ESPALIEN, 5. m. Arbre disposé 
contre un mur =: Un espalier, Un arbre 
en —, “Arbor maceris applicata. 
D'apr. Col. (v, 6). 

ESPANCETTE, #. f. C. BAINFOIN. 

ESPÈCE, s. f. 10 T. de religion. 
Apparence. * Species, et, f. (Eccl.) : 
Sous les deux espèces, ° Sub binä 
specie (Eccl.). |] 2° T. de philos. Image 
d'un objet sensible. Species, ei, f. Cic. 
Effigies, ei, (. Lucr. Figura, æ, (. Lucr. 
lä 3° T. de pharm. Réunion de sub- 
lances anatogues. Species, ei, f. Macr. 
Pail. || 4° Personne ou Chose qui a du 
rapport, de l'analogie avec. Aliquid ou 
Nescio quid (seul. au nomin. et à 
l'acc. s.), n. Ter. Cic. Instar (senl. au 
nomia. el à l'acc.s.), n. Tac. Simili- 
tuudo, dinis, f. Cie. = Ils élèvent une 
espèce de monstre (= unefille laide), 
Aliquid monastri aluat. Ter. [Apporter] 
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une — de billet, Nescio quid litteru- 
larum. Cic. Cette — de félicitation, 
[oc nescio quid gratulationis. Cic. 
C'élait une — de municipe, (Id) erat 
municipit instar. Tac. Une — d'art, 
Quædam artis similitudo (dinis), f. 
Cic. Une — d'éloquence, Quasi quæ- 
dam eloquentia. Cic. Des espèces de 
ceintures, Quidam quasi cinguli. Cic. 
Cette espèce de censure, Ea velut 
censura. Tac. C'esi une — de base, 
({d) sicut fundamentum est. Cic. Vie 
assée dans une — d'indépendance 

ita prorime libertatem acta. Tac. I 
Bo Sorte, qualite. Genus, neris, n. Cic. 
Species, ei, (. Col. Modus, i, m. Cic. 

ota, z, f. Sen. : Quelles espèces 
de gens sont parvenus... ? Qiuz genera 
hominum pervenerunt.… ? Sall. Quelle 
espèce de femme as-tn? Quid mu- 
lieris habes? Ter. Les autres espèces 
d'oiseaux perchent, Cetera geuera 
(avium) residunt. Plin. Oiseaux de 
toute espèce, Aves omne genus (à 
l'acc_). Varr. Désigner les espèces 
de vignes, Genera vilium notare. Plin. 
Herbe d'une espèce particulière, fJerba 
sui generis. Plin. L'air esi un corps 
de cette —, Aer ex hac notä corporum 
est. Sen. Diviser la tempérance en 
deux espèces, Temperantiam duobus 
modis discern®re. Cic. En toute — 
d'art, În omni arte. Cic. Un crime, 
Un hoaneur de nouvelle —, Crimen 
nouum. Cic. Novum genus honoris. Liv. 
D'une — rare, Er raro genere. Cic. 
N'être pas d’une même, d'une seule 
—, Non unius modi esse. Cic. }| Une 
pauvre espèce, où iron. Une belle 
—, et abs. Une — (= une pers. sans 
qualité, sans mérite), Unus (a)e mul- 
tis. Cic. demultis. Cic. || 6° Division du 
genre. Species, et, f. Cic. Forma. æ, f. 
Cic. Pars, artis,f. Cie. : Les espèces 
sontdes subdivisions du genre, Formæ 
sunt in quas genus dividitur. Cic. 
L'homme est une espèce; le cbien 
en est une autre : leur caracière 
comauna est l’animalité, J1omo spe- 
cies est; canis, species; commune his 
vinculum, animal. Sen. Toutes les 
espèces que renferme un genre, 
Omnes species quz sunt genert sub- 
jectæ. Quint. Subdiviser le genre en 
—, Genus in species partiri. Cic. 
Ranger les — dans un genre, Partes 
generi supponère. Cic. Par —, Sui- 
vaut les —, Per species. Suet. || 7° 
Raco. Genus, neris, n. Cic, : L'espèce 
humaine, Genus humanum. Cic. Ho- 
minum genus. Cic. || Fig. L'esprit pi- 
uant qui manque à votre espèce 
— à votre clique), Sal, quo caret 
vestra natio (omis, f.). Cic. if8 T. de 
jurispr. Le cas particulier dont il s'agit. 
Species, ei, [. Ulp. P.-jci. : J'ai à me 
rononcer sur l'espèce, Hæc species 
incidit in cognitionem meam. Pl.-j. 
Dans l'—, In proposito. Dig. || 9° La 
chose même (el non pas l'équivalent). 
Se tourne par : Lui-mème, Elle- 
même, Ipse, a, um. Cic. |] 10e Au pl. 
Pièces de monnaie. Pecunia, æ, f. Cic. 
Numeratum, i, n. Cic. Liv. Plin.: 
Espèces sonuautes, Mêmes traduct. 
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En —, In nummis. Cic. In numerato. 
Plin. Avoir en —, JTabëre in nummis. 
Cic. Dot payée en —, Dos numerata. 
Cic. Payer qqn en —, In pecunit 
alicui satisfacêre. Cic. Pecuniam dli- 
cui numerare. Cic, 

ESPÉRANCE, S. f. et ESPOIR, s. 
m. 1° Atlcnle d’un évenement houreur 
qu'on croit probable. Spes, e, [. Cic. 
: Duuce espérance, Spes cara. Cie. 
Bon espoir, Bona spes. Cic. — grand, 
très grand, Spes magna. Cic. marima 
Ou summa, Cic. Ferine —, Syes firm, 
Cic. Fiducia, æ, f. Cic. — certain, 
Spes cerla. Cic. non dubia. Cie. — 
bien fondé, Spes verissina. Cie. — 
douteux, Spes obscura. Cic. — trom- 
peur, Spes fallar. Cic. — chimérique, 
Spes falsa. Cic. Espérance vaine, Spes 
inants. Cic. Faible espoir, Peu d'—, 
Spes erigua ou tenuis. Cic. Sperula, 
æ, f. Plaut. Cic. Reste d'—, Spes re- 
liqua. Cic. L'espérance des honimes 
aècessiteux, Spes hominum egentium. 
Cic. L'espoir d'un bien, Boni erspecta- 
{io (onrs), f. Cic. L'— de la liberté, 
Spes libertatis. Cic. L'— de recouvrer 
la liberté, Spes libertatis recuperande. 
Cic. Le ferme — de payer, Fiducie 
præstandi. Quint. Faire concevoir, 
Donner une espérance à qqn, Alicut 
spem facère ou dare on injic?re. Cie. 
objic®re. Liv. Aliquem in spem vocare 
ouinducëre. Cic. Faire briller une — 
aux yeux de qqu, Alicui spem pre- 

onëre ou ostendëre ou ostentare. Cic. 

‘amitié fait luire une heureuse —, 
Amicilia bona spe prælucet. Cic. Ua 
faible rayon d— ayant loi, Lai 
aur& spei objectä. Liv. Donner, Faire 
concevoir à qqn l'— de (et l'Infin.), 
l'— que, Voy. Faire wespéner 2, 
Entretenir qqn dans one —, Spe ali. 
quem fouère. Liv. Entretenir l'— deCs- 
Una, Spem Catilinz alfre. Cic. Con- 
bler l'—, Erspectationem explère. Cie. 
Concevoirune —, l'— deqq.cb., Srem 
nancisci, dép. Cic. In spem venire(n.) 
ou tngredi lp.) ou adduci (pas) 
Cic. Aliquid spe concipère. Liv. Con- 
cevoir de grandes, de haotes espà 
raoces, Sperare magna. Cic. ercelse 
Liv. Concevoir l'espérance de {el l'ir- 
fin.), l'=— que.…, Voy. ssrênen 2e, Se 
livrer à l'—, Se bercer d'une —, Spei 
acqutesc®re. Sen. — dont je ne me 
berce pas, Quod null& habeo in spe. 
Cic. Nourrir uue —, Spe feneri. Ée. 
Nourrir une — perdue, Perditam spem 
fovère. Liv. Se flatter d'une donte 
— en l'entendant, Aliquil speculr ex 
ejus sermone degustare. Cic. Se laisser 
aller à de vaines espérances de paix, 
Ad spem inanis pacis devolut. Cie. Por- 
ler Ses — jusqu'à..., Voy. ÉLeven Îe, 
Mettre son espérance en qq. cb. 
Fonder son — sar qq. ch., Spem sibt 
in re ponëre Ou proponêre. ic. re 
ponëre. Cæs. Placer, Meltre s00 — es 
qqn, Jn aliquo spem ponêre ou celle- 
care ou habeére. Cic. Tont l'espoir de 
la république repose sur vons, Re 

ublicæ spes omnis in vobis est. Cie. 
oul notre — repose sor lui, în ce 
positas omnes nosiras spes habenus. 
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Cie. Être en espérance (— être espéré), 
In spa esse. Cæs. Liv. Une gloire en 
Sperata gloria. Cic. Gain déjà mangé 
en —, Spe devoratum lucrum. Cic. 
Qai est déjà maître en — de Capoue, 
Ante spe suä Capuæ politor. V.-Mar. 

tre vainqueur en —, Animo vic{o- 
riam præcipère. Cæs. Avoir de l'espoir, 
bon —, Hubëre spem. Cic. bonam spem. 
Cic. J'ai bon —, grand —, Afagna me 
spes lenet. Cie. Sum magnä spe ou in 
magnô spe. Cic. Avoir l'— de (et l'in- 
fa.), l'— que..., Avoir bon —, ferme 
—de(etl'iofiu.),que..,Voy.msPénen. 
N'avoir que l'—, Aferam spem habere. 
Ter. Plein d'—, de ces espérances, 
Plenus spei. Liv. Has spes secum por- 
tars. Liv. Conserver l'espérance de 
vivre, Spen vitæ producère. Tac. Il y 
a espoir que cela ira mieux, Spes est 
(id) melius fore. Cic. S'il nous restait 
gg. — de salu, Si ulla spes salutis 
nosiræ subesset. Cie. 11 y a peu d'—, 
Spes est in anguslo. Cie. 11 n’y à pas 
d'—, Spes deficit. Cic. Je nai pas 
d'—, Nullä spe sum. Cic. Les mé- 
decins sont sans —, Medici diffidunt 
(de diffidÿre, o, fisus sum, n.). Cic. 
N'avoir plus d'—, Voy. DÉsSEsPEREN 
1o, N'avoir plus l'— de faire, Abesse 
a spe faciendi., Cic. N'avoir plus au- 
eune espérance de salut, De omni sa- 
lute desperare. Cæs. Nous n'entre- 
voyous même aucune — de mieux, 
Ne spes quidem ulla osfendilur (id}fore 
suelius. Cic. Qui ne laisse plus d —, 
C. vésespéné 1°. Tromper, Ruiner, 
Détruire l'—, Spem fallëre. Cic. tol- 
Ure. Liv. Briser l'—, Spem infrin- 
gère. Cic. Ruiner de si grandes es- 

érances, Tantas spes decerpère. 
Duint. Ruiner, Dissiper les — de 
qg0, Oter à qqs son espérance, Ali- 
quem spe depellëre. Liv. Oter à l'ac- 
cusé toute — de corrompre le tri- 
banal, Præcidère rec spem Judicit cor- 
rampendi. Cic. Ne pas laisser même 
l'— d'uoe mort honorable, Ne morti 
quidem honestæ locum relinquère. Cic. 
Tromper par des retards l'— de qgn, 
Spem alicujus morando destituëre. 
Liv. Trabir l’— de Térentia, Spem 
Terentis deserËre. Cic. Faire perdre 
de grandes espérances à qqn, Ali- 
uem ex magnd spe delurbare. Cic. 

tre déçu, lrompe dans son espé- 
rance, Etre déchu de ses espérances, 
Spe or (dép) ou dejici (pass.). Cæs. 
destitui (pass.). Curt. Spe ou De spe 
depelli (pass.). Cic. Liv. De spe ou A 
ge decidère (n.). Ter. Liv. Déchu 

aue espérance, Spe repulsus. Cic. Dé- 
çu dans celle —, Hac spe lapsus. Cæs. 
Désolé de voir une si belle — déçue, 
Incensus dolore taniæ ad irritum ca- 
dentis spei. Liv. Perdre l'—, ses espé- 
rantes, Spem perdëre ou abjieïre. Cic. 
projicére. Pl.-j.Spes amitt®re. Cic. Per- 
dre l'espérance d arriver à une dignité, 
Honorem desperare. Cic. Tout espoir 
est perdu, Deplorata spes est. Liv. 
Tout — élant perdu, Spe undique 
abscis&. Liv. Qui a perdu tout —, 
Voy. vésespéré 3°. C'est lui qui 
doil rauimer un jour [nos] espérances, 
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Hie lumen rebus dubits futurus (est). 
Liv. Renaître à l'espérance, Se tn 
spem erigère. Cic. Alors, ayant repris 
espoir, il... Tum, refectä tandem spe, 
ille… Liv. Jusqu'à ce jour l'— élait 
permis, Anfehac sperare licebat. Cic. 
Réaliser es espérances, Voir ses — 
se réaliser, Venire ad exilum spei. 
Liv. L'événement répondit à [son] 
espérance, Eventus ad spem respon- 
dif. Liv. Qui ne répond pas à l'—, 
Erspectatione minor. Quint. Fortune 
qui passait son —, Forluna supra 
quam ne optare quidem auderel. Liv. 
Au delà de son —, Supra votum. Sal. 
Au delà de toute —, Supra erspecta- 
tionem. Quint. Contre son —, Contra 
spem. Liv. Præler spem. Ter. Ii m'est 
arrivé, conire mon —, que.…., {nspe- 
ranti mihi cecidit, ut (subj.). Cic. 
Contre Loute —, Contra spem omnium. 
Cic. Præter exspectationem. Liv. Cic. 
Ï 2° Bonne opinion qu'on a de qqn pour 
avenir. Spes, ei, f. Cic. Exspectatio, 
onis, f.Cic. : Concevoir de grandes es- 
pérances de qqn, Concip®re summa de 
aliquo. Quint. On conçoit de si gran- 
des — de ton lalent, Tanta exspectatio 
est ingenii lui. Cic. Il surpassa les — 
que ses concitoyens avaient conçues 
6 lui, Summam spem, quam de 60 


cives habuerant, superauit. Cic. Donner | À 


de grandes —, Éxspectationem ma- 
gnam facëre. Cic. Tu réponds aux — 
que tu as données, Sustines hanc 
erspectationem fui, quam concilasti. 
Cic. Fille qui donne les plus belles 
—, Egregis spei fiia. Tac. || 3° Por- 
sonne ou Chose sur laquelle on fonde 
son espbrance. Spes, ei, [. Plaut. Virg. 
: 0 mon espoir! O mea spes. Plaut. 
{[Agneaux], — du troupeau, Spes gre- 
gis. Virg. [Navires}, — de votre re- 
lour, Spes vestri redilüs. Ov. 
ESPERER, v. 1° Act. ou Neut. 
Avoir l'esperance de qq. ch.; Neut. 
Avoir confiance en. Sperare, act. Cic. 
Etspectare, act. Sic. Spem habere (eo, 
es, bui, bitum). Cic. In spe esse, n. 
Cie. Spe duci (or, éris, ductus sum), 
ass. Cic. =: Commencer à espérer, 
pem capËre ji. ts, cepi, caplum). 
Cic. ou concipère (io, is, cepi, ceplum). 
Cie. In spem ventre (io, is, vent, ven- 
tum), n. on ingredi (ior, Eris, gressus 
sum), dép. on adduct (or, ris, ductus 
sum), pass. ou induci, pass. Cic. 
Cesser d'—, Ne plus —, C. néses- 
PÉNER. — Îa paix, Pacem sperare. 
Cic. Ceque je n'espère pas, Quod nullä 
habeo in spe. Cic. On espéra la paix, 
La paix fut espérée, Paz fuit in spe. 
Cic. Bien espérer de qqn, De aliquo 
bene sperare. Nep. — de qqn la vic- 
loire, Victoriam ab aliquo sperare. 
Cæs. Celui dont ils espèrent le plus, 
Ille a quo plurimum sperant. Cic. Ceux 
de qui nous espérons des services, 
Ei quos speramus nobis profuturos. 
Cic. Espérer tout de moi, Ümnia a 
me exspectare. Cic. 11 n'y a rien à — 
de Lépide, Nihil in Lepido spei est. 
Cic. Vous n'avez aucune gloire à 
— d'eux, Ab sis exspectare gloriam 
nullam potestis. Cic. — tout de la 
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victoire, Omnia sperare ex victoriä. 
Cæs. Faire — à qqn qq. ch., Spem 
alicui de re injicère (io, is, jeci, jec- 
hun). Cie. Le sol fait — de l'eau, 
Terra aquas promittit (de promiti(ëre, 
0, misi, missum). Plin. {|| Espèrer 
en soi, Sidi confidfre (o, is, fisus 
sum), 0. Cic. La république n'esnère 
qu'en vous, Reipublicæ spes omnis in 
vobis est. Cic. On n°'— plus qu'en un 
seul citoyen pour la résistance, Nune 
in uno cive spes @d resistendum est. 
Cic. Espérer en une légion, Legioni 
confidére. Css. — en qq. ch., Sibi 
spem in re ponËre (0, is, posut, posi- 
tum). Cic. J'espère beaucoup en cela, 
Id in optimä spe pono. Cic. Espérer 
en s0n courage (ôt anc., — 4 son con- 
rage), Spem in virtute habeërs. Liv. — 
ea la stabilité de la fortune, Sfabilitate 
fortunæ confidëre. Cie. || 4° Neut. Suivi 
d'un verbe. Penser qu'un èvénement 
heureux aura lieu : J'espère faire …, 
J'— de faire.…,J'— que je ferai, 
Spero ou Spem habeo (vos: 10), ou In 
spe sum, ou Afihi spes est, ou Spes me 
tenet (nuit, nére) me facturum esse. Cic. 
J'— que nous aurons ce bonheur, 
Spero fore ut contingat id nobis. Cie. 
J— bien être …, que je serai, 
Confido (voy. 1°), ou Magnam spem 
abeo, ou In magnä spe sum, ou Magna 
me spes fenel me fulurum esse. Cic. 
J'— bien qu'aucune prolongalion de 
lemps ne me sera accordee, Magnä 
in spe sum miht nihil temporis proro- 
gatum iri. Cic. J'— bien pouvoir …., 
ue je pourrai..., J'— qu'il pourra..., 
onfldo me posse. Liv. (Mihi) spes est 
Runc posse. Cic. On n°— pas de pon- 
voir résister, Speï nihil ad resisten- 
dum est. Cic. Honneurs qu'ils ne peu- 
ven! espérer d'obtemr, Honores quos 
desperant. Cic. Voy. DÉsespéaER. Faire 
— à cet homme que nous pourroos 
partir ensemble, Homini spem inji- 
cère (io. is, jeci, jectum) posse nos 
unä decedère. Cic. Faire — à qqo qu'il 
recouvrera la liberté, Recuperands 
libertatis spem alicui afferre (fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. HN fait — 
qu'il fera, Spem affert se facturum 
esse. Cic. Faire — que cela sera. 
Syerm facère (io, is, feci, factum) id 
fore. Liv. Je suis amené à — que 
cela sera, In spem inducor (ëris, 
ductus sum, duci) id fore. Cie. || 
Se Qaf. Suivi d'ua verbe. Penser 
qu'un événement heureux a lieu ou a 
eu lieu = J'espère que maintenant {u te 
ortes bien, Spero te jam valére. Cic. 
*— beauconp que cet événement est 
ua bonheur pour moi, Afagna me spes 
lenet bene mihi (id) evenire. Cie. J — 
que nous avons achevé, Spero nos 
confecisse. Cic. J'— l'avoir fait agréer 
mon motif, Spero f\bi me causam pro- 
basse. Cic. . 
ESPLÈGLE, adj. Fin, subtil, éveillé. 
Lascivus, 8, um. Varr. || Subst. Ua 
jeune espiègle, Lascivus puer, m. Hor. 
ta jeune —, Lasciva puella, f. Virg. 
L'— s'est cachée, Delituit mala. Plaut. 
ESPIÈGLERTE, 8. f. Malice d'espié- 
gle.Facinus(noris)festivum (i),n.Plaut. 


718 ESPRI 


ESPION, ONne, s. m. et f. 1° Masc. 
Colul qui se méle parmi los ennemis 
pour les épier. Speculator, oris, masc. 
Cæs. Explorator, masc. Cæs. = D'es- 
piou, Speculatoriue, a, um. Cæs. || 2° 
Mage. et fém. Celui, Celle qui épie la 
conduite d'autrui. Conquisitor, oris, 
masc. Plaut. Syeculatrir, icis, fém.Cic. 

ESPIONNAGE, 5. m. 4° Action 
d'ospionner les ennemis. Exploralio, 
onis, f. Col. || 2° Action d'épier la 
conduite d'autrui. Erploratio (onis) oc- 
culta (æ), f. Tac. . 

ESPIONNER, v. act. 1° Épier l’en- 
nemi. Speculari, dép. (acc.). Czs. 
Hirt. Explorare, act. Cæs. : Espionner 
l'eonemi, Hostium consilia explorare. 
Cic. || 2° Fig. Épior los actions d'au- 
trul. Speculari, dép. (acc.). Plaut, =: 
Ma femme ne fait que m'espionuer, 
Uzor me omnibus servat modis. Plaut. 

ESPLANADE, 6. f. Espace decou- 
vert au-devant d'un édifice. drea, æ, 
f. Vitr. Pl.-j. 

ESPOIN, s. m. C. ESPÉRANCE. 

ESPRIT, s. m. {4° Substance incor- 
porello. Spiritus, üs, m. Liv. Virg. 
Mens, entis, f. Cic. = Dieu esl esprit, 
Spirilus est Deus. Vulg. Le Sainl- 
Esprit, Spiritus sanctus ou Spiritus 
Det. Vulg. Il est an pur esprit, Totus 
er mente constat. Cic. Les étoiles 
sont animées d'un — divin, Stellz 
divinis mentibus animatæ sunt. Cic. 
Eatralné par l'— divin, Spiritu di- 
vino tactus. Liv. |} 2° Genie, dbmon. 
Eu gén.) Dæmon, onis, m. Apul. 
Bienfaisant) Genius, ii, m. or. Ov. 
Malin) Spiritus malus. Sid. : L'esprit 
amilier, Genius comes. [or. — de 
ténèbres, Spiritus niger. Sed. Voy. 
DÉMON 2°, DÉMONIAQUE. || 3° Reycnant. 
ge gén.) Umbra, æ,f. Plin. Suei. 
Malfaisant) Larva, à, f. Plin. Sen. 
2 Les esprils, (En géêu.) Manes, ium, 
m. pl. Liv. (Malfaisants) Lemures, 
um, m. pl. Hor. Ov. || 4° Être spiri- 
tuel opposé au corps, âme. Animus, à, 
m. Cic. Mens, entis, f. Cic. : L'homme 
semble n'être qu'esprit, Homo nihil 
esse præler animum videtur. Cic. Dé- 
lassement de l'—, Remissio animi. 
Cic. Rendre VC rendre l'âme), 
Voy. Ame 19, N Fig. Le corps de 
l'empire est régi par un seul homme, 
ui eu est comme l'âme et l'esprit, 
mperii corpus unius quasi animä el 
mente regitur. Flor. |} 6° La pensée, la 
mémoire. Animus, à. mm. Cic. lens, 
entis, f. Cic. : Nous devons avoir cela 
à l'esprit, (Id) in animo habtre de- 
bemus. Cic. Avoir toujours qq. ch. à 
l’—, Aliquid semper in promptu ha- 
bêre. Cic. Venir à l'— de qqn, Alicui 
occurrère menti Ou in menfem. Cic. 
ad animum. Cæs., et simpl. occurrère 
(o, ts, curri, cursum), n. Cic. animo 
succurrêre. Cic. Si qq. ch. vient à l'— 
Si quid in mentem venit. Cic. (Chose] 
qui ne vical pas même à l'—, Quo 
ne in cogitationem quidem cadit. Cic. 
Il me vient à l'— de dire, Occurrit 
ut dicam. Cic. Parcourir en —, Animo 
lustrare, act. Cic. Je n'ai pas l'— 
assez présent, Me fugit memoris. 
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Plaut. Sortir de l'—, Ex animo ef- 
fluëre. Cic. || 6° La volontè. Animus, 
i, m. Cic. = J'ai dans l'esprit de 
faire... [abeo in animo ou Mihi est 
in animo facëre. Cic. Je me suis mis 
dans l'— de défendre, d'aller.., In- 
duzi in animum, Ou Induri animum 
defendëre. Cic. ire. Cic. Mon — s0 re- 
fuse à dire cela, ([d) animus dicëre 
reformidat. Cic. }| 7° L'ensomble des 
facultés intellectuollos. Mens, entis, f. 
Cic. Animus, i, m. Cic. Ingenium, di, 
n. Sall. Peclus, toris, n. Cic. =: La 
principale partie de l'âme s'appelle 
‘esprit, Princeps animi pars mens 
nominatur. Cic. L'— humain, Huma- 
nus animus. Cic. Un bon —, Un — bien 
fait, Mens recta. Cic. Il a eu le bon 
— de transiger, Bene fecit, qui (rans- 
egerit. Cic. Le cœur et l'—, Pectus 
ingentumque. Liv. Se former le cœur 
etl'—, Animuin el menlerm Suam con- 
formare. Cic. Plus inactif de corps que 
d'—, Operä otiostor quam animo. Cic 
Voir des yeux de l'—, Oculis mentis 
vidère. Cic. Les œuvres de l'— sont 
immortelles, Ingenii facinora immor- 
talia sunt. Sall. Présence d'— (—= 
sang-froid), Præsentia animi. Czs. 
Cic. Qui montre de la présence d'—, 
Præsens ingenio. Plin. Avoir de la 
réscnce d'—, Animo præsenti esse. 
er. Je ne perds pas ma présence 
d'—, À mente non deseror. Cic. Etre 
en possession de son —, Esse sus 
menlis. Cic. Qui est en possession de 
son —, Suæ mentis compos. Cic. Faire 
perdre l'— aux généraux, Imperalo- 
ribus menlem adimëre. Liv. Perdre 
l'—, Mentem amiftére. Cic. Qui a 
erdu l'—, Mente captus. Cic. lapsus. 
juet, || 8° Facilite de la conception et 
vivacité de l'imagination; finesse de la 
pensce, piquant de l'expression. (l’éué- 
tration, finesse) Acumen ingenti, el 
absol. Acumen, minis, n. Cic. Aentis 
acies (ei), f. Cic. (Grâce enjouée) 
Lepos, poris, masc. Cic. (Finesse 
charmante) Festivitas, alis, f. Cic. 
(Finesse élégante, de bon goùt) Ur- 
anilas, f. Cic. (Grâce piquante) Sal, 
alis, m. Cic. (Causticité) Dicacitas, 
atis, f. Cic. (Traits plaisants) Fa- 
cetiz, arum, f. pl. Cic. (Traits ingé- 
aieux) Argutis, f. pl. Cic. : Homme 
qui a de l'esprit naturel, Vir inge- 
niosus. Cic. Homme d'— (pour les 
nuaaces, voy. pl. h.), Homo lepidus. 
Cie. urbanus. Cic. salsus. Cic. dicar 
gén. acts). Cic. facetus. Cic. argutus. 
ic. (Homme) de beaucoup d'—, Per- 
urbanus, Cic. Tu as de l’— jnsqu'au 
bout des doigts, Nimium sctte scitus 
es. Plaut. Qui a de l’— aux dépens 
de qqn, Dicaz in aliquem. Cic. Quel 
ue soit son —, Quamuis ingeniosus. 

d Her. [Homme] qui ne manque 
pas d'—, Haud inficetus ou Haud in- 
facetus. Cic. Noninficetus. Cic.Hlomme 
sans —, Homo sine acumine. Cic. in- 
urbanus. Cic. Traits d'—, Faceliz 
ou Argutiss, f. pl. Cic. Salsa negotia ou 
absol. Salsa, n. pl. Cic. Sales, m. pl. 
Ilcr. ny a de Î— dans ce mot de 
Caton, Scitum est illud Catonis. Cic. 
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Couversation pleine d'—, Sermo fe- 
cetus festivusque. Cic. Ce n'est pas | — 
qui manque, Salis satis est. Cic. Qni 
est sans — (eu parl. des ch.), Insu- 
sus, a, um. Cic. Inurbanus. Hor. Ille- 
pidus. Pl.-j. Mensonge qui n'est pas 
sans —, Mendacium non inficefim. 
Cic. Avec —, Lepide. Cie. Festive. 
Cic. Urbane. Cic. Salse. Cic. Pacele, 
Cic. Argute. Cic. Scite. Plaut. Plin 
Sans —, Inurbane. Cic. Nou sans —, 
Avec assez d'—, Non insulse. Cic. 
Haud inficete. Vell. |] 9° L'ensemble des 
sonlimonts da l'âme. Animus, i, m. 
Cic. Pectus, toris, n. Cic. Mens, entis, 
f. Cic. : Un mauvais esprit, Mfala 
mens. Ter. Un — hostile, Inimicus 
animus. Cæs. Avoir l'— d'un consul, 
Pectus consulis gerëre. Liv. || 10° Au 
plur. Ensomble de pcrsonnesconsidèrées 
par rapport à leurs sentiments. Animi, 
orum, m. pl. Cic. Liv. : Les esprits 
se montenl, Tument animi. Pl.-j. 
Calmer les —, Animos miligare. Liv. 
Il 14° Humeur, caractère. Afores, un, 
w. pl. Cic. Animus, à, m. Cic. Inge 
nium, dt, n. Cic. Indoles, is, [. Cic. 
Natura, æ, f, Cic. : Esprit bien fait, 
VOoy. ACCOMMODANT. Je connais l'— 
des femmes, Novi ingenium mulierum. 
Ter. Voy. CARACTÈRE 30. || 120 Senti- 
ments parlages par un ensemble de per- 
sonnes. Habitus, us, m. Vell Tac, 
Mens, entis, [. Tac. Mentes, ium, f. 
pl. Suet, Ingenium, it, n. Tac. Sue. 
: L'esprit des armées, Mens ererci- 
tuum. Tac. L'— de la cour, Inge- 
nium aulz. Suet. L'— de [cette) pro- 
vince, Animi provinciæ. Tac. L'— des 
provinces, Jabitus provinciarum. Tac. 
— général des citoyens, Civitatis 
habitus. Veil. L'— du public à son 
égard, Hominum erga eum menles. 
Suet. L'— du monde, Urbanitws, 
atis, f. Cic. Humanitas, f, Cic. L'— 
de corps, Communttus, f, Gic. — de 
sociabilité, Communitas, f. Cic. Con- 
munes (um) hominum sensus (uum), 
m. pl. Hor. Sen. |] 13° Principes, molifs, 
tendances lesquols on est dirige. 
Studium, ii, n. Cic. : L'esprit de part, 
Partium sfudium, n. Cic. Par — rè- 
volutionnaire, Novarum rerun studio, 
Sall. Être animé de l'— révolution- 
aaire, Novis rebus studére (eo, es, dui, 
s. sup.), n. Cic. Par — de contradic- 
tion, Concertationis studio. Cic. Con- 
tenir les plébéieos par un — de jns- 
lice, Animi æquilate plebem continère. 
Cic. — de conduite, Prudentia, æ, f. 
Cic. — d'hostilité, Aliena roluntas. 
Cic. — de vengeance, Ulciscendi li- 
bido (dinis), f. Cic. Dans cet —, Hac 
mente. Cic. J'ai agi ainsi daos l'— 
de (inf.), Eâ mente feci, ut (subj.). Cic. 
|! 460 Disposition, Aptitude qu'on a 4 qq. 
ch. Indoles, is, f. Cic. Ingenium, t 
u. Cic. : L'esprit de.…, Ingenium ad 
(rem). Cic. Indoles (alicujus re). Cie. 
ad (rem). Cic. L'— d'imilation, £mu- 
landi amor (oris), m. Tac.Qui a l'— 
d'invention, Ad inventendum habilis 
(m.f., e, n.). Quint. Voy. APTITODE, 
Disposrrion. || 16° Le sens d'un auteur, 
d'un texte. Sententia, z, f. Cic. Vo- 
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hentas, afis, f. Cic. Sensus, üs, m. 
Quint. Gell. : Les termes el l'esprit 
de la loi, Verba et voluntas legis. 
Quint. S'attacher à l'— de la loi, 
Sententiam legis sequi. Cic. Défense 
ui s'écarte de l'— de la loi, De- 
(si sejuncta a sententiä legis. Cic. 
leltre fausse l'— de la loi, Lit- 
terë jus torquetur. Cic. Violer l'— de 
la loi sans en violer la lettre, Salvis 
verbis legis sententiam ejus circum- 
venire. Dig. L'— d'un lestament, Vo- 
luntas in lestamento. Cic. L'— et la 
lettre do texte, Sententia et scriptum. 
Cie. La controverse roule sur la lettre 
etl'—, Er scripio et senlentiä nas- 
citur controversia. Ad Ier. S'atta- 
cher 4 la lettre et non à l'— du mot, 
Ad rerbum, non ad senfentiam rem 
accipére. Cic. Billet conqu à peu près 
dans le mème —, Tabelle in eamdem 
fere sententiam. Cic. Deux missives 
de toi écrites dans le mème , 
Dus epistolæ lux in eamdem Ta- 
tionem scriplz. Cic. || 16° Personne 
considerée par rapport au caractère de 
ton esprit : Un grand esprit, Vir 
acerrimo ingenio. Cic. Quel bon — 
blämerait ...? Quis justus rerum 
æstunator reprehendËret ? Curt. Un bel 
—, Urbanus homo, m. Quint. César 
élait ua — charmant, In Cæsare fuit 
leporis apecimen (minis), 0. Cic. Le 
consul, — étroil el méchant, Consul, 
parvo animo ef pravo. Cac. || 17° Petit 
corps subtil qu'on supposait porter la 
vis et lo sentiment dans les divorses 
parties do l'animal. * Spiritus, üis, m. 
3 Reprendre ses esprits (—= Revenir 
& soi; Fig. Se remettre), Voy. nç- 
sENIR, Se REMETTRE. || 18° Aspira- 
tion; signe d'aspiration. Spiritus, üs, 
®. Prise: L'esprit rude ou l'— doux, 
Spiritus asper vel lenis. Prise. 

ESQUIF, 9. m. C. Banque. 

ESQUILIES (Les), faubourg de 
Rome. Esquiliæ, arum, f. pl. Cic.=(Qui 
est)des Esquilies, Esquilrus, a, umn.Ov. 

ESQUILIN, montagne dé Rome. Es- 
guiinus (i) mons (ontrs), m. Cic. 

EsQuiuiIN, 1NE, adj. Ou mont Es- 
quilin : La porte Esquiline, Esquilina 
porta. Tac. La tribu —, Esquilina 
iribus. Varr. 

ESQUILLE, 8. f. Fragmont qui se 
délache d'un os. Ossis fragmeutum 
VU a. Cels. : Des esquilles, Infracta 
orum) osSa (tum), n. pl. Plin. 

ESQUINANCIEF, 9. f. C. ANGINE. 

ESQUISSE, 3. [. 1° Promier essai 
d'un dessin, d'une pointure, d'uno 
sculplure. Deformatio, onis, Î Vitr. 
Conformatio, f. Vitr. : Faire au pin- 
ceau des esquisses d'un ouvrage, 
Eremplaribus pictis speciem operis de- 
formare. vi | 20 Fig. Premier plan 
d'un ouvrage d'esprit Adumbratio, 
omis, f. Cic, 

ESQUISSER, v. act. Faire l'osquisse 
d'un tableau, etc. Deformare, act. Vitr. 
Voy. e<quisse 40. || Fig. Esquisser 
les prnripaux traits d'une ch., Rei 
velul vestigia ac lineamenta qurdam 
ostend£re (o, is, tendi, lentums, Tac. 
Celui dont j'ai esquissé le portrait, 
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Ille quem deformavi. Cic. Esquisser le 
portrait de l'orateur, Oratorem infor- 


mare. Cic. — les passions (oratoires), 


gpl velut primis lineis designare. 
uin£. 
ESQUIVER, v. act. Éviter adroite- 
ment. Effugñre, io, is, fugis fugitum, 
act. Cæs. Vitare, act. Cic. Evitare, 
act. Cie. : Esquiver les traits, Tela 
refugère. Cic. vitare. Cæs. — un coup, 
Ictum declinare. Liv. frustrari (dép.). 
Curt. — un coup (à l'escrime) par un 
léger mouvemeut, Pelilionem parvë 
declinatione vilare ou effugëre. Cic. 
— qqn, Alicui se subripère (to, is, 
ripui, replum). Plaut. Hor. || Fig. 
Esquiver un châtiment, Pœnam sub- 
terfugëre (8. sup). Cic. eludëre (0, is, 
lusi, lusum). Pl.-j. E pœnä evolare. 
Cic. Voy. ÉVITER, ÉCHAPPER 4°, — 
les dispositions de la loi, Vim legis 
eludëre. Suet. Voy. ÉLUDER. 
Esquiver, v. 0. S'osquiver. Effu- 
gère, io, 1s, fugi, fugitum, n. Czs. = 
Faire esquiver qqu, Alicui effugium 
dare (o, as, dedi, datum). Cæs. 
S'esquivenr, v. réf. Se retirer à la 
dèrobee. Se subripère (io, is, ripui, 
replum). Plaut. Se eripêre. Cæs. Liv. 
Se abripéëre. Plaut. Se proripère. Cic. 
Se subducËre (0, is, duri, ductum). 
Cic. Effugère, io, is, foi fugitums 
n. Cic. Aufugëre, n. Cic. Elabi, or, 
ris, lapsus sum, dép. Ci. Evolare, 
n. Cic. = S'esquiver du forum, Se 
subripËre de foro. Plaut, S'— à la 
faveur du tumulte, Elabi inter tu- 
multum. Liv. Voy. S'ENFuIR 1e. 
ESSAI, 8. m. 1° Épreuve qu'on fait 
de qq. ch. Experientia, æ, [. Cic. Expe- 
rimentum, t, n. Cic. Tentatio, onis, f. 
Liv. Perichlatio, f. Cie. Periculum, i, 
n. Cic. = Essai de l'or, etc., Voy. 
ÉPREUVE de, Faire un —, Erperimen- 
(um capêre. Plin. Faire l'— de, un — 
de, C. EssaA%En 4°, ÉPnouvER 1°. Don- 
ner des bœufs à l'—, Dare boves expe- 
riendos. Varr. À l'—, rien n'esi moins 
facile à imiter, Nihil est erperienti mi- 
nus imitabile. Cic. Les premiers essais 
d'un règne, Primum regni rudimen- 
(um, 0. Liv. L'essai du métier des 
armes, Rudimentum militare. Liv. 
militiz. Vell, Un coup d' eri- 
menium, i, n. Just. La timidilè qui 
accompagne un premier coup d'—, 
Tirocinii melus. Quint, Faire un coup 
d'—, Érperimenta sui edère. Just. 
Faire un coup d'— dans le métier 
des armes (— sortir d'apprentissage), 
Tirocinium pon®re ou Tirocinii rudi- 
menta deponêre. Just. Orateur qui sur 
aucun point n'en est à son coup d'—, 
Orator nullä in re tira (gén. onis) ou ru- 
dis(is). Cic.Voy. éPneuve 1e. || 2e Pre- 
mière tentative d'un auteur, d'un artiste. 
Conatus, üs, m. Cic. Rudimentum, 1, 
n. Liv. Periculum, n. Cic. : L'essai et 
l'ébauche de qq. ch., Alicujus rei 
conalus aîque adumbratio. Cic. Pre- 
miers essais de Protogène, Rudimenta 
Protogenis. Petr. Vouloir la vérité 
dans cet essai (poétique), In isto 
periculo verilatem exigère. Cic. 
ESSALM. 6. m. 4° Volée d'abellles 
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abandonnant la ruche, Examen, mint, 
n. Cic. Pullities, ei, f. Col. : Deux es- 
saims, Duo apum populi, m. pl. Col. 
Former un essaim, C. Kssaimen. || 2° 
Fig. Grande multitude de. Examen, mi- 
nis,o. Cic. Âgmen, 0. Liv. Turba, æ, f. 
Cic. Grez, egis, m. Cic. = Des essaims 
d'esclaves, de jeunes garçons, Exa- 
mina servorum. Cic. Agmina puero- 
rum. Liv. 

ESSADMER, v. 0. Quitter une ruche 
en pari. d'un essalm). Ezaminare, n. 
sol. 2 Les ruches essaiment, Eza- 
mina se profundunt (de profundëre, o, 
fudi, fusum). Col. 

ESSANGER, v. act. C. LAVER. 

ESSARTEMENT, 8. m. Action d'es- 
sarter, Erstirpatio, onts, f. Col. 

ESSANTENR, v. act. Défricher en 
arrachant les buissons, eto. = Essarter 
un champ, Agrum exslirpare vir- 
gultis. Pall., et simpl. exstirpare. Col. 
ESSAYER, v. act. Faire l'essa 
. Ezperiri, or, iris, perlus sum, 
dép. (acc.). Cic. Periclitari, dép. 
(acc.). Cie. Tenlare, act. Cic. Erpla- 
rare, act. Cic. Spectare, act. Cic. « 
Essayer un cheval, Equum flentare. 
Cic. — de l'argent. Argentum spec- 
tare. Plaut. — de l'or, de la mon- 
naie, Voy. ÉPaocven 1°. Ayant essayé 
le poison sur un chevreau, Venenum 
in hædo erpertus. Suet. Essayer ses 
forces, Vires periclitari. Cic. Sui pe- 
riculum facëre. Cic. — un genre de 
vie, Vitam degustare. Cic. — tous les 
moyens, Omnia periclitari. Cic. La 
chose (= l'entreprise) fut essayée, 
Tentata res est. Liv. Essayer la Üdé- 
lité, le courage, ce qu'on peut, etc., 
Voy. ÉPROUVER 10. 

ÉSSATER, V. D. 1° ESSAYER D'UNR 


cu. Fairo l'essai de =: Essayer d'un 


genre de vie, de tous le3 moyens, 
Voy. eSsaAyYER (act.). || 2° ESsavEn 
DE FAIRE On À paing. Tentor de, s'ef- 
forcer de. Voy. S'Erroncxn de, S'er- 
FONCER 3. 

S'EssayEn, v. 1° Réf. Voir si l'on 
est capable d'une ch. Se tentare. Cic. 
Quint. Periculum sui factre (io, is, 
feci, factum). Cic. Se experiri (ior, 
iris, perlus sum), dép. Sen. : Je me 
suis essayé dans ce genre, Tentlavi 
quid in eo genere possem. Cic. J'ai 
voulu m'essayer à soutenir …, Peri- 
clitan volui, si possem tueri. Cic. 
2° Récipr. S'éprouver l'un l'autre. In- 
vicem erperiri (voy. 1°), dép. FL. Inter 
se ezperiri. Virg. 

ESSA YEUR, 5. m. Celui qui fait l'es- 
sai do la monnale. Pecuniz spectator 
(oris), m.Don. Monetæ æquator,m. Insc. 
a Essayeur d'or, Auri exactor. Insc. 

ESSENCE, #. f. 1° Ce qui est. Es- 
sentia, æ, f. Cic. ap. Sen. (Ep., Lviu, 
4). Quint. | 2° Ce qui fait qu'une chose 
est ce qu'elle est; ce qui constitue la 
nature intime d'une ch. Natura, æ, f. 
Cie. Vis, gén. vis et dat. vi eu usit., 
acc. vim, abl. vi, f. Cic. Substuntia, 
æ, f. Aug. Prud. : L'essence divine, 
Natura divina. Cic. L'— du feu, Na- 
tura ignis. Cic. La nature et l'— de 
l'hounèle, Natura visque honesti. Cie. 
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L'— dn bien ast l'honnèteté, In un& 
onestale omne bonum consislit (de 
consist#re, 0, stiti, 8. sup., 0.). Cic. 
1] 3° Espèce (on part. des arbres). Voy. 
ESPÈCE {e, || 4 Substance aromatique 
extraite d'un végétal. Sucus, i, m. Plin. 
# Essence de rose, Ross sucus. Plin. 
— d'amandes, Oleum (i) amygdalis 
expressum (i), 0. Plin. on Oleum (i) 
amygdalinum (1), n. Plin. — de lau- 
rier, de lentisque, de uarcigse, Oleum 
laurinum. Plin, Sall, lentiscinum. Plin. 
rarcissinum. Plin. || 5° Huile parfumée 
(pour latoilotte). Unguentum, 1, n. Cic. 
2: Frolter d'essences, Unguentis un- 
gère. Cie. Frotté, Parfumé d'—, Un- 
guentis oblitus. Cic. 

ESSENTIEL, ELLE, dj. 4° Qui ap- 
partiont à la nature Intime. Naturalis, 
m. f.,e,n. Cic. = Mouvement essen- 
tiel aux corps pesants, Aoius natu- 
ralis ponderum. Cic. Cela est — à 
l'âme, Üæc est nalura propria animz. 
Cic. La mortesl essentielle à l'homme, 
Homini necesse est mori. Lic. La con- 
naissance de la vérité esl — à la 
aature humaine, Veri cognilio natu- 
ram humenam atlingit (de attingYre, 
0, figi, factum). Cic. || 3° Nécessaire; 
indisponsable. Necessarius, a, um. Cic. 
: Chose toul & fait essentielle, Res 
marims necessaria. Cic. ll est essen- 
tiel que nous consentions 4 lire, Ne- 
cessarium est velimus legËre. Quint. Je 
regarde comme — d'écrire, Habeo ne- 
cesse scribvre. Cic. À 3° Très Impor- 
tant, principal, capital. Præcipuus, a, 
um. Cic. Princeps, gén. cipis. Cie. 
Primus, a, um. Ter. Summus. Cic. 
Principalis, m. f,, e, n. Col. Plin. : 
Défaat essentiel, Vitium marimum. 
Cic. Ce que je regarde comme — 
Quod ego primum puio. Ter. Ce qu'il 
La de plus —, Quod polissimum est. 

ie. Le point —, Caput, pitis, n. Cic. 
Rei summa (x), f. Cic. Trailer les 
oints essentiels, Summas atiingère. 
Nep. Après ces deux points —, Posi 
Ræc duo principalia. Col. Le point 
essentiel d'un débat, Summa (æ) con- 
troversia (æ), f. Cic. Summa (#) res 
GE f. Cic. Le point — du procës, 
auss cerdo (dinis), m. Quint. Le 
oint — de l'art c'est la convenance, 
‘Caput est arlis decère. Cie. 11 est — 
pour moi de te voir, que nous soyons 
ensemble, Magni med inlerest, (e ut 
videam. Cie. unä nos esse. Cic. Il 
n'est pas — de, VOy. IMROnTEn (neul. 
impers.). N 4° Extrait d'un vègetal : 
Hunie essentielle, C. nssencx 30. 

EssexTieL, 8. tm. Le point principal, 
la chose la plus importante. Caput, 
pitis, n. Cic. Nes (ei) summa (æ), f. 
Cie. Summe, æ, f. Cic. Cardo, dis, 
m. Quint. : Ce qui est l'essentiel, Id 

od caput est. Cie. L'— pour vivre 

eureux, C'ost la séenrité, Caput 
est ad beale vivendum securilas. Cic. 
L’— est que le stuc soit joli, Tofum 
fn eo e*° ul teclorium sit conrinnura. 
Cic. L'— serait que les boissons ne 
fassent pas touchées.., Tolum in eo 
sit, ne contrecientur pocula. Col. 
L'— n'est pas de savoir comment 
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nous voyons, Non ad rem perlinet 
quomodo videnmus. Sen. Voy. Rs8EN- 
Time (adj.) 3°. 

ESSENTIBLLENENT, «dv. 19 Par 
essence. Natura. Plin. || 2° Speciale- 
ment. Prænpue. Cic. || 8° Exträmement. 
Maxime. Cic. 

ESSIEU, 8. m. Pièce qui s'emboite 
dans le moyeu dosroues.Azis,is,m.Cato. 

ESSOR, 8. m. Îe Action de l'oiseau 
qui prend son vol. Volalus, &s, m. Cic. 
2: Prendre son essor, C. S'ENVOLER ie. 
Un libre — est donné aux pigeons, 
Columbis permitiitur liber egressus 
(&s), m. Col. } 2e Fig. Action d'elover 
l'âme, de donner carrière à l'osprit. 
Impetus, üs, m. Cic. Procursus, üs, 
m. V.-Max. =: La vertu, La louange 
donne plus d’essor à l'âme, Virtus 
animum larai. Sen. Animus laude 
crescil (de crescËre, 0, creuvi, crelumn, 
n.). Quint. Prendre son —, Se erxtol- 
fre (o, îs, extuli, 8. sup.). Cic. 
Prendre un — plus élevé, Altius 
evolare, n. Cie. Se donner un libre 
—, Lidere vagari, dép. Cic. Vory. 
canniène 4°. Favoriser l'— de ceux 
(= des auteurs) qui.…., (Eis) dare 
crescendi copiam qui. Ter. Modérer 
l'— de son génie, Vires ingenii re- 
trahère. Sen. Comprimer du 
génie, Cursum ingenir premère. Cic. 
Entraver l'— de la peusée, Cogita- 
lionis impelum frangère. Quint. Ar- 
rêter l'—, Cursum tardare. Cic. || 
3e Développement. Progressus, s, m. 
Cie. = (Chose, Science} dont on ne 
peut arrêter l'essor, Quod semel ad- 
MISSUM coerceri OU Treprimi non po- 
test. Cic. Donner de l'— au son (de 
ga voix), Sonum promiti£re (0, is, 
misi, missum). Plin. VOy. DÉVELOPPE- 
MENT 20, > Publication d'un livre, 
Edilio, on1s, f. PL.-j. : Les livres ont 
pas un tel essor, Libri ita erierunt 
(deerire,eo,is, iviet di, itum, n.}).Cic. 

ESSORER, v. act. C. Faire SÉCH6A. 

ESSOUFFLE, és, part. passé d'Es- 
sourrLen, Voy. ce v. |] Ad. Qui est 
hors d'haleine. Anhelans, gén. anis. 
Cic. : Essuufflé par une course, Cursu 
ezanimatus (a, um). Cæs. Être —, tout 
—, Anhelitum ducYre (0, is, duri, duc- 
tum). Plaut. Ilia trehfre (0, is, traxi, 
tractum). Plin. 

ESSOUFFLEMENT, 8. m. État de 
celui qui est essoufflé. Anhelitus, üs, 
1. Plaut. Plin. Anhelatio, onis, f, Plin. 

ESSOUFFLER, v. act. Mottre hors 
d'haleine : Essouffler qqn, (Alicui) 
anhelitum movéêre (eo, es, movi, 
motum). Cie. 

S'essourrLen, v. réf. Sa mettre 
hors d'haleine : S'essouffler à courir, 
Cursu eranimari, pass. Cæs. 

ESSUIE-MAIN, 8. m. Linge pour 
essuyer les mains. Afanfelium, it, n. 
Varr.Manteleou Mantile, is, n. Virg. 

ESSUYER, v. act. 1° Uter en frot- 
tant; nettoyer on frottant. Tergëre, eo, 
es (el Tergëre, 0, is), lersi, lersum, act. 
Plaut. Cato. Plin. ({ Varr. Cic.). Erter- 
gère, aët. Plaut. Vitr. Detergère, act. 
Plaut. Suet. Abstergère, act. Plaut. = 
Essuie bien avec l'éponge, Brtergeto 
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spongiä bene. Cato. Essuyer avec s0n 
bras la sueur de son front, Detergére 
sudorem frontis brachio. Suet. — les 
larmes, Lacrimas abstergère. Curt. À 
Fig. Essuyer les larmes de qqn (= 
leconsoler), Vox. CONSOLER. || Esauyer 
ses mains, S'— les mains, Manus ter 
gère. Varr. S'— la lèvre, Labellum 
absterg®re. Plaut. S'— le front avee 
un mouchoir, Frontem sudorio ter- 
gère. Quint. siccare. Quint. S'— le 
n6z, Se emungêre (0, is, munri, munc- 
tum). Ad Ier. || 2° Séoher. Siccers, 
act. Col. || 8e Éprouver, aubir. Ferre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. Pati, 
ior, Ëris, passus sum, dép. (acc.). Ci. 
: Essuyer des dangers, Pericula exci- 
père (lo, is, cepi, ceptum). Cic. — ua 
malheur, des malheurs, Calamitaten 
capère (io, is, cepi, caplum). Cic. Ca- 
lamitates haurire (io, is, hausi, Aaws- 
tum). Cic. Qui a essuyé bien des 
malheurs, Mullis casibus (à l'abl.) 
defunctus (de defungi, or, Fris, dép.). 
Curt. Eseuyer beaucoup de désastres 
et de difficultés, AMultis incommodis 
difficuliatibusque affci (ior, Eris, fec- 
(us sum), pass. Cic. — nne défaite 
par la faute du général, Culpä ducis 
offendëre (o, is, fendi, fensum), a. Ces, 
— un dommage, uns perte, Voy. 
ÉPROUVER 93°. — un échec, uarefns, 
un affront, etc., Voy. ÉcuEC, neros, 
AFPnONT, etc. Faire — à qqn desinjus- 
tices, Injurias alicui imponëre(o, à, 
posui, positum). Cic. , 

S'Essuyen, v. réf. Oter l’eau, les 
taches, otc., qu'on a sur soi. Tergeri, cor, 
éris, fersus sum, pass. Plaut. Vox. 
RSSUYER 1°, 

EST, 8. m. La partie du monde qui 
est à notre soleil levant. Oriens, eat, 
m. Cic. Plin. Solis ortus (us), m. Cie. 
: À l'est, Ab oriente. Mel. De l'— à 
l'ouest, Ab oriente ad occidenten. 
Cic. Qui est de l'—, Orientalis, m. 
f.,e,n. Gell. Just. Les vents d'=, 
Venti orientales. Gel. Le vent de 
l'—, Eurus, i, m. Cic. Les contrées 
de l'— ou de l'ouest, Orientis eut 
obeuntis solis partes. Cic. 

ESTAFETTE, 5. f. C. couanisn. 

ESTAFIEN,9.m.C. LAQUAIS, VALET. 

ESTAFILADE, 8. f. Grande cou- 
pure; grande cicaU'ice. Voy. couruas; 
CICATAICE. 

ESTAFILADER, v. act. Faire une 
estafilado. C. eNTAILLER. 

ESTAMPE, 5. f. Sorte d'image. 
Imago, ginis, f. Plaut. Voy. cRAvURG. 

ESTAMPEN, v. act. Faire une em- 
preinte sur. (Alicui rei) signum impri- 
mère (o, is, pressi, pressum). or. 

ESTAMPILLE, 8. f.Empreinte,man 
que. Nota,z, f. Suet. Signum, i, n.Cie. 

ESTAMPILLEN, v. act. Marquer 
avec une estampille. C. rsraMPER. 

ESTIALA DLE, adj. 1° Digne d'estime 
Laudabilis, m. f., €, n. Cic. Laudan- 
dus, a, um. Cic. = Très estimable, 
Omni laude dignus (as um). Cic, | 
2° Qui n'est pas sans mérite. Probabilis, 
m.f.,e, n. Cic. Idoneus, a, um. Cie. 

ESTIMATEUR, $. m. Celui qu 
évalue; Fig. Celui qui apprécie. (Pr. *t 
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Ag.) Æstimator, oris, m. Cic. (Fig.) 
Eristimator, m. Cic. PI.-j. Voy. AP- 
PRÉCIATEUR. 

ESTIMATIP, 1e. adj. Relatif à une 
estimation. Æstimatorius, a, um. Dig. 

ESTIMATION, s. f. Action d'éva- 
luer. Æstimatio, onis, f. Cic. Dig.=: 
Faire une eslimation, Æsfimationem 
inire. Sen. Après — faite, Æstima- 
tione factä. Cæs. 11 faut ajouter le 
quart au prix de l'—, Quarta ad 
æstimationem es adjicienda. Vitr. La 
dépense ne dépasse pas le prix de 
l—, Ad dictum impensa respondet. 
Vitr, Action on —, Æstimalorium 
judicium. Ga). 

ESTIME, 8. {, 4° Opinion favorable 
qu'on a de qqn, action d'estimer. Dona 
(al opinio (onis), et absol. Opinio, f. 

ic. Approbatio, f.Cic. Ionosou Honor, 
oris, masc. Cie. Judicium, ii, 0. Cic. = 
Volre estime puur moi, Vestrum in 
me judicium. Cic. La haute — des 
bommes pour Loi, Magna hominum 
opinio de le. Cic. Mon — pour Loi 
s'accrolt chaque jour, Te quotidie 
pluris facto. Cic. L — qu'il a de mou 
caractère, de mon désintéressement, 
Opinio quam de meis moribus habet. 
Cic. quam habet integritatis mez. Cic. 
Voir — que j'a pour Pompée, Per- 
micére quanii Pompeium faciam. Cic. 
Dans la mesure de l'— que j'ai pour 
toi, j'approuverai.., Pro eo, quanti 
te facro, approbabo. Cic. Tenir ua 
borame eu quelque —, Hominem ali- 
geo in numero putare. Cie. Avoir pour 
ga oo qq. ch. beaucoup d'—, plus 
de. one très grande —, lant, autant 
d'—, Voy. cas 13°. Avoir pour qqn 
uao — particulière, Aliquem præ- 
cipuo honore habère. Cic. Avoir pour 
go ou qq. ch. peu d'—, moias 
de, très peu d'—, Voy. cas 130. 
Ne faire aucune — de qqn, N'avoir 
pas d'— pour qqn, Voy. cas 13e. 
Atlirer l'—, Approbationem mouëre. 
Cic.[liomme)dont les services avaient 
reçu du sénal de si grandes marques 
d'—, Cujus de merilis senalus (anla 
judicia fecerat. Cic. Jouir de l'— de 
ses contemporains, Uti judiciis homi- 
aum qui nunc sunt, Cic. || 2° Opinion 
farorable qu'on Inspire, état do celui qui 
est estimé. Existimalto, onis, f. Cie. 
Opinio, f. Cic. Laus, audis, f. Cic. 
Honos ou Honor, oris, masc. Cic. Ho- 
neslas, alis, f. Cic. Dignitas, f. Cic. 
e L'eslime dont que jouit, Alicujus 
exislimatio. Cic. L'— dont jouit le 
euple romain, Populi Romant opinio. 

s. Mettre en —, In honorem addu- 
tre, act. Cic. On acquiert ainsi l'—, 
Affert iste res opinionem. Quint. Ac- 

uérir par qq. Ch. beaucoup d'—, 
arimam laudem ex aliqu& re sibi 
perère. Cic. Jouir de l'— publique, 
ema optima frui. Tac. Être en — et 
eu faveur auprès du penple romain, 
Esse in laude et in grati& cum populo 
Romano. Cic. Perdre toute —, /fones- 
(alem omnerm amuiliËre. Cic. Qui est 
perdu d'—, Existimatione damnatus. 
Cic. Homme qui ne jouit d'aucune 
—, Homo sine existimatione. Cic. || 
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8° Cas que l'on fait d'une ch. Laus, 
audis, (. Plin. = Chose digne d'eslime, 


Res æstimalione digna. Cic. Élre en 
peu d'— 


_—, Voy- ESTIMÉ 30. Faire 
d'une ch., Voy. cas 13°, || € Ane. 
Opinion, apprôciation. Voy. ces m. 

ESTIMÉ, ÉE, part. passé d'ESTIMER, 
Voy. ce v. |} Adj. 1° Qui jouit de l'es- 
time, de la considération. Probatus, a, 
um. Cic. Laudatus. Cic. 2 Plus céièbre 
qu'estimé, Clarus magis quam kho- 
nestus. Liv. Femme lrès estimée, 
Femina probatissima. Cic. Hommes 
assez eslimés comme écrivains, Uo- 
mines nonnullius nominis in lilferis. 
PI.-j. 11 fut très estimé comme avo- 
cat, au barreau, Hujus magnum nomen 
in patronis fuit. Cic. Être — pour 8a 
justice, Famä justitiæ florére (e0, es, 
rui, 8. Sup.), n. Nep. — de tous, Om- 
nibus (au dal.) probatus. Cic. Com- 
bien la vertu doit-elle ètre estimée? 
Quanti virtus æstimanda est? Cic. 
Voiscombien tu es estimé de moi, Vide 
quanti apud me sis. Cic. Élre autant 
par 8es amis, Tanti ab amicus 
fieri (fo, fis, factus sum), pass. Cic. 
Être très —, très — des siens, Afagni 
æslimari. Nep. Mfagni a suis pendi Cr, 
Eris, pensus sum), pass. Ter. Etre 
plus —, Pluris fieri. Nep. haberi (eor, 
éris, bitus sum), pass. Cic. Être le 
plus; peu; moins; le moins —, 
Mêmes verbes, constr. avec plurimi 
ou matimi. Cic. Ter.; parvi. Plaut. 
minoris. Sulp. ap. Cic.: minimi. 
Plaut. Cic. |] 2° Dont on fait cas. Pro- 
babilis, m. f., e, n. Col. Probatus, a, 
um. Plin. Laudatus. Plin. 2: Bœufs 
estimés, Boves probabiles. Col. L'é- 
corce est estimée en médecine, Cor- 
ficis ad medicamenta pretium est. 
Plin. L'ache est généralement —, 
Apio gralia in vulgo est. Plin. Être 

us estimé, Pluris esse. Cic. Pluris 

aberi (eor, éris, bitus sum), pass. 
Cic. Champignons très estimés, Pro- 
batissimi boleti. Plin. L'écorce est 
très estimée des Indiens, Cortex Indis 
matimo pretio est. Plin. L'écarlate 
de Galate est la plus —, Coccum 
Galatiæ in marimä laude est. Plin. 
Les amphores de Cos, Les pierres à 
repasser de Crète sont les plus esti- 
mées, Cois amphoris marima laus est. 
Plin. Creticæ coles marimam laudem 
habent. Plin. Le loup marin est le 
plus estimé (des poissons), Auctoritas 
præcipua lupo ei. Plin. L'estur- 
geon, le plus — des poissons chez 
les anciens, n'est pas du tout — au- 
jourd'hui, Apud antiquos piscium nobi- 
issimus habitus acipenser, nullo in ho- 
nore esl. Plin. 

ESTIMER, v. act. 4° Évaluer. Æsti- 
mare, act. Cic. Putare, act. Cic. : 
Estimer un objet, Alicui rei gretum 
constituëre (0, is, ui, uium). Cic. sla- 
tuëre. Plaut. — qq. ch. 3 deniers, 
400 deniers, Aliquid æstimare tribus 
denariis (a l'abl.). Cic. putare dena- 
rits quadringentis. Cie. Être estimé 7 
deniers, Denariis septem (axari, pass. 
Plin. Estimer cher, Æstimare magno. 
Cic. — plus cher, Pluris putare. Cic. 


lexi, lectum, act. Cic. = 
Voy. estimé 1°, Une chose fall esti- 
mer l'orateur, Orator re commendatur 
(pass.). Cic. Il se fit — de ses con- 
citoyens, Se probautit civibus (au dal.). 
Cic. |} 3° Faire cas de 
cas 430: Être estimé, Voy. ESTIMÉ 2°. 
Ce qui fail estimer le marbre c'est 8a 
couleur, Marmora coloribus commen- 
dantur (pass.). Plin. {| 4° Croire, prè- 
sumer. Existimare, act. Cie. Arbi- 
trari, dép. 
Cie. Credëre, o, ts, didi, ditum, act. 
Cic. Judicare, act. Cic. Opinari, dép. 
(acc.). Cie. = FEstimer qqn 


à l'été. Æslivus, a, um. 
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æstimare. Liv. — très cher, Æsti- 


mare permagno. Cic.; très bas, {e- 


nuissime. Cic.; autant, lanti, Cie. 
2° Avoir de l'estime pour qqn. (En gén 


Voy. Faire cas 139. (Après Go és] 
Probare, act. Cie, (Avec respect) Re- 


vereri, e07, éris, rilus sum, dép. (ace.). 


Cic. (Avec affection) Diligëre, o, is, 
Être estimé, 


qq. ch. Voy. 


(acc.). Cic. Putare, ac. 


c.). | avare, 
Exisiimare aliquem avaruin. Cic. On 


eslime Phidias meilleur artiste, PAi- 
dias melior artifer creditur. Quint fl 
doit @tre estimé beureux, Est Aic 
fortunatus putandus. Cic. Ayant — 
que la guerre pouvait être terminés, 


rbitratus bellum confici posse. Cæs. 


J'estime que ces choses arriveront, Ea 
fore mihi videntur (de uideri, eor, éris, 
visus sum, dép.). Cie. Voy. croine 5°. 


S'ESTIMER, v. réf. 1° S'apprecier 


80 juger = Cet homme s'étant estimé 
son prix, pour ce qu'il valait, Ille, 
se ipse mensus (de meliri, ior, iris, 
dép.). Sen. S'estimer plus que loul le 
munde, Neminem præ se pulare. Cic. 


S'— plus que qqn, Aliquem ut mul- 


fum infra despeclare. Tac. S'— au- 
dessus de toutes 
maines, Res humanas infra se positas 
arbitrari, dép. Cic. Je m'estime au- 
dessus de cela, Hoc me indignum 
puto. Quint. || 2e Avoir de l'estime pour 
soi-même. De se bene exrisiimare,n. Cic. 


les choses hu- 


Sibi placëre (co, es, cui ou cifus sum), 
n. Cic. Se suspic”re (io, is, spexi, 


spectum). Cie. : Qui s'estime so 
(] 


Immodicus sui æstimator. Curt.|| 3° 


croire : S'estimer heureux, Se bea- 
fum pulare. 


Cic. 
ESTLVAL, ALB, adj. Qui appartient 
Cic. Hor. 
ESTOC. s. m. Pointe de l'épée : 
Frapper d'estoc, Punciim ferire. Veg. 
ESTOMAC, 9. m. 1° L'organe où 
les aliments sont digérès. Slomachus, 
i, m. Cic. Cels. Ventriculus, m. Cels. 
Plin. : Bon estomac, Stomackus bonus. 
Cels. Mauvais —, Stomachus infirmus. 
Cels. imbecillus. Cels, Avoir un mau- 
vais —, Esse stomacho languenti. Cic. 
Mal d'—, Dérangement d'—, Injuria 
stomachi. Plin. Qui a une maladie 
d'—, Stomachi morbo vilialus. Sen. 
Malade de l'—, Stomachicus, i, m. 
Plin. Sen. Avoir mal à l'—, Stoma- 
cho laborare, n. Cels. Faire mal àl' —, 
Stomachum offend#rs. Plin. Lædÿre. 
Plin. Mauvais pour l'—, Stomacho 
alienus. Cels. Bon ponr l'—, Stvmacho 
aptus. Cels. Refaire l'—, Se refaire 
l'=, Stomachum reficère. Quint. Plin. 
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— creux, vide, Jejunus stomachus. 
Hor. — qui crie la faim, Latrans sto- 
machus. Hor. Qui a l'— plein, Cibo 
onustus. Cic. Il a l'— chargé, Crudior 
est. Cic. Relatif à l'—, Stomachicus, 
a, um. C.-Aur. || 2° La partie oxtô- 
rioure du corps qui corrospond 4 l'esto- 
mac. Pectus, toris, n. Plin. Quint. 

S'ESTOMAQUEN, v. réf. 1° C. Se 
cuoouen 3e, || 2° C. S'éPoumoxEr. 

ESTRADE, S. f. 1° Chemin =: Battre 
l'estrade (— aller à la découverte), 
Voy. pécouvenTE 30. Balleur d'—, 
(Pr.) C. écLaingon. (Fig.) C. vaca- 
BOND. |] 2e Polite élévation sur le plan- 
cher d'une salle. Suggestus, üs, m. 
Cæs. Liv. Tac. Suggestum, 1, n. Cic. 
: [Parler] du bout d’une castrade, Pro 
suggestu. Cæs. De suggestu. Hirt. 

ESTRAGON, 8. m. Herbe potagère. 
Dracunculus, i, m. Plin. 

ESTROPIÉ, Ée, part. passé d'Es- 
TROPIER, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a 
perdu un membre ou l'usage d'un 
membre. (Mutilé) Curtus, a, um. 
Cels. (Manchot) Mancus. Cic. (Infirnie) 
Debilis, m.f.,e, n. Cic. Liv. (Boi- 
teux) Claudus, &, um. Cic. (Tortu, 
contrefait) Distortus. Cic. || 4° Fig 
Incomplet, defoctueux. Afancus, a, um. 
Cic. Hor. Mutilus. Cic. : Pensée estro- 
piée, Curta sententia. Cic. Mols estro- 
piés, Decurtataverba.Cie-Fins de ério- 

es estropiées, Claudæ clausulæ. Quint. 

ESTROPIEN, v. acl. 1° Priver de 
l'usage d'un membre. (Rendre utiles) 
Debilitare, act, Liv. Dig. (Mutiler 
Mutilare, act. Curt. (Rendre contre- 
fait) Distorquére, 80, es, torsi, tortum, 
act. Sen. [20 Fig. Défigurer, alterer. 
Deformare, act. Quint. Depravare, ac. 
Quint. : Eslropier les mots, (En les 
pronOnEant) erba corrupte pronun- 
fiare. Gell. (En les écrivant) Verba 
aulilare. Plin. 

S'esrnorien, v. réf. Perdre l'usage 
d’un membre. Debilitari, pass. Liv. 
Tac. = S'étlant estrupiés dans les ro- 
chers, Debilitati inter rupes. Liv. 

ESTURGEON, s. m. Sorte de 
poisson. Acipenser, eris, m. Cic. 

ET, con), 4° Pour lier deux mots 
entre eux. Et. Cie. Atque (ordin. dev. 
uoe voyelle). Ac (seul. dev. une con- 
sonne). Cic. Que (enclilique, apr. le 
prem. mot de la prop.). Cic. : Le froid 
et la faim, Frigqus et fames. Cic. La 
science et l'arl, Scientia atque ars. Cic. 
Les institutions et les coutumes, In- 
stiluta ac mores. Cic. Sur terre et sur 
mer, Terrd marique. Cic. Castor et 
Pollux, Cum Castore Polluz. Ior. Si 
c'est la loi, et non la voix du crime, 
Siilla lex est, ac non vor sceleris. 
Cic. | Er népérTé : Et dans le père et 
dans le fls, Et in patre et in filio. Cic. 
Ou en réclame et on second et un 
troisième, Alterque et lertius poscilur. 
Cie. Et par la crainte et par {a force, 
Et vi ac metu. Cic. ]| 2° Pour lier deux 
ropositions ou deux phrases entre elies. 

N TÈTE L'ONS PNOP. APFINMAT. El, 
Cic. Atque(ordin. devant une voyelle). 
Cic. Ac (seul. dev. une ons ane) 
Cic. Que (enciilique, après le prem. 
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mot de la prop.). Cic. : Approfondis 
l'affaire, et renvoie ce vaurien, Totum 
perspice, et nebulonem illum amove. 
Cic. Il est venn chez moi et m'a 
apporté une lettre, Ad me venit litte- 
rasque atlultt. Cie. Tant que je le 
ourrais el qu'on me le permettrait, 
Quoad possem et licëret. Cic. La force 
de la conscience est grande; et ceux 
qui la braveront.…, Alugna vis est 
consctentiæ; quam qui negligent (= 
et qui negligent eam).. Cic. Il sortit 
du sénat el rentra chez lui, E curiä 
egressus domum rediit. Liv. Il con- 
voque le sénat et rapporte.…., Con- 
vocato senatu, refert.… Sall. 1ls cs 
saisirent et les menèrent à César, 
Comprehensos eos ad Cæsarem perdu- 
rerunt. Cæs. |l arrêta l'ennemi et se 
relira dans son camp, Cum tenuisset 
Rostem, in castra sese recipil. Liv. || 
EN TÈTE D'UNE PnOP. NEGAT. Et... 
ne... pas, Nec ou Neque (= et non). 
Cic. Et... ne. personne, Et per- 
sonne. ne, MNeque quisquam (pén. 
cupusquam, dat. cuiquam). Cic. Et... 
ne... aucun, El nul... ne, Neque ullus 
(a, um; gén. ullius, dat. ulli). Cic. 
Et... ne... nulle part, Et nulle part. 
ne, Neque usquam (adv.). Cic. El. 
ne. jamais, Et jamais... ne, Neque 
unquam. Cic. || ENTRE neox PRRASES 
INTERROGAT. Aul. Sall. Virg. Ve (en- 
clitique). Ter. Virg. : Où aller? Et à 
qui m'adresser? Quo accedam? Aut 
quos appellem ? Sall. D'où vient cet 
eofant? Et qui l'a apporté ici? Puer 
hic unde est? Quisve huc attulit? 
Ter. || 3° Emphatique ou Expletif. Et. 
Cie. Atque ordin. devant une voyelle). 
Cic. Ac (seul. dev. une consonne). 
Cic. = Je le ferai, et avec plaisir. Fa- 
ciam, ac libens. Ter. Des sangliers, 
et de très beaux, Apri, el quidem pul- 
cherrimi. Pl.-j. Beaucoup de gens, 
et de gens jostruits, Multi, et ti docti. 
Cic. Avec une seule légion, et une 
légion qui chaacelle, Cum una legione, 
eäque vacillante. Cic. C'est à toi que 
je m'adresse, et d'une voix assezbaute 

our que, Te appello, et ea voce ut 
Ésubi. Cic. Ta Le trompais, et cela 
grossièrement, Errabas,etvehementer. 
Cic. Esprit oblus, et même aul, 
Febes ingenium atque nullum. Cic. 
M'as-tu vu? Oui; ct de mes yeux vu. 
Tun’ me vidisti? Atque his oculis qui- 
dem. Cic. || 4° Synonyme de plusieurs 
conjonct., adv., ou locut. adv. Voy., 
suiv. le sens, En ouTR&; AussrrôT; 
APRÈS Cela; POURTANT; MAIS; OR; 
Dans ce cas; can. 

ÉTADLE, s. [. Logement des bes- 
tiaux. Stabulum, à, n. Liv. Col. Virg. 
Stabularium, ti, n. Col. =: Étable à 
bœufs, Bubile, is, n. Col. PR. Rouile, 
is, n. Calo ap. Char. — à brebis, 
Ovile, n. Virg. Ov. — à chèvres, 
Caprile, n. Col. — à porcs, Hara., z, 
f. Cic. Ov. Suile, is, n. Col. Séjour 
à l'—, Stabulatio, onis, . Col. Être à 
l—, Stabulari, pass. Col. 

ETADBLEN, v. acl. Moltre dans une 
étabio. Stabulare, s. parf., act. Varr. 

ÉTABLIR, v. act. {0 Asseoir et fixer 
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solidement une ch. en qq. endroit. Stan 
fuËre, o, is, ui, utum, act. Liv. Con- 
slifuËre, act. Nep. Cond£re, o, is, didi, 
ltum, acL Cic. Fundare, act. Cic.: 
Établir des fondements, une assise, 
Fundamenta agËre (0, is, egi, actum). 
Cic. jacëre (iv, ts, jeci, jactum). Lio. 
Suet. Fundamentum substruëre (o, is, 
struri, structum). Plaut. une 
chaussée, des jelées, Aggerem jacëre. 
Cæs. JacËre moles. Hirt. — un pont, 
un pont sur une rivière, Pontem in- 
sliluëre. Cxs. in flumine facëre (io, 
ts, feci, factum). Nep. flumini inji 
cêre (io, 15, jeci, jectum). Liv. — une 
ville, Urbem condére. Cic. constitu?re. 
Nep. Ville établie sur le roc, Urbts 
sedes saro fundata. Virg. || Fig. Éta- 
blir une dot sur une terre, Dotem in 
fundo collocare. Cic. — la paix, Pacem 
conslifuëre. Cic. — solidemeut sur ua 
grand bienfait la base de la paix, 
ler ingens beneficium pacem firmare, 
Liv. C'est cela surtout qui a etabli 
notre empire, Illud marine nostrum 
fundavit imperium. Cic. Leur aulonité 
(morale) est tellement établie... Jte 
sunt receplæ auclorilatis... Quint. 
L'aulorité de Pison n'est pas encore 
solidement -—, Pisonis auctunitas 
nondum coaluit (de coalescére, o, is, 
alitum, n.). Tac. [Cet] état de choses 
paraissait élabli, Reipublicæ status 
fitus on fundatus videbntur. Cie. 
La ruine d'une famille fermement 
établie, Fundatissimz famihiz ruine. 
Cic. Établir un système (pbilasophi- 
que), Disciplinam fundare. Cic, Reo- 
verser la philosophie établie, Consti- 
tutam philosophiam evertëre. Cic. Us 
veulent établhir celle croyance que... 
Hoc volunt persuadëre (et la prop. 
iofin.). Cæs. — une coutume, Con- 
suetudinem introducère (0, is, duri, 
ductum). Cic. Coutume établie, dos 
conditus. Plin. Chose dont la coutume 
est —, Res in more posila (pass. de 
ponêre, o, is, posui). Cæs. C'est une 
coutume — en Égypte, In Ægypto 
hic mos prævalet (de prævralëre, ce, 
lui, s. sup., n.). Plin. Suivre l'ordre 
établi, Constitutum ordinem sequi. 
Quint. Qu'avant tout il soit — qne., 
Positum sit in primis jet la prop. 
infin.). Cic. |] 2° Installer, loger, poster. 
Collocare, act. Cic. Ponëre, o, is, posui, 
positum, act. Liv. Statuëre (voy. 1°), 
acl. Cæs. Constituëre, act. Ces. În- 
stituëre, act. Cæs. Cic. : Etablir on 
vignoble, des fossés, Constituëre vi- 
neam. Col. fossas. Cæs. — un atelier, 
Officinam instiluëre. Cic. — son do- 
micile dans un endroit, In loco domi- 
cilium collocare. Cic. constitufre. Nep. 
— sa tente dans le Champ de Mars, 
Tabernaculum sibi in Campo collo- 
care. Cic. — son camp, Castra consli- 
tuëre. Cæs. locare. Cic. ponëre. Liv. 
facére. Cic. metari (dép.). Liv. — 
une ligne de bataille, Aciem insli- 
tufre. Cæs. — dans un lieu le théâtre 
de la guerre, In locum rationem belli 
conferre (fero, fers, tuli, collatum). 
Cæs. — une garaison dans un lea, 
Præsidium in loco constiluëre. ©#s. 
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— on poste Sur un pont, Præsidium 
in ponte ponère. Cæs. — des postes 
sur les rives de la Loire, Præsidia 
ou Cusiodias ad ripas Ligeris dispo- 
are. (xs. — sa flotte à Misène, des 
cohortes à Pouzzuoles, à Ostie, Collo- 
care classem dliseni. Suet. cohortes 
Puteolis, Ostiæ. Suet. — des soldats 
au-dessus du retranchement sur les 
remparts, Locare nilites super vallum 
in munimentis. Sall. — la plèbe dans 
les terres (de l'État), Constituÿre 
plebem in agris. Cic. — une colonie, 
une colunie dans un territoire, Colo- 
niam constituëre. Cic. in agro impo- 
mére. Liv. || Fig. [Dans une société) 
où cbacuu est solidersent établi à la 
place qui lui convient, Ubi in suo 

isque est gradu firmater collocatus. 
ic. ] 3° Instituer, constituer. Statuëre 
{voy. fe), act. Hirt. Instituëre, act. 
Cic. Constituëre, act. Cic. Condère 
(voy. de), act. Liv. =: Établir une 
Use, Vectigal statuëre. Iirt. insti- 
tuère. PI.-j. — une taxe d'argent, 
Pecuniam describère (o, is, scripsi, 
scriptum). Cic. — un péage pour le 
vio, Portorium vini instituëre. Cic. 
— des lois, Leges ponère QE 20). 
Cic. iastituëre. Just. — une loi, un 
droit, Legem, Jus sancire (10, is, sanxi, 
sancilum)., Cic. — des cérémonies, 
Czrimonias prodëre (0, is, didi, ditum), 
Liv. — des rois dans un État, Reges 
in civitate constituAre. Cic. || 4° Mettre 
dans un etat avantageux, dans uno con- 
dition fire. Constituëre (voy. 1°), act. 
Cic. : Établir qqn dans une fonction, 
Aliquem in munere conslituère. Cic. 
— qqn (dans un commerce), * Ali- 
quem fabernä instrumentoque exror- 
nare. (Sm.). — ses affaires, Rem fami- 
liarem conslituïre. Cic. Bien — ses 
aires, Recte sua componère(voy. 20). 
Cic. || 5° Marier (une fille). Voy. ma- 
aEn. f 6° Meltre en credit = Je t'ai 
bien élabli auprès de Patron, Te apud 
Patronem in marimä gratià posui(voy. 
2e). Cic. Notre recommandation |'a 
bieo — dans la provioce. Nosträ com- 
memdalione in prouinciä fuil grano 
susimus. Cic. Î 7° Prouver, demon- 
trer. Constiluëre (voy. 1°), act. Cic. 
Ponëre (voy. 2e), act. Cic. Probare, 
act. Cic. Confirmare, act. Cic. = Les 
témnignages établissent ce fait, Testi- 
monts de hoc confirmatum est. Cic. 
Établir blen des principes avant de.…., 
Firmare mulla, priusquam.… Lucr. 
Les principes] que j'ai tout d’abord 
Lablis, Qu jam posui. Cic. Établir 
deux opinions contraires, Duas con- 
trarias sententias obtinère (eo, es, nui, 
tentum). Cic. Comme je l'ai établi un 
peu plus haut, Ut paulo ane posui. 
ic. J'ai — que les biens sont libres, 
Bone possessa non esse constitui. Cic. 
Nous établissons que cela est bien, 
(râ esse rectum sialuimus. Cic. J'ai 
labli dans une lettre que cela n'est 
pas possible, Docu (de docère, eo, es, 
doctum) litteris, oc fieri non posse. 
Cic. Tu as — que les dieux sont heu- 
reux, Bsalos esse deos sumpsis(i (de 
sumèêre, 0, is, sumplum). Cic. Com- 
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mence par établir que l'âme subsiste 
après la mort, Expône primum animos 
remanéère post mortem. Cic. — que les 
âmes sont mortelles, Eficére Go, is, 
feci, fectum) animos esse mortales. Cic. 
Ce passage établit clairement que.…., 
Hic locus nihil habet dubitationis quin 
(sub}.). Cic. On peut établir que. ,Pro- 
pari potes ut (subj.). Cic. Qu'il reste 
établi que cela est utile, Maneat id 
esse utile. Cic. Mal —, Qui n'est pas —, 
C. DOUTEUX, INCERTAIN. Opinion bien 
établie, Confirmatus sensus. Cic. Nous 
touchoos à des points bien établis, Ver- 
samur in confessis. Quint. || 8° Dresser 
(un compte) : Etablir un compte, Ra- 
{ionem putare. Cic. ducére (0, ts, duri, 
ductum). Cic. ponëre (voy. 2°). Sen. 
— une balance, Paria facëre (to, is, 
feci, factum). Sen. || 9° Confectionner, 
faire. Statuëre (voy. 1°), act. Plaut. 
Plin. Instituëre, act. Cæs. Constituêre 
act. Quint. = Carène établie comme il 
faut, Carina bene statuta. Plaut. 
S'érasuin, v. 4° Réf. Prendre place 
pour qq. temps, prendre position. Con- 
sid®re, 0, ts, sedi, sessum, n. Cæs. 
Sall. Cie. =: S'élablir sur une colline, 
sur Îles rives de la Seine, au preil 
d'une montagne, Considëre in colle. 
Sall. ad ripas Sequanæ. Czs. sub 
monte. Cæs. S'— en embuscade dans 
un lieu, In loco subsil®re. Cic. S'— 
dans les tribunaux, à la tribune (— 
y passer presque toul son temps), 
abautare in subselliis, in rostris. Cic. 
Il Fig. S'établir dans la mémonre, Me- 
moriæ tnsidére. Quint. || 2° Fixer sa 
demeure en qq. lieu. Considëre (voy. 
10), n. Cæs. Sall. Consistë®re, 0, is, 
stiti, s. sup., 0. Cæs. Se collocare. 
Cic. Domicilium sibi constituëre (o, is, 
ui, utum). Nep. Sedem constituëre. Cic. 
Domicilium collocare. Cic. : S'établir 
dans le pays des Ubiens, à Tarqui- 
nies, à Antium, Consid”re in finibus 
Ubiorum. Cæs. Tarquiniis. Liv. An- 
tit. Cic. S'— à Atbènes, Se collocare 
Athenis. Cic. S'— à Magnésie, Ma- 
gnesiæ conslifuëre sibi domicilium. 
Nep. Chercher un lieu pour S'y —, 
Sedem inquirëre. Just. [Les Romains) 
qui s'étaient établis là, Qui ibi con- 
stiterant. Ces. Il est veau s'établir ici, 
Commigravit huc. Plaut. Auc habita- 
tum. Ter. Aller s'— dans les Gaules, 
à Rome, à la campagne, chez son 
gendre, Commigrare in Gallias. Tac. 
Romam. Liv. Aigrare rus. Ter. ad 
generum. Cic. || Fig. Si l'improbilé 
s'est établie dans l'âme de qqo, Si 
cujus in menie improbilas consedit. 
Cie. N 3° Prendre un état, so faire 
uns position. *Certam vivendi viam 
ingredi (ior, Eris, gressus Et dép. 
D'apr. Cic. (OfT., 1, 32, 118). || 4° Se 
marier, Voy- ce m. || 6° Se constituor, 
se faire =: S'établir accusaleur, Accu- 
saloris nomen suslinêre (e0, es, tinui, 
tentum). Tac. Voy. Se coNsrirogn 2e. 
| 6° Se mettre on credit : S'établir 
aos l'esprit de qqn, Gratiam ali- 
cujus sibi conciliare. Cic. || 7° S'af- 
fermir. Convalesc®re, 0, is, valui, s. 
sup., n. Cic. Voy. S'arrsruin 3°. || 
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8° Passer en usage, en coutume. fnva- 
lescËre (voy. 7°), n. Cic. Suet. = Le 
nom de grammairien s'établit, Appel- 
latio grammaticorum inralescit. Suel. 
1} 9° Proa. Être etabli, être fonde. In- 
slilui, or, ris, ulus sum, pass. Cic. 
Et tous les pass. des v. act. cités à 
éTascin : Des monarchies s'établi- 
rent, Dominaliones provenere (de pro- 
venire, 10, is, venium, n.). Tac. || Fig. 
Une vieille amitié s'est élablie entre 
nous, Inter nos velus usus inlercessit 
(de interced®re, o, 18, cessum, 0.). (ic. 
ETABLISSEMENT, s. m. 1° Action 
d'établir, de fonder qq. ch. ; Résultat de 
cette action. Collocatio, onis, f. Vitr. 
= L'établissement de remparts, Me- 
nium collocatio. Vitr. || Fig. L'éla- 
blissement des rites, Religionum con- 
stifutio. Cic. — d'one liberté durable, 
Perpeluæ libertatis confirmatio. Cic. — 
de la bonne intelligence, Gratiz con- 
ciliatio. Cie. || 2e Au plur. lostitutions, 
coutumes. Instilula, orum, n. pl. Cic. 
Leges, gum, f. pl. Cie. Mores, um, m. 
pl. Liv. Virg. || 3° Action de placer ou 
de se placer; Lieu où l'on fixe sa de- 
moure. (Action) Se tourne vrdin. par 
un v. Voy. éraBuin 2° et S'ÉrasLin 20. 
(Lieu) Sedes, is, f. Liv. =: L'établisse- 
ment de garaisons dans les villes, 
d'une colonie sur un terriloire, De- 
ductio militum in oppida. Cic. colonie 
in agrum. Cic. Triumvir pour l'— des 
colonies, Triumvuir coluniis dedu- 
cendis. Sall. Chercher ua —, Sedem 
uærére. Liv. Errer çà el la sans 
tablissements fixes, Sedibus incertis 
vagari. Sall. || e Colonio; Lieu occupe 
ar une colonie. Colonia, æ, f. Cic. = 
aire un établissement dans un pays, 
Coloniam in loco collocare. Cic. || 
6° Action de pourvoir qqn d’un état 
Emploi, condition. (Action) Se tourne 
par un v. Voy. érasuin $#e. (Condition) 
talus, Us, m. Vell. Locus, i, æ. Cic. 
: Convoiter un établissement, Statum 
concupiscère. Vell. Avoir un — au- 
près de qqn Locum obtinére apud 
aliquem. Cic. [Gens} qui n'ont pas 
d'—, Nullum habentes statum. Vell. | 
6° Action de marier; Mariage. (Action 
Collocatio, onis, f. Cic. (Mariage) Con- 
ditio, f. Cic. Plaut. : Élablissement de 
[ses] filles, Fiüiarum collocatio. Cic. 
Accepter un —, Accipére conditioner. 
Plaut. Voy. Mmanuaoë. || 7° Lieu où l'on 
exerce une Industrie, un commerce 
(Boutique) Taberna, æ, f. Cic. (Fa 
brique) Offcina, f. Cic. = Élahlisse 
ment de marchand de vin, Taberna 
vinaria. Varr. — de tailleur, Offirina 
promercalium vestium. Suet. || 8° Édi- 
fice destiné à un usags public = Elablis- 
sement public, * Domus (üs) publico 
usui deslinata (æ), f. D'apr. Vel 
(nu, 8t,. || Se Expose, preuve. Confir- 
mal:0,onis,f. Cic. Quint. Voy. neuve. 
ÉTAGE, s. m. 1° Espace entre deux 
planchors. Tabulatum, 1, n. Cæs. Liv. 
Tabulatio, onis, f. Css. Vitr. =: Les 
étages supérieurs sont inoccupés, 
Vacat domus (us) superior (oris), f. Cie. 
Avoir plusieurs —, Complures tabu- 
lationes habère. Vitr. Tour à quatre 
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—, Turris quatuor tabulatorum. Cæs. 
Tour à trois — chacune, Turres cum 
ternis fabulatis. Cæs. || 2° Division 
d'un escalier. Scalæ, arum, f. pi. Mart. 
2 Trois élages, el qui sont hauts, 
Scalæ tres et allæ. Aart. || 3° Choses 
disposées par rang les unes au-dessus 
des autres. Gradus, üs, m. Quint. Suet. 
: Disposer les cheveux par élages, Co- 
m?re caput in gradus. Quint. Disposé 
en —, In gradus formatus (a, um). 
Suet. Gradatus. Plin. PL.-j. || € Fig. 
Degré d'élbvation ou d'infériorité; condi- 
tion, rang. Gradus, Gs, m. Cic. Status, 
üs, m. Cic. Dig. Ordo, dinis, m. Cic. 
Locus, i, m. Cic. Sors, ortis, f. Hor. 
Suet. : Hommes de tont étage, Io- 
mines omnium ordinum. Cic. (ommel 
de bas —, Tenui loco ortus. Liv. Phi- 
losopbe de bas —, Philosophus ple- 
beius. Cic. Les hommes de bas —, 
Humiles, ium, wo. pl. Cic. Humiliores, 
um, m. pl. Cæs. Hirt. Qui est du plus 
bas —, Infimo loco natus. Cic. 

ÉTAGER, v. act. Disposer par 
étages = Étager sa chevelure, Comam 
in gradus formare. Suet. || Fig. Ses 
amiliés sont en quelque sorle étagées, 
Amicos gradatim habet. PI.-j. 

ÉTAGÈRE, s. f. Meuble garni de 
tablettes placecs par étages. Pluteus, t, 
m. Juv. Pers. Ulp. Pegma, atis, a. Cic. 
Loculamenta, orum, n pl. Sen. 

ÉTAI, s. m. Pièce 0e bois pour sou- 
tenir un mur, etc. Fultura, æ, f. Vitr. 
Pl.-). Fulmentum, i, on. Vitr. Firma- 
mentum, 0. Cæs. : Les élais qui con- 
solident le théâtre, Fulluræ quibus 
theatrum suscipitur. Pl.-j. Soutenir 
avec des —, Fulcire trabibus (de 
trabs, f. — poutre). Plin. 

1. ÉTAIN, s. m. Sorte de métal. 
Stannum, i, n. Plin., et mieux Plum- 
bum (ft) album(i), n. Cæs. ou Plum- 
bum candidum, n. Plin. =: D'étain, 
Stanneus, a. um. Plin. Dig. 

2. ETAIN, v. de France (Meuse). 
*Stagnun, i, n. 

ÉTAL, 8. M. C. BOUCUERIE 1°. 

ÉTALAGE, 5. m. 1° Exposition de 
marchandises à vendre. * Aferces (ium) 
vendifioni erpositæ (arm). f. pl. 
D'apr. Tac. || 2° Appareil, faste. À 
paralus, Us, m. Cic. || 3° Parade, 
ostentation. Venditatio, onis, f. Cic. 
Plin. Ostentatio, f. Cic. Nep. = Faire 
étalage de son esprit, Ingenium ven- 
ditare. Ad Her. ostentare. Quint. Pour 
faire — d'érudition, In jactationsm 
eruditionis. Quint. Qui fait — de qq. 
ch., Alicujus rei ostentator (oris), m. 
Liv. jactator, m. Quint. 

ÉTALÉ, 46, part. passé d'ÉTALER, 
Voy. ce v. || Adj. Couché, étendu tout 
de son long = Être étalé, Jacëre, eo, es, 
cui, cifum, n. Cic, — sor le ventre, 
In ventrem pronus (a, um). Varr. — 
par terre sur le dos, Humi facens re- 
supinus. Plin. 

ÉTALER, v. act 1° Exposer en 
vonte. Proponère, 6, is, posut, positum, 
act, Liv. Plin. Venditioni erponère. 
Tac. et simpl. Erronite, act. Cic. = 

ler de ja vaisselle, Vasa exponfre. 
Cie. — sa marchandise, Mercem expli- 
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care. Petr. — des cbefs-d'œnvre à la 
vue des passants, Opera perfecta trans- 
suntibus proponére. Plin. Être étalé, 
Prostare, 0, as, stiti, 8. sup., n. Hor. 
IL 2° Étondre, déployer. Ezrplicare, act. 

ic, Exponëre (voy. 4e), act. Col. 
PandYre, o, is, di, pansum et passum, 
act. Col. Erpandèëre, act. Col. Diffun- 
dire, 0, ts, udi, fusum, act. Plin.: 
Étaler aa soleil ses ailes, des raisins, 
des figues, une herbe, Pandëre pennas 
ad solem. Virg. uvas in sole. Col. In 
sole ficus expundëre. Col. herbam expo- 
nère. Col. fl 30 Faire voir, mettre en 
évidence. (Pr. et Fig.) Ostendère, o, 
is, (endi, fentum mieux que tensum, 
act. Cic. (Pr.) Oculis ou Ante oculos 
proponère (voy. 1e), acl. Cic. : Élaler 
son argenterie, — ses stalues, Àrgen- 
tum proponêre. Cic. Signa propalam col- 
locare. Cic. [Les fleurs] élalent mille 
couleurs, Variis picturis lururiant 
(n.). Plin. || 6° Faire parade de. Osten- 
fare, act. Cic. Præ se ferre, pre me 
fero (fers, tuli, latum), act. Cic. Ven- 
ditare, act. Cic. = Elaler sa verlu, 
Virtutem præ se ferre. Quint. Voy. 
ÉTALAGE 3°. || 6° Jeter qqn par terre. 
Effundëre, 0, is, fudi, fusum, act. 
Liv. 

S'ÉTALER, V. 4° Réf. S'étendre : 
S'étaler (avec abandon), Corpus ef- 
fundire (0, is, fudi, fusum). Lucr. S'— 
sur la terre, Humi corpus prosternère 
(o, is, stravi, stratum). Liv. Curt. || 
2° Pron. Être etendu, depioyé, exposé. 
Explicani, pass. Cic. Et tous les pass. 
des v. act. cités à ÉTALER. || 3° Ref. 
Se montrer avec ostentation. Se osten- 
tare. Cic. : S'étaler aux yenx de qqn, 
Alicui se venditare. Cic. || € Pron. 
£tre montré avec ostentation. Ostentari, 
pass. Liv. || 6° Réf. Tomber par terre. 
Effundi, or, Éris, fusus sum, pass. Plin. 

1. ÉTALON, s. m. Chevai entier. 
Admissarius (it) equus (ti), et simpl. 
Admissarius (it), m. Varr. 

2. ÉTALON, s. w. Modèle de poids, 
de mesure. (Poids) Pondus (deris) pu- 
blice probatum (1), n. 3fod. (Mesure) 
Mensura (æ) publice probata(æ),f. Mod. 

ÉTALONNAGE el ÉTALONNE- 
MENT, s. m. Action d'otalonner. Se 
lourne par ÉTALONNER. 

ÉTALONNER, v. act. Indiquer par 
une marque qu'un poids ou une mesure 
est conforme à l'etaion. Publice pro- 
bare, act. Mod. 

ÉTAMAGE, 5. m. Action d'étamer 
: L'éltamage des vases de broate leur 
donne un goût plus agréable, Stan- 
num (et mieux Plumbum album) alli- 
tum aeneis vasis (au dal.) saporem gra- 
tiorem facit. Plin. 

ÉTAMER, v. act. Enduire d’étain 
fondu : Etamer desouvrages de broute, 
Æreis operibus go" dat.) plumbum al- 
bum incoqu#re (o, ts, coxi, coctum). 
Plin. Ouvrages, Vases élamés, fncoc- 
tilia, ium, 0. pl. Plin. || Étamer les 
miroirs (avec du plomb argeatifère), 
Specula e stanno temperare. Plin. 

ETAMINE, S. f. 1° Sorte de tissu 
peu serre. * Nara (æ) tela (æ), f. D'apr. 
Lucr. (rv, 196) : Tunique d'élamiue, 
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Rara lunica. Ov. || 2° Filtre fait d'é- 
toffe. Saccus, i, m. Mart. : Passer qq. 
ch. par l'élamine, Aliquid saccure, 
Sen. Mart. || Fig. Passer par l'éta. 
mine, (Act.) GC. ExANINER 49 (Neot. 
= être examiné sévèrement, eo dé- 
lail, à la rigueur), Voy. ExaMINER je, 
ÉPROOVER 4°. || 3° Un des organes de 
la fleur. Stamen, minis, 0. Pin. 

_ETAMPES, v. de France (Semeret- 
Oise). Stampæ, arum, f. pl. Greg.- 
Tur. : (Qui est) d'Élampes, *Stam- 
pensis, m. (.,e, n. 

ÉTAMURE, 8. f. La matière qu 
sert à etamer. C. Éramn. 

ETANCUEMENT, 8. m. 1° Aotion 
d'arrêter. Se tourne par éranceen, 
Voy. ce v. 4°. |] 2° Action d'apaiser 3 
Étanchement de la soif, Sitis res- 
tinctio (onis), f. Cie. 

ETANCHEN, v. act. 10 Arrêter l'é- 
coulement de. Supprimère, o,1s, pressi, 
pressum, act. Ov. Cels. : Étancher une 
Source, Fontem supprimire. Qu. — le 
saoc, Sanguinem supprimêre. Cels, co- 
hibëre (e0,es, bui, Kitum), Cels. sis- 
tére (o, is, stiti et stelr, statum). Plin. 
— les larmes, Lacrimas reprinére, 
Sen. sistére. Ou. |] 2° Apaiter : Étan- 
cher la soif, Sitim explère (eo, es, 
plevi, pletum). Cic. restinguëre (0, is, 
stinri, stinetum): Cic. depellèrs ed 
puli, pulsum). Cic. 

ETANCÇON, S. m. C. érai. 

ÉTANCONNER, v. act. C. rave. 

ÉTANG, s. m. Amas d'eau stagnante. 
Stagnum, i, n. Cic. Lacus, üs, dat. et 
abl. pl. ubus, m. Cic. = Petil étang, 
Lacusculus, 1, m. Col. 

ETAPE, s. f. 4° Anc. Marche. Voy. 
ce m. |} 2° Place de commorce. C.cowr- 
Tom 2°. || 3° Entrepôt. MR ce m. À 
&° Provision que reçoivent les troupes 
en marche. C. APPROVISIONNEMENT 9, 
I 5° Liou où s'arrêtent les troupes ea 
marche. AMansio, onis, f. Suet. Plin. 
Lampr. : Dès la première étape, Ad 

rimam statim mansionem. Suel. Au 

out de deux élapes, Post duas man- 
siones. Lampr. Le pays est éloigné de 
huit —, Octo mansionibus distat re- 
gio. Plin. Allonger les —, Jier extea- 
dère. Liv, Le voyage se fait par 
— réglées, fter est per certa hospilia 
(de hospitium, üi, a). Plin. 

ÉTAPLES, v. de France (Pas-de- 
Calais). * Stapulz, arun, f. pl. 

ÉTAT, 5. m. 1° Manière d'être d'ane 

ers. Habitus, %s, m. Cic. : Passer de 
l'état d'homme à celui de bête, Con- 
vertëre se ex homine in belluam. Cic. 
Ameuer l'homme à l'— de raison, 
Hominem ad habitum ralionis perdu- 
cére. Cic. Je m'enfuis dans l'— où je 
me trouvais, sans mes vêlements 
Sicut eram fugio, sine vestibus. Ov. | 
2e Disposition physique ou morale d'une 
pers. Jabitus, üs, m. Cic. Stalus, üs, 
m. Cic. = L'état du corps, Habitw 
corporis. Cic. — de (bonne) santé, 
Sanitas, atis, f. Cic. Être en bon, es 
très bon — (de santé), Bene se habre. 
Cic. Optimo habitu (esse). Cic. Bèles 
de somme en bon —, Jumenta nitids. 
Nep. Brebis en parfait —, Ovis recle 
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sena. Varr. — maladif, — de ma- 
ladie, Ægrotatio, onis, [. Cic. Être en 
mauvais — (de santé), Male se ha- 
bére. Cic. L— du malade empires 
er pejor fit. Cels. 1] ne parall pas 
de PO Armant, Videtur se non 
graviler habère. Cir. Dans l'— de las- 
situde, {n lassitudine. Plin. La jus- 
tice est un — de l'âme, Justilia est 
habitus animi. Cic. Un — maladif de 
l'âme, Mentis ægrotatio (onis), f. Cic. 
ou morbus G m. Cic. — heureux de 
l'âne, — de félicité, Beatus animi 
status. Sen. Changemeal qui s'opère 
dans l'— moral ou physique (de 
l'homme), Animi aut corports commu- 
tatio. Cic. Je ne change pas d'— (— 
won chagrin reste le méme), De meo 
statu non demigro. Cic. Tel fut à Rome 
r— des esprits, ic Romæ khabitus 
animorum fuit. Tac. Quel fut l— 
énéral des esprits? Qui fuit civitatis 
Éabitus ? Vell. L'— d'esprit du pu- 
blie à son égard, Hominum erga se 
mentes (de mens, f.). Suet. Quel est 
[— de son espnt à l'égard du roi? 
Qué est in regem voluntate (de vo- 
luntas, f.)? Nep. || 8° Confiance, action 
de compter sur =: Faire étal sur notre 
cassetle, Arcæ nostræ (au dat.) con- 
fidfre (o, is, fisus sum). Cic. Je fais 
= que je posséderai, Confido me ob- 
tenturum (case). Plaut. Voy. cOMPTER 
So et 6°. || 4° Croyances, opinion : Faire 
étatqu'on pouvait terminer la guerre, 
Arburari bellum confici posse. Cæs. 
Voy. cnoiRE 5°. | Bo Consideration 
estime, cas que l'on fait de : Faire grand 
état de qqn, Aliquem magni facëre 
io, is, feci, factum). Cic. Voy. cas 
3°. || 6° intention, dessein = Je fais 
état de le desheriter, Istum exhere- 
dare in animo habeo (es, bui, bitum, 
bêre). Cic. Voy. D&SsFIN 19, INTEN- 
non. || 7° Capacite, pouvoir de faire = 
Être en état de renverser les lois, Ad 
cvertendas leges valëre (eo, es, lui, 
litum = avoir la force de), Cic. Etre 
en — de porter les armes, Arma 
ferre posse (possum, potes, polui, 8. 
sup. — pouvoir). Liv. Être en — d'en- 
seigner ces choses, Ad Azc tradenda 
sufficére (io, is, fecr, fectum = sul- 
ôre à). Quint. Ils sont en — de porter 
les armes, Eis ad arma ferenda vires 
suppetunt (de suppetËre, 0, ivi el üi, 
itum = suffire à). Liv. 11 n'est pas 
en — de répondre, Guid respondeat, 
non habet. Cic. Qui ct en — de faire 
ce qu'il veut, Eficiendi, quæ velit, 
poiens (gén. entis). Quint. Qui est en 
— d'aborder le barreau, de plaider, 
de parler, d'ordonner, Ad usum fo- 
rensem paralus (a, um). Cic. Ad ayen- 
dura perilus. Cic. Ad dicendum aptus. 
Cic. Ad jubendum idoneus. Cte. Le 
peuple est bors d'— de payer le tri- 
at, Plebs ad tributum non sufficit. 
Liv. Être hors d'— de penser, d'en- 
tendre et de parler, Neque antmo neque 
auribus aut linguä compeiëre. Sall. 
Être hors d'— d'entendre, Auribus 
mon salis consfare (0, as, sfil, sta- 
furus). Liv. [Navire] qui n'est pas en 
— de tenir la mer, Ad navigandum 
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inulilis (m. f.,e,n.). Cæs. Mettre qqn 
en — de juger, Alicui facultatem ju- 
dicandi facère. Cic. copiam existi- 
mandi dare. Ter. Ils demaudent ua 
secours qui les mette en — de faire... 
Subsidium rogant, quo possin! (factre). 
Cæs. Mettre le corps en — d obéir à 
la raison, Corpus ta afficére ut obæ- 
dire ralioni possit. Cic. Se meltre en 
— de diriger de grandes affaires, Ad 
magnas res gerendas se accommodare. 
Cic. Se mettre en — de répondre, 
Ad respondendum se comparare. Cic. 
Mettre sa main en — d'indiquer, Ma- 
num facËre habilem denonstrando (au 
dat.). Quint. Mettre un lieu en — 
(pour la défeuse), en — de défense, 
Locum præparare. Cæs. præmunire (io, 
is, dui, tium). Cæs. Voy. cAPABLu 3, 
| 8° Condition, rang qu'on occupe dans 
a societe. Status, üs, m. Cic. Dig. Con- 
ditio, onis, f. Cic. : L'état des per- 
soanes, Jontinum ou Personarum s1a- 
tus. Dig. [ncertain de son — civil, 
Incertus de statu suo. Dig. Il y a des 
distinclions d'—, Distinguuntur sta- 
tus. Cic. L'— des esclaves, Conditio 
servorum. Cic. servilutis. Cic. Re- 
noncer à son —, Se suo statu abdi- 
care. Dig. Quel — j'ai perdu! Quem 
vitæ statum amisif Cic. N'avoir pas 
d'— (en parl. d'un proserit), Nullum 
habère statum. Vell. Revenir à son pre- 
mier —, Jn prislinum sitatum redire. 
Cæs. L'amitié se glisse dans tous les 
états, Amicilia serpit per omnium 
vitas. Cic. ||9° Motier, profession. Ars, 
rlis, f. Cic. Arlificium, ii, n. Cic. 
Vitæ genus (neris), n. Cic. =: Exercer 
ua état, quelque —, Artem tractare. 
Cic. In aliquo arlificio versari. Dig. 
Dans le choix d'un —, In deligendo 
genere vitæ. Cic. || 10° Traln de maison. 
Apparatus, üs, m. Cic. : État modeste, 
Tenuis apparatus. Cic. Avoir un — de 
maison modesle (— peu de domes- 
tiques), Mediocri familiä uti. Nep. 
Grand —, Alagnificus apparatus. Cic. 
Tenir ua grand —, Omnibus oplimis 
rebus uti. Nep. || 11° Manière d'être 
d'une ch. Habitus, üs, m. Cic. Status, 
üs, m. Cic. = État de l'air, Cæli spi- 
ritus (üs), m. Cic. — du ciel, de l'at- 
mosphère, Cæli status. Col. Tempestas, 
atis, f. Cic. — du ciel (— disposition 
des astres), Cæli status, m. Cic. af- 
fectio (onis, f.). Cic. Cæli, Astrorum 
affectus. Cic. — de la lune, £unz ha- 
bitus, m. Amm. — du corps, Corporis 
habitus. Cic. affecthio. Cic. Bon — du 
corps, Corporis bona kabitudo (dinis), 
f. Ad Her. Mauvais — du corps, Cor- 
poris infirmilas (atis), f. Cic. Bon — 
de la santé, Valetudinis integritas 
(atis), f. Cie. Santé en bon —, Inte- 
gra valetudo. Cic. Santé en mauvais 
—, en très mauvais —, Valetudo mi- 
nus commoda. Cæs. perdita. Cic. Main 
en bon —, Afanus recte affecta. Cic. 
Avoir le corps, les pieds ea hou —-, 
Corpore, Pedibus valère (eo, es, lui, 
litum), n. Cic. Nep. Forces eu bon 


—, Jilibatæ vires, Liv. Si les sens 
sont en bon —, Si sensus sunf sani 


ou valentes. Cic. Armée en bon —, 


Cic. ratio. C: 
l'— des affaires, Cum quo loco res 
esset, cognovisset. Cæs. Les choses 
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Exercilus aptus. Léo. Agrès en bon 
—, Sana armamenta. Plaut. Bois en 
bon —, fncorruptum lignum. Plin. Le 
bas {des poutres] était encore en boa 
—, Pars inferior inlegra remanebat, 
Cæs. Tableau en mauvais —, Corrupta 
tabula. Plin. Une maison en bon —, 
Incolumes ædes, f. pl. Ulp. Temple ea 


bon —, Incorruplum templum. Liv. La 
citadelle est encore en bon —, (Arz) 
incolumnis ou intacte permanet. Liv. 


Monument en bon — d'entretien, 
Voy. enragrien 1e, Ville en bon — 


de défense, Oppidum munilissimum. 
Cic. (Rendre qq. ch.] dans le bon — 
où on l'a recu, Eâdem bonitate quä 
datum est. Dig. Mettre en — (= net- 


toyer) les tonneaux, Dolia pulare. 


Cato. Remettre en —, en bon —, C. 
RÉPAREN, RESTACRER. Mellre en meil- 


leur —,C. auëLIORER. Meltre en mau- 


vais —, C. ALTÉARR 39, DÉGRADER 30, 


DÉTÉRIORER, ENDOMMAGEN, GÂTER. || 
12° Situation des affaires. Status, üs, 
m. Cic. Ilabitus, üs, m. Liv. Ratio, 


onis, f. Cic. =: Suivant l’état de leur 


fortune, Pro habitu pecuniarum. Liv. 
Étudier l'— d'une province, Statum 


prouinciæ spectare. Tac. L'— des af- 


faires publiques, Reipublicæ status. 
ic. Quand il eut connu 


étaient alors dans un tel —, que... 
Eo tum stalu res erat, ut (subj.). Cæs. 
Parler de l'— des affaires. De rebus 


publicis dic®re. Cic. L'— des choses 


n'admet plus d'hésitation, Nes jam 
non ultra recipit cunctationem. Liv. 
Dans cet —, Dans l'— actuel des 


affaires, [oc statu rerum. Liv. Ut 
nuncC est. Cic. Quomodo nunc est. Cic. 


Vu l'— des choses, Pro re natä. Cic. 
Plèt au ciel que la république fût 
demeurée dans son premier —, Uti- 
nam res publica stelissef, quo cæperat, 
statu. Cic. Rester longtemps dans le 
uême —, Diu esse uno ef eodem 
statu. Cic. Affaires qui restent dans le 
mème —, (Res) suum stalum (enentes. 
Cic. Rétablir une ch. dans son pre- 
mier —, Remin antiquum siatum res- 
tiluëre. Cic. Les aaires sont en meil- 
leur —, Afeliore loco res sunt. Cic. Af- 
faires en mauvais —, Res afflicts. 
Sall. — désespéré des affaires, Pere 
dita res. Ter. Perditæ res. Cic. Être 
en plus mauvais —, Deteriore esse 
statu. Cie. Les affaires sont dans on 
ire —, Pejore loco res sunt. Ter. 
Qui penche vers l'— le plus funeste, 
Ad perniciosissimum siatum incli- 
natus. Cic. || 13° Exposé de situation, 
inventaire, mémoire. Ratio. onis, f. 
Cic. : L'élatde la question (= l'exposé 
du point à juger), Constitulio, on1s, f. 
Cie. — de récusation, Translativa 
conslitutio. Cic. L'— de situation de, 
et simpl. L'— de l'empire, [mperti 
ralionartium (ii), n. Suet. On dresse 
un — de ce Capilal, Ratio Aabetur 
Aujus pecunis. Cæs. Faire porter par 
les censeurs sur l'— de ses biens des 
dowaines, une grande étendue de 
terres, Prædiacensère (60,6, sui, sum). 
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Cic. Magnum agri modum censeri, dép. 
Cic. Cela compte comme — da ser- 
vices mililaires, fd venit in numerum 
stipendiorum. Sen. Les anciens étals 
de service (mililaire) de qqn, Vetera 
alicujus æra (usité seul. au nomin. 
et à l'acc.), n. pl. Cic. || 14° Liste, 
tableau, registre. Ratio, onis, f, Cic. : 
Dresser uu élat, Rationsm confic®re. 
Cæs. Cic. Il a été mis au Trésor pa- 
blie sur l'— des grâces, In beneñciis 
ad ærartum delatus est. Cic. || 16° Forme 
du gouvernement. Ratio, onis, f. Cic. 
Civitas, atis, f. Cic. Civitatis genus 
(neris), n. Cic. Reipublicæ status (üs), 
D. mnodus QE m. forma (æ), f. Cic. 
: État populaire ou déinocratique, Po- 
pularis ratio. Cic. civitas. Cic. Plin. — 
monarchique, Regale civitatis genus. 
Cic. Civilas regia. Plin. Regnum, i, 
a. Cic. Ces trois élats, Tria h.re genera 
serum publicarum. Cic. || 16° L'adml- 
nistration suprême d'une nation. Respu- 
blica, reipublicæ, f. Cie. : Une affaire 
d'État, Publica causa. Cic. Liv. Pu- 
blicum negotium. Cie. Fig. Une affaire 
d'—, (=uue chose importante), Voy. 
IMPORTANT. Les affaires de l'—, Res et- 
uilis. Cic. Res publicæ, (. pl. Plin. Ex- 
clu des conseils de l'—, Expers con- 
silit publici. Cic. Par raison d'—, 
Reipublicz causa. Cic. Un emploi dans 
l'—, Reipublicæ munus (neris), n. Cie. 
Papiers d'—, Publicæ lilteræ. Cæs. ta- 
bulæ. Liu. Crime d'—, Perduellio, onis, 
f. Cie. Majestatis crimen (minis), n. 
Cic. Changement, Révolution dans 
l'—, Rerum mutalio. Cic. Rerum pu- 
blicarum conversio. Cic. Faire un coup 
d’— (— prendre une mesure violente 
au nom de l'intérêt de l'—), * Vi pu- 
blice ag”re. Fig. Üu coup d'— (= 
uae circonstance décisive), Voy. né- 
cistr. Chef d'—, Civilalis rector. Cic. 
Être le chef de l°—, Rerum potiri, 
dép. Cic. Homme d—, Civilis vir. 
Quint. Qui esl un habile homme d'—, 
un graod homme d'—, Reipublicæ 
pevitus. Nep. Regendæreïpublicæ scien- 
{issimus. Cic. Élre un homme d'—, 
Rempublicam gerëre. Cic. administrare. 
Cic. Se faire homme d'—, Ad rempu- 
blicam accedëre. Cic. Rempublicam at- 
tingêre. Cic. capess®re. Cic. |] 17° Pouple 
constilué en corps de nation. Civilas, 
alis, f. Cic. Respublica, reipublicæ, f. 
Cic. = Les réumons d'bommes qu'on 
appelle États, Concilia hominum quæ 
civifates appellantur, Cic. Les — se- 
root heureux, Respublicæ erunt beatz. 
Cic. Former un État, Rempublicam 
componêre. Cic. Pouvoirs confés par 
l—, Potesias permissa à republica. 
Cic. Le plus haut rang dans l’—, 
Summus locus civitatis. Cic. L'intérèt 
de l'—, Bonum publicum. Sall. Les 
plus grands intéréls de l'—, Reipu- 
licæ summa (æ), f. Cie. Summa (z) 
respublica (reipublicæ), f. Cic. Tra- 
vailler pour l'—, Facère ad rempu- 
blicam. Cic. Les périls de l'—, Peri. 
cula communia. Cic. L'— étant mis 
so péril, Ad diserimen summä rerum 
adductä, Liv. Soustraire qq. ch. à la 
caisse de l'—, De republicä aliquid de- 
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trahère. Cie. Faire entrer dans le do- 
maine de l'—, [n publicum redigère. 
Liv. Servir l'—, Heipublicæ officium 
præstare. Cic. operam præbére. Liv. 
Se plaindre au nom de l'—, Queri 
pro republicä. Cic. Solliciter une pro- 
lection au nom de l'—, 
Publice gratiam petére. 
queter aux frais de l'—, Conviva- 
ri de publico. Cic. || 48° Étondue 
de pays dopendant d'une même do- 
mination. (En géu.) Civitas, atis, f. 
Cæs. Imperium, ii, n. Cic. (Royaume) 
Regnum, i, n. Liv. : L’Élal des Hel- 
vèles, Civitas Helvetia. Css. Le corps 
immense de l'—, Immensum imperii 
corpus. Tac. Les Étals de Prusias, 
Regnnm Prusis. Nep, || 19° Au plur. 
Assemblee de représentants d'un pays. 
Convenutus, üs, m. Czxs. =: Tenir Îles 
élats, Conventus agëre. Czs. Con- 
voquer les — à Argos, Edicëre con- 
ventum Argos (4 l'acc. plur.). Liv. 
ÉTAT-MAJOR, 3. m. Officiers atta- 
ches à un general; Officiers superieurs 
d'un corps de troupos = L'élat-major 
d'ua général, * Ji qui cirea ducem cu- 
ran! Tabant, averunt, n.). (Sm.) As- 
sembler son —, Convocare legatos tri- 
bunosque militum (= ses lieutenants 
el les tribuas des soldats). Cæs. 
ÉTAYEMENT, s. m. 1° Action d'é- 
tayer. Se tourne par un v. Voy. ÉTAYER. 
11 2° Ce qui sert à etayer = L'élayement 
du lhedtre, Pulturæ(urum,f.pl.)quibus 
theatrum suscipitur. Pl.-j. Voy. ci-apr. 
ÉTAYER, v. acl. 1° Soulenir aveo 
des étais. Fulcire, do, is, fulsi, fultum, 
act. Cic. Fulturis suscip®re (io, is, 
cepi, ceptum), act. PI.-j. = Élayer une 
maison qui menace ruine, Labeniem 
domum suscipère. Sen. — avec des 
outres, Fulcire trabibus. Plin. — 
es vignes avec une perche, Vitibus 
au dat.) cantherium summittère (o, 
ts, misi, missum). Col. || 2° Fig. Sou- 
tenir. Fulcire (voy. 4°), act. Cic.: 
Étayer la république chancelante, 
Labantem rempublicam fulcire. Cic. 
Va: SOUTENIR. 

"ÉTAYER, v. 19 Réf. Se soutenir 
sur un appui (pr. el fg.). Voy. S'ap- 
poyen 4° el 3°. || 2° Hécipr. Se sou- 
tenir l'un l'autre. Afutuis auriliis stare 
(o, as, steté, statum), n. Quint. 

ÉTE, 8. m. Saison de l'année entre 
le printemps et l'automne. Æstas, atis, 
f. Cie. : En été, L'—, Æstate. Cic. 
Æstivis lemporibus. Cie. An commen- 
cement de l'—, Æstate ineunte. Cic. 
Initâ æstate. Cæs. Le cœur, Le milieu 
de l'—, Media æstas. Cic. Le fort de 
l'—, Summa zstas. Cic. Dans le fort 
de l'—, Flagrantissima æstate. Gell. 
Mediis caloribus. Liu. L'— étant déjà 
avancé, Æslate jam adulta. Tac. 
Comme en —, Æstive, Plaut. D'—, 
Relauf à l'—, Æstivus, a, um. Cic. 
Uor. Un jour, En un jour d'—, Æs- 
fivo die. Cic. Les mois d'—, Æstiui 
menses. Cic. Vêtements d'—, Æstiva 
vestimenta. Sen. Chambre d'—, Æsti- 
vum cubiculum. Pl.-j. Camp d'—, 
Quartiers d'—, Æstiva, orum, 0. pl. 
Cic. Passer l'— dans les montagnes, 
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In montibus æstivare, n. Varr. |] Fig. 
L'été de l'âge, de la vie, Media tas, 
f. Phrd. 

ETEINDRE, v. acl. 1° Fairo cesser 
l'action du feu. Exstinguÿre, 0, is, 
stiuxi, sfinctum, act, Cic. Restinguÿre, 
act. Cic. Opprimère, o, is, pressi, pres- 
sum, act, Cic. : Éteindre le feu, fgnem 
reslinguêre. Cic. opprim?re. Liv. — le 
charbon, Carbonem restinguëre. Plin. 
Lumières éleintes, Ezstinc{a lumina. 
Cic.Éleindre unelanterne, Exstinguÿre 
lucernam. Plin. || 2e Qqf. Refroidir : 
Éleindre du cuivre chauffé au rouge, 
Æs accensum reslinguËre (voy. 10), 
Plin. || 8° Amortir. Restinguëre (voy 
4e), act. Plin. : Éleindre de la chaux, 
Calcem exstinguëre. Vitr. restinguÿre. 
Plin. macerare. Vitr. || 4 Fig. Calmer 
l'ardeur de. Restinguëre (voy. 1°), act. 
Cic. = Életndre la fièvre, Febrim abi. 

Ëre (o, is, egi, actum). Cels. discut?re 
Le. Îs, cussi, cussum). Cels. — la soif, 

itim reslinguÿre. Cic. erstingu?re. 
Ov. Sen. L'action d'— la soif, Sitis 
reslinclio (onts), f. Cic. — l'ardeur 
des passions, Ardorem cupiditatue 
reslinguère. Cic. — la haine, [avi- 
diam exsfinguëre. Cic. — une sédi- 
tion, Sedtfwnem reslinguëre, Cic. 
exstingu®re. Liv.comprimére(voy. PA 
Liv. Tac. — dans le sang les feux de 
la guerre, Incendtum belli sanguine 
restinguïre, Cic. || 6° Fig. Detruire, 
abolir. Restinguëre (voy. 40), acl. Ci. 
Exstinguëre, act. Cic. =: Éleindre Îe 
souvenir, Memoriam erstingure. Cie. 
delère (eo, es, eur, elum). Cic. Mémoire 
éteinte, Infermortua memoria. Cie, 
Éleindre la vie de qqn, et qqf. simpl. 
— qqn, Érstinquêre alicui animan. 
Ter. aliquem. Ter. Nep. Liv. — une 
race, Genus reslingure. Plaut. Vox. 
béTRunE 30. || 60 Faire cesser: Élein- 
dre une dette, ses detles, Æs alienim 
exhaurire (io, is, hausi, haustun), 
Liv. exsoluëre (o, is, solui, pr 
Pl.-j. Nomina soluëre. Cic. dissolrére. 
Cic. Dettes éleintes, Nomina oblitte- 
rata. Tac. || 7° Perimer. Erstinguërs 
(voy. 1e), act. Dig. 

S'éTeiNpne, v. 1° Pron. Cosser de 
brûler. Erstingui, or, Eris, stincius 
sum, pass. Cic. Restingui, pass. Cic. 
: Le feu s'éteint, Ignis ersfinguitur. 
Cic. perit (de perire, eo, ii el rar. iti, 
itum, n.). Sen. Le charbon s'—, Carbe 
emoritur (de emori, ior, Eris, morluus 
sum, dép.). Vitr. || 2° Perdre son eclat 
Exstingui (voy. 1°), pass. Cic. Plin. 
: Le soleil parut s éteindre, Sol ez- 
stingui visus est. Cic. Les escarboucles 
s'éleignent, Anthracidites exstingnun- 
tur. Plin. Les émeraudes s'—, Sma- 
ragdi senescunt (de senescère, 0, nui, 8, 
eue, 0.). Plin. La couleur s'élernt, 
Color evanescit (de evanesc®re, 0, nui, 
s. Sup., n.). Lucr. || 3° Mourir lente. 
ment et doucement. Intermori, ior, ëris, 
mortuus sum, dép. Suet. Interire, e0, 
is, ét, tfum, n. Cic. || 4° Cesser d'être 
ontondu. Conticescére, 0, is, fieui, s. 
sup., n. Cic. || 6° Disparaltre, cesser 
d'être. Exstingui {voy. 1°), pass. Cic. 
Restingui, pass. Cic. fnterire (voy.3°), 
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a. Dig. Consenescëre (voy. 29), n. Liv. 
: Familles qui se sont éleintes, Fa- 
milis que exrslinciæ sunt. Tac. Répu- 
tation qui s'éteint, Fama senescens. 
Liv. in Taisse s'éteindre le courage, 
Patitur enimos cadère (o, is, cecïdi, 
asum), on. Cic. La mémoire s'éleint, 
Memoria moritur (voy. 1°), dép. Cic. 
Les bruits (— les rumeurs publiques) 
s'éleignent, Rumores senescun(. Tac. 
La haïne s'éteint, nvidia dilabitur (de 
dilabi,or,éris, lapsus sum, d6p-}: Sal. 
La haine s'— par l'effet du lemps, 
Invidia, spatiointerposito, consenesci(. 
Cic. La guerre s'éteignit par la mort 
d'Othon, Bellum morte Othonis con- 
cidit (de concidëre, o, is, 8. sup., n.). 
Tac. L'usufruit g'éteint, Ususfrucius 
dnterit (voy. 3°). Dig. 

ÉTEINT, EINTS, part. passé d'é- 
vemons, Voy. ce v. || Adj. 4° Qui a 

rdu son éclat. C. TEnNe (ad).). || 

o Qui s'entend pou = Paroles pronon- 
céea d'une voix éteinte, Aforientes 
voces. Cic. Verba exiliter exanimala. 
Cie. Voy. rainLs. . 

ÉTENDAND, s. D. 4° Enseigne de 
œavalerie. Vezillum, i,n.Cæs. Cic. Voy. 
bnapkau 4e, || 2° Enseigne de guerre 

en gôn.). C. pnarsau 40. || 3° Fig. 
arti, faction : Arborer l'étendard du 
euple, Causam populi suscipëre. Cic. 
Se ranger sous les étendards de qqn, 
In costra alicujus se conjicèëre. Cic. 
Suivre les — de qqn, Sequi (alicujus) 
causam. Cic. partes. Veli. Iis promet- 
tent de lever l'étendard (= d'être les 
promoteurs de l'eulreprise), Se prin- 
ces consilti fore profilentur. Cæs. 
Lever l'— des hostilités, Belli ini- 
tium facÿre. Czs. Lever, Arborer l'— 
de la révolte, Rebellionem facëre. Cæs. 
He Pavillon de navire. Vexillum, i, 
s. Tac. 

ÉTENDRE, v. act. 1° Donner plus 
de surface à qq. ch. Dilatare, act. Cæs. 
Liv. Ertendère, 0, is, (endi, tensum 
ettentum, act. Plin. = Eteudre du pa 
pier sous le marteau, Chartam malleo 
eztendëre. Plin. — son front de ba- 
taille, Aciem dilnlare. Liv. disten- 
d?re. Czs. — ses lignes, Ordines erpli- 
care. Liv. — tes ailes de l’armée, 
Cornua diducëre (0, is, duxi, ductum). 
Czs. Vov. DÉPLOYEn 29 el DÉVELOP- 
ren 2°. — plus loin ses racines, Ra- 
dices Latius diffundére (0, is, fudi, 
fusum). Varr, Les branches étendent 
aa loia leur ombrage, Rami latissimä 
umôrë ezspaliantur (dép.). Plin. Pla- 
lave qui élend au loin ses rameaux 
Platanus palulis diffusa ramis. Cie. Î 
2° Derelopper, amplifier. Erplicare, act. 
Cic. Dilatare, act. Cic. Extend?re 
(voy. 10), acl. Pl.-ÿ, : Étendre un 
sujel, Argumentum dilatare. Cic. Rem 
fusius erponère (os is, posui, positum). 
Quint. — une leltre, Litteras erpli- 
care. Cic. Epistolam ertendïre. Pl.-j. 
En Augmenter, agrandir, prolonger. 

latare, act. Cic. Prolatare, act. Col. 
Axplificare, act. Cic. Propagare, act. 
Cic. Proferre, fero, fers, tuli, latum, 
act. Cas. Augère, e0, es, auri, auctum, 
act. Ci. a Étendre l'empire, Imperit 
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fines propagare. Cic. prolatare. Quint. 
— l'enceinte de Rome, Urbem propa- 
gare. Cic. amplificare. Cic. — Îe Fo- 
rom, Forum larare. Cic. — une lerre, 
se: domaines, Fundum dilatare. Cic. 
Possessiones augëre. Nep. — ses re- 
tranchements, Munitiones proferre. 
Cæs. Voy. aAGnaxDim 10. || Étendre 
davantage un délai, Diem lazius pro- 
ferre. Cic. — d'une année la durée 
du pouvoir d'un consul, Imperium 
consulis in annum propagare. Liv. Voy. 
PROLONGER. || 6° Faire aller jusqu'à, 
porter jusqu'à. Dilatare, act. Cic. Erpli- 
care, act. Cic. Frlend®re (voy. 1°), 
act, Dig. : Étendre le forum jnsqu'à 
l'atrium de... Forum usque ad atrium 
ezplicare. Cic. — son commerce jns- 
qu'à la vente des pierres, Ertendÿère 
officium suum ad lapidum venditio- 
nem. Dig. Les dieux étendent au loin 
leur puissance, Dii uim suam longe 
lateque diffundunt (voy. 1e). Cie. Peu- 
ple qui étend au loin sa domination, 
opulus late rex. Virg. La mer — 
plus loin son domaine, Latius mare 
dominalur (dép.). Tac. Étendre plus 
loin celle renommée, Hanc fanam 
latius fund#re (voy. {°). Quint. — 
son affection à tous les citoyens, Om- 
nes cives carilate complecti {or Er, 
plerus sum), Jép.Cic.— une définition à 
une autre chose, Definitionem in aliam 
rem fransferre (voy. 3°). Cic. Voy. 
APPLIQUER 6°. Loi étendue à l'ordre 
entier, Lex dilatata in ordinem cunc- 
tum. Cic. || B° Doployer on long et on 
large. Explicare, acl. Cic. Pandère, 0, 
is, di, pansum el passum, act. Cic. 
Erpand're, act. Plin. Ertendtre (voy. 
40), act. Cic. Quint, Porrigére, 0, is, 
rert, rectum, act. Cic. Profcrre (woy. 
30), act. Cic. =: Étendre ses vêtements 
au-dessus d’une source, Vesies su- 
ra foniem andre. Plin. — des 
ourrures sur des lits, Lectulos pelli- 
culis sternëre (o, is, stravi, siratum). 
Cic. — 8es toiles sor les murs (en 
parl. de l'araicnée), Telas in parie- 
libus pandYre. Plin. On vit la oui 
— 8es voiles, Nor visa (es) intendi 
(pass.). Liv. La lamière étendue sur 
tout le ciel, Lur toto cælo diffusa. 
Cic. Étendre la vigne, Vilem disper- 
gëre (o, is, spersi, spersum). Col. — la 
migne sur on treillage, Vineam jugare. 
Col. — ses ailes, Pennas ertendère. 
Hor. erpandre. Plin. — ses membres, 
Membra porrigëre. Cic.— le bras, Bra- 
chium projicêre (io, is, jeci, jectum). 
Cic. Bras étendu, Extentum brachium. 
Cic. Étendre les bras (en les écartant), 
Brachia diducère. Prop. Bras large- 
ment étendus (ponr sopplier), Passæ 
late paimæ. Ces. Élendre la main, la 
maio vers qq. ch., ponr prendre un 
gâteau, Manum ertendère. Quint. In- 
tendère dertram ad rem. Cic. Pla- 
centam appclFre (0, is, iui et ii, Fun). 
Plin. — ses mains sur les proprictés 
de ses ainis (pour s'en emparer), 


Manus porrigËre in amicorum posses- 
siones. Nep. — le doigt, Digifum pro- 
ferre. Cie. Doigts élendus, Ertensi di- 
giti. Cic. Étendre les jambes, Erten- 


ngre (0, is, posui, positum). 
pandère (voy. 5e). — le hoier sur 


tenu 
exienditur. Curt. Voy. coucuxn 20, 
[18° Jeter par terre, abattre. À ffigrre, 
0, is, firi, flictum, act. Sall, Sternère 
Hoy: 5°), act. Liv. Prosternère, act. 


Cæs. : 
sternère. Liv. Le cheval éleadil à terre 
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d?re crura in longitudinem. Plin. |] 
6° Épandre, étaler une couche de. Dige- 
rère, 0, 19, gessi, gestum, act. Col. 
Erporrigëre (roy. 59), act. Plin. = 
Etendre du sésame au soleil sur des 
toiles, Sesamam in sole super lintea 


erporrig#re. Plin, — de l'herbe, des 


figues an soleil, In sole herbam expo- 
Col. ficos 


es prés, Slercus im prata digerëre. 


Col. — également le fumier, Ster- 
cora æquare. Col. — une conche de 
grains d'orge, Semina hordei subster- 
nère (vog. 50). Col. — sons les brebis 
de l'herbe 

vam ovibus. Cao. Avoir de la 
élendue sous soi, Substratas Rabère 
paleas. Col. || Étendre nne couleur 
sur ou tableau, Colorem picturæ indu- 
ctre (o, is, duri, ductum). Plin. Voy. 
APPLIQUER 29, ENDUIRE, COUCHE 6°. || 
7° Coucher de son long. 


de marais, Substernire ul- 
aille 


Ertendrre 
(voy. 1°}, act. Curt. = On étend le roi 
our mort, Rer velu( mortuus 


ic. DeJicFre, io, is, Jeci, jectum, act. 
tendre par terre, Humi pro- 


le consul, Equus consulem effudit (voy. 
40). Liv. Voy. coucaen 30. || 9° Éclair- 


cir ou Tempérer par l'addition d'un li- 
quide. Diluère, o, is, ui, utum, act. 
Mart. : Falerne étendu d'eau, Dilu- 
tum Falernum. Afart. Étendre de l'en- 
creavec du vinaigre, À framen{um ace{o 
liquefac®re (io, is, feci, factum). Plin. 


S'ÉTENDRE, v. 1° Pron. Prendre 


plus de surface. Dilatari, pass. Cie. || 
2° Réf. Se déployer sur une plus grande 
surface. (En pari. des pers.) Se exten- 
dère (0, is, fendi, lensum et lentum). 
Cæs. Se pand#re (o, is, di, pansum et 
passum). Liv. (Ea parl. surt. des ch.) 


Extendi, or, ëris, lensus et (entus 


sum, pass. Col. Pandi, or, Fris, pansus 


el passus sum, pass. Plin. = S'étendre 
en largeur, Ir latitudinem pandi. Plin. 
La cavalerie «étend, Eqguitatus se 
extendil. Cæs. Les ailes (de l'armée) 
g'étendent, Cornua se pandunt. Liv. 
L'armée commença à s élendre dans 
dans la plaine, [a campum pandi 
agmen cæpit. Liv. Forcer l'ennemi à 
8 —, Copias hostium distendëre. Liv. 
La ville s'étend de plus en plus, Urés 
crescit (de crescère, 0, creui, cretum, 
0.). Liv. Lumière qui s'est élendue 
sor tout le ciel, Lux foto cælo diffusa 
(de diffundi, or, éris, pass.). Cic. Les 
racines s'élendent, Radices diffun- 
duntur. Varr. spaliantur (dép.). Plin. 
Les rameaux s'étendent, Rami erspa- 
tiantur (dép.). Plin. L'arbre s'êtend, 
Arbor se promittit (de promitière, © 
misi, missum). Plin. La vigne s'es 
étendue, Vitts ertenta est. Col. [La 
vigne) s'élend trop en tons sens, Î{n 
omnes partes nimia funditur. Cic. [Les 
vignes] se sont trop étendues, $e ni- 
mium profuderunt (de ndërs, 0, 
is, fusum). Cic. Laisser la vigne s'é- 
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tendre, Vitem immitlère. Varr. | 
$o Réf. Accrollre ses domaines. Pos- 
sessiones augère (e0, es, auxi, auc{um). 
Nep. || 4° l’ron. Prendre une poriss, 
une capacité plus grande. Se larare. 
Sen. || 6° Réf. Fig. Developper longue- 
ment son sujet. Se extendire (voy. 1°). 
Pl.-j. Exspatiari, dép. Quint. : Jo me 
sais étendu outre mesire dans ma 
jeitre, Immodice episiolä me extendi. 
Pl.-j, S'étendre on parlant, 6n par- 
ant de qg- ch., Latius loqui (or, éris, 
cutus sum), dép. Cic. Lalus ou Plu- 
ribus verbis aliquid dicëre (0, is, diri, 
dictum), act. Cic. Je me suis étendu 
sur ces choses, Uæc plurimis a me 
werbis dicta sunt. Cic. S'étendre sur 
ce point, Parte in Aac erspaliari. 
Quint. S'— sur notre chapitre dans 
les termes les plus aimables, In nos 
suavissime effundi (voy. de), pass. 
Cic. S'— sur l'éloge de, Copiose 
laudare, act. Cic. IÎl s'étail étendu 

ar une digression sur l'éloge de.…., 
Digressus in laudes exierat (de exire, 
60, is, ivi el ti, tfum, n.). Quint. || 6° 
Pron.Se répandre, se propager.(Fu gén.) 
Fundi (voy. 1°), pass. Cic. Dissi- 
pari, pass. Liv. (Peu 4 peu) Serptre, 
0, is, serpsi, serplum, n. Cic. Alanare, 
on. Gic.: Guerre quis'étend, Dissipatum 
bellum. Liv. [Dire] que cet incendie 
s'étendra jusqu'à nous, !llud incen- 
dium ad nos (rajecturum {de trajicére, 
to, is, jeci, n.). Liv. S'éteadre jus- 
qu'aux eztrémilés du monde (en parl. 
c la renommée), Usque ad ultimas 
terras pervagari, dép. Cic. [Sa) re- 
nommée s'élend très loin, Nomen la- 
tissime manat. Cic. Ce mal s'étendra 
lus loin, Hoc malum longius serpet. 
Éic. Ce mal s'étend chaque jour da- 
vaolage, Id malum manat in dies la- 
tius, Cic. Le mal s'est étendu dans 
toute l'Italie, Malum manavit per Jta- 
liam. Cic. La licence s'élend par la 
contagion jusqu'& ceux qui sual purs, 
Licentia ad inlegros contactu procedil 
(de procedÿre, 0, cessi, cessum), n. 
all. L'amour de l'humanité s'— in- 
sensiblement, Caritas generis Aumant 
serpit sensim. Cic. || 7° l'ron. Fig. Aller 
jusqu'à, se porter jusqu'à, embrasser. 
Extendi (X: 2e), pass. Liv. Dig. = 
Le désir de la gloire s'étend au delà 
des limites de la vie humaine, Lon- 
gius, quam vilæ humanz spalium est, 
cuniditas gloriæs extenditur. Liv. 
Cela ne peut s'élendre à... Quod 
exiendi non debet ad (ace. Dig. 
La même bonté s'élend à tout le 
monde, £Eadem bonilas ad multitudi- 
nem perlines (de pertinére, eo, linui, 
s. sup., n.). Cic. Ce qu'on lil dans 
Enaius peut s'étendre beaucoup plus 
loin, Quod est apud Ennium, id latius 
pale. Cic. La question s'étend jus- 
qu'a l'iaGoi, In infnilum quæslio eva- 
it (de evadère, 0, vasi, vasum), 0. 
Quint. Jusqu'où la vus s —, Quo lon- 
gissime oculi conspecium ferunt (de 
ferre, fero, fers, luli, latum). Liv. 
Auest loin que la vue pouvait s'é- 
tendre, Qu& longissime prospectari po- 
terat. Tac. Par où la vne pouvait s"—, 
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Qu& despici poterat. Cæs. || 8° Pron. 
Fig. Étre applicable à. Perfinère (voy. 
Te), n. Sen. : Les coups de tonnerre 
dont le présage s'élend à la vie en- 
lière, Fulmina, quorum significatio ad 
totam vilam pertinet. Sen. || 9° Pron. 
Être déployé, allongé. Ertendi(voy. 1e), 
pass. Cic. El tous les pass. des v. 
cilés à STENDRE 50. || 10° Réf. Se cou- 
cher de son long. (En gén.) Corpus 
sternëre ou prosternêre (0, is, straui, 
stratum), Liv. (Sur le dos) Recum- 
bère, o, is, cubui, cubilum, on. Cic.: 
S'étendre sur un lit, In lecto accum- 
bre. Plaut. Voy. Se coucuen 2°. || 
11e Pro. Tenir un certain espace. Pa- 
têre, eo, es, Qu, s. sup., n. Cæs. Expli- 
cari, pass. Cic. Porrigi, or, Eris, por- 
rectus sum, pass. Plin. : La plaine va 
en s'étendant, Campus patesctt (de pa- 
lescËre, ©, lui, 8. sup., n.). Liv. 
S'étendre en largeur, k latitudinem 
atêre, Cæs. Qui s'étendent sur une 
argeur de 100 milles, Qui millia pas- 
suum centum in latiludinem patent. 
Cæs. On pense qu'elle s'étend sur une 
longueur de 800 milles, Huic mallia 
octingenta passuum in longitudinem 
esse eristimalur. Cæs. Leur domina- 
tion s’étendit au loin sur terre el sur 
mer, Horum opes lale terrä marique 
paluere. Sail. Capoue qui s'éteud dans 
une vaste plaine, Capua planissimo in 
loco explicata. Cic. Une plaine s'— 
entre les défilés, [nter saltus campus 
jacet (de jacëre, eo, es, cui, cilurus, 
a.). Liu. Au milien s'— une plaine, 
Campus interjacet (de inferjacére, eo, 
s. parf. ai sup., 0.). Liv. La Lydie s'— 
au-dessus de l'Ionie, Lydia super lo- 
niam procedit (voy. g°). Plin. La 
Bretagne 8'— en face de la Germanie, 
Germaniæ (au dat.) Brifannia obtendi- 
tur (voy. 1°). Tac. Ile qui s'— vers le 
midi, Insula in meridiem projecta (de 
projici, ior, Eris, pass.).Plin. [Ce pays] 
8’— vers le nord-est, Ab oriente ad 
seplentrionem se vertil (de veriËre, 0, 
verli, versum). Curt. La Crèle s'— du 
levant au couchant, Crea inter ortum 
occasumque porrigilur. Plin. La Bel- 
gique s'— jusqu à (celte] partie du 
fleuve, Belgæ ad partem fluminis perli- 
nent (voy. 1°). Cæs. Ils s'étendent jus- 
qu'au Borysthène, Ad Borysthenem 
attinent. Curt. Celte cité s'étend jus- 
u'au Rhin, Hzc civitas Rhenum (angit 
de fangère, o, letigi, tactum). Cas. 
Ce pays] s'— jusqu'à la Dactriane, 
rotendilur ad Bactros usque. Plin. 
{12° Pron. Durer, Voy. ce m. 20 et 3e, 
ETENDU, 08, part. passé d'ÉTEN- 
one, Voy. ce v. || Adj. 1° Vaste, grand. 
Patens, gén. entis. Sall. Ingens. Cic. 
Amplus, a, um. Cic. Magnus. Cic. Spa- 
tiosus. Col. Sen. Latus. Cæs. Grandis, 
m. f.,e, n. Css. =: Plane étendue, 
Ingens campus. Cic. Vallée —, Vallis 
late palens. ITirt. Tertre assez étendu, 
Tumulus satis grendis. Czs. Deserts 
très étendus, Latissimæ solitudines. 
Czs. Avoir des domaines plus —, 
Latius possidère. Quint. Être étendu 
en long ou en large, Longe ou Late 
patäre (ce, ss, ui, s. sup.), n. Liv. || 


ÉTEND 


Ailes qui présentent nue ligne éten- 
due, Cornua exlenta. Curt. Ligne de 
bataille trop —, Rari ordines. Liv. 
Fig. Ouvrage éteadu, Diffusum opus. 
PL-j. Sonituaire assez —, Commen- 
tarium paulo plenius (de plenus, «, 
um), Cic. Hoinmé qut a des con- 
naissances très étendues, Homo mul- 
farum rerum perilus. Cic. (La science 
du droit} est {rès étendue, Late patet. 
Cic. Ce nom a un sens très éleodo, 
oc nomen longe et late patet. Cic. 
Discussions étendues, Latz disputa- 
tiones. Cic. Une voix plus éteodue et 
plus gieines Grandior et plenior vor. 
Cic. Pouvoir plus élendu, Amplior po- 
tentia. Plin. nd 2° Couche. Voy. ce m. 

ÉTENDUE, $. [. to Espace. Spa- 
tium, it, n. Lucr. = Toule l'éteadue 
de la terre et du ciel, Omnis terra- 
rum ac cælt ambulus (&s), m. Suet. 
La vaste — des mers, Maris magni- 
tudo (dinis), f. Cic. laritas (atrs), f. 
Plin. Bfare lale supinum. Plin. | 
2° Qaf. L'espace celeste, le vide. Cali 
spatium (ü},n. Lucr. Virg. Spatiun, 
(ti) vacuum (i}, n. Lucr. : L'etendue 
que nous appelons le vide, Spatium 
quod inane vocamus. Lucr. À travers 
"—, Per inane. Lucr. Virg. Plin. Per 
inania, Ov. Per lotum cæli spotinn. 
Lucr. || 3° Superficie d'une ch, lon- 
gueur, largeur, profondeur. (Eu gén.) 
Spalium, ti, n. Cæs. (Lougneur) Lon- 
gitudo, dinus, f. Cic. (Largeur) Lati- 
tudo, f. Cic. (Profundeur) Altitudo, f, 
Cic. z L'étendue d'un emplacement, 
Spatium loci. Quint. Une — de ter- 
rain, Agri modus (ti), m. Cic. L'— 
des possessions, Possessionum lati- 
tudo, Cic. L'— d'un camp, Casfrorum 
tractus (üs), m. Liv, L'— de la pa- 
lissade, Valli amplitudo (dinis), L 
Tac. L'— du vent qui souffle, Spi- 
ritüs deductio (onis), [. Sen. Chercher 
quelle est l'— du monde, Agitare 
animo mundi meusuram (f.). Plin 
Toute l'— de la feuille, Totum folium. 
Plin. Le solerl a l'— qu'il paratt avoir, 
Sol tantus est quantus videtur, Cie. Re- 
connaitre l'— d'une chose, Cognos- 
cire quanta sit res. Cic. Une imuncose 
— de plaines, Immensa planities. Liv. 
L'— illimitée des régions, Intermi- 
nala regionum magniludo. Cic. Forêts 
d'une grande —, Continentes silræ. 
Czs. Forèt d'uve — infinie, Silua ma- 
gniludinis infinils. Czs. Tous les édi- 
fices ayant été livrés aux flammes 
dans une vaste —, Omnibus longe la- 
teque ædificiis incensis. Cæs. Deployer 
son armée sur une grande —, Agmea 
longe ac late fund?re. Liv, Douner de 
l’—, plus d'— à, Voy. érenvac. Gi 
ger eu —, Voy. S'ÉTENDAE, Le peu 

"— d'un terrain, Spatii brerilas 
(atis), f. Cæs. Faihle — d'un camp, 
Castrorum eriguilas (atis), [. Ces. Que 
cela a pea d’—1 id quantulum est! 
Cic. [tévéler le peu d — des corps, 
Fateri quantula sint corpuscule. Jur. 
1] 4° Duroe. Spatium, vi, n. Cic. 3 
L'étendue du temps écoulé, Spatius 

ræleriti lemporis. Cic. Voy. ounée 1°. 
Î Be Portés de la vue, de la voix = L't- 


ETERN 


tendue du regard (= l'espace que le 
regard embrasse), Oculorum conspec- 
Varr. Avoir une vue 
d'une grande —, Longe videre. Cic. 
Ta vue n'a pas autant d'— que celle 
de Lyncée, Non poles oculu, quantum 
Lynceus, contendëre. Hor. Grande — 
de la voix, Vocis magnitudo (dinis), 
f. Cic. Dire (qq. cb.) en dounant à sa 
voix uue très grande —, Dicère ma- 


fus (üs), m. 


rimd voce. Cic. || 6° Fig. Ce qu'une ch. 


comporte, embrasse =: L'élendue d’un 


arl, Artis termini (orum), m. pl. Cic. 


L'immense — du génie, [mmensi in- 
genii fines (üum), m. pl. Cic. L'art de 


prier correctement n'a pas peu d'—, 


atio recte loguendi non parum copiosa 
(est). Quint. || 7° Fig. Développement 


a Celte histoire plait par sou etendue, 


[la historia tractu placet. Pl.-j, Donner 
plus d'— à ane discussion, à l'expo- 
sihon de ga: ch., Rem fusius dispu- 


tare. Cic. Rem latius ou diffusius di- 
cëre. Cie. Voy. Lonoueun. || 8° Fig. 


Grandeur. Magnitudo, dinis, f. Cic. = 


Exprimer toute l'étendue de ma joie, 
Erprimére quanto sim gaudio afrectus. 
Pl.-j. Tuignoresl’— de masoulrance, 
Nescis quam duleam. Ter. ls envisa- 
gent l'— de ce qu'ils se proposent, 
Cogilant, quantain rem petant. Quint. 
Mon taleol, si petite qu’en soil l'—, 
Mea,quantulacunque est, facultas. Cic. 

ÉTÉOCLE, fils d'Œdipe. Eteocles, is 
ou eos, m. Cic. 


ÉTERNEL, ELLE, adj. 1° Qui n'a 


point eu de commoncement et n'aura 
amais do fin. Æternus, a, um. Cic. = 
ieu est éternel, Deus (est) æternus. 
Cic. Platon prétend qu'elles sont éler- 
oelles, Plato eas aït semper esse. Cic. 
H 2° Qui n'aura jamais de fin. Æter- 
aus, a,um. Cic. Sempiternus. Cic. Per- 
etuus. Cic. Perennis, m. f..e, n. Cic. 
mmorlalis, e. Cic. : Le cours éternel 
des astres, Cursus stellarum perennis 
ou sempilernus. Cic. La ville éter- 
aelle, Æterna urbs. Tib. La répu- 
blique peut ètre —, Respublica po- 
test esse nerpelua. Cic. Le feu éternel 
(de Vesta), Ignis zternus où sempr- 
ternus où perpetuus. Cic. Une gloire 
élèrnelle, Jmmortalis gloria. Cic. Im- 
mortlalitas, atis, f. Cic. || 3° De très 
longue durèe. Æternus, a, um. Cic. 
Sempiternus. Cic. Immortalis, m. f., 
e,n. Cic. Just. : Hiver éternel, Hiems 
sempiterna. Varr. — printemps, Cz- 
lum ( semper vernans (antisl. Plin. 
Homère, dont la gloire est éternelle, 
Homerus, semper florens (entis). Lucr. 
Douleur —, Æterna ærumna. Cic. 
Haine —, Odium sempiternum ou in- 
fnitum, Éic. immortale. Just. || 4° In- 
fatigable : Loquacité éternelle, Loqua- 
citas perennis. Cic. sine intervallo. Cic. 
Érenxec (L'), s. m. Dieu. Deus (i) 
alernus (1), m. Vulg. 
ETENNELLEMENT, adv. 10 Sans 
commencement et sans fin. Er æterni- 
tate. Cic. Er ælerno lempore. Cic. Ex 
emni ælernilale. Cic. : (Ce) qui est 
éternellement vrai, Quod er æternitute 
verum est. Cic. || 2° Sans fin. Sine fine. 
Virg. Perpetuo. Cic. Semper. Cic. : 


ÉTHÉR 


Ville fondée pour dorer éternelle- 
ment, Urbs in æternum condita. Liv. 
11 3° Continuellement, toujours. Perpe- 
tuo. Cic. Cæs. Semper. Cic. 

ÉTENNISER, v. act. 10 Faire durer 
toujours. Jnmortalitati commendare, 
act. Cic.tradëret{o, is, didi, ditum), act. 
Cic. Ad sempiternam memoriam propa- 
gare, act. Cic. Posteritali propngare, 
act. Cic. Consecrare, act. Cic. = Éterni- 
ser a mémoire de mon consulat, Me- 
moriam consulatüis mei propagare. Cic. 
Tu as voulu — par des monnments 
le souvenir de ton nom, Voluisti mo- 
numenfis memoriam nominis {ui con- 
secrare. Cic. Le souvenir de nos actions 
sera élernisé par l'histoire, Res nostræ 
litterarum monumentis invelerascent 
{de inveterasc®re, o, is, veleraui, 8. 
sup., n.).Cic. || 2° Traïner en longueur. 
Longius protrahère (o, is, traxi, trac- 
tum) où duc®re (o, is, duri, ductum), 
act. Cic. 

S'ÉTERNISER, v. pron. Rester, Durer 
sans fin ou très longtemps. Inveteras- 
cère, 0, is, veleravi, s. Sup., n. Cæs. 
Cic. Nep. : S'élerniser dans la Gaule, 
Inveterascre in Galliä. Cæs. 

ETENNITE, 9. f. 10 Durée de ce 
qui n'a ni commencement ni fin. Æter- 
nilas, atis, [. Cic. Temporum æ!erni- 
tas, f. Cic. : Le temps esl une partie de 
l'éternité, Tempus est pars zlernilatis. 
Cic. Pendant toute l'—, In omni æter- 
nilale. Cic. De toute —, Ex æterni- 
fate. Cic. Er omni zæternitate. Cic. Er 
æterno tempore. Cic. J 2° Durée sans 
fin. Æternitas, atis, f. Cic. : L'éter- 
ailé des âmes, Animorum æternilas. 
Cic. L'— de l'empire, {mperii zter- 
nitas. Suet. Pour l'—, In zlernum. 
Liv. || 3° Temps fort long. Infinitum 
(1) tempus (poris), n. Cic. : Depuis 
une éternité, Ab infinito tempore. Cic. 
Voilà une — que je n'ai eotendu par- 
ler de toi, Perdiu nihil Ce te audivi. 
Cic. L’arrangement de leur coiffure 
dure une —, Dum comuntur, annus est. 
Ter. || 4° Titre des empereurs romains. 
Æternilas, atis, f. Pl.-j. Dig. Peren- 
nitas, f. Synm. : Au vom de touéter- 
oité, Per Æternilatem tuam. PI.-j. 

ÉTERNUER, v. 0. Faire un éter- 
nüment. Sternuêre, 0, is, ui, S. sup., 
n. Plin. = Éternaer à plusieurs re- 
prises, Sternutare, 8. parf. ni sup., 
n. Petr. Faire —, Sternutamentun 
excilare. Cels. movëre. Plin. 
ÉTERNUMENT, s. m. Bouvement 
convulsif qui fait sortir violemment l'air 
par le nez. Sternutamentum, 1, n. Cac. 
Cels. Plin. Sternumentum, n. Cels. 
Plin. Sternutatio, onis, [. Scrib.Fronto. 
ÉTESIEN (vent). Vent qui souffle 
dans la Méditerranèe 4 l'époque de la 
canicule. Etesias, æ, m. Plin. = Les 
ventsélésiens, Elesiæ, arum,m.pl.Cic. 
ÉTÈTEMENT, s. m. Action d'etôter, 
Decacuminalio, onis, f. Plin. 

ÉTÈTEN, v. act. Couper la tête 


d'un arbre. C. éciuer. 


ÉTEUF, 8. m. C. 1 haLLe {°. 
ÉTIHENR, 8. m. L'air des hautes rê- 
gions. Æther, eris, acc. era, m. Cic. 
. ÉTUÈRE, és, adj. 4° Qui est de la 


d'Éthiopie. (Eu 
picus, a, um. P 
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nature de l'éther. Ætherius, et Æthe- 
reus, a,um. Cic, Virg. || 2 Fig. En pari. 
des sentiments. leve, pur. Voy. ces m. 

ÉTIHOPIE, contre Afrique, 
Æthiopia, æ, [. Plin. 

ÉTUIOPIEN, ENNE, adj. (Qui est) 
part: des ch.) Æthio- 
in. || S. m. Un Éthio- 
pien, Æthiops, opis, m. Plin. 

ETIIQUE, 5. f. Science de la mo- 
pale. Ethice, es, [. Quint. * Phïoso- 


phiæ pars (artis) moralis (is), f. D'apr. 


Quint. (xu, 2, 15). 

ETUNIQUE, adj. C. Pairn. 

ETUOPÉE, 9. f. 1° Peinture des 
mœurs de qqn. Efhopæia, æ, f. Cic. 
Quint. || 20 Peinture des passions hu- 
maines. Ethologia, æ, [. Quint. 

ÉTIAGE, 8. m. Le plus grand abals- 
ssment des eaux d'une rivière. * Tenuis- 
sima (æ) aqua (æ), f. D'apr. Liv. (u, 5). 

ETIENNE, n0mMm d'homme. Stepha- 
nus, i, m. Plin. 

ÉTIENNE (SAINT-), v. de Francs 
(Loire;.® Fanum (i,n.) Sancti Stephani. 

ETINCELANT, part. près. d'ÉTIN- 
c&LEn, Voy. ce v. Pad. ÉTINCELANT, 
AnTe. Qui étincelle, très brillant. Afi- 
cans, gén. antis. Liv. Radians. Plin. 


Splendidus, a, um, Cic. Splendens, 


gèn. entis. Plaut. = Éluile élincelante, 
Splendens stella. Plaut. Glaives étin- 
celants, Mficuntes gladii. Liv. Visage 
éliacelant d'ardeur, Vultus ardore 
animi micans. Liv. Voy. BRILLANT 10 et 
20. || Fig. Génie étincelant, Splendidum 
ingenium. Cic. Discours —, Splendida 


orafio. Cic, Voy. naiLLanr 3° el 40, 


ETINCELER, v. n. Jeter des 


éclats de lumière. Scintillare, s. sp., 


0. Virg. Plin. Micare, 0, as, eui, s. 


sup., n. Liv. Radiare, o, as, avi, 


atum, 0. Plin. Fulgère, e0, es, fulsi, 
8. sup., 0. Cic. Liv. Collucère, eo, 
es, luri, 8. sup., n. Cic. Splendère, 
eo, es, dui, 6. sup., n. Pl.-j. Ardëre, 
eo, es, arsi, arsum, n. Cic. : Toute 
l'arme étincelle de feux, Collucet 
acies fota flammis. Liv. La mer — 
des feux du soleil, Mare a sole col- 
lucet. Cic. La chambre — de l'éclat 
du marbre, Cubiculum « marmors 
splendet. Pl.-j. Les glaives étincel- 
lent, Gladii micant. Liv. Sen. fulgent. 
Liv. Les yeux —, Oculi micant. Liv. 
Sen. scintillant. Plaut. Les yeux des 
chats —, Felium radiant oculi. Plin, 
Les yeux de l'histrion — 4 travers 
son masque, Oculi Aistrionis ex per- 
sonä ardent. Cic. 
ÉTINCELLE, 8. f, 4° Petite 

celle de feu. Scintilla, æ, f. Cic. Plin. 
Igniculus, i, m. Plin. : Jeter des étin- 
celles, Scintillas emittère. Plin. || 
20 Fig. Ce qui allume; ca qui brille. 
Scintilla, æ, f. Cic. Igniculus, i, m. 
Cic. Parvus (i) ignis (is), m, Liv. = 
Étincelle d'une guerre, Scintilla belli. 
Cic. Cette légère — allume un vaste 
incendie, Parvus Ac ignis incendium 
ingens exsuscitat. Liv. [La nature] a 
mis en nous de faibles élincelles que 
nous éleignons bientôt, Parvulos nobis 
dedit igniculos, quos celeriter restin- 
guimus. Cic. — de vertus, Jgniculi 
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viréutum, Cic. Paibles — de vertus, 
Virtutum scintillæ, f. pl. Cic. L'élin- 
telle dn génie brillail dans [cet] en- 
fant, Scintilla ingenii elucebat in pue- 
ro. Cic. Avoir des élincelles de génie, 
Ingenii igniculos ostend®re. Quint. 

ÉTINCELLEMENT, 8. m. Éclat de 
æ qui élincelle. Radialio, onis, f. Plin. 

ÉTIOLÉ, ÉE, adj. Qui a subi l’otiolo- 
ment. Ejuncidus, a, um. Varr. Plin. 

ÉTIOLEMENT, 3. m. Sorte d'alté- 
ration des plantes. Bfacies, ei, f. Plin. 
Marcor, oris, masc. Sen. || Fig. Marcor, 
mast. Sen. 

ÉTIOLER, v. act. 1° Causer l’étiole- 
ment : Vigoe qu’une produclion hä- 
tive étiole, Vitis, festinahione pa- 
riendi, gracilis atque ejuncida. Plin. 

S'ÉTIOLER, v. pron. 49° Devenir étiole. 
Ejuncescère, o, is, 8. parf. ni sup., 0. 
Plin. || 2° Fig. Depérir. Voy. ce m. 

ÉTIOLOGLE, s. f. Étude des causes, 
des causes des maladies. Æhologia, æ, 
f. Sen. Isid. 

ÉTIQUE, adj. Attaqué d'étisie, très 
maigre. Voy. DÉCHARNÉ 1°. 

ÉTIQUETEN, v. act. Mottre une 
étiquette à. (Alicui rei) fifulum ad- 
dëre (0, is, didi, ditum). Ov. pitta- 
cium affigëre (0, ts, ri, frum). Petr. 
Voy. MARQUER. 

ETIQUETTE, 6. {. de Petit écri- 
toau. (Ea gén.) Ti’ulus, 1, m. Liv. 
Juv. (Sur un vase) Pitfacium, ii, 0. 
Petr. (Sar on tonneau) Nota, æ, f. 
Cic. Col. || Fig. Juger une cb. sur 
l'étiquette (— au premier aspect), 
Rem ex primä statim fronte dijudi- 
care. Quint. Voy. ASPECT 1°. |] 20 Cé- 
rômonial. Voy. te m. 2°. 

ÉTINER, v. acl. Étendre, allonger 
s Élirer des peaux avec ses dents, 
Pelles dentibus producëre (o, ts, duri, 
ductum), act. Afart. Voy. ALLONGEn. 

S'Érinen, v. réfl. Étendre ses mem- 
bres. Pandiculari, 8. parf., dép. Pluut. 
Fest. Toto corpore ertendi (or, Eris, 
tensus el lentus sum), pass. Fest. 

ÊÉTISIE, 9. f. Maigrour oxtrôme. 
Voy. uatOREUR. 

ETNA, valcan de Sicile. Ætna, æ, 
acc. am et an, f. Virg. Plin. : (Qui est) 
de l'Etna, Æinzus, a, um. Virg. Ov. 

ETOFFE, 8, f. 1e Toute espèce de 
Ussu. Tela, æ, Ê. Ter. Cic. Textile, is, 
n. Cic. = Pièce d'étoffe, Vestis, ts, £. 
Cic. Virg. Plin. || 20 Fig. Matière d'un 
ouvrago. Materia, æ, f. Cic. || 3° Qua- 
lité, condition. Genus, neris, n. Cic. : 
Des débauchés de cette étolfe, Asoti 
istius generis. Cic. VOYy. CONDITION, 
QUALITÉ. Î 4° Dispositions naturelles, 
aptitude. {ngenium, ii, n. Cic. Indoles, 
is, f. Cic. 3 Le fils avait beaucoup 
d'étoffe, In filio summa ingenii in- 
doles (erat). Cic. Il y a en lui de l— 
pour (faire).…, Mulfnum habet ingenti 
ad (faciendum). Cic. 1ls ne manquè- 
renl pas d'—, Eis ingenium non de- 
fuit. Cic. Voy. pisposrrion 6°, apri- 
TUDE 20, 

ÉTOPFÉ, #x, ad). 40 Où il y a beau- 
coup d'etoffe : Vêtement bien éloffé, 
Vestis amplissima. Liv. Lit bien —, 
Lectus lepide stratus. Plaut. || 2° Bien 


ÉTONX 


vêtu. Optime vestitus (a, um). Ole. || 
80 Bien mouble. Omnibus rebus or- 
nalus (a, um) aque réfertus (a, um). 
Cic. || 4° Qui a de l'ombonpoint. Cor- 
pulentus, a, um. Col. 

ETOILE, 8. f. 1° Astre. Stella, æ, 
f. Cic. Astrum, i, n. Cic. = Groupe 
d'éloiles (— conslellation)}, Sidus, 
deris, n. el plus souv. Sidera, um, n. 
gr Cic. Signum, i, n. Cic. — fixes, 

tellæ inerrantes. Cic. perennes. Plin. 
stutæ.Cens.—errantes, VOY. ERNANT. 
L'etoile du matio, Lucifer, dr n. 
Cic. Stella (æ,f.) Veneris. Cic. L'— 
du soir, Hesperus, à, m. Varr. Cic. 
Vesper, eris el eri, m. Virg. Hor. 
Plin. Semé d'étoiles, C. éroiLé. |] À 
la belle étoile (— en plein air), Sub 
divo. Cic. Nep. |} Fig. Les fleurs, ces 
étoiles de la terre, Terres{ria sidera, 
fores. Ov. || 2° Astre considéré comme 
exorçant une influence sur la destinee; 
Fig. Destinee. Sidus, deris, n. Cic. As- 
frum, à, n. Plin. : Étoile qui préside 
à la naissance, Sidus natalicium. Cic. 
Avoir une mauvaise —, Grave sidus 
habère. Ov. Né sous une mauvaise —, 
Malo astro natus. Petr. Né sous une 
henreuse —, Sidere deriro editus. 
Stat. l1s sont nés sous la mème —, 
Eodem statu cæli et siellarum nati 
sunt. Cic. Ils imputent les événe- 
ments à leur —, Assignant evenius 
astro suo. Plin. nascendi legibus. Plin. 
Voy. aASTRE 20. | Fig. Ton étoile est 
de…., Fatum tibi est (et l'inf.). Cic. 
Leur — pälit, (Eorum) fortuna senes- 
cit. Vell. 11 retrouva son beureuse —, 
Felir rursus {fuit}. Cic. Voy. Des- 
TINÉE. || 3° Figure on forme d'etoile. 
Stella, æ, f. Col. Suet. : Chlamyda 
semée d'étoiles, Chlamys distincta 
stellis. Suet. Disposer en forme d’é- 
toile, In stellam decussare et didu- 
cëre, Col. || $° Éroice D6 MER. Genre 
de zoophyte. Siella, æ, f. Plin. || 6° As- 
terisque. Stellula, æ, f. Hier. Aste- 
riscus, À, D. Îsid. 

ÉTOILR, Ér, adj. Semé d'étoiles. 
Sideribus ornatus (a, um). Cie. Stel- 
hfer, era, erum. Cic. =: Le ciel étoilé, 
Cælum slelliferum. Cic. Un ciel —, 
Cælum astris distincium et ommatum. 
Cic. Nuit éloilée, Nozx sideribus ilus- 
tris. Tac. 

EÉTOLE, 8. f. Longue bande d'étoffe 
que les prêtres portent au cou dans 
certaines ceramonies. *Stola, æ, f. 
(Eccl.). Qqf. * Orarium, it, n. (Eccl.). 

ÉTOLIE, contrèe de la Grèce. Æto- 
lia, æ,[. Cic. 

ÉTOLIEN, ENNE, adj. (Qui est) d'Éto- 
Ile. (En pari. des pers.) Ætolius, a, um. 
Ov. (En pari. des pers. et des ch.) 
Ætolus. Plaut. Virg. (En parl. des 
cb.) Ætolicus. Liv. || LES ÉToLtENs, 
Ætoli, orum, œ. pl. Liv. 

ÉTONNAMMENT, adv. D'une ma- 
nidre etonnante. Mire. Lucr. Cic. Mi- 
rifice. Cic. Mirabiliter. Cic. Incredibi- 
liter. Cic. Incredibilem in modum. Cic. 

ETONNANT, par. prés.d'ÉTONNER, 
Voy. ce v. || Adj. ÉTONNANT, ANTE. 
4o Aoc. Qui frappe de stupour. Stu- 
pendus, e, um. V.-Maz. || 2° Ordin. 
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Qui cause une grande surprise. Mtrus, 
a, um. Cic. AMirandus, Cic. Admi- 
randus. Cic. Mirificus. Cic. Mirabilis, 
m. f.,e,u. Cic. Admirabilis, e. Cic. 
Incredibilis, e. Cic.2 J'ai ea ao plaisir 
étonnant, Alirificam cepi volupiatem. 
Cic. 11 à un caractère —, Mirabilites 
moratus est. Cic. 11 n'y a certes 14 
rien d'—, Non sane mirabile hoc qui- 
dem. Cie. 11 n'y a rien d'— 4 ce que 
celte chose n'ait pas élé mise en În- 
mière, Minime mirum, si illa res illus 
trala non est. Cic. Autres choses éton- 
uantes, Alia digna miratu. Sen. Chose 
élonoante à dire, Mirabile dictu. Vurg. 
Blirum dictu. Tac. Immane dictu. Sell 
Rarum dicfu. Plin. D'une manière —, 
Mirum in modum. Cic. Mirabilem in 
modum. Cic. Mirandum in modun. 
Cic. Incredibilem in modum. Cic. Voy. 
ÉTONNAMMENT. Trouver élonaant, E 
S'étonnen. Êlre —, Ense miraculo. 
Liv. in miraculo. Plin. Être plus —, 
Esse majoris miraculi. Plin. Voy. 
ÉTONNER. [1 n'est pas — que vous 
soyez tels, Vos esse istiusmodi haud 
mirabile est. Ter. 1l fut moins — 
qu'ils eussent cette andace. Minus 
miraculo fuit id 05 audère. Liv. à 
(Suivi d'une interr. indur.) [] est éton- 
nant à quel point on crnl cethomme, 
et combien le regret fnt adonci, Ali- 
rum quantum 1illi viro fidei fuerit, 
uamque desiderium lenitum sit. Liv. 
‘est une chose étonnante combien 
la différence est petite, Mirabile est 
quam non multum differat. Cic. || 
(Qqf. la règle de l'inlerr. indir. n'esl 
pas observée, Mirum quam, Mirum 
quantum, ele. étant considérés comme 
des luc. adv. synon. de Mire(=éton- 
namment). C'était élonunant combien 
il était hostile, Mirum quam ini- 
micus erat. Liv. 1] est — combien 
cela fut utile, Mirum quentin pro- 
uit. Liv. 1] est — à quel poiol 
cetle) pensée fait plaisir, Aire quan 
cogitatio delectat. Cic. , 
ÉTONNE, éE, part. passé d'éros- 
Nen, Voy. ce v. || Adj. {o Rar. Ébrane 
(en parl. du cerveau, etc.). Stupens, 
gén. enfis. Curt. : Fire étonné, Con- 
moveri, cor, éris, nulus Sum, Pass. 
Plin. || 2° Aoc. Frappe de stupeur. 4t- 
tonifus, a, um. Cic. Stupidus. Cie. 
Stupens, gén. entis. Cic. Stupefaciws, 
a, um. Cic, Obstupefactus. Cic. : 
Étonné par la nouveaulé de la chose, 
Reiï novitate attonitus. Liv. Elre — 
de qq. ch., Re ou In re commoveri 
(voy. 1e), pass. Cic. Re stupère (eo, 
es, pui, s. gup.), n. Quint. Quaud 
tu parles ainsi, nous sommes élou- 
nés, Hæc cum loqueris, nos stupemus, 
Cic. || 8° Ordin. Qui éprouve une grande 
surprise. Mirabundus, a, um. Liv. : 
Étonué d'une ch., Rem admirans, gén. 
antis. Cic. mirans. Cic. miralus, à 
um. Cie. Être — de qq. cb., Rem mi 
rari, dép. Cic. Voy. S'ÉTONNER 2°. 
ÉTONNEMENT, 8. m. 1° Rar. 
Ébranlement (du cerveau, eto.). Stupor, 
oris, masc. Cic. || 2e Anc. Slupeur. 
Stupor, oris, masc. Cic. Just. : Frap 
per d'étonnement, Voy. éroxnen 2° 
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Frappé d'—, Être frappé d'—, Voy. 
éroxxé 20. || S° Ordin. Grande sur- 
prise. Afiratio, onis, f. Cic. Admi 
ratio, f. Cic. : Digne d'élonnement, 
Mirandus, a, um. Cic. Ov. C. éron- 
nan %. Se demander avec — quelle 
peut être la cause de ce fait, Ejus 
rei quæ causa sif, mirari, dép. Cæs. 
Je vois que cela excilera l'—, Video 
hoc admirationis aliquid Aabiturum 
(esse). Cic. Causer de l'—, Miratio- 
rem facëre. Cic. Causer un extrème 
— à qqn, Frapper qqn d'un grand 
—, Alicui marimam admiralionem 
movëre. Cic. Voy. ÉTONNER 3°. Frappé 
d'—, Être frappe d'—, Voy. ÉTonNé do, 

ÉTOWNER, v. acl. 1° Rar. Ébranler 
(le cerveau, etc.). Comimovëre, eo, es, 
movi, mofum, al. Plin. || 2° Anc. 
Frapper de stupeur. (Aliquem) attoni- 
tum habëre (e0,#s, bui, bitum). Sen. 
(Aliquem) stupefacère (io, is, feci, fac- 
tum). Cic. || 3° Ordin. Causer une 
grande surprise : Étonner qqn, Ali- 
quem admiralione afficëre (to, is, feci, 
fectum), act. Cic. Alicut esse miraculo. 
Plin. | Abs. Étonner, Admirationem 
movère (eo, es, movi, molum). Cic. 
Mirationem fac®re (io, is, feci, fac- 
tum). Cic. 

S'ÉTONNER, v. pron. 4° Anc. Être 
frappe destupeur. Stupescire, o, is, pui, 
s. sup., 0. Cic. Obstupescère, n. Cic. 
Stupère, e0, es, pui, 8. Sup., D. Cic. = 
S'élonner de qq. ch., Re obstupesc#re. 
Cic. || 2° Ordin. Éprouver une grande 
surprise = S'etonner de qq. ch., Ali- 
uid mirari on admirari Où demirari, 
Lip. Cic, Qui mérite qu'ons'en étonne, 
Dignus miratu. Sen. S'étonner de ce 
qne, de voir que, S'— que, firari 
on Demirari (et la prop. infin.). Cic. 
Mirari ou Admiran quod (et l'indie.). 
Cic. Le consul s'élonna de voir que... 
Censulem miralio incessit (de ince- 
d’re, 0, is, cessum) quod (et l'indic.). 
Liv. S'étonner si, Mirari si (et l'in- 
dic.). Cic. S'— pourquoi, Mirarti ou 
Admirari cur (ei le subj.}). Cic. Mi- 
rari quä causä (et le subj.). Ter. 
S'— comment, Mirari quomodo e le 
subj.). Ter. Admirari quo pacto (et le 
sub).). Cic. 

ÉTOUFPANT, part. prés. d'Érour- 
ren, VOy. ce v. Î Adj. ÉTOUFFANT, 
antTe. fo Où l'on est suMMoquè = Lieu 
étonffant, Locus suffocabilis (m. f., e, 
n.). C.-Aur. || 2° Très chaud. = Lieu 
élouffant, Locus torridus. Liv. 

ÉTOUFFÉ, ÉE, parl. passé d'é- 
TourrEn, Voy. ce v. || Adj. Sourd, 
qui s'entend peu; qu'on voudrait no pas 
aire entendre. Suppressus, a, um. Cic. 
Orpressus. Cic. = Voix élouffée, Voz 
suppressa. Cic. Pousser des soupirs 
étoullés, Occulte suspirare. Cic. 

EÉTOUFFEMENT, 8. m. 4° Action 
de mettre fin 4, destruction. Exstinctio, 
onis, f. Cic. =: L'étouffement de la li- 
berté, Libertatis oppressio, f. Cic || 
2° DiMiculté de respirer. Animz in- 
lerclusio (onis), l. Cic. Spirandi dif- 
ficultas (atis), l. Cels. Suffocatio. onis, 
f. Plin. Præfocatio, f. C.-Aur. Scrib. 
3 Avoir des étouffements, Dificultate 


ÊTOUF 


spirandi strangulari. Cels. Moorir 
d'un étouffement, Animä interclusä 
erspirare. Liv, 

ETOUFFER, v. act. 1° Faire perdre 
la respiration, suffoquer; Fig. Perdre 
(qqn), faire pèrir(qqn). (En gén.) Suf- 
ocare, act. Cic. Sirangulare, ati. Cic. 
Quint. Effocare, act. Sen. Flor. {Ali- 
cut) animam intercludëre (0, is, clusi, 
cusum). Liv. spiritum præcludAre. 
Plin. (En comprimant) dmprimère. 
0, is, pressi, pressum, act. Cic. Oppri- 
me, act. Suet. Tac. : Étouffer un coq, 
Gallum gallinaceum suffocare. Cic. — 
un serpent, Serpentem comprimérs. 
Cic. — qqn avec la main, Alicuus 
fauces manu opprimére. Suet. La 
fumée éloule, Fumus strangulat. Plin. 
ÉloufTé par une porre, Piro strangu- 
latus, Suet. || Fig. Que la peste étouffe 
Antoine! Antonto male sit! Cic. Voy. 
PENDNE (qqn), TUEN. || 2° Faire périr 
(les plantes per manque d'air. Siran- 
gulare, act. Plin. Quint. : EtoaUer les 
semences par l'abondance du gazon, 
Læto gramine sata strangulare. Quint. 
l Étouffer la vigne (en a serrant trop 
ort), Vitem suffocare. Plin. || 8° Ar- 
rêter la combustion par manque d’air : 
Ltouffer un incendie sous des ruines, 
Incendium ruina restinguère (0, is, 
stinzi, stinctum). Cic. VOy. ÉTEINDRE. 
1 $° Empécher l'émission d'un son ou 
Amortir un son; Fig. Taire, contenir, r'e- 
tenir, Supprimëre (voy. 10), acl. Cic. 
Opprimère, acl. Cic. Relund®re, o, is, 
tudi, lusum, act. Liv. = Etouffer le 
son, (l'empècher de se produire) So- 
nilum strangulare. Plin. (le rendre 
moins éclalant) Sonum obscurare. 
Quint. infuscare. Plin. La douleur 
éloufle ma voix, Dolor vocem meam 
includit (de includre, 0, clusi, clu- 
sum). Cic. Élouffer les paroles de qqn, 
Alicujuslinguam retundère. Liv. [Leur 
violence] élouNWa les paroles d'É- 
vandre, Evandri vocem clausit (de 
claud®re, o, is, clausi, clausum). Liv. 
Les corbeaux] étouflent (— avalent) 
eur voix, Vocem gluttiunt (de glut- 
tire, io, iut et ii, ifum). Plin. Élouffer 
ses gémissements, Gemitus claudôre. 
Quint. || Fig. Elouffer les propos du 
vulgaire, Sermones vulyi premrre. Tac. 
— les bruits qui courent, Sermones 
relundËre. Cæl. ap. Cic. — le bruit 
d'une affaire, Famam rei oblitterare. 
Liv. On étouffa le bruit de ce décret, 
Ejus decreti suppressa fama est. Liv. 
On — l'affaire sans bruit, Sine tu- 
muliu rem omnem oppressere. Liv. 
Étouffer les prières de qqn, Preces 
alicujus deprünmêre. Nep. — sa colère, 
Tram opprimêre. Sall. Iracundiam re- 
primêre. Ter. — sa douleur, Dolorem 
sepelire (io, is, livi el lit, pulium). 
Cic. J'ai étoufTé beaucoup de fautes, 
Multa delicta compressi. Cic. || 6° Fig. 
Faire cesser, supprimer, détruire. Op- 
primêëre (voy. 1v), acl. Cic. Compri- 
mère, acl. Cic. Supprimére, act. Cic. 
Premère,o, is, pressi, pressum, act. Sen. 
Ersiinguëre (voy. So), acl. 
Etloul'er une conjuralion, Conjuratio- 


nem opprimère. Suet. [Celui] qui a 


cussum). Quint. 
ferre (fero, fers, ebstuli, ablatum). 


mortuus sum), dép. 


Cic. : 
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étouffé une conjuralion, Confurationis 
ezstincior (oris\, m. Cic. Étouffer une 


sédition, Seditionem compescère (o, is, 


cui, 8. Sup.). Tac. — une guerre, 


Bellum sepelire (voy. 4e). Cic. — à 


son origine nne cause de dissension, 
Causam nascentem dissensionis ershn- 
guëre. Cic. — la liberté, Libertatem 
opprimYre. Nep. [Leurs] doctrines 
étouffent la superstition, Sententis 
superstitionem loliunt (de foll%re, o, 
sustuli, i 
étoaffe la colère, 


Cic. Le rire 
sus iram frangit 
de frangëre, o, fregi, fractum). Quint. 
a craiole — le chagrin, Pavor luc- 
tum stupefacit (de siupefac®re, io, 


sublatum ). 


feci, factum). Liv. Melus mzærorem 
obstupefacit. Liv. Élouller la pitié, 


Miserationem discut®re (io, is, cussi, 
Misericordiam aw- 


Tac. — dans les âmes tont sentiment 
religieux, Er animis religionem radi- 


citus exztrahËre (o, is, trari, trac- 


fum). Cic. L'ivresse éloufle le senti- 
meatl du devoir, Ebrioso eura officit 
subtrahitur (pass. de smubtrahëre, o, is 
traxi, fractumi. Col. Étoufler en soi 
tout sentiment humain, Omnem huma- 
nifatem ezuère (0, is. ui, utum). Cic. 

TOUFFER, 9. D. 40 Avoir la respiration 
empéchée; mourir faute d'air. Suffo- 
cari, pass. Plin. : Être près d'étouler, 
Ankhelitum vixr sufferre (fero, fers, 8. 
parf. ni sup.). Plaut. || Fig. Étoufer 
de chaleur, Æstu laborare, n. Sen. 
Æstuare, n. Cic. J'étouffe, Æstuo. 


Juv. Etouller de dépit, Dolore di- 


rumnpi (9r, éris, ruplus sum), pass. 
Cic. — de rire, Risu emori (ior, Pris, 
Ter. dirumpi, 
pass. Apul. Qui élouffe à force de 
mauger, Cenä distentus (de distendi, 
or, Fris, pass). Pl.-j. || 2° Être à 
l'étroit. Æstuure, n. Ju. 

S'érourren, v. 1° Réf. Perdre la 


respiration : S'élouffer de rire, Voy 


érourren (neot.) 10. || 20 Pron. être 
serrès les uns contro Îles autres. Sti- 
pari, pass. Cic. : Rome qui s'étouffe 
daas un théâtre trop étroit, Roma 
arto slipala theatro. Hor. 

ÉTOUPE, 5. f. La partle la plus 
grossière de la fllasse. Stuppa, æ,f.Czs. 
2 Fait d'étoupe, Stuppeus, a,um. Virg. 

ÉTOUPER, v. act. Boucher, Remplir 
aveo de l'étoupe. * Stuppä explère (eo, 
es, plevi, pletum), act. D'apr. Cic. (De 
Or., Lxix, 23). 

ÉTOURDERIE, 3. f. 1° Caractère 
d'étourdi. Levitas, atis. f. Cic. Teme- 
rilas, f. Cæs. Liv. Inconsiderantia, æ, 
[. Cic. || 2° Conduite ou Acte d'étourdi. 
(Conduite) Inconsulia (æ) ratio (onis), 

. Cic. (Acte) *Res (ei) per impru- 
dentiam facta (æ), f. D'apr. Quint. (I, 
5, 53) : Ne conmettre aucune élour- 
derie, Nihil imprudenter facère. Cic. 
Ne commetlons pas d’étourderies, Ne 
quid temere ou incunsiderate agamus 
ic. Par étourderie, Per impruden- 
tiam. Cic. Quint. Imprudentiä. Cic. 

ÉTOURDI,1E, pari. passé d'ÉTUUæ 
pin, Voy. ce v. || Adj. Qui agit sans 
réflexion. Levis, m. f., 6, à. C 
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Temerarius, a, um. Cic. Inconsidera- 
tus. Cie. Inconsultus. Cic. || Subst. Un 
étourdi, ffomo inconsultus où lems- 
rarius. Cic. Un — de tribun, Levis- 
simus tribunus. Cic. || À l'éluurdie, 
loc. adv. C. ÉTOURDIMRNT. 

ÉTOURDIMENT, adv. Avec étour- 
dorie. Temere. Cic. Inconsiderate. Cic. 
Inconsulte. Cic. Inconsulto. Ad Her. 

ÉTOURDIN, v. act. 4° Ébranler le 
cerveau et en troubler les fonctions. 
Sopire, io, is, ivi et it, itum, act. Liv. 
3 il se beurta si violemment qu'il en 
fnt élourdi, Impactus ita est, ut sopi- 
retur. Liv. || 2° Fatiguer, importuner par 
le bruit. (Alicujus) aures obtundeëre (0, 
is, tudi, tusum). Cic. et simpl. (Ali- 

uem) obtundère. Ter. Exsurdare, act. 

.-Maz. = Étourdir les oreilles du 
sénat des exploits de la Grèce, Græcis 
actionibus aures curie eraurdare. V.- 
az. ]| 8° Calmer (la douleur) : Élour- 
dir une douleur, un souci, l'inquié- 
tude, Ægritudinem obtund#re (voy. 
20). Cic. Curam hebetare. Plin. Sol- 
licitudinem allevare. Cic. || 6° Causer 
de la stupeur. Voy. ÉTONNER 20. 

S'érocaoin, v. réf. Se distraire de 
ses soucis. Curas (ou Curam) abigère 
(o, ts, egi, actum). Hor. pellére (0, is, 
pepuli, pulsum). Hor. depell#re (o, is, 
depuli, puisum). Ov. : S'élourdir sur 
ses chagrins, Àb angoribus se abdu- 
cère (o, is, duri, ducium). Cic. 

ÉTOURDISSANT, part. prés. d'é- 
Tounoin, Voy. ce v. |} Adj. Érounnis- 
sant, ANTE. Bruyant; Fig. Élonnant. 
Voy. ces m. 

ÉTUURDISSEMENT, 8. m. 1° 
Ébranlement du cerveau. Stupor, oris, 
masc, Cie. || 20 Vertige. Vertigo, ginis, 
fém. Liv. Sem. Calgo, f. (= lrouble 
de la vue). Liv. = Avoir un étour- 
dissemeni, Vertigine laborare, n. Plin. 
Sujet aux étourdissements, Vertigi- 
nosus, 8, um. Plin. La bauteur donne 
des —, Altitudo caliginem oculis of- 
fundit. Liv. || 8° Fig. Stupeur. Stupor, 
oris, masc. Liv. Voy. ÉTONNEMENT 20. 
| & of. État d'une âme troubles par 

orgueil. C. BNIVREMENT. 

ETOURNEAU, 8. ©. 1e Sorte d'oi- 
seau." Sturnus, &, m. Plin. || 2° Fig. 
Un etourdi. Voy. co m. 

ÉTRANGER, adj. Singulier, extra- 
ordinaire. Insolitus, a, um. Cic. Inusi- 
tatus, Cic. Novus. Cic. Inauditus. Cic. 
Incredibilis, m. f., e, n. Cic. Mirus, 
a, um. Cic. = Une chose étrange, 
Miracnlum, à, n. Cic. Ce qui se passe 
est fort —, Prodigii simile est, quod 
accidit. Col. Rien qui soit — pour 
vous, — pour chacun, Nihil vobis 
inauditum, cuique novum. Cic. Voy. 
ÉTONNANT. 

ÉTRANGEMENT, adv. 10 Extraor- 
dinairement. Incredibiliter. Cic. Slire. 
Cic. Voy. EXTRAORDINAIREMENT. || 
2° Extrémement. Voy. ce m. 

ÉTRANGER, ÈRE, ad). 1° Qui n'est 
pas du pays. (Qui est d'un autre pays) 
Externus, a, um. (Cic. Quint. Plin. 
Etier ou Erterus, a, um. Cic. Ettra- 
rius. Ter. Suet. Exiraneus. Plin. Alie- 
nigena,æ, m. et f. Cic. Alicnigenus, 
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e. um (rare). V.-Maz. Alienus. Nep. 
(Qui est venu d'un autre pays) Pere- 
griuus. Plin. Advena, æ, m, el f. Ter. 
Liv. Hospitus, a, um. Varr. (Qu'on a 
apporiè d'un aulre pays) Adventi- 
cius. Cic. (Par rapport aux Grecs et 
aux Romaios) Barbarus. Plaut. Cic. 
Barbaricus (en parl. des ch.). Sall. 
Plin, : Le peuple se donna un roi 
étranger, Regem altenigenam populus 
sibi adscivit. Cic. Rois étrangers, 
hirés d'un pays étranger, Îleges ad- 
venæ. Liv. Vieille femme étraugère, 
Anus advena. Ter. Esclaves éiran- 
gers, Servi barbari. Cic. Es-lu telie- 
ment étranger à cette ville? Adeone 
es hujusce urbis hospes (gén. pitis)? 
Cic. Peuples étrangers, Ezterni po- 
puli. Cic. elabsol. Externi, m. pl: 
Sall. Erteræ nañones. Cic. Les peuples 
— (par rapport aux Grecs el aux 
Romains), arbaria, æ, f. Cic. Des 
troupes étrangères (= des auxiliai- 
res), Aduenticiæ copiæ. Cic. Chevanx 
étrangers, Equi barbarici. Veg. Ar- 
bres —, Peregrinæ arbores. Plin. Vin 
étranger, Adventicium vinum. Sall. 
lnporter des marchandises étran- 
gères, Peregrinas merces invehëre. 
Plin. Pays étranger, Voy. pl. bas 
ÉTRANGER (8. m.). Qui vient d'un ri- 
vage —, Peregrinus erterni litioris. 
Col. Thèbes a êté soumise à [a dumi- 
nalion étrangère, Thebæ alteno pa- 
ruerunt imperio. Nep. Menace d'une 
uerre —, Eririnsecus imminens bel- 
um. Liv. Doctrine —, Doctrina erter- 
na où advenlicia. Cic. [La philoso- 
phiel semblait — dans liume, Vide- 
atur Romzæ peregrinari (dép.). Cic. 
Mots étransers, Termes empruntés 
aux langues étrangères, Verba pere- 
gnina ou erterna. (juint. Noms étran- 
gers, Barbarica nomina. Suet. {| 2° Qui 
n'est pas de la famille. Alienus, a, un. 
Plaut. Ter. Cic. Pl.-j. Extrarius. Ter. 
Extraneus. Quint. : Un enfant étran- 
ger, Puer alïenus. Ter. Hénilier — 
Heres alienus. Cic. ertrarius. Dig. il 
v'ya ici personne d'—, Nemo alienus 
Aic est. Plaut. Si je fais cette propo- 
sition à qq d'—, Si cui ertrario 
hanc conditionem tulero. Ter. — à la 
fawilie royale, Regibus sanguine alie- 
nus. Liv. || 3° Qqf. Avec qui on n'a pas 
de relations. Alienus, a, um. Plaut. 
Ter. : Quelqu'un d'élranger, Homo 
alienus. Cic. [l nous est —, Alienus 
est ab nosträ familia. Ter. || 4° Qui 
appartient à un autre; Fig. Qui ne 
concerne pas qqn. Alienus, a, um. 
Ter. Varr. Cie. : Un troupeau étran- 
er, Alienum pecus. Varr. Action 
‘enlever l'argent aux possesseurs lé- 
gitimes pour le faire passer en des 
mains étraogères, Pecunuiarum frans- 
latio a justis deminis ad alienos. Cic. 
J'estime que ren de ce qui est bu- 
main ne m'est étringer, Humant 
nihil a me alienum puto. Ter. || 6° Qui 
n'est pas naturel ou propro à qqn ou 
à qq. ch. Alicnus, a, um. Cic. Ertler- 
nus. Cic. Erttraneus. Ad Her.: Briller 
d'uo éclat étranger, Luce lucére aliena. 
Cic. Se mouvoir par one impulsion 


ÊTRAN 


étrangère, Pulsu erterno agitari, Cfe. 
Pourun motif étranger, Propter ertre- 
neam causam. Ad Her. Une blancheur 
de leint qui lui est étrangère, Candor 
fucatus (= fardée). Cic. || 6° Qui n'a 
aucun rapport à, aucuns conformite 
avec. Alienus, a, um (alicujus rei, re, 
ab re. Cic. alicui rei, Quint.). Dü- 
junclus on Sejunctus ou Remofus da 
Abhorrens, gén. entis (ab re). Cie. : 
[Chose] étrangère à l'arl, Quod arte 
caret (de carëre, eo, rui, rilurus, D.). 
Cic. Rien n’est étranger à l'arl ora- 
toire, Nihil arti oratoris alienum 
(est). Quint. Défense étrangère À 
l'espril de la loi, Defensio sejuncta a 
sententiä legis. Cic. Üu si grand bien- 
fait n’est pas étranger à son carac- 
tère, Tantum facinus ab eo non ab- 
horrel (de abhorrére, eo, rui, 8. sup., 
n.). Cic. Rien n'est plus — à cèlle 
pensée, Nihil ab eë& cogitatione dis- 
Junciius (est). Cic. Le num de femme 
auquel tu es devenue étrangère par 
tes vertus, Mulicbre nomen er quo te 
virtutes tuæ sedurerunt (de seducère, 
0, is, ductum). Sen. Cela est étranger 
à la question, /d extra causam est. 
Cic. Fails étrangers au sujet, Res 
extrinsecus adductæ. Quint. Nous ne 
disons rien d'elranger au sujet, Nihil 
inductum loquimur. Pl.-j. Je ne crois 
pas qu'il soit — à mon sujet de mon. 
Nec 0 alieuum videtur, docére. 
Nep. |] 7° Qui ne prend pas part, qu 
n'a pas part 4, bre de. À nus, 8, 
um (alicui rer). Sen. Expers, gén. 
erlis (alicujus reil. Cic. Insolitus, e, 
um (alicui rei). Sall. (ad rem). Cæs. 
Insolens, gén. entis (alicujus ren. 
Cæs. Liber, era, erum (re, ab re). Cie. 
Immunis, m, f., e, n. (alicujus rei, re, 
ab re). Veil. Vacuus, a, um {re ed 
ab re). Cic. = Étranger à l'ambition, 
Ambitionti alienus. Sen. — aux vices, 
Immunis vitiis. Vell. — aux afaires 
publiques, Omnis negotii public 
expers. Cic. — aux choses de la 
gucrre, Merum bellicarum insolitus. 
Sall. Belli insolens. Cæs. — aux fac- 
tions politiques, A partibus raps- 
blicæ liber. Sall. — à la erainte, 
Timore vacuus. Cie. — à la haine, 
Ab odio vacuus. Sall, — à ane faute, 
À culpä remotus. Cic. — à des faules, 
A delictis Liber. Cic. Delictorum im. 
munis (m.f.,e,n.). Vell. Être — à 
une faute, Culpë carëre (eo, es, rui, 
riturus), 0. Cic. In eulpë non esse. 
Ter. Rester — À une injustice, à 
un crime, InjuriS abstinère (e0, w, 
tinui, tentums, n. Cie. Scelere se abs- 
finère. Cic. Rester — à la guerre, 
Bello ou À bello abesse (sum, es, fui), 
n. Cæs. || 8° Qui n'a aucune notion 
de, aucune pratique de, ignorant de. 
Ignarus, a, um (alicujus reï. Cie. 
Imperitus (alicujus rei). Cic. (in re). 
Vitr. Quint. Rudis, m.f.,e, n. (ali- 
cujus rei). Cie. (in re). Cic. (ad rem). 
Liv. Erpers, gén. ertis (alicujus rei). 
Cic. Remotus, «, um (ab re). Cic.: 
Étranger à un art, Jgnarus artis. Ter, 
— à la dialectique, Remotus a dialec- 
ticis. Cic. — aux leltres grecques, 
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Litteraerum Græcarum rudis. ivep. Ad- 
solument — à nos poètes, Rudis om- 
nino in nosfris poelts. Cic. — à toute 
instruction, Communium lilterarum 
expers. Cic. — à la navigalion, In- 
suetus navigardi. Cæs. — à la civi- 
lisation rowaine, Insuetus moribus 
Romanis (au dal.). Liv. — aux af- 
faire; publiques, In re publicä rudis. 
Cic. Être — aux lettres, Esse procul 
a litteris, Quint. Être absolument — 
4 l'éloquence, Ab eloquentia longissime 
esse. Quint. Qui n'est pas — au droit 
civil, à ces sciences, Non imperitus 
juris civilis. Cic. in ÀAïs doctrinis. 
Vitr. || 9° Dont on n'a aucune notion, 
ignoré de. [gnotus, &, win. Cic. Novus. 

ic. Inauditus. Cie. : Etranger à qqn, 
Alicui ignotus. Cic. Aucun sujet ne 
lui est —, Nihil sst ei novum ou 
inauditum. Cic. 

TRANGER, ÈRE, 3. mm. élfém. 1° Per- 
sonne qui n'est pas du pays. (Personne 
d'an autre pays) Alienigena, æ, masc. 
Cic. fém. ter. Erternus, i, masc. 
Virg. Curt. Ertraneus, masc. Tac. 
l'ersonne venue d'un autre pays) 

eregrinus, masc. Cic. Peregrina, æ, 
fém. Ter. Advena, æ, masc. Cic. lém. 
Varr. Iospes, pitis, masc. Cic. Mos- 
pila, æ, fêém. Cic. (Par rapport aux 
Grecs el aux Romains} Barbarus, 1, 
mast. Cic. Barbara, æ, fém. Ov. : Nul 
étranger, Nullus erternus. Plin. La 
foule des étrangers encombrant la 
sille, Onerans urbem alienigenarum 
multitudo. Liv. Adopter, Naturaliser 
des —, Hospites recipère (s.-e. in ci- 
sitatem)., Cic. Cher les —, Apud 
exteros. Plin. || 2° Persanne qui n'est 
pas de la maison : La haine des chiens 
pour les étrangers, Canum odium in 
externos. Cic. |} 3° Personne qui n'est 
pas de la familie : Si un étranger..., Si 
quis ertrarius. Ter. Les parenis pas- 
sent avant les étrangers, Potiores 

opinqui quam alieni. Cic. Interdire 
age tout rapport avec des —, Ali- 

em extraneorum cœtu prohibère. 

wet. ls étaient traités tout à fait en 
—, Alienissimi Aabebantur. Pl.-j. || 
€ Personne qui n'est pas de notre in- 
timité : Ce n est plus qu'un étranger 
poar aous, Alienus est ab nosträ fa- 
muid. Ter. 

ÉTRANGER, 8. m. Pays qui n'est pas 
le nôtre; les autres pays. £rierna 
orum) loca (orum), n. pl. Cic. Ertterni 
orum) populi (orum), m. pl. Cic. 
zleræ (arum) gentes (ium) ou na- 
ticnes (um) où civitates (um), f. pl. 
Cic. = Secours dt l'étranger, Erterna 
aurilia, Caæs. l"— (sans mouv. 
vers), In externis locis. Cic. Apud 
exteras nationes. Cic. Célèbre à l'—, 
For clarus. Cic. Être, Habiter à l'—, 
Peregre esse. Plaut. habitare. Liv. Pe- 
regrinari, dép. Cic. Partir à l"—, Pe- 
regre proficisci. Suet. Voyager à l'—, 
Peregrinan, dép. Cic. Apnelé de l'— 
à Rome, Peregre Romam accitus. Liv. 
Revenir de l'—, Peregre redire. Ter. 

ÉTRANGETÉ, 8. f. 4° Caraotère de 
oœ qui est étrange. Insolentia, æ, f. 
Cic. Novitas, atis, f. Sall. : L'étran- 
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geté d’un discours, d’une proposition, 
Insolentia oralionis. Cic. sententiæ. 
Tac. || 2° Chose etrange. Mfiraculum, 
f, n. Cic. Portentum, n. Cic. 

ETRANGLEMENT, 8. m. 40 Action 
d'ôtrangler; resultat do catte action. 
Suffocatio, onis, f. Plin. Se lourne 
SOUV. par ÉTRANOLER = L'étrangle- 
ment des vierges était un sacrilège, 
Nefas erat virgines sirangulari. Suet. 
112 Constriction rétrécissement. Stran- 
gulatio, onis, {. Plin. Strangulatus, 
üs, m. Plin. = Parties du corps qui 
présentent des étranglements, Mem- 

ra præcincta. Plin. 

ÉTRANGLER, v. act. 1° Étouffer 
en pressant le gosier ou en le bouchant. 
Strangulare, act, Cæl. ap. Cic. T'ac. 
Suffocare, act. Cic. : Étrangler son 
père, Patrem suffocare. Cic. — qqn 
avec deux doigls, Duobus digitulis 
ulam alicujus oblid#re (o, is, lisi, 
isum). Cic. — qqn avec sa main, 
Alicujus fauces manu opprimire (0. 
is, pressi, pressum). Suet. — qqn avec 
un lacet, Aliquem laqueo strangulare. 
Tac. Alicujus gulam laqueo frangëre 
(o, is, fregi, fractum). Sall. — qqn 
avec un nœud coulant, Alicujus fauces 
nodo elidëre. Sen. || Fig. Le gosier, 
quand il est enñé, étrangle la voix, 
Fauces tumenies strangulant vocem. 
Quint. La voix est souvent étrangtée, 
Vox suffocatur sæpe. Quint. || 2° Res- 
serrer, rétrécir. Coangustare, act. 
Varr. Coartare, act. Suet. || 3° Fig. 
Abrèger trop. Coartare, act. Cic. || 
40 Fairo trop vite. Festinare, act. Sall. 

ÉTRANGLER, v. n. Êtro dans l'état de 
aan qu'on étrangie. Strangulari, pass. 
els. = Étrangièr de soif (— avoir 
grand soif), Voy. sotr. 

S'ÉTRANOLENR, v. 40 Réf. S'étouffer 
en se serrant la gorge ou en se la bou- 
chant = S'élrangier avec un lacet, 
Collum suum laqueo obstringre (o, is, 
strinri, strictum). Plaut. S'— avec 
un mouchoir, Sudario os coartare. 
V.-Maz. || 2° S'egosiller. VOy ce v. 

ÉTRAPE, 5. f, Petite faucilie. Fal- 
cicula, æ, f. Pall, 

4. ÊTRE, v. n. {° Êrne em- 
ployé absol. Exister. Esse, sum, es, 
fui, futurus, 8. part. prés. ni part. 
passé, mn. Ctc. Ersistère, 0, ïs, 
stiti, 8. sup., n. Cic.: Nous disons 
que cela est ou n'— pas, Id auf 
esse dicimus aut non esse, Cic. Cela 
étant, Quod cum ïüita sit. Cic. Si 
cela n'élail pas (= sans cela), Quod 
nisi esset. Cic. Sen. Ce qui était (— 
ce qui élait vrai), Id quod erat. Liv. 
Tant que je serai, Quoad vivam. Cic. 
Je ne — plus, Nullus ero. Cic. 
Quand je ne — plus, Quando con- 
cessero. Tac. Il n'est plus (= il a 
vécu, il est mort), Virit. Plaut. La 
laine où fut Troie, Campus ubi 
roja fuit. Luc. || 2° [IL est Impers. 
il y a, on trouve, Îl existe. Esse (voy. 
Lol, n. Cie. Exsisière (voy. 4e), n. 
Cic. = Il est des livres très utiles (= 
Des livres sont), Perutiles libri suné. 
Cic. 11 —, parmi les esprits, des va- 
riélés, In animis exsistunt varielates. 
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Cic. ll en — qui disent, Sunt qui dicunt 
(= sunt homines qui.…). Sall. Sunt qui 
dicant (= suni hémines lales ut ii.…). 
Cic. Il en — que charme..., Sunt quos 
juvat… Cie. 11 — des gens qai ont 

ensé.…, Quidam putaverunt. Quint. 
| en — que [cette iojure irrite, Ma- 
ledictum quosdam perurit. Sen. Est-il 
heaucoup d'hommes, Eu — -il beau- 
coup qut aient souci...? Quofocuique 
cura esf...? Pl.-j. Il — des choses 
que j'ai passées, qui nous sont échap- 
pées, Sun! que præterii. Cic. Quæzdam 
nobis erciderunt. Cic. 1! fut un temps 
où l'on croyait…., Fuit tempus cum 
homines eristimarent. Cic. Grand 
homme s'il en —, Vir magnus in 
primis. Cie. Voy. avoir 170. Il n'est 
que de faire (= le mieux est de...) 
Voy. Il est prérénascg de. 11 n'— 
pas que lu ne saches, Non nescis. 
Cic. Admettons que cela soit vrai; 
toujours est-il que tu ne peux pas 
le crier bien haut, Verum ut ita sit, 
tamen non potes hoc prædicare. Cic. 
N'élail que vous penser, Nisi putatis. 
Cic. N'eùl été que l'armée refusa, Nist 
erercitus recususset. Suet. || 3° Être 
employe absoi. (aux 3os pers. du sing. 
et du plur.). Avoir lieu, arriver. Esse 
(voy. 1°), n. Cic. Evenire, 10, is, 
verni, ventum, n. Cic. Cadëre, 0, is, 
cecldi, casum, n. Cic. =: Chercher ce 
du: a été, ce qu est, ce qui sera, 

uærëre quid evenerif, quid eveniat, 
quid eventurum sit. Cic. Annoncer ce 
qui doit être, Casura premonére. Liv. 
Cela ne sera pas, ({d) non fit (de 
fieri, fil, factum est, pass.). Ter. 
Voy. annven 100. Soit (forme d'assen- 
liment)!l Estof Cic. || 6° Êrre ser- 
vant à lier l'attribut au sujet, pour 
marquer la qualité, l'état, ia manidre 
d'exister. Esse (roy. le), n. Cic. 
(L'altribat se met au mème cas que 
le sujet exprimé ou sous-entendu): 
Je suis ce consul, Ego sum ille consul. 
Cic. Je — citoyen romain, Civis Ro- 
manus sum. Cic. [ls vealent qu'Apoilon 
soit le soleil, Volunt Apollinem solem 
esse. Cic. 11 faut être protégé par l'af- 
feclion, Oportet benevolentiä sæpium 
esse (s.-e. aliquem). Cic. Un citoyeu 
romain a le droit d'— citoyen de 
Gadès, Civi Romano licet esse Gadi- 
fanum (s.-e. eum). Cic. [| Souv. après 
les expressions Licet alicui esse (il 
est permis à qqn d'être), et qgf., 
mais moins bien, après Contingit ou 
Accidit alicui esse (il arrive à qqn 
d'être), etc., l'attribul s'accorde avec 
le régime de licet, contingit, accidil, 
et se met au dat. : Ils on le droit 
d'être Limides, filis timidis esse licet. 
Liv. Il lui arriva d'être pervers, Ili 
accidit viro malo esse. Quint. || Souv. 
il est préférable, qgf. même :il est 
nécessaire d'exprimer Être et l'altri- 
but par un seul mot (un verbe): Être 
présent, Adesse, n. Cic. — absent, 
Abesse, n. Cic. — gouverneur de pro- 
vince, In provincid præesse (sum, es, 
fui, futurus), n. Cic. — malade, 
Ægrutare, u. Cic. Cela étant certain, 
Quæ cum constent (de consiare, 0, 
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es, stiti, staturus, n.). Cic. Voy. an 
mot qui est l'attribut. || Expressions 
div. Être salutaire, Esse saluti. Nep. 
— une proie, un obstacle, nn sujet 
de douleur, un profit pour yqn, Alicui 
esse prudæ, impedimento, dolori, bono. 
Cie. La Sicile était pour nous un gre- 
aier, Sicilia nobis pro penariä cella 
it. Cic. La ville n'est plus qu'une 
villa, Oppidum in villam abit (de 
abire, eo, is, ivi el it, itum, n.). Plin. 
N'ètre pas coupable, Culpä vacare, 0. 
Cic. Telle est la situation, Sic res se 
habet. Cic. Ils tenaient caché ce qui 
avait besoin de l'être, Quod celari 
opus erat, habebant reconditum. Cic. 
Les arines sont peu de chose, Parui 
sunt arma. Cic. Calon seul sera plus 
ue toutes les lois, Plus unus Cato 
fuerit quam omnes leges. Cic. || Fus- 
sions-nous limides, Etiamsi limidi 
essrinus. Cic.||5° IL esr impersonnel, 
suivi d'un attribut (adj. et qqf. adv.). 
Erse, est, fuit, joint à un ad}. neutre. 
Cic. = Il est honteux de trañquer de 
sa siluativu polilique (= trafiquer 
est chose honteuse), Habère quæstui 
rempublicam turpe est. Cic. || Quand 
l'altribut est un adv., on expr. cet 


adv. par un adj. n. : Il est bien de 
mourir pour sa patrie, (— mourir 
pour sa patrie est chose belle), De- 


corum esi pro palriä mort. [lor. || il 
a lieu qqf. d'exprimer IL esr et 
‘attribut par un seul mot (un verbe) = 
1! n'est pas convenable qne l'orateur 
se mellé en colère, Oralorem trasci 
non decet (cuit, cêre, n.). Cic. Il — 
important, utile, nécessaire de... etc. 
VOoy. IMPORTANT, UTILE, NÉCES- 
8AIRE, etc. || 69 IL EST aveo un nom 
de temps. Esse, es, fuit, n. Jor. 
Quint. Adesse, adest, adfuit, n. Cat. 
: Il est jour, Dies est. Quint. Quelle 
heure — -il? Hora quota est? Hor. 
Demander à qqn l'heure qu'il —, Ab 
aliquo horas quærëre. Plin. Je ne 
uis dire exactement l'heure qu'il 
était, Horam non possum certam di- 
cêre. Sen. Avant qu'il soil neuf 
heures, qu'il fût midi, Ante horam 
nonam. Quint. Ante meridiem. Cic. || 
7o C'EST; EST-CR; BST-CE QUE? VOy. 
ce 20, 30e, 40, || So ÊTRE À, Dans, 
EN, pour indiquer la relation au lieu, 
au temps, à l'etat, ou marquer la dis- 
position, le genre d'occupation. (En 
gén.) Esse (voy. 19), n. Cic. (Se 
trouver habituellement) Versari, dép. 
Cie. = Être à la ville, en Syrie, en 
Sicile, Esse in urbe. Cels. in Syriä. 
Cic. in Siciliä. Cie. — à Carthage, à 
Delphes, à Rome, à Brindes, Esse 
Carthagine. Liv. Delphis. Cic. Romz. 
Cic. Drundisii, Cic. Qui est souvent 
à Rome, Assiduus Romæ. Cic. Être à 
Ja campagne, Esse ruri. Cic. in agro. 
Cic. — à la maison, Esse domi. Cac. 
— dans le voisinage, In vicinilate 
versari. Cic. — aux portes de Rome, 
Esse ad urbem. Cie. — à l'armée, 
Adesse ad erercitum. Plaut. — à che- 
val, {n equo sedère (eo, es, sedi, ses- 
sum), n. Cic. — au lil, In lecto cu- 
bare (e, as, bui, bitum), n. Cic. — en 
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route, Esse in via. Cic. À l'aile droite 
étaient les Véiens, Dertrum cornu 
Veicntes tenebant (de lenère,eo,es,nui, 
tentum, act.), Liv. Terre qui est à 
20 milles de Rome, Fundus qui est 
ad vicesimum lapidem a Romä. Varr. 
Êlre au nord-est, In septentriones et 
orientem solem spectare. Cæs. On élait 
eo hiver, au matin, Erat hibernum 
fempus anni. Cic. Mane erat. Ou. On 
est au soir, Vesper adest. Cat. J'avais 
été dix jours 4 Athènes, Athenis decem 
fueram dies. Cic. Etre trois jours à 
Éphèse, Triduum Ephesi commorari, 
dep. (= séjourner). Cic. — dans sa 
80° année, Annum octogesimum agère 
(o, is, egi, actum). Cic. Étant en loge, 
Cum loga. Cic. Togatus. Cic. Il était 
souvent en palin Sæpe palliatus 
fuit. Cic. || Fig. Etre au nombre des 
vivants, Inter homines esse. Cic. — 
en âge de.…, Esse eä ætate ut (et le 
subj.). Nep. — en possession d'une 
fortune, Esse in bonis. Cie. — en va- 
leur (= se vendre bien), Pretium ha- 
bére (eo, es, bui, bitum). Cato. Je ne 
suis pas à mon affaire, loc ago se- 
cius. Plaut. Le droit est toul entier 
dans les lois écrites on dans les cou- 
tumes. Omne jus aut scripto aut mo- 
ribus constat (de cons{are, 0, as, stiti, 
staturus, n.). Quint. Etre dans la na- 
ture, E naturä esse. Cic. Il est dans 
la nature que…., Îd rerum natura 
capit (de capère, to, cepi, captum), 
ut (el le Sub.) Quint. 11 — dans les 
babitndes de l'humanité que..., Ho- 
minum consueludo suscepit (de susci- 
père, 10, is, cepium), ul (et le sub).). 
Cic. || 9e Errs À suivi d'un nom ou 
d'un pron. où d'un infin. S'occuper de 
faire qq ch., prêter attention à qq. ch. 
2: Être à son travail, Opus facëre (to, 
is, feci, factum). Ter. — à un grand 
ouvrage (littéraire), Afagnum opus in 
manibus habëre (eo, es, bui, bitum). 
Cic. — à faire qq. ch., Alicut rei fa- 
ciendæ operam dare (0, es, dedi, da- 
tum). Cic. Je snis lout à cela, Omnis 
in hoc sum. For. Être toute la journee 
à courir, Totum diem cursando conte- 
rêre (0, is, trivi, tritum). Ter. — tou- 
jours à chanter, Assidue canëre. Cic. 
Voy. S'occopsn. || Qqf. Êrre À ne 
s'expr. pas. Comme il était à diner, 
Cum cenaret. Cic. || Il est encore à 
savoir ces choses (= il ne les sait 
as encore), Nondum kæec rescivit. Ter. 
| 100 ÊTRE À suivi d'un infn. Mcriter 
d'être. Esse (voy. 1°) el un participe 
en dus. Cic. = La chose n'est pas à 
vanter, Non res laudanda est. Cic. 
Sort qui — à plaindre, Miseranda for- 
tuna. Sall, C'— un homme à pendre, 
Dignus est qui cruce pereat. Gracch. 
ap. Fest. Î 119 Erne À suivi d'un 
infin. Devoir être. Esse (voy. 1°) et 
an participe en dus. Cic. = Tout est 
à craindre, Omnia sunt timenda. Cic. 
Qui — à souhaiter, à espérer, Op- 
tandus, a, um. Cic. Sperandus. Cie. 
L'argent qui — à donner, Pecunia 
quam oporlei dari. Cic. || 12° 1L Esr À 
impers., suivi d'un infin. On doit. Esse 
(voy. 1°) et le neut. d'un participe en 
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dus. Cic. : I] est à craindre que... 
Verendum est ou Periculum est ne (et 
le subj.). Cic. Rien n'— à craindre, 
Non est quod timeas. Ov. || 13° Êrae 
À suivi d'un infin. Être destine 4 
ôtre…, proposè pour &tre... Esse (voy. 
{°) et uu participe en dus. Cic.: Biens 
qui sont à gartager, Bona disper- 
tienda. Cic. Ouvrage qui est à faire, 
Opus faciendum. Cic. Qui — à veadre, 
Vendendus, a, um. Cic. Maison qui — 
à vendre, Ædes venales, f. pl. Piaut, 
I! 46° Êrne À (qqn ou qq. ch.). Appar- 
tenir à. Esse (vov. 1°)avec le gén. Cac.= 
Tous {les biens[qui ontété à [a femme, 
Omnia quæ mulieris fuerunt. Cic. La 
Gaule est à Arioviste, Gallia est 
Ariovisti. Czs. La propriété — À 
moi, Mea pessessio est. Cic. Hélas! je 
ne suis plus à toi (— je ne suis plos 
ton épouse), Heu? non tua (sum). 
Virg. Être à qqn (= être son domes- 
tique), Esse alicujus. Cic. Je suis 
tout entier à Pompée, Pompeii totus 
sum. Cic. Alliénus est tout 4 nous, 
Allienus noster est. Cic. L'armée n'— 
pas à la république, Erxercitus non 
penes rempublicam est. Tac. Qui o'— 
plus à soi (— qui n'est plus maltre de 
Soi), Animi impos (gén. otis). Plaut. 
Sui impotens (gén. entis). Curt. Je 
suis à toi (= attends-moi), Mane. 
Ter. La faute n'en a pas été à mi, 
mais à ces circonstances, (Id) non per 
me sletit, sed per illa. Quint. || C'est 
au jeune homme à respecler les per- 
sonnes âgées, Est adolescentis majores 
nalu vercri. Cic. C'eùl élè à mu de 
pleurer, Fuit meum lugëre. Cic. C'est 

vous de pardonner, Vos æquum est 
ignoscére. Ter. C’ — 4 toi de voir si 
le discours doit être publié, Orationis 
proferendæ arbitrium iuum (ect). Cic. 
11459 ÊTRE EN (qqn). Dépendre de qqn. 
Esse (voy. 1°) avec in et l'abl. Cic. = 
El est en toi, Il — en ton pouvoir 
de (faire), Est in tuë potestate Ufactre, 
Cic. Ilabes polestalem (faciendi). Just. 
Autant quil — en tui, en nous, 
Quantum in te (à lab.) est. Cic. 
Quantum est situm in nobis. Cic. à 
16° ÊrTue DE marquant le lieu d'ori- 
ine; l'auteur d'uno ch., d'un ouvrage; 
a profession, la condition; la qualite 
propre à un sujet; la matière; l'occu- 
pation. Esse (vuy. 19) avec le gén. et 
qaf. avec l'abl. Cic. : Ce vers-là n'est 
pas de Plante, Hic versus Plauti non 
est. Cic. Dion était de Syracuse et 
d'une noble famille, Dion, Syracu- 
sanus, nobili genere natus (est). Nep. 
Archias — d'Autioche, Archias An- 
tiochiæe natus est. Cic. Être d'origine 
patricienne, espagnole, Esse geniis 
patriciæ. Sall. Onginem ex Hispanié 
ducêre (0, ïs, duxi, ductum). (uint. 
Curion était se la mème époque, 
Curio fuit ejusdem ætatis. Cic. Etre 
d'un grand discernement, Esse megni 
judicii. Cic. — d'un caractère mo- 
rose, Esse naturä tristi. Cic. Celse 
est de cette opinion, Hujus opintonts 
Celsus est. Col. Je suis d'avis que.…., 
Inclinæ animus ut (subj.). Liv. Ta 
lettre sera d'un grand prix pour moL 
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Magni erunt mihi tuæ lilteræ. Cic. 
Celui qui n’est de rien à qqn, Alicui 
sanguine alienus (a, um). Liv. Être de 

eu de valeur, Esse parvi prelii. Liv. 
L flotte était de 200 navires, Classis 
ducentarum navium fuit. Nep. Etre de 
couleur noire, Esse colore nigro. Plin. 
— de marbre, Esse ez marmore. Cic. 
Qui est de marbre, Murmoreus, a, um. 
Cic. Être de nature à détruire le culte, 
Esse dissolvendarum religionum. Liv. 
La peste soit d'Antoine! Antonio male 
sit Cic. Cela est bien du vulgaire, 
Sie est vulgus. Cic. || Impers. Il n'est 

as d'un sage de prendre les rènes, 

on sapientis est accipore habenas. Cic. 
ÿ 17° Érag ne. Être compris dans, faire 
partie de. Esse (voy. 4°) et le gén. Cic. 
: Être du nombre de.…., Esse numero, 
in numero, er numero (el le gén.). Cic. 
Ilétait de ces hommes qui. Eorum 
Aominum erat, qui. Liv. Desquels 
j'ai été moi-même, In quibus ipse fui. 
Cie. Être du peuple, Esse e populo. 
Sem. Ceux qui étaient du parti de 
Rome, Qui Romanæ partis erant. Liv. 
Être du parti, du côté de qqn, Voy. 
19°. jCela)] est des mœurs de nos 
pères, In patriis moribus est. Cic. Il 
— de la justice de (faire), Æquum 
at (factre). Cic. Etre d'un fesuin, In 
convivio ou Convivio (au dat.) infe- 
presse. V.-Mar. Il élait de tous mes 
voyages, Fuif omnium ilinerum meo- 
run socius. Cic. || 18° ÈTne 06. En- 
trer en part de, en societé de qq. ch. 
In partem alicujus rei venire (io, 18, 
veni, ventum), n. Cic. : Qui est de gg: 
eb., Alicujus rei particeps (gén. cipis). 
C2s. Je serai de toutes tes affaires, 
Me rerum omnium socium habebis. Cic. 
En ètre (= ètre de l'affaire), Partem 
Aabére. Cic. || 490 ÊTRE POUR mar- 
uant la preference, la prédilection. 

sse (voy. Îe) et te gén. Liv. = Elre 

our qqn, Ab aliquo esse. Cic. stare 
fo. is, steti, statum), n. Nep. Stare 
cum aliquo. Liv. pro aliquo. Quint. 1ls 
étarent poor Pbilippe, Philippi erant. 
Liv. Dans celte aflaire, je suis pour 
l'Asie, In hac re, Asie (au dat.) malo 
(mavis, mavull, malui, malle). Cic. Je 
— plutôt pour le sénat, Mälo sena- 
fum. Cæl. ap. Cic. La vérité est pour 
Jui, Veritas cum hoc facit (de facère, 
ü, feci, factum). Quint. || 20° Êrne 
ponn marquant la destination, l'objot. 
ÆEsss (voy. 1°) et le gén. Cic. Quint. 
: Il a voulu qu'une partie [de l'argent] 
fât pour celni qui, Unam partem 
qjus esse voluil, qui. Quint. [Ces] 
armes sout pour loi, Arma hab tua. 
Virg. La première part est pour moi, 
Primam partem tollo (= je prends...). 
PA. La seconde part sera pour moi, 
Secundam (partem) tribuetis mihi (— 
vous m'accorderez...). l’h. Or qui est 
pour un autre usage, Aurum ad aliud 
destinatum. Tac. Beaucoup de choses 
qi sont pour nourrir les animaux, 
Multa quidus animantes alantur. Cic. 
Qu! est pour séduire les esprits, 
Aplus alliciendis animis. Tac. Être 
gour renverser les lois, À d evertendas 
ges valère (eo, es, lui, litum), n. Cic. 
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Tu n'es pas pour reculer par crainte 
devant le danger, Non is es ut te 
metus a periculo revocarit. Cic. (Prince) 
qui esl pour régner, Imperaturus. Suet. 
j} 24° ETne avec la plupart des autres 
prop ou avec differ. adv., pour indiquer 
a situation, l'etat, la condition, la dispo- 
sition. Esse (voy. 10), n. Cic. : La mer 
est sur la terre, Mare supra terram 
est. Cic. Être sur la terre (= parmi les 
hommes), Esse inter homines. Cic. Un 
pont était sur cette rivière, În eo 
flumine pons erat. Liv. Être sur un 
trône, fn solio sedëre (eo, es, sedi, 
sessum), ü. Cie. — sur un cbar, Curri- 
culo insis(®re (0, is, stili, 8. sup.}, n. 
Tac. || Fig. Etre sur qq. ch.(— en 
parler), De re loqui (or, ëris, locutus 
sum), dép. Cic. — sous la main, Esse 
sub manu. Cic. — sous qqn, — sous la 
domination de qqn, Esse in potestate 
ou sub dilione alicujus. Cic. Cæs. — 
sous des professeurs d'élite, Magis- 
tros exquisitos habëre (eo, es, bui, bi- 
tum). Cic. Les citoyens sont sous les 
armes, Est in sagis civitas. Cic. N'ètre 
pas auprès de qqn, Ab aliquo abesse. 
Cic. — avec qqn (= être de l'opi- 
nion, du parti de qqn, être pour 
gas). Voy. 190. Il est chez moi, Est 
omi apud me. ic. Voy. cuez. Être 
hors de chez soi, Domo abesse (sum, 
es, fui, futurus). Cie. — contre qqn 
(= lui être hostile), Aduersus ou 


Contra aliquem facèëre (io, is. fear, (ae Il 


tum). Cic. Nep. — sans mains, Sine 
manibus consiare (o, as, slili, sta- 
turus), n. Cic. — sans valeur (= à 
vil prix), Prefium non Aabére. Cic. 
— saos prix (= d’un pnx inesli- 
mable), Esse extra prettia. Plin. — 
sans ouvrage, Vacare negotiis. Cæl. 
ap. Cic. ab opere. Cæs. — sans for- 
tine, VOy. PAUVRS. — sans COnnNais- 
sance, sans vie, VOy. ÉVANOUI, INA- 
Ntué. Tu n'es pas sans savoir..…, Non 
nescis. Cic. Nous étions ensemble des 
jours entiers, Totos dies simul era- 
mus. Cic. Être plus près, Propius 
abesse. Cie. Comment est-il (= coim- 
ment se porte-t-il}? Ut valet? Hor. 
Être bien, mal, Voy. den (adv.), mac 
(adv.). Pour que vous soyez ici, Ut 
hic sitis. Cic. Tout est là (g.), Omnia 
sunt in 60. Cic. J'y serai (= je serai 
chez moi), Domi ero. Ter. Simon y 
est-il? 11 y —, Est Simo intus? Est. 
Ter. Y es-lu comprends-tu)? Te- 
nesne? Ter. Tu y — (= c'est cela), 
Habes. Ter. 11 n'y est plus e il n'est 
plus attentif; il est dérouté), Peregre 
est animus jejus). Hor. Être aillenrs 
(= avoir l'esprit distrait), Alind 
agFre (o, is, egi, actum). Cic. || 22° En 
érnu marquant le point où l'on est 
parvonu dans qq. ch., l'etat où en est 
une affaire. Esse (voy. 1°) avec in et 
l'abl. Cic. : Où en étais-je (= que 
faisais-je)? Quid faciebam ? Cic. Où 
en suis-je (de mon discours)? Quid 
dira? Cic. Je ne sais pas où j'eo — 
=: 73 n'ai plus conicience de moi), 
blitus sum mei. Ter. Voy. ÉéPenoo. 
Comme j'en étais à celle page, Cum 
hanc paginam tenèrem (de lenère, co, 
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es, nui, lenium). Cic. En être à sa 
20° campagne, Stipendia vicesima 
mereri (eor, éris, ritus sum), dép. Liv. 
Où en est l'affaire? Quu in loco res est ? 
Cæs. L'affaire en élait là, Res erat eo 
loci. Cic. Voilà où en — ja chose, 
Eo statu res erat. Czs. || En être pour 
sa peine, Operam perdére (0, is, düdi, 
ditum). Cic. || 23" En êrre impers., 
marquant le résultat, les consequences 
d'une ch. Esse (voy. 1e), n. Cic.=1l 
en est ainsi, Voilé ce qui en —. 
Ilud est. Cic. Sic est. Ter. Sunt ista. 
Cic. En fût-il ainsi, Quod ut ita 
sil. Cic. Puisse-t-il en être ainsi! 
Sic eat (s.-e. res)1 Liv. S'informer 
près de qqn de ce qui en est, Er 
aliquo scire quid sit. Ter. Non, il 
n'en Sera pas ainsi, Non, non sic fu- 
turum est. Ter. 11 n'en — rien, Non fiet 
(de feri, fo, fis, factus sum, pasa.). 
Ter. Il en est tout autrement, ñ longe 
secus est. Cic. longe aliter se habet. 
Cic. Voy. AUTREMENT. || 260 En èrre 
impers., servant à comparer, marquant 
la simihitude, la conformité. Esse {vo . 
20), n. Cic. : Comme :l en est de ki 
plupart des choses humaines, Sicuti 
pleraque mortalium habentur (de ha- 
der, cor, éris, bilus sum, pass.). Sall. 
Il en —, juges, commenousle disons, 
Est, judices, ita ut dicimus. Cic. Il en 
— de mème pour un navire, d'un 
navire, £adem navigii est ratio. Cic. 
en — de... comme de... Voy. 
couws 3e. || 250 Êrns seul. aux temps 
passes. Aller, fuisse, tui et it, ivisti 
ot iisti, n. Cic. : J'ai été (= je suis 
allé), Voy. accen. || 26° ÊTRE avec 
le part. passé d'un v. actif, servant à 
former le passif : Être nié, Negari. Cic. 
Je suis aimé, Amor. Cic. Il a été 
laissé, Relictus est. Cic. || 27° Êrne 
avec le part. passé de cert. v. neutres, 
d'un v. rôfi. ou recipr., servant 4 former 
les temps passes : Il est tombé, Cecidit. 
Cic. [ls se sont exercés, Se erercue- 
runt. Cic. Nous nous sommes em- 
brassés, Nos inter nos complezi sumus 
(dép.). Cic. 

Êrre, s. m. 1e Existence. (De ce qui 
vit) Vita, æ, f. Cic. (De ce qui ne vit 
pas) Se tourne par le v. Esse, sum, 
es, fui, futurus, 8. part. prés., n. Cic. 
: Je dis que ces choses ont l'être, 
Ea esse dico. Cic. Si les éléments 
n'avaient pas l'—, Si primordia nulla 
forent. Lucr. Donner l'— à, Voy. 
CRÉER, ENPANTER. Recevoir l'—, 
naAÎTRe. || 2e Ce qui constitue une per- 
sonns ou une chose : L'être de l'homme, 
Hominis natura (æ), f. Cic. Mon —, 
Ton —, Notre —, Ego. Cic. Tu. Cic. 
Nos. Cic. Dans mon —, In me. Cic. 
Une partie de notre —, Pars nostri. 
Sen. || 3° Ce qui a l'existence (en gen.). 
Id (gén. ejus) quod est. Cic. Qqf. 
Natura, æ, f. Cic. =: Les êtres, Ex 
(srum) res (erum) quæ sunt. Cic. Je 

onne le nom d'être à ce qui..…., Ea 
esse dico, que. Cu. Le Créateur de 
tous les êtres, Auctor omnium natfu- 
rarum. Quint. Un être animé, Animal, 
alis, abl. ali, n. Cic. Les ètres ani- 
més, Animantes, ium. m. et f. pi. 
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Cie. Animantia, ium, n. pl. Cie. Res 
animatæ, {. pl. Ad Jler. Les — ina- 
aimés, Res inanimatæ. Cic. Les — 
animés ou inanimés, Animaniia aul 
inanimata. Sen. Les — de raison, Ex 
res qua infelliguntur. Cic. Remonter 
des — les plus vils aux — supé- 
rienrs, À primis nafuris ed ultimas 
procedÿre. Cie. L'homme, être des- 
liné à commander à lous les autres, 
Animal ceteris imperaturum. Plin. 
Voy. cnéarTune do. || 6° Personne. 
Homo, minis, m. Cic. : Est-il un être 
anssi malheureux? An quisquam est 
æque miser. Ter. Clodius, cet — fu- 
neste, Clodius, funestum illud animal 
(voy. 3). Cic. Un — qui n'a rien d'hu- 
matin, Inhumanum QI negolium {ii}, 0. 
Cic. Voy. cnéATOnE do. |] Bo Condition, 
état dans te monde. Voy. conpiTion 3° 
el 40. 

ÊTRES, 5. m. pl. La disributino des 
diverses parties d'une maison : Les élres 
d'une maison, Domds pertes (ium), f. 
pl. Quint. 

ÉTRECIR, v. act. C. RÉTRÉCIR. 

ÉTRÉCISSEMENT, 8. m. C. RÉTRÉ- 
CISSEMENT. 

ÉTREINDRE, v. act. 1° Serrer 
fortement en liant. Adstringére, o, is, 
strinzi, strictum, act. Plaut. Cic. Col. 
Constringére, act. Cato. Obstringëre, 
act. Col. : Étreindre forlement, Artis- 
simo nodo vincire (io, ts, vinti, vinc- 
tum}, act. Plin. Voy. SERRER. || Fig. 

treindre les nœuds d'une alliance, 
Societatem confirmare. Cic. Voy. RES- 
SBAREn. | 2° Presser entre ses bras. 
Complecti, or, Eris, plezus sum, dép. 
(acc.). Virg. Quint. =: Étreindre son 
encemi, Complecti hostem. Virg. 

S'érnenwpns, v. récipr. C. S'am- 
BRASSER. . 

EÉTREINTE, 8, f. io Action de 
serrer. Consiriclio, onis, f. Pal. : 
Serrer d’une forte étreinte, Vincire 
artissimo nodo (de nodus, i, m.). Plin. 
Étoufter qu dans l— de ses bras, 
Elidfre aliquem brachiorum neribus 
(de nexus, üs, m.). Suet. Enlacé dans 
l’— d'un serpent, Circumplicatus ser- 
pentis amplezu (m.). Cic. || 2° Action 
de presser tendrement qqn entre ses 
bras. Complerus, üs, m. Cic. Voy. Eu- 
BRASSEMENT. || 3° Fig. Lien moral. 
Vineulum, i, n. Cic. : Étreinte plus 
forte, Artior colligatio (onis), f. Cic. 
VOy. LIEN, 

ETRENNE, s. f. 1° Présent qu'on 
fait le premier jour de l'anneo. Strena, 
æ, f. Suet. || 2° Promière vente. * Prima 
(z) venditio (onis), f. || 3° Premier 
usage d'une chose. *Primus (i) usus 
üs), m. : Avoir l'étrenne d'une ch. 
= s'en servir le premier), Voy. Se 
senvin de, el PREMIEN. 

ÉTRENNER, v. act. 1e Donner des 
étrennes à (qqn). (Alicui) strenamn dare 
(o, as, dedi, datum). Fest. || 2° Êtro lo 
premier qui achète à qqn : Celui qui 
m'étrenne, *Qui de me primus emit 
(de emère, 0, emi, emplum). * Pri- 
mus(i) emplor (oris), m.|| 3° Faire usage 
d'uno ch. pour la premibre fols. * (Re) 
prinum uti (or, éris, usus sum), dép. 
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ÉrRENNEn, v. 0. Faire sa première 
vente = On v'a pas étrenné, Nemo 
emplor fuit (= il n'y a pas eu d'ache- 
teur). Cic. Voy. venNone. 

ETRIEN, s. M. Anncau qui sert à 
appuyer les pieds du cavalier. Stapia, 
æ, f. Inscr. : [Courir] à franc étrier, 
Eque citato. Liv. Perdre, Vider les 
étriers (= tomber de cheval), Voy. 
TOMBER. 

ÉTRILLE, 3. f. Brosse de fer pour 
nettoyer le poil des chevaux, eto. Stri- 
gilis, is, abl. e On 1, f. Col. 

ÉTRILLER, V. act. 1° Neltoyer 
avec l'etrille. Strigile radïre (o, is, 
rasi, rasum), act. Col. Defricare, 0 
as, cui, cafum el ctum, acl. Col. 
2° Fig. Battre, maltraiter. (En gén. 
Mulcare, act. Ter. Cic. (A coups de 
bâton) Fusti peciëre (0, ïs, perzti et 
perui, perum et rar. péclitum), act. 
Plaut. (A la guerre) C. TAILLER en 
pièces. || 8° Forcer à payer un prix trop 
elevè. Admutilare, s. sup., act. Plaut. 

ETRIPER, v. act. Uter les tripes 
de. Erenterare, acl. Petr. 

ÉTRIQUÉ, #6, adj. Qui n'est pas 
assez ample. Substricitus, a, um. Col. 
Gell. || Fig. Decurtatus. Cic. 

ÉTRIVIÈRE, 8. f, 1° Courroie qui 
porte les etriers. C. counnorc. || 2° Au 
pl. Coups d'etrivières. Lora, orum, n. 

1. Plaut. Cic. : À coups d'étrivières, 

oris. Plaut. Douner à qqn les —, 
Aliquem loris cædère. Cic. Recevoir 
les —, Loris cædi, pass. Cie. 

ÉTROIT, OITE, adj. 4° Qui a pou 
de largeur. Angustus, a, um. Cic. 
Artus. Cic. : Entrée très étroite, Per- 
angusius aditus. Cæs. Défilés très 
étroits, Anguslissimæ fauces. Curt. 
Espace étroit, Artum spatium. Mel. 
Anguslis, arum, f. pl. Sall. Espace 
trop —, Iniquum spatium. Col. l'ont 
—, Angusius pons. Ci. Route 
étroile, Arfa via. Liv. Vêtement 
étroit, Toge étroile, Tunique —, 
Vestis stricta. Tac. Toga arta. Hor. 
restricta. Suet. Tunica substricta. Geil. 
Panloufle —, Soccus adstrictus. Flor. 
Flaucs étroits d'un cheval, Equi ad- 
stricta ilia. Quint. || Fig. Assigner 
d'étroites limites à la rhélorique, An- 
guste coercère rhetoricam. Quint. Res- 
serrer(l'oratenr) dans nn cercle étroit, 
In exziguum gyrum compellére. Cic. Li- 
miles étroites d'un congé, Angustiz 
commeatüs. Pl.-j. || 2° Fig. Borno, qui 
manque d’etendue, d'élévation. Angus- 
tus, a,um. Cic. Tenuis,m.f.,e,n.Cæs, 
: Âme étroile, Cerveau étroit, Animus 
angustus. Cic. pusillus. Cic. tenuis. 
Cæs. parvus. Hor. Discussion étroite, 
Angusta concertatio. Cic. || 3° Pauvre. 
Angustus, a, um. Hor. Juv. Tenuis, 
m. f., e, 0. Ad Her. =: Fortune 
étroile, Res tenuis. Hor. angusta. 
Juv. Reï familiaris angusiiæ (arum), 
f. pl. Cic. || 4° Strict, rigoureux, 
Artus, «, um. Luer. Restrictus. Tac. 
Severus. Cic. =: Lois étroites, très 
—, Arla jure. Lucr. Severissimæ 
leges. Vell. Droit étroit, Summum 
jus. Cic. Jus strictum. Dig. Devoir 
—, Officium necessarium. Cie. Joug 
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—, très —, Imperium restrictua Tes. 
perseverum. Tac. Discipline étroite, 
Disciplina intenta, Tac. severa. Quini. 
Surveillance —, plus —, Custodia in 
tenta. Liv. inferior. Liv. || Le sens 
étroit d'un mot, Verbi sensus pre- 
prius. Gic. || 5° Très uni, intime. Artus, 
a, um. Cic. Pl.-j. : Étroile anilié, 
Aria familiaritas. Pl.-j. Amitié plus 
—, Amicilia conjunctior. Cic. infe- 
rior. Liv. Une très — amitié, Intima 
amicilia. Nep. Noire amilié est trés 
—, Àrtissima suni amoris (nosiri) 
vincula. Cic. Être lié avec qan d'une 
amitié très —, Aliquo familiarissime 
uti. Cic. Les nœuds les plus étroits 
de la parenté, Mazima vincula pro- 
pinquitatis. Cic. 

L'éTRoiT, Înc. adv. de Dans ve 
espace étroit : Être assis à l'élroit, 
Angusle sedère. Cic. Les vaisseaux 
elaient tellement à l'—, Ita in arte 
stipalæ erant naves. Liv. Repas où 
l'on est à l'—, Artum convivinm. [or. 
Voy. ÉTnorr (adj.) te. Cnéus, à l'— 
daus les places fortes, Cnzus in 
pidis coartatus. Cic. Mettre à l'—, 
Coartare, act. Cie. |} Fig. Mettre qq. 
ch. 4 l'étroit, Rem in angustum addu- 
cêre ou deduc®re ou concludÿre, act. 
Cic. Rem contrahëre, act. Cic. Son 
extravagauce 3e trouvail à l'— dans 
les limites de l'Italie, Capère eJus 
amentiam Ttalia non poterat. Cic. 
2° Dans la pauvreté : Être à l'étroit, 
Tenuiter rem gerëre. Ter. 1] ful telle- 
ment réduit à l'—, In eas rei fami- 
liaris angustias decidit. Suet. 

ÉTROITEMENT, adv. {o Dans ua 
espace étroit. Anguste. Cic. Arie. Sal. 
Cæs. || 2° D'une manire serrée. Ân- 
guste. Cæs. Arte. Cæs. Cic.: Tenir qqn 
plus élroilement embrassé, Aliquem 
artins complecti, dép. Cæs. || 3° figou- 
reusement. Restricte. Cic. : Observer 
étroitement un commandement, Prz- 
ceplum diligenter observare. Ces. Gar- 
der — une maison, plus — qq, 
Acribus custodiis domum sæpire. Tac. 
Intentiore custodiä aliquem asservare, 
Liv. || 4° Exprassement. Restricte. Cie. 
z Recommander étroitement, Res 
tricte præcipère. Cic. || 6° intimement. 
GÇonjuncte. Cic. Familiariter. Cac. s 
Etroiltement lié avec qqo, Prerimus 
alicui amore. Cic. Être plos —, lres 
— lié avec qqn, Vivére cum alique 
conjunciius. é. conjunclissime. Lic, 
[Ceta] m'a lié plus — avec lui, fa- 
Jorem mihi cum eo consueludinem 
fecit. Cic. 

ÉTRONÇONNER, v.act. C.ÉTÉTER 

ETARURIE, contrée d'Italie. Etruria, 
#, f. Cic. Liv. : (Qui est) d'Étrune, 
Vog- le suiv. 

TAUSQUE, adj. Qui est d'Étrurie. 
Etruscus, a, um. Cic. || LES étaus- 
ques. Etrusci, orum, m. pl. Cic. 

ÉTUDE, 8. f. 1° Application pour 
s'instruire, travail pour connaitre 
(Absol. el En gén.) Studium, ü, 0., 
et mieux, Studia, orum, 0. pl. Cie. 

Absol. = Application) Cura, 2, f. 
ic. (Absol. = Pensée, rédexion) 
Cogitatio, onis, f. Cic. Meditario, f. 


ETUDE 


Cie. (De qg. ch. en gén.) Alicujus rei 
dudium (ti), n. Cic. (De qq. ch. qu'on 
eherche à conoaltre) Alicujus rei co- 
gnilio (ons), f. Cic. (De aq. ch. sur 
quoi on médite) Alicujus rei com- 
mentatio, f. Cic. tractatio, [. Cic. (De 
qq. ch. qu'on observe, qu'on exa- 
ruine) Alicujus rei contemplatio, f. Cic. 
taspectio, f. Cic. conspectus (üs), m. 
Cic. notatio (onis), f. Cic. = La nature 
et l'étude, Natura et cura. (juint. 
L'— et l'exercice, deditatio et exer- 
eïtatio. Cic. Les années que nous 
avons consacrées à l'—, Annri quibus 
studuimus (de studère, e0, es, s. Sup, 
0.). Quint. Devoir qq. cb. à l'—, Ali- 
quid ex disciplinä habëre. Cic. Dans 
mes études de chaque jour, In quo- 
tidianis cogitationibus. Cic. À force 
d'—, Perseverantibus studiis. Quint. 
Ouvrage fait au hasard el sans étude, 
Tumulfuarium et incogitalumn opus. 
Sen. Le calme de l'—, Quies doctri- 
narum. Plin. Homme d'inspralion 
lotôt qu'homme d'—, Vir majoris 
ingenii quam siudit. Sen.-rh. Etudes 
de cabinet, Secrela studia. Quint. Ce 
ai fait l'objet de ses —, Illud 
prum, quod studel. Cic. — dont la 
connatssance est l’objet, Studia cogni- 
tionis. Cic. — préparatoires à l'élo- 
uence, Dicendi comparalio (onts), f. 
die. L'élude de l'éloquence, Dicendi 
amuedilatio. Quint. Orandi siudium. 
Quint. Une première élude ne oous 
révèle pas les défauts d'un terrain, 
Ager primä inspectione vilia non os- 
tendil. Col. — hénisée de difficultés, 
Obatructa difficultatibus cognitio. Cic. 
Eocuurager à l'—, [rritare ad dis- 
emdum. Quint. Embrasser l'— des 
beaux-arts, Mfarimarum artium scien- 
tiam amplecti (dép.). Quint. Se livrer 
4l'—, Studio se dedfre. Cic. Se livrer 
4 ]"— du droit, Discendo juri vacare. 
Quint. Se livrer à l'— da droit et des 
lois, Juri ef legibus cognoscendis stu- 
dére. Cic. Nous livrer ensemble à nos 
études, Inter nos studia exercère. Cic. 
S'adonner aux — litléraires, Studiis 
litterarum operari (dép.). Quint. Don- 
ner Lant d'élude à qq. ch., Tantum 
sludium in repon#re. Cic. Voy. ÉTUDIER 
{e. Dégodté de l'— du droit, Debili- 
talus a jure cognoscendo. Cic. Aban- 
donner l'— de la sagesse, Studia sa- 
re deserëére. Quint. Se remellre à 
f—, Repetëre siudia. Cic. Se rcferre 
ad siudia. Cic. Reprenire ses études, 
Studia recolëre. Cic. || 2° Seul. au 
plur. Leçons, classes, cours que suit un 
élève, Disciplina, æ, f. Cic. =: L'âge 
des études, Ætas dedita disciplinis, 
Cic. Depais le temps de leurs — (= 
où ils étaient condiscipies), À con- 
discipulatu. Nep. Quand nous étions 
compagnons d'—, Cum simul studé- 
renus (vor. 4e). PL-j. Régler les —, 
Ordinem dere studiis. Quint. Faire 
ses — de droit, Jus discëre (o, is, 
didici, 8. sup.). Cic. Faire ses — sous 
la direction de qqn, de Cralippe, 
Apud aliquem studère, Quint. Cra- 
fippum audire (io, is, ivi el if, ifum). 
Faire faire à qqu aes — (en 


BICT. FRANÇ.-LAT. 


ÉTUDI 


parl. d’un ainalire), Aliqusm insti- 
tuëre (o, is, ui, utum). Cic. Confer 
son fils à qqn pour qu'il lui fasse 
faire ses —, Dare filium alicui in 
disciplinam. Cic. Qui a fait ses —, 
Doctrinä puerili institutus. Cic. 1l 
vaul mieux pour eux n'avoir pas fait 
d'—, Eis melius est non didicisse. Cic. 
hs Connaissances acquises. (En gén) 
octrina, æ, f. Cic. Doctrinæ, arum, f. 
pl Cic. Disciplina, f. Cic. Disciplinæ, 
. pl. GCic. Scientia, f. (sans plur.). 
Cic. (Connaissances lilléraires) Lit- 
teræ, arum, Î. pl. Cic.: Qui a de 
l'élude, Litteris fincius (a, um). Cic. 
Qui à beaucoup d'—, Omni doctrinä 
omnatissimus. Cic. Il avait beaucoup 
d'—, Érunt in eo plurimæ litterz. 
Cic. Qui n'a point d'—, Qui n'a nulle 
—, Qui est sans —, Omnis erudi- 
fonis ou Communiun litlerarum 
erpers. Cic. || $° Ouvrage qu'on fait 
pour s'exercer, sorte d'essai. Voy. 
ESQUISSE 4° el 20, essai 20. || Bo Soin 
qu'on apporte 4 qq. ch. Cura, z, f, Cic. 
pera, f. Cic. : Je mettrai mou étude 
à accrolire ta dignité, Afihi curæ erit 
de tuë dignitate augendä. Cic. 11 met 
son — à paraltre recounaissaul, 
Gratus vider studet (de studère, eo, 
dui, 8. sup., n.). Cic. C'est 4 cela 
ue l'oraleur met son —, Huc orator 
incumbit (de incumbère, o, cubui, cu- 
bitum, u.). Quint. || 6° Recherche, 
affectation. Apparatio, onis, f. Cic. 
Apparalus, üs, wo. Cic. Voy. AFFEc- 
TATION 10, APPRÈT 30, || 7e Salle où les 
écoliers etudient. Schola, æ, f. Quint. 
| 8° Cabinet d'un officier public. Tabu- 
arium, ti, n. Cic. Tablinum, i, n. Fest. 
ÉTUDIANT, s. m. Celui qui suit des 
cours. Scholasticus, i, m. Varr. Quint. 
: Être étudiant en médecine, Medicinæ 
studère, n. Quint. Voy. éronien 1°. 
ÉTUDIE, Be, part. passé d'Éru- 
DIER, VOy. ce +. Adj. 4° Falt aveo 
soin, bion travaille. Accuratus, a, um. 
Cic. Meditatus. Cic. Elaboratus. Cic. 
Præparalus. Cic. = Discours étudié, 
Oralio accurata où medilata où ela- 
borata. Cic. Mot — et calculé, Medi- 
tatum cogilatumque verbum. Cic. [Ëlé- 
gance] éludiée sans être recherchée, 
Sine molestiä diligens (gén. entis). Cic. 
Outrages étudiés, Contumeliz que co- 
giate flunt. Cic. Mise trop éludiée, 
Namis accuratus cultus corporis. Gell. 
1] 20 En m. part. Affectb, faint. Arces- 
situs, a, um. Cic. Affectatus. Quint. 
Quæsitus. Tac. Nimis erquisitus. Cic. 
: Plaisanleries étudiées, Arcessiti 
joci. Cic. Rudesse éludiée, Quæsita 
asperitas. Tac. [Homme] qui montre 
une bauleur —;, In arrogantiam com- 
positus. Tac. I] y a lelle néglizence 
qui est fort —, Quædam negligentia 
est diligens {gén entis). Cic. Politessc 
—, Theatralis humanitas. Quint. Em- 
ressement étudié {= simulé), Simu- 
ata sedulitas. Cic. Grâce qui n'est 
pas étudiée, Lepor non adscitus. Nep. 
ÉTUDIEN, V. 0. S'appliquer à 
l'ôtude. Studère, e0, es, dui, s. sup., 
n. Cic. Discëre, o, is, didici, 8. sup., 
n. Cie. Doctrinæ ou Studitis se dedërs 


operam dare. 


cXre. Cic. — 
prædiscère. Cic. — q 


ÉTUNI 737 
(0. is, dedidi, deditum). Cie. : Dans 
‘altitude d'un homme qui étudie, 
In habitu studentis. Pl.-j. Étudier 


sous qqn, Aliquem audire (io, ts, ii 
el it, ifum). 

Cic. Apud aliquem studére. Quint. Je 
veux — sous ta direction, Volo te 
magisiro ui (Os éris, usus sum), dép. 


ic. Ab aliquo discfrs. 


Cic. Cesser d'—, Doctrinæ siudia in- 
termiti£re. Cie. Se remettre à —, Ad 


studia animum referre. Cie. Faire — 


qqn (= l'instruire), Vay. mNeTauIne. 
*TUDIER, V. act. fe S'appliquer à 


apprendre une science, un art (Alicui 
rei) studère, eo, es, dui, 8. sup., 0. 


Cic. studium suum dare (0, as, dedi, 
dalum). Cic. (Alicujus rei) studio 
ic. (Rem) discére, o, 
is, didici, 8. sup. Cic. condiscëre. Cie. 
+ Eludier à fond qq. ch., Rem edis- 
qq. ch. d'avance, Rem 
q. ch. en sus, 

Rem addisc®re. Cic. — la médecine, 
Studère medicinæ. Quint. —les belles- 
lettres, lifters. Cic. In studiis litte- 
rarum versari, dép. Cic. Studia litte- 
rarum exercère (60, es, cui, citum). 
Cic. — ies arts, Artes discére. Cie. 
J'étudie la danse, le latin, Disco eal- 
tare. Cic. latine loqui. Sall. Étudier 
toutes les parties de la philosophie, 
Ones philosophiæ locos notos oa trac- 
tatos habëre (e0, es, bui, bitum). Cic. 
Les matières qui doivent être étu- 
diées par un enfant, Siudia, quibus 
puer insliluendus est. Quint. Les ma- 
lières qui sont d'abord — par nous 
Studia, quæ prius discimus. Quint. 
2 Tâcher de fixer dans ea memoire. 
Ediscëre (voy. y act. Cic. Discère, 
act. Ter. = Étudier une pièce de 
théâtre (pour la jouer}, Discére fe- 
bulam. Ter. || 3° Mediter, preparer. 
Meditari, dép. (acc.). Cic. Commen- 
tari, dép (acc.). Cic. Parare, act. 
Cic. = Étudier une plaidoirie, Causam 
meditari. Cic. In causam incumbéra 
(o, is, cubui, cubitum). Cie. — Îles 
paroles qu'on dira, Verba meditari. 
Cic. — le discours qu'on prouoncers, 
Orationem commentari. Cic. || 6° Ob- 
server, examiner. [nspicère, io, is, 
spezi, spectum, act. Cic. Contemplari, 
dép. (acc.). Cic. Cognoscère, 0, is, 
gnovi, gnitum, act. Cic. : Étudier ane 
maladie, Morbum inspicére. Plaut. — 
les herbes, Herbas notare. Scrib. — 
à fond la nature, Naturam perspicère. 
Cic. — loutes les parlies des affaires 
puhliques, In omnes reipublicæ partes 
introspicère. Cic. — l'état d'une pro- 
vince, Statum province speciare. Tac. 
— un procès, Causam cognoscère. Cic. 
discère (voy. 1°). Quint. — la matière 
d'un ouvrage, De opere inquirëre (0, is, 
uisivi, quisitum). Quint. Choses élu- 
iées à fond, Res penitus perspectæ. 
Cic. Étudier les homunes, {n homunes 
intueri (eor, éris, luilus sum), dép. 
Cic. Êtudie ton âme, Nosce animur 
tuum. Cic. 

S'àTuoIER, v. réf. 1° Chercher à se 
connaitre soi-même. Se nosre (0. 13, 
novi, notum). Cic. 2 S'éludier à fond, 
Se perspicère (io, is, speri, spectum). 
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Cie, l 2° S'appliquer à, s'exercer à = 
Je m'étudie à faire, Studeo (es, dui, 
s. sup., dére, n.) facère. Sal. Cic. 
faciendæ alicui rei. Cic. Incumbo (is, 
cubui, cubitum, cumbêre) ad facien- 
dum. Cic. faciende alicui rei. Flor. 
ut facram. Liv. Operam do (as, dedi, 
datum, dare) ut faciam. Cic. Inge- 
nürm confero ou Afe confero (fers, luli, 
collatum, conferre) ad faciendum. Cic. 
Voy. S'APPLIQUER 4°. 

ÉTUI, 8. m. 1° Sorte de boite. 
Theca, æ, f. Cic. Suet. Mart, = Le 
corps qui est comme l'étui de l'âme 
Corpus velut vagina animæ. Plin. 
4° Enveloppe. VoY: ce m. 

ÉTUVE, 3. f. 1° Salle qu'on chauffe 
pour faire transpirer. Sudatorium, ii, 
n. Sen. Sudatio, onis, [. Vitr. : Êluve 
sèche, Assa sudalio. Cels. || 2° Lieu 
qu'on chauffo pour faire sècher. C. roun. 

ÉTUVER, v. act. C. BASSINER 20, 

ÉTUVISTE, 5. m. C. RAIGNEUR. 

ÉTYMOLOGIE, 8. f. 1° La science 
de la dérivation et de la composition des 
mots. Etymologia, æ, f. Cic. Elymo- 
dogice, +5, . Varr, Verborum originis 
disciplina (æ), f. Varr. || 2° Origine 
d'un mot; Action d'en expliquer l'origine. 

Origine) Origo, ginis, f. Varr. Quint. 

adir, icis, f. Varr. (Action d'expli- 

er l'origine) Notalto, onis, f. Cic. 
Quint. Enodat, f. Cic. Informatio, f. 
Cic. Originatio, f. Quint. : Livres sur 
les étymologies, Libri de verborum 
origintbus. Varr. L'étymologie du 
aom des Lucères, Lucerum nominis 
causa (æ), f. Lio. Nom dont l'— est 
grecque, Nomen a Græco ducium. 
Quint. — ingénieuse d'un nom, In- 
terpretatio nomanis quæ habet acumen. 
Cic. Chercher les élymologies des 
mols, Érquirère unde verba sint ducta. 
Cic. Doaner les — des nums, Enodare 
nomina. Cic. Donner d'un mol une 
fausse étymologie, Vocabulum resol- 
sére ratione etymologicä falsä. Gell. 

ÉTYMOLOGIQUE, adj. Aelatif à 
l'étymologie. Etymologicus, a, um. Gell. 
= La science étymologique, C. érruo- 
LOGtE do. Rapport —,Conjugatio, onis, 
f. Cic. 

1. EU, aus, part. passé d'avorn, 
Voy. ce v. 

2. EU, v. do France (Seine-Infé- 
rieure). * Auga et Auca, æ, f. * Au- 
gium, à, n. "Augur, uris, m. 

EUBREE, lle de la mer Egée. Eubæa, 
s, f. Nep. Mel. 

EUDÉEN, ENNE, ad). (Qui est) del'Eu- 
bôo. (Ën parl. des pers.) Éubœus, a, um. 
St. (En parl. des ch.) Euboicus. Virg. 

EUCHARISTIE, 8. Î. Le sacrement 
du corps et du sang de Jésus-Christ. 
Eucharistia, æ, f. Cypr. 

EUCUBÈRE, 0. d'homme. Eucherius, 
ti, m, CI. Sid. 

EUCLIDE, 0. d'un mathématicien. 
Euclides, is, m. Cic. 

EUDORR, 0. d'homme. Eudorus, i, 
m. Plin. 

EUDOXE, 0. d'homme. Eudorus, i, 
m. Cic. 

EUDOXIE, a. de femme. Eudoria, 
#, Î. Jorn. 


ÉVACU 


EUGENE, n. d'homme. Eugenius, 
di, m. A.-Vict. 

EUMENE, roi de Pergame. Eume- 
nes, is, m. Ney. 

EUMÉNIDES (LES), les Furios. Eu- 
menides, um, f. pl. Cic. 

EUMOLPE, n. d'homme. Eumolpus, 
ï, m. Ov 

EUNUQUE, 8. m. Anc. Gardien de 
la chambre d'un rol. (En gén.) Eunu- 
chus, i, m. Ter. Cic. (T. de mépris) 
Spado. onis, m. Tac. Hor. 

EUPATOR, surnom de plus. rois. 
Eupator, oris, m. Plin. 

EUPATOIRE, 8. f. Sorte de plante. 
Eupatoria (æ) herba (æ), f. Plin. 

EUPLLENIE, An. de fomme. * Eu- 
phemia, æ, f. 

EUPHÉMISME, 5. m. Adoucis- 
soment d'une expression désagroable. 
Deminutio, onis, f. Ad Her. Immi- 
nutio, f. Quint. 

EUPUHONIE, 8. {. Ce qui rend la 
prononciation douce. Vocalitas, atis, f. 
Quint. 

1. £UPIIORNE, n. d'homme. Eu- 
phorbus, i, m. Ov. Plin. 

2. EUPHORDE, s. wo. Sorte de 
plante. Euphorbia, æ,f. et Euphor- 
tum, ii, n. Plin. Samm. 

EUPUHRATE, fi. d'Asie. Euphrates, 
is, acc. emet en, m. Cic. 

EUPUHROSYNE, unodes trois Grâces. 
Euphrosyne, es, f. Anth. 

EURE, riv. de Francs. * Audure ou 
Autura ou Ebura, æ, f. 

EURIPE, n. d'un détroit Euripus, 
i, m. Cic. 

EURIPIDE, poôte tragique d'Athè- 
nes. Euripides, ts, m. Cic. 

EUROPE, sœur d'Agènor; une des 
cinq parties du monde. Eurupa, æ, f. Liv. 

EUROPÉEN, ENNe, adj. Qui est 
d'Europe. Europæus, a, um. Nep. 

EUROTAS, fi, de Laconic. Eurotas, 
æ, rm. Cic. 

EURYALE, n. d'homme. Euryalus, 
i. m. Virg. 

EURYDIADE, 
Eurybiades, is, m. 

EURYDICE, ôpouse d'Orphôe. Eu- 
rydice, es, f. Cic. 

EURYMÉDON, général athénien. 
Eurymedon, ontis, m. Just. 

EURYTHMIE, s. {. Belle proportion, 
Eurythmia, æ, [. Vitr. 

EUSÈLE, evéque de Césarée. Eu- 
sebius, ii, m. Îlier. 

EUSTACIIE, n. d'homme. * Euste- 
chius, 1i, no. 

EUTERNPE, muse de la musique. 
Euterpe, es, f. Ior, 

EUTROPE, historisn latin. Eutre- 
Pius, ii, m. Amm. 

EUX, pron. pers. m. pl. Voy. 11 

EUXIN {Lx PONT), la mer Noirs. 
Euzinus (i) Pontus (i), m. Cic. 

EVACUATION, s. f. 1° Actlon de 
sortir d'une place, d'un pays. Discessus, 
üs, m. Cæs. =: L'evacualion des euvi- 
rons de Dyrrachium, Ab Dyrrachio 
disressus exercituum. Cic. I] stipule 
l'— des places fortes; qu'après leur 
-- elles seraient livrées, Conseripsit 
wt ab oppidis præsidie deducerentur ; 


genoral spartiate. 
cp. 


ÉVALU 


ut vacua fraderentur, Liv. Voy. éva- 
cuEn. |} 2° Sortie d'humeurs, eto. Eges- 
fio, on1s, f. Suel. Egestus, Us, m. Sen. 
. BVACUER, v. act. de Quitter un 
lieu, un pays. Deserëre, 0, 18, serui, 
serum, acl. Cæs.: Évacuer Avaricum, 
Avaricum deserëre. Cæs, — une ville, 
Urbe egredi (ior, Eris, gressus sum), 
dép. Liv. — une place, Præsidiun 
ex oppido educère , is, duxi, duc- 
tum). Cæs. deducëre de oppido. Cie, 
ab oppido. Liv. Faire — à l'eonemi 
la terre ferme, Hostes terr& depellzre 
(os is, puli, pulsum). Nep. Rivage 
vacuê, Litfus relictum (pass. de re- 
linquêre, o, ts, liqui). Virg. Camp —, 
Vacua castra. Cæxs. || 2° Faire sortir 
des troupes du lieu qu'elles occupent 
: Évacuer son armée d'un pays, Exer- 
citum @ regions deduc#re (voy. 10) 
Cæs. || 3° Faire sortir du corps. Ejt- 
cére, 10, is, jeci, jecium, act. Cebs. 
Redd?re, o, is, didi, ditum, act. Cels. : 
Évacuer de la bile, Bilem redd£re. 
Ceis. Faire — de la bile, Bilem de- 
trahËre (0, is, trari, tractum). Plin. 
effundfre (o, is, fudi, fusum). Sem. 

S'AVADER, v. ré0. C. S'écnapren. 

ÉVALUATION, 5. f. Appreciation, 
estimation. Æstimatio,onis, Î. Cie, Dig. 
Taratio, f. Cic. Plin. Sen. Ratioci- 
niunt, Ÿ, n. Col. Computatio, onis, f. 
Plin. : Évalualion du blé (en argent), 
Æstimatio frumenti. Cie. — générale 
d'une ch., Alicujus rei conspectus (üs), 
m. Gell. La chose n'est pas suscep- 
tible d'—, Æstimationem res non re- 
cipit. Dig. Recevoir des biens-fonds 
au pris de l’—, Præda in zstima- 
tionem accipére, Cic. D'après l'— ro- 
maine, Romanä compulatione. Plin. Le 
censeur est libre dans les évaiua- 
lions, Potestas omnis æstimalionis Àe- 
bendæ censori permitlitur. Cic. Voyg. 
ESTIMATION. 

ÉVALUER, v. act. Apprécier qq. 
ch., en estimer la valeur : Æstimare, 
act. Cic. Tazare, act. Plin. Computare, 
acl. Col, Plin. : Évaluer un objel, Alt 
cui rei æslimalionem inire (eo, is, it 
et it, îtum). Sen. pretiurn constitu}re 
(o, is, ui, utum). Plin. Alieujus ra 
tazationem facëre (io, is, feci, fac- 
tum). Cie. — qq. ch. en argent, Ali- 
quid æstimare pecunië. Cic. À quel 
prix est évalué le Lravail? Quanti 
opera effecta licet (de licére, cuit, ci- 
fum, n.)? Plin. Être — 4 sept de- 
aiers, Tarari septem denariis (à l'abl.} 
Plin. Évaluer à très bas prix, Tenuis- 
sime æstimare. Cic. — l’elendue d'un 
fleuve, Computare mensuram fluminis. 
Plin. — la distance du trajet, De iti- 
nere judicare. C?s. Il faut — l'Aqui- 
taive ao liers de la Gaule, Aquilanis 
ex lertiä parie Gallis est æstimanda. 
Cic. — la longueur du golfe s quatre 
jours de navigalion, Sinum quatridui 
navigatione in longitudinem flarare. 
Plin. lis ont évalué la largeur à 
7000 pas, Latitudinis septem millie 
passuum (esse) (radiderunt (de trad”re, 
0, is, ditum). Plin. Évaluer le désastre, 
Cladem recensère (e0, &s, censui, censi- 
tum et censun). Liv. Voy. EsTinen 1° 


ÉVAPO 


ÉVANDRE, roi d'Arcadie. Evander 


et rar. Evandrus, à, m. Virg. 


ÉVANGÉLIQUE, adj. (Qui est de) 
l'Évangile, conforme 4 l'Évangile. Evan- 


gelicus, a, um. Tert. Prud. 
ÉVANGÉLISER, Y. 


vangelista, æ, m. Prud. 


ÉVANGILE, s. m. La loi de Jésus- 
Christ; les livres qui contiennent sa vie 


et sa doctrine. Evangelium, ii, n. Teri. 


: L'Évangile selon saint Lac, Lucæ 


digestum (i), 0. Teri. L'— est an- 
noncé aux pauvres, Pauperes evange- 
lizantur. Vulg. Celui qui prèche —, 
Evangelizator, oris, m. Teri. 
ÉVANOUI, 1, part. passé. 1° Dis- 
sipé, disparu. Diapsus, a, um. Sall. 


Ad fer. : Haine évanouie, Dilapsa 


invidia. Sall. Souvenir évanoui d'une 
race, Inlernortua memoria generis. 
Cie. || 2° Tombe en faiblesse. Inter- 
morluus, a, um. Suet. Collapsus. Ov. 
Virg. Animo relicius. Sen. 
ÉVANOUIR (Faire, Voir, etc.). 
Yoy. S'ÂvaNoOUIn. 
d'évaxounn, v. pron. 19 Disparaltre. 
EBvanescére, 0, is, nui, 8. Sup., 0. 
Varr. Cie. Intercidire, 0, is, cidi, 
s. sap., n. Cic. Perire, eo, is, ivt et 
üï, itum, 0. Cic. Abire, n. Cic. Labi, 
er, Pris, lapsus sum, dép. Cic. =: Leur 
souvenir s'est évanoui, Eorum me- 
moria evanuit. Cic. L'espoir s'est —, 
Spes elapsa est. Plaut. excïdit. Ov. 
Les terreurs s'évanouissent, Formi- 
data subsidunt (de subsid#re, 0, sidi 
et sedi, sessum, n.), Sen. Les opi- 
sions feintes s — avec le temps, Opi- 
aiones fictæ diuturnilale exlabescunt 
(de exiabescËre, 0, bui, s. sup., n.). 
Cic. Pourvu que [mes] ennemis s°—, 
Dum unimici iutercidant. Cic. Vox. 
visparalram 3°. À Voir évanouir son 
esperance, Be spe decid®re, n. Ter. || 
Faire évanouir la crainte, Metum er 
animo (ollëre (0, is, sustuli, subla- 
lum). Cic. Faire — nne espérance, 
Spem ad irritum redigëre (o, is, degi, 
dactum). Liv. Faire — le souvenir, 
Memoriam delëre (eo, es, levi, letum). 
Cic. Faire — une preuve, Indicium 
supprimére (o, is, pressi, pressum). 
Curl Voy. nissipen 2°. || 2° Tomber 
en faiblesse. Intermori, ior, Fris, mor- 
fuus sum, dép. Cels. Defc®re, io, is, 
feci, fectum, n. Quint. Curt. Just. Col- 
labi, or, Fris, lapsus sum, dép. Ov. 
Tac. Suet. Animo linqui (or, ëris, lic- 
fus sum), pass. Sen. = Sexlius s'éva- 
nouil, Antmus Sextium relinquit (de 
relinqu#re, 0, liqui, lictum). Czs. On 
s—, Male animo est ou fit. Plaut. || 
Faire évanouir qqn, Aliquem sopire 
(io, îs, toi et ii, ifum). Liv. 
EVANOUISSEMENT, 9. m. Défail- 
lance, perte de connaissance. Defectio, 
onis, f. Suet. Animi defectus (üs), m. 
Plin. Voy. DÉFAILLANCE 40. 
BVAPORADLE, adj. Susceptible de 
s'eraporer. Dissipabilis, m. f., €, D. 
D'apr. Cic. (N. D., 1, 12). 
EVAPORATION, 5. f. 1° Passage 


act. Précher 
l'Évangile 4. Évangelizare, acl. Arn. 

ÉVANGÉLISTE, s. m. Chacun des 
uatre saints qui ont écrit les Évangiles. 


ÉVEIL 


d'un liquide à l'état de vapeur. Evapo- 
ratio, on1s, f. Sen. Gell. Vaporatio, f. 
Gelt. =: L'air naît de l'évaporation des 
eaux, Aer orilur ex respiralione aqua- 
rum. Cic. || 2° Fig. Dissipation d'esprit. 
Voÿ. DISSIPATION 9°. 

EVAPORE, Ée, part. passé d'Éva- 
Pongn, Voy. ce v. || Adj. Fig. Étourdi. 
Voy. ce m. 

ÉVAPOREN, v. act. 1° Dlssiper on 
vapeur. (En gén.) Evaporare, 8. parf. 
ni sup., act. Gell. (Réduire par l'ébul- 
lition) Ercoquère, o, is, cori, coctum, 
act. Cato: Le soleil évapore la rosée, 
Ros sole discufitur (pass. de discutëre, 
0, 15, cussi, cussum). PI.-j. Le brouil- 
lard est évaporé, Caligo discussa est. 
Liv. || 2° Fig. Donner cours 4, exhaler. 
Effundêre, o, is, fudi, fusum, act. Liv. 
2 Évaporer sa bile, {ram evomêre (0, 
is, mui, milum). 

S'Évaronen, v. pron. 1° So dissiper 
en vapeur. Evaporari, pass. Gell. Eva- 
nescëre, 0,18, nul, S. Sup., n. Sen. = 
Les eaux s’évaporent, Aquæ evanes- 
cunt. Sen. || 2° Se dissiper, disparaitre. 
Evanescére (voy. 4°), n. Lucr. Cic. 
Plin. = Le bouquet (au vin] s'est éva- 
poré, Flos evanuil. Lucr. Les parfums 
s'évaporent, Unguenta ezspirant. Plin. 
Il 3° Fig. So répandre au dehors. Ef- 
fundi, or, Pris, fusus sum, pass. Cie. 
Liv. Se profundFre (o, is, fudi, fusum). 
Cic. || 4° Se derenger dans sa conduite. 
Lascivire, io, is, 1, itum, n. Liv. Sen. 

ÉVASE, SE, part. passé d'Évasen, 
Voy. ce v. || Adj. Dont l'orifice est 
large = Dolinm très évasé, Dolium pa- 
tentissimi oris (= d'oriflce très ou- 
vert). Col. Petit vase très peu —, 
Vasculum angusti oris. Quint. 

ÉVASEMENT, s. m. État de cs qui 
est grase. Patentissimum (1) os (oris), 
a. Col. 

ÉVASER, v. act. 1° Élargir l'ori- 
fice de =: Evaser nn tuyau, *Fistuls 
os larius facËre (io, is, feci, (ectum). 
11 2° Faire prendre ‘4 un erbro\ plus de 
circonforencs. Diffundèëre, 0, is, fudi, 
fusum, act. Plin. 

S'ÉVASER, v. pron. Devenir évasé 
: Le lis qui va en s'évasant, Lilium in 
latitudinem paulatim se larans, Plin. 

EVASIF, 1ve, adj. Qui sert à ülu- 
der. Ambiquus, a, um. Cic. =: Répondre 
d’uue manière évasive, Derivare alio 
responsionem suam. Cic. Tergiversari, 
dép. Cic. Liv. Noyon évasif, Voy. 
ÉYASION 20. 

ÉVASILON, 3. [. 19 Actlon de s'évader. 
Effugium, ti, n. Virg. Eritus, &s, m. 
Cæs. = Evasion d'esclaves, Servorum 
fuga (æ), f. Hor. || 3° Fig. Moyen 
évasif. Tergiversatio, onis, f. Cic. 

EVE, femme d'Adam. Eva, æ, f. Tert. 

ÉVÈCHÉ, s. m. 1° Diocbso. Diz- 
cesis, is, f, Sid. À 2° Sicgo épisco- 
pal. * Sedes (is) episcopalis (is), F. || 
3° Demeure de | 
(is) domus (us), f. Tert. || 4° Dignité 
épiscopale. Episcopatus, &s, m. Tert. 


ÉVEIL, 8. m. 1° Action d'évoiller 
l'attention; Attontion éveilleo : Donner 
l'éveil à qqn, Aliquem altentum facëre 
(io, is, feci, factum). Cie. Être on —, 


TENTIF, ATTENTION. 


cesse de dormir. 


ôvêque. Episcopalis 
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Vigilare, n. Cic. Nos soldats étant 
en —, 8e tenant en —, Nosirorum 
infentis animis (à l'abl. abs). Cas. 
Tenir qqn en —, Aliquem intentum 
tenëre (e0, es, nui, tentum). Liv. Ce 
souci tient les esprits en —, Hac 
cura ersuscifat animos. Cic. Voy. 4A7- 
[ 2° Avis qu'on 
donne à qqn d'une ch. à laquelle 1! ne 
pensait pas = Donner l'éveil à qqu 
d'une ch., Aliquem de re commonère 


(eo, es, nui, nilum). Cie. Voy. AvER- 


TISSEMENT 1°, AVERTIR. || 3° Alarme. 
Voy. ce m. 1°. 

ÉVEILLÉ, éx, part. passé d'é- 
VEILLEN, Voy. ce v. || Ad. 1° Qui a 
erreclus, a, um. 
Cie. : Elle rêve Lout éveillde, Vigi- 
lans somniat. Plaul. Être éveillé, Vi- 
gilare, n. Cic. || Fig. Épicure mal 
éveillé, Epicurus oscitans (— bäil- 
lant}. Cic. Il faut tenir l'attention 
éveillée, Excitanda est animadversio. 
Cic. Que notre zèle soit toujoars 
éveillé, Studium semper adsit (de 
adsum, es, fui, futurum, n.). Cic. || 
20 Gai, vif, Erperrectus, a, um. Cic. 
Alacer, cris, cre. Cic. Vegelus, a, um. 
Cie. || 3° Attentif, avisé, Intentus, a, 
um. Liv. =: Éveillé sar qq. eh., Ad . 
rem intentus. Liv. 

ÉVEILLER, v. acl. 1° Faire cesser 
le sommeil de : Éveiller qqn, Aliquem 
e somno excilare. Cic. Aliquem dor- 
mientem excitare. Cic. Aliquem « 
somno suscilare. Cic. Aliquem exsus- 
citare. Cic. e somno excire (10, is, ivi 
et ii, i{um). Liv. e somno expergefa- 
cére (to, ts, feci, factum}, act. Suet. | 
2° Animer, rendre plus actif. Brsusei- 
tare, act. Cic. Excitare, act. Cic. Con- 
citare, act. Cic. : L'esprit est éveillé 
par la nouveauté, Animus novifale 
ersuscifalur, Cic. || 3° Stimuler, exci- 
ter, provoquer. Excilare, act. Cie. Con- 
citare, act. Cie. Ersuscifare, act. Cic. 
: Éveiller l'attention de l'auditeur, 
Animos ad audiendum erigère (0, is, 
reri, recilum). Cic. — an soupçon, 
Suspicionem parëre (io, is, pepert, par- 
tum). Nep. afferre (fero, fers, attuli, 
allatum). Cic. injicére (io, ta, jeci, 
jectum). Cie. — les soupçons de aqu 
Suspicionem aliceui excitare. Cie. — les 
vertus, Virtultes exrhortari, dép. Sem. 

S'éveincen, v. prono. 1° Cesser de 
dormir. Erpergisci, or, éris, perrectus 
sum, dép. Cic. E somno suscitari, 
pass. Cic. Somno solvi (or, ris, lutus 
sum), pass. Cic. Expergeferi e somno, 
et absol. Erpergeferis fo, is, factus 
sum, pass. Suel. Evigilare, n. PL.-j. 
= Éveille-toi, Erpergiscere. Cic. je 
m'éveillai, Somno solutus sum. Cic. || 
2° Fig. Sortir de son engourdissement. 
Expergisci (voy. 1°), dep. Ter. Sal. 
{ 3° En parl. des ch. Su manifester, 
so produire. Ersisière, ©, is, stili, 3. 
sup., n. Cic. Oriri, or, oréris, ortus 
sum, dép. Cic. 

ÉVÉNEMENT, s. m. 1° Ce qui ar- 
rive, fait. (En gén.) Eventum, i, 0. 
Cic. Casus, üs, m. Cic. Res, oi, f. Cic. 

Aclion) Res (ei) geste (æ), f. Cic. à 

e souvenir des événaments, Even- 
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torum memoria. Cic. Événement f4- 
cheux, Casus adversus. Nep. Suet. 
L'enchainement et les causes des 
événements, Ralio causæque rerum. 
Tac. Un petit événement suffil pour 
ranimer leur courage, Restituit his 
anunos parva una res. Cie. Toutes les 
fois qu'il arrive un — de qu. impor- 
lance, Ubi major ou illusirior res in- 
cidit. Cæs. Les événements de tout 
l'été, Tolius æstatis res gesiæ. Cic. Il 
regarde comme tolérables tous les — 
bumains, Omnia Aumana, guzcunque 
accidère possunt, tolerabilia ducis. Cie. 
Se résigner aux —, Tempori servire. 
Cic. Je redoute les — (qui arrivent), 
Quid agatur, fimeo. Cic. Durant ces 
— (qui arrivaient), Dum hrc gere- 
bantur. Liv. Les — futurs, (Ea) quæ 
ost gerentur. Liv. Flairer les — (tue 
urs) Odorari quid futurum sit. Cic. 

v Hasard : tout événement 
l- quoi qu'il puisse arriver), Quod- 
cunque accidertt. Sail. Quæcunque for- 
tuna erit oblata. Cic. Quemcunque 
casum fortuna dederit. Cic. Utcunque 
aderunt res. Cic. Prêt à tout —, Pa- 
ralus ad omnem eventum. Cic. ad 
omnes casus. Quint. || 3° Fait impor- 
tant qui cause un senliment de sur- 
prise = Faire évenement, Admiratio- 
nem habëre. Cic. C'est toul un —, 
Hoc magnum aique mirabile est. Cic. 
|} 4° Issue, succès bon ou mauvais de 
gq. ch. Eventus, üs, m. Cic. Exilus, 
üs, m. Cic. =: L'événement du com- 
bat, Pugnæ eventus. Cæs. Si l'— du 
combat n'avail pas été beureur, Si 
pugna aduersa evenissel. Liv. Voy. 
écuouern 2°. Avoir un — heureux, 
Bene succedëre (o, is, cesst, cessum), 
an. Ter. Voy. néussIR. Quel que doive 
être l'—, Fortuna quæcunque occidat. 
Cæs. Voy. anniven 40°. L'— n'a pas 
répondu à ton attente, Aliter res ce- 
cidit ac putaveras. Cie. D'après l'—, 
Er eventu. Cic. Il vit par l'— que 
les dieux lui étaient reconnaissants, 
Fuisse gralos erga se deos exitu com- 

ri. Quint. Comme l'— le A voir, 

t ezitus docuit. Pl.-j. || L'événe- 
ment (dans une pièce de théätre), 
Voy: DÉNOUMENT 1°. 

VENT, s. &. 4° Exposition au grand 
air : Mettre à l'évent, C. aËnxn 2e. || 
Fig. Étre une tète à l'évent, Avoir 
la tête à l'—, Voy. éroonvr. || 2° AI- 
tération causée par l'exposition au grand 
air. AMfucor, ons, masc. Col. Dig. || 
3° Los narines des cètaces. Ora (inus. 
aux gén., dat. et abl.), n. pl. Plin. 

EVENTAIL, 3. ©. Instrument pour 
s'éventer. Flabellum, à, n. Varr. Ter. : 
Petit éventail, Flabellulum, , n. Ter. 

ÉVENTÉ, ÉE, pari. passé d'EVEN- 
Tan, Voy. ce v. |] Adj. 1° Affaibli par 
le contact de l'air. Vapidus, a, um. 
Col. = Vin éventé, Vapidum vinum. 
Col. Vappa, æ, f. Hor. Plin. || 4° 
Étourdi. Voy. ce m. 

ÉVENTER, v. act. fo Agiter l'air 
avec un éventall auprès de (qqn). (Ali- 
cui) ventulum facëre (io, is, feci, fac- 
tum). Plaut. Ter. || 2° Aërer. Voy. ce 
æ. || 8° Affaiblir par le contact de l'air. 


EVIDE 


Eranimare, act. Plin. || 4° Déboucher 
: Éventer des mines, Cuniculos ape- 
rire (to, is, perui, perlum). Cæs. || 
5° Trouver par l’odorat. Odorari, dép. 
acc.). Cic. || 6° Fig. Flairer, decouvrir 
99. ch). Odorari, dép. (acc.). Cic. OI- 
facére, io, is, feci, factum, act. Ter. 
Cic. | 7° Rôveler. Palefarëre, io, ts, 
feci, factum, act. Cic. Divulgare, act. 
Cic. = Éventer un complot, Conjura- 
tionem aperire (voy. 1°). Sall. eruëre 
(o, ts, rui, rulum). Liv. 

S'évenTen, v. réf. 1° Se rafraichir 
on agitant l'air. Ventilari, pass. Plan. 
| 2° Pron. S'affaiblir par le contact de 
'air. Evanescére, 0, is, vanui, s. snp., 
n. Cic. = Le vin s'évente, Vinum eva- 
nescit. Cic. Vini sapor deperit (de de- 
perire, eo, ivi el ti, ilurus, n.). Plin. 

ÉVENTREN, v. act. Ouvrir le ventre 
4 = Éventrer un enneini, Ilostis ven- 
trem Aaurire (10, is, Aausi, Aaustum), 
Liv. — les chevaux (dans ua combat), 
Equos suffodfre (io, is, fodi, fossum). 
Cæs. Éventré, Evisceralus, a, um. Cic. 

ÉVENTUALITÉ, 8. [. 1° Possibilité 
qu'une ch. se fasse ou ne se fasse pas 
: L'éventualité d'une ch., Res mm for- 
funa posita. Cic. || 2° Évenement soumis 
au hasard = Les éventuahtés de la 
guerre, Belli fortuna (æ), f. Cæs. in- 
certa (orum), n. pl. Lru. Pour parer 
à cetie éventualité, aux éventualités, 
Ad tales casus. Liu. Ad subsidinm 
fortunæ. Liv. D'après les —, Ex ac- 
cidentibus. Dig. 

ÉVENTUEL, ELLE, adj. C. Con- 
TINGENT (ad}.). 

ÉVENTUELLEMENT, advy. C. ac- 
CIDENTELLEMENT. 

ÉVÈQUE, 3. m. Prélat charg de la 
conduite d'un diocèse. Episcupus, i, m. 
Aug. Prud. : D'évèque, Qui coucerne 
un —, Episcopalis. m.f.. e, n. Prud. 

ÉVERNGEÈTE, Surn. de plusieurs rois. 
Evergetes, z, m. Hier. 

S'EVENTUER, v. réf. C. S'Er- 
FONCEN. 

ÉVICTION, s. f. Action d'évincer. 
Evictio, onis, f. Dig. : Choses reprises 
par éviction, Res evictæe. P.-jet. 

ÉVIDEMMENT, adv. D'une ma- 
nière évidonte. Perspicue. Cic. Plin. 
Aperte. Cic. Manifesto. Plaut. Cic. Evi- 
denter (rare). Liv. Lucide. Cic. Clare. 
Quint. Plin. : Évidemment cela eit 
élernel, Palet ælernum id esse. Cic. 
C'est de Platon, —, que tu veux 
parler, Platonem videlicet dicis. Cic. 

ÉVIDENCE, s. f. {4° Lieu, Situation 
où l'on est en vus =: Mettre une ch. en 
évidence, Rem in lucem proferre ou 
vocare. Cic. oculis ou ante oculos pro- 
ponère. Cic. Rem in promptu ponëre. 
Cic. habëre. Sall. Tout est en —, 
Omnia sunt in aperto. Sall. Je me mets 
en —, Conspici volo. Cic. || Fig. Etre 
en évidence {en parl. d'une pers.) 
Conspici, ior, #ris, speclus sum, [1885. 
Sall. Liv. Ses richesses le mettaient 
en —,Conspicuum eum divitiz facie- 
bant. Liv. La gloire de sun père le 
met en —, Patris fama eum conspec- 
tum efficit. Liv. || 2° Caractoro do ce 
qui est évident. Évidentia, æ. (. Cic. 
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Quint. Perspicuitas, atis, 1. Cie. 
S'expr. qqf. en tonrn. par Choses 
évidentes : Res (erum) evi les (iun), 
f. pl. Cic. Res perspicuz ou meni- 
festæ, f. pl. Cic. Perspicua, orum, 
n. pl. Cic. Manifesta, n. pl. Cic. Quint. 
: Plus clair que l'évidence même, I 
lustrior ipsä evidentiä. Cic. [Chose:] 
qui sont d'une telle —…, Quæ ita 
aperis el manifesta sunt. Cic. Affaiblir 
l'—, Perspicuitatem elevare. Cic. Il 
reconnait l'— de cela, Hoc sentit esse 
apertum. Cic. Ramener lont à l'—, 
Omnia ad liquidum confessumque per- 
ducère. Quint. L'esprit se rend à 
l’—, Animus perspreuis cedit. Cie, 
Se refuser à l'—, AManifestis repu- 
gnare. Quint. Mettre des crimes ea 
—, Scelera manifesta redd?re on pro- 
ferre. Cie. Mettre en — les difi- 
cultés d’une guerre, Àsperitatem belli 
ostendre. Sall. 

EVIDENT, ENTE, adj. Clair, mank 
feste, incontestable. Evidens, gén. en- 
tis. Cic. Perspicuus, a, um. Cic. Aper- 
tus. Cic. Manifestus. Cic. IUustris, @. 
f., e,n. Cic. Clarus, a, um. Cic. Dilu- 
cidus. Cic. Liquidus. Liv. =: Chose 
tout à fait évidente, Res minime du- 
bia. Cie. En quoi ceci est-il plus évi- 
dent que cela? Quid hoc illo eviden- 
tius? Cie. Ponr que la chose soit 
plus évidente, Quo sit res lucidior. 
Quint. 11 est évident que..., Apparet, 
ruil, rilum, rère, n. Ou Palel, tuit, s. 
sup., fêre, n. où Constat, siilit, sia- 
fum, stare, n. ou Liquet, quil et cuit, 
quêre, n. On Aperlum esi, fuil où 
Manifestum est (prop. infin.). Cic. 1] 
est — pour moi, Bfihi constat. Sal. 
liquel. Cic. apparet. Nep. Son op 
nion est évidente, Quid sentiat, appa- 
ret. Cic. Je démontre d'nne marre 
— que..., Planum facio (prop. inGn.). 
Cic. Rendre qq. ch. évident, Aliuid 
manifestum redd”re, Cic. dilucidnm 
facëre. Cic. Aliquid illustrare ou 1lis- 
minare. Cic. dilucidare. Ad Her. Tant 
de preuves rendent le fail —, Ra 
tot argumentis lucet. Cic. Devenir —, 
Clarescère, 0, is, rui,s. sup., n. Quial. 

EVIDER, Y. act. Cannelor; echas- 
crer; crouser. Voy. ces m. 

ÉVIER, 3. m. Bassin de pierre percè 
d'un trou pour l'ecoulement des eaux ds 
vaissello. Fusorium, ti, n. Pall. 

ÉVINCER, v. act. Déposseder jurk 
diquement ou par intrigue. Evincire, 
o, is, vici, victum, acl. Quint. Dig. 
: Évincer qqn d'une propriété, Ali- 
quem de fundo deducère (o. is. duri, 
ducium). Cic. ou pulsare. Dig. posses- 
sione deturbare. Cic. er possessione 
deducëre. Liv. — des héritiers, He 
redes movëre (eo, es, moui, molum). Cu. 

PVITABLE, ad). Qui peut être erite. 
Evitabilis, m. f.,e, n. Sen. 

ÉVITEN, v. act. 1° Fuir qqn où 
qq- ch., Chercher 4 échapper à, à 0 
pas subir, à ne pas faire. Vitare, act 
Cæs. Cic. Evitare, act. Cic. Devitare, 
act. Cie. Fugrre, io, is, fugi, gilune, 
act. Cic. Refugëre, act. Cic. Profs- 
gïre, act. Suet. Defugëre, 3. sup., act. 
Cic. Fugitare, act. Ter. Removère, «+. 


EVITE 


es, movi, motum, act. Cic. Abhorrers, 
eo, es, rui, 8. snp., acl. Cic. Cavère, 
e0, es, eavi, cautum, act. Cic. Quint. 
Declinare, n. (a et l'abl.). Cic. Absti- 
nére se, el simpl. Abslinère, 60, es, 
aui, fentum, n. (a et l'abl., ou abl. 
s. prep.). Cie. = Ils m'évitent, Me 
fugttant. Ter. Éviter qqn avec effroi, 
Aliquem abhorrre. Cic. — les re- 
gris de la foule, Afultifudinis con- 
specium fugère. Cæs. — le commerce 
de qqn, Alicujus conversalionem pro- 
fugëre. Suet. — le choc de qqn, Ali- 
cujus impelum refugêre. Cie. — nn 
œoup, Jclum cauëre. Quint. — des 
traits, Tela vitare. Cic. — un péril, 
Vitare periculum. Cic. — la douleur, 
Dolorem evitare ou devitare ou fugère. 
Cic. — avec soin des fautes légères, 
À parvis delictis diligenter declinare. 
Cic. — la dépense, Sumplum remo- 
vére. Cie. Acliun d'— le danger, la 
guerre, Periculi, Bellandi fuga (æ), f. 
Cic. Action d'— les regards, la lu- 
mière du jour, le forum, Oculorum 
Lucis, Fori vitatio (onis), f. Cie. || 
ue (cet) étalage ne paraisse 
Vitare ne ostenlalio videalur 
Cie. Évite de donner un 
sonpçon à qqn, Caue ne cui suspi- 
ciomem des. Cic. — d'être trompé, Ne 
fallaris, vide (de vidëre, #0, es, vidi, 
visum, n.). Cic. IIS évitent de faire 
cela, Id facère fayitene Ter. Éviter 
de paraître eu publie, Publico absii- 
nère. Cic. J'évite de parler, de te 
donner des conseils, Refugio a di- 
cendo. Cic. a te admonendo. Cic. Évi- 
ter de combattre, d'aborder qqu, Ds- 
fugYre prælium. Cæs. aditum alicujus. 
Crs. — de passer par Capoue, À 
Capuä declinare. Cic. — de faire des 
mécontents, Offensionem vilare. Cic. 
— d'être eunuyeux dans son dis- 
cours, Oralionem a (ædio defend®re (0, 
is, fendi, fensum). Quint. || 2° Échap- 
por à, ne pas subir, ne pas donnor 
ieu à. Vitare, act. Cic. Evitare, act. 
Nep. Devitare, act. Cic. Effugëre, io, 
is, fugi, fugitum, act. Cic. Declinare, 
act. Cic. Præterire, e0, Îs, ivi et üt, 
itum, act. Ter. = Chercher à éviter, 
C. 19. — des coups, nn javelot en 
se penchant un peu, Petitiones parvä 
declinatione effugëre. Cic. Lanceam 
eriguä corporis declinatione vitare. 
Curt. — l'orage, Procellam devitare. 
Cie. — un danger par la fuite, Pen- 
culum fug& evitare. Nep. — des em- 
büches, Insidias effugëre. Cic. — le 
malheur, Inforlunium effugrre. Plaut. 
Quel malheur tu as évité! Quid mali 
præterüistil Ter. Éviter des défauts, 
Vitia effugëre ou declinare. Cie. 11 
est plus facile d'— les légions, Faci- 
lior est legionum devitatio (onis), f. 
Cic. Moyen d'— le péril, Periculi de- 
élina{to, f. Cic. 11 n'y a qu'un moyen 
d'— ces vices, Horum vitiorum una 
et caulio, f. Cic. || On a pu éviter 
d'aller dans ce lieu, Potuit vitari ne 
ta eum locum veniretur. Ad er. 
S'Évrrun, v. {° Réf. Se soustraire 
à soi-même. Se fuyëre (io, is, fugi, 
fugitum). Cie. N 2° Récipr. Se fuir 


Éviter 
puéril, 
esse puerilis. 
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mutuellement. Voy. inirsn ie ot aro- 
TUELLEMENT. 

EVOCATION, 8. f. te Action de 
faire apparaitre (des esprits, otc.). Evo- 
catio, onis, f. Plin. || 2 Action d'evoquer 
une affaire. Evocatio, onis, f. Hirt. 

ÉVOLUTION, 5. f. 1° Action de se 
derouler, de s'ouvrir. Exylicatio, onis, 
f. Cie. | 2° Fig. Passage d'un etat 4 un 
autre. Conversio, onis, f. Cie. = Il s'est 
opéré une évolution politique, Orbis 
(is, m.) in republicä est conversus. 
Cie. || 8° Mouvement du corps. Motus, 
ss, m. Cic. : Les évolutions de la 
palestre, Palestriei motus. Cic. Les 
— d'un orateur (= ses allées et ve- 
nues à Îa tribune), Oraloris ercursio 
(onis), f. Cic. || 4° Mouvement des 
troupes pour prendre une nouvelle dis- 
position. Decursus, üs, m. Liv. De- 
cursio, ons, f. Suet. : Les évolutions 
des cohortes, Decursus cohortium. 
Tac. (Leurs) chevaux ne sont pas 
dressés aux —, Equi variare gyros 
non docentur. Tac. Faire des — mili- 
Laires, In armis decurrëre (0, is, curri, 
et rar. cucurri, cursum), n. Liv. 

EVOQUER, v. acl. 1° Faire appa- 
raltre (des esprits, otc.). Elicëre, io, 
is, lieui et lexi, licifum, act. Cic. Ou. 
Evocare, act. Virg. Plin. : Évoquer 
les mânes, fnferorum animas elicère. 
Cic. || Fig. Évoquer un souvenir, les 
souvenirs du passé, Memoriam, Ve- 
tera memoriä repelère (0, is, iui et it, 
itum). Cie. |] 2 Enlovor la connais- 
sance d'une affaire 4& des juges pour 
l'attribuer à d'autres : Évoquer nne 
affaire du barreau à la tribune, Rem 
ab subsellns in rostra deferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. |} 3° Attirer 4 
soi la connaissanco d'une affaire, Co- 
gnilionem excipère (io, is, cept, cep- 
lum). Tac. 

BVREUX, v. de France (Eure). Ebo- 
rica Ou Ebroica, æ, f. Cæs. Mediolanum 
Ge n.) Aulercorum. Ant. : (Qui est) 

‘Évreux, * Ebroicensis, @. Î., e, n. 

EVRON, v. do Franco (Mayenne). 
* Ebronium, ti, n. 

EX, particnle. Elle sert 4 exprimer 
l'ancionne fonction d'une pers. Quon- 
dam. C.-Just. = Valérianus ex-cen- 
lurion, Valerianus quondam centurio. 
C.-Just. Voy. ANCIEN 70, 

EXACT, ACTE, adj. 1° Fait avec 
soin. Accuratus, a, um. Cic. || 2° Entiè- 
remont conforme à la chose à laquolle Il 
#8 rapporte. Eractus, a, um. Liv. Sub- 
tilis, m.f.,e, n. Cic. =: Chiffre exact, 
Nombre —, Eractus numerus. Liv. 
Le nombre n'est pas —, Numerus 
non est ad amussim. Varr. Etablir le 
nombre —, Numerum subliliter exse- 
qui (dép.). Liv. Faire nn récit très 
—, Fidelissime narrare. Pl.-j. Déf- 
nition exacte, Subtilis definitio. Cie. 
Terme exact, Pressum verbum. Pl.-j. 
L'honnèteté dans le sens — et vrai 
du mot, Honestum, quod proprie ve- 
reque dicitur.Cic. Image, Copicexacte, 
Pnago vera. Quint. || 3° Entièrement 
conforme à la verite. Verus, a, um. 
Cie. : Nouvelle exacte, Verus nun- 
lius. Cie. Voy. vrar. } €° Veridique. 
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Veridicus, a, um. Cic. = Narrateur 
exact de3 événements, Rerum gesta- 
rum pronunliaior sincerus. Cic. Au- 
leur très —, Auctor severissimus. 
Plin. Voy. vénmigue. || 6° Soigneux, 
ponctuel, prècis (en parl. des pers.). 
Duligens, gén. entis. Cic. =: Exact en 
tout points In omnibus rebus diligens. 
Cic. Très — à remplir tous ses de- 
voirs, Diligentissimus omnis offcii. 
Cic. Soyez — à m'informer.…, Pac me 
diligentissime csrtiorem. Cic. Qui fut 
Jamais plus — que toi dans les défi- 
nilions? Quis (e fuit unquam in def- 
niendis rebus pressior? Cic. Tradnc- 
teur —, Pidus interpres. Ior. Les 
naluralistes les plus exacts, Diligen- 
fissimi nalturæ. Plin. || 8° Rigoureux, 
strict (en parl. des ch.) = Discipline 
exacte, Disciplina severa. Quint. in- 
tenta. Tac. L'— justice, Summum 
jus. Cic. L’— vérité, Veritas ipsa. 
Cic. Voy. staicr. 

EXACTEMENT, adv. 1° Avec soin. 
Accurale. Cic. Diligenter. Cie. Seduio. 
Cic. Curiose. Col. Plin. Religiose. Col. 
: I! ne s’acquitte pas exactement de 
ses fonctions, Nikil curiose ou reli- 
giose adminis{rat. Col. || 2° D'une ma- 
nière conforme. Apte. Cic. Fideliter. 
Sen. PL.-j. : Replacer exactement sur 
la Lète, Capiti apte reponëre. Liv. Ra- 
conter très —, Fidelissime narrars. 
Pl.-j. Traduire très — qq. cb., Ak- 
quid proxime transferre. Quint. Re- 
produire — qq. ch. (dans une œuvre 
d'art), Alicujus rei veritatem tmitari 
(dép.). Cic. repræsentare. Plin. Notre 
affection répond — à la leur, Nostra 
benevolentia illorum benevolentiæ pa- 
riler ou æqualiter respondet. Cic. || 3e 
Avec precision. Subliliter. Cie. =: Quant 
à la république, comment l'en dirai- 
Je exactement la situalion? De re pu- 


ôlicä quid ego tibi subiliter (dicam)? 
Cic. || 4° D'une manière vraie. Vere. 
Cic. || 5° Ponctuellement. Diligenter. 
Cie. = Tiens-nous exactement au cou- 


rant de ce que tu fais, Quid agas fue 
nos quam diligentissime certiores. Cic. 

Arriver — (= à l'heure), Ad horam 

venire. Sen. || 6° Complètement. Reste. 

Calo. Bene. Cato = Pour qu'elle puisse 

être exactement fermée, Ut obturari 

recte possit. Cato. 

EXACTEUR, 5. m. 1° Celui qui 
exige ce qui est dû. Eractor, oris, m. 
Cæs. d 2° Celui qui exige plus qu'il 
n'est dû. (En gén.) Vulturius, ii, m. 
(= vaulour). Cic. (En parlant d'un 

ercepteur) Cupidior (oris) publicanus 
li, m. Cic. 

EXACTION, s. f. 4e Action d'exiger 
ce qui est dû. Eractio, onis, f. Cic. | 
2° Ord. Action d'exiger plus qu'il n'est 
dû. Illicita (æ) exactio {onis), f. Tac. 
: Les exactions des percepteurs, Pu- 
blicanorum immodestia (æ), f. Tac. 
Commettre des — dans une province, 
Voy. PAESQUNER (Fig.). 

EXACTITUDE, 5. f. 1° Conformité 
d'une ch. avec cello à laquelle elle se 
rapports, justesse, précision. Subtili- 
tas, atis, Î. Cic. = L'exachitude d'une 
théorie géométrique, Geumeirica sub- 
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tilitas. Plîn, L'— (d'un récit), Fides, 
ei, f. Quint. Que l'on a écrit en se 
préoccupant de l'— historique, Ad 

istoris fidem scriptus. Cic. L'— (d’un 
dessin, d'un portrait), Verifas, atis, (. 
Cie. Copie transcrile avec une lrès 
grande —, Eremplum summ& diligen- 
{ia erseriptum. Cic. | 2° Vérité. Ve- 
ritas, atis, f. Cic. || 8° Attention ponc- 
tuelle d'une pers. à ce qu'elle doit l'aire. 
Ditigentia, æ, f. Cic. Quint. Cura, f. 
Cic. : La minutie diffère de l'exacti- 
lude, A diligenti dislat curiosus. 
Quint. — (lrop) minulieuse, Tenuis 
diligentia. Quint. Une grande —, Sub- 
tilis diligentia. Plin. — scrupuleuse 
à remplir ses devoirs, Offcii religio 
{onis), f. Cic. — à exéculer des ordres, 
Diligentia mandatorum. Cic. Il montre 
en cela de l'—, Est in eo diligens. Cic. 
Apporter de l'— à qq. ch., Dili- 
gentiam ad rem adhibère. Cic. Fail 
avec —, Accuralus, a, um. Cic. 

EXAGÉRATEUR, 5. m. Celui qui 
exagère : Qui est un exagérateur, /n 
qugendo infemperans (gén. antis), m. 

iv. 

EXAGÉRATION, #6. f. 4° Action 
d'exageror. Superlalio, onis, [. Ad 
Her. : L'exagération du langage, Ver- 
borum immoderatio (onis), f. Cic. Porté 
4 l'—,C. xacénaTeon. Avec — (daus 
nn récit), {nflatius. Cæs. User d'—, 
C. exaaënen. || 2° Chose exagèrés. 
#Res (ei) vero major (is), f. D'apr. 
Tac. : Des exagérations, Vero majora 
(um), n. pl. Tac. Il y a souvent des 
— dans ce qu'on écrit, Seribuntur 
sæpe majora. Cic. || 3° T. de rhét. 
Hyperbole. Elatio, onis, f. Varr. Cic. 

eritatis superlatio, f. Cic. Veri su- 
perjectio, [. Quint. 

EXAGERE, ÉE, part. passé d'Exa- 
GÉnEn, Voy. ce v. || Adj. 4° Où il y 
a do l’exagération. Veritatem superans 
(gén. anlis). Ad Her. Vero major (m. 
[., jus, n.). Tac. : Faire sur ces 
choses des rapports exagérés, Hxc 
pleniora atque uberiora perscribère. 
Ces. Hzc inflatius commemorare. Cæs. 
Il est par lrop exagéré de dire, 
Nimis violentum est dicère. Cic. || 
29 Excossif. Nimius, a, um. Cic. Im- 
moderatus. Cic. Immodicus. Suet. Pl.-j. 
: Retrancher ce qui est exagéré, Ni- 
mia resecare. Cic. Alfection exagérée, 
Intemperata benevolentia. Cic. Le luxe 
exagéré des édifices, Profusa lururia 
in ædificris. Veil. Gesle un peu —., 
Geslus paulo productior. Quint. Voy. 
ExCEssir. |} 4° Qui est porte 4 exagé- 
rer. Jmmodicus, a, um. Liv. Nimius. 
Pl.-j. 2 Il n'y a persoone de plus exa- 
géré que lui, In augendo non alius in- 
(emperantior est eo. Liv. — dans ses 
éloges, In laudibus nimius. PI.-j. 

EXAGERER, v. act. {o Outrer en 
paroles. Augêëre verbis, et simpl. Au- 
gère, e0, es, auri, auclum, nc. Cic. 
In majus vero ferre (fero, fers, tuli, 
latum), act. Liv. Ertollfre in majus, 
act. Liv., el simpl. Ertullère, o, is, 
8. parf. ni sup., act. Curt. Attolifre 
in majus, act. Tac., et simpl. At{ol- 
Ure, act. Quint. = Exogérer uo nom- 
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bre, Numerum augere. Liv. — le 
récit d'une ch., Rem inflatius comme- 
morare. Cæs. — ces événements dana 
une lettre, Hzc latius inflatiusque 
perscrib®re {e is, scripsi, scriplum). 
Cæs. — la défeclion des alliés, Defec- 
{ionem sociorum in majus ertollëre. 
Liv. Le carnage a été grand, bien 
qu'on l'ait exagéré, Etsi adjectum 
aliquid numero sit, magna cludes fuit. 
Liv. Exagérer une faute, l'atrocilé 
d'une action, Culpam, Atrocitatem 
facti augère. Gic. Célébrer le courage 
eo l'eragérant, Virtutem in majus ce- 
lebrare. Sall. Exagérer les choses in- 
connues, Ferre incerla in majus vero. 
Liv. Être exagéré par la renommée, 
In majus audiri (ior, iris, ifus sum), 
pass. Tac. In majus innolescEre (0, 
is, nofui, 8. Sup.), n. Tac. || 2° Ou- 
trer en action. Augére (voy. 1°), 
act. Cic. = Exagérer la bienfaisance, 
Longius in dando proced®re (0, is, 
cessi, cessum), n. GCic. || 3° S'Exa- 
cénen. Croire plus grand =: S'exagérer 
une chose, Rem 1n majus accipère 
(io, ïs, cepi, ceplum). Tac. Pour qu'on 
ne s'exagérät pas la sédilion, Ne se- 
ditio in majus crederetur (pass. de 
credfre, o, is, didi, ditum). Tac. 

EXALTATION, 8. f. 1° Action 
d'élever. Elatio, onis, f. Vitr. || 2° 
Intronisation d'un pape. * Incathedratio, 
onis, f. (Cang.). || 3° Enthousiasme, 
transport. Animi sublafio (onis), f. 
Cic. Impetus, üs, m. Cic. Ardor, ons, 
masc. Cic. || 4° Suroxcitation mala- 
dive. Voy. DÉLIRE {°. 

EXALTÉ, ÉE, part. pass. d'ExaL- 
TER, Voy. ce v. || Adj. 4° Ardent, en- 
flammé Len art. des pers.). Ardens, 
gén. entis. die, Fervidus, a, um. Cic. 
I S. m. Un exaîlé, Fervidi animi vir 
(ri): m. Liv. || 2° Fou : Un homme 
exallé, el S. m. Un —, Homo (minis) 
lymphaticus (5), m. Plaut. 

EXALTER, v. act. {° Élever jus- 
qu'à l'enthousiasme. (Alicujus) animum 
efferre (fero, fers, extuli, elatum). Liv. 
2: Exalter les esprils jusqu'à l'orgueil, 
Animos ad superbiam extollëre (0, is, 
s. parf. ai sup.). Tac. La vicloire les 
exalte, Victoria eos ferociores Ou im- 
potentiores reddit (de reddëre, 0, 
reddidi, redditum). Cic. Le plaisir 
Voluptate exsultat (n.). Cie. 
Homme] qui ne se laisse pas exal- 
er par le souffle de la prospérité, 
Cujus animum prospera fortuna flatu 
suo non effert. Liv. || 2° Rendre plus 
actif, plus vif. Inflammare, act. Cic. 
Pncendère, 0, is, cendi, censum, acl. 
Cic. Accendëre, act. Sall. : Exalter les 
espérances de qqn, Aliquem ad am- 
pliorem spem incitare. Suet. || 4° Louor, 
vanter beaucoup, Ertollëre (voy. 4°), 
act. Sall. Ad cælum tollfre (0, is, sus- 
tuli, sublatum) ou Laudibus ad cæ- 
lum efferre (voy. 40), act. Cic. : Exalter 
les méchants, Malos ertoliëre. Sall. Tu 
exalles tant ces oraleurs, [stos ora- 
tores fantopere laudas. Cic. Exaller la 
vertu, Virfutem exaggerare. Cic. 

S'exaLren, v. réll. 1° S'animer à 
l'exca. Erardescère, 0, is, arsi, ar- 
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sum, n. Cic. Agilari, pass. Sall. Ia- 
cilari, pass. Cic. : [Son] âme fère 
s'exallail chaque jour davantage, Agi- 
fabutur magis magisque in dies animus 
ferox. Sall. S'exaller jusqu'au meur- 
tre, Usque ad sanguinem incitari, Cie. 
11 2° Se louer. Voy. Se Love. 

. EXAMEN, 8. m. 4° Action de con- 
sidorer attentivement, de chercher 4 ss 
rendre compte. (En géo.) Conside- 
ratio, onis, f. Cic. Observatio, f. Cic. 
Inspectio, f. Quint. Erploralio, f. Cd. 
Tac. (Examen minulieux) Disqui- 
sitio, f. Liv. (Examen comparatif) 
Comparatio, f. Cic. Contentio, f. Cic. 
{Delibération) Deliberatio, f. Cüic. : 
Examen des comptes, Rationum in- 
spectio. Traj. ap. Plin. — compi- 
ratif des causes, Contentio causa- 
rum. Cic. — de conscience, Voy. cox- 
scirncB 2°. L'— de cette queslion 
appartient à celui qui, Est ista 
deliberatio ejus qui... Liv. Je suis 
pour un plus ample — de la ques- 
tion, Ego amplius deliberandum cen- 
seo. Ter. L'objel soumis à l'—, Id de 
quo consideratur. Cic. Être soumis à 
‘— de l'empereur, Censurä principis 
eraminari. Plin. Appeler l— sur 
q ch., Rem in quæstionem vocare. 
ic. Aborder l'— d'une ch., Raiio- 
nem rei inire. Liv. Je fais l'— de ma 
journée, Totum diem mecum scrulor. 
Sen. Faire l'—, l'— altentif de, C. 
EXAMIREN 10. Après —, Rebus agi- 
tatis. Cic. Re perspectä&. Cic. Ezxplo- 
rate. Cic. Après cel —, Mis ezplora- 
is. Quint. Après nn mûr —, Re 
consultä atque exploralä. Cie. Je n'ai 
rien fait qu'après un mûr —, Nüi 
feci non diu econsideratum. Cie. Saos 
Inexplorate. Gell. Sine judicio. 
Cie, Temere. Cic. || 2° Action de juger 
des ouvrages, critique. Judicium, ü, 
n. Cic. Geil. Censura, æ, f. Gell. Voy. 
CnrriQue (5: [.) 20. || 3° Épreuve pour 
apprecier l'aptitude, le savoir, etc. Pro- 
balio, onis, f. Cic. z Faire passer à 
qu un eramen sur la littératore, 
(A licuyus) periculum în liferis foctre. 
Ter. il 4° Interrogatoire. Inferrogalio, 
onis, f. Tac. 

EXAMINATEUNR, TRICE, 8. M. el f. 
1° Celui, Celle qui recherche attentire- 
mont. Investigator, oris, masc Cic. In- 
vestigatrix, tcis, fém. Capel. Inquisi- 
tor, masc. Sen. || 2° Celui, Celle qui fail 
subir des examens. * Exraminalor, oris, 
masc. (Sm.). * Eraminatriz, icis. fém. 

EXAMINER, v. acl. 1° Considerer 
attentivement, chercher à ss rendre 
compte, etudier. (Regarder) Conside- 
rare, act. Cic. Braminare, acl. Cic. 
Quint. Inspicère, io, is, spezi, sptc- 
fum, act. Cic. Spectare, act. Cic. In- 
spectare, acl. Cic. Vidëre, eo, es, vidi, 
visum, act. Cie. (Chercher à con- 
naîlre) Cognoscére, 0, is, gnoti, gni- 
tum, act. Cic. Erplorare, act. Ci. 
Observare, act. Cic. (Peser) Pmdëre, 
0, is, pependi, pensum, act. Cic. Pon- 
derure, act. Cic. Pensare, act. Hor. 
Liv. Tac. (Juger) Dijudicare, atl. 
Cic. (Discuter) Consulére, 0, is, sului, 
sultum (de re ou rem). Cic. Dispulare 
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(de re). Cic. = (Examiner atteutive- 
ment, à fond) Perspicëre, act. Cæs. 
Cic. Dispicère, act. Cic. Circumspicère, 
act. Cic. Perpendère, 0, is, pendi, pen- 
sum, act. Cic. Erpendÿre, act. Cic. 
Ercutfre, io, is, cussi, cussum, acl. 
Cie.:Examinertrèsattentivementune 
ch. Rem diligentissitme perpendire. 
Cie. — une maladie, Inspic®re morbum. 
Plaut. — une cause, un procès, Cau- 
sam cognoscère. Cic. — des comptes, 
Rationes inspictre. Pl.-j, — les aus- 
ices, Auspicia obseruare. Tac. 
“autorilé d un témoin, Testem erpen- 
dre. Cie. — à fond les sentiments 
de ces hommes, [storum mentes peni- 
fus introspicére. Cie. — un bienfait 
par le mauvais côté, Spectare beneñ- 
eium a deteriore parle. Sen. Exami- 
nous d'abord ce point, Îd primum 
videamus, Cic. Le point qu'on exa- 
mine, {d de quo consideratur. Cic. Ce 
qu'on doit examiner, Quod spectare 
oportet. Cic. C'est chose qu'il faut 
— mürement, (Iliud) magni consilit 
est. Cie. — atlentivement line ques- 
tion, Rem consul®re (0, is, lui, sul- 
tum) et erplorare. Cic. — une question 
avec ses amis, Cum amicis aliquid 
rolutare. Liv. Quand j'examiue cette 
chose en moi-même, Cum eam mecum 
rationem puto. Plaut. [Ces] questions 
peuvent être examinées en elles- 
mêmes, Quusliones spectari per se 
possunt. Quint. À bien examiner la 
chose, Si queris. Cic. Si querimus. 
Cic. Après avoir tout bien examiné 
et bien pesé, Cireumspectis rebus 
omnibus rationibusque subduclis. Cic. 
La douleur est-elle an mal? Je laisse 
ant stoiciens 4 l'examiner, Sifne ma- 
lum dolor, viderint stoici. Cic. Eal-ce 
bien ou mal, c'est ce que nous exa- 
minerons une autre fois, Recte secusne 
sit), alias viderimus. Cic. Examiner 
equel des deux paraît devoir ètre 
préféré à l'autre, Dijudicare uter 
utri anfeferendus videatur. Cæzs. lis 
sxaminaient ensemble ceux qui de- 
vaient aller.…, {nter se comparabant 
os ire oporteret. Liv. Examiner si 
a cause demande..…, (Considerare, 
postuleine causa. Cie. — si.…, ou 
si, Considerare utrum (subj.), an 
(sobj.). Sall. Plus j'examine, plus la 
ueslion me paraît obscure, Quanto 
iufius considero, fanto res videlur 
obscurior. Cic. Juger sans examiner, 
Jacognitä re judicare. Cic. || 2° Faire 
subir à qqn un examen sur son aptitude, 
sur son savoir. Alicujus seientiam ten- 
tare. Cic. : Examiner qqn sur les 
belles-leltres, (Alicujus) periculum in 
litteris facFre (io, is, feci, factum). Ter. 
S'examNen, v. {0 Réf. Faire l'oxa- 
men de sol-même. Se perspicère (io, is, 
prie spectum). Cie. Se cireumspicère. 
ic. Se considerare. Cic. : S'examiner 
à fond, Se totum tentare. Cic. Voy 
Se consinénen 1°. || 2° Récipr. Se 
regarder l'un l’autre =: S'examiner à 
la dérobée, Furtim inter se adspic®re 
{voy. 10). Cic. 
EXANTILÈME, 8. m. Éruplion à la 
peau. Exzanthema, atis, n. Af.-Emp. 


EXCÉD 


EXANQUE, s. m. Celul qui com- 
mandait on ltalle pour l'empereur de 
Constantinoplo. Erarchus, i, m. Inse. 

EXASPÉRATION, s. f. Grande co- 
lèro. Ercandescentia, æ, f. Cic. Furor, 
oris, masc. Cic. =: Calmer l'exaspéra- 
lion des Ligures, Scdare ertasperalos 
Ligures. Liv. Voy. coLÈne. 

EXASPERER, v. act. 10° frriter à 
l'excès. Exasperare, act. Liv. Curt. 
Eracerbare, act. Liv. Efferare, acl. 
Liv. : [Sa] hauteur exaspéra les es- 
prits, Erasperavit animos ferocia. Liv. 

e meurtre — les Thébains, Ea cædes 
eferavit Thebanos. Liv. Ils étaient Lel- 
lement exaspérés, Jia animis exarse- 
rant (de exardescËre, 0, is, arsum, n.). 
Liv. Être exaspéré par la vue d'un 
abjet, Adspectu rei concitari. Tac. 
Exaspéré, Furens, gén. entis. Cic. 
[rä incensus (a, um). Nep. efferatus. 
Liv. Esprit —, Erulceraius animus. 
Cic. —de ce que…, Exracerbaius quod 
(et l'ind.). Suet. | 2° Fig. Aggraver : 
Exaspérer la douleur, Dolorem exul- 
cerare. Pl.-j. 

S'EXASPÉRER, v. réf. 10 S'irriter à 
l'excès. fracundia exardescire (0, is, 
arsi, arsum), u. Cic. Erasperari, pass. 
Curt. || 2° Pron. S'aggraver. Ingra- 
vescère, 0, is, 8. parf. ü1 Sup., n. Cie. 
Voy. S'aacnaven 2°, S'aichin 30. 

EXAUCER, v. act. Écouter favora- 
blemont ct accorder co qu'on demande. 
Audire, 10, is, ivt et ii, itum, act. 
Cic. Eraudire, act. Virg. Liv. : Exau- 
cer qqn, les prières de qqn, Audire 
aliquem orantem. Ov. preces alicujus. 
Cie. Les dieux l'exauceront, Dit tibi 
obtemperabunt. Ter. Prières exaucées, 
Audifæ preces. Liv. Refuser d'exaucer 
des prières, Preces adspernari, dép. 
Cic. aversart, dép. Liv. Voy. PRIÈNE, 
YŒU. 

EXCAVATION, 8. f. 4° Action de 
creuser. Fossio, onis, f. Cic. Col. À 
2° Creux. Voy. ce m. 

EXCAVEN, v. act. C, caeosen {e. 

EXCÉDANT, parl. prés. d'Excé- 
pen, Voy. ce v.{|RxCÉDANT, ANTE, adj. 
4° Qui est de surcrolt. Ercurrens, gén. 
entis. Cic. || 2° Importun. Vox. ce m. 

EXCÉDENT, s. m. Le nombre, La 
quantité qui excède. Id (gén. ejus, 0.) 

uod ercedit (cedebat, cessit). P.-jet. 
{ra quod excurril (ebat, eucurril et 
currit). Veg. = L'excédent de qg. ch., 
(Id) guod redundat (abat, avit) de re. 
Cic. L'— d'une somme, Excurrens 
(entis) summa (æ), f. Cic. 

EXCÉDENR, v. act. 1° Dépasser, 
surpasser en dimension, en nombro, en 
valeur. Erced®re, o, is, cessi, cessum, 
act. Liv. Col. Plin. Superare, act. 
Liv. Egredi, ior, éris, gressus sum, 
dép. (acc.). Vel. Quint. =: Dards qui 
excédent de beaucoup l'extrémité du 
imon, Hastæ multum ultra lemonem 
eminentes (de eminëre, eo, es, nui, 
8. sup., n.). Curt. Excéder une 
somme, ua nombre, Exced®re sum- 
mam. Liv. numerum. Tac. — deux 
livres par son poids, Ersuperare bi- 


nas libras ponderis. Plin. La dépense 
excède le revenu, Sumplus fructum 


evectæ (de evchi, or, ëris, 
Voy. péPassen 30 et 4°. 
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superal. Varr. Sa taille excédait les 
proportions ordinaires, Slatura jus- 
lam exrcedebat. Suet. Richeszes qui 
excèdent la mesure d'une condilion 
privée, Üpes supra modum privatum 
ass.). Tac. 
2° Outre- 


asser, Ercedëre (voy. 10), act. Liv, 


Égrei (voy. 10), dép. (acc.). Quint. 
Tac. Dig. : Excéder une duree déter- 
minée, Tempus Anitum ercedtre. Liv. 
— son maodat, Afandalum egredi. 
Caj. — les bornes et la mesure, 
Finem et modum fransire (eo, is, iti 
et it, um). Cic. — les forces, Aodum 
VITIUM Ssupcrare. 
sen 40. || 3° Battre outrageusament 
: Excéder qqn, — 
Aliquein male mulcare. Cic. || 4° Ac- 
cabler de fatigue. Frangère, 0, is, fre- 
gi, fractum, act. Cic. || 8° Importuner 
excessivement = Excéder qqn par ses 
questions, par ses letires, Î 

rogitando enecare (0, is, cui, calum). 
Ter. epistolis obtund®re (o, is, ludi, 
fusum). 


Liv. Voy. DÉPas- 


qqn de coups, 


liquem 


Cic. 
S'excéoen, v. réfl. Se fatiguer à 


l'excès = S'excéder de travail, Se la- 
boribus frangëre (voy. pl. h. 4°). Cic. 


EXCELLEMNMNENT, adv. 1° D'une 


manière excellente. Optime. Cic. Probe. 
Cic. Egregie. Cic. Erimie. Cic. Ercel 
lenter. Cic. 
Cic.= Platon dit excellemment que la 
volupté est.…., Divine Plalo appcllat 
voluptatem. Cie. || 2° Par excellence. 
Voy. le suiv. 1°. 


Præclare. Cic. Pulchre. 


EXCELLENCE, 0. f. 1° Degré 8mi- 


nent de qualité. Ercellentia, æ, f. Plin. 


Præstantia, æ, f. Cie. || 2° Titre d'hon- 


neur, Egregiatus, üs, m. C.-Th. =: Une 


Excellence, Vir (iri) egregius (ti), m. 


Pan EXCELLENCE, loc. adv. 40 Ex- 


cellemment, 4 merveille : Grand homme 


par excellence, Vir magnus in primis. 


Cic. Homme honorable par —, Homo 
cum primis honestus. Cic. Homwe pré- 
voyaut par —, [fomo excellenti provi- 
dentiä. Cic. || 2° Au plus haut degré 
: L'orateur, je ne dis pas l'orateur 


vulgaire, mais l'orateur par —, Ora- 
tor, non ille vulgaris, sed hic excel- 
lens. Cic. (Démosthène) est l'orateur 
par —, Unus eminet inter omnes in 


omni genere dicendi. Cie. Général par 


—, Unicus dur. Liv. Eudoxe, l'as- 
trologue par —, Eudorus in asfrologiä 


princeps (gén. cipis). Cic. C'est la chose 


capoble par — de faire.., Res est una 
solaque, quæ possit facère. Hor. Tel 
est l'objet par — de la sagesse poli- 
tique, Id est civilis prudentis caput 
(gén. pitis, n.). Cie. 

EXCELLENT, ENTE, adj. ; sorte da 
superlat. de son, dont il a presque 
tous les sens. 1° Qui possède à un 
haut degrè les qualités convenables 4 sa 
nature, au résultat qu'on veut obtenir. 
Optimus, a, um. Cic. Exccllens, gén. 
entis. Cic. Erimius, a. um. Cic. Voy. 
non 1°. |] 2° Qui excelle on sa profes- 
sion. Optimus, a, um. Cie. Egregins. 
Cie. Voy. Bon 39.|| 3° De condition 
très distinguée. Optimus, a, um. (1° 
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Honestissimus. Clic. Voy. non 40. || 
& Très spirituol. Facelissimus, a, um. 
Cic. Voy. 8on 5°. || 6° Trés favorable, 
très prospère. Oplimus, a, um. Cic. 
Commodissimus. Cæs. Opporlunissi- 
mus. Liv. Voy. Bon 6°. |] 6° Très utile, 
très profitable. Optimus, «, um. Cic. 
Utilissimus. Cic. Voy. Bon 1°. | 
7° Éminemment re 4, qui convien 
très bien pour. Oplinus, a, um. Cic. 
Utilissimus ou Aptissimus (ad rem). 
Cic. Voy. 2oN 8°. || 8° Très raison- 
nable, tres juste, très honnôto. Upiimus, 
a, um. Cie. Justissimus, Cic. Rectissi- 
mus, Cie. Voy. 80x 9°. || 9° Très bien- 
veillant, très affeoluoux. Oplimus, a, 
um. Cic. Dumanissimus, Cic. Mitissi- 
mus. Cic. Facillimus. Cic. Voy. 0on 10°. 

EXCELLENTISSIME, adj. Très 
excollent. Ercellentissinus, «, um. Cic, 
Sen. 
EXCELLER, v. act. Être supérieur. 
Præstare, 0, «es, stili, sfitum et sia- 
tum, on. Sall. Cic. Excellïre, o, is, lui, 
8. sup., n. Cic. Anteceilëre, s. parf. 
ai sup., n. Cic. Æininëre, eo, es, nui, 
s, sup., n. Cic. Superare, n. Cæs. acl. 
Cie. : Exceller en qq. ch. sur qqn, 
ou par-dessus, ou au-dessus de qqn, 
Re ou In re alicui excell*re. Cic. an- 
tecell%re. Cic. Re præstare alicui. Cie. 
aliquem. Nep. Liv. Île ou In re supe- 
rare aliquem. Cic. — entre tous, entre 
tous les autres, Ercellère inter cete- 
ros. Cic. super celeros. Liv. — entre 
tous dans Llous les genres, Eminére 
inter omnes in omni genere. Cic. — 
dans la peinture, — à peindre, Egre- 
gie pingèëre. Cic. Il excelle surtout à 
cultiver l'amitié, In amicitiis colendis 
marime exrcellit. Cic. Voy. L'Eeuron- 
TBn 2°. Qui excelle, C. EXCELLENT. 

EXCENTRICITÉ, 8. f. 1° Distance 
du centre d'une ellipse 4 son foyer. 
S'expr. en tourn. par EXCENTRIQUE 1°. 
| 2° Fig. Bizarrerie de caractéro. Voy. 
BIZANRERIE, DIZANNE. 

EXCENTRIQUE, adj. 1e (En parl. 
de cercles) Dont les contres sont diffé- 
renis. Eccentros (gên. i), m. f.. on 
(gén. 1), n. Capel. || 2° Pig. Bizarre 

8 caractère. VOYy. BIZARNK. 

EXCEPTÉ, de, part. passé d'ex- 
cerren, Voy. ce v. =: Moi excepté, 
C. excerTÉ moi. Voy. ti-apr. 

ExceprTé, prép. Hors, 4 la réserve 
de. Præter dec. Cic. Extra (acc.). 
Cic. = Personne n'y croit, excepté 
moi, Hoc, præter me, nemini videtur. 
Cic. Et, — anne vieille flemme, il n'y 
avait là personne, Neque, extra unam 
aniculam, quisquam aderat. Ter. Ceux 

ui fréquentent chez moi, — un seul, 
Qui frequentant domum meam ercepto 
uno (à l'abl. abs.). Cic. Il ve peut y 
avoir d'amitié — chez les gens de 
bien, Nisi in bonis amicilia esse non 
potost. Cic. 

Excerté que, loc. conj. Si ce n'est 
que. Præterquam quod ou Nisi quod 
{et l'ind.). Ce. 

Excerré st, loc. con). À molns que. 
Extra quam si (ct l'ind. ou le subj.). 
qe. Præter si. Varr. Præter quam si. 

lin. 
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EXCEPTER, v. act. Ne pas oom- 
prendre dans. Excipère, io, is, cepi, 
cepium, acl. Cic. Ezxcludëre, 0, ts, 
clusi, clusum, act. Cic. Separare, act. 
Vell. De numero ercerpëre (0, is, cerpai, 
cerplum), act. Cic. = 'armi les anciens 
je n'ai excepté personne que Xéno- 

bane, ÆErcepi de anliquis, præter 
Xenopnanem, neminem. Cic. Un seul 
élanl —, Ercepio uno (à l'abl. aba.). 
Cic. En vous exceplant, Erceptis vo- 
bis (à l'abl. abs.). Cic. 11 propose 
d'envoyer trois dépulés, sans en 
excepler Pompée, Tres legatos decer- 
nit, nec ercludit Pompeium. Cic. — 
qqn de qq. ch., Aliquem de re exi- 
mére (o, is, emi, emptum). Cic. 

S'EXCKPTER, v. tCil. Se mettre en 
dehors de : S'excepter du nombre de 
ceux... Se illorum numero excerpére 
(voy. ci-dess.). Hor. 

EXCEPTION, 5. f. fe Action par 
laquelle on excepte. Erceptio, onis, f. 
Cic. : Ne faire aucune exception, 
Nihil ezcip#re (io, is, cept, ceplum). 
Cic. Faire une — pour moi (= m'ex- 
cepter), Me excipère Le is, cepi, cep- 
fum), act. Plaut. [1 a lait une — pour 
toi, en ta faveur, Tu illi unus exi- 
mius fuisti. Cie. Ne faire d'— pour 
personne, en faveur de personne, 
Erimium neminem habeèrc. Ter. La 
loi, par une — formelle, ordonne 
ue..., Lex nominatim excipit ul (et 
le subj.). Cic. || 2° Ce qui est excepte, 
ce qui est hors de la règlo. Ercepto, 
onis, f. Cic. = La loi n'a absolument 
que deux exceplions, Sunt in fotà 
lege excepliones dus. Cic. Là où il n'y 
a pas d'exceplion, Jbi ubi non est 
exceptum. Cic. Femme qui fait — à 
l'inslinct de son scxe, didier decli- 
nata ab aliarum ingenio. Ter. D'ordi- 
paire ou par —, Vuigo aut insolenter. 
Cic. À l'— de, C. excerté (prép.). 
Sans aucune —, Sine ullä erceptione. 
Cic. Tous sans —, Omnes ad unum. 
Cic. Tous les navires sans —, Naves 
ad unam omnes. Cæs. || Loi d'excep- 
tion, Privileginm, ii, n. Cic. Porter 
contre qqn des lois d'—, frrogare pri- 
vilegia alicui. Cic. Faire rendre nne 
loi d'— coutre qqn, Privilegium de 
aliquo ferre. Cic. || 3° T. de droit. 
Moyen de déèfenso. Erceptio, onis, f. 
Cic. : Opposer une exception à qq, 
Alicui præscribfre (o, ts, scripsi, 
scriplum). Quint. Dig. Aduersus ali- 
quem excipère Gros do). Dig. Qui 
allègue une —, doit justifier cette —, 
Qui excipit, probare debet quod exci- 
pitur. Dig. À son père, noté d'infa- 
mie, il oppose une —, Jgnominioso 
patri præscribit. Quint. 

EXCEPTIONNEL, &LLE, adj. {0 Re- 
latif 4 une excoplion. Extraordinarius, 
a, um. Cie. || 4 Qui fait excoption, 
rare. Rarus, a, um. Cic.: Beanté ex- 
ceplionuelle, Erimia pulchritudo. Cic. 
Avoir pour qqu une bicnveillance, une 
affection —, Alicui præcipue indul- 
gère. Cæs. Aliquem eximie diligëre. Cic. 

EXCEPTIONNELLEMENT, adv. 
D'une maniere excoptionnelle. Eztra 
ordinem. Cic. 


EXCÈS 


EXCÈS, 8. m. 1° Excédent. Voy. ee 
m. || 2° Ce qui excède la mesure ordi- 
naire ou convenable. Nimium, üi, n, 
Quint. Nimia, orum, 0. pl. Quint 
(Id) quod nimium est. Quint. Nimie- 
las, ais, f. Pall, Apul. Eutr. Se 
lourne souv. par Excesaif : Nimius, 
a, um. Czæs. Cic. ou Immoderatus. 
Cic. ou Immodicus, Liv., etc. : Tout 
excès est déplaisant, Indecorum est 
omne nimium. Quint. On est plos 
offensé de l'— que du défaut, Magus 
offendit nimium quam parum. Cie. 
Mieux vaul pécher par — que par 
défaut, Vilium pejus, quod ex incpid, 
qua quod er coprä venil, Quint. Ne 
aites d'— en rien, Point d'—1 Ne 
quid nimis/ Ter. À quel — ne se 
ivre pas la passion, Quo libido s 
non proripil {de proripére, io, ripui, 
reptum). Cie. Il y eut — d'or el 
d'argent, Auri argentique nimium 
fuit. Plin. Un — de sang, Nimietas 
sanguinis. Pall, Tempérer l'— de la 
chaleur, Nimios calores temperare. 
Cie. L'— d'humidité (de la terre), 
Iumoris lururia (x), f. Plin. L'— de 
vésélation de la vigne, Vitis lururia. 
Plin. — d'opiniâtreté, de luxe, de 
prospérité, Nimia pertinacia. Ces. 
ururia, Cæs. prosperitas. Frontin. — 
de liberté, fnimoderata libertas. Cic. 
— de zèle, Diligentia niminm solk- 
cita. Quint. Par l'— de travail, Im- 
quitate operis. Col. Dans l'— de sa 
colère, Præ impotenti irä. Liv. Fair 
l'— en amitié, Fugère nimias amici- 
tias. Cic. Quand on à un — de loisir, 
Cum olium superat, n. Liv. Avec 
quelque —, Paulo nimium. Cie. | 
Loc. adv. Avec excès, À l'—, Jusqu‘ 
l'—, Dans l'—, Nimis. Cic. Nimium. 
Cie. Immoderate. Cic. [ntemperanter. 
Cic. Immodice. Liv. Immodeste. Liv. 
Præter modum. Cie. Nimio plus. An- 
ton. ap. Cic. Hor. Plus æquo. Cic. 
Plus quam satis est. Cic. Ulira quam 
satis est. Cic. =: Grand, Heureux à 
l'excès, Nimis magnus. Cie. Nimium 
fetir. Cic. Les cimes, Les branches 
se développent à l'—, Cacumina luru- 
riantur, dép. Col. Virgæ lururiani, 
a. Col. Vigne qui se développe ave 
—, Lurunriosa vitis, Col. Pousser tout 
à l'—, Jmmodeste alque intemperanter 
omnia facÿre. Quint. Pousser la ma- 
gnificence jnsqu'à l'—, Ertra modum 
magnificentiä prodire. Cie. Qui pousse 
la fibéralité jusqu'à l'—, In largitione 
effusior. Cic. || 3° Intempérance. In- 
temperantia, æ, f. Cic. : L'excbs dans 
le vin, {ntemperantia vini. Liv. Un 
— de table, de boisson, Perpolatio, 
onis, f. Cic. Les plus grauds —, 
[ntemperatissimz perpolationea. Cie. 
Dans les — de table, In potu. Plir. 
Par l'— du boire et du manger, Im- 
moderalo polu et pastu. Cic. Mourir 

ar suite d'—, Intemperantiä penire. 
Eur. Boire avec —, Faire un —, 
des — de table, Pernoture, n. Cic. 
In mullum vint procedëre, n. Lin. Se 
livrer aux — pendant plusieurs Jours, 
Mulios dies perbacchari, dép. Cic. : 
quels — t'es-lu livrél In vino quom 
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fmmodestus fuisti! Ter. Adonné aux 
— de boisson, Vino ultra modum 
deditus. Liv. Passer sa vieillesse dans 
les — (de table), fn ganeä senectutem 
agère. Liv. Voy. pévaucue 1° et 29. 
RS Ordin. au pl, Debauche, plaisirs 
eshonnêtes. Libidinum intemperan(ia 
(æ), f. Cic. Libidines, um, f. pl. Cic. 
Flagitia, orum, n. pl. Cic. Lascivia, 
a, f. Cie. Voy. Désaocur 3°. 15° 
Ordin. an pl. Violence, outrage. Vis, 
gén. vis et datif vi peu usilès, acc. 
vim, abl. vi, f. Cic. Violentia, æ, f. 
Cic. Licentia, f. Cie. = Excèsa de la 
soldatesqne, Afilitaris licentia. Cic. 
— des proscriptions, Licentia pro- 
seriplionum. Plin. Se livrer à tous les 
— de l'audace, du crime, et de l'or- 
gueil, Sese audaciä, scelere, alque 
fuperdbiä efferre (fero, fers, extuli, 
clatum). Sal. Se porter à des — 
contre qqn, Alicui vim facëre (io, is, 
feci, factum). Cic. ou inferre (fero, 
fers, tntuli, illatum). Cic. [Tyran] qui 
se porte à mille — contre ses sujels, 
In suos violentissimus (de uiolentus, a, 
ua). Lin. 

EXCESSIF, 1ve, adj. 4° En pari. 
des ch. Qui excède la mesure ordinaire 
on cœnvenable. Nimius, a, um. Cic. 
Cæs. Immoderatus. Cic. Immodestus. 
Cie. Immodicus. Liv. Intemperatus. 
Cic. : Fardeau excessif, JInjustum 
onus. Cic. Prix —, Prelium iniquum. 
Dig. immensum. Suet. Faire des dé- 
penses excessives, Sumplu extra mo- 
dum prodire. Cie. Mouvements exces- 
sifs le l'âme, Nimii motus antmi. 
Cic. Dienveiliance excessive, Intem- 

rata benevolentia. Cic. Joie — (= 
wsolente), Lururiosa Lætilia. Liv. 
Ewpressement excessif, Præpropera 
festinatio. Cic. Qui a une ambition 
excessive, In appetendis honoribus 
immodicus (a, um). Veil, || 20 En parl. 
des pers. Qui pousse les ch. jusqu'a 
l'excès. Immoderatus, a, um. Cic. Im- 
modestus. Ter. Cic. Intemperans, gén. 
anis. Cic. Nimius, a, um. Sall. Liv. 
Immodicus. Liv. Suet. : Femme extes- 
sive, Immoderata mulier. Cie. J'ai été 
un peu excessif (— J'ai manqué de 
modération), Fut paulo infemperan- 
tior. Cic. — dans ses paroles, daus 
ses actions, Immodieus verbis, rebus 
{à l'abl.). Suel. — daus sa confiance, 
Piduci& nimius. Sall. Être — dans 
ses désirs, Immoderata cupère. Sall. 

EXCESSIVEMENT, adv. Avec 6x- 
cs. Voy. #xcÈs 2°. 

EXCIPER, v. 0. Alléguer une excep- 
tion en justice : Exciper de qq. ch., 
Aliquid excip#re (io, is, cepi, ceplum). 
Dig. En excipant de la convention faite, 
Pererceptionem pacti conventi. C.-Just. 

EXCIPIENT, s. m. Substance où 
‘on incorpore un médicamont : Donner 
Æ blanc d'œuf pour excipient au 
safran, Crocum albo ovi excipëre (io, 
ts, cepi, ceptum). Cels. Avoir le miel 
oonr —, Afelle ercipi, pass. Cels. 

EXCISION, s. Î[. Action d'enlever 
en coupant. Erseclio, omis, f. Cic. = 
Faire l'excision de, C. couren 1°. 

EXCITABLE, adj. 1° Susceptible 
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d'être excité. Qui (que, quod) ercitari 
facile potes. || 2° irritable. Voy. ce m. 
EXCITANT, part. prés. d'EXCITER, 
Voy. ce v. |} ExCITANT, ANTE, adj. 
. de médecine, Propre à exciter = 
tre excilant, Étre un — (s. m.), 
Concitatricem vim Aabere. Plin. 
EXCITATIF, IVE, C. EXCITANT. 
EXCITATION, s. f. 1° Action d'ex- 
citer. Incitatio, onis, f. Cic. Impulsio, 
f. Cic. Quint. Stimulatio, (. Plin. 
Tac. Impulsus, &s, m. Plaut. Cæs. 
Cic. = Excitation 4 la débauche, Sol- 
licitalio, onis, f. Sen. || 2° Moyen 
d'oxciter. Incitamentum, à, n. Cic. Sti- 
mulus, 1, m. Cic. Concilamentum, i, 
n. Sen. Irrilamentum, n. Liv. || 4° 
État de ce qui est excité. Concitatio, 
onis, f. Cic. Commotio, f. Cie. Motus, 
üs, m. Cic. Impetus, üs, m. Cic. =: 
Cette première excilalion est calmée, 
Ille primus impelus defervit. P.-j. 
Sous l'influence d'une — soudaine, 
Repentino quodam impelu animi inci- 
talus. Cic. — que donnent les fes- 
tins, {rritationes conviviorum. Tac. 
EXCITER, v. acl, {° Poussor 4, 
porter à. (En gén.) Ezrcilare, act. 
Cic. Incitare, act. Cic. Concitare, act. 
Cic. Sollicitare, act. Cic. Impellère, 0, 
is, puli, pulsum, act. Cic. Stimulare, 
act. Cic. Incendëre, o, is, cendi, cen- 
sum, acl. Sall. Cic. Accend®re, aci, 
Sall. Acufre, o, is, ui, utum, act. Cic. 
Liv, Eracuÿre, act. Cic. (Par des pa- 
roles) Hortari, dép. (acc.). Cic. Ex- 
hortari, dép. (acc.). Cic. Cohortari, 
dép. (acc.). Cic. = Éxciter 4 la verto, 
Ad virtutem incendfre. Sall. cohor- 
tari. Cic. — à l'amour de la gloire, 
au désir de l'immorlalité, Hortari ad 
laudem. Cic. Cohortari ad studium 
laudis. Cic. Eracuëre ad amorem im- 
morlalitatis. Pl.-j. — à la guerre, 
Ad bellum impellère. Cic. incitare. 
Liv. — à la cruauté, Acuÿre ad cru- 
delitatem. Cic. — aux forfaits, In- 
cend®re ad facinora. Sall. — au 
crime, à la haine, Impellëre ad sce- 
lus. Cie. ad odium. Quint. || Exciter 
qqn à (faire), Aliquem incilare ou 
incend?re ad (faciemdum). Cic. exci- 
tare ou concilare ad (facrendum). 
Quint. acuëre ad (factendum). Liv. 
stimulare ou impellère ad (faciendum). 
Cic. ul (faciat). Cic. sollicitare ad 
(faciendum). Liv. ut (faciat). Cæs. 
hortari in ou ad (factendum). Liv. 
Quint. uf (faciat). Cic. cohortari ad 
(faciendum). Cic. ut (faciat). Cæs. ex- 
horlari ul (faciat}. Quint. — qqn à 
ne pas (faire), Aliquem stimulare ne 
(faciat). Curt. horlari ou cohortari ne 
actat). Ces. — qqu à prendre les 
armes, Aliquem ad arma concitare. 
Cæs. stimulare. Liv. — à travailler, 
à se venger, Ezxcitare ad laborem. 
Cic. Erhortari ad ultionem. Plin. || 
2° Animer, encourager. Excitare, act. 
Cic. Concitare, act. Cic. Commovèére, 


eo, es, movi, molum, act. Cic. Accen- 
d're for. do), act. Sall. Incendrre, 
ic. (Alicui) stimulos admovere 

os es, movi, molum). Cie. subdère 
iv. calcar ad- 


act. 


o, is, didi, ditum). 


Cic. Gignëre, o, is, genui, 
act. Cic. : (Avec un suj. 
oo de ch.) Exciter une tempête, Tem- 
pestatem excifare. Cic. — du tumalle, 
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movère. Cic. adhibère (eo es, but, bi- 
tum). Quint. : Exciler 

des discours, Afilites cohortari, dép. 
Cæs. Soldats 
cours, [lis vocibus milites instinsti 
(pass. de insfinguëre, 0, is, stinxzi 


es soldats par 


excités par ces dis- 


Liv. Excilé par un grand proft, Ma- 


gno emolumento commotus. Cfe. Exci- 
ter la plèbe par des promesses, Ple- 
bem pollicitando intend®re (0, is, tendi, 
tentum). Sall. || 3° Irriter. Irritare, 
act. Cic. 
îs, feci, 
barbares, Animos barbarorum irri- 
fare. Liv. — les soldats, Militum iras 
acuËre (voy. 1°). Liv. — des hommes 
contre qqn, (Homines) incitare où in- 
cendëre ou inflammare in aliquem. Cic. 
incifare contra aliquemn. Ilirt. conci- 


ns) iratum fac#re (to, 
actum). Cie. =: Excuter les 


lare adversus aliquem. Liv. — nn 


chien contre qqn, Canem in aliquem 
insligare. Petr. — un tigre par ia 
faim, Erstimulare (igrim fame. Ov. || 
4° Rendre plus actif. Concitare, ac. 
Cels. = Exciler le pouls, Venas con- 
citare. Cels. L'esprit esl excilé par 
la nouveauté, Animus novitate exsus- 
cttatur. Cic. || 6° Causer, faire naïlre. 
Ercitare, act. Cic. Concilare, act. Cic. 
Accire, 10, 18, ciui et cii, cifum, act 
Cic. Excire, act. Liv. Ciëre, eo, es, 
civi, cilum, act. Cic. Liv. Movère 
{voy. 10), 
Cic. Facëre, io, is, feci, factum, act. 


act. Cie. Commovuëre, act 
Cie. Efficëre, 10, is, feci, fectum, act. 


enilum, 
e pers, 


Tumultum concilare. Cæs. cière. Liv. 


excire. Liv. — une sédition, Sedifio- 
nem ciëre. Liv. mouëre. Vell, — les 


vomissemeuts, Vomilionæs evocare. 
Plin. L'exercice excile la transpira- 
tion, Movetur sudor exercilalione. 


Cels. Exciter la soif, Sitim stimulare. 


Plin. — le rire, Risum lacessère (0, 


ts, cessivi et ii, cessitum). Quint. — le 


désir, Cupiditatem incend?re (voy. 1°). 
Cic. Pour — l'émotion, In gignenda 
animorum permotione. Cic. — la pitié, 
Misericordiam evocare. Gic. — l'a- 
mour, la haine, la colère, Amorem, 
Odium, [ram movëre. Cic. — chez qqn 
Ja colère, la pitié, Alicui tracundiem, 
misericordiam commonëre. Cic. — la 
malveillance, la haine contre qqn, 
Odium in aliquem commovére. Cic. 
concitare. Cic. Invidiam alicui con- 
flare. Cic. — l'indigoation, Indigna- 
fionem movére. Liv. — l'indignation 
du juge, Judicem indignalione com- 
pellère (o, is, pui, pulsuin). Quint. — 
des transports d'admiration, Admira- 
liones efficére. Cic. || Avec un suj. de 
ch. Exciter l'admiration, la crainte, 
la joie, l'indignation, Admirationem, 
Timorem, Lzliliam, Invidiam habëre 
eo, es, bui, bitum). Cic. — des cris, 
lamores facËre. Cic. Ce mouvement 
est excité par l'idée qu'on a du bien, 
Is mutus boni opinione citatur. Cie. 
S'excrren, v. 1° Réû. Exciter soi- 
même = S'exciter à la colère, Se con- 
citare in iram. Quint. | 4° Récipr. 
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S'exciter mutuelloment = S'exciler a 
désir de s'immortaliser, Se invicem 
acuêre ad amorem immortalitatis. Pl.-j. 
S'— à (faire), Inter se cohortari ul 
(faciant). Cæs.; — à ne pas (faire), ne 
\faciant). Cxs. S'élant excilès par ces 
paroles, His inter se vocibus conci- 
tati. Liv. || 4° Pron. Être excité. Ez- 
crtari, pass. Cic. Et tons les pass. 
des v. act. donnés à BxCITER. 
EXCLAMATION, s. f. Cri de joie, 
d'indignation, etc. Erclamatio, onis, f. 
Ad Her. Quint. : Faire des exclama- 
tions, Erclamare, n. Cic. 
S'EXCLAMER. C. S'ÉCAISA. 
EXCLURE, v. act. 1° Renvoyer 
d'une socièté, d'un corps, eto. Ezxclu- 
dère, o, is, clusi, clusum, act. Cic. 
Ejicëre, io, is, jeci, jectum, act. Cic. 
Alovëre, eo, es, movi, motum, act. Cic. 
: Exclure d'une corporation, du sé- 
nat, Ejicère de collegio. Cic. e senalu. 
Cic. de senatu. Liv. senalu. Pl.-j. 
Exclu du sénat, Motus senatu. Cic. Ex- 
clure d'une tribu, Movére tribu. Cic. — 
du nombre des citoyens, À numero 
civium segregare, acl. Cic. E civitate 
ejicére, act Nep. Son propre crime 
l'a exclu de la république. Erclusit 
illum a republicä scelus ipsius. Cic. || 
2° Repousser, ecarter, ne pas admeltre. 
Ercludère (voy. 1°), act. Cic. Arcère, 
eo, es, cui, 8. sup., act. Liv. Eri- 
mère, 0, is, emi, emplum, acl. Cic. 
Remouëre (voy. 1°), act. Cic. Repel- 
lëre, 0, is, puli, pulsum, act. Cic. 
Prohibere, co, es, bur, bitum, act. Cic. 
: Moi, on mexclut; lui, on l'adinet, 
Ego, excludor; ïlle recipitur. Ter. 
Exclure du consulat, À consulatu re- 
peliëre. Cie. — qan des sacrifices, 
Sacris (à l'abl.) alicui interdic're (0, 
is, diri, dicitum). Cæs. aliquem arcère. 
Liv. Plin. On l'a exclu de l'Italie, 
Ei Italiä interdictum est (imwpers. 
pass.). Tac. Exclure qqn d'une suc- 
cession, Ercludère aliquem ab heredi- 
tate. Cic. Heritage dont où est ex- 
clu, Voy. Évixcén. — des récom- 
penses, Exclusus præmitis (4 l'abl.). 
Cic. Être — d'un traité, Esse extra 
jus fœderis. Cic. Qui est — d'un 
traite, Fœderis exsors (gén. ortis). 
Liv. Qui est — du commandement, 
Imperii expers (gén. ertis). Cie. || 3° 
Fig. Être incompatible avec : La crainte 
exclat la pilié, Timor misericordiam 
non recipif (de recipère, io, cepi, 
ceptum}). Czxs. La dissimulalion — 
l'amitié, Simulatio repugnat amicitir 
(au dat.). Cic. VOoy. INCOMPATIDLE. 
S'excLORE, v. 1° Réf. Se mettre 
hors de. Se segregare (de..., nb el 
l'abl.). Quint. f 2° Récipr. S'écartor 
muluellemont. Voy. ExCIURE (act.) el 
MUTUELLEMENT. || 3° Pron. Être in- 
compatible. Inter se repugnare, n. Cic. 
EXCLUSIF, IVE, ad). 1° Qui a 
force d'exciure. Exclusorius, a, um. 
Up. l 2° Incompañble. Voy. ce m. 
1 3° Qui exclut tout ce qui n'est pas 
conforine à ses goûts, 4 ses interéts : 
Il n'était pas exclusif dans ses goûts 
Il n'avait pour rien un goût —, Nihil 
egregie, præier celera, studebal. Ter. 
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L'usage — d'une chose, Assiduus 
usus uni rei deditus. Cic. 11 fil de 
cela son occupalion exclusive, Se to- 
um in hac curä consumpsit. Quint. La 
gloire est l'objet exclusif de ses pré- 
occupalions, Nihil aliud nisi de laude 
cogttat. Cic. Avoir pour qqn une af- 
fection exclusive, Aliquem unice di- 
ligëre. Cic. Pour qui il eut un amour 
exclusif, Cujus amator unice fuit. 
Quint. Ils avaient pour la république 
une affection exclnsive, Apud tllos 
respublica uma erat. Sall. Avoir pour 
la patrie un amour exclusif, Patriæ 
se lolum dedëre. Cic. 

EXCLUSION, 8. f. 1° Action d'ex- 
cluro. Exclusio, onis, f. Ter. Vitr. : 
Donner l'exclusion à (= PA 
Être l'objet d'une — (= étre exclu), 
Voy. ExCLUne. pl 2° Interdiction. In- 
terdictio, onis, f. Liv. || 3° Incompa- 
tibilite. Voy. ce m. 

À L'EXCLUSION »6, loc. prép. Telle 
gersonne ou Telle chose etant exclue : 

l'exclnsion du frère, Fratre ercluso 
(à l'abl. abs.). Quint. À l'— des filles, 
Ertra filias. Liv. 

EXCLUSIVEMENT, adv. 1° En 
excluant : Exclusivement à toute autre 
étude, Omissis ceteris studiis (a l'abl. 
abs.). Cic. || 2° Non compris =: Depuis le 
premier jusqu'au vinglième exclusi- 
vement, * À primo usque ad vicesimum, 
vicesimo ipso non annumeralo. || 3° Uni- 
quement. Unice. Cic. Solum. Cic. Tan- 
tum. Cic. : Appliquer exclusivement 
ses recherches à la vie, Tantum de 
vitä quærère. Cic. Il s'occupa — de 
cela, Unum id egit. Cic. S'occuper — 
de ses propres affaires, Nahil præter 
suum negolium agère. Cic. S'occuper 
— de qq. ch., Toto pectore cogiure 
de re. de. Mon discours s'altachera 
presque — à ces hommes, Oralio 
mea eis fere ipsis definietur viris. Cic. 
Défaut qui appartient — à la vieil- 
lesse, Vitium senectutis proprium. Cic. 
VOoy. UNIQUEMENT. 

EXCOMMUNICATION, 5. f. Cen- 
sure ecclesiaslique par laquelle on ost 
retranche de la communion de l'Église. 
Excommunicatio, onis, [. Aug. 

EXCOMMUNTER, v. acl. Retran- 
cher de la communion de l'Église. Er- 
communicare,s. par(.nisup.,act ITier. 
Cass. : Excommunié, Voy. ANATIÈME. 

EXCORIATION, 8. f.C. ÉCOnCHUNE. 

EXCORIER, v. act. C. ÉCONCHFR. 

EXCUÉMENT, s. m. 1° Matière 
fécale. Retrimentum, i, n. Varr. Blacr. 
Ercrementum, n. Plin. || 2° T.de mepris. 
Fæx, zcis, f. Cic. Voy. LtE, onDünE. 

EXCROISSANCE, 8. f. Espèce de 
tumeur. Extuberatio, onis, f, Plin. : 
Excroissance (de chair), Caro (arnis) 
excrescens (enfis), f. Plin. supercres- 
cens. Cels. 31 lui était venu une — au 
côté droit, Caro in derteriore latere 
ejus excreveral (de ercresc®re, 0. is, 
cretum,n.). Suet. Faire disparaltre tou- 
te —.Tollëre quidquid ercrescit. Plin. 

EXCURSION, 3. f. 1° Course au 
dehors. Ercursio, onis, f. Pl.-j. = Faire 
unc excursion jusqu'à sa villa de 
Pompéi, In Pompeianum excurrëre (0, 
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18, cucurri et curri, cursum), n. Cac. 
J 2° Fig. Digression. Ercursio, omis, 
Î. Quint, Ercursus, üs, m. Quint. Voy. 
DIGNFSSION. || 30 Irruption sur le pays 
Cnnemi. Ercursio, on1s, f s. Liv, 
Ercursus, üs, m. Czrs. Tac. Incursio, 
onts, Î. Cæs. Liv. = Faire une excur- 
Sion Sur un territoire, In agrum er- 
currëre (voy. 1°), n. Liv. Faire des 
excursions pour piller, Prædatum 
exire (eo, is, tui el ti, tlum), n. Liv. 
Après maine excursion sur leur ter- 
riloire, Cum sæpe in agro eorum per- 
sultassent. Live F Fe 

EXCUSABLE, adj. 1° Digne d'être 
excuse {en parl. d'une pos.) : Le con- 
sul peut-il être excusable de s'endot 
mir? An polest esse ulln ercusatio 
consuli dormienti? Cie. On n'esl pas 
—, quand on déclare.., Ercusatio mi- 
nime accipienda est, si quis fatealur. 
Cic. Son âge le rend —, Ilabet ez- 
cusalionem ætalts. Cic. Jnger qqn —, 
Aliquem ercusatum hubére. Ov. || 2e 
Digno d'être excusè [en parl. d'une ch.;. 
Excusandus, a,um. Quint. Exensaialis, 
nm. f., €, 0. Ov. V.-Mar. : Etre ex- 
cusable, Aliquid ercusationtis habére. 
Cic. La faute n'est pas —, Nulla est 
exzcusalio peccali. Cic. Rendre —, 
Excusare, act. Quint. D'une manière 
—, Ercusaie. Quint. 

EXCUSE, 8. f. 1° Raison que l'on 
apporte pour se disculper ou pour dis- 
culper qqn. Ezrcusatio, onis, f. Cic. 
Causa, æ, f. Cic. : Chercher une ex- 
cuse, une — au parjure, Ercusatio- 
nem quærère. Cic. Quærére latebram 
perjurio. Cie. — raisonnable, Sa- 
ptrens excusatio. Cie. — plausible, Er- 
cusatio probabilis. Cic. Donner une 
— légitime et valable, Uti excus- 
lione justä et idoneä. Cic. Donner à 
qqn une — valable, Dare alicui jus- 
tam ercusationem. Cie. Ce sont là de 
mauvaises excuses, Nulle istæ ercu- 
sationes sunt. Cic. La faute est sans 
excuse, n'a pas d' —, Nulla est ercu- 
satio peccati. Cic. — tirée d'un cas 
de force majeure, de la santé, Fz- 
cusatio necessitalis. Cic. valetudinis. 
Cic. Donner pour — le mauvais état 
de sa santé, son ignorance, Ercusa- 
tione valetudinis uli, dép. Cic. Igno- 
rantiam prælendFre (o. is. tendi, {en- 
tum). Quint. [Défendre qqn] en invo- 
quant ia jeunesse pour —, Ercusalione 
adolescentiæ. Cic. Le besoin dn vers 
est l'— des poètes, Poelas metri ne- 
cessitas ercusal. (Quint. 1l a son âge 
pour —, Ætatis ercusationem habel. 
Cic. Admeltre une —, Ercusationerm 
accinpére. Cic. J'admets ces excuses, 
IlLæ ercusationes apud me valent. Cic. 
On adæit l'excuse, Placuit causa. Cic. 
11 2° Surt. au pl. Temoignage de regret 
d'avoir offonse. (Satisfaction, répara- 
tion) Sansfactio, onis, f. Cæs. (Par. 
don) Venia, æ. f. Czs. =: Faire des 
excuses à qqn, Alicui satisfacère (io, 
18, feci, factum), n. Cæs. Ab alique 
veniam pettre. Cic. Il exige des —, 
Postulat sibi satisfieri (el mieux vf 
sibi satisfat). Ov. Accepter les — de 
qqn, Alicujus satisfactionem accipère. 


EXCUS 


Ces. Alicuï veniam dare. Cic. | ,3° 
Torme de politesse pour engager à l'in- 
dulgence : (Si nous disons tel mot). 
pous faisons préalablement nos ex- 
cuses, Donorem præfamur, dép. Cic. 
Je Le fais mes — (de ce que je vais 
dire), Venia sit dicio. Pl.-j. Faire 
excuse, Faire des excuses, Faire scs 
— à qgo (= lui demauder pardon), 
Veniam ab aliquo petëre. Plin. Je le 
fais mes — de mon empressement, 
Ignoscas velim festinationi meæ. Cic. 
Je te fais mes — de t'écrire.…., Velim 
mihi ignoscas quod ad te scribo. Cic. 
Je vous fais mes — d'invoquer..… 
Miki, qupso, tgnoscile, si appello… 
Cic. Je te fais excuse, Je Le fais bien 
— (= non, au contraire), Immo. Cic. 
Immo vero. Cic. Immo contra. Liv. || 
Faire excuse de qq. ch. (— s'en dis- 
culper), Voy. S'excosen. 

EXCUSER, v. act. 4° Donner dos 
raisons pour disculper, pour justifier. 
Ercusare, act Cic. = Excuser d'une 
cb., Ercusare de re. Cic. [Tu lai as 
recommandé} de t'— auprès de 
moi, Ut te mihi ercusarel. Cic. Aie 
soin qu'on m'ercuse sur ma santé, 
Cura ut excuser morbi causä. Cic. 
Pour excuser leur roi, ils disent qu'il 
s'était trompé, Errasse regem depre- 
cantur, dép. Sall. — les fails re- 

roches, Péjecta defendère (0, is, 
fr fensum). Quint. — le fait sur 
a passion, Factum cupiditale purgare. 
Liv. N'excnsons pas notre paresse 
sur celle d'autrui, Ne desidiæ nostræ 
clienam prælendamus qde prætendère, 
0, is, tendi, tentum). Pi.-j. Nul moyen 
d'excuser mes perfidies, Deprecatio 
perfidiis meis non est. Plaut. || 2° Ser- 
vir d'excuse à Ercusare, act. Cic. = Le 
volume que je l'ai envoyé m'excuse. 
Volumen, quod libi misi, me ercusal. 
Cic. H 3° Admettre les raisons donnees 
pour discuter qqn; pardonner. Excu- 
sare, act. Cic. Ignoscëre, 0, is, gnovi, 
gnotum, n. (dat.). Cic. Indulgëre, 0, 
is, dulsi, dultum, n. (dat.). Cic. = 
Exense-moi de t'écrire si souvent, 
Velim miAi ignoscas quod ad te seribo 
toties. Cic. Excusez-moi, si j'in- 
voque..., BfiAi ignoscite, st appello. 
Cie. Excuser auprès de Varron Île re- 
brd d'une lettre, Varroni ercusare 
tarditatem lilterarum. Cic. — des fau- 
tes, Peccalis indulgére. Cic. (Fautes) 
Lop grandes pour qu'on puisse Îles 
—, Majora quam quibus ignosci possif 
(= quam ut its. À. Liv. || 6° Dispen- 
ser qqn ds faire qq. ch. : Éxcuser qqn 
d'une ch., Ercusare aliguem ab re. 
P.-jet. re. Ulp. alicui rei. Tac. Voy. 
DISPENSER. || 6° Terme de politosse 
pour contredire : La cause a'est donc 

as bonne? Ercusez-moi : elle est très 
onne, Causa igifur non bona est? 
Immo oplima. Cie. Voy. excuse 3°. 

S'excusun, v. réf. 1° Donner des 
raisons pour 88 disculper. Se ercusare 
: S'ercuser auprès de qqn, Se excu- 
tare apud aliquem. Cic. alicui. Plaut. 
Quint. Se purgare alicui. Plaut. S'— 
d'une ch., Se excusare de re. Cic. in 
re Cic. S'— sur sa parenté, sur la 
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faiblesse de sa vue, Éxrcusare propin- 
quitatem. Cic. oculorum valetudinem. 

iv. S'— sur sa santé, Valetudinis 
ercusalione ufi, dép. Cie. Valetudi- 
nem causari, dép. Tac. Îl s'excuse 
sur ce qu'il est membre de l'Aréo- 
page, Ézrcusalur Areopagiles esse. 
Cic. |} 20 Donner des raisons pour te 
dispenser de faire qq. ch. Se ezcusare. 
Cic. Deprecari, dép. (ace.). Quint. 
= Étant empéché par la maladie, il 
avait résolu de s'excuser, Cum morbo 
impedirelur, slalueral se ercusare. 
Cic. S'— d'accepter les fonctions de 
arofesseur, Præcipiendi munus depre- 
cari, dép. Quint. 

EXECRABLE, adj. 1° Dont on doit 
avoir horreur. Ezxsecrandus, a, um. 
Cic. Ersecrabilis, m. f., e, n. Plin. 
MS DÉTESTABLE, ADOMINADLE 4°. || 
2° Très mauvais (en son genre). Malus 
et mieux Pessimus, a, um. Cic. Voy. 
ADOMINADLE 20. 

EXÉCRADLEMENT, adv. C. A30- 
MINAQLEMENT. 

EXECRATION, 8. f. 1° Impréca- 
tion. Ézsecratio, onis, f. Cie. = For- 
mule d'exécration, ÆEzrsecrabile car- 
men. Liv. Prononcer des exécrations 
contre qqu, In aliquem ou In capui 
alicujus exsecrari, dép. Liv. Vouer 
4 l'exécration les projets de Catilna, 
un royaume, Ezrsecrari consilia Cati- 
linæ. Sall. in regnum. Liv. || 20 Sen- 
timent d'horreur extrême. Acerbissi- 
mum (i) odium (ii), n. Cic. = Avoir 
en exécration, C. Exécaen. Être en 
— à qqn, Voy. exécné. |} 3° Personne 
exècrée = Toi, qui es l'exécration 
du peuple romain, Tu, populo Romano 
(au dat.) ersecratus ou detestabilis. 
Cic. I o Chose execrable. Res (ei) 
infanda (æ) ou detestabilis (is) ou 
tetra (æ), f. Cic. VOy. AnOMINATION 3°. 

EXÉCRÉ, $E, part. passé d'exé- 
caen. Qui est en execration =: Exécré 
de qqn, Alicui ersecratus (a, um). 
Cic. invisus. Cie. Etre — de qqn, 
In magno odio esse alicui. Cie. Magno 
odio esse alicui ou apud aliquem. Cic. 

EXECRER, v. act. Avoir on exè- 
cration. Ersecrari, dép. (acc.). Sal. 
Cic. Voy. DÉTESTER, ABHORNER. 

EXÉCUTABLE, adj. Qui peut être 
effectuè : Ne lente pas ce qu n'est 
pas exécutable, Ne fentes quod effici 
non polest. Cic. 

EXÉCUTANT, s. m. Colui qui exé- 
cute sa partie dans un concert : Les 
TE ani Romnes Cm dl VC 
niaci (orum) homines (um), m. pl. Cic. 
(Cboristes) Canentes, tum, m. pl. Cic. 

EXECUTER, v. act. fo Effoctuer, 
mettre 4 effet. Ersequi, or, Vris, secu- 
tus sum, dép. (ace. Cic. Facère, 10, 
is, feci, factum, act. Cic. Efficëre, io, 
is, feci, fecitum, act. Cic. Conficire, 
act. Cic. =: Exécuter complètement, 
Persequi, dép. (acc.). Cic. Perfcére, 
act. Cic. — ses projets, Cogilata per- 


fictre. Cic. Consilia patrare. Sall. — 


une promesse, sa promesse, Promis- 
sum facëre. Cic. præstare (o, as, stiti, 
stitum et statum). Liv. Fidem præ- 
stare. Cic. — nn ordre, des ordres, les 


fo. ts, SUuMpSi, cure CE 
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ordres de qqn, Imperium exsequi. Ter, 
Mandatum persequi. Cic. Mandata eff- 
cére. Cic. conficére. Cic. Imperata fa- 
cére. Cæs. Imperio alicujus defungi (or, 
Eris, functus sum), dép. Ut Liv. — 
lesordresälalettre, Aandataerhaurire 
(io, is, hausi, haustum). Cic. Il conseilla 
et exccala ces choses, Aucior et actor 
istarum rerum fuil. Cic. Exécuter on 
décret, une sentence, Decrelum, Sen- 
tenliam exsequi. Dig. — nn jugement, 
Judicatum facëre. Cic. Judicatum ou 
Judicium exsequi. Dig. — des con- 
ventions, Conventis stare (0, as, steti, 
sfalurus), n. Cic. — un lestament, 
Testamentum custodire (io, is, iviet ïi, 
itum). Pl.-j. — la loi, Legem servare. 
Cic. Lege agëre (o, is, egi, actum). Liv. 
11 2° Faire d'après un plan, eto. : Eré- 
cuter une statue, Statuam facëre (Yoy. 
1e). Plin. Il voulait avoir sa statue 


exécutée par Lysippe, Volebat a Ly- 
sippo fingi (pass. de f 
fini, fictum). Cic. — nan tablean, 


ngèëre, 0, 18, 


Tabulam conficére (voy. de). Cic. — 


(en peinture) un Néoptolème 4 cheval, 


Facëre Neoptolemum ex equo. Plin. La 
première partie de {mon] livre étant 


complètement exécutée, Operis primä 
parte perpetratä. Varr. Voy. PELNDRS, 
SCOLPTEN, 
œuvre musicale) : [Le joueur de flûte] 


écaiss. || 3° Jouer (une 
avaitexécuté un morceau sur le mode 
plirygien, Phrygium cecinerat (de ca- 
nére, 0, is, cantum). Quint. Une sym- 
phone est exécutée, Symphonia canit. 

ic. || €° Faire des mouvements réglés 
par l'art : Exécuter des mouvements 


qui ne sont pas sans grâce, Haud in- 


eccros molus dare (0, as, dedi, datum). 
Liv. Voy. BALLET, DANSE, ÉVOLUTION, 
MANŒOvNE. || 6° Falro la Saisie de. Voy. 


saisin. || 6° Faire mourir par autorité do 
justice. (Aliquem) supplicio capitis aff- 


cére (voy. 1°). Suet. et simpl. supplicio 
affcire. Cæs. ad supplicium dare (voy. 
40). Ulp. (De aliquo) supplicium sumêre 
Sall. = 11 fal- 
ait le faire exécuter, (Eum) supplicie 
affci oportebat. Cic. VOy. DÉCAPrITER, 
PENDRE, EMPOISONNER, etc. || 7° Punir 
militairement : Exécuter militairement 
un soldat, C. 6°. — militairement une 
ville, Urbem hostilem in modum ve- 
zare. Cic. 

S'ELÉCUTER, V. 4° Prop. Être effoo- 
tué. Effici, ior, #ris, fecius sum, pass. 
Cie. Fieri, io, fs, factus sum, pass. 
Cic. Et tous tes pass. des v. act. cités 
à RxÉCUTER 4°, Be. 8°. 4°. || 20 Réf. 
Se résoudre 4 faire une chose. Conced®re, 
o, is, cessi, cessum, n. Cic. || 3° Vondre 
ses biens pour eviter une saisie. Dona 
sua vendére (o, is, didi, ditum). Dig. 

EXÉCUTEUR, TRICE, S. m. el f. 
to Celui, Celle qui exècute. Effecior, 
oris, masc. Cic. Effectriz, icis, fém. 
Cic. Confector, oris, masc. Cic. Actor, 
mase. Cie. =: Exécuteur des lois, Le- 
gum minister (tri), m. Cic. || 2e Masc. 
Bourreau : L'exécuteur de la haute 
justice, L'— des hautes œuvres, et 
absol. L'—, C. noURREA UT. 

EXÉCUTIF, 1ve, adj. Chargé d'exé- 
cuter les lols= Le pouvoir exécutif. 


EXÉGÈ 


+ Ærercendi leges polesias (atis), f. Ceux 
qui ont le pouvoir —, * Ei quibus admi- 
nistrandarum legum cura est (Sm.). 
EXÉCUTION, s. f. 1° Action de 
mettre à effot. Effectus, üs, m. Cic. 
Exsecutio, onts, [. Plin. Se tourne 
souv. par EXxÉCUTER =: L'exéculion 
d'une affaire, Negotii gesfio (onis), f. 
Cic. L'— d'un travail entrepris, Erse- 
cutio instituti operis. Plin. L'— d'un 
ouvrage pénible, Gravioris operis 
functio. Cic. L'— de la loi, Legis 
ersecutio. Frontin. 11 répondit qu'il 
fallait procéder à l'— des lois, Exer- 
cendas esse leges respondit. Liv. L'— 
d'un arrêt, Ilei judicatæ erseculio. 
Dig. Obtenir l'— d'un décret, Decre- 
tum referrs. Liv. Cela demande une 
promple —, Opus est malure facto. 
Sall. Mettre qq. ch. à —, Aliquid ad 
effectum adducëre. Cic. Voy. exè- 
cuTen do. En venir à l'— de $es des- 
seins, Ad effectum consiliorum per- 
venire. Cic. Sans qu'on en soit venu 
à l'—, Sine effectu. Cic. Plan déjà 
en vois d'—, Ratio prope jam ezxpli- 
cata. Czs. Dans l'— de l'affaire, In 
ipso gerendo negotio. Cic. In ipsä re 
gerenda. Cic. Peudant l'— de ces af- 
faires, Hxc dum geruntur. Cic. Après 
l'— de ces affaires, [is rebus gestis. 
Czs. Suffire pour l'— de ces affaires, 
Satis esse ad eas res conficiendas. C:æs. 
Ce dont l'— leur avait été très dif- 
ficile, Id quod ægerrime confecerant. 
Cæs. Ce dont l'— est impossible, 1d 
quod efflei non potest. Cic. Le projet 
od'ayaot pas ou d'—, Re non perfectä. 
Cic. Réclamer l'— des promesses, 
Promissa repetfre. Cic. Empécher 
l’— des desseins, Consiliis obsisi£re, 
o. Cic. Aussi prompt dans l’— que 
dans la conception, Non minus in 
rebus gerendis promptus quam excogi- 
tandis. Nep. Qui est homme d'—, 
Promptus munu. Sall. Nep. et simpl. 
Promptus. Cic. |} 2° Action d'exéculer 
d'après une esquisse, d'après un plan. 
(Aclion) Confectio, onis, f. Cie. {Ma- 
oière d'exécuter d'un peintre, d'un 
sculpteur) Manus, üs, f. Virg. Plin. 
(Travail exécuté) Opus, peris, n. Cic. 
2 Présider à l’exéculion des statues, 
Statuis faciendis prresse. Cie. Ces 
arls sont renfermés dans |, Earum 
(artium) omne opus est in faciendo. Cic. 
Le fini de l’— mème dans les plus pe- 
tits détails, Argutiz operis quoque in 
minimisrebus. Plin. Candélabre admi- 
rapte d’—, d'une — aduwirable, Can- 
delabrum opere mirabili perfectum. Cic, 
} 3° Action d'operer un mouvemont : 
’exéculion d'un mouvement, ofus, 
tis, m Cic. || 4° Vente des biens d'un 
débiteur, Bonorum emptlio (onis), f. Dig. 
15° Mise à mort par autorite de justico : 
L'exéculion des prisnnmers, De capli- 
vis sumplum (t) Supplicium (ti), 0. Liv. 
11 6° Châtiment infligé, rigueurs exercées 
par un vainqueur : lrocéder par exécu- 
lion militaire contre les Truyens, In 
Trojanos sevire (io, is, ii, itum), n. 
Liv. Voy. RIGOEUR. 
EXEÉGESE, 8. f. C. ÆIPLICATION, 
INTERPRÉTATION, 
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EXEMPLAIRE, ad). 49 Dont 
l'exomple est à imiter. fmitalione di- 
gnus (a, um). Cic. : C'était un bomme 
d'une droiture exemplaire, de mœurs 
exemplaires, Erat alle vir exemplum 
innocentie. Cic. vir unde erempla pu- 
dicitiæ peterentur. Cic. Tu es d'une 
probité vraiment exemplaire, Es 
uasi unicum eremplum probilalis. 
Lie. Scévola, d'une sagesse —, Sez- 
vola, prudentiæ specimen (minis), n. 
Cic. Voy. EXCELLENT, PARFAIT. || 40 Qui 
sert d'exemple pour effrayer : Infiger 
à qqn une punition exemplaire, 
Erxemplum severitalis in aliquo ed?re. 


Cic. Une gunition —, Singularis 
pæna. Cic. Voy. SÉVÈn=, AIGOUNEUX, 
EFFRATANT. 


EXEMPLAIRE, 8. m. {° Modèle, 
patron. Eremplar, aris, abl. ari, pl. 
aria, n. Cic. Eremplum, i, n. Cic. 
VO exemPLe. || 2° Chacun des objets 
multiplies d'aprés un type commun. 
Exemplar, aris (voy. 1°), n. Cic. 
Plin. Eremplum, 1, 0. Cic. Just. : 
Exemplaire d'un tahleau, d'une lettre, 
Exemplar tabulæ. Plin. litterurum. 
Cic. Eremplum epistolæ. Cic. Livre 
reprodurl en mille exemplaires, Liber 
in exemplaria {ranscriplus mille. Plin. 

EXEMPLE, 8. m. 1° Ce qui doit 
être imite. Ezemplum, 1, n. Cic. 
Eremplar, aris, n. Cic. Specimen, 
minis, D. Cic. Documentum, i, n. Cic. 
: Calou, dont l'exemple nous conduit 
tous à la vertn, Cato, quo eremplari 
ad virtutem ducimur. Cic. Faire plus 
de mal par son — que par 6a faute, 
Plus eremplo quam peccato nocère. 
Cic. Donner notre gouvernement en 
—, Erponfre ad eremplum nostram 
rempublicam. Cic. Donner sa vie cn 
Vitam ad imilandum erponêre. 
Cic. Offrir sa vie en — à ses con- 
aloyens, Vila suam civibus præ- 
ferre ut legem (de ler, f. — loi). Cic. 
Proposer à qqn des exemples, Pro- 
ponère alicui erempla ad imitandum. 
Cie. Chercher là un exemple, Erem- 
plum inde sibi ezpetère. Plaut. Nous 
devons prendre là nos exemples, Ex 
hoc nobis erempla sumenda sunt, Cic. 
Prendre pour —, In eremplum assu- 
mère, acl. Tac. Qu'il prenne — sur 
moi-mêine, Habeat me ipsum sibi 
documento. Cic. Suivre !’— d'autrui, 
Aliorum exemplo facëre. Cic. Suivre 
l'— de qqn, Vestigiis alicujus insis- 
têre ou ingredi, Cic. Per vestigia ali- 
cujus ire. Sen. Vestigits aliquem sequi 
ou persequi. Liv. Cic. Il faut suivre 
l'— des médecins, Imitanda est me- 
dicorum consueludo (dinis), f. Cic. 1] 
L'apparlient de suivre [ces] exemples, 
Ad le factorum imilatio perlinet. Cic. 
Qui ne suivra en rien Fexem le de 
Verrès, Null& in re Verri similis fu- 
turus. Cic. Servir d'—, {nter exempla 
esse. Tac. Digne de te servir d'—, 
Idoneus quem imitere. Cic. Se régler 
sur un —, Exemplar imitari. Cic. 
Quelqu'un dont l'— soit la règle 
de notre conduite, Aliquis ad quem 
mores nosfri erigan(ur. Sen. Aucune 
ut plus féconde en 


république ne 
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bons exemples, Nulla respublics bonis 
eremplis ditior fuit. Liv. Droner va 
mauvaisexemple, Eremplum furpepre- 
dère. Vell. César fulun — de polilesse, 
In Cæsare fuit specimen humanilalis. 
Cic. Scévola .est un — de sagesse, 
Scævola est specimen prudentis. Cic, 
Tu es un — de l'antique loyauté, Es 
eremplum anfiquæ fidei. Cic. || 2° Acte 
de, trait de, preuve de. Specimen, mi- 
nis, n. Cic. Ercmplum, i, n. Cic. Eren. 
plar, aris, n. Plin. : On a d'autres ex- 
emples de son talent, Sunt alia in- 
genii ejus eremplaria. Plin. Donner à 
a province un pareil exemple de sé- 
vérité, Simile in provincià edfre exem- 
plum severitatis. Cic. Un — de cou- 
rago, Forte (is) factum (1), n. Cic. 
Voy. acrs. || Il donna l'exemple de 
(faire), Primus ex omnibus ou Prin- 
ceps ex omnibus (fecit). Cic. Le pre- 
mier il donna l'— de développer... 
Primus insliluit dilatare, Cic. || 3e 
Co qui poul servir d'enseignement on 
d'avertissement Eremplum, 1, n. Cic, 
Documentum, 0. Cæs. Liv. Auctori- 
tas, alis, f. Cic. : L'exemple fit son 
effet, Auctoritas valuit. Cic. S'ins- 
truire par les exemples d'autrui, Aho- 
rum evenlis doceri, pass. Tac. Mé- 
priser l'exemple de ses prédéces- 
seuts, Superiorum aucloritaiem repu- 
diare. Cic. Servir d'— (à qqo) 
Our que.…, Documenium esse ul 
Eubi). Liv. Curl. Pour qu'ils ser- 
vent d'— aux autres, Ut sint reli- 
quis documento. Czs. Pour faire us 
—, Prodendi erempli causa. Liv. Faire 
un — sur qqn, Edére exempla in ali- 
quem. Ter. Sur qui fera-l-on un —? 
In quem exempla fient ? Ter. Faire de 
qqun un —, In aliquem exemplum sta- 
tuËre. Ter. exempla facËre. Plaut. 
Persee fut un — des vicissitudes 
humaines, Documentum ÀAumanorun 
casuunr (fuit Perseus). Liv. {| 4° Ce qui 
est pareil à ce dont il s'agit. Eremplum, 
i, nu. Cic. Specimen, minis, n. Cic. 
Documentum, ti, n. Liv. : Citer des 
exemples, Erempla ponére. Cic. pro- 
ferre. Cic. Cel exemple qu'il cite, 
qu'un Rhodien nomma.…., filud ererm- 
plum, quo affert, Rhodium nominasse. 
Cic. Ciler un seut — de dissi- 
dence, Unam discordiam ponère eren- 
pli gratiä. Plin. Reviens à l'— que 
J'ai cité, Repcie ereinplum quod pro- 
posui. Sen. Î[l nous a proposé Ulysse 
comme un — de ce que peut ls 
courage, Proposuit nobis eremplar 
Ulyssem, quid virtus possit. Hor. À 
l— de Pompilius, il cousulta…, 
Eremplo Pompulii, consuluit, Cie, À 
l'— du peuple romain, des autres, 
More et eremplo populi Romani. Czs. 
Aliorum exemplo institutoque. Cie. Ce 
donl on ne trouve d'— à aucune 
époque, Quod in omni memorià esi 
inauditum, Cic. Sans —, Nullo exem- 
plo. Cic. 118 luërent leur roi, attentat 
sans —, Regem necaverunt, quod 
nunquam acciderat. Cic. Fait sans —, 
Nes inusitata ac nova. Cie. Des or- 
donnances jusque-là sans —, Nova 
noui generis edicta. Cie. Ce qui était 
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alors presque sans —, Quod tunc 
ssrrarum erat. Liv. Il n'est pas sans 
peur, 
Aliquando ex melu delirium nascilur. 
Cels. || 6° Faits de langue, ou autres, 
cites à l'appui d'une rôgle, d'uno assor- 
Uon. Eremplum, à, n. Quint. = Cela 
saffira comme exemple, Hoc exempli 
gratiä sufficiet. Quint. Ciler qnelques 
Pauca 


— que le délire naisse de la 


mots pour —, Comme —, 
exempli graliä ponère. Quint. 


Pin exempee, loc. adv. fe Pour 
expliquer, confirmer ce qu'on dit. 


Erempli causä. Cic. gratiä. 


Ne 
Verbi causa. Cie. gratiä. Cie. Ut. 
Cic. Sieut. Cic. Velut. Cie. = Dans 
des livres, par exemple, ils avaient 


rouvé.…., În libris, ezempli causa, 


invemerant. Plin. Dans un intérêt de 
plaisir, par —, Verbi gratiä, propler 
voluplatem. Cic. Si qqn, par —, est 
né …, Si quis, verbi causä, nalus 
«st. Cic. Cbez un peuple libre, par 
— À Rhodes, à Alhènes, In libero 


opulo, ui Rhodi, ut Athenis. Cic. 


ou3 le nom d'aulrui, par — sous 


celui de ses pelils-fils, Sub nomine 
alieno, nepotum scilicet. Suet. Ceux 
ui ont consacré... comme, par —, 
Cécilius, Qui dedicaverunt.. , sicut 
Czcilius.… Quint. Ils font quelque 
plaisanterie, par — ils disaient..…., 
Aliquid facete dicunt, veluti aiebant. 
Cic. |] 2 Pour marquer l'étonnement 
et la nogation. Quid ais (= que dis-tu 
13)? Plaut. Ter. Ain’ {u (pour aisne{u 


= dis-tu cela)? Plaut. Cic. Ain’ vero ? 


Plaut. Ter. 
EXENPT, EMPTE, adj. {e Qui n'est 
int assujetti à (qq charge). Immunis, 

F. fe, . (de. re. Liv. abre. Suet. 

olicujus rei. Liv.), Vacuus, a, um 

{de.…, re, et moins souv. ab re. Cic. 

rar, ahcujus rei. Tac.). Liber, era, 

erum (de..,re,et pl.souv. ab re. Cie.). 

: Personne n'a élé exempt d'impôts, 

de charges, de tribuls, Nemo fuit im- 

munis. Cic. — de loule charge, Ab 

omni onere immuntis. Suef, — de droils 
d'entrée, Immunis portoriorum. Liv. — 
de tributs, Vacuus a tributis. Tac. — 
de tous frais, Liber ab omni sumplu. 

Cic. {Les Druides] sont exempls de 

toule charge, Omnéumrerum immunila- 

tem habent.Cæs. Terres exemples d'im- 

Ôts, — de charges, Agri immunes. 

ic. Soluta prædia. Cic. Exempt, Être 

— du service militaire, fmmuntis mi- 

litis. Liv, Militig vacationem habèére 

Czs. Militiæ munere vacare. Liv. || 

2 Fig. Garanti de, prôservé de. Liber, 

era, erum (voy. le). Cic. Vacuus, a, 

um (voy. 1e). Cic. Solulus (de..., re, 

ab re. Cic.). fmmunis, m. f.,e, n. 

(o- de), Vell. Expers, gén. ertis 

de..., alicujus rei. Cic. re. Sail.). 

: Etempl, Être — de passions, So- 

lutus a cupriditatibus. Cic. Libidinibus 

carère (eo, es, rui, riturus), n. Sall. — 
de vices, Vitirs immunis. Vell. 
d'envie, de crainte, Liber ab innidiä. 

Quint. a metu. Liv. — de fautes, 

Liber a delictis. Cie. —, Être — de 

blâme, À culpä remotus. Cic. EBrpers 

eulpä. Suet. À culpä abesse (sum, es, 
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fui, futurus), on. Cic. Extra culpam 
esse. Cic. Culpä carëre, Ter. — de Lout 
gouci, Liber ab omni curä. Cic. Être 
— de soucis et d'affaires, Curä et 
negotio vacare, n. Cie. Êlre — de 
vieillesse, de maladie, de douleur, 
Senio, Omni morbo, Omni dolore ca- 
rère. Cie. — de ce péril, Ab isto ps- 
riculo vacuus. Cic. [Ces gestes] ne 
sont pas exempls de ridicule, Ineptiis 
non vacant. Cic. Voy. MANQUER de. 
EXEMPTER, v. act. 1° Affranchir 
de (qq. charger Liberare ou Levare, 
acl. (de, re). Cic. : Exempler une 
terre d'impôts, Agrum vwecligali Le- 
vare. Cic. — d'impôts, de droils des 
terres, des marchés, des ports, Li- 
berare agros. Cic. emporia, portus. Liv. 
— un Élat d'impôts, de tributs, Crvi- 
lati immunitatem tribuëre (0, ts, ui, 
utum). Tac. — qqn de toute charge, 
Aliquem ab omni munere immunem 
præslare (o, as, stiti, stiturm et sta- 
tum). Suel. — qqn d'impôts, d'un 
tribut, Aliquem vectigal liberare. Cic. 
Tributum alicui dimit(®re (o, is, misi, 
missum).Tac.remititre. Suet.Une déci- 
sion les exempta du tribut, Immuni- 
tas illis est decrela. Just. Exempler 
qqn du service militaire, Aliquem im- 
munem militiä præstare. Liv. Alicui 
vacalionem milifiæ dare (o, as, dedi, 
datum). Cie. Qui est exemplé, Etre 
—, Voy. #xempr 10. || 29 Fig. Garantir 
de, préserver de (qq. ch.). Liberare, 
act. (de.…., re ou ab re). Cic. Sol- 
vgre, 0, is, solui, solutum, act. (de.…., 
re). Cic. Ersoluëre, act. (de... re). 
Cic. Vindicare, act. (de, ab re 
Cic. Voy. ArFrRANCRIR 4e. || 3e Dis- 
ponser (de qq. ch.). Voy. ce m. 2°. 
S'EXEMPTER, Y. réf. {eo S'affranchir 
(do L ch.). (Re ou Ex re) se liberare. 


Cic. (A re) se vindicare. Cic. se eri- 
pêre (io, is, ripui, reptum). Cic. Voy. 
S'arrnancain 30. || 2e Se dispenser (Jo 
gg. ch.). Voy. ce m. 2°. 
EXEMPTION, 9. f. Affranchissement 
d'une chargo. Vacato, onis, f. Cic. Re- 
missio, . Cæs. Col. Plin. : Exemptiou 
d'impôts, de tributs, fmmunilas, atis, 
f. Cic. L'— du tribut pour trois aus, 
Remissio tributi in triennium. Tac. 
— du service militaire, de toute 
charge enfin, Vacalio militiæ, omnium 
denique rerum. Cic. ACcarder une — 
à beaucoup de tributaires, Vectigales 
mullos liberare. Cic. || Fig. Exemp- 
tion d'une grande tâche, Afagni mu- 
neris immunilas. Cic. — de la dou- 
leur, Doloris detractio, F. Cic. 
EXENCÉ, ée, part. passé d'exen- 
cen, Voy. ce v. || Adj. 4° Instruit dans. 
Exercitatus, a, um. Cæs. = Très exercé 
dans l'art mililaire, Erercitatissimus 
in armis. Cæs. Pen — aux choses de 
la politique, [n re publicä rudis (ro. 
f.,e,n.). Cic. |] 2° Devenu habile par 
l'exercice. Callidus, a, um. Cic. Erudi- 
tus. Cic.: Conducteur exercé, Callidus 
agitator. Col. 11 n'y eut jamais de lrou- 
pes mieux exercées, Nuls exercilatio- 
res copie fuerunt. Nep. Oreille exercée, 
Main —, Erudita auris. Cic. manus. 
Sen. En personne —, Exercitate. Sen. 


exercère. Ulp. — la 
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EXERNCER, v. act. 1° Instruire, 


Dresser par des actes fréquents. Exer- 
cêre, 60, es, cui, cifum, acl Cic. In- 
stituère, 0, is, ui, ufum, act. Cic. Col. 
Formare ou JInformare, act, Cie. = 


Exercer des conscrits, Tirones exer- 


cére ou insii(uëre. Veg. — un bœuf 
au labour, Insiituëre bovem ad ara- 
trum. Col. Corbeau exercé à parler, 
Corvus assuefactus 
Voy. vnessun 80. || 2e Faire mouvoir, 
Faire agir pour mettre oa pour tenir en 
ôtat. Exercére (voy. 1e), act. Cic. Exer- 
citare, act. Sall. Agitare, act. Sen. 
Quint. = Exercer son corps, Corpus 
erercitare. Sall. — sa voix, Vocem 
ezercére. Cic. — l'esprit, son inlelli- 
gence, Animum ezxercére. Liv. Inge- 
nium ezercilare. Sall. agitare. Sen. 
recolëre (0, is, colui, cullum). Pl.-j, 
— sa mémoire, Memorian arsrcére. 
Cic. agilare. Quint. Afemoriæ studére 
(co, es, dui, s. sup.), n. C>s. || 
3° Mettre à l'épreuve, eprouver. Exer- 
cére (voy. 1°), act. Cie. Tentare, act. 
Cic. =: La fortune m'a durement exercé, 
Me fortuna vehementer erercuit. Cic. 
Être — par des châtiments, Pænis 
ezerceri. Virg. Vertu exercée par 
l'adversité, Probitas adversis rebus 
erercila. Ov. Il a exercé voire pa- 
tience, Tentavit patientiam vestram. 
Cic. Exercer natre palience (= eu 
abuser), Palientiä nosträ abuli ({vr, 
Fris, usus sum), dép. Cic. || 4° Pra- 
tiquer (un mètler, etc.). Exercëre (voy. 
Lo), act. Cic. Facëre, io, is, feci, fac- 
tum, act. Cic. : Exercer un art, Âriem 
tractare. Ter. exercère. Quint. — une 
vile profession, In sordid& arte ver- 
sari, dép. Cie. — la médecine, Me- 
dicinam exercère. Cic. factitare. Quint. 
ercolëre (0, is, lui, ne Cels. pro- 
fiteri(eor, éris, fessus sum 

— la profession de rhéteur, Rheto- 
ricen exzercère. Quint. — l'arl des arns- 


sermoni. Plin. 


. dép. Suet. 


ices, Haruspicinam facëre. Cic. — 
e métier de cabarelier, Cauponam 
iraterie, Pira- 
licam facëre. Cic. — des brigandages, 


Latrocinia agitare. Tac. || 6° Remplir 
(une fanction). Gerëre, o, is, gessi, ges- 


tum, act. Cic. Fungi, or, Fris, functus 
sum, dép. (abl.). Cic. : Exercer une 
magistrature, le consulat. Ger”re ma- 


gisiratum. Cic. consulatum. Cic. — 


une charge, l'édilité, Fungi munbre. 
Cie. ædilitate. Cic. — le commande- 
ment pendant nenf ans, Novem annis 
in imperio esse. Suel. — l'autonté 
saprème, Summam imperii lenëre (eo, 
es, nui, tentum). Czs. Summan rerum 
regëre(o, is, rexi, rectum). Cic. Summæ 
reïpublicæ præesse (sum, es, fui, fu- 
turus), n. Cic. — son antorité sur les 
{peuples} soumis, In deditos imperium 
inhibère (es es, bui, bitum\, Liv. — 
une tutelle, Tutelam administrare. 
C.-Just. || 6° Donner effet 4, donner 
cours à. Erercére [voy. 1e), act. Cic. 
Adhibère (voy. 5°), act. Cic. Liv. : 
Exercer le droit de conqnète, Jus vic- 
toris exercére. Flor, — une surveil- 
lance sur qq. Ch., Alicujus rei cusio- 
diam agëre (o, is, egi, aclum). Liv. 


750 EXERC 
— Sa patience (= se montrer pa- 
tient), Patientiam adhibère. Liv. 


Voy. 3. — sa douceur, Lenilalem 
animi exercère. Cic. — son zèle, le 
même zèle, Diligentiam adhibere. Cie. 
Eodem studio uti (or, éris, usus sum), 
dép. Cæs. — sa subtilité sur qq. sujet, 
Aliquid suis arguliis persequi {or. 
Éris, seculus sum), dép. Cic. — bien 
des actes de cruauté, Sfulta crudeliter 
factre (io, is, feci, facitum). Nep. — 
sa cruauté sur un mort, 8a tyrannie 
sor les alliés, Exercére suam crude- 
litatem in mortuo. Cic. avariliam in 
socios. Liv. — des poursuites contre 
qqu, Quzstionem alicui facëre. Cic. in 
aliquem ferre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. habëre. Sall. || 7° User de, agir 
en vertu de : Exercer son droit, Jus 
suum usurpare. Cic. — rigoureuse- 
went son droit, Summo jure agère (0, 
is, egi, actum). Cic. 

S'sxencen, v. te Réf. S'instruire, 
se former par des actes fréquents. Se 
exercère (e0, es, cui, citum). Cic. Exer- 
céri, pass. Cic. Se erercitare. Mel. : 
Quand les athlèles s'exercent, Cum 
exercentur athletæz. Cic. S'— en- 
semble, {nter se ererceri. Cic. S'— à 
courir, à la course, Se exercère cur- 
rendo. Nep. in curriculo. Cic. Se 
exercilare cursu. Mel. Exerce-toi à 
ces choses, Ad hæc te exerceas. Cic. 
S'— à l'improvisation, Se in subitis 
dictionibus exercère. Cic. S'— à par- 
ler, à la parole, Ad dicendum medi- 
tari, dep. Cic. Il s'exerçait à pro- 
noncer, Pronuniiare consuescebat (de 
consuescère, 0, 18, suevi, suelumM, D. 
= s'babituer). Cic. S'exercer par une 
étude de chaque jour, Quotidianis crm- 
mentalionibus seexercère. Cic.[|20 Réf. 
et Pron. Se donner du mouvement; être 
mis en action. Se exercère (voy. 1°). 
Cic. Ererceri (voy. 1°), pass. Cic. = 
Je m'exerçais en chassant, /n venando 
ezcrcebar. Cie. La mémoire doit 
s'exercer, Erercenda est memoria. Cic. 
|| 3° Pron. Être mis à l'eproure. Ten- 
fari, pass. Cic. || 4° Être pratique, être 
mis à effet Exerceri, pass. Cic. Et 
tous les pass. des v. act. cités à 
EXKACER 40 5e, 6e: Sur elle s'exerce 
la toute-puissance du peuple, In eä 
populi polesias summa est. Cic. 

EXERCICE, 3. m. 1° Action de 
former qqn ou de se former soi-même 
à qq. ch. (Pratique) Ærercitatio, onis, 
f. Cic. (Étude préparatoire} Afeditatio, 
f. Cie. Commentalio, f. Cie. =: L'é- 
tude et l'exercice, Afeditatio et exer- 
citatio. Cic. Le talent s'entretient 
par l'—, Ingenium industri& alitur. 
Cic. [Cela] demande beaucoup d'— 
Eget exercilatione non parvä. Cic. il 
parvint à force d'— à qe l'inf.), Per- 
fecit meditando ut (et le subj.). Cic. 
Aucun joar sans exercices, Vacuus 
nullus dies ab exercitationibus. Cic. 
Les — de l'esprit, Ingenit exercita- 
fiones. Cic. Ce furent la les — de sa 
jeunesse, Ibi juventutem suam erer- 
cuit (de exercère, 60, es, citum). Sall. 
Se perfectionner chaque jour par des 
—, Sese quolidianis commentationibus 
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exercäre. Cv. La déclamation est un 
exercice préparaloire aux luttes du 
forum, Est declamatio forensium actio- 
num medilatie. Quint. — oratoire, Me- 
ditatio dicendt Quint. || 2° Action de 
former ou de se former au manioment 
des armes, oc. (En gen) Exercitium, 
ü, n. Sal. Veg. Tac. (Évolutions) 
Decursus, Us, m. Liv. : Les exercices 
du champ de Mars, Ludus (i) cam- 
pestris (rs), m. Cæl. ap. Cic. Medi- 
talio (onis) campestris is), f. Veg. 
Pi.-j. Les — de la cavalerie, Exer- 
citia equitum. Tac. Les — des co- 
hortes, Decursus cohortium. Tac. 
Prendre les armes pour faire l'exer- 
cice, Sumêre arma ad ludendum (de 
ludËre, o, is, lusi, lusum). Cic. Faire 
l'— (— des évolutions), Decurrëre, 
0, is, curri et rar. eucurri, cursum, 
o. Liv. Il apprit aux fantassins à 
force d'exercices..…, Pedites docuit de- 
currendo… Liv. Armes d'—, Lusoria 
arma. Sen. || 3° Action de so donner du 
mouvement, Course, marche, etc. Erer- 
cilatio, on1s, f. Cic. Aotus corporis, 
et simpl. Motus, üs, m. Nep. Cic. 
Corporis agitatio (onis), f. Pl.-J. : Les 
exercices de la jeunesse dans les 
gymnases, Juventulis exercitafio in 
ymnasüs. Cic. L'exercice donne de 
a vivacité à l'esprit, Animus agita- 
{ione où molu corporis excilaiur. 
PI.-j. L'— délasse l'esprit, Levantur 
animi exercendo. Cic. Notre corps se 
rétablit par l'—, Corpora nostra motu 
ou exercilatione revalescunt. Cic. 
Prendre ou Faire de l'—, Corpus agi- 
tare. Cels. Je faisais de l’— en chas- 
sant, /n venando erercebar (de exer- 
ceri, eor, éris, citus sum, pass.). Cie. 
Faire un peu d'— (en se promenant), 
Inambulatione levi dimoveri (eor, ëris, 
motus sum), pass. Cels. || 4° Peine, 
fatigue, embarras. C. EuBannas 5°. || 
Be Sujet à traiter, morceau à etudier 
pour s'instruirs. Thema, atis, 0. 
Quint. = Exercices donnés dans les 
écoles, Themaia in scholis posita. 
Quint. Exercice de controverse, Con- 
troversir thema. S.-rh. Controversia, 
æ, f. S.-rh. Les exercices (oratoires) 
de l'école, Scholasticæ controversiz. 
Quint. Exercice de rhétorique, De- 
clamatio, onis, f. Juv. || 8° Action de 
pratiquer. Erercitatio, onis, f. Cic. 
Usus, üs, m. Cic. = L'exercice d'uo 
art, Usus artis. Cic. Dans l'— de 
l'art oratoire, In dicendi exercita- 
tione. Cic. L'— de la profession 
d'avocat, Forensis usus ou exercitalio. 
Cic. L'— de la vertu, Virfutis exer- 
citatio. Cie. || 7° Action de remplir les 
fonctions d'une charge. Functio, onis, 

Cic. 2: L'exercice d'une fonction, 
Funciio munenis. Cic. L'— des em- 
plois publics, Honorum perfunctio. 
Cic. Pour l’— de ses fonctions, Mu- 
neris fungendi causä. Cic. Dans l'— 
de toute charge, In omni munere fun- 
gendo. Cie. Condamné pour violence 
commise dans l'— d'un emploi pu- 
hlic, De vi publicä damnatus. Tac. 
Être, Entrer, Rester en —, Sortir 
d'—, Voy. cmarax 80. || 8 Aotion 
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d'user de qq. ch. Usus, &s, m. Cie. 

EXFOLIATION, 8. f. Séparation 
des parties mortes qui se détachent d'un 
os, eto., sous forme de lames. * De- 
squamalio, onis, f. (Fr.). 

S'EXFOLIER, v. pro. Se détacher 
sous forme de lames. Desquamari, 
pass. Plin. 

EXHALAISON, 6. f. Ce qui s'exhale 
de quelque corps. (En gén.) Erhalatio, 
onis, f. Cie. Sen. Exspiratio, f. Cic. 
Adspiratio, f. Cic. Anhelitus, üs, m. 
Cic. Afflatus, üs, m. Plin. (Vaperr 
chaude) Vapor, oris, masc. Cic. Hor. 
Evaporalio, onis, f. Sen. =: Les exha- 
laisons du sol, Terræ erhalationes, 
Cic. Terrarum adspiratio. Cic. anhe- 
litus. Cic. evaporatio. Sen. Terrenus 
vapor Sen. Les — de la mer, À flatus 
maris. fin. Voy. ÉMANATION. 

EXIIALER, v. act. 10 Émettre des 
vapeurs, des odeurs, un souffle. Exha- 
lare, act. Cic. À flare, act. Cie. Emit- 
(Ëre, 0, is, misi, missum, act. Plin, 
Redd®re, o, is, reddidi, redditum, act. 
Sen. Plin. Fuudèëre, o, is, fudi, fusum, 
act. Plhin. =: Exhaler des vapeurs de 
brouillard, Fumidam caliginem erha- 
lare. Plin. — ave odeur, Odorem emit- 
tÿre ou fund®re où ‘redd?re. Plin. — 
l'odeur du thym, Thymum rcdolëre 
(e0, es, lui, s. sup. Quint. Les par- 
fums exhalés par le: fleurs, Odores 
qui afflantur e floribus. Cic. Exbaler 
le dernier soupir, Ertremum vitz spi- 
ritum edfre (o, is, didi, gium Cic. 
Reddëre animam. Virg. Plin. ultimum 
spiritum. Vell. ! Fig. Exbaler un par- 
fum d’antiquité, Antiquilatem redo- 
lëre. Cic. || 2° Fig. Manifester vive- 
ment. Effundëre (voy. 1°), act. Cic. : 
Lrhaler toute 8a haine, Odium cmne 
effundëre. Cic. — sa colère, Iram evo- 
mére (o, is, mui, mifum). Ter. pro- 
fiare. Plin. — son tiel, Virus acerbi- 
{atis suæ evomère. Cic. — sa bile 
contre qqn, Siomachum in aliquen 
erumpère (0, ts, rupi, ruplum). Gic. 
— des plaintes, WE S'Exn«LEn és, 

S'exnacun, v. 1° l’ron. Être pousse 
au dehors. Exhalari, pass. Plin. Àf- 
flari, pass. Cic. =: Du brouillard 
s'exhale, [1 8’— du brouillard de la 
terre, À terrä exhalatur caligo. Plhin. 
Des parfums s'exhalent des fleurs, 
Odores afflantur e floribus. Cic. Der- 
nier souffle qui s'exhale, Spiritus fu- 
giens (de fugêre, io, is, fugi. fugitun, 
n.). Quint. | 2° S'éraporer. Voy. ce 
m. 40, 20.|] 30 Fig. Être manifesté 
vivement. Erumpêre, 0, is, rupi, np 
tum, n. Sen. [Sa] colère s'exhale 
contre.., fracundia erumpit in (ace.). 
Czs. || 6° Réf. S'emporter : S'exhaler 
eo plaintes, In questus se profund?rt 
(o, 15, fudi, fusum). Liv. . 

EXHAUSSEMENT, 8. m. Action 
d'élever plus haut. S'expr. en lonrn. 
par un v. Voy. le suiv. 

EXHAUSSER, v. act. Élorer plus 
haut : Frhausser un toit, des lours, 
Tectum altius tolière (o, is, sustuh, 
sublatum), act. Cic. Turres altius edu- 
cére (o, is, duri, ductum), act. Tac. 

EXITÉRÉDATION, s. {. Aotion d'ez- 
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béréder, Erheredatio,onis, [.Quint. Dig. 
EXUÉRÉDER, %- act. Deshôriter. 
Erheredare, act. Cic. | 
EXHIDER, v. act. Montror. Erhi- 
dire, eo, es, but, bitum, act. Cic. 
EXHIDITION, s. f. Action d'exhiber. 
Erhibitio, onis, f. Gell. Ulp. 
EXHONTATION, S. f. 1° Discours 
lequel on exhorte. Hertaiio, onts, 
F Cic. Suet. Adhortatio, f. Cic. Cohor- 
tatio, . Cic. Hortamentum, i, n. Sall. 
Liv. Hortamen, minis, n. Liv. Ov. : 
Exhortalion adressée à des juges, 
Cohortatio judicum. Cic. Les exbor- 
tations d’un général, Ducis cohorta- 
tiones. Tac. Adresser des — à qqn, 
C. sxuorTER. || 2° Fraure de rhèto- 
rique. Suasio, onis, f. Cie. 
EXUHONTER, v. act. Exciter pi 
des paroles. [ortari, dép. (acc.). Cic. 
Adhortari, dép. (acc.\. Cic. Ezhor- 
tari, dép. (acc.). Cic. Cohortari, dép. 
{acc.). Cie. Cohortatione incifare, act. 
Cic. : Celni, Celle qui exhorte, Hor- 
tator, oris, masc. Cic. Virg. Horta- 
trir, icis, fém. Quint. St. Propre à 
exhorter, Erhortativus, a, um. Quint. 
Qui a exhorté, Hortatus, a, um. Cic. 
Erborter qqn à ia vertu, Aliquem ad 
vtriulem cohortari. Cic. — qqn à 
(faire), Aliquem hortari in ou ad (fa- 
ciendum). Liv. Quint. ut (faciat). Cic. 
cohortari ad (faciendum). Cic. ut (fa- 
ciat). Cæs. exhortari uf (faciat). Quint. 
— gg0 à ne pas (faire), Aliquem hor- 
tari ou cohortari ne (faciat). Cæs. — 
qga à combattre, à se venger, Ali- 
quem cohortari ad prælium. Quint. 
exhortari ad ulfionem. Plin. Être 
exhorté par qqa à qq. ch., Cohorta- 
tione dalicujus in aliquid incitari, 
pass. Cic. Aliquem aucforem et impur- 
sorem alicujus rei habère (20, es, bui, 
bitum). Cic. Être — à faire qq. ch., 
Ad rem faciendam impelli (or, Eris, 
pulsus sum), pass. Cic. — par Valé- 
nus, il émigra, Hortatu Valerii, de- 
migravif. Cic. Qui a hesoin d'être —, 
Erhortandus, a, um. Quint. Voy. 
mciTEr {9 et 20, CONSEILLER 2°. 
S'rtuonTen, v. 1° Réf. Exhorter 
soi-même. Sese adhortari Cox. le 
précéd.), dép. Cat. || 2° Récipr 
S'eshorter muluellement : Ils s'exhor- 
tent à (faire), Cohortantur inter se ut 
aciant); à ne pas (faire), ne (faciant). 
s. VOy. EXIONTER. 
EXHUMATION, s. f. Action d'exhu- 
mer. Se tourne parun v.Vov.BXBUMER. 
EXNHUMER, v. act. 1° Dotorrer (un 
mort). Solo eruëre (0, is, ui, utum), act. 
Tac. Voy. pérenren 2°. || 2° Fig. Tirer 
de l'oubli. Eruëre (voy. 10), act. Cic. 
EXIGEANT, part. prés. d'ExIOER, 
Voy. ce v. l ÉIIGEANT, ANTE, 2d). 
1° Qui exige beaucoup. Imperiosus, a, 
um. Cic. : Suis-je exigeant (dans ma 
demande)? Num iniquum postulo ? 
Ter. Les passions sont extrêmement 
exigeantes, Libidines infinita quedam 
inperan(. Cic. Nous nous montrons 
exigeants envers nous-mêmes, {mpe- 
ricsi nobts ipsis sumus. Sen. || 2° Dif- 
ficile à contenter. Difcilis, m. f.,e, n. 
Ter. Cic. Acerbus, a, um. Cic. Durus. 
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Cxs.: Usurierstrès exigeants, Acerbis- 
simi feneratores. Cic. 

EXIGENCE, s. f. 14° Prétontion de 
celui qui ost exigeant. Arrogantia, æ, 
f. Liv. Difficultas, atis, f. Cie. : Céder 
aux exigences de qqn, Arrogantiæ 
alicujus cedëre. Liv. || 2° Action 
d'exiger. Erpostulalio, onis, f. Cic. || 
8° Ce qui est exigé. Requisitum, à, n. 
Quint. : Répondre aux exigences, Ad 
requisita respondère. Quint. Voy. De- 
MANDE. || 6° Besoin : L'exigence de la 
guerre, Belli usus (a), m. Liv. Sui- 
vant les exigences de l'action, Ut 
actus poscit. Quint. Voy. næsoin. 

EXIGER, v. act. 1° Demander au 
nom d'un droit légitime ou pretondu., 
Ezxigêre, 0, is, eg, actum, act. Cic. 
Erpostulare, act. Cic. Imperare, set, 
Cæs. =: Exiger l'accomplissement 
d'une promesse, Promissum repelËre 
(o, is, tui el ti, ifum). Cic. J'exige de 
loi que tu répondes, Erigo ex te ut 
respondeas. Cic. || 2° Forcer à payer, 
à fournir. Erigère (vo: 40), act, Cæs. 
Imperare, act. Cæs. : Exiger le paye- 
ment des contributions, Pecunias im- 
peraltas ertigère. Cæzs. — le péage, 
Portorium flagitare. Suet. — des ota- 
ges, Obsides erigère ou imperare. 
Cæs. — d'un Élat des navires, de la 
cavalerie, Imperare civitali naves. 
Nep. equitatum. Cæs. || 3° Obliger à qq. 
ch qui n'est pas dû. Exigÿre (voy. to]. 
act. Cic. Imperare, act. Cic. =: Trop 
exiger de ses champs, de sa vigne 
(Sn leur faire la loi), Imperare ayris. 

en. viti. Col. — de qqn des intérêts 
trop lourds, Graviores usuras alicui 
infligëre (o, is, fliri, flictum). Dig. — 
de qqn qu'il fasse, Aliquem cogère (0, 
is, egi, actum) ut faciat. Cic. ad fa- 
ciendum. Cie. facëre. Cic. || 4° Avec 
un 0. de ch. pour sujet. Obliger 4, 
astreindre à, Requirère, 0, is, quisivi 
el sit, situm, act. Cic. Quærère, o, is, 
quæsivi et sit, sifum, act. Cic. Ex1- 
gëre (voy. 4°), act. Sen. Quint. Pos- 
cére, 0, 18, poposci, 8. sup., act. Cæs. 
Liv. Petfre, o, is, ui et 1i, ilum, act. 
Cic. Postulare, act. Cic. Flagitare, act. 
Cic. Desiderare, act. Cic. =: L'iutérèt 
de la cause demande [cela], mais ne 
l'exige pas, Causa postulat, non fla- 
gitat. Cic. L'affaire exigeait de la 
promptitude, Res diligentiam requi- 
rebal. Cæs. La philosophie exige de 
la tempérance, Frugalitatem erigit 
philosophia. Sen. Les contestations 
exigent l'intervention de juges, Lites 
judices quærunt. Varr. [Choses] qui 
— du courage, Quæ virtutis 1n- 
digent (de indigëre, eo, gui, 8. sup., 
n.). Cie. [Cet] ouvrage exige beau- 
coup d'exercice, Opus exercilatione 
non parva egel (de egère, eo, gui, 8. 
sup., n.). Cic. La libéralité — bien 
des précaulions, Liberalitas multas 
habet cautiones. Liv. Fxiger de grands 
efforts, Esse summi laboris. Cæs.magns 
contentionis. Cic. [Cela] exigeait heau- 
coup de courage et de bonheur, Fuit 


virlulis el fortunæ ingentis. Liv. Le 


reste exige bien autrement de tra- 


vail, Reliqua multo majorem laborem 


guus, a,um. Cic. 


hors de son 
Ejectio, onis, [. Cic. Agquz et ignrs 
interdictio (onis), f. Cic. : Condamner 
gqo à l'exil, Punir qqn d'—, Aliquem 
exsilio afficère. Cæs. Ju 

ersulem. Nep. [L'État] condamoa le 
roi à l'—, Ersu 
Cic. Être frappé d'—, Interdici aquä 
et igni. Brut. ap. Cic. Se condamuer 
à l'—, Ersilium sibi consciscère. Liv. 
Envoyer en —, C. exiLun. S'en aller 
en —, In exsilium ire. Cic. proficisci. 
Cic. abire. Liv. Ersulatum abire. Liv. 
Ils demandaient pour — un lieu sûr, 
Tutum ezxstlium orabant. Tac. Liea 
pr re à vivre en —, Aplus ad exrsu- 
a 
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destderant. Cic. Autant que l'— js 
circonstance, Quantum res pelit. Cic. 
Quand le besoin l'—, Cum usus pos- 
cit. Cæs. Ubi res poscit. Liv. Selon 
ue l'exigent les circonstances et l'af- 
aire, Pro lempore el pro re. Cic. Le 
sujet exige qu'on expose, Res pos- 
tulat erponère. Sal. 
EXIGIBLE, adj. Qui peut être exige 


zRéciamer une somme d'argent avant 
qu'elle ne soit exigible, Ante petere 
pecuniam, quam cœpla est deberi. Cic. 


- PETIT. 


EXIGU, vé, ad). Fort petit Ezxt- 
( OY- PE . 
EXIGUITE, 8. f. Petitesse. Eri- 


guilas, alis, f. Cic. Vos: PETITESSE. 
sio 


EXIL, 8. m. Expulsion de qqn 


ys. Ersilium, ii, n. Cic. 


dicare aliquem 


regem esse Jussil. 


ndum locus. Cie. Passer à Rome le 


temps de son —, Romz exsulare, n. 
Cic. Dans son —, il vint.…, Venit 
ersul. Cic. Après l'— de Tarqnin, 
Tarquinio exracto ou erpulso ou pulso. 
Cic. 11 mourut quatre ans après son 
—, Decessit post annum quartum 
quon expulsus fuerat. Nep. Rappeler 


e l'—, De ersilio revocare. Liv. re- 


ducëre. Cie. Revenir d'—, Ersilio re- 
dire. Plaut.|| Fig. Exsilium, ti, n. Plin. 


EXILÉ, Ée, part passé d'ExILER, 


Voy. ce v. || S. m. et f. Personne 
qu'on a condamnée à l'exil. Ersul, ulis, 


m. f. Cic. =: Aucune antre exilée, 


Non alia ezsul. Tac. Rouvrir aux er:- 
lésles portes dela patrie. Ersules resti- 
tuëre. l'ic. Être exilé, Exsulare, n.Cic. 


EXILER, v. act, 4° Expuiser hors 


de son pays. Exterminare, act. Cic. 
Exigère, o, is, egi, actum, acl. Cic. 
Ejicére, io, is, jeei, jectum, act. Cic. 


Pellère, o, is, pepuli, pulsum, act. Cic. 
Erpellère, o, is, puli, pulsum, act. Cie. 
Exsilio affictre Ho, ts, feci, fectum) 
ou projicère ou multare, act. Cic. 
(Alicui) aquä et igni interdic“re (0, is, 
diri, dictum), a. Cic. : Exiler d'une 
ville, de la cité, de sa patrie, Ezxter- 
minare ez wrbe, de civitate. Cic. 
Ufre ez urbe, « civitaie, pairiä 

ou a patriä. Cic. Pellëre civitate. Cic. 
patriä. Nep. Ejic’re civilale. Nep. 
mo. Cæs. Être exilé (par, de), Erter- 
minari, pass., et tons les pass. des 
verbes act. précéd. Cic. Être — (= 
vivre en exil), Exsulare, n. Cic. Is 
sont exilés, Ersules sunt. Cic. Qui 
est, Qui a été exilé (par, de), Erter- 
minalus, a, um, et tous les part. 
assés pass. des v. act. précéd. Cic. 
Qui est — (= qui vit dans l'exil), 
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Ezxsul, gén. wlis. Cic. Exiorris, m. 
f.,e, 0. Cie. Patriä ou Domo erior- 
ris. Sal. Patriä carens (gén. entis). 
Ter. Voy. »anNin {°. || 2° Reloguer 
dans un fou doterminé. (Pour un tewps 
limité) Relegare, ac. Cie. (Pour la vie, 
dans un lien désert) Deportare, act. 
Tac. Quint. : Exiler qqn à Lamia, 
en Sicile, pour dix ans, Relegare ali- 
uem Lamiam. Cic. in Siciiam. Liv. 
in décem annos. Tac. || 3° Fig. Éloi- 
ner de sa présence. Amandare, act. 
die. Ab se dimittére (0, ts, misi, mis- 
sum), act. Cie. No 
S'exiuen, v. ré0l. e S'expatrlor. 
In ersilium profugère (io, is, fugi, 
fugitum), n. Cic. Solum vertëre (0, is, 
verti, versum) ou mulare. Cic.=S'exiler 
volontairement, In volunlarium exsi- 
lium seced#re (0, is, cessi, cessum), 0. 
Sen. proficisci (or, ëris, fectus sum), 
dép. Just. Sibt exsilium consciscère 
{o, is, conscivi et sci, scitum). Liv. 
S'— chez les Volsques, In Volscos 
ezsulatum abire (eo, is, ui et üi, 
itum), n. Liv. |} 2° Fig. Se retirer, 50 
mottre 4 l'écart : S'exiler du monde, 
De medio recedfre (voy. 1°), n. Cic. 
S'— dans un désert, Se in solitu- 
dinem abdëre (0, is, didi, ditum). Cic. 
EXISTANT, ANTB, adj. Qui existe. 
Qui (quæz, quod) nunc est. Cic. 
EXISTENCE, 3. f. 1° État do co qui 
existe. Se Lourne par existen : Esse, 
sum, es, fui, futurus, n. Cic. : Craire 
à l'exislence de Dieu, Cred#re Deum 
esse. Sen. [Choses] dont nous n'avons 
jamais soupçonné l'—, Quas esse nun- 
quam suspicati sumus. Cic. L'— d’une 
chose esl constatée, Nem esse mani- 
festum est. Cic. Is nièrent l'— de 
‘âme, Nullum animum esse direrunt. 
Cic. Ils n'ont pas d'—, Nulli sunt. 
Cic. Être dépourvu d’— réelle, Non 
habëre substantiam. Sen. Les dieux 
a'onl pas d' — réelle, Dii non re sunt. 
Cic. || 2° Vio. Vita, æ, f. Cie. Qaf. 
Ætas, atis, f. Cic.= Désirer plusieurs 
existences, Plures vitas desiderare. 
Quint. Une heure d'existence, Unius 
horæ usura (æ), f. Cic. Donner l'— à, 
Voy. créen, ENraANTEn. Recevoir l'—, 
C. NaAîTne. Moyens d'—, Viclus, üs, 
m. Cic. Prolonger son — jusqu'à cent 
ans, Perducfre ætatem ad centesinum 
annum. Cic. Voy. vie. |] 3° Position 
dans le sociôté, Conditio, onts, f. Cic. 
Vuy. connirion 30, ÉTAT 80. 
EXISTER, v. n. {° Avoir l'êtro; 
être, se trouver, avoir lieu. Esse, sum, 
es, fui, futurus, n. Cic. Exsistfre, 0, 
is, sftti, 8. sup., n. Cic. Consiare, 0, 
as, sitli, stafurus, n, Cic.: Celui qui 
ne fait rien n'existe pas pour moi, 
Alihi, qui nihï agit, esse omnino non 
videlur, Cic. Voir ce qui n'— pas, 
Cernêre «a quæ nulla sunt. Cie. Dont 
les écrits exislent encore, Quorum 
seripta constant. Cie. L'âme continue 
d'exister après la mort, Antimi post 
mortem remanent (de remanëre, e0, s. 
arf. ni sup., n.). Cie. Voy. ÊTRE 
l. n.) 40. |} 20 IL extere, impers. |l 
ga, on trouve. Ezxsisiëre (voy. 1e), 
a. Cic, : Lexiste des animanx qui. 
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Sunt feræz quæ.… Ces. 1 n°— au fond 
aucune ressemblance, Nulla subest 
similitudo. Quint. Il — encore des 
lettres de Philippe, Epistolæ Philippi 
ezstant (de exstare, 0, sfiti, slalurus, 
n.). Cic. Il existait encore des gens 
qui avaient vu... Supererant (de 
superesse) adhuc qui spectaverant. 
Suet. Voy. èTne (v. n.) 20. || 30 Vivre. 
Esse (voy. 10), n. Cic. Vivêre, 0, is, 
viri, vic{um, n. Cic. : Tant quo 
j'existerai, Quoad vivam. Cic. Quand 
j'aurai cessé d'exister, Quando con- 
cessero (de concedère, 0, is, cessum, 0. 
= s'en aller). Tac. Voy. vivre. 
EXODE, 8. m. Le socond livre du 
Pentaleuque. Exodus, i, fém. Vulg.Tert. 
EXONÉRATION, 5. f. C. né- 
caançe 2°, DISPENSE 30, 
EXONÉREN, v. act. C. DÉCHAROGR 
30, 49, DISPENSEN 2°. 
S'éxoxénen, v. réf. C. S'ACQUITTER 
10, Se LiDénen. 
EXONADLE, adj. Qui se laisse 
flchir. Erorabilis,m.f.,e,n. Cic. Hor. 
EXORDITAMNENT, adv. GC. s1- 
CESSIVEMENT. 
EXONDITANT. C. RICESSIFr. 
EXONCISER, v. act. 10 Chasser 
{les demons) par des oxorcismes. Dæ- 
monas adjuralione divini nominis 
expellëre (o, is, puli, pulsum), act. 
Lact. : Démons exorcisés au nom de 
Dieu, Dæmones Dei nomine adjurati. 
Laet. || 2° Delivrer du dèmon : Exor- 
ciser un homme, Dæmonium ab ho- 
mine compescère (0, is, ui, 8. Shp.). 
Vulg. [Possédé] exorcisé, À quo dz- 
monia erierunt (de exire, e0, is, ivi 
et üi, ttum, n.). Vulg. 
EXORNCISMS, s. m. Paroles ot céré- 
monies dont on se sert pour exorcisor. 
Ezxvrcismus, t, m. Tert. 
EXONCISTE, 3. m. Colul qui exor- 
ciso. Exorcista, æ, m. C.-Just. Firm. 
Hier. Adjurator, oris, m. Isid. 
EXORDE, 5. M. 1° La premiere par- 
tie d'un discours. (Le pl. souv.) Eror- 
dium, it, n. Cic. Proæmium, n. Cic. 
Principium, n. Cic. Dicendi exordium 
ou principium. Cie. (Rar-) Exorsus, 
üs, m. Cic. : Dans l'exorde du plai- 
doyer pour Milon, In exordio pro Ali- 
lone. Quint. Tirer l'— de notre per- 
sonne, Duc#re exordium a nosträ per- 
sonä. Quint. Prendre son — de plus 
haut, Exordium longius pelëre. Cie. 
— tiré detrès loin, Alfe petitum proæ- 
mium. Cic. — d'emprunt, Exrordium 
translatum. Cic. — insinuant, Insinua- 
tio, onis, [. Cic. Quint. Faire, Direl'—, 
Exordiri, ior, iris, orsus sum, dép. Cic. 
1 2° Fig. Commencoment. Voy. ce m. 
EXOTIQUE, adj. C. ÉTRANGER {°, 
EXPANSIDLE, ad]. C. le suiv. de. 
EXPANSIP, 1ve, adj. 1° Dilatablo. 
Voy. ce m. || 2e Fig. Qui s'epancho 
volontiers. Apertus, a, um. Cic. : Une 
lettre un peu expansive, Litteræ libe- 
riores. Cic. [Quinctius] était peu ex- 
pangif, Naturà recondilä fuit. Cic. 
EXPANSION, 5. f. {° Dilatation. 
Voy. ce m. |} 2e Extension. Erpansiv, 
onis, f. C.-Aur. || 8 Fig. Épanche- 
ment. Voy. ce m. 3e, 
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EXPATRIATION, 5, f. GC. EtIL, 
EXPATIIFN, v.acl. C. ExiLes. 
S'ExPatTrirn, v. réf. C. S'ExILRR. 
EXPECTATIVE, 8. [.C. ATTENTE, 

ESPÉNANCK. 

EXVECTORATION, 5. f. C. cu- 
CUEMENT. 

EXPECTORERN. C. CRACHER. 

EXPEDIENT, adj. masc. Ulle, pro- 
fitable. Utilis, m. f., e, n. Cic.: ll 
n'est jamais expédient de faire ane 
faute, Nunquam utile est peccare. Cie. 
I est — pour vous d'être bonnes, 
Donas esse vobis erpedit (de expedire, 
it, juif et itt, îtum, n.). Ter. Choses 
qu'il est — de savoir, Quæ scire pre- 
est (de prodesse, prosum, profui, pro- 
futurus, ne.) Sen. Être — pour les 
intérêts de l'État, Mazime reipublic 
conduc®re (0, is, duxi, ductum), n. Cte. 

ExPÉDIENT, 5. m. Moyen de se tirer 
d'ombarras. Ratio, omis, f. Cic. Vie, 
æ,f. Ter. Ars, rlis, F. Liv. Consi- 
lium, it, n. Nep. Inventum, i, 0. Ney. 
Machina, æ, f. Cic. : Expédient ingé- 
nieux, Callidum inventun, Nep. Ima- 
giner un —, Invenire viam consili. 
Liv. Consilium reperire. Ter. Recoarir 
à un —, à des expédients, Rationca 
inire. Cæs. Liv. adhibère. Cic. Artru 
adhibère. Liv. Ad artes confug/re, Mr. 
Mettre en jeu toute sorte d'— 
pour tenir..., Omnes adhibêre machi- 
nas ad tenendum. Cie. Se Lirer d'af- 
faire par qq. expédient, Aliqué 
viä ou ratione se erplicare. Cie. Fer- 
Lile en expédients, Versulus, a, un. 
Cic. J'en suis aux — (pour me pro- 
curer de l'argent), Consilia rerum 
domesticarum sunt impedita. Cic. 

EXPEDIFGR, v. acl. 1° Expéores 
oo. cu. Häter l'oxccution de (qq. ch.). 
Maturare, act. Cic. Accelerare, act 
Cæs. Approperare, act. Liv. : Expé- 
dier les affaires, Negotin malurare, 
Suet. || 2° Depenser rapidement : Ex- 
pédier son patremoine, Patrimo- 
nium confic#re (io, ts, feci, fectum). 
Cic. Voy. Dkvonxn 3°. || 3° Faire une 
copie officielle d'un acte. Describére, 0, 
is, scripsi, scriptum, act. Cie. Voy. 
coPlEn 10. || 4° ExPÉDIER 00. cn. ou 
oow. Faire partir pour uns certaine 
dostination. Mittfre, o, is, misi, mis- 
sum, acl. Cic. Voy. unvorwa 10,9% 
6° Expépien Qon. Terminer les affaires 
qui concernent {qgn). (Ce aliquo) con- 
ficëre (voy. 20). ic. 1} 6° Ruiner lon. 
Voy. nuINER. || 7° Faire mourir. Up- 
primire, 0, is, pressi, pressum, act 
Cic. = Expédier promptement qq, 
Mortem alicui properare. Liv. 

EXPÉDITIF, 1vg, ad). Qui espèdie 
promptoment les affaires. Celer, eris, 
ere. Plaut. For. : Iloinme expéditif, 
Iomo industrinus ou gnavus. Cic. Vuy. 
ACTIF 40. PROWPT. 

EXPÉDITION, 8. f, 10 Diligence. 
Diligentia, æ, f. Cic. : Il faut de l'expe- 
dition, Mafure facto ou Properate 
opus est. Sall. Homme d'—, Homo in- 
dustrius ou gnavus. Cie. Voy. acrr 
40. || 2e Action do hâter. Afaturatio, 
onis, f. Ad Her. S'expr. mieux ea 
tourn. par uu v. =: Pour la prompte 
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expédition de ses entreprises, Ad 
cepta maturanda. Liv. || 8° Entrepriso 
de querre. Erpeditio, onis, f. Cic. Cæs. 
Mititia, æ, f. Cic. Vell. Bellum, i, n. 
Nep. : Expédilion de Grèce, en Grèce, 
eontre les Grecs, Militia adversus 
Græcos. Just. Drillante — de Brutus 
ea Espagne, Præclara in Hispaniä 
Bruti militia. Vell. Entreprendre une 
Erpedilionem suscipére. Suet. 
Fstre partir une armée pour une —, 
Erercitum in expeditionem educêre. 
Cic. Voy. CAMPAGNE 50. || 60 Voyage. 
Eu gén.) Ercursio, onis, f. PI.-j. 
ur à l'étranger) Peregrinatio, f. 
ie. (Sar mer) Navwigatio, F. Cic. || 
Go Action d'envoyer. Missio, onis, f. 
Cie. QE ENvOr 40. |} 6° Au pl. Dé- 
pêches. Voy. ce m. 
EXPÉDITIVEMENT, ady.C. PhOM- 
PTSUENT. 
EXPÉRIENCE. 8. f. 1° Action 
d'eprouver, epreuve. Erperientia, æ, f. 
Cie. Érperimentum, à, n. Cic. Peri- 
clitatio, onis, f. Cic. : La Lhéone et 
l'expérience, Ratio et ezperuentia. Cels. 
La théorie ne vaul pas l'—, Minus 
valent præcepla quam erperimen(a. 
Quint. Faire l'— de, Ezxperiri, or, 
iris, perlus sum, dép. (acc). Cic. 
Faire l'— de ses forces, Sur pericu- 
lum factre. Cic. Comune j'en ai moi- 
mème fait l'—, Sicut probaut ipse. 
Sall. Je dirai, non pas tant pour 
l'avoir appris que pour en avoir fait 
moi-même l'—, Dicam, non (am doc- 
tus, quam ezpertus. Cic. J'en parle 
par —, (Id) dico erpertus in nobis (= 
fn me). Cic. Nous devons savoir par 
—, Experti debemus scire. Cic. Metel- 
los savait par — que..., Metello expe- 
rimentis cognilum eral (prop in d 
Sall. Conuaissant par — le néant de 
223 choses, Erperlus quan essent ina- 
aia {Aæc). Cic. Je connais par — votre 
œurase, Virus vestra spertata mihi 
est. Sall. Je dois cette connaissance 
plutôt à l'— qn'aux leçons, (Id), erpe- 
riendo magis quam discen:o, cognoui. 
Cic. Croyerz-en mon —, (fihi) experlo 
credite. Virg. L'— m'a appris que 
[cela] est utile, Exzper(us sum, pro- 
desse. Quint. L'— a fait voir que, 
Periculo compertum est (prop. inf.). 
Sall. Après une — de huit années, 
Caplo experimento per octo annos. Tac. 
T. de science. Faire des expé- 
riences, Erperimenta agëre. Plin. Mul- 
tiplier les —, Erperiri aliud atque 
ahud. Cels. Essayer la force d'un 
poison sur nn esclave acholé tout 
exprès pour cetle expérience, Veneni 
vim erperiri in servo, ad rem ipsam 
parato. Cic. | 2° Connaissance acquise 
par un long usago. Usus rerum, et 
abs. Usus, üs, m. Cic. Erperientia 
rerum, et abs. Erperientia, æ, f. Tac. 
Vell. : Expérience de la uavigalion, 
Usus nauticurum rerum. Cæs. — des 
eboses de la guerre, Militaris usus. 
Ces. Préter le secours de son —, 
Ministerium consilit sui afferre. Just. 
Dooner de l'— à qqn, Aliquem facëre 
eritum, Prop. Ayant une telle —, 
ali usu præditus (a, um). Cic. Homme 
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qui a une longue —, Vir longä ez- 
perientid. Vell, Ilomme d'—, Avoir 
de l'—, Avoir l'— de, Voy. exré- 
RIMENTÉ (adj.). Homme sans —, [Momo 
omnium rerum imperilus Où rudis ou 
ignarus. Cic. Général sans —, Nullius 
usuüs imperator. Cæs. Qui est sans — 
des choses de la guerre, Belli impe- 
ritus. Nep. Rei militaris rudis. Cic. 
Voy. INEXPÉNIMENTÉ. 
EXPERIMENTAL, ALE, ad). Qui est 
fondé sur l'expérience = Être expéri- 
mental, Experimentis consiare (0, &s, 
stiti, slalurus), n. Quint. 
EXPERIMENTÉ, és, part. passé 
d'EXPÉRIMENTER, Voy. ce v. || Adj. 
lastruit par l'expérlence. Usu doctus 
Ge um). Cæs. Perilus usu, et simpl. 
eritus. Cic. Callidus usu, et simpl. 
Callidus. Cic. Exercitatus. Cic. Sciens, 
én. entis. Cic. = Plus expérimenté, 
su superior (gén. oris). Cic. melior. 
Liv. Homme très —, Vir usu præ- 
stans (gén. antis). Nep. Vir multis 
erperimentis erudilus. PI.-f. Les gens 
expérimeutés, Homines usu periti. 
Cic. et simpi. Periti, orum, m. pl. 
Cic. Hor. Prudentes, ium, m. pl. Curt. 
Pilote très expérimenté, Scientis- 
simus gubernator. Cic. Capilaine très 
—, Duzx peritissimus Où erercitatis- 
simus, Cæs. — dans les différents dé- 
tails de la politique, {n rerum publi- 
carum varielate versatus. Cic. Très — 
dans la science du droit, {n jure pa- 
ratissimus. Cic. — dans l'art mili- 
taire, Érercilatus in re mililari. Cæs. 
Être — dans les choses de la guerre, 
Belli usum habère. Cæ#s. Qui n'est pas 
—, Voy. INPXPÉMUENTÉ. 
EXPENRIMENTEN, Y. 1° Act. Véri- 
fier par experience. Erperiri, tor, iris, 
perius sum, dép. (acc.). Cie. Pericli- 
tari, dép. (acc.). Cic. (Alicujus rei) 
periculum facëre (io, is, feci, factum). 
Cie. : Expérimenter un poison sur 
un chevreau, Erperiri venenum in 
hædo. Suet. || Ayant exptrimenté, 
Erpertus ou Periclitatus (sens acl.). 
Cic. || Ayant été expérimenté, Exper- 
tus ou Periclitatus (sens pass.). Cic. 
11 2° Neat. Faire dos experiences. Erpe- 
rünenta agêre (0, is, egi, actum). Plin. 
EXPENT, ERTE, adj. Que l'expo- 
rlence a rendu habile. Peritus, a, um. 
Cie. : Expert à qq. ch., en qq. ch. 
Peritus alicujus rei. Cic. qqf. ad rem. 
Cic. rar. re. Cic. Vell. tr. rar. de re. 
Varr. — à plaider, en l’arl de nagor, 
Peritus ad agendum. Cüc. nandi. Liv. 
Voy. HADILX. 
ÉxrxnT, 8. m. Vorificateur, estima- 
teur. C. APPNÉCIATEUR, CONNAISSKUR. 
EXPENTISE, s. f. Operation d'un 
export. Probatio, ont, f. Cic. Plin. 
EXPIATION, S. [. 1° Csromonis 
pour apaiser la colère divine. (Action 
d'expier en gén.) Erpialio, onis, f. 
Liv. Piatio, f. Plin. (Action de dé- 
tourner l'effet d'un prodige) Procu- 
rate, f. Cic. Liv. (Moyen d'expier) 
Piacuum, i, n. Cie. 
Sen. : Sacrifice d'expiatiou, Piaculare 


sacrificium. Liv. — d'au prodige, 
es 


P-ocuratio portenti. Lie. Apaiser 


d'expier une 


facrre. 


tamentum, n. 
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mânes par des expiations, Afanes 
expiare. Cic. Purifier qqn, le Foram 
par des —, Erpiare aliquem. Cic. 
forum. Cic. l'urifier par des — un 
endroit frappé de la foudre, Procu- 
rare fulgur. Suet. Détourner l'effet 
d'an prodige par des —, Prodigium 
expiare. Liv. procurare. Liv. Si lu 
avais ou quelque expialion à faire, 
St quid tibt piandum fuisset. Cic. On 
fit des expiations (pour détourner 
l'effet d'nn prodige), Procuratum est, 
impers. pass. Liv. Rayons de miel 
Offerts en expialion, Favi ad pia- 


mentum dalfi. Plin. Que ce soient les 


premières victimes offertes en —, 
a prima piacula sunto. Virg. Voy. 
BXPIATOIRS. l 2° Pig. Action, Moyen 

L aute. (Action) Erpialio, 
oni, f. Cic. Liv. (Mnyen) Piaculum, 
{, n. Cic. Piamentum, n. Plin. : En 
expialion, Pour l—, Ad piaculum. 
Liv. I jugeait [retle] perte suffisante 
pour 1 — de son bonheur, Ei felici- 
{atis sux salis piamenti in damno vi- 
debat-+. Plin. 

EXPIATOIRE, adj. Qui expie. Pia- 
culants, m.f., «,n, Varr. Liv. : Sa- 
crifice expialoire, Piaculare sacrifi- 
cium. Liv. Faire à Junon des sacri- 
fices expialoires, Piacularia Junoni 
iv. Victime expiatoire, Pia- 
cularis Aostia. Varr. Piaculum, i, 0. 
Virg. Liv. lmmoler une viclime —, 
Piaculum hostiam cædére. Liv. (Le 
préleur] est purifié par le sacrilice 
d'une victime —, Piaculari hostà 


factä pratur. Varr. Olrir 4 Jupiter 


des viclimnes expiatoires, Jfostiis Jovi 


procurare, n. S. C. ap. Gell. Sacrifier 


une truie, un porc comme victime 
expiatoire, Porco piaculo facëre (io, 
is, feci, factum). Cato. Sue procuratis- 


nem facëre. Cic. Nous servons de vic- 


limes expraluires pour détourner les 
dangers de l'Elat, Piacula sumus luen- 
dis periculis publicis (au dat.). Liv. 
Livrer qqn à la colère des Romains 
comme viclime expialoire, Aliquem 


piaculum irs Komanorumn dedére. Liv. 


Victime — de la rupture du traité 
Piaculum rupti fœderis. Liv. Je de- 
viens la viclime — de ta sottise, Pia- 
cularis fo ob stullitiom fuam. Plaut. 

EXPIEN, v, act. 1° Racheter une 
faute en subissant une peine. Ermare. 
act. Cic. Lure, 0, 1s, ui. uilurus, act. 
Liv. :Expier son crime, Scelus erpiare. 
Cic. Liv. Sceleris pænas dare (0, as, 
dedi, datum). Cic. ou pendëre (o, is, 
pependi, pensum). Cic. — son crime 
envers l'État, Reïpublicæ pœnas depren- 
d#re (0, is, pendi, pensum). Cie. — sa 
faute. Peccati sui pœnas luère. Cic. 
Errorem expiare. Pi.-j. 1] te faut — 
ma faute (— en ètre victime), Tibr 
meus error ferendus (pass. de ferre, 
fero, fers. tuli, latum). Cic. — par 
une mort volontaire l'atlentat (qu'elle 
a subi), Stuprumn utorte voluutaria 
luïre. Liv. Faire — à Lous les gens 
de bien son mécontentement, Pænas 
doloris sui «db optimo quoque petïre (0, 
ts, jui el ii, tfum). Cic. Voy. PUNIR, 
Les dieux ont fait — tes crimes à 
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Dos soldats, Dit tua scelera in nosiros 
milites erpiaverunt. Cic. || 2° Rachoter 
une faute on infligeant une poins : 
Expier la mort du roi par le sang des 
conjurés. Sanguine conjuratorun regi 
parentare. Liv. VOy. POxiR, 

EXPIRANT, parl. prés. d'EXPIRER, 
Voy. ce v. || BXPIRANT, ANTE, adj. 
0 Qui mourt. Aforiens, gén. entis. Cic. 
Erspirans, gén. antis. Liv. || 2° Fig. 
Qui init. Intermortuus, a, um. Cic. : 
Les débris expirants du parti de Cati- 
lina, Intermortuæ Catihinæ reliquiæ. 
Cic. La liberté expirante, Libertas 
ezspirans. PI.-j. 

EXPIRATION, 5. f. 1° Expulsion 
de l'air hors des poumons. Respiratio, 
onis, [. Cic. On tourne ordin. par un 
v. : Une parlie [de l'air] est rendue 
par l'expiration, Pars reddilur respi- 
rando. Cic. Voy. exPinen (act.). || 
2° Fin d'un temps convenu. Exritus, Us, 
m. Cic. : À l'expiration de l'annéo 

récédente, Erilu superioris anni. 

iv. À cause de l'— prochaine de 
l'année, Quia jam in erilu annus erat. 
Liv. À l'— de la cinquième année, 
Quinto anno exeunte. Cie. Voy. uxPi- 
aka (neut.) 3e. 

EXPIRÉ, ée, part. passé. 40 Expul- 
sè les poumons. Voy. ExPin&n 
(acL.). |] 2° Mort. Mortuus, a, um. Cic. 
Î| $° Fig. Terminé. Peractus, a, um. 
Liv. : Considère l'aunée comme ex- 
pirée, Erpletum annum habeto. Cic. 
Voy. ezPrnen (neut.) 3°. 

EXPINER, v. act. Expuiser (lair 
qu'on avait aspiré) : Expirer l'air, Ani- 
mam respirare. Cic. Spirilum emitiëre 
(o, is, misi, missum). Cels. redd®re (0, 
ts, reddidi, redditum). Plin. Aspirer 
l'air et l'—, Attrahre et reddëre ani- 
mam. Cic. 

Expinen, v. n. {o Mourir. Erspi- 
rare, n. Liv. Animam eflare. Cic. 
Nep. edëre (o, is, didi, ditum). Cic. 
agëre (0, is, egi, actum). Cic. amit- 
tère (0, is, misi, missum). Cic. emit- 
tére. Nep. deponêre (o, is, posut, po- 
situm). Nep. relinquêre (o, is, liqui, 
lictum). Ter. Extremum spiriltum effun- 
dëre (0, Îs, fudi, fusum, Cic. Alori, 
‘or, ëris, morluus sum, dép. Cic. 
Emori, dép. Cic. = Avaul d'expirer, 
Ante efflalam animam. Cie. Voy. 

ounin. || 2° Fig. Être détruit, dispa- 
saltre. Mori (voy. 1°), dép. Cic. In- 
termori, dép. Ge. Emont, dép. Cic. 
Ou. Intercidëre, o, is, cidi, s. sup., 
n. Cic. Liv. : Le souffle expire dans 
les voiles, Aura immoritur velis (au 
dat.). Sil. L'Élat —, Civitas inter- 
mornifur. Liv. L'amour — par degrés, 
Amor per gradus emorilur. Qu. Voy. 
DISPARAÎTRE 30, S'ÉvANOgIR 10. || 
30 Prendre fin, être au torme de sa 
durée. Erire, eo, is, ivi el it, ifum, 
n. Cie. Liv. : Le temps de mou con- 
sulat va expirer, In eri(u est meus 
consulatus. Liv. Le temps de mon 
commandement expire, Imperii tem- 
pus cœpit ezpleri (eor, éris, etus sum), 
pass. Suet. Mes fonctions annuelles 
expirent, Annuæ miht operæ emerentur 
{da emereri, 4or, rilus sum, dép.). 
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Cic. C'est le 3 des calendes de Sexlilis 
= 30 juillet) qu'expire mon mandat 
de gouverneur de province, Alihi ante 
diem lertium kalendas Sextiles de pro- 
vinciä decedendum est (de decedère, o, 
ts, cessi, cessum, n.). Cic. La trêve 
n'élait pas encore expirée, Nondum 
dies indutiarum exierat. Liv. Le temps 
{de notre magistrature) était dejà 
presque expiré, Tempus prope jam 
emeritum habebamus. Cic. 

EXPLÉTIF, VE, adj. T. de gramm. 
inutile au sens. Ærpletivus, a, um. Donat. 

EXPLICABLE, adj. Qui peut être 
explique. Explicabilis, m. f., e, n. 
(are . Plin. : [Cela] est explicable, 

æplanari polest. Cic. 

EXPLICATEUR, 8. m. Celui qui 
explique. Explicator, oris, m. Cic. 
Explanator, m. Cic. 

EXPLICATIF, 1YE, adj. Qui sert 
à expliquer. ÆExplanalorius, a, um. 
C.-Aur. 

EXPLICATION, s. f. 4° Action 
d'éclaircir un sens ou un fait obscur. 
Erplicatio, onis, f. Cic. Erplanatio, 
f. Cic. Interpretatio, [. Cic. =: Expli- 
cation claire, Erplicatio ou Erplanatio 
illustris. Cic. Les explications du pro- 
dige, Prodigiorum explanationes. Cic. 
Explication d'un nom, Nominis de- 
scriplio. Cic. enodalio. Cic. L'— de 
celte chose est facile, est difficile, 
Ejus rei facilis explicatio est. Cic. Ea 
res habet difficiles explicatus (de erpli- 
catus, üs, m.). Cic. Avoir besoiu d —, 
Desiderare lucem (de iur, f. = lu- 
mière). Cic. Éclaircir par ses expli- 
calions qq. ch. d'obscur, Rem obscu- 
ram inlerpretando erplanare. Cic. On 
n'avait pas encore donné de cela une 
explication suffisante, Nandum hoc 
erplanaium salis eraf. Cic. Donner 
une — très claire ettrès nette d'une 
ch., Rem apertissime planissimeque 
erplicare. Cic. C. &XPLIQUER 1°. Après 
ces explications, His expositis. Cic. 
Voici l'explication d'Aristote [sur ce 
point], Aristoteles ejusmodi rationem 
reddit. Sen. || 2° Action d'interproter 
un auteur. (En gên.) Interpretaiio, 
onis, [. Ad fer. (Lecture prealable et 
explicative) Prælectio, f. Quint. || 
3° Demonstration, énumération de dé- 
tails : Exphcation courte el precise, 
Brevis et circumscripta explicatic. Cic. 
MO R DEMONSTRATION. Il &o Indication 
de la cause, du motif d'une ch. Erpli- 
calio, onis, f. Sen. Ratio, f. Cic. Causa, 
æ,f. Cic. = C'était alors une explica- 
hon nouvelle que celle des éclipses 
de soleil par l'interposition de la 
lune, Erat tune RAæc nova ratio, solem 
lunæ oppositu defictre. Cic. Donner 
une — plausible de ce fait, Proba- 
bilem rationem reddfre ejus facti. Cic. 
cur id factum sit. Cie. { 6° Juslifica- 
tion, excuse. Ercusalio, onts, f. Cic. 
Causa, æ, f. Liv. =: Ajourner l'expli- 
cation de sa défection, Differre causas 
defectionis suæ. Liv. Donner l'— de 
son inaction, Cessalionis ercusalionem 
afferre. Cic. Ta manière de vivre est 
l'— de ce fait, Huïc rei vilæ tuæ con- 
sueludo excusationem dal. Cic. Voy. 
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exCOSE. || 6° Altercation, débat. Voy. 
DÉDAT 40. 
, EXPLICITE, adj. Clair, formel, dis- 
linct, manifeste. Ezrplicatus, a, um. 
Cic. : 11 pense avoir élé assez expli- 
cite dans sa réponse, Putat satis ab 
ec esse responsum. Cic. Je serai moins 
— sur le second [point], Le poste- 
riore dicam exilius (de eriliter). Varr. 
EXPLICITEMENT, adv. En termes 
clairs et formols. Explicate. Cic. =] 
est dit très explicitement dans ce [dé- 
crel}, In eo disertissime on planis- 
sime scriptum est. Liv. 
EXPLIQUER, v. act. 1° Éclair 
un sens où un fait obscur. Erplanare, 
act. Cic. Erplicare, act. Cic. 
nère, 0, is, posui, positum, act. Cic. 
Interpretari, dép. (acc.). Cic. Env- 
cleare, act. Cic. Enodars, act. Cic. 
Ilustrare, act. Cie. = Expliqner une 
chose obscure, Rem obscuram infer- 
prelando erplanare. Cic. — un droit 
obscur, Jus obscurum illustrare. Cic. 
— des éuigmes, Ænigmata solrère 
(o, ts, vi, solutum). Quint. — un 
mot, Verbum erplicare. Cic. excutëre 
(io, is, cussi, cussum), Cic. — des 
céceples, Præcepta enodare. Cic. 
[Ces] pensées ont besoin d'êlre ex- 
nliquées, Sententir lucem desiderant. 
Cic. Chose difficile à expliquer, Res 
arduæ erplinativaïs. Plin. | 29 lo- 
terprèler (un auteur). (En gén.) In- 
terpretart, dép. (ace.). Cic. (Com- 
meuler à la lecture) Prælegére, 0, is, 
legi, lectum, act. Quint. : Grammai- 
riens qui expliquent les poèles, Gram- 
maltci, poelarum interpreles (ge inter- 
pres). Cic. || 3° Faire entendre notte- 
ment ce qu'on pense, etc. Ezplicare, 
act. Cic. Declarare, act. Cie. Signif- 
care, act. Cic. Aperire, 10, is, perui, 
pertum, act. Cic. Patefaeïre, io, ü, 
feei, factims act. Cic. Demonstrare, 
act. Cic. Erponêre (voy. 1°), act. Cic. 
Edicére, 0, is, dixi, dictum, act. Sail. 
Enuntiare, act. Cic. Expromére, 0, is, 
prompsi, promplum, act. Lio. : Expli- 
quer sa pensée, Senlentiom suen 
aperire. Cic. Ils expliquèrent leer 
ensée, Quid senlirent, aperuerunt. 
ep. Expliquer brièvement sa pensée 
Enuntiare sententiam breviter. Cic. Î 
ne peut — sa pensée, Quod seali, 
non polest eloqui (or, ris, locutus 
sum, dép.). Cic. Ayant reçu l'ordre 
d'— ce qu'il savail, Jussus edicère 
quæ scirel. Sall. Voy. S'expuiques {e, 
]| 4° Enseigner, démontrer. Ex} lanare, 
act. Cic. Erponère (voy. 1°), act. Cie. 
: Expliquer la nature des choses, 
Naturam rerum evolu?re (0, is, volui, 
volutum). Cie. — la différence qu 
exisle, Erplanare qualis diferentia 
sit. Cic. Explique qne les âmes sar- 
vivent, Erpone animos remanére. Cic. 
{16° Faire connaitre la caute d'une c., 
motiver. Ezplicare, act. Cic. Erpedire, 
do, ts, Toi el ti, ifum, act, Cic. 
nère (voy. 4e), act. Cic. (Alicujus rei) 
ralionem afferre (fero, fers, attuli, el 
latum). Cic. rationem reddëre (0, ds, 
reddidi, redditum). Cie. causem réd- 
dëre. Sen. : Expliquer la disparitos 
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da La couleur, Erpedire quare color 
desinat, Sen. On explique encore 
d'une autre manière l'are-eu-ciel, 
Altera causa arcfis redditur. Sen. 
Exptiquer les eausos des pressenti- 
ments, Causas præsensionum elicère 
{os is, licui et Lexi, licilum). Cic. — 
e motif pour lequel, — pour- 
quoi, Heddère rationem cur tt te 
sabj.). Cic. — en peu de mots pour- 
quoi, Paucis dare (0, as, dedi, da- 
tum), quam ob rem (etle suh).). Ter. 
Ne point — pourquoi, Nikil ra- 
fionis afferre, quam ob rem (et le 
sabj.). Cic. Ne pas s'—, Ne pouvoir 
s— comment il a pu s'en aller, Bfi- 
rari (dép.) quid aôterit. Ter. Voy. 
Être éronné, S'éronnen. || 6° Justi- 
fer, excuser = Expliquer le relard 
d'aue lettre, Tarditatem litterarum 
excusare. Cic. Voy. EXCUSER. 

S'axriquen, v. 40 tél. Faire en- 
tendre nettement ce qu'on pense. (En 
gén.) Sententiam suam aperire (io, is, 
perui, pertum). Cic. (Parler, dire) Elo- 

ui, or, éris, loculus sum, dép. (acc.). 
e. Dicére, 0, is, diri, dictum, act. 
Cic. : 1 leur commande de s'expli- 
quer, Jubet eos, quid sentiant, expro- 
are (6, 19, prompsi, promplum). Curt. 
Je ne m'explique peut-être pas bien, 
Non dico fortasse quod sentio. Cie. Il 
ne sail pas s'expliquer, Quod sentil, 
eloqui non potest. Cic. Je m'expli- 
uerai, ÆEloquar. Plaut. Laisse -le 
s'expliquer, Qu'il s'explique, Dicat 
sine. Ter. Comment m'expliquerai-je 
sor ce point? Quo pactu oc aperiam ? 
Ter. Ne pas s'expliquer sar un point, 
In suspenso rem tenére (eo, es, nui, 
tentum). Tac. || 20 Pron. Devenir In- 
telligibte. Patescère, 0, is, fui, 5. sup., 
n. Cic. Clarescère, 0, is, rut, 3. Sup., 
n. Quint. : Le mystère S'exphque, 
Res patescit. Cic. Les choses s'expli- 
quent l’une par l'autre, Aliud ex alio 
clarescit. Lucr. 

EXPLOIT, S. m. {o Action de guerre 
signalee. Forte (is) factum (+) et simpl. 
Pacium, n. Liv. Res (ei) præclare gesia 
(æ), f. Liv. et simpl. Res gesta, [. Cic. 
: Brillaol exploit, Factum egregium. 
Cie. Clarum (1) facinus (nor1s), n. Liv. 
— guerner, Afilitare freins Sal. 
Faeinus rei militaris. Sail. Res mil- 
tar. Plin. Admirer les exploits de 

gn, Admirari res gestas alicujus. 

ic. Accomplir des —, Facinora clura 
factre. Liv. Après de grands —, Ala- 
gris rebus geslis. Cic. Î Fig. el Iron. 
Faire on bien bel exploit, Præclaris- 
simum facinus facëre. Cic. || 2° Acte 
pour assigner, ato. {nterpellalio, onis, 


EXPLOITATION, 5. f. 1° Action 
d'oiploiter des terres, etc. = L'exploi- 
laliun des terres, Agrorum cultus 
(&), m. Liv. Voy, cocrune. L'— 
d'ane ferme, Villicatio, onis, f. Col. 
On nous réserve pour l'— des mines, 
Mletallis exercendis reservamur. Tac. 
Voy.wxpLorrer te. || 2° Chose exploitée. 

TEANE, PERME, FOIÈT, NINE, elc. 

EXPLOITER, v. act. {0 Faire va- 
loir. Exercère, ç0, es, cui, cilum, oct. 
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Liv. Tac. Ulp. =: Exploiler des terres, 
Exercère rura. Col. agros. Tac. — des 
domaines, Prædia ercol#re (o, is, co- 
lui, culfum). Plin, — une mine d'ar- 
gent, Argenium fodëre (io, is, fodi, 
fossum). Plin. — des mines de soufre, 
Sulphuris fodinas exercére. Ulp. — 
une carrière de pierres, De lapictdinis 
sera eririêre (0, is, emi, emplum). 
Vitr. — une forêt (= y couper des 
arbres), Voy. couren de. || 20 Tirer 
profit de = Exploiter la république à 
son avantage, Nempublicum quæstui 
habëre (eo, es, bui, bitum). Cic. [Ceux] 
qui exploitent toute chose, Quibus 
omnia quæsiui sunt. Cic. — l'igno- 
rance d'autrui, Ez alterius impru- 
dentiä prædari, dép. Cie. — l'indul- 
gence de qqn, Indulgentiä alicujus 
immodice abuti (or, Éris, usus sum), 
dép. Liv. Voy. ABuSBR. 

EXPLORATEUR, 5. m. Celut qui 
1e à la decouverte. Explorator, oris, m. 

in. 

EXPLORATION, 5. f. Action d'ex- 
plorer. Erploratio, onis, f. Col. Tac. 
= Faire un voyage d'exploralion en 
Afrique, Africam explorare. Cic. 

EXPLORER, v. act. Examiner, 
visiter, Érplorare, act. Cic. Indagare, 
acl. Cic. Scrutart, dép. (acc.). Cic. 

EXPLOSION, s. f. 1° Bruit de qq. 
ch. qui eclate. Fragor, oris, inasc. 
Cic. =: Faire explosion. Voy. écLa- 
TER 20. {| 20 Bruit soudain et violent. 
Strepilus, Gs, m. Cic. : Une explosion 
de aifflets, Repentini sibili. Cie. Explo- 
sions de gaieté, Cachinnt, orum, ma. 
pl. Cic. Faire explosion, Voy. kcLa- 
TER 30. || 3e Fig. Action de se produire 
soudainement. Éruplio, onis, [. Sen. 
3 Faire explosion, Voy. écLaren éco, 

EXPORTATEUR, 5. m. Celui qui 
cxporte. Érportator, oris, m. Dig. 

EXPORTATION, 8. f. Action d'ex- 
porter. Ezxportato, onis, f. Cic. 

EXPORTER, v. act. Transporter à 
l'etranger les produits d'un État. Erpor- 
tare, act. Cic. Efferre, fero, fers, erluli, 
elatum, act. Cæs. Evehère, o, is, vert, 
vectum,a€l. Varr, Plin. Dig.: Exporter 
du blé d'Ilerda, Frumentum ab [lerdä 
efferre. Cæs. Des pierres à aiguiser 
avaient été exportees de l'Ile, Cotes 
ex insul& exierant (de exire, eo, is, 
toi el di, tfum, n.). Dig. 

EXPOSE, é&, part. passé d'exro- 
sen, Voy. ce v. À Adj. 1° Tourné 
vers. Obversus, à, um. Col. = Chambre 
exposée au soleil, Cubiculum soli ob- 
vium. Pl.-j. Jardin etposé au soleil, 
Hortus apricus. Cic. Plaine exposée 
au soleil, Campus ad solem pronus. Col. 
Exposé au levant, Obversus ad orten- 
tem. Col. orienti. Col. Mélairie exposée 
aox vents favorables. Villa ventis 
amicis adversa. Col. Bâtiment exposé 
au vent d'été, Ædifictum habens per- 
flatum æstivum. Cels. Etre — au 
midi, Ad meridiem spectare. Cæs. Me- 
ridiem adspicëre (io, is, speri, spec- 
fu). Col. Elre — au couchant, 
Solem occidentem spectare. Liv. || 
2° Qui est sn butto 4; qui court des 
risques. (Alieui rei ou Ad rem) ob- 
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Jjeclus, a, um. Cic, subjectus. Liv. 
opportunus. Cels. Sen. (Alicui rei) op- 
posilus Ou propositus. Cic. obnorius. 
Liv. : Exposé aux ravages des ani- 
maux, Obnorius feris. Col. Partie (da 
corps) exposée aux lésions, Oppor- 
funa pars injuriz. Cels. Plus exposé 
aux maladies, Morbis opportunior. 
Plin. Être —, Être plus — aux ma- 
ladies, AMorbis (au dat.) patére (eo, 
es, lui, s. sup.), n. Cels. In morbos 
facilius incldëre (o, is, cidi, 3. sup.) 
n. Cic. — aux coups, Subjectus ad 
ictus. Liv. — aux coups de la for- 
tune, à tous les hasards, Objectus 
fortunæ. Cic. Objectus ad omnes casus. 
Cic. — anx violences, Opportunus ad 
accipiendas injurias. Sen, — aux ou- 
trages, Obnorius contumeliis. Suet. 
Voy. En ecrrs à. || Ab3. Exposé, Pe- 
riculo oppositus. Cic. obnorius. PA. 
Êlre exposé, In perieulo versari, dép. 
Cic. esse. Nep. Ce genre de Deopriélés 
est le moins —, Et generi possessio- 
num minime noceri polest. ic. Voy. 
DANGER. 

Exposé, s. m. Récit d'un fait, compte 
rendu. osilio, onis, [. Ad fer. Cic. 
Quint.: L'exposé des causes, Relatio 
causarum. Quint. Faire un —, l'— 
de qq. ch., C. RxposEn 1°. 

EXPOSER, v. act. {° Mettre on 
vue. Ezxponère, 0, is, posui, positum, 
act. Cic. P'roponëre, act. Cie. Subji- 
cêre, 10, 1s, jeci, Jectum, act. Cic. = 
Exposer aux regards, Propon?re 
oculis on ante oculos. Cic. In oculis 
exponère. Cic. Subjicére oculis. Cic. 
sub adspectum. Ad er. sub oculos. 
Quint. — à la vue de l'argenterie, un 
lahleau, Argentum proponère. Cic. 
Picturam exponêre. Plin. — en publie 
des tableaux, Tabulas propalam collo- 
care. Cie. — aux regards les caplifs, 
Captivos in medio statuëre (o, is, ui, 
utum). Liv. — en vente de la vais- 
selle, un aliment, Vasa erpouëre. Cie. 
Cibum venalem proponëre. V.-Mar. — 
en vente les délateurs, Delatores sub- 
jicëre. Suet. — une esclave sur le 
marché, Ancillam producère (o, is, 
duri, ductum). Ter. Voy. vente. || 
2° Abandonner (un enfant). Erpon?re 
(or 10), act. Plaut. Liv. Projicrre 

voy. Lo), act. Plaut. : Il Ja fit exposer 
tout enfant, Jussit (eam) parvam pro- 
jiei. Plaut. Fille qui a été exposée, 
Puella exposita. Suet. PI.-j. projecta 
ou projecticia ou erposilicia. Plaut. || 
3° Placer, tourner vers. Obueriëre, 0, 
ts, verti, versum, act. Plin. Adver- 
tre, act. Col. = Exposer les fenètres 
au nord, Fenestras in aquilonem 0b- 
vertëre. Plin. — ses vignobles au le- 
vant, Advertëre vineta orienti. Col. 
Être exnosé, Voÿ Exposé (ad.) (0. 
11 $&° Soumattre 4 l'infiuence de. Erpo- 
nère (voy. 19 act. Col. : Exposer 
qq. ch. au suleil, Aliquid in solem 
produc#re ([voy. 4°), acl. Col. pr: 
ferre {fero, fers, tuli, latum). Col, — 
une berbe aux rayons du soleil, à 
la chaleur d'un four, Erponére her- 
bam in sole, in furno. Col. || 6° Livrer 
à. Objic®re (voy. 1°), aet. Cie. : Expo- 
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ser aux hôtes, Feris objicëre. Cie. Ad 
feras mittère (0, is, misi, missum), 
act. Cic. | 6° Mettre en butte à, faire 
courir le risque de. Objicëre (voy. 1°), 
act. Cic. Subjic#re, acl. Cæs. Objec- 
tare, act. Sal. = Exposer aux périls, 
au danger, et sbs. Erposer (qqn ou 

q. cb.}, Periculis objectare. Sall. ou 
déière (o, ts, dedidi, deditum). Cie. 
ou subjicëre, act. Quint. In discrimen 
deferre (fero, fers, tuli, latum). Liv. 
— une ch. au danger d'êlre perdue, 
Rem ejusmodi periculo committ®re (0, 
ïs, misi, missum), nf interire possil. 
Cic. — sa fortune aux hasards, Suas 
fortunas in dubium devocare. Cæs. — 
sa vie, sa tête au péril, C. S'EXPOSER. 
— le consul à la mort, Consulem morli 
objicére. Cic. — aux Lrails des soldats, 
Telis mililum dedëre. Cic. — au poi- 
guard, Sicæ objicëre. Cic. — son 
armée à la traversée d'un fleuve, 
Erercitum flumini objicëre. Cæs. La 
vie des Gaulois est exposée, Gallo- 
rum vita periclitatur, dép. Cic. Voy. 
DanGen, || 7e Fairo connaître, expliquer. 
(Eu gén.) Erponère (voy. 1°), acl. 
Cic. Proponÿre, act. Cæs. Describre, 
0, is, acripsi, scriptum, acl. Cic. Nar- 
rare, act. Cic. Demonsirare, act. Cic. 
Ostendrre, 0, is, di, lentum, act. Nep. 
Ezxpromëre, 0, is, prompsi, prompfum, 
act. Cic. (En détail) Edisserëre, o, is, 
serui, sertum, act. Cic. Erplicare, act. 
Cic. Ersequi, or, ëris, seculus sum, 
dép. (acc.). Liv. Persequi, dép. (acc.). 
Cic. : Erposer le plan d'un ouvrage, 
Rationem operis erponêre. Cic. Expose- 
lui toute l'affaire avec ordre, Isti 
narra omnem rem ordine. Ter. Je vais 
voas exposer le fait, Rem vobis pro- 
ponam. Cic. — les faits en détail, 
Res gestas edisserëre. Liv. — tous les 
détails, Omnia ersequi. Liv. — som- 
mairement les antécédents et les 
causes, Breviter inilia el causas com- 
plecti (or, ëris, plerus sum), dép. 
Quint. Motifs qui ont été exposés ci- 
dessus, Cause, quz supra sunt de- 
monsitratæ. Czs. Comme nons l'avons 
oz posé NE baut, Ut ostendimus 
supra. Nep. Exposer le pour et le 
contre, Erpromêre quid in quamque 
senlentiam dici possit. Cic. — sa 
cause, Causam demonsirare. Cic. — 
ses griefs, Postulata prragëre (0, is, 
egi, actum). Liv. — Ja philosophie, 
Philosophiam expli are. Cie. Ils expo- 
sent qu'il ue leur 1esle plus rien, be 
monsirant sibi nikil esse reliqui. Cæs. 

S'exposen, v. pron. Se metire en 
butte à, dans lo cas d'éprouver ag mal. 
\Alicut rei ou In rem) se objicëre (io, 
ds, jeci, jectum). Cic. : S'exposer aux 
allaques.…, In impetus se objicëre. 
Cic. S'— à des inimiliés, Inimicitias 
suscipêre (io, is, cepi, ceplum). Cic. 
S'— aux traits, Se felis præbere (eo, 
es, but, bitum). Liv. Pour toi, je me 
suis exposé à l'inimitié des puissants, 
Înimicitias polentiunt pro le appelivi 
(de appetëre, o, is, ini el ii, ttum). 
ic. l’our ne pas m'exposer à la cbi- 
cane, Ne in calumniam cadam (de 
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Je ne m'exposerai pas à avoir l'air 
d'un fou, Non committam (de commilt- 
ière, 0, 15, misi, missum) ul insanire 
videar. Cic. S'exposer aux basards, 
Sese in dubium devocare. Czs. S'— 
à la mort, Se ad mortem ou Se morti 
offerre (fero, fers, obtuli, oblatum). 
Cic. Vitam in discrimen offerre. Cic. 
Invits discrimen ou In periculum ca- 
pitis se inferre (fero, fers, (uli, illa- 
tum). Cic. S'— à an danger pour un 
ami, Periculum pro amico subire (eo, 
is, ivi et ti, itum). Cic. S'— au péril, 
et absol. S'—, Periculo se offerre. Cic. 
Periculum subire. Cic. adire. Cic. obire. 
Liv. ingredi (ior, #ris, gressus sum), 
dép. Cic. suscipére. Cic. contrahëre 
(o, is, traxi, (ractum). Cic. Ne pas 
craindre de s'—, Periculum capilis 
negligëre. Cic. 

EXPOSITION, s. f. Action d'exposer 
aux regards. Propositio, onis, [. Cie. = 
Exposition publique des tableaux et 
des slatues, — des beaux-arts, Ta- 
bulæ et signa propalam collocata. 
D'apr. Cic. (De Or., 1, 45, 161). Vory. 
exPposEn 1°. || 2° Abandon (d'un énfant), 
Expositio, onis, f. Just. || 3° Situation 

r rapport aux points cardinaux, à la 
umière. Situs, us, m. Cic. lositio, 
onis, f. Col. = Exposilion au nord, 
Situs aquilonis. Plin. Quelle est l'— 
des mélairies? Quo spectant fenestris 
ville? Varr. Être à l'— du midi, du 
couchant, Spectare ad meridiem. Cæs. 
Spectare solem occidentem. Liv. Voy. 
£xPposé (adj.) de. Placer des tableaux 
dans une bonne exposition, Tabulas 
in bono lumine collocare. Cic. || 4° 
Explication, developpement. Explicatio, 
onis, f. Cic. Quant. Sen. Enarratio, f. 
Quint. Expositio, f. Ad Her. = Talent 
d'exposilion, Vis licandi, Sen. 
Plus ingénieux dans l’— des faits, 
Subtilior in edisserendo. Cic. 

EXPRÈS, gsse, adj. Clairement 
exprime, formol, positif. (Clair) Erpres- 
sus, a, um. Quint. Ulp. Apertus. Cic. 
Perspicuus. Cic. (Formel) Certus. Cic. 
Definitus. Cic. = Condition expresse, 
Erpressa conditio. Ulp. Expliquer de 
la manière la plus —, Apertissime 
plauissimeque explicare. Cic. Faire 
defense —, Planissime vetare. Cic. 
Dans ces termes exprès, Mis ipsis 
verbis. Cie, Il ne dit pas cela en 
termes —, Non id dictf omnino. Cic. 
WE EXPRESSÉMENT. 

XPRÈS, 5. M. C. MESSAGER. 

Exrnès, adv. A certaino fin, avec 
intention. Consulto. Cic. Cogitato. Cic. 
Consulto et cogitate. Cic. Consilio. Cic. 
Sedulu. Liv. De industriä. Cic. Ter. 
Er industriä, Liv. Er destinalo. Sen. 
Data opera. Cic. Deduä opera. Cic. 
Liv. : Îl avail tout exprès trainé la 
journée en longueur, Ad id sedulo 
diem ezxtrareral. Liv. Brancard fa- 
briqué —, Fabricalum ad id apte fer- 
culum. Liv. Faire une chose tout —. 
pour que, Rem eo ou ideo facère 
ut (subj.). Cie. 11 fit — de ne pas 
amener ses troupes, Copias suas ju- 
dicio non conduit. Cæs. Qui le fail 


cadëre, o, is, cecidi, casum, n.). Quint. | —, Prudens, gén. entis. Ter. et 
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mieux Prudens et sciens. Cic. Seins 
prudensque. Cic. Sans le faire = 
par méparde), Imprudenter. Cic. Îm- 
Ana Cie. PT imprudentiam. 
ic. Qui ne le fait pae —, Impruden 
gén. entis. Ter. p "7e * 

EXPRESSÉMENT, adv. En termes 
exprès. Erpresse. Col. Plin. Omnino. 
Cic. Plane. Cic. Dilucide. Cic. Aperte. 
Cic. : La loi le défend expressément, 
Dilucide lex vetac. Cic. Nier —, Pro 
cerlo negars. Cic. Ordonner Lrès —, 
Maxime jubêre. Plaut. Les tonneaux 
ont élé exceplés — dans la vente, 
Dolia sunt nominatim, in venditione, 
ercepla. Dig. 

EXPRESSIF, 1vEe, adj. 1° Qui 
exprime bien. Expressus, a, um. Plis. 
Significans, gén. antis. Qnint. Plin. : 
Dabil, Mot B us expressif, Ezpressior 
loquacitas. Plin. (Verbum) significan- 
tius. Quint. D'une maniéreexpressive, 
Signifcanter. Cic. Sen. Rendre d'aoe 
manière plus —, Erpressius signif- 
care. Col. |} 2° Qui a beaucoup d'eipres. 
sion : Yeux expressifs, Oculi loquaces. 
Tib. Les yeux sont —, Oculi declarant 
antmi affectus.Cic. La tèle est ce qu'il 
y à de plus expressif, Præcipuum est 
caput ad significalhionem. Quint. 

EXPRESSION, 5. f. 1° Action 
d'extraire en pressant. Erpressio, onis, 
f. Sail. Vitr. |] 2° Fig. Action de faire 
paraitre au dehors. Significatio, onis, 
. Cic. 2 Ta lettre ne contenait qu'une 
faible expression de la bienveillance, 
Lilerz Iuæ exziguam signifcationem 
lus voluntatis habebant. Cic. L'— de 
son opinion, Professio opinionis. Gel. 
Langage qui est l'— de la nature, 
Sermo secundum nafuram enuntiatus. 
Quint. Le langage est l'— de la 

ensée, Oralio est mentis interpres 
Lris). Cic. l 3° Air du visage par le- 
quel so manifestent nos sentiments, ete. 
: L'expression de la phystunumie, el 
absol. L'—, Vuliüs argutiz (arun), 
f. pl. Plin. L'— de la bouche, Oris 
ductus (üs), m. Cic. Mon cœor est 
d'accord avec l'— de mes yeux, Mini 
cor consentif cum oculorum adspectu. 
Enn. ap. Cic. Yeux qui ont trop d'—, 
Oculi nimis arguti. Cic. L'— chao- 

eante du front, Frontis inconstantia 
fr), f. Quint. Visage dont l'— ne 
varie pas, Semper idem uultus. Cic. ] 
4° Manidro de rendro sa pensée, lan- 
ue mot. Loquendi ratio lonis), f. 

uinf. Oratio, f. Cic. Vocabulum, i, 
a. Cic. Vox, ucis, f. Cic. Verbum, i, 
n. Cic. : L'expression d'une pensée, 
Sententiz dictio (onis}. f. Cic. L'idée 
entraine l'—, Res verba rapiunt. Cic. 
La clarté de l'—, Claritas orationis. 
Quint. — correcte, Recta loquendi 
ralio. Quint. Créer des expressions 
nouvelles, Proferre nova rerum no- 
mina (n.). Hor. Expression mililaire, 
Castrense verbum. Plin. J'emploie l'— 
de Caton, Verbo ulor Catonis. Cie. 
Pour me servir de l'— de Sulon, Ut 
Solonis dictum usurpem. Cic. Ou, selon 
une autre —, Vel, ut ali dicunt. 
Quint. Passe-moi, Qu'on me passe 
l'—, Pace tuë direrim. Cic. Absit 
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verbe invidia. Liv. Qui ‘est au delà 
de l'—, de loute —, au-dessus de 
tonte —, fnenarrabilis, m. f., e, 0. 


Liv. Plin. VOYy. BITRAORDINAIRE. 


EXPNRIMABLE, adj. Qui peut être 
d verbis 


exprime. *Qui (que, 


quo 
ezprimi polest. 


EXPRIMEN, v. act. {0 Faire sortir 
on liquide on pressant. Erprimêre, o, is, 
pressi, pressum, act. Col. Plin.: Expri- 
mer des éponges, l'huile des amandes, 
Erprimérs spongias. Plin. oleum ex 
amygdalis. Plin. || 2° Fig. Fairo pa- 
manifestor. Declarare, 
act. Cie. Signifcare, act. Cic. Osten- 
dêre, o, is, (endi, entum, act. Cic. = 
Les narines, les lèvres expriment ordi- 
nairemeot la moquerie, Naribus la- 
brisque derisus significari solet. Quint. 
Exprimer sa douleur, Significationem 
doluris conficére (io, is, feci, fectum). 
Ad Iler, Les yeux expriment nos 
Oculi, quemadmodum 

de 


faitre au dehors 


seotüments, 
animo affactt simus, loquuntur (c 
loqui, or, ris, locutus sum, dép.). Cic. 


Per oculos animus erminet (de eminère, 
#0, nui, 8. SUP., D.). Quint. Exprimer 
sar la physionomie les dispositions 
secrètes de l'âme, fn specie oris recon- 
ditos mores effngëre (0, 1s, fintt, fic- 


tun). Cic. || 3° Representer par l'art. 
Erprinère (voy. 1e), act. Cic. : Il 
exprima le premier sur la toile les 
sentiments de l'homme, Primus ani- 
munm hominis pinrit (de pingëre, 0, is, 
pictum). Plin. Exprimer Ja douleur 
par la peinlure, Luctum penicillo imi- 
fari, dep. Cic. — la fureur cédant au 
repenltir, Erprimêre furorem resiuden- 
tem itentiä. Plin. — les veines 
(= les faire ressortir), Venas pro- 
erre (fero, fers, tuli, latum). Plin. 

l'aide de quelques noles on a 
exprimé tous les sons de la voix, 
Vocis soni paucis nolis sun omnes si- 
gnali et erpressi. Cic. || 4° Rendre sa 
pensee, dnoncer. Erprimêre (voy. 1°), 
act. Cic. Pl.-7. Promëre, o, is, prompsi, 
promplum, act. Quint. Pl.-j. Expro- 
mère, acl. Liv. Reddëre, o, is, didi, 
diturm, act. Cic. Efferre, fero, fers, 
extuli, elatum, act. Cic. Eloqui, or, 
ris, loculus sum, dép. ec). Cic. 
Enunliare, acl Cic. Dicére, 0, ts, 
diri, dictum, act. Cie. Significare. 
ac. Cic. Declarare, act. Cic. Osten- 
dre, 0, is, tendi, tentum, act. Ter. : 
Exprimer ses pensécs, Sententias 
muntiare, Cic. efferre. Cic. Cogitata 
mentis eloqui. Cic. — un avis, Sen- 
tentiam dicëre. Cic. ostendëre. Ter. 
expromére. Tac. Mots qui signifient 
ce que nous voulons —, Verba de- 
monstrantia ea, quæ significari où de- 
clarari volumus. Cic. Les mêmes mots 
exnnment l'affirmation, le reproche, 
Eadem verba affirmant, exprobrant. 
Quint. Objets 1hfciles à exprimer 
(es) difficiles ad eloquendum. Cic. — 
qq. ch. en vers, en latin, Aliquid 
rersibus erprimère, Cic. verbis Latimis 
vulire, Cic. — par une périphrase, 
Circumire, eo, is, dut el it, itum, act. 
Quint. — des sentiments par la pa- 
role, Smsa dicendo exzprimëre. Cic. 
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[Choses] que j'ai peino à — à l'aide 
des mots, Quæ vuixz verbis possum 
ersequi (or, ris, secutus sum), dép. 
Cic. — une ch. en plus de mots, flem 
phiribus verbis comprehendËre (o, is, 

endi, hensum). Cic. — une pensée 
en ces lermes, Sententiam his verbis 
complecti (or, ëris, plerus sum), dép. 
Quint. Il exprimait ces {idées) dans 
les mêmes lermes qu'il les avait con- 
ques, Ea verbis eisdem reddebat quibus 
cogitaverat. Cic. Les plaintes qu'on 
— devant moi, Querels que apud me 
habebantur (pass. de habère, eo, es, 
bui, bitum). ie. 

S'expniusn, v. 10 Réf. Exprimor 
ses sentiments, énoncer sa ponsée. (En 
gén.) Significare, act. Cic. (Par la 
parole) Dicére, a, is, diri, dictum, 
act. Cic. Verba facëre (io, is, feci, 
factum). Cic. Orationem habëre (eo, 
es, bui, bitum). Cic. Eloqui, or, Eris, 
locutus sum, dép. Cic. Loqui, dép. 
Cic. : S'exprimer par gesles, par nn 
signe (de tête), Significare manibus. 
Cæs. nutu. Ov. S'— ea grec, Grrcis 
verbis eloqui. Tac. Si elle pouvait 
parler, elle s'exprimerait ainsi, Si 
posset loqui, hac vocse uteretur (de uit, 
or, êris, usus sum, dép.). Cic. Voy. 
PARLEn. Difficulté 4 s'exprimer, Di- 
cendi difficultas. Cic. || 2° Pron. Être 
exprimé. Signifcari, pass. Cic. Decla- 
rari, pass. Cic. Et tous les pass. des 
v. acl. cilès à EXPNIMER. 

EXPROPRIATION, s.f. Action d'ex- 
proprier. bLejeclio, onis, f. Cic. Possi- 
dentis eversio, f. Flor. = Faire celte ex- 
propriation, IUam dejectionem facfre. 
Cie. a 

EXPROPRIER, v. act. Oter à qgn 
la propricté d'un bien. DejicFre, io, is, 
Jjeci, jectum, act. Cic. Possessione mo- 
vère (60, es, moui, molum), act. Cic. 
=: On m'exproprie, Dejictor. Cie. Voy. 
CHASSER 100, 

EXPUGNABLE, adj. Qu'on peut 
prendre de vive force. Erpugnabilis, 
m. f.,e, n. Liv. 

EXPULSENR, v. act. 19 Chasser de, 
exclure do. Voy. casser 60, 80, 9o, 
109, do. || 2e Évacuer. Voy. ce m. 30. 

EXPULSION, 8. f. 1° Action de 
chasser, d'exclure. Erpulsio, onis, f. 
Cic. Depulsio, f. Cic. Eractio, f. Cic. 
Ejectio, f. Cic. : Expulsion des pro- 
priétaires, Possidentium eversio. Fl. 
h se plaint de l'— violente de Milon, 
Queritur de Milone per vim expulso. 
Cie. Après l'— de Tarquin, des rois, 
Tarquinio eracto ou expulso. Cic. Post 
reges exaclos. Cic. || 2° Évacuation. 
Egestio, onis, f. Suet. C.-Aur. :Expul- 
sion de l'air par compression, Expres- 
sio spiritus. Vitr. 

EXPUNGER, v. act. Retranchor 
(d'un livre) ce qui est inconvenant. 
* Erpurgare, act. 

EXQUI1S, 18e, adj. {o Recherché et 
très bon en son espèce. Erquisitus, a, 
um. Cic. Conquisttus. Cie. : Mels 
exquis, les plus —, Epulæ erquisitæ. 
Plin. conguisilissimæ. Cic. Odeur 
exquise, Odor suauvissimus. Plin. || 
20 Parfait, raro. Exrimius, a, um. Cic. 
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Perfectus. Cic. : D'une exquise beanté, 
Ervnië pulchritudine, Cic. || 3e Del 
eat, fin. Erquisitus, a, um. Cic. : 
Goût littéraire exquis, Exquisitum 
litterarum judicium. Cie. Humme 
d'un goùt — en Loutes choses, Momo 
in omni judicio elegantissumus. Cic. 
Ï 4° Anc. Eo m,. part. D'une cruaute 
raMfinée =: Des supphices exquis, 
Erquisita supplicia, Cie. 

EXSUDATION, 3. f. C. sux0n. 

EXSUDER, v, 0. C. snen. 

EXTASE, 9, f. 1° Ravissement 
extraordinaire de l'esprit. Exstasis, is, 
f. Hier. Tert. : En extase, In erstasi. 
Hier. || 20 Fig. Vivoadmiration. Stupor, 
oris, masc. Just. Être en extase, C. 
S'exTasixn. 

EXTASIÉ, £e, adj. Ravi d'admira- 
tion. Admiratione obstupefactus (a, 
um). Cic. VOY. ADMIRATION. 

S'EXTASIER, v. ré0. Être saisi 
d'une vive admiration. Stupére, eo, es, 
pui, 8. sup, n. Sen. =: S'exlasier sur : 
ga: ch., devant qq. cb, à qq. ch., 

lupére ad rem. Sen. re. Quint. 

EXTATIQUE, adj. Causé par 
l'extase. Fanaticus, a, um. Cic.=Trans- 
gort exlatique, Furor fanaticus. Flor. 

OY. HITASE 10. 

EXTENSIDLE, adj. Qui pout être 
étendu. Ducerlis, m. f., 6, n. Plin. 

EXTENSION, 5. f. 1° Action d'éten- 
dre ou de s'étendre. Porrecthio, cnts, f. 
Cic. Ertensio, [. C.-Aur. : L'extension 
des doigts, Digitorum porrectio. Cic. 
— des jambes, Extensio crurum. 
C.-Aur. Ponr faire l'— de la cuisse, Ad 
ertendendum femur. Cels. || 2° Accrois- 
sement. Incrementum, i, n.Cic. Auctus, 
üs, m. Liv. : Extension du terriloire, 
Finium propagatio (onis), f. Cie. pre- 
latio, f. Liv. Voy. ACCROISSEMENT. || 
3o Action d'étendre le sens d'un mot 
Abusio, onts, f. Cic. 

EXTÉNUATION, s. f. {o Affaiblis- 


sement extrême = Defeclio virium, et 


abs. Defectio, onis, f. Cic. Debilitas, 
atis, F. Cic. || 2° Fig. Atténuation. Voy. 
ce m. 

EXTÉNUENR, Ÿ. act. 1° Rendre très 
faible. Frangère, o, ts, fregi, fracium, 
acl. Cic. Conficére, io, is, feci, fectum, 
act. Cic. Debilitare, act. Cic. =: Corps 
exténué, Corpus erhaustum. Curt. con- 
fectum. Plin. Voy. épcisk Jo. Etre — 
par l'abstinence, nediä consumi (pass. 
de consumère, 0, is, sumpsi, sumplurn). 
Cic. Voy. arraincin 1°, éeuisxn Je. 
J[ 2° Fig. Atténuer. Voy. ce m. 

S'exTÉNUER, v. réfl. So fatiguer. 
Se frangëre (o, is, fregi, fractum). 
Cic. = S'exlénuer par des travaux, 
Laboribus se frangëre. Cic. Liv. Je me 
suis exténué à courir, Currendo me 
rupi (de rumpére, 0, is, ruplum;. 
Plaut. Voy. S'épuisen 49. 

EXTÉRIEUR, Ecre, adj. 1° Qui 
est au dohors, qui so passe au dehors 
Erternus, a, um. Cic. Erter ou Erte 
rus. Cic. Ertrarwus. Lie. Ertraneus 
Cic. Erterior, m.f..ins,n. Cæs. Gic.: 
Forme extérieure, Species (ei et fi- 

ura (æ), f. Cic. Species et forma, Î. 

ic. ll a revêtu l'âme d'une enveloppe 
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—, Animum veslivit ertrinsecus. Cic. 
Les objetsextérienrs, Reserternæ. Cic. 
Ea quæ extra sunt. Cic. Occupalions 
extérieures, Exercitalio ertranea. Cic. 
l Fig. Être tiré des circonstances 
extérieures, Foris assumi. Cic. Pour 
uu molif extérieur, Propter extra- 
neam causam. Ad Her. || 2° Qui à 
rapport aux pays étrangers. Erternus, 
a, um. Cic. Quint. Exter ou Erterus. 
Cic. Extrarius. Ter. Suet. Ertraneus. 
Plin. : Guerres extérieures, Erterna 
bella. Quint. Voy. érranoen (adj.) 1°. 

EXTÉRIEUR, 6. m. 10 Ce qui est 
au dehors. * Exterior (oris) pars (urtis), 
f. = Les choses de l'extérieur, Res 
ezternæ. Cic. Secours tirés de l'—, 
Assumpla extrinsceus auxilia. Quint. 
Touruë vers l'—, Foras versus (a um). 
Liv. À l'iotérieur el à l'—, Infus ef 
ertra. Varr. Colonne dorée à l'—, Ez- 
trinsecus inaurala columna. Cic. Voy. 
pexons (subst.) 1°, || 20 Les pays 
étrangers. Erterna (orum}loca (orum) 
n. pl. Cic. Erteræ (arum) gentes (ium 
ou naliones (um) ou civilates {um), f. 
gl: Gic. Voy. venons (subst.) 2°. || 

e Ce qui paraît au dehors. * Erterior 
{oris) pars (artis), f. = L'extérieur 
de la maison, * Domus erterior, f. 
D'apr. Virg. (Æn., 1, 631). || 4° Les 
dehors d'une personne, Species, ei, f. 
Cic. Facies, f. Plaut. Ter. Forma, æ, 
f. Cic. Qqf. Mabrtus, üs, m. Cic. =: 
Majesté de l'extérieur, Dignitas cor- 
poris (de corpus, n.). Cic. — plus 
imposant, Habitus amplior. Liv. — 
distingué, Liberalis factes. Ter. forma. 
Cic. Dont l'— est gracieux, Specie 
lepidus. Plaut. Dont l'— est repous- 
sant, Horrendus adspectu. Mor. Tout 
l'— d'une femme, Mulieris universa 
facies. Sen. [Ville] figurée sous l'— 
d’une femme, In mulicbrem figuram 
formata. Cic. || 5° Fig. Apparences. 
Species, ei, f. Cic. Simulacrum, à, n. 
Cic. Frons, ontis, féin. Quint. Voy. 
peuons (subst.} 49. . 

EXTÉRIEUREMENT, adv. À l'exté- 
rieur, au dehors. Extrinsecus. Cic. 
Extra. Varr. : Bumbé extérieure- 
ment, Eririnsecus gibber. Cels. Driller 
—, Foris nitére. Sen. Il Fig. In spe- 
ciem. Cic. In frontem. Sall. Voy. aP- 
PARENCE 30. 

EXTERMINATEUR , Taics. C. Des- 
TRAUCTEUR 10, 

EXTERMINATION, 5. f. Destruc- 
lon entière. Occidio, onis, f. Liv. : 
Guerre d'exterminalion, Internecivum 
bellum. Cic. Just. Dellum ad interne- 
cionem gestum. Nep. . 

EXTENMINER, v. act. 4° Anc. 
Chasser hors des limites, faire dispa- 
raltre Voy. cuassen 60, 8°, 90. || 
29 Ordin. Faire périr entièrement. (En 
gén.) Delére. eo, es, evi, clum, act. 
Cic. Exstinguëre, 0, is, slinri, stinc- 
tum, act. Liv, (Surtout à la guerre) 
Ad internacionem cædëre (0, ës, cecidi, 
cæsum), acl. Liv. ou trucidare, act. 
Vell, ou delëre, act. Liv. ou redigëre 
(o, ts, egi, actum), act. Cæs. Occi- 
dione occidére (0, is, cïdi, cisum), act. 
Cic. on interimére (eo, is, emi, emp- 
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tum), act. Col, on cædfre, act. Just. 
: Être exterminé, Ad internecionem 
perire (eo, is, ii, ifum), n. Liv. Occi- 
dione occumbëre (0, is, cubui, cubi- 
{um}, n. Tac. 

EXTERNE, adj. C. EXTÉRIEUR. 

EXTINCTION, 8. f. 1e Action 
d'éteindre; état de 06 qui est eteint. 
Exstinctus, &s (seul. à l'abl. sing.), 
m. Plin. S'expr. ordin. par un v.: 
Après l'extinction des lumières, 
Exstinctis luminibus. Cic. || Fig. 
Après l'exlinction du feu des pas- 
sions, Restinciis incendiis animorum. 
Cic. || 2° Affaiblissement (de la voix) : 
Extinction de voix subile, Raucitas, 
atis, f. Ceis. Plin. Vocis amputalio 
(onis), f. C.-Aur. Isid. Causer une — 
de voix, Vocem clausam reddëre. Isid. 
11 3° Dostruction, perte totale. Erstinc- 
{io, onis, f. Cie. =: Par l'exlinchon de 
la chalenr, Erstinc(o calore. Cic. || 
&o Action de mettre fin. Abolitio, onts, 
f. Suet. Dig. : Extinction d'une dette, 
Æris alieni solutio. Liv. 

EXTIRPATION, s. f. Action d'extir- 

r = L'extirpation de la fougère, Fi- 
icis erstirpatio (onis), f. Col. Vuy. 
ARRACHEMENT. || Fig. L'extirpalion 
des vices est impossible, Vitia erstir- 
pari non possunt. Cie. Voy. DESTROC- 
TION. 

EXTIRNPER, v. act. 1° Déraciner 
(une plante). Exstirpare, act. Col. Era- 
dicare, act. Varr. Radicitus evell®re 
{o, ts, velli et vulsi, vulsum), act. 
Suet, Ercidëre, o, is, cidi, cisum, act. 
Quint. ]| 29 T, de chirurgie. Enlever 
entièrement. Recïdôre (voy. 1°), act. 
Plin. |] 3° Fig. Faire disparaîtro, détruire 
radicalement. Ezxstirpare, act. Cic. 
Ercidère, act. Sen. = Exlirper les 
vices, Vitia exstirpare. Cic. eradère 
(o, is, rasi, rasum}. Sen. — la pas- 
sion, Cupiditatem radacilus extra- 
hére (o, 18, trari, tractum). Cie. — 
une erreur, Errorem strpilus exira- 
hëre. Cic. — la superstition, Super- 
stétionis stirpes omnes ejic®re (io, is, 
jeci, jectum). Cic. — qq. ch. de sa 
mémoire, Aliquid ex animo ercidère. 
Cic. — un mal, Afalum exscindëre (o, 
îs, scidi, scissum). PL.-ÿ. — une race, 
Gentem à stirpe exstinguëre (o, is, 
stinri, sfinctum), act. Liv. Voy. ANk- 
ANTIN 49, DÉTROINE 30, 

EXTONQUER, v. act. Obtenir par 
violence, par intimidation, etc. : Extor- 
quer qq. ch. à qqn, fem ab aliquo 
extorquère (e0, es, lorsi, torfum). die 
abrad®re (0, is, rasi, rasum). Cic. ali- 
cui erprimère lo, Îs, pressi, pressum), 
acl, Cic. Argent exlorqué par la force, 
Vi pecunia expressa. Cic. 

EXTONSION, 8. f. Exaction violente, 
concussion. Concussio, onis, Î. Dig. 
Voy. BxACTION 20. 

EXTRACTION, 9. f. {o Action de 
tirer hors. Exemptio, onis, f. Varr. 
Col. Dig. || 2° Action d'arracher : 
Extraclion d'une dent, Dentis evulsio 
{onis), f. Cic. Procédé pour l’— des 
dents, Ratio in dentibus ejiciendis. 
Cels. Faire l'— d'un fer, d'un javelol, 
Ferrum extrahëre (0, is, treri, trac- 
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tum). Nep. Telum eximère (0, is, 
emi, emplum). Liv. |} 3° Origine do 
qqn. Stirps, pie, f. Cic. Genus, neris, 
n. Cic. Locus, 1, m. Cic. Origo, ginis, 
f. Liv. : Homme de basse extraclion, 
Homo ignobili loco. Cic. Qui est de 
basse —, Tenui loco ortus (a, um). 
Liv. Appartenir à la plus basse —, 
Ultimæ stirnis esse. Vel. 
. EXTRADITION, 8. f. Action de 
livrer un homme 4 un gouvernement 
qu le reclame. Traditio, onis, f. Lit. 
editio, f. Caj. : Demander l'extra- 
dilion de qqn, Aliquem exposcëre ad 
pænam. Tac. et abs. erposcère (0, is 
poposei, s. sup.). Liv. Nep. 

EXTRAIRE, v. act. 10 Tirer one 
ch. d'un lieu. Ertrahÿre, o, is, fran, 
tractum, act. Cic, Erimëre, 0, is,emi, 
emptum, act. Cato. Plin. Elicére, io, 
is, licui et lexi, licitum, acl. Cic, : 
Extraire une dent, Dentem erimere. 
Suet. — un trait du corps, Telum « 
corpore ertrahëre. Cie. — d'une bles- 
sure des fragmeuls d'os, Er vuinere 
ossa legère (0, ts, egi, ectum). Quint. 
— les pépins des fruits, Semina pomis 
excerpêre (0, is, cerpsi, cerptum). Hor. 
— du plâtre de la Lerre, Gypsum e 
terrä fod#re (io, is, odi, ossum). Plir. 
— le fer des entrailles de la terre, 
Ferrum e lerræ cavernis elic#re. Cic. 
— de l'argent d'une mine, Argentum 
effodFre. Cic. || 2° Séparer une sut- 
stance d'une autre = Extraire le suc 
d'uae fleur, Sucum flore erprimère (0, 
is, pressi, pressum). Plin. On extrait 
du malobathron une huile, Er maloba- 
thro erprimitur oleum. Plin. || 3°Faire 
sortir qqn d'un Ilou =: Extraire qqn 
de sa prison, Aliquem € custodiä 
educère (0, is, duri, ductum). Cie. 
Extrail de sa cachelle, E latebr& 
ertractus {voy. 10). Suet. H 40 Tirer 
un livre qq. passage. Ercerprre (voy. 
Lo), acl. Cie Érseribère, 6. À, or 
scriptum, act, Varr. Gell.21l a extrail 
ces (mots) des Origines de Caloo, Es 
er Origintbus Catonis ercerpsit. Suet. 
Nous avons — la fleur de différents 
génies, Ex variis ingeniis ercellentis- 
sima quæque libavimus. Cie. H 6° Faire 
un résumé, un Sommaire d'un livre. 
Ercerpère (voy. 4°), al. Pl-j, s 
Extraire ua livre de Tile-Live, T. 
Livii hbrum excerptre. Pl-j. Voy. 
ADRÉGUR. 

EXTRAIT, AtTS, part. passé d'ax- 
TRAIRE, Voy. ce v. 

Exraarr, s. m. 1° Substance extraite 
d'une autre. Voy. Essence 4e, || 2e Pas- 
sage tire d'un livre, etc. : Plusieurs 
extraits des livres de Magon, Con- 
plura erscripla de Magonis libri. 
Varr. Dans mes lectures j'a fait 
quelques —, In legendo qurdam carp- 
si (de carpère, o, ts, plum). Gell. f 
Desertrails (— des morceaux eboisis), 
Electe, orum, n. pl. PI.-j. Eclogarni 
(s.-e. Hibri), orum, m. pl. Cic. Eclcgz, 
arum, f. pl. Verr. ap. Cher. Excerp- 
tiones, um, f. pl. Gell. || 3° Sommaire, 
abrogé. Epilome, es, Ou Epilone, &, 
f. Cic. Summanius, à, n. Sen. Bre- 
viarium, n. Sen. : Tu a8 la (à bania 
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voix} un extrait du testament d'Égna- 
us, De testamento Egnalii recitusii 
elogium (it, n.). Cic. Voy. ABRÉGÉ 
(subst. m.) 1°. | . 

EXTRAORDINAIRE, adj. 1° Qui 
n'est pas selon l'ordre ôtabli, selon la 
règle ordinaire. Extraordinarius, à, 
um. Cic.: Sommes exlraurdinaires, 
Ertraordinariæ pecuniæ. Cic. Com- 
mandement extraordinaire, Impertum 
eriraordinarium. Cic. Nommer qqn 
gouverneur d'une province dans des 
conditions extraordinaires, Extra or- 
dinem provinciam alicui decernère. 
Cie. } 20 Qui n'est pas habituel, in- 
accoutumé, rare. Insolitus, a, um. Cic. 
Insolens, gén. entis. Cic. Inusifalus, 
e, um. Cic. Rarus. Cic. = Sentir un 
froid extraordinaire, Frigus contra 
consuetudinem intelligëre. Col. Il est 
arrivé qq. ch. d'—, Præler consue- 
tudinem accidil aliquid. Cic. |] 3° Qui 
est au-dessus de l'ordinaire, remar- 
quable. Singularis, m. f., e, n. Cic. = 
Homme extraordinaire, Singularis 
vir. Cic. Homme d'une taille el d'une 
force extraordinaires, Vir corpore 
viribusque præcipuus. Plin. Longueur 
extraordinaire, Ænormis proceritas. 
Suet. Grandeur —, Magnitudo im- 
manis. Cie. inusitata. Cic. Beauté —, 
Pulchritudo eximia. Cic. Forma egre- 
gie. Ter. Vertu —, Virlus singularis 
oa erimia ou præstantissima. Cic. 
Génie —, Ingenium eminens (géo. 
entis). Vell. | 6° En m. part Étrange, 
bizarre. Mirus, a, um. Cic. Mirubris, 
m.f.,e,n. Cic. Novus, a, um. Cic. 
Inauditus. Cic. Incredibilis, m. f., e, 
n. Cic. | 

BaThaonDINAINE, S. m. Ÿ° Ce qui 
ne se fait pas ordinairement. * Res (ei) 
qur ertra ordinem ou erira consue- 
lufinen fil. || 2° Ce ui depasse l'or- 
dinaire : Qn1 aime l'extraordinaire, 
Cupitor incredibilium. Tac. 

EXTRAONDINAIREMENT, ad. 
{o Contrairement à l'ordre établi, à la 
règle ordinaire. Extra crdinem. Cic. || 
2 Contrairement à l'habitude. Præter 
sonsueludinem. Cic. Contra consuelu- 
dinem. Cic. Præter sohta. Sall. Supra 
solitum. Sen. Solito magis. Liv. || 
90 Ao-dossus de l'ordinaire, extrôme- 
ment. Przter modum. Cic. Extra mo- 
dum. Cic. Marime. Cic. vor. RITRÉ- 
MEMENT 20. || 6° Bizarrement Insolen- 
ter. Cic. Inusitate. Cic. Mirabilirer. Cic. 

EXTRAVAGAMMENT, adv. Avec 
satravagance. VOY. EXTRAVAGANCE. 

EXTILA VAGANCE, s. f. 1° État 
d'une personne extravagante. Deliratio, 
onis, f. Cic. Insipientia, æ, [. Plaut. 
Cic. Insania, f. Cic. Slultitia, f. Cic. 
Ter. Dementia, f. Cic. Amentia, f. 
Cie. : Avec exiravagance, Insipienter. 
Cic. Insane. Plaut. Ior. Siulte. Cic. 
Dementer. Cic. || 2° Acte, Discours extra- 
vigant Deliramentum, ÿ, n. Plin. : 
Fare, Dire des extravagances, Voy. 
EXTRAVAGUEN. 

EXTRAVAGANT, ANTE, adj. Dè- 
raisonnable, bizarre. Delirus, a, um. 
Cic. Insipiens, gén. entis. Cic. Insa- 
swus,e,um,Cic. Stultus. Cie. Demens, 


EXTRE 


gén. entis. Cic. Amens. Cic. : Langage 
extravagant, Sermo insipientium (au 
gén. pl.). Cic. Tenir des propos eztra- 
vagants, Deliramenta loqui. Plaut. Or- 
gueil extravagant, Desipiens arro- 
gantia. Cic. Dessein —, Amentissimum 
consilium. Cic. Constructions extra- 
vagantes, Insanz subs{ructiones. Cic. 

EXTRAVAGUER, Y. n. Dire ou 
Faire des choses deraisonnables. Deli- 
rare, 5. sup., n. Plaut. Cic. Desipëre, 
io, ts, sipui, S. sup., n. Cic. Cels. In- 
sanire, 10, is, ivi el ii, s. sup., n. Cic. 
Vaticiuari, dép. Cic. Furëre, 0, is, s. 
parf. ni sup., n. Cic. =: Exlravaguer 
en paroles soulement, Desipère intra 
verba. Cels. 

FEXTRAVASATION êt EXTRA- 
VASION, s. f. Mouvement d'un liquide 
qui s'oxtravase. Suffusio, onis, [. Plin. 

EXTRA VASE, ée. Voy. le suiv. 

S'EXTRAVASER, v. réfl. S'épan- 
cher hors des valsseaux naturels. Suf- 
fundi, or, Eris, fusus sum, pass. lin. 
5 Yeux où le sang s'est exlravasé, 
Suffuci cruore oculi. Plin. Sang —, 
— dans les yeux, Sanguis conglo- 
batus. Plin. oculis suffusus. Plin. 

EXTRÈNME, adj. 1° Qui est tout 4 
fait au bout, dernier. Extremus, a, um. 
Cic. Ertimus. Cic. Ultimus. Liv. Pos- 
{remus. Cic. || 2° Qui ost au dornier 
point, au plus haut degrè. Suinmus, a, 
um. Cic. Marimus. Cic. : Extrême 
vieillesse, Summa senectus. Cic. Dou- 
leur —, Alarimus dolor. Cic. — vi- 
tesse, Erimia celeritas. Liv. Danger 
— Ultimum discrimen, Liv. Faim —, 
Extrema fames. Cæs. || 3° En parl. 
des ch. Qui sort dos bornes de la mo- 
dération. {mmoderatus, a, um. Cic. Im- 
modicus, Liv. Nimius. Cie. : Cxtrême 
précipitalion, Nimia celerilas. Cic. || 
€ Violent, hasardeux. Ertremus, a, um. 
Cic. Ultimus. Liv. : Prendre un parti 
extrème, În ullimnium consilium se mit- 
tEre. Sen. Ultima erperiri. Liv. Ad 
extrema descendre. Poll. ap. Cic. || 
Go En pari. des pers. Qui pousse 
les ch. à l'excès. frnmoderalus, a, um. 
Cic. Immodestus. Ter. Cic. Intempe- 
rans, gén. antis. Cic. Nimius, a, um. 
Sall. Liv. Immodicus. Liv. Suet. Voy. 
EXCESSIF 20. 

Exrnèue, s. m. 10 La dernibre limite 
des ch. Ertremum, i, n. Cic. Ultimum, 
an. Liv. : Aller à l'extrème, Pousser 
les choses à l'—, Ad extremum pro- 
dire, n. Cic. || 2° L'opposé, le con- 
traire. Contrarium, ii, n. Cic. Voy. 
CONTRAIRE (subst.). 

EXTRÈMEMENT, adv. Au dornier 

int; beaucoup, très. Summe. Cic. 

or. Maxime. Cic. : Exlrémement 
agréable, Summe jucundus. Cic. — 
bon, Egregie bonus. Cie. — utile, 
Erimie ulilts. Plin. Qui n'est pas — 
large, Non ita latus. Cic. Désirer —, 
Summe cupñre. Cæs. Cic. 

EXTRÈME-ONCTION, 5. f. Sacre- 
ment qui se conféro à un malade en 
danger. * Éxtrema (æ) inunclio (onis), 
f. =: Douner l'extrème-onclion à qqn, 
“Aliquem sacro oleo inungÿre (o, is, 
unri, unclum). 


bas). Cic. Pri 
avant). Plin. : L'extrémité d'une so- 
live, Tigaï caput (pitis), n. Cæs. L'— 
de la flamme, Flammæ vertex (ticis), 
m. {{or. L'— des nerfs, Summa ner- 
vorum clausula. Plin. Les extrémités 
de la ville, Ultimz urbis partes. Liv. 
L'extrémité da monde, Ultimæ maris 
ferrarumque oræ. Liv. Le ciel qui 
forme }'— dn monde, Czlum quod 
eztremum alque ulfimum mundi est. 
Cie. La Belgique commence à !’— de 
la Ganle, Belgæ ab ertremis Gatliz 
finibus ortuniur. Ces. L'— des doigts. 
Extremi digiti. Cic. Summi digiti. Cels. 
L'— de la langue, Prima lingua. Plin. 
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EXTRÉMITÉ, s. f, 1° Bout, fin 


d'une ch. Ertremitas, alis, f. Cie. 
Ertrema (æ) pars (artis), f, Cic. Ut- 


tima pars, f. Liv. Il sexpr. le pi. 


souv. par un adj. qui s'accorde avec 
le nom suiv., Comme Eriremus, a, 
um (= extrême). Cic. Ultimus (— le 


Liv. Plin. Summus (= 
Cic. Imus Æ le plos 
e plus en 


lus ns 
e plus haut). 
imus (= 


L'— de la queue, Ultima cauda. Plin. 


À l'— du poal, fn ertremo ponte. Czs. 
À l'— de la Voie sacrée, In summa 
Sacrä vi&. Cic. Meltre d'autres choses 
à l'—, Alia postrema ponÿre. Cic. 


Reconurbé à l'—, À summo inflerus. 
Cic. || 2° Les membres; les pieds et les 
mains. Ertremæ partes membrorum, et 
abs. Ertremæ (arum) partes (ium), f. 
pl. Gels. Extrema, orum, n. pl. Tac. 
Summa, n. pl. Sen. Ezrtremilates, 
um, f. pl. Plin, = Les extrémités se 
refroidissent, se raidissent, Erxtre- 
mæ parles membrorum inalgescunt. 
Cels. Summa rigescunt. Sem. Fièvre 
avec froid aux —, Febris cum fri- 
gore ertremilaium. Plin. || 8° Le der- 
nier moment. Exfremum (i} tempus 
(poris), n. H'irt = À la dernière exlre- 
milé, Adertremum. Cic. Réservé pour 
la dernière —, Ad ertremum reser- 
vatus. Cic. || 4° Necassite pressante = 
Je n'ai fait [cela] qu'à la dernière 
extrémité, Necessilale coactus feci. 
Cie. || S° Les derniors moments de la 
vie 2 Le malade est à l'extrémilé, 
Æger est in præcipili. Cels. [Malade] 
qui est à toute —, à la dernière —, 
esperatus. Cic. Deploratus a medicis. 
Cic. |} La république est à l'extrémité 
Respublica est in ertremo. Sail. fl 
6° L'état le plus dangereux, le plus 
triste où l'on puisse être réduit. An- 
gustie, arum, f. pl. Cic. Ertrema (æ) 
necessitas (alis), f. Sal. : Dans une 
semblable extrémité, Tantä rerum 
iniquilate. Cæzs. In tantä necessitate, 
Tac. Dans l'— où il se trouvait, In 
ertremis sufs rebus. Czs. Comme on 
était dans celle —, Cum in his an- 
gustiès res essel. Cæs. Réduit à la der- 
pière —, In summum discrimen ad- 
ductus. Cic. Ad extremum casum per- 
ductus. Cæs. Être réduit à la der- 
nière —, În summas angustias adduci. 
Cic. Angustiis premi. Cæs. Souf- 
frir les dernières extrémités, Omnia 
ultima pati. Liv. || 7° Parti extrômo: 
Ne reculer devant aucune extrémité, 
Ertrema omnia experiri. Sall. Se 
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porter anx dernières extrémités, Ad 
-eztrema descendFre. Poll. ap. Cic. En 
venir aux deruières —, Ultima erpe- 
riri. Liv. Ultima audtre. Liv. Pous- 
ser qqn à l'extrémité, aux extrémités, 
Voy. À soc (lo adv.). || 8° Excès. 
Nimium, ii, n. Quint. Nimis, orum, 
on. pl. Quint. (Id) quod nimium est. 
Quint. Voy. excès 20. |} 9° Excès 
d'omportement, de violonce. Vis, gén. 
vis el dat. vi peu usil., acc. vin, abl. 
oi, {. Liv. : Se porter aux dernières 


r,s. 0. f. Sixième lettre de l'al- 
phabet français. F, f. et n. Prise. 

FADLE, 3. f. {e En @. part. Sujet 
d'entretien. Sermo, onis, m. Cie. Fa- 
bula, æ, f. Hor. Liv. 2: Lai, la fable 
de ses contemporains, Île, sermo il- 
lius temporis. Cic. Tu deviens la — 
de toul le monde, Fabula fs. Hor. 
Être la — du publie, Esse in ore omni 
populo. Ter. || 2° Le sujet d'une pièce, 


d'un poème. Argumentum, 1, n. Liv. 
Hor. je Apologue. Fabula, æ, f. Ph. 
Fabella, f. Ph. Quint. Apologus, i, m. 


Cic. : Le loup de la fabie, Lupus 
in fabula. Ter. || 6° Récit imaginaire; 
mensonge. Ficta Le) fabula (æ), et abs. 
Fabula. æ, f. Cic. Commentum, i, 0. 
Ter. : Fable grossièrement imaginée, 
Fabula ficta incondite. Cic. Les an- 
deas ont inventé mille fables, Multa 
ab antiquis ficta (sunt). Quint. Cela 
me parait être une fable, ({d) mihi 
fabulosum videlur. Quint. Ce sont de 
pures fables, fsta sunt (ota corumen- 
ficia. Cic, || 6° Fiction mythologique. 
Mythologra, æ, f. Fulg. 

FABLIAU, 8. m. Sorte de conte. 
Fabella, z, f. Cic. 

FABRICANT, 8. w. Celui qui fa- 
brique, qui fait fabriquor. Opifezr, ficis, 
on. Sall,= Fabricant de petilsouvrages, 
Opusculorum fabricator (oris), m. Cic. 
— de tonneaux, Dolicrum factor. Pall. 
— de toile, Textor, oris, m. Cic. || 
Abs. Être fabricant, Officinam facére 

to, ts, feci, factum). Plin. exercère 
0, es, cui, cituin). Tac. Suet. 

FABRICATEUR, TRICE, S. m. el 
f. Celui, Celle qui fait qq. ch. Fabri- 
cator, oris, masc. Cic. Fabricatrix, 
teis, fém. Lact. : Le fabricateur du 
stratagème, Doli fabricator. Virg. 
Voy. auTEUR. || Fig. (Eo m. part) Un 
fabricaleur de lestaments, Testamen- 
torum subjector. Cic. 

PADRICATION, 8. f. L'art ou 
L'action de fabriquer. (En gén.) Pa- 
ciendi ratio (onis), f. Plin. (Ea parl. 
des corps durs). Fabrica, æ, f. Cic. 
Fabricalo, onis, f. (rare). Cic. Vütr. 
= Fabrication de l'huile, Olerconfectio, 
f. Pall. Voy. conrecrion. || Fig. (En 
m. part) Fabricalion d'un testament, 
Testamenti subjectio, f. Liv. 

FADRIQUE, 6. f. do T. d'art. Édi- 
fice. bâtiment. Fabrice, æ, f. Pall. || 
8° Établissement où l'on fabrique. (En 
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extrémités (contre qqn), Aliquem male 
mulcare. Liv. Alicui vim afferre. Cic. 
EXTRINSÈQUE, adj. Qui vient de 
dehors. Eriraneus, «, um. Ad er. 
Voy. srrétueun (adj.). 
EXUBÉRANCE, S. ff. Abondanca 
inutile. (En parl. de la végétation) 
Luxuria, æ, et Liururies, ei, f. Cic. 
(En parl. du style) Lururies, f. Cic. 
Redundantia, z, f. Cic. 
EXUDBÉRANT, ANTS, adj. Qui a de 
l'oxuberance. (En parl. de la végéta- 
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gén.) Officina, à, F. Cæs. (En parl. 
es corps durs) Fabrica, f. Ter. 
Cic. = Fabrique d'armes, Armorum 
officina. Cæs. fabrica. Veg. — de 
vélements, Vestium officina. Sue. 
PRIE: Fabrique de faux reristres, 
alsorum commentariorum  officina. 
Cic. || 3° Fabrication. Voy. re m. 

FABRIQUER, v. act. Confectionner 
par des procedes mécaniques. (En gén.) 
Fac®re, io, is, feci, factum, act. Cic. 
Efficère, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
(En parl. des corps durs) Fabricant, 
dép. (acc.). Cic. :Fabriqner des cordes 
avec des cheveux, Crinibus tormenta 
efficére. Cæs. — de la toile, Telam 
texÿre (o, is, lerui, lertum). Ter. — 
des rayons de miel et de la cire, 
Favos el ceras confingére (o, is, finri, 
fictum). Plin. — des brodequins, Soc- 
cos conficère. Cic. Ayant fabriqué des 
ponls et des échelles, Pontes el scalas 
fabricati. Tac. Fabriquer un anneau, 
Annulum ceudëre (o, is, s. parf. ni 
sup. = forger). Ouint. || Fabriquer 
(abs.), Voy. Être raBuicanr. || Fig. 
Fabriquer des mots, Fabrirari verba. 
Cic. || En m. part. Fabriquer des 
accasations, Crimina fing’re. Cic. — 
une lettre, Litteras affingère. Apul. 
— un leslament, Testamentum fin- 
g%re. Quint. subjicëre (io, is, Jjeci, 
Jectum). Cic. subd®re (eo, is, didi, 
ditum). Tac. 

FABULEUSEMENT, adv. D'une 
manière fabulouse. Fabulose. Plin. 

FADULEUX, eŒusE, adj. 1° Qui 
tient de le fable. Fabulosus, a, um. 
or. Curt. || 2° Imaginaire, controuvé. 
Fictus, a, um. Cic. Commenticius. Cic. 
Fabulosus. Plin. Suet. || 3° Qui appar- 
tient à la mythologie. Fabularis, m. f., 
e, 0. Suet. Mythicus, a, um. Plin. || 
4° Qui passe toute croyance. Fneredi- 
bülts, m.f.,e, n. Cic. Voy.incrorasce, 
EXTRAONDINAINE. 

FABULISTE, s. 0. Autour de fables. 
Fabulator, oris, m. Gell. 

FAÇADE, 5. f. 1° Qqf. Côté quel- 
conque d'un édifice. Latus, teris, n. Cic. 
1,29 PL. souv. Le côte principal d'un 
edifice. Frons, ontis, fém. Cic. Vitr. 

FACE, 8. f. 1° Visage. Facies, ei, 
f. Cie. Os, oris, n. Plaut. Liv. Vultus, 
üs, m. Liv. Frons, ontis, fém. Cic. = 
Donner à qgo un conp sur la face 
Alicui os præcidère. Pleut. Bless 


FACE 


tion, etc.) Lururiosus, €, um. Col, 
: Être exnbérast, Lururiari, dép. 
Col. || Fig. En pari. du style, Redun- 
dans, gén. antis. Cic. Lururians. Hvr. 
= Être exuhérant, Redundare, n. Cie. 
Lururiare, n. Quint. 
EXULCERER, v. act. Causer une 
légère ulceration. Erulcerare, act, Plin. 
EX-VOTO, 9. m. Tableau, Figure 
qu'on place dans une eglise en memoire 
gun vœu. Voliva (s) tabula (=), f. 
or. 


d'on coup de fronde à la —, In ad- 
versum 0s fundä vulneratus. Cæs, Cra- 
cher à la — de qqn, Alicui in fronten 
mediam ainspuÿre. Sen. || Fig. Qui est 
à deux faces, à double face (= per- 
fide), Ambiguus, &, um. Pl.-j. || Locat. 

la face de, De —, En —, En — de, 
— à —, Voy. pl. bas. || Faire face À 
qqn (= se délonrner pour lui ré- 
Sisler), Alicui se avertére (o, is, 
verti, versum). Col. Faire — à l'en- 
uemi, In hostem obuerti, pass. ou 
signa obvert”re. Liv. || Fig. Faire face 
aux attaques de l'ennemi, Ad conatus 
hostium obire (eo, is, doi el it, itum), 
n. Liv. Nous ferons — an Péloponèie 
loi-même, Peloponnesum ipsam susti- 
nebimus (de susiinère, eo, es, nui, 
tentum). Cic. Ils choisissent des chefs 
pour faire — 4 l'orage, Adversus tern- 
pestalem duces deligunt. Just. Faire 
— à une accasalion, Crimen sustinére, 
Cic. Faire — au danger. à l'arrogance 
de la noblesse, Obviam ire periculis 
Sall. superbiæ nobiltatis. Sall. Faire 
— aux besoins de la guerre, Belli 
utilitatem sustinére. Cic. Faire — aux 
depenses, aux dépenses de qqa, 
Sumplui subsist®re (o, is, stiti, s. 
sup, n. Brut. ap. Cic. Sumplun su 
tinère. Cic. Suppeditare sumptum ali- 
cui, el simpl. Supyeditare alicui.Cic. ] 
2° Lo côto de la monnaie qui porte une 
tête. Caput, pitrs, n. Macr. || 3° Le 
front, Le devant d'une ch. Frons, ontis, 
fem. Cic. Liv. : La partie {des forti- 
fications]) qui fait face à l'Elrurie, 
Frons in Etruriam spectans. Liv. For- 
Uficatious qui font — à la ville, Au- 
ninenta in urbem versa. Liv. Une col- 
line qui lui fait —, Collis adversus 
huic et contrarius. Cæs. La mer qui 
fait — à l'Île, Mare quod insulam 
adxpectat. Tac. À 4° Côte quelconque, 
surface d'une ch. Latus, leris, n. Ces. 
2 Le cristal a (naturellement) six faces, 
Crystalins serangulis nascitur late- 
nibus. lPlin. Voy. côté. || 6° Superñcie. 
: La face de l’eau, Summa (æ) ague 
(æ), f. Cic. Aquæ superficies (a), [. 
Plin. || 6° Aspect. Facies, ei, f. Or. 
Pl.-j. Tac. Adspectus, üs, m. Cic. : 
Changer la face d'une ville, d'ua 
ays, Faciem urbis immulare. Sall. 
oct vertère. Tac. Voy. aspect 2. l' 
70 Fig. Point de vue quo prosente uns 
ch. Facies, ei, f. Cic. Quint. Figure, æ, 
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f. Cic. Frons, ontis, fém. Quint. Qqf. 
Ratio, onis, f. Cic. = Considérer une 
cb. sous tontes ses faces, Rem ex 
emni parte considerare. Cic. Les cinq 
— sous lesquelles il faul considérer 
le devoir, Quinque rationes offcii 
persequendi. Cic. Qui 2 plusieurs —, 
Mulnpler, gén. plicts. Cic. Voy. as- 
pscr Je. || 8° État des affaires. Status, 
&s, w. Cic. Habitus, üs, m. Liv. Ra- 
tio, onis, f. Cic, Qqf. Locus, i, m. 
Cie. : Telle est la face des affaires, 
Res sie se habent. Cic. Les affaires 
ont pris une meilleure —, Meliore 
loco res sunt. Cic. 

À La race ve, loc. prép. En présence 
de, à la vua de. Coram (abl.). Cic. Qaf. 
Palam (abl.). Liv. : À là face des 
juges, Coram judicibus. Suet. À la — 
de César, Sub Cæsaris oculis. Vel. 
À la — de la province, In ore atque 
in oculis prouincis. Cic. À la — de 
tous, Palam omnibus. Liv. À ma —, 
Me præsente. Cic. | 

De Pacs, loc. ad v. De manière qu'on 
96 vole que le devant. À fronte. Cæs. 
: Qu 66 présente de face, Qu'on voit 
de —, Adversus, a, um. Cic. 

En race, loc. adv. 1° Par devant, 
vis-ä-vis. Contra. Liv. Eradversum. 
Ter. : Megarder (qqa) en face, (Ali- 
quem) contra intueri. Liv. Regarde- 
moi en —, Adspice contra ne. Plaut. 
Voir cette ville en —, Hanc urbem 
rectis oculis intueri. Cic. Regarder le 
soleil en —, Intuerti solem adversum. 
Cic. La Inmière qu'ils ont en —, Ad- 
versum lumen. Tac. En — 86 trouve 
on atelier, Exaduersum fabrica est. 
Ter. En — élait un orme, Uimus 
eral contra. Ov. Tout le pays en — 
était couvert d'ennemis, Omnia contra 
erant plena hositium. Liv. Les avo- 
eats se trouvaient en —, Obuersa- 
bantur advocati. Pl.-5. || Être en face 
= faire pendant), Contra respondére. 

irg. || Fig. Regarder eo face la mort, 
les dangers, Morti, Periculis se cppo- 
are (o, is, posui, posifum). (ic. || 
%o En présence. Coram. Cic. : Comme 
si je te parlais en face, Quasi tecum 
coram loquerer. Cic. S'ils m'avaient dit 
ces choses en —, Si ea coram me prz- 
sente dirissent. Cic. Il m'avait dit en 
— bien des durelés, Præsens in præ- 
semten multa acerba direral. Cic. 
Louer qqn en —, Aliquem coram in 
03 laudare. Ter. Flatter en —, Aperle 
edulari. Cic. Ex aperto adulari. Sen. 
Qai osassent lui résister en —, Qui 
édrersus resistère audérent. Nep. 

Ex racz ps, loc. prép. 1° Vis-4-vis 
de. Contra (ec. . Czs. Eradversus 
(acc). Cic. Eraduersum (dat.). Ter. 
Adversus (acc.). Liv. : En face de 
ce lien, Eradversus sum locum. Cic. 
Eradversum ei loco. Ter. Êlre en — 
des Gaules, Esse contra Gallias. Cxs. 
Ea — de Gadès, Aduersus Gades. Liv. 
Port sitné en — de la ville, Portus 
er aduerso urbi posttus. Liv. Des pou- 
tres placées en — de ces [poutres], 
Tigne his contraria. Czs. Île située 
en — d'Alexandrie, Insula objecta 
Alerandriz (au dat). Cæs, Toi qui as 
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l'Égypte nour ainsi dire en — de toi, 
(Tu) cujus prope in conspectu Ægyplus 
est. Cic. Voy. Devant (prép.) 10. || 
2° En presence de qqn. Coram {abl.). 
Cic. Ante (acc.). Cic. Ad (ace.). Cic. 
Apud (acc.). Cic. : En face les uns 
des autres, C. race À race. |] Voy. px- 
YANT (prép.) 20, 

Face À Pacs, loc. adv. Vis-ä-vis on 
En presence l'un de l'autre : Quand 
nous souunes face à —, Cum coram 
sumus. Cic. S'asseoir — à —, Consi- 
d#re in conspectu. Cie. Si elles sont 
suspendues — à —, Si contrariz 
suspendantur. Plin. Les flottes sont 
— à —, Ex adverso stant classes. Just. 

FACÉTIE, S. f. Plaisanterie bouf- 
fonns. Facetie, arum, f. pl. Cic. Jocus, 
i, m. Cic. Voy. BOUFPONNENIE. 

FACETIEUSEMENT, ad v.D'une ma- 
nière facetieuso. Facete. Cic. Jocose.Cic. 

FACETIEUX, susg, adj. Plaisant, 
bouffon. Facetus, a, um. Cic, Jocosus. 
Cic. || Subst. To as voulu faire le fa- 
célieux, Facetus esse voluisti. Cic. 

FACETTE, 8. f. Petite faces. La- 
tusculum, 1, n. Lucr. : Les facettes 
des miroirs, Latuscula speculorum. 
Lucr. Pierre à plusieurs facelles, 
Gemma plurium angulorum (de an- 
gulus, m. = angle), Plin. 

PACLÉ, ÉE, part. passé de rÂCHER, 
Voy. ce v. || Adj. 10 irrité. Iratus, a, 
um. Cie Offensus. Cie. : Un peu fà- 
ché contre toi, Tibi subiratus. Cic. 
Tout à fait — contre qqn, Alicui per- 
\ratus. Plaut. iralissimus. Cic. Être 
—, Stomachari, dép. Cic. Je suis — 
contre mon frère, Fratris me pigel 
(guit et gitum est, gere). Ter. Alors, 
moi, d'un air —, Ego jam stoma- 
chans. Cic. Voy. 4. coLËne 10. Is 
sont fächés (= brouillés}), [ræ sunt 
inler eos. Ter. VOY. BROUILLER, BROUIL- 
LEnIE. || 2° Contrarié, peine : Fâcbé 
du mérite d'autrui, Laude &lienä do- 
lens (gén. entis). Cic. Être — de qq. 
ch., Rem ægre paii (ior, #ris, passus 
sum), dép. Ter. ægre ferre (fero, fers, 
tuli, latum), act. Sall. graviter ferre 
ou accipère (io, ïs, cepi, ceptum). 
Cic. moleste ferre. Cic. Re ou De 
re Ou Ex re dolère (eo, es, lui, li- 
turus),n. Cic. Cæs. Etre très — d'une 
ch., Rem permoleste ferre. Cic. Je suis 
ge — de ma sollise que du résultat, 

tultitiæ mez pœnam fero gravius 
quam eventi. Cic. On ne saurail croire 
combien j'ai été —, Incredibile est 
quanta me molestia affecerit (de aff- 
cére, io, 18, fectum). Cic. Serait-il — 
d'être vienx? Num senectutis suæ eum 
pæniléret (de pænitére, let, luil, s. 
sup., impers.)? Cic. Il est — de 
n'être pas né ditforme, Eum pænitel 
deformem non esse nalum. Cic. El dit 
qu'il est — d'avoir oMfensé…., Ait se 
pænitére quod offenderit. Cic. Je suis 
très — de ne pas savoir, Molestis- 
sime fero quod nescio. Cic. J'ai êèlé 
bien — de le congédier, Eum a me 
invilissimus dimist. Cic. Je suis un 
peu — que tu ne sois pas, de voir 
que tu n'es pas 4 Rome, Te non essc 
Romæ submoleste fero. Cic. Je suis — 
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que ta lettre ne m'en informe pas, 
oleo non me tuis litieris certiorem 
fieri. Cic. || N'ètre pas fâché (= être 
content, joyeux) de qq. cb., Re gau- 
dère (eo, es, gavisus sum), n. Cic. De- 
lectari, pass. Cic. [ls démolirent le 
portique et personue n'en [ul —, Por- 
icum sunt demoliti, libentissimis om- 
nibus. Cic. Peut-être n'en serais-je 
oint —, Quod fortasse non nollem 
de nolo, non vis, non vult, nolus, 5. 
sap.). Cic. Nous pensons que lu ve 
seras pas — de savoir cela, (Id) scire 
le non nolle arbitramur. Cic. Je n'ai 
pas été — de chercher, Quærÿre non 
me piguil (voy.1°). Petr. Je n'ai pas été 
— de faire... Non invitus feci. Cic. 

FACHER, v. act. 1° Irriter (qqn). 
er A irritare. Cic. iratum faoÿre 
do, ts, feci, factum). Cic. (Alieuï) sto- 
machum facëre. Cic. sfomaehum ou 
bilem movêre (eo, es, movi, motum). 
Cic. iram movère. Liv. : |] n’a rien 
fail qui puisse te fâcher, Nil fecit 
quod succenseas (voy. Se rAcHEn 1°). 
Ter. Ces choses m'ont fâché davan- 
tage, Mzc mihi majori stomacho fue- 
runt. Cie. Voy. coLëre 49. || 20 Con- 
trarier qqn, deplaire 4 qqn. (Aliquem) 
offendëre, 0, is, di, fensum. Cic. (Ali 
cui) dtsplicére, e0, es, cui et citus 
sum, o.Cie. moles{iam afferre (fero, fers, 
altuli, allatum). Ter. = Si cela ne le 
fâche pas, Nist molestum est. Ter. St 
libi grave non eril. Cic. Que cela ne 
le — pas, Pace quod fat tuë. Ter. 
Soit dit sans te fâcher, Bon& veniä 
tuä direrim. Cic. || 3° Impers. Être 
penible 4 qqn. (Aliquem) pigëre, et, 
guit et gitum est. Cic. = [l ne m'a pas 
fâché de chercher, Non me piguil quæ- 
rére. Petr. Il me fâche que tu te tour- 
mentes…, Te exerceri moleste fero 
(voy. rAcué 20), Cic. 

Se rAchtn, v. réf. 10 $e mettre 60 
colère. Stomachart, dép. (d'une ch., 
alicut rei. Cic. 0b rem. Hor.) Frasci, 
or, éris, s. parf., dép. (contre qqn, 
alteut). Cic. = Se lâcher un peu, Sub- 
irasci. Cic. Tu as sujet de te —, 
Habes quod irascaris. Quint. Entendre 
sans se —, Bond venrä on Cum bond 
veniä audire. Cic. Liv. Se — de tout, 
Stomachari omnia. Cie. Se — d'un 
rieo, ponr un rien, Frasci de nihilo. 
Plaut. Supporter qq. ch. sans se —, 
Aliquid clementer ferre. Cic. non 
ægre habère. Liv. Ne se — de rien, 
Irasci nihil. Cic. Gell. Se — eontre 
qqn, Alicui succensère (e0, es, sui, 
sum), n. Cæs. Cic. || 30 Réf. et Ré- 
cipr. Se brouiller. Voy. æ m. || 3° Qaf. 
S'aMiger. AMolesiiam capère (io, ts, 
cepi, captum). Cie. Voy. S'APFLIGER 

PÂCHERIE, 8. f. C. pnouituænts. 

FÂCUEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nière fâcheuse. Incommode. Cic. Liv. 

FÂCLEUX, 80e, adj. 1° Qui oauts 
du chagrin. Tristis, m.f.,e, n. Cic. 
Gravis, e. Cic. Molestus, a, um. Cic. 
Acerbus. Cie. Asper, era, erum. Cic 
: Lettre fâcheuse, Tristes litterz. Cic 
— nouvelle, Malus nuntius. Cic. Pa- 
role —, Vor incommuda. Liv. Sou- 
venir fâcheux, Acerba recordatio. Cic. 
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Circonstances fâcheuses, Asperæ res. 
Sall. Afaires en fâcheux état, Nes 


afllictæ. Sali. |} 2e Regrottable. Do- 
lendus, a, um. Cie. Odiosus. Cic. Afa- 
lus, Cic. z L1 est fâcheux d'être privé 
de.…, Odiosum est carëre. Cic. || 3° Pé- 
nible. Difficilis, m. f.,e, n. Cic. Asper, 
era, erum. Cic. Incommodus, a, um. 
Ter. Cic. =: Voyage fâcheux, Incom- 
modum iter. Ter. Avoir une naviga- 
tion très fâcheuse, fncommodissime 
navigare. Cic. || 4° Bizarre, peu trai- 
table. AMforosus, a, um, Cic. Hor. In- 
commodus. Cic. Dificilis, m.f.,e, 0. 
Cic. = Vieillard fâcheux pour la jeu- 
nesse, Senez gravis adolescentibus. 
Cic. {| 6° Importun. Importunus, a, 
um. Plaut. Incommodus. Plaut. Mo- 
lestus. Plaut. Odiosus. Cic. Gravis, 
. f.,e…,0. Cic. 

FAcHEUXx, s. m. Homme incommode, 
Importun. Interpellator, oris, m. (— 
celui qui ivlerrompl, quai dérange). 
Cic. Voy. ci-dessus Se. 

FACILE, adj. 1° Qu'on fait vite et 
blen, qu'on obtient sans poine. Factlis, 
D. l, e, a. Cic. lroclivis, e. Cic. 
Pronus, a, um. Sall. Erpeditus. Cic. 
2 Très facile, Perfacilis, m. f.,e, 0. 
Cæs. Cic. Facillimus, a, um. Cic. Ce 
qai est bien plus —, Quod est multo 
proclivius. Cie. Chemin, Route plus 
—, Lier facilius. Cæs. erpeditius. Ces. 
sommodius. Liv. Via erpeditior. Cic. 
Montée —, Facilis ascensus. Cas. 
Accès —, plus —, Aditus facilis. 
Cæs. planior. Liv. Chemin — vers 
les hoaneurs, Pronum ad honores iter. 
Pl.-j. Mérite — et qui ne coùle aucun 
effort, Obvia et illaborata virtus. 
Quint. [Choses] que la grandeor d'âme 
avait rendues faciles, Quæ farilia 
animi magnitudo fecerat. Cæs. (Chose) 
d'une intelligeuce plus facile, Alagis 
ad cognoscendum tllustris. Sall. — à 
dire, à faire, à connaitre, à voir, Fa- 
cilis dictu. Ter. Liv. factu. Ter. co- 
gnitu. À d Ier. visu. Liv. Très — à di- 
gérer, — à croire, à comprendre, Pa- 
cillimus ad concoquendum. Cic. Facilis 
ad credendum. Cic. ad intelligendum. 
Cic. Qui n’est pas — à surprendre, 
Haud opporitunus insidiantibus. Liv. 
[Les choses] sont très faciles à con- 
nailre, Imgerfaili cognt{ione versan- 
tur, Cie. Épée facile à manier, Ensis 
habilis. Liv. Ennemis faciles à vain- 
cre, Opportuni hosfes. Sall. Celle voie 
d'Herculanum si facile à veadre, Illa 
via vendibilis Herculanea. Cic. Être 
—, In facili esse. Liv. In promptu 
esse. Sail. Esse in proclivi. Ter. Sall. 
Il est — de remarquer..., Animad- 
veriêre est facile. Varr. I est très — 
d'accuser, Facillimum est incusare. 
Quint. C'est chose très — de recon- 
guérir sa liberté, Nihtl est negotii 
ibertatem recuperare. Cic. 11 esl — 
de défendre l'une et l'autre chose, 
Uiriusque rei facilis est defersio. Cic. 
ne serait pas — de décider si, Haud 
facile discernéres. Sall. Il est — de 
voir qu'il a en lui une grâce native, 
Apparet Ün 60 nalivum quemdam le- 
porem esse. Nep. || 2° T. d'art, ete. 
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Qui ne sent point la gône, l'effort. 
Erpeditus, a, um. Cic. = Style facile, 
très —, Oratio erpedita. Ce. fluens 
(gén. entis). Cic. affluens. Cic. per- 
facile currens. Cic. Etre — (en parl. 
du style), Profluëre, 0, is, flurt, 
flurum, n. Ad Jler. Qui a la parole 
—, (En gén.) Facilis ad dicendum. 
Cic. (Prompl) Ad dicendum satis 
solulus où erpeditus. Cic. (Abon- 
dant) Copiosus in dicendo ou ad 
dicendum, el absol. Copiosus. Cic. 
[Hommes] d'une élocution — et 
agréable, Diserte et omnate dicentes. 
Cic. ]| 4° Qui fait aisèment, prompt, 
intelligent. Facilis, m. f., e, n. Cie. 
Erpeditus, a, um. Cic. : Talent facile, 
Pacile ingenium. Quint. || 4° Qui se 
rôte aisèment à. Indulgens, gén. entis 
G.. dal.). Cic. || 5° Condoscendant, 
oux, complaisant. Facilis, m.f.,e,n. 
Liv. Comis, e. Cic. Commodus, a, um. 
Cic. Bonus. Cic. Benignus. Cic. : Qui 
est d'un caractère facile, AMitis in- 
genio. Vell. — pour ses voisins, 
Bonus vicinis. Cato. Je dois paraitre 
— à vivre, Facilis existimart debeo. 
Cic. Voy. compLaisanT. Doctrine —, 
Mitis doctrina. Cic. Mœurs faciles, 
Mores commodi, Cic. || 6° Qui manque 
de fermete qui est d’une complaisance 
excessive. $o utus, a, um. Cic. Remis- 
sior, ins. Suei. VOy. FAIBLE. 
FACILEMENT, adv. Avec facilité. 
(En gén.) Facile. Cic. (Sans fatigue, 
sans peine) Sine labore. Ter. Nullo 
labore. Plin. Nullo negotio. Cic. Stne 
negolio. Nep. (Sans embarras ni re- 
lard) Ezxpedite. Cic. (Rapidement) 
Celeriter. Cic. (Avec aisance, sans 
gène ni effort) Solute. Cic. (Avec 
calme, patiemment) Leviter. Cic. 
Æquo animo. Plaut.: Très facilement, 
Perfacile. Cie. Facillime. Cic. Assez 
—, Parvo labore. Sall. Sine cumma 
difficultate. Cic. Apprendre par cœur 
—, Facile ediscère. Cic. Arnver plus 
— à la gloire, Ad laudem facilius ou 
proclivius pervenire. Cic. S'exprimer 
—, Solute dic're. Cic. Erpedite loqui. 
Suet. Suppurler —, Pati facile. Cic. 
zquo animo. Plaut. Ferre leniter. Cic. 
FACILITÉ, 6. f. 1° Qualte de ce 
qui est aise; absence d'obstacle. Faci- 
las, atis, f. Cic. Sen. Quint. : Rem- 
parls qui présenten! peu de lacrlité 
pour l'assaut, Mfænia haudquaquam 
prompta oppugnanti. Liv. Avec —, 
C. FACILEMENT. || 4 Souv. an pl. 
Moyen d'arriver à un but. Facultas, 
atis, f. Cic. Copia, æ, f. Ter. Oppor- 
tunilas, atis, f. Cic. = Les facilités de 
la route, Opportunitas viæ. PI.-j. Les 
— que lui donnait son âge, Opportu- 
nitas ælalis. Sall. Ayant profilé des 
— que lui donnail cet anneau, Hac 
opportunitate annuli usus. Cic. Ces 
vacances te donnaient à point la fa- 
cilité d'élendre la lettre, Dabant kz 
feriæ libi opportunam sane facultatem 
ad erplicandas tuas litieras, Cic. Que 
de facilités daos l'âme humaine pour 
les plus grandes choses, Quanta vp- 
portunitas in animis hommum ad res 
marimas. Cic. Tu me procures la fa- 
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cilité de me rencontrer avec lui, Mihi 
facis ejus conveniendi copiam. Cic. Je 
vous apporte la — de juger, Vobis 
facultalem judicandi facio. Cie. Milua 
n'avait pas la — de rester, Müoni 
manendi nulla facultas fuit. Gi | 
3e Delai accordè pour un payemen 
Voy. vëcai. |} 6° Disposition qui permet 
de faire a: ch. sans effort. Facilitas, 
atis, f. Cic. Facultas, [. Cic. : Fa- 
cilité 4 oser, Facilitas audendi. Quint. 
— à improviser, Erlemporalis faci- 
lilas. Quint. — à parler, Facilitas, 
atis, f. Sen. Quint. Très grande 
— à parler, Summa facultas dicem- 
di. Cic. — à apprendre lous les 
arts, Docilitas ad omnes artes. Suet. 
j} 5° La manière facile dont une ch. est 
ou semble faite. Facilitas, atis, f. 
Quint. Facultas, f, Cic. = La facilité 
de la prononciation, Oris facilitas. 
Quint. Pour que lu aies dans les deux 
langues la même —, Ut par sis in 
ufrtusque oralionis facullate. Cie. — 
de parole, Volubilitas linguæ, et absol. 
Volnbilitas, atis, f. Cic. Avec —, Vo- 
lubiliter. Cie. Qui parle avec —, Ad 
dicendum facilis. Cic. erpeditus. Cic. 
solutus. Cic. Qui dévelopye ses pen- 
sées avec —, Soluins in erplicanilis 
sententiis. Cic. || 6° Condescondanca, 
complaisance. Facilitas, atis, [. Cic. 
Lenttas, [. Ter. Indulgentia, z, f. Cu. 
Obsequentia, f. Cic. Ulsequium, it, a, 
Cic. = Facilité à écouter, Facilitas in 
audiendo. Cic. || 7° Manque de fermate, 
complaisance excessive. Facilitas, alis, 
f. Ter. : L'ineple facilité, La — dérai- 
soanable du père, Patris ineplalenitas. 
Ter. facilitas prava. Ter. 
FACILITER, y. acl. Rendre facile: 
Faciliter unech., qq.ch., Rem facilen, 
Aliquid facile facëre (io, is, feci, fac- 
tum). Cæs. Rem faciliorem, Aliquid fa. 
cilius reddËre (o, is, didi, ditum). Cie. 
[Choses] que la grandeur d'âme avail 
acilitées, Quz facilia animi magni- 
tudo fecerat. Ces. Facililer à qqn la 
connaissance d'une ch., Rei coguilie- 
nem alicui isitiorem reddère. Cie. 
Pour — la digestion, Quo facilius di- 
gerantur cibi. Quint. Pour — ses ap- 
rovisionnemenls, Quo expedtiiore re 
rumentarid uléretur. Cæs. Mien ne 
facilite autant la parole, Nuila res 
tantum ad dicendum proficü (de pre- 
forte, to, feci, fectum, n.). Cic. Si 
es lettres ne leur facililaient eo nen 
la pratique de la vertu, Si nil ad 
colendam virtutem litteris adjuva- 
rentur (pass. do adjuvare, 0, as, juri, 
jufum). Cic. Faciliter beaucoup la 
vicloire, Afarimo ad victoriam adju- 
mento esse. Cic. Voy. AiDER 2°, CON- 
TRIBUER 20. . 
FAÇON, s. f. 1° Action de faire : 
Si la matière n'est pas de la façon 
de Dieu, Si non est a Deco malerie 
facta. Cic. Les alignements sont de 
ma —, Mei sunt ordines. Cic. Je n'a- 
jonte rien de ma —, Nihil addo de 
meo. Cic. || 2° Travall de l'artisan 
ui a fait qq. ouvrage. Manus, üs, f. 
Quint. Opus, peris, n. Cic. Opera, &, 


f. Cic. Ârs, rtis, f. Cie. : Les omis 
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fournissaient la facon, Operas amici 
dabant. Cic, Ce n'élait gas la — qui 
lui faisait plaisir, mais le poids, Non 
opere delectabatur, sed pondere. Cic. 
Trépieds de valeur égale comme poids 
etcommie —, Tripodes pondere el arte 
fares. Ov. La — aurait eu plus de 
rix que le marbre, Plus in manibus 
fiisse quam in marmore. Quint. lrix 
de la —, Manupretium, it, n. Cato. 
Cic. Plin. Manÿs pretium, n. Cic. 
payer la —, AManuprelium dare. Plaut. 
l ° Manière dont une ch. est faite, 
orme qu'on lui donne. Opera, æ, f. 
Cic. Opus, peris,n. Cic. Artificium, tt, 
a. Cic. Manus, &s, f. Cic. : Slatue 
d'une façon remarquable, Simula- 
crum operä singulari. Cie. Signum 
summo artificio. Lic. Ses ouvrages ne 
sonl point parvenus à leur dernière 
—, Alanus extrema non accessil ejus 
operibus. Cic. Le poème n’est pas co- 
core venu à sa dernière —, Carmen 
nondum recepif ulfimam manum. Pelr. 
ns Labour. (En gén.) Fossio, onis, f. 
ic. (Avec La charrue) A ratio, f. Cic. 
(ee parl. de la signe) Pastinatio, 

ol. : Donner une façon à un champ, 
Agrum subigFre (o, is, egi, actuni): 
Col. Donner une — aux vignes, Vi- 
meas paœsitinare. Col. Vineta confo- 
dre (wo, is. fodi, fossum). Col. Se- 
eonde —, (En gén.) Seratio, onts, f. 
Col. Plin. (Surt. en parl. de la vigne) 
Repastinalio, f. Cic. : Donner une se- 
conde — à un terrain, à la vigne, 
Locum fossione tterare. Col. Vitem 
iterare. Col. Vineam repastinare. Col. 

5o Manière, sorte. Modus, i, m. Cic. 

alio, onts, Î Cic. Mos, oris, m. Ci. 

: Façon de faire, — d'agir, — d'être, 
C. coxvurre 9e. — de parler, (Ma- 
aïère dont qqn s'ex une) Dicendi 
genus (neris), n. GCic. (Locutton, 
phrase) Locutio, onis, f. Cic. Dictio, 
. Quint. — de voir, C. opinion. — 
de penser, C. SENTIMENT. En aucune 
—, Nullo modo. Cic. Nullä ratrone. 
Cels. VOy. NULLEMENT. À la —, De 
celle Te la même —, De —, Vay. 
pl. Las. | 6° Personne on Chose qui 
n'a guère que l'apparonce de. Voy. 
ESrÈCE 4. 7° Air, maintien; aspect. 
Habitus, @s, m. Cic. Species, ei, f. 
Cie. : Homme de fort Bonne façon, 
Vir optimo habitu. Cic. Femme qui 
est d'agréable —, Facie lepidä mu- 
lier. Plaut. Costume de mauvaise —, 
Vestitus turpis. Ter. || 8° Au pl. Pro- 
cèdes dont une personne use, manitres 
habituellos de qqn. Mos, oris, m. Ter. 
: Façuns aimables, Moreslepidi. Plaut. 
à 9° Manitres affoctées, politesses ca- 
fémoniouses, Voy. cÉnRuonIs 39 el 40, 
U 10° Difficulté à so determiner. à con- 
sentir, Voy. CÉnéuonie 5° 3 Sans plus 
de façon, Sans autre —, C. incoN- 
TINENT (adv.). || 14° Soin, attention, 
peine qu'on prend. Cura, æ. f. Cic. Stu- 
dium, tt, 0, Cic. Voy. ATTENTION 2, 
SOIN, PEINE. 

À LA FAÇON DE, loc. prép. Comme : 
À ma, À la façon, Afeo, Tuo more. 
Cic. À la — des ancêtres, des l'erses, 
des brutes, des esclaves, des ennemis, 
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des fayards, Afore majorum. Liv. Ex 
more Persarum. Nep. Ritw pecudum. 
Cic. Servorum modo. Liv. Hostilem 
in modum. Cic. Ad modum fugien- 
tium. Liv. À la — du verre, d'une 
péninsule, Vitri modo. Plin. In pænuin- 
sulæ modum. Liv. À la — ordinaire, 
Solito more. Sen. Voy.coumE(adv.)2, 

De LA, DE cerre, De Tours, Ns 
QUELLE FAÇON, elc.. loc. adv. De cette 
manière, de touto manière, etc. : De ia 
facon (= d'une telle —), Tali modo. 
Nep. || De cette façon, Hoc modo. Cic. 
Armé de cetle —, Sic armatus. Liv. 
Voy. ainsi do. || De bien des façons, 
Afultis modis. Ter. Cic. || De loules 
les façons, Omnibus modis. Ter. || De 
loute façon, (En gén.) Omni modo. 
Cic. (Quoi qu'il en soit) Voy. auoi. 
|| Dé n'importe quelle façon, Quo- 
cunque modo. Quint. Quoque modo. 
Pl.-j. || De quelle façon? Quo modo ? 
Cic. Quonam modo? Cie. Voy. com- 
MENT (0, 

De La MÊME Façon, loc. adv. De 
même, pareillement. Eodem modo. 
Quint. În eurndem modum. Quint. 
Eüdem raticne. Quint. Voy. De vème. 

DE LA MÊME FAÇON Que, loc. con). 
Do même que, comme. Eodem modo, 
qu. S.-rh. Ut ou Uti. Cic. Sicut ou 

icuti. Cic. Velut oa Velutt. Cic. Tan- 
quam. Cic. lta...,ut. Cic. Item. uf. 
Cic. Sic.…, languam. Cic. Sic.…, quem- 
admodum. Cic. : Ta as agi de la 
même façon que les brigands, Fecisti 
item, ut prædones solent. Cie. Voy. 
COuUME (adv.) 30. 

DE LA FAÇON QUE où DONT, loc. 
conj. Comme. Ut. Cic. Quemadmo- 
dum. Cic. Îtem uti. Cic. Voy. couux 
(adv.) 3e. 

De FAÇON À, loc. 
à. C. DE FAÇON QUE 

De FAÇON Que, DE TELLE FAÇON 
que, loc. conj. 1° Avec l'ind. De telte 
sorto que (marquant le résultat, la con- 
sequonce). lta..., ut, on Sic.…., uf, ou 
Adeo..,ut, ou Simpl. Ut (et le sub.) 
Cic. = De façon que. ne... pas, ta ou 
Sic ou Adeo…, ut non, et simpl. Ut 
non (et le subj.). Cic. || 2 Avec le 
suhj. De tello sorte que (marquant l'in- 
tention, le but}. Jta..…., ut, ou Sic…., 
ut, ou Adeo…., ut, où simpl. Ut (et 
le subj.). Cic. : De façon que... ne. 
pas, Îta on Sic ou Adeo..., ne, ou 
simpl. Ne (et le subj.). Cic. 

FACONRE, 86. f. Loquacité. Loqua- 
cilas, atis, [. Cic. Quint. 

FAÇONNER, v. act. 1° Donner à 
uno ch. une certaine forme. Formare, 
act. Cic. Conformure, act. Cic. Infor- 
mare, àcl. Col. PI.-j. : Marbres qu'on 
a commencé de façonner, Marmora 
deformata primä manu. Quint. 
l'airain en forme de statue, Figu- 
rare æs in habitum siatux. Sen. 
— de la cire, Ceram formare. Cic. 
fingère (o, is, finri, ficlum). Cic. — 
du bois, un chène avec la doloire 
Dolare materiam. Cato. robur. Cic. Il 
2° Ornor, enjoliver. Erornare, act. Cic. 
: Argent el cuivre arlistement fa- 
çonnés, Argentum æsque fabrefacium 


pré p. De manière 
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(pass. de fabrefacFre, 10, ts, feci). 
Liv. Le verre est faconné au tour, 
Vitrum torno ferilur (hass. de lerëre, 
0,18, trivi, (ritum = user). Plin. || 4° 
Labourer. Subigère, o, îs, egi, acium, 
act. Col. Fodëre, o, ts, fodi, fossum, 
act. Varr. Col. = Façonner les vignes, 
Vineas fodë®re. Varr. Voy. rAGÇOoN 4°. || 
&o Fig. Former le cœur ou l'esprit. 
Formare, act. Cic. Informare, act. 
Cie. Conformare, act. Cic. Fingére 
(voy. 10), act. Cic. Institu®re, o, is, 
ui, wium, act. Cic. Erudire, io, is, 
fut et it, ilum, act, Cic. : Façonner . 
qans Formare ou Instituëre aliguem. 
en. — un oraleur, {nformare ora- 
torem. Cic. — les esprits, Fingëre 
animos. Cic. La philosophie façonner 
l'âme, Philosophia animum fabricat. 
Sen. Façonner les âmes à notre gre, 
Animos in eum, quem volumus, ha- 
bitum formare. Quint. ]ls façonuent 
les âmes à leur gré, Animos, ut vo- 
lunt, flectunt (de flecifre, o, flexi, 
ferum). Cic. Celui qui faconne l'esprit 
des autres, Alienorim ingeniorum for- 
malor (oris), m. Quint. || Bo Accou- 
tumer. Assuefacëre, io, is, feci, fac- 
tum, Act. Cic. Condocefacëre, act. Cic. 
Institure (woy. 40), act. Cic. Col. 
Componêre, 0, is, posui, posiflum, acl. 
Quint. : Façonner des bœufs au la- 
bour, Boves ad aratra instituère. Col. 
L'exercice nous façonne à qq. ch., 
In aliquid nos componit exercitatio. 
Quint. Il façonna les nations à l'obèis- 
sance, Nattones parëre assuefecit. Cic. 
Il façonne son âme à mépriser, Ani- 
mum condocefacit, ut possil contem- 
nère. Cic. Voy. ACCOUTUMER. 
FAÇONNER, v. D. Fairo des façons, 
des côrêmonies. Voy. CÉRÉMONIE 5°. 
Se rAÇONNEn, v. 10 l'ron. Recevoir 
une façon, une forme. Formari, pass. 
Cie. et tous les pass. des v. act. cilès 
à rAÇONNER. || 2 Réf. Se former. Se 
fingfre (o, ts, finri, fictum). Cic. =: Se 
façonner aux exigences de qqo, Ad 
arbitrium alicujus se fingëre. Cic. || 
3° S'accoutumer. Voy. ce m. 
FAÇONNIER, rène, adj. Qui fait 
trop de ceremonies. Voy. CÉRÉMONIE 4°. 
PAC-SIMILÉ,8.m0.C. core 19,90, 
PACTEUNR, S. m. 1° Fabricant d'ins- 
truments de musique. Organarius, ti,m. 
Firm. || 2° Agent charge d'un negoce 
pour le compte d'autrui. Procurator, 
eris, m. Cic. || 3° Employs qui distribue 
les lettres. Tabellarius, ti, m. Cic. 
FACTICE, adj, 1° Fait ou Imité par 
l'art. Facticius, &, um. Plin.H 20 Qui 
n'ost pas naturel. Ficius, a, um. Cic. 
Simulatus. Cic. Fucatus. Cie. 
FACTIEUX, EUSE, adj. Qui excite 
des troubles. Factiosus, a, um. Sal. 
Cic. Seditiosus. Cæs. Cic. Turbulentus. 
Cie. : Menaces, Lois factieuses, Tur- 
bulentæ miuæ. Quint. leges. Suet. 
D'une manière faclieuse, Seditiose. 
Cic. Per factionem. Cic. Per sedilio- 
nem. Cic. || S. m. Un factieux, Sedi- 
liosus civis et furbulentus. Cic. 
FACTION, 5. f. 1° Parti dans ua 
corps, dans un État. Factio, onis, [ 
Cic. Pars, artis,f. Nep. Just, ot ordin. 
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Partes, ium, f. pl. Cie. = La faclion 
0 posde, Diversæ partes. Sen. || 2° Au 
. Agitations des partis dans un État. 
edinio, onis, F. Cic. : Les Eloltens 
étaient livrésaux factions, Ætolt erant 
in seditionibus. Liv. Voy. SÉmTIoN. 
Ï 3° Le guet que font successivement 
es soldats d'un poste. Stalio, onis, f. 
Ces. Excubiæ, arum, f. pl. Cie. : Etre 
en faction, Faire —, In stalione esse. 
Cæs. Curt. Stationem agère (0, is, egi, 
actum). Liv. Tac. Excubare, 0, as, 
cubui, cubitum, 0. Cæs. Mis en — our 
le pont, Positus in sfatione pontis. Liv. 
FACTIONNAIRE, s. m. Soldat en 
faction. Ezcubitor, oris, m. Cæs, 

FACTURE, 5. f. 1° Manière dont 
est faite une œuvred'art. (En géo.) Com- 
positio, onis, f. Cic. (En parl. d'une 
œuvre liltéraire) Scriptura, æ,f. Ter. 
|| 2° Note de l'especa et du prix des 
marchandises venduos à qqn. * Afercium 
vditarum tabella (z), €. 

FACULTATIF, IvE, adj. Qu'on a 
la faculte de faire ou de ne pas faire. 
*Cujus optio datur (alicui). D'apr. 
Cic. = Cela est facultatif pour Loi, 

our vous, Optio hæc tua est. Plaut. 
Dptio vobis datur. Cic. Si c'élait —, 
St optio esset. Cic. [1 sera pour mol 
— de (faire), Erit liberum mihi (fa- 
cère). PL-7.. 

FACULTÉ, 8. f. 1° Puissance phy- 
sique ou morale. Vis, gén. vis el dal. 
vi peu usilés, acc. vim, abl. vi, f. 
Cic. Virius, ulis, f. Cic. : J'omets 
les facultés physiques, Omitlo hobi- 
litates corporis. Cic. Les — intellec- 
tuelles, les — de l'intelligence, de 
l'espril, Ingenii vuires (rum), f. dt: 
Cic. et simpl. Ingenium, üt, n. Cie. 
Mens, entis, f. Cic. Animus, i, m. 
Cic. Les diverses — de l'âme, Omnes 
animi partes (de pars — parlie, f. 
Cic. La mémoire est 4 peu près la 
seule facullé qui puisse... Afemoria 
prope sola est, quæ possit. Quint. La 
— de comprendre, Vis percipiendi. 
Quint. Appliquer ses facnilès à écrire, 
Antimum appellëre ad scribendum. Ter. 
Chacun selon ses —, Pro se quisque. 
Cic. Joair de ses —, Menfe constare, 
a. Cic. Avoir toutes ses — (— toute 
sa raison), Esse sur mentis. Cic. Qui 
jouit de ses —, Compos animi. Ter. 
mentis. Cic. Ne pas bien jouir de ses 
—, Vir sanæ mentis esse. Liv. || 2° Pro- 
priète, pouvoir, vertu d’unech. Facultas, 
atis, f. Cels. Potestas, f. Virg. Vitr. 
Vis (voy. 40), f. Cic. =: Les facultés 
des plantes, Herbarum facultates Cels. 
potestates. Virg. || 3° Talent, aptitude. 
Facultas, atis, f. Cic. Vis (roy {o), 
f. Cic. Virtus, utis, f. Cic. : La fa- 
culté de hiea dire, Facultas eloquendi. 
Cic. La — spéciale, La — merveil- 
leuse de l'orateur, Oratoris vis pro- 

la. Cic. divina virius. Cic. llomme 
doué de facultés très penétrantes, Vir 
acerrimo ïingenio. Cic. || 4° Moyen, 
Pouvoir, Droit de faire une ch. Fa- 
cultas, alis, f. Cic. Copia, æ,f. Sall. 
Licentia, f. Sall, Potestas, atis, f. Liv. 
Potentia. æ, f. Tac. : La f'acullé de se 
rallier, Sui colligendi feculias. Cs. 
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— de nuire, Licentia injuriz. Sail. 
Potentia nocendi. Tac. La — de choisir, 
Deligendi potestas. Cic. Sans cetle —, 
Quä facullate remotä. Quint. Donner 
aux soldats la —— de combattre, Fa- 
cêre copiam pugnandi militibus. Liv. 
Danner à qqn la — de parler, de 
juger, Facultatem alicui dare ad di- 
cendum. Gic. factre judicandi. Cic. 
Tu me donnes cette — de renvoyer.…., 
Copiam ou Potestatem istam miht 
facis ut remittam. Plaut. Laisser à 
qqn la — de (faire), Alicui relin- 
quêre locum (faciendi}. Cic. Ter. Tu 
as la — de (faire), Habes potestatem 
faciendi). Just. Est in tud poteslate 

acËre). Cic. Tac. Ea est potestas tua 
ut (facias). Ter. Qui avaient la — de 
vivre en repos, Quibus in otio vivêre 
copia erat. Sail. Ils ont la — de con- 
voquer le sénat, fllis senatum cogère 
licet (cuit, cilum, cêre, n.). Liv. Avoir 
toute — de contracler une liaison, 
Uabère magnam copiam societatis con- 
jungendæ. Salt. Priver qqn de la — 
de se mouvoir et d'agir, Aliquem spo- 
liare motu et actione. Cic. l Bo Au pl. 
Les biens, les ressources d'une pers. 
Facultates, um, f. pl. Cæs. Copia, æ, 

Cic. = Suivant $es facultés, Pro 
copiä. Plaut. Chacun seion ses —, 
Pro facultate quisque. Suet. 

FADAISE, 8. f. C. BAGATELLE. 

PADE, adj. 1° Qui n’a pas de saveur. 
(En gén.) Fatuus, a, um. Varr. Mart. 
Gustu hebes (gén. etis). Col. (Sans sel) 
Insulsus a, um. Cic. Col. : La fade poi- 
rée, Fatua beta. Bfart. Bouillie —, Fa- 
tua puls. Varr. Viande —, Caro iners 
(gén. ertis). Hor. Goùt —, Sapor ob- 
tusus. Afart. Être —, Nil (et mieux 
Nihil) sapère (io, is, it, S. sup.), 
n. Juv. || 2° Qui a du degoût : Cœur 
fade, Fastidiens stomachus. Sen. Se 
sentir le cœur —, Fastidire, io, Ÿs, ivi 
etii, ifum, n. Plin. || 9° Fig. Qui n'a 
rien de piquant, d'agréable, Fragidus, 
a, um. Cic. Suet. Insulsus. Cic. : Ces 
{reparties] sont fades, rc frigida 
sunt, Cic. Sisle fade, Frivolus sermo. 
Ad Uer. || 6° Qui manque de vivacite, 
d'animation. Hebes, gén. etis. Cic. = 
ilomme fade, Jomo sine sapore. Cic. 
]| 6° Protentieux. Putidus, a, um. Cic. 

FADEUR, 8. f. 1° Manque do sa- 
veur. Sayor (ri) obtusus tt masc. 
Mart, Nullus (us) sapor (oris), masc. 
Plin. || 2v Fig. Manque de vivacite, de 
piquant. Insulsitas, atis, f. Cic.= Grâce 
qui degénère en fadeur, Suavitas de- 
cocta. Cic. || 3° Discours fade. Ineptiz, 
arum, f. pl. Cic. || 4° Louange oxagb- 
rée. Nimia (æ) assentalio (onis}, F.Cic. 

FAGOT, S. m. 1° Faisceau de menu 
bois. Fascina, æ, f. Calv. Sarmen- 
torum fascis (is), m. Liv. Fascis vir- 
gultorum. Hirt. Fascis lignorum ou 
virgarum. Tac. | 2° Fig. Bagatelle. 
Voy. ce m. 3. 

FAGOTEN, v. act. 1° Mettre on 
fagot- Coinponêre, 0. is, posui, postitum, 
act. Gell. 2° Habiller mal. Voy. ac- 
COUTRER 20. || 30 Composer sans goût. 
Ineleganter componère, act. Suet. 

FAIBLE, adj. 1° Qui manque de 
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vigueur physique. Infrmus, «, un. 
Cic. Imbecillus. Cie. Invalidus, Liv. 
: L'homme, faible créature, Homo im- 
becillus. Cic. Un — mortel, Homun- 
culus, 5, m. Plaut. De faibles eufants, 
Invalidi pueri. V.-FI. Si qqn est très 
faible, Si quis perinfirmus est. Cels. 
Ce sexe —..., flzc infirmitas (atis), 
[. Liv. Que l’âge rend trop — pour... 
Senectä invalidus ad (acc.). Liv. Voy. 
APFAIBLIA 10, 20. Devenir — par 
l'effet de l'âge, Senectute languescère, 
n. Cic. Voy. S'arraibuin. — des 
épaules, des reins, Debilis humero, 
lumbis. Juv. Corps —, Corpus infir- 
mum. Cic. debile. Cic. molle. Cels. 
Santé —, Infirma valetudo. Cic. Etre 
d'une santé, d'une complexioa —, 
Esse lenui valetudine, Cic. viribus 
infirmis. Cic. Trop — de santé, Va- 
letudine imbecillior. Cic. Nerfs faibles, 
Infirmi nervi, Plin. Main faible, De- 
bilis manus. Ov. Tèle —, Caput in- 
firmum. Cic. invalidum. Plin. Con 
très —, Collum yerimbecillum. Varr. 
Vue —, Oculi hebetes (de hebes). 
Plin. Il a la vue —, (Eï) Acbes acies 
est oculorum. Cic. Vae trop —, Visus 
infirmior. Quint. Yeux trop faibles 
pour.…., Oculi imbecilli ad (gér. eo 
dum). Sen. Ouie faible, Aures hebrtes. 
Cic. Voix —, Vox erilis. Quint. eri- 
qua. Quint. imbecilla. Quint. || L'âge 
faible (= l'enfance), Ætas infra. 
Cic. || 20 Qaf. Évanoui. Voy. ce m 
11 3° Fig. Qui manque de puissance, de 
ressources, de moyens de defenss. In- 
fRrmus, a, um. Cic. Imbecillus. Cic. 
Invalidus. Liv. = Cité, État faible, 
Infirma civitas. Cæs. Poste —, Sta- 
{io invalida. Liv. — armée, Inva- 
lidus exercitus. Liv. Plus — en ox 
vires, Navibus inferior (mm. f., fus, 0.) 
Cæs. Remparts trop faibles pour r 
sister aux assaillants, Mæœnia adversus 
irrumpentes invalida. Tac. Le côté 
faible des remparts, Mœntum imbs- 
cillima, n. pl. Sen. || 6° Qui manque 
de force intellectuolle, d'intelligence. 
Infirmus, a, um. Cic. Imbecillus. Cic. 
Debilis, m. f., e, n. Cic. = Tête faible, 
— intelligence, Animus infirmus. Cic. 
imbecillus. Cic. tenuis. Cic. Ingeniun 
parvum. Pl.-j. — d'esprit(— dément), 
Mente captus (a, um). Cic. Être — 
d'esprit, Mebeti ingenio esse. Cic. Il 
était — de ce côté de l'esprit, Hac 
parte animi debilhs erat. Cic. Com- 
position —, Enervis compositio. Quint. 
ensée —, Senlentia enervala ou mw 
liebris. Cic. Philosophe —, Philsso- 
phus languidus ou enervatus. Cic. Ora- 
Leur —, Orator enervis. Tac. elumbüs. 
Tac. fractus. Tac. || 6° Fig. Depourvo 
de talont. Iners, gén. ertis. Cic. Hor. 
: Poète faible, Poela iners. Cie. — 
génie, {ngeniurm parvum. or. tenue 
Quint. Esprit —, Animus pusillus. 
Cic. inops (gén. opis). Hor. — talent, 
Ars humilis. Cic. Mon Lalent, quel- 
que — qu'il soit, Afea, quantulacun- 
que est, {acultas. Cic. — élaquence, 
Eloquentia pauper (gén. eris). Quint 
Vers —, Versus iners. or. Les dé- 
tails sont faibles, Singuls levia sunt. 
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Quint. || Partie faible, Côté —, Voy. 
rase (subst.) 40, || 6° Pou instruit. 
: Faible en droit, In jure rudis (m. 
fe, n.). Cic. || 7° Qui manquo de force 
morale, de courage, do fermeto. Infir- 
mus, a, um. Cæs. or. Imberillus. Cic. 
Mollis, m. f.,e, n. Sall. Cie. : Ame 
faible, Animus mollis. Sall. Aumilrs. 
Cie. Caracière —, Vanum ingeniwm. 
Liv. Marius, trop — dé caractère, 
Marius naturä imbecillior. Cic. Ca- 
ractère — dans le malheur, Animus 
mollis ad folerandas calamitates. Cic. 
Trop — dans la souffrance, In dolore 
mollior. Cic. Trop — contre la dou- 
leur, Dolori impar (gén. aris). Suel. 
Tac. || Le côté faible de qqu, Voy. 
raisce (subst.) 50. || 8° Qui s6 laisse 
entralnor facilement. Mollis, m. f., e, 
a. Cic. : Être faible avec qqn, Alicui 
obsequi (or, dris, secuius sum), dép. 
Cic. Être — devant les menaces, Minis 
(au dat.) ced#re (0, is, cessi, cessum), 
a. Cie. Voy. cénen 80 et 9,0. j} Le côLé 
faible de qqn, Voy. raieze (subst.) 50. 
1 9° Qui est trop indulgont. Nimis in- 
dulgens (gén. entis). Cic. = Très faible 
pour qqn, În aliguem perindulgens. 
Cic. indulgentissimus. Suet. Douceur 
Uop —, Dissoluta comitas. Quint. || 
Le côté faible de qqn, Voy. ratnce 
(subst.) 60. f 400 Fig. Qui est peu con- 
Siderable en Son genre. Parvus, a, um. 
Cie. Eriguus. Cic. Tenuis, m. f.,e, 
n. Cic. Erilis, &. Nep. = Un faible 
ruisseau, Tenuis rivulus. Cic. Nour- 
rilure très —, Mfinimus cibus. Ov. 
Trap — quantité de fourrage, (Pa- 
buli) minor copia. Cæs. La — quan- 
üté de la nourriture, Cibi eriguitas 
(aus), f. Col. — somme, Parva pe- 
eunia. Cie. Très — somme, Parvula 
pecunia. Cic. Etre de — valeur, Esse 
parvi. Cic. Un très — nombre ag 
eulteurs, Perpaucissimi agricolæ. Col. 
Faibles troupes, Extguæ copiæ. Ces. 
Faible armée, Paruus exercitus. Liv. 
Poste —, Stalio tnfrequens (gén. 
enfis). Liv. — garnison, Leve præ- 
sidium. Liv. Un — espace de temps, 
Breve spatium. Liv. La — étendue 
d'au camp, Eriguitas castrorum. Cæs. 
Fables ressources, ÆExtguæ facul- 
tates. Css. Eriles res. Nep. Tenues 
opes. Cic. — avantages, Parva com- 
moda. Cic. Très faible dommage, Par- 
vulum detrimentum. Cæs. Fables ac- 
croissements, ÂMfodica incremenlia. 
Just. Faible assentiment, {mbecilla 
assensio. Cie. Faibles applaudisse- 
ments, Plausus extiles. Cæs. morlui. 
Cic. Faible mérite, Exigua Lans. Cic. 
Ce — talent à manier la parole, Afe- 
diocritns hujus in dicendo facultatis. 
Tac. Notre — talent, Nostra medio- 
crilas (alis). Vell. Espoir —, trop 
—, Spes lenuis. Cic. fractior. Cic. 
Très — espoir de salut, Pertenuis 
spes salutis. Cic. Très — soupcon, 
Pertuis suspicio. Cic. Faute très —, 
Perparva culpa. Cic. Faihles vestiges, 
Tenue vestigium. Plin. [1 y a une — 
diflérence, Paulum interest. Ter. Un 
si — motif, Tantula causa. Cic. || 
{io Qui manque d'intensité; qui a peu 
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d'action, d'effet. Tenuis, m. f., e, n. 
Cic. Levis, e. Cic. Imbecillus, a, um. 
Cic. Infirmus. Cic. Languidus. Plin. 
: Faible attonchement, Levis tactus. 
Ov. Pons —, Imbecillus pulsus ve- 
narum. Cels. Languidus venarum ictus. 
Plin, Le pouls est devenu —, Venz 
conciderunt (de concïd®re, o, ta, s. 
sup., n.). Ceis. Lumière —, très —, 
Obscura lux. Liv. Lumen tenuissimum. 
Cic. Coulear —, Color hebes (gén. 
etis). Ov. languidus. Plin. Rouge —, 
Rubor dilutus. Plin. Odeur —, Odor 
dulutus. Plin. parvus. Plin. angustus. 
Plin. Goùt —, fnfirmus sapor. Col. 
Raisin d'un goût —, Uva gustu hebes. 
Col. Suc —, Jgnavus sucus. Plin. Vin 
Vinum tmbccillum. Plin. leve. 
Plin. Le remêde est plus — que le 
mal, Imbecillior est medicina quam 
morbus. Cic. — murmure, Submissum 
murmur. Quint. Se servir d'expres- 
sions plus faibles que La cause ne le 
demande, Uti verbis levioribus quam 
causa postulat. Cic. Argument faible, 
Ratio non satis firma. Cic. Argumen- 
tum leve. Sen. frigidum. Quint. Res 
infirma ad probandum. Cic. Argument 
Lrès —, Argumentum pertenue. Cic. 
Faibles consolations, Frigida solatia. 
Ov. || 12° Qui n'a pas assez de grosseur, 
d'opaisseur, de solidité. Infirmus, a, 
um. Plin. Pnbecilius. Sen. Invalidus. 
Tac. Tenuis, m. f., e, n. Cic. : Faible 
rewpart, Tenuis murus. Cic. Arbre 
très —, Arbor infirmissima. Plin. 
Lame trop —, Nimis lenuis lamina. 
Quint. Voy. MINCR, PRAGILE, FuèLe. 
I La parte faible, Le point —, Le 
côté — d'une ch., Voy. ra8L8(subsL.) 
30. || 13° Qui est au-dessous du poids, 
do la mesure exacte. Afinor, m. f., us, 0. 
Dig. = Poids faible, Pondus minus. Dig. 

Fatetx, 3. m. ° Porsonne qui man- 
que de puissance, de ressources. I1omo 
nr) impotens (entis), m. Cic. inops 
opis), m. Liv. lenuis (is), m. Cic. = 
Les faibles (= les inférieurs), Hu- 
miles, ium, m. pl. Cic. Humiliores, 
um, m. pl. Cæs. Hirt. Pour aider les 
—, Ad opem impotentium. Cic. Mé- 
priser les —, Tenuissimum quemque 
despicére. Cie. 11 n'y a pas de justice 
our le — contre le fort, Nihil juris 
best) anopi cum polentiore. Liv. || 0 Fig. 
Personne dont l'âme n'est pas forte. 
Homo (minis) imbecillus (1), m. Cic. 
ignavus, m. Cie. = Les faibles, Imbe- 
cilli, orum, m. pl. Cic. fgnavi, m. pl. 
Cic. Timidi, m. pl. Cic. Quint. || 3° Ce 
qu'il y 8 de moins fort, de moins solide 
ans uno ch. = Le faible de la char- 
pente, Maleriæ imbecillitas (atis), F. 
Cæs. Le — d'une fortification, Mæ- 
nium tmbecillima (orum), n. pl. Sen. 
| Du fort au faible, Le fort portant 
e — (— terme moyen), Perrque. 
Varr. Nep. || 4° Ce qu'il y a de deleo- 
tueux en qq. ch. Vitium, ti, n. Cic. 
Mala, orum, n. pl. Liv. : Le fort et 
le faible de la cause, Causæ bona ma- 
laque. Liv. Vor- DÉFRCTUEUX. || b° Le 
defaut principal de qqn. Vitium, ti, n. 
Ter. Imbecillitas, atis, f. Cic. : Cela 
est mos faible, Illud mihi vitium est 
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maximum. Ter. Chercher à prendre 
la mère par son —, Mfatris imbecil- 
litatem aucupari. Cic. Voy. Déracr 50. 
Il 8° Penchant, préference. Studium. 
ti, n, Cic. : Avoir un faible pour qqn. 
Aliquem eximie dilig®re. Cic. nimis 
amare. Cic. Il eut un — pour le sur- 
nom d'isauricus, fsaurici cognoinen 


adamavit. Fi. Qui a an — poui l'ordre 
équestre, Nimis equestri ordini de- 
dttus. Cic. Qui a un — pour l'autre 


parti, Alterius partis studiosior, Suet. 
Qui a du — pour les nouveautés, Ad 


novas res pronus. Tac. Chacun a son 


—, Suo quisque studio marims du- 


cilur. Cie. 


FAIDBLEMENT, adv. de Sans vi- 


qu physique. Languide. Cæs. Col. 


20 Sans force intelloctuelle. Infirme. 
PL.-j. || 3° Sans talent Inepte. Cic. 
Frigide. Quint. || 4° Sans force morale, 


sans courage, sans fermetè. AMolliter. 


Sall. Liv. Infirme. Suet. Remisse. Col. 


Animo Aumili atque demisso. Cie. : 


Plus faiblement, Imbecillius. Cic. Se 
défendre — de qq. ch., Mollius ali- 
uid abnugre. Liv. ] Bo Avec trop d'in- 
ulgonca. Nimis indulgenter. Cic. Re- 
misse. Cic. || 6° Peu. Parum. Cic. Le- 
vuiter. Cic. : Nourrir faiblement le 


corps, Maligne alëre corpus. Sen. — 


déterminé, {nfirme animalus. Cac. 
Louer —, Jaudare meligne. Hor. 
exigue. Gell. frigide. Gell. 

. FAISLESSE, s. f. 1° Manque de 
vigueur physique. Infirmitas, alis, f. 
Cic. Imbeciilitas, f. Cic. Languor, oris, 
masc. Cic. = Paiblesse physique, Cor- 


poris infirmitus ou languor. Cic. — 


de la conslitution, Virium infirmitas. 
Cæs. imbecillitas. Cic. La — de ma 
complexion, Gracilitas mea. Pl.-j. 
e santé, Vaketudinis infirmitas 
ou imbecillitas. Cic. — des yeux, Ocu- 
lorum infirmitas. Pl.-j, — d'estomac, 
Stomachi defectus (&s), m. Plin. À 
cause de la — de l'Âge, Propter in- 
firmitatem ætatis. Cic.||2° Défaillance, 
bvanouissement. Voy. DÉFAILLANCE 10. 
19° Manque de puissance, de ressources. 
Imbecillitas, atis, f. Cic. Infirmitas, 
f. Quint. : La faiblesse de la nature 
humaine, Generis humani imbecil- 
litas. Cic. Si la — humaine le per- 
met, Si mediocritas recipit hominum. 
Vell. — des alliés, Sociorum imbe- 
cillitas. Just. Le sentiment de sa —, 
Conscientia infirmitatis sus. Quint. || 
Fig. La faiblesse d'une opinion. 
Opinionis levitas. Cie. || 4° Manque 
de force intellectuelle, d'intelligenca : 
Faiblesse d'esprit, dfentis infrmilas 
(atis), f. Sen. Regarder cette supect- 
sütion comme une —, Eam supersti- 
tionem animi imbecilli putare. Cic. |] 
Go Fig. Le pau ou Le manque de ta- 
lent. Infrmitas, atis, {. Cæcin. ap. 
Cic. Ingenii mediocritas, f. Cic. = Ta- 
leat dont je sens la faiblesse, Inge- 
nium quod sentio quam sil eriguum. 
Cie. Il pèche par — (daas son style), 
fmbecillitate peccat. Pl.-j. || 6° Le pen 
d'instruction, de savoir = La faiblesse des 
élèves, Discentium infirmias (atis), f. 
Quint. Voy. 1aNorancs. || 7° Manque 
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de force morale, de oourage, de fer- 
meté = Faiblesse, — d'âme, — de 
caractère, Animi imbecillitas (alis), f. 
Cic. infirmitas, f. Cic. debilitas, f. 
Cic. remissio (onis), f. Cic. Ignavia, 
æ,f. Cic. Animi mollitia, æ, f. Cic. 
Mollities, ei, f. Cic. Dissolutio animi 
ou simpl. Dissolutio, onis, f. Sen. 
Trait de —, Dissolute factum. Cic. 
Actes de —, les imbelles. Cic. C'est 
de la — et non du courage, Animt 
est ista mollilies, non virlus. Cæs. 
La — des magistrats, fmbecillitas 
magistratuum. Cic. — dans la dou- 
leur, Infirmitas in dolore ferendo. 
Quint. 1i avait la — de craindre le 
tonnerre, Tonitrua infirmius expa- 
vescebat. Suet. Sans — devant la mort, 
Nontimidus ad mortem. Cic. Avis plein 
de —, Mollis sententia. Cic. || 8° Dis- 
position à faillir; action de failli. (Dis- 
position) Imbecillitas, atis, f. Cic. In- 
firmitas, f. Tac. (Action) Vitium, ti, 
n. or. Peccatum, à, nm. Cic. Culpa, 
#,f. Cic. Error, oris, masc. Cic. : 
Les faiblesses de l'humanité, [fu- 
manæ anfirmilalis vitia. Tac. Fai- 
blesse inséparable de l'humanité, 
Culpa erroris humani. Cic. Commettre 
uve de ces fautes qu'explique la — 
humaine, Humano modo peccare. Cic. 
Telle est l'humaine —, fumantum est. 
Ter. Cic. || 9° Indulgence exagcree : La 
faiblesse du père, Patris mepta (æ) 
lenitas (atis) ou prava facailitas, f. 
Ter. (5 — pour Lémde, Nimia (æ) 
in Lepidum indulgentia (æ), f. Cic. 
Avoir de la — pour qqun, Alicui ni- 
mon indulgêre (eo, es, d'uisi, duitum), 
0. Ter | 10° Condition d'une ch. peu 
considerable en son genre. Eriguilas, 
alis, f. Cæs. Cic. = La fablesse de 
[es] troupes, Coptarum eriguitas. 

s. Mfilitum paucitas. Cæs. || 11° Le 
peu d'intensité, d'action, d'effot d'une ch. 
: Faiblesse d'une odeur, Üdoris igne- 
via (æ), f. Plin. || On lourne ordin. par 
l'adj. raisce, Voy. ce m. 110. || 12° Le 
peu de grosseur, d'epaisseur ; le manque 
de solidite. (Mauque de solidité) Imbe- 
etllhitas, atis,f. Cæs. Infirnitas, [. Dig. 
(Forme grêle) Gracilitas, f. Suet. (Te- 
ouité) Tenuitas, f. Plin. : Faiblesse 
d'uve charpente, Imbecillitas materiz. 
Cæs. — d'une construction, Ædificii 
infirmitas. Dig. 

FAIDLIN, v. D. 1° Perdre de sa 
force physique : Je faiblis, Vires me 
deficiunt (de deficëre, io, fee fec- 
um). Cie. Voy. S'arFFaidLIR. || 2° Per- 
dre de sa force intellectuelle, de son 
talent. Languescère, 0, is, gui,s. SNp., 
n. Cic. : L'oraleur faiblit eu vieillis- 
sant, L'esprit — dans la solitude, 
Languescil oralor senectule. Cie. mens 
in secreto. Quint. Voy. S'APrAIBLIR. || 
3° Pcrdre de sa force morale, de son 
courage : [| sentira son courage fai- 
blir, | faiblira 4 cette nouvelle, Hoc 
nunfio languescet (de languescére, 0, 
is, qui, 8. Sup., n.) ou mollietur (de 
molliri, ior, iris, ilus sum, pass.). Cic. 
L'armée faiblit(—= fléchit, fiche ied), 
Acies inclinatur (pass.\. Liv. Faiblir 
dans le combat, Pugnando deficère 
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(voy. io), n. Cæs. — dans l'adver- 
silé, Deficére in aduersis. Sen. Qui 
faiblil au milieu des épreuves de la 
uerre, Timidus in labore milituri. 
Éie 1 4° Diminuer d'intensite, d'action, 
d'effet : Le vent a faibli, Ventus re- 
misit (de remittËre, o, is, missum, n.) 
Cæs. La puissance faiblit, Opes senes- 
cunt (de senescËre, 0, nui, 9. Sup., 0.) 
Nep. Ma résolution —,Consilium meum 
labat (o.). Cic. Tes résolutions fai- 
blissent, Tua consilia torpent (de tor- 
père, eo, pui, s. sup.,n.). Liv. L'admi- 
ration faiblit, Admiralio decrescit (de 
decrescëre, 0, crevi, crelum, n.). Quint. 
Voy. S'ArFAIBLIR. 

FAÏENCE, 3. f. C. poTenie. 

FAILLI, S. M. C. BANQUEROUTIEN. 

FAILLIBILITE, s. {. Possibilité de 
faillir, Voy. Possiniurré et Partir, 

FAILLIDLE, adj. Qui pout se 
tromper : Je suis faillible, Potest fieri 
ut fallar. Cic. 

FAILLIR, v. n. 40 Se tromper, 50 
meprendre. Errare, 0. Sall. Cic. Laba, 
or, ris, lapsus sum, dép. Cic. Qgf. 
leccare, n. Cic. =: Faillir dans uve 
affaire, In re psccare, n. Ter. — en 
beaucoup d’autres points, Peccare 
multa alia. Cic. — à un endroit du 
vers. În parte versüs litubare, 0. (= 
trébucher). Cic. En une foule de 
choses, la crainte me fait —, Permultis 
in rebus timore prolabor. Quint. || 
2° Agir contrairement à son devoir, à 
la loi. Peccare, n. Cic. Delinquëre, 0, 
is, liqui, lictum, n. Cic. Liv. Labi 
{voy. 1°), dép. Cic. = Si j'ai failli en 
qq. ch., Si quid peccavi. Cic. En 
quoi ai-je — ? Quid ego deliqui ? Plaut. 
Tous ont —, Omnes in culpë sunt. 
Cic. On croit qu'il n'a pas —, Cre- 
dilur abesse ab eo culpam. Quint. 
Faillir par ambition, par erreur, Lab: 
ambitione. Cic. per errorem. Cic. || 
8° Faire defaut, manquer à. Deficire, 
do, ts, feci, fectum, act. Cie. Cæs. 
Deesse, sum, es, fui, fulurus, n. Cac. 
: Je ne faudrai pas à mon devoir, 
Non deero officio (au dat.). Cic. Je ne 
— pas à ma tâche, Partes mez non 
desiderabuntur. Cic. La voix me fant, 
fe voz deficit. Cic. Le cœur me —, 
(pr. et fig.), Animo (mihi) male est. 
Plaut. Ter. Sans faillir, C. Sans 
rauTE. || €° Ceder, s'affaisser. Voy. 
céora 50. {| 6° Prendre fin. C. rinIR. 
Il 6° Cesser ses payements, faire fail- 
lite. Voy. Faire BANQUEnOUTE 4°. || 
7° Avoir êté sur le point de : Tu as 
failli enfoncer, à enfoncer, d'enfoncer 
la porte, Fores pæne effregisti. Plaut. 
Î faillit ruiner les affaires, Prope rem 
affirit. Tac. Lacédémone — être 
prise, Tantum non jam capla Lace- 
demon est. Liv. Voy. Presque. Ils 
faillirent faire violence aux anrbassa- 
deurs, flaud procul abfuit quin vio- 
larent legalos. Liv. fsménias faillit 
élre tné, flaud multum abfuit quin 
(imenas) interficerelur. Liv. Il — 
tre brülé vif, Nikil propius est fac- 
tum, quam ut vivus comburerelur. Cic. 
Voy. S'en rALLoin. 

FAILLITE, 58. {. Banqueroute non 
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frauduleuse. Decoctio, ons, f. C.-Just. 
: Se déclarer en faillite, Ejurüre 
bonam copiam. Cic. Faire —, Voy. 
BANQUEROUTE 40, 
FAIM, 8. f. 40 Besoln de manger. 
(En gén) Fames, is, f. Cic. (Priva- 
lion de nouwrrilure) Inedia, æ, f. Cie. 
(Souffrance de la faim) Esuritio, onis, 
. Cat. Esuries, ei, f. (tr. rare). Czl. 
ap. Cic. (Appetit) Cibi aviditas (atis), 
f. Cic. ou cupiditas, f. Cels. où desi- 
derium (it), n. Cels. : Faim exlrème, 
Extrema fames. Cæa. — dévoranle, 
Edacitas, atis, f. Cie. Esuriendi in- 
explebilis aviditas, f. Plin. Donner 
—, Exciter la —, Aviditatem factre. 
Piin, Voy. ArPÉTrT 30. Avoir —, Eru- 
rire, 10, is, ti et it, iturus, n. Plaut, 
Avoir — de petits poissons, Pisci- 
culos appetëre (0, is, ivi et if, itum). 
Suet. Qui a —, Esuriens, gén. entis. 
Cic. Estomac qui crie la —, Latrans 
stomachus. [or. Les bêtes guidees 
ar la —, vaincues par la —, Bestis 
Fame monitæ. Cic. fame dominante. 
Cic. Sentr la —, Sentire famem. Liv. 
Souffrir de la —, Mourir (fg.) de —, 
Avoir grand —, Fame confei, pass. 
Cic. laborare, n. Plin. Pressé par la 
— Mourant (fg.) de —, Fame enectus. 
Cic. confectus. Liv. La — le presse, 
Eum fames urget. Liv. Suppurier, 
Endurer, Sonffrir la —, Inediam 
ferre. Plin. Famem perferre. Cic. Ils 
apprennent à supporter la —, Esu- 
rire consuescunt. Cæl. ap. Cic. Qui sait 
supporter la —, Patiens inedie. Sal, 
Apaiser 8a — avec qq. ch., Aliquë re 
famem tolerare. Cæs. depellëre. Ce. 
explère. Cic. sustentare. Cæs. Qui n'a 
plus —, C. nassasté. Épuisé par la 
—, Fessus inediä. Cic. Fame futigaius. 
Nep. confectus. Liv. Towber de —, 
Fame deficére. Liv. Mourir de — (= 
érir par l'absence de nourriture), 
‘ame necari. Cic. consumi. Cæs. ab- 
sumi. Pl. interire. Nep. mori. Plia, 
Inediä mori. Plin. Se laisser mourir 
de —, Vitam finire inediä. Pl.-f. abs- 
tinentiä. Tac. Réduit à mourir de 
—, Inediä mori coactus. Plin. Faire 
mourir qqn de —. Aliquem fame 
ou inedië necare. Cic. fame suffo- 
care. Cic. interficére. Liv. Vos. ar 
pÂTIT 3°. || La Faim (déesse), Fames, 
is, f. Varr. Virg. Ov. |] 2° Fig. Pau- 
vreté. Fames, is, f. Ter. Inopia, &, f. 
Liv. : La faim, cette école du talent, 
Magister artis, venter (gén. tris, m.). 
Pers. Je suis en danger de mourir 
de —, Periculum a fame mihi est. 
Ter. Mourir de —, Adertremum ine- 
piæ venire, 0. Tac. Populace qui meurt 
de —, Jejuna plebecula. Cic. Un Grec 
ui meurt de —, Græculus esuriens. 
uv. Un meurt-de——, Esurio, omis, 
m. Plaut. Ce malheureux meurt-de- 
—, Aliser ille famelicus. Ter. Race de 
meurt-de-—, Famelica hominum natto. 
Plaut. Faire mourir de —, Ad ulh- 
mum inopiæ adducère, act. Liv. & 
3° Désir ardent Fames, is, f. Varg. 
Plin. Flor Sitis, is, f. (= snif). Cic. 
: La faiw de l'or, des honneurs, Fa- 
mes auri. Plin. honorum. Flor. Avoir 
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— d'honneurs, Honores stlire (io, is, 
ioi et it, itum). Cic. Voy. DÉSIR 1°. 
FALM-VALLE. C. FRINGALE. 
PAÎNE, 5. f. Le fruit du hêtre. Fa- 
gea (æ) glans (andis}, f. Plin. 
FAINÉANT, ANTE, adj. Qui ne veut 
rien faire. Ignavus, a, um. Cic. Segnis, 
m. f.,e,n. Cæs. Deses, gén. sidis. 
Liv. Desidiosus, a, um. Col. || Subst. 
Un fainéant, Cessator, oris, m. Cic. 
Homo (minis) desidiosus (i), m. Pl.-j. 
FAINÉANTER, v. 0. Être faineant. 
Cessare, n. Ter. . 
PFAINÉANTISE, s.f.Vice du fainéant. 
Igravia, æ, f. Cic. Segnilia, f. Cic. Se- 
gmities,ei,f. Cic. Desidia,æ,f.Cæs.Cic. 
FAIRE, v. act. 1° Créer, tirer du 
néant. Facère, io, is, feci, factum, acl. 
Cie. Creare, act. Cic. Procreare, act. 
Cie. : Dieu se fait le monde, Deus 
mundum creavif ou procreavit. Cic. 
Voy. crégr 1°. || 2° Engendrer, en- 
fanler, Facëre (voy. 1°), act. Varr. 
Gignëre, o, is, genut, genitum, act. 
Cic. = Faire ses petits, Partum ed#re 
{e. is, didi, ditum). Plin. — souche, 
acëre genus. Just. Par la culture on 
fait de nouveaux sarments, Culturä 
aova sarmenta ercilantur. Cic. Voy. 
ENGENDRER, ENPANTER 10. || 30 Fabri- 
quer, confectionner. Facère (voy. 1°), 
act. Cic. Conficère, 10, ts, feci, féctum: 
set Cic. Fabricari, dép. ec Cic. 
: Faire du vin, Vinum facëre. Col. — 
le diner, Cenam curare. Plaut, — du 
feu, Facëre ignem. Cic. 11 ft — du feu, 
ignem fieri jussit. Cic. — un anneau, 
ao manteau, des brodequins, Conf- 
fre annulum, pallium, soccos. Cic. 
— des armes, Arma facëre. Cic. — 
des lets, Retia perterëre (0, is, lerui, 
tertum). Plin. — uue roule, Viam 
munire, Cie. facére. Liv. || 6° Bätir, 
construire : élever on creuser. Facère 
vos. do), act. Cic. = Faire une maison, 
mum ædificare. Cic. — un navire, 
Navem facëre. Cxws. ædificare. Cic. 
consfruëre (0, is, struxi, structum). 
Cie. Voy. consraoine 4°. — un puits, 
Puteum fodÿre (10, is, fodi, fossum). 
Pall. effodëre. Col. Voy. creuser. || 
6° Executer une œuvre d'art : repré- 
senter par lo dessin, la peinture, la 
sculpture. Facëre (voy- 40). act. ic. 
Informare, acl. Pi.-j. Describère, o, 
is, scripsi, scriptum, acl. Plaut. Cic. 
: Faire une statue, Signum fabricari, 
dép. Cic. Statuam facëre. Cic. — le 
portrait de qqn, Alicujus formam des- 
cribtre. Plaut. — des portraits avec 
de l'argile, Similitudines ez argillä 
flagtre (o, à, finri, fictum). Plin. — 
ua Hercule, Herculem exprimère (: 
is, pressi, pressum). Plin. — une Mi- 
uerve en cire, Minervam cerä infor- 
mare. Pl.-j. — en bronze la stalue de 
ga, Aliquem ære ducêre (0, is, duxi, 
uvclum). Plin, — des figures géomé- 
ingues sur le sable, Geometricas for- 
mas in arenû describrre. Cic. — le plan 
d'an portique, Formam porticüs scri- 
bre. Pl. || 6° Composer (une œuvre 
d'espnil),écrire,rediger.Facére(voy.4c), 
act. Cic. Conficére (voy. 30), act. Cic. 
: Faire an poème, Poema facère ou 
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componëre (0, is, posui, posilum) ou 
condère (o, is, didi, dilum). Cic. ou 
scribère (voy. b°). Ior. — des vers, 
Versus facëre. Cie. — qq. ch. en vers, 
Aliquid versibus persequi (or, ris, 
sccutus sum), dép. Cic. — un livre, 
Librum conscribËre. Nep. — le récit 
d'une guerre, Bellum scribère. Liv. 
— un testament, Testamentum facère. 
Cic. scribtre. Cic. conscribère. Suet. 
— son calcul, Suam rationem ducère 
(voy. 50). Cic. — de faux calculs, Ra- 
{iones faisas conficËre. Sen. — une 
convention, Pactionem facëre. Cic. 
conficère. Cic. || 7° Débiter, prononcer. 
Dicëre, 0, is, dixi, dictum, act. Cic. 
2 Faire un discours sur qq. ch., De re 
verba facËre (voy. ie). Cic. Voy. n1s- 
couns 3°. || 8° Effectuer, accomplir (en 
gen.). Facëre (voy. fo), act. Cic. Eff- 
cêre (voy. 30), act. Cic. Agfre, 0, is 
egi, actum, act. Cic. : Songe bien À 
ce que tu fais, Videas etiam aique 
etiam quid agas. Cic. Je ne sais ce 
qu'il faut faire, Nescio quid agendum 
sit. Cic. (Elle disait} qu'elle ne le 
ferait plus, Non se facturam ultra. 
Tac. Au consul à déclarer ce qu'il 
veut qu'on fasse, Edat consul quid 
feri velit. Liv. Tout ce qu'il aura 
eté possible dé faire, Quidquid ela- 
borari potuerit. Cic. — lout au monde, 
Omnia facére. Cic. Tu as tout fait pour 
empêcher cela, Hoc ne fieret, labo- 
rasii. Cic. J'ai tout — pour détour- 
ner…., Nüihil pretermisi (de præter- 
miliêre, 0, is, missum) quin avocarem. 
Cic. Que chacun fasse tout ce qu'il 
peut, Quantum potest, quisque ni- 
tatur. Cic. Voy. S'Eerroncer. Homme 
à tout faire (— capable des choses 
les pins opposées, el, en m. part, 
capable des plus mauvaises aclions), 
Voy. capagcm 40. S'il ne donne pas 
d'argent, ce sera comme s'il ne faisail 
rien, Nisi argentum dederit, nugas 
egerit. Plaut. Sans que j'aie rien fait 
pour le meriter, Non meo merito. Cic. 
[Il t'est devenu suspect sans avoir 
rien fait pour cela, Tibi in suspicio- 
nem nullo suo delicto venit. Cic. Je 
n'en ferai rien, Non faciam. Plaut. 
Ne rien faire à qqn (= ne pas lui 
faire de mal), Voy. mar (subst.). Je 
l'avais — par amitié, Hoc amicitiz 
dederam (de dare, o, as, datum). PL.-j. 
Fais cela pour la morte, Da hoc mor- 
tuæ. Sulp. ap. Cic. Faisons qq. cb. 
pour noire santé, Aliquid valetudini 
tribuamus (de tribuËre,o, is,ui, utum), 
Cic. Faire les affaires des autres, Ne- 
golia aliena curare, Cic. — de bonnes 
affaires, Negotium suum præclare ge- 
rère (0, is, gessi, gestum). Cie. — une 
mauvaise action, Nequiter facère. 
Plaut. — un triste diner, Nequiter 
cenare. Cic. Néron ne ft que trois 
maladies, Nero ter omnino languit. 
Suet. La réponse, L'injure que tu as 
faite, Responsum tuum. Cic. Tua in- 
Jjuria. Cic. Faire une caresse, une 
blessure, du bien on du mal à qqu; 
— du bruit, un mouvement: — fac- 
tion, le guet; — la moisson; — une 
expérience, ua achat; — des vœux, 


gressus 
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grâce; etc., etc., etc., Voy. canesse, 
BLESSONE, DIEN, MAL, BAUIT, ec. — 
des siennes, — des leurs (= faire 
des fredaines), Voy. rrevains. Se 
laisser — (— De pas résister), Voy. 
ARSISTER. || (Faire, mis 
répéter un Y. 
pu mépriser l'argent et nos pbilosa- 
phes n ont pu le faire? Scythes potuit 
pro nihilo pecimiam ducêre, nostratcs 
facëre non potuerunt 7 Cic. || 9° Exé- 
cuter (des ch. 

l'espace). Facëre (voy. 1°), act. Cic 
Efficëre, act. Cic. Conficëre, act. Nep. 
: Faire un pas, Gradum facëre. Cic. 
Ayant à peine fait 4000 pas en avant, 


pour ne pas 


récéd.). Un Scythe à 


qui marquent l'étendue, 


trdum quatuor millia passuum pro- 
e progredi, ior, #ris, dep.). 
Liv. Faire 500 stades à la course, 


Cursu quingenta stadia facëre. Just. 


— route, Jler facëre. Cic. Voy. noùTe. 
Chemin faisant, Inter viam. Cic. 
Faire le tiers du chemin, Conficère 
terliam partem itineris. Nep. Voy. 
CHEMIN. Pre. Faire des progrès, Pro- 
cessum effictre. Cic. facëre. Nep. Voy. 
PROGRÈS. — un retour Sur soi-même, 
Se respicère (io, is, speri, spectum). 
Ter. Cie. || 10° Mettre dans l'etat con- 
venable, arranger, disposer : Faire un 
lit (= Île garnir de couvertures), 
Lectum vestimentis sternère. Ter. el 
simpl. Lectum sternêre (0, is, stravi, 


stralum). Plaut. Cic. 11 fait — son lit 


sur le devant de la maison, Jubet 
sterni sibr in primd domüs parte. PI.-j. 
— une chambre (— la ranger), Voy. 
RANGER. — 00 jardin, Hortum colëre 
(o, is, colui, cultum). Pall. — une 
vigne, Vineam curare. Cato ap. Plin. 
— les ongles, Se — les ongles (= 
les tailler), Ungues circumeidëre (0, 
is, ctdi, cisum). Cic. resecare (0, as, 
secui, sectum). Plin. (= les polir, les 
neltoyer), Unguium scabrilias lire 
(io, is, tvi et ii, itum). Plin. Ungues 
purgare. Hor. — la barbe et les che- 
veux, Voy. courenr 1°. || 14° Se pour- 
voir de. Comparare, acl. Ter. Cæs. Cic. 
: Faire des approvisionnements de 
blé, Rem frumentanam comparare. 
Cæs. ei frumentaris prospic#re (voy. 
9e), Crs. — ses provisiuns de route, 
Viaticum congerëre (voy. 8°). Cic. — 
de l'argent, une grosse soume d'ar- 
gent, Aurum comparare. Ter. Ala- 
zimam pecuniam facëre (voy. 10). Cie. 
— du bois, de l'eau, Voy. sois 3°, 
gau 40. || 420 Acquérir, gagner. Fa- 
cére (voy. 10), act. Ter. Cic. Nep. 
Conficére (voy. 3°), act. Cic. = Faire 
fortune, une grande fortune, Facïre 
rem. Ter. pecunium. Cic. magnas pe- 
cunias. Nep. — des bénéfices, Ques 
tum sibi constituëre (o, is, ui, utum). 
Cie. Quæstus consequi (voy. 60). Cic. 
Ne — aucuu bénétice, Nikil quæerère 
is, qursivi et sii, siftum). Cie. — 

e l'argent de qq. ch., de la vente de 
son patrimoine, Pecuniam ex aliquä 
re conficère. Cic. ex bonis patriis re- 
digëre (0, is, egi, actum). Cic. — du 
butin sur l'ennemi, Przdas facËre ex 
hoste. Nep. — peu de prisouniers, 
Paucorum Aostium potirs (ior, iris, 
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ftus sum), dép. Sali. || Fig. Se faire 
une réputation de méchanceté, Con- 
sequi famam malignitatis. Pl-j. || 
13° Assombler, lever (dos troupes) : 
Faire des recrues, Delectum habère 
(co. es, bui, bitum). Cic. agëre (voy. 

e). Plin. Suet. — des hommes, des 
cavaliers, Comparare milites. Liv. equi- 
tatum. Cie. — une armée, Erercitum 
comparare. Cie. facëre (voy. 1°). Vel. 
11 46° S'omployer 4 (qq. ch.), s'occupor 
à (qq. travail). Facëre (voy. 1°), act. 
Cic. : Faire on travail, Opus facère. 
Ter. Cic. Il vant mieux ne rien — 
que de — des riens, Satius est ofio- 
sum esse quam nihil agère. Pl.-j. Que 
peux-tu avoir à — ici? Quid hic ne- 
gotii est tibi? Ter. N'avoir rien à —, 
Nihil hubère negotii. Cic. Vacare ab 
opere. Cæs. negoliis. Cæl. ap. Cic. — 
ses efloris, Voy. wrronr. — du blé 
= en semer), Trilicum serëre (0, is, 
sevi, satum). Col. — du vin et des 
céréales, Vinum el frumentum facëre. 
Varr. — les foins (— les couper), 
Fenum demetfre (o, is, messui, mes- 
sum). Col. Nous n'y pouvons que — 
(= cela ne dépend pas de nous), Fæc 
non sunt in nostra manu. Cic. || 16° Ob- 
server, Pratiquer une ch. qui est d'obli- 
gation, de precépte. Facëre (voy. 1°), 
act. Ter. Cic. =: Faire la volonté de 
qqn, Alicujus voluntali parëre (e0,es, 
rui, riftum}), 0. Cic. — son devoir, 
Offcium suum facère. Ter. — une fête 
(= la célébrer), Voy. céLéonen 1°. 
_— diète, Voy. niÈère 20. || 16° Passer 
un certain temps dans (une situation) : 
Faire son service malitaire, Alilitiam 
sustinére (eo, et. nui, tentum). Cxs. 
Militare, n. Cic. — son apprentissage 
de la gnerre, Voy. APPHENTISSAGE 2°. 
J'ai fait la plus grande partie de mon 
temps dans la vie, Mihi quidem ætas 
ferme acla est (pass. de agre, 0, is, 
egi). Plaut. || 17° Exercer (un môtier, 
une profession), remplir (un emploi). Fa- 
cëre (voy. 19°), act. Cic. Exercëre, eo, 
es, cui, cilum, act. Plin. : Faire Île 
commerce, le comœerce de l'encens, 
Mercaturas facËre. Cie. Exercère com- 
mercium luris. Plin. — la banque 
Facÿre argentarriam. Cic. Esclave qui 
fait les courses, Servus a pedibus. 
Cic. Faire le métier d'accusaleur, de 
délateur, Factitare accusationem. Cic. 
delationes. Tac. — l'offive d'accusa- 
teur, Partes accusatoris obtinäre (60, 
es,nui, tentum). Quint. Vay. EXBRCER, 
nempcuin, || Fig. Faire l'office du soleil, 
Vicem solis supplère(eo,es, evi, etum). 
Pl.-j. || 18° Representer (un personnage 
sur le théâtre) : Faire un personnage, 
Personam gerëre (voy. 8°). C'ic. suati- 
nère (voy. 160). Cic. fenëre (60, es, nui, 
tentum). Cic. tuert (cor, éris, luitus 
sum), dép. Cie. — un parasile, Para- 
silum agère (og. 160). Ter. — Thaïs, 
Sustinére Thaida. Juv. ] 19° Cher- 
cher à paraitre {ce qu'on n'est pas) : Il 
faisait le malade, Æyrum simulabat. 
Liv. I] fait le fou, Simulat se furëre. 
Cic. Simulat resaniam. Plin. Faire le 
uiais, Assimulare se quasi stolidum. 
Plaut. — l'homme libéral, Liberalem 
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mentiri (ior, iris, ifus sum), dép. Sen. 
1120° Mottre de l'affectation à se mon- 
trer avec tello ou telle qualité =: Faire 
l'homme habile, Prudentiam ostentare. 
Cie. Tu as voulu — Île plaisant, Fa- 
cetus esse voluisti. Cic. On fait le li- 
béral en paroles, Largitio verbis osten- 
latur. PL.-). Faire l'empressé, Voy.Eu- 
pressé. || 21° Se donner certains airs, 
prendre les manières de : Faire le fan- 
faroa, Militem gloriosum imilari, dép. 
Cic. — le bon citoyen, Civem bonum 
ludère (0, is, lusi, lusum). Cæl. ap. 
Cie. || 22° Donner à une pers. ou 4 une 
ch. uno certaine qualité, la mettre dans 
un certain état. Facëre (way. 1°), act. 
Cie. Constituëre (voy. 120), act. Cic. 
3 S'il avait pu te faire éloquent, Si 
te disertum facëre poluissel. Cie. — 
qqn son héritier, ÜHeredem aliquem 
instituëre. Cie. — sa fille bérihère 
ar testament, Filiam  lestamento 
eredem facère (voy. 4°). Cic. — un 
roi prisonnier, Regem capère (vox- 
PRENDRE). Liv. — qqn dupe, C. 
oupgn qqu. || 23° Constituer qqn en 
une certaine dignite, en un certain titre. 
Facëre (voy. 10: act. Liv. Effcère 
(voy. 3e), act. Cic. = Faire qqn dic- 
tateur, Facère aliquem dictatorem. 
Liv. — qqn du sénat, Aliquem in se- 
nalum legËre (0, is, gi, ctum). Cic. On 
le fait préteur, Prælor fit. Nep. || 
24° Changer en, transformer en. Eff- 
cêre (voy. 3°), act. Cæs. Facëre Goÿ. 
40), act. Flor. = Paire de tout Île 
monde des Calilina, Omnes Calilinas 
reddëre (0, is, reddidi, redditum). Cic. 
— d'un roi un captif, Aliquem cap- 
tivum de rege facre. Just. De che- 
vahiers — des tribuns du peuple, 
Tribunos plebis ex equitibus creare. 
Snet. — de qqn un objet de risée, 
Aliquem ludibrium omnium reddére. 
Just, Le mur fait de celle montagne 
une Citadelle, Func (montem) murus 
arcem efficit. Cæ»s. Faire de l'Italie une 
seconde Afrique, Fac#re de Italiä 
Africam. FI. — de l'huile un objet de 
luxe, Usum olei ad lururiam vertëre 
(o, is, ti, versum). Plin. De deux lé- 
gions en — une, Ex duabus (legio- 
nibus) unam efficère. Ces. — d'an 
doule ane certitude, Rem ante du- 
biam ad certum redigère (woy. 12°). 
Liv. — sa proie de qq. ch., Aliquid 
in przdam abducëre (voy. 50). Sen. 
— de qq. ch. ses délices, C. Se nx- 
LECTER. — gloire, bonneur, vauile, Se 
— gloire, honneur, Voy. cLoins, etc. 
Se — on ménte de qq. ch., Voy. 
ménrrs. — de qq. ch. an devoir (= 
l'imposer comme ua devoir), Voy. 
IMPOSER, DEVOIR. Se — conscience de 
qq. ch., Aliquid religiont habère (voy. 
430). Cic. Marius ne s'était pas fait 
scrupule de tuer..…., Religio non [ue- 
ral Afario quominus occideret. Cic. || 
25° Faire usage, tirer parti de qqn on 
de qq. ch. Facëre (vo: do), act. Ter. 
Cic. 211 ne sait que faire de 500 or, 
Nescit quid faciat auro(à l'abl.). Plaut. 
Ne sachant que — de soi, Incertus 
uid se faciat. Ter. Que — (— que 
erais-tu) de cet homme? Quid oc 
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homine facias ? Cic. Qu'as-tu fait de 
ton bâlon? Quid fecisti scipione? 
Plaut. Qu'a-t-on — de cet argent? 
Quid eo est argente factum? Plaut. 
N'avoir que faire de qqn ou de qq. ch., 
= n'en pas avoir besoin) \'oÿ. se- 
SOIN. (— n'en faire aucun cas) Voy. 
cas. (— le désapprouver) Vos. nésar. 
Pnouover. {| 26° S'attacher qqn, se con- 
cilier qqn = Faire uo ami, Amicum pa- 
rêre (0, is, peperi, partum, pariturus), 
Sall. || 27° Represonter comme, pre- 
tendre, publier (qu'une ch. est}. Dicére 
(roy 10). Cic. : On me fait dire cela, 
d me dirisse dicunt. Cic. On le — 
l'inventeor des arts. Hune inventoren 
artium ferunt (de ferre, fero, fers, tuli, 
latum). Ces. Faire consisier le bien 
dans le plaisir, Voy. consisran 2e). 
1128° Évaluer 4 un certain prix (qq. ch. 
qu'on veut vendre). Poscère, o, is, 

posci, s. sup., act. Plaut. Indicare, 
act. Plaut. Cic. : Fais ton prix, Pa 
prelium. Plaut. Indica. Plaut. Que je 
sache seulement combien il la fait, 
Modo ut sciam quanti (hanc) indicet. 
Plaut. | 29° Allouer à qqn (une somme). 
Voy. aLcourn. || 30° Accoutumer d 
habituer 4 = Faire qqn à la discipline, 
Aliquem disciplinà assuefac#re (io, is, 
feci, factum). Cic. Fail à la faugue, 
Labore assuelus (a, um). Cic. Voy. 
ACCOUTUMER. K 31° Former, façonner, 
perfectionner (qqn). fnformare, act.Cic. 
Quint. Fingére (voy. se act, Cic.: 
L'orateur que nous voulons faire, Js 
orator quem informare volumus. Cie. 
Voy. ronuen. || 32° Former, composer, 
constituer (un tout, une seule Chose)! 
Facëre (voy. 1°), act. Quint. Col. E£ 
ficëre (voy. 30), act. Col. = C'est le 
cœur qui fait les orateurs, Pectus 
est quod disertos facit. Quint. Le mur 
— une bosse, Paries facit venirem. 
Dig. 25 fois 241 font 6025, Quinquies 
el vicres duceni quadrageni singuli 
funt sex millia et viginnh quinque. Col 
Cesaombres mulhphés/'ua par l'autre 
font 1225, 318, Qui numerti inter se 
multiplicati efficiunt (numerum) mille 
ducentuin et viginti quinque. Col fa- 
ciunt (numerum) frecenitum sepiua- 
ginta octo. Col. Ces nombres — pour 
le jugérum 18914 ceps, {li numeri eff- 
ciunt in jugero vites mille octingenias 
et nonaginta unam. Col. Ce nombre 
fai au lotal pour un jugérum entier 
3200 mailletons, Is numerus consum- 
mat per tolum jugerum millia {ra el 
ducenta seminum. Col. || 33° étre. 
Esse, sum, es, fui, futurus, n. Cic. : 
Faire le sujet des entretiens, {n fabulis 
esse. Suet. In fabulas ire (eo, is, ivi 
et it, itum), n. Quint. Tu fais l'objel 
de leurs entretiens, Fnter eos tu serme 
es. Prop. Ne jias faire partie du sénat, 
Extra senatum esse. Liv. Voy. PanTiE. 
Le Rhin fait la limite de l'empire, 
Imperium Rhenus finit (de fnire, 10, 
iviel ii, ifum). Cæs. Cela — la supe- 
riorité de l'homme «ur les animaur, 
Eà re Aomines bestiis præstunt. Cic. 
Ce qui — le charme de la vie, Vits 
ou Vivendi pretium (ii), a. Plin. à 
86e Fournir, donner, procurer, causer. 


FAIRE 
Facÿre 


Dare (voy. 8e), act. lic. 


Se — one réputation 
œté, Famam malignilalis 


telle forme, telle ou telle terminaison. 


Facxre (voy. 1°), act. Quint. = Pour- 

Li-i patris ? Cur pater pa- 
inis facit? Quint. Comment ruere fera- 
tilau parucipe? QGuomodo ruere in 


quoi pater 


participium transibit (de transire, eo, 
is, ivret ti, itum)? Quiné. 

Pains (suivi d'un infin.), v. act. on 
nel fe Être cause (que). Fa-êre, io, 
is, feci, factum (ut et le subj.). Cic. 
Efficére, io, is, feci, fectum (ut el 
le subj.). Cic. = Faire comprendre 
à qqo, Efficére ut uliquis intelligat. 
Cie. Elles me font mieux suppurter 
l'adversité, Præstant (de præstare, 0, 
stiti, stiturm el sialnm) ut adversa 
patientuus feram. Pl-j. Le tout se 
resuee À vous faire savoir... Summa 
inc pertinet, ul sciatis… Cic. Qu'il 
me fasse savoir s'ils y sant disposés 
ou non, Renuntret mihi, velinine an 
non. Ter. L'udeur fat dormir, Odoer 
smnum gignil (de gignêre, 0, genui, ge- 
nitum). lin. Faire manger de l'umcnon, 
Cxpas rescendas dare (0, as, dedr. da- 
tum). Plin. — hoire, Vuy. none 1° et 
2°. — retomber le soupçon sur gqn, 
In aliquem suxpicionem conferre (fero, 
fers, Luli, colla'un). Cie. Se — aimer 
de qqn. Ahcujus benevolentinm sibi 
tomparare. Cic. Se valoir au- 
grès de qqn, Venditare se alicui. Cic. 

19. Vous que votre austérile a fail 
choisir, (Vos) qui delecti estis propier 
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voy. 19: act. Cic. Efficère 

(voy. AN act. Cic. Ed”re {voy. 2°), 
act, Cie. Parëre (voy. 26°), act. Cic. 
Præbére 
(roy. 13°), act. Cic. = Faire le mûiue 
usage, Prabére usum eumidemn. Plin. 
— À qqu du chagrin, Dulurem alicui 
fac?re. Cie. — du plaisir, Voluptatem 
parvre. Cic. Tu m'as fait grand plaisir 
eo m'envayant.…., Fecisti mihi pergra- 
tum, quod misisti… Cie. Les bons of- 
fices et le dévoïmeut nous font des 
amis, Amici officio el fide partunlur. 
Sall. Se faire des amis, A micos acqui- 
rére (0, is. quisivi el sit, situm). Sall. 
sibi institu#re(voy 12°). Cic. Se — des 
enneous terribles, Inamicilias graves 
guscipére (io, is, cepi, ceplum). Cic. 
e méchan- 
consequi 
(voy. 60). PI.-j. Se — passage, fler 
nibi fac7re (voy. 4°). Sen. |] 36° Avoir 
de l'influence, du pouvoir. Posse, pos- 
sum, poles, potui, S. Sup., n. Ct act. 
Cic. : Faire tout, Omnia posse. Liv. 
La cupidité fait plus auprès de toi, 
Plus apud le peruni.e cuptlitas polest. 
Cic.Vuy.iNriunNeg, Pouvoir (subsL el 
v.). 1 36° Importer, concerner, étre de 
qq. consideralion. Pertinére, el, nuit, 
s. sup., u. Cic. : L'âge fait beaucoup, 
Ætas multum agit (voy. 8°). Quint. 
Si cela — qq. ch., Si quid hoc ad rem 
rtinet. Cic. Cela ne — rien à l'af- 
faire. Nihil ad rem (s.-e. perlinet). 
Gic. Qu'est-ce qne cela me —? Quid 1d 
mearefert(voy.ironten)? Plaut. Quid 
ad me? Plaut. Ceschoses qu'ils savent 
s'être pas du tout faites pour eux, 
Eo que sciunt nikil omnino ad se per- 
tinére. Cic. || 37° Prendre tella ou 
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valeur fit donner le surnom 


dam 


{sub). 


cher un capül devant soi, Captivum 
præ se agère (0, is, egr, aclum). Curl. 
— faire une halle à ses troupes, 
Aciem sistËre (0, rs, stili et steti, sta- 


tum, = arrêter). Liv. Se — peindre 
par Apelle, Ab Apelle ping, pass. 
ie. Voy. Peinoag. Se — conduire 


en lilière, Lectica portari, pass. Cic. || 
8° Affirmer (que), pretendre (que). Di- 
cére, o, is, diri, dictum (prop. infin.). 
Cic.= Faire descendre qqn de Pluton, 
Aliquem ab Diie prognalum prædicare. 
Cxs. — consister la liberté en cela, 
Libertatem in eo ponère (o, is, posui, 
positum). Cic. 

Faine, v. D. 1° Travailler, opérer, 
executer, agir. Facére, io, is, fect, fac- 
tum, act. et n. Cic. Efficére, io, ts, 
feci, fectum, act. et n. Cic. Agëre, 0, 
is, egt, actum, a .t. et n, Cic. 2: Faire 
de son misux, bedulo facfre. Plaut. 
Ter. Cic. — des pieds et des mains, 
Manibus, pedibus conari, dép. Ter. 
J'ai bien assez à — de guérir lea bles- 
sures, Satis negolii Aabeo in sanandis 
vulneribus. Cic. Laissons — au sort, 
Hæc fors viderit (au fut. passé de vi- 
dére, voir). Cic. || Voilà qui fait pour 
aous (= nous est favorable), oc no- 
biscum facit. Cic. Faire pour qqn, (= 
être son agent) Voy. AOExT do. (— le 
suppicer) Moy SUPPLÉER. — Contre 
qqn (= lui ètre défavorable), Voy. 
DÉFAVORABLE. || I fait plus, il vient 
au sénat, {mmo vero eliam in senalum 
venit. Cic. Je le laisserais fairel Si- 
nerem üllum (s.-e. hoc factre)! Ter. 
il Faire bien, — mal (= avoir un bon, 
ua mauvais succés), VOy. RÉUSSIR, 
ÉcaouEn. — bieo, — mal (= agir 
bien, mal}, Voy. actn. — bien, — 
mal à qqn (= l'accueillir bien, man. 
Voy. ACCUEILLIR, || 11 à bien fail de 
transiger, Bene fecit. qui iransege- 
rit. Cic. Vous faites bien de pré- 
senter un rapport... Præclare facitis 
qui referatis. Cic. Tu fais bien de gar- 
der, Præclare facis cum lenes. Cic. 
Je ne sais si j'ai bien fail de confier 
ces réflexions à une lettre, Fæc nescio 
rectene sint lilieris commissa. Cic. 
Vous feriez bien et vous m'ob'i-eriez 
de m'aformer, Feceris igifur com- 
mode mihique grafum, si me feceris 
certiorem. Cic. Ettu fais bien, Et recte 
uidem (s.-e. facis.). Cie. Demosthène 
aisait micux en s'enfermant..…, De- 


mosthenes melius (s.-0. faciebat) qui 


severilatem. Cic. (Scipion] à qui sa 
’Afri- 
cain, Cur Africano cognomen ex vir- 
tute fuit. Sall. || 2° Ordonner (de), s'oc- 
cupor (do). Jubëre, eo, es, Jussi, jussum 
(prop. infin.). Cic. Curare(rem facien- 
P Cic. =: I At avancer des vais- 
seaux, Prodire naves jussit. Ces. Fais 
arrèter l'homme, Comprehendi homi- 
nem jube. Ter. Fais-moi rembourser 
l'argent, Argentum mihi juberescribi. 
Ter. Lis frent publier la défense de 
cn) Jusserunt pronuntiari ut ne 
. Cæs. Faire coastruire un pont, 
Curare pontem faciendum. Cæs. Je le 
lui ai fail dire, Misi qui hoc (ei) edi- 
céret. Cic. voy- Exvoyen. Faire mar- 
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se recondebat. Quint. Les philosophes 
fersieot mieux de se taire, Philoso- 
phos lacëre præstaret (de præstare, at, 
stitif, stitum el statum, impers.). Cic. 
On aurait mille fois mieux fait de 
mourir, que de supporter, Præstitit 
mullies mori, quam pati. Cic. || Ne faire 
que (= seulement) : 1} n'a fail que 
ire,iln'a rien prouvé, Tantum dixit, 
nihil ostendit. Cic. Je ne (erais que 
défendre, Nihil aliud ag7rem nisi de- 
(endèrem: Cic. Ne faire qu'entrevoir 
a vie, Nihil amplius quam prospicère 
vifam. Sen. Ce que Lu n'as fait qu'ef- 
fleurer en passant, (Que breviler a te 
percursa sunt. Cic. || Ne faire que (= 
ne pas cesser de)z Ma femme ne fait 
que m'espionner, Uror me omnibus 
servai modis. Plaut. On ne fit qne 
veiller, Nihil preterquam vigilaturm 
est. Liv. 11 ne faisait qu'aller en voi- 
ture, Nihil aliud quam vectabatur. 
Suet. || Ne faire que de (= dernuis 
peu de lemps, à peine) : Je ne faisais 
que d'arriver. quaad ta lettre me fut 
remise, Tantum quod veneram, cum 
mihi litteræ redditæ sunt.Cic. L'armée 
ne faisait que de sortir des retranche- 
ments, quand les Gaulois n'lesitent 
pas.., Vixr agmen ertra muniliones 
processerat, cum Galli non dubrtant. 
Cæs. || C'est 4 faire à être mouillé (— 
on ea sera quitte pour ètre mouillé), 
Voy. aurrrs. || C'est à farre à moorir 
(= il ne reste plus qu'à mourir), 
Voy. RESTER. || C'est à faire à Ini 


d'ordonner une fète (= il est très 
capable de), Voy. capasLe. 


Ï C'est à 


faire à lui de décider, à lui à dé- 


aider (= il n'appartient qu'à lui de), 


Voy. APPAnTENIR. || 2° Agir de ma- 


nièra que. Facfre (voy. 4°), ou Efficére 
(voy. 10), ou Operam dare (0, as, 
dedi, datum), ou Curare, ou Prospi- 
cire. 10, is, spert, spectum, où Provi- 
dère, to. es, vidi, visum (ut et le 
subj.). Cic. =: Fais que je le sache, 


Fac seiam. Cic. Facito, ut sciam. Cic. 
Fassent les dieux que.…, Dii farint 


ut (subj.). Cic. Fasse le ciel ou Fas- 
sent les dieux que Varron prenne 


l'affaire à cœurt Utfinam Varro in- 


cumbat in causam! Cic. — les dieux 
que. 
(subj.). Cic. Cela fait que, Er quo 
ft ut (subj.). Cic. Ce 
Quod est canusæ eur (snhy.). Cic. Faites 


ne... pas, Dii prohibeant ut 


qui — que, 


en sorte de vuus souvenir, Facile ut 
recordemini. Cic. Je fais en sorte 


quils ne soient pas désacréailes, 


fficio ne molesti sint. Cic. J'ai fait 
en sorla que personne n'eùl à se 
repentir, Ne quem pænilèrel, præ- 
sitii(de præstare, 0, as, siitum et 
stafum)., Liv. || $° Absol. Achever, 
finir. Desin®re, 0, is, sivi et si, stlum, 
u. Ter. PerfisËre, io, is, feci, fectum, 
act. et n. Ter. Vay. mxta. || 4° Avoir 
une part dans une affaire : Faire de 
moitié avec qqn, Drnidiam cum ali- 
uo partem divid#re(o, is, visi, visum). 
laut. || 6° Qaf. Dire : Mon, t-il, Ego, 
dirit. Cic. Quuil (ont-ils, Quid ? in- 
quiunt (de inquam, is, it)? Cic. || 6° Si- 
muler = Faire de l'honuète bomme, 
25 
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Simulare sese probum. Sal. 11 avait 
fait comme s'il parlait, Se profi- 
cisci simularat. Cic. 1l At comme s'il 
aimail, Amare assimulavil. Plaut. Je 
ferai comme si J'y avais élé, Simu- 
labo quasi adfuerim. Plaut. || 7° Avoir 
de l'influence, un offet. Posse, possun, 
poles, poiui, 8. sup., n. Cic. : La pas- 
sion de l’argeal a fail plus auprès de 
toi, Plus apud te pecuniæ cupiditas 
potuil. Cic. |} 8° Importor à, contri- 
uer à. Voy. ces m. || 9° Produire une 
certaine Impression z Rien ne lui fail 
= 0e l'eineul}, Voy. émouvoir. || 
00 S'assortir Qu non), produire un 
effet (bon ou mauvais). Convenire, io, 
is, veni, ventum, n, Cic. : [Ces choses] 
foat bien ensemble, l'une avec l'autre, 
Conveniunt. Cic. Faire bien avec qq. 
ch., Convenire ad rem. Varr. in rem. 
Cic. cum re. Cic. alicui rei. Cic. — 
mal, Non convenire. Cic. || 11° Mis 
pour éviter la répétition d'un v. prèce- 
dent. Facére (voy. 1°), n. Plaut. Et 
mieux,s'expr. en rétablissant le v. qu'il 
remplace, ou se sous-entead : Aller 
au barreau, comme j'ai fait dans ma 
sollise, Ad forum procedëre, sicul ego 
feci stultus. Plaut. Tu avais distingué, 
comme tu feras encore, Perspererus, 
sicut perspicies. Cic. Observe la justice 
comme je fais, Sic, ut ego, justitiam 
cole. Cic. Pitller les lemples comme 
feraient des ennemis, Diripère templa 
hostiliter. Liv. || 13° Impers. Il est, 
il y a. Esse, est, fuit, a. Cic. = Il fait 
jour, Dies est. Quint. Voy. Jour. 
Quand il allait faire auit. Sub noctem. 
Cæs. Voy. Norr. — de la pluie, Voy. 
pLEovoin. Quaod il fait cher 4 vivre 
Cum carilas est. Varr. Voy. cBEa. ] 
13° Impera. Le temps est Esse, est, 
fuit, 0. Plaut. Cic. 2 I} fail froid, 
Frigus est. Cels. Quand il — froid, 
In frigore. Cic. Quand il — beao, 
Cum sudum est. Plaut. 

Se rains, v. 1° Réf. Se mettre en 
une certaine manière d'être, se donner 
telle ou telle qualito. Se Angÿre (o, is, 
finri, fictum), act. Virg. Se præslare 
(o, as, stiti, stitum et statum). Cic. 
Fieri, fo, fis, factus sum, pass. Virg. 
: Se faire lel.., Se eum præstare. Cic. 
Se — vertueux, Virtutem amplecti 
{or, ëris, plerus sum), dép. Juv. Se 
— bean ou beile, Corpus colfre (0, 
is, lui, cultum). Ov. 1] se fera sao- 
glier, Fiet sus. Virg. || 2° Prendre 
telle ou telle profession; se constituer 
en une certaine dignite. Fieri (voy. 40), 
pass. Cic. 2 Se faire rhéteur, Se rhe- 
fora fingére(voy. 4°). Mart. Se — cbré- 
lien, Cultui christiano adhærère (e0, 
es, hesi, Aæsum),n. Amm. Se — écri- 
vaio, Se ad scribendum dedëre (o, is, 
dedidi, deditum). Cic. Se — roi, 
Regnum voccupare. Cic. Se — pbilo- 
sophe, Philosophiam complecti (voy. 
4ol, dép. Cic. || 8° Pros. Devenir. Fieri 
(uoy. Lo), pass. Cic, = Tu le fais meil- 
eur en vieillissant, Melior fis acce- 
dente senectä. Hor. Se faire beau, C. 
S'eMBELLIA. Se — grand, C. araNo:n. 
Se — vieux, GC, vigiccin. |} &° Ref. So 
représenter comme, 80 dire, se prelendre 


FAISG 


tel ou tel. Se ferre (fero, fers, tuli, 
latum). Liv. Tac. = Il 8e faisait fls de 
César, Er Cæsare se genttum ferebat. 
Tac. Il 88 — honnèle bomme, Sese 
probum simulabat, Sall. || B° Ref. et 
Pron. Se former, se façonner, se per- 
fectionner : L'esprit se fail par l'étude, 
Animus disciylinä melior fit (voy. 10). 
Cic. || 6° Pron. Être forms, oxecuté, 
arriver, venir à être. Fieri (voy. 10), 
pass. Cic. Effici, ior, ëris, fecius sum, 
pass. Cic. Geri, or, #ris, gestus sum, 
ass. Cic. = Cela se fait avec de 
a craie, (a) fit ex cretä. Plin. De 
grandes choses se faisaient, Magna 
res gerebantur. Cic. 1] se fait un si 
grand changement, Tan(a commu- 
fatio incedit (de incedëre, 0, cessi, 
cessum, n.). Sail. La paix s'étail faile, 
Paz evenerat (de evenire, io, is, ven- 
tum, 0.). Sall. La nuit se fait, Voy. 
pl. bas 9e. |] 7e Réf. S'accoutumer à, 
s'habituer 4. Assuescère, 0, is, suevt, 
suetum, a. Cic. = Qui s'est fail à la 
fatigue, Labore assuetus (a, um). Cic. 
I] 8° Impers. Commencer à être. Fieri 
(voy. 1°). Cic. = 11 se fait nuit, Noz 
appetit (de appelëre, o, ivi et ü, t(um), 
n. Liv. Advesperascil (avif, ascère, n.). 
Cic. Il se fl un silence, Silentium 
cepit (de cæpisse, cæptum). Liv. Il se 
— une agitation dans l'État, Civitas 
moveri cæpit. Sall. || 9° Impers. Arri- 
ver, avoir lieu. Fier, fit, faclum est, 
pass. Cic. = 11 peul se faire que, Po- 
lest fieri ut (subj.). Cic. et simpl. 
Potest ut (subj.). Cic. 

FAIRE, S. m. 1° Action ou Pouvoir 
de faire. Factio, onis, f. (rare). Plaut. 
Factum, i, n. (= chose faite). Cic. = 
Le dire ou le faire, Dictum aut factum. 
Quint. |} 2° Manière d’un arliste; façon 
dont uns œuvre est faite. C. rAçoN 2° 
et 30. 

FAISABLE, adj. Qui se get faire. 
Qui (quæ, quod) fiert potest. Cic. = Très 
faisable, Factu facilis, m. f..e,n. Ter. 

FAISAN, s. m. Sorte de gallinace. 
Phasianus, t, m. Suel. Pall. Phasiana 
s.-e. avis), Z, f. Plin. : De faisan, 

hasianinus, a, um. Pall. 

FAISANUÉ, #e, adj. Mortifié (en 
parl. d'un gibier). Rancidulus,a,um.Juv. 

Se FAISANDER, v. proo. $e mor- 
tifier : Les viandes 8e faisandenl, Ob- 
sonia rancidula fiunt (de #ari, fo, fac- 
tus sum). Juv. 

FAISANDIER, 8. m. Celui qui élève 
des faisans. Phasianartus, vi, rm. P.-jet. 

FAISCEAU, S. m. 1° Assemblage 
de choses longues liées ensemble. Fascis, 
is, m. Plaut. Hirt. Manipulus, i, m. 
Varr. Col. : Mettre en faisceau, Afa- 
nipulatim componëre. Plin. [| 3° Au pl. 
Verges et hache lléos ensemble que 
portaient les licteurs. Fasces, ium, m. 

1. Cic. : Porter les faisceaux devant 
e préleur, Præferre fasces prælori. 
Cic. Abaisser les —, Submitiére fasces. 
Liv. — abaissés devant le peuple, 
Demissi populo fasces. Cic, — ren- 
versés (dans les funérailles), Fasces 
versi, Tac. Dégager les haches des 
—, Secures de fascibus dex Yre. Cic. 
g 3° Au pi. Dignité consulaire. Fasces, 
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fum, m. pl. Cic. = Avoir les faisceans, 
Habère fasces. Cic. Reuvoyer les —, 
Fasces dimiltfre. Pl.-j, [| & Toute 
espèces d'assemblage (pr. et fg.). Vor. 
ASSEMDLAGE. 

FAISEUR, BUSE, 8. 10. et f. 40 Celui, 
Celle qui fait quelque chose. Effector, 
oris, masc. Cic. Effectnz, icis, fém. 
Cic. = Le faiscur, La faiseuse de qq. 
ch.. Is qui, Ea quæ aliquid facit (fa- 
ciebat, fecit, etc). Cic. Voy. am 
TEun 40.{] 20 Celui, Colle qui fabrique, 
Opifez, ficis, nasc. Cic. fèm. Varr. 
Plin. : Faiseur de chaussures, de véle- 
ments, de serrures, C. CORDONNIER, 
TAILLEUR, @lc. |} VOy. FADRICANT. || 
30 Auteur, écrivain. Auclor, oris, mase, 
Cic. Quint. = Faiseur de vers, Carmi- 
num condilor. Curt. Les faiseurs de co- 
médies, Comœdir auctores. Quint. Voy. 
AoTeon 20. || 40 Intrigant. Voy. ce m. 

FAIT, AITE, part. pee de PAIRE, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Effectue, ac- 
compli. Factus, 4, um. Cic. Effectus. 
Cic. : Cela fait, Quibus on [lis rebus 
confectis. Sall. Reparer les vialeoces 
ooe fois faites, Vim factam restitufre, 
Cic. Opinion toule faite (= antici- 
pée), Opinio præejudicata. Cic. Fail à 
plaisir Ê coatrouvé), Fictus, &, un. 
Cic. Je trouve qu'il y a un pas de — 
(g-), Profectum (esse) aliquid puto. 

ic. Ce qui est — est —, Actum, ne 
agas (pros. = ne fais pas une chose 
déjà laile). Ter. Cic. Cest fort bien 
—, Factum bene (est). Ter. C'est fort 
bien — à lui, Præclare fecit. Cie. 
Cela vaut —, Je liens cela pour —, 
Jam istud gro facto habeo. Cic. Il o'y 
aura rien de — (= l'acte sera oul), 
Nihil agetur. Dig. il n'y à rien de — 
= de décidé), Res integra est (—l'af- 

aire est eacore entière). Cic. S'en 
aller sans avoir rien —, Re infectä 
abire. Liv. Tout comple —, Ratio 
nibus subductis. Cic. Soil — (= d'ac- 
cord)t Piat / Plaut. Aussilôt dit, anssi- 
tôt —, Voy. oing {0 (7). || 2° Ter- 
mine, fini. Factus, a, um Cic. Con- 
fectus. Cic. Actus. Cic. Peractus. Virg. 
: C'est une alMaure faite, Transacium 
est. Cie. Et rien n'est fail encor 

Neque adhuc res confecta est. Cie, | 
C'enesl fait, (— la chose est conclue, 
terminée) Acta res est. Ter, (= toul 
est fini, lout est perdu) Jam concb- 
matum est. Ter. || C'est fait de moil 
C'en est — de moi (— je sais perdu)l 
Actum est de me. Plaut, Cic. Peritl 
Plaut. Occidi/ Plaut. Nutlus sum, Ter. 
C'est — de nous, Plane occidimus. Cie. 
C'est — de lui, Hujus salus desperanda 
est. Cic. C'est — du salul de Rome, 
Interiit salus urbis. Cic. C'est — des 
arts, Artificia conctdunt (= tumbent). 
Cie. C'est — de l’urbanilé, Urbantas 
exaruit (= s’est desséchée). Cic. C'est 
— de la modératiun, Modus recessit 
(= s'est relirée). Sen. C'est — de la 
justice, dès qu'il n'est plus permis. 
Æquitas tollitur, si non licel… Cie. À 
3° Formé, composè. Factus, a, um. Cic. 
: Slatue faite d'ivoire, Signun ex 
ebore. Cic. Signumeburneum. Cic. Fait 
d'argile et de boue, Ex argilla el luto 
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Actus. Ci. Être — d’une âme et d'un 
corps, Ex animo ef corpore cons{are 
(os as, stiti, staturus). Cic. || 4° Con- 
ormé : Jeune Blle bien faile, Virgo 
vrmä excellens (gén. enlis). Liv. 
Komme bien fail, bien — de sa per- 
sonne, Homo venustä Fourâ. ep. 
Avoir les membres bien faits, — au 
tour, — au muule, Esse membris tere- 
tibus (de teres, m. f., 0.). Suet. Coupes 
artistement failes, Pocula summo ar- 
tificio fee Cic. Fail à peradre, à 
ravir, Factus oplime. Cic. pulcherrime. 
Cic. Un monstre — comme un bomme, 
Monstrum humanä figura. Cic. Dis-moi 
comment était — (Turselius], Velim 
mihi dicas quä facie, quä staturà fue- 
rit. Cie. Comment sont faits les ho- 
chets? Qu& facie sunt crepundia ? 
Plaut. Le dos du bœuf n'a pas été 
fait poar recevoir des fardeaux, Boum 
lerga non sunt ad onus accipiendum 
figurata. Cic. || 6° Fig. Constiluo, dis- 
osé. Constitutus, a, um. Cic. = Espril 
iea fail, Mfens recta. Cix. Esprit mal 
—, Mens mala. Quint. Homme qui a 
l'espril mal —, Vir pravus. Sen. La 
mie est alugi faite, Jia cuique compa- 
ralum est in ælate hominum. Plaut. 
L'bumanité est ainsi —, {fa compa- 
rala est homintem natura Omnium. Ter. 
Le valgaire est ainsi fait, Sic est vul- 
gus. Cic. || 6° Apte à, capable de : 
Homrne fail pour l'amitié, puur ètre 
soldat, Homo idoneus ad amicitiam. 
Cic. militéz (au dat.). Liv. Homme 
— pour diriger les affaires, Vir rerum 
administrationi accommodatus. Quint. 
Qui a'est pas du tout — pour en- 
seigaer, Minime aplus ad docendum. 
Cic. Qui n'est pas — pour autre chose 
que pour la sérvilude, Musqnuam alio 
natus quam ad serviendum. Liv. || 
% Desüne à : La loi pour laquelle 
nous sommes faits, Ler ad quam facti 
sumus. Cic. Le cou du bœuf est fait 
ur le joug, Boum cervices natæ 
(un) ad jugum. Cic. || 8° Accoutume 
5 Fait 4 la discipline, Disciplinä as- 
suefactus (a, um). Cic. l'eu — à la 
fatigue, Insuctus laboris. Czs. Inso- 
litus ad laborem. Cæs. Peu — aux 
mœurs romaines, Jnsuelus moribus 
Romanis (au dal.). Liv. Voy. Accoo- 
Tuwé 10. || 9° Habille, arrangë. Or- 
nalus, a, um. Ter. = Fait comme 1] 
plaît à Dieu, comme un voleur, 
comme un torchon, Afale vestitus. 
Cic. || 10° Complet, accompli. Plenus, 
a, um. Cic. Integer, gra, grum. Cic. = 
Aanée faite, Anuus plenus ou integer. 
Cir. Voy. accowpuir 10. || 41° Qui a 
acquis lout son developpement (en parl. 
d'uno pors.) Grandis, w. f.,e, an. Ter. 
Pubes vu Puber, géo. eris. Nep.: 
Jeane garcon qui est fait, Puer adulta 
ætale. Cic. Jeune fille faite, déjà si —, 
Virgo adulta. Cic. tam grandis. Hor. 
f 12° Qui est à point pour être mangé. 
Fruits faits, Poma matura et cocta. 
Cie. Sanglier trop fail. Aper rancidus. 
Uor. Figue {rup faile, Ficus viela. 
Col. |} 13° Consacre par l'usage. Ser- 
mone trilus (a, um). Cic. = [Cela] est 
œanteoaut devenu une phrase faite, 
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Factum est jam trilurm sermone pro- 
verbium. Cic. || 16° Convenu = Prix 
fail, Prelium de quo convenit. D'apr. 
Quint. (rv, 2, 41). 

FaëT, S. M. 1° Chose qu'on fait, 
u'on a faite; action. Factum, à, n. Cic. 
Les, ei, f. Cic. Actio, onis, f. Cic. Fa- 

cinus, noris, n. Cic. Qqf. Opus, peris, 
n. œuvre). Cie. =: Ils sont les 
auteurs de ce fait, Ejus facti sunt 
principes. Cic. Juger ses amis sur des 
faits, Pensare amicos ex factis. Liv. 
Blâmer le fail et non l'homme, Rem, 
non hominem, notare. Cic. Excuser les 
faits reprochés, Objecta defendtre. 
Quint. Les — valent mieux que les 
discours, Res potior (est) oralione. Cic. 
Noa seulement par des protestations, 
mais ausi par des —, Non modo verbis, 
sed etiam opere. Cic. Cela est du fait 
de qqa, Id est ab aliquo factum. Cic. 
Alllérépar le — de qqo. Ab aliquo 
corruplus. Cic. [Cela] n'est pas arrivé 
par mon —, Non meä operä evenil. 
Ter. |l y eut de la légèrelé dans son 
—, Inconsulle se gessit (de gerëre, o, 
és, gestum). Liv. Les faits de l'his- 
toire greque, de l'histoire romaine, 
Res Grzeæ. Nep. Romanæ. Nep. Fait 
d'armes (— combal), Res militaris. 
Plin. Hautsfaits,— glorieux, illustres, 
Magnæ res. Cie. Res præclare geste. 
Liv. Facta egregia. Cic. ou præclara. 
Cic. ou illusiri Cie. Clara facinora. 
Cic. Sur le fait ,—= aussitôt}, Recenti 
re. Cic. Recenti negotio. Cic. Preadre 
oo criminel sur le —, Aliquem de- 
prehendère in manifesto scelere. Cic. 
Pris sur le — comme empoisonoeur, 
Manifestus veneni deprelensione. Cic. 
Absoute après avoir élé prise sur le 
—, Absolula posi deprehensionem. 
Ulp. Condamner pour — d'outrages, 
de violence, Condemnare injuriarum. 
Cic. de vi. Cic. Voy. À cause de. 
Vuies de —, Vis (gén. uis el dal. vi 
peu usilés, acc. vun, abl. vi), f. Cic. 
Employer les voies de — avec qqu, Se 
porter à des voies de — contre qqn, 
Alicui vim afferre. Cic. vim el manus 
inferre. Cic. Eu venir aux vuies de 
—, Revocare rem ad manus. Cic. Ou 
en vient aux voies de —, Res ad 
manus venit. Cic. Résisler et opposer 
les voics de —, Resist®re ac se manu 
defend®re. fæs. VOy. ULESSURE, coop, 
sévices. Prendre — et cause pour 
qqn, Lilem alicujus suam facère. Cic. 
Voy. nÉPEnse 1°. || 2° Chose qui 
arrive, qui est arrivée; évenement. 
Îtes, ei, F. Cic. Eventum, i, n. Cic. : 
Je vous exposerai le fail, Rem vobis 
proponam. Cic. Il voit les prédictions 
dementies par les faits, Prædicta 
videt re et eventis refelli. Cic. Les 
— accomplis, Ea quæ acciderunt. 
Cic. Le fait même de ton eaotrée, 
Hoc ipsum quod ingressus es. PI.-j. 
Par le — de mon éloigoement, Dis- 
cessu meo. Cic. || 3° L'evencment, Le 
cas, L'espèce dont il s'agit. (Ea géo.) 
Res, ei, f. Cic. (Sujet arrété) Pro- 
positum, à, n. Cic. Quint. : Le pornt 
où reposent le fait el la question, 
[fd) quod rem causamque continel. 
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Cie, Voici le —, Res hæc est. Cice 
Dans le —, Jn proposito. Dig. S'é- 
carter du —, À propusito declinare 
Cic. Revenir au —, Redire ad rem. 
Ter. Ad propositum reverti. Cic. Je 
suis sûr de mon —, Id certum habeo. 
Cic. Non que je sois sûr de mon —, 
Non quod cerlo sciam, Cic. Au — (= 
tout bien considéré), At. Cic. At enim. 
Cic. At vero. Cic. At etiam. Cic. Tenir, 
Metlre qqn au — d'une cb. (= l'en 
iostruire), Voy. iNsrautne de. Mettre 
qn au — d'une cb. (= l'y habituer, 
l'y former}, Voy. BABITUER à, FOnMER 
à. Se mettre au —, C. S'INSTnoIme. 
Être au — d'uce ch., (= eo être in- 
formé) Voy. connatrre 3°. (= y être 
habile) Voy. conxairne 4°. Eulendre 
bien son — (= être habile), Voy. 
magie, || 6° État de ce qui existe (par 
oppos. à Droit). Jles, ei, f. Cic. =: Le 
puint de fait n'étant pas contesté, 
um esset confroversia nulla facti. Cic. 
Question de — ou de droit. Contro- 
versia de vero aut de recto. Cic. C'est 
plutôl une question de — qu'une 
qoestioo de droit, Quzsiio ergo facti 
potius est, non Juris. Dig. 1] eut une 
patrie de — el une palrie de droit, 
Jabuit alteram loci patriam, alteram 
Juris. Cic. |] 6° Toute chose dont on a 
veriflé, constate l'existence, Res, ei, f. 
Cic. = Accusations refutées par les 
faits, Crimina revicta rebus. Liv. Nom 
qui tire son origine d'un fait, 2r vero 
positum nomen. Ov. C'est pour moi 
un — qai glt eo expérience, ({d) mihi 
satis spectatum est. Sall. Les Fails de 
la physique, de l'agriculture, Phy- 
sica, orum, n. pl. Cic. Res rusiicz, 
f. pl. Cie. Exyliquer quelque fait de 
physique, Physicum quiddam exrpli- 
care. Cic. C'est un —, Cela esl de 
—, Constat (siilit, statum, stare, 0.). 
Cic. Paret (ruil, rilum, rêre, n.). Cic. 
Palam res est. Plaut. Palam factum 
est. Cic. Allié de nom, sujel de —, 
Verbo socius, re verü subjectus im- 
perio. Liv. Roi de nom plutôt que de 
—, Rer nomine, non polestaie. Nep. 
Être une mosarchie de — el de 
nom, Regnum el esse et vocari. Cic. 
Il est de — que les Voisques furent 
aidés, Manifesta fides (est) Volscos 
adjutos (fuisse). Liv. Le — est que les 
tlelvétiens sont..., Ielvetii sine dubio 
sunt.… Cic. Melire, Poser en —, Pro 
certo dicère. Cic. affirmare. Liv. po- 
nère. Liv. Je pose en — que la gloire 
qui vient de la sagesse est la plus 
grande, Laudem sapientis staluo esse 
marimam. Cic. Teoir pour un —, Re- 
garder comme un —, Pro erplorato 
habère. Czs. VOy. CERTAIN 19, CON- 
sTANT Bo. || 6° Ce qui est convenable à 
qn. Officium, ii, n. Ter. : Etre le fait 
d'un galaot homme, Officium liberi 
esse hominis, Ter. Est-ce le — d'un 
hoanète homme de meatir...? Men- 
tiriin bonum virum cadit (de cadëre, 
0, cecidi, casum, n.}? Cic. Ce n'est 
point le — d'un bomme aimable et 
cultivé, Hæc non sunt hominis et belli 
elhumani. Cic. Feiodre n'est pas moa 
—, Non mea est simulatio. Ter. Ce 
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n'est pas le — d'un orsteur de s0 
mettre en colère, Oratorem irasci mi- 
nime decet (cuit, cère). Cic. Voy. con- 
VENAULE 40, convenin 70, || 79 La 
gart qui appartionl à qqn dans un total. 

ars, arts, f. Cic. 2 Donoer à chacun 
son fait, Tribuÿre cuique suurm. Cic. || 
Fig. Donner à qqu sun fail (= l'ar- 
ranger, le secouer comue il le mé- 
rile), Aliquem er suis virilutibus or- 
nare. Ter. Aliquem, ut dignus est, erer- 
cére (e0, es, cui, cifum). Ter. Lire à qqn 
son —, * Aliquem, ut diguus est, objur- 
gare. il 80 Bien, fortune. Res, ei, f. Cic. 

DE rar, luc. adv. C. En ærrur, 
CHATAINEME"T. 

DANS LR FAIT, PAR LE PAIT, loc. adv. 
Réelloment, eflectivement. Re. Cic. Re 
ipsä. Cic. Re verû. Cic. | 

EN rarr ou, loc. prép. En matière 
de. De (abl.). Cic. în (abl:} Cic. : La 
modération en fail de saillies, Dica- 
citatis moderalio. Cic. [t'lalun}, ce 
grand œuitre en — de style, Dicendi 

ravissimus auctor et magisler. Cic. 
Is avaient, en — d'hooueur, Île se- 
cod rang, Secundum locum d'ignitatis 
oblinebant. Ces. En — de bieoveil- 
lance, le premier devoir est..…., De 
benevolentiä, primum illud est in of- 
ficio. Cic. En — d'argent, je n'ai ren 
& espérer, Quod de argento sperem, 
nihil est. Ter. En — de comples, il 
ne l'a fail aucun préjudice, {n ratio- 
nibus referendis nihil fecit, quod esset 
contra rem tuam. Cic. 

Sa Pair, loc. adv. Au contraire: La 
esuse n'est done pas bonne? Si fail, 
elle est très bonne, Causa igitur non 
bona est ? Immo optima. Cic. 

Tour À rarr, loc. adv. Entlorement. 
Omnino. Cic. VOy. &NTIÈNEMENT. 

FAÎTAGE, 8. m. C. PatTE Î0. 

PAÎTE, s. m. {0 La partie la plus 
$levee d'un édifice. Fastigium, à, n. 
Cic. Culmen, minis, n. Liv, Suet. : 
Les falles des lemples, Fastigia tem- 
plornm. Liv. || 3° Sommet (en gôn.). 
Cacumen, minis, 0. Cæs. Culmen, n. 
Virg. Liv. Vertez, ticis, m. Cic. Fas- 
tigium, it, n. Curt. = Les fatles des 
Alpes, Aipium culmina. Czs. Le falle 
de l'Etoa, Ætnz vertex. Cic. Le — 
d'une inontagne, Summum (i) jugum 
(i) montis. Cæs. Le — d'une pyra- 
mide, Pyramidis cacumen. Plin. Le 
— d'un arbre, Arloris cacumen. 
Virg. Quint. || 8e Fig. Le plus haut 
point. Fastigiun, à, n. Nep. Quint. 
Altissimus (i) gradus (&s), m. Cie. 
Arz, rcis, {. Quint. Se touroe qu" 
parlesuperl. Sunmus, a, um. Sull. : 
Le falte de la gloire, Summa clari- 
tudo. Salt. Le — de la fortune, For- 
luuæ summum culmen, Liv. Élever 
au — des houneurs, Locare in am- 
plissimo gradu dignitatis. Cic. Monter 
au —, Ad summum pervenire. Quint. 
Être au —, In summo Pastigio esse. 
Nep. Être au —, Ocruper Île — de 
l'élnquence, In fastigio eloquentie 
stare. Quint. Arcem eloquentiæ tenère, 
Quint. Être précipilé du — des gran- 
deurs, Præcipitari ex aliissimo digni- 
talis gradu. Cic. 
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FAITIÈRE, adj. f. Qui est au faite 
d'un toit : Une tuile failière, el 8. f. 
Une —, {mbrez, bricis, f. et qqf. w. 
Virg. Plin. 

FAIX, s. m. Charge, fardeau. Onus, 
ueris, a. Cic. Hor. Pondus, deris, n. 
Crs. || Fig. Le faix si lourd des 
affaires, Tanta rerum moles (is, f.). 
Suet. Porter tout le — des affaires 
publiques, Rem publicam universam 
suis humeris sustinére. Cic, Pher sous 
Le —, Celtre oneri. Quint. Étrasé sous 
le — des impôls, Marimis onertbus 
pressus. Cic. 

L. FALAISE, 6. f. Terres escar- 
péss ou Rochers escarpès le long de la 
mor. Præruptæ (arum) rupes (ium), f. 

l. Suet. 
p 9. FALAISE, v. de France (Cal- 
vados). * Falaza el Falesa, æ, f. 

FALARIQUE, 8. f. Dard ontortillé 
d'etoupe cnfammce. Falarica, æ, f. Liv, 

FALÉRIES, v. d'Étrurie. Falerii, 
torum, mm. pl. Liv. : (Qui est) de Fa- 
léries, Paliscus, a, um. Liv. 

FALENNE. 4° Territoire de la Cam- 
panie. Falernus (E) ager (griy, m. Cic. 
Liv. | 2° Vin de ce territoire. Faler- 
nun (5) vinim (1), n. Varr., etsimpl. 
Falernum, i, n. Hor. 

FALISQUES, prie d'Étrurie. Fa- 
lisci, orum, o. pl. Liv. 

FALLA CE, 8. f. Tromperie, fraude. 
Voy. ces m. 

FALLACIEUSEMENT, adv. D'une 
manicre fallacieuse, Fatlaciter. Cic. 

FALLACIEUX, EUSE, adj. Trom- 
peur, Fallar, gén. acis. Cic. Voy. 
TUOMPEUR. 

FALLOIR, v, n. impers. {0 Être 
un bessin, cto.; être un devoir, otc. 
(Être un hesoin) Opus esse, est, fuit, 
o. impers. Cic. Qqf. Opus esse, sum. 
es, fui, n. Cic. (Être nécessaire, in- 
dispensable) Necesse esse, est, fuit, 
n. Impers. Cic. Necessarinm esse, n. 
impers. Cic. (Être un devair, une 
obligalion) Oportére, ef, (uif, s. sup, 
n. impers. Cic. (Être bienséant) De- 
cêre, el, cuit, S. SUp., n. impers. Cic. 
(Être juste) Æquum esse, est, fuit, D. 
impers. Cic. Par esse, n. Cic. (Etre à 
propns, conveuir) Convénire, it, unit, 
ventum, n. impers, Cic. : |} fant ua 
pilote, Gubernalore opus esf. Liv. 
Leot el lourd, quaad il faudrait de 
la rapidilé, Ubi opus est velocitate, 
tardus et segnis. Quint. Il nous faut 
ua chef, Dur nobis opus est. Cie. Il 
nous — des exemples, Nobis exempla 
opus sunt. Cic. J'ai préparé ce qu'il 
a fallu pour le mariage de ma fille, 
(Ea\) quæ opus fuere ad nupiias nats 
paravi. Ter. Combien il fallut d'ar- 
genti Quanti argenti opus fuit! Liv. 
Il fault du temps pour... Temporis 
opus est ad (acc.), Liv. —1l añirmer? 
Quid opus est affirmare? Cic. Il — 
que Lu le porles bien, Opus est te 
valère. Cic. C'est ainsi qu'il — parler 
Ita dictu pus est. Ter. I] — agir, fi 
— parier, Facto, Dicto opus est. Pluut. 
Ter. Il — se dépècber, Opus esf pro- 
peralo. Cie. Prépare loul ce qu'il 
Quod parato opus est, para. Ter. il 
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— que Je vote l'homme, Afihi Aomine 
conven(o opus est. l'laut. {1 — te con- 
server saio et sauf, Te salvo est opus. 
for, || Achèle ce qu'il faut, Emas 
quod necesse est. Calo, ap. Sen. t — 
que l'homme meure, {fumini ncesse 
est mori. Cic. Il — qu'un sénateur 
connaisse.…., Senalori necessarium est 
nosse. Cic. [Ceux] avec qui il — que 
je vive, Quibuscun vivo necessario. 
Cic. |} Il faut travailler au salul cum- 
mun, Oportet saluti communi subve- 
nire. Cic. IE eùl fallu les massacrer, 
Eos trucidari oportebnt. Cic. Il est 
d'avis qu'il faut m'éparguer, Vihi 
censel parei oportère, (rc. Il on aurait 
pas fallu enlever la statue, Non oper- 
tuit signum ablatum esse, Cic. ll aurait 
— la tuer, Interemptam oportuit. Ter, 
I faut que je repousse l'aceusatiun: 
Oportet iiluam crimen. Cic. Il est telle 
chuse qu'il ne faudrail pas faire, Est 
aliquid quod non oporteal. Cic. Tantôt 
il va plus loro qu'il ne faut, et tantôt 
il ne va pas jusqu'où 1 faudrait, 
Modo ultra quam onortet ercurrit, 
modo citerius debito resistit. Sen. Au- 
trement qu'il ne faut, Contra atque 
uportet. Cic. Qu'on ne fasse rien 
autrement qu'il ae —, Ne quid fat 
secus quam oporlet. Cic. |] Tu as agi 
comme il fallait, comme il faut, 
Fecisti ut decueral. Ter. Comprendre 
ce qu'il —, ce qui est comme il —, 
Vidère quid deceat. Cic. il eût falla 
ciler des exemples, Éxremplis ulr de- 
cuit. Cic. 11 faut montrer, quand il 
est vert, le fruit de nos études, Fruc- 
Lun stüdiorum viridem promi decet. 
Quint. Il ne — pas que l'orateur ae 
welte ea colère, Oratorem irasci mi- 
nime decet. Cic. [ Les chuses qu'il 
faut qu'ua jeune homme sache, (Es 
quæ scire æquumn est adolescentem. Fer. 
llus péniblement qu'il ne —, Gra- 
vius æquo. Sall. C'est ainsi qu'il — 
se conduire, Sic par est ayfre. Cic. 
il ue faut pas qu'un fénéral aille... 
Haud convenit ire imperatorem. Ter. 
Il faut que les vignes soient planiées 
plus 6errées, Congruit viles densiores 
pont. Plin. || 1 faul agir et non déli- 
érer, Agendum non consultandum 
{est}, Vell. 1 y a bien des choses aut- 
quelles il — remédier, Sunt permulta 
quibus est medendum, Cic. || — que 
vous eéffociez celte lache, Delenda est 
vobis illa macula. Cic. |} 11 faut qu'il 
soit arrivé je ne sais quoi de grave 
on il esl arrivé oéce:sairemeal….), 
Magnum nescio quid necesse est ere- 
ntsse, Ter. Il — que Lu suis un vag- 
rien, pour te moquer (= tu es assuré- 
went on vaurien, puisque...), Nequ'r 
le esse oportet, qui irrideas, Plaut. || Je 
veillerai à ce que toul se fasse cumine 
il —, Provrdebo ut omnia quan rectis- 
sime agantur. Cic. Je ne suis pas mis 
comme 1l —, Commode amictus non 
sum. Plaut. ap. Gell, Examiner comme 
il faut (= à food), Penitus perspictre 
Cic. Roasser qyn comme il —, Male 
mulcare aliquem. Cic. Gronder qyn 
comme il —, Gruviter increpare ali- 
quem. Liv. Parler comme il — (= 
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correctement), Recte loqui. Quint. 
Homme comme il —, Homo liberalis. 
Cic. ingenuus. Cic, Aonestus. Cic. ur- 
banus. Cic. bellus. Cic. Les hommes 
les plus comme il —, Homanes hones- 
tissimr. Cr. Femme comme il —, 
Mulier recte morala. Plaut. Manitres 
conune 11 —, Urbanitas, atis, f. Cic. | 
S'il le faut, Si usus veniat. Cæs. S'i 
le fallait, Si quando usus esset. Cic. 
Juiodre à une grande polilesse ce 
qu'il faut de sévérilé, In sunimä comi- 
tete habëre etiam severitatis sais. Cic. 
Plas qu'il ne —, Plus quam satis est. 
Cie. Il avait allumé plus de feux 
qu'il s'en fallait, Plures, quam quot 
salis in «um erant, ignes accenderal. 
Liv. (| me faut tou conseil, Tui con- 
silii indigeo (es, gui, 8. SupP., gére, 
o.). Cic. Eo celte affaire il — de la 
ronplitude, Res diligentiam requirit 
le requirëre, o, quistut et sit, situin). 

#3. Voy. &MANDEn 90. —-il que je 
renonce à mon eotreprise! Mene in- 
cepto desistère! Virg. On assure qu'il 
— lui parler par ambassadeur, Per 
auntium adiri eum aiunt. Plaul. 

S'EN FALLOIR, %. pro. impers. 
Banquer. Abesse, est, fuit, 0. impers. 
Cic. =: IL s'en faut beaucoup, Il s'en 
— bien, Beaucoup s'en — qu'il croie 
aurargumeuts4les philosophes, Lounge 
ebest ut argumentis credut philosu- 
päorum. Cic 1! s'’eo fallut peu, Peu 
s'ea —, [Il ae s'en — guère, [l ne 
s'en — de guère que Fabius ne tuât 
Varus, Paulin abfuit quin Fabius Va- 
nan inferficëret. (xs. Il s'en — pen 

ue les enacuns ue fussent chassés 
de leur camp, Non multum abfuit quin 
Acstes castris expcllërentur, Czs. Peu 
s'en — qu'ils ae fissent violence aux 
ambassadeurs, laud procul abfuit 
quin legatos violarent. Liv. [Il dé- 
clare) qu'il oe s'eo faut guère que 
Sabinus a'évacue son camp, Von lon- 
fius abesse quin Sabinus er caxtris 
exercitum educai. Cæs. it s'en fallut 
ge que le camp ne fôt abandunué, 
gne facium est quin castra relinqu#- 
reatur. Quadr. ap. Gel. 1j ne s'eu fal- 
lail de guère que l'aile gauche ne fût 
repoussée, Jam prope erat ut sinis- 
irum cornu pelléretur. Liv, Peu s'en 
faut que le triomphe ne soit décerné, 
Vixz superal quin triumphus decer- 
nalur, Duadr. ap. Gell. 1! s'en fallait 
pea qu'il a‘y eùl une sédition, qu'ils 
ue se oussent eo révolte, Hand procul 
#ditione res erat. Liv. Haud procul 
seditione aberant. Liv. Pen s'en fallut 
que la plèbe ne se relirât, Prope se- 
cessionem plebts res venit. Liv. Il se 
condaisil avec modéralion et, peu 
s'en —, comme un simple parti- 
culier, Ciutlem et paulo minus quam 
noatum egit. Suet. Qu'il s'en est peu 
allu qae nous ae vissions...| Quan- 
tulo minus quam vidimus...f Quint. 
Combien il s'en esl peu — que ton 
effronterie ne me perdit! Quam pæne 
tua me perdidit protervitas! Plaut. 
s'en est — d‘uo rien qu'il ne le pour- 
suivit, Propius nihil est factum quam 
wiillum persequêretur. Cic. Il ne s’en 
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faut rien que je ne sois très mal- 
heureux, Prorsus nihil abest quin 


sim miserrimus. Cic. 


Tanr s'en Paor que, loc. adv. Bien 
loin quo = Tant s'en faut que ce soit 


notre devoir, qu'au contraire riea 
n'est plus en opposition avec notre 
devoir, {d tantum abest ab officio. ut 
nilul magts officio sit contrarium. Cic. 
Taut s’en — que la mort soil un mal, 
qu'au contraire je crains.…, Tantum 
abest ab eo ut malum mors sit, ut 
verear. Cic. Tant s'en — que nous 
ge voulions pas qu'on écrive contre 
uous, qu'au coalraire nous le dési- 
rons vivemeut, Tantum ubest ut 
semibt contra nos nolimus, uf eliam 
marime oplemns. Cic. Tant s'en — 
que tu aies enflammé nos esprits, 
au contraire nous avions de la peine 
à oous ewpècher de dormir, Tantum 
abfuit ut inflammares nostros animcs, 
somnum viz tenebamus. Cic. Taol s'en 
— qu'il ait contenu sa colère, qu'au 
contraire il dit, Adeo non tenuit 
iram, ut diceret.… Liv. || Tant s'ea 
faut que Lu aies termiaé tes ouvrages, 
ue La n'en as pas encore jele les 
oodements, Tantum abes u perfec- 
tione vperum, ut fundamenta nondum 
Jeceris. Cic. Voy. Loin de (avec l'in- 
fin.), Bien coin que. || Elhpl. Tant 
s'ea fant qu'au contraire (— Au con- 
traire), Pumo contra. Liv. 

4. FALOT, S. 11. C. LANTERNE, 

2. FALOT, OT, adj. C. PLAISANT, 
DRAÔLE. 

FALOURDE, 5. f. Fagot de bûches. 
Lignorum fascis (is), m. Tac. 

FALSIFICATEUR, s. m. Celui qui 
falsifie. Adulterator, oris, m. Dig. (is) 
qui adulierat. Plin. : Falsificateur 
d’écritures, VOy. rAUSSAIRG. 

FALSIFICATION, 8. f. Actlon de 
falsifier ; etat de la chose falsifice. (Ac- 
Lion) Adutteralio, onis, f. Plin. (État) 
Adulterium, ti, 0. Plin. : La falsiñ- 
catiou du miel, Afellis adulterium. 
Phin. Peine pour — d'écrilures, 
Pæna corruptarum litterarum, Cic. Il 
a été condamné pour — des registres 
publics, Judicalus est publhicas 1a- 

ulas corrupisse. Cic. 

PALSIFIE, LE, part. passé de vaL- 
81m1ER, Voy. ce v. || Adj. Faux. Fallax, 
gén. acts. lc. Falsus, a, um. Cic. Liv. 
Aululterinus. Salt. Cic. : Marchandises 
falsifiées, Fallaces merces. Cic. Plin. 
Vin falsiflé, Medicatum vwinum. Col. 
Pièces de monoaie falsifiées, Nummi 
adulterint. Cic. Clefs —, Adulterinæ 
claves. Sail. 

FALSIPFIER, y. act. Altèrer avec 
Intontion de tromper. Adulterare, act. 
Cic. Plin. Corrumpére, 0, is, rupi, 
ruptum, act. Cic. Vitiare, act. Liv. : 
Fatsifler la myrrhe, Adulterare mur- 
ram. Plin. — l'encens, Tus interpo- 
lare. Plin. — des registres, Tabulas 
adullerare. Cic. corrumpére. Cic. Ac- 
cusé d'avoir falsiñé des registres, 
Falsarum labularum reus. Suet. Fal- 
sifier des séoalus-consultes, des écri- 
tures, Vitiare senalüs consulta. Liv. 
scripturas. Ulp. — ua testament par 
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des ratores, Testamentum tinterlin®re 
(o, ts, levi, litum). Cic. 

SE FALSIFIER, Ÿ. pron. Être falsifié. 
Adulterari, pass, Pln. 

FAME, #8, ad). Qui a telle ou telle 
réputation : Bien famé, Probatus, a, 
um. Cic. Mal —, Infamis, m. (.,e, 
n. Cic. Eristimatione damnatus {a, 
um). Cic. Être bien, Être mal —, Dene, 
Male audire (io, 15, ivt et tr, itumn), n. 
Cic. Si quelque dame élait mal famée, 
Si qua erat famosa. Cic. 

PAMELIQUE, adj. C. arraué 10. 

FAMEUX, 809E, adj. {° Ea b. et 
m. parL Ronommé, cetèbre. Nobalis, em. 
f.,e,o. Cic. Notus, a, um. Cic. Clarus, 
Cic. Præclarus. Cie. Insignis, m. f., 
e, n. Cic. Celeber, bris, bre. Vell. In- 
clylus, a, um. Cic. : Fameux par sa 
woollesse, Clarus lururid. Liv. — par 
ses crimes, Præclarus sceleribus suis. 
Sail. Fameuse par ses empoisonne- 
ments, Veneficiis famosa. Tac. La — 
Médée, Aledea illa. Cic. Exeuples fa- 
meux, Clara erempla. Cie. Le juge- 
meaot — (de Pâris), Inclytum judicinm. 
Cic. Parjore —, Perjurium ullustre on 
insigne, (ic. Vertu deveoue fameuse, 
Nobilitata virtus. Cic. Rendre fameux, 
Se reodre —, Voy. cécéeuu. || 2° En 
m. par. Très grand, excessif : Fameuse 
ignorance, Summa inscitia. Cic. 

FAMILIANISÉ, de, parl. passé de 
FAMILIARISEN, Voy. cev.|| Adj. {° Ap- 
privoise. Mansuetus, a, um. Cic. = Fa- 
miliarisé avec l'homme, ffumanis mo- 
ribus assuetus. Cic. || 2° Accoutumé À. 
Assuelus, a, um (avec qq. ch., re. Cic. 
Liv. ad rem. Sail. in rem. Liv. alicui 
rei. Liv. Virg. alicujus rei. Liv.) : 
Être familiansé avec les dangers, 
Consueta pericula habère. Sall. Etre 
— avec toutes les parties de la philo- 
sopbie, Omnes philosophiz locos notos 
et (ractatos habère (e0, es, bui, bilum). 
Cic. Être — avec les détails d'une 
cause, Causam familiariler nosse (pour 
nouiusse, de nosc}re, 0, is, nolum = 
connaitre). Quint. Peu —, Qui o'est 
pas — avec qq. Ch., Insuetus alicujus 
rei. Cic, Cæs. alicui rei. Liv. ad rem. 
Liv. Qui n'est pas — avec nos poèles, 
În nostris poelis rudis(m.f.,e,0.). Cic, 
Voy. accuuToué {e, . 

FAMILIANISEN, v. act. 1° Appri 
voiser. Mansuefactre, io, is, feci, fac- 
tum, act. Cæs. || 2° Accoutumer à 
Assuefacëre (vog. 1°), acl. Cic. : Fa- 
miliariser qqn avec qd: ch., Assue- 
facëre aliquein re. Cæs. Cic. alicui rai. 
Liv. Plin. ad rem. Liv. Voy. Accou- 
rouen {°. || $° Rendre familier (à soi) 
: Se familiariser qqu ou qq. ch., Ali- 

uem où Aliquid penitus pernoscère 
Ce is, Rovi, notum). Cic. Se — tous les 
ruils de la guerre, Omnia jura belli 
perdiscére (0, is, didici, s. snp.). Cic. 

Se FAMILIARISEN, v. réf. 0 S'appr 
voiser : Se familiariser avec l'homme, 
Au homines se assuesc®re (0, is, suevi, 
suelum). Czs. Us se familiarisent 
mieux avec le bouvier, Familiarivres 
bubulco funt ae fieri, fo, Rs, factus 
sum, pass.).Col. Voy.S'arrmivotsen 1°. 
1} 2e Se rendre famitier favec qqn) : Eu 
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deux jours il s'est familiarisé avec 
moi, Biduo familiaris mecum factus 
est (voy. 10). Cic. || 3° Prendre des 
maniéres trop libres (avec qqn). (Cum 
aliquu) fanaliartus, quam par est, agère 
(o, is. egi, actum), n. Cic. familiarius 
vivère (0, is, vixi, vicium), n. Cic. || 
€o S'accoulumer 4. Assuescère, 0, is, 
suevi, suelum, a. (avec qq.ch..re. Cic. 
ad rem. Liv. alicui rei. Liv.): Se fami- 
liariser avec la mort, Familiarem sibi 
morlem efficère (io, ts, feci, (ectum . 
Sen. Familiarisons-aous avec la wort, 
Consuescamus mori. Cic. Voy. S'ac- 
COUTUMER. 

FAMILIARITÉ, 8. f. 4° Très 
rande intimite. Familiaritas, atis, f. 
ic. Familiaris (is) amicitia (æ), f. 

Liv. = I] y a une très grande fami- 
liarité entre Antipater et moi, Cum 
Antipatro mihi summa familiarilas 
intercedit. Cic. Avoir beaucoup de — 
avec qqn, Aliquo valde familiariter 
wii, dép. Cic. Vivre dans la plus 

nude — avec qqn, Cum aliquo fami- 
tarissime vivére. Cic. Admettre qqn 
dans sa —, Aliquem in familiaritatem 
suam recipére. (ic. || 2° Manières fami- 
lières : À vec famihiarité, Famaltaruter. 
Plaut. Ter. || 3° Manieres trop libres. 
Licentia, æ&, f. Cic. 2: Avecirup de fa- 
Diliarité, Nimium familiariter. Plaut. 
Prendre trop de — avec qqn, Voy. 
Se rauiLiantsen 39, | 6e Ton, Lan- 
gage familier. Voy. PAMILI&R 4° et 5°. 

FAMILIER, 1ÈRE, adj. 1° Qui est 

de fa famille, da la maison, Famaharis, 
m. f., e, n. Cic. = Lares familiers, 
Lares familiares. Cic. Esprit familier 
allaché à notre peronne), Genius 
di) comes (mitis), m. {lar. [| 2 Qui a 
una habitude particulière avec qqn. Fa- 
milians, @. f.,e,n. (avec qqo, alicui). 
Cic. : Un de mes aœis les plus fami- 
liers, Unus ex meis farmaliarissunis 
atque infimis. Cic. Nous sorumes en- 
seoble plus — que jamais, Inter nos 
conjunciiores sumus quam adhuc fur- 
mus. Cic. Se rendre fanilier, Voy. 
Se PAMILIARISER 2°. |] 3° Qui se fami- 
lierise trop = Être familier ou trop — 
avec qqn, Voy. Se FAMILIARISEN 30. 
| 4° Où Il y a do la familiarite. Fami- 
iaris, m. f.,e, a. Cic. Liv. = Avoir 
avec qqn des causeries familières, 
Familiares sermones cum aliquo con- 
ferre. Cic. Parler avec qqn d'un ton 
fawilier, Cum  aliquo familariter 
loqui. Cic. || 5° En parl. du langage. 
Simple et sans recherche = Le langage 
fainilier, Quutidianus sermo. Cic. Ce 
quise dit en langage —, Ea quæ hu- 
muli sermone dicuntur. Cie. Style — 
(d'ua orateur, femissius dicendi 
genus. Cic. Expressiuas familières, 
Quoridiana verba. Cic. |] 6° Ordinaire, 
habituel, usité. Familiuris, m, f.,e, 0. 
Quint. Consuetus, a,um. Cic. Usitatus. 
Cic. = Termes plus familiers à cer- 
taines contrées, Verba regionibus qui- 
busdam magis familiaria. Quint. Noms 
qu'un long usage a rendus —, No- 
mina quæ diuturna consuetudo trivit 
(de terëre, 0, is, trilum). Cie. Ces 
{fgures) sont très familières à Dé- 
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métrius de Phalère, Hzc frequentat 
halereus maxime. Cic. || 7° Connu. Fa- 
miliaris, m.f.,e,n.Cic. Notus, a, um. 
Cic. = Voix familière, Vox nota. Liv. 
Voix — à mun oreille, Vor auribus 
meis familiaris. Petr. Ces chuses te se- 
ront plus familières, {sta tibi familia- 
niora fient. Plin. L'art qui est famiher 
à chacun, Ars quam quisque nouit. 
Cic. (Démosthène] nous est plus —, 
Familiarior nobis est. Cic.Voy. coNnv. 
FauiLiEn, 3. m. Celui qui vit dans 
une grande intimitè avec qqn. Farni- 
liaris, is, m. Cic. Suet. = Licinius, 
famiher de Célius, Licinius, Cælii fa- 
miliaris. Cic. Les familiers de Paca- 
rius, (Et) qui Pacarium frequenta- 
bant. Tac. Un de mes —, Famniliaris 
meus. Cic. Vir mihi familiaris. Cic. 
Être le familier de qqa, Cum aliquo 
familiariter vivére(o, is, viri,victum). 
Cic. [Cet] bomme est un des familiers 
de ma maison, {lomo est ex meis do- 
mesiicis familiaribus. Cic. 
FAMILIEREMENT, adv. Avec fa- 
miliarite. Familrariter. Cic. = Vivre 
trop familièremenut, Irès — avec qqn, 
Famaliarius cum aliquo vivñre. Cic. 
Familianssime algue uti, dép. Nep. 
FAMILLE, S. f. 1° Tous ceux, mai- 
tres ou serviteurs, qui vivent dans une 
même maison. Fasmilia, æ, f. Cic. : 
Père de fanulle, Le chef de la —, 
Pater familias. Cato. Cic. Dig. Pater 
(orne. Cæs. Cic. || 2° Parents qui 
abitent ensemble (père, mère et cn- 
fants). Familia, æ, f. Cic. Domus, üs, 
f. Cic.: Membre d'une famille, Domüs 
pars (artis), f. Tac. Un membre de 
ootre —, Unus e nositrä domo. Cac. 
Les membres de la —, Domestici, 
orum, m. pl. Cic. Liv. Homme qui 
est presque de la —, Homo prope do- 
mestiicus. Cic. Qui aime sa —, Arans 
suorum. Cic. Toute ma — le salue, 
Te domus nostra tofa salutat. Cic. 
Repas pris en —, Domesticum con- 
viuum. Suet. Des affaires de —, Ne- 
gotra familiaria. Ad Her. Culte de —, 
Sacrifices de —, Sacra privata, n. pl. 
Cic. Fils de — (= fs qui est sous 
l'aulorilé paternelle), Filrus familias. 
Cic. Dig. Des fils de —, Filii fami- 
liarum. Sall. Tac. || 3° Toutes les per- 
sonnes d'un même sang. Familia, æ, 
f. Cic. : Les membres de la famille, 
Cognati, orum, in. pl. Cic. — réduite 
à ua petil aombre de membres, Re- 
dacta ad paucos familia. Cic. Un 
chariot l'amène toute ta —, Tibi 
{ola cognatio sarraco advehilur. Cie. 
llornnie qui s une oombreuse —, 
Homo magnæ cognatiouis. Cæs. Repas 
de —, Familiare conuivium. Suet. | 
4° Les onfants, lignes. Progentes, ei, Î. 
Liv. Suboles, ts, f. Cic. Prules, f. Liv. 
Liberi, orum, m. pl. Cic. : Une nom- 
breuse famille, Afagna liberorum pro- 
genies. Liv. Petite — (— très jeunes 
enfants), Liberi parvi. Çic. parvuli. 
Quint. Avoir de la —, Ëtre père de 
—, mère de —, Liberos habere. Cic. 
N'avoir pas de —, Esse sine liberts. 
Gaj. Père de —, Pater, tris, m. Cic. 
Mère de —, Mater, f. Cic. |] 6° Race, 
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maison; Coux qui sont de même tang 
par Îles mâles. Gens, entis, (. Cic. 
Genus, neris, n. Cic. Familia, æ, f. 
Cic. Domus. &s, f. Phzd. Stirps, 
trpis, f. Vel. : La famille Popiha ou 
des Ponilius, Popilia gens. Éxc. La 
— des Marcellus, Marcellorum nomen 
(minis), 0. Liv. Il n'appariint d'aucun 
côté à la — Sulpicra ou des Sulpi- 
cius, Nihil ad Sulpiciorum fanuliar 
perlinuit. Tac. La — de César. Domus 
Cæsaris. Tac. — prélonenne, Genus 
prælorium. Cic. Beaucoup de grandes 
familles, Mful(æ et claræ domus. Liv. 
Qui est de grande, de noble famille, 
Natus summo loco. Cic. nobili genere. 
Cic. Qui est d'une — de chevaliers, 
Equestri loco ortus. Cic. Qui est en 
quelque sorte de la — des dieux, 
Deorum quasi gentilis. Cic. Un fils de 
—, Âdolescens nobilis. Cic. Demande- 
lui quelle est sa —, Unde domo sit, 
guerre. Sen. C'est ici le berceau de 
notre —, [inc orti stirpe antiquis- 
simä sumus. Cic. L'ensemble de ja fa- 
mille, Les membres d'une même 
fanille, Gentilitas, atis, fém. sing. 
PI.-j. Faire entrer, Admettre dans sa 
— (par l'adaphou), In familiam ro- 
menque adoptare, act. Suet. In nomen 
fumiliz adscire, act. Suet. Le nom de 
—, Nomen gentilicium. Suet. Le culte 
de —, Les sacrifices de —, Gentulicia 
sacra, n. pl. Cic. C'est pour lui une 
tradition de —, 11 Lient cela de —, 
Gentilicium hoc illu{est}. PL.-j. || 60 T. 
d'hist. nat. Assemblago do plusieurs 
genres ou espèces ayant certains carac- 
tères communs. Genus, neris, 0. Varr. 
: Arbres de la mème famille, Cognatæ 
arbores. Plin. || 7° La collection des 
mots qui ont une même racine. Genus, 
neris, n. Cic. : Mots de ja mème fa- 
mille, Conjugata verba. Cic. 

PAMINE, 8. f. Manque absolu de 
vivres dans un 8. Fames, is, [. Cæs. 
Cic. Liv. Crdr inopia (æ),f. Liv.: 
La fawioe qu'il y avait alors en Asie, 
Fames, quæ tune eral im Asië. Cic. 
Par un lewps de —, Aa milieu d'une 
affreuse —, In fame. Cic. In summä 
inopiä cibi. Liv. L'armée eut à sup- 
porter la —, Exerciltum fames affecil. 
Liv. Les borrenrs de la —, Ertre- 
ma fames. Cæs. Prendre ane garnison, 
uae ville par —, Fame præsidium in 
deditionem accipÿre. Liv. urbem erpu- 
gnare. Liv. . 

PFANAGE, s. m. Action de faner le 
foin. Fenisicia, orum, n. pl. (exact, 
Actioa de faucber le fun). Col. 

FANAISON, 8. f. Temps de faucher et 
de faner le foin. Fenisicia, orum, n. pL 
Varr. 

FANAL, S. m. 1° Lanterne de ns- 
vire. (Fanal allumé) Flamma, æ, f. 
Virg. Voy. Lanterne. || 20 Feu al- 
lume sur uns tour. fgnis, is, m. Suet. 
I Fig. C. rLauemac. , 

FANATIQUE, adj. de Qui so croit 
inspire, etc. Fanathcus, a, um. Cic. J 
S. un. Un fanatique, Fanaticus, i, M. 
Juv. : C'est le fait d'un favatique, Fa- 
naficum est. Quint. || 2° Qui s'engoue. 
C. aNTHOUSIASTE, adj. 2° et s. m. 
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PFANATISER, v. acl. Rendre fana- 
tique. Vehementer incendëre (0, is, di, 
cemsum), act. Cic. . 

FANATISME, s. m. {e Illusion de 
celui qui se croit inspirè. Fanaltcus (i) 
furor loris), ma:c. F MS Le Zele outre, 
attachement opinidtre. Pervicucia, æ, 
f. Pl.-j. Infleraibulis (is) obstinatio 
(omis). f. Pl.-j. = Fanalisrue religieux, 

mmodica (æ) supersiilio (onis,, f. 
Pi.-j. Ardent —, Studium (ii) ardens 
erss ou flagrans (antis), n. Cic. || 

o Admiration oxageree. C. ENTHOG- 
SASAE 5°. . 

PANE, s. f. 1° Fouilles tombes. 
Folia (orum) decidua (orum), 0. pl. 
Plin. || 2e Feuillo qui tiont encore 4 
la plante. Voy. reuILLe. 

PANE, de, part. passé de rANER, 
Voy. ce +. l Adj. 1° Fletri. Marcidus, 
a, vm. Ov. Flaccidus. Plin. Languens, 

ên. entis. Suet. = Lis fanés, Marcida 
üia. Ov. Feuille fanée, Flarcidum 
(otum. Plin. Rameou fané, Ramus 
nguens. Suet. Etre —, Languëre, 
co, es, gui, S. Sup., n. Virg. Suel. 
de Fig. Qui a perdu sa fraicheur, sa 
beaute : Teint fane, Cutis decolor (gén. 
oris). Plin. Joues fanées. Gercz rugosæ 
(= ridées). Ov. Voy. rANER 36. | 

FANEN, v. act 1° Faire du foin, 
on retournant, pour qu'ella sèche, 
l'herbe qu'on a fauchee = Faner l'herbe, 
et abs. Faner, Fenum convertère (0, 
is, verti, versum). Col. ou siccare. Col. 
h 2° Sechor, fletrir. Arefacëre, io, 1s, 
feci, factum, act. Plan. || 3° Fig. Faire 
perdre la fraicheur, l'eclat : laner le 
teint, Cutem decolurare. Cels. La ina- 
ladie fane la beauté, Formæ dignitas 
morbo defiorescit (de deflorescëre, 0, 
rui, s. sup., 0.). Ad Her. 

Se rANEn, v. pron. 4° Dovonir flétrl. 
AMarcescËre, 0, 15, marcui,S. SUP., D. 
Plin. FlaccescEre, 0, is, s. parf.oi sup., 
a. Col. Vitr. Languesc#re, 0, is, gui, 
s. sup. n. Plin. =: Feuillage qui se 
fane, Frons flaccescens. Vitr. Cou- 
rennes. Feuilles qui 8e fanent, Coronx 
langutdubz. Cic. Folia languidiora. 
Plin. || 2e Pig. Pardre sa fraicheur, 
son charma. Defloresc®re, 0, is, rui, s. 
sop., o. Cic. Ad Her. 

FANEUR, euse, s. mæ. et f. Coll, 
Celle qui lane les foins. * Is qui, Ea quæ 
fenum convertit ou siceat. D'apr. Col. 
{n, 18). El moins exact. Fenisez, 
secs, m. (= faucheur de foin). Varr. 
Plin. ou Fenisector, oris, m. Col. ou 
Feniseca, æ, w. Col. 

FANFARE, 3. f. Air exécuté par 
des cors, elc Bucinæ sonus (i), m. 
Col. Voy. 2. con. 

PANFARON, adj. m. 1° Qui fait 
lo brave. Gluriosus, a, um. Plaut. Cic. 
A S. m. Faire le fanfarun, Ailitem 
gloriosum umitari, dép. Cie. || 2° Qui 
so vanto outre mesure. Gloriarum ple- 
nus (a, um). Plaut, Vaniloquus. Liv. 
A S.m. Un fanfaron, Jactator, oris, m. 
Quint. Suet. Faire le —, Sejactare. Cic. 

FANFANONNADE, 8. (. Vanterie 
en paroles. Vantioquentia, æ, f. Plaut. 
Liv. Magniloquentia, f. Liv. Gell. 
Inanis (is) jactantia (æ), f. Quint. : 
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Les fanfaronnades, Magnifica (orum) 
verba (orum), n. pl. Ter. Lettres 
pleines de —, Episiolæ gloriosæ. 
Pl.-j. Faire des —, Voy. rANFAnON. 

FANFARONNERIE, S. f. Caractère 
de fanfaron. C. le précéd. 

FANGE, 3. [. C. sou. 

FANGEUX, kUSr, 24dj. C. Bou0x. 

FANJEAUX, v. de France (Aude). 
* Fanum (1, 0.) Jovis. 

FANON, 5. m. Peau qui pend sous le 
cou du bœuf. Palearia, ium, n. pl. Col. 

FANTAISIE, 6. (. 1° Anc. Imagi- 
nation. Voy. ce m. | 2° Esprit, pensos, 
idce. Alens, entis, Ê. Cic. Animus, i, 
m. Cic. : Se mettre qq. ch. en fantai- 
sie, Aliquid concrpËre mente ou animo. 
Liv. Cela m'est venu en —, Vent 
hoc mihi in mentem. Cic. Avoir qq. 
ch. dans la —, Aliquid in animo ha- 
bère. Cic. Voy. ESPRIT 59, Avoir en 
— que... Voy. cnoinx 50. || 8° 
Volonté passagtre, Desir singulier de 
fairo qq. ch. Cupidilas, atis, [. Cic. 
Cupido, dinis, f. Cic. =: Il lui avait 
pris la fantaisie, 1] avait en la — de 
gravir le sommet, Cupido eum ceperat 
tn verficem ascendendi. Liv. Je me 
suis mis à la — de boire avec toi, 
Potare tecum mihïi collibitum est (de 
collibère, et, buit et bitum est). Plaut. 
Je suis en — de me relirer un in- 
stant, Conced®re hine mihi libet. Plaut. 
Voy. Désir. || 4° Opinion, goût. Arbi- 
trium, di, 0. Cic. : Parler, Exposer 
qq. ch. À 5a fantaisie, Suo arbttratu 
loqui. Plaut. exponëre aliquid. Cic. 
Remuer les esprits à sa —, Ad suum 
arbitrium animos movére. Cic. Failes 
à votre —, Facite quod vobis libet 
(puit et bifum est, bére). Ter. Faire 

sa —, Salsfaire ses fantaisies, 
Suivre sa fantaisie, Animo obsequi, 
dép. Plaut. Animum suum erplére. 
Ter. Se passer toutes ses fantaisies, 
Nikil sidi defraudare. Petr. Vivre à 
ga fantaisie, Vivire suo more. Ter. 
Vivre à la — de qqn, Ex alicujus 
more vivère. Ter. Se prèler aux fan- 
taisies de qqn, Alicui morem gerère. 
Ter. Cic. Se plier aux — de qqn, Ad 
arbitrium alicujus se fingère. Cic. | 
Bo Caprice, boutade. Libido, dinis, f. 
Salt. = Ce qui dépend de la fantaisie 
de qqn, Quod posttum est in libidine 
alicujus. Cic. Qui cest sur le point de 
mourir par uue — d'Antoine, Ad lu- 
dibrium Antonii moriturus. Veil. Les 
fantaisies de la oature, Naturæ ludi- 
bria, n. pl. Suet. Selon la fantaisie de 
chacun, Uti cujusque libido est. Sail. 
Disposer son armée selon la — des 
soldats, {nstruëre aciem ad libidinem 
militum, Liv. À sa —, Ad libidinem 
suam. Cic. Ex libidine. Sall. Quitter 
son poste par —, Per libidinem dese- 
rére locum. Liv. 

De FANTAISIE, loc. adv. 10 Par l'œu- 
vre de l'imagination. Cogitatione. Cic. 


= Quiest de fantaisie, Ércogitatus, a, 


um. Cic. || 2° inventé de toutes pièces. 
Commenticius, a, um. Cic. Ficticius. 
Plin. || 3° Vain, sans réalité. Vanus, 
a, um. Cic. Inanis, m. f.,e, 0. Cic. 
1} 6e Faux. Palsus, a, um. Cic. EH 6° Non 


cies, ei, f. Liv. Simulacrum 
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conforme à l'usage. Insolens, gén. entis. 


Cic. Insolitus, a, um. Cic. Inusitalus. 
Cic. || 6° Da luxe : Marchand d'objets 


de fantaisie, Institor mercium delicæ 
{arum. Sen. 


FANTASQUE, adj. 1° Capricleux 


Voy. ce m. || 2° Bizarre, Voy. ce m. 


FANTASQUEMENT,adv. C. carar 


C'EUSEMENT ; BIZARNEMENT. 


FANTASSIN, 3. m. Soldat 4 pied. 
Pedes, ditis, m. Cic. : Les [antassins, 
Pedites, um, &@. pl. Cic. Pedes, m. 8. 


Liv. Peditatus, Us, m. Cic.Voy. mran- 
TERIE. — el cavaliers eotramèles, /n- 
lerjectus equifi pedes. Tac. Servir 
comme fantassin, Pedibus stipendia 
facëre. Liv. Pedibus merére. Liv. 


FANTASTIQUE, adj. de Chimé- 


rique. Voy. co m. !| 2° Qui n'a que l'ap- 
parence 
qua) videlur neque est. Cic. : Formes 


‘un étre corporal. Qur (que, 


antastiques, Formz quæ reapse nullz 


sun, Speciem auiem offerunt. Cic. || 
8e Où il est question de fantômes : 
Contes fantastiques, * Pabulæ meris 
phantasiis plenæ. (Sm.). 


PANTÔME, 8. m. {e Spectre. Spe- 


3 i, 0. 


Virg. Pl.-j. Imago, ginis, [. Virg. 


Suet. Umbra, æ, (. Virg. Plin. Suet. 


Larva, æ, {. (— esprit d'épunvante). 


Plaut. Sen. = Le fantôme de Virginie, 
de Créuse, de son ls, 
manes (ium), m. pl. Liv. Simulacrum 
Creuss. Virg. Interempli flu species, 
f.s., oaumbræ, f. pl. Liv. Il dit que le 
— de cet homme est venu le trouver 
peodaat son sommeil, Ait ilum mor- 
{uum venisse ad se in somnis. Plaut. 
Fantômes aoclurnes, Nocturnæ spe- 
cies. Liv. imagines. Plin. Nocturni le- 
mures (um), ©. pl. Hor.J 20 Fig. Vainc 
apparence. Umbra, z, 

ginis, f. Cic.=: Un fantôme de che- 
valier, Umbra equitis. Cic. Ombre 
et — de cité, Umbra et imago civi- 


Virginiz 


. Cic. Imago, 


tatis. Cic. — de verta, de liherté, 


Simulacrum virtutis. Cic. libertatis. 


Tac. Poursuivre tous les faatômes 


d'use vaine gloire, Omnes umbras 
falsæ gloriæ consectari. Cic. || 3° Chi- 


mère. Vuna (æ) imago (ginis), f. Sen. 
Inanis (is) res (ei), {. Cic. : Fantômes 


de l'imagination, Falsæ rerum ima- 


gines. Sen. Se faire des — de rien, 
Inanes sibi metus fingëre. Pl.-j. Voy. 
CHIMÈRE 20. 

FANUM,S. m. Sorte da temple élevé 
à un héros. Fanum, i, 0. Cie. 

FAON, s. m. Potit de plusieurs 
sortes d'animaux. (D'une biche, d'une 
chevretle) Hinnuleus, i, m. Hor. 
(D'une daine) Damula, æ, f. Apul. 

PFAQUIN, 3. o. Un homme de nant. 
Nebulo, onis, m. Hor. 

4. FARCE, 8. (. Hachis de viande. 
Isicium, it, 0. Varr. Macr. Apic. 

2. FPARNCE, 8. f. 1° Comodie bouf- 
fonne. AMfimus, à, m. Cic. Erodium, ui, 
n. Juv. : Jouer une farce, Mimum 
agère. Suet. || 2° Le comique bas. Scur- 
rilitas, atis, f. Quint. : Que la plai- 
ganterie n'aille pas jusqu'à la farce, 
Ne scurrilis sit Jocus. Cic. || 3° Choses 
qui n'a aucune réalité, aucune valeur. 


776 FARDE 


Mimus, i, m. Sen. Suel. =: La farce de 
la vice, Mimus humanxæ vitæ. Sen. Ce 
soat des farces el des sottises, (£a) 
eunt mimica el inepta. Pl.-j. Une 
mort qui ast une farce (= qui est 
simulée), Mors mimica. Petr. fée Ao- 
tion ou Parole bouffonne, plaisanterie. 
Res (ei) ridicula (æ), {. Plaut. Hidi- 
culum, 1, n. Plaut. : Des farces, Ri- 
dicularia, orum, 0. pl. Plaut. Cato. 
Dire des —, Ridicula dicëre. Cic. 
Dire par farce, Dicëre per ridiculun. 
Cic. Faireune — à qqu, Aliquem lu- 
dibrio habere. Plaut. 

FARCEUR, 8. m. 1° Comédien qui 
ne joue que dans les farces. Arms, i, 
mn. Cie. | 2° Fig. Homme qui fait des 
bouffonnories. Scurra, æ, m. Plaut. 
Cic. Ilor. Quint. Ridiculus, à, m. 
Plaut, Voy. »ourron 30. 

FARCIN, s. m. Maladie du cheval et 
du mulet. Farciminum, i, a. Veg. 

FANCINEU X, EusE, adj. Qui a Île 
farcin. Farciminosus, a, um. Ve. 

FARCIR, v. acl. 4° Remplir de 
farce. Farcrre, io, is, farsi, fartum, 
act. Apic. : Poulet farci, fsiciatus 

ullus. Apic. || 2° Remplir avec excos. 

arcire (or o), act. Sen. Effarcire 
s. parf.), act. Cæs. Refercire, io, is, 
erst, fertum, act. Cic. =: Farcir sou 
esiomac, Se farcire. Sen. Farcissez- 
voos l'estomac, Effarcite vos. Plaut. 
M'etant joliment farci l'estomac, Bel- 
lule suffarcinatus. Apul. || Fig. Farcir 
us livre de contes puérils, Refercire 
librum puerilibus fabulis. Cic. 

FAnD, 5. m. 1° Substanco pour am- 
bellir le teint. (En gén.) Fucus, i, m. 
Cie. Pigmentum, 1, a. Plaut. Plin. 
nes) Purpurissum, À, no. Plaut. 

Blanc) Cerussa, æ, f. Cic. = Cacher 
des défauts sous le fard, Vitia fuco 
occulrre. Plaut. Mettre du —, C. Se 
PARDER. Qui à du —, C. ranné. || 2° 
Fig. Faux ornements (du style). Fucus, 
i, m. Cic. Pigmenta, orum, 0. pl. Cic. : 
Sans fard, Ste pigmentis fucoque. 
Cic. || 3° Deguisement, dissimulaion. 
Pucus, i, m. Cac. Fallaciæ, arum, f. 

1. Cic. : Sans fard, Sine fuco et fal- 

ciis. Cic. l'arler sans —, Sincere 
loqui. Cic. Qui est sans — (en parl. 
d'un homme), Verus. Ter. Aperlus. 
Cic. Simpler, géa. plicis. Cic. Voy. 
DÉGUISFMENT 29. 

FARDE, Ée, part. passé de PAnDER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Enduit de fard. 
çn géo.) Fucatus, a, um. Cic. (Eu- 

uit de ronge) Purpurissaius. Plaut. 
(Eaduit de blaor) Cerussatus. Cic. |j 2e 
Fig. Qui a un faux lustre, de faux orne- 
ments. Fucatus, a, um. Cic. Fucosus. 
Cic. Fuco illiutus. Cic. : L'incarnat 
d'on teint fardé, Rubor fucalus. Cic. 
Eclat d'un teint qui nest pas —, 
Nitor naturalis. Cic. Pensées vraies 
et qui ne sont pas fardées, Sententiz 
veræ, sine pigmenfis fucoque. Cic. || 
80 Faux, dissimulé. Fucatus, a, um. 
Cic. Fucosus. Cic. Simulatus. Cie. 
Fallaz, gén. acis. Cic. : Amitiés far- 
dees, Fucoss amicitis. Cic. Qui n'est 
pas fardé, Sincerus. Cie. Verus. Cic. 

FARDEAU, s. m. 1° Objet lourd 
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qu'on porte. Onus, neris, n. Cic. = 
Porter des fardeaux, Portare onera. 
Cæs. || 2° Fig. Difficulté, embarras, 
poine. Onus, neris, n. Cic. Mloles, is, 
f. Cic. = Impaser à qqn un leurd 
fardeau, on 8i luurd —, Ingens onus 
alicui injungre. Liv. Tantum oneris 
alicui imponère. Cic. Je prends un — 
trop lourd pour mes forces, Plus 
oneris follo quam ferre possum. Cic. Le 
— si écrasant des affaires, Tania 
rerum moles. Suet. Porter sur ses 
épaules le — du gouvernement, Suis 
cervicibus rempublicam sustinère. Cic. 
Supporter ce — de haine, Afolem 
ishius invidiæ sustinère. Cic. Se ué- 
charger sur qqn du — de l'empire, 
In aliquem onus imperii reclinare. Sen. 
Il 3° Fig. Ce qui est à charge, deplait, 
ennuie. Onus, neris, a. Cic.= Le loisir, 
la richesse furent pour eux des far- 
deaux, Eis otium, divitut oneri fuere. 
Sail. Les amitiés deviennent des —, 
Anicitiarum sunt salietates (de sa- 
tietas, [. = satiété). Cic. Cela est ua 
fardeau pour moi, Hoc mik grave est. 
Cic. Loc mrhi molestum ou odiosum 
est. Cic. Voy. cHanor. 

FARDEN, v.acl. 1° Enduire de fard. 
Fucare, act. Quint. : Farder le visage. 
Fucare colorem. Ov. Se — les temes, 
Sua tempora fuco ting”re (o, ts, fini, 
tinctum). Prop. || 3° Fig. Donner un 
faux lustre. Fucare, act. Cic. Fuco il- 
linre (o, is, lei, litum), act. Cic. || 
3° Dequiser, dissimuler. Fucare, act 
Cic. Simulare, act. Cic. 

Se ranoer, v. réf. S'enduire de 
fard. Voy. rAnDER {°. 

FARDIER,S. m. Voiture pour trans- 
porter despierres. Plaustrum,i,n. Varr. 

PARFADET, 5. m. Sorte d'esprit 
follet. Larva, æ, f. Plaut. 

FARFOUILLEN. C. FOUILLENR. 

FARIDOLE, 5. [. C. BAOATELLE. 

FARINACÉ, adj. C. FANINEOX (+. 

FARINE, s. f. 1° Grain des cereales 
réduit en poudre. Farina, æ, f. Piin. : 
Rédure en farine fine (par la mou- 
ture), In subtilem farinam molëre. 
Plin. Les grains que l'on moud secs 
rendent plus de —, Grana, quæ sicca 
moluntur, plus farinæ reddunt. Plin. 
— de froment, de blé, d'orge, d'a- 
voine, Farina siliginea. Cato. Plin. 
trilicea On frilici, kordacea ou hor- 
dei, avenacea ou avenæ. Plin. Tamis 
à —, Farinarium cribrum. Cato. Plin. 
Fleur de —, Pollen, linis. n. et Pollis, 
linis, m. f. Cato. Ter. Siligo, guus, 
f. Plin. Simila, æ, f. Cela. Similago, 
ginis, f. Plin. || 2° Poudre provenant 
des graines do diversos plantes. Farina, 
æ, Î. Col. Plin. : Farine d'ers, Farina 
ervi. Plin. ervi moliti. Col. — de fève, 
Lomentum, i, n. Plin. || 3° Fig. Espece. 
: Être de la même farine que nous, 
Esse nostræ farinæ. Pers. VOy. FSPÈCR. 

PARINEUX, 808E, adj. 1° Qui est de 
la nature da la farine. Farinosus, a, um. 
Veg. || 3° Semblable 4 de la farine. 
Farinulentus, a, um. Apul. 

FAROUCLE, adj. 1e Quin'est point 
apprivoisé. Ferus, a, um. Cic. = Bète 
farouche, Fera bestia et simpl. Fera, 
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æ, f. Cic. || 2° Cralntif. Timidus, a, 
um. Varr. Pavidus. Ior. Ov. || 8° Peu 
sociable, rude. Ferus, a, um. LE Im- 
mansuelus. Cic. Tristis, m. f., €, & 
Cic. Tetricus, a, um. Ov. Liv. Sen. 
Asper, era, erum. Cic. Diffcilis, m. (., 
e, 0. Cic. Insociabilis, e. Liv, 2 Peaple 
faroucbe, Gens immansueta. Cic. 1n- 
sociabilie. Liv. Cœur —, Aninus 
agreslis. Cic. Captiver un cœur —, 
Retinère animum ferum. Tac. Carac- 
tère —, Natura crisis. Cic. Sua hu- 
meur —, Éjus asperitas (aris), f. 
Nep. |] Les farouches Sabines, Te- 
tricæ Sabinz. Ov. || 6° Intraitable, bar- 
bare, cruel. Ferus, a, um. Cic. Truz, 
gun. ucis. Cic. Truculentus, a, un. 
ic. Ter. Atror, gén. ocis. Virg. Tac. 
Sævus, a,um. Ter. Pl.-j. Crudelis, m. 
fe, n. Cic. Immanis, «. Cic. Im- 
milis, €. Liv. Importunus, a, wa. Liv. 
= Le farouche Marins, Perus Marius. 
Ft. — tribun, Truxz tribunus. Cic. 
Peuple —, Populus immanis. Cic. Na- 
Lure —, Natura immanis ou importure. 
Cic. Qui a un caractère et des mœurs 
farouches, Naturû et moribus immitis 
ferusque. Liv. || Bo En parl. des cb. 
Qui marque la durate, la cruauté. Trur, 
én. ucis. Cic. Truculentus, a, ve. 
‘laut. Torvus. Plin. Quint. : Aspect 
faroucbe, Adspecius iorvus. Plin. Vi- 
sage, Air —, Torvus vulius. Quint. 
Ses (longs) cheveux donnaient à ses 
trails un aspect —, Caprlli efferare- 
rant speciem oris. Liv. £e donoer us 
air —, Efferare vultum. Suet. Yeux, 
Regards farouches, Uculi truces. Cie. 
truculenti. Plaut. forvi. Quint. Si- 
lence farouche, Minaz silentium. Tac. 
.FARRAGO, 3. m. Îe Melange de 
diverses especes de grains. Farragoe, 
ginis, f. Varr.Col. {| 2° Fig.Amasde cho- 
ses disparates. Farrago, ginis, f. Juv. 

FASCE, 8. [. Une des pieces de l'écu. 
* Fascia, æ, f. 

FASCICULE, s. m. 1° Botte de plaa- 
tas. Fasciculus, i, m. Plin. || 2° Ensem- 
ble de fouilles d'un livre. Fasciculus, i, 
m. Cic. Hor. 

FASCINATEUR, TRICE, adj. Qui 
fascine. Fascinaiorius, a, um. Sert. 

FASCINATION, 3. f. 1° Action de fas- 
ciner. Fascinatio el Éffuscinalio, onis, 
f. Plin.|| 20 Fig. Charme. Voy.i.cranvs 
20. || 80 Erreur. Voy.enngon 2e. 

FASCINE, 8. f. Fagot de bran- 
chages. Sarmentorum fascis (is), m. 
Liv. Fascis virgnulorum. Air. vir- 
garum. Tac. Sarmenta (orum), n. pl. 
Cæs. Virgulta, on. pl. Cæs. 

FASCINER, v. act. 1° Ensorceler. 
Fascinare, act. Virg. Plin. |} 2° Fig. 
Charmer, Voy. cRanmMER 4e. | 3° 
Eblouir. Voy. ÉsLouIR 2e. 

FASÉEOLE, 8. [. C. HariCoT. 

4. PASTE, s. m. {° Pompe, magnifi- 
cence. Apparatus, &s, m. Cic. Magni- 
ficentia, æ, (. Cic. Pompa, (. Sen. : 
Avec un faste royal, Regio apparalu. 
Cic. Élégant, mais sans —, Élegans, 
non magnificus. Nep. || 2° Luxe, éclat. 
Lururia, æ#, et Luzxuries, ei, Î. Cic. 
Lurus, &s, m. Virg. Tac. Splendor, 
oris, masc. Cic. H 8° Ostentabion, éla- 
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lage. Ostentatio, onis, f. Cic. Faslus, 
&s, o. Plin. 

2. PASTE, adj. Pendant lequol Il 
était permis de rendre la justice. Fastus, 
a,uu. Varr.:Jours f'asles, Dies fasti, 
el simpl. Fasti, orun, m. pl. Liu. Les 
jours de marché sont jours —, Fastæ 
sunt nundinæs. Macr. 

Fastes, 8. m. pl. {° Le calendrier 
romain. Fasti, onun, m. pl. Cic. || 2° 
Table chronologique des consuls. Fasti, 
orum, m. pl. Cic. Liv. : Ouvrir les 
fastes (comme consul), Îteserare fas- 
tos. Pl.-j. || 3° Annales (en géu.) Voy. 
ANNALES, CnONIQuE (subsl.). 

PASTIVLIEUSEMENT, adv. D'une 
manière fastidieuse. Odiose. Ter. Ao- 
leste. Cic. Li, 

PASTIDIEUX, EUSE, adj. Qui cause 
du degoût, de l'ennui (en parl. des 

ers. et des ch.). Odiosus, a, um. Cic. 

olestus. Cic. Gravis, m. f., e, n. Cic. 
# Orateur faslulieux, Odiosus orator. 
Cie. Être —, Fustidium facëre (10, ts, 
feci, factum). Liv. La redondance est 
fasudieuse pour l'ureille, Aures re- 
dundanniam fastidiunt (de faxtidire, 
to, iviel ti, itum —= avoir du dégoût 
pour). Ouint. 

FASTUEUSEMENT, adv. 1° Aveo 
magnificence. Magnifice. Cic. || 2° Aveo 
luxe, avec cclat. Lurunwse. Sen. Sump- 
tuose. Cic. Laute. Nep. || 3° Avec osten- 
tation. Glorivse. Cic. Ambitivse. Tac. 

FASTUEUX, &0SE, ad]. 19 Qui aime 
Le magnificence; Où il y a de la magni- 
ficence. Mugnificus, a, um. Nep. Cic. 
: Letire fastucuse, Magnificz litteræ. 
Suet. |} 29 Qui aime lo luxe, léclat; Où 
Îl y a du luxe, do l'eclal. Lurunosus, 
a, um. Cic. Varr. Sumptuosus. Cic. 
Lautus. Cic, Splendulus. Crc. = Pro- 
digahté fastueuse, Lautror liberaliras. 


a de l'ostentation. Ambutiosus, a, um. 
Quint. Tac. Gloriosus. Plin. Pl.-). 

PAT, s. m. et adj. 1° Impertinent 
ol sot Patuus, à, mi. Cic. Insubus, 
m. Cic. || 2° Sot el pretentieux : Cel 
bormme est un fat, Inepius ef Jarlan- 
tior hic est. Hor. Être —, Sibi ni- 
mium tribufre (0, 1s, ui, ulum). Quint. 
{ 3° Damerot. Voy. ce m. 

FATAL, AL, adj. 4° Qui porte aveo 
soi une destines inevitable. Fatalis, ra. 
fe, n, Cac. || Anc. Falal à la perte 
de la ville, au saiut de la république, 
fr gsuus à perdre..., à sauver...) 

atalis ad interitum urbis. Cic. ad 
salutem rei publicæ. Cic. |] 20 Fixe 
d'une manière irrevocable. Fatals, m. 
fe, n. Cic. : Nécessite falale, Fatalrs 
mecessitas. Cic. La, suile — et im- 
wuable de l'ordre éleruel, Fatalis et 
immutabilis continuatio ordinis sein- 
piterni. Cic. (Exphquer] que tout est 
fatal, Fato omnia feri. Cic. Rien ne 
ae fait qui ne soit —, Nihuil fit quod 
mecesse non Juerit. Cic. || 3° Funeste, 
désastreux. Funestus, u, um. Cic. Exi- 
tosus. Cic. Exitriabilis, m. (., €, n. 
Cic, Exihalis, e. Cic. Fatalis, e. Cic. 
2 Guerre fatale aux ciloyeus, Dellum 
civibus eritiabile. Cic. Être fatal à 
qqn, Alicur malo esse. Cic. exitio esse. 
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Cie. Son ambassade lui a été falale, 
Eï legatio morti fuit. Cic. Porter le 
coup fatal à la république, Plagam 
mortiferam reipublicæ tuponère. Cic. 
Sentence fatale (— arrêt de mort), 
Sententia tristis. Ov. Suet. L'arbre 
falal (= la poleoce), Arbor infelir 
(gén. icis). Cic. 

FATALEMENT, adv. 49 Par une 
destines inavitable. Fataliter. Cic. Fato 
(abl.). Cie. :{Préteodre] que ont ar- 
rive fatalement, Evenire omnta fato. 
Cic. [Cela] est — décidé, Fatale est. 
Cic. || 3° Par un maïhour extraordi- 
näire. Perniciose. Cic. =: Fataiemeal 
pour qqo, Magno alicujus malo. Liv. 

FATALISME,Ss, m. Doctrine des fa- 
talistes. * Lorum, qui omnia fato conti- 
neri dicunt, opinio(onis), f, D'apr. Cic, 

FATALISTE, $. m, Celui qui at- 
tribuo tout à la fatalità : Tu es fala- 
liste, Dicis omnia fato cuntineri. Cic. 
omnia definita esse fataliter. Cic. Vis 
{de volo) omnia fato fieri. Cic. 

FATALITÉ, S. f. 19 Destinée Iné- 
vitable. latin, i, n. Cic. Necessitas, 
atis, f. Cic. Fati necessitas, [. Cic. 
Fati vis (gen. vis el dat.vt peu usites, 
acc. vim, abl. vi), f. Liv. Vis fatalis, 
f. Cic. : Si Lout est soumis a la fata-. 
lilé, Si fato omnia funt. Cic. Une —, 
Fortuna (æ) fatalis (is), f. Cic. Une 
— inevitable, Fatalrs necessitas. Cic. 
Si ce fut une — que l'armée füt dé- 
truite, si fau fuit exercitum inte- 
rire. Cic. Ua effet de la —, Fatalis (is) 
casus (üs), m. Cic. Croyauce à la —, 
C. PATALISME, [| 20 Hasard malheureux. 
Fatum (1) miscrum {i), el abs. Fatum, 
i, o. Cic. Fatals (is) casus (us), æ@. 


Cic. Aduersa (æ) fortuna (æ), f. Cic. 
+ Par je ne suis quelle fatalité, 
.Fato nescio quo misero. Cic. 

Cic. | 3° Quia de l'ostentation; Où il y |' 


FATIDIQUE, ad). Qui revelo les or- 
dres des destins. Fatülicus, à, um. Cie. : 
Livres faluhiques, Libri vaticini, Liv, 
FATIGANT, ANTE, 24). 4° Qui cause 
de la fatigue. Laboriosus, a, um. Cic. 
Uperosus, Cic. : Promenade fatigantc, 
Laborivsa deambulatio. Ter. Monlée 
—, Ascensus dufficilis Ou arduus. Cic. 
Avoir une navigalion très —, In- 
commouissume navrigare. Cic. |[ 2° Im- 
portun, ennuyeux. Gravis, m.f.,e,n. 
Cic. Molestus, a, um. Cic. Odiosus. Cic. 
: Oraleur faligant, Odiosus orator. Cic. 
D'une manière fatigante, Moleste. Cic. 
Odivse. Ter. Cic. 
FATIGUE, $s. f, 1° Lassitude 
ertrôme. (En gén.) Fatigalio, omis, 
f, Liv. (Grande) Defatigauo. (. Czs. 
Cte. (Légère) Lasstiudo, dinis, €. Cels. 
{(Causée par des secousses, des mou- 
vements ones) Vexatio, onis, f. Liv. 
Col. (Aballement) Lanquor, oris, masc. 
Ter. : La lassitude n'est pas encore la 
fatigue, Lassitudo citra faligationen 
est. Cels. La — des chevaux (qu'cprou- 
vent les chevaux), Fatigalio equurum. 
Liv. La — du cheval (qu'épronve le 
cavalier), Lassituilo equitandi. Plin.— 
produite par la marche, par les exer- 
cices, Lassitudo étinerum. Plin. Defati- 


lastitudine, Nep. 


TIGOEN, 
eprouve de la fatigue. (En géo.) Fessus, 
a, um. Cic. Fangatus. Cic. (Exlrème- 
meat) Defessus. Cic. Nefarigatus. Cæs. 
(Légèrement)Lassus.Salt.(Abattu)Lan. 
guidus. Cic. : Faligué par la faim et 
par la mer, Fessus inedhià fluctibusque. 


gatio erercitationum. Cic. Avec moins 
de — pour les bêtes de somme ot pour 
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les bommes, Cum minore veratione ju- 
mentorum homiiumque. Liv. Malgré 
notre —, Quanquam sumus jam de- 
fatigati. Cic. Celle promenade a élé 
pour moi une —, ffrc deambulatio 
me ad languorem dedit. Ter. Oter la 
—, Lassitudinem soluëre, Ptin. Se 
reposer de ses fatigues, Acquiesc?re 
rrouver ane fa- 
ligue d'esprit, Ingenti lassiludinem 


sentire. Sen. || 2° Our travail, oxercica 
ponible. Labor, oris, masc. C 
porter ja fatigue, Laborem sustinère. 


ic. : Sup- 


ic. ferre. Cic.[Hommæejqui sail endu- 


rer la —, [Humme] de —, Labons pa- 


tiens. Sall. La — des voyages lon- 
lains, Peregrinus labor. Col. S'epar- 


gner la — d'un voyage, Supersedère 
labore itineris. Cic. Se remettre de ses 
fitigues, Er laboribus conquiesctre, 
n. 


ic. Ex labore se refic®re. Cæs. Le 


repos de la auil répare les — du 
Jour, Nocturna quies diurnum laborem 
relarat. 


Curt. 
FATIGUE, É, part. passé de ra- 
Voy. ce v. || Ad). 1° Qui 


ic. — par la grande chaleur, Magne 


æstu fatigatus. Cxs. Esprit — par les 
affaires, Animus negotiis defessus. Cic. 
Fatigués par ua 
subissent), Obsidione laborantes (de 
lnbcrare, n.). Suet. Faligué du trajet, 
Fessus où Lassus itinere. Sail. de viä. 
Plaut. Cic. Êlre — du trajet, De viä 
languère (60, es, gui, s. sup.), n. Cic. 


ong siège (qu'ils 


Mut, — d'être battu, lui, de battre, 
Ego defessus vapxlundo, ille verbe- 


rando. Ter. — de tirer de l'eao, Ag- 
gerendd aquà defessus. Plaut. || 3° Qui 


a du malaise. Fessus, a, um. Cic. Ov. 


‘Defessus. Cic. Lunguens, gèn. entis. 


Cæl. ap. Cic. = Estomac fatigué, Sto- 
machus languens. Cæl. ap. Cic. lassus. 

for. obtusus. Plin, Gosier —, Obtusz 
fauces. Quint. Voix fatiguée à force 
de parler, Vox fessa loquendo. Ov. 
Oreilles fatiguées par les criailleries, 
Aures convicio defesse. Cic. Ses arli- 
Culations sont —. Ejus artus labo- 

rant. Cic. Avoir les inleslins fatigués 

Er inlestinis laborare, n. Cic. || 3° Qui 
a trop produit, epuise. Defatigatus, a, 

um. Col. Effetus. Cut. Languidus. Plin.: 
Sol fatigué par sa fécoudilé, Solum 
wbertate defatigaitum ou effetum. Col. 
Arbres falicués, — par leurs fruils, 
par la chute de leurs feuilles, Arbores 
defetiscentes. Plin.erinanttæ fetu.Plin. 
languidæ foliorum amissione. Plin. || 
&o Degoûts, importune. lefatigatus, a, 
um. ic. ussus. Sen. Fessus. Plin. 
Pl.-j. : Être fatigué de l'uniforoité, 
Sinilitudinis satietate defatigari,pass. 
Cte. Je suis — de ma provinte, Pro- 
vinciæ satietas me lenet. Cic. — de 
sauver la république, Lefaligatus re- 
publicä conservandä. Cic. — de la vie, 
Fessus vita. Plin. — d'enterrer ses 
hériliers, Lassus cferendis Acredibus. 
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Sen. — de lenr lenteur, Lentiludinis 
eorum pertæsus. Tac, J'ai élé — et du 
festio et de la conversation, Convivii 
sermonisque me perLrsum est (de per- 
Lædëre, et, impers.). Plaut. On est 
— d'entendre mille fois la mème 
chose, Audire esadem millies trilel 
(fæduil et Lesum est, Ledére, impers.). 
Ter. Toute sotlise est faliguée d'elle- 
même, Omnis stullitia fustidio sui 
laboral. Sen. Voy. véaodré 2°. || 
6o Us”, deterioré. Corruptus, a, um. 
Plin. : Tableau fatigué, Tabula cor- 
rupta, Plin. Vêtement —, Veslis 
usu detrita. Plin. Cisclures fatiguées, 
Czlaturz attritæ. Plin. 

FATIGUER, v. act. 1° Causer de 
la faligue. (Fo gén.) Fatigare, act. Cic. 
(Beaucoup) Defatigare, act. Cic. (Lé- 
gèrement) Lassare, act. Cols. : Fali- 
guer par les marches, par le travail, 
par [a vilesse des marthes, Defati- 

are itineribus. Czs. labore et in la- 
ore. Cæs. propter velocilatem. Czs. 
Un lit auquel on n'est pas babilué 
fatigue, Cubile insolitum lassat. Cels. 
Faliguer l'esprit, Fatigare animum. 
Quint. — le lecteur par uue trmp lou- 
que liste, Plura enumerando faligare 

ciores. Nep. || 2° Affecler, rendre 
malade. Lrdëre, o, is, Lesi, Lesum, 
act. Sen. Plin. {nfestare, act. Plin, = 
Cela fatigue mes yeux, Oculos hoc 
meos Lædit. Sen. Faliguer la vue, 
Aciem oculorum obtund”re(e, is, fudi, 
fusurm et tunsum). Plin. Se — la voix; 
— la vois (de qqn), Vocem obtun- 
dëre, Cic. Plin. — l'oreille, Auditum 
obtundëre. Plin. — l'estumac, Stoma- 
chum infesture. Plin. Eslomac que 
l'bumeur fatigue, Stomachus quem 
humor veral. Plin. || 8° Épuiser (le 
sol). Emaciare, act. Col. | &° Mettre 
on mouvement, agiler, tourmanter. Fa- 
{igare, acl. Liv. Vell. Vexzare, act. 
Sal. Cic. Exercére, eo, es, cui, citum, 
act. Sall. for. : [La Crète] avait fa- 
tigaé pendant trois ans les armées 
romaines, Per triennium Romanos 
exercitus fatigaverat. Vell. [Fabius) 
fatigua tellement Aonibal, que..., Sic 
maceravil Uannibalem, ut (suby.). For. 
Guerre qui depuis doute ans faliguait 
lPilalie, Bellum quo duodecimum annum 
Italia urebatur (pass. de urëre, o, ts, 
ussi, ustum = embraser). Liv, L'am- 
bition fatigue les cœurs, A mbitio ani- 
mos hominum erercel. Sall. Ils fali- 
guent leur fortune de milie manières, 
Verant pecuniam omnibus modis. Sal. 
1! 6° Degoûter, Importuner, Fatigare, 
acl. Liv. Defatigare, act. Cic. Obtun- 
dëre (voy. 90}, acl. Cic. : Faliguer 
les juges, Judices defatigare. Cic. — 

qn de ses prières, Precibus aliquem 
fatigare, Liv, — vainement de ses 
prières les oreilles du priace, frritis 
precibus surdas principis aures adstre- 
père (0, is, pui, pitum). PL.-j. — Ju- 
piter de ses vœux, Jovem vwotis dis- 
{ringêre (o, is, strinri, strictum). Pl.-j. 
— qun de questions, Aliquem rogi- 
tando enscare (eo, as, eui, ctum et ca- 
tum). Ter. — Îles oreilles, (— les 
assourdir) Aures obtundëre. Cie. (= 
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les dégoûler d'entendre) Aures in 
odium adducëre. Sen. Ne me fatigue 
pas de cela, Ne me obtundas de hac 
re. Ter. Faliguer qqn par la longueur 
de ses lettres, Aliquem longis episto- 
lis oblundére. Cic. La guerre les à 
faligués, {psos belli tædium cepit. Liv. 
| Abs. Fatiguer, Satielatem habère 
eo, es, bui, bitum) ou afferre (fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. 

FATIGUEN, v. neul. 1° Se donner, 
Éprouver de la fatigue. C. Se Fari- 
augn 1°. || 20 En part. des ch. Menacer 
de céder, de se rompre, etc. Lassare, 
0. Sen. : Les fondations ont fatigué, 
Fundamenta lassarunt. Sen. 

Se rariquer, v. 1° Réf. Se donner, 
Éprouver de la fatigue. Se defatignre. 
Plaut, Fatigari, jass. Cic. Defatigari, 
pass. Cic. =: Je l'exborle à ne pas te 
fatigner, Te hortor ne defatigere. Cic. 
Se — eo vain, Frustra laborem su- 
mère (0, is, sumpsi, sumplum). Czæs. 
Se — à qq. ch., In re desudare, n. 
Cie. elaborare, n. Cic. Je me suis 
fatigué à chercher, Sum defessus quæ- 
ritando. Plaut. Se faliguer pour qq. 
ch., În rem laborare, D. Sen. Quint. 
Pro re sudare, n. Cic. Î 20 Fig. Se 
degoûter de. Fastidire, 10, is, ivi el 
üi, ttum, acl. (de qq. ch., rem). Jor. 
Satiari, pass. (de qq. ch., re). Cic. 
: Qu'oo ve se fatigue pas’ de suivre 
les Grecs, Ne sit fastidio Græcos sequi. 
Plin. Ne te — pas de sauver les gens 
de bien, Noli in conservandis bonis vi- 
ris defaligari. Cic. Voy. Se DÉGoÔTEn. 

FATRAS, 8. m. 1° Amas confus de 
choses. Acervus, i, m. Cic. Congeries, 
ei, Î. Quint. || Fig. Fatras de paroles, 
Inanium verborum furba (æ), P'Ouint, 
Énorme — de lois entassées les unes 
sur les autres, Immensus (i) aliarum 
super alias acervatarum legum cumu- 
lus (1), m. Liv. |} 2° Ahs. Style confus. 
Oralio (onis) confusa (æ} ou pertur- 
bate (æ), [. Cic. 

FATUITÉ, 3. f. 1° Impertinencs qui 
tient à une trop bonne opinion de soi- 
même. Persuasio (onts) de se arrogans 
(antis) ou vana (æ) f. Quint. : Mou- 
trer de la fatuité, [nani persuasione 
tumescère (0, is, mui, 8. sup.), 0. 
Quint. Je n'ai pas la — de croire.…, 
Mlihi non sumo (ts, sumpsi, sumptum, 
sumère) ou arrogo (as, avi, atum, are] 
tantum, uf putem. Cic. Je crains qu'i 
n'y ait de la — à écrire..., Vereor 
ne pulidum sit scribëre. Cic. Leltres 

leines de —, Epistolz jactantes. Pl.-j. 
[ 3° Propos impertinent que qgn tient à 
son avanlage = Dire de grandes fatui- 
tés, Gtoriosius de se ipso loqui. Cie. 

PAUROURG, 58. m. Partie d'une 
ville situee hors de son enceinte. Su- 
burbium, ii, n. Cic. : De faubourg, 
Suburbanus, a, um. Cic. 

PAUCET, S. M. C. FAUSSET. 

FAUCHAGE, 3. m. Action de fau- 
cher. Desectio, unis, f. Col. : Fanchage 
d'un pré, du foin, Feni sectio (onis), 
f. Pall. Femisicia, orum, n. pl. Varr. 
Col. Faire faire le — des prés, Feni- 
sicia administrare. Varr. 

FAUCUAISON, s. f, Tampse où l'on 
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fauche =: Quand arrive la fauchaison 
des prés, Quando fenum secandum 
est. Col. Avant, Après la —, Anie, 
Post fenisicia. Varr. Col. 

FAUCUHE, 5. Î. C. rAucHAISON. 

FAUCUER, v. acl, 1° Couper avec 
la faux. Falce subsecare (0, as, cui, 
chum), act. Varr, Desecare, cui, ctum, 
act. Col. Secare, cui, ctum, caturus, 
act. Varr. Cæd%re, 0, is, cecidi, 
cæsum, acl. Col. Succid®re, o, is, cidi, 
cisum, act. Varr. : Faucher les prés, 
Prata desecare. Col. — le foin, Fenum 
cædëre. Col. secare. Varr. Foio fau- 
ché, Fenum succrsum. Col. Herbe fau- 
chée, erba desecta. Col. || 2e Fig. Dé- 
truire. Voy. moissonxea. 

FAUCHET, s. m. Espèce de rateau. 
Pecten, tinis, m. Col. 

FAUCHEUR, $. m. Ouvrier qui 
fauche. Feniser, secis, m. Varr. Col, 
Sector (oris)feni et Fenisector, oris. m. 
Col. Feniseca, #, m. Col. 

FAUCIGNY, anc. pro. de la Savoie. 
Falciniacum, ou Faciniicum, on 
Focintacum, i, a. * Focunatium, ti, 0. 

FAUCILLE, 8. f. Instrument pour 
couper les cereales. Falcuta. æ, f. date. 
Col. = Petite faucille, Falcicula, f. Pail. 

FAUCOX, s. m. Sorte d'oiseau de 
proie. Falco, onis, m. Serv. 

FAUCONNENLIE, 5. [. {o L'art du 
fauconnier. * Ars (rtis) falconaria (+), 
f. a) 2° Chasse aveo un oiseau de proie. 
* Venatio Su falconum ope inslitula 
(æ), l. (Geora.). 

PAUCONNIER, 8. m. Dresseur des 
oistaux de proie. * Falconarius, ii, m. 

Se FAUFILER, v. réf. 1° Se lier 
d'amitié : Se faufler avec qqn, Cum 
aliquo amiciliam sidi conciliare. Cie. 
l 3 S'insinuer adroilement : Se (au- 
iler auprès de gqo, Ad aliquem se 
insinuare. Plaut. Se — dans les co- 
lowbiers, Ad columbaria adrep”re (0, 
is, repsi, reptum), 0. Varr. || 3° Se 

lisser à travers : Se fauliler aa mi- 
icu des escadrons, Se inter furmaes 
insinuare. Cæs. 
FAUNE, dieu champôtre. Faunus, i, 
Virg. 
FAUSSATRE, 8. m. Celui qui fait 
un acte faux. Falsarius, ti, m. Suet. 

PFAUSSEMENT, adv. Contrairement 
à la verite. Falso. Cic. False (rare). 
Cic. = Accuser qqo faussement, Alt- 
quem insimulare fab. Cic. petrre 
falsis criminibus. Tac. Ne l'attribue 
pas — la victoire, Ne mentiaris le 
vicisse. Sen. Voy. muanTir. 

PAUSSER, v. act. 1° Enfroindre. 
Fallëre, o, is, fer, farsum. act, 
Cic. = Fausser la parole donnée à 
l'ennemi, Fallëre f hosti datam. 
Cic. — la foi jurée, — s00 serment, 
— sa promesse, Fidem frangëre (0, 
is. fregi, fractum). Cic. violare. Cic. 
proidre (o, is, didi, ditum). Sall. 
frustrari, dép. Ter. | 2° Rendre 
contraire à la veritè. Torquêre, eo, 
es, torsi, lortum, act. Cic. Delor- 
quère, act. Liv. Depravare, act. Cic. 
Adulterare, act. Cic. : La lettre fausse 
l'esprit de la loi, Littera jus lorquelur. 
Cic. Fausser le sens de qq. eb., Ali 
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quid perverse interpretari, dép. Plaut. 
Nature qui n'a élé faussée par au- 
eune direction vicicuse, Nullis pravi- 
tatibus deturla natura. Tac. || 3° Être 
infidèle à =: Fausser compagaie, Se eri- 
pére (io, is, ripui, reptum = se dé- 
en. Cæs. Abesse, absum, abes, ab- 
fui, abfuturus, n. (= manquer à un 
rendez-vous). Cic. — compagnie À 
qn, Alicui se subducëre (0, is, duri, 
ductum.). Ter. Voy. COMPAONIE 1°. 
|| 4° Detruire la justesse de qq. ch. 
2 Fausser la vuix, Vorem absonam 
reddère (o, is, didi, ditum). D'apr. 
Cic. (De Or., mr, 11). [| 6° Courber, 
tordre, bossuer. (Courber) fnflectére, 
0, is, flezi, flerum, act. Cæs. Douce) 
Detorquère (voy. 2° act. Cic. (Bossuer 
Collidère, 0, is, lisi, lisum, act. Ulp. 
Se raussen, v. pros. Se courber, se 
tordre, se bossuer. (Se courber) Se in- 
flect®re (0, is, fleri, flerum). Ces. (Se 
tordre)Detorquert,eor,.éris. (0rtussum, 
ass. Cie. (Se bossuer}) Collidi. or, ëris, 
isus sum, pass. Ulp. =: Le fer s'était 
faussé, Ferrum se inflereral. Cæs. 
FAUSSET, 8. f. Voix de tête. Falsæ 
(arum) voculz (arum), f. pl. Cic. Voy. 
4160 20. , . 
PAUSSETÉ, s. m. 4° Qualité d'une 
ch. fausse. Perversitas, atts, F. Cic. 
Prauvitas, f. Tac. S'expr. mieux en 
touro. par l'adj. Faux : Falsus, a, um. 
Cic. : Fausseté des idées, Upinionum 
perversutas. Cic. Les mauvaises actions 
vieuncol de la — des idées, Pravaez 
falsis cpinionibus veniunt. Quint. La 
— de là mesure prise, Pravitas con- 
silii. Tac. — de lansage, Oralionis 
vanitas, f. Cic. On partait hautement 
de la — de la lettre, de la — du 
cachet, Fremebant litieras esse falsas. 
Liv. signuin esse adulterinum. Liv. Il 
reconnut la — de loules ces chuses, 
Ea omnia vana ou falsa (esse) com- 
perit. Plin. Tous étaient convaincus 
de la — de ce récit, Omnibus vide- 
batur hoc (os memoriæ proditum 
(esse). Cic. || 2° Chose fausse. Res (ei) 
falsa (æ), f. Quint. Commentum, i, n. 
Cic. Mendacinm, ïi,n. Cic.2 Tout cela 
est fausseté, Falsum est id lotum. Cic. 
Ao sujel desquels je t'avais écrit une 
—, De quibus ad te falsum scripseram. 
Cic. Ce sont des mensonses et des 
faussetés, Ea mentita et falsa sunt. 
Cic. Dire des —, Falsa dic#re. Quint. 
Croire aux — de qqn, Orationi va- 
nz alicujus credëre. Cic. Les — des 
mages. Mfagorum vanitates. f. pl. Plin. 
Voy. MExsONor. || 3° Duplicité, hypo- 
crisie. Fraus, audits, f.Cic. l'erfidia, æ, 
f.Cic. Fallaciz, arum, f. pl. Cic. Simu- 
latio, onis, f. Cic, = L'ambilion a ap- 
pris La fausseté à beaucoup d'hommes, 
Ambiho mullos mortales falsos fieri 
rubegit. Sal. Homme qni n'est que 
—, Homo qui est lotus sx fraude ou 
ex mendacio comyositus. Cic. 
FAUTE, s. f. {e Manque de, pri- 
vation de. [nopia, æ, f. Cic. Egestas, 
atis, f. Sall. Tac. Penuria, æ, f. Sall. 
Defectio, onis, f. Cic. = il y a faute 
d'argent, Pecunis penuria est. Cic. 11 
7 avait — de fourrage, Erat inopia 
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abuli. Cæs. Il y avait — de fruits, 

ructus deficiebant (de deficère, io, 
is, feci, fecitum, n.). Cæs. Il y a — 
de sang, Sanguis deest (de deesse, 
desum, dees, defui, defuiurus, a.). 
Sen. || Faire faute à qqn (= lui mao- 
quer), Alicui ou Aliquem deficëre, 0. 
et act. Cæs. Cic. Alicui deesse, n. Cic. 
Tu me fais —, Te desidero (de desi- 
derare — regreller l'absence de). 
Cic. Voy. péraut 10. || Faire faute 
de rendre (= ne pas rendre), Non 
reddÿre. Cic. Il fait — de s'informer 
du resle, Reliqua quærére prælcrmiliil 
(de prælermiliËre, 0, misi, missum). 
Cas. Je n'y ferai pas — (= jeny 
manquerai pas), Illud non præler- 
millam. Cic. || Se faire faute de pa- 
raltre en public (= s'en abslenir), 
Publico (à l'abl.) abstinère (20, es, nui, 
tenium), n. Suet. Il n'a pu se faire 
— d'examiner, Temperare non potuil 
quin consideraret. Cic. Ne pas se faire 
— d'actes de violence, Non lemperare 
a maleficio. Cæs. Voy. S'anSTENIn 2°, 
Il Avoir faute de qq. ch. (— en man- 
quer), Re carëre (e0, es, rui, rilurus), 
n. Cic. Vay. MANQUER de, || FAUTE DE 
(loc. prép. — par manque de} : 
J'écris ce peu de mots faute de temps, 
Brevitate temporis (am pauca cogor 
scribrre. Cic. [Passer la ouit à la 
belle étoile] — de lit, Propter ino- 
piam lecti. Cie. Non pas — de place, 
Non inopiä loci. Liv. — de verlus, 
Quia bonæ artes desunt. Sall. 
d'autre chose, — de mieux, St nihil 
aliud. Liv. — de savoir que faire, 
Penuriä consilii. Plin. — de connalire 
le pays, Propter ignoralionem locorui. 
Cic. — de pouvoir être changé, Quia 
mutari non polest. Cic. Voy. DÉ- 
PAUT 10. || SANS PAUTE (loc. adv. — 
immanquablement), Certe, et moins 
souv. Certo. Cic. = Prends la mer 
sans faule, Navigationem ne omiseris. 
Cic. || 2° Manquement contre Le devoir, 
contre la lol. Culipa, æ, f. Cic. Delictum, 
i, n. Cæs. Peccalum, n. Cic. Commis- 
sum, n. Cic. Nozia, æ,f. Cic. Nora, 
f. Liv, : Les fautes tes plus légères, 
— plus légères, Minimæ norie. Cic. 
Leviora peccata. Cie. Commettre une 
faute, Culpam in se admittëre. Ter. 
contrahëre. Cic. Commettre une —, og 
des fautes, Peccare, n. Cic. Delin- 
quére, 0, is, liqui, lictum, n. Cic. On 
2e commel qu une faule, Semel pec- 
catur (impers. pass.). Cic. Quelle 
— ai-je commise envers loi? Quid 
ego tibi deliqui? Plaut. Commeltre 
une — urdinaire, Usitato more pec- 
care, n. Cic. Commettre une — 
plus grave, Afajus delictum commit- 
tére. Czs. Commelire une — contre 
le devoir, In offcio labi (or, ëris, 
lapsus sum), dép. Cic. Commettre une 
— de conduite, In ratione vitæ pec- 
care. Cic. [n vitä delinquère. Cic. Ils 
commettent la — d'être injustes, 
In eo peccant, quod injurtosi sunt. Cic. 
ls étaient coupables d'une — sem- 


blable, In simuli culpä versabantur 
(dép-). Cæs. La — des légions s'était 
bornée à des paroles, Legiones non 


Noziam omiltére. 


de foin, meprise. Culpa, æ, f 
Error, oris, masc. Cic. Erralum, i, 
a. Cic. Lapsus, üs. m. Cic. Mendum, 
i, 0. Cic. : Commettre one faute, ou 
des fautes, Peccare, n. Cic. Errare, 
n. Cic. Commeitre ane faute dans la 
goerre, In bello delinquêre (voy. 2°), 
Cxs. 
arme à un furienx, Male érato ferrum 
commitiitur. Sen. Je me snis 
cupé du salut des alliés : c'était une 
—, Ego, dum saluti sociorum consulc. 
feci non sapienter. Cic. On peut noui 
reprocher une de ces fautes insépa- 
ra 
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ultra verba erraverant (n.5. Tac. At- 
tribuer notre — à autrai, Culpam in 
ahum fransferre. Cic. Nous jastifer 
de la — doul on nous accuse, Noxam, 


cujus arguimur, purgare. Liv. La 


— reçoit son châtiment, Culpa plec- 
{itur. Cic. Laisser une — impuoie, 
Ter. Etre en —, 
Voy. 5°. || 3° Defaut de prudence ou 

ic. 


C'est ane — de confier une 


réoc- 


les de l'bumamté, Culpä erroru 


humani (enemur. Cic. Il te faut expier 
ma faute, Ferendus tibi meus error. 
Cie. [[ 6° Manquement contre les regles 
de qq. art, imperfection. (En gén., 
Error, oris, masc. Cic. 
a. Cic. (Dans un écrit, dans nn art) 
Peccatum, n. Cic. Vilium, ii, 0. Quint. 
(Deco iste' Afendum, i, n. Cic. Menda, 
z, f. 


Erratum, i, 


uel. Gell. : Faute de langue, 
Vitium sermonis. Quint. La — est 


dans le mot et noa dans le tissu du 
discours, In verbo est vilium, non in 
sermone. Quint. Ce qui est — quelque 
part esl parfois correct ailleurs, Quod 
alias viliosum, inferim alias rectum est. 
Quint. Supposons que l'un des deux 
soit une —, Fingamus utrumlibet non 
recle dictum (esse). Quint. L'emploi 
de ces mols n'est 
peccal qui utitur eis verbis. Quint. S'il 


pas une —, Nihil 


a qq. — daos notre style, Si quid 


in nos(rä oralione claudicat. Cic. Faire 
une double —, Dupliciter peccare, n. 
Quint. Faire dans un participe nne — 
de genre et de cas, de temps, de 


nombre, In parlicipio per genus et 


casum, per lempora, per numerum 
peccare. Quint. 


‘est une — du co- 
piste, Librarii mendum est, Liv. Une 


— d'écrilure se corrige par nne ra- 


tore, Mendum seripturæ lifurä lollitur. 
Cic. Quelle — cette ralure a-t-elle 
corrigée? Quod mendum isfa litura 
correzil ? Cic. Qui contient des fautes, 
Mendosus, a, um. Cic. Où l'on a fait 
bien des — en écrivant, Mendosis- 
sime scriptus. Cic. 11 faisait toujours 
ane faute en écrivant le nom de Ver- 
rucius, Semper in Verrucii nomine 
mendosus erat. Cie. || be Etat de celul 
qui est coupable ou répute œupable de 
q. manquement : culpabilite. Culpa, æ, 
à Cic. Peccatum, i, n. Cic. Noxa, æ, f, 
Ter. Liv. Nuria, f. Ter. Liv. Vutium, 
ii, 0. Cic. Meritum, à, n. Liv. : On 
a essuyé une défaite par la faute du 
général, Culpä ducis est offensum. Cæs. 
Perdu par la — du consul, Consulis 
operä amissus. Liv. Je sais perdu par 
wma —, leo vitio pereo. Cie. Par la 
— de l'Elat et non par la sienne, 
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Civitatis vitio, non suo. Cic. À 
qui la —7? Où gît la —°? Culpa ubi 
residet ? Cie. Eit-ce votre — on la 
nôtre? L'trum ea vesira an nosira 
culpa est? Cie. À moi la —, Factum 
est mea culpa. Cic. Penes me culya est. 
Liv. Hzc mea culpa est. Cic. C'est ma 
—, je l'avoue, Id peccatumn meum esse 
confteor. Cie. La — eu élait aux sol- 
dats, Nora penes milites erat. Liv. La 
— n'est pas à celui qui.…., Peccalum 
Aærel non in eo qui. Cic. Si lu ÿ par- 
viens, ce sera ma —, ffuc si perue- 
neris, meum vilium fuerit. Cie. Si 
cela est arrivé, c'est la — d'llorteu- 
sius, /d ut accülerel, commissum es 
Hortensii consilio. Cic. Si le soleil 
est mal réfléchi, c'est la — du mi- 
roir, Sol male erpressus est ob vilium 
speculi. Sen. Ce n'est point ta —, Il 
a'y a pointde La —, si.., Non est (ua 
ulla culpa, si (indic.). Cic. Sans qu'il 
ail de ma —, Non meo merilo. 
bc. Être erempl de —, N'être pas 
en —, Vacare culpä. Cic. Esse extra 
culpam. Cic. Noxiä carëre. Plaut. Elre 
en —, Esse in culpä. Cic. in vilio. 
Cie. innarä. Ter. Liv. in noriä. Plaut. 
Qui élaient en — (= qui avaienl 
trempé dans ce crime), Qui in eä 
norä erant. Liv. Comiue il ue sent 
en —, il craint, Delicti conscienliä, 
timet. Sail. Trouver, Prendre qqn en 
—, Aliquem invenire in culpä. Ter. 
comprehendire in noxä. Cæs. Meltre 
la — sur le comple de qqn, Attri- 
buëre eulpam alicui. Cic. ltejeler la 
— sur qqn, sur elles, sur l'auteur 
da crime, Culpam in aliquem derivare 
on conferre. Cic. in illus regerëre. 
Plin. ad auctorem delicti avertère. 
Liv. Rejeler toute la — sur soi- 
méme, sur son collègue, Omnem cul- 
pam in se (ransferre. Cic. in collegam 
inclinare. Liv. On rejelle là — sur 
eux, In ipsos factum deflectilur. Quint. 
Rejeter la — sur l'awour, Factum 
amore purgare. Liv. Nejèler la — de 
q. ch. sur la jeunesse, Aliquid ado- 
Licentiz excusatione defendrre. Cic. 

FAUTEUIL, 8. ©. Sorte de grand 
siège. (En géo.) Ccthedra, æ. f. Juv. 
(De cabinet de travail) Solium, ti, 
n. Cic. 

FAUTEUR, TRICE, 8. M. f. Celui, 
Celle qui sppule un parti, uno opinion. 
Fautor, oris, niasc. Cic. Fautrir, icis, 
fém. Cic. Adjutor, oris, masc. Cic. 
Adjutrir, icis, fém. Cic. : Fauleur de 
sédilions, Seditionum minister (tri), 
masc. Cic. . 

FAUTIF, rm, adj. 4° Sujet 4 falllir, 
2 L'homme est faulif, lominis est 
errare. Cic. Le sens de la vue, si 
—, Oculorum sensus fallacissimus (de 
fallar).Cic. |] 2° Incorrect.(En gén.) Vi- 
tiosus, a, um. Cic. (Surt. en parl. d'une 
copie) Mendosus. Cic. = Écrit d'une 
manière faulive, Afendose scriptus. 
Cic. Voy. DÉrECTURUX !{°. 

FAUVE, adj. Qui tire sur le roux. 
Fulvus, a, um. Lucr. Virg. for. = Bèle 
fauve (— cerf, chevreuil ou daim), 
Fera, æ,f. Cic. 

4. FAUX, rausse, adj. 1° Contraire 


FAUX 


FAUX 


à la vérité, 4 la réalité. Falsus, a, um. | — route, Tol& erras viä. Ter. Voy. 


Cic. Érroris plenus. Cic. Ficius. Cic. 
Commenticius. Cic. = Cela est entière- 
aent faux, Falsum est id tofum. Cic. 
ll est — de dire que les arts saveut.., 
Falsum est illud, quod dicitur artes 
scire. Quint. Recit —, Fabula ficta. 
Cic. commenticia. Oi:, — bruits, Falsi 
rumores. Cæs. — bruits répandus par 
la renvmmée, Famz mendacia, n. pl 
(de mendacium). Ov. Fausse nouvelle, 
Falsus nuntius. Cic. — réputation de 
sagesse, Sapientiæ fama falsa. Cic. 
Écrire un faux renseignement sur, 
Falsum scribëre de (abl.). Cic. — té- 
moiguage, Falsum testinonium. Plaut. 
— témoin, Falsus lestis. Cic. Accusa- 
tion fausse, Crimen commenticium. 
Cic. compositum. Cic. falsum. Hor. 
Faire un faux serment, Falsum ju- 
rare. Cic. Fausses visions, Visa falsa. 
Cic. mendacia (de mendar). Cic. Avoir 
un faux air de qq. ch., Habëre pri- 
mam speciem alicujus rei. Cic. || 
29 Vain ou Mal fonde. Falsus, a, um. 
Cie. Vanus. Cic. Inanis, m. f.,e, 0. 
Cie. Pallarz, gèn. acis. Cic, =: Fausse 
espérance, Spes falsa. Cic. fallaz. Cic. 
— joie, Gaudium falsum. Cic. vanum. 
Hor. Jeter qqn dans une — joie, 
Aliquem in Lztiliam frustra conjicère. 
Ter. Fausses visions, Visa inania. Cic. 
Fausse honte, Malus pudor. Hor. || 
30 Qui s'ecarte du naturel, du vrai, 
Parumnaturalis (m. f.,e, n.). Quint. : 
Élégance sans faux goùt, Elegantia 
sine molestiä. Cic. Avoir nne fausse 
éloquence, Putide dicére. Cic. Voy. 
APrecTÉ 1°, |} 40 Qui manque d'exac- 
titude, de justesse, de rectitude. Falsus, 
a, um. Cic. Vanus. Cic. Vitiosus. Cic. 
Pravus, Liv. =: Argument faux, Falsum 
argumentum. Cic. Pensées manifeste- 
ment fausses, Palam false sententur. 
Quint. Idée fausse, Opinio falsa. Cic. 
vitiosa. Cic. vana. Cic. Les fausses 
idées, Opinionum perversilas (atis}, f. 
Cie. Esprit faux, Prava mens. Liv. || 
69 Qui n est pas selon la règla. Vitiosus, 
a, un. Quint. : Verg faux, Versus 
malus. Gic. Ce vers est —, Hic versus 
claudicat (n.). Cl. || 6° T. de mus. Dis- 
cordant, qui n'est pas dans le ton, qui 
n'est pas juste. Absonus, a, um. Cic. 
Absurdus. Cic. 2 Ton faux et discor- 
dant, Vox ertra modum absona. Cic. 
1] 7° Qui n'est pas tel qu'il doit étre on 
qu'il a accoutumè d'être. lPravus, a, 
um. Cic. Perversus. Cic. Malus. Cic. = 
Négle fansse (— qui n'est pas droite), 
Prava regula. Lucr. — sacesse, Per- 
versa sapientia. Cic. Donner une — 
interprélalion à qq. ch., Nem per- 
verse interprelari, dép. Cic. Paroles 
auxquelles on a donné une — inter- 
prételion, Verba prave detorta. Tac. 

n faux pas, Pedis offensio (onis), f. 
Cic. Fig. Lapsus, üs, m. ÇCic. Faire 
un — pas, Pedem offendFre (0, is, di, 
fensum). Ad Her. Fig. Faire un — 
pas en qq. ch., In aliquë re offcndère. 
Cic. Voy. snoncuen 10 et 39. Marcher 
sans faire de — pas, Ingredi sine pro- 
lapsione (f.). Cic. Faire fausse roule, 
Deerrare in itinere. Cic. Fig. Tu fais 


Se Tnourrn. |} 8° Supposb, altère, 
qui ost contre la bonne fol. Falsus, 
a, um. Cic. Plin. Adullerinus. Cie. 
Fictus. Cic. : Faux sénatus-consultes, 
Senaiüs consulta falsa. Cie. — tesl- 
mout, Subditum testamentum, Tac. 
Faire de faux tlestaments, Testa- 
menta falsa suppon?re. Cic. Fansses 
écritures, Falsæ perscriptiones. Cic. 
Un faux nom, Falsum nomen. Plaut. 
Cachet —, Signum adulterinum. Cac, 
Fausse clef, Adulterina clavis. Sall. 
— monnaie, Adulterini nummi., Cic. 
Denier faux, Falsus denarius. Plaut, 
Les — poids, Pondera iniqua. Liv, 
minora, Dig. Fausses pesées, nique 
pensiones. Dig. || 9° Postiche ou Faint. 
alsus, a. um. Plin. Ficticius. Plin. « 
Femme qui porte de faux cheveux, 
Femina crinibus emplis. Ov. Fausses 
Pierreries, Gemmæ false. Plin. fic- 
{icis. Plin. Faux éclat, — brillant, 
Fucatus nitor. Cic. Fig. Les — bril- 
lants {dn style), Pigmenta, orum, 0. 
pl. Cic. Fucus, ïi, m. Cic. |] 10° Si- 
mulé. Simulalus, a, um. Cic. Ficlus. 
Cic. Falsus. Ter. Fallar, gén. acis. 
Cic. = Uue fausse larme, Falsa lacri- 
mula. Ter. Des larmes fausies, La- 
crumæ coactæ. Virg. Un fanx départ, 
Îtineris simulatio (onts), {. Ces. 
Fausse hésitation, Ficta cunctatio. 
Tac. — déférence, Fictum oficiun. 
Cic. Faux rèle (pour qqn), Simulata 
sedulitas. Cic. Une fausse réconcilia- 
tion, Gratia ficte reconciliata. Cic. 
Simulata reconciliatio. Suet. Dans 
l'amitié il n'y a rien de faux, In ami- 
citiä nihil est ficlum on simulatum, 
Cie. Fausses amiliés, Fucosz ami 
citiæ, Cic. Faax semblant d'amitié, 
Simulata amicitia. Cæs. — semblant 
de vertu, Virtutis simulacrum (1), 0. 
Cic. assimulala species (ei), F. Cie. 
fallaz imitatio (onis), f. on simulatio, 
f. Cic. Vices qui ont le — semblant 
de la vertu, Vitia que virlutem imi- 
tari videntur. Cic. ( 119 En parl. des 
pers. Qui n'est pas ce qu'il semble on 
co qu'il dit être. Puisus, a, um. Liv. 
Ficlus. Cie. : Dieur imaginaires et 
faux, Commenticii et ficti din, Cie. 
Plüt au Ciel que je fosse un — 
prophètel Utinam vates falsus siml 
Liv. — père, Falsus pater. Ov. Un 
— Néron, Falsus Nero. Tac. Un — 
Caton, — Philippe, — Antonin, Pses- 
docato, onis, m. (ic. Pseudophilippus, 
i. m. Cic. Liv. Pseudoantoninus, @. 
Lampr. [l 120 Qui affecte des senti- 
ments qu'il n'a pas, trompeur. Falsus, 
a, um. Cic. Fallax, gén. acis. Cie. 
Mendar. Cic. Dolosus, a, um. Cie 
Subdolus. Sall. Fraudulentus. Cie, 
Vanus. Cic. = L'ambition a obligé 
bien des personnes à devenir fausses, 
Ambitio mullos mortales falsos fen 
subegit. Sall. Nous nous rappelons 
son air faux, Recordamini fictos ejus 
simulniosque vuultus. Cic. D'un cœur 
—, Simulate. Cic. Ficte Cic. Voy. 
TAOMPEUR. 

Faox, adv. do Contrairement à la 
vérité. Falso. Cic. || 2° Sans rectltude 


FAVEU 


Perverse. Cic. Perperam. Cit. Praue. 
Plin. || $° D'une manière discordante. 
1 Chaoter faux, Absurde canère. Cic. 

Faux, s. m. 4° Co qui n'est pas vrai. 
Falsum, i, n. Cfc. Falsa, orum, n. 
pl. Cic. à Méler le vrai et le faux, Vera 
tu falsis confundère. Cic. l'aider le 
&, Falisum dicire. Quint. L'orateur 
plaide le — dû liea du vrai, Orator 
utitur falso pro vero. Quint. Etre dans 
le —, Errare, n. Cic. Falli, or, Fri, 
falsus sum, pass. Cic. || 4° Altération 
on Supposition d'actos. Falsum, i, 0. 

uint. Dig. : Faire un faux, Falsum 
facÿre. Dig. commit(£re. Dig. Faire 
uh — en écrilure, Chirographum imi- 
lari, dép. Cic. Faire un — en écti- 
{are publique, Publicas tabulas cor- 
tumpére (o, is, rupi, ruplum). Cie. 
AGair de —, Causa falsi. Quint. Ac- 
eusé de —, Reus faisarum tabularum. 
Suet. falsi. Dig. Cundamné pour —, 
Damnatus falsi. Dig. Chäliment pour 
—, Pene falsarum litterarum. Cic. || 
ginecrire en faux (contre un acte), 

'abulas decusare. Cic. Fig. S'inscrire 
en — contre qq. ch., Infitiari rem. 
Cic. de re. Varr. 

+aüt, loc. adv. D'une manlère 
fautive : Lancer an trait, des rails à 
faux (= sas résullal}, Telum frustra 
mittfre. Cæs. Tela vana incassum jac- 
tare. Liv. in falsum jacëre. Tac. || 1ls 
frappent à faax (— à côté), Eorum 
lclus deerrat. Plin. || Accuser qqu à 
faut (— injuslement), Aliquem insi- 
fulare falso. Cic. Soupconner à 
Falso suspicari, dép. Ter. Intenter H 
— une aclion en Sacrilëge, Aclione 
dacrilegii calumniari, dép. Quint. || 
Jurer à faux, Falsum jurare. Cic. 

2. FAUX, $. f. Instrument pour 
œuper les foins, etc. Fair, alcis, [. Cac. 
Col. : Char garni, œuni, armé de faux, 
Falcatus currus. Liv. Qui a la forme 
d'une —, Palcatus. Ov. Plin. Fabri- 
eant de —, Falcarius, ii, m. Cic. 

FAUX-FUYANT, 3. m. 1e Chemin 
détourné. Deverticulum, 1, n. Cic. Le- 
vium (ii) wer ftineris), n. Cic. Devia 
(e) callis (is), f. Liv. |] 2° Fig. Échap- 
paloire. Deverticulum, i, n. Cic. Ter- 
giversatio, onis, f. Cic. Latebra, æ. f. 
Cic. Perfugium, ii, n. Cic. : Trouver 
on faux-fuyant,Inventire rimam. Plaut. 
stropham. Pl.-j Avoir un —, Late- 
dram habère. Cic. User de —, Tergi- 
versari, dép. Cic. Sans —, Sinpli- 
giler. Liv. Pl.-j. Candide. Quint. 

FAVEUR, S. f. 1° Bienvoillance, 
bonnes gräcos, protection d'un pcrson- 
page puissant, du public, etc. (En 
gea.) Favor, cris, ma:c. Sall. Cic. 
Gratia, æ, f. Cic. (Bienveillance) 
Benevolentia, æ, f. Cic. Henignitas, 
atis, f. Cic. Voluntas, atis, Cic. 
Partalité) Studium, di, n. Cie. = Ta 

aveur /à mon egard), Tua erga me 
Benevolentia. Cic. La — populaire. 
Plebis favor. Liv. Implorer la — des 
dieux, ÆExposcère ou Pelfre pacen 
drum (— deorum). Liv. Grâce à la 
—, Avec la — des dieux, Dis volen- 
Hibus. Sail. Cum dits bene juvantibus. 
div. -Voy. 2°. Devenu consy) grâce à 
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{a — d'hommes puissants, Mominum 
polentium studio consul factus, Cie. 
Eu égard à la — qu'il vous a tou- 
jours montrée, Pro sûo studio, quod 
in vos semper habuit. Cic. Chercher, 
Briguer la — de César, Gratium Cz- 
saris sequi. Cæs. Concilier à qqn la 
—, Favorem alicui facëre. Liv. Se 
concilier, Gagner, Oblenir la — de, 
Se mettre dans la — de qqn, Ali- 
cujüs graliam sidi conculiare. Cic. 
benevolentiam colligëre, comparare, 
sibi adjungère. Cic. consequi. Nep. 
sidi acquirëére. Quint. Gratiam inire 
ab aliquo. Cic. apud aliquem ou ad 
aliquem. Liv. alicujus. Curt. Trouver 
— auprès de qqn, In gratiam ou In 
(avorem alicujus venire. Sall. Avoir 
a — des hommes les plus illustres, 
Hominum nobilissimorum graliä flo- 
rére. Cic. J'ai sa —, Benevolus est 
miAi. Cic. erga me. Plaut. Il avail fa 
— da peuple, Populo sane suo ute- 
batur (de uli, or, ëris, usus sum, 
dép.). Cic. Accorder sa — à qqn, 
Benevolentiam alicui præstare. Cas. 
erga aliquem conferre. Cic. Accueillir 
qqn avec une éclatante —, Aliquem 
illustri gratid excipére. Cic. Voy. ra- 
vonsen 1°. || La faveur (= les ap- 
plaudissements) du publie, Populi 
favor. Cic. Rechercher ]a — du 
publie, de l'auditoire, Favorem po- 
puli aucupari. Flor. audientium pe- 
tre. Quint. Mériter, Gagner la —, 
Favorem ctnereri où promereri. Quint. 
Ces choses oblieanent —, Illa f[a- 
vorem faciunt. Quint. Nons accucil- 
lon: ces nouveagtés avec —, Erci- 
pimus nova illa cum favore. Quint. 
Voy. APPNODATION, APPLAUDISSEMENT. 
| Absol. : N'écouler ni la faveur ni la 
ane, Neque studère, neque cdisse. 
Sall. Sans colère et sans —, Sine ird 
et studio. Tac. Par la — et aon par 
le courage, Benefcio, non virtute. 
ir, Voy. 4°. Congé oblena par 
—,Congé de —, Missuo gratiosa. Liv. 
Il Fig. Avec la faveur de la for- 
lune, Fortun@ suffragante. Cic. Af- 
flante fortunä. Quint. Voy. 2°. || 
20 Marque d'amitié, de bienveillance, 
bienfait, grâce. Leneficium, ii, n. Cic. 
Munus, neris, n. Cic. Vonum, i, 2. 
Cic. Gratia, æ, f. Plaut. Cic. : (Ces 
avantages] sont des faveurs de la 
fortune, Sunt fortunæ benefcio tri- 
buta. Planc. ap. Cic. Par une fa- 
veur des dieux, Deorum concessu ou 
dono ou munere. Cic. ou benefcio. 
Cæs. Demander à qqn qq. th. comme 
une —, Ab aliquo rem precario pe- 
têre. Plaut. Il demanda comme une 
ue, Petivit in benefcii loco 
ou in graliæ loco ut (subj.). Cic. 
Eiles ne demandaient qu'une —, la 
permission de, Nihil aliud orabant 
quam nt sibi licèret. Cic. Accorder à 
litre de —, Dare pro beneñcio. Cic. 
Concedë®re per benehcium ou beneficii 
causä ou in beneficii loco. Cic. 
Combler qqn de faveurs, Aliquem 
mazimis Denefciis cumulare. Cic. 
plurimis mazimisque muneribus aff- 
cére. Cic. Faire des — à qqn. Bens- 
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ficia in aliquem conferre. Cie. Tu 
aous feras nue grande faveur, si to 
expuses.…., Feceris nobis grafum, si 
explicaris. Cic. Tu ne peux pas me 
faire nne — plns grande, Hoc miki 
gralius facfre non poles. bic. 
nous là — d'exposer..., Date nobis 
hanc veniam, wi persequamini. Cic. 
Pais-moi la — de la ramener, Da 
veniam hanc mihi, reduc illom. Ter. 
Recevoir une —, Beneficium accipére. 
Cic. Ayant reçu de vous de telles fa- 
Ge | Tanlisvestris beneficiis affectus. 
ic. 
Lane, Fortunz indulgentia {æ), f, Vell. 
obsequia (orum), n. pl. 
faveur du sort (= 
ürage au sort), 
Cæs. 
guour). 
mentia, f. Cic. : Trailer qqn avec 
faveur, Aliquem tractare indulgen- 
ter. Sen. clementer. Pl.-j. Arrét de 
—;, Sententia gratiosa. Ulp. Voy. m- 
oOLGENCE. || 4° Credit, pouvoir qu'on a 
aupres de qqn. 
tentia, f. Cic 
Cic. : Avoir de la faveur, Gratiä ou 
Auctorilate valère. 
grande —, 
multum valère. Nep. Gratiä 
TimUM posse. 
degré de — où tu es, In hac summa 
tuä gratiä 
— auprès 
gralid. Cic. Apud aliquem auctoritate 
posse. Nep. 11 ful en grande —, Sa 
— fut grande daos la province, Gra- 
{osissimus in provinciä fuit. Cie. Qui 
est en — auprès de tous, Apud omnes 
gratiosus(a,um). Cic. Lecius en graude 
— auprès de ses concitoyens, fccius, 
summä graliä inter suos. Czs. l’er- 
sonne ne trouva plus de — auprès 
des principaux sénaleurs, Nemo pro- 
batior prünoribus patrum fuit. Liv. 
IL veut que ses amis monteat en —-, 
Vult amicos gratiä auclores esse. Cic. 
Scaurus à perdu sa —, Scaurus re- 
fririt (de refrigescire, 0, is, s. sup., 
n.). Ci. César, Memmius n'est pas 
en —, Cæsar friget (de frigère, eo, 
s. parf. ni sup., n.). Cic. Aemmius 
Jacet (de jacère, eo, cui, cilum, n.). 
Cic. Voy. cnéurT 8e. k 
l'emportail plus souveal qne la fa- 
veur, Sæpius GS ER graliosi præ- 
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| Fig. Les faveurs de la for- 


urt. Par la 
ar la chance d'un 
jortium benefcio. 
\ 3° Indulgence (par oppos. à Ri- 

Indulgentia, æ, f. Cic. Cle- 


Gratia, æ, f. Cic. Po- 
. Aucloriles, atis, f. 


Cæs. Etre en 
tre très en —, Gralia 
lu- 
Cæs. Dans le haut 
Être en 


goreti ue. Cic. 
um aliquo esss in 


e qqa, 


Le mérite 


valebant. Pi.-j. || 8° En parl. des ch. 
Autorité, vogue. Auctoruas, ais, f. 
Cic. Fides, e1, f. Cic. =: La science des 
aruspices apris une grande faveur, 
Haruspicum disciplinæ ntagna aucto- 
ntas accessit. Cic. Tes livres sont en 
grande —, Tui libri vigent (de vigére, 
€0, gui, 8. SUP., np. Cæl. ap. Cic. 
[Ce] système n'est plus en —, Ratio 
Jacet (voy. do). Cic. || 6e Fig. Condi- 
tion favorable, ressource. Upportunitas, 
ans, f. Cie. : À la faveur de, loc. 
prép. Voy. pl. bas. || 7° Sorte de 
ruban très étroit. Voy. RUBAN. 

A LA rAvEUu DE, loc. prép. Par le 
moyen de, à l'aide de. Per (acc.). Cic. 
Aurtho ou Benefqio (gén.). Cic. Abl. 
s. prép. Cic. = À Le faveur d'nne 
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tutelle, Per tutelam. Cic. À En de 
la nuit, Aurilio noctis. Sall. À la — 
es forêts, Silvarum bencficio. Hirt. 
la — de cet anneau, il apporta... 
Hac opportunitate annuli usus, infulit. 
Cie, À la — d'un vent violent, Se- 
cundo magnoque vento. Cæs. 

En vavron Ds, loc. prép. 1° En 
consideralion de. Pro (abl.). Cic. 
Propter (acc.). Cic. In honore (gén.). 
Cic. = En faveur de ton amulré, 
Pro tuo amore. Cic. En — des Ro- 
salns, Romanorum honoris causä. Liv. 
{l avait détruit Sagonte en leur —. 
In eorum gratiem Saguntum deleverat. 
-Liv. Pardonner à Dumnorix en — de 
son frère, Fratri condonare Dumno- 
rigem. Cæs. VOy. CONSIDÉRATION be. 

2e l'avantage de, au profit de. Pro 
(bi Cic. Secundum (acc.). Cic. = 

éclamer auprès de qqn en faveur 
d'un accusé, Rteclamare alicui pro reo. 
Pl.-j. Prononcer en — des Butbro- 
tiens, Decernère secundum Buthroitos. 
Cic. 11 a dit beaucoup de choses en 
— de notre cause, Secundum causam 
mostram multa dispulavit. Cic. (el 
qui n’est pas plus en — de [ous 
adversaires qu'ea notre —, Quod ni- 
kilo magis ab adversariis quam a nobis 
facit. Cic. Lois qui sont tout en — 
du peuple, Leges secundissimæ plebi. 
Liv. Si je voyais que la loi fùt en 
votre —, Si legem vobis accommo- 
dalam on utilem esse intellig#rem. 
Cic. Faire qq. ch. en — de l'État, 
Commodo reipublicæ aliquid facëre. 
Cic. |} On est prévenu en la faveur, 
Magna est de te opinio. Cic. On est 
tellement prévenu en — des qualités 
de ton cœur, Tanta est erspeciatio 
animi lui. Cic. 

FAVORADLE, adj. 1° Bionvelllant. 
Benevolus, a, um. Cic. Benignus. Cic. 
Bonus. Cic. Amicus. Cic. Secundus. Cic. 
Æquus. Cic. Propilius. Cic. : Favo- 
rable à qqn, Benevolus alicui. Cic. 
erga aliquem. Plaut. Benignus in ou 
erga aliquem. Ter. Mars, je te prie, 
je te conjure de m'être btenveillant 
et —, Bjars pater, te precor Quæsoque 
uit sis volens, propilius miñi. Cato. 
Heureux de trouver les dieux si fa- 
vorables, Lztus tam secundis diis. Liv. 
Rendre favorable Vénus, Se rendre 
Jupiter —, Propitiare Venerem. Plaut. 
Jovem. Curt. Voy. apaiser 1e. Le 

euple étant —, Secundo populo. Cic. 
ous rendre f'anditeur —, Eum, qui 
audit, benevolum nobis facère. Cic. 
Accueillir avec des oreilles favora- 
bles, Propitiis auribus accipëre. Sen. 
rh. Rendre un juge favorahle à sa 
cause, Conciliare sibi judicem. Quint. 
Dispositions favorables, Volunias se- 
cunia. Cie. propitia. Nep. Voy. pis- 
rosrrionN 5°. Se reudre les disposi- 
tions —, Animos ad concilialionem 
impell£re. Quint. Avoir des sentiments 
— pour qqn, Traiter qqn d'une ma- 
nière favorable, Voy. rAvonISER 10, 
11 2° En parl. des ch. Tel qu'on le 
désire, propice, avantageux. Secundus, 
a, um. Cic. Prosperus. Cure. Felix, gén. 
icis. Liv. Faustus, a, um. Cic. Bonus. 


FAVOR 


Cic. Æquus. Cte. Commodus. Cic. Àc- | 


commodatus. Cic. Opporfunus. Cic. 
[doneus. Cic. Aptus. Cic, : Puisse cela 
étre favorable, Puisse cela m'être —, 
Quod bonum, faustum, felir fortuna- 
tumque sit. Insc. Quod mihï sit felix. 
Liv. La fortune —, très —, Fortuna 
secunda Ou prospera. ic. florentis- 
sima. Cie. Le bouflle de la fortune 
nous est —, Prospero flalu fortune 
wiimur. Cic. Situation — (= pros- 
père), Secundæ res. Cic. Être dans 
une sttuation plus —, Esse in meliore 
causä. Cic. Tous les sacrifices Fürent 
favorables, Omnia sacrificia Læta fue- 
runf. Liv. Obtenir dans un sacnifice 
des signes —, Lifare, n. Cic. Liv. 
Le sacrifice est très favorable, Pul- 
cherrime lifatur (impers. pass.). Cic. 
Ou immola des victimes sans obtenir 
de signes favorables, Mostiæe cesæ 
(sunt) sine lifatione. Liv. l'résage fa- 
vorable, Omen faustum. Liv. Les aus- 
pices Int furent favorables, Auspicia 
ei secunda evenerunt. Cic. Envoyer au 
combat sous des auspices —, Se- 
cundis avibus in prælium milt£re. Liv. 
Voy. 2. auoore 1°. Moment favorable, 
Tempus idoneum. Cic. aplum. Liv. 
Épier le moment —, Teñnpus aucu- 
ani, Cic. Il attend le moment qui 
fai est —, Tempora sua opperitur. 
Liv. Si le moment est —, Si tem- 
estivum est. Col. Moment le plus — 
Û cela, Tempus ei rei optimum. Calo. 
L'âge le plus —, Ælas opportunis- 
sima. Cic. Dans un lemps plus —, 
Æquiore tempore. Cic. Temps — à la 
navigation, Jdonea ad navigandum 
tempesias. Cæs. Année — à la santé, 
Salubris annus. Cic. Persuadés que 
la nuit leur était —, Noctem pro se 
(esse) rati. Sall. Nuit — pour une 
sorlie, Nor eruptioni opporluna. Liv. 
Si nous élions dans une saison plos 
—, Si commodius anni tempus esset. 
Cic. Ni dans on lieu, ni dans une 
saison —, Neque loco, neque lempore 
æquo. Suet. Faire passer les troupes 
sur un terrain —, Âgmen in æqriorem 
locum subduc£re. Liv. 1] voyait que le 
terrain n'élail pas — 4 ses soldals, 
Non æquum locum videbat suis. Nep. 
Un lieu — au combat, Locus æquus 
ad dimicandum. C>s. La colline etail 
plus — à [leur] fuite, Coltis (era) 
opporfunior fugæ. Sall. Terrain — 
la vigne, Ager ad vitem appositus. 
Varr. Ayant tronvé favorables à la 
fois et le vent et la marée, Et ventum 
el æslum uno lempore nactus secundumn. 
Cæs. Avoir le vent favorable (en parl. 
de celui qui navigue), Secundo vento 
cursum lenère. Cic. Des vents plus 
favorables à la flotte des Romains 
qu'à la sionne, Venti aptiores Ro- 
manæ quam ou? Classi. Liv. La chose 
la plus favorable à notre santé. Res 
corporibus nostris marime conveniens 
[gen entis). Col. L'humidité est — à 
a vigne, Vitis Aumore proficit (de 
proficire, do, feci, fectum, n.). Col. 
Lois très favorables aux plébéiens, 
Leges secundissimæ plebi. Liv. }| 3° Qui 
esten faveur de, 4 l'avantage de qqn ou 
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de qq. ch. : Mes paroles te furent fa. 
vorables, Oratio mea îin fe honorifce 
fuit. Cic. Présenter d'un côté, Inletpré- 
ter dans un sebs plus favorable, Mitis. 
rem in partem inferprelari, dép. (ace.), 
Cic. Tuht Tüt présenté à l'empereur 
sous un jour plus —, Cuncta ad im- 
peratorer in molliusrelata (sunt). Tac. 
aterpreler la loi dans le sens le plus 
—, Benignius legem interpretari, P.-jel, 
accipère. Caj. il recunualstait que 
l'esprit et le sens [de l'ordonnance] 
b'éluient favorables, Fatebalur rem 
et sententiam mecum facére. Cic. J'u 
en de son talent une opinion —, De 
ingenio ejus exislimavi bene. Cie, 
VOy. AVANTAGEUX 4°, 

FAVORABLEMENT, adv. do Avis 
bienvelllance. Benevole. Cic. Benigné, 
Cic. Amice. Cic. : Econter favorable. 
ment, Audire benigne. Liv. Retevolh 
gqu —, Âliquem benigne ercipère. Liv. 
Être — disposé pour qqn, Bono esse 
in aliquem animo. Cæs. Traiter — les 
lelvètes, Helveriis favere (eo, es, faci, 
fautum), n. Cæs. Interpreler — qq. 
ch., Aliquid in miliorem parlein inter. 
pretari, dép. Cic. || 2° D'une maniere 
avantageuse. Opportune. Cic. Feliciter. 
Cic. Commode. Cic. 

FAVORI,1TE, adj. Qui plait le plus, 
preforé. Accepiissimus, à, um. Plaul. 
t Esclave favori, Servus eccepiits 
simus. Plaut. Ta ville favotite, Civites 
que fuit tibi una in amore où in &e- 

ictis. Cic. Celle bague —, Dikcte 
ille annulus. Plin. î a] coupe 
Scyphus gratissimi usüs. Suet. (ce) 
était son occupalion —, Ei semp 
antiquissima cura fuit. Cie. C'est là 
maxime — des plus savants, Est et 
tsurpalum a doclissimis. Cic. 

Favont, 1T&, 5. m.f. 40 M. elf. Oelll, 
Celle qui est l'objet d'une predilection 
habituelle. Carissunus, a, um. Ci. 
Percarus. Cic. Acceptissimus. Plaul, 
Liv. = [L'acteur] Roscius, lon favoti, 
Amores ac deliciz twr, Rostius. Ci, 
Être le — de la multitude, Esse 
oculis mullitudinis. Cic. Il élail le — 
de la plèbe, AMurime plebi acceplus 
eral. Cæs. I] était le — des soldats, 
Longe ante alios (ea acceplissimus 
militum anünis. Liv. {| Fig. Elle fat 
la favorite des dieux, Divis gratis- 
sima virit. Ov. Le favori de la For- 
tune, Is quem Foriuna complera est. 
Cic. Fortunæ filius (ii), m. Jior. 
alumnus (1), m. Plin. || 2 Masce. Celui 
qui a le premier rang dans la fareur 

‘un grand personnage. A micorum præ- 
cipuus (i), m. Tac. Familiarissimus, 
i, æ. Cic. Suet. =: Les favoris de 
Néron, Przcipui amicorum (Neronis). 
Tac. [Polydamas] élait le favori de 
Parmenion, Longe acceptissimus Par. 
meniont erat. Curt. [Balbus], le — de 
César, Familiarissimus Cæsaris. Suet. 

FAVORISER, v. act. 1° Trailer 
avoc faveur. Favëre, e0, es, fami, { Tu 
tum, n. (dat.). Cic. Gratificari, dép. 
(dat.). Cic. Indulgëre, eo, es, dulsi, 
dultum, n. (dat.). C>s. Fovère, co, es, 
fovi, fotum, act. Cic. Adjuvare, 0, es, 
juvi, jutum, act. Cic. Juvere, 0, as, 
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puvi, Jutura, juturus el juvalurus, act. 
Le. Ée favorise cet âge, Jlli ætati 
avelur(impers. pass.). Cic. Favoriser 
(a duens, Æduorum civitati indul- 
gtre. Cæs. Le pouvoir de — les gens 
de bien, Potestas gratificandi bonis. 
Cic. [Les témoins] parlaient sans — 

ersonne, Sine ullo studio dicebant. 

ie. Le parti que ces hommes favo- 
risent, Partes quibus illi student (de 
studère, eo. dui, 8. Sup., n. dal.). 
Ad Her. Des États favorisaient Mar- 
cellus, Civitates Marcellum fovebant. 
Czs. (La fortune] aveugle ceux qu'elle 
favorise, Eos efficil cæcos, quos com- 
pleza est (de complecii, or, Eris, 
dép.). Cie. Voy. 3°. J'ai élé favo- 
nsée par cel omme), [Uo benigno 
usa sum (de uti, or, ëris, dép.). 
Ter. [| 2° Grotifler qqn d'une ch. 
Adjuvare (voy. 1°), act. Plaut. Ter. 
Juvare (voy. 10), act. Cic. Donarse, 
act. Cie. : Favoriser qqn de ses con- 
seils, de son appui, Aliquem adju- 
pare consilio. Ter. auxilio. Plaut. Fa- 
vorisé d'un dan divin, des présents 
des dieux, Divino munere donalus. 
Cic. Muneridbus deorum instructus ou 
ernatus. Cic. Le bonheur dont 1] fat 
toujonrs —, Felicitas, quä semnper es 
usus (voy. 10). Gic. Si vous voulez 
me favoriser de votre aîtention, Si ad 
auscultandum vestra erit benignilas. 
Plaut. || 3° Aider, seconder ; contribuer 
à Favèëre (voy. 1°), n. (dat). Cic. Liv. 
Adjuvare (voy. 1) act. Cic. Juvare, 
(roy. do), act. Cic. = Puissent les 
ieux favoriser nos armesl Dii nos- 
trs armis adsint (de adesse, sum, es, 
fui, n. dat.)1 Liv. Favorisé par qqn, 
Ab aliquo adjutus. Cic. [Mareruel fa- 
vorisa l'accroissement de la fortune 
privée du soldat, Auyenti rem pri- 
vatam militi favit. Liv. La fortune fa- 
vorise les braves, Fortes fartuna adju- 
vat.Liv.Favorisé de la fortune, iltit de 
grandes choses, Fortunä secundä res 
magnas gessit. Nep. Le vent a — l'in- 
cendie, Ventus incendio viam aperuit. 
Liv. ]l arriva au port — par le venl, 
In portum vento secundo perventt. 
Plaut. [Cela] a beaucoup — la vic- 
toire, Marimo ad victoriam adjumento 
fuit. Cic. — par l'avantage que lui 
donnait cel anneau, ac opportunitate 
annuli usus (voy. 10). Cic. La flatterie 
qui favorise le vice, Assentalio vitio- 
rum adjutrir. Cic. 

PAYENCE, v. de Fran (Var). 
°Paventiu, æ, f. 

PÉDRICITANT adj.C.rTÉvAeux 20. 

PEBRIPUGE, adj. Qui combat la 
fièvre. Leripyretos, m. f.,on, n. Plin. 
*Febri utilis (m. f., e, n.). 

FÉRRILE, adj. 1° Qui a rapport 4 
la fièvre. Febriculosus, a, um. Gell. || 
do Fie. Excessif. Voy. ce m. 

PECALR, adj. f. =: Matière fécale, 
C. EXCRÉMENT. 

PECAMP, v. de France (Seine- 
Inférieure). * Fiscamnum, i, 0. * Fisci 
campus (i), m. 

FÈCES, 3. f. pl. C. séDienr. 

PÉCLAL, s& m. Sorts de prêtre 
chez les Romains. Fetialis, is, m. Liv. 


FÉCON 


Féciac, adj. Qui concorne les féclaus. 
Felialis, m.f.,e,n. Cic. 


FÉCOND, ONDE, adj. 1° Qui pro- 
duit beaucoup d'enfants, de petits = 


Épouse féconde, Uzor fecunda. Lucr. 
Sen.-rh. || Fig. Famille féconde en 
bons citoyens, Genus fecundum bono- 
rum civium. Tac. La Gaule — en 
bommes, Gallia hominum ferlilis. Liv. 
20 Fertile. Fertilis, m. f.,e, n. Cic. 
ecundus, a, um. Cic. Ferar, gén. 
acis. Ces. Uber, gén. eris. Cic. : 
[Terre] féconde en céréales, en arbres, 
en productions de toute sorle, Fer- 
tilis frugum. Liv. arboribus. Plin. ad 
omaia. Plin. Fécond en minéraux, 
Metallorum fecundus. Plin. || 3° Fig. 
Qui produit beaucoup. Fecundus, a, um. 
Cic.Ferar.gén.acis.Cic.Uber,pén.eris. 
Cie. Copiosus, a, um. Cic. : Périclès, 
génie fécond, Artiste —, Fecurdus 
Pericles. Cic. artifez. Plin. Esprit —, 
Ingenium copiosum. PI.-j. Quint. Rien 
de plus — que l'intelligence, Nihl 
est feracius ingeniis. Cic. C'était le 
plus — des oraleurs, Oratorum uber- 
rimus erat. Tac. (Orateur] — en idees, 
Rerum fre crebcr (bra, brum). 
Quint. Industrie plus féconde, Cura 
fertilior. Plin. La philosophie — en 
resultats, Philosophia frugifera. Cic. 
Siècle fécond, Epoque plus féconde 
en vertus, Feraz ssculum bonis ar- 
tibus (à l'abl.). Plin. Ætas virtutum 
feracior. Liv. ]| Sujet fécond, Aja- 
teria benigna. Sen. Il n'est pas de 
question plus féconde, Nullus locus 
est feracior ou uberior. Cic. || 4° Qqf. 
Fecondant. Voy. ce m. 
FECONDANT, ANTE, adj. Qui fé- 
condo. Fecundus, a, um. Virg. Plin. 
Geratabilis, m. f.,e, n. Varr. Geni- 
talis, e. Plin. Tac. Generabilis, e. 
Plin. =: Le Nil fécondant, Fecundus 
Nilus. Plin. La rosée fécondante, 
Genitalis ros. Plin. Vertu —, Vis 
genilalis. Tac. Souffle fécondant, Ge- 
nerabilis spiritus. Plin. L'haleine fé- 
condante{du zéphyr],Genitabrlis aura. 
Lucr. Être lécondant, C. récoxven. 
FÉCONDATION, 8. f. Action de 
féconder. Seminatio, onis, f. Varr. =: 
Propre à la fécondation, Ad semina- 
tionem idoneus. Varr. 
FÉCONDER, v. act. 1° Communi- 
quer â un germe le principe de son 
evoloppement : Fécouder un nid, Vim 
genutalem nido affundëre (o, ts, fudi, 
fusum). Tac. || 2° Rendre fertile. Fe- 
cundare, act. (rare). Virg. Pal. : 
Nous fécondons les terres, Terris 
fecunditatem damus (de dare, 0, as, 
dedi, datum). Cic. [L'Euphrale] fé- 
conde la Mésopotamie, Mesopotamiam 
fertilem efficit (de efficëre, io, feci, 
ectum). Cic. [L'Indus] — les champs, 
La fèvel — le sol, Lætificat agros. 
Cic. solum. Plin. I Fig. L'esprit est 
fécondé par l'étude, Mens discendo 
alitur (pass. de alïre, o, alui, alitum 
et altum = nourrit). Cic. 
FÉCONDITÉ, $. {. 1° Qualité de ce 
utest fecond. Fecunditas, atts, f. Cic. 
Il 20 Fertilité. Fecunditas, atis, f. Cic. 
ertilitas, {. Cic. Ubertas, f. Cic. } 


de feindre, 


abrumpñre. Tac. 
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Pig. La fécondité (d'un orateur), In 
dicendo ubertas ou copis (æ), f. Cie. 
— d'esprit, Inventionis copia. Quint, 
Rare — d'un génie, Lururianiis in- 
genii fertilitas. Plin. Qui a de la —, 
C. réconD 2° el 3e, 

FECULE, 3. f. Substance ortraits de 
certains vegetaur. Amylum,i, n. Apic. 
FECULENCE, 8. f. C. SÉDIMENT. 

FÉCULENT, ENTE, adj. Qui depose 
une lio. Fzculentus, &, um. Col. Cels. 
FÉDÉRAL, AL&, adj. Relatif à une 


confedoration. Socialis, m. f.,6, n. Liv. 


FÉDERATIF, Iv&, adj. 1° Federè. 


Voy.conréoéné.|| 2° Féderal.Voy.ce m. 


FEDERATION. C. CONFÉDÉRATION. 
FEUÉRÉ, ég, adj. C. coNFunénÉ. 
FÉE, 8. {. Sorte d'être fantastique. 
*Fala, æ, f. . 
FEBNIE, 8. f. C. MAQIE. 
FEENIQUE, adj. C. MaGIQue. 
FEINDRE, v. act. {° Simuler, faire 


semblant. Simulare, act. Cic. Fingfre, 


0, 13, finri, fictum, act. Cic. Imitari, 


dép. (acc.). Tac. Mentiri, or, iris, 


(acc.). Sen. : Je ne fein- 
hil fingam. Cic. Cesser 
Simulationem omitiÿre. 
Curt. Renoncer à —, Dissimulationem 
quoi bon — plus 
longlemps? Quid est quod amplius 


ilus sum dép. 
drai pas, Ni 


simuletur ? Ter. Instruil 4 l'art de —, 
Eruditus arhi\ficio simulalionis. Cic. 
— la crainte, Metum simulare. Sall. 
— la galté, Hilaritatem fingtre. Sen. 


— Ja trislesse, Mæstitiom imitan. 


Tac. — de l'amour, Amorem meutiri. 
Nv. 11 voulut, en feignant la folie.…, 
Simulatione insanixæ, voluit. Cic. En 
— l'effroi, Cum simulatione timoris. 
Ces. 
dissimuler. Cujuslibet rei simulator 
ac dissimulator. Sall. Ayant lent de 


Sachant tout (eindre et tout 


partir, Cum simulasset se proficisci. 


Cic. Je ferns d'être occupé d'autre 
chose, Me alias res agère facio (is, 
feci, factum, facère). Cic. Feignant 
de ue pas bien comprendre, Fingene 
se non parum iniell 


g're. Quant. Je 
feindrai de venir, Ale assimulabe 


venire. Ter. Je — de sortir, Assi- 
mulabo quasi eream. Ter. Je feignais 


de ne pas faire attention à l'entretien, 
Dissimulabam me operam dare ser- 


moni. Plaut. 1l feint d'être joyeux, 


Se assimulat Lætum. Ter. 11 — d'ètre 
malade, Simulat ægrum. Liv. Je 
serais réellement celui que je fei- 
gnais d'être, fs essem vere, qui simu- 
labar. Ter. Feindre de se rendre, Si- 
mulare deditionem. Sall. Ov feint de 
dormir, Simulatur somnus. Ov. Se 
présenter à Ini en feignant d'être 
complice, Simulat& conscientiä (eum) 
adire. Tae. || 4° Controuver, inventor, 
imaginer. Fingêre (voy. 1e), act. Sall. 
Confing're, act. Cie. Liv. = Feindre 
qq. wotif plausible, Aliqguam probu- 
bilem causam confingêre. Le. Homère 
feint qu'Hercule est rencontré par 
Ulysse, Homerus fecit Hereulem con- 
veniri ab Ulysse. Cic. À 3° Dire faus- 
sement. Mentiri (voy. 4°), dép. Liv. 
Sen. : Ayaat feint que Tbrason élait 
l'auteur..…., Thrasenem esse auctorem 
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mentitus. Liv. || €° Hésiter = Felndre 
à (faire), Ne pas — de (faire), Voy. 
BRÉSITER, 

FEINT, ELNTE, part, passé de 
FBINDRE, Voy. ce v- | Ad£ Qui est 
Simule. Fictus, a, um. (ic. Simulatus. 
Ney. Falsus. Cic. : Feinle amitie, Si- 
mulatu amicitin. Cæs. Carher saus une 
— sollise, Teg#re simulatione stul- 
titiæ. Cic. Larmes feintes, Lacrimæ 
confictæ dolis. Ter. 

FEINTE, 8. f. 1° Déguisement, arti- 
fice. Sunulatio, onis, [. Cæs. Fraus, 
audis, f. Cic. Dolus, 1, m. Cic. =: La 
feinte et la dissimutation, Simutatio 
dissimulatioque. Cic. L'annlié a'admel 
pas la —, In amicitiä nihil fictum ou 
simulatum est. Cic. J'ai suuvenl usé 
de — malgré moi, Mulia simulart in- 
vitus. Planc. ap. Cie. Par —, Simu- 
latione. Cic. [Allaquer] en usant de 
—, Per dolum atque insidias. Cæs. || 
2° Anc. Fiction, invention, Voy. FICTION. 
H 30 T. d'escrime. Moyen dont on uso 
pour trompor : Feinte d'un gladialenr 
Gladratoris captatwo (unis), F. Quint. il 
est moios facile d'éviter les fentes, 
Aanus aversz tectæque minus sunt vb- 
servabiles. Quint. Faire une feinle, 
Arma avocare (— allirer ailleurs 
l'arme de sun adversaire). Quint. 

FEINTISE, 8. f. C. FEINTE. 

FÈLÉ, ée, pacl. passé de FÊLER. 
Voy. ce v. || Adi. e. Un peu fou : 
Avoir la tèle fètée, le timbre félé. 
Voy. CERVEAU 30. 

FÈLER, v. act. Fondre sans que les 
parties se. soparent : Féler un os, Os 
findëre (o, is, fidi, fissum). Cels. 

Se rèven, v. pron. Se fendre. Findi, 
or, ërts, fissus sum, pass. Cels. 

FÉLICITATION, 8. f. Action de 
féliciter. Gratulatio, onis, f. Cic. =: Au 
œilreu des féhicilations des citoyens, 
de ses amis, (um grafulalione ci- 
aum. Cic. Înter gratulationes ami- 
corum. Suet. Cela est un si grand 
gujel de —, Res est lantæ gratula- 
tionis. Cic. On lui a adresse lant de 
—, Tanta isti gratulatio est facta. 
Cic. S'adresser des — muluelles. Voy. 
Se rèuicrren 3°. Faire ses — à qqu 
de. qq. ch., C. réLicITER. 

4. FELICITÉ, 8. [. Grand bonheur, 
Felicitas, atis, f. Cic. Voy. 8oNuxuRr. 
[12° Beatitudo. Beatitudo, dinis, [. Aug. 

2. FÉLICITÉ, #8, part. passé du 
suiv. 

FÉLICITER, v. act. Complimenter 
z Fehciter qqu, Alicui gratulari, dép. 
Cic. Alicui gratulatronem facëre (io, 
is, feci, factum) vu habére leo, es, bui, 
bitum). Cic. Aliquem laudare. Cic. : 
Je te félicite, el biea sincèrement, 
Gratulor libi, vereque gralulor. Cic. 
On — les légions, Landantur le- 
giones. Cic, Féliciter qqn de qgq.ch., 
Alicui gratulari rein, où re, où de re, 
ou in rs. Cic. Être félicité de qq. ch., 
Propter rem laudari, pass. Cic. Je le 
félicite d’être absent, Quod abes, gra- 
tulor. Cic. 

Se rélicrren, v. 1° Réf. Compli- 
monter soi-même. Sibi gratulari, dép. 
Cic. Vel. 4 3° Se rejouir. Lætari, dép. 


FEMME 


Cic. Gaudère, 60, es, gavisus sum, n. 
Cic. = Se féliciter en secret, inté- 
rieurement, {n sinu gaudére. Cic. Se 
— des événements heureux, Honis 
rebus Lætari, Cic. L'Élal se félicitera 
de sa naissance, de ce qu'il esl né, 
Eum esse natum civitas Letabitur. Cic. 
Je me félinile de t'avoir interrumpu, 
Gandeo quud te interpellant. Cic. Vay. 
Se nésoun. || 3° Récip. S'adresser des 
folicitalions mutuelles. Inter se gratu- 
lari, die Cic. Invicem inter se gra- 
tari, dèp. Liv. Mutua gratulativne 
uli (or, éris, usus sum), dép. Curt. 


‘# Is se félicitent d'avoir rélabli la 


coucorde dans l'Étal, Cuugratulantur 
concurdiam civitati restitutam. Liv. 

FÉLIN, iN&, adj. De chat, Felinus, 
a, um. (els. 

FÉLON, onne, adj. C. TRAÎTRE. 

FELONGTE, 3. [. C. TnatisoN. 

FELOUQUE, s. f. Sorte de navire. 
Actuarrolum, à, n. Cic. 

FELTRE,Y.d'Italie. Feltria,æ,f.Ant. 

FÈLURE, s. f. Fente d'une chose 
félce. Hunuta, 2, F. Cels. 

FKMELLE, 5. f. 1° Animal du sexe 
feminin. Femina. >, f. Col. Plan. || 
Adj. Serpeut, Canard femelle, Ser- 
peus femina. (ic. Anas femina. l'lin. | 
20 En part. des plantes, des mineraux, 
d'objetsdivers. Femina, æ,f. Plin. Vitr. 

FÉMININ, (NE, adj. 4° Qui appar- 

tient 4 la femme, aux femelles. Femi- 
neus, a, um. Cic. Feminmns. Ulp. : Le 
see feminin, Serus femaneus. Plin. 
femininus. Ulp. muliebris. Liv. Cus- 
Lume —, Muliebris vestis. Nep. Quint. 
Il 2° Qui tient de la femmo. Muliebris, 
m. f., e, n. Cic. Fcemineus, a, um. 
Plin. : Voix féminine, Vor muliebris. 
Cic. feminea. Quint. || 3° Terme de 
rammaire. Femininus, a, um. Varr. 
Dnt, : Nom féminin, Nomen femi- 
ninum. Varr. Quint. || Le genre fè- 
iminin, et S. m. Le —, Femininum (i) 
genus (neris), n. Prise. : On sc de- 
mande si funis est du masculin on 
du féœicin, Qurritur funis mascu- 
tinum sit an femininum. Muint. H- 
faisunent amnis du féminin, Amnem 
feminine ennntiabant. Fest. 

FÉMINISER, Y. act. Faire du genre. 
féminin. Effeminare, act. Cic. 

FEMME, 3. f. 19 La compagne de 
l'homine. (En géa.) Mulier, eris, f. 
Cic. Plaut. Femina, æ, f. Cic. (Femme 
petile et faible; méprisahle) Mulier- 
cula, f. Cic. (Femme mariée et de 
qualilés dame) Afatrona, f. Cir. : 

eune, femme, (Mariée ou sen) Puella, 
z,f. Üor. Tac. (Non marièe) Virgo, 
ginis, f. Cic. Cornelie est une jeune 
—, Cornelia est juvenis. Plin. Ville 
—, — âgee, (En gén.) Ans, üs, f. 
Varr. (En m. part) Vetula, æ, f. 
Plaut. Juv. Bonne —{(— petite vieille), 
Anicula, f. Cie. Petile bonne —, Ani- 
citlu, f. Varr. Uuconte de bonne —, 
Anilis fabella. Hor. Femmes d'un rang 
élevé, du preuwier rang, Feminæe prin- 
cipes. l'in. primores. Tac. Femme 
d'une verlu irrépracbable, Spectatæ 
pudicitis matrona. Liv. Maltresse —, 
Virago, ginis, f. Plaut. De —, Des 
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femmes, Relaluf aux —, Muliebris, 
m.f.,e, n. Cic. Les droits des —, 
Jura muliebria. Lin. Une traupe de —, 
Mulieraria manus. Cic. Lait de femme, 
Luc hominis où Humanum lac. flan 
Se donuer un air de —, Vultum effe= 
minare. Cic. Se parer comme une —, 
Cuméêre corpus muliebriter. Quini, 
Sage-feimme, Obstetriz, icis, [. Plaut. 
Plin. || Fig. Une femuwe (eo par!. d'un 
humrue effémiue, lâche), Femine, 
f. Suet. Just. Curt. Mulier, f. Plaut. 
| 2° Celle qui ost parvenus à l'âge 
nubile :, [Sa] fille, qui etait deji 
ilia grandis ac nubilis, Cic. 


fewime, 
13° Épouse. Uzvr, oris, f. Cic. Conjur, 
ugis, f. Cic. : Ma femme lépitime, 
Vera meauror. Pluut. Voy. ÉPOGSE. — 
séparée de son mari, Mulier vacua. 
Tac. Voy. nivoncka, oivoncs 1°. De- 
mander une — pour qqn, pour soi, 
Urareurorem alicui. Ter. Pelëresibiali. 
quam in matrimoninm. Suet. l'readre 
—, Voy. Se wanten. Preodre poor 
—, Voyÿ. épouse (9°, Avoir pour —, 
In matrimonio habére, act. Nep. Être 
prise pour — par quo, Deveair la 
— de qun, Voy. érou<se 10. || e Ser- 
vante. Famuta, æ,f. Virg. = Femue de 
chatubre, (rnatrir, icis, (. Ov. Suet. 
FEMMELFTTE, S.f.1° Femme sans 
consequenco. Mulrercula, æ, f. Cie. [ 2e 
Fi. Homme mou. Mulier, eris, f, Plaut, 
FEMUU, 5. m. L'os de la cuisse. 
Femur, moris, neul. Cels. 
FENAISON, S, [, C. FANAOE, ra- 
NAISON. 
Se FENNILELEN, C. Se rENDAE. 
FENDILE, v. acl. 49 Diviser, Couper 
on long. Find”re, o, is, fidi, fissun, 
act. Virg. Cels. Plin. Suet. Difin- 
dire, act. Cic. DiscindFre, o. is, scidi, 
scissum, act. Cic. Incid}re, 6, is, cidi, 
cisum, act. Plin, Dividére, 0, is, visi, 
visum, act. Plin. : Fendre un os, le 
bois, Findère os. Cels. lignun. Virg. 
— (lu buis (= le debiter), Lignum 
confic®re lo, ts, feci, fertum). Uute. 
Col. — un cep de vigne par le œulieu, 
Vitem medinm diffind're. Cato. — en 
deux un saule, Sulicem discind?re. 
Calo. — le sarmenl jusqu'à la moëlle, 
Palmitem ad medullam incidëre. Plin. 
— une merre. Sarum diffindëre, Cu. 
— la lerre, Terram proscindère. Varr. 
Col. On fend [cette] pierre en feuilles 
minces, Lapis Andilur in tenus 
crustus. Plin, Fendre le marbre avec 
des coins, Dividère.marmor cunsu, 
Plin. Facile à —, Fissuis, @. f..e, 
n. Virg. Plin. Action de —, Mis 
sio, onis, f. Cic. || Fig. Feodre la tète 
à qqn, Cerebrum alicut ercut7re (rog. 
Pole Plaut. [Ces] cris me fenieot la 
tête, Clamore differor (pass. de dif- 
ferre, fero. fers. distuli. dilatum). 
l'laut. Fenudre le cœur, l'âme, Voy. 
pécuinkn 3e. || 2° Travorser les par- 
ties d'une masse. Fintëre (voy. 1°}, 
act. Cic. Dividfre (voy. 49), act Cic. 
Perrumpère, 0, 18, rupi, ruplum, acl 
Cic. : La pointe (de l'ile) fevd Îles 
eaux du Fibrène, Rostro ndrtur Pi- 
brenus. Cie. Fendre l'eau eu ramant, 
Aqua disouiËre (io, is, cussi, cussum). 
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Plin. Les dauphins fendent la mer, 
Delphines mare nando secant (de se- 
care, secui, sectum, secaturus). Virg. 
Feadre un air épais, Perrumpère ou 
Dividëre crassum aera. Cic. — l'air 
de ses ailes, Pennis acra secare. Cic.- 
poet. — la foule, Turbam dimouëre 
{e0, es, moui, motum). Tac, 

FkNoue, v. neut. Se briser, £e 
déchirer, Findi, or, ëris, fissus sum, 

ass. Plaut. = Le cœur et la tête me 
endent, Cor meum et cerebrum fin- 
dutur. Plaut. : 

Se runone, v. pron. S'entrouvrir, 
se soparer. Findi, or, ëris, fissus 
sum, pass. Col. Plin. Se scindëre (0, 
is, scidi, scissum). Cato. Faliscère, 
0, is, s. parf. ni sup., n. Virg. l'lin. 
Dehiscére, 0, is, parf. rare hïvs el Lii, 
s. sup., n. Plin. Rimas agëre (0, is, 
agi, actum). Cic. ou facëre (10, is, 
feci, factum). Vitr. : Les aires se fen- 
dent, Lutamenta se scindunt. Calo. 
Le pied du chameau se fend, Camelo 
ungues faliscunt. Plin. Le vaisseau 
se —, Navigium dehiscit. Sen. Le 
silex se — en morceaux dans le feu, 
Sier igne dissilit (de dissilire, 10, 
is, silui, sultum, n.). Plin. 

FENDU, 0E, part. passé de FENDnE, 
Voy. ce v. [| Adi. 4° Qu'on a fendu ou 
Qui s'est fondu. Fissus, a um. Col. =: Le 
tronc est feadn, Truncus rimis hiat 
u.). Col. 1] 2° Dont la nature est d'être 
endu, divise : l’ied fendu (de certains 
animaux}, Bisulcus pes. Lucr. Bisulca 
wngula. Plin. || 3° Dont l'ouverture est 
grande : Yeux bien fendus, Oculi 
randes. Suet. prægrandes. Suet, Que 
a bouche ne soil ni trop ni lrop peu 
fendue, Sit modicus rictus (üs,. Ov. 

FENÈTRAGE, 8. m. L'ensemble 
des fenêtres d'une maison. Lumina, 
um, 0. pl. Pall. Ut. 

FEXÈTUE, s. {. Ouverture dans 
un bâtiment pour donner du jour et de 
l'air. (L'ouverture avec le cadre ou vo- 
lel qu la fernie) Fenestra, æ, f. Cic. 
Vitr, (Avec cadre vilré) Specularia, 
ium (et orum), n. pl. Sen. Plin. PL.-). 
L'ouverture seule) Lumen, minis, n. 
ic. : Pehle fenêtre, Fenestella, æ, 
f. Col. Pall. Praliquer des fenètres, 
Lumina immütère. Dig. Percer des — 
do côté du nord, Fenestras in aqui- 
lonem obuert£re. Plin. Garnir de —, 
Fenestrare, act. Plin. Qui a des —, 
Penestratus, @, um. Varr. Vitr. Fe- 
oêlre fermée, Fenestra juncia. Hor. 
Ouvrir les fenêtres, Fenestras aperire. 
Col. Fenèlre ouverte, Fenestra patula. 
Ov. Laisse entrer le jour par les fe- 
nôtres, Lucem admitt® fenestris. Ov. 
Kegarder par les —, Er fenestris 

ospecture. Liv. Envoyer, Jeter par 
a fenêtre, Per fenestrum mittfre ou 
dematière. Macr. Dig. gacëre. Lampr. 
[ Fig. Jeter son argent par les fe- 
nètres, Voy. Dissiprn 30. 

FENIL, 8. @. Lieu où l'on serre les 
foins. Fenile, is, n. Col. 

FENOUIL, s. m. Sorte de plante 
aromatique, Feniculum, i, n. Plin, 

FENTE, 8. f, 10 Fissure, orovasso, 
gercure. Rima, æ, f. Cic. Virg. Fis- 
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sura, æ, f. Col. Plin. = Petite fente, 
Rimnula, æ, f. Cels. Lact. Qui a des 
fentes, Rimosns, a, um. Col, Virg. || 
2° Separation, division. Fissura, à, 
Plin. Discrinen, minis, n. Col. : La 
fente du sabot {au bœuf), Discrimen 
ungulæ. Col. 

FENUGREC, 8. w. Sorte de plants. 
Fenum (i) græcum (1), n. Col. Plin. 
Siliqua, æ, f. Col. Silicia. f. Plin. 

FER, 8. rm. 1° Sorte de meia!. Per- 
rum, 1, n.Cic. Plin. : Mine de fer, Fer- 
rifodina, &,f. Varr. Ferraria, f. Cæs. 
Ferrarium (ii) metallum (1), n. Plin. 
Metailum ferri. Liv. Croc de —, Croc 
en —, [amus ferreus. Cæs. Pluie de 
— (sur un champ de balaille), Fer- 
reus imber. Enn. Garni de —, Bardé 
de —, Ferralus, a, um. Lucr. Tac. 
Couleur de —, Ferreus color. Plin. 
De couleur de —, Ferrugineus, a, 
um. Virg. St. Avoir un goùl de 
—, Ferrum resip#re, Varr. Oulils 
de —, Ferramenta, orum, n. pl. Col. 
Voy. 40, Le travail du —, Ferraria 
(brica: Plin. Ouvrier qui travaille 

C. roncenon. Aleher où l'on 
travaille le —, C. roncs. || Fig. Âge 
de fer, Siècle de —, Ferreum sz- 
culum. Tib. De l’âge de —, Ferreus, 
a, um. Cic. Caton qui avait un corps 
et une âme de —, Cato, ferrei cor- 
poris animique. Liv. Je serais de —, 
si je ne l'aimais, Ferreus essem, si le 
non amarem. Cic. 0 cœur de —1 Ote 
ferreumntl Cic. Verlu dure et, pour 
ainsi dire, de —, Virtus dura ef quasi 
ferrea. Cic. Domination de —, Joug 
de —, Crudele imperium. Sall. Si l'on 
ae bat le — pendant qu'il est chaud, 
Wisi, dum calet, hoc agitur. Plaut. Il 
faut battre le — pendant qu'il est 
chaud, Utendum est anunis dum ca- 
lent (= il faut employer les caurages 
pendant qu'ils sunt pleins d'ardeur). 
Curt. Opus facto est, dum libido eudem 
Aæc manet (= il faulagir pendant que 
celle fantaiste dure encore). Ter. || 
2° Pointe, Bout d'une lance, d'une pique, 
d'uno fleche, etc. Ferrum, à, a. Lau. 
: Dards lerminés par un fer, Jacula 
præfxa ferro. Liv. Flèche dool le boul 
est garni d'un —, Pennatum ferrum 
(= ler empenné). Plin. Javelot sans 
—,Hasta pura. Plin. Voy. PoiNTE,8O0T. 

3° Épee, poignard, arme tranchante. 
errum, i, n. Cic. Telum,n. Cic.: Le 
trauchant du fer, Ferri acies. Plin. 
Être arwé d'un —, Esse cum telo. Cic. 
Se frayer un chemin avec le —, Viam 
ferro factre. Liv. Avec un — quel- 
couque, Telo quocunque. Quint. l'ar 
le — et par le feu, Ferru ignique. Cic. 
Liv. Ferro, igni. Liv. Ferro atque 
igni. Liv. Igni ferroque. Cic. Curt. 
l'orter dans les villes le — et la 
flamme, Urbes ferro atque igni vas- 
tare. Liv. Voy. épée 1°. || 4° Nom de 
certains outils. Ferrum, à, n. (= pic). 
Liv. (= hache). Luer. Virg. (= soc 
de charrue}). Lucer. Virg. Ov. 
raleau). {for. (= slylet à écrire). Ov. 
Z= ciseaux). Ou. elc., etc. : Ouvrir 
une roche avec le fer, Rupem ferro 
pandère. Liv. Voy. Pic, HACHE, s0c, elc. 
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{ Fer (= scalpel de chirurgien), Scal- 
prum, i, 0. Cels, Scalpellum, n. Cels. [| 
Fer à friser, Calamister, {ri, m. Cic. 
Calamistrun, 1, 0. Plaut. Varr. Serv. 
Ferrum, ji, nu. Virg. : La trace, L'em- 
preinte du fer, Calamistri vestigia. 
Cic. Parle —, Au —, Avecle —, Cala- 
mistro, Petr. Calido ferro. Virg. Frisé 
au —, Calamistratus, a, um. Cic. Vay. 
raisen. || Fer rouge, —chaud, (Instra- 
ment de torlure) Lamina (æ) ardens 
{mlis), f. Cic. (Instrument de chi- 
rurgie) fgnea (æ) lamina (æ), f. Col. 
Stigmalisé d'un — rouge, Lilteratus, 
a, um, Plaut. Apul. l Repasser da 
linge avec un fer chaud, * Ferro calids 
linlea lévigare. (Sm.). || 6° Semelle 
v'on fixe sous le pied du cheval, etc. 
Solea (æ) ferrea \æ), f. Cat. el simpl. 
Solea. Suet. Plin. : Un fer d'argent, 
d'or, Solea argentea. Suet. ex auro. 
Plin, Voy. FRanen. || Pig. En fer à 
cheval (— en forme de croissant), 
Voy. croissant 39. || 6° Au pl. 
Chaines, entraves, menottes; prison. 
(En gén.) Catenæ, arum, f. Cic. 
Vincula, orum, n, pl. Cic. (Entraves 
pour les pieds) Compedes, um, f. pl. 
ic. (Menoltes) Manicz, arum, f. pl. 
Plaut. Uor. (Prison) Custodia, æ, f. 
Cic. Carcer, eris, m. Cie. : Charger 
de fers, Jeter dans les —, Mettre aux 
—, Conjicére in catenas. Cæs. Voy. 
ENCUAÎNEN, EMPAISONNER. Meltre À 
qan les — aux pieds, [mpingÿre com- 
pedes alicui. Plaut. Voy. ENTRAvER. 
Être dans les —, chargl de —, Esse 
in vinculis. Liv. Relenir qqn dau: les 
—, În catenis aliquem fenère. Cæs. 
habère. Sail. Ôter les —, Catenas de- 
mère. Plaut. Pebarrasser de ses —, 
Er catenis solurre. Cic. Vineulis le- 
vare. Cic. Driser, Rompre ges —, 
Vincula rumpèëre. Cic. RumpYre custo- 
diam. Tac. Voy. Prison. || 7° Fig. 
Au pl. Esclavage, oppression. Vincula, 
orum, 0. pl. (ic. Catenz, arum, f. pl. 
Cu. Jugum, i, a Cu Servilus, ulis, 
€. Cic. Servitium. di, 0. Sal. : Briser 
ses fers, Vincula rumpsre. Cic. Se 
ürer des —, Jugum eruère. Liv. ercu- 
tére. Pl.-j, Voy. escLavaoe 19 et 20. 

FÈRE (La), v. de Francs (Aisne). 
*Forra et Ferra, æ, f. 

FÉRÉTRIEN, surn. de Jupiter. Fe- 
retrius, ii, m. Liv. Fi, 

FÉRIE, s. f. 1° Terme liturgique 
désignant les differents jours de la 
semaine. * Feria, æ, f. (Eccl.).[| 2° An 
pl. Jours consacres au rapos. Feris, 
arum, f. pl. Cxs. Crc. 

FÊÉRLE, adj. m. Consacré au repos. 
Feriatus, a, um. Varr, : Jours fèries, 
Fenati des, m.pl. Pl-j.Voy. réa 20. 
Jours À demi —, Dies intercisi. Varr. 

FÉRUR, v. acl. Frapper : Sans coup 
férir, Sine ullä dimicatione. Liv. Vain- 
cus sans coup —, Victi sine acie. Lin, 

FERLEN, v. acl. C. CARGUER. 

FENMAGE, s. m. Le prix convens 
pour une ferme. Mérces, edis, [. Ces 
Locatio, onis. f. Cic. Pensio, f. Col 
Dig. : Le tiers de [leurs] fermages, 
Tertia mercedum pars. Suet. Acquitler 
son —, Pensioni parère. Dig. 
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FERMANT, pari. prés. de FERMER, 
Voy. ce v. || FERMANT, ANTE, ad). 
Qu'on peut fermer. Clusilis, m.f.,e, 
2. Plin. 

4. PERAMIE, adj. 1° Qui a de la con- 
slstance, compact, dur. Firmus, a, um. 
Plin. Curt. Sulidus. Liv. Col. : Baies 
encure fermes, Solidæ adhuc baccæ. 
Col. Fromage devenu plus ferme, 
Caseus sulilior fire Col. Route —, 
Via stabilis. Cie. Sol —, Firmum 
solum., Curt. Voy. vun 4°. |} La terre 
ferme, Continens (entis) terra (æ), f. 
Nep., el pl. souv. Continens, entis, f. 
Cæs. Nep. Liv. || 2° Qui tient fixement. 
Firmus, a, um. Plin. Stabilis, m. f., 
e,n. Cie. : Couronne qui reste ferme 
aur {a tête, Corona capiti hærens (de 
hærère, eo, es, hæsi, krsum, 0.). For. 
Peu —, AMfale herens (gén. entis). Cic. 
Fondements très fermes, Firmissima 
fundamenta. Cic. || Fig. Ferme appui, 
Firmum præsidium. Cic. La conslitu- 
tion de Romulus s'est maintenue —, 
Constitutio Romuli frma mansit. Cic. 
l 8° Qui ne chancelle pas. Stabilis, in. 
. €, n. Liv. : Main ferme (d'un chi- 
rurgiea), Stabilis manus. Cels. Être 
— sur ses jambes, {nsistëre Armiter. 
Caæs. firme. Suet. Être — sur ses 
étriers, (Au pr.) In equo hrrére 
(voy. bo). Cæs. (Au fig.) In senten- 
fi& perslare (0, as, siii, stalurus), 
n. Crs. Cic. Liv. 11 était plus 
—, Il restait mieux de pied — 
Stabilior erat. Liv. (Recevoir de pied 
— le choc des ennemis, Stabili gradu 
impelum hostium ercipëre. Liv. Com- 
baltre de pied —, Constanter pugnare. 
Cxs. Les Kaas accoulumes à com- 
baltre de pied —, fomani stabili pu- 
gnæ assueli. Liv. [Le spondée] a ua 
pas —, labet stabilem gradum. Cic. 
Marche qui n'est pas —, Instabilis 
ingressus. Liv. Le fantassin n’avail pas 
le pied —, Pedes instub:lis (erat). Liv. 
]| 4° Yigoureux, fort. Firmus, a, um. 

ic. Robustus. Cic. Validus. Cic. Va- 
lens, gén. entis. Cic. = Sila santé 
était plus ferme, Si firmior esses. 
Cic. Sa santé n'est pas encore assez 
—, Nondum satis firmo corpore est. 
Cic. Nondum satis validus (est). Cic. 
— éloquence, Mobusta eloquentia. 
Quint. L'on ne saurait rien trou- 
ver de plus — (que le style de 
Lysias), Fieri nihil polest valentius. 
Cic. Quel oraleur eut un style plus 
— Quis nervosior in dicendo (fuit)? 
Cic. l bo Fig. Qui ne se laisse on 
intimider, abattre. Firmus, a, um. Cic. 
Fortis, m.f.,e, n. Cic. Conslans, gén. 
autis. Cic. : Une âme ferme, Animus 
fortis. Cic. Supnorter d'une âme —, 
d'un — courage, Firmo antino ferre. 
Cic. — daas la douleur, en présence 
du danger, Fortis in dolore. Cic. ad 
pericula. Cic. — contre la crainte, lon- 
stans adversus metum. Tac. || 6° Fig. 
Constant, invariable, inobrantable. Fir- 
mus, a, um. Cic. Slabilis, m.f.,e, 
n. (ic. Constans, gén. antis. Cic. P'er- 
linar, gén. acis. Liv. : Ami ferine, 
Amicus firmus. Cie. stabilis, Cic. con- 
stans. (ie. Rester un ami —, Fide- 
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liter in amicifiä permanëre. Liv. Esprit 
—, Stabilis animus. Cic. Avoir l'esprit 
—, Animo sfare (0,as, steti, staturus), 
n. Cic. — dans ses principes, Propo- 
siti (enaz (gen. acis,. Hor. Quint. Plus 
— dans ses espérances et dans sa 
résolulion, Spe el animo certior. Lin. 
Plus fermes dans leur opinica, In 
sententiä firmiores. Plin. Demeu- 
rer ferme dans son opinion, dans 
ses desseins, {n eädem sententia hkæ- 
rére (voy. 20). Cic. Stare in consiliis. 
Sen. Escadron plus — pour résister, 
daos sa résistance, Turma perlinacior 
in resistendo. Liv. — contre les larmes 
des femmes, Contra lacrimas mulie- 
bres obstinatus. Liv. || 7° Qui marque 
de l'assurance, de la hardiesse. Fidens, 
gén. entis. Cic. =: D'une voix ferme, 
Fidenti voce. Cic. || 8° En pari. des 
opinions, des sentiments. Qui ne varie 
pas, persevcrant, fidèle. Firmus, a, um. 
Cic. Stabihs, m. f., e, n. Cic. Per- 
linaz, gén. acis. Liv. : Opinian ferme, 
Opinio firma. Cic. stabihis. Cie. Avoir 
nne résolution —, In cerlä sententiàä 
consist®re, Cic. Très — espoir, Spes 
firmissima. Cic. Amilié —, Firma 
ainicutia. Cic. — fidélité, Fides obsti- 
nata. Tac. Vertu —, Virius nerlinar. 
Liv. || 9° Certain, assure. Certus, a, 
um. Cic. =: Revenus fermes, Certa 
vectigalia. Cic. Paix ferme, Par explo- 
rala. Cic. Paix devenue —, Paz fir- 
mafa où confirmala. Cic. 

Fenue, adv. 40 Solidemont. Firmiter. 
Cæs. Firme. Vitr. || 2° Fortement. 
Vehementer. Cic. Fortiter. Plaut. Ior. 
: Frapper ferme, Fortiler verberare. 
Pall. Lier —, Vehementer adstring’re, 
Plaut. Tenir qq. ch. bien -—, Aliquid 
vehementer retinère. Cic.]| 3° Vigoureu- 
sement. Vehementer. Cic.2:Tenir ferme, 
Resistére (n.) fortissime. Cxs. acer- 
rime. Cic. |} 4° Courageusement. Forti- 
ter. Cic. = Faire ferme, Consistère, o, 
is, stiti, 5. sup., n. Cæs. Siare, 0, as, 
steti., staturus, n. Cic. || 6° Avec as- 
surance, hardiment. Fidenter. Cic. = 
l'arler ferme, Fortius loqui. Just. || 
6° Formule d'encouragement. C. cog- 
NAQE 40. 

2. FERME, s, f. 1° Louage, bail. 
Voy. Bail. || 2° Prise à bail dos revenus 
publics Redemptura, æ, f. Liv. Ulp. 
= Duuner à ferine la perceplioa des 
impôts, Vecligalia locare. Cic. Prendre 
à — les revenus de l'État, Vectigalia 
conducëre (0, is, duxi, ductnm). Cic. 
redimëre (0, is, emi, emptum). Cic. 
Avoir la — des impôts, Vectigahia 
erercére (eo, es, cui, citum). Cac. 
{| 3° Compagnie des fermiers publics. 

ectigalium socictas (atis), f. Cic. || 
4° Domaine rural tenu à lauage. Exac- 
tement : * Fundus(i) locatus (1) ou con- 
ductus(ÿ}, m. Par peu près :(Domaine 
rural) Prædium (it) rusticum ( D. 
Cic. (Étendue de terres qu'on cullive) 
Colonia, æ, f. Col. (Maison de cam- 

agne et terres qui en dépendent) 
illa, æ, f. Cic. (Terres avec les con- 
structions qui s'y troavent) Fundus, 
i, m. Cic. = Pelite ferme, Prædiolum, 
i, n. Cic. PL.-j. Villula, æ,f. Cic. De 
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—, Villaticus, a, um. Col. Villarü, 
m. f.,e, n. Plin. Colonicus, a, um. 
Plin. Direclion d'une —, Præfectura 
ville. Varr. Surveillance on Exploi- 
lation d'une —, Vilticatio, ons, f. 
Col. Surveillant d'une —, Villicus, i, 
m. Col. Diriger ou Erploiter ane —, 
Villicare, s. parf. ni sup., n. Cic. {] 
6° Habitation du fermier et bâtiment 
d'exploitation. Agrestis (is) fabrica (x), 
f. Pall. Agreste (is) ædificium (ii), 
a. Pall. Fabricæ sedes (is), f. Pall. 
FERMEMENT, adv. {0 Fortement 
vigourousement. C. rEenuE (adv.). d 
2° Invariablement, résolüment. Firme. 
Cic. Firmiter. Plaut. Constanter. Cic. 
Certe. Cic. = Je suis fermement con- 
vaincu que Lentulns sera..., que Lé- 
pide fera.…., Mihi est eryloratissimum 
entulum futurum (esse). Cic. Mihi 
persunsissimum es{ Lepidum factunan 
(esse). Brut. ap. Cic. J'ai — résolu de 
lout dire, Certum est deliberatumque 
miAi omnia dicëre. Cic. 
FERMENT, 5. m. 1° Substance 
propre à mettre en fermentation. Fer- 
mentum, 1, N. Cels. Plin. || 2 Fig. 
Ce qui fait naitre vu entretient : Fer- 
ment de guerres civiles, Ballurum - 
vilium semen (minis), n. Cic. — de 
baine, Olium residuum (= haine qui 
dure enrore). Cic. 
FERMENTATION, 5. f. 1° Sorte 
do reaction qui se produit dans les ma- 
lières organiques. Fervor, oris, mase. 
Plin. S'expr.sonv. par dilfér. verbes 
(VOY. FERMENTER 10). : La fermenta- 
lion du moût, Fervor musli. Plina. 
Entrer en —, Être en —, Voy. r8n- 
MENTEN 419. Quand la — du moùt 
sera süffisante, Ubi mustum satis f 
ferverit. Cato. On empècbe la — du 
vin, Fervëre prohibelur vinum. Plin. 
La — a cessé, Voy. PRAMENYER Îo. 
12° Fig. Agitation. Concitatio, onis, f. 
ic. Motus, &s, m. Cic. Turbz,arum,f, 
pl. Cic.: Le fermentalion des esprils, 
Auimorum concilalio. Liv. — dans 
PEtal, Rerum tumor (oris), mase. Cie. 
Voy. AGITATION 4°. Meltre la répu- 
blique en —, le camp en grande —, 
Motum afferre reipublicæ. Cic. Ma- 
rimas lurbas in castris factre. Cic. 
ire en —, C. FERMENTER 2. 
FERMENTEN, v. n. 1° ftre en 
fermentation. (En géo.) Fermenteri, 
pass. Col. Plin. Feruëre, 60, es, ferbui 
8. sup., n. Col. Plin. (Commencer À 
fermenter) Effervesc®re, 0, is, ferbui 
et ferui, s. sup., n. Col. Confertes- 
cére, 0, is, ferbur, 8. sup., n. Col.: 
Faire fermenter la terre, Terram fer- 
mentare. Varr. Col. On laisse — la 
figue, Ficus sinitur fermeutari. Col 
Le vinaigre, Le moût a cessé de —, 
Acetum desiit spumare. Plin. Mustua 
deferbuit (de defervesc®re, 0, is, fervi 
el ferbui, s. sup., n.). Col. | 2° Fig. 
Être dans l'agitation. (En gén.) Ar- 
dére, e0, es, arsi, arsum, 0. Flor. Tu- 
mère, 60, es, mui, S. sup., n. PL.-j. 
(Commencer à fermenter) Eferves 
cère (voy. 1°), n. Cic. Erardescëre, 
o, is, arst, areum, n. Cic. : Les esprits, 
Les têtes fermentent, Animi {umeni, 
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PI.-j. Mécontentement qui fermente, 
Invidie gliscens (de glisctre, o, is,.s. 
part. di süb., à. = S'dceroltre). Liv. 

FERBIEN, v. act. d0 Fixer on objet 
servant à clore devant l'ouverture qu'il 
est destiné à bouchor. Occludære, o, is, 
clusi, clusum, act. Plaut. Claudêre, 0, 
{s, clausi, clausum, act. Cic. Operire, 
fo, {8, péri, périutn, cl. Plaut. Ter. 
: Fermer la porte (d'nne habitation), 
Ostium ou Januam occludëre. Plaut. 
Fores ou Januam ciaudëre. Cic. Fores 
ou Ostium operire. Plaut, Ter, — une 
porte au verrou, Foribus ou Üstio pes- 
aulum obdËre (o, ts, didi, ditum). Ter. 
= éh dedans tae porte aü verrou, 
Üstt{um itus obserare. Ter. Les portes 
testent ferinéus, Janu$ non paient. 
Plaut. Fermer les portes (d'ude ville), 
Portas claudére. Cæs. || Fig.Fermerses 
portes au coûsul (en parl. d'une ville), 
ortas consuli præcludë®re. Cæs. — sa 
porte (= ne vouloir recevoir per- 
tonne), Domi se includ#re. Cic. Elle 

e ferme sa porie, Ab illä exclu- 

r. Tex. Leurs portes nous sotit fet- 
wéés, Âd eôs nbbis aditüs obstrictus 
est. Cic. La porle des honneurs sl 
fermée aux plébéiens, Ad honorem 
[ler plebi obsæptum est. Liv. Fer- 
mer la potle aux vertus, aux sé- 
ditioas, Virtutibus jantam claud®re. 
Mat. Sedttionum vtas interclud®re, 
ie | Fermer les feaètres, Fénestras 
élaudëre. Cels. juugÿre (0, is, junn, 
fünctu). for. — les rideaux, Vela 
obduc#re (o, i3, dut, diclum). Plin. 
13° Clore ce qui est ouvert. (En gén.) 
laudFre {voy. 19), act. Cic. Occludëre 
(tay. do, act. Cie. (Au moyen d'un 
terron, d'une serrure) Obserdre, act. 
Col. (En copvranl) Opctire (voyg. 40), 
del. ep. (En soucant) Déitrare 
act Vitr. = Le lemple de Janiis est 
fermé, Janus clausus (est). Suet. Fer- 

et les boutiques, Tabernas clau- 

re. Cle. océlud®re. Cie, — les édi- 
Gces, Ædificia obseraré. Liv. — les 
jarres avec dès couvercles, Dolia 
operculis oblurare. Viir. — avec des 
couvercles d'or et d'atgent l'orifce des 
ämpbores, Operfte summas amphoras 
auro et argento. Nep. Être transporté 
en ie lermee, Opert& lecticà ferri. 
Cic. | Fig. LE A fermer boulique aux 
marchands, Negutiatorès præclusit. 
Suet. — ga banque (— cesser d'être 
banquier), Argentariam dissoluëre (0, 
is, solvi, solutum). Cie. — les tribu- 
Dsox (= snspenre le cours de la 
justice), Justilium sumêre (o, ïs, 
sumpsi, sumplum). Tac. — sa bourse 
fre pas dooner d'argent}, Rem fumi- 
iarem claud”re. Cic. || 3° Rapprocher 
l'une contre contre l'autre des parties 
dont l'ecartemont formait uno ouver- 
ture. Comprimèëre, 0, is, pressi, pres- 
sun, acl. Cic. : Fermer la main, les 
doigts, Comprimére manum. Cic. di- 
gios. Cie. Aclion de — la main, Di- 
gtlurum contractio (onis), f. Cic. — le 
poing. Pugnum fac#re (to ie, feci, fac- 
fun), Cic. Manum in pugnum compri- 
mêre. Quint. — les paupières, Pupulas 
claudFre. Cie. — les yeux (aux mos- 
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rants), Oculos operire. Plin. oppri- 
mère. V.-ar. Yeux fermés, Oculi 
compressi. Uic. Fertper les yeux quadd 
il éclaire, Ad fulgura connivère (eo, 
es, nivi el niri, 8. aup.), n. Suel. 
— un œil, Allero oculo connivere, n. 
Cic. Je n'ai point fermé l'œil de la 
nuit, Somnum hac nocte oculis non 
vidi meis. Ter. || Fig. Fermer les yeux 
aux iguoranis, fmperibrufh mentes 
cæcare. Cic. — les yeux sor certaines 
choses, sur un crime, sur une of- 
fense, sur des fautes, Quibusdam in 
rebus connfvuêre, n. Cic. Scelus præter- 
millére (o, {s, misi, missum). Cic. In- 
jutidm rélinqu?re (puis liqui, Hctum). 
Cic. Peccatis indulgére (eb, es, duls, 
dultum), ÿ. Cie. — les yeux À 
denée, Afanifestis repugnäre, n. Quint. 
[| Fermer la bouche 4, qgà, (Aa pr.) 

s (alicut) opprimère. Ter. (Au fig. Lui 
défendre de parier) Âlicui linguam 
comprimère. Plaut, ds consufre {o, ta, 
sui, sutum). Sen. (Le réduire à üé pon- 
voir repondre) Aliquerm confufare. 

er. Cie, Boaches fermêes par l'es- 
clavage, Üra serviiute obsæpta (pass. 
de obsæpire, db, is, sæpsi). Pl.-j. 
il Sayon fermé par uné agfafe, Sa- 
gum fibulä consertum (pass. de coà- 
serfre, 0, is, serui). Tac. Fermer une 
lettre, (La plier) Epistolam compli- 
care. Cic. (La sceller) Epistolam con- 
signare. Plaut. || 4e Clcatelser, Clau- 
dère (sog- 40), act. Plin. = Fermer 
une plaie, une blessure, Vulnus clau- 
dÿre. Plin. explëre (eo, €s, plevf, ple- 
tum). Plin. feplôre. Plin. conglutinare. 
Plin. contrahëre(o, is, fra, tractum). 
Plin. l'laie, Cicatrice fermée, Cicd- 
trix obducta. Cie. || Fig. Fermer les 
blesstfes d'ane province, Vulnera 
proviñciæ imposlid sdnare. Cic. Plaies 
qui semblent fermées, Vulnera quæ 
videniuf consanuisse (de consanescère, 
o, is, 8. Ssnp., N.). Cie. || Se Bou- 
cher, obstruer, empêcher l'accès, l'en- 
troo où [a sortie. Élaudere (voy. 1 
act. Cic. Præclud?re (voy. 1, acl. 
Cæs. Cic. Intercludére, act. Cic. Obs- 
ifuëré, 0, is, struri, siructüm, acl. 
Cæs. Cic. Obsæpire, io, is, sæpsi, 
séptum, act. Liv. 2: Les Gaulois fer- 
ment la route, Galli claudunt viam. 
Liv. Fermer les passages, Aditus 
obstruëre. Cic. intercludère. Uic. Tron- 
vant devant lui lous les passages 
fermés, Omnf interclusus ttinere. 
Cæzs. Il s'eflorce de fermer le pas- 
sage à l'armée, Conalur exercitum 
itinere prohibère jeo, es, but, bitum). 
Cæs. Un mur ferme le passage, 
{ter murus intercipit (de intercipFre, 
10, cepi, ceptum). Curt. Les Alpes. 
dont l'hiver a fermé les roules, 
Clausæ hieme Alpes. Liv. Chemin — 
par les buissons, Via inferclusa vir- 
gultis. Cic. Fermer l'entrée d'un pool. 
Puntem claud're. Tac. — l'entrée d'un 
port en cuulant ua navire, Navem sub- 
mersam faucibus portüs objicére (io, 
is, jeci, jectum). Cæs. — un port à 
qqu, Aliquem a ports ezcludëre. Cic. 
— À l'ennemi l'accès de la 


Aliquem a sinu dimultère 
missum). Cic. Amicitiam alieui renun- 
tiare, 
fermes toù cœur (= que to me cacbes 
tes sentiments), 

VAE cacaen d°, et Se cacnen 20} 


lace, 
l'entrée de la Gaule, A6 oppido ad- 
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versarios inlercludère. Ces. Ifosle 
Gallid arcère (eo, es, cui, s. sup.). 
Cic. — tout asile aux méchants, 
Perfugla improborüm obstruïre. Cie. 
— la retraite aux Romäins, Re- 
manos reditu intercludère. Cas. il 
Pig. Fermer à qqn le chemin des 
mägistralures, Jler ad magistraius 
alicui obsæpire. Liv. Se — à jamais 
l'entrée du séoat, In perpetuum sibi 
curiam 
loules 
Ab omni doctrinä excluditur. Cic. 
Fermer l'oreille à la vérité, Claud£re 
aures verilati, Cie. — l'oreille aux 
pritres de la noblesse, Nobilitatem 
repudiare. Cic. || Fermer son cœur 
vi- 


récludYre, Cie. L'accès de 
es sciences fai est Er 


qa (—= lui relirer son amilié), 
Ces {s, misi, 


%v. Il semble que tn mé 
Celari videor a te 


té. 1! vit Tibère fermant son âme, 


son cœur, Tiberium clausum vidil. 
Tac. Fermer son ânreé, sos cœnr aux 
resolulions générenses, À consiliis 
fortibus refug?re (io, is. fugi, girls 
tr. Ge] do Enclore. Szpire (vay. 5° 
act. Col. 

clausum (voÿ. 1°). Tac. Voy. en- 
cuonx 40, || 7° Fig. Terminer. Con- 
cludëre 


3 Enceinte fermée, Spatium 


voy. 10), act. Cæs. Claudëre 
voy. 10), at. Cic.: Perwer la marche 
— former l'arrière-garde), Agmen 


claud®re. Cæs. cogëre (o, is, coegi, 
coactum). Cic. Liv. 


Fenuen, v. D. C. Se r&nAmEn. 
Se PrenyEn, v. 4° lPron. et Réf. 


Cesser d'être ouvert. Claudi, or, Eris, 
clausus sum, pass. Cic. Et tous les 
pass. des v. 


acl. cités à FERMER 3 
es yeux 8e fermeut, Oculi compri- 


mun£ur (de comprimi, or, éris, pressus 
sum, pass.). Sen. Quand les yeux sd 
— par besoin de dormir, Oculis sonne 
conniventibus de connivère, €0, es, 
nivi et niri,s. sap., n.). Cic. Les yeux 
des poissons ne 8e — pas, Pisces 
oculos non integunt (de integère, 0, 
teri, lectum, = couvrir). Plin. Si les 
paupières me se — point, Si pal- 
pebræ non coeunt (de coire, ee, is, ivi 
et ii, ttum, 0.). Ces. Lenrs lèvres s@ 
—, Labra concurrunt (de concurrère, 
o, curri, cursum, n.). Sen. coeunf. 
Quint. Les pinces (de l'écrevisse) se 
—, Forfices coeunt. ! 
facilement, Clusilis, ra. f.,e, n. Plin.f 
2o Se cicatriser. Claudi (voy. 1°}, pass. 


lin. Qui se ferma 


Cels. Voy. Se cicaraiser. || 3° Fig. 


Rén. Auc. S'arréter à (une résolution). 


Voy. S'anrèTer 9, Se D&CIDER 2°. 

FERMETÉ, s. f. 1° Consistance, du- 
reté d'un corps. Firmitas, atis, [. Cæs. 
Soliditas, f. Cie. Voy. CONSISTANCE 29, 

2 État de ce qui est fermement fixé. 
Firmitudo, dints, f. Cæs. Firnalas, 
atis, {. Cæs. Stabilitas, f. Cie. : La 
fermeté du pont, Firmiludo ponlis. 
Cæs. La — de l'infanterie, Stabilitas 
peditum. Cæs. |} 3° Force, vigueur phy- 
slque. Firmitas, atis, f. Cic. : La fer- 
meté dela voix, Vocis frmitudo. Ad 
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Her. firmitas. Quint. Voy. ronce. | 
&o Hardiesso, assurance. Fiducia, æ, {. 
Cic. Fidentia, f. Cic. Audacia, Ë Clic. 
2 Répondre avec fermeté, Firme res- 
ondère. Pl.-j. Voz- ASSONANCE 40. || 
° Sûreté : Fermeté de main (d'un chi- 
turgien), Stubilis (is manus (&s), [. 
Cels. Voy. sOugré. || o Fig. Roctitude 
ot solidité (de l'esprit} : La fermelc de 
l'ésptil, Solida ingenit vis. Quint. 
Voy. souioiré, || 7° Executlon vigou- 
reuse (dans les arts), concision et force 
(au style). Aobur, boris, n. Quint. 
ervi, orum, m. pl. Quint. 21l a moins 
de fermeté (dans son style), Afinus 
Aabet lacertorum. Quint. Ï 8° Énvrgle 
Morale. Firmitas, atis, F. Cic. Anti 
frmitudo (dinis), f. Cic. Constantia, 
æ, f, Cic. Fortitudo, dinis, f. Cic. 
Robur, boris, n. Cic. = Fermeté d'âme, 
de cœur, de caractère, Ânimi frmutas. 
Cic. firmiludo. Cie. robur. Cic. — 
d'âme dans la douleur, Robur contra 
dolores. Quint. Animi in dolore obsti- 
nalio (onis), f, Sen. — dans les périls, 
Fortitudo in periculis. Cic. Sans rien 
perdre de sa —, Nihilo demissiore 
ahimo. Liv, Qui a de la —, C 
penur (adj.). Avec —, C. reRME 
pas Manque de —, C. rAinLEsS&. 
ui manque de —, C. FAInLE. 
PERMETUNE, 8, f. 1° Ce qui sert 
à fermer. Clausira, orum, n. pl. Cic. 
Voy.cLôrure le. |] 2° Action de fermer. 
e tourne par un v. = || ordonna la 
ermelure des bautiques, Claudi la- 
Dernas jussit. Liv. Voy. rEnMEn. 
FERMIER, 8. D. 10 Colui qui prond 
à ferme les revenus publics : Fermier 
des impôts, Vectigalium redemptor 
oris), m. Dig. — génveral des impôts, 
blicanus, i, m. Cic. — du péage 
d'un pont, Pontis redemptor, m. Dig. 
— du péage d'un port, Portitor, oris, 
m. Cic. — de la dlme, Decimanus (ou 
Decumanus), À, m. Cic. — des pälu- 
rages publics, Pecuarius, ti, m. Liv. 
Voy. arrenuen 2°. Femme du — gé- 
néral des impôts, Publicana (æ) mulier- 
eula (æ), f. (avec une ilée de mépris). 
Cic. Femme du — des dimes, Decu- 
mana, æ, f.Cic. l 2° Celul qui prond une 
terre à ferme. (Exactement) Agri ou 
Agrorum conductor (oris), m@. Col. 
PL-j. (Celui qui exploite un domaine) 
Colonus, i, m. Col. (Surveillaut d'un 
domaine) Villicus, m. Cic. = Le be- 
soin d'avoir des fermiers, Necessitas 
agrorum locandorum (— d'aflermer 
les terres). Pl.-j. Un bon fermier, 
Idoneus(agrorum) conductor. Pl.-j. Tu 
es entré ici aon comme propriélaire 
mais comme —, Non dominus isto sed 
colonus intrasti. Sen. Femme du —, 
Villica, z, f. Col. Colona, f. AA 
FENMIÈNE, 8. [. e Colle qui 
rend à ferme. Conductriz, icis, f. Dig. 
[| 2° Épouse d'un fermier. Voy. rEn- 
MIER 10, 20, . 
FENMOIR, 8. M. C. AGRAFE. 
FEROCE, adj. Farouche et cruel. 
Truz, gén. ucis. Cic. Truculentus. a, 
um. Plin. Crudelis, m. f.,e, n. Cic. 
Sævus, a, um. Cic. 2: Béle féroce, (En 
gén.) Immanis (is) bestia (æ), f. Cic. 
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Ssva (æ) fera (2), f. Tib. Ov. (De 
graade taille) Bellua (æ) fera (æ) et 
tnmanis (is), [. Cic. Dellua sæva. [or. 
Tribun —, Truz tribunus. Cic. Na- 
lure —, mmanis nalura. Cic. Cruauté 
—, Inhumana crudeli(as. Liv, 

| FEROCITÉ, s. f. Quatité de ce qui 
est feroce. Crudelitas, alis, F. Sull. 
Sævilia, 2,1. Quint. Plin. Inmanitas, 
atis, f. Cic. : Férocité des bèles sau- 
vages, (Ferarum) sævilia. Quint. Acte 
de —, Facinus immane. Cic. trucu- 
lentum. Ad Her. 

FERRARE, v. d'Italle. Alieni Forum 
(i), 0. Tac." Fértara él Ferraria. æ, f. 

FENRE, ée, part. passé Je FERRER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Garni do fer. 
Voy. rrnnen 10.,]| 2 Aui piods de qui 
on a atlacho des fers. Voy. rEnnxn 20. 
I Fig. Ferrè (= fort) sur l'agnicul- 
lure, Rerum rusficarum callidus (a, 
um). Col. Etre — à glace sur une ch., 
Rem pulchre callère (eo, es, lui, s. 
sup.), n. Ter. Qui n'est pas bien — 
sur une cb., In re inermis (ta. f., €, 
0.) ac nndus (a, um). Cic. || 3° Rondu 
ferruginoux : Ean ferrée, (Uù l'on a 
éleiut du fer rouge) Aqua ferraria. 
Plin. (Qui conteut du fer) Aqua 
ferrata. Sen. l 4&o Gärni de cailloux. 
Silice stratus (a, um). Pall. 

FERNREMENT, 8. m. Outil de fer. 
Ferramentum, i, 0. Varr. Col. 

FENREN, v. act, 40 Garnir de fer 
: Ferrer des roues, Rolas ferro vin- 
cire (io, is, vinri, vincium). Quint. 
— des souliers avec des clous d'or, 
Aureos claves crepidis suppingëre (0, 
is, pegi, pactum). V.-Maxz, Jambages 
ferrés, Postes ferrati. Virg. |} 2° Fixer 
un fer au bout de : Javelot ferré, Ja- 
culum ferro præfirum (pass. de præ- 
figire, b, is, Ari). Liv. [Hasta ferrata. 
Liv. || 3° Attacher un fer au pied de : 
Ferrer des mules, Mulas calceare. 
Suet. — d'or les bètes de trait, Ju- 
mentis soleas ex auro indu”re (0, is, 
ui, ulum). Plin, || € Garnir de cailloux : 
Perrer une route, Viam silice sternêre 
(o, is, sfraui, stratum). Liv. 

FENRUGINEUX, EUSE, adj. 4° Qui 
est de la nature du fer. Ferrarius, a, 
um, Plin. |} 4° Qui a un goût de fer. 
Ferrugineus, a, um. Plin. |] 3° Qui con- 
tient du for. Ferratus, a, um. Sen. 

FENTE (LA), n. de plus. v. do Franco. 
* Firmitas, atis, 

FERTILE, adj. {° Qui rapporte des 
fruits, dos grains, etc., en abondance. 
Fertilis, m. f.,e,n. Cic. Fecundus, a, 
um. Cic. Ferar, gén. acis. Cic. Uber, 
géo. eris. Cic. Opimus, a, um. Cic. = 
Les terres, Les iles les plus fertiles, 
Feracissimi agri. Cæs. nsuls fruc- 
fuosissimæ (de fructuosus). Cic. Les 

arlies les plus — de la Germanie, 
‘ecundissima Germaniz loca. Cæs. 
La partie la plus fertile de la Sicile, 
Uberrima Siciliæ pars. Cie. — en 
céréales, Fertilis frugum. Liv. Ferar 
frumentis (à l'abl.). Quint. 1 2° Fig. 
Qui produit beaucoup. Fecundus, a, um. 
Cic. Ferar, gén. acis. Cic. Uber, gén. 
eris. Cic. : Les ressources d'un fer- 
Ule génie, Fecundi pectoris artes. Cic. 
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Tewps plus — en verlus, Ælas vir. 
lulu feracior. Liv. Cette année a 
été — en poëles, Magnum proventun 
poelarum ie annus attulit. PL.-J, 
FERTILISEN, v, act. Rendre fer. 
til. Lætifcare, act. Cic. Plin. = La 
terre est ferlilise par les labours, 
Fossionibus terra fecundior fit (de 
fieri, fio, factus sum, pass.). Cic. Voy. 
FÉCONLER. 
FERTILITÉ, 8. f. 1° Qualité de ce 
ui est fertile. Fertilitas, alis, f. Cie, 
ecunditas, f. Cic. Ubertas, f. Cie. 
Feracitas, À. Col. + Une aonée de fer. 
tilité, Annus fertilis. $en. Avec plus 
de —, Feracius. Liv. Voy. RéCONDITÉ. 
I £o Fig. Fécondite de hesprit Fecun- 

ilas, atis, f, Clc. Ubertds, Î. Cié 
Voy. FÉCONDITÉ. 

FÉAULE, s. f. 4° Sorte de planta. 
Ferula, æ, f. pli I 2° Palette pour 
frappur les écoliers. Ferula, æ, [. For. 
Juv. || 3° Fig. Autorile, surveillance + 
Tu t'étals placé sous ma férule, Te in 
dfsciplindh meam. tradideräs. Cié, 
N'ètre plus suus la — de qqn, Er 
magisterio alicujus ercessisse. Plaut. 

FERVEMMENT, adv. Avec fertenf. 
Ferventer. (Ecci.). VOY. ARLEUVENT. 

FERNVENT, ENTE, adÿ- Qui a de la 
ferveur; où il ya de la ferveur. Fer- 
vens, gén. entis. (Eccl.). Voy. AnD&sT. 

FERVEUR, s, f. Ardeur pour es 
chosos de piete. Fervor, oris, mast. 
{&ccl.). Voy. anoeoh. 

FESCENNIN, ne, adj. $e dit d'uné 
poësle grossière chez les Romains. Fes- 
cenninus, a, um. Uor. Liv. 

FÈSSE, 8. [. Partie du corps. Clunti, 
is, fém. Ior. Cels. Plin. mase. Plaul. 
Juv. Mart. Natis, is, f. Hor. 

FESTIN, 8. m. Repas somplueur. 
Convivium, ii, n. Cic. Epulz, arun, 
f. pl. Cic. = Grand festin, Conviviun 
grande. Quint. amplum. Suet. Epule 
amplissimæ. Czs. — somptueux, splen- 
dide, Cenoc (æ} sumptuosa (æ), f. Cie. 
Convivium luzurosum. Quint, Pro- 
fusæ epulæ. Cic. — public, Conviviun 
publicum. Cfc. Dresser, l'réparet, 
Faire un — somptueux, splendide, 
superbe, magnifique, Convivium appa- 
rare opipare lady. .Cic.exornare scile, 
Sall. comparare magnifice et ornate. 
Cic. ornare magnifice splendideque. 
Cic. exstruÿre magnifico apparatu. 
Sen.-rh. Donner un — sur le forum, 
Convivium habëre in foro. Sen.-rà. 
Les festins qui 8e donnent au Capi- 
tole, Epulæ, quæ in Capitolio eduntur. 
Liv. Inviter à on festin, {n conri- 
vium arcessëre. Ter. Ad conviviur 
rogare. Just. Admetltre à uo —, 
Convivio accipére. Cic. excipere. Cic. 
Adhibeëre convivio. Cæs. in convivium. 
Cic. Aller à, Se rendre à un —, Con- 
vivium où Epulas inire. Cie, In çon- 
vivium venire. Cic. Faire —, Etre 
d'un —, Preadre part à uu —, Îs 
convivio esse. Ter, interesse, Cic. Con 
vivari, dép. Ter. Cic. Être toujours 
en festins, În conviviis versart, dé 
Cic. Quitter le festin, Sorlir de la salle 
du —, Convivium relinguÿre. Liv. Ex 
convivio egredi. Liv. De convivio dit- 
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œed?re. Liv. Peadant le —, Dans'un 
—, Dans les festins, In epulis. Cic. 
Inter epulas. Sall. [Remeure une 
lettre] à qqn pendant le festin, Alicui 
accubanti in convivio. Nep. Celui qui 
donne le —, Convivator, oris, m. Sen. 
De —, Desfeslins, Convivalis, m.f., 
«, 0. Liv. , 
. FESTINER, v. D. Faire festin. Voy. 
FESTIN. 
. FESTON, 9. m. 1° Guirlando de 
feuilles et defleurs. Serta, orum, n. pl. 
Plaut. Cic. Virg. || 4° Ornemont d'ar- 
ebitecture. Encarpa, orum, spl Vitr. 
FESTOYER, v. act. C. En 20, 
FÈTE, s. Î. 1° Jour consacre à des 
ectes de religion. (En gén.) Dies (ei) 
festus (i), m. Gic. (Jour férié) Dies 
feriatus. m. Pl.-j. Dig. Pere de jours 
fériés, de jours de fête) Feriz, arum, 
f. pl. Plin. (Féte aannelle) Sollenne, 
üs, n. Liv. : Observer les fèles, Ferias 
cuslodire. Plin. Célébrer des — an- 
aiversaires, Anniversarios dies fesios 
ag7re. Cic. Céléhrer une fèle en l'hon- 
vear des murls, Afortuis parenlare, n. 
Cic. Célébrer les fêtes annuelles des 
dieux, Dies festos et sollennes deorum 
cekbrare. Cie. La fêle de la Bonne 
Foi, Fidei sollenne. Liv. Les fèles 
d'Isis, Isidos sollennia (ium), a. pl. 
Prop. Les — ea l'honneur de Bac- 
ebus, Les — de Bacchus, Liberalia, 
jum, a. pl. Cic.; de Cérès, Cerealia, 
tum, 0. pl. Cic. ; du dieu Consus, Con- 
sualia, ium, n. pl. Cic.; de Faunus, 
Faunalia, um, n. pl. Uor. ; de Juann, 
Hatronalia, ium, a. pl. Ov.; des 
dieux Mânes. Feralia. um, n. pl. 
Varr.; de Palès, Palilia et Parilia, 
tum, n. pl. Cic. Ou.; de Quirinus, 
Quirinalia, tum, 0. pl. Cic. ; de Flore. 
Floralia, iorum (Just. Prisc.) el ium 
(Prise.), dat. ibus, n. pl. Varr.; des 
dieux Lares, Compitalia, torum (Cic. 
Char.) el tum (Char.), dat. ibus, n. 
1. Varr.; de Nepluue, Neptunalia, 
tum eliorum (Char.), dat. ibus, n. pl. 
Varr. : de Saturne, Saturnalia, iorum 
{Macr. Char.) el tum (Char.), dal. 
ibus, n. pl. Cic.; du dien Terme, Ter- 
minalia, torum(AMacr.) el ium (Char) 
dal. ibus, a. pl. Cic.; de Vulcain, Vu 
canalia, iorum (Sall. Char.) et ium 
(Chare), dal. idus, a. pl. Col. ; de Pan, 
upercalia, iorum (Seru.), dat. ibus, 
o. pl. Cic.; de Minerve, Quinquatrus, 
uum, dat. ‘bus, f. pl. Cic. Le pre- 
mier, Le secund jour des — de Sa- 
lurde, Prima, Secunda Safurnalia. 
Cie. |] 2e Rejouissance. (En gén.) Dies 
ei festus (1), m. Cic. (Jour férié) 
tes feriatus, m. Pl.-j. Dig. (Jour de 
gallé) Dies lepidus, m. Plaut. (Fête 
annuelle) Sollenne, is, a. Liv. (Jenx, 
représentation) Ludi, orum, m. pl. 
Cic. Liv. : Jour de fêle, Mème tra- 
duet. C'est pour nous jour de —, 
Ferinti sumus, Cic, Une — publique, 
Publicum sollenne. Liv. — donnée an 
peuple (— spectacle), Populare (is) 
aunus (nenis), n. Cie. — de village, 
Paganicæ (arum) ferie (arum). Varr. 
Fagrmalia, ium, n. pl. Varr. Maison, 
Village en —, Festa domus. Tac. 
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les jours en —, Occupare dies ludis. 
Suet. — de naissance, Natalicia (s.-e. 


jardins sa — de naïssance, Dat in hor- 
tis nalalicia (orum), n. pl. Cic. À ta 
—, À ma — de naissance, Natali die 
tuo. Cic. Natali meo. Cic. || Fig. Faire 
fête à qq, Aliquem benigne ou lepide 
accipère (io, is, cepi, ceplum). Plaut. 
Dunner une — à qqn, Accipére ali- 
quem festive. Plaut. Faire — à qq. 
ch., Re delectari, pass. Cic. frui (or, 
Fris, fruitus el fructus sum), dép. Cic. 
Faire — d'une ch. à qqn, Spem alicui 
de re injicére (io, is, jeci, jectum). Cic. 
Se faire une — de qq. ch., Alicujus 
rei gaudium ou Lætifiam præcinére (10, 
ts, cepi, ceplum). Ant. ap. Cic. [irt. 

FÊTER, v. act. {o Célebrer (une 
fôto). Celebrare, act. Cie. = Féler un 
jour de naissance, Diem natalem con- 
celebrare. Plaut. — des anniversaires, 
Anniversarios dies festos agëre {o, is, 
egi, actum). Voy. cuñmen 29. {| 20 Fig. 
Faire un joyeux accueil {à qqn.). Fes- 
tive accip“re (to, is, cepi, ceplum), 
acl. Plaut. 

FÉTIDE, adj. Qui a une odeur forte 
et desagreable, Fætidus, a, um. Cic. 
Teter, ira, trum. Cxs. : Odeur félide, 
Odor fœtidus. Cæs. fœdus. Cels. teter. 
Cæs. Col. grauis. Plin. Êlre —, Fæ- 
tre, e0, es, S. parf. ai sup., n. Col. 

FÉTIDITÉ. 8. f. Qualite de ce qui 
est fétido. Fœtor, oris, masc. Cic. Col. 
Graveolentia, z, f. Plin. Odor (oris) 
fætidus (1), masc. Cæs. Voy- FÉTIDE. 

FÉTOYER, v. ACL. C. FÊTER. 

FÉTU, 5. m. Brin de paille. Fes- 
tuca, 2, f. Plin. |} Fig. Je ne donncrais 

as de cela ua fêtu, [d flocci non facio. 
ic. Ne pas valoir un —, Nahilt esse. 
Plaut. 

1. FEU, 5. m. 1° Fluide impondé- 
rable formé de lumière et de chaleur. 
Ignis, is, m. Cic. : Faire du feu, Al- 
lumer du —, Ignem facÿre. Cic. — 
allumé en dessous, Succensus ignis. 
Cic. Voy. accomen. 11 fit faire du — 
avec du bois vert, Jgnem e lignis vi- 
ridibus fieri jussit. Cic. Faire jaillir 
le — d'un caillou, Ignem e silice eli- 
dëre. Plin, Le — jailht du choc, Ignis 
couflictu elicitur. Cie. ab ictu resilit. 
Plin. Souffler le —, Ignem sufflare. 
Plin. conftare. Plin. Raviver le —, 
Flammam excitare. Curt. Rallumerle 
—, Ignem reparare. PL.-j. Prendre du 
— au — (de qqn), Ab igne ignem 
capëre. Cic. Mettre le — à une ch., 
Ignem alicui rei inferre. Cæs. admo- 
vére. (ic. Rem incend®re (o, is, di, 
censum). Cic. Voy. ALLUMER, INCEN- 
pien. Meltre dans le —, In ignem 
imponère, act. Ter. inferre, acl. Cæs. 
Jeler dans le —, In ignem injicère, 
act. Ter. projicére, act. Cxs. Fig. 
Jeter de l'hmle sur le —, Oleam ad- 
dëre catnino. Hor. Laisser du — sous 
la cendre, Obrulum ignem relinquère. 
Liv. Eteindre le —, fgnem restinguÿre. 
Cie. Le — s'éteint, Ignis perit. Sen. 
Voy. ÉTEINDRE 410, S'éreinvrae 1°. 


Festus pagus. Hor. Habits de —, 
Lxrlus (i) cultus (Us), m. s. Tac. Passer 


cena), æ, f. Cic. 11 célèbre dans ses 
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Doaner, Produire du —, fgnem red- 
dère. Sen. gignëre. Sen. przbère. Plin. 
Prendre —, fgnem comprehendëre. 
Cæs. Concipère flammam. Cæs. Ardes 
cére, 0, is, arsi, arsum, n. Plin. Vorg. 
S'enrLammen. Prendre — au con- 
lact du —, Admolo igai ignem con- 
cipëre. Cic. Être en —, Ardëre, co, 
es, arsi, arsum, n. Cic. Le principa 
do —, Jgnea vis. Cic. Les astres sont 
tuut de —,ne sont que —, Sidere 
tota sunt îgnea. Cic. Les étoiles sont 
de —, Sunt stellz nalur& flammes. 
Cic. Couleur de —, Igneus color. Plin. 
Il 2° Matitre allumes pour chauffer, 
pour cuire. fgnis, is, m. Cic. = Avoir 
un bun feu, Faire bon — dans sa 
cheminée, Camino lueulento uti. Cie. 
Demander ua peu de —, Poscère igni- 
culum (de igniculus, t, m.). Juu. À 
grand —, Magno igne. Plin. Faire 
Cuire à pelit —, à — doux, Deco- 
quere ot igni. Varr. leniter. Plin. 

ni gni coquêre. Plin. Cuissou à petit 
—, Diulina coquitatio. Apul. L'eau 
bout sur Île —, Aquæ effervescunt 
subdilis ignibus. Cie. Approche-toi 
du —, Accede ad ignem Aunc. Ter. 
Se faire suer devant le —, Sudare 
ad ignem. Plin. Réchaufler ses mem- 
bres auprès du —, ilefovère arlus ad- 
moto igne (— au moyen d’un brasier 


qu'on approche). Curt. {| luterdire à 
qan l'eau et le fen (= le banair), 


qué et igni interdicère alicui. Cic. f 


3e Foyer, cheminée. Focus, i, m. Cic. 
Caminus, m. Cic. = 
de son feu, Ad focum sedère. Cie. |] 


Être assis au coin 


Fig. Ne bouger du coia de son feu, 
Tempus in secessu ag%re. Suet. Voy. 


RETRAITE. || 6° Monage, famille. Focus, 
i, m. Hor. : Coiu de terre qui contient 
cinq feux, Agellus habitatus quinque 
focis. Uor. || Fig. Nous sommes saos 


feu ni lieu, Nobts lar familiaris nus- 


quam ullus est. Sall. Homme sans — 


ni lieu, Homo ejectus. Gic. || 5° Ma- 


tière allumée pour eclairer, pour servir 
de signal; flambeau, fanal. Ignis, is, 


em. Liv. Lumen, minis, u. Cic. Liv. : 
Les oavires entrelieunenl des feux, 
Lurmina naves habent. Liv. Il ordonne 
d'allumer le plus de — possihle, 
lgnes quam cereberrimos fieri jubet. 
Sall. Des — allumés sur les bau- 
leurs d'Orés avaient averli Philippe, 
Philippum ignes ab Oreo editi mo- 
nueran. Liv. Agiter en l'air uo fen 
(comme signal}, fgnem lollëre. Cic. 
Un — agilèé sar une hauleur, Ignis 
e specul& sublatus. Cac. elatus. Liv. 
I 60 Metéore lgné, astre. Ignis, is, m. 
ic. Ardor, orts, masr. Cic.: Feu qui 
jaillit du choc des auages. Erpressus 
nubium conflictu ardor. Cic. Feux qui 
tombent du ciel, Ignes decidui. Plin. 
Voir du côlé de l'occident le ciel 
tout en —, Vidëre ab Occidente cæli 
ardorem. Cic. [Les astres], ces feux 
élernels, HU sempiterni ïgnes. Cie. 
jh 7° Lumiére ‘des astres). Jonis. is, 
w. Varr. Cic. Ardor, oris, masc. Lucr. 
Cie. Virg. = Le feu des étoiles, Ardor 
stellarum. Cic. Voy. LumÈnE. || 8° Cha- 
leur (du soleil). Ardor, oris, mase. Cic. 
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Sen. : Les feux du soleil, Solis ar- 
dores. Cie. Voy. cnauecon. || 9° Éclat 
que lanco une pierre precieuse. Îgnis, 
ts, m. Plin. Iguiculus, 1, m. Plin. 
Lux, ucis, f. Lucr. Plin. Fulgor, oris, 
masc. Plin. : Les feux d'une escar- 
boucle, Carbunculi ignts. Plin. fulgor. 
Plin. Les — d'une émeraude, Sma- 
rogdi lur. Lucr. L'onyx lance des 
—,Onyz igniculos habet. Plin. l’ierres 
sans —, Gemuzæ non emiltentes lucem. 
Plin. || 10° Maticre allumee en signe 
de rejouissance : Feux de joue, Festi 
ignes. D'apr. Stat. (Silo.,1v, 8, 35.). 
I 11° Matiore allumoe qui est l'objet 
‘un culte. Jgnis, is, m. Cie. = Le leu 
éternel de Vesta, Ignis Vesiæ sempi- 
tenus, Cic. Des feux sacrés, Sancti 
ignes. Virg. || Fig. Le feu sacré de 
la gloire, Ad gloriam mentis ardor 
{oris), m. Cic. Animé du — sacré de la 
loire, Ad gloriam inflammalus. Cic. 
Nano le feu sacrè (= du géme), 

ivino ingenio esse. Cic. ll ne peut 
yavoir de vérilable poèle sans — 
sacré, Paeta bonus nemo sine inflam- 
malione nximorum ersistére potest.Cic, 
| 12° Matière allumeo pour incendior. 
Er gén.) Ignis, is, @. Liv. (Torche 
enflammee) Far (acis) ardens (entis), 
et abs. Far, acis, f. Liv. : Qui a le feu 
dans les mains, fguibus armatus. Liv. 
Le — vuie, Faces volant. Vig. Lancer 
le — sur les inaisons, Ardentes faces 
in lecta jacëre. Liv. || 13° Incendie, 
embrascment. Jgnis, is, m. Liv. In- 
cendium, tt, n. Cie. : Metire le feu à 
ane tonr, à des maisons, au Capitole, 
à la flotte, Ignuem turri adigère. Cæs. 
Tectis ignes inferre. Cic. injicëre. Liv. 
In Capitolium faces ferre. Cic. Classem 
infiammare. Cic. On avait mis le — 
à ma maison, Mea domus ardebat 
ignibus injectis. Cic. Le — éclala 
sur plusieurs points 4 la fois, Plu- 
ribus simul locis ignes coorli sunt. 
Liv. La tour preod —, Turris flam- 
mam concipit. Cæs. Qui a pris —, 
Comprehensus flammd. Hirt., el abs. 
Comprehensus, a, um. Liv. Tncli- 
oium aincendié par suite d'un — 
de cheminée, Triclinium flrgrans ex 
conceplu camini. Suet. Le — est à 
la ciladelle, Incendium est in arce. 
Quint. Être en —, Ardére (vay. 
{o), n. Cic. Flagrare, n. Cie. Etre 
lout en —, Conflagrare, u. Cic. 
Navires en —, Flagrantes naves. Cic. 
Le — gagne, Vagatur ignis. Liv. 
Crier au —, Incendium conclamare. 
Sen. Éteindre un — qui commence, 
Orientem ignem opprimëre. Liv. Mettre 
tout à — el à sang, Omnia igni fer- 
roque populari, dép. Fi. Etre mis à 
— et à sang. Ferro afque igni vas- 
tari, pass. Liv. || 44e Fig. Grand do- 
sordre, grand tumulte dans un État. 
Incenslium, ii, n. Cic. Flamma, æ, f. 
Cie. : Meître en feu ad: cb., {ncen- 
dium ercitare in (acr.). Cic. La euerre 
net l'Italie en —, Italia flagrat bello. 
Cic. L'Espagne est en —, [Mispania 
bello ardet (voy. 4°). Liv. Vous avez 
allumé le — qui vous dévore, Aluis- 
tis incendium quo ardeltis. Liv. At- 
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tiser fe = de la guerre civile, Subji- 
cére facem bello civili. Vell. Éteindre 
dans son propre sang les feux nais- 
gants de la guerre, Restinguère oriens 
incendium belli sanguine suo. Cic. || 
160 Force, Montant du vin, des spiri- 
tueux = Vin plein de feu, Vinum ar- 
dens (gèn. entis). Hor. || 16° Vive 
chaleur du corps. Ardor, oris, masc. 
Cic. Fervor, masc. Plin. Æstus, us, 
m. Cic.: Feu de la fièvre, Febris 
fervor. Plin. Être agité par le — de 
a fièvre, Æstu febrique jactari. Cic. 
Tous les membres soni en —, Omnes 
artus ardent (or: de). Cic. Le — qui 
se répand sur le visage, Ignis qui 
est ob os offusus. Cic. | 17° Sorte 
d'eruption, d'orysipole = Feu sacré, — 
Sainit-Antoine, Ignis (is) sacer (cri), mm. 
Ceis. Col. || 18° Animation du regard. 
Ar:'or,oris, mase. Cic. Flagrantia, æ, 
f. Cic. Ignis, is, m. Virg. : Ce feu du 
regard qui anaonce le comuiande- 
meal, {lle imperatorius ardor oculorum. 
Cic. Avoir l'œil en —,le — dausles 
yeux, Oculis ardère (voy. de), n. Cic. 
Son œil est en —, Ardent oculi. Cic. 
11 19° Ardeur des passions, des senti- 
ments. Ardor,oris, masc. Cic. Flamma, 
æ, f. Sall. Incendium, ii, n. Cic. Ignis. 
is, m. Quint. : Le feu de l'âge, de la 
Jeunesse, Ætatis feruor (oris), masc. 
Cic. Juventutis calor, masc. Quint. 
Etmbrasé du — des pas-10n8, Cupi- 
ditofum incendiis inflammatus. Cie. 
Ou allumer ou amortir le — des pas- 
sions, Cupiditates aut inflammare aut 
inflammatas restinguëre. Cic. Éteindre 
le — des passions, Cupiditatum ar- 
dorem restinguëre. Cie. Ce — (= 
celte ardeur pour la vertu) s'allnme 
dans le cœur, Ea flamma in pectore 
crescit. Sull. Notre — se communique 
au jnge, Nostrum ignem juder con- 
cipit. Quint. Le — de la colère «'ai- 
lume, rarum ezxsistit ardor. Cic. 
Prendre — contre qqn, In aliquem 
ezcandesc“re (0, is, candui, 8. sup.), 
n. Col. Suet. Jeter — et flammes, 
Irä inflammari, pass. Liv. Tout le 
monde ext plein de —, Omnes calent 
(de calère, eo, lui, 8. sup., n.). 
Hirt. ap. Cic. Êlre plein de —, Être 
tout — pour qq. ch., Ad rem ezxar- 
descëre (0, is, arsi, arsum), n. Cic. 
Qui est plein de —, Fervidus, a, um. 
Cic. Voy. chaLEeoR 3°. |] lettre à qqn 
le feu sous le ventre (— l'exciter 
vivement), Aliquem calefacëre (io, is, 
feci. factum). Cæl. ap. Cie. |] Les feux 
de l'amour, et abs. Les —, Amoris 
flamma. Cic. Les cbastes — de Porcia, 
Castissimi ignes Porciz. V.-Mar. || 
20° Vivacite de l'esprit, du style. 
Flamma, æ,f. Cic. Ignis, is, m. Q.-Cic. 
Calor, oris, masc. Quant.2 Le feu divin 
du génie, Divinus ignis ingenit. Q.-Cic. 
Génie plein de —, Igneum ingenium. 
Sen. La (orce et, pour ainsi dire, le — 
de l'orateur, Vis et quasi flamma ora- 
toris. Cic. — de l'Éloquence. Calor 
dicendi. Quint. Éloquence picine de 
—, Fervidum genus dicendi. Cic. Qui 
a du — dans l'action (oratoire), In 
agendo incensus. Cic. vehemens (gén. 


FEUIL 


entis). Cie. Son action était pleine de 
—, În agendo calebat (vay. 190), Cie. 
Prendre — avaut d'avoir préparé son 
auditoire, Non præparatis auribus rem 
inflammare. Cic. l’arler avec —, Frr- 
venter loqui, dép. Cæl. ap. Cie, Voy. 
CHALEUR 30. | 21° Matière allumée por 
donner la mort; supplice du feu. Igni, 
is, m. (Cæs. : Faire périr par le fes, 
Igni necare. Ces. inter Acbre, Cas. 
Subir le supplice du —, Igni ere- 
mari, pass. Cæs. | 22° Decharge 
d'armes à feu. Peut s'expr. qqf. pat 
Ignis, 1, m. = Être pris entre deux 
feux, fgnium jactu circumrenini (= 
&tre entouré par des feux laocés). 
Tac. Tué d'un coup de feu, Mortuus 
ictu plumbeæ (= d'un conp de balle 
de plomb). Spart. Arma à —, C. rosin, 
Bouche à —, C. canon. |] Piz. Feu 
roulant de plaintes, Querelarum tem 
pestas (atis), f. Cic. { 23° Fer rouge 
pour cauteriser; caustique. Voy. ren, 
CAUSTIQUE = Mettre le feu à, Ü CaU- 
TÉRISER. 

2. FEU, sus, adj. Défunt. Voy. 
MORT. 

PEUILLAGE, 8. m. 1° L'ensemble 
des feuilles. Frons, ondis, f. Var. CcL 
Frondes, ium, f. pl. Cic. Folie, orun, 
0. pl. Cic.= Feuillage de la vigne, Pan- 
pinus, i, m. Cic. Jeune —, Teners 
frondes. Quint. L'olivier se couvre da 
—, Olea (rer inducif. Col. Voy. 
FauiLL&. || 2° Feuilles detachess. Froxs, 
ondis, f. Hor. Plin.: Couronoede feuil- 
lage, Corona frondea. Plin. 

FEUILLAISON, 5. f. Renouvelle- 
ment annuel des feuilles : Le prio- 
temps est l'épqne de leur feuil- 
laison, Verno fempore frondescunt (de 
frondescFre.o,s, parf. ni sup..n.). Cie. 

FEUILLE, 5. {. 1° Partie d'un ve- 
gêtal. Folium, ti, n. Cic. Plin. : Les 
feuilles (= le feuillage), Folia, orum, 
n. pl. Cic. Frons, ondis, fs. Col. et 
Frondes, ium, f. pl. Cic. Feuille 
épaisse, Pingue folium. Plin. Des 
feuilles de frène, Ez frarino fronuies. 
Cels. l'ousser des —. Prondem ed/re. 
Col. Folia emittére. Plin. Agfre folie. 
Col. frondem. Plin. l’ousser trop ea 
—, Pousser trop de —, In frondem 
lururiare, n. Plin. Prendre £es —, 
Commencer à avoir des —, Frondes 
cêre, 0, is, S. parf. ni sup., n. Cu. 
Virg. Avoir ses —, Être en —, Frva- 
dère, eo,es, s. parf. ni sup., n. Virg. 
Col. Perdre ses —, Folia dimittère. 
Plin. deperd®re. Plin. Faire tomber 
les — (— les ombrages), Ercutfre 
umbras (et mieux folia). Calp. Les 
— tombent, Folia cadunt. Plin. de- 
ctdunt. Plin. — persistantes, Folie 
quæ non decïdunt. Plin. [Platane) à — 
persislanles, qui ne perd pas ses —, 
Nunquam folia dimattens. Plin. (At- 
bres| quigardent leurs —, Qur semper 
relinent comas. Plin. Arracher des — 
aux arbres, Folia ex arbonbus stria- 
gère. Cæs. Qui a beaucoup de —, 
Foliosus, «, um. Plin. Qui a des — 
jusqu'à la cime, Foliosus usque 64 
cacumen. Plin. Qui a la forme d'une 
feuille, Foliaceus, «, um. Plia. 
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ge Potale. °(Floris) folium, ii, n. 
(Sm.). al i, n. (Sm.) : Rose à 
cent feuilles, Centifolia (æ) rosa (æ), 
f. Plin. || 3e Morceau de papier. Charta, 
æ. f. Cie. Scida, f. Cic. Quint. ou 
Scheda, f. Mart. Pagina, f. Cic. Plin. 
Plagula, f. Plin. = lelite feuille de 
aper, Chartula, æ. f. Fronto. || 
o Papier ecrit (ou imprime). Charta, 
æ, f. Cic. Tabula, f. Cic. Libellus, à, 
m. Cic. || 6° Plaque tros mince. Bractea, 
æ,f. Pin. Lamella,f. Vitr. Sen. La- 
mina, f. Cie. : On appelle bractea une 
feuille très mince, Bractea dicifur le- 
auissima lamina. Îsid. — d'or, Aun 
bractea. Lucr. — d'argent, Argenli 
lomella. Sen. — de tôle, Ferrea la- 
mins. Tac. — de plomb, Plumbi la- 
mina. Plin. Plumbea charta. Suet. Le 
caivre saplatit en feuilles, Æs in 
laminas tenuatur. Quint. Feuille de 
bois (pour le placage), Bractea ligni. 
Plun.—de marbre, Crusta, æ, f. Sen. 

FEUILLE, #e, ad}. Garni de feuil- 
les. Frondens, gén. entis. Col. 

FEUILLÉE, s. f. Abri de feuillage. 
C. FEUILLAGE. 

FEUILLER, v. n. et Se FEUIL- 
LER, v pron. Prondre ses feuilles. 
Yov. reciLe de. . 

FEUILLET, s. m. 4° Partie d'une 
feuille de papier. C. rEciLLE 36. || 
do Plaque mince. C. FEUILLE 5°. 

PEUNL.LETER, v. act. Tourner les 
feuillets d'un livre. Voluëre, 0, is, volui, 
tolutum, act. Cic. Evoluëre, act. Cic. 
Replicare, act. Cic. Sen. Versare, act. 
Hor. Sen. = Feuilleter les livres de 
Caton, — Catou, Libros Catonis vol- 
tére. Cie. — l'historre, — Épicure, 
Replicare memoriam temporum. Cic. 
Epicurum. Sen. — souvent Platon. 
Platonera lectitare. Cic. — axsidüment 
les livres, les écrivains, Libros, Scrip- 
tores pervolutare (8. parf. ni sup.).Cic. 

FEUILLETTE, 8. f. Demi-pièce (de 
vin, etc.). Doliolum, i, n. Liv. 

PEUILLU, 0&, adj. Qui a beaucoup 
de feuilles. Foliosus, a, um. Plin. 

FEURRE, 8. m. C. PAILLF. 

PEUTRE, s. w. Étoffo de poil foulé. 
Vestis (is) coacta (æ), f. Plin. : Des 
pièces de feutre, Coacta, orum, 0. pl. 
Crs. Coactilia, tum, 0. p . 

FEUTRIER, 8. m. Fabricant de 
feutre. Coactiliarius, it, m. Insc. 

FEVE, s. Î. Plante légumineuse. 
Paba, s,f. Varr. Col. =: Relatif aux 
fèves, De fève, Fabarius, a, um. 
Cato. Fabaginus. Cato. Fabaceus ou 
Fobacius. Pall, Fabalis, m. f.,e, n. 
Col. Ov. : Buouillie, Purée de fèves, 
Fabacia () puls (ultis;, f. Alacr., et 
simpl. Fabacia, æ, f. Plin. Tiges de 
—, Fabalia, ium, n. pl. Cato. Plin. 
Cosse de fève, Putamen fab. Plin. 

FEVERNOLE, 8. f. Petite fève. 
Fêbula, z, (. Plaut. 

PEVRIER, 5. m. Le second mols 
del'annee. Februarius, ii, m. Varr. : 
De février, Februarius, &, um. Cic. 
Le mois de —, Februarius (ir) mensis 
ü), m. Cic. Les calendes de —, Ka- 

februaris. Varr. 

F1, inter). {| exprime Le mépris, le 
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dégoût. Phy. Plaut. Ter. = Fi (= c'est 
uue honte)! Pro ou Proh pudor! Flor. 
Petr. — du sénat, Pro ou Proh curid. 
Hor. — donci cela est indigne de 
nous, Apage { haud nos id decet. Plaut. 
Faire — de qq. ch., C. MÉPRISER, 
DLÉPAIGNER. 

FLACRE, n. d'homme. * Fiacrius, 
it, m. (Eccl.). 

FIACRE, 8. ©. {e Sorte de carrosse. 
Voy. cannosse. {| 20 Anc. Cocher de 
fiacre. Voy. cocuen. de. 
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terre, Defigère asseres in terra. Cæs. 
palos in lerram. Frontin. — un pieu 
dans on mur, Fig”re palum in pa- 
rielem. Plaut, Javeluts fichés en terre 
par la pointe, Hastæ cuspide in (errä 
fixæ. Liv. Pieux — sous l'ean, Sub 
oquà defiræ sudes. Cæs. Voy. eNron- 


CER {0. 


FICHU, s. m. Pièce d'étoffe pour 


couvrir le cou. Focale, is, 0. {Tor. Quint. 


FICTIP, 1VE, adj. Qui n'est pas reel. 
Fictus, a, um. Cic. Commenticius. Cic. 


FIANÇAILLES, s. f. pl. Promesse 
de mariage. Pactio (onis) nuptialis (is), 
f. Liv. Sponsalia, um ou 1orum (dal. 
ibus), n. pl. Cic. : De fiançailles, Re- 
falif aux —, ponsalis, m. f.,€,0. 
Varr. C.-Th. Le jour des —, Dies 
syonsalis. Varr. Dies sponsaliorum. 
Quet. Faire les —, Sponsalia facère. 
Cic. Liv. Présents de —, Sponsalia. 
C.-Just. Diner de —, Cena sponsalium. 
Plin. Donner à qqn {re flance) le diner 
des —, Sponsalia alicui præbère. Cic. 

FIANCE, ée, parl. passé de rran- 
cEn, Voy.ce v. |} S. m. et f. Personne 
unio par une promesse de mariage. Spon- 
sus, 1, masc. Cic. Sponsa, æ, fem. Cic. 

FIANCER, v. act. 1° S'unir à qqn 
par une promesso de marlage. Sibi de- 
spondère (eo, es, spondi, sponsum), act. 
Cic.: Cormficius a fiancé la fille d'Ores- 


2Sujet fictif, Materia assimulata.Quint. 
Achat —,Fiduciaria emptio.Caj. Vente 
fictive, lnaginaria venditio. P.-jct. 
FICTION, 8. f. 1° Invention fabu- 
leuse. Res (ei) ficta Ge} f. Cic. Com- 
mentum, 1, D. Cic. Fabule, æ, f. Cic. 
Mendacium, if, 0. Plin. = Applandir à 
uae fiction, Plaudére in re fictä. Cic. 
Passons de la — à la réalilé, À fa- 
bulis ad facta veniamus. Cic. Nous 
traitons ces choses de fclions, £a 
ficta esse dicimus. Cie. Cela est ane 
fiction absurde, [d absurde fictum 
(est). Cic. Les dieux n'unt pas d'exis- 
lance réelle, mais ne sont que des 
fletions, Dii non re, sed opinione sunt. 
Cic. Beauroup de — de l'antiquité, 
Multa ab antiquis ficta. Quint. Les — 
merveilleuses de la Grèce, Portentosa 
mendacia Græciæ. Plin. || 2° Qaf. 


Uilla, Cornificius Orestillæ filiam srbi 
despondit. Cæl. ap. Cic. | 2° Unir par 
une promesse de mariage. Despondère 
(vuy. PE act. Cic. : Fiancer sa Tul- 
liola À Pison, Tulliolam Pisoni de- 
spondèére. Cic. La fille d'Artavasdea été 
fiancée au fils de Déjotarus, Dejotari 
filio pacta est Artavasdis filia. Cic. 
Galba avait fiancé son fils à la fille de 
Crassus, Galba Crassi filiam filio suo 
desponderal. Cic. Crassipès a êlé 
— à Tullie, Tullta Crassipedi est de- 
sponsa. Cic. Celui qui fiauce, Desjon- 
sor, oris, M. Varr. 

FIDRE, s. f. 1° Filament delié dans 
les chairs. Fibra, z, f. Ov. || Fig. 
Humuwe qui a la fibre sensible, déhi- 
cale, (= facile à émouvoir) Homo 
moilissimo animo. Cic. (= facile à 
irriter) {Jomo ad accipiendam offen- 
sionem mollhs. Cic. || 2e Filament des 
vegotaux. Fibra, æ, (. Cic. Cupilla- 
mentum, à, n. Plin. Filum, n. Plin. 

FILREUX, E08€, adj. Qui a des 
fibres. Fibratus, a, um. Plin. 

FIDRILLE, 8. f. Petite fibre. Prz- 
tenuis (13) fbra (æ), (. Plin. 

FiC, s. m. Excroissance de chair. 
Ficus, à, m. Mart. = Couvert de fics, 
Ficosus, a, um. Mart. 

FICELER, v. act. Lior aveo de la 
ficelle. Funiculo circumdare (0, as, 
dedi, datum), act. Gell. Vinculo com- 
prenendére (o, is, hendi, hensum), act. 

ell. 

PICELLE, s. f. Petite corde. Lineus 
(i) funcculus (i), m. Col., el abs. Funi- 
culus, 1, m. Cic. Reslicula, æ, f. 
Varr. Cic. 


FICHIER, v. act. Enfoncer et fixer 


par la pointe. Defigère,o, is, firi, frum, 
act. s. 
Ficher des ais, des pieux dans ls 


qqn sous le condition tacite 
mettre à un autre. Fideicommissum, 4, 
n. Quint. Dig. Fiducia, æ, f. Cic.: 
Confier par fidéicommis, Fideicom- 
miltére, 0, is, miss, missum, act. Up. 


Figére, act. Plaut. Liv. : 


Mensonge, dissimulation. Voy. ces m. 


37. de droit : Fiction de droit, — 
égale, — de la loi, et abs. —, Fictio, 


onis, f, P.-jct. 


FICTIVEMENT, adv. Par fiction. 


Ficte. Cic. Simulate. Cic. 


FIDÉICOMNMIS, s. m. Legs fait à 
6 le re- 


FIDÉICOMMISSAIRE, s. @. Celui 


qui est charge d'un fideicommis. Fidei- 
commissarius, ii, m. lip. {s qui fidu- 
ciam accepil. Cie. : Héritier Adéicom- 


missaire, Fiduciarius Aeres. Dig. 
FIDÉJUSSEUR. 5. m. Celui 


ut 
s'engage pour garantir une dette. Fide- 
jussor, oris, m. Ulp. Fideprouissor, m. 


Ca. 

FIDÉJUSSION, s. f. Cautionnement. 
Fidejussio, onis, f. Dig. 

FIDÈLE, adj. {e Qui garde sa foi, 
qui remplit ses engaq ments. (Sùr) Fi- 
dels, m. f.,e, n.(à.., dat. ou in et 
l'acc.). Cic. Fidus, a, um (à..., dat.). 
Sail.(Constant) Tenar, gén. acis (à... 
gén.). Vell. (Ferme) Firmus, a, um 
(4... in et l'abl.) Cic. (Zélé) Di- 
ligens, gée. entis (à.…, gèn.). Cic. 
Qui se souvient) SMemor, gén. oris, 
4..., gén.). Liv. Vell. : Très fidèle 

pouse, Fidissima uxor. Cic. Bons et 
fidèles alliés, Boni ec fideles socii. 
Liv. Avec six cenis hommes —, Cum 
scrcentis devotis. Cæs. Rester Adèle, 
Fidelitatem servare. Cic. Ami sùr et 
—, Firmus amicus et fidelis. Cie. — 
à ses amitiés, Amicitiorum lenax. 
Vell, Rester — à l'amitié. [na ami- 
citiä manëre (0, cs, mansi, mansum). 
Cic. Demeurer scrupuleusement — 
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à l'amitié, Amicitian summ& fide ser- 
vare. Cic. Resler — au culle de 
l'amitié, Sancte necessitudinem colère. 
Cie. Rester — à la canse d'un: ami, 
Amicum sequi (or, #ris, seculus sum), 
dép. Cic. Qui resle très — à uue 
cause, In susceplä causä Ârmissimus. 
Cic. — à ma promesse (d'être bref), 
Professionis memor. Vell. Être — à sa 
promesse, Fidrm præslare (0, as, sliti, 
slifum el statum). Cic. Præstare pro- 
missa. Liv, Être — à ses engage- 
meuls, Fidem retinère (eo, es, Cinut, 
tentum). Cic. Tac. Etre — à sa pa- 
role, In Aide slare (0, as, steli, sta- 
tum), n. Cic. Etre — à sou serment, 
Jurejurando stare. Quint, Jusjuran- 
dum ersolu®re (0, is, sului, solutum). 
Liv. Être — à un projet, Propusitum 
lenere (eo, es, nui. lentum). Cxs. Etre 
— à un trailè, Tenère fwdus. Cic. De- 
meurer —aux conventions, Conventis 
stare. Cic. Être — au parti qu'on à 
pris, In suxceplo consiliv permnnèére. 
Cic. Demeurer — à outre plan de vie 
et à noire système, Couservare ralio- 
nen inslilulionemque nostram. Cic. 
Être — aux principes de qqn, Dis- 
ciplinam alicujus imitari, dép. Cic. 
Ne pas èlre — à ses principes, À se 
desciseëre (0, ts, descivi el scii, sci- 
tum), n. Cic. Tant qu'il resle — à son 
iostétulion, Quoad statum suum re- 
tinet. Cic. Denteurer — à l'usage, 
Consuetudinem servare. Cic. Être — à 
ces conseils, Îæxc præscripta servare. 
Cic. Sénaleurs Bdèles aux ancieaues 
tradilions, Senatores autiqui mvris 
memores. Liv. Demeurer fidele à soa 
habilude, Conxuetuilinem suam tenère. 
Cic. Qui reste — à sun taraclère, 
Sui similis. Ter. Cic. Demeurer — 
à son respect pour Plalun, llatonis 
verecundium servare, Cie. — à luus 
ges devoirs, liligentissimus omnis 
officit. Cic.Demeurer — audievoir, In 
officio manére. Hart. Rester — 4 l'hon- 
neur, in fide munëre. Cæs. Demeurer 
— à la verite, In verilute manèére. 
Cic. || 2° Probo (ea parl. d'un servi- 
teur). {nteger, gra, grum. Cic. Fruga, 
indécl. Cic. : Un hountie et fidète 
esclave, Servus frugi atque inleger. 
Cic. || 3° Qui professe la vraie region. 
Fidelis,o.f.,e,n. Tert. Insc. || 4° Qui 
ne s'ecarte pas de la vèrite; conforme 
à la verite. Verus, a, um. Cic. Veraz, 
gén. asis. Cic. Veridicus, a, um. Liv. 
: Uérodote bistorien plus frlèle qu'En- 
ous, Merodotus veracior Ennio. Cic. 
Narrateur — des événements, ARerum 
gestarum pronuniéalor sinccrus. Cic. 
Ma mère, — interprète des dieux, 
Mater, veridica interpres deum (= 
deorum). Liv. Faire un récit Lrès —, 
Fidelissime narrare. Pl.-j. {Il dit] que 
le témoignage de ses sens est —, 
Suos sensus esse veraces (de verax, m. 
f, n.). Quint. Temorn —, Testis locu- 
ples (elis). Cie. Memoire —, Memoria 
fidelis. Cic. Image —, Îmago vera. 
Quint. Où trouver une image plus — 
de la verlu antique? Quid etemplar 
antiquitatis” expressius (esi)? Pl.-j. 
Copie très —, £zemplum summä cur& 
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et diligentiä.erseriptum. Cic. Traduc- 
leur —, Fidus anterpres. Hor. || 6° En 
pari. des ch. Qui repond à notro at- 
tonte. Fidus, a, um. Cic. Fidelis, m. 
fe, n. Cæs. : La garde fitèle des 
chiens, Canum fida custodia. Cic. 
{[L'ecrilure}, gardienne — dn sou- 
veuir, Custodia fidelis memoriæ. Liv. 
Par le concours — de Comnius, Fiuelt 
Commii vperd, Cæs. — epée, Fidus 
ensis. Virg. 

Finèce, 8. m. to Ami constant, 
Fidelrs, is, m. Cic. : Si qqn de tes 
fidèles, Si quis fuorum fidelium. Cic. 
Six cenls —, Sercenti devoir, Cæs. 
1] 2° Celui qui professe la vraic religion 
: Les fidèles (= les chréliens), 
Fideles, tum, m. pl. Tert. Prud. 

FIDELEMENT, adv. 10 En gardant 
sa foi, en remplissant ses engagements. 
Fideliler, Cie. = Cultiver. fidèlement 
ses amis, Amicus fideliter colère. l'L.-j. 
1 2° Avec probite = ltemettre fidèle- 
meaot a Cicéron les revenus de ses 
domaines, Mercedes prædivrum Cice- 
roni fideliter curare. ie. Î 3° Exacte- 
ment. Fideliter. Quint. Pl.-j. z KRa- 
couler très fidélement, Fidelissime 
narrare. l'.-j. Traduire très —, Pro- 
zime transferre. Quint. La mémoire 
garde —…, Mfemoria fideliter conti- 
net. Quint. Retenir — heancoup de 
choses (dans sa mémoire), Firme con- 
tinère mulla. (inf. Se graver plus — 
daus la mémoire, Menoriz inkærère 
fidelius. Quint. Moyen de conserver 
— un souvenir, Memorix custodia f- 
delis. Liv. 

FIDELITE, s, f. 1° Altachement à 
ses engagements, à ses devoirs. Fide- 
lutas, anis, [. Cic. Frdes, ei, f, Cic.= 
Fidélile tnébrantable, a loute épreuve, 
Firma fides. Plaut. Fides obstinnta. 
Tac. Esclave d'une — à touteépreuve, 
Fidelissimus servus. Nep. — incer- 
laine, chaurelante, Fides ambigua. 
Liv. flura. Sail. Allies d'une — dou- 
leuse, Sucir dubii. Liv. — envers la 
patrie, envers le peuple rotwain, Fi- 
dehtas erga patriam. Cic. Fides erga 
pupuluin Aumunum. Cæs. — à ses en- 
gagewents, Conventorum constanfia 
(æ), f. Cic. — à sa promesse, Cous- 
tantia promissi. Cic. — à sa relig.on, 
Custodia religionis. Quint. — à mes 

rincipes, Sententiæ cbstinatio (ons), 
. Cic. fl m'a confié à voire —, Me 
fidei vestræ commisit. Czs. Éprou- 
ver là — de qqo, Fidei ahcujus 
periculum facére. Cic. [Ceux] dual 
il avail épruuvé la — envers lu, 
Quorum in se fidem perspereral. 
Ces. Les preuves de — que j'ai 
dunnées, lea fdeliter acta. Sail. 
Muotrer de Ja —, Fidem adhibére. 
Cic. Temuigaer sa — à qqn, Fidem 
alicut pratire. Nep. Jurer — à qqo, 
(Eu géo.) Jurare in obsequium ali- 
cujus.. Just. Jurare in verba alicujus. 
Liv. (A ua chef d'armee) Dicère sa- 
cramentum apud aliguem. Czs. (À uu 
prince) Jurare in nomen ou in acta 
alicujus. Suel. Jurer — à la tor, Ju- 
rare in degem. Cic. Ébranier la —, Fi- 
dem labefactare. Liv. Manquer à la —, 
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Fidem Læd?re. Cic. || 2° Probité. Fi 
ei, f. Ter. Cic. = Avec quelle fidéli 
la Lerre rend le capital qu'on lnia 
confié! Quam bonä Aide terra creditva 
fenus reldit! Plin. || 3e Exactituda 
verité, Fides, ei, f. Cic. Quint, : La 
fidelité de l'histoire, Historiw fde. 
Cic. Ce n'est pas la grâce qu'il cer. 
che, mais la — (du récit), Non sp+- 
ciem, sed fidem quærit. Quint. La — 
de la mémoire est en défaut, Memorie 
fides deficit. Quint. - 

FIDUCIAIRE, adj. Qui est greré 
d'un fideicommis. Fidiciarius, a La, 
Dig. || S. m. C. moétcoumssune. 

. FISF,S8. ©. Domaine noble.*Feudun, 
î, n- =Teoir en fief, ° Pro feudo fenëre, 
act. 

FIEFFÉ, és, adj. 10 Qui tient qq. 
ch. en fief. Voy. mer. |} 2 Fig. Doal 
le vice ou le defaut est porté au su- 
prême degré. Insignis, w. f..e, n. Cire. 
Magnus, a, um. Cic. : Un vaurien 
felié, Magnus nebulo, Cie. Ter. 
Ladre —, Parce parcus. Plaut. Sol —, 
Stultior stullissimo. Plaut. Fripoa —, 
Trifur, uris, m. Plaut. 

FIEL, s, m. {° Bile. Fel, ellis, 0. 
Cic. Cels. : Qui contient du el, Feb 
leus, a, um. Plin. [| 20 Fig. Haine, 
humeur caustique. Virus (géo. à, dat. 
et abl. 0, rares), acc. us (pas de plur.), 
n. Cic. Fel, ellis, 0. Plaut. Pi.-j. 
Exlraler son fiel, Virus acerbilatis sus 
evomre. Cic. Avoir beaucoup de —, 
Plurimum fellis habëre. Pl.-j. Voy. 
AIGREUR 40. Plein de —, C, amga 36, 

FIENTE, 8. (. Excrement de certains 
animaux. Stercus, coris, n. Varr. Co. 

{, FIER, v. acl. C. conrisa. 

Se P1ER, v. réfl. Mettre sa confiance 
en qqn ou en qq. ch. Fiugre, o, à, 
fisus sum, a. Cic. Confid£re, n. Cu. s 
Se fier à qqn, en qqn, Alicui Âdfre 
Cic. confidtre. Cic. fidem habère es, 
es, bui, bitum). Cic. 11 se fie en moi, 
Mahi fides apud hunc est. Ter. Se fier À 
qq. ch., en qq. ch., sur qq. eb., Fi- 
dire alicuñrei. Verg., et mreux ahqu& 
re. Cic. Confidère alicui rei el aliqä 
re. Cic. Se — à sa forluue, Fiduciea 
habëre rerum suarum. Cæs. Se — à la 
fortune presente, Forlunz præseati 
credëre(o, is, didi, difum), 0. Liv. Se 
— à la tradilion, Famä rerum siere 
(o, as, steli, staturus), D. Liv. Se — 
d'une cb. à gqo, De aliquä re alicui 
confidfre. Cæs. Se Maat, S'étant fé, 
Fidens, géo. entis, où Confisus, 6, 
um (à, en, sur.…, voy. ci-deisus), 
Cic. Se — à qq. ch., sur qq. ch. 
Fretus aliquä re, Cic., el tr. rar, éliont 
rai. Liv, Ne pas se — à qqu. eo gqo, 
Atieu difidfre. Cie, Ne pas se — à 
aq; ch., ea qq. cb., sur qq. cb., Dif- 
fidXre alicu1 rei. Cic. et rar. aligud re, 
Suet. Tac. Voy. couPtTen 60. 

2. FIER. 1ène, adj, 4° Orguellleux; 
qui s'enorgueillit de qq. ch. (Ayec fuu- 
que, empurlement) Ferox, gén. ocis 
Sall. (Avec hauteur) Superbus, 8, 
um, Cic. (Avec mepris) Contunar, 
géu. acis. Cic. (Avec des prétentions 
exagérées) Arrogans, gén. anhs. Cic, 
(Avec vantardise} Gloriosus, 4, wa. 
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Cic. : Ame fière, Animus feror. Sall. 
Avoir l'oreille —, Superbas uures 
habère. Liv. Être fier, (En gén.) Su- 
perbire (io, is, s. parf. ni Sup.), n. 
Cic. (Dans la contenance) Se efferre 
{fere, fers, extuli, elatum). Cic. C'est 
ici que je suis très —,'tout —, Hic 
me magnifice effero. Ter. — envers 
qq0, Perox alicui. Liv. Contumaz in 
dliquem. Cie. adversus aliquem. Suet. 
Se moolrer —, Faire le —, Super- 
bum se præbere. Cic. — de sa dot, 
de sa beauté, de ses succès, de ses 
forces, Ferox doie. Plaut. forma. 
Plaut, secundis rebus. Sall. viribus. 
Liv. — de cette vicluire, Hac vic- 
torid sublatus ou elatus. Cæs. Être — 
de sa vicloire, Victoriä exsullure, n. 
Cie. Être — de sa personne, Se ma- 
gmifice cireumspicire (io is, Spezi, 
spectum). Cic. Fiers de n'avoir pas 
foi, Feroces quia non fugerant. Sail. 
Fier d'avoir deshonoré une femme, 
Ferox erpugnalo decore muliebri. Liv. 
L'argent te rend plus —, Pecunia le 
rujerbiorem facit. Cie. Voy. ENon- 
cueicuir, |} 2° Qui a des sentimonts 
nobles. Alfus, a,um. Cic. Ércelsus. Cic. 
Erectus. Cic. Elatus. Liv. Sublimis, 
m.f.,e,n. Varr. Sen. : Âme fière, 
Mens alta. Cic. Animus erectus, Cic. 
Qui a l'âme —, Magnanimus, a, um. 
Cie. Éloqueuce d'un caractère fier, 
Generosa dicendi ratio. Cic. ap. Surt. 
ne Hard], Intrèpide. Feror, gèn. ocis. 
tv. |} 4° Grand, remarquable. Singula- 
ri,m.f.,e,n. Cic. Magnus, a, um. 
Cic.=Unettère méchanceté, Singularis 
mequitra. Cic. Un ler vaurien, Magnus 
mebulo, Cic. Tn es un — imbécile, 
Es stultior stultissimo. Plaut. 

FIER-Â-DNAS, 5. m. C. FANFARON. 

FIÈREMENT, adv. 10 D'une ma- 
nière altière, avec orguoil. Ferociter. 
Cic. Superbe. Nep. Coutumaciter. Cic. 
Arroganter. Cie. Gloriose. Cic. (Voy., 

our lesauanres mEn {°) : S'avancer 
Rèremeat, Magnifce incedXre. Liv. || 
3 D'unc maniere noble, cleves. Exrcelse. 
Cie. Elate. Cie. = Aller fièrement à la 
mort, Erecto animo proficisci ad mor- 
fem. Cic. (l 80 intrepidement. Fero- 
citer. Sall. Liv. || &° Fortement, extré- 
mement. Valide. Cic. Insigniter. Cic. 
sRusser flèrement qqn, Probe ali- 
quem percuiëre. Plaut. 

FICRTÉ, s. f. 1° Orgueil, vanite. 
(Caractère violent et fouguenx) Fe- 
rocia, æ, f. Cic. Ferocitas, atis, f. Cic. 
(rarectère hautain) Superbia, æ, f. 

ic. (Orgueil méprisanl) Contumacia, 
f. Cie. (Prélention eragérée) Arro- 
gamtia, Î. Cie. (Morgne, suffisance) 
Insolentia, f. Cie. (Vanité) Gloria, f. 
Cic. : La fierté de La réponse, Con- 
fumacia responsi (ui. Cic. La — du 
regard, Oculorum contumacia ou su- 
perbia. Cic. La — dans l'air, Con- 
lumacia in vultu. Liv. Qui est sas 
— avec qqn, Alicui communis (m. 
f., e, 0.). Nep. || 2° Élevation d'es- 
prit, noblesso morale. Magnanimitas, 
atis, f. Cic. Animi ercelsitas ou ma- 
gritudo (dinis) ou elatio (onis), [. Cic. 

OY. ÉLÉVATION 7°. || 3° Intrépidité. Fe- 


FIFRE 


rocia, æ, f. Cic. Ferocitas, atis, f. Cic. 

FIÈVRE, s. f. 1° Sorte d'état ma- 
ladif. Febris, is, (acc. em el im, ahi. 
e et i), f. Cie. Cels. = Furte fièvre. 
Febris magna. Cic. Petile —, Un pea 
de —, Fcbricula, æ, f. Cie. Léger 
accès de —, Actiuncula, 2, f. Sen. 
— aiguë, Febris acuta. Cels.; brù- 
laate, ardente, ardens. Plin.; lente, 
lenfa. Cels. lonner, Causer la —, Fe. 
brem accendëre. Cels. La blessure dé- 
termina la —, Febris vulneri super- 
venit. Cels. Gagner, Prendre, Altre- 
per la —, les fièvres, Febrem nancisci, 
Suel. In feres incül?re. Cels. Febri 
corripi. Cels. Avoir la flèvre, Habere 
febrim ou febrem. Cic. Febricitare, n. 
Sen. Cets. Febrire, io, {s, 3. parf. ni 
sup., n. Cels. Avoir ua peu de —, 
Habëre febriculam. Cic. Leviter febri- 
cifare. Sen. Avoir des accès de —, 
Febriculis vexari. Pl-j. Qui a la —, 
Febricosus, a, um. Veg. N'avoir pas 
de —, Febri carëre. Cic. Pendaut la 
—, In febri. Cic. Arriver à Rome avec 
la —, Romam venire cum febre. Cic. 
La — vient, Il y a un accès de —, 
Pebris accedit. Cels. La — augmente, 
Febris crescif où increseil un augetur. 
Cels. Redoubter l'ardeur de la —, 
Febriculam incend”re. Cels. — con- 
tinue, Febris continens. Cels. perpelua. 
Pln. La — est contiaue, Febris con- 
{inuatur. Cels. — intermillente, Fe- 
bris recidiva. Cels. La — esl inter- 
mittente, Febris intermitlit. Cels. — 
tierce, Tertiana febris. et simpl. Ter- 
fiana, #,f. Cic. ; — quarte, Quartana 
febris, el simpl. Quartana, æ, f, Cic. 
Les accès de la — quarte, Quadrini 
circuitus febris. Plin. C'esl uue — 
lierce ou quarle, La — revient tous 
les trois ou quatre jours, Febris fertio 
guartoue die reverlitur. Cels. Soigner 
a —, Curare febrem. Cels. La — per- 
sisle, Febris manet ou remanel. Cels. ; 
est staliunnaire, consistit. Cels.: dé- 
croit, dimiaue, remittit ou se remit{it 
ou remitlitur. Cels ; tumbe, decedit. 
Cels.: cesse, desinit. Cels. finitur. 
Cels. Rémission de la —, Febris re- 
missio on decessio on decessus (üs). 
Cels. Guérir, Couper, Chasser la —, 
Febrim levare ou abigère ou tollfre 
ou discufFre. Cels. excutère ou depcl- 
l£re. Plin. Être guéri, délivré de la 
—, Liberari febre. Cels. a febre. Plin. 
Guéri de la —, Perfunctus a febri. 
Varr. La — quarte l'a quilté, À quar- 
tanä relictus est. Cic. Quartana ab eo 
discessit. Cic. l 20 Fig. Émotion, agi- 
tation, Inquiétude. Febris, is, f. Plaut. 
Æstus, &s, m. Cic. : Je sais que tn 
as la fièvre de ne pouvoir jeler.…, 
Scio nunc febrim tibi esse, quia non 
licet ingicFre. Plaut. 

FIEVREUX, ROSE, 0d/{. 1° Qui cause 
{a fièvre. Febriculosus, a, um. Fronto. 
N 2° Qui a la Aevre. Febricitans, gén. 
antis. Col. Febricosus, a, um. Veg. 

FIÉVROTTE, s. f. Petito fièvre. 
Febricula, æ, f. Cic. 

FIFRE, 8. m, 1° Sorte de fille. 


Gingrinae æ, f. Sol. Fest. || 2° Joueur 
de 


fre. Gingriator, oris, m. Fest, 


Cic. — sauvage, Caprificus, à, f. 


Figura, æ, f. Cic. Forma, f. 
Species, ei, f. Cie. Effigies, f. Cie. = 
La figure et la conformation du 
corps, Cornoris figura el forma. Cic. 
— d'homme, — humaine, f/luminis 
figura. Cie. 1 


VISAGE, FACE {0 
to, manières. Habilus 
Qaf. Vultus, Gs, m. 
telle figure,que.…., £o fuit habitu oris, 
ut (subj.). 
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FIGEMENT, S. D. C. COAGOULATION. 

FIGER, v. act. C. coAuuLeER. 

Se rioun. C. Se <oaouLRa. 

FIGUE, 8. {. Frult du figuier. Ficus. 
i, L. Cie. Col. Ficus, fis (inus. au dat, 


s., au géo. pl., aux dat. et abl, jil.), f. 
Hor. : Petite Agne, Ficula, æ, f. Plaut. 


— sèche, Carica (s.-e. ficus), # S 
ol. 
Plin. De —, Ficartus, a, um. Cato. 

FIGUERIR. 9, f. Lieu plante de f- 


guiers. Ficecum, ti, n. Varr, Plin. Fi- 
caria, æ, [. Pall. 


FIGUIER, s. m. Sorte d'arbre 


Ficus, i,f(. Cic. Fieus, Us (vuy. r1c08), 
f. Cie. = Figuier sauvage, & 

ti, f. Plin. 
um. Varr. Col. Ficulnus. [lor. 


aprificus, 
ol. De —, Ficulneus, a, 


FIGURATIF, 1v8, adj. Qui est la 


représentation de qq. oh. Figurativus, 
a, um. Ces. : Plan Miguratif, Carte f- 
guralive, Figuralio, onis, f. Vitr. 


FIGURE, s. f. 10 Forme exterieure. 
ic. 


Fumana forma. Ci. 
Monslre À — humaine, Afonustrum hu- 


mandä specie ou figurä. Cic. Sous la 
— de l'homme, la — bumaiue, In 
fiqurä honunis. Cic. Déesse sous la 
— humaine, Dea effigie humand. Tac. 


Prendre là — de qqn, Alicujus spe- 


ciem imilari. Cic. Dieux qui ont la 
—, qui on pris la — humaine, Dit 
specie human& induti. Cic. [Ville] re- 


résentée sous la — d'une femme 
n multebrem figuram formata Cic. ( 


2e Visage. Facies, ei,f. Cic. Vultus, 
üs, m. Cic. Os, oris, n. Cie. = Plus 
conau de nom que de figure, Auditus 
sæpius quam era À 


Tac. Voy. 
4° Air, contenan- 
üs, m. Cic. 
Cic. : 11 Al une 


iv. Quelle serail autre 
—, Quelle — ferions-naus parmi ces 


PArTA Qui noster vultus inter istos 


esset}? Cic. || & Situation bonne où 
mauvaise, état des affaires de qan. 
Status, üs, m. Cic.: Je l'ai fail coo- 
naltre quelle figure nous faisions, 
Tibi declaravi qui esset stalus nosler 
Ou quemadmodum essent res nosirz. 
Cic. Faire une fort bonne — an sénat, 
În curiä florère {ev, es, rui, 8. sup.), 
ao. Cic. Faire une pauvre — auprès 
du publie, Ad populum frigère (eo, es, 
friri, 8. sus, n. Cic. Ne faire au- 
cune —, Jacère, «0, es, cui, cilurus, 
n. Cic. || 6° Reprosentation de corlains 
objets. Effigies, ei, . Cic. Forma, æ, 
f. Cic. Imago, ginis, Î. Cic. 2 Faire 
des figures avec de la cire, Cerä 
formas ducère. Quint. Détacher d'un 
plat les — (en rehef), Ex patellä 
vellëre emblemata (de emblema, n.). 
Cic. Voy. riaonme. || 6° Personnage 
représenté par un des arts du dessin. 
(En gén.) Hominis imago (gimus), f, 
Plin. (Slatue) Humanum « simula- 
crum &. n. Cic. : Figures de cire, 
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Cereæ imagines. Hor. Figure peinte 
sur la muraille, Piclum in pariele 
signum (i), n. Plaut. j} 7° T. d'archi- 
tect. Sorte de plan. Deformalio, onis, 
f. Vitr. {] 8° Position rogloe du corps, 
mouvemant qu'on fait (à l'escrime, en 
dansant). Schema, æ, (. Apul. || 9°Lignos 
tracees pour faire une demonstralion. 
Forma, æ,f. Cic. Schema, alts, 0. 
Vütr. Descriptio, onis, f. Cic. : Figure 
de géométrie, Geometrica forma. Cic. 
Tracer des figures, Formas descri- 
bère. Liv. Expliquer par des —, Des- 
criplionibus erplicare. Cic. I 100 [mage 
symbolique ou allegorique. Figura, æ, 
f. Sen. =: Etre la flgnre de notre 
temps, Tempora nostra figurare. Prud. 
jito Forme particulière de langage. 
qui donne au discours plus d'eclat et 
e vivacito. Figura, æ, f. Cic. Quint. 
: Uoe figure de pensée, Figura sen- 
tenir, Quint. Une — de mots, Tropus, 
î, m. Quint. Les figures de pensée, 
Figuræ sententiarum ou sen(en(iæ ou 
sensüs Où menlis ou qu» ad meniem 
ertinent. Quint. Les — de mois, 
ropi, orum, m. pl. Quint. Figuræ 
verborum ou dictionis ou elocutionis 
ou serinunis On oralionis Où divendi. 
Quint. Les — de pensée et les — de 
mots, Figuræ quæ in sensibus quzque 
in verbis sunt. Quint. Figure de gram- 
maire, Grammaticum schema latis), 
p. Quint. — de rhélorique, Rheto- 
ricum schema. Quint. Il employait 
parfaitement les figures, Figurabat 
egregie. Sen. 

FIGURÉ, ée, part. passé de ri- 
aunen, Vuy.ce v. || Adj.T. de rhéL. 4° 
Qui contient des figures. Figuralus, a, 
um. Quint. : Discours, Langage, Slyle 
figuré, Oratio figurata. Quint. |} 2° Mé- 
taphorique, Translulus, a, um. Cic. 
= Mol pris au sens figuré, Verbum 
translatum. Cic. Quint. « Ludus nest 
ici pris daos le sens —, fic ludus 
per translationem dictus est. Quint. || 
S. o. Le figure donne de l'éclat au 
style, fllustrant orationem (ranslala 
verba. Cu. Employer un mot au —, 
Verbum transferre (fero, fera, fuli, 
latum), Cic. 

FIGURÉMENT, adv. je En em- 
ployant une figure, des figures. Per f- 
guram. Suet. Figurate. Asc.|] 2° Mèta- 
Phoriquement. Per translationem.Quint. 

FIGURER, v. acl. 1o Donner une 
figure à. Figurare, act. Cic. = Figurer 
l'airain eu forme de statue, Æs in 
habilum statuæ figurare. Sen. || 2° Re- 
presenter, imiter la figure de. Imitan, 
dép. (acc.). Cic. Exprimére, 0, is, 
pressi, preasum, act. Plin. Informare, 
act. Pl.-j. = Figurer un bomme, Ho- 
minis imaginem exzprimère. Plin. — 
une Miaerve en cire, Informare Bfi- 
nervam cerê. Pl.-j. — le deuil avec 
son pinceau, Luc(um penicillo imitari. 
Cic. Voy. nupnéseNTER. | 30 Fig. Re- 
présenter comme : Figurer qqa comme 
ua voleur, Ahcui latronis speciem in- 
duëre (0, ts, ui, utum). Liv. Aliquem 
latronem describtre ke, Îs, scrupst, 
scriptum).Cic. || 4° Avee an proa. réf. 
pour rég. indir. Se représenter dans 


FIGUR 


l'imagination, s'imaginer. Sibi fingére, 
el simpl. Fingëre, 0, is, finzi, fictum, 
act. Cic. =: Toul ce que nous pouvons 
nous figurer, Omnia quæ cogitatione 
nobismet ipsi possumus fingère. Cic. 
Figurez-vous ma condilion, Fingile 
cogitatione imaginem condilionis mez. 
Cic. Figurons-nous ua homme...,Nobis 
vir animo ou cogitalione fingatur. Cic. 
Figure-loi deux rois, Duos reges tibi 
propone (de proponfre, 0, is, posui, 
positum). Cic. Nous aous figurons des 
lenèbres aussi profondes, Tenebras 
cogitamus fantas. Cic. On ne peut se 
figurer ua crime dont il ne se soit 
souillé, Fingi maleficium nullum po- 
test quo isle sese non contaminaril. 
Cic. Ua fracas qu'on ne peul se —, 
Fragor qui non polest menle concipi 
pass. de concipère, io, is, cepi, ceptum). 
lin. Plus agréable que lu ne peux 
te le —, Opinione fu& gratior. Sall. 
Comme je me le figure, Ut ego (hoc) 
mihi staluo (is, ui, utum, ëre). Cic. 
Je me — voir son âme, voir cela, 
voir le peuple, /psius animum pers- 
picËre mihi vwideor (èris, visus suin, 
videri, dép.). Cic. Hoc mihi videor 
vidére. Cic. Vidëre videor populum. 
Cic. Nons nons figurons ètre luu- 
jours ensemble, Nunquam non una 
esse videmur. Cic. 1} se figure pou- 
voir.…., Sperat se posse. Cic. Je ne 
puis me figurer qu'on soit plus 
aimé.., Non possum existimare plus 
quemquam amari. Cic. ls se figuraient 
déjà qu'ils élaient vaioqueurs, Jam 
anbno vicloriam præcipiebant (de præ- 
cipére, 10, ts, cepi, ceptum). Cæs. 
1} 5° Représonter par un symbole. 
ignare, act. Cic. Effingëre, o, is, finzi, 
fictuin, act. Tac. Figurare, act. Aug. 
116° Être la reprôsentation de : Figurer 
qq. ch., Alicujus rei speciem præbère 
(eo, es, bui, bitum). Cæs. repr'æsen- 
tare. ol. faciem præstare (0, as, shti, 
stifum el statum)., Pl-j. [Une ma- 
trone] fgure notre époque, Tempora 
nosira figurat. Prud. 

Ficunen, v. aeul. 1e Former une 
figure =: Figurer bica ensemble (= 
symétriser, cadrer), Convenire, io, is, 
veni, ventum, @. Cie. VOy. CONvE- 
NANCE 19, CONVENIR 40. || 20 Faire 
figure, tenir un rang. Voy. ricnne $e, 
nana. || 3° Être pour Tapparence : 
Laissé là pour figurer, Relicius ad 
speriem. Cæs. Net APPARENCE 90. | 
4° Être prosent, être place, être : | 
figurail beaucoup dans ce genre de 
cause, Afultum erat in eo genere di- 
cendi. Cie. Figurer dans l'aclif, Esse 
in credito. Dig. La créance figure sur 
le brouillon, Nomen in aduersariis 
palei qe patëre, eo, lui, 8. sup., n.). 
Cic. 11 — sur les registres comme 
accusé, In tabulis reus hæret (de hz- 
rêre, 60, Aesi, hzsum, ne}: Cic. Faire 
figurer dans les fastes, dans les ao- 
oales, À d fastos admittére (0, is, misi. 
nissum), act. Liv. In annales referre 
(fero, fers, tuli, latum}, act. Liv. 

FIGURINE, 5. f. Potite figure de 
terre ou de métal : Jmaguncula, æ, f. 
Suet. Sigillum, i, 0. (tr. rare au sing.). 
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Insc. : Des figurines, Sigilla, 
n. pl. Cic. Orné de —, Sigillatus, « 
um, Cic. 
FIGURISTE, 5. m. Fabricant de 
figurines. Sigillarius, if, ra. Ince. 
FIL, s. ©. 4° Fibre longus et déliés 
qu'on détache de l'écorce du lin, do 
Chanvre, ele Filum, à, 0. Plin. : Fil 
de ha, Linum, i, 0. Plin. 1} 2° Sub- 
slance longue et délice que certaics 
animaux tirent de leur corps. Pilum, i, 
Plan. |] 8° Ensemble de fibres de lin, ete, 
de brins de soio, eto., qu'on a reunis ea 
les tordant. (En gén.) ilum. à, D. Cic. 
{Pilde liu) Linum, n. Cic. Cels. Line 
æ, f. Plin. (Aiguillée de fil} Ace, C 
Cels. = Fil à —, Filatim. Lucr, Di- 
riger an moyen d'un — les pas (de 
Thésée}, Vestigia filo regÿre. irg. Î 
Fig. Le A1 de la vie, des Jours, de la 
destinée, Filum fatale. Ov. Ne tenir 
Te uo — (= être en danger), Teaui 
lo pendère. Enn. Ov. Le salut de la 
république ne tieat qu'à un —, Tenui 
filo suspensa (est) reipublicæ satus, 
V.-Maz. Tenir les fils, Faire jouer 
ou Faire aller les — dans une affaire 
(= la diriger), Voy.nirioza 2°. Donner 
du fil a relordre Œ creer à qqn des 
embarras), Avoir du — à reuardre (= 
èlre dans l'embarras), Voy. mpan- 
nas 90, Îl a lout racnalé de — ea 
aignille, Ab aciä et acu omnia erpo- 
suif. Petr. De droit TE “04 
braiser, eu druile ligne), Voy. aus 
sen de, pnorr (adv.) 1°, || 4 Fr. À 
PLoyD. Instrumont Formé d'un cordonnet 
au bout duquel est suspendu un mor 
ceau do plomb, eto. Linea, æ, f. Cie, 
Vatr. Perpendiculum, 1, a. Cie. : Se 
servir du fil à plomb, Perpendiculo ef 
lineà uti. Cic. Vérifier au moyen da 
— à plomb, Éxigére ad perpendiculurs. 
Cic. || 5° Fic de Pences. Collier de 
perles onfilecs : Un fl de 35 perles, 
Triginta quique margarilarun linre 
{æ), f. Scæv. || 6° Direction des fibres 
du bois, des molecule; d'un cristal, eta 
Vena, z, f. Plin. = Scier du bois per- 
peadiculairement an fil, Venam is 
orbem arboris czdfre. Plin. [| 7° Partie 
do metal tiree en long et très deliea 
Filum, i, n. Plin. = Fil d'or, Filun au 
reum. Plin.|| 8° Tranchant (d'une lame}. 
Actes, ei, f. Plin. : Donner le fl à. 
C. mGviser. Qui a le —, (Pr.) À 
secandum subtilis (m. f., e, 0.1. Sea. 
(Fig.) Acutus, &, um. Cic. Oter le — 
à..…., C. Éuoussen. Perdre sou —, C. 
S'émousser. Passer au — de l'épée, 
Ferro frucidare, act. Cic. Voy. érée. 
j} 9° Fic om L'eau. Courant d'uns rt 
vière, etc. VOy. courant (subst\ 1e, 
il 10° Fig. Suite, liaison, enchainement 
onterlus, üs, m. Cic. Senes, ei, f. 
Cic. Continuatio, onis, f. Cie. Or, 
dinis, m. Cie. : Le il des faits, Rerua 
ordo. Quint. Suivre le — des idées, 
Rerum contertum sequi. Quint. Ra- 
conter toute l'affaire en suivant le — 
des événements, Rem omnem ordine 
enarrare. Ter. Reprendre le — (rte la 
discussion), Ad ordinem se referre. 
Cic. Voy. ENCHAÎNEMENT. 
FILAGE, 5. w. Action de filer : La 
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flage de la laine, Lanificium, ii, n. 
Col. Voy. iLER. 

FILAMENT, s. m. Sorle de brin 
long et delié d'un végétal. Fibra, æ, f. 
Cic. Filum, i, n. Plin. Capillamentum, 
o. Plin. |} 20 Fibrille. Voy. ce m. 

FILAMENTEUX, 505€, adj. Qui a 
des filaments. Fibratus, a, um. Plin. 

FILANDIÈRE, 8. f. Fileuse. Voy. 
ce m. || Adj. f. pl. Les sœurs filan- 
dières (= les barques), Lanificz 
(arum) sorores (um), f. pl. Afart. 

PILANDRES, 8. f. pl. C. FILAMENT, 

FILANDREUX. C. FILAMENTEUX. 

FILANT, part. passé de FiLun, Voy. 
ce v. || Adj. FILANT, ANTE. 1° Visqueux. 
Vos. ce m. || 2° Qui traverse rapide- 
ment l'alr : Éloile Ülante, Sidus (deris) 
deciduum (1), a. Plin. Il y a beau- 
coup d'étoiles Âlantes, Mullæ (rans- 
volant stellz. Sen. 

FILASSE, 5. f. Amas de flaments 
de lin ou de chanvre. Stuppa, æ, f. Plin. 

PILATURE, s. f. Établissement où 
Pon file : Filalure de lane, Lanaria, 
æ,f. Inse. 

FILE, s. f. 1° Suite de personnes ou 
d'animaux. (En gén.) Ordo, dinis, m. 
Cie. Liv. (En marche) Agmen, minis, 
p. Cic. : File inioterromprnie, Aginen 
perpetuum. Cic. À la —, Ordine ou 
Ez ordine. Cie. Entrer à la —, Per 
ordinem intrare. Quint. Sur une seule 
—, Simplici ordine. Liv. En longue 
—, Longo agmine. Liv. Se ranger en 
—, Se mettre à ta —, @rdinem facëre, 
Vitr. Voy. conTÈce 1°. || 2° Ranges 
de soldats places les uns derrière les 
autres. Ordo, dinis, m. Cæs. Liv.: 
{Marcher] en très longne file, Longis- 
rimo agmine. Ces. Faire par — à 
droite, Ad deztram relorqueri (eor, 
ëris, lorfus sum), pass. Cæs. |] 80 Suite, 
rangée de choses. Ordo, dinis, m. Cie. 
: Longue le de voilures, Longus vehi- 
culorum ordo Sen. Planter à la —, 
In ordinem serère. Varr. 

FILE, ÉE, part. passé de PrILER, 
Voy. ce v. || Pué, S. m. Or, Argent 
tire à la filière et applique sur un fil : 
Filé d'or, Aurum (i) netum (1), n. Ale. 

FILER, v. acl. 19 Tordre ensemble 
des brins de lin, etc. pour en faire un fil. 
Nëre, eo, es, evi, etum, act. Plin. Just. 
Dig. : Laine filée, Lana quæ nela est. 
Ulp. Lucrèce occupée à fller (la laine), 
Lucrelia lanæ dedita. Liv. Gagner sa 
vie à — (de la laine), Lanä victum 

ritare. Ter. || Filer une corde, 

ormentum effictre. Cærs. || Fig. Les 
Parques qui filent les destinées, Parcæz 
nentes falalia sfumina. Tb. || 2° Pro- 
duire son fil, sa soie {en pari. do cer- 
tains insectes) = Filer (abs.), Fila de- 
ducère fo, is, duri, dun Plin. — 
des toiles, des cocons, Telas ordiri 
(ior, iris, orsus sum), dép. Plin. 
tertre(o, is, ui. rtum). Plin. || 30 Fig. 
Conduire progressivement. Deducère 
{voy. 2°), act. Quint. || 6° Lâcher, lar- 
guer. Voy. ces cm. 

Fiuen. v. a. 4° S'allonger en flots 
: Le miel file, Jfel fla mittit (de mit- 
(re, o, misi, missum). Plin. Qui —, 
C. visqueox. || 2e Aller à la file. De- 
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currêre, 0, is, curri et rar. cucurni, 
cursum,n. Liv. : Faire filer les troupes 
daas le pays dex Ligures, Exercitum 
in Lugures traduc®re (0, is, duri, 
ductuin). Liv. ff 3° S'en aller, se retirer. 
Abire, e0, is, iv el it, itum, n. Cic. 
2: File, Abï hinc. Plaut. Voy. S'en 
ALLER 40. || 60 Traverser l'air. Trans- 
volare, n. Sen. 

FILET, 5. m. 1° Petite fibre vé- 
gétale. Tenue (is) Alum (1), n. Plin. || 
20 Petit fil. Tenue (is) filum QE 0. 
V.-Maz. || Fig. : Ne tenir qu'a ua 
filet, Voy. ric 30. || 3° Sorte de bride. 
Ores, arum, f, pl. Næu. l'ilin. || 4° Ré- 
scau, résille. rôticulo. Reticulum, i,n. 
Cic. || 50 Rôts. (En gén.) Rete, 1, 
abl. e, n. Cic. (Pour Ja pêche Ever- 
riculum, ?, n. Varr. Dig. (Pour la 
chasse) Plagz, arum, f. pl. Cic. : 
Faire des filets de pèrhe, Prætexère 
piscibus retia. Plin. Jeler son filet, 
ete jacËre. Plaut. Acheter à ua pé- 
cheur son Coup de —, Futurum jac- 
fum relis a piscalore emèêre. Dig. 
Tendre des Âlels, Retia tendère. Cic. 
pandëre. Plin. Plagas tendre ou po- 
nÿre. Cic. Pousser un loup dans ses 
—, Lupum in plagas compellÿre. Plaut. 
|| Fig. Tomber dans des filets, In 
plagas incldëre. Cic. Faire tomber Au- 
toine dans les — de César, Antonium 
in Cæsaris plagas conjicére. Cæs. Eu- 
lacer, Prendre qqu dans ses —, Ali- 
quem laqueis irrelire, et simpl. Ali- 
quem ürrelire (io, is, lui, ifum). Cic. 
Se prendre soi-même dans çes 
Sese in plagas impedire. Plaut. ( 
6° Pli membraneux (sous la languo). 
Membrana, æ, f. Cels. =: Lis ont le 
filet (= la langue adhéreate), Eorum 
linguæ inhærent. Cic. Couper le — 4 
qqn, ÂAlicujus linguam scalpello re- 
secitam liberare. Cic. || 70 T. de cui- 
give. Partio de la chair do certains anl- 
maux = Filet (de sanglier), Lumbus, 
i, m. Plin. — (de valatilel, Pectus, 
toris, n. for. || 8° Pelite quantito de 
liquide qui coule. Vena, æ, f. Uirt. 
Liv. Venula, f. Quint. = Filet d'eau, 
Aquula, æ,f. Cic. Faihle — d'eau, 
Tenuis aqua, Liv. Chercher des filets 
d'eau, Rivulos consectari. Cic. Couler 
en minces —,Tenui venulä fluëre. 
Quint. || Un filet de vinaigre (= ua 
peu de...), Voy. PEU. l Fig. Un filel 
de voix, Pusilla (x) vox (ocis), f. Quint. 
Mince — de voix, Prætenuis (is) sonus 
(n, m. Quint. || 8° Ligne deliéo, orne- 
mont long et délié. (En gén.) Linea, 
z,f. Plin. (T. d'architecture) Cyma- 
fium, ii, n. Vitr, 

FILEUR, e0se, a. m. f. Colui, Celle 
qui file = Fileur (de laine), Lanarius, 
üi, masc. Plaut, Fileuse, (En gén.) 
Staminaria, æ, fém Laber. ap. Gell. 
(De laine) Lanifica, æ, fém. Ülp. PA. 

FILIAL, ALE, adj. Qui est du dovoir 
du fils, de la fille: Piète filiale, [En 
gén.) În parentes pietas (atis), f. Cic. 
Pietas erga parentes. Cic. (Envers une 
inère) Pietas in matrem, Cic. 


FILIALEMENT, adv. D'une ma- 


nière filiale. Filii (ou Filiæ) more. Cic. 
Pie. Cic. 


mere. Pilia, æ, f. Cic. : 
Crassug, Crassi filia. Cie. Circé, — 
de lerséis, Circe e Perseide nata. Cic. 


FILLE 196 


FILIATION, s. f. 1° Descondance 
en ligne directe de père en fils. C. pes- 
CENDANCE 10. || 20 Fig. Enchaînement. 
Voy. ce m. 

FILICULE, s. f. Sorte de plante. 
Filicula, 2, f. Plin. Cels. 

FILIÈNE, 3. [. Instrument pour 
rédulre les métaux en fl. || Fig. Passer 
par la filière (— passer par bien des 
preuves), Voy. éPREuvE 3°. Paire 
passer qqn par la — (— lui susciler 
des embarras), Voy. Rueannas 50, |] 
Faire passer qqn par la même filière 
(= par les mêmes situations et les 
mêmes grades), Aliquem per eosdem 
articulos el gradus producYre. Suet. 

FILLE, S. f. 1° Porsonne du sexe 
feminin par rapport 4 son père et à sa 
a fille de 


Elles se disaient filles de Mars, Ge- 


nilas se Marte prædicabant. Just. [Sa] 
jeune fille (dans l'adolescence), Filia 
adolescens. 
jeuno de ses deux Âlles, Minor er 
duabus filiis. Liv. Avec 
jeunes — (non mariées), Cum duabus 
filiabus virginibus. Liv. 


Cic. Voy. 30. La plus 


ses] deux 


(Sa pelite 
1 


fille (en bas âge, chérie), Filiola, 


æ, f. Plaut. Cie. Elle avait de son 


mari une — eu bas âge, Habebat 
filiam parvulam de marito, Apul. || 
Pelite-fille (= fille du ls on de la 
fille), Neptis, is ‘. Cic. Suet. fl Arrière- 
etite-Alle, (3° degré) Proneptis, f. 
ers. Dig. (4° degré) Abneptis, f. 


Suet. Dig. (5° degré) Adneptis, l. Dig. 


Go degré) Trineptis, f. Dig. | Belle- 
lle, Voy. ce m.|\ La Ülle du logis 
= Ja fille de la maltresse de la mai- 


son), fera (æ) minor (oris), f. Plaut. 


! Fig. L'élaquence n'est pas fille 
e la tbéorie, Non est eloquentia ex 
arlificio nata. Cic. L'avidilé est — 
de la prodigalité, du luxe, Avariria 
ez lururä ersislit. Cic. Avaritis 
est lururia mater (tris, f. — mère). 
Cic. 1 2° Celle qui est originaire de = 
Les Ôlles d'Ésyple (= les Égyp- 
Liennes), Voy. écyptien. Cnloaie, Alle 
d'Argos, Orta Argis colonia. Plin. 
Table] — d'une forêt de Mauritanie, 
ilia siluæ Maurz. Mari. Voy. ontct- 
NAIRE. || 3° Personne du sexe feminin 
dans l'enfance, dans l'adolescence, dans 
la jeunesse. (En gén. et le pl. souv. 
Puella, æ, f, Cic. (Au débul de la vie 
Infantula, æ, f. Apul. (Au commence- 
ment de l'adolescence) Adolescen- 
tula, æ, f. Plaut. Ter. Puellula, æ, f. 
Ter. : Meltre au monde uue fille, 
Puellam parëre. Ter. La — étaal 
morte dans son quatrièine mais, De- 
functä intra quarluin mensem infante 
(de infans). Tac. Une pelile —, Par- 
vula puella. Ter. Parva virgo. Ter. 
Une excellente — toute jeune, Op- 
tima adolescens (entis). Ter. Une jeune 
—, Puella, æ, f. Cic. Virgo, ginis, f. 
Cic. De jeune —, Puellaris, m. f., 
e, 0. Quint. Comme font les jeunes 
filles, Puellariter. Pl.-j. Devenir 
jeune fille, Puellascére, 0, is, s. 
parf. ni sap., n. Varr. ap. Non. || 
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&o Femme non marièe. Virgo, ginis, f. 
Cie. : Modeslie de jeune fille, Vere- 
cundia virginalis {m. f., …, n.). Cic. 
Pudor virgineus (a, um). Tib. Rester 
—, Non nub?re (0, is, nupst, nuptum), 
a. Cic. Réduire Rhéa à resler luujours 
—, Rheam in perpetnam virginilatem 
demerg're. Just. | 6° Sorvante. Voy. 
ce m. |} 6° Courtisane. Vuy. ce m. 
FILLETTE, $. [. Petite fille, jeune 
fille. Puellula, æ, (. Ter. Adolescen- 
tula, f. l'laut. Ter. 
FILON, 8. m. Veine métallique ou 
fossile. Vena, æ, f. Cic. 
FILOU, S. m. C. vOLEUR. 
FILOUTER, v. act. C. voLen. 
FILOUTERIE, 3. f. C. voz. 
FILS, s. m. 1° Personne du sexe 
masculin par rapport à son père at à 
sa mero. Filius, t1, m. Cic. Le fils de 
Dieu, Le — de l'homme, Filius Dei. 
Lact. hominis. Lact. Uercule, — 
de Jupiter, Jove nate, Iercules. Liv. 
Qui est — d’un dieu, Deo proguatus. 
Liv. Il était — de Lucilia, Fuit ge- 
nilus maîre Luciliä. Vell. Ce n'est pas 
mon —, c'est le — de mon frère, Er 
me hic natus non est, sed ex fraire. 
Ter. [Son] — tout enfant, [Sun] — 
chéri, Filiolus, i, m. Plaut. Cic. Juv. 
Qui eslun bon —, Pius un parentes. 
Cic. || Petit-fils, Nejos, otis, m. Cic. 
Petil- — de Pampée du côté malernel, 
Nepos Pompeii er filia. Cic. | Arrière- 
petit-fils, (3° degré) Pranepos, ofis, m. 
Cic. s° degré) Abnepos, m. Suet. (5° 
degré) Adnepos, m. Dig. || Beau-fls, 
Voy ce m. || Fig. Qui est Nils de ses 
œuvres, Ex se natus. Tuc. Lea désor- 
dres sont — dé l'intempérance, Per- 
turbationes ez inlemperantiä gignuntur 
de gigni, or, genilus sum, pass.). Cic. 
2° Celui qui es! originaire de : Fils 
‘antiques et nobles aieux, OÜrtus an- 
tigquis el nubilibus. Quint. Mécène — 
de rois, Msvcenas afavis regibus edi- 
tus. for. Celte terre dont tu es le —, 
Hoc solum ir quo orlus ou procreatus 
es. Cic. Un — de la Celtibérie, Filius 
Celtiberiz. Cat. Les — de l'Ilelvétie. 
C. les ugcvériens. || 3° Enfant male, 
arçon. Puer, eri, m. Ter. Filius. dt, m. 
ic. : Adopter un fils, Àdoptare filium. 
Cic. Feinme ayant eu des —, Mulier 
Âlivs enira. Quint. Voy. aançon. 
FIUTRATION, 5. f. Passage à tra- 
vers un fil're. Percolalio, onis, f. Vitr. 
FILTRE, 4. m. Objet à travers 
lequel on fait passer un liquide pour 
le clarifier. (En geo.) Liquatorium, it, 
n. C.-Aur. (Cliausse) Saccus, 1, m. 
Col. (l'assaire, Colum, à, n. Plin. 
FILTRER, v. acl. Faire passer par 
le filtre. (Eu gén.) Liquare, act. Gi. 
qu une chau:se} Saccare, act. Plin. 
l'ar uae passoire) Colare, act. Plin. 
Percolare, act. Col. Sen. 2 Eau filtrée, 
Aqua saccata. Sen. liquata. Plin. 
Fivrnen, v. n. 1° Passor à tra- 
vers un filtre. Percolari, pass. Cels. 
Col. Liquuri, pass. Col. || 2° Passer à 
travers un corps quelconque. Perma- 
nare, n. Lucr. Cic. Perfluëre, 0, is, 
fluri, flurum, n. Plin. 
SaruTasa, v.pron.C. piLrrEn (0.). 


FIN 


FIN, 9. f. îe Extrémite. Finis, is, 
masc. (rar. féin.). Cic. Terminus, à, 
m. Cie. S'expr. souv. par un adj. 
qui s'accurde avec le nom suiv., 
comme Extremus,a,um (= extrèimc). 
Cie. Ultimus (= le plus eloine). Liv. 
Plin. Postremus (= le dernier). Cic. 
Summus ou Supremus(=le plus haut). 
Cic. Imus (= le plus bas). Cic. : La 
fla d'une leltre, Clausula epistole. 
Cic. La — de la lettre, Ertrema epis- 
tula tua. Cie. Fins de phrase, Clau- 
sulæ sententiarum. Quint. Patieute 
et attends la fin, Perferto et ultima 
ezspectalo. Cic. Du commencement à 
la — du repas, Ab ovo ad müla (— 
depuisl'œuf jusqu'aux pommes). for. 
La — de l'enfance, Extrema pueritia. 
Cic. La — du jour, Diei fempus (oris) 
eztremum (1), n. Cic. La — de la luae, 
Luna novissima. Plin. Lier la — au 
commencemenl, Extrema cum primis 
conterëre. Cic. La — répoad au com- 
mencement, Responden! exrtrema pri- 
mis. Cic. Posteriora superioribus paria 
sunt). Cic. I n'y a pas de —, ik 
est ertremum. Cic. Règiaas qui n'onl 
poiat de —, Regiones, quarum nulla est 
cxtremitas. Cic. Sans —, Sine fine. 
Sen. Voy. NFINt, ÉTERNEL, PENPÉTUEL, 
Tousouns. Ce qui est limité à une 
—, Quod finitum est, habel extremum. 
Cic. [Mua] consulat touche à sa—, Jn 
erilu est consulaltus. Cic. Le discours 
louche a sa —, Mayna pars oralionis 
est cxhausta. Quint. L'hiver Lire à sa 
—, Hiems præcipilat (n.). Cæs. L'êlé 
lire,luuche a sa —, Non multum æsfatis 
superest. Cæs. Placer des arguments 
au commencement et à la —, Argu- 
menta grime et summa ponëre. Quint. 
Être, Se trouver] à la —, In ertremo. 
jñc. In ertremis. Cic. Jusqu'à la — 
Ad ultimum. Liv. Réserver un té- 
moia pour la —, Testera ad extremum 
reservare. Cic. [Cette leltre] est très 
rare à la — des mots, Est rarissima 
in clausulis. Quint. la — de ia 
lettre, Inezxtremislitteris. Cic. Presque 
à la — de la page, Quasi in ertremä 
paginä. Cic. À la — du livre, In pos- 
tremo libro. Just. À la — du troisième 
livre, In extremo libro lertio. Cic. À 
la — de la campagne, Cvnfectis æs- 
tiuis. Cic. À la — de la vie, Éractä 
ztate. Sall. À la — de la ciaquitine 
année, Quinto anno exeunte. Cic. À la 
— de l'automne, Autumno desistente. 
Varr. vergente. Tac. À la — de l'hiver, 
Ertremä hieme. Cic. À la — de juin, 
Ultimo mense junio. Col. Vers, Sur 
la — (d'ua récit), Circa finem. Quint. 
Sur la — de l'été, Affecta prope zstate. 
Cic. Versia — du jour. de la secunde 
veille, Præcipiti die. Liv. Præciati 
vigiliä secunda. Liv. Avantia — de la 
première veille, Anteprimum confectam 
vigiliam. Cæs. || 2° Cossalion, inter- 
ruption. Funis, is, m. Cic. Inlermissio, 
onis, f. Cic. = La mort est pour vous 
uae fin, Mors vos finit. Sen. La mort 
esl la — de nos souffrances, dors 
(est) laborum quies (etis, — repos), f. 
‘ic. La mort est la — des peines, 
Mors est ærumnarum requies. Sall. Ce 
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fut ls — de la poursnite, Finis ae. 
genes factus est. Cæs. Voy.cessen {o, 
Ce principe}, s'il n'a pas de cummence 
ment, n'a pas non plus de —, Si nun< 
quam oritur, nevceulit quidem unyuan. 
Cic. || l'rendre fo, Pine habère, Cie. 
Voy. rinin (neut.) 3o,cessen (neul.){e, 
1 Mettre fia à son deuil, Modum Ingrndi 
facëre (io. is, feci, factum). Cic. Meltre 
à sun espoir, Finem spei imponêre 
(o, is, posui, pusitum). Liv. Meltre —4 
ses jours, À vit& desciscére (0, ü, 
descivielscii, descitum), n. Cic. Mettre 
—_ Dre lferes de qqn, Vilæ finem ahcui 
afferre (fero, fers, aîtuli, allutum). Cie. 
Mettre — à une ch., (La cesser) Voy. 
cesser (act.) 50, riNin (act.}io{La faire 
cesser) Voy. cesser ‘0, || 30 Ce qui 
complète, accomplissement, achevement. 
Effecius, üs, m. Cic. Confectio, onus, f, 
Cic. Perfeclio, (. Cic.: Mener une cb. 
afin, à bonne —, em ad effectun 
adduc#re. Liv. perducère. Dig. Meaer 
à — une entreprise, Proposifum pere- 
pe (0, 18, egt, actum). Nep. perfic/re 
10, 18, feci, fectum). Cæs. l'our que je 
menasse ces plans à boune —, Lt ad 
effectum horum consihiorum pervniren 
(de perventre, 10, is, vent, veuium, 
0.). Planc. ap. Cic. Vous êles si loin 
de la — des travaux, Tanfum abes « 
perfectione operum. Cic. La — de la 
guerre, Belli confeetio. Cic. Avant la 
de la gnerre, Imperfecto adhue 
bello. Suet. \lencr à — une guerre, 
Bellum conficère. Cæzs. Celui qu: mène 
une guerre à bonne —, bcili con- 
fector (oris), m. Cic. || &° Mort, ans- 
anlissement. Finis vite, el abs. Finis, 
is, m. Cic. Ertius vilæ, el abs. Eritus, 
us, @. Cic. Juieritus, &s, m. Cic. Sicrs, 
orlis, f. Cic. : Je sens ma fia apr 
cher, Admoverti finem sentio. Seu. [la 
trouvé une — digne de ses actes, 
Dignum factis suis exitum vitz in- 
venif. Cic. Avoir une — digne de 
piié, Miserabiltier emori (ior, éris, 
mortuus sum), dép. Cie. Vuy. wosr. 
Divinilé qui n'a pas eu de commence- 
ment et qui Daura jaœmns de —, 
Numen, neque geniium, neque interi- 
turum unquam. Plin. La — de tou, 
de toutes choses, Rerum ruina (x), f. 
Liv. La — du monde, Unirersus ix- 
teritus. Cic. Mundi ruina. Lucr. Ca 
n'est pas encore la — da maude, 
Nondum omnium dierum sol occïdit. 
Liv. || 6° But auquel on tend. Propo- 
situs (1) Anis (is), et abs. Finis. ts, 
m. Cic. Propositum, i, n. Cic. : Le 
laisir est la fin que se propose 
rute, Voluptas finis (est) animulibus. 
Quint. La — de l'éloquence, c'est de 
persuader, Finis eloguentis esl per- 
suadèére. Cic. La — d'une habitatioo, 
c'est l'usage, Domus Anis est usus. 
Cie. La religion a ponr — d'honorer 
pieusemeat les diéux, Aeligio deorun 
cultu pio continetur (pass.). Cic. Quelle 
— se propose la rhétorique? Que 
finem habet rhetorice ? Quint. À quelle 
— va, tend ce discours ? Queriun 
hæc spectat oralio? Crc. Les arts ont 
leur —, onl une — qu'ils se propo- 
seat, ont une — à laquelle 1ls teo- 
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dent, Artes habent finem proposi(um 
ad quem lendunt. Quint. Choses qui 
ne leadent qu'à une —, Res spec- 
tantesin unum exttum (de erilus, üs, 
m.). Cie. Les autres biens sont ap- 
propriés chacun à uae — particulière, 
Ceteræ res opnortunæ sunt rebus sin- 
ulæ singulis. Cic. Telle est la — des 
ois, Doc spectant où Hoc volunt leges. 
Cie. À quelle — demaades-tu cela? 
Quorsum ista quæris? Cic. [Cej que 
aous avous rappelé à ces fins, Quod 
ad cum finem memoravimus. Tac. À 
boane fin (= à bonne intention), Be- 
aaole. Cic. À mauvaise —, Aaligue. 
PI.-j. ils en vieanent à leurs Ilns, 
Id), quod volunt, consequuniur. Cie. 
oy. eur 3e. | T. de druit. Fin de 
son recevoir. Erceptio, onis, f. Dig. 
D 6° But auquel un être tend par sa 
nature. Finis, is, m. Cie. = L'honnèle, 
celle fin dernière de [notre] nature, 
Honestum illud, quod marime natura 
squitur (= recherche). Cic. Voy. 
DESTINÉS. 

À La min, loc. adv. C. ENriN. 

9. FIN, NE, adj. 1° Pur. Purus, a, 
wa. Plin. : Or la, Aurum purum. Plin. 
Argent —, Argenfum purum putum. 
Gel. Voy. arrixé. || 2° Vrai, oxact. 
Verus, «, um. Cic. = Pierres fines, 
Gemmz vers. Plin. La fine fleur dela 
noblesse, Voy. éuire. Le fin fond (de 
la mer), Jmus fundus. Virg. Le — 
fond de la province, Ultima prouincia. 
Cie. } Lefla mot (d'une afaire), Vera 
ratio. Ter. Si tu veux savoir le — 
mol, Si verum scire vis. Cic. Dire le 
— mot, Verum dicëre. Cic. || 3° Excel- 
lent, recherché. Erimius, a, um. Cic. 
Ercellens, gén. entis. Cic. Oplimus, a, 
um. Cic. =: Mels fins,très —, Mollicu- 
Le esce. Plaut. Epulz quæsilissinue. 
Sell. exquisitissimz. Cic. Vin fu, Bel- 
lissémun vinum. Col. Goût —, Saveur 
five, Probus sapor. Col. Odeur —, 
assez —, Odor mollis. Plin. non ine- 
legans (gén. antis). Plin. La poix la 
plus —, Pir optima. Plin. || & Éle- 
ant et delicat. Subtilis, m. f., e, 0. 

ic. Elegans, gén. antis. Cic. : Grâce 
fine, Subtilis venustas. Cic. Poème 
d'ane touraure si —, Poema ifa ele- 
gars. Cic. Avoir un style fiu, Ele- 
anter scribère. Cic. Procédés fins de 
a ciselure, Ciseau fn, Cælandi sub- 
tilitas (alis), f. Plin. || 6° Delié et 
menu, Subtilis, m. f., e, 0. Plin. Sen. 
Graclis, e. Cic. Tenuis, e. Cic. = Fa- 
rime Îne, Subtilis farina. Plin Sable 
flo, très —, Arena tenuis. Plin. Per- 
tenue sabulum. Plin. Sel —, Sal ves- 
eus. Lucr. Fil —, Filum aubtile. Lucr. 
tenue. Plin. Fil très —, Filum præ- 
tenue. Plin. Cheveux fins, Coma fe- 
auts. Tib. gracilis. Ov. Éluffes fines, 
Tenues vestes. Tib. Fine lame d'épée, 
Subtilis acies gladii. Sen. L'huile rend 
le traachant plus An, Oleo delicatior fit 
acus. Plin. Aignille fiue, Acus tenuts. 
Ov. Écrilare —, Litterz minutæ. Plaut. 
Qui est écrit en lettres nes, Minute 
scriplus (a, um). Sen, La ne taille 
d'ane femme, Muliebris subtilitas 
(atis), f. Vitr. Jeune Blle quai a la 
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taille —, Gracilis virgo. Ov. || 6° En 
pari. des sens. Pénôtrant, qui perçoit 
exactoment. Acer, cris, cre. Cic. Sub- 
als, m. f., e, 0. Col. Ior. Sagar, 
gén. acis. Plaut. Col. : Oreilles très 
lines, Aures acerrimi auditüs. Plin. 
Avoir l'ouïe plus fine, Liquidius au- 
dire. Plin. Il à le nez fin, l'odorat —, 
Sagacem nasum habet. Plaut. Buuche 
fine, Goût fin, Palais —, Palutum 
subtile. or. eruditum. Col. Gula sub- 
tilis. Col. Je suis une fine bouche, 
Ingenua est mihi gula. Mart, Qui a le 
palais fin, le goùl —, Sagaz in gustu. 
Col. 1} 7° En pari. de l'esprit. Subtil, 
sagace, ingenicux. Acutus, a, um. Cic. 
Acer, cris, cre. Cic. Subiilis, m. f., e, 
n. Cic. Argutus, a, um. Cie. = Très 
fin, Peracutus, a, um. Cic. Qui a 
l'esprit très —, {ngenio aculissimus. 
Cic. Jugement —, très —, Judicium 
intelligens (gén. entis). Cic. peracre. 
Cie. Goùt pur el —, Judicium acre 
tersumque. Quint. Goût lilléraire très 
—, Erquitum litterarum judicium. 
Cic. Pensées fines, Sententixz acutz. 
Cic. argutæ. Cic. Qui a des pensées 
—, In sententiis argutus. Cic. Avoir 
une dialectique très fine, Valide sub- 
tiliter disserëre, Cic. Les mots les 
plus fins, Argulissima dicta. Cic. Des 

laisanteries fines, Urbant sales. Cic. 
| 8° Habile, adroit, avisé, ruse. (En 
gén.) Callidus, a, um. Cic. Acutus. 
Cic. (Ordia. en m. part) Versutus. 
Cic. Astutus. Cic. (Ea m. part) Vufer, 
fra, frum. Cic. = Fin matois, Vete- 
ratur, oris, m. Ter. Cic. Voy. ADROIT. 

Fix, 9. m. 1° Or ou Argent pur. 
Voy. ri (adj.) de. || 2° Chose prin- 
cipale. Voy. PRINCIPAL. || 3° Choso mys- 
tariouso. Voy. MYSTÈNF, SECRET. || 
4° Homme habile, adroit. Voy. Fin 
(adj.) 8° = Juuer au plus fin (= user 
de ruse), Voy. AUS. 

Fin, adv. D'une manière délièe; en 
petites parcolles : Écrire lin, Seribrre 
minule. Sen. Piler très —, Contuu- 
dire minutissime. Cato. Cribler —, 
Cribrare minutatim. Plin. 

FINAL, ALE, adj. 4° Qui Anit. Ul- 
timus, a, um. Quint. =: La syllabe 6- 
nale, el S, f. La —, Ultima syllaba. 
Quint. l 2e Qui à rapport à un but : 
Cause finale, Finis, 1s, m. Cic. 

FINALENENT, adv. C. ENFIN. 

FINANCE, 8. f. 1° Argent comptant. 
Voy.courranT. || 2 Au pl. Rossources 

écuniaires d'une pers. Vov. ararNr 30. 
f 3° L'argent et les revonus de l'État. 
Ærarium, à, 0. Cic. = Organiser les 
finances, Rem nummariam constituëre. 
Cic. Être aduwinistrateur des — en 
Gaule, Procurare Gallie raliones (de 
ralio, f.). Plin. || 4° Aaires d'argent. 
VOy. BANQUE, BANQUIER. 

FINANCER, v. n. Débourser de l'ar- 
gent. Voy. nSuounsEn. 

FINANCIER, 1Ène, adj. Relatif aux 
finances. Nummarius, a, um. Uic. 

FINANCIER, 5. m. Î° Banquier. Voy. 
ce m. | 2° Colui qui manio les doniers 
de l'État. Mensarius, ü, m. Cic. 

PINASSER, v. 0. Agir avec finasserie. 
Malitiose agëre (o, is, egi, ectum). Cic. 


litas mulichris. Vitr. 
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FINASSERIE, 5, f. Petite ou Mau- 


vaise finesse. Malitia, æ, f. Cic. 


FINABSEUR, Euse, el FrNAS- 


SIER, 1ÈR&8, 8. m. [. Celui, Celle qui 
finasse : Un foassier, flumu (minis) 
maliliosus ti), m. Cic. 

nassière, Subdo 


Elle est f- 
la est. Plaut. 
FINAUD, A0bE, adj. Rusé dans de 


pelites choses. Subdolus, a, um. Plaut. 


FINEMENT, adv. {o Avec elegance 


et delicatesse. Éleganter. Cic. Concinne. 
Cic. Belle. Cic. 1 

liée, menus. Tenuiter. Cæs. Jlinute. 
Sen. | 3° Fig. D'une maniere subtile, 
sagace, 
Tenuiter. 
Cic. Sagaciter. Cic. =: Juger nement, 
Subtiliter judicare. Cic. || 4° Avec 
adrosse. Aslute. Cic. Callide. Cie. 


20 D'une façon de- 


ingenieuss. Subtiliter. Cic. 
ic. Acute. Cic. Argute. 


FINESSE. $. [. 1° Pureté (de 


l'or, etc.}. Voy. pureté. || 2° Qualite 
de ce qui est excclicnt en son 
Bonitas, atis, f. Cic. Plin. : Finesse 
du vin, Vint bonitas. Plin. La — 
d'un parfum, Odoris suavitas 
f. Cic. — de la laine, Lanæ 1roltia, 
(æ), f. Plin. || 3° Élegance et delica- 
esse. Subtilitas, atis, F. Plin. Ele- 
gantia, æ, f. (ic. : Finesse du ciseau, 
Subtilitas cælandi. Plin. 
imvdelage, de la teinture, Subtilitas 
fingendi. Plin. tingendi. Plin. || 4° Qua- 
lite de ce qui est delié, menu. Subti- 
litas, atis, f. Plin. Tenuitas, {. Plin. 
Gracilitas, Î. Cic. = La finesse d'un 
crible, Tenuitas cribri. Plin. — de la 


= 


genre. 


qaris), 


— du 


puussière, Subtilitas pulueris. Plin. 


— du lin, Lini (enuitas. Plin. La — 
du papier, (Chartarum) tenuitas. Plin. 
— des lignes, Subtiitas linearum. 


Plin. — de taille des femmes, Subti- 
Rechercher la 
— des furmes, Gracilitates conseclari. 


Cie. |} 5° Subtilite (des sens) La finesse 
des sens, Sensuum sugacitas (atis), f. 
Sen. La — de l'odorat, Sagacitas na- 


rium, Cic. La — de l'ouîe, Acer (cris) 
aurium sensus (üs). m. Quint. | 6° Sub- 
lilito, sagacité, penetration (de l'esprit, 


du goût, du jugement). Subtlitas, atis, 


f. Cic. Acumen, munis, n. Cic. Saga- 
citas, alis, f. Cie. = La finesse de 
l'esprit, Ingenii acumen. Cic. Où est 
la —7 Ubi est acumen tuum? Cic. 
ll surpassa lout le monde par la — 
de ses plaisanteries, Sale et facetiis 
omnes vicut. Cic. Voy. sk. Qui a de 
la —, Voy. Fin (adi.) lo, Avec —, 
Voy. #INKMENT 3°. [lomme saus —, 
Homo sine acumine. Cic. |] 7° Chose sub- 
tile, difficile à saisir. Argutia, æ, f. 
Cic. Fronto. Gell., el ordin. Argutis, 
arum, f. pl. Cic. : Les finesses de 
l'argumeutalinn, Disserendi  spinæ 
(arum), f. pl. Cic. Petite Mnesse, Cap- 
fiuncula, æ, f. (ic. Argutiola, f. Apul. 
|| 8° Ruse, artifice. (En gen.) Callilitas, 
atis, (. Cic. Astutia, æ, f. Cic. (En m. 
part) Maltia, (. Cie. Versutia, f. (tr. 
rare). Liv. Voy. aose. || 9° Acte de 
ruse. Pallacue, arum. f. pl. Cic., mieux 
que Fallacia, æ, f. Plaut. Ter. Fraus, 
audis, f.Cic. Dolus,i, m. Cie, Versuiia, 
æ,f. (tr. rare). Liv.: Les fluesses des 
Carthaginois, Versutiw Punies. Lis. 
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FINI, 18, part. passé de rinin, 
Voy. ce +. Il Adj. 4e À quol il n'est 
plus possible de rien changer. Peractus, 
a, um. Cic. Confretus. Cic. Trans- 
actus. Cic, : Tout est tini (= lout 
est perdu), Jam conclamatum est. Ter. 
Mars si, connne je le crains, luat est 
—, Sin, ut ego metuo. transuctum est. 
Cie. Tout est — à Rome, Profligata 
jam res est Romaæ. Liv. Voy. Far 
(adj.) 2e. || 3° Qui a des bornes. Fi- 
nitus, a, um. Cic. Qui Que, quod) 
habet extremum. Cic. || 3° T. de gram- 
maire. Dofini. Finifus, a, um. Varr. 

Fin, s. m. 1° Ce qui a dos bornes. 
Id quod habel extrenum. Cic. || 2° Per- 
fection. Perfectio, onis, f. Cic. Abso- 
luto, f. Cac. Perpolitio, f. Ad Her. = 
Le fini de l’art, Artis effectio. Cic. 
Donner le — à un discuurs, à qq. 
ch., Orationem excolëre (0. is, colui, 
cultum). Quint. Aliquid commodius 
elimare. Quint. Le noinbre douna 
le — au style, Numerus extrema 
lineamenta orationi altulit, Cie. Ou- 
vrage d'un — excessif, Opus curz 
supra modum anris. Plin. Ouvrages 
qui maaquent de —, Opera non plane 
perfecta. Cic. 

FINIR, v. act. 1e Cesser : Pinir la 

uerre, Belli finem facëre (io, is, feci, 
factum}. Nep. — ses oulrages, ses 
viuleaces, Finem facère maledictis (au 
dat.). Ter. injuriis. Cæs. Voy. CESSEN 
(act.) 5°. || 2° Fairo cesser : Ce fut un 
caprice qui finit se massacre, Libido 
cladis finem fecit (voy. 19). Sail. Fiair 
le combat, les discordes, Sedare pu- 
gnam, discordias. Cic. Voy. Paire 
casse 3°, || 3° Être lo terme de = La 
mème journée Ünit la vie des vain- 
queurs et des vaincus, {dem dies et 
victoribus et viclis vilæ finem fecit 
(voy. de). Cic. Ce jour-là doit Gair 
ma vie, {lle dies vitz finem mihi 
allaturus est (de afferre, fero, fers, 
attuli). Cic. || 4° Parvenir au terme de. 
Conficère, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
3 Finir sa vie, Vitæ finem facère (voy. 
1°). Sall. — sa 90° année, Nonage- 
simum annum implère (e0, es, plevi, 
plerum). Quint. Voy. acuëver 3°. || 

0 Clore. Finire, io, is, ivi el ti, itum, 
act. Cic. Quint. Conclud®re, o, is, clusi, 
clusum, act. Cic. Quint. Claudëre, 0, 
ts, clausi, clausum, act. Quint. = Finir 
une lettre, Epistolam conclud£re. Cic. 
— son discours, Dicendi ou Ora- 
{iont finem facëre (voy. de). Cic. — 
une comédie par le mot..., Claud£re 
comædiam verbo. Quint. — an mot 
par l'accent aigu, Verbum acuto sono 
Ânire. Quint. acuto tenore concludère. 
Quint. || 8° Continuer jusqu'au bout. 
Peragëre, o, is, egi, actuin, act. Cic. : 
L'acteur n'a pas besoin de nir la 
ièce, NonAtstrioni peragenda est fabu- 
a.Cic. Vo. ACREVER 20, |] 7° Mener à 
achèvement, rendre complet. Conficére, 
10, is, feci, fecium, act. Cic. Perfictre, 
act. Cic. Absolvëre, o, is, solvi, s0- 
lutum, act. Cic. Consummare, act. Cic. 
2 Finir une guerre, un voyage, Con- 
fictre bellum. Cæs. iter. Cic. — uue 
page, un livre iocomplet, Paginan 
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complére (eo, es, evi, elum). Cic. Im- 
perfectum librum supplère. Cic. Aussi- 
tôt mon Caton fini, Statim Catone 
absoluto. Cic. On ne lui donna pas 
le temps de finir sou discours, Ei 
non duta est perorandi facultas. Nep. 
1} 8° Perfeclionner. Per/icère (voy. 1°), 
act. Cic. Perpolire, io. is, ivi el ti, 
itum, act. Cie. Erpolire, acl. Quint. : 
Finir un ouvrage imparfait, Imper- 
fectum opus perpolire. Cic. Voy. Pun- 
FECTIONNEN. 

Finin, v. D. 4° Ne pas continuer de 
faire. Desinëre, o, is, sivi et si, situm, 
n. Cic. Desisiére, 0, is, stili, stitum, 
n. Cic. Absistëre, o, is, stiti, s. snp., 
0. Liv. Omittëre, 0, is, misi, missum 
n.etact. Cic. : 1is ont fin: de s'agiter, 
Desierunt moveri. Cic. Finir de fuir, 
Desistére fugë. Cic. fugñre. Cæs. — 
d'espéier, Finem imponère spei (au 
dal.). Cic. — de parler, et absol. —, 
Dicendi finem facëre (io, is, feci, fac- 
tum). Cie. — de s'afüiger, AModum 
lugendi facë®re. Cic. 11 finit de s'oc- 
cuper de cela, Omisit id curare. Cic. 
Finir de craindre, Metum ponère (0. ?s, 
posui, posttum). Cic. Avant d'avoir fini 
de boire, elle s'écris, In mediä po- 
tione erclamavit. Cic. Finis! Desine/ 
Plaut. Ter. Voy. cessen 2°. || 2° Pré- 
cédé de en. Cesser qq. ch. de trop long, 
de desagreable. Desinère ,voy. 4°), 0. 
Cic. =: Finis-en avec les lieux com- 
muus, Desine communibus locis (à 
l'abl.). Cic. Finissonsen avec ces 
raisonoements poinlhllieux (— lais- 
sons-les là), Istos aculeos relinqua- 
nus (de relinquëre, o, is, liqui, lic= 
tum). Cic. En finir avec la question 
des sens, À sensibus abire (e0, is, \vi 
el it, itum), n. Cic. En — avec uoe 
accusation, Crimen concludëre (o, is, 
clusi, clusum). Cic. En — avec l'af- 
faire des colonnes (— la régler dé- 
finilivement), De columnis conficèëre 
qe is, feci, fectum), n. Cic. Nous en 
iairoos avec l'affaire des jardins, 
Hortos conficiemus. Cic. En finir avec 
qqn (= accommoder l'alfaire), Cum 
aliquo (ransigëre (0, is, egi, actum), n. 
Cic. En — avec les Samnites (= 
terminer la guerre samnile par la 
victoire), Cuin Samnitibus debellare, 
o. Liv. l’our en — (— pour ne pas 
vous retenir plus longtemps), Ne diu- 
tius (vos) fencam (de tenëére, e0, es, 
nui, lentum). Cic. Pour en — une 
bonne fois, Ut semel finiam (ile finire, 
10, ts, iv et it, t£um, n.). Quint. Pour 
en — (= poor abréger), Ne in in- 
finilum abeamus. Plin. Fints-en, Eu 
finiras-lu? Fac, si quid facis. Sen. 
Finis-en (= ahrège), Præcid”, 0. Cic. 
11 8° Prendre fin, arriver à son terme. 
Finem habère (eo, es, bui, bitum). Cic. 
Exitum habere. Cic. Finem capère (io, 
is, cepi, captum). Virg. x Jour, Mois 
qui Bnit, Dies decedens (le decedëre, 
0, is, cessi, cessun, n.). Virg. Mensis 
senescens (de senescère, 0, ts, senut, 
s. Ssup., n.). Varr. Voy. DÉCLIN. 
L'hiver élait sur le poial de finir, 
Uiems jam præcipilaverat (n.). Cæs. 
La discussion fait, Finis disputandi 
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factus est. Cic. Le règne de Massi- 
nissa ne — qu'avec sa vie, Imperii 
vilæque Mfassinissæ finis idem fuit. 
Sull. | 4° Avoir terminaison, extré- 
mite. Finiri. 1or, iris, ilus sum, pass. 
Cic. Quint. Nesin?re (voy. te), n. Cic. 
: Les phrases finissent par des ver- 
bes, Sententie verbis fininntur. Cie. 
(Applaudissez], mot par lequel les 
comédies —, Verbum quo comwdix 
clauduntur (de claudi, or, clausus sum, 
pass.). Quint. Nom finissant eo ws, 
Nomen in lifleris us finitum. Quint. 
{Ces nums] finissent en ris, In ris 
syllabä terminantur. Quint. Finir en 
queue de poisson, In piscem desinêre, 
n. Hor. — en poinle, In angulum 
exire (eo, is, jui el ri, um) n. Plin. 
L'œsuphage cominence uù finit le pa- 
lais, Stomachus palato extremo terni- 
natur. Cic. || 6e Avoir une certaine fin, 
une certaine issue : Je me demandais 
avec effroi comment cela finirait, Ve- 
rebar quorsum hoc evadËret {de cva- 
dëre, 0, is, vasi, vasum, n.). Cie. 
quorsum id casurum esset (de cadre, 
v, is, cecidi, n.). Cic. Finir bien, Prus- 
pere procedère (vo. 3°), n. Cic. Tout 
est bien qui flail bien. Eritus acte 
probat.Ov. Finir mal, Parum succedÿre, 
n. Ter. [Ces] pruuesses finissent par le 
cacbot, Forlitudo in nervum erumpil 
(de erump#re, 0, rupi, rupium, 0.). 
Ter. La querelle finit par le meurtre, 
Rira cæde transigitur (de tranagi, 
or, Eris, {ransacius sum, pass.). Tac. 
| 69 En venir finaloment 4. Se tourne 
‘ordinaire par FINALEMENT : Fioir par 
se quereller, In riram ire (eo, is. ivi 
et 11, tfum), n. Quint. Le monde f- 
oirait par n'être plus qne du fen, Ad 
extremum mundus ignescëret. Cie. Ms 
finissent par s'émouvoir, Ad extre- 
mum denique ercitantur. Cie. [13 — 
ar hair, Novissime oderunt. Quint. 
Les lors] — loujours par se relever, 
Emerqunt tamen uliquando. Cie. 
7o Mourir. Vivendi fiuem habëre (voy. 
39). Cic. Morr. ior, Éris, murtuus sum, 
morifurus, dép. Cic. Voy. mocme, 
pénin = Finir viclime de la ruse, 
Fraude cad”re (voy. 5°), n. Tac. 
FINISTÈRE (CAP). en Espagne. Ar 
tabrum (i) promontorium (ir), n. Plie 
FINLANDAIS, AISE. (Qui est}de Fin- 
lande. * Finnicus, a, um. Voy. Fixxois 
FINLANDE, contree de l’empiro rus- 
se. Eningia, æ,f. Plin. * Fenningia on 
Finnia où Finnonia,ou Finlaudia, f. 
FINNOIS (Les), n. de pple. Fenai, 


FIONLE, Île du Danemark * Fionis, 
æ, f. 

FIRMAMENT, 5. ID. Ÿe Voûle appa- 
rente qui soutient le ciel. Firmamentum, 
i,0. Aug. |} 2 Le ciel. Voy. ce m. 

FISC, s. m. Le tresor de l'État. Fis- 
cus, 1, m. Cic. Suet. =: Aux dépens 
du fisc, De publico. Cic. Suet. 

FISCAL, ALE, adj. Qui concerne le 
fisc. Fiscalis, m.f.,e,n. Ulp. 

FISSIPEDE, adj. 1° (Quadruptde) 

ui à le pied divise en plusteurs doigts. 
issipes, gén. pedis. Aus. || 4° (Oiseau 
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dont les doigts ne sont pas réunis par 
une membrane. Digilatus, a, um. Plin. 

FISSURE, 5. f. C. FENTE. 

PISTULE, s. f. Sorte d'ulcère. 
Fistula, æ, f. Cels. . 

FISTULEUX, 80sE, adj. De la na- 
ture de la fistule. Fistulosus, a, um. 
Calo. Plin. . 

PIXATION, 8. f. Action de déter- 
miner. Definitio, onis, f. Cic. : Après 
fzalion d'une amende, Multä insti- 
tutä Plin. 

FIXE, adj 1° Qui ne se mout pas. 
Fürus, a, um. Cic. Immobilis, m.f..e, 
o. Quint. Plin. Stans, gén. antis. Ov. 
Sen. Status, a, um. Cens. Srabilis, 
æ. f.,e,0. Liv. : Étoiles fixes, Siellæ 
inerrantes. Cic. stalæ. Censor. Yeux 
—, (= fermement arrétés) Oculi in- 
ten. Cic. recti. Sen. stantes. Ov. (= 

ui ne tournent pas) Oculi rigentes. 
Din. Regards —, Contenta actes ocu- 
lorum. Lucr. Avoir le regard fixe, De- 
Aro adspectu uti. Cie. |} 2° Qui ne varte 
point. Biatus. a, um. Cic. Stabilis, 
m. f.,e,n. Cic. Certus, a, um. Cic. 
Destinatus. Cie. : Limiles fixes, Fines 
certi. Cie. Demeure fixe, Sedes sta- 
bilis. Cic. Demeure non —, Incerla 
sedes. Sall. Séjour — et continu, Per- 
mensio stabulis et perpetua. Cic. Cam- 
pement —, Custra staliva Cæs., el 
simpl. Slativa, orum, n. pl. Liv. À 
an eodroit — et à des Jours fixes, 
Stato loco statisque dicbus. Liv. À des 
époques —, Certo lempore. Cic. Tem- 
poribus statis. Liv. Sacrifices qui re- 
viennent a des époques —, Stata sa- 
crificia. Cie. Arriver à heure fixe, Ad 
Aoram venire. Sen. Fèles fixes, Feriz 
statius. Macr. Somme fixe, Certa pe- 
cunia. Cic. Opinion arrèlée el —, 
Certa destinataque sententia. Cic. || 
8e Constant, continuel. Assiduus, a, 
va. Cic. Perpeluus. Cic. Constans, 
géo. entis. Cic. 

PIXE, ée, part. passé de mIxen, 
Yoy. ce vw. |} Adj. 1° Qui reside. Voy. 
pouicicré. || 2° Qui n'a pas d'hesitation, 
ds doute : Sripton ne pouvait être 
fixé, Scipioni senlentia non poterat 
stare (sto, as, sleli, stafum), n. Liv. 
Jesuis—, Sententia sat. Ter. Lorsque 
l'esprit n'est pas —, Dum in dubio est 
animus. Ter. Mon jugement n'est pas 
bien —, Judicium mihi parum sedet 
{de sedère, eo, sedi, sessum, n.). Seu. 
Noos n'étions pas fixés sur le lieu où 
noos irions, Non s{abal quo polissi- 
mum (nos converlëremus). Cic. Ils 
n'élaient pas bien — sur ce qu'ils 
feraient, Non salis constabat (de con- 
dtare, at, stilit, statum, n. impers.) 
quid agërent. Czs. [Démocrite] n’est 
as fixé sur la nature des dieux, 
& naturä deorum nulat (n.). Cic. 

FIXEMENT, 2dv. D'une manière 
fe : Regarder frement le soleil, plus 
— qqn, Acriler oculis intueri sole. 
Cic. Acrius contuert aliquem. Suet. 

PIXEN, v. act. 1° Ficher, attacher, 
affermir. (En gén.) Statuëre, o, is, 
wi, uium, acl. Liv. Destinare, act. 
Cæs. Delinère, «0, es, nui, lentum, act. 
Curt. (En clouaat) Figëre, o, is, Ari, 
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frum, act. Cic. ConfigËre, act. Czs. 
Defigïre, act. Cæs. Cic. Infigëre, act. 
Cic. (En liant) Jlligare, act. Cic. Al- 
ligare, act. Plin. (En collant) Agglu- 
tinare, act. Cels. : Fixer les navires 
avec des ancres, Aates ancoris des- 
linare. Cxs. — des tuiles avec des 
pointes, Imbrices clavulis figre. Cato. 
Ares fixées aux murailles, Ârma 
fiza in parietibus. Cie. Le trait reste 
fixé (dans la blessure), Telum Aæret 
(de hærère, co, hæsi,hæzsum, a.) Quint. 

a tragule (sorte de javelot) resta 
fixée À la tour, Tragula ad turrim ad- 
hæsu. Czs. [Coquillages] fixés aux 10- 
chers, Ad sara inhærentes. Cie. Toge 
fixée sur l'épaule, Toga Aumero se- 
dens (de sedère, 00, es, sedi, sessum, 
n.). Quint. Fixer un linge sur le front, 
Linteolum fronti agglutnare. Cels. — 
la teinture sur des laines, Colorem la- 
nis alligare. Plin. Voy. ATrAc&En 1°, 
richen 19, AOUÉRER 10. || Fig. [Archi- 
mède) fixa à la sphère céleste les 
mouvements de la lune, Lunz motus 
in sphæram tlligavit. Cie. Nous fixons 
par l'écrilure les choses que..., Con- 
signamus lilteris quæ... Cic. Fixer qq. 
ch. dans la memoire, À figëre aliquid 
memoriæ. Quint. La douleur reste fixée 
dans le cœur, "nfArus nectori dolor 
hæret. Pi.-j. Rester fixé dan. la mé- 
moire, În memorïä hærëre. Cic. || 
20 Fig. Arrêter, tenir comme attaché 
(lo regard, l'esprit}. Figÿre (voy. 49), 
act. Cic. Defigëre, act. Cic. = Fixer ses 
yeux sur la lerre, In terram oculos 
defigëre. Quint. figrre. Sen. [Se tenir) 
les yeux fixés sur la terre, OÜculis de- 
firis in terrd. V.-blaz. in lerram. 
Quint. V.-Maz, Les yeux — sur (ces) 
signes, nous ne pouvons nons égarer, 
Siqna intuentes (de infueri, eor, éris, 
tuitus sum, dép.), non possumus de- 
errare. Quint. Mes youx sont con- 
stamment — snr leur visage, Eorum 
in vultu oculi mei habitant (n.). Cic. 
Fixer son attention sur une cb.,Inrem 
animum defigëre. Cic. In re mentem f- 
gére. Cic. || Fixer les regards de qqn, 
Alicujus oculos delinëére (eo, es, linui, 
tentum). Ov. Quint. — un cœur [par 
des a Etablir li Aninum defigëre. 
Virg.{] 3° Établir (la résidonce). Cunsti- 
tuëre, 0, is, ui, utuin, act. Cic. Collo- 
care, act. Cic. =: Fixer sa demeure, 
Sedem consliluëre. Cic. capêre (io, is, 
cepi, caplum). Vell. — dans cetle 
cité son domicile et sa demeure, In 
eë civitale domicilium et sedes collo- 
care. Cic. Fixé,Voy.ce m.1e.||Fig. Où 
la nature a-t-elle fxé le sons du gaùt? 


Ubi natura gustatum applicavit ? 
Plin. | &o Fig. Reglor, determiner. 
Fa gén.) StatuëËre (voy. 1°), acl. 


all. Constitu®re, act. Cic. Finire, io, 
is, jui et ii, téum, act. Cie. Definire, 
act. Cæs. Indicére, o. is, dixi, dictum, 
act. Cie. Dicére, act Liv. ‘D'avance) 
Præstituÿre, act. Cw. Præfnire, acl. 
Cic. =: Fixer les proportions des tom- 
bc293, Sfodum sepulcris finire. Cie. — 
la quantité d'armes que chaque na- 
tion doit fabriquer, Consfiluëre quan- 
lum armorum quaque civilas efficiat. 


Cæs. 
d'esclaves et le poids d’argenterie 
qu'ils peuvent avoir, Servorum nu- 
merum el 
indicëre. 
ouvriers, Cibaria 
is, sanri, sanc{um). Plin, — une li- 
mile à la durée du commandement, 
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— aux sénateurs le nombre 


ondus argenti senuloribus 
ac. — les aliments des 
erariis sancire (io, 


Modum diuturnitati imperii statue. 


Cie. — le prix le plus élevé (qu'on : 


veul mettre), Summum prelium con- 


slituËre. Cic. Les (rais des funé- 


railles sont Êxés d'après la fortune, 


Sumptus funerum præfinitur ex cen- 
sibus. Cic. Fixer le dommage, Lam- 
num decidëre (0, is, cidi, cisum). Dig. 


— une amende, Bfultam indicëre. Plin. 
— une peine, Pænam constituëre. Cic. 
L'accusé pouvait — lui- mème sa 
peines Eral reo pœnæ æstimalio (onis), 
. Cic. Peine fixée par la loi, Legi- 
{ima pœna. Suel. Fixer le liea, Locum 
finire. Liv. — d'accord le temps et 
le lieu, Condic®re lempus et locum. 


Just. — l'bcare el le lieu d'ane en- 


trevue, Tempus locumque colloquio 
statuëre. Liv. C'était le lieu fixé pour 
la conférence, Îs datus erat locus col- 
loquio. Liv. Lieu — pour le combat, 
Locus ad certamen destinatus. Liv. À 
l'heure fixée pour la mort, Ad horam 
morlis destinatam. Cic. Ils firent le 
inament de l'attaque, Adeundi iempus 
definiunt. Cæs. D'un conrmun accord 
ils avaien! fxé ce moment pour l'at- 
taque, Îd lempus inter eos commit- 
tendi prælii conveneral (de convenire, 
to, is, ventum, n.), Cæs. Le inoment 
n'est pas encore —, Tempus nondum 
staf (de stare, 0, sfeli, statum, n.). 
Liv. Fixer l'époque, Finire tempus. 
Cie. À une époque frée, Siato tem- 
pore. Plin. Fixer la réunion de l'as- 
semblée pour un jour déterminé, 
Concilium in diem cerlam indicèëre. 
Cæs. — an jour à qqn, Stature diem 
alicui. Sall. — un jour à l'accusé (— 
l'assigner), Pradicére die ree. Tac. 
Chaque année ce janr est flxé solen- 
nellement, Quotannis is dies conei- 
pitur (pass. de concip#re, 10, is, cepi, 
Leptum). Varr. Jour —, Edicia dies. 
Cic. Au jour — d'avance, Prodictä 
die. Cie. Fixer le jour de la réunion 
des coœices, Edicëre diem comiliis. 
Liv. — le jour du supplice de qqo, 
Dism necis alicui destinare. Cic. — 
un jour pour cetle affaire, Ei rei 
conalituËre diem. Cæs. — un jour 
our le mariage, Diem nuptiis dicëre, 
er. — on jour pour un travail, Diem 
operi dicëre. Cic. — à qqn ua jour 
our qu'il fasse.…., Alicui diem dare 
Le es, dedi, datum), ut faciat. Cie. 
our Bxé pour disculer sur une 
amende, Multæ certandæ dies. Liv. 
Fixer le quatrième jour pour donner 
des aliments (à un malade}, Quartum 
diem cibo destinare. Cels. lis fixent nn 
jour pour 8e réunir, Diem dicw 
qua conveniant. Cæs. On fixa le jour 
où l'on agrrait, Dies gerendæ rei 
composita est (pass. de compunère, 0, 
is, posui). Liv. Fixer à une année 
le deuil des femmes, Annum fe 
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minis ad lugendum conslitu#re. Sen. 

Se rixen, v. 1° Réf. et Pron. S'at- 
tacher. Adhærescére, o, ts, Rest, 
hæsum, n, Cic. Insidëre, 0, is, sedi, 


sessum, n. Cie. Pl.-j. : Se fixer à un 


rocher, Ad sarum adhærescËre. Cic. 
La lie se Axe sur les parois, Fæzr in 
lateribus adherescit. Cato. La javeline 


se — dans le baudner, Verutum in 


balteo defigitur (de defigi, or, Fris, 
firus sum, pass.). Cæs. ces) feux 
volligeat et ne se frent pas, Feruntur 
ignes, non sedent (de sedère, eo, seili, 
sessum, n.). Sen. La douleur s'élail 
flxée aux pieds, Dolur pedibus insi- 
debat. Pl.-j. Regards qui se sont 
fixés sur la terre, Oculi in ferram de- 
firi. Quint. || Fig. Se fixer à une doc- 
trine, Ad disciplinam adhæresc're. 
Cic. lls se sont fixés dans mun cœur, 
Alihtï in visceribus hærent (de hæerère, 
co, hæsi, Aæesum, n.). Cie. Celle op 
nion commence à se fixer dans les 
esprits, Haæc sententia cœpit sedère. 
Plin. Se — dans la mémoire, Je- 
moriz insidrre. Quint. || 20 Réf. Fig. 
S'arréter à, se determinor 4. Stare, 0, 
as, sent, statum, n. (à qq. ch., re). 
Cic. Consist®re, 0, 18, stiti, S. Sup., n. 
Cic. : Se flier à une opinion, a des 
condilions, Stare opincwne. Cic. con- 
diniontbus. Cæs. Se — à une résolu- 
tion, Ad consilium ou Consilio ani- 
mum adjicére (io, is, Jeci, Jectum). 
Liv. Se — à un parti, În certä sen- 
tentià consistre. Cic. || 9° Établir sa 
résidonce. Consid”re, o, is, sedi, ses- 
sum, n. Cic. Liv. Consistère (voy. 2°), 
no. Cic. = Se fixer dans le pays des 
Ubiens, à Athènes, à Magnesie, à 
Réate, Consid#re in finibus Ubiorum. 
Cæs. Collocare se Athenis. Cic. Ma- 
nesiæ sidi domicilium constituëre (0, 
ts, vi, ufum). Nep. In oppido Reatino 
subsidrre. Suer. Se — dans ces lieux, 
In his locis adhærescËre (voy. 0). Cic. 
ils ne se rent point dans leurs de- 
maures, Îr suts selibus non Aærent (de 
Azrére, 60, hæsi, hæsum, n.). Cic. Aller 
se fixer à Athènes, à Argos, Commi- 
grare Athenas. Plin. Argos habrlatum 
conced”re (0, is, cessi, cessum), n. Nep. 
FIXITE, 9. {. Constance, persevô- 
rance, stabilité. Voy. consTaAnce 20, 30. 
FLACON, 5. m. 1° Petite bouteille 
à parfums. Olfactorium, ii, 0. Plin. || 
8° Bouteille (en gen.). Voy. ce m. 
FLAGELLATION, 8. f. Action de 
flageller. Flayellatio, onis, f. Tert. 
PLAGELLEIN, v. act. 1° Fouetter. 
Flaorllare, act. Suet.]|| 2° Fig. Outrager 
par des paroles. Voy. LÉCHIRER 5°. 
FLAGEOLER, v. 0. Trombler et 
gaciller : Les jambes me flageolent, 
Je flageole, Pedibus vacillo (as, avi, 
atum, are, n.). Fest. 
FLAGEOLET, s. m. Sorte d'instru- 
mont à vont. Gingrina, æ, f. Fest. 
FLAGORNNEN, v. act. C. FLATTER. 
FLAGONNENIE,S9.f. C.PLATTURIE. 
PLAGONNEUN, 8.10. C. FLATTEUR. 
FLAGRANT, ANTE, adj. Qui a lieu 
actuollement. Manifestus, a, um. Cic. 
= Fiagrant délit, Voy. oévurr. 
FLAIR, s. m. {° Action da flairer; 


FLAMB 


odorat. Odoraltus, üs, m. Cic. Plin. = 
La finesse du flair (chez le chien), Na- 
rium sagacitas. Cic. [Le ligre] chasse 
an —, Vestigat odore. Plin, || 20 Fig. 
Discernement. Sagacitas. atis, Ê. Cic. = 
Qui à du flair, Sagax, gén. acis. Cie. 
FLAIRER, v. acl, 1° Sontir par 
l'odorat. Ulfac®re, io, is, feci, factum, 
act. Cic. Plin. Odorari, dép. (acc.). 
Cie. : Action de flairer, Odoratus, üs, 
m. Cic. || 2° Pig. Pressentir, provoir. 
Odorari, dép. (acc.). Cic. Ulfacëre 
{voy. 10), act. Ter. = Flairer les événe- 
ments, Odorari quid futurum sit. Cic. 
Il üire l'or, Aurum huie olet (de 
olère, eo, lui, s. sup., n.). Plaut. I] 
a flairé la bourse, Marsupium huic 
oboluit. Plaut. Ma femme flaire déjà 
la chose, Subolet hoc Jam nrort. Plant. 
Celle qui —, Olfactriz. icis, f. Plin. 
PLAIREUR, 5. m. Celui qui flaire. 
*Is qui olfacit = Flaireur de cuisine, 
C. PARASITE. 
FLAMANT, 8. m. Sorte d'oiseau, 
Phœnicopterus, i, m. Plin. 
FLAMBÉE, Ée, part. passé de 
FLAMOER, Vay. ce v. || Adj. Perdu : 
Règal: flambes, Potationes demoriuæ. 
Plaut. Voy. PERDU, AüINE. 
FLAMDEAU, S. m. {1° Torche ou 
Chandelle. (Eu gén.) Lumen, minis, 
n. Cic. (Torche de pin) Trda, æ, f. 
Cie. (Faisceau d'étounes impregnées 
de cire, de suif, de résine, etc.) Faz, 
acis, f. Cic. (Tortis de fibres végé- 
tales enduiles de cire ou de résine) 
Funale, is, n. Cn.. (Chardelle de cire) 
Cereus, i, m. Cic. . Portes un flam- 
bean devant qqn, Præferre alicui lu- 
men. Cic. tædam. Cie. Aux flambeaux, 
Ad lumina.Suet. Adcereos. Sen. Flam- 
beau de l'hymen, — nuplal, Far nup- 
tiahs (au pr.) Cic. Liv. (au fig.) Hor. 
1 20 Chandelior. Candelabrum, i, 0. 
Cic. || 3° Lumiere des astres. Lumen, 
minis, on. Cic. Lux, ucis, f. Cic. Fax, 
acis, f. Cic.-poet. = Le flambeau de 
Phébus, Phkwbi far, Cic.-poet. || 6° Ce 
ui éclaire (l'esprit); ce qui fait l'oclat 
6. Lumen, minis, n. Cic. Lur, ucis, 
f. Cie. : Rome, le flambeau du monde, 
Urbs, lumen gentium. Cic. Les fla1m- 
beaux de la république farent éteints, 
Lumina civitatis erslincta sunt. Cic. 
La philosophie, flambeau de la vie, 
Magistra vitæ, philosophia. Cie. L'his- 
toire, — de la vérité, Historia, luz 
vertlalis. Cie. Prèter son —, Servir 
de — à la mémoire, Memoriæ lumen 
afferre. Cic. 
FLAMBEN, v. 0. Jeter de la flamme. 
Flagrare, n. Cic. 
Frauoun, v. act Passor ga. ch. dans 
la flamme. Ustulare, act. Var. 
FLAMDOYANT, part. prés. de 
FLAMAOTER, VOYy. ce v. || FLAMBOYANT, 
AnTe, adj. Brillant comme la flamme. 
Fulgens, gén. entis. Cic. = Yeux flam- 
boyants,Ardentes oculi.Sen.-rh.Épees 
flamboyantes, Aficantes gladii. Liv. 
FLAMDOYER, v. 0. Joter une 
flamme brillante; briller commo le feu 
Fulgëre, eo, es, fulsi, 8. sup., n. Cic. 
Liv. : Les épées flamboyérent, Ful- 
sere gladii. Liv. 
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FLANIINE, s. 1. Sorts de 
chez los Romains. Flamen, minu, @. 
Cic. : Flamine de Jupiter, Flamen 
(minis) Dialis (is). Liv. — de Mars, 
€ Vulcaia, Flamen Martialis, Vul- 
canalis. Varr. — da divin Claude, 
Flimen divi Claudi. Inse. L'épous 
da —, Fluminica, æ, [. Ov. Qui ap- 
parlient aa —, Flaminius, a, um. Pest, 
Dignité de —, Flaminium, h, n. Cie, 

FLAMINTENNE (voie), de Rome 4 
Ariminium. Pia le) Flaminia(æ),f. Liv, 
. FLAMNME, 5. [. 1° Gaz on combus- 
tion à la surface des substances qu'on 
brûle. Fran) Plamna, z, f. Cic. 
(Feu, en gén.) Janis, is, m. Cic. : 
l'etile flamme, Plammula, z, f. Cie 
Col. Donner de la —, Flammam res- 
dère. Plin. Voy. r&u 10, | 2 incendie. 
Flamma, æ, (. Cæs. Ignis,is, m. Liv. 
Incendium, ëi, n. Cic. = Livrer |: flotte 
aux flammes, Classem inflammare. Cie. 
Voy. iNcennien. Être en —, Être la 
proie des —, Flammis conflagrare, n. 
Liv. Voy. reo 13°. |] 30 Fig. Animation, 
ardeur, vivacite. Finmma, z, f. Sal 
Cic. Ardor, oris, masc. Cic. Ignis, is, 
m. Q.-Cic. Quint. : Être de Damms 
pour qq. €h., Alicujus rei erimie 
amore flagrare, n. Cic. Les flammes 
de l'éloquence, Dicendi faces, f. 21. 
Cic. Voy. rec 180, 190, 260. |] 4e Fig. 
Amour, Amoris flamma (æ), [. Cic. 
Îgnes, ium, m. Pi V.-Mar. = Si tu 
veux regarder [Adelpbasie], l'objet de 
ta flaoine, Si vis spectare amores tuos. 
Plaut. |} 6° Sorte do bandercle. Flam- 
nula, æ,f. Veg. 

FLAMMEÈCIEF, s. f. Parcalle enflam- 
mée- qui s'eleva. Scintilla, æ, (. l'in. 

FLANC, S. 1n. 1° Chaque côte du 
corps depuis le defaut des côtes jus- 
qu'aux hancnes. Latus, teris, n. Cic. 
Plin, : Les flancs, Latera, um, o. pl. 
Cic. Ilia, um, n. pl. Liv. Cels. Balire 
les —, Se battre les — (pr. et Ag }Voy. 
BATTRE 3e. || 2° Qaf. Ventre. (Eu gén.) 
Alvus, i, fém. lic. (he la mère) L'te- 
rus, m. Cic. | 3° Côte d'uno ch. Latus, 
teris, n. Cæs. : Flanc d'urte munlagoe, 
Jugi dorsum (1), n. Cæs. Qu'on vuil de 
face et non de —, Adversus (a, um), 
non fransversus (a, um). Plin. || 6° Côté 
d'une troupe. Laius, teris, a. Cxs.: 
Flanc découvert, [atus apertum. Czs. 
Surles flancs ilavait placé deshommes 
sûrs, Apud latera certos collocaverst. 
Sall. Allaque en flanc, Transvers… 
prælium. Sall. Faire une allaque ea 
—, Inferre ex (ransverso signa. Liv. 
Atlaquer l'ennemi en —, Aggredi 
hostem latere. Cæs. ex lateribus. Sall. 
Prendre les ennemis en —, Trans- 
versos hostes invad”re. Liv. Enve- 
lopper par le —, À latere aperto cir- 
cuire. Cæs. |} Fig. Prèêter le Üsac à la 
flatterie, Adulaloribus latns prrbtre. 
Sen. Prèter le — à une accusalion, 
Locum crimini aperire. Cic. [Raison- 
nemeats} qui prétent le — à la cri: 
tique, Aperta ad reprehendendum. Cic. 
Prèter le — aux médisances de qqn, 
Dare sermonem alieui. Cie. Se retiret 
sans prêter le —, Latere teclo ab» 
cedére- Ter. 
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FLÂNEN, v. n. Perdre son temps. 
Cessare, n. Plaut. Ter. 

FLÂNERIE, 8. f. Action de fldnor. 
Cessatio, onis, [. Cic. 

FLÂNEUR, 80°, 8. m. f. Colui, 
Celle qui flâne. Cessalor, oris, masc. 
Cie. Col. Cessatrir, icis, fém. Tert. 

{. FLANQUER, v. act. 1° Proteger 
par des ouvrages sur le flano : Flan- 
quer d'ouvrages un lieu, Locum ex 
latere munitionibus tegëre (0, is, texi, 
tectum). Cæs. || 2° Se placer sur le 
flac : La cavalerie flanquait l'armée, 
Equitatus latera (acreï) cingebat (de 
cing?re, 0, is, cinri, cincium). Cæs. 

2. FLANQUER, v. act. Jeter; appli- 
quer (un coup). Voy. ces m. 

Se rLaANQuER, v. ref. C. Se 3eTen. 

FLAQUE, 3. f. Petite mare d'eau. 
Lacuna, æ, f. Lucr. Virg. 

FLAQUEN, v. act. C. JETER 

FLASQUE, adj. 1° Mou. Flaccidus, 
s,um. Varr. : Corps flasque, Corpus 
Auidum. Liv. fusum. Liv. Oreilles 
fasques, Aures flaccidæ. Plin. mar- 
cide. Plin. Auriculs flaccæ. Varr. Être 
flasque, Flaccére, e0, es, cui, s. super 
a. Vars. 1 2° Fig. En pari. du style. 
Languissant, sans vigueur. Ersanguis, 
a. F. e,o.Gic. : Devenir flasque, Flac- 
uscyre, 0, is, flaccui, s. sup., n. Cic. 

FLATTER, v. act. 1° Caresser, tou- 
cher doucement. (En gén.) Blandari, ior, 
ins, ilus sum, dép. (dat.). Ov. Plin. 
Permulcère, eo, es, mulsi, mulsum el 
mulstam, act. Ov. Suet. (En parl. 
d'ou chien) Adulari, dép. (acc.). Col. 

2 Traiter avec trop de douceur. De- 
icate on Molliter tractare, act. Sen. 

3° Adoucir par des pensoos conso- 
ntes. Lenire, io, is, tua el ti, itum, 
ac. Cie. Blitigare, act. Cic. = Cette 
pensée flalte la douleur, Hzæc cogi- 
tutio dolorem mitiorem facit (le fa- 
cbre, io, feci, factum). Cic. || 6° De- 
lecter, charmer. Blandiri (voy. 1.) 
dép. (dat.). Cic. Permulcère QE 1e), 
act. Cic. Delectare, act. Cie. =: La vo- 
lupté flalle agréablement les sens, 
Suavcter voluntas sensibus blanditur. 
Cie. Flatter les yeux, Ocnlos dclec- 
tare. Cac. — l'oreille, Aures permul- 
cère. Cic. Qui flatte l'oreille, Ad au- 
diendum jucundus (a, um}. Cic. Cher- 
cher à flatter l'oreille, Voluptati au- 
num morigerari, dép. Cic. Ce qui 
falte le goût général, Quod in vulgqus 
gratum est. Cie. || 6° Êtro un vif plaisir 
pour, salistaire. Deleciare, act. Cic. 
Oblertare, act. Cic. = Celie réputalion 
me fatte, [sta fama me delectut. Cic. 
Voy. caanuen 6°. La forline — mes 
vœnt, Fortuna meis oplatis respondel 
(de respondère, eo, sponda, sponsum, 
a., dat). Cie. Toul ce qui — notre 
désir, Quidquid ex voluntate (nostrë* 
resçondet. Sen. || 6° Louer avoc excès. 
Adulari, dép. (acc. Cic., mieux que 
dat. Nep. Liv. Curt.). Assentari, dép. 
(dat). Cic. Blandiri {voy. 1°), dép. 
(dat.). Cic. : Toul obtenir en flattant, 
Ounte eblandiri, dép. Liv. Suffrages 
Odlenus en —, Suffragia eblandita 
(sens passif). Cic. Toujours prét À 
falier, Promptus in adulationes. Tac. 
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Je suis flalié par Appius, Mihi blan- 
ditur Appius. Cic. Voir Lout le monde 
— par toi, Vidère te omnibus adu- 
lantem. Cic. l 70 Complaire à. Indul- 
gère, eo, es, dulsi, dultum, n. (dat.). 
Cic. Liv. : Flatter les passions des 
hoœunes, Sensus hominum fuuëre (e0, 
es, fout, fotum). Cic. — les haines, 
Odiis yratifcari, dép. (dat). Tac. — 
les goûts, Studiis vbsequi (or, £ris, 
seculus sum), dép. (dat. Ter, Alicui 
morem gerêre (0, is, gessi, gesium). 
Ter. Alicur morigerari, dép. Ter. Voy. 
FAVORISER, APPRAOUVER. || 8° Ropre- 
senter qqn plus beau qu'il n'est Voy. 
EMS8ELLIA. || 9° Tromper en deguisant 
la verité. Fall£re, o, ts, fefelli, falsum, 
act. Cie. Decipére, to, ts, cepi, ceptum, 
act. Cic. Voy. Thoupen. || 10° Amuser 
d'uno csperanco, faire esperor à. : Flat- 
ler qqn d'une espérance, Aliquem in 

em inducëre (0, is, duri, ductum). 
ic. — qqn de l'espoir du premier 
rang, Spem principis loci alicui obji- 
cère (to, is, jeci, jectum). Tac. — quan 
qu'il recouvrera la hberté, Recupe- 
randæ liberiatis spem alicui afferre 
{fero, fers, attuli, allatum). Cic. Voy. 
l'aire ksPÈnEn 29. — qqn d'une fausse 
espérance, Aliquem falsä spe produ- 
cêre. Ter. VOy. AMOSER 49. 

Se FLATTEN, v. 10 Réf. Avoir ou 
Voulolr donner une trop haute idce de 
soi-mémo. Sibi assentari, dép. Cic. 
Sibi plaudére (0, is, plausi, plausum), 
n. Hor. Pl.-j. Sili nimium tribuère 
o, is, ui, utum). Quint. Sibi plactre 
e0,es, cui, cilum),n.Cic. Ov. Seamarce. 

ic. Se delectare. Cic. || 2° Récipr. 
Se louer l'un l'autre avec excès. Inter 
se blundiri (ior, iris, itus sum), dép. 
Plin. || 9° Réf. S'entretenir dans 
(une pensèe flatteuse) = Se flaiter 
d'un fol espoir, Ineptà spe sibi blan- 
dira (voy. 20), dép. Sen. C'est un 
espoir dont je ne me flatte pas, Id 
nullä in spe habeo (es, bui, brium, 
bare. Cic. Le crime est moins trioto- 
pbant que les méchants ne s'en 
étaient flaités, Non ita, ut spera- 
runt mali, exsullat improbitas. Cie. || 
&o Esperer, se persuader. Sperare, n., 
ou Confidère, o, is, fisus sum, n., ou 
Censére, eo, es, sui, sum, n., ou Arbi- 
trari, dép. (prop. info}. Cic.2:Je me 
flatte que nous parviendrons, Spero 
nos perventuros esse. Cic. Il se — 
d'avoir, qu'il aura plus d'autorité, Se 
fore graviorem censet. Cic. 1ls se flat- 
Lent qu'il y aura désaccord entre moi 
et Pompée, Contentionem fore mih1 
cum Pompeio arbitrantur. Cic. On ne 
se {latte pas de pouvoir réussir, Spei 
nthtl est ad resistendum. Cic. Je me 
— de te les faire agréer, Eos, ut 
spero, libi probabo. Cic. Je me — de 
l'avoir fait agréer mon motif, Spero 
tibi me causam probasse. Cic. Faus- 
tulus s'élail flatté que ses nourns- 
sons étaient de race royale, Faustulo 
spes fuerat regiam siirpem apud se 
educari. Liv. Voy. mspénrr 20, 30. 

FLATTENVE, 8. f. Louange oxa- 
goree, fausse. (Paroles câlines, cajole- 
ries) Blanditiæ, arum, f. pl. Cic. { 
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gornerie) Adulaifo, onis, f. Cie. (Ap- 

robation systématique) Assentario, f. 

ic. : Petite flallerie, Asseniaituncula, 
æ, f. Cic. Rasse —, — rampante, Sub- 
missa adulatio. Quint. Soupcon de —, 
Suspicio assentandi. Cie. Oavrir ses 
oreilles à la —, Aures palefactre 
assentatoribus (—= aux flatteurs). Cic. 
Gagner qq. eh. par la —, Proficëre 
aliguid blandiendo. Cie. Par des flat- 
leries, À force de —, Blanditiis on 
Assentationibus. Cie. Les — du sénat 
à l'adresse de la plèbe, Dlandimenta 
(num, n. pl.) pie 1 ab senatu data. 

iv. L'esprit de flatterie, Ambitio, 


onis, f. Cic. 


PLATTEUR, EUSe, 8. m. f. Celui, 


Celle qui flatte. Assentator, oris, mase. 
Cic. Plin. Assentatriz, icis, fém. Plaut. 
Adulator, oris, masc. Ad ler. Adula- 


triz, icfs, fém. Treb. : Flalteur ram- 
pant, Assentator humillimus. Vell. Dé- 


masquer un —, Adulantem aperts 
uidère. Cic. Qui résiste aux caresses 
des flatteurs, Incorruplus aduersus 
blandientes. Tac. De flatteur, Relalif 
au — 
Tac. En —, Assentatorie (tr. rare). Cic. 


Adulatorius, a, um (tr. rare). 


FLaTraun, &use, adj. 1° Carossant. 


(En gén.) Blandus, a, um. Ter. Virg. 
(En parl. d'animaux) Adulans, gén, 
antis. Ov. : D'une manière flatteuse, 
Blande. Plaut. Cic. || 2° Agreablo, s- 
duisant. Gratus, a, um. Cic. Jucundus. 
Cic. Dulcis ou Suavis, m. f.,e, n. Cie. 


Blandus, a, um. Liv. : D'une manière 


flatteuse, Jucunde. Cic. Voy. ach&a- 
BLE 20. 
a, um. Cic. Honorabilis, m.f.,e, n. 
(re rare). Cie. : Mun discours a été 


3° Qui honore. Honorificus, 


atteur pour toi, Oratio mea in te 
honortfica fuit. Cie. Dans les termes 
les plus flatteurs, onoriÂcentissimis 


verbis. Cic. D'une manière flatteuse, 


plus —, très —, Honorifce. Cic. Ho- 
norifcentius. Cic. [lonorificentissime. 
Cic. || 6° Qui temoigne l'approbation. 
Secundus, a, um. (ic. : Murmures 
flatleurs, Admurmurationes secunds. 
Cic. Voy. ravonascx. || 6° Qui loue 


aveo oxageration. Blandus, a, um. Cic. 


Adulatorius (tr. rare). Tac. = Un 
ami flaitteur, Blandus amicus. Cic. 
Paroles Dalteuses, Adulantia verba. 
Plin. Voy. rLaTT&nIS. D'une msnière 
flatteuse. Assenfatorie (tr. rare). Cic. 

FLATTEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nière flatteuse. Voy. rLATT&0n (ad).). 

FLATUEUX, eve, adj. Qui cause 
des vents : Être flalueux, Inflationem 
habère. Cic. . 

FLATUOSITÉ, 8. f. Vonts dans le 
corps. Inflatio, onts, f. Cic. Flatus, &s, 
m. Suet. 

FLA VIGNY, v. de France (Côte- 
d'Or). ° Flaviacumel Flaviniacum, i, n. 

FLÉAU, 8. @. {0° Instrument dont 
on se sert pour battre les cereales. l'er- 
tica, æ, f. (— perche). Plin. Fustis, 
is, ou Baculus, i, m. (— bâton). Col. 
: Battre avec le fléau, Perticä flagel- 
lare, act. Plin. Fuste cud?re, act. Col. 
1 2° Fig. Celui par qui Dieu châtie les 
hommes : Le fléau de Dieu, * Inmissus 
(1)a Deo facinorum st scelcrum vindez 
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(dicis), m. D'apr. Cic. (N. D., im, 18, 
48). | 3° Grande calamité; chose nui- 
siblo. Calamitas, atis, [. (= calamité, 
désastre). Cæs. Clades, 15, 1. (= dé- 
gt, dommage). Suet. Pestis, is, f. (= 
peste). Cic. Venenum in ( poison 
Cic. Tabes, is, f. [= dissolution 
Sal. Pernicies, ei, f. (= perte, des- 
truction). Cic. Malum, à, 0. (= mal- 
beur). Cie. : La discorde est le fléau 
qui perd celte cité, Discordia est 
urbis hujus venenum. Liv. Le — 
de l'usure toujours croissante, Ta- 
bes crescentis in dies feneris. Sall. 
(Cet abus est] le — des étuiles, Stu- 
diorum hostis (is), m. f. (= ennemi). 
Quint. Voy. ENNEMI, FONESTE, NUI- 
sus. || 4° Personne nuisible. Furia, 
#8, f. (= furie). Cic. Calamitas, atis, 
f, (= calamité). Cie. Pernicies, ei, f. 
ou Labes, is, [. (— perte, ruine). Cie. 
Pestis, is, ou Lues, is, f. (= peste), 
Cic. Tempestas, atis, f. ou Procella, 
8, (. (= lempèle). Cie. Vorago, ginis, 
f. (= grulre). Cic. Scopulus, i, m. 
(= écueil). Cic. Far, acis, f. (= tor- 
che incendiaire). Plin. = [Verrès| ce 
commun fléau des Siciliens, — de la 
Sicile, [sta communis Siculorum tem- 
pestas ou calamitas. Cic. Sicilie labes. 
Cic. [Clodius|, ce — de la patrie, {Ua 
ria ou pestis patriæ. Cic. Toi, — de 
a patrie, Tu, procella patris. Cic. 
Vous, les deux fléaux de l'État, Vos, 
eminæ voragines scopulique reipu- 
Licæ. Cic. [Princes qui furent]les — 
du genre huinain, Faces generis hu- 
mani. Plin. VOy. ENNEMI, FONESTE, 
noisinee. || 6° Verge d'une balance. 
Jugum, i,n. Cic. Librile, is, 0. Fest. 
4. FLÈCHE, S. f.19 Trait qu'onlance 
aveo un arc. Sagitta, æ, f. Cic. Virg. 
2: l’elite flèche, Sagittula, æ, f. Apul. 
Un fer de —, Spiculum, à, 0. Cic. 
Cavalier armé de flèches, Eques sagit- 
tarius. Curt. Soldat armé de —, Sa- 
giltarius, ii, m. Cæs. Cic. Décocher 
des —, Lancer ane flèche, Sagittas 
emiltére. Plin. Sagittam conjJicëre. 
Virg. [| Fig. Cupidon m'a percé le 
cœur d'une flèche, Sagittä Cupido cor 
meum (ransfirif. Plaut. || 2° Objet en 
forme de flèche. C. axavILLE, pointe, 
prRamine. |,3° Longue pièce de bois 
qui joint les deux trains d'une voiture. 
. TIMON. || 4° Extremite de certaines 
branchos. Snqitta, æ, f. Col. Plin. || 
6° Constellation. Sagitta, æ, f. Plin. 
2. FLECHE (La), v, de France 
(Sarthe). * Fira et Fleria, à, f. 
FLECIIR, v. act. 1° Ployer, courber. 
Plecière, 0, is, fezi, flexum, act. Cic. 
Infleciëre, act. Cic. Incurvare, act. 
Cic. Curvars, act. Virg. : Brancbes 
fléchies vers la Lerre, Rami flezi in 
Rhumum. Curt. Fléchir le genou, Genu 
submi({Ëre (0, is, misi, missum). Plin. 
pr Fléchir le geuon devant qqn, 
e alieni submittYre. Cic. || 2° Fig. 
Attendrir, adoucir, apalser. (En gén.) 
Flecitre (voy. 10), act. Cic. Lenire, 
io, is, doi et ft, ilum, act. Cic. 
Mitigare, act. Cic. Placare, act. Cic. 
ou des prières) Exorars, act. Cic.: 
léchir la colère, fram placare. Cic. 
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lenire ou mollire. Liv. permulcère 
ge. es, mulsi, mulsum, mukium), 
iv. — Ja haine, Odium placare. 
Cic. mitigare. Cic. Invidiam lenire. 
Sall. — Pompée, lompeium reconci- 
liare. Cie. — les dicux, Dcorum nu- 
men placare. Cæs. Voy. APAISER 10, 
Laisser un peu — sa colère, Ali- 
quid tracundiæ remitiëre (0, is, misi, 
missum). Cic. sa rigueur, Se 
laisser —, Animum suum flecière. 
Sall. Elle force le juge à se laisser 
—, Judicem flecti cogit. Quint. Plaise 
au ciel qu'ils se laissent — par loi, 
Utinam per fe erorentur. Cic. Laisse- 
toi —, Sine le exorari (— permels 
toi être fléchi). Plaut. Laisse-moi te 
féchir, Sine te exorem. Ter. Ne pas 
se laisser — parles larmes, Lacrimis 
resisière (0, is, stiti, 8. sup., n. dat.). 
Cic. Qui se laisse —, Qu'on peut —, 
Placabrlis, m. f., e, no. Cic. Culère 
u'on pent —, Exorabilis iracundia. 
die, Qui ne se laisse pas —, Qu'on 
ne peut —, fmplacabilis, e. Cic. Ine- 
zorabilis, e. Cic. Moven de — la co- 
lère céleste, Czlestis iræ placamen 
(minis), n. Liv. Aclion de —, Pla- 
calio, onis, f. Cie. Exoralio, f. Quint. 
Qui fléchit, Erorator, oris, m. Ter. 
FLécuin, v. neut. 1° Se ployer, se 
courber. Inflecti, er, ëris, flezus sum, 
pass. Cic. Flecti, pass. Plin. Se in- 
fectére (o, is, flexi, flerum). Cæs. Cur- 
vari, pass. Col. Plin. Incurvari, pass. 
Plin. : Les genoux fléchissent, Genua 
succidunt (de succidère, o, cidi, s. 
sup., n.). Plauf. labant (n.). Virg. 
Quand il marchait, ses jarrels mal 
allerœis fléchissaient, Poplites minus 
firmi ingredientem destituebant (de 
destituÿre, 0, 1s, ui, ufum, act.). Suet. 
L'olivier flécbit sous le poids, Olea 
oneri cedit (de cedëre, 0, cessi, cessum, 
n.). Plin. Le fer a fléchi, Ferrum se 
infezit. Cæs. Les fondations ont —, 
Fundamenta laraverunt (n.). Sen. La 
construction fléchit, Afaleria considit 
(de considère, 0, sedi el sidi, sessum, 
n.). Curt. Les échelles flechis<ent 
a le poids), Scalz non sufficiunt 
de sufficËre, io, feci, fectum,n.). Curt. 
Les voûles De — pas, Cava non suc- 
cumbunt (de suceumbêre, 0, eubui, cu- 
bitum, n.). Plin, Ne pas fléchir sous 
le poids du corps, Corpori resistëre 
(o, ts, stiti, 8. sup.), n. Sen. || Fig. 
Flécbir sons le poids des dettes, În 
ære alieno vacillare, n. Cic. || 2° Fig. 
Côder, no plus résister, se soumettre. 
Cedfre, 0, is, cessi, cessum, n. (dat.). 
Cic. Inflecti (voy. 4°), pass. Cic. : 
L'armée romaine fléchit, Romana acies 
inclinatur. Liv. Troupes qui ont flécbi, 
Inclinatæ copiz. Nep. Ma résolution 
fléchit, Labat consilium meum. Cic. 
La loi ne — pas suivant les intérêts 
et les personnes, Ler nec causis nec 
personis variat {n.), Liv. La faveur 
ne peut faire fléchir le droit civil, 
Jus civile non polest inflecti gratiä. 
Cie. Faire — ses principes, De statu 
suo declinare, n. Cic. 
FLECUISSEMENT, 8. m. Action de 
fléchir; resultat de cette action : Le 
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fléchissement des flancs, Laterus 
ñezio Où inflezio (onis), f. Cic. Le — 
du bois, Materiæ incurvatio, f. Plin. 

FLEGMATIQUE, ad). 1° Lymphati- 

ue. l’hlegmatieus, à, um. Th.-Pr. || 2° 
pi. Froid, pose, patient. Lentus, a, um, 

FLEGME, s. m. 1° Pitulte. Pituite, 
æ, Î. Cic. Plin. Phlegma, atis, n. 
Pall. || 2° Fig. Caractère froid, posé, 
patient. Lentitudo, dinis, f. Cic. Pa- 
lientia, æ, [. Pl.-j. : Répondre avec 
flegme, Lente respondère. Cie. Sup- 
porleravec —, Indifferenter ferre. Suel. 

FLEGMON. C. PHLEGuON, 

4. FLETAI, IE, part. passé de 
4. FLérain, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a 
pordu sa fralcheur. Voy. 1. FLETRIR 10, 
FANÉ 19. [| 20 Qui a perdu sa beauto = 
Teint flétri, Cutis decolor (oris). Plin. 
Joues flêtries (— ridées), Gens 
rugosæ. Ov. 

2. FLÉTRI, ne, part. passé de 
2. rLéTRIR, Voy. ce v. || Adj. Deshonoré. 
Infamis, m.f.,e, n. Cie. Infamatus, 
a, um. Nep. = Sénateurs flétnis, Ma- 
culosi senatores. Cic. Tous les bommes 
—, el Subst. Tous les —, Omnes igno- 
minià affecti. Cic. Voy. vésuoxon£. 

4. FLETRIR, Ÿ. act. 1° Faner, ôter 
la fraicheur, la couleur de : Lis fetris, 
Marcida lilia. Ov. Flétrir les lis, * Lilia 
marcida facëre (io, is, feci, factum). 
D'apr. Ov. Feuille fétrie, Folium 
flaccidum. Plin. Flétrir nne feuille, 
* Folium flaccidum facére. D'apr. Plin. 
Voy. FANER 20, || 2° Alterer la beauté 
de. Corrumpère, 0, is, rupi, ruplun, 
acl. Plaut. Ov. : Flétrir le teint, Cutem 
decolorare. Cels. — les grains de raisin 
Œ les rider), Acina corrugare. Col. 
N 3° Fig. Ternir, ôter le lustre de. 
Fœdare, act. l'laut. Maculare, act. Ney. 
IMmguinare, act. Cic. : Flétrir l'éclat da 
mérite, Florem dignitatis infringÿre 
(o, ts, fregi, fractum). Cie. — la gloire 
de ses ancêtres, des soldats, Glo- 
riam majorum fœdare. Plaut. militum 
infringëre. Cie. — sa gloire par une 
fin bonteuse, Afaculare gloriam turpi 
morte. Nep. — la réputation de qqn, 
Alicujus Famam inquinare. Cic. eru- 
{imattonem oppugnare ou vwiolare ou 
offendëre (o, is, fendi, fensum). Cic. — 
l'honneur de qqn, Alicujus dignitati 
labem adspergëre (0, is, spersi, sper- 
sum). Cic. || 4° Abattre, ôter l'energie, 
la vigueur = Flétrir l'âme, Animvm 
frangëre (o, is, fregi, fractum). Cie. 

Se FLÉTRIn, v. pron. 4° Se faner, 
perdre sa fraichour. AMarcescère, 0, is, 
marcui, s. sup., 0. Plin. Flaccesc®re, 
0, is, flaccui, 8. sup., n. Vitr. : Jus- 

u'à ce que le fenouil se Délnisse, 

um feniculum flacrescat. Col. Vur, 
Se rANER 1°. |} 20 S'alterer, s'amoin- 
drir. Deflorescére, 0, is, florui, +. sup., 
n. Cie. Ad Her. : Les plaisirs se fé- 
trissent promptement, Deliciæ cele- 
riter deflorescunt. Cic. L'âme se flétrit 
avec le corps, Cum corporibus deflo- 
rescunt animi. Liv. La gluire se —, 
Laus obsoleseit (de obsolescère, 0, 
levi, s. sup., n.). Tac. 

2. FLÉTRIR, v. act. 1° Marquer 
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(en condamné) = Flétrir qqn, Alieui 
sligmala tmponère (0, is, posul, po- 
situm). Vitr. Un homme fétri, Stig- 
maties, 2, m. Cic. || 2° Deshonorer 
par une condamnation, degrader. Ignomi- 
xià notare, el abs. Noture, acl. Cic. : 
[Ceux] que lescenseurs ont flétris pour 
vol, En censores furli nomine nota- 
verunt. Cic. Être fiètri pour sa lâchelé, 
Tgnaviz notä designari. Liv. || 3° Fig. 
Traiter comme infâme. Notare, acl. 
Cic. Infamare, act. Cie. = Flétrir qqn, 
Alicui notam turpitudinis inurëre (0, 
is, ussi, ustum). Cic. maculam inu- 
rère. Liv. turpitudinem infligëre (0, 
is, Airi, flicitum). Cic. laben inferre 
(fero. fers, tuli, illatum). Cic. labem 
imponêre (0, is, posui, positum). Cic. 
les dérèglements,  Libidinem 
nolare. Cic. fraduc®re (0, is, duri, 
ductum). Sen. Les comédies ont flétri 
sa méchanceté, Ejus improbifalem 
comwdiz notaverunt. Cic. 
FLÉTRISSANT, part. prés. de 
rcérrin, Voy. 4. FLÉTRIR et 2. PLÉTRIN. 

RFLÉTRISSANT, ANTS, ad). Doshonorant. 
Voy. ce m. | 

Î.FLÉTRISSURE,8.f. Altération de 
cs qui se fane. Marcor, oris, mase.Sen. 
2. FLÉTRISSURE, s. [. 1° Marque 
d'un fer chaud). Stigma, atis, n. Quint. 
uet. : Flétrissure imprimée sur le 
front, Frontis inscriptio (unis), f. Sen. 

Marqué d'une —, Shigmalis nolä de- 
formatus (a, um). Suet. || 2° Action de 
deshonorer par uno condamnation. No- 
tatio, onis, Ê. Cic. Nota, æ, f. Liv.: 
Flétrissure infligce par les censeurs, 
Notatio censoria. Cic. censorum. Cic. 
Censoriæ severilalis nota. Cie. Nota 
censonia. Liv. || 3° Tache à la répu- 
tation, à l'honneur. Turpitudinis nota 
et abs. Nota, æ, f. Cic. Ignominia, 
f. Cic. Labes, is, f. Cic. Macula, æ, f, 
Cic. Dederus, coris, n. Cie. = Flélris- 
sore éclatante. Insignis nota. Cic. In- 
signe dehonestamentum. Tac. — im- 
primée à qqn, à la vie de qqn, Labes 
sdspersa alicui. Cic. Nota turpitnu- 
dinis vitæ alicujus inusta. Cic. Jeter 
qnelque — sur qua Labeculam alicut 
adspergëre. Cic. Recevoir une —, AMfu- 
culam ou Îgnominiam suscipëre. Cic. 
Ils rient de leurs flétrissures, Notas 
suas rident. Pl.-j. Homme couvert de 
—, Homo omnibus notis turpitudinis 
insignis. Cic. Rentrer dans sa pa- 
trie Sans flétrissure, Sine ignominia 
domum reverti. Czs. 

_PLEUR, s. f. 1° Production dos 
régétaux qui préotde le fruit; planto 
cullives pour ses fleurs. Flos, oris, 
masc. Cie. Plin. = l'etite fleur, Flos- 
eulus, 5, masc. Cie. Tout ce qui est 
mensonger passe rapidement comme 
les flenrs d'un jour, Omnia ficta cele- 
riler lanquam flosculi decidunt. Cic. 
Produire, Porler des —, Flores gi- 
gère. Plin. ferre. Plin. Le chardon 
produit, pousse une fleur pourprée, 
Carduus dore Purpureum omittit. Plin. 

tre en —, Esse in flore. Col. Être en 
—, Avoir des fleurs, Florère, eo, es, 
Put, 8. Sup., n. Plin. La terre est cou- 
verle de —, Terra foret. Cic. Émaillé 
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de —, Floridus, a, um. Cic. Floreus. 
Virg. Couronnes, Guirlandes de —, 
Floreæ coronæ. Plaut. Serta florea. 
136. forida. Ov. Parterre de —, Flo- 
ralia, um, n. pl. Varr. Passer fleur, 
Deflorescère, 0, 1s, florui, 8. sup., n. 
Col. Flore exui. Col. Florem omuttère. 
Plin. Vigne qui passe — en un jour, 
Vitis uno die deflorens. Plin. || 2° Fig. 
Agrèments, plaisirs. Flos, oris, masc. 
Pin. : La destinée de beaucoup 
d'hommes n'a pas de fleurs, Hominum 
multis forluna sine flore est. Plix. 
Aller de — en —, Per læta proce- 
dëre. Sen. || 3° Ornements, ombellisse- 
ments dans un ouvrage, parure du style. 
Flos, oris, masc., el ordin. Flores, um, 
m. pl. Cic. Floseuli, orum, m. pl. 
Quint. : Paré de fleurs, Floribus Letus. 
Quint. — de rhélorique, Orationis 
fosculi. Cic. Dicendi ornamenta(orum), 
n. pl. Cic. Par l'abus des —, Nimis 
floribus. Quint. Jeter sur gs cb. les 
— de l'expression el de la pensée, 
Aliquid verborum et sententiarum flo- 
ribus conspergëre. Cic. Accumuler les 
— sur..., Congerëre flosculus in (ace) 
Quint. || 6° Tomps de la plus grando 
beauté, du plus grand éclat (de cer- 
taines choses). Flos, oris, mage. Cic. 
: La fleur de l'âge, Ætas florens. Cic. 
Qui est à la —, Qui est à peine à la 
— de l'âge, Ætate florens. Cic. Nunc 
primum florescens. Cie. Dans toute la 
— de la jeunesse, Medio juventæ 
flore. Liv. Enlevé au monde à la — 
de son âge, In flore æialis erepius 
rebus humanis. Curt. Femme dans la 
— de lèçe, Mulier ætale integra. 
Ter. Être dans la — de la jeunesse et 
de la besuté, Æiate formaque florére 
(voy. 10), n. Tac. Bearié dans sa —, 
Florida forma. Suet. Être dans la — 
de sa puissance, [n flore virium esse. 
Liv. || 6° Co qu'il y a de meilleur, ôlite. 
Flos, oris, masc. Cic. =: l'oute la fleur 
de fa noblesse et de la jeunesse, 
Omnis flos nobilitatis ac juventutis. 
Cic. lis avaient perdu la — de leur 
jeunesse, Quod foris in juventute 
erat, amiserant. Liv. La fine — des 
citoyens, Flos optimorum civium. Cic. 
Voy. éuire. Il n'a cueilli que la — 
des sujets qu'il a traités, Ex tis que 
retulif, flores modo rerum decerpsit. 
Plin. Nous avons extrait la — des 
divers [écrivains), Ex variis ercellen- 
tissima quæque libavimus. Cie. |] Fleur 
de farine, Voy. ranING. || 6° Fralcheur 
du teint : La fleur du teint, Cutis nitor 
(oris), masc. Plin. Voy. ÉcLaT. || 
7° Lustre, éclat de ch. qui durent peu. 
Flos, oris, masc Cic. =: La fleur de 
l'ancienne fécondité se dessécha, Flos 
veteris ubertatis exaruit. Cic. Briller 
des fleurs du génie, Efflorescère in- 
genti laudibus (de laus, f.). Cic. Briser 
la fleur du mérite, Florem dignitalis 
infringëre. Cic. || Fleur d'innocence, 
Flos ætalis. Liv. Snet. || 8° Première 
vue, premièr usage d’une ch. nouvelle. 
Voy. ÉTRENNK 40, || 9° Substanco pro- 
duite par sublimation on decomposition. 
Flos, oris, masc. Plin.: Fleur decuivre, 


Flos æris. Plin. |] 10° Sorte de moisis- 


fioruit cirea Philippum. Quint. 
cure, Mnésarque florissait, Epicurus 
florebat. Cic. 
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sure. Bfucor, oris, masc. Dig. : Le vin 
commence à 8e couvrir de fleurs, Vi- 
num incipit florére (voy. 1°), n. Col. 
1] 12° Surface, superficie. Voy. éconce 
49, SUPEUPICIK, SON FACE. 

FcEun DR, luc. prép. Au niveau de 


: À fleur de terre, In summä terrä. 
Col. Summo solo. Col. In summo. Plin. 


Per summa. Plin. L'ouvrage n'arrivait 
pas encore à — d'eau, Opus nondum 


aquz asligium æquabat. Curt. Yeux 


e tête, Eminentes oculi. Cic. 
FLEURAISON, s. [. C. FLORAISON. 
PLEURER, y. n. Exhaler une odeur 


: Fleurer bon, Bene olère (eo, es, lui, 
8. sup.), o. Cic. 


PLEURET, 8. m. Épée sans pointe 


nl tranchant. Audis, is, f. Liv. Sues. 
Voy. aAssaoT 30. 


FLEURETTE, s. f. 1° Potite fleur. 
Flosrulus, i, masc. Cic. || 2° Fig. 


Cajolerie. Voy. ce m. 


FLEUR, IE, part. passé de FLEURIN, 
Vay. rLzonin ter.) | Adj. 14° Qui est 


en fleur. Flurens, gén. entis. Cic. Flo- 
ridus, a, um. Cic. : rés fleuris, Flo- 
rida prala. Lucr. |} 2° Fig. Plein de 
fraicheur, d'éclat. Floridus, a, um. 


Plin. Suet. Nrtidus. Plin. : Couleur 


fleurie, Color fioridus. Plin. Beauté 
fleurie, Florida forma. Suet. || 3° En 


parl. du style. Orne, brillant. Floridus, 


a, um. Cic. Quint. Florens, gén. entis. 
Cic. Floribus lætus (a, um). Quint. Pic- 


tus. Cic. = Style fleuri, Oratio florida. 


Quint. Plus — qu'Hypéride, Floridior 
quam Hyperides. Cic. Rien de plus — 
que Lysias, Nihil pictius Luystä. Cic. 


FLEURIRN, v. D. 19 Poussor des 


fleurs. Florère, ee, es, rui, s. sup., 0. 
Cie. : Commencer & fleurir, Flores- 
cère, 0, is, rui, 8. sup., n. Varr. || 
20 Pig. Prospérer, être on crédit, en 
vogue. Florëre (voy. 1°), n. Cie. Quint. 


Vigére, e0, es, gui, 8. sup., n. Cic. = 
La peinture fleurissait, oa florissait, 
vers le temps de Plhilipne, Pictura 


Épi- 


nesarchus vigebat. Cic. 
Faire fleurir les arts, Artes fovére(eo, 


es, fovi, fotum (= les favoriser). Suet. 


Freuaim, v. act. Orner de fleurs. 
Floribus ornare, act. Cic. 

FLEURISSANT, ANTE, Adj. C. 
FLEURI 10. 

FLEURISTE, s. m. Celui qui cultive 
des fleurs. * Florum cultor (oris, t.). 

FLEURON, s. m.Ornement on forme 
de fleur. Flos, oris, masc. Vitr. || Fig. 
(La Gaule}, ce fleuron de l'Italie, I 
flos Italiæ. Cic. Les fleurons de l'em- 

ire, Imperii insignia (ium) n. pl. ou 
infulæ (arum), f. pl. Cie. 

FLEUVE, 8. m. 1° Grand cours 
d'eau qui se jette dans la mer. Flumen, 
minis, n. Cic. Fluvius, ii, m. Cic. 
Amnis, is, m. Cic. : Le fleuve de la 
Garonne, Garumna flumen. Cæs. Le — 
de l'Eurotas, Eurotas fluvius. Cic. De 
—, Fluviatilis, m.f.,e,n.Cic. Liv. Col. 
Fluvialis, 6. Virg. Col. Fluviaticus, 
a, um. Vitr. Col. || Fig. Un fleuve de 
sang, Sangquinis flumen. Lucr. Lo — 
de on] éloquence, Flumen orafionis. 
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Cie. Voy. TonnenT. || 2° Divinité d'un 


fleuve. Finvius, ii, m. Virg. 


FLEXIRILITÉ, 8. f. 1° Qualité de 
0e qui plie aisoment. Lentilia, æ.f. Plin. 
Lentor, oris, masc. Plin. = Flexibi- 


lité d'une haguette, (Virgæ) lentitia 
Plin. On choisit le frène pour sa —, 
Lentore frerinus legitur. Plin. Pour 
donner de la — au saule, Ut salixz 
lentescat (voy. rLexmLe Î°). Col. — 
du cou, Cervicum molluia (æ), f. Cic. 
À couse de la — des articulalions, 
Propter molles arlus. Cic. — de la 
langue (de l'organe), Mobilitas lin- 
guæ. Cic. || 20 Fig Facilité de la voix 
4 passer d'un ton à un autre : Flexihi- 
lité de la voix, Vocis mollitudo (dinis, 
f.). Ad. Ifer. || 9° Facilito d'un esprit 
à codor aux impressions qu'on veut lui 
donnor. Mvullitia, æ, f. Cie. Mollifies, 
ei, f. Cic. Facilitas, atis, f. Quint. 
FLEXIDLE, adj. 1° Qui plie aisé- 
ment. Fleribilis, m.f.,e, n. Cie. Plin. 
Flerilis, e. Plin. Mollis, e. Cic. Lentus, 
a, um. Virg. Col. Plin. Tener, era, 
erum. Cic. = Vigne flexible, Vitis 
fexibilis. Plin. Palmier grand et —, 
Palma procera et tenera. Cic. Saule 
qui n'est pas assez —, Salir minns 
lenta. Col. Cou —, Cerviz flexilis. 
Plin. Joinlures et articulations flexi- 
bles, Commissuræ et arius molles. Cic. 
Pour que le saule devienne plus fle- 
zible, Ut salir lentescat (de lentes:êre 
o, is, 8. parf. ni sup., a.) Col. || 
20 Fig. Souple. Fleribilis, m. f., e, n. 
Cic. : Vorx flexible, Voz fleribilis. 
Cic. tractabilis. Quint. Le langage est 
.—, Est oratio flexibilis. Cic. f 30 Qui 
cède aisement aux impressions qu'on 
veut lui donner. Flexibilis, om. f., €, 0. 
Cic. Mollis, e. Cic. Sall. Facilis, e. 
Virg. Tener, era, erum. Cic. « Esprits 
flexibles et novices, Animi feneri ef 
rudes. Cie. Esprits — des jeunes gens, 
Faciles juvenum animi. Varg. 
FLEXION, s. f. Action de fléchir; 
état de ce qui est flechi. (Acliuu) Flerio, 
onis, f. Cie. Inclinatio, f. Cic. Quint. 
État) Flerura, æ, [. Sen. : Flexion 
u corps, Corporis inclinatio. Cic. 
fierus (üs), m. Quint. 
FLEXUEUX, uuse, adj. Courb 
plusieurs fois. Fleruosus, a, um. Cic. 
lin. 
FLIDUSTIER, 8. D. C. PIRATE. 
FLOCON, 8. m. Petite touffe de 
laine, etc. Ploccus, i, m. Cels. =: Petit 
flocon, Flocculus, i, m. Plin. — de 
laine, Lanula, æ, f. Ces. ] Flocon de 
neige, Nivis glebula (æ). f. Scrib. 
FLOCONNEUX, KUSs, adj. Plein 
de flocons. Floccosus, a, um. Apul. 
FLORAISON, 8. f. Épanouissement 
des fours. Se tourne par Fleur, l'leurir 
: Avoir trois floraisons, Ter florére 
(eo, es, rui, s. sup.), n. Cic. Les 
grantes, à l'époque de la floraison, 
ata, cum florent. Plin. Le lupin, pen- 
dant la —, Lupinum in flore. Col. 
Passer la —, C. nérreunin. 
FLORAL, ALE, ad]. 1° De fleur, 
des flours. S'exur. par le géo. Floris, 
masc. s., où Forum, masee pl Plin. 
ÿ 4° Qui est on l'honnour de Flore. 
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Floralis, m. f, 6, n. Sen. : Jeux Flo- 
raux, Ludi florales, ra. Teri. 

FLORALES (Les), s. f. pl. Fête do 
Flore. Floralia, iorum (Just. Prisc.) 
clium (Prisc.), dat. ibus, n. pl. Varr. 

FLORE, doesse des fleurs. Flora, 
æ,f. Cic. 

FLORENCE, v. d'Italie. Florentia, 
a, f. Fi. 

FLORENTIN, 1m. Qui est de Flo- 
rence. Florentinus,a,um.Plin. Frontin. 

FLORISSANT, ANTE, adj. Qui est 
dans un éôtat prospère. Flurens, gén. 
entis. Cic. Prosper, era, erum. Sall. 
: Une cilé florissante, Civitas florens. 
Cæs. Nation —, Gens opibus valida. 
Liv. [La Grande Grèce] élait alors —, 
Tunc florebat (de florère, eo, es, rui, 
s. sup., n.). Cic. Dans quel état flo- 
rissant s'est trouvée la répuhliquel 
Quam bella civitas fuit! Cic. Long- 
temps les légions ont élé florissantes, 
Diu legiones viguerunt (de vigére, eo, 
es, s. sup., n.). Cic. D'où te vient 
cette mine florissante? Unde sic nites 
(de nitère, eo, lui, s. sup., n.)? Ph. 
Gras et florissant de santé, Pinguis 
el nitidus. [or. Santé flurissante, Va- 
letudo integra ou optima. Cie. 

FLOT, s. D. 1° Eau soulevées, vague. 
Fluctus, üs, m. Cie. Unda, z,f. Plaut. 
Cic. = L'agilation des flots, Æstus, üs, 
m. Liv, Les agitations des —, Agi- 
taliones fluctuum. Cic. ÂAu milieu de 
l'agitation des —, Excitatis fluctibus. 
Cic. Je vois les — (de la mer) bien 
agités, Flurtuare video vehementer 
mare. Plaut. Fureur des —, Sævrlia 
maris. Plin. — calmés, Sedati fluctus. 
Cic. Abandonner un navire à la merci 
des —, (Navem) in salo fluctuantem 
relinquëre. Cic. || Fig. [Marseille) est 
baliue par les flots de la barbarie, 
Barbaniæ fluctibus alluitur. Cic. || 
2° Au pl. Les eaux de la mer, et qqf. 
d'une rivière, elc. (En gén.) Aqua, z, 
f. Cic. (Mer) Mare, is, abl. à, n. Cic. 
(Eau courante) Flumen, minis, 0. 
Cæs. (Eau jaillissante) Scntebra, z, 
f. Virg. Plin. || Mettre un navire à 
flot, Vavem deducëre. Cæs. || Fig. Les 
Etats ont été remis à flot par ce 
moyen, {fac re civiiates emerserunt 
de emergère, 0, is, mersum, 0.). 

ic. Voy. Eau 30, men. || 3° Le 
flux, la maree montante. Æslus, üs, 
m. Cie. Voy. riux 1°. || 6° Mou- 
vement de la foule; foule, multitudo. 
Turba, æ, f. Crc. = Par la poussée 
des flots de la foule, Turbæz fluc- 
tuantis impulsu. Tac. ls s'élancent 
à — pressés, Effunduntur (de effundi, 
or, fusus sum, pass.). Lin. Voy. Pouce. 
11 8° Ce qui ondoie : Les flots d'une che- 
velure.Comæ unda (æ),f. Mart. Les — 
de la fumée, Fumus (i) undans(antis), 
m. Virg.|| 6° Fig. Grande abondance. 
Flumen, minis, n. Cic. Ilivus, à, m. 
Plin. =: Des flots d'eau, Afagna und 
vis (gén. vis el dal. vi peu usit., ace. 
vim, abl. vi), f. Sen. Des — de lar- 
mes, Lacrimarum vis, f. Cie. — de 
sang, Flumen sanguinis. Lucr, Le 
fleuve roula des — de sang, Fluvius 
sanguine fluxit (de fluËre, 0, 18, uzum, 
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n.). Cic. Des — de fumée, Plurimus 
( fumus (N, m. Virg. — de lumière, 

arga (æ) lux ‘ucis), f. Cie. Épancher 
les — d'or de son éloquence, Flu- 
men oraltonis aureum fundère. 

FLOTTANT, ANTE, adj. 49 Qui est 
porté sur un liquide. Fluitans, géo. 
aniis. Cic. Plin. = fles flottantes, Flui- 
lantes insulæ. Plin. || 2 Ondoyant, 
amplo. Fluitans, gén. antis. Tac, 
Flurus, a, um. Tac. Fusus. Suet, : 
Vêtement flottant, Vestis fluits, 
Tac. fluida. Justin. Tage flottante, 
Toga fusa. Suet. Rènes flottantes, Ef. 
fusæ habenæ. Frontin. Cheveux fot- 
lants, Crines fluzi. Tac. dejecti. Tac. 
Il 30 Fig. lrrèsolu, indècis. Fluctuans, 
pên. antis. Cic. Suspensus, a, um. Ci. 
Liv. Incerlus. Cic. Anceps, gén. ci- 
pitis. Liv. : Esprit flotlant, Animus 
suspensus. Cie. Omnion flottante, Sen- 
fentia errans. Cic. vaga. Cic. Voy. 
FLOTTER 5°. || 4° Susceptiblo d'augmen- 
tation ou de diminution journaliers 
: La valeur du dener etait floltante, 
Nummus jactabatur (pass.). Cic. 

FLOTTE, S. Î. Ensemble de navires. 
Classis, is, f. Cic. Naves, ium, f. pl. 
Liv. : Petite flotte, Classicula, æ, f. 
Cie. RelaUf à là —, Classieus, a, um. 
Vell. Tac. Centarion de la —, Clas- 
siarius centurio. Tac. Les soldats de 
la —, Classiarii, orum, m. pl. No. 
Classiei malttes. Liv., et Subst. Clos- 
sici, orum, m. pl. Tac. 

FLOTTER, v. 0. 1° Être porté sw 
un liquide. Fluitare, n. Cic. Fluctunre, 
on. Cic. Fluctuari, dép. Liv. Plin. In- 
nalare,n. Plin. Innare, n. Liv, : Les 
cadavres flotient sur le dos, Cadarera 
fluitant supina. Plin. 1! y a des Ues 
qui —, Qurdam insulæ fluctuant. 
Plin. Pourvu qne [ces canots] puis- 
sent flolter sur l’eau, Dummodo pos- 
sint innare aquæ (au dal.). Liv. — 
sur un clang, In stagno innatare. Plin. 
h 2° Voltiger en ondoyant. Undare, a. 
Plaut. Fluitare, n. Tac. Fluctuare, a. 
Gell. = Vêtement qui flotte, Vastis 
fluitans. Tac. Chlamyde qui folte, 
Undans chlamys. Plant. La:-ser flolter 
le ph (le sa Loge], Sinum effund?re (o, 
is, fudi, fusum). Liv. Laisser — les 
rênes, [labenas remitt#re (o, is, mis, 
missum). Cic. Laisser — les rêves 
de l'amitié, Amicitiz habenas quan 
larissimas habèëre. Cie. Cbervelure 
qu'on laisse —, qui flotte, Coma «f- 
fusa. Ov. Crinières qai flottent, Cons 
cervicum fluctuantes. Gell. Laisier 
flotter ses cheveux (= les dénouer), 
Crines soluëre (0, is, solvi, solulun). 
Liv. — sur les épaules, Humeri 
involitare (s. parf. ni sup., n., dal.). 
Hor. |] 3° Être emporto çà et là. Er- 
rare,n. Cic. Vagari, dép. Cie. : L'État 
flotta sans direction, Civitas erraci 
{ne}. Tac. Les atomes flottent dans 
e vide, Individua per inanitalem fc- 
runtur (de ferri, (re ferris, latus 
sum, pass.). Cic. || 4° Être sans filé 
: Ligne de bataille qui flotte, Acia 
nutans (n.), Tac. L'âme —, Aninw 
nafat (n.). Sen. || 6° Hositer, 8tro irrè- 
solu. Fluctuare, n. Cic. Fluctuart, dép, 
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Liv. Natare, n. Cic. Animo penuére 
(eo, es, pependi, 8. sup.), n. Cic. : [Dé- 
moerile] arait flotter, Videtur na- 
tare. Cic. fi flottait entre ces pensées, 
Ea agitabat zstuans. Sall. 11 — entre 
la crainte et la passion. dfetu atque 
libidine diversus agilabatur. Sall. 
Flotter entre Fidénes el Rome, An- 
ciprtem animum ünter Fidenatem Ro- 
manamque rem gerère. Liv. Ne — ja- 
mais, Vunquan dubitars. Cæs. Voy. 
HÉSITER. 

FLOTTILLE, 8. 
Classicula, æ, [. Cic. 

FLUCTUATION, 8. f. Défaut de 
fuite. Fluctuatio, onis, f. Liv. =: Dans 
cette fluctuation des esprits, In eà 
Auctuatione animorum. Liv. Le chan- 

ement de volonté indique la — de 
‘âme, Mutatio voluntatis indicat ani- 
mum natare. Sen. Telles étaient les 
Quctualions de la valeur du sesterce, 
Nummus sic jactabatur (pass.). Cic. 

FLUER, Y. D. C. COOLER. 

PLUET, etre, ad). Mince. Gracilis, 
w.f.,e,n. Ter. Exilis. e. Cic. 

FLUIDE. adj. Coulant (opposd de 
solide). Fluidus, a, um. Lucr. Col. 
Fluzus (rare). Plin. = Nature fluide, 
Flura matura. Plin. Les éléments 
fluides, et S. m. Les —, Ea que na- 
tura fluunt ou manant. Cic. Ea quæ 
Auido corpore constant. Lucr. Elementa 
Aure. Apul. 

PLUIHITÉ, 8. f. État de co qui est 
fluide. Flura (æ) natura (æ), f. Plin.: 
Dooner de la fluidité à qd ch., Aliquid 
resoluëre (o, is, solvi, solutuin). Lucr. 
Plin. dissoluëre. Plin. soluëre. Plin. 

FLÛTE, s. f. Sorte d'instrument à 
vont. (Flûte simple) Tibra, æ, f. Cic. 
(Paire de flûtes dans lesquelles un 
même musicien soufllait en mème 
temps) Tibie, arum, f. pl. Cic. : 
Joueur de fièle, Tibicen, cinis, m. 
Plaut. Cic. Joucuse de —, Tibicina, 
a, Î. Plaut. Ter. Les accents de la 
—, Tibiarum canius. Plin. Au pre- 
œier son de la —, Primo inflatu 
fibisinis. Cic. Flûtes qui renilent des 
sons mélodieax, Tibixz modulate ca- 
menies. Cic. Jouer de la flûte, Tibiam 
ou Tibins inflare. Cic. Tibiä ou Ti- 
biis canëre. Cic. Quint. cantare. Nep. 
L'art du joueur de —, Ars tibiarum. 
Quint. (Réciter, Chanter] avec accont- 
pagocment de —, Ad tioiam. Cic. Ad 
libicinem. Cic. Celui qai chante avec 
accompagnement de —, Aulœdus, 
î, m. Cac. || Flûte de Pan, Fistula, æ, 
f. Varg. Plin. Arundo, dinis, f. Ov. 
Suet. Jouer de la — de Pao, Arundine 
can’re. Suel. Joueur de— de Pan, 
Fütulator. oris, m. Cic. 

PLUTEUR, ROSE, 9. m. f. Joueur, 
Joususe de flûto. Voy. rLüTe. 

FLÜÛTISTE, s. m. Joueur de flûte. 
Voy. FLÛTE. 

FLUVIAL, ALR, et FLUVIATILE, 
adj. Qui appartient aux fleuves. Voy. 
FLEOVE 1°, 


f. Petite flotte. 


PLUX, 3. m. 1° Mouvement réglé 
de la mor vers le rivage. Æstüs accessus 
(Gs), o. Cic. Æstus (üs) maritimus (i) 
accedens (entis), m. Cic. :C'estle flux, 
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Volct re —, Æstus accedit (de acce- 
dère, v, cessi, cessum, n.). Plin. Le 
— te ramène au port, Æsius le in 
portum refert. Plaut. Le — et le re- 
flux, Æstuum accessus (üs) el recessus 
(üs), m. ou Æstus (üs) maritimus (i) 
accedens (entis) et recedens (entis), m. 
Cic., et sinpl. Æstus (üs) marilimus 
(t) où marinus ii), m. Cic., et abs. 
Æstus, üs, m. Plin. Successions ra- 
pides du — et du reflux, Crebrz 
zsituum commulaliones. Cæs. || Fig. 
La destinée des mortels a ce flux el 
reflux, ÆAubet has vices conditio mor- 
talium. PI.-j. Tout est sujet à un — 
et reflux, Omnium rerum est vicissi- 
tudo (dinis), f. Ter. Le — et reflur 
de la foriune, Varii (orum) fortunæ 
eventus (uum), m. pl. Cæs. Le souffle 
divin qui forme ua — et un reflux, 
Influens el effluens animus divinus. 
Cie. || 2° Écoulomont. Fluzio, onis, f. 
Plin. Profluvium, ii, n. Col. Plin. = 
Flux de ventre, C. oranañkée. || 3° Abon- 
dance superflue. Profluentia, æ, f. Cic. 
: Un flux de paroles, Loquendi pro- 
fluentia. Cic. Verborum flumen{(mints), 
u. Cic. (orrens (entis), m. Quint. Pro- 
fluens (entis) loquacilas (atis), F. Cic. 
FLUXION, S. f. Engorgemont in- 
flammatoire =: Fluxion sur les yeux, 
Oculorum tumor (oris), masc. Cic. 
— de poitrine, Pulmonis inflammatio 
(onis), f. Cels. Voy. PNEUMONIE. 
FOETUS, 8. m. Petit dans le sein de 
sa mere. Conceptus. üs, m. Plin. Suet. 
FOI, 8. f. 1° Fidelito à tenir sa pa- 
role ou Assurance donnée d'être fidèle 
à sa parolo. Fides, ei, f. Cic. : Evemple 
de la fui de nos pères, Eremplum an- 
tiquæ fidei. Cic. Qui est sans —, În- 
fidus, a, um. Cic. Perfidus. Cie. Per- 
fidiosus. Cic. Perjurus. Cie. Homme 
sans honneur et sans —, Homo sine 
ullä religione ac fide. Nep. Offrir sa 
—, Poiliceri fidem. Tac. Donner sa 
— à qqu, Alicui fidem dare. Cic. En- 
gager sa — 4 qqn, Alicui fidem in- 
leryon#re. Cæ»s. fidem suam obligare. 
Cie. La — du serment, Sacramenti 
reverentia {æ), f. Tac. Ils s'enga- 
gent mutuellement sous la — du ser- 
ment, Inter se fidem et jusjurandum 
dant. Czæs. I] lui jura sa — qu'il 
ferait..., (} lui engagea sa — de 
faire, Jusjurandum ei dedit se esse 
facturum. Cic. Je donne ma — que 
cela arrivera, Fide meë spondeo (id) 
futurum esse. PL.-j. Voy. PROMSTTAE. 
Respect pour la — jurée, Religio ju- 
rissurandi. Cic. Cæs. Garder sa —, 
Fidem servare. Cic. conservare. Nep. 
præstare. Cic. exsolu®re. Liv. Man- 
quer à la — jurée, Fidem frangrre 
ou violare. Cic. prodëre. Cic. Sall. 
frustrari. Ter. amitlëre. Nep. La 
crainte même d'un siège ne les au- 
rait pas fail manquer à leur —, Ne 
obsidionis quidem metu, fide decessis- 
sent. Liv. Manquer de — à, Manquer 
a la — donnee à, Trahir la — juree à 
l'ennemi, Fidem hosti datam fallrre. 
Cic. Manquer à la — du traité, Fœdus 
rumpére Ou frangère ou violare. Cic. 


Tué au mépris de la — jurée, Inter- 


rma foi, Par ma —, Ma —, 
gén.) Nef Sall. Hercla! Plaut. 
Hercle certe! Ter. Hercle sane ou 
Sans hercle! Ter. Mehercle (tr. rare)! 
Ter. Hercule! Cic. Melercule! Cie. 
Hercules! Cic. Mehercules! Cic. Me- 
dius fidius! Cic. Eccere où Ecerel 
Plaut. Ter. Pol! Plaut. Ior. Pol certe 
ou Pol vero on Sane pol! Ter. (Dit 
surt. a 

Mecastor ! Plaut. Ter. 

sont dans l'erreur, Ne/ illi falsi sunt. 
Sail. Je voudrais, ma —, que le soldat 
vlat, Velin, ecastor / ut veniret miles. 
Plaut. J'en réponds sur ma —, Med 
ego id promilto fide. Plaut. || 2° 
Bonne roi. Droiture, sincerité, fran- 
chisa. Bona (æ) fides (ei), et abs. 
Fides, ei, f. Cic. : La bonne foi in- 
contestable [d'un historien], Claris- 
simus candor (oris), masc. Quint. 
Nulle bonne —, Nihil sincerum. Cic. 
On reconanut sa bonne —, Fidelis re- 
pertus est. Nep. Tromper la bonne 
— de qqn, Tromper qqn qui est de 
honne — (= qui est trop confiant), 
Aliquem fidentem fraudare. Plaut. 
Homme d'une bonne — antique, /fomo 
antiquä fide. Ter. Être de très bonne 
—, Esse summaä fide. Cic. Voy. LoyaL, 
SINCÈRE, FRANC. || De bonne foi, (Eu 
gen) Bonä fide. Cic. Religiose. Cic. 
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fectus contra interposilam Adzm. Cic. 
Sans violer la — donnée, Salva fide. 


Cic. S'abandonner soi et 8es biens À la 


— de qqn, Se suaque omnia in fidem 


alicujus permitiËre. Cæs. Sous la ga- 
raotie de la — 
fide puèlicd- Sal 
+ 


publique, Interpositä 
. Croire qqn sur sa 


uran{i ahicuti eredère. Cic. || Sur 


er. 


par une femme) Ecastor on 


ar ma —, ils 


Sans fraude) Sine fraude. Cæs. Sine 


dolo malo. Liv. Traiter de la paix de 
bonne —, Cum fide de pace agère. 


Liv. Observer la paix de boane — 


Sincerä fide in pace esse. Liv. Ache- 
teur de bonne —, Bonæ fidei emptor. 


Ulp. Acheter de bonne —, Bonä 


ralione em”re. Cie. De la meilleure 
— du monde, Optimä fide. Cic. À 


En bonne foi, De bunne —, dis-moi 


donc : ce n'est pas toi qui as déro- 
bé?.., Die bon& fide : tu non subripu- 
isti? Plaut. Voy. FRANCHEMENT, SIN- 
CÈREMENT, LOTALEBMENT. || 


D'après la 
bonne foi (form. de contrat), Er bonä 


fide. Cic. ll La Bonne Foi (déesse), 


Fides, ei, f. Plaut. Cie. R Manque de 
bonne foi, Mauvaise — (—= absence 
de droiture, de sincérité, de fran- 
chise), Fides (ei) mala (æ), f. Cic, 
Perfidia, æ, f. Cic. Dolus (1) malus (1), 
m. Cie. Fraus.audis,f. Cic.|| De. Avec 
mauvaise foi, Contra fidem. Cic. Per- 
fidiose. Cic. Agir avec mauvaise —, 
Fidem lædëre. Cic. Faire défaut par 
mauvaise — (t. de droit), Latère 
fraudationis causd. Cic. Qui est de 
mauvaise —, Improbus, a, um. Cic. 
Infidehs, m. f.,e, n. Cic. Vente de 
mauvaise —, Venditio fraudulenta. 
Cic. l ll y a mauvaise foi à (uire), 
Perfidiosum est (dicére). Cic. La — 
unique, Punica fides. Sall. || 3° Va- 
idite d'un témoignage, autorité. Fides, 
ei, f. Cic. Auctonitus, atis, f. Cic. 
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= La foi de ton témoiyuage, La — 
des auspices, Auctorilas leslimonit 
tui. Cic. auspiciorum. Cic. lnvoquer 
la — publique, Fidem publicam pos- 
tulare. Cie. La lettre fait —, Litteræ 
fidem habent ou auctoritaten habent. 
Cic. Ce lémoignage fait —, Auciorilas 
est in co testimonio. Cic. Ne pas faire 
—, Fidem nullam habere. Cic. Celaine 
peul faire —, Nikil valet ad faciendam 
fidem. Cie. Faire — d'uno cb., Faire 
que..., C. TÉMOIGNER de, PnouvEn 
que. || 4° Croyance, Confiance qu'on 
inspiro. Fiducia, æ, f. Cæs. Suet. Fides, 
si, f. Quint. : Sur la foi d'autrui, De 
sententiä alterius. Cic. 11 dira cela sur 
la — d'autrui, Ea alienà fide dicet. 
Quint. || Fig. Sur la foi de qq. ch., 
Fidueia alicujus rei. Cæs. El eo tourn. 
par Se fiant à, Complant sur : Con- 
fisus (a, um) re ou alicui rei. Cæs. 
Fretus re. Cic. || 6° Croyance, Confiance 
qu'on a. Fides, ei, (. Cic. Fiducia, æ, 
. Cic. = Etre digne de foi, Fidem me- 
reri, dép. Cic. Témoin digne de —, 
Tesiis locuples (gén. etis). Cic. Auteur 
digne de —, Auctor luculentus. Cic. 
Auteur peu digne de —, Auctor levis. 
Liv. Avoir — dans les moyens de sa 
cause, Facultate causæ confidëre (0, is, 
fisus sum), n. Cic. J'ai eu plus de — 
en toi, Fidem majorem libt habui. Cie. 
Tant il avait de — dans sa fortune, 
Tantam habebat suarum rerum fidu- 
ciam. Cæs. Avoir peu de — dans qqn, 
Alicui parvam fidem habëre. Ter. Avoir 
— en soi-même, C. Se crormx 10. 
Ajouter — à qq. ch., Alieui rer fidem 
habêre. Cic. tribuëre. Cic. adjungre. 
Cic. Alicui rei credëre (0, is, didi, 
ditum), n. Cic. Voy. cnoine 4°. Cela 
empêche qu'an ajoute — aux pa- 
roles, a res fidem abrogat orationi. 
Ad Uer. Les fables trouvent moins 
de —, Minor fabulis habetur fides. 
Cic. Voy. cnéance 10. || 6° Croyance 
aux voritès de la religion, rehuion. 
Fides, ei, f. Hier. = Avoir la foi, Fidem 
habere. Ifier. Voy. rinèce 30. La — 
chrétienne, C. cHRisrianisue. || Fig. 

tre saus foi ni loi, Neque fas, neque 
fidem pensi habere. Tac. 

FOLE, S. m. Nom d'un viscère. Jecur, 
A, gén. jecoris. Varr. Cic. Plin. et 
qa'. jecinoris. Sen. Macr. Jocur, n. 

iv. Plin., gén. jocineris., Liv. Plin. 
Vitr. Scrib. et qqf. jocinoris. V.-Mar. 
Cels. : Petit foie, Jecusculum, à, n. 
Cie. Les lobes du —, Jocinoris fibræ. 
Cels. Maladie de —, Mforbus Jocinoris. 
Cels. Malade du —, Hepaticus, a, um, 
Plin. Jecorosus. Sid Jecoriticus et 
Jocinerosus. A1.-Emp. 

1. FOIN, s. ©. Herbe pour la nour- 
riture des animaux. Fenum, i, n. Cato. 
Cic. Col. =: Faucheur de foin, Fenisez, 
ecis, m. Varr. Col. Voy. rAUcuEun. 
Faire les foins, C. raucuenu le foin. 
Récolle du —, Fenisicia, orum, n. pl. 
Col. Meltre le — en meules, Fenum 
in melas erstruÿre. Col. Meule de —, 
Fenisecta, orum, 0. pl. Varr. Grenier 
à —, Fenile, is, n. Cul. De —, À —, 
Fenarius, a, um. Varr. Fait en —, 
Feneus, a, um. Cic. 
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2. FOIN, interj. || marque la ré- 
pulsion = Foin d’un salut pareill Apage 
istiusmodi salutem! Plaut. Voy. ri. 

FOIRE, 5. [. Grand marche 4 epoque 
fixe. Nundinz, arum, f. pl. Cic. Aler- 
catus, üs, m. Cic. = Tenir une foire, 
Mercatum habëre. Cic. La place où se 
tient la —, Forum nundinarium. Plin. 

FOIS, S. f, 1° En parl. d'un acto 
par rapport à son unito ou à sa reite- 
ration. Îl s'expr. souv. par un adv. 
l 1. Délerminé par un adj. num. car- 

inal : Une fois, Semel. Cic. 2 —, 
Bis. Cic. 3 —, Ter. Cic. & —, Quater. 
Cic. 5 —, Quinquies. Cic. 6 —, Series. 
Cic. T —, Seplies. Cic. 8 —, Octies. 
Cie. 9 —, Novies. Varr. 10 —, De- 
cies. Cic. 11 —, Undecies. Col. 12 —, 
13 —, 14 —, 15 —, 16 —, 


Septies decies. Prisc. 18 —, Decies et 
octies. Pall. 19 —, Voy. oix 4°. 20 —, 
Vicies. Cic. 21 —, Semel ac vicies. 
Plin. 23 —, Ter el vicies. Liv. 30 —, 
Tricies. Cic. 40 —, 50 —, elc. Voy. 
QUARANTE 49, CINQUANTE 49, etc. 100 
—, Centies. Gic. 421 —, Centies vicies 
semel. Insc. 180 —, Centies el ocio- 
gies. Cic. 200 —, Ducenties. Cic. 
400 —, 500 —, Voy. cENT 4°. 1 000 
—, Milies. Cic. 2000 —, Bis mithres. 
V.-Maz. 1000 —, Septies millies. Cie. 
Voy. MILLE 49, MILLION 40. || Une fois 
ar an, Semel anno ou in anno. Plin. 
— dans un jour, Bis in die. Cic. 

3 — par jour, Ter die. Cels. Tribus 
per diem vicibus. Pall. 3 — par jour 
pendant 3 jours, Ter die per friduum, 
lin, Une — pour toutes, Semel om- 
nino. Curt. Semel unquam. l'lin. Une 
seule —, Semel modo. Plin. Pas plus 
d'une —, Non plus quam semel. Cic. 
Plus d'une —, lus semel. Plin. Varr. 
Plus quam semel. Cic. Ils t'ont plus 
d'une — détourné de moi, Te non- 
nunquam à me alienarunt. Cic. Plus 
d'une — (= souvent), Sæpenumero. 
Czs. Encore une — (— une seconde 
—), Rursum ou RAursus. Cie. Rursus 
denuo. Plaut. Secundo. Hirt. Non pas 
une —, mais 100 —, Haud semel, 
sed centies. Plaut. Être tombé 2 — au 
ouvoir de César, une — près de 
orfinium, une autre — en Espagne, 
Dis in potestatem pervenisse Cæsaris, 
semel ad Corfinium, ilerum ïn Ilis- 
pania: Cæs. Répéler2 — un mot, Ver- 
um duplicare. Cic. 2 el 3 — tribuns, 
Tierum atque (ertium (ribuni. Liv. Ma- 
rius 6 — consul, Afarius series con- 
sul. Vell, 3 et & — beureux (= très 
heureux), Terque quaterque beati. 
Virg. Qui a été dit 100 — (= très sou- 
vent), Centes dictus. Ter. Mieux vaut 
1000 — mourir, Mort millies præstat. 
Cie. || 2. Déterminé par un adj. au. 
ordinal = (Faire qq. ch.) une première 
fois, Primä vice. Pail. La première —, 
Primo ou Primum. Cic. Pour la pre- 
mière —, Primum. Cic. Aujourd'hui, 
Alors pour la première —, Nunc pri- 
mum. Ter. Tum ou Tunc primum. Cic. 
La première — que je suis venu, 
Cum primum veni. Cic. La pre- 
mière, La prochaine — que les af- 
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faires seront plaidées, Cum proxime 
rés aägentur. Pl.-j. Une premiere 
el une Seconde — (— à deux re- 
prises), Semel aïque ïiterum. (zs. 
Une seconde — Secundo. Czæs. Con- 
sul pour la seconde —, Consul ile. 
rum. Cic. secundum. Liv. Une 3e 
—, Tertiä vice. Pall. Tertio. Cie. 
Liv. Consal pour la 3° —, Consul 
terlium. Liv. Une 4° —, Quarto. Ov. 
Cousul pour la 4e —, Consul quar- 
tum. Liv. Une 5° —, Quinto. Liv. 
Consul pour la 5° —, Quintum, Lie. 
Vell. Une 6° —, Serto. Treb. Consol 
our la 6° —, Consul sertum. Cie, 

ne 1° —, Septimo. Treb. Consal 
pour la Te —, Consul septimum. Cic. 
Tribun pour la 8° —, Üctavum tri- 
bunus. Liv. Une 9° —, Nono. Cass. 
Tribun pour la 100 —, Decimum (ri. 
bunus. Cic. Pour la 419 —, Unde- 
cimum. Insc. Une 12° —, Duodscimo. 
Capit. Pour la 4 000° —, Millesimum. 
Cic. || 3. Déterminé par un adj. indéf., 
démonstr., etc. : Ayez one fois eufa 
pitié des alliés, Aliguando miseremini 
sociorum. Cac. Il faut le dire ane 
bonne —, Dicendum aliquando est. 
Cic. Pour finir une honne —, Ut 
semel finiam. Quint. || Une lois (= à 
une cerlaine éjoque délerminée), 
Quodam tempore. Cic. Quondam. Cic. 
Olim. Cic. Une — (= un jour dans le 
passé), Voy. soun. Une — que, Dès 
qu'une —, Ut semel. Cæs. Ubi semel. 
Ter. Cic. Cum semel., Cie. Quand 
semel. Liv. Ce qui, une — fat... 
Quod, cuun est factum. Cic. Le soldat 
une — lancé, Incitatus semel miles. 
Liv. Si je pensais qu'une — lai 
disparu vous seriez affranchi de 
lout péril, Si, sublato illo, depelli a 
vobis omne periculum judicarem. Cie. 
Une autre — (— en un autre temps), 
Alias. Cic. Alio tempore. Cic. Une 
autre — (= une seconde fois), Vo. 
pl. h. De — à autre (— de temps 
en temps), Voy. rewps. Combien de 
—.… | Que de —...! Quoties.….t Cic. 
Tant de —, Autant de —, Toties. Cic. 
Autaut de — que, Toties.…., quoties. 
Cic. Plusieurs —, Non semel. Ci. 
Szæpius. Cic. Regarder plasieurs —, 
Iterum atque ïilerum speciare. Hor. 
Bien des —, Etiam aique etiam. Cie. 
Bien des — déjà et encore toal ré- 
cemment, Alias sæpe et nuper. Cie. 
Toutes les — que, Quotiescunque (et 
l'ind.). Cic. Cum (et linde}. Cic. Voy. 
LONSQ0E, Quanp. Pour la dernière —, 
Postremum. Ter. Cic. Ultimum. Liv. 
Supremum. Virg. Plin. Ertremum. Ov. 
| 20 En parl. de nombres qu'on addi- 
tionne, soustrait, multiplie ou divise, 
ou de quantites que l'on compare à 
d'autres : Une fois autant, Alterum 
tantum. Liv. Duplicato (= au double). 
Plin. 4 — autant, Quater lanium. 
Hirt. Foarnir 4 — autant, În que- 
druplum dare. Cic. 6 — aulant que..., 
Sezies tantum, quantum. Cic. Parlie 
une — aussi grande (— double), 
Pars altero tanto major. Cic. 2 — 
plus, Duabus partibus plus. Cic. 5 — 
plus, Quinquies lanto amplius. Cie. 
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Une — plus grand, Duplo major. Plin. 
Le soleil bien des — plus grand, Sol 
non semel major. Sen. 18 — plus 
grand que la terre, Duodeviginti par- 
fibus major quain terra. Cic. Le pou- 
mon de l'élephant a # — plus de 
volume, ÆElephanto pulmo quadruplo 
major (est). Plin. Rendre les vins 
ane — plus vieux qu'ils n'étaient 
réellement, Vinis fantum veluslaiis 
adjicére, quantum habuerunt. Plin. 
& fois 10 fois, Quater decies. Cic. 
5 fois 1000, Quinquies mille. Plin. 
21 fois 200, Vicies semel ducenti (æ, 
a). Col. 10 fois 400000, Decies cenium 
mia. Liv. 

LA rois, loc. adv. En même tomps. 
Simul. Cic. Una. Cic. Conjuncte. Cic. 
Congunctim. Cie. Uno tempore. Czs. 
Cic. : Enorgueilli et aigri tout à la 
fois, Simul inflaitus eracerbatusque. 
Liv. Tont faire à la —, Cuncta simul 
agère. Sall. L'attaque se donne de 
tous les côtés à la —, Undique uno 
tempore impelus fit. Cæs. Qui montre 
àla — de la gravité et de la douceur, 
Cum suavitate quädam grauis. Quint. 
Avocats qui sont à la — les plus sûrs 
elles plus zélés, Patroni certissimi 
tidemque acerrimi. Cic. Caminius qui 
esl 1 la — ton ami et le nôtre, Ca- 
ninius fuus idem idemque noster. Cic. 
Ils lanceot tous à la — leurs javelots, 
Universi conjiciunt lela. Cæs. Voy. 
EXSEMBLE (av) 20. 

FOISON, 8. f. C. ABONDANCE. 
À roison, loc. adv. C. AROND\MMENT. 
FOISONNER, v. n. 1° Abonder. Voy. 
ee m. || 2° Multiplier. Voy. ce m. 
FOL, ouLe, adj. C. roc. 
FOLÂTRE, adj. Qui aime 4 badiner. 
Jocosus, a, um. Cic. Ludibundus. Liv. 
Suet. Lascious, Virg. Plin. : Ilumeur 
folâtre, Lascivia, æ,f. Cic. D'une ma- 
nière —, Jocose. Cic. 
FOLÂTRER, v. 0. Badiner. Ludère, 
o, is, lusi, lusum, n. Cic. Jocari, dép. 
Cato. Lascivire, io, is, it, itum, n. Col. 
FOLÂTRERIE, 8. f. Action folâtre. 
Lascivia, æ, f. Cic. Sen. 
FOLIACE, #F, Ad). Qui est de la na- 
ture des feuilles. Foliaceus, a, um. Plin. 
FOLIE, ©, f. 4° Demence, alienation 
d'esprit. (Maladie mentale, {nsania, æ, 
f. Cic. Vesania, f. Plin. (Perte de la 
ao Dementia, f. Cic. Mentas alie- 
aatio (onis), f. Cic. (Égarement d'es- 
prit Amendia, f. Cic. (Accès de folie 
urieuse) Puror, oris, masc. Cic. : 
Une folie gaie, Hilaris insania, Sen. 
Il joue la —, Simulat se furère. Cic. 
[l'est atteint de —, fili aliena mens 
est. Sall. Voy. roo 1e. C'est presque 
on acle de — que d'envelopper… 
Pæne furiosum est involuëre. Quint. Il 
Aimer à la folie, Insane amare, act. 
Plaut. Qui aime qqn à la —, Amore 
alicujus vecors (gên. cordis). Tuc. || 
2° Manque do raison, de jugement. Stul- 
litia, æ, f. Cæs. Cic. Instprentia, f. Cic. 
Ineptia, f. Cic. Insania, [ Cac. Deli- 
ratio, onts, f. Cic. Dementia, æ, f. 
s, Cic. Amentia, [. Cic. : Une plus 
grande folie, Stultitia major. Cic. 
esl ane — que de te montrer 
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maussade, Sfultitia est te esse (rislem. 
Plaut. I] y a — à donner accès…., 
Stultum est admili®re. Ter. Etre le 
comble de la —, Esse summæ de- 
mentie. Cæs. Ce qui serait le comble 
de la —, Quo esse nihil potest stul- 
tius. Cic. N'est-ce pas le comble de 
la — que de ne pas acquérir...? Quid 
stultius quam non parare? Cic. Ce sera 
le comble de la — à nn lestateur que 
d'avoir laissé..., Dementissime testa- 
bitur quireliquerit. Sen. || 3° Idée extra- 
vaganto, action déraisonnable. Stultitia, 
z,f. Cic. Insania, f. Cic. : J'en étais 
venu aux folies de {ces} bommes, In- 
cideram in hominum insanias. Cie. 
Faire une folie, des folies, Insanire, 
to, 18, iui et it, tfum, n. Cic. Stulie 
facëre (io, is, feci, factum), 0. 
lPlaut. Facëre stulta. Cic. Projet qui 
est une vraie folie, une grande —, 
Consilium stultissimum. Liv. || 4° Dé- 
ponses excossivos. /nsania, æ, f, Cic. 
z Les folies de cet homme, Ejus 
dementiæ (arum), f. pl Cic. Folie 
qu'on fait pour des villas, pour des 
tables, Insania villarum. Cic. mensa- 
rum. Fin. On en est venu à ce degré 
de —, fes in hanc insanram venit. 
Liv. Faire des folies dans sa maison 
de Tusculum, În Tusculano insanire 
(voy. 3°), n. Ad Her. || 6° Gaiete vive 
et divertissante. Lascivia, æ, f. Cic. 
ITilaritas, atis, f. Cic. : La joyease 
fohe des campagnards, (Agresiium) 
lascivia Læta. Lucr. L'âge de la —, 
Lasciva ætas. or. || 6° Joyeux propos, 
actions gaics. Jocus, 5, m. Cic. : Les 
fohes, Joca, orum, n, pl. Cic. Apul. 
Macr. Joci, orum, m. pl. Liv. Sen. 
Quint. Pl.-j. Débiter des —, Fun- 
dére ridicularia. Plaut. jocularia. Liv. 
Faire des —, Lascivire, io, is, ii, 
itum, n. Cie. Suet. |} 7° Écart de con- 
duite =: Fulie de jeunesse, Juvenilis 
error (oris), masc. Suet. Voy. ÉCART. 
1| 8° Passion oxcossive et déreglèe pour 
qq. ch. Insania, z, f. Cic. = Désirer 
une ch. jusqu'à la folie, Concupise”re 
aliquid ad insaniam. Cic. Voy. manie. 
FOLLEMENT, adv. 1° Avec de- 
raison, avec extravagancs. Dementer. 
Cic. Insipienter. Cie. Stulte. Cie. || 
2° Avec une passion excessive =: Aimer 
follement, Insane amare. Plaut. 
FOLLET, etre, adj. 1° Un peu fo- 
lâtre. Voy. roLATne. || 20 Malin : Ua 
esprit follet, et S. m. Un —, C. 
esPnT 2°. || 3° Rare et léger = Poil 
follet, Lanugo, ginis,f. Virg. Jennes 
ens à poil —, Darbatuli juvenes. 
ie. || 4° Errant = Feu follet, °Ignis 
(is) erraticus (1), mw. D'apr. Sen. (Qu. 
Nat., vu, 23 
FOMENTATION, 8. f. Application 
d'un medicament liquide et chaud; le 
medicament même (Application) Fotus, 
üs, w. Plin. (Medicament) Fomentum, 
i, n. Cels. =: Appliquer des fomenta- 
tions sor Île corps, Fomenia corpori 
admouëre (e0, es, movi, motum). Cels. 
FOMENTER, v. act. 1° Appliquer 
des fomentations sur. Voy. le précéd. 
: Fomenter l'estomac, Stomachum fo- 
vêre(se,es, fout, fotum) Cels. || 2e Faire 
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durer (un mal). Fouëre (voy. 4°), act. 
Cic. Alère, o, is, lui, alitum et altum, 
act. Cic. || 3° Fig. Exciter. Movère, eo, 
es, movi, motum, act. Cic. : Fomenter 
une édition, Seditionem concilare on 
conflare. Cic. Voy. ExCITER 5°, 

{. FONCE, ée, adj. Chargé en cou- 
leur, sombre. (Chargé) Salur, ura, 
urum. Plin. Saluratus, a, um. Plin. 
(Sombre) Fuscus. Cic. Infuscus. Col. 
: Pourpre plus foncée, Purpura sa- 
turior. Plin. Couleur plus —, Color 
saturatior. Plin. Qui est d'un vert 
plus foncé, Virens spissius (adv.) 
Ou crassius (adv.). Plin. Pourpre 
foncée (— sombre), Purpura fusca. 
Cic. Couleur —, Color infuseus. Col. 
Teinle — (= noirâtre), Color nigri- 
cans (gén. antis). Plin. 

2. FONCÉ, éE, adj. 1° Riche, Voy. 
ce m. |] 20 Fig. Habile. Voy. ce m. 

4. FONCER, v,. act. Donner une 
teinte sombre a. Infuscure, act. Plin. 

2. FONCER, Y. D. Se jeter aveo 
impétuosit» sur (qqn). Voy. Se skTra. 

FONCIER, Iène, adj. Relatif aux 
fonds de terre =: Propriété funcière, 
Fundus, i, m. Cie. Solum, i, n. Suet. 
Placer son avoir en propriétés fon- 
cières, Patrimoniuem in solo collocare. 
Suet. l’ropriétaire foncier, Agrorum 
possessor. Liv. Riche propriélaire —, 
Agris dives (gén. vutis). Hor. Impôt 
Vechgal possessoribus agrorum 
impositum. Liv. Glebalis (is) collatio 
(onis), f. C.-Th. 

FONCIÈREMENT, adv. À fond. 
Fundutus. Cie. Penitus. Cic. 

FONCTION, s. f. 1° Action qu'on fait 
pour s'acquitter des obligations d'un em- 
ploi, d'une charge. Ofcium, it, n. Cic. 
Bunus, neris, D. Cic. Opus, peris, n. 
Cic. Partes, ium, f. pl. Cic. Actus, 
üs, m. Pl.-j. Ministerium, ii, D. Liv. 
Curatio, onts, f. Liv. : La fonclion de 
l'orateur, Oratorium opus. Cic. Autres 
sont les fonctions d'un liealenant et 
d'un général en chef, Aliæ sunt legati 
parles, alis imperatoris. (æs. Les — 
46 sénateur, Senatoria munera. Cic. 
Les — des ouvriers, des esclaves, 
Blinisteria fabrorum. Liv. servorum. 
Just. Si longtemps retenu dans une 
fonction servile, Tamdiu in servili 
opere habitus. Liv. Assigner à chacun 
Sa —, Suum cuigque munus de- 
seribrre. Cic. Se charger d'une —, 
Personam capère ou suscipère. Cic. 
S'acquilter de qq. —, Opus aliquod 
navare. Cic. Il s'acquitta de ces fonc- 
tions de telle manière, Eo in munere 
la se tractavit. Cic. Exercer une 
fonction au nom de l'État, Curationem 
publice agëre. Liv. Exercer les fonc- 
ons du consulat, Obire munera con- 
sularia. Liv. consulatüs munia (u. 

l.; usité seul, au nom. et à l'acc.). 

ac. Remplir les — de général, Munia 
ducis implëre. Tac. Empiéter sur les 
— d'un juge, Partes judicis præsu- 
mère. Quint. Revenir à ses anciennes 
—, Ad pristinum actum veverti. PI.-j. 
Chacun reprit ses —, Aedilum (est) 
ad munia. Tac. || Fig. Les chiens 
font les fonctions des loups, Canes 
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unguntur officiis luporum. Ad Her. 

| 20 Emploi publio. Magistratus, Gs, 
ro. Cic. Potestas, atis, [. Cic. Aunus, 
neris, on. Cic. Officium, it, n. Cic. 
Opera, æ, f. Cic. : Fonctions civiles, 
Alunera eivilia. Cic. Les — mihlaires 
et les — civiles, Jmperia (orum, n. 

l.)et potestates (um, f. pl.). Cic. 
Fonction de consul, de tribun, de 
censeur, Munus consulare. Cie. Tri- 
bunicia potestas. Cic. Officium censoris. 
Cic. Entrer en —. Magistratum inire. 
Cic. ingredi. Sall. occip”re. Tac. En- 
trer dans les fanclions publiques, Ad 
rempublicam acced”re. Cic. aggredi, 
dép. Vell. Les ides de mai, époque 
de l'année où l'on entrait en —, fdus 
Mais, sollennes ineundis magis(rati- 
bus. Liv. Être revèlu d'une fonction 
publique, In re publica versari, dép. 
Cic. Rem publicam gere Cic. Ver- 
sari cum polestate. Cic. Gerëre potes- 
tatem. Cic. Præesse potestati. Nep. Qui 
a rempli des fonctions, Qui est passé 
par les — publiqnes, Reipublicæ mu- 
neribus perfuncius. Cic. Exercer la 
plus haute fonction, Summum ma- 
gistratum erercère. Liv. Remplir les 
fonctions d'édile avec beaucoup de 
splendeur, Afagnificentissimé ædili- 
tate fungi (dép.). Cic Remplir des — 
sacrées, Sacra obire. Liv. Resler en 
—, In magistratumanère. Liv. Ne pas 
remplir de — publiques, Vacare a 
publico officio. Cie. Rem publicam 
null& ex parle attingëre. Cic. Se dé- 
mettre d'une fonclion, BMfagistratum 
deponÿre. Cæs. Magistratu abure. Cic. 
Mes fonctions annuelles expirent, 
Annuæ mihi operæ emerentur (pass). 
Cic. 1] 3° Action régulière des organos. 
Munus, neris, n. Cic. Officium, it, n. 
Ter. Actio, onis, [. Celis. =: Les fonc- 
tions naturelles, Actiones corporis na- 
turales. Cels. Faire bien loules les — 
du corps, Muneribus corporis fungi, 
dép. Cic. Ni le pied ni la Lète ne font 
leurs — comme il faut, Meque pes, 
neque mens salis suum officikm facil. 
Ter. Œilconvenablement disposé pour 
remplir ses —, Oculus probe affectus 
ad suum munus fungendum. Cic. || Fig. 
Faire fonclion d'adverbe, Adverbio- 
rum vicem obtinëre. Quint. 

FONCTIONNAIRE, 8. m. Celui qui 
remplit une fonction. Is qui est in actu. 
Up. : Fonctionnaire public (de baut 
rang), Afagistratus, üs, m. Cic. Sall. 
Voy. AUTORITÉ 30. 

FONCTIONNER, Y. D. Faire sa fonc- 
tion. Officium fac#re (io, is, feci, fac- 
tum). Ter. Munere suo fungi (or, Pris, 
functus sum), dép: Cic. = Faire fonc- 
tionner des machines (au fig.), Ma- 
chinas movëre (e0, es, movi, molum). 
Plaut. 

FOND, 8. m. 1° La perte la plus 
basse d'une oh. creuse. Fundus, À, m. 
Col. Sen. Ima (æ) pars fartis , F. Col. 
S'expr. souv. par un des adj. Jinus, 
a, um. Col. Infimus. Cato. Liv. Allus. 
Plaut. Cie. Inferior, m. f., ius, n. 
Cæs. : L'anneau est au fond de la 
coupe, În fundo fpoeul) jacet en- 
aulus, Sen. So déposer au — des 
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vases, Subsidère in fundis vasorum. 
Col. Nous laisserons la poix tomber 
au —, l'aliemur picem considère. Col. 
Le — d'un fossé, Fussæ solum (1), 0. 
Cæs. Le — d'une vallée, fma vallis. 
Virg. Le — de la jarre, Infimum do- 
lium. Cato. Voy. 8°. [Le nom d'A- 
ceste] resta au — du casque (qu'on 
tenait renversé pour tirer au sort), 
Subsedit fin) galea imä. Virg. [Re- 
wouter] du — d'un puits, Er alto 
puteo. llaut. À partir du —, Ab 1mo. 
Cæs. Ab infimo. Czs. Qui va en se 
retrécissant pea à peu jusqu'au —, 
Paulatim angustior ad iafinum. Cæs. 
I! Situé dans un fond, Positus in 
vaile (de vallis, fém. = vallée). Cæs. 
1 20 La partie la plus basse do la mor, 
d'uno rivière, etc., par rapport 4 la sur. 
face. Fundus, à, m. Plin. S expr. ordin. 
par les adj. Profundus, a, um. Cic. 
nus. Plin. : Le fond d'une rivière, 
Fundus amnis. Plin. Le — de l'eau, 
Profundum, i, n. Cie. Être au — de 
l'eau, Esse in profundo aquæ. Cic. 
Passer sous le — dus mers, Sub ima 
maria permeare. Plin. Jeter ag cb., 
Se precipiler au — (de l'eau), {n pro- 
fuudum abjicëre aliquid. Cie. sejacrre. 
Cic. Les ancres touchent le —, An- 
coræ sidunt (de sid®re, o, sidi et sedr, 
sessum, 0.). Plin. Le filet est descendu 
au —, Riele abiit pessum. Plaut. Le 
fromage ira au —, Caseus pessum tbit. 
Col. Un œuf plein va au — (de l'eau), 
Ovum plenum desidit. Varr. Couler 
gqn où qq. clr. à — (pr. el fig.), Voy. 
COULER far. 5°, 6°, To, 80, Couler à 
mlreut) Oÿ. coucern (neut.) 8°. 
1 3° La hauteur de l'eau 4 un endroit 
donnô. Altitudo, dinis, f. Cæs. Cac. = 
Lac qui a plus de 400 coudécs de 
foad, Lacus quadringentis eubilis al- 
hor. Pl.-j. Où il y a un grand —, AI- 
lissimus, &, um. Cæs. Das-fund, Voy. 
ce m. || 6° La partie du sol qui est im- 
mediatemont sous l'eau : Le fond de 
l'étang, Stagni solum (i), n. Ov. || 
6° Terrain considère par rapport à son 
degre de fermete pour batir, otc. Solurm. 
1, n. Cic. : Un fond solide, Stabile 
solum. Liv. Sur un — solide, {n solido, 
Flor. || Fig. Du fond (= des connais- 
gances solides), Altissima (z) scientia 
(2), f. Quint. || Si tu avais fait quelque 
fond sur lui, Si ullum frmamentum 
in tllo posuisses (de pon#re, 0, is, po- 
situm). Cic. [On ne saurait croire] quel 
— je fais sur tes lumières, Quantum 
ego in prudentiä tuë ponam. Cic. Un 
écrivain sur l'autorité duquel on fasse 
—, Scripior quo auclore stetur(impers. 
pass. de siare, 0, as, steli, slalurus, 
n). Liv. Faire pea de — sur qqn, 
Alicui ou Aliquo prrum fidfre (o, is, 
fisus sum), n. Sall. Voy. courten 6°. 
1 6° Base, fondement, fondations d'un 
édifice, eto. : Détlruire une ville de 
fond en comble, Urbem a fundamentis 
diruëre ou proruëre. Liv. funditus de- 
lère. Cic. evertère. Curt. Carthage périt 
de — en comble, Carthago ab stirpe 
inleritf. Sall. Tout à Rome péril de 
— on comble, Romæ solo zquata suni 
omaia. Liv. || Fig. Anéaotir la reli- 
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gion de fond eu comble, Rcligiohem 
pentius lolam tollëre. Cic. Voy. cow- 
BLE Je, || 79 La partie la plus reculee, 
la plus rotiree d'un lieu. Recessus, és, 
ro. Cic. Sinus, üs, m. Flor. Interior 
(oris) pars (artis), f. Cæs. S'expr. 
souv. par les adj. fntimus, a, um. Cic. 
Interior, m. f., ius, n. Cic. : Le fond 
du port, Interior pars ports. Czs. 
Le — d'une valise, Vallis sinus (&s), 
m. Plin. (Être) au — du golfe, k 
intimo sinu. Liv. Pénélrer au — du 
golfe, Venire in intimum sinum. Liv. 
Se reléguer tout au — de la Thrace, 
Penitus in Thraciam se abdÿre. Nep. 
Au — de la bouche, {n oris recessu 
(m.). Quint. Au — de la gorge est 
une languette, Sub ipsis faucibus li- 
gula est. Cels. [Tirer ua soupir} du 
— de son estomac, Er intimo ventre. 
Plaut. Au fin —, Tout au —, In fundo 
imo. Virg. || 8° Ce qui forme le caté 
opposé 4 l'entrce, à l'ouverture de cer- 
taines ch. Fundus, 1, m. Cic. : Le 
foud d'une armoire, d'une marmite, 
Funuus armarii. Cic. olle. Plin. Le 
— d'une jarre, Fundus dolü. Liv. 
Voy. 1°. Goulfre sans —, Gurges in- 
mensus. Cic. profundissimus. Cie. |] 
Fig. La libéralité est un gouffre sang 
fond, Largitio fundum non habet. Cie. 
1 9° Dans certains onvrages. La partie 
sur laquelle se dotache la broderie, ls 
dessin, la peinture. S'expr. en tour. 
par un v.: Un fond noir (dans ave 
peinture), Niger color substratus (pass. 
de substernère, o, is, stravi, acl., = 
étendre dessous). Plin. || 10° Fig. Ce 
qu'il y a d'essentiel dans uns ch., cs qui 
la constitue principalement. Caput,pitis, 
n. Cic. Res (ei) summa (s), f. Cic. 
Summa, æ, f. Cie. Qaf. Res, ei, f. (= 
fond opposé à la foranc). Cic. : Ce qui 
fait le fond du diner, Cenz caput. Cie. 
fundus (i), m. Gell. Voci quel était 
le — de la lettre, Litierarum sen- 
tentia hæe erat. Sall. [Cela est le 
— de la controverse, Est questionis 
slirps (irpis), f. Cic. J'anprouve le 
— de l'idee, fpsam sententiam probe. 
Sen. Tirer du — inême du sujel 
une proposition probable, Er ips& 
re probabile aliquid elicére. Cic. 
Être d'accord avec Aristote pour le 
—, Cum Arislotele re consentire. Cie. 
Le — des choses (opp au vide des 
mots), Reruin pondus (deris), n. Quint. 
Allons au — des choses, fnteriora vi- 
deamus. Cîc. [Ces comédies) diffè- 
rent pour le — (= pour le sujet), 
Dissimili sunt argumento (de argw- 
menutum, D.). Ter. || 14° Ce qui fait 
la matières d'un procès. Summa, æ, 
[. Cie. : Le fond du procès consisle 
en cela, Sumina judicii ou Causa lute 
in hoc consistit. Cic. | 12° Cs qu'il} 
a de plus intime, de plus secret dans 
le cœur, otc. : Le fond de l'àme, {a- 
timum (1 ectus (toris), n. Sen. Le — 
du earaclère, Recondrti mores. Cu. 
Connaltre le — de l'âme de qqo, 
Alicujus reconditos sensus fenëre. Cie. 
Montrer le — de son cœur, Aperlua 

ectus suum ostendëre. Cic. Dire à qqn 
6 — de sa pensée, Sensus suos alicui 
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sperire. Nep. Dire un mot du — du 
cœur, Verbum ex animo ac vere dicëre. 
Ter. S'attacher du — de son âme à 
ua rojet, Cogitationem lolo peclore 
anplecti, ép. Cic. 

À prono, loc. adv. Complètomont. 
Punditus. Cie. Penitus. Cic. = Eludier 
uae ch. à fond, Penitus rem pernos- 
cëre. Cie. Posséder à — la langue 
recque, Scire luculenter græce. Cic. 
Connaitre le droit à —, Jura callëre 
(eo, es, lui, s. sup.). Cic. Je conaais 
à — l'élévation de ton âme, dfihi 

specta est magnitudo animi fui. Cic. 
Je te connais à —, Intus te novi. Pers. 
J'ai sppris à — [vos] fourberies, 
Radicitus malefacta reperi. Plaut. 
Examinons la question plus à —, 
Interiora videamus. Cic. Un seul sujet 
traité à —, Una (materia) diligenter 
éffecta. Quint. Je l'écrirai une autre 
fois sur cela plus à —, Hæc ad le 
seribam alias subtilius. Cic. 

Ao roxD, Dans L& ronD, loc. adv. 
En verité. Re. Liv. [psä re. Ter. Re 
ipsd on Reipsd. Cic. Re verä. Cic. In 
re. Liv. {n re verä. Cic. : Ils diffèrent 

naot aux lermes, au fond ils sont 
‘accord, Verbis, non re dissident. 
Cic. [La grammaire] est plus nnpor- 
jante au —, Plus habet in rece:su. 
Quint. Il ns a au — aucune ressem- 
blaace, Nulla subest similitudo. Quint. 
Magistratore annuelle qui n'est au — 
qu'ane royauté, Potestas annua genere 
ipso ac jure regia. Cic. . 

FONNAMENTAL, ALE, adj. Qui sert 
de fondement : Pierre fondamentale, 
Lapis subfundatus. Varr. ape Non. || 
Fig. Qui est fondamental, Præcipuus, 
a, un. Cic. Principe — Fundamen- 
tum, i,n. Cic. Le point — du procès, 
Causæ cardo (dinis), @. Quint. || T. 
de mazique. Théurie fondarnentale 
(des sons). Ratio canonica. Vatr. 

FONDANT, part. prés. de roNDnE, 
Vay. ce v. || Adj. PONDANT, ANTE. 19 
Qui fond. Liquescens, gen. entis. Liv. || 
20 Qui fond dans la bouche. Sucosus, a, 
um. Col. Plin. || 8° Propre à dissoudre 
les humeurs. Discussorius, a, um. Plin. 

FONDATEUR, Tnice, 8. m. f. Celui, 
Celle qui a fondé qq. établissement. 
Condutor, oris, masc. Sall. Liv. Con- 
ditrir, icis, fém. Apul. Tert. Creator, 
masc. (rare ea ce sens). Cic. : Fnn- 
dateur d'une ville, dune colnnie, 
d'une science, d'une secte, Conditor 
oppidi. Sall. colonie. Insc. scientiæ. 
Sen. sects. Col. [(Romulus], — de 
celle ville, Creator hujus urbis. Cic. 
Fondatrice des cilés, Civitatum con- 
ditrir. Apul. [Sucrate), le fondateur 
dela philosuphie, PAïlosophiæ parens 
(eus). Cic. fzenonl, le — de l'école 
stoirieane, fnventor Stoicorum. Cic. 
(La philosophe Cyrénaique] eut pour 
a) nsuippe, Ab Arutippo manauit 
B ic. 


FONDATION. 5. f. e Travaux pour 
asseoir les fondements d'un edifice. Fun- 
datio, omis, [. Vitr. || 2° Tranchco 
creusée pour y asscoir les fandements 
8 Creaser la fondation, Faire la fouille 
des fondations, Fundationes substruc- 


FONDE 


tionis fodëre. Vitr. || 8° Surt. au pl. 
Fondement d'un édifice. Fundamenta, 
orum, 0. pl. Cic. plus souv. que 
Fundamentum, i, n. Plaut. Funda- 
tiones, um, f. pl. Vitr. Substructiones, 
f. pl. Plin. Voy. PONDEMENT 10. 
&° Action de fonder qq. établissement. 
Condilus, &s, m. (tr. rare). Censor. = 
Ceux qui aidèrent Cadmus dans la 
fandation de Thèbes, Qui in conditu 
Thebarum Cadmo fuerunt adjumento. 
Censor. La — de Rome date de la 
troisième aunée de la sixième Olym- 
piade, Roma condita (est) Olympiadis 
sezlæ anno lerlio. Cic. Avant la — 
de Rome, Ante Romam conditam. Cic. 
Depuis là — de Rome, Post Urbem 
conditam.Cic. À primordiis Urbis. Liv. 
Ab exordio Urbis. Suet. Ab initio 
rerum Romanarum. Cic. || 6° Fonds 
donnès pour instituer une œuvre cha- 
ritablo, etc. AMunus, neris, n. PL.-j.: 
Promettre de faire une fondation pour 
entretenir des enfants de condition 
libre, Polliceri annuos sumplus in ali- 
menia ingenuorum. Pl.-j. 

FONDÉ, 8, part. passé de FONDER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Motive, legitime, 
raisonnable. Jusius, a, um. Cic. ble- 
ritus. Cic. Verus.Cic. = Craintefondée, 
Justus timor. Iirt. Si [cette] crainte 
eat —, Si est verus (imor, Cic. Un 
reproche assez fondé, Qiurdam prope 
Justa querimonia. Cic. Reputalion bien 
fondée, Meritissima fama. Pi.-j. Pour 
des raisons bien fondées, Aferttis de 
causis. Dig. Conliance peu fondée, 
Leviter fundata fides. Éiv. Crainte 
peut-être mal —, Vanus forsitan 
melus. Liv. Espérance mal —, Falsa 
spes. Cic. L'accusation n'était pas 
toute mal —, Non iofa ex vano cri- 
minaltio erat. Liv. || 2e Qui a de justes 
motifs : Tu n'es pas fondé à voulour, 
Tibi nulla causa est cur velis. Cic. 
Allica est fondée à se plaindre, 
Attica jure queritur. Cic. Tu es par- 
faitement fondé à demander... Pror- 
sus merilo interrogas. Sen. Etre bien 
— À accuser, Jure oplimo incusare. 
Plaut. Tu es mal — à nous accuser, 
Nos accusas immerito. Ter. 

FONDÉ, 85. m. Mandataire = Un 
fondé de procuration, Un — de pou- 
voir, Procurator, oris, m. Cic. Dig. 

FONDEMENT, a. m. 1° Maçonnerie 
qui sert de base à un cdifice. Funila- 
menfa, orum, n. pl. Cic. Fundaliones, 
um, f. pl. Vitr. Substructiones, [. pl. 
Plin. : Jeter ou Asseoir les fonde- 
ments, Fundamenta jacëre, Cic. Liv. 
agëre. Cic. Jeter les — d'un temple, 
Templum inchoare. Vell. Asseoir les 
—_ sur un lit de charbon, Funda- 
menta carbonibus substruëre. Plin. 
Qui repose sur des — de pierre de 
taille, Sazo quadraio subsirucius. Liv. 
Démolir une citadelle, une ville jusque 
daus 6es —, Disjicére arcem a funda- 
mentis. Nep. Evertëre urbem fuuditus. 
Cic. [Rome}, arrachée pour ainsi dire 
de ses —, Prope convulsa sedibus suis. 
Cie. || 2° Fig. Premior etablissement 
d'uno ch. Fundamenta, orum, n. pl. 
Cic. = Poser les fondements de ton 
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consulat, Fundamenta consulatüs tui 
ponëre. Cic. Jeter les — de la paix, 
Jac®re pacis fundamenta. Cic. Les — 
de la défense sont établis, Jacta sunt 
fundamenta defensionis. Cic. || 8° Base, 


| | appui, soutien. Fundamentum, i, n. Cic. 


Principium, it, n. Cic. Sedes, is, f. 
Cic. : La pieté est le fondement de 
toutes les vertns, Pietas fundamen- 
lum est omniurn virlutum. Cic. Faire 
reposer sur le plaisir les fondements 
des vertus, Viriutum fundamenta in: 
voluplate ponëre. Cic. Vertu qui repose 
sur de solides —, Virtus altissimis 
defira radicibus (de radix, f. = ra- 
cine). Cie. Le fondement sur lequel 
il faut asseoir la confiance, Sedes ou 
Fundamentum constituendæ fidei. Cic. 
Les foudements du droit, Juris prin- 
cipia. Cic. Les — de la cause, Ea in 
quibus causa nilifur (de nili, or, êris, 
nîTUSs sum, dép). Cic. Le motif qui 
est le fonlement de la plupart des 
procès, Causa, cui plurimæ dites sub- 
Jacent (de subjacère, eo, cui, 5. sup. 
n.). Quint. || 4° Confiance : Faire fon- 
demeat sur qqu, sur qq. cb., Voy. 
roxD 59, || 6° Cause, motif, sujet 
Causa, æ,f. Cic. : Avec fondement, 
Jure. Cic. Merito. Cic. Jure ac merito. 
Cic. Recte ac merito. Cic. Vere. Nep. 
Sans —, [mmerito. Cic. Ter. Injuriü. 
Cic. Non sans —, Non immerito. 
Quint. Iaud immerito. Luc. Ce n'est 
pas sans — que..., Non temere est quod 
(ind.). Plaut. Un brut sans — cer- 
lain, Sermo sine ullo certo auctore. 
Quint. Pensée qui n'est pas dénuée 
de —, Uaud vana cogitatio. Liv. 
Espoir sans —, Falsa spes. Cic. Fu- 
reur sans —, Gratuitus furor. Liv. 
Voy. ronné (adj.) 1° et 2°. 
FONDER, v. act 19 Asseoir les 
fondements (d'un édifice) : Fonder le 
Capitole sar des assises en pierre de 
laille, Capitohium saxu quadrato sub- 
struëre (o. is, struri, structum). Liv. — 
l'amphitbéâire sor un terrain solide, 
Fundamenta amphitheatri per solidura 
subdïre (0, is, didi, ditum). Tac. | 
2° Être le premior à bâtir (une ville). 
Ædificare, act. Cic. Condëre, 0, is, 
didi, ditum, act. Cic. Constituëre, o, 
is, ui, utum, act. Cic. || 3° Fig. Créor, 
instituer. Creare, act. Cic. Condère 
(voy. 2°), act. Liv. Constituère (voy. 
90), act. Cic. : Fonder on royaume, 
Regnum stature. Cic. — une colonie, 
Voy. coLONIE. — une caisse parti- 
culière, Privatum ærarium constiluëre. 
Nep. — une corporalivn, Collegium 
condëre. Liv. — des fêtes, Ferias où 
Dies festos instituërs. Plin. — la li- 
berté, Liberiatem in republicä consti- 
tuëre. Cic. || 6° Donner la stabilite à. 
Fundare, act. Cie. : C'est ce qui à 
surtout fondé notre puissance, Illud 
mazime nosirum fundavit imperium. 
Cic. Elat de choses établi et — par 
l'union des gens de bien, Reï publicæ 
status benorum conjunciione Las et 
fuudatus. Cic. |] 6° Fig. Faire reposer 
sur, appuyor sur. Fulcire, io, ts, Putsi. 
fultum, act. Cic. : Fonder son espoir 
sur Porupée, sur soi-même, Spem in 
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Pompeio ponère (o, is, posui, posilum). 
Cie. in se reponère. Cic. L'espérance 
qu'ils avaient fondée sur ln, Spe: 
quam de eo habuerant. Cic. Puissance 
sor l'affection, AImperium ful- 
sum benevolentiä. Cie. Amitié — sur 
la similitude des caractères, Amicilia 
guam similitudo morum conjugauil. 
Cic. Rien qui soit fondé sur la vérilé, 
Nüihil verilate fundatum. Cic. Les 
sciences qui sont fondées sur des 
conjectures, Arles quæ conjecturà con- 
tinentur (de contineri, eor, lentus sum, 
pass.). Cic. Préceptes fondés sur la 
palure, Præcepla conjuncta naturz 
fau dat.). Cic. Telle est la chose sur 
aquelle je voudrais fonder la défense, 
Hoc velim fundamento defensionis uit 
(or, Pris, usus sum), dép. Cic. 

Se roNoEn, v. 4° Pron. Être fondé. 
Fundari, pass. Cic. et tous les pass. 
des v. acl. cilés à ronoEn 19, 29, 30 
et 40. || 2° Fig. Être appuyé sur. Niti, 
or, ris, nisus et nirus sum, dép. Cic. 
= La conjecture snr laquelle se fonde 
la divination, Congectura in qua nititur 
divinanio. Cic. Voy. S'APPuYER 4e. || 
8° Réf. Établir son opinion sur : Se 
fonder sur l'aulôrité de qqn, Aucto- 
ritate alicujus niti(voy. 20), dép. Cic. 

FONDEINLE, 6. f. 1° Usine où l'on 
fond des metaux. * Officina (æ) fusoria 
(æ), f. (Sm.). : Fonderie de bronze 
Æraria (s.-e. officuna), æ,f. Varr. Il 
2e Usine où l'on jette en moule des 
metaux = Fonderie d'armes, Armorum 
fabrica (æ), f. Veg. || 3° Action de 
fondre les métaux. Conflatura, z, f. 
Plin. Flatura, f. Vitr. Plin. Fusure, 
f. Plin. Fusio, onis, f. C.-Th. 

FONDEUR. s. m. 1° Celui qui fond 
les metaux. Cenfluior, or:s, m. Dig. 
Flator, m. Pomp.-jct. Fusor, m. Cod. 
2: Fondeur eu cuivre, Æris flator. 
Pomp=jet. NA 2° Celul qui jette en 
moule des metaux : Fondeur de bronze, 
Ærarius (it) faber (bri), m. Plin. 

FONDRE, v. acl. 1° Liqueñer par 
la chaleur. Liquefacére, io, is, feci, 
actum, act. Cic. Plin. Liquare, act. 

lin, Fundëre, 0, is, fudi, fusum, act. 
Plin. Confiare, act. Plin. : Fondre du 
verre, Vitrum fundère. Plin. liquare. 
Plin. Bronze fondu, Æs liquefactum. 
Cic. liquatum. Plin. Fondre ensemble 
de l'argent, du cuivre et Ju soufre 
dans un crenset de terre, Confiare 
argentum, æs Cyprium et sulfur in 
fictili. Plin. — de l'or avec du plomb, 
Aurum cum plumbo coquêre (0, is, 
coxi, coctum). Plin. L'argent est fondu 
par Îa foudre, Fulmine argentum con- 
flatur. Sen. Glace fondue, Glacus 
liquefacta. Cie. Le soleil fond la cire, 
Sol liquefacit ceram. Plin. Ils font 
fondre (= ils commandent de —) le 
soif, Jubent sebum liquefiert (nass.). 
Plin. || 3° Jeter en moule. Fundre 
(roy. 49), acl. Hirt, Conflare, acl. 

ue. =: Fondre des balles de plomb, 
les membres d'une stalue, Fundfre 
glandes. Hirt. membra statuz. Quint. 
— des statues d'or, d'argent, Con- 
flare simulacra ex auro. Suel. statuas 
argenteas. Suet, || 8° T. de médec. 
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Dissoudre = Fondre les tumeurs, Dura 
concoquëre (voy. 1°). Plin. Duritias 
mollire (io, ts, ivi et ti, itum). Plin. 
Il 6° Combiner, réunir, joindre. Bis- 
cère, 60, es, cui, mizium et mis(xm, 
act. Cic. Permiscère, acl. Cic. Liv. 
Conjungêre, 0, is, junri, junclum, act. 
Cic. Copulare, act. Cic. : Fondre trois 
légious en une seule, Afiscère tres le- 
gtones in unam. Tac. — deux mols 
en un, Verba copulare. Cic. || 5° Allier 
dans de justes proportions, Joindre en 
raduant. Temperare, act. Cic. Plin. = 
‘fondre ces trois élements en une 
seule espèce proportionnée, Ea tria 
unam in speciem temperare. Cic. — 
les couleurs (dans un tableau), Co- 
lores temperare. Plin. Coulenrs bien 
fondues, Colores modicë confusione 
temperali. Apul. 

Foxone, v. neut. 4° Être en fusion, 
devenir liquide. Liquescére, 0, is, licut, 
s. sap., n. Liv. =: Neige qui fond, Nix 
liquescens. Liv. Neige, Glace fondue, 
Nuz tabida. Liv. Glaciesliquefacta. Cic. 
La glace fond, Glacies se diffundit (de 
diffundëre, 0, fudi, fusum). Cic. [La 
gave] — par l'effet de la cbaleur, 

alore tabescit (de tabescËre, o, bui, 
s. sup, n.). Cic. Le givre est fondu, 
Pruina evanuit (de evanescére, ©, is, 
s. Sup., n. — s'évanourr). Varr. Le 
sel fond, Sal tabescit. Cato. Fondre 
dans la bouche, In ore liquescère. Plin. 
De la graisse fondne, À dpis liquamen 
(minis), n. Col. Faire fondre (— liqué- 
fer), Liquefacëre, io, is, feci, factum, 
act. Cic. Plin. La lune fait — la glace, 
Luna glaciem refundit. Plin. Voy. 
roxnnx (act.) 10. || 29 T. de médecine. 
Se dissoudre. Dissolui, or, #ris, solutus 
sum, pass. Plan. |] 30 Fig. Venir à rien: 
[Son] avoir fond, Res liquitur (de 
iqui, or, éris, s. parf., pass.). Plaut. 
Ta fortune —, est fondue, Tua for- 
luna liquescit (voy. 19). Ov. Tuum 
tabuit (voy. 1°). Marc. || 4° Maigrir 
rapidement. Ertabescëre (voy. 1°), n. 
Poet. ap. Cie. Suet. Voy. maronr. || 
6° Se resoudre en eau : Le ciel fond 
en eau, Cælum imbribus immodice ruit 
(ue ruëre, 0, ui, utum, uilurus, 0.). 

art. Fondre en larmes, en pleurs, 
en eau, UÜberius flère (eo, es, evi, 
elum), n. Cic. Flère effusius. Curt. 
effusissime. Sen. Je fondis en larmes, 
Vim lecrimarum profudi (de profun- 
dère, 0, is, fusum). Cic. Fondant en 
larmes, In lacrimas effusus (passe 
Tac. Fondre en sueur, Sudore dif- 
fluëre, 0, is, fluri, flurum, n. Ph. Plin. 
Il 6° S'ablmer, s'affaisser. Dilabi, or, 
Eris, lapsus sum, dép. Liv. Sen. Cor- 
ruËre, 0, is, ui, s. sup., n. Cic. Desi- 
dre, 0, is, sedi,s. aup., n.Cic. |} 7° S'a- 
battre avec violence. Præcipitare, n. 
Virg. Ruëre (voy. 6°), n. Virg. Tac. 
Se dejicére (io, is, jeci, jectum). Liv. 
Dejici, paos. Liv. : Des averses fon- 
dent sur…., Nimbi præcipitant in 
(acc.). Virg. Orage qui fond sur la 
terre, Dejecta cælo tempestas. Liv. 
Les vents fondent du haut des mon- 
tagnes, Venii a montibus se dejiciunt. 
Liv. || 8° Assalilir tout à coup. Irrum- 
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père, 0, is, rupi, ruplum, 2. Cic. Fr 
ruëre, 0, is, ut, s. sup., n. Liv. In- 
currêre, 0, is, curri el cucurri, cursum, 
n. Cic. Incursare, n. Liv. Invad?re, 0, 
ts, Uasi, vasum, n. et act. Cic. : Fondre 
sur qqn, Invadÿre in aliquem. Cic. ali- 
quem. Col. — sur l'ennemi, In hostes 
irrumpère. Cæs. prorumpère. Cæs. — 
sur la Macédoine, In Macedoniam in. 
currère. Liv. — sur le territoire des 
Suessions, In fines Suessionum in- 
pressionem fac#re (io, is, feci, factum). 
Iirt. || Fig. Une épidémie fondit sur 
le peuple, sar Rome, Pestilentia po- 
pulum invasit. Liv. in Urbem incidi 
(de incid®re, o, cXdi, s. snp., n.). Liv. 
Des maladies fondirent sur les ra- 
meurs, Blorbi in remiges ingruerunt 
de ingruëre, o, is, s. snp., 0.). Liv. 
Un fléau fondit sur la société, Pestis 
in vilam hominum invasit. Cic. Les 
malbeurs qui sont venus fondre sor 
moi, Calamitates quæ ad me irrupe- 
run!. Sen. 

Se ronvax, v. 1° Pron. Entrer ea 
fusion, devenir liquide. Liquescëre, 0e, 
is, licui, 8. sap., n. Liv. Plin. : Le 
verre se fond (— on fond le verre) 
dans des fourneaax, Vitrum liquatur 
fornacibus. Plin. Voy. roxoas (neuL.) 
19. || 2e Diminuer, venir à rien. Voy. 
FONDAE nent.) 39. |} 3° Se resoudre 
en eau. Voy. roNDne (neul.) 5°. 4 
4° Disparaltre inopinement. Evanese7re, 
0, is, vanui, S. sup., n. Cic. |[6° Se 
laisser amollir. Liguescëre (voy. 1°), 
n. Cic. || 6° Fig. Se confondre par 
nuances graduèes. Temperari, pass. 
Cic. : Le point où les couleurs se 
fondent, Colorum commissura (æ), f. 
Plin. || 7° Réf. Se combiner, + 
réunir, Confundi, or, ni, fusus 
sun, pass. Liv. Coalesc®re, o, is, lui, 
alitum, n. Sall. Liv. : Deux peuples 
qui se sont fondus en un seul, Duo 
populi in unum confusi. Liv. Se fun- 
dreen un seul corps de nation, Cca- 
lescére in populi unius rorpus. Liv. [Les 
Troyens et les Aburigènes] se foodi- 
rent aisément, Facile coaluerunt. Sell 

FONDUIEÈRE, 8. f. 1° Enfoncement 
dans le sol ou l'on s'embourbe. Lacune, 
z,f. Virg. Pall. Fest. Lana, 2, f. 
for. Fest. Lustrum, 1, 0. Varr. Fest. 
1 2° Place qu'une ravine d'eau a caves. 

orago, ginis, f. ou Eluvies, ei, f. Curt. 

FONDS, s. m. 4° Sol d'une terre: 
Un fouds, Un — de terre, Solum, t, 
a. Sen. Pl.-j. Suet. Dig. Ager, gn, 
m. Cic. Placer sa fortune ea — de 
lerre, Patrimonium in solo collocare. 
Suet. || 2° Bien immeuble : Uno fonds, 
Ua bien-fonds, Fundus, i, m. Cato. 
Cic. Prædium, ti, n. Cie. Ager, gri, 
rm. Cic. Liv. Tirer deux talents de 
chaque —, Ex prædiis talenta bina ce- 
pére. Ter. Les biens-fonds {par oppos. 
aux biens meubles), Res soli, fê. 
rerum soli (f. pl.). Dig. || 3° Somme 
d'argent, avoir en argont Pecunia, &, 
f. Cic. Nummi, orum, ®. pl. Cie. : Les 
fonds du Trésor, Pecunia-publica. Cic. 
Ærarium, ii, n. Cic. Tirer uu reveou 
de ses —, Pecuniam fransferre ia 
quæsium. Cic. Fournir les —, Foire 
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les — d'une caisse particalière, Pri- 
vatum grarium consfituëre. Nep. Etre 
en —, În suis nummis versant, dép. 
Cic. Voy. coupranr. || Fig. Etre en 
foads pour faire une ch. (= être en 
élat de faire), Voy. éraT 1°. |] 4° Le 
capital d'un revenu. Caput, pitis, n. 
Liv. Col. Summa, æ. f. Ter. =: Prendre 
sur le fonds, Resecare de vivo. Cic. 
Voy. carrTaL (subst.) 2°. || 6° Éta- 
blissement Industriel ou commercial. 
VOy. ÉTABLISSEMENT 19. | 6o Fig. 
L'avoir intellectuel ou moral d’une pers. 
= Tirer qq. cb. de son propre fonds, 
Aliquid ex sud monelä proferre. Sen. 
Aliquid a se promëre. Cic. Je n'ajoute 
rien de mon —, Ninil addo de meo. 
Cic. Un grand — de connaissances, 
et abs. Beancoup de —, Altissima 
(æ) eruditio (ni) f. Pl.-j. Amasser 
on riche — de faits, de mots, Dfa- 

am silvam rerum comparare. Cic. 
Eomparare sibi copiosam verborum 
supellectilem (de supellez, f.). Quint. 
Avoir ua riche — de savoir, Esse 
multiplici varique doctrinä. Suet. | 
Supposez-lui le fonds(=le caractère 
d'un Lélius, Fac fuisse in isto Lælii 
indolem (de indoles, is, f.). Cic. Un 
si grand — de constance, Tania con- 
stantia. Cic. Avoir un bon —, Esse 
bono animo. Cic. Un mauvais —, Mala 
mens. Ter, Avoir pour qqn un grand 
— d'amitié, Aliquem amore singulari 
amare. Cic, 

FONGIBLE, adj. Qui se consomme 
par l'usage et peut être remplace = Les 
choses fongibles, £a quæ funclionem 
recipiunt. P.-jct. 

FONGOSITÉ, 5. f. Sorte de tumeur. 
Fungus, i, m. Cels. 

FONGUEUX, EUSE, adj. Qui est de 
la nature de la fongosité. Fungosus, a, 
un. Col. 

FONGUS, 5. m. C. FONGOSITÉ. 

FONTAINE, 5. f. 1° Eau vive qui sort 
de terre. Fons, oniis, masc. Cic. : 
Source d'une fontaine, Os fontis. PI.-j. 
De —, Fontinalis, m.f..e,a. Liv. Vitr. 
Fontanus. a, um. Ou. Cels. || 2° Édifice 
qu distribue de l'eau. Fons, ontis, masc. 

L.-j. : laspecteurs des fontaines pu- 
bliques, Fontani, orum, m. pl. Insc. 

FONTAINEDLEAU, v. de France 
(Seinc-et-Marne). * Bellofontanum, 1, 
D. Fons (ontis) Bellaqueus (x), m. 
* Fons (onfis) Dliaudi, m. 

FONTAINIER. C. FONTENIER. 

FONTARADIE, v. d'Espagne. ® Fons 
(ontis) Rapidus (i), m. * Fontarabia, 
2, Î. *Ocasopolis, ts, f. 

FONTE, s. f. 10 Action de fondre qq. 
ch. Flatura, æ, f. Plin. Vitr. Fusura, f. 
Plin. : Propre à la fonte du verre, 
Utilis vitro fundendo. Plin. | 2° Action 
de jeter en moule : Fonte d'objets eu 
or, Auri conflatura (z), f. Plin. || 
3° Acüon de se fondre : La fonte des 
neiges, Nivis {abes (is), f. Sen. Liv. 
AUSsitôL après la — de la neige, Ut 
aix dilapsa est, Liv. Voy. FONDRE 
(aeut.) 4° |] 6° Fer fondu. * Ferrum (i) 
fusum (ti), n. 

FONTENIER, s. m. Celui qui a soin 
des fontaines. Ajuarius, ti, m. Cæl. 
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ap. Cic. Frontin. C.-Just.: Maltre fon- 
tenier, Curator (oris) aquarum. nsc. 

FONTENAY, village de France 
(Yonne). * Fontaneum ou Fontenæum 
ou Fonteniacum, 1, n. 

FONTENAY-LE-COMTE, v. de 
France (Vendée). * Fontenæum (i, 0.) 
Comitum. 

FONTEVRAULT, commune de 
France (Maine-et-Loire). * Fons (onfis 
m.) Ebraldi ou Evreldi. * Fons ontis) 
Clarus (i), m. 

FONTS, 8. m. pl. Bassin pour bap- 
tiser : Les fonts baptismaux, Baptis- 
terium, it, D. Sid. 

FOn, 8. m. duridiction, tribunal. 
Voy. ces m. || Fig. Le for intérieur, 
C. conscience 20. 

FORNAGR, 8. m. Action de forer, 
Terebratio, onis, f. Col. 

FORAIN, AINE, adj. 1° Qui n'est 
pas du lieu. Voy. £rranoer 1°. || 
2° Qui court les places, les foires = 
Pharmacien forain, Pharmacopola cir- 
cumforaneus Cic. Marchand —, Cir- 
citor, oris, m. Ulp. 

FORBAN, 8. m. C. PIRATE. 

FORÇAT, s. m. Homme condamné 
aux travaux forcés. Jlomo (minis) in 
opus publicum damnatus (1), m. Dig. 

FORCE, 8. f. 1° Vigueur physique. 
Vires, ium, {. pl.. plus fréquent eu 
ce sens que Île sing. Vis, gèn. vis et 
dal. vi inus., acc. vim, abl. vi, f. 
Cic. Vigor, oris, mase. Liv. : La force 
physique, Corporis vis. Sall. vires. 
Uic. firmitas (atis), f. Cic. Liv. — de 
tempérament, Virium vis. Liv. La 
d'un jenne homme, d'un taureau, 
Vires adolescentis. Cic. tauri. Cic. La 
— des chevaux, Vis equorum. Cic. 
La — de la jeunesse, Juven(æ vigor. 
Liv. Le peu de — des enfants, Pue- 
rorum infirmilas (atis), f. Cic. Donner 
de la — aux membres, aux iolcstins, 
Aembra corroborare. Plin. Intesiina 
confirmare. Cels. Prendre des forces, 
Facëre vires. Quint. Le corps prend 
des —, Corpus invalescit (de invales- 
cére, 0, lui, s. sup., n.). Cels. Quand 
les enfants ont pris un peu de force, 
Cum paulum firmilatis accessit (pueris). 
Cic. Les agneaux prennent de la —, 
Agni convalescunt. Varr, La vigne 
prend de la —, Vinea se confirmat. 
Col. Retremper ses forces, Vires refo- 
vére. Tac. Reprendre, Recouvrer ses 
—, Vires revocare. Cic. recolligëre. 
Plin. Réparer ses — en mangeant, 
Vires cibo reficère. Liv. Réparer les 
— (des soldats), Renovare corpora. 
Liv. Réparer les — d'une armée, 
Erercitum ex labore reficére. Czs. {Sol- 
dats] frais et pleins de force, Recentes 
ac vegeli. Liv. Integri ac vigentes, Liv. 
Perdreses forces par l'effet de la vieil- 
lesse. Senectute languescëre (0, is, gui, 
s. sup.), 2. Cic. Il perdait ses —, Il 
était à bout de —, A viribus def- 
ciebatur. Cæs. Les — me manquent, 
Vires me deficiunt. Cæzs. Déjà les 
— lui manquent, Non jam vires 
ei suffciunt, Cie. Voy. S’ArrAIBLIR 
e. ter les —, Vires deminure. 
Cas. frangèëre. Cic. Voy. Arraisin Lo. 
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Les — sont épuisées, Vires langnent 
(de languëre, e0, gui, 8. sup., n.). Üv. 

s — du malade, Patientis virtus 
(us), f. Plin. Briller de force et de 
santé, Sanguine ef viribus nitère. 
Quint. Dans tonte sa —, In flore vi- 
rium. Liv. (Ceux) qui avaient la — 
de, qui étaient de — à porter les 
armes, Quibus vires suppetebant ad 
arma ferenda. Liv. Avoir la de, 

tre de — à renverser les lois, Ad 
everlendas leges valère (eo, es, lui, 
litum), n. Cic. Qui n'a pas la — de, 
Qui nest pas de — à supporter la 


douleur, Dolori impar (gén. aris). 
Tac. Qui a de la —, Validus, a, 
um. Cic. Voy. ronr 1°. Qui est 


sans —, fnvalidus. Cic. Voy. FATBLR 
19. Avec —, C. VIGOUREUSEMENT. 
Dans l'âge de la — et de la santé, 
Integrë ætate ac valetudine. Suet. 
La — de l'âge, Ætatis robur (boris), 
on. Tac. Ælas confirmala. Cic. vi- 
ridis. Col. Dans la — de l'âge, Fir- 
malä ælate. Cic. Je suis enlevé dans 
la — de l'âge, In ipso robore ætatis 
eripior. Curt. Nous sommes dans la 
— de l'âge, Ætas viget (de vigère 
eo, qui, S. Sup., op Salt. Lorsqu'i 
fut dans la — de l'âge, Cum se jam 
corroborauissel. Cic. Î 3° Puissance 
d'un peuple, eto. Vires, ium, f. pl. Cic. 
Opes, um, f. pl. Cic. Vis (voy. ie), 
f. Cic. Robur, boris, n. Liv. = Étals 
pleins de force, Validæ opibus civi- 
fates. Liv. Le peuple a plus de —, 
Populus plus pollet (de pollëre, eo, 8. 
parf. ni sup., n.). Liv. Armée qui 
est en —, Erercitus salis firmus. Liv. 
(Dornitius] n'est NN en — pour 
ormer un camp, Non satis firmus est 
a castra facienda. Cic. Et jamais ces 
États] ne furent autant en —, Neque 
ë tantum unquam virium ou roboris 
fuit. Liv. Ceux-ci sentant à quel point 
is n'étaient pas en —, Jili, conscientiä 
quid abesset virium. Liv. Venir en —, 
'enire cum magn& manu. Cic. [Ceux] 
que j'avais vaincus quand ils étaient 
ang toute leur —, Quos ego florentes 
aique ïintegros viceram. Cic. Avoir 
our soi là — des armes, Ârmis va- 
&re (voy. 1°). Cic. Une — armée, 
Armatorum præsidium (ii), n. Cic. 
Secours plus puissant qu'on ne l'eût 
attendu de leur — numérique, Au- 
zilium, majus quam pro numero (de 
numerus, M.). Liv. Leur cavalerie 
était leur principale —, ÆEquitatu 
lurimum valchant. Cæs. Ce qui fait 
a — de Rome, c'est moins son armée 
que ses généraux, Ducibus validior 
uam ererciiu res Romana est. Liv. 
{Ces colonies] furent la —, firent la 
de leurs métropoles, Originibus 
suis præsidio fuere. Sail. [Choses] qu 
ont fait la — de Jugurtha, Quz Ju- 
gurtham tutata sunt (dép.i. Sail. |] 3° 
Au plur. Armée, troupes. Vires, iura, 
f. pl. Lie. Copiæ, arum, f. pl. Cic. 
Robur, boris, n. Liv. : Forces mili- 
laires, Mèmes traduct. Réuair de 
randes —, Magnas copias comparare. 
ic. Rassembler des — suffisantes, 
Satis virium celligëre. Liv. Concen- 
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trer ses —, Vires undique contra- 
Are. Liv. Les — qu'avait enes cette 

rovince, Quod roboris ea provincia 
Robuerat: Liv. Fier de cette parlie de 
ses —, Feror eû parte virium. Liv. 
Par ses propre3 —, Suo marte (de 
mars, m.). Cic. Combattre à — égales, 
Compari marie concurrére. Liv. Voy. 
TROUPES, AnMÉE. || €° Moyens de de- 
fense d'une place; fortifications, gar- 
nison =: Se rendre compte de la force 
d'une place, {nspicère urbis vires (gén. 
ium,f. pl.). Liv. |} 6e Puissance d'ac- 
tion; effort. Vires, ium, f. pl. Cic. Vis 
(or. 10), f. Cie. = Essayer ses forces, 

ires periclitari, dép. Cic. Sui peri- 
eulum facëre. Cic. Si mes — répou- 
daient à ma volonté, Si, quantum 
cupérem, possem. or. Autant que le 
lui permettent ses —, Quoad potest. 
Cic. Dans la mesure de ses —, Selon 
ses —, Pro viribus, Cic. Pro virili 
arte. Cic. Liv. Chacun selon ses —, 

ro se quisque. Cic. J'agirai par mes 

ropres —, Agam per me ipse. Cic. 
be toutes ses —, Omnibus viribus. 
Cic. Totis viribus. Cie. Omni wi. Liv. 
Summä vi. Cic. Omnibus opibus. Cie. 
Omni ope. Cic. Enire. Cic. Cæs. Dé- 
fendre la liberté de toutes ses —, 
Summaä ope nili pro libertate. Sall. Ils 
crient de toutes leurs —, Erclamant 
quam maxime possunt. Cic. Affiimer 
de loutes ses —, Pulchre asseverare. 
Cic. Nier de toutes ses —, Negare 
sedulo. Ter. pulchre. Ph. S'excuser 
de toutes ses —, fntente se ercusare. 
Tac. J'ai soutenu la loi de toutes les 
— de ma voix el de mes pouinoni, 
Legem magnä voce ef bonis lateribus 
suasi. Cic. Au delà de ses —, Supra 
vires. Hor. || À force de leviers, de 
rames, Vectibus. Liv. Remis. Cic. À 
— de bras, Manibus. Cæs. || Faire 
force de rames, ftemis contendFre (0, 
is, tendi, tentum), n. Cæs. Flotte qui 
fait — de rames, Classis concitata 
remis. Liv. || 6° Violence, contrainte; 
pouvoir de contraindre. Vis (voy. 10), f. 
Cic. : Employer la force conire qqn, 
Vim alicut facëre ou afferre ou inferre 
ou adhibëre. Cic. in aliquem facëre. 
Ter. On niera l'emploi de la —, Vis 
facta negabitur. Cic. On repousse là — 
par la —, Vis vi repellitur. Cic. Im- 
poser des lois par la —, Leges per vim 
imponêre. Cic. Par la — (— les armes 
à fa main), Afanu. Sail. Fil. Sauve- 
garder sa liberté par la —, Liberta- 
tem per manus retinére. Sall. On à 
recours à la —, Res venit ad manus 
et ad pugnam. Cic. À — ouverte, Vi 
aperlä. Liv. Il ne put rien arracher à 
[ces] malheureux par la —, Nihil 
ulla vi poluit a miseris extorquère (eo, 
es, torsi, lortum). Cic. Cédant à la 
—, Vi coactus. Plaut, Par — ou vo- 
lontairement, Vi aut voluntale. Liv. 
Volontairement ou par —, Sponte vel 
necessitate. Tac. C'est bien de — que 
je l'ai congédié, Eum inuilissimus 
dimasi. Cic. || 7° Vigueur morale. Animi 
Ænitas (atis), f. ou frmitudo (dinis), 
f. (ic. ou robur (boris), n. Cic. ou 
vigor (oris), masc. Liv. Fortitudo, 
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dinis, f. Cic. Virius, utis, f. Cic. = 
Avec force, Fortiter. Cic. [Notre] âme a 
de la —, Animus valet (voy. 19). Sall. 
Être sans — contre le chagrin, Mol- 
liter ægritudinem pati. Sall. Voy. cou- 
RAGE. Il eut la — de vivre en exil, 
Patri& carère sustinuit (de sustinère, 
eo, es, lentum, n.). V.-Maz. || 8° Vi- 
gueur do l'esprit, de l'imagination, du 
genie. Vis (voy. 4°), f. Cic. Vires, 
tum, f. pl. Cic. =: La force du géme, 
Vis ingenit. Cic. Grande — de génie, 
Ingenti magnitudo (dinis), f. Plin. — 
de conceplion, Intelligendi prudentia 
2), f. Cic. Être dans sa —, Valère 
voy: do), 0. Salt. L'esprit puise sa 
— daos.., Animus sustentatur (abl.). 
Cic. [Son] esprit n'a pas assez de 
—, Anino parum valet. Sall. L'es- 
prit perd sa — dans la solitude, 
Mens in secrelo languescit (voy. 10). 
Quint. || 9° Habilete, talent, savoir. 
Scientia, æ, f. (sar qq. ch., à qq. ch., 
alicujus rei. Cic.inre. Quint.). Perina, 
f. (sur qq. ch., alicujus rei. Tac.). 
: Qui est d'une grande force sur Île 
droit, Juris peritissimus (a, um). Cic. 
Disciplinä Juris erudilissimus. Cic. 
Voy. ronr 60. || 40° Énergie du style, 
des expressions. Vis (vuy. 1°), f. Cic. 
Nervi, orum, m. pl. Cic. Robur, boris, 
n. Quint. =: Force oratoire, Robur ora- 
tortum. Quint. Nobur dicendi. Quint. 
Style plein de —, Robusitum genus 
dicendi. Quint. Avoir de la —, Vigére, 
eo, es, gui, s. sup., D. Cic. Le style 
perd sa — à peser des syllabes, l'er- 
endendis syllabis oratio consenescit 
le consenescère, 0, senui, S. SUP., n.). 
uint, Orateur Sans —, Orator parum 
vehemens (gên. entis). Cic. Style sans 
—, Languidior oratio. Quint. Ilaran- 
ues sans —, Întermortuæ contiones. 
ic. || f1° Cause, puissance de produire 
cerlains effets, certains phonomencs. 
Vis (voy. 10), f. Cic. : La force ignée, 
Ignea vis. Cic. La — visuelle, Vis 
luminis. Tac. || 12° Vertu, propriete 
(une ch.). Vis Goy: to), f. Cic. 

irtus, ulis, f. Cic. Effectns, üs, wm. 
Cic. Potestas, atis, f. Plin. Faculias, 
f. (rare en ce sens). Cels. Potentia, 
æ, f. Plin. : Aucun (alun\ n'a davan- 
lage la force de durcir, Nuili vis major 
indurandi (est). Plin. 11s ne compreu- 
nent pas la — de ce mot, Non intel- 
ligunt quid hoc verbum valeat (voy. 
40). Cic. Ve a une — auymentalive, 
Ve valet augendæ rei. Gell. || Fig. 
La — de l'amitié, de la conscience, 
de la vérité, Vis amicitiæ. Cic. con- 
scientiæ. Cic. Vires veritatis. Ph. || 
130 Énergie, intensité d'action. Vis 
por. do), . Cic. Vehementia, æ, f. 
lin. : La force du vent, Vis venti. 
Lucr. La — des froids, des chaleurs, 
Vis frigorum. Cic. celorum. Plin. Le 
soleil quand il est daus toute sa —, 
Sol valenthssimus. Sen. Toute la — 
des vignes est attirée dans les sar- 
ments, Vis vifium omnis evocalur in 
palmites. Plin. La — du vin, Vini 
vehementia. Plin. vires. Cels. Vin qui 
a de la —, beaucoup de —, Vinum 
validum. Plin. Vinum ingentium ui- 
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Num. Cels. La — do mal cède à la 
— du remède, Doloris magnitudo con- 
cedit magnitudini medicinæe. Cic. Le 
cœur bat avec tant de —, Cor ita mo- 
bililer palpitat. Cic. Pouls sans —, 
Languidus ictus venarum. l'in. Soo- 
léoir avec —, Forlissime affirmare. 
Quint. Réprimander qqn avec —, 
Acriler aliquem corripére. Pi.-j. [1 ne 
partait pas longtemps, mais avee — 

on diu dicebal, sed valenter. Sen. 
149 Impulsion ; impetuosite. Vis (vor. 
410), f. Cic. Impetus. üs, m. Cie. : La 
force du vent, Venti impetus. Ces. 
La — du courant, Vis fluminis. Czs. 
La — d'impulsion (d’an javelot}, /m- 
pelus. Virg. Trait sans —, ]mbelle 
telum. Virg. Les traits s'aballent avee 
plus de —, Tela accilunt gravius (de 
graviter). Cæs. Coup qui a plus de 
—, Îctus gravior (de gravis, m. f., e, 
n.). Tac. Coup sans —, fetus lan- 
guens (gén. entis). Luc. Avec —, Ve- 
hementler. Cic. Violenter, Cie. Avec 
lant de —, Tanto impelu. Ces. || Fig. 
L'habitude prend chaque jnar des 
furces, Consuetudo quotidie magis in- 
valescit (voy. 10). Cic. || 16° Solidité 
d'une ch., pouvoir de resister, Firmuias, 
atrs, f. Cars. Firmutudo, dinis, [. Ces. 
lobur, Boris, n. Liv. = La force de Ja 
charpente, du fl de lin, Firmitas ma- 
teriæ. Cæs. lini. Plin. La — do pont, 
(Pontis) fAirmitudo. Cæ>s. L'exercice 
conserve la — de la voix, Firmitu- 
dinem vocis conservat erercilatio. Ad 
Ter. || Fig. Cette amitié n'a pas assez 
de force, Ea (amicitia) non satis Aabet 
firmitatis. Cic. i] 16° Quantile, nombre. 
Vis (roy. do), f. Cic. Afagna vis, f. 
Liv. Magnus (5) numerus (1), ©. Liv. 
: Répandre force larmes, Vim la- 
crimarum profundëre. Cic. — gens, 
Magna vis hominum. Liv. Mulii Ac 
mines. Cic. Liv. — blé, Afagnus fru- 
menti numerus. Liv. Voy. seaccocr, 
l A force de fatigues, Multo labore. 

ic. (J'ai...}, à — de travaux et de 
périls, Mullis meis laboribus et peri- 
culis. Cic. A — de gralifcalions et 
de promesses, AMagnis_ præmiis j<l- 
licitationrbusque. Cæs. À — de pré 
sents, Donis ingentibus. Tac. À — de 
purisme, il rendait son style obceur, 
A ffectatione nimiä obscurabat stilun. 
Suet. À — de soins, Intentissinë 
cur&ä. Quint. À — d'élude, Persere- 
rantibus studiis. Quint. On ne peal 
éviter cela qu'a — de célérité, re 
unû celeritale potest vilari. Cæs. À 
— d'audace et de perfidie, Audendo 
et fallendo. Sall. À — de patience et 
de temps, Sustentando ac prolatande. 
Cic. lis obticonent à — d'instances 
que... Evincunt instando ut (sub). 
Liv. À — de promesses el de lemoi- 
pnaiges de compassion. pulls plh- 
cendo ae miserando. Sall. À — de 
résignation je suis deveou insensible, 
Longä patientiä occallui. Pl.-. À — 
de souffrir, Assiduitate molestiarum. 
Cic. À — d'observer la fille Curis- 
sius observatä filis. V.-Maz. À — de 
chercher, Multa quærendo. Cic. À — 
d'attaquer les juges, j'ai Ôôté..., a 
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sectandis judicibus, eripui. Cic. || 
17° Valeur d'un raisonnement, d'une 
ure, d'une raison; autorite, influence 
d'unech.r. Vis(voy. to). f. Cic. Robur, 
oris, n. Cic. M oritas, atis, [. Cic. 
Gravitas, f. Cic. Pondus, deris, n. Cic. 
Momentum, à, n. Cic. : Son lémoi- 
gage n'a aucune force, Éjus testi- 
monium nullius momenti est. Cic. Cela 
a beaucoup de — et d'importance, 
Id est marimi momenti el ponderis. 
Cic. Douner de la — à la candida- 
ture de qqn, Alicujus pelilioni robur 
afferre. Cic. Ma recommandation à 
eu beaucoup de —, ea commendalio 
magnum pondus habuit. Cic. Le sang 
ateroel et maternel a bien de la —, 
Vagnam vim possidel palernus mafer- 
nusque sanguis. Cic. La — des pen- 
secs, Sententiarum gravitas. Cic. La 
des mots, Verborum pondus. 
Cic. [Ces] paroles out plus de —, 
Sermo plus habet gravitalis. Cic. Les 
lois, Les tribuoaux sont sans —, 
Leges nihil valent (voy. 1°). Cic. Ju- 
dicia jacent (de jacère, eo, cui, Cilum, 
n.). Cic. La contume à — de loi, 
Mos. ut lex, valet. Cic. La sentence a 
— de loi F est valable), Sententia 
subsistit (de subsis{fre. 0, stili, s. 
sop., n.). C.-Th. || 18° Noccssité. Vis 
(voy. 10), . Cic. Necessitas, alis, f. 
Cic. : Quelque cas de force majeure, 
Vis aligua major. Cie. — m'est de 
faire cela, Mrhi necesse est hoc facëre. 
Cie. Voy. NÉCESSAIRE. — nous est de 
défendre, Cogimur ul defendamus. 
Cig. Voy. roncen 5°. 
À roncm, loc. adv. Beaucoup. Voy. 


ce m. 

À ronce os, loc. prép. 4° Par la 
force de. Voy. Foncs 59. || 2° Par 
beaucoup de. Voy. Fouce 160. 

À route ronce, loc. udv. 4° Par 
toutes sortes de moyens. Oinni ope 
atque opera. Cic. || 2° Absolument par- 
lant. VOy. ABSOLUMENT 3°. 

À ronce OUuvEnTE, loc. adv. Par 
one violence manifeste. Apertä vi. Liv. 

De ronce, loc. adv. 1° Avec effort. 
Nisu. Curt. |] 2° Par la violonce. Vi. 
Cic. Per vim. Cic. 

De vive ronce, loc. adv. Avec vlo- 
lonce. Vi. Cic. Per vim. (ic. = M'enle- 
ver de vive force cette [esclave], Hanc 
miki per oppressionem eripère. Ter. 

Pan ronc&, loc. adv. 1° Par la vio- 
lence. Voy. ur vive FORCE. || 2° Malgre 
soi. V'oy. MaLGné. 

FORCE, ÉE, part. passé de FORCER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui n'est pas 
volontaire, qu'on cst oblige de faire. 
Necessarius, a, um, Cic. Coactus. Cic. 
Qrnt. : Ce qni est ordonné est forcé, 
Id quod imperatur, necessarium est. 
Cic. Un zèle qui n'est pas —, Stu- 
dium non coactum. Quint. Soumissiva 
forcée, Expressa dedutio. Liv. Contri- 
bulions forcées, Imyeratz pecuniæ. 
Cic. Levée forcée (d'hommes enrôlés 
malgré eux), Delectus invitorum. Cic. 
A Conséquence forcée, Necessaria con- 
clusio. Cic. || 2° Qu'on s'efforce do 
faire paraltre, affocto, fcint. Coactus, 
a, um. Virg. Pictus. Cic. Simulatus. 
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Cic. =: Une déférence forcée, Fictum 
officium. Cic. Un empressement forcé, 
Simulata sedulitas. Cic. Une larme 
forcée, Falsa lacrimula. Ter. Larmes 
forcées, Lacrimæ coactæ. Virg. |] 8° Qui 
n'est pas naturel, tire de trop loin. Ar- 
cessitus, a, um. Cic. Pl.-j. Quæsitus. 
Cic. Affectatus. Quint. Inductus. PI.-j. 
: Plaisanteries forcées, Arcessiti joci. 
Cic. Expression forcée, Dictum arces- 
situm. Cic. Not forcé, Verbum longe 
repelitum. Cic. longius ductum. Cic. 
Celte félvmologie) paraîtra un peu 
forcée, [oc videbitur durius. Cic. || 
4° Très prolongé et très rapide : À mar- 
ches forcées, Properato 1tinere. Sall. 
Il se rend en Gaule à marches —, 
Quam marimis ilineribus potest, in 
Galliam contendit. Cic. Aller à mar- 
ches —, Ertend®re se magnis itine- 
ribus. Cæs. Ertentis itineribusire. Liv. 

FORCEMENT, äadv. 1° Par con- 
trainte. Vi. Cic. Per vim. Cic. Invite. 
Cic. Necessario. Cic. || 2° Fig. Par 
une consequence rigoureuse: Ces choses 
ont lieu forcément, Hzæc necessario 
fiunt. Cic. 

FONCENE, Ée, adj. Qui est hors de 
sens. Vercors, gén. ordis. Cie. Furiosus, 
a,um. Cic. Furibundus. Cic.|] S. m. Un 
forcené, [omo (minis) vesanus (i) ou 
furiosus (ti), m. Cic. Cetle voix de 
—, Furialis illa vor. Cic. 

FORCEN, v. act. 1° Faire violence à 
qqn. Alicui vim afferre (fero, fers, 
atluli, allatum). Cic. || 2° Reduire par 
la force des armes : Forcer les ennemis 
dans leurs retranchements, dans leur 
camp, ({ostes) inclusos mæntbus erpu- 
guare. Curt. Per castra hostium uim 
facère (io, is, feci, factum). Liv. || 
3° Poussor trop (un cheval}, excèder 
de fatiguo =: Forcer une mule, Mnulam 
rumpire (0, ts, rupi, ruptum). Dig. || 
4° Mettre aux abois : Forcer un lièvre, 
Leporem rumpêëre (voy. 3°). Mart. || 6° 
Obliger qqn à qq. ch. (Contraindre à) 
Cogére, 0, ïs, coegi, coactum, act. Cic. 
Liv. Subigëre, o, is, egi, actum, act 
Liv. (Amencr à) Compellrre, 0, is, 
puli, pulaum, act. Cic. Perpellére, act. 
Salt. =: Forcer la main à qqo, Mèmes 
traduct. — qqn à faire, Aliquem 
cogvre ut faciat. Ter. Czs. Cic. Nep. 
ad faciendum. Nep. facère. Ne. 
Liv. subigëre ut faciat. Plaut. Tac. 
facëre. Plaut. Liv. compellère ut fa- 
cuat. Plaut. Suet. Tac. facEre. Suet. 
Curt. Just. perpellëre ut facriat. Plaut. 
Sall. Liv. — qqn à combattre, Cogère 
aliquem ad pugnam. Liv. — qqn à 
combattre dans des conditions désa- 
vantagenuses, Aliquem ad iniquam 
pugnandi conditionem deducëre (0, is, 
duri, ductum). Cæs. — qqn à se 
rendre, Aliquem ad on in deditionem 
subigëre. Liv. — par la famine qqn 
à se rendre, Aliquem ad deditionem 
fame compelltre. Suet. — les villes 
à fournir des cavaliers, Equites a 
civitatibus exigère (o, is, egi, actu). 
Cæs. — qqn à chauger d'avis, Ali- 
quem de sententiä detrudëre (0, is, 
trusi, (rusum). Cic. || Au pass. Nous 
avons été forcés de faire cela, Hzc 
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facëre coacti sumus. Cie. Un sénateur 
est forcé de connaitre, Senatori ne- 
cessarium est nosse. Cic. Nons ne se- 
rons pas forcés de cunclure, Non ha- 
bebimus necesse conclud8re. Cic. Ceux 
avec qui je suis forcé de vivre, li 
guibuscum vivo necessario. Cic. Je 
suis — d'avouer, Non possum non 
fateri. Cic. Voy. S'aurPêcuen. Il ne 
fait rien contraint et —, Nihil facit 
invilus, nihil coactus. Cic. C'est parce 
quels ai été — que j'ai pris Capoue, 
nuile cepi Capuam. Cic. || 6° Rompre 
avec violence, ouvrir par effraction. Ef- 
fringëre, o, is, fregi, fractum, act. Cic. 
: Forcer une porte, Januam ou Fores 
effringère. Cic. Fig. — la porte de 
qqn, Voy. Be. — des maisons, Domos 
perfringrre. Tac. — une prison, Car- 
cerem effringëre. Tac. || Forcer une 
clef, une serrure, Voy. Faussen 5°. || 
7° Prendre par la force. Expugnare, 
act. Cæs. Cic. =: Forcer une ville, Op- 
pidum erpugnare. Cæs. — an camp, 
Castra vi capère (io, is, cepi, capium). 
Liv. — une prison, une maison, des 
melairies, Erpugnare carcerem. Plaut. 
ædes. Ter. villas. Sall. || 8° Passer 
de vive force 4 travers. Perrumprre, 
0, is, rupi, ruplum, act. el neul. Cæs. 
: Forcer les lignes, les lignes des en- 
nemis, Medtam aciem trajicére (io, is, 
jeci, jectum). Liv. Per medios hostes 
perrumpère. Cæs. Leurs lignes étant 
forcées, Mediä acie perruplä. Tac. 
Forcer une pbalange, Phalangem per- 
fringëre (og. 60). Cæs. — le passage, 
Viam rumpére. Liv. — l'entrée du 
triclinium, În triclinium usque per- 
rumpère. Suet. — l'entrée de la maison 
de César, Domum Cæsaris irrumpêre. 
Cæs. — une porte (de ville), Portam 
trrumpêre. Sall. || Fig. Forcer la porte 
de qqn (= entrer chez lui malgré sa 
défense), Aliquo invito perrumpére, n. 
Tac. — les cœurs, In peciora irrura- 
tre. Quint. || 9° Surmonter, venir à 
out de (qq. ch.) : Forcer tous les 
obstacles, Dificultates omnes superare. 
Vel. Voy. sunuoxTenr. |] 10° Fig. Con- 
trarier, violenter (un sentiment, etc.). 
Vim afferre (voy. 49, dat.). Cic. Ad- 
versari, or, aris,alus sum, dép. (dat.). 
Cie. = Forcer son incliuation, Cum 
animo suo depugnare, D. Plaut. || 
Forcer le sens d'un mat, d'une expres- 
sion, Verbum depravare. Quint. Ser- 
monem delorquëre(eo,es,forsi, (orium). 
Quint. ! 11° Obtenir par forco = Forcer 
les suffrages du peuple, Suffragium 
populi per vim exztorquère (eo, es, lorsi, 
ours, act. Cic. || 12° Outrer qq. ch. 
Ultra vires urgère (eo, es, urst, 6. 
sup.), act. Quant. = Forcer sa voix, 
Nimis voci imperare, n. Pl.-j. \l ne 
faut pas — la voix, Vox ultra vires 
urgenda non est. Quint. | 13° Häter, 
presser : Forcer le pas, Accelerare 
iter. Cæs., et abs. Accelerare, n. Liv. 
Foncen, v. n. Faire force de : Forcer 
de rames, Remis contendère (o, is, 
tendi, lentum), n. Cæs. 
Sr roncen, v. réf. 1e Agir avec trop 
de force. * Nimiä virium contentione 
uli (or, Eris, usus sum), dép. Voy. 
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S'erroncen. || 2° Faire effort sur s0i- 
même. Voy. erront 2°. 

FONCES, s. [. pl. G. CISEAUX. 

FOREN, v. act. C. PERCER. 

FORESTIER, 1Èn&, adj. 1° Qui con- 
cerne les forêts. Silvesiris, m. f.,.,0. 
Col. |} 2° Qui a qq. fonction dans les 
furéts = Un garde forestier, et S. m. 
Un —, Saltuarius, ti, m. Pomp. 

FORET, S. M. Outil pour forer. Te- 
gebra, æ, f. Col. Plin. 

FORÈT, s. f. Grande étendue 
de terrain planté. (En gén) Silva, à, 
f. Cic. (Renfermant des pâlurages) 
Nemus, moris, n. Cic. Sallus, üs, m. 
Czs. : Suite de forèts, Continentes 
siluæ. Ces. Relatif aux —, Silvaticus, 
a, um. Cato. Varr. Nemorensis, m. 
f.,e, 0. Col. Couvert de —, Siluester 
et Silvestris, m., is, f., €, n. Varr. 
Czxs. Cic. Silvosus, a, um. Liv. 
Nemorosus. Virg. Plin. Saltuosus. 
Liv. Plin. Qni vit dans les —, Siluester., 
Cic. Hor. Plin. || Fig. Forèt de che- 
veux en désordre, Horrida silva 
comæ. Juv. Voy. FOULE, MULTITUDE. 

FORËT-NOIRE (LA), en Allemagne. 
Hercynia (æ1 silva (æ}, f. Cæs. Vell. 
Tac. Plin. AMcl., et simpl. Hercynia, 
æ,f. Tac. Hercynius (ti) saltus (us), 
m. Tac. Plin. Fl Hercynium (ii) 
jugum (1), n. Plin. 

FONEZ (Le), anc. prov. de France. 
*Forensis (is) Provincia (æ), f. °Se- 
gusianus (i) Ager (gri), m. 

FONFAIRE, v. n. Î°o Manquer à 
son honnour = Forfaire à son honneur, 
À fide ou Ab officie discedëtre (o, is, 
cessi, cessum), n. Cic. Officio suo 
deesse (sum, es, fui, futurus), n. Cic. 
Officium suum deserëre (0, is, serui, 
sertum). Cic. || 4° Abs. Prévariquer. 
Prævaricari, dép. Cic. 

1. FORFAIT, 8. m. Crime énorme. 
(Contre les hommes) Scelus, leris, 
a. Cic. Facinus, noris, n. Cic. (Con- 
tre Ja divinité) Nefas (seul. au nom. 
et à l'acc. s-). n. Cic. Nefarum, ti, 
o. Cic. Liv. Neferia (æ) res (ei), f. Cic. 
Voz- CRIME. 

. FORFAIT, $s. m. {° Marchè 
conclu d'avance moyennant un prix dé- 
termine : Adjuger à forfait la démo- 
lition des statues, Statuas demoliendas 
locare. Cic. Entreprendre à — an ou- 
vrage, la construction d'nne colonne, 
Opus redimëre (o, is, emi, emptum). 
Cie. Columnam faciendam conducëre 
(o, is, duxti, ducium). Cie. || 3° Vente 
ou AChat en masse, sans estimation 
préalable : Vendre, Acheter à forfait, 
Aversione Où Per aversionem vendêre, 
ac. Dig. emëre, act. Dig. 

FORFAITURE, 6. f. Prévarication. 
Prævaricatio, onis, f. Cic. 

FONFANTERIE, 8, f. C. raAnra- 
RONNADE. 

FORGE, 8. f. 1° Atelier où l'on tra- 
vaille le fer. Ferraria (æ) officina (æ), 
f. l'lin. || 2° Lieu où l'on chauffe et 
bat les métaux. Fabrice, æ, f. Cic. = 
Soufflet de forge, Follis fabrilis. Cic. 

FORGER, v. acl, 19 Donner une 
forme à un metal par le feu et le mar- 
teau. (En géo.) Febricari, dép. (acc.). 
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Cic. (Battre) Cudëre, o, is, s.” parf. 
ni sup., act. Quint. = Forger une épée, 
Gladium fabricari. Cic. — un anneau, 
Annulum cudëre. Quint. || Fig. LI y a 
des esprits qu'il faut forger, Qurdam 
ingenia manu facienda sunt. Sen. || 
2° Fig. Creer, inventer; imaginer. Fa- 
bricari, dép. (acc.). Ter. Cic. Fingère, 
o, is, finzi, fictum, act. Cic. Confin- 
gvre, act. Cic. Procudëre, o, is, cudi, 
cusum, act. Plaut, : Forger des mots, 
Fabricari verba. Cic. — une accusa- 
tion, Crimen fingère. Cic. confingfre. 
Cic. Liv. — des ruses, Dolos procu- 
dère. Plaut. — un mensonge, Menda- 
cium comminisci (or, ris, mentus 
sum), dép. Plaut. Mensonge forgé, 
Conflatum mendacium. Cic. || Se forger 
des terreurs superslitieuses, Sibi 
religiones fingëre. Cæs. 

FORGERON, s. m. Ouvrier qui forge 
le fer. Faber (bri) ferrarius fi, mn. 
Plaut., et abs. Faber, bri, m. Cic. 

FORGEUR,S. m. 1° Forgeron, Voy. 
ce m. || 2° Fig. Celuiquiinvente des faus- 
setes : Forgeur de fourberies, Simwu- 
lationum architectus (i), m. Apul. 

FORJETER, v. n. Sortir de l'ali- 

nement ou de l'aplomb. Voy. BoubEer 
0, ALIGNEMENT 49. 

FORLANCER. v. act. Faire sortir 
de son gite. Ercilare, act. Cic. Petr. 

FORLIGNENR. C. DÉGÉNÉREN do, 

Se FONMALISER. C. S'OFFENSER. 

FONMALISTE, adj. et s. m. f. 
4° Qui s'attacho scrupuleusement aux 
formes =: Être formalisle en toute 
chose, Être extrêmement —, * Omnia 
tanguam er aliquä formulä agëre. || S. 
m. Uo formaliste (en parl. d'un juris- 
consulte), Leguleius, 15, m. Cic. For- 
mularius, m. Quint. || 2° Façonnier. 
VOy. CÉRÉMONIE 4°. 

FONMALITE, 8. f. 1° flanidre for- 
melle de proceder. Formula, æ, f. Cic. 
Ritus, üs, m. Cis. Liv. Gell. = Rem- 
plir toutes les formalités, Omnia 
justa perficère. Liv. Après certaines 
— d'usage, Legitimis quibusdam con- 
fectis. Nep. Dans les — légales, In 
rifibus legitimis. Gell. [| 2° Civitite 
recherchéo. Voy. CÉRÉMONIE 40. 

FORMAT, 8. m. Dimension d'un 
livre. * Forma, æ, f. (Sm.). : En petit 
format, ° Mainore formä. Papier d'un 

and —, Aacrecollum, i, n.Cic. Plin. 

FORMATEUR, TuICk. C.CRÉATEUR. 

FORMATION, s. f. Action de former 
ou de se former (pr. el fig.). Se tourne 
par un vw. : La formation des atomes 
ne dépend pas d'eux, Individua cor- 
pora se ipsa formare non possunt. Cic. 
Rien ne contribue davantage à la — 
des esprits, Nulla res magis animos 
fiagit ou format. Cic. La — d’uo ora- 
teur est chose difficile, Oratorem 1n- 
stitui res ardua (est). Quint. Vay. 
FonMEn et Se FORMER, 

FORME, 8. f. 1° Ce qui détermine 
la matiere à être telle ou telle chose; 
manière d'être. Forma, æ, f. Cic. : 
La forme liquide, Liquor, oris, 
masc. Cic. La — solide, Soliditas, 
atis, f. Cie. Ces formes originelles, 
il les appelle idées, Hes rerum for- 
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mas appellat lBéaç. Cie. Tu vois la 
furme même de l'honnète, Formam 
ipsam honesli vides. Cic Faire prendre 
aux dmes la — qu'il nous plall, Ani- 
mus formare in eum, quem volumus, 
habitum (de habitus, fs, m.). Quint. 
| 2° Manière dont un État est constitug, 
Forma, 2, f. Cic. Modus, ï, D. Cie, 
Genus, neris, n. Cic. Constitutio, onis, 
f. Cic. Status, üs, m. Cic. : Forme 
de gouvernement, Civitatis on Reipu- 
blicæ forma. Cic. genus. Cie. La meil. 
leure — de gouvernement, Oprimus 
status civilalis. Cic. Une — de gou- 
vernement raisonnable, Forma sans 
civilalis. Liv. Ces trois formes de 
gouvernement, Tres isti modi rerun 
publicarum. Cie. Nous avons perdu 
jusqu'à la forme ancienne du goaver- 
nement, Amisimus prisiinum civilatis 
colorem (de color, mase.). Cic. 11s ont 
donné à la Grèce la — républicaine, 
Græciæ formam  rerumpublicarum 
dederunt. Cic. || 3° Manière dont un mot 
est compose, doi} il se modifie. Figure, 
æ,f.Quint. Modus, t, m. Quint. Ferme, 
æ, f. Varr. Quint. Gell. : Cerlasos 
[verbes’ ont la forme impersonnelle, 
Cuædam terliæ personz figurà (sunt). 
Quint. — aclive, Modus fanendi 
Quint. — passive, Modus patrendi, 
Quint. [Certains noms) ont cinq for- 
mes, Îlabent quinque figuras. Varr, 
Forue primilive (= nominatif d'us 
uom ou indicalif d'un verbe), Prima 
positio (nés). Quint. || 4° Figure erte- 
rieure d'un corps. Forma, æ, f. Cie, 
Figura, f. Cic. Conformatio, onis, f. 
Cic. Species, ei, f. Cic. : La forms 
humaice, Forma humana. Cie. La — 
de aotre corps, Corporis nostré [orme 
Cic. conformatio. Cic. figura. Cic. La 
corps [de l'homme] a une — telle, 
que... [ta figuratur corpus, ut (sub].), 
Cic. Les formes des lettres de l'alpha- 
bel, Lifterarum formæ. Cic. La forme 
du cercle, Forma circuli. Plin. Mettre 
en —, Formare, act. Cic. Fingëre, o, 
is, finri, fictum, act. Cic. On donnela 
— au fromage avec la main, la — au 
verre en le soufflant, Figuralur ce- 
seus manu. Col. vitrum fatu. Plia, 
Il a donné au monde la — qui... 
Mundum eë forma figuravit, que. 
Cic. Façonuer l’airain en — de slalae, 
Figurare æs in habitum statuz. Sen. 
Vaisseau construit en — de trirême, 
Navis triremis instar ædificata. Cie. 
En — de montagne, de lit, In spt- 
ciem montis. Ov. In formam tori. Ov. 
Ces visions prennent — sous l'in- 
fluence du vin, {lla visa informantur 
per vinum. Cic. Prendre la — de, 
Voy. "icone de. L'ombre a la — d'uo 
cône, Fiqura umbræ (est) similis metz. 
Plin. Bœuf ayant la — d'un cerf, Bes 
cervi figurä. Cæs. Avoir une très Lelle 
— (en parl. d'un dieu), Pulcherrimä 
specie esse. Cic. L'air qui n'a pas de 
—, Aer sine ullë forma. Cic. Avec la 
cire on façonne mille formes difé- 
rentes, Cerà aliz aique altz forma 
duci solent. Quint. Lance de nouvelle 
forme, Lancea novæ formæ. Suel. Sous 
la — de, Voy. nocoz 4°. | 6° Plur. 
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Les contours d'un objet. Forma, æ, f. 
Cic. Figura, f. Cic. = La beauté des 
formes, Pulchritudo formæ. Cic. Dis- 
tincuer les — de la ciselure, Cælaturæ 
fguram discern/re. Plin. || 6° Tour du 
style, façon d'exprimer la pensec. Forma, 
a, f. Cie. Figura, f. Cic. Formula, Î. 
Cic. Modus, i, m. Quint. : Forme de 
stsle, Formula dicendi. Cic. Figura 
oratonis. Cic. Celle — du style. Qra- 
tionis ille vestitus (&s, m.). Cic. Les 
formes de l'éluquence, Formæ ou Fi- 
guræ dicendi. Cic. Plier de force les 
mots à cerlaines —, Depravare verba 
in quosdam modos. Quint. Les pensées 
revélaient une forme transparente, 
Sententias pellucens vesfiebal oratio. 
Cic. || 7° La manière dont une ch. est 

ésentee, est traitée (par oppose au 
ondi. Verba, orum, n. pl. Cic. Qqf. 
Verbum, à, n. Cic. : Si à l'indécence 
du loud se juint l'obscènité de la forme, 
Si rerum turpitudini adhibetur ver- 
borum obscænitas. Cic. J'ai écrit sur 
l'orateur trois livres en — de dia- 
logue, Scripsi tres libros in dialogo 
de oratore. Cic. || 8° Façon de pro- 
céder conforme à certaines règles, for- 
mule usitee dans certains actes. (Usage) 
Ritus. üs, m. Cac. Mos, oris, m. Quint. 
(Formule) Formula, æ, f. Cic. : La 
forme d'un testament, Formula testa- 
menli. Cie. Arrèter, Prescrire une — 
de serment, Jusjurandum concipére 
fie is, cepi, ceptum). Liv. Tac. Les 
ormes légales, Juris sollennia (ium), 
ns. pl. Dig. Dans les — légales, In 
ritius legitimis. Gell. Jeux célébres 
dans les —, Ludi recle facti. Liv. 
Suivant les — religieuses, Rite. Cic. 
Virg. Selon les — ordinaires, En la 
forme accoutumée, Rite. Quint. Li- 
berlé donnée (à un esclave) suivant 
les formes juridiques, Libertas justa. 
Sen. Honneurs décernés suivant les 
—, Justi honores. Liv. Îl faut que 
les choses se passent selon les — 
eolre bonoëtes gens, {nier bonos bene 
agi oportel (form. de contrat). Cic. 
En due forme, Rite. Cic. Liv. Porter 
contre qq une accusation en —, en 
bonne —, Disposite aliquem accusare. 
Cic. Discussion en —, Studiosa dis- 
putalio. Quint. S'écarler des formes 
recues, Deced®re instututo (abl. de in- 
stitutum, o.). Liv. Il s'est présenté ce 
vire de forme, Îd obvenit vilium. Gic. 
Dont l'élection est entachée d’un vice 
de —, Vitio creatus. Liv. || Pour la 
forme (par manière d'acquit), Dicis 
causd. Cic. gratia. Dig. Consuetu- 
dinis causä. Cic. Mari pour la —, 
Vir adumbratus. Cic. || Sans forme 
de pracès, Indictä causä (— sans 
avoir entendu l'accusé). Cic.|] 9° Plur. 
Manière d'agir, de s'exprimer. Afores, 
um, om. pl. Plaut. Ter. : Formes 
atmables, Mores lepidi. Plaut.Comitas, 
atis, . Cic. — polies, Urbanitas, atis, 
f.Cic. Humanitas, f. Cic. Avec des — 
respectueuses, Reverenter. (ic. || Abs. 
Qui à des formes (— des formes po- 
lies), Urbanus, a, um. Cic. umanus. 
Cic. En y mettant des —, Urbaue. 
Cie. Humene. Cic. Jumaniter. Cic. 
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Comiler. Cie. Qui manque de —, 
Agrestis, m0. f., e, n. Cic. Rusticus, 
a, um. Cic. || 10° Moule. Forma, æ, 
f. Col. Plin. Pall. : Furme en buis, 
Forma burea. Col. — de cordonnier 
Forma. Hor. Forma calcei. Ulp. | 
119 Chässis. Forma, &, f. Plin. : En- 
châssé dans une forme, Formaceus, 
a,um. Plin. Enchâssé dans des formes 
de hois, Ligneis formis inclusus. Plin. 
1 12° Anc. Banquette. Voy. ce m. 

FORNNIE, SE, pari. passé de FORMER, 
Voy.ce v. || Adj. Qui est arrivè 4 un 
certain développement : Fruits déjà 
tout formes, Jam deformati fructus. 
Quint. [Jeune garçon] dont tous les 
membres sont déjà —,Omnibus mem- 
bris expressus. Quint. Jeune fille for- 
mée, Virgo adulta, Cic. Un peuple 
formé et presque au seuil de la viri- 
lité, Populus adultus ac pæne puber. 
Cic. Voix déjà formée, Vor jam con- 
slituta. Quint. Voy. Se FOnMER 20. 

FORMEL, ELLE, adj. Exprés, precis, 
positif, clair. (Clairement exprimé) 
Erylicatus, à, um. Cic. Erpressus. 
Ulp. (Manifeste) Apertus. Cic. (Sans 
détour)  Düirectus. Cic. (Certain) 
Certus. Cic. =: Condition formelle, 
Erpressa conditio. Dig. Slipulation 
— (en bonne et due forme), Con- 
cepta slipulatio. P.-jct. Faire une pro- 
messe —, Certum polliceri. Cic. Cette 
question —, Hæc directa percontato. 
Liv. Faire une demande —, Directo 
pet*re. Liv. Affirmer une ch. de la 
manière la plus —, Affrmare rem 
omni asseveratione. Cic. J'ai pris la 
résolution — d'être.…., Certo decrevi 
me esse. Ter. En termes formels, C. 
FORMELLFMENT. 

FORMELLEMENT, ady. D'une ma- 
nière formelle. Erpresse. Cic. Aperte. 
Cic. Directo. Liv. Certo. Cic. : La loi 
défend formellement, Dilucide ler 
velat. Cic. fecil a été ajouté — dans 
le traité, JÎn fœdere diserte additum 
est. Liv. Promettre —, Pro certo 
polliceri. Cic. Dire très —, Marimo- 
pere dicère. Ter. 1] n'ose dire la vérité 
—, Verbis non audet vera loqui. Cic. 
Nier —, Aperte negare. Cic. Ta vo- 
lonté — exprimée, Tua voluntas abs 
te testificata. Cic. 

FONMEN, v. act. 4° Donner l'être 
et la forme à aq ou à qq. ch. For- 
mare, act. Cic. Conformare, act. Cic. 
Informare, act. Cic. Fingëre, 0, is, 
finxi, fictum, acl. Cic. Facfre, 10, is, 
feci, factum. act. Cic. Gignëre, o, is, 
genui, genitum, act. Cic. Creare, act. 
Cic. = La puissance qui a formé 
l'homme, Vis que finrit hominem. 
Cic. La nature nous a formés pour 
de plus grandes choses, Ad majora 
quzdam nos nalura genuit ou confor- 
mavit. Cic. || 2° Donner une certaine 
forme, une certaine figure 4 qq. ch. 
Formare, act. Cic. Informare. act. Cic. 
Fingïre (voy. 1°), act. Cic. Figurare, 
act. Cic. Facëre (voy. 1°), act. Cic. 
Componère, 0, is, posui, posilum, acl. 
Quint. =: Former le monde d'une cer- 
taine manière, Mundum formä quädam 
figurare. Cic. — des nids, Nidos fin- 
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re. Cic. confing#re. Varr. construère 
Le is, struri, sirucium). Cic. — des 
rayons (de miel), Fing#re favos. Cic. 
— des figures géométriques sur le 
sable, Geometricas formas in arend 
describre(o,is, scripsi,scriplum). Cic. 
— des meules de foin, “eaum in 
metas exstruÿre. Col. H Former son 
geste sur celui de.., ponère ges- 
tum ad similitudinem (suivi d'no 
én.). Quint. — son visage sur celni 
fi'us autre], Comparare vulium e 
vuliu. Plaut. Former des mots, 
Verba fingëre. Cic. — des mots com- 
posés, Verba jungëre (o, is, junzxi, 
Junctum). Quint. — on mot d'une 
préposilion et de deux vorahles, 
Struëre verbum ex præpositione el 
duobus vocabulis. Quint. — les divers 
cas d'un nom, Nomen per casus du- 
cêre (o, is, duri, ductum). Quint. 
Comment formera-t-o0 le participe 
de «rueree? Quomodo «ruëres in 
parlicipium transibit (de transire, eo, 
ts, tui et ti, itum, n.)? Quint. Les 
verbes forment de diverses façons 
leur prélérit, Præterito lempore varie 
formantur verba. Quint, || 3° Pro- 
duire, opèrer, faire. Formare, act. Cic. 
Facëre (voy. 1°), act. Cic. Fingëre 
(voy. 4°), act. Cic. Efficére, io, is, 
feci, fecitum, act. Cic. = Former la 
phalange (— se grouper en forme de 
phalange), Phalangem fac're. Cæs. 

oy. So. Ceux-ci, ayant formé le 
cercle (en parl. de soldats), Illi, orbe 
facto. Cæs. Voy. Se ronuzr B°. La 
Meuse forme une lle, Mosa insulam 
effcit. Cæs. Le Rhin — de petites lles, 
Rhenus modicas insulas circumuenit 
(de circumvenire, io, veni, veniun). 
Tac. Le fleuve — des gouffres, Amnis 
voragines facit. Liv. La terre forma 
une énorme excavation, Terra in in- 
gentem sinum consedut (de considère, 
0, is, sessum, n. — S'allaisser). Liv. 
Former une vaste plaine, In plani- 
liem porrigi (or, ris, recius sum, 
pass. — s'étendre). Tac. — uoe 
croûte, In crustam durescére (o, is, 
ru, 8. snp.), D. Frontin. || 4° Être ce 
qui constitue un ensemble. S'expr. ordin. 
en lourn. par Consiare, o, as, stili, 
staturus, D. (— consister en, ètre 
composé de) avec ex et l'abl. Cic., 
ou, moins bien, avec l'abl. sans prép. 
Lucr. Quint. : Les lettres qui forment 
chaque syllabe (— dont chaque syl- 
labe est formée), Litteræ quibus que- 
ue syllaba constat. Quint. Des haies 
Porment an retranchement, Szpes mu- 
nimenta præbent (de præbère, co, bui, 
bitum). s. Les choses qui — l'arme- 
ment des navires, Ea que ad usum na 
vium perlinent (de perlinère, e0, nui, 
s. sup., 0.). Cæs. [La cavalerie] for- 
mail on total de 30 000 hommes, Tri- 
ginta millia implebat (de implère, eo, 
es, ei, etum). Curt. Ce qui pouvait 
former à peu près une légion, Quod 
instar legtonis (esse) videbatur. Cic. 
Les Numides forment l'aile gauche, 
Sinistrum cornu Numidæ lenent (de 
tenére, eo, nui, tentum). Liv. Les Afri- 
cains formaient los deux ailes, Afrt 
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counem viraoue coraxs ererf. Lit. | 


Ausresf L'onmme est formé C'use : 
âwe et d'un #urue, roms er enwp 
da corpsre comsiel. Cie, « Cepsiss ert 


— drsrie Giute, eciur cva- 


piton ei ex «ce ri vu». Quai. 


« Suuretauni:s » esi — de trois m:15, 
eKusrecurhons ex {ritus _verbis 
corure ‘de cuire, 60, Le, tri et fi. Une, 


8.) Gvtet. L'ai est — de plusieurs 


gousses. Crcgnealotur clliun »luribus 
tuctris. Plin. — de deuz subrlincer, 
Cenfalus ez duabus naturis. Cie. Col- 
lier — de perles, Munile margarilis 
consertum (de conserre, 0, 14, sTui, 
= entrelecer). Sul. FA 5° insütuer, 
établir, aniser. Focre (voy. 4°), 
act. Cie. EfMcrre (voy. 39), act Cæs. 
Cie. Conficrre, ac Cic. : Former une 
biblivthèque, Biblicthecam confic/re. 
Cic. — une cité, Civilaltem efficère. 
Cic. — une cavalerie, Equiles conf- 
cfre. Cie. — des légions, Legiones 
conscribére (voy. 2°). Czs. — une 
arare, Ereraitum conflare. Cic. Mi- 
Htes coligfre (0, is, Legi, lectum). Cic. 
De [ces] suldats réuois, il furwe treize 
eohones, Mfilitibus coactis tredecim 
cohortes efficit. Cæs. Purmer avec des 
marins les cadres d'une légion, Clas- 
siarios in numeros Lgionts componfre 
Gore 2e). Tac. — des associations. 

octetates conflare. Suel. — une 
amitié, Amicitiam contrah£re (o. is, 
trari, iractum). Cic. Il furmait avec 
Dos cosciloyens des liaisons, des ami- 
üés, des relations d'affaires et d'in- 
térêt, Cum hominibus nostris consue- 
fudines, amicilias, res, ralionesque 
Jjungebat (voy. 2°). Cic. Forwer une 
Conjuraliun, Conjuretionem conflare. 
Suet. facXre. Flor. — une intrigue, 
une ruse, Dolum compon’re. Sall. com- 
parure. Liv. — nne accusatiun, Ac- 
cusalionem consfiluëre (0,13, ui, uium). 
Cic. || 8° Concevoir dans son esprit ou 
dans son cœur. ConcipFre, io, is, cepi, 
ceptum, act. Cic. Suscip#re, act. Cic. 
Capfre, io, is, cepi, capium, act. Cic. 
z Former an plan, un dessein, Re- 
tionem insiituëre (voy. 5°). Plaut. — 
an projel, Consilium inire (es, is, fui 
et 11, îlum). Cic. intendëre (o, is, 
tendi, tentum). Ter. Voy. PRO:ET. — 
uo aoupcçon, Suspicionem habëre (ee, 
es, bui, bilum). Cic. — des vœux, 
Voy. vasc. Se — par l'imagination 
l'idée de qq. ch., Aliquid cogitatione 
depingëre (0, is, pinri, pictum\. Cic. 
Se — de qqn une mauvaise opinion, 
De aliquo mulam epinivnem anino im- 
bibore (o, is, bib, s. sup.). Cic. L'opi- 
nion qu'il s'était formée de mon ca- 
ractère, Opinio quam de meis moribus 
habebat. Cic. Voy. concevoir 2° et 
3°. } 7° instruire, façonner par l'in- 
struction. Formare, act. Cic. Infor- 
mare, act. Cic. Conformare, act. Cic. 
Instituëre (voy. B°), act. Cic. Fin- 
gre (voy. 19), act. Cic. Docère, eo. es, 
cui, ctum, act. Cic. Edocëre, act. Cæs. 
Liv. Condocère, get. Hirt. Condoce- 
facËre, io, is, fees, factum, uct. Cic. 
Erudire, io, is, ivi et fi, itum, act. 
Pl.-j. : Formé par tant de désastres, 
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PORMU 


Ti detins etes. Lie. Nas voit {se tnrimure, Liv Ss — eg esta, 


formés car ser les2s, Vez kv;vs 
reg conformcie Cic. Forner et 
Es eo les sie mar:zes. Erv- 
Être ere cd me:orum matrivle. Cie. 
Forisé à l'école des plaicess, Decius 
ex cisci;hmé sloicorum. Cic. — par 
des viclires à la science mititaire, 
Ad rei nuileris srientiam vicioriis 
erviuus. Cic. Former gg2 à l'élu 
guence-nstituëre chiquemeddicendum 
wc. L'exercice puus forme à cela. In 
Roc (à l'acc.) exercitalio nos con:sunil 
(voy. 2e). Quint. Formé au désbun- 
peur, Educatvs ad turpitudinem. Cic. 
Li avait — les soldats au maniement 
du cheval, Malries equo uti condo 
cueral. Hirt. Former sun âme à dé- 
daicoer…, Aniaum comdoceaere ul 
possit contennre. Cic. C'est la plume 
ui pous forme Je mieux à bien 
ire, Stilus oplimus est dicendi magis- 
ter. Cic. Former l'orateur parfait, 
Oratorem perficëre (voy. 39). Cu. — 
les mœurs, Mvwres formnare. Quint. 
— son (propre) caractère, Ingenium 
concinnare. Sen. 
Se rouuen, v. 40 Pron. Prendre 
forme. Formari, pass. Cic. Confor- 
mari, pass. Cic. Col. Figurari, pass. 
Plin. : L'animal se forme da blanc 
de l'œnf, Animal coryoratur er albo 
liquore ovi. Plin. || 2° Prendre la 
forme convenable, se developper, se per- 
fectionner. Perfici, ior, Eris. fectus sum, 
ass. Cic. : Quand la jeune fille s'est 
orimée, Postquim puella adolevit (de 
adolesc#re, 0, is, adulitum, n.). Plaut. 
I| Fig. Quaod la raison s'est formée, 
um ralio adobvit. Cic. perfecta est. 
Cic. || 3° Être produit, naitre. Nasci, 
or, ris, nalus sum, nasct{urus, dép. 
Czs.Plin. Enascs, dép. Plan. Orir, or, 
Eris,orlus sum, oruurus, dép.Cic.Cels. 
Gigni, or, ëris, genius sum, pass. 
Cic. Fiert, fo, fs, factus sum, pass. 
Cac. Effici, ior, Pris, fectus sum, pass. 
Cic. : Des ulcères se forment, Ulcera 
onuntur. Cels. Les taches qui se — 
sur le visage, Molestiæ an facte enas- 
centes. Plin. Se former par alluvion, 
A luvie concrescère fe ts, crevi, cre- 
tum), n. Col. Il 8e forme des haines 
implacables, Odia sempriierna gignun- 
tur. Cic.ilse — denouveaux oraleurs, 
des talents accomplis, Oratores novi 
proveniunt (de provenire, io, is, veni, 
venium, n.). Næv. ap. Cic. Perfecti 
homines exsislunt (de ersisiËre, 0, ts, 
stiti, 8. sup.), n. Cic. Les éléments 
dont se — l'honnèëte, Res er quibus 
honeslum conflatur ou efficitur. Cic. || 
6° Être institue, etabli, organise. Con- 
slilui, or, Pris, siitutus sum, pass. 
Cic. z Conjuralion qui se forme, Con- 
jurelio nascens (voy. 30). Cic. oriens 
(voy. 30). Liv. Voy. S'Érastin 90. || 
6o liéf. T. de guerre. Se disposer, ss 
ranger. (En gén.) Se instruëre qe is, 
strurt, strucium). Liv. (Se déployer) 
Se exzplicere. Cæs. Erplicare ordines. 
Liv. Explicari, pass. Cxs. : Avant 
que les légions, que les troupes 
puissent se former, Priusquam pos- 
sini legiones explicari. Cus. agmina 


Cureim focérs {is, à, feci, feriwa). 
Ces. Ler scies En PAR !. 
vuilauze, M'lies, ghalonge [ect 
Ces. Se former en os seul ecrss 
Ce troupes, Corgivbers se in warm 
Lio. Se — par escadrons, par mani 
pules, Turnciim se ezylicore. Cr 
fa monipulos discedfie (o, is, ein, 
cesrum,, 0 Ter. || Pig. Se forcer 
en corps de nations, In popules coire 
(eo, ts, iri et ii, itum), np. Quint. 

FORMICA-LEO. C. roTauI-Lt0s. 

FORBMIICANT, adj. m. En pari. du 
pouls. Faible et frequent. Formiceas, 
gen. anlis. Plin. 

FORMIDABLE, adj. Redoutatle. 
(En parl. des ch.) Pormidslosus, 8, 
wm. Cic. (En parl. des pers. et des 
ch.) Terribilis, m. f., e, n. Cie. = For- 
midable 4 qqn, Alicui formidolorus. 
Cic. terriburs. Liv. 

FONMULAINE, 5. m. Recueil de 
formules. * Formularem liber (br, m. 

FORMULE, 3. {. Forme de lanzage 
adoptee pour des actes, des pri 
des defnitions. (En gén.) Certa (orum) 
verba (orum},, n. pl. Cic. ou Sollemnia 
(sum) verba (orum), n. pl. Liv. «à 
qqf. simpl. Verba, orum, 0. pl. Li. 
(Dans la langue du droit et de la 
science) Formula, æ, f. Suet. (Por- 
ruule d'accosalion, de procédure) 
Actio, onis, f. Cic. (Rédaction d'une 
formale judiciaire) Conceptio, f. Cic. 
Dig. (Formule religieuse où magique, 
et aussi judiciaire) Carmen, minis, 
g. Cic. Liv. = Formule de testament, 
de fidéicummis, Formula testamenti, 
fducaiæ. Cic. — de proposihon {dans 
uu projet de loi), Carmen rogationis. 
Liv. Formules de définitions du dol, 
Formulæ de dolo malo. Cic. La for- 
mule d'accusation coutre le vendeur 
est ainsi conçue, Actio es in aucto- 
rem his verbis. Cic. Juger non d'après 
une —, mais d'après l'équité, Nox 
sub formulä, sed ex æquo et bono judi- 
care. Sen. Simvant la —, Selon La 
— consacrée parmi nous, Conceptis 
verbis. Cic. Sicut (id) verbis comcr- 

ur more nosiro. Cic. La — de La 

o1 était terrible, Lex horrendi cer- 
minis eral. Cic. Rédiger, Arrèler, 
Prescrire la — d'un serment, Jus 
jurandum concipére. Liv. Tac. Ré 
péter la — d'un serment (= preter 
serment dans les termes prescrits), 


Concipëre verba jurisjurandi, et 
simpl. Concip/re vwerba. Liv. Pro- 
noncer la — du serment prescnle 


ar qqn, Jurare in verba alicujus. 

s. Jurer en prononçaot nue bor- 
rible — d'imprécation, Jurare dire 
carmine in ezsecralionem composilo. 
Liv. Prèter un serment sans que per- 
sonne en impose la —, Prreunie 
nullo jurere. Pl.-j, Le graod poutife 
récite le premier, dicte la — reli- 
ieuse (qu'on devra répéler après 
ui), Pontifez marimus carmen præ- 
fatur. Liv. verbe præit. Liv. Pro- 
nonrer avant qqn la — des prières, 
Prærre preces alicui. Curt. Nos an- 
cêtres n'entreprenaient rien sauf 
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prononcer d'abord la —.., Afajores 
nostri omnibus rebus agendis prtfa- 
bantur (carmen). Cic. Quand le consul 
eut achevé de prononcer la — d'in- 
vocation par laquelle les magistrats 
commencent toujours leurs harangues 
an peuple, Cum peregissel consul sol- 
lenne carmen precalionis, quod præ- 
fari magistratns solent, priusquam po- 
ulum alloquantur. Liv. || Formule 
= modèle) d'une lettre, Epistols 
exemplum (i\,n. Cic. | 
FORMULER, v. act. 1° Rédiger en 
la forme accoutumée. Concipère, io, is, 
cepi, ceptum, act. Cic. || 2° Qqf. C. 
BIPRIMER 4°. 
Fons, prép. C. 5xc&PTÉ (prép.). 
FORT, onTE, adj. 1° Doué d'uno 
grande force physique, vigoureux. (En 
géo.) Robustus, a, um. Cic. Valens, 
gén. entis. Cic. Validus, a, um. Cic. 
(Musculeux) Lacertosus. Varr. Cic. 
Col. (Eu bonne santé) Firmus. Cic. : 
S'agit-il de crier, je vois qu'il est 
fort, {n clamando video eum esse ro- 
bustum. Cic. li est grand et —, 
Magaus est et multum valet (de valère, 
‘0, lui, litum, n.). Plaut. Un centu- 
rion —, Un cheval —, Lacertosus cen- 
Uerio. Cic. equus. Varr. Jeune homme, 
Homme très —, Juvenis prævalidus. 
Liv. Vir marimis viribus. Cic. Une 
bête très forte, Valentissima bestia. 
Cic. Les acneaux devienneut forts, 
Agni convalescunt (de convalescire, 
0. valui, s. sup., u.). Varr. Deve- 
air plus fort, Se corroborare. Cic. Les 
enfants sont devenus un peu forts, 
Infantibus paulum firmitatis accessit. 
Cic. Deveair très fort, Prævalesctre, 
0, is, lui, s. sup., n. Col. Les [vau- 
tours] noirs sont les plus furts, Nigri 
prevalent (de prævalère, eo, lui, s. 
sop., n.). Plin. Cumwme tu n'étais 
pas encore assez fort, Cum nondum 
satis firm corpure esses. Cic. Reviens- 
nous — et bien portant, Ad nos firnus 
ec valens venias. Cic. || 2° Puissant. 
Potens, gén. entis. Cic. Valens. Cic. 
Validus, a, um. Cic. Firmus. Cic. : 
Notre république] déjà forte et ro- 
uste, Jam firma atque robusta. Cic. 
Le plus fort État de ces pays, Fir- 
nissima earum regionum civilas. Cæs. 
Cartbage très forle sur lerre et sur 
mer, Præpoitens terrä marique Car- 
thago. Cic. Être très fort, Multum 
posse (possum, poles, polui, 8. sup.), 
0. Cic. Multum valère (vuy. 19). Cæs. 
Être assez — pour triumyter des lois, 
Ad devincenrias leges valère, n. Cac. 
Quel est l'Etat assez — pour (faire)? 
Que am firma civilas est, que (fu- 
ciat}? Cic. Rien de plus — quun 
peaple ani, Concordi populo nihul 
est frmius. Cic. La raison sera plus 
forte pour mon esprit, a mer yeux, 
Plus apud me ratio valebit. Cic. || 
Port du secaurs de ses awis (— pro- 
légé par), Tectus præsidio frmo am- 
corum. Cic. || Fort de son iaviolabi- 
lité comme tribun (= s'appuyant, 
comptant sur), Fretus sancitiale (ri- 
bunaiGs. Cic. — de ses vicloires el 
de ses richesses, Victoriis divi- 
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liirque subnirus, Cic. — de tes pro- 
messes, Tuis promissis frelus où in- 
nirus. Plin. -— de ses lumières, Être 
— des services qu'on à readus, Pru- 
dentiä fidens. Cic. Officiis fidñre (0, 
is, sus sum, D. — puiser sa con- 
flince dans). Tac. || Fig. Une seule 
parole sera plus forte (— aura plus 
de poids, d'effet), Unum verbum erit 
gravius (de gravis, m. f.,e, n.). Pluut. 
1 3° En parl, d'un corps de troupes. 
Nombreux et en état do combattre avec 
avantage. Firmus, a, um. Liv. Va- 
lidus. Liv. : Forle garnison, — garde, 
Firmum præsidium. Liv. — troupe, 
Slanus numero valida. Liv. Armée 
plus —, Amplior exercitus, Suet. 
Armée sssez — pour soulenir une si 
crande guerre, Erercilus salis firmus 
ad tantum bellum. Liv. Voy. 20°. || 
4° En part. d'un lieu. Bion pourvu de 
moyens do defonse. Firmus, a, um. Cæs. 
Validus. Liv. : Place forle, Ville —, 
Oppidum, 1, n. Cæs. Place qui est —, 
Ville rendue — par une enceinte, 
Oppidum validum. Fl. Urbs muris va- 
lida. Liv. l'elile place —, Oppidulum, 
i,n. Cic. Hor. Chätleau fort, Castellum, 
î, n. Cic. Veg.|1 5° Qui exige un grand 
effort, difficile, ponible. Dufficilis, m. 
f.,e. on. Cic. Voy. virricics. || 6° Habile, 
experimente. leritus, a, um. Cic. Sol- 
lers, gén. ertis. Cic. Sciens, gén. entis. 
Cic. =: N'ètre pas fort à la course, 
Cursu parum valére (voy. 1°). Quant. 
— sur l'art militaire, Rei mihtaris 
perilus. Cæs. —, Très — en droit, 
Prudens in jure. Cic. Juris prudens. 
Dig. Jure peritus. Cic. Discrplinä 
juris erudifissimus. Cic. Tres 
au maniement des affaires publi- 
quos, Regendæ reipublicæ scientissi- 
mus. Cic. Qui csl très — en tout, 
Summus in omnibus. Plin. Peintre 
qui est — sur son art, et abs., qui 
est —, Pictor sollers in arte. Plin. 
Les généraux les plus forts, Peritis- 
simi duces. Cæs. Un homme fort, 
Vir ingeniosus el eruditus. Cic. Les 
bomme forts. Usu periti ou simpl. Pe- 
rili, m. pl. Cic. Hor. Une forte tête (= 
un bomme de grande capacilé), Homo 
ingeniosissimus. Cic. Les gens qu'il 
cruyait forts, Ei quos idoneos ducebat. 
Sail. || 7° En part. du style. Qui a de 
l'energie et de la justosse. Forts, m. 
f., e, n. Cie. Grauis, e. Cic. Vehe- 
mens, gén. entis. Cic. Quint. Nervo- 
sus, a, um. Cic. Validus. Quint. : 
Éluquence forte, Forte dicendi genus. 
Cic. Varilis eloquentia. Tac. [Sun 
style] est moins furt, Minus lacer- 
torum habet (= a moins de muscles). 
Quint, || 8° Outro, dur, offonsant. 
Durus, a, um. Cic. Inhumanus. ic. 
Asper, era, erum. Cic. = Plaisanteries 
trop fortes. Asperiores facetiæ. Cic. 
| 9° Qui étonne desagreablement. Vio- 
entus, a, um. Cic. : Il est par tro 

fort de dire, Nimis violentum est di- 
ctre. Cie. Tu me dis là des choses 
bien fartes, Mira memoras. Plaut. || 
10° Doue d'une grande force moralo, 
courageux, ferme. Fortis, m. f.,e,n. 
Cuc. Firmus, a, um. Cic. Constans, 
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gén. antis. Cic. : Âme forte, Animus 
fortis, Cie. firmus. Cie. robustus, Cic. 
C'est le fait d'un bomme fort de 
n'être pas troublé..., Fortis ou Con- 
stantis est non perturbari, Cic. Voy. 
FEnue 59, || 149 Qui a uno grande in- 
tensité d'action, impetueux, violent. 
Vehemens, gén. entis. Cato. Cæs. Liv. 
Viulentus, a, um. Liv. Plin. Validus. 
Lucr. Virg. Magnus. Cic. : Veal fort, 
Ventus vehemens. Cæs. Le vent de- 
vient —, Ventus increbrescit. Cic. Par 
une très forte pluie, Aarimo ümbri. 
Cic. Le courant fort du fleuve, Flu- 
minis impelus (üs), m. Cæs. Parce que 
le courant était —, Propier rapidita- 
fem fluminis. Cæs. Fleuve dont le cou- 
rant est plus —, Violentior amnis. 
Plin. Le courant était devenu plus 
—, Major vis aqus se incitaverat. 
Cæs. Froids plus forts, Vehementior 
vis frigvrum. Plin. Cbaleurs très 
forles, Vastissimi vapores. Col. Cba- 
leurs moins —, Fracti zstus. Cels. 
Le fort battement du pouls, Vena- 
rum “ehementia (æ), f. Plin. N Forte 
haine, Magnum odium. Plin. Passion 
plus —, Étudium ardentius (de ar- 
dens, gén. entis). Cic. Discipline plus 
—, Disciplina intentior (de intentus;. 
Tac. Très — instruction, Eruditio al- 
tissima (de altus — profond). PI.-j. 
Ï 13° Qui agit vivement sur le goût, 
odorat, l'ouie, la vue : Vin fort, (En 
gén.) Vinum validum., Plin. (Qui a 
du corps) Vinum plenum. Cels. fir- 
mum. Vüirg. Gell. Vinaigre —, Ace- 
tum acre. [or. Cels. asperum. Plin. 
Odeur forte, (En gén.) Odor acer. 
Plin. argutus. Plin. asper. Plin. po- 
tens (gen. entis). l'lin. excilatus. Plin. 
En m. part) Odor gravis. l'lin. 
deur — mais agréable, Odor ju- 
cunde grauis. Plin. Certaines fleurs 
ont une adeur — quoique agréable, 
Florum suavitati inest gravitas (géo. 
atis, f.). Plin. Dunt l'odeur est —, 
(En gén.) Odore violentus. Plin. (En 
mi. part) Fœtidus. Cic. L'baleine —, 
Oris ou Aniunzæ grauitas. Plin. Voy. 
RAL&INE. Voix —, Vox valens (gén. 
entis). Sen.-rh. grandis. Cic. plena. 
Cic. Avouer d'une voix —, Afagnä 
voce confier. Cic. Bruit plus fort, 
Major sonus. Curt.Syllabe forte (= qui 
se pronuuce avec force\, Fortis syl- 
laba. T.-Afaur. || 43° Fortifiant, nour- 
rissant. Validus, a. um. Cels. Valens, 
gén. entis. Cels. : Nourrilure forte, 
Cibus fArmus. Varr. rubustus. Cels. 
plenus. Ceis. Alimentation très —, 
Mutena validissima. Cels. Alinenta- 
lion qui est très peu —, Materin 1m- 
becillissuma. Cels. || 14° Capable de 
porter un poids, de resister à un choc; 
solide. Validus, «@, um. Cels. Plin. 
Fortis, em. f., e, 0. Cæs. Firmus, a, 
um. Curt. : Biâtons forts, Valida ba- 
cula. Cels. Construit en bois très furt, 
Fuctus ex fortissimis lignis. sf 
15° Grand ot puissant de corps; gran 
et gros. Corpulentus, a, um. Plin. 
Quint. Crassus. Ter. Cic. : Homme 
forl, Crassus homo. Ter. Un peu —, 
Paulo habitior. Plaut. Le haut du nes 
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canrum utraque cornua erant. Liv. || 
Au passif. L'homme est formé d'une 
âme et d'un corps, Homo ex animo 
et corpore constat. Cic. « Capsis » est 
— de «cape si visv, «Capsisv com- 
positum est ex mcape si visv. Quint. 
« Suovetaurilia » est — de trois mols, 
tribus verbis 
coeunt (de coire, eo, is, toi el ti, ifum, 
n.). Quint. L'ail est — de plusieurs 
gousses, Coagmentatur allium pluribus 
nucleis. Plin. — de denx subctances, 
Confatus er duabus naturis. Cic. Col- 
lier — de perles, Afonile marganlis 
consertum (de conserëre, o, is, serui, 
Ge Instituer, 
re (voy. 1°), 
act. Cic. Efficère (voy. 3) act. Cæs. 


«Suovetaurilias ex 


— entrelacer). Suct. ! 
établir, organiser. Fac 


Cic. Conficère, act. Cic. : Former une 
bibliothèque, Bibliothecam conficère. 
Cic. — une cité, Civitatem efficère. 


Cic. — une cavalerie, Equites confi- 


cüre. Cic. — des légions, Legiones 
conscribére (voy. 20). Cæs. — une 
armee, Exercitum conflare. Cic. Ali- 
dites colligëre (o, is, Legi, lectum). Cic. 
De [ces] soldats réunis, rl forme treize 
cohortes, Alilitibus coactis tredecim 
cohortes efficit. Cæs. Former avec des 
marins les cadres d'une légion, Clas- 
siari0s in numeros legionis componère 
Gor. 2e). Tac. — des associalions, 

ocietates conflare. Suel. — une 
amitié, Amicitiam contruhëre (eo. is, 
frari, tracium), Cic. Il formait avec 
Dos concitoyens des liaisons, des ami- 
üés, des relations d'affaires et d'in- 
térèt, Cum Aominibus nosfris consue- 
fudines, amicilias, res, ralionesque 
jungebat (voy. 2°). Cic. Former une 
conjuration, Conjurationem confiare. 
Suet. facrre. Flor. — une intrigue, 
uneruse, Dolum compon’re. Sal. com- 
parure. Liv. — une accusahun, Ac- 
cusalionem constiluëre (0,15, ui,utum). 
Cic. || 69 Concevoir dans son esprit ou 
dans son cœur. Concipre, 10, is, cepi, 
ceptum, act. Cic. Suscipère, act. Cic. 
Cap#re, 10, is, cepi, caplum, act. Cic. 
=: Former an pr un dessein, Re- 
fionem insittuËre (voy. 5°). Plaut. — 
un projet, Consilium inire (es, is, fui 
et 11, ifum). Cic. intendëre (0, 1s, 
tendi, tentum). Ter. Voy. PAO3ET. — 
un soupçon, Suspicionem habëre (eo, 
es, bui, bitum). Cic. — des vœux, 
Voy. vos. Se — par l'imagination 
l'idée de qq. ch., Aliquid cogitatione 
depingëre (0, is, pinri, pictum\. Cic. 
Se — de qqn une mauvaise opinton, 
De aliquo mulam opinivnem animo im- 
brbôre (o, is, bibi, 8. sap.). Cic. L'opi- 
mon qu'il 3’élait formée de mon ca- 
raclère, OÜpinio quam de meis moribus 
habebat. Cic. Voy. concevoir 2° el 
3°. || 7° Instruire, façonner par l'in- 
struction. Formare, act. Cic. Infor- 
mare, act. Cie. Conformare, acl. Cic. 
Instiluëre (voy. d act. Cic. Fin- 
gêre (voy. {e), act. Cie. Docère, eo. es, 
cui, ctum, acl Cic. Edocère, act. Cæs. 
Liv. Condocère, act. Hirt. Condoce- 
factre, do, is, fees, factum, act. Crc. 
Erudire, io, is, toi et ii, îflum, act. 
Pl.-j. : Formé par tant de désastres, 
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Tot cladibus edoctus. Liv. [Ma] voix 
formée par ses leçons, Vor Aujus 
præcepiis conformata. Cic. Former ses 
Gls selon les vieilles maximes, Eru- 
dire liberos ad majorum instituta. Cic. 
Formé à l'école des stoiciens, Doctus 
ez disciplin@ stoicorum. Cic. — par 
des victoires à la science militaire, 
Ad rei militaris scientiam victoriis 
eruditus, Cic. Former qqn à l'élo- 
grence.hnstiturealiquen au dicetum 
ic. L'exercice nous forme à cela, In 
Roc (à l'acc.) exercitalio nos componit 
(voy. 20). Quint. Formé au déshon- 
neor, Educatus ad turpitudinem. Cic. 
11 avait — les soldats au maniement 
du cheval, AMulites equo uti condo- 
cuerat. Hirt. Former son âme à dé- 
daiguer..., Animum condoce{acère ut 
possit contemnére. Cic. C'est la plume 
ut nous forme le mieux à bien 
ire, Stilus optimus est dicendi magis- 
ter. Cic. Former l'orateur parfait, 
Oratorem perficére (voy. 30). Cic. — 
les mœurs, Jicres formare. Quint. 
— son (propre) caractère, Ingenum 
concinnare. Sen. 
Se ronuen, v. 1° Pron. Prendre 
forme. Formari, pass. Cic. Confor- 
mari, pass. Cic. Col. Figurari, pass. 
Plin. : L'animal se forme du blanc 
de l'œuf, Animal corporatur er albo 
liquore ovt. Plin. || 2° Prendre la 
forme convenable, se developper, se per 
fectionner. Perfet, tor, ëris. fectussum, 
ass. Cic. : Quand la jeune fille s'est 
urmée, Postquim puella adolevit (de 
adolescère, o, is, adultum, n.). Plaut. 
I Fig. Quand la raison s'est formée, 
um ralio adobvit. Cic. perfecta est. 
Cic. || 3° Être produit, naitre. Nasci, 
or, Eris, nalus sum, nasculurus, dép. 
Cæs.Plin. Enasc, dép. Plin. Oriri, tor, 
€ris,ortus sum, orturus, dép.Cic.Cels. 
Gigni, or, ëris, genilus sum, pass. 
Cic. Freri, fo, fs, factus sum, pass. 
Cic. Effici, ior, Eris, fectus sum, pass. 
Cic. : Des ulcères se forment, Ulcera 
onuntur. Cels. Les taches qui se — 
sar le visage, Molesiiæ àn facie enas- 
centes. Plin. Se former par alluvion, 
Alluvie concrescére (os is, Creui, cre- 
tum), 0. Col. 11 se forme des haines 
implacables, Odia sempiterna gignun- 
tur. Cic. Il se — de nouveaux orateurs, 
des talents accomplis, Oratores novi 
proveniunt (de provenire, io, is, veni, 
ventum, 2.). Næv. ap. Cic. Perfect: 
homines ezxsistunt (de ersisi®re, o, is, 
siifi, 8. sup.), n. Cic. Les éléments 
dont se — l'honnête, Res er quibus 
honeslum conflatur ou efficitur. Cic. || 
&° Etre institus, etabli, organise. Con- 
stilui, Or, #ris, slilulus sum, pass. 
Cic. =: Conjuration qui se forme, Con- 
juralio nascens (voy. 3°). Cic. oriens 
(voy. 3e). Liv. Voy. S'Érascin 9°. || 
Bo ltéfl. T. de guerre. Se disposer, ss 
ranger. (En gén.) Se instruëre (0. is, 
struzr, ctrucium). Liv. (Se déployer) 
Se explicere. Cæs. Erplicare ordines. 
Liv. Ezxplicari, pass. Cxs. = Avant 
qne les légions, que les troupes 
puissent se former, Priusquam pos- 
saint legiones explicari. Cus. agmina 
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se instruËre. Liv. Se — ep co 

Cuneum facëre (io, is, feci, ac 
Cæs. Les soldats s'étant formés es 
phalange, Milites, phalange fact& 
Cxs. Se former en on sel corps 
de troupes, Conglobars s6 in mx 
Liv. Se — par escadrons, par mani 
pales, Turmalim se explicare. Cra 
In manipulos discedgre (e, is, ces, 
cessum), D. Tac, || Fig. Se former 
en corps de nalions, In populos coire 
(eo, is, ivi et ii, itum), D. Quint. 

FORMICA-LEO. C. ro0onuI-Lros, 

FORMICANT, adj. m. En pari. de 
pouls. Faible et fréquent. Pormicens, 
gén. anis. Plin. 

FORMIDABLE, adj. Roedoutable 
(En pari. des ch.) Formidolosus, a, 
um. Cic. (En parf. des pers. et des 
Ch.) Terribilis, æ. f., e, n. Cic. 2 For- 
midable à qqn, Alicui formidolorus, 
Cic. terribilis. Liv. 

FORMULAIRE, s. m. Recueil de 
formules. * Formularum liber (br), @. 

FORMULE, 5. f. Forme de langage 
adoptee pour des actes, des pmeres, 
des definitions. (En gén.) Certa (orum) 
verba (orum), n. pl. Cic. ou Sollmnie 
(tum) verba (orum), n. pl. Liv. et 
qqf. simpl. Verba, orum, 0. pl. Lie. 
(Dans la langue du droit et de la 
science) Formula, æ, f. Suet. (Por- 
mule d'accusation, de procédure) 
Actio, onis, [. Cie. (Rédaction d'une 
formule judiciaire) Conceptio, f. Cre. 
Dig. (Formule religieuse ou magique, 
et aussi judiciaire) Carmen, munis, 
n. Cic. Liv. : Formule de testament, 
de fidéicummis, Formula testamenti, 
fiducwæ, Cic. — de proposition (dans 
uo projet de loi), Carmen rogationis. 
Liv. Formules de définitioos du dd, 
Formulx de dolo malo. Cic. La for- 
mule d'accusation coutre le vendear 
esl ainsi conçue, Aclio est in aucte- 
rem his verbis. Cic. Juger non d'ap:ès 
une —, mais d'après l'équité, Nea 
sub formulà, sed ex æquo ef bono judi- 
care. Sen. Suivant la —, Seloo La 
— consacrée parmi nous, Concrptis 
verbis. Cic. Sicut (id) verbis comi- 

itur more nosiro. Cic. La — de la 

o1 état terrible, Lex horrendi car- 
minis eral. Cic. Rédiger, Arréler, 
Prescrire la — d'un serment, Jus- 
jurandum concipére. Liv. Tac. Re- 
péter la — d'un serment (= preter 
serment dans les termes presents), 


Conciprre verba jurisjurendi, el 
simpl. Concip/re vwerba. Liv. Pro- 
ovncer la — du serment pre«nls 


ar qqn, Jurare in verba alicujus. 

s. Jurer en prononçant one bor- 
rible — d'imprécation, Jurare dire 
carmine in exsecralionem compile. 
Liv. Prêter un serment sans que per- 
sonne en impose la —, Prreunie 
nullo jurere. Pl.-j. Le grand pontife 
récite le premier, dicte la — reli- 
ieuse (qu'on devra répéter après 
ui), Pontifez marimus carmen pr'#- 
fatur. Liv. verbe præit. Liv. Pro- 
nonrer avant qqn la — des prières, 
Prære preces alicui. Curt. Nos 20- 
cêtres n'entreprenaient rien sa8f 
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prononcer d'abord la —.…, Afajores 
nosiri omnibus rebus agendis prxfa- 
bantur (carmen). Cic. Quand le consul 
eut achevé de prononcer la — d'in- 
vocalion per laquelle les magistrats 
commencent toujours leurs harangues 
au peuple, Cum peregissel consul sol- 
lenne carmen precalionis, quod præ- 
fori magistratus soleni, priusquam po- 


ulura alloquantur. Liv. || Foruule 
l- modèle) d'une lettre, Epistol» 
exemplum (i},n. Cic. 


FORMULER, v. act. 4° Rédiger en 
La forme accoutumèse. Concipère, io, is, 
cepi, ceptum, act. Cic. |] 2° Qqf. C. 
EXPRIMER 4°. 

Fons, prép. C. sxcerTé (prép.). 

FORT, OnTe, adj. 1° Douû d'une 
grande force physique, vigoureux. (En 
géo.) Robustus, a, um. Cic. Valens, 

ên. entis. Cic. Validus, a, um. Cic. 
{Museuleux) Lacertosus. Varr. Cic. 
Col. (En bonne santé) Firmus. Cic. : 
S'agit-il de crier, je vois qu'il est 
fort, Ir clamando video eum esse ro- 
bustum. Cic. Il est grand et —, 
Magnus est et multum valet (de valère, 
0, lui, litum, n.). Plaut. Un centu- 
ri0o —, Un cheval —, Lacertosus cen- 
ferio. Cic. equus. Varr. Jeune homme, 
Homme très —, Juvenis prævalidus. 
Lio. Vir maximis viribus. Cic. Une 
bête très forte, Valentissima beslia. 
Cic. Les acneaux deviennent forts, 
Agni convalescunt (de convalesc”re, 
o, valui, &. Sup., D.) Varr. Deve- 
air plus fort, Se corroborare. Cic. Les 
enfants sont deveous un peu forts, 
Infantibus paulum firmilalis accessit. 
Cic. Deveoir très fort, Prævulescère, 
o, is, lui, s. sup., n. Col. Les [vau- 
tours} nours sont les plus forts, Nigri 
prævalent (de pravalère, eo, lui, s. 
sop., n.). Plin. Comwe tu n'étais 
pas encnre assez fort, Cum nondum 
satis Ârmu corpore esses. Cic. Reviens- 
sous — et bren portant, À d nos firmus 
ec valens venras, Cic. || 2° Puissant. 
Potens, gén. entis. Cic. Valens. Cic. 
Validus, a, um. Cic. Firmus. Cic. : 
(otre république] déjà forte et ro- 
uste, Jam firma atque robusta. Cic. 
Le plus fort État de ces pays, Fir- 
nissina earum regionum civilas. Cæs. 
Carthage très forle snr lerre et sur 
mer, Præpotens lerrä marique Car- 
thago. Cic. Être très fort, Multum 
posse (possum, poles, polui, 8. sup.), 
9. Cic. Multum valère (voy. 19). Cæs. 
Être assez — pour triumahber des lois, 
dd devincen:las leges valére, na. Cic. 
Quel est l'Etat assez — pour (faire)? 
Qus lam finna civilas est, quæ (fu- 
ciat)? Cic. Rien de plus — qu'un 
peuple uni, Concordi populo nihkil 
est firmuus. Cic. La raison sera plus 
forte pour mon esprit, a men yeux, 
Plus apud me ratio valebit. Cic. || 
Fort du secaurs de ses anis (= pro- 
tégé par), Tecius præsidio firmo ami- 
corum. Cic. [| Fort de son iaviolabi- 
lité comme tribun (— s'appnyant. 
comptant sur), Freius sanctulute tri- 
bunatGs. Cic. — de ses victoires et 
de ses richesses, Victoriis divi- 
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tiisque subnirus, Cic. — de tes pro- 
messes, Tuis promissis fretus ou in- 
nirus. Plin. -- de ses lumières, Être 
— des services qu'on a rendus, Pru- 
dentiä fidens. Cic. Officiüs fidfre (o, 
is, fisus sum, D. — puiser sa con- 
finnce dans). Tac. || Fig. Une seule 
parole sera plus forte (= aura plus 
de poids, d'effet), Unum verbum erit 
gravius (de gravis, m. f.,e, n.). Pluut. 
1 3° En parl. d'un corps de troupes. 
Nombreux et en êtat da combattre avec 
avantage. Firmus, a, um. Liv. Va- 
lidus. Liv. =: Forte garnison, — garde, 
Firmum præsidium. Liv. — troupe, 
anus numero validn, Liv. Armée 
plus —, Amplior exercitus. Suet. 
Armée assez — pour soutenir une si 
crande guerre, Exercitus safis frmus 
ad tantum bellum. Liv. Voy. 200. |] 
4° En part. d'un lieu. Bien pourvu de 
moyens de défense. Firmus, a, um. Cæs. 
Validus. Liv. = Place forte, Ville —, 
Oppidum, 1, 0. Crs. Place qui est —, 
Ville rendue — par une enreinie, 
Oppidum validum. Fl. Urbs muris va- 
lida. Liv. l'etite place —, Oppidulum, 
1, n. Cic. or. Château fort, Custellum, 
i, n. Cic. Veg.]1S9 Qui exige un grand 
effort, difficile, ponible. Dificilis, m. 
f.,e, a. Cic. Voy. nirricie. || 6° Habile, 
oxperimente. Peritus, a, um. Cic. Sol- 
lers, gén. ertis. Cic. Sciens, gén. entis. 
Cic. = N'être pas fort à ja course, 
Cursu parum valère (voy. 4°). Quint. 
— sur l'art mihtaire, Reï militaris 
peritus. Cæs. —, Très — en droit, 
Prudens in jure. Cic. Juris prudens. 
Dig. Jure peritus. Cie. Disciplinä 
juris erudifissimus. Cic. Très 
au maniement des affaires publi- 
ques, Regendæ reipublicæ scientissi- 
mus. Cic. Qui esl très — en tout, 
Summus in omnibus. Plin, Peintre 
qui est — sur son art, et abs.. qui 
est —, Prctor sollers in arte. Plin. 
Les généraux les plas forts, Peritis- 
simi duces. Cæs. Un bomme fort, 
Vir ingenosus ef eruditus. Cic. Les 
bommes forts, Usu perits on simpl. Pe- 
riti, D. pl. Cic. or. Une forte tête (= 
un homme de grande capacité), Homo 
ingeniosissimus. Cic. Les geas qu'il 
cruyait forts, Ei quos idonceos ducebat. 
Sail. 1 29 En parl. du style. Qui a de 
l'energie ot de la justosse. Fortis, m. 
f., e, n. Cic. Gravis, e. Cic. Vehe- 
mens, gén. entis. Cic. Quint. Nervo- 
sus, a, um. Cic. Validus. Quint. : 
Éluquence forte, Forte dicendi genus. 
Cic. Virilis eloquentia. Tac. [Sun 
style] est moins furt, Jlinus lacer- 
torum habet (= a moins de muscles). 
Quint. || 8° Outro, dur, offonsant. 
Durus, a, um. Cic. Inhumanus. Cic. 
Asper, era, erum. Cic. : Plaisanteries 
trap fortes. Asperiores facetiz. Cic. 
| 9o Qui étonne dnsagreablement. Vio- 
entus, 4, um. Cic. : |l est par trop 
fort de dire, Nimis violentum est di- 
cêre. Cie. Tu me dis là des choses 
bien fartes, Mira memoras. Plaut. || 
10° Doue d'une grande force morale, 
courageux, ferme. Fortis, m. f.,e, n. 
Cic. Firmus, a, um. Cic. Constans, 
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gén. antis, Cic. : Âme forte, Aninus 
fortis. Cic. firmus. Cic. robustus. Cic. 
C'est le fait d'un bomwe fort de 
u'èlre pas troublé..…., Fortis ou Con- 
stantis est non perlurbari. Cic. Voy. 
FERME 50, || 119 Qui a uno grande in- 
tensite d'action, impotueux, violent. 
Vehemens, gén. entis. Cuto. Cæs. Liv. 
Vivlentus, a, um. Liv. Plin. Validus. 
Lucr. Virg. Magnus. Cic. : Veat fort, 
Ventus vehemens. Cæs. Le vent de- 
vient —, Ventus increbrescit. Cic. Par 
une très forte pluie, Afarimo imbri. 
Cic. Le courant fort du fleuve, Flu- 
minis impelus (üs), m. Cæs. Parce que 
le courant était —, lropter rapidita- 
ten fluminis. Cæs. Fleuve dont le cou- 
rant est plus —, Violentior amnis. 
Plin. Le courant était devenu plus 
—, Major vis aque se incitaverat. 
Cæs. Froids plus forts, Vehementior 
vis frigurum. Plin. Cbaleurs (rés 
fortes, Vastissimi vapores. Col. Cha- 
leurs moins —, Fracti æstus. Cels. 
Le fort batlement du pouls, Vena- 
rum ehementia (æz), f. Plin. M Forte 
haine, Magnum odium. Plin. Passion 
plus —, Studium ardentius (de ar- 
dens, gén. entis). Cic. Disciphoe plus 
—, Disciplina intentior (de intentus;. 
Tac. Très — iostruction, Eruditio al- 
tissima (de altus — profond). PI.-j. 
l 12° Qui agit vivemont sur le goût, 
odorat, l'ouie, la vue : Viu fort, (En 
gén.) Vinum validum. Plin. (Qui à 
da corps) Vinum plenum. Cels. fir- 
mum. Virg. Gell. Vioaigre —, Ace- 
tum acre. or. Cels. usperum. Plin. 
Odeur forte, (En gén.) Odor acer. 
Plin. argutus. Plin. asper. Plin. po- 
tens (gen. enfis). l'lin. excitutus. Plin. 
(En om. parl) Odor gruvis. lin. 
deur — mais agréable, Odor ju- 
cuude gravis. Plin. Certaines fleurs 
ont une odeur — quoique agréable, 
Florum suuvitali inest grauitas (gén. 
atis, f.). Plin. Dont l'odeur est —, 
(En gén.) Odore violentus. Plin. (En 
m. part) Fœtidus. Cic. L'haleine —, 
Oris ou Animæ gravilas. Plin. Voy. 
naLeixe. Voix —, Vox valens (géo. 
entis). Sen.-rh. grandis. Cic. plena. 
Cic. Avouer d'une voix —, Magnä 
voce confiteri. Cic. Bruit plus fort, 
Major sonus. Curt. Syltabe forte (— qui 
se pronunce avec force\, Fortis syl- 
laba. T.-AMaur. || 13° Fortiflant, nour- 
rissant. Validus, a, um. Cels. Valens, 
geu. entis. Cels. : Nourriture forte, 
Cibus firmus. Varr. rubustus. Cels. 
plenus. Cels. Aluneolalion très —, 
Matena validissima. Cels. Alimenta- 
tion qui est très peu —, Materia um- 
becillissima. Cels. || 14° Capable de 
porter un poids, de resister à un choc; 
solide. Validus, @e, um. Cels. Plin. 
Fortis, m. f., e, a. Cæs. Firmus, a, 
um. Curt. : Bâtans forts, Valida ba- 
cula. Cels. Couostruit en bois très furt, 
Factus ex forlissimus lignis. Cæs.| 
15° Grand et puissant de corps; gran 
et gros. Corpulentus, a, um. Plin. 
Quint. Crassus. Ter. Cric. = Humme 
fort, Crassus homo. Ter. Un peu —, 
Paulo habitior. Plaut. Le haut du nes 
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—, Eminens nasus « summo. Suet. || 
169 Épais, consistant : Toge faile d'une 
étoffe furle, Toga crassa. Hor. Mur 
lus fort, Paries crassior. Plin. En- 
Auire des vases d'une forte couche de 
ox, Vasa crasse picare. Col. || Terre 
orte{— compacte), Densa terra. Virg. 
Champ dont la terre est —, Sypissus 
ager. Virg. || 17° Chargé (en pari. 
d'un liquide, d'une couleur). Crassus, 
a, um. Plin. : Vin fort en couleur, 
Vinum atrum (de ater = noir). Plaut, 
Couleur forte, Color pinguis. Plin. || 
180 Dru, serrô. Densus, a, um. Cic. 
Cæs. Voy. épais 4°. Il 19° Copieux. 
Copiosus, a, um. Cic. Cels. Voy. co- 
pPigux. |] 20° Considerable en son genre. 
Magnus, «, um. Cic. Ingens, géo. 
entis. Cic. Amplus, «, um. Cic. Sall. 
Grandis, m. f., e, n. Gic. =: Un for 
commerce, Magna mercatura. Cic. Un 
nombre —, plus —, Numerus magnus. 
Cic. amplior. Sall. Le norbre le plus 
— (des soldats de l'arme), Alajor 
pars. Liv. Une forte quantité, Sugna 
copia. Cie. Soinme d'argent —, très 
—, l'ecunia grandis où magna. Cic. 
amplissima. Cic. La dépense est 
pus — que Île revenu, Sumplus 


ructum superat. Varr. Fort en cava- 
erie, Ab equilatu firmus. Planc. ap. 
Cic. Armée plus forte, Erercilus am- 
plior. Suet. Une très — armée, Mazi- 
mus exercitus. Cic. Une flatte — de 
300 oavires, Classis trerentarum na- 
vium. Liv. || 21° Bien fonde, appuyè 
sur de bons principes. Firmus, a, 
um. Cic. Firmus ad prubandum. Cic. 
Gravis, m. f., e, n. Cic. Valens, 
gén. entis. Quint. Potens. Quint. : 
Argument très fort, Argumeutum fr- 
missimum où gravissimum. Cic. Argu- 
ments plus forts, Argumenta valen- 
tiora. Quant. || Un satrape ne pourrail 
jamais sufäre à [ces] dépenses, à plus 
orle raisvn, toi, Satrupes nunquam 
sufferre sumplus queal, nedum fu 
ossis. Ter. On a de la peine à éviter 
e froid dans les maisous, à plus — 
raison sur mer, Vir in tectis frigus 
vilalur, nedum in mari. Cic. Les adu- 
lstions coûtaient aux Macédomens 
vaiocas, à plos — raison, quand ils 
étaient vainqueurs, Adulaticnes Ma- 
cedcnibus victis graves (erant), nedum 
victoribus. Liv. 

Fonr, adj. invar. Garant, caution : 
Se porter fort des sentiments de qqn, 
Affrmare de aliquo. Cic. Se porter — 
pour qqn, Aliquem oe De aliquo præ- 
sltare do. as, stifi, sfifum et statun), 
Cic. Montanus se porte — pour Fla- 
minius, Afontanus est pro Flaminio 
præs (gén. ædis). Cic. | Ne se faire fort 
de riea, Nilul præstare. Cic. Je m'en 
fais —, Ad me recipio (is, cepi, cep- 
tum, cipère). Plaut. Ter. Puisque tu 
le veux arosi, je m'en fais —, Quando 
ia vis, spondeo (es, spopondi, spon- 
sum, spondére). Plaut. 1] se faisait 
— d'apercevoir.…, Se perspicëre pro- 
fitebatur (de profiteri, eor, ëris, fessus 
sum, dép.). Ëie. Qui pouvait se faire 
u'il n'y aurail pas de pirales? 
Pradones nullos fore, quis præstare 
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poterat? Cic. Je promets et je me fais 
— qu'il te sera utile, Promit(o in 
meque recipio fore eum fibi usui. Cic. 

Foar, s. m. 1° Celui qui a une grando 
force physique. Homo (minis) valiuus 
(i), m. Plaut. Vir (irt) marimis vi- 
ribus. Cic. =: Lutler avec un fort, Cum 
valentiore puynare. Cic. || Un fort de 
la balle, C. PonrEraIx. || 20 Celui qui 
a la puissance. Potens, entis, m. Sen. 
=: Les forts, Potentes, tum, m. pl. Cic. 
1} n'y a pas de justice pour le faible 
contre le fort, Nihil juris est inopi 
cum potentiore. Cic. Î 9° Celui dont 
l'âme est ferme, courageuse. Vir (iri) 
fortis (is), m. Cic. || 4° Ce qu'il y a de 
plus fort, de plus solide dans une ch. 
Pars (artis) firmissima (z), f. Quint. 
+ Le fort et le faible d'une cause, 
Causæ bona malaque (0. pl.). Liv. || 
Du fort au faible, Le — portant le 
faible, Voy. raie 20. I o Fig. La 
partie principale d'une ch. Caput, pitis, 
n. Cic. Id quoi est præcipuum (in re). 
Quint. {| 6° Ce qu'il y a do plus dif- 
ficite. Fd quod est difficillimum. Quint. 
: Connaitre le (ort et le faible d'une 
science (= la connaître a fond), Voy. 
ronD. || 7° Le temps où une ch. est 
dans son plus haut degre =: On était au 
fort de l'hiver, Hiems summa eral. 
Cie. Au — de l'été, Ardentissimo 
æstatis tempore. Plin. Au plus — de 
la chaleur, Flagrantissimo æstu. Liv. 
Au — du combat, In ipso certamine 
pugnæ. Liv. Au plus — du danger, 
In ipso discrimine periculi. Liv. Le 
— de la douleur, Summus (1) dolor 
(ons), masc. Sen. Eire dans le — 

e sa colère, fra flagrare, n. Sen. || 
8° Ce qui fait le merite de qqn, ce qui 
le place au-dessus des autres =: L'art 
qui est mua fort, Ars in qua excellu 
(is, cellui, s. sup., cell®re, n. = ex- 
celler). Cic. Voy. exCELLER 1°. || Faire 
fort sur qq. ch. (— compter sur), 
Voy. cowrTen (neut.) 6°. || 9° L'en- 
droit le plus epais d'un bois; repaire de 
certains animaux. Lustra, orum, n. pl. 
Varg. |1 10° Petite place en etat de ré- 
sistor aux attaques d'un ennemi. Ar, 
arcis, f. Cic. Castellum, i, n. Cæs. Cic. 
Il Fig.: Se relrancher dans le fort des 
Stoiciens, Arcem stoicorum defen- 
dère. Cic. Attaquer le — de la cause, 
In arcem causæ invadë®re. Cic. 

Font, adv. 1° Vigourcusement. 
Valide. Plin. Vehementer. Cic. = Frap- 
per fort un ennemi, Hostem graviter 
ferire. Sen. Crier —, Voy. cnign. || 
2° Aveo une odeur forte. Voy. ronT 
adj.) 120 ; senrin. || 9° Extrômement, 
eaucoup, très. 1. Avec un ad}. ouun 
adv. Vaide. Cic. S'expr. tr. souv. par 
le super]. Voy. TRÈS. || 2. Avec un v. 
ordin. Valde. Cic. Marime. (ic. Mul- 
tum. Cic. Magnopere. Ci. Plurimum. 
Cic. Vehemenler. Cic. Admodum. Cic. 
| 3. Avec un v. qui marque l'estime 
ou la supériorité ou la préférence. 
Voy. sRaucoup 50, 

FORTEMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière vigouruuse, forme, solide. V'ehc- 
menter. Plaut. Cels. Valide, Plin. Pir- 
miter. Plaut. Cæs. Cic.: Les fonda- 
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ons résistent fortement à..., Funde- 
men{a valenfer resistunt contra (acc. 
Col. Altacher —, Tenaciter vinare, 
Cic. Lier —, Vehementer adstringëre. 
Plaut. Prendre et serrer — la main 
à qqn, Alanum alicujus tenaciter 
apprehendë®re, V.-Mar. Tenir — dans 
ses wains, Pressis manibus flenére. 
Curt. Appuyer — sur l'e (en pro- 
nonçant), E plenissimum dicëre. Cic. 
Il 20 Fig. Avec une grande force 
morale. Fortiter. Cic. Constanter. Czs. 
1} 3° Aveo intensité, avec violence. Ve- 
hementer. Cic. Valide. Plaut. : La 
mer esl fortement agilée, Afare fluc- 
tuat valide. Plaut. Elle est — irritée 
contre moi, Vehementer mihi est irala. 
Plaut. }| 4° Fig. Avec énergie. Vehe- 
menter. Cic. Valde. Cic. Valide. Cxl. 
ap. Cic. Pl.-j. Acriter. Cic. AMagne- 
pere. Cic. =: Parler fortement, Dicrre 
fortiter. Quint. valenter. V.-Maz. 
Sen. Affirmer très —, Asseverare 
firmissime (de firme ou firmiler). Cic. 
Nier —, Pulchre negare. Ph. Répri- 
mander qqn —, Âcriter corrijfre 
aliguem. Pl.-j. 1 a été — blimé, 
Reyrchensus est non mediocriter. Quint. 
Vouloir —, Velle magnopere. Cie. 
vaide. Cæs. Dé-irer —, Valide cu- 
père. Pl.-j. Résisler très —, Repu- 
gnare omnibus viribus. Cic. ResistFre 
acerrime. Cic. Émiouvoir — les pas- 
sions, Éfficaciter affectus movère. Sen. 

FONTERESSE, s. f. Lisu fortifié. 
Arz, arcis, f. Cic. Castellum, à, n. Cic. 

FORTIFIANT, part. prés. de ron- 
Timen, Voy. ce v. |] Fourirunr, 
ANTE, adj. Qui augmente les forces. 
Voy. ronr (adj.) täo. 

FORTIFICATION, s. f. 1° Action 
de fortifier une place par des o0- 
vragos. Alunitio, onis, (. Cæs. || 2° Ou- 
vrage qui rend une place forte. Afu- 
ntfio, onts, f. Cæzs. Afunimentum, i, a. 
Cæs. 2 Ligne de fortifications qui relie 
un fort à un autre, les forts eoire ens, 
Munitio perducta ex castello in castel- 
lum. Cæs. Faire des —, Munitionm 
facère. Czs. 

FORTIFIÉ, és, part. passé de 
ronTIFIER, Voy. ce v. |] Adj. Muni de 
fortifications. Afunilus opere ou manu. 
Cæs. et simpi. Munifus, a, um. Sal. 
: Ville forufée, très —, Urbs muris 
valida. Liv. Oppidum validum. Flor. 
Urbs prævalida. Liv. Soicneascment 
fortife, Très —, Manu munitissimus. 
Cæzs. Non —, Imnunitus, a, um. Liv. 

PORTIFIEN, v. act. 1° Rendre 
fort. Firmare, act. Cic. Liv. Confr- 
mare, act. Cic. Corroborare, acl. Plin 
Suet. Roborare, acl. Plin. V.-Mlar.: 
Fortifier le corps par la noarrilure, 
Corpus eibo frmare. Liv. — les jeaues 
gens, les soldats par l'exercice, Le- 
bore firmare corpora juvenum. Cic. Cor- 
roborare mililes. Suet. — l'estomac, 
Stomachum corroborare. Plin. — let 
nerfs, Nervos confirmare. Cæs. — 43 
voix, Vocem firmare. Cie. || Fig. For- 
Lifler le courage de qqn, Confrmars 
alicujus animum. Cie. oliguem. Cic. 
Aliquem firmare. Ces. — les intelh- 
gences, Ingenia corroberare où con 
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Armare. Cie. Esprit fortifé par la 


aepesse, Ingenium sapientiä validum. 


Salt. Fortifer le crédit de qqn, Auc- 


forifatem alicujus amplificare. Cæs. — 


une conjuralion naissante, Conjura- 
tionem nascentem corroborare. Cic. — 
l'audace, Audaciam corroborare. Cic. 
que pe is, lui, alitum et altum). Cic. 


Cet événement fortifla leurs espé- 
rances. Ea res is spem affirmavil. 
Liv. Fortifler son âme, Indurare 


animum. Sen. Voy. 2°. || 2° Entourer 
Éo gén.) Opere ou 


de forüfications. ( C 
Manu munire, et simpl. Afunire, io, 
ü, ivi et di, itum, act. Cæs. Bfuni- 


tionibus Armare, act. Czs. (Complète- 


ment) Communire, act. C#s. Permu- 


aire, act. Liv. Emunire, act. Liv. (De 


tous les côlés) Circummunire, act. 


Cæs. (Par devant, sur le front) Prz- 


munire, act. Cæs. : Fortifier une en- 
trée, un isthme, Præmunire adifum 
isthmum. Cæs. Parfaitement fortifié 
par la aature et par l'arl, Egregie et 
nalurä ef opere munilus. Cæs. || Fig. 
Fortifier le pouvoir de la cour, Auc- 
foritatem aule communire. Cic. — 
so0 âme contre la crainte, Animum 
adversus melum emunire. Sen. 

Ce roariMER, v. 1° Réf. et Prou. 
Se rendre fort, devenir fort. Se cor- 
roborare. Cic. Corroborari, pass. Cic. 
Confirmari, pass. Cic. Invalesc#re, 0, 
üs, valui, s. sup., n. Cic. Convales- 
cëre, 0. Varr. Gi! 2 C'est par ce lra- 
vail qu'ils se fortifient, [loc se labore 
durant. (æs. Les agneaux se —, Con- 
valescunt agni. Varr. Ta voix s'est 
foruûée, Tua vor se corroboravit. 
Cie. || Fig. Son âme s'est furlifiée, In- 
genium adoleuit {de adolesc®re, 0, is, 
adultum, n.). Sall. L'esprit se fori- 
Be par l'étude et la pensée, Mens 
discendo et cogitando alitur (de ali, 
or, Eris, alitus et altus sum, pass.). 
Cic. Voy. S'arrrnuin. || 2° RON. En- 
tourer de fortifications son camp, sa 
mile, etc. Munitionem facère (10, is, 
feci, factum). Cæs. Castra ou Urbem 
nunire (io, is, iui et ii, itum). Cæs. 
Liv. || Fig. Se munire. Cie. Voy. ron- 
nrEn 20 (fg.). 

FORTIN,s. m.Petit fort. Castellum, 
{,0. Cæs. 

FORTIOR( (a), loc. adv. À plus 
forte raison. Voy. ronr (ad].) 21°. 

FORTRAIT, AITE, adj. C.ÉPuIsé 30. 

PFORTUIT, me, adj. Qui arrive par 
hasard. Fortuitus, a, um. Cic. Teme- 
ranus. Plaut. Qui(quæ, quod) fit casu. 
Cu. : Fortuit ou volontaire, Fortuitus 
tel pelitus. Cels. Circonstances for- 
loites, Res fortuitæ. Cic. D'une ma- 
pière forluile. Voy. le sniv. 

FORTUITEMENT, adv. Par hasard. 
Casu. Cic. Forte. Cic. Fortuito. Cic. 
Temere. Cie. 

PONTUNE, 8. f. 1° La déosse du 
hasard chez les païens; la personnifica- 
tion du hasard, par allusion à cette 
deesse. Fortuna, æ, f. Cic. Fors, ortis. 
[. Cie. Pors Fortuna, f. Cie. : La Boune 
Fortune, Bona Fortuna. Cie. La 
Mauvaise —, Mala Fortuna. Liv. 
Le temple de la —, Fanum Frr- 


FORT 
(unæ. Cic. Fanum Fortis Fortunz. 
Varr. La — règne au champ de 


Mars, Est Fors domina Campi. Cic. || 
La fortune favorable, Fortuna se- 
cunda. Cic. bona. Liv, La — défa- 
vorable, Fortuna adversa. Cic. mala. 
Liv. Faveurs de la —, Fortunæ obse- 
quia (orum), n. pl. Curt. Le caprice 
de la —, Fortunæ libido. Sall. Qui 
dépend des caprices de la —, Jn for- 
tunæ temerilate posilus. Cic. L'incon- 
stance de la —, Fortunæz volubilitas, 
Cic. Je m'en remets à la —, Lais- 
soos faire à la —, C'est à ja — de 
décider, Hæc fors viderit. Cic. Avec 
le secours de la —, Fortunä adspi- 
rante. Curt. afflante. Quint. La vie est 
en butte aux coups de ja —, Telis 
fortunæ proposita est vita. Cic. || 
2° Chance, hasard. Fortuna, æ, f. Cic. 
Fors, ortis, f. Cic. Fors fortuna, 
f. Cic. Alea, æ&, f. Liu. Casus, üs, 
m. Cic. : La fortune de la guerre, 
des armes, Fortnna belli. Cæs. Teoter 
—, la —, Fortunam tentare. Cæs. 
erperiri. Cæs. periclitari. Cic. Cher- 
cher —, Occasionem quærère. Liv. 
captare. Cic. Courir la —, Aleam 
adire. Sen. subire. Col. Courir — de 
(= risque de), Voy. risque. La — 
voulut que, Forte evenit ut (suhj.). 
Cie. Casu facium est ut (subj.). Cic. 
{| Loc. adv. De fortune, Par —, Casu. 

ic. Forte. Cie. De honne —, Forte 
fortuna. Plaut. Ter. Cic. Par graude 
—, Forte temere. Ter. Liv. Forte ca- 
suque. Pl.-j. || 3° Qaf. Chance heu- 
reuse, houreux hasard. Secunda (æ) 
fortuna (æ), f. Cic. = Je suis en for- 
tuue, Miki secundæ res sunt. Ter. 
Fortunatus homo sum. Ter. Voy. plus 
bas 60 et cHanNce 1°. || &o Qqf. Chance 
malheurouse, malheureux hasard. Ad- 
versa (æ) fortuna (æ), f. Cic. : Faire 
contre forlune bon cœur, Adversam 
fortunam pulrherrime ferre. Cic. || 
6° Ce qui arrivo ou peut arriver à qqn, 
à qq. ch. Fortuna, æ, f. Cic. Sors, 
ortis, f. Cic. Res, erum, f. pl. Cæs. : 
Courir mème forlune, Éädem fortunä 
uti. Cæs. Tu auras même —, Idem 
tibi eveniet (de eventire, tf, venit, 
ventum, n.). PL.-j, Partager la — de 
qqn, Parem cum aliquo forlunæ con- 
ditiunem subire. Cic. S'allacher à la 
— de qqn, Res alicujus sequi. Virg. 
J'espère que nous aurons celte bonne 
—, Spero fore uf id nobis confingat 
(de contingëre, lingil, ligif, s. sup., 
n.). Cic. J'ai eu la bonne — de (in- 
fin.), celte bonne —, que, Afihi 
contigit ut (sub. Cie. Voy. non- 
nEon. Ta mauvaise — a voulu que tu 
ne le visses oulle part, Perincommode 
accidif, quod eum nusquam vidis{i. 
Cic. La mauvaise — de la république 
a voulu que cel bomme renconträt.., 
Fuit ila reipublicæ fortuna fatalis, 
ut ille nancisc#retur. Cic. Vov. uar- 
Heun. Des forlunes diverses, Fortunæ 
eventus varii, Czs. Guerre qui a eu 
bren des — diverses, Bellum in mullä 
varielate versafum. Cic. Changement 
de fortune, Forfunæ commultalio. 
Cæs. Eprouver, Craiudre un retour 
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de la —, Experiri alteram fortunam. 


Liv. Metu®re alteram sortem. Hor. | 


60 Qqf. Ce qui arrire ou peut arriver 
d'heureux à qqn, à 
bon succès. Secunda 
f. Cic., et abs. Fortuna, æ, f 
Cic. Fortunz, arum, f. pi. 
Cie. : De cect dépend la fortune de la 
Grèce, In 60 positæ sunt fortunz 
Græciæ. Cic. Vanier ma —, 
fortunas meas. Ter. La — jeur a 
manqué, Eïis fortuna defuit. Cæs. 


qq. ch. : bonheur, 
(e) fortuns Le 


LA 
Ter. Cæs. 


dare 


Leur — les abandonnait, À fortun& 


deserebantur. Czs. Désespérer de sa 
—, Desperare suis fortunis. Cæs. || 
7° Qaf. Ce qui arrive ou peut arriver 
de malheureux à qqn : malheur, mau- 
vais succès. Adversa (æ) fortuna (#), 
f. Cic., et abs. Fortuna (æ), f. Cæs. 
Nep. Fatum, i, n. Cæs. : S'apitoyer sur 
la fortune de la Grèce, Grzciz for- 


lunam commiserari. Nep. Se plaindre 


de sa —, Suum fatum queri. Cxs. 
(Camulogène] ent la même — 


périt aussi), Eamdem fortunam tulit. 
Cæs. || 8° État, condition. Fortuna, æ, 
f. Cic. Sors, ortis, [. Hor. Suet. Con- 
ditio, onis, f. Cic. Res, erum, f. pl. 
Cic. = Il a élé l'artisan de sa propre 
fortune, Sibi fortunam ipse fecit. 
Liv. Conteut de sa —, Confentus suis 
rebus. Cic. Avancer, Pousser, Porter 
plus loin sa —, Amplificare for- 
tunam. Cic. Uae — plus baute, Libe- 
ralior fortuna. Cic. || 9° État élevé, 
haute condition. Marima (æ) fortuna 
(æ), f., et abs. Fortuna, æ, F. Cic.= 
Faire fortune, Crescÿre, 0, ts, crevi, 
cretum, n. Cic. InsurgËre, 0, is, sur- 
rexi, surrectum, n. Tac. La — qu'il 
a faite, à laquelle il est parvenu, For- 
{una in quam ascendit (de ascendñre 
o, is, scensum, n.). Vell. Un homme 
de — (— un parvenu), Homo novus. 
Cic. Terræ filius. Cic. Oflicier de — 
(en parl. d'un général), Manipularis 
imperaior. Plin. || Fig. Faire fortune 
(en pari. des ch., = ohteuir du succès, 
réussir) : Ce (mat] fi fortune, oc 
evaluit (de evalescére, 0, is, s. sup. 
0.). Quint. Voy. névassm. || 40° Opu- 
lence, richesses, biens. Fortunæ, arum, 
f. pl. Cic. Facultates, um, f. pl. Cic. 
Divitiæ, arum, f. pl. Cie. Bona. orum, 
n. pl. Cic. Res, ei, f. Cic. Res, erum, 
f. pl. Cic. Res (ei) familiaris (is), f. 
Plaut. Cie. Familiares (ium) copiæ 
(arum), f. pl. Liv. Census, üs, m. 
Cic. Vell. = Les ressources de la for- 
tune, Forfunæ opes (um), f. fr: Cic. 
Les fortunes particulières, Res pri- 
valæ. Cic. Fortune personnelle, Copiæ 
domesticæ. Liv. Contribuer de sa — 
privée, Ex privato conferre. Liv. 
Grande —, Magnæ divutiw. Cic. Ad- 
ministrer ja — de qqn, Rem alicujus 
procurare. Cie. Faire —, Rem facère. 
Ter. Faire ane grande —, Forlunam 
magnam facrre. Liv. Moyen de faire 
—, Acquirendi ratio. Quint. Voy. 
S'RNaicuin. Faire la — de qqn. Ali- 
uem locunletare. Cie. pecunià efferre. 
Sail. Voy. enicmin. Être en posses- 
sion d'une —, Avoir de la —, Esss 
in benis. Cic. Avoir sa — en argent, 
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en terres, In nummis, In prædiis ha- 
b&re (eo, es, bui, Lifum), n. Cic. Avoir 
plus de — que Crassus, Superare 
Crassum divitiis. Cic. Qui a de la —, 
Fortunatus, a, um. Cie. Voy. nRicRe. 
Qui a une — médiocre, AModicus fa- 
cutfatibus. Pl.-j. Tous ceux qui ont 
le moins de —, Tenuissimus quisque 
(masc. sing.). Cie. Avoir eu de la — 
el n'en avoir plus, fabuisse ef nikil 
Aabere. Plaut. Sacrifier sa vie et sa 
—, Prodëre vitam suam el pecuniam. 
Ter. Dissiper sa —, Rem suam con- 
ficére. Cic. Manger sa —, Decoquère, 
0, is, coxi, coctum, n. Cie. Notre — 
est perdue, Re familiari comminuli 
sumus. Cic. Les débris de [ma] —, 
Reliquis bonorum. Plaut. Id quod 
restat de bonis. Plaut. Absence de 
—, C. pPauvneré. Homme sans —, 
Ilomo sine censu. Cic. VOy. PAUVRE. 
Sauver sa —, Fortunas suas obtinëre. 
Cie. Égaliser les furtunes, Pecunias 
æquare. Cic. Suivant l'etat de la for- 
tune, Pro Aubitu pecuniarum. Liv. 
Classer le peuple d'après la —, Des- 
cribëre poyulum censu. Cic. Fixer les 
depenses d'après la —, Sumplus præ- 
Anire ex censibus. Cie. 

FORTUNE, ée, adj. 1° Heureux. 
Foriunatus, &, um. Cic. Beatus. 
Cic. Feliz, gén. icis. Cie. || 2° Qui 
donne le bonheur =: Ére forlunée, 
Beatissimum sæculum. Tac. 

PORTUNÉES (iLus), dans l'océan 
Atlantique. Fortunatz (arum) insubz 
(arum), f. pl. Plin. Fortunatorum 
insulr. Plaut. 

FORUM, s. m. Place de Roms où 
le peuple s’assembtait pour les affaires 
publiques. Forum, 1, n. Cic. : Sur le 
forum, In foro. Cic. En plein —, In 
foro palam. Cic. La foule du —, Fo- 
rensis {urba. Liv. La populace du —, 
Plebecula contionalis. Cic. 

FORURE, s. f. Trou lait au foret 
Foramen, minis, n. Plin 

FOSSE, 8. f. 1° Creux dans la terre. 
(En gén.) Fossa, æ, f. Cic. (Pour re- 
cevoir un arbre) Scrobis, 1s, m. et 
qaf. f. Cato. Varr. Col. Plin. =: Fosse 
à fumier, à porin, Sterquilinium, ti, 
np. Col. Creuser des fosses de trois 
pieds de profondeur, Fod're scrobes 
{rium in altitudinem pedum. Cæs. Voy. 
rossé. || 2° Trou creuse pour prendre 
les animaux. Fouea, æ, f. Cic. || 3° En- 
droit creusé pour y mettre un mort. 
Scrobis, is, m. el qaf. f. Tac. Suet. 
: La fosse commune, Promiscua (æ) 
sepultura (æ), f. Tac. vor: TOME. || 4° 
T. d'anatomie. Cavite : Les fosses na- 
sales, Narium antra (orum), n. pl. Sid. 

FOSSÉ, s. m. Fosse oreusés en long. 
(En gén.) Fossa. &, f. Cic. (Pour faire 
évouler les eanx) Incile, is, n. Cato. 
Dig. Incilis (is) fossa (æ), f. Cato. 
Elz, icis (ordin. au plur.), m. Col. 
Plin. =: Pelit fossé, Fossula, æ, f. 
Cato. Col. Un — pour l'ecoulement 
des eanx, Sulcus (Ÿ aquarius (ü), m. 
Col. Creuser un —, Fossom ducëre 
ou insiituËre. Cæs. fodËre ou facére. 
Liv. Creuser un — autour d'une émi- 
nence, Fossam vwertici circumjiclre. 
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Liv. Entourer des arbres d'un —-, 
Arbores cireumfodFre (io. is, fodi, 
fossum). Plin. Couper des rues par 
des fossés, Præduc”re fossas trans- 
versas viis. Cæs. Voy. courxr 8°. 

FOSSETTE, 3. f. 1° Petit creux 
dans la terre. Fossula, æ, f. Col. || 
2° Petit creux aux joues, au menton. 
Lacuna, æ, f. Varr. Ov. Apul. : Une 
fossette aa meoton, Medio mento la- 
cuna. Apul. 

FOSSILE, adj. Qui se tire de la 
terre. Fossilis, m,f.,e, n. Varr. Plin. 
Fossicius, a, um. Varr. Plin. 

FOSSOYAGE, s. m. Action de fos- 
soyer. Fossura, æ, f. Col. 

FOSSOYER, v. act. Enclore d’un 
fossd. Fossà munire (io, is, ivi et ti, 
ttum), act. Col. 

FOSSOYEUR, 8. m. Celui qui creuse 
les fosses pour les morts. Fossor, ons, 
m. nsc. 

FOU ou FUL, oLLm, adj. 1° Qui 
est on demence, aliené. (Atteint d'une 
maladre menlale) Insanus, a. um. Cic. 
Vesanus. Cic. Mente captus.Cic. (Qui a 
perdu la raison) Demens, gén. entis. 
Cic. Sensibus alienatus, a, um. Liv. 
Mente aliematus. Plin. ou lapsus. Suet. 
(Qui a l'esprit égaré) Amens, gen. 
entis. Cic. Vecors, gén. ordis. Cie. 
Delirus, a, um. Cic. (Frappé de folie 
furieuse) Furiosus. Cic. : Rendre qqo 
fou, Alienare mentem alicujus. Liv. 
Voy. 2°. Deveoir —, Menlen emit- 
tire (o, is, misi, missum). Cic. In 
insantam incidëre (0, is, cidi, S. sup.). 
n. Cic. Alente alienari, pass. Plin. 
Etre —,(En gén., el que la folie soit 
furicuse ou aon) Furêre, 0, is, s. 
parf. ni sap., n. Cic. Up. fRtre atteint 
d'une maladie mentale) fnsanire, 10, 
is, fui et it, itum, n. Cic. || Fig. Fou 
d'épouvante, Lymphatus. Liv. Attoni- 
tus. Liv. Terreur qui rend —, Luyin- 
phaticus pavor. Liv. metus. Sen. Être 
— de douleur, Luctu furëre. Cic. || 
29 Fig. Qui manque de raison, de ju- 
goment (En gén.) Insanus, a, um. 

ic. Male sanus. Cic. (Depourva de 
bon sens) Insipiens, gén. entis. Cic. De- 
sipiens. Cic. Ercors, gén. ordis. Plaut. 
Cic. (Extravagant) Delirus, a, um. 
Cic. Demens, gén entis. Cie. Amens. 
Cic. (Sot) Stultus, a, um. Cic. Fa- 
tuus. Cic. Ineptus. Cic. : Rendre qqn 
fuu, Aliquem insanum facëre. Ter. 
ad insaniam redigère. Ter. La pros- 

érité commence à vous rendre 
ous, Secundis rebus cæpistis insa- 
nire (voy. {0), n. Curf. Rendre qqn 
assez fou pour faire..., Aliquem 
adeo infatuare ut faciat. Cic. Es-tu 
—7 Insanis? Ter. Tu es —, Deliras. 
Ter. l est toul à fait —, Plane fa- 
tuus est. Cic. Je suis folle de causer 
avec vous, Stulta sum, quæ vobiscum 
fabuler. Plaut. Je ne suis pas assez 
fou pour faire, Non sum fam desi- 
piens, uf faciam. Cic. Est-il une 
femme assez folle pour craindre...? 
Quæ estanus fam ercors, quæ exti- 
mescal? Cic. Voy. INSFN3É, s0T. || 
3° En pari. des ch. Contraire à la 
raison. Insanus, a, um. Cic. Stultus. 


{iones. 
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Cic. Ineptus. Cic. : Terreur folle, In. 
sana (repidalio. Liv. Voy. 19, — 
présomplion, Arrogantia sfulta. Cæs, 
desipiens. Cic. Fol orgueil, Stolida 
superbia. Liv. Gaieté folle, Alncritas 
inanis (m. f., €, n.). Cic. — joie, 
Lætitia futilis. Cie. — entreprise, 
Furiosum inceptum. Liv. || 4 Exorti- 
tant, excessif. Insanus, a, um. Cic. 
Plin. =: Constructions folles, Insanz 
subsfructionum moles. Cic. substruc- 
Plin. Dépenses —, Effusi 
sumplus. Cic. Faire de — dépenses 
dans sa campagne de Tusculom, 
In Tusculano insanire (voy. 1°), 0. 
Cic. Acbeler à des prix Los, In- 
mensis preliis emêre. Suet. || Fou rire, 
Risus perpeluus. Juv. Pris d'un — 
rire, In cachinnos effusus(a,um). Suet. 
11 5° Très gai, badin. Hilaris, m. f., «, 
n. Plaut. Cic. : Fou de joie, et abs. 
Fou, Latitiä elatus (a, um.). Cic. Être 
— de joie, Nimio gandio desipère (10, 
is, pui, s.sup.). n. Cic.Convive qui est 
—, Ililanssimus conviua. Plaut. Ho- 
meur fulle, Animus htleris. Cie. Joie 
—, Lælilia gestiens (gén. entis). Cic. 
Voy. 3°. |[ 6° Passionnement epris de. 
: Fou de qggo, de qqa. ch., Alicujus 
peremens gén. anlis). Cic. Alicujus 
rei perstudiosus (a, um). Cic. Être — 
de qqn, Aliquem insane amare. Ter. 
Yoye AIMER. 

07, FOLLE, S. m. f. do Celui, Celle 
qui est en demence ; Fig. Personne qui 
manque de raison Insanus, i, mac. 
Cic. Insana, æ, f. Ter. : Un vieux fou, 
Senex delirans. Ter. Vous me traiter 
de —, Me desipëre dicitis. Cic. 1 fait 
le —, Simulat se fur®re. Cic. Simulat 
vesaniam. Plin. Voy. ro0 (adj.) de 
et 20. || 2° Bouffon, bouffonne. Scurra, 
æ, masc. Cic. Falua, z, féu. Cic. 
{Harpasté], la folle de ma femme, 
Uroris meæ fatua. Cie. Voy. nocrrox 
(subst.). 

POUAILLEN, v. act. Fouotter sou- 
vent. C. ro: sTren. 

FOUDRE, s. 1° Fém. et qqf. maic. 
Fluide electrique qui jaillit des nuees. 
Fulmen, manis, n. Cic. : Lueor 
de la foudre, C. écLain. Bruit de la 
—, C. tonnerre. Émission dela —, 
Fulminatio, onis, (. Sen. Lancer la 
—, Fulmina emitiére. Cic. Fulmi- 
nare, 0. Sen. Jupiler qui lance la —, 
Jupiter fulminans. Mor. Plin. Lancer 
la — dans la mer, Fulmen in mare 
jacëre. Cic. Coup de —, Fulmini 
ictus (fis), m. Cic. Frapper qqn de la 
—, ÂAliquem fulmine percutére. Cic. 
Frapyré de la —, Fulmine iclus (e, 
um). Cic. percustus ou Cactus. Plin. 
Vi fulminis ictus. Cic. E czlo iclus 
Cic. De cælo tactus. Varr. Purifer par 
des expialions les lieux où la — 
est tombée, Piare obstita. Cie. Liew 
dévastés par la —, Deformala fu 
minibus loca. Liv. Être brûle, con 
sumé, dévoré par la —, lctu ful 
minis deflagrare, n. Cic. concremari 
pass. Liv. Atlirer la —, Fulmina el 
cére. Plin. Rapide comme la —, Voy 
écLain 3°. || Fig. [Les sangliers] por 
ter: la foudre dans leurs défenses 
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—= frappent avec fureur), Fulmen 
abent in dentibus. Ov. || 2° Fig. Mal- 
hour imprevu. Fulmen, minis, n. Cic. 
: Braver la foudre, Se fuiminibus 
obvium ferre. Cic. Mépriser les fou- 
dres de la fortune, Fortunæ ful- 
mina contemnre. Cic. Deux coups de 
foudre vnt frappé ma maison, Duo 
futmina domum meam perculerunt. 
Liv. [Cette] lettre a été comme un 
coup de — pour les amis, Tui 
amici vehementer lLitieris perculsi 
{sunt). Cic. |] 3° Colèro, vengeance. 
Fuimen, minis, n. Liv. : Menacer qqn 
des foudres du diclateur, Dictato- 
rium fulmen in aliquem infenlare. 
Liv. || 4° Traits éclatants d'éloquenco. 
Fulmen, minis, n. Cic. =: Les foudres 
du style, Fulmina verborum. Cic. 
Les — de Démosthène n'auraient pas 
aue wibralion si puissante, Demos- 
thenis non (am vibrarent fulmina. Cic. 
Farre éclater ces — de l'éloquence, 
Effund”re illam eloquentiæ procellam 
(= tempête). Quint. | 5° Masc. Per- 
sonnage redoutable. Fulmen, minis, n. 
Lucr. Virg. : Ua fuudre de guerre, 
Belli fulnen. Lucr. || 6° Masc. Rcure- 
sentalion de la foudre. Fulmen, munis, 
». [or. 

POUDNOIEMENT, s. m. Action de 
foudroyer. S'expr. ea tourn. par un 
v. Voyÿ. FOUDROYER. 

FOUDROYANT, part. prés. de 
pounnoyen, Voy. ce v. || Adj. rou- 
WAOYANT, ANTS. 49 Qui foudroie. Ful- 
minans, géo. anlis. or. Plin. || 20 Fig. 
Qui frappe rapidement comme la foudre. 
Fulmineus, a, um. Virg. Ov. : Epte 
foudroyanle, Fulmineus ensis. Virg. 
Coup foudroyant, Voy. rouvre 2°. || 
80 Plein de colère, C. enrLauué 20. 
à 6° Qui frappe de stupeur. Stupendus, 
a, um. V.-Mar. Voy. TERNIBLE. 

FOUPNOYER, Y. act. 19 Frapper 
de la foudre. Fulmine percutère (io. is, 
cussi, cussum), act. Cic. 2: Foudroyer 
la mer, Fulmen in mare jacïre (io, 
is, jeci, jactum), act. Cic. Foudrové, 
Voy. rounag 1°. || 2° Batire, abattre. 
Voy. BATTRE 40, ADATTRE {9 el 20. || 
80 Atterrer, confondre. C. conronpnx 
6°, ATTERNER 1°. 

POURT, S. m. 1° Cordelette ou 
Lanière attachés à un bâton (pour 
frapper les animaux). Flagellum, 1, n 
Cie. : Slimuler un jeune taureau avec 
le fouet, d'uo coup de —, Admonëre 
juvencum flagello. Col. Voy. rorETTEn. 
LR Instrument de supplics. (Composé 

e plusieurs chatnes garaies de bunles 
de métal) Flagrum,i, no. Liv. (Fait 
de deux ou trois cordeleites) Fla- 
gellum, n. Cic. (D'une seule lauière) 
Scutica, æ, f. Hor. Juu. (D'une tresse 
de laotcres) Lora, lororum, n. pl. Cic. 
2 Le snpplice du fouet, Castigatio fla- 
gellorum. Dig. Des coups de fouets, 
Flagellorum ictus (m. pl.). Sen. 
Verbera, um, 0. pl. Cie. l'oursnivre 
qqn à coups de fouet, Aliquem ver- 
beribus insectari, dép. Tac. Frapper 
qqn à coups de —, Aliquem cædère 
loris. Cie. flagellis. Hor. flagro. Liv. 
Voy. rousrren 2°. Frappé à coups 
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de —, À qui on donne des coups de 
— (= fouetlé), Recevoir des coups 
de — (= tire fonelté), Voy. rouxr- 
TER 20, {| 3° Chälimont des enfants. 
Verbera, um, n. pl. Sen. : Corriger ses 
enfants avec le fouet, Admonère li- 
beros verberibus. Sen. Recevoir le — 
(= être fouelte), Voy. rourTrrr 3. 
FOURTTENR, v. act, 4° Stimuler 
un animal aveo le fouet. Voy. rouer 1e. 
IL 2° Battre une pers. avec un fouet, 
aveo des vergos. (lu gén.) Verberare, 
act. Cic. Verberibus cædYre (o, is, 
cecidi, cum), act. Cic. (Plus exact.) 
Cædére fagellis. Sen. flagro. Cato. 
loris. Cie. virgis. Cie. Virgis conci- 
dëre (0, is, ci, cisum), act. Cic. Fla- 
gellare, act. Suet. : Fouetté, Cæsus 
verberibus. Cic. Être —, Verlerari, 
pass. Cic. Vapulare, n. Plaut. Ter. 
tre — jusqu'à ce que mort s'en 
suive, Cædi verberibus usque ad necem. 
Ter. flagellis ad morlem. Hor. virgis 
ad necem. Cic. [| 3° Corriger un enfant 
aveo des verges. Verberibus admonère 
(er, es, nui, nifum), act. Sen. = Etre 
fouetté, Vapulare, n. Quint. || 4° (Eu 
parl. de la pluie, de la grêle, etc.) 
Frapper violemment. Verberare, acl. 
Hor. Plin. = Être foueité par le vent 
et la plu, Vento et imbre pulsari, 
pass. irge | Bo Agiter, remuer forte- 
ment (pr. el fig.).Voy. aorrER. 10 el 20. 
Fougrren, v. n. Être pousse forte- 
ment : La grêle fouette, Grandines 
ruunt (de ruëre, o, ui, u{um, uilurus, 
n.). Plin. Une pluie de fer —, Fer- 
reus imber ingruit (de ingruëre, 0, 5. 
parte ni sup., n.). Virg. Les vents 
oueltent, Venti ingruunt. Plin. 
FOURTTEURN, 3. m. Celui qui 
fouotte. Virgator, oris, m. Plaut. 
FOUGÈRE, 5. f. Sorte de plante. 
Filiz, icis, f. Plin. 
FOUGERFS, v. de France (Ille-et- 
Vilaioe). * Filiceriæ et Fulgeriz, arum, 


. pl. . 

FOUGUE. s. f. 1° Mouvement im- 
petueux; impetuosité, ardeur. Impetus, 
üs, m. Cic. Fervor, oris, masc. Cic. 
Ardor, oris, masc. Cic. : La fougne 
insensée de la multitude, Insanus 
impetus vulgi. Cic. Le — de la jeu- 
nesse, Fervor ælafis. Cic. Montrer la 
— d'un jeune homme, Juveniliter 
exsuliare, n. Cic. Ilomme plein de —, 
Vir fervidi animi. Liv. [Son] âme a 
trop de —, Animus est ferventior (de 
fervens). Cic. Dompier la —, Impetum 
coercère. Cic. frangére. Cic. || 2° En- 
thousiasme, feu, vorve. Jmpelus, üs, m. 
Cic. Incitutio, onis, f. Cie. Spiritus, 
üs, m. Cic. Calor, oris, masc. Quint. 
: La fongue de l'orateur s'apaise, 
s'éteint, Subsidit impetus dicendi. 
Quint. Exstinguitur oratoris flamma 
(æ), f. Cic. Qui a de la —, Concitatus, 
a, um. Quint. Voy. rsu 20°, cua- 
LEUR 3°. 

FOUGUEUX. evuss, s4j. Ardent, 
impotueux. Vehemens, gên. entis. Cic. 
Ardens. Cic. Fervens. Cic. Fervidus, 


a, un. Cic. Liv. Krsultans, gén. antis. 
Cic. Feroz, gén. ocis. Sail. Cic. : Na- 
ture fougueuse, Fervens nafura. Col. 


Percer pour chercher 
dép. (acc.). Col. Tac. o,is 
fodi, fossum, acl. Plin. Scrutari, dé . 
(acc.). Cic. = Fouiller les marais, \ 
sol avec des javelots, Mimari 
ludes. Col. humum pilis. Tac. — les 
Alpes avec des dards, Scrutari Alpes 
spiculis. Cic. — les maisons, Domos 
effodtre. Cæs. || 2° Visiter attentive- 
ment. (En gén.) Scrutari, dép. (acc.). 
Cic. Erplorare, acl. 
çanl) Rimari, dép. Varr. Virg. (Eu 
Secouant) Ercutére, io 
cussum, act. Cic. =: Fouiller avec soin 
des coffrets, Perscrutari arculas. Cic. 
Après avoir fouillé les matelas et les 
couvertures (en les lâtant et en les 
secouant), Culcitis et stragulis præ- 
tentalis el ercussis. 
qqn (En géo.) Aliquem scrutari. 
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Caractère fougueux, Præproperum 1n- 
genium. Liv. Fervidus animus. Liv. 
Tu es d'an caractère trop véhément 
el trop —, Nimium es uehemens fe- 
rorque naturd. Cic. Cheval —, Equus 
animosus. Ov. Éloquence fouguense, 
Fervidum genus dicendi. Cic. Oratear 
fougueux, Ardens orator. Cic. 


POUILLE, s. {. Action de fouiller la 


terre. Fossio, onis, f. Cic. Fossura, æ, 
f. Col. Suet. = Faire une fouille, des 
fouilles, C. rouiLuer (neut.) 1°. 


POUILLER,. v. act. 1° Creuser, 
ga ch. Rimari, 
uffodéëre, 


15, 


Cæs. (En per- 


is, cussi, 


Suet. Fouiller 


ic. (En seconant ses vêlements) 


Aliquem erculëre. Cic. Alicujus gre- 
mium erculère. Petr. (En tâlaot ses 
vétements) Alicujus sinum 
tare. Suet. — du regard l'éteodue du 
ciel, Czli plagas oculis rimari. Varr. 
ap. Non. || 3° Fig. Consulter, examiner 
minutieusement. Scrutari, dép. (acc.). 
Cic. Ercutëére (voy. 2e), act. Cic. = 
Fouiller les documents secrets, Re- 
conditas lifferas scrutari. Cie. — un 
volume de lettres, Volumen episto- 
larum evoluëre (o, is, volui, volutum). 
Cic. — la conscience de chacuo, 


præten- 


toutes les consciences, Unumquem- 


que exculëre. Cic. 


Fourzcen, v. n. 1° Creuser 


ur 
chercher qq. ch. Fodfre, io, is, foi 
fossum, n. Plaut. Cic. : Il fouille el 


trouve de l'or, Fodif, invenif aurum. 
Cic. Fouiller dans les marais, daos 
les maisons, Voy. POUILLER, acl. 1°. 
| 2° Chercher avec soin. Scrulari, dép. 
Lee) Cic. = Fouller dans les trous, 
Foramina scrutari. Petr. — daus des 
coffrets, des couvertures, daas les 
vétements de go. Voy. PFOUILLFR 
(act.) 20. | 3° Fig. Faire un examen 
attentif. Serutari, dép. (acc.). Cic. = 
Fouiller dans les auteurs suraunés, 
dans les cœurs, Scrutari auclures 
exolelos. Quint. animos. Tac. — dans 
la vie et les mœurs de qqn, Fa vilam 
et mores alicujus inquir#re (0, is, qui- 
stui el sui, situm), n. Liv. — dans la 
vie de Sylla, Sullæ vitam torquère (eo, 
es, torsi, tortum). Cic. Voy. rouiLces 
(act.\. 30. . 

FOUINE, 5. f. 1° Sorte d'animal. 
Mustela, æ, f. Plaut. || 2° Trident. 
Voy. ce &. 

FOUIR, v. act. C. CREUSFA. 
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FOULAGE, s. m. 1° Actlon de 
fouler (le drap). Politio, onis, f[. Fest. 
[2 Action d'éoraser aveo les pieds. 

ulcatio, onis, f. C.-TA, 

FOULS, 8. f. 1° Presse, mullitude de 
porsonnss qui s'entre-poussent. Turba, 
æ, f. Cie. Frequentia, f. Cic. Convur- 
sus, &s, om. Plaut. Nep. Conventus, üs, 
m. Cic. Celebritas, alis, f. Cic. Mul- 
{ifudo, dinis, f.Cic. : Uve fouletrès 
nombreuse, Maxima frequeniia ou 
multitudo ou celebrilas. Éic. Une si 

rande —, Tania frequeniia. Cic. 

anius populus. Cic. Dans les ranss 
pressés de la —, {n confertä mulli- 
ludine. Suet. Sanglota qui éclatent 
dans la —, Orius a turba fleius. Liv. 
Du milleu de cette Labiénus] 
s'avance, Rz où frequenfiä prodil. 
Cæs. !l y a — près de l'autel, Turba 
est apnd aram. Plaut, La — sc ré- 
pand daus les rues, Concursus fit per 
vias. Plaut. La — Se portait vers cel 
endroit, £o mullitudo agebatur. Liv. 
De Lous les points de la ville la — 
se rend au [forum, Concursus fit in 
forum ex folä urbe. Liv. La — se 
pressait chez Afranins, Magni con- 
cursus ad Afranium fiebant. Czs. 
Une — semblable me fil cortège 
jusqu'au Capilole, Sinilis frequen- 
tia me usque ad Capitolium cele- 
bravif. Cie. Le marché qui allire le 
plus la —, Forum rerum venalium 
mazime celebratum. Salt, Sur une 
place où la — est (toujours) très 
grande, In foro celeberrimo (de ce- 
eber, bris, bre;. Cic. lPlaider de- 
vant unè — nombreuse (d'anditeurs), 
Marimä coronä causam dicëre. Cic. 
Grande — (de speclaleurs) au Lhéà- 
tre, Theatri frequens consessus (üs), 
m. Cic. Théâtre où il y a —, Thea- 
(rum frequens (gén. enlis). Cic. Je 
bais la —, «di celebritatem. Cic. 
Vivre au milieu de la —, In celebri- 
fate vivêére. Cic. versari. Nep. || 2° 
Grand nombre. Bfullitudo, dinis, et 
souv. Magna (æ) multitudo (dinis), f. 
Cic. Frequentia (æ),f. Cie. Copia, et pl. 
souv. Afagna copia, f. Cic. Magnus (i) 
numerus (à), m. Cic. Muyna us (gén. 
vis et dal. vi peu usités, acc. vin, 
abl. vi), f. Cic. {1 se tourae souv. par 
un adj. comme, Multi, æ,a (= nom- 
breux). Cic. Plurimi (— très nom- 
breux). Cie. Sexcenti (= six cents). 
Cic. : Une foule d'hommes, Hominum 
mullitudo. Cic. Bfulti homines. Cie. 
Une — #i grande d'hommes coura- 
geux, Vüirorum forlium copia tanta. 
Cic. Escorlé d'une — de jeunes gens, 
de patriciens, Slipatus juventutis 
choro (de chorus, m.). Cic. patrici- 
orum agmine (de agmen, n. = lroupe 
en marche). Liv. Une — de citoyens, 
Frequentia civium. Cic. Cives fre- 
grentes. Cic. Sercenti cives. Cic. 
Citoyens jetés en — dens les car- 
rières, Cîves gregalim conjecti in 
lantumias. Cic. On émigra en — À 
Rome, Romam frequenter migratum 
(est). Liv. Les décurions se rendent 
ea — auprès de Varus, Decuriunes 
ad Varum frequenies conveniunt, Czs. 
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Les geos du peuple se portaient ea 
— vers la trirème, Ad triremcm 
vulgus confluebat (de confluère, o, is, 
fluri, s. sup., e. Nep. Accourir en 
— à Athènes, Atñenas confluëre. Cic. 
On accourt en — de la campagne, 
Concursus fiunt ex agris. Cic. || Citer 
ue foule de choses, Plurima pro- 
ferre. PL.-j. Élaguer une — consi- 
rable de choses, Perjuam mulla re- 
cidère. Quint. Elles servent à une 
— d'usages, fille sunf usus earum. 
Plin || 3° Le vulgairo, le commun des 
hommes. Vulgus, i, m. Cic. Grex, 
egis, m. Cic. Turba, æ, f. Cic. Mul- 
fitudo, dinis, f. Cic. : La foulc igno- 
rate, Insipientium vulgus. Cic. Im- 
perila mulfitudo. Cic. La — des avo- 
cals, Vulgus patronorum. Cie. Un 
homme de la —, Unus e muliis ou 
de multis. Cie. Être confondu dans la 
—, {n grege annumerari. Cic. Nume- 
rari in multis. Cic. Ma recommanda- 
tion n'est pas confondue dans la —, 
Mea commendaiio non vulgaris est. 
Cie. Se tirer de la — des avocats, 
Se eripére e turbä patronorum. Cie. 
S'isoler de ta —, À furba se separare. 
Sen. Se soumettre au jugement de fe 
—, Subire judieium multitudinis. Cic. 
L'opinioa de la —, Opinio vulgaris. 
Cic. Larmes qui louchent la —, La- 
crimæ populares. Cic. || 6° Action de 
fouler (dos draps, etc.). C. ro0LAGEr 10. 
11 5° Atelier où l'on foule. C. rouLERIE. 

FOULER, v. acl. 1° Prosser avec 
les pieds, marcher sur. Calcare, acl. 
Varr.Conculcare,acl. Cato. Proculca- 
re, act. Col. Prolerëre, o, is, {rivi, (ri- 
tum, acl. Cæs, Conterëre, acl. Cic. = 
Fouler une étoffe (en parl. d’un fou- 
lon), Voy. 4°. — le cuir, Corium subi- 
gêre (0, is, egi, actum). Cato. — le rai- 
sin, Uvam calcare. Cato. Varr. procul- 
care. Col. premëre (0, ts, press, pres- 
sum). Plin. Le sol est faule saus les 
pas de qqn, Solum proculealur ingressu 
ahcujus. Col. Sol qui n'a pas élé —, 
Solum vestigio inviolatum. Col. Fouler 
le forum, Forum premwre. Cic. — con- 
tinuellement le sol du forum, Forum 
conterëre (= l'user de ses pieds). Cic. 
— qqn sous les pieds, Aliquem pro- 
culeare. Tac. || 2° Fig. Traiter avec 
mepris, Conculcare, acl. Cic. Calcare, 
act. Liv. Proterëre (voy. Le), act. Cic. 
Obtertre, act. Cie. : Fouler aux pieds 
les droits du peuple, les lois divines 
el humaines, la république, les dé- 
fenses faites par César, Obtérere jura 
populi. Liv. Jura divina atque hu- 
mana perverifre (0, is, verli, versum). 
Cic. In rempublicam insullare, n. Cic. 
Czsaris interdicta respuëre (0, is, ui, 
s. sup.). Cic. Notre liberté, La justice 
est foulée aax pieds, Libertas nosira 
obteritur ou calcalur. Liv. Justilia 
jacet (de jacére, eo, cui, cifurnus, n.). 
Cic. Fouier aux pieds ses intérêts, 
Calcare utilifates. Sen. || 3° Tasser. 
Calcare, acl. Varr. Inculcare, act. 
Col. Stipare, acl. Gic. Opprimére, 0, 
is, pressi, pressum, act. Cato. Pre- 
mire, act. Ov. =: On foule le terrain, 
Solum imprimitur. Col. Fouler avec 


FOURB 


le pied le terre autour d'une bouture, 
Taleam pede opprimére, Calo. — da 
charbon, Spisse calcare carbones. Plia. 
— la bourre daos un matelas, In cul- 
cifam fomentum calcare. Varr, — 08 
lit (= L êlre couché), Torum (et 
mieux Lectum) premëre. Ov. || 6e 
Mettre en presse (uns étoffe). (En 
gén.) Premêëre (voy. 19), acl. Sen. 
(Feutrer) Cogère, 0, is, egi, actum, 
act. Plin. (Luslrer) Polire, io, ts, ivi 
el ti, tlum, acl. Plin. Ulp. {] 6e Fig. 
Écraser, opprimer par des exactions 
Conculcare, act, Cic. Opprimëre (voy. 
30), act. Sall. Atterêre !voy. 49. act 
Tac. : Fouler la malheureuse Illie, 
Miseram [laliïam conculcare. Cic. Vos. 
ÉCnASER 39, || 6° Blessor par une forte 
pression (une bôte de somme). Conte- 
rêre (voy. 19), act. Lucr. || 7° Donner 
une entorse à = Se fouler le taioo, 
Talum intorquêre (eo, es, {orsi, tor- 
tum). Cæs. Se — les épaules (en parL 
d'un bœuf), Armos convellére (0, is, 
velli, vulsum). Col. 

FOULERIE, s. f. Atolier de foulon. 
Fullonis oficina (æ), f. Plin. Fullo- 
nica, æ, f. Ulp. 

FOULON, s. m. Artisan qui fouie 
les etoffes de laine. Fullo, onis, m 
Plin. =: De foulon, Fullenicus, a, um. 
Cato. Plin. Fullonius. Sen. 

FOULQUE, 5. f. Sorte d'oiseau. Fy- 
lica, 2,1 Cic. Fulir, icis, (. Cic. 

FOULI.URE, s. f. Blessure d'une par 
tlo foulce. Lurafum (ÿ) membrum (1), n. 
Plin. Luxala, orum,n. pl. Cels. Plin. 

FOUR, 8. m. Construction dis 
posée pour Cuire, pour fondre, pour 
secher, eto. (Paur le pain) Furnus, i, 
m. flor. Plin. (Portatif, el ordin. pour 
le pain) Clibanus, m. Plin. (Pour la 
polerie, la chaux, les mélaux) Fornar, 
acis, f. Cic. (Pour fondre les mé- 
taux) Caminus, 1, m. Plin.: Petil four 
(à fondre les mélaux:, Fornacula, z, 

. Juv. — à chaux, Fo waz (acis) cal 
caria (æz), f. Cato. Plin. — à fondre 
le bronze, Fornar æraria, f. Plin. 
Chaufer le — (à patenie), Fornacem 
incendère. Col. Mettre une tourtière 
au —, Ollam in clibanum on in fur- 
num conjicère. Plin. Rôtir an — (à 
paia), In furno forrère, act. Plin. 
Pain cuit au —, Panis furnaceus. Plin. 

FOURDE, s. fem. C. rounsente. 

Founue, adj. Qui trompe par des 
ruses odieuses, Failar, gén. acis. Cic. 
Versutnus, a, um. Cic. Fraudulentus, 
Cic. Dolosus. Cic. Astutus. Cie. || S. 
mn. Un fourbe, Veterator, oris, m. Cie, 

FOURRBER, v. act. C. TROMPER. 

PFOURBERIE, 8. f. Disposition à 
tromper; tromperie odieuse. Fallacra, 
æ. f. Cic. Versutia, f. Liv. Fraus, 
audis, f. Cic. Dolus, i, m. Cic. Astu- 
tia, æ, f. Cic. : Trouver soa maitre 
en fourberie, Perfidiä pervinci, pass. 
Plautf. Avec —, Versute. Cic. Frau- 
dulenter. Cato. Col. Dolose. Plaut. Cic. 

POURBIR, v. act Nottoyer (un 
métal) = Fourbir des armes, Ârms 
tergère (eo, es, fersi, tersum). Liv. 

FOURBISSEUR, s. m. 4° Celui qui 
fourbit. C. roLisssun. || 4° Celui qui 
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monte desépées.Gladiarius, ii,‘m. Insc. 

FOURNBISSURE, s. f. C. POLISSAGE. 

FOURDU, UF, adj. Qui a perdu l'u- 
sage de ses jambes. Dcbilis, m. f., e,n. 
Liv..etpl.exact.Orthocolus, a,um. Veg. 

FOURCIIE, 5. f. 1° Long manche 
termine par deux ou trois branches. 
(4 2 branches) Furca, æ,f. Virg. Liv. 
Ptin. Petr. (À 3 branches ou plus) 
Fuscina, f. Cic. Suel. Juv. = Pelite 
fourche, Furcilla, æ, f. Varr. Cic. 
Chasser à coups de —, Furcill& exiru- 
dère, act. Cic. ejicére, act. Cat. Sou- 
tenir la vigne avec des fourches, 
Furcas vitibus subdèëre. Plin. || 2° Ins- 
trument de supplice : Fourche patibu- 
laire, Furca,æ,f. Suet. Patibulum, i, 0. 
Plaut. Tac. |] 3° Bifurcation. Voy. ce m. 

FOURCUEN, v. n. C. Se vtrun- 
QUER. 

FOURCUBTTE, s. f. Petite fourche. 
(Pour découper. pour manger) Fus- 
cinula, &, f. Vulg. (Pour retirer la 
viaode de la marunile) Creagra, æ,f. 
Capel. [arpago, gonis, m. Schol. 

FOURCIHON, 5. m. 40 C. DENT 20. 
U 3° C. BirncaTION. 

FOURCNU, 0E, edj. Qui fait la 
fourche. Furcillatus, a, um. Varr. 
Bifurcus. Ov. Liv. Furcosus. Apul. = 
Le sabot fourchu (des fissipèdes), 
Fissa ungula. Lucr. 

4. FOURGON, s. m. Sorte de char- 
rotte. Carrus, i, m. Cæs. 

2. FOURGON, 5. m. Pelle à feu. 
Rutabulum, i, n. Cato. Suet. 

FOURMME, 5. f. Sorte d'insecte. For- 
mica, 2, f. Cic. Plin. : Petite fourmi, 
Formicula, æ,f. Apul. Un pas de — (= 
une marche lente), Formicinus gra- 
dus. Plaut. Rempli de fourmis, For- 
micosus, a, um. Plin. 

FOURMILIÈRE, 8. f. 1° Hahite- 
tion des fourmis. Formicarum caverna 
(æ},f. Plin. |] 20 Fig. Foulo. Vay. ce m. 

FOUNMI-LION, Sorte d'insecte. 
*Myrmecophaga, æ, f. (Linn.). 

FOURMILLEMENT, 8. mm. Picole- 
mont. Formicatio, ouis, f. Plin. : Oo 
sent on fonrmillement à la peau, 
Cutis formicat, n. Plin. 

FOURMILLER, v. n. 1° Abonder. 
Scatère, eo, es, s. parf. ni sup.,n. Cie. 
Plin. Redundare, n. Cic. Afflugre, o, 
is, fun, furum, n. Cic.= Le Nil four- 
mille de poissons, Nilus scatef jris- 
eus (à l'abl.). Bfela. Fourmiller 
d'hommes, flominum mullitudine re- 
dundare. Cic. Hominibus affluÿre. Cic. 
Port qui fourmille de navires, Portus 
lenissimus navium. Cic. Les lapins 
ourmillent en Espagne, Cuniculi in 
Bispaniä scatent. llin. Les délateurs 
qui — aujourd'hui, Indices, quorum 
hodie copia redundat. Cic. || 2° Éprou- 
ver des picotements. Formicare, a. parf. 
ai sup., n. Plin. 

FOURNAISE, s, f. Grand four. For- 
aar,acis, f. Cic. Caminus, 1, m. Virg. 

FOURNEAU, 8. m. Construction 
propre à faire du feu pour cuire les ail- 
ments, chauffor de l'eau, etc. (Pour la 
Cuisine, en gén.) Furuus, t, m. Plin. 
(Pelil fourneau portatif) Foculus, à, 
w. Plauf. Juv. (Pour l'industrie) For- 
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naz, acis, f. Cic. : Fouroeau de bain, 
Batnearum fornacula (x), f. Fronto. 
Fornar balinei. Dig. Haut — (poor 
fundre le minerai), Furnus, i,m. Vitr. 

FOUNNÉE, 8. f. Quantité de pain 

cuite à la fois dans Un four. * Panes 
uicunque simul in furno coquuntur 
{ou cocli suni, elc.). 

FOURNI, IE, part. passé de Fo0n- 
Nin, Voy. ce v. |} Adj. 1° Pourvu de. 
Instructus où Ornatus, a, um (de qq. 
ch., re). Cic. : Troupes fuurnies de 
tout, biea —, Copiæ omnibus rebus 
instruclæ ou ornals. Cic. Maison 
mieux fournie, Domus omnibus rebus 
tastruclior ou apparalior. Cic. Na- 
vires très abondamment fournis de 
tous teurs agrès, Naves omni genere 
armorum ornalissimæ. Cic. Être fourni 
de loutes choses, Être bien —, Om- 
nibus rebus circumflu®re (0, is, fluri, 
s. sup.), n. Cic. || 2° Qui a de l'am- 
pleur. Copiosus, a, um. Cic. Amplus. 
Cie. Magnus. Cie. Voy. aupue 2. || 
3° Épais, touffu. Densus, a, un. Cæs. 
Cic. Condensus. Liv. Plin. Spissus. 
Col. Vay. £paig 4e. 

FOURNIER, 5. m. Celui qui tiont 
un four public. Furnarius, ti, m. Ulp. 

FOURXIL, s. m. Le lieu où l'on fait 
fe pain. Pistrinum, i, n. Cic. 

FOURNNIR, v. act. 1° FroUnANIn À. 
Donner, procurer. Dare, 0, as, dedi, 
datum, act. Cic. Præstare, 0, as, stiti, 
slilum et statum, act. Liv. Præbère, 
eo, es, bui, bilum, acl. Cic. Tribuëre, 
o, is, ui, utuin, act. Cic. Suppeditare, 
act. Cæs. Cic. Liu. Minisirare, act. 
Varr. Quint. Afferre, fero, fers, at- 
tuli, allatum, act. Cie. : Fournir à 

qn du blé, des aliments, de l'argent, 
Spreditare alicui frumentum. Cæs. 
cibos. Cic. pecunias. Cie. — à qqn du 
ain, des navires, des chevaux, Prz- 
ere alicui panem. Nep. naves, equos. 
Liv. — mille soldats, Præstare mille 
mililes. Liv. — des secours à nos 
ennemis. Hosfibus nostris aurilia 
subministrare. Cæs. — qq. ch. à titre 
de tribul, Præstare ahiquid in tri- 
butum. Pliu. — une somme pour 
honorer qqn, Pecuniam ad honorem 
alicujus conferre (fero, fers, luli, col- 
lafum). Cic. Chaque censeur fut chargé 
de — 300 deniers, Singulis censo- 
ribus denarii irecenti imperati sunt. 
Cic. Les Sources fournissent l'eau 4 
nos viviers, Lymplie piscinis nostris 
aquam minisfrant. Varr. [Celte] mine 
fournit de l'argent # Annibal, Pu- 
{eus argentum Hannibali subminis- 
travit. Plin. Plus un animal est gros, 
plus il — une nourriture substan- 
lielle, Quo majus quodque animal, 
eo robusitor ex eo cibus est. Cels. 
L'oie — de la plume, Anser præstal 
ex se plumam. Varr. Les saules four- 
naissent des liens, Salices vincula 
pariunt (de parëre, io, peperi, partum, 
parilurus.) Plin. || Fig. Fournir une 
occasion, Occasionem dare. Nep. præ- 
bère. Suet. — à qqn les occasions 
qu'il cherchait, Alicui quærenti occa- 
siones subministrare. Tac. — un motif 
de rompre la trève, Præbëre causam 
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tollendi indutias. Liv. Le désastre de 
la république m'a fourni le motif 
de développer la philosophie, Mik 
causam erplicandæ philosophis casus 
civitatis attulit, Cic. Arcbias nous 
fournil de quoi reposer noire esprit, 
Archias suppeditaf nohis ubi anrnus 
reficiatur. Cie. Licnx qui fournissent 
des arguments, Loci e quibus argu- 
menta promuulur (de promi, or, ëris, 
promplus sum, pass.). Cic. |] 2° roua- 
Nin LB. Pourvoir, approvisionner. /n- 
struËre, 0, is, struxzi, s{ruclum ou 
Ornare, act. (de qq. ch. re). Cic. : 
Fournir des troupes de toules choses, 
Omnibus rebus copias insiruëre. Cic. 
— les décemvirs d'apparileurs, de 
serrélaires, de matériel, Ornare de- 
cemviros appariloribus, scribis, supel- 
lectili. Cic, — qqn de vélemeuts, 
d'argent, de serviteurs, Exornare ali- 
quen veste, nummts, familiä. Ph. — 
e blé les ennemis, flostes frumento 
juvare (0, as, juvi, jufuin, juvaturus). 
Cæs. || Fournir une maison de meu- 
bles, Domum instruëre. Cic. — son 
domicile de tous les objets néces- 
saires, Domicilium omnibus rebus or- 
nare. Cic. || 3° Produire, sxposer, éta- 
blir. ÆExhibère, eo, es, bui, bitum, 
act. Cic. Dig. Exponére, 0, is, posur, 
posilum, act. Cic. : Fournir ses 
comptes, Raliones exhibëre. Plin. — 
des comples faux, Rationes falsus 
inferre (fero, fers, tuli, illatum). Cic. 
C'est à lui de — la preuve, Ei pro- 
batio incumbit (de incumbêre, 0, cubui, 
cubitrom, n.). Dig. — caution, Cautio- 
nem exponère. P.-jct. || 4° Parcourir 
entièroment. Confic#re, io, is, feci, fec- 
tum, acl. Cic. : Fournir une longue 
carrière, Conficfre magnum cursum. 
Cic. magnum spalium. Cæzs. — sa 
course (eur mer) par ua vent très 
favorable, Secundissimo vento cursum 
tenère (eo. es, nui, lenfum). Cic. On 
fournit une course de 700 milles en 
2 Jours, Septingenta millia passuum 
biduo sunt decursa (pass. de decur- 
rére, 0, is, curri el cucurri). Cic. || 
Fig. Je ne voudrais pas, après avoir 
fourni la course entière, être rap- 
pelé.…, Nolim, quasi decurso spalio, 
revocari. Cic. À yanl très vaillamment 
— sa carrière militaire, Forlissime 
miliig sfipendia emeritus (de eme- 
reri, cor, ëris, dép.). V.-Mar. || 
6o Anc. Parfaire (une somme). Voy. 
PARFAIRE. 

Founmir, v. n. 4° Subvenir, contri- 
buer, Suficére, io, ts, feci, fectum, 0. 
(dat.). Liv. Plin. Suppeditare, n. et 
act. Cic. = Fournir à la subsistance, 
Suffictre victibus. Plin. — à l'équipe- 
ment d'une flolle, Erogare pecuniam 
in classem. Cic. — aux dépenses de 
qqn, Suppeditare alicus. Cic. Suffictre 
sumplibus alicujus. Suet, Voy. suBvs- 
win. || 2° Qaf. Suffire à. Voy. sorrinz 

Se rounnin, v. réf. C. S'arrnovt- 
SIONNER. 

FOURNISSEUR, s. m. Celui qui 
entreprend de fournir qq. marchandise. 
Præbitor, oris, m. Cie. Subminis- 
trator, m. Sen. 
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FOURNITURE, 3. f. {° Action de 
fournir ; choses fournies. (Action) Sup- 


editatio, onis, f. Cie. Præbitio. f. Just. 


e lourne sonv. par un v. (Chuses) 
pl. Col. Suet. : 


Præbita, orum, n. 
Fournituresannuelles, Præbafa annua. 
Suet. Il lui avait donné une ville 
ur la fournilure de son pain, Ur- 
em ei donarat, quæ panem præbéret. 
Nep. Voy. rounnin 1°. Adjuger les 
fournitures de vélements pour l'ar- 
mée, Vestimenta exercitui præbenda 
locare. Liv. Entreprendre les — de 
blé el toutes les autres, Frumentum 
et cetera præbenda conducïre. Liv. || 
2e Herbos employcos commo assaison- 
nement. Condinenta (orum) viridia 
(ium), 0. pl. Col. 

FOURRNAGE, s. m. 4° Les herbes 
dont on nourrit le bétail, les che- 
vaux, eto. Pabulum, à, n. Sail. Col. 
Pabula, orum, n. pl Col. : Qui sert 
de fonrrage, Pabularis, m. f.,e,n. 
Col. Pall. Couper le —, Pabulum se- 
care. Cæs. Panier à —, Corbis pabu- 
latoria. Col. Fournisseur de — pour 
l'armée, Pabularius, it, m. Insc. || 
2° Action de couper et de transporier 
ls fourrage. l'abulatio, onis, f. Ces. 
2 Épier nos fourrages, Nostras pabu- 
lationes observare. Cæs. Etre au fuur- 
rage, Faire du —, Pabulari, dép. 
Cxs. Liv. Envoyer des cohorles au 
—, Cohorles pabulatum miltëre. Liv. 
(Cavaliers) envoyés au —, Dimissi 
abulandi causä. Czrs. Aller au —, 

abulatnum prefciscei ou progredi, dép. 
Cæs. (Soldat) qui va au —, qui esl 
au —, Pabulator, oris, m. Cæs. Liv. 
Fig. Faire du —, C. FOUARAGER 2°. 
9° Los fourrageurs. Voy. ce m. 
FOURRA GEI, v. 4° Neut, Faire du 
fourrage. Pabulari, dep. Cæs. Liv. 
: Envuyer fourrager. Aller —, Voy. 
roonRA0g 2e. Empêcher qqn de —, 
Aliquem pabulatione intercludëre. Czs. 
| 2 Act. Fig. Ravager, mettre en 

ésordrs. VOÿ. RAVAGER, DÉSONDNE. 

FOURRAGENRS, ad). f. Se dit des 
plantes employees comme fourrage. 

abularis, m.f.,e, n. Col. 

FOURRAGEUR, 8. m. Celul qui va 
au fourrage. Pabulator, oris, m. Cæs. 
= Baltre nos fourrageurs, Pabulantes 
nosfros profligare. Tac. 

FOURRE, ée, part passé de rour- 
REn, Voy. ce v. || Adj. 1° Double = 
S'étlaot porté an coup fourré (= 
s'étant enferrés l'un l'autre), Con- 
{rario icin uterque transfirus. Liv. || 
2° De cuivre double d'argent ou d'or. 
Subzratus, a, um. Cic. || 3° Fig. Faux. 
Yoy. ce m. 40e. || 4° Pleln d'arbris- 
seaux, de buisssons. Frutectosus, a, um. 
Col. Pun. 

Founat, & m. Bois touffu. Frutec- 
fun, à, n. Col. Plin. Süva (æ) artior 
{oris\, f. Cæs. 

FOURREAU, S. m®. Gaine, ôtul, en- 
veloppe. Vagina, à, f, Cæs.: Tirer son 
épée. son arme du fourreau, Gludium 
evagind educëre. Cic. Telum vaginä 
nudare. Nep. Mettre, Remettre l'epée 
dans le —, Gladium in vaginam re- 
condère. Cie. et simpl. Gladium con- 


FOURR 


dère (os {s, didi, ditum). Quint. Épée 
dans le —, Giadius in vagiuü recon- 
ditus. Cic. 

FOURRER, v. act. 19 Mettre (qq. 
ch.) dans, introduire, insérer. Inserre, 
0, 8, serui, sertum, acl. Cic. Ingerëre, 
0, is, gessi, gestum, act. Plaul. Cic. 
Col. Farcire, to, is, farsi, farclum ou 
fartum ou farsum ou farcitum, act, 
Sen. Plin. Infarcire, io, is, farsi, 
farsum et fartum, act. Plin. : Fourrer 
son con dans un lacet, Collum in la- 

ueum inserère. Cic. — des fragments 
e pierres dans l'intérieur de la mu- 
raille, Afedios partetes fractis cæmentis 
farcire. Plin. — du sel en quantité 
dans qq. ch., In aliquid largum sale 
tafarcire. Col. — des chiffons dans la 
bouche, Pannos in os farcire. Sen. — 
dans la bouche des enfants des ali- 
ments mächès, Mansa infantibus in 
os inserëre. Cic. || Fig. Fourrer par- 
tout du grec, Verba græca inculcare. 
Cie. — un mot partout, Verbum 
omnibus locis infulcire (io, is, fulsa, 
futum). Sen. Îl fourre des mots 
comme pour boucher des trous, Ver- 
ba infarcil, quasi rimas erpleat. Cic. 
Fourrer qq. cb. dans les esprits, 
dans la mémoire, Aliquid inculcare 
animis. (ic. memoriæ. Quint, Se — 
dans l'espril de défendre.…, Indu- 
cère (0, is, duri, ductum) in animum 
defendëre. Cic. Se — dans l'esprit 
ue.., C. Se rioonun, S'imaaixen. 
| 2° Donner de force, abliger à pron- 
re : Fuurrer de force de la nourri- 
ture à qqn, Alicui per vim cibum in- 
fulcire (voy. 10). Sen. — à qqu une 
coupe de vin doux, Calicem musti ali- 
curimping#re (0, ts, pegi, prictum}. Cic. 
— à qqn tous les commandements 
malgré s2s refus, Recusanti omna 
imperia ingerëêre (voy. 10). Just. — 
sun fls aux vicillards sans enfants, 
Filium ordis senibus ingerëre. Petr. 
Il 3° Donner aveu exces, faire lar- 
gesse de. Larguri, ior, iris, gilus 
sum, dép. (arc.). Ter. Cic. || 6° Placer 
(aan) aa. part, engager dans qq. af- 
aire : Fourrer qqn (un esclave) au 
moulin, Alrquem in pistrinum detru- 
dére(o, is, trust, trusum). Cic. ou com- 
ping#re (voy. 2°). Cic. ou tradëre (0, is, 
didi, ditum), Plaut. ou ded®re. Ter. — 
en prison, În carcerem compingère. 
Plaut. In custodiam tradFre, Cie. — 
un oraleur dans les affaires judi- 
ciaires, Oralorem in Judicia detru- 
d&re ou compingÿre. Cic. — qqn dans 
un procès et dans les ennuis, Ah- 
ue tn litem ac molestiam impingÿre. 
en. || 6° Doubler d'or ou d'argent un 
metal inferiour. (Entourer dor un 
objet de fer) Ferrum auro cingére (o, 
is, cinzi, cincium). Plin. (Remplir de 
cuivre interieur d'un objet d'or). 
* Aurum ære infarcire (voy. 1°). 
D'apr. Plin. (xxxinm, 1, 6). || 6° Garnir 
de fourrure. * Pelle intus munire (io, 
is, lui et it, ifum), acl. 

Sc rournaen, v. réf. S'introduire. 
Se insinuare. Cæs. : Se fourrer sous 
un lil, Se sub lectum condëre (o, is, 


didi, difum). Suet. Ü Fig. Se fourrer 
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dans la sociélé de qgn, Se in con- 
suetudinem alicujus insinuare. Cic. 
Se — dans les affaires des autres, 
Alienis negoliis se iminiscére (eo, es, 
niscni, mirium et mistum). Ulp. Se 
— dans l'embarras, Se impedire (io, 
ü, jui et 11, ifum). Plaut. Voy. S'Een- 
GAGRR 40. 

FOURNREUR, s. m. Marchand da 
fourrures. Pellio, onis, m. Plaut. 

FOURRURE, 8. f. Poau de béte 
garnie de son poil. Pellis, ts, f. Col. : 

élu de fourrures, Pellitus, a, um. Cic, 

FOURVOIEMENT, 8. D. 
RBUA. 

FOURVOYENR. v. acl. C, écanen. 

FOUTEAU, S. m. C. RËTnE. 

FOYER, 5. m. 4° Endroit d'une 
maison, d'une chambro où se fail le 
feu. Focus, i, m. Cie. Caminus, m, 
[lor. Suet. Qaf. Lar, aris, w. Col, : 
Être assis près du foyer, devant le 
—, Ad focum sedère. Cic. 113 preo- 
gent leurs repas autuur du — de leor 
maitre (dans l'atrinm), Circa larem 
domini epulautur. Col. || 2° Maison: 
An pl. Domeure, pays natal. (Fu gen. 
Dons, us, f. Cic. Qaf. Focus, 1, m. 
Cic. Qqf. aussi Lar, aris, m. Bat, 
Cie. ou Penates, ium où um, ©. pl. 
Cic. (Pays natal) Patnia, æ, f. Cic.: 
Camballre pour ses autels el pour 
ses loyers, Pugnare pro aris el focus. 
Cic. Ils restent dans leurs —, Domi 
remanent. Cæs. Îls sont renvoyés 
dans leurs —, Domum dimitfuntur. 
Liv. Le retour dans leurs —, Re- 
difus in patriam. Lio. Ils s'en re- 
tournèrent dans leurs —, Domos 
abiere. Liv. Chasser qqn de ses —, 
Aliquem ejicëre domo. Cic. ou focis 
patriis, Cic. exturbare a suis diis 
penalibus. Cic. Quiller son foyer 
domestique, felinquère larem fami- 
liarem suum. Cic. Voy. cuez 19, 2e, 
3e, 40. || 3 Fig. Siège principal, 
centre. Domicilium, ii, n. Cic. Sedes, 
is, f. Cic. : Le foyer du luxe, Sedes 
tururiæ. Cie. Véies, le — de la 
guerre, Veii, sedes Belli. Liv. Atta- 

uer (ees villes) le — de la guerre, 
Àogredi belli capita (de capul, 0.). 
Flor. Le — de l'orgueil, de la gloire, 
Dumicilium superbr. Cic. glorix. Cic. 
| 4° T. de science. Point d'ou rayonns 
a chaleur ou la lumière. ° Focus, à, 
m. (Sm.). 

FRACAS, 5. m. {° Fracture avoc 
bruit et violence. Fragor, oris, masce. 
Liv, Voy. saotr 1°. || 2° Tumulte. 
Turba, æ,f. Cic. Tumnltus, üs, m. 
Cic. Vay. Bnarr 20, || 3° Fig. Éclat que 
font certaines choses dans le monde. 
Fama, æ, f. Cic. Celebritas, aus, f. 
Cic. Voy. nnorr 50. 

FRACASSERN, v. act. Briser ea 
éclats. Frangëre. 0, ts, fregi, fractum, 
act. Cic. Confringrre, 0. is, fregi, frac- 
(um, act, Cic. fnfringfre, acl. Cic. 
Effring®re, act. Cic. Perfringère, act 
Cic. Aumpêre. 0, is, rupr, rupium 
act. Cic. Perrumpêre, act Crs. Voy 
RAISEA (acl.) 40. 

Se rnacaxsen. C. Se Baiser. 

FRACTION, s. f. eo Action de 


C. ma- 
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rompre. Fractio, onis, f. Aug. ]| 2° 
Portion, partie. Pars, artis, f. Cie. Voy. 
paariE. [| T. d'arith. * Fractio, onis, f. 

PRACTIONNER, v. acl. C. DIvisEn. 

FRACTURE, 5, f. 1° Rupturs avcc 
effort. Fragor, oris, masc. flr. rare 
eo ce sens). Lucr. =: Fracture d'une 
serrure, d’une porte, C. FFFRACTION. 

2° T. de chir. Solution do continuite. 

ractura, æ, { Cels. 

FRACTURER, v. act. Briser, cas- 
ser. Frangëre, 0. is, fregi, fractumn, 
act. Cic. Vay. BnIxEn 1°. 

FRAGILE, ad}. 1° Aisd à rompre. 
Fragilis, m. f., e, 0. Pin. || 2° Fig. 
Peu stable, de pou de duree. Fragilis, 
w.f.,e,n, Cie. Fiurus, a, um. Sall. Ca- 
ducus. Cie. Imbecillus, Cic. Obnozius. 
Seu. || 3° Sujet à tomber en faute. 
Infirmus, a, um. Cic. Imbecillus. Cie. 

FRAGILITÉ, 8. f. 4° Disposition à 
être facilement cassé. Fragilitas, atis, 
f. Plin. || 2° Fig. tnstabilito. Fragilitas, 
etis, f. Cie. Imbecillitas, f. Cic. || 
S° Facilite à tomber en fauto. Imbe- 
cillilas, atis, f. Cic. Infirmitas, f. Cic. 

FRAGMENT, s. m. 4° Morcaau de 
qa- ch. qui a ele casse. Fragmentum, 
in. Cie. || 20 En parl. d'un écrit. 
Morceau detache, partio tronquee. Frus- 
tem, i, n. Quint, : Composition faite 
de fragments (— de pièces et de 
morceaux), Oratio e frustis collata. 
Quint. Citer des — de Ménandre, 
Trunca quedam er Menandro dicfre. 
Gell. || 3° Petite partie qui subsiste d'un 
livre, * Fragmentum, à, n. : |l ne reste 
d'Ennios que des fragments, * Enuii 
aonuist quedam mutila erstant. (Sm.). 

PIAGON, 3. m. Sorte de plante. 
Ruseum, i, n. Col. 

FRAI, 5. m. 4° Action de frayer, 
Partus, &s, m. Plin. : Aux approches 
do fra, Sub partum. Plin. || 2° Œufs 
de poisson. Pescinur ova (orum), n. pi. 
Plin. || 3° Le petit poisson. Fetus, us, 
m. Plin. 

FRAÎCUEMENT, adv. 1° Avec un 
frais agreable : Où l'on est fratrhe- 
meot (en parl. d’un lieu), Frigidus, 
a, um. Virg. Nor. || 2° Fig. Froide- 
ment. Prigide. Gel. = Être reçu fral- 
chement, Frigère, e0, es, friri, 8. 
sop., n. Cic. Le public l'accuelle 
—, Ad populum friget. Cic. || 3° Ré- 
œmment. Vuper. Cic. Novissime. Sall. 
Pl.-j. Prorime. Cæs. Cic. 

FRAÎCUEUR, 8. f. 49 Froid mo- 
dèré ol agréable. Frigus, goris, n. 
Cic. Liv. : La fraîcheur du matin, 
Matutinum frigus. Curt. Rive pleine 
de verdure el de —, Ripa viridis 
opacaque. Cic. Plein de . 
Frais adj.) 1°. [| 2° Fig. Lustre, 
brillant, ôclat agroable : La fral- 
cheur du coloris, Nitor, oris, masc. 
Plin. [Ces peintures] ont ceonser- 
vé leur —, Durant veluti recen- 
fes. Plin. La — du teint, Color 
forts) validus (1). Plin. Donner de 
a — au teint, Colorem hilariorem 
fecËre. Plin. La — des praines, 
Pratorum viriditas (atis), PF Cic. 
Coleau plein de —, Collis viridis- 
simus. GCic. La — de la jenaesse, 
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Viriditas, f. Cic. Beauté daas sa —, 
Florida forma. Suet. La — de ta nou- 
veauté, Novitalis gralia (æ),f. Quint. 
Celle opinion a perdu la — de ‘à nou- 
veauté, Îlla opinio vetustate eraruit 
(de erarescËre, 0, is, s. sup., n. — 5e 
dessécher). Cic. La — de l'ancienne 
fécondité se fana, Exaruit veferis 
uberlatis flos (oris), masc. Cic, La — 
(du style), Flos el color, masc. Cic. 

PRAIÏCUIN, v, n. Dovonir plus fort 
(ea parl. du vent). Voy. S'éceven 70, 

FRAIRIE, 5. Î. Partie de plaisir et 
de bonns chère. Voy.cuène 20, rÈTe 2e. 

{. FRAIS, rraÎcHe, adj. 19 Medio- 
crement froid. Frigidus, a, um. Cic. = 
Eau fraiche, Aqua frigida. Quint., et 
Subst, Frigida, æ, f. Cels. Suet. [Ce] 
vin, quand il est bu frais, Vinum, in 
frigido potu. Plin. Rien de plus — 
qu'Aolium, Antio nikil alsius {de 
alsior, m. f., compar. d'un pasil. 
inus.). Cic. Salle (de bains) fraiche, 
Frigidarium, di, a. Vitr. Brise —, 
Frigida aura. Ov. Voy. 3°, Les mati. 
nees sont fralches, Ï fait frais le 
matin, Matutinis temporibus friqus 
est. Cels. || 2° Qaf. Froid. Gelidus, 
a, um. Cic. Frigidus. Cie. || Toge 
fralche, Toga algens (gén. entis). 
Mart. || 3° En parl. du vent. Mo- 
diocrement fort ot favorable à la 
navigation =: Un vent frais, Ventus 
ferens (entis), m. Virg. Sen. Devenir 
—, C. rnalcnin. || 6° Nouvoau, récent. 
Recens, gên. entis. Cæs. Novus, a, um. 
Ov. =: Gazon frais, Recens cxvspes. Cæs. 
Herhes fraiches, Novæ herbe. Ov. 
Fleurs —, Fleurs — écloses, Recentes 
fores. [Tor. Du fromage frais et du 
fromage salé, Caseus recens et salsus. 
Col. Eau fraîche, Aqua recens. Col. 
subita. Plin. Voy. 1°. Blessure loule 
—, Vulnus (neris) recens (adv.) ac- 
ceplum (i) (= récemment recue). Tac. 
Un riche de — date, Novicius dives. 
Sen. Leltre de plus — date, Epistola 
recentior. Cic. || 5° Qui n'est pas aitore 
par l'offot du temps. Recens, gén. 
entis. Plaut. Plin. Integer, gra, grum. 
Hor. 2: Poisson frais, Piscis recens. 
Plaut, Sanglier —, Aper integer. Hor. 
Avaler un cœur (d'alouette) tout —, 
Cor recens devorare. Plin. Fruit —, 
Pomum recenter lectum (= fralche- 
ment cueilli). Pall. Sanglier, Fro- 
mage, Œuf qui n'est pas —, Aper 
vitiatus. for. Caseus requietus. Gol. 
Ovum requietum. Col. Figue qui n'est 
pas fratche, Ficus victa. Col. || 6° Qui 
a l'éclat de la nouvoauté, de la jeunosse, 
do la santé. Nitidus, a, um. Hor. Liv. 
Fluridus. Ov, Suet.: Canleur fraiche, 
Color recens (gén. entis). Plin. Teint 
frais, Color validus. Plin. [Sa] beauté 
encore fraiche, Forma adhuc florula. 
Suet. Tu me verras gras et frais, 
Me pinguem el nilidum vises. Hor. 
Comme {[Phronésie] est fralchet Ut 
florel (de florëre, e0, rui, s. sup., a.)l 
on Ufnitet (de nilére, eo, lui, s. sup., 
a.)t Plaut. (Gaiatée] plus — que 
l'herbe des prés, Floridior pralo. 
Ov. || 7° Qui n'est pas fatigué. Re- 
cens, gén. enlis. Cæs. Integer, gra. 
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grum. Czs. : Soldat reposé, frais, 
dliles requietus, integer. Liv. (Sole 
dals] — et dispos, Îlecentes ac ve- 
geti. Liv. Troupes intactes et fraf- 
ches, Integri el recentes milites. Cæs. 
Armée fraiche et intacte, Erercitus 
integer infactusque. Liv. Armée plus 
—, Integrior exercitus. Nep. Les 
cohortes étaient encore fraiches, Co- 
hortes intritæ ab labore erant. Cxs. 
On est tout frais pour la chose que 
l'on commence, flecentes sumus ad 
id quod incipimus. Quint. Chevaux 
tout —, Recentes equi. Ov. Liv. 

Prais, 8 m. Fraicheur. Frigus, 
oris, 6. Virg. Ior. : Regpirer le 
rais, Caplare frigus. Virg. Mettre 
une msrchandise au —, Ferre mer- 
cem in frigidaria (orum), n. pl. Lucil. 

Fnais, adv. C. PRAICHEMENT. 

2. FRAIS, 5. m. pl. Depense, dé- 
pons. Impensa, æ, f. Cic. Sumptus, 
üs, m. Cic. Impendinum, ti, n. Cic. 
Dispendium, a. Plaut. Ter. = Pro- 
vince épuisée par les frais, Pro- 
vincia sumplibus erhausta. Cic. Faire 
de très grands —, fmpendia marima 
facére. Pl.-j. Ne faire aucun —, 
Nullam impensam facëre. Cic. Notre 
arrivée 0'a mis personnne en —, 
Adventus nosfer nemini ne minimo 
quidem fuit sumplui. Cic. Rentrer 
dans ses —, Refictre sumplum. Varr. 
impensas. Just. Compenser les —, 
Impensam remunerare. Col. — de 
logement, Sunptus habitationis. Cie. 
Faire des — de culture, Faire les — 
de la culture, Impensam ou Sump- 
{um in culturam fac're. Varr. Porter 
en ligne de compte les — de trans- 

ort, Vecturas tnputare. Ulp. Payer 
es — de transport, Pro vectura sol- 
vËre. Cic. — de voyage, Itineris 
sumptus. Cic. Rembourser à qqu ses 
— de voyage, Reddère viaticum 
alicui. Ter. Mettre au comple de te 
société les — fails pour cet objet, 
Sumptus societati imputare qui in eam 
rem impensi sunt. Ulp. Faire face aux 
— de la guerre, Conferre pecuniam 
in siipendium belli. Just. Les — 
des funérailles sont évaluées suivant 
la fortune du défunt, Sumptus fu- 
neris arbitrantur pro facultatibus de- 
functi. Dig. À mes —, Impensis meis. 
Nep. De mev. Ter. (Faire qq. ch.) à 
ses —, Sumpln auo. Cæs. Sumplu pri- 
valo. Liv. Suë pecrmiä. Cæs. Cic. Ex 
pecuruä suë. Cic. Impendiis suis. [nsc. 
Aux — de l'État, Publice. Cic. De 
publico. Liv. Public& pecuniä ou im- 
pensä. Liv. Sumplu publico. or. À 
grands —, AMagno prelio. Cic. Im- 
peuso prelio. Çic. Cæs. Liv. Magna 
impens&. Sen. À très grands —, Pro- 
fusis sumptibus. Cic. Impensissime. 
Suet. Profuse. Suet. À peu de —, 
Parvä pecuniä. Cie. Non magnä jac- 
turä facta. Cic. Eriguä impensä. Col, 
Parvo impendio. Curt. On ne pouvait 
s'arranger à moins de —, Non po- 
teraf transigi minore pecuniä. Cic. 
Saus —, Sine impendio. Cic. Nullä 
impensä&. Cic. Sans faire de —, Sine 
suo dispendio. Ter. Voy. DÉPRNSE 1°. 
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Ï Fig. Sur oouveaux frais, De 1n- 
legro. Cie. Ex iniegro. Quinf. Faire 
les — d'une ch. (= y conlribuer 
bèaucoup), Alicui rei multum con- 
ferre ifero, fers, tuli, collatum). Quint. 
Faire beaucoup de — pour (et l'in- 
fa.), Omni ope afque ojerä enili, ul 
(sub).). Gic. Voy. S'urroncen. Se 
meltre en — (— faire des efforts), 
Voy. srronr. Faire les —, les pre- 
miers — {= faire les avances), Se 
meltre eo — pour qqu (= lui faire 
des avances), Voy. Avance 7e. En 
être pour ses —, Üperam perdëre. Cic. 
À peu de — (= sans beaucoup de 
peine), Voy. PEIN&. 

1. FRAISE, s. f. Fruit du fraisier. 
Fragum, i, n. Plin. 

2. FRA1ISE, s. f. Mésentère du veau, 
de l'agneau. Lactes, tum, f. pl. Plin. 

FRAISIER, s. m, Sorte de plante. 
Fragum, à, 0. Plin. 

FRAMBOISE, s. f. Fruit du fram- 
bolsier. Morum (ÿ Idæum (i}, no. D'apr. 
Plin. (xv, 24, 27). 

FRAMBOISIER, s. m. Sorte d'ar- 
brisseau. Rubus (1) Idæus (1), m. Plin. 

FRAMEE, 5. f. Lance des Germains. 
Framea, æ, Î. Tac. Juv. 

1. PRANC, n. d'un peuple germain 
qui conquit la Gaule : Un Franc, Fran 
cus, i, m. Cl. Les Francs, Franci, 
orum, m. pl. Jorn. CI. 

Fnanc, anocm, adj. Aelatif aux 
Francs. Francus, a, um. Hier. 

2. FRANC, pièce de monnaie fran- 
çaiso (= env. { denier romain : le 
denier valail, au commencement de 
l'empire, 1fr,07). Denarius, it, m. Cic. 

3. FRANC, ANCUE, adj. 4° Libro, 
Liber, era, erum. Cic. Îl 2° Exempt 
d'impôts, de dettes, eto. fmmnnis, m. 
f., e, n. Cic. Liber, era, erum, Cic. : 
Terres franches, Agri immunes. Cic. 
Soluta prædia. Cic. Franc de tous 
frais, Liber ab omni sumplu. Cic. — 
d'amende, Solutus pœna. Tac. Dé- 
clarer franes les ports de l'Asie, 
Liberare Asiæ portus. Liv. Voy. 
EXEMPT 10, APFRANCUIR 30. || Fig. 
Franc de crainte, Liber a metu. Liv. 
VOy. EXEMPT 20, APFRANCHIR 40. || 
3e Qui dit ouvertement ce qu'il pense. 
(Qui parle librement) Liber, eru, 
erum. Plaut. Cic. Ior. Suet. (Ouvert) 
Aperlus, a, um. Cic. (Sans détours 
Simplez, gén. plicis. Cie. (Véridique 
Verus, a, um, Ter. Hirt. (Sincère 
Sincerus. Cic. (Ingénu) Ingenuus. Cic. 
(Candide) Candidus. or. Petr. : Suis- 
je franc? Sum verus ? Ter. L'expres- 
sion naive et franche de [son) dégoût, 
Ingenuum liberumque fastidium. Cic. 
Franc parler, Linguæ libertas (atis), 
f. Veil. Libera lingua. Plaut. Avoir 
son — parler, Solutissimæ linguz 
esse. Sen. || De franc jeu, C. rnan- 
CHEMENT. || €° Vral, veritable. Ajerus, 
a, um. Cic. Germanus. Cie. =: Franclre 
ironie, Germaua ironia. Ci. Franc 
Campanien, Germanus Campanus. Cic. 
— Gaulois, Haud dubius Gallus. Liv. 
Un — stoïcien, Germanissumus stoi- 
cus. Cic. || En m. part. De franches 
aiaiseries, Meræ nugæ. Cic. Germanæ 
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gerræ. Plaut. Un — vaurien, Magnus 
nebnlo, Cic. || 5° Non melange, non 
falsifié, pur, parfait en son gonro. 
Alerus, a, um. Cic. Sincerus. Liv. Col. 
Integer, gra, grum. Col. : Saveur 
franche, Vere merus guslus. Col. La 
saveur reslé —, Inleger permanel 
sapor. Col. Son franc (de la voix), 
Certa vocula. Cic. Qui nest pas d’un 
vert —, Afaligne virens. Plin. Joie 
franche, Sincerum gaudium. Liv. || 
6° Non greffe : Un arbre franc, *Arbor 
sui semunis, D'apr. Pall. (vu, 5). || 
7° Entier, complet. Totus, a, um (gén. 
fotius, dat. foti). Cic. Integer, gra, 
grum. ÇCic. = Six mois francs, Sex 
menses fofi. Ter. Une année franche, 
Annus inleger. Cic. 

Fnanc, adv. 19 C. FRANCHEUENT 29, 
11 2 C. ENTIÈNEMENT. 

FRANÇAIS, pple qui habite la France 
: Les Frauçais, * Galli, orum, m. pl. 
D'ap Cæs. Un Français, *Gallus, 5, 
w. D'apr. Czs. Une Française, * Galla, 
æ, f. D'apr. Liv. 

FRANÇAIS, AISE, adj. Qui est de 
France. (Fn parl. des pers.) ° Gallus, 
a, um. D'apr. Sall. (En pari. des 
ch.) *Gallicus, a, um. D'apr. Cæs. 
: Dire qq. ch. en français, Parler —, 
*Gallice dicAre atiquud. D'apr. Gell. 
loqui. D'apr. S.-Sev. 

ERANCE, contrèe de 
“Galtra, æ, [. D'apr. Czs. 

FRANCFORT, n. de villes d'Alle- 
magne : Francfort-sur-le-\Mern, * Fran- 
cofurtum {i, n.) ad AMæœnum. — sur 
l'Oder, * Francofurtum ad Viadrum. 

FRANCIIE-COMTE. ant. province do 
France. * Burgundiæ comitatus (ts), 1a. 

FRANCHEMENT, 30v. 1° En disant 
ouverlemont ce qu'on ponse. Libere. Cic. 
Aperte. Cic. Simpliciter. Cic. Vere. 
Cat. Sincere. Cic. Sincera fide. Liv. 
Bond fide. Cic. Ingenue. Cic. Candide. 
Cic. Er animo. Cic. (pour la distinc- 
tion des nnances, Voy. Franc 3°). 
: Parler franchement, Avouer —, 
Vera dicére. Ter. fateri. Cic. || Fran- 
chement, tu n'as pas dérobé cet or? 
Dic bonä fide : tu id aurum non subri- 
puisti? Plaut. || Franchement, aucun 
discours ne peut me nuire, Me, ex 
auimi mei sententiä, nulla oralio Lr- 
dre potest. Sall. || 2° Librement; 
pleinement; hardiment = Croitre (ran- 
chement, Bonä fide adolescére. FI. || 
Voy. FERME (adv.) Bo. || Fig. Être 
franchement attentif à..., Bonä fide 
intendére animum in (acc.). Quini. 
VOy. ENTIÈREMENT. 

FRANCUIRN, v, act. Passer par 
dessus ou à travers un lieu difficile, 
un grand espace, (Un mur, un fossé) 
Transilire, io, is, lui el livi ou lii, 
s. sup. (ace.). Liv. Col. (Un mur, 
une monlagne, une vallée, un fossé) 
Transcendère, 0, is, scendi, scensum 
{acc.). Cæs. Cic. (Une montagne, un 
fossé, un marais, une rivière, la mer) 
Transire, eo, is, lui el 11, ifum, act, 
Nep. Cæs. Hirt. Cic. (Une montagne, 
une vallée, un marais, une rivière) 
Transgredi, or, Ëris, gressus sum, 
dép. (ace.). Cic. Hirt. Cæs. (Uve ri- 
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vière, un golfe, la mer) Trensmit- 
re, 0, is, misi, missum, act. Liv. 
Cic. (Une rivière) Transjicère on Tra- 
Jicére, 10, 1s, jeci, jectum, act. Liv. 
(En courant) Transcurrére, 0, is, cu- 
Curri el Ccurri, cursum acc). Guet. 
(En volant) Transvolare Ce. Plin, 
: Franchir une rivière à la nage, la 
Trébie sur des radeaur, Trajic?re 
flumen nando. Suet. Trebiam ralibus. 
Liv. — l'Eupbrale sur on pont, 
Transmitifre Euphratem ponte. Tac. 
Le Rhin est franchi à gué, Rhmw 
vado fransitur. Cæs. Franchir les re- 
tranchements, AMunifiones superare. 
Liv.— les limites, les barreaux, Exfre 
fines, cancellos egredi (or, ëris, gres- 
sus sum), dép. Cic. — la frontière, 
Fines egredi. Cæs. — le seuil (En 
entrant) Limen inérare. Cic. Intra 
limen subire. Plaut. (En sortant) 
Limen (ransire. Sen. Limen evad?re 
(o, is, vasi, vasum). Col. Le Rbôve 
franchi, Trajectus Rhodanus. Liv. 
Fleuve —, Transmissus amnis. Tac. 
Alpes franchies, Alpes transitæ, Liv. 
Faire franchir une rivière 4 sa cava- 
lerie, à ses soldats, à son armée, 
Trajicére equites flumen. Ces. milites 
trans flumen. Liv. Erereitum, flumen 
transducère ou fraducëre (o, is, duri, 
ductum). Cæs. Faire — le fhin à uoe 
multilude, AMfultitudinem trans Rhe- 
num transduc®re. Cæs. || Fig. Pécher, 
c'est franchir les bornes, Peccare est 
transilire lineas. Cic. Voy. Bonnx. 
Mon discours me semble avoir franchi 
es écuels, Oralio mea videtur sco 
pulos prælervecta (de prætertehi, or, 
ris, pass.). Cic. Franchir un ob- 
slacle, Difficultatem superare. Vell 
Voy. sonwontEen. La réputation de ca 
via ne franchit pas les limites des 
Gaules, V'ini auctoritas intra Gallas 
consislit (de consist”re, o, is, sfiti, 
8. sup., 1. — s'arrèler] Plin. 

FRANCUISE, 5. f. 1° Exemplion, 
immunite. Immunilas, atis, f. Cic. 
Voy. exkmprion. || 2° Qualile qui con- 
siste à dire ouvertement ce qu'oa 
pense. Libertas, atis, f. Tac. Curt. 
Simplicitas, F. Vell. Sen. Veritas, 
f. Ter. Sinceritas, f. Ph. Ingenuitos, 
f. Plin. Candor, oris, mac. PlL.j. 
(pour la distinction des auances, VO: 
rnanc 3°). = Nulle boune foi, nulle 
franchise, Nihil siaplez, nihil sin- 
cerum. Cic. ]| y a de la — à ve paï 
dissimuler sa baive, Aperte odiste 
ingenui est. Cic. Il y a de la — de 
sa part à (inf.), Fncit simpliciter 
vod (ind.). Curt. Parler en toute —, 
olulissimæ linguæ esse. Sen. Avec —, 
C. FRANCHEMENT. 

FRANCISQUE, s. f. Sorte de hache 
des Francs, Francisca, æ, f. Îsid, 

FRANÇOIS, n. d'homme, *Fran- 
ciscus, i, m. (Écel.). 

FRANÇOISE, n. de femme. * Fran- 
cisca, æ, f. (Eccl.). 

FRANCONIE, contrèe d'Allamsgna. 
* Franconia, æ, f. 

FRANGE, s. f. Sorts d'ornement. 
Fimbria, æ, f. Vulg. el ordin. Fim- 
briæ, arum, f. pl. Cels. Plin. 
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PRANGE, ée, adj. Garnl de franges, 
dentelô. Fimbrialus, a, um. Suet. Plin. 
FRAPPANT, pari. prés. de FhAP- 
PER, Vuy. ce v. || FRAPPANT, ANTE, 
adj. Qui fait une vive impression sur los 
sens, sur l'esprit. (Expressif) Erpres- 
sus, a, um. Cic. (Rectarquable) Jnsi- 
gnis, m. f., e, n. Cic. (Manifeste, 
visible) Perspicuus, a, um. Cic. (Très 
ressemblant) Verissimus. Ov. (Cou- 
cluant, convaincant) Grauis, m. f.,e, 
n. Cie. Valens, gén. entis. Cic. Po- 
tens. Quint. = Il faut user d'images 
frappantes, Utendum imaginibus quæ 
celeriler percutère animum possin(. 
Cic. Une peinture frappante de notre 
époque, Forma communium (emporum 
erpressa. Cic. Exprimer qq. ch. d'une 
maoière —, Rem expressius signif- 
care. Cic. Narralion — de vérité, 
Narralio evidens (gén. entis). Cic. 
Citer un exemple où [ce] défaut est 
frappant, Ponfre erenplum perspicuo 
vifio præditum. Cic. Ressemblance 
frappante (d'un portrait), Indiscreta 
sen siümilitudo. Plin. Portrail d'une 
ressemblance —, Portrail frappant, 
Imago similitudinis indiscrelæ. Plin. 
Preuve frappante, Argumentum grave. 
Cie. Ce qui est à mes yeux la preuve 
la plos — que... fud mihrvidetur vel 
marineconfirmare(eilaprop.infin.)Cic. 
FRAPPE, S. f. C. EMPARINTE. 
FRAPPÉ, de, part. passé de rnar- 
PER, VOY. ce v. | Adj. 1° En pari. 
de la monnaie. Qui a reçu l'empreinte. 
Signatus, a, um. Cie. : Denier frappé 
au coin de l'État, Denarius publicæ 
forme. Sen. || Fig. Un ouvrage frappé 
au bou coin, Opus oplimum. Cic. Re- 
meltre sur l'enclume des vers mal 
frappés, Versus male tornatos incudi 
reddére. [or. | 2° En pari. d'un 
Lemps de la mesure en musique. 
Pendant lequel on baisse le pied ou la 
main : Temps frappé, Percussio, onis, 
f. Cic. Quint. Elle (la prose) n'a pas 
des temps frappés, Non sunt in eà 
percussionum modi. Cic. || 3° Fig. Qui 
ressent une impression très vivo : ému, 
etonne. l'ercuisus, a, um. Cic. Per- 
motus. Cic. Commotus. Cie. = Frapné 
de la forme des navires, Navium f- 
gurä permotus. Czs. Être — de la 
gouveauté (du spectacle), Novitate 
slupère (60, e8, pui, S. Sup.), n. Quint. 
Espril — de [ces] beautés, Animus 
ad speciosa stupens. Sen. Si tu as été 
quelquefois — de mon énergie, Si 
fibi unquam forlis sum visus {de vi- 
deri, or, éris, dép.). Cic. Être — de 
voir que.….., Airari quod (indic.). Cic. 
Ü 6° Prooccupe, obsede, Defirus, a. um. 
(de qq. ch.. in re). Cic. || 5° Plein d'ap- 
rehension. Pavore perculsus (es um). 
iv. : Avoir l'imagioalion frappée, 
Être frappé, Esse animo perculso el 
ebjecio. Cic. J'ai été — an point de 
tout craindre, fa sum perturbatus, ui 
omnia fimérem. Cic. l 6° Saisi par 
le froïd de la glace : Vin frappé, Vinum 
ed frigus stuypens (voy. 3°). Plin. 
FRAPPEMENT, $s. m. Âction de 
frapper. Percussio, onis, f. Cic. 
FRAPPER, v. act. 1° Donner un 
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coup, des coups à. (En gén.) Ferire, 
10, ts, Sans parf. ni sup., act. Sall. 
Percul®re, io, is, cussi, cussum, acl. 
Cic. IcËre, icio ou ico, ts, ici, ictum, 
act. Luer, (Avec un instr. conlor- 
dant) Tund£re, o, is, lutudi, tunsum, 
acl. Cic. (Surl. avec des verges) 
Verberare, act. Mic. (Pousser vio- 
lemment) Pulsare, act. Cic. : Les 
athlètes frappent leur adversaire, Pu- 
giles feriunt adversarium. Cic. Fra 
er qqn au visage avec la paume de 
a main, Alicujus os palmä pulsare. 
Peir. — qqn de verges, Aliquem ver- 
berare. Cic. virgis verbcrare. Cic. 
cædère, 0, ts, cecidi, cæsum. Cic. 
Être frappé de verges sur le dos, 
Per lerga cædi. Sail. Corriger qqn 
en le frappant, Aliquem verberibus 
coercère. Varr. admounëre. Sen. Frap- 
per la lerre de coups de pied, Ter- 
ram pede perculëre. Cic. — du pied 
la lerre (en dansant), Terram pede 
pellère (0, is, pepuli, pulsum). Lucr. 
— du pied la Lerre, et se — la poi- 
trine, le front (en gesticulant}, Terræ 
pedem inculËre, pectus, fronlem cæ- 
dère. Quint, Se — fe front (en signe 
de dépit), Frontem ferire. Cic. Se — 
la Lête contre un mur (à dessein), 
Caput parieli impingëre (0, is, pegi, 
pactum), Plin. Se — la lêle à une 
voile (par mégarde), Caput ad for- 
nicem offend®re (0, is, fendi, fensum). 
Quint. Celui qui frappe. Percussor, 
oris, m. Plin. Action de frapper, Per- 
cussio, onis, f. Cic. Action de — la 
terre du pied, Supplosio, onis, f. 
Cic. | Fig. Le discuurs frappe un 
grand coup (= fail grande impres- 
sion}, Oratio plagam grave facit. Cic. 
Frapper les grauds conps (— em- 
ployer les moyens décisifs), Ulfima 
erperiri (ior, iris, pertus sum), dép. 
Liv. Voy. cogP. || 2° Donner l'em- 
preinte à. Ferire (voy. 4°), act. Plin. 
CudËre, o, is, s, parf. ni sup., acl. 
Plaut. Ter. Percutëre (voy. 1°), act. 
Suel. Signare, act. Cic. Plin. =: Frap- 
per des as, Asses ferire. Plin. — 
des monnaies de cuivre, d'argent, 
Signare æs, argentum. Cic. Tac. — 
des médaitles de plomb, Plumbeos 
nummos cudère. Plaut. — une mé- 
daille d'argent à l'empreinte du 
Capricorne, Nummum argenuteum notä 
sideris Capricorni percutère. Suel. | 
Fig. Que loutes les paroles soien 
frappées au mème coin, Omnia dicta 
turn unâ formä percussa sint. Sen. 
]| 3° Blesser en assommant, en per- 
çant, etc. (Eu gén.) Ferire (voy. 1°), 
act. Liv. Percutëre (voy. 1°), act. 
Cic. Ieïre (voy. do), act. Cic. (En 
assommant) Tundëre (roy. do), act. 
Cic. Contundire, act. Plaut. Hor. (En 
perçant) Fodëre, io, is, fodi, fossum, 
act. Liv. Confodère, act. Salt. (Eu 
coupant) Crsim percutÿre, acl. Suet. 
s Frapper d'un hâlon, lacillo tundère. 
Cic. Frappé d'une pierre, Lapide 
ictus. Cie. Frapper d'un épieu, d'une 
épée, Percutëre venabulo. Cic, gladio. 
Cic. — qqu de san porgnard, d'un 
javelot, 


odëre aliquem pugione. Tac. 
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has(ä. Tac. Frappé d'un trait empoi. 
sonné, Telo venenalo icius. Cic. Frap- 
per qqn de la hache, Aliquem securt 


percut”re. Cie. ferire. Liv. — du tranu- 
chant de son épée, Gladio cæsim per- 
cutére. Sue. 
pas le laurier, Laurus fulmine non 
tcitur. Plin. Frappé de la foudre, 
Ictus e eœlo. Cic. fulmine. Liv. Voy. 
roupre. || 6° Punir qqn. Tangére, 0, 
is, teligt, (actum, acl. Cic. : On nous 
frappe justement, 
(pass. de plectËre, o, is, s. 
sup., Lr. rare à l'aclif). Cic. 
qqn dans sa fortune el dans son boo- 
neur, În pecuniam aîque famam ali- 
cujus sævire (io, is, ti, ifum), n. Tac. 
Frappé de tant d'arrêls, Toi fudicits 
confossus (voy. 3°}. Liv. Voy. Pumin. 
il 6° Infiger un mal. À ficére, io, is. 
feci, fectum, act. Cic. : Frahper qqn 
d'un châtiment, Aliquem pœn& affi- 
c#re. (ic. [La Fortune] les frappe 
d'aveuglement, Eos cæcos efficit (de 
efficère, io, fecr, fectum). Cic. Frapper 
une viclorre de stérilité, Victoriam 
ad vanum el frrilum redigëre (0, is, 
egi, aclum). Liv. || 6° Grever. Ferire 
(voy. 40), act. Ter. =: Frapper qqn 
d'uu impôt, Ferire aliquem munere. 
Ter. — les plébéiens d'un impèl 
si considérable, Tantum oneris plebr 
imponère (0, is, posu, positum). Cic. 


fondre ne frappe 


Jure plectimur 
arf. ni 
rapper 


— des peuples d'une contribution, 
Populos stipendio mudtare. Cic. On 


frappe ces objets d'un droit de trois 
as par wulle, {lts rebus terni in millia 
ænis Gtiribuuntur (pass. 
buËre, 0, ui, utum). Liv. || 7° En 


de attri. 


pari. de la lumière. Tomber sur. ler. 


culëre (voy. 10), act. Lucr. : La cou- 
leur frappée par la lumière brille, 
Color percussus luce refulget. Lucr. 


| 8° Faire impression sur la vue, sur 
'oute. Ferire (voy. 1°), act. Lucr. 


Cic. Lacess®re, 0, is, sivi el sii, 


situm, acl. Liv. : Frapper les yeux. 
l'orerlle, Ferire oculos. Lucr. aures. 
Cic. Lacess®re visum, aures. Liv. — 
les yeux, les yeux ou Îes oreilles, 
Oculis incurr#re (o, is, curri, cur- 
sum, n., dat.). Sen. Oculis vel au- 


ribus incursare, 0. Quint. Si [les] 


yeux pouvaient être frappés de ces 
spectres, Si oculi possent his spectris 
feriri. Cic. L'éclat de notre puissance 
frappe les yeux de ces nalious, Im- 
erit nosfri splendor illis genlibus 
ucel (de lucère, eo, lui, 5. sup. 0. 
= briller). Cic. }| 9° Impressionner 
l'esprit, émouvoir le cœur. Ferire (x 
do), acl. Cic. Percuifre (voy. io), 
act. Cic. Concutëre, act. Vell. Percel- 
lére, os, culi, culsum, act. Cic. Pel- 
Ure (voy. 1°), act. Cic. Movere, eo, 
es, movt, molum, act. Cic. Camino- 
vêre, act. Cic. Tangère (voy. 4°), 
act. Cic. Occupare, act. Cæs. Cic. : 
Frapper les esprits par la grao- 
denr de l'entreprise, Occupare animos 
rei maguiludine. Cæs. — les esprits 
par un Caraclère de probabilité, Per- 
cul®re animos probabilitate. Cie. Quand 
ces représentations ont frappé vive- 
ment l'esprit ou les sens, Cum visa 
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ista acriter mentem sensumuve pepu- 
lerunt. Cic. {Cela} me frappa (= me 
donna à penser), lercussit animum. 
Cic. [Cet] avaniage le —, Utili- 
tas pepulit eum. Cic. La beauté du 
corps frappe et charme les regards, 
Pulchritudo corporis movel oculos e’ 
delectat. Cic. Une si grande terreur 
frappa l'armée, Tantus fimor exerci- 
tum occupavit. Ces. Frapper qqn de 
terreur, Concutëre aliquem terrore. 
Vell. Alicui terrorem inculëre. Cic. 
terrorem ïinferre (fero, fers, tuli, 
illatum). Cæs. terrori esse. Crs. 
Frappé de terreur, Timore perculsus. 
Cic. — d'etonnement, Admiratione 
obstupefactus. Cic. par [celle) 
lettre abominable, Atrocissimis lit- 
teris percussus. Cic. || 10° En parl. 
d'un mal. Attaquer, atteindre, saisir, 
affiger. Aflhigrre, o, is, fliri, fluic- 
um, act. Cic. Invarlëre, 0, ts, vasi, 
vasum, act. Liv. Affictre, io, is, feci, 
fectum, act. Nep. Liv. Cels. Affectare, 
act. Liv. Tentare, act. Cic. = Frapper 
le cervean, Tentare caput. Plin. La 
peste frappa le peuple, Pestilentia 
populum invasit, Liv. Être frappé 
d'un mal subit, Subitä ui morbi cor- 
ripi (pass. de corripère, 10, ts, ripui, 
reptum, tr. rare en ce sens à l'aetin. 
V.-Maz. — de cécité et de surdité, 
Ocuhis et auribus captus. Cic. Ils 
furent tout à coup frappés de cé- 
cité, Subito occæcati sunt. Cels. 11 fut 
frappé de muli-me, Repente obmu- 
tuit (de obmutescire, 0, is, 8. sup, 
n.). Cic. Sédilion frappée d'impuis- 
sance, Sedilio stuyens (de stupére, 
eo, es, pui, n.). Liv. Le malheur qui 
peut frapper le sage, Casus qui in 
sapientem potest incurrFre (voy. 8), 
an. Cic. (Est-il un malheur] qui ne 
soit venu — Îes malhenreux agni- 
culteurs? Quod non ad miseros ara- 
tores pervenerit (de peruenire, 10, 14, 
ventuin, n.)? Cic. Vay. aTTaAguEn 69, 
ATTAINDNE 20, AFFLIGER 0. | 11° Être 
établi, assigne sur : Une hypothèque 
frappe ses biens, Bona ejus obli- 
gantur. Vitr. Voy. Byrorugque. || 
12° Rafraichir vivement par la glace. 
= Boissons frappées, lotiones nivatæ. 
Sen. Voy. RAFRAÏCUIR ; FRAPPÉ 60. 
FrarePpen, v. n. 1° Donner un cou 

ou des coups. Ferire, io, is, 8. pari. 
ni sup., act. Cic. lerculëre, io, is, 
cussi, cussum, act. Cic. : Frappe au 
visage, Os feri, Cæs. [Couper qq. cb. 
avec une serpe) en tirant plutôt qu'en 
frappant, Ducrim potius quam cæsim. 
Col. Frapper dans ses mains, (En ges- 
ticulsnt) Manus collid?re (o, ts, lisi 
lisum), act. Quint. (Pour applaudir) 
Manibus plaud£re (o, is, plausi, plau- 
sum), n. Cic. — dn pied (en signe 
d'impatience), Pedem supplod#re, act. 
Cic. Action de — du pied, Supplosio, 
onts, f. Cie. — à la porte, Fores per- 
cut®re. Liv. Pulsare fores. Plaut. Ter., 
el abs. Pulsare. Quint. Action de — 
à une porte, Puisatio ostii, et abs. 
Pulsatio, onis, f. Plaut. Voy. FRAPPER 
(act.) 40. || Fig. Tu frappes douce- 
went sur moi au sujet de ma liaison 
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avec Pompée, Me quodam modo 
molli brachio de Pompeit familiaritate 
objurgas. Cic. || 2° Sonnor (en parl. 
de l'heure). Voy. sonnen. 

Se FRAPPER, V. 19 Réf. So donner 
un œoup = Se frapper coatre des co- 
lonnes, În columnas se impingëre (0, 
is, pegi, pactum). Sen. Se — à la tête 
‘par megarde}), Caput ofendère (o, is, 
fendi, fensum). Quint. Se — de son 
épée, Gladio se transfigëre (o, is, firi, 
fzum). Vell. Se — au cœur d'un 
coup de couteau, Cultrum in corde 
(yuo) defigëre. Liv. || 2° Récipr. Se 
onner reciproquement des coups. (En 
parl. de combattants) Mutuis vulne- 
ridus concurrère (0, 15, curri, Cur- 
sum), n. Sen.-rÀ. ME Se BLESSER. 
1 3° Réf. Se remplir l'imagination de 
pensees sinistres. Pavescére, o, is, 
pavi, s. sup., n. Sall. 

PRASCATI. C. Toscocus. 

FRATENNEL, ELLE, adj. De frère. 
Fraternus, a, um. Cic. 

FRATENNELLEMENT, adv. En 
frère. Fraterne. Cic. 

FRATERNISER, v. acl. 1° Vivre 
d'une maniere fraternelle : Fraleroiser 
avec qqn, Concordissine cum aliguo 
vivère Vo. is, viri, victum), n. Cic. || 
2° Fig. Contracter une union frater- 
nelle. Arnicutias conjung/re (o, ts, 
juni, junclum). Cic. 

FRATENNITE, 8. f. 1° Parent 
entre frères. Germanitas, atis, f. Cic. 
Liv. Fraternitas, f. Quint. || 2° Fig. 
Liaison semblable à celle des frères. 
Fraternus (i) amor (oris), masc. Cic. 
Fraterna (æ) necessitudo is f. Cic. 
Fraternitas, als, f. Tac. 

1. FRATRICIDE, 5. m. Celui qui 
tue son frère ou sa sœur. Fratricula, 
æ, rm. Ncp. Fratris ou Sororis inter- 
fector (oris), m. Muint. 

2. FRATRICIDE, s. m. Crime de 
celui ou de celle qui tue son frore ou 
sa sœur. Fruternum (i) parricidium 
(ri. o. Cic. Frairis ou Sororis parri- 
cidium, n. Liv. 

FRAUDE, s. f. Acte de tromperie. 
(En gen.) Fraus, aus, (. Cic. (Mau- 
vaise foi) Dolus, 1, m. Sall. Cic. Dulus 
(i) malus (à), m. Cic. Dig. (Mensonge) 
Fallaciz, arum, f. pl. Cic. (Surt. dans 
les affaires d'argent) Circumscriptio, 
onis, f. Cic. : Celui qu'on accuse de 
fraude, Îs quem fraxdesse dicitur. Cic. 
Fraudes au prèjudice des mineurs, 
Circumscriphiones adolescentium. Cic. 
Voy. TROMPERIE. 

FRAUDEN, v. act. Frustrer par qq. 
fraude. Fraudare, act. Cic. Defrau- 
dure, act. Cic. Frustrari, dép. (acc.). 
Cic.:Frauder l'impôt, Vectigalra cir- 
cumscribtre (o, is, scripsi, scriptum). 
Quint. — les droits du Üse, Jus fisci 
subterfugëre (io, is, fugi, s. sup). 
Suet. On fraude la loi, Fraus legi 
fit. Dig. 

FRAUDEUR. Rose, 8. m. f. Celul, 
Celle qui fait la fraude. Fraudator, oris, 
masc. Cic. Fraudatrir, icis, fém. Tert. 

FRAUDULEUSEMENT, adv. Avec 
fraude. l'raudulenter (rare). Col. Plin. 
Dolo mulo. Cic. Dolose. Cic. Per 
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dolum. Plaut. Liv. Fallaciter. Cic. 
Contra fidem. Cic. Mala fide. P.-jet. 

.FRAUDULEUX, EUSE, adj. 1° En- 
clin 4 la fraude. Fraudulentus, €, um. 
Cic. Dolosus. Cic. || 2° Fait aveo 
fraude. Fruaudulentus, a, um. Cie. : 
Qui est frauduleux, Qui (quæ, quod) 
fraude ou dolo malo fit. Cic. 

FRAXINELLE, s, f. Sorte de 
plante. * Dictamnus (1) alba (æ), f. 

1. FRAYEN, v. acl. Ouvrir, prati 
quer (un chomin) : Frayer à qqn une 
roule vers un lieu, Alicui tier à 
locum pateractre (io, is, feci, fret). 
Cic. Il voulait qu'une route füt 
frayée à travers les Alpes, Volebat 
ler per Alpes prseferi (pass.). Czs. 
Le vent a frayé la route j l'incendie, 
Ventus incendio viam aperuit (de ape- 
rire, 10, 18, perlum). Piv. Se fraçer 
un passace, un passage le fer à la 
main, Viam sibi facëre. Liv. lier 
ferro aperire. Sall. Se — une issue 
pour fuir à travers les rochers, [ter 
[ugæ per rupes erpedire (io, is, ivi et 
ii, ttum). Liv. Se — nn passage À 
travers les ennemis, Per medios hostes 
perrumpêre(o,is, rupi,ruptum),n.Cs. 
Route frayée et frequentée, Via trita 
et celebris. Sen. Chercher des routes 
non frayées, Jnusitatas vias indagare. 
Cic. [1 Fig. Frayer à qqn la voie de 
pouvoir, Viam alicui ad deminaticnem 
pandëre (0, is, di, pansum el passun). 
Liv. Se — la route aux houneurs, 
Honori suo velificari, dép. (= faire 
voile vers). Cic. 

2. FRAVER, v. n. 10 Ss repro- 
duire (en parl. des poissons). Parëre, 
10, is, pepert, parlum, pariturus, n. 
Plin. || 23° Avoir habitucllement des 
relations avec. Conversan:, dep. (avec 
qqn, cum aliquo). Cic. 2: Frayer avec 
les simples particuliers, Cum privatis 
vulgari, dép. Liv. || 3° S'accorder. 
Voy. ce m. 1°. 

FRAYEUN, 8. f. Peur. Pavor, oris, 
masc. Cic. Vuy. kFrnoi. 

FREDAINE, 9. f. Trait de liben 
tinago. Peccatum, i, n. Ter. : Conter 
ses fredaines, Narrare sua facinors 
(de facinus, n.). Ter. Faire des —, 
Lascivire, to, is, it, itum, n. Suet. 

FRÉDÉRIC, n. d'homme. * Frede- 
ricus, ti, im. (Eccl.). 

FREDON, S. m. Espèce de roule- 
ment de voix dans le chant. Se tnurue 
par un v.: Faire des freduns, Vocem 
vibrissare. Titin. ap. Fest. Voccm ia 
cantando crispare. Fest. 

FREDONNEMENT, 8. m. 1° Action 
de faire des fredons. Voy. rREnox. 
2° Action de chanter entre ses dents. 
* Susurrus, i, rm. Voy. FRENONNER 2°, 

FREDONNER, v. act. 1° Anc. Faire 
des fredons. Voy. rREnON. || 2° Chanter 
ontre ses dents. Cantilare, 8. sup., 8. 
Apul. Susurrare. s. sup., act. Jjart. 
: Fredonner les chants de Gadès, Can- 
tica Gaditana susurrare. Mart. [| me 
fredonne sa chansonuette à l'oreille, 
Mihi insusurrat cantilenam suam. Cic. 

FRÉGATE, s. f. Sorte de bâtiment 
de guerre. * Navis (is) bellica (z), f. 

PREIN, s. m. {0 La partie de La 
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bride qu'on mot dans la bouche du 
cheval, etc. Frenumt, i, n., plus souv. 
employé au plur. Freni, orum, masc., 
mieux que Frena, orum, neul. Cic. = 
Mettre ua frein à uo cheval, Equum 
frenare. Ilirt. Se laisser meltre un 
—, Frena recipëre. Cic. Subir le —, 
Frenum pati. PA. Serrer le —, Frenos 
inhrbére. Liv. Arrêler avec le —, Re- 
frenare, act. Curt. Cavaliers qui moo- 
teol avec un — et sans —, Equites 
frenati et infrenati. Liv. Chevaux qui 
p'ont plus de —, Equi cprenqt Liv. 
effreni. Liv. liberi frenis. Liv. Konger, 
Mächer son —, Frena mandëre. Virg. 
à Fig. Rooger son frein (= retenir 
too méconientement en sœ-niêmne), 
Iram opprimrre. Sall. Prendre son — 
aux dents (= ne plus se retenir), 
Frenos mordére. Cic. || 2° Fig. Ce qui 
retient dans les bornes du devoir, de 
la raison. (Mors) Frenum, t, n. Sen. 
plas souv. employé au plur. Freni, 
orum, mase. Cic. rnieux que Frenu 
orum, 0. Virg. (Chaine) Catena, z, 
{. Cic. (Lien) Vinculum, ï, n. Liv. 
: La podeur est ie frein de la pas- 
sion, Pudor (est) cupiditatis mode- 
rater (cru), m. Cic. MRelenu par le 
— dus luis, Constrictus legum calenä. 
Cic. Réprimer la passion par le — 
de la sagesse, Consilii gubernalione 
cupiditatem regëre (o, is, reri, rec- 
tumn). Cie. Metlre un — } [celte] na- 
ture emportée, au génie fougueux de 
qqn, Frenos impotenti naturæ dare (0, 
as, dedi, datum). Liv. Frenos acerrimo 
ingenio alicujus adhibêre (eo, es, bui, 
bifum). Cic. Meltre nn — à la fu- 
reur, Furorem compescêre (0, is, pes- 
oui, 8. sup.). Vell.; aux passions de 
gqu, Alicujus libidines frangrre (0, 
18, fregi, fractum). Cic.; à ses pas- 
sions, Animum a libidine continére 
(eo, es, nui, fentum). Sail. In libuine 
me conlinère. Cic.; aux vices, Moidum 
vitits apjonëre (0, ts, posui, postum). 
Cie. Mettre un — à l'orgreil de fa 
aoblesse, Superbiz nobilitatis obviam 
dre (eo, is, dvi et it, ttum), 0. Sail. ; 
à la loquacité de qqn, Loquacitatem 
dlicujus retardare, Cic. Mettre un — 
à son bonheur, Felicitati sius frenos 
impon?re Curt, Voy. annèren de, 
coNTENIN 50, néPnIMEN. Tenir le8 vo- 
luplés sous le —, Voluptates sub 
freno tenére. Sen. N'avoir ni règle, 
ni —, Nihil pensi neque moderati ha- 
btre. Sal. Peuple libre cl sans —, 
Populus solutus effrenatnusque. Cic. 
Course sans —, Cursus infrenus. Col. 
Passion saos —, Effrenata libido. 
Cic. Audace sans —, Projecia au- 
dacia. Cic, || 3° T. d'anat. PH mem- 
braneux. Voy. rILST 60. 

FILESUS, v. do France (Var). Forum 
(£, n.) Julü. Cac. Plin, : Qui est de 
Fréjus, Forojuliensis, i, f.,e, n. Tac. 

PRELATAGE, S. m. et FRELA- 
TERIE, 6. [. C. ADULTÉRATION, 

FRELATENR, v. act. C. ADULTÉRER. 

PRELATEUR, 8. mo. Colul qui fre- 
late. Adulterator, oris, m. Dig. 

FRÈLE, ad). 1° Fraglle. Fragilis, 
a f.,e,n. Virg. Mor. Plin. Voy. rna- 
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gts. | 2° Fig. Faible. Fragilis, m. f., 
en. Cic. Infirmus, a, um. Cic. Im- 
becillus. Cic. Invalidus, Liv. : Nal 
n'a l'existence plus frèle, Nulli vita 
fragilior (est). Plin. Corps —, [nbe- 
cillum corpus. Sen. Vuy. FAIBLE 1°, 

FRELON, s. m. Sorte de grosse 
guêpe. Crabro, onis, m. Virg. Plin. 

FRELUQUET,s. m. Homme frivole, 
léger. Homo (minis) ineptus (i}, w. Cic. 

FIREMAR, v. 0. 10 En parl. des ch. 
Produire un certain bruissement en 
s'agitant. Crepitare, n. Varg. || 20 En 
parl. de l'ean. Commoncer 4 bouillir. 
Effervesctre, o, is, ferbu et fervi, s. 
snp., 0. Cic. || 3° En pari. de la mer. 
Commencor à s'agiter, InhorrescËre, o, 
is, rui, 8. sup., n. Curt. || 4 Être 
ëmu avoc qq. trombisment. Horrère, 
e0, es, rui, 8. sup., n. Ter. [orres- 
cére, 0, is, rui, n. Cic. Animo tre- 
mére (o, 13, mui, 8. sup.), n. Cic. : 
Je frémis des pieds à la lêle, Totus 
horreo el tremo. Ter. Tolo coryore 
perhorresco. Cic. Non âme fréinil 
d'horreur, Animum horror subit (de 
subure, e0, tut el ii, itum). Tac. for- 
ror me perfundit (de perfundëre, 0, 
fudi. fusum). Cic. Frémur d'effrui, Metu 
exhorrescére, n. Cic. — derage, Fren- 
dére, 0, ir, 8. parf., fresum cl fressum 
= grincer des dents), n. Cic. Liv. — 
de plaisir à [ce] discours, Ad ora- 
tionem adhinnire (io, is, ini et ii, s. 
sup., n. — beunir). Cic. — au sou- 
voair de votre consulat, Recordatione 
consulatus vestri perhorresc®re. Cic. — 
à l'idée d'un procès, Horrère judi- 
cium. Quint. — 4 la peasée de la 
mort, Terrore morlis horrescère. Cic. 
— devant l'imprévu, Inhorrescére ai 
subila. Sen. La cruauté d’Arioviste 
les faisait —, Crudelitatem Ariovistt 
horrebant. Cæs. La penste de l'ou- 
trage me fait —, Verationem perhor- 
resco, Cic. Je frémis en songeantl 
de quelle manière vous reccvrez.…., 
Torreo quemadmodum accepluri silis. 
Cic. Nuus frémissons er nous de- 
mandant à quoi elle aboulira, Hor- 
remus quorsus eruplura sit. Cic. Je 
frémis de le dire, Horreo dicëre. Liv. 
Il Fig. Faire frémir la décence, la 
raison, VOY. OUTRAGER. 

FRÉMISSANT, ANTE, adj. Qui pro- 
duit un certain bruissoment en s'agi- 
tant Crepitans, gèn. antis. Plin. || 
2° Qui commence à s'agiter : La mer 
devient fréwnissante, Fit tremulum 
mare. Ov. | 3° Ému avec une sorte de 
trembloment : Frémissant de colère, 
Iracundid effervescens (gèn. enhs). 
Cic. llector tout — (d'effroi), Hector 
toto pectore tremens. Cic. Chevaux 
frémissants, Equi tremuli. Nem. Voy. 
PREYIN 46. 

FRÉMISSEMENT, s. m. 40 Brulsse- 
ment de choses agilees =: Le frémisse- 
nent de l'air, Aeris crepitus (üs), m. 
Liv. Le — de la mer, Maris murmur 
(uris), n. Cic. Le — (du moût qui 
buuillanue), Susurrus, 1, ur. Calp. | 
2° Vibration (d'un métal). Tinnitus, 
üs, m. Virg. Quint. || 3° Sorte da 


tremblement. Tremor, oris, masc. Cice 


frencsio. Furiosus, a, um. 
phatus. Plin. || Subsi. Les fréné- 
tiques, Phrenetici, orum, m. 
Lymphatici, m. pl. Plin. =: Ila cou- 
raient comme des fréniliques au- 
devant des coups, Cæci furore in 
vulnus ruebant. 
Lymphaticus, à, um. Plin. || 20 Fig. 
Excessif, Impetueux, violent. Furiosus, 
a, tn. Liv. {nsanus. Cic. = Passion 
frénélique, Cupiditas effrenais où fu- 
riosa. Cic. 
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IL 4° Émotion accompagnee d'une 
sorte de tremblement. Horror, oris, 
masc. 


Cic. 


FRÈNE, 5. 0. d'arbre. 


Sorts 
Frarinus, 1, fém. Plin. : De frène, 
Frarineus, a, um, Virg. Col. || Le frêne 
& fleurs, Ornus, i, fém. Virg. Plin. 
De — à fleurs, Orneus, a, um. Col, 


PRÉNÉSLE, 8. [. 1° Sorte de folie 


furieuse. Furor, eris, masc. Cic. Lym- 
phalto, onis, (. Plin. Lymphalus, üs, 
m. Plin. Voy. rouE 10. || 20 Fig. 
Excds causé par l'emportement d'une 
passion. Furor, oris, masc, Cic. Amen- 
lia, æ, F. Cic. Voy. EuronTkuenr (0, 


FRÉNÉTIQUE, adj. 4° Atteint de 
Cic. Lym- 


l. Cic. 


iv. De frenélique, 


PUÉQUEMMENT, adv. Souvent. 


Crebro. Cic. Frequenter. Cic. Szpe. 
Cic. =: Très fréquemment, Creberrime. 
Cic. Persæpe. Cic. Hor. Sæyissime. 
Cic. Frequentissime. Cic. 11 élait — 
à Rome, Erat ille Romæ frequens 


gén. ends). Cic. Que l'on répète —, 
reber, bra, brum. Cic. Voy. souvent. 
PRÉQUENCE, s. f. 1° Repetition 


frequente. Crebritas, atis, f. Cic. Fre- 
quentia, æ, f. Cic. = Il n'a pas sap- 
purlé la fréquence de mes inveclives, 
Crebras meas compellationes non tulit. 
Cic. Voy. PnéqQuENT. || 2° Succession 
rapide de mouvements =: La fréquence 
du pouls, Arteriarum creber (bri: 
ictus (üs), m. Plin. La — de la res- 


piration, Crebrum suspirium. Col. 
FREQUENT, ENTE, adj. {1° Qui 


arrivo souvont. Creber, bra, Grum. Cic 


Frequens, gèn. entis. Cic. =: Très fré- 
queal, Creberrimus, à, um. Cic. Fre- 
quentissumus. Cic. Êlre —, Sæpe feri 
(fo, fs, foetus sum), pass. Cic. Ce 
qui est très —, Quod persæpe fit. Cic. 
N'être pas —, Haud <æpe evenire (io, 
is, vent, ventum), 0. Pluut. Le geste 
devient — à mesure que le discours 
s'anime, Gestus cum ips& oralionis 
celerilate crebrescil (de crebrescère, 
ou crebescËre, o, brui on bui, s. 
sup., 0.). Quint. Devenir plus —, 
très —, Increbrescère. n. Cic. Per- 
crebrescére, n. Cic. [Démétrius] fait 
un très — usage de ces [tropes), 
Uzc mazime frequentat. Cic. || 2° Dont 
los mouromonts so succèdent avec ra- 
pidité. Creber, bra, brum. Col. Plin. 
FRÉQUENTATIF, 1VE, adj T. de 
ramm. Qui marque la repètition = 
erbe frèquentatif, Verbun franen 
tatirum. Gell. Avec la (orme {réquen- 
lative. Frequentaiive. Fest. 
FRÉQUENTATION, 8. f. 1° Com- 
municalion habituelle aroc qqn. Con- 
sueludo, dinis, f. Cic. Usus, @s, m. 
Cic. Commercium, ii, n. Cic. Conver- 


830 FRÈRE 


salio, onis, f. Sen. Quint. : La fré- 
guentation de la plèbe, des savants, 

ommercium plebis. Liv. Conversatio 
doctorum. Quint. La — des esclaves 


entre eux, Conversafio inter servos. 


Quint. || 2° Usage frequent. Frequens 


(entis) usus (Gs), m. Plin. 
FRÉQUENTE, ÉE, part 


foule se porte. Celeber, bris, bre. Cic. 
Celebratus, 8, um. Sail, Frequens, 
gén. entis. Cic. : Marché fréquenté, 
très —, Emporium celebre ou fre- 
quens. Liv. perfrequens. Liv. Forum 
mazrime celebratum. Sall. Route fré- 
queaolée, Celebris via. Calo. Sen. lter 
fritum, Cie. La route la plus —, Via 
celeberrima ou fritissima. Sen. Cet en- 
droit est maintenant très fréquenté, 
Hic locus habet nunc celebritatem ma- 
zimam. Cic. Je déteste les endroits 
fréquentés, Celebrutas miki odio est. 
Cic. Odi celcbritutem. Cic. 

PREQUENTER, v. act. 10 Aller 
souvent dans (un lieu). Celebrare, act. 
Cic. Frequentare, act. Cic. = Fré- 

uenter une maison, Domum cele- 

rare, Cic. frequentare. Cic. — celle 
maison, Crebro hic domi versari, 
pass. Plaut. Tu as beaucoup fré- 
quenté les écoles, Fuisti sæpe in 
scholis. Cic. Il fréquente Rome, Est 
Romaæ frequens. Cic. || 2° Avoir de fre- 
quentes relations avec (qqn). (alique) 
multum ui (or, Eris, usus sum), dép. 
Cic. (Cum aliquo) conversari, dép. 
Sen. : C'est celui que je fréquente Âe 
plus, Hoc ego utor uno omnium plu- 
rimum. Cic. Dans le lemps que je 
fréquentais Scévola, Cum ad Scæ- 
volam ventitarem (n.). Cic. Fré- 
quenter les simples particuliers, Cum 
rivalis vulgari, pass. {en m. part). 

iv. On prend les mœurs de ceux 
que l'on fréquente, Sumnuntur «& con- 
versantibus mores. Sen. 

FRÉQUENTER, neult, =: Fréquenter 
daos un lieu, chez qqn, avec qqn, 
Voy. le préc. 1e el 20. 

PRERE, s. m. 1° Celul qui est nè 
du même père et de la même mèro ou 
de l'un des deux seulement. Frater, 
tris, m. Cic. =: Le frère et ja sœur, 
Fratres, um, m. pl. Tac. Dig. Frères 
Jumeaux, Fratres gemini. Cic. Liv. 
Celui-ci esl son frère jumeau, Hic 
ejus geminus est fraler. Plaul. — 
germain, — de père el de mère, 
Frater germanus, et Subst. Germa- 
nus,i, m. Cic. — consanguin, — de 
père, Frater consanguineus. Éaj. — 
Dlérin, — de mère, Frater uterinus. 
C.-Just. Qui est bon — (pour sa 
sœur), Pius adversus sororem. 1.10. || 
2° Celui avec qui on a qq. lien analogue 
au lien fraternel. Frater, tris, m. Cic. 
= Frère par adoption, Adoptivus fra- 
ter. Dig. — do lait, Collucteus, i, m. 
Iyg. Collactaneus, m. Dig. Beau- —, 
Voy. ce m. Tendre —, Cher — 
(lerme d'amitié), Fraterculus, à, m. 
Timarch. ap. Cic. Tu es mon — 
d'espril comme de corps, Tu mihi 
es germanus pariter corpore el animo. 
Ter. Les Éduens aos frères (— nos 


assé de 
PRÉQUENTER, Voy. ce v. || Adj. Où la 
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alliés), Fratres nosiri Ædui. Ces. 
Faux frère, C. TRAÎTA&. — d'arines, 
Commilito, onis, m. Cic. || 3° Membre 
d'uno même corporation, d'une même 
communaute religieuse, coreligionnairo, 
Frater, tris, m. Varr. : Les frères 
Arvales, Fratres Arvales. Varr. — 
(en Jésus-Christ), Frafres, um, m. pl. 
Aug. |} $° Fig. Adj. En parl. des ch. 
Qui a une certaine communaute avec 
une autre chose. Consanguineus, a, 
um. Col. Cognatus. Cic. Plin. 

FRESQUE, 8. f. Pointure à l'eau 
sur une muraille fraicho. * Opus (peris) 
tectorium (ti) pictum (i), n. D'apr. 
Plin. (xxxv, 14, 49 : Peindre à fres- 
que, Udo colores illinëre. Plin. Udo 
tectorio colores inducère. Vitr. 

FRESSURE, s. {. C. ENTRAILLES 20, 

FRET, 5. mm, 4° Louage (d'un navire). 
Voy. LouaE. || 2° Cargaison.Voy.re m. 

FRÉTER, Ÿ. act. 19 Donner à loyer 

un mir. Voy. Louer. |} 2° Équiper 
un navire). Voy. ÉQUIrER. 

FRÉTEUR, 8. m. Celui qui donne à 
loyer (un navire). Voy. Loueun. 

FIRÉTILLANT, ANTE, adj. Qui fré- 
tille. Voy. PnéTILLER. 

FRÉTILLEMENT, S. m. Mouve- 
ment de co qui fretille. Saltus, üs, 
m. D'apr. On. (Mét., in, 587). 

FRÉTILLER, v. acl. S'agiter par 
des mouvoments vifs et courts. Salire, 
to, is, Salivi et salii ou salui, saltum, 
0. Ov. : Poissons qui frélllent, Pisces 
salientes. Ov. 

FRETIN, s. m. 40 Le menu poisson. 
Pisciculi (orum) minuti(orum), m. pl. 
Ter. Pisculi parvi, m. pl. Cic., et abs. 
Pisciculi, orum, m. pl, Cic. |}2° Choses 
de rebut. Quisquliæ, arum, f. pl. Cic. 

FINIADILITÉ, S. f. Qualite do co 
qui est friable. Raritas, ats, f. Sen. 
Îtaritudo, dinis, f. Col. 

FRIADLE, adj. Qui pout aisément 
Ctre reduit en poudre. Friabilis, m. f., 
e, n. Plin. Puter el Putris, is, e. Col. 
Qui (que, quo) facile friatur. Varr. 
: Deveuir friable, PutrescËre, 0. is, 
rui, 8. sup., n. Col. Reudre un rocher 
—, Sarum putrefacëre (10, is. feci, 
factum). Liv. Les chaleurs rendent 
le Luf —, Caloribus tofus putrescit. Col. 

FRIAND, ANDE, adj. Qui aime et 
apprecie les mets delicats. Jiguritor, 
gén. oris, m. Macr. = Très friand de 
tels mets, Ciborum talium avidissimus. 
Suet. Être — de petits poissons, 
Pisciculos appetfre (0, is, ivi el ti, 
itum). Suet. il Fig. Friand de jouan- 
ges, Avidus laudis. Cic. || 2° Qui 
flatte lo palais. Delicatus, a, um. Plin. 
Erquisutus. Cic. : Nets fnaud, Deli- 
catus cibus. Plin. 

FRIANDISE, 8. f. 1° Goût pour la 
chère fine et delicate. Cupperiu, æ, f. 
Cic. Liguritio, onis, f. Cic. || 2° Plur. 
Mets delicats. (En gén.) Cuppedia, 
orum, n. pl. Plaut. Cuppediæ. arum, 
f. pl. Gell. (Choses savoureuses) Sa- 
pores, um, m. pl. Plin. Gell. (Mets et 
vins de dessert) Bellaria, orum, n. pl. 
Plaut. (Sucreries) Dulciola, orum, n. 


pl. Apul. || Sing. Une friandise, Cup- 


pediun, 1, n. Varr. 
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FRIDOURG, v. do Suisse. * Fri. 
burgum (i, 0.) Nuithonum. : De Fri. 
bourg, *Friburgensis, m. f., €, à. 
Le canton de —, * Friburgensis (is) 
Pagus (t), m. || — sen pnisoan, v. 
d'Allemagne. * Friburgum (i, a.) Bris- 
govic. , 

FRICASSEE, 5. [. Viande fricassée, 
= Fricassée de veau, * Vitulina (æ) frus- 
fatim in patinä cocta(æ), f. D'apr. Plin. 

FRICASSER, v. acl. 10 Faire cuirs 
dans une casserole qq. Ch. coups en 
morceaux. Frustatim in patinä coqu£re 
(o. is, coxi. coctum), act. Plin. | 2° Fig. 
Dissiper follement. Voy. visser. 

FRICLE, 5. f, Terrain non cultivé. 
Vervactum, à, n. Cato. Vurr. Col. Pin. 
Veteretum, i, n. Col. : Terre en fricbe, 
Ager incultus. Cic. Terre laissée ea 
—, Solum incultum et derelictum. Cie. 

FIRICOT, s. m. Viande on ragoût. 
* Caro (carnis) jurulenta (æ), f. D apr. 
Cels. {u, 18). 

FRICTION, 8. f. Frottement sur la 
peau. (En gén.) Frictio, ons. f. Cels. 
Fricatio, f. Cels. (Avec un liniment) 
Unctio, onis, f. Col. : Faire une fric- 
tion. Frictionem admovére. Cels. Voy. 
FRICTIONNEN. Appliquer qq. cb. en 
—, Aliquid infncare, 0, as, cui, 
ctum et catum, act. Col, Plin. 

PRICTIONNER, v. acl. Faire une 
friction sur. (En gén.) Fricare, 0, as, 
cui, clum el cafum, act. Scrib. Confni- 
care, cui, catum, act. Cic. Uefricare, 
cui, cium et catum, acl. Col. (Avec un 
liniment) Ungfre, 0, is, unzi, unclum, 
act. Cic. = Frictionner tout le corps, 
Corpus perfricare (cui, catum et ctum). 
Cels. Se — la tète avec une essence, 
Capul suum unguento confricare. Cie. 
Il se fl — et se mil à table, Unctws 
est, accubuil. Cic. 

Se FRICTIONNER, v. réf. $e faire 
des frictions. Se perfricare (cui, catum 
et ctum). Cels. 

FRIGORIFIQUE, adj. Qui cause 
lo froid. Frigorificus, a, um. Ge: 

FRILEUX, E0Sk, ad). Fort sensible 
au froid. Alsiosus, a, um. Varr. 

FRIMAS, s. m. Brouillard qui se 

lace en tombant. Pruina, æ, f. Cie. 
ol. = Couvert de frinas, Pruinosus, 
a, um. Ov. Pall. 

FRIME, 8. f. C. FPENT6. 

FRINGALE, 5. f. Faim subite et 
dôvorante. Voy. Faim 1°. 

FRINGANT, ANTE, adj. Vif, pélu- 
lant. Alacer, cris, cre. Cie. 

FRIPEI, v. acl. C. CUIPFONNER Îe, 

PRIPERIE, 8. f. 1° Vieux habits, 
moubles uses. Scrufa, orum, 0. pl. 
Lucil or. Petr. || 2° Commerce ce fri- 
pier. Scrutaria, æ,f. Aprul. || 3° Bouti- 
que do fripier. Campsaria, æ, f. Acro. 

FRIPIER, 8. om. Celui qui fait le 
commerce de vieux habits. Scrularius, 
ii, m. Lucil, 

PRIPON, onne, 8. m. f. 1° Celui, 
Celle qui vole adroitement. Fur, uris, 
masc. Cic. fém. Plaut. : Un fripon 
d'esclave, Furar servus. Cic. || 2° 
Personne qui manque de bonno foi. 
Veterator, oris, masc. Cic. Veteratrir, 
icis, fém. Apul. : Un fripou d'af- 
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franchi on Un affranchi —, Libertus 
improbus. Cic. || 3° Masc. Hommo trom- 
ur, inconstant. Jlomo (minis) fallar 
acis), m. Ov. levis (is), m. Ov. Voy. 
TROMPEUR, INPIDÈLE. || 4° M. f. Per- 
sonne esprégle, fine, coquotte : Un pulit 
fripun, Luscivus (t) puer (eri), m. 
Hvur. Une fripunne, Üne jeune —, 
Lascica (æ) pnella (æ), f. Virg. 

FRIPON, ONNE, adj. 1° Qui vole. Furaz, 

Réo. acts. Cic. Î 2° Deloyal, trompeur. 
Versutus, a, um. Cic. Fraudulentus. 
Cic. |} 3° Coquet, eveillè. Protervus, a, 
um. or. Ov. : Yeux, Regards fri- 
pons, Oculi protervi. Ov. 

FRIPONNER, v. act. Faire des 
actions de fripon. C. #scnoquen. 

FRIPONNERIE, S. f. Action de 
fripon. Fraus, audis, f. Cic. 

FRIQUET, $. m. C. MOINEAU. 

FRIRE, v. act. Fairo cuire rapide- 
ment dans do la graisse, otc. Frigëre, 
0, ts, (frixi. Diom.), frictum et tr. rar. 
frirum, act. Cato. Varr. Plin. : Fr 
4 l'hnile, Frictus ex oleo. Plin. — 
dans la poêle, Frirus in sartagine. Sid. 

Frine, v. on. et Se Fnaué, v. pron. 
Être frit. Frigi, or, Eris, frictus sum, 
pass. Plin.: Faire frire. C. Fuinr(acl.). 

1. PRISE, s. f. Partie do l'entablo- 
ment qui est entre l'architrave ot la 
orniche. Zophorus, i, m. Vatr. 

2. FIRISE (cuEvaLuE). T. defortifi 
cat.Picce de bois herissee de pointes. Cer- 
ous, 1,mm. Cæs. Liv. Ericius, ii, m.Cæs. 

3. FRISE, prov. de Hollande. * Fri- 
sia, æ, [. VOy. FnISON. 

FRISÉ, ÉE. part. passé de rnisrn, 
Voy. ce v. | Adj. 1° Boucle naturelle- 
ment, qui a los cheveux bouclès. Cris- 

us, a, um. Plaut. Cincinnetus. Cic. 
Î 2° En parl. de végélanx. Crépu. 
ripus, a, um. Col. Plin. 2 Laitue Lrès 
frisèe, Lactuca crispissimi folii. Cul. 

FRISER, v. act. 1° Créper, boucler. 
Crispare, act. Plin. Concrisjiare, acl. 
Vitr. Vibrare, act. Plin. = Fer à friser, 
Calamister, tri, m. Cic. Calamistrum, 
Ÿ n. Plaut. Varr. Voy. ren 4°. 
au fer, Calamisiro convertère {o, ïs, 
terh, versum), act. Peir. Frisé au fer, 
Catamistratus, a, um. Cic. || 20 Fie. 
EMeurer. Voy. ce m. || 3° Approcher 
de. Voy. aPrrocniin 20, 

Friser, v. n. Être frisé. Crispari, 
pass. Plin. : Dont les cheveux fri- 
senl, Voy, Frrisé (adj.) 1°. Faire 
friser, C. prisen (act.) 10. 

FRISON, oNNE, adj. Qui est de la 
Frise. (En gén.) Frisianus, a, um. 
Insc. (Eu pari. des ch.) Frisicus. 
Not.-Tir. || Subst. LES rnisons, Frisi, 
orum, M. pl. Plin. Tac. 

FRISSON, s. m. 10 Sorte de trom- 
blement causé par la fiovre. Horror, 
oris, masc. (ic. Frigus, goris, n. Cels. 
: Grand frisson, [orrcr validus. Cels, 
— général, Perfrictio. onis, f. Plin. 
Léger —, Perfrictiuncula, æ, f. 
el-Aur. — de la fièvre, de la flèvre 
quarle, Frigus febris. Plin. [Horror 
quartanz. Plin. Le vent du nord 

onne le —, Aquilo horrores ercitat. 
Cels. Avant que le — le prenne, An- 
‘equam possil imhorrescére (0, is. rui, 


FROID 


8. sup. n.), Cels. Avoir le —, Sentir 
un —, C. FRISSONNEN 40. || 20 Saisis- 
sement qui nait d'une émotion violente. 
orror, oris, masc. (ic. : Quel frisson 
parcourt mes mernbres, me saisit! 
Qui me Norrer perfundit! Cic. Cela 
me donne Île —, Ea res me horrorc 
afficit. Pluut. Cela lui ayant donné 
le —, Er quo cum cohorruisset. Cic. 
VOY. FRISSONNER 29, 
FRISSONNENMENT,s.m. C.PR1sSON. 
FRISSONNER, v. n. 4° Avoir le 
frisson de la fièvre. Inhorrescére, 0, 
is, rui, $. Sup., n. Cels. Petr. Cohor- 
rescËre, n, be, August. ap. Suet 
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Præfrigidus. Ov. Cels. Gelidus. Cic. 
Exlrémement —, Prægelidus. Liv. 
Col. Plin. Eau froide, Aqua frigida. 
Plaut., et Subst. Frigida, æ. f. Cels. 
Col. Suet. Boisson tiède et presque 
—, Egelida pulio et frigidæ prupior. 
Cels. [Le Fibrène] rend Île Liris beau- 
coup plus froid, Facit Lirim multo 
gelilivrem. Cic. Voy. nerrointn. De- 
venir —, Frigesc®re, 0, is, friri, 8. 
sup.,n. Lucr. Quint. Tac. Etre —, 
Frigére,es, es, friri, s. snp., n. Cic. 
| 2° Refroidi, Voy. ce m. || 4° Qui 
onne froid. Frigidus, a, um. Plin. 
IF 4° Qui ne tient pas chaud. Algens, 


Intremêre, 0, 18, mui, s. sup., n. Cels', gén. entis. Mart. |} 6° Fig. Flegma- 
2: Frissonner de froid, Frigore inhor- | tique, indifférent. Frigidus, a, um. Cic. 
rescëre. Petr. — de laus ses mem-| Lentus. Cic. Languidus. Cic. = Accu- 
bres, Toto corpore perhorresc#re. Cic. | saleurs très froids, Aceusatores fri- 
Faire —, Voy. rnisson 10. || 2e Avoir | gidissimi. Cic. Être fruid, Languido 
un frémissement causè par une emo- | animo esse. Cic. Spectateur qui reste 


tion. Iorrère, eo, es, rui, s. sup., 0. 
Ter. Liv. Horrescére, 0, is, rui, 8. 
sup., n. Ter. Cic. Erhorrescëre, n. 


—, Lentus spectator. Hor. Oa reste 
—, Friget (voy. 10), n. Cic. Renüre 
—, Laisser — qqn, Alicui friqus af- 


Cic. Inhorresc®re, n. Cic. Quint. Tre- ferre. PI.-j. || 6° Peu affectueux, peu 


mire, 0, is, mui, 8. 
Frissonner avec l'orateur, fum di- 


sup., 0. Cic. = | aimable. Frigidus, a, um. Cic. : Lettre 


fruuie, Frigidæ litteræ. Cic. I reçoil 


cenle inhorresc're. Quint. [Ce Syrus] | du publie un accueil —, Le public 


me fait —, 


Shhi cor perfrigefacit | lui fail froide mine, Ad populum 


(de perfrigefacTre, io, s. part. ai sup., | friget (voy. 1e). Cic. Faire de qq. 


b.). Plaut. Voy. rRéuir 4°. 
FRISURE, 3, f, Cheveux qu'on a 

trises. Cincinnus, 1, mn. Plauf. Cic. 

Calamistrata (æ) coma (as), f. Cic. 


ch. un froid éloge, A’iquid maligne 
laudare. or. Embrassement 
(donné à la hâte), reve osculum. 
Tac. || 7° Sans saveur, sans esprit. 


loncrispati (orum) cincinni (orum), | Frigidus, a, um. Cic. Quint. Insulsus. 


m. pl. Vitr. 


Cic. =: Orateur froid, Orator frigidus. 


FRITURE, 5. f. 1° Ce qui sort à | Cic. Plaisanteries froides, Frigidi joci. 


friro : Huile, Gralsse, Beurre. Voy. ces | Suet. Ce 
m. {| 2° Mets frit. * Fricta, orum, a. | videntur 


He : Une frilure de poissons, el abs. 


ne —, Pisciculi (orum) fricti (orum), | (En cén.) Frigus, 


m. pl. D'apr. Plin, (xxix, 3, 41, 


assage parall froid, sta 
rigère (voy. 1°), n. Quint. 
rnoin, S. m. {4° Température basse. 
oris, n. Cic. Plin. 


(Périnde de Froid) Frigora, um, 0. 


FRIVOLE, adj. 4° En parl, desch. | pl. Cic. : Froid rigoureux, Frigus 
Vain, sans importance. Futilis, m. f., | magnum. Cic. La rigueur du —, Vis 
e, n. Cic. Nugatonus, a, um. Cic.| frigoris ou frigorum. Cic. Frigoris 


Frivolus. Ad Her, Plin, Inanis, @. f., 
e, n. Cic. Vanus, a, um. Cic. Levis, 


magnitudo. Cic. À cause du — le blé 
n'était pas mùr, Propter frigora fru- 


m.f., e,n. Cic. : Motif frivole, Cuusa | menta matura non erant. Cæs. Se ga- 
futilis. Plin. tenuis. fic. Occupahiuns | rantir du — et du chaud, Pellëre fri- 
très frivoles, Otiosissimeæ occupationes. | gora caloresque. Cic. Nu au —, Nudus 
PL.-j. || 2° En pari. des pers. Leger, | in frigore. Cic. Il fait —, Frigus est. 
futile. Levis, m. f.,e,n. Cic. Nugar, | Cels. 11 fait très —, Le — est très 


gen. acis. Cæl. ap. Cic. letr. Fri. 
volus, a, um. Suel. : Un homine fri- 
vole, Nugator, oris, m. Cic. Frivolus 
homo. Suet. 


vif, Est lemypestas perfrigida. Cic. 
Barres laminées à —, Laminæ ez 
(rigide ductæ. Vitr. || Fig. Soufier 
e fraid et le chaud, C. Se con- 


FRIVOLITE, s. f. 4° Caractère de | rrenine 10. || 2° Souv. au plur. 


co qui estfrivole. Futilitas, alis, [. Cic. | L'hiver. Frigus, goris, n. Cic. Fri- 
Inanitas, [. Cic. Vauitas, f. Cic. Le- | gora, um. u. pl. Col. Hiems. einis, . 
vitas, f. Cic. || 2 Choso frivole. Inep- | Cic. Algores. um, m. pl. Plin.: lré- 
tum (i) negolium (ri), n. Cic. : Des | server Le corps du froid, Corpus contre 
frivolités, Îles (erum) minutæ (arum\, | algoresmunire.Plin.Peudant les froids, 
f. pl. Cic. Nugæ, arum, f. pl. Cic. | Friguribus. Virg. Col. On est dans lei 
Ineptiæ, f. pl. Col. Levia, ium, n. pl. | grands —, Vehementer hiemal (de hie- 
Nep. Inania, 9. pl. Sen. PI.-j. des mare, avif, alum, 0. itmpers.). Col. 
choses sont des —, Fzc sunt levia. | [Cela] montre que les — ne vien- 
Nep. Admirateur de —, Miratur ina- | dront pas avaat la pleue lune, Os- 
nium. Plin, Qui a le goût des —, | tendit non hiematurun unte pleuaim 1. 
Nugar. gèn. acis. ! æl. ap. Cic. Petr. | nam. Plin. Vay. miven. || 9° Sensation 
FROC, 3. m. Habit monacal. * Fro- | que fait éprouver le manque de chaleur. 
cus, 1, m. (Cang.). Algor, oris, masc. Sall. Frigus, guris, 
FROID, Oik, adj. 4° Qui manque | n. Cic. = Corps qui suppnrie le fraid, 
de chaleur. Frigilus, a, um. Cic. Plin. | Corpus patiens algoris. Sall. [L'ami- 
: Un peu froid, Frigidulus, a, um. | mal) sent le chaud et le —, Sentit 
Ciris. Très —. Perfrigidus. Cic. Ce!s let calida et frigida. Cie. Commencer 
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à avoir —, Algescère, 0, is, alsi, s. 
sup., n. Ter. Plin. Prendre —, Re- 
frigesc#re, 0, is, friri, S. sup., D. 
Cato. Luex Perfrigescére, n. Varr. 
Avoir —, Algère, eo, es, alsi, s. sup., 
o. Cic. Hor. Frigëre, eo, es, friti, 8. 
sup., 0. Ter. Il n'a pas — aux pieds, 
Pedes non frigent. Pers. || Fig. Cela 
ne me fait oi chaud nt froid (= 
cela ne me sert ai ne me nuil), Mihi 
istic nec scrilur nec melilur (— on ne 
fait ici ni semailles ni récoltes pour 
moi). Plaut. || 4° Porte ou Diminution 
de la chaleur du corps. Frigus, yoris, 
n. Lucr. Virg. = Le froid de la mort, 
Frigida mors. Virg. Qui sent déjà je 
— des ans, Jam frigidus ævo. Juv. || 
6° Air sérieux et composé. Trasiis (is) 
seueritas (atis), f. Ter. =: Avec un 
froid glacial, Trisii fronte. Plaut. 
Tristi supercilio. PLl.-j. |] 6° Pig. In- 
difference. Voy. rroibeuR 3°. || 7° Dé- 
faveur. Frigus, goris, n. Quint. PI.-j. 
: Jeter nn froid, Frigus afferre. Quint. 
Ua disciple à qui le prblic fait —, 
bat —, Discipulus ed pupulum fri- 
gens (de frigère, vwoy. Je). Cic. || 
8: Mecontentement. Voy. snouiLLenik. 
I 9° Manque de chaleur (dans un ov- 
vrage d'espriti. Frigus, goris, n. 
Quint. : La plupart trouveut qu'il y 
a du froid dans ce passage, Ista 
plerisque videntur frigére (vay. 3e). 
Quint. La lenteur avec laquelle on 
écril, jette, répand du — sur les 
images, Morê stili imagines refriges- 
cunt (voy. 30). Quint. 
FROIDEMENT, adv. to De telle 
sorte qu'on est exposé au froid : En- 
droit où l'on est froidement, Locus 
frigidus (a, um). Cæs. || 2° Fig. Sans 
passion, sans emotion. Frigide. Cic. 
Lente. Cic. = Ils s'occupent froide- 
ment de ce qu'ils désirent, Que cu- 
iunt, frigide agunt. Cæl. ap. Cic. 
isculer, —, Lente disputare. Cic. 
Nous [le] vnyons — marcher vers 
[nos] remparts, Lente spectamus 
fendentem ad mœnia. Liv.|| 3° Avec 
peu de sympathie. Frigide. Gell. 
: Louer froidement, Luudare ma- 
ligne. or. frigide. Gell. On ac- 
cueille — le discours de Pompée, 
Contio Pompeii friget (de frigère, eo, 
(riri, s. sup., n.). Cic. fPrsciplel que 
e public accueille —, Frigens ad po- 
pulum. Cic. || 4° D'une manière sè- 
riouse et réservée. Graviter. Cic. 
FROIDEUR, 8. f. 1° Qualite de ce 
qui est froid, Frigus, goris, n. Cic. |] 
2° Air sérieux et composé. Voy. FROID 
(ubst.) 50. [1 80 Apathie, indifféronce. 
us, goris, n. Ov. Lentitudo, dinis, 
f. Cic. Torpedo, f. Sail. Socordia, =, 
f. Sall. Voy. APATUITE, APATBIQ0E. || 
&° Accueil froid, defaveur. Voy. rroin 
(subst.) Te. || 6° Mecontentement, 
brouille. Voy. saocni.LEnie. || 6° Man- 
que de chaleur (dans un ouvrage d'es- 
prit;. Voy. noi (subst.) 9e, 
FROIDIN. C. REFLOIDIR. 
FROIDURE, s. f. C. rnoin (subst.) 
{o el 90, 
FROISSEMENT, $. m. 1° Frotte- 
ment. Collisus, 4s, m. Plin. Altritus, 


FRONC 


Gs, m. Sen. Plin. || 2° Fig. Choc, lutte. 
Conficiio, onis, f. Cic. Quint. : Le frot- 
tement de deux corps entre eux, Con- 
fictiv duorum inter se corporum. Cic. 
1 3° Meurtrissure. Atirilus, üs, m. 
lin. Contusto, onis, f. Scrib. Con- 
tusum, à, n. Plin, || 4° Fig. Mecon- 
tentement. Offensa, æ, f. Sen. Voy. 
MÉCONTENTEMENT. 

FROISSEN, v. act. 19 Frotter forte- 
ment; maeurtrir une pression vio- 
fonte. (User en irotlant) Deterëre, 0, 
is, trivi, trilum, act. Plin. (Meurtrir 
en frappant) Confund?re, 0, is, fudi, 
tusum, acl. Plaut, Col. (Faire sorlr en 
frappant) Elidëre, o, is, lisi, lisum, 
act. Col. (Froller les ans contre les 
autres) Collidë®re, act. Cic. Sen. Inter 
se collid®re, act, Sen. Curt.: Froisser 
les bourgeons de la vigne, Deterëre 
oculos vitis. Plin. — qqn d'un coup 
de bâton, à coups de poing, Aliquem 
fuste, pugnis contundëre. Plaut. — 
ses ailes contre qq. ch., În re alias 
atter®re. Virg. Ramenurs froissés contre 
les rochers, Remiges ad scopulos alhsi. 
Cæs. || 2° Chiffonner, faire prendre des 
plis à. (Aliquid) rugosum facëre (io, 
is, feci, factum). Col. = L'écorce de 
l'arbre est froissée, Arboris corter 
in rugas replicatur. Plain. |} So Fig. 
Blesser, heurter. Ledëre, o, is, læs\, 
Lesum, act. Cic. Perstringére, 0, is, 
strinxi, strictum, acl. Cic. Offendrre, 
o, is. fendi, fensum, act. Cic. Voy. 
DLESSEN Ù°. 

Se rroisskn, v. 4° Pron. Être 
froissé. Deteri, or, Éris, tritus sum, 
pass. Col. Et tous les pass. des v. 
act. cités à mmoissen 1°. Voy. aussi 
Se n..essen 1°. || 2° Récipr. Se frotter, 
se meurtrir l'un l'autre. Inter se collidt 
(or, ris, lisus sum), pass. Sen. : Les 
grappes se froissent mutuellement, 
Uva altera alterum collidit(voy. Fnors- 
sen {0). Col. || 3e Pron. Être chiffonne. 
În rugas replicari, pass. Plin. || 40 Fig. 
S'offenser Vay. Se BLESSER do. 

FROISSURE, s. f. C. rnoisse- 
MENT (0. 

FHÔLEMENT, 8. m. Action de 
frôler. Levis (is) factus (ts), m. Ov. 

FRÔLER, v. act. Toucher lègère- 
ment on passant. Præstringére, o, is, 
strinn, sfrictum, act. Suel. 

PROMAGE, 8. m. Aliment falt aveo 
le lait. Caseus, i, m. Virg. Col. = Fro- 
mage frais et — salé, Caseus recens 
et salsus. Col. — tout fraichement 
fail, Viridis caseus. Col. Faire du 
—, Caseum facëre on conficëre. Col. 
premêre. Plin. 

FROMAGENR, s. m. Moule à fro- 
mage. Forma, æ. f, Col. 

FROMAGERIE, 8. f. Lieu où l'on 
fait le fromage. Casearia (æ) taberna 
(æ), f. Ulp. 

FROMENT, ss. m. La maoilloure 
espèce de blé. Siligo, ginis, f. Cato. 
Plin. : De pur froment, Siligineus, a, 
um. Cato. Vuy. sLé. 

PFRONCÉ, Le. part. passé de FRON- 
cer, Voy. ce v. |} Ad). Plisse. Rugosus, 
a, um. Col. 

FRONCEMENT, s. œ. Action de 


FRONT 


froncer : Le froncement des sourcils, 
Superciliorum contractio (onis\, f. Cie. 

FRONCENR, v. act, 19 Rider en o02- 
tractant, on resserrant. Conirah?re, 0, 
is, (raxi, fractum, act. Cic. Quint. 
Adstringère, 0, is, strinzi, siricluu, 
acl. Sen. Quint. Adduc£re, o, is, duri, 
ductum, act. Ov. Sen. : Froncer les 
sourcils, le sourcil, Contrahere fros- 
em. Cic. supercilia. Quint. Pronten 
adstriugFre. Sen. Adductre frontem. 
Sen. vultum. Sen. — les lèvres, Lubre 
ads(ringÿre. Quint. — la peau, Cutea 
adducËre. Ov. || 2° Plisser qq. ch. (Ali- 
quid) rugosum facËre (10, is, feci, fac- 
tum), Col. in rugas replicare. Plin, 

Froncen, v. 0. C. Se FRoNCER. 

Se FnoncrA, v. pron. Devenir froncé. 
Corrugari, pass. Col. In rugas rqli 
cari, pass. Plin. 

FRONDE, 8. f. Instrument pour 
lancer des pierres, des baltes. Funda, 
æ, f. Cic. : Lancer avec la fronde 
des baîles, des pierres, Fundä glandes 
miltfre (o, is, misi, missum). Liv. 
Fundä lapides excul?re (io, is, cussi 
cussum) Curt. Combattre £e'loio À 
coups de —, Eminus fundä pngnare, 
n. Cæs. Blesser qqn d'un coup de —, 
Aliquem (und vulnerare. Cæs. Soldat 
arasé de la —, Funditor, oris, m. (æs. 

FRONDER, v. acl. 1° Lancer ave 
une fronde. Voy. rroNug. || 2° Fig. 
Criquer. Voy. ce m. 

FRONDEUR, s. m. 4° Celui qui 
lance avec une fronde. Voy. rroxne, 
11 20 Colui qui critique tout. Detractor, 
oris, m. Tac. 

FRONT, 8. m. 10 La partie de 
visage comprise entre les chereur et 
les sourcils; le devant de la tête de 
quolques animaux. Frons, onfis, fèm. 

ic. = Front bas, Tenuis frons. [lor. 
Qui a le — large et haut, Front, 
onis, m. Cüic. fider le —, son —, 
Frontem contrahFre. Cic. Dérider le 
—, Son —, Frontem erporrigsre. Ter. 
remiti®re, PL.-j. S'essuyer le — avec 
un mourhuir, Fronfem sudario tere 
gêre ou siccare. Quint. Se frapper le 
—, Frontem ferire. Cic. percut7re. 
Cic. Le — est le miroir de l'âme, 
Frons (est) sermo tacitus meniis. Cic. 
11 20 Le visage entier. Frons, ontis, 
fém. Cic. Vultus, üs, m. Cic. Os, 
oris, n. Cic. : Front serein, Frons 
serena. Cic. — radieux, Lrtus vultns. 
Cic. Faire mooter le ronge an — de 

q0, Alicui rubores elicére. Ad Her. 
Éa entendant ces paroles, son — 
rougit, Uxe audientr rubor suffuses 
est. Liv. — qui ne sait plus rougir, 
Frons inverecunila. Quint. || Fig. Eo- 
durcir son front (— perdre luute 
pudeur), Frontem indurare. Sen. | 
N'avoir pas de front (= n'avoir pas 
de pudeur), Voy. poozun. |} 3° Ls 
tête. Caput, pitis, a. Cic. Voy. TêTs. 
| Fig. Courber, Baisser, Hainilier le 
front devant qqn, Se alicui submit 
tËre. Cic. Voy. cogrnen 20, Relever 
le —, Tollfre animos. Liv. FI. Qui va 
le — levé, Erectus, a, um. Cic. | 
4° Physionomie, air, manieres. Vullus, 
üs. m. Cic. Frons. ontis, fém. Cic. Os, 


FRONT 


oris, on. Cic. = D'un front plein de 
fauchise, Verissima fronte. Cic. Avec 
te mime —, Eufem vullu, Cic. De 
nel — reviendrai-je? Quo ore rc- 
dibo ? Ter. 6° Fig. Hardiesso, inpu- 
dence. Os, oris, n. Cic. Quf. Frons, 
ontis, fèm. PI.-j. Sen. = Vous cou- 
uaissez le front de cet homime, Nos- 
tis os hominis. Cic. De quel — pour- 
raient-ils...? Quo ore possent ? Liv. De 
uel —, Avec quel — ils attribuenl...l 
Qui fronte imputant...! Aug. Quel 

ne faut-il pas à cet avocal 
pour oser. ? Quod os est illius pa- 
troni, qui audet...? Cic. — d'airain, 
Os ferreum. Cic. prædurum. Quint. 
Frons ferrea. Pl-j, Prendre un — 
d'airain, Indurare frontem. Sen. 1 
s'est fait un — d'airain, Lepudère di- 
dicit. Sen. Îl faut qu'ils atent du —, 
un — d'arain pour tenter de..., Ore 
durissimo sunt, qui concntur. Cic. Au- 
ront-ils te — de résister... ? Sustine- 
bunt (de sustinère, e0, es, nui, len- 
tum) se reslitiste.… ? Cic. || 6° Éten- 
due que presente la faces d'uno armeo. 
Frons, ontis, fem. Sail. Liv. : Le (ront 
de l'armée, Le — de bataille, Prima 
frons. Froutin. Exereuïüs acies (ei), f. 
Cic. — de bataille aligné, .Equa frons. 
Liv. — de balaille plus déveluppé, 
Porrectior acics. Tac. — de hatarlle 
œmorns garai, Rarior acies. Tac. Faire 
asser les cenlurions au — de ba- 
ile, Centuriones in primam aciem 
subucëre. Sall. Placer huil cohoctes 
sur le — de bataille, Donner au corps 
de bataille un — de huit cohortes, 
Constitu*re octo cohcries in froute 
Sall. Faire —, In hostem aciem obuer- 
tre (o, is, verli, versum). Liv. In hos- 
tem obverii (or, Éris, versus sum), 
pass. Liv. Combal de —, lugnu 
recta. Liv. Opèrer un changement 
de —, Circumanëre aciem. Liv. || 
70 Façade (d'un bâtiment, etc.). Frons, 
ontis, fèm. Vitr. || 8° Cime, sommel 
(d'une montagno). C. souuer. 

DE For, loc. adv. 1° Par dovant. 
À fronte. Cic. Liv, In fronte. Plin. 
Fronte. Tac. À priore parte. Col. = Atta- 
quer l'ennemi de front, Rectä fronte 
concurrère hosfi. Curt. S'altaquer ie 
—, Frontibus adversis concurrire. 
Liv. Qui se présente de —, Aduersus, 
8, un. Liv. || 4° Fig. Sans mona- 
gement, sans biais : Altaquer de front 
ua système, Rationi occurrëre (0, is, 
eurni, cursum), n. Cic. ileurler de 
— les desscins de qqn, Alicujus con- 
siliis obsist®re (o, is, stiti, s. sup.), 
o. (dat). Cic. I 39 Côte à côte. Pa- 
rifer. Quint. = Aller de front, Pariter 
fre. Quint. Les deux navires vont de 
—, Naves ambæ feruntur una junc- 
tisque frontibus. Cic. Faire passer 
ua chariot de —, Singulos carros 
dustre, Cæs. || 60 Fig. En même temps. 
Simul, Cic. 

1. FRONTAL, ALE, ad). Qui appar- 
tient au front. S'expr. par le genit. 
Frontis, èém. s. Cels. 

2. FRONTAL el FRONTEAU, 8. 
m. Partie de la tôtiore des chovaur. 
Prontalia, ium, n. pl. Liv. Plin. 


DICT. FRANÇ.-LAT. 


FROTT 


FRONTIÈRE, 9. f. Umite d'un 
pays. Funis, is, m. Sail. Liv., et plus 
souv, Fines, ium, m. pl. Czs. Cic. 
Lic. Terimint, orum, an. pl, Cie. : Les 
franlières de l'emuire romain, Imperii 
romani claustra lorum), u. pl. Cic. 
VOy. CONFINS. 

RONTIÈUE, adj. Situé sur la fron- 
tièro : Contrée fronlière, Ager proxi- 
mus fines. Liv. 

FRONTIGNAN, v. de France (tlé- 
rault). *Frontinianum ot Frontinia- 
cum, i,n. 

FRONTISPICE, s. m. {° Faco prin- 
cipale d'un édiñce. Frons, ontis. fém. 
Vitr. || 2° Titre d'un livre. Titrlus, à, 
m. Sen. Pl.-j. : Au froutispice du 
hvre, /n primore libro. Gell. 

4. FRONTON, s. w. Ornoment d'ar- 
chitecturo. Fastigium. it, a. Cic. Vitr. 

2. FRONTON, n. d'un oratour latin. 
Fronto, cnis, m. Sid. 

FROTTAGE, S. m. Lo travail du 
frotteur. Tersus, üs, m. Apul. 

FROTTEMENT, s. m. Aclion de 
frotter ; resullat de cette action. 
Altrilus, üs, m. Plin. Sen. Affrictus, 
üs, m. Sen. Fricatus, üs, m. Plin. 
Frictio, onis, f. Cels. Fricalio, f. 
C.-Aur. Fricatura, æ,f. Vitr. : Le 
feu jaillit du frotlement des cailloux, 
Elicrtur ignis lapidum tritu (usité 
seul. à l’abl. s.). Cic. 

FROTTER, v. act. 1° Passer une 
ch. sur une autre en appuyant. (En 
gén.) Fricare, o, as, cut, frictum et 
fricatum, act. Plin. Defricare, act. Col. 
Confricare, cui, catum, act. Plin. 
Suet. (Au point d'user) Terêre, 0, ts, 
trivi, tritum, act. Ter. Sen. Atferëre, 
act. Col. Plin. : Frotter une mosaïque 
(pour l'aplanir, la polir), Pavimenta 
fricare. Vitr. — l'un contre l'autre 
des morceaux de bois, Ligna inter 
se lerËre. Sen. atterfre. Plin. Se — 
les deuls, le visage, Confricare dentes. 
Plin. faciem sibi. Suet. Se — les yeux 
{pour se faire pleurer), Terre oculos. 
Ter. 11 2° Enduire en frottant. (Fric- 
tonuer) Fricare (voy. 1°), acl. Plaut. 
Plin. Scrib. Perfricare, act. Cic. De- 
fricare, acl. Col. Confricare (voy. 1°), 
acl. Col. (Oindre) Ungëre, 0, is, unri, 
unctum, acl. Cic. Perungère, act. Col. 
Plan. Inungïre, act. Cels. Plin. Lin®re, 
0, is, Livi el leui, litum, ac. Col. Illi- 
nôre, act. Cels. Plin. Oblinére, o, is, 
levi, litum, act. Col. Linire, io, is, 
dinivi, linitunr, act. Col. Illinire, act. 
Col. Plin. Oblinire, io, is, ti, ttum, 
act. Col. Scrib. : Froller une pustule 
avec de la salive, Defricare papulam 
salivä. Cels. — tout le visage avec 
du sel écrasé, Confricare totum os 
sale trito. Col. — entièrement sa Lèle 
et son visage d'essences, Capul aîque 
os suum unguento perfricare. Cic. — 
légèrement ses paupières avec un 
médicament, Palpebras medicamento 
suffricare (s. pari. ni sup.). Cels. — 
de miel les gencives, Illinère gin- 
givas melle. Cels. Frotlé d'une quan- 
lité d'onguents, Multis medicamentis 
delibutus. Cie. Assouplir en frottant 
d'huile, Oleo mollire, act. Liv. || 3° 
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Nettoyor. Terëre (voy. 10), acl. Plaut- 
Ov. Tergère, eo, es, (et Tergère, 0, 
Îs), fersi, tersum, act. Plaut. Varr. 
Liv. =: Se frotler les jambes avec la 
pierre ponce, Crura pumite lerfre. 
Ov, — Île corps de qqn avec l'étrille, 


Aliquem destring#re (o, is, strinri, 
strictum), acl. Pl.-j, — des armes, 
de l'argenterie, Tergère arma. Liv. 
argentum, Juv. || 6° Fig. Battre, frap- 
por = Frolter les côtes à qqn, La:era 
alicujus conterËre 
— les épaules, les oreilles à qqn, C. 
ROSSEN qqn. 


{voy. 19). Pliul. 


Frorten, v. 0. Subir un frotte- 


ment. Teri, or, Eris, {ritus sum, pass. 


Plin. : Le bois frolte contre le bois, 
Lignum teritur ligno (4 l'abl.). Plin. 
Se rFrnorren, v. 1° Réf. Frotter 


son corps : Se froller d'huile, Corpus 
oleo fricare (0, as, cui, catum et ctum). 
lurt. Se — contre une Lerbe, Herbæ 
se affricure (cui, catum}. Plin. L'âne 
qui se frolle contre les buissons, Asi- 
nus se spinctis atlerens (de alterëre, 
0, is, érivi, fritum), Plin. || 2° Fig. 
Entrer en commerce etroit avec : Se 


froller à ou avec des caraclères de 


celle espèce, Cum ingentis ejusmoili 
conflictari, dép. Ter. Voy. FRÉQUEN- 
TER 20. || Se S'attaquor 4. Aggredi, 


lor, ris, gressus sum, dép. (acc.). 


Cic. : Qu'il apprenne à qui il s'est 


frotté, Sentiai quos aftentarit. PA. || 


6° Récipr. C. Se sarrng 20. 


FRUCTIPFICATION, 3. f. 19 Pro- 


duction des fruits. Fructificatio, onis, 


f. Tert. || 2° L'ensemble des fruits. 
Fructus, uum, m. pl. Col. 
FAUCTIFIEN, v. 0. 1° Rapporter 


des fruits. Fructum edëre (o, is, didi, 


ditum). Cic, gignère (o, is, genui, 


genitum). Plin. ferre (fero, fers, tuli, 


atum). Plin. proferre. Cot. = [Celte] 
terre ne peut fructifier, Ager non 


polest esse fructuosus. Cic. || 2° Fig. 


Produire un rôsullat avantageux. Fruc- 
us ferre (voy. 1°). Cic. parëre (io, 
is, peperi, partum). Quint. L'étude 
fruclife dans la retraite, Est aliquis 
ex secrelis studiis fructus. Quint. Ces 
vertus fruclilent, Hæ virtutes [suni) 


fructuosæ. Cic. 


FRUCTUEUSEMENT, adv. C. UTI- 
LEMENT. 

FRUCTUEUX, e0s=, adj. 1° Qui 
produit du Fruit. Fructuosus, a, um. 
Cic. | 2° Utile, profitable, lucratif. 
Fructuosus, a, um (pour qqn, alicui). 
Cic. z Cammerte fructueux, Quzs- 
tuosa mercalura. Cic. 

FRUGAL. ALE, adj. 4° Qui se con- 
tento d'une nourriture simple. In cibum 
parcus (a, um). Just. l 2° Simple. 
Tenuis, w. f.,e, n. Cic. Simplez, gén. 
plicis. Plin. : Diner frugal, Cena te- 
nus. or. modica. Sen. Nourriture (ru- 
gaie, Cibus sümpler. Plin. tenuis. PA. 

FRUGALEMENT, adv. Avec fru- 
galité. Moderata victu. Cic. 

FRUGALITÉ, 8. f. Qualité de ce 
qui est frugal. Tenuis (is) victus (us), 
w. Cic. : Aimer la frugalité, Trouver 
du plaisir dans la —, Tenui victu 
délectari. Cic. Tenu# 0 victu Où 
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Contemptissimis  eseis  voluplatem 
percipëre. Cic. La — d'uu diner, 
Cena modica. Sen. . 

FRUGIVORE. adj. Qui se nourrit 
de Fruits, de vogelaux. * Eis rebus, quæ 
€ lerra gignuniur, vescens (gên. entis). 

FAUIT, s. m. 1° En géo. Production 
des végetaux qui succède à la fleur. 
Fructus, üs, m. Col. Plin. : Produire 
sou fruit, Fructum ferre. Plin. || 2° Pro- 
duction des arbros fruitiers. (En géo.) 
Fructus, üs, m. Col. Plin. (l'onime, 
pèche, prune, cerise, figue, dalle, 
noix, elc.; mais surt. Fruit 4 pépins 
ou à noyau) Pomum, t, 0. Col. Plin. 
Baie) Yacca ou Baca, æ, f. Col. 
lin. (Noix, noisette, amande, chà- 
taigne, elc.) Nur, ucis, f. Col. Plin. 
: Plus ferlile eu fruits qu'en céréales, 
Magis fructuosus quam frugifer. A pul. 
Voy. FaucniriEn. Bourgeon à fruit, 
Fructuarius oculus. Col. Arbre à —, 
Voy. 4. PnuriEr. Ôler le noyau (ou 
les pépins) d'un —, Purgare pomum. 
Plin. Laisser Lomber ses fruils, Pro- 
jicère fructus. Pall, La saison des — 
passe, Fugiunt poma. Sen. || 3° Seul. 
an sing. Le dessert. Voy. ce m. || 
6e Au pl. Tout ce que la terre produit 
pour la nourriture. (En gen.) Fructus, 
uum, m. pl. Cic. (Les céréales et les 
legumineuses) Fruges, um, f. pl. Cic. 
Liv. = Les céréales et les legnmi- 
peuses ainsi que tous les autres fruils 
de la terre, Fruges fructusque reliqui. 
Sie. Un champ sans cullure ne peut 
produire des — abondauts, Âger sine 
Culturä fructuosus esse non polesi. 
Cie. Tous les champs qu'on cuhive 
ne porlent point de —, Agri non 
omnes frugifert sunt, qui coluniur. 
Cie. || 5° Au pl. Revenus. Fructus, 
üs, m. Cato. Varr. Cic. Fructus, uum, 
m. pl. Cic. = Affermer les terres, non 
pas en argent, mais en fruils à par- 
acer, Locare præidia, non nummo, sed 
rarlibus. PL.-j. | 6° L'enfant par rap- 
port à sa mère. Fetus, üs, m. Cic. 
Partns, üs, m. Cie. || 7° Fig. Utilité, 
profil, avantage. Fructus, üis, m. Cic. 
Emolumentum, à, n.Cic. Utilitas, alis, 
f. Cic. Usus, üs. m. Cic. Commodutas, 
atis, f. Cic. Commodum, i, n. Cic. 
Donum, n. Cic. Qqf. Præmium, fi, n. 
Cic. =: Le fruit de la vertu, Fructus 
virlulis. Cic. Recueillir des fruits 
d'une affaire, Fructus ou Utilitates 
ex re capére. Cic. percipëre. Cic. Quel 
fruit {en] tirerais-je? Quid mihi sit 
boni? Plaut. 11 est revenu du — de 
ton loisir, Constitit fructus olii ui. 
Cic. Ravir à qqn le — de sa vicioire, 
Defraudare aliquem fructu viciirix 
suæ. Liv. Perdre tout le — d'uoe ch., 
Alicujus rei omnem fructum perdëre. 
Cie. Victorre dont on a perdu tout le 
—, Victoria ad vanum et irritum 
redacta. Liv. Avec —, Uiiliter. Cic. 
Sans —, Frustra. Cic. Nequidquam. 
Czs. Cic. Nou sans —, Non inutiliter. 
Liv. Il n'aura pas été sans — de, 
Non sine usu fuerit (infin.). Tac. Voy. 
AVANTAOZ 19. || 8 Effet, résultat. 
Fructus, &s ,m. Cic. Fetus, Gs, m. Cic. 
Effectus, Gs, m. Liv. = Jouir du fruit 


FUGIT 


de son art, Fruclu ariis sus frui. Sen. 

tre un — de l'art, Arte contingëre 
(o, is, figi, 8. Sup. en Ce sens), n. 
Quint. Toul ce qui pourra être le — 
de l'art, Quidquid poterit arte fieri 
(fo, is, factus sum), pass. ou cefici 
{ior, éris, fectus sum), pass. Cic. [Ce 
livre} — de mon travail, Cura nostra. 
Tac. Le — de mes veilles, Vigilia- 
rum munus (neris), 0. Cic. Opuscule, 
— de mes veilles pendant ces nuits, 
Opuscuium lucubratum his noctibus. 
Cic. Triple — de l'intelligence, Tri- 
plez anuni felus. Cic. Cel avantage 
est un — de l'amitié, Hzc utilitas 
ez amiciliä eforescit (de efflorescire, 
0, rui, s. sup., n.). Cic. Volre salut 
est le — de mes efforts, Laboribus 
meis vobis salus paritur où parta est 
(pass. de parère, io, is, peperi, par- 
tum, pariturus}, Cic. Vorla le — du 
bavardage, Garrula lingua hoc ma- 
lum peperit. Tib. Ces injuslices sont 
le — ke la crainte, [ile injuriz a 
melu proficiscuntur (de proficisci, or, 
fectus sum, dép.). Cic. 

FRUITERIE, S. { Lieu où l'on 
arde le fruit. Pomarium, ti, n. Varr. 
clla (æ) pomaria (æ), Î. Cato. Opo- 
rotheca, æ, (. Varr. 

FAUITIER, 1Ène, adj. 4° Qu'on cul- 
tive pour son fruit. Fruclifer, fera, fe- 
rum. Col. Plin. Pumifer. Plin. Pall.: Ar- 
bre fruilier, Arbor fructiferu. Col. pc- 
mifera. Plin. || 2° Plante d'arbres 4fruit 
2: Jardin fruitier, Pomariumn, ti, n. Cic. 

Fnormign, s. m. 4° Marchand de 
fruits et de lëgumes. Pomarius, ii, m. 
Hor. Lampr. || 2° Lieu où l'on conserve le 
fruit. Voy.rnoiTene. || 4° Jardin planté 
d'arbres à fruit. Ponarium, ti, n. Cie. 

FRUSTE, adj. Effacé, altcre. Cor- 
ruptus, a, um. Plin. Deformaius. Cic. 

FAUSTRATOIRE, adj. Fait pour 
éluder. Frustratorius, a, um. hfodest. 

PRUSTRER, v. act. 1° Priver qqn 
de ce qui lui est dû. Frustrari, dep. 
(acc). Cic. Fraudare, act. Liv. De- 
fraudare, act. Ter. Destifuñre, 0, is, 
ui, utum, act. or. : Frusirer les sol- 
dats du butin, Fraudare milites preda. 
Liv. — les dieux du salaire convenu, 
Destitu®re deos mercede pactä, Tor. 
Être frustré du triomphe, Despoliari 
triumpho. Liv. [| 2° Tromper. Fallïre, 
0, is, fefelli, faisum, act, Nep.: Frus- 
trer l'espérance, Spem fallëre. Cic. 
Voy. esPÉnaNCE 1°. Le champ frustra 
l'attente du propriétaire, Ager fefellit 
dominum. Nep. Comme mon esné- 
rance a élé frustréel Quantä de spe 
decïdi (de decïdëre, o, is, s. sup., a)! 
Ter. Frustrer qqn dans ses esp 
rances, Aliquem de spe depellfre (0 
is, puit, pulsum). Cic. J'ai clé frustré 
dans mou espérance, Me spes frus- 
trala est (voy. 1°). Ter. 

FUCUS, S. m. C. VARECH. 

FUGACE, adj. C. rOGITIr, 

FUGITIF, 1vx, adj. 1° Qui s'enfuit. 
Fugiens, gén, entis. Liv. =: Esclave 
fugitif, Fugifivus (v) servus (0, et 
Subst. Fugitivus, m. Cic. Liv. Quint. 
11 2° Qqf. Exilè. Voy. ce n-] 3° Qui 
passe avoo rapidité. Fugaz, gén. acts. 


FUIR 


or. Ov. Fugiens, gén. entis. Ho. 
Levis, m. f., e, n. Ov. : Années fu- 
gilives, Fugaces anni. Ior. Ileure fa- 
filive, Fora fugiens. Hor. levis. Ov, 
1 6° Pou durable. Fugar, gén. aci. 
ic. Flurus, a, um. Sall. Cic. Ca- 
ducus. Cic. Mobilis, m. f., e, nu. Sall 
Brevis, e. Sall. Volatilis, e. Sen. : 
Bieus très fugitifs, Fugacissima bona. 
Sen. La gloire esl quelque chose de fu- 
gilif, Gloria volatile quiddam est. Sen, 

FUIN, v. n. 1°S'éloigner avec vitesse 
par crainte. FugËre, io, is, f'ugi, fugi. 
turus, 0. Cic. Éffugëre, n. Cic. Profu- 
gère, n. Cic. Aufugêre, s. sup., n. Cic. 
Defugëre, n. Cæs. Voy. S'enroin 10. : 
Fuir d'une ville, Fugère ex oppido. 
Cæs.; de Melun, Meloduno. Czs.: des 
eovirons de Troie, a l'rojä. Cir.; dans 
la province, in provinciam. Cæs.: sur 
les montagnes, in monfes. Curt.: vers 
le Rhin, ad flumen Rhenum. Czs.; À 
lladrumète, Hadrumetum, Czs.: par 
un lieu, per locum. Curt. — par la 
roule de Noles, Effug’re viä Noiom 
ferente. Liv.; vers le roi, ad regem 
Curt. — devant qqn, devaal qq. ch., 
Voy. ru (act.). Il s'apercoil qu'on 
fuil, Antmaduertit fugam feri. Sail. 
Le déshnnneur d'avoir fui, Turpitude 
fugæ. Ces. Ennemi qui fuil toujours, 
Fugacissimus hostis. Liv. Songer à 
fuir, Fugam retro spectare. Liv. Faire 
— l'ennemi (= le mettre eu fuite), 
Hostes fugare. Sall. Voy. rurre. Faire 
— qqn (= lui fournir le moyen de 
—), Alicui viam fugæ pandre. Liv. 
Quelques-uns eurent le moyen de —, 
Patuit quibusdam fuga. Liv. || o'y 
a même pas moyen de —, Ne fuge 
quidem patet locus. Liv. Avoir des 
ailes pour —, Fabère effugia pen- 
narum. Cic. N'avoir plus un seal 
vaisseau, même pour —, Nullam, ne 
ad effugium quidem, navem hatëre. 
Liv. Eimpêcher de —, Fugam repri- 
mire. Cæs. intercludère. Cic. || 2° Fig. 
Differer, éluder, empêcher qu'une de. 
ne so termino. Tergiversarr, dép. Cie. 
1 3° Eu pari. de ch. Se mouvoir rap 
dement. Fug?re (voy. 1°), n. Virg. 
Hor. =: Ruisseau qui fuit a travers 1e 
azon, Îlivus per gramina fugiens. 

mg. Les nuages fuient, Fuigivat 
nubes. ÎJor. || 4° En pari. de cb. 
S'eloigner, disparaître. Fugére (voz. 
fo), n. Liv. Sen. Dilabr, or, Eru, 
lapsus sum, dép. Cic. EffluFre, o, is, 
fuzi, flurum, n. Cic. Recedfre, o, üs, 
cessi, cessum, n. Cic. : Les rivages 
fusent loin de nous, Terræ recedunt. 
Vira. || Fig. Le lemps fuil, Tempus 
dilabitur. Cic. L'été —, Æstas efluit. 
Cic. L'espérance a fui, Spes elapsa 
est. Plaut. recessit. Luc. || 6° Ne pas 
echoir à qqn. Voy. Écuarren 5°. || 
60 Se dérober sous les pas. Voy. S'Ex- 
roxcra 30. || 7° Fig. T. de peinture. 
Paraitre s'oloignor de la vue, Reccdfre 
(voy. 40), n. Quint. : Le peintre fait 
fuir certains objets, Pictor efficil ul 
quædam recessisse credamus. Quint. 
8° En pari. d'un vase. Laisser échap- 

er le liquide. Perfluère (og. 40), 0. 

er. || 9° Foi vx avec l'inâo. Éviter 


FUITE 


de : lis fuient de faire cela, Id facère 

foitant Ter. Je ne fnis pas de dire, 
on defugio quin dicam. Varr. Voy. 

ÉVITER 4°. . 

Foi, v. act. 40 Éviter par crainte 
ou par aversion, Fugère, i0, is, fugi, 
fugiturus, act. Cæs. Cic. Liv. Effugrre, 
act. Cic. Profugëre, act. Curt. Sue. 
Refugère, act. Cic. Defugëre, s. sup., 
act. Cic. Fugitare, act. Ter. Cic. Vilare, 
ou Evifare, ou Devitare, act. Cic. 
Declinare, ac. Cic. : On l'aime et l'on 
me fuit, fllum amant, me fugitant. Ter. 
Tout le moude — les impies, Impiis 
Q l'abl.) omnes decedunt (de dece- 
Yre, o, cessi, cessum, n.). Cæs. Fuir 
l'approcbe et l'entretien de qqn, Ali- 
eujus aditum sermonemque defugêre. 
Czs. — la maison de son maitre, 
Profugÿre a domino. Cic. dominum. 
Curt. — les regards de la foule, les 
réunions, FugËre conspectum mullitu- 
dinis. Cæs. conventus hominum. Cæs. 
Qui fuil sa patrie, Profugus patriä. 
Liv. Fuir les vices, Declinare vitia. 
Cic. — les maux, À malis declinare, 
a. Cic. — la douleur, Dolorem evitare. 
Cic. En fuyant le péril, Periculi fugä. 
Cic. Fuir des souvenirs, Recorda- 
tiones fug're. Cic. 11 fault — l'excès 
en anilié, Fugienilæ sunt nimniæ ami- 
citiæ. Cie. — les plusirs, Voluptutes 
prælermillére (o, 15, misi, mmsxum). 
Cie. Ohstiné à — la gloire, Gloriæ 
fugacissimus que fugar). Sen. Moyen 
de — le consulat, Consulatiis fuga (æ), 
f. Liv. Le moyen, La facuilé de — 
les choses nuisibles, A  pestiferis 
rebus recessus (üs), m. Cic. 20 Fig. 
N'étro pas saisi, n'être pas découvert; 
sortir de la mdmoiro. Fugère (voy. 1°), 
act. Cie. Voy. Écrarren 60 el 70. 

Se roin, v. 1° Récipr. S'éviter mu- 
tuellement. Voy. roin (acl.) {0 et 
MUTUELLEMENT. || 2° Réf. Se sous- 
traire à soi-même. Se fugëre (io, is, 
fugi, fugiturus). Cic. Hor. 

FUITE, 5. f. 1° Action de fuir. Fuga, 
æ, f. Cic. : Fuite à loules jambes, 
Effusus (ti) cursus (us), m. Pl.-j. 
Mettre l'ennemi en —, Faire prendre 
la — aox ennemis, Jostes in fugam 
dare (o, as, dedi, datum). Ces. où con- 
jic®re (io, îs, jeci, jectum). Crs. ou 
veri#re (0, is, verti, versum). Liv. où 
impell%re (o, is, puli, pulsum). Cic. 
averiére in fugam, el Simpl. avertëre. 
Liv. Jostes fugare. Sali. pellëre (0, 
is, pepuli, pulsum). Liv. retro compel- 
lre (o, is, puli, pulsum\, Liv. Mettre 
uoe armée en —, ConverfËre aciem 
in fugam. Cæs. Mettre en — et en 
désordre, Consternare in fugam. Liv. 
Être mis en —, Inclinart in fugam, 
et simpl. Fnclinari, pass. Liv. Averti, 
er, Erts, versus sim, pass. Sail. Pelli, 
or, Fris, pulsus sum, pass. Cæs. Re- 
pelli, pass. Cæs. Prendre la —, Fu- 
gam capère (io, ts, cepi, captum). Cic. 
facrre (io, is, feci, factum). Sail. pe- 
{re (o, is, fui et ti, im). Cic. Liv, 
Fugr où In fugam se dare. Cic. In 
ugam se conferre (fero, fers, tuli, col- 

tum). Cic. où se conjicëre. Cic. ou 
inclinare, B. Liv Toraum el 
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Terga vertËre. Cæs. Terga hosti dare, 
et simpl. Terga dare. Liv, Se vertfre. 
Cæs. Se convertëre. Cæs. Fugëre, io, 
is, fugi, fugiturus, n. Cic. Fugilare, 
o. l'er. Voy. S'enrurn 1°. Être en —, 
Fugñre, n. Cic. Voy. S'ENrum 1°. 
Soldats en —, Prefugi milites. Sall. 
Serrer de près l'ennemi en —, Terga 
hostis cedentis premèëre. FI. Esclave 
eu —, Voy. rocrrir 4°. Dans leur —, 
ils vont trouver César, Fugä se ad 
Cæsarem recipiunt. Czs. Il cherche 
sou salut dans la —, Fugæz se mandat. 
Cic. vilam suam mandat. Cic. se com- 
mendat. Ilirt. Contendit fugä salutem 
pelÿre. Cæs. Arrèter la —, Fugam re- 
primère. Cic. Arrêlé dans sa —, Er 
(uga retractus. Sall. Dérobe-toi par 
à — aux maux que tu ne pourrais 
supporter, Ea, quæ ferre nequeas, de- 
fugiendo relinquas. Cic. |] 2° Fig, 
Échappatolre. Fuga, æ, f. Virg. Liv. 
1 3° Cours rapide (des ch.). Fuga, æ, f. 
Hor. || 4° Action d'eviter. Fuga, æ, f. 
Cic. Vitatio, onis, [. Cic. : La fuite 
des fatigues et des douleurs, Fuga 
laborum et dolorum. Cic. || 6° Écoule- 
ment d'un liquide par une fente. Ma- 
nalio, onis, [. Frontin. : Plein de 
fuites, Plenus rimarum (de rima, f. 
— fenle). Plaut. Voy. ÉCOgLEMENT. 

FULGURANT, ANTE, adj. Environné 
d'eclairs. Fulgurans, gén. antis. Cie. 

FULGURATION, 8. f. Apparition 
d'éclairs. Fulguratio, ons, f. Sen. 

FULIGINEUX, EUSS, adj. De cou- 
leur de suie. Fuligineus, a, um. Petr, 

FULMINANT. C. POUDNOTANT. 

FULMINER, Y. n. 1° Lancer la 
foudro Fuiminare, n. Hor. || 2° Fig. 
Invectiver avec menaoss. Intonare, 0, 
as, ut, atum, R. Cic. Liv. Minas 
jactare. Cic. |j Act. Quand il eut ful- 
miné ces paroles, Cum Azc inlo- 
nuisset. Liv. 

FUMAGE, s. m. Action de fumer 
une terre. Stercoratio, onis, f. Col. 

FUMANT, part prés. de FUMER, 
Voy. ce v. |} Adj. FUMANT, aANTE. Qui 
jette de la fumée, de la vapeur, Fu- 
mans, gén. antis. Cic. Virg. =: Che- 
vaux fumants de sueur, Equi fu- 
manltes sudore. Virg. 

FUMÉE, 9. (. 1° Vapeur noirätre 
qui se degago d'un corps en combus- 
tion. Fumus, à, m. Cæs. Virg. : La 
fumée des incendies, Fumi incendi- 
orum. Cæs. Tourhitlons de —, Fumi 
volumina. Ou. Exhaler de la —, C. ru- 
Men 10. Qui fait de la —, C. rumeox 
40. Faire cuire 4 la —, C, 4. rouen 
{act.} 4°. Recevoir dans la bouche Îa 
— d'une herbe, Ore excipëre herbæ 
suffitum (de suffilus, &s, m.). Plin. 
Du ooir de —, Fuligo, ginis, f. Plin. 
Noirei par la —, Fumosus, a, um. 
Cic. Petr. Qui a un goùt de —, Fu- 
mosus. Plin. Qui a l'odeur de la —, 
Fumidus. Plin. | Fig. Le feu suit de 
près la fumée, Flamma est fumo pro- 


zima. Plaut. Vendre de la — (= 


dnper par des promesses menson- 
pères), Fumos vendère vanos. Mart. 


Dissiper tout (son bien) en —, Omne 
ord. tin furaum verterr. Har, S'en aller en 
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—, In vanum abire, n. Sen. In cassum 
cadÿre, u. Plaut. J'ai vu notre espoir 
s'en aller en — Vidi spem nosiram 
evanescére. Cic. | 2° 
mère. Inanis (is) res (ei), f. Cic. Liv. 
Inane (al simulacrum (1), n. Q 


Fig. Vanité, chi- 


uint. 
Vana (æ) species (ei), f. Curt. 2: Ce 


n'est qu'enflure et fumée, Res est 
tumida, ventosa. Sen. Se repaltre de 
—, Inanium rerum inanes cogilatio- 
nes voluëre. Liv. Voy. CRIMÈRE 2°. || 
3° Vapeur de l'encans qu'on brûle. Suf- 
fimentum, 1, n. Cic. || 4° Vapeur des 
mets chauds. Nidor, oris. masc. Co 

Plin. : Fumée (des sacrifices) agréa- 
ble aux dieux, Dis acceptus nidor. Ov. 
il 6° Vapeur des corps humides. Vapor, 
oris, masC. Plin. || 6° Au pl. Yapeurs 


ui semblent monter au cerveau : 
es fumées dn vin, (Vapeurs) Vini 


anhelitus, (üs), m. Cic. (Pesanteur de 
Lee) Crapula, æ, f. Cic. Exhaler les 
— du 


vin, Vinum erhalare. Cic. Dis- 


siper les — du vin, Crapulas amo- 
vêre. Plaut. Crapulam discutÿre. Plin. 
| Fig. Fomécs d'orgneil, Spiritus 


mure) feroces (um), et simpl. Spiritus, 


uum, m. pl. Liv. 


{. FUMER, v. 0. 10 Jeter de la 


fumée. Fumare, n. Cxs. Cic. Fumum 
emtfifre (0, is, misi, an A Plin. : 
fois qui 

Cato. Faire fumer l'encens, Tura in- 
cendëre (o, is, di, censum — bràler). 
Cic. || 2° Repandre de la vapeur. Fu- 
mare, 0. Cic. Virg. Vaporare, n. Plin. 
=: Les eaux fument, 
Plin. La terre chaude fume, Terre 
calens fumat. Cic. Le sang fumait 
devant les autels, Cruor fumabat ad 
aras. Virg. Qui fume de sueur, Su- 
dore fumans. Virg. 


fume, Lignum fumosum. 


quæ vaporan(. 


Foyen, v. act. 4° Exposer à la fumée 


: Fumer une cervelle, Cerebrum an- 
fumare. Plin. — des jambons, Per- 
nas in fumo suspendére (0, is, di, 
pensum). Cato. Jambon fumé, Fu- 
mosa perna. Hor. Fumer du raisin, 


Uvam fumo durare. [or. — des 


courges, Cucurbitas fumo siccare. 


Plin. Vio fumé, Vinum fumo inve- 
teratum. Plin. || 4° Aspirer la fumee 


de =: Fumer cette plante, Suyhitum 


Rujus herbæ ore excipëre (io, is, cepi, 


ceptum). Plin. (xx, 48, 69). 


2. FUMER, v. act. Épandre du 
fumier pour fertiliser. Stercorare, acl. 
Cic. Col. Lætificare, act. Col. = Fumer 
les oliviers, Oleas ma pabulari, dép. 
Col. — la vigne, Vihibus siereus in- 

erêre (o, is, gessi, gestum). Col. — 
nrtement an sol, Solum siercore sa- 
tiare. Col. {| Abs. 11 faut fumer, Fa- 
cienda est stercoratio (onis). Col. 

FUMET, 5. m. Vapour do certaines 
viandes et de cerlains vins. (Des 
viaodes) Nidor, oris, masc.Ov. (Du via) 
Flos, oris, masc. Plaut. = Un fume 
de vin vieux, Veteris vini flos. Plaut. 

FUMETEBNRE, s. f. Sorte do plante. 
Fel (ellis, n.) terræ. Plin. 

FUMEUX, E0se, adj. {9 Qui exhale 
de la fumoe. Fumosus, a, um. Cato. [] 


2° Capiteux. Voy. ce m. 
FUMIER, 8. m0. 40 Paille mêlée à 
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la flente des animaux. Fimum, fi, 0. 
Plin. Samm. Lact. Pl.-Val. Fimus, i, 
mm. Samm. Char. Slercus, coris, n. 
Col. Plin. : Fumier de porc, Fimum 
suillum. Plin. Stercus suillum. Col. 
porcinum. Veg. — d'âne, Siercus 
asini. Col, asininum, Veg. — de 
vache, Stercus bubulum. Pall. Éten- 
dre du — sur les prés, Digerëre sler- 
cus in prala. Col. Voy. 2. rouen. 
Tas de —, Fosse à —, Sferquili- 
nium, di, n. Col. || 2° Tas de fumier. 
Voy. ci-dess. 

FUMIGATION, s. f. Action d'exposer 
à la fume, à la vapeur. Suffitio, onis, 
f. Col. Suffitus, üs, m. Plin. Suffu- 
migatio, onis, f. Veg. : Le hilume en 
fumigation arrête... Bitunen suffitu 
reprimit. Plin. Elre bon en —, Va- 
lêre suffitu. Plin. Brûlé en —, Suffu- 
migatus, a, um. Col. Traiter une ma- 
ladie par les fmnigalions, Vaporare 
morbum. Plin. Souueltre les narines 
à des — d'eau chaude, Fouëre nares 
vapore aqua calidæ. Cels. L'élofle est 
soumise à une fumicalion de soufre, 
Vestis sulfure sufilur. Plin. Voy. 
FUMIGEN. 

FUMIGER, v. act. Exposor à la 
fumée, à la vapeur. Sufre, 10, is, iui 
elai, téum, aci. Col. Sufflumigare, s. 
parf., act. Varr. Cels. Fumigare, s. 
parf. ai sap., act. Col. 

FUMOIR, s. m. Lieu où l'on fumo 
hs viandes, to. Fumarium, ti, n. Col. 

FUMURE, 8. [. C. FruuAGE. 

FUNAMDULE, s. m. Danseur do 
oorde. Voy. conne 30, 

FUNÈURE, adj. {o Qui appartiont 
aux funérailles. Funebris, m. f., e, 
n. Css. =: Honneurs funèbres, Justa 
(orum) funera (um), 0. pl. Cic. Jusia 
{orum) funebria (ium), n. pl. Cæs. 
Cadavre privé des honneurs, — Ca- 
daver spoliatum exsequiis. Cic. Voy. 
FONÉnAILLES. Couvoi funèbre, Voy. 
convoi 3°. L'adminisiralion des pom- 

es funèbres, Libitina, æ, f. Liv. 
Buer. Entrepreneur des pompes —, 
Libitinarius, ii, m. Sen. Eire entre- 
preneur des pompes —, Libitinam 
exercère. V.-Maz. Cbaol funèbre, 
Carmen funebre. Quint. Nenia, æ, f. 
Cic. Hor. Rèpas —, Epulum fu- 
nebre. Cic. Êloge ou Oraisun —, 
Voy. Loc 4°. || 2 Sinisire (en 
pari. d'un oiseau ou de son chant). 
Voy. simisrns. || 8° Fig. Triste, lu- 
gubro. Voy. ces m. 

FUNÉRAILLES, 8. f. pl. Ob- 
sèques et céremonies qui se Font aux 
onterrements. Funus, neris, nu. Cic. 
Funeris ersequiz, et abs. Ersequiæ, 
arum, Î. pl. Cic. Funerum ou Exse- 
quiarum justa (orum), n. pl. Cic., el 
abs. Justa, orum, n. Sall. 
Funebria, tum, n. pl. Plin. Suprema 
{orum) officia (orum), et Subst. Su- 
prema, orum, 0. pl. Tac. : La pompe 
des funérailles, Pompa funebris. Nep. 
Mener la powpe des —, Funus 
ducére. Cie. Quint. Suel.  enas 
des —, Epulum funebre. Cic. Célé- 
brer, Faire des —, Funus ou Erse- 
quias celebrare. Liv. Funeri operam 
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dars. Cie. justa solvëre. Cic. Faire 
les — de qqn, Alicui ou Alicujus 
funus facère. Cic. Aliquem funerare. 
Sen. Plin. Suet. Faire à qqn de 
magnifiques —, Aliquem efferre amplo 
funere. Nep. ample upparatissino fu- 
nere, Suet. Alicui justa magnifice fa- 
ctre. Sall. 11 ordonna de dépenser 
11000 sesterces pour ses —, Jussit 
se funerari sestertiis undecim mil- 
libus. Plin. Il ne laissa pas de quoi 
pourvoir à ses —, Non reliquit unde 
efferretur. Nep. Frais des —, Funeris 
impensa (æ), f. Plin. Suivre les —, 
Assisler aux —, Érsequias funeris pro- 
sequi. Cic. Prodire in funus. Ter. Il a 
l'air d'assister à ses propres —, Vide- 
tur se prosequi. Sen. Voy. convoi Jo. 
FUNÉIAIRE, adj. Qui concerne les 
funéraillos. Funebris, m. [.,e, n. Cic. 
FUNESTE, adj. 1° Qui porte le mal- 
heur avec soi. Funestus, a, um. Cic. 
Exitiosus. Cic. Ezxitiabilis et Eri- 
tialis, m. f., e, n. Cic. Perniciosus, 
a, um. Cic. Calamitosus. Cic. Pestifer, 
era, erum. Sen. Fatalis, m.f.,e, n. 
Cic. Lueluosus, a, um. Cic. = Coup 
funeste (— événement malheureux), 
Calamitatis ictus (üs), m. Cic. Pré- 
sent —, Exitiale donum. Virg. Le 
relour — d'Antoine, Capitalis ou Pes- 
tifer Antonii reditus. Cic. I] n'est pas 
de fléan plus — que les plaisirs sen- 
suets, Nulla capitalior pestis est quam 
voluplas corporis. Cic. — passion, 
Malta libido. Liv. — à la république, 
Reï publicæ eritiosus. Cic. Fléiu — 
à la république, Pestis infesta rei pu- 
blicæ. Cic. Jamais fléau ne fut plus 
— au genre humain, Nulla pestis hu- 
mano generi pluris sfetit {Je sfare, 0, 
as, statum — coùler). Sen. Guerre 
— aux citoyens, aux owains, Bel- 
lum civibus exitiabile. Cie. damnosum 
Romanis. Liv. Ëlre — à qqn, Esse 
noræ alieui. Sall. Êlre — à lous les 
siens, Omnibus suis exilio csse. Cic. 
Combien l’inaction de Lentulus nous 
devint —! Socordia Lentuli guantam 
cladem nobis attulit! Cie. La clemence 
lui fut —, Clementia ülli malo fuit. 
Cic. Regardant cela comme — à ses 
intérêts, (Id) alienum suis ralionibus 
existimans. Sall. Rien n'est plus — 
aux bonnes mœurs. Nihil est tam 
damnosum bonis moribus. Sen. Être 
— aux troupeaux, Conferre pestem 
pecudibus. Col. Année — aux ré- 
colles, Annus adversus frugibus. Liv. 
Il 2° Sinlstre, défavorable. Dirus, a, 
um. Cic. Trislis, m.f.,e, n. Cic. In- 
faustus, a, um. Tac. : Présage funeste, 
Dirum omen. Tac. Présage regardé 
comme —, Ümen pro (risti acceptum. 
Curt. Cela parut ètre d'un très — pré- 
sage, Id fristissimum visum est. Cic. 
Augures très funesles, Exsccratissima 
auguria. Plin. Jour funeste, Dies in- 
faustus. Tac. contacius religione. Liv. 
FUNESTEMENT, av. D'une manio- 
re funeste. Miscre. Cic. Calamituse. Cic. 
FUR, 5. m. Mesure : Je fournirai 
ces choses au fur el à mesure, à — 
et à mesure, à — et mesure, (Ea) 
subinde suggeram. Liv. 


FÜREU 
FURET, s. m. Petit quadrupède. 


Viverra, æ, f. Plin. 

FUUETER, v. on. ot qqf. act 
1° Chassor au furet : Fureter dans une 
Rarènne, — une garenve, Viverras 
an specus cuniculorum injicEre (10, ts, 
Jjeci, jectum). Plin. || 2e Fig. Fouillor 
en Curioux, Scrulari, dép. (ace). Cie, 

FURETEUN, 8. m. Celui qui fu- 
relte. Scrutator, oris, m. Suet. Just. 

FUREUR, 8. f. 4° Accès violent de 
folie. Furor, oris, masc. Cic. Vecordia, 
æ, f. Sall. : La fureur était peinte sur 
son visage, In vultu vecordia inerat. 
Sall. — de l'ivresse, Vinolentus furor. 
Cic. — des gens ivres, Vinolentorum 
violentia (æ), f. Cic. Entrer en — et 
en démence, In furorem el insanian 
inctdire, n. Cic. Etre en —, Voy. rv- 
mieux 10.[] 2° Transport qui élève l'esprit 
au-dessus de lui-même. Furor, onis, 
masc. Cie. : Fureur divine, Divinus 
(1) instinctus Fa m. Cic. VOy. Ex- 
THOustasye 19. || 3° Au pl. Trans- 

orts frenetiques, emportements, vio- 
ences, Furor, oris, masc. Cic. Szvilia, : 
æ, F. Col. Violentia, f. Cic. : Les fa- 
reurs de Turnus, Violentia Turni. 
Virg. Les — de la guerre. Belli ira 
(æ), f. Sail. Les — de l'amour, Sz- 
vitia amoris. Col. || 4° Colère extrême. 
Furor, orts, masc. Cie. Rabies (sans 
gén. ni dal., acc. em, abl. e}, f. Cic. 
fra de) magna (æ) ou grauis (is). Cic. 
[ra (æ) atror (ocis) ou impotens 
fetis). Liv., et qqf. simpl. fra, =, 
. Cie. Iracundia (æ) vehemens (entis), 
f. Cic. z Fureur aveugle, Effrenatus 
furor. Cic. — muette, Furibundium 
silentium. St. Cri de — et de haine, 
Infestus atque inimicus clamor. Cic. 
Daos un accès de — et de rage, Fu- 
rore el rabie. Tac. La — éclate, [ra 
exardescit. Cic. Il en vint à on tel 
excès de —, Eo furoris processil. 
Plin. Si tn l'es assez mis en —, Si 
satis jam debacrhatus es (dép.}. Ter. 
Ce meurtre transporta de — les Thé- 
bains, Ea cædes efferavit Thebancs. 
Liv. Exercez votre — sur [notre] dos, 
In lergum sævile (de sævire, io, is, 
it, ifum, n.). Liv. || Abeilles en fa- 
reur, Exasperate apes. Col. Voy. 
corËne de. || 6° Passion {pour qqn 
ou 14q. cb.) qui va jusqu'à la déraison. 
(Déraison) fnsania, æ, (. Cic. Furor, 
oris, masc. Suet. (Passion) Libido, 
dinis, f. Cic. : La fureur des pas- 
sions, Insania libidinus. Cic. I] fut 
poussé à cetle — de dépenser, Ad 
unc impendiorum furorem impulsus 
est. Sue. Avoir la — de l’argeulerie, 
Copiä argentifurre (o, is, ruttr. rare, 
s.sup.),n. Plin. Avoir la — des belles 
armes, Jn decuris armis libidinem ha- 
bère. Sall. La — des honneurs, flo- 
norun tnonodica cupido (dinis), f. Liv. 
Il avait la — de la leciure, Erat in 
eo inerhausta legendi avilitas (atis), 
f. Cic. 1 n'est pas hou d'aitner avec 
—, à la —, Amare insane non bonum 
est. Plaut. Désirer one ch. avec —, 
Concupiscére aliquid ad insaniam. 
Cic. Acheter des pierreries avec —, 
Gemmas animosissime comparare. Suet. 
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6e Habitude Importune, nuisiblo. Mala 
8) consueludo (dinis}, [. Cie. Quint. : 
fureur d'imiter le travail d'autrui, 
Afala consuetudo sequendi alienum la- 
borem. Quint. Voy. MABITULB, MANIE. 
7e Vogue, engoûment : Faire fureur, 
Le in marimä laude, Plin, Voy. 
gsrumé 2. || 8° Agilation violente (des 
ch.). Magnus ÿ) impetus (üs), m. Cæs. 
Violentia, æ, f. Col. Plin. Flor. Sæ- 
vitio, f. Vel. Plin, : La (ureur des 
vents, Ventorum violentia. Plin. Flor. 
Une telle — des vents, Tanti impetus 
tentorum. Cæs. La — de la tempête, 
Tempestatis vis (gén. vis et dal. vi 
peu us., acc. vim, abl. vi), [. Cæs. 
— des teinpètes, de la mer, Sævilia 
tempestatum. Plin. maris. Vell, Qui 
esten —, Voy. FunIEUX 5e. . 

PURIBOND, ONDE, adj. 4° Sujet 
aux grands emportements de colcre. 
Jracundissimus, a, um. Sen., el simpl. 
Iracundus. Cic. || 2° Furioux. Furi- 
bundus, a, um. Cic. Furrosus. Cic. 
Voy. romeo. : Éloquence furibonde, 
Furiosum dicenai genus. Cic. 

FURIE, s. f. 1° Grande impétuosité. 
Furor, oris, masc. Cic. Violentra, æ, 
f. Cie. Vis, gén. vis et dal. vi peu 
us, acc. vim, abl. ui, F. Cic. = La 
farie aveugle de [cet] homme, Ho- 
minis effrenata violentia. Cic. La — 
des lioas, Violenta vis leonum. Lucr. 
Se précipiler contre qqn avec —, 
In aliquem cæco impelu incurrère. 
Cic. effrenate invadëre. Cic. Se jeter 
sur qqn avec — (en parl. d'un chien), 
Aliguem violenter invadëre. Col. || 
4° Colère extrême. Furor, oris, masc. 
Cie. Voy. ronEun $e, corÈnE G: f.)1o. 
D 3° Agitation violente (des ch.). C. ru- 
aeun Se, j| 4° L'etat le plus violent 
d'une ch. Impetus, îis, m. Cæs. =: Dans 
la furie du combat, În ipso certaine 
pugnæ. C»s. Dans la — de la fèvre, 
In ipso febris æstu. Cels. || 6° Divi- 
site infernale ohez les Romains : Les 
Faries, Furiæ, arum, f. Cic. Virg. 
De Furie, des Furies, Furialis, m. f[., 
«, 0. Liu. || 6° Hommo ou Fomme qui 
est on fureur ou qui est funeste. Furta, 
æ, fl. Cic. Liv. : Cetle voix do furie, 
Vox illa furialis. Cic. 

FURIEUSEMENT, adv. 1° Avec 
furie. Furiose. Cic. Rabide. Cie. Vio- 
lenter. Cie. Col. || 2° Extrêmement. 
Voy. ce m. 

FURIEUX, euse, adj. 1° Qui est 
en furie, on rage, forconé. Furiosus, 
«un, Cic. Puribundus. Cic. Furens, 
gén. entis. Cic. Vecors, gén. orilis. 
Cic. Lymphatus, à, um. Liv. : Je Le 
règarde comme un furieux, Egote 
vecordem ou furiosum puto. Cic. lis 
œurent comme des — au-devant des 
coups, Cæci furore in vulnus ruunt. 
Liv. C'est presque l'acte d'un —, 
Pæne furiosum est. Quint. C'est le 
fail d'an —, Fanaticun est. Quint, 
Eo —, Furiose. Cic. Furenter. Cic, 
Rendre qqn —, Aliquem efferare. Liv. 
Chevaux rendus — par la douleur, 
Equi dolore efferati. Curt. Être —, 
Purëre, 0, is, rui Lr. rare, s. sup., 
a. Cic. Élépbant —, Elephantus ra- 
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bidus. Plin. || 20 Qui est dans une 
rando colère. fratissünus, a, um. Cic. 
tabidus. Sen. Furore accensus. Liv. 
Jrä incensus. Cic. Nep. inflammalus. 
Liv. ardens (gén. entis). Cic. flagrans 
(antis). Sen. = Devenir furieux, Fu- 
renter irasci (or, &ris, pari. inus. en 
ce sens), dép. Cic. Iracundiâ erardes- 
cére (0, ts, arsi, arsum), n. Cic. effer- 
vescère ge is, ferbui et fervi, 3. sup.), 
n. Cic. Succensère, 60, es, sui, sum, n. 
Liv. Voy. Se mettre en coLèus 40, Être 
—, Irû ardére (eo, es, arsi, arsum), n. 
Cic. tuméëre (eo, es, mui, 3. sup.), n. 
Liv. — contre qqn, Iratissimus alicui, 
Cic. — du jugement et au sujet du 
mélayer, fratus de judicio et de vil- 
lico. Cic. Les brigands, parce qu'ils 
élaient — de la perte de leur butin, 
Latrones, ob tram prædz amissæ. Liv. 
il était — de se voir vexé, Furebat 
se veratum esse. Cic. Etre — que les 
ennemis puissent, de voir qne les 
ennemis peuvent, Indignari quod 
hostes possunt. Cæs. [Cela] rendit — le 
peuple romain, Populum romanum in 
furorem egit (de agère, 0, is, actum). 
Quint. Renire le juge — contre qqn, 
Facère judicem iratum alieui. Cic.Vay. 
coLÈnE (s. f. 1}: InTÉ, || 3° Qui de- 
note ou exprime la fureur. Furiosus, a, 
um. Cic. Furbundus. Cic. Furens, gén. 
entis. Cic. Liv. Rabiosus, a, um. Cic. 
Rabidus. Cic. = Cris furieux, Furiales 
voces. Cic. Furiosa vociferaito. Quint. 
Visages —, Vulius vesant. Liv. Bou- 
cles furicuses, Ora furenfia. Liv. 
D'un regard furieux, D'un air —, 
Adspectu rabido. Cic. || 6° Impetucux, 
véhement, violent (en pari. des per- 
sonnes, des actions, des passions). Fu- 
riosus, a, um. Cic. Furibundus. Cic.: 
Comballant(s] furieux, Rubie incensi. 
iv. Combat —, Pugna atrox (gén. 
ocis). Liv. Le combal fut si —, 
Tantus fuit armorum ardor {oris, m.). 
Liv. Les attaques furieuses de [ce] 
brigand, Latronis impetus furibundi. 
Cic. Passion furieuse, Cupiditas de 
riosa. Cic. insana. Cic. effrenata. Cic. 
Qui a une ambition —, În appetend's 
honoribus immodlicus. Vell. | Bo Vio- 
lont (en part. des ch.). Stvus, a, um. 
Cic. Vivlentus. Cic. Velemens, gén. 
entis. Cic. : Tempête furieuxe, Tem- 
pestas violentissima. Cic. immoderata. 
Cic. fæda. Liv. Vent furieux, Ventus 
sævus. Cic. Vents —, Venii truces 


(de trur, m.f. n.). Plin. Le vent est |" 


_—, Ventus sævit (de sæzvire, io, it, 
itum, n.). Cæs. || 6° Extrême, excessif. 
Insanus, a, um. Cic, Ingens, gén. entis. 
Cic. Extremus, a, um. Cæs. : Faim fu- 
rieuse, Fames extrema. Cxs. rabida. 
Virg. Voy. EXCISSIr. 

FURONCLE, 85. m. Petit flegmon. 
Furuncudus, à, m. Cels. 

FURTIF,1vE, ad}. Qui se fait la dé- 
robes. Furlivus, a, um. Cic. Clandes- 
tinus. Cic. Occullus. Cic. : Lancer des 
regards furlufs, Voy. À la oénonér. 

FUNYIVEMENT, adv. C. À la Dé- 
ROUFE. 

FUSAIN, 0. m. Sorte d'arbrisseau. 
Euonymos, i, f. Plin. 


du fuseau. Filum, i, n. 
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FUSEAU, 3. rm. 1° Petit Instrument 
pour filer. Fusus, i, m, Ov. Plin. : 
‘aire Lourner le fuseau, Fusum for- 
quêre. Plin. Vider le —, Pusum evnl. 
vëre. Ov. || 29 Chose ayant la figure 


d'un fusoau. Fusus, à, m. Vitr. : Mince 


comuie un fuseas, De—, Junceus, a. 
um. Ter. 
FUSEE, 8. f. Le fl qui est autour 
ic. 
FUSINLE, adj. Qui pout être fondu. 
Liquabilis, m. f., e, n. Apul. 
FUSIL, s. m. 1e Pièce d'acier pour 


frapper une pierre à feu. Clavus, 1 (= 
ciou), m. Plin. = Battre le fusil, Vus 


enrquer. Pierre à —, Siler, licis, n: 
Virg. Plin. 1 2° Sorto d'arme à feu. 


* Sclopetum, 1, n. (Sm.).: Canuo de 


fusil, * Sclopeti tubulus {1}, m.(Sm.). 
Ralle de —, * Glans, andis, f. D'apr. 
Cæs.(B. G., v. 43). Coup de —, * Sclo- 


petë ictus (üs\, m. (Sm.). À portée de 


—, *Intra sclopeti jactum. (Sm.). 

FUSILIER, s. m. Soldat armé d'un 
fusil. * Miles (litis) sclopeto armatus 
(n, æ. (Sm.). 

FUSILLANE, 8. f. Décharge de 
coups de fusils. *Sclopetorum ictus 
(um), im. ni. 

FUSILLEN, v. act. Tuer à ooups de 
fusil. * Sclopeto occid?re (o, is, cidi. 
cisum\, acl. 

FUSION, s.f. 1° Fonte, liquéfaction. 
Flatura, æ, f. Plin, Fusura, [. Pain. 
3 Mis en fusion, Qui esl en —, Lique- 
factus, a, um. Cic. Liquatus. Cic. Voy. 
FONDnE (act.) {°. Entrer en —, C. Se 
roxpne {0. Être en —, C. PONDnE 
(neut.) 40, || 20 Melango. Mirtura, z, 
. Lucr. Varr. : La fusion des cou- 
leurs (dans un labieau), Colorum com- 
missuræ (arum), [. pl. Plin. || 3° Fig. 
Reunion. Conjunctio, onis, Cic. : 
Opérer la fusion de deux Étals en 
un seul, Civilatem unam ez duabus 
facére. Liv. Voy. RÉUNION. 

FUSIONNER, v. 1° Aci. Rèunir. 
Voy. ce m. || 2 Neut. Se réunir. 
y. ce m. 

FUSTET, s. m. Sorte d'arbrisssau. 
Cotinus, i, m. Plin. 

FUSTIGATION, 9. f. C. BASTON- 
NADE ou Conps de FoU&6T. 

FUSTIGEIN, v. act. C. BATONNSa le 
OU POUETTER. 

FèT, s. m. 4° Tigs d'une colonne. 
Scapus, 1, m. Vitr. || 2° Tonneau. 
Voy. ce m. 

PUTAIE, s. f. Forét de grands 
arbres. Procera (æ) silva (x), f. Pl.-j. 
: llaule futaie, Mème traduct. 

FUTAILLE, S. f. C. TONNEAU. 

FUTÉ, Ék, adj. C. nosé. 

FUTILE, ad. Frivole. Futilis, &. 
f.,e,n. Cic. Voy. FRIvOLE. 

FUTILITÉ, 8. f. C. FRivoLiTÉ. 

FUTUR, uns, adj. ie Qui est à 
venir, Futurus, a, um. Cic. Venturus. 
Cic. =: Les races futures, Fulurorum 
homüinum proles {is),f. s. Cic. Le temps 
futur, C. AvENIR 19 et 20. 

Furun, 8. masc. Un des temps des 
verbes. Futurum (i) fempus (ports), n 
Prob. 

Foton, vas, s. m. f. C. runcé. 
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FUYANT, part. prés. de Fuin, 
Voy. ce v. || Adj. Qui paraît s'éloigner, 
s'enfoncor. Reductus, a, um. Quint. = 
Faire paraitre certains objets sail- 
lants et d'autres fuyants, Alia emni- 


G, s. m. Septième lettre de l'al- 
phabet français. G, f. n. Prisc. 

GABAON, v. de Palestine. Gabaon, 
indécl. f. Bibl. 

GADAONITE, hab. de Gabaon. Ga- 
bnonntes, æ, m. Bibl. = Relatif aux 
Gabuunitles, Gabaoniticus, a, um. Bibl. 

GADARE, 3. f. Bâtiment de trans- 
port. Corbitu, æ,f. Cic. 

GABARRET, v. de France (Landes). 
* Gaburelum, 4, n. 

GADELLE, 5. f. Impôt sur le sel. 
Vectigal (alis, n.) ex salariä annonä. 
Liv. 

GADES (cours De), en Tunisie. 
Syrtis {1s) Minor (oris), f. Liv. 

GABIES, anc. v. du Latium. Gabiüi, 
orum, tm. pl. Liv. 

GABION, s. m. Grand panier rempli 
do torre pour protoger les soldats. 
Crates, is. [. Cæs. 

GABRIEL, n. d'un archange. Ga- 
briel, clis, m. Fort. 

1. GÂCUE, 5. f. Instrument pour 
remuer lo plâtre délayé. Ascia, æ, f. 
Vitr. Pall. 

2. GÂCLE, s. f. Pièce de fer où 
entre le pène d'une serrure. Clostrui, 
i, 0. Sen. 

GÂCHER, v. act. 1° Délayer et 
remuer du plâtre, etc. (Delayer) 
l'emperare, act. Vitr. (Remuer avec 
la gâche) Asciars, s. parf. ni SUP: 
act. Vitr. = Gâcher do mortier. Lu- 
tum concinnare. Plaut. || 2° Faire 
grossièrement et sans goût. Inscite fa- 
cêre (iv, is, feci, factum), act. Liv. 

GÂCIIEUX, adj. C. pourux. 

GÂCHIS, 8. m. 1° Mortior. Voy. 
ce m. || 2° Boue. Voy. ce m. || 3° Fig. 
Affaire embrouillée, desagreable. C. 
sounnen (fg.). 

GADOUE, 5. f. Sorte d'engrais. 
Stercus, coris, n. Col. 

GAFFE, 5. f. C. croc 3e. 

GAFFER, V. act. VOY. ACCROCHER. 

GAGE, s. m. 1° Ce qu'on depose 
entro los mains de qqn pour sûrote de 
co qui lui est dû; tout ce qui assure le 
paycmont d'une dotte. Pignus, noris et 
neris, n. Cic. : Emprunter de l'argent 
Sur gages, Sub pignoribus mutuas pe- 
cunias accip”re. Guj. Douner qq. cb. 
en gage. Aliquid pignori dare ou po- 
n?re. Dig. ou opponére. Ter. Donner 
sa servante eu —, Ancillam suam 
pignerare. Ulp. Donner ses terres eu 
— à son frère, Obligare prædia fratri. 
Suet. Mettre tous ses biens en -—, 
Omuia bona sua pignorti obligare. Scæv. 
Mettre ses livres ea — pour avoir 
du vin, Libellos pro vino oppignerare. 
Cic. Mettre en — une perle pour 

subvenir aux frais dn voyage, Unio- 
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nentiora, alia reducfiora facëre. Quint. 
Voy. ruir (neut.) 10. 

FUYARD, AnDE, Adi. Qui a cou- 
tume de s'enfuir. Fugar, gén. acis. 
Plaut. Liv. 


G 


nem ad îïfineris impensas pignerare. 
Suet. Mis en —, Donné en —, Pigne- 
ratus, a, um. UÜlp. Pigneraticius. 
Pomp.-jet. Maison donnée en —, 
Obligalz ædes. Plaut. Prendre qq. ch. 
en —, Aliquid pignori capère. Dig. 
accipËre. Tac. Prendre des gages, 
Pignora capëre. Liv. Celui qui prend 
des —, Pignerator, oris, m. Cic. Pré- 
teur sur gage, Oppignerator, oris, m. 
Aug. Avoir qq. ch. en —, Aliguid 
pignori habëre. Dig. Retirer, Re- 
prendre son —, Pignus auferre. {sid. 
] 2° Chose consignee à certains jeux, 
enjeu d'une gageure. Pignus, noris 
et neris, n. Plaut. V.-Mar. =: Donne 
un gage, Da pignus. Pluut. Mettre ua 
—, Pon?re pignus. Ov. V.-Maz. || 
3° Fig. Garantie, assurance, preuve, 
temoignage. Pignus, noris el neris, 0. 
Cic. Qqf. Obses, sidis, m.f. (— otage). 
Cic. Qqf. Signum, à, ou Indicium, ti, 
0. (= marque). Cic. = S'attacher par 
celte action comme par un gage le 
dévonement des centurions, Eo facto 
pignore animos centurionum devincire. 
Cæs. Il présenta sa maio comme — 
de réconciliation, Dexfram reconci- 
liatæ gratiz pignus oblulit. Curt. 
Quelques centurious sont retenus 
comme — de l'alliance, Pauci centu- 
rionum reservanliur pignus socielalis. 
Tac. Le vote de César nous est un — 
de son élernel attachement à ia pa- 
trie, Mabemus a Cxsare sententiam 
obsidem perpeiuæ in rempublicam vo- 
luntatis. Cic. Avoir recu de qqn des 
gages de ses sentiments, Avoir des 
— des sentiments de qqn. Mabère 
ab aliquo pignora voluntatis Cic. Un 
excellent gage de ma bienveillance 
pour Loi, Indicium insigne meæ erga 
le benevolentiz. Cic. ]1 n'est pas de 
que vous ne m'ayiez donné de 
votre bienveillance, Nullum erga me 
benevolentiz pignus ou tndicium omi- 
sistis. Curt. Donner à la république 
un grand — de son désir de main- 
lenir la liberté, Dare magnum pignus 
reipublicæ so liberam civitatem esse 
velle. Cic. Faisant valoir comme nn 
— de leur amitié que..., Ostentantes 
pro pignore amicitir (prop. infin.). Tac. 
Reçois de moi ce premier — d'amour, 
Accipe a me hunc primum amorts ar- 
rhabonem (de arrhabo, m. — arrbes). 
Plaut. Je te recommande les gages 
de notre commune tendresse, nos 
enfants, Tibi commendo communia pi- 
gnora, natos. Prop. || 6° Salaire. 
Merces, edis, f. Cic. = Donner des 
gages, Mercedemtribuëre. Cic. Prendre 
à — ua cuisinier, Coquum conducère 
(o, ts, duxi, ducium). Plaut. Vendan- 
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Foyanv, s. m. 1° Au pl. Soldats 
qui s'enfuient du combat. Fugientes, 
tm, tn. pl. Liv, Curt. : La foule des 
fuyards, Turba fugientium. Liv. |] 2e 
Anc. Réfractaire. Voy. ce m. 


geur pris À —, Vindemiator aucto- 
ratus. Plin. Se donner à —, Locare 
se. Plaut. operam. Plaut. Se mettre 
aux — du roi, Se mercenarium regi 
iribuëre. Cic. Homme à —, Mercena- 
rius, 11, m. Cic. Bande ile gens à — 
(ea m. part), Operæ mercenarir. Cic. 
Multitudo conducta. Cic. (Homines) 
mercede conducti. Cic. Qui est aux — 
de Clodius, Clodii mercenarius. Cic. 
Il Fig. Témoin à gages, Testis mer- 
cenarius. Cic. 

GAGE, és, part. passé de cacen, 
Voy. ce v. || Adj. Pris à gages. Voy. 
GAGE 40. 

GAGER, v. n. et act. 10 Parier, 
Pignus dare (o, as, dedi, datum). 
Plaut. Sponsionem facëre (io, is, feci, 
factum). Cic. Spondére, eo, es, spo- 
pondi, sponsum, n. et act. Quint. = 
Gageons qu'elle est ta fille, Da 

ignus, ni ea sit filia (tua). Plaut. 

[Cléopatre] gagea qu'elle pourrait 
depcoser.…, Sponsione provoravil se 
posse insum?re. Mlacr. Gager mille 
sesterces, Blille (nummos) spondère. 
Scipio ap. Gell. Il gageait contre 
le grammairien tout ce qu'il voudrait, 
qu'il n'y avait pas une seule lettre 
incorrecte, Grammaticum in quodvis 
pignus vocabat, si una lifterä dehe- 
tum esset. Gell. || 2° Donner un sa- 
laire à (qqn). Conducëre, o, is, duri, 
ductum, act. Cic. 

GAGEURE, 5. f. Promesse entre 
personnes qui ont fait un pari. Sponsao, 
onis, f. C1c. : Faire une gageure, Pi- 
gnore contendëre, n. Cat. cerlare, n. 
Virg. Faire une — avec qqun, Pignus 
cum aliquo ponêre. V.-Mar. Gagoer 
une —, Voy. GaGNG6n 16°. 

GAGISTE, 3. m. C. MERCENAIRR 

GAGNAGE, 3. m. C. PÂTURAGE. 

GAGNANT, parl. prés. de GAGNER, 
Voy. ce v. |] GAGNANT, ANTE, 5. m. Î. 
Celui, Celle qui gagne un pari, au jeu. 
Victor, oris, masc. Liv. Victrix, 1cis, 
fém. Quint. 

GAGNE-PAIN, 5. m. Ce qui fait 
gagner la vie à qqn. = La quenouille 
est son gague-pain, Lan victum qur- 
ritat. Ter. 

GAGNER, v. act. 1° Parcourir {un 
espace de terrain), faire du chemin, 
avancer = Gagoer pays, — du paÿs. 
— chemin, — du chemin, Îter ou 
Viam pergëre (0, is, perreri, perrec- 
{um). ail Cic. Prodire, eo, is, ui el 
ti, itum, n. Cic. VOoy. AvANGER {°. 
— duterrain, Procedëre, 0, ts, cesst, 
cessum, n. Cic. Progredi, ior, éris 
gressus sum, dép. Cic. Voyÿ. 5e. | 
Fig. La science gagne tous les jours 
du terrain, Rerum cognifio quolidie 
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crescèëre, 0, crevi, crelum. 
n.). Quint. La débauche avail gagné 
du terrain, Libido invaluerat (de in- 
valére, eo, cs, 8. SUP., 0.). Suet. Voy. 
avancer (neut.) 4°, S'avancen 3°. 
j 2° Se diriger vers. Petre, o, is, \ui 
el ii, ifum, act. Nep. : Gagner ses 
vaisseaux, Petëre naves. Nep. Il s'ef- 
force de — l'Europe, Conalur Eu- 
ropam appetëre. Cic. — l'Epire, Ep - 
rum sequi (or, éris, seculus sum), dép. 
Cie. — une retraite sûre, In locum 
futum referri (feror, ferris, latus sum), 
ais. Cæs. — la mer, Mare apisci (or, 
ris, parf. tr. rare aptus sum), dép. 
Cic. — la pleine mer, In allum evehi 
(or, éris, vectus sum), pass. Liv. Voy. 
auugn 2. || Gagner le baut, le large, 
les champs. C. S'exruin. || 3° At- 
teindre, arriver à. Tangëre, 0, ü, {e- 
tigi, lactum, act. Cic. Atlingère, 0, 
is, digi, tactum, act. Cic. Assequi 
(voy. 2e), dép. (acc.). Cic. = Gagner 
vne éminence, Locum editum capère 
io, à, cepi, captum). Sal. — le haut 
Se la montagne, In jugum evadëre (0, 
is, vasi, vasum), D. Liv. Vaisseaux 
qui ont gagné le large, Naves ?n 
altum provectæ (voy. 2°). Crs. Voy. 
anniven 30. || 4° Rejoindre (qqn). As- 
sequi (voy. 20), dép. (acc.). Cic. 
Adipisci, or, ëris, adeplus sum, dép. 
(ace.). Cic. : Gagner les fuyards, Fu- 
gientes adipisci. Liv. Voy. ATTFIN- 
pas 3°. || 6° Dopasser (qqn). =: Gagner 
de vitesse, Præcurrère, 0,18, curri el 
eucurri, cursum, act. Cic. Celerilate 
tincére (0, is, vici, victum), act. Liv. 
EFig. Gagner qqn de vilesse (= le 
révenir), Aliquem præoccuyare. Nep. 
oj. mevancERn 30, |] 60 En parl. de 
cb. Atteindre, se communiquer à. 
Invadère, o, 15, vasi, vasum, act. el 
B. Sail. : La maladie avait gagné 
lesesprits, Vis morbi animos invase- 
rat. Sali. Ce mal gagne jusqu'aux ani- 
maux, foc malum usque ad bestias 
pervenit (de pervenire, 10, veni, ven- 
tum, n.). Cic. La hcence, comme uue 
tige, — par la conlas“ion ceux qui 
sont pars, Licenlia, quasi rabies, ad 
integros contactu procedit (voy. 1°). 
Sall. La nuit les gagna, Eis (au dat.) 
noz supervenif (ile supervenire, io, 
is, ventum, 0.). Curt. || 70 Fig. Àr- 
niver à (un resultat heuroux). Assequi 


crescit (de 


(voy. 20), dep (acc.). Cic. Consequi, 
dep. ed ic. Adipisci (voy. 4°), 
dep. (acc.). Cic. Prohcÿre, 10, 18, feci, 


fectum, act. (mais seul. avec un 
prun. neut. pour rég. direct.). Cic. = 
Gagner qq. cb. par la flatterie, Ali- 
quid blandiendo profictre. Cic. S'il ne 
gagna pas autre chose, du moins il 
gagna ceci, Ut nihil aliud, hoc tamen 
profecit. Cie. Que gagneras-tu à cela? 
Quid proficies? Cic. Gagner qq. cb. 
& conseiller, Aliquid proficére suaden- 
do. Cic. Coinme il n'avait rien gagne 
à refuser, Cum recusans nikil profe- 
cisset, Cic. Ne rien gagner à se plain- 
dre, Nihil profictre querclis (à l'ab].). 
Cic. Tu ne gagnes rien à savoir…., 
Scire tibi non erpedit (ivit et tit, itum, 
ire). Quint. Les chevaux ne gagnèrent 
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nen a être rapides, Equis esse veloci- 
bus nihil profuit (de prodesse, prosum, 
prodes, profuturus, n.). Ov. On ne 
gigue rien à être injuste, Nihil ez- 
pedit ou ANihil utile est, quod est 
injustum. Cic. Je crois qu'il y a qq. 
ch. de gagné, Aliquid profecium 
(esse) puto. Cic. Tout ce que tu 
as —, c'est qu'on peusa…., Nihil 
aliud profecisti nisi ut homines arbi- 
trarentur. Cic. En ceci tu ne gagnes 
rieu, si ce n'est qu'on connait ton 
audace, E& in re nihil aliud asse- 
quèris nisiuf audacia {ua cognoscalur. 
Cic. || lron. Tu n'y gagneras qu'un 
éreiotement, Lumbifragium auferes 
(de auferre, fero, fers, abstuli, ubla- 
lum). Plaut. || 8° Faire un gain (en 
géu.). Lucrant, dép. (acc.). Cic. Fa- 
cfre lucri. Plaut. Nep. et Lucri fa- 
cëre ou Lucrifacëre, io, is, feci, fac- 
tum, act. Cic. =: Gagner 10 livres 
pesant d'or, Lucrari auri pondo de- 
cem. Cic. Je montre qu'on gagne 
100000 boisseaux de blé, Osfendo 
lucri feri (rilici modium (— modio- 
rum) centum millia. Cic. Gagner qq. 
peiilte chose, Facïre aliquid lucelli. 
Cic. Regarder qq. ch. comme autant 
de gagné, Aliquid in lucro deputare. 
Ter. || 9° Tirer un gain de son travall. 
Mereri, eor, éris, rilus sum, dép. 
(acc.). Cic. Merère, eo, es, rui, ritum, 
act. Varr. Suet. : Ne pas gagner plus 
de 12 as, Non amplius duodecim æris 
mereri. Cic. — beaucoup d'argent, 
Demerëre grandem pecuniam. Gell. 
Emerére pecuniam uberem. Gell. Sa- 
laire gagné au jour le jour (en m. 

art), Captura quotidiana. Sen.-rh. 
Bédnit par nn salaire — mallou- 
nèlement, {nhonesti lucri capturä in- 
vitatus. V.-Maz. Pour gaguer de l'ar- 
gent, Questüs causä. Cric. || Gagner 
Sa vie, Victum quærère (0, is, quæsivi 
el sit, situm). Ter. Vilam tolerare. 
Cic. Forcèé de — sa vie, Coactus ad 
merendum. Gell. Ils gagnent hunora- 
blement leur vie, Honeste rem quæ- 
runt. Cic. Gagner sa vie en filant et 
en lissant, Victum lanä ac telà quæ- 
riéare. Ter. Néètiers avec lesquels 
on gagne sa vie, Mleritoria urlificia. 
Sen. Gagner sa vie en chassant les 
oiseaux, Vilam aucupio propagare. 
Cic. || 10° Faire un gain merite, me- 
riter. Alerëre (voy. 90), act. Cic. 
Mereri (voy. 90), dép. Caæs. Cic. : 
Gagner des récompenses, Præmia 
mereri. Cæs. — la faveur (du public), 
Ermereri favorem. Quint. Réputation 
bien gagnée, Meritissima fama. Pl.-j. 
Joies trois fois gagnées, Ter demeritæ 
Letitiz. Plaut. || 11° Faire un gain 
au jeu. Tollëre, o, is, sustuli, subla- 
tum, act. Suet. Elud®re, 0, is, lusi, 
lusum, act. Plaut. : Gagner toute la 
mise, Toll®re univer os denarios (= 
tous Îles deniers). ouet. — 50000 
sesterces, Quinquaginta millia num- 
mum vincêre (0, is, vici, viclur). 
Aug. ap. Suet. L'anneau qu'un pa- 
rasile t'a gagné, Annulus quem para- 
situs (e elusit. Plaut. || Gagner qqn au 
jeu de dés, Aliquem in aleä eludère. 


gnant, 


præsumplum 
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Plaut. |! 12° Faire un gain en 6par 

épenser en moins, économiser. 
Lucrari, dep. (acc.). Plin. : J'ai gagné 
deux pains par jour, Dinos panes in 


dies compendii feci (voy. 8°). Plaut. 


Voy. Écoxomises 2 et 3°. || Fig. 
Gagner du temps, (== le méuager) 
Tempus lucrari, dép. Liv. (= dif- 
férer ce qui est à faire) Tempus du- 


cére (0, is, duxi, ductum). Cic. Moram 


interponère (0, is, posui, posilum). 
Liv. — quelques jours, Paucos dies 
lucrifactre (voy. 8°). Sen. || 13° Fie. 
Acquerir un avantage, une qualilo, 
Adipisci por 4°), dép. (acc.). Cic. 
Consequi (voy. 2°), dep. (acc.). Cic. 
Acquirére, o, is, quisivt et sit, situm 

act. Cic. = Tout le temps qui a ét 
pris sur l'enfance est gagué pour 
‘adolescence, Quantum in infauli& 
est temporis, adoles- 
centiæ acquirilur. Quint. Tout ce que 
les patriciens ont — en majesté, 
Quidquid majestati patrum adjectum 
est (pass. de adjicëre, io, is, jeci, 
jectum). Liv. Le vers iambique se- 
naire gerd en gravité ce qu'il gagne 
eu légèreté, Senarius, quantum cele- 
rifalis accipit (de accipère, io, cepi, 
ceptum), lantum gravitatis amittit. 
Quint. Le genéral gagna à cela plus 
d'autorité, Ea res duci aliquantum 
auctoritatis adjecit. Liv. || 14° Avoir 
l'avantage (dans une lutte, dans un 
debat, QE Se tourne eu géo. par 
Vaincre: Vincêre {voy. 11°), n. el 
act. Cic. : Garner une bataiile, Pre- 
lium secundum facre (voy. Se). Cic. 
— nne graude balaitle sur l'enneini, 
Maxrimo prælio hostes devincäre. Cic. 
Voy. BATAILLE 19. — Sa Cause, un 
procès, Causam ou Lilem oblinère (eo, 
es, finui, lentum). Cie. Vincëre ju- 
dicio ou judicium. Cic. Voy. cause, 
PROCÈS. — une gageure, un pari, 
Sponsione ou Sponsionem vinc#re. Cic. 
11 45° S'emparer, se rendre maitre do. 
Capëre, 10, is, cepi, capium, acl. Cie. 
Occupare, act. Cæs. Liv. Potiri, ior, 
iris, 1us sum, dép. (abl. ou gén.). 
Nep. = Gagner des flerres, Caprre 
agros. Cic. Liv. La ville s'accroissait, 
gagnant toujours du terrain, de nau- 
veaux terrains, Urbs crescebat, alia 
aîque alia loca appetendo (voy. 20). 
Liv. Gagner beaucoup de lerrain en 
Ilalie, Magnam Italuæ parlem occu- 
pare. Cic. Voy. 1°. } 16° Prendre une 
maladie. Concipère, io, is, cepi, cep- 
(um, act. Col. Éontrahbre. 0, ts, {rari, 
tractum, act. Suet. Nancisci, or, rs, 
nactus sum, dép. (acc.). Suel. = Ga- 
guer une indigesuon, Cruditalem 
contrahère. Quint. — la fièvre, In 
febriculam incidère (o, ÿs, cldi, s. 
sup.), n. Planc. ap. Cic. Ayant 
gagné la fièvre, Febrim nactus. Suet. 
Voy. coxTnacTer &e. || 1470 Se con- 
cilior, rendre favorable. Allicère, io, 
is, Leri, lectum. Cic. Pellictre, act, 
Cic. Conciliare, act. Cic. Devincire, 
io, is, vinri, vinctum, act. Cæs. Cic. 
Capïre (voy. 45°) act. Cic.2 Gagner 
la bienveillance des citoyens par des 
flattenes, Benevoleniiam civium as 
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sentalionibus collisJre (0. ts, legi, 
lectum). Cic. On gagne la bienveil- 
lance par les bicnfaits, Benevvlentia 
capilur benefciis. Cic. Gagner les 
bonnes grâces de qqn, Gratiam ab 
aliguo inire (eo, is, ivi el ti, ttum). 
Cie, — l'ainilié, Familiaritatem con- 
sequi (voy. 2°), dép. Nep. — les 
esprits, Mentes allicëre. Cic. Animos 
conciliare. Cic. — qqn, Aliquem ad se 
ptllicére. Cic. sibt devincire. Cic. sibi 
conctiiare. Cic. Quint. Les movens 
qui peuvent séduire et — cet âge, 
Îtes quibus illa ætas capi ac deliniri 
potest. Cic. — qqn par sa douceur, 
Altyuem suä humanitate capëre. Nep. 
Gagné (— fléchi) par les prières de 
sa femme, Erpugnalus precibus uro- 
ris. Suert. Se laisser gagner par des 
prières, par les larmes, Precibus(dat.) 
cedire (0, is, cessi, cessum), a. Cic. 
Capi lacrimis (à l'abl.). Virg. — 
ceux qui sont pauvres par l'es 
oir de.…, Egentes spe prolectare. 
ic. — les tribuns à 8a cause, Tri- 
bunos comparars. Liv. — qqn à sa 
cause par de grandes promesses, 
Aliquem ad se maguis pollicitationibus 
perducêre :0, is, duxi, ductum). Cæs. 
— les tribuns à son opinion, Tri- 
bunos in suam sentenliam trahëre (0, 
is, frazi, tractum). Liv. — un honime 
A la cause de l'aristocralie, Hominem 
ad optinates traducëre. Cic. — celle 
ville aux Arvernes, Conciliare eam 
civitatem Arvernis. Cæs. Chercher à 
— qqn à son parti, Aliquem sollici- 
fare ad suas partes. Just. || 18° Cor- 
rompre. Corrumpêre, 0, is, rupi, rup- 
fum, act. Cic. DeducËre (voy. 170), act. 
Cæs. : Gagner qqn par des largesses, 
à prix d'argent, Aliquem largitione 
corrumpère. Cic. pecuniä expugnare. 
Cic. — un juge par des presents, 
Donis judicem emëre (0, is, emi, emp- 
fum — acheter). Liv. Jeunes gens ga- 
gnés par [ce] discours et par l'intérêt, 
Adolescentes et oratione et præmio de- 
ducti. Czs. Accusateurs —, À ccusato- 
res subornati. Cic. Chercher à gagner 
par de l'argent qqn, le tribunal, Pe- 
cuniä aliquem aggredi (ior, ëris, gres- 
sus sum), dép. Sall. soilicitare. Cic. 
judicium tentare. Cic. Chercher à — 
qqn par des largesses, Benevolentiam 
alicujus largitione consectari, dép. 
Cic. Voy. connomPRE 3e. 
GAGNER, ss p. 4° S'ètendre, se pro- 
er. Serpêre, 0, is, serpsi, serplum, 
Cie. Liv. 2 Le feu gagne çà et là, 
Ignis vagalur, dép. Liv. La flamme, 
L'incendie — de proche en proche, 
Flamma per continua serpit. Liv. Per 
emnes prozimos incendium pervadil 
(de pervadère, 0, vasi, vasum, 0.). 
Liv. Le feu ayant gagné de procbe 
en proche, Ignis prorima quæque am- 
plerus (de amplecti, or, ëris, dép.). 
Liv. L'ulcère gagne en étendue eten 
profondeur, Ulcus latius aique altius 
serpit. Cels. || Fig. L'habitude de faire 
le mal gagne aisément, Facile serpil 
peccandi consuetudo. Cic. || 2° Atteindre 
et depasser, aller plus vite: Gagner sur 
qqn, Voy. da0N&n (act.) 6°. || 3° Em- 
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plôter. Appet#re, o, is, ivietii, ilum, 
act. Cic. : La mer qui gagne sur la 
terre, Mare terram appelens. Uic. Voy. 
SMPiËTER 10. || 6° Fairo un gain, avoir 
un benefice. Lucrum ou Quæstum fu- 
cêre (io, is, feci, factum). Cic. Lucrari, 
dép. Cie. Tac. Quæstus consequi (or, 
ëns, secutus sum), dép. Cic. Quæstum 
sibi constituëre (0, is, ui, ufum). Cic. 
: Gagner le plus possible, Quam plu- 
rimum lucrifacËre. Cic. Le décima- 
leur y a pen gagné, Decumanus non 
magnun lucrum fecit. Cic. Gagner au 
jeu, Prosperiore ale& uti, Suet. Quel- 
quefois il vaut micux perdre que —, 
Est ubi dumnum præstet facère quam 
lucrum. Plaut. || 6° Avoir un profit, 
un avantage : Gagner beaucoup à qq. 
ch., Magnum fructum ex re capëre (io, 
is, cepi, cuplum). Cic. ls gaguèrent 
au meurtre de l’homme, Eis occuli 
hontinem bono fuit. Cic. Qui a gaguë 
au changement de regime, Ex novis 
rébus auctus (de augeri, eor, ëris, 
pass.). Tac. 11 n'y gagna pas beau- 
coup, Non mulium profecil (de profi- 
cÿre, io, is, fectum). Nep. Vous ga- 
gnez à êlre bonnes, Bonas esse erpedit 
vobis. Ter. Voy. PuoriTen. || 6° Parve- 
nie à un moilleur etat, à une meilleure 
condition : Nous avons un peu gagné 
en philosophie, In philosophià aliquid 
profecimus. Cic. Voy. S'amëLionEn. || 
7° Avancer en crédit, en considoration, 
paraitro meillour : Gagner eu consi- 
déralion, Dignitatem sibi asquirëre (0, 
is, quisivi el sit, situm). Cic. La ré- 
putation de cet homme avail gagné à 
cela, Quä ex re ille famä creveral (de 
cresc®re, o, is, crelum, n.). Sall. La 
preuve gagne à être dite d un ton af- 
lrmatif, Asseverafione dicentis pro- 
batio adjuvatur (de adjuvari, or, 
Jjutus sum, pass.) Quint. Un discours 
médiocre — à être prononcé avec 
énergie, Afediocris oralio commeniia- 
tur viribus actionis. Quint. || 8° L'em- 
porter sur. Voy. L'euponren. || 9° Qb- 
tenir de ou que : Il gagne sur les Sé- 
quanes qu'ils permettent, À Se- 
quanis impelral ut patiantur. Czs. il 
a pu gagner sur lut d'éloulfer |a na- 
lure, Potuit animum inducëre (o, is, 
duxi, ductum) ut naturam vincëret. 
Cic. Gagne sur loi de n'être pas 
badin, À te impetra ne sis nugaz, 
Petr. Je puis gagner sur moi de ne 
pas me fâcher, InducËre animum pos- 
sum ne ægre paliar. Plaut. 

Sx aacngr v. pron. 4° En pari. 
d'un profil. tre acquis. Comparari, 

ass. Cic. |} 2° Eu parl. de l'affec- 
ion. Être obtenu, conquis. Conciliari, 
pass. Cic. || 3° Être contracte. Contrah, 
or, dris, traclus sum, pass. Plin. || 4v 
Être transmis par contagion. Voy. Être 
CONTAGIEUX. 

GAL, AK, adj. 1° En parl. des pers. 
Qui a de la gaieté. Iilaris, m. f.,e, 
n. Cic. Hilarus, a, um. Cic. Lælus. 
Cic. Jocosus. Hor. =: Assez gai, Li- 
larulus. Cic. Convive —, Conviva 
hilarus. Plaut, Cic. Vivre galment 
avec les gens gais, Cum remissis 
jucunde vivëre. Cic. Des yeux plus —, 
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Filariores oculi. Cic. Visa e, Air gs 
Vullus hilaris ou Letus. is. Air ue 
—, Vullus hilariculus. Sen. Prends 
un air —, Fac te hilarem. Ter. Avoir 
le cœur —, Hilari animo esse. Cie. 
Reudce —, C. #aaven 10. Devenir 
—, C. S'éaayen 10. || 2 Qui est ea 

inte de vin. Fbriolus, à, un. Plaut. 
j'a Qui inspire la gaicté. Ililaris, m, 

€, D. Cic. Milarus, a, um. Cie. 

Festivus. Plaut. = Vie gaie, Ifitara 
vita. Cic. Jeux gais, Ludi festivi. Plaut. 
Lettre plus gaie, Milariores litteræ. 

ic. On nous fit une recéptlion — 
dans un endroit gai, fn Loco festive 
Suinus festive accepti. Plaut. Rendre 
plus gaie une couleur, Colorem hila- 
riorem facère. Plin. Voy. ÉGayen jo 
el 3°. Le sapin plus gai à voir, Abies 
hilarior intuiln. Plin. Les vignes of- 
frent une végélation plus gaie, Hfila- 
rinus pullutant vineæ. Col. Le stvle 
preod ua air plus gai, Oratio hila- 
rior renidel (de renidère, 8. parf. ni 
sup., 11.). Quint. 

GAIEMENT Où GAÎMENT, adv. 
4° Avec gaiote. [lilare. Cic. Hilariter. 
Ad Iler. Læte. Cic. Jocose. Cic. Fes- 
(live. Plaut. : Vivre gaiement, Virére 
hilare. Cic. jucunde. Cic. Prendre 
—, Supporter — qq. ch., Belle ferre 
aliquid. Cic. Plaisanter qqn assez —, 
Satis jocuse aliquem ludfre. Cic. Je 
fais cela —, Læius hoc facio. Cic. f 
2° De bon cœur. Facile et libenter. Cie. 
Animo gaudenti ac libenti. Cic. Vor. 
cœur 60. 

GAIETE Où GAÎTÉ, s. f. Jole, belle 
humour. (ilaritas, atis, f. Cic. : La 
vicille gaieté de nos pères, Antique 
el vernacula festivitas. Cic. Avec —, 
C. GauuenT 10. Mettre eo —, C 
ÉGAYER. Eire en —,C. Être Gar 10. 

DE GAtRTÉ D£ cœur, loc. adv. De 
propos delibcre et sans motif : Je m'ea 
suis alle de gaieté de cœur (= sciem- 
meat), Sciens prudenusque profectus 
sum. Cic. 11] était méchant de — de 
cœur (—= eans moûf), Gratuito malus 
erat. Sall. 

GAILLAC, v. de France (Tara). 
*Galliacum, 1, n. 

1. GAILLARD, Anne, adj. 1° Gal, 
jovial. Jocusus, a, um. Varr. or. Voy. 
GAI 40, || 20 Qui est entre deux vins. 
Ebriolus, a, um. Plaut. || 3° Un pee 
licencieux. Petulans, gén. antis. PI.-j. 
1 6° Anc. Hardi, vaillant. Audar, géo. 
acis. Cic. Strenuus, a, um. Cic. | 
Bo Sain et deliberë. Vegeius, a, un. 
Cic. Alacer, cris, cre. Cic. || Sobst 
Un gaillard, Homo vegetus. Cic. Les 
satellites qui sont de forts gaillards, 
Satellites robusti et audaces. Cic. 

2. GAILLARD, s. m. Partiehaute du 
pont d'un navire. Constratum, a, n. Petr. 

GAILLARDEMENT, adv. 1° Joyeu- 
sement. Jocose. Cic. Festive. Plaut. } 
2° Légroment, témérairement. Incon- 
sulte et temere. Cic. || 3° Hardiment 
Strenue. Cic. . 

GAILLARDISE, 8. f. 1° Galte vive. 
ilaritas atis, f. Cic. || 4° Hardiesse, 
entrain. Alacritas, atis, f. Cic. Sire- 
nuilas, f. Cic. ni Se Propos un pes 
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fibre = S'ils ont dit qnelque gaillar- 
dise, Si quid licentius direrint. Quint. 
Voy. LICENCIBUX. 

AILLON, v. de France (Eurc). 
° Gailio, onis, m. 

GAÏMENT. C. GAtEMENT. 

GAIN, 5. m. 4° Profit, benéfice. Lu- 
crum, i, mn. Cic. Quæstus, is, m. Cic. 
= Petit gain, Lucellum, i, n. Cic. Ilor. 
Qursticulus, à, m. Cic. — honieux, 
Deforme lucrum. Suet. Avec —, Cu 
luero. Col. Avec plus de —, Quæstuo- 
sius. Plin. En vue d'un —, Quæsitis 
causä. Cic. Qui n'a que le — en vue, 
Quæstui deditus (a, um). Cic. Anre 
au —, Avidus ad rem. Ter. Quæesluo- 
sus. Cic. Céder à la passion du —, 
Questu duei, pass. Cic. Regarder 
comme un —, in lucro ou In lucris 

nère. Cie. Sen. In lucro deputare. 

er. Partager la perte et le —, Seu 
jacturam seu lucrum communicare. 
Suet. Tourner à —, Esse in lucro. 
Plaut. Ov. Lucro ced®re, n. Dig. Faire 
ou —, C. GaAGNER. || Fig. Le gain 

u'oa peut relirer d'une viclorre, 
lictorie emolumentum (i}), n. Veil. || 
2 Action d'obtenir, d'acquérir. Adeptio, 
enis, f. Cic. Quint. : Le gain de la 
balalle, Victoria, z, f. Cic. Le — de 
la lulte engagée, Victorta suscepti cer- 
taminis. Liv. Le — d'un procès, Vic- 
toria litium. Liv. Donuer — de cause 
à qqn, Adjudicare causam alicui. Cic. 
Avoir — de cause, Litem obtinere. Cic. 

GAINE, 5. f. 1° Étui, fourroau. Vaai- 
na, f. Cic.I20T, d'arcluiecture, Es- 
pèce de support soutenant un buste. Voy. 
BOPPONT. té 30 T. de bolanique. Sorte 
de tube, d'enveloppe. Vagina,æ, f. Cic. 

GAÎTE. C. GAIRTÉ. 

GALA, 5. m. 1° Fête, réjouissance. 
Yoy. Frère 2°. || 2° Ropas splendide. 
Voy. FESTIN. 

GALACTOPHAGE, adj. Qui vit de 
lait: Être galactophage, Lacte vivére 
{e, is, viri, victum), n. Cæs. 

GALAMMENT, advy. 4° En cher- 
chant à plaire. Blande. Cie. | 2° Avco 
gout element Eleganter. Cic. Scute. 

ic. : Très galamment, Pereleganter. 
Cic. Habillée —, Vestita lepide ou con- 
cinne. Plaut. || 3° Comme fait un galant 
homme. Urbane. Cic. Belle. Cic. : Agir 
galamment avec qqn, Bene cum aliquo 
agre. Ter. | 4° De bonne grâce. 
Comiter. Cic. Libente animo. Cic. 
2 Très galamment, Libentissime. Cic. 
6° Courageusement. Fortiter. Cic. 

6° Adroitoment. Callide. Cic. 

GALANT, ANT&, adj. 1° Qui cherche 
à plare. Amasius, a, um. Gell. || 
4° Qui a de mauvaises mœurs : Une 
femme galante, Mulier impudica. Cic. 

de Érotique. Amatorius, a, um. Cic. 

elicatus. Cic. : Poésie galante, Poesis 
emaloria. Cic. Petits vers galanis, De- 
licati versiculi, Cat. || 4° Gracieux, 
elegant (en pari. des pers.). (Dans la 
parure) Elegans, gén. antis. (ic. Mun- 
dus, a, um. Cic. Lautus. Cic. (Dans 
les manières) Concinnus.Cic. Venustus. 
Cic. Voy. ÉLÉGANT 20 et 30. || Go Dis- 
Unguë, bion entondu (en parl. des ch.). 
Elgans, gén. aniis. Cic. Venustus, 
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a, um. Cic. Concinnus. Cie. Scitus. 
Plaut, || 6° Qui a de la probité, des 
procédés nobles. Dellus, a, um. Cic. 
Ingenuus, Cic. = Un galant homme, 
Bellus homo. Cic. Vir liberalis. Ter. 

GALANT, 8. m. 4° Celui qui cherche 
à plaire aux femmes. Alulierum assen- 
{ator (oris), m. Cic. : Un vert galant, 
Magnus mulierum amator. Plaut. 
2° Amant. Amalor, oris, m. Cic. | 
3° Homme elogant, gracieux. (Soign 
daos sa parure) IJomo (minis) mundus 
(1), m. Cic. (Qui a de bonnes ma- 
aières) Iomo urbanus, m. Cie. 

GALANT, ANDE, 8. m. f. Personne 
aviseo et à qui il ne faut pas trop se 
fier. Veterator, oris, masc. Cie. Vete- 
ralriz, icis, fêm. Apul. 

GALANTERIE, 5. f. 1° Soins em- 
presses pour los femmes. Blanditiæ, 
arum, f. pl. Liv. | 2° Propos flat- 
teurs. Blanditiz, arum, f. pl. Liv. 
Blanda (orum) dicta (orum), un. pl. 
Ov. || 3° Commerce illicite. Amalio, 
onts, f. Plaut. Amores. um, œ@. pl. 
Ter. || 4° Agrement, politesse dans es 
manieres. Elegantia, æ, [. Cic. Urba- 
nitas, atis, [. Cic. || 6° Petit présent. 
Munusculum, à, n. Cie. 

GALANTIN, s. m. Galant ridicule. 
Amastunculus, 1, m. Petr. 

GALATE, hab, de la Galatie. Ga- 
lata, æ, m. Cl. || LES aaates, Ga- 
lntæ, arum, m. pl. Cic. : Relalif aux 
Galates, Galaticus, a, um. Col. 

GALATÉE, n. d'une nymphe. Ga- 
latea, æ, f. Virg. 

GALATIE, contrée de l'Asie Mi- 
noure. Galatia, æ, f. Plin. : (Qui est) 
de Galatie, Voy. GaLATe. 

GALAXIE, 5. f. La voie lactée. 
Galazias, æ, masc. Macr. 

GALRANUM,S. m. Sorte de gomme. 
Galbanum, i, n. Plin. 

GALE, 5. f. 19 Sorto de maladie de 
peau. Scabies, ei, [. Cels. || 2° Mala- 
dio dos végotaux. Scabies, er. f. Plin. 

GALEACE ou GALÉASSE, 5. f. 
Sorte de navire. Voy. GALÈnE. 

GALÉE, 8. f. C. GALËRE. 

GALENE, 8. f. Sulfure de plomb 
natif. Gulena, æ, f. Plin. 

GALEOPSIS, s. m. Sorte de plante. 
Galeopsis, is, [. Plin. 

1. GALEÈRE, n. d'un empereur ro- 
main. Galenius, ii, m. Eutr. 

2. GALÈRE, s. f. 1° Sorte de na- 
vire à voiles ct à rames. (Chez les an- 
cens) Navis (is) longa (æ), f. Liv. 
(Chez les modernes) *Galea, æ, f. 
(1xe siècle). : Prefel des galères, Præ- 
fectus remigum. Tac. || Fig. Vogue 
a galère! Fata viam invenient! Virg. 
j 20 Au plur. Poine dos condamnès qui 
ramaisnt sur les galères : Condamner, 
Meltre qqn aux galères, Aliquem remo 
publcæ triremis affigëre. V.-Mazx. || 
30 Fig. Siluation desagreable, pénible. 
(Sejour désagréable) Pistranum, à, n. 


(æ) dura (z), f. 
rieuse) Opus (preris) grave (is), n. Cic. 
: Rawer sur la mème galère, In eodem 


pistrino vivre. Cic. Mener une vie de 


galères, Vitam duriter agère. Ter, 


toporlicus, üs, f, 
colonnements d'ane galerie, Interco- 
lumnia ambulationis (de ambulatic, 
f.). Cic. |] Fig. Aller el venir dans le 
forum, c étaient ses galeries, In foru 
quotidie versabatur. ie. | 2° Local 
où l'on a réuni une collec 

bleaux. Pinacotheca, æ, (. Plin. || Fig 
Une galerie de tableaux (— une cul 


condamne aux galères. ]omo 
reno publicæ triremis affitus 


plat. Placenta, æ, f. Cato. 


moulin). Cic. (Vie péaible) Vita 
er. (Tache: laho- 
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GALERIE, 4. f. 4° Lleu pour se 
promener à couvert. (En gén.) Tecta 
(æ) ambulaliuncula (æ), f. Cie. (Ou- 


verle el dont la voble est supportee 
Fe des colonnes) Purticus, üs, F. Cr. 


Fermée el percée de fenètres) Cryp- 
Pl.-j. : Les eatre- 


on de ta- 


lection), Voy. couvecrion. || 3° Cor. 
ridor. Jler, lineris, 0. Vitr. || &o Sorte 
de balcon. Mzænianum, i, n. Cic. 


V.-Blaz. || Be Chemin souterrain. Cunr- 


culus, i, m. Cæs. Liv. Sen. Specus, 
üs, m. Liv. =: Les assiégés ayant pra- 
tiqué une galerie, Uppidani, specu 
facto. Liv. || 6° Travail des assiégeants 
dans les fosses d'une place. Cuniculu:. 
i, . Veg. || 7° Reunion de spectateurs. 
Corona, æ, Î. Cic. 


GALÉRIEN, 
minis) 


s. m. Celui qui est 
fn m. 


V.- dar. 
GALERNE, 6. f. Vent du nord-ouest. 


Circius, ii, m. Sen. Plin. 


GALET, S. m. C. CAILLOD. 
GALETAS, 8. m. 1° Chambre sous 


les combles. Cenaculum, i, n. Liv. 


Hor. = Ilabiler daus un galetas, Ha- 
bitare sub (egulis. Suet. || 2° Taudis. 
Voy. ce m. 

GALETTE, 8. f. Espèce de gâteau 
Hor 
GALEUX, EUS8, ad). Qui a la gale. 


Scaber, bra, brum. Col. Scabiosus, a, 


um. Col. Pers. 
GALICE, pro. d'Espagne. Gallzcia, 


æ,f. Plin. Flor. : Relalif à la Gahce, 


Gallæcus, a, um. Plin. Les habitants 
de la —, Gallæci, orum, m. pl. Plin. 

GALILEE, partie de la Palostine. 
Galilza, 2, f. Plin. : Qui est de Ga- 
lilée, Gahilæus, a, um. Sed. 

GAL1ILÉENS (Les), hab. de la Ga- 
lilèe. Gahilæi, orum, m. pl. Plin. 

GALIMATIAS, 5. m. Discours em- 
brouille, confus. Oratio (onis) confusa 
(æ), f. Cic. ou intorta (æ), f. Plin. 

GALION, 3. m. Ancien navire espa- 
gnol.*Galeon,onis, m.(D'apr.l'espagn.) 

GALIOTE, s. f. Sorte de navire. 
*Galiata, æ, Î. 

GAL.LE, s. f. Excrolssance qui vient 
sur certains végetaux : Galle, Noix de 
—, Gallia, æ,f. Plin. | 

GALLICISME, s. m. Construction 

rliculiére 4 la langue française. * Gal- 
icismus, à, M. 

GALLIEN, empereur romain. Gal- 
lienus, i, m. Trebel. 

GALLINACES, 5. m. pl. Ordre 
d'oiseaux. Gallinaceum (i) genus (ne- 
ris), n. Col. 

GALLOGRECE, autre nom de la Ga- 
latie. Gallogræcia,æ, f.Liv.:{Qui est) de 
Gallogrèce, Gallogræcus, a,um. Cic. 

GALLOGRECS (Les), hab. de la Gal- 
logrèce. Gallogræci, orum, m. pl. Liv. 
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GALON, 5. m. Bande servant 4 
border ou à orner les vêtements. Seg- 
mentum, in. Ov. V.-Mar. Juv. 

GALONNÉ, 6e, adj. Orné de ga- 
tons. Seymenfalus, a, um. Juv. 1sid. 

GALONNER, v. act. Ornor de galon. 
* Segmentis ornare, acl. , 

GALOP, s. m. L'ailure la plus rapide 
du cheval. Quadrupedus (i) cursus Las 
m. Fronto. {ngens (entis) cursus (üs), 
m. Curt. =: Cheval qui va au galop, 
le —, Equus quadruptdans. Plin. 
Lancer, Meltre son cheval au — 
Equum concitare. Liv. Lancer les che- 
vaux au grand —, Quam concitatis- 
simos equos imimiti#re. Liv. S'élaucer 
contre Tennemi au — de son cheval, 
Equo incitato 6e in hostes immittëre. 
Cie. S'enfuir au — de leurs chevaux, 
Nefugère admissis equis. Cæs. ingenti 
cureu. Curt. |] Fig. Aller, Courir le 
galop (dans un discours), Citato cursu 
dicère. Sen. 

GALOPER, v. act 1° Moitre au 
galop : Galoper un cheval, Voy. aaLor. 
Il 2° Fig. Poursuivre. Voy. ce m. || 
8° Agiter, tourmenter : La peur les 
galope, Evs timor agitat. Tac. 

GaLoPen, v. nent. 1° Allor au galop. 
(En par! d'un cavalier) Equo admisso 
vehilor. Éris, vectus sum), pass. Liv.(En 

par]. d'un cheval) Quadrupedo currëre 
be is, cucurri, cursum), n. Fronto. = 
{Son] cheval galopant à côté, Equo 
Jurta quadrupedaute. llin. Voy. Ga- 
op. || 2° Fig. Faire beaucoup de de- 
marches. Voy. cooniR 5°. || 3° Fig. 
Aller très vite {en parlant, etc.) = Ca- 
lnper en disant des vers, Versus ci- 
talissime volvëre (0, is, vi, volutum). 
Quint. Voy. aazor (fg.). 

GALOULET, 5. m. Sorle de petite 
fldto. Gingrina, æ, f. Fest. 

GAMBADE, 3. [. Saut sans art nl 
cadencs. Ersulfatio, onis, [. Cic. Col. 

GAMDADER, v. n. Fairo dos gam- 
bades. Ersuliare, n. Lucr. Cic. 

GAÏATELLE, 5. {. C. écueLces. 

GAIN, 6. m. Petit garçon. Pusio, 
onis, m. Juv, 

GANNIE, S. f. 4° La suite des sept 
notes principales de la musique. Dia- 
gramma, als, n. Vitr. : Gamme as 
readanle, Sonorum scansio fonts), f. 

Vitr. Faire entendre la suite des notes 
te Fa —, Omnes sonorum gradus per- 
sequi. Cic.f} 2° Fig. : Cbanter à qqn 
sa gamme (— dire, dooner à qqn son 
fait), Voy. Pair (subsl.) 7°, Changer 
de — (= de ton, de conduite), Voy. 
CHANGER tact.] 2°. Mellre qqu hors 
de — E le déconcerter), Être hors 
de — (= tre déconcerté), Vay. n#- 
CONCENTER Je. 

GAND, r. de Belgique. “Ganda, z, 
f. *Gantum et Gandavum, à, n. = (Qui 
esl) de Gand, * Gandavensis, m.f.,e,0. 

GANGE, f. de l'Inde. Ganges, is, m. 
pure = Du Gange, Gangeticus, «, um. 

‘ol. 

GANGLION, 8. m. Sorte de glande. 
Ganglion, ii, n. Veg. 

GANGRÈNE, s. {. Mortification d'une 
partie du corps. Gangræna, æ, (. Cels. 

GANGRENER, v. acl. 1° Causer 


GARAN 


ra gangrone de. Gangræmä vitiare, act. 
Cels. [12° Fig. Corrompre. Voy.ce m.2e. 

GANGRENEUX, EUSE, adj. Qui est 
de la nature de la gangrène. Puter, 
tris, tre. Cels. 

GANNAT, v. de France (Allier). 
*Gannatum ou Gannapum, i, n. 

GANSE, 8. f. Potit cordon. Licium, 
it, n. Ov. Peir. 

GANT, 5. m. Partle de l'habillemont 
qui couvre la main. Digitale, is, n. 

arr. || Fig. Jeter le gant à qqn (= 
le défler), Voy. DÉFIRR. 

GANTE, ÉE, adj. Qui porte un gant, 
des gants = Étant ganté. D'une main 
gantée, Velatä manu. Col. . 

GANTELET, s. m. L'armure qui 
couvrait ia main. (En gén.) Manica, æ, 
f. Veg. (De gladiateur) Cæstus, üs, 
m. Cic. Virg. 

GANTOIS, otse, adj. (Qui est) de 
Gand. Vay. GAND. 

GANYMEDE, échanson des dieux. 
Ganymedes, is, m. Virg. 

GAP, v. de France (Haules-Aipes). 
Vapincum, i, n. Ant. : (Qui est) de 
Gap, Vapincensis, m, f., e, n. Greg. 

GARAMANTES (Les), pplo d'Afri- 

ue. Garamantz, arum, m. pl. Flor. 
Garamantes, um, m. pl. Plin. : Un 
Garamante, Garamas, antis Si. 
Relatif aux Garamantes, Garaman- 
ficus, a, um. Plin., 

GARANCE, s. f. 1e Sorte de plante. 
Rubia, z, f. Plin. || 2° Couicur rougo 
qu'on tire de cette olante : Teindre en 
garance, Voy. ci-après. 

GARANCER, v. act. Teindre en 
garanco. fubià inficËre (io, is, feci, 
fectum), act. Plin. 

GARNANT, s. m. {9 Celui qui repond 
do son propre fait ou du fait d'autrui; 
celui qui est caution de qqn. (En gén.) 
Sponsor, oris, m. Cic. (Dans les af- 
fiires d'argent) Præs, ædis, m. Cic. 
(En justice) Vas, adis, m. Cic. 
: Garant des promesses de qqn, 
Sponsor promissorum ulicujus. Cic. 
d'une somme d'argent, Præs 
pecunir. Cie. On désirait qqn qui 
fût dépositaire et — de la summe, 
Desiderabatur sequester ei confirmator 
pecuniæ. Cic. Se faire — d'une ch., 
De re recipère (io, is, cepi, ceplunt). 
Cic. Se porter — de la paix, des 
sentiments de qqn, Pacem spondèére 
(eo, es, spopondi, sponsum). Liv. De 
aliquo affirmare. Cic. 1 s'offrit pour 
— de ce fail, Pollicitus est se ejus rer 
fore obsidem (de obses). Nep. Il se fit 
— de la comparution de cel homme, 
Vas factus est ejus sistendi. Cic. 
Se faire — qu'il en sera ainsi, {d 
ita futurum appromitiére (0, ts, 5. 
parf. ni sup.}), n. Cic. — des risques 
d'autrui, Altent periculi cautor. Cic. 
ll Se porter garant pour qqn, De 
aliquo ou Aliquem præstare (0, as, 
sûiti, stitum el statum). Cic. Pro 
aliquo ïinlervenire (io, is, veni, ven- 
tum), n. Dig. recipère. Cic. Qui se 

orte — pour qqn, Præs pro aliquo. 
ic. Tu te portes — pour Pompte, 
Sponsor es pro Pompeto. Cic. || 2° Ce- 
lui qui est obligé de faire jouir qqn de 
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la choso qu'il lui a vendue = Le ven 
deur restera garant, Venditor mo- 
nebil auctoritalis obncxius. P.-jct. || 
3° Auteur dont on a tiré un fait, ua 
principe; porsonne de qui on tient une 
nouvelle, Auctor, oris, m. Cic. : Le 
meilleur garaol, Testis locupletis- 
simus. Cic. C'est un — suffisant de 
l'éloquence de Célhégus, Cethegi elo- 
quentü est auctor ef idonews. Cic. Il 
n'est pas un — assez sûr en si grave 
matière, Auctor non salis fidus est 
super lantä re, Liv. — d'une opinion, 
Sententix subscriptor. Gell. Avoir pour 
— le bruit public, Auclorem habére 
sermonem ormnium, Cie. Se porter — 
de la vérite d'un fait, In re fidem 
suam obstringère (0, is, strinxi, stric- 
tum). Plin. Nous sommes garaots 
que la majesté du nom romain sera 
la en sûrelé, Auclores sumus (utam 
idT majestatem Romant nominis fore. 
Liv. Je me porte garant que telles 
sont les mœurs de Curius, Spondeo 
ou În me recipio (vay. 4°) eos esse 
Curii mores. Cic. || 4° En pari. des 
ch. Sûreté, garantie. Pignus, gnoris, 
n. Cic. = Il lendit la main comme 
garant de [Ja réconciliation, Obtulit 
deriram, reconctlialæ grafiz pignu 
(gnoris), n. Curt. 1i [nous] a laissé 
la liberté comme — de ses senti- 
wents, Liberiatem reliquit animi ob- 
sidem (de obses). Cic. Bnllelin de 
vole qui est, pour ainsi dire, le — 
de la liberté, Tabella, libertatis quasi 
vinder {dicis). Cie. Voy. GanaNTIE 26. 
GARANTIE, S. f. 1° Engagement 
par lequel on se rend garant, on répond 
d'une ch. Spensio, onts, f. Cic.z Donner 
sa garantie, Spondère, 00, es, spo- 
pondi, sponsum, n. Cic. Qui donne 
sa —, C. GananT 10. Couvrir qqn de 
sa —, Pro aliquo spondère, n. Cic. 
Sous la — de ses proches, Sponden- 
tibus propinquis. Liv. || 2° Dedomma- 
gement auquel on s'ost oblige. Sponsio, 
onis, f. Cic. : Appeler qqn en ga- 
ranlie, Aliquem ul sponsorem appel- 
lare. Cic. Invoquer la — de qqn, 
Aliquem vocare ou advocare sponsur 
(spin de spondère, garantis. Cic. 
xcrcer conlre qqn une action ea —, 
Poursuivre qqn en —, Ex sponsu cum 
aliquo agëre. Varr. Le vendeur est 
teau à —, Venditor mauet aucloritalis 
obnozius. P.-jef. || 3° Ce qui garantit 
une ch., ce qui la rend sùro : Garantie 
suffisante, Cautio idonea. Papin. Ga- 
raulies insuffisantes, Cawtiones in- 
firmæ. Cic. Donner des otages en 
garantie du payement, Obsidibus de 
pecuntä cauëre (e0, es, cavi, cautum), 
n. Cæs. Maison donnée en —-, 
obligalæ. Plaut. Prendre ses garan- 
Les, Cautione cavëre. Varr. Se faire 
donner des — par qqn, Prendre des 
— contre qqn, Ab aliquo cavëre. Cie, 
Exiger une garanlic (suffisante), Se- 
tisezigére, 0, is, egi, acium, n. Seat. 
Offrir une — (suffisante), Satisofferre, 
fero, fers, obtuli, oblatum, n. Ulp. 
Donner une — (suffisante), Satisdare, 
0, as, dedi, datum, n. Cic. Recevoiruve 
— (suflsante), Satisacciptre, to, à, 
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ci, ceplum, n. Cic. VOy. CAUTION 1°. 
D'Eie. La crainte esl une mauvaise 
araulie de durée, Melus malus est 
Suturnitatis cuslos (gén. odis). Cic. 
La couleur du terrain est une — in- 
suffisante de sa qualité, Terræ color 
est bonitatis incerlus auctor. Pall. 
Voy. OARANT ée. 

GARANTIR, v. act. 4° Se rendre 
garant, répondre d'une ch., du main- 
Üien, de l'execution d'une ch. Spondère, 
co, es, spopondis sponsum, act. Cic. 
2: Les intérels que je l'avais garantis, 
Fenus quod spoponderan fibi. Col. 
Garantir qq. ch. par serment et par 
écrit, Jurejurando et chirographo de re 
carère (e0, es, cavi, cautum), n. Suet. 
Voy. Se faire, Se porter Gananr 4°. 

2 Assurer pour un temps la bonté, 

qualite d'une marchandise, sous peine 
do dedommagement ou do nullité =: Ga- 
raolir à qqn une chose qu'il a ache- 
tée, Emptori alicujus rei damnum 
præstare (0, as, stitt, stitum et statum 
=garanlir l'acheteur d'une ch. contre 
un préjudice). Cic. [13° Rondre certain, 
Indubitable : Garantir une ch., Rem ad 
certum redigëre (0, ts, egi, aclum). 
Liv. [Cela] te garantit lon salut, 
Certam fiduciam salutis tibi præbet 
ge præbère, eo, bui, bitum). Liv. 
ui pouvait garantir qu'il ni aurait 
pas de pirates? Przdones nullos fore, 

uis poterat præstare ? Cic. Chose dif- 
cile à —, Difficile probatu. Cic. 
1 4 Aîfirmer, certifier. Testari, dép. 
(ace). Cic. Testificari, dép. face). 
Cic. Affirmare, act. Cie. Confrinare, 
act. Cic. Asseverare, act. Cic. = Ga- 
ranlir les rapports des transfuges, 
Transfugarum dicta affirmare. Liv. 
Je garanlis que lelles sont les mœurs 
de Curius, Spondeo (voy. 4°) ou In 
me recipio (is, cepi, ceptum, cipère) 
cos esse Cuni mores. Cic. Je — qu'il 
te sera ulile, Promitio (is, misi, mis- 
sum, millére) on In me recipio fore 
um tibi usui. Cie. Nous garan- 
üssons que la majesté du nom 
roœain sera là en sûreté, Anctores 
sumus fulam ibi magestatem Romani 
mominis fore. Liv. 1l garantit qu'il 
sera là, Se ibi futurum firmat. Ilirt, 
1} 5° Défendre qqn conlre une de- 
mande, contre dos poursuites, indem- 
niser qgn du tort qu'il souffre par 
une condamnation, etc. Alicur cauère 
{voy. i0), 0. Cic. = Je ne puis te ga- 
raalir en rien contre la violence, À 
vi dir nihil possum præslare (voy. 
1e). Cic. || 6° Mettre à l'abri, préserver 
de. Aliquem ou Aliquid ab re tegëre (0, 
is, teri, fectum). Sall. defendfre Le 
fs, fendi, fensum). Sail. Cæs. Col. 
tueri (eor, ris, luilus sum), dép. Cic. 
tutari, dép. Cic. custodire (io, is, ivf 
et ii, ifum). Quint. munire. Col. pro 
Aibre (eo, es, bui, bilum). Cic. vin- 
dicare. Cic. : Garantir son troupeau 
de la gale, Scebiem pecori cavire 
for 10). Cato. — sa tèle du soleil, 
rotegËre capul contra solem. Plin. — 
les arbres du froid, Tutart arbores 
€ frigoribus. l'lin. La laine garaotit 
du froid, Lana tutelam contra frigora 
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præstat (voyx. 10). Plin. Garantir dn 
froid et du chaud, Frigus et solem 
defend®re. Cato. — des rayons du 
soleil, Solem arcëre (60, es, cui, s. 
sup.). Col. Les joues garantissent les 
yeux, Genæ tutantur oculos. Cic. Ga- 
rantir un terriloire des invasions, 
Fines ab ercursionibus fueri. Cic. — 
qan de l'injastice, Aliquem ab injurid 
efend£re. Cæs. Sall. — qqn d'on mal- 
heur, Aliquem @ calamitale prohibére. 
Cic. Calamité dont j'ai garanti la 
république à mes dépens, Acerbitas 
quam a republicä meis incommodis re- 
demi (de redimère, 0, is, emplum). 
Cic. Garantir la fortune de tous les 
cituyens, Fortunis communibus suc- 
currêre (0, ts, curri, cursum), n. 
Cic. Voy. DÉFENDRE 30, PRÉSERVER, 
Se GananTin, v. réf. Se préserver 
de. qe re) se legère (os is, lexi, tec- 
tum). Cic. se defendre (o, ts, fendi, 
fensum). Cic. se tueri (eor, éris, fuitus 
sum, dép.). Cic. se ftutari, dép. 
Cic. semunire (io, is, vi el di, itum). 
Liv. (Ab re) cavère, eo, es, cavi, 
cautum. Cic. (Rem) defendre. Cic. 
prohibère, eo, es, bui, bitum. Cic. 
: Se garantir des ardeurs du soleil, 
Solis ardores defendÿre. Cic. Se — 
du froid, Frigus propulsare. Cic. Se 
— de la perfdie, Se contra per- 
fidiam munire. Cic. Se — des sou 
çons, Vilare suspiciones. Czs. Se 
— de ces malheurs en donnant de 
l'argent, Ex his incommodis pecuniä 
se liberare. Cic. Faules dont on se 
garanlittrèsdifficilement, Peccata quz 
difficillime præcaventur. Cic. Il n'y a 
pas moyen de se garanlir de ces cho- 
ses, Aduersus illa remedium nullum 
est. Quint. Voy. Se DÉFENDRE 2°. 
GARÇON, s. m. 1° Enfant mâle. 
Puer, eri, m. Ter. Filius, ii, m. Cic. 
: Pamphile vient d'avoir un gentil 
petit garçon, Scilus puer nalus est 
amphilo. Ter. J'ai d'elle un —, Puer 
miht ex ia (nafus est). Ter. Femine 
ayant eu des garçons, Mulier filios 
enira. Quint. || 2° Homme enfant, 
jeune homme. (Jusqu'à 17 ans) Puer, 
eri, m. Cic. (Depuis 15,16 on 17 ans) 
Adolescens, gén. entis, m. Cic. : Un 
out petit garçon, Puer (eri) infans 
(antis), m. Cic. Infantulus, 1, m. 
Apul. Un petit —, Parvus (i) puer 
{erD, m. Cie. Pusio, onis, m. Cic. 
n jeune —, Adolescentulus, i, m. 
Cic. Un grand —, Adolescens, m. Cic. 
Devenir grand —, Adolesc®re, 0, ts, 
olevi, ultum, n. Cie. Garçons et filles, 
Pueri atque puelle. Hor. || 3° Celi- 
bataire. Voy. ce m. | 4° Qqf. Homme. 
Vir, tri, m. Plaut. Ter. Homo, minis 
m. Plaut. Ter, = Je n'ai jamars été joli 
garçon, Fui ego bellus vir nunquan. 
Plaut. Un bien charmant —, Homun- 
cio (onis) lepidissimus (i), m. August. 
ap. Suet. fl 6° Servitour; ouvrier ou 
employé subalterne. (Domeslrque, en 
gén.) Famulus, à, m. Cic, (Jeune ser- 
viteur, jusqu'à 17 ans) Puer, eri, m. 
Cie. (Très jeune servileur) Puerulus, 
i, an. Cic. (Subalterne) Administer, 
tri m. Cic. = Garçon de la chambre, 
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*Jfinister ceubiculi, D'apr. Liv. (ur, 
87). — de cave, de cuisine, Voy. AIDE. 
JL 6° Termo d'amitie : Mon garcoul 

bone! Hor. Hël —1 [eus,tul Plaut. 

GARD où GARDON, riv. do France. 
* Vardo, onis, m. 

GARDA (Lac 0e), entre le Tyrol at 
l'Italie. Denacus, 1, m. Virg. Plin. 

4. GARDE, s. f. 1° Conservation. 
(Action de conserver) Conservalio, 
onis, f. Cie. Custodia, æ, f. Cic. Se 
tourne souv. par aarDER 4°. (État de 
ce qui est conservé) Perennilas, alis, 
f. lie. : Aliment de garde, Pomines 
de —, Cibus conditivus. Col. Aüäla 
condiliva. Cato. Raisin de —, Uva 
servabilis. Plin. Vin qui esl de —, 
Vinum quod vetustatem fert (de ferre, 
fero, luli, latum). Cic. vetusla- 
tem patitur (de pali, ior, Fris, passus 
sum, dép.), Col. Vinum perenne (de 
perennis, Col. Vin qui n'est pas de 
—, Vinum fugiens (de fugëre, io, ts, 
fugi, fugiturus, n.). Cic. Cetle liqueur 
n'est pas d'aussi bonne —, Hic li- 
quor non tam est durabilis. Cæs. Voy. 
CONSERVATION. || 2° Protection. Tufela, 
æ,f. Cic. Patrocinium, ti, n. Cic. Præ- 
sidium, n. Cic. Fides, ei, f. Cic.z 
Meltre ses fils sous la garde du peu- 

le, Filios tutele populi commendare. 

ic. Prendre qqu sous sa —, Ali- 
quem in fidem recipére. Cic. Être sous 
a — de Jupiler, In Jovis tutelà esse. 
Cic. || Fig. Mettre qq. cb. sous la garde 
de la raison, Tutelæ rationis aliquid 
subjicËre. Cic. Se mettre sous la — 
de son innocence, Sanciitate sua se 
lueri (eor, éris, luitus sum), dép. 
Cic. Etre sous la — du courage 
guerriers Lalëre in tutelä ac præsidio 
ellicæ virtutis, Cic. Droits placés 
sous la — de qqn, Jura fidei alicujus 
commissa. Cic. 3° Action ou Com- 
mission de veiller sur. Custodia, æ, f. 
Cie. Tutela, æ, f. Cie. Col. = La garde 
vigilante des chiens, Canum fida cus- 
todia. Cic. Chien de —, Canis de- 
fensor. Varr. ercubitor. Col. Chien 
qui fait bonne —, Canis vigil. Hor. 
Faire honne —, Custodiam nagilare. 
Plaut. Être à la — de qqn, Esse sub 
custodiä alicujus. Liv. Je me mets 
sous ta —, In custodiom tuam me 
trado. Plaut. Prendre qq. ch. sous 
sa —, Aliquid in custodiæn reci- 
père. Plaut. Avoir, Tenir qq. ch. sous 
sa —, Aliquid custodire (io, is, ivi, 
itum}. Cic. asservare. Cic. Tenir qqn 
sous bonne —, Aliquem diligenti cus- 
todiä asservare. Liv. La — d'un pont, 
Custodia pontis. Nep. Qui a la — de 
la province, Provincir cusfcs (od1s) 
ou defensor (oris), m. Cie. Avoir la 
—, Être chargé de la — de cette 
orte, Huic januæ, His foribus iute- 
am gerëre. Plaut. Vous} qui avez 
la — de cet empire, Qui Auic im- 
perio przsidelis (de prasidère, eo, 
sedi, sessum, u.). Cic. Donner à qqa 
la -- d'un troupeau, Aliquem pecuri 
præficére (io, is, feci, fectum). Cic. 


Préposer qe à la — des greniers 
publics, iquem puëlico frumento 
custodem gonère. Cic. Commelira. 
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Confier sa per:onne à ia —, Mettre 
8a personue sous la — des barbares, 
Remettre, Confler la — de sa per- 
sonne à des barbares, Barbaris cor- 
poris cusiodiam commit{®re. Cie. Com- 
meltre qqu à la — de Tullius, Ali- 
uem custodem Tullio apponëre. Cic. 
Laisser qqn à la — du camp, des 
bagages, Relinquère aliquem præsidio 
casiris, cuslodis impedinentis. Ces. 
La légion qu'il avait établie pour la 
— des côtes, Legio quam, tuendæ oræ 
marilinæ causä, posuerat. Cæs. || 
&o Attention, precaution : PnenNDre 
GAnDE EMPL. ABSOL. Cavèêre, 60, es, 
cavi, cautum, n. Cic. : 11 faut prendre 
arde, Cauto ou Præcauto opus est. 
laut. || RNENDAE GARDE À QQN, À 00. 
cu. {. Faire attention à, remarquer = 
Quand il prit garde à Alexandre, Ut 
Alerandrum anbnadvertit (de animad- 
vertêre, 0, is, versum). Nep. Il faul 
rendre — aux vélérans, Velerani 
intuendi sunt (de inlueri, eor, ëris. 
fuitus sum, dép.). Cic. Prendre — à 
qq. ch., Animum ad rem ou in rem 
ou alicui rei inlendëre (0, is, tendi, 
tentum). Cic. Rem attendère. Cic. ani- 
maduertëre. Cic. Les dieux nue preu- 
nent pas — à ce que fait l'humauilé, 
Dii non ceurant quid agat humanum 
genus. Cic. C'est fait de loi, si lu 
o'y prends —, Actum est de fe, nisi 
provides (de providére, eo, vidi, 
visum). Cic. Tu as omis Servilius 
sans y preudre —, Imprudens Servi- 
lium præteriisti. Cic. Fondre sur qqu 
qui n'y prenait pas —, Incidëre in 
aliquem incaulum ou imparatum. Cæs. 
On vieillit sans y prendre —, Sine 
sensu ælas senescif. Cic. Voy. S'a- 
pgncevoir de. || 2. Veiller sur: Prendre 
garde à qqu, Alicui cavère (eo, es, 
cavi, cautum), n. Plaut. Cic. Prendre 
— aux intérèts de son maitre, Ra- 
fiones heri curare. Plaut. Prendre — 
à sa santé, Valetudini operam dare 
0, as, dedi, datum). Cic. Prendre — 

la concorde publique, Cavère con- 
cordiz publicæ. Veil. || 3. Se garder 
de, se défier de : Prendre garde à 
qqn, Ab aliquo cavère, a. Cic. Prends 
— au chien, Cave canem. Varr. Pren- 
dre — à qq. ch., Rem cavëre. Cic. 
Prendre — aux pières, Ab insidiis 
cavére. Sall. || PreNnA& canne À et 
L'INFIN. Avoir soin de = Prenez garde 
à vous souvenir, Facite (de facëre, 
io, is, feci, factum) ut recordemini. 
Cic. Prends — à le bien porter, Cura 
ut valeas. Cic. Operam da ut valeas, 
Cic. Fac valeas. Cic. On a pris — à 
faire savoir... Data est opera ut sci- 
retur. Cic. J'ai bien pris — à vendre 
le plus cher possible, Summa data 
est opera a me, ut quam plurimo ven- 
dèrem. Cic. Tu prendras bien — à 
avoir un navire convenable, Navem 
idoneam ul habeas, diligenter videbis. 
Cic. || 1 faut que je prenne garde 
à ne rien faire de trop. (Miht) viden- 
dum est, ne quid faciam plus. Ter. 
Prends — à ne pas l'occuper d'autre 
chose, Fac ne quid aliud cures. Cic. 
H PA&NDRE GaRDS DE et L'INNN. 1. 
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Prendre ses précautions pour ne pas, 
éviter de = Tu dois prendre garde da 
dépasser la mesure, (Tibi) cavendum 
est, ne extra modum prodeas. Cic. 
Preads — de douver un soupçon à 
qn, Cave ne cuiquam suspicivnem 
es. Cic. Prends — de pardonner, 
Cave ignoscas. Cic. Prends — de com- 
mettre une action coupable, Ne fa- 
cinus facias, vide. Cic. Prends — 
d'être trompé, Ne fallaris, vide. Cic. 
Prendre — d'offenser, Offensionem 
vitare. Cic. |] 2. (Si l'infin. est accom- 
pagné d'une négation) Avoir soin de 
ne pas : Prendre garde de ne pas 
s'occuper d'autre chose, de ne rien 
faire de Log: Voy. pl. b. PRENDRE 
GANDE À. l RENDNÉ GARDE QUE. À. 
Avec le subj. Avoir soin que, faire 
eu sorte que : Je prendrai garde que 
lout se passe comme il faut, Ut rec- 
tissime agantur omnia, providebo. Cic. 
Je prendrai — qu'il se Souvienne tou- 
jours de moi, Faciam ut mei semper 
meninerit. Ter. On doit prendre — 
qu'il puisse comprendre, Ut intelli- 
gère possit, curandum est. Quint. 
Prendre — que la lettre me soit 
rapportée, Curare epistolam mihi re- 
ferendam. Cic. Prends — qu'on ne 
t'aperçoive, Cave ne videat te aliquis. 
Ter. Prendre — qu'il n'arrive quelque 
chose, Præcavère ne quid accidat. 
Czæs. Prends — qu'il ne fasse du dé- 
sordre, Ne quid ulle turbet, vide. Cic. 
Preuds — qu'il ne lui manque rien, 
Cura ou Provide ne quid ei desit. Cic. 
Que les consuls prennent — que la 
république n'éprouve aucun dom- 
mage, Dent operam co sules ne quid 
detrimenti respublhica capiat. Cæs. il 
faut prendre — que les sentences 
ne soient fausses, Cusfodiendum est, 
nesententiz falsæ sint. Quint. ||2. Avec 
l'indic. Remarquer que = S'ils pre- 
paient garde qu'on ose combattre... 
Si animadverterent auders pugnare. 
Nep. 1 prit — que la siluatiou etait 
crilique, Rem in angusio esse, vidit. 
Cæs. lis avaient pris — que nos sol- 
dats avaient passe le fleuve, Nostros 
flumen transiisse, conspexerant (de 
conspicère, 10, is, spectum). Cæs. Il 

rendra — qu'il y a des consuls, 
entiet (de sentire, io, is, sensi, sen- 
sum) esse consules. Cic. || Pnexons 
GARDE Suivi de L’INTERROG. INDIR, : 
Ne preuds-tu pas garde combien de 
personoes out échappé? Nonne ani- 
madvertis quam multi effugerint ? Cic. 
Prends — quel forfait Lu vas com- 
mettre, Adspice quantum nefas aggre- 
diare. Ov. Preuez — à qui vous con- 
flez le gouvernement, Circumspicite 
cui mandetis rempublicam. Sal. || Su 
DONNER DE GANDE DE, SE DONNER 
aanDE DE QQ. CH. {. Se défier de : 
Se donner de garde de [ce] scélérat, 
Ab homine nefario cavêre, n. Cic. || 
2. Éviter : Se donner de garde 
des amiliés excessives, Nimias ami- 
citias fugËre (io, is, fugi, fugiturus), 
Cic. Voy. ÊNTER. || SE DONNER DE 
GARDE DE, SE DONNER GARDE DK Ol 
L'INF1N. Avoir soin de ne paa =: Doune- 
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toi de garde de t'occuper d'autre 
chose, Fac ne quid aliud cures. Cie. 
Je me donnerai de — de fournir va 
prétexte, Non commit(am (de com- 
mitière, 0, is, misi, nissan) ul cau- 
sam dem. Cic. Voy. SB GAnDER png ée. 
I SE DONNER DE GANDE QUE et LE 808]. 
Éviter de: Donne-toi de garde qu'os 
ne L'aperçoive, Cave ne videat te ali- 
quis. Ter. Donne-toi de — qu'on ne 
te trompe, Ne fallaris, vide, Cic. 
N'avoin Gang D et L'iNriN. 1. N'a- 
voir pas la volonté de: Je n'aurai 
garde d'avoir l'air d'un fou, Non 
commiflam ut insanire videar. Cic. 
1 2. Etre très éloigné de: ii n'aura 
garde de croire, Ille longissime aberil 
de abesse, sum, es, fui), ut credat. 
ic. || 5° Guet, faction. (En gén.) Cus- 
todia, æ, Î. Cic. Cæs. Ercubiæ, arun, 
f. pl. Cic. (De nuit) Vigilia, æ, f. Cie. 
Liv. : Gardes de jour el — de ouit, 
Diurnæ stationes ac nocturne vigilæ. 
Liv. Faire la garde, Monter la —, 
Custodiam agïre. Liv. In statione esse. 
Cæs. Curt. Moater la — pendant ta 
nuit, Noctu vigilias agre. Cie. Munus 
vigtliarum obire. Liv. Porter son bou- 
clier pour monter la — de nuit, Scu- 
{um in viguhiam ferre. Liv. Deux lé- 
gious élaient de — en avant da 
camp, Duæ legiones præ castris exrcu- 
babant (de excubare, o, as, bui, bitume, 
n,). Ces. Soldats de —, lilites qui 
in stationtbus sunt. Front. Toujours 
quelque magistral faisait auprès de 
celle porte une — assidue, Huju 
porlæ assiduus cuslos semper aliquis 
ex magistratibuserat. Liv. || 6° Troupe 
de soldats chargee du guet, sentinelles. 
(En gén.) Custodir, arum, f. Cie. 
Cæs. Statio, ons, [. Cæs. Præsidium, 
ü, ou, Cæs. Ercubiæ, arum, f. pl. Tac 
Suet. Ercubitores, um, m@. pl. Czs. 
(De auit) Vigilir, arum, f. pl. Cæs. Cic. 
Liv. : Grand'garde, Equitum statie. 
Cæs. La — du camp (hilites) qui 
sunt in statione pro castris collocati. 
Czs. Les gardes des portes, Stationes 
ante portas dispositæ. Liv. Établir 
des corps de garde, Disponére præ- 
sidia, Cæs. cuslodias. Cæs. Vigilies 
ponêre. Sali. Passer la puit au milieu 
des corps de —, Inter exzcubias mili- 
tum pernocltare. Suet. Corps de — 
(= lieu où sont les soldats qui mon- 
tent la garde) Vigiliarium, ti, n. Sea. 
La — nocturue (de Rome), La — ur- 
baine, Vigiles, um, m. pl. Suet. Re- 
Lirer la —, Deducèëre præsidia. Cæs. 
custodias. Cæs. Relever la —, Deiu- 
cêre vigilias. Sall. | 7e Corps de 
troupes chargè de veiller à la sûrete 
d'un personnage. Custodia, æ, Î. Cæs. 
Præsidium, u, 0. Liv. Satellites, um, 
m. pl. Liv. Corporis custodes (um), 
m. pl. Nep. : Donner une garde à 
qqn, Alicui præsidium dare. Nep. Les 
Macédomens qui formaient la — du 
roi, Slacelones, regium præesidium. 
Liv. || 8° T. d'escrime. Manière de 
se tonir pour être à couvert et pour 
frapper : Se mettre en garde (en 
arl. d'un soldat armé de la cel 
astam projicére (io, is, jeci, jecium 
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No. Hastam protendëre (0, is, lendi, 
tentum). Vig. La cavalerie, co —, 
Eques, protentis haslis. Tac. Etre en 
— pour parer, Jctum cauère (voy. 4°). 
Quint I Fig. S6 METTRE, SE TEXIR, 
TRE EN GaNUE; SE METTRE, SE TENIR, 
Êrre sûr ses cannes. Se défier, faire 
allention à n'être pas surpris : Sois 
suc les gardes, Cave (voy. 40). Cic. 
Vigila. Cic. Le sage se lient sur ses 
—, Sayiens animo ercubal (voy. 59). 
Cie. Si tu ne te tiens pas Sur Les —, 
Nisi lu provides (voy. 4e). Cic. Il faut 
se tenir sur ses —, Præcaulo opus 
est. Plaut. Se mettre sur scs —, Ad 
cavendum attendère (voy. 4e). Nep. 
Euciter qgqu à se mellre sur ses —, 
Intend8re aliquem ad custodix curam. 
Liv. Se mettre eu garde conire qqn, 
contre les sorties (de l'ennemi), contre 
les surprises, Cavëre ab aliquo. Cic. 
eh eruplonibus. Cæs. Præcavère ab 
üsidis. Liv. Il faut se tenir en — 
otre la passion de la gloire, Ca- 
venda est cupiditas glorik. Cic. Se 
leoir en — contre les fraudes, contre 
la colère, Adversus pas mauniri 
for, iris, itus sum), pass. ln. 
ram prohibére (eo, es, but, bitum). 
Cic. Qui se lient sur ses gardes, 
Cautus, a, um. Cic. Providus. Cic. 
Qui est en garde contre le mal, la 
perfidie, la prospérilé, la fortune, 
Cautus ad vnalum. Liv. adversus 
fraudem. Liv. erga bona. Curt. Ar- 
malus contra fortunam. Cic. Qui n'est 
as sur ses gardes, Jncaulus, a, um. 
ws. Cic. Improvidus. Cæs. [mparatus. 
Czs. Imprudens, gên. ent. Cxs. Ino- 
pinans, gén. antis. Cæs. Trop peu sur 
ses —, Nimis incustoditus (a, um). 
PL-j. || 9° Partie d'uno cpec, etc., qui 
est entre la poignco ct la lamo, et sert 
à couvrir la main. Capulus, i, m. Cic. 
2 Jusqu'à la garde, Capulo tenus. Virg. 
2. GARDE, s. m. 1° Employé chargo 
d'une surveillanco (ea gèn.). Custos, 
odis, m. Cic. : Garde forestier, C. 
Ganne-pois. || 2° Homme charge de la 
surveillance d'un prisonnier, etc. Custos, 
odis, m. Cic. || 3° Soldat affecte au sor- 
vice d'un personnage. Satelles, litis, im, 
Sail. : Garde du corps, Corporis stipa- 
tor (oris), m. Cic. custos (odis), ti. 
Nep. Les gardes da roi, Regis prrsi- 
dium (ü), 0. s. Nep. S'enlourer de —, 
Armaiis corpus cireumsrpire. Liv. 
Ganoe, s.f.C. GARDE-MaLA LE ((ém.). 
GARDE-DOIS, $. m. Celui qui 
garde un bois, une chasso. Saltuarius, 
u, an. Petr. Dig. 
GARDE-CILASSE, a. M. C. GANDE- 
BOIS. 

GARDE-FOU, s. m. Parapot. Plu- 

feus, 1, wo. Vitr. 

GARDE-MAGASIN, s. m. Celui qui 
arde les magasins. (D'un particulier) 
eclanns, ii, m. Plant. Col. (De l'Etat) 

Horrearius, ti, m. Dig. 

GANDE-MALADE, 5. m. f. Celui, 

Celle qui soigne un malade. les malades. 
&an Qu Ægrorum) minister (tri), 
maic. Jen, * Ægri ministra (x), fé. 
D'apr. Sen. Ab ægris cubicularius (ii), 
Œaic. Insc. = Etre le garde-malade 
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de qqn, Alicujus valetudini cssidère 
(eo, es, sedi, sessum), n. Tac. 
GARDE-MANGER, 5. m. 49 Local 
pour consorver les vivres. Cella (x) 
peuaria (x), f. Cic. i| 2° Petite ar- 
moire pour serrer les aliments. Arma- 
rium (tt) prompluarium (ii), n. Cato. 
GARDER, v. act. 1° Maintenir une 
substance on bon etat. empécher qu'elle 
ne se gdto. Servare, act. Cels. Asserva- 
re, acl. Plin. Custodire, io, is, ivi et ti, 
itum, act. Col. Plin. Condire, act. Col. 
: Garder qq. ch. dans le sel, daus le 
viuaigre, Aliquid ex sale servare. Cels. 
sale ou in sale asservare. Plin. in aceto 
condire. Plin. — des fruits dans du 
miel, Custodire poma in melle. Col. — 
de l'ail, {nveterare allium. lin. Voy. 
consEnvER 2, || 4° Veiller à la consor- 
vation de, ôtre gardien de, gardeur de. 
Custodire (vuy. 1°), act. Cic. Observa- 
re, acl. Plaut. Ov. : Garder une mai- 
son, Domum custodire. Cic. tutari, dép. 
Plaut. l'ersonne ne garde la maison, 
Nemo in ædibus serval (neul.). Plaut. 
il est seul pour garder la maison, 
Solus dormi servat (ueutl.). Ter. — la 
purle (d'une maisou), Januarm obser- 
vare. Plaut. — les troupeaux, Ob- 
servare greges. Ov. — des chevreaux 
qui paisseut, Servare kzdos pascentes. 
Vurg. — les porcs, Sues pascèëre (0, 
is, paui, pastum). Cic. || 3° Protôgor 
(qqn). Servare, act. Cic. Plaut. =: Les 
dicux me gardent, Di me servani 
Plaut. me salvum et servatum volunt, 
Plaut, Que les dieux te —1 Salvus 
sis! Ter. Salvelo! Plaut. Di te bene 
ament { Plaut. |] 4° Défondre (un posto, 
un licu). Custodire (voy. 1°), act. Cic. 
T'ueri, eor, ris, tuilussum, dép. (acc.). 
Cæs. Defend“re, 0, is, fendi, fensum, 
act. Ces. 3 Garder la côle avec vingt 
aavires, Oram viginti navibus custo- 
dire. Liv. — son camp avec vigilance, 
Castra diligenter defcndère. Cæs. — 
les portes (d'un camp, d'une ville), 
Portas asservare. Czxs. Deux légions 
gardent les abords au camp, Duæ le- 
giones pro castris ezcubant (de ercu- 
bare, bui, bitum, u.\. Cxs. Aucune ar- 
mée ne garde le Samnium, Samnio 
(au dat.) nullus exzercitus præsidel (de 
præsidère, eo, sedi, sessum, n.). Liv. 
Les roules sont gardées, Viæ insi- 
dentur (pass: de insidère). Liv. Lieux 
non gardès, {ntermissa cuslodris loca. 
Liv. Camp mal gardé de tous côtés, 
Castra intula ou neglecta ab omni 
parte. Liv. || 6° Preserver, garantir. 
Custodire (voy. 1°), act. Nep. Quint. 
Tueri(VOy-4°) dép. acc.). Cic. Tutari, 
dép. (acc.). Plin. Tegère, 0, is, lexi, 
tectum, act. Ces. Protegëre, act. Crs. 
Defendère (roy. &e), act. Cic. : Garder 
un temple, les remparts des atta- 
ques de qua, Ab aliquo templum cus- 
todire. Nep. Aliquem a mæœnibus ar- 
cêre (eo, es, eui, 8. Sup.). Cic. — la 
Sicile des pirates, Prædones ab Si- 
culiä prohibère (eo, es, bui, bilum). 
Cie. — une maison des voleurs, 
Domum «à furibus tueri. PA. — Îles 
arbres du froid, Arbores a frigoribus 
{utari. Plin. — qqn de l'injure, Ali- 
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quem ab injuriä cuslodire. Quint. || 
6° Voiller à la sûroté d'un souve- 
rain, etc. : Garder la personne de 
qqn, Corpus alicujus custodire (voy. 
do). Cic. |] 7° Assister un malade = 
Garder un malade, Ægrolanii assi- 
dère (eo, es, sedi, sessum), n. Sen. 
Voy. soronenr. || 8° Tenir en garde, en 
depôt. Servare, act. Cæs. Asservare, 
act. Cic. Continère, eo, es, nui, fen- 
um, act. Cic. : Garder chez soi les re: 
gistres publics, Tabulas publicas domi 
confinére. Cic. — une ville à César, 
Urbem Cæsari servare. Cæs. L'argent 
élait garde dans le trésor, Argentum 
ærario altinebatur. Tac. Garder en 
dépôt le prix de ces objets, Pretium 
corum in deposito habère (eo, es, bui, 
bitum). Papin. I En donner à garder 
à qqu (Sa ui eu faire accroire), Ali- 
cui verba dare (0, as, dedi, dalum). 
Cic. Voy. accnoinr 2°. || 9° Prondre 
arde que dos prisonniers ne s'évadent. 
Uuslodire (voy. 10), act. Cæs. Asser- 
vare, act. Cic. Continère (voy. 8°), act. 
Cic. = Garder des otages en prison, 
Custodire obsides. Cæs. — qqn très 
étroitement enfermé, Continère ali- 
quem angustissime. Cic. || 40° Retenir 
qqn près de soi. Relinére (voy. 8°), 
act. Plaut. Cæs. Cic. = Il congédie 
l'assemblée et garde Liscus, Conci- 
Üium damitfif, Liscum relinet. Cæs. 
Garder avec soi des cohortes, Co- 
hortes apud se retinére. Czs. — de la 
cavalerie avec soi, Equiles secum ha- 
bère Gog. 80). Ces. Ne pas — qu 
(= le laisser aller), Altquem nikil 
morari (or, aris, aus sum), dép. Liv. 
| 44e Continuer à qqn l'emploi qu'on 
faisait de lui. Continére (voy. 8e), act. 
Cæs. Cic. Liv. Tenére, 60, es, fenui, 
tentum, act. Tac. Conseruare, act. 
Cic.: 11 garda les autres sous les dra- 
eaux, Ceteros in armis continuit. Liv. 
arderun magistral, qqn comme ma- 
pistrat, Alicui magistratum confinuare 
—le continuer dans sa magistrature). 
Liv. — ses amis, Amicos conservare. 
Cic. — qqn au nombre de ses amis, 
Aliquem inier iniimos tenère. Tac. 
IL 12° Consorver, ne pas se défaire 
de; no pas renoncer à; no pas perdre 
co qu'on a, n'en être pas dépossede, 
prive. Custodire (voy. 1°), act. Cic. 
Quint. Tenère so: Hd act. Cic. 
ltetinère (vay. 80), act. Sall. Conti- 
nére, act. Cic. Servare, act. Cic. Con- 
servare, act. Cic. Labëre (voy. 80), 
act. Cic.= Garder un livre, on dis- 
cours (—= ue pas le pablier), Librum 
continêre. Cic. Pl.-j. Custodire ora- 
tionem. Cic. { ne dit rien [des 600 
sesterces] et [les] garda (= les dé- 
tourna), Reticuit atque suppressit (de 
supprimére, 0, is, pressum, acl.). Cic. 
Cacher et garder une partie des 
armes, Armorum partem celare atque 
relinére, Cic. — pour soi un hérilage, 
Sibi habère hereditatem. Cic. — une 
lettre, Laulteras servare. Cie. — un 
billet, Chirographum conservare. Suet. 
Que le peuple garde son bullelin de 
vote, Iabeat populus tabellam. Ci. 
Garder religieusemenl ua vêtement, 
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Sollicite amictum eustodire. Quint. — 
sa fortune, Rem familiarem conservare. 
Cic. — svigneusermenl 8es biens, Sua 
diligenter servare. Cato. Que chacun 
garde ce qui lui est échn, Quod cui- 
que obtigit, id quisque leneal. Cic. Ne 
pouvoir garder qq. ch. plus long- 
temps, Rem non posse diulius habëre. 
Ter. Pourquoi gardais-tu [ce) nom 
écrit dans tes noles? Cur in aduer- 
sariis scriptum habebas nomen ? Cic. 
Garder le pouvoir, Relinëre impe- 
riun. Sal. — qq. ch. sous sa domi- 
nation, Ahiquid relinére in dicionem. 
Cic. — une magistrature (= s'y gro 
roger), Continuare magistratum. all. 
Vell. Jusqu'à quelle époque garde- 
rais-je les faisceaux? Quatenus ha- 
berem fasces ? Cic. Garder son carac- 
tère sacré, Religionem suam oblinère. 
Liv. — de la rancune, Voy. nan- 
cons. Il gardait toujours le méme 
visage, Érat (ei) semper 1dem vullus. 
Cic. Garder sa beaulé, Ubtinére ve- 
nustatem. Ter. — son coloris, Colo- 
rem obtinère. Plin. repræsentare. Plin. 
Nul objel ne gardait sa forme, Nulli 
(rei) sua forma manebat (de manëre, 
eo, es, mansi, mansum, n.). Ov. 
Champs qni gardent longtemps l'eau, 
Agri qui diu aguam tenent. Pall. 
Garder une odenr, Odorem continére. 
Plin. || Garde cela pour toi (= n'en 
dis rien), Hæc tu teeum habelo. Cic. 
Ne rien garder pour soi (— ne rieu 
taire), Nihil relicère (eo, es. cui, 9. 
sup.), u. Plaut. Sail. Cic. || 18° Rester 
dans un lieu, dans une situation. Ser- 
vare, acl. Ces. Liv. Observare, atl. 
Sall. Tenére (voy. NU act. Cic. Re- 
tinère (voy. 8°), act. Nep. = Garder sa 
place, Locum lenêre. Cic. continére. 
Curt. — son assielle, Tenêre statuin. 
Cic. In statu stare (0, as, steti,statum), 
u. Plaut, — conslamment ses posi- 
tions, Constanter in suvu statu manère 
(voy. 12°). Cie. — les rangs, Ordines 
servare. Cæs. — sea rangs, Ordines 
observare. Sall. — son tour, Suum 
ordinem relinére. Nep. — son rang 
(= sa baule condition), Amplitudi- 
nem suam relinère. Cic. — la dis- 
tance, Intervallum servare. Cæs. — la 
maison, Domi manére. Cic. sedére (eo, 
es, sedi, sessum), n. Ter. Liv. Domi 
se lenère. Nep. se conlinère. Suet. — 
le lit, Lectulo (ou Lecto) se continere. 
Cels. || 46° Observer, ne pas man- 
quer à, ne pas se dopartir de. Ser- 
vare, act. Cic. Conservare, act. Cic. 
Teuère (rez: Aie), act. Cic. Relinère 
(voy. 80), act, Cic. Obtinére, act. Liv. 
=: Garder la loi, Legem conservare. 
Quint, — sa parole, ses promesses, 
Servare fidem. Czs. promissa. Cie. — 
son serment, Jusjurandum conservare. 
Cic. — ses opinions, Suis judiciis 
slare (voy. 13°), n. Cic. — ses an- 
ciennes dispositions à l'égard de qqn, 
Conservare pristinum animum erga ali- 
quem. Lio. — son habitude, Consue- 
tudinem suam (enëre. Cic. — sa chas- 
teté, Castum se servare. Cie. — Ja 
neutralilé, Afedium se gerëre (0, is, 
gessi, gestum). Liv. se præstare fe as, 
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stiti, stitum el statum), Vell. Afediis 
consiliis stare, D. Liv. In nullam par- 
ten: moveri(eor, ëris, molus sum), pass. 
Cæs. — le souvenir de ad: ch., Me- 
moriam rei conservare. Cac. fenère. 
Cic. retinére. Cic. — le silence, Si- 
lentium obtinère. Liv. Il est difficile 
de — le silence, Difficile est tacëre 
(eo, es, cui, 8. sup.), n. Cic. J'ai 
gardé le silence comme les autres, 
Tacentibus ceteris, relicui (voy. 120). 
Cic. || 46° Reserver. Servare, acl. 
Cato. Virg. Reservare, acl. Ces. : 
Garder du vin pour le laisser vieillir, 
Servare vinum in vetustatem. Ca!o. 
— des chevreaux pour qqo, Servare 
hædos alicui. Virg. — des provisions 
pour l'hiver, Alinenta in hiemem re- 
pontre (0, is, posui, positum). Quint. 
gq. ch. pour un auire Llemps, Ali- 
quid in aliud lempus reservare. Cæs. 
— un lémoin pour la fin, Testem ad 
eztremum reservare. Cic. — le reste 
pour se le dire de vive voix, Reser- 
vare celera præsenti sermoni. Cic. 

Se aanoën, v. 4° Pron. Etre con- 
sorvè. Servart, pass. Col. Asservari, 
pass. Plin. : Se garder dans le sel, 
Asservart sale. Plin. Raisin qui 
peut se — sur le cep, Uva in vite 
servabilis. Piin. Se — un an, Anno 
durare, n. Phn. || Ab3. Se garder, 
Qui se garde, Qui ne se garde pas, 
Voy. 1. Ganoe 10.|] 20 Réf. Veiller 
à sa propre sûreté. Se cusiodire (ro, is, 
ivieth, téum). Cic. Se munire. Cic. = 
Les animaux se gardent, Se custo- 
diunt bestræ. Cic. || 3° Se mottre en 
garde contre : Se garder de qqn, de 
gq- cb., Ab aliquo, Ab re cauëre (e0, 
es, cavi, cautum), D. Cic. Cæs. || 
&° S'abstenir do, éviter : Se garder 
d'une ch., Re ou Ab re abstinere (eo, 
es, nui, tentum) D. Cic. se abstinère. 
Cic. L'orateur doit se — de la séche- 
resse, Jejunitas oratori cavenda est 
(pass., voy. 30). Cic. Il fant se — dela 
cupidité, Pecunix cupiditas fugienda 
est (pass. de fugére, io, 15, fugi, fu- 
giturus). Cic. Se — de la colère. Îra- 
cundiam repudiare. Cic. 11 faut bien 
se — de la colère quand on punit, 
Îra est in puntendo marime prohi- 
benda (pass. de prohtbére, eo, es, bui, 
bilum). Cic. Il doit se — de déses- 
pèrer, (Et) considerandum est ne des- 
peret. Cic. Garde-loi de croire..., de 
faire, de penser, Ne credas. Cic. 
Ne feceris. Quint. Noli pulare, ou 
Cave putes. Cic. Gardez-vous de croire, 
Nolite existimare. Cic. Je me garderai 
bien de donner un prétexte, Non com- 
mitlam (de committ®re, 0, is, misi, 
missun) uf causam dem. Cic. 

GANDE-RORE, S. f. 19 Chambre 
pour serrer Îles vôlements, etc. Ves- 
Giarium, ii, n. Cato. Plin. || 2° Tous les 
vêtements d'une pers. Vestiarium, üt, 
n. Sen. Col. Vestimenfa, orum, n. pl. 
Cic. Vestes, ium, f. pl. Cic. et qgf. 
Vestis, îs, f. s. Cic. : La garde-robe 
assez pauvre de Pompéce, Vestis Pom- 
peii non multa. Cic. Homme chargé, 
Femme chargée du soin de la —, 
Vestispicus, 1, m. Plaut. Vestispica, 
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æ, f. Varr. À] 3° Lieu où l'on mettait 
la chaiso percec. Sella, æ, [. Varr. : 
Aller à la garde-robe, Desidére, +, 
es, sedi, sessum, n. Cels. 

GARDEUR, s0s$, 5. m. f. Celul, 
Colle qui garde des animaux. Custes, 
odis, m. (et f.). Cic. Ov. Just. Pastor, 
oris, masc. Varr. 

GARDIEN, IENNE, S. m. f. {e Celui, 
Celle qui garde. Custos, odis, m. f. Cic. 
: Gardien, Gardienne d'un temple, 
Æditimus ou Æditumus, i, masc. 
Varr. Ædituus, à, masc. Cic. Plin. 
Æditua, æ, fém. Tert. nsc. I 29 Celui, 
Collo qui protège. Custos, odis, m. f. 
Cie. 2 Le tribun gardico de Ja liberté, 
Tribunus libertatis præses (sidis), m. 
Liv. || 3° S. m. T. de dr. Deposilaire 
d'objets en litige. Sequesfer, fris, m. 
Cic. Sen. Sequester, tri. m. Plant. Gell. 

4. GARE, inter). 1° Gare-toi de, ga- 
rez-vous de. (pren s garde) Cave. Cic. 
(Prenez garde) Cavete. Cic. : Gare le 
chien, Cave sanem. Varr. Si l'éla- 
gucur n'a pas crié —, Si putator non 
præclamaverit (de præclamare, S.Sup., 
n.). P.-pet.]| Fig. Il me criait gare, le, 
ulcaverem, premoncbat (de præmontre, 
eo, es, nui, nitum). Cic. | 20 Qqf. 
Malheur 4. : Gare à moi, à mon dos, 
Væ mmihi, Ter. lergo meo. Plaut. 

2. GARE, s. f. Lieu d'abri pour les 
bateaux. Statio, onis, f. Cæs. 

GANENNE, Ss. f. 1° Lieu où l'on 
conserve les lapins. Leporarium, ü, 0. 
Varr. || 2° Vivier. Voy. ce m. 

GARER, v. act. 19 Mettre 4 l'abri 
dans uno gare. * In tuto collocare, att. 
1, 2° Amarrer (au rivage). Vov. ce m. 

Se canen, v. réll. Se preserver de, 
éviter : Se garer de qq. ch., Rem ou 
À recavëre(eo, es, cavi, cautum). Cic. 
Se — de qqn, Ab aliquo cavére,n. Cic, 

GARGARISER (sa gorge),C.ci-apr. 

Se cançanisen, v. réfl. Se laver la 
gorge. Gargarizare, n. el acl. (avec qq. 
ch., re ou ex re. Cels. aliquid. Plin.), 

GANGARISME, s. m. 1° Liqueur 
preparee pour se garganiser. Garga- 
risma, alis, n. Th.-Prisc. : Êlre sou- 
verain en gargarisme, l'rodesse gar- 
garizatu. Plin. || 29° Action do se 
gargariser, Gargarizalio, ons, f. Cels. 

GANGOTE, 9. f. Cabaret à bon 
marche. Gurgustium, ii, n. Cic. 

GANGOTIER, fÈRE. C. CABARE- 
TIEN, CABANETIÈRE. 

GANGOUILLE, 8. f. La parlie d'une 
gouttière par où l'eau tombe. Fistula, 
æ, f. Vitr. 

GARNEMENT, s. m. Vaurien. Ne 
bulo, onis, m. Ter. Cic. 

GARNI, 18, part. passé de GARNuR, 
Voy. ce v. | Adj. 1° Fourni de ca qu'il 
doit avoir. fnstructus ou Ornatus, a, 
um. Cie. = Maison bien garnie qe 
nienbles), Doraus instructa. Cic. Table 
bien — (de mels), Ersitructa mensa. 
Cic. Théâtre bien garni (de specla- 
leurs), Frequentissimum theatrum. 
Cic. Qui a une bourse bien garnie 
(d'argent), Bene nummatus (a, um). 
Cic. Voy. rouani. Dont la tête est 
bien — (de cheveux), Bene capillatus 
(a, um). Cic. Peu garni, Mal —, Voy. 
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péoannr. || 3e Meublé pour ôtre loué. 
: Chambre garnie, Cenaculum (1) me- 
ntorium (it), n. Suet. Des chambres 
gares, Meritoria, orum, n. pl. Juv. 
Tenir an Lôtel garni, Teuir un — (s. 
w.), Meritoria facére. Ulp. 

GANNIN, v. acl. 4° Pourvoir de ce 
qui est necessaire, orner. Instruëre, 0, 
ts, struri, structum, où Ornare, acl. 
{de qq. ch., re). Cie. = Garnir un lit 
ace couvertures, Lectum sternëre (0, 
w, stravi, stratum). Plaul. ornare. 
Cie. Chaise garuie de coussins, Strata 
cathedra. Juv. Garair de tableaux les 
œurs du temple, Templi parieles ta- 
bulis vesiire Lio, is, ivi et i1, ifum). 
Cie. — de pierres les intervalles [des 

utres], Intervalla saris effarcire (io, 
ü, farsi, fartum). Cæs. Ais garmis de 

ointes (à leur extrémil*), Asseres 
cuspidibus præfizi (pass. de prrfgère, 
o, 15, firi). Cæs. Garnir de sonnettes 
le sommet d'un temple, Fastigium 
ædis tintinnabulis redimire (io, is, ivi 
elit, itum = couronner). Suel. — 
d'argeal les bords des coupes, Pocula 
ab labris argento circumcludëre (o, is, 
clusi, clusum — entourer). Cæs. Sa- 
lière garnie de sel, Salinum cuin sale. 
Plaut. Garair les murs d'ouvrages de 
défense, Sfuros propugnaculis armare. 
Liv, — une pusitiun de défenseurs, 
Locum præsidiis confrnare (= fort- 
fer). Cic. (Les soldats] garnissent 
tous les relranchements, Omnen mu- 
ailionem explent (de erplére, e0, eut, 
etum —= remplir). Cæs. Il n'y a pas 
de quoi (assez de soldats pou n garnir 
la œuraille, Murus non polest cingi 
(pass. de cingère, 0, ts, cinzi, cinctum 
= courunoer). Cæs. 

SE canxin, v. do Réf. So couvrir 
contre. (Ab re) corpus teyfre (o, is, 
tri, lectum). Sall. || 2° Pron. Être 
pourru, orne de. Ornari, pass. (de qq. 
cb., re). Cic. || 3° Devenir plein. C. Se 
BEUPLIA. 

GARNISON, 8. f. Troupes à de- 
meure dans une placo. lrrsidium, ti, 
a. Cie. : Garnison romaine, Prrsi- 
diarit milites Romani. Liv. Élablisse- 
ment de garoisons dans les villes, In 
oppida milituin deductio (onis), f. Cic. 
Mettre garnison, Étahlir une — dans 
un lieu, {n locum præsidium deductre. 
Czs. In loco præsilium constituÿre. 
Czs. Nep. collocare. Cxs. ponëre. Cæs. 
Établir des garmsons sur les rives de 
la Loire, Præsidia ad ripas Ligeris 
dispontre. Czs. Légion envoyée ea 
gatnison à Rhégivm, Legio in præ- 
sidium missa Rhegium. Liv. Être en 
—, Tenir —, In præsidio esse. Fron!. 
Retirer la — d’une place, Præsidtum 
«æ oppido educëre. Ces. removére. Cic. 
ab oppido deducËre. Cic. 

GANNITURE, s. f. 10 Ce qui sert 
âgarnir. (En gèo.) Ornamentum, i, 
p. Cic. Ornatus, &s, m. Cic. (De robe) 
Instita, &, [. Hor. Ov. (De lil) Stra- 
gulun, i, D. Cic. Sen. || 2° Assorti- 
ment. Voy. ce m. 2s. 

GARONXE, À. do France. Garumna, 
z, m. Cæs. 

GARROT, s. m. Partie du corps du 
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cheval entra l'épaule et l'encolure. 
Mercurius, ti, m. Veg. 

GARHOTTER, v. act. Attacher qqn 
avec de forts liens et en serrant. Voy. 
ATTACHER 10. 

GASCOGNE, ano. prov. de France. 
Vasconia, æ, f. P.-Nol. 

GASCONS (Les), hab. de la Gas- 
cogne. Vascones, um, m. pl. Plin. : 
Un Gascon, Vasco, onis. D'apr. P.-Nol. 
Relatif aux Gascons, Vasconicus, a, 
um. P.-Nol. 

GASPILLAGE, C. DISSIPATION 2°. 

GASPILLEN, v. act. C. ni8siPEn 30. 

GASPILLEUNR. C. DISSIPATEOA. 

GASTRALGIE, 8. f. Mal d'esto- 
mac. VOy. ESTOMAC {0. 

GASTRIQUE, adj. Relatif à l'esto- 
mac. S'expr. parlegén. Stomachi.Plin. 

GASTRITE, s. {. inflammation de 
l'estomac. Stomachi inflammalio{(ontis), 
. ln. 

GASTRONOME, s. m. Celui qui 
apprecio la bonne chère : Je suis un 
gastronome, fngenua est mihi gula. 
Mart. Les gastronomes, Proceres (um 
gulz (arurn), f. pl. Plin. Palata (orum 
docta(orumjet erudita(orum),n. pl.Col. 

GASTRONOMIE, s. f. L'art de faire 
bonne chere. Gula, æ, f. Sall. 

GÂTÉ, 6e, part. passé de OÂTER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Cerrompu. Cor- 
ruplus, a, um. Cic, : Viande gätéc, 
Pulida caro. Cic. Poissons gâlés, Fæ- 
tidi pisces. Plaut. Le turbol est gâté, 
Rhombus putet (de putère, eo, tui, 8. 
sup., n.). Hor. Fruile gâtés, Poma 
vitiosa. Pall. Vin gâté, Vinum mu- 
tatum. Mor. mucidum. Mort. Le vin 
est —, Vinum mucet (de mucëre, 5. 
part. ai sup., n.). Cato. Dents gâlces, 

utridi dentes. Cic. || 2° Fig. Traite 
avoc lrop d'indulgenco. Mollrier habilus 
(a, um). Tac. = Etre l'enfant gâté de 
la mullilude, Esse in ocuits multitu- 
dinis. Cic. 

GÂTEAU, 8. m. 1° Sorte de pâlis- 
scrie. (De farine d'avoine, de fromage 
el de miel, en forme de galette. et 
qu'on coupail pour en distrihner les 
morceaux aux convives) Placenta, 
æ, f. Cato. Hor. (De fromage, de fleur 
de farine, d'œufs et d'huile, qu'on 
offrait surt. aux dienx, et qqf. à vu 
ami le jour anniversaire de sa nais- 
sance) Libum, &, n. Liv. (Petite pà- 
üisserie fine el croquante) Crus- 
tum, ti, 0. for. Crustulum, n. Varr. 
I 2° Rayon d'une ruche. Favus, i, m. 
ic. Virg. Plin. : Gâlean de miel, 
Favus (1) mellitus (r), m. Varr, 

GÂTER, v. act. 10 Dotériorer. Cor- 
rumpère, 0, is, Tupi, ruplum, acl. Col. 
Vittare, act. Col. In deterius mulare, 
act. Tac. = Gâter ses veux eo pien- 
rant. Lacrimis corrumpère occllos (ou 
oculos). Ou. Tableau gâté, Tabula cor- 
rupta. Plin. || Fig. Gâter le mérite 
des services qu'on a rendus, Corrum- 
père gratiam meritorum. Liv. Ils gà- 
tent ce qu'ils touchent, Ea, quæ con- 
{ingunt, pejora faciunt (de facére, io. 
fect. factum). Sen. Gâter par nu seul 
défaut beaucoup de bonnes qualités, 
Deformare multa bone uno vitio. Liv. 
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— aus glorieuse victoire par un acte 


de cruauté, Infuscare vicioriæ glo- 


riam sevilèe maculä. Just, — la joie 


par ua chagrin, Contaminare gaudium 


ægritudine. Ter. (Sonl action oraloire 
était gâtée par des maladresses, Actio 
ineptits claudicabat (n.). Cic. Voy. 
coanomwpre 1°. || 2° Corrompre. Cor- 
rumpère (voy. de), act. Cic. Viliure, 


act. Col. Infic®re, to, ts, feci, fectum, 
act. Plin. Infestare, act. Plin. = Gâter 
l'eau d'une source, d'un ruisseau, 
Fontem corrumpêre. Sall, infeslare. 
Plin. Rivum inficére. Plin. || 4° Fig. 
Dépraver, Corrumpêre Er: {o), acl. 
Cic. Depravare, act. Cic. Inquinare, 
act. Cic. Infictre (voy. 2°), act. Cic, 
- Pourquoi gâles-tu le jeune homme? 
Cur adolescentem perdis (de perdëre, 
0, didi, ditum) ? Ter. Enfant gâlé par 
notre indulpence, Puer indulgeutiä 
nos{rä depravalus. Cic. Voy. 4°. — 
par une mauvaise éducation, Malo 
cultu corruptus. Cic. — par les déli- 
ces, Infectus delenimentis. Liv. [1 suffit 
d'un enfaot corrompu pour pâter 
tous les autres, Unus puer impurus 
tuquinai gregem puerorum. Varr. 
— les mœurs par des largesses, Lar- 
gitione mores perverlëre (0, is, verti 
versum). Nep. Voy. connoupae 2°. I 
&o Entretonir les défauts de qqn par 
trop de doucour, traiter qqn avec trop 
d'indulgonce. Molliter hadére (eo, es, 
bui, bilum), act. Tae. Nimium indul. 
gèêre (eo, es, dulsi, dultum), n. (dal.). 
Ter. : Gâter l'enfance, Infantiam de- 
liciis solu®re (o, ïs, solvi, solutum). 
Quint. Je l'ai trop gâtée, Nimium fe 
habui delicatam. Plaut. Voy. pl. h. 3°. 
1 6° Nuire à. Nocére, 60, es, cui, citum, 
n. (dat.). Cic. : Cela ne gâtera rien, 
(Id) nihal nocuerit. Cic. Gäter les af- 
faires (— rompre le bon accurd), Vor. 
Acconp 19. — une pers. daos l'esprit 
d'une autre, Voy. {. nessenvin 2°. [| 
6° Solir : Gäler un habit, Vestem in- 
quinare. Plaut. 

Se çÂrten, vw. pron. 1° Se déts- 
riorar. Vitiari, pass. Col. : L.es dents 
se gâtent, Denies putrescunt (de pu- 
trescère. 6, (rut, 6. Sup., n.). Plin. 
Voy. Se oéréwionen. || 2° Se cor- 
rompre, s'altcrer. Corrumpi, or, ris, 
ruplus sum, pass. Calo. Col. Vitiari, 

ass. Sen. Infestari, pass. Plin. = 

‘olive se gâte, Olea corrumpitur. 
Cato. Woy: Se connoupne 10 et 20. 
11 3° Fig. Se porvertir. Corrumpi (voy. 
20), pass. (ic. Depravari, pass. Cic. 

GÂTERIES, s. f. pl. Indulgence 
excessive. Deliciæ, arum, f. pl. Quint. 

GÂTINAIS (LE), anc. pays de France. 
* Vastintum, tt, n. 

GATTILIER, s. ©. Genre de planto. 
Viter, ficis, m. Plin. 

GAUCLE, adj. 1° Qui est du côté 
où nous avons le cœur. Sinisiter, tra, 
trum. Cic. El moius suuv., en prose, 
Lævus, a, um. Cic.: La région gauche 
du cœur, Læva cordis regio. Sen. 
L'épaule —, ffumerus sinister. Quint. 
Ltvus. Curt. Soulier — mis au pied 
droit, Lœvus calceus præpostere in- 
ducius. Pl.-j. Côté, Flanc, Naia, 
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Rive, Alle —, Voy. pl. bas aaocnr 
{subsL.). || 2° Maladroit. Lvvus, a, um. 
Hor, Imperitus. Cic. Inscitus. Plaut. 
2 Tu me lrouves biengauche, Durt {ibi 
videor ingenii. Sen. Débul —, Impe- 
ritum inilium. Quint. || 3° Gônb, con- 
traint, disgracioux, RAusticus, a, um. 
Cic. Rudis, m.f.,e, n. Cic. Agreslis, 
e. Cic. : Leurs mouvements sont si 
uches, Ita motu corportis sunt vasli. 
ie. Slyle gauche, Rudis stilus. Quiat. 
Geste —, Manus ruslica. Quint. in- 
docta. Quint. || 4° Qui est de travers, 
mal fait. Pravus, a, um. Cic. = Règle 
qui est gauche, Praua regula. Lucr. 
Gaucug, S. f. 4° Le côtè gaucho. 
Sinistra (x) pars (arlis), Î. Cæs. 
Sinistrum (1) latus (teris), n. Quint. 
2 [Être] à gauche, sur la —, vers ia 
—, À ä. Cic. Ad sinistram. Plaut. 
Sinistraä, Cic. Lævä. Liv. La Bre- 
tagne laissée sur la —, Sub sinisträ 
Britannia relicta. Cæs. Quand on 
entre de ce côté, on a l'Europe à —, 
Hine intranti leva Europa est. Plin. 
Le terroir de Falerne cominence à 
—, quand on va a LUrbana, Falernus 
ager leva, petentibus Urbanam, in- 
cipit. Plin. À — de la Thrace, À Lrvo 
Thraciz latere. Curt. Qui est le plus 
à — (en parl. de deux), Sinisterior, 
m.f.,tus, n. Varr. Cels. Megarder 
à —, Adspicére a sinistra. Cic. 
ad sinistram. Plaut. Respictre ad 
Lrvam. Plaut. [Aller] à —, sur la —, 
vers la —, In lzvam partem. Quint. 
Ad lævam. Cic. In Lruam. Plin. In 
sinistrum. Quint. Sinisirorsum. Cæs. 
Uor. et rar. Sinistrorsus. Lact. [Venir] 
de —, À Lrvä. Cic. À sinistro. Quint. 
IA droite el à gauche, De droite et 
e —, Voy. Daorre (subsi.) 40. {| 29 Le 
flanc gauche. Sinistrum (1) latus (teris), 
n. Quint. || 3° La man gauche. Si- 
nisira(æ) manus (üs), f, Nep.ou Læœva 
manus, f.Cic., et simpl. Sinistra, æ, 
f. Cæs. on Læva,f. Virg. lo La rive 
aucho. Sinistra (æ) ripa # f. Crs. 
va ripa, f. Plin. |] 6° L'alle gauche. 
Lzvum (i) commu (üs), n. Liv. 
GAUCHEMENT, adv. 4° Avoo ma- 
ladresso. Inepte. Cic. Inscite. Cic. Im- 
perile. Cic. il 2° D'une manière génee, 
sans grâce. Rustice. Cic. Vaste. Cic. 
= Parler gauchement, Vaste loqui, Cic. 
GAUCHER, Ène, adj. el subsl. m. 
£. Qui se sert de la main gauche plutôt 
que de la droite. Scæva, >», masc. 
Ulp. : Être gaucher, gauchère, Esse 
sinisträ manu agiliore ac validiore. 
Suet. Sinisträ manu validius ui. Uly. 
GAUCHUERILE, 9. f. 1° Maladrosso. 
Imperitia, æ, f. Sall. Quint. : C'est 
ané gaucherte, Est hoc imperile fac- 
tum. Cic. || 2° Manque de grâce. Ilus- 
ficitas, atis, f. Cic. Quint. 
GAUCUIR, v. n. 4° Détourner le 
corps pour ôviler un coup. Petitionem 
Lo Ictum) corpore effugëre fo is, 
ugi, gilurus). Cic, : En gauchissant 
un peu, Purvä declinaltione. Cie. Eri- 
guü corporis declinalione. Curt. | 


29 Fig. Biaiser. Voy. ce m. 3°. 
GAUCUHISSEMENT, 8. m. Action 


80 Se dejeter. Voy. ce m. 


GEANT 


de gauchir. Declinalio, onis, f. Cic. 
4. GAUDE, s. f. Sorte de plante. 


Lutur:, i, n. Plin. =: De couleur de 


gaude, Luteus, a, um. Plin. 

2. GAUDE, 5. f. Bouillio de maïs. 
C. DouuLUE. 

GAUFRE, s. f. C. oÂrsau (de 
miel) 20, 

1. GAULE, s, f. 14° Grande perche. 
Pertica, æ, f. Col. || 2° Houssine. 
Virga, æ, f. Mart. Juv. 

2. GAULE, centrée de l'Europo an- 
cienne, Gallia, æ, (, Cæs. : Les Gaules, 
Galliz, arum, f. pl. Cie. (Qui est) de 
la Gaule, Voy. oavLors. 

GAULEN, v. act. Abattre à coups 
de gaule. Perticis (ou Perticä) decu- 
{Ëre (io, is, cussi, cussum), acl. Plin. 

GAULOIS, o15E, adj. Qui cost do la 
Gaule. (En parl. des pers.) Galius, 
a, um. Cæzs. (En parl. des ch.) Gal- 
licus. Cæs. : En langue gauloise, Gul- 
hce. Varr. || Subst. Les GauLois. 
Galli, orum, 10. pl, Cæs. 

Se GAUSSER. C. Se MOQUE =. 

GAUSSERIE, 5. f. C. MOQUERIE. 

GAUSSEUR, 5. m. C. MOO1EUR. 

GAZ, s- m. Tout fluide acriforme. 
Spirilus, üs, m. Vitr. Vapor, oris, 
masc. Vitr, 

GAZF, s. [. Étcffe fine et transpa- 
ronte. Con (æ) vestis (is), f. Hor. Plin. 

GAZELLE, S. f. Sorte do quadru- 
pède. Dorcas, adie, f. Plin. Mart. 

GAZER, v. act. 4° Couvrir d'une 
gaze. * Coû veste velare, act. || 2 l'ig. 
Rendre moins choquant. Voy. Avou- 
cin 14°. 

GAZETTE, 3. f. C. JOURNAL. 

GAZON, 8. m. Herbe courte ot 
menue; terre couverto de cette horbo. 
Gramen, minis, n. Cic. HLerba,æ,f. Cic. 
: Couper le gazon, Cæspilem exci- 
dëre. Tac. Motte de —, Cæspes, plis, 
m. Cie, Lever des gazons, des matles 
de gazon, Crspitem cireumcidère. Cæs. 
Une pièce de —, Un tanis de —, et 
simpl. Un —, Pratulum, t, n. Cic, 
PI.-j. Couronne de —, Graminea 
corona. Liv. Où pousse le —, Cæs- 
posus, a, um. Col. Herbidus. Varr. 
Riche en —, Graminosus. Col. 

GAZONNER, v. acl. Revétir de 
gozon. Cæspifibus consternëre (o, is, 
sitravi, sirotum), act Cæs. 

GAZOUILLEMENT, S. M. 10 Ra- 
mage des cisoaux. Mrnurritiones, um, 
f. pl. Fest. || 4° Murmure d'un ruis- 
seau. Susurrus, à, m. Virg. || 3e Qqf. 
Fig. Chucholement. Voy. ce in. 

GAZOUILLEN, v. D. 4° Faire on- 
tendre un gazouilloment (on parl. d'un 
oiseau). Minurrire, 10, is, S. parf. ni 
gup., n. Spart. Sid. Garrire, 10, ts, 
tut et it, tlum, 0. Apul. Ï1 20 Mur- 
murer (en parl. d'un ruisseau). Susur- 
rare, 8. parf. ni Sup.,n. Virg. 

Gazouiccen, acl. Chanter en ga- 
zouillant z Gatouiller des chaosons, 
Canthica susurrare, s. par£ ni sup. 
Mart. Voy. MneDOoNNEn. 

GAZOUILLIS. C. OAZOUILLEMENT. 


GEAI, 5. m. Sortie d'oiseau. Gra- 


culus, ti, m. Plin. 


EANT, s. m. Un des enfants du la 
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Terre, qui firent la guerre aux dieux, 
Gigas, antis, m. Ov. 

GÉANT, ANTS, Celui, Celle qui est 
d'une taille oxtraordinaire : Géant, Vir 
{iri) major (vris) quam pro Aunano 
habitu. Liv. Géante, Femina (æ) major 
{oris) quam pro humano habitu. D'apr. 
Liv. Voy. ananD. }| À pas de géant 
= à grands pas; très vile), Voy. ras 
sub:t.), viré (adv.). 

GÉHENNE, 6. f. C. ENrER. 

GEINDRE, Y. n. C. Gén, 

GELE, Ée, parl. passé de oeLen, 
Voy. ce v. {| Adj. 4° Durci par le froid. 
Congelatns, a, um. Varr. Col. Ge- 
latus. Plin. Glaciatus. Plin. Concretus 
glacie. Virg. Liv. ou gelu. Flor. oa 
frigore. Ou., et abs. Concretus. Liv. 
Duratus glacte. Sen. où frigcre. Ov. 
Præstrictus gelu. Plin. Rigens gelx. 
PR. Liv., el abs. Rigens, géo. entis. 
l'in. =: Mer gelée, Mure congelrtum. 
Varr. concretum. Plin. Les autres 
parlies [du moude] sont gelées, Ce- 
lerx parles frigore rigent (de rgëre, 
eo, qui, S. sup., n.). Cic. L'étang est 
gelé, Stagnum nriget. Col. || 2° En- 
dommage, Blesso, Détruit par le froid. 
(En gén.) Gelu torridus (a, um}. Liv. 
(Aux extrémités) Prœustus. Plin. (À 
la surface) Adusfus. Plin. (Tout au- 
lour) Vi frigoruw ambustus. Tac. (En- 
lièrement) Perustus. Liv. : Membres 
gelées, Afembra gelu torrida. Lin. Bean- 
coup eurent les pieds — par le froid 
de la neite, Rigor nivis multorum 
pedes adussit (de adurëre, 0, is, us- 
tum). Curt. |] 39 Qui à trés froid. 
Gelu torpens (gén. entis). Liv. Frigore 
torpens. Suet. =: Ils rentrèrent gelés 
au camp, Torpentes gelu in castra re- 
diere. Liv. Elre pclé, Algëre, «0, es, 
alsi, s. sup., n. Cic. Hor. 

GELE£:, 8. f. 19 Grand froid qui glace 
l'eau. Gelus, m. Att. Afr. Cato. Apul 
(en. üs. Plin., dat. inus., acc. un. 

arr., abl. u?, pas de plur.). Ge- 
lum,n. Varr. ('ghn. il Lucr. Varr., 
dal. inus., acc. um. Lucr., abl. 0. 
Varr., pas de plur.). Gelu, n. (seul. 
à l'abl.). Virg. PR. Liv. Flor. Plin, 
Gclatio, ons, f. (tr. rare). Pl, 
Se lourne souv. par (Froid) Fni- 
gus, gons, n. Cic. (Naideur causée 
par la pelée) Glacialis rgor. V.-Maz. 
ot abs. {ligor, oris, masc. Liv. (liver 
ITiems, emis, f. Cic. : Les gelées, La 
smson des —, Frigora, um, 0. pl 
Col. — tardives, Rigores præmmeteri 
Plin. Si une grande gelée vient en- 
suite, elle tue les fruits, Si magna 
gclatio consecula est, fructus necal, 
Plin. [Les vignes) ne $e vendargent 
pas avant les gelées, Non ante de- 
ineluntur quam gelaverit. Plin. Gelée 
blanche, Pruina, z, f. Lucr. Cic. Ge 
licidium, it, n. Cato. Varr. Couvert 
de — blanche, Pruinosus, a, um. Or. 
12° Jus de viande congelé. : Garima- 
tium, 11, n. Th.-Prisc. Quilon, i, 0. 
Veg. [| 3° Jus de fruit congelé. Liqus- 
men, minis, n. Col. 

GFLEN, v. act. 1° Transformer 
en glaco. Congelure, act. Col. Plin. 
Gelare, act. Plin. Glaciare, act. Hor. 
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Plin. : Rivières gelées, Gelati amnes. 
Plin. Geler le lait, l'huile, Lac, 
Oleum congelare. Col. || 2° Endom- 
mager, blosser, détruire par la geléo. 
Urère, 0, is, ussi, ustum, acl. Cic. 
Preurére, act. Plin. Adurëre, acl. 
Plin. Curt. Amburëre, act. Plin. Tac. 
Perurÿre, acl. Cato. Col. Deurère, act. 
Liv. (Pour la distinci. des nuances, 
Voy. aLé 2°) = L'hiver avail gelé les 
arbres, Hiems arbores deusserat. Liv. 
] 3° Causer du froid : La Dalmatie 
m'a gelé, Frigus Dalmaticum me 
refrigeravit, Cic. 

GeLgn, v. n. 4° Se transformer en 
glace, être raidi par la gelée. Gelare, 
ü. Plin. Conglaciare, n. Cic. Gelas- 
cëre, o, is, 5. parf. ni sup., n. lin. 
Rigescère, 0, is, gui, s. sup., n. Virg. 
Plin. Frigoribus durescére (0, is, Tui, 
s. snp.), n. Cic. Gelari, pass. Col. 
Plin. Congelari, pass. Col. Glaciari, 
pass. Plin. : L'eau ne gèlerail pas, 
Aqua non conglaciaret. Cic. Le vin 
n'est pas de nature à geler, Vini na- 
tura non gelascit. Plin. La violence 
da froid avait fait — la pluie, Vis 
frigoris imbrem gelu adstrinrerat (de 
adstringëre, 0, is, strictum). Curt. Les 
babils gèlent sur le corps, Riges- 
cunt vestes indutæ. Virg. || 2° Impers. 
Faire de la gelée. Gelare, at, avit, 
atum, impers., n. Plin. : LI gèle blanc, 
Gelicidia sunt. Col. |] 3° Être endom- 
mage, blessé, dotruit par la gelee. Urt, 
or, éris, ustus sum, pass. Cic. El lous 
les pass. des v. cilés à GeLER (act.) 29. 
: Pour que les grappes ne gèlent pas, 
Ne perurantur uvæ. Col. || 4° Avoir 
très froid. Algëre, 60, es, alst, 8. snp., 
n. Cie. : Toge dans laquelle on gèle, 
Algens loga. art. 

Se oeLn, v. pron. C. GELER D. 

GELINOTTE, 4. f. Sorte d'oiscau. 
Attagen, enis, m. Hor. Altiagena, >, 
f. art. 

GÉMEAUX, s. m. pl. Constollation. 
Gemini, orum, m. pl. Plin, Geminum 
(r) astrum (1), n. Col. 

GÉMIR, v. n. 1° Exprimer sa peino 
d'une manière plaintive. (En gén.) Ge- 
mére, 0, is, mui, mitum, n. et qqf. 
act. Cic. Ingemëre, 8. sup., n. Liv. 
(Profondémenl) Congemëre, s. sup., 
n. Cic. (Commencer à gémir) Înge- 
miscre, 0, is, mi, S. Sup., n. Cic. 
: On gémil, Fit gemitus. Be. Gémir 
tout haut, Clare gemèëre. Cie. — sur 
son sort, Ingmnëre condiliont su. 
Liv. — ur qq. ch., Ingemiseëre alicui 
rei. Cic. in re. Cic. ad rem. Suet. — 
sor son malheur, Calamitatem suam 
queri (or, rêris, quesius sum), dép. 
Ces. — sur l'absence de qqn, Ge- 
ure alicujus desiderio (à l’abl.). Cic. 
Je les voyais — pour moi, Ilos pro 
me gemère videbam. Cic. — de la 
mort de qqn, Morte alicujus ingemis- 
tre. Curt. Voilà ce dont gémissaient 
les bons, Hxc gemebant boni. Cic. 
État dont on gémit, Status qui ge- 
milur, Cic. Il faut gémir de ce que 
Dolabella à élé déclaré ennemi pu- 
blic, Ingemiscendun est judicatum 
(esse) hostem Dolabellam. Cic. 11 a 
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gémi de connaltre, Cognoscère indo- 
uit (de indolescère, 0, 15, s. sup., n.). 
Cic. Voy. S'arriiogn. Faire gémir, 
Gemilus exprimre. Sen. Voy. ar- 
FLIGER 20. || 20 Fig. Eu parl. d'ani- 
maux et de cb. Murmurer, craquor. 
Geiëre (voy. 1°), n. Virg. Ingemfre 
voy. 1°), n. Ov. Queri (voyz. NL 
ép. Virg. Hor. =: La tourterelle 
gémit, Gemit lurtur. Virg. Le seuil 
—, Ingemuit limen. Ov. La barque — 
sous le poids [du héros), Gemuit sub 
pondwre cymba. Virg. 

GEMISSANT, ANTE, adj. Qui gémit. 
Gemens, gén. entis. Virg. Voy. ar- 
FLICÉ. 

GÉMISSEMENT, 6. m. 1e Cri 
plaintif. Gemitus, üs, m. Cic. Questus, 
üs, m. Cic. =: Profonds gémisse- 
ments, Gemilus alte repetiti. Sen. al- 
ins tracti. Sen. Dans toute la ville, 
ce n'est que —, Urbe tot& gemitus 
fit. Cie. Au milieu des — de la 
cité, Magno cum gemitu civitatis. Cic. 
l’ousser des —, Gemitus facëre. Cie. 
Voy. GÉmmn, Arracher des —, Ge- 
milus exprimère. Sen. |l aurail ar- 
raché des — aux rochers, Lapides 
lamentari coegisset. Cic.Voy. PLAINTE. 
1 3° Murmuro, craquement. (En parl. 
des oiseaux) Questus, üs, m. Virg. 'En 
pari. des ch.) Gemilus, üs, m. Virg. 

GEMMATION, s.f. Dévoloppement 
des bourgeons. * Gemmato, onis, [. 

GEMME, 9. f. 40 Bourgeon. Gemma, 
2, f. Cic. || 2° Pierre precicuse. Gemma, 
æ, f. Cic.|t Adj. Pierre gemme, Même 
traduct. 

Gene, adj. Tirb d'une mine =: Sel 
gemme, Nativus (i) sal (is), m. Plin. 

GÉMONLES, 5. f. pl. Lieu à Rome 
où l'on exposait les cadavres des sup- 
pliciès. Gemontæ, arwm, [. pl. Tac. 

GÈNANT, parl. prés. de aënen, 
Voy. ce v. || Adj. GÈNANT, aNTE. Qui 
ône. Incommodns, a, um. Cic. Mo- 
estus (pour qqn, aliexi). Cic. 

GENCIVE, 9. f. Chair qui est autour 
des dents. Gingiva, æ, f. Cels. 

GENDARME, 98. m. 49 Anc. Homme 
de guerre à choval. C. cavatien 20. 
]] 2° Soldat (en gèn.). Miles, litis, m. 

ic. || 3° Soldat charge de maintenir 
la sûreté. Vigil, ilis, m. Suel. Dig. 

Se GENDARMER, v. réf. S'ompor- 
ter mal à propos. Voy. S'Euronten 2e. 

GENDRE, s. m. Le mar de la 
fille. Gener, eri, m. Cic. 

GÈNE, 8. f. do Tcerture, question. 
Tormenta, orum,n. pl. Cic. Quæslio, 
onis, f, Cic. Voy. ronronx {4 || Fig. 
Mettre qqn à la gène, Aliquem tor- 
uëre (eo, es, forsi, (orlum). Cic. Je 
Le mets À la — (par mes questions), 
ITominem uro (is, ussi, uslum, urère 
— brûler). Ter. |] 2° Fig. Vives souf- 
frances (physiques où morales). Cru- 
ciutus, &s, m. Cic. Plin. Tormenta, 
orum, u. pl. Pl.-j. : Mettre l'âme à 
la gène, Animum doloribus lacerare. 
Vell. Sentir des gèner incrayables, 
les — les plus dures, Patti incredi- 
biles cruciatus. Pl.-j. indignissima 
tormenta. Pl.-j. Qui est cruellement 


à la gène, Cruciaiu mazimorum do- 


s'impose. Labor, oris, masc. 


niaria (æ), [. Cic. = 
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lorum confecius. Cie. |] 8e Ce qui met 


à l'étroit : Où l'on est à la gêne 


Artus, a, um. Hor. Un soulier tro 
petit met à la —, Calceus minor urit 


(voy. 4°). Hor. Il y a de là — dans 


la respiralion, Spirilus art meat, n. 
Curt. Voy. étroit {o, À L'éraorr 2e. 
j| 6° Embarras causé ou supporte. Jm- 


pedimentum, 1, a. Cic. Incommodum, 


n. Cic. Onus, neris, n. Cic. Molestia, 


æ, f. Cie. = La richesse fut une gêne 


pour eux, Eïs divitiw oneri fuere. 


Salt. Canser de la — à qqn, Impe- 
dimentum alicui facëre où inferre. 


Cic. S'affrancbir des génes de la loi, 
Exsolvëre legis nerus (m. ph. Tac. 
Voy. eunanras 20. || 60 Difficulfe qu'on 
éprouve à agir, grands efforts quon 

ic. = 
Mettre l'esprit de qqn 4 la gène, Ali- 
quem torquère (voy. 1°). Cic. Tu vois 


que je me mets l'esprit à là — 


gour trouver le moyen de défendre... 
ides sudare me laborantem quomodo 
tuear. Cic. On se donne la — pour 


des superfnités, Ad supervacua su- 


daiur (impers. pass.). Sen. Jamais 
piaidoirie ne me mit plus à [a —, 
funquam (ractavi causam difficilio- 


rem. Cic. Sans —, Solute. Cic. Erpe- 


dite. Plaut. Suet. fe Contrainte en 
présence do qqn. Verecunidia, æ, Î 
Cic. Pudor, oris, masc. Ter. = Meltre 
qan à la gène, Voy. GcèxEn 6°. Qui 
prouve de [a —, Pudore confusus 


(a, um). Curt. Sans —, Libere. Cic. 


| En m. part = Gloser sans gêne, 
Liberius maledicëre. Ior. Être sans — 
avec qqn, Familiarius, quam par est, 
agëre cum aliquo. Cic. Trop de sans- 
—, Voy. saxs-cèxs. || 7° Penurie 


d'argent. ei familiarts implicatio 


{onis), f. ou angustia (æ), [. Cic. Dif- 
ficultas (atis) nummana (æ) ou pecu- 
État de gêne, 
Mèmes traduct. — intérieure, Diff- 
cultas domestica. Cic. Être dans la 
—, Egére, e0,es, gui, s. sup., n. Cic. 
Esse in angustiis. Cic. Daus la grande 
— où il se trouvait, In rebus ejus in- 
commodissimis. Cic. 

GÈNÉ, ÉE, part. passé de aènen, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est mal à 
l'aise, à l'étroit. Coartatus, a, um. Col. 
: Respiration gênée, Anhelatio, onis, 
f. Plin. Qui a la respiration —, An- 
helator, oris, m. Plin. Voy. GÈNE 30. 
I} 2 Qui a qq. ch. de contraint : Sla- 
lues dont j'atlilude à qq. ch. de gène, 
Signa rigida. Cic. dura. Cic. Pronva- 
ciation gènée, Inerplanata lingua. 
Plin. Qui n'a rien de géné (dans sa 
démarche), Expedilus, a, um, Curt. 
3e Troublé, Interdit. Voy. cèxx 6e. 
&° Qui eprouve des embarras d'ar- 
gent. Egens, gén. entis. Cie. : Être 
géné, [n re familiari laborare, n. Cic. 
11 se serait trouvé lrès —, In sud re 
fuisser egentissimus. Cic. Voy. GÈNE 1°. 

GÉNÉALOGLE, 5. f. Suite énoncée 
des ancêtres. Propago, ginis, [. Nep. 
Progenies, ei, f. Ter. Siirps, pis, f. 
Cic. Nep. Genus, neris, on. Cic. 2 
Dresser des généalogies, Sublezère 
familiarum originem (de origo, f.). 
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Nep. Prendre connaissance de la gé- 
néalogie des grands bommes, Cognos- 
cËre clarorum virorum propagines. 
Nep. Énoncer toute la — de la fa- 
mille Junia, Juniam familiam a stirpe 
ordine enumerare. Nep. Détailler de 
mémoire toute sa —, Proferre me- 
moriler progentem suam. Ter. 

GÉNÉALOGIQUE, adj. Relatif à 
la genéalegie. Gentilis, m. f., e, 0. 
Suet. =: Arbre généalogique, Genlile 
Q) stemma (alis), n. Suet., et abs. 

lemma, n. Plin. Juv. . 

GÉNEALOGISTE, 8. m. Celui qui 
dresse les génealogies. Genealogus, i, 
m. Cic. Prud. 

GÈNER, v. acl. 40 Anc. Moître à 
la torture. Voy. ronturen 1°. || 2° Fig. 
Anc. Causer une grando peine morale. 
Torquére, eo, es, torsi, forum, acl. 
Cic. Voy. Gèxe 2°. || 3° Causer un cer- 
tain malaise en serrant, en mettant à 
l'etroit. Courtare, act. Cic. Urgëre, e0, 
es, ursi, s. sup., acl. Cic. Col. Pre- 
mère, 0, is, pressi, pressum, acl, Cic. 
: Gêner la vigne en l'allachant, Vilem 
vinculo urgëre. Col. — cette ville par 
le voisinage d'une autre, Urbem hanc 
urbe aliä gremere atque urgère. Cic. 
Maintenir la vigne sans la —, Vitem 
continère, non artare. Plin. Voy. 
cènr 30. || 6° Empécher le libre mcu- 
vement où fonctionnoment do qq. ch. 
Jnpedire, io, is, tui el ti, ifum, act. 
Cic. Obslare, o, as, sfiti, staturus, n. 
(dat.). Cic. Offic®re, io, is, f'eci, fectum, 
nu. (dat). Sall. : Gèner le départ, Pro- 
fectionem impedire. Cic. Écarler tout 
ce qui gène, Omnia removère que 
obstant où impediunt. Cie. Gèner la 
marche des ennemis, Hostium itineri 
officére Sall. Voy. EMDanRASSEn. || 
Bo Causer à qqn des difficultes. (Als- 
quem) impedire (voy. 40). Cic. (Alicui) 
impedimentum facËre (io, ts, feci, fac- 
um) ou afferre (fero, fers, atiuli, al- 
latum). Cic. = Il était gèné (= ap- 
pesaanli) par sa blessure, (Eum) vul- 
nus degravabat. Liv. Etre — par la 
crainte, Metu contineri (pass. de con- 
linère, 0, es, nut, lentum). Cie. — 
per des malheurs domestiques, Îm- 
peditus malis domesticis. Cic. Gêuer 
qqn dans l'exercice de son droit, Alt- 
quem in suo jure inlerpellare. Cic. 
Géné par des difficoltés de lemps et 
de légalité, Temporis et juris an- 
gustiis inclusus (pass. de includfre, 
0, is, clusi). Liv. Ne le gêne pas, Ne 
in moré sis illi. Ter. VOy. GÈNE 50. 
IL 6° Pig. Être 4 chargo, contrarier, 
choquer. (Aliguem) offendëre, o, is, 
fendi, fensum. Cic. (Alicui) molestiam 
afferre (voy. 59). Ter. : Qui gène qqn, 
Alieut gravis (m. f., e), n. (ic. mo- 
lestus (a, um). Cic. odiosus, Cic. Hom- 
mage qu me —, Üfficium quod me 
graval. Her. Cela te — de m'écrire, 
Ad me lilteras dare gravaris (dép.). 
Cic. Notre visile vous —, Alolesti 
vobis interveninius. Cic. Si cela ne te 
— pas trop, Si Choc) tibi grave non 
erit. Cie. Quand cele ne te génera 
point, Cum erit luum commodum. Cic. 
e ne réclamerai l'accomplissement 
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de tes promesses qu'aulant que cela 
ne Le — pas, Ea, quæ pollicéris, 
non exigam, nisi {uo commodo. (ic. 
[Ce] que tu peux faire sans que cela 
le gène, Quod sine molestiä tuû facëre 
potes. Cic. || 7° Réduire à une cer- 
taine pénurie d'argent : Bienfaits qui 
aons gèneront, Deneficia rationes nos- 
tras aggravatura. Sen. 
Se oënen, v. 1° Réfl, A nc. Se causer 
4 soi-mûme une grande peine morale. 
Se afflictare. Cic. Se torquère (e0, es, 
torsi, {ortum). Sen. || 2° Se serrer, se 
mettre à l'étroit. (En parl. d'une pcr- 
sonne assise) Anguste sedère (eo, 
es, sedi, sessum), n. Cie. (En pari. 
de plus.) Stipari, pass. Cic. Voy. 
Se senngn. || 4° Fig. Se contraindre 
par discrétion ou timidite. Se cohibère 
eo, es, bui, bitum). Ter. Se continére 
Lo" es, linui, lenfum). Cic. Contineri, 
pass. Ter. Liv. : Ne pas se gêner (en 
m. parl), Voy. Gène 6°. || 6° Récipr. 
S'ambarrasser, s'incommoder mutuclle- 
ment : [Les soldals dans les passages 
étroits] se gênent mutuellement, Ipsi 
sibi officiunt (de officfre, ïo, feci, fec- 
tm, n.). Sal. || 6° Ref. S'imposer une 
pénurie d'argent. Se artare. Ülp. 
GÉNÉRAL, aALE, adj. Qui appar- 
tient 4 la genéralité, au plus grand 
nombre des pers. ou des ch. (T. de 
logique opposé à Spécial) Generalis, 
m. ê. e, o. Cic. (Commun à tous ou 
à presque tous) Communis, e. Cic. 
(Qui embrasse tout ou presque loul 
la fois) Unaversus, a, um. Cic. (in- 
défini, indéterminé) Infinitus. Cic. 
(oui se rapporte au public, opposé 
Privé) Publicus. Sen. PL.-j. buint. 
{Qui ne laisse rien de côté, qui s'ap- 
plique à tout) Perpeluus. Cic. (Tout 
entier) Tolus, gén. us, dat. i. Cic. 
{luinterrompu) Continens, gén. entis. 
ic. (Où tout est confondu) Promis- 
cuus, a,um. Liv. (Sur qui tous s'ac- 
cordent) Constans, gén. antis. Snet. 
(Qui est très répandu, très en usage) 
Frequens, gén. entis. Cic. Celebratus, 
a, um. Cie. Vulgaris, m. f., ce, 0. 
Cic. Usilalus, a, um. Cic. Se lourne 
souv. par De presque lous, Fere om- 
nium, gén. pl. Cic. Plerorumque, gén. 
pl. Cic. ou par De tous, Omnium, gén. 
pl, Cic. ou par différ. cas de ces m. 
: À propos d'une chose il y a des 
queslions générales et des questions 
spéciales, De re et generales qurs- 
{iones sunt et definilæ. Quint. Toute 
question générale à plus d'étendue 
qu'une queslion spéciale, Est omnis 
generalis quæsiio specialt potentior. 
Quint. Question —, Quzstio infinuta. 
Cic. perpetua. Cic. Une question d'ap- 
pliration —, Universi generis guzstio. 
Cic. Traité général, Generalis trac- 
tatus. Quint. Thèse générale, Infinitæ 
rei quæslio. Cic. Enseigner les choses 
d'une manière —, Generatim res {ra- 
dère. Quint. Définir le temps d'une 
manière —, Donner du temps une 
définilion —, Definire tempus gene- 
raliter. Cic. Droil général, Jus quod 
ad omnes pertinet. Cic. Loi générale, 
Lez uwniversa. Cic. D'aprèr les lois 
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Générales de l'État, Ez communi 
præcepto civitatis. Cic. Dean idées 
—, Notiones communes. Cic. Élo- 
uence qui s'inspire des idées — (— 
u hou sens oniversel), Oratio ex 
communibus sensibus ducta. Tac. L'in- 
lérêt géneral, Utilitas communis. Cic. 
Hisloire générale, Perpetua histcria. 
Cic. Un entretien général, Sermo com- 
munis. Cic. L'assemblée générale de 
la Gaule, Concilium totius Galliæ, 
Cæs. EngaPement général, Universe 
rei dimicatio. Liv. L'engagement est 
—, Pugnatur uno tempore omnibus 
locts. Cæs. La direclion générale de 
la guerre, Totius belli summa. (xs. 
Massacre généra), Promiscua omnium 
generum cædes. Liv. Un embrasement 
—, Incendium continens. Curl. uni- 
versum. Liv. Dans la confusion géné- 
rale, In multàä colluvie rerum. Tac. 
Défaut général, Commune vitium. Cic. 
Être l'objet de la réprobation géné- 
rale, Communi maledicto notari. Cic. 
Une baine si vive el si —, Odium 
tantum ac tam universum. Cic. Il ren- 
contre une opposition presque —, 
Huic interceditur frequenter (— en 
grand nombre). Cie. Un regret à peu 
près général, Destderium pzne pu- 
licum. Quint, Sa sévérité n'est pas 
générale, Non in omnes severus est. 
Cic. Un cri général retentil, Con- 
clamat omnis mullitudo. Cic. Rruit 
—, Fama constans. Suet. C'était on 
bruit — que…., Vulgo loquebantur 
(et la prop. infin.). Cic. Celte tradi- 
lion est plus générale, Ea frequen- 
tior fama est. Liu. L'opinion —, 
Opinio vulgaris. Cic. communis, Cic. 
publica. Cic. Suivant l'opinion la plus 
—, Ut plerique censent. Cic. L'attente, 
L'eslime —, Omnium erspectalio. 
Cic. existimatio. Cic. De l'avis, 
Du consentement, Avec l’assentiment 
général, Omnium concessu. Cic. «s- 
sensu. Cic. Art dont l'usage n'est pas 
—, Ârs cujus usus vulgaris où com- 
munis non est. Cic. Selon l'usage —, 
Usitaio more. Cic. Habilude générale, 
Consuetudo vulgaris. Ov. La mode des 
anneaux deveoue plus —, Usus an- 
nuli celebratior. Plin. I rendait la 
mesure —, Rem vulgabat. Liv. 

EN GcéNénaL, loc. ad v. 1° D'une ma- 
nière qui est genérale, qui n'est pas 
spéciale, qui nest pas parliculière. 

encratim. Cic. Generaliter. Cic. 
Universe. Cic. In universum. Liv. 
Summatim. Cic. Ad summam. Cic. 
Communtler. Cic. In commune. Se. 
Omnino. Cic. = Parler de chaque sg 
plice en particulier plutôt que de 
tous les supplices en général, De 
supplicits singillatim potius quam 
generalim ou universe loqui. Cic. 
Rendre hommage d'abord en — à 
la majeslé des dieux, puis en parti- 
colier à la puissance de chacun d'eux, 
Venerari in diis generaliter prinum 
majestatem eorum, deinde proprie vin 
cujusque. Quint. Nous avons parll 
des vents en —, fn nniversum de 
ventis dirimus. Sen. Non pas uom- 
mément les eonspiraleurs ds Cs- 
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oue, mais en — ceux qui avaient 
ormé des complots quelque parl, 
Non nominatim, qui Capuz, sed in 
unirersum, qui usquam coierant. Liv. 
Parler d'une ch. brièvement et en —, 
Percurrëre de re breviler ac summa- 
tin (= sommairement). Cic. En —, 
pour ne pas trailer de chaque cas en 
particulier, nous devons défendre.., 
Ad summam, ne agam de singulis, 
debemus tueri. Cic. Dans une autre 
letire, je l'ai recommandé les déle- 
gués en —, dans celle-ci je te re- 
commande en particulier Suffidius, 
Alia epistolä communiter commendaut 
tibi legatos, Àac separatim Suffidium. 
Cic. Discuter sur le droit en —, 
In commune de jure omni disputare. 
Quint. La violence, l'outrage et en 
— lout ce qui doit nuire, Vis, in- 
juria el omnino omne quod obfuturum 
est. Cic. Parler de l'homme, et, en 
—, des animanx, Loqui de hominum 
genere, auf omnino, animalium. Cic. 
Chacun en particulier el tous en —, 
Singuli universique. Liv. Parler en 
— (= généraliser), Dicére de uni- 
verso. Cie. 20 Communément, ordi- 
asirement. Voy. GÉNÉNALRMENT 30, 
Géxénarz, 8. m. Celui qui com- 
mande une armée, etc. (En gèn.) Duz, 
wcis, m. Cæs. (Généralissime) Impe- 
rator, oris, m. Cic. : Général d'armée, 
Erereitüs ductor (oris). Cic. Le — de 
la cavalerie, Magister (tri) equilum. 
Varr. Liv. Le — de l'infanterie, 
Magister peditum, Amm. Qui était 
siors — en chef des Romains, Qui 
tva Romanis imperalor (erat). Sail. 
— en chef dans la guerre contre les 
Perses, Imperalor bello Persico. Cic. 
Nommer qqn —, Voy. GÉNÉnALAT, 
Il fut —, Exercitum durit (de ducère, 
o, is, ducfum). Nep. De — en chef, 
Inperatorius, a, um. Cic. Un bon — 
en cbef, Bonus imperator. Cic. Grand 
—, Magnus dux. Liv. Très grand —, 
Summus dux. Cic. imperator. Cie. Le 
premier — de ce lemps, Afarimus eñ 
lempestate imperator. fiv. 
GENERALAT, 5. m. Dignité de 
géneral. /mperium, ii, n. (— géné- 
ralal en chef), Cæs. : Investir qqn du 
géuéralat, Alhgnem exercitui ducem 
preficère. Cic, Sous le — de Pompée, 
Pompeio duce. Cic. 
GÉNERALEMENT, ady. 1° D'une 
manière generale. C. En GéNéRaL (loc. 
ady.} 1e. || 20 Par, Auprès de presque 
tout la monde. Vulgo. Cic. = Ce der- 
nier passait généralement pour son 
fils, Js ejus vulgo habebatur flius, 
Cic. Être — désapprouvé, À plerisque 
non probari, Cæs. On reconnalt — 
qu'il y a deux parties, Inter plurimos 
consensum est duas esse partes. Quint. 
C'est un fait — reconnu que... Satis 
creditur (prop. infn.). C#s. Satis con- 
slat (prop. infin.), Liv. Îlaine si — 
artagée, Odium {am unirersum. Cic. 
Le Drdinairement, presque toujours. 
lerumque. Cic. Ferme. Cic. Fere. Cic. 
: Ou toujours où généralement, Aut 
denper, aut plerumque. Cic. [Ce] qui 
anive —, Quod ferme evenit. Cic. 
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Noas sommes — mieux disposés 
pour lui, In eum fere est volunias 
nosira propensior. Cie. 

GENÉRALISEN, v, act, 1° T. de 
logique. fondre général : Généraliser 
les arguments, Âd genus on Ad na- 
furam universam argumenta revocare. 
Cic. || Absol. De universo ou De ge- 
nere universo dic®re (0, is, diri, dic- 
tum). Cic. Pour généraliser, Ut semel 

lura complectar (de complecti, or, 
ris, plerus sum, dép.). Quint. Ut 
omnia generatim amylectamnr (dép.). 
Cic. || 2° Rendre commun à la plupart 
ou à tous : Généraliser un reproche 
mérité par quelques femmes, Crimen 
paucarum in omnes (ou in plerasque) 
diqundère (o, is, fudi, fusum). Ov. 
€ GÉNÉNALISER, v. pron. Devenir 
commun à 1e plupart ou à tous : L'épou- 
vante se généralise, Formido latius 
crescil (de cresc®re, 0, crevi, crelum, 
n.). Sall. La coutume s'est généra- 
lisée, Consuetudo increbruit on incre- 
buit (de increbrescere ou increbescère, 
0, is, 8, sup, n.). Cac. 

GENÉRALISSUME, 5. m. Général 
en chef. Imperator, oris, m. Cic, Cæs. 

GÉNÉRALITÉ, s. f. 19 Qualité de ce 
qui est günéral. Universitas, atis, f. 

ic. Plin. : Dans la généralité, C. En 
GÉNÉRAL 19, || 2° La plupart. Voy. ce 
m. |} 3° Au pl. Discours vague, sans 
précision. Loci (orum) communes lium), 
mn. pl. Cic. : Exorde où il n'est ques- 
tion que de géneralilés, Commune 
exordium. Cic. Je m'étendis sur des 
— politiques, Multa diri de summä 
republicä. Cic. 

GÉNERATEUR, TniIce, adj). Qui 
engendre. Genrlalis, m. f., e, n. Col. 

GÉNERATIF, 1VE, adj. Qui con- 
cerno la génération. Genitalis, m. f., 
e, n. Col. 

GÉNÉRATION, 8. f. 1° Action d'en- 
gendrer. Procreatio, onis, Î. Cic. Ge 
neralto, F. (rare). Cels. Plin. Geni- 
tura, 2, f. (rare). Plin. || 20 Posterilé. 
Progenies, et, ©. Cic. Posleri, orum, 
m. pl. Cic. | 3° Chaque descendance 
de pèro à fils. Stirps, pis, . Liv. : La 
troisième génération, Tertia stirps. 
Liv. Certains signes (sur le corps] se 
reproduisent jusqu'à la quatrième 
—, Signa quedam etiam regeneraniur 
quarto partu. Plin. De Jupiter à Ajax 
il y a trois générations, Ab Joue ter- 
tius Ajaz test}. Ov. || 6° Reunion de 
ceux qui vivont dans le même temps. 
Ætas, atis, f. Cic. Sæzculum, i, n. 
Cic. Suboles (mieux que Scboles), is, 
f. Cic. = Une génération succède à 
l'autre, Oritur ætas ex alterä. Cic. Je 
partage l'erreur de la — présente, 
de ma —, În Aujus spculi errore 
versor. Cic. Toute la — nouvelle, 
Omnis suboles juventutis. Cic. Les 
généralions futures, Posteri, orum, 
m. pl. Cic. Voy. Postéarré. || 6° L'es- 
pace de trente ans (regardè comme la 
duroo moyenne de chaque generation 
d'hommes). Ætas, atis, f. de. : Uos 
gtuération avant la guerre de Troie, 
Una ætas ante Iliacum bellum. Plin. 
[Cette] graudewr devait durer le temps 
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d'une —, Hominis ætalem duratura 
magnitude erat. Liv. I} voyait la Lroi- 
sième —, Terliam ælalem hominum 
vivébat. Cic. || 6° Production (de ch.). 
Voy. PRODUCTION. 

GÉNÉREUSEMENT, adv. 1° Avec 
noblesse. Aagnifice. Cic. Liberaliler 
Cæs. Ercelse. Cic. [| 2° Avec vaillance 
Fortiter. Cic. || 3° Avec liberalité. Mu- 
nifice. Cie. Liberaliter. Cic. Large. 
Cic. Benigne. Cic. : Très peu géné- 
reusement, Valde illiberaliter. Cic. 
Il 6° Avec clémence. Clementer. Ces. 

GÉNEREUX, e088, adj. 1° De noble 
race, de qualité superieure (en parl. 
des animaux, des plantes, des produc- 
tions). Generesus, a, um. Hor. Col. 
Plin. Quint. : Cheval généreux, Ge- 
nerosus equus. Quint. Vin —, Genero- 
sum vinum. Hor.|| 20 Fig Noble, magna- 
nime, de naturel noble. Generosus, a, 
um, Cic. Liberalis, m. f., e, n. Cic. 
Nobilis, e. Cic. Alagnanimus, a, um. 
Cic. Magnificus. Cic. Ercelsus. Cic. = 
Âme généreuse, Animus ercelsus. Cie. 
magnificus. Cic., Mens liberalis. Cic. 
Caractère qui a de généreux élans, 
Indoles generosi conattis. Quint. || 3e 
Vaillant. Fortis, m. f., e, n. Cic. = 
Des résolutions générenses, Fortia 
consilia. Cic. [| 4° Qui donne avec mu- 
nificonce. AMfunificus, a, um. Cic. Li- 
beralis, m. f.,e, n. Cic. Largus, a, 
um. Cic. Benignus. Cic. : Se montrer 
généreux, très —, Effuse donare. Cie. 
— À l'excès, In largitione effusior. 
Cie, Très — envers lout le monde, 
In omnes liberalissimus. Suet. Un gé- 
néral qui n'est pas d'habitude très 
—, Dux minime largitor, Liv. || 5o Clé- 
ment. Clemens, gen. entis. Cic. = Il 
prend une résolulion généreuse, Con- 
silium capit clemens. Cic. Accorder à 
qqn un pardon générenx, Animo cle- 
menti ignoseère alicui. Plaut. Voy. 
CLÉMENT. 

GÉNÉRIQUE, adj. Qui appartient 
au genre. Generalis, m. f., e, n. Cic. 

GENÉROSITÉ, 5. f. 1° Magnani- 
mito, noblesse de l'âme. Magnani- 
milas, alis, f. Cie. Animi magnitudo 
fainis), f. Cic. Animiercelsitas (atis), 
. Cic. || 2° Munificencs, liberalile. Mu 
nificentia, æ, f. Cæs. Liberalitas, atis, 
f. Cic. Benignitas, f. Cic. || 3° Clo- 
mencs. Clemeutia, æ, f. Cic. Lenitas, 
atis, f. Cic. Mansuetndo, dinis, [. Cic. 
: La générosité du lion envers les 
suppliants, Clementia leonis in sup- 
plices. Plin. 

GÊNES, v. d'Italie. Genua, æ, f. Liv. 
: (Qui est de) Gènes. Genuensis, m. 
f.,e, n. [nsc Le golfe de —, Sinus 
(üs) Ligusticus ji m. Flor. 

GENÈSE, s. f. Le promier livre de 
l'Ancien Testament. Genesis, is Ou eos, 
f. Vulg. Tert. 

GENÈT, s. m. Sorte de plante. Ge- 
nista, æ, f. Col. Plin. || Geuêl épi- 
neux. C. asonc. {| Genèt d'Espagne. 
C. cyrise. 

GENÉTILIAQUE, adj. Relatif à la 
naissance. Genethliacus, a, um. Am. 

GENÈVE, v. de Suisse. Geneva, æ, 
f. Cæs. = (Qui est de) Genève, * Gene 
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vensis, m.f.,e,n. Le lise de —, Le- 
mannus (1) lacus {üs), et simpl. Le- 
mannxs,t,m,. Plin, 
GENEVIÈVE (airs), * Genouefa, 
s,f. 
GENÉVRIER, 5. m. Sorte d'ar- 
buste. Juniperus, i, fém. Liv. 
GÉNIE, s. o. to Divinite inférleure 
des païensg. Genius, it, m. Varr. : 
puissant génie, Magne geni. Tib. Le 
— d'un lieu, protecteur d'un lieu, 
Genius loci. Virg. 1! jure par mon —, 
Jurat per genium meum. Sen. || Fig. 
Lo sénat, qui est le génie tulélaire 
de la ré ublique, Senatus, reipublicæ 
præses (sidis) el propugnator (ris). 
Cic. [Clodius], le mauvais — de la 
atrie, Flla furia ac pestis patriz. Cic. 
'esl le mauvais — de la république 
qui a vonlu que. Fuit illa reipu- 
blicæ fortuna fatalis, ut (subj.). Cic. 
lL 2 Caractère distinctif. Ingentum, üt, 
on. Cic. Indoles, is, [. Cic. Natura, æ, 
f. Cie. Mabitus, üs, m. Cic. Mos, oris, 
m. Cic. : (Ces mots] sont coutraires 
à notre gènie, au - - de notre langue, 
Abhorrent a more nostro. Gic- | 40 Dis- 
position, aptilude pour qq. ch. Inge- 
nium, ti, D. Cic. Natura, æ, f. Cic. 
Facultas, alis, f. Cie. : Le génie ora- 
toure, Oratorium ingenium. Cie. — 
merveilleux pour l'éloqnence, Natura 
mirabilis ad dicendum. Cic. Doné d'un 
— merveilleux pour la guerre, Afi- 
rabili scientiä bellandi perilus. {irl. 
jen m. part. Ilalc génie de la Feinte, 
ultum habet ingenri ad fingenduin. 
Cic. Le — du mal, Ralio (onis) in 
perversum sollers (ernis}: [. Sen. Voy. 
apritope 20. || 6 Qualité des esprits 
supérieurs qui les rend capables de 
choses extraordinaires. Ingenium (ir) 
magnum (i}), el abs. Ingenium, à, 
a. Cic. Ingenii facnltas (atis), [. Cic. 
2 Le génie de Luculius, Afagnum {n- 
enium Luculli. Cie. Ce — merveil- 
eux de l'oraleur, Oratoris illa divina 
virtus (utis), f. Cic. Un grand —, 
Un — supèrienr, Ingenium exzimium. 
Cic. præstans. Cic. Uno bumme de —, 
Vir acerrimo ingenio. Cic. Vir in- 
genit natur& præstans. Quint. La 
virent le jour des écrivains de —, 
Jbi provenere scriplorum magna in- 
genia. Sail. Qui à un — puissant, 
Ingenio validus. Sull. Quint. Être 
doué d'un — divin, fngenio divino 
esse. Cic. Leur, Étincelles de —, 
Ingenii seintilla. Cic. igniculi. Quint, 
Chose où brille le —, Res facultate 
præclarä. Cic. Comprimer l'essor du 
—, Premère cursum ingenit. Cic. | 
6e Celui qui a une grande superiorite 
de talent. /ngenium, si, n. Sall. Cic. 
= La mélancolie est le partage de tous 
les grands génies, Omnes ingeniosi 
melancholici sunt. Cic. De grands —, 
Præclara ingenia. Sall. Les plus bril- 
lanls —, Splendidissima ingenia. Cic. 
GENIEVRE, 8. M. C. GENÉVAIER. 
GÉXNISSE, 8. f, Jeune vache. Ju- 
venca, æ,f. Varr. Plin. 
GENITAL, aALk, adj. Relatif à la 
génération. Genitalis, m. f.,e, n. Plin. 
GENITIFP, 8. © Un des cas de la 
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déclinalson. Genitivus (ti) casus (üs), 
et Subst. Genitivus, 1, m. Quint. 

GÉXITURE, $.f, GC. PROGÉNITENE. 

GENOIS, oise, Qui est do Gênes. 
“Genuensis, m. f., 6, n. *Genuus, 
gén. alis. 

GENOU, s. m. Lo devant de l'artl- 
culation de la cuisse avec la jambe. 
Genu, üs, n. Cic. Qaf. Poples, phtis 
(= jarret), m. Curt. = Jusqu'au 
genou, Genu tenus. Liv. L'articula- 
lion des genoux, Commissura genüs 
utriusque. Plin. Tenir qqn sur ses 
—, In gremio aliquem tenëre. Cat. 
Eofant assis sur les — de la For- 
tune, Puer FortuLæ in grenno sedens. 
Cic. Donner à qqo un coup de genou, 
Genu ad aliquem jacëre. l'laut. Com- 
battre un — en lerre, De genu pu- 
gnare. Sen. Plier, Fléchir le —, 
Mettre le — en lerre, Se mellre à 
genoux, Genu ponère. Quiut. submil- 
tre. Plin. Ayant mis en terre le 
genou droil, Genu dextero innirus. 
Liv. Se mettre sur ses genuux, In 
genua subsidëre, n. Curt. Gentua sub- 
mittère, acl. Curt. Se poplitibus erci- 
père. Curt. Tomber à —, In genua 
rocumbère, n. Curt. Pilier, Fléchir 
e genou, So mettre a genoux devant 

0, sur le seuil, Ponëre genua alicui. 
dirt, genu in limine. Petr. Tomber 
aux — de qqn, Alicujus ad genua 
procumb®re. Liv. accilère, Ter. geni- 
bus accidëre. Liv. Se jeter aux — 
de qqn, (Alicui) ad genua se proji- 
cëre. Iliri. Se proslerner aux — de 

qu, Alicui ad genua se submiti®re. 
dut. Se rouler aux — de qqn, Ah- 
cujus genibus advoluëre se. Liv. ad- 
volvi, pass. Liv, À —, Qui est à —, 
C. AOENOUILLÉ. 

GENOUILLENE, 5. f. Ce qui sert à 
garantir le genou. Genualia, un, n. pl. 

v. 
GENRE, 85. m, 4° Ce qui comprend 
plusieurs espèces. Genus, neris, n. Cic. 
2: Le genre est ce qu comprend plu- 
sieurs parties semblables eutre elles 
par va caractère commun, mais dif- 
éreotes par un caractère particulier, 
Genus est id, quod, sui similes com- 
munione quädam, specie autem diffe- 
rentes, plures complectitur partes. Cic. 
Le — est uns notion commune à plu- 
sieurs objets qui diffèrent les uns des 
autres, Genus esi notio ad plures dif- 
ferentias pertinens. Cic. On nomme 
espèce ce qui est compris dans Île 
—, Pars esl, quæ subest generi. 
Cic. Les genres et les parties qui en 
dépendent, Genera et parles generibus 
subjects. Cic. Voy. rsrÈce Go. Ces 
[observations] classées par —, JIæc 
generibus illustrata. Cic. Il expo- 
sera tout cela par —, Hæc erponet 
descripla generalim. Cie. || Le genre 
humain, Genus humanum ou flomi- 
num genus, n. Cic. Homines, um, m, 
pl. Cie. || 2° Sorto, manière. Genus, 
neris, n. Cic. Modus, ÿ, m. Cic. 
Species, ei, f. Col. : Genre de vie, 

ivendi ou Ælatis degendæ genus. 
Cic. Vilæ conditio (onis), f. Cic. forma 
(æ), f. Tac. — de conduite, Vitæ insti- 
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futum (t),n. Cic. — de mort le pla: 
cominode, Promptissima morlis via. 
Tac. Üu — de gouvernement, Civitatis 
ou Rcipublicz genus. Cic. Des genres 
de gouverngiuent, Genera civifalum. 
Cic. Chacun a son genre de beauté, 
Suus cuique decor est.Quint.Les choses 
de ce —, Ea quæ versantur in «0 
genere. Cic. Quelque chose de ce —, 
Aliquid id genus. Cic. D'autres choses 
du même —, Alia cjusdem generts. 
Cie. Qq. ch. de parfait en son —, 
Aliquid in suo genere perfectum. Cic, 
Closes aniques dans leur —, 
gencre ipso singulares. Cic. Tous les 
genres d'avarice, Omnes avaritiæ. Cic. 
Agrès de tout genre, Omne armorum 
genus. Cic. Pèpinières de lout —, 
Seminaria omne genus. Varr. Plaiute 
d'un nouveau —, Novum querimonixz 
genus. Cic. || 3° Mode : Le bon genre, 
Elegantia, æ, f. Cic. Un homme qui 
a bon —, Vir elegans. Cic. Gour- 
maud du bon —, [elluo concinnus. Cic. 
Le grand —(— les usages du grand 
monde), Politior (oris) elegantia (æ), 
f. Cic. || 4° T. d'arl. Style, execution, 
manière de travailler. Genus, neris, 
a. Cic. Modus, i, m. Quint. Qf. Fa- 
cies, ei, f. Quint. : Genre de style, 
Orationis genus. Cic. Plusieurs genres 
d'éloquence, Plures eloquentix facies. 
Quint. Le genre simple {en pari. do 
style), Simplez siilus. Sen. dicendi 
modus. Quint. 1] a beaucoup de pas- 
sages d'un — simple, Multa habet 
atlenuata. Cic. Le — sublime, Su- 
blime genus dicendi. Quint. Sublinia, 
tm, n. pl. Quint. Avoir un jardia 
daas tous les genres, Hcrtum omne 
genus habtre. Cato. |Les pierres 
étaient liées avec de la terre] dans 
le geure des constructions onliques, 
Structuræ antique genere. Liv. 1 go 
Chacune des divisions des beaux-arts 
Genus, neris, n. Cic. Ars, ris, f. 
or. Plin. Qqf. Opus, peris, n. Cic. 
: Le genre inventé par Esope, Æsopi 
genus. Ph. Le — tragique, Ars {ro- 
giea. Hor. En ce —, 11 s'est ren- 
coolré beaucoup de talents accom- 
plis, In eo genere mulli perfecti 
omines erstitere. Cie. [L'artiste] le 
plus distingué en ce —, Clarissimus 
arlis ejus. Plin. Chaque arlisle, dans 
son —, n'a d'aulre pensie…., In suo 
quisque opere arlifez nihil aliud co- 
gitat. Cic. [Artiste] qui excelle dans 
tous les genres, In quocunque gencre 
excellens. Plin. |] 6° T. do grammaire. 
Genus, neris, n. Quint. Voy. MASCULIN, 
FÉMININ, NEUTRE. 

GENS, (plur. de oënT), 8. m. f. 
to Les nations. Gentes, ium, f. pl. 
Cic. = Le droit des gens, Commune 
jus gentium. Nep., et simpl. Jus gen- 
tium. Liv. |f 2° Personne (en gen.) 
omines, um, m. pl. Cie. : Nombre 
de gens, Beanconp de —, Rien des 
—, Alulti (orum) mortales (ium), w. 
pl. Cic. Multi homines où Afulti ho- 
minum, et simpl. Multi, m. pl. Cic. 
Le plus de — possible, Quam plu- 
rimi. Sall. Les Jeunes —, Juvenes, 
um, m. pl. Cic. Voy. sons. Les 
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vieilles —, Senes, um, m. pl. Cic. 
Voy. væiccann. Quels sont ces —? 
Quid itlud est hominum ? Plaut. Quelle 
espèce de — sont parvenus? Que 
enera hominum pervenerunt? Sall. 
Les — de bien, Viri boni. Cic. Les 
— de bien et même les demi. — de 
hien, Boui, etiam satis boni. Cic. Tous 
les honnëles —, Les plus honnèt®s 
—, Optimus quisque, gen. oplimi cu- 
jusque (— chaque homine frès hou- 
pêle), m. 8. Cic. — de marque, de 
distinction, Viri illustres. Liv. de- 
lecti. Cic. Optimates, ium el um, m. 
1. Cic. Les — riches, Divites on 
Locupletes (s.-e. Aomines), um, m. pl. 
Cic. Les petites —, Momines (nm) 
Aumiles (ium), m. pl. Bulb. ap. Cic. 
Tunteatus (5) popellus (*), m. s. Ivr. 
Tunicati, orum, m. pl. Cic. Des — 
de rien, Vilia capita (de caput, n. — 
tèle). Liv. Nous voyons des — con- 
vaincus, Quosdam ratos videmus. 
Cie. Lescandidats, — fort obséquienx, 
Officiosissima candidalorum  nalio 
{onis), f. Cic. || 3° Masc. Les per- 
tonnes de tel état, de tolle profession = 
Les gens de science, omines (um) 
docti (orum), el simpl. Docti, orum, 
m.pl. Cic. Voy. SavanT. Protéger 
les — d'étude, Studiosos fovère. PL.-j. 
Les — de mer, Hoinines maritimi. 
Cic. Voy. man. Des — de gucrre, 
Milite, um, w. pl. Cic. On fit venir 
des — d'épée, Adscilæ sunt manus 
militares. Tac. Voy. soznar. Les — 
de finance, d'affaires, de lettres, 
d'Église, etc., Voy. FINANCIER, NÉ- 
LITTÉNATEUR,  ECCLÉSIAS- 
nique, ele. || 6° Coux qui sont d'un 
même parti. Homines, um, mn. pl. Cic. 
: Nos gens, Nostri honnnes, m. pl. 
ic. Je ini ai envoyé de mes — un 
bomme sùr, Hominem certum misi de 
meis comitibus (de comes, m. — com- 
pignon), Cic. Les — de César, Crsa- 
riani, orum, m. pl. Mirt. Voy. pPan- 
TisaN. || 5° Soldats d'uno même armés. 
Milites, um, m. pl. Cæs. : Nos gens, 
Nostri, orum, m. pl. Cæs. ll cmpéchaitl 
ses — de comballre, Suos a prælio 
continebat. Ces. || 6° Les domestiques 
: L'ensemble dex gens, Les —, Fa- 
milia, æ, [. Cato. Cic. Fumuli, orum, 
m. pl. Cic. Les convives et les — de 
service, Convivæ ac minislertum (ii, 
a.). Plin. Les — attachés à son ser- 
vice parliculier, fnstramenti domes- 
tici ministerium. Just. Mes —, Les — 
de ma maison, lei, orum, m. pl. Cic. 

4. GENT, s. f. to Nation. Gens, 
entis, f. Cie. Voy. oens 1°. || 20 Race, 
espèce. Gens, entis, [. Sen. Genus, 
ner, 0. Juv. : La gent très officieuse 
des candidats, Officiosissima candi- 
dalorum nalio (onis), f. Cic. || 3° Au 
pl. GexS. Personnes. Voy. ci-dess. 

2. GENT, ENTE, adj. C. GENTIL. 

GENTIANE, 5. f. Sorte de plante. 
Gentiana, æ, f. Plin. 

{, GENTIL, adj, et s. m. Paien : 
Les gentils, Gentiles, um, m. pl. 
Prud. Voy. PAÏEN. 

2. GENTIL, ILLE, adj. Gracioux, qui 
plait. Pulchellus, &, um. Cic. Bellus. 
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Cic. Venustus. Cic. Lepidus. Cic. Fes- 
tivus. Gic. [| Bois gentil (plante), 
Cncoron el Cnesfron, i,n. Plin. 

GENTILHOMME, 3. m. C. NobLe, 

GENTILITE. 5. [. C. PAGANISUE, 

GENTILLESSE, S. f. 1° Grâce, 
agrement. Lepur ou Lepos, uris, masc. 
Cie. Voy. AGNÉMENT 20. || 20 Tour de 
souplesse. Lascivia, æ, f. Lucr. || 
3° Saillies agréables. Facetiæ, arum, 
f. pl. Cic. Voy. sazir. || 6° Iron. 
Trait de mauvaise conduite. Nequilia, 
æ, f. Nor. : Faire des gentlillesses, 
Delicias facëre. Cal. 

GENTILLY, v. de France (Seine). 
* Gentiliacum, 1, n. (ann. 1692). 

GENTIMENT, adv. D'uno manière 
gracieuse. Belle. Cic. Lepide. Cic, Fes- 
five. Cie. Scite, Cic. Venuste. Pl.-j. 

GÉNUFLEXION, s. f. Action de 
flechir le gonou. Geniculalio, onis, f. 
Tert. S'expr. mienx en lourn. par 
Fléchir le “enou. Vox. cexou. 

GÉODÈSIE, s. f. 19 Science qui me- 
sure la torre. Gromatica, æ, (. Ilyg. 

GEOFROI, n, d'homme. * Gaufridus, 
i, m. (Eccl.). 

GÉOGRAPHIE, 5. w. Celui qui sait 
la geographio. Geographus, i, m. Amm. 

GEOGRAPHLE, 8, f, 10 Science qui 
décrit, elc., la surfaco de la terro. Gco- 
granhia, æ, {. Cic. : La géographie 
terrestre où maritime, Regionum ter- 
restrinum auf onarilimarum scieutia. 
Cic. Exposer la — de l'Afrique, 
Africæ Ssilum erponëre. Sall. || 20 
Traite de goographie : Géographie de 
la Germanie, — de l'univers (litres 
d'ouvrages), De situ et populis Ger- 
mantt, Tac. De situ orbis. Mel. 

GÉOGRAPIHQUE, adj. Rolatif à la 
gcographie. Geographicus, &, um. Amm. 
: La position géographique d'un lieu, 
Loci situs (us), m. Cic. Carte —, Voy. 
CARTE 6°, 

GEÔLE, 5. f. C. PRISON. 

GEÔLIER, 8. @. Gardien d'une pri- 
son. Carveris custos fous) ou Janitér 
{oris), m. Cic. = Geülier d'une prison 
d'esclaves, Ergastularius, it, m. Col. 

GÉOMANCIE, 8. f. Art pretondu de 
deviner par des points marques sur la 
torre. fieomantia, æ, f. Isid. 

GÉOMÈTRE, s. m. Celui qui sait la 
géometrie. Geometres, æ, m. Cic. Geo- 
metricus, 1, M. Quint. 

GÉOMÉTRIE 4. f. Soïionco qui 
mesuro los lignos, les surfaces et Îles 
volumos. Geomctria, æ, f. Cic. Geo- 
metrice, es, f. Plin. = Savoir la géo- 
mètrie, Didicisse geometrica (orum, 
n. pl.). Cic. Figure de —, Geome- 
trica forma. Cic. 

GÉOMETINIQUE, adj. Relatif à la 
géometrie. Geometricus, a, um. Cic. 

GÉOMETRIQUEMENT, adv. D'une 
maniere goomelrique. (reometrice. Vitr. 

GEORGES, n, d'homme. * Georgius, 
ii, m. (Eccl.). 

GÉORGIE, prov. do la Aussie d'Asie. 
*Georqin, æ, f. 

GÉORGIQUES, 5. f. pl. Poèmo sur 
l'agriculture. Gevrgica, orum, np. pl. 
Virg. Gell, Georgicum (i) carmen 
(minis), n. Col. 
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GÉPIDES (Lus), pple de Scythie. 
Gepide, arum, m. D Six. : Un Gé- 
pide, Gepida, æ, m. Sid. 

GÉRANIUM, s. m. Sorte de plants 
Gerauion. ft, n. Plin, 

GEIA NCE, 8. f. C. 0esTion. 

GFRANT, 8. m. Celui qui gère pour 
le compte d'autrui. Procurator, oris, 
m. Cic. Voy. Génen. 

GERDE, s. f. Faisceau de blé coupé. 
Manipulus, t, m. Col. = Faire, Lier des 
gerbes, Manipulos vincire. Col. obli- 
gare. Col. alligare. Plin. En gerbe, 
dfanipulatim. Plin. 

GERBER, v. acl. Meltre en gerbe. 
Manipulatim componëre (0, is, posui, 
posilim), act. Plin. 

GENDEROY, v. de France (Oise). 
* Gerborcdum, i, n. 

GERCE, 5. f. C. TEIGNE. 

GENCEN, v. acl, C. CREVASSES. 

GERNÇURE, 8. f. C. cnrvasse. 

GEREN, v. acl. Administrer. (En 
gén.) Curare, acl. Cic. Gerëre, o, is, 
gessi, gestum, act. Cic. Dispensare, 
act. Cic. (Les affaires des autres; 
Procurare, act. Cic. =: Gérer les af- 
faires d'une société, Societatem ge- 
rère. Cic. 

GERGOVIE, v. de la Gaule. Ger- : 
gouta, æ, Î. Cæs. 

{. GERMAIN, AINR, adj. : Frère 
germain, Sœur gérmaine, Cousin ger- 
main, Cousine germaine, Vuy. rnène, 
SŒUR, COtSIN. 

2. GERMIAIN, ANG. (Qui est} de 
Germanie. (En parl. des pers.) Ger- 
manus, a, um. Pers. (Eo pari. des ch.) 
Germanicus. Cæs. || LES oeauains, 
Germani, orum, m@. pl. Czs. 

3. GERNLAIN, n. d'homme. * Ger- 
manus, 1, in. (Eccl.). 

&. GERMAIN-EN-LAYE (SamT-), 
v. de France {Scine-el-Oise). * Sanctus 
(i) Germanusti}) in Lediä, m. 

GERMANDRÉF, 86. f. Sorte de 
plante. Chamædrys, yis, f. el Chame- 
rops, opis, f. Plin. = Pctile german- 
drée, Trirago, ginis, [. Plin. 

GERMANIE, anc. nom do l'Alle- 
magno. Germania, æ, Î. Cæs. 

GERMANIQUE, adj. Relalif à la 
Germanie. Germanicus, a, um. Cæs. 

GERME, 8. 10. 4° Premier rudiment 
des vegetaux, des animaux. Germen, 
minis, n, Plin. Ov. || 2 Fig. Prin- 
cipe, cause, origine. (Semence}) Semen, 
minis, n. Cic. (Souche) Stirps, pis, 
f. Cic. (Source) Fons, onlis, masc. 
Cic. (Origine, principe, cause) Origo, 
gunis, f. Cic. Principium, ti, n. Cic. 
{nittum, n. Cic. Causa, æ, !. Cic. =: Le 
germe de tous les maux, Afalorum 
omniun stirps ou semen. Cic. Le — 
des guerres civiles, Bellorum civilium 
semen. Cic. Germes de vertu, Vir- 
tutis semina. Cic. Quint. ou inilia. 
Quint. où igniculi (orum, m. pl. = 
élincelles). Quint. Répaudre des 
— de discorde, de guerre, Serÿre 
discordias. Liv. discordiarum cau- 
sam. Suel. JacŸre semina belli. Liv. 
Développer et fortifier en uous Îles 
— que la nature y a déposés, Ea, 
quæ sunf oria jam in noûis ef pro- 
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creala, educars atque confirmare. Cic. 
GERNMER, v. n. 1° Pousser son 
gorme au dehors. Germinare, 0. Varr. 
lin. Egerminare, n. Col. Progermi- 
nare, s. parf. ni sup., 0. Col. : Les 
graines germent, Semina € lerrä 
exeunt (de erire, 60, 1s, tut el 11, 
itum, n.). Plin. [La chaleur] fait 
germer les semences, Evocal ea quæ 
deruntur, Pall. || 2 Fig. Se developper. 
Crescère, 0, is, crevi, crelum, n. Cic. 
Gliscëre, 0, is, 8. parf. ni sup., n. 
Liv. : Mécoutentement qui germe, 
Gliscens invidia. Liv. Faire germer 
les talents naturels, Naluræ bona 
ovëre (eo, es, ovi, otum). Quint, 

’émulalion fait — les talents, Æmnu- 
latio ingenia alit (de alère, o, alui, 
alitum et altum). Veli. 

GERMIGNY, v. de France (Yonne). 
* Germiniacuimn, i, 0. 

GENMINATION, s. f. Premier dé- 
veloppement du germe. Germinalio, 
onis, f. Col. 

GÉRONDIF,S. m. Un des modes des 
verbes latins. Gerundivuin, i. n. Prise, 

GENS, riv. de France. * Ægircius et 
Ægyrcius, ii, m. 

GERTRUDE, n. de fomme. * Ger- 
trudis, is, f. (Ecci.). 

GENYON, roi d'ibérie qui avait 
trois corps. Geryon, onis, m. Virg. 
Geryones, z, m. Lucr. Ov. 

GENZEAU, S. M. C. NIELLS. 

GÉSIEN, #8. m. Second ventricule 
des oiseaux granivores. Gigeria, orum, 
o. pl. Petr. 

GÉsin,ane.v.n.dontilne reste que 

eu de formes. 1° Être couché, éten- 
u. Jacère, eo, es, cui, cilurus, n. Cic.: 
Il gisait dans son lil, Jacebal in lecto. 
Cic. Lorsque Lu gisais..., Cum jacéres. 
ne | En parl. des morts : Ci-glt..…., 
Hic Jjacet (ille, illa, illud). Cic. Insc, 
ic situs est (ille), sita est (illa), si- 
um est (itludye Cic. Inse. Ci-gisent.…, 
Hic jacent (illi, ille, ia). Insc. Mic 
siti sun (uit), sitæ sunt (ille), sita 
sun£ (illa). Liv. Insc. Voy. REPOSER 
(neut. . || 20 Fig. Resider =: Où glt la 
aute? Ubi culpa residet (de residére, 
co, sedi, sessum, n.)? Cic. La rhoto- 
rique est un art qui — daos la pra- 
lique, In actu rhelorice consistit (de 
consistére, 0, stili, S. sup., n.). Quint. 
C'est dans l'accomplissement de ce 
devoir que — l'honneur, fn eo officio 
colendo sita vilæ est hones(as. Cic. 
Tout l'art oraloire — dans…., Dicendi 
omats ratio versatur in (abl.), Cic. Le 
fruit de la richesse — dans l'abon- 
dance des ressources…, Divitiarum 
fructus in copiä est. Cie. Le courage 
— dans le mépris de la douleur, 
Fortitudo est dolorum conlemptio. Cic. 
La santé de l'âme — dans le parfait 
accord de ses opinions, Sanitas animi 
dicitur, cum ejus opiniones concordant. 
Cic. C'est nn fait qui — en erpé- 
rience, que..., Hoc marimum est expe- 
rimenlum (prop. influ.). Cic. 

GESSE, 8. (. Sorte de plante. Ci- 
cera, æ, f. Col. 

GESTATION, 8. f. 1° État de celul 
qui se fait porter. Gestatio, onis, f. 
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Cels. [| 2° État de celle qui porte son 
fruit. Prægnatio, onis, Î{. Varr. Fe- 
tura, æ,f. Varr. : Le temps de la 
gestation, Partüs gerendi lempus. Plin. 
Qui est en étal de —, Prægnans, gén. 
antis. Varr. Cic. La — chez ja Ju- 
ment est de 12 mois, Egua ventrem 
fert duodecim menses. Varr. 

GESTE, 5. m. 1° Mouvement du 
corps, des bras ot des mains dans la 
dôclamation, dans la convorsation. 
Gestus, üs, m. Cic. Motus, üs, m. 
Cic. : Gestes sobres, Afodica corporis 
jactatio (onts), f. Cie. Geste un peu 
cragéré, Geslus panlo productior. 
Quint. Gestes conformes au débit, 
Apli er aclione motus. Quint. Con- 
former le geste à ses paroles, à son 
débit, Commodare manum ad verba. 
Quint. | 20 Mouvement du bras, de la 
main, de la tête, pour exprimer un 
sentiment. Gestus, üs, m. Cic. Molus, 
üs, m. Cic. : Faire on geste de la 
main gauche, Sinistré gesium facëre. 
Quint. Approuver qe ‘un —, Geslu 
alicui gralificart, dép. Cic. Menacer 
qqo du —, 3lanum în aliquem inten- 
tare. Liv. De la voix et du — ils de- 
mandérent à ètre licenciés, Voce et 
manibus significaverunt ut dimitle- 
rentur. Cæs. Traocher la discussion 
d'un — de la tète, Finire nutu dis- 
ceplationem. Liv. Parler par gestes, 
Digitis nuluque loqui. Ov. 

GESTES, s. m. pl. 1° Actlons mè- 
morables. Res (erum; gesiæ (arum), 
f. pl. Cic. Voy. export 1°, ACTION 50. 
N 40 Fig. Actions, conduite : Faits et 
gesles, Facta, orum, n. pl. Cic. Exa- 
œiner les faits et — de qqn, [n vitam 
el mores alicujus inquirëre. Cic. 

GESTICULATEUR, s. m. Celul qui 
gesticule. Gestuosus, i, m. Gell. 

GESTICULATION, s. f. Action de 
gesticuler. Gestus, üs, m. Cic. Cor- 
poris jaclalio (onis), f. Cic. Mans 
jactatio. Quint. =: Gesticulation des 
doigts, Digilorum argutiz (arum), 
f. pl. Cic. gesticulatio (onis), F. Suet. 
Voy. O8sTE 1°. 

GESTICULEN, v. n. Faire trop de 
gestes en parlant. Jactari, pass. Cic. 
: Gesticuler immoderément, Immode- 
rate jactari. Cic. — avec les mains, 
avec la tèle, Jactare manus. Quint. 
caput. Quint. 

GESTION, 5. f. Administration. (En 
gén.) Cura, æ, f. Cic. Curatio, onis, 
. Cic. Gestio (tr. rare). Cic. Ulp. 
(Des affaires d'autrui) Procuralio, f. 
Cic. Administratio, f. Cic. : Enlever 
au sénal la gestion du Trésor, Eri- 
père senalui ærarit dispensationem 
(f.). Cie. Dans la — de l'affaire, des 
affaires, În gestione negotit, el ordin. 
In gerendo negolio. Cic. In rebus ge- 
rendis. Cic. [En sortant de charge) 
les magistrats exposent lenr —, 
Érponunt quid ÿn magistralu gesse- 
rint (de gerëre, 0, is, geslum). Cic. 
Confler à qqn celte —, la — d'une 
affaire, Præficêre aliquem huic procu- 
rahoni. Cic. aliquem alicui negoltio. 
Cic. Avoir la — de, C. oénra. 

GRTES (Les), pple scythe. Gets, 
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arum, m. pl. Cic. = Relatif aux Gêtes, 
Geticus, a, um. Ov. Un Gète, Geta, 
æz, m. Ov. 

GETULES (Les), hab. de la Gétulie. 
Gatuli, orum, m. pl. Plin. 

GETULIE, anc. contrée de l'Afrique, 
Gætulia, æ, [. Plin. =: (Qui est) de 
Gélulie, (Eo pari. des pers.) Gætulus, 
a, um. Plin. (En pari. des ch.) Gz- 
tulicus. Plin. 

GEVAUDAN, ano. pays de Francs. 
Gabalieus (1) agus (1), m. Plin. : Les 
habitants du Gévaudan, Gabali, orun, 
m. pl. Cæs. 

GEX, v. de France (Ain).*Gesia,,f, 
“Gesium, t, n. : Le pays de Ger,*Ge- 
siensis (is) ou Gesinus (à Ager(gri), m. 

GINDEUX, EUSE, adj. C. 8osst. 

GINDOSITÉ, 8. f, C. posse. 

GIDECIÈRE, 8. [. 1° Sac de cuir, 
Pera, æ,f. PR. Sen. il 2° Bourse. 3far- 
supium, it, n. Plaut. Varr. 

GIDET, 8. m. Potence. Furca, #, 
f. Plin. Dig. : Pendre au gibet, In 
furcam tollfre. Ulp. Être mis au —, 
In furcä figi, pass. Plin. 

GIDIER, 8. m. Animaux sauvages 
bons à manger. (Gibier vivant) 
Feræ, arum, f. pl. Cic. (Gibier pris, 
tut) Ferina (æ) caro (arnis), f. Sal, 
Venalio, onis, f. Liv. : Lancer, Faire 
lever le gibier, Feras excilare ou agi- 
tare. Cic. cubilibus excutère. Plin. 
Beauconp de — de loule espèce 
Multa et varia venalio. Liv. Cbarg 
du — qu'il a pris, Cum onere captz 
venalionts. Liv. || Fig. Gibier de no- 
lence, Furcifer, eri, m. Plaut. Que 
dis-lu, — de potence? Quid ais, 
crur ? Plaut. — d'enfer, Acheruntis 
pabulum (i), n. Plaut. 

GIDOULÉE, 9. [. C. AvERSe, 

GINOYER, v. D. C. CHASSER. 

GIDBOYEUX, E0SE, adj. Abondantes 
gibier. Feris frequens (pèn. entis). l'in. 

GIDNALTAR (NÉTROIT DE, entre 
l'Espagne et l'Afrique. Gaditanum {i) 
frelum (à), n. àlel. Plin. Flor. 

GLEN, v. de France (Lorrel). * Gie- 
num el Giemum, i, n. 

GIFFLE, 9. f. (C. CLagoe. 

GIFFLER, v. act. C. CLAQUER. 

GIGANTESQUE, adj. Qui est d'une 
taille extraordinaire. Immnanis, m. f., 
e, n. Czs. Immensus, a, um. Cic.? 
Corps gigantesque, Corpus magnilu- 
dine inusilatä, Cic. Homme d'une 
laille —, Homo immani corporis ma- 
gnitudine. Cæs. Arbre —, Przgrandis 
arbor. Plin. Voy. coLossaz 20, || Fig. 
Ne rouler dans son esprit que des 
projels gigantesques, [mmensa omnis 
animo voluëre. Liv. Termes —, Grun- 
diora verba. Cic. || S. m. Le gigan- 
tesque (— les choses gigantesques), 
Grandia, ium, n. pl. Sen. 

GIGOT, 5. m. C. cuisse. 

GIGANTOMACIE, s. f. Combat 
dos geants contre les dieux. Gigantoma- 
cha. æ. f. CI. 

GILET, s. m. Sorte de veste courte. 
: Un gilet de laine, Thoraz (acis) la- 
neus (1), m. Suet. 

GINGEMBRE, s. m. Sorte de plante. 
Zingiber, eris, n. Cels. Plin. 
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Gare, s. f. Sorte de quadrupbde. 
Canelopardalis, is, acc. im, [. Varr. 

GIRANDOLE, s. f. Chandelier à plu- 
sieurs branches. Lychnuchus, i, m. Uic. 

GIROFLÉE, s. f. Sorto de plante. 
Leucoion, it, n. Plin. Col. 

GIROFLIER, 0. m. Sorte d'arbre. 
Caryophyllon, i, n. Plin. . 

GIRON, s. m. Espace depuis la 
ceinture jusqu'aux genoux d'une pers. 
assise; Fig. Soin. Gremium, ti, n. Cic. 
Sinus, üs, m. Cic. Voy. GeNou. 

GINOUETTE, 8. [. 1° Plaque mo- 
bila qui indique la direction du vent. 
*Mobilis (is) ventorum index (dicis), 
m. || 2° Personne changeante, incon- 
stante : Qui est une girouelte, Mu- 
tabilis, w. f., €, n. Cic. Varius, a, 
an. Cic. [Cet homme] est une —, Vo- 
lalicus est ac levis. Sen. 

GISA1S (2E), elc. Voy. GÉSIR. 

GISANT, ANT. ad). Couche, ôtondu. 
Jacens, gén. entis. Cic. : Elre gisant, 
Jacère, eo, es, cui, cilurus, n. Cic. 

GISEMENT, 9. m. Position des mi- 
oéraur dans la terre = Gisement d'une 
mue, Metalli situs (üs), m. Sen. 

GISONS (Nous), elc. Voy. GÉSIR. 

GISOnS, v. de France (Eure). * Cæ- 
serolium Où Gisorlium, it, D. 

GiT (iz). Voy. aésin. 

GÎTE, s. 5. {° Domeure habituelle. 
Donicilium, ti, n. Cæs. Sedes, is, f. 
Cic. [| 2° Lleu où couchent les voya- 

eurs en route. Mansio, onis, f. Suet. 
lin. | 3° Lieu où repose un animal. 
Cubile, is, n. Cic. 

GÎTER, v. n. Demeurer, coucher. 
Voy. ces m. 

Se olren, v. réfl. Se loger. Voy. ce m. 

GIVRE, s. m. Gelce blanche. Pruina, 
2, f. Cic. z Couvert de givre, Prui- 
aosus, a, um. Ou. 

GLABKRE, ädj. Qui est sans poil 
uns duvet. Glaber, bra, brum. Col. 

GLAÇANT, ANTE, adj. Qui glace. 
Gelidissimus, a, um. Plin. Glacialis, 
n.f.,e,n. Virg. Ov. || Fig. Lellre 
glaçante, Frigidæ litteræ. Cic. 

1. GLACE, 5. f. 19 Eau congelée, 
Glacies, et, f. Cic. Liv. Aqua (>) 
concreta (æ#), f. Liv. : Le froid con- 
verlit l'eau en glace, Aqua frigo- 
ribus conglaciat (n.). Cic. La lune fail 
foodre la —, Luna glaciem refundit. 
Plin. — fondue, Soluta glacies. Plin. 
Mer de —, Afare congelatum. Varr. 
Rafraichir l'eau, vue carafe d'eau avec 
de la —, Aquam hiemare. Plin. 
Aquam, vitro demnissam in nives,re- 
frigerars. Plin. Eau rafraichie avec 
de la —, Aqua nivata. Petr. Suet. 
Boisson à la —, Nivata potio. Sen. 
Boire à la — (— de l'eau à la —\, 
Aquam de nite rigentem potare. Alart. 

Fig. Rompre a glace, (= frayer 

roule) Viam pandëre. Liv. (= 
sormouter les obslacies) Impedi- 
mia eluctari, dép. Sen. Être à la 
—, Fnigére, «0, es, frizi, 4. sup., n. 
Cic. Avoir un cœur de —, Voy. rnoin 
fi So, Le public esl de — pour 
oi, Voy. rnoin (adj.) 6°. Être ferré 
à — sur ga ch., YA 
Les glaces de l'âge, de [a 
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mort, Voy. 
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rnoib (subet.) 4e. || 2e Boisson glacée. 
Voy- pi. h. {e. 

. GLACE, 8, f, ie Verre, vitre. 
Voy. ces m. || 2° Miroir. Voy. ce m. 

GLACE, Éz, part. passé de OLACER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Congelé, durci 
par la gelèe. Glaciatus, a, um. Plin. 
Gelatus. Plin. Gelu præstrictus. Plin.: 
La terre est glacée, Mumus gelu ad- 
stricia riget (de rigère, eo, gui, s. 
sup., n.). Curt. Etre glacé, Voy. 
GELÉ {e. || 20 Très froid. Perfrigidus, 
a, um. Cic. Cels. Prægelidus. Liv. 
Col. Plin. : Eau, Boisson glacée, Voy. 
4.6LacE 10. || 8° Transi de froid : Être 
glacé, Gelu torpère (eo, es, pui, s. 
sup.), n. Liv. Voy. GrLé 30. || 60 Re- 
froidi par la mort, l'âge. Frigulus, a, 
um. Virg. Gelidus. Ov. = Glacé par 
l'âge, Frigidus ævo. Virg. Sang —, 
Gelidus sanguis. Ov. Être — (par la 
mort), Frigère, eo, es, friri,s. snp., 
D. Virg. || 5° Interdit : Glacé d'effroi, 
de stupeur, Pavore ersanguis (m. f., 
e,n.). Liv. Stupore torpidus (a, um), 
Liv. Etre — par la frayeur, AMetu 
torpêre (voy. 3°), n. Liv. Pavore ob- 
torpère, n. Liv. Tu es — par Ja 
crainte des lois, Te metus eranimat 
legum. Cic. || 6° Qui marque de la 
froideur. Frigiudus, a, um. Cic. : Lettre 
glacée, Lilteræ frigidæ. Cic. 

GLACEN, v. act. {+ Congeler un 
liquide. Congelare, act. Col. Voy. ce- 
LEu 1°, {| 20 Causer un froid trés vif 
à =: Glacer qqn, Alicujus corpus ad- 
stringëre (0, is, strinri, strictum). 
Curt. || 3° Déconcerter, frapper de 
stupeur. Exranimare, act. Cic. Ter. : 
Glacer qqn, Aliquem torpidum stu- 
pore defigëre (o, is, firt, firum). Liv. 
— qqn d'effroi, Aliquem melu erani- 
mare. Ter. La frayeur le glaça telle- 
ment, Pavore ita oblorpuit (de obtor- 

ére, 60, 68, 8. sup n.). Liv. Glacer 
es cœurs, ‘horreur les âmes, 
Animos horrore perstringrre (vOy. 29). 
Curt. — les courages, Debilitare ani- 
mos. Nep. La peur glace le sang dans 
les veines, Sangurs formidine coit (de 
coire, eo, ivt el ü, tlum, n. — 9e 
coaguler). Virg. || 4° Privor d'entrain, 
d'ardeur, rendre froid (qqn). Alicut 
frigus afferre (fero, fers, attuli, al- 
latum). Pl.-j. {| 5° Rendre lisse et 
brillant. Voy. LusTnEn, POLIA. 

Se cLackn, v. pron. 19 So coaguler. 
Conglaciare, n. Cic. Congelari, pass. 
Col. GelascËre, o, is, 8. parf. ni sup., 
n. Plin. Concresc®re, 0, is, creui, 
crelum, n. Cic. || Pig. Le sang 5e 
pe (dans les veines), Sanguis coit 


e coire, co, jui et ïi, ifum, n.). 

irg. Gelidus sanguts concrescit. 
Virg. || 20 S'ongourdir. Torpesc®re, o, 
is NL s. sup., n. Sail. || 3° Fig. 
Perdro de son ardeur. Frigesc®re, 0, 
is, friri, s. sup., n. Cæl. ap. Cic. 
Quint. Refrigescére, n. Quint. 

GLACIAL, ALE, adj. 1° Extrêéme- 
ment froid. Prægelidus, a, um. Liv. 
Col. Plin. Præfngidus. Cic. Cels. Fri- 
gidissimus. Cxs. Iiemalis, m. f., e, 
a. Col. Glacialis, e, a. Virg. Col. : 
Contrée glacialo, Glacialis regio. Col. 
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Dans ua climat glacial, Frigidissimis 
locis. Cic. Les raches deviennent 
laciales par le froid, Alvearia ge- 
antur frigoribus. Col. L'océan Gla- 
cial, Glacialis Oceanus. Juv. || 2° Fig. 
Qui marque beaucoup de froideur. Fri- 
gidus, a, um. Cic. z Leltre glaciale, 
Frigids litteræ. Cic. 
 GLACIER, s. m. Grand amas de 
glaco au sommet d’une montagne. Geli- 
dum (i) montis jugum (i), n. Liv. 

GLACIERE, 8. f. Lieu où l'on con- 
serve la glace. * Concrelz aguæ condi- 
torium (ti), n. 

GLAC1S, s. D. Pente douce. Clivus, 
îi, m. Ces. 

GLAÇON, s. m. Morceau de glace. 
(Bloc de glace) * Glaciei fragmentum 
(t)}, a. (Goutte glacée qui pend à 
g. ch.) Stiria, 2, f. : Des glaçons, 

lacies, ei, 8. f. Liv. 

GLADIATEUR, S. m. Homme qui, 
à Rome, combattait dans le cirque. Gla- 
diator, oris, m. Cic. Liv. : Relatif 
aux gladiateurs, Gladiatorius, a, um. 
Cic. Un couple de —, Gladiatorum 
par. Cic. Truupe de —, Gladiatoria 
familia. Cic. Se louer comme gla- 
dialeur, Ad gladium se lucure. Sen, 
Combat de gladiateurs, Gladiatoria 
pugna. Cic. Gladiatorium certamen 
ou munus, et simpl. Munus, neris, n. 
Cic. Spectaculum gladiatorium. Liv. 
Donner iles combats de —, (En parl. 
des magistrats) Gladiatorium munus 
el%re. Liv. Gladiatores dare. Cic. 
edère. Suet. (En parl. des gladiateurs 
enx-méêémes) Munus præbere. Cic 
Celui qui donne un combat de —, 
Munerarius, ii, m. Suel. Quint. 
Munerator, oris, m. Flor. École de 
—, Gladiatorius ludus. Cic. Mélier 
de gladialeur, Gladiatura, æ,f. Tac. 

GLAÏEUL, s. m. Sorte de plante. 
Gladtolus, i, m. Plin. 

GLAINE, s. f. 1° Blano de l'œuf 
crus Voy. BLanxc 5°. || 2° Humeur vis- 
quouso. Pituita, æ, f, Cels. 

GLAINEUX, adj. C. VISQUEUx. 

GLAISE, s. f. 1° Sorle d'argile. 
Argilla, æ, f. Varr. || Adj. Terre 
glaise, Même traduct. 

GLAISER, v. acl. 1° Enduire de 
glaise. Argill& circumlin®re (0, ts, s. 
parf., litum) ou circumliuire (io, is, 
ti, 8. sup.), act. Plin. || 2° Amender 
avec de la glaise. Voy. AmeNDEn 2° ot 
GLAISE. 

GLAISEUX, euse, adj. Qui ost de 
la nature de la glaise. Argillaceus, a, 
um, Plin. 

GLAIVE, s. m. fÉpée. Gladius, 
ii, m. Czs. Cie. Voy. érée. || Fig. 
Le glaive de l'autorilé s'émousse, 
febescit auctoritatis acies (ei, f.). Cic. 

GLANAGE, 5. m. Aclion de glancr. 
Spicilegium, ü,n. Varr. 

GLANND, s. m. Fruit du chêne. 
Glans, andis, f. Cic. Virg. = Qui 
porte du gland, Glandfer, fera, (erum. 
Cic. Où l'on récolte le —, Glandarius, 
a, un. Cato. 

GLANDE, 5. f. {9 Partle spongiouse 
destinco à secrètor certaines humeurs. 
Glandula, æ, f. (ordin. au plor. = 
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les amygdales). Cels. || 2° Petite tu- 
mour. Glandula, æ, f, Pall. Veg.: 
Nuque pleine de glandes, Glandulosa 
cerviz. Col. 

GLANDÉE, 3. f. ie La récolte du 
glande Glandis legende cura (z), f. 

all. : Venir de la glandée, De glande 
venire. Virg. || 2° Päture dans les 
forêts de chônos : Envoyer les poica 
dia glandée," Sues in quercela pastum 
exigrre. D'apr. Varr. (R.R., n, 4, 6). 

GLANDULE, s. [. Petilo glande. 
C. cLanos. 

GLANE, s. f. Poignée d'üpis ra- 
massès après la moisson. ° Ilemanen- 
lium spicarum manipulus (i), an. 

GLANER, v. act. {4° Ramassor des 
épis echappes aux moissonnours = Glaner 
des épis, — un champ, et abs. —, 
Spicas remanentes colligire (0, is, legi, 
lectum). Vulg. Ne rien laisser à —, 
E segeie ad spicilegium nihtl relin- 
qu®re. D'apr. Varr. || 2e Fig. Traiter 
un sujet après qqn. Racemari, dép. 
(s. rég. = grappiller). Varr. . 

GLANEUR, eus8, 3. m. et f. Colui, 
Colle qui glano. * fs qui, Ea quæ spicas 
remanenies colligit (ligebat, leyil, etc.). 
D'apr. Vulg. : Laisser la paille pour 
les glaneurs, Stipulam ad spicilegium 
relinqu#re. Varr. 

GLANURE, 8. f.C. aLaxr. 

GLAP1IR, v. n. Faire ontendre des 
glapissements. Gannire, io, is, s. parf. 
ni sup., 0. Plaut. lhilom. 

GLAPISSANT, adj. C. a1GRR 2°. 

GLAPISSEMENT, S. m. Cri aigre 
des renards et des potits chions; Fig. 
Voix aigre des personnes. Gannifus, 
Gs, m. Lucr. Alart. 

GLARIS, v. do Suisse. * Glarizium, 
ii, n. “Glarona, z, f. 

GLAS, 3. m. Son d'une cloche qu'on 
tinte pour la mort de qqn. * Tinnitus 
(üs) funebris (is), m. 

GLASCOW, v. d'Ecosse. * Glasco- 
vium, ti, 0. * Glascum, à, 0. * Glascua, 
æ, f. 

GLAUCOME, s. m. Maladie des 
youx. Glaucoma, atis, n. Plin. 

GLAUQUE, adj. Qui est de couleur 
vort de mer. Glaucus, a, um. Plin. 

GLEDE, 5. f. 1° Motte de terre. 
Gleba, æ, F. Liv. || 2° Torre quo l'on 
cuitive. Arvum. i, n. Varr. || 3e Fonds 
de terre. Fundus, i, m. Cic. 

GLISSADE, s. f. Action de glisser 
involontairement. Lapsus, &s, m. Cic. 

GLISSANT, part. prés. de GLISSEA, 
Voy. ce +. (l Adj. GLISSANT, ANTE. 
4° Sur quoi l'on glisse faciloment. Lu- 
bricus, a, um. Cic. = Sur un terrain 
glissant, In lubrico. Plin. || 2° Fig. 
Périlleux, Lubricus, &, um. Cic. = 
Route glissante, Via lubrica. Cic. 

GLISSER, v. 0. 1° Couler sur uns 
pente, sur une surface polio, le long d'un 
Corps lisse. (Ea gén.| Labi, or, ëris, 
lapsus sum, dép. Virg. Liv. (D'en 
baut) Delabi, dép. Cæs. Liv. Defluëre, 
0,15, fluri, flurum, n. Liv. (En avant) 
Prolabi, dép. Liv. =: Les éléphants 
glissaient les uns debout, les autres 
assis, Ali elephanti pedibus insis- 
fentes, alii clunibus subsidentes pro- 
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labebantur. Liv. Glisser, Se laisser 
— sur le côté, Deflutre in latus. Ov. 
Le roi ayant glissé le long de la tête 
da cheval, Nez per capul equi pro- 
lapsus. Liv. Glisser jusqu'à terre, Ad 
terram defluëre. Liv. [Cratés] ayant 
glissé dans l'orifice d'un égout, Lap- 
sus in cloacæ foramen. Suet. Glisser, 
Se laisser — le loag d’une corde, 
ler funem demissum labi. Virg. 1 
faisait — douceurent l'éléphant jus- 
qu'au commencement du pont, Ele- 
phantum usque inifium pontis prolabi 
eniler cogebat. Liv. — à la surface 
de la mer, à travers Îles airs, Lubi 
in mari, Ov. per cæzlum. Liv. Les 
larmes glissent sur ses joues, Per 
genas lacrimæ labuntur. Ov. ) Il 
glisse sur la glace, et abs. Il — (par 
anuisement), “In glacie pedibus in- 
sistens prolabitur. D'apr. Liv. || 24° 
Faire un faux pas en coulant sur une 
surfaca lisso. Labi (voy. 1°), dep. 
Hor. Quint. Lapsare, n. Virg. Tac. = 
Glisser dans le sang, In sanguine lap- 
sare. Virg. À qui le pied a glissé, 
Lapsus pede. Tor, et abs. Lapsus. 
Guint. Les pierres les faisaient glis- 
ser, Sara (eorum) vesligium fulle- 
bant (de falifre, 0, is, fefelli, fal- 
sum). Curt. Sur une pente où le pied 
ghsse, In prono pedes fallente. Liv. 
Giace où le pied —, Giacres vesli- 
gium non recipins (de recipïre, to, 
is, cepi, ceplum). Liv. Tomber, le 
pied ayant glissé, Fallente vestigio 
cailëre. Pl.-j. La glace qui fait glisser, 
Lubrica glacies. Liv. || 3° En parl. 
d'un coup. Couler le long de qq. ch. 
sans penaetror. Labi (voy. 1°), dep. 
Liv. = Les traits glissaient sur Île 
faite lisse sans l’entamer, Tela lu- 
brico fastigio innoria ad imum labe- 
bantur. Liv. || 6° Fig. Fairo pou d'im- 
pression : [Cela] ghsse sur woi, Non 
me movel (de movère, eo, movi, o- 
tum — émouvoir). Cic. Voy. Etre 
INDIFFÉNENT à. || 5° Fig. Passer lege- 
rement ot comme en cCoulant sur un 
sujot =: Glisser sur un sujet, Rem le- 
vtter transire (eo, is, tvi el ii, ttum). 
Cic. tantummodo præsiringfre (0, 1s, 
strinri, sriclum). Cic. — légèrement 
sur les faits défavorables, Aliena 
cursim dicère (o, is, diri, dictum). 
Cic. Voy. errLeuren 20. || 6e S'e- 
chapper en coulant de. Elabi (voy- 10), 
dép. Curt. Just. Delabi, dép. Cic. 
Fluëre (voy. 1°), n. Cic. Efluëre, n. 
Cic. : Les armes glissent des mains, 
De manibus arma fluunt. Cic. Qui a 
glissé des mains, de la main, Laysus 
de manibus. Cic. Elapsus manibus. 
Curt. e manu. Just. Laisser glisser 
q. cb. de ses mains, E manibus ali- 
quid dimitiëre (o, is, misi, missum). 
Cæs. || Fig. Glisser entre les mains 
de ceux qui vous cherchent, Aanus 
scrulantium eludëre (o, is, lusi, lu- 
sum). Petr. Dans la discussion, il 
vous glisse entre les maivs, Est in 
dipuumdo lubricus. PI.-j. 
LISSER, v. act. 4° Mottre on cou- 
lant qq. ch. on qq. endroit. (Aliquid 


in rem) inscrère (o, is, serui, ser- 
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tum). Ter. insinuare. Cie. = {ls glis 
Saicnt leurs troupes partout où se 
présentait une Jacune, Quäcunque 
data intervalla erant, insinualant 
ordines suos. Liv. || Fig. : Glisser 
qq ch. dans une plaidoirie, Aliquid 
in causd inferère (0, is, ferui, lexiumi. 
Cic. — qq. ch. à l'oreille de qqa, 
Aliquid alicui insusurrare. Ces. — 
je ne sais quoi à l'oreille d'un jeuns 
esclave, In aurem puero nescio quid 
dicëre (o, is, diri, dictum). Hor. Il 
ghissa entre autres choses, qu'il 
fallait, Inter alias res jec: (de 
Jacrre, io, is, jac{um), oportêre. Sail. f 
2° Insinuer dans l'osprit ou le cœur. 
Instillare, act.(dans.., dat.).Cic. Uor. 

Se GLiSsEn, v. 1° Réf. En pari. des 
pers. Pr. et Fig. Se couler avec pre- 
caution, furtivement. (Vers ou Dans) 
Se insinuare. Cic. Correpére, 0, is, 
repsi, replum, act. Cic. Obrepêre, act. 
Cic. (Vers) Adrepère, acl. Varr. 
(Dans) Irrepère, act. Cic. (Sous) Sub- 
repËre, act. Cic. : Se glisser au mi- 
lieu des escadrons, Insinuare se inter 
turmas. Cæs. Se — dans une eoceiote, 
dans les broussailles, Correprre intra 
murum. Varr. in dumela. Cic. Se — 
vers les colombiers, Adrep”re ad ce- 
lumbaria. Varr. Se — sous des plan- 
cbes, Sub tabulas subrep#re. Cic. Se 
— auprès de qqn, dans l'amitié de 
qqn, au milieu d'ua entretien, Se 
insinuare ad aliquem. Plaut. in fe- 
miliarilatem alicuus. Cic. in ser- 
monem. Cic. Se — dans un tesla- 
meut, fn festamentum ÿrreptre. Cic. 
1 2° Pron. En pari. des ch. Pénetrer 
sans être aperçu = Des fautes 3e 
sont ghissées dans des vers, Vilia 
in versus incilerunt (de incid?re, o, 
is, S. sup., n.). Quint. Les images 
se glissent du dehors dans les âmes 
pendant le sommet|, Imagines extnn- 
secus in animos dormientium obre- 
punt. Cic. || 3° En parl. des eh. Sin 
sinucr. (In aliquid) se insinuare. Cie. 
irreptre (voy. 1°), n. Cic. serp?re, 0, 
is, serpsi, serplum, 0. Cic. llabi, or, 
Yris, lapsus sum, dép. Cic. influrre, 
0,15, fluri, flurum, 0. Cic. = Se ghsser 
aisément dans les âmes tendres, Fa- 
cile in antmos (eneros influ”re. Cie. 
l'este qui s'est glissée peu a peu dans 
l'âme des citoyens, Sensim pernicies 
illapsa civium in animos. Cic. L'amitié 
se glisse dans toutes les conditiuns, 
Serpit per omnium vitas amicifia. Cie. 

GLODE, 8. m. 1° Corps sphérique. 
Glubus, i, m. Cic. Sphere, æ. f. 
Cato. Cic. = Un globe de verre plein 
d'eau, Vitrea pila aquä plena. Sen. 
Le — de l'œil, Globus oculi. Lucr. 
Voy. sous. || 3° La terro. Le globe, 
Le — terrestre, (Ordin.) Orbis ter- 
rarum ou (erræ, et abs. Orbis, ts, m. 
(forme circulaire et plate). Cic. 
Flor. (Tr. rar.):Globus terræ, et abs. 
Globus, i, m. (forme sphérique). 
Cic. Le — terrestre fixé au centre da 
monde, Globus terræ firus in medio 
mundi universi loco. Cic. 

GLOLU (in), loc. adv. En masse. 
Voy. Masse. 


GLOIR GLORI 
. m. Petit globe. Glo- | de — pour qqn, Esse alieui laudi. 
jules me Plin. s 9 Cic. decori. Sall. C'était alors pour 


GLOBULEUX, adj. C. SPHÉRIQUE. 
GLOCESTER, v. d'Angleterre. * Glo- 
cestria, æ&. {. | 
GLoInE, s. f. 1° Brillante répu- 
lation fondee sur un très haut merite. 
Gloria, æ, f. Cic. Liv. Laus, audis, 
f. Cic. Decus, coris, nu. Cic. Sall. Cla- 
ritudo, dinis, [. Sail. Honor ou Ilonos, 
oris, masc. Cic. z Procurer de la 
gloire à qq, Faire la — de qqu, Al- 
quem glonä afficère. Cic. Alicut esse 
ornamento. Cie. Couvrir qqn de —, 
Alicui magno honori esse. Cic. Pour 
la —, Adsciscendæ gloriz causä. Cic. 
Être sensible à la —, Gloriä duci, 
ss. Cic. Être passionné pour la —, 
is studio frahi, pass. Cic. Pour- 
soisre, Rechercher la — Gloriam 
sequi. Cic. Ne songer qu'à fa _, In- 
cunbÿre toto pectore ad laudem. Cic. 
S'elorcer d'arriver au comble de la 
—, Contend?re ad sumimam laudem 
loriamque. Cic. Parvenir à un tres 
But, A un si haut degré de —, In 
nmmam gloriam venire. Cic. In (an- 
tan claritudinem pervenire. Sall. Il 
ya bien des moyens d'acquérir ue 
ès grande —, Bfultæ sun( arles, 
uibus summa claritudo paratur. Sall. 
Acquérir de la —, Glvriam consequi, 
dép. Cic. capère. Cic. acquirëre. Cic. 
Leudem adipisci, dép. Cic. comparare. 
Cie. Acqnérir de la — par, Trouver 
de la — dans aq: ch., Êr aliquä re 
laudem excip#re. Cic. sibi parëre. Cic. 
Se couvrir de —, Marzimam gloriam 
cap?re. Cie. Convert de —, Gloria ctr- 
cunfluens. Cic. Surtir couvert de — 
d'un procès capital, À Judicio ca- 
itis marzimé glorië discedère, 0. 
Vo. Avoir de la —, Gloriam habére. 
Cie. Être plein de —, couvert de 
—, Gloniä florére, n. Cic. In marimä 
gloriä esse. Cic. Avec plus de reten- 
tissement que de —, Majore famä 
uam gloria. Curt. Mourir avec —, 
Lun laude mori. Cic. Voy. oLonteu- 
sement. Vie sans —, Vita ingloria. 
Cic. Maitre qui n'est pas sans —, 
Magister non ignobilis. Cic. Un peu 
de —, Faible —, Gloriola, æ, f. Cic. 
La — militaire, La — des armes, 
Belli gloria, Cæs. Bellica laus. Cic. 
Laus rei mililaris. Nep. La — de la 
rise de Nole, Captæ decus Nolz. 
iv. La — d'avoir délivré la Grèce, 
Liberatz Gracix titulus (i), m. Liv. 
I ambilionna la — d'affrauchir sa 
patrie, Laudem patriæ in libertatem 
tindicande adamavif. Cic. C'est à 
Pélopidas que revient la — d'avoir 
afrancht Thèbes, Laus liberatarum 
Thcbarum propria est Pelopidæ. Nep. 
To auras la — d'avoir anéanti..., Te 
fema illa sequelur, oppressisse... Sall. 
C'est une — pour moi que Lu brilles, 
Slihi gloriosum est, te florére. Cic. 
Titre de —, Laus, audis, f. Cic. Ti- 
tulus, i, m. Liv. Cela est regardé 
come un litre de —, Jd honori 
dncitur. Sall. C'est le plus beau litre 
de — de l'éloquence, Est ea laus elo- 
quentis marzima. Cic. Être un titre 


erat tum ducibus capess®re pugnam. 
Liv. Faire de q- 

à qqo, Aliquid laudi alicui dare. 
Cic. in laude alicujus ponëre. Cic. Ou 


d'avoir eu... Laudi ducitur adolescen- 
tibus, habuisse. Nep. On fl à Fabius 
un titre de — de ce qu'il peignail, 
Fabio laudi dafum est quod pingebat. 
Cic. Se faire un titre de — de qq. 
ch., Rem sibi laudi ducëre. Ter. Vie 
qui esl un titre de —, dont on doit 
faire —, Vita glorianda. Cic. Faire 
—, Se faire —, Se faire une — de qq. 
ch., Tenir qq. ch. à —, Re ou In reou 
De re gloriari, dép. Cic. 11 faisait — 
d'avoir parcouru…., Gloriabatur se 
peragrasse. Cic. Voy. Se GLonriEn. 
11 2° Sujot de gloire. Decus, coris, 0. 
Cic. Ornamentum, à, n. Cic. Lur, 
ucis, F. Cic. Lumen, minis, n. Cic. : 
[l’ompée] fut la gloire et l'illustra- 
tion du peuple romain, l'opuli Ro- 
mani decus ac lumen fuit. Cic. [Séna- 
teur), là — de son ordre, la — et 
l'ornement des tribunaux, Sylendor 
ordinis, decus aique ornamentum ju- 
diciorum. Cic. Sa principale — fut 
son elève Nicias, Discipulo Nicia 
mazime inclaruit {de inclarescire, 0, 
is, 5. sup., n.). Plin. Les nds 
génies qui font la — du forum, 
Summa, quibus illustratur forum. in- 
genia. Cic. Ils ont fait la — de l'Etal 
et la leur, Seque remque publicam 
ceicbravere. Sall. Cette ville, la — 
de l'univers, Hzc urbs, lux orbis 
terrarum. Cic. D'autres (cites) furent 
la — de leurs métropoles, Alix ori- 
ginibus suis decori fuere. Sall. Les 
ctudes libérales font la — de la 
ville, Urbs studiis liberalibus foret 
de florère, eo, rui, s. sup., a. 
l.-j. L'éloquence fait la — de la 
république, Eloquentia rempublicam 
ornal. Cic. || 3° Qqf. Consideration, 
reputation, estime dont on jouit. Eris- 
fimatio, ontis, f. Cic. Decus, coris, 
o. Cic. = Servir la gloire de qqu, 
Servire existimalioni alieujus. Cic. 
l'orter alleinte à la — de qqn, Alicu- 
Jus dignitatem labefactare. Cic. exis- 
fimalionem violare. Cic. VOy. coxsi- 
DÉnATION 50, || &° En m. part. Orqueil. 
Gloria, æ, f. Cic. || 5° Hommages 
u'on rond. Gloria, z, f. Cic. : Gloire 
cternelle soit à Mariusl Sit in æterna 
gloria Marius! Cic. Rendre — à Dieu, 
Voy. éLontriEn 1°. || Rendre gloire à 
la vérité (= la confesser hautement), 
* Verum prædicare. D'apr. Ter. (Hec., 
1, 2, 36). || 8° Beatitude céêleste : jouir 
de la gloire éternelle, *In æxiernä 
gloriä esse. Qui est dans le séjour 
de la —," Piorum sedem conseculus. 
11 7° Éclat, splendeur. Spiendor, ons, 
masc. Cic. || 8° Aureole. Voy. ce m. 

GLORIEUSEMENT, ad, D'une ma- 
nière gloricuso. Gloriose. Cic. Magni- 
fice. Cic. Præclare. Cic. Egregie. Cic. 
: Plus glorieusement, Gloriosius. Sall. 


les généraux un litre de — que de 
prendie part au combat, Deccrum 


ch. un titre de — 


fait un litre de — aux jeunes gens 
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Majore gloriä. Curt. Très —, Magni- 
ficentissime. Cic. 
GLORIEUX, KOSE, ad). 1° Qui a ac- 
quis beaucoup de gloire. Clarus ou Præ- 
clurus, a, um. Cic. Illustris, m.f.,e, 
n. Cic. [Honestus, a, um. Cic. Nobilis, 
m. f.,e,n. Cic. Insignis, «. Cic. Ce- 
leber, bris, bre. Liv. =: Un roi si glo- 
rieux, Mer fanti nominis. Curt. 
Être À jamais — (en parl. de qqn), In 
ælerna ou sempiternä gloriä esse. Cic. 
Nom —, Nomen illustre. Cic. celebre. 
Liv. Rendre —, Devenir —, Voy. 
cécéone. || 2° Qui procure ou Qui 
merite de la gloire. Glorivsus, a, um. 
Cic. Decorus. Cic. Honorificus. Cic. 
Lonestus. Cic. Ilonorabilis, m. f., e, 
n. Cic. Præclarus, a, um. Cic. Ma- 
gnificus. Cic. Pulcher, chra, chrum. 
Liv. : Action très glorieuse, Præ- 
clarissimum facinus. Nep. Tenir des 
actions pour glorieuses, Numerare 


facta in gloniä. Sall. Il est glorieux 


de faire... Gloriosumn est où Pulchrum 
est facëre. Cic. 11 est — que les mé- 
chants soient vaincus par les gens de 
bico, Vinci improbos a bonis est præ- 
clarur. Cic. 1 est plus — d'exposer, 
Mlagnificentius est dicére. Cic. 11 est 
— pour qqn de faire..…., Alicui deco- 
rum est facère. Cic. Ce qui est très 
— pour Métellus, Quod Alctello est 


mazimæ gloriæ. Cic. Le jour le plus 


pour nous, Dies honestissimus no- 
bis. Cic. |] 3° Plein de vanite. Gloriosus, 
a, un. Cic. : D'un air glorieux, Glo- 
riose. Plaut. Cic. Être toul — d'une 
victoire, Victoriä ersultare, un. Cic. 
GLORIFICATION, s. f. Élevation 


à la gloire éternelle. Glorificatio, onis, 
f. Aug. 


GLORNIFIER, 


v. act. 1° Rendre 


gloire a (Dicu). Glorificare, act. Tert. | 
2° Donner de la gloire à = Glorifier 


qqn, Aliquem laudibus ïllustrare. 
Lucc. ap. Cic. Ils ont glorifié et leurs 

ersunnes el l'État, Seque remque pu- 
lieam celebravere. Sall. Glorifer le 


mérite, Virtulem concelebrare. Cic. 


Se GLONFIER, v. réfl. Se faire 


gloire, se vanter de qq. ch =: Se glo- 


rifier (sans règ.), Gloriari, dép. Cic. 
Gloriari de se. Cic. Liv. Se — au- 
près de au Gloriari alicui ou apud 
aliquem. Cic. Se — d'une mamère 
insupportable, outre mesure, Se in- 
tolerantius jnctare. Cic. Se supra 
modum extollëre (o, 18, extuli, s. 
sup.). Quint, Très porté à se —, 
Efsissimus in gloriam suam. Plin. 
Se — d'une ch., Re ou In re ou De 
re gloriari, dép. Cic. Rem prædicare. 
Cic. præ se ferre (præ me fero, præ le 
fers, præ me tuli, latum). Cic. glo- 
riose ostentare. Sall. in gloriä nu- 
merare. Sall. in glori&ä ponère (0, 
is, posui, positum) ou ducËre (o, is, 
duri, ductum). Plin. La vie heu- 
reuse mérite qu'on s'en glonife, 
Beata vita glorianda ou prædicanda 
ou præ <e ferenda est. Cic. digna est 
gloriatione (mot rare). Cic. 11 se gelo- 
rifiait d'avoir parcouru, Gloriaba- 
tur, se peragrasse. Cic. Se gloriüer 
d'avoir lué un mauvais eitoyeu, Glo- 
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riari oceise malo cive. Quint. Ils se 
glorifient de descendre de Pluton, 
Prædicant se ab Dite prognatos (esse). 
Cæs. César s'est glorifié à justo litre 
d'avoir vaincu l'eunemi avant de 
l'avoir vu, Non vana de se prædicalio 
est Casaris, ante victum hostem esse 
quam visum. Flor. 

GLORIOLE, s. {. C. VANITÉ. 

GLOSE, 5. {. 1° Terme vicilli qui 
demande à être expliqué. Glossema, 
atis, n. Varr. Quint. Glossa, æ, [. 
Aus. |! 2° Explication de mots obscurs 
per d'autres mots de la même langue. 
Interpretatio, onis, f. Ad Her. || 3° 
Recueil de termos vieillis ou obscurs 
expliqués par d'autres lormes de la 
même langue. Glossæ, arum, [. pl. 
Varr. Glossemata, win (et orum), dat. 
‘bus, n. pl. Fest. Voy. GLossains 1°. || 
€ Critique. Voy. carriQue (5.f.) 3° et 4°. 

GLOSER, v. 1° Act. C. INTER- 
PRÉTER. || 20 Act. el neut. C. cen- 
SURER, CHITIQUER. 

GLOSEUR, 3. m. C. censEun 2°. 

GLOSSAIRE, 5. m. 1° Recueil de 
termes vieillis ou obscurs expliques par 
d'autres termes de la même languo. 
Glossarium, ii, n. Gel, || 2° Vocabu- 
laire. * Lexivon, i, n. 

GLOSSATEUR, 8. m. Celui qui re- 
dige des gloses. Glossemalorum scripior 
{oris), m. Fest. 

GLOTTE, s. {. Ouverture du larynx. 
* Asperæ arleriæ osfium (ii), n. L'apr. 
Cie, (N. D... 1, 56, 136). 

GLOUGLOU, 5. m. Bruit d'un [l- 
quid qu'on verse d'une bouteille. Glut 
glut, indécl. (n.). Anth.z Faire glou- 
glou, Bilb®re, o, ts, a. parf. ni sup., 
0. Fest. 

GLOUSSEMENT, s. m. Cri de la 
poule. Singultus, üs, m. Col. Lamenta, 
orum, n. pl. Plin. 

GLOUSSER, v. D. Faire des glous- 
semonts. Glocire, 10, is, 8. parf. oi 
sup., n. Col. Singultire, 10, is, sa. 
parf. ni sup., n. Col. 

GLOUTERON, s. m. Sorte de plante. 
Personata, æ, f. Col. 

GLOUTON, s. m. C. couawaND do. 

GLOUTONNEMENT, a20v. Avec 
gloutonnerie. Voy. GounmMaNoISE 1°. 

GLOUTONNERIE, 3. f. C. coon- 
MANDISE 10. 

GLU, s. f. Sorte de matière vis- 
queuse. Viscum, à, n. Cic. : Eniluire de 
glu, Preniire à la —,C. xnozoeu to, 90, 

GLUANT, AxTE, adj. C. visqueut. 

GLUAU, s. m. Baguclto onduite de 
glu. Viscata (æ) virga (x), f. Varr. 

GLUER, v. act. C. FNGLUER. 

GLUME, 8. f. Pellicule qui enve- 
loppe la fleur des graminees. Gluma, 
æ,f. Varr. 

GLUTEN, s. m. Matière visqueuse 
de la farine. Glutinum, i, n. Varr. 
Plin. Gluten, tinis, n. Plin. 

GLUTINATIF. C. AGGLOTIRATIF. 

GLUTINEUX. C. visqoxur. 

GLYCÈRE, n. de lemme. Glycera, 
æ,f. Hor. 

GLYCONIEN On GLYCONIQUE 
(vzns). Sorte de vers grec. Glyconium 
(ii) metrum (1), 0. Sid. 


GOMME 


GLYPTIQUE, s. f. C. cnavune 1°. 

GNIDE, Y. de Carie. Cnidus ou 
Gnidus, i, f. Cic. : (Qui est) de Gnide, 
Cnidius ou Gnidius, a, um. Plin. Les 
habitants de —, Cnidii ou Gnidii, 
orum, m. pl. Cic. 

GNOMIQUE, adj. Sentencieux. Sen- 
tentialis, m.f., e,n. Cass. ° Gnomicus, 
a, um = Poèle gnomique, * Gnomo- 
logus, i, m. (Sm.). 

GNO3ION, 3. m. Aiguille du cadran 
solaire. (nomon, onis, m. Plin. Vitr. 

GNOMONIQUE, s. f. Art de tracer 
dos cadrans solaires. Gnomonica, æ, f. 
Gell. Gnomouice, es, [. Vitr. : Relatif 
à la gaomonique, Gnomonicus, a, um. 
Vitr. 

GNOSTIQUES (Lxe), s. m. pl. Sorte 
d'herotiques. Gnostici, orum, m. pl. 
Aug. Tert. 

GOBELET, s. m. 1° Vase à boiro, 
rond et sans anse ni pied. Calathus, à, 
m. Virg. Mart. || 2° Anc. Un des 
offices de la maison du roi = Les ofû- 
cers du gobelel, et simpl. Le —, 
Voy. ÉcHanso». || 3° Vase servant à 
escamoter. Acetabulum, 1, n. Sen. : 
Joueur de gobelets, C. ESCAMOT&UR. 

GOBER, v. act. 1° Avalor avec 
avidile. Voy. AvALRR 29, DÉvonFn 19. 
ji 20 Se saisir de qqn à l'improviste. 
Voy. annèTER 3°. || 3° Fig. Croire 
niaisement (qq. ch.). Voy. crhomr {°. 

Se GORERGER, v. réfl. 1° Prendro 
ses aises. VOoy. arsr Gus) 20. || 
2° Se divertir. Voy. ce m. || 3° Se 
moquor de. Voy. ce m. 

GUDET, s. m. 1° Sorte de petit vase 
sans picd nl anse. Phiala, æ, f. Plin. 
Juv. || 2° Auget d'une roue hydrau- 
liquo. Voy. AUGET. 


GOÉMON. 5. m. Herbs marine. 
Alga, æ, f. Plin. 
GOETTINGUE, 9%. d'Allemagne. 


* Guttinga, z, f. 
GOGUENARD, adj. C. AAILLEUR. 
GOGUENARDER, v. D.C.NAILLER. 
GOINFRE, s. m. C. GOURMAND 10. 
GOINFRER, v. n. Manger très glou- 
tonnement. Helluari, dép. Cic. 
GOINFRENRIE. C. GOUNMANDISE 10. 
GOÎTRE, s. o. Tumeur au-devant 
de la gorge. Tumidüm (i} guttur (uris), 
n. Cels. 


GOÎTREUX, rog=, adj. Qui a un 
goitre. Gulturosus, a, um. Ulp 
GOLFE, 8. rm. Partie de mor qui 
s'avance dans les terres. Sinus, üs, ©. 
Cic. : Le golfe de Méegare, Megaricus 
(5) sinus (üs). Plin. Mer qui farme 
un —, Flerum mare. Tac. Rivage qui 
se creuse insensiblement en forme de 
—, Litins sensim circumactum. Pl.-j. 
GOMME, 9. (. Substance visqueuse 
qui docoule de certains arbres. Cummis, 
is, acc. im, abl. 1, f. Col. Cummi, iu- 
décl. n. Col. Plin. : Arbre à gomme, 
Arbor cummata. Pall, Le prunier jette 
dela —, l’runus cumminat (n.). Pal. 
GOMMERN, v, act. Enduire de 
gomme. Cummi linvre (o, is, livt et 
evi, litum), act. Col. Action de gom- 
mer. Cummitio, onis, f. Col. 
GOMMEUX, ROSE, adj. 1° Qul jette 
de la gomme. Cumminosus, a, wn. Plin. 
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Cummatus. Pall. || 2° Qui est de la na- 
turo de la gomme.Cummeus, a,um. Aus. 
GOMORNRUE, y. de Palcstine. Go- 
morrha, &, [. Bibl. : (Qui est) de Go- 
morrhe, Gomorrkzus, a, um. Prud. 

GOND, s. m. Morceau de fer sur 
lequel tournent les pentures d'une 
ports. Cardo, dinis, m. Plaut. Virg. 
Vitr. =: Faire louruer une porle sur 
ses gonds, Cardinem movëre. Ov. Re- 
latf aux —, Cardinalis, m. f., e, 
n. Vitr. || Fig. Mettre qqu hors des 
gonds, Animum alicujus certo de statu 
demovére. Cic. 

GONDOLE, s. f. Sorte de barque. 
Cymba, z, f. Cic. 

GONDOLIER, 8. m. Celui qui con- 
duit une gondole. Nauta, æ, m. Cic. 

GONDRECOURT, v. de Francs 
(Meuse). * Gundulphi Curia (z), f. 

GONDREVILLE, v. de Francs 
{Meurthe - el- Moselle). * Gunduiphi 
ou Gundolf Villa (æ), f. 

GONFLÉ, de, part. passé de cox- 
FLEN, VOy. ce v. ads 4° Enfle. Tu- 
midus, a, um. Cels. Tumens, gèn. 
entis. Col. Turgens. Plin. Inflatus, a, 
um, Liv. =: Yeux gonflés, Oculi tu- 
midi. Ceis. [Rivière] gonflée en biver 
par les pluies. Hibernis incitalus plu- 
viis. Liv. Voiles gonflées par le vent, 
Vela tumentia et flatu plena. Front. 
Dourgeons gonflés, Gemmæ tumenles. 
Col. Les mamelles sont gonfées, 
Manmæ (urgent (de lurgère, eo, lursi, 
s. sup., n.). Plin. Les sacs sont gon- 
flés d'orge, Sacci multo hordeo tu- 
ment (de fuméëre, eo, mui, s. sup., 
0.). Phæd. || 2° Fig. Rempli de. În- 
flatus, a, um. Cic. Tumens, gèn. enlis. 
Cic. = Gonflé d'‘insolence, de vanité, 
de joie, Inflatus insolentiä. Cic. gloria. 
Quint. lætitid. Cie. Voy. exrLé 50, 
aourFFt 0. 

GONFLEMENT, 9. m. État de ce 
qui est gonfle. Fnflatio, onis, F. Cic. 

itr. : Gonflement des yeux, Ocu- 
lorum tumor {oris), masc. Cic. S'il y 
a — de la rate, Si lienes turgent 
(or oowrLi 10). Cato. Causer un — 

’estomac, VOy. GoNFLER 1°. 

GONFLER, v. act. 1° Rendre enflé. 
fnflure, act. Cic. Cels. Plin. Disten- 
d?re, o, is. tendi, lentum et (ensum, 
act. Cels. Ertendëre, act. Cels. : Gon- 
fler une outre, Utrem inflare. Hor. 
— ses joues, Buccas suj/lare sibi. 
Plaut. inflare. or. La lentille gonfle 
l'estomac, Lens stomachum inflat, Plin. 
il 2° Fig. Enorguoillir. Inflare, act. Liv. 
Voy. ENPLFR 6°. 

CoxrLEn, v. n. Devenir enflè. C. Se 
GoNFLER : l'aire gonfler qq. ch., C. 
GONFLER (acl.) 40. 

Se coxpLen, v. pr. 1° Devsnir enfle. 
Tumescère, 0, is, fumui, S. Sup., N. 
Sen. Intumescëre, n. Plin. Turgescëre, 
o, ts, lursi, s. Sup., n. Plhin. Vor. 
S'exrcen. || %° Fig. S'enorguoillir 
Turgescère (voy. 1°}, 0. Cic. Intumes 
cére (voy. 1°}, n. Sen. Quint. : Se 
gonfler d'orgneil, Mèêmes traduct. 
Voy. S'ENPLER 70. 

GORET, s. m.Pelit porc. VOg PoRee 

GonGe, s. f. 1° Gosier, orifice par 
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où passent les aliments, qui sert 4 la 
respiration, d'où sort la voix. (En géo.) 
Gutiur, uris, 0. Cic. Cels. (L'entrée 
du gosier) Fauces, ium, f. pl. Cels. 
L'œsophage) Gula, æ, f. Cic.= Jrriler 
a gorge, Érasperare fauces. Cels. — 
sèche de soif, Fauces siti arentes. Liv. 
Rire à — déployée, In cachinnos effundi, 
ass. Suel. Faire rire à — déployée, 
Eackinnos commovére. Cic. VOy. RIAK. 
D 2° Orifice de certaines choses.. 9, 
oris, n. Plin. [5 La partie ante- 
rieure du cou. (Le devant du gosier) 
Gula, æ, f. Cic. Fauces, ium, f. pl. 
Cic. Guttur, uris, n. Plin. (Le creux 
de la gorge) Jugulum, 1, n. Cic. Cels. 
Qqf. Collum, i, n. (= con en gén.). 
Cie. : Prendre, Saisir qqn à la gorge, 
Alicui fauces prehendëre. Pluut. Ser- 
rer qan à la —, Scrrer la — à qqn, 
Alicui collum torquére. Liv. obtor- 
uére, Plaut. 1} ordonna de le serrer 

la — et de l'entrainer, Jussit eum, 
obtortä gulä, abripi. Cic. Voy. ÉTRAN- 
quen. Tendre la —, la — au coutean, 
Jugulum præbère. Cic. ostentare. Cic. 
eferre. Tac. Se tradëre jugulandum. 
Cic. Sommé de tendre la —, Ferrum 
recipëre jussus. Cic. Mettre à qqn le 
couteau sur Ja —, Alicui Jugulo 
gladium admouère. Sen. llonger son 
épée dans la — de qqn, Gladium 
elicui in jugulum demitiére. Plaut. 
per jugulum demergère. Apul. Cou- 
per la — à qqn, Voy. ÉGoncEn, 
œu de. || Fig. Prendre qqo À la 
gorge, Tenir le pied sur la — à qqo, 
Metire le couteau sur la — à qqn 
(= lui faire violence), Premëre alx- 
wem faucibus. Cic. alicui jugulum. 

L-j. Tenir qqn à la — (= le ré 
doire a ne pouvoir résister), Ali- 
uem faucibus tenère. Plaut. Couper 
a — à qu {= le rinner), Voy. 
romves, || 4° Sein, poitrine. Afamnæ, 
arun, f. pl. Cels. |} 6° Passage entre 
deux montagnes. Fauces, ium, f. pi. 
Cic. Voy. Déricé (subst.) 1°. |] 6° 
Moulure concave. Stria, æ, f. Vütr. || 
% Nourriture donnee à un oiseau. 
Cibus, i, m. Col. : Rendre gorge, C. 
vosin. || Fig. Rendre gorge (= res- 
tuer par force l'argent qu'on a pris), 
Penmiam devoralam evomre. Cic. 
Faire rendre — à qqn, ‘Pecuniam 
devorafam erig”re à aliquo. D'apr. 
Cie. Ve xxxvu, et Div. in Czcil., 
1, 33). || Anc. Faire gorge chaude 
de gs ch., C. S'aPrnoPaIER 40, || Ac- 
tuell. Faire des gorges chaudes de qqn 
ou de qq. ch., C. naiLLEn. 

GONGÉE, 8, f, Quantité do liquide 
v'on peut avalor on une soule fois. 
Taustus, &s, m. Liv. 2 Il Lomba mort 
à la première gorgée, Concidit ad 
primum gustum (de gusius, &s, m.). 
Suet. Borre RE ch. à petiles gorgées, 
Aliquid sorbillare (s. parf. ni sup.). 
Ter. Apul. les oiseaux boivent 4 peli- 
tea —,Aves intermitientes bibunt. Ptin. 

GORGER, v. act. Donnor 4 man- 
ger on à boire avec oxcbs. Farcire, 
W, is, farsi, farctum ou fartum ou 
farsum On farcitum, act. Varr. Effar- 
cire, 10, is, farsi, farlum, act. Plaut. 
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Saginare, act. Varr. Cic. Saturare, 
act. Cic. Satiare, act. Cic. =: Gorger 
les enfants, Pueros cibis implere Go, 
es, plevi, platum). Sen. Aigle suff- 
samment gorgé, Aquila afratin farta 
ou satiala. Cic. Gorger des pigeon- 
neaux avec du pain, Pullos colum- 
binos pane farcire. Varr. Gorgé de 
oourriture, Cen& redundans (gén. 
antis). Pl.-j. distentus (a, um). Pl.-j. 
— de vin, Plenus vini. Cic. — de 
nourriture et de vin, Cibo el vino 
onustus. Cic. Vino et epulis oneralus, 
Sail. Multo cibo et polione completus. 
Cic. Cibo vinoque ersatiatus. Liv. 
1 Fig. Gorger aqn du sang de la 
république, Reipublicæ sanguine ali- 
quem saginare. Cic. 

Se aononn, v. réf. Manger ou 
Boire avec excès. Se farcire (io, is, 
farsi, farcitum ou fartum ou farsum 
ou farcitum. Sen. Se effarcire (io, is, 
farsi, fartum). Plaut. Se safurare. 
Cic. Se complère (e0, es, evi, etum). 
Plaut. Se replére. Col. Impleri, cor, 
éris, elus sum, pass. Plin. Ventrem 
onerare. Sall. ou farcire. Sen.: Buvez, 
mangez, gorges-Vans, Bibite, este, ef- 
farcite vos. Plaut. Se gorger de bois- 
son, Immenso potu impleri. Plin. Se 
ingurgitare. Cic. Se — de vin, Se 
vino obruëre (0, is, ui, ufum). Cic. Se 
— de nourriture et de vin, Se cibo 
vinoque invilare. Sail. || Fig. I s'est 
gorgé du sang des ciloyens, Satu- 
ravi se sanguine civium. Cic. 

GORGERETTE, 5. f. C. coucer io. 

GORGONE, nom de trois monstres 
femelles (Méduse, Euryalé et Sthé- 
nyo). Gorgo et Gorgon, onis, f. Cic. 

GOSIER, 8. m. 1° Conduit par où 
3 alimonts se rendent dans l'estomac. 
En gén.) Guttur, uris, n. Cic. Cels. 
L'entrée de la gorge) Fances, ium, 
. pl. Gels. (L'œsophage) Gula, z, f. 
Cic. Voy. aonce 1°. || 20 Canal par 
où sort la voix. Fauces, ium, f. pl. 
Quint. Guttur, uris, n. Plin. [139 Voix. 
Vox, ocis, f. Cic. Voy. voix, CHANT. 

GOSSAMPIN, 8. m. Sorte d'arbre. 
Gossypinus, 1, f. el Gossypinum, i, n. 
Plin. Gossipion, ti, n. Plin, 

GOTIIIE, pays des Goths. Gofhia, 
æ, [. Amm. 

GOTLIQUE, adj. Relatif aux Goths. 
Gothicus, a, um. Trebel. 

GoTuS (Les), n. de peuple. Gotki, 
orum, M. pl. Aus. 

GOTTLAND, Île de la Baltique. 
*Gothlandia, æ, f. 

GOUDRON, s. m. Sorte de matière 
visqueuse. Pix, icis, f. Plin. 

GOUDRONNER, V. act. Enduire 
de goudron. Picare, act. Col. Impicare, 
s. parf., act, Col. 

GOUET, s. um. Sorte de plante. 
Aros, i, f. et Aron, i, n. l'lin. 

GOUFFRE, 8. m. 1° Endroit très 
profond. (Dans l'eau) Gurges, gitis, 
m. Cic. (Dans la terre) Iiatus terre 
et abs. Fiatus. üs, m. Cic. Plin, (Dans 
l'eau où dans la terre) Vorago, ginis, 
f. Cic. : La rivière forme des gouf- 
fres d'une grande profondeur, Amnis 
præaltas voragines facit. Liv. Plein 
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de —, Voraginosus, a, um. Hirt. 
Fig. Gouffre de débauches, Gurges 
libidinum. Cic. Propndz (arum) libi- 
dines (um). Cic. La libéralité est un — 
sans fond, Largitio fundum non habet. 
Cic. |} 2° Grand dissipateur. Gurges, 
gitis, m. Cie. Vorago, ginis, f. Cic. 

GOUGE, 8. f. Ciscau de menui 
sier, eto. Gubia, æ&, f. Veg. 

GOUJAT, s. m. Valet d'armes. 
(Employé à porter les fardeaux) Calo, 
onis, m. Cic. (Marchand à la suite 
d'une armée) Lira, æ, m. Just. 

GOUJON, 5. m. 1° Sorte de poisson. 
Gobio, onis, m. Col. Gobius, ii, m. 
lin. || Fig. Faire avaler le gonjon à 
qqn (= le mysliler), Aliquem ludifi- 
cari, dép. Plaut. } 2° Sorte de choville 
de fer. Voy. cuEviLue 1°. 

GOULET, 5. m. Entrée etroite d'un 
port, etc. Fauces, ium, f. pl. Cæs. 

GOULOT, s. m. Cou d'une bou- 
teille, etc. Collum, i, n. Ph. Cervixz, 
icis, [. Vicr. Fauces, ium, f. pl. Col. 

GOULOTTE, 8. [. C. nicoc£. 

GOULU, adj. C. aounuaxn 4°. 

GOULUMENT, adv. Avec glouton- 
nerle. VOy. GouhMANDISE 1°. 

GOUPILLON, 8. ©. Instrument 
pour répandre l’eau bènite. * Adsper- 
gillum, à, 0. 

GOURD, adj. C. mx6ounot. 

GOURDE, 8. f. C. BouTeILLe, 

GOURDIN, 5. m. C. DÂTON. 

GOURMADE, 8. f. Coup de poing. 
Voy. PoIc. 

GOURMAND, ANDE, adj. el Subst, 
m. f. 4° (Celui, Celle) qui mange avoc 
excès. (Adj.) Edar, gén. acis. Plaut. 
Ter. Cic. Voraz. Cic. Gulosus, a, 
um. Sen. Gulæ deditus. Ter. Deditus 
veutri. Sall. Abdomini serviens (gén. 
entis). Sen. (Subsl.) Helluo, onis, 
masc. Ter. Cic. Homo (minis) edar 
(acis), masc. Ter. Cic. * Mfulier (eris) 
edaz fais , fém. Rar. Comedo, onis, 
masc,Lucil. ap. Non. Varr. Gulo, masc. 
Apul. Afacr. Tr. rar. Edo, masc. 
Varr. ap. Non. : Un bôle gourmand, 
Hospes edaz. Cic. Animaux (rès gour- 
mands, Animalia edacissima. Sen. 
Beancoop d'hommes — el paresseux, 
Multi mortales dediti ventri aïque 
somno. Sall. Gourmand et gloulon, 
Gurges (gitis, m. — gouffre) atque 
helluo. Cic. Gonrmands! Ventres lde 
veufer, m. — eslomac)l Lucil. Voy. 
counmannise 40. || 2° Gastronome, 
gourmet. Voy. coonwer. || 3° Fig. T. 

e cullure. Qui prend trop d'accrois- 
sement. (Superflu) Supervacuus. a, 
um. Col. (Qui pousse trap en bots) 
Lururiosus. Col. (Qui absurbe toute 
la nourriture) Omnia alimenta absu- 
mens (entis). Col. 

GOURMANDER, V. act. Rèpri- 
mander aveo duretè. Objurgare (ali- 
uem ou aliquid). Cic. Increpare ma- 
edictis. Sail. ou probris. Liv. et 
simpl. Increpare, 0, as, pui, pitum 
(aliquem ou aliquid). Cie. Corripère 
Jurgio et simpl. Corripére, io, is, 
ripui, reptum (aliquem ou aliquid). 
Suet. Reprehendère, o, is, kendi, hen 
sum (aliquem ou aliquid). Cic. : Gous 
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mandé verlement, Graviler incrs- 
pitus. Liv. Gourmandés vertemenl 
pour n'avoir pas envoyé..., Graviter 
correpli quia non miserun(.… Suet. || 
4° Fig. Reprimer, contenir. Compri- 
mère, 0, is, pressi, pressum, a€l. Cic. 
Continére, eo, es, linui, fentum, act. 
Cic.:Gourmanderune passion, Cupidi- 
tatem comprimyre. Cic. Voy. cONTENIR 
50, || 3° Manier rudement (un choval). 
*Durius regére(o, is, rez, rectum), act. 

GOURMANDISE, s. f. 1° Vico de 
celui qui mango avec avidité et avec 
excès, Edacilas. atis, [. Cic. Vora- 
citas, f. Eutr. Ventris vitium QU n. 
Cic. Gula, æ, f. (= gosier). Sall. 
PL-j. Suet. Venter, tris, m. Sail. 
Tac. ou Abdomen, minis, no. (= 
estomac). Cic. Ter. : La gourman- 
dise et l'ivrognerie, Vifium ventris et 
gutluris. Cic. Les plaisirs de la —, 
Abdominis voluptates. Cic. La pas- 
sion de la — (— des festins), Con- 
viviorum libido. Cic. lHomine d'une 
insatiable, repoussante, Homo 
profundæz, sordide qgulæ. Suet. Se 
ruiner par sa —, Ventre bona lace- 
rare. Sail. Né pour la —, Natus ab- 
domini. Ter. abdomini suo. Cic. Livré 
à la —, C. counmanv 1°, Avec —, 
Voraciter {tr. rare). Macr. La — des 
iosectes, Bestiolarum aviditas (atis), 
f. Plin. || 20 Friandise. Gule subti- 
litas QUE f. Col. Subtilior (orts) 
gula (}; . Col. Cuppedia, z, f. (tr. 
rare). Cic. Liguritio, onts, f. (lr. 
rare). Cie. = Tenir école de gourman- 
dise, Scientiam popinæ profiteri. Sen. 
Apprèter les mets avec uno raffinement 
de —, Gulosius cibos condire. Col. 

GOURME, 8. (. Maladio des jeunes 
chevaux. Panus, i, m. Plin. || Fig. Jeter 
sa gourme (— faire des folies), Voy. 
FOLIE, Avoir achevé de jcter sa —, 
Libidinis on Cupiditatum stipendia 
emeruisse, Cic. 

GOURIE, ée, part. passé de coun- 
Mn, Voy. ce v. || Adj. Qui a de la raideur 
et l'apparence de la presomption. In 
arrogantian composilus (a, um). Tac. 

GOURNIER, v. act. Battre à coups 
de poing. Voy. naTrne (act.) 1°. 

Se oovnmen, v. récipr. C. Se 
BATTRE 20, 

GOURMET, s. m. Celui qui se 
connait en bonne chère. Homo (minis) 
palati peritissimus (1), m. Plin. Sub- 
tilis (18) gula (æ), F. Col. Subtile Va 
palatum (i}, n. Hor. Palatum ÿ 
doctum (+) et eruditum (Ÿ), n. Col. = Je 
suis un gourmet, fngenua est miki 
gula. Mart. Les gourmets, Proceres 
(um) gulæ (arum), F. pl. Plin. Les eslo- 
mDacs des —, Ventres delicatorum. Sen. 

GOUSSE, 5. f. 1° Enveloppe de cer- 
taines grainos. Valvolz, arum, f. pl. 
Col, : Gousses de fèves, de lentilles, 
Valvolz fabarum. Col. lentis. Col. || 
4° Extrémite inferieure do certaines 
plantes : Gousse d'ail, AUii nucleus 
(i}, m. Plin. 

GOUSSET, 5. m. 1° Le creux de 
l'aisselle, Ala, æ, f. Plin. || 2° Odeur 
de l'aissolle. Alarum graveolentia (x), 
f. Plin. H 8° C. pocus. 
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GOÛT, s. m. {e Sens par lequel on 
discarne les saveurs. Gustalus, üs, w. 
Cic. Gustus, &s, m. Plin, Palatum, i, 
n. Cic.: Le sens dn goût, Sensus 
gustatüs. Plin. Le sens du — réside 
dans le palais, (Est) in pulato sayo- 
rum inlellectus (üs), m. Plin. Ceu esl 
bien salé, à mon —, pour mon —, 
Hoc salsum est pro meä sapientiä. Ter. 
Reconnaltre ad: ch. au —, Aliquid 
gustu deprehendëre. Plin. Raisin très 
âpre au —, Uva peracerba gustatu. 
Cic. Voy. 2°. Les jouissances du —, 
Voluptas quæ percipitur palalo ou 
sapore. Cic. Saporum delectatio. Cic. 
Sans que le — soit blessé, Sine of- 
fensä gustüs. Col. — exercé, Palatum 
doctum ou eruditum. Col. — lin, dé- 
licat, Subtile palutum. Hor. 1l n'a pas 
de —, Palatum ei non sapit (de sa- 
Ere, io, ti, s. sup., n.) Cic. 
‘homme sans —1 0 gulum insul- 
sam/ Cic. || 2° Saveur. Sapor, oris, 
masc. Cic. Plin. Gustatus, üs, m. 
Cic. Gustus, üs, m. Plin. : Contracter 
un goût, Saporem recipère. Col. Le 
miel garde le — de la plante, Mel 
herbam sapit (og 40), acl. Plin. 
Bow —, — agréable, Jucundus qus- 
tatus. Cic. sapor. Plin. Suavis gustus. 
Plin. Raistns qui ont un excellent —, 
Uvæ, quæ habent probubilem gustum. 
Col. Donner bon — aux vins, Gra- 
fiam afferre vinis. Plin. — désa- 
gréable, Mauvais —, Sapor fedus. 
Lucr. tristis. Ov. L'huile à mauvais 
—, Oleum male sapit. Cato. Vin d'un 
— moins bon, Vinum gusiüs minus 
probi. Col. Mels de haut —, Obso- 
nium generosum. Plin, — de sel, de 
miel, Supor salsus. Luer. melleus. 
Plin. Le vin de Lesbos a le — d'eau 
de mer, Vinum Lesbium mare sapit, 
Sen. Avoir un certain —, un arrière- 
— de fer, Perrum resiprre (io, is, s. 
parf. m sup.). Varr. Viande sans —, 
Caro hebes letis). Cels. iners (ertis). 
Hor. || Fig. Un je ne sais quel goût 
de terroir, Nescio quis sapor verna- 
culus. Cic. |} 3° Qqf. Odeur. Voy. ce 
m. || €° Appétence dos aliments. Cibi 
aviditas (atis), f. Cic. ou appctentia 
(z), . Plin. : Ne prendre goût, Ne 
trouver de — à rien, Omnia fastidire 
(to, ts, tui el ii, itum). For. Vay. 
APPÉTIT 30. || 6° Fig. Faculté de discer- 
ner les beautcs et les defauts dans les 
ch. de l'esprit, do l'art. (Goût en gén.) 
Judicium, ii, n. Cic. (Goùt = Bon 
goût) Elegantia, æ, f. Cic. Intelli- 
gentia, f. Cic. = Goût pur, Bon —, 
Judicium sincerum. Cic. — sévire, 
Judicium severum. Quint. — sûr, 
Judicium intelligens ou prudens. Cic. 
fn, Judicium subtile. Hor. Gell. 
acre. Quint. — délicat, Judicium 
Si Cie. — raffiné, Judicium 
potitum, Cic. limatulum. Cic. tersum. 
Quint. Son — délical méprise mon 
extérieur, £Ejus elegantia meam spe- 
cienm spernitf. lPlaut. Homme de —, 
Vir intelligens (entis). Cic. Les gens 
de —, Intelhigentes, um, m. pl. Cic. 
Prudentes, m. & Cic. Homme dont 
le — eat très distingué, qui a beau- 
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coup de — en lout, Homo in omnifw 
dicio elegantissimus. Cic. Doué du — 
de son père, Patris elegantiä linclus. 
Cic. Oreilles pleines de —, Aures 
fereles. Cic. Comine [ces] hommes ont 
du —1 Qua elegantiä homines sunt!- 
Cic. Avoir du — en qq. ch., In aliqua 
re infelligëre (0, ïs, Lexi, lectum). Cic. 
Avoir un — liltéraire exquis, Exqui- 
silo literarnum judicio uti (dép.). Cie. 
Avoir plus de — que qqn, Aliquem 
infelligentiä vincËre. Cie. Avec —, 
Eleganter. Cie. Scite. Cic. Liv. Man- 
que de —, Eristimalionis vitium. 
Vitr. Homme sans —, [lomo sine sa- 
pore. Cic. Ilomo insulsus. Cic. Aucun 
des écrivains de mauvais —, sans 
—, Nemo ex corruptis (scriptoribus). 
Quint. || 6° Appreciation, manière de 
voir, Sensus, üs, m. Cic. Judiciua, 
ü, n. Cic. : Les goûts différent, 
Cbacun a son goût, Varia sunt ju- 
dicia. Cic. Accommodé au — du 
publie, Accommodatus ad popularem 
sensum. Cic. populari assensioni. Cic. 
A mon —, Sicuf ego æstimo. Sal 
Meû quidem sententiä. Cic. Voy. je. 
11 7° Inclination pour les pors. ou les 
Ch. Studium, ü, a. Cic. : Les goûts 
et les penchants, Studia et voiun- 
tates, Cic. La vicillesse a ses —, 
Sunt certa studia senectutis. Cic. Nous 
savons quels furent tonjonrs les —, 
Quibus studiis semper fueris, (enemus. 
Cie. Is ont les mêmes —, Eisiem 
studits fenentur. Cic. Avoir les mèmes 
— et les mêmes aversions, [dem 
velle atque idem nolle, Sall. N'asoir 
pas de goût dominant et exclusif, 
Nikil egregie præler cetera stulère (eo, 
cs, dut, s. sup.). Ter. Se prêter aux 
voûls de qqn, Âlicui morem gerëêre. 
Ter. Cic. Suivre son got, Suo studio 
duci, pass. Cic. Saba indulgëre (e0, es, 
dulsi, dultum), n. Nep. Ton — pour 
moi, Tua erga me voluntas (atis), f. 
Cie. Le — que nous avons l'an pour 
l'autre, Mutuus inter nos animus. 
Cic. Avoir du — pour un malbon- 
nète homme, Homini improbo siu- 
dêre (eo, es, dui, s. sap.\, n. Sail 
J'ai loujours eu du — pour la no- 
blesse, Semper stuliosus nolalitatis 
fui. Cic. Le — de la science, de l'élo- 
quence, Studium doctrinæ. Cic. di- 
cendi. Cic. Le — de la Wüble, Ganez 
hbido (dinis), f. Sall, Le — des 
entretiens, Sermonis aviditas. Cic. 
Avoir le — de la pbilosophie, de 
l'agriculture, Teneri studio philoso- 
phiæ. Cic. colendi. Cic. Avoir le — 
du pouvoir, {mperio delectari, pass. 
Cic. Avoir du — pour les nouveautés, 
Nouis rebus studère. Gic. Qui a le — 
de la chasse où du jen de gant 
Venandi aut pilæ studiosus. Cic. Qui 
a le — des plaisirs, Ad voluplales 
propensus. Cic. fn libidines pronus. 
Suel. Qui à du — pour la dooceur, 
Ad comitatem proclivis. Cic. [Jeune 
bomme] qui a puur ces éludes un 
— merveilleux, His studiis miriÂce 
deditus. Cic. Je sais cembica lu as 
peu de — pour l'ambition, Scio quam 
sis ambilioni alienus. Sen. Je vois 
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Sl n'a pas de — pour le mariage, 
nimum Ruic video a nupliis abhor- 
rére (eo, es, rui, S. sup n. Ter. 
Qui n'a aucun — pour la vérité, À 
tero aversus. Cic. Non par —, mais 
r devoir, Non studio, sed officio. 
be. Rester à l'armée par — pour la 
guerre, Amore pugnandi in erercilu 
remanêre. Cic. Je fus portè par mon 
— vers la politique, Studio ad rem- 
publicam latus sum. Cic. Mettre qqn 
en — d'une ch., Alïquem ad cupi- 
ditatem rei trahëre. Nep. Prendre le 
— de la vertu, Virtutem amplecti (or, 
Zris, plerus sum), dép. Cic. Prendre 
le — des lettres, Studium litterarum 
arrijère. Nep. Prendre — au genre 
déclamatoire, Declamalorio genere 
duci (or, éris, ductus sum), pass. Cic. 
Celte campagne est de son —, Hoc 
rus ei placet (de placère, eo, cui, ci- 
fum, o.). Ter. Voy. pPuain. | n'a 
u trouver un disciple de son —, 
Neninem poluit reperire discipulum 
quem probaret. Cic. Jenx qui ne soul 
aa de ton —, Ludi non fui stomachi. 
ic, Rien n'est à sou —, Wikil eum 
delsctat. Cic. [Livres] que je me 
fatle d'arranger tout à fail à ton —, 
Quos, uf spero, tibi valde probabo. Cic. 
Vivre à son —, Vivére suo mure. Ter. 
Perdre le — de la gloire, Gloriam 
abjicre (io, ts, jeci, jectum). Cic. 
Voy. Se DÉGOTER, RENONCER. Faire 
perdre à qqn le — de la philosophie, 
Aliquem a philosophiä avertfre (o, ts, 
gerii, versum). Suel. Voy. DÉcod- 
Jen 2, DÉTOURNEn 40. || 8° Maniere 
dont une ch. est faite. (Goùt en gen.) 
Sagor, oris, masc. Petr. (Goût — Bon 
goûl) Elegantia, æ, f. Cic. Mundi- 
tin, f. Cic. Venustas, atis, f. Cic. 
Sal, alis, m. Nep. : Arbitre du bon 
oùt, Élegantiæ arbiter. Ter. Le — qui 
lle dans les écrils, Seriplorum 
elegantia. Cic. La maison brille plus 
par le — que par le luxe, Tectum 
plus salis quam sumptüis habet. Nep. 
Conversalion d'un — qui n'est pas 
commun, Sermo non publici saporis, 
Petr. Discours plein de —, Perele- 
gans oralio. Cic. Ironie de bon —, 
fronia elegans ou bella. Cic. Plaisan- 
lerie de bon —, Jocus ingenuus. Cic. 
Plaisanterie de mauvais —, Jocus 
iliberalis. Cic. Le — corrompu, Le 
mauvais — dans l'éloquence, Corrup- 
tum dicendi genus. Quint. [Idées] qui 
bent par le —, Non salis severa 
a. pl.). Quint. [Femme] mise avec —, 
'estita concinne. Plaut. Préparer un 
festin avec —, Erornare scile convi- 
tium. Sall. Histoire écrite avec —, 
dont le style ne manque pas de —, 
Uistoria non ineleganter scripta. Cic. 
à 9° Banière propre à un auteur, 4 un 
artiste, à une epoque. Mos, oris, m. Cic. 
Ratio, onis, f. Cic. Ingenium, ti, n. 
Cic. Gustus, üs, m. Quint. Pl.-j. Cha- 
récler, eris, m. Varr. : Langage où 
w décèle le goût de la ville, Sermo 
præferens proprium guslum urbis. 
Quint. Dans le — grec, More Græco. 
Cu. Pelits livres dans le — de Lu- 
alias, Luciliano charactere libelli. 
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Vorr. Travail dans le — de Co- 
rinthe, Opus Corinthium. Cic. Je [te] 
promets que le livre sera dans ce —, 
Ad hunc gustum librum repromitto. 
PE.-j. {C'est écril] dans le — 2ltique, 
Attico stilo (de stilus). Cic. Le style 
est d'un autre —, Oratÿo alud sapit 
(voy. Lo). Quint. Mauvais — des an- 
cièns édifices, Veterum ædificiorum 
deformilas (atis), f. Suet. 

GOÛTER, v. 10 Act. et qqf. Neut. 
Apprecior par le goût; manger ou boire 
un pou de. Gustare, act. Cæs. Cic. 
Dequsture, act. Cato. Plin. Gustu 
explorare, act. Col. Tac. Libare gustu, 
act. Tac.,et abs. Libare, act. Liv. = 
Goùler l'eau, Gustare aguam. Cic. — 
le vin, Degustare vinum. Cato. — le 
pain ponr savoir s'il est bon, Panis 

onitatem gustu erplorare. Tac. — 4 
un brenvage, d'un breuvage, Gustare 
de potione. Suet. Gustu potionem li- 
bare. Tac. — d'un lièvre, d'une poule, 
Leporem et gallinam gustare. Cæs. — 
au foie, Libare jecur. Liv. — un peu 
4 la viande, Paululum carnis deli- 
bare. Petr. Dès qu'il eut goùté, Ad 
primum gustum. Suet. || 2 Fig. Neut. 
Essayer, cprouver. Guslare, act. Cic. 
Degustare, act. Cic. = Goùler de celte 
existence, [fanc vitam degustare. Gic. 
— de la fortuve de qqn, Fortunam 
alicujus experiri (ior, tris, pertus 
sum), dép. Cic. — de l'empire, De- 
gustare imperium. Tac. — un peu 
des sciences naturelles, Gustare pri- 
mis labris physiologiam. Cic. || 3° Acl. 
Sontir qq. ch., en jouir. Gustare, act. 
Cic. Cupêre, io, is, cepi, captum, act. 
GCic. Etperiri (voy. 2°), dép. (ace.). 
Liv. Sentire, 10, ts, sensi, senstun, 
act. Cic. Frui, or, Eris, fruitus et 
fructus sum, dép. (abl.}. Cie. : Goûter 
un pen de plaisir, Partem alijuam 
voluplatis gustare. Cic. — le repos, 
Quietem captre. Cic. — le repas 
après un long travail, Ex diulino 
labore quieti se dare (o, as, dedi, 
datum). Cæs. — le charine de la sé- 
curilé, Securitate frui. Cic. — Île 
charme du loisir, Se in otio delectare. 
Cic. — un nouvel honneur, Delibare 
nouum Aonorem. Liv. — de la joie, 
Lætitiä perfrui. Cic. Faire — du 
plaisir à qqn, Aliquem oblectare. Cic. 
Alicui voluptatem afferre (fero, fers, 
attuli, allatuin). Cic. Voy. PRoconrn. 
1} 4° Act. Approuver, trouver bon, 
agroablo. Probare, act. Cic. Appro- 
bare, acl. Cic. 2 Goûter qqn, Aliquo 
delectari, pass. Cic. Les comédies 
ont été goùtées (du public), Fabniz 
placitæ sunt (de placëre,eo,es, cui, 0. 
= plaire). Ter. [Le Neptune de Scopas) 
est fort goûté, In marimä dignatione 
est. Plin. Champignons trés goùlés, 
Probatissini boleti. Plin. Être peu 

oùté de la foule, Ad populun frigire 
eo,es.friri,s. sup.), n. Cic. Cela n'est 
pas — des vieillards, Mec senibus non 
probantur. Cic. Je me flalte de t'avoir 
fait goùler [cette) raison, Spero tibi 
me causam probasse. Cic. VOY. APPnou- 
ver. || 6° Neut. Faira un loger repas 
l'après-midi. Gustare, n.Cic. Sen. Pl.-). 


GOUTT g6t 
Goûren, 8. m.Légor repas de l'après- 
midi. Merenda, Pa) Plant, sd 


4. GOUTTE, s. {, 1° Globule allonge 


que forme un liquide. (En gén.) Gutta, 
æ, F. Cic. 
Stilla, f. Cic. Plin. (Goutte glacée 
qui pend) Sriria, [. Virg. Plin. = Pe- 
lite poulte, C. courrkerrTe. Une — 
de pluie, Gutta imbris. Cie. Gouttes 


D'un liquide onclueux) 


ui tombent, Gutiæ cadentes. Cie. — 
e sang qui tombent, Guttæ manantis 


sanguinis. Curt, Des — de sang tom- 
bent, Sanguineæ guttæ manant. Ov. 
Voy. 2°. Ajouter des — de cette 
graisse, Êr eo adipe stillasaddYre. Plin. 
[| Suer à grosses ponttes, Multo sudore 
manare, 0. Gic, Qui sue à grosses —, 
Sudore multo diffluens (gén. entis). 
PR. || Gonlte à goutte, Stillatim. 
Varr. Guttatim. Plaut. Apul. Tomber 
— à —, Stillatim cadëre, n. Varr. 
Couler — à —, Stillare, on. 
Voy. Décootren {°. Laisser échapper 
—4à—,C. récourren 2. Faire couler 
— à —, Stillare, act. for. Plin. 
Verser — à — de l'huile dans une 
lampe, Oleum luminti instillare. Cic. 
Qui se vide — À 
antis. Cic. Qui lombe — à —, Stilla- 
ficius, a, um. l'lin. Eau 
d'un toit — à —, Stiilicidium, ii, n. 
Cic. Vitr. |] 2° Quantité pou consi- 
dérable d'un liquide. Gutta, æ,f. Plaut. 
Stalla, f, Mart. : Une goutle de vin, 


Varr. 


—, Rorans, géa. 


ui tombe 


Vini gutta. Plaut. Une — d'hoile, 


Olei stilla. Mart. Je te dounerai une 
petite — (de vin), Paululum tibi 
dabo. Plaut. Voy. Ün P60. Vider des 
bouteilles jusqu'à la dernière —, 


Lagænas exsiccare. Q.-Cic. Je n'ai 


pan une — de sang dans les veines 


tant j'ai peur), Guttam haud habeo 


sanguinis. Plaut. Qui n'a plus une — 
de sang dans les veines, Ersanguis, m. 
f.,e, a. Cic. Verser son sang jusqu'à 
la dernière —, Sanguinem suum pro- 
fund're omnem. Cic. Armée qui n'a 
pas perdu une — de saag, Erercitus 
incruentus. Sall. Vicloire qui n'a pas 
coùlé une — de sang, Victoria in- 
cruenta. Sall. Voy. saxG. |! 3° Au pl. 
T. d'archit. Sorto d'ornement. Guitæ, 
arum, f. pl. 


Vitr. 

Gourre, adv. nég. Pas, point. Nikil. 
Cic. : N'y voir goulle eu plein midi, 
In sole caligare, a. (prov.). Quint. Je 
a'entends —, Nihil audio. Plaut. 

2. GOUTTE, 3. f. 1° Maladie des 
articulations. (En gén.) Articulorum 
dolores (um), masc. pl. Cic. Articu- 
laris (is) morbus (1, m. Plin. (Aux 
pieds) Podagra, æ, f. Cic. Cels. (Aux 
mains) Chiragra, f. Hor. Cels. z Il a 
crucllamont la goutte, Magnos arti- 
eulorum dolores habet. Cic. Vehe- 
menter ejus artus laborant (n.). Cic. 
Être travaillé, tourwenté de la — 
(aux pieds), Podagræ doloribus ar- 
dére, a. Cic. cruciari, pass. Cic. Qui 
a la —, C. courreux. || 20 Gourrs 
scrarique. C. sciatique. || 3° Goutra 
SENFINE. C. AMAUROSE. 

GOUTIELETTE, s. [.Petitegoutte. 
Guttula, æ, (. Plaut. . 

GOUTTEUX, euse, adj. Qui est 


862 GOUVE 


djot à la goutte. (En gén.) Arihri- 
ficus, a, um. Cic. (Aux pieds) Po- 
dagricus, Cels. Podagrosus. Plaut 
(Aux mains) Chiragricus. Cels. = Picds 
goutleux. Podagrosi pedes. Plaut. 
Mains goutteuses, Chiragrisæ manus. 
Sid. || Subst. Les goutteux, Podagrici, 
orum, m. pl. Cels. Chiragrici, m. pl. 
Petr. 

GOUTTIÈRE, s. f. Conduit sous le 
bord d'un toit pour l'ecoulement des eaux 
pluviales. Colliciæ, arum, f. pl. Vitr. 

GOUVERNAIL, 8. m. 1° Piece 
qui sert à gouverner un navire. Gu- 

ernaculum, i, n. Cic., el souv. Gu- 
bernacula, orum, 0. pl. (les navires 
romains ayant souv. un double gou- 
vernail). Lic. : Être au gouvernail, 
Gubernaculis asstdère, n. Pl.-j. Tenir 
le —, Gubernaculum tenère. Sen. || 
2 Fig. Action de gouverner un État. 
Gubernacula, orum, n. pl. Cic., el tr. 
rar. Gubernaculum, à, n. Vell. Clavus, 
i, m.(— la barre). Cic. = Aller s'as- 
seoir au gouvernail, l’rendre en main 
le —, Ad gubernacula reipublicæ ac- 
cedëre, n. Liv. Elre assis au —, Ad 
gubernacula reipublicæ sedére. Cic. 
enir le —, Imperit clavum tenère. 
Cic. Reipublicæ gubernacula tractare. 
Cic. Abandonner le —, À guberna- 
culis recedËre, n. Cic. 

GOUVERNANTE, 58. f. Femme 
chargee de l'éducation d'un enfant. 
Pædagoga, æ, f. lier. 

GOUVERNANTS, s. w. pl. Ceux 
qui gouvernont. Civitatum (ou Civi- 
fatis) rectores (um), mæ. pl. Cic. Ii qui 
rempublicam regunt. Cic. Voy. cou- 
YERNEUR 1°. 

GOUVERNE, 5. f. Ce qui doit servir 
de règle de conduite dans une affaire : 
Servir de gouverne à qqn, *Aliquem 
docére quid facëre debeat. Pour ta —, 
Ut scias quid tibi faciendum sit. 

GOUVERNEMENT, s. m. 1° Action 
de rogir un État. Adnnnistratio, onis, 
f. Cic. Rectio, f. Cic. Gubernatio, f. 
Cic. Regimen, minis, n. Liv. S'expr. 
souv. par un v. : Le gouvernement 
d'un Êlat, des États, Civitatis guber- 
nalio. Cic. Reipublicæ procuratio. Cic. 
moderalio. Cic. RMerum publicarum 
rectio. Cic. Tout le — de l'État, Om- 
nis rerum publicarum cura (æ), f. Sall. 
Le — du monde, Terrarum cura. 
Quint. La science du —, Reipublicæ 
gerendæ ars. Liv. Constituendæ civi- 
fatis sapientia. Cic. Civilis (is) scien- 
tia (æ). Cic. Habile daus la science 
do —, Reipublicæ peritus. Nep. Ceux 
qu'on a chargés du —, Qui rogati rei- 
ublicæ præsunt. Cic. Prendre le —, 

empublicam capessëre. Cic. Prendre 
parl, Avoir part au —, Partem rei- 
ublicæ attingère. Suet. Entrer dans 
e —, In renpublicam ingredi, dép. 
ie: Ad rempublicam accedëre, n. Cic. 
tre dans le —, In republicä versari, 
dép. Cic. Avoir le —, Rempublicam 
tenëre. Cic. Être à la tête du —, 
Sumraæ reipublicæ prresse, n. Cic. 
Summam rerum administrare. Cic. 
Celui qui est maitre du —, Jile penes 
quem esf omnis polestas. Cie. Homme 
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uw s'occupe du —, Homo politteus. 
ic. Renoucer au —, Quitter le —, Se 
relirer du —, À gubernaculis rece- 
dére. Cic. Exclure qqn du — des 
États, Aliquem «a gubernaculis ciui- 
tatum repellëre. Cic. Exclure, Écarter 
Pallas du —, Retirer à Pallas le —, 
Pallantem cur& rerum demovëére. Tac. 
11 2° Charge de gouverneur ; territoire 
confie à un gouverneur. Præfecture, æ, 
f. Cic. Nep. Provinciea, f. Cic. =: Le 
gouvernement de la province de la 
Narbonaise, Provincis Narbonensis 
procuralio (onis), f. Pl.-j. Donner un 
— à qqo, Alicui præfecturam conce- 
d#re. Suet. Honorer qqn du — d'une 
provinces Ormare aliquem provinciä. 

ac. Donner 4 qqn le — d’une pro- 
vince, Alicui provinciam fradére. Cic. 
Aliquem provincis præponêre. Cic. 
Donner à qqga le — de la province 
de Lusitanie, de l'Egypte, Aliquem 
provincie Lusitaniz præficère. Tac. 
ad præfecturam Ægypli provehère. 
Sue. Parlir pour son —, in provin- 
ciam cum amperio proficisci. Cic. 
Avoir le — de la province de Gaule, 
d'Asie, Provinciæ Galliæ præesse. Cic. 
Asiam provinciam oblinére. Cic. Celle 
lle, pendant mon —, Ea insula, me 
obtinente. Cic. Pendant qu'il exerçait 
ce —, In eà potestate (de potestas, f.). 
Nep. Dans les diverses parties de ton 
—, Per provinciam tuam. Cic. Main- 
lenir qqgo dans son —, Prorogare 
alicui provinciam. Cic. Revenir de 
son —, De provinciä deced#re. Cic. 
Lorsqu'il était à peine revenu de 
son —, Cum e provinciä essel recens. 
Cic. Quiller son — (= y renon- 
cer), Provinciam deponëre. Cic. Se 
démeltre de son —, Provinciam 
remillére. Cic. || 8° Action de diriger 
qn ou qq. ch. Procuratio, onis, f. Cie. 

uralio, f. Liv. Gubernatio, f. Cic. 
Administratio, f. Cic. Regimen, minis, 
n. Liv. Voy. DIRECTION 1°. || 4° Con- 
stitution d'un État. Res fai publica 
(æ), f. Cic. Civitas, atis, f. Cic. Impe- 
rium, ti, 0. Sall. : Forme de gouverne- 
ment, Rei publicæ genus (neris), n. 
ou modus (1), m. ou disciplina (>), 
f. ou forma, f. Cic. Civitaltis status 
(&s), m. ou forma (æ), f. Cic. Genres 
et formes de —, Genera et rationes 
civitatum. Cic. Ces trois formes de 
—, Tria hæc genera rerum publicarum, 
où Tres isti modi rerum publicarum. 
Cic. Une forme de — raisonnable, 
Forma sanz civitatis. Liv. La meil- 
leure forme de —, Opiimus rei- 
publicæ status. Cic. — d'un seul, 
Singulare imperium. Cic. — monar- 
chique, Regale genus civilatis. Cic. Ci- 
vilasregia. Plin.Ils voulaientuo — mo- 
narchique, Volebant regnari (impers. 
pass.). Liv. Nous appelons royaulé 
celle forme de —, Ejus rei publice 
stalum regnum appellamus. Cic. Cette 
forme de — esl uue aristocrale, 
[la civitas arbitrio optimatium regi- 
fur. Cic. — democratique, populaire, 
Civitas popularis. Cic. Plin. Dans 
un — populaire, Cum omnia per 
populum geruntur. Cic. Les abeilles 
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Ont un —, Apes rempublicam kabent, 
Plin. || 5° Coux qui gouvernsnt us 
État. C. GOUVERNANTS. 
GOUVERNEN, v. act. 4° Diriger 
avoo le gouvernail : Gouverner un pa- 
vire, el abs. Gouverner, Gubernare na- 
vem, et abs. Gubernare. Cic. Un navire, 
pendant qu'on le gouverne, [a 
tps gubcrnatione, navis. Cic. || Fig. 
En temps de calme, le premier veng 
gouverne, Tranquillo quilibet guber- 
nalor esi (prov. Plaut. || 2° Fig. 
Regir avoo autorité le monde, un État 
Gubernare, act. Cic. Reg#re, 0, is, 
reri, rectum, act. Cic. Moderari, dép. 
(acc.) Cic. Adminisirare, act. Cic.: 
Dieu gouverne ce monde, Deus hunc 
mundum regit. Cic. Sylla — le munde, 
Sulla orbem terrarum gubernat. Cic. 
Gouverner l'Etat, et abs. Gonverner, 
Rempublicam gubernare ou regire ou 
moderari ou administrare ou gerère 
(o, 18, gessi, gestum). Cic. Imperitare, 
0. Liv. [ls gouvernaient par la bonté, 
Beneficiis imperia agitabant. Sail 
Ils élaient autrefois gouvernés par 
des rois, Olim regibus parebant (de 
parère, €0, es, Tui. rium, n. = 
obéir). Tac. Celoi qui gouverne 
l'État, Reipublicæ gubernater ou pro- 
curator. Cic. Civilatis gubernator ou 
rector. Cic. || Fig. L'éloquence qai 
gouverne les Élais, Eluquentio, ci- 
vilatum gubernatriz. Cic. || 3° Ëtre 
gouverneur d'une province, etc. : 
Gouverner une province, Provia- 
ciam administrare. Cic. — J'Achaie, 
Achaiam curare. Tac. Voy. 6coc- 
VENNEUR 4°. || 4° Diriger, conduire 
(des pers., des animaux, des ch.). Gu- 
bernare, ati. Cic. Negére (voy. 2°), 
act. Crc. Moderari, dep. (acc.). Cic. 
: Gouverner qqn par ses conseils, 
Aliquem consiliis suis gubernare. Cic. 
— un jeune homme, Juvenem regère. 
Cic. — sa conduite conformement au 
devoir, Officio consilia moierari. Cic. 
— un cheval, Equum moderari. Cæs. 
regëre. Liv. — ses affaires, son mé- 
nâge, Rem suam gerère (voy. 2e). 
Cic. Rem familiarem administrare. 
Cic. — une maison, Domum regfre. 
Cic. — la santé du prince (en parl. 
d'un médecin), Valetudines principis 
regëre. Tac. || 6° Exercer un empire, 
avoir de l'influence sur. Regëre (var. 
20), act. Cic. Imperare, 0. (dal.). Ter. 
Cic. Moderari, dép. (dat.). Cic.: Gou- 
verner le roi, Rege potiri (ior, iris, 
itus sum), dép. Tac. — Antoine à sa 
volonté, Ex voluntate Antonio uli (or, 
éris, usus sum), dép. (abl.). Sail. Se 
laisser —, Regi, pass. Sall. Sen. — 
la multitude par la bonne cbère, 
Multitudinem saginä tenëre (e0, cs, 
nui, fentum). Cic. Ne pas savoir — 
ses enfants, Nescire imperare liberis. 
Ter. — son épouse, Aloderari uron. 
Cic. Se laisser — par une femme, 
Feminæ parère (og: 2e), D. Just. 
— ses passions, Cupidilalibus 1m- 
perare. Cic. — son langage, Orationi 
moderari. Cic. Les appetits de l'âme 
peuvent être gouvernés, Appelitioncs 
animi regi queunt. Cic. Gouverner les 
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esprits à sa uise, Tractare antmos. 
Ci. } 6° Administrer avec épargne. 
Parce dispensare, act. Sen. || 7° Soi- 
ner (les enfants, les malades, Îles 
soimaux), Voy. soicn&n. || 8° T. de 
graum. Régir. Jungi ou Conjungi, 
or, éris, juncius sum, pass. Prisc. : 
Gouverner l'ablatif, le subjoaclif, 
Conjungi ablative, subjunctivo (au 
dat.). Prise. , 
Gouvener, v. n. En pari. d’un na- 
vire. Obéir au gouvernail. Gubernaculo 
parère (eo, es, rui, rifum), 0. Sen. 
Se GOUVERNER, v. réfl. 4° Admi- 
alstrer sol-méme sos affaires (en parl. 
d'un peuple). Sui juris esse (sum, es, 
fui, farurus , D. Cic. =: Qui se gon- 
verne lui-même, Rerum suarum po- 
lens (gén. entis). Liv. Incapable de 
se goaverner, Rerum suarum 1mpo- 
tens. Liv. |] 2° Se diriger soi-même. 
Se moderan (dép.). Cic. Se regëre (0, 
, rexi, rectum). Cic. Vilam guber- 
nare. Cic. || 3° Se maitriser. Moderari 
aaimo (au dat.). Cac. Sibi imperare, 
a. Cic. Sen. || 4° Se comporter ds 
telle ou tello manièro. Se gerëre (o, is, 
essi, gestum). Cic. : Se gouverner, 
onorablement, très honteusement, 
Ge gertre honeste. Cic. turpissime. Cic. 
GOUVERNEUR, S. m. 1° Com- 
mandant d'une province, d'une placo 
forte. (En gén.) Præfecius, i, mm. 
Plin. Rector, oris, m. Suet. (D'ane 
rovince sénatoriale sous l'empire) 
Prcconsul. ulis, m. Tac. Suet. (D'une 
rovince 1mpériale) Legatus, 1, m. 
ac. Suet. (D'un pays peu étendu) 
Procurator, oris, m. Tac. = Le gou- 
vernear de la province, Rector pro- 
vince. Suel. — de l'Égypte, Præ- 
fectus Ægypti. Suet. Le — de la on 
rie, Legalus Syrie. Suet. — de la 
Lydie (en parl. d'ua satrape persan), 
Prafetus Lydiæ. Nep. Nommer qqn 
— d'une province, Altquem provinciæ 
præponvre. Cic. praficère. Tac. Élever 
dl aux fonctions de — de l'Egypte, 
iquem ad præfecturam Ægypli pro- 
teh7re. Suet. Être — d'une province, 
Procineiz (dat.) præesse (sum, es, fui, 
futurus), n. Cic. Præesse in provinciä. 
Cic. Prouinciam oblinère (eo, es. nuit, 
tentum). Cic. Être — de l'Espagne, 
In Hispaniä procurare, n. PI.-j, Oc- 
caner l'Espagne en qualité de —, 
Hispaniam cum imperio oblinére. Cic. 
f 2° Directeur, intendant. Curator, oris, 
m. Cic. Voy. pimectEeun. || 3° Celui 
qui est charge de l'éducation d'un jeune 
homme. Nutricius, it, m. Cæs. Ma- 
nter, tri, m. Liv. ÆEducator, oris, 
m. Tac. Præceptor, m. Tac. Rector, 
o. Tac. Pl.-j. : Se charger d'ètre le 
gouverneur d’un jeune homme, Juve- 
an regendum suscipére. Cic. 
GRABAT, 5. m. Pauvre lit. Gra- 
batus, 1, m. Cic. 
GRABUGE, s. m. C. QuEnELLE. 
GRACE, 5. {. 1° Manière d'être qui 
plat dans les personnes et dans los ch. 
(Beauté) Venusias, atis, f, Cic. Venus, 
neris, f. (rare). or. Quint. (are 
qui e3l séante, convenance) Decor, 
orû, masc. Cic. (Bon goùt) Elegantia, 
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#, f. Cic. (Gentillesse, agrément) 
Lepor ou Lepos, oris, mac. Cic. (At- 
trait, charme) Suauilas, atis, f. Cic. 
Jucunditas, f. Cic. (Manière qui plalt, 
en géo.) Gratia, æ, f. (rare en ce 
sens). Ov. Suet. Quint. : La qualité 
dominante de son talent fut la grâce, 
Pracipua ejus in arle venuslas fuit. 
Plin. — délicate, Subtilis venustas. 
Cic. La — de la bouche (dans une 
peinture), Oris venustas. Plin. — 
dans la teoue, Decor in habitu. Quint. 
Statue d'une — remarquable, Signum 
eximiä venuslale. Cic. — de l'élocu- 
lion, Dicendi lepos. Cic. gratia. 
Quint. Toutes les grâces du lau- 
gage et de la pensée, Omnes ver- 
borum, omnes sentenliarum lepores. 
Cic. Une certaine grâce dans les cou- 
versalions, Suavitas quxdam sermo- 
num. Cic. — naturelle et non étudiée 
dans la conversation, In sermone ne- 
tivus lepor, non adscilus. Nep. Une 
— si parfaite à plaisanter, Tantus in 
jocando lepos. Cic. Lettre empreinie 
d'une — piquante, Litleræ sparsz 
humanitatis sale (de sal, m.). Cic. 
Donner de la —, Venustatem afferre. 
Cic. Acquérir de la —, Leporem con- 
sequi. Cic. Avoir une merveilleuse — 
d'elocution, Admirabili quodam le- 
pore dicendi florére. Cic. Qui a de la 
—, Plein de —,C. cractux. Ce qui 
est dil avec une certaine —, Ouod 
cum graliä quädam et venere dicitur. 
Quint. Debiler avec —, Agëre cum 
venuslale. Crc, Danser avec —, Sal- 
tare commode. Nep. elcganter. Suet. 
(Femme) mise avec —, Concinne ou 

pide veslita. Plaut. Voy. anAcEU- 
SEMENT. Le corps droit a fort peu 
de —, Recti corporis minima gratia 
est. Quint. Maintien sans —, Status 
indecorus. Quint. Mouvement ou atti- 
lude gans —, Motus statusre de- 
formis. Cie. Slyle sans —, Tristis 
oratio. Cic. [Orateur) qui ar:t pas 
sans —, Non invenustus. Cic. Parler 
sans —, Vaste loqui. Cic. Non sans 
—, Non invenuste. Quint. || Qui est 
de bonue grâce (—= gracieux et 
sinple), Decorus, a, um. Cic. Decens, 
gén. entis. Cic. Etre de bonne 
—, Decère, cet, cuit, 3. sup., n. Cic. 
La mème chose n'a pas partout 
hoane —, Non idem ubique decorum 
est. Quint. Qui est de mauvaise —, 
Indecorus, a, um. Cic. Indecens, gén. 
entis. Cic. Ëlre de mauvaise —, Avoir 
mauvaise —, Dedecère, n Cic. Je n'ai 
jamais vu un homme chez qui la 
richesse ait plus mauvaise —, Nun- 
quam vidi hominem beatum indecen- 
lius. Sen. On a mauvaise — à lever 
le pied, Alale pes atiollitur. Quint. On 
a mauvaise — à employer des lermes 
pompeux, Indecorum est amplissimis 
verbis uti. Cic. Ce qui a mauvaise 
grâce (— ce qui est contraire à la 
raison, à la btenséance), Quod de- 
decet. Cic. L'oraleur a très mauvaise 
—- = se meltre en colère, Oratorem 
irasci minime decet. Cic. L'orateur a 
mauvaise — de défendre.…, Ora- 
lorem tueri..…., non convenit (de con- 
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ventre, venif, venfum, n. impers.). 
Quint. L'oraleur n'a pas mauvaise — 
de feindre.…, Oratcrem simulare non 
dedecet. Cie. | Rebausser sa libéralité 
par sa bonne grâce (— son affabi- 
ilé), Benignilalen adjuvare comitate 
(de comitas, f.). Liv. || De bonne 
grâce (= de bon gré, voloutaire- 
ment), Cum gratia. Ter. Cum bonä 
raliä. Ter. Cic. Libenter. Cic. Animo 
ilenti. Cic. De très bonne —, Liben- 
tissime. Cic. Libentissimo animo. Cic. 
Voy. Bon oné. De mauvaise — (= 
à coutre-cœur), Ingratiis. Cic. Gra- 
vale. Cic. Ægre. Cic. Invite. Cic. 
Voy. Mauvais 6n&. || 2° Nom de trois 
déesses compagnes de Vénus = Les trois 
Grâces, Graliz, arum, f. Hor. Sen. 
Chariles, um, f. pl. Ov. À 3° Bien- 
voillance, amitid. Gratia, æ, f. Cic. 
Favor, oris, masc. Sall. Cic. : Trouver 
grâce auprès de qqn, In gratiam ou 
In favorem alicujus venire. Cic. Être 
en — auprès de qqn, Cum aliquo 
esse in gralia. Cic. Revenir eo — 
auprès de qqn, Redire cum aliquo in 
graliam. Cic. Par la — des dieux, 
Cum diis bene juvantibus. Liv. || Au 
plur. Rechercher les bonnes grâces 
de qqn, Gratiam alicujus sequi. Cæs. 
Capter les bonnes — du public, Aucu- 
pari populi favorem (de favor, masc.) 
Flor. Se mettre dans les bonnes —, 
Gagner, Oblenir, Se concilier Îles 
bonnes — de qqn, Gratiam inire ab 
aliquo. Cie. apud aliquem ou ad ah- 
quem. Liv. Sibi conciiare gratiam 
alicujus. Cic. S'insinoer dans les 
bonnes — de César, Se venditare 
Cæsuri. Cic. 1 à les bonnes — du 
peuple, Populo sane suo ulitur (de 
uti, or, êris, usus sum, dép.). Cic. 
J'ai ses bonnes —, Benevolus est 
miAi. Cic. erga me. Plaut. 1l a les 
bonnes — de tous, Est gratiosus apud 
omnes. Cic. Il est dans mes bonnes 
—, Est mihï in amoribus. Cic. Perdre 
les bonnes — de qqun. Apud aliquem 
offendëre (0, is, fendi, fensum), n. Cic. 
Reatrer dans les bonnes — de qqn, 
Recuperare voluntatem alicujus. Cic. 
Voy. raveun 19 el 4e; niscRÂce 19, 
DÉFAvVEON. || 6° Faveur qu'on fait sans 
y étre oblige; hienfait. Gratia, z, f. 
Plaut. Cic. Gratificatio. onis, f. Cic. 
Benefcium, it, n. Cic. Munus, neris, 
0. Sail. Donum, i, n. Cic. Venia, æ, 
f. Cic. : Demander une grâce à dun, 
Gratiam pet®re ab aliquo. Plaut. De- 
mander à aq comme un3 — Que... 
In benefcii loco ou In graliz loco pe- 
tëre ab aliquo ut (subj.). Cic. De- 
mander à qqn une ch. comme une 
—, Ab aliquo rem precanio pelëre. 
Plaut. Demander en —, Bonä venid 
pelère. Ter. Il demanda en — aux 
Romaios qu'on ne reprochàt pas.…., 
Oravit bona veniä Quirites, ne quis 
exprobrarelt. Liv. Accorder, Faire à 
qu —, Beneficium in aliquem con 
ferre. Cic. Combler qqn de grâces, 
Recevoir des —, Voy. rAvEUR 3e. 
Faites-nous la grâce d'exposer... 
Date nobis hanc veniam, ut persequa- 
mini. Cic. Si un dieu m'accordail ls 
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—— de redevenir enfant, Si quis deus 
miAt largiatur (de largiri, tor, iris, 
ilus sum, dép.), ut repuerascam, Cic. 
De pure — (= graluitement), Gratis. 
Cic. Par —, Per graliam, où Gratie 
eausä, ou Jn loco gratiæ. Cic. Il ya 
déjà quatre aus que la vie nons est 
conservée par —, De lucro jam qua- 
driennium vivimus. Cic. Par Une — 
des dieux, beorum beneficio. Cæs. dono 
ou munere ou concessu. Cic. || De 
grâce, permellez-nous de chaisir…., 
Bond venià vesträ liceat (nobis) legëre. 
Liv. De —, écris-moi souvent, Tu, 
quesos crebro ad me scribe. Cic. De —, 
contez mes paroles, Vos oro afque 
ebsecro ut verba mea audiatis. Cic. Où 
est-il, de —? Ubi est, obsecro? Ter. 
Faites cela, de —, {d agite, amabo (= 
je vous aimerai). Ter. Viens vite, de —, 
Amabo te, advola. Cic. || 5° Terme de 
théologie et de devolion= La grâce, La — 
divine, Gratia,æ, Î. Vuig. l’rud. Gratia 
Dei. Aug. || 6° Pardon, iadulgence. (En 
gèn.) Venia, æ, {. Cic. (Amnistie) Facii 
abolitio (onis). Suet. el abs. Abohtio, f. 
Quint. Flor. =: Recours en grâce, Ad 
veniam regressus (üs«), m. Plin. De- 
mander —, Veniam petfre. Cic. Ne de- 
mander — d'aucun supplice, Nullum 
enus supplicit deprecari, dép. Cic. 

erander — pour un citoyen, Pro 
cive deprecari. Cic. Denaader à l'in- 
lendant — pour l'esrlave, la — de 
l'esclave, Dispensatorem deprecari ut 
servo remiltat pænam. Petr. Demander 
u'un fasse — du fouet au vieillard, 
Beprecari seni ne vapulel. Plant. Ob- 
tenir —, Veniam ampetrare, Cie. obti- 
nère. Cie. Accorder à qqn la — du 
maltre de lacavalerie, Pwnammagis{ri 
equitum alicui remitiËre. Liv. Accorder 
la — de qqn aux prières d'un autre, 
Condonare aliquem aliideprecanti. Liv. 
Faire — à qqu, aux condamnés, Alicui 
igroscëre (o, is, novi, nolum). Cic. ve- 
aiam où impunitatem dare. Cic. Dam- 
nalos dimiliëre (0, ts, misi, missum), 
P.-jct. Je lui fais — du supplice ea 
ta considération, Supplicinn, quo usu- 
rus eram in cum, {ibi remit{o où con- 
dono. Vatin. ap. Cic. Peine dout on a 
fait—, Pœna remissa. Pl.-j. || Fig. Son 
âge oblient grâce pour lui, Huic af- 
fert deprecalionem periculi ætas. Cic. 
Je n'ai fait — au consul sur quoi que 
ce fût, Consulem nullä in re consis- 
{fre sum passus. Cic. Si Lu dois qq- 
eb., je L'en fais —, Si quam rem debes, 
te condono. Plant, Faire — de ce qu'on 
vous doil, Quod debetur, remiliëre. 
Cic. On ne te fera pas — d'un sou, 
Ad assem impendium reddes. Pl.-j, 
Faire à qqn — d'un diner, d'un ser- 
ment, Alieui gratiam facEre de cena. 
Plaut. juris jurandi. Plaut. Faire — 
d'une partie des travaux, Aliquid la- 
boris larare. Liv. || 7° Remerciemont. 
ue gén.) Gratèe, arum, f. pl. Cic. 
Ordin., adressé aux dieux) Grales, f. 
gL (seul, su nom. et à l'ace.). Plaut. 
ic. Liv.: Rendre grâce à qqn au sujet 
de qan, de qq. ch. À licui gratins agère 
de ou pro aliquo. Cic. pro re. Cic. ob 
ven. Pl.-j, Readre — de ce que.…, Gre- 
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tias ob hoc agère, quod (et l'ind.). Liv. 
Reodre ä qqu mille grâces. Agère alicui 
gratias mirificas. Cic. magnas. Ter. in- 
gentes. Ter. Rendre grâce à celle dou- 
leur, Illi dcsori yratulari, dép. Quint. 
Action de reudre —, Aclion de 
grâces, Actio graliarum. Cic. Voler 
qqn des actions de —, Alicui gra- 
tulalionem decernère. Cic. Adresser 
aux dieux des louanges et des actinns 
de —, Diis laudes gratesque agëre. 
Liv. Des actions de — sont décer- 
nées aux dieux, Supplicatio diis de- 
creta est. Cic. || Grâce aux dieux (— 
le ciel en soit loué)l Est diis gratia! 
Ter. ]| Grâce à moi, — à toi (= par 
mon, par lon soiv), fea, Tuë operü, 
Cic.— amoi, eo beneficio. Cic.— à Loi, 
j'ai recouvré la raison, Te auctore, 
resipui. Cic. — à la fortune, Fortund 
suffragante. Cic. || Grâce à notre cun- 
sulat (= par le fait de), Nostri con- 
sulatüs beneficio. Cic. Se faire un 
nom, — à son génie, Auclore ingenio 
sibi dignitatem parère. Cic. — à celle 
loi, Per occasiunem hujus legis. Liv. 
— à la rapidité de son écrilure, 
suivre la parole, Scribendi celerilate, 
ptraequi quæ dicuntur. Cic. Jugurlha, 
— à son esprit aclif, connut..., Ju- 
gurtha, ut erat impigro ingenio, co- 
gnovit… Sall. — à la bunté de César, 
ce sera facile, Quä est humanitate 
Cæsar, facile erit. Cic. — à lon ca- 
raclère, tu le jugeras digne.…, Eum, 
quæ tua natura est (= eù nafurä qua 
tua est), dignum judicabis. Cic. 
GRACIADLE. C. PANDONNANLE. 
GRACIER, v. act. Faire grâce à (un 
condamné). Voy. GRÂCE 6°. 
GRACIEUSEMENT, adv. 10 Avec 
grâce. Venuste. Cic. Decore. Cic. Spe- 
ciose Cic. Concinne. Cic. Eleqanter. 
Cic. Lepide. Plaut. || 2° Avec affubilite. 
Comiter. Cic. [umaniter. Cic. Urbane. 
Cie. Belle. Q.-Cic. || 3° Favorable- 
mont. Benevole. Cic. Benigue. Cic. 
GRACIEUSETÉ, 5. f. 1° Honnëteté, 
civilite. Obsequium, ii, n. Cic. Offi- 
cium, n. Cic. : Tes gracieuselés, Tuæ 
jucunditates. Cie. Cette gracicuseté 
lui valul le consulat, Eä comitnle 
consulatum adeptus est. Plin. Qu fait 
des gracieuseles à qqn, Voy. Gna- 
carux 2°. || 20 Gratification. Voy. ce w. 
GRACIEUX, £use, ad}. 14° Qui a 
beaucoup de grâce, d'agrement. (Beau) 
Venustus,a, um. Cic. (Joli) Dellus. Cic. 
(Séant) Decorus. Cic. (De bon goût, 
e belle ordonnance) ÆElegans, gen. 
antis. Cic. Concinnus, a, um. Cite. 
Gentil, pleiu d'agrément) Lepidus. 
ic. (Enjoué, gai) Facetus. Cic. (Plein 
d'attrait, de charme) Jucundus. Cic. 
Suavis, m.f.,e,n.Cic. : Qui est d'un 
extérieur gracieux, Specie lepidus. 
Plaut. Je prends des airs —, Facetum 
me facio. Plaut, L'aimable et gra- 
cieuse femme, Afulier commoda et fa- 
cela. Ter. Geste gracieux, Venusius 
gestus corporis. Cic. Le toit penche 
d'une manière gracieuse du côté du 
porlique, Fastigium honeste vergil in 
porticum. Cic. Pièce de vers d'une 
tournure —, Poema feslivum ou con 
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cinnum ou elegans. Cic. Pensées élé- 
gantes el gracieuses, Concinnz el 
venusiæ sententiæ. Cic. || 2° Poli, 
doux, civil. Comis, m. f., e, n. Cic. 
Uumanus, a, um. Cie. Urbanus. Cic. 
: 11 est très gracieux pour moi, Esf 
officiosissimus in me (à l'acc.). Cic. 
1 3° Bicnveillant. Benevolus, a, um. 

ic. Benignus. Cic. = Avant reçu de 
Tullus une gracieuse hospitalité, 
Exceplus hospitio ab Tullo blande ac 
benigne. Liv. (J'ai voulu te raconter}, 
très gracieux empereur, Jucundis- 
sime imperalor. Plin. 

GRACILITE, s.f. Qualité decequiest 
grélo. Gracalitas, atis,f.Cic.Suet. :Gra- 
cilité de la voix, Vocisexilitas. Quint. 

GRACQUES (Les), deux célèbres 

tribuns du peuple, à Rome. Gracchi, 
orum, m. pl. Cic. 
. GRADATION, 8. f. 1° Augmenta- 
tion successive et par degrès. Gradus, 
üs, m. Liv. La gradation des de. 
voirs,Gradus officiorum.Cic.|| 2Figure 
de rhétorique. Grauatio, ons, f. Cic. 
Incrementian, à, n. Quint. : {| y a gra- 
dation (dans les mots), Aliud majus 
alio supervenit. Quint. — ascendante, 
Progressio, onis, [. Cic. Quint. l'ro- 
céder par — ascendante, Gradatin 
sursum versus redire, n. Cic. 

GRADE, 5. m. 4° Degré d'honneur, 
d'avancement. Honoris gradus, et abs. 
Grudus, üs, m. Cic. || 2° Rang dans la 
hiorarchie mililaire. Ordo, dinis, w. 
Liv. = Centurious de tous grades, 
Centuriones omnium ordinum. Czs. 
Donner un grade 4 qqn, Ordmem 
ulicui at{ribuëre ou assignare. Lie. 
Grades inférieurs à ceux qu'ils 
avaient eus, Inferiores ordines quam 
quos habuerant. Liv. Faire monter 
qqn eu grade, Aliquem promovëre, 
(co, es, movi, motum). Suet. Élevé aut 
premiers grades de l'armée, Ad 
summa milliie provectus. Tac. Grade 
de tribun militaire, Honor (oris) tribu- 
nicius (ii), m. Cæs. 

GRADE, ÉE, adj. Qui a un grade dans 
l'armée : Le militaire non gradc enva- 
geait à se défier des gradés, Gregarius 
iniles caveri præpositos jubcbat. Tuc. 

GRADIN, s. m. Bancs disposes ea 
étages. Gradus, tis, m. Cic. Ov. : Les 
quatorze gradins (réservés anx che- 
valiers), Quatuordecim ordines (de 
ordo, m.). Cic. Disposé en —, Grs- 
datus, a, um. Plin. Pl.-j, 

GRADUEL, &LLE, adj. Qui va 
degros. Gradatim factus (a, um). Cic. 
: Avoir une marche graduelle, Sensin 
ou Pedetentim progredi, dép. Cic. 

GRADUELLEMENT, adv. D'une 
manièro graduello. Gradatim. Cic. Gra- 
dibus. Cic. Per gradus. Ov. Sen. Pede- 
tentim (— pas à pas). Cic. Paulatin 
ou Sensim (— pen 4 peu). Cic. = La 
voir monte graduellement, Vox gre- 
datim ascendit. Cic. 

GRADUER, v. act Marquer de 
dogres do division. * Gradibus distin- 
guëre (o, is, stinri, stincfum), acl. 

GRAIN, s. w. 1° Semences de cer- 
taines plantes. Granum, à, n. Cic.: 
Grain de blé, Granum fritici. Plaut. 
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Grains vides, Vana grana. Col. Grain 
de poivre, Granum piperis. Plin. Du 
poisre en grains, Piper inlegrum. 
Apie. Pelit grain, Grunulum, à, 0. 
Mamert, — à —, Granalim, adv. 
Apul. || 2° Fruit faisant partio d’une 
grappe. Acinus, ti, m. Col. Plin., et 
moins souv. (ausing.) Acinum, à, 0. 
Varr. = Des grains de raisin, Acini 
el Acina. Col. Les — du lierre et du 
soreau, Hederæ sambucique acini. 
Plin. || 3° Abs. (au sing. collect. et 
au plur.). Coreales. Frumentum, i, n. 
el Frumenta, orum, 0. pl. Cxs. : Du 
blé ou d'autres grains, Triticum vel 
alia frumenta. Col. Relatlif aux —, 
Frumentarius, a, um, Cic. Voy. BLÉ 
4e et 3e. |} 4° Objets ayant la forme 
d'un grain. Granum, à, n. Cypr. || 
Ge Asperité : Le grain du papier 
Chortæ scabritia (æz), f. Plin. il 
6° Parcolle d'une substance solide. 
Granum, à, n. Plin. AMica, 2, f. Plin. 
Manna, f. Plin. : Un grain de sel, 
Salis granum. Plin. Des grains de 
sel, Sufis ramenta (orum), n. pl. Plin. 
Ua grain d'encens, Turis granum. 


Plauf. manna. Plin. — d'or, Mica |’ 


œuri. Lucr. — de marbre, Granum 
marmoris. Pali. — de sable, Arenulc, 
a, f. Piin. || 7° Quelquo peu de. Ali- 
quid ou Aliquantum (seul. au nom. 
et à l'acc.), n. Cic. Aliqua (cujus) 
ers (artis), f. Ter. Erigua (æ) pars 
Partis , f. Cic. = Un grain, Quelques 
grains de sel, Aliquiud salis. Col. 
Quelqnes — de sable, Arenz parti- 
euia :æ), f. or. || Fig. Un grain de 
sonpçon, Aligquantulum suspicionis. 
Cic. Pas un — de charme dans un 
s grand corps, Nulla in tam magno 
corpore mica salis. Cat. Un — d'am- 
biion, Ambitio qurdam. Cic. J'ai 
peosé qu'il y avait dans ce cerveau 
qq. — de folie, Jllum male sanum 
putavi. Cic. || 8e Averso. Voy. ce m. 

GRALNE, 6. f. Semence. Semen, 
minis, u. Cato. Cic. Col. Granum, i, 
n. Cic.: Graine des pommes de pin, 
Pinearum nucum nucleus (1), m. Plin. 
Muoter ea —, În semen ire, n. Cato. 
abire on exire, n. Plin. Laisser mon- 
ter en —, {n semen submittère, acl. 
Col. Porter —, Semen proferre. Plin. 
{Ces] arbres viennent de —, Arbores 
semine proveniunt. Plin. 

GRAINETIER el GRAINIER, S. 
w. Marchand de grains, etc. Frumenta- 
nius, ii, m. Cic. 

GRAISSAGE, s m. Action de 
graisser. Se Lonrne par le v. : Em- 
plover le saindoux pour le graissage 
des essienx, Adipe verrino uli aribus 
perungendis. Plin. Voy. Gnaissen 10. 

GRASSE, #. f. 10 Sorto de sub- 
stance animale. (Cher l'homme et 
les animaux non ramnanls) Adeps, 
dipis, masc. Col. Plin. Pall. fém. Col. 
Cels. Veg. (Suif) Sebum ou Sevum, i, 
eo. Col, Plin. (Le gras de la viande 
Pingue, ts, n. Plin. (Pour la cuisine) 
Unguen, guinis, n. Calo. (Pour grais- 
ser les essieux) Arungia, æ. f. Plin. 
Pall. : Graisse de porc, d'oie, Adeps 

a. Varr. anserinus. Plin. — de 
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bœaf, de chèvre, Sebum bubulinum, 
caprinum. Veg. La — des taureaux, 
Taurorum pinguia, n. pl. Plin. || 2° 
Embonpoint. Pinguitudo, dinis, f. Varr. 
Adeps (voy. 19). Col. l'in. Obesitas, 
alis, (. Col. Suet. : La graisse de 
Cassius, Adeps Cassit. Cic. Mourir 
d'un oxcès de —, Nimio adipe perire. 
Plin. Chargé de —, Adipibus obesus 
(a, um). Col. Voy. anas, onëse. 

GRAISSER, v. act. 10 Oindre de 
graisse. Perungère, o, is, unzi, unc- 
fum, acl. Ov. Plin. | Fig. Graisser 
la patte à qqn (= le corrompre par 
argent), Voy. connoupug 3°, || 20 
Rendre salo ct graisseux. Ungëre (voy. 
40}, act. flor. lL.-j. 

Gnaissen, v. n. Dovonir huileux = Le 
viu graisse en vieillissant, Vinum ve- 
tustate pinguescit (de pinguescËre, o, 
s. parf. ni sup., n.). l'in. 

e GRAISSEN, v. réfl. Se tacher de 
graisso. *Adipe vestem  inquinare. 
D'apr. Pluut. (Capt., n, 2, 47). 

GRAISSEUX, EUSE, adj. Qui est de 
la nature da la graisse. Voy. anas 
(adj.) 1°. 

GRAGTEN, 8. D. C. G470N. 

GRAMINPE, S, f. CG, cÉnéALEe, 

GRAMMAITE, 8. f. L'art qui en- 
scigne à parler el 4 ucrire correcte- 
ment. Grammatica, æ,f. Cic. Littera- 
tura, F. Quint. Ars (rtis) grammatica 
æ),f. Ad Iler, Prisc, =: llelalf 4 la 
grammaire, Graminalicus, a, um. 
Quint. Un traité de —, Grammaticz 
(arum) institutiones (um), f. pl. Prisc. 
École de —, Grammatici ludus, m. 
Suel. Mallre de —, Grammaticus (i) 
professor Gris), m. Suel. Voy. GRAu- 
ManuEN. Selon les règlea de la —, 
Grammatice. Quint. 

GRAMMATRIEN, 8. m. Celul qui 
sait, qui enseigno la grammaire, Gram- 
malicus, à, tu. Cic. Jitteratus, m.Suet, 

GRAMMATICAL, ALE, adj. Qui 
appartient à la grammaire. Gramma- 
ficus, a, um. Quint. 

GIRKA MMATICALEMENT, adv. Se- 
lon les rogles de la grammaire. Gram- 
malice. Quint. 

GRANMMATISTE, 5. m. Grammai- 
rien médiocre, Gramnalista, æ, m. 
Suet. Litterator, oris, m. Suet. 

GRAMME, s. m. La millième parlle 
du kilogranmo{à pen près).Scripulum, 
i,o, (= 16r, 13j. Crc. 


en 


GRAMMONT, v. de France (Gers). 
*Grandimontium, ti, n. 

GRAMPIANS (mors) en Écosse. 
Grampins (it) mons (ontis}, m. Tac. 

GRANCEY-LR-CIHÂTEAU, v. de 
France (Côte-d'Or). Grancejum (ti) 
Castrum (i}, n. 

GRAND, ANDE, ad). 4° Considérablo 
par ses dimonsions en gen. Magnus, 
a, um, Cic. Grandis, m. f.,e,n. 
Cic. Asmplus, a, um. Cic. Ingens, 
gén. entis. Cic. z La grande mer. 
Magnum mare. Sall. plaine, 
Ingens campus. Cic. Très — ville. 
Oppidumn marimum. Cæs. Une —, très 
— maison, Domus magna. Cic. præ- 
grandis. Plin. Un grand vase, Grande 


vas. fic. Pierre précieuse très grande, 


Fille 
grandiuscula. 
adulta. Cic. Liv. Une — personne, 
C. anuzre 20. Devenu un peu grand, 


GRAND LG 
Gemme pergrandis. Cie. Lirlande, 
moitié moins — que la Bretagne, 
Hibernia dimidio minor quam En 
tannia. Cæs. Le soleil est-il aussi 
grand qu'il le paralt? Soine est tantus 
quantus videtur? Cic. || 2° Haut. Mja- 
gaus, a, um. Cic. Grandis, m. f.,e, 
n. Cic. Celsus, a, um. Cic. Excelsus. 
Cic. Altus. Vitr. Col. Procerus, Col. 
Suet. Prolirus. Col. Suel. Sublimis, 
m. f.,e, 0. Varr, : Homme de 
grande taille, Homo proceræ staturæ, 


Suet. Homme de très — taille, Homo 


longissimus. Col. Armées compostes 
d'hommes Lrès grands, Altissimorum 
hominum exercilus. Col. Les homines 
les plus — des Ganles, Galliarumn 


procerissimus quisque. Suet. Homme 


plus frand que le Germain le plus 
—, Îlomo procerior celsissimo Ger- 
mano. Col. Labonreur un peu —, 
Arator prolirior. Col. Grands chènes, 
Grandia robora. Quint. Gazons de 
grande taille, Sublimia gramina. 
Varr. Une — tour, Turris alta. Vitr, 
Gravé en grandes lettres, Grandibus 


lifteris incisus. Cic. || 3° Qui à pris 
croissance. Grandis, m. f., e, n. Ci 


ic. 
Adultus, a, um. Cic. = Garçon déjà 
grand, Grandis jam puer. Cic. Un 
— garçon, Puer adultä ætate. Cic. 
éjà un peu grande, (Virgo) 

Fer. — fille, Virgo 


Paulum ætate progressus. Cic. Se faire 


—, Devenir —, C. cRaNnin (neut.) 40. 
Motssons devenues grandes, Segetes 
adultæ. Col. || 4° Profond. Profundus, 
a, um. Cic. : Un très grand gouffre, 


Profundissimus gurges. Cic. Præalia 


vorago. Liv. || 5° Long (dans l'espace 
et dans le temps). Magnus, à, um. Cic. 


Longus. Cic. : De grands cheveux, 


Capillus promissus. C(æs. Barbe plus 


raode, Alajor barba. Cie. Une — 
ettre, Epistola grandis. Cic. Grands 
pas, Voy. pas. Six — mois, Sex 
menses toti. Ter. || 6° Large. Magnus, 
a, um. Cic. Laius. Css. Cic. Patulus. 
Ov. Quint. Patens, gén. entis. Col. = 
Grande mer. Mare magnum. Cic. 
latum, Cic. Grand fossé, Fossa lata. 
Cic. Grande vallée, Vallis late patens. 
Hirt. Jarre dont l'orifice est sussi 
grand que possible, Dolium quam pa- 
lentissimi oris. Col. Fenêtres toutes 
grandes ouvertes, Patulz fenestrz. 
Ov. Yeux grands ouverts, Oculi 
hiantes. Plin. || 7° Qui a beaucoup de 
volume. Amplus, a, um. Cic. ingens, 
géu. entis. Cic. : Une grande maison, 
Ampla domus. Cic. || 8° Qui est d’une 
contenance plus qu'ordinaire. Capar, 
gén. acis. Hor. Plin. : Une grande 
urne, Urna capaz. Ilor. Coupes plus 
graudes, Scyphi capaciores. llor. Une 
grande maison, Domus spaliosa. Plin. 
capar. Plin. || 9° Qui est en quantite, 
abondant. Multus, a, um. Cic. Magnus. 
Cic. : Grand butin, Præda ingens. Cic. 
las — argent, Non magna pecunia 
Cic. Grandes eaux, Magrur aquæ. Liv. 
Voy. crue. Grande averse, Nimbus 
densus. Liv. Nous avons eu de grandes 


Q 
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proies. fagnos imbres habuimus. Cic. 
0 grand air, Voy. 4«1R 6°. Quand il 
faisait encore — jour, Multo adhuc 
die. Tac. Voy. 3o0n. De — malin, 
Multo mane, Cic. De très — matin, 
Plane mane. PI.-j. || 109 Pr. el Fig. 
Qui surpasse la  pupart des choses du 
même genre. Alagnus, a, um. Cic. 
Grandis, m. f., e, n. Cic. Ingens, 
ven. enfis. Cie, = Très grand héri- 
lage, Permagna hereditas. Cie. Grande 
foitunc, Grandes richesses, Magnæ 
divitis. Nep. Grande somme dar- 
gent, Grande gondus argenti. Cic, 
Très — quantité d'or, Maximum pon- 
dus auri. Gic. Une — quantité de 
ble, Magnus frumenti numerus. Cæs. 
Manteau d'un grand poids, Amiculum 
yandr pondere. Cic. Ua — nombre 
de fantassins, Magna multitudo pedi- 
tatüs. Ces. Très — nombre d'ar- 
chers, Permagnus numerus sagit(a- 
riorum. Ces. Un — nombre de na- 
vires, Multæ naves. Liv. Très — 
nombre d'hommes, Plurimi homines. 
Cic. — repas, Grande convwium. 
Quint. Grande et rude entreprise, 
Magnum opus et arduum. Cic. Très 
rand bénéfice, Pergrande lucrum. 
laut. Une grande lutle, Afagnum 
certamen. Liv. Très — victoire, Vic- 
lorfa ercelsissima (de excelsus). Veil. 
— vertu, Magna virtus. Cæ#s. Le 
grand mérite de Pompée, Pompeii 
erimia virtus. Cic. Grande gloire, 
Jngens gloria. Liv. — irfamie, Magna 
infamia. Cic. Très — équilé, Summa 
æquitas. Nep. Personnage d'une — 
expérience, Vir usx præstans (gén. 
antis). Nep. Grand zèle, Studium in- 
signe (de insignis, m. f.). Cic. Con- 
cevoir de graudes espérances, Ercelsa 
sperare. Liv. N'avoir pas grande con- 
fance, Non multum confidère. Ces. 
Ma joie est si — que je ne sais plus 
où j'en suis, Præ gaudio, ubi sim, 
nescio. Ter. Les dieux ont le souci 
des grandes choses, Magna curant 
düi. Cic. Grand cri, {ngens clamor. 
Liv. Ce soul là de grands mots (= 
emphatiques), Verba magna khzc. 
Liv. Une grande partie de l'Europe, 
AMulta pars Europæ. Liv. En — parlie, 
Magn& ex parte. Sall. — maladie, 
Magnus morbus. Cels. Grand âge, 
Summa senectus. Cic. Un assez — 
âce. Grandior ætas. Cic. Qui a un — 
age, Pergrandis natu. Liv. Grande 
jeunesse, Prima adolescentia. Cic. De 
grand cœur, Voy. cœun. — merci, 
Voy. menct. — chemin, VOy. CHEMIN. 
M 44e Fig. Important, principal. Afa- 
gnus, a, um. Cic. Præcæuus. Cic.: 
Qu'y a-t-il de grand ici-bas? Quid 
es! præcipuum in rebus humanis ? Sen. 
Un — molif, Magna causa. Cic. C'est 
nne grande chose qne de faire, 
Magnum est efficére. Cie. Couronnez 
[ces) cinquante années par une — 
Journée, Pmponile quinquaginta annis 
magnum diem. Tac. || 12° Illusire par 
son ancienneté, sa naïssancs. Magnus, 
a, wn. Cic. Illustris, m.f.,e,n, Cic. 
Nobilis, e. Cic. : Qui esl grand en nais-. 
sance, Loco summs uafus, Cic. Qui 
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est d'une plus grande naissance, 
Natus ïillustriore loco. Czs. Les 
grandes familles, Majores gentes. Cic. 
Issus de — familles, Summis nai 
generibus. Plaut. Elle est Alle d'ua 
grand persannage, Mlagno palre nata 
est. Hor. Homme qui porle un — 
nor, Homo nomine illustris. Cic. Cer- 
laines femmes du — monde, Quæzdam 
feminæ principes (de princeps). Plin. 
Voy. iiLosrre. || 13° Elevé en dignité, 
en pulssance. Magnus, a, um. Cic. Am. 
plus. Cic. Eminens, gén. entis, Vell. 
Quint. : Le grand Japiter, Summus 
Jupiter. Plaut. Jupiter très —, Ju- 
piler Marimus. Cic. La majesté d'un 
si — chef, Tanti majestas ducis. PA. 
Deux très grands rois, Duo reges po- 
tentissimi (de potens). Cic. Plus grand 
en dignité, {onore auctior. Cæs. Su- 
perior honoris gradu. Cic. Être — en 
autorité, Multum auetoritate valëre. 
Cæs. |} 440 Qui a beaucoup de talent, 
de merite. Magnus, a, um. Cic. =: Un 
grand gènie, Magnum ingenium. Cic. 
Un — homme, Vir magnus. Cic. sin- 
ularis (m. f., e, n Cic. Un — 
omme comme toi, Tantus vir ut 
es tu. Cic. H a compris combien tu 
étais —, Sensit quantus esses. Cic. 
llomme — par ses exploits, Vir 
factis magnifeus. Liv. Qui est un — 
homme de guerre, Bonus smnilitidä. 
Cic. Un — capilaine, Magnus impe- 
rator. Nep. [Thémistocle] fut — dans 
celle guerre et ne fut pas moins — 
dans la paix, Magnus hoc bello fuit, 
nec minor in jace. Nep. Alexandre le 
Grand, Alerander Magnus. Cic. Le 
grand Paul-Émile, Ingens Paulus. 
iv. Le — Epaminondas, {lle Epami- 
nondas. Cic, || 16° De noble caractere, 
magnanimo. ÂA'agnus, a, um. Cic. 
Altus. Cic. Erectus. Cic. Elatus. Liv. 
Ercelsus. Cic. Sublimis, m. f.,e, 0. 
Varr. Sen. =: Un grand cœur, Un 
— caractère, Une grande âme, Ani- 
mus ercelsus. Cic. magnificus. Cic. 
Homme qui a l'âme —, Vir magna- 
nimus, Cic. sublimis. Varr. Avoir de 
grands sentiments, Magno animo et 
erecto esse. Cic. || 16° Qui a une qua- 
lité ou un defaut 4 un haut degré. 
Magnus, a, um. Cic. S'expr. souv. 
ar uo euperlat. Cic. : Grand fripoo, 
Magnus fur. Cic. Un — fourbe, Afa- 
nus velerator. Cic, — bavard, (Homo) 
oquacissimus. Cic. — sot, Stultior 
stultissimo. Plaut. — ladre, Parce 
parcus. Plaut. — buveur, (Homo) vint 
capacissimus. Liv. Bibaculus, i, m. 
Plin, Ils sont grands amis, Sunt 
inter se conjunclissimi. Cic. Tronpes 
au grand complet, Toiz copiz. Hirt. 
Mettre les légions au — complet, Afa- 
gnum modum legionum efficère. Vell. 
. Gran, 8. m. 4° Choses de grando 
dimension, de grande Importance. Aa- 
gna, orum, n. pl. Cfc. : Comparer le 
petil au grand, Parva compon#re ma- 
gnis. Virg. Aller du petit au —, À 
minoribus ad majora ascendñre. Cic. 
I! 2° Ce qu'il y a do noblo, d'élevé; le 
sublime. Afagna, orum, n. pl. Quint. 
Grandia, ium, 0. pl. Quint, Sublimia, 
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0. pl. Quint. || 8° Faste = Qui tranche 
du grand, Sumpluosus, a, um. Plaut. 
Cic. |} 4° Enfant qui a pris sa crois- 
sance : Les grands (dans une écule), 
dlajores, um, m. pl. Quint. |} 6° Adulte 
: Les grands, Puberes, um, m. pl. 
Cæs. || 6° Homme eleré en dignite : 
Les grands, Proceres, um, m. pt. Cic. 
Principes, m. pl. Cic. Primi, orum, 
o. pl. Cic. Primores, um, w. pl. Liv. 
Optimates, um et ium. Cie. Polentes, 
ium, m. pl. Sall. Præpotentes, m. pl 
Cie. Validiores, um, m. pl. Sail. No: 
biles, um, m. pl. Cic. Nobilitas, atis, 
f. s. Cic. Un grand, Primarius vir 
puli. Cic. Oplimas, atis. Czl. ap. de 
Qui est du parti des grands, Nobiti. 
tatis fautor. Cic. Les — et les peuts, 
Summi el infimi. Cic. 

EN Gnann, loc. adv. 19 Do gran- 
deur naturelle : 11 ft faire son por- 
trait en graud, * {maginem suam fert 
Jjussit ad corporis sui modulum. D'apr. 
Suet. (Ner., xu1x), || 2° Dans une di- 
mension grande. Majorem in modum. 
Cic. : Qui est cn grand, Aajor, m. f., 
jus, n. Liv. || 3° D'après une vuo gèné- 
rale et complète. Universe. Cic. In uni. 
versum. Liv. Sen, : Observer en grand 
Universa intueri. Liv. || 4° Avec olé- 
vation, noblement. C. anANDEwExT So, 

À LA GRANDE, loc. adv. C. GRANDE 
MENT 40. 

GRANDE-DRETAGNE. V. Baz- 
TAGNE. . 

GRANNE-GRÈCE, partie méridio- 
nale de l'Italie ancionne. Græcia (2) 
dlagna (æ) ou Major (oris), f. Live. 

GRANDELET, ETTE, adj. Qui a 
pris une certaine croissance. Grandius 
culus, a, um. Ter. 

GRANDENIENT, ady. 1e Spacieuse- 
mont 3 Être logé grandement, Lars 
habitare. Cic. || 2° Fig. Au large, 
dans l'aisance 2: Vivre grandement 
aux dépens de l'ennemi, Ex rapts 
lare vivère. Liv.||3° Beaucoup. Valde. 
Cie. Multum. Cic. Voy. seaccocr. À 
4° Largement, avec libéralite. Ma- 
gnifice. Cic. Liberaliter. Cic. = Re- 
cevoir qqn grandement, Aliquem li- 
beraliter accipére. Cic. Qui fait — les 
choses dans le culte des dieux, Ja 
supplictis deorum magnificus. Sail. 
Il a fait — la chose, {d prolire cu- 
mulateque fecit. Cic. || 5° Aveo eléra- 
tion, noblemont =: S'exprimer grande- 
meat, Elate et ample loqui. Cic. 

GRANDEUR, 9. f. 1° Dimension 
{en gon.). Modus, à, m. Cic. Mensura, 
æ, l. Cic. : Statne de médiocre gran- 
deur, Simulacrum modic& amplitu- 
dine (de amplitudo, f.). Cic. Qu est 
de moindre —, Afagnitudine minor. 
Varr. || 2° Dimension considerable. 
Magnitudo, dinis, f. Cie. Amplitude, 
f. Cie. Liv. : Grandeur considérable, 
Ingens magniludo. Cæs. La — du 
monde, Mundi magnitudo. Cic. La — 
de la ville, Urbis amplitudo. Liv. La 
— des domaines, Lalitudo possessio- 
num, Cic. || 3° Hauteur. Altitudo, 
dinis, f. Cic. Plin. Proceritas, atis, 
f. Cic. Excelsitas, f. (rare). Plin. Cel- 
situdo, dinis, £. Vel, : grandsus 
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da corps, Corporis stalura. Cic. cel- 
situdo. Vell. — des montagnes, 
Montium altitudo, Cic. La — d'un 
acbre, Arboris procerilas. Cic. || 4° 
Profondeur. Altitudo, dinis, [. Cic. || 
6° Longueur (dans l'espace et dans le 
temps). Longitudo, dinis, f. Cic. Voy. 
LONGOECR. || 6° Largeur. Latitudo, 
dinis, f. Gic. Magnitudo, f. Cic. Voy. 
LangEON. | 7° Volume. Alagnitudo, 
dinis, f, Varr. Amplitudu, f. Col. 
Voy. anossaon. || 8° Capacilé, conte- 
nance. Capacitas, atis, f. Cic. Captus, 
@s. m. Sen. Voy. CAPACITÉ, CONTE- 
maxce, {|| 9° Quantité. dfagnitudo, 
dinis, f, Cic. Magnus (i) numerus (1), 
mæ. Liv. : La grandeur de la richesse, 
Bonorum amplitudo. Cic. Pecunie ma- 
nifudo. Cic. La — de la récolte, 
Maynitudo fructuum. Cic. || 109 Fig. 
Êlendue, intensité. Alagnitudo, dinis, 
f, Cic. Vis, gén. el dal. ui peu us., 
ace. vim, abl. vi, f. Cic. = La gran- 
deur du froid, Frigorum magnitudo. 
Cie. vis. Cic. La — du danger, Ma- 
aitudo periculi. Cic. La — du for- 
fit, Facinoris immanitas (atis), f. 
Cic. La — d'un bienfait, Beneficii 
magnitudo. Gic. Exprimer la — de 
ma joie, Erprim”re quanto sim gaudio 
afectus. Pl.-j. La — de (la) fortune 
= de ton rang), Fortunæ amplitudo. 
lin. || 41° Importance. Magratudo, 
dinis, f, Cie. : La grandeur de l'en- 
treprise, Aei magnitudo. Cæs. Voy. 
muponTance, || 42° Illustration due à 
l'ancienneté, à la naissance. Nobilitas, 
etis, f. Cic. Claritas, f. Cic. Decus, 
coris, n. Cie. =: La grandeur de la 
naissance, Claritas generis ou nas- 
cemdi. Quint. Voy. tLLOSTRATION. || 
{3° Puissance, pouvoir. Magnitudo, 
dinis, f. Sall, Ampltudo, f, Cæs. Ma- 
jestas, atis, f. Cic. : La grandeur des 
dieux, Afajestas deorum. Liv. La — 
royale, Majestas regia. Cic. La — du 
euple, Populi magnitudo. Sail. ma- 
Jestas. Cic. Faire la — de qqn, Ali- 
quen augère je es, auxi, auc{um). 
Cic. L'activité fait Ja — d’un État, 
Respublica labore crescit (de crescëre, 
°. crevi, crelum, n.). Sail. Porter les 
Édoens à ce degré de —, Ædnos in 
cam amplifudinem deducère. Cæs. Ta 
Grandeur (titre bonoriflque). Magnt- 
tudo (ua. Cæs. Auctoritas tua. C.-Th. 
L'envie ramye au-dessous de ta gran- 
deur, Invidia infra (tuam magnitudinem 
jacet. Tac.|| Pig. Regarder qqn du haut 
de sa grandeur, Aliquem ut multum 
infra despectare. Tac. || 14° Au pl. 
Honneurs, dignités. Ffonores, um, m. pl. 
Cie. Dignitatis gradus (uum), m. pl. 
Cie. Voy. nicxrré 20. || 15° Haut 
degrè de talent. Afagnitudo iugenii, 
el abs. Magnitudo, dinis f. Cic. Su- 
blimitas, atis, f. Plin. : La grandeur 
de Platon, Platonis amplhitudo. Cic. 
C'est le comble de la — dans l'art de 
perndre, Hæc est in picturä summa 
sublimitas. Pli». {1 46° Noblesso du 
style. Altitudo, dinis, f. Cic. Subli- 
aitas, atis, f. Quint. Elatio, onis, f. 
Cic. : Grandeur do langage, Afagni- 
loquentia, æ, f. Cic. Ce qui est — ici, 
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là est emphase, Quod alibi magnif- 
cum, lumidum alibi. Quint. Genre de 
style plein de —, Grande genus di- 
cendi. Quint. Avec —, Elate. Cic. 
Ample. Cic. Voy. ÉLÉVATION 8e, 
]| 17° Noblosse de caractère, magna- 
nimite. Magnanimitas, atis, f. Cic. 
Animi magniludo {dinis), f, ou am- 
litudo, f. ou elatio (onis), f. ou ercel- 
entia (æ), f. Cic. ou ezcelsitas {atis), 
f. Cic. : Grandeur d'âme, Même tra- 
duct. La — des pensées, Sententia- 
rum gravilas, f. Cic. 11 n’y a pas de 
— 14 où manque le caline, Nihil ma- 
gnum est, nisi qued simul placidum. 
Sen. À cause de la — de son caractère, 
Ob altam indolem. Liv. Avec —, Er- 
celso animo. Cic. VOy. MAGNANIMITÉ. 
1L 48° Haut degré d'une qualité ou 
d'un défaut. Magnitudo, dinis, f. Cic. 
GRANDIOSE, adj. Qui frappe par 
Un caractere do majeste. Grandis, m. 
fe, n.Cic. Sublinis.e.Quint. Ercelsus, 
a,um, Cic. Elatus. Cic. : Eschyle, su- 
blime et grandiose, Æschylns sublimis 
et grandiloquus. Quint. || S.m. Viser 
au grandiose de l'expression, Affec- 
tare magnificentiam verborum. Quint. 
GRANDIN, v. neut. {° Croitre en 
hauteur. Crescère, o, is, crevi, cretum, 
n. Cic. Mncrescère, nu. Cels. Adolescire, 
0, 18, olevi, adultum, n. Varr. Cic. 
AugescËre, 0, is, s. parf. ni sup., n. 
Cic. = L'enfant grandil, Accrescit 
puer. Quint. Quand cette jeunesse 
aura grandi, Postquam adoleverit hæc 
juventus. Varr. Il faut de la nour- 
rilure à qui grandit, Cibo egel qui 
increscil. Cels. Grandir sous un cer- 
lain maitre, Crescère sub quodam doc- 
tore. Just. Qui grandit pour le ser- 
vice mililture, Âd milifium pubescens 
(de guocscire, 0, is, bui, 3. Sup., n. 
—= devenir adulte). Liv, Cela fait 
grandir, Statura hoc alitur (pass. de 
alère, 0, is, lui, alitum el altum). 
Cæs. Les semences grandissent, Se- 
mina augescunt. Cic. Veriure qui 
grandit peu à peu, Viridilas que 
sensim adolescit. Cic. Grandir jus- 
qu'à cent picds, Adolescire ad cen- 
fum pedes. Plin. Les béliers qu'ils 
veulent laisser —, Arieles quos vo- 
lunt sudbmitière (0, is, misi, missum). 
Varr. Laisser — ses cheveux, Ca- 
pillum promitt®re. Liv. Laisser — la 
vigne, les branches, Vite immittére. 
Varr. Ramos longius promittëre. Col. 
11 20 Fig. S'accroitre. Crescére (voy. 
4°), n. Cic. Accresc®re, n. Ter. Ado- 
lescïre (voy. 1°), n. Sail. Augeri, cor, 
éris, auclus sum, pass. Cie. = L'Etat 
a grandi promplement, Res brevi ado- 
levit. Sall. Grandir en renommée, 
CrescËre famad. Nep. Les ennemis 
grandissent en puissance, Üpes hos- 
tium crescunt. Cie. [Celle] amitié a 
grandi avec l’âge, Amicilia cum ætate 
accrevit. Ter. Faire grandir qg. ch.,Ali- 
cuirei incrementum afferre (jero fers, 
aftuli, allatum). Cie. Voy. cnotrne 70. 
GnaNDin, v. act. 1e Faire paraitre 
lus haut. (Alïquem) altiorem facëre 
10, is, feci, factum). Cic. || 20 Fig. 
Accroltre le mérite de. (Aliguem) 
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augire, 00, es, auzri, auctum. Pl.-j, 

€ GRANDIR, v. réfl, 1° Se hausser 
: Je me grandis, Allior fo (fs, 
factus sum, feri). Cic. || 2° Fig. Se 
rendre ou Se faire paraitre plus grand. 
Se majorem fac#re (io, is, feci, fac- 
fum). Quint. : Se grandir outre me- 
sure, Se supra modum extollfre (o, is, 
tuli, s. sup.). Quint. 

GRANDISSIME, adj. Très grand. 
Marimus, a, um. Cic. 

GRAND'MÈRE, s. f. Aleule, Avia, 
#, f. Plaut. 

GRAND-ONCLE, s. m. Le frère 
du grand-père ou de [a grand'mère. 
paternel) Magnus (i) patruus (i), m. 

ig. (Malernel) Magnus (i) avunculus 
fe m. Cic. Major (oris) avunculus 
d), m. Sue. 

GRAND-PERE, s. m. Aïeul. Avus, 
î, m. Cic. : Relalif an grand-père, 
Avitus, a, um, Cic. 

GRANDPRNE. v. de Franco (Ar- 
dennes).® Grandipratum, i, n. 

GRAND 'TANTE, 5. f. La sœur du 
grand-pèra ou de la grand'mère. (Pa- 
lernelle) Amita (æ) magna(z),f. Dig. 
(Maternelle) Magna matertera, f. Dis. 

GRANGE, s. f.Bâliment oùl'onserre 
les blés en gerbes. ITorreum, i,n. Cic. 

GRANIQUE, fi. de Mysie. Granicus, 
ï, m, Ov. Plin. 

GRANIT, s. m. 1° Sorte de pierre. 
* Lapis (idis) graniles (æ), m. : Granit 
rouge de Syène, Lapis (dis) Syenites 
(æ), m. Plin. || 2° Fig. Toute chose 
très dure. Adamas, anis (acc. anta 
et rar. anfem), m. Ov. : De granit, 
Adamaniinus, a, um. Lucr. Hor. Plin. 
Adamanteus. Ov. 

GRANSON, v. de Suisse.® Grandi- 
sonum, î, 0.° Gransonium, üi, n. 
*Gransia,æ, f. 

GRANVILLE, v. de France (Man- 
che).* Grandis (is) Villa (æ), [.° Gran- 
nonum, i,n. 

GRAPUIQUE, adj. {° Qui a rapport 
au dessin : Représentation graphique, 
C. pessin. |} 2° Qui a rapport à l'écri- 
ture. Signe graphique, C. LETTA&. 

GRAPIN. C. GnaAPPIN, 

GRAPPE, s. f. Ensemble de fleurs 
ou de fruits rattachés à un pédoncule 
commun, (De fruits en géo.) Race- 
nus, à, m. Plin. (De fleurs et sur- 
tout de lierre) Corymbus, ï, m. Col. 
(Fruit de la vigne, raisin, grappe de 
raisin) Uva, æ, f. Cic. : [Certains 
fruits] pendent en grappes comme 
les raisins et les dattes, Racemis de- 
pendent. ut uvæ et palmæ. Plin. Vi- 
gnes chargées de —, Graves fructu 
vifes. Quiut. Relatif anx — (de rai- 
sin), Racemarius, a, um. Col. Qui « 
des —, Racematus. Plin. Abondant 
en —, Racemosus. Plin. || Fig. Mor- 
dre à la grappe (= saisir avidement 
une proposiion), * Rem avide arri- 
père. D'apr. Cic. (De Sen., vin, 26.) 

GRAPILLAGE, 9. m, Action de 
grapiller. Racematio, onis, {. Tert. 

GRAPILLER, v. n. Cuoillir ca qui 
reste de raisin après la vendange. Ra- 
cemari, or, aris, 8. parf., dép. Varr. 

GRAPPIN, 8. m. 40 instrumant da 
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fer à crochets pour arrêter un navire 
maemi. Harpago, onis, m. Liv. Ma- 
aus (üis) ferrea (æ), f. Cæs.: Jeter le 
grappin sur ua navire, Afanum fer- 
ream injicère (in navem). Cæs. || Fig. 
Mettre le grappiu sur le roi (= s'em- 
parer de son esprit), ege potiri (ïor, 
iris, lus sum), dép. Tac. 

GRAS, asse, adj. 1° Qui oantlent 
de la graisso ou uns matière semblable. 
Pinguis, m. f.,e,n. Hor. = Lard gras, 
Laridum pingue. Hor. Toïisun grasse, 
Vellus pingue. Hor. Laine —, Lana 
sucida. 3fart. |] 2° Qui a de l'embon- 
point. Pinguis, m. f., 6, n. Cic. Upi- 
mus, a, um. Cic. Corpulentus. Col. : Les 
Thébains sont gras, Thebani pingues 
sunt. Cic. Bœuf —, Bos opimus. Cic. 
altilis. Varr. l'aureau plus —, Tau- 
rus plenior. Varr. Agneau plus —, 
Agnus pinguior. Plaut. l'oule grasse, 
Gallina piuguis. Col. Oie —, Anser 
fartilis. Plin, Assez gras, Suppin- 
guis. Cels. Très —, Præpinguis. Plin. 
Obesus, a, um. Cels. Plin. Devenir —, 
C. S'enanaissen 19. Faire devenir —, 
C. aNghaissen 1°. | 30 T. de bota- 
pique. Charnu, succulent. Pinguis, m. 
f. e,n. Plin. Carnosus, a, um. Plin. 
B 6° Fertile, abondant. Pinguis, rm. f., 
s, on. Virg. Col. Sen. Plin. Opimus, 
a,um. Cic. Latus. Col. Uber, gèn. 
eris. Cic. : Grasse campagne, Pin- 
guis ager. Col. Pinguia arva. Sen. 
Gras pâturages, Pabula pinguia. Virg. 
Lela. Virg. Très gras, Przpinguis. 
Virg. Col. Plin. Rendre plus —, C. 
ENGRAISSER 4°, Devenir plus —, C. 
S'eNGnaissan 3°, Voy. FEnTILE. || 
Bo Sali de graisse ou do matière sem- 
blable. Unctus, a, um. Ilor. = Eau 
grasse, Uncta aqua. Hor. Main —, 
Manus uncta. Hor. Rendre gras, C. 
anaissun. || 6° Quia contracte une espèca 
de graisse. Pinguis, m. f., e, n. Cul, : 
Vin gras, Vinum pingue. Col. Figue 
grasse, Ficus pinguis. Hor. Devenir 
gras, PinguescËre, 0, is, s. parf. ni 
sup., n. Plin. |} 7° Fangoux, tenace. 
Glutinosus, a, um. Col. || 8° Glissant. 
Lubricus, a, um. Plaut || 9° Embar- 
rassé = Avoir [a langue grasse, Voy. 
Eusarnassé 20. || 10° Propare avec de 
la graisse, de la viande. Adipatus, a, 
um. Lucil, = Bouillie grasse, Puis 
adipata. Lucil. Mets gras, Adipatum, 
i,n. Juv. Caro, arnis, f.(— viande). 
Plin. H 11° Où l'on mange de la viande. 
2 Jour gras, * Dies quo carnibus vesci 
licet. || Les jours gras (ceux qui pré- 
cédent le caréme): VOY. GARNA VAL. 
& 12° Licencieur. Voy. ce m. 

Gras, s. m. 1° Partie grasse de la 
chair. Pingue, is, n. Plin, Penguia, ium, 
n. pl. Plin. || Le gras de ia jambe, 
C. voiuer. || 4° Mets préparè avco de 
la graisse, da la viande. Adipatum, 1, 
D. Juv, Caro, arnis, f. Plin. : Faire 
gras, * Carnem comedëre. (Eccl.) 

GRAS-DOUDLE, S. m. Tripes de 
bœuf. Omasum, i, n. Hor. Plin. 

GIRASSE, Y. de Franco (Var) 
*Grassa ou Graca, z, f.* Grinincum, 
i, n. : (Qui est) de Grasse, Grinin- 
censis, m. f.,e, n. Sid. 
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GRASSERMENT, adv. 1° Commo- 
dément et à son aise =: Vivre grasse- 
weut, Commode vivére. Hor. || 2° Gé- 
nereusoment. Large. Cic. 

GRASSET el GRASSOUILLET, 
ETTE, adj. Qui est un pou gras. Sup- 
piugus, m. f.,e, n. Cels. 

GRATERON, 5. m. Sorte de plante. 
Aparine, es, f. Plin. 

GRATIEN, emporeur romain. Gra- 
fianus, i, m. A.-Vict. 

GRATIFICATION, 5. f, Libéralité, 
récompense surerogatoire. (Récoin- 
pense, présent en géu.) Præmium, 
ti, n. Cic. Vonum, i, n. Cic. Munus, 
neris, 0. Cic. (Largesse fale au peu- 
ple) Congiarium, 1, n. Cic. Suet. 
Dj. (Don en argent de l'empereur 
aux Soldats) Donativum, à, n. Suct. 
Tac. (Suppléntent de salaire) Corolla- 
rium, it, n. Varr, Cic. Sen. : Ajouter 
une gratification au salaire de uqn, 
Alicui corollarium adspergëre. Sen. 

GRATIFIER, v. acl. Favorisor 
d'un present, etc. = GratiGer qqn, Ah- 
cur gratficari, dép. Cic. — qqu de 

. Ch., Aliquem re donare ou ornare. 
Cic. Alicui rem gratificari. Cic. Sall. 
ou donare. Cic. ou dono dare (o, as, 
dedi, datum). Ter. Gralifié d'une terre 
par le sénat, Agro a senatu donalus. 

ic. 


GRATIS, 2/v. C. GRATUITEMENT. 

GRATITUDE. C. RECONNAISSANCE. 

GRATTAGR, s. m. Action do grat- 
ter. Scalptura, æ, f. Plin. 

GRATIELEUX, adj. C. GALEUX. 

GNATTELLE, S. f. C. GALE. 

GRATTER, v. act. 1° Racler la 
superficie de. Rad#re, 0, is, rasi, 
rasum, acl. for. Plan. Scabfre, 0, is, 
scabi, 5. sup. acl. Plin. : Gratter une 
muraille, Parietem radère. Plin. || 
2 Enlover on raclant. Eradëre (voy. 
40, act. Co. = Gratler la mousse, 
Muscum eradère. Col. Ils ont gratté 
ces vers, Hos versus exsculpserunt 
(de erseulpire, 0, is, ptumy). Nep. {| 
80 Frotler avec ses ongles, etc. Sca- 
bëre (voy. 1°), act. Plin. Scalpère, 
0, is, psi, ptum, act. Col. = Se gralter 
l'oreille avec la patte, Scabëre auvern 
pede. Plin. || Se gratter la Lète de la 
main gauche {en signe d'embarras), 
Caput sinisträ manu perfricare (o, 
as, cui, catum et ctum). Cic. || Fig. 
L'uo gratte l’antre (— ils 8e flat- 
tent l'un l'autre), Mutuum scabunt 
(prov.). Symm. || 4° Crouser avec ses 
ongles, etc. Radëre (voy. 1°), act. 
Plaut. Scabëre (voy. 1°}, act. Plin. 
Scalpre (voy. 39), act. Ior. = Gratter 
la lerre avec ses palles, fadëre fer- 
ram pedibus. Plaut. || 6° Labourer 
superhcielloment. Aadëére (voy. 1°), 
acl. Si. Voy. ÉNRATIGNER 2°. 

GRaTTEN, Y. 0. Faire un léger frnt- 
tement avoo les ongles =: Gratter à la 
porte, *Januam leviter pulsare. 

Se aRATTEN, v. 1e Réf. Se frotter la 
peau. Se scab%re (0, is, scabi, s. snp.). 
Plin. : Se gratter contre qq. ch., Vay. 
Se rnorTTen 1°./|2° Récipr. Fig. So flat- 
ter l'un l’autro. Voy. craTren act.) 3°. 

GRATTENON, s. m. C. GRATERON. 
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GRATUIT, uITE, adj. fe Qu'on 
donne pour rien. Gratuilus, a, um. Cie, 
H 2° Donné on presont à un person 
nage pour lui faire honneur. Honore. 
rius, a, um. Cic. |] Je Qui est sans mo- 
tif, Vanus, a, um. Cic. Gratuitus. Liv. 

GRATUITEMENT, adv. to Sans 
qu'il en coûte rien, gratis. Gratuito. 
ic. Graftis. Plaut. Ter. Cie, et pl. 
souv, Gratis, Cic. Sen. Mart. = Plaider 
graluilement, Gratuito causas defen- 
dëre. Cic. Être logé —, Ifabitare gra- 
lis. Cic. Régal qui m'est offert —, 
Sine meo sumplu paratæ symbole. 
Plaut. }| 2° Sans fondomont, sans motif, 
Gratuito. Sall, Cic. Frustra. lic. Sine 
causä. Cic. : Cruel gratuitement, Gru- 
tuto crudcelis. Sall. On discute —, 
Disputatio frustra habetur. Cic. 

GRAVATS, 8. m. pl. C. cravois. 

GUAVE, adj. 1e Pesant. Gravis, 
m.f.,e, n. Sen. : Les corps graves, 
Pondera (de pondus, n.). Sen. || 20 Fig. 
Qui a du poids, de l'autorité. Gravis, m. 
f.,e, n. Cic. : Homme grave, Gravis 
homo. Cic. vir. Quint. {IHomme) d'une 
autorité plus —, Auctoritate gravicr. 
Cic. ltomme de la plus — autorité, 
Vir mazimi ponderis. Cic. Autorilé — 
(en parl. d'une pers.), Auctor gravis. 
Cic.locuples (gén. ei. Cic. luculen- 
tus. Cic. idoneus. Cic. Suet. || So impor 
tant.Grauis, m. f., e, n. Cic. Magnus, 
a,um. Cic. : Les affaires graves, Res 
severz. Nep. Une affaire aussi grave, 
Tania res. Liv. Des affaires peu graves 
ont eu de — conséquences, Res parts 
magnum momentum habuerunt. Czs. 
Ceci est très grave, fd est marimi 
momenti ou ponderis. Cic. Dans lea 
conjonclures les plus graves pour 
l'État, Summo reipublicæ tempore. 
Cic. La faute a été plus grave, Culpa 
major (fuit). Cic. Il n'est pas d'in- 
justice plus —, Injustitia nulla est 
capitalior (de capitalis). Cic. Non 
sans un — motif, Non sine gravi 
causa. Cæs. Êlre retenu par de graves 
raisuns religieuses, Summä religione 
teneri. Cic. || 6° Qui est pos, serieux. 
Gravis, m.f.e, no. Cic. Severw, a, 
um. Cic. Serius. Cic. Tristis, æ. f., 
e,n. Cic. z: Air grave, Frons gravis. 
Pl.-j. Tromper par son air —, Tris- 
fitiä vultugue decipfre. Cic. Il sort; 
quel air —1 Egreditur: quam seve- 
rus! Ter. Aimer micux voir un jeuce 
bomme — qu'enjoné, Malle adoles- 
centem fristem quam Ailarem. Sen. 
{Sa} joie a quelque chose de —, Est 
quoddam gaudii pondus (gén. deris). 
Tac. Auteur très —, Auctor severis- 
simus. Plaut. Poésies graves, Seria 
carmina. Pl.-5, Muses plus —, Muse 
severiores. Mart. || 6° Rigouraux. Gra- 
vis, m. f.,e, n. Cic. =: l'eine grave, 
Pœna gravis ou magna. Cic. || 8° Dar 
gereux, difficile. Gravis, m. f., e, 0. 
Cic. Periculosus, a, um. Cic. Anceps, 
gén. cipilis. Cic. 2 Maladie grave, 
Morbus gravior. (fe. diffcilis. Cic. 
anceps. lin. Mal peu —, Aediocre 
malum, Cic. — péril, Periculum atroz 
(gén. ocis). Liv. Faire une chute —., 
Graviter cadëre. Ov. Voy. paxcs- 
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axvx 0. Situation, Circonstance —, 
Voy. puwrars 40. || 7e Bas, opposé à 
aigu (en parl. des 3on3). Gravis, m. 
fe, n. Oic. : Accent grave, Syllabe 
—, Gravis accentus. Quint. syllaba. 
Quint. Entreméler les tons graves el 
les tons aigus, Miscère gravia aculis. 
Quint, Avoir uo 800 grave, Graviler 
wnare. Cic. | 

GRAVELEUX, euse, adj. 1° Môlé 
de gravier. Glareosus, a, um. Varr. 
Col. || 2° Qui contient de la gravelle. 
Arencsus, a, um. Plin. || 3° Sujet à 
LB grarelle. Calculosus, a, um. Cels. 
Plin. || 4° Fig. Licencicux. Voy. ce m. 

GRAVELINES, v. do Franco (Nord). 
»Gravelina ou Grævelinga ou Grave- 
lingua, z, f. 

GNAVELLE, s. f. 1° Sorto de gra- 
rier de l'urine. Renium arenx (arum). 
f. pl. Plin. || 2° Maladie de ceux qui 
rendent de ce gravier. Calculorum va- 
letudo (dinis), T. Plin. : Être bon pour 
ja gravelie, Arenis renium prodesse, 
a. Plin. 

GRAVELURE, s. f. Propos trop 
libre. Voy. onscÈMITÉ. 

GRAVEMENT, adv. 1° Aveo gra- 
vit. Graviter. Cic. |] 2° Serisusement. 
Fronte gravi. Pl.-j, Graviter. Cic. Se- 
sere. Cic. Serio. Liv. || 3° Grando- 
ment, beaucoup. Graviter. Cic, Vehe- 
menter. Cic. Magnopere. Cic. Multum. 
Cic. : Être gravement malade, Gra- 
viter se Aabére. Cic. Graxiter ou Vehc- 
menter ægroture. Cic. Navires très — 
avariés, Gravissime afflictæ naves. 
Czs. Se tromper —, Vehementer ou 
Valde errare. Cic. 

GRAVER, v. act. fe Tracer avec 
le burin, le cisoau, etc. (En gén.) In- 
cidere, 0, is, cidi, cisum, act. Cic. 
Scalpère, 0, ts, psi, ptum, act. Cic. 
Hor. Vitr. Plin. Insculpère, act. Liv. 
Quint. Suet. (En relief) Cælare, act. 
Cie. (Inscrire) Inscribêre, 0, is, scripsi, 
scriptum, act. Cic. = Gravor des lois 
sur l'airain, des lettres sur un hètre, 
Incidére leges in æs. Cic. lilteras in 
fego. Plin. — une epilaphe sur un 
tombeau, Insculpère elogium tumulo 
Ge dat.). Suet. — sur des coupes 

e3 sajets licencieux, Crlare libidines 
in poculis. Plin. — quelque inscrip- 
tion sur la base des trophées, un 
som sur des monuments, InscribXre 
aliquid ir basi tropæorum. Cic. nomen 
monumentis (an dat.). Cic. Gravé en 
très grands caraclères, Afarimis lit- 
teris incisus. Cic. Donner nne pierre 
précieuse À graver, Gemmam inscul- 
pendam dare, Ulp. || 2° Pig. imprimor 
dans l'esprit : Éraver qq. ch. «lans 
l'esprit ou dans le cœur, Aliquid 
menti où in animo imprimére (o, is, 
pressi, pressum). Cic. in animo in- 
scribère ou insculpËre {voy. 19). Cic. 
animo inculcare. Cic. in animo infi- 
gére (o, is, firi, firum). Cic. animo 
defigYre. Quint. animo mandare. Cic. 
— une image dans l'esprit, Signare 
specien in animo. Cic. I1s gravent ces 
aroles dans leurs cœurs et dars 
eurs esprits, Eas voces in pectora 
animosque demittunt (de demitiére, 0, 
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misi, missum), Liv. Êlre gravé dans 
les cœurs, In menlibus tx/uzrère (eo, 
es, hæsi, kæsum), n. Cic. Cela est — 
rofondément dans l'esprit, fd fide- 
îter in animo sedet (de sedëre, eo, 
sedi, sessum, n.). Sen. Opinion si 
profondément gravée, Opinio tam pe- 
nttus insila. Cic. Graver qq. ch. dans 
sa mémoire, Memoriz aliquid man- 
dare. Cic. tradëre (o, is, didi, ditum). 
Cic. (Ces paroles] sont encore gra- 
vées dans ma méinoire, Etiam nunc 
mihi scripla sunt in animo, Ter. 
Rester gravé, profondément —- dans 
la mémoire, În memoria kærère, n.Cic. 
In memoriä penitus insid're (0, is, 
sedi, sessum), n. Cic. Ces choses res- 
leront éternellement gravées dans ma 
mémoire, Ea perpetuo animo meo fira 
manebunt, Cic. 

Se GnavEn, v, pr. S'imprimer (aa 
fig.) : Se graver dans l'esprit, etc. 
Menti ou In animo imprimi (or, ëris, 
pressus sum), pass. Cic. In animo 
inscribi (or, ris, scriplus sum ou 
insculpi (or, ëris, sculptus sum) ou 
inAgi (or, ëris, fitus sum), pass. Cic. 
La notion des choses se grave dans 
nos esprits, Nobis imyprimuntur re- 
rum noir. Cic. Se graver profon- 
dément dans les esprits, În mentibus 
penitus inhærescëre (0, is, hzsi, he- 
sum), n. Cic. | 

GRAVEUR, 8. m. Celui dont la 
profession est de graver. Scalptor, oris, 
in. Plin. 

GRAVIER, S. m. 1° Gros sable. 
Glarea, æ, f. Cic. =: Plein de gra- 
vier, Glarcosus, a, um. Varr. Col. 
|| 2° Sable dans le sédiment des urines. 
Arena, z, f. Plin, 

GRAVER, v. 0. et act. Monter aveo 
effort (qq. endroit oscarpé). Scandëre, 
0, is, scandi, scansum (locum. Cic. 
Cæs. Liv. in locum. pot Ascendïre, 
o, is, acendi, scensum (locum. Cæs. 
Sall. in locum. Cie. Liv.). Conscen- 
dÿre (locum. Czxs. in locum. Petr.). 
Evadère, 0, is, vasi, vasum (in locum. 
Liv. locum. Liv.) Succed®re, 0, is, 
cessi, cessum (locum ou in locum). 
Liv. Subire, eo, is, iui el ii, ilum 
{in locum. Liv. locum. Liv.). Conaitr, 
or, Éris, nisus el nirus sum, dép. (in 
locum). Cæs. Ascensu ingredi (ior, 
ris, gressus sum), dép. (locum). Cic. 
: Gravir en voilure le mont Esquilin, 
In collem Esquiliarium evehi (or, ris, 
vectus sum), pyass. Liv. Il fallait — une 
monlagne, dAfons erat ascendendus. 
Cæs. Qui est difficile à —, Qui (quæ 

uod) est ascensu difficili ou arduo. 
Éic. | Abs. Les prermiers gravissent 
avec peine, In ascensu primé non fa- 
cile enituntur. Cæs. 

GRAVITATION, 8. f. T. de phy- 
sique. Forco en vertu de laquelle les 
corps gravitent. Virus, &s, m. Cie. =: 
Les astres, par leur gravilalion, 
Astra nizu su0. Cic. Voy. onaviten. 

GRAVITÉ, 5. f. {o Posanteur : 
Tomber sur la terre par la loi de la 
gravité, In terram ferri pondere suo. 
Cic. Voy. PRSANTEUR. || 20 Caractère 
ou Air grave, ton sérieux. (En gén.) 
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Gravitas, atis, f. Cic. Severitas, f. 
Cic. (Excessive) Trislitia, æ, f. Cie. 
: La plaisanterie ôle qq. cb. à la 
gravité (lu discours), Jocus aliquid 
de gravilate decerpit. Quint. Tromper 
qqn par son air de —, Decipère ali- 
quem tristitid vultuque (= tristitid 
viN{üs). Cie. Raconter les événements 
avec —, Grauiter res gestas narrare. 
Cic. |] 3° Importance (des choses). Gra- 
vitas, atis, [. Sall. Momentum, i, n. 
Sall. Pondus, deris, n. Cic. : Gra- 
vilé du danger, Periculi magnitude 
(dinis), f. Cic. — d'une circonstance, 
de la guerre, Asperitas rei. Cic. belli. 
Sal. — d'une injure, Gravitas in- 
Juris. Sall. Blessure sans —, Vulnus 
innozium. Plin. Qui à de la —, Voy. 
Grave 69, |] 60 Qualité d'un son grava 
Gravitas, atis, [. Capel. 

GRAVITER, v. n. Tendro ot peser 
vers un point. Niti, or, #ris, nisus el 
nirus sum, dép. Lucr. Cic. : Graviter 
vers le centre, In medium niti. Lucr. 
vergëre (0, is, versi, s. sup.}, on. Cic. 

GRAVOIS, 8. m. pl. Menus débris 
de démolition. Rudera, um, n. pl. Suet. 

GRAUURE, 8. f. Art ou Travail 
du graveur; outrage grave. Scalptura, 
æ, [. Plin. 

GRAY, Y. de France (Haute-Saône). 
*Gradicum ou Grzum ou Grajacum 
ou Graqum, à, 0. 

GRE, s. m. 1° Volontè, caprice, 
fantaisie = Au gré de qqn, Alicujus ez 
sententiäâ. Ter, Sall. Liv. ex libidine. 
Sall. a libidinem. Cic. ex votunfate. 
Plaut. Ter. Cic. pro voluntate. Cic. 
ad voluntatem. Curt. ad arbitrium. 
Cæs. arbitrio. Liv. arbitratu. Cic. 
Au — de chacun, Ufi cujusque libido 
est (era, fuit, erit, ete.). Sail. À mon, 
ton, son, notre, votre —, Ut libet 
(bebat, buit, bebit, etc). Ter. À 
leur —, Ut volunt (lebant, luerunt, 
lent, etc.). Cic. || Fig. (La fortune] 
dispose à son gré des choses hu- 
maines, mène à son — la plupart 
des événements, Mumana fingil ut 
libet. Plaut. Plerasque res ex libidine 
agitat, Sall. Être baliotté au — du 
basard, des événements, Vartetate 
fortunz jactari. Curt. Se laisser aller 
au — du courant, Flumini obsequi 

or, Pris, secutus sum), dép. Cic. 

s feuillets se dispersent au — 
des vents, Folia turbata volant ven- 
is ludibria (de ludibrium, n. — 
jouel). Virg. Ils tournent Les yeux 
au — des inflexiona de la œu- 
sique, Oculos pariter cum modorum 
fletionibus (orquent. Cic. Au — des 
vœux, des désirs de qqn, (Alicujus) 
ex voto. Sen. usque ad volum. Tuc, 
N De gré à gré, Cum bonà gratié. 
Ter. || De mon, lon, notre propre 
gré, Meä, Tua, Nosträ sponte. Cic., 
et, moins bien, abs. Sponte. Sen. 
Quint. De bon —, De plein —, Ultro. 
Cie. Libenter. Cie. Antmo libenti. Cic. 
De très bon —, Libentissime. Cie. 
Animo libentissimo. Cic. De meilleur 
—, Libentius. Cic. Quint. Qui agit de 
son —, Libens, gén. entis. Cic. Sen. 
Qui agit de son plein —, Libentis- 
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simus. Cie. Nullé vi coactus. Cic. | 
De gré ou de force, Don —, ma 
—, Vi aut volunutate. Liv. &ponte 
vel necessitale. Tac. Velim, nolim 
(= que je veuille ou que je ne 
veuille pas). Cic. Seu uclinf, seu no- 
lint. Liv. Sive retractabis, sive pro- 
babis. Cic. || De mauvais gre, Gra- 
vate. Cic. Ingratiis. Cic. Ter. Iniquo 
animo. Ter. Cic. De très mauvais —, 
Iniquissimo animo. Cie. Contre mon, 
ton, aolre —, Invite. Cie. Me, Te in- 
vito. Cic. Nobis invilis. Cic. Contre 
le — de tous les deux, Amborum 
ingratiis. Plaut. Contre le — des 
dicux, Dits invitis. Cic. 11 ne lu 
élait jamais rien arrivé contre son 
Nihil acciderat ei, quod nollet. 
Cic. Qui agit contre son —, invitus, 
a, um. Cic. Coacius. Cie. Je l'ai con- 
gédié bien contre mon —, Eur in- 
vifiesimus dimisi, Cic. || 2° Goût, 
sontiment, opinion : À mon gré, Meo 
judicto. Éic. Alcä quidem sententià. 
Cic. Ter. Mucmadmodum mazime volo 
(lebam, lui, etc.). Cic. Ut mihi con- 
cinnum est (eral, fuit, erit). Plaut. 
Le poison agissait trop lentement à 
leur —, Venenum opinione lardius 
cedebat. Suct. Faire qq. ch. au — 
d'autrui, Facëre aliquid ad alhorum 
sensum ou voluntatem. Cic. Un ques- 
teur plus à mon —, Quæstor mihi 
optatior. Cie. 1l n'a pu trouver un 
disciple à son —, Neminem potuit 
reperire discipulum quem probarel. 
Cic. Être au — de qqn, Alieui pla- 
cäre (eo, es, cui, citum), n. Cic. Voy. 
AGRÉER 3°. Prendre en — qqn, Al- 
quem amplecti ou complecti (or, ërts, 

lezus sum), dép. Cic. Prendre en — 
es belles-lettres, Studium liftera- 
rum arripére. Cie. Recevoir en —, 
Avoir en — qq. ch., C. aGrésn 1° 
at 2e. J 8° Reconnaissance : Savoir 
bon gré, beaucoup de — à qqn, Ha- 
bêre alieui graliam. Cic. magnam ou 
marimem graliam. Cic. Savoir — 
aux dieux de ces victoires, Pro his 
vicloriis grates dits habere. Liv. Je 
te sais beauconp de — de cette] pe- 
tite somme, De raudusculo mulium 
te amo. Cie. Savoir — à qqn de ce 
que, Alïcui gratiam habère, quod 
(indic.). Cic. Savoir à qan beaucoup 
de —, un — infini de ce que, 
Alicui marimas, infinilas gralias ka- 
bére, quod (indic.), Vitr. Nuus Le sa- 
vons beaucoup de — de nous avoir 

rocnré ces [Statues] à bon compte, 

e mullum amamus, quod ea abs le 
arvo curala gunt. Cic. Qui sait — 

qqn, Gralus erga aliquem. Cic. in 
aliquem. Brut. ap. Cic. llomme qui 
‘sait peu de —, qui ne sait ancun — 
à César de ses scrvices, Vir adversus 
merila Cæsaris ingralissimus. Vell. 
On te saura mauvais — de cela, Id 
erit (ibi ingralum. Ter. Savoir mau- 
vais — à qqun d'avoir fait.…, Graviter 
ou Ægre ferre quod aliquis fecit. Cic. 
f Se Savoir bon gré d'une ch., d'a- 
voir fait une ch., C. S'arrLauptn 2°, 

GREC. ECQuE, 8. m, f. Celui, Colle 
qui est de la Grèce =: Un Grec, Une 
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Grecque, (En gén.) Græecus, et rar. en 
prose, Grajus, i, masc. Cic. Græca, 
æ, fém. Liv. Plin, (En m. part.) Græ- 
culus, 1, masc. Cie. Juv. Græculio, 
onis, masc. Petr. Græecula, æ, fé. 
Juv. Les Grecs, Græci, et rar. en 
prose, Graji, orum, m. pl. Cic. 

Grec, ecQuk, adj. Â° Relatif 4 la 
Grèce, aux Grecs. Grzcus, a, win. Cic. 
: Aux calendes grecques, Ad kalendas 
Græcas. August. ap. Suet. À la mode 
precque, et, loc. adv., À la grecque, 
Græco more. Cic. Græcanice (rare). 
Varr. Vivre à la —, Græcari, dép. 
Hor. Qui est à la —, selon la ma- 
nière —, Græcanicus, a, um. Plin. 
Suet. || 2° Relatif à la languo des Grecs. 
Græcus, a, um. Cic. : [Cela] ne parait 
pas assez grec, Alinus Græcum vi- 
detur. Cic. La langue grecque, et S. 
m. Le grec, Græca (æ) lingua (æ), f. 
Cic. Græcus (i) sermo (onis), masc. 
Cic. Nep. Et moins souv. Græca (æ) 
oratio (onis) ou locutio (onis), f. Cic. 
Qqf. Græcum, à, n. Cic. Traduire qq. 
ch. du — en latin, Ë Græco conver- 
tre in Lalinum. Cie. On lit partout 
le —, In omnibus genlibus leguntur 
Græca {n.pl.). Cic. En —, Græce. Cic. 
Græco sermone. Cic. Græcanice (rare). 
Varr. Parler le —, Parler —, Logui 
Græce. Cic. Savoir parfaitement le 
—, Græce oplime scire. Cic. À la grec- 
que. Voy. pl. b. 1°. 

GRÈCE, contree de l'Europe. Græ- 
cia, æ, f. Cic. || La Graude-Grèce, 
Voy. GRANDE-GRÈCE. 

GREDIN, IN£, s. m. et f. 1° Anc. 
Mendiant. Voy. ce m. || 2° Ordin. Co- 
quin. Voy. ce m. 

GRÉEMENT, s. m. C. AGnèS. 

GRÉER, v. act. Munir un navire de 
ses agrès. VOy. AGRÈS. 

1. GREFFE, s. m. Lieu d'un tri- 
bunal où sont deposes les actes de pro- 
cedure. Tabularium, üi, n. Cic. Liv. 

2. GREFFE, s. f. Partie d'une 
plante qui sert à greñer: action de 
greffer; endroit greffe. (Partie qui sert 
à greffer) Surculus, à, m. Varr. Cic. 
Col. Calamus, m. Plin. (Action de 
greffer en gén.) Insilio, onis, f. 
Cie. (Endroit greffé en gén.) Insitum, 
i, 0. Col. : Greffe en écusson, (Action 
de greller) Inoculatio, onis, f. Cato. 
Col. Emplastratio, f. Col. (Endroit 
greflé) Emplastrum, i, n. Col. — en 
fente, Surculus (ï) insertus (i). Col. 
Donne-moi des greffes de cet arbre 
pour les enter (sur un autre), Da 
mihi ez isiä arbore, quos seram, 
surculos. Cic. La grelle du poirier ne 
prend pas sur le chène, Non pirum 
recipit quercus. Varr. Au-dessous de 
la —, Infra quam insitum est. Varr. 
Infra ïinsitionem. Col. Qui vient de 
—, Insitivus, à, um. Hor. 

GREFFER, v. act. 1° Inséror une 
partie d'une plante dans une autre 
plante. (En gèn.) Inser®re, o, vs, seui, 
situm, act. Varr. Virg. Col. (En fente, 
par rameaux, par scions) Jnserëre, o, 
ts, serui, serum, act. Col. In fis- 
suram (arboris) surculum demiltère 
(o, is, misi, missum). Col. (En écus- 
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son) Inoculare, act. Col. Emplasirarg 
s. parf., act. Col. = Grelfer un arbre 
sur un autre, Arborem inserëre in ar. 
borem. Varr. arbori. Col. Ex arbore 
in arborem inserère, n. Varr. Semen 
ex arbore in arborem transferre (fero 
fers, luli, latum). Varr. { 2° Auni 
d'une groffe. InserËre, o, 18, sevi, si. 
tum, act. Virg. Col. = Greffer la vigae, 
l'olivier, Inserëre vitem. Col. olivar. 
Col. Arbre greffé, Arbor insita. Col 

GREFFEUR, s. m. Celui qui greffe, 
Insitor, oris, m. Plin. Inoculator, m. 
Plin. 

GREFFIER, 8. m. Celui qui tien 
le greffe. Scriba, æ, m. Cic. : Fonc. 
tions de grefller, Scriptus, üs, m. Liv. 
Suet. Etre —, Scriptum facëre. Liv. 

GREFFOIRN, Ss. m. Couteau pou 
greffer. Scalpellum, 1, n. Col. 

GREGEOIS, adj. m. C. onec. 

4. GREÈLE. ad}. 1° Long et menu. 
Gracilis, m. f.,e, n. Hor. Liv. Plin. 
Ertulis, e. Cic. Tenuis, e. Cic. : Trèe 
grèle, Gracillimus, a, um. Suet. Pr. 
graeilis, m.f.,e,n. Tac. Pergracilis. 
lin, Pererilis. Col. Forme —, Gra- 
cilitas, atis, f. Cic. Suet. |] L'intestie 
grêle, Tenuius (oris) intestinum (r), 
n. Cels. || 2° En part. de la vois. 
Aigu et faible. Ezilis, m. f., e, & 
Quint. Plin. : Le son grêle de cer 
laines leitres, Lilterarum exilite 
(atis), f. Quint. 

2. GRÈLE, s. f. Sorte de pluie qé 
tombe par grains de glace. Grande 
dinis, f. Cic. : Tempête de grèle, 
Grandines, um, f. pl. Cic. Plin. Les 
eaux se congèlent en —, Rigesruif 
aquæ in grandines. Plin. La — tombe, 
Voy. anècer. Tomber dru comme —, 
Creberrimæ grandinis modo eflundi 
(pass.). Liv. Sujet à la —, Grandi- 
nosus, a, um. Col. || 2° Fig. Grande 

uantite. Grando, dinis, f. Hurt. 
'ubes, is, f. Liv. Mullitudo, dinis, f. 
Cæs. Vis, gén. vis el dat. vi peu us., 
acc. vim, abl. vi, f. Liv. Se tourne 
souv. par Nombreux : Crebri, bra, 
bra. Cic. Multi. Cic. Plurimi. Cic.s 
Grèle de traits, Telorum nubes. Liv. 
mullitudo. Cæs. Orage accompagné 
d'une — de pierres, Nimbus cum 
sarea grandine. Hirt. Tu mériles une 
— de coups, Dignus es verberibus 
multis. Plaut. Il traversa à la vage 
sous une — de traits, Multis superin- 
cidentibus telis tranauit. Liv. Faire 
pleuvoir sur l'ennemi une — de 
traits, sur la flotte une — de pierres, 
Undique in hostem tela conjicére. Liv. 
Magnam vim lapidum,creberrimægran: 
dinis modo, in classem effundère. Liv. 

GRÉLER, v. 0. impers. Dit pour 
exprimor qu'il tombe de la gréle. Grun- 
dinare, at, S. parf., atum, n. 1m- 
pers. Sen. Grando cadit (de cadère, 
cecidit, casum, n.). Cic. Plin. on ruif 
(de ruëre, uit, utum, uiturus, 0.). Pha. 

GRèLEn, v. act. Gâter par ls 
grêle. Grandine verberare, act. Er. 

GRELIN, 5. m. C. CABLe. 

GRÈLON, s. ®. Grain de grêle. Gras 
dinis granumi},n. fsid. = Les grêlons 
sont ronds, Rotunda est grando. Sen 
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GRELOT, £. m. C. CLOCHFTTE. 

GRELOTTER. v. n. Trombler de 
froid. * Frigore tremère (o. is, mui, 
s. sup.), n. D'apr. Ov. = Grelotter au 
mois de décembre, Mense decembri 
iremre. Ou. 

GRÉMENT, 9. m. C. AONËS. 

GRÉMIL, s. m. Sorte de plante. 
Lithospermon, i, n. Plin. 

{. GRENADE, v. d'Espagne. ° Gra- 
sata, æ, Î. : (Qui est) de Grenade, 
* Granatensis, m. f.,€, nn 

9. GRENADE, 8. f. Fruit du gre- 
nadier. Mélum (ï) granctum (i), 0. 
Col. et abs. Granatum, i, 0. Plin. 
Môlum punicum, n. Verr., et abs. 
Punicum, n. Plin. 

GRENADIER, 8. m. Sorte d'arbre. 
Mälus (1) granata (æ), f. Isid. Punica 
æ) arbos Toris), f. Col.-poet. 

GRENAT, s. m. Sorte de plerre 
sécieuse. Carbunculus (1) Carchedo- 
aius (ti), m. Plin. | 

GRENEN, v. D. Produire de la 
raine, Semen proferre (fero, fers, 
Qi, latum). Plin. In semen ire (eo, 
b,iviet ii, ifum), n. Calo. abire ou 
rire, n. Plin. 

GRENETIER, 8. D. C. GRAINETIER. 

GRENIER, s. m. 4° Lleu où l'on serre 
les grains, les fourrages. (En gen.) 
Horreum, 1, n. Cie. Col. (A grains) Gra- 
aana, orum, 0. pl. Varr. Col. Farra- 
ria, n. pl. (rare). Varr. (A fourrage) 
Penilia, ium, on. pl. Plin. || Fig. Gre- 
nier à coups de fouet, Sfimulorum se- 
«s (etis), F. Plaut. || 2° Fig. Pays d'où 
For tire beaucoup do grains. À nnonz sub- 
sidium (ii), n. Liv. Tac. : [La Sicile), 
le plus sèr grenier du peuple roman, 
Porulo Romano fidissimum annonz 
sulsidium. Liv. [La Sicile et l'Afri- 
que}, ces greniers d'abondance de la 
répabliqne, Hac frumentaria reipu- 
bicz subsidia. Cic. [La Sicile] fut 
aotre grenier, Nobis pro cellä pe- 
nariä fuit. Cic. || 3° Étage superieur 
d'une maison. Cenaculum, à, n. Cic. 
Liv. Suet. : Habiler dans un grenier, 
Habitare sub tegulis. Suet. 

GRENOBLE, v. de France (Isère). 
Gratianopols, is (acc. im, abl. 1}, f, 
Aug. Sid, = (Qui est) de Grenoble, 
Gratianopolitanus, à, um. Ambr. 

GRENOUILLE, 8. f. Sorto d'animal. 
Rana, æ, [. Cic. Plin. : Pete gre- 
souille, Ranunculus, i, m. Cic. 

GRENOUILLETTE, 5. f. 14° Sorte 
de plante. Ranunculus, i, m. Plin. || 
4° Tumeur sous la langue. Rana, æ, 
f. Col. Veg. 

GRENU, UE, adj: 4° Qui a beaucoup 
de grains (en pari. des épis). Gra- 
vidus, a, um. Virg. || 2° Qui ost ou 
semble composé de petits grains. Gra- 
Ross, a, um. Plin. 

.GRES, s. m. Sorte de piorre. Lapis 
Gdis) arenarius {ti}, m. Serv. 

_GRÉSIL, s. m. Petite grélo. Geli- 
cidium, ii, n. Col. 

GRESILLER, v. 0. impers. Dit 
pu exprimer qu'il tombe du gresil : 
résille, Gelicidium est. Cato. 
RÉSILLER, V. act. C. rRoNcus. 

GRESIVAUDAN, ano. pays do 
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France. * Gralianopolitanus ("} Pagus 
(i}, m. * Gralianopolitanum, 1, n. 

GRÈVE, 5. f. C. nivace. 

GREVER, v. act. 1° Loser. Voy. 
ce m. |} 2° Charger de qq. ch. d'oné- 
roux. Voy. CHANGER 1°, 

GRIDLETTE, 8. f. GC. antave. 

GRIBOUILLAGE, s#. m. Écriture 
mal formes. Stilus (i) rudis (is) et 
confusus (1), m. Quint. : C'est du gri- 
pouillape, ÎTes litteras gallina scripsit. 
Plaut. Voy. GniFFONNAGe. 

GRIBOUILLER, v. n. Faire du 
gribouillage. * Confuse scribére (o, is 
scripsi, scriptum). D'apr. Quint. 

4. GRIFEF, VE, ad). C. anave. 

2. GRIEF, 8. m. 1° Dommage qu'on 
reçoit. Damnum, i, n. Cic. Injuria, æ, 
f. Cie. Offensio, onis, f. Tac. || 2° 
Motif de plainte. Crimen, minis, n. 
Cic. Querela, æ, f. Cic. Querimonia, 
f. (ic. Desiderium, ti, n, Tac. Suet. 
: Être un grief, Esse crimini. Cic. 
Conversations pleines de griefs contre 
le sénat, Sermones pleni criminum in 
patres. Liv. Exposer ses —, Peragère 
postulala. Liv. Porter les — des sol- 
dats à César, Desiderie militum ad 
Cæsarem ferre. Tac. Porter des — au 
sénat, Apud sepalum queri (ror, rèris, 
questus sum), dép. Tac. Répondre aux 
— articuics, Respondére criminibus. 
Cic. On se renvoya de nombreux — 
de part et d'autre, Mullx querimonis 
ultro citroque Jactaiæ sunt. Liv. 

GRIÈVEMENT. C. GNAVEMENT 3°. 

GRIÈVETE, s. f. C. GRANTÉ 30. 

GRIFFE, S. f. 1° Ongle de cer- 
tains animaux. Unguis, 15, m. Cic. 
Plin. : Les griffes des lions, Leonum 
faiculæ (arum), f. pl. Plain. — d'ai- 
gles, Ungule A aquilinz (arum), 
f. pl. Plaut. |} Fig. Être sous la grifle 
de qqn, Esse in manu alicui ou ali- 
cujus. Liv. Tac. Tirez-nous de leur 
—, Eripile nos e faucibus eorum. 
Crass. ap. Cic. Echapper de la — de 
qqn, Se tirer des griffes de qqn, E 
manibus alicujus evad®re, n. Liv. 
Donner de la griffe, un conp de — 
à qqn, Malcdico dente aliquem car- 
père. Cic. || 2° Appendico crochu de 
certaines plantos. C. vriLce. || 3° Ra- 
cine de forme crochue =: Griffe d'as- 

crge, Asparagi spongia (æ), f. Col. 
| 4° Caïou. Voy. ce mot. 

GRIFFER, v. act. {4° Prendre avec 
la griffo. Unqguibus rapêre (10, is, pui, 
ptum), act. Ph. || 2° Égratigner. Ungue 
secare (0, as, cut, ctum, caturus), act. 
Hor. Ov. 

GRIFFON, S. m. Sorte d'animal 
mythologique. Gryps, ypis, m. Virg. 

GRIFFONNAGE, 5. m. Écriture mal 
formee. Vacillantes (ium) litterule 
(arum), f. pl. Cic. Voy. cnisouiLLace. 

GRIFFONNER, v. acl. el n. 1e 
Écrire mal. Voy. BanBouiLLun 4°. || 
2° Fig. Redigor à la hâte. Voy. pan- 
pouiLcen 5°. || 3° Dessiner ou Peindre 
grossièrement. Voy. BARnODILLER 30. 

GRIGNAN, v. de Franco (Drôme). 
*Grigniacum ou Grinniacum, i, n. 


GRIGNOTER, Y. n. et act. Manger 
doucement en rongeant. Circumrouëère, 


Assaiura, æ, f. V 


de motal. Clatri, orum, m. pl. C 


visage. (En gén.) Oris pravitas 
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0, Îs, rosi, 5. sup act. Cic. Plin. 

GRIL, 5. m. Ustensile pour faire 
rôtir. Craticula, æ, f. Petr. | Fig. 
Mettre, Tenir qqn sur le gril, Ali- 
uem cruciare, act. Plaut. Ter. Cic. 
Jui est sur le -—, Anxius, a, um. 
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Sall. Cic. 


GRILLADE, 8. f. Viande grillée. 
GRILLAGE, $. m. Sorte de treillis 
alo. 
Col. : Garnir d'un grillage, Clatrare, 
s. parf., act. Col. Voy. le suiv. 
GRILLE, s. f. 4° Assemblage s 


claire-voie de barreaux de fer ou de 
bois. Cancelli, orum, m. pl. Col. l'lutra. 
orum, M. 


pl. Hor. Col. || 2° Clôture 
formée de barreaux verticaux. Sxye: 


Gs) ex palis stalutis facta (æ), f. 


arr. SCxpr Souv. siMpi. CoCme 


CLÔTURE. VOYy. ce m. 


{. GRILLER, v. act. 1° Fermer 


avec une grille. Clatrare, s. parf., 
act. Col. : Fenêtre grillée, Clatrata 
fenestra. Plaut. 


2. GRILLER, v. act. 1° Rôtir sur 
le gril. Assare, s. parf. ni sup., act. 


Apul. Apic. : Mou de bélier grillé. 
Arielinus 
Marrons grilles, Castanez (ostæ (de 
torrëre, eo, es, rut). Plin. Blè grillé, 
Triticum frictum (de frigëre, 0, is, 
frixi, frictum et frirum). Varr. || 
3° Dessecher. Urère, o, is, ussi, us- 
Durs act. Cic. Torrére {vay. 1°), acl. 
ol. 
la chaleur, Uri calore. Cic. [Plantes] 
que le froid 8 grillées, Quas frigus 
ussit. Plin. Rameau grillé, 
retorridus. Sen. 


pulmo ïinassalus. Plin. 


Plin. Virg. = Être grillé par 


amus 


Gnicen, v. n. 40 Être rôti. Assari, 


s. parf., pass. Apul. Torreri, eor, èris, 
tostus sum, pass. Plin. = Faire griller, 
C. criLven (acl.) 1°. |] 2 Être forte- 
mont chauffé, desseché. Uri, or, ëris, 
ustus sum, pass. Cic. Torreri (voy. 
Lo), pass. Cic. || 3° Fig. Desirer vive- 
mont. Voy. BnûLERr (neul.) 4°. 


GRILLON, s. m. Sorte d'insecte. 


Gryllus, i, m. Plin. 


GRIMACÇANT, ANTE, adj. Qui gri- 


mace. VOy. GIMACER 1°. 


GRIMACE, S. f. 14° Contorsion da 
fans), 
f. Cic. Oris depravarñto (onis), f. Cic. 
(Pour se Ha Sanna, æ, f. Juv. 
Pers. Distortus (i) vultus (üs), m. 
Quint. : Quelle grimace il a failel Qs 
ut sibi distorsit (de distorquèére. co. 
es, tortum)! Ter. Débit accompagne 
de grimaces, Vultuosa pronuntiatio 
Quint. Faire la grimace, C. au- 
MACER 4°. || Fig. Faire la grimace à 
qqn (—= lui faire un mauvais ac- 
cueil}, Voy. accouL. || 2° Qaf. Feinte. 
Voy. ce m. | 
GRIMACER, v. n. 1° Faire uno 
grimace, des grimaces. Os sibi distor- 
quère (cor es, forsi, fortum). Ter. 
Labra distorquére. Quint. = Faire gri- 
macer le visage, et abs. Faire —, Os 
torquére. Cic. duc#re (o, is, duzi, 
ducitum). Cic. Visage qui grimace, 
Distortus vultus. Quint. || 2° Fig. 
Fa le mauvais plis. Rugare, n. Plaut. 
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GRAMACIER, ne, adj. de Qui 
fait ordinairement des grimaces. Vul- 
tuosus, a, um. Cic. |} Subst. Un gri- 
macier, llomo vultuosus. Prud.} 20° 
Aypocrite. Voy. ce m. 

GKRIMAUD, 8. m. 1° Petit garçon. 
Pusio, onis, m. Cic. || 2° Qql. Mau- 
vals écrivain, Voy. ÉCRIVASSIER. 

GRIME, GRIMBELIN. C. 
MAUD 10. . 

GRIMPANT, ANTE, adj. Qui monte 
le long dos corps voisins : Être grim- 
pant, Voy. cniuren 2°, 

GRIMPER, v. D. 1° Monter en 
s'aidant des pieds et des mains. Scan- 
dère, 0, is, scandi, scansum, n. Liv. 
act. Cic. Liv. Escendëre, o, is, scendi, 
scensum, n. Liv. : Griwper aux mâts, 
Scandëre müälos. Cic. — au haut du 
mät, In mälum escendYre. Liv. — 
sor un arbre, Arbori irrep#re (0, is, 
psi, plum), n. Plin. | 29 Fo parl. 
des plantes. S'eleror en s'accrochant. 
Scandëre (voy. 1°), n. Plin. : Des 
forèts grimpent sur les toits, în 
tecta silvæ scandunt. Plin. Le sar- 
ment grimpe sur la treille, Palmes 
in jugum insilit (de insilire, 10, silui, 
sullum n.) Plin. || Abs. Grimper (en 
parl. de [a vigne), fn altitudinem 
reptre (voy. Îe), n. Col. 

GRINCÉMENT, 5. m. Action de 
grincer. (En gén.) Stridor, oris, masc. 

v. Cels. Plin. (Des dents) Frendor, 
masc. Veg. 

GRINCER, v. {9 Act. et Neut, 
Serrer les denis avec quelque frisson- 
nement = Grincer les dents, — des 
dents, Frendëre, o, is, s. parf., fresum 
et fressum, n. Cic. Liv. Dentibus 
frend?re. Plaut, Dentibus strilère (eo, 
es, di, 8. sup.), n. Cels. [| 20 Neut. 
Fig. En parl., d'une porte, etc. Crier 
en tournant. Strilère (Voy. 1°}, n. Vurg. 

GRIPPE, 9. f. 10 Quf. Fantaisio. 
Voy. ce m. || 2 Ordin. Prevention 
défavorable. Voy. AVERSION. 

GRIPPER, V. act. C. AGNPPER. 

Se crurpen, v. pron. {0 Se froncer. 
Voy. ce v. || 2° Fig. Se prevenir dé- 
favorablement. Voy. PRÉVENTION. 

GRIPPE-SOU, 9. m. Colui qui fait de 
petits gains sordides : Être un grippe- 
sou, Nummo: inuncare. Lucil. ap. Non. 

GRIS, 1SE, Adj. 1° Gui cst de cou- 
leur ontre blano et noir. (Blanchis- 
sant, ea parl. des cheveux) Albes- 
cens, entis. Hor. (Gris noir) Pullus, 
a, um. Varr. (Gris ceudré) Cinereus. 
Cels. Col. Plin. Cineraceus. Plin. 
Gris de souris) Murinus. Varr. 
(ris bleu, en parl. des yeux) 
Cæsius. Ter. Cic. (Gris janne, en parl. 
des yeux) Ravus. ffor. Plin. Nauidlus. 
Col. = Couleur grise, Color pullus. 
Col. cinereus. Col. Plin. cineraceus. 
Plin. murinus. Varr. ravus. Plin. 
2° Sombre, couvert. Voy. coovenr 8e. 
80 Un pou ivre. Ebriolus, a, um. Plaut. 

Grus, s. in. Coulour grise. Voy.pl.h. 

GILISATRE, adj. Qui üre sur le 
gris. C. crue. 

GRISER, v. act. C. emvnrr. 

GRISON. 1° Adj. m. En parl. des 
cheveux, oto. Gris. Albescens, gén. 
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entis. Hor. || 2° S. m. Celui qui a les 
cheveux gris. Homo (minis) incanus (1), 
m. Plaut. || 3° Qqf. Baudet. Voy. ANE. 

GRISONNER. v. n. Devenir grison. 
Canescére, 0, is, nui, S. sup., n. Plin. 
Albesctre, 8. parf. ni sup., n. Hor. 

GRIVE, 3. f. Sorte d'oiseau. Tur- 
dus, i, m. Varr. For. 

GAIVOIS, 0156, adj, 4° C. ALERT=. 
J 2° C. sicexcisux. 

GROGNARD. C. GRONDEUR, 

GROGNEMENT, 5. m. de Cri du 
cochon. Grunnitus, us, m. Cic. || 2° 
Sorte de cri du chien. (En gén.) Fre- 
mitus, üs, m. Col. (Furteux) flirritus, 
üs, m. Sid. (Sourd) Mussifatio, onis, 
f. Apul. (Caressant) Gannitus, üs, rm. 
Lucr. || 3° Cri de divers animaux. Fre- 
mitus, Us, m. Plin.|| 6° Sorte de mur- 
mure des personnes. Premitus, üs, m. 
Cic. 

GROGNEN, v. 0. Faire entendre 
un grognement : 1° En par. du cochon. 
Grundire el Grunnire, io, is, ivi el 
ti, itum, n. Varr. ap. Non. Plin. Suet. 
|| 2° En parl. du chien. (De fureur) Ilir- 
rire, 10, is, 8. parf. ni sup., n. Fest. 
Sid. (De joie) Gannire, io, is, 8. 
parf. m sup., n. Non.Fest. |] 3° En 
par. de divers animaux. Fremère, 0, is, 
mui, mitum, n. Plin. || 4o En part. des 
pors.: Murmurer, gronder = Grosner 
contre toute la maison, Toi familiz 
gannire (voy. 2e). Plaut. ap. Varr. 

GROGNEUR, GROGNON. C. anoN- 
DEON. 

GROIN, s. m. Museau du cochon. 
Rostrum, i, n. Cic. 

GROMNIELER, v. D. Murmurer en- 
tre sos dents. Mutiire. 10, is, ivi el it, 
itum, 0. Plaut. Ter. Mfussare, s. part. 
ai sup., n. Liv. Mussitare, 8. parf. 
ai Sup., 0. (ract) Plaut. : Grommeler 
entre ses dents, Mémes lrad. 

GRONDEMENT, s. m. 1° Cri sourd 
et prolonge. Fremitus, &äs, m. Col. 
Plin. }| 2° Bruit sourd. Murmur, uris, 
n. Cic. : Le grondement du tonnerre, 
Cælestis (is) fragor (oris), masc. 
Quint. Voy. TONNERRE. 

GRONDER, v. 1° Neut. En parl. 
des animaut. Faire entendre un cri 
sourd et menacant. C. Gnocnen 20 
et 30. || 2° Murmurer. C. GROUMELER. 
11 3° Faire entendre un bruit sourd et 
prolonge. Afurmurare, n. Cic. Stre- 
p're, 0, is, pui, pitum, n. Hor. Fre- 
mère, 0, is, mui, milum, n. Lucr. 
Virg. Ov. : Mer qui gronde, Afare 
murmurans, Cic. Les fleuves gron- 
dent, Fluvit strepunt. Hor. Le vent 
gronde, Ventus fremit. Lucr. Virg. 

v. Le père (des dieux) a fait gronder 
son tonnerre, Pafer intonuif (de in- 
fonare, 0, as, atum, n.). Cic. ]| Fig. 
Les menaces qui grondent autour de 
la vie, Vitam circumstrepentes mine. 
Sen. L'orage gronde sur nos tlêles, 
Tempeslas nobis impendet (— nous 
menace). Cic. Voy. MExacen. || 4° 
Act. et qq Neut. Réprimander aveo 
humeur. Objurgare, act. Cie. PA. : 
Gronder vertement qqn, Aliquem 
jurgio corriptre (io, is, ripui, rep- 
tum). Suet, VOoy. RÉPRIMANDER. || 
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Gronder contre toute la maison, Voy. 
GROGNER 4e. 

GLRONDERIB, 8. f. Réprimands. 
Objurgatio, onis, f. Cie. Castigatio, f. 
Cic. Convicium, ti, n. Cic. : Lettre 
pleine de gronderies, Epistola objur- 
gatoria. Cic. 

GRONDEUNR, «us, adj. Qui « l'habi- 
tude de grondor. Querulus, a, um. or. 
Clamosus, Sen. Juv. || Subst. Un gron- 
deur, Objurgator, oris, m. Cic. 

GRONDIN, 8. m. Sorte de poisson. 
Rubellio, onis, m. Plin. Erythinus, i, 
a. Plin. 

GROS, osse, adj. 1° Qui a beaucoup 
de circonference et de volumo. Crassus, 
a, um. Cic. Col. Plin. = Sable plus 
gros, Crassior arena, Plin. || 2° 
pulent. Crassus, a, um. Ter. Amplus, 
Cic. Corpulentus. Quint. Plin. Plenus, 
Tor. Cels. Pingurïs, m. f.,e, n. Cic. = 
Un gros homme, Crassus homo. Ter. 
[Tibère] était —, Corpore fuil 
amplo. Suet. Toules les personnes 

rosses, Plenissimus quisque. Cels. 

n très gros chien, Canis amplissimi 
corporis. Col. Une grosse true, 
Ampla sus. Varr. Voy. Gnas 2, 
Devenir —, Voy. onossinA 20. [| 3 
De grande taille. Afagnus, a, un. 
Cic. Grandis, m. f., e, n. Cic. In- 
gens, gén. entis. Cic. =: Grosse bête, 
Grandis bestia, Liv. Un gros oiseau, 
Grandis avis. Cels. Les frnits sont 
plus —, Poma sun majora. Sen. 
Olives très grosses, Grandissimæ 
olivæ. Plin, — pierres, Grandia saza. 
Cæs. — lettres, Grandes litteræ. Plaut, 
Cic. Gravé en très gros caraclères, 
Alazimis litteris incisus. Cic. Le baut 
du nez —, Nasus a summo eminms 
gén. entis). Suet. || 4° Épais, grossier 
pr. el fig.). Crassus, a, uin. Cic. Pin- 
guis, m. f., e, n. Cic. Rudis, e. Ov. 
2 Gros fil, Crassum filum. Cic. Grosse 
étoffe, Terlum rude. Ov. Toge, Tuoi- 
que, Manleau de — étofle, Crassa 
toga. Hor. Tunica spissa. Plaut. Pin- 
guis lacerna. Juv. Gros pain, Panis 
Cibarinus. Cic. plebeius. Sen. secunda- 
rius, Suet. — vin, Vinum plebeium. 
Plin. — sel. Sal integer (gén. gri, = 
entier). Col. || Fig. ilomme d'uo gros 
bon sens, (Homo) pingui ou crassä 
Minervä. Cic. or. Gros mots, (= 
injures) Afaledicta, orum, n. pl. Cie. 
= menaces) Min, arum, f. pl. Cic. 
] 5° Qui a augmonté do volume acci- 

entellemont. Tumidus, a, um. Cic. 
Inflatus. Cie, Ingens, gén. entis. Liv. 
2: Rivières grosses, fn/lati amnes. Liv. 
La rivière, étant grosse, ne le per- 
mellait pas, (Id) non permittebat flu- 
minis magnithdo (dinis), f. Cæs. 1 y 
eut celte année-là de grosses eaux, 
Aquæ ingentes eo anno fuere. Liv. Mer 
grosse, Tumidum mare. Virg. Yeux 
gros, Tumidiores oculi. Cels. Elre — 
de larmes (en parl. des ÿenx), Fletu 
turgére (eo, es, fursi, 3. Sup.), 0. 
Prop. lumêre (e0, es, mui, 3. sup.) 
n. Tib. Avoir le cœur — (—=un cha- 
grin profond}, Voy. cnacnin (subst.). 
| 6° Au fém. Enceinte. Voy. ce m. 

70 Fig. Qui porte en soi, qui contient 
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où germe. Gravis, m. f., e, n. Ov. 
: Nages grosses de pluie, Graves 
ÿmbre nubes. Üv. Année grosse 
de conséquences funesles à celle 
ville, Aunus fatalis ad  inferitum 
Aujus urbis. Liv. || 8° Qui surpasse 
en dimension la plupart des autres 
choses du même gonro. Afugnus, a, 
um, Cie. Grandis, m. f., e, n. Nep. 
: Un gros livre, Grandis liber. Cic. 
Crassum volumen. Mart. Grosse, Très 
— rivière. Amnis vaslus. Sen. Præ- 
rande flumen. Alel. Le gros bétail, 
Mrajus (oris) pecus (coris), n. Varr. 
Voy. oral. |} 9° Nombreux. Afagnus, 
e, um, Cie. Amplus. Ces. Multus, Cic. 
Frequens, gén. entis. Cic. =: Grosse 
armée, Erercitus magnus. Cic. am- 
plus. Cxs. || 10° Qui a beaucoup de 
valeur. Magnus, a, um. Cic. Grandis, 
m. f.,e, nu. Cic. Ingens, gén. entis. 
Plaut. Liv. : Grosse, Très — somme 
d'argent, Pecunia magna. Cic. grandis. 
Cic. ingens. Liv. amplissima. Cic. Un 
gros profit, Lucrum ingens. Plaut. 

rosse dette, Grande æs alienum. Cic. 

gros inlérèls, Grandi fenore. Cic. 
Très grosses dépenses, Mazimi sump- 
tus. Nep. || {1° Riche, opulent Ma- 
gnus, a, um. Cic. Dives, pèn. vifis. 
Cie. : De gros collivateurs, Afagni 
eralores. Cic. Voy. nicue. |] 42° 1m- 
portant, grave. Magnus, a, um. Cic. 
Gravis, m. f., e, 0. Cic. = Grosse, 
Très — faute, Culpa magna, ma- 
zima. Cie. C'est une — affaire, Id 
est magni momenti et ponderis. Cic. 
Voy. GHavE 30, IMPORTANT. |] 130 Dif- 
ficile. Magnus, a, um. Cic. Dificilis, 
m. f., e, n. Cie. Gravis, e. Liu. : 
Grosse difficulté, Magna dificulias. 
Ces. — affaire, Magnæ molis opus. 
Liv. C'est une — affaire que de les 
#aumérer, Eos ennmerare magnum 
est. Cic. || 16° Intense, violont. Vio- 
lentus, a, um. Cic. : Un gros, Un 
Uuès — temps, Tempestas magna. 
Cic. turbulenta. Cie, turbida. Cæs. vio- 
lentissima. Cic. Éprouver de 
temps, Uti tempestutibus dificilio- 
ribus (de difiicilis, m.f., e, n.). Cæs. 
Grosse pluie, Magnus imber. Cic. — 
fièvre, Magna febris. Cels. — que- 
relle, Magnum jurgium. Vell. Gros 
rire, Risus magnus. Cac. solutus. Vire. 
D 15° Fort cl grave (en parl. de la 
voix) : Grosse voix, Vor gravis et 
plena. Quint. || 16° Foncd : Qu est pros 
vert, Crasse virens (gén. entis). Plin. 

Gaos, adv. {9 En gros caracttres. 
Grandibus lifleris. Cie. = Très gros, 
Marimis litteris. Cic. || 2° Beaucoup. 
Coûter gros, Constare magno. Pl.-j, 
Gagner —, Facëre lucrum ingens. 
Plaut. magnum. Cie. 

Gros, s. un, 1° La partie le plus 
grosss. °Pars (artis) crassior (oris) 
où crassissima (x), f. =: Le gros de 
l'arbre, Arboris (runcus (i), m. Css. 

2 Grand nombre (do porsonnes). 

agna () manus (üs), f. Cæs. || 3° 
La partio la plus nombreuso. Pars (ar- 
tis) major (oris) ou marima(zæ), f. Cic. 
: Le gros du monde, Plerique, gén. 
erumque, m. pl. Cic. Le — de l'armée, 


GROSS 
Erercilüis summa (æ), f. Cæs. Il en- 
joint au — de l'arinée d'attendre, 


Exercitum plerumque opperiri jubet. 
Sall. Se rallier au — de l’armée, 
Recipre se ad agmen (gén. minis, 
D | Cæs. || 4° Fig. La partle princi- 
pale. Summa, æ, f. Cie. Caput, pitis, 
n. Cic. Id quod cit præcipuim {in re). 
Quint. : Le gros d'une affaire, Rei 
summa. Cic. |] 5° Le temps où une ch. 
est dans son plus haut degré. Voy. ronr 
(subst.) 70. || 6° T. de commerce. 
Grando quantité : Commerce de gros, 
Mercatura (æ) magna (ae) et copiosa 
(æ), f. Cic. Voy. ci-apr. 20. 

EN nos, loc. adv. 1° En grosses 
lettres = Gravé en gros, Grandibus 
litteris incisus. Cic. ]| 2° Par grande 
quantité 2 Marchand en gros, Neyo- 
liator (oris) magnarius (i), m. Apul. 
(Is) qui magnam facit mercaturam. 
Cic. Acheter certaines choses en —, 
Qurdam coemëre (o, is, emi, emptum). 
Suet. || 3° Fig. Sommairement. Sum- 
matim. Cic. : Pacler d'une affaire en 
gros, Dicère rei summam (voy. onos 
subst. 40), Cic. 

Tour EN Gnos, loc. adv. Seulement, 
pas plus. Voy. SEULEMENT. 

GROSEILLE, 8. f. Fruit du gro- 
seiller. * Ribis acinus (ÿ), m. : Gro- 
seille à maquereaur, *Grossularir 
bacca (æ), f. 

GROSEILLER, 8. m. Sorte d'ar- 
brisseau. * Ribes, is, m. (Linn.) 2: Gro- 
sciller à maquereaux, *Grossularia, 
æ, f. (Linn.) 

GROSSE, 8. f. Écriture an gros ca- 
ractères. Grandes (ium) Hiters Varum), 
f. pl. Plant. Cie. 

GROSSESSE, s. f. L'état d'une 
femme cnconto. Graviditas,atis, f.Cic. 

GROSSEUR, S. f. 1° La plus grande 
largeur d'uno ch. rondo. Crassitudo, 
dimis, (. Cæs. Crassamentum, i, n 
Plin. =: La grosseur d'une colonne, 
Crassitudo columnz. Vitr. Pieux de la 
— de la cuisse, Stipites feminis cras- 
situdine. Cæs. Perche de moyenne 
—, Pertica modicæ plenttudinis. Col. 
Voy. ÉPalssEun 1°. || 20 Obésite. Ven- 
tris obesritas (atis), f. Suet. Corports 
obesitas. Col. || 3° Volume. (En gén.) 
Amplitudo, dinis, f. Varr. Cic. Col. 
Magnitudo, f. Cic. (Taille énorme d'un 
animal) Mfoles, is, f. Col. Vaxtitas, 
atis, f. Col. = Slatue d'une grosseur 
moyenne, Simulacrum modicä ampli- 
tudine. Cic. De la — d'un pois cbi- 
che. AMfagnitudine ciceris. Plin. On 
fait des pilules de la — d'une fève, 
Catapotia fiunt ad magnitudinem 
fabæ. Cels. Acquérir de la —, C. anos- 
sn ineut.) 1°. || 4 Tumeur. Tumor, 
oris, masc. Cic. 

GROSSI, 1E, part. passé de Gnossin, 
Voy. ce v. |} Adj. 1° Devenu plus gros. 
Auctus, a, um. Cic. = Rivières gros- 
sies, Inflati amnes. Liv. {| 2° Fig. Am- 
plifte, oxageré. Vero major (m. f., jus, 
n.). Tac. : Ce qu'on écrit est souvent 
grossi, Scribuntur <æpe majora. Cic. 
Etre — par la crédulité, In majus 
credi, pass. Tac. 

GROSSIER, ina, adj. fe Épais, 


subtil. 
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qui manque de ténuitè, de finesse. Cras- 
sus, a, um. [or. Pinquis, m.f.,e,n. 
Suet. Juv. : Toge d'étoile grosaière, 
Toga crassa. or. pinguis. Sue. 
Vêtement grossier, Crassus vestilus. 
Laber. |] 2° Épais, dense, qui n'est pas 
rassus, a, um. Cic. Pinguis, 
m.f.,e,n. Cic. =: Air grossier, At- 
mosphère grossière, Aer crassus. Cic. 
Cælum crassum ou concrelum ou pin- 
que. Cic. 1 3° Qui est de basso qua- 
ité, commun. Plebeius, a, um. Cic. 
Plin. Secundarius. Col. Plin. : Pour- 
pre grossière, Purpura plebeia. Cic. 
'étement grossicr, Humilis vestitus. 


Nep. Miel —, Mel secundarium. Col. 
Aliment —, Jiliberalis cibus. Plin. 
Contempta esca. Cic. Pain —, Panis 
cibarius. Cic. secundarius. Plin. Vins 
grossiers, Plebeia vina. Plin. || 6° Qui 
n'est pas proprement ou délicatement 
fait. {nformis, m.f.,e, 0. Liv. Rndis, 
e. Virg. Ov. : Tissage grossier, Rude 


fertuin. Ov. Nacelles grossières, Alvei 


informes. Liv. || 5° Fig. Qui manque 
de délicatesse, d'elôgance, de gräce. 


Pingus, m.f.,e, no. Cic. Inficetus, a, 


um. Cic. Hlepidus. Cie. Plaut. Ni- 
beralis, m. 


f., e, n. Cie. = Esprit 
rossier, Ingenium hebes (gén. etis). 
ic. piigue. Ou. Sens grossiers, 


Sensus pingues. Cic. Langage gros- 
sier, Sermo plebeius. Cic. Expressions 
grossières, 
Cbants grossiers, Incondita carmina, 


Sordida verba. Quint. 


Liv. Poètes dont les vers ont quel- 


que chose de grossier, Poelz pin- 
gue quiddam sonautes. Cic. Plaisan- 
lerie 
Jenus. 
Incultus, a, um. Cic. Rusticus. Cie. 
Rusficanus. Cic, Agrestis, m. f., e, 
u. Cic. Horridus, a, um. Cic. 


rossière, [liberale 5ocaudi 
ic. | 6° Inculte, peu civilisée. 


Hirtus. 
Varr. Vell. Vastus. Cic. Asper, era, 


.|erum. Sail. Rudis, m.f., e,n. Quint. 
V.-Maz. : Un bomme grossier. ffomo 
rusficanus. 
rius, 
ou korridus. Vell. Ces bommes gros- 
siers et primitifs, Hi rudes homines 
primique. Quint. Les Libyens —, 


Cic. 
Marius 


Ma- 
hirtus 


Cic. vaslus. 
bomme —, 


Libyes asperi. Sall. Mœurs gros- 
sières, Mores inculti. Sail. feri. Cic. 
Manière de vivre grossière, Vita 
horrida. Cic. Cudtus rusticus. Liv. 
Mener one vie —, Horride vivire. 
Cic. La rouille d'un siècle grossier, 
Rudis szculi squalor. Quint. f 7° Mal- 
honnôte, incivil. Inurbanus, a, um. Cic. 
Rusticus. Cic. Inhumanus. Cic. || 
8° Bas, vil, meprisable. Turpis, m. f., 
e, n. Cic. = Les passions les plos 
grossières, Turpissimæ cupidilates. 
Nep. || 9° Indecent, contraire à {a bien- 
séance, à la pudeur. Turpis, m. f., 
e,u. Cic. Obscænus, a, um. Cic. | 
10° Qui suppose beaucoup d'ignorance 
ou de sottise. Inscitus, a, um. Plaut. 
Cic. Ineptus. Plaut. Cic. Stultus. Cic. 
: Mensonge grossier, Mendacium in- 
ficetum. Cic. Praude grossière (= fa- 
cile 4 constater), Manifesta fraus. 
Plin. |} 14° Trôsgrave. Summus, a, um. 
Cic. Magnus et mieux Marimus. Cic. 
Ingens, gén. entis. Cic. Quint. = Igno- 
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rance grossière, Summa rerum om- 
nium ïignoralio. Cic. Qui est d'une 


ignorance — en qq. cb.. Plane plum- 
beus in re. 


Cic. Les compagnons, — vêlus …, 


Comites, vestilu humili. Nep. || 2° Sans 
art. Inficete. Cic. Infabre. Liv. Hor. 
Inscite. Liv. : Un Gaulois, très gros- 
sierement peint, Gallus inficetissime 
pictus. Plin, Navire — construit, 


Inscite facta navis. Liv. — sculpté, 
Infubre sculptus. or. |} 3° Sans déli- 
cotesse, sans élcgance, sans grâce. 
Illepide. Plaut. [or. Ineleganter. Cic. 
Sordide. Cic. : Poème grossièrement 
composé, Carmen crasse ou illepide 
composilum. or. [l &° D'une manitre 
Inculte. Inculte. Cic. Rustice. Cic. 
Uorride. Cie. =: Vivre grossièrement 
Vivére inculte ou horride. Cic. il 
Bo Avec incivilité. Inurbane. Cic. Rus- 
fice. Cic. Iiliberaliter. Ter. Inhuna- 
niler, Cic. || 6° Avoc Indècence. Tur- 
piler. Cic. Obscæne. Cic. | 7° Mala- 
droitement, sottement. Incallide. Cic. 
Insulse. Cic. || 8° Beaucoup =: Tu Le 
trompais, et cela grossièrement, Er- 
rabas et vehementer. Cic. || 9° En gros, 
sommairement. Summatim. Cac. 

GROSSIÈNETÉ, s. f. 1° Caractère 

de ce qui est epais et rude. S'expr. en 
tourn. nr" l'adj. : Une toge, malgré 
is vrossierelé de son élolle, Toga 
quanvis crassa. Tor. Voy. Gnossien 
10.11 2° Epaisseur (de l'air). Crassi- 
fuo, dinis, [. Cic. || 3° Fig. Manque de 
delicatesse, d'elegance. Horror, oris, 
masc. Quint. l'L.-j. S'expr. ordin. en 
tonrn. par l'adj. = Grossièrelé du 
langage, Dicendi horror. Quint. La 
— de l'éloquence des anciens, In- 
condila antiquorum dicendi consue- 
fudo (dinis}, [. Cic. — de la plaisan- 
terie, Jocandi genus illiberale. Cic. 
inficetum. Cic. Une grande — d'es- 
prits Forma ingenii admodum impo- 
ita où plane rudis. Cic. Voy. Gnos- 
sien 5°, || 6° Défaut d'éducation, de 
civilisation. Rusticitas, atis, f. Quant. 
Inhumanitas, f. Cie. : Grossièreté de 
mœurs, de manières, Mores inculli. 
Sail. rustici. Cic. || 6° Impolitesse, 
incivilite. Rusticitas, atis, f. Cic. In- 
kumantitas, f. Cie. Importunitas, f. 
Cic. 1 6° Acte d'une personne incivile. 
: Je ne ferais pas la grossitrelé de 
montrer de la mauvaise grâce, Non 
essem tam inurbanus, ul gravarer. 
Cic. || 7° Parole incivile, Inconvenante. 
: Dire une grossièrelé, Verbum lurpe 
dictre. Ter. || 8° Haut degre d'igno- 
rance, de sottise, de maladresse. S'ex- 
pr.en tourn. par l'adj. Voy. anos- 
sien 100, || 9° Grandeur, gravité. Aa- 
gnitudo, dinis, f. Cie. 

GROSSIR, v. n. 1e Augmenter de 
volume. CrussescËre, 0, is, 8. parf. ni 
sup. n. Plin. CrescËre, 0, is, crevi, 
tretum, nm. Cic. Accresc®re, n. Plin. 
IncrescËre, 0, ts, crevi, & snp., «. 


Cic. Erreur —, Error 
magnus. Cic. ingens. Quint. Faute — 
(dans un écrit}, Magnum mendum. Cic. 

GROSSIÈREMENT, adv. 1° D'une 
maniere commune, vulgaire = Grossiè- 
rcment vêlu, Male vestitus (a, um). 
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Plin. Augescëre, 0, is, 8. parf. ni 
sup., n. Cic. = Les tètes d'oignon 
grossissent, Crassescunt cæpz capila. 
Plin. Le grain grossit par la cuisson, 
Frumentum coquendo crescit. Plin. 
Poissons qui grossissent peu, Pisces 
minuti incrementi, Col. Le raisin, que 
la chaleur du soleil fait grossir, Uva 
ealore solis augescens. Cic. ll 2° Prendre 
de l’embonpoint, devenir gras. Cras- 
sescëre (voy. 1°), n. Col. Ad plenitu- 
dinem crescère (voy. 1e), n. Plin. Pin- 

uescËre, 0, is, 8. parf. ni sup., n. 

lin. = Le millet fait grossir les 
tourterelles, Turtures crassescunt mi- 
lio. Col. Voy. S'eNGraissen 1°. || 
3° En parl. des cours d’eau. S'enfler. 
Crescëre (voy. 1°), n. Cæs. Accres- 
cére, n. Cic. Ircrescère (voy. 1°), n. 
Plin. Voy. croître 4o. || 6° Fig. De- 
venir plus grand, plus considérable. Cres- 
cêre (voy. 1°), n. Cic. = Le nombre des 
ennemis grossit, Crescit hostium nu- 
merus. Cic. VOy. AUGUENTER (neul.) 

Grossin, v. act. 4° Augmenter le vo- 
lume de. Augëre, e0,es, auri, auclum, 
act. Plin. : Grossir le corps, Corpus 
augère. Plin. |} 2° Engraisser. Sagi- 
nare, act. Varr. Liv. Voy. EN- 
anaissen 1°. || Se Enfler (un cours 
d'eau). Augëre (voy. 1°), act. Cic. : 
La Loire avait élé grossie par la 
fonte des neiges, Liger ex nivibus 
creverat (de crescére, 0, is, crelum, 
n.). Cæs. Rivières grossies par des 
pluies conlinuelles, Amnes conti- 
nus ünbribus inflati. Liv. |} 6° Fig. 
Augmenter, accroître. Augère (voy. 
10), act. Cic. Amplificare, act. Cic. 
: Grossir son patrimoine, Patrimo- 
nium amplificare. Cic. — une delle, 
Æs alienum multiplicare. C?s. — une 
armée, Éxercilum augère. Cæs. — Île 
sénat, Senalüs numerum amplificare. 
V.-Maz. — un son, Sunun amplifi- 
care ou inlend®re (o, is, fendr, ten- 
tum). Cic. Voy. AUGMENTER (acl.). 
| 5° Verur par surcroit s'ajouter à : 
Grossir qq. ch., Ad rem ou Alicui rei 
accedëre (0, is, cessi, cessum), n. Cic. 
addi (or, ris, ditus sum), pass. Cic. 
Alcui rei accrescère (0, ts, crevi, 
cretum), D. Liv. Pl.-j. |j 8° Faire pa- 
raitre gros =: Grossir une ch., fem 
majorem osfentare. Liv. ou ostendre 
(o, is, fendi, tentum). Sen. || 7° Fig. 
Exagerer. Augère (voy. 4e), act. Cic. 
In majus erlollëre (o, is, extuli, s. 
sup.), act. Liv. In majus attolière (s. 
parf. ni sup.), act. Tac., et simpl. 
Attolltre, acl. Quint. =: La renommée 
grossil leschoses incerlaines, Incertas 
res fama in majus fert (de ferre, fero, 
fers, tuli, latum). Liv. Grossir qq. 
ch. au delà du possible, Rem supra 
(ere quam fleri possit. Cic. Bruit pu- 

lic que la crédulité a grossi, Sermo 
cui incrementum credulitas dedit (de 
dare, 0, @s, datum). Quint. Voy. ExA- 
GÉRER 40 et 3°, AMPLIFIER 2°. 

Se onoss:r, v. 4° Réf. Se fairo pa- 
raitro plus gros, s'enfler. Sese inflare. 
Ph. Cutem inlend®re (o, is, lent, 
tentum). PA. || 2° Pron. Devenir plus 
gros, plus considérable. C. anossin 


GRUGE 


(neut.). || 8e Être exagéré, Augert 
eor, éris, auclus sum, pass. Cic. 
tous les pass. des v. act. cités 
Gnossir (acl.) To. 

GROSSISSEMENT, 5. m. Aclion à 
grossir; resultat de cette action. Auo 
lus, üs, m. Lucr. Varr. Liv. Incre 
mentum, Ÿ, n. Cic. Col. 

GROTESQUE, adj. 1° Outré et con- 
trefait à dessein. * Per ludibrium com 

ositus (a, um). |} 2e Ridicule. Ridicu- 
us, a, um. Cic. 

GnoTesoue, s. m. 1° Figure risible 
Gryllus, à, m. Plin.|j 3° Bouffon. San 
nio, onts, m. Cic. 

GROTESQUEMENT, adv. 
manière ridicule. Ridicule. Cic. 

GROTTE, 8. f. Caverne, antre 
Spelunca, æ, f. Cie. Specus, üs (dat 
et abl. pl. ubus), m. Liv. Caverna, æ, 
f. Cie. Antrum, ÿ, n. Pin. 

GROUILLER, v. 0. 4° Bouger. Voy. 
ce m.}| 2° Trembler jen pari. de A 
tête) : Tête qui grouille, apuf quas- 
sans(neul.). Plaut. La tête lui —, (lite 
capuf quassat (acl.) Plaut. || 3e Crier 
(en arl. des inleslins)- VOy. crea 

°. || 4° Fourmiller de. Voy. ce m. Le, 

GROUPE, s. f. 4° Reunion de per. 
sonnes. (Cercle d'hommes réunis) Cir- 
culus, à, m. Liv. (Troupe! Globus, 
m. Liv. : Former un groupe, C. Se 
crourrn. Former des groupes (lu- 
multueux), C. S'aTrnouPen. || 2 T. 
d'art. Assemblago de pers. ou de ch.: 
Un groupe en pierre de Zéthus, d'Am- 
phion, e Dircé et d'un taureau, 
Lethus et Amphion ac Dirce et laurus 
ex codem lapide. Plin. Un — de lut- 
leurs, Symplegma, atis, n. Plin. & 
3° Reunion d'objets formant un tout 
distinct = Un groupe de maisons, 
Insula, æ, f. Cic. — d'lles, C. an- 
CWIPEL 3°. — de montagnes, ele, 
Vov. cnaIxE 3°. 

GROUPrER, v. art. Reunir, es 
sembler. (En gén.) Congregare, act, 
Cie. (En parl. des pers.) Conglobare, 
act. Sall. (En parl. des ch.) Compo- 
nêre, 0, is, posui, posifum, act. Cie 
CongerËre, 0, is, gessi, gestura, act 
Cic. Voy. ASSEMBLER. 

Se anourER, v. réfl. Se rounir en 
groupo. (Se former en troupe) Se 
congregare. Varr. Congregari, pass. 
Cic. Se corglobare. Liv. Congloban, 
pass. Liv. feaire le cercle) Circulary, 
dép. Cæs. Cic. 

GRUAU, 3. m. Graln mondé et 
moulu grossièrement. Far, arris, n. 
Col. : Gruau de blé, Far tfriliceum. 
Col. — d'orge, Far hordaceum. Col 
Far hordei. Pall. : Pain de gruau, 
Panis siligineus. Varr. ap. Non. 

GRUE, s. f. 1° Sorte d'oiseau. 
Grus, is, f. Cic. |12° Sorte de machine. 
Machina, æ, £. Cic. 

GRUGER, v. act. 1° Briser aveo 
les dents. Frendëre. 0, is, s. parts 
fresum et fressum, act. Varr. Cels. l 
2° Qqf. Mangor. Voy. ce m. || 3° Fig. 
Qaf. Dissiper. Voy. ce m. || 4° Manger 
le bion de (qqn) =: Gruger qqu. Al- 
quem comedère (o, is, edi, esum el 
esium). Plaut. exedère (0, is, edit, 
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tram). Ter. devorare. Qufnf. Tgurrire 
{io, is, voi et it, ifum). Plaut. Celui 
qui gruge les sots opulents, Stulto- 
rum divitum arrosor (oris), m. Sen. 

GRUMEAU, s. m. Petite partie 
d'un liquide calllé. Grumus, 1, m. 
Morer. : Grumeau de sang, C. caiz- 
Lor. Se mettre en grumeaux, Coire, 
e0, is, ivi et si, ifum, n. Plin. 

Se GRUMELER, v.pron. So met- 
tre on grumeaux. Voy. GRUMEAU. 

GRUMELEUX, EUSE, adj. 1° Com- 

de grumeaux. Conglobatus, a. um. 
lin. |} 2° Qui a de petites inégalités 
dures. Scaber, bra, brum. Plin. 

GUADALQUIVIRN, fi. d'Espagne. 
Briis, is, acc. im, abl. e mieux que 
i, w. Liv. 

GUADIANA, fi. d'Espagne. Anas, 
æ,m. Mel. 

GUÉ, 3. m. Endroit d'un cours d’eau 
où l'on peut passer à pied. Vadum, i, 
no. Cic. Cæzs. = Passer à gué, Vado 
transire, act. Cæs. Vado superare, 
act. Liv. Qui a beaucoup de gués, 
Vadosus, a, um. Cæs. Offrir plusieurs 
—, Voy. cuéasus. Faire passer à gué 
l'Haliacmon à son armée, [faliacmo- 
aen exercilum vado transducére. Cæs. 

GUÉABLE, adj. Que l'on peut 

er à quê. Vadosus, a, um. Cxs.:= 

n ces heux la mer était gucable, 
His locis eral vadosum mare. Czs. 
Le Rhône est — en plusreurs en- 
droits, Rhodanus nonnullis locis vado 
transitur. Cæs. La rivière nest — 

“'à un endroit, Flumen uno loco pe- 
dits transiri polest. Cæs. Le fleuve 
n'était pas —, Amnis vado penelrari 
aon polerat. Tac. 

GUEÈDE, 5. f. Sorte de plante. Vi- 
frum, 1, 0. Cæs. Glastum, n. Plin. 

GUÉER, v. act. {° Traversor à gué. 
Voy. coé. || 2° Baigner, laver. Voy. 
ces m. 

GUENILLE, 8. f. 40 Chiffon. haillon. 
Voy. ces w. || 2° Fig. Chose sans va- 
leur. Quisquilia, orum, n. pl. Petr. 
Voy. REOUT. 

GUENON et GUENUCIIE, 5. f. 
femelie du singe. Simia, æ, f. Plin. 

GUËPE, s. {. Sorte d'insecte. Vespa, 
aæ,f. Plin. 

GUËÈPIER, s. m. Nid do guépes. 
Vesparum nidus (i), m. Plin. {| Fig: 
Tomber, Meltre le pied dans le guë- 
gier (= dans une fâcheuse affaire, 
ans nn mauvais pas), Voy. PAS. 

GUÈRE, et qqf. GUÈRES, adv. 
Beaucoup. Il ne s'empl. ordin. que 
précédé de la négation Ne. 

Né... QuÈng. 4° Pas beaucoup. (Avec 
un posilif ou un v. ordin.) Non mul- 
lum. Cic. (Avec un compar. où un 
v. qui marque supériorité, préfé- 
rence) Non mullo. Cie. (Avec un +. 
d'estime) Non magni. Cic. Il s'expr. 
a385i en tonro. par Pro. VOoy. PEU. 
: Îls ne s'élognent guère des péripa- 
léticrens, Non mullum a peripatelicis 
dissident. Cic. Qui n'est — meilleur, 
Non multo melor. Cic. Je ne l'estime 
, Bun non magni ou Eum parvi 
gslime. Cic. Les menaces ne me ton- 
dont —, Mine modice me tangunt. 
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Cic. Je ne saurais — raconter, Maud 
facile narraverim. Sail. Je ne vois 
— ce qu'il y a.…, Haud sane intel- 
ligo, quidnam sit. Cie. Statues qui ne 
sont — ancivnnes, Simnulacra non ita 
antiqua. Cic. Il ne s'en faut —, Il 
ne sen faut de —, Voy. FALLoOIn. || 
3° Presque pas, presque jamais. Non 
fere. Cic. Haud ferme. Ter. Vix. Cic. 
3: Cela n'arrive guère, Hoc non ferme 
evenit. Cie. Il n'espérait —, Vix ul- 
lam spem habebat. Liv. Ce genre d'es- 
prits n'arrive — à maturité, Hlud 
ingeniorum genus non lemere unquam 
pervenil ad frugem. Quint. |] 3° Pres- 
que uniquement : Cela n'arrive guère 
qu'à ceux qui..., Id non fere confingit, 
naist ts... Cic. Il n'y a — que les 
marchands qui aillent là, Non temere 
præler mercatores illo adil quisquam. 
Cæs. || &v Tout au plus. Vir. Czs. 
Cic. =: Il n'y a guère là que trois 
mines, Hic sunt tres minæ vix. Ter. 
Petit champ qui n’a — qu'un arpent, 
Agellus non sane major jugero uno. 
Varr. 

NE... GUÈR& Dx. Îl s'expr. comme 
Pas beaucoup de. Voy. vEaccour 1° 
et 2°. Il s'expr. aussi en tourn. par 
PEU DE. VOY. PEU. 

GUÉRET, $. m. {° Terre labourée 
et non ensemencée. Arvurn,t,n. Varr. 
1 2° Toute terre labourable. Ager, gn, 
m. Cato. Varr. Col. 

GURRIDON, s. m. Table circulaire. 
(En gén.) Orbis, is, m. Mart. (A un 
seul pied) Afonopodium, ti, n.Liv. Plin. 
(À trois pieds) Cilibantum, i, a. Varr. 

GUERIR, v. act. {° Dclivrer qqn 
(ou qq. partio du corps) d'une maladie, 
et Fig. Delivrer de qq. mal : Guérir 
qqun, Aliquem sanare. Cic. resii- 
ture (o, is, ui, ulum). Cels. reficére 
(to, ts, feci, fectum). Cic. ad salutem 
reducËre (0, is, duri, ductum). Cic. 
ad senttatem perducëre. Cels. Alicui 
mederi (eor, ëris, s. parf. = soigner), 
dep. Cic. Le —, La —, Eum sanum 
facëre (io, ts, feci, factum). Cie. Eam 
sanam fac#re. Cic. — qqn d'une ma- 
ladie, Aliquem ez morbo recreare. 
Cic. morbo levare. Cic. a morbo libe- 
rare. Cic. Ab aliquo morbum depel- 
lére (o, ts, puli, pulsum). Cæs. 11 sera 
guéri de cette maladie, Fiel ex co 
morbo sanus (a, um). Calo. — de sa 
blessure, Er vulnere recreatus. Cic. 
L'art de guérir, Medendi scientia (>), 
f. Cæs. Medicinalis (is) ars (rtis), f. 
Cels. Medicina, æ, f. Cic. || Fig. 
Guérir les âmes, Mentes sanare. Cic. 
— qqn de ses vices, Alquem viltiis 
levare. Cic. — qqn de la crainte, 
Aliquem a terrore vindicare. Cic. — 
l'esprit de la peur, Terrorem animi 
discutëre (to, ts, cussi, cussum). Lucr. 
— qqn de l'erreur, Aliquem errore 
ersoluëre (0, is, solvi, solutum). Ter. 
VOy. APFRANCHIR, DÉLIVRER de. || 2° 
Faire disparaitre Une maladie, et Fig. 
qq. mal =: Guérir une maladie, Mor- 


bum depellëre (voy. 1e). Cæs. erpel- 


ltre. Hor. pellère (o, is, pepuli, pul- 


sum). Plin. propulsare. Col. tollïre 
(e, ts, sustuli, sublatum). Cels. Morbo 


Venir à guérison. Sanari, pass. 
Sanescère, 0, is, S. parf. nt Sup., n. 
Cels. Consanescère, 0, is, sanui, s. 
sup., n. Cels. Convalescire, 0, is, ua- 
lui, s. sup., n. Cic. Se confirmare. 
Cic. Ad sanitalem pervenire (iv, 1s, 
veni, venfum), D. 
perduci (or, ëris. duclus sum), pass. 
Cels. : Le malade guerira, Ægrotus 
ez morbo evadet (de evadfre, o, is, 
vasi, vasum, n.). Cic. Guérir d'une 
maladie, Convalesc®re « morbo. Cic. 
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mederi (ro. 19 = soigner), dép. Cic. 
— un chancre, des ulcères, Cancrum 
sanum facë#re (voy. 40). Cato. Ulcera 
sana facère. Cato. Ulcères entière- 
ment guéris, Ulcera persanata. Sen. 
Guérir un abcès, une enflure, une 
blessure, des douleurs, Sanare vomi. 
cam, fumorem. Cic. vulnus, dolores. 
Plin. — les ruptures, les ouvertures 
faites avec le fer, Sanare rupta. Plin. 


ferro reclusa. Col. — les crevasses 


des pieds, Rimas pedum sarcire (io, 
is, sarsi, sartum). Plin. — les pi- 


qûres du scorpion, Îctus scorpionis 


resiinguëre (e is, sfinzi, slinclum). 
Plin. — la lèpre, Erpurgare lepras. 
Plin. — la toux, Tussim discuiÿre. 


Col, — un asthme, Ankelitus emen- 
dare. Plin. — une angine, Anginam 
abolère (eo, es, levi, litum). Plin. — 
l'inappélence, les écœurements, Fas- 
fidium purgare. Plin. deduc#re (voy. 
40. Plin. abigËre (o, is, egi, actums, 
Plin. — les maux de tête 
capilis emendare. Plin. — la fièvre, 
Febrem ou Febrim levare, abigÿre, dis- 
cut?re. Cels. depellëre. Plin. Les plaics 
qui semblaient guéries, Vulnera quæ 
videbantur consanuisse (de consanes- 
cêre, o,ts, S. sup., n.). Cic. Qui a été 
guéri par ce remède, Eo medicamento 
sanus 
les blessures faites 
Sanare vulnera quæ sunt imposita pro- 
vinciz. Cic. — les maux de l'État, 
Domestica mala sanare. Liv. Afficte 
reipublicæ mederi. Cic. — nne pas- 
sion, Cupiditatem sanare. Cic. 


Dolores 


factus. Fig. Guérir 


Cic. | 
la province, 


Goémn, v. n. 1° En parl. de qqn. 
ic. 


els. Ad salutem 


E morbo assurgËre (o, is, surreri, 


surrectum), n. Liv. E morbo refct 
(ior, Éris, fectus sum), pass. Sen 


Morbo levari, pass. Cic. Morbo libe- 
rari, pass. Plin. À morbo valëre (eo, 
es, lui, litum), n. Plaut. — d'une 
maladie grave, E gravi morbo re- 
creari, pass. Cic. Il guérira de celte 
maladie, Ex eo morbo sanus fiet (de 
fieri, fo, fs, factus sum, pass.). 
Cato. || Fig. (En parl. de l'esprit, de 
la raison, elc.) Guérir, Ad sani- 
{atem reverti (or, Éris, verti mieux 
que versus uns, dép. Cæs. redire (eo, 
18, ivi et ii, itum), 0. Cic. || 2° En 
parl. d’une maladie. Disparaltre. Sa- 
nescère (voy. le), n. Col. Plin. Con- 
sanescëre (vov. 4°}, n. Cic. Col. Sa- 
nari, pass. Cic. Et tons les pass. 
des v. act. citès à auérin (act.) 20. 
: L'enflure guérit plus vite, Citius 
tumor sanatur. Cic. 

Se cuémn, v. 1° Pron. En pari. de 
qqn. Vonir à guerison. C. guéri 
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fnent.) 4e. || 2° En parl. d'une ma- 
adie. Disparaltre. C. GuËnin (neut.) 
20.1] 3° Ref. Se délivrer sor-même 
d'une maladie : Se guérir d'un mal, 
Malum surnn sanare. Sen. 

GUÉRISON, 8. f, fo Actlon de 
guérir, Sanatio, onis, f. Cie. : La 
constitution contribue beaucoup à la 
guérison des maladies du corps, Ad 
corporum sanationem mulium nalura 
valet. Cic. Prescrire un moyen de —, 
Præscribfre curationem valetudinis. 
Cic. Voy. nEMÉOR. La — de la ma- 
ladie sera tente, Aforbus tarde per- 
curabitur. Col. Î Fig. La guérison 
de ces maux ne s'obtient que par la 
verin, Eorum malorum in unë virltute 

osita est sanalio. Cic. Tu dois opérer 
a — des plaies qu'a faites la guerre, 
Tibi belli vulnera sananda sunt. Cic. 
U 2° Recouvrement de la santé. Sa- 
nilas, ais, f. Cels. Salus, utis, f. 
Cic, z C'est au médecin qu'on doit 
la guérison, Sanitas debelur medico. 
Sen. J'attribue à Hippocrate la — 
des malades, Ægrorum salutem ab 
Hippocrate datam judico. Cie. Être en 
voie de —, Inchinare ad sanitatem. 
Cels. La — de l'os met fin à la 
douleor, Sanitate ossis dolor finitur. 
Cels. L'espoir de la — de Tiron, 
Tironis reficiendi pes. Cic. Perdre 
l'espoir de la —, Spem salutis pro- 
jicére. PL.-j. Désespérer de la —, 
Saluti desperare. Cic. Notre — est 
difficile, Ad sanitatem difficulter per- 
venimus. Sen, 

GUÉRISSABLE, adj. Qu'on peut 
guérir. Sanabilis, m.f.,e,u. Cie. [ ela] 
est guérissable, Sanari potest. Cic. 

GUÉRITE, $. f. 1° Potile cabane 
pour abriter une sentinelle. Custodin- 
rium, ti, n. Insc. || 2° Tour d'obser- 
vation. Specula, æ,f. Liv, 

GUERRE, S. f. 1e Lutte à malin 
armee entre nations, etc. Bellum, i, 0. 
Cic. Qqf. Arma, orum, n. pl. Cic. 
Liv. : Guerre d'extermination, Bellum 
interneciuum. Liv, — civile, Dellun 
civile. Cic. Arma civilia. Cic. — 
intestine, Bellum domestieum, Cic. 
intestinum. Liv.: élrangère, exter- 
num. Cic.; sociale, sociale. Liv.; ma- 
ritime, navale. Cic.; sur terre, ter- 
restre. Liv. — Punique, Bellum Pu- 
nicum. Cic. — contre les pirales, 
Bellum piraticum. Varr. Cic. — contre 
les Parthes, Bellum Parthicum. Cic. 
— du Péloponèse, Bellum Pelopon- 
nesiacum. Cic. Peloponnesium. Nep.; 
d'Espagne, [ispaniense. Cie. ; d'Afri- 
que, Africanum. Cic. Africum. Liv. 
— des Romains avec, contre Philippe, 
Bellum Romanorum cum Philippo. Liv. 
— avec les Gaulois, Tumullus (üs) 
Gallicus (ÿ}, m. Cic. Liv. Les horreurs 
de la guerre, Malum belli. Tac. Année 
féconde en guerres, Annus bellicosus. 
Liv. Conditions el conventions de 

uerre, Condiliones pactionesque bel- 
icæ. Cic. Il aime mieux la servi- 
tude que la —, Bfavuit servire quam 
gnare. Cic. Sunger À [a —, De 
ello cogitare. Cæs. In bellum incum- 
btre. Cæs. Ad bellum animum inten- 


GUERR 


dire. Sall. Bellum animo moliri, dép. 
Veil. 11 concentre loute son allen- 
lion sur la —, Totus et mente el 
animo in bellum insistit. Cæs. Pro- 
voquer, Susciter une —, Allumer la 
—, Bellum excilare. Cie. concilare. 
Cic. suscitare. Cic. mouère. Cic. com- 
movère. Cic. concire. Liv. lacesstre. 
Liv. conflare. Cic. moliri, dép. Liv. 
Susciter une — entre qqn et les Car- 
thaginois, Dellum alicui cum Cartha- 
giniensibus contrah®re. Liv. Pousser 
qqn à la —, Alquem ad bellum exci- 
tare. Cxs. in bellum agère. Tac. Pré- 
parer la —, Bellum parare. Cic. com- 
parare. Cic. apparare. Nep. instruëre. 
Cic. Préparer sourdement ta —, Bel- 
lum occulte cogu?#re. Liv. Préparer la 
— contre qqn, Bellum aduersus ali- 
quem molin, dép. Liv. Se préparer 
à la —, Sumère saga (= endosser la 
casaque). Cic. Ad saga ire. Cic. Pré- 
paré pour la —, Paratus ad bellum. 
Cæs. ad dimicandum. Cxs. Entre- 
prendre la —, Dellum capesstre. Liv. 
Arma capère. Cic. Bellum movere. 
Cic. Sumëre bellum. Sail. Liv. arma. 
Cic. Enlreprendre une — contre qqn, 
Aduersus aliquem arma movëre. Liv. 
Entreprendre une — pour qqn contre 
qqn, Pro aliquo adversus aliquem arma 
sumère. Liv. Décréler la —, Bellum 
consciscère. Liv. Déclarer la —, Bel- 
lum nuntiare. Cic. denuntiare. Cic. 
indicËre. Cic. Aller à la —, S'en 
aller, Parlir en —, pour la —, Pro- 
ficisei ad bellum. Cæs, Nep. in bellum. 
Just. fre ad arma. Cic. Liv. in arma. 
Sall. La — menace, Bellum impcndet. 
Cie. imminet, Liv. instat, Liv. Com- 
mencer la —, Bellum incipère. Sall. 
inchoare. Cic. Belli initiun facère. 
Sall. ou capère. Cæs. ou suscip're. Cic. 
Commencer la — cuntre qqn, Bellum 
cum aliquo inire. Liv. La — com- 
mence, Bellum ersistit. Cic. oritur. 
Cic. exoritur. Cic. cooritur. Cæs. nas- 
citur. Cic. La — s'allume, Bellum 
exardescit. Liv. La — civile éclala au 
moment où... Inecïdit civile bellun, 
cum. Nep. Faire la — 4 qqn. Etre 
en —, Avoir la — avec qqn, Bellum 
facère alicui. Cic. Belligerare cui 
uliguo. Cic. Bellare cum aliquo. Cic. 
adversus aliquem. Nep. Bellum gerëre 
cum aliquo. Cic. in aliquem. Nep. 
Être en — avec les Séquanes, Cum 
Sequants bello contendëre. Cxs. Se 
faire la —, Inter se bellare. Curt. 
S'en aller en — hors de ses frontières, 
loin de la ville, Arma extra fines 
efferre. Liv. longe ab urbe pro(erre. 
Liv. La — mel en feu la Syrie, 
l'{lalie, Bello ardet Syria. Cic. flagrat 
ftalia. Cie. Etre sur le pied de —, 
In armis esse ou sfare. Liv. Avoir 
100000 hommes sur le pied de —, 
Centum millia in armis habere. Liv. 
Envoyer qqn à la —, Aliguem ad 
bellum mitière. Sall. Faire contre qqn 
une — offensive, Contra aliquem 
bellum inferre. Cic. arma ferre. Liv. 
Vell. Bello aliquem persequi, dép. 
Cic. Porter la — chez qqn, dans 
uns province, en Italie, sur ua ter- 
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riloire, Inferre bellum alieut. Cic. ta 
provinciam. Cic. arma Italéz (au dat), 
Nep. arma khostilia in agrum. Liv. 
Porter la — dans le monde entier, 
Orbem terrarum bello pervagari, dép. 
Liv. Soutenir une —, Bellum susti- 
nére, Cic. obire. Liv. Diriger, Con- 
duire la —, Administrare bellum. 
Cic. Nep. bellicam rem. Cie. — con- 
duite par les consuls, Bellum a consv- 
libus bellatum. Liv. Confer à qqn la 
direction de la —, À licui beilum dare. 
Cic. Aliquem bello gerendo præfcère. 
Cic. Chargé par le sénal de conduire la 
— sur mer, Jussus ab senatu bellum 
marilintum curare. Liv. Diniger contre 
Anuibal lout l'effort de ia —, Tofum 
bellum in Hannibalem intendFre. Liv. 
Eatrelenir la —, Bellum alÿre. Cic. 
Liv. fuvére. Liv. adjuvare. Liv. Pro- 
longer ia —, Trainer la — en lon- 
gueur, Bellum ducëre. Cæs. trah?re. 
Cic. Perpéluer l'état de —, Faire 
succéder les guerres aux —, Sergre 
bellum ex bello. Salt. bella ex bellis. 
Liv. Ne pas prendre part à la —, 
Bello abesse, n. Liv. La — est sos- 
gendue sur les bords de la Trebie, 
ellum ad Trebiam consistit, Liv. 
Cesser la —, Mettre än à la —, 
Bellum ponêre. Sall. Liv. componêre. 
Cic. deponëre. Cic. Terminer la —, 
Mener la — à bonne fin, Bellum con- 
ficëre. Cic. perficëre. Liv. profligare. 
Cic. Tac. patrare. Sal. Terminer la 
— avec les Férentins, Cum Feren- 
tinis debellare, n. Cic. On n'a pas 
encore terminé la —, Nondum de- 
bcllatum est. Liv. — presque achevée, 
Bellum affcctum ou pæne confectum. 
Cie. Eloutfer une —, Bellum sepelire. 
Cic. Élouller les restes de la —, 
Reliquias belli erstinguëre. Cic. Su 
primer les guerres, Bella delëre. Cie. 
a Ün de toutes les —, Omnium bel- 
lorum quies. Liv. On n'avait plus de 
— étrangères, Ab erternis armis 
otium erat. Liv. Recommenter la 
guerre, Bellum renovare. Cic. redin- 
tegrare. Cic. instaurare. Cic. La — 
recummence, Bellum renascitur. Cic. 
redit. Liv. À la —, Pendant la —, 
En temps de —, In bello. Cic. Inter 
arma. Cic. Pendant la — civile, {nr 
civili bello. Cic. Dans la — d'Afrique, 
Bello Africo. Liv. Dans cette —, fn 
eo bello. Liv. Eo bello. Liv. Dans la 
— dans laquelle, Bello, quo. Liv 
Dans la — avec les pirates, avet 
Philippe, contre Pyrrhus, contre les 
Véiens, In bello prædonum. Cie, Phi- 
lippr. Liv. Pyrrhi. Cic. Veïenti bello. 
Cic. Dans la — et dans la paix, En 
temps de paix et en temps de —, 
In bello.…, in pace… Sall. Liv. Domi 
vel belli. Cic. Belli domique. Liv. 
Domi bellique. Liv. Bello domique. 
Liv. Domi belluque. Liv. || La Guerra 
(sorte de divinité), Bellum, 1, n. Virg. 
La déesse de la —, Bellona, æ, f. 
Virg. Le dieu de la guerre, Præses bel- 
lorum deus. Quint. Jupiter, dien de 


la —, Jupiter militaris. Apul. || Fig. 
Ce style bataillenr et pour ainsi dire 
de —, Pugnaz hic et quasi bellaie- 
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rius stilus. PL-j, |] 2° L'art mil- 
taire, le môtler des armss, le Service 
militaire. Afiditia, æ, f. Cic. Bellum, 
ï, n. Cic. : Les affaires de la guerre, 
Res militaris. Cæs. bellica. Cic. L'ap 
prénlissage de la —, Disciplina mili- 
tér. Cic. La science de la —, Dis- 
ciplina militaris ou bellica. Cic. Les 
soins de la —, Roi mililaris occu- 
atio. Cic. Les travaux de la —, AMfi- 
Fitaria opera. Liv. Une grande con- 
naissance de la —, Mililiæ magna 
scientia. Sail. Expérience des choses 
de la —, Militaris (is) usus (üs), m. 
Cxs. Rompu aux travaux de la —, 
Assuetus militéz (au dat.). Veli. Ha- 
bile dans l'art de la —, Delli sciens. 
Sal. peritus. Liv. Étudier la —, Dis- 
etre militiam. Sal. Faire la —, Ali- 
litare, 0. Cic. Ter. Mililiam sustinère. 
Cxs. Merère stipendia, ct abs. Merère. 
Cic. Faire la — sous qqn, Militare 
sub signis alicujus. Liv, sub aliquo. 
Liv. Vel. Voy. sknvin. Dans ses 
foyers et à la —, Domi militique. 
Cie. Liv. Homme ds —, flomo mili- 
taris. Sall, Les gens de —, Alilitares, 
tum, m. pl. Quint. Celui qui fait 
la — avec qqn, avec moi, Commilito 
(ri) alicujus. Cic. meus. Cic. Nom 
e—, (Pr.) Cogncmen castrense. Suet. 
(Fig.) C. sonmaoer. Matériel de —, 
Instrumentum inililare. Cæs. Vaisseau 
de —, Navis longa. Crs. Clieval de 
—, Equus militaris. Sall. Habit de —, 
Ornatus militaris. Cie. Sagum, i, n. 
Cic. Place, Char, Conseil de —, Voy. 
pcace, ele, Ruse de —, G. STRATA- 
us do. || 3° Sorto d'exercico mill- 
taire : La pete guerre, l'ugnæ si- 
mulacra (orum), n. pl. Liv. Quinl. 
S'exercer au vrai combat en faisant 
la petite —, Quibusdam pugnæ simu- 
lacris ad aciem justam consuescère. 
Quint. | 4 Fig. Hostilité, lutte, que- 
relle. Bellum, à, n. Cic. Pugna, æ, Î. 
Cic. Quint. Prœlium, it, n. Cic. Dis- 
cordia, æ, f. Cic. Inimicitiæ, arum, 
f. pl. Cic. : Donner le signal de la 
aerre, Bellicum cun#re. Cic. Déclarer 
a — à qqn, aux philosophes, Alicui 
inimicili Cic. Bellum 
indie?re phibosonhis. Cie. On a dé- 
claré aux méchants une — impla- 
esble, Cum improbis ælernum bellum 
est susceptum. Cic. — intestine que 
me prepare mon épouse, Bellum in- 
testinum ab urore contra me compa- 
rafum. Rut.-Lup. — inlerminable 
entre les grammairiens, Pugna in. 
erplicabilis inter grammalicos. Quint. 
Le milan est en — avec le corbeau, 
Milco est bellum cum corvo. Cic. Il 
était depuis longlemps en — avec 
les Roscius, Erant ei veleres inini- 
aitie eum Rosciis. Cic. Les stotciens 
sont en — avec les péripatélicicns, 
Stoici cum perlpateticis pugnant. n. 
Cic. Elre en — avec son maitre, 
Cum hero conceriare, n. Ter. Faire la 
— aux vices, Vilia insectari, dép. 
PI.-j. Faire à qqn la — snr un not, 
Aliquem verbo premëre. Cic. Faire Îa 
— aux mots, Verba aucupari, dép. 
Cie, Faire la — aux étudas da Gaïlne 
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(dans une discussion), Confra Galli 
siudia disputare, n. Cie, Ame qui fait 
la — à la voluplé, Animus lururis 
infestus. Sen. VOy. ATTAQUER 30, AT- 
TAQUE 6°, misconnr. || De guerre lasse 
= fatigué de résister), 1| promet de 
lout faire selon la volonté de Sylla, 
Denique fatigatte, er voluntate Sullæ 
omnia se facturum promittit. Sall. 

GUERRIER, IÈNE, ad}. 40 Relatif 
à la guerre. Dellicus, a, um. Cic. Mi- 
litaris, m.f.,e. n. Cic. || 2° Propre 
à faire la guerre. Bellicosus, a, um. 
Cic. Voÿ. eEtLIQUEOX 1°. 

Gornruen, 1Ènx, $. m, f. 40 Celui, 
Celle qui fait la guerre. Bellator, oris, 
asc. Cic. Dellatrir, icis, fem. Virg. 
: Uo grand guerrier, Voy. CAPITAINE 
20.11 20S. m. Qaf. Soldat. Afiles, ltis, 
m. Cic. Voy. SOLDAT. 

GUERROYANT, ANTE, adj. Qui 
aimo à quorroyer (au fig.). Pugnaxz, 
gén. acis. Cic. = Ilumeur guerroyante, 
Pugnacitas, atis, f, Sen.-rh. Quint. 

GUERROYENR, v,n.Faire la guerre. 
Bellare, n. Cic. Belligerare, n. Cic. 
Bellum facëre (io, ts, feci, factum). 
Cic. Voy. cuxnnr 1°. || Fig. Guer- 
royer contre les vices, Vitia insectari, 
dép. Cic. Voy. cuenne 4. 

GUENNOYEUR, 8. m. Celui qui 
aimo à fairs la guerre. Bellicosus, a, 
um. Cic. 

GUET, s. m. {° Surveillance qu'on 

sxerce pendant la nuit dans une place 
de guerre. Vigilia, æ, f. Cic. z Faire 
le guet, Noctu vigilias agëre. Cic. 
Munus vigiliarun obire. Liv. Voy. 
canne (s. f.) 50. [À Chérea] deman- 
dant le mot du —, donner : « Vénus», 
Sigmon pelenti dare Venerem. Sue. 
Au tribun que était de garde, il donua 
pour mot du — : u La meilleure des 
mères», Signum ercubanti tribuno 
dedit Optimam matrem. Suet. Le inot 
du — étant « Bonheur», Signo Feli- 
cilatis dato (à l'abl. abs.). IMirt. || 
2° Troupo qui surveille pendant la 
auit, Vigiliæ, arum, f. pl. Cæs. Cic. 
Vigiles, um, m. pl. Suet. : Poser le 
uel, Vigilias ponÿre. Sall. lelever 
e —, Vigilias deducÿre. Sall. Voy. 
GannE (s. f.) 10. || 4° Fig. Action 
d'obsorvor, d'epier. Oëservatio, onis, 
f. Plaut. : Être au guet, In speculis 
esse. Cic. Être au — de, C. coë1ren. 
ester au — tout le jour, Toto die 
prospicère. Ph. Les animaux ont l'œil 
au —, Bestir circumspectant. Cic. 
L'araignée se lient au —, Araneola 
observat. Cic. Voy. AGUETs. 

GUET-APENS, 8. m. Embüohe. In- 
sidis, arum, Î. pl. Cæs. Liv. Voy. 
EMNDCUE. 

GUËÊTRE, 8. f. Chaussure qui cou- 
vre la jambe et le dessus du pled. 
Ocrea, æ, Î. Virg. 

GUÈTRE, Ée, adj. Qui porte des 
guêtres. Ocrealus, a, um. Hor. 

GUETTER, v. act. Épier pour sur- 
prondre. Speculari, dép. (acc.,. Cac. 
Observare, act. Cic. Circumspectare, 
act. Cic. Prospicére, io. ts, speri, 
spectum, act. Nep, : fl guetta le mo- 
ment où le chien durrmirait, Obser- 
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vavif dum dormirel cents. Plaut. || 
Fig. Guelter une occasion, le moment 
favorable, Occasionem aueupari, dép 
Cic. quærëre (o, is, quesiui el sn 
situm). Sen. Opportunitalem specu- 


lari, dép. Vel. Tempori insidiani, 


dép. Liv. 
GUEULE, s. f. 1° Bouche des qua. 


drupèdes carnassisrs st des poissons. 


Os, oris, n. Cic.: Prendre qq. ch. 
avec sa gueule, Apprehendère aliquid 


mordicus ou morsu (— en mordant 


Plin. || Fig. Tirer qqn de la Bueute 
de ceux..., Eripére aliquem ex eorum 


faucibus (de fauces, tu, f. pl.). Crass. 
ap. Cic. Mettre qqn à la — du loup 


(= l'exposer à un danger certain), 
Voy. exposkn 60, DANGER 1°, || 20 Qqf. 
En ©. part. Bouche de l'homme ds. 


oris, n. Plaut, Voy. soucue. || 3° Qaf. 


Fig. Ea m. part. Langue, langage. 
Os, oris, n. Plaut. Voÿ. Lançue. || 


&o Qqf. Gourmandise. Gula, æ, f. Hor. 


Suel. || B° Ouverture. Os, oris, a. 
Plin, : La gueule d'une fournaise, 
Præfurnium, ii, n. Cato. Vitr. 
GUEUSAILLE, 9. f. C. CANAILLE, 
GUEUSARD, 9. m. C. oueux. 
1. GUEUSE, fém. de cuevux. 
2. GUEUSE, 5. f[. Masse de fonte 
brute. Ferri massa (æ), f. Col. 
GUEUSEIL, C. MENDIER. 
GUEBUSERIE, 5. f. 1° Indigence. 
Voy. ce m. {| 2° Mendiclté. Voy. ce 
m. || 3° Bagatelle. Voy. ce m. {e. 
GUEUX, euse, adj. et subsl. m. 
f. 1° Indigont, indigonte. Voy. ces 
m. || 2° Coquin, coquine. Voy. tes m. 
GU£, 8. m. Sorte de plante para- 


site. Viscum, i, n. Virg. Pin. 


GUICUE (14), v. de France (Saône- 


el-Luire). * Guissunum, i, n. 


GUICUET, 5. m. 1° Petite porte 
praliquée dans une grande porte (de 
ville, de forteresse, etc.). Portula, z, 
f. Liv. Insc. || 2° Petite ouvertures 


dans un mur, sto. Fenestella, =, f. 


Col. Pall. 

GUICURSTIER, 5. m. Celui qui 
ouvre et ferme les guichets d'une pri- 
son. Carceris janitor (rss), m. Cic. 

À. GUIDE, $s. m. f. {° Celui, Colle 
qui accompagne pour montrer le che- 
min, etc. Dur, ucis, masc. et fém. Cic. 
Ductor, oris, masc. Liv. Dur itineris 
ou vis, masc. Cæ»s. Curt. = Il leur 
servit de guide, Jllis dur locorum 
fuit. Liv. | 20 Fig. Celui, Celle qui 
dirige dans la vie, etc. Dur, ucis, masc. 
et fém. Cic. Rector, oris, masc. Cic. 
Rectrir, icis, fém. Sen. =: L'âme, guide 
du genre humain, Animus, reclor hu- 
inani generis. Sall. L'art est un — 
plus sûr que la nature, Ars dux cer- 
tior est quam natura. Cic. La nature 
qui est le meilleur — pour bien 
vivre, Natura optima bene vivendi 
dur. Cie. Prendre qqn pour —, Ali- 
quo duce uti, dép. Cic. lrendre la 
naînre pour —, Naturam ducem 
sequi, dép. fie. Quint. Avoir dans 
qqn un —, Aliquem hnbère rectorem. 

nc. Avoir la raison pour —, Ra- 
tionem ducem habëre. Cic. La nature 
servant de —, En prenant la nature 
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pour —, Naturd duce. Cic. Qumt. 
præeunte. Cic. . 

2. GuIDS, 5. f. Bride = Les guides, 
Habenz, arum, f. pl. Cic. Voy. 
BRIDE 1°. 

GUIDER, v. acl. 4° Accompagner 
gqn pour lul montrer le chomin; mottre 
sur la voio. Ducëre, 0, is, duri, duc- 
tum, act. Liv. : ñ les guida, Fuf 
illis locorum dux (gén. ucis). Liv. 
C'est Ini qui guide cette marche 
Ille est hujus ilineris ducior. Liv. il 
Suivre constamment uue moraille 
pour guider ses pas, Vestigia pa- 
rietis perpeluilute dirigère (0, is, reri, 
rectum). Quint. || 2° Dirigor, gouverner 
(un cheval, un navire). Îleyëre, 0, is, 
rezi, rectum, act. Liv. Moderari, or, 
aris, atus sum, dép. (acc.). Cic. Cæs. 
Dirigëre (voy. 10°), act. Liv. Agilare, 
act. Varr. Nep. Suet. = Guider un 
cheval avec le mors, Equum frenis 
moderari. Lucr. — un cheval, Equun 
moderari. Cæs. agitare. Nep. Suet. 
dirigëre. Liv. regëre. Curt. Liv. Che- 
vaux qu'on ne peut —, qui ne se 
laissent pas —, Equi impotenies re- 
gendi. Liv. — un char, des qua- 
driges, Currum dirigëre. Ov. Agitare 
currum. Virg. quadrigas. Varr. Suet. 
— un navire au moyen d'une cor- 
delle, Funiculo navigium modera- 
ri. Cic. — un navire, un radeau, 
Reg®re navem. Lucr. navigium. 
Cart. Dirigère navem. Liv. navis 
iter. Ou. ratem. Curt. ralis cursum. 
Curt. Être impuissant à — son na- 
vire, Non posse gubernare, n. Cic. 
{Le gonvernail] guide la marche du 
navire, Huc aîque illuc cursum na- 
vigi forquel (de torquére, eo, lorsi, 
tortum. Sen. Action de guider un 0a- 
vire, Gubernalio, unis, f. Cic. Celui 
qui guide un navire, Gubernator, oris, 
n. Éic. Navis rector. Cic. L'homme 
qui — on cheval, ua éléphant, un 
âne, un char, Equi rector. Tac. agi- 
tator. Virg. Rector elephanti. Liv. Agi- 
tator aselli. Virg. Rector currüs. Curt. 
Voy. conpuine 40. || 3° Mouvoir en 
dirigeant; Pig. Servir de guide à. Re- 

fre (voy. 20), act. Quint. = Guider 
es doigts [des enfants] sur des let- 
tres déjà tracées, Digitos per litte- 
rarum simulacra ducËre (voy. 10). 
Sen. || Fig. Entreprendre de guider 
on jeune homme, Suscipère jJuvencm 
regendum. Cic. Que la raison te guide, 
Ratio te ducat. Liv. Cette fuite est 
guidée par la raison, Ea declinatio 
cum ralione fi. Cic. La loi, qui 
nous guide dans la vie.., Ler, vitæ 
dux (gén. ucis). Cic. Se laisser guider 
par l'appât du gain, Quæstu duct, Cic. 
— la mémoire, Memorie lumen af- 
ferre (fero, fers, attuk, allatum). Cic. 
Voy. conpuins Be. 
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SC GUIDER, v. réfl. 1° Etre son 
ropre guide. Voy. Se conpoing 1°. 
[las Fig. Se gouverner soi-même. Se 
regêre (0, is, rexi, rectum). Cic. Suos 
mores regèëre. Cic. 

GUIDON, s. m. 4° Anc. Étondard 
de cavalerie. Vezillum, , n. Cæs. || 
20 Actuell. Sorte de petit drapeau. 
Flammula, æ, [. Veg. 

GUIENNE, ano. prov. de France. 
Aquitania, æ, f. Cæs. =: (Qui est) de 
Gutenne, (Eu parle des pers.) Aqui- 
tanus, a, um. Tib. (En parl. des cb.) 
Aguilanicus. Plin. 

GUIGNERN, v. 1° Neut. et Act. 
Regarder du coin de l'œil. Limis oculis 
inlueri (eor, éris, fuitus sum), dep. 
(acc.). Plin. ou adspic”re (10, is, speri, 
spectum), act. Plaut. Plin. Limis (s.-e. 
oculis) adspicëre ou spectare, act. Ter. 
1 2° Act. Fig. Convoiter. Concupiscère, 
0, ts, pivi et pit, pifum, act. Cic. Voy. 
CONVOITEN. 

GUILLAUME, n. d'homme. * Guil- 
lelmus, i, m. (Eccl.). 

GUILLENET, ETTE, adj. Assez gai. 
Hilarulus, a, um. Cic. 

GUILLESTRE, v%. de France. 
(Hautes-Alpes). *Gallitarum  Oppi- 
dum (i), n. 

GUIMAUVE, 1. f. Sorte de plante. 
Althza, », f. Plin. 

GUIMPE, 5. Î. C. mou. 

GUINDE, Ée, part. passé de ovin- 
pen, Voy. ce v. || Adj. {° Où l’on 
affecte trop d'elévation. Inflatus, a, um. 
Ad Ier. Tumidus. Quint. Voy. eurna- 
rique. || 2° Qui se donne l'air grave : 
Air guindé, Frons gravis. Pl.-j. Vultus 
severus. Cic. tristis. Cic. 

GUINDEN, v. act. 4° Hisser per 
le moyen d'une machine. Tollëre, o, is, 
sustuli, sublatum, act. Cic. Sublevare, 
act. Liv. Voy. ÉLEvEn 19. ]| 20 Fig. 
Donner trop d'elévation 4. Supra 
modum tollére (voy. 10), act. Quint. 

Se quinven, v. réf. 1° Se hisser, se 
hausser. Se tollëre (o, is, sustuli, su- 
blatum). Cic. Se sublevare. Czs. || Fig. 
Se guinder jusqu'à l'esperance de.…., 
Se toll®re ad spem. Quint. || 2° Af- 
fecter trop d'olesetion. Supra modum 
se tollére (voy. 10). Quint. 

GULNÉE, contrée d'Afrique. * Gui- 
neo, Z, Î. 

GUINES, v. de France (Pas-de- 
Cataus). *Guinæ ou Guisns, arum, 
. pl. 

GUINGOIS, s. m. Travers. Voy. 
ce m. = De guingois, C. De Tnavens. 

GUINLANDE, 5. f. Sorte de chaine 
de fleurs, otc. Serta, orum, n. pl. 
Plaut. Cic. Virg. : Faire une guir- 
lande de fleurs diverses, Varios flores 
teztre (o, is, Tui, rlum). Ov. 

1. GUISE, s.[. 1° Manière, façon, 
sorte. Modus, i, m. Cic, Genus, neris, 
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n. Cic. Voy. sonrs. || 2° goût, tan- 
taisie. Arbitrium, üi, ll Cic. os, oris, 
m. Ter. : À ma guise, Mec modo. 
Ter. Vivre à 6a —, Vivère suo more. 
Ter. ingenio suo. Liv. libere. Ter. 
VOy. FANTAISIE 40, 

EN Guis5 D5, loc. prép. En manière 
de, à la place de : En guise de récom- 
pense, Præmii loco. Cie. En — de 
mounaie, Pro nummo. Cæs. En — 
d'enscigne, Signi gratiä. Quint, En — 
de tuiles, Ad tegulerum vicem. Plia. 
En — de sable, Arenx vice. Just. 

2. GUISE, v. de Francs (Aisne. 
* Guisia, 2, [. ou *Guisium, ii, n. ou 
*Gusgia, æ, f. 

GUITARE, s. f. Instrument de mv- 
sique à cordes. Cithara, æ, f. Te. 
VOY. CITRARE. 

GUTTURAL, ALE, adj. 1° Relatif 
au gosier. S'expr. ordin. par Gut- 
luris, gén. de guttur, n. Voy. costa. 
1| 20 Qui se prononce du gosier. * Gut- 
furalis, m. f..e,n. : Une gutlurale, 
* Littera gutturalis. (Sm.). 

GUY, 0. d'homme. * Guido, onis, m. 

GUYANE, contrée de l'Amérique du 
Sud. ° Guyana, x, f. 
cie YSES, roi de Lydie. Gyges, is, me. 
ic. 

GYLIPPE, général lacédémonien. 
Gylippus, 1, m. Just. 

GYMNASE, ss. m. Lieu où l'œ 
s'exorce aux exercices du corps. Pales- 
tra, æ, f. Cic. Gymnasium, ti, n. Cie. 

GVMNASIARQUE, s. m. Chef d'un 
gymnase. Gymnasiarchus, i, m. Cie. 

GYMNASTIQUE, adj. Relatif aux 
oxercicos du corps. Palæstricus, e, 
um. Cic. Gymnasticus. Plaut. 

GYMNASTIQUE, 8. f. L'art d'erer 
cer le corps. Palæstra, æ, f. Cic. Gym- 
nastica (æ) ars (rtis), f. Plaut. Palrs- 
irica (s.-e. ars), æ, f. Quant. : Maitre 
de gymnastique, Palestricus magister 
ou doctor. Quint. || Fig. Cela esi une 
gymoastique intellectuelle, Hre sunt 
mentis curricula (orum), 0. pl. Cie. 

GYMNIQUE, ailj. Relatif aux erer- 
cices des athlètes : Jeux gymniques, 
Ludi (orum) gymnici (orum), w. pl. 
Cic. Gymnica (orum) cerlamina (uu), 
n. pl. Suel. 

Gyunique, 8. f. La science des eren 
cices des athlètes. €. craxastiors 
{(subst.). 

GYMNOSOPULISTES, s. 2. pl. À 
ciens philosophes indiens. Gymnoso- 
phistæ, arum, m. pl. Cic. : Un gymuo- 
sophiste. Gymnosophista, 2, m. Prud. 

GYNECÉE, s. m. Appartement des 
femmes chez les Grecs. Gynzceum, à, 
u. Cic. Gynæconitis, tidis (acc. tin), 
f. Nep. Vitr. 

GYPSR, s. m. Pierre à plâtre. 
Gypsum, 1, n. Plin. : Fait de gypse, 
Gypseus, &, um. Spart. 
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a, s. m. Huitième lettre de l'alphabet 
nçais. EM, f. 0. Prisc. 
re inleri. H marquo l'étonnement. 
Ha! Plaut. Ter. | | 
HABILE, adj. 4° Dispos, rapide, 
mpeditif. Gnavus ou Navus, a, um. 
Cic. Industrius. Cic. Strenuus. Cic. 
Celer, eris, ere. Cic. |] 4° T. de droit. 
Qui est capable de, Qui a droit de faire 
une ch. Idoneus, a, um. Dig. = Iabile 
4 bériter d'une pait, Portionis capaz 
(géo. acis). Cod. || 3° Qui sait faire : 
Habile; — dans ou en ga cb.; — 
à faire, (Expérimenté) Perilus (a, 
um) alicujus rei. Cic. ad rem. Cic. re, 
rar. Cic. Vell. de re, tr. rar. Varr.; 
faciendi. Nœp. Liv. ad faciendum. 
Cie. Erercitatus in re. Cic.; mn re 
feciendä. Cic. (Rompu à la pratique) 
Callidus ad rem. Cic. alicujus rei. 
Col. ; in faciendo. Cic. Quint. (Versé 
dans) Prudens (gén. entis) alicujus 
rel. au. Nep. Col. Consulius (a, um) 
alicujus rei. Cie. re. Cic. (Exnert, 
compétent} Scins (gén. enlis) ali- 
cujus rei. Sall.; faciendi. Cic. Gnarus 
a, um) alicujus rei. Cic.; faciendi. 
l. (Maitre daus un art) Arlifez 
(gén. ficis) in re. Q.-Cic. ; ad facien- 
dum. Cic. faciendi. Quint. (Adroit, 
ingénieux) Sollers (gén. erlis) in re. 
Cie. (Pénétrant, fin, sublil) Sagax 
(gén. acis) alicujus rei. Col. ; ad fa- 
siendum. Cic. Acutus (a, um) ad rem. 
Nœp. Subtilis (m. f., e, n.) in fuciendo. 
Cic. (Propre à, apte à) Idoneus (a, 
en) ad rem. Cic. ahcui rei. Quint. ; 
ad faciendum. Cæs. Habilis (m.f.,e, 
n.)in re. Cic. ad rem. Liv. alicui 
ra. Suet.; ad faciendum. Liv. Quint. 
Homme d'Étal —, très —, Var rei- 
publicæ peritus. Nep. reipublicæ ge- 
rendæ scienlissimus. Cic. — orateur, 
Callidus in dicendo. Cic. Agronome 
—, très —, Peritus ad agriculiuram. 
Verr. de agriculturä. Varr. Prudens 
agricolationis. Col. Callidissimus re- 
rum ruslicarum. Col. — arithméti- 
cien, Îr arithmeticis exercitatus. Cic. 
tre on — jurisconsulte, Jura cal- 
lère (eo, es, lui, s. sup.). Cic. — dan- 
seur, Saltalionis artifer (gén. ficis). 
Suet. Peintre merveilleusement —, 
Mirus fe pingendi. Quint. — ca- 
valier, fabilis equis. Liv. — nageur, 
Nandi peritus. Liv. — à tromper, 
Acutus ad fraudem. Nep. Il est très 
— à feindre, Multum Aabet ingenii 
ed fingendum. Cic, Plus — à gagner 
l'argent qu'à le conserver, Divitia- 
ren quesiu quam cus{odià sollerlior. 
Just. |Phidias] plus — à représenter 
les dieux, Afchor artifez diis effingen- 
dis (4 l'abl.). Quint. Je suis peu — en 
telle matière, In hac re eriguum sapio 
(is, di, 8. sup., père). PI.-J. Qui n'est 
gi parler, Dicendiimperitus. Cic. 
Oÿ. 1NHABILE. || Subst. Les hahiles 
= les connaisseurs), Periti, m. pi. 
lc. or. Les savants et les —, Docti 
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atque prudentes. Cic. Docti et scientes. 
Vitr. | En parl. des ch. : Mains ha- 
biles, Artifices manus. Ov. Procédé 
fort habile, Callidissimum artificium. 
Cic. Quelle — distribution des par- 
tiesl Quam sollers ou subtilis des- 
criptio partium{ Cic. || 6° Qaf. En 
m. part. Ruse, astucieux. Callidus, a, 
um. Cic. Voy. ADRoIT 2e. 

HABDILEMENT, adv, 4° D'une ma- 
nière rapide, expéditive. Gnaviter ou 
Naviter. Liv. Industrie. Cæs. Sirenue. 
Plaut. Ad Ier. Expedite. Cic. Cele- 
riter. Cic. || 2° Avec capacité, avec in- 
telligonce. Perite. Cic. Callide. Cic. 
Prudenter. Cic. Scienter. Cæs. Scite. 
Cic. Artificiose. Cic. Arte (abl. de 
ars). Sall. Virg. Sollerter. Cic. Sa- 
gaciler. Cic. Acute. Cic. Subliliter. 
Cic. (Pour la distinction des nuances, 
Voy. #asire 3°).[[3° En m. part. Avec 
adresse, ruse, astuce. Callide. Sall. 
Versute. Cic. Astute. Cic. Vafre. Cic. 

MABILETE, 8. f, 1e Activite, rapi- 
dité. Industria, æ, f. Cic. Sall. Cele- 
ruas, alis, f. Cic. ]| 2° Capacite, in- 
telligence. Peritia, æ, f. Sull. Plin. 
Quint. Calhiditas, atis, f. Cic. Pru- 
dentia, æ, f. Cic. Scientia, f. Cic. 
Ars, rlis, f. Cic. Arlificium, ii, 0. 
Cic. Sollertia, æ, f. Cic. Sagacitas, 
atis, f. Cic. Acumen, minis, n. Cic. 
Subtilitas, atis, f. Cic. (Pour la dis- 
tinchion des nuances, Voyÿ. HADILR 
3°) 2 L'habileté du pilote, Artificium 
gubernatoris. Cæs. — dans l'art mili- 
are, Militig peritia. Sail. L'— à 
fairo un camp, Castra metandi pe- 
rilia. Plin. L— à faire un siège, 
Scientia oppugnationis. Cæs. — à in- 
terpréter les lois, Scientia in legibus 
interprelandis. Cic. || 3° En ©. part. 
Adresse, ruse, astuco. Calliditas, atis, 
f. Cic. Voy. 2. aunesse 2e. 

HADILITR, S. f. T. de droit. Ap- 
titude : Jjabilité à succéder, Capacitas, 
ais, f. Ca). 

IIADILLEMENT, 5. m. 1° Véte- 
mont; ensemble des vêtements. Vuy. 
air, || 2° Action de pourvoir d'habits. 
S'expr. en tourn. par le v. Voy. ma- 
DILLEN 2°. 

IHADILLER, v. act. 1° Vôtir qqn. 
Vestire, io, as, tut el ii, tlum, act. 
Cic. 2: Bien, Mal habillé, Vestitus 
bene, male. Cic. — de deuil, Lugubri 
veste vestilus (a, um). Ter. — en 
femme, d'un costume de femme, Mu- 
licbri vestitu indulus (pass. de in- 
duëre, 0, is, ui). Cic. — ainsi, d'un 
long vêtement, Indutus vestem illam. 
Ter. longam vuestem. Liv. Je ne veux 
pas qu'il me voie — ainsi, Nolo me 
cum hac veste videat. Ter. || 2° Faire, 
Fournir des habits à qqn. Veslire (voy. 
{o), act. Ter. : J'ai lanl de servantes 
pour m'habiller, Anculls (ot me ves- 
{iunt. Ter. Servir dans la maison, 
habulié par toi (= à tes frais), Apud 
te servire veslilu tuo. Plaut. ilabiller 


agros uf ornaîum parel 
acheter). Phzd. || 3° 
erornare. Plaut. 
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son esclave, Servo vestiarium praæ- 
stare (0, as, stili, siitum et siaturm). 
Sen. || Fig. Habiller qqn de toutes 
pièces (= le maltraiter, elc.), Voy. 
ARRANOGR 40. || 3° Produire un cer- 
tain effet (en pari. d'un babil) : Ce 
vêtement m'habille bien, Hæc (vesiis) 
me decel (cuit, 8. sup., cère, acc.). 
Plaut. Toge qui — bien, Conveniens 
toga. Ov. || 6° Couvrir, envelopper. 


Vestire (voy. 10), act. Cic. 
S'MaABILLKA, v. réf. 1° Se vétir. 
Vestem induëre (0, ts, ui, ulum). Ter. 


| 2° Se pourvoir d'habits = Il se défait 


e ses terres pour s'habiller, Abjacit 
(de parare = 
e parer. Se 


LADIT, s. m. Vélement. (En gén.) 
Vestis, is, f. Cic. (Partie de l'habille- 
ment) Vestimentum, à, n. Cic. (L'en- 
semble des vêtements) Vestitus, üs, 
m. Cic. (Le costume) Ürnatus, üs, m. 
Cic. Cultus, üs, m. Vell. : Habit de 
femme, Vestitus muliebris. Cic. — 
d'homme, Virile vestimentum. Plaut. 
Ilabits de berger, Cultus pastoralis. 
Vell. Hahit militaire, Ornatus mili- 
taris. Cic. — de tragidien, Ornatss 
{ragicus. Tac. — de deuil, Lugubris 
veslis. Ter. cullus. Tac. Mettre un —, 
Vestem induëre. Ter. Suet. A-l-11 mis 
A-t-il cet —? Eû vesle est indutus ? 
Ter. Ôter les habits, Voy. DÉsHa- 
BiLLEN. Changer d'habits, AMutare 
vestimenta. Cic. Changer d'habil'avee 
qq Mutare vestem cum aliquo. Ter. 
offre ou Armoire à serrer les habits, 
Arca vestiaria. Cato. Vesliarium, ii, 
n. Plin. Marchand d'—, Vestiarius 
(li) negoliator (oris), m. Scæv., et 
simpl. Vestiarius, &, m. Ulp. 
LABITADLE, adj. Qui peut être 
habite. Ilabitabilis, m. f., e, n. Cic. 
LADITACLE,S. M. C. HABITATION. 
ADITANT,ANTE, 8. om. f. Celul, 
Celle qui habite en qq. lieu. ncola, æ, 
masc.elfém.Cic. Liv. [labitator,ons, 
masc. Cic. Cultor, oris, masc. (rare 
en ce sens). Sail. Liv. S'expr. souv. 
au plur. par Homines, um, m.(= pen 
sonnes, individus).Cic. Liv.:llabitant 
de Syracuse, de cette Île, Incula Syra- 
cusanus. Cic. ejus insule, Nep. Les 
babilants de Kent, (Ii) qui Cantium 
incolunt. Cæs. Les — de la luue, Ha- 
bitatores lunæ. Macr. Les — du Jaai- 
cule, Janiculi culiores. Liv. Les — des 
rivages de l'Océan, Oceani accolæ, 
rm. pl. Liv. Les — des côtes, Homines 
maritimi. Cic. Habitant de la maison, 
Ædium inhabitator, Ulp. Les babi- 
tanls d'une place, d'une ville, Oppi- 
dani, orum. Cæs. Liv. tlabitant de la 
ville (= citadin), Homo urbanus. Cic. 
— dunes bourgade, d'ua canton, 
Paganus, i, m. Cic. Flirt. Le bon 
vouloir des habitants, Voluntas co- 
lentium. Liv. Le grand nombre des 
—, Lominum multitudo. Css. Li à de 
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nombreux —, Frequenlissime Aabi- 
{afur (pass): Cic. Être habitant de, 
GC. nanrrir 4e. |} [Les poissous], ha- 
bitanis des caux, Aquaruim incoLe. Cic. 

UADITATION, 5. f, do Action d'ha- 
biter un lieu. Habitatio, onts, f. Cic. 
: Labilaliou Axe, Perpelua permansio. 
Cic. Faire son — dans..…., C. HADITER 
£o. || 20 Lieu où l'on habite, maison. 
Domus, üs, f. Cic. Tecium, ï, n. Cic. 
Habitatio, onis, f. Col. Habitandi 
locus (i), m. Cie. = Pelile habitation, 
Domuncula, æ, f. Vitr. Campagne 
sans —, Ager sine fecto. Cic. Voy. 
DEMEURE 4°, MAISON. 

MANTTÉ, de. part. passé d'ani- 
Ten, Voy. ce v. }| Adj. Qui a un habi- 
tant on das habitants. Habitalus, a, 
um. Virg. Tac. : Le pays est habité, 
Regio inhabitatur (pass.). Plin. Ce 
quartier de la ville est très —, Ea pars 
urbis frequentissime habitatur (pass.). 
Cic. Il prétend que la lune est habitée, 
Ait in lunü habitari (impers. pass.). 
Cic. Ces sortes de taches elles 
mêmes, qui sont habitées, Ipsæ quasi 
macule, ubi habilatur (impers. pass.). 
Cic. Lieux moins habités, Loca quæz 
minus frequentate sunt. Sall. 

HANITEN, v. act. el neut. Faire 
#a domourse on qq. liau. [abilare, n. 
Cic., act. Virg. Mel. Vell. Incolfre, 
on Colëre,o, ts, colui, cultum, act. Cic. 
Tenère, es, c0, nui, fentiom, act. Liv. : 
Habiter un territoire, une ville, un 
lieu, Incolëre agrum, urbein, locum. 
Cic. [Évandre] avait babité ces lieux, 
Ea tenuerat loca. Liv. Habiter les deux 
rives du Rhône, Colëre circa utramque 
ripam Rhodani. Liv. — dans deux 
villes, Habitare duabus urbibus, Liv.; 
la Sicile, in Siciliä. Cic. ; l'tle de Cos 
ou dans l'ile de Cos,in Co insulä.Quint. 
— très longtemps à Chypre, Pluri- 
num Cypri vivêre (0, is, obxt, victum), 
n. Yep. — Athènes on à Athènes, 
Habitare Athenis. Liv.; Rome ou 
à Rome, Libybée ou à Libybée, 
Romz. Liu. Lilybæi. Cic.; dans la 
voie Sacrée, in Sacrä via. Suel.; 
une chaumibre, in fugurio. Varr.; 
l'intérieur du palais, intra palatium. 
Suet.; sous les combles, sub fegulis. 
Suet. — près du forum, Habitare 
juzia forum. Suet. — près de celieu, 
sn bord de la mer, Accol®re illum 
locum. Cic. mare. Liv. — à l'étran- 
ger, Habitare peregre. Liv.; chez 
qqn, apud aliquem. Cic. La Alle ha- 
bile avec son père, Filia cum patre 
Kabitat. Cic. 1} habita d'abord avec sa 
mère, Primumn in mairis contubernio 
mansit. Suet, Aller habiler Argos, ses 
jardins, sa maison, Concedëre Argos 
abitatum. Nep. Demigrare in horlos. 
Suet. Commigrare in suam domum. Cic. 
[PE Comment ja crainte peut-elle 

abiter avec uue vie heureuse? Quo- 
modo in vitä beat& habitat metus ? Cic. 

DADITUDE, s. f. 1° Aspect ge- 
néral du corps, constitution. Corpuris 
habitndo (dinis), f. Ad Mer. Corpons 
Aabitus (@s), m. Cels. H 2e Air que 
donne au corps ls maintisn, la démar- 
he. Corporis habilus, el abs. Habilws, 


HABIT 


&s, m. Cic. || 3° Coutume. Consuetudo, 
dinis, f. Cie. Assuefudo, Î. Varr. Liv. 
Tac. os, oris, m. Cic. Institutum, 
in. Cic. = L'habitude est uue antre 
nature, une seconde nature, Consue- 
tudo naturæ vim oblinel. Cic. Man- 
vaise —, Consueludo vitiosa. Sen. 
Bonne —, Consuetudo bona. Cic. Le 
bonnes habitudes, Bon: mores. Cic. 
Une habilude de 12 ans, Assuetudo 
duodecim annorum. Liv. L'altache- 
meot qu'on a à ses babiludes, Amor 
assueludinis. Varr. Un homme d'ha- 
bitude, * Homo assuetudinis amans. 
D'apr. Varr. Erreur d'—, Error in- 
veteratus. Cic. [ aime mieux monter 
son cheval d'— qu'un cheval nou- 
veau, Eo equo, quo consuevit, libentrius 
ulitur, quan novo. Cic. Comme d'—, 
Ex consuetudine. Cæs. Quint. Voy. 
UADITUFLLEMENT. Soit de sa natnre, 
soit par —, Seu nalurä, sive assue- 
tudine. Tac. L'— du loisir, et anc., 
L'— au loisir, Consuetudo ofii. Quint. 
L'— de faillir, L'— à faillir, Con- 
sueludo peccandi. Cic. Prendre, Con- 
tracter uue —, Consueludinem ads- 
cisc're. Cic. Prendre, Contracter l'— 
de, Se faire une — de qq. ch., de 
faire qq. ch., Voy. S'ACCOUTUMER. 
Avoir celle —, Eü consueludine uli 


(lép)- Cic. Avoir l'— de qq. ch., 
e l'aire qq: ch., Avoir pour —, Être 
dans l'— de faire qq. ch., Voy. Etre 


ACCOOTUMÉ {°. Donner, Faire prendre, 
Faire contracter à qqn une —, Ali- 
quem in consueludinem inducëére. Nep. 
Donner, Faire preadre, Faire con- 
tracter à qqn l'— de qq. ch., de 
faire qq. cb., Voy. accocTuuen 1°. 
Etre l'—, une —; Devenir une —, 
Se tourner, Passer en —; Etre A- 
dèle à une —; Quitter, Perdre une 
—; Suivant, Sclon l'—; Coutraire- 
ment à l—, Voy. couTuue 1°. || 
&o Expérience. Usus, üs, m. Cæs. Cic. 
: L'hbabilude de la navigation, Rerum 
nauticarum usus. Cæ: L'— de la 
arole, Dicendi exercitatio fonis A 

ic. assidnilas fatis), f. Cic. Orationis 
tractatio, onis, [. Cic. Qui a l'— de la 
guerre, In armis exercitalus. Cæs. Les 
sources dont on a l'—, Assueli fontes. 
Plin. Le peu d'—des plaisirs, Volupta- 
tum insolentia (æ),f. Cic. Par défaut 
d'—, Er insolentiä. Liv. Qui n'a pas 
l'— de la guerre, Belli insolens (gén. 
entis). Cæs. ou imperitus fs, FA 
Nep. Reï militaris rudis (ro. f., e, 0. 
Cic. Qui n'a pas l'— de la parole, 
Imperilus dicendi. Cic. || 6° Frequen- 
talton, rolations. Consueludo, dinis, f. 
Cic. Usus, üs, m. Cic. Conversatio, 
onis, f. Cic. Cominercium, ii, n. Cic. 
Voy. COMMERCE 50, CONNAISSANCE 4°, 
RELATION. 

HABITUE, és, part. passé d'na- 
BITUER, Voy. ce v. H Ad). Qui a pris 
uns habitude. Assuefactus, a, um (à 
a ch., aliqu& re. Cic. alicui rei. 

in.; à faire, fac®re. Cic.) : Un lit 
auquel on n'est pas habitué fatigue, 
Insolitum cubile lassat. Cels. Voy. 
aAccOUTOMË 40. || Subst. Un habitué 
da forum, Fort obsessor (orts), m. 
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Plaut. Un — des festins, Cenarum 
frequentalor. Lact, C'était un — des 
écoles, Circa scholas erat. assiduus 
(a, um). Suet. 

UABITUEL, ELLE, 2dj. Qui est 
passe en habitude. Consuelus, 4, um. 
Sall. Assuelus. Vell. Plin. Quint. 
Solitus. Sal. : Expression habitucile, 
Verbum usilatum. Cic. Le langage 
habiluel, Quotidiana locutio. Ad Ifer. 
Devenir —, In morem venire, n. Liv. 
Loquacité qui ne m'est pas habituelle, 
Insolita mihi loquacitas. Cic. 

HABITUELLEMENT, ady. D'une 
manidre habituelle. Pierumque. Cie. 
Fere. Cic. Vulgo. Cic. l'ersæpe. Cic. : 
Ce qui arrive habituellement, Quod 
vulgo evenire solet (de solëre, eo, litus 
sum, n.). Cic. Il arrive — que... Fü 
fere ul (subj.). Cic. [Là] où se tieo- 
nent — Îcs comices, Ubi comitia 
assolent (s.-e. feri). Liv. Voy. onni- 
NAINEMENT. 

HABITUBR, V. act. Accoutumer. 
Assuefacère, 10, 13, feci, factum (à 
aq. ch., re. Cic. alicui rei. Liv. llin. 
aa rem. Liv.; à faire, facére, Cic.). 
VOYy. ACGOUTUMER. 

S'isnaniTuen, v. réf. S'accoutumer. 
Assuescire, 0, Îs, suevi, suctun, 0. 
{à qq. ch., re. Cic. Liv. alicui rei. 
Liv. Quint. ad rem. Liv.). Voy. S'ac- 
COUTUMER. 

UABLER, v. n. Parier avec axa9é- 
rotion ct vanterie. Gluriose mentiri 
(ior, iris, ilus sum), dép. Cic. 

UANLENRIE, 5. f. Mensonga, van- 
lerie. Vaniloquentia, æ, f. Liv. : tlà- 
blerie des charlalans, Circulatoria 
Jjactatio (onts), f. Quint. 

UADBLEUR, s. tn. Colul qui hâble. 
Vanaloquus, i, m. Liv. 

IIACUHE, 8. f. Sorte d'instrument 
tranchant. (En gén.) Securis, is (ace. 
im, ahl. ti}, f. Cic. (Pour les sacri- 
fices) Dolabra, æ, f. Fest. : Dégager 
les hacbes des faisceaux, Secures de- 
mêre de fascibus. Cic. destringére. 
Liv. Frapper de la hache, Securi 
ferire ou percut®re. Cic. Tranchant 
de la —, Acies securis. Cic. — à 
deux tranchants, Dipennis, is (acc. em 
el qqf. ün, abl. i, et rar.e), f. Virg. 
or. Tac. Petite —, C. nacuertTe. 

HACIIEN, v. act. 9 Couper en 
petits morceaux. Consecare, 0, as, 
secui, sectum, act. Cato. Concülfre, 
o,1is, cidi, cisum, act. Col. Varr.: 
Cresson haché uicnu, Nasturlium con- 
sectum minufalim. Varr. || 2° De- 
{ruiro, ravager (eu pari. de la grêle). 
Contundre, o, is, tudi, fusum, act. 
For. || 3° Couvrir de blessures, tailler 
en piecos. Cædère, o,is, cecidi. cesum, 
act. Cic. Liv. Concidwre (roy: {o), act. 
Cic. : Hacher en pièces, Muttis vul- 
nenibus concidëre. Cie, || &e En parl. 
da style. Couper en très potitos phrases 
sans liaisons. : lacher ses phrases, 
Avoir un siyle haché, (En geo.) Sen- 
tentias concid#re (voy. to). Cic. (En 
part. del'orateur) Loqui æmputata. (nc. 

iantia. Cic. [Orateur] qui hache ses 
périodes, Concisus minutis numeris. 

ie. Style haché, Fractum dicendi ge- 
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aus. oc. qumti. Abscissa oratio. PI.-j. 

HACHEREAU, s. mn. Pelite cognés. 
Aîcioln, æ, f. Sid. 

HACUETTE, s. f. Petits hache. 
Securieula, æ, f. Plaut. 

HACIITS, s. m. Mets composé de 
viandes hachecs. Ainutal, alis, 0. 
Mart. Juv. Isicium, it, 0. Varr. Macr. 
Apic. : Hachis de porc, de bœuf, 
Isicium porcinum, bubulum. Diocl. 

UACHURE, s. f. Sorte do trait dans 
un dessin, dans uns gravure, Incisura, 
a,f. Pha. 

HAGARD, adj. C. PAROOCHE 5°, 

HAGIOGRAPIIE, adj. Relatif à 
certains livres de la Bible : Livres ha- 
giograpbhes, Hagiographa, orum, 0. 
pl. Hier. 

Ilaotoanarns, 8. m. Auteur qui 
traite de la vie des saints. Hagiogra- 
phus, i, m. Mier. 

HAGUENAU, v. ds l'anc. départ. 
du Bas-Rhin. * Iagenoa,æ, f. : (Qui est) 
d'Haguenau, * Hagenoensis, m. f.,e,n. 

vai, fe, part. passé de maïn, Voy. 
ce v. || Adj. Qui est un objet de haine. 
Invisus, a, um (de qq, alicui). Cic. 
Invidiosus (de qqn, apud aliquem). 
Cic. Voy. DÉTESTÉ, HAINE. 

UAIE, s. f. 1° Clôture d'épines, de 
branchages. Sæpes, 13, f. Cic. Varr. 
Col. : Haie vive, Viva sæpes. Col. 
Faire une —, Sæpem facère. Varr. 
Pal. Entourer, Core d'une —, Szx- 
pire, io, is, psi, ptum, act. Col. || 
2° Rangte de personnes. Ordo, diuis, 
m. Liv. : Mettre des soldats en baie, 
Iter militaribus præsidiis sæpire (voy. 
to). Tac. Qui est entre deux haies 
d'hommes armés, Armalis sæpius. Cic. 

ILAILLON, 8. m. 4° Vieux lambeau 
d'etoffo. Pannus, i,m. Sen. || 2° Au pl. 
Vêtements en lambeaux. Panni, orum, 
uw. pl. Ter. Dilabidæ (arum) vestes 
ia, f. pl. Plin. : Couvert de hail- 
ons, Qui est en —, Pannosus, a, um. 
Cic. Just. Pannis obsitus. Ter. 

HAINAUT (LE), prov. de Belgique. 
*Haginoja et Hanonia, æ, f. 

LAINE, 9. f. do Passion qui fait 
hair, Inimitié. (Eo gén.) Odium, di, n. 
Cie, Liv. (Mèlée d'envie) nvidia, æ, 
f. Cic. : Vive haine, Oditun acerbum. 
Cic. — mortelle, implacable, Odium 
capitale. Cic. implacabile. Nep. — 
secrète, couverle, sourde, Odium oc- 
culium, compressum, tacitum. Cic. — 
héréditaire, Odium hereditarium. Vell. 
velut heredilate relictum. Nep. Haines 
entre proches, Prorimorum odia. 
Quint. Haine réciproque des patri- 
ciens el de la plèbe, Intestinum intra 
patres plebemque odium. Liv. — contre 
qu, OÜdium alicujus. Cic. in aliquem. 
de. erga aliquem. Nep. adversus ali- 
grem. Liv. Invidia alicujus. Cic. in 
sliquem. Tac. — contre Loi, contre 
vous, Odium tuum. Ter. vestrum. Liv. 
Déchalnement de haines, fnvidiarum 
procellæ. Cic. Levain de haine, Odium 
residuum. Cic. Cri de —, Inimicus 
clamor. Cic. Qui est un objet de — 
pour aq, Alieut invisus (a, um). Cic. 
Apud aliquem invidiosus. Cic. N'écou- 
ter ni lalection ni la —. N'avoir ni 
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affection ni —, Neque siudère neque 
odisse (di, disti, osurus). Sall. Ne 
pas dissimnler 8a —, Aperle odisse. 
Cie. Concevoir de la — contre qqn, 
Prendre de la — pour qqn, Odium 
capére alicujus. Ter. suscipëre ou 
concipère in aliquem. Cic. || a pris 
Pompée en —, Cæpit Pompeïum odisse. 
Cic. Avec des sentiments de —, Ani- 
mo inimico. Cic. Porter de la — aux 
Romains, fn Romanos odium gerëre. 
Liv. Avoir de la — pour qqo ou qq. 
ch., Avoir en — qq. ch. ou qqn, 
Habëre odium alicujus rei ou in ali- 
quem. Cic. Habëre aliguid ou aliquem 
odio. Plaut. Animé d'une — violente, 
Odio incensus. Sall, accensus. Liv. 
Être animé d'une — violeute, Fla- 
grare oilio. Cic. Avoir pour qqn une 
— violente, Ardére odio ahcus. 
Cic. Aliquem male odisse. Czs. Être 
animé d'une si vive — contre César, 
Tanto odio in Cæsarem ferri, pass. 
Nep. Ma — contre lu élait beau- 
coup plus forte, June mullo pejus 
oderam, Cic. La — éclate contre qqn, 
Odium aduersus aliquem erumpit. Liv. 
Donner cours à toute sa —, Ümne 
odinm effundëre. Cic. Assouvir sa —, 
Odium explére. Cic. Liv. saturare. 
Cic. Faire naltre ta —, Odium creare. 
Cic. concifare. Cic, Semer la —, 
Serêre invidiam. Tac. Svoulever, Fo- 
menter, Excter la — contre qqn, 
Invidiam alicui on in aliquem con- 
flare. Cic. quærëre in aliquem. Cic. 
alicui. Quint. Odium in aliquem struëre. 
Cic. alicui conciliare. Quint. factre. 
Quint. Envenuner les baines contre 
le sénat, Inflammare inuidiam sena- 
tüs Cic. Rallumer contre nous des — 
éleintes, Odia rursus in nos, quz jam 
exstincta eranf, incend®re. Cic. Aller 
au-devaot des —, Appelère inimici- 
tias. Cic. S'athirer, Encourir la haine, 
Odium subire. Cic. merëre. Ces. In 
odium incurrère. Cic. venire, Cic. 
ervenire. Nep. S'attirer, Encourir 
a — de qqn, Devenir l'objel de la 
— de qqn, de la — générale, Ali- 
cujus odium suscipëre. Cic. Alicui 
in odium venire. Liv. Omnibus odio 
venire. Plin. Être l'objet de la —, 
Être en bulte à la —, Odium habere. 
Sen. Être l'objet de la — de qqn, 
Être en butte à la — violente de qqu, 
In odio esse alicui. Cic. anud aliquem. 
Cic. Odio apud aliquem laborare. Liv. 
Summo odio esse alicui. Hirt. Être 
euoveloppé dans la — soulevée contre 
qn, Conflagrare inuidiä alicujus. Liv. 
Aire accablé sous le poids de la —, 
Odio premi, pass. Cic. N'ètre l'objet 
d'aucune —, Odii nihil habère. Cic. 
Laisser là, Oublier sa —, Odium de- 
ponère. Nep. Aliénuer la —, Lenire 
invidiam. Satl. Apaiser la —, Odium 
sedare. Cie. Amorlir la —, Restin- 
guëreodium. Cic. Désarmer les haines, 
Placare odia. Cic. Détourner de qqo 
la baine, Odium ab aliguo demovére. 
Cie. il 2° Antipathis, aversion ur 
une ch.). Odium, ii, n. Ter. Cic. Plin. 
Aversatio, onis, f. Quint, : La haine 
du travail. Laboris fuaa (x). f. Cic. 
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declinatio (onts), f. Cie. tædium (it), 
n. Quint. Prendre en — la royante, 
Odium regni capére, Cic. Ils oo la 
vie en —, Eos vitæ lædet (de tædère, 
tæduit on tesum est). Cic. Avoir en 
— le mariage, À nuptiis abhorrère 
(eo, es, rui, s. sup.), n. Ter, Voy. 
ANTIPATUTE À°, AVERSION. 

EN uarne 08, loc. prép. Par aver- 
sion pour : En baïne de vous, Odio 
vestro. Liv. En — de sa condition, 
Odio suarum rerum. Salt, 

UAINEUX, eoje, adj. Porté à la 
haine. * Ad odium proclivis (m.f.,e,n.). 

MAÏR, v. act. to Vouloir du mal 4 
(qqn). Odisse, odi, odisti, osurus, acl. 
Cic. Odio habëre (eo, es, bui, bitum), 
act. Cie. = Qu'on [me haïsse pourvu 
qu'oo m'approuve, Oderint, dum pro- 
bent. Suet, Iaïr davantage, Pejus 
odisse, Cic. — profondément, cordia- 
lemeolt qqn, Odio in aliquem fla- 

rare, 0. Cic. Odio alicujus ardére 
Leo. es, arsi, arsum), n. Cic. Qui bait 
gqa, Alicui infestus (a, um). Liv. 
Les Romains me haïssent, Je suis 
bai des Romains, Odio sum Romanis 
(au dat.). Liv. Dire combien les 
étrangers nous haïssent, à quel point 
nous sammes hais des étrangers, Di- 
cfre quanto in odio simus apud exte- 
ras genes. Cic. Faire hair qqu, Odium 
alieui conciliare. Quint. Cela te fera 
—, oc tibi invidiosum (erit). Cic. 
Se faire — de qqn, In odium ali- 
cujus incurrêre, n. Cic. Voy. Dpé- 
TESTER. || 2° Avoir en aversion (qq. 
ch.). Odisse (ox: 40), act. Ter. : Haïr 
l'hiver, Odisse hïemem. Plin. Qui ne 
haît pas {ce} nom?..., Cui nomen odio 
non est? Cic. Il montra combien il 
haïssait la servitude, Declaravit quan- 
tum odium servitutis habëret (voy. 1°). 
Cic. Haïr à faire une ch., À re fa- 
ciendä abhorrère (60, es, rut, 8. sup.), 
n. Cic. Je ne hais pas qu'il tienne 
la table, Triclinium curare eum, 
nobis non displicet (de displicère, 
cuit, citum, n.). August. ap. Suet. 
VOY. AVENSION. 

de uaïn, C. Se nÉTESTEN. 

MAIRE, s. f. C. clics. 

LIAÏSSADLE, adj. Qui mérite d'être 
haï. Invidiosus, a, um. Cic. 

LAÏŸTI, l'une des Grandes Antilles. 
* Hispaniola, æ, f. | 

IHALAGE, s. m. Action de haler, 
Se tourne par le v. VOy. HALER : 
Corde de halage, Meleium, ii, n. Apul. 

HÂLE, s. m. flat chaud st sec ds 
l'air qui brunit la peau, fctrit les plantes. 
Æstivus (ÿ) calor (oris), masc. Plin. 

HALEINE, 5. f. 1° Air rendu par 
les poumons. Anima, æ, f. Cic. Oris 
hatitus, et abs. Halitus, üs, m. Plin. 
Flatus, üs, m. Virg. Qql. Os, oris, n. 
(= bouche). Cie. Plin. : L'baleine 
que rendent les poumons, Anima 
quæ flatur. Varr. [Les chevaux) sont 

énétrés de l'— bumide de ceux qui 
es suivent, fnmescunt flalu sequen- 
tum (elmieux sequentium). Virg. Rete- 
air son —, Animam counprimère. Ter. 
continére. Cic. — pure, Anima pura 
Cie. Oui a une boane —. Optims ani 
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malus (@&, um). Varr. — forte, Mau- 
vaise —, Grauis Aalitus. Plin. Anima 
fætida. Plaut. ou redolens. Sen.-rh. 
Ds fœtidum. Cic. Animæ ou Oris gra- 
vitas (atis), f, Plin. Nalilüs gravco- 
lentia (æ), f. Plin. Ta femme a-L-elle 
mauvaise —? Fælet anima uxrori? 
Plaut. Le sésame donne mauvaise —, 
Sesama animæ gravitatem facit. Plin. 
Faire passer la mauvaise —, Emen- 
dare oris fætores (masc. pl.). Plin. 
Puriñer }'—, Oris odorem fotlëre. 
Plin. Adoncir l'—, Os mulcëre. Plin. 
Doaner bonne —, Commendare ha- 
litum. Plin, oris et halilüs suavi- 
tatem. Plin. L'— vineuse, Er ore 
halitus cadi (= l'odeur du tonneau). 
Plin., (Myrtale] a l— vineuse, Vino 
fœtet. Mart. || 2° Faculté de respirer, 
respiration. irilus, üs, m. Cic. 
Anima, æ, f. Cic. Plin. Anhelitus, üs, 
m. Plin. : Reprendre haleiue, feci- 
Yre animam. Ter. ankelitum. Plaut. 
n reprenant —, Revocato spirilu. 
Plin. Action de reprendre —, fnter- 
spiratio, onis, f. Cic. Plin. Sans re- 
rendre —, D'noe seule —, Tout 
‘une —, Sine respiratione. Liv. Con- 
tinente spiritu. Cic. Uno spiritu. Cic. 
Continuo spiritu, Plin. Avaler saos 
reprendre —, Non respirare in hau- 
riendo. Plin. Faire perdre —, Anhs- 
litus movëre (= essoufller). Cic. {Par- 
ler] jusqu'à perdre —, Donec spirilus 
deficiat. Quint. Plin. Qui est tout 
bors d'—, Anhelans, gén. antis. Ter. 
Eranimatus, a, um. Plaut. Cic. || Fig. 
Laisser les soldats reprendre ha- 
leine, AMilitibus spalium interponère 
ad recreandos animos. Cæs. [Sa mé- 
chanceté] ne lui permel Jamais de 
reprendre —, Nunquam sinit eumn 
respirare Ou acguiescËre (0, is, quievi, 
quielum). Cic. Mener à fin l'entre- 
prise sans reprendre —, tout d'une 
Rem uno tenore peragëre. Liv. || 
3° Faculté d'être un certain temps sans 
respirer : Longue halcine, Pertinaz 
spiritus (&s, m.). Plin. Courte —, Syi- 
rilus angustus. Cic. Qui a l'— courte, 
Saspiriosus, a, um. Col. || Fig. Exer- 
cice de plus grande imporlance et 
de plus longue haleine, Res mayoris 
operis ac spirilüs. Quint. Voy. LOxo. 
| Mettre, Tenir la jeunesse en ba- 
eine (= l'exercer), Juventulem exer- 
cére (eo, es, cui, citum). Cæs. Teair 
les soldats en —(— sous les armes, 
en état de combattre), Habëre milites 
in procinctu. Tac. Se mettre en — 
= s'exercer), Se exercére. Cic. Se 
enir en — (— exercer habiluelle- 
ment son corps, son esprit), Exerci- 
lare corpus. Sall. ingenium. Sall. 
Orateur qui se tient loujours en —, 
Orator armatus semper ou semper 
velut in procinciu stans. Quint. Être 
tonjours en — (— en habitude de 
iravaiiler), Semper in opere esse. Sen. 
Esprit toujours en — (— en exer- 
ace, en mouvement), Animus semper 
in eursu. Cic. || Fam. Temr qqn en 
baleine (— daus l'anxiété), Aliquem 
sollicifum habëre, Cic. || 4° Lo souffle 
du vent. Flalus, &s, m. Plin. Sen. 
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IHALENÉE, s. f. Air rejoté on une 
seule bouffes. Malitus, üs, m. Cic. 

IHALEN, v. acl. Tirer à l'aids d'un 
cordage. Trah£re, o,is,frazi, tracium, 
act. Liv. 

IHÂLER, v. act. Brunir par Île hâle. 
Voy. DnoNin. 

ILALETANT, ANTE, adj. EssoufMié. 
Anhelans, gén. antis. Ter. Ad Her. 
Voy. ESSOUFFLé. 

UALETER, v. 0. Respirer fréquem- 
ment. Anhelare, n. Col. 

MALEUR, 5. 10. Colul qui hale un 
bateau. Hclciarius, ii, m. Mart, 

UALIARTE, Y. do Beotic. Haliar- 
tus, i, fém. Nep. : Habitants d'Ila- 
harte, Haliartii, iorum, m. pl. Liv. 

LA LICARNASSE, v. de Carie. [a- 
hcarnassus, 1, fêm. Cie. : Un homme 
d'Ilalicaraasse, Halicarnasseus, ei, 
m. Cic. Les habitants d'—, Halicar- 
nassenses, ium, m. pl. Liv. Malicar- 
nassii, iorum, m. pl. Tac. 

Î. LALLE, s. f. C. vanCHé. 

2. HALLE, v. de Saxe. “Hala, #, 
f. ‘ITala (æ, f.) Saxonum = (Qui est) 
de Halle, *Halensis, m.f..e,n. 

LALLEDANDE, s. f. Sorle de lance 
terminee en haut par un double for. 
* Dipenne (is) ferrum (1), n. D'apr. 
Virg. (xr, 135). 

HALLERANDIER, 8. m. Gardo 
arme de la hallebarde. Doryphorus, i, 
m. Cic. Plin. 

HALLIEN, s. m. Réunion de buis- 
sons épais. Dumetum, i, n. Cic. Fru- 
lectum, n. Col. 

LALLUCINATION, 8. f. Sorte 
d'illusion. Alucinatio, onis, f. Sen. = 
Avoir des hallucivations, Alucineri, 
dép. Cic. 

HALO, s. m. Cercle brillant autour 
d'un astre. Corona, æ, Î. Sen. 

UALTE, 8. f. 4° Pause que font 
des soldats en marcho : L'armée fit 
halte, Agmen constitit (de consistre, 
o, is, stilum, n.). Liv. Faire — avant 
d'arriver, Anle iler confectum con- 

uiescère fo is, quievi, quielum), n. 
æs. Marcher Loute la nuit sans faire 
—, Totàä nocte continenter jre, n. Cæs. 
Faire faire -— (à ses suldats), Agmen 
consiiluëre (o, is, ur, utum). Sall. 
ConstituËie signa. Liv. Aciem sistère 
(o, ts, stiti el stefi, statum). Liv. 
Agmen ou Signa sustinére (eo, es,nui, 
tentum). Liv. 11 commande —, Con- 
sist®re signa jubet. Liu. || 2° Pause, 
Station ques font des voyageurs, etc. 
Sessio, vnis, f. Cic. Concessatio, f. 
Qre.rare). Col. : Cette halle sur le 
apilole, Sessio illa Capilolina. Cic. 
Faire une — à Brindes, Brundisii 
morari, dép. Cic. Faire — chez qqn, 
Apud aliquem commorari, dép. Cic. 
Faire son cheinin sans aucune —, 
Sine ullis concessationibus permeare, 
n. Col. || 3° Lieu fixé pour s'arrêter. 
Stativa, orum, n. pl. (en parl. des 
voyageurs). Plin. Pronto.: On passe 
les journées dans les haltes, Dies sta- 
tivis absumuntur. Plin. Voy. ÉTare. 
I 4° Repas que l'on fait dans 16 lisu 
où l'on s'arrêto. C. REPAS. 

Hacre, inter]. 1° Arrêto-toi, Arrêter- 
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vous. Sta (2° pers.sing.)/ Insc. Sists 
(2e pers. sing.)/ Insc. State (2° pers. 
pl.){ Virg.: Halte-là, oyageur] Siste, 
viator ! Insc. Guerriers, baltel State, 
viri/ vis || 20 Fig. Casse, Cessez 
: Halte-là1 Desine (2° pers. sing.) / 
Desinite (2° pers. pl.)/ Ter. 

LAMAC, 8. m. Sorts ds lit sus- 
pendu. Lectus (1) suspensus (i}, m. Cels. 

HAMADRYADLE, s. f. Nymphe des 
bois. Hamadryas, adis (acc. pl. adas), 
f. Virg. 

IIAMBOURG,  rville d'Allemagne. 
* Hamburgum, 5, n. = (Qui est) de 
HMambourg,* Hamburgensis, m. f.,e,a. 

IIAMEAU, 6. rm. Petit village. 
Viculus, à, m. Cic. 

UAMEFCGON, S. m. Petit crochet pour 
pêcher. [famus, i, rm. Cic, : Gober l'hs- 
meçon, Hamum resorbère. Plin. Pêche 
4l'—, Hamatilis (is) piscatus (üs), m. 
Plaut. Armé d'un —, Hamatus, a,um. 
Lucr. || Fig. : Il est à moi, il mord à 
Fhamecon, Meus hic est, hamum vorat. 
Plaut. Présents qui cachent uo — (= 
intéressés), Mamata munera. PI.-j. 

HAMPE, 8. f. Bois d'uns lance, etc. 
astile, is, n. Nep. 

ILANCUE, 5. f. Partie du corps. 
Corenilir, teis, f. Varr. Suel. : Los 
de la hanche, Coxa, z, f. Cels. 

IHANGAR,S. m. Sorte de construo- 
tion servant d'abri. Tectum, i, n. Col. 

HAXNON, nom d'un Carthaginois. 
Jlanno el Hannon, onis, Liv. 

HANOVRE, pars st v. d'Allemagne. 
* Hanovera, æ, {. 

LHANOVRIEN, ENNE. Qui esi de 
Hanovre. * [lonoveranus, a, um. 

ILANTEN, v. act. C. FRÉQUENTER. 

HAPPER, v, acl. {0 (Evo part. 
d'un chien). Saisir avidement avec la 
gueuls. Corripère, 10, is, pui, replum, 
act. Virg. || 20 Fig. Attaquer, Saisir 
à l'improvisle. Apprehendére, o, ÿ, 
hendi, kensum, act. Cæs. Dig. 

Ilappen, v. n. S'attacher à, ss coller 
à. Voy. Se coLcen 1e. 

MAQUENÉE, 9. f. Cheval moyen 
qui va l'amble : Des haquenées, Thuel- 
dones, um, m. pl. Plin. 

HARANGUE, 5. f. Discours fait à 
une assemblee, eto. (En gén.) Oratio, 
ons, f.Cic. (Devant les soldats, devant 
le peuple) Contio, onis, f. Czs. Voy. 
piscouns do, 

HANRANGUER, v. act. el neul. 
Prononcer une harangue. Allequi, or, 
ris, loculus sum, dép. (acc.). Lair, 
Oratione aliquem prosequi (or, Eris, 
seculus sum), dép. (acc.). Cæs. Dicère, 
0, is, iri, ictum, Lu. Cic. : llaranguer 
le peuple, — devant le peuple, Po 
pulum alloqui. Liv. Ad pur di 
cère. Cic. conlionari, d pe Suet. — 
les soldats, — devant les soldats, 
Apud milites contionari., Cæs. Mili- 
tes alloqui. Liv. — duremeal les 
soldats, Contionem acerbam apud mi- 
lites habére(eo, es, bui, bitum). Liv. — 
le sénat, Verba in sematu facëre (io, 
is, feca, factum). Cic. il allait des uns 
aux autres en les haranguant, Con- 
tionabundus circumibat homines. Liv. 

ILARANGUEUR, 5. m. Celui qui 
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parangue. (En gén.) Orator, oris, m. 
fic. (En parl. d'un démagogue) Con- 
lionator, m. Cic. = Un vieil haran- 
gueur, Contionalis senex. Cic. 
UANAS, s. m. 1° Lieu destiné à 
bger des étalons et des juments. Equa- 
ri, æ, f. Varr. : lulendant des 
haras, Superjumentarius, ii, m. Suel. 
11 2° Les étalons et les juments logés 
ansemble. Polia, æ, f. 8. Dig. . 
HARASSÉ, #&, part. passé el ad). 
Excessirement fatigue. Defassus, a, um. 
Cic. Voy. FATIGUR 1°, 
UARASSER.v.rct.Fatiguer à l'excès. 
Defatigare, act. Cic. Voy. FATIGUER {0. 
LARCELER, v. act. Tourmenter, 
inquiéter par de fréquentes allaques. 
Lacess®re, 0, is, cessiui et cessii, ces- 
silum, act. Cic. Vexare, act. Cic. : 
Harceler l'arrière-garde, Novissinum 
agmen carpére (o, ts, psi, ptum). Cæs. 
Carpére novissimos. Liv. [Le taon)] 
qui barcèle les troupeaux, Pecora 
peragens (de peragëre, 0, is, egi, ac- 
fum). Sen. Harcelé de plaisanteries 
insolentes, Jocis petulantibus laces- 
siftus. Suet. 
Se uanceLen, v. récipr. C. S'ATTA- 
QuEr 3°. 
UANDE, s. f. Troupe de bôtes fauves. 
Voy. TuoUPs. . 
HLARDES, s. f. pl. Tout ce qui compo- 
# d'ordinaire l'habillement. Voy. Hanir. 
HANDE, 1%, adj. 1° En parl. des 
pers. Qui ose bsaucoup, courageux, 
entreprenant. Audaz, gen. acis. Cic. 
Fidens animo, et abs. Fidens, gén. 
etis. Cic. Portis, m. f.,e, n. Cic. 
: llardi en présence des dangers, 
Fortis ad npericula, Cic. Plus 
pour tenter un coup de main, 
Audacior ad facinus. Cic. — à entre- 
rendre, Audaz ad conandum. Liv. 
fBacchas] read l'âme plus bardie à 
toutes sortes d'efforts, Animum auda- 
ciorem in omnes conalus facit. Sen. 
Hardi en paroles, Linguä promptus 
{a, um). Liv. Sall. Être assez — pour 
s'ibandonner..., VOy. RARDIESSE 10. || 
2e En parl. des ch. Qui est le fait 
d'une pers. courageuse, sntreprenante. 
Auder, géo. acis. Liv. Fortis, m. f., 
«, n. Crs. : Projet plutôt téméraire 
que bardi, Consilium temerarium 
mais quam audar. Liv. Un coup —, 
Forte factum. fæs. Faire entendre un 
langage —, Alitt”re vocem liberam (de 
liber). Liv. || 3° En parl. des pers. 
et des cb. Qui ose avec tomsrits, effron- 
terie, insolence. (Audacieux) Audar, 
gén. acis. Ter. Cic. (Présomptueux) 
Confidens, gên. entis. Cic. Hor. (Im- 
pudeot) Impudens. Cic. Hor. (Irres- 
pectueux) Inverecundus, a, um. Cic. 
or. (Qui est sans relenue) Petulans, 
géo. anis. Cic. (Libertin) Protervus, 
s, um. Cic. (Provocant) Procar, gén. 
acis. Cic. : Femme bhardie, Mulier 
audar. Cic. Être assez hardi pour 
faire, Voy. uanniesse 30. Ua coup 
—, Audaz facinus. Ter. Quels atteg- 
lats bardis vous rencontrez] Quantas 
sudacias reperitis! Cic. Lettre très 
bardie, Impudentissimæ lilteræ. Cic. 
Œillades hardies, Oculi proterui. NM. 
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ï &e Fig. Heureusement hasardé. 
udar, gén. acis. Quint. Licens, gén. 
entis. Cic. : Mélaphore hardie, Audar 
translatio. Quint. Les poèles font 
des métaphores hardies, Poelx trans- 
ferunt audaciter. Cic. [Le dithy- 
rame], ce vers plus hardi, Versus 
tile Hcentior. Cic. 

HANDIESSE, 9. f. 1° Qualité de 
celui qui ose beaucoup, qui est coura- 
geux, ontreprenant. Audentia, >, f. 
Quint. Tac. Audacia, f. (rar. en b. 
part). Sail. Liv. Fidentia, f. Cic. 

iducia, f. Cic. Fortitudo, dinis, f. 
Cic. = Plein de bardiesse, Fiduciæ 
plenus. Cæs. Donaer de la — à qqu, 
Alicui animum addÿre. Ter. Cic. fi- 
duciam afferre. Uirt. Aliquem con- 
firmare. Cic. firmare. Liv. inspirer à 
qqn la — de faire, Injicère alicui 
mentem ul audeat fac#re. Cic. Prendre 
de la —, Animum sumère. Vell. Se 
confirmare. Cæs. Cic. Qui ont eu la 
— de s'abandonner au gré des vents, 
Se ventis credÿre ausi (de audëre, eo, 
es,ausus sum). Quinf. Perdre sa —, Se 
anbno demiltËre. Cæs. VOY. ASSURANCE 
40. || 2° Qualité de ce qui sst Fail ou dit 
avec courage, cto. S'expr. ordin. en 
tourn, par l'adj. Voy. mani 20 : 
Plus élait grande la bardiesse de 
l'entreprise, plus elle plaisait, Con- 
silium, quo audacius era, (eo) magis 
placebat. Liv. L'antique comédie, 
d'une — très éloquente, Antiqua co- 
media facundissimæ libertatis. Quint, 
1 3° Temerilé, effronteris, insolence. 
S'expr., selon la nuance (voy. Hanoi 
30), par Audacia, à, f. Cic. ou Con- 
fidentia, f. Plaut. Cic. ou Impudentia, 
f. Cic. ou Petulantia, f. Cic. on Pro- 
tervilas, ais, Î. Ter. ou Procacitas, 
f. Cic. ou Os, oris, n. (— visage, 
front). Cic. =: Homme d'une hardiesse 
éhontée. Homo effuse petulans. Cic. 
Si j'avais la — d'Appius, Si Appit 
os habërem. Cic. Avoir la — de faire 
qq. ch., Audëre (e0, es, ausus sum) 
aliquid facère. Nep. À force de — el 
de perfdie, Atdendo et fallendo. Sail, 
La — des regards, Oculorum impu- 
dentia. Cic. La — de ta réponse, 
Responsi fui contumacia (= inso- 
lence}). Cic. Voy. AuDacE 2. || 40 Ac- 
tion impudonte. Audacia, æ, f. Cic. 
: Prendre des bardiesses (= des li- 
bertés, des licences), Voy. LIBERTÉ, 
LICENCE. || 5° Fig. Qualite de ce qui 
est heureusement hasarde, licence que 
se pormot un auteur, eto. Licentia, x, 
f. Cic. Audentia, f. Pl.-j, Audacia, f. 
Suet. : Hardiesse oraloire propre à la 
jeunesse, Juvenilis dicendi licentia. 
Cie. — dans les métaphores, Au- 
dacia in franslañionibus. Suet. Les 
hardiesses des poèles, Poetarum li- 
centia. Cic. Pourquoi ne te permel- 
trait-on pas de semblables — (comme 
à Homère)? Cur fibi similis audentia 
negelur ? Pl.-j. 

ITARDIMENT, adv. 1° Areo cou- 
rage. Audacter el moins sonv. Auda- 
citer. Cic. Audenter. Tac. Fidenter. 
Cic. Fidenti animo. Cic. Fortiler. Cic. 
Ü 2° Avec témerité, effronterie, laso- 
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lence. S'expr., selon la nuance (voy. 
DANDI oi ar Audacter et moins 
souv. Audaciter. Cic. ou Confidenter. 
Cic. ou mpudenter. Cic. ou Invere 
cunde. Sen. Quint, ou Petulanter. Cic, 
où Proterve. Plaut. Cic. ou Procæ 
citer. Liv. Curt. || 3° Sans hésiter, san 
craindre de so tromper = 11 Le meltan 
bardiment au-dessus de tous, Te 
omnibus sine dubio anteferebat. Cie. 

UARNENG, 8. m. Sorts de poisson. 
Aringus, ji, m. Garg. 

UARFLEUN, y. ds France (Seine- 
laférieure). * Arefluctus, üs, m.° Har- 
flevium el Marflorium, ü, n. 

LANGNEUX, Euse, adj. Qui est 
d'humeur  chagrina st querelleuss. 
Iracundus, «, um, Cic. Murusns. Cic. 
Difficihs, m. f.,e, n. Ter. Cic. || Eu 
parl. d'animaux =: Chien hargneux 
Canis mordazr (gén. acis). Plaut. Chev 
—, Equus calcitro (gén. onis). Varr. 

HARICOT, 5. m. Sorts ds plante; 
sa semence. Phaselus, 1, m. et fém. 
Virg. Col. Phaseolus, m. Cie. Col. 

HARIDELLE, 5. f. Mauvais cheval 
maigre. Eguus (i) s(rigosus (i) ou gra- 
cilis (is), m. Liv, 

HANLENM, v. de Hollande. ° Harle- 
mum, i,Nn. 

ILARMONTE, 9. f. 1e Concours ot 
accord de divers sons. Concentus, Us, 
m. Cic. Harmonia, æ, f. Cic. : Har- 
monie des s00s, Sonorum concentus. 
Cie. — des voix, Vocum concordia 
(æ),f. Cic. La science de l'—, Ifar- 
monice, es, f. Vitr, || 2° Sonorité, 
netteté et douceur d'un chant, d'uns 
volx, etc. Suavilas, alis, f Cic. 
Lenitas,f. Cie. :L'harmonie de la voix, 
Vocis suavitas. Cic. Nep. L'— de la 
prononciation, Litterarum appellatio 
(onis) lents (is). Cic. ou suavis (is), F. 
Quint. || 39 En parl. du style. Con= 
cours de mots qui flattent l'oreills: 
nombrs, cadence. Numerus, &, m. et 
souv. Numeri, orum, m. pl. Cic. 
Modus, m. et souv. Modi, m. pl. Cic, 
Numnerus et modus. Cie. : Même daos 
la prose, il y a une harmonie, In 
solutis efiam verbis insunt numert. 
Cic. Arrangement des mots qui à qq. 
cb. de l'— nuétique, Verba ad poe- 
{icum quemdam numerum exs{ruc(a. 
Ad Her. — oratoire, Modus orato- 
rius. Cic. Sacrifier M l'—, Servire 
numeris. Cic. Si les pensées sont 
exprimées sans —, Si sententis in: 
conditis verbis efferuntur. Cic. 

&e Accord parfait ds parties distinctes. 
Convenienta, æ, f. Cic. Cousensio, 
ouis, f. Cic. Consensus, &s, m. Cic. 
Voy. acconp 5°, S'ACCORDER 19, Ac- 
conden 30. || 6° Concorde, honns in- 
telligence, union : Harmonie, Bonne 
—, Concordia, æ, f. Cic. Consensus, 
üs, m. Cic. Consensio, onis, f, Cic. 
Voy. Acconn 1°, S'acconDEn 4e, ac- 
connen 4°, || 6° Rounion de couleurs 
qui flatte l'œil : Hlarmonie des cou- 
teurs, Colorum concentus (Gs), m. Plin. 

LHANMONIEUSEMENT, adv. Âvec 
harmonio. (Ea parl. de l'accord des 
sons) Consonantissime (superl. de 
Consouanter iaus.). Vitr. {En pari 
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du charme de la voix) Suaviter. 
Pl.-j, (En parl. du style) Numerose. 
Cic. (En parl. de l’accord des par- 
ties) Apte. Cic. 

HARMONIEUX, euss, adj. 4° En 
arl. des sons. Qui formo dos accords. 
ongruens, gén. entis. Cic. Concors, 

gén. ordis. Cic. : Former un concert 
barmouieux, Ad harmoniam canëre, 
on. Cic. Qui n'est pas —, Dissonus, 
a, um. Col. |] 2e Dont le son flatte 
l'oreille. Canorus, a, um. Cic. Plin. 
Suavis, m. f., 6, n. Cic. Quint.: 
Chaot barmonieux, Suavis cantus. 
Plaut. Orateur à ia voix harmonieuse, 
Canorus orator. Cic. Faire entendre 
des chants harmonieux, Modulaie ca- 
nère. Cic, [Cordes] qui rendent un 
son —, Numerose sonanles. Cic. || 
80 En pari. du style. Qui a du nombre, 
de la cadonce. Numerosus, a, um. Cic. 
Bene sonans (gén. antis). Cic. = Style 
barmonieux, Oratio numerosa. Cic. 
Mots —, Verba bene sonantia. Cic. || 
& Dont les parties s'accordent. Con- 
cors, gén. ordis. Cic. Consentiens, 
eu. entis. Cic. Conspirans, gén. anis. 
ic. : Mouvemeuts harmonieux, Con- 
genientes inter se motus. Lucr. L'en- 
semble — des choses (de la ualure), 
Rerum consentiens ou conspirans co- 
gnatio. Cic. Lea parlies du monde 
forment ua tout —, Mundi partes 
inter se concinunf (de concinère, 0, 
nui, cenfum, n.). Cic. Disjoindre qq. 
eb. qui forme un tout Aliquid 
ratione vincium dissoluëre. Cie. Tout 
cela est —, Hzc concinunt. Cic. 
Constitnlion politique harmonieuse, 
Concors civitatis status. Cic. Voy. 
accono 5°, S'acconpen 1e. || 6° En 
arl. des couleurs. Dont la réunion 
atte l'œil. : Être harmonieux, Con- 
cinére, n. (voy. 4e). D'apr. Plin. 
(xxx, vu, 6, 24). 

HARNACHEMENT. C. mannats. 

HANNACHENR, v. act. Mottre le 
harnais à, (En gén.) Ornare, act. Liv. 
(Seller) Sfernère, 0, is, stravi, sira- 
fum, act. Liv. Insternère, acl. Liv. 

HARNALS, 6. m. 1° Armure. Arma, 

erum, 0. pl. Cæs. Liv. =: Endosser le 
baroais (Gn prendre le métier des 
armes), Voy. «nue 3°, QuEnnE 2°. || 
Fig. Mourir sous le harnais,In actu 
mori. Sen. || 2° Tout l’equipage d’une 
bête de somme. (En gén.) Ornatus, üs, 
m. Plin. Ornamentt, orum, n. pl. Cato. 
Liv. (Housse, selie) Stratum, i, 0. 
Liv. Plin. Stramentum, i, 0. (tr. rare 
on ce sens). Cæs. : Ün harnais de 
cheval, Equestria (ium) arma (orum), 
n. pl. Liv. ter aux mulets leurs —, 
Detrah®re strata mulis. Liv. stramenta 
« mulis. Cæs. 

HARNOIS. C. HARNaAIS. 

LHARO, s. rm. Clameur pour désap- 

prouver. Voy. CLAMROR, Cni 6°. 

HARPE, 8. f. Inc “umont de muti- 

ue. Samduca, æ,f. Muer. Pers. Harpe, 
. Fort. = Joueur de harpe, Fidicen, 
cinis, m. (— joueur d'un instrument 
à cordes en gén.). Cic. Joueuse de 
—, Sambucina, æ, f. Plaut. Sambu- 
ctsiria, f. Liv. 
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LHARNPIE, 8, f. 4° Monstro fabuleux. 
Harpyia, æ, f. Virg. Hor. || 2° Per- 
sonne rapaco. Harpyia, æ, f. Sid. 
Rutil. Mailuus, 1, m. Plaut. Alilua, 
æ, f. Petr. : De harpie, Miluinus, a, 
um. Petr. || 3° Femme mechanto. Fu- 
ria, æ, f. Ilor. 

LHARPISTE, Ss. m. f. Celui, Celle 
qui joue de la harpe. Voy. BARPS. 

LANPOCRATE, dieu du silence. 
Harpocrates, is, m. Varr. 

LHARPON, S. m. C. GRAPPIN. 

IHARPONNER, v. act. Accrocher 
avec le harpon. Voy. GnaPPin. 

HART, 8. f. 1° Lion on bois fle- 
xible. Vimen, minis, n. Col. = Lier 
d'une hart de saule ou d'orme, Vinine 
salicis aut ulmi ligare. Cul. || 2° Cordo 
pour le supplice des criminels. Laqueus, 
1, m. Cic. 

HARUSPICE. C, ARUSPICE. 

HASARD, 6. m. 1° Personnification 
de co qui amène les événements for- 
tuits. (En gen.) Fortuna, æ, fÎ. Cic. 
Fors, ortis, f. Cic. (Plutôt heureux) 
Fors fortuna, f. Cic. (Plutôt malheu- 
reux) Casus, &s, m. Cic. = Le hasard 
avait fourni à chacun des armes, 
Quemque casus armaverat. Sall. Le — 
voulut que, Forte evënit, ut (et le 
subj.). Cic. Le — avait voulu (par 
bonbeur) que mon ami fût présent, 
(par mahent) que Slalénus ne fùt 
pas présent, Forte fortunä adfuit meus 
amicus. Ter. Casu Stalenus non ade- 
rat. Cic. Le — fait que j'aperçuis un 
soldat, Forte adspicio militem. Plaut. 
Ce que le — amènera, produira, fera, 
Quod fors feret. Ter. Être amené par 
le —, Être l'ouvrage, l'elfel du —, 
Être dù au —, Fortuito fieri, pass. 
Cic. Temere evenire, n. Cic. Casu eve- 
nire Ou consisiére, n. Cic. Qui est 
l'effet du —, Dù au —, Forfuitus, a, 
um. Cic. Casu contractus. Cic. Offert 
par le —, Casu oblatus. Sail. Dè- 
pendre du —, In casu esse atque for- 
tund. Cic. Qui dépend du —, In casu 
positus. Cic. Le — décidera, Laissons 
faire an —, Hzc fors viderit (au fut. 
pass®. Cic. Abandonner, Remettre, 

ivrer qq. ch. au —, aux chances du 
—, Aliquid in aleam dare. Liv. in 
casum ancipilis evenitüs commultère. 
Liv. Rien n'étant donné, laissé au 
—, Temerilate remota. Cic. S'en re- 
meltre au —, Casum sequi, dép. Quint. 
S'abandonner en toute chose au —, 
Omnia temere ac fortuito agëre. Liv. 
11 2° Chance. Casus, üs, m. Cic. Alea 
æ. f. Cic. 2 1l y a nne sorte de hasard 
dans le choix des victimes, Alea 
quedam nest hostiis deligendis (au 
dat.). Cie. Les basards de la guerre, 
Belli fortuna (æ), f. Czs. alea. Cic. 
incerta, (orum), n. pl. Liv. Voy. 
cHance 20, || Jouer à un jeu de ha- 
sard, Ludère aleä. Cic. aleam. Suet. 
(5° Cas fortuit. Casus, Us, m. Cic. : 

0 qi est un hasard, un pur —, 
Quod fit temere. Cic. cæco casu. Cic. 
Î! arriva par un singulier —, par le 
plus grand des hasards que... Afagno 
casu accidit, ut (elle subj.). Cæs. Par 
un hasard inespéré, il s'échappa, 
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Magnæ fuit fortunz ipsum efugÿre, 
Cæs. Voy. plus bas pan masann (loc. 
adv.). || 4° Risquo, danger. Casus, &s, 
m. Cic. Discrimen, minis, n. Cic. Pe- 
riculum, i, n. Cic. : Exposé à tous 
les hasards, Objectus ad omnes casus. 
Cic. Courir hasard, Se committëre in 
periculum. Cic. periculo. Cic. 11 cuurt 
— de sa vie, (Ejus) vita in dubium 
venil. Ter. vita periclitatur, dép. Czs. 
Courir le —, Se mellre, S'exposer au 
— de perdre la vie, In periculum ce- 
piis ou In discrimen vitæ se inferre. 
Cic. Courir de grands basards, /n 
summo discrimine esse. Cic. Mettre 
qe cb. au hasard, en —, Faire courir 
qq. ch. des hasards, de grands —, 
Aliquid in discrimen adducère. Cie. in 
summun periculum deducëre. Czs. Au 
basard de déplaire, Cum periculo offen- 
sionis. Tac. Voy. DANGER, risque. 

Au masanD, loc. adv. {0 À l'aventure, 
comme cela se trouve. Temere. Cic. 
Fortuito. Cic. Temere ac fortuito. Cic. 
Casu ac temere. Cic. : Javelot lancé 
au basard, Emissum temere pilum. 
Liv. Les traits volent au —, Tele 
cæca ou improvida feruntur. Pl.-j. 
Coup porté au —, Cæcus ictus. Liv, 
Courir çà et ià au —, Huc illuc casu 
et temere cursilare. Cic. Le discours 
marche au —, Oralio vasalur, dép. 
Cic. tumultuatur, dép. Quint, Nous 
n'avons pas été créès au —, Non te- 
mere nec fortuito creali sumus. Cic. 
Vivre au —, Vivére inconsulle teme- 
reque. Sen. il 2° À la legere, inconsi- 
déremert. Temere. Cic. Liv. Incon- 
sulte. Cic. Inconsulto. Ad Her. Incon- 
sulte ac temere. Cic. Nullo consiho. 
Cic. Nullà ratione. Cic. : Ce n'est pas 
au hasard que j'écris, Non temere 
scriho. Cic. Plaider au —, Nullä 
ratione causam dicère. Cic. Maledic- 
tion lancée au —, Cæca exsecralio. 
Liv. Maison qu'on administre au —, 
Domus quæ nullo consilio admims- 
tralur. Cic. Qui agil au —, Frcon- 
sullus, a, um. Cic. Temerarius. Cic. 
Improvidus. Cic. . 

À TOUT HASARD, loc. adv. À tout 
évenoment, quoi qu'il puisse arriver. 
Quemcunque fors tulerit casum. Cie: 
Utcunque casura res est. Tac. Voy. 
ÉVÉNEMENT 20. 

Pan uasanD, loc adv. Fortuitement 
Forte. Cic. Fortuito. Cic. Casu. Cie. 
Temere. Cie. Temere et fortuito. Cic. 
Temere et casu. Cic. : Si par hasard il 
est chez lui, Si forte est domi. Plaut. 
Certains s'étant présentés, les nos 
par —, les autres à dessein, Quidan, 

ars forte, pars consilio, oblati. Liv. 
f se trouva par — que nous étrons 
à la campagne, Forte evénif ul ruri 
essemus. Cic. Il arriva par — (= par 
un malheureux —) qu'il annonça le 
premier, Casu accidit ul primus 
nunliaret. Cic. Par — (= par ua 
heureux —), mon ami était présent, 
Forte fortunä adfuit meus amicus. Ter. 

HASARDE, ÉKx, part: passé de Wa- 
sanpen, Voy. ce v. || Adj. 4° Qui ne 
parait pas hlen fonde. Levis, m. f.. e, 
n. Cic. Non satis firmus (a, um). Cie. 


HÂTE 


te En pari. du style. Trop hardi. 
DA m. f., us, n. Quint. : 
Expressions hasardées, Verba auda- 
aora. Quint. Voy. HASARDEN 2°. 

HASARDEN, v. acl. 1° Risquer, 
exposer au hasard. Periclitari, dep. 
(ace.). Cie. (abl.). Liv. Quint. In aleam 
dare (o, as, dedi, datum), act. Liv. 
In aleam casüs commiltère os ts, MIS, 
missum), act. Liv. In dubium devo- 
care, act. Cic. : Hasarder le salut de 
l'État, Salutem reipublicæ periclitari 
sens actif). Cic. — sa personne et sa 

fétune, e suasque fortunas in du- 
bium devocare. Ces. — à un tel point 
sa personue et son royaume, [n aleam 
tenti casüs se regnumque dare. Liv. 
— une bataille, Belli fortunam (en- 
tere ou periclitari. Cæs. — sa répu- 
tation d'homme de talent, Famä in- 
ei periclitari (sens neutre). Liv. 
L vie des légionuaires est basardée, 
Vila legionariorum periclifalur (sens 
neutre). Cæs. 11 hasardail de faire 
tomber la tragédie, Periclitabatur 
fragædiam evertère. l’etr. VOy. AVEN- 
runen. || 2° Oser mettre on avant, 
essayer, Er ou À periculo pelère (0, 
ü, ioi et ii, ifum), act. Quint. At- 
tentare, act. Cic. Quint. Tac. =: Ha- 
sarder on mot, uve pensée, Petre 
ex periculo verbum. Quint. a periculo 
sententiam. Quint. (Cicéron! hasarda 
des morceaux brillanls, Lzfiores locos 
attentavit. Tac. 

Se nasanoen; v. réf. S'aventurer, 
œurir le risque de. In periculum se 
commili®re (0, is, misi, missum). Cic. 
Perieulum suscip#re (io, is, cet, cep- 
fum) on contrahère (0, ts, traxi, trac- 
Ru ou adire (eo, is, ivi et it, téum) 
oa subire. Cie. ou obire. Liv. Peri- 
exlo se offerre (fero, fers, obluli, obla- 
tem). Cic. : Se hasarder dans un ap- 

artement, sur un chemin dangereux, 
Ê committére in conclave. Cic. itineri 
gratos. Cic. Je ne me basarde pas 

tout dire, de tout dire, Totum di- 
cfre non audeo (es, ausus sum, au- 
dire). Cic. Se hasarder à paraltre de- 
vaut qq0, Se commiliËre in conspec- 
tum alicujus. Cic. Voy. Se nisQUuEu. 

HASANDEUSEMENT, adv. Avec 
danger. Periculose. Cic. 

UASARDEUX, EUSE, adj. 4° Hardi, 
audacieux. Audar, gén. acis. Cic. Con- 
filens, gén. entis. Cic. || 2° Dangereux. 
Periculosus, a, um. Cic. Voy. Dpan- 
GEREUx {°, 

UASE, s. f. Femelle du libvre. Lepus, 
poris, f. Varr. Prisc. Lepus (poris) fe- 
mina (2), f. Varr. 

HAST,s.m. Longue lance. asta, æ, 
f. Ve. : Armed'hast, Mème traduct, 

MASTAIRE, s. m. Soldat qui por- 
lait une arme d'hast. Hastatus, i, m. 
Cic. Veg. 

UASTE, s. f. Longue lance. Hasta, 
æ, f. Veg. 

HMÂTE, s. f, 10 Diligence, prompti- 
tode. Celeritas, atis, f. Cæs. Properatio, 
gais, f. Cic. Properantia, », f. Sall. 
Festinalio, onis, Î. Cic. : Grande hâte, 
Præpropera celerilas. Liv. festinatio. 
Cic. Faire —, C. Se mAten. |] 2° Pré- 


HÂTER 


cipitation. Festinalio, onis, f. Cie. = On 
allonge une lecture par la hâte avec 
laquelle on la fait, Mora lectioni fes- 
linaltione adjicitur. Quint. — exces- 
sive, Nimia celeritas (atis). Cic. Que 
sigoifie celle — si grande? Quid hxc 
tania significaf immalurilas (atis)? 
Cic. Trop grande — à se marier, 
Uroris pelendz præmalura festinatio. 
Liv. Pourquoi celle — (= te hâtes- 
tu)? Quid festinas ? Ter. || 8° Désir de 
faire promptement. : {l a hâte de re- 
venir, Subilum est ei remigrare. Cic. 
J'ai — de le rencontrer, Propere eum 
conventum volo. Plaut. fl avait — de 
me voir, Nrhil ei longius erat quam ut 
me videret. Cic. [Mon] discours a — 
d'arriver à l'action d'Antoine, Ad 
Antonit factum oralio festinat (= se 
bâte). Cic. Voy. PRESSE. 

Avec uAte, EN nÂre, loc. adv. 
Promptement. Celeriter. Cic. Propere. 
Plaut. Nep. Liv. Properanter. Sall. 
Tac. Citatim (rare). Uirt. = Nous 
avons écnt ces lignes eu hâte, Pro- 
perantes hæc scripsimus. Cic. Faire 
en — tous les preparatifs de la 
guerre, Festinare cuncla ad bellum. 
Sall. Agir avec —, Celeritate uti, 
deg Cic. Adhibëre celeritatem. Nep. 

N TOUTE HÂTE, EN GRANDE HÂTR, 
loc. adv. Très promptement. Omni 
celerilate. Cic. Prærpropere. Liv. Ci- 
tissime. Cæs. Maturissime. Cic. Quam 
celerrime. Cic. Quain maturrime. Cæxs. 
Quam ocissime. Sall. = [Aller, Mar- 
cher] en loulc hâte, Cursu conlento. 
Cic. præcipiti. Vell. Regayner 6a 
patne eu touté — (— prècipilam- 
ment), Omni festinatione properare in 
patriam. Cic. 11 rejoignit l'armée en 
toute —, Summaä cum celeritate ad 
exercitum redit. Iirt. Ils viennent 
en toute —, Maturantes veniunt. Sall. 

A LA nÂTE, loc. adv. Avec precipi- 
tation. Festinanter. Cic. Cursim. Cic. 
Raptim. Cic. : Écrire à la hâte, Fes- 
tinanter scribére. Cic. J'ai écril ces 
lignes à la —, Hzc scripsi raptim. 
Cic. Lettre écrite à la —, Epistola 
plena festinalionis. Cic. Résolution 
prise à la —, Subitum consilium. 
Cxs. Levé, Enrôlé 4 la — (dans un 
cas extraordinaire), Subitarinus, a, 
um. Liv. Tumulluarius. Liv. Chef 
nommé à la — (sans élection réçu- 
lière), Dux tumultuarius. Liv. Combat 
cogagé à la —, Pugna fumultuaria. 
Liv. Constructions faites à la —, 
Æihficia subitaria. Tuc. 

HATÉ, ée, part. passé de HÂTER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui arrive avant 
le temps = Maturité bâlee, Maluritas 
præcor (gen. ocis). Col. liver hâté, 
[iems yræmatura. Tac. || 2° Qui a 
hdto. Voy. rurssé. 

HÂTER, v. 
prompt, presser. (Avancer) Maturare, 
act. Cic. Anproperare, act. Liv. (Pré- 
cipiter) Festinare, act. Sall. Virg. 


Quint. : Häâter l'exécution de ses 
entreprises, Maturare cœæpta. Liv. — 


la vendange, Vindemiam præcipitare. 


Col. Rien n'est assez lâté, Nihtl satis 
festinatur. Sall. tlâter la maturité, 


festinare. Gell. 


act. 4° Acndre plus 
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Feslinare maluritatem. Quint. — la 
mvrt, Mortem admoväëre (e0, es, movi, 
motumn). Plin. — la mort de qqn, Ma- 
lurare mortem alieni. Cie. — le terme 
de ses jours, Præcipilare se in exi- 
lium. Cels. || 2° Accélcrer. Accelerare, 
acl. Cic. Cæs. Maturare, act. Cxs. : 
llâter le pas, fier accekerare. Cæs. 
maturare. Cæs. Gradum corripire (io, 
is, pui, replum). Pl.-j. — on mouve- 
ment, AMotum ïincilare. Cie. — la 


croissance de la vigne, Vitem inci- 


tare. Col. || 3° Faire dépôcher =: Häter 


qqn, Aliquem urgére (eo, es, ursi, s. 


sup.). Cic. Je hâterai Lucius, Adhor- 
tabor Lucium ut approperet (neut.). 


Cic. Häter les légions, Jubère (eo, 
es, jussi, jussum) legiones accelerare 
(neut.). Tac. — l'ouvrage, Opus ap- 
properare. Liv. 


Se uATER, v. pron. Falre diligence. 
Avec promplitode) Properare, n. Sail. 
ic. Approperare, n. Cic. Maturare, 

n. Cæs. Cic. Accelerare, n. (rare en 


ce sens). Cic. ContendFre, 0, is, di, 


tentum, n. Cæs. Celeritate uti (or, 


Eris, usus sum), dép. Cic. Celeritatem 
adhibère (e0, es, 


ui, bitum), Nep. 
(Avec précipilalion) Festinare. n. Cic. 
Præfestinare, 0. (lr. rare). Plaut. Liv. 
Col. Adhibère festinationem. Col. : 
Autre chose est se hâter, autre chose 
se presser, Aliud est properare, aliud 
Hâte-toil Propera! 
Plaut. Appropera! Plaut. Accclera! 
Liv.— - toi lentement, Festina lente. 


Suet. Se hâter davantage, Ocius pro- 
perare. Ter. 1] faut se —, Opus est 
properato. Ter. Cic. maturato. Liv. 
malure 
partir, 
tinat abire. Sall. 1 se — d'arriver à 
Bibracte, Bibracte ire contendit. Czs. 
ll se — de rentrer dans sa patrie, 
Properat in patriam. Cic. redire in pa- 


fr. Sall. 11 se bâte de 
Proficisci maturat. Ces. Fes- 


triam. Cie. Se hâter d'arriver à Ronie, 


en Italie, au P, Roman properare. 


Cic. In Ialiam contendère. Cæs. Ad 
Padum festinare. Liv. Se — d'a- 
vancer, [ler accelerare (act.). Cæs. 
properare (act.). Sall. maturare (acl.). 
Cæs. Liv. Se — de joindre qqn, Ad 
aliquem omni celeritate ferri (feror, 
ferris, fertur, latus sum), pass. Cic. 
Se — d'accomplir un crime prémé- 
dité, Ad cogifatum facinus apprope- 
rare. Cic. [Les consuls} se bhâtent de 
proposer la loi (pour devancer les 
trihuns), Legem ferre præoccupant. 
Liv. [Scipion] se häle de traverser 
le PÔ (avant Aonibal), Occupat Padum 
trajictre. Liv. Je me bâlcrai de l'en- 
voyer [ce] livre, Librum tibi celeriler 
mittam. Cie. Se hâter de sortir, Pro- 
pere egredi. Nep. Les députés se hà- 
tent d'arriver. Legati malurantes ve- 
niunt. Sall. ls se — de prendre les 
armes, Properantes arma capiunt. 
Sail. Se hâler le plus possible de 
s'approcher de la province, Quam 
ocissune ad prouinciam accedëre. Sall. 

HATIP, 1ve, adj. Precocs. Præcox, 
géu. ocis. Col. Præematurus, a. um. 
Col. Maturus. Cæs. Liv. Col. : Vigne 
hâtive, Viütis præcor. Col. Raisins 
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bâtifs, Uoæ proventu celeres (de celer, 
eris, ere). Plin. Semailles hâtlives, 
Festinata semeniis. Plin. Terres —, 
Præcocia (ium) Loca (orum), et absol. 
Præcocia, ium, 0. ge Plin. Hiver 
hAUT, Hiems matura. Cæs. præmalura. 
Tac. || Fig. Esprits d'une nature hà- 
tive, Ingeniorum præcoz genus. Quint. 

HÂTIVEMENT, adv. Avant le temps 
ordinaire. Præmature. Plaut. Gell. 
Papin. Mature. Cic. Ter. : Germer 
bâtivemeut, Prægerminare, s. parf. 
ai sup., 0. Plin. Fleurir —, Præfo- 
rére, 8. parf. ni sup., n. Plin. 

HÂTIVETÉ, s. f. Croissance hâtlve 
des vegotaux. VOY. CROISSANCE el HÂATIF. 

HAUDANS, s. m. pl. Sorte de cor- 
dages. Voy. CORDAGS. 

HAUSSE, 5. f. 1° Ce qui sort 4 
hausser. (Aux pieds d'un meuble) Ful- 
mentum, à, n. Varr. Cels. (A un sou- 
lier) Fulmenta, æ, f. Lucil. Plaut. || 
do Augmentation de valeur. Intentum 
(i) pretium (ir), n. Tac. S'expr. mieux 
en tourn. par le v. Voyÿ. RAUSSER 
(act.) 40, (neul.) 20. | 

HAUSSEMENT, s. m. 1° Action de 
hausser. Elatio, onis, f. Vitr. = Haus- 
sement d'epaules, fMumerorum alle- 
vatio, f. Quint. || 2° Fig. Augmentation 
de valeur : Le haussement du prix 
des vivres, Intentum (1) alimentorum 
pretium (it), n. Tac. Voyÿ. HAUSSE 20. 

LHAUSSER, v. act. 1° Exhausser. 
Voy. ce v. || 2° Lever en haut. Tol- 
lére, o, ts, susluli, sublatum, act. Cic. 
Extollëre, o, is, extuli, s. snp., act. 
Cic. Attollëre, s. parf. ni sup., act. 
Liv. Efferre. fero, fers, ezluli, elatum, 
act. Czs. : Hausser le bras, Drachium 
allevare. Quinf. Voy. éveven {°. || 
Hausser les épaules (pr.el g.), Voy. 
ÉPAULE 10. || Fig. Hausser les cœurs, 
Animos ertollëre. Tac. Just. Voy. 
ÉLEVER 4°. || 3° En pari. de la voix. 
Porter à un ton plus faut, faire mieux 
entendre : Ilausser la voix, Vocem 
intendëre (o, is, tendi, tentum). Cic. 
attollfre (voy. 1e): Quint. Voce cun- 
tendëre,u. Cic. — la voix sur une syl- 
labe, Ercitare syllabam. Quint. || Fig. 
La comédie hausse le ton, Vocem 
comædia tollit (voy. 1°). Hor. || 4° Fig. 
Augmenter. Augére, e0, es, auxi, auc- 
tum, act. Liv. : Hausser le prix des 
aliments, Alimentorum prelium in- 
tendêre (voy. 3°). Tac. Faire — les 
prix, Pretia efferre (voy. 1°). Varr. 
ezlendère (voy. 30). Suet. Faire — le 
pin des vivres, Annonam ercande- 
acère (10, is, feci, facrum). Varr. Un 
accapareur fait — le prix des vivres, 
Manceps annonam flagellat. Plin. Voy. 
ÉLEVER 6°, AUGMENTEN (acl.) 

Hacssen, v. neul. fe En parl. des 
cours d'ean. Croitre, grossir. Cres- 
c?rc. 0, à, crevi, crelum, n. Cæs. Ac- 
crescère, n. Cic. Voy. cRoÎTRE 40. || 
2 *: Prendre plus de valeur. Cres- 
cère {voy. 1°), n. Cæs. Augeri, eor, 
êris, auctus sum, pass. Plin. : Le prix 
des terres a hausse (en b. part), Agris 
prelium accessit (de accedëre, o, is, 
cessum, n.). PL.-j. Le prix ne hausse 
pas, Prelium non proficit (de proficére, 


RAUT 


to, feci, fectum, n.). Plin. Le prix des 
vivres — (en m. part), Annona cres- 
cit. Cæs. est carior. Cæs. ingravescit 
(de ingravesc®re, 0, 8. parf. ni sup., 
n.). Cic. Voy. AUGMENTER (neut.). 

Se naussen, v. 4° Réf. S'élever 
en haut. Se erigère (0, is, rexi, rec- 
tum). Cic. Se extollëre (0, is, tuli, s. 
sup.). Sen. : Se hausser sur la poinle 
des pieds, In digitos erigi, pass. Duint. 
I Fig. La comédie ne se hausse point 
sur le cothurne, Comædia cothurnis 
non assurgit (de assurgëre, 0, surreri, 
surrectum, n.). Quint. || 2e Chercher 
à paraitre supérieur à co qu'on est 
Se supra modum extollére (voy. 1°). 
Quint. Se majorem facère (io, ts, feci, 
factum). Quint. || 8° Pron. En parl. 
du temps. S'eclaircir. Voy. ce m. 10. 

LAUT, RAUTE, adj. 4° Considerable 
par sa longuour verticale. Procerus, a, 
um. Cic. Col. Suet. Excelsus. Cæs. Cic. 
Celsus. Cic. Col. Longus. Plaut. PI.-j. 
Altus. Cæs. Cic. Liv. Editus. Cic. 
Hirt. Prolirus. Col. Suet. Magnus. 
Cie. Sublimis, m. f., e, n. Varr. 
Grandis, e, Cic. : Très baut, Præ- 
celsus, a, um. Cic. Virg. Præallus. 
Liv. Curt. Ilante montagne, Afons 
ercelsus. Cæs. altus. Liv. — tour, 
Turris alta. Vitr. excelsa. Juv. Lieu 
baut, très —, Locus editus. Cic. præ- 
celsus. Cic. editissimus. Hirt. Corne 
baute, Cornu ercelsum.Cæs. procerum. 
Col. Jambes plus hautes, Ercelsiora 
crura. l'lin. Chaussures à laluns un 
peu hauts, Calceamenta altiuscula. 
Suet. Haute stature, Statura prolira. 
Col. procera. Suel. ercelsa. Suet. 
llomme de — stature, de très — 
taille, Homo celsus. Cic. procerus. 
Col. prælongus. Quint. Il est plus 
baut que toi d'un pied et demi, Ses- 
quipede est longior quam tu. Plaut. 
l'eupliers très hauts, Procerissimæz 
pôpuli. Cic. Tronc de pin très haut, 
Longissimus (runcus pinüs. Pl.-j. 
Ilaute futaie, Proceræ silvæ. Pl.-j. 
Statue - de sept pieds ou plus — 
encore, Signum srptem pedes altum 
auf majus. Liv. Colonne — de trois 
coudées au plus, Columella tribus 
cubilis non altior. Cic. Construire un 
mur baut de seize pieds, Perducëre 
murum in allitudinem pedum sedecim. 
Cæs. Échelles aussi bautes que les 
remparts, Scalæ pares mœnium alti- 
tudine. Sall. Navires un peu moivs 
hauts, Naves paulo humliores (de hu- 
milis, m. f., e, n. —= bas). Czs. || 
2° Pr. et Fig. Situë au-dessus d'autres 
choses. Superior, m. f., ius, n. Cic. 
Summus, a, um. Cic.z Un lieu plus 
haut, Locus superior. Czs. La partie 
la plus haute de la colline, Superior 
ars collis. Cæs. L'endroit le plus 

ant du camp, Summus locus castro- 
rum. Cæs. La partie haute de la ville, 
La ville —, Summa urbs. Cic. La 
partie — de la maison, Domus supe- 
rior. Cic. Chambre —, Superius ce- 
naculum. laut. Être attiré dans les 
hautes régions de l'air, Superius 
rapt, pass. Sen. Quand le soleil est 
baut, Alto sole. Sen. | Temps haut. 


HAUT 


Voy. BEaU 4e, (n Vol très haut, Præ 
alius volatus, Plin. Qui est de — 
vol, Per sublime volans (gén. antis). 
Plin. Oiseau de — vol, Avis altircla. 
Plin. || Fig. La baute direction de la 
guerre, Belli summa (2). f. Cæs. Ua 
seul a la — direction de l'État, Penes 
unum esf Omnium summa rerum. Cic. 
Haut degre de gloire, Gloriæ alti- 
tudo (dinis), f. Cic. Le plus — degré 
de l'éloquence, Elequentis fastigium 
(it), n. Quint. [L'é oquence] a C0o- 
quis une si haute place dans l'estim 
Ascendit in fantum honorem. Cic. 
30 Qui est 4 son point le plus élove au- 
dessus du niveau de la mer : La haute 
Germanie, Superior Germania. Plin. 
La — Égypte, Summa pars Ægypti 
l'in. Les hautes Pyrénées, Pyrenrw 
medius. Plin. Le baut Rhin, * Supe- 
rior pars fluminis Rheni. D'apr. Cxs. 
(B. G., 1, 4). || 4° Levé, relerd, 
dressè. Erectus, a, um. Cic. Subrectus. 
Liv. Elatus. Col Tac. : Tête baule, 
Erectus vulius. Ov. Capui supinur 
(= rejetée en arrière). Quint. Qui 
va, Qui porte la tête — (pr. et lg.) 
Erectus et celsus. Cic. Celsus et erec- 
fus. Quint. 11 va la tête —, Altus 00 
Elatus incedit. Sen. Qu'est-ce qm te 
fait porter à ce point la tête —? 
Quid tantopere te resupinat ? Sen. Fer 
haut ne frap er), Elatum ferrun. 
Tac. 'avancer| l'épée baute, Mu- 
crone subrecto. Liv. S'élancer l'un 
contre l'autre la lance —, Infestis 
cuspidibus concurrëre. Liv. || Fig. 
Tenir la bride haute, la main — à 
qqn, Aliquem artë cohibère (eo, es, 
bui, bitum). Plaut. Avoir la — maio 
dans les affaires de la ville, Urbanis 
rebus præsidère (e0, es, sedi, S. sup.) 
n. (at.). Cxs. Être haut à la man, 
C. Être BauTain. || 6° Profond. Prs- 
fundus, a, um. Cic. Altus. Cæs. : 
Très haut, Præallus. Liv. Haute mer, 
Altum. i, n. Cic. Liv. Mer —, Rivière 
—, Hautes eaux, Voy. cnos 59. Neige 
haule, Altz nives. Curt. || 6° Recule 
dans le temps =: Qui appartient a ave 
houte antiquité, Perantiquus, a, um. 
Cic. Très — antiquité, Antfiquissinum 
tempus. Cæs. La plus — antiquité, Ul- 
tima antiquitas. Cie. Voy. ANCIEN. |} 7° 
En pari. des sons. Aïgu, éleve. Acutus, 
a,um. Cic. Suminus. Quint. = De lanote 
la plus haute à la note la plus basse, 
Ab acutissimo sono usque ad gravis- 
simum sonum. Cic. Du ton le plans bas 
au ton le plus haut, Ab imä ad sum- 
mam vocem. Quint. || 8° Eo pari. de 
la voix. Sonore, éclatant, qui se fait 
entondre de loin. Magnus, a, um. Cri. 
Clarus. Cic. = À haute voix, Magné 
voce. Cæs. Clarë voce. Cic. Erectà 
voce. Quint. Gémir à — vou, Clare 
emère. Cic. Lecture à — voix, Clara 
ectio. Cels. D'une voix aussi — de 
ossible, Quam marimä voce. ic. 
laut cri, Clamor, orù, masc. Cic. 
Jeter les hauts cris, Clamare, n. Ter. 
Li: Faire pousser les bauts cn, 
lamorem efficére. Cic. || 9° En an. 
du teint. Éclatant, très colore. VO. 
coucsun 6°. { 10° Fig. Grand, èmi- 
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d'un rang élevé. Amplus, «, um. 
seat Afaynus Cie. Præstans, fra. 
antis. Cic. Eminens, gén entis. Vell. 
Quint. : Les dignités les plus hautes, 
Auplissimi honores. Cic. La plus 
baute dignité, c'est le consulat, Hono- 
run finis (est) consulatus. Cic. Plus 
haut en dignilé, Honore auclior. Cæs. 
Superior Aonoris gradu. Cic. Qui est 
d'uoe baute, d'une très — naissance, 
Natus summo loco. Cæs. Cic. amplis- 
simo gencre. Cæs. VOyÿ. NAISSANCE. 
Se choisir un gendre parmi les plus 
baats partis, inter allissimas condi- 
tiones generum eligère. Pl.-j. Conce- 
voir de hautes espérances, Sperare 
naona. Cic. alta. Liv. excelsa. Liv. || 
S. in. Le Très-Haut (— Dieu), Deus 
rummus. Vulg. aliissimus. Vuig. || 11° 
Eu parl. du prix. Considerable, eleve. 
Magnus, a, um. Cic. Ingens, gen. entis. 
Cie. = Affermer les impôts à un très 
bout prix, Vectigalia summis prelits 
locare. Liv. D'un plus — prix, Ma- 
joris prelii. Cic. VOy. ÉLAVÉ 5°, Paix. 
| Fig. Qui est d'un baut prix, Sfagni 
æstimandus (a, um\. Cic. Voy. cas 
13°. | 42° De noble caractèro, ma- 
nanime. Altus, a, um. Cic. Ercelsus. 
ic. Elatus. Cic. Erectus. Cic. Su- 
blimis, m. f., e,n. Varr. Sen. : Ame 
grande el haute, Animus magnus ela- 
tusque. Cic. llomme qui a l'âme —, 
Var magnanimus. Cic. sublimis. Varr. 
Vor. ÉLEVÉ 1°, GnanD 159. || 13° Fier, 
orguerlleux, impérieux. ( HAUTAIN. || 
i& En parl. des pensees, du style. 
Éleve, soutenu. Altus, a, um. Cic. 
Elatus. Cic. Grandis, m. f., e, n. 
Cic. Sublimis, e. Quint. : Ilautes pen- 
sées, Grandes sententiæ. Quint. Voy. 
éuevé 80. || 15° Qui surpasse la plu- 
pari des choses du même genre. àfa- 
gnus, a, um. Cic. Grandis, m. f.,e, 
n. Cie. Ingens, gén. entis. Cic. =: 
aule verlu, Magna virus. Cic. Très 
— equilé, Sunma æquitas. Nep. Doué 
de bautes qualités d'esprit, Summo in- 
genio præditus. Cie. Ilaute érudilion, 
Ailissima eruditio. Pl.-j. Personnage 
d'une — experience, Vir usu præs- 
tans (gén. antis). Nep. Homme de la 
plus — autorité, Vir marimi pon- 
deris. Cic. Voy. GRAND 40. Ilauts faits, 
Voy exeLoir 10, Part (subst.) 1°. On 
a uoe baute opinion de toi, Magna 
est huminum de le opinto. Cic. Avoir 
one — opinion, une — idée de qq. 
ch., Aliquid magni æstiniare ou fa- 
tre. Cic. Avoir une — idée de soi, 
Se suspicére. Cic. VOY. IDÉE, OPINION. 
ÿ 16° Encessif en son genre. Summus, 
e, um. Cic. : Haute injustice, Summa 
iniquilas. Cæs. 

Haur, s. m. 1° Longueur verticale, 
hauteur, Altitudo, dinis, f. Cic. : Qui 
a sepl pieds de haut, Septem pedes 
dlius {e um). Liv. Tomber de —, 
Vor de —, Voy. pl. loin De uaur 
(loc. adv.). Tomber de son —, (Pr. 
= de toute sa hauteur) Voy. mao- 
TEtA {e. (Fig. — être très étonné) 
Yoy. Éroxné. Lancé du — en bas, 
Voy. pl. loin De nauT En Bas (lo. 
adv.) {e. Regarder qqn du — en bas, 


HAUT 


de son —, du — de sa grandeur, 
Voy. En pas, GRANDEUR 13°. |[ 20 Partie 
superieure, faite, sommet. Cacumen, 
minis, D. Cæs. Cuimen, n. Virg. Liv. 
Vertez, ficis, m. Cic. Fastigium, it, 
on. Liv. Curt. Summum, i, n. Czs. 
S'expr. souv. par le superl. Summus, 
a, um. Cæs. : Le haut d'une mon- 
tagne, Montis culmen. Plin. summum. 
Cæs. summum (i) jugum (i), n. Cæs. 
Summus (1) mons (ontis). Cæs. Le — 
de la colline, Collis pars (artis) supe- 
rior (oris), [. Cæs. Le — de la maison, 
Domus (üs) superior (oris), f. Cic. Le 
— d'un arbre, Arboris cacumen. Virg. 
Quint. Au — d'un arbre, In summä 
arbore. Col. Le — de la ville, Summa 
(æ) urbs CD Cic. Le loup tenait le — 
(du courant), Superior stabat lupus. 
Ph. Voler au — des cieux, Per sublime 
volare. Plin. Du — du ciel, Ab alto 
cælo. Virg. Er alto. Plin. S'élancer 
du — de sou siège, De sellä ersilire. 
Cic. (Parler) du — de la tribune, de 
son tribunal, In rostris. Cic. Pro ros- 
tris. Suet. Pro suggestu. Cæs. De tri- 
bunali. Cic. || 3° Lieu elevo, eminence, 
colline, etc. Locus (i) superior (uris), m. 
Cæs:Voy. HAUTKUR 50.|| Fig. Du haut 
et du bas, Des hauts el des has, 
Voy.mas (subst.\ 1°. || 4° Notes aiguës, 
elcvecs. Summa (æ) vor (ocis), f. or. 
Aculñssimus (1) sonus (1), m. Quint. 
HaurT, adv. 1° En levant, en redres- 
sant. Alte. Cic. =: Lever baut la main, 
Alle manum extotlëre. Cic. || Fig. 
laut la main, (— Avec autorité) 
Auctorilate. Cie. (— Avec facilité 
Facile. Cic. {| Haut le pied, (= Le- 
vons, levez le pied) Voy. Lever. 
= Allons, parlez, etc.) Voy. actua. 
PAnTiR. Faire — le jued, C. S'eNrunn. 
IL Fig. 1 porte haut la têie, Altus in- 
cedit. Sen. L'arrogance porte — la 
tête, Capite supino arrogantia osten- 
datur. Quint. Vov. maor (adj.) 40. | 
2° Dans la partio haute, jusqu'à un poin 
eleve. Alle. Cic. Sublime. Cic. Liv. 
Sublimiter (rare). Cato. Col. : Accroché 
haut, Sublime fitus. Cic. Placé —, 
In sublimi positus. Plin. Cimes (d'ar- 
bres) qui s'élèvent —, Surgentia in 
allum cacumina. Quint. [hair raréfié] 
monte, s'élève —, Sublime fertur. 
Cic. S'élever plus —, Se toliëre al- 
tius. Gic. Voler —, Volare sublimiter. 
Col. per sublime. Plin. S'envoler très 
—, Altissime evolare. Suet. La vigne 
montetrop—, Visis scandit ercelsius. 
Col. || Fig. Élever très haut les actions 
(de qqu), Facta altissime tollëre. Pl.-j. 
Tout ce que la Fortune a élevé —, 
Quidquid Forluna in altum tulit. 
Sen. Leurs esprits s'élevèrent pins 
—, Eorum animi allius se extulerunt. 
Cic. Viser —, plus —, Alte spectare. 
Cic. Altiora meditari, dep. Suet. Por- 
ter —, plus — son ambilion, Magnas 
res appelëre. Nep. Alajora concupis- 
cêre. Nep. Être — placé, In ercelso 
ætatem agëre. Sall. Quand on est très 
— placé, In marimä fortunä. Sall. || 
Towber de haut, Alle cadère, n. Cic. 
Ex allo deculëre, nu. Cels. l'récipilé de 
—, Ex sublimi devolutus. Plin. || Fig. 
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Voir les choses de — (== d’une ma- 
nière générale), Voy. Ën Gëxera. || 
De haut en bas, Ex summo ad inmum. 
Sen. Corps graves lancés de — en 
bas, In præceps dejecta pondera. Sen. 
[ Fig. Regarder, Trailer de baut en 
as, Voy. En pas. || 3° Loin dans le 
temps passe ; En remontant 4 des prin- 
cipes gonéraux : Remonter baut dans 
ces récits), Reprendre ces (faits) de 
—, Repriére hæc alle ou longe ou ex 
alto. Cie. Reprendre qq. ch. de plus 
—, Repetïre rem supra. Sall. J'ai re- 
ris la démonstration de trop —, 
nilium rei demonsiralæ allius pelii. 
Cic. || 4° Dans la partie qui précède. 
Supra. Cic. Superius. Hirt. Ph. : 
Comme je l'ai dit plus haut, Ut 
supra diri. Cic. Ut ante prædiri. Pl.-j. 
1 6° Sur un ton aigu, eleve. Acute. 
Cic. || 6° D'une voix sonore, éclatante, 
qui s'entend de loin. Clure. Cic. : Gemir 
tout haut, Clare gemire. Cic. Avouer 
lout —, Magnä voce confiteri. Cic. 
Voy. RAOT adj. 80. || Fig. La fidélité 
parle haut par ma bouche, Meo cla- 
mal in ore fides. Prop. Les pièces 
disent assez — qu'elles ont été fal- 
sifiées, Tabulæ se corruplas esse cla- 
mant. Cic. || 7° Ouvertoment. Aperte. 
Cie. Palam. Cic. : Voilà ce qu'il 
disait tout haut, Hzc pronalam di- 
cebat. Lie | 8° Franchement, nette- 
ment, sans detours = l’arler haut et 
clair, Plane aique aperte dic#re. Cie. 
11 9° Sans menagement, arrogamment. 
: Parler baut, Arroganter dicère. Cic. 
Il 10° À grand prix, à une somme con- 
Siderablo : Faire monter si haut le 
prix des paous que..., Pavonum pretia 
cferre ila, uf (subj.). Varr. Dépense 
qui monte —, Magna impensa. Cic. 
Voy. HaoT (adj.) 11°, coûTEn 41°, 
HAUSSER (act.) 40, (neut.) 20. 

EX uaur, loc. adv. À la partie, Vers 
la partio la plus élevée. (Avec ou Sans 
monv. vers) Supra. Cic. Sursum. 
Varr. Cic. Alle. Cic. Suet. =: Les par- 
üies qui sont en haut, Partes quæ 
sunt supra. Cic. Le nez est placé en 
—, Nores sursum sunt. Cic. De bas 
en —, Ab imo ad summum. Hor. 
Mettre en — ce qui est en bas, Quod 
est deorsum, sursum facère. Petr. Le 
feu tend toujours en —, Ignis supera 
semper petit. Cic. Les autres choses 
sort altirées en —, Alia superius 
raptuntur. Sen. Jeter en —, In su- 
blime jactare. Suet. Regarder en —, 
Alle spectare. Cic. Conspicére sursum. 
Plaut. Visage qui regarde en —, 
Vullus suspiciens. Plin. || Fig. (L'ordre 
sénatorial) placé pour ainsi dire en 
baut, Quasi editus in altum. Cic. 
| D'en haut, Desuper. Cæs. Ex ou De 
oco superiore. Cic. Ex sublimi. Plin. 
: Les dieux d'en haut, Superi di. 
Cie. Les choses d'en —, Res supers. 
Cic. || Fig. l’ar un prodige d'en haut 
(= du ciel), Prodigio divinitus facto. 
Quint. Voy. crc 6°. || Par en haut, 
Superne. Liv. Ilor. Insuper. Sall. 

En uaur pe, loc. prép. Dans la 
partio la plus élevée de : En haut de la 
voie Sacrée, In summä vid Sacrä. Cic. 


888 HAUTE 


En —d'unarbre, Voy.uaur (subst.) 29. 
Làa-maot, loc. adv. C. EN HavT. 
ILAUTAIN, AINE, adj. Orguailicur. 

Superbus, a, um. Cie. Arrogans, pen. 

antis. Cie. Contumazx, gèn. acis. Cic. 

Insolens, gen. entis. Cic. : Hautain à 

l'égard de qqn, Contumaz in aliguem. 

Cic. adversus aliquem. Suet. I avait 

une âme hautaine, Ei inerat aninus 

contemplor. Sall. Humeur —, Air 
hautain, C. æauTEuR 9°. Paroles hau- 
taines, Magna verba. Sen. Tenir un 
langage haulain, Ferocius loqui. Nep. 

VOY. ONQUEILLEUX. 
HAUTAINEMENT, adv. CG. on- 

GUEILLKUSENENT. 
HAUT-DE-CILAUSSE et HAUT- 

DE-CIIAUSSES, S. m. C. CULOTTS. 
HAUTEMENT, adv. 4° Auc. 

haute voix =: Avouer hautement, 

Magnä voce confiteri. Cic. Voy. HAUT 

{adv.) 6°. [| 2° Ouvertement, francho- 

ment. Aperte. Cic. Tac. Palain. Cic. 

Libere. Cic. Voy. BauT (adv.) 79, 80. 

| 3° Fortement : Louer hautement, 
alde laudare.Cic.Voy. FONTEMENT 40. 

j$° Anc. Orguoilleusemont. Voy.ce m. 
HAUTE35S8, s. f. Titre d'honnour. 

Celsitudo, dinis, f. C.-TR. 
HAUTEUR, $. f, 1° Longueur ver- 

ticale. Altitudo, dinis, f. Cic. Sen. = 

(Grande) hauteur du corps, des mon- 

lagnes, Corporis celsitudo. Vell. Guint. 

sublinitas {atis), f. Quint. proceritas, 

f. Pl.-j. Excelsitas montiun. Plin. 

La — fdn corps] de la plante des 

ieds au sommel de Ja tête, Spalium 

{ n.) a vesiigio ad verticem. Plin. 

roltre en —, Surgëre in altitudinem. 

Col. Collines de même —, Colles 

pari altitudinis fastigio. Cæs. Æquales 

tumuli. Liv. Qui s'élève à 

d'une citadelle, Arci æquus (a, um.) 

Sen. Élevé à la — d’une moulagne, 

Æquatus monti. Suet. levé à la — 

de la (lour, Elatus in allitudinem 

turris. Czs. Échelles de la — des 
murs, Scale pares mœnium alfitudine. 

Salt. Eau qui va, qui s'élève à la — 

du genou, Aqua genüs tenus alta. 

Liv. Jusqu'à ce que le mur at- 

teigne la — vonlue, Dum justa muri 

altitudo ezpleatur. Cæs. Éboulé jus- 
qu'à une cerlaine —, Jn aliquantum 
altitudinis deruptus. Liv. Qui a une 

— de 5 pieds, Altus pedes quinque. 

Cato. [La pyramide] s'élève à la — de 

363 pieds, Assurgit trecentis sera- 

ginta tribus pedibus. Plin. Qui n'a 

pas plus de 3 coudées de —, Tribus 

cubitis non altior. Cic. Faire les ou- 
vragos d'une — de 45 pieds, Opera 
in altitudinem quindecim pedum effi- 
cére. Cæs. || Tomber de 8a hauteur, 

Corruëre, 0, is, ui, 8. Sup., n. Liv. 

{| 2° Élévation d'un corps au-dessus de 

qq. oh. Altitudo, dinis, f. Plin. : S'en- 

voler à nne grande hauleur, Altis- 
sime evolare. Suet. S'élever à une 
plus grande — de la terre, Se tollfre 
altius a terrä. Cie. |] Balancer un trait 

ä la bauteur de l'orerlle, Librare telum 

ab aure. Virg. || 3° T. d'astron. Élè- 

valion d'un astro au-dossus do l'horizon, 

Altitudo, dinis, f. Plin. || 6° Dogré de 
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latitude = À la hauteur de la Chaldée, 
Sub eä inclinatione cæl sub quä Chal- 
dæi sunt. Gell. À la — de la ville, 
E regione oppidi. Cæs. À la même —, 
Sub eädem cæli regione. Gell. || 6° 
Éminonce, colline. Tumulus, 1, m. Cic. 
Collis, is, mase. Cic. Locus (1) editus 
(i), m. Sall. superior (oris), m. Liv. 
: Les hauteurs, Loca (orum) supe- 
riora (um) ou editiora (um), 0. pl. 
Ces. Hauteur plus élevée, Altior tu- 
mulus. Liv. jÉtrel sur une —, In 
ercelso, Cic. În edito. Suet. Les hau- 
leurs du Capilole, Clivus (i) Capi- 
tolinus ( m. Cic. |} Fig. Les hau- 
teurs de l'éloquence, Eloquentie fas- 
tigiun (ii), n. Quint. Les — de la 
sagesse, Sapientium jugum (i), n. 
Cic. || 6° Profondeur. Altitudo, di- 
nis, f. Cæs. Voy. Ppnoroxo&un. || 
70 État do co qui est superieur, de ce 
ui est éminent, grandour, elevation. 
litudo, dinis, 1, Cic. Ercelsuus, 
atis, f, Cic. Magnitudo, dinis.f. Cic. 
s La hauteur de l'entreprise, Rei 
magnitudo. Cæs. — de gloire, Alti- 
tudo gloriæ. Cie, — de pensées, Sen- 
fentiarum gravitas. Cic. La — du 
style, Orationis elatio. Cie. — du lan- 
gage, Magniloquentia, æ, f. Cic. [La 
rhetorique] s'est élevée a ane telle 
Vènit in tam sublime fusti- 
gium. Quint. | Atteindre à, S'élever 
à la hauteur du génie de qqn, {nge- 
nium alicujus assequi (or, ëris, se- 
cutus sum), dep. PI.-j. Élever le 
slyle à la — des actions, Æquare 
dicta factis (au dal.). Liv. Être à la 
— de son sujet, Materiem suam im- 
lère (co, es, pleut, pletum). PL-J. 1 
es dédaigne comme n'élant pas à sa 
—, Eos, ut mullum infra, despectat. 
Tac. Il regarde les choses humaines 
Loules choses, romme n'étaol pas 4 
sa —, Res humanas infra se positas 
arbitratur. Cic. Omnia infra se esse 
judieat. Cic. Qui est à la — des 
alfaires, Par neyotis (au dat.) Tac. 
Être à la — de ses fonctions, Posse 
satisfac#re officio suo (au dat.). 
Cic. Qui n'est pas à la — de si 
grsades dignilés, Tantis honoribus 
impar, Suet. Cela n'est pas à la — 
de la tâche du grammairien, Id infra 
grammatici officium est. Quint. Ils ne 
furenl poinl assez 4 la — de la gloire 
des Grecs, Non satis Græcorum gloriæ 
responderunt (de respondère, eo, es, 
spousum, n.). Cic. Sa parole n'était 
as à la — de ses senliments, Anino 
ingua non suppetebat (de suppetre, 
0, is, vi et it, ilum, n. = répondre 
4). Liv. feeuxl dont les forces sont 
à la — du mélier des armes, Quibus 
vires suppetunt ad arma ferenda. Liv. 
]| 8° Qqf. Noblo fierté, formel. (Frerté) 
Animi excelsitas (atis) ou magnitndo 
(dinis) ou elatio te f. Cic. Magna- 
nimilas, atis, f. Cic. (Fermelé) Antimi 
firmitas (atis) ou firmitudo (dinis), 
f. Cic. on robur (boris), n. Cic. : Il 
répond avec haulenr qu'il ne craint 
pas, Animo feroci negal se perlimes- 
cre. Sall. || 98° Orgueil, arrogance. 
Superbia, æ, f. Cic. Arrogautia, f. 
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Cic. Contumacia, f. Cic. Voy. onacm. 
I 100 Au pl. Actions ou Paroles arro- 
gantos. Contumacia, æ, f. Cic. 

IHAUT-LE-COnPS, s. m. C. BOND 20. 

HAVE, adj. Pdle et maigre. Voyz. 
ces m. 

UHAVRE,S. m. C. PORT. 

Havne (Le, v. de Francs (Seine- 
Inférieure). * Franciscopolis, is (ace. 
im, abl. r), f. * Portus(üs, m.) Graliz. 
: Le Havre de Grâce, Mèmes traduct 

UAVRE-SAC, s. m. Sorte de sac, 
Pera, &, f. PA. Sen. 

HIAYE (La), 4° Ville de Hollande. 
* Haga, æ, f. *Haga (x) Comitis ou 
Comitun. || 2° Ville de France (Indre- 
et-Loire). * Haga (æ) Aurelianensis 
(is) ou * Haga (æ) Turonica (æ), f. 

UE, inter). 4° Pour appeler. Meus! 
Ter. Cie. Ohe! Plaut. Hor. em! Ter. 
: Hél hél c'esl à loi que je parle, 
Heus! Ileus! tibi dico. Ter. Î 2° Pour 
exprimer l'otonnement Oho! Plaut. 
Ter. Ho Ter. Iem! Plaut. Ter. Heu 
Plaut. || 3° Pour exprimer la pitie. 
Hem Ter. || 4° Pour oxprimer la dou- 
leur, là plainte. Heu! Cic. Eheu ! Plans. 
Ter. Hor. Hei{ Plaut. Ter. Hem! Cac, 
1} B° Ropète, pour sxprimer l'adhesion. 
Enimvero. Ter. 

ILé mx, interj. Voy. eu. 

HEAUME, $. M. C. CASQUE. 

HEDDOMADAIRNE, adj. Qui ss 
renouvelle chaque semaine. [ebdo- 
madalis, m.f.,e, n. Sid. 

NÉNÉ, deosse de la jounosse. Hebe, 
es, f. Cat. Ov. 

HÉBERGE, v. acl. Loger chez soi. 
Hospitio accipère (io, is, cepi, cep- 
tum), act. Cic. : léberser maznilique- 
ment, Accipëre magnifice. Plaut. ma- 
guificentissimo hospitio. Cic. 

LIÉDÉTE, Ée, part. pass. d'ré- 
BÉTEN, VOy. CC v. ] S. m. lléaété, 
Homme slupide. Cauder, dicis, m. Ter. 
Stipes, putis, m, Ter.: Dans un pa- 
reil héhété, In ejus modi trunco (de 
truncus, m.). Cic. 

HEDÉTER, v. act. Rendre stupide. 
(Aliquem) hebetem redd?re (o, is, dut, 
difum). Cic. (Alicujus) mentem oblun- 
dre (o, is, tndi, fusum). Cic. 

HÉDRAÏQUE, adj. Qui appartient 
aux Hebreux. Hebræus, a, um. Tec. 
Aug. flebraicus. Lact. 

HEDNB, fl. de Thrace. Hebrus, À, 
m. Plin. 

HÉDNEU, s. m. 1° Juif. Hebreus, 
i, m, Tert. Lact. = Relatif aux flé- 
breux, C. nébnaique. || 2° Langue hè- 
braique. Lingua (æ) Hebrra (æ) où 
Iebraica (æ), [. Aug. : En hébreu, 
Hebraïce. Lact. 

HENNIDES (Les), Îles sur la côte 
d'Écosse. Ebudes, um, f. pl. Plin. 

IHÉCATE, déesso qui presids aux 
incantations. Hecate, es, [. Cic. 

LÉCATÉE, historlen grec. Hecs- 
(æus, ?, on. Plin. 

LFCATOMRE, s. f. 19 Sacrifice de 
cont bœufs ou autres anlmaur. Ne- 
catwmbe, es, f. Varr. || 20 Fig. Mas- 
sacro, Voy. ce m. 

LHÉCURE, épouse de Prlam. Hecubs, 
a, Î. Cie. : 


HEMIN 


HÉCYRE. comédie de Térence. He- 


eyra, =, f. Ter. 


UÉGÉSLAS, n. d'homme, Hegesias, 


æ, m. Cic. 
MEINELBERG, Ÿ. 


sium, ii, n.  Heilbronna, æ, Î. 


HEIN, inlerj. Pour marquer l'inter- 


rogation. Hem? Ter. 


HRÉLAS, interj. Pour exprimer la 
sainte, Heu! Cic. Fheu! Plaut. Ter. 
or. Heif Plaut. Ter. Hem! Cic. = 
Hélas, trois fois —1 Heu! heu! heu! 
Plaut. || S. m. Faire de grands hélas, 


C. oéuir 10, 


HÉLÈNE, épouse de Ménélas. He- 


lma, z,f. Cic. 
LÉLER, v. act. C. APPELEN. 


DELGOLAND, Île de la mer du 


Bord. ‘Hertha, æ, f. 


UMÉLIADES (LES), filles du soleil. 


Heliades, um, f. pl. Ov. 

HÉLIANTIIE, S. 
plantes. Ielianthes, is,n. Plin. 

UÉLICE, 9. [. Sorte de spirale; 
œquille contournée en spiralo. Lelixz, 
is, [. Vitr. Plin. 

HÉLICON, mt de Béotie. Helicon, 
mis, m. Varr. 2 (Qui est) de l'Hé- 
icon, Heliconius, a, um. Cat. 

HÉLIOGANAL. C. ÉLAOANAL. 

UÉLIOTROPE, s. m. 1° Genre de 
plantes. Heliotropium, ti, 0. Plin. {| 
Adj. Plante héhotrope, Solstitialis 
(is) herba (æ), [. Plin. || 29 Espèce de 
pspe. MTeliotropinm, it, n. Plin. 

UWELLAUE, autre nom de la Grèce. 
Hellas, adis où ados, f. Plin. 

NELLÉ, fille d'Athamas. Helle, es, 
f. Ov. 

UMELLÉNORE. C. ELLÉBON&. 

LELLÈNES (Les), autre nom des 
Grecs. Iellenes.um(acc.as),m.pl. Plin. 

NELLÉNIQUE, adj. Relatif à la 
Grèce. Grzcus, a, um. Cic. 

DELLÉNISME, 8. m. Expression 
propre à la langus grecque. ‘fetle- 
AISAUS, À, M. | 

NELLENISTE, 8. ©. Érudit versé 
dansla langue grecque.” flellenista,x,m. 

MEN, inter. Pour appeler. C. ué 1°, 

LHELLESPONT, dotroit entre l'Eu- 
rope et l'Asie. Hellespontus, à, m. Plin. 
2(Qui est, de l'Ilellespont, Helles- 
ontius, a, um. CLic. {lellespontiacus. 

irg. Hellesponticus. Ov. 

LHELSLNGFORS, Y. 
*Helsingfordia, æ, [. , 

HELVÈTES Où HELVÉTIENS 
{Les). anc. n. des Suisses. Helvetii, 

rum, m. pl. Cæs. 

MELVÉTIE, anc. n. de la Suisse. 
“Helvetia, #, f. z (Qui est) de l'Hel- 
vétie, (En parl. des pers. et des ch.) 
Delvelius, a, um. Cæs. (En parl. seul 
des ch.) Uelueticus. Cæs. 

UELVIENS (Les), pple de la Nar- 
bonnaise. Ffelvii, iorum, m. pl. Cæs. 

WEMICYCLE, S. m. Salle demi-clr- 
eulaire. Semicireulus, i, m. Cels. ITe- 
muyclüun, ti, n, Vitr. Uemicyclus, 
i, m. PL.-j, 

UMEMINE, 8. {. Mosure de capacite 


de Finlande. 


d'Allemagne. 
* Heidelberga, x, f. = (Qui est) d'Ilei- 
delberg, * Jeidelbergensis, m. f., e, n. 

HEILBRONN, v. d'Allemagne. * Alï- 


m. Genre de 


d'Herculo. {feraclidæ, arum,m. pl. Veil. 
Heraclitus, i, m. Cic. 
ris, ts (acc. im, abl. à), m. Mel. Plin. 


de certainos publications solennelles. 
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misphærium, di, D. Varr, Macr. 


entière), Voy. aLone 20. 


pbérique, “Îles hemisphærii figura. 
vers. Jlemistichium, di, n. Asc. ad Cic. 


MENT (de Saup). 
HÉMORNNAGIE, 8. [. Écoulement 
de sang. Sanguinis profusio (onis), f. 


Produire une hémorragie, Profusio- 
nem sanguinis facëre. Cels. Arrèler 
l'—, Sistère sanguinis profluvium, et 


simpl. sanguinem. Plin. Sanguinem 


cohibére ou supprimére. Cels. L'— 
s'arrête, Sanguis fluëre desinit. Cels. 

HÉMORROÏDES, 8. f. pl. Sorto de 
tumour. Hæmorrhois, idis, [. s. Plin. 

ENDÉCASYLLABE, adj. Qui a 
onzo syllabes : Un vers hendécasyllabe 
et S. m. Un —, Hendecasyllabus, à, 
m. Cat. PL.-j. 

HENNEBON, v. de France (Morbi- 
bauj. * flannebotum, i, n. 

LENNIR, v. n. Faire un honnisse- 
ment. Îlinnire, io, is, ivi et ü, s. 
sup., n. Luer. Quint. = Hennir à la 
vue d'un cheval, Adhinnire equo (au 
dat.). Plin. 

LHENNISSEMENT, 8. @. Lo cri du 
cheval. Hinnitus, üs, m. Cic. =: Faire 
entendre un benuissement, Jfinnitum 
edëre, Just. V.-Maz. 

HÉPATIQUE, adj. Relatif au foie. 
Lepaticus, a, um. Plin, 

1. HÉPATITE, 5. f. tnflammation 
du foie. Jocinoris morbus {i), m. Cels. 
2. HÉPATITE, s. f. Sorts do pierre 
précieuse. Hepatites, æ, m. Plin. Hepa- 
titis. ditidis, [. Plin. 
ILÉPHESTION, favori d'Alexandre. 
UHeyhæstio, onis, m. Curl. 
HEPTACONDE, s. w. Lyre à sept 
cordes. Septemcordis (is) cifhara (æ), 
f. Isid. 

HIEPTAGONE, adj. Qui a sept an- 
les et sept côtés. Mepragonos (i), m. 
. on (1), n. Bueth. 

HERACLEE, n. de plus. v. anc. 
Heraclea, 2, f. Liv. Plin. : Habitants 
d'Iléractée, (En Sicile, en Lucanie) 
Heracleenses ou ITeraclienses, um, m. 
pl. Cic. (En Asie Mineure) Heracleotæ, 
arum. m. pl. Cic. 

HÉRACLIDES (Les), descendants 


IHÉRACLITE, n. d'un philosophe. 


HERAULT, potit fi. de France.Arau- 


HENRAUT, Ss. m. Officior chargè 
Crieur public) Præco, onis, m. Cic. 
Parlementaire envoyé aux ennemis, 
hévaut d'armes) Caduceaitor, oris, m. 
Liv. (Prêtre romuin chargé de dé- 


chez les Romains. Hemina, æ, f. Cels. 
HÉMISPUÈRE, 8. m. La moitiô 
d'uno sphère, du globe torrestre. Ife- 


*Glubi pars (artis) dinidia (æ), f. 
(Sm.) : Notre hémisphère, Orbis (is) 
noster (tri), m. l'lin. L’un et l'autre 
—, Les deux hémisphères (= la terre 


HÉMISPIHÉRIQUE, adj. Qui a la 
forme d'un hémisphôre : Objet hémis- 


HEMISTICUE, 8. m. Moitié d'un 


HÉMOPTYSIE, 8. f{. C. CRACUE- 


Cels. ou profluvium (ti), n. Plin. =: 


l'herhe sous le pied 
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clarer la guerre on de couclure la 
paix) Fetialis, is, m. Liv. =: Le héraut 
qui annonce les jeux. Præco ludorum. 
ic. Le — répète sa proclamation, 
Præco eadem pronuntiat. Liv. Être 
proclamé (magistral) par le —, À 
præcone renuniiari, pass. Varr. 

HENDACEÉ, $e, adj. Dont la tige 
n'est pas lignouse : Plante herbacée, 
Herba, z,f. Varr. Col. 

LENBAGE, 5. rm. 1° Toutes sortes 
d'herbes. [erbæz, arum, f. pl. Cic. 
Herba, z, f. Cic. || 20 Pré, pâturage. 
Voy. ces m. 

HENDE, 8. f. {e Toute plante her- 
baces. [erba, æ,f. Cic. Plin. : Les 
herbes des champs, Herbæ agrestes. 
Cic. Mauvaise herbe, Herba noria. 
Col. Arracher les mauvaises herbes, 
Ierbas eruncare, s. parf. ni sup. Col. 
Débarrasser un lieu des mauvaises 
—, Locum erherbare, 3. parf. oi sup. 
Col. || 2° Au siag. collect. Plantes her- 
bacèes sauvages qui couvrent les lioux 
pou fréquentes; gazon. Herba, æ, f. 
Cic. Gramen, minis, n. Col. = Pelite 
berbe, rio d'—, Herbula, æ, f. Cic. 
Sen. Être couché sur l'—, Jn herbd 
recumbëre. Cic. Couper de l'—, Faire 
de !— (pour les animaux}, Secare 
Pabulum (i, n.). Cæzs. Meltre un 
cheval à l'—, Equum in pascua mit- 
tëre. Col. Manger de l'— (= ètre au 
vert), Viride edëre. Cuto. Voy. 4ER- 
mivone. L'— étouffe la luzerne, Premit 
herba medicam. Pall. Plaines cou- 
vertes d'—, Campi herbidi. Varr. 
Sol couvert d'—, Solum graminosum. 
Col. Moisson que l'— euvabit, Seges 
herbida. Col. De couleur d'—, Her- 
beus, a, um. Plaut. Herbidus. Plin. 
Col. Ierbaceus. Plin. I Fig. Couper 

qqo (= le 
sunplanter), Voy. SUPPLANTER, || 3° 


Tige naissante des cèréales. Llerba, z, 


f. Cic. Plin. : Les blés sont en herbe, 
Frumenta in herb& sunt. Plin. Qui est 
en —, Merbescens, gén. entis. Cic. || 
Fig. Celte gloire, ainsi qu'une mois- 
son coupée en herbe, [la laus, velut 
in herbä præcerpta. Tac. Qui est un 
empereur, un grand général en —, 
Pmperaturus. Suet. Magnus futurus 
dur. Liv. | &° Plante herbacée pota- 
gere. Jerba, æ, f. Cic. : Vivre 
d'herbes, Herbis vivère. [or. Assai- 
sonner des — potagères avec des 
fines —, ITerbas herbis condire. Plaut. 
DENNETTE, s, {. Herbe courte et 
menuo, Herbula, æ, f. Cie. Sen. Quint. 
HENDEUX, BUSE, adj. Où il croll 
de l'herbe. Voy. HennE 2°. 
LEUNDIER, S. m. Collection de plan- 
tes dessechocs. Herbarium, ii, n. Cass. 
HERBIVORNE, adj. En parl. des 
animaux. Qui se nourrit d'herbe, ete, 
Ierbalicus, à, um. Vop. | S. m. Un 
herbivore, Herbaria, æ, f. Inse. 
UERGORISER, v. n. Recucitlir cer- 
taines herbes. Herbas colligëre (o, is, 
legi, lectum). Col. . 
HERBORISTR, $. m. Celui quicon- 
naît, Colui qui vend les simples. Her- 
barius, ii, m. Plin. 
LHENBU, 06, adj. C. sense ux. 
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HERCULANUM, v. de Campanie. 
Herculaneum, i, n. Vell. Sen. : (Qui 
est) d'Uerculanum, Herculanensis, m. 
fe, n. Cie. Herculanus, a, um. Cato. 
Herculaneus. Plin. | 

HENCULE, fils de Jupiter et d'AI- 
omône. Heroules, is, m. Cic. : Par 
Herculel Hercte! Plaut. Ter. Voy. 
roi 40. D'—, Relatif à —, Herculeus, 
a, um. Hor. Ov. Les Colonnes d —, 
(monts Calpé et Abyla, sur le dé- 
troit de Gibrallar), Herculis colunnæ 
(arum), f. pl. Afel. || Fig. Centurion 
laillé en Hercule, fort comme un —, 
qui est un —, Centurio lacertosus. Cic. 

HENCULEBEN, ENNE, adj. Digne 
d'Hercule. Jerculaneus, a, um. Sen. 
2 Vigueur berculéenne, Gladiaforia 
totius corporis firmilas. Cic. 

HENCYNIENNE (ronèr), on Gor- 
manio. Hercynia (æ) silva (æ), f. Cæs. 

LÈRE, s. m. Homme sans conside- 
ration, sans fortune =: Orateur qui est 
un pauvre hère, Orator misellus et 
pauperculus, m. Quint. . 

WÉRÉDITAIRE, adj. 1° Qui se 
transmet par droit de succession, Jere- 
ditarius, a, um, Cic. Palernus. Cic. 
Patrius (rare en ce sens). Cic : Bien 
héréditaire, Patrimonium, it, n. Cic. 
Heredilarium et paternum bonum. Cic. 
Res patria. Cic. Res patria alque avita. 
Cic. Paterna atque avita possessio. Cic. 
]| 2° Fig. Qui s6 transmot des parents 
aux enfants. Hereditarius, a, um. Cic, 
Patrius. Pl.-j, Gentilis, @. f., €, n. 
Tac. Suet. : Les maladies sont héré- 
dilaires, Mlorbi per successiones (ra- 
duntur. PL.-j. Goulte héréditaire, Pa- 
trius dolor pedum. Pl.-j. Le désir de 
régner, mal —, Avitum malum, regni 
cupido. Liv. Contume —, Consuetudo 
a majoribus tradita. Cic. [cel qui 
semblait être chez lui une habitude 
—, Quod gentile in ülo videbatur. 
Suet. Frugalité — dans une famille, 
Frugalitas ingenerala fannliæ (au 
dal.). Cic. Haine —, Hereditarium 
odium. Vell. Allié —, Ab stirpe s0- 
cius. Sall. Sacrifices béreditaires dans 
chaque famille, Sacra gentilicia (de 
gentilicius). Liv. 

HÉRÉDITAMEMENT, adv. Par 
droit d'herodite. Hereditario jure. Cie. 
Heredutate. Cic. 

HÉRÉDITÉ, 5. f. {e Droit d'he- 
riter. Capacitas, atis, f. Caj. =: Droit 
d'hérédité, Jus(uris) hereditarium (ii), 
a. Cic. || 2 Biens qu'une pers. laisse 
en mourant. [ereditas, atis. f. Cic. 

HÉRÉSIARNQUE, 3. m. Auteurd'une 
hérésie. Hæresiarcha, 2, m. Aug. 

LÉNESIR, s. f. Doctrinecontrairo à 
la foi, Hxresis, is ou eos, . Ter. Aug. 

LÉRÉTIQUE, adj. Qui appartient à 
l'herèsie. Hæreticus, a, um. Tert. 

llénérique, s. m. {. Celui, Celle qui 
professe une horésle. Mærelicus, i 
masc. Tert. Nzærrtica, æ, fém. (Eccl.] 
: En hérétique, faæretice. Cass. 

HERICOUNT, r. de France (Haute- 
Saône). * Hericuria, à, f. 

LLERISSE, és, part. passe de né- 
AISSER, Voy. ce v.|| Adj. 1° En parl. du 
poil, des plumes. Dressé. Horridus, a, 
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um. Cic. Col. Horrens, gén. eniis. 
Virg. Col. Hirsutus, a, um. Virg. Col. 
Iirius. Ov. Col. Curt. =: Darbe hé- 
rissée, Darba horrida. Cic. horrens. 
Petr. Chevelure —, Hirta coma. Curt. 
Poil hérissé, Horridus pilus. Col. 
Les poils, Les cheveux sont hérissés, 
Capilli, Pili horrent (de horrëre, ev, 
es, rui, s. sup., n.). Varr. Sen. Tu- 
nique à poils —, Tunica hirta. Nep. 
Bétail aux poils —, Pecus hirsufum 
ou hirfum. Col. Cuisses {des poules) 
dont les plumes sont souvent héris- 
sées, Femina frequenter horrentibus 
plumis Airta. Col. || 2° Fig. Difficile 
de caractère, rude. [orridus, #, um. 
Cic. Vell. Asper, era, erum. Cic. || 
8° Fig. En parl. du style. Rude, dur, 
déplaisant : Slyÿle hérissé, Oratio hor- 
rida. Cic. incompta. Cic. Un peu —, 
Horridulus. Cic. | 4° Couvert de choses 
dressees, pointuos, piquantes. Hirsutus, 
a, um. Cic. Horridus. Plin. HMirtus, 
Plin. Hispidus. Plin. Horrens, gén. 
entis. Liv. =: Animaux hérissés de 
piquants, Animanltes spinis hirsutæ. 
Cic. Arbre hérissé d'êpines, Arbor 
spinis horrida. Plin. Le corps des 
Néréides — d'écailles, Corpus Ne- 
reidum squamis hispidum. Plin. Cœur 
de poils, Cor Airtum. Plin. 
Face hérissée, Hispida factes. Ior. 
Plante —, Herba hirsutfa. Plin. his- 
pida. Plin. Phalange — de lances, 
Phalanx horrens hastis. Liv. Dicsue 
— de rochers, Moles saxis exraspe- 
rata. Sen. 6° Fig. Qui abondo en dif- 
ficultés, en chosos deplaisantes : Etude 
hérissée de difficulles, Obstructa dif 
ficultatibus cognitio. Cic. Hérissé d' 

pres, Voy. éPiNEux 3°. || [Pédaot] 
érissé de grec (— qui cite du grec 
à toul propes), *Græcis verbis sca- 
turiens (gén. entis). D'apr. Cæl. ap. 
Cic.(Fam., vi, 4,2), on * Græcis ver- 
bis scatens. D'apr. Gell. (xvit, 8, ‘: 

HÉNISSEN, v. act. 1° Dresser (le 
poil, etc.). £rigère, o, is, rexi, rectum, 
ucl. Sen. Arrigëre, acl. Virg. : 
Dresser sa crinière, Jubam erigëre. 
Sen. || 2° Garnir de choses aiguës, 
saillantes. Asperare, act. Col. Exaspe- 
rare, act. Liv. : Hérisser des poutres 
d'échelons, Asserculos gradibus asye- 
rare. Col. Mer que le vent a bérissée 
de vagues, Mare fluctibus eraspera- 
tum. Liv. || Quand les vagues béris- 
sent la mer, Cum mare fluctibus hur- 
rel (de horrëre, es, rui, s. sup., n.). 
Att. ap. Non. || 3° Fig. Embarrasser 
de ch. difficiles, pénibles, doplaisantes : 
Hérisser une élude de difficultes, Co- 
gnitionem difficuliatibus obstruëre (0, 
is, struri, siruclum). Cic. 

Se uénissen, v. 4° Pron. Eu parl. 
des poils, des plumes, Se dresser. 
Subrigi, or, éris, recius sum, pass. 
Var Jlorrescére, 0, is, rui, s. sup., 
n. Ov. {nhorrescËre, n. Petr. : Les 
cheveux se hérissent, Capilli subri- 
guutur. Sen. Les poils se hérissèrent, 
Pili inhorruerunt. Petr, || 2° Réel. 
Dresser son poil, ses plumes. Inhor- 
rescëre (voy. 10), n. Plin. : La poule 
se bérirse quand elle a poandu, 
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Edito ovo gallina inhorrescit. Elin. 
Les abeilles se hérissent, Apes aspe- 
rautur. Varr, || 30 Pron. Se couvrir 
de choses dressées, pointues. Horre- 
cére (voy. 1°), n. Cic. InhorrescEre, 
n. Plin. : Le corps des papillons se 
hérisse de poils, Papiliones villis 
inhorrescunt. Plin. La mer se — de 
vagues, Mare fluctibus inhorrescit. 
Sen.-rh. Mare horrescit. Varr, ap. 
Non. Cic. Mer qui s'est hérissée de va- 
gues, Erasperalum fluctibus mare. Liv, 

HERISSON, 8. m. 1° Pelit qua- 
drupède. Ericius, îi, m. Varr. Ertna- 
ceus, i, m. Plin. = lérisson de mer, 
C. ounsiN. || 2° Sorte de machine de 
guorre. Ericius, it, m. Cxs. 

LÉRISTAL, y. de Bolgique. * Haris 
tallium ou Heristallium ou Heristel- 

lium. it, n. 
HÉRITAGE, 9. m. 1° Co qui vient 
ar voie de succession. Hereditas, atis, 
, Cie. = Échoir à qan par héritage, 
Alicuti hereditate obventire, n. Varr. 
PI.-j. venire, n. Cic. Un — échoil 
à chacun, Mereditas unicuigue venit. 
Cic. Accepter un —, (En gen.) Here- 
ditatem adire. Cic. (Formellement) 
cernère. Pl.-j. Dig. Acceptation d'un 
—, (En gén.) Aditio hereditatis, et 
abs. Aditio, onis, f. Dig. (Formelle) 
Cretio, onis, f. Cic. Dig. J'ai fait 
un grand —, Mihi obtigit hereditas 
magna où luculenta. Plaut. Recueillir 
uo —, l'— de qqn, Hereditatem obire. 
Cic. capère ab aligro. Cic. Avoir l'— 
d'un parent, [Hereditatem propinqui 
obtinëre. Cic. Posséder par —, Here- 
reditate possidère. Cic. Lucios par- 
tage l'— avec moi, Lucius est meus 
coheres (gén. eds). Cic. Renoncer à un 
—, Hereditatem non adire. Cic. repu- 
diare. Dig. omittire. Dig. || 2° Fig. Ce 
qui arrive comme un hôritage z Hén- 
tage de glotre, Gloriæ hereditas (atis), 
f. Cic. L'— du nom palernel, No- 
minis palerni patrimonium (ii), 0. 
Cic. Mal qui esl un — de famille, 
Avitum malum. Liv. L'— de ses pas- 
sions s'esl transmis à beautoup de 
gens, Ab eo cupiditatum ad multos 
venit hereditas. Cic. Le surnom d'A- 
fricain qu l'est venu de nous en —, 
Cognonen Africani quod habes a nobis 
hereditarium. Cic. Voyÿ. NERÉDITAIRE 
20, || 30 Immoubles reels, terres, mar 
sons. Heredium, vi, n. Varr. Nep.: 
Petit hérilage, Herediolum, à, n. CeL 
Il avait un — qui lut venait de son 

ère, fleredium à patre relicium he 
ebal. Nep. , 

LHÉRITER, v. de Neut. Recueilllr 
une succession. Hereditatem obire je 
ts, ivi el ti, ifum). Cic. consequi (or, 
éris, secutus sum), dép. Nep. =: Tu as 
dit que Je n‘bérilais pas, Negasti ke- 
redilatem mihiï venire (to, ts, vent, 
venium). Cic. Hériter de qqo, Mere 
difatem ab aliquo capëre (io, is, cept, 
captum). Cic. J'ai herité d'un parent, 
Hereditas mihi a propinquo vênil. Cie. 
Celui qui hérite de qqn, qui — avec 
qu, GC. némTiER 419, COBÉNITIER. 
Faire hériter qqn, Hereditatem alicut 
transmittére (0, is, mis, missum). 
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Pl.-j. 1 fit — la fille, Fecit heredem 
Âliam. Cic. I 20 Neut. et Acl. Devenir 
proprietaire d'uno ch. par droit do suc- 
cession : leu de personnes ont hérité 
de sa fortune, ont — sa forlune, 
Aei familiaris ad paucos hereditas 
vénit (voy. 1°). Cic. J'ai — d'une, 
J'ai — une grande succession, Ifere- 
ditas magna ou luculenta mihï obtigit 
{de obtingëre, if, uni, 5. sup. 0., 
us. seul. aux 3° pers.). Plaut. Il a 
— d'un parent une succossiun con- 
sidérable, Ei hereditas a propinquo 
permagna vénit. Cic. Ce dont ou Ce 
u'il a —, Hereditas quæ ci venit. 
ie. Domaine dont qqn a —, que 
qqn a —, Fundus qui hereditate ali- 
cui obvënit. Varr. Posséder un do- 
maine qu'on a — de son père, Fun- 
dun a patre relictum habère. Cic. Il 
désirait le faire hériter de ses biens, 
Eum suis bonis heredem esse cupiebat. 
Cie. |} Fig. On hérite des maladies, 
les maladies, Morbi per succsssiones 
quasdam traduntur (de fradi, or, di- 
fus sun, pass.). Pl.-j. Coutume dont 
oo a héritée, qu'on a héritée de ses 
accètres, Consuetudo a majoribus (ra- 
dita. Cic. Les Helvétiens ont hérité 
de leurs aïeux l'usage de recevoir 
des otages, Lta Melvetii a majoribus 
suis insiiquti sunt ut obsides accipère 
consuerint. Cxs. Hériter des inimi- 
tiés, — les inimiliés palernelles, Ini- 
micitiis parentis succedère (o, ts 
cessi, cessum), 0. Just. I à hérité 
des sentiments, — les sentiments 
d'Appius à mon égard, Appii amorem 
ergu me crevit (de cernère, a, is, 
cretum). Cic. Heriter de la gloire, 
— la gloire des auciens, Gloriæ se- 
morum succrescère (0, is, creut, cre- 
tum), n. Liv. [Toi] qui dois — de 
cette gloire, — celte gloire, Ad quem 
deredttas hujus gloriæ pertinet. Cic. 
HÉRITIENR, tÈRE, S. m. f. 40 Celui, 
Celle qui herite, qui doit heriter do qqn. 
Beres, edis, m.f. Cic. Dig. = Iléritier 
légitime, naturel, nécessaire, Mcres 
suus et necessarius. Caj. Ulp. Farre, 
Instituer qgn son — par testament, 
Deredem aliquem facëre testumento, et 
simpl. facère, Cic. scribëre. Cie. in- 
stitu7re. Cic. Désigner à haule voix 
et devant lémoins qqn comme son 
—, Aliquem nuncupare heredem. PI.-j. 
Suet. Je suis son —, Sum heres ejus 
ou ei. Cic. Il était — substitué, Sub- 
slitutus heres erat. Quint. — sub- 
slilaé au premier, Îleres secundus. 
Cie. — substilué au second, Ieres 
tertius. Suet. — pour anze dou- 
tièmes, pour les trois quarts, Heres 
ex deunce. Cic. ex dodrante. Nep. — 
da tout, de tous les biens, — uni- 
versel, Meres ex qsse. Pl.-j. Mart. 
Heres bonorum omnium. Liv. Je le 
laisserai en mourant — incontesté 
de ma couroone. Jaud ambiguurn 
regem eum meä morte faciam. Liv. 
Posséder à titre d'—, [ereditate pos- 
ndère. Cic. Se porter —, pour —, 
Adire hereditatem. Cic. Ne pas sc 
pure —, Se abstinère. Dig. || Fig. 
ritier de la haine paternelle, Heres 
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paterni odii. Tac. || 2e Fils, fille; Au 
plur. Enfants. Voy. riLs 10, FILLE 40, 
ENFANT 20. 

HENMAGORAS, n. d'un rhétaur, 
Hermagoras, z, m. Cic. 

LEIMES, nom de Morcure chez les 
Grecs. fermes, z, m. Cic. 

Henuës, 5. m. pl. Gaines portant 
une tôte de Mercure. Hermæ, arum, 
m. pl. Cie. Nep. 

HERNÉTIQUEMENT, adv. Com- 
plètement : Fermer, Boucher herméti- 
queuncat, Recte obturare. Cuto. 

HERNNUIONE, épouse d'Oreste. [er- 
mione, es, et Hermiona, æ, f. Ov. [yg. 

LERNMINE, S. f. Sorte de martre. 
Mus (uris) Ponticus (1), m. Plin, 
* Mustela (æ) erminea (æ), f. Linn. 

NERMITAGE, s. m. C. ERMITAGE. 

HENMITE, S. D. C. ERMITE. 

HMENNIE, S. f. Sorte de tumeur. 
Hernia, æ, f. Cels. Ramez, micis, m. 
Cels, : Qui a une hernie, Herniosus, 
a, um. M.-Emp. Ramicosus. Plin. 

HERNIQUES (Less), pple du La- 
tium. Hernici, orum, m. a Liv. 

ILERO, prétresse de Venus. Hero, 
üs (acc. o et on, dat. et abl. 0), f. Ov. 

UERODE, n. d'homme. Uerodes, is, 
m. Cic. or. 

HERODIADE, n. de femme. * Hero- 
dias, adis, f. 

LHÉNODOTE, le père de l'histoire. 
Herodotus, t, œ. Cie. 

HÉNOÏDE, 8. f. Épitre on vers 
composee sous le nom d'un héros, etc. 
erois, idis (acc. pl. idas), f. Prise. 

HEROÏNE, s. f. 14° Demi-decsse. 
Ferois, idis (acc. pl. idas), F. Ov. 
Suet. Heroina, 2, f. Prop. || 2° Femme 
d'un courage viril. Virago, ganis, f. 
Virg. Ov. |] 3° Femme qui se distingue 
par l'elevation ot [a force du caractère. 
*Multer (eris, f.) excelso atque in- 
viclo animo. D'apr. Cic. (Of. 1, 5.) 
il 4° Colle qui est le principal person- 
nage d'un roman, etc. * Ea, quæ primas 
partesagit. D'apr. Ter. (PR.  prol., 27). 

HÉROÏQUE, adj. 1° Relalif aux 
demi-dieux. feroicus, a, um. Cic. : 
Personnage héroïque,Personaherowca. 
Cic. Temps heroïques, Heroicz 
ælates. Cic. Ieroica tempora. Cic. 
]| 2e Épique. Ierous, a, um. Cic. Ile- 
roicus. Quint. : Poème héroïque, He- 
roicum carmen. Quint. Vers. Pied —, 
Herous versus. Cie. pes. Mic || 3° 
Extraordinairement courageux, ener- 
ique. Fortis, m, f.,e, 0., et mieux 
orlissimus, a, um. Cic. =: Action hé- 
roique, Egregium ac mirabile facinus. 
Sail. [Supporter] avec un courage —, 
Fortissino ef mazximo animo. Cic. 
Voy. COURAGEUX 2°, COURAGE 4°. || 
4° Trbs puissant, très efficace. Valens, 
gén. entis, el mieux Valentissimus, a, 
um. Cels. Acer, cris, cre. Cic. Voy. 
ErriCACE. || B° Extrôme, violent. Extre- 
rus, a, um. Cic. = Prendre uo parti 
heroïque, In ulfimum consilium se 
miltre. Sen. 

HENOÏQUEMENT, adv. Avec un 
courago hèroïque. Fortiter et mieux 
Fortissime. Cic. Voy. uénoïique 3. 

HÉROÏSME, #. m. Courago, Énergie 
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extraordinaire. Incredibilis (is) virtus 
{utis) ou fortitudo (dinis), f. Cic. = 
Acte d'héroïsme, Voy. HÉroïQue 30, 

HERON,s. m. Sorte d'oiseau. Ardea, 
æ,f. Virg. Plin, Ardeola. f. Plin. 

HEROS, s. m. 1° Demi-diou. Heros, 
ois, m. Cic. || 2 Homme d'une bre- 
voure outraordinaire. Fortissimus (i, 
vir (iri), m. Cic. : En héros. Fortis- 
sime. Cic. || 3° Celui qui se distingue 
par l'elévation et la forca de son 
caractère, Vir (iri) magnus {t) ef 
excelsus (1), m. Cic. : Un héros de 
sagesse, Vir summæ integrilatis. Cic. 
Voy. exEurLAIRE (adj.) 40. || 4° Per- 
sonnage admirè. Heros, ois, m. Cic. 
2: Caton, notre héros, Ieros tlle noster 
Cato. Cic. || 6° Personnage principal 
d'un poëme, etc. (1s) qui primas partes 
agit. Ter. : Plus insensé que les héros 
tragiques, Oreste ou Athainas, Tra- 
gico tllo Oreste aut Athamanie de- 
mentior. Cic. 

HÉROSTRATE, celui qui incendia 
le temple de Diane à Éphèse. Hero- 
stratus, i, m. Sol. 

UENSAGE, s. m. Action de herser. 
Occatio, onis, f. Cie. Col. = Relalif au 
bersage, Occalorius, a, um. Col. 

LIERNSE, s. f. 1° Instrument de 
labourage. Dentata (æ) crates (is), f. 
Plin., el abs. Crates, is, [. Col. Plin. = 
Passer la herse dans, C. HErsrR. || 
2° Grille pour defendre l'entree d'une 
forleresae. Cataracta, æ, f. Liv. Veg. 
: Baisser la herse, Cataractam deji- 
cère. Liv. 

UERNSEN, v. act. Passer la horse 
(dans un champ) : Herser un champ, 
Agrum occare. Col. Pin, 

HEUSEUR, S. m. Celul qui herse. 
Occator, oris, m. Col. 

LÉNULES (Les), pplo germaio. 
Ieruli, orum, m. pl. Claud. 

WIESDIN, *. de France (Pas-de- 
Calais). * Hesdinum, à, n. 

LESIODLE, poele grec. Hesiodus, i, 
m. Cic. 

LUÉSITANT, part. prés. d'UÉSITER, 
Voy. ce v. || Adj. MÉSHTANT, ANTR. 
4° Indécis, irresolu. Incertus, a, um. 
Cie. Dibius. Salt, Mæsttans, gén. 
autis. Sail. : Être hésitaut, C. Hé- 
sim. || 2° Qui a de l'incertitude dans 
l'anonciation =: Débat hésitant, Oratio 
resisiens (gén. entis). Quint. Voy. 
EMDANNASSÉ 20, 

LLÉSITATION, s. f. 1e Doute, inde. 
cision. Dubitatio, ons, €. Cic. Hrs- 
tatio, f. Cic. Cunctatio, f. Cic. Fluc- 
tnalio, f. Liv. : Êlre nne cause d'hé- 
sitation pour qqn, Faire naître l'— en 
qqn, Dubitationem alicui injicére.Cic. 
Marquer, Montrer de l'—, Cunciari, 
dép. Cie. Qui montre de l'—, Cunc- 
tabundus, a, um. Liv. Tac. Être dans 
l'—, C. séstran 10. Stimuler l'— des 
soldats, (AMilites) segniores incitare. 
Cæs. Faire disparaltre l'—, Dubi- 
talionem (tollërs. Cic. Perdre plu- 
sieurs jours en hésitations, Conswunëre 
multos dies per dubitationen. Sall. Au 
nulieu des — et des lenteurs du 
sénat, [Inter dubitationem et moras 
senatüs. Sall. Par des — et des dé- 
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lais, Dubitando et dies prolatando. 
Sali. Avec hésitation, Dubitanter. Cic. 
Titubanter. Cic. Non satis do animo. 
Liv. Sans aucune —, Sine ullä du- 
bitatione. Cie. Null& interpositä dubi- 
falione. Cæs. Non dubitanter. Cic. 
Abjectä omni cunctatione. Cic. Haud 
cunctanter. Liv. |} 2° Incortitude dans 
l'énonciation. Linguæz hxsitantia (æ), 
£ Cic. Linguæ ou Oris titubantia, f. 
ue. 
LÉSITER, v. 0. 1° Être inoertain, 
irresolu. {Être arrêté, emharrassé) 
Haæsitare, n. Cic. Pl.-j. Hærtre, eo, 
es, hzsi, hæsum, n. Cic. (Balancer 
entre deux) Dubitare, n. Ter. Cæs. 
Cic. Addubitare, n. Cic. Liv. (Flolter) 
Fluctuare, n. Cic. Liv. Animo fluc- 
tuari, dép. Liv. (Temporiser) Cunc- 
lari, dép. Sall. Cic. Liv. : Vous avez 
un coosul qui n'est pas homme à 
hésiter, Habelis eum consulem, qui 
non dubitel. Cic. Tant qu'il hésile, 
Dum in dubio est (ejus) animus. T'er. 
Tu me verras bésiler, Me hzrentem 
videbis. Cic. Antoine lui parait —, Ei 
Anlunius videtur labare (Wire chan- 
celer). Cic. Je n'ai pas Lésilé, Ambi- 
uum non habui. Cic. Sans hésiter, 
fOY. HÉSITATION 1°. Faire — qqn, 
Alicui dubitationem injicére (io, is, 
jeci, jectum). Cic. Alicujus animum 
dubium facère. Cic. La profondeur 
de la mer faisant — les soldats, Mili- 
tibus cunctantibus propter allitudinem 
maris. Cæs. || Hèsiter entre J'espé- 
rance et la crainte, Fluctuare inter 
spem melumque. Liv. || On hésila un 
moment au sujet des envoyës, De 
legatis paululum addubitatum est. Liv. 
Je vois qu'on hésite sur le nom, De 
nomine ipso video ambigi (à l'impers. 
ass.). Plin. llcsiter sur la nalure 
es dieux, In nalurë deorum nuiare 
(n. = vaciller). Cic. J'hésile sur ce 
que je dois faire, Dubius sum quid fa- 
ciam. or. J'ai longteraps bésilé sur 
ce que je devais faire, Diu hæstiavi 
quid facëre debërem. Pl.-j. Vous bé- 
sitez sur ce que vous avez à faire, 
Cunctamint quid faciatis. Sall. J'hé- 
sile sur ce que je dois dire, Quid 
dicam, incerlus sum. Ter. lésitant 
sur le choix d'un plan de bataille, 
Incerlus quonam modo aciem in- 
siruëret. Sal. 11 hésite sur ce qu'il 
doit dire et sar la façon de le dire, 
Addubitat quid potius aut quomodo 
dicat. Cic. El n'y a rieu sur quoi l'on 
—, Nihil est quod ambigitur. Cic. 
{| J'hésite si j° dois vous donner le 
même conseil, Dubito num idem tibi 
suadëre debeam. Pl.-j. Il hésita s'il se 
relirerait ou s'il pourrait, Fluc- 
fuatus animo est, uirum se recipérel 
an posset.… Liv. J'ai hesité si j'achè- 
lerais on si je n'achèlerais pas, Du- 
bitavi emêrem an non emérem. Plaul. 
fl Hésiter à, et auc. Hésiter de (non 
accompagné d'une négat. ou d'un mot 
interrogat. et suivi del'infin.). Dubi- 
tare, avec l'iofin. (construction tr. 
rare). Stat. Curt. Cunctari, dép. (= 
tarder à), avec l'iofin. Liv. Hésiter 
à ou dé (accompagné d'une négat. 
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ou d'un mot interrogat. et suivi de 
l'infin.) Dubitare, avec l'infin. (con- 
struction habituelle). Cæs. Cic. avec 
quin et le subj. Cæs. Cunctari, avec 
l'infin. Cic. Suet. avec quin et le 
sub. Cxs. 2: Hésilant (= tardant) à 
prendre les armes, Cunctans arma 
capëre. Liv. Il hésite à accepter, Du- 
bitat accipëre. Curt. Pourquoi hé- 
sites-tu à profiter de l'occasion? 
Quid dubitas uti temporis opportuni- 
late? Cæs. Ils n’hésitèrent pas à tra- 
verser le fleuve, Transire flumen non 
dubitaverunt. Cæs. 11 crut qu'il ne 
devait pas hésiter à partir, Non du- 
bitandum exisfimavit quin proficis- 
cérelur. Ces. N'hésite pas Proire, 
Noli dubitare quin credas. Cic. Il ne 
faut pas hésiter à reconnaltre..., Non 
est cunclandum profileri. Cic. Il jugea 
qu'il ne devail pas — à combattre, 
Non cunctandum eristimavit quin de- 
cerlaret. Cæs. Je n'hesiterat pas à 
répondre, Non hæsilans respondebo. 
Cic.}} 2° Trouver difficilement ce qu'on 
vout dire. ifzsitare, 0. Cic. Titubare, 
n. Cic. =: Hésiter sur des lettres, sur 
un mot, flærère circa formas liltera- 
rum. Quint. Titubare verbo {à l'abl.). 
Cic. 

UPFSPÉRIDES (Les), filles de l'Erébe 
et de la Nuit. Hesperides, um, f. pl. Plan. 

HESPÉRIE, un des noms de l'Ilalia 
ou de l'Espagne. Hesperia, æ, f. Ilor. 
Virg. 

LESSE (LA), contrée d'Allomagne. 
* Hassia, æ, f. 

UÉTÉROCLITE, adj. 1° Quis'écarte 
dos règles do l'analogie grammaticale. 
Diversiclinins, a, um. Prisc. || 2° 
Bizarre, ridicule. Voy. ces m. 

HETÉRODOXE, adj. Contraire aux 
sentimonts reçus dans la religion ca- 
tholique. * Parum cum doctrinä catho- 
licä congruens (gén. enlis). 

MÉTÉRODONIE, S. f. Opposition 
aux sentiments orthodoxes. Parum sana 
(æ) fides (er), f. S.-Sev. 

HÉTÉROGÈNE, adj. Qui est de 
differente nature. Naturä diversus (a, 
um). Cic. Dispar, gén. aris. Cic. Dis- 
similis, m.f.,e, n. Cic.: [La nature) 
ne renferme en elle aucun élement 
hétérogène, Non habet in se quidquam 
admirium dispar sui aîque dissinile. 
Cie. Être composé d'un mélange d'élé- 
ments hétérogènes, Er dissimilibus 
rebus misceri el lemperari. Cic. 

LÉTÉNOGENEITE, 8. f. Qualité 
de ce qui est hotorogène. * Diversa (æ) 
nalura (æ), f. 

LÈTRE, s. m. Sorte d'arbre. Fagus, 
1, f. Cæs. Virg. =: De hètre, Fagineus, 
a, um. Cato. Col. Fageus. Plin. 

LEUR,S. m@. C. BONIEUR. 

LEURS, 5. f. 1° La vingt-quatrième 
partio du jour. Hora, æ, Î. Cic. : 
lleures de jour, Moræ diei. Cic. 
diurnæ. Hor. (Les 12 heures du jour 
proprement dit se comptaient, du- 
rant toute l’année, du lever du soleil 
à son coucher et variaient par con- 
séquent de durée). — de nuit, Horx 
nociis ou nociurnæ. Cic. (Les 12 heures 
de la ouit se comptaient du coucher 
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du soleil à son lever. Voy. venue). 
Heure d'été, Hora Ztiiva, Veg, Man 
— d'hiver, Hora hiberna. Plaut. || 
s'écoula une — pendant qu'elle parla, 
Dum dicit, abiit hora. Ter. Arriver 
uue — avant..., Horäd ante venire. 
Cic. En une —, Dans l’espace d'une 
—, În horä un&. Plaut. In hora. Cie. 
Unä horä. Liv. Dicter 200 vers en 
une —, par —, à l'—, In horä du- 
centos versus diclare. Hor. En 3 heures 
de auit, Tribus horis nocturnis. Suet. 
l'arler près de 3 —, pendant près de 
3 —, Horas tres fere dicère. Cic. 
Dorrair près de 3 —, Ad horas tres 
dormire. Cic. Il ne dormait pas plus 
de 7 —, Non amplius quam septen 
horas dormiebat. Suet. Dormir 7 
— de suile, Dormire septem khores 
confinuas. Suet. 115 lravallaient déji 
depuis plus d'une heure, Jforà am- 
plius jam moliebantur. Cic. S'accroltre 
d'— en —, à chaque —, toutes les 
heures, Crescére in horas. Virg. 
Toutes les denx —, Voy. rovr. Une 
deint-beure, Semihora, æ, f. Cic. Ces. 
En une demi- —-, J{oræ dimidio. Lucil. 
3 quarts d'—, Horæ dodrans (gén. 
antis), m. Plin. Une — et demie. 
Sesquihora, æ, f. Pl.-j. Les heures 
où j'allendais, les — d'attente me 
paraissaient jongues, Horz, quibus 
ezspeciabam, longæ videbantur. Cie. 
Ils se plaigaent que les — mar- 
chent lentement, Tarde ire horas que- 
runtur. Sen. || 2° Moment du jour 
compté soit depuis minuit soit depuis 
midi. Ilora, æ, f. Cic. (La première 
heure de jonr, considérée par rap- 
port à la latitude de Paris et à notre 
manière de compter les heures, com- 
mencait à 6 h. du malin au temps 
de l'équinoxe, à 4 h. au solstice 
d'été, à 8 h. au soislice d'hiver; et 
la douzième heure de joor fimssait 
à 6h. du soir au lemps de l'équi- 
noxe, à 8h. au solstice d'été, à 4 h. 
au solstice d'hiver. En loute saisoo, 
la fin de la sixième heure, 00 autre- 
ment dit, le commencement de ja 
septième correspondait à notre mdi. 
Pour les heures de auit, on comp- 
tait ordinairement par veilles, Voy. 
vEILLE.) : Demander l'heure à qqa, 
Quærëre horas ab aliquo. Plin. Quelle 
— est-1}? Hora quota est? Hor. En- 
voyer voir l'—, Afitté£re ad horas. Cie. 
Regarder l'—, Horas inspicëre. Petr. 
Indiquer, Dire l'—, Nuntiare horas. 
Mart. Je ne peux dire l'— au juste, 
Horam non possum certam dicère. 
Sen. À la 2e —, À 2 beures de jour 
= à 8 h. du matin, au temps de 
‘équinoxe), Iorä secundä. Cic. À la 
9° heure environ, Vers la 9° —, 
Horä fere nonä. Cic. Boire depais la 
3e —, Ab hora tertiä bibëre. Cic. À 
la 2e — de la nuit, À 2 heures de 
nuit (= à 8 h. du soir, au temps de 
l'équinoxe), Horä secundä noctis. Plin. 
Aprés lu re heure de la nuit, Post 
primam horam noctis. Cic. || 3° #o- 
ment du jour fixé pour qq. affaire, on 
habituollement consacré à qq. ch., en 
considere par rapport à la manière 
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Lon le passo. Tempus, poris, n. Cic. 
AS z, FF Sen. Quint. : L'heure du 
diner, Jora cenæ. Suet. L'— fixée 

ourle diner, Condictum cenæ lempus. 
Een. C'est l'— habituelle du diner, 
Id est lempus cenandi frequens. Gell. 
Cbnisir le lieu et l'— d'un crime, 
Obire locum et tempus facinoris. Cic. 
Fixer l'— et le lieu d'une entrevue, 
Statuÿre tempus locumque colloquto. 
Liv. À l'— dite, conveoue, Ad præ- 
dictam horam. Suet. Comparaître à 
— fixe, Consistére ad horam. Quint. 
Arriver à l'—, Ad horam venire. Sen. 
Toutes mes heures sout libres, Miki 
omne tempus est vacuum. Cic. Consa- 
crer loutes ses — de loisir à l'étude, 
Otiosum lempus in studiis conterère. 
Cie. — de loisir, — perdues, — dé- 
robées, Subsecivum lempus. Cic. PI.-j. 
Voici l'heure, Nunc est tempus. Plaut. 
ÿ 4° Moment d'une époque quelconque. 
Hora, æ, (. Hor. Virg. Plin. Tempus, 

ris, n. Plaut. Sall. Liv. : L'heure de 

mur, Hora mortis. Suet. La dernière 
_,L'— fatale, oraertrema. Virg. fa- 
talis. Tac. L'— propice, Tempesti- 
oum fempus. Liv. L— est venue 
d'aborder, Jam tempus est acce- 
dtre. Cic. Ce n'est pas l'— de ré- 
clamer, Alienum lempus est erpostu- 
landi. Cic. Avant l'— (— prémalu- 
rément}), Ante tempus. Sall. Liv. Après 
l'— (= trop tard}, Post tempus. Liv. 
Ani de toules les heures, Omnium 
Acrarum amicus. Suet. || 5° Einpl. 
abs. avec l'adj. pussess. Temps où qq. 
ch. doit arriver à qqn. : Mon heure 
arrive, Fatalis el meus dies venit. 
Tac. Mourir quand son — est venue, 
Erslingui faito suo. Cic. || 6° T. de 
mythol. Nom de trois divinités (Eu- 
nomie, Dircé et Irène), qui presi- 
daient aux saisons =: Les Heures, Uoræ, 
erun, f. pl. Ov. 

À CETTE LEURE, loc. adv. Mainte- 
ant Nunc, (ic. VOÿ. MAINTENANT. 

A L'agunequ'IL EST, loc. ad v. 1° Dans 
le moment actuel. Voy. ACTUELLEMENT. 
D 2° Au temps où nous sommes. Voy. 
PRÉSENTEMENT. 

À roore 8eone, loc. adv. À chaque 
Instant VOoy. CONTINUELLEMENT. 

Sun L'ugune, loc. adv. À l'instant 
méme. VOY. IMMÉDIATEMENT. 

Poga L HEURE, loc. adv. Pour le 
present. In præsens lempus. Cic. In 
præesens. Ces. In præsenti. Czs. In 
præsentiä. Cæs. Cic. 

Toot À L'ueuone, loc. adv. fo Dans 
un moment, bientôt. Mor. Ter. Cic. 
Modo. Ter. || 2° 1! n’y a qu'un moment. 
Prorime. Cic. Modo. Ter. Cic. 

Toor À cerre neune, loc. adv. 
1° Immédiatement. Voy. ce m. || 2 1 
s'y à qu'un moment. Voy. le préc. 2°. 

De BONNE ueune, loc. adv. 4° Au 
matin. Bene mane. Cic. : De très bonne 
beure, Multo mane. Cic. || 2° Tôt, 
promptemont. Mature. Nep. = Partir 
de bonne heure, Afature proficisci. 
Cie. De meilleure —, Afaturius. Cic. 
Rentrer de meillenre —, Temperius 
redire. Col. De très bonne —, Matur- 
rime. Cic. Maturissime. Cie. || 3° \ une 
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époque peu avancte, prématurément. 
Mature. Plaut. Cic.: L'homme qui a de 
bonne heure gagné de l'argent, JJomc 
qui mature quæsivit pecuniam. Plaut. 
bevenir vieux de bonne —, Afature 
fieri senem. Cic. 

À LA nonne negae, loc. adv. fe À 
propos. Opportune. Ter. Cic. Tempore. 
Cic. Ad tempus. Cic. Temperi ou Tem- 

ori. Calo. Plaut. || 2° Heurousement. 
“eliciter. Cic. || 3° Formule d'approba- 
tion. Probe! Probissime! Plaut. Ter. 
Præclare! Cic. Bencest! Cic. Bene 
habet! Cic. Optime! Ter. : Ah1 À la 
bonne heure! 0 factum bene! Ter. 

HEUREUSEMENT, adv. fo Avec 
de bonnes dispositions (physiques ou 
morales). Bene. Cic. || 2° Avec bonne 
chance, avoc succès. Feliciter. Cic. For- 
tunale. Cic. Prospere. Cic. Secunde. 
Cato. Bene. Cic. Fauste. Cic. = Navi- 
gucr heureusement, très —, Navi- 

are feliciter. Cic. commorle. Cic. bel- 
issime. Cic. L'affaire a tourné — 
pour lui, Eïres fauste ou feliciter ou 
prospere evëénit. Cic. || 3° Par bonhour. 
Cümmode. Cic. Opportune. Czs. Cic. : 
Heureusement voici le frère, Adest 
optime frater. Ter. —, ils ont vécu 
de telle manière.., Hoc commodi est, 
quod ita virerunt. Cic. Il arriva fort 
— que…., Percommode accidit, quod 
(adie.). Cie. — qu'il était veau avant 
ésar, Opportune ante Cæsaris adven- 
tum veneral. Cic. || 4° En jouissant 
du bonheur, avec contentement. Deate. 
Cic. Bene. Cie. : Vivre heureusement, 
Vivére beale. Cic. bene. Cic. fortu- 
nale. Cic. || 5° Avantageusement : Ileu- 
reusement silué, Opporlune situs (a, 
um). Liv. || 6° Avec habileté, avec ta- 
lent. Feliciter. Hor. Quint. Commode. 
Quint. Eleganter. Liv. =: Choisir beu- 
reusement son temps, Scite ou Com- 
mode tlempus capëre. Cic. Personne 
n'a su pins — disposer ses postes, 
Nemo elegantius præsidia disposuit. 
Liv. J'amenai très — ce passage 
(dans mon discours}, Ille locus in- 
ductus est a me divinilus (advw.). Cic. 

LEUNEUX, £0SE, adj. 1° Qui prè- 
sage de la bonne fortune. Faustus, a, 
um. Cic. Bonus. Cic. Secundus. Cie. = 
lleureux présage, Fausium omen. Liv. 
— auspices, Auspicia secunda. Cic. || 
2° Qui procure une bonne chance, utile, 
profitable. Bonus, a, um. Cic. Felir, 
én. icis. Cic. Liv. Secundus, a, um. 

ic. Commodus. Cic. Opportunus. Cic. 
: Heureuse occasion, Occasio bona. 
Cic. commoda. Ad Ier. præclara. 
Cic. opportuna. Vell. Chance —, Heu- 
reux destin, Fortuna secunda. Cic. 
Puisse cela être — pour moil Quod 
inihi sit felir! Liv. Nuil heureuse 
pour cette ville, Nor fausia huic 
urbi. Cic. Combat qui a des résultats 
plus heureux pour les nôtres, Se- 
cundius prœlium nosiris. Czs. Songe 
— pour le roi, Somnium regi Lælum. 
Curt. Mes bienfaits sont — pour la 
république, Benefacta mea reipublicæ 
procedunt. Sall. (Leur) mort parait 
heureuse, Deala mors videlur. Cic. 
C'est fort heureux, Opiime factum 


feliciter multa gerère. 


veneris (au 
mortel d'avoir de tels messagers! 0 
hominem forlunatum, qui ejusmodi 
nunlios Aabeat{ Quint. Heureuse la 
république, si elle rejette (= quand 
elle aura rejeté)... ! O fortunatam rem- 
publicam, si ejecerit (au ful. passé) / 
Cic. || 6° Qui goûte le bonheur, content, 
satisfait. (Qui a ce qu'il desire) Dea- 
tus, a, um. Ter. Cic. Hor. (Joyeux) 
Lælus, a, um. Cic. : ileareux { 

de frais, Parvo beatus. Hor. Plus — 
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(est). Ter. Cela est —, Bene est. Cic. 
ene habet. Cic. 11 est — quetn te 
sois présenté devant moi, Opporiune 
te obluhsti mihi obuiam. Ter. || 3° Fa- 
vorisô du sort, à qui la chance est fa- 
vorable. Feliz, gén. icis. Cic. Beatus, 
a, um. Cic. Fortunatus. Cic. : Heu- 
reux dans les hasards, Ad fortunam 
felir. Cic.— dans tous les genres de 
succès, Ab omni laude felir. Cic. Être 
— dans beaucoup de guerres, Belle 
1 ic. Nous pa- 
raissons avoir été très — en tout, 
Omnia secundissima nobis accidisse 
videntur. Cæs. ap. Cic. Il a été très 
— dans les commencements, Ei pul- 
cherrime priora processerunt. Cic. Tu 
as élé — aujourd'hui, Processisti hodie 


pulchre. Ter. [Toi] qui te crois —, 


Qui te beatum ou florentem putes. 
Cic. La république très grande et 
très beureuse, Respublica marima 
el florentissima. Cic. — la terre 
ui aura recueilli un tel hommet 
_(erram illam bealam, qwz hunc 
virum erceperil (au fut. passé)! Cic. 
Heureux jeune homme, qui astrouvé, 


Tues —,0 jeune homwe, d'avoir 


trouvé Homère pour héraut de ton 
mérile! O fortunate adolescens, qui 
tuæ virtufis Homerum præconem in- 
parf. du subj.}/ Cic. — 


peu 


u'un roi, Rege bealior. Hor. Moyen 
e vivre —, Præsidium ad vitam 


beatam. Cic. La vertu rend —, Virtus 
efficit beatam vitam. Cic. Cette chose 
m'a rendu très —, Ea res mihi summæ 
voluptati fuit. Cic. La vertu seule 
rend —, Honestaie unä vila confinetur 
beata. Cic. Ta lettre m'a rendu — À 


un point qu'on ne saurait croire, Ez 
tuis luteris cepi incredibilem volup- 
tatem. Cic. Cette réputation me rend 
—, Ista fama me delectat. Cic. Être 


— d'une ch., Re gaudère (eo, es, ga- 
visus sum), n. Cic. lælari, dép. { 
or 


ic. 
delectari, pass. Cic. Je suis 
de cela, Id müiki est pergralum ou per- 


Jucundum ou graltissimum ou summe 
jucundum. Cic. Je suis — des éloges 


que tu donnes à mon ouvrage.., Nos- 
{rum opus tibi probari lætor. Cic. Si 
ta dissertes sur l'amitié, j'en serai —, 
Pergratum mihi feceris, si de amiciliä 
disputaris (— disputauveris). Cic. — 
que [mon] frère ait oblenu cela, Lætus 
id fralri obtigisse. Ter. Je suis — de 
(etl'infin.); que (et le sabj.); de voir 
que (et l'indie.), Gaudeo (prop. infin.); 
quod (el l'ind.). Cic. Lætor (prop. 
infia.). Cic. Hoc ou In hoc Letor quod 
{et l'indic.). Cic. Delecior quod (et 
l'ind.). Cic. J'ai été — que ma lettre 
ait pu t'ètre utile, Me juvit (de jw 
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vare, juvat, julum) 1ibi meas litieres 
profuisse. Cic. Celui avec qui lu es 


très — de vivre, [s quicum libentis- 
sime vivis. Cic. Tu o'es pas — de 
vivre, Tibi non est suave vivère. Ter. 
Comme on est — de servir les in- 
térèls...l Ut rei seruire suaue est! 
Plaut. || 6° Dans quoi l'on jouit du bon- 
heur. Deatus, a, um. Cic. Felir, gén. 
icis. Quint. Bonus, a, um. Cic. Lælus. 
Cic. = Vie heureuse, Vita bona. Plaut. 
beata. Cic. Tout ce qui rend la vie 
—, Omnia quæ ad beale vivendum fe- 
runt, Cic. Jour heureux, Dies (eustus. 
Ter. feliz. Ter. Lælus. Cic. Siècle —, 
Saculum beatum. Tac. feliz. Ov. Quint. 
Époque plus heureuse que la nôtre, 
&tas felicior quam nosira. Quint. |] 
60 Favorable ot avantageux. Bonus, 4, 
um, Cato. Cic. Opportunus. Cæs, = 
Climat beureux, Czlum bonum. Cato. 
Heureue pluie, Imber felir (géo. icis). 
Just. Emplacement heureux pour un 
camp, pour rauger l'armée en ba- 
taille, Locus idoneus castris (au dat.). 
Cæs. adinstruendam aciam idoneus ou 
opportunus. Cæs. Heureuse situation 
d'un lieu, Loci opportunitas (gén. 
atis), f. Cæs. La situation d'Anticyre 

arut très — pour cela, Anticyra ad 
id opportunissime sila visa (est). Liv. 
L'Arabie Heureuse, Arabia Felix. 
Plin. || 7° Qui se fait, Qui a lieu sans 
accident, avec succos. Secundus, a, 
um. Cæs. Prosperus et moins sou. 
Prosper, era, erum. Cie. : Événements 
heureux, Prosperæ res. Cic. Navigation 
beureuse, Secunda navigatio. Tac. 
Traversée — en A friqu , Prosperus 
in Africam transitus. V.-Mar. Com- 
bat très heureux, Prœlium secundis- 
simum. Cæs. forlunatissimum. Vell. 
Faire une guerre heureuse, Recte ge- 
rére bellum. Liv. Avoir une — issue, 
Prosperos eritus consecui. Cic. Pros- 
pere succedère, n. Cic. || 8° En pari. 
d'un malheur, d'une cbose fâchense. 
Dont la conséquenco n'est pas mau- 
vaise, ou même est bonne. Fortunatus, 
a, un. Cic. : La fin heureuse d'Hor- 
tensius au: ne vit pas les malbeurs 
de la république), Fortunatus Hor- 
tensii exitus. Cic. || 9° Bon, excel- 
lent en son genre. Bonus, a, um. Cic. 
Eximius. Cic. Egregius, Cie. : Mé- 
moire heureuse, Memoria bona. Cic. 
Quint. frma. Quint. fidelis. Cie. Quint. 
lenar (gén. acis). Quint. Homme d'— 
mémaire (= dont la mémoire est en 
vénérativu), Vir beatz memoriz. Hier. 
Heureux naturel, Læta tndoles. Quint. 
Lælum ingenium. Plin. Vell, Physio- 
nomise heureuse, Facies liberalis 
Pl.-j. — abondance du style, Lrta 
dicendi copia. Quint. Fécondité très 
— de l'esprit, Ingenit ubertas beatis- 
sima. Quint.— facililé, Facilitas felix. 
Quint. || 10° inspire par une sorte de 
bonne fortune, plein d'à-pro os, do ta- 
lent. Fdoueus, a, um. Cie. Felix, gén. 
icis, Quint. Venustus, a, um. Quint. 
Speciosus. Quint. : Expression heu- 
reuse, Verbum idoneum. Cic. Specio- 
sum dictum. Quint. Pensée dont 
l'expression est —, Diseria sententia. 
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Sen. Langage très heureux, Felicis- 
simus serno. Quint. Les ripostes sont 
beaucoup plus heureuses que les at- 
taques, Lunge venusliora omnia sunt 
in respondendo quam in provocaudo. 
Quint. Enlrée en matière fort heu- 
reuse, Érordium auspicatissimum (de 
auspicatus). Quint. L'unitalion a été 
très —, Felicissime cessit imitalio. 
Quint. Qui a une — andace, Feliciter 
audar. Quint. 

Heoneux, 5. m. Homme houreur. 
Homo (minis) felir (icis), m. Cic. = 
Faire de moi un heureux, Me felicem 
efficére. Quint. Un — du monde, de la 
terre, Fortunæ filins (ti), m. Hor. 
alumnus (i). m. Plin. Les —, Beati, 
orum, m. pl. Cüc. 

REUNT, s. m. C. caoc. 

HEUNTÉ, ée, part. passé de H&Un- 
TEN, Voy. ce v. Ï Adj. En parl. du 
style. Rude, dur. Asper, era, erum. 
Cic. Fragosus, a, um. Quint. Præz- 
fractus. Sen. Durus. Quint. = Donner 
au style qq. ch. de heurté, Asperare 
compositionem. Quint. 

HEURTER, v, acl. 4° Choquer, 
toucher rudement. Uffend#re, o, is, 
endi, fensum, act. Cic. Offensare, act. 
Liv. Allid®re, o, is, lisi, lisum, act. 
Cæs. Illidfre, act. Quint. Percutëre, 
10, Ës, cussi, cussum, act. Cic. Pul- 
sare, act. Cic. Impingère, 0, is, pegi, 
pactum, act. Pl.-j.: Heurter qqn du 
pied, du coude, Offendère aliquem 
pede, cubito. Plaut. [Caton] ayant été 
heurté par celui qui portail le colfre, 
Percussus ab eo qui arcam ferebat 
Cic. Se heurter la t8& ; contre la mn- 
raille, contre la pof +, Caput impin- 
géëre parieli. PL.-j. itudére foribus (au 
dat.). Quint. Pleurer el se — la lêle 
(cuntre le œur), Flére ef ofensare 
caput. Liv. — du pied la terre, In- 
cutère pedem {:7Tæ (au dal.). Quint. 
La pierre hez21' 31 le fer, Silex ferro 
au dal.) occur7cosf (de occurrëre, 0, 
1s, Curri, CUTsUM, a.) Liv.— une cb. 
contre une autre, Aflidère aliquid ad 
rem. (Cæs. || 2° Fig. Blosser, contra- 
rier. Offendire (voy. Le), act. Cic. = 
Heurler bien des gens, In multos in- 
cursitare (s. parf. ni sup.), n. Sen. 
— de front les desseins de qqn, 
Altïcujus consiliis (au dat.) occurrére 
(voy. 410). Cic. ou obsistére (o, ts, stiti, 
s. sup.), 0. Cic. Voy. cuoquenr 2°. || 
3° tro contraire à qq. ch. Voy. cuo- 
quen 3. 

lsonrea, v. 0. 1° Donner un choc. 
Inculi, ior, Éris, cussus sum, pass. 
Curt. Allidi, or, éris, lisus sum, pass. 
Cæs. : Les proues heurtaient contre 
les poupes. Proræ incutiebantur pup- 

ibus (au dat.). Curt. Heurter contre 
es rochers, Ailidi ir scopulos. Cæs. La 
pierre heurlail contre le fer, Heurter 
de la tète contre la muraille, Voy: 
NEUuTER (act.) 4°. | 20 Frappor (à la 
porte) : tieurter à Ja porte, et abs. 
lleurter, Fores percut®re (to, is, cussi, 
cussum). Liv. Pulsare fores. Plaut. 
Ter. et abs. Pulsare, n. Quint. Voy. 
rnaPPEn (neut.) 40, 

Se uevaten, v. {0 Pron. et Réf. So 
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cognor. Offendére, o, is, fendi, fensu 

n. Vitr. : La bachette Heure contre 
un caillou, Ad asciam offendit caleu- 
lus. Vitr. La vague se — contre le 
rivage, In lüttore flucius se ilidit (de 
iidère, o, lisi, lisum). Quint. So 
heurter contre des colonnes, In co 
lumnas se impingère (0, is, pegi, pac- 
tum). Sen. || Fig. Se heurter contre 
les écueils d'une cause, Offendère in 
causis. Cie. Se — à qq. grande dif- 
ficulté, In magnam aliquëm dificul- 
fatem incurrère (0, is, curri, cursum), 
n. Cic. || 2° Récipr. S'entre choquer. 
Collidi inter se, el abs. Collidi, or, 
tris, lisus sum, pass. Sen. Concurrère, 
0, is, curri, cursum, n. Cic. Liv. : Les 
nuages se heurtent, Concurrunt nubes. 
Lucr. Les armées se — en droite 
ligne, Rectz acies concurrunt. Liv. 
[Geus) qui dans l'obscurité se — les 
uns Îles aulres, In obscuro alii in 
alios incYdentes (de incidère, o, is, 
cidi, s. sup., n.). Liv. Voy. S'exTRs- 
CHOQUER. Î Fig. Les mots se heur- 
tent, Verba aspere concurrunt. Cic. 

HEXADÉRE,adj.et s. ro. (Figure) 
qui a six faces: Être hexaèdre, Être 
uo —, Serangulis lateribus nasci (or, 
Éris, naîus sum), dép. Plin. 

HEXAGONE, ad). Qui a six angles 
et six côtes. Serangulus, a, um. Elin, 
I S. m. Un hexagone, Heragonum, i, 
D, Col. . 

UEXAMETRE, adj. Qui a six piods 
2 Uo vers bexamètre, et S. m. Un —, 
Hexzameler (tri) versus (üs), m. Cic., 
et simpl. Hexameter, tri, m. Quint. 

LHIATUS, 5. m. Cacophonie produits 
par la rencontre de deux voyelles. 
Iliatus, &s, m. Cic. Quint. : Les bua- 
tus font parfois nn bon effel, Non- 
nunquam decent Atulea (n. pl.) Quint. 
Lt y a un —, Oratio hiat. Quint. Où 
il y à un —, des —, Hians, gén. 
antis. Cie. Produire des —, fiulcas 
voces efficäre. Cic. La rencontre des 
voyelles produit un —, Cum vocalium 
consursus accidif, hiat oratio. Quint. 
Reucoatre qui produit nn —, Con- 
cursus hiulcns. Cic. hians. Cie. L'— 
produit par les voyelles qui..…., Miatus 
earum (vocalium), guæ... Quint. Faire 
des —, (En parlant d'un poète) Mare, 
n. Cic., (En parl. d'uo DrAteu) Diulce 
loqui. Cic. 

UIBENNIE, anc. n. de l'Irlande. 
[ibernia, æ, f. Ces. 

HINOU, s. m. Sorte d'oiseau noc- 
turne. Bubo, onis, m. Virg. Plun. 

INDEUSEDMENT, advy. C. AFFREU- 
BEMENT. 

MIDEUX, euse, adj. Affreux et 
repoussant. Fœdus, a, um. Cic. Teter, 
tra, trum. Cic. Deformis, m.f.,e,u. 
Cic. Turpis, e. Cic. VOy. AFFREUx. 

UIE, S.9f. 1° Instrument pour er 
foncor les pavès. Paurcula, æ, f. Cato. 
Col. Fistuca, f. Cato. Plin. : Baltre le 
sol avec la hie, Solum fistucare. Vitr. 
l 2° Instrument pour enfoncer les pi- 
otis. listuca, æ, f. Cæs. 

HIÈRLE, 5. f. et m. Espèce de 
sureau. Ebulum, à, n. Virg. Fan. 
Ebulus, i,f. Plin. 
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Hirn, adv. 4° Pour marquer le Jour 

i precede immediatoment colui où 
l'on est. Heri. Cic. Iesterno die. Cic. 
: Le jour d'hier, Mémes traducl. — 
au soir, Heri vesperi. Ter. L'entretien 
d'—, flesternus sermo. Cic. || 20 Fig. 
Pour marquor une epoque recomment 
écoulés. Modo. Cic. Heri. Cut. Dig. = 
Romainsd'bier,Hesterni Quirites. Pers. 

IHÉRARCUIE, 8. f. Ordre ot su- 
bordination des rangs, dos autoritos. 
Ordo, dinis, m. Liv. = 1] y a une bié- 
rarchie sociale, Gradus plures sunt 
societatis Aominum. Cic. Le fondateur 
de la — politique, Conditor omnis in 
civitate discriminis ordinumque. Liv. 
Dèiruire toute —, Tollére omnium 
rerum discrimen. Cic. Le plus bas 
degré de la — sociale, Infimus for- 
tunz gradus. Cic. Être au plus haut 
degré de la —, In summo fastigio esse. 
Noœ. Êlevé au plus baut degré de la 
— militaire, Ad summa milite pro- 
vectus. Tac. La — des devoirs, OfA- 
ciorum gradus (uum), m. pl. Cic. 

MÉNRANCHIQUE, adj. Relatif à 
la hierarchie : L'ordre hiérarchique, 
Ordo, dinis, @. Liv. En suivant l'ordre 
—, C. le suiv. 

UTÉRANCHIQUEMENT, ad. 
D'une manièro hierarchique. Gradatim. 
Cic. Gradibns. Cie. 

UIÉROGLYPITES, 5. @. pl. Sys- 
tème d'ecriture dos anciens Égyptiens. 
Uteroglyphicæ (arum) litteræ (arum), 
f. pl. Macr. rotæ (arum), f, pl. Amm, 

HLÉNOGLYPHIQUE, adj. Rolatif 
aux hiéroglyphes. Hieroglyphicus, a, 
um. djacr. 

IHIÉRONIQUES, 5. m. pl. Les vain- 
queurs dans les jeux sacrés. Mieronice, 
erun, rm. pl. Suet. 

ITÉRONYME, n. d'homme. Hicro- 
aymus, t, m. Cic. Liv. 

UIÉROPUANTE, 3. m. Prôlro qui 
presidait à des mystéros. Mierophanta 
et Lierophantes, æ, m. ep. 

HILAINE, n. d'homme. Hilarius, 
fi, wi. Suet. Sid. 

IHILARITÉ, 8. f. 1° Joie douce et 
calme. Jilaritas, atis, f. Cic. || 2° 
Gaiete subite. Cachinnus, i, m. Cic. 
Vay. ninx (subsL.). 

WILE, s. m. Cicatrice que porte la 
Jraine au point où elle tenait 4 la 
plante. Hilum, i, n. Fest. Plin, 

UHIMALA YA, montagne d'Asie. Emo- 
dus, i,1n. Plin. 

NIMÈRE, À. et v. de Sicile. Fimera, 
æ,f. Liv. Cic. : (Qui est) de la ville 
d'Ilimère, Tineræus, a, um, Plin. 

WIMILCON, n. de plus. generaux 
carthaginols. Himilco, onis, m. Liv. 

UWIPPARQUE, fils de Pisistrate. Hip- 
parchus, 1, m. Gell. 

uirPiAS, ls de Pislstrate. Hippias, 
#, m, Cic. 

IHIPPOCAMPE, s. m. Cheval marin. 
Mippocamnus, 1, m. Plin. 

HIPPOCENTAURE, 8. M. C. CEN- 
TACNE. 

IPPOCRATE, le père de la mé- 
decino. flippocrates, is, m. Cic. 

lHIPPOCRENE, sourco de Béotle. 
dippocrene, es, f. Ov. 
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LIPPODROMRE, 5. ©. Cirque pour 
les coursos do chevaux et de chars. 
Hippodromos, 1, m. Pl.-}. Mart. 

HIPPOLYTE. 1° Fommo de Thésée. 
Hippolyte, es, TC. Just. |] 20 Fils de 
Thosoo. Mippolytus, i, m. Ov. Sen.-tr. 

HIPPONE, n. de plus. v. anc. Ifippo, 
onis, m. Liv. Plir. : Habitants d'iltp- 
ponc, Ilipponenses, um, @. gl Plin. 

HIPPOTOTAME, s. m. Sorte de 
quadrupède. {fipzopotamus, i, ©. Plin. 

HIRONDELLE, 5. [. Sorts d'oiseau. 
Hirundo, dinis, f. Cie. : D'hirondelle, 
Hirundininus, a, um. Plaut. 

HiNONDELLE DE MEN, s. f. Sorte de 
poisson. ffirundo, dinis, f. Plin. 

LINPIXS (168), pple du Samnlum. 
Hirpini, orum, m, pl. Plin. 

IISPIDE, adj. T. de botanique. 
Couvort de poils. Hlispidus, a, um. Plin. 

LISSER, v. act. lever, hausser. 
Sublevare, act. Cæs. Tollëre, 0, is, 
sustuli, sublatum, act. Cie. : Hisser 
les voiles, Vela dare (0, as, dedi, 
datum). Cic. — qqn sur le mur, Ali- 
quent ir murum efferre (fero, fers. 
extuli, elalum). Cæs. — qqn sur uo 
cheval, Aliquem in equum subjicére 
(io, vs, jeci, jectum). Liv. 

Se uiSsen, v. 19 Néfl. Se hausser 
avec effort : Se hisser sur la terrasse, 
In aggerem scand®re (0, is, di, sum), 
n. Liv. Se — aux mâts, Malos scan- 
dère. Cic. || 2° Récipr. Se hausser 
mutuellement : Is se bissent les uns 
les autres, Alit alios subievant. Liv. 

HISTOIRE, s. [. 1° Recit d'evène- 
ments dignes de memoire. (En gén.) 
Ilistoria, z, f. Cie. (Année par an- 
née) Annales, um, m. pl. Cic. : 

crire une histoire, Historiam «cri- 
bëre. Cic. compon?re. PI.-j. Just. con- 
dëre. Plin. L'— romaine, Historia 
Romana. Mart. Écrire l'— de Rome, 
Composer une — romaine, Res Ro- 
manas in historiam conferre. Just. 
Écrire une — détaillée du peuple 
romain, Res populi Romani perseri- 
bëre. Liv. Écrire par parties détachées 
l'— du peuple romain, Res gestas 
populi Romanti carptim perscribère. 
Sall. Notre —, Nostri annales. Cic. 
Ce dédain pour | — natinnale, ic 
domeslicarum rerum faslidinm. Cic, Il 
estrapporté dans l'— grecque que... 
In monumentis Græecæ historiæ scrip- 
tum est (prop. inf.). Gell. Compulser 
l'— des pays, Conquirëre historiam 
regionum. Cic. Livre où il a renfermé 
l'— universelle, Liber quo omnium 
rerum memoriam complerus est. Cic. 
Nous lisons dans les anciennes his- 
toires, que, În veteribus memoriis 
scriptum legimus (prop. inf.). Gell. 
L'histoire antienne, moderne, sacrée, 
profane, * Iisforia antiquitatis, recen- 
fioris ælatis, rerum sacrarum, rerum 
profanarum. L'— de la guerre civile, 
Iistoria belli eivilis. Cic. Écrire l'— 
d'une guerre mémorable, du règne de 
Tibère, Scribëre bellum memorabile. 
Liv. principatum Tiberii. Tac. Écrire 
l'— de qqn, Res alicujus persequi, 
dép. Nep. componère. Tac. Écrire 
des grands hommes, Vilas resque 
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gestas clarorum hominum mmoriæ 
mandare. Gell. Raconter son —, l°— 
de sa vie, Vifam suam posleris me- 
morare. Cic. À ce que rapporte l'— 
de Socrate, Ut de Socrate accepimus. 
Cic. L'— de nos épreuves, Annales 
nostrorum laborum. Virg. || 2° Abs. 
Les ouvrages historiques en gen.; les 
fails rapportes par les historiens. [lis- 
toria, æ, f. ic. =: Monuraents de l'his- 
Loire,Rerum gesfarum monumenta. Cic. 
Parcourir l'—, Replicare memoriam 
temporum. Cic. Consulter les tradi- 
tions de l'—, Jnquirëre in ea que me- 
moriæ sunt prodita. Cic. Remonter. 
avec le secours de l'—, à des épo- 
ques reculées, Repetère res remotas ex 
litlerarum monumentis, Cic. Que peut- 
on citer de plus illustre dans loute 
l’—7 Quid quisquum potest ex omm 
memoriä sumèêre illustrius ? Cic. Per- 
sonne, dans toule l'—, Nemo, omni 
memoriä. Cic. in omni memoriä. Cic. 
post hominum memoriam. Cic. À ce 
que rapporte l'—, Quod est proditum 
memoriæ ac litteris. Cic. L' — rap- 
porte que..., Memoriz fraditum on 
proditum est (prop. inf.}. Cie. Nous 
voyons dans l'— que... Ir monu- 
mentis invenimus (prop. inf). Plin. 
Passer des récits fabuleux à l'—, À 
fabulis ad facta venire, Cic. || 3° Recit 
de qq. aventure particulière. Fabula, æ, 
f. Cic. Fabella, f. Hor. [istoria, f. 
Plaut. Hor. Prop. Narratio, onis, f, 
Ter. Narratiuncula, æ, f. Quint. PL.-j. 
Se tourne souv. par Chose, Affaire, 
Res, ei, f. Cic. = Il y a deux histoires 
sur là mort de Magon, De Afagonis 
interitu dupler memoria prodita est. 
Nep. Vieille histoire, Vetus historia. 
Plaut. fabula. Cic. Il m'entame une 
—, Narrationis incipit mihi initium. 
Ter. Ce qui est l'— de tous les meil- 
leurs (cilayens), [d quod optimo cui- 
que accid're solet. Cic. Je t'ai conté 
toute l'—,!"— de mes chagrins, Rem 
tibi sum elocutus omnem. Plaut. Bfeo- 
rum mærorutn summam edictavi fibt, 
Plaut. Il t'a conlé l'— de mes in- 
quiétudes, De meü sollicitudine tibi 
narravil. Cic. Voilà ton —, De te fa- 
bula narratur. Hor. À ce que dit l'—, 
Ut aiunt. Hor. C'est une aulre — (—= 
ce n'est pas de cela qu'il s'agil), Nihil 
ad hæc. Cic. Alia res est. Cic. || 4° 
Propos mensongers. GC. conte 30. | 
Go Ooscription des ch. de la nature, etc 
Historia, æ, Î. Plin. =: L'histuire na. 
turelle, Rerum naturalium memoria 
Cic. Naturalis historia. Plin. 
HISTORIEN, 5. m. Colui qui écrl 
l'histoire. Mistorieus, i, m. Cic. Quint. 
Ilistoriæ auctor (oris), m. Quint. 
UHistoriarum scriptor, m. Ad ler. 
Quint. ou aucior, m. Vell, Rerum 
scriptor, w. Sall. Cic. Liv. ou auctor, 
m. Tac. ou conditor, m. Plin. : Les 
historiens, Ei qui res gestas scripse- 
runt. Cic. 1l convient à l'oraleur d'être 
historien, Oraturis est scribère histo 
riam. Cic. La leclure des bisturiens, 
Ilistorie lectio. Quint. Dans les —, 
Apud historicos. Quint. In historiis. 
Quint. Historion d'une grande anto- 
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rité, Gravissimus historicus. Nep. Il y 
eut beaucoup d'historiens distingués, 
Historiam multi scripsere præclare. 
Quint. Les — de Scipion l'Africain, 
(Et) qui de vitäet rebus African scrip- 
serunt. Gell. Je me propose d'être 
l'historien de la guerre... Bellum 
scripturus sum. Sall. 

HISTORIEN, v. act. C. ORNER. 

LISTORIETTE, s. f. Petit récit. 
Fabella, æ, f. Cic. Hor. Narraïiuncula, 
f. Quint. 

LHISTORIOGRAPHNE, s. m. Celui 
qui est charge d'ecrire l'histoire de son 
temps, de son souverain. Memorialis, 
is, m. C.-Just. : Ton historiograpibe, 
Tuarum rerum domeslicus Ÿ scriplor 
(oris), m. PI.-j. (Alexandre) avait au- 
près de Jni de nombreux historio- 
grapbes, Multos rerum suarum scrip- 
tores secum habebat. Cic. 

HISTORIQUE, adj. Relatif à ’uis- 
toire. Historicus, a, um. Cic. : Mé- 
moires, Monuments historiques, Re- 
rum monumenta, n. pl. Cic. 

Hisronique, s. m. Narration, Voy. 
mISTOINE 10. 

LISTORIQUEMENT, adv. En his- 
torien. ftstorice. PL.-j. 

LISTRION, s. m. Comédien, panto- 
mime. Histrio, onis, m. Cic. Liv. : 
Relatif aux histrions, Hisfrionalis, m. 
f.,e, n. Tac. Voy. acTeun 3°. 

HIVER, 8. m. 1° Saison de l'année. 
Hiems, emis, f. Cic. : Saison d'nver, 
Tempus hiemale. Cic. hibernum. Cic. 
Mis d'—, Jliberni menses. Cic. L'— 
approche, Iliems subest. Cæs. appeftt. 
Liv. inslai. Curt, Au commencement 
de l'—, Initä hieme. Cæs. Hiemis 
tnifio. Plin. En —, Hieme. Cic. In 
Ateme. Cie. On est en —, Nunc est 
Aiems. Cic. Est hibernum tempus anni. 
Cic. Hiemat, n. impers. Col. On est 
au fort de l'—, Est hiems summa. Cic. 
Vehementer hiemat. Col. — sur sou 
déclin, Iiems senescens. Cic. L'— tire 
Asafin, Hiems præcipitat. Cæs. Avant 
la fin de l'—, Ante exactam hiemem. 
Cæs. — rigoureux, très rigoureux, 
Hiems aspera. Sall. gravissima. Cæs. 
La rigueur de [cel] —, HMiemis ma- 
gniludo. Cic. Les rigueurs de l'—, 
Vis hiemalis. Cic. Pluies d'—, Hie- 
males aquæ. Sall. Fève d'—, Faba 
hiemalis. Plin. Tunique d'—, Miberna 
funica. Plaut. Appartement d'—, Hi- 
bernaculum, i, n. PL.-j. Baraques d'— 
(d'une armée), Hibernacula, n. pl. 

iv. Quartiers d'—, Hiberna, orum, 
0. pl. Czs. Liv. Établir des quartiers 
d'—, Ædificare hiberna. Liv. hiber- 
nacula. Liv. Élablir ses quartiers d’— 
en Belgique, Constituëre hiberna in 
Belgis. Cæs. Mettre son armée en 
quartiers d'—, Erercitum în hibernis 
collocare. Cæs. Conduire les légions 
dans leurs quartiers d'—, Deducëre 
legiones in ÀRiberna. Cæs. in hiber- 
nacula, Cæs. Pour prendre ses quar- 
tiers d'—, Miemandi causä, Cæs. Con- 
daire son arinée chez les Séquanes 
pour qu'elle y prenne ses quartiers 
d'—, Erercitum in hiberna in Sequa- 
nos deducËre. Cæs. Être en quartiers 
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d'—, Passer l'— qq. part (en parl. 
de troupes, de navires), C. miven- 
NER. Légions qui sonl en quar- 
liers d'—, Jlibernæ legiones. Suet. 
Quitter ses quartiers d'—, Ex hi- 
bernis discedëre. Cæs. egredi, dép. 
Cæs. Faire quilter aux légions, aux 
troupes leurs quartiers d'—, Legiones 
ex hibernis educére. Cæs. Copias ex 
hibernaculis extrahëre. Nep. Savoir 
où tu passeras l'—, Scire ubi sis 
hiematurus. Cic. || 2° Froid de l'hiver, 
temps froid. [iems, emis, f. Cic. = 
iliver perpéluel, Hiems perpelua. Sen. 
assidua. Krer. (Cela] montre que l'— 
ne se fera pas senlir avant la pleine 
lune, Ostendit non ante plenam lunain 
hicmaturum (de hïemare, n. impers.). 
Plin. || 3° Annee. Liems, emis, [. Hor. 

LUIVERNAGE, $. m. 1° Temps que 
les navires passent en relâche pendant 
la mauvaise saison : Passer son biver- 
nage dans un lieu, In loco hiemare, 
n. Cic. | 2° Lieu de relâche d'un na- 
vire pendant la mauvaise saison = L'hi- 
vernage habituel des pirales, Locus 
(i, m.) ubi piralæ hiemare solent. Cic. 

UIVERNAL, ALE, adj. Relatif à 
l'hiver. Hiemalis, m. f.,e, n. Cic. Ji- 
bernus, a, um. Cic. 

UIVERNER, v. 0. Passer l'hiver. 
[iemare, 0. Cz»s. Hibernare, n. Cic. 
Hiemem agëre (0, is, egi, actum). Sall. : 
Hiverner À Dyrrachium, dans la pro- 
vince, Hiemare Dyrrachii. Cæs. in 
prouinciâ. Sall. Faire — ses légious 
en Belgique, Ifiberna legionum in 
Belgis constituëre (o, is, ui, ulum). 
Cæs. Aller — à Carthagène, Cartha- 
ginem Novam in hiberna concedëre (o, 
15, cessi, cessum), n. Liv. Envoyer ses 
légions — à lise, Legiones Pisas in 
hibernacula mitiËre. Liv. Il mena ses 
légions sur le territoire de Vescia 
pour —, Exercifum in agrum Vesci- 
num hibernatum durit. Liv. 

S'HIvEuNER, v. réf. S'endurcir au 
froid. * Frigore se durare, n. D'apr. 
Czs.(B. G., vi, 28). 

L10, inter). 4° Pour appeler. Eho! 
Ter. Ehodum! Ter. = Ilol viens ici, 
Ehodum ! ad me. Ter. || 2° Pour expri- 
mer la surprise, Ho! ou Oh! Ter. Hui/ 
Plaut. Ter. 

LIOCIIE, 5. f. C. ENTAILLE. 

LIOCHEMENT, s. . Action de ho- 
cher : Hochement de léle, Renutus, 
üs, m. Plin. 

LOCUEQUEUE, s. a. Sorte d'oi- 
seau. AMotacilla, z,f. Varr. 

UOCUER, v. act. Secouer, remuer. 
Quassare, act. Plaut. : Hochber la tète 
(en signe de désapprobation), Re- 
nuère, 0, is, ui, 8. Sup., n. Hor. Quint. 

UOCMET, s. m. {0 Sorte de jouet 
d'enfant. Crepilaculum, i, n. Quint. || 
2° Chose futile qui flatte et amuse. 
Inane (is) delectamentum (1), n. Cic. 
: Aimer des hochets, comme la gloire, 
Delectari inanibus rebus, ut gloria. Cic. 

HOIR,S. m. C. HÉRITIER. 

MOIRIE, 8. f. C. HÉRITAGE. 

HOLÀ, iaterj. {° Pour appeler. 
Heus ! Plaut. Cic. Voy. ué. || 2° Pour 
marquer la douleur. Hei/ Plaut. || 
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80 Tout beau. Ohe! Ter. Hor. : Holäl 
assez] OUhe! jam satis est! Ter. { 
S. m. Mettre le holà, les —, Înier- 
currère, 0, is, Curri, cursum, n. Cic. 
Les consuls mirent le —, Consuiun 
tilercursu rira sedala est. Liv. 

LOLLANDAIS, ÀISE, adj. Qui 
de la Hollande. Batavus, a, Vars 
Il Subst. Les mouLanDais, Balavi, 
orum, m. pl. Tac. 

_MOLLANDE, État d'Europe. Bata- 
via, æ, f. Pacat. 

HOLOCAUSTE, s. m. Scrte de 
sacrifice chez les Juifs. Iolocaustum, i, 
0. Prud. flolocaustoma, aus, n. Tert. 

HOLOGRAPIIE, C. oLocnarnr. 

HOLOPLERNE, genoral de Nabu- 
chodonosor. Ilolophernes, is, m. Libl. 

HOLSTEIN (LE), anc. duché danois. 
* Holsatia, æ, Î. = Habitauts du Hois- 
lein, * Holsati, orum, m. pl. Relatif 
au —, * /lolsaticus, a, um. 

LOMARD, S. m. Grosse écrevisse 
de mer. Astacus, i, m. l'lin. 

HOSTÉLIE, S. f. Discours familier 
sur l'Évangilo. Homelia, æ, f. Isid. 

LOMEIE. poêle grec. Jomerus, i, 
m. Cic.: D'Homèére, Relatif à —, 
Homericus, a, um. Cic. 

4. DOMICILE, s. m. et f. Celul, 
Celle qui tue un hommo ou une femme. 
flomicida, æ, mase. Cic. Quint. fem. 
Sen. || Anj. C. MecrTnien. 

2. HOMICIDR, 5. m. Meurtre d'un 
homme ou d'une femmo. Homicidium, 
ii, n. Sen. Quint. Plin. flominis 
cædes (is), f. Cic. =: Commettre uo 
homicide, Facère homicidium. Quant. 
VOoy. MEURTRE. 

HOMMAGE, 8. m.41°7T. de jorispr. 
féodale. Promesse de fidelité que le 
vassal fait au seigneur dont son fof re- 
lève. * Fidelitatis juramentiun (à), n. 2 
Rendre, Faire hommage, * Fidelitatem 
jurare. (Lib. Feud.).] 2° Action de re- 
connaltre, de declarer, de dire : Hom- 
mage rendu à la vérilé, Veri testi- 
monium (it), n. Cic. Rendre — à la 
vérité, Dicère verum. Cic. quod est 
verum. Cic. Il y a là un — rendu à 
ton énergie, Est aliqnid de virlute {ud 
significatum. Cic. Voy. ATTRSTEn {e. 
11 3° Soumission, voncration, respect. 
Reverentia, æ,f. Cic. Veneratio, onis, 
f. Cic. Observantia, æ, f. Cic. Honos, 
oris, masc. Cic. Studia, orum, n. pl. 
Tac. : Tout ce qui est excellent a 
droit à nos hommages, Ilabet vene- 
ralionem juslum quidquid ercellit. 
Cic. Rendre honymage, toutes sortes 
d'hommages à qqn, Alicui honnrea 
præbère. f'lin. reverenliam ypræslare. 
Pi.-j. omnem honorem tribu”re. Veil. 
Témoigner aux dieux sa reconnais- 
sance par de légitimes —, Diis gra- 
tiam justis honoribus persoltére. Cie. 
Coux dont ils avaient coutume de 
recevoir les —, Ei, a quibus solii 
erant coli (pass. de colfre, 0, 1, 
lui, cultum). Cic. Les rois recevaient 
les — des arts, Reges honore artium 
colebantur. Plin. Être entouré des — 
publics. Publicis studiis frequenten, 
pass. Tac. || Reudre bongage à la 
vertu, Viriutem honorare. Cic. | 4° An 
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voirs de civilité. Officium, ii, n. 
mordre utis, f. Cic. = Rendro ses 
bommages au roi, OfÂcium regi fa- 
cère. Just. Présenter ses — à qqn, 
Aliquem salutare. Sail. Présente-lui 
mes —, Dic a me flli salutem. Cic. 
Mon Als Cuéron le présento Ses —, 
A meo Cicerone salvcbis. Cic. Il est 
venu pour offrir ses —; Venit salu- 
tandi causé. Cie. Sous préterle de 
rendre ses —, Specie officii. Suel. 
Attendant le moment de faire agréer 
ses — à l'empereur, Opperiens salu- 
telionem Cæsaris. Gell. Voy. civi- 
Lrré 2°, ComPLIMENT 30°. || B° Don 
respectuoux, offrande. Donum, 1, n. 
Liv. Honos, oris, masc. Liv. : Que les 
autels souent chargés d'hommages, 
Àræ honore ou donis cunulentur. Liv. 
Fsire hommage de qq. ch., d'un livre 
à qqn (— lui en faire cadeau). Ah- 
qu alicui muneri dare. Nep. Librum 
ed aliquem mittére. Cic. || 6° Action 
de dedier qua livre, otc.) : Faire bom- 
mage d'un livre { qqn, Librum ho- 
aori alicujus dedicare. Phæd. Voy. 
béoicACE 29, DÉDISR 2°. | 
LONMASSE, ad). fém. (Femmo) qui 
e les traits, les manitres d'un homme. 
Virago, ginis, [. Plaut. | 
HOMME, s. ©. 1° Animal raisonnable 
formé d'un corps et d'une ämo; et 
œllect. l'humanito. Homo, minis, m. 
Cie. : Les bommes, (En gén.) Ho- 
mines, um, m. pl. Cic. (Les mortels) 
Mortales, ium. m. pl. Sall. (Le genre 
boœmain) Hominum genus merde 2. 
Cie. Genus (neris) humanum (i), D. 
Cie. L'âme, c'est l'homme, Mens cu- 
jusque, is est quisque. Cic. Si tu étais 
uno — (= rasoauable), Si homo 
uses. Ter. Je ne vois pas co qu'ils 
ont de l° —, Quid in Ais hominis si- 
mile sit, mescio. Cic. 11 n'a rica de 
Y—, Nihil hominis est. Cic. N'avoir 
pas assez de ce qui fait | —, Fluma- 
aitelis parum habère. Cic. Ce qui est 
ton devoir d' —, {d quod est humani- 
fetis tus. Cic. Dépomller tout carac- 
tère d'—, Humantiatem omnem eruëre. 
Cic. Si tu ne dépouilles pas le vieil 
—, Si pelliculam veterem relines. 
Pers. Comme il convient à l”—, Hu- 
maniter. Cic. Conformément à la na- 
tare de l'—, Humanitus (adv.). Cic. À 
la manière des hommes, Humanitus 
adv.). Plin. Relalif à l'homme, D' —, 
umanus, a, um. Cic. |] Parfois Homo 
ut se sous-entendre : Quel homme? 
bis Acmo ? et simpl. Quis ? Cic. L'— 
qui, lomo qui, et simpl. Qui. Cic. 
Tous les hommes, Omnes homines ou 
morales, et simpl. Omnes. Cic. La 
plupart des —, Plerique.Cic. Peu d'—, 
qucr Aomines, el sn pl. Paucr. Cic. 
Aucao bumme, Nullus homo, et simpl. 
Nullus. Cie. Nemo, minis, m. Cic. || 
4e Faible mortel, créature sujotto à 
l'erreur. fomo, minis, m. Cic. = Ils 
#Hat grands, mais ils sont des 
bommes, Summi sunf, homunes ta- 
mm. Quini. J'ai élé souvent en faute, 
er je Suis un hommo, Sxpe peccavi, 
men Àomo sum. Petr. — chélif, Ho- 
maculus, i, m. Cic. Homullus, m. 
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Cic. |] 8° Individu de l'ospèco humaine 
qui oSt du sexe maSculin, Vir, iri, m. 
Plaut. Ter. Cic. Homo, minis, m. Cic. 
: Petit bumme, — chétif, Domuncio, 
onis, m. Cic. Je voudrais être née —, 
Virum me nalam vellem, Ter. Une 
action peu digne d'un —, Aliquid 
paruin virile. Cic. Repas entre hom- 
mes, Varile convivium. Vitr. Tuni- 
que d'homme, Virilis funica. Varr. 
Faalassins qu'il avait choisis — par 
—, Pedites, quos viritim legerat. Nep. 
Combattre — à — (= corps à corps), 
Virilim dimicare. Curt. Conferre pc- 
dem cum pede. Liv. Le sénat, Le 
peuple se leva comme un seul —, 
Consurrezit senaius ad unum. Cic. 
populus uno impetu. Sen. Un bonaëte 
Vir bonus. Cic. Iommes io- 
struits, Docti homines, et simpl. Docti. 
Cic. || Parfois Vir, Iomo peuvent 
se sous-enlendre = Colt homme, 
Uic homo, et simpl. Hic. Cic. Un cer- 
lain —, Quidam. Cic. Je suis aussi 
dévoué à la république qu'— du 
monde, Tam sum amicus reipublicæ 
quam qui maïrime. Cic. Plus qu’ — 
du monde, dfagis quam quisquam. 
Cic. Je Suis un — perdu, Pereun- 
dum est müihi. Plaut. || Il est homme 
à soutenir... Est is qui suslineat. 
Cic. Tu n'es pas — 4 supporter ua 
si grand fardeau, Tan(o oneri impar 
es. Cic. Il n'est pas — à obteair.…., 
Idoneus non est qui impelrel. Cic. Qui 
est — à faire ce quil veut, Potens 
efficiendi quæ velit. Quint. Voy. ca- 
PAuLE 3°. |] 6° Colui qui ost parvenu à 
l'âgo viril. Vir, iri, m. Cac. Just. = 
Ils sont devenus hommes, Viri facti 
sunt. Just. Tu as pris la toge d'homme, 
Sumpsisfi virilem togam. Cic. Confier 
à un enfant un rôle d’—, Partes vi- 
riles puero mandare. Hor. L'âge d'—, 
Virulis ælas. or. Virilitas, alis, f. 
Plin. Jeuno —, voy. Jeune. || bo Qqf. 
Mari. Vir, ii, m. Plaut. Ter. Liv. || 
6° Colui qui a du cœur, du courage. Vir, 
iri, m. Cic. : ilomme un peu rus- 
tique, mais lout à fait —, Nusticanus 
vir, sed plane vir. Cic. Je l'en prie, 
sois —, Te or0, te virum præbeas. Cic. 
Il a supporté la douleur en —, [ta 
dolorem tulif, ut vir. Cic. Styled —, 
Oratio virilis. Cic. || 7° Joint à ua 
subst. par la prép. pe. Celui qui oxerce 
telle profession, est dans telle condition, 
a tollo qualitobonno ou mauvaise. Homo, 
minis, m.Uu Vir, iri, m. avec un adj. 
Cic. : Homme de guerre, d'épée, Vir 
mulitaris, m. Liv. VOy. GUERRIER. — 
d'Etal, Homo politicus, m. Cic. — de 
bien, Vir bonus. Cic. — de cœur, Vir 
magnanimus. Cic. — d'hoaneur, Vir 
honestus. Cic. Les hommes d'ordre 
(opp. aux faclieux), Beni cives, el 
simpl. Boni. Cic. Homme d'expé- 
rience, [lomo usu perilus. Cic. — du 
monde (en b. part), Homo ingenuus 
el liberaliter eduealus. Cie. — de 
plaisir, Homo voluplarius. Cic. Les 
appelles-tu hommes de loisir? Jllos 
tu otiosos vocas ? Sen. || Traduct. div. 
Hommo de savoir, Homo multä doc- 
trinä. Cic. L' — d'action (opp. à 
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l'écrivain, à l'oratear), Rerum aucter 
(oris), m. Sall, actor, m. Cie. — 
‘inspiralion, Vir præsentis animi. 
Sen.-rh. — de poids, Vir maximf 
gonderis. Cic. — d'affaires de César, 
ræposilus rerum curæ Cæsaris. 5. C. 
ap. PI.-j. Être l'— d'affaires de qqn, 
Alicujus rationes negoliaque procu- 
rare.Cic. res ralionesque curare. Plaut. 
— de peino, Operarius, ii, m. Varr. 
Cato. — de mer, C. anin. — de che- 
val, C. écouven. |{ 8° Soldat. Afiles, litis, 
m. Czs. Homo, minis, m. Cæs. Cic. 
Liv. Voy. sounar. || 8° Vassal, client, 
celui qui est au service do, qui est dé- 
vouo à, (Ea Lan Uomo, minis, m. 
Cato. Cic. (Client) Citens, entis, m. 
Cic.(Vassal) * Vassalus, i, m. (Cang.) 
(Délegué d'un souverain) Legaius, i, 
m. Tac. : L'homme de Quintus, Homo 
Quinti. Cic. Être l'— do la répu- 
bhique, Reipublicæ servire (io, is, ivi 
et it, ifum), n. Cic. Alliénus est notre 
—, Allienus noster est. Cic. |] 10° Celui 
dont il s'agit. Jlomo, minis, m. Ter. 
Cic. : Man bourme se mil à me sup- 
plier, Homo cæpit me obsecrare. Ter. 
UOMOGBNE, adj. 1° Qui est de 
même nature. Ejusdem naturz. Cic. || 
2° Forme de parties do même nature. 
Simplez, gén. plicis. Cie. : Qui n'est 
pas homogène, Er pluribus naturis 
concrelus (a,um).Cic. || 3° Fig. En parl. 
d'un groupede pers. Qui ost en commu- 
nauto de sentiments : Être homogèoe, 
Unum atque idem sentire. Cic. 
LIOMOGENÉITÉ, s. f. Qualité do ce 
qui ost homogeno. Eadem natura, gén. 
ejusdem naturz,f Cic.: Homogénéilé 
des parties. Flomæomeria, æ#,(. Lucr. 
HOMOLOGUER. C. CONFINMER. 
HOMONYME, adj. 4° Qui a un nom 
pareil à celui d'une autre choso. Homo- 
nymus, @&, um. Quint. || Subst. Les 
homonymes, Homonyma, orum, n. pl. 
Quint. ] 2° Subst. Porsonno qui porte 
le même nom qu'une autro. Cognominis, 
m. f.,e, 0. Plaut. Suet. : Qui est 
l'hbomonyme de qqa, Cognominis ali- 
cujus. Plaut. Plin. alicui. Plaut. Suet. 
LOMONYMIE, Ss. f. Qualitedo ce qui 
esthomonyme. Lomonymia,z,f.Fronte. 
LONGRE, adj. Châtre : Cheval hon- 
gre. Cantherius, ti, m. Varr. Cic. 
LONGRIE, contrés d'Europe. * Hun- 
garia, æ, f. . 
HOXGRO!S (Les), pple qui hablte 
la Hongrie. *Hungari, orum, m. pl. 
LONNÈTE, adj. 4° Aac. En parl. 
des ch. Honorabls. Honeslus. a, um. 
Cic. || 2° Probe, vertueux. Monestus, 
a, um. Cie. Nectus. Cic. Probus. Cic. 
Donus. Cie. = Honnète houme, Vir 
bonus. Cic. Tous les honnéles gens, 
Oplimus quisque, m. s.(— cbaque 
homme très hon). Cic. Entre — geus, 
{nter bonos. Cic. tlomme parfaite- 
went bhonnète, Homo probissimus. 
Pl.-j. Vio —, Vita recta. Cic. Action 
—, Recte factum. Cie. Sympathie 
acquise par des moyens bonnèles, 
Favor bonis arlibus quæsilus. Tac. 
[Le poèle] prête à qqn qui nest pas 
— un langage —, Probam orationem 
affingit improbo. Cic. Dépoarvu de 
2y 
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tout sentiment —, Ab omni honestate 
relictus. Cic. [| 8° Chaste. Pudicus, a, 
um. Cic. = l'enélope, si boanëto, Pe- 
nelope, tm pudica. Hor. Feinme — et 
modeste, Proba et modesta mulier. 
Ter. Mœurs très honnéles, Ajodes- 
{issimi mores. Cic. Amours —, Sancti 
amores. Cic. || 4° Bionseant, conve- 


nable. Honestus, a, um. Cic. Decurus. 
Cic. bDecens, gén. enlis. Cic. = La 
même chose n'est pas bonnèle en 
lous lieux, Non idem ubique decorum 


st. Quant. Etre — à qqn, Alicui de- 
corum esse. Liv. Aliquem decère, cet 


(cent), cuit (cuerunt), s. sup. Cic. Il 
n'est pas — à l'orateur de se metlre, 
it n'est pas — quo l'orateur se mette 


ea colire, Oralorem irasci minime 


decet. Cic. Ta conduite a été —, Fe- 
cistu ut decuerat. Ter. || 5° En parl. 


d'un homme. Qui réunit en lui toutes 


les qualites sociales ot agréablos qu'on 
peut avoir : Un bunnête bomme. Ilomo 
ingenuus liberaliterque educatus. Cic. 
je Civil, poli. Urbanus, &, um. Cic. 
umanus. (‘ic. : Un bomme honnëte, 
Homo urbanus. Cic. Manières hon- 
nètes, Urbanitas, atis, f. Cic. || 7° 
Plausible, specieux. Iloneslus, a, um. 
Lucr. Ter. Cic. = Prétexte honnèle 
our parlir, Fonesta causa abeundi. 
ucr. L'excuse est —, Honesta est 
oralio. Ter. || 8° Qui ost dans uno juste 
mesure, ordinaire. (Convenable) Ho- 
nestus, a, um. Sal. (Suflsant) Justus. 
Cie. Tac. (Modeste) Moderatus. Cic. 
Médiocre) Mediocris, m. f., €, D. 
ic, Modicus, a, um. Cic. (Propor- 
tioané) Idoneus. Cic. Dig. : Forlune 
honaële, Divitiz honestæ. Sall. Re- 
venu —, Justus reditus. Tac. Vertu 
—, Virtus moderata. Cie. Distance 
—, Modicum intervallum. Cic. Dans 
une — mesure, Modice. Cic. Un — em- 
boanpoint, Jfabrtus corporis mediocris. 
Cic. Largeur —, Mediocris latitudo. 
Cæs. Caulion —, Idonea cautio. Dig. 

Hoxxèrz, 3. m. Ce qui est moral, 
vertueux. Monesium, i, n. Cic. Ho- 
nestas, alis, Î. Cic. : Distinguer l'hon- 
nêle de l'utile, Disjungére honesta 
commodis. Cic. 

HONNÈTEMENT, adv. 1° Honora- 
blemont. foneste. Cie. || 2° Avec pro- 
bito, vertuousement. Moneste. Cie. 
Recte. Cic. |] 3° Chastement. Pure. Cic. 
Pudice. Plaut. || 4e Decemment. Le- 
center. Cic. Ilonesta. Suet. || b° Comme 
Î convient à un homme bien élove. Li- 
beraliter. Cic. |} 6° Polimont. Urbane. 
Cic. [| 7° SuMfisamment. Satis. Cic. || 
8° Passabloment. Mediocriter. Cic, 
Modice. Cic. 

HONNÈTETÉ, #. f. 1° Conformité 
à l'honneur, 4 la ité, à la vertu. 
(En gén.) Ilonestas, atis, f. Cic. Pro- 

ilas, f. Cic. (intégrité) Integritas, 
f. Cic. (Loyauté) Fides, ei, 14 Cic. 
Haute moralité) Sanctitas, atis, f. 
ic. (Sentiment du devoir) Pudor, 
oris, masc. Cic. (Observation exacte 
du devoir) Religio, onis, f. Cic. (Le 
beau moral) JJonestum, i,n. Cic. Decus, 
coris, n. Cic. : Homme d'une grande 
Vonnételé, Vir probissimus. PL-j. 


HONNE 


Voy. HoNNÊTE 20. l 20 Chasteté, pu- 
dour. Pudicitia, æ, F. Cic. Pudor, oris, 
masc. Cic. : Femme d'une grande 
honnètelé, Bfulier summêä pudicitiä. 
Cic. || 39 Bienseance. Decorum, i, D. 
Cic. = Il n'est pas de l'honnèteté d'ob- 
teair.…, Non decet impetrare. Plaut. 
Voy. BiIENSÉANCE 10. || € Civilité, acto 
do civililo. Voy. ciiuiré 10 el 20, 
LONNEUR, 8. m. 1° Qualite qui 
nous porte à faire dos actions nobles, 
loyales, eto.; vertu, probité. Honestas, 
afs, . Cie. Probitas, f. Cie. Inte- 
grilas. f. Cic. Fides, ei, [. Cic. Sanc- 
titas, atis, f. Cic. Religuo, onis, f. Cic. 
Decus, coris, n. Cic. (Pour la distinc- 
lion des nuances, vOy. HONNÊTETÉ 1°). 
: Homme d'honneur, plein d'—, Vir 
bonus. Cic. Homo plenus religione. 
Cic. Tous les gens d'—, Optimus quis- 
que (roy. nonxêTe 2°). Cic. Modèle 
o l'antique —, Eremplum veteris 
sanciitatis. Cic. Rester fidèle à l'—, 
In fide manëre. Cæs. Avec —, En — 
on eu restant fidèle à l'—), Honeste. 
ic. En tout bien, tout —, Joneste. 
Cic. Par —, Honoris causä. Cic. En- 
ager son —, Donner sa parole d'—, 
‘idem suam inlerponére. Cæs. Ayant 
donnè sa parole d'—, Fide data. 
V.-Maz. Sur i'—, Sur mon —, Foi 
d'bomme d'—, D'— (= sur ma foi, 
ea vérilé), Voy. rot 1°. Je promets 
sur l’— que..…., Fide meëä spondeo fu- 
turum ul (et le subj.). Pl.-j. Vendre 
son — 4 prix d'argent, Commuiare 
religionem cum pecuniä. Cic. Choses 
contraires à l'—, Res ab honestate re- 
molæ. Nep. Le véritable — réside 
daas la vertu, Verum decus in vir- 
fute positum est. Cic. Homme sans 
—, Homo sine ullä religione ou fide. 
Nep. [Homme] entièrement dépourvu 
d'—, Inhonestus. a, um. Cic. || 2 
Sentimont de dignité. Pudor, ons, 
masc. Liv. Liberulitas, atis. f. Ter. 
3 Qui a te sentiment de l'honneur, 
Pudens, gén. entis. Cic. Homme plein 
d'—, Homo summo pudore. Cic. Re- 
tenir les eafaais par le sentiment de 
l—, par l'—, Pudore ou Liberalitate 
relinêre pueros. Ter. Qui est bien 
loia d'avoir les sentiments d'— de 
Gracchus, À Gracchi pudors longis- 
sime remolus. Cic. Piquer d'— qqa, 
Animum alicujus gloriæ sfimulis con- 
citare. Cic. Se piquer d'—, Plus 
studii adhibère. Cic. Il se faisait 
sur cela uo point d'—, Suam existi- 
malionem in e& re agi pulabat. Nep. 
Affaire d'—, C. poeL. f'ae Purote de 
mœurs, chastoté. Pudicilia, æ, f. Cic. 
Castimonia, f. Cic. Castitas, atis, f. 
Cic. Modestia, æ, f. Cic. Sall. Sanc- 
lilas, atis, f. Liv. Quint. Integritas, 
f. Cic. Probitas, f. Ou. Tac. Pudor, 
oris, masc. Virg. Ov. Plin. Decus, coris, 
n. Liv. =: L'hbonueur d'une femme, 
Muliebre decus. Liv. Femme d'—, Fe- 
mina pudens (géo. enfs). Cic. Femme 
sans —, Afulier impudica. Cic. Res- 
pecter l'— d'autrui, Aliens pudicitiz 


parcëre. Cic. Il respecta l'— des 
Jounes Alles, Virgines sancte Aabuit. 


Curt. Faire bon marché de son —, 
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Modestis su» non parcÿre. Sal. U 4e 
La bonno renommée. Fama, æ, f. Salt, 
Existimalio, onis, f. Cic. Honestas 
atis, f. Cic. Pudor, oris, mase. PL, 
: Procès où l'honneur esi en jeu 
Judicium summzæ existimationis, Cie. 
Risque de perdre l'—, Question d'—, 
Dimicatio famæ. Cic. Parler sur uue 
Anar de vie ou d'—, Capitis aut 
amæ causam agère. Cic. C'est pour le 
préleur une question d'—, L'— dy 
préteur Ï esten agé, Leur — est in- 
téressé, I! y va de leur —, Agitur ix 
eû re præloris existimatio. Cic. eorum 
fama. Cic. Veiller sur l'— de qqn 
Ezxislimalioni alicujus consulfre. Cie, 
Défendre l'— de la morte, Defunctæ 
pudorem lueri, dép. Pl.-j, Lai confier 
la fortnne et lon —, Ei rem et fa- 
mam luam concredëre. Cic. Frapper 
gqn dans sa fortune et dans son —, 
Pvire in pecuniam aîque famam ali- 
cujus. Tac. Il n'a rien fait de con- 
traire à ton —, N'ihil fecit quod esset 
contra erislimalionem luam. Cu. 
Payer son salut aux dépens de sou 
—,. Rependère incolumitutem turpi- 
tudine. Pl.-j. Altaquer qqn daas son 
—, ÆEzistimalionem alicujus cppu- 
gnare. Cic. Perdre qqn d'—, Alicujus 
existimalionem violare. Cic. offendère. 
Cic. perdëre. Ad Ier. lacerare. Suet. 
De famä alicujus detrahëre. Cie. 
Homme saos —, perdu d'—, [lomo 
sine exislimalione. Cic. Roneslate 5 
liotus. Cic. dedecore infamis. (ic. 
Femmes perdues d'—, Famosz fe- 
minæ. Suel. || 6° La gloire, l'estime, 
la consideration qui suit la vertu, le 
courago, les talonts. Honos ou Ionor, 
oris, masc. Cic. Honestas, atis, f. Cie. 
Gloria, æ, f. Cic. Fama, f. Cic. Laus, 
audis, f. Cic. Decus, coris, n. Cic. 
Dignilas, atis, f. Cic. = Teair qq. ch. 
à honneur, Regarder qq. ch. comme 
un —, Se faire un — de qq. cb., 
Aliquid honor: ducëre. Sail. in glorid 
onëre. Liv. L'— tl'ea revient, Tue 
aus est. Cic. Ce fat un — pour Aga- 
memaon d'avoir.…, Agamemnont fuit 
honestum habëre. Cic. Lulatius eut 
l'— d'achever la guerre, Penes Luta- 
fium perpetrafi belli titulus fuit, Liv, 
Tout le monde s'attribue l'— des 
succès, Prospera omnes stbi vindicant. 
Tac. Les habitaals de Chio revendi- 
queal l'— d'avoir Ilomère pour cvo- 
citoyen, Homerum Chii suum vindi- 
cant. Cic. Accaparer l'—, Relinère 
stbi decus. Tac. Gloriam in se ra- 
pére. nu À Cela lui fait beaucoup 
d'honnear (= est ua grand titre d'— 
pour lui), Moc ei summo honori est. 
Cic. La gloire dont tu jouis me fait 
— à moi-même, Ai gloriosum est 
te florère laudibus. Cic. Ce travail va 
me faire beaucoup d’—, Er hoc le- 
bore magnam graliam sum collecturus. 
Cic. La maisan fait — à celui qui la 
ossède, Dominus domo honesialur. 
Pie. La maison faisait moins d'— à 
son propriélaire qu'à l'État, Domws 
erat non domino magis omamento 
uam civifati. Cic. La maison fait peu 
*— à son maître, Domus dedecon 
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domino fit. Cie. 11 croit que les vers 
grecs font moins d'— que les vers 
latins, Minorem gloris frucium pulat 
ez Græcis versibus percipi quam La- 
tirs. Cic. |} Le résultat fait honneur 
à l'eCort (= y répond), Fructus la- 
bori respondet (de respondére, e0, 
spendi, sponsum, n.). Ov. || Farre hon- 
neur à son serment (= Île tenir), 
Juspurandum ersoluëre (0, ts, solvi, 
solutum). Liv. Faire — à sa signa- 
ture (= payer ses dettes), Nominibus 
respondère, n. Sen. Après que jeus 
fait — à mes engagements, Liberalä 
aique eroneralàä fide meä. Liv. | Faire 
bonneur à ua esclave du salut du 
consul (= lui en attribuer l'—), Ser- 
vai consulis decus ad servum dele- 
gare. Liv. 11 m'a fait — du salut de 
cel empire, Mt hujus imperti salu- 
tem adjudicavit. Cic. H Le diclateur 
fait honneur aux consuls de ses pro- 
pres acles (— leur en sacnfe ja 
gloire), Dictator suarum rerum con- 
sulibus Aonorem remitlit. Liv. || Se 
faire bhonaeur par qq. ch. (= ac- 
quérir de la Pare Aliquä re gloriam 
comparare. Cre. || Se faire bunaear 
de qq. cb. (— s'en lenir huaoré), 
Gloriari re ou in re ou de re. Cic. 
ll se faisait — d'avoir parcouru... 
Gloriabatur se peragrasse. Cic. Se 
faire — d'avoir lué un mauvais ci- 
toyeu, Glortari occiso malo cive. 
Quint. || Se faire bouneur d'une ch. 
[= s'ea altribuer l’—), Alicujus rei 
udem sibi asserëre. V.-Maz. gra 

liam sibi trahère. Tac. Se faire — de 
la vicloire (= se l'allribuer), Vic- 
toriam ad se vindicare. Liv. || Tu en 
es sorti, Tu t'eu es tiré à ton hon- 
eur (= heureusement, avec succès), 
Processisti pulchre. Ter. Nous nous 
eu sommes tirés à notre —, Evenere 
Arc nobis prospere. Ter. || À ton hon- 
veur, Cum tuë dignitate. Cic. Avec 
beaucoup d'—, Non sine magnä di- 
nalione. Suel.|| Honneur à La, à voire 
ravoure! Afacle virtute esto ! Sen. 
Mach virtute este! Liv. — à cette cité 
très courageusel Macte forlissimam 
aivuatem/ Flor. Voy. acoine 5°. || 
Meltre qq. ch. ea honneur, Aliquid in 
Aonorem adducëre. Cic. lis curent telle- 
ment eo — la juste, Tantopere apud 
os jusiifia culla esi (pass. de colëre, 
so, is, lui). Cic. Les Grecs eurent en 
grand — la géométrie, {n surnmo apud 
Græcos honore geometria fuit. Cic. 
Avoir qqn en grand —, MHabëre ali- 
qe magno in honore. Cæs. præcipuo 
cnore. Cæs. Gorgias fut en grand —, 
Gcrgias magno in honore fuit. Cic. 
Les œusiciens furent en — dans la 
Grèce, In Graæciâ musici floruerunt 
(de florëre, eo, es, 5. sup. 2) 

Cie. Être es — dans l'Academie, În 
Academiä vigere (eo es, gui, 8. sup.), 
u. Cic. Tant que les lettres latines 
seront en —, Lalinis dum manebit 
preltum lilferis. PA. L'art est sans 
—, Àrs Jacet. Ov. || Mourir au champ 
d'honneor, au lit d'— (= sur le 
tbamp de bataille), In acis cadÿre. 
Cic. Ï 6e Démonstration exterieure de 
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vônératlon, do rospoct, d'ostime. Honos 
ou Honor, oris, masc. Cic. Veneratio, 
onis, f, Cic. Reverentia, æ, f. Cic. 
Observantia, f. Cic. =: Rendre hon- 
aeur à qqn, Honorem alicui habère 
ou fribuëre ou dare. Cic. Aliquem 
observare. Cic. colëre {9 is, lui, 
cultum). Cic. Rendre soa père 
les honneurs qu'on lui doit, Hono- 
rem debilum patri præstare. Cic. 11 fut 
traité chez moi avec plus d'honneur, 
Apud me fuit honoratior. Cic. Ce soat 
là des marques d'—, Hæc sunt hono- 
rabilia. Cic. On leur donna, comme 
litre d'—, le noin do pères, Patres 
ab honore appellati sunt. Liv. Cou- 
ronne d'—, Corona honoris. Nep. Ce 
siège d'—, la chaise curulo, Hzc 
sedes honoris, sella eurulis. Cic. [Ces] 
hommes vous fout ua cortège d'— 
quand vous partez, Homines fre- 
uentiä suä vesirum egressum ornant. 
ic. Faire à qqn l'huoneur d'ua tour de 
promenade ans la basilique, Uno 
asilicz spaño Aonestare aliquem. Cic. 
Pour faire —, Par —, Honoris causé 
ou gralia. Cic. Ad honorem. Vitr. Se 
lever à l'arrivée de qqn pour lui faire 
y Alicui venienti assurgère. Cic. 
Faire — au diner (= diner copieuse- 
ment), Voy. ptNxa (verbe) 3°. Qui sait 
faire les honaeurs de sa table, Scitus 
convivalor. Liv. Faire magnifique- 
ment à qqn les — de sa maisoa, 
Aliquem magnificentissimo Aospilio ac- 
cipère. Cic. En l'honneur de Junon, In 
honorem Junonis. Hor. Sacrifce solen- 
nel en l’— d’Apolloa, Sollenne Anollinis 
sacrum. Suet. Instituer un jeùne en 
l'— de Cérès, Jejunium Cereri insti- 
fuËre. Liv. Colonne dressée dans le 
forum ea l'— de Duellius, Columna 
Duellio in foro posita. Quint. Composer 
des vers en l'— de qqn, Scribëre car- 
men in aliquem. Cic. Vers qui dans les 
banquets ont élé chantés en l'— des 
grands hommes, [Carmina] quæ in 
epulis sunt canfilata de clarorum vi- 
rorum laudibus. Cic. En l'— de cette 
victoire, Ejus victoriæ ergo. Nep. Ac- 
corder À qqn les honneurs divios, 
Honores cælestes alicui dare. Curt. 
Reauüre à qqn, à qq. ch. les — di- 
vins, Aliquem uf deum colÿre Gros 
pl. h.). Cic. colëre pro numine. Suet. 
inter deos. Curt. venerari in deorum 
numero. Cic. Aliquid pro deo venerari. 
Cic. — funèbres, suprèmes, — de 
la sépullure, Supremum (1) officium 
(ir), a. Tac. Curt. Rendre à qqo les 
— funèbres, Funeri alicujus justa 
solvëre. Cic. Alicui justa facëre. Sal. 
conficëre. Cæs. peragëre. Plin. suprema 
suluËre. Tac. Quint. Cadavre privé 
des — funèbres, Cadaver spoliatum 
pompä. Cic. Voy. ronNèena. || 7° Joial 
à un infin. et qqf. à un subsi. par la 
rép. DK. Grâce, faveur, distinction qui 
atte : Les bonneurs du commande- 
ment, fmperii honor. Tac. Nous avons 
eu l'honneur mon frère et moi d'être 
proposés pour la préture, Afihï fra- 
{rique meo prætoribus destinari conti- 
git (de contingëre, n. impers.). V.- 
AMaz. À qui elle fait l'— de le prendre 
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pour époux, Cui se jung#re dignatur 
dép-}. Viry. Ne pss faire à qqo l'— 
de lui adresser la parole, de le regar- 
der, Aliquem non sermone, non visu di- 
gnari. Tac. Vo. DAIONER. || T. de ci- 
vililé. Pais-moi l'honneur de désirer me 
voir, Fac cupidus mes videndi sis. Cic. 
Fais-moi l'— de m'apprendre..., Fac 
ut sciam. Cic. Pais-moi l'— de venir, 
Cura ut venias. Cie. || 8° Au pl. Di- 
gnites, charges, distinctions honorifi- 
ques. (En gén.) Honores, um, æ. pl. 
ic. (Charges, fonctions officielles) 
Dignilates, um, f. pl. Cic. Munera, 
um, 0. pl. Cic. (Distinctions) Orua- 
menla, orum, n. pl. Cic. Honestates, 
um, f, pr Cic. = Aspirer aux bon- 
neurs, Honeres petère. Nep. Être af- 
famé d'—, Sitire Aonores. Cic. La 
poursuile pénible des —, Ambitionis 
occupalio. Cie, Entrer dans les —, 
Adire honores. PI.-j. Arriver aux —, 
Ad honores pervenire ou ascendëre. 
Cic. Avancer dans la carrière des —, 
Procedfre Aonoribus. Cic. Tous les de- 
rés des —, Omnes honorum gradus. 
ic. [l passa successivement par les 
plus grands —, Amplissimos Aunores 
percucurril. Suet. Le fait d'avoir passé 
par tous les —, Honorum decursus (üs, 
m.). Cic. Qui a passé par les —, 
Perfuncius honoribus. Cic. Vieillesse 
qui a passé par les —, Honorata se- 
nectus. Cic. Élever qqn aux —, Ali- 
quem ad honores produc®re où perdu- 
cêre. Cic. Combler qqa d'—, Aliquem 
amplissimis honoribus decorare. Cic. 
magnis ornamentis afficère. Cic. Com- 
bler d'— de toute espèce, Producëre 
omni genere Aonoris. Liv. Dépouiller 
qqn de ses —, Privare aliquem ho- 
nestatibus ou omni dignitate. Cic. 
Voy. nicniré 20, cHanae 80. || 90 Anc. 
Au pi. insignes. Ornamenta, orum, 0. 
pl Cic. Insignia, ium, n. pl. Cic. 
Oy. INSIGNE. || 10° Fig. Ce qui fait la 
loire, l'ornoment de. fiecus, coris, n. 
ic. Ornamentum, i, n. Cic. Lux, 
ucis, f. Cic. Lumen, minis, n. Cic. 
: Ville qui est l'honneur d'un État, 
Urbs quæ ornamento est civilati. Cæs. 
Je me suis ménagé celte ressource 
our l'— et la parure de ma vieil- 
esse, Afihi hoc subsidium comparavi 
ad decus atque ornamentum senectults. 
Cic. Voy. GLoIn&. 

HONNIR, v. act. C. DÉSHONORÆA. 

HONORADBILTTE, 8. f. Qualité 
que pors. honorable. Honeslas, aiis, 
. Cic. 

HONORADLE, adj. 1° Qui merite 
d'être honore. lonestus, a, um. Cuc. 
Laudubihs, m. f.,e, n. Cic. Laude 
dignus (a, um). Cic. : Les hommes 
les plus bonorables, Homines hunes- 
tissimi. Cic. Celui-1l me parait bono- 
rable et honoré, Îs muhx et honestus et 
honoratus videtur. Cic. || 2e Qui attire 
de l'honneur ot du respect. Ilonestus, a, 
um, Cic. : [Cela] est bunorable, Habet 
dignitatem. Cic. || 8° Considere, estime. 
Honestus, a, um. Cic. Voy. consivéré. 
\| 6° Qui fait honneur. Honestus, a,um. 
Cic. Honorificus. Cie. Honorabilis, m. 
f.,e, n. (rare). Cie. x Naissance ho- 
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norable, Honestum genus. Cic. Pau- 
vreté Honesta paupertas. Vel. 
[Chose] qui est beaucoup plus — aux 
yeux des Grecs, Quod est mullo hono- 
rificentius apud Græcos. Nep. Saluta- 
tion très —, Perhonorifica consalu- 
talio. Cie. Recevoir ua congé — (en 
parl. de soldats), Cum honore di- 
mifli, pass. Tac. Faire une retraite 
—, Honeste cedère. Cic. [Cela] fut 
très — pour Milon, Honori summo 
Miloni fuit. Cie. Ce fut pour nous 
uoe journée bien —, Îs dies hones- 
tissimus nobis fuit. Cic. Nos mal- 
heurs ont été plus bonorables que 

éuibles, Nostn casus plus honoris 
Kabuerunt quam laboris. Cie. Le fruit 
le plus honorablo de la véritable 
verlu, Fruclus veræ virlulis Aoneslis- 
simus. Cic. Ils regardent le brigaadage 
comme —, Latrocinari honesium pu- 
tant, Cie. Être regardé comme très 
—, Summo in honore esse. Cic. Être 
traité d'une manière plus —, Hono- 
rificentius tractari. Cic. Mention —, 
Mentio honorifica. Cic. Dans les Lermes 
les plus honorables, Honorificentis- 
simis verbis. Cic. Répondre à qqa en 
terunes —, Honorifice respondère ali- 
eui. Cic. Lettre conçue en Lermes très 
—, Lititeræ honorificentissime scriptz. 
Cic. Discours honorable pour les an- 
diteurs, Uratio honorifica audientibus. 
Liv. Sous un prétexte —, Specie ho- 
noris. Tac. Couvrir d'un prétexte — 
l'infamie de sa conduite, [Honestä 
præscriplione rem furpissimam legère. 
Cæs. | 60 Qui vit grandement. Lautus, a, 
um. Cic. Splendidus. Nep. : Ua homme 
honorable, {Homo splendidus. Nep. lau- 
tus. Cic. Avoir un élat de maison —, 
Splendide se gerëre. Vell. 

HONONADLEMENT, adv. 1° D'une 
maniere conforme à l'honneur, à l'hon- 
nêteté. Honeste. Cic. Integre. Cic. 
Sancte. Cic. Liberaliter. Cic. Lauda- 
biliter. Cic. || 2° D'une manière qui 
fait honneur. Honorifice. Cic. Honeste. 
Cic. =: Plus honorablement, Hononf- 
cenlius. Cic. Très —, Honorificentis- 
sime. Cic. || 3° Convenablement, digne- 
ment. Moneste. Cic. Digne. Plaut. Cic. 
Decore. Cic. || 4° D'une manière ma- 
gnifique. Splendide. Cie. Dor. Magni- 
fie. Cic. Laute. Cie. =: Plus honora- 

lemeat, Magnificentius, Cic. Très —, 
Magnificentissime. Cic. 

HONORAIRE, adj. Qui a un titre 
honorifique sans fonction. Honorarius, 
a, um. (ic. Dig. : Tulteur honoraire, 
Honorarius futor. P.-jct. 

Honoraine, 8. m., et pl. souv. 

Hoxonaines, 8. w. pl. Rétribution de 
œærlaines professions. fonos ou Honor, 
oris, m. Cuc. Alerces, edis, f. Cic. Ho- 
norarium, it, 0. Traj. ap. Pl.-j, Dig. 
: Payer à un médecin ses honoraires, 
Medico honorem habëre. Cic. Les — 
des avocats, Doncrarium advvcato- 
rum. Ulp. Tels étaient les — des 
dialecticiens, Hzc merces erat dialec- 
ficorum. Cic. Les — (d’un profes- 
seor), Afinerval, alis, abl. ali,n. Varr. 

HONOIE, É8, part. passé d'uo- 
RORER, Voy. ce À Adj. Traité aveo 
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honneur. ITonoratus, a, un. Cic. Gra- 
liosus. Cic. : Cet homme me parait 
houorablo et bonoré, fs mihi et ho- 
nestus et honoratus videtur. Cic. Vieil- 
lesse plus honorée, Gratiosior se- 
nectus. Tac. Souvenir plus hunoré, 
Memoria celebratior. Suet. Etre —, 
très —, Esse in Aonore, in magno 
honore. Cic. 

UONORER, v. act. 1° Rondre hon- 
neur ot respect (aux hommes, à cer- 
laines choses). (En gén.) Honorare, 
act. Cic. Hunestare, act. Cic. Colÿre, 
o, is, lui, cullum, Cic. (En masse, en 
fonle, par des réunions) Cohones- 
tare, act. Cic. Celebrare, act. Cic. Con- 
celebrare, act. Cic. =: Honorer ses pa- 
rents, Parentes colère. Cic. observare. 
Cic. Nulle part le grand âge n'est au- 
taal hoaoré,Nusquam tantum ælati iri- 
buitur (pass. de tribuëre, 0, ui, uturn). 
Cic. Honorer laméinoire de son aïeule, 
Alemoriam avis diligëre (0, is, leri, 
lectum). Suet. — par un feslin la mé- 
woire d'un nom, Alemoriam nominis 
epulis celebrare. Cic. — la mort de 
qqa par uo monument, par un deuil 
public, Honorare mortem alicujus mo- 
numento, luctu publico. Cic. — par un 
sacrifice les mânes de qqn, Alicui in- 
ferias afferre (fero, fers, attulr, alla- 
tum). Cic. Tu sais — le courage, Est 
apud le virtuli honos. Liv. — la vertu, 
Virtutem honorare. Cic. || 2° Rendro 
un culte (à la divinitb). Colëre (voy. 1°), 
act. Cic. Venerari, dep. (acc.). Cic. 
: Honorer Dieu, les dieux, Honorem 
Deo habëre, Cic. Deos colëre. Cic. ve- 
nerari. Cic. Diis honcres ou cultum 
adhibère (eo, es, bui, butum). Cic. — 
soa génie tutélaire par des jeux el 
des danses, Ludis et choreis genium 
concelebrare. Tib. |} 3° Avoir boaucoup 
d'ostime pour qqn. Revereri, eor, éris, 
verilus sum, dèp. (acc.). Cic. In ho- 
nore habëre (e0, es, bui, bitum), 
act. Cic. Afagni facëre (to, is, feci, 
factum) ou æslimare, acl. Cic. Voy. 
Faire cas 130. || 4° Gratifior de qq. ch. 
qui fait honneur. Honorare, act. Cic. 
Jonestare, act. Cic. Ornare, act. Cic. 
Decorare, act. Cic. : Hunorer qqn de 
distiaclions particulières. Aliquem 
singularibus Ronoribus decorare. Cic. 
— ua candidat de son suffrage, 
Candidatum suffragio ornare. Pl.-j. 
Leur ville fut bhonorée du titro de 
cilé romaine, Concessum est illis, ut 
civitaiis Romanæ honorem capereni. 
Gell. Honoré d'une statue équestre, 
Equestri sitafu& honorulus., Veil. — 
du sacerdace, Sacerdolio præditus. 
Cic. || 5° Être un honnour pour. Ho- 
nesfare, act. Cic. Ornare, act. Cic. 
(Alicui) esse ornamento ou laudi. Cic. 
: C'est le malire qui duit honorer la 
maison, Domino domus Aonestanda 
est. Cic. Compter qqn parmi ceux 

ui houoreat le plus [ce] siècle, 

liquem inter præcipua sæculi orna- 
menta numerare. Pi.-j. 

S'aononen, v. réfl. 10 Acquérir do 
l'honneur. Se honestare. Cic. || 2° So 
glorifior. Voy. ce mot. 

LHONORIFIQUE, adj. Qui procure 
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des honneurs, des respects sans autres 
avantages. Monorarius, a, um. Cic. = 
À Utre honunfique, Titulo tenus. Sues, 

HONTE, 9. {. 1° Doshonneur, op- 
probre. Dedecus, coris, 0. Cic. Tur- 
prludo, dinis, f. Cic. Deformitas, atis, 
f. Cic. Fœæditas, f. Cic. Opprobrium, ü, 
n. Cic. Flagilium, ii, n. Cic. Pro- 
brum, à, a. Cic. Labes, is [. Cic. Ala- 
cula, æ, f. Cic. Turpitudinis nota (z), 
f. Cic. Turpis (is) nota (æ), f. Cic. 
Ignominia, f. Cic. Infamia, f, Cie. 
Turpis (is) fama (æ), (. Sall. : La 
boute de colle fuite, Deformitas hujus 
fugæ. Cic. La — d'un échec, d'un 
relus, Offensionis, Repulsæ ignominie 
ou infamia. Cic. La — d’avoir fui, 
Turpitudo fugæ. Cæs. Couvrir qqn de 
—, Afficère aliquem ignomimä. Cie, 
Couvert de —, pertus infamiä. Tac. 
En se couvrant de —, À sa —, Cum 
summo probro. Ter. À la — de sa 
famille, Cum. summä ignominià fa- 
miliæ. Nep. À la — du peuple, Cum 
pudore populi. Liv. Être ua sujet de 
—, Être uno — pour qqn, Alicui 
esse dedecori. Cic. probro. Sall. ia 
probro. Ter. 11 fut la —, Il fl la — 
de votre famille, Fuit dedecus generi 
vestro. Cic. Mamercus, qui ft la — 
de ses aucètres, Opprobrium majorum, 
Mamercus. Tac. C'est la — de ee 
siècle de porter envie à la vertu, Est 
Rujus sæculi labes où macula virtuti 
invidère. Cic. C'est —, C'est une — 
que de trafiquer du pouvoir, Habëre 
quæstui rem publicam lurpe est. Cie. 
Je regarde comme une — de (infin.), 
Turpe esse duco (et linge, Cic. 
Turpe judico (ct l'infia.) Sen. N'est-ce 
pas une — que... ? Nonne flagitiosum 
pulandum est (el la prop. infa.) ? Cie. 
Quelle — pour cette époquel 0 tur- 
pem notam lerporum tllorum ! Cic. 
Quelle — que d'être jouél Quid tur- 
uam illudi? Cic. À —1 Pre 
pudori Flor. Petr. O turpitudinen! 
Cic. O rem turpem/ Cic. Ô — à Catonl 
Turpem Catonerm / Cic. Tu n'auras pas 
eu cette —, Non in eam lurpitudinem 
venisses. Cic. Ô comble de —1 Fla- 
gitium magnum { Cic. Il y a — à dé- 
sespérer de cela, Turpiter id despe- 
ratur, Quint. Voy. Il est HoNTe0x Î°. 
Faire tourner qq. ch. à sa —, Ali- 
quid in suam confumeliam vwerlère. 
Cæs. Au milieu de toutes ces hontes, 
Inter tot fRagitia. Cic. Se vautrer dans 
toutes les —, In omni dedecore voiu- 
tari, pass. Ad Mer. Être insensible à 
la honte, Flagitio non movéri. Sall. À 
2° Confusion causèe par l'ides ou la 
crainto du doshonnour. Pudor, oris, 
masc. Liv. Rubor, masc. Cic. Vere- 
cundia, æ, f. Cic. = La honte de la 
pauvreté, Pudor paupertalis. for. La 
— d'entendre, Pudor audiendi. PI.-j. 
J'ai —, J'éprouve de la —, Me pudet 
(duit et ditum est, dère, impers.). Cic. 
Mihi rubor suffunditur (de suffund:, 
or, fusus sum, pass.). Sen. Îls ont — 
de leur infamie, Eos infamiz sus 
pudet. Cic. Tu n'as pas — de toi- 
même, Tui {e non pudet. Plaut. Rougir 
de — à cause de qq. ch., AvOu — 
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de qq. ch., Erubescère (0, is, bui, 8. 
sup.) in re. Cic. re. Liv. de re. Sen. 
J'éprouvo qq. —, un peu de — de 
cela, Hujus rei me suppudet (8. parf, 
oi sup.). Cic. J'ai — de dire, fe 
pudei dicers. Cic. LIs ont — de parler 
de la pudeur, De pudicitiä loqui eru- 
bescunt. Cic. J'ai grand’— de raconter, 
Memorare (me) dispudet (duif, s. sup., 
dire, mot tr. rare). Plaut. Ter. On a 
— de dire, Verecundum est dicïre. 
Quint. Pudet dictu. Tac. En lémoi- 
gaant de la —, Pudendo. Cic. Être 
amené à éprouver de la —, Induci 
ad pudendum. Cic. Quand il faut avoir 
—, Ubi pudendum est. Plaut. Dont on 
doit avoir —, Pudendus, a, um. Virg. 
Suet. Quint. Erubescendus. Hor. V.- 
Mer. Plor. Chose dont tout le monde 
doit avoir —, Res digna in quàä omnes 
cubescant. Cic. Qui a une fausse —, 
oue mauvaise —, Pudens prave. Hor. 
Avoir perdu toute —, Avoir mis bas 
toute —, Avoir toute — bue (— être 
insensible au déshonneur), (Omnem) 
pudorem ezuisse. Cic. Pudorem dimi- 
sisse. Cic. projecisse. Cic. posuisse. 
Mart. Perfricuisse 08. Cic. frontem. 
Cic. Mart. faciem. Plin. — bue, De- 
voratus pudor. Apul. Bouffon qui à 
toute — Due, Scurra exhauslo rubore. 
Ad Her. |} Faire honte à qqn, Causer 
dela — à qqn, Alicui ruborem af- 
ferre. Cic. ou incutère. Liv. pudori ou 
rubori esse. Liv. Aliquem pudore suf- 
fendrre. Pl.-j. || Qqf. Faire honte à 
(= éclipser, surpasser), Voy. écLiP- 
san 20. || Faire honle à qqn d'une ch. 
= la lui reprocher), Voy. nEPROCHER. 
30 Cocnre monts. Affront, refus, 
s. Voy. ces m. 

HONTEUSEMENT, adv. Avoo honte 
otignominio. Turpiter. Cic. Fede. Sall. 
Liv. Deformiter. Suet. Indecore. Cic. 
fnhoneste. Ter. Cic. Flagihiose. Cic. 
(Poer la distiaction des nuances, Voy. 
BONTEUX 1°.) =: Perdre bonteusement 
La vie, Vitam per dedecus amitière. 
Sall. Chassés plus —,Fœdius pulsi. Liv. 
UONTEUX, EUSE, Ad). 1° Qui cause 
de la honte, du deshonneur. (Laid mo- 
ralemenl) Turpis, m. f., e, n. Cic. 
Fedus, a, um. Cic. Deformis, m. f. 
s#, 0, Cic. (laconvenant, contraire l 
la dignité) Indecorus, a, um. Cic. In- 
dignus. Cic. Inhonestus. Liv. (Dont 
oa doit rongir) Pudendus. Virg. Suet. 
Quint. Erubescendus. [for. V.-Maz. 
Flor. (Qui donne une mauvaise répu- 
llion) Ignominiosus. Cic. Infamis, 
æ. f.,e, 0. Cic. Probrosus, a, um. 
Cic. (Scandaleux) Flagitiosus. Cic. = 
Acte bonleux, Facinus fædum. Ter. 
fagitiosum. Sal, Flagitium, it, 0. 
Probrum, i, n. Sall. Commeltre 
une aclion honteuse, Admiti”re de- 
decus (gén. oris, n.). Cic. flagitium. 
Cie. Existence —, Vita turpis. Cic. 
infamis. Cie. Mener une vie —, Fla- 
gtliose vivère. Cic. Mœurs hcnteuses, 
Turpes mores. Plaut. lionteuse mol- 
lesse, Probrosa mollities. Plin. Ne rien 
dire de bonteux, Nihil flagilii dicére. 
Cic. Fuite bonteuse, Fuga turpis. Cic. 
1088. Liv. Gain bonteux, De- 
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forme lucrum. Suet. Tu regardes 
cunme — do diriger des travaux 


d'agriculture, Przesse agro colendo 
flagitium putas. Cic. Être — à gqa, 
Alicui esse dedecori. Cic. opprobrio. 
Nep. pudori. Liv. La débauche, hon- 
leuse à tout âge, est surtout — aux 
vieillards, Luzuria, omni ætati furpis, 
senectuli fædissima est. Cic. Ilest hon- 
eux que lu ne puisses pas, PFla- 
gilium est, te non posse. Ter. li est 
plus — d'être vaincu par ua infé- 
rieur, Andignius (est) vinci ab infe- 
riore. Cic. Ce quil est — de faire, 
Id quod facëre lurpe est. Cic. || Un 
bonieux solécisme, Immanis sole- 
cismus. Gell. Ce qu'il y a de — dans 
le barbarisme, Barbarismi fœdutas 
fgen- alis, f.). Quint. || 2° Qui a de 
a honte, de la confusion. Pudibundus, 
a, um. Plin. Pudore confusus. Ov. 
Curt. : Les hommes bonteux de leur 
iofamie, Lomines quos pudet infamiz 
suæ. Cic. Etre —, C. Avoir nonre 20. 
11 3° Timido, embarrasso. Pudens, gén. 
entis. Cic. Verecundus, a, um. Cic. 
Pudibundus. Hor. Just. 
LÔPITAL,S. m. Maison 
gratuitement les malades. 
rium, di, n. Cels. Sen. 
UOQUET, s. w. Mouvoment convul- 
sif du diaphragme ot bruit avec lequel 
il se fait. Singulius, üs, m. Plin. 
HOQUETON, s. m. C. CASAQUE. 
LORACE, nom d'un poôto lalin ot 
do divors porsonnages. Horatius, ii, m. 
Suet. Liv. 
HORDE, 8. f. 1° Peuplade orrante. 
Vaga (æ) gens (entis), [. Quint. Aful- 
litudo (dinis) vaga (æ), f. Cic. Quint. 
l 2° Troupe d'hommos sans discipline. 
ncondita (æ) mulfitudo (dinis),f. Liv. 
HOIMION, 8. m. C. cour. 
HORIZON, s. m. 4° Ligno circulaire 
dont l'observateur est lo centre et où 
lo ciol et la terro semblont se joindre. 
[orizon, ontis (acc. onta), m. Sen. : 
Finiens (entis) circulus ln ou orbis 
(ne m. Cic. Fintfor (oris) circutus 


ur traitor 
aletudina- 


i), m. Sen. Finiens (entis) linea (æ), 
Sen. : Couper l'horizon à angles 
droits, Horizonta rectis angulis se- 
care. Sen. Descendre sous l'—, In in- 
fera loca obire, n. Cic. || 2° Les parties 
de la surface terrestre où se tormine 
notro vuo; et souv. La partio du ciol 
qui en cst voisine. So touroe par La 
terre, Terra, æ, Î. Cic. ou Le ciel, 
Cælum, à, n. Cic. : Un poiat de l'ho- 
rizON céleste, Cæli pars. Col. Mas- 
quer une petile parlie de l'—, Par- 
ticulæ cæli officëre. Cic. Le soleil est 
sur l'—, Sol est super terram. Quint. 
Astre qui est sur l'—, Sidus super 
terram conspicuum. Plin. Voir un na- 
vire à l'—, Navem in conspectu pro- 
spicËre. Virg. || 3° Fig. Espace dans lo- 
quoi s'oxerco l'action de l'esprit. Spa- 
lium, à, n. Cic. = Ouvrir à l'esprit ua 
lus vaste horizon, Larare animo 
ocum (de locus, m.). Sen. Voy. can- 


MIÈnE 40, camp 80, || 60 État des 
affairos : L'horizon politique, Reipu- 


blicæ ! , D. pl. Cic. 
status (sm. PL n'est Bciaire 


ic. L'— a'est ociairci, 
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Meliore loco res sunt. Cic. L'— s'est 
rembruni, Pejore loco res sunt. Ter. 
Quaod l'— politique est le plus chargé 
de nuages, In perteulosissimo raipu- 
blicz tempore. (ic. Sombre —, Aspe- 
ra spes (ei,f. — avenir affreux). Sal. 

HORIZONTAL, ALES, ad). Parallèle 4 
l'horizon. T'ransversus, a, um. Cels.Plin. 

LHONIZONTALEMENT, adv. Paral- 
lôlement à l'horizon. Transverse. Cels, 

LORLOGE, s. f. Machino qui mar- 


que l'heure. Horologium, ii, n. Cic. 


itr. Plin. : Horloge solaire, — au 
soleil, Solarium, ti, 0. Varr. — 
d'eau, Clepsydra, æ, f. Cic. Sen. Sola- 
num ex aqud. Cic. Mesures exacles 
prises au moyen de l'— d'eau, Ceritæ 
ex aquä mensurs. Cæs. — réglée, 
Horologium ordinatum. Plin. L— 
marche, Bloventur horæ (f. pl). Cic. 
LIORMIS, prép. C. xxcErTÉ. 
HOROGRAPLHE. C. GNOMONIQUE. 
HOROSCOPE, s. m. 1° Observation 


de l'etat du ciel au moment do la nais- 
sanco de qqn et prédiction qu'en tirent 


les astrologuos. Genutura, æ, (. Suet. 
Genitalis (is! hora (æ), (. Tac. Natale 


(is) astrum (1), a. Hor. Genesis, is(acc. 


im, abl. 1), l Suet. Juv. Ivroscopus 
, m. (rare) Pers. Aug. Natalicia 
(orum) prædicta (orum), a. pl. Cic.: 
L'horoscope de chacun, Er natali 
die cujusque vitæ nolatio (onis), f. 
Cic. Sùr de l'— de ses enfants, Certus 
de suorum geniturä. Suel. Son — lui 
présageail l'empire, {mperatoriam ge- 
nesim hAabebat. Suet. (Homme) dont 
l'— est mauvais, fâcheux, Afalo astro 


nalus. Pers. Avoir le même —, Uno 
astro esse. Cic. Tirer, Faire, Dresser 
l'— de chacun, * Vitam alicujus ex 
natali die notare. D'apr. Cic. Tireur, 


Faiseur d’—, Fatorum per geniluras 


interpres (etis), m. Amm. ([omo) na- 


talium peritus. Sen. Genethlhiacus, à, 
m. Gell. Relatif aux horoscopes, Ge- 


nethliacus, a. um. Arn. Art de tirer 


les —, Genethlialogia, æ,f. Vatr. || 
2° Fig. Prediction. Voy. ce ©. 
LONREUR, 9. f. 1° Impression 


causoo par qq. ch. de terriblo. Horror, 


oris, m. Cic. : L'horreur de la mort, 
Blortis formido (dinis), f. Cic. Ilor. 
Frémir d'—, Horrère, eo, es, rui, s. 
sup., n. Cie. Exhorruisse ou Inhor- 
ruisse ou Perhorruisse, n. Cic. Com- 
mencer à frémir d'—, Inhorrescère 
ou Erhorrescére ou PerhorrescËre, 0, 
is, Aorrui, s. sup., n. Cic. Je frémis 
d'— en pensant à ce que nous avons 
vu, Horret animus (meus) cogilalionem 
rei quam vidimus. Curl. Je frémis 
d'— en songeant de quelle manière 
vous recevrez..., Horreo, quemadmo- 
dum accepturi silis. Cic. J'ai — de 
dire, Dicére horreo. Liv. Je suis saisi 
d'—, Animum (meum) horror subit. 
Tac. De quelle — j'ai êté saisit Qui 
horror me perfuditl Cic. Le danger 
lace lo cœur d'—, Periculum cor 
Rorrore persiringit. Curt. Cela me fait 
—, Ea res me horrore afficit. Plaut. 
Personne n'a pu voir ce sacrifice sans 
—, Id sacrificium nemo adspicère non 
horruit. Cic. Je ne puis {le) raconter 
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sans —, Horresco referens. Virg. En- 
fant qui est uac — {= extrémement 
laid), Puer ad deformilalem insignis. 
Cic. Ce lieu qui est pour Clucatius 
un objet d'—, [ic locus Cluentio hor- 
ribulis ou formidulusus. Cic. Qui fait 
—, Qui inspire l—, C. nonmioee. || 
% Grande aversion, haine  violonte. 
Odiuin, it, n. Cic. : L'horreur du tra- 
vail, Laboris fuga (æ), (. Cic. Ton — 
our moi, Tua a me alienalio (onis), 
. Cie. Inspirer à qqn l'— d'une pers., 
de l'— pour une pers., Alicujus vo- 
luntatem ab aliquo abalienare. Cic. 
J'ai pris la chose en —, Magnum me 
rei odium cepit. Qui a pris Alcibiade 
en —, Ab Alcibiade alienalus (a, 
um). Nop. Etre pris en — par qqn, 
Alicui in odium venire. Cic, Avoir — 
de la cruauté, Crudelitatem horrère 
(ro . 49). Cæs. 11 a — du mariage, 
e f- pour le mariage, Îl a le ma- 
riage en —, Animus (ejus) a nupliis 
abhorrel. Ter. Avoir, Concevoir pour 
l'étude de la sagesse uue — pro- 
fonde, Sapientiæ siudium penilus re- 
formidare. Tac. Qui a — du repos, 
Impatientissimus quietis. Vell. Être 
ea — à qqn, Être l'— de qqn, Alicui 
esse odio. Cic. Qui est en — au 
peuple romain, Populo Nomano exse- 
cratus. Cic. VOY. AVERSION, HAINE. || 
80 Saisissement de crainte respectueuse. 
Ilorror, oris, masc. Liv. Formido, 
dinis, f. Cic. Terror, masc. Tac. : 
Secrèle horreur, Arcanus lerror. Tac. 
Péoétrer les âmes d'—, d'une sainte 
—, Animos horrore imbuëre. Liv. 
Éprouver de l'—, Jlorrère (voy. 1°), 
n. Cic. Saisi d'une — religieuse, 
d'une sainle —, Perfusus horrore 
venerabundusque. Liv. || 6° Ce qu'ont 
d'effrayant corlains lieux, certains ob- 
jets. Fœditas, atis, f. Liv. = L'horreur 
de {ce} spectacle, Spectaculi fœdilas. 
Liv. Lieux pleins d'—, Loca fœda et 
tetra. Sall. Specacle d'—, Horribile 
spectaeulum. Sall. |} 6° Au pl. Choses 
terribles, desastreuses. Afala, orum, a. 
pl Cic. : Les hurreurs de la captivité, 

aphvilalis mala. Just. Les — de la 

uerre, Lelli malum (5), a. sing. Tac. 

es — des guerres civiles, Furores 
civiles. Flor. Des —, Mornibiles casus. 
Cic. |} 6° Atrocité, odieux d'une action 
: L'horreur d'une action, Facti atro- 
citas (atis), f. Cic. invidia (æ),f. Tac. 
Attéauer l'— d'une chose, Atroci- 
fatem rer levare. Cic. || 7° Choso atroco, 
infdme. Res (ei) atrox (ocis), Î. Cic. 
: Action qui est une borreur, Facinus 
fœdum. Ter. Sall. Une pareille — 
a'est pas croyable, Res (am afroxz 
credi non polest. Cic. Les plébéicns 
trouvèrent que cet acle était une —, 
Atroz visum (est) id facinus plebi. 
Liv. Quelle —1 Indignum facinus! 
Plaut. et simpl. Indignum/ Ov. Ne 
reculer devant aucune —, Omnia ne- 
fanda auière. S.-Sev. Faire mille hor- 
reurs, Aulla letre fac®re. Cic. || 8" Au 
pl Choses dôshonorantes qu'on attribue 

gqn. Probra, orum, u. pl. Cic. : Pu- 
blier des horreurs contre qqn, Probra 
Jactare in aliquem. Liv, Leitres où il 
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dit de moi toute sorte d'—, Epistolæ 
pleuæ omnium in me probrorum. Cic. 

HORRIDLE, adj. 1° Qui fait hor- 
rour, offrayant. Horribilis, m. f., e, 
a. Cic. Horrendus, a, um. Liv. Fœdus. 
Cic. Teter, tra, trum. Cic. Atrox, gén. 
ocis. Cic. = Horrible spectacle, Specta- 
culum Aorribile. Sall. deforme. Liv. 
fædum. Just. Aspect —, Morridus 
udspectus. Uæs. — à voir, Adspeciu 
lerribilis. Cic. Image —, Iorrenda 
imago. Pl.-j. Atrocissima effigies. 
Plin. Ténèbres borribles, Tetræ le- 
nebræ. Cic. Prodige horrible, Tetrum 
prodigium. Liv. Horribles impréca- 
ons, Diræ ersecrationes. Liv. Chose 
horrible à direl Horrendum dictu! 


Virg. || 2° Cruel. Immanis, m. f.,e, 
n. Cie. Crudelis, e. Cic. Atror, gèn. 
ocis. Liv. Teler, tra, trum. Cic. 


Fœdus, a, um. Cic. infandus. Cic. 
Nefandus. Cie. : Crime horrible, Fa- 
cinus letrum. Cic. immane. Cic. fru- 
culentum. Ad fer. nefandum. Cic. 
Guerre —, Bellum fœdum ou fetrum. 
Cic. Carnage —, Cædes airoz. Liv. 
Mort —, Afors infanda. Liv. — mal- 
heur, Atrocissima calamitas. Vell. 
Vexalion —, Acerba veralio. Cic. 
Exil —, Triste ezsilium. Liv. Escla- 
vage —, Dura servitus. Cic. |] 3° Très 
laid, très mauvais. Deformis, m. f.,e, 
n. Cic. Fœdus, a, um. Ter. Teler, tra, 
trum. Suet. : Aspect horrible, De- 
formis adspeclus. Cic. Visage —, 
Teler vullus. Suet. Enfant, Homme 
d'une laideur —, Puer ad deformi- 
fatem insignis. Cic. Fœdus homo. Ter. 
— bégaiement, Deformis hæsitatio. 
Quint. Climat —, Czlum atror. Flor. 
Temps —, Tempeslas atroz. Liv. {ed 
Liv. Flor. l'ar un lemps —, Spur- 
cissimä tempestate. Cic. l’ar un chemin 
—, Vi& deterrimä. Cic. || 4° Très hon- 
teux. Turpis, m. f., e, n. Cic. De- 
formis, e. Cic. Fœdus, a, um. Cic. 
Teter, tra, trum, Cic. : Les vices les 
plus borribles, Ultima vitia. Quint. 
| a'yÿ a pas de vice plus horrible, 
Nullum est vilium letrius. Cic. Dé- 
bauches horribles, Importunæ libi- 
dines. Cic. Voy. uonteux 4°. || Bo 
Extrômo, excessif. Immanis, m. f., e, 
a. Cic. Marimus, a, um. Cic. Ingens, 
gén. entis. Cic. : Horrible hiver, 
Îliems atrox (géa. ocis). Plin. Par une 
plule —, Marimo imbri. Cie. Froid —, 
farimum frigus. Cic. Le froid était 
—, Tempesias erat perfrigida. Cic. — 
cruauté, Singularis crudelitas. Cic. 
Douleurs borribles, Acerrimi dolores. 
ic. 

HORRIDLEMENT, ad y. C. AFFR&U- 
SEMENT. k 

UOnS. 1° Anc. Adv. À l'oxtèrlour. 
(Sans muuv. vers) Foris. Cic. (Avec 
mouv. vers) Foras. Cic. [| 2° Prép. 
À l'extôriour do. Extra (acc.). Cic. : 
Hors la porte Colline, Extra portam 
Collinam. Cic. Dans les murs et — 
les murs, intra muros et ertra. Ior. 
I Fig. Orateur bors ligne, Vir in elo- 
quentià præcipuus. Quint. je Fig. Ex- 
copté. Extra (ace.). Cie. Citra (acc). 


Cie. Praæter (acc.). Cie. =: Hors le cas 
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d'une guerre avec les Gaulois, Extra 
tumullum Gallicum. Cic. Voy. excerté 
(prép.). 

Hons px, loc. prép. 1° Marquant 
exclusion du lieu on de la chose. Extra 
(acc.). Cic. : Pousser un troupeag 
hors de la porte (de la ville), Pro- 
pell®re pecus extra portam. Liv. Deux 
yeux (du scion) sont — de terre, 
Oculi duo extru terram eminent. Plin. 
Dans les murs et — des murs, {ntra 
muros el extra. Hor. Allirer l'ennemi 
— des marais, ElicŸre hoslem er pa- 
ludibus. Cæs. S'avancer — du camp, 
De castris procedëre. Sall. Être — de 
la maison, Diner — de chez soi, l’oris 
esse. Ter. cenare. Cic. Se précipiter 
— de la maison, de chez soi, Pro- 
ruëre se foras. Ter. labiter, S'en aller 
— de son pays, l'eregre habitare. Liv. 
proficisci. Suel. |] Ellipt. Ilors d'ici, 
— de là (— sors, pars d'ici.) 
Vade foras. Aart. || Héritier pris hors 
de la famille, Ertrarius heres. Dig. 
IL Fig. Mettre, Être hors d'alteinte. 
Voy. ATTEINTE 10 et 20. — de la 
porlée des traits, Voy. ATTEINTE {°. 
Meltre, Être — de danger, Voy. 
DANGER. Élre -- d'affaire, Voy. ar- 
FaInE 119, Metire — de servitude, 
C. ArrnaNcuIn. Être — de vue, Esse 
procul a conspectu. Cic. Être, Neltre 
— de combat, Voy. comBar 1°. Na- 
vire — de service, Navis ad navi- 
gandum inulitis. Czs. Être, Mettre — 
d'haleine, Voy. naceixk 29. Qui est 
— de prix, C. Très caen 4°, \oy. 
rnix. Il est — de ta puissance de te 
tirer d'affaire, Non ea potestas est (ua 
ut te ersolvas. Ter. |l était — de la 
puissance de Milun de rester, Afiloni 
manendi nulla facultas (erat). Cic. — 
des conditions requises, Extra ordi- 
nem. Cic. Perte — de proportion avec 
le nombre (de combattants), Alajor 
quam pro numero jactura. Liv. {| lors 
de doute, Voy nourtg 1°. Êlre — de 
soupçon, Suspicione carère (eo, es, 
rut, riturus), n. Cic. Mettre, Être 
— de cause (pr. et fig.), Vuy. causs 
30. — de la question, Ertra causam. 
Cic. Entralner — du sujet, Ab 1a- 
cepto trahÿre. Sall. 1} ne sera pas — 
de propos d'ajouter, d'exiger, Nor 
ad re fuerit subterëre. Suel. Non 
alienum fuerit exigëre. Quint. Îl ne 
semble pas — de propos d'exposer, 
Non incommodum videlur erpontre. 
Cic. Voy. Paoros. || Il y a des biens 
en nous et hors de nous, in corpore 
et extra sunt quædam bona. Cic. Ne le 
cherche pas — de toi-même, Ne le 
quæsiveris extra. Pers. || Qui est hors 
de lui-même, (En géo.) Afinus sut 
compos (gén. otis). Liv. Menle per- 
motus (a,um). Cic. (Par colère) Irâ 
efferatus. Liv. Être — de soi, Mente 
viz constare (0, as, stili, stalurus), D. 
Cic. La volupté mel l'âme — d'elle- 
même, Voluplas mentein e suà sede 
et statu demovet (de demovére, 0, 
movi, motumy). Cic. La maladie de 
Tullia me met — de mot, Tullis 
morbus me eranimat (— me tue). Cic. 
Ce meurtre mit les Thébains — d'eux 
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mêmes, Fa cædes Thebanos efferavit 
= exaspéra). Liv. La colère que 
j'éprouve me met — de moi, Vir 
sum compos anim, ita ardeo ira- 
eundiä. Ter. || Qui est hors de son 
bou sens, Sensibus alienatus (a, um). 
Liv. Mente captus. Cic. Mettre qqn — 
de soa bon sens, Alicui menfem alie- 
nare. Liv, || 2° Marquant exclusion du 
temps : Avant qu'on ne soit hors do 
l'hiver, Ante eraclam hiemem. Cas. 
— de saisoa, Voy. sa130n. || 3° Suivi 
d'un infin. Excopté. C. E1CBPTÉ QU&. 
Hons que, loc. coaj. C.kXCBPTÉ QUE. 
HORS-D'ŒUVRE, 5. m. 1° Choso 
qui, dans une œuvro d'art, pourrait êtro 
retranchée sans nuire à l’ensemble. 
°Res (ei) supervacanea (æ), f. = La 
définition est un hors-d'œuvre, Super- 
vacua est definitio. Quint. C'est un — 
que de parler de la crainte, Super- 
vacaneum es! disserËre de fimore. Sail. 
{ 2e Certains mots qu'on sert au com- 
mencement d'un repas. Gustus, üs, m. 
Mart. : Les bors-d'œuvre, Guslalio, 
onis, F. Petr. .. 
UONTICULTEUR, s. m. Celui qui 
pralique l'horticulluro. Hortulanus, i, 
om. Macr. Apul. 
LONTICULTURE, s. f. Culturo des 
jardins. Horiorum cullus (ts), m. Col. 
UOSPICE, 5. m. Maison où l'on 
nourrit des pauvres. Piochium et Pto- 
choirophium, it, 0. C.-Just. : Ilospice 
de la vieillesse, Gerontocomium, n. 
C.-Just. — des enfaais trouvés, Dre- 
photrephium, a. C.-Just. — des or- 
pbelins, Orphanotrophium, n. C.-Just. 
LOSPITALIER, 1Èn&, adj. 1° Qui 
exerce volontiers l'hospitalite. flospi- 
talis, m. f.,e, n. Cic. : Un bomine 
très hospitalier, Homo hospitalissi- 
mus. Cic. D'une manière hospila- 
lière, Hospitaliter. Liv. |] 2° Où l'on 
reçoit l'hospitalité. Hospitalis, m. f., 
e,n. Cic. : Table hospitalière, Mensa 
Aosnitalis. Cie. Maisou très —, Domus 
perhospitahs. Cie. |] Fig. Sol hospi- 
lalier pour les arhres, Lospitale (ar- 
bcribus) solum. Plin. 
HOSPITALITÉ, 9. f. 49 Liboralité 
qui consiste à rocevoir gratuitemont dos 
etrangers. (Qualité de celui qui est 
bospilalier) Hospitalitas, atis, F. Cic. 
(Libéralité qu'il exerce) Hospitium, 
ii, n. Cic. : Exercer, Praliquer l'hos- 
pilalité, Hospitiis induigère, n. Tac. 
Qu exerce l'— envers qqn, Hospi- 
talis in aliquem. Cic. Donner l’— à 
qqn, Mospitio aliquem accipëre. Cic. 
ezciptre. Liv. Donner l'— à qqn dans 
sa maison, Aliquem domum ad se hos- 
piio recipére. Cæs. Donner à qqn l'— 
la campagne, Aliquem agresli hos- 
pitio accuêre. Cic. Recevoir de qqn 
a plus genéreuse —, Magnificentis- 
simo hospiñio accipi ab aliguo. Cic. 
Jupiler qui préside à l'—, {ospitalis 
Jupiter. Cic. || 29 En parl. des an- 
cieos. Droit réciproque de loger les uns 
chez les autres. Hospitium, ti, n. Cic. 
: Les dronts de fhospilalité, Jura 
hospitii. Liv. Salisfaire aux lois et 
aux devoirs de l'—, Prxstare hos- 
Ptit jus ef oflcium. Cic. Eu égard à 
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leurs anciennes liaisons d'—, Pro 
velusto hospitio. Liv. Il y a — entro 
Lysoa et moi, Cum Lysone est mihi 
hospitium. Cic. S'unir à qqa par les 
liens de l'—, Cum aliquo hospitium 
facËre ou conjungère. Cic. jungère. 
Liv. Contracter avec qqn des liens 
d'— publique, Iospitium publice fa- 
cére cum aliquo. Cic. Avoir l'honneur 
d'être en relalion d'— avec les plus 
nobles persunnages, Ffominum nobi- 
lissimorum hospitiis florère. Cic. 

LIOSTIE, s. f, 1° Anc. Victime. 
Voy. ce m. || 2° Le pain sans levain 
que le prêtre consacre à la mosse. 

oslia, , f. (Eccl.). 

HOSTILE, adj. 4° Qui est d'un 
ennemi do gucrro. Hostilis, m. f.,e, 
n. Cic. : Seuliments hostiles à l'égard 
de qqn, Adversus aliquem hostilitas 
(atis), f. Sen. Acte hostile, C. uos- 
TILITÉ 19. Avec des procédés hostiles, 
C. nostiLEweNT. || 2° Opposo, contraire 
: Hostile à qan, Alicui inimicus ou 
alienus ou adversus ou iniquus ou in- 
festus (a, um). Cie. Les esprits de- 
vienoent hostiles, Animi abalienan- 
tur, pass. Liv. Dispositions — du 
peup e, Aliena populi voluntas. Cic. 

enir avec des sentiments —, re 
ou fnimico animo venire. Cic. Qui a 
des sentiments —, Voluniate alie- 
natus. Sail. 11 montra pour moi les 
sentiments les plus —, Aversissimo 
a me animo fuit. Cic. Devenu hostile 
à Alcibiade, Alienatus ab Alcibiade. 
Nep. Curion nous a été —, Acerbum 
habuimus Curionem. Cic. Cris hos- 
tiles, Clamor infestus au inimicus. Cic. 

HOSTILEMENT, ady. Enennemi de 
guerre. Hostiliter. Sall. Cic. Liv. Hos- 
tilem in modum. Cic. 

HOSTILITÉ, s. f. {o Acto d'ennemi 
de guerre = Hostilités, Actes (l'hus- 
tilté, Hostilia, um, n. pl. Sail. Tac. 
Et souv. Bellum, i, n. (— gucrre). 
Sall. Cic. Liv. Commeltre des hosli- 
lités, Hostilia facëre. Sall. Ne craindre 
de la part de qan aucun acte d'hos- 
tilité, Nahil hostile ab aliquo ti- 
mére. Sal. Ouvrir les hostilités par 
le siège..., Ordiri bellum ab oppugna- 
tione. Liv. Commencer les — contre 
qqa {= être l'agresseur), Ultro ali- 
quem bello lacessëre. Liv. Ultro alicui 
arma inferre. Liv. Voy. GuEnne. || 
2 Disposition à faire des actes d'en- 
neml do guorre = Hoslilile contre qqn, 
Adversus aliquem hostilitas (atis), f. 
Sen. || 3° Disposition à l'inimitié. 
Aliena (æ) voluntas (atis), f. Cic. 
Infensue (i) animus Q m. Cic. 
Inimicus animus, m. Cic. =: Avec 
hostilité, Infense. Cic. Inimice. Cic. 

LUÔTE, s. m. 4° Colui qui donne 
l'hospitalité. Hospes, pitis, m. Cie. Hos- 
pitalis, 18, m. (tr. rare). Plin. : Des- 
cendre chez ua hôte, Deveriëre ad 
hospitem. Cic. Par cette main que lu 
as leadue d'— à —, Per derieram 
istam quam hospes hospili porrerisli. 
Cic. || 2° Colui qui reçoit l'hospitalité. 
Hospes, pitis, m. Cie. Is qui in hos- 
pitio est. Cie. = Recevoir un lôle, 
Hospitem recipère. Cic. Il avait élé 
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l'— d'Arioviste, Ariovisti hospitis 
usus erat (dép.). Cæs. Le meurtre d'uu 
—, Hospitalis cædes. Liv. Chambre, 
Chambres pour les hôtes, Hospital 
cubiculum. Liv. Hospitium, 1, n. 
uel. Hospitalia, ium, 0. pl. Varr. 
la maaière d’un hôte, Hospitaliter. 
Just. || Fig. Uo dieu qui réside en 
bôte dansie corps huinain. Deus in hu- 
mano corpore hosptians (de hospilari, 
dép). Sen. l 80 Habitant. [ncola, æ, 
m. f. Cic. Ph. : Les animaux, bhûtes 
des eaux, Bestiz, aquarum incolz, 
Cic. || 4° Hôtelier. Caupo, onis, m. Cic, 
l 6° Celui qui logo, qui mango dans une 
ôlellerie. Deversor, or1s, m. Cic. Ad- 
ventur, m. Apul. || 6° Anc. Celui qui 
donne à loyer uno partio do sa maison, 
Locator, oris, @. Dig. |] 7° Anc. Celui 
qui Uëent à loyer une partie de mai-. 
son. Conductor, oris, m. Dig. 

UÔTEL, 8. ©. 1° Grande maison. Do- 
mus (us) magna (æ), et simpl. Domus, 
üs, . Cie. : Un bel hôtel, Domus ma- : 
gna pulchraque. Cic. Maltre d'—, 
(Qui fait les provisions de bouche) 
Obsonator, oris, m. Plaut. Sen, (Qui 
a la garde des provisions de bouche) 
Promus, i, m. Varr. (Qi ordunne 
un festin) Convivit instructor (oris) 
m. Cic. (Qui fail servir sur able) 
Tricliniarches et Tricliniarcha, #, m. 
Petr. Insc. || 20 Hôlellerie. Voy. ce m. 

LUÔTELIEN, s. m. Celui qui tient 
uns hôtellerie. Caupo, onis, m. Cic. 

UÔTELLERIE, s. {. Maison où les 
voyageurs sont logés et nourris en 
payant. (En géu.) Deversorium, ii, n. 
Cic. Liv. Petr. Suet. Deversoria (z) 
taberna (æ), f. Plaut. Suet. Deverti- 
culum, i, n. Ter. Liv. (Auberge) Cau- 
pona, æ, f. Cic. : Pelite hôtellerie, 
Deversoriolum, i, n. Cic. Suel. Mè- 
chante —, Cauponula, æ, f. Cic. Teoir 
nae —, Cauponam exercére. Just. Voy. 
ACBERGE. 

UÔTESSE, s. f, 1° Celle qui donne 
l'hospitalite ou qui la reçoit. Hospita, 
z,f. Cie. Voy. nôrs 1° el 20. || 20 
Habitante. [ncola, æ, f. Cie. PR. =: La 
grenouille, hôlesse de l'étang, Rana, 
stagni incola. PA. || 3° Celle qui tiont 
uno hôtellerie. Caupona, æ, f. Apul. 

HOUBLON, 8. m. Sorte de plante. 
Lupus, i, m. Plin. * Dumulus lupus, 
m. (Linn.). 

OUR, 8. f. Instrument pour remuer 
la torro. Sarculum, i, n. Col. Plin. 

HOUER, v. act. Labourer à la 
houo. Sarculo arare, act. Plin. 

HOUILLE, 5. f. Voy. ciAnnoN 3°. 

oULE, s. f. Ondulations de la mer 
apros uno tempôto. Fluctuosum (i) 
mare (is), a. Plaut.: El y a beaucoup 
de houle, La — est grosse, Fluctuat 
vehementer mare. Plaut. 

HOULETTE, 3. f. Bâton de bergor. 
Pedum, i, n. Virg. | 

HOULEUX, 605€, adj. Agité par 
la houle. Undans, gen. anfis. Cic. Un- 
dosus, a, um. Virg. Fluciuosus. Plaut. 
Voy. nouer. | 

HourPre, 8. f. to Touffo de brins 
do laino, de soie, eto., liés ensemble. 
Apez, picis, m. Plin. | 4° T. de bo- 
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tanique. Touffe de polis. Apez, picis, 
m. Plin, 

NoUPPELANDE, 6. (. Sorto de vôte- 
ment. Lacerna, æ, f. Cic. Pænula, f. Cic. 

HOURDAGE. 6. m. Sorto de maçon- 
nage grossior. Ruderalio, onis, f. Vitr. 

HOURDER, v. act. Fairo un hour- 
dage. Ruderare, 8. parl., act. Vitr. 
Plin. 

HOURDIS, 6. m. C. HOURDAGE. 

HOURRA, 5. m. 4° Cri de guerre. 
Ululatus, üs, m. Liv. |] 2° Acclamation. 
Voy. ce m. {°. | 

HOUSPILLER, v. act. {° Tirailler, 
socouer qqn (pour le maltraiter). Voy. 
ces m.|| 2 Fig. Maltraiter (de pa- 
roles). Voy. ce m. 

LIOUSSE, s. f. 1° Couverture (en 
gén.) Voy. couverTuas. || 2° Capara- 
çon. VOy. CAPARAÇON, CAPARAÇONNER. 

UOUSSER, v. acl. C. ÉPOUSSETEN. 

ROUSSINE, s. f. Baguatte flexible. 
Virga, æ, (. Alart. Juv. 

HOUSSINEN, v. act. Battre aveo 
une houssine. C. ÉPOUSSETER 10. 

HOUSSOIR. CL. BALAI, PLOMEAU. 

UOUSSON, s. m. Sorte de houx. 
Chamæmyrsine, es, [. Plin. 

noux, s. m. Sorte d'arbre. Aqui- 

olia, &, f. Plin. aguifolium, ii, D. 
lin. : Fait de bois de houx, Aquifo- 
lius, à, um. Plin. || Petit hboux, —- 
frelon, C. HOUSsON. 

HOYAU, s. m. Houe à deux four- 
chons. Bidens, enlis, m. Varg. Col. 
Ligo. onis, m. Col. 

HUAND, s. m. C. ORFRAIE. 

HUCLE, 8. f. Coffre pour pôtrir le 
painetloserrer. Magis, idis, [. Mf.-Emp. 

HUCLER, v. aCl. C. APPELER 30, 

HUÉE, s. f. Cris de derision contre 
gqn. Acciumalio, onis, f. Cic. Convi- 
cium, ti, 0. Cic. =: Accueillir qga par 
des huées, Alicui acciamare, n. dic. 
Faire à qqn de grandes —, Aliquem 
clamoribus mazimis corripËre (io, is, 
ripui, reptum). Cic. Poursuivre qqn 
de ses —, Aliquem conviciis consec- 
tari, dép. Cic. incessëre (0, is, ces- 
sivi, 8. Sup). Suet. Voy. auer. 

UUER, v. act. Pousser des huèes 
contre : Fluer qqn, Alcui acclamare, 
n. Cic. Être bue, Convicio erplodi (or, 
Eris, plosussum), pass. Cic. Je ne crains 
pas d'être — par vous, Non fimeo ne 
miAï acclamelis. Cic. Voy. BUS. 

uui, adv. Le jour où l'on est : Ce 
Joar d'hui ou Cejourd'hui, C. au- 
JOUA !:"AUI. 

HOILE, s. f. Liqueur grasse extraite 
do l'olivo ou de quolquos autros vôgo- 
taux. Oleum, i, n. Cic. Plin. : Huile 
d'olive, Même trad. — vierge, Olei 
flos (oris), mase. Plin. — de boone, de 
première qualité, Oleum probum. Col. 
primæ nole. Col. — rance, Oleum 
rancidum. Pall. Faire de l'—, Oleum 
factre. Col, conficëre. Col. Épurer l'—, 
Oleum emendare. Pall. Assaisonner des 
choux avec de l'—, Caules ole0 un- 

gere. Hor. Bouillie faite avec de 
"—, Puls oleata. C.-Aur. Manger 
an cb. à l'—, Aliquid ex oleo edÿrs. 
els. Qui est de la nalure de l'—, 
C. aunaux. À Huile pour la parfu- 
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merie, Üleum ad unguenta. Col. — de 
laurier, de myrte, Oleum laurinum 
ou € lauro. Pall. myriinum ou e 
myrlo. Pall, Faire de l'— de myrte, 
Oleum ex bacis myrti conficëre. Pall. 
— d'amandes amères, Oleun ez 
amygdalis amaris erpressum. Plin. 
Compositioo où il eatre de l'—, 
Oleamentum, i, n. Scrib. Frotter d'—, 
Tremper dans l'—, C. auizgn. Re- 
latif à l'—, Olearius, a, um. Cato. 
Cic. Plin. Cellier à l'—, Olearia 
cella. Cato. Cic. Fabricant ou Mar- 
chaad d'—, Olearius, ii, m. Plaut. 
Dig. || Versor de l'huile dans une 
lampe, Oleum lumini instillare. Cic. 
IL Fig. Une tache d'huile (— une flé- 
trissure), Macula, æ,f. Cic. Tirer de 
l'— d'un mur (prov.), Aquam a pu- 
mice postulare. Plaut. Jeter de l — 
sur le feu, Oleum igni ou flammaæ 
adjicére. Hier. camino add£re. Îlor. 
Ï} Les saintes huiles (pour certains 
sacrements), Oleum benedictum. Hier. 

HUILEN, v. act. Oindre, frotter 
avec do l'huilo. Oleo perungëre (o, is, 
unzi, unclura), act. Cic. 

HUILEUX, use, adj. 4° Qui est 
do naturo d'huile. Oleaceus, a, um. 
Plin. || 2° Onctueux, gras. Unctus, a, 
um. Îlor. - 

UUILIER, 85. mw. Vaso double pour 
l'huile. Gemellar, aris, a. Col. 

MUIS, s. m. Porto. Voy. ce m. || 
Daas le huis cios du fover domes- 
tique, fn privato. Liv. \usique à — 
clos, Occulta musica. Suet. Jugement 
à — clos, Tacitum judicium. Cic. 

UUISSERIE, 5. f. Bâti formant la 
baie d'une porte. Posles, ium, m. pi. 

ic. 

HUISSIER, s. m. 1° Officier chargo 
d'introduire auprès d'un personnage. 
Admissionalis, is, m. Lampr. Admis- 
sionum magister (tri), m. Amm. || 
2° Agont attache au sorvico de certains 
magistrats, de certains corps. Accensus, 
i, lu. Cic. Liv. Apparilor, oris, m. Cic. 
1 3° Officier charge de signifior los actos 
o justice, etc. Præco, onis, m. Cic. 

HUIT, adj. num. card. |} s'oxpr. 
de diff. manières. 1° Le plus souv. Par 
lo nombre cardinal. Octo, indécl. Cic. : 
Huit ceaturies, Octo centuriæ. Cic. || 
20 Qaf. Par le nombre distributif : Huit 

ar tèle, — pour chacua, — chaque 
vis, — par —, Octoni, æ, a. Cæs. Ils 
délerrèreni chacun — picrres, Octonos 
lupides effoderunt. Plaut. || 3° Qqf. Par 
le nombre ordinal. Octavus, a, um. Cic. 
: Jusqu'à buit heures, Usque ad horam 
octavam. Cic. {Sagonte]} fut prise — 
mois après, Oclavo mense captum est. 
Liv. À — milles de Rome, Ad octa- 
vum (lapidem). Tac. || 4° Traductions 
diverses : Huit fois, Octies. Cic. Re- 
doublé — fois, Octuplus, a, um. Cic. 
Coadamner qqn à rendre — fois la 
somme, Damnare aliquem octupli. Cic. 
Multiplié par —, Octuplicatus. Liv. 
Le nombre —, Octonarius numerus. 
Varr. Octas, adis, f. Capel. Vers de 
— pieds, Octonarius versus. Quint. 
Ils vont par — de frout, Octojuges 
eunt. Liv. Somme de — as, Octussis, 
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is, m. Hor. Litière à — porteu 

Leclica octophoros ou Ochophorm: 
ü (n.). Cie. D'aujourd'bui en — 
(= dans — jours), Voy. aorrame 20. 
— cents, — centième, Voy. cenr, 
CENTIÈME. — Mille, Voy. mur el MILLE. 

LUITALINE, 5. f. 1° Nombre de 
huit ou environ. Octas, adis, (. Capel 
S'expr. mieux en tourn. par Huil ou 
par Huit environ, Voy. aurr, xx- 
VIRON. [| 29 ESpace de huit jours : Dans 
la huitaine (— dans le cours de la 
—), *In diebus prozimis octo. D'apr. 
Sali. (Jug., 28). Dans la —, Dans ane 
— (= au bout d'une —), Post octs 
dies. Cic. Remetlre à —, * Differra ia 
octavum diem. 

HUITIÈEMR, adj. num. ordin. Üe- 
favus, a, um. Cic. = La huitième jé. 

ion, Octava legio. Cæs. Soldats de 
a — légion, Octavani, orum, m. pl 
Plin. léélus tribuns du peuple pour 
la — fois, Octavum tribuni plebis 
refecli. Liv. La — parue, et S. w. 
Le —, Octava pars. Cic., et Subst 
Octava, æ, f. Cæs. Impôt du —, Octa- 
varium, ti, N. C.-Just. 

HUITIEMENTENT, adv, En huitième 
liou. Octave. Cassian. 

UUÎTNE, s. f. Sorte de moliusque 
de mer. Ostrea, æ,f. Cic. Rar. Us 
treum, à, 0. for. 2: Parc d'hultres, 
Ostrearum vivarium (it), n. Plin 
Banc d'—, Ostrearium, n. Plin. À — 
Ostrearius, a, um. Plin. 

LUMAIN, AINE, adj. {9 Relatif au 
hommes, à l'humanito. Humanus, e, 
um. Cic. Virg. : Du sang bumaio, 
Iumani corporis sanguis. Sall. Le 
geure —, C. HUumANITÉ 20, La oa- 
lure humaine, C. mumaniTé 10. Le 
corps de la société —, Commune hu- 
manitalis corpus. Cic. Personne ne 
peut appeler cetle femme un étre bu- 
main, Eam nemo hominem appeliare 
polest. Cic. N'ayant plus riea d'—, 
Nuuil reseroans ad hominis similitw 
dinem. Cic. Qui dépasse les propor- 
tions humaines, Plus qu'humaio, 
C. soräumaIN. 11 y a dans l'âme bo- 
maine, dans le cœur humain, Est in 
mentibus hominum. Cic. Connaitre À 
fond le cœur —, Vim omnem hume- 
nitalis penitus perspicére. Cic. Voy. 
cœon 4°. Tout sentiment —, Vor. 
HUMANITÉ 0. Cela est —, Telle est 
l'humaine faiblesso, Humanua et. 
Ter. Cic. Les choses divines et hu- 
maines, Res divinzs humanzque. Ci. 
Moyeas humains, Voies humaines, 
Humunæ rativnes. Lucr. || 2° Sonsible 
à la pitié. Humanus, a, um. Cic. Be- 
nignus. Cic. Bonus. Cic. Mansuelw. 
Cic. Mitis, m. f.,e, on. Cic. Lenis, « 
Cic. Clemens, gén. entis. Cic. = Ilu- 
main pour qqn, Erga aliquem LUS 
manus. Cic. In aliguem mitis. Liv. 
lents. Cic. Précepte fort — Humanw- 
simum præceplum. Plin. Caractère — 
d'un édit, Edicti Aumanilas (atis), f. 
Cic. Des sentiments humains, C. sc- 
MANITÉ 30. || Voy. BoN 10°. 

Humains, 8. m. pl. Les hommes, 
l'humanité. Homines, um, m. pl. Cic. 
Mortales, ium, m. pl. Cic. : Nous, 
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ebétifs humains, Nos Aomunculi, Cic. 
Voy. HOMME. 

DUMAINEMENT, adv. 1° Commo 
en hommo. Humanilus, Plin. || 2° Sui- 
vant la portés, le pouvoir de l'homme. 
Humauiter. Cic. Humane. Hor. = Ce qui 
est bumainement impossible, Quoi 
est supra hominem. Cic. Quod supra 
vires hominis est. Cic. || 3° Avoc bonté. 
Humane. Cic. Humaniter. Cic. Be- 
nigne. Cic. Mfansuele. Cie. 

HUMANISER, v. act. 40 Civiliser. 
Ercolfre, 0, is, colui, cultum, act. Cic. 
Mitigare, act. Cic. Voy. civiuisen. || 29 
Rendroplustraitable. Ajitigare, act. Cic. 
Lenire, io, is, ivi el ii, ifum, act. Cic. 
Mollire, act. Sen. Voy. Avoucin 110. 

S'HUMANISER, v. réf. 4° Devenir plus 
traitable. Mansuefieri, fo, fis, factus 
sun, pass. Czs. Suel. Alolliri, ior, 
iris, itus sum, pass. Sen. Voy. S'a- 
vocan 60. || 2° Dovonir moins austère. 
Demiligari, pass. Cic. || 3° So con- 
former à la portéo des autres. Se sub- 
mittsre (o, is, masi, missum). Cic. 

HUMANITÉ, 8. f. 1° Nature hu- 
maine. Flumanitas, atis, f. Cic. Uu- 
mana (e) nalura (æ), f. Cic. : Les 
droits de l'humanité, Communis hu- 
nanitalis jus. Cic. Les droits de l— 
sont puissants, Magna est vis huma- 
ailatis. Cic. Fais ce qui convient à 
lon —, Fac id quod est Aumantlatis 
tu. Cic. Dépouiller lout sentimeut 
d'—, tout ce qui caractérise l'—, 
Erufre omnem humanitatem. Cic. Io- 
minem ex homine exuère. Cic. Si je 
venais à payer le tribut de l'— (= à 
mourir), Si quid mihi Aumanilus ac- 
cidissef. Cic. || 2° Lo genre humain. 
les hommes. Humanum (i) genus 
(neris), a. Cic. [ominum genus (ne- 
ris), n. Cic. Momines, um, m. pl. 
Cic. Mortales, ium, m. pl. Cic. : 
Seotiments communs à l'hamanité, 
Communes hominum sensus. Cic. Qui 
est au-dessus de l'—, C. sonnusaix. 
H 3° Bonto, compassion. Humanitas, 
atis, f. Cic. Benignitas, Î. Cic. Donitas, 
f. Cie. Lenitas, f. Cic. Blansuetudo, 
dinis, f. Cic. Clementia, æ. f. Cic. = 
L'humanilé d'un édit, Humanitas 
edicti. Cie. Tes sentiments d'—, Hu- 
manitas tua. Cic. Manquer aux devoirs 
de l'—, Clementiam violare. Nep. 

HUMDLE, adj. 4° Qui a peu d'élé- 
vation, peu d'apparence. Humilis, m. 
f.,e,n. Cic. Tenuis, e. Cic. = Ilumble 
bruyère, Humilis myrica. Virg. — de- 
weure, Humilis domus. or. |] 2° Fig. 
Peu relevè, médiocre. Humilis, m. f. 
e, on. Cic. Tenuis, e. Liv. : L'hanmble 
condition d'Abdalonvme, À bdalonymi 
Aumilitas (atis), f. Curt. Né dans une 
— Condition, Nafus Aumilibus paren- 
fibus. Cic. obscuro loco. Cic. Ortus 
tenui loco. Liv. Ceux qui mènent une 
vie — et obscure, Qui demissi vitam 
ir obscuro habent. Sall. Le plus — 
des bommes du peuple, Humillimus 
homo de plebe. Liv. || 3° Qui a do l'hu- 
milité, qui s'humllie (en b. part). Hu- 
nilis, m.f.,e, n. Cic. Demissus, e, 
um. Cic. Submissus. Cic. =: Ame 
bomblo, Animus humilis. Cic. de- 
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missus. Cic. Se montrer —, Submisse 
se gerëre. Cic. [Ce) revers Îles à ren- 
dus plus humbles, Calamitate sub- 
missiores sunf. {irt. il 4° Qui marque 
du rospcct et do la delerenco. Hlumaiis 
m. f.,e,n. Cic. Submissus, a, um. 
Cic. Liv. = Recourir à d'hunbles 
prières, Prece humili uti, dép. Cic. 

es plus — iastances, Preces infimz. 
Liv. Discours humble, Oratio sub- 
missa. Liv. || 5° Qui porte trop loin la 
deférenco. Humilis, m. f., e, n. Veil. 
Subinissus, a, um. Cic. Abjectus. Cic. 
: Un buœblo flatleur, Humilis assen- 
tator. Veil. Homo in adulationem de- 
missus. Tac. — adulation, Submissa 
adulatio. Quint. Être très — servi- 
teur de qqn, Alicui humiliter servire, 
n. Liv. Î 60 Qaf. Plein de modestie. 
Voy. MODESTE. 

HUMBLEMENT, adv. 19 Avec hu- 
milité, respect; avoc une déférence 
excossive. Submisse. Cic. Demisse. Cic. 
Ilumailiter. Ad (er. Liv. || 2° Modes- 
toment. Voy. ce m. 

HUMECTATION, 8. f. Action d'hu- 
mocter. Se tourne par le verbe. Voy. 
BUMFCTEN. 

HUMECTER, Y. act. Rondrohumide, 
rafraichir. Humectare, act. Virg. Col. 
MadefacËre, io, is, feci, fastun act. 
Cic. Suet. : Humecter la bouche d'an 
agacau, Agni os humectare. Col. — le 
raisia avec du vin, Uvam vino ma- 
defucëre. Plin. S'— la paupière avec 
de la salive, Palpebram salivé tangère 
(o, is, fetigi, factum — toucher). 
Plin. S'— le gosier avec une polioa, 
Gullur plasmale colluëre (o, is, ui, 
ulum). Pers. S'— le gosier(— boire du 
vin}; Uvescère, 0, is. s. parf. ni sup., 
n. for. Etre humecté, Madefieri, fo, 
fis, faclus sum, pass. Ov. Plin. Ba- 
dére, e0, es, dui, 5. sup., n. Cic. Plin. 
Qui est —, C. uomne 2. 

S'uvuuecter, v. 10 Réf. Se rendre 
humide, se rafraichir. Se madefacëre 
(io, is, feci, factum). Plaut. Mades- 
cêre, 0, is, dui, s. sup.. n. Fronlin. 
1 20 Pron. Dovenir humide. Madescère 
(voy. 10), n. Cels. Quint. Madefieri, 
fo, fis, factus sum, pass. Plin. Hu- 
mescère, 0, ïs, 8. parf. ni sup., n. 
Plin. Pl.-j. : Les lempes s'humectent 
= transpirent), Tempora madescunt. 

els. Nous avons vu les yeux s'bu- 
mectcr, Vidimus Aumescentes oculos 
tuos. PIi.-j. 

LUMEN, v. act. Avaler en aspirant. 
Voy. ASPINBR 49, AVALEN 20, 

LUMEUR, s. f. {° Toute substance 
fluido dans un corps organisè. {lumor, 
oris, masc. Cic. : Les narines ren- 
ferment une humeur, Nares Aumorem 
habent. Cic. || 2° Pus. Pus, uris, n. 
Ceis. Sanies, ei, f. Cels. : Humeur 
morbide, Mêmes traduct. || 3° Dis- 
position naturelle, habituclle. Natura, 
æ,f. Cic. Ingenium, ti, n. Cic. Mores, 
um, m. pl. Cic. et qqf. Mos, oris, m. 
8. Sail. Animus, 1, m. Cic. : Con- 
naître l'humeur de qqn, Alicujus in- 

enium novisse. Ter. — morose, dif- 
Écile, fâcheuse, chagrine, Aforositas 
ou Importunitas ou Inhumanitas ou 
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Acerbitas, atis, f. Cie. Avee une — 
chagrine, Morose. Cie. — irascible, 
Iracundia, 2, f. Cic. Sem. — noire 
Bilis atra. Plaut, Cic. nigra. Sen. Qui 
est d'— irascible, morose, chagrine, 
C. IRASCIBLE, MONOSE, CHAGRIN Éd) 
— douce, enjonée, complaisante, C. 
DOUCEUR, ENJOUEMENT, COMPLAISANCK. 
Qur est d'— douce, enjouée, com- 
plaisante, C. Doux, xiové, comPLai- 
SANT. VOy. CARACTÈRE 3°, || Qui est 
d'humeur 4 flatter, In adulalionem 
promplus (a, um). Tac. Qui est d'— 
à écouler, Ad audiendum idoneus. Ad 
Her. Qui est d'— à pardoaner, Ad 
ignoscendum propensus. Cic. Voy. Êlre 
BOMME à. || 6° Disposition actuelle, acci- 
dentelle. Animi affectio (ons), f. Cic. 
Animi habitus (us), m. Cic. Mentis 
affectus (üs), m. Cic. Animus, i, m. 
Cic. Mens, entis, f. Cie. Voluntas, atis 
f. Cic. Inclinatio, onis, f. Liv. : [Dire] 
de quelle humeur nous sommes, 
Quemadmodum animo affecii simus. 
Cic. Leur — ne change pas, Nihil com- 
mulantur animo. Cic. Être de même 
—, GerËre animum parem. Sall. Eädem 
mente esse. Ne. Voy. pisposrriox 50. 
Il Qui est en humeur d'attendre, Ad 
erspeclandum paratus (a, wm). Cic. 
Je suis merveilleusement en — de 
plaider, Mirä sum alacritate ad liti- 
gandum. Cic. Voy. nisposé 20, |] 
Mauvaise humeur, Stomachus, i, w. 
Cic. Dolor, oris, masc. Cic. Metire qqn 
de mauvaise —, Alicui stomachum 
movëêre ou facêre. Cic. stomackho esse. 
Cic. Exbaler ga mauvaise — contre 
age, Stomachum in aliquem erumpére. 
ic. Qui est de mauvaise —, Sioma- 
chosus, a, um. Hor. Ils sont de mau- 
vaise — parce que, His est dolor, 
quod (et Findic., Cic. Lettre pleine 
e mauvaise —, Epistola plena sto- 
machi. Gic. Litieræ stomachosiores. 
Cic. Mots plaisants iaspirés par la 
mauvaise —, Ridicula s{omachosa. 
Cic. Avec mauvaise —, Stomachosius, 
adv. Cic. Ma mauvaise — tombera 
sur toi, Incursabrl in te dolor meus. 
Cic. || Bonne bumeur, Alaeritas, atis, 
f. Cic. Qui est de bonne —, Alacer, 
cris, cre. Cic. Montre-loi de bonne 
—, Fac te libentem. Ter. || Belle bu- 
meur, Hilantas, atis, f. Cic. Animus 
(t) hilaris (is), m. Cic. Qui est en belle 
—, Hilaris, m. f.,e, 0. ou Hilarus, 
a, um. Cic. Être en belle —, Hilari 
animo esse. Cic. Voy. aGaï, ENJOüÉ, 
GAIETÉ, ENJOUEMENT. || 6° Abs. Dispo- 
sition chagrino. Stomachus, à, m. Cic. = 
Preadre de l'humeur (= se lâcher), 
Molestiam capére. Cic. Voy. Mau- 
vaise nuweun 4e. | 6° Fantaisie, ca- 
rice. Libido, dinis, F. Cic. Sall. =: 
Essuyer les mauvaises bumeurs de 
gn, Difficultatem alicujus ezsorbère. 
Êe. Voy. carsice 1°. Etre un homme 
d'humeur, Avoir de l—, Voy. ca- 
pnicieux do. || 7e Originalité faceticuss. 
Facetus (1) sal (alis), m. Plin.: Qui a 
de l'humeur, Facelus festivusque. Cic. 
Avec —, Salse. Cic. 
HUMIDE, adj. 1° Qui tient de la 
naturo do l'eau. Humidus, a, um. Cic. 
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{ 2° Imprégné d'un liquide, molte. Hu- 
midus, a, ur. Cic. Humens, gén. enlis. 
Virg. Plin. Madidus, a, um. Cic. Ma- 
dens, gèn. enlis. Quint. Uliginosus, a, 
Uvidus. 


um, Varr. Col. Udus. Sen. 
Virg. Hor. Col. : bu bois vert et hu- 
mide, Lignum viride aique humidum. 
Cic. Paquet —, Fasciculus aquä ma- 


didus. Cic. Vètemeuts humides, Ves- 


timenta uvida. Hor. Des yeux un peu 
—, Oculi subhumidi. Cels. Les joues 
sont — de larmes, Genz lacrimis ma- 
dent (de madère, eo, dui, s. sup. 


n.). Ov. Les lempes deviennent — 


(de sueur), Tempora madescunt (de 
madescére, 0, is, dui, 8. Sup., n.). 
Cels. Étable à chèvres qui est bu- 


mide, Caprile uliginosum. Varr. Ter- 
raio —, Solum humidum. Col. Terra 


uliginosa. Plin. Plaine —, Aquosus 
campus. Liv. — de rosée, Roscidus, 
a, um. Varr. Virg. La terre deve- 
nant — de rosée, Terra rore humes- 
cens (de Aumescère, 0, is, 8. parf. ni 


sup., 0.). Plin. Temps —, Uvidus 
cæli status. Col. Climat —, Humens 


cælum. Flor. 


HUMIDEMENT, adv. Dans un lieu 


humide. {n humido. Curt. 


LHUMIDITÉ, s. f. Qualité ou État 
de ce qui est humide. (En gén.) Fumor, 
oris, masc. Cic. Virg. (Que reuferme 


le sol) Uligo, ginis, f. Varr. (Qui 
vieat du sol) Afador, oris, masc. Sall. 
Qui suiute) Adspergo, gunis, f. Cao. 
itr. = L'hbumidité des murs, Pa- 
rictum adspergo. Cato. Les remparts 
sont détériorés par l'—, AMunimenia 
madore infirmantur. Sall. — qui 
sunte de dehors en dedans, Humor 
allapsus extrinsecus. Cic. [Le vase) 
âte le raisin en laissant passer l'—, 
ansmisso humore vifial uvam. Col. 
Action do l'—, Operatio humidæ po- 
testalis. Vitr. La lune résout les bu- 
midiiés ooclurnes, Luna solvit noc- 
fummum humorem. Plin. 

LUNMILIANT, aAnNTe, adj. Qui hu- 
milie. Turpis, m. f., e, n. Cic. Voy. 
HONTEUX 10. 

UUMILIATION, 5. f. 4° État d'une 
pers. humilies. Humilitas, atis, f. Cic. 
2: La œvrt esi préférable à une telle hu- 
wiliation, Huuc Aumilitati mors ante- 
ponenda jest). Cie. || 2° Ce qui donne 
de la confusion. Contumelia, æ, (. Cic. 
Opprobrium, ti, n. Quint. Suet. : Es- 
suyer une bumiliation, Confumeliam 
accipére. Cic. Être un sujet d'— pour 
qqn, Esse alicui dedecon (de dedecus, 
0. — déshonaeur). Cic. Le châtimeni 
ne fut pas une —, Pœna non habuit 
turpiludinem (de furpitudo, f. = op- 
probre}. Cic. Voy. arrnonr Îo. 

.MUMILIER, v. act. 19 T. de reli- 

ion. Rendre humble. fumiliare, act. 

erl. lier. || 3° Rabaisser, mortifier, 
Deprimére, o, is, pressi, pressum, act. 
Liv. ComprimFre, act. Cic. Affigère, 
0, is, Airi, flicfum, act. Liv. Contun- 
dère, o, is, (udi, tusum, act. Cic. Fran- 
gère, 0, is, fregi, fractum, act. Cic. 
Imminuëre, 0, is, ui, uium, act. Cic. = 
Huwilier l'eanemi, Deprimbre hostem. 
Liv. — l'ordre équestre, Equestrem 
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ordinem affligére. Liv. — un saldat 
par es reproches, Militem verbis ob- 
ferves (o, is, trivi, tritum). Liv. — 
l'andace, Audaciam frangëre. Cic. 
cv-tundêre. Cic. I} parla en homme 
huz.:'ié (de son rôle), Cum pudore dis- 
seruil. Tac. 

S'ucuiL1ER, v. réf. 40 T. de reli- 
gion. Se rendro humble. Se humiliare. 
Hier. || 2° S'abaissor. Se submitière 
(o, is, misi, missum). Cic. Se demil- 
{êre. Quint. Se abjicËrelio, is, jeci, 
jectum). Cic. Se prosternère (o, is, 
stravi, stratum). Cie. : S'humilier de- 
vaat qqn, Submitière se alicui. Cic. 
S'— jusqu'à plaider sa cause, Se sub- 
mittére in humilitalen causam dicen- 
tium. Liv. S'— jusqu'à pleurer, Se 
in fletus projicére. Liv. S'— jusqu'aux 
plus basses supplications, Ad infimas 
oblestationes procumbère (0, is, cubui, 
cubitum), n. Tac. 

MUMILITE, s. {. 1°T. de religion. 
Vertu qui roprime en nous les mouvo- 
ments de l'orgueil. Anami Aumilitus, 
et abs. Tumilitas, atis, f. Lact. Hu- 
miliatio, onis, f. Tert. || 2° Modestio 
de l'âämo. Modestia, æ,f. Cic. || 3° Qaf. 
Deference, soumission. Verecundia, æ, 
[. Cic. : l’rière pleine d'hbumilite, Obse- 
cralio humilis jm f.,e, n.). Cic. Il 
m'avait supplié en toute —, Miht 
submisse supplicarat. Cic. Voy. num- 
BLEMENT. 

HUMUS, ss. 
Humus, 1, f. Col. 

LUNE, s. f. Plato-forme autour 
d'un mât. Carchesium, ii, n. Lucil. 

HUNINGUE, v. do l'anc. dopart. du 
Haut-Rhin. * Huninga, æ, f. 

UNS (Les), pplo do la Sarmatio 
asiatique. Hunni, orum, m. pl. CI. 
Amm. : Relatif aux Huos, Hunniscus, 
a, um. Veg. 

HUPPE, S. f. 1° Sorto d'oiseau. 
Upupa, æ, f. Plin. || 2° Touffe do 
plumes sur la tête de certains oiseaux. 
Apez, picis, m. Plin. 

HUPPE, SE, adj. Qui a uno huppe 
sur la tête : Les oiseaux seuls suat 
buppés, In capite non nisi volucrbus 
apices (sunt). Plin. 

UURE, 8. f. Tôto do certains ani- 
maux. Caput, pilis, n. Plin. 

HUREPOIX, anc. pays de France. 
* Burepæsium, ii, n. * Hurepoisius (ii) 
Tractus (üs), m. 

AURLENMENT, s. m. Cri prolongé 
du loup, du chion et qgf. des pors. 
Ululatus, üs, m. Plin. Czs. : Pousser 
des burlements, Voy. Île suiv. 

LUNLER, v. n. Poussor des hurle- 
ments. Ululare, n. Cic. Virg. Ululatus 
edëre (o, is, didi, ditum). Plin. || Fig. 
Hurler contre qqn, C. ABoyER 20. 

LUTTE, 3. {. C. CADANR, BARAQUE. 

4. UYACINTUHE, S. f. Sorto de 
plante; sorto do pierre préciouse. ya- 
cinthus, i, m. Plhin. 

2. HYACINTHE, n. d'homme. Hya- 
cinthus, i, 1. Ov. 

DYADES (Les), 8. f. pl. Constol- 
lation. Hyades, um (acc. as), f. pl. 
Varg. Suculæ, arum, f. pl. Col. 

HYBRIDE, adj. Provenu de deux 


m. Terre végètale. 
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espôces différontos. Hybrida æ, nm. f. 
Cæs. Hor. Suet. Mart. Plin. Bigener, 
era, erum. Varr. Fest. Ex divers 
genere nalus (a, um). Fest. || Fig. Mot 
ybride, * Verbum ex duabus linguis 
mirium. 
. MYDASPE, fi. de l’inde. Hydaspes, 
is (acc. en), m. PUn, 

HYDRAULIQUE, adj. 1° M0 
l'oau. Hydraulicus, a, Em. Suel à 
Orgue hydraulique, Hydraulus, i, m. 
Cic. Celui qui joue de l'orgue —, 
Hydraula où {{ydraules, z ui e). 
Petr. Suet. || 2° Qui sert à lever les 
eaux =: Roue bydraulique, Aquaria 
rola. Cato. || 3° Qui a rapport à l'eau. 
Aquarius, a, um. Cato. 

LYDRE, 8. f. 1° Sorto do sorpent 
d'oau. Natriz, tcis, f. Cic. Sen. || 2e 
Serpent fabuleux (de Lorne). Hydra, 
æ. [. Cic. Excetra, f. Cic. || 3° Cor- 
Stollation. {lydra, æ, f. Cic. 

LYDROMEL, s. m. Liqueur faite 
d'eau et do miel. Hydromeli, litis, 0. 
Plin, 

UYDROPHOBE, adj. Qui a horreur 
de l'eau, etc.; enrage. Hydrophobicus, 
a, um. C.-Aur. Aquifuga, z, m. f. 
C.-Aur. Voy. ENnaGé. 

HYDROPUOBIE, 9. f. Horreur de 
l'oau, otc.; rago. Hydrophobia, à, f. 
C.-Aur. Aquæ limor(oris), masc. Cels. 
Polüs parcr, masc. Plin. Voy. race. 

HYDROPIQUE, ad). Qui ost malade 
do l'hydropisio. Hydropicus, a, um. Ifor. 
Plin. Aquû subler cutem fusä turgi- 
dus. Plin. 

HYDROPISIR, 8. f. Sorte de ma- 
ladie. ITydrops, opis, m. or. Ce. 
Hudropisa, is, (. Plin. Hydropismus, 
i, w. C.-Aur. Aqua (æ) infercus (ulis), 
f. Cic. Aqua (æ) subler cutem fusa 
(æ), f. Plin. Aqua quæ subter cuten 
est. Cels. 

HYDNOSTATIQUE, s. f. Science 
de l'equilibro dos liquides. * Hydroste- 
fica, orum, n. pl. 

LYPNE, 8. f. Sorto d'animal carnas- 
sier. Hyæna, &, f. Ov. Plin. 

HYERES, v.de Franco(Var).*Arez, 
arum, f. pi. = Les Iles d'Hyères, Ste- 
chades, um, f. pl. Mel. Plin. 

YGLENE, S. f. Science ayant rap- 
ort à la conservation de la santé. * Va- 
eludinis sustentandæ scuntia (æ), f. 
D'apr. Cic. (OfT., u, 24, 86). 

HYGIÉNIQUE, adj. Relatif à l'hy- 
gièno. * Ad valefudinem sustentandan 
pertinens (gén. entis). D'apr. Cic. 

LIYGIN, auteur latin. Hyginus, à 
m. Suet. 

UYGROMÈTRE, «. m. Instrument 
pour mesuror lo degré d'humidite de 

‘air. * Hydrometrum, i, n. 

HYMEN el HYMÉNÉE, s. m. 4° 
Divinite paienno qui presidait aux noces. 
Hymen, enis ou Hymenæus, i, m. Cal. 
Ov. = Le dieu d'hymen, d'hyménés, 
Mêmes trad. Î 2° Mariago. Conjugiun, 
üi, n. Cic. = Faire enteudre un chaot 
d'hyménée, Cantare Aymenœæum. Lucr. 
Ter. Ov. hymenem. Ov. Les flambeaul 
de l'hymen, d'hyménée, Voy. rLas- 
prau 4°. Relatif à l'hymen, Hyme 
neius, a, um. Capel. Voy. MAR1AOS. 
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gyaerTe, mt de l'Attique. Hy- 
meltus, i, m. Cic. : (Qui est) de l'Hy- 
mette, Hymeitius, a, um. Cic. 

HYMNE, 3. 1° Fém. Cantique en 
l'honneur de Diou. Hymnus, 1, in. Lact. 
Prud, ||2o Masc. Sorte do poème ôn 
l'honneur des dioux ou des heros. Car- 
men, minis, n. or. =: Chauter un 
byrone ea l'honneur d'un dieu, Car- 
men deo dicère. Pl.-j. 

IIYMNOGRAPRME, $. M. Auteur 
d'hynnes. Hymnorum scriplor (oris), 
m. Lact. 

UYPALLAGE, 5. f. Sorte de figure 
de rhétorique. Mypallage, es, f. Serv. 

UYPANIS, fl. de la Sarmatie. Iy- 
panis, is (ace. im et in), m. Virg. Cic. 

HYPERDATE, 5. f. Sorto de figure 
de grammaire. Hyperbaton, i, n. Quini. 
PI.-j. 

HYPENNOLE, 3. f. Sorte de figure 
de rhetorique. Hyperdole, es, Î. Sen. 
Quint. Veritatis superlatio (onis) atque 
trajectio (onis), f. Cic. Veri super- 
jectio, f. Quint. VOy. &KXAGÉRATION. 

HYPERBOLIQUE, adj. 1° En parl. 
des cb. Qui exagère = Expressions 
byperboliques, Verba superlata. Cic. 
Voy. sxacëné 40. |] 2° En parl. des 
pers. Porté à exagerer. C. xacËné 3°. 

HYPERDOLIQUE3TENT, 2d v. Avoo 
exageration. Elatius. Cæs. : Célébrer 
byperbuliquement le courage, Vir- 
futem in majus celebrare. Sall. Voy. 
RIAGÉNER 4°. 

UYPERDORÉE et HYPERDO- 
RÉEN, enne, ad}. Très septontrional. 
Hyperboreus, a, um. Cic. Virg. Apul. 

UYPERCATALECTIQUE, adj. Qui 
a une syhlabe surabondanto =: Vers hy- 
percalalectique, Versus (üs) hyperca- 
lalecticus (i) où Aypercatalectus (1), m. 
Sen. 

HYPERIDE, oratour athénien. Hy- 
perides, is, m. Cic. 

HYPENMETRE, adj. C. uyrzn- 
CATALECTIQUE. 

UYPÈTURE, adj. En parl. d'un 
édifice. Qui est à ciel ouvert. Hypæ- 
thros, m. f., on, n. pur. | S. m. Un 
bypèthre, Hypzthros, à, fèm. Vitr. 

UYPUASE, riv. de l'inde. Hypasts, 
is, m. Plin. 

DYPOCONDNE. {° S. m. Les par- 
ties laterales de la région supérieure 
du bas ventre. Hypochondria, orum, 
a. pl. TA.-Prisc. || 2° Adj. C. nrro- 
CONORIAQUE 2°. 

UYPOCONDRIAQUE, adj. 1° Re- 
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latif à l'hypocondrie : Affection hypo- 
condriaque, C. nyrocoxonix. || 2° Qui 
est atteint d'hypocondrie. Afelancho- 
licus, a, um. C.-Aur. 

IHYPOCONDRIR, s. f. Sorte de 
maladie. Atra (æ) bilis (is), f. Cic. 
Melancholia, æ, f. C.-Aur. 

UYPOCRISIE, s. f. Vice qui con- 
siste à so faire passer pour meiilour 
qu'on est. (Simulation d'une vertu) 
Simulalio, onts, f. Cic. Virtutis si- 
mulalio. Cic. (Dissimulalion d'un 
vice) Dissimulatio, f. Cic. (En gén.) 
Simulatio dissimulatioque. Cic. : Toute 
sa conduite n'est qu'hypocrisie, Totus 
ex fraude et mendacio est. Cic. L'am- 
bition réduisit bien des hommes à 
l'—, Ambilio multos falsos fieri sub- 
egit. Sail. 

HYPOCRITE, adj. 1° Qui a de 
l'hypocrisie. Fingendis viriulibus sub- 
dolus (a, um). T'ac. Falsus. Cic. Sall. 
Fallar, gén. acis. Cic. : Une femme 
hypocrile, Mulier dolosa. Hor.|f S. m. 
Uu ypocrile, Simulator, oris, masce. 
Tac. Dissimulator, masc. Sall Simu- 
lator ac dissimulator. Sall. (Pour la 
distinction des nuances, Voy. nry- 
pocnisie). Uo franc —, Homo to- 
tus ex fraude ef mendacio. Cic. || 
2° Où il y a de l'hypocrisie. Simu- 
latus, a, um. Cic. Assimulalus. Cic. 
Falsus. Cic. Fictus. Cic. : Air hypo- 
crite, Fictus simulalusque vultus. he. 
Gaielé —, Hilaritas ficta. Sen. Hési- 
lation —, Callida cunctalio. Suet. 
Amitié —, Amicitia fucosa. Cic. Liai- 


son —, Assimulata familiarilas. 
Cic. 
HYPOCRITEMENT, adv. D'une 


maniere hypocrite. Simulate. Cic. Ficte. 
Cic. Fallaciter. Cic. 
HYPOGEE, 3. m. Sorte de caveau 
mortuaire. Hynogeum, 1, D, Petr. 
HYPOSTASE, s. f.T. de théologie. 
Personne. Hypostasis, is, f. C.-Just. 
HYPOTHECAIRE, adj. Qui a droit 
d'hypothoque; relatif aux hypothèques. 
Hypothecarius, a, um. Dig. Dignera- 
licius. Dig. : Créancier hypothécaire, 
Creditor Aypcthecarius. Dig. 
HYPOTUÈQUE, 8. f. Droit qui grève 
les immoubies affectes à l'acquittement 
d'une dette. Hypotheca, æ, f. Dig. Pi- 
gnus, gnoris, n. Dig. Obugalio, onis, 
f. Dig. = Ewprunter de l'argent sur 
hypothèque, Sub pignoribus muluas 
pecunias accip”re. Dig. Sur bonne —, 
Certis nominibus. Cic. Grever d'hypo- 


HYSTA 907 


tbèques, C. nyeorméquen. Prendre 
hypothèque sur une terre, Fundum 
ignori accipére. Dig. Avoir — sur un 
ien, Rem pignori habère. Dig. Dé- 
grever d'hypolhèques un fonds de 
terre, Fundum hypothecä liberare. Dig. 
Fundum aliï obligatum liberare. Dig. 
Purger, Éteindre une hypothèque, 
Pignus luëre. Dig. liberare. Dig. Hy- 
othecam soluëre. Dig. Danner main 
evée des bypothèques, De hypothecis 
decedëre, n. Cic. — acquises au créan- 
cier, Commissæ hypolhecæ. Cic. Bien 
libre d'hypothèque, déchargé d'—, 
Res libera a neru pignoris. Dig. Pour- 
suite en malière d'—, Aclio hypo- 
fhecaria. Dig. pigneraticia. Dig. 

UYPOTUEQUER, v. act. Sou- 
mettre à l'ypothèque: donner pour 
hypothèque. Hiypothecæ nomine ou Pi- 
gnorioblgare, et simpl. Obligare, act. 
Dig. Iypothecæ on Pignori dare (0, 
as, dedi, datum), act. Dig. : Dot bypo- 
théquée el non donnte comptant, 
Dos cauta, non numerata. C.-Just. Dé- 
grever une propriélé — par le testa- 
teur, Luëre fundum a teslalore obli- 
gatum. Dig. 

UYPOTUESEF, 8. f. {4° T. de phito- 
sophie. Supposition d'une ch. de la- 
quelle on tire une consequence. Fictio, 
onis, f. Quint. : Procéder par bypo- 
thèse, Ficfione uti, dép. Quint. Argu- 
menter sur une —, À ficlione argu- 
menta ducëre. Quint. Dans cetle —, 
Quo posito. Cic. || 2° Dans le langage 
ordinaire. Conjecturs. Voy. ce m. 

UYPOTUÉTIQUE, adj. 4° T. de 
philosophie. Fonde sur une hypothèse, 

ypothelicus, a, um. Apul. : Raison- 
nement hypothétique, Ratio (onis, f.) 
quæ ex conjeclurä pendel. Cic. || 2° 
Dans le langage ordinaire. Fondé sur 
une conjecture. C. CONJECTURAL. 

UYPOTYPOSE, s. f. Doscription 
animee et frappante. Rvidentia, æ, f. 
Cels. ap. Cic. 

LHYRCANTE, contrée de l'Asie. 
Hyrcania, æ, f. Cic. 

IYRCANIEN, ENNe, adj. (Qui est) 
de l'Hyrcanie. (En gén.) Hyrcanus, a, 
um. Hor. Liv. (En pari. des ch.) Hyr- 
canius. Plin. || LES arRCAnNIENS, Hir- 
cani, orum, m. pl. Tac. 

LYSOPR, s. f. Sorte de prante. Hys- 
sopum, i, D. Cels. Plin. Col. Hysscpus, 
i, f. Cels. Scrib. 

HYSTASPE, nom d'un satrape perse. 
Hystaspes, is, m. Nep. Just. 
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K, neuvième lettre de l'alphabet fran- 
çais. 4, f. n. Caper. Long. 

fAMDE, s. m. 1° Piod d'une brève 
suivie d'une longue. lambus, 1, m. for. 
Ü 2 Vers iambique. Voy. ci-après. 

YAMDIQUE, ad). Composs d'iambes. 
lambicus, a, um. Diom. lambeus. Hor. 
s Vers imbi ue, Versus (üs) iam- 
bicus (1), m. Dion. Vers — senaire, 
Senartus (ii) versus (üs), et Subst. 
Senarius, it, m. Cie. Des vers iam- 
biques, Jambi, orum, m. pl. Hor. 

IB18, s. o. Sorte d'oiscau. Jbis, ts, 
f. Cic. Plin., et rar. Ibis, idis, f. 
Ov. Mel. | 

ICARE, fils de Dédale. Jcarus, i, m. 
Ov. : Relalif à Icare, Jcarius, a, um. 
Ov. Plin. 

ICUNEUMON, 5. m. 4° Sorte de 

vadrupede. Ichneumon, onis, m. Cic. 
2° Sorts d'insecte. Ichneumon, onis, 
m. Plin. 

ICUTYOPHAGE, adj. Quise nour- 
rit de poisson : Les Ichlyophages 
(nom de plus. peaples de l'anliquite), 
Ichthyophagi, orum, æ. pl. Plin. 

ICI, adv. 1e Dans ce lieu-ci, dans 
co pays-ci, à cet endroit-ci de l'œuvre 
dont il s'agit (sans mouv. vers). Hic. 
Cic. In hoc loco. Cic. Hoc loco. Cie. = 
Îlest ici, Hic adest, et simpl. Adest 
(de adesse, sum, fui, fulurus, D. = 

tre présent). Cic. J'habite —, Hic 
Rabito. Ad Her. L'homme — pré- 
sent, Hic (adj.) homo. Plaut. Chrysis, 
aotre voisine, qui habite —, Chrysis 
vicina Aæc. Ter. — près, Hic in pro- 
zimo. Plaut. Hic viciniæ. Ter. Est- 
il encore —? Hicine efiam nunc 
est? Plaut. |} lei... là.…., Hic.…., Nic. 
Quint. Ils avaieat pris posilion, les 
ons —, les autres là, en désordre, 
Nullis ordinibus passim consederant. 
Czs. Se reposer Lantôt —, tantôt là, 
Alio atque alio loco requiescère. Sall. 

Fig. Mais arrêétaas-nous ici, Sed 

c hactenus. Cic. Jusqu'— nous 
avons parlé des études, Hactenus de 
sludiis (s.-e. dirimus). Quint. || 2° 
Dans ce lieu-ci, dans ce pays-ci, à cet 
endroit-ci de l'œuvre dont il s'agit 
{avec mouv. vers). Huc. Cic. : Veoir 
ici, 4 la ville, luc in urbem commeare. 
Ter. Venir de la-bas —, [llinc huc 
venire. Ter. Est-ce —? Hucine? Cic. 
Péaétrer, Conduire jusqn'—, Pene- 
trare, DucËre hucusque. Mel. Plin. 
Elle esl venue s'établir — près, Com- 
migravil huc viciniæ. Ter. IFTAer] — 
ou là, Juc illucue. Cels. [Aller] — et 
à (= de tous côtés), Huc illuc. Cic. 
Huc et illuc. Cic. [luc illucque. Plin. 
Huc et illo. Sen. Regarder — et là, 
Huc atque illuc intueri. Cic. Envoyer 
des ambassadeurs — et là, Ultro 
citroque legalos mitiËre. Cæs. Voltiger 
— el l4, Passim volitare. Cic. || 3° 
0e moment-ci. Hic. Cic. = Ici où put 
reconnaltre..…, Hic cognosci potuil. 
Cæs. Jusqu'—, Adhuc. Cic. Usque 
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adhuc. Cie. Jamais jusqu'—, Nun- 
quam adhuc. Plaut. 

D'ici, loc. adv. 1° De ce lieu-ci, do 
ce pays-ci = Partir d'ici pour l'armee, 
Abire hinc in exercitum. Plaut. Route 
qui mène d'— dans l'Inde, Via que 
est hinc in Indiam. Cic. Nous étions 
venus d'—, de Rome, Hine, Romä, ve- 
neramus. Cic.|| D'ici.…, de là, Hine.…, 
illinc. Cic. Hine.…., Ainc. Liv. D'— et 
de là, Hine et illinc. Plaut. Hinc 
atque illinc. Liv. Iine illinc. Cic. 
Hinc aique Ainc. Virg. Hinc et inde. 
Suet. Hinc inde. Suet. || Cette [lemme] 
est d'ici (= de ce pays-ci), /lla hinc 
civis est. Ter. Les personnages les 
plusillustres d'—, Hinc homines ma- 
zime illustres. Cic. ]| Fig. A partir 
d'ici il sera parlé des oiseaux, inc 
volucrum naturæ dicentur. Plin. || 
20 Dopuis co moment-ci : Je dois 
l'Jexpedier d'ici à quetques jours, 

aucis diebus sum missurus. Cic. 
D'— la il se passera quelque chose, 
Interea fiet aliqurd. Ter. 

Pan ici, loc. adv. Par ce lieu-ci, par 
ce pays-cl. lac. Cic. : Suis-moi par ici, 
Sequere me hac. Ter. Courir par — et 
par là, Hac üllac circumeursare. Ter. 

lai-pas, loc. adv. En ce bas monde, 
sur cette terre. In ferris. Cic. His in 
terris. Sen. : Qu'y a-t-il de grand ici- 
bas? Quid est præcipuum in rebus hu- 
manis? Sen. Les choses d'—- bas, 
Res humanz. Cic. 

ICONOCLASTE, s. rm. Briseur d'ima- 
ges. * Simulacrorum eversor (oris), m. 

ICONOGRAPHIE, s. f. Connaissance 
des monuments antiques, etc. * Icono- 
graphia, æ, f. D'apr. Not.-Tir., 21. 

ICTÈRE, 8. M. C. JAUNISSE. 

IDÉAL, AL&, adj. 1° Qui n'existe 
ue dans l'imagination. In aniïmo in- 
Formatus (a. um). Cic. || 3° Chime- 
rique. Commenticius, a, um. Cic. Fic- 
tus. Cic. : La république idéale de 
Platon, Commenticia civitas Platonis. 
Cic. || 3° Qui reunit toutes les per- 
feotions. Perfectissimus, a, um. Cic. 
Omniex parte perfectus. Cic. Exyletus 
et perfectus. Cic. Absolntus et per- 
fectus. Cic. Summus el perfectus. Cic. 
: Ouvrage d'une perfection ideale, 
Opus perfectum omnibus suis numeris 
et partibus. Cic. Verlu —, Perfecla 
cumulataque virtus. Cic. Type idéal, 
C. ibÉAL (5. m.). 

InÉaL,S. m. de Type de la perfection 
quel'espritimagine.( licujusrei)imago 
(ginis) perfectissima (æ), f. Cic. per- 
fecta (2) ef optima (æ) spreies (ei), f. 
Cic. undique expleta (æ) el perfecta (æ) 
forma (æ), f. Cic. : L'idéal de la per- 
fection, et abs. L'—, Jliud, quo nikil 
polest esse præslantius. Cic. Les sta- 
taes de Pbidias ne sont pas l'— de 
la perfection, et abs. l'—, Phidiz 
simulacris cogilare possumus pul- 
chriora. Cie. Qui peut alleindre à 
cet —? Quis potest pervenire ad ista 


IDÉE 


summa Ou ad 1s{a in omni genere pen 
fecta? Cic. L'— de l'éloquence, 
tima species eloquentiæe ou Perfect e 
quentiæ species. Cic. Tracer l'— de 
l'éloquence, Ezcellentis eloquentis 
speciem ou formam adumbrare. Cic. 
Personne ne réalise l'— de l'élo- 
quence, Absolutam eloquentiam nemo 
complectitur. Cic. Ce qui est l'— de 
la brièveté, Jllud, quo nihïl potest 
esse brevius. Cic. L'— de l'ora- 
leur parfait, Perfecti oratoris imago. 
Cic. Tracer l'— de l'orateur par- 
fait, Summum oratorem fingëre. Cie. 
L'— de l'honnèteté, Ezxpleta et per- 
fecta forma honestatis. Cic. L'— de 
l'homme de hien, Boni viri forma ou 
nolio (onis, f.). Cic. || 2° Ce à quoi 
qan aspire z [l portait en lui ua ideal 
e beauté, Ejus in mente insidebat 
species pulchritudinis erimia quedan. 
Cic. Avoir un — en fait d'éloquence, 
Iabëre comprehensam animo quamdan 
formam eloquentiæ. Cic. Mon — eu 
fait d'éloquence, Ea, quam sentio, elo- 
quenfia. Cic. Tu veux savoir quel est 
mon — en fait d'éloquence, Qurris 
quod eloquentie genus mazime probem 
ou summum el perfectissimum judi- 
cem. Cic. Ce qui est notre —, Jd 
quod volumus. Cic. L'— des enfants, 
Summi puerorum amores. Cic. Tout 
le moude n'a pas le mème —, * Non 
omnidus eadem optima videntur. 
IDEE, S. Î. 4° Anc. Image. Vog. 
ce m.{|| 2° Type, modéle éternel de 
toutes Îcs choses créees, el Fig. Type 
idoal. Species, ei, f. Cic. Idea, à», f. 
Sen. : L'idée est préexistante à la ma- 
tière, Idea materiæ prius supervenil. 
Sen. || Fig. Eremplar, aris, 0. Sen. 
| 39 Représentation d'un objet dans 
esprit; notion quo l'esprit reçoit ou 
se forme de qq. ch. Noûto, onis, f. 
Cic. Notilia, æ, f. Cic. Species, «i, 
f. Cic. Hnago, ginis, f. Cic. Infor- 
malio, onis, f. Cic. Intelligentia, #, 
f, Cic. z La nature à gravé l'idée des 
dieux dans loules les âmes, In om- 
nium animis deorum nolionem in- 
pressit natura. Cic. L'— de la jus 
lice, Imago justitiz. Quint. Ce qu 
fait mon tourment, c'est l’— du de- 
voir, Afe officit deliberalio cruciat. 
Cic. — préconçne de qq. cb., Ali- 
cujus rer prænotio. Cic. pr.esensio. 
Cic. anticipatio. Cic. antecepls anime 
nofio. Cic. ante percepla cogni‘io. Cie. 
— innée de qq. ch., Alicujut ret ix- 
nala ou insila cognifio. Cic. insile 
nofio ou informatio. Cic. Donner une 
— de leurs arguments, Arguments 
eorum generalim erponêre. Cic. Donner 
en passant une — d'une ch., Rem 
obiter indicare. Plin. Dosner une 
faible — d'une ch., Rem velet primis 
lineïs designare. Quint. Il à voala 
donner une — de (son] éloquence, 
Documentum eloquentiæ voluit dar. 
Cic. Prendre une — sommaire ds 
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droit elvil, Jus civile summalim per- 
cipre, Cic. Il a une — de l'étermité, 
Cognovit quid sit ælernum. Cic. Ils 
s'ont aucune — des dienx, Apud eos 
aulla est deorum suspicio (ons). Cic. 
Avoir qq. — de Dieu, Habëre aliquam 
motitiam Dei. Cic. Avoir qq. — du 
géoie de Popilius, Aliquid de Popilii 
ingenio suspicari, dép. Cic. J'avais 
— que mon livre te plairait, Placi- 
furum tibi esse librum meum suspi- 
cebar. Cic. Qui n'a pas la première 
— d'une ch., In re omnino rudis, Cic. 
Vo. 18NORANT, IGNORER. On n'a pas 
— de cela (= cela est incroyable), 
Voy. menovasce. [l s'élail fait d'a- 
vaoce (à propos de Suipion) l'— 
d'une prestance magnifique, Substi- 
tueral animo speciem corporis amplam. 
Liv. Se faire une — de qq. ch., em 
enimo effingre. Cic. Imaginem rei 
enimo concipère. Quint. Les esprits 

ossiers eux-mêmes se font une — 
e la justice, Rusticis quoque apparet 
eliqua 1mago justitir. Quint. Dieux 
tellement inconnus que nous ne sau- 
rions même par conjecture nous en 
faire une —, Dit ifa ignoti ul eos ne 
comjecturä quidem informare possimus. 
Cie. 1! était difficile de se faire une 
— de l'essence et des quahtés de 
l'âme, Difcilis erat animi, quid auf 
quelis esset, intelligentia. Cic. On ne 
peut se faire une — de sa vilesse, 
Celeritas ejus quanta sit, ne cogitari 
quidem polest. Cic. Selon l'— qu'on 
se fait des esclaves, Ut captus est 
wrcorum. Ter. Selon l'— qu'on se 
fait de [lear) habileté, Pro æslimato 
captu sollertie. Gell. L'— qu'on se 
forme du bien ou du mal, Boni aut 
mali opinio. Cic. Telle est l'— qu'on 
ce forme de ces choses, Hæc ita in- 
telhguntur. Cic. Se faire une cer- 
laine — du parfait orateur, Perfecti 
oraloris imaginem guamdam animo 
cœoncipère. Quint. Se faire une juste 
— du sénat, Veram senalus speciem 
cap?re. Liv. Tu ne te fais pas d'— de 
l'impalience que j'ai de l'entendre, 
Nescis quantä cum ezxspeclatione te 
sim auditurus. Cic. || 4° Souvenir. 
Cogitatio, onis, f. Cic. Memoria, æ, f. 
Cic. : L'idée de [son] crime, demoria 
sceleris. Tac. La soule — de la tâche 
ue je me suis imposée me faligue, 
psä cogitalione suscepti muneris fa- 
figor. Quint. Voy. MÉMOIRE, SOUVENIR, 
Se souvenir. || 5° Provision, perspec- 
tire. Cogitatio, onts, f. Cic. Præsensio, 
f. Cic. Propositio, f. Cic. : L'idée et 
la perspective d'une telle vie, Hujus 
vile proposilio el cogitatio. Cie. Les 
événements dont il avait eu l’—, (£a) 
qu fore suspicatus erat. Cæs. [1 a eu 
‘— qu'on préparait un mariage, Nup- 
tas apparari sensut (de sentfire, io, is, 
sensum). Ter. |] 6° Dossein, resolution. 
Aninus, 1, m, Cic. Mens, entis, f. Cic. 
Consilium, fi, n. Cic. Proposttum, i, 
n. Cic. Instututum, 0. Cic. Cogitalio, 
onis, f. Cic. Sententia, æ, f. Cic. Des- 
finalio, onis, f. Plin. Tac. Voluntas, 
elis, f, Cie. (Pour la distinction des 
auances, Voy. nEssæin). : J'ai l'idée 
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de faire, Habeo in animo facrre. Cic. 
Mih1 est in animo facre. Cie. Mihi 
sentenlia est facËre. Cie. Mlihi animus 
est facËre. Suet. Hac mente sum ut 
faciam. Cic. Dans l'— de, Eo consilio 
ut (subj.). Cic. Cæes. Sal. Cum ea 
voluniale ut (suhj.). Cic. À l'étourdie 
el sans — arrêtée, Temere et nuilo 
consilio. Cie. Changer d'—, Decedrre 
de sententiä. Cic. On ne peut m'ôter 
celle — de la tête, Hoc mihi erui non 
potest. Cic. Voy. DESSIN, Désie. l 
70 Fantaisie. (Désir) Cupido, dinis, f. 
Cic. Cupiditas, atis, Î. Cie. (Goût) 
Arbitrium, ii, n. Cic.: L'idée lui viat 
de faire.., Cupido eum cepit faciendi. 
Liv. facfre. Curt. À son —, Ad suum 
arbitrium. Cæs. Vivre à son —, Vi- 
vêre suo more. Ter. Faites à votre —, 
Facite quod vobis libet (buit et bitum 
est, pére). Ter. VOoy. PANTAISIE. || 8° 
Vision chimérique. Vana (æz) imago 
(ginis), f. Sen. Inane (is) simulacrum 
(1), n. Quint. Vana (æ) species (ei), 
f. Curt. : Idées creuses, Mèmes lra- 
duct. Se repaltre d'—, Voy. cm- 
“Ène 2°. || 99 Vaine apparence. Voy. 
APPARENCE 39. || 10° Penses, concep- 
tion, manière de voir. (Action de 
peuser et ce qu'on Sense) Cogitatio, 
onis, f. Cic. (Ge qu'on ense) Cogi- 
tata, orum, n. pl. Cic. Sententia, z, 
f. Cic. Sensus, üs, m. Cic. Opinio, 
onis, f. Cic. : Les secondes idées sont, 
dit-on, les meilleures, Posteriores, ut 
aïunt, cogifaliones sapientiores sunf. 
Cic. liée qui n'est pas dévuée de 
fondement, Haud vana cogitatio. Liv. 
Les fausses idées, Opinionum perver- 
silas (atis), f. s. Cic. — populaires, 
lopularis opinio. Cic. S'écarler des 
— reçues, Abhorrére a consuetudine 
communis sensüs. Cic. Choses indé- 
endantes de toute idée arbitraire, 
es ab arbitrio opinionis sejunctæ. 
Cic. L'élévation des idées, Animi ma- 
gnitudo.Cic. Suggerer une 1dée à qqn, 
Donner à qqn l'— de faire.…, Alicui 
mentem injicère ou dare. Cic. mentem 
injicére ul facial. Cic. C'est ce qui 
o'a donné l'— de dire, Er quo mihi 
vénit in mentem dicère. Cic. Conce- 
voir l'— d'un crime, Scelus in sese 
concipère. Cic. Quelle — as-lu là? 
Quid tibi in mentem venit? Plaut. 
L'— lui vint d'établir, Eï vénit in 
mentem ul instiluëret. Cic. Il est dans 
les idées de l'humanité que..., Sus- 
cepit vila hominum, ul (subj.). Cic. 
Exprimer ses —, Cogilata eloqui. Cic. 
Ilexprimail (à la tribune) ses — dans 
les mêmes termes qu'il les avait con- 
ques, Quuz secum cominenfalus eral, ea 
verbis iisdem reddebat. Cre. Le fil de 
ses — lui échappe, (Ejus) mens effluit. 
Cie. Désordre des —, Perturbatio ra- 
tionis. Cic. La crainte brouille les —, 
Metus excutif cogitata. Cie. J'ai fail 
connaitre mes — sur cette forme de 
gouvernement, De illo genere reipu- 
blicæ, quæ sentio, diri. Cic. Ses — 

olitiques me plaisent beaucoup, 
Valde miAi placet ejus de republicä 
sensus. Cic. Ce discours est loin 
d'être dans nos —, Hæc oratio longe 
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a nosiris sensibus abhorret. Cic. Il a 
les mèmes — que moi, Idem quod 
ego, senlif. Ter. Avoir des — basses 
el communes, fumiliter demisse ue 
sentire. Cic. À mon idée, Me4 quidem 
senfentiä. Ter. Cic. Opinione quidem 
med. Quint. Afeo quidem animo. Plaut. 
Cie. Ut opiner. ic. Voy. PENSÉE. 
11° Signification, sens. Notio, onts, L 
Cic. Sententia, æ, f. Ad Her. Sensus, 
Gs, m. Quint. Qqf. Res, ei, (. Cic. : 
L'idée qui est sus un mot, Verbe 
subjecta nolio. Cic. Un seul terme 
pme deux idées, Uno verbo sig- 
ntficanlur res dus. Cic. Atlacher à 
un mot deux —, Subjic’re verko 
duas res. Cic. || 12° Appréciation. Eris- 
fimatio, ons, {. Cie. b inio, f. Cie. = 
Donner ane haute idée du nom ro- 
main, Majesiatem nomini Romano con- 
ciliare. Liv. Avoir une grande — de 
ag ch., Rem magni æstimare. Cic. 
ant on à conçu une haute — des 
qualités d4 ton esprit, Tanta est 
erspeclatio animi fui. Cic. Avoir une 
très haute — de qqn, De aliquo mi- 
rabiliter sentire. Cic. On à une haute 
— de toi, Magna est de te opinio. 
Cic. Avoir une haute — de son propre 
mérile, Mfagnopere suæ virtuti (ri- 
buëre (o, is, ui, utum), 0. Cæs. Tro 
baule — de soi, Nimia æstimatio sui. 
Sen. Concevoir une triste — de qqn, 
De aliquo malam opinionem animo im- 
bibfre. Cic. Avoir une triste — de 
qqn, Male sentire de aliquo. Quint. } 
13° T. d'art. Invention. Ezxcogitatio, 
onis, f. Cic. Inventio, f. Cic. Plin.: 
Caïus avait conçu l'idée du pont, 
À Caio pons ercogitatus fuerat. Suet. 
J'eus dernièrement l'— d'une ruse, 
Quamdam nuper fallaciam invéni (de 
invenire, 10, ts, venium). Ter. || 14° 
Dans les ouvrages de l'esprit. Choses 
inventéos, ponsecs originales. Sententiz, 
arum, f. pr Cic. Sensus, uum, æ. pl. 
Vell. Qql. Res, erum, f. pl. (opposé 
à Verba, mots). Cic. : L'idée est mise 
ea relief par un trait ingénieux, 
Sensus argutà sententià effulget. Tac. 
[Cela] se comprend, non d'après les 
mots, mais d'après l'—, Intelligitur 
non ut dictum est, sed uf sensum est. 
Cic. S'en tenir à l'— toute nue, Nudis 
rebus hærère. Sen.-rh. (Dans ce que 
La viens de dire,) l'— de l'encre et 
de l'ivoire est jolie, Lepide dicium 
est de atramento atque ebore. Plaut. 
L'ahondance des idées fait la richesse 
de l'expression, Rerum copia ver- 
borum copiam gignit. Cic. Pompo- 
nus, riche d'—, lourd de style, 
Pomponius, sensibus celeber, verbis 
rudis. Vell. Absence d'—, Inopia, æ, 
f. Cic. Jejunitas, atis, f. Cic. Parler 
avec élégance, mais sans —, Apte, 
sine sententiis, dicère. Cic. Qui man- 
que d'—, inops, gén. opis. Cic. Je- 
junus, a, um. Cic. || 15° Esquisse, 
ebaucho. Voy. évaucue. || 18° Fam. 
La ponsce, l'esprit, l'imagination. fers, 
entis, f. Cic. Animus, i, m. Cic.s 
Veuotr à l'idée de qqn, Alicui occur- 
rêre menti ou in mentem. Cic. ou ad 
animum. Cæs. ou simpl. Alicui occur- 
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rêre (0, is, eurri, cursum), n. Cic. 
Toutes qui vient à l'—, Quodcunque 
in mentem incidit. Cic. Écrire ce qui 
vient à l'—, Quidquid succurrif, scri- 
btre. Cic. Écris-moi ce qui te sera 
venu à l’—, Quod in buccam veneril, 
acribito. Cic. 11 lui est venu à l'— 
d'établir, Et vénit in meniem ul 
instituëret. Cie. 11 vint à l'— de quel- 
ques-uns d'établir une caisse parli- 
euhère, Ercogustum est a quibusdam 
ul privatum ærarium constiluërelur. 
Nep. Comment t'es-tu mis dans l— 
de répondre ainsi? Quid tibi vëni in 
mentem ila respondére? Cic. Il me 
vint à l'— que tu étais an richard, 
Vénit mihi in mentem le esse ho- 
minem divitem. Plaut. On ne peul 
m'ôter cela de l—, oc miAti erui 
non polesi. Cic. Dévorer qq. ch. en 
—, Aliquid haurire cogitalione. Cic. 

IDENTIFIER, Y. act. Rendre iden- 
tique, regarder comme idontique : lÎs 
identifient biane à, avec la Lune, 
Dianan et Lunam eamdem csse pulanl. 
Cic. Libéra qu'ils — avec Proserpine, 
Libera quam eamdem Proserpinam ve- 
cant. Cic. VOy. ASSIMILER 1°. 

S'io Nririun, v. pron. et réf. De- 
venir ou Se rendre identique à qqn ou 
à qq. ch. : Ton mérite s est identifié 
à, avec celui de ton bisaïeul, Tua 
eadem virlus fuit quæ in proavo. Cic. 
[Son] esprit s'est — avec ce qu'il a 
appris, În ça, guæ didicit, animus 
transfiguratus est. Sen. Ces corps 
s'identifient avec une autre sabslance, 
Hæc in aliam naturam convertuntur 
(de converti, or, versus sum, pass. 
= se convertir en). Cic. 

IDENTIQUE, adj. Qui ne diffère 
d'un autre. dem, ealem, idcm. Cic. 
Unus, a, um. Cic. Unus (a, wm)et ou 
atque idem (eadem, Ydem). Cic. = Ceci 
est identique À, avec cela, Boc est 
em quod illud. Cic. Ils eurent tous 
one fin —, Ezxitus omnium unus et 
idem fuit. Cic. Causes très sembla- 
bles ou plutôt identiques, Causæ si- 
nillimæ inter se, vel polius ezdem. 
Cic. Deinaoder si l'opiniâtreté et la 
perséverance sont —, Qusrère Tdemne 
sit periinacia et perseveranlia. Cic. 
Voy. uèue (ad).). 

IDENTIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nière identique. Eddem ralione. Cic. : 
Identiquement semblable, C. inan- 
TIQUE. . 

IDENTITÉ, 8. f. État de ce qui est 
identique : Identité de nature, Eadem 
nalura. Cic. 113 croient à l'— de Diane 
et de la Lune, Voy. ivenTimen. || y a 
— entire ceci el cela, Voy. IDENTIQUE. 

1DES, s. f. pl. Le quinzième jour de 
mars, mai, juillel et octobre, et le trei- 
Lieme jour des autres mois chez les Ro- 
mains. /dus, uum, f. pl. Cic. : Les 
ides de, Le jour des — de mai, 
époque de l'année où l'on entrait en 
fuoclion, Idus Mars, sollennes ineun- 
dis magistratibus. Liv. Pour que le 
jour des — de septembre devlot un 
luor férié, Ut iduum Septembrium 

dies haberetur dies festus. Tac. La 
chose a eu liea avant les —, car 
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j'ai écrit ceci le matin des —, Res 
ante idus acta est, nam ÂAxc ïdibus 
mane scripsi. Cie. Revenir un jour 
avant les — d'avril, Reverti ane 
diem idus Aprils. Cæs. Être rédigé 
le 8 des —, le 8 avant les — de 
janvier, Perscribi ante diem octa- 
vum idus Januarias. Cic. La veille 
des —, Pridie idus. Cic. J'ai reçu 
deux lettres le lendemain des —, 
dont l'une avait élé remise au por- 
teur le jour des —, Duas epistolas 
accepi postridie idus, alleram datam 
idibus. Cic. Aux — prochaines, Pro- 
zimis idibus. Cic. Des — aux ca- 
lendes, Ab idibus in kalendas. Plin. 

IDIOME, s. m. 1° Langue propre à 
une nation. Sermo, onis, m. Cic. Lin- 
gua, æ, [. Cic. |] 2° Le langage par 
ticulier d'une province. Dialectus, i, fm. 
Suet. Lingua, æ, f. Quint. 

IDIOT, 076, ad}. 1° Depourvu d'in- 
telligence. Fatuus, a, um. Cic. || Subst. 
Ua jeune idiol, Puer fatuus. Cic. | 
20 Sot. Stultus, a, um. Cic. 

4. IDIOTISME, S. m. Locution par- 
ticulière à une langue. Idioma, alis, n. 
Char. 

2. 1D10TIS3TE, s. m. Espèce d'aliè- 
nation mentale. C. DÉMENCE. 

IDOLÂTRE, adj. 1° Qui adore les 
idoles. Idolis serviens (gen. enlis). 
Vulg. deditus, a, um. Tert. = Elre 
idolâtre, C. tmoLÂTRER 1°. || Subst. 
Un idolätre, idololaires, æ, masc. 
Tert. Idolorum veneralor ou eultor 
forts). masc. (Eccl.). Une —, Ido- 
olatris, idis, fém. Prud. Idolorum 
cultrir (icis), fém. (Ecel.). || 2° Fig. 
Qui aime avec excès. C. aDOnATEUR 3°. 

IDOLATREN, %. 0. 4° Adorer les 
idoles. Idolis servire (io, is, avi et si, 
ilum), D. Vulg. Idola colëre (o, is, lui 
cultum). Aug. || 2 Fig. Act. Aimer 
avec excès. Voy. ADORER 3°. 

IDOLÂTRIR, S. f. 1° Adoration des 
idoles. Idololatria, æ, f. Tert. Idolorum 
cultura (æ), f. Vulg.|| 2° Fig. Amour 
excessif. VOy. ADORATION 29, ÉPER- 
DUMENT. 

IDOLE, s. f. 1° Figure de fausse 
divinite exposée à l'adoration. Idolum, 
i, 2. Teri. Simulacrum, 0. Tert. : 
Adorer les idoles, C. IDOLÂTRER 1°. 
Qui adore les —, C. DoLÂTRE 4°. Re- 
latif aux —, Idolicus, a, um. Tert. 
P.-Nol. || 2° Fig. Ohjet d'un amour 
excessif. C. amoun 6°, cuen 10. 

IDOMENÉE, roi do Crète. [dome- 
neus, ei, 2CC. ea, m. Virg. 

IDUMER, contres de la Palestine. 
Idumza, æ, . Plin. 

IDUMÉEN, ane. (Qui est) de l'idu- 
mée. Idumæus, a, um. Virg. 

IDYLLE, 8. {. Sorte de poème. 
Idyllium ou Edyllium, ii, n. Aus. 

1P,s. m. Sorte d'arbre. Tazus, i, 
f. Plin. = D'if, De hois d'—, Tareus, 
a, um. Stat. Extrait de l'—, Tazicus, 
a, um. Plin. 

.IGNACE, n, d'homme. * Jgnatius, 
ii, m. (Eccl.) 

IGNARE, adj. GC. 1aNonanr 3°. 

IGNE, és, adj. Qui est de feu. 
Igneus, a, um. Cic. 
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IGNITION, 5. f. C. couousrion te, 

IGNOBLE, adj. Qui est sans no- 
blesse, bas, vil. Inhonestus, a, um. Cic. 
liberalis, m.f.,e, n. Cic. Turpis, e, 
Cic. Sordidus, a, um. Cic. Abjectus. 
Cis.= Gain ignoble, Iiliberalis quæstus. 
Cie. Plaisanterie —, Jocandi genus fa- 
gifiosum ou obscenum. Cic. Quoi de 
plus — que ce jeu? Quid hoc joco 
inhoneslius ? Cic. Ô être — 1 O lutum 
(n.)/{ Cic. O sordes (f. pl.)? Cic. 
.IGNOBLEMENT, adv. D'une ma- 
nière ignoble. {nhoneste. Cic. Ilibe- 
raliter. Cic. Turpiter. Cic. Sordide. 
Cic. Abjecte. Cic. 

IGNOMINLES, 5. f. Infamie. Igno- 
minia, æ, f. Cic. Infamia, f. Cic. De- 
decus, coris, n. Cic. Turpitudo, dinis, 
f. Cic. Fœdilas, atis, f Cic. Oppro- 
brium, ii, n. Cic. Probrum, i, n. Cie. 
: Couvrir qqn d’ignominie, de toute 
surle d'igouminies, Aliquem infamié 
adspergŸre. Cic. ignominià afficëre. 
Cic. Alicui ignominiam inurêre. Cie. 
inferre. Liv. imjung're. Liv. Aliquen 
ignominiis omnibus appetére. Cic. Être 
couvert d'ignoininie, {nfamiä flagrare, 
n. Cic. La Sicile ayant souffert tant 
d'ignominies, Sicuia tot ignominias 
perpessa. Cic. Voy. norte ie. 

IGNOMINIEUSEMENT, adv. Âvæ 
ignominte. Cum dedecore. Cic. Cum in- 
famiä. Liv. Fœde. Liv. Probrose. Sen, 
: Chassé ignominieusement, Fœde put 
sus. Liv. Traiter qqn —, C. Le cou 
vrir d'IGNOM.NIE. 

IGNOMINIEUX, ROSE, ad). Qu 
porte ignominio. Ignominiosus, a, um. 
Cic. Infamis, m. f., e, n. Cic. Turpis, 
e. Cie. Fœdus, a, um. Cic. Probrosus. 
Cic. Voy. HONTEUX. 

IGNORAMMENT, adv. Areo igno- 
rance. Inducte. Cic. 

IGNONANCE, s. f. 40 État de celul 
qui ne connait pas (une certaine chose). 

gnoralio, onts, f. Cic. Ignorantia, =, 
f. Cæs. Inscientia, (, Cæs. Cic. Liv. 
Imprudentia, f. Sall. Liv. : Iguorance 
de l'avenir, Fulurorum ignoralio. 
Cic. — des lieux, Locorum ignoralio. 
Cic. inscientia. Cæs. Locr ignoranta. 
Cæs. Tenir qqn dans l'— d'une cb., 
Aliquid aliquem celare (voy. ca- 
cuæn 30). Cic. Pécher par —, Impru- 
dentiä labi, dép. Liv. Dans son — de, 
Étant dans l'— de ce qui se passait, 
Voy. i6xonanT 1°. || 29 Manque de sa 
voir (dans une science, un art, un me: 
tier), Ignoratio, onis, f. Cic. Inscilia, 
æ, f. Cic. Inscientia, f. Nep. Liv. Im- 
peritia, f. Sall. : L'igaorance d'us 
chef, Ducis imperitia. Sall. Par leur 
— ils ont jeté leur armée dans un 
ablme, Inscientiä exercitum in præci- 
pitem locum perdurerunt. Liv. L’— 
des médecins, f/nscilia medicorum. 
Plin. L'— du droit, Juris ignoralio. 
Cic. — des affaires, Negotü gerend 
inscitia. Cie. || 3° Abs. Manque d'in 
struction. Inscitia, æ, (. Cic. ignoran- 
lia, f. Cic. =: Ignorance extrème, 
Suimma inscitia. Cie. Siècle d'—, 
Sæculum rude. Quint. 

IGNORANT, part prés. d'ianonsn, 
Voy. ce v. || IGNORANT, ANTE, adj. 1° 
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Qui ne connaît pas (une certaine chose). 
Ignarus, a, um. Cic. Inscius. Cic. Im- 
prudens, gén. entis. Ter. =: ignorant 
de lous ces faits, Harum rerum om- 
nium imprudens ou ignarus. Ter. — 
de ce qui se passe, du pouvoir de la 
vertu, lgnarus quid agalur. Ilirt. 
quid virtus valeat. Cic. Nature igno- 
raote de ce qu'elle fait, Natura nes- 
ciens quid faciat. Sen. |] 2° Qui manque 
de savoir (dans une science, un art, un 
metior). (Qui ne sail pas) Ignarus, a, 
um. Cic. Imprudens, gén. entis. Cic. 
Liv. (Qui n'a pas appris) Rudis, ©. 
fe, on. Cic. linexperiments) Impe- 
ritus, a, um. Cic. (Dépourvu de) 
Erpers, gén. ertis. Nep. : Ignorant en 
bysique, Physicæ ralionis ignarus. 
Lie — sur le droit civil, Juris ci- 
vilis tmperitus. Cic. In jure civili 
rudis. Cic. sur ces malières, 
Harum rerum rudis. Cic. — des 
choses de la mer, Imprudens maris. 
Liv. — sur les lettres grecques, 
Græcarum lilterarum expers. Nep. 
Médecin —, Inscius medicus. Cic. || 
$e Etranger à toute connaissance. I/n- 
doeius, a, um. Cic. Inerudttus. Cac. 
Rudis, m. f., e, n. Cic. Imperitus, a, 
un. Cic. || Subst. Ua ignorant, flomo 
indoctus. Ad ler. imperilus. Ter. Qui 
eël un grand —, un franc —, Omnnis 
eruditionis expers (gén. ertis). Cic. 
Omnium rerum inscius ou rudis. Cic. 
Tromperlesignorants, Fall*re imperi- 
{os. Quint. En ignorant, Comme un —, 
Indocte. Plaut. Cic. Inerudite. Quint. 
IGNORÉ, éE, part. passé d'IGNONER, 
Voy- ce v. Ï Adj. 1° Inconnu. Ignotus, 
a, um. Cic. Incognitus. Cic. = Mots 
igaorés de nous, Vocabula incognita 
nobis (au dat.). Cic. [l ne tint pas 
le danger ignoré, Occultum periculum 
non habuit. Sall. Conférences tenues 
ignorées du public, Consilia a plu- 
num conscientiä seducta (pass. de 
seducère, o, is, durt). Liv. || 2° Obscur. 
Ignotus, a, um. Cic. Obscurus. Cic. In- 
9 rius. Cic. : Candidat très ignoré, 
gnotissimus candidalus. Cic. Les ar- 
tistes les plus igaorés, Ignobrlissimi 
artifices. Plin. Vie ignorce, Ingloria 
vita. Cic. Ville —, Urbs ignobilis. Liv. 
IGNORER, v. act. 1° Ne pas savoir. 
Ignorare, act. Cic. Nescire, io, is, ivi 
etit, itum, aci. Cic. : J'ignore cela, 
Ignoro ou Nescio eam rem. Cic. Sum 
ignarus ejus rai. Cic. de eà re. Tac. 
unscius ejus res. Cic. de eü re. Plaut. 
nescius ejus rei. Pl.-j. Ea res me fallht 
(de fallëre, o, is, fefelli, falsum). Cic. 
me prælerit (de præterire, co, is, ivi et 
it, ilum), Cic. me fugil (de fugère, io, 
{s, fugi, giturus). Cic. J'ignorais qu'elle 
dil cela, Nesciebam id dicère illam. 
Ter. Nous n'ignorons pas que beau- 
coup doiveal parier, Non sumus ignari 
mullos esse dicturos. Cic. Je n'ignore 
pas que ces choses se disent, Non 
sum nescius ista dici. Cic. N'ignorant 
pas qu'il y a des gens qui, Haud 
nescius quosdam esse, qui... Liv. Tu 
D'igoores pas qu'il n'y a point de cha- 
pilres de cette sorte, Te non fallit 
ulla esse hujusmodi capits. Cic. Je 
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n'ignore pas que je suis allé trop 
loin, Non me præterit me longius pro- 
lapsum esse. Cic. Qui ignorait que 
Pompée eût conclu un traité? Quis 
ignorabat Pompeium fecisse fœdus ? 
Cic. Qui ignore qu'il y ait trois races? 
Quis ignoral quin tria genera sint? 
Cic. J'— ce que nous devons faire, 
Nescio quid nobis agendum sit. Cic. 
Iguorant ce qui se passe, Jgnarus 
quid agatur. Hirt. On n'ignorait 
pas ce qu'il pensait, Non obscurum 
eraf quid coguiaret. Cic. Nous igno- 
rons qui fut [son] père, Ignoranus 
poirem. Cie. Tu ignores qui je suis, 
fe ignoras. Ter. {gnorer lequel des 
deux était Oreste, fgnorare uter esset 
Orestes. Cic. Par quel moyen y est-il 
parveau? On l'ignore, Id quà ratione 
consecutus sil, latet (de latëre, luit, 
s. sup., impers.). Nep. Je n'— 
point quel cas vous faites de son 
nom, Non ignoro quanti ejus nomen 
putetis. Cic. Tu n'ignores pas com- 
ien [cela] est difficile, Te non præ- 
ferit ou Te non fugit quam sil diffi- 
ctle. Cic. N'ignorant pas combien 
César devait lui en vouloir, Sibr 
conscius quam inimicum debèéret Cæ- 
sarem habëre. Hirt. J'ignore où tu 
veux en venir, Quo evadas, nescio. 
Plaut. J'— s'il veut s'arrêter ou 
passer la mer, Nescio utrum consis- 
têre velil, an mare transire. Cic. Nous 
ignorons si ce fut par ruse ou sin- 
cèrement qu'il promit, Parum com- 
perimus dolo an vere (promiserit). Sall. 
Elle ignore si elle est la sagesse ou 
non, Îgnorat, sapientia sit necne. Cie. 
Laisser ignorer quelles étaient ses 
dispositions, Celare quê voluntate 
esset. Nep. Il laisse — 6a roule, [ter 
suum cela (voy. cacuen 3°). Nep. 
| 2° Ne pas posséder la sclonce de, 
art de. Nescire (voy. 1°), act. Cic. 
: Ignorer le latin, Latine nescire. 
Cic. Ils déclarent qu'il n'y a rien 
qui puisse être ignoré de cel homme, 
Nullam rem esse declarant, quæ hujus 
viri scrientiam possit fugëre (voy. 1°). 
Cic. Qui igaore les lettres grecques, 
Græcarum litterarum rudis (m. f.,e, 
n.). Cic. || S° Qaf. Ne pas éprouver, 
ne pas pratiquer : Ignorer les pas- 
sions, Libidinibus carëre (e0, es, rui, 
niturus), 0. Sall. 

Icnonen, v. n. Ne pas savoir : Afin que 
tu n'en ignores pas, Ne forte sis nes- 
cius. Cic. Il v'ignore de rien, Eum res 
nulla fugil (voy.10NonEn, act. 40). Cic. 

S'icnonen, v. réfl. No pas se con- 
naître soi-même, Se ignorare. Cic. 

IL, ELLE, LE, LA, LUI, ILS, ELLES, 
LES, LEUR, pron. de la 3° pers. 4° Non 
réflechi. (En gén.) Js, ea, id, gén. ejus, 
dat. ei. Cic. (Celui-là) Ille, illa, illud, 
gén. illius, dat. tlli, Cic. [Ceuirei) 
ITic, ec, hoc, gén. hujus, dat. huic. 
Cic. Qaf. Iste, ista, istud, gén. istius, 
dat. isfa. Cic. Lui-mème) Ipse, ipsa, 
ipsum, gén. 1psius, dat. 1psi. Cic. 
(Au nominatif, l'usage est de le sous- 
entendre; et on ne l'exprime guêre 
à ce cas que dans les opposilions, 
ou par raison de clarté, ou par em- 
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phase) : Ce serait miracle ef tu ne 
croyais à ce qu'il dit, Mirum ni tu 
credas quod ïste dical. Ter. Est-ce 
lui ou n'est-ce pas lui? [s est an non 
est? Ter. C'est ainsi qu'il lenait ses 
mains, Sic ille manus ferebat. Virg. 
Hs ont véco, Vixerunit. Cie. Il se 
repent, Eum pænilet. Cic. J'espère 
qu'il viendra, Spero eum venturum 
esse. Cie. Où la couduis-tu ? Quo illam 
ducis? Cie. Quand les verra-t-il? 
Quando illos videbit ? Cic. Je lui dois 
beaucoup, Ji plurimum debeo. Cic, 
Je leur ai répondu, Jis rescripsi. Cic, 
Tu le feras, {loc facies. Cie. Nous 
l'avons obtenu, Jd conseculi sumus. 
Cic. || 2° Roflechi, Sur, sibi, se (sing. 
et plur.). Cic. : Celui qui plaide pour 
lui (— pour soi), Qui pro se dicit. 
Quint. Les enfants sont en brouitle 
entre eux, Pueri inter se iras geruni. 
Ter. Il demande que j'aille le trouver, 
Ut veniam ad se, rogat. Cic. 11 avait 
dit qu'il voulait, Dizerat se velle. Cic. 
lis priaient Umbrénus d'avoir pitié 
d'eux, Umbrenum orabant ut sut mi- 
sererelur. Sall. || 3° Sujet d'un vorbe 
impers. ou d'une propos. analogue. Il 
ue s'expr. pas = | faut, Oportet. Cie. 
Il est criminel de trafiquer du pou- 
voir, Habère quzstui rempublicam, 
sceleralum est. Cic. 

ÎLE, s. f. 1° Terre entourée d'eau 
de tous côtés. Insula, æ, f. Cic. : La 
Meuse forme l'ile des Bataves, Mosa 
insulam efficit Datavorum. Cæs. — qui 
s'est formée peu à peu, Insula pau- 
latim facta. Liv. || 2e C. I1or 2°. 

ILIADE, 5. {. Poème d'Homère sur 
la guerre de Troie. {lias, ados, acc. 
ada, f. Cic. 

ILION, un des noms de Troie. [lion et 
Ilium, si, n. Cic. 2: Relatif à [lion, Ilia- 
cus, a, um. Virg. Vell. Les habitants 
d'—, Ilienses, ium, nm. pl. Vitr. Liv, 

ILLÉGAL, ALE, adj. Qui est contre 
la loi. Confra legem factus(a, um). Cic. 
licitus, Tac, : Levée d'impôts illé- 
gale, lllicita eractio. Tac. 

ILLEGALENENT, adv. D'une ma- 
nière illogale. Contra legem. Cic. Illi- 
cite. Dig. 

ILLÉGALITÉ, 5. f. 4° Caractère 
de ce qui est illègal = Montrer l'illé- 
galité de l'actioa de qqn, Ostendère, 

uod aliquis fecit, esse factum contra 
Lgem. Cic. {| 2° Acte illegal : C'est ane 
illégalité, Factum est contra legem. Cie. 

ILLÉGITIME, ad}. 1° Quin'a pasles 
conditions requises par la loi. Non Legi- 
fimus (a, um). Quint. : Enfant illé- 
giime, C. mATano. || 2e Fig. injuste. 
Voy. ce m. 

ILLÉGITINMEMENT, adv. D'une 
manière illegitime. Contra jus. Cic. 
Injuriä. Cie. : (Dans celte adoption) 
tout a été fait illégitimement, Legi- 
lime factum est nihil. Cie. 

ILLÉGITIMUTÉ, 8. f. Défaut de 
légitimité. Injuria, æ, f. Dig. Se tuurue 
ordin. par l'adj. Voy. ILLÉGITIME. 

ILLETTRÉ, #6, adj. 1° Qui n'a 
point de connaissance en litterature. 
Illitteratus, a, um. Cie. || 2e Qui ne 
sait ni lire ni écrire. Lilterarum expers 
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[in ertis). Cie. ignarus (a, um). Col. 


tre illeltré, Litleras nescire. Sen. 
ILLICITE, adj. interdit par la mo- 


tale où par la loi. /ilicitus, a, um. Tac. 


Vetitus. Pl.-j. 2 Var Loules les voies, 
licites ou illicites, Per fas el nefas. l.iv. 
ILLICITEMENT, adv. D'une ma- 
nlère illicite. félicite. Dig. . 
ILLIMITÉ, e, adj. {0 Qui n'a point 
de bornes. Infinitus, a. un. Cic. lu- 
mensus. Cic. = L'espace illimité, Jn- 


finitum spatium. Lucr. || 29 Fig. : Au- 


lorité ilhunitée, InAnilum imperium, 
Cie. Dépntés munis de pouvoirs illi- 
mités, Legali cum liberis mandalis. 
Liv. Donner à qqn un poavoir illimité 


our faire la paix où la guerre, Alicui 


iberum arbilrium pacis ac belli per- 
miliére. Liv. 

ILLISIBLE, adj. 4° Qu'on ne saurait 
Hire. * Qui (quæ, quod) legi non potest. 
: Caractères presque illisibles, Lit- 
teræ pæne exolescentes (— à demi ef- 
facés par le lemps). Suet. |] 2° Fig. 
Dont la leciure n'est pas supportable. 
Voy. INCOMPRÉUENSINLE VU REDUTANT. 

ILLISIBLEMENT, adv. D'une ma- 
nière iltisible = Écrit illisibiement, 
‘Jia scriptus ul legi non possit. 

ILLOGIQUE, adj. Contraire à la 
logique. Minime consectarius (a, um). 
Cic. = 1] est illogique que., Non est 
consentaneum (et la prop. infin.). Cic. 

ILLUMINATION, 5. f. 1° Action 
d'illuminer. Hlustratio, onis, f. Cic. || 
2° Grande quantite do lumières dispo- 
séos symotriquement. Longus (i) Aain- 
marum ordo (dinis), m. Virg. : Les 
illuminalions du Champ de Mars, 
Collucentes (ium) per campum Mfartis 
faces (am), Ÿ. pl. Tac. || 3° Fig. Lumière 
extraordinaire que Dieu rdpand qqf. dans 
l'âme. flluminatio, onis, f. {lier. 

ILLUNIINÉ, $e, part. passé d'in- 
LoMINER, Voy. ca v. || Adj. 1° Bril- 
lamment éclairé : La mer est illu- 
mince des feux du soleil, Mare a sole 
collucet (de collucère, eo, luri, s. 
sup., n.). Cic. || 2° Éclairo d'un grand 
nombre de lumières : [La our est 
illumioée, Crebris luminibus collucet 
(voy. 1e). Tac. 

ILLouiné, #8, s. m. f. C. awraov- 
SASTE 10, 

ILLUMINER, v. act. 4° Éclairer 
brillamment. /lluminare, act. Cac. [l- 
lustrare, act. Cic. Collustrare, act. Cic. 
2 Le soleil illumine tout de sa lumière, 
Sol cuncta suà luce illustrat. Cic. Des 
feox soudaios illuminent les autels, 
Aræ subitis ignibus collucent (de col- 
luctre, eo, luri, s. sup., n.). Suet. 
Jluminer les fenêtres avec des lan- 
terues, Accensas lucernas in fenestris 
ponËre (0, is, posui, sifum). Sch.-Pers. 
| 2e Fig. Éclairer l'esprit, l'âme. Afenti 
umen graferre (fero, fers, tuli, la- 
tum). Cic. 


S'ILLOMmER, v. pron. Devenir illu- 
miné. JUuminari, pass. Cic. Collus- 
trari, pass. Cic. Co ucère, e0, es, luxi, 
8. sup., nn. Cic. 

ILLUMINISME, s. 0. Erreur des 
Hluminés. C. FANATISME 10. 

ELLUBSION, 8. f. 1° Erreur des 
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sons. (Erreur) Error, oris, masc. Cie. 
compare) Mendacium. ti, n. Liv. 
Apparence lrompeuse) Sine re simi- 
(itudo (dinis), f. Sen. Res (ei) vana 
(æ), f. Sen. : [Zenxis] ayant recon- 
nu son illusion, Antellecto errore. 
Plin. Les illusions des sens, Menda- 
cia sensuum. Cic. [Ce} n'est pas un 
corps, c'est une illusion, Non est 
corpus, sed mendacium où sed sine re 
sinilifudo. Sen. Faire — à qqn, Ali- 
uem deludÿre (o, is, lusi, lusum). 
irg. Ov. (Choses] qni n’ont aucune 
réalité, mais qui font —, Quæ reupse 
nulle sunf, speciem autem gferunte 
Cic. || 4° Erreur flatteuse de l'esprit. 
Error animi, et abs. Error, oris, 
masc. Cic, : Vouloir faire illusion à 
qo, Velle alicui fucum facëre. Q.-Cic. 
e ne cherche pas à faire — à ton 
cœur, Furtum Factre affectibus (uis 
non cogilo. Sen. Si ton débit ne m'a 
pas fait —, Si mihi recitatio tua non 
imposuit (de imponêre, o, is, positum, 
n.). Pl.-). Laisser quelques tentes 
our faire —, Pauca al speciem ta- 
ernacula relinquëre. Cæs. Être dans 
l'—, Se faire —, Errare, n. Cic. In 
errore esse. Cic. Sese fallËre (o, ts, 
fefetli, falsum). Cic. Si je ne me fais 
—, Nisime fallit animus. Cic. Je me 
fais peut-être — à moi-même, ihi 
ipse fortasse assentor (de assentari, 
dép.). Cic. Je voudrais me faire —, 
Velim me ipsum frustrari (dép.). Cic. 
Se faire une grossière —, Plurimum 
falh, pass. Quint. Se faire — sur son 
mérile, Sibi nimium tribuËre (o, ts, 
ui, ulum). Quint. || 8° Sorte de rêve, 
de fantôme qui flatte ou qui troublo 
l'imagination. Somnium, 11, n. Cic. 
Visus, üs, m. Cic. Visio, onis, f. Cie. 
: Les illusions des songes, Somnio- 
rum visa (orum), n. pl. Cic. species 
(erum), f. pl. Cic. Dissiper de telles 
—, Talia visa discutëre. Prop. Voy. 
Rêve. {| 4° Imagination chimoriquo. 
Vana (æ) imago (ginis), f. Sen. : Les 
illusions, Falsæ rerum tmagines. Sen. 
Chansons! illusions! Fabulz! som- 
nia! Ter. Voy. cHImène 29. 
ILLUSOIRE, adj. 1° Caplieux. Cap- 
tiosus, a, um. Cic. Fallar, gén. acis. 
Cic. Voy. carrieox. |} 2° Qui est sans 
effet. Vanus, a, um. Cic. Inanis, w. 
f.,e, n. Cie. Voy. vaux. 
ILLUSOIREMENT, adv. C. car- 
TIBUSEYENT. | 
ILLUSTRATION, 8. f. 1° Action 
d'illustrer. Se tourne par le v. : [Faire 
q. cb.) pour son tllustralion, Ad 
tilustrandam nobilitatem suam. Cic. 
Its contribuèrent davantage à l'— de 
ce geure (litléraire), Clarius illustra- 
veruni hoc ojrus. Quint. Voy. ILLUS- 
Tnen do. || 20 État de ce qui est 
illustre. Claritas, atis, f. Cic. Clari- 
ludo, dinis, f. Sall. Celebritas, atis, 
f. Cic. Nobrlitas, f.Cic. Nomen, minis, 
n. Cic. : Les grands génies, à qui Le 
forum doit son illustration, Summa, 
uibus tllusfralur forum, ingenia, 
Quint. {| Pompée fut l'illustratiou du 
peuple romain, Pompeius populi Ro- 
mani fuit lumen (minis, n.). Cie. Voy. 
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céLénrré 2°. || 8e Marque d'honneur. 
onos, oris, masc. Cic. [lonestas, atis, 
f. Liv. Ornamentum, ÿ, 0. Cic.: Homme 
qui a le plus d'illustration dans son 
pays, Vir ornatissimus civilalis suæ. 
Cic. Qui est sans —, Où il n'y a eu 
aucune —, [nhonoralus, a, um. Cic. 
Liv. voy. nonneur 80, || 4° Explica- 
lion, éclaircissoment. Voy. rxpl.ica- 
TION 10, |} bo Figuro gravée, elc. Voy. 
riGuné 5°, 60 ; GRAVURE. 

ILLUSTRE, adj. Eclatant, célèbre 
par qq. ch. de louable. Illustris, m. f., 
e, n. Cic. Clarus, a, um. Cic. Præ- 
clarus. Cic. Splendidus, Cie. Insignis, 
m. f.,e. n. Cic. Celeber, bris, bre. 
Vell. Inclytus, a, um. Sall. Liv. Col, 
Nobihs, m.f.,e, n. Cic. = llomme 4 
aurais illustre, Vir memorabilis. Liv. 
"honnne le plus — de sa cilé, Vr 
spleudidissimus civilatis suæ. Cic. 
Le plus — citoyen de fome, Ciri- 
talis Romanæ princeps (géo. cipis), 
m. Liv. — par son mérite, Propter 
virlutem splendidus. Cic. — dans son 
art, Clarus arte Où in arte. Quint. 
Naissance —, Ammplum genus, Ces. 
Qui est d'une naissance plus —, {l- 
lustriore loco natus. Cæs. Né dans un 
rang des plus illustres, Splendidissime 
natus. Sen. Rendre illustre, C. iuucs- 
TRER. Se rendre —, C. S'iirustnen. 
Etre —, Splendére, e0, es, dui, 5. 
cup., n. Liv. Être — par 300 génie, 
Ingenii laude forère (eo, es, rui, 8. 
sup.), n. Cic. Voy. céLéans. 

ILLUSTREN, V, acl. 1° Rendre 
illustre. fllustrare, act. Cie, Nobüi. 
tare, act. Cic. (Aliquem) illustrem, 
(Aliquid) illustre facËre (io, is, feci, 
factum). Cic. 2 Illustré par la des- 
truclion d'une ville, Excidio urbis 
celeber (bris, bre). Liv. i| 2° Éclaircir. 
Illustrare, act. Cic. Voy. ècLaIncIn 60, 

S'ILLUSTRER, V. ré. So rendre 
itlustro. {llustrari, pass. Nep. Quint. 
Nobrlitari, pass. Cic. Clarescrre, o, 
ts, rui, s. Sup., n. Suet. Inclarescére, 
n. Plin. Florcsc®re, o, is, rui, s. son. 
on. Gic. Laudem ou Glonam ccn- 
sequi (or, èris, seculus sum), dép. Cie. 
adipisci (or, Pris, deplus su), dép. 
Cic. acquirëre (o, is, quisivi el st, 
situm). Cic. capñre (10, is, cepi, cap- 
tum). Cic.z S'illustrer par son cou- 
rage, Forlitudinis gleriam consequi. 
Cie. t{ s'illustra surtout par son elo- 
uence, Dicendi laude clarissimus fuit. 
ic. Le désir de s'illustrer, Laudis 
siudium. Cic. Chercher à s'—, Glo- 
riam sequi, dép. Cic. Chercher à s'— 
dans Îles comhats, Bella gloriam que- 
rère (0, is, quæsivt et sii, sifum),. Cic. 

fLLUSTRISSLME, adj. Très illus- 
tre. Illustrissimus, a, um. Varr. 

ILLYRIE, contrée d'Europe. Illyri- 
cum, à, n. Cic. Liv. Ilyria, æ,f. Prop. 

ILLYRIEN, ENN&. (Qui est) de l'tlly- 
rie. (En parl. des pers.) fUyrius, a, un. 
Cic. Liv. (En parl. des ch.) Jilyricus, 
a, um. Cie. 

ÎLOT, s. m. fo Très polile lle. 
Parvula (æ) insula (æ), f. Col. || 2° 
Groupe de maisons entourê de russ 
Insula, æ, f. Cic. 
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ILOTRS, s. m. pl. Esclavos des 
Spartiates. Hilote, arum, w. pl. Nep. 
Îlotæe, m. pl. Liv. 

IMAGE, 5. f. 40 Rossemblance; ce 

ui est semblable 4. Jmugo, ginis, f. 
de. Effigies, ei, f. Cic. Facies, f. Cic. 
Col. Simulucrum, à, n. Cic. Simili- 
tudo, dunis, f. Cie. Species, ei, [. Cic. 
: Être l'image de qqn, Os vultumque 
êlicujus referre. Pl.-j, [Guerrier] qui 
est la vivante — de Mars, Verissina 
Marhs imago. Ov. Être l'— vivante 
de son père, Totum patrem mird simi- 
litudine exscribère. Pl.-j, — vivante 
de la cité, Expressa facies civitalis. 
Cie. Un repos, — de la mort, Quies 
simillima morti. Virg. Offrir l'— d'une 
mer véritable, Repræsentare faciem 
vert maris. Col. (Ërane] qui présente 
l'— non d'un bourg, mais d'une ville, 
Quz est non vici instar, sed urbis. Cic. 
Tout présente plutôt l'— d'ua cam 
que d'une ville, Fiunt omnia castris 
quam urbi similiora. Liv. Il n’est 
peut-être pas une chose qui soit l'— 
exacte d'une autre, Viz ulla res est 
per omnia alteri similis. Quint. À l'— 
de qqn, Ad similitudinem alicujus. 
Sem. À l'— de qq. ch. Alicujus rei 
ad effigiem. Plin. ad simulacrum. Flor. 
Suet. || Fig. Par sa grandeur d'âne, 
il élait la parfaite image de son 
père, Magnitudine animi vifam pa- 
{ris expresserat. Cic. Il à laissé dans 
son fils l'— de sa probité, Reliquit, 
efigiem probilatis suz, filium. Cic. À 
peine reprodmsons-nous une faible 
— de la comédie (des Grecs), Comæ- 
dix vir levem uinbram consequimur, 
Quint. Temps dont je retrouve l'— 
dans tes actions, Temypora quorum 
imaginem video in rebus tuis. Cic. 
Présenter l'— de la vertu, lnaginem 
virlutis effingére. Quint. |] 3° Objet 
réflechi dans un corps poli. Jmago, 

inis, (. Cic. Sen. Simulacrum, à, n. 

À. Facies, ei, [. Sen. : fMelléter 
l'image du soleil, Jnaginem solis 
Aabére. Sen. L'— de l'anneau est 
réfléchie à la surface de l'eau, Facies 
ennuli redditur in summo aquæ (et 
mieux in summä aqud). Sen. L'— 
du soleil est grossie, Major redditur 
Ümago solis. Sen. || Fig. Le visage est 
l'image de l'âme, Imago animi vultus 
(est). Cic. N 3° Reprosontation de qq. 
ch. on sculpture, en peinture, en dos- 
sin, etc. Imago, ginis, [. Cic. Simu- 
lacrum, i, n. Cic. Effigies, ei, f. Cic. 
Quint. : Les statues et les portraits, 
images des corps, Statuæ et imagi- 
Res, simulacra corporum. Cic. Image 
perate ou sculptée, imago picla aut 
ficla. Cic. Cette muelte —, AMuta illa 
efigies. Quint. Le droit de légner son 
— à la postérité, Jus imaginis ad 
posterttatem prodendæ. Cic. Respecter 
‘— de cqn, Éffigiem alicujus servare. 
Cic. Lettre scellée d'une — (servant de 
cathel), Epistola obsignala imayine. 
Plaut. || 4° Roprésontation d'unc por- 
sonne divine, etc. Sancrum (i) simula- 
crum (1), n. Cie. = Les très saintes 
images des dieux, Sanctissima simu- 
lacra deorum. Gie. || 5° Roprèsenta- 
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tion des ch. ou des pers. dans l'esprit. 
Imago, ginis, f. Cic. Species, ei, f. 
Cic. Effigies, f. Cic. = Se représenter 
l'image de Scipion, Scipionis imagi- 
nem sibi proponère. Cie. Graver son 
— dans l'âme de qqn, Alicujus in 
animo suam spectem signare. Cic. Con- 
sidérer l'— de la parfaite éloquence, 
Perfectæ eloquentiz speciem animo vi- 
dre. Cic. L'— de celle nuit, Imago 
noclis tllius. Ou. Nous avons devant 
les yeux de glorienses images, 0b- 
versantur animo honesiæ species. Cic. 
IL 6° Vision. Imago, ginis, f. Cic. Spe- 
cies, ei, . Cic. Visio, onis, F. Cic. = 
Il y a des images qui ons frappenl 
l'esprit, Imagines sunt, quibus pul- 
santur animi. Cic. — qui passent et 
disparaissent, Fluentes imagines. Cic. 
L'image d'Orplée s'offre souvent à 
mon esprit, Imago Orphei in animum 
neum sæpe occurrit. Cic. || 7e Idée. 
Imago, ginis, f. Cic. = Se faire une 
image de qq. ch., Imaginem alicujus 
rei animo concipére. Cic. Faites-vous 
l'— de ma condition, Fingite cogi- 
talione imaginem condilionis meæ. Cic. 
Les rustres eux-mêmes se font une 
— de la justice, Justitis rusticis 
quoque apparel aliqua imago. Quint. 
Voy. inéx 39. || 8° Description. Imago, 
ginis, f. Cic. Effigies, ei, f. Cic. Si- 
mulacrum, t, n. Liv. : L'image d'un 
homme éloquent, Simulacrum viri 
coposi. Liv. [La Cyropédie] donnée 
comme — dun gouvernement ac- 
compli, Scriptus ad effigiem justi im- 
erti, Cic. VOy. PORTRAIT, TANLEAU, 
Î 9° Metaphore. Translalio, onis, f. 
ic. Quint. Jmago, ginis, . Cic. : Em- 
poser des images, Uli imaginibus. 
jic. VOY. MÉTAPNONE. 
IMAGINANLE, adj. Qui peut être 
imagino, conçu. Cogitabilis, m. f.,e, 
n. Sen. = Ranidité à peine imagi- 
nable, Viz credibilis celeritas. Plin. 
Un fracas qui n'est pas —, Fragor 
qu concipi humanä mente non possit. 
blin. J'ai composé ces dialogues avec 
tout le soin —, (Dialogos) confeci ita 
accurate ut nihil posset supra. Cic. 
Navires pourvus de lous les agrès 
imaginables, Naves omni genere ar- 
morum ormalissimæ, Cæs. Faire dans 
l'intérêt d'un ami tout ce qui est imagi- 
gable, Omnia amici causà facëre. Cic. 
INMAGINAIRE, adj. Qui n'est que 
dans l'imagination. Commenticius, a, 
um. Cic. Fictus. Cic. Imaginarius. Liv. 
Falsus. Cic. Vanus. Cic. Inanis, m. 
f.,e, n. Cic. : Faisceaux imaginaires, 
Fmaginarii fasces. Liv. Poursuivre 
une gloire imaginaire, Consectar:i 
adumbratam glorie imaginem (de 
imago — image). Cic. Voy. ciuimé- 
RIQUE 1°. Chose —, C. cuiuÈne. 
IMAGINATIP, 1VE, adj. 1° Qui ima- 
gine aisement. Ingeniosus, a, in. Cic. 
: Esprit imaginatif, Ingenium facile 
el copiosum. Quint. cui est bealis- 
sima ubertas. Quint. ]| 2° Par quoi l'on 


Imagine : La faculté imaginative, et 
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IMAGINATION, s. f. 1° Faculté 
d'imaginer, de se représenter qq. ch. 
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dans l'esprit. (Action de penser) Co- 
gitalio, onis, F. Cic. (Esprit) Afens, 
enlis, f. Cic. Animus, t, m. Cie. : 
Leur imagination les emparte loin 
de chez eux, Cogilatione rapiunlur a 
domo. Cic. Leur — vagabonde fait 
mille excursions, Animo exrcurrunt el 
vagantur. Cic. Promener son — d'un 
objet 4 un autre, Cogitare secum aliam 
rem ez alid. Ter. Notre — 
former l'idée de n'importe quel objet, 
Mens nosira quiduis cogitatione poles 
depingëre. 
cevoir un crime dont il ne se soil 
souillé, Fingi malefieium nullum po- 
fex{, quo isfe sese non contaminarit. 
Cic. Tout ce qui [lui] passe par l'—, 
Quodcunque incïdit in mentem. Ter. 
Que cel homme revive un instant 
dans volre —1 Erxsistat ille vir pa- 
rumper cogilatione vesträ{ Cic. Je vois 
qq. ch. en —, Aliquid animo video ou 
animo vidére videor. Cic. Voyez cet 
[homme] en —, Conspiciatis eum men- 
libus. Cic. Nous ne pouvons même 
en — uons représenter [ces] dieux, 
Deos ne conjeclurä quidem informarse 
possumus. Cic. J'anticipe ea — sur 
celle existence, Hanc vitam cogila- 
tione presumo. Cie. ils remportaient 
déjà la victoire en —, Jam antmo victo- 
rio præcipiebant. Cæs. Qui n'existe 
que dans l 
grandeur passe toute —, Magnitudo 
major ercogitari non polest. Sen. || 
2° Faculté d'inventer et do rendre vive- 
ment $es concoplions. (Génie, talent) 
Ingenium, ti, n, Cic. (F 
venter) Inventio, anis, f. Cic. Exco- 
gitatio, f. Cic. : Imagination fertile, 
féconde, Ingenium uber on fecundum. 
Cic. VOoy. tmaarvatir 49. Richesse 
d'—, Copia inventionis on inveniendi. 
Quint. — étroite, Angusta ingenii 
vena. Quint. Qui manque d'—, Voy. 
sec, sTériLe. Ces choses n'exigent 
pas de grands efforts d'—, {lla erco- 
ifationem non habent difficilem. Cic. 
{sr Ponsco, conception, chose imaginée. 


eut se 


Cic. L'— ne saurail cun- 


ns l'—, C. iusamaint. [Cette] 


aculté d'in- 


ogitalum, i, n. ou Commentum, 0. 
rares au Sing.). Cic. Cogilatio, onis, 
. Cic. Voy. coxcernion 2°. || 6° Opi- 


nlon sans beaucoup de fondemenL Vana 
(æ) opinio 
givalions 
somnia (de somniumn —= rèverie). Cic. 


(nish: f. Cic. : Les ima- 
es sloïciens, Sloicorum 


l 50 Idée chimérique et oxtravagante. 
nanis (is) cogilalio gris f. Liv. : 
Les imaginations d'Épicure, Ea que 
Epicurus alucinatus est (de alucinari, 
din). Voy. cniMÈRE 29. 

IMAGINATIVE, S. f. C. IMAGtNA- 
TION 1°. 

IMAGINER, v. act. 1° Se repré- 
senter qq. ch. dans l'esprit. Cogilare, 
act. Cic. Fingère anime ou cogila- 
tione ou sibi ou simpl. Fingère, 0, is, 
finri, fictum, act. Cic. Informare, act. 
Cic. Animo on Mente concipre (io, is, 
cepi, ceptum), act. Cie. Mente complecti 
(or, #ris, plerus sum), dép. (acc.). Cic. 
Imaginari, dép. (acc.). Quint. Pie 
: Tout ce qu'on peul imaginer de 
buntes, Quæcunque fngi queuni( pro- 
bra. Sall. Tu poux — l'excès de 
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notre fatigue, Concipère animo poles 
uam simus faligali. Pi.-j. J'imagine 
es acclamations qui l'altendeut, Ima- 
inor qui clamor te maneal. Pl.-j. 
fmaginer la condition dans laquelle 
je me trouve, Fingite animis ou 
cogitatione imaginem hujus conditio- 
nis mez. Cic. Que peut-on imaginer 
de plus tourmenté que notre ezxis- 
tence? Quid nobis magis sollicitum 
cogitari potest? Cie. Tout ce que 
nous ponvons —, Omnia que cogi- 
tatione nobis possumus fingëre. Cic. 
VOoy. 1MAGINABLE. | imaginer que, 
Voy. 4. S'imagiNen 4°. || 2° inventer. 
Ercogitare, act. Cic. Comminisci, or, 
Fris, menlus sum, dép, (acc.). Plaut. 
Cie. Fingére (voy. 40), acl. Plaul. 
Ter. Sall. Invenire, 10, is, vèni, ven- 
tum, act. Ter. Cic. Liv. Reperire, 10, 
is, peri, pertum, act. Quint. : Prompt 
à imaginer, Promplus in cogilando. 
Nep. La colère, ingénieuse à —, fra- 
cundia, solers ad fingendum. Sen. Îl 
a imaginé des dieux oisifs, Com- 
mentus est deos niAil agentes. Cic. 
Ils ont — bien des subtilités, Spi- 
nosa multa pepererunt (de parëre, io, 


ùs, parium, parures ic. Fable 
imaginée à plaisir, Commenticia fa- 
bula. Cic. Fable grossièrement —, 


Fabula incondite ficta. Cic. imaginer 
des prétertes, Causas fing”re ou con- 
fingëre. Ter. — une ruse, Fingère 
fallaciam. Plaut. Ter. Comminiset do- 
Inm. Plaut. — un expédieal, Consi- 
lium reperire. Ter. Viam consili in- 
venire. Liv. Il imagina de faire, 
Ercogitavit quemadmodum  facëret. 
Sen. Cerlains imaginèrent de faire 
fonder une caisse par les chevaliers, 
Ercogitalum est a quibusdam, ut æra- 
rium ab equitibus constiturretur. Nep. 
1. S'imaaiNer (= inaginer en soi), 

v. act. 1° Se representor dans l'esprit. 
Fingère animo ou cogitatione, el simpl. 
Fingêre, o, is, finri, fictum, act. Cic. 
: S'imaginer l'orateur parfait, Ima- 
ginem perfecti oraloris animo con- 
cipfre (io, 1s, cepi, ceptum). Quint. 
Imagiaons-aons que c'est un Alexan- 
dre qu'on nous donne, Fingamnus 
Alerandrum nobis dari. Quint. Voy. 
IMAGINBA 4°, || 2° Se mottre dans 
l'esprit, croire, Credÿre, o, is, didi, 
ditum, acl. Cie. Arbitrari, dép. Cic. 
Eristimare, act. Cic. Putare, act. Cic. 
= S'elant imaginé qu'on pouvait ter- 
miner la guerre, Arbitratus bellum 
confici posse. Cæs. Ne va pas t'ima- 
giner que j'ai préféré..., Noli putare 
me maluisse. Cic. Je me suis imaginé 
que je m'en irais, Opinalus sum me 
erifurum (esse). Cic. Je me suis — 
que tu élais riche, Vénit hoc mihi 
in menlem, le esse hominem divitem. 
Plaut. Je m'imagine déjà voir le peu- 
ple, Populum vidére jam videor (éris, 
visus sum, eri). Cic. Au delà de ce que 
chacun peut s'imaginer, Supra quam 
cuique credibile est. Sall. Plus qu'on 
me saurait se l'—, Au del de ce 
uon pent s—, Ertra fidem. Sen. 
ltra fden. Suet. Supra fidem. Plin. 
[Cela] m'est plus agréable que tu ne 
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peux te l'—, Opinione {uë mihi gra- 
fius est. Sall. Plus promptement 
qu'on ae 8e l'imaginail, Omnium spe 
celerius. Liv. Voy. croine 5°. 

2, S'ItaGINER, v. pron. Être ima- 
giné. Cogitari, pass. Cic. Et tous les 
passifs des v. act. cités à iMaGINEn 10. 
: Les passions les plus infâmes qui 
se paissent imaginer, Cupiditates qui- 
bus niÂil fadius ercogilari polest. Cic. 

IMBÉCILE, adj. 1° Qui manque de 
force physique ou morale. [mbecillus, 
a, um. Cie. Infirmus. Cic. Voy. FAInLE 
{0 el To. || 2° Presque idiot. Delirus, 
a, um. Cic. fente caplus. Cic. = Etre 
imbécile, Fisbeli ingenio esse. Cic. 
Voy. imor. || 3° Sot. Stulius, a, um. 
Cic. Ineptus. Cic. || Subst. Tu as été 
un grand imbécile, Slultior stullo 
fuisti. Plaut. Voy. sort. 

IMDECILEMENT ad v. Avec sottise. 
Stulte. Cic. , 

IMBÉCILLITÉ, 3. f. 1° Faiblesse 

physique ou morale. Imbecillitas, atis, 
. Cic. Infirmitas, f. Cic. Tac. Voy. 
FAIOLESSE 10 et 7e. || 2° Faiblesse 
d'esprit, idiotisme. Insania, æ, f. Cic. 
: fuel père est tombé dans l'imhé- 
cilhité, Animus patris consenurt (de 
consenescère, 0, is, 8. sup., n.). Liv. 
Voy. roi. || 8° Sottise, niaiserio. Stul- 
fihia, æ, f. Cic. Voy. sornise. 

IMBERDE, adj. Qui est sans barbe. 
Imberbis, m. f.e, n. et Imberbus, a, 
um. Cic. 

IMDIBEN, v. act. Penétrer d'un 
liquide. Pnbuïre, 0, is, ui, utum, act. 
Cic. Madefacëre, io, is, feci, factun, 
act. Cic. : Imbiber la laine d'un li- 
quide, Jnbuëre lanam liquore. Col. 
— unc éponge, Madefacère spongian. 
Suet. Compresse imbibée de vinaigre, 
Pannus aceto mudens (de madère, eo, 
es, dui, n. — être humide). Col. Les 
pluies avaient imbibe la terre, Voy. 
S'iuningn 2. 

S'iwainer, v. pron. 4° Devonir im- 
bibé. (Se mouiller de) Mfadeferi, to, is, 
factus sum, pass. Cic. Madescëre, 0, 
is, dui, S. sup., n. Quint. Permades- 
cère, n. Col. (Absorber) Bibëre, o,is, 
brbi, s. sup., act. Plin. Combibëre, 
acl. Cato. Cic. Col. Perbibère, act. 
Col. Sen. EbrbFre, o, is, bibi, bibitum, 
act. Plin. = La terre s'etail bien im- 
bibée d'eau de pluie, Pluviis terra 

ermaduerat. Co. Les grappes s'im- 
ibent de moût, Combibunt uvæ mus- 
tum. Col. S'imbiber de leinture, Co- 
lorem bibëre. Plin. perbibëre. Sen. || 
8e Pénètrer dans : L'huile s'imbibe 
dans la jatle, Metreta oleum bibit 
(voy. 1°). Cato. 

IMDIBITION, 8. f. Aotion d'imbiber 
ou de s'imbiber. Se tourne par un v. 
: La couleur tyrienne s'oblient par 
une imbibition de pourpre, Tyrius 
color satiatur pelagio. Plin. Voy. 1m- 
BINER, S'IMBIBER. 

IMDRIQUÉ, Ée, ad). Disposé comme 
les tuiles d'un toit. Imbricalus, a, um. 
Plin. 

IMDROGLIO, 5. m. 
ment. Voy. CONFUSION. 

INBNOS, Île de la mer Égée. Imbrus, 


Embrouille- 
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i, f. Liv. Plin. Imbros, ? f. Mel. : 
(Qui est) d'Imbros, Imbrius,a,um. Ov. 
IMDU, us, adj. Pénètré de, rempli 
de. Imbutus, a, um. Cic. : Imbu de 
superstition, Superstitione imbutus. 
Cic. infectus. Tac. — de belles-let: 
tres, Lutieris tinctus. Cic. Être — 
d'une Opinion, Opinionem imbibisse 
= s'être imbibé de). Cic. Son âme 
est imbue de la croyance aux dieux, 
Deorum opinio ejus mentem imbuit 
(parf. de imbuëre, 0, is, butum — 
imprégner). Cic. Connaissances dont 
l'esprit doit être imbu, Studia, quibus 
animus lingendus es (pass. de fingere, 
0, is, (inzi, linctum). Sen. L'enfant 
doit être — de ces principes, Puer 
debei is artibus infic: (pass. de inf- 
cêre, to, is, feci, fectum). Cic. 
. IMITABLE, adj. 1° Qui peut être 
imite. mitabulis, m. f., …, n. Cic. I 
2° Qui doit être imité. Imttandus, a, 
um. Cic. Imttalione dignus. Cic. 

IMITATEUR, TRICE, s. m. el f. 
Celui, Celle qui imite. mitator, oris, 
masc. Cic. Fmilatrix, icis, fém. Cie. 
Æmulator, oris, masc. Cic. Æmulus, 
1, masc. Cic. Æmula, +, fém. Hor. : 
Se faire l'imitateur de qqn, Aliguem 
imitari, dép. Cic. Habileté, indigne 
imilatrice de la prudeuce, Callidras 
perverse imifata prudentiam. Cic. 

INATATIF, IVE, adj. 1° Qui imits 
: Mot ianutalif, Facticium nomen. 
Prise. Designer une ch. par un mot 
— approprie, Rem idoneo verbo imi- 
taliunis Causä nominare. Ad er. 
2° Qqf. Qui a l'habitude d'imiter. C. 
IMITATEUR. 

LIMITATION, 9. f. 1° Action d'imi- 
ter; resultat de cette action. Imitatio, 
onis, Î. Cie. Æmulatio, f. Crc. : L'es- 
prit d'unitation, À mor æmulandi. Tac. 
Proposé à l'—, Erpositus ad imu- 
lundum. Cic. Digne d'être propnsé à 
toa —, Jdoncus quem ünitere. Cic. Re- 
produit par l'—, Jinuutañone erpressus. 
Cic. S'attacher à l'— des Grecs, Ad 
üuitulionem Græcorum se lotum con- 
ferre. Quint. La coinédie est l'— de 
la vie, Comædia est imilatio vice, 
Cic. Qui est au-dessus de toute —, 
C. iNIMITABLE. {| 20 Copio, sorte de 
contrefaçon. Jnitalio, on1s, f. Cic.: 
La réalité l'emporte sur l'imilalioo, 
Vincit imalalionem verilas. Cic. Qui 
estune — de l'antique, Voy.imrré 1°. 
Ea lui tout est —, In eo nikil est nusi 
imttalione simulatum. Cic. Une — de 
chrysvocoille, Chrysocollæ mendacium 
(ii), n. Plin. Pierreries on —, Voy. 
Faux 90. 

À L'IMITATION DB, loc. prépos. À 
l'exemple de, sur le modèle de : A l'imi- 
lation de Pompilhius, Eremplo Pom- 
pilüi. Cic. À l'— de l'antiquité, Ad 
ercmplar antiquitatis. Pl-j. À l'— 
du pain, Ad similitudinem panis. Cæs. 
Voy. FIEMPLE 4°, MOUÈLE. 

IMUTÉ, RE, part. passé d'iutren, 
Voy. ce v. || Aû). 1° Qu'on a fait on 
voulu faire semblable à Effclus, a, 
um. Cic. Imitatione expressus. Cic. 
: lwilé de l'antique, Érpressus ad 
ezemplar antiquitalis. Pl.-j. Vices 
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imités de qqn, Vitia imilalione ez 
aliguo expressa. Cic. || 2° Qui est en 
imitation. C. raux 89 et 9°. 

IMITER, v. act. 49 Fairo ou S'ef- 
forcer de faire ce que fait un autre. 
Imitari, dép. (acc.) Cic. Assimulare, 
act, Pin. Tac. : Je vais [en mar- 
chant À reculuns]) imiter J'écre- 
visse, Imitabor nepam. Plaut. — qqn 
dans son maintien, dans ses gestes, 
Alicujus statum, mofum imitari. Cic. 
— le laogage des nourrices, Nutri- 
cum verba effingïre (o, is, finri, fc- 
fum). Quint. (L'hyène] imite la voix 
bumaine, Sermonem hAumanum assi- 
mulat. Plin. Une invention de lui n'a 
pa être imilée par personne, Inven- 
fum ejus imitant nemo potuit. Plin. || 
3° Prendre la conduite de qqn pour mo- 
delle. Imitari, dép. (acc.). Cic. = Imiler 
qqn, les aclions de qqn, Alicujus 
tesligiis ingredi (ior, ëris, gressus 
sum), dép. ou insist®re (0, is, s{ift, 8. 
sup.), o. Cic. 1l voulait — son père en 

q. cb., In aliquà re patrem volebat 
imitari. Nep. S'attacher à — qqn, la 
condaite de son père, Alicujus eremn- 
plum sequi (or, éris, secutus sum), dép. 
Cic. Mores patris persequi, dép. Plaut. 
Tâicher d'— Agamemnon, Agamemno- 
an æmulari, dép. Nep. Celui qui s'ap- 
p'iqne à — Dieu, Dei æmulator (oris), 
D. Sen. Jaloux d'— la gloire, Emulus 
laudis. Cic. Parvenir à — qqn, A/* 
aqus simililudinem arripère (io, 
put, replum). Cic. |} 3° Prendre pour 
modèle le style, le genre, l'ouvrage d'un 
autre. Imitari, dép. (acc.). Cic. Imi- 
tando effingère, et simpl. Efingère 
(roy. 10), act. Cic. Imitando expri- 
mère, el simpl. Erprimëre, 0, is, 
pressi, pressum, act. Cic. z S'étudier 
Aimiter ce qui est facile, Ea, quæ fa- 
alia sunt, imilando consectari. dép. 
Cic. S'attacher à — dans qqn ce 
qu'il ya de plus parfait, In aliquo, 
us excellunt, ea persequi (voy. 20). 

ic. -— lorace, l'énergie de Demos- 
tbène, Effingére [oratium. PL.-j. vim 
Demosthenis. Cic. || 40 T. de beaux- 
arts. Faire l'image, la ressomblance 
d'une ch. : Imiter cette douleur avec 
soa piocean, Îllum luctum penicillo 
imitari. Cie. — un original, Simili- 
fudinem er vero effing#re (voy. 1°). 
Pl.-). || 6° Contrefaire. Imitari, dép. 
Cic. =: Imiter une signature, Chiro- 
graphum imitari. Cic. Voy. CoNTRE- 
paie 90, || 6° En pari. des ch. Res- 
sembler à, jmnitari, dép. (acc.). Cic. 
Assumulare, act. Tac. = Vices qui pa- 
raissenl imiter la vertu, Vitia que 
virlutem imilari videntur. Cic. Le 
poisun imite les effets d'une ma- 
adie, Veneno morbus assimulatur. 
Tac. Couleur qui — celle de la chry- 
soculle, Culor qui chrysocollam men- 
fitur (de mentiri, ior, fitus sum, dép. 
—= imiter fraudulensement). Plin. 
VOY. RESSBMOLER, SEMDLADLE. 

IMMACULE, é£, adj. Qui est sans 
lache. Immaculatus, a, um. Lact. Arn. 
Aug. : L'immaculée conception, * Im- 
maculata conceztio. (Eccl.). 

LMMANENT, ENTE, adj. 4° Qui 
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existe à l'intérieur des êtres d'une ma- 
nitre continue : tre immanent à qq. 
ch., *{ntus in re manëre ou habitare 
(Sm). || 2° Permanent, constant. Voy. 
ces m. 

IMMANGEADLE, sdj. Qui ne peut 
être mangd. Nonedulis, m.f.,e,n. or. 

IUMANQUABLE, adj. C. cxa- 
TAN 10°, 

IMMANQUABLEMENT, adv. C. 
CERTAINEMENT. 

IMMANCESSIDLE (et mieux IM- 
MANCESCIDLE), adj. Qui ne peut 
se fetrir, {mmarcescibilis, m. 
e, n. Tert. 

IMMATÉRIALITÉ, 8. f. Qualité de 
co qui est immatériel. Incorporalitas, 
atis, f. Macr. Natura (æ) incorporalis 
(is), f. Apul. 

IMMATERIEL, ELLE, adj. Qui est 
sans aucun melange de matière. Cor- 
poris ezpers (gén. erlis). Cic. Ab omni 
corpore sejuncius (a, um). Luer. In- 
corporalis, m. f.,e, n. Quint. Sen. 
Incurporeus, a, um. Gell. Macr. 

INMMATERIELLEMENT, adv.0D'une 
manitroimmateriolle. Sine corpore. Cic. 

IMMATRICULER, v. act. C. EN- 
REGISTREN 30. 

IMMÉDIAT, ATE, adj. 1° Qui agit, 
Qui est produit sans intermédiaire. Ipse, 
a, um, gen. ius, dat. i. Cie. Prorimus, 
a, um. Cic. : La cause immédiate du 
consentement est la perception, As- 

‘nsionts prorima el conlinens causa 
es 7 viso posita. Cic. || 2° Qui pre- 
cède ou suit sans intermedaire. Pro- 
Timus, a, um. Cie. : Qui est le prédé- 
cesseur, le successeur immédiat de 
qqa. Prorimus ante aliquem, post ali- 
quem. Cic. || 3° Qui se fait sans re- 
tard. Præsens, gén. entis. Cic. : Le 
châtiment serait immédiat, Præsens 
pœna sit. Cic. Ces choses lui sont d'un 
emploi —, His statim ulitur. Cic. 

IMMEDIATEMENT, adv. 1° Sans 
intermediaire. Prorime. Cic. : Air qui 
enveloppe immédiatement la terre, 
Aer qui est ferræ prorimus. Cic. — 
après la, — au-dessus de la racioe, 
Statim ab radice. Plin. Marcher — 
après qqn, Aliquem subsequi, dép. 
Cæs. | Fig. Immédiatement au-des- 
sous dez dieux, Prozime et secundum 
deos. Cic. Qui vient — après le roi, 
Secundus a rege. Cæs. Leur rang 
vient — après la royauté, Eorum 
ordo secundus est ad regium princi- 
patum. Cic. [| 2° Aussitôt, sur lo champ. 
Continuo. Cic. Statim. Cic. Protinus. 
Cic. Ilico. Cic. E vestigio. Cæs. : Le 
legs, L'argent est exigible immédia- 
tement, Legatum debetur præsens. 
Dig. Pecunia debetur præsenti die. 
Dig. Examiner ce qui doit être fait 
— et ce qui doit étre différé, Æsti- 
mare, quæ repræsentanda, quæ diffe- 
renda sint. Front. Le mal suivit — la 
crainte (de ce mal), Timori ipsum 
malum continens fuit. Liv. Les jours 

ui suivent — ces funérailles... 
onnezi his funeribus dies. Cic. — 
après les guerres civiles, Stalim post 
civilia bella. Suet. — après l'adop- 
lion, Protinus ab adoptione. Veil. — 
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après son eonsulat, il parht.…, Ex 
consulatu esf profectus, Cic. 11 partit 
— après m'avoir salué, Ut me sulu- 
favit, statim profectus est. Cic. — 
sprès que qqn a êté frappé, Prolinus 
ui percussus est aliquis. Cels. 

IMMÉMORIAL, ALE, adj. Si ancien 
qu'on n'en sait pas l'origine. Peransi- 
quus, a, um. Cie. Anliquissimus. Cic. 
Pervelus, gén. feris. Cic. : Tradi- 
lions qui remontent à un temps im- 
mémorial, Fabule ab ultimä antiqui- 
taie repelitæ. Cic. De temps —, Jam 
inde antiquitus. Liv. Pl.-j. 

IMMENSE, adj. 1° Qui ost sans 
bornes, sans mesure. Immensus, a. um. 
Cic. Infinitus. Cic. || 2° Qui est d'une 
très grande étendue. Immensus, a, um. 
Cic. Infinutus. Cic, Immanis, m. f., 
e, D. Cic. Ingens, gén. entis. Cic. = 
L'immense éleadue des pays, Afagni- 
ludo regionum immensa ou in wmnes 
parles inferminala. Cic. Immenses 
déserts, Latissimæ solitudines. Cæs. 
Mer immense, Immensum mare. Cic. 
Gouffre —, Profundissimus gurges. 
Cic. Profondeur —, Infinta altitudo. 
Cic. Mannequins d’ane grandeur —, 
Simulacra immani mugnitudine. Cæs. 
Il 3° Fig. Très considerable en son 
genre. Immensus, a, um. Cic. Inf- 
nitus. Cic. Ingens, gén. entis. Cic. 
Permagnus, a, um. Cic. Marimus. Cie. 
Pergrandis. m.f., e, n. Cic. : Somme 
immense, Pecunia immanis. Cic. in- 
numerabilis. Cic. — butin, Immanis 

ræda. Cic. Bénéfice —, Pergrande 
ucrum. Plaut. Nombre — d'archers, 
Permagnus numerus sagiftariorum. 
Czs. Pouvoir —, Infinita potestas. 
Cic. Gloire —, Ingens gloria. Liv. 
Homme d'on savoir —, Homo omni 
doctrinä ornatissimus. Cic. Historien 
d'une — autorité, Gravissimus his- 
toricus. Nep. — difûculté, Immensa 
difficultas. Plin. 

IMMENSÉMENT, adv. D'une ma- 
nlère immense. /nfinite. Cic. Maxime. 
Cic. : Ëtre immensément riche, Di- 
vittis diffluëre (0, ts, fluri, flurum), 
0. Sen. Un homme — riche, Vir 
marints fortunis. Cie. 

IMMENSITÉ, 3. f. 1° Grandeur in= 
finie. Immensilas, alis, Ê. Cic. Inf- 
nitas, f. Cie. || 2° Espace sans bornes. 
Locorum infinifas (atis), f. Cic. 
: Parcourir toute l'immensité, In 
infinilatem omnem peregrinari. ik. 
Omne immensum peragrare. Lucr. 
travers l'—, Per immensum. Ov. [| 
8° Très vaste étendue. Immensilas, 
atis, f. Cie. Immensa (æ#) magnitudo 
(dinis), f. Cic. : L'immensité de la 
terre, JImmensa (oran) lerrarum 
spatia (orum), n. pl. Sen. Dans l'— 
du monde, În immenso mundo. Cie. 
Sur l'— de la mer, In mari im- 
menso. Cic. |] 4° Fig. Grandeur très 
considérable. Incredibutis (rs) magni- 
tudo (dimis), f. Cie. : L'immensite du 

riz, Preti immanilas (atis), [. Plin. 

‘— d'un travail, d'une science, 
Vastitas laboris. Col. scientix. Col. 

IMMERGER, v. act. Plonger dans 
l'eau, eto. Voy. PLONGES. 
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DIMÉRITÉ, 8, adj. Non mérité. 
Immeritus, a, um. Liv. Injustus. Cie. = 
Louanges iminéritées, Laudes imine- 
rite. Liv, Disgrâces Lonl à fau —, 
Injustissima incommoda. Cic. 

IMMERSION, s. f. Action d'Im- 
morger. lnmersio, onis, {. Arn. 

INMEUDLE, adj. Qui ne pout être 
déplace. Zmmobilis, m. f., e, n. Ulp. 
Qui (quæ, no) moveri loco non po- 
test. Cie. : Ua bieu immeuble, ets. 
m. Un —, Res (ei) immobilis (is), (. 
Jabol. Macer. Res soli, gén. rei soli, 
f. Ulp. : Tous Îles biens, soit meu- 
bles, soil immeubles, Omnes res, 
sive mobiles sunf, sive soli. Ulp. Tous 
les genres d'—, Omnia quæ solo con- 
tinentur. Sen. llacer en — les deux 
tiers de sa fortune, Duas patrimonii 
parles in solo collocare. Suet. 

IMMIGRER, v. 0. Venir s'établir 
dans un pays. Immigrare, n. Cic. 

IMMIGRATION, 5. f. Action d'im- 
migrer. Se lourne par IMMIGRER. 

IMMINENCE, 8. f. Qualile de ce 
qui est imminent : Malbeur dont ils 
avaient prévu l'immioence, Malum 
quod impendére anle videran(. Cic. 
VOY. IMMINENT. 

IMIMANENT, ENTER, ad). Qui ost près 
de fondre sur. fnstans, gen. antis. Cic. 
Impendens, gén. entis. Cic. Imminens, 
gén. entis. or. Curt. : Malheur 1m- 
wineaol, Imminens malum. Curt. Dé- 
sastre —, Instans clades. Liv. Être —, 
Instare, o, as, stiti, 8, sup., n. Cic. 
Imminére, 60, es, s. parf. oi sup., n. 
Cic. Impendère, co, es, 8. parf. ni 
sup., 0. Cic. Aduentare, n. Cic. Une 
invasion de Parthes semble immi- 
peole, /mpendére Parthi videntur. Cic. 

S'IMMISCER, v. réf. Sa môler 
de qq. ch. sans droit. Se interponêre (0, 
üs, posui, positum). Cic. Se immis- 
cêre (e0,es, miscui, mèrtum el mistum). 
Liv. : S'uumiscer dans qq affaire, 
In rem se inierpontre. Cic. S'— dans 
les sffaires d'autrui, Immiscére se ne- 
goliis alienis tau dat.). Dig. 

DIMIXTION, 8. f. Action de s'Im- 
miscer. Se lourne par le v. = Par 
suite de leor immixlion dans les en- 
tretiens..., Cum se immiscuissent col- 
loquiis. Liv. Voy. S'iuviscen. 

IMMOBILE, adj. 1° Qui ne se meul 
pas. Immobilis, m.f., e, n. Cic. Im- 
molus, a, um. Sen. : La terre, La 
mer reste imaobile, Terra immo- 
bilis manel. Cic. Stat immotum mare. 
Sen.-rh. Sourcil —, Supercilium im- 
motum. Quint. Immobiles et les re- 
arde altachés sur Néron, Defiri el 
\eronem inluentes. Tac. [Ce spec- 
lacle] les lint qq. Llemps —, Im- 
mobiles parumper cos defizil (de 
defig®re, o, is, firum). Liv. [Ce la- 
beau] le rend imamobite d'adinira- 
tion, Te stupidum detinet (de deti- 
nére, e0, nui, tentum). Cie. Pourqnoi 
restes-ln ainsi — de siupéfaclion? 
Quid stas stupida? Plaul. Ils resè- 
rent immobites d'épouvanle, d'admi- 
ration, Stetere defiri pavore. Liv. ad- 
miralione. Flor. — de stupeur, Defiri 
et ationiti. Pli.-j. || 20 Fig. Ferme, 
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inobranlable. Immotus, a, um. Virg. 
Sen. Immobilis, m. f., e, on. Tac.: 
Rester immobile, Non movert (er, 
&ris, motus sum), pass. Cic. 

IMMODILIEN, Ëne, adj. 1° Î{m- 
meuble. Immobilis, m. f., e, n. Dig. 
{| 2 Qui concorne des immeubles : 
Faire des ventes immobihères, Præ- 
dia vendère. Cic. 

IMMIOBILITÉ, 8. {. 1° État d'une 
ch. qui ne se meut point : L'immo- 
bililté de l'eau, Aquæ immobihtas 
{atis), f. Just. L'— et le mouvement, 
Status (Hs) et motus (us), m. Cic. Il 
faut que la terre soit réduite à F—, 
Terra consistat necesse est. Cic. || 
2° Fig. Inaction. Voy. ce m. 

IMMODÉRE, 66, adj. 1° En parl. 
des pers. Qui manque de modorallon. 
Immoderatus, a, um. Cic. Immodestus. 
Ter. Cic. Intemperans, gén. anlis. Cic. 
Nimius, à, un. Sail. Liv. Immodicus. 
Liv. Suel. Voy. excessir 29. || 2° En 
parl. des ch. Excessif. Immoderatus, 
a, um. Cic. Imimodestus. Cic. Immo- 
dicus. Liv. Intemperatus. Cic. NMi- 
mrus. Cic. : Passion immodérée, Ef- 
frenata cupido. Cic. Désir immoréré 
du pouvoir, Nümia cupiditas princi- 
patus. Cie. Magnificence itumudérée, 
Effusior cultus. Quint. Joie —, Læ- 
t\lia impotens (gén. entis). Cic. Voy. 
EXCESSIF 10, 

IMMODÉRÉMENT, adv. Sans mo- 
deration. Immoderate. Cic. Intempe- 
ranter. Cic. Namis. Cic. Iimmodice. 
Liv. Immodeste. Liv. Præter modum. 
Cic. Supra modum. Liv. Plus æquo. 
Cic. Voy. ExcÈs 20, 

INMODESTE, adj. 1° Qui manque 
de modestie. C. imPuDexT. || 2° Qui 
manque de pudeur. © 1MPUDIQUE. 

IMMODESTEME' VS, adv. 19 Con- 
trairement à la modeslie. C. IuPonEM- 
mexr, || 2° Contrairement 4 la pudeur. 
C. IMPUDIQUEMENT. 

INMMODESTIE, 3. f. 1° Manque de 
modestie. C. mmpourxce. || 2° Manque 
de pudeur. C. iuronicrré. 

IMMOLATION, 5. f. Action d'im- 
molor. {mmolatio, onis, f. Cic. 

IMMOLER, v. act. 1° Tucr en sa- 
crifice. lmmolare, acl. Cic. Czdëre, o, 
is, cecidi, cæsum, act. Liv. : Immoler 
ua porc, Porcum ferire (io, is, s. 
parf. ni sup.). Liv. — une victime 
expiatoire, Cædëre hostiam piaculum 
(= une victime comme expialion). 
Liv, — un bœuf aux Muses, Immo- 
lare boven Musis. Cic. — une jeune 
brebis à Jupiter, Agnä Jovi factre 
(ro, is, feci, factum). Varr. — une 
iruie à la Terre, Porcam Telluri sus- 
cipére (io, is, cepi, ceplum). Varr. — 
des victimes aux dieux, Per hostias 
dis supplicare. Sall. À quel dieu 
faut-il — des victimes femelles? Cui 
deo immolandum est hostits feminis (4 
l'abl.)? Cic. — les conjurés aux mäues 
du roi, Parentare regi sanguine con- 
juratorum. Liv. || 2° Tuer (en gén.). 
CzdAre (voy. 1°), act. Cac. Voy. Tuën. 
1L 8° Fig. Tuer qqn en considoration de 
: Immoler les perfides à {sa] ven- 
geance, Perfidos ullioni mactare. Tac. 


{IMMOR 


I 6° Sacriflor qq. oh. en considôratios 
6. Condonare, act. Cic. Remitière, o, 
is, misi, missum, acl. Liv. : Immoler 
ses ressentiments à la républiqne, à 
la patrie, {nünicilias reipublicæ con- 
douure. Cic. Memoriam simuliatun 
patrur remilière. Liv. 

S'imuozen, v. réf. 19 Se tuer. Sibi 
necem consciscére (0, is, conscivi el 
scii, scitum). Cic. || 2° Sacrifier sa vie 
pour qqn ou pour qq. ch. : S’irmimoler 
pour la patrie, à la république, Vi- 
{am pro patriä profundëre (o, is, fudi, 
fusum). Cic. Vitam suam reipublicæ 
condonare. Cæs. S'— pour le service 
de qqu, Vaitam usui alicujus 1mpen- 
dire (o, ts, pendi, pensum). Tac. 
30 Fig. Sacrifier sa fortune, eto., en 
considération de : S'immoler pour 
la répubiique, Se reipublicz condo- 
nare. Cæs. 

IMMONDE, adj. 4° Malpropre. Ira- 
mundus, a, um. Cic. || Fig. (d'in 


jure). Être immonde! © lutum (1)! 
n. Cic. Cet ètre —, Illud CEnUM, D. 
Cic. |] 2° Impur =: Animaux im- 


mondes, Profana animalia. Tac. ÿ 
Fig. Les esprits immoudes (— les 
démons), fmmundi spiritus. flier. 

IMMONDICE, S. (. Ordures, sa- 
letes. Immunditiz, arum, f. pl. Col. 
Purgamenta, orum, n. pl. Liv. Col. : 
Les immondices de la ville, Purga- 
menta urbis. Liv. 

IMMORAL, ALE, adj, 40 Qui est 
sans principes de morale: contraire à 
la droituro. Pravus, a. um. Cic. In- 
honestus. Cie. V.-Mar. || 20 Qui a de 
mauvaises mœurs; contraire aux bonnes 
mœurs. Turpis, m. f.,e,n. Cic. Fœ- 
dus, a, um. Cic. Flagitiosus. Cic. Li- 
bidinosus. Cic. 

IMMONRALITÉ, 8. [. £o Opposition 
aux principos de la morale; absence de 
droituro. l'ravitas, atis, f. Cic. l'ratum 
(1) cugentum (it), n. Sail. || 2° Oppo- 
sion aux bonnes mœurs, Turpitudo, 
dinis, f. Cic. Fæœditas, atis, [. Cic. 
Obscenitas, f. Cic. || 3° Action immo- 
rale. Flagitium, ti, n. Cic. 

IMMONTALISEN, v. act. Rendre 
immortel dans la mémoire des hom- 
mes =: Immartaliser qqn, Aliquen 
immortalem facëre (io, is, feci, fac- 
tum). Sall. ad immortalitatis memo- 
riam consecrare. Cic. Alicui ælerni- 
talem ou immortalitatem donare. Cie. 
Alcujus memoriam immortalem red- 
dre (o, is, didi, ditum). Cic. laudem 
ad sempilernuam memoriam propagare. 
Cic. — qq. ch., Aliquid immortalitati 
tradëre (0, is, didi, ditum) ou man- 
dare ou commendare. Cic. Aliquid 
consecrare. Cic. sacrare. Liv. L'oi- 
sivelé n'a immortlalisé personce, 
Nemo ignaviä immortalis factus est. 
Salt. Genèraux immortlalisés, Impe- 
ralores, quorum vivil immortalis me- 
moria ou gloria. Cic. — par leur 
vertu, Que lcur vertu a —, Immor- 
talitatem viriute conseculi (de con- 
sequi, or, Ërrs, dép.). Quint. Immor- 
taliser son nom, Ë. S'IMMONTALIS ER. 

S'iuuonTaLisen, v. rél. Se rendre 
immortel dans la mémoire des hommes. 
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Immorlalilatem assequi ou consequi. 
{rs ris, secutus sum), dép. Cic. 
omen suum immorlalifali commen- 
dare. Cic. Memoriam sui nominis con- 
scrare. Cic. = S'immortaliser par 
sa mort, Morle immorlalitaiem emëre 
0, is, emi, emplum — achetcr). 
Gin Chercher à s'—, Ad immor- 
talem gloriam nüili (or, ëris, nisus el 
airus sum), dép. Cic. 
DIMORTALITÉ, s. f. 1° Qualité, 
État de ce qui n'est pas sujet à la mort. 
Immortalitas, atis, f. Cic. = L'immor- 
talité de l'âme, Immortalitas animo- 
rum. Cic. Faire croire à l'— de l'âme, 
Persuadère non inlerire animas. (æs. 
Je crois à l'— des dieux, Deorum 
vitam sempilernam esse arbitror. Ter. 
2 Vie perpétuelle dans le souvonir 
es hommes. fmmortalitas, atis, [. Cie. 
Ælernitas, f. Cic. Immortalis (is) me- 
moria (), . Vell. Memoria (æ) sem- 
jlerna (æ), {. Cic. Memoria ælerna, 
. Sen. Immortalitalis memorin (æ), f. 
Cie. : Promeltre à qqo l'immorlalité, 
Promittére alicui æfcrnam memoriam. 
Sen. Donner, Assurer à qqn l'—, 
Consacrer le nom de qqn à l'—, C. 
IMNORTALISER, L'— m'est acquise, 
AMihi inmortalitas parta est. Ter. Con- 
uérir par la mort l'—, Quærère sibi 
immortalitatem morte. Cic. Aller à 
l—, C. S'IumorTaLISEN. 
IMMORTEL, ELce, adj. 4° Qui 
o'est point sujet à la mort. Immortalis, 
w. .,e,n. Cic. = Les dieux immur- 
tels, et Subst. Les —, Dit immortales. 
Cic. et simpl. fmmortales, ium, m. 
pl. Varr. Croire que les dieux sonl 
—, Faire croire que l'âme est im- 
mortelle, Voy. IMMONTALITÉ 1°. || 20 
Fig. Qu'on suppose devoir être d'une 
durée trés longuo; dont la mèmoire 
doit toujours durer. Immorfalis, m. f., 
e, D. Cie. Æternus, a, um. Cic. 
Sempiternus. Cic. = Faire des ou- 
vrages immortels, fmmortalia opera 
edre. Liv. Publier qq. ch. en d'— 
monuments, Aliquid sempifernis mo- 
aumentis prodëre. Cie. Memoire, 
Gloire immortelle, fmmortalis me- 
moria. Cic. gloria. Cic. Acquérir une 
loire —, C. S'iuwonratisen. Rendre 
immortel, C. mMMOnTALISER. 
luvonreuce, $. f. Sorle de plante. 
Helichrysos ou Helichrysus, t, mr. Plin. 
IMMUADLE, adj. Qui n'est point 
sujet 4 changer. Immutabilis, m. f., 
«, 0. Cic. Incommutablis, e (rare). 
Varr. Cie. Stabilis, e. Crc. Certus, a, 
wm. Cie. Firus. Cie. Firmus. Cic. 
Constans, gén. anlis. Cic. : Le cnurs, 
Le mouvement immuable des astres, 
Rati immutabilesque cursus asfrorum. 
Cic. Perennes aîque perpelui cursus 
stellarum. Cie. Constantes el rati 
stellarum motus. Cie. Type —, Spe- 
cies quæ semper est eadem. Cic. Les 
règles du devoir sont immuables, 
Firma sunt præcepla offici. Cic. Uo 
jugement immuable, Inflertibile judi- 
cium. Sen. Opinion —, Sententia sta- 
bilis cerfaque. Cic. Décision —, De- 
cretum firum ratumque. Cic. C'est une 
wsolnlion —, Jd certum atquse obsti- 
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natum est. Liv. J'ai pris la résolution 
— de partir, Certo decrevi me abitu- 
rum esse. Ter. Le prince se montre 
— devant les prières, Princeps immo- 
bilem se precibus ostendit. Tac. Paix 
—, Constans paz. Liv. Rien n'est —, 
Nihil semper suo stafu manet. Cic. 

INVMIUADLEMENT, adv. D'une ma- 
nière immuable. Constanier. Cic. Per- 
peluo. Cie. 

IMMUNITÉ, 8. f. Exempticn d'im- 
pôts. finmunifas, atis, f. Cic. : Ac- 
corder des immunilés, fmmunifates 
dare. Cie. Jonir de toutes les —, On- 
nium rerum immunitalem habëre. Cæs. 

IMMUTABILITÉ, s. f. 1° État, Qua- 
lité de co qui est immuable. Immutabili- 
tas, ais, [. Cic. || 2° Stabilité. Voy. ce m. 

IMPATR, AIRE, adj. Qu'on ne peut 
pas diviser par deux nombres entiers 
êgaux. {mpar, gén. aris. Cic. 

IMPALPADLE, adj. SI ténu qu'il 
ne fait aucune impression sonsiblo au 
toucher. Subtilis, m. f., €, u.. et 
nucux Sublilissimus, a, um. Plin. 
Pertenuis, m. f.,e, n. Plin. 

IMPANDONNADLE, adj. Qui no 
mérite point de pardon : (Fautes] im- 
pardonnables, Afagora quam quibus 
ignoscei possil (= quam ul iis.….). Liv. 
[Celte] action, [Cette] faute est im- 
pardonnable, Facinori veniam dari 
non oportel. Cic. Nulla est ercusa- 
lio peccali, Cic. [Homme] dont les 
crimes sont impardonnables, Cui sce- 
lerum venia nudla ad ignoscendum dari 
potesi. Cic. Avec de lelles disposi- 
tions tu es impardonnable, Cum isto 
animo es viluperandus. Ter. On est 
— de déclarer, Excusatio minime ac- 
cipienda est, si quis faleatur.. Cic. 

IMPARPAIT, AITE, ad). 1° Qui n'est 
pas achevé. Imperfectus, a, um. Cic. In- 
choatus. Cie. Non absolutus. Cic. : 
Laisser qq. cb., un livre imparfail, 
Relinquére rem inchoatam. (ic. im- 
perfectum librum. Suet. [| 2° Incom- 
plot. Maneus, a, um. Hor. Inchoatus. 
Cic. = Counaissance imparfaile, Co- 
gniltio inchoata. Cic. [Is ont pensé] 
que la vertu serait —, Mancam fore 
virtutem. Cic. || 3° Qui a dos defauts. 
[mperfectus, a, un. Cic. : Poème im- 
parfait, Aude carmen. Ov. Copie im- 
parfaite, Eremplar mendosum. PL.-j. 
Miroir qui ne reproduit qu'une image 
— du soleil, Speculum, quo solis spe- 
cies viliosa reddilur. Sen. 

luranrair, s. mn. Nom d’un temps du 
verbe. Tempus (poris) imperfectum (i), 
D. Macr. inchoalivum (ti), n. Diom. 
Præteritum (i) imperfectum (1, n. 
Prise. || Adj. Prétérit imparfait, 
Passé —, Mèmes traduct. 

IMPARFAITEMENT, adv. D'une 
manièro imparfaite. fmperfecte. Geli. 
: Toujours imparfaitement, Nunquam 
perfecte. Cie. Ce que j'ai — compris, 
{Ea) quæ minus inlelleri. Cic. 

IMPARISYLLA DIQUE, adj. Qui à 
au genitif singulier uno syllabe do plus 
qu'au nominatif. *Imparisyllubus, a, 
um. D'apr. Quint. (1, 5, 31). 

IMPARTIAL, ALS, adj, Exempt de 
partialité. Æquus, a, um. Cic. Æqualis, 


partialité. 
Cum æquabilitate. Cie. Pari in omnes 
studio. Tac. Sine irä et studio. Tac, 
: Teoir impartialement ja balance du 
droit, Juris æquabilem tenëre ratio- 
nen. 


quabilitate fecertt. Cic. [Le 
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m.f., e,n. Cic. : Délégué neutre et 
impartial, Legalus medius, nec in al 
terius favorem inclinalus. Liv. Être 
— (— n'avoir ni affection m1 haine), 
Neque studére, neque odisse. Sall. Stu- 


diis odiisque carère. Luc. Se montrer 
—, Demeurer —, Juris zquabilita- 


tem erercère. Cic. servare. Cic. Jus- 

tice impartrale, Jus æquabile. Cie. 
IMPANTIALEMENT, adv. Sans 

Æquabuliler (rare). Cic. 


Cic. 
IMPARTIALITÉ, $#. f. Qualité, 


Caractère de celui qui est impartial. 


Æquitas, atis, [. Cic. Æquabilitas, f. 


Cic. Par (aris) in omnes studium (if), 


n. Tac. = Citer les preuves de son 
impartialité, licare quid cum æ- 
réleur), 
par l'— de ses ariêls, Æqualitate de- 
cernendi, Cic. Plus d'—, Minus studii 


(de sfudinm, 0. = faveur). Liv. 


IMPASSE, 8. [. 4° Auc sans issue. 
Fundula, #, (. Varr. : Le chemin est 
une impasse, [fer exilum non habet. 
Varr. Pervium non est iter. Varr. || 
2° Fig. Situation embarrassante. Angus- 
lie, arum, {. pl. Cic. : Être une im- 
passe, Eritum non habëre. Cic. Se jeter 
dans une —, În angusium ventre. Gic. 
Être dans une —, Esse in angustiis. 
Cic. On était dans une —, Res in an- 
gusto erat. Cæs. Sortir d'une —, Se 
ezpedire (io, is, iui et it, tlum). Cic. 

IMPASSIDILITE, s. f. 1° Qualité, 
État de ce qui est exempt de souffrance. 
Indolentia, æ, f. Cie. Sen. Dotoris va- 
cuitas (atis), f. Cic. || 20 Qualite de 


celui qui s'est mis au-dessus de la dou- 


leur. Anuimus (ti) invulnerabilis (is), 
m. Sen. Animus (i) impaliens le) 
m. Sen. Animus (ti) extra omnem pa- 
tientiam positus (t}, m. Sen. =: Le 
souveraiu bien est dans l'impassi- 
bilité, Summum bonum est animus im- 
paliens. Sen. || 3° Courage 4 supporter 
le mal, constance, lermoto. Pattentia, 
æ,f.Cic. Sen. V.-Maz. Constantia, f, 
Cic. Robur, boris, a. Cic. : Impassi- 
bilité en présence de la douleur, 
Robur contra dolores. Quint. Animi 
in dolore obstinatio (onis), f. Sen. || 
&v Absence d'émotion, calme Imper- 
turbabie. Immotus (ï) animus (i), m. 
Tac. Mens (entis) immata (æ), f. Virg. 
l 5o Aigidite, sévérité. Severitas, atis, 
. Cic. Rigor, oris, mast. Plin. Tac. 
IMPASSIBLE, adj. 1° Qui est 
exempt de souffrance. * Non patibilis, 
m.f..e,n. D'apr. Cic. (N. D. un, 12). 
: Être impassible, Nihil pati (ior, 
tris, passus sum), dép. Lact. || 2° Qui 
s'est mis au-dessus de la douleur. Impa- 
tiens, gén. entis. Sen. Erira vmnem pa- 
tientinm positus (a, um). Sen. : Âine 
impassible, Animus invulnerabilis, 
Sen. Être —, Omnis mali sensum res- 
puëre {o, is, ui, S. sup.). Sen. || 4° Qui 
supporte patiemment le mal, couragoux, 
fermo. Constans, gén. antis. Cie. : liu- 
passible devaat là mort, Non fimidus 
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ad mortem. Cic. D'une âme —, Æque 
animo. V.-Maz. Voy. FRnMe Se. || 
&e Qui est d'un calme imperturbable. 
Nihil motus (a, um). Liv. Immotus. 
Virg. Tac. : [| resta impassible de- 
vaut l'injure, {nconcussus injurid per- 
stitit, Sen. Nous regardons Anmibal 
d'un œil — (— avec apatbie, indif- 
férence), Hannibalem lenti spectamus. 
Liv. || 6° Rigide, sevère. Rigidus, a, 
um, Liv. Severus. Cic. 

IMPATIEMMENT, adv. 1° Aveo 
mécontentement. Iniquo animo. Cic. 
Ægre. Cic. Acerbe. Cic. Muleste. Cic. 
Graviter. Cic. Indigne. Cic. = Sup- 

orter plus impatiemment, Ferre mo- 
Lstins. Cic. Pati zgrius. Liv. Su 
orter très —, Ferre ægerrime. Sall. 
Lio. molestissime. Cic. Pati perinique 
animo. Cic. Qui supporte — un re- 
tard, très — le froid, Moræ 1mpa- 
liens (gén. entis). Sil. Suet. Frigoris 
impalientissimus, Col. || 2° Avec une 
ardeur inquicte. Avide. Cic. : Attendre 
impaliemment, très —, Exspectare 
evide ou acriter ou valde ou vehe- 
menter. Cic. avidissime ou acerrime 
ou marime. Cic. 

IMPATIENCE, S. f. 1° Manque de 
pationce dans la souffrance d'un mal. 
(En gén.) Impatientia, æ, f. Plin. In- 
tolerantia, f. Gell. S'expr. mieux par 
l'adj. (Mauvaise bomeur) Stomachus, 
i, m. Cic. : Ne sonffrant qu'avec im- 

alience tout ce qui pouvail retarder 
a vengeance. Intolerans omnium qu 
wiionem morarentur. Tac. Voy. 1MPA- 
rent {0 et 20. Causer de l'— à qqn, 
Voy. IMPATIENTEN. Îl montre d'a- 
bord de l'—, Pruno cæpil gravari, 
pass. Cie. Voy. S'IMPATIENTER. Sup- 
porter sans — la servitude, Servi- 
tutem æquo animo ferre. Sall. || 2° 
Manque de patience dans l'attente d'un 
bien. (Hâle, précipitation) Festinano, 
onis, f. Cic. (Allente) Erspectatio, f. 
Cic. (Désir) Cupido, dinis, f. Cic. 
Cupiditas, atis, f. Cic. : Les alliés 
témuisnaient leur impatience (= se 
plaignaient du retard), Socit moram 
increpabunt. Flor. Nos impaliences 
pous font aller trop vite, /n festina- 
fionibus suscipimus nimias celeri- 
tates. Cic. [Ton] extrème — d'obteoir 
[cette] magistratore, Adipiscendi ma- 
g'stralüs præpropera feslinalio. Cic. 
— de combattre, Pugnandi cupiditas. 
Nep. Grande — d'entendre, Audiendi 
silis (is, acc. im, abl. i), f. Quint. On 
s'assied dans une grande — d'en- 
teodre..., Considilur magnä eum ex- 
sprctalione audiendi. Cie. J'atlends ta 
leltre avec grande —, Litieras tuas 
valde exspecto. Cic. VOy. RATE, AT- 
TENTE, Désir. Être daus l'— de, Voy. 
IMPATIENT 4°. 

IMPATIENT, ENTE. adj. 4° Abs. 
Qui ne peut supporter un rotard. 
Moræ ïimpatiens (gén. entis). Sue. 
F 2° Qui manque de patience dans fa 
œouffrance d'un mal : impatient dans 
Ja fatigue, Laboris intolerans (géo. 
anlis). Liv. — d'une plus longue 
inquiétude, Jmpatiens longioris solli- 
cifudinis. Buet. Être — du joug, du 
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frein (Ag.), Imperia indignari, dép. | —, * Opifez marimi pretii. 


Quint. || 3° irrité. Stomachosus, a, 
um. Cic. = Être impatient, C. S'iwra- 
TIENTER. || €° Qui manque de patience 
dans l'attento d'un bien. (Pressé) Fes- 
finans, gén. antis. Cic. Præceps, gén. 
cipitis. Sall. (Avide) Cupidus, a, 
um. Cic. Avidus. Cic. : Impatient de 
satisfaire sa passion, Ad crplendam 
cupidinem præceps. Sall. 11 était — 
de voir, Nihil ei longius erat quam 
ut vidéret, Cic. Il est — de revenir, 
Subitum est ei remigrare. Cic. — de 
le voir, Cupidus ejus videndi. Ter. — 
de faire la guerre, Avidus belli ge- 
rendi. Sall. Lire — de contempler, 
Contemplari cupère (io, is, iut el ii, 
itum). Cic. Je suis — de savoir, 
Scire gestio (is, ivi et ti, ilum, ire). 
Cic. aueo (es, 8. parf. ni sup., ère). 
Cic. Mes yeux sont impalients de te 
revoir, Desiderant te oculi mei. Cic. 
Je suis très impatient de savoir par 
quels moyens celte force s'acquiert, 
le magna exspectalio (enel quibusnam 
rationtbus ea vis comparelur. Cic. 
Tu ne sais pas à quel point je suis 
— de t'entendre, Nescis, quantä cum 
erspectatione sim le auditfurus. Cic. 
Rendre qqu très —, Aliquem in sum- 
mam exspectalionem adducère. Cic. 
Ta lettre me rend très — de savoir 
ce qui concerne Pompée, Er luis 
lileris plenus sum ezspectalione de 
Pompeio. Cic. 

IMPATIENTANT, part. prés. d'iu- 
PATIENTER, Voy. ce V. || IMPATIEN- 
TANT, ANTE, adj. Qui fait perdre pa- 
tience. Tædio plenus (a, um). PI.-j. 
Molestus. Cic. Odiosus. Cic. Gravis, 
m.f.,e,n. Cic. 

IMPATIENTÉ, ÊE, part. passé d'u 
PATIENTER, Voy. ce v. || Adj. Qui a 
perdu patience : Impatienté de [cette] 
leuteur, Lentiludinis perilæsus (a, 
um). Tac. Is étaient impalientés de 
la guerre, Eos belli (ædium ceperat. 
Liv. Je suis fort impatienté de ne 
pas savoir, Moleslissime fero quod 
nescio. Cic. Voy. rAcué. 

IMPATIENTER, v. act. Faire 
perdre palience =: Impatienter qqn, 
Alicui stomachum facre (10, is, feci, 
factum) ou movëre (eo, es, mout, mo- 
lum). Cic. — qqn par ses leltres, 
Aliquem epistolis oblundëre (0, is, 
fudi, fusuin et {unsum). Cic. — qqn 
par ses questions, Aliquem rogitando 
enecare @. as, cui, ctum et catum). 
Ter. || Abs. Tes vanteries impatien- 
tent, Intolerantissime gloriaris. Cic. 

S IMPATIENTEN, v. réf. 1° Perdre 
patience. Palientiam rumpère (0, is, 
rupi, ruplum). Suet. = Qui s'impa- 
tiente d'un retard, Bforæ impaliens 
(gén. entis). Suet. || 2° S'irriter. Sto- 
machart, dép. Cic. || 3° Desirer vive- 
mont = S'impatienter de savoir qq. 
ch., VOy. IMPATIEXT 4e. 

S'IMPATRONISER, v. réf. S'om- 
parer du commandement (dans une mai- 
son). Voy. S'EMPARER 20. 

IMPAYADLE, adj. 4° Qui ne se 
peut trop payer = Travail impayable, 
Pretiosissimum opus. Plin. Ouvrier 
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D'apr, 
Ter. (Adel., v, 6, 4), ou Quantibis 
Var D'apr. Ter. (Andr., v, 2, 15). 
12° Fig. Bizarre, plaisant. Voy. ces. 

IMPECCABILITÉ, S. (. État de 
celui qui est incapable de pêcher. Im- 
peccantia, æ, (. liier. 

IMPECCABLE, adj. 4° Inca 
de pecher. Delicto non brest (ue 
um). Sail. || 2° infaillible. Voy. ce m. 

DIPÉNÉTRABILITÉ, 8. . 10 État 
de ce qui ne peul être penetré, tra- 
versé. * Natura (æ) impenerrabilis (is), 
f. ,D'apr. Liv. || 20 Fig. État de ce 
quon ne peut connaitre = L'impéné- 
trabilité des secrets de fa nature 
Naturæ obscuritas (atis), f. Cic. Voy. 
ODSCURITÉ. 

IMPENÉTRADLE, adj. 4° Qui ne 
se laisse pes penétrer, traverser. In:- 
penelrabilis, m. f., e, n. Liv. : Im- 
pénétrable au fer, à la plnie, aux 
coups, fmpenetrabilis ferro (au dat.). 
Liv. imbribus. Plin. accipiendis icti- 
bus. Tac. Peau — aux coups, Cutis 
contra omnes iclus invicta. Flin, Être 
— à l'œil, Perspici non posse. Czs. 
I 2° Au travers duquel on ne peut 
passer, où l'on ne peut entrer. Imper- 
viUS, 6, um. Quint. Invius. Liv. : 
Forêts impénétrables, Impeditissimæ 
siluæ. Hirt. Voy. maccessigce. || 3e 
Fig. Qu'on ne pout connaitre, expliquer, 
Abstrusus, a, um. Cic. Reconditus. Cic. 
Obscurus. Cic. Czcus. Cic. =: Toutes 
ces choses sont des mystères impé- 
nétrables, [sta omnia magnis lalent 
lenebris obscurata on circumfusa. Cie. 
Maladies dont les causes sont — aux 
medecins eux-mèmes, Morbi quorum 
causas ne medici quidem dispicrre 
queunt. Col. || 6° Qui cache sa pensee. 
Occultus, a, um. Cic. Tectus. Cie. 
Obscurus. Cic. Hor. = Il élait d'ua 
caractère triste et impépétrable, Na- 
(ur frisfi ac reconduà fuit. Cic. 
Nous pouvons être impénétrables 
aux étrangers, Tecti esse possumus 
ad alienos. Cic. 

IMPENFTRABLEMPNT, adv. 
D'une manière impenctrable. Occulte. 
Cic. Tecte. Cic. Abscondrte. Cic. 

IMPENITENCE, 8. f. Endurcisse- 
ment dans le pèché. Impænitentia, æ, 
(. Aug. fer. 

IMPÉNITENT, ENTE, adj. Endurel 
dans le peche. Impænitens, gén. entis. 
Hier. Vulg. 

IMPÉRATIF, IVe, adj. 1° Qui 
exprime un ordre absolu = Toute loi 
est impérative ou probibitive, Ler 
omnis auf jubet aut vetat. Quant. || 
2° Impérioux. Voy. ce m. || 3° T. ds 

rammaire 2: Le mode impératif, et 

. m. L'—, Imperativus (1) modus 
(1), m. Char. 

IMPÉNRATIVEMENT, adv. D'une 
manière imporative. fmperative. Ulp. 
VOY. IMPÉRIEUSEMENT. 

IMPÉRATRICE, s. f. 10 La fomme 
d'un emperour. Uzor (oris) imperaloria 
(æ),f. Tac. Augusta, æ, Î. Tac. Suet. 
1, 20 Souveraine d'un empire. * Impera- 
riz, icis, f. . 

IMPENCEPTIBLE, adj. 1° Qui ne 
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erqu par les sens. Qui (que, 
quod) nullo sensu percipi potes. Cic. 
j 2 Qui ne peut être aperçu = (Objet) 
imperreplible à l'œil, Quod non ros- 
rent oeuli consequi. Varr. Etre 1m- 
perceptible, Aciem fugëre (io, is, fugi, 
giturus). Cic. Visum effugëre. Ov. ou 
falirre (o, is, fefelli, falsum). Plin. || 
ge Fig. Qui échappe à l'esprit = Les 
commencements presque lmpercep- 
übles des États, Ciuitatum funda- 
menta vir nofabilia. Sen. 

IMPERCEPTIBLEMENT, av. C. 
IXSENSIBLEMENT. 

LIPENFECTION, 8. f. 1° État de 
ce qui est imparfait. Se tourne par 
l'ady. : Laisser une ch. en état d'im- 
erkection, Rem inchoatam relinqu”re. 

ie. Vuy. tMPARFAIT. |] 20 Dofaut. Voy. 
péraut 40, 5°, 6°. | | 

IMPÉRIAL, ALE, adj. Relatif à un 
empereur. Imperatorius, a, um. Sue. 

IMPÉRIEUSEMENT, ad v. 1° D'une 
maniere hautaine. Superbe. Cic. Arro- 
ganter. Cic. Ferociter. Liv. Imperiose. 
Gi. || 2° De toute nécessité. Neces- 
sario. Cic. 

IMPÉRIEUX, BUSE, adj. 1° Hau- 
tan. {mperiosus, a, um. Cic. Superbus. 
Cic. Arrogans, gén. antis. Cic. Feroz, 

én. ocis. Cic. VOYy. BAUTAIN, ONGUEIL. 
À 2° Fig. Pressant. Instans, gén. an- 
tis. Quint. Tac. Magnus, a, um. Cic. 
Liv. : La fortune vous a imposé des 
pécess tés impérieuses, Magnas ne- 
cessulaies vobis fortuna circumdedit. 
Liv. C'est non seulement un devoir, 
mais one nécessité impériense, Non 
solum oporlel, sed eliam necesse est. 
Cic. Une nécessité très —, Sumima 
necessitudo. Sall. 1] ya des devoirs 
plus impérieux que d'aulres, OffAcium 
eliud alio majus est. Cic. 

IMPÉRISSABLE, adj. Immortel. 
Immortalis, m. f.,e, n. Cic. Voy. 1u- 
MORTEL 19 el 20. 

IMPERITIE, 8. f. C. INCAPACITÉ. 

IMPERMÉABLE, adj. Impenètra- 
ble : Imperméable à la pluie, el abs. 
Imperméable, Imbribus impenetra- 
bilis (m.f.,e,n.). Plin. 

IMPERSONNEL, ELLE, adj. 1° 
(Wode) qu ne reçoit pas d'inflexions in- 
diquant les personnes : Mode imper- 
soonel, Modus (i) impersonalis (is), 
w. Diom. Être —, Personis carëre (eo, 
es, rui, niturus), n. Prisc. || 2° (Verbe) 
usite seulement à l'infinitif et à la 3° 
personne du singulier : Verbes imper- 
sonnels, Verba (orum) impersonalia 
fium). on. pl. Char. || 8e T. de phi- 
osopbie. Qui n'appartient pas à une 
personne. V'OY. PENSONNEL. 

IMPERSONNELLEMENT, adv. 1° 
D'une manièro impersonnolle (2 parl. 
d'on verbe). * {mpersonaliter. || 2° Sans 
aceplion de personnes. Impersonaliter. 

7 


peut être 


IMPENTINEMMENT, adv. 14° Avoc 
déraison ou inconvenance. Insulse. Cie. 
Iacpte. Cic. || 2° D'une manièro offen- 
sante. Pelulanter. Cic. 

DIPERTINENCE, 3. f. 1e Dé- 
raison, Inconvonance. Insulsitas, atis, 
[. Cic. || 2° Paroles ou Actions dèrai- 
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sonnables ou Inconvenantes. Incpiie, 
arum, f. pl. Cic. || 3° Caractère de 
celui qui parle ou agit d'une manière 
offensant. Pelulantia, æ, f, Cic. || 
4° Paroles ou Actions offensantes : 
Des impertinences, Pelulantiz, arum, 
f. pl. Gell. Dire de qqn des —, Pe- 
tulanter in aliquem invehi, pass. Cic. 

IMPERTINENT, ENTE, adj. 10 Qui 
parle ou Qui agit aveo déraison on in- 
convenance; contraire à la raison, aux 
convenances. Insuisus, à, um. Cic. 
Ineplus. Cie. || 2° Offensant, insolent. 
Pelulans, gén. antis. Cic. Voy. ms0- 
LENT. 

IMPERTUNBABILTTÉ, 8. f. État 
de ce qui est imperturbable. Se tourne 
par l'adj. Voy. 1wPenTURDABLE. 

IMPERTUNBADLE, adj. Que rien 
ne pout troubler. Imperlurbalus, a, 
um. Sen. Inconcussus. Sen. Firmus. 
Cic. = Joie imperturbable, Inconcus- 
sum gaudium. Sen. Mémoire —, Fir- 
ma memoria. Quint. 

IMPERTURBABLEMENT, adv. 
D'une manière imperturbable. Firme. 
Quint. , 

IMPÉTRABLE, adj. Qu'on peut 
obtenir. Impetrabilis, m.f.,e, n. Liv. 

IMPETRANT, 5. m. Celui qui a 
obtonu. Impetrator, oris, m. C.-Th. 

IMPÉTNATION, 8. f. C.OBTENTION. 

IMPETRER, v. acl. C. 00TEnIR. 

IMPETUEUSEMENT, ady. Avoc 
impetuosité. Magno impetu. Cæs. : Si 
impélucusement, Eo impetu. Cæs. 
Tanto impetu. Cæs. Couler —, Rayide 
dilabi, dép. Cic. || Fig. Parler impt- 
lueusement, Concitate dicère. Quint. 

IMPETUEUX, EUSe, adj. 4° Vio- 
lont, rapide. Violentus, a, um. Cic. 
Vehemens, gén. entis. Liv. Rapidus, 
a, um. Cæs. Cic. Liv. Celer, eris, ere. 
Cic. Citatus, a, um. Liv. Incitatus. 
Cic. = Fleuve impélueux, très —, 
Amnis præcipilans. Cic. violentus. 
Liv. Plin. Rapidissimum flumen. Cxs. 
Le courant — du fleuve, Fluminis 
impelus (üs), m. Liv. Curt. || 20 Fig. 
Plcin de fougue. (Véhément) Vehemens, 
gén. entis. Cie. Violentus, a, um. Cic. 
(ViN Acer, cris, cre. Cic. (Rapide) 
Celer, eris, ere. Cic. Præceps, gen. 
cipulis. Sall. Incitatus, a, um. Cic. 
Concitatus. Quint. (Ardent, bouillant} 
Ardens, gén. entis. Cic. Flor. Fer- 
vens. Cic. Col. Fervidus, a, um, Cic. 
: Esprit trop impélueux, Animus fer- 
ventior. Cic. — dans ses résolutions, 
Rapidus in consiliis. Liv. [Orateurs)] 
dont l'action est plus impétueuse, 

uorum actio est ardentior. Cic. 
claquence —, Fervidum genus di- 
cendi. Cic. La parole — de Cicéron, 
Ciceronis fulmina (de fulmen, 0. = 
foudre). Col. [Son] style était impé- 
tueux, Erat vrafio incitata. Cic. La 
marche de Thucydide est plus impé- 
tuerse, Thnucydides incifatior fertur. 
Cic. [Ma] parole élait devenue moins 
—, Oratic deferbuerat(de defervescère, 
o, is, fervi el ferbui, 8. sup., 0. = 
cesser d'être bamllant). Cic. 

IMPÉTUOSITÉ, S. f. 1° Qualité 
de oe qui est impôtueur. Impetus, Us, 


religion. fmpietas, atis, 
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m. Cic. Vis, gén. vie el dat. vi peu 
us., acc. vim, abl. vi, f. Cæs, Yio- 
lentia, #, f. Col. Incttatio, onis, f. 
Cic. = Fleuve qui roule ses eaux 
avec impétuosilé, Fluvius vi agens 
undas. Curt. Le soleil se meut avec 
une telle —, Sol tantä incitatione 


fertur, Cic. || 2° Pig. Extrême vivacité 


d'esprit, de caractère. Impetus, üs, m. 
Cic. Celeritas, atis, f. Cæs. Animi in- 
cilatio (onis}, f. Cic. Mens (entis) præ- 
ceps (Gipitu), f. Cic. Violentia, æ, f. 
Cic. Violentum (ti) ingenium (ii), n. 
Liv. : Grande impéluosité, Acris (is) 
vehementia (z), f. Plin. Arrêter l'—, 
Impetum frangère. Cie. 

, IMPIE, adj. 10 Qui n'a pas de reli- 
g'on; contraire à la religion. Jmpius, 
a, um. Cic. : Mains impies, {mpiæ 
manus. Cic. D'ane manière impie 
Impie. Cic. Acte —, C. imPiéré. il 
Subst. Un impie, Impius, ti, m. Ter. 
Cæs. Cic. || 2° Fig. Qui offense la pa- 
trie, l'autorité paternelle, etc. Imypius, 
a, um. Cic. Virg. Quint. Nefarius. 
Cic. Nefandus. Cic. : Qui est no fils 
impie, Jnpius erga parentes. Suel. 
Guerre —, Bellum impium. Cic. || 
Subst. On a dit l'impie en parlant 
d'uo parricide, Dizerunt impium pro 


parricidä. Quint. 


IMPIETE, 8. f. 1° Moprés pour la 

. Cic. Deo- 
rum conlemplio (onis), f. Liv. = Les 
effets de l'impiété dans les choses hu- 
maines, Neglecti numinis monumenie 


im rebus Anmanis, Liv. Avec —, Im- 
pie. Cic. || 2° Action, Parole contraire 
à la religion : Commelire une 1m- 


piété, Imyie facëre. Cic. Dire des im- 
miélés, Dicère impia verba. Tib. impia. 


Gell. Considérant comme une impiélé 


de laisser aller à pied les prètres, 
Irreligiosum ralus sacerdotes pedibus 
ire. Liv. [ls regardent comme une — 
de proférer son nom, Nefas habent 
eum nominare. Cic. || 3° Fig. Mepris 
pour des sontiments universellement 
respectes. Imjietas, alis, f. Cic. : 
C'est une impiété de déclarer une 
telle vieillesse malheureuse, Nefas 
est dictu miseram fuisse falem senec- 
fulem. Cic. 

IMPITOYADLE, adj. Qui est sam 
pitié. Immisericors, gén. ordis (rare). 
Cic. Inclemens, gén. entis. Liv. Im- 

lacabilis, m. f., e, n. Cic. Inerore- 

Bitis, e. Ter. Cic. Liv. Immitis, e. 
Virg. Liv. Durus, a, um. Ter. Fer- 
reus. Cic. Acerbus. Cic. : Père impi- 
toyable, Pater durus. Ter. Usuriers 
impitoyables, Acerbissimi feneraiores. 
Cic. impitoyable pour qqu. Inerora- 
bilis in aliquem. Cic. adversus ali- 
quem. Liv. Réponse —, Immile res- 
ponsum. Tac. 

IMPITOYADLEMENT, adv. D'une 
manière impitoyable. Immisericorditer 
(rare). Ter. Aug. Inclementer. Liv. 
Ter. Dure. Cæs. ic. Acerbe. Cie. 

IMPLACADLE, adj. Qui ne peut 
être apaisé. Implacabilis, m. f., e, 
a. Cic. Inerorabilis, e. Cic. = Impla- 
cable à l'égard de qqn, Implacabilis 
in aliquem. Cic. alicut. Lio. Evnemi 
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—, Inimieus constans (gén. antis). 
Nep. Hostis pervicacissimus. Flor. 
Haine —, Odium inerpiabile. Liv. 
pertinaz (gén. acis). Plin. Haine — 
contre qqn, Odium ersecrabile in ali- 
quem. Liv, Les baines entre proches 
sont implacables, Prorimorum odia 
non Anbent regressum. Quint. Ressen- 
timent implacable, fracundia implaca- 
bilis. Cic. Jra pervicar (gén. acis).Curt. 

IMPLACADLEMENT, adv. C. 1x- 
PITOYABLEMENT. 

IMPLANTER, v. act. Planter dans, 
fixer dans. Inserëre, o, is, sevi, silum, 
act. Col. ot Inserëre, 0, is, serui, 
sertum, acl. Col. : Une partie des 
dents est implantée dans l'os su- 
érienr, Pentiun pars superiori ossi 
Raret {de hærére, eo, hæsi, hæsum, 
n.). Cels. 1 Fig. : Implanter qq. ch. 
dans l'âme de qqn Lo pari. de la 
nature), Aliquid alicui où in aliquo 
ingenerare. Cic. Curt. La nalure à 
implanté daos l'âme bumaine le désir 
de cuanaitre la vérité, Natura cupi- 
ditatem veri videndi homini ingenuil 
(usité seul. au parf. el au parl. 
passé). Cic. Tout ce que la nature 
a — dans nos âmes, Quidquid in- 
genitum est (in nobis). Sen. l'ompée, 
celte puissance si robuste, si profon- 
dément implantée, Pompeius, eo ro- 
bure vir, vis radicibus. Cic. 

S'TMPLANTER, v. réfl. et pron. $e 
planter, se fixer dans. Inolescire, o, is, 
olevi, olitum, n. Virg. Col. el les pass. 
des v. act. cilés à ImPLANTEN =: S'im- 
planter dans le liber humide, Inoles- 
cëre udo libro (au dat.). Virg. Les 
rouvres s'implautent dans les pro- 
fondeurs du soi, Rcbora in profun- 
dum radices agunt (de agère, 0, egi, 
actum). Plin. | Fig. Si quelque opi- 
aion s'est implantée dans vos esprits, 
Si quam opinionem mentlibus vestris 
comprehendistis (de comprehendëre, 0, 
üs, hensum = embrasser). fic. 

DIPLICATION, 5. f. État d'une 
pors. impliquee dans une affaire crimi- 
nelle : Limplication de plusieurs per- 
sonoes dans une accusation, Criminis 
cum pluribus communicalio (onis), f. 
Cato ap. Gell. 

IMPLICITE, adj. 1° Qui est con- 
tenu dans une proposition sans y être 
énonce formellement. Tacitus, a, um. 
Cie. Dig. || 2° Absolu : Avoir en qqn 
une foi implicite, Omnem ou Sum- 
mam fidem alicui habère. Cic. 

IMPLICITEMENT, adv. D'une ma- 
nière implicite. Tacite. Dig. 

LMPLIQUER, v. act, 1° Envelopper. 
Implicare, act. Cic. = Il ne se laissa 
impliquer dans aucune affaire, Nullo 
se implicari negotio passus est. Cic. Se 
trouver impliqué daus des rapines, 
In rapinis versant, pass. Cic. Qu esl 
— dans ce crime, MHuic facinori af- 
finis (m. f., e, o.). Cic. || 2° Ronfer- 
mer Imolicitement. Continére, eo, es, 
nui, lenfuw acl. Cic. = L'avarice im- 
pliqne la passion de l'argent, Ava- 
rilia pecuniæ studium habet (de ha- 
bêre, eo, bui, bitum). Sall. La su- 
perslilion — une crainte vaine des 
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dieux, In supersiitione inanis timor 
deorum fnest (de inesse, sum, fui). 
Cic. La fausselé d'une conséquence 
— la fausseté de la proposilion sur 
laquelle cette conséquence est fon- 
dée, Necesse est, cum consequens ali- 
quod falsum sit, tllud, cujus id con- 
scquens sit, non posse esse verum. Cic. 
ki Impliquer contradiction, C. le suiv. 

lupuiquen, v. n. impliquer contra- 
diction, être contradictoire. Voy. con- 
TRADICTOIRE 2°, 

IMPLOREN, v. act 1° Supplier. Im- 
plorare, act. Cic. Obsecrare, act. Cic. 
Orare, act. Cic. Precari, dép. (acc.). 
Cic. Supplicare, n. (dal.). Cic.= Im- 
plorer les dieux, Deos implorare. Cic. 

recari. Cic. — bassemeanl et bum- 

Element qqn, Fracto animo alque 
Rumili alicui supplicare. Cie. [ls vous 
implorèrent pour le retour de Mé- 
tellus, Pro Metelli rediiu vobis sup- 
plicaverunt. Cic. Celui qui vous im- 
plore, Vester supplez (gèn. plicis). 
Cic. || 2° Demander en suppliant. Im- 
plorare, act. Cic. Petfre el mieux 
Erpetère, 0, is, iuiet ti, tfum, acl. 
Cic. = Implorer la pitié, Misericor- 
diam implorare. Cic. Celui qui im- 
lore la pitié, BMisericordiæ suppler 
{voy. 4e). Cie. Implorer la bicn- 
verllance divine, Pacem a diis petère. 
Cie. Adorare pacem deorum. Liv. — 
le secours de qqn, Aurtilium ab ali- 
quo exzpetëre. Cic. — la paix, Pacem 
deprecari, dép. Cic. Celui qui implore 
mon salut, Salutis meæ deprecalor 
(gén. oris). Cic. J'— des dieux cette 
grèce, [oc a iliis precor. Nep. 

IMPOLI, 1, adj. Qui ost sans poli- 
tesse. Inurbanus, a, um. Cic. Rus- 
ticus. Cic. Agresifs, m. f.,e, a. Uic. 
Inhumanus, a, um. Cie. 

IMPOLIMENT, adv. Avec impoli- 
tesse. Inurbane. Cic. Mustice. Cic. 
Iliberaliter. Ter. Inhumantter. Cic. 

IMPOLITESSE, $s. {. 1° Manque 
de politesse. Austicitas, atis, f. Quint. 
Inhumantitas, f. Cic. Importunitas, f. 
Cic. || 2° Acte d'une personne impolie. 
Illiberale (15) facinus (noris), n. Ter. 
Voy. cnossièneré 60. 

INPOLITIQUE, adj. Contraire 4 la 
bonne politique. (Maladroit) Incallidus, 
a, um. Cic. (PI. exact.) ° À prudentia 
civili alienus (Georg.). 

IMPOLITIQUEMENT, 8dv. D'une 
manière impolitique. Ancallide. Cic. 
*Non convenienter civili prudentix 
(Georg.). Voy. le précéd. 

IMPONDÉRABLE, adj. Dont le 

ids ne pout être constaté = Chose 
impondérable, (Res) sine pondere. Ov. 

IMPOPULAIRE, adj. 1° En parl. 
des ch. Qui n'est pas conforme aux dé- 
sirs du peuple. Ad vulgus ingratus (a, 
um). Liv. Ad partem magnam plebis 
invisus. Liv.: Cetle mesure est impo- 
pulaire, Ea res populi voluntatem of- 
feudit (de offendëre, o, fendi, fensum). 
Cie. || 2° En pari. des pers. Qui n'a 
pas l'affection du peuple. Omnibus in- 
visus (a, um). Sall. AMuitis offensus. 
Cic. = Îl est très impopulaire, Omnes 
illi sunt offensi, Cie. Être si —, 
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Tanto in odio esse omnibus. Cic. Se 
rendre, Devenir —, Omnibus in odivm 
ventre, n. Plin. Venireininvidiam. Cic. 
IMPOPULARITÉ, 8. f. Dofaut de 
popularite. Populi offensio (onis), f. 
Nep. Offensio ms opularis (is), f. 
Cic. Aliena (æ) ou Ofrensa (æ) populi 
voluntas (atis), f. Cic. Invidia, æ, f, 
Cic. : Son impopularité l'expose à on 
grand danger, În magno periculo est 
propler offensionem populi. Nep. 
IMPORTANCE, 8. f. 1° Ce qui fait 
u'une ch. est d'un grand interét: état 
de ce qui est considérable. Momentum, 
1, n. Cæs. Cic. Pondus, deris,n. Cie. 
Discrimen, minis, n. Liv. Pretium, it, 
n. Liv. Gravitas, atis, f. Ces. Mo- 
gnifudo. dinis, f. Cic. Se tourne souv. 
par Important, Grand : Gravis, m. f., 
e, n. Cic. Magnus, a, um. Cic. ete. 
: L'importance d'un État, Gravitas 
ciuitatis. Cæs. — d'un bénéfice, Aja- 
gniludo quæstüs. Cie. Peser l'— re- 
lative des devoirs, Offciorum mo- 
menta perpendére. Cic. Nous cher- 
chons quelle est l'— de la chose, 
Rei nalura quanta sit, querimus. Cic. 
Affaire grave par sa propre —, Res 
suo ipsa molimine gravis. Liv. Me- 
sures de grande —, Consilia magni 
discriminis. Liv. Avoir de l'—, Pon- 
dus habere. Cie. Quelle — cela a-t-1l 
pour 01? Quid id refert tua? Plaut. 
Ter. Cela a beaucoup d'— pour moi, 
Id meëä magni interest. Cic. Voy. 1 
iwpouTEn. Être d'une graude — pour 
persuader, Magno momeuto où Magni 
momenti esse ad persuadendum. Cie. 
Cela est de la plus haute —, Jd est 
marimi momenti ef ponderis. Cic. Se 
aire sur des choses de si grande —, 
Tacère tantis de rebus. Cic. Cet échec 
fut de peu d'— pour les Lacédémo- 
niens, Îlæc Lacedemoniis plaga fuit 
mediocris. Cic. Il est sans — que, 
Ad rem non pertinet (prop. inf.). Cie. 
Chose de peu d'—, Res parve. Liv. 
Qui est de très peu d'—, Parvulus, 
a, um. Cic. Livres de peu d'—, Pu- 
selli libelli. Cic. Cela parait sans—, 
(1d) frivolum videtur. Plin. Molif sans 
—, Futilis causa. Plin. [Ce} qui n'é- 
tait pour loi d'aucune —, Quod tu& 
nihil referebat. Cic. N'être d'aucune 
— aux yeux de l'armée, Nullius 
momenti apud erercilum esse. Nop. 
Donner de l'— à des bagatelles, 
Nuqgis pondus addëre. Hor. Allacher 
de l'—, une grande — à qq. ch., Ali- 
quid magni facëre ou æslimare (voy. 
cas 130). Cic. Je n'altache pas une 
grande — à ces choses, Ilæc Raud im 
magno discrimine pono. Liv. Altacher 
peu d'— à qq. ch., Aliquid levi mo- 
mento æstimare. Cæs. J'attache peu 
d'— à cela, Parvi id facio. Sall. Il 
attacha peu d'— à l'argent, Ei pe- 
cunta levissima fuit. Cic. N'attacher 
aucune — à qq. cb., Aliquid mimi 
facrre. Plaut. Voy. cas 139. Je n'at- 
lache aucune — à savoir, Scire non 
flocct facio. Cic. Je ne mels pas d'— à 
l'opinion, Quid quisque de me senial, 
negligo (is, glexi, glectum, gligëre). 
Cic. Grossir l'— de, C. SrAGÈRER, 
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Dimiouer l'— de, 


influences. Auctoritas, alis, 
Pondus, deris, n. 


Spiritus, uum, m., 
'b 


fortement. Voy. FORTEMENT. 
LMPORTANT, part. prés. Voy. 1 

IMPORTER, et 2 DIPONTER. | 

SANT, ANTE, adj. 1° Qui est 

interêt, considérable. Gravis, m. f., e, 


s. Cic. Magnus, a, um. Cic. : Cause 
importante, Causa magna. Cic. gran- 


dis. Quint. — vicloire, Victoria in- 


gens (gén. entis). Curt. Dans les cou- 
jooctures politiques les plus impor- 


laoles, In causis reipublicæ mazxunis 
ou gravissimis. Cic. Nous lraiterons 
des plus importants de ces moyens, 
Ex 1iis modis præcipuos allingemus. 
Quint. Exploils assez —, Res satis 
enplæs. Sall. Une guerre si impor- 
tante, Tantum bellun. Liv. Chuse 
peu —, Res parva. Cic. levis. Cic. Cela 
rall peu important, (Id) frivolum vi- 
Ltur. Plin. Les choses très peu 1n- 
ortantes, les moins —, Res minimæ. 
w. levissimæ. Cie. Cela est impor- 
Uot, {d est magnum. Cic. magno mo- 
mento. Cic. Id magnum momentum 
Aabet. Cæs. Cela est très —, Id est 
marimum, (ic. gravissimum. Cic. per- 
magni momenti. Cic. marimi momenti 
et ponderis. Cic. Cela n'est pas —, 
Id rRullius momenti est. Nep. Id habet 
aulum momentum Ou nihil momen- 
ti. Cic. Ces choses sont très im- 
orlantes pour le bonheur de la vie, 
n his momenta sunt marima ad beate 
sivendum. Cic. Maxime très inpor- 
tante pour le salut de l'État, Sen- 
tentia reipublicæ saluberrima. Cic. 
Voy. SALUTAIRB, PNOFITADLE, UTILE. 
tre important pour qqu (= im- 
porter à), Voy. 2 ruponrun. Il est 
— de faire, Il est —, C'est un point 
— que vous fassiez (— il importe 
de, que}, Voy. 2 imponten. || 2° Qui 
Juit d'une grande influence. Gravis, 
m.f,.e,n. Cic. Amplus, @&, um. Cic. 
Voy. autonrré 4°. || 3° Qui so donne 
de grands airs. Afagnificus, a, um. 
Plaut. : D'un ton important, Afagni- 
ce. Ad Iler. 
lupontanr, 8. mn. La chose im- 
porlante, l'essentiel, Caput, pitis, n. 
Cic. Sumna, æ, f. Cic. Nes (ei) sum- 
ma (æ), f. Cie. (Id) quod est gravis- 
nnum. Ter. VOy. ESSENTIEL Quest. 
L&POnTANT, ANTE, 8. m. Î. Celui, 


C. AMOINDRIR. 
Qg. ch. qu'on regarde comme sans 
—, Aliquid in levi habitum. Tac. 
Faire qq. ch.] sans y altaclier d'—, 
icis caus&. Cie. || 2° Autorite, crédit, 
Sall. 
Cie. Amplitudo, 
dinis, f. Cie. : Homme d'importance, 
Anplissimus homo. Cic. Homme sans 
—, Homo nullo numero. Cic. Voy. 
reportant 2. Donner de l'— à qq, 
Alicui auctoritatem afferre. Cic. Voy. 
auronité de. || 3° Grands airs, sufñ- 
sance. Spiritus, Us, m. 8., el pl. souv. 
pl. Cic. = Faire 

omme d'importance, Se donner des 
aus d'—, Se magnificum virum facère 
(io, is, feci, factum). Plaut. l'rendre 
us ton d'—, Blagnos spiritus sibi 
sumère. Czs. Voy. 2 aïR 59, ORGUEIL. 

D'imponrance, loc. adv. Beaucoup, 


Iupor- 
un grand 


IMPOR 


Celle qui se donne de grands airs : Un 
importaut, Vir (tri) magnificus (i), 
m. Plaut. Voy. ruponrance 3°. 

IMPORTATEUR, 8. m. Celui qui 
fait l'importation. Invector, oris, m. 
Symm. 

IMPORTATION, s. f. Action d'im- 
porter. Invectio, onis, f. Cic. = L'imn- 
purlation des choses dont nous man- 
quons, Rerum, quibus egemus, invec- 
lio. Cic. Rivière qui peut servir à 
l'—, Flumen per quod merces invehi 
ossinf. Col. Ils ne permettent pas 
*“— du vin dans leur pays, Vinum 
ad se importari non sinunt. Czs. Ré 
d'—, Frumentum imporlaticium. flirt. 
Mœæurs d'outre-mer et d'—, Artes 
fransmarinz et inporlalæ. Cic. 

L. LMPONTER, v. act. introduire 
dans un pays une production étran- 
gère. Importare, ael. Czæs. Invehère, 
0, is, vezi, vectum, act. Col. Plain. : 
Pierre précieuse importée d'Elhionie, 
Gemma ex SÆtRiopté inportata. Plin. 
Sel importé, Sal invectus. Liv. En 
Asie, les colombes sont importées, In- 
vecliciz sunt in Asiä columbæ. Plin. 
Il Fig. Céremonies importées de l'é- 
(ranger, Arcessita sacra. Cic. Culle 
importé, Erlernu religio. Cic. 

2, IMPORTER, v. n. Être d'impor- 
tance, de conscquence. 1° Employe im- 
personnellement. (Le pl. souv.) Inte- 
resse, est, fuit, n. Cic. Néferre, fert, 
tulit, n. Cic. (Qqf.) Conducëre, it, 
durit, ou Expedire, it, ivit el tif, ou 
Pertinére, el, nuit, D. (= convenir 
à, être avantageux à, être de l'in- 
térét de). Cic. Oportere, et, luit, ou 
Opus esse, est, fuit, n.(= falloir, être 
nécessaire). Cic. || 1. IMPORTER AvRC 
UN ADV. DE QUANTITÉ = ]l importe 
beaucoup, Interest multum. Cic. ve- 
hementer. Cic. magni. Cic. permagni. 
Cic. Réfert magni. Cic. permagni. Ter. 
IL — plus, davantage, interest magis. 
Liv. pluris. Ulp. Réfert plus. Cic. Il 
— le plus, Il — exirèmement, Inte- 
rest plurimum. Cic. marime. Suel. 
Rèfert maxime. Plaut. Il — peu, [n- 
terest non mullum. Cic. Réfert paru. 
Cie. Il — moins, Interest minus. Cic. 
minoris. Ulp. Il — autant, Interest 
tam. Cic. tantum. Cic. Réfert tantum. 
Col. Combien —-t-il ? Quantum in- 
terest ? Cic. Quanti réfert ? l'iaut. || 2. 
IMPORTER À UNE PERS. OÙ À UNE Cu. 
PERSONNIFIÉE = Îl importe aux Athé- 
nicns, à beaucoup d'Etats, à la répu- 
blique, à lui, à tous, à l’un et l'autre 
de nous, Interest Atheniensium, crvi- 
tatum mullarum, reipublicæ, illius, 
omnium, ulriusque nostrum. Cic. Il 
— à moi, à toi, à nous, à vous, 
Meü, Tuä, Nostra, Vestrà interest (ir. 
fréq.). Plaut. Ter. Cic. réfert (peu 
fréq.). Plaut. Ter. [César, Névius di 
qu'il lui —, Su interesse. Suet. Sud 
réferre. Cic. Il vous — à vous qui 
èles pères, Interest vesirä, qui paires 
estis. Pl.-j. || 3. IwPOuTER À QQ. CH. =: 
Il importe à aotre gloire, Interest ad 
nostram laudem. Cic. 11 — à monin- 
térêt, à la récolte, Réfert ad meam 


rem. Plaut. ad fructus. Varr. À quelle 
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affaire cela —-t-i1? Quam ad rem 
islud rêfert ? Plaut. 1] — à tes intérèts 
domesliques, {nterest rei familiaris 
tuæ (rare). Cic. || 4. Iuponten 06 (er 
L'INFIN.), QUE (ET LE so.) = Il im- 
porte de faire, de voir, Interest fa- 
cêre. Cic. Héfert vidére. Cic. Ce qu'il 
— d'examiner, Quoi spectare oportet. 
Cic. 11 — de faire retraite, Erpedit 
cedëre. Quint. Il vous — d'être bon- 
nes, Erpedit vobis bonas esse. Ter. || 
Peu importe à Théodore de pourrir 
sur la Lerre ou en l'air, Theodori nihil 
tnlerest humine an sublime putrescat. 
Cic. | Il vous importe que vos en- 
fants étudient.…, Interest vestr& li- 
beros vestros discëre. Pl.-j, 11 — peu 
que vous reconvriez.…., Illud paruvi 
réfert vos recuperare. Lic. 1 n°— à 
personne plus qu'à toi que le far- 
deau ne soil pas placé sor tes épaules, 
Nullius magis interest quam (uä, non 
imponi cervicibus fuis onus. Liv. 1l 
— peu que la justice soit reodue par 
loi-même, Parui réfert abs (e ipso jus 
dici. Cic. I] — à lous les gens de 
bien que la république soit saine et 
sauve, Omnibus bonts erpedit saluam 


esse rempublicam. Cic. 11 m'— peu 


que Persius lise, Persium legËre non 
curo (as, avi, atum, are, n.). Cic. || 
Il importe que je Le voie, Interest ut 
le videam. Cic. Il — qu'il s'aper- 
çoive de..., Réfert ut sentiat. Ter. || 
{ n'importe que cette coupe soit d'or 
ou de cristal, Utrum sit aureum po- 


culum an crystallinum, nihil réfert. 


Sen. Il o°— qu'il y ait à la fin un 


dactyle ou un crétique, Nihil inter- 
est dactylus sit extremus an crelicus. 
Cic. Qu'— que ces oiseaux mangent 
ou non? Quid rèfert eæ aves pas- 
cantur necne? Cic. Que l'on con- 


duise ou non nue colonie, il n'— 
pas, Nüihil interest colonia deducatur 
necne. Cic. || 5. IuPonTen sui D'UNS 
INTERROG. 1Nn1n. : Que L'importe avec 
qui il est venu? Quid tuë réfert qui- 
cum venerit ? Plaut. Il n'— de quelle 
manière les nœuds soient défails, 
Nihil interest quomodo solvantur nodi. 
Curt. | 6. Locur. nivenses : Il o'im- 
porte, N'—, Non réfert. Cic. Nihil 
interest. Cic. Qu’ —? Quid interest ? 
Cic. Quid réfert ? Cie. N'— quel, Qui- 
curique, quecunque, quodeunque, gén. 
cujuscunque, dal. cuicunque. Cic. Qui- 
libet. Cic. Quivis. Cic. Qualiscunque, 
m. f., qualecunque, n. Cic. N'— qui, 
Quilibet unus. Cic. Quivis unus. Cic. 
N'— lequel des deux, Utercunque, 
utracunque, utrumcunque, gên. utrius- 
cunque, dat. utricunque. Cic. Utervis. 
Cic. Ter. Uterlibet. Cic. N'— com- 
ment, N'— par quel moyen, Quovis 
modo. Sall. N'— par quel côté, Uträ- 
libet. Plin. N'-- où, (Sans mouv. 
vers) Ubrcunique. Cic. (Avec mou. 
ee Quotibet. Lucr. Ov. N'— d'où, 
Undelibet. Ad Her. Undecunque. Plin. 
Sen.-tr. || 2° Employé personnellement 
(mais seul. aux troisièmes personnes du 
sing. et du plur.)(Ordin.) Conducëre, it 
(unt), durit (durerunt), n. Cic. Expe- 
dire, it (tunt), iout et tit (tverunt et 
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terunf), 8, Cic. Pertinére, et (ent), nuil 
(uuerunt), n. Cic. (Qqf.) Interesse, est, 
fut, ou Raferre, feri, lulit, n. (mais 

ces v. n'ont que la 3° pers. du sing. 
et ne peu vent recevoir un subsl. pour 
sujet). Cic. : Ce qui importa beau- 
eoup à la république, (Id) quod vehe- 
menter interfuit reipublicz. Cic. Ce 
qui ne l'importait en rien, Id quod 
fud nihil réferebat. Cie Ces choses 
“mportent le plus, Ea marime con- 
ducunt. Cic. Que chose impurle aux 
uos, une autre — aux aulres, Altis 
eliud ezpedit. Cic. La chose, sur la- 
uelle ils détibèrent, — au bien-être 
de la vie, Id, de quo deliberant, ad vilæ 
commoditatem conducit. Cie. Cel art 
— à beaucoup de monde, [xc ars 
ad multos pertinel. Cic. Que lui — le 
lieu où Lu es? Quid illius interest ubi 
sis? Cic. Qu'— la manière dont on 
parle? Quid interest quomodo dica- 
ur? Quint. Peu lui inportait sa 
mauvaise répulalion, Non laborabat 
quin male audiret. Cic. Que nous im- 
porte cela? Quid istnd ad nos (s.-e. 
pertinel\? Cic. || 3° Anc. lurontEr DE 
oo. cu. Y aller de. Voy. ALLER 190. 

IMPORTUN, Ux&, ad). Fâcheur. 
incommode, qui deplait. Incommedus, 
a, um. Cic. Molestus. Cic. Odiosus. 
Nep. Gravis, m.f.,e,n. Cic. Impor- 
tunus, a, um. Plant. : Tout à fait im- 

orlun, Prægravis, m. f., e, n. Ter. 
lin, — à qqu, Alicui incommodus. 
Cic. gravis. Cic. — dans son em- 
pressement, Moleste sedulus. Curt. 

IuPonToN, 3. m. Homme incommode, 
ui dorange. Interventor, oris, un. Cic. 
Mnterpellator, m. Cic. =: Où il n’y a pas 
d'importuns, Ab interventoribus va- 
cuus. Cic. 

IMPORTUNÉMENT, adv. D'une 
manière importune. Moieste. Cic. 

IMPORTUNER, v. acl. Incommo- 
der, fatiguer. Futigure, act. Liv. De- 
fatigare, act. Cic. Obtund®re, 0, is, 
tudi, tusron et tunsum, act. Cic. = Im- 
portuver qqn par uve lettre, Litteris 
alicui obstrejëre (o, is, pui, pilum), 
n. Cic. Je suis importuvé d'entendre 
mille fous les mêmes choses, Fadem 
millies audire me tædef (tæduit el 
{æsum est, (ædère), impers. Ter. | 
m'importune, Afihi molestus est. Ad 
Her. Je n'ai jamais voulu vons im- 
porluner, Niiquam me gravem vobis 
esse volui. Cic. Ils ont cessé do m'—, 
Destiterunt mihi molesiiam erhibère 
(eo, es, bui, bitum). Cie. Voy. raTi- 
QUER 5e. , 

IMPORTUNITE, 5. f. Action d'im- 
ortuner. {Ennui) Molestia, æ,f. Cic. 
lostance) Flagitatio et Efflagilatio, 
onis, f. Cic. Se Lourne souv. par Im- 
orlun, Imporluver : Pour éviler ses 
importunitès, Ne incommodus nobis 
sit. Plaut. 

IMPOSANT, ANTS, adj. 1° Qui In- 
spire l'admiration, le respect. Gravis, 
æ. f.,e, 0. Cic. Præslans, gén. antis. 
Cic. Augustus, a, um. Cic. Amplus. 
Cic. Blagnus. Cic. Grendis, æ. f., 
e, n. Cic, z Extérieur imposant de 
cjet] bomme, Viri forma augusta. 
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Liv. Triomphe très —, Amplissimus 
triumphus. Nep. Speclacle —, Spec- 
taculum magnificun. Liv. La puis- 
sance du sénat demeurait impo- 
saole el forte, Senatüs potentia gravis 
et magna remanebat. Cic. Surpasser 
par son aulorilé —..., Superare auc- 
furilatis pondere (de pondus, n.). Cic. 
Autorités imposantes, £uculenti auc- 
tores. Cic. Témoignage imposant, Tes- 
timonium magnum. Cic. grave. Plin. 
Exemples plus impoasants, Erempla 
grandiora. Cic. || 2° Considérable. Ma- 
gnus, a, um. Cic. Ingens, gen. entts. 
Sall. : Cortège. imposant, Robusta 
frequentia. Cic. À une imposante ma- 
jorilé, Ingenti consensu. Cic. 
IMPOSE, ÉE, part. passé d'iu- 
POSER. Voy. ce v. || Ad). 4° Enjoint, 
qui n'est pas volontaire. Injunctus, a, 
um. Liv. Impositus. Cic. = Que le ser- 
vice mililaire fùt imposé ou volon- 
taire, Seu injuncla, seu suscepla eral 
mulitia. Liv. || 2° Soumis à un impôt. 
Vectigalis, an. f. e,n. Cic. = Les terres 
imposies, Prædia quæ pensitant. Cic. 
Très fortement imposé, Marimis one- 
ribus pressus (a, um). Cic. 
IMPOSER, v. act. 4° Mottre dessus. 
: fmpuser les mains, Manus impo- 
nère {o, is. posuti, positum). Hier. || 
20 Fig. Donner, attribuer : [mposer 
aux vices le nom de vertu, Vatitis 
uirtufis nomen imponère (vOy. 1°). 
Quint. — à [ses] deux fils les noms 
de Philippe et d'Alexandre, Filiis 
duobus Philippum atque Alerandrum 
nomina impon’re. Liv. Voy. Nom. || 
30 Établir, Mettre (un impôt, une con- 
tribution) : imposer une charge à 
qqn, Onus alicui injungère (o, is, 
Junri, junctum). Liv. — une coniri- 
bution à qqn, aux Grecs, Tributum 
alicui imponére(voy. 1°). Cæs. ou im- 
perare. Liv. ou indicëre (o, ts, diri, 
dictum). Liv. Vectigal Græcis de- 
scribère (o, ïs, scripsi, scriplum). 
Cic. — un tribut à un peuple (con- 
quis), Populum vectigalem sibi fa- 
cére (io, ts, feci, factum). Cæs. — 
une taxe sur chaque tète d'esclave, 
T'ributum in capita singula servorum 
inpon’re. Cæs. Exiger le payement 
des contributions imposées, Érigrre 
pecunias imperatas. Cæs. || 4° Sou- 
mottre à un impôt, frapper de droits 
: luposer un État, Tributum civitafi 
imponêre (voy. 10). Cic. — qq. ch., 
Imponèêre vectigal alicui rei. Cic. — 
le scl, Vectigal ex salariä annonû sta- 
tuëre (0, is, ui, utum). Liv. || B° 
Proscrire qq. ch. de difficilo, de pé- 
nible, infliger. Imponère (voy. 1°), act. 
Cic. Injungére (voy. se). act. Ces. Liv. 
Imperare, act. Cic. Indic®re (voy. 3°), 
act. Sen. Præscribère, 0, is, scripsi, 
scriptum, act. Cic. Irrogare, act. Liv. 
PL.-j. Statuëre (voy. 4°), act. Cic. : Im- 
poser des lois à qqn, Imponéreleges ali- 
cui. Cic. Je m'impose la loi de fatre.…, 
Statuo mnihi eam legem, ut faciam. Cic. 
Imposer aux villes une éternelle ser- 
vitude, Injungére civitatibus æternam 
servitutem. Czs. — une amende à qqn, 
Irrogare multam alicui. Liv. — des 
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privalions aux soldats, Ajilites per- 
simOni& ads{ringëre (0, is, strinri 
siricitum). Liv. Après avoir imposé 
cerlaines conditions, Certis rebus im- 
peratis. Cic. Ta renommée l'impose 
de lourdes obligations, Onerat fe 
fama. Cie. Devoir qu'on s'est imposé 
Officium receptum (de recipêre, io, is 
cept). Cic. Imposer à qqn une lâche 
qu'il puisse reunplir, Aliquem ad td, 
quod_ facŸre possit, detrudÿre (o, is 
trusi, (rusum). Cic. Je ne me suis 
point imposé la tâche de faire, Nen 
oc suscepi, ul faciam. Cic. S'imposer 
la patience, Indicére sibi palientian. 
Sen. Je dis ce que l'honneur m'im- 
pose de dire, Dico illud quod puderi 
meo assumo (is, sumpsi, sumplum, 
sumère). Cic. || 6° Forcer d'accepter : 
Imposer qq. ch. (— un présenl) à 
qqu, Rem alicui inculcare. Sen, — 
Arléwidore (pour juge aux parties), 
Arlemidorum ïingerêre (0, is, gessi, 
gestum). Cic. [L'épouse] que mon père 
m'impose, Quam mihi pater obtrudit 
(voy. 5°). Ter. || lnsposer silence, V'uy. 
siLexce. || 7° inspirer : Impoier ke 
respect, Voy. ci-apr 

IMrosEen, v. a. inspirer du respect, 
de l'admiration, de la crainte à : Sa 
majesté sera plus capable d'imposer 
aus Romains, Ejus majestas ad vere- 
cundiam faciendam Romanis vim ma- 
jorem Aabebit. Liv. Il imposail à ses 
eufants, Eum liberi verebantur (de 
vereri, eor, éris, rilus sum, dép.) 
Cic. (ce) silence inaccoutumé leur 
imposa, fnsolitum silentium iis admi- 
ralionem fecit (de fucëre, io, is, fac- 
tum). Liv. Imposer aux Germains, 
Germanis melum injicére (io, is, jeci, 
jectum). Cæs. 

En 1Mr0SER, v. n. 1e Tromper, abu- 
ser. (En gen.) (Alicui) impunêre (0, 
18, posui, posifum), D. Cic. Nep. Pl.-j. 
fucum facëre (io, is, feci, factum). 
Cic. (Aliquem) fallre, o, is, fefelli, 
falsum. Clic. decipëre, io, is, ceni, 
ceptum. Cic. (Par des paroles) (alicui) 
verba dare (0, as, dedi, datumi. Cic. 
: Milon en imposa joliment à Calua, 
Catoni egregie imposuit Milo. Cnc. K 
Abs. En imposer (= menlir), Verba 
fingXre (o, ts, finri, fictum). Sall. 
Mentiri,ior, iris, itus sum, dep. Cic. 
2° Qaf. C. Iurosun (neut.].Voy. pl. b. 

S'inPOsER, v. 1° Pron. Être impose. 
Impont, or, ëris, posifus sum, pass. 
Cic. EL lous les pass. des v. act. 
cités à smposEn. || 20 Ref. Se faire 
accueillir, se faire accepter de force. 
Se intrudtre (0, is, frusi, trusum). Cic. 
: S'imposer à un auditeur, Auribus 
alicujus se inculeare. Cic. | 

IMPOSITION, 8. f. 1° Action d'im- 
poser : L'imposilion des mains, Ma- 
nuum imposilio (onis), f. Vulg. Aug. 
I 2° Fig. Attribution (d'un nom). la- 
positio, onis, Î. Varr. || 3° Action de 
prescrire, d'infiiger qq. ch. Injuncti. 
onis, f. Sid. = L'impositiun d'une 
amende, Multæ irrogatio. Cic. || 4° 
Impôt. Voy. ce m., | 

IMPOSSIBILITÉ, 8. f. 1° Défaut 
de possibilité : 11 y a de l'impossibilité 


IMPOS 
à cela, oc fieri non potest. Cic. Il est 
de toute —, d'une — absolue que 


tu ne dises pas…, Fieri nullo pacto 
patest, ut non dicas. Cie. Voy. Être 
mrossisce, Chercher à surmonter les 
impossibilités, Inersuperabilibus vim 
efferre (= s'attaquer à des obstacles 
iosurmontables). Liv. Mettre qqn 
da0s l'impossibilité de faire une ch., 
C. ewrècugn 2°. Je suis dans l'— de 
parier, Éloqui non possum (potes, po- 
fui, 5. SUP., posse}. Cic. || 2° Empô- 
chement legitime. Sontica (æ) causa 
(æ), F. Cato. Tib. 

IMPOSSIDLE, adj. Qui ne peut 
être, qu'on ne peut faire. (En gén.) 
Qui (quæ, quod) fieri non potest. Cic. 
(Eu pari. d'une action) Qui (qux, 
vod) effici non potest. Cic. (En parl. 
‘uo évévement) Qui (quæ, quod) acct- 
étre non potest. Quint. : La démonstra- 
ion de cela est impossible, Il est — 
de démontrer cela, Hoc probari non 
polest. Sen. 11 est — de citer qqn de 
plas lâche, Homo ignavior proferri non 
ptet. Cie. Il est — de croire, Non 
et quod credas. Sen. — d'être plus 
ferme, Nihil fortius (est). Cic. Il est 
absolument — qu'une dot ne soit pas 
duanée, Nullo modo potest fieri pror- 
sus, quin dos detur. Plaut. Il nous est 
— de quiliter Rome, Ereundi Nomä 
polestas nobis non est. Cic. [Choses] 

u'il le serait — de supporter, Quæ 
ferre nequeas (de nequire, eo, is, 
itiet it, tium). Cic. Il m'est — de 
ne ren donner, Facère non possum 
(potes, otui, 3. Sup., posse), uf nihil 
em. die. Rendre une ch. — ( 
l'empécher), Voy. EMPÊCHEN. 

lurossioue, 8. m. Ce qui ne peut 
étre, ne se peut faire. Id (ncut.), 
qued fleri non potest. Cie. : Teuter 
impossible, Quod ficri non potest, 

aggredi {dép.). Quint. F1 désira l'—, 
Plura (ou Maora) concupivit quem 
eficère poluit. Nep. Toute délibéra- 
ion s'arrête devant l'—, Inciditur 
omnis deliberalio, st intelligitur fieri 
mon jotse. Cic. || Faire l'impossible 
= lout son possible), Voy. rossince 

sub3t.). [ Gagner, Perdre l'impos- 
sible (= beaucoup), Voy. p&aucour. 

Pan impossince, loc. adv. En sup- 
posant qq. ch. d'impossible. Quod nullo 
modo fieri potest. Cic. 

IMPOSTE, S. f. Dernlèro picrre 

d'un pied-droit sur laquelle repose la 
première pierre d'un cintre. Jncumba, 
2, f. Vitr. 
. IMPOSTEUR, 8. m. 1° Colui qui 
impose, qui trompe. Fallar, gén. acts, 
m. Cic. Mendaz, m. Cic. llomo (mi- 
Ai) fraudulentus (i), m. Cic. || 2° Ca- 
lomnialeur, Voy. ce m. |} 3° Hypocrite. 
Sup. fe w. || 46° Celui qui trompe on 
ss laisant passer pour un autre : Îm- 
posteur qui se fait passer pour roi, 
ler falsus. Just. Voy. raux 140, 1m- 
POSTUnE 4e, 

lurosteur, adj. m. Trompeur. Fal- 
lar, gén. acis. Cic. Mendaz. Cic. Frau- 
dulsnlus, a, wm. Cic. 

IMPUSTURE, 8. f, Î° Action de 
tromper, tromperie. (Eu gén.) Fraus, 
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audis, f. Cic. (En paroles) Fallacia, 
æ, f. Plaut. Ter. Mendacium, ti, 0. 
Cic. : Les impostures des mages, Ma- 
gorum vanilates (de vanitas, f.). Plin. 
Commettre une si grande imposture, 
Rem lantam mentiri (ior, iris, tlus 
sum), dép. Sall. Débiler des impos- 
tures, Vana afferre. Liv. jacére. l'in, 
Voy. FauSSRTÉ 90. || 2 Calomnie. Voy. 
ce m. || 3° Hypocrisle. Voy. ce m. || 
4o Action de tromper on s0 faisant 
asser pour un autre. Simulalio, onis, 
. Cæs. Mendacium, ti, n. Veil. Dolus, 
i, m. Just. : Ayant reçu à cause de 
sou imposlure le nom de Psendo- 
philippe, Pseudophilippus a mendacio 
sunulalæ originis ayppellatus. Vell. 
S'emparer par une — du trône d'au- 
trui, Alienum regnum falso nomine 
furaris dép. (= voler). Just. || Bo il- 
uslon. Voy. ce m. 

IMPÔT, s. m. Droit imposé sur 
cortaines choses. Tributum, 1, n. 
(= sur. impôt direct). Cic. Vectigal, 
alis, n. (= surt. impôt indirect). Cic. 
Onus, neris, n. (— charge en gén.). 
Cic. =: Impôt sur les marchandises 
imporlées ou exportées, l'ortorium, 
üi, 0. Cæs. — sur les portes, Ostia- 
rium, ii, 0. Cæs. — sur les colonnes, 
Columnarium, ti, 0. Cic. — de pa- 
cage, Scriplura, æ, f. Cie. L'— du 
centième (Sur les ventes à l'encan), 
Tribulum ex centesimä collatum. Cic. 
Vectigal centesimæz. Tac. L'— du 
deux -centième, Ducentesima, æ, f. 
Tac. Conseiller un — sur les pro- 
vinces, Suadère onerandas tributo 

rovincias. Suet, — exorbitant, Into- 
erabile tributum. Cic. Le rôle des 
impôts, Formula censendi. Liv. L'ar- 
val provenant des —, Vectigahs 
Lis) pecunia (æ), f. Cic. Counter à 
qqn la perception des —, Aliguemn 
vecligalious publicis præponêre. Tac. 
Donuer à ferme la perceplion des 
—, Vectigalha locare. Cic. Fermier 
des —, Redemptor vectigalium. Dig. 
Prendre à ferme les —, Vectigalia 
conducëre ou redimëre. Cic. Percevoir 
les —, Avoir la ferme des —, Vec- 
figalia erercère. Cic. Publicum Aa- 
bère. Plaut. agËre. Suet. Percepteur, 
Receveur des — (indirects), Vecti- 
galiarius, tt, m. Firm. Municipe 
écrasé d'—, Municipium marimis 
oneribus pressum Cic. Etablir uo im- 
pôt, Tributum imponère. Cæs. indi- 
cère ou imperare. Liv. Vectigal im- 
ponère. Cic. indicëre. Suet. inshtuëre. 
Pl.-y. Mettre un — sur chaque tèle 
d'esclave, In capita singula servorum 
tributum imponère. Czs. Mettre un 
— sur le vin, Instituëre portorium 
vini. Cic. Meltre un nouvel — sur 
le sel, Vectigal novum ex salariä an- 
nonä slatuwre. Liv. Lever un — sur 
les comeslibles, Pro edulibus vectigal 
exigère. Suet. Cliarger les plébeiens 
de si lourds impôls, Tantum oneris 
plebi impontre. Cic. Augmenter Îles 
—, Inflare vectigalia. Dig. Diminuer 
les —, Vectigalia affligëre. Cic. Ceux 
qui nous payent impôl, Qui nobis 
vectigalia pensitant, Cic. Payer — 
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pour l'eau, Vectigal pro aquä pen- 
dire. Cic. Payer l'— d'après le cens 
Ex censu tributum conferre. Cie. Qui 
est soumis à l'—, Vectigalis, m. f., 
s, 0. Cic. Faire à qqn la remise des 
impôts pendant trois ans, Aticui 
triouta in {riennium remilt”re. Just. 
Exenpter, Décharger qqn d'un im- 
Ôl, Aliquem vecligali levare. Cic. 
iberare. Cic. Dimiltére tributum ali- 
cui. Tac. Affranchir une terre d'im- 
pôls, Liberare agrum. Cic. Exempt 
des — d'entrée, de tout impôt, l’or- 
{oriorum immunis (m. f., e, 0.). Liv. 
Ab omni onere immunis. Suet. 1labi- 
lants qui ne payent aucun — À Ju- 
gurtha, Cives apud Jugurtham immu- 
nes. Sall. || Fig. Lever un impôt sur 
les visiteurs (en parl. d'un portier), 
Salutationum publicum erercère. Sen. 
IMPOTENCE, s. f. État de celui qui 
estimpolent. Debilitas, atis, . Cels. 
IMPOTENT, ENTE, adj. Privé de 
[usage d'un ou de plusieurs membres. 
Debilis, m. f., e, n. Cic. : Impotent 
de tous ses membres, Membris om- 
nibus debilis. Cic. captus (a, um). Cic. 
IMPRATICANDLE, ad). 1° Qui ne 
peut s'axecuter. Qui (que, quod) effici 
non polest. Cic. Voy. Impossincu. À 
2° Où l'on ne peut passer. Invius, 8, 
um. Liv. Auius. Liv. [mpcditus. Cxs. 
: Chemin impraticable, fter impedi- 
tum. Cæs. imperuium. Tac. Via in- 
explicabilis. Liv. Par des routes im- 
pralicabies, Per invia. Liv. À travers 
des roches —, Per invias rupes. Liv. 
Forèts tout à fait —, Silvz undique 
impeditissimæ. [lirt. Les Alpes —, 
Inersuperabiles Alpes. Liv. Lieux — 
aux convois, Avia commealibus loca. 
Liv. La pluie avait rendu les plaines 
— à la cavalerie, Imber campos ine- 
quitabiles fecerat. Curt. || 3° Inhabl- 
table. \'oy. ce m. || 4° Fig. Insociable. 
Lmportunus, e, um. Plaut. Ter. 
IMPRÉCATION, s. f. 1° Souhait 
qu'on fait contre qqn. Exsecratio, omis, 
. Cie. Liv. fmprecatio (rare), f. Sen. 
Plin. Diræ, arum,f. pl. Liv. : For- 
mule d'imprécation, Érsecrabite car- 
men. Liv. Voici l'— de Tbhyeste dans 
le poète (Ennius), Thyestea ista exse- 
ratio est poelæ. Cic. Avec d'horri- 
bles imprécations, Cum diris exse- 
crationibus. Liv. Dira imprecatione. 
Sen. Jurer avec une imprécalion 
borrible, Diro carmine jurare. Liv. 
Serment avec —, Ersecratio. Sall. 
Charger qqu d'imprécalions, Faire, 
Lancer des — contre qqn, Aliquem 
ersecrari, dép. Cic. Alicui male pre- 
cari, dép. Cic. mala precari. Cic. or. 
diras imprecari, dép. Virg. Plin. 
Ersecrari in caput elicujus. Liv. 
S'ewporter en — contre qqn, Om- 
nibus precibus aliquem detestari. Cæs. 
Vouir contre qqu (qui s'en va) les 
plus horrihles —, Prosequi aliguem 
iristissimis ominibus. Cic. Faire des 
— contre soi-même, In se jurare, 
n. Liv. S'élant chargé lui-même d'— 
pour o’avoir pas conduit..., [n se ac 
suum capui ersecralus, quod non du- 
æisset. Liv. Ayant lancé ces — contre 
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Jai-mêms et contre les ennemis, Hzc 
exsecralus in se hostesque. Liv. || 2° 
Sorte de figure de rhotorique. Ezse- 
craiio, onis, f, Cie. . 

IMPRÉGNEN, v. act. 1° Faire 
pénétrer dans un corps los particules 
d'une substance. Imbuëre, 0, ts, ui, 
utum, acl Col. Vell. Inficëre, io, 1s, 
fe, fectum, act. Plin. = Imprègner la 
saine d'un liquide, Liquore lanam 1m- 
buëre. Col. Voy. sion. || 2° Fig. 
Faire pénétrer dans l'âme, dans l'esprit. 
Imbuëre (voy. 1°), act. Cic. Liv. Quint. 
Infictre (voy. 1), act. Cic. Quint. : La 
sagesse a imprégné l'âme, Sapientia 
enimum infecit. Sen. Inprégner u0 
espril de bons principes, Antimum 
bonis opinionibus imbuëre. Cic. \m- 

régné de superstilion, Superstitione 
tabutus. Quiné. . 

S'imPrÉGNEN, v. 4° Pron. Devenir 
Impregne. Imbui, or, ëris, ufus sum, 
pass. for. Contrahère, 0, is, frari, 
tractum, act. Col. Recipère, 10, 1s, 
cepi, ceptum, act. Col. : [L'odeur] 
dont le vase s'est imprégné, Quo est 
imbuta testa. For. S'inprésner d'un 
goût, Saporem recipère. Col. S'— d'un 
sue, d'une couleur, Percipère sucum. 
Col. colorem. Plin. |] 2° Réf. Fig. Se 
penètrer de. Imbni (voy. 1} pass. 
Cic. : Qui se sont imprésnés des pré- 
cepies qu'ils ont reçus de leurs pa- 
reuts, Parenium præceplis imbuti. 
Cic. Se bien impregner d'études libé- 
rales, Liberalia studia perbibére (0,1, 
bibi, s. sup.). Sen. 

IMPRENADLR, adj. Qui ne peut 
être pris (en parl. d'une place de 

uerre). Inerpugnabilis, w. f., €, n. 

iv. Qui, (que, quod) expugnari non 
potest. Cic. u 

IMPNESCRIPTIDILITE, s. f. Qua- 
lité de ce qui est imprescriptible : Aux 
termes de la loi, it ÿ a imprescrip- 
tibilité à l'égard des biens dout on esl 
entré en possession par la force, Re- 
rum vi possessarum prohibila est per 
leges usucapio (= la prescriplion est 
interdite à l'égard de...). Inst. 

LMPRESCRIPTIDLE, ad). Quin'est 
pas susceptible de prescription : Les 
droits du Gse sont imprescriplibles 
Res fisci usucapi non potest. Inst. | 
Fig. Droit imprescriptihle, * Jus quo 
infringi non polest. D'apr. P.-jct. 
(big., xxxiv, 9, 5). 

IMPRESSION, 8. f. 1° Action de 
marquer d'une emproints. Jmpressio, 
onts, f. Cic. Apul. || 2° Marque im- 
prime sur gg. Ch. Signum, i, n. Cic. 

ota, æ, [. Cic. Vestigium, ii, 0. Cic. 
Voy. eupreINTe. || 3° Action d'im- 
primer (un livre); résultat de cette 
aclion =: Faire l'impression d'un li- 
vre, *Librum typis ercudÿre (0, is 
eudi, cusum). Livrer un ouvrage j 
l'—. ‘Opus typis ercudendum tra- 
dère. Cette — est belle, * {oc pul- 
chre tyyis erscriplum est. Deux pages 
d'—, ‘Duz paginx typis erpressæ. 
Faute d'—, ° Typographi mendum (i), 
n. D'apr. Liv. (xxxviu, 55). Voy. 
IMPRIMER, SMPRIMERIE. || 40 Effet pro- 
duit sur un corps par l'action d'une ch. 
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Motus, üs, m. Cic. Affectus, üs, m. 
Cels. : Chaque sens recoit une im- 
pression qui lui est propre, Sensus 
quisque suam proprie rem in se per- 
cipit (de percipère, io, cepi, ceptum). 
Lucr. Recevoir l— des odeurs, du 
froid, des couleurs, Odores, Frigus, 
Coiores sentire (io, is, sensi, sensum). 
Luer. Faire — sur les sens, Sensus 
impellfre (o, is, puli, pulsum). Lucr. 
(Ce] qui ne saurait faire — nisur la 
vue, ni sur l'ouie, ni sur aucun sens, 
Quod neque oculis, neque auribus, ncque 
ullo sensu percipi polest. Cic. Faire 
une douce — sur les sens, Dulcem 
motum afferre sensibus. Cic. Voy. 
FRAPPER 8°. || 6° Co qui reste de 
l'action qu'une ch. a produite sur un 
corps. Voy. Tnace. || 6° Effet d'une 
cause dans le cœur ou dans l'esprit. 
Affectus mentis ou animi, el simpl. 
Affectus, üs, m. Cic. Motus, üs. m. 
Cic. Sensus, üs, m. Cic. =: Impres- 
sion douce, Dulcis motus. Cie. Chacun 
parle selon ses impressions, Pro suo 
quisque sensu loquitur. Cic. [Il ren- 
dait la loi plus clémente ou plus 
sévère] selon ses —, Perinde ut affi- 
ciebatur (pass. de afficire, to, is, feci, 
fectum). Sues. Pour fermer son âme 
à loutes les —, Ne quo affectu per- 
rumpéretur (de perrumpi, Or, Pris, 
rup{us sum, pass. — èlre pénétré 
pan Tac. Faire de l'impression sur 
‘âme de qqn, Animum alicujus mo- 
vère (eo, es, moui, mofum). Cic. La 
harangue avait fait — sur le peuple, 
Moverat plebem oratio. Liv. L'appa- 
rence de l'utile ft — sur lui, Species 
utulitatis animum ejus pepulit (de pel- 
lrre, 0, is, pulsum). Cic. Faire — sur 
les esprits par un raraclère de pro- 
babilité, Animos probabilitate pereu- 
tére (10, is, cussi, cussum), Cic. Ricn 
ne fait Si aisément — dans les âmes 
tendres, Nihil tam facile in animos 
teneros influif (de influëre, 0, fluri. 
fluzum, 0.). Cic. Les injures faisaient 
sur lui les impressions les plus di- 
verses, Conviciis diversissime a/ffi- 
ciebatur. Suet. Ta lettre m'a fait 
éprouver des — très diverses, Varie 
sum affectus tuis litleris. Cic. Telle 
fut l'impression produite sur moi 
par la lettre, Litteræ lux sic me af- 
fecerunt. Cic. L'orateur produit sur 
son auditoire l'— qu'il désire, Ei qui 
audiunt ifa afficiuntur ul orator vult. 
Cie. Mon discours a produit sur le 
sénat une — profonde, Senatum ve- 
hementer oratione meä commovi. Cic. 
Les injures font une — plus pro- 
fonde que les services, Altius in- 
juriæ quam merila descendunt (de 
descendre, 0, di, scensum, n.). Sen. 
La raison fera plus d'— sur mon 
espril, Plus apud me ratio valebit 
{de valëre, eo, es, lui, litum, n.). Cic. 
Les menaces ne mme font guère d’—, 
Minæ modice me tangunt (de tangère, 
0, teligi, tactum). Cic. Leur discours 
n'a pas fail sur lui la moindre —, 
Eonun oratione ne fantulum quidem 
commotus est. Cic. Et le discours ne 
fait pas grande —, Nee oratio plagam 
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gravem facit (— ne frappe pas a 
grand coup). Cic. Leurs discours fric 
voles font sur moi peu d'—, Ser- 
munculis istorum non delerreor (éris 
rilus sum, reri, pass. = je ne suis 
pas détourné par...). Pl.-j, L'âme 
reçoit des impressions comme Ja 
cire, Animus, quasi cere, imprimitur 
(pass. de imprimère, 0, pressi, pres- 
sum). Cic. L'impression d'une dé- 
faite ne peut s'ellacer, Oblitterari 
adversa pugna non polest. Liv. Î 7e 
Sentiment, opinion. Sensus, &s, m. 
Cic. Opinio, onis, f. Cic. : Ne pas sa- 
voir quelle impression vous fait ls 
mort de Ciodius, Nescire, quid de 
morte Clodii sentiatis (de senlire, io, 
ts, sensum). Cic. Rechercher quelles 
avaient été les impressio2s de cha- 
cun, Inquirêre quæ quisque sensisset. 
Liv. Prendre une mauvaise impres- 
sion de qqn, De aliquo malon Opi- 
nionem animo imbibère. Cic. Les im- 
pressions que je veux leur fare 
prendre, Sensus ad quos illos addu- 
cëre volo. Cic. L'impression que je 
Ini avais laissée de mon Caractère, 
Opinio quam de meis moribus habebat. 
Cic. Plancus avait laissé de lui une bon- 
ne —, Erat bona opnio de Planco. Cie. 

IMPIHESSIONNADLE, adj. Facile 
a impressionner. C. sexaBee. 

IMPIXESSIONNEN, v. act. C. Ém00- 
VOIR. 

IMPREVOYANCE, 8. f. Défaut de 
prevoyance. Imprudentia, æ, f. Cie. : 
Avec imprèvoyance, {mprovide. Liv. 

IMPREVOYANT, ANTE, adj. Qui 
manque de prevoyancs. {mprovidus, a, 
wn. Cic. Încaulus. Cic. Imprudens, 
gén. entis. Ter. 

IMPREVU, 0€, adj. Qui n'a pas èté 
prévu. {mprouisus, a, um. Cic. Ino- 
pinatus. Cic. Necopinatus. Cic. In- 
erspeclalus. Cic. Insperatus. Cie. Re- 
peutinns. Cie. Subitus. Cie. = Acci- 
dent imprévu, Casus repentinus. Cic. 
Se réserver un corps d'élite pour les 
besoins 1inprévus, Delectos sibi reti- 
nére ad improvisa. Tac. Lever denx 
armées pour les cas —, Duo erer- 
citus ad subifa rerum scribëre. Liv. 
Être blessé par des coups —, Er 
improviso vulrerari. Liv. Il ne m'est 
rien arrivé d'imprévn, Afini nihil im- 

roviso evenil, Cic. D'une manière 
imprévue, C. À l'iurrovists. || S. m. 
Frissonner devant l'imprévu, Inâor 
rescére ad subita. Sen. 

IMPRIMER, v. acl 4° Faire où 
Laisser une empreinte sur qq. ch. /n- 
primére, 0, is, pressi, pressum, act 
Cic. : Imprimer un sceau sur la cire, 
Sigillum in cerä imprimére. Cie. |] 
2 Emprcindre des lettres sur du pa- 
pier, etc. * Imprimëre (voy. 1°), acl., et 
uiieux, * Typis ercudére (o, is, cudi, 
cusum) ou exseribfre (0, is, seripsi, 
scriplum) ou erprimère, act : Faire 
imprimer, C. ci-après. {| 3° Publier 
par la voie de l'impression. Voy. Pv- 
BLIER. |} 6° Fig. Mettre une cær- 
taine marque à. Adjucre, io, is, fes, 
Jectum, act. Liv. = Imprimer ove 
tache, uue flétrissure, une marque 
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d'infamie, (Alicur) nolam adjicére. Liv. 
dedecus imprimère (voy. 1°). Cic. ma- 
culam inurère (0, is, ussi, usfum). Liv. 
latrm adspergrre (0, is, spersi, sper- 
fun). Cic. turpitudinem infigère (0. 
is, Airi, flictum). Cic. — à ses orl- 
gives uu sceau divin, Consecrare ori- 
gines suas. Liv. — à la naissance 
des villes un caractère plus auguste, 
Primordia urbium augusliora facère 
(io, is, feci, factum). Liv. || 6° Fig. 
Mettre uno emprointe (dans l'es- 

it, etc.) = Imprimer qq. ch. dans 
esprit, Aliquid menti ou in animo 
inprimêre (voy. 1°). Cic. in animo 
infigère (0, is, firi, firum). Cie. — 

. ch. dans ls mémoire du juge, 
Àéquid memoriæ judicis inculcare. 
Quut. Rester profondément imprimé 
dans la mémoire, Î/n memoriä penitus 
uidére (o, is, sedi, sessum), n. Cic. 
Voy. cnaven 2e. || 6° inspirer (un senti- 
ment). Injicère, 10, is, Jeci, jeclum, 
act. Cic. : Imprimer de la craie à 
qqo, Alicui limorem injicère. Cic. in- 
cutfre lio, ts, cussi, cussum). Cic. 
Yoy. ixsetnta. || 7° Communiquer (un 
œouvement). Cière, e0, es, civi, cilum, 
act. Cic. Ercitare. act. Cie. : Im- 
primer divers mouvements, Varios 
malus cière. Cic. — au ciel son mou- 
vement, Czlo motum dare (0, as, dedi, 
datum). Cic. | 

S'IMPUIMER, v. pron. Laisser une 
empreinte (pr. et fig.). Imprimi, or, 
Fris, pressus sum, pass. Cic. El tous 
les pass. des v. act. cilés à turnIMEn. 
: Les notions des choses s'impriment 
en nous, Nobis (au dat.) tnprimuntur 
rerum nolilie. Cic. [Les œuvres des 
poètes] s — profondément dans les 
esprits, In mentibus penitus inhvres- 
eunt (de inhærescère, 0, hæsi, hæsum 
a.). Cic. 

IMPRIMERIE, S. f. 1° Art d'im- 
primer des livres, etc. °Typnogra- 

he, æ, f. : D'imprimerie, Relatif à 
"—,* Typographicus, a, um. || 2° Ate- 
fier où l'on imprime. * Officina (æ) ty- 
pographica (a. [. 

IMPRIMEUR, 8. m. Colui qui impri- 
ae des livres, etc.  Tupographus, t, m. 

IMPROBABILITÉ. s.f. C. INVRAI- 
BEMDLANCF. 

IMPROBABLE. adj. C. NVRAISEM- 
BLABLS. 

LMPROBATEUR. adj. et subst. m. 
C. DÉSAPPNOBATEUR. 

IMPROBATION, S. F. Aotion d'im- 
prouver. {myrobatio, onis, f. Cic. : Cri 
d'improbalion, Acclamatio.onis, f.Cic. 
Murmore d'—, Fremilus, üs, m. Liv. 

LHPRODITÉ, 8. {. Manque do pro- 
bite. lnprobitas, atis, f. Cic. 

DIPRODUCTIP, 1VE, adj. Qui ne 
produil pas. Infecundus, a, um. Sall. 
Col. Sterilis, m. f., e, n. Cic. Plin. 
2: Contrée improductive, Regio infe- 
cunda. el. Argent improductif, 
Nummi steriles. Dig. [Ce] tribut de- 
vient —, Vectigal obsolescit (de ob- 
sbrsctre, 0, levi, s. sup., n.). Cic. 
en ET 8. me 4° crose 

ile sans proparation. Fes (ei) subitu 
(a), f. Cæs. Cie. || 2° Pass, Pièce 
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improvisée. VOy. 2MPROVISATION 2. 

MPROMPTU, adj. m. Fait sans pré- 
paration. Subifus, a, um. Cic. Non 
præparatus. Quint. 

IMPROPRE, adj. 1° En parl. du 
langage. Qui ne convient pas. Impro- 
prius, a, um. Plin. Quint. |] 2° Qui 
n'est pas propre à. Inhabilis, m. f.,e, 
n. Cic. Col. Inutilis, e. Cæs. Minime 
idoneus (a, um). Cic. : Dœufs impro- 
pres au travail, Boves labori inha- 

iles. Col. Imprapre au service mili- 
laire, À la guerre, au combat, Afilitir 
(au dat.) minime idoneus, Liv. Inu- 
tilis bello (au dat.). Cæs. ad pugnam. 
Cæs. Notre âge est — à la vie des 
camps, Nostra ætas a castris abhorret 
(de abhorrére, e0,rui, s. sup.,n.). Cic. 

IMPROPREMENT, adv. En parl. 
du laugagce. D'une manière qui ne con- 
vient pas. Improprie. Plin. Gel. 

IMPROPARIETE, S. f. 10 En parl. 
du langage. Qualite de ce qui est im- 
propre =: L'impropriété d'un mot 
Verbi umproprielas (atis), f. Gell. il 
2° Expression impropre. Verbum (1) 
improprium (it), n., el Subst. Impro- 
prium, ü, 0. Quint. = Des impro- 
priélés [nous] échappent, Impropria 
effluunt. Quint. 

IMPROUVER. C. DÉSAPPAOUVER. 

IMPROVISATEUR, 8. m. Celui 
qui a Île talont d'improviser : Un im- 
provisaleur, (En parl. d'un rhéteur) 
Rhetor (oris) erlemporalis (is), m. 
Mart. (En parl. d'un poète) * Poeta 
(3) extemporalis (is), m. D'apr. Mart. 
Être —, Voy. iMPnovisen. 

IMPROVISATION, 5. f. {e Action 
d'improviser : Taleat d'improvisation, 
Extemporalitas, atis, f. Suet. Ertem- 
poralis (is) faculias (atis), f. Sen.-rh. 
Suet. L'audace de l’—, Ertempo- 
ralis audacia. Tac. S'exercer à l'—, 
In subitis dictiontbus se erercère. 
Cic. Écrire d'—, Er tempore scribére. 
Quint. || 2° Ce qui est improvisé. Dictro 
(onis) subita (æ). Cic. ou extempora- 
lis (ts), f. Quint. : [Sa] vaste lecture 
apparait dans ses improvisalions, 
Alulra lectio in subatis elucet. PL.-j. 

IMPROVISER, v. 1° Neut. et Act. 
Parler d'abondance; faire un discours 
sans proparation = Improviser, — 
ua discours, Subito dicère ou Ex 
fempore dicëre (o, is, déri, dictum). 
Cic. Subita expedire (io, is, ivi et 
ii, ttum). Cic. Subita proferre (fero, 
fers, tult, latum). Pl.-j, Discours im- 
provisé, Oralio subita. Cic. repen- 
tina. Liv. extemporalis. Quint. Les 
paroles improvisées, Ea quæ subito 
effusa sunt. Quint. Ea quæ subilo nata 
sunf. Quint. Exposer une affaire dans 
un récit improvisé, Rem ex tempore 
erponère. Quint. || 2e Neut. et Act. 
Faire des vers sur le champ =: Impro- 
viser, — des vers, Versus ex fempore 
fundère (o, is, fuir fusum). Cie. — 
de longues tirades d'excellents vers, 
Magnum numerum oplimorum ver- 
suum ex tempore dicAre (voy. 1°). Cic. 
j| 3° Act. Faire une ch. à la hâte. * Ex 
tempore facë#re (io, is, feci, factum), 
act. s Improviser des constructions, 
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Æwmcta subitaria exstruÿre (0, is, 
siruzi, structum). Tac. — des lé- 
por Legiones subilarias scribère 

0, 18, scripsi, ser plu) Liv. — des 
chefs, Duces subitos legëre (o, is, 
legi, lectum). Sen. Armée improvisée, 
Erercilus repentinus. Liv. Soldat im- 

rovisé, Ailes subitarius. Liv. su- 
itus. Tac. 

.IMPROVISTE (à !”), loc. adv. Su- 
bitement et sans qu'on s'y attonde. 
Improviso. Cæs. Cic. Ez improviso. 
Cic. De improviso. Cic. Inopinato. 
Liv. Necopinato. Cic. Ex necopinato. 
Liv. nopinanter. Suet. Inopinale. Sen. 
epente. Plaut. Cic. Derepenie. Cic. 
Subito. Cic. Se lourne souv. par : Ne 
s'y attendant pas, {mprudens, gén. 
enlis. Cæs. Inopinans, gén. antis. 
Cæs. Necopinans, Cic. Incautus, a, 
um, Cæs., etc., ou par : Non préparé, 
Imparatus. Cic., ou par : Inattendn, 
Subit, Subitus, Quint. Pl.-j. Ino-. 
pinatus. Cic. Pl.-j. Necopinatus. Flor. 
: Prendre qqn à l'improviste, Ali- 
quem opprimére imprudentem. Ter. 
offend®re imparatum. Cic. Pris à l'—, 
Subito deprehensus (a, um). Sen. As- 
saillir qqn à l'—, Incid?re in aliquen 
incautum, Cæs. Allaquer des enne- 
mis à l'—, Hostes imprudentes ou ino- 
pinantes aggredi. Cæs. nescios inva- 
dire. Tac. Qui agit à l'—, Subitus, 
a, um. Pl.-j. Flor. L'assassin s'élance 

l'—, Percussor subitus erumpit. 
Quint. Claude arriva à l'—, Claudius 
inopinatus vénit. Pl.-j. 

IMPILUDEMMENT, adv. Ayveo Im- 
prudence. Inconsulte. Cic. Inconsulto. 
Ad Her. Inconsiderats. Cic. Incaute. 
Cic. Temere. Czs. 

IMPRUDENCR, s. f. 1e Manque de 
prudence. Inconsulta (æ) ratio (onis\, 
. Cic. Temeritas, alis, f. Cæs. Liv. : 
Il y a de l'imprudence à exiger, 
Temerarium est imperare. Plin. fa 
Action contraire à la prudence =: Cela 
est une imprudence, (/d) inconsultum 
est. Plaut. Ce sont des imprudences, 
Ea sunt temeraria. Cic. Tuules les — 
passaient pour du courage, Omnia 
non bene consulta in virtulem trahe- 
bantur. Sall. Commettre une impru- 
dence, des imprudences, Agère in- 
caute. Cic. inconsiderale. Cic. 

IMPIRUDENT, ENTE, adj. 1° Qui 
agit contrairemont à la prudence. In- 
consultus, a, um. Cic. Liv. Inconsi- 
deralus, Cic. Incautus. Cic. Temera- 
rius. Cic. =: Imprudent que je suis 
d'avoir tenté.…., Næ ego inctulus, 
qui conalus sim. Cie. || 2° Contraire à 
la prudence. Inconsultus, a, um. Cic. In- 
consideratus. Cic.Teinerarius. Cic. Liv. 

IMPUDÈRE, ad}. Qui n'a pas atteint 
l'âge de puberté. Jmpubes, gèn. berts. 
Ces. Cic. Hmpubis, m. f., …, n. Plin. 
Tec. || Subst. Les impubères, lnpu- 
beres, um, m. pl. Cæs. Impubes, ium, 
m. pl. Liv. . 

IMPUDEMMENT, adv. Âveo impu- 
dence. Impudenter. Cic. : Mentir très 
impudeminent, Impudenlissime men- 
tiri. Cic. VOy. RFFRONTÉMENT, 

IMPUDRENCE, s. {. 1° Effrontorie 


926 IMPUI 


Impudenna, æ, f. Cic. : Cela est de la 
dernière impudeuce, (Id) insignis est 
impudentiæ. Cic. VOy. BPFRONTERIE. 
j 2e Actlon impudente. Protervum (i) 
factum (ÿ), 0. Cic. |} 8° Parole impu- 
dente. Protervum (ÿ) dictum (i), n. Cic. 

IMPUDENT, 3NTE, adj. Effronté. 
Impudens, gén. entis. Cic. Voy. &r- 
FRONTÉ. 

INPUDEUR, 8. f. 1° Défaut de pu- 
deur. Protervutas, atis, f. Cic. |} 2° Ef- 
fronterie. Impudentia, æ, {. Cic. 

IMPUDICITÉ, S. Î. 1° Vice con- 
trairo à la chasteté. Impudicilia, æ, f. 
Plaut. Cie. Suet. Tac. Libido, dinis, 
f. Cie. || 2° Action impudique. Impu- 
ritia, æ#, f. Plaut. : Tes impudicités, 
Tuæ impuritis. Plaut. impuritaies 
(um), f. pl. Cie. ._. 

LAPUDIQUE, adj. 4° Qui agit con- 
trairement à la chasteté. Impudicus, a, 
wm. Cie. Impurus. Cic. || 2° Contraire 
à la chastete. Impudicus, a, um. Cic. 
Obscenus. Cic. Impurus. Sen. Quint. 

IMPUDIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nière impudique. Impure. Cic. Obscene. 
Cic. 
IMPUISSANCE, s. f. 1° Manque de 
pouvoir pour faire qq: ch. Infirmitas, 
atis, f. Cic. Imbecillitas, f. Cic. Impo- 
tentie, z, f. ftr. rare en ce sens). Ter. 
: L'impuissauve de l'âge, Ætatis in- 
finmitas. Cic. L_- des alliés, Socio- 
rum ambessllitas, Just. Je suis dans 
l'— de faire, Facëre nequeo (is, tvi 
et it, ifum, ire). Cic. non possum 
(potes, poilu, 8. Sup., posse). Cic. 
Reconoaitre qu'on est dans | — de 
luiter, Omnem spem contentionis de- 
ponére. Cæs. Les forces eunemies ré- 
duites à l'—, Opes adversariorum de- 
bilitate. Nep. Courage réduil à l'—, 

Virtus alligata. Cic. La vieillesse, qui 
frappe tout d'—, Senectus quæ omnia 
_solvit (de solvre, 0, sului, soiutum). 
Liv. || 2° ineMicacité, inutilite : L'im- 
uiscance des efforts, Vani conalus. 
to. Réduire à l'— les elorts des ad- 
versaires, Adversariorum conalus 1n- 
fringëre (o, is, fregi, fractum). Liv. 
ed vanum et irrifum redigére. Liv. 
Voy. INUTILITÉ. 
IMPUISSANT, ANTE, adj. 1° Quin'a 
de pouvoir. Invalidus, a, um. Cic. 
mpolens, gen. enfis (rar. empl. absol. 
en ce sens). Sall. Cic. = Seul il est im- 
puissant, Nikil unus potes! ® posse, 
possum, potes, potui, 8. Sup.). Cie, — 
à modérer sa colère, sa joie, Jmpotens 
irz, lælitiæ (au gén.). Liv. Ennemis 
également impuissants à combattre et 
à fuir, Hostes neque pugnz neque fugæ 
saiis pointes. Liv. Presque impuis- 
sant à tenir ses armes, Armorum fe- 
nendorum vixz polens. Liv. — à mal- 
triser sa douleur, Dolori impar (gén. 
er). Suet. Tac. || 2° En pari. des 
cb. incapable de produire aucun effet. 
Vanus, a, um. Liv. Irritus. Virg. 
Quint. Inefficar, gén. acis. Sen. Plin. 
3: Ô douleur, tu es impuissante, Dolor, 
nihil agis (de agëre, 0, egi, actum). 
Cic. Remède impuissant, {rritum re- 
medium. Tac. La colère, sans la force, 
est impuissante, Vana sins viribus 
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tra est, Liv. Sans le secours de la 
nalure, les préceples sont impuis- 
sants, Nihil præcepta valent (de va- 
lëre, eo, lui, litum, n.), nisi adju- 
vante nalura. Quint. Cette faculté 
chez lui était tellement impuissante, 
[lac parte animi tam debilis eral. Cic. 
Après bien des efforts impuissants, 
ils s'eu retournèrent, Frustra omuia 
conati, reversi sunt. Just. Murailles 
impuissantes à soutenir l’eMorl des as- 
saillants, Mœnia adversus irrumypentes 
invalida. Tac. L'amianie rend impuis- 
sants les maléfices, Amiantus vene- 
ficiis resistit (de resisiére, o, stili, 8. 
sup., 0.). Plin. 

IMPULSIF, 1YE, adj. Qui donne une 
impulsion : Force impulsive, Momen- 
tum, 1, n. Cic. 

IMPULSION, s. f. 1° Action de pous- 
ser. mpulsio, onis, f. Cic. Impulsus, 
üs, m. Cic. Pulsus, üs, m. Cic. = 
Dooner l'impulsion à une machine, à 
un cylindre, Machinam impellère (0, 
is, puli, pulsum). S.-Sev. Cylindrum 

rotrudère (o, is, (rusi, (rusum). Cic. 

es soas de la voix résunnent selon 
l'— que leur impriune chaque mouve- 
ment de l'âme, Voces ita sonant, ut 
a mofu animi quüque sunt pulsæ (pass. 
de pellère, o, is, pepuliy. Cic. Ces 
choses ne peuvent être mises en mou- 
vement que par une —, Ea moveri 
incipère, nisi pulsa, non possunt. Cic. 
Recevoir une — du dehurs, Pulsu 
agilari externo. Cic. Ertrinisecus pelli. 
Cic. Les arbres lombaient sous la 
plus légère —, Arbores momento levi 
impulsæ occidebant. Liv. || 2° Fig. 
Aclion d'exciter, de porsar à faire qq. 
ch. Impulsiv, onts, f. Cic. Impulsus, 
üs, m. Cic. Inslincius, üs, m. Cic. 
Impetus, üs, m. Cis. : Les impulsions 
de la témérité sont snbites, Temeri- 
tatis subrti sunt impulsus *”.-dlar. Il 
fut porté à ces (sujets) par l'impulsion 
de son génie, Impelus animr im hæc 
eum fulit. Plin. Puussé par une — 
soudaine de son cœur, Repentino im- 
peilu animi incitatus. Cic. Leur pen- 
chant seconde l'— que nous leur 
donnons, Suä sponte, quo impellimus, 
inclinant. Cic. Être mù par une — 
étrangère, fmpulsu alieno moveri. Cic. 
Circumagi momentis alieni animi. Liv. 
Sans — étrangère, Nullo impellente. 
Cic. Ultro. Cic. Par l'— de qqn, Ali- 
cujus impulsu. Cic. instinctu. Tac. 
Aliquo impulsore. Cic. auctore. Cic. 
Cédant 4 | — de qqn, Ab aliquo im- 
pulsus (a, um). Czs. Suivant l'— de sa 
colère, Irä impuisus. Ter. Celui qui 
donne l'—, la première —, Qui prin- 
ceps in agendo est. Cic. |] 3° Mobile, 
motif, Voy. ces m. 

IMPUNÉMENT, adv. de Avec im- 
punite. Impune. Cic. =: Faire qq. ch. 
uinpunément, Aliquid impune facëre. 
Cæs. Cic. Il ne l'aura pas fait —., 
Id inultum nunquam auferet. Ter. Se 
faire —, Impune esse. Cic. Tu as pu 
— piller les alliés, Tibi direptio so- 
ciorum impunifa fuit. Cic. || 2° Sans 
inconvénient. Impune. Cic. = Nous 
pouvons aous livrer au loisir im- 
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punément, Impune in otio esse possu- 
mus. Cic. Lo calcul est extrait —, 
Calculus sine noxû educitur. Cels. 

IMPUNL, 16, adj. Qui doneure sans 
punition. Impunitus, à, um. Cic. [nul 
lus. Cic. : Laisser uo crime impuai, 
Scelus imprunitum ferre. Cic. inultum 
habère. V.-Max. Scelus prætermttère 
(0, is, misi, missum). Cie. Laisser un 
affront —, Injuriam inultam ou im- 
punilam dimitiére. Cic. Injuriam ne- 
gligËre (o, is, lexi, lectum). Cxs. Les 
affronts restent impunis, Injuriz sunf 
impuntlæ Où inullæ. Cic. [1 espère 
resler impuui, Se impune laturum 
putat. Cic. Cruis-lu que tu resteras 
—? Credin” te impune habiturum ? 
Ter. Il ne restera pas —, Jd inul- 
turn nunquam auferet. Ter. Les trattres 
ne restèrent pas longlemps iuipunis, 
Non diu prodiloribus impunila res 
fuit. Liv. Laisser qqn impun, Aliquem 
impunilum dimitfére. Sall. Ad Uer. 
esse inullum sinère. Cic. inultum 
esse pali. Cic. 

. IMPUNITE, 8. f. Manque de puni- 
lion. Fmpunatas, atis, f. Cic. : Obtenir 
l'impunité, Impunitatem consequi. Cic. 
Accorder à qqn l’— de ses faules, 
Alcui peccafcrum impunifatem dare. 
Cic. Il -ompte sur | —, Se impune 
laturum putat. Cic. Avoir l'—, jouir 
de l—, Impune ferre. Cic. Ov. ha- 
bére. Ter. 

IMPUR, uns, adj. 1° Altéré par qq. 
melange. Non purus (a, um). Pl. 
Mirlurä corruplus. Plin. : Eau im- 
pure, Aqua corrupta. Cæs. vilicsa. 
Plin. Ce qu'il y a d'impur, C. mupv- 
RETÉ 20. || 20 Qui n'a pas la pureté 
exigee par la religion. Immundus, a, 
um. Vulg. Contamainatus. Vulg. Pol- 
lutus. Vulg. Spurcus. Fest. || 3° Fig. 
Corrompu, infâme, honteux. impurus, 
a,um. Cic. Spurcus. Cic. Inquinatus. 
Cic. Contaminatus. Cic. Fœdus. Cie. 
Turpis, m. f.,e, n. Cic. : Rien de 
plus impur que cet bumme, Nibit 
hoc homine inquinatius. Cic. Le plns 
—, Impurissimus. Cic. Contaminatu- 
simus. Cic. Inquinatissimus. Cic. | 
4° Impudique. fmpurus, a, um. Cic. 
Pmpudicus. Cic. Obscenus. Cic. Spur- 
cus. Plaut. Mart. 

LMPURETE, 8. f. 1° Qualité de ce 
qui est altere par qq. melange : L'im- 
prrelé de l'air, Aeris vilium (ü). n. 

irg. Eau dont l'— est plus grande, 
Aqua corruptior. Cæs. || 2° Co qu'il y 
a d'impur, d'etranger dans une ch. (Ea 
gén.) Spurcutra, z, (. Col. Sordes, 
um, f. pl. Plin. (Lie, scorie) Fær, 
æcis, f. Plin. (1mmondice) Purga- 
mentum, 1, n. Liv. : Toutes les impu- 
relés du vinaigre, Aceli umnis spurci- 
tia. Col. Les — d'une eau, Aqur sordes 
(ium), f. pl. Plin. La source rejelte 
ses —, Fons purgamenta agit. Plin. J 
30 Impudicite. Voy. ce m. {e et 2°. 

IMPUTARLE, ad). Qui peut, Qu 
doit être attribué 4. Tribuendus, a, 
un. Cic. Et les participes en dus de 
tous les v. act. cités à 1MPUTER 1°: 
Le meurtre lui est imputable, Ai 
cædes imputanda est. Quins- 
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IMTUTATION, 8. f. 1° Compensa- 
tion d'une somme avec une autre; dé- 
duction d'une sommo sur une autre. 
Reputatio, onis, f. Dig. Deductio, f. 
Cw. : Impatation des droits d'exa- 
mea sur l'argent, Derluctio pro spec- 
latione er pecunië. Cic. Faire l'— de 
qq. ch. sur.…, Vuy. IMPUTEn 1*, Il 
âe accusation faite sans preuves. Cri- 
miautio, onis, [. Cic. Crimen, minis, 
ob. Liv. Voy. ACCUSATION 20, 

IMPUTER, v. aci. 1° Compenser 
une somme avec une autro, deduire 
uoe somme sur uns autre. Deducëre, 
e, is, duri, ductum, act. Liv. Suet.: 
lopoter sur le capilal les sommes 
payees pour l'intérêt, De capite de- 
éxcére quod usuris pernumeralum est. 
Lie. — sur le principal d'une dette 
ce qui a été payé à lilre d'intérêts, 
Deductre summæ æris alieni, si quid 
ans nomine numeralum est. Suet. 

2° Attribuer qq. ch. à qqn. Aliri- 

utre, 0, is, ui, utum, acl. (xs. Nep. 
Tribuëre, act. Cic. Assignare, act. 
Cie. Adscribfre, 0, is, scripsi, Scrip- 
tua, act. Cic. Imputare, act. l'h. Sen. 
:Impuler aux autres la cause de[suni 
œalbeur, Causam calamitatis alits 
utriburre. Cie. — tous ses maux à 
go, Omnia mala alicui accepla re- 
fee (fero, fers, tuli, latum). Cie. — 
«a faute à gq0, Imputare alicui suam 
cxlpam. Plin. — à qqu la responsa- 
biité d'une ch., Causas rei in ali- 

em congervre (0, is, gessi, geslum). 

ir. Quand je me vois — des actes 
indignes de moi, Cum non me digna 
in me conferuntur (pass. de conferre, 
exo, fers, tuli, collatum). Cic. — un 
inconvénient à qqn, Incommoilum 
alicui adscribëre. Cic. — cela, non à 
lhbumme, mais aux circonstances, /d, 
wn homini, sed fempori assignare. 
Cie. Ce qu'ils imputent à la colère 
céleste, (Éa) quæ in deorum iras ver- 
tunt(de rerière, o, verii, versum). Liv, 
Imputer une ch. à crime à qqn, Ali- 

id alicui crimini dara (0, as, dedi, 

tum). Cic. in loco crininis objicëre 
io, is, jeci, gectum). Cic. — qq. ch. 

orgueil à qqn, Tribuëre aliquid ali- 
cui superbiz. Nep. lis nous imputent 
à dette les services que anus leur 
reodoos, Nostra officia nobis impulant. 
Sa. Impuier au senat de ne donuer, 
qu'il ne donnait aucun secours, Ac- 
cusare senalum quod in e0 auxilti ni- 
Au esset. Cic. ls s'imputent à péché 
d'avoir cessé, Se peccati insimulant, 
qucd intermiserint. Cic. Voy. accusEn. 
E lmpoter à Plaocius beaucoup de 
eboses qu'il aa pas dites, Permulta 
ia Plancium, qur ab eo nunquam dicta 
ral, conferre. Cic. 

S'iupoter, v. pron. Être attribuë. 
S'erpr. par les pass. des v. act. 
eilés à ATrnIDUEn 19 et 20, 

IMPUTRESCIDLE, adj. C. INCOR- 
ACPTIBLE 10, 

INARONDADLE, adj. C. INACCES- 
see 10 el 30. 

INACCEPTADLE, adj. Qu'on ne 
peut arcepter. Minime accipiendus (a, 
un). Cic. 
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INACCESSINLE, adj. 1° En parl. 
des lieux. Dont l'accès est impossible. 
Quo aditus non est. (æs. Inaccessus, 
a, um. T'ac. Plin. Impervius. Tac. In- 
vius. Liv. Avius. Liv. : Le pays est 
inaccessible, Regiïo aditum non habet. 
Cæs. Montagnes inaccessibles, Montes 
inaccessi. Plin. Chemin inaccessible, 
Lier impeditissimum. Cæs. impervium. 
Quint. Par des routes inaccessibles, 
Per invia. Liv. Ce sanctuaire est inac- 
cessible aux hommes, Aditus in id sa. 
crarium non est viris. Cic. Lieux inac- 
cessibles aux convois, Avia commeati- 
bus loca. Liv. Lieu que des marais 
rendatent inaccessible à une armée, 
Locus, quo, propter paludes, erercitui 
aditus non erat. Czs. || 20 Fig. À 
quoi l'on ne peut atteindre. Invius, a, 
um. Ov. Tac. =: Rien n'est inacces- 
sible au courage, Nihil virtuti in- 
vium (est). Tac. La connaissance de 
ces choses est — à notre espril, {rc 
ut sciamus, assequi nullo modo possu- 
mus. Quint. | 30 Fig. En parl. des 
pers. Auprès de qui on ne peut trouver 

‘accès : Homme inaccessible, Homo 
rari aditus. Liv. Être —, Adiri non 
posse (possum, poles, polui, S. sup.). 
Cic. 1 est presque —, Difficilis est 
ad eum aditus. Cic. Etre — pour qqn, 
Aliquer abs se ercludëre (o, is, clusi, 
clusum). Plaut. Ter. Se rendre —, 
Conveniri nolle (nolo, non vis, nolui, 
s. sup.). Cic. Rendre Sylla —, Omnes 
aditus ad Sullam intercludére. Cic. 
| 4° Insensible = Être inaccessible à 
‘ambition, Glori& non moveri (eor, 
éris, motus sum), pass. Sall. — aux 
amours..., Ab amoribus aversus. Col. 
— à tont sentiment de partialité, In- 
tactus omni affectione. Pl.-j. — à la 
flatterie, Incorruplus adversus blan- 
dientes, Tac. — aux grières, Precibus 
inmmobilis. Tac. — à la pitié, Immise- 
ricors, gén. ordis. Cic. Oreilles inac- 
cessibles à loule consolation, Surdæ 
ad omnia solatia aures. Liv. inacces- 
sible aux conseils, Surdus suadenti. 
Sen. — à la crainte, Adversus melum 
constans (gén. antis). Tac. Être — à 
la colère, frasci nescire (io, is, ivi et 
ii, ifum). Cic. L'âme du sage est — 
à la colère, Sapientis animus nunquam 
tumet. Cic. 

INACCORDABLE, adj. 1° Qu'on ne 
eut mettre d'accord. C. INcouPATInLe. 
Ï 2° Qu'on ne peut octroyer. * Qui (quæ, 
quod) concedi non putest. 

INACCOUTURIÉ, és, adj. Qui n'a 
pas coutume de ss fairo. Insolitus, a, 
um. Cic. Insolens, gén. entis. Cic. 
Inusilatus, a, um. Cæs. Cic. Insuctus. 
Liv. Novus. Cæs. 

INACHIEVÉ, de, adj. Non achevé. 
Imperfectus, a, um. Hirt. Plin. Quint. 
Infectus. Liv. : Situ laisses cela ina- 
chevé, St hoc inchoatum reliqueris. 
Cic. Poursuivre l'œuvre inachevée de 
son aïeul, Avt reliquias persequi, dép. 
Cic. Laisser son discours inachevé, 
Ovationem abscidère (0, is,absctdi, sci- 
sum == inlerrompre). Cic. Guerre ina- 
chevée, Infectum bellum. Liv. 

INACTIF, 1ve, adj. Qui n'a pas 
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d'activité. (En gén.) Iners, gén. ertis. 
Cic. Deses on 8. inus.), gén. sidis. 


Liv. Reses (nom. s. iaus.), gén. sidis. 
Varr. Liv. Desidiosus, a, um. Cic. (Qui 
ne se mêle pas à la vie politique) 


Quietus. Sall. Cic.(Paresseux) Segnis, 
œ. f.,e,n. Cæs. Liv. Ignavus, a, um. 


Cic.: Être, Rester inactif, NilagPre (0, 


is, egi, actum). Cic. Cessare, n. Liv. 
Qutescëre, o, 1, quievi, quietum, n. Cic. 
Suet. Rester — quand les alliés sont 
en danger, In discrimine sociorum de- 
sidêre (e0, es, sedi, sessum), 0. Sue. 
Nous restons inactifs chez nous, Le- 
sides domi sedemus (de sedëre, eo, 
sedi, sessum, n.). Liv. 


INACTION, s. [. Abstention de toute 


action. Cessatio, onis, f. Cic. Inertia, 
æ, f. Cic. Desidia, f. Cæs. Cic. (tiium 


ti, n. Cic. = L'ivaction ( olitique} 
d'Allicus, Aftici quies (etis), f. Nep. 
Molle —, Segne ottum. Tac. Il passa 
dans l'— l'année de son tribunal, 
Tribunatüs annum quiete on otio 
transiil. Tac. Faire la guerre par 
l'— el en temporisant, Sedendo et 
cunciando bellum gerëre. Liv. Être, 
Rester dans l'—, Voy. iacrir. Lan- 
guir, Croupir dans l'—, Olio lan- 
guëre. Cic. tabescëre. Cic. Marcescére 
otio. Liv. afii situ. Liv. desidiä. Liv. 
Cessatione torpère, 0. Cic. S'endormir 
dans l'—, Inertiä sopiri (ior, iris, 
itus sum), pass. Liv. Arracher qqn à 
son — , Aliquem ab otio divellëre. Cic. 

INACTIVITÉ, 8. [. Défaut d'acti- 
vité. Segnitia, æ, f. Cic. Ignavia, f. Cic. 

INADMISSIDLE, adj. Qui n'est 
point recovable. Afinime accipiendus 
(a, um). Cic. 

INADVERTANCE, s. f. 1° Défaut 


d'attention. Imprudentia, æ, f. Cic. In- 


constderantia, f. Cic. : l'ar inadver- 
tance, Per imprudentiam. Cic. Impru- 
denter. Cic. Vell. Inconsideranier. 
Dig. Tu sembles avoir omis par — 
Servilius, Imprudens Servilium præ- 
leriisse vidéris. Cic. || 29 Faute com- 
mise par manque d'attention =: C'est 
une inadvertance, * Peccaium impru- 
dentiä est. D'apr. Ter. (Eun., prol., 
21). Commiettre une —, ° {mprudem- 
hä peccare, n. D'apr. Ter. 

INALIÉNADLE, adj. Qui ne pout 
être aliena * Qui (quæ, quod) alienari 
non polesf. 

INALLIADLE, adj. Qui ne peut 
être combine. Insociabilis, m. f.,e, n. 
Plin. || Fig. Dissociabilis, e. Tac. 

INALTÉRABILITÉ, 8. f. C. n- 
CORNUPTIBILITÉ 1°. 

INALTÉRADLE, adj. 1° Qui ne 
peut être alteré : Peinture inaltérable 
au soleil, Pictura quæ sole non cor- 
rumpitur, Plin. Diamant —, Adamas 
perennis (= qui résiste an lemps). 
Ov. |} Fig. Santé inallérable, lllæsa 
valeludo. Suet. || 2° Fig Que rien ne 
peut changer, durable. Stabilis, m. f., 
e, o. Cic. Firmus, a, um. Cic. Perpe- 
tuus. Cic. Perennis, m. f., e, n. Cic. 
Constans, gén. anits =: Dévouement 
inaltérable à l'empereur, Immobilis 
pietas erga principem. Suet. Fidélité 
—, Firma fides. Plaut. Joie —, În- 
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concussum gaudium, Sen. Bonheur —, 


Perpelua felicitas. Cic. 


INAMOVIDILITÉ, 8. f. Qualité de 
œæ qui est inamovible. *Perpetuitas, 
atis, f. 2 11 désirait l'inamovibilité, 


Erat perpetui imperii cupidus. Nep. 


INAMOVIBLE, adj. 1° Qui ne peut 
être ôte d'un posts : Rendre les juges 
inamovibles, Judicum potestatem per- 


‘petuare. Cic. Être inamovible, Obii- 
nère perpetuo imperium. Nep. perpe- 
fuam dominationem. Nep. auctorila- 


tem m perpeluume Cic. |} 20 Qui est 4 


vie (en parl. d'un emploi). Perpetuus, 
a, um. Nep. =: Pouvoir inamovible, 
Perpetuum imperium. Nep. 


INANIME, de, adj. 4° Qui n'est 


cint animé. Inanimus, a, um. Cic, 


nanimatus. Cic. : Les objets inani- 


més, Res inanimalæ. Cic. mulz. 
Quint, surdæ. Plin. sensu carentes. 
Plin. Inanimata, orum, n. pl. Sen. 


1 y a celle différence entre l'être 


inanimé el l'êlre animé..., Inter ina- 
nimum et animal hoc interest. Cic. 


| 2° Qui a cesse d'être animé. Exani- 


mus, 4, um. Varg. Liv. Eranunis, w. 
fe, AE au plur, usité seul. aux 


cas enes). : 
nimé, Corpus inane. Cic. eranimalum. 


Liv. Voy. Morr. || 3° Fig. Qui manquede 


vivacité, d'expression. Ersanguis, m. 
f.,e, on. Ad Ler. Quint. Languidus, 
a, um. Cic. Lentus. Cic. Frigidus. 
Cic. Voy. rnoin ladj.) 7°. 

INANITÉ, s. fÎ. Le vide d’une ch. 
(au fig). Inanitas, atis, f. Cic. Va- 
aitas, f. Cic. 

INANITION, 58. f. Faiblesse causée 

le défaut de nourriture. Inedia, æ, 
Cie. Voy. FAIM. 

INAPERCEVABLE. C. INYISRLE. 

INAPERNÇU, 0E, adj. Qui n'ost point 
aperçu. Occultus, a, um, Cic. : La cou- 
leur est ioaperçue, Color non videtur 
(de videri, cor, visus sum, pass-), ou 
non visifur (de wisi, Or, Ëris, visus 
sum, pass.). Sen. Choses qui reslent 
inaperçues, Res latitantes. Cic. Vos. 
cacué 2°. Passer inaperçu, Occulle 
latére (eo, es, tui, s. sup.), n. Cic. 
Voy. Écuapren 7°. |] En parl. des 
pers. Il vient inaperçu, Occullus 
venit. Sall S'échapper —, Occulte 
perfugère. Sall. 

INAPPÉTENCE, 8. f.C. bÉcodr 1°. 

INAPPLICADLE, adj. Qui ne peut 
être appliqué : Le now de familia est 
inapplicable 4 un seul esclave, In 
uno servulo nomen familie non valet 
de valëre, eo, lui, litum, n.). Cic. 

T. de droit : Le sénalus-consulle 
est inapplicable (au cas dont il s'agit), 
Senalüs consultum cessat (n.). P.-jcl. 

INAPPLICATION, 8. f. Manque 
d'application. Indiligentia, æ, f. Cic. 
Negligrntia, f. Cic. 

INAPPLIQUÉ, ÉE, adj. Qui n'a 
point d'application. Indiligens, gén. 
entis. Cæs. Negligens. Cic. 

INAPPRÉCIABLE, adj. 4° Qui ne 
peut être evaluë, être déterminé. Fn- 
æslimabilis, m. f., 6, n. Liv. || 2° 
Qu'on ne saurait trop estimer. Inæsti- 
mabilis, m. f.,6, n. Liv. Sen. V.-Marx. 


Virg. Liv. : Un corps ina- 
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INAPTITUDE, 5. f[. Défaut d'ap- 
titude. Inscitia, æ, f. Cic. 

INARNTICULÉ, S&, adj. Qui n'est 
point articulo. Implicatus, a, um. Sen. 
s Cri ioarticulé, Clamor inconditus. 
Liv. Faire entendre des sons inarti- 
culés, Jnchoatum quiddam sonare. Cic. 

INASSOUVI, 18, adj. Non assouvi. 
Nequaquam satiatus (a, um). Cic. 

INATTAQUADLE, adj. Qu'on ne 
peut attaque . Inezpugnabilis, m.f.,e, 
n. Cic. || Fig. Définiuon inatlaquable, 
Inerpugnabilis finitio. Quint. Argu- 
ment —, Firmum argumenltum. Cic. 

INATTENDU, u&, adj. Qu'on n'at- 
tendait pas. Inerspectatus, a, um. 

Le v. (ch.). Cic. Improvisus 
Dors. Virg. (ch.). Cic. Voy. tmPnévo. 

INATTENTIF, 1v8, adj. Quin'a point 
d'attention. Indiligens, gén. entis. Cæs. 
Negligens. Cic. = Être inattentif, (En 

én.) Aliud agëre (0, is, cgt, actum). 
Bic. Alias res agère. Cic. (En pari. d'un 
auditeur) Negligenter audire. Quint. 

INATTENTION, S. f. Defaut d'at- 
tention. Indiligentia, æ, f. Cic. Negli- 
gentia, f. Cic. : Avec inattention, In- 
diligenter. Cic. Incuriose. Liv. Negii- 
genter. Cic. Quint. 

INAUGURATION, s. f. Consécra- 
tion, dedicace, Consecratio, onis, f. Cic. 
Dedicatio, f. Cic. Liv. Suet. : Faire 
l'inauguration de, C. INAUGURER. 

INATGURER, v. act. 1° Faire 
l'inauguration de. fnaugurare, act. Cic. 
Liv. Consecrare, act. Cic. Dedicare, 
act. Pl.-j. Suet. Tac. =: {naugurer un 
lieu, ane bibliothèque, Inaugurare 
locum. Liv. Dedicare bibliolhecam. 
Pl.-j. — un règne par le parricide, 
Auspicia regni a parricidio cœpisse 
(cæpi, cœæpisii, cœplurus). Just. |] 
20 Fig. Être l'origine de, commencer. 
Inchoare, act. Plin. : Le zéphyr inau- 
gure le printemps, Favonius ver in- 
choat. Plin. Le jour qui — le pria- 
temps, Dies qui veris initium facit 
(de facëre, io, feci, factum). Col. 

INA VOUABDLE, adj. C.4oNTEUx 1°. 

INCALCULABLE, adj. 14° Qui ne 
pout se calculer. Inexputabilis, m. f., 
e, n. Col. Innumerabulis, e. Cic. Col. = 
Nombre sncalculable, Inexputabilis nu- 
merus. Col. Un nombre — de plantes, 
Innumerabiles herbæ. Col. Le nombre 
des morts fut presque —, Interfec- 
toru:n numerus haud facile iniri po- 
tuit. Liv. || 2° Très considerable, très 
grave. Incredibilis, m. f., e, n. Cic. 
daximus, a, um. Cie. : Bénéfice in- 
calculable, Lucrum pergrande. Plaut. 
Difhculté — , Immensa dificultas. Plin. 

INCANDESCENCE, s. f. 40 État d'un 
corps chauffé 4 blanc. Se tourne par ua 
ad). où nn v. Vuy. INCANDESCENT 1°. || 
2° Fig. Animation très vive. C. xmPonT=- 
MENT. 

INCANDESCENT, ENTE, adj. 4° 
Chauffe à blano. Candens, gén. entis. 
Cic. = Devenir incaudescent, Cande- 
fieri, fio, fis, factus sum, pass. Plin. 

tre —, Candëre, e0, es, dui, 8. sup., 
n, Cic. Î 20 Pig. Emporté. Voy. ce m. 

INCANTATION, 8. f. C. KNCHAN- 


TEMENT 1°. 


INCAP 


INCAPADLE, adj. 4° Qui n'est pas 
on état, en situation de faire une ch. 
Inhabilts, m. f., e, n. (alicui rei. 
Cic.; alicui rei facienda. Col. Tac; 
ud rem. Liv.) = {La nature} à rendu la 
femme incapable de ces exercices, 
Mulierem fecit inhabilem his rebus. 
Cic. [Camille] que l'âge rend — des 
travaux du Corps, Ad munera ccr- 
poris seneciä invalidus. Liv. — de 
porler un si grand fardeau, Tanto 
onéri impar (gen. aris). Cic. Celui 
qui serait — de faire, de Supporter 
tout aulre travail, Is qui nihil aliud 
operis facëre valeat. Col. qui nullum 
alium laborem ferre queat. Col. — el de 
combattre et de fuir, Neqne pugne, 
neque fugæ potens (gén. entis, Liv, 
— de marcher, Ad ingrediendum inva- 
lidus. Gell. 11 est — de rester en repos, 
QuiescËre nescit (de nescire, io, ivi et 
ii, t{um, n.). Liv. Sa santé le rend 
— d'adminisirer les affaires... Ad- 
versä valeludine impeditur quominus 
negofia adminisirare possit. Inst. 
Mulblude — de se mettre d'accord, 
Sluliitudo ad consensum inhabulis. 
Liv. De tous, je suis le plas — de 
le consoler, Ex omnibus minime sum 
ad te consolandum accommodatus. Cie. 
J'élais — de me contenir, Mei non 
eram potens. Curt. || En pari. des ch. 
Terre incapable de produire, Terre 
procreandis fœætibus inhabilis. Col. 
2° Qui n'a pas le talent, l'aptitude nè- 
cessaire pour faire une ch. Non aptus 
(a, um). Cic. ou Afinime apius. Cic. 
Liv. (ad rem. Cic.; in rem. Liv. ; ad 
facirndum.Cic.; alicut rei. Tac.; alicui 
rei faciendæ. Tac.). Non idoneus. Cie, 
(ad rem. Cic.; ad faciendum. Cic., 
alicui rei. Sall. Suet.). Minime @e- 
commodatus. Cic. ou Non accommo- 
datus. Tac. (ad rem. Cic. ; ad facien- 
dum. Cic.; alicui rei. Quint. Tac.) 
z Manière de combattre doot il 
sont absolument incapables, Genus 
pugnæ in quod minime apli sunt. Liv. 
EL incapable d'un service sérieux, 
Nec cuiquam serio ministerio accom- 
modatus. Tac. — d'enseigner, Mi- 
nine aplus ad docendum. Cic. — 
d'apprendre, de s'instruire, Indo- 
cils, m. f., e, n. Cic. Je serais — 
de plaider nne cause, Non essem ad 
ullam causam idoneus. Cic. — de 
combaltre, Ad pugnam inulilis (r. 
f.,e,n.). Cæs. — de faire la guerre, 
Inutilis bello (au dat.). Cæs. Peuple 
— de se gouverner Ini-même, Gens 
rerum suarum impotens (gén. entis). 
Liv. || 3° Abs. Qui est sans capacite, 
malhabile. (En gén.) Parum idvneus 
(a, um). Tac. (Inerpérimenté) [mpe- 
rilus. Cic. (Lent d'esprit) Tardus. 
Cic. (Stupide) Hebes, gén. etis. Sal. 
Tac. = Genéral incapable, Dur belli 
pravus. Liv. Généra! en chef tout à 
fail —, Nullus imperator. Cic. [Les] 
ouvriers} les plus iocapables, Infr- 
missimus quisque ou Jnulilissimus 
quisque. Col. |] 4° À qui il est morale- 
ment impossible de faire une ch. blä- 
mable = incapable de faire du mal, 
Ab injurid remolus (a, um). Cic. — 
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d'ambition, Ambiticni alienus. Sen. 
Âge — de dissimuler, Ætas_simu- 
landi nuscia. Quint. [Les stoiciens] 
sont iocapables de se mellre eu Co- 
lère. frasci nesciunt (voy. 4°). Cic. 
Être incapable d'un tel crime, Tano fa- 
ciaure abhorrère (e0, es, rui, S. Sup.), 
8. Curi. Je suis — de feindre. Non 
mea est simulotio. Ter. || 6° Que la 
loi prive de certains droits, de cer- 
taines fonclions. Non uuneus (a. um). 
Dig. : [Celui] qui est incapable d'he- 
nier, Qui non esi capar céo. acis). 
Dig. Qui heres fieri non potest. Dig. 
Ceut]} qui sont incapables de tester, 
Deus non est permissum facère les- 
tenentum. Inst. 

INCAPACITE, 8. f. do Dôfaut de 
capacité. Inscitia, æ, f. Cic. Inscientia, 
f. Nep. Imperitia, f. Sall, =: Incapacité 
d'un chef, Imperilia ducis. Sall. — 
de parler, Inscrtia loguendi. Cic. || 
$ ftat de colui que la loi prive do 
cœrtains droits : L'épause est frappée 
d'incapacite (à hériler), Capiendt jus 
aullum urort (est). Juv. Frappé d'— 
(civile), Jure civium abalienalus (a, 
un). Liv. Frapher un Luteur d'—, Tu- 
torem a tutelü remouère (eo, es, movi, 
miun). inst. VOy. INCAPADLE 5°. 

INCARNCÉRATION, 3. f. C. Eu- 
PALSONXEMENT. 

INCANCÉRER. C. EMPRISONNRA. 

INCARNAT, AT, ad). Qui est d'un 
ross tirant sur le cerise. Noseus, a, 
ss. Viry. Purpureus. Ov. || S. m. 
L'iscarnal, Rubor, oris, masc. Virg. 
Purpureus (1) color (oris\, masc. Ov. : 
Se eulorer d'un vif incarnat, C. S'au- 
POCRPRER. 

INCARNATION, 8. f. Action de la 
Dirinile qui s'incarne. Incarnalio. onis, 
f. Cassian. : L'incarnation de Jé<us- 
Christ, et abs. L'Incarnalion, Chrisii 
#caraalio. Cassian. 

INCARNÉ, és, adj. Qui a pris un 
corps de chair. Incarnaius, a, um. 
(Eccl.) Homo (minis) factus (i).(Eccl.). 
I Fig. [Cethomme) est le mensonge in- 
arné, Estiotusez mendacio factus.Cic. 

S''INCARNER, v. réf. En pari. de 
la Dinoité. Prendre un corps de chair. 
lacarnari, pass. (Ecel.): Le Verbes'est 
incarné, Verbum caro factum est. Vulg. 

INCARTADE, 5. f. 10 insulto, brus- 

ie. Vay. ces m./|| 2° Surt. au 
lor. Actions extravagantes, folles. 

OY. EXTRAVAGANCE, FOLIK. 

INCENDIAIRE, ad). 1° En parl. des 
d. Qui cause l'incendie. Incendiarius, 
a,um. Plin. Veg. Voy. reu 120. || 2° 
Fig Seditieux. Seditiosus, a, um. Cic. 

KCENDIAIRE, S. 19 M. f. Auteur vo- 
Jonlaire d'un incendie. Incendiarius, 
ft, masc. Tac. Suet. Quint. Is (masc.), 
Es (fém.) cujus operä incendium con- 
Batum est. Liv. || 20 Fig. Masc. Celui 
qui ercile la scdition. Voy. souTerru 20. 

INCENDIE, 5. m. Grand embra- 
sgæment Incendium, ii, n. Cic. In- 
censto, onis, Î. Cic. Ignis, is, m. Liv. 
Flaaua, s, f.et ordi. Flamms, arum, 
f. pl. Cic. Deflagratio, onis, f. Cic. 
Cenflagratie, Îf. Een. Erustio, f. Cic. 
s Un vaste inceodie, Effusum late 
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incendium. Liv. La vingtième année 
après l'— du Capilole, Annus post 
Capitolii incensionem vicesimus. Cic. 
Depuis !"— du Capitole, Ab in- 
censo Capitolio. Sall. La fumée 
des incendies, Fumi incendiorum. 
Cæs. Allumer un incendie, Incen- 
dium facëre. Cic. ercitare. Cic. con- 
fare. Liv. Une étlincelle allume uo 
vaste —, Parvus ignis ingens in- 
cendium exsuscitat. Liv. Promener 
partout l'—, Omnia incendiis vastare, 
Cic. Porter partout le meurtre el l'—, 
Omnia igni ferroque poyulari, dép. 
FI. L'— commença, s'alluma dans Îe 
Cirque, Principium incendii orlum est 
in Circo. Tac. L'— éclala, se dé- 
clara sur plusieurs points À la fois, 
Pluribus simul locis ignes coorti sunt. 
Liv. {[Rommes] altermts par l'—, 
Flammä correpti. Liv. Incendio af- 
flati. Liv. Être la proie de l'—, In- 
cendio ardère, n. Cic. Flammis con- 
fagrare, n. Liv. Voir l'— des vais- 
seaux de charge, Flagrantes onerarias 
vidère. Cic. L'— gagne de proche en 
proche, Per omnes prortmos incendium 
pervadit. Liv. — qui s'est étendu, 
Incendium pervagaium (de pervagari, 
dép.). Tac. L'— de ma maison me- 
naçait de s'étendre à la ville enlière, 
Domus mea ardore suo deflagralionem 
urbi minabatur. Cic L'— à dévoré 
les maisons, Incendium domos ab- 
sumpsit. Pl.-. Délruire tout par l'—, 
Cunusumnère omnia flammä. Cæs. Ac- 
courir pour combattre l'—, Concur- 
rtre ad restinguendum (8.-e. incen- 
dium), Cæs. Combattre la violence 
de l'—, Violentiæ ignis occurrère, n. 
Tac. Éteindre un commencement d —, 
Orientem ignem opprimëre. Liv. Élouf- 
fer l'—, Jgnem obruère. Liv. L'— s'é- 
leignit, prit fin le sixième jour, Serto 
die finis incendio factus (est). Tac. | 
Fig. L'incendie de la guerre avile, 
Civilis bellr incendium. Cic. flamma. 
Cic. Vous avez entrelenu l'— qui 
maintenant voas dévore, Aluistis Aoc 
incendinm quo nunc ardelis. Liv. Tu 
seras dévoré par l'— que la baine 
aura soulevé contre toi, Invidiæ in- 
cendio conflagrabis. (ic. Étoulfer 
sous des ruines l'— allumé coutre 
soi, Incendium suum ruinâ restin- 
guère. FI. 

INCENDIER, v. act. Brûler, con- 
sumer par le fou. Incendère, 0, is, 
cendi, censum, act Cic. Inflammare, 
act. Cic. Creinare ou Concremare, act. 
Liv. Urëre, 0, is, ussi, ustum, act. 
Cic. Incendio corrumpêre (0, is, rupi, 
ruptum), act. Cæs. Igni corrumpêre, 
act. Sall. Incendio consumre (0, is, 
sumpsi, sumplum), act. Cic. ou absu- 
mère, act. Liv. Flammis absumére, 
act. Liv. Incendio delëre (eo, es, Levi, 
letum), act. Nep. Flammä delère, act. 


Cic. = Incendier la ville, Urbem in- 
flaminare, Cic. — les navires, Naves 
— la terrasse au 
moyen d'un souterrain, Aggerem cu- 
niculo succendére. Cws. — les mai- 
sons, Tectis (au dal.) ignem inferre 
(fero, fers, tuli. illatum). Cic. où in- 


incendére. Cic. 


fichre 


certitude sur. Incerius, &, um. C 


civil, Incertus de statu suo. Dig. 
— de la fidélité, Dubitare d 
Cic. Si tu es — de pouvoir t'em- 
parer de.…., Si dubium (1b1 est posse 
te potiri. Cic. Il était — de l'ea- 
droit où tu le trouvais, Incertus erat 
ubi esses. Cic. || 6° irresolu, indecis 
sur, Ancertus, a, um. Cic. Anceps 
(voy. 1°). Liv. Animi pendens (gen. 
enlis). Liv. Suspensus, a, um. Cic. 
Izæsitans, gén. antis. Sall. Fluctuans. 
Cic.: Esprit incertain, Suspensus ani- 
mus. Cic. ils sont incertains, Jzsi- 
tant. Cic. Je suis incertain si je dois 
te donner le mème cunseil, Dubtto 
num idem fibi suadère debeam. Pl.-j, 
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{os is, Jeci, jectum). Ltée. — 
Capitole, Puces in Capitolium ferre. 
Cic. — ane tour, Turri ignem adi- 


gère (0, is, egi, actum). Ces. Voy. 


Feu 13°, onÔLER (act.) 19, (nent.) 10. 
INCERTAIN, AIN&, adj. 4° Dou- 


teux, qui n'est pas assure. Incertus, a, 


um. Cic. Dubius, Cæs. Sal. Cie. Am- 


biquus. Cic. Liv. Anceps, géo. cirutis 
{(abl. i, gén. pl. um). Cic. : Pidelité 
incertaine, Ambigua fides. Liv. Re- 
mède incerlain, Anceps remedium. 
Cels. Espoir très —, Jncertissima snes, 
Cic. Etre —, In incerto esse où Aaberi 
(pass.). Sail, Voy. pocreux 10. [| 2° 
Variable, mal assure. Incertus, a, um. 
Cic. Instabulis, m. f., e, a. Cæs. Tac, 
Inconsians, gén. antis. Sen. Plin. 


Flurus, a, um. Sal. Tac. Afobilis, 


m.f.,e, n. Cic. : Temps incerlan, 
Aer inconstans. Sen. Pait incertaine, 
Infida paz. Liv. Fidélité —, Fluxra 
fides. Sall. || 3° Qui n'est pas fixé, qui 
n'est pas determiné. Incerius, a, um. 


Liv. Dubius. Quint. : Droil incertain, 
Dubium jus. Quint. Autorilé incer- 


laine, Encertum imperium. Tac. || 4e 


En parl. des pers. Qui est dans l'ia- 


LS 
Dubius. Cie. = Incerlain de son état 


tre 


Ë 
fide. 


Démocrile semble être — sur la na- 


ture des dieux, Democritus nutare 
videtur in naturë deorum. Cic. Upr- 


nion incertaine, Sententia errans. C'ic. 


vaga. Cic. 


NCERTAIN, 8. m. Ce qui n'est pas 
assuré. Incertum, ÿ, n., el mieux 
Incerta, orum, n. pl. Cic. : Prendre 
l'incertain ponr le certain, Dubia pro 
certis sumère. Cic. 

INCERTAIVEMENT, adv. Avoc in- 
certitude. Dubitanter. Cie. Dubie. ic. 

INCERTITUDE, 8. f. 1° État de ce 
qui est douteux, non assure : L'incer- 
litude du point de droit, Juris dubi- 
tatio (onis), f. Cic. L'— de l'utililé 
de cet objet, Hujus utilitatis dubi- 
tatio. Quint. Les incertitudes des 
événements, Casuum incerta (orum), 
o. pl. Liv. Droit sur lequel "a a 
incertitude, Jus quod ambigitur. Cic. 
Les concurrents sur lesquels il ne 
parall pas y avoir d'—, Competitores 

ui certi esse videntur. Cic. 11 n'y a 

À cet égard aucune —, În eë re 

nulla dubitatio est. Cie. Laisser une 

ch. dans l°'—, Relinqu®re rem in in- 

certo. Cie. Voy. vouTæ {o. f 3° État 

d'une pers. lncertaine de os qui doit 
30 
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arrivor. Dubifatio, onis, f. Cic. = Lors- 


que l'esprit est dans l'incertitude, 
m 


in dubio est animus. Ter. Je 
m'étonne de l'— où l'on est sur le 


parnt où Aunibal franchit les Alpes, 


firor ambigi quênam Alpes transieri 


Hannibal. Liv. 


sitalio, onis, f. Cic. Dubitatio, F. Cic. 
2: Dans cette incertitude où flottaient 
les esprils, In eë fluctualione ani- 
morum. Liv. Je reste à Thessalonique 
dans une grande —, Afaneo Thessa- 


lonicæ suspensus. Cic. Pour abréger 


ton —, Ne diutius pendeas (de pen- 
dére, 60, es, pependi, S. Sup., D.). 
Cic. Justice pleine 
agitée, inquiète), Sollicita justitia.Cic. 
INCESSAMMENT, adv. 10 Conti- 
nullement. Assrdue. Cic. Perpetuo. 
Ter, Cuntinenter. Cæs. Liv. Semper. 
Cic. Nullo puncto temporis intermisso. 
Cic. Voy. conNTiNueLLemMenT. |] 2e Qaf. 
Sans dela, au plus tôt. Continuo. Cic. 
Sine mord. ic. VOy. BIENTÔT. 
INCESSANT, adj. C. CONTINUEL. 
INCESSIDLE, adj. (. INALIÉNADLE, 
INCESTE, 6. ©. Commerce illicite 
entre parents. Incestum, i, n. Suel. 
Inceste, adj. C. INFESTUEUX. 


INCESTUEUSEMENT, ad v. Avecin- 


cesle. {nceste. Cic. 


INCESTUEUX, 8056, adj. Coupa- 
ble d'inceste; où il y a Inceste. Incesius, 


a, um. Cic, 


INCHOATIF, ITE, adj. Qui com- 


mence. {nchoafivus, &, um. Capel. 

LNCIDEMMENT, ady. Par Incident. 
Obiter. Sen. 

INCIDENCES, 8. f. Rencontre d'un 
… rayon, elc. avec une surface : Angle d'in- 
cidence, * Angulus quo inctlunt radit, 
INCIDENT, ENTE, adj. 4° Qui 
tombe sur. /nctdens, gèn. entis. Sen. 
| 20 Qui survient dans une affaire. 
cidens, gen. entis. Capel. = Il peut 
présenter use question incidente, 
Potest incidére guzstio. Quant, || ST. 
de graminaire. lnsere dans une pro- 
iron principale dont il fait partie: 
se phrase mumcrdente, et S. f. Une —, 
*Jusertus (1) medio sermone sensus 

(üs). m. D'apr. Quant. (van, 2, 15). 
INCIDENT, 8. rm. 4° Évenement qui 
survient dans uno affaire. Casus, üs, m. 
Cic., el souv. Îles, ei, f. Cic. =: De tels 


incidents se sont présentés, Tales casus 


incTlerunt, Cic. {| 2° Éronement acces- 
soire raconte dans un pobme, elc. Nar- 
ralio fonts) incldsns (entis), f. Capel. 
INCINÉRATION. C. COMDUSTION 1°. 
INCINERER, v. act. C. snûLen 1°, 
INCINCONCIS, 1e, adj. Non cir- 
concis. /ncireumcisus, a, um. [lier. 
INCISE, 8. f. Potit membre de 
Dhrase. ncisio, onis, f. Cic. Incisum, 
3, n. Cic. Particula, #, f. Cic. Quint. 
Minutum (i) membrum (1), n. Cic.: 
Par incises (— en style coupé), Ce- 
sim. Cic. Quint. Incise. Cic. Incisim. 
Cic. Intercise. Cic. Couper le discours 
en peliles —, Ürationem carpère mem- 
bris minuttoribus, Cic. 
INCISENR, v. act. Faire, Pratiquer 
ras incision sur, Incidÿre, 0, is, cidi, 


113° Élat d'une pers. 
irresolus sur ce qu'elle doit faire. Uæ- 


d'incertitudes (= 
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cisum, act. Cæs. Plin. Insecare, 0, es, 
secui, sectum, act. Liv. Plin. 

INCISIF, LVE, adj. 1° Propre à cou- 
per. Qui secat. Cels. : Les dents inci- 
sives, et S. f. pl. Les —, Præcisores 
(un dentes (um), m. pl. Isid. || 

o Fig. Tranchant, ponôtrant Mor- 
dar, gén. acis. for. Ov. 

ENCISION. s. f. Entaille, fonto faite 
avoo un instrumont tranchant. (Action 
d'eaiailler) Sectura, æ, f. Varr. Plin. 
{Eadroit entarllé) Incisura, f. Col. 
Sectura, f. Plin. Plaga, f. Cels. Plin. 
: l'oumon où l'on à fait une incision, 
Pulmo incisus (voy. mciSen). Cic. — 
circulaire (des plantes). Circumcisura, 
æ, f. Plin. — semi-funaire, Lunata 
plaga. Cels. Enduire une — (raite à 
un arbre), Oblinère glogam. Plin. 

INCITANT, adj, C. EXCITANT. 

INCITATION, 5. f. C. ExCITATION. 

INCITER, v. act. C. EXCITER, 

INCIVIL, adj. C. tmrout. 

INCIVILEMENT. C. IMPOLIMENT, 

INCIVILITÉ, 8. f. C. imPourTEsse. 

INCLÉMENCE, 8. f. Rigueur. In- 
clementia, æ,f. Virg. Tac. Voy. ni- 
ouron. || Fig. L'inclémence du cli- 
mat, Czli rigor (oris), masc. Plin. 
inclementia. Just. L'— de l'hiver, 
Hiemis asperitas (atis), f. Tac. 

INCLEMENT, ENTE, adj. Rigou- 
roux. Inclemens, gén. entis. Liv. 
Durus, a, um. Ter. Cic. Asper, era, 
um. Virg. Liv. || Fig. Un ciel inclé- 
ment, Cælum asperum. Just. 

INCLINAISON, s. f. État de ce qui 
est incline. (lente de baut en bas) 
Declivitas, atis, f. Cæs. Deverilas, f. 
Plin. Proclivias, f. Iirt. (lente de 
bas en haul) Acclivitas, f. (xs. Voy. 
INCLINÉ, INCLINER, act. et S'iNcui- 
NEA. 

INCLINATION, 8. f. 1° Aclion de 
poncher. Inchnatio, onis, f. Cic. = In- 
clinahon du corps, Corporis incli- 
natio. Quint. — de tôle, Capilis nutus 
(üs), m. Quint. Voy. iNCLiXÉ, 1N- 
cuixen, act. et S'iNcuNER. |] 20 Fig. 
Tendance, penchant naturel. Animi in- 
chnatio (onis), f. Sen. Propensio, f. 
Cic. Proclivitas (surt. en m. part), 
atis, f. Cic. Studium, di, n. Cic. In- 
doles, is, f. Cic. Ingenium, ii, n. Cic. 
Natura, &, f. Cic. = Suivre ses incli- 
nations, Suo studio duci, pass. Cic. 
Suis studits obsequi, dép. Nep. Avoir 
les mêmes —, Eisdem studiis feneri, 
pass. Cic. Qui a des — vicresses, Ad 
vtfia propensus. Cic. Triompher de 
ses —, Animum vincère. Cic. Par in- 
clination 00 par éducation, Naturd 
aut moribus. Sall. — naturelle au 
bien, Indoles virtulis ou ad virtu- 
tem. Cic. — à la sévérité, Inclinatio 
animi ad asperiora. Sen. — pour 
la philosophie, Philosophie studium. 
Cic. — À parvenir au souverain 
bien, Propensio ad summum bonun 
adipiscendum. Cic. Voy. DisPOsITION 
60, et surt. Goûr T°. Qui a de l'— à 
la Sévérilé, paur la douceur, À d seve- 
riatem inclinatus. Cic. Ad lenitatem 
propensus. Cic. VOy.misposé 29°. Avoir 
de l'— pour qq. ch., à faire qq. ch. 
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C. meuiven (neut.) 3°. Faire qq. ch., 
contre son — (= malgré si, Voy. 
MaLGné. || 3° Chose pour laquelle on a 
du penchant, Studium, i, n. Cie. Voy. 
AMEN 30, l 4° Afeclion, sympathle = 
fnchnation pour qqn). Siudum, it, D. 
jalieuus, inouerga aliquem. Cic.). Vo- 
untas, alis, f. (in aliquem. Cxs. erga 
uliguem. Cic.). Voy. arrection 3°, 
Avoir de l'— pour qqn, pour nous, 
Studiis in aliquem inchuare, no. Curl. 
Inclinatione voluntatis in nos propen- 
dére (eo, es, pendi, pensum), 0. Cic. 
Nous avons plus d — pour celui, 
In eum est voluntas nostra propensior. 
Cic. Voy. imcuNER {ncul.) 39. || 5° Per 
sonne qu'on aime. Amores, un, 0. pl, 
Cic. Voy. AFFECTION 39, AIMER Îe, 

INCLINE, 6e, part. passé d'm- 
curNER, Voy. ce v. || Adj. £e Oblique 
par rapport au plan de l'horizon. (En 
gén.) Inclinatus, a, um. Cic. (l'enché 
en avant) Pronus. Varr. Proclinatus. 
Vitr. (l'enché cu arrière) Reclinatus, 
Cæs. Hor. Reclinis, m. f.,e,n. Ov. 
Tac. Supinus, a, um. Quint. Resu- 
pinus. Ov. l'lin. (Dont la pente des- 
cend) Declivis, m. f.,e, n. Cæs. Pro- 
chivis, €. Liv. Deverus, a, um. Col. 
{Dont la pente wonte) Acclivis, m. 
., €, n. Col. 2 Terrain légèrement in- 
cliné, Locus lenui fasligio declivis. 
Cæs. Solum lenr chivo deverum. Col. 
Pousser des rochers sur un plan —, 
Incttare sara per pronum. Sail. L'eau 
coule sur un plan —, Aqua in de- 
vero fluif. Sen. Les poutres soat in- 
clinées suivant le fil de l'eau, Tigne 
secundum naturam fluminis procum- 
bunt (de procumbére, 0, cubui, cubi- 
tum,n.). Czs. luciiné sur le ventre, 
Pronus in ventrem. Varr. || 2° Pen- 
che vers le sol, baissé. Pronus, a, um. 
Sall. Lemissus. Cie. Depressus. Cic. : 
Tète inchnée, Demissum caput. Cie. { 
3° Fig. Qui a du penchant pour. Vor. 
INCLINER (ueut.) 40, 

INCLINENR, Y. act. 1° Rendre obli- 
ue. (En gén.) Inchnare, acl. Liv. 
Quint, (Eu avant) Proclinare, act. 
Vitr. (En arrière) fteclinare, act. Ces. 
Cic. : Inclinvr la Lèle en arrière, Ca- 
put reclinare. Cic. À yaal incliné ss têle 
du côté droit, Enchinalo in dertrum 
capite. Quint. || 2° Pencher vers le 
sol, baisser. Demitiëre, 0, is, misi, 
missum, act. Cic. Deprimère, 0, ds, 
ressi, pressum, act. Cic. : Incliner 
a tête, (La courber) Demitt#re caput. 
Cic. (l'aire un signe d’assenliment) 
Annuîre, 0, is, ut, ulum, n. Cic. — 
les faisceanx, Voy. raIScEAU 20. 

INCLINER, v. neul. to Se moltre, 
Être dans une situation oblique. C. S'in- 
cuixen 10. |] 2° Être penche vers le sol. 
C. S'incuien 20. || 39 Fig. Avoir du 
penchant pour. Inclinare, n. Liv. Pro- 
pendère, eo, es, pendi, pensum, 0. Cie. 
2 Is inclinent d'eur-mémes du côté 
où nous le; puuesons, Suä sponte, 
quo (eos) impellimus, inclinant on pre- 
pendent. Cite. Les munictpes — da 
mème côté, Municipia eodem incum- 
bunt (de incumbère, 0, cubui, ce 
bitum, n.). Cic. Incliner du côté dela 
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douceur, In partem kumaniorem præ- 
nderare, n. Sen. — vers la paix 
Fnclinare ad pacem. Cie. Le général 
inclinait pour la paix, Imyeraloris 
aninus a pacem inclinatior era. 
Liv, loctiner pour Cloilin, Ad Clo- 
diam delubi (or, Eris, lapsus sum) 
dép. Cic. La plèbe qui avail incliul 
plutôt pour les Carthaginois, Plebs, 
que ad Pœnos inclinatior fuerat, Liv. 
Incliner vers le parti du sénat, Ad 
causum senatüs se acclinare. Liv. Qui 
inclive vers la débauche, Ad libidi- 
mem proclivis (m. f., e, a.). Ter. Si 
qqo — trop vers les plaisirs, Si quis 
«sf paulo ad volupiates propensior. 
Cic. J'— à partager l'opinion d'É- 
picure, Eo labor (dép.), ul assen- 
tiar Epicuro. Cic. Le sénat inclinait 
euser qu'il fallait conclure on 
trailé, Senfentia senalüs inclinabat 
sd fædus faciendum. Cic. J'incliue à 
croire que…., Credülerim (et la prop. 
jafin.). Cic. {nclinat animus ut arbi- 
trer (el la prop. mfin.). Liv. Ilomme 
très sage el que j'— à croire le plus 
babile de ous, Vir sajientissimus, 
aique haud scio an omnium præ- 
stantissimus, Cic. Faire iacliner les 
esprils vers une opinion, Inclinare 
énimos in sententiam. Liv. Ces choses 
me font — à croire, flæc animuin in- 
clinant ut credam., Liv. 

S'isctaxen, v. 10 Refl. el Pron. Se 
meltre, Être dans une situation oblique. 
(En gén.) Se incliuare. Liv. Inclinari, 
pass. Quint. Vergëre, 0, ia, versi, 8. 
sup., a. Cic. (En avant) Proclinari, 

ass. Vifr. (En arrière ou en se re- 

ournant) Se reclinare. Cæs. Recli- 
mari, pass. Cæs. Quint. = S'inchaer 
vers le juge (en parlant), Ad judicem 
inclinari. Quint. Le toit de la maisoa 
s'iochne sur le toit du porlique, 
Tectum {ædium) vergif in lectum por- 
his. Cic. Terraia qu s’inclinait eu 
pete douce, Locus fenui fastigio 
declivis. Cæs. Voy. iNcLiNé. } 2° So 
baisser, Être penche vers le sol. Sub- 
sid7re, 0, is, sedi, sessum, n. Liv. Se 
submitiére (0, is, mis, missum). Liv. 
: S'incliner devant l'arc de Fabius 
(pour passer dessous), Capuf ad for- 
nicem Fabii demittére. Crass. ap. Cic. 

30 Réf. lig. Temoigner du rospect, 
se la soumission. Cedëre, 0, ts, cessi, 
cessum, n. ou Concedëre, n. ou Obse- 
ui, or, Éris, secutus sum, dép. ou 
arêre, e0, es, rui, rifum, D. (dat.) Cic. 
: S'iocliner devant les lois, Legibus 
cedëre. Cic. parère. Cic. Voy. SE con- 
ronura 2e, S’— devant qqn, Alicui 
obsequi. Cic. se subniitére te is, Mi, 
nissum). Cic. 

INCLURE, v. act. (usité surt. ao 
part. passé). Renfermer, Insèrer = In- 
Clare ane leltre Jans une autre, Epis- 
folam eum eypistolä conjungtre (0, is, 
juuri, juncium). Cic. — un placel 
dans une lettre, Libellum eptsiole 
JungWre. Traj. ap. Pl.-j. litteris 
subjicëre (io, is, Jjeci, jectum). 
Pl.-j. — une leltre dans le mème 

quet, Litferas in eumdem fascicu- 
um addfre (0, is, didi, difum). Cic. 
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Ci-inelns, Voy. 1 6°. || Inclure une 
loi dans la dixième table, Legem in 
decininnt fabulam conjicére. Cic. 

INCLUSIVEMENT, adv, Y compris 
z Depuis le premier jour jusqu'au 
vinglième iaclusivement, * À primo die 
usque al vicesintum, cum vicesimoipso. 

INCOGNITO, adv. Sans être connu; 
sans se faire connaitre : Il s'embarqua 
incountlo, In navem omnibus ignotus 
ascendif. Nep. I s'ecbapjia —, Igno- 
ralus evasit. Tac. [il vint} —., Dis- 
sinulans quis esset, Capit. || S. m. 
Garder l'incogaito, Dissimulare nomen 
suum. Ov. 

INCOUERENCE, 8. [. Défaut de ce 

ui est incoherent : Il y a bien de 
lincobéreuce dans [ce] discours, Vixz 
cohæret oralio. Cic. Voy. le suiv. 

INCOUERENT, ENTE, adj. Qui man- 
que de liaison. Non cohærens (géo. 
entis). Cic. Male cohærens. Quint. : 
Modilalion incohérente, Male cohz- 
rens cogitatio. Quint, Dire des choses 
incohérentes, Non cohærentia inter se 
dicére. Cic. Cela est incohérent, Id 
nou cohæret (de cohærère, eo, hæsi, 
Rzsuum, n.). Quint. 

INCOLORE, adj. Qui n'est pas co- 
lore = (Cesi corps sont incolores, 
Color nullus est corporibns. Lucr. 

INCOMDER, v. n. Être impose à, 
retomber sur qqn : La tâche inconhe 
au juge, Judict officium incumbit (de 
icumbre, 0, cubui, cubitum, n.). Dig. 
C'est à lui qu'incomhait la charge du 
commandement suprème, Ad Aune 
summa wmperii respicichaf (de respi- 
cère, 10, is, speri, spectum, n.). Cæs. 

INCOMBUSTIDILITÉ, 8. f, Qualité 
de co qui ost incombuslible : À cause 
de l'incombuslibilité de la paerre, 
Quod lapis ignibus impervius est. Tac. 

INCOMBUSTIDLE. adj. Que le feu 
oo peut consumer. llammis inviolabi- 
dis {m. f., e, 0.). Sen. Qui (quæ, 
quod) ignibus non absumitur. Plin. 

INCOMMENSURADLE, adj. Qu'on 
no peut mesurer. Incommensurabulis, 
a. f.,e,n. Boet. 

INCOMMONE, adj. 1° Qui n'est pas 
d'un usage facile. Inhabilis, m. f.. e 
8. Liv. : Navire que sa grosseur rend 
jacommode (à gouverner), Nauis in- 
habilis magnitudiuis, Liv. Trait — à 
renvoyer, Telum inhabrle ad remit- 
{endum. Liv. Emplacement — pour 
les machines de siège, Locus machi- 
nationtbus importunus. Sall. || 2° Qui 
cause de le fatigue, de la gêne. Incom- 
modus, &, um. Cic. Gravia, m. f.,e, 
a. Cic.: Incommode pour qqn, Alicui 
molestus. Cic. Maladie plus —, Im- 
portunior morbus. Cels. 8e Qui im- 
portune. incmmodus, a, um. Plaut, Im- 
portunus. Plaut. Gravis, @.f.,e,n.Cic. 
Odiosus, à, um. Cic. Aolestus. Plaut. 

INCOMMODE, ÉE, parl. passé d'n- 
comuooen, Voy. ce v. || Ad). 40 Qui 
ost un peu malade. Offensus, a, um. 
Cels. : Être incommodé, Minus valére 
(eo, es, lui, lifum), n. Cie. Etre — 
par le froid, Frigore infestari, pass. 
Col. laborars, n. Col. Se sentir —, 
Aliquid offensæ sentire. Cels. Voy. nt 
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misposé, MALAOS. || Être Incommodé 
d'uu œil (= n'ea avoir pas l'usage), 
Altero oculo capi (ior, ris, captus 
sum), pass. Liv. |] 2° Dont los affaires 
sont 6n mauvais êtat = Iucommodé 
dans 8es affaires, C. cèNé 40, 
INCOMMODÉMENT, adv. D'une 
manière Incommode. Incommode. Cie, 
INCOMMOHER, v. act. 10 Empé- 
cher le libre fonctionneniant de qq. ch., 
causer de l'embarras, des difficultés; 
être à charge 4 qqn. Voy. aËxen 40, 
50, 6e, o Reduire 4 une certains 
énurle d'argent Voy. GËNER 70. f 
° Rendre un peu malade. Offendère, 
0, 18, fendi, fensum, act. Plin. LzdËre, 
0, 13, Lrsi, Lesum, act. Col. Infestare, 
act. Plin, : Incommoder l'estomac, 
Infestare stomachum. Plin. — la tête, 
le cerveau, Caput tentare. Plin. L'au- 
tomne avait incommodé l'armée, Au- 
lumnus exercilum valeludine (enta- 
veral. Ces, 
S'incouuonn. C. Se oËNer. 
INCOMMODITÉE, 9. f. 1° Gêne, 
polne, malaise. Afolestia, æ, f. Cic. In- 
commudum, À, n. Col. Onus, neris, n. 
Cic. : Qui résiste à loutes les incom- 
modités, Omnis incommodi paliens. 
Col. Voy. aène 4e. 1] 2° Penurie d'ar- 
gent Voy. Gène 10, || 30 Legere ma- 
adie. Offensio, onis, f. Cic. Offense, 
æ,f. Cels. Incommodum, i, n. Plin. 
: Intommodité legère, Mediocris affec- 
tus (us), m. Cels. Voy.iNbisPosiTtOx 10. 
INCOMMUNICABLE, adj. Qui ne 
se peut communiquer. * Qui (gwz, quod) 
communicari non poles. . 
INCOMPARADLE, adj. À qui ou 
quoi rien ne peut être comparé. În- 
cumparabilis, m.f.,e,n. Plin. Quint. 
et inieux Singulartis, e. Cic. où Uni- 
cus, a, um. Cic. Liv. ou Præstantis- 
simus. Cie. : Général incomparable, 
Unicus imperator. Liv. Lésions in- 
comparables, Cælestes divinæque le- 
giones. Cic. Lihéralilé incomparable, 
Unica liberalitas. Cic. Granieur d'âme 
—, Incomparabilis animi sublimites. 
Plin. Exemple de maguanrmité —, 
Mugnanimitatis eremylum, cui compa- 
rart non possit aliud. Plin. L'élo- 
quence — [de Cicéron], Divina elo- 
guentia. Quint. Cælestissimum os. Vell. 
Bien —, Inersuperabile bonum. Sen. 
INCOMPARADLEMEBNT, adv.Sans 
comparaison. Vuy. COMPARAISON 10. 
INCOMPATIDILITÉ, 8. f. {0 En 
parl. des pers. el des anim. Impos- 
sibilité de s'accorder ensemble : 1n- 
compalibilité d'humeur, Auimorum 
disqunetio (onis), f. Cie. Discordia, æ, 
f. Crc. IN y a eatre eux — d'humeur, 
Discordanf inter se. Ter. L'— des ca- 
ractères, des goûls, Dispares mores. 
Cic. Disparia studia. Cic. 11 y a — 
entre les cygnes et lea aigles, Olores 
et aquilæ dissident (de dissulère, eo, 
sedi, sessum, 0.). Phin. || 2° En parl. 
des ch. impossibilite d'aller ensemble. 
Diversa (æ) et insocrabilis (is) nature 
wh [. Plin. Repugnantia, æ, f, Cic. : 
1 y a incompatibililé entre [les] pas- 
sions, Cupiditates dissident (voy. 10), 
ou discordant (n.). Cic. Ne pas voir 
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combien est grande l'— de ces choses, 
Hæc inter se quam repugnent, non vi- 
dère. Cic. Les incompatibilités, Re- 


puguanna, ium, n. pl. Cic. 


INCOMPATINLE. adj. 1° Eo parl. 
des pers. Oppose, qui ne pout s'ac- 


corder aveo un autre. Miscors, gén. 
ordis. Cic, Liv. Voy. vésacconb. || 
20 Eo parl. des cb. Qui ne peut être 


associe avec une autrs Ch. Insoctabi- 


lis, ar. f.,e, n. Plin. Dissuciabalis, e. 
Tac. Discors, gén. ordis. Cic. Dissen- 
taneus, a, um. Cic. Disjunctus. Cic. 
Dispar, gén. aris. Cic. : Natures 
jacompatibles, Insociabiles naluræ. 
Plin. Unir deux choses jadis —, Res 
olim dissociabiles miscére. Tac. Opi- 
aions —, Discordes sententir. Plin. 
Vire des chuses —, Loqui pugnaniia 
(de pugnans). Cie. Godls —, Disparia 
studia. Cic. Mœurs tout à fait — avec 
l'atrocité d'uo tel crime, Af‘res lon- 
gissime à tanti sceleris alrocitaie dis- 
Jjuncti. Cie. Regardanl comme in- 
Compalible avec ses interèts de 
paraltre.…, Alinum suis ralionibus 
enstimans videri. Sall. Ce qui est 
—, comme oui el non, Quod ila dis- 
junctum est quasi eliam aut non. Cic. 
Ces cboses sont incompalibles, Hxc 
inter se repugnant. Cic. La feinle est 
jocompatible avec l'amilié, Sumulalio 
repugnat amiciliæ (au dat.). Cic. La 
différence des goûts esl — avec 
l'amitié, Studiorum dissrmilitudo dis- 
sociaf amicilias. Cic. La crainte est 
— avec la pitié, Timor misericor- 
diam non recipat (de recipère, io, cepi, 
cepium). Cæs. 

INCOMPÉTENCE, 5. f. 1° T. de 
jurispruileoce. Manque de competence. 

e tourne par l'ad. : À cause de l'i0- 
compétence du juge, * Quod judex non 
sompstensesl. D'apr. Dig. || 2° Fig. Man- 
que de connaissances. C. INEXPERIENCE. 

INCOMPÉTENT. ENTE, adj. 4° T. 
de jurisprudence. Qui manque de com- 
gelence : Juge, Tribunal incompétent, 

wiez, Tribunal non competens (gén. 
entis). Dig. En cette affaire les ma- 
gistrats sun incomnétlents, {d extra 
maguiratus est. Cic. Déclarer un juge 
iacompétent, Judicem rejicère (io, is, 
jecr, Jectum). Cic. || 29 Fig. Qui man- 
que de connaissances. C. 1GNORANT, 
INETPÉNIMENTÉ. 

INCOMPLET, ère, adj. Qui n'est 
pas complet. (Non entier) Non infeger 
(gra, grum). Cic. (Non plein) Non 
plenus (a, um). Cic. (Non achevé) Im- 
perfectus. Cic. (Ébauché) Inchoatus. 
Cic. (Mutilé) Mutilus. Cic. Afancus. 
Cic. (Tronqué, érourté) Truncus. Cels. 
Curtus. Cie. : Étude de la natore ea 
gueline sorte œutilée et incomplète. 

ognilio maturæ manca quodam modo 
alque inchoata. Cic. Les travaux de 
forufeation sont incomplets, Afuni- 
fiones non plene sunt perfectæ. Cæs. 
Légion iacomplèle, Semiplena legio. 
Vell. Pensée —, Curta sententia. Cic. 
Prononcer des phrases incomplètes, 
Uutila loqui. Cie. 

INCOMPLÈTENLENT, adv. D'une 
manière incomplète. Non plens. Czs. 
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INCOMPLEXER, adj. Qui n'est pas 
comploxe. Simpler, gén. plicis. Cic. 

INCOMPRÉHENSIDLE, adj. 1° 
Qui ne peut être compris. Qui (quæ, 
quod) intelligi non potest. Cic. Intel- 
lectu major (m. f., jus, n.). Quint. = 
Être but à fait incompréhensible, Om- 
nino intelligi non posse. Quint. Chants 
presque incompréhensibles aux pré- 
tres, Carmina vir sacerdotibus intel- 
lecta. Quint. Qui est incompréhen- 
sible excepté pour l'artiste, Qui (quæ, 
quod) intelligi, nisi ab arlifice, non 
potest. Quint. || 2° Très difficile à con- 
cevoir, étrange. Incredibalis, m. f., e, 
n. Cic. Voy. inchoyaBzs. || 39 En 
parl. des pers. Dont on ne peut expli- 
quer la conduite, etc. : Varron est 
incompréhensible, Varro mirabiliter 
moralus est. Cic. 

INCOMPNRIS, 158, adj. Qui n'est 
pas apprecie à sa juste valeur = De 
son lemps Socrate était incompris, 
Catoo fut —, Socrates ab hominibus 
sui lemporis parum ïntelligebatur. 
Quint. Caionem ælas sua parum intel- 
lerit. Sen. 

INCONCEVADLE, adj. 1° Qui n'est 
pas concevable. Qui qua quod) com- 
prehendi non potest. Cic. || 2° Difficile 
à concevoir, incroyable. Incredibilis, 
n. f.,e, n. Cic. ll 30 Étrange, extra- 
ordinaire. Mirus, a, um. Cic. AMira- 
bulis, m.f.,e, n. Cic. 

INCONCILIABLE, adj. Qui n'est 
pas conciliable. fnsociabilis, m.f., e, 
n. l'lin. Dissociabilis, e. Tac. C. 1n- 
COMPATIBLE. 

INCONDUITE, 5. f. Mauvaise con- 
duite. Neqguitia, æ, f. Cic. Flagita, 
orum, D. pl. Cic. Perditi (orum) mores 
(um), m. pl. Cic. 

INCONGRU, adj. C. INCONVENANT. 

INCONGRUITE, C. INCONVENANCE. 

INCONGRÜMENT,, adv. D'une ma- 
nière inconvonante. Vay. INCONVENANT. 

INCONNU, 0E, ad}. 4° Qui n'est 
point connu. (En gèn.) {gnolus, a, um. 
Cic. Incoguitus. Cæs. (Non découvert) 
Incompertus. Liv. Plin. (Non exploré, 
ooo étudié) Inerploratus. Liv. Plin. = 
Absolument inconnu, Ignotissinus. 
Cic. Armée inconnue jusqu'alors à 
son chef, Exercitus ignotus adhuc 
duci suo. Liv. Toutes choses qui 
étaient inconnues aux Gaulois, Quaæ 
omnia Gallis incognita erant. Cæs. 
Langue inconnue, Ignaru lingua. Sail, 
L'origine m'est —, ÜMrigo incomperta 
est mihi. Plin. Crime inconnu jusqu'à 
ce jour. Crimen anle hunc diem inau- 
ditum. Cic. Crimen novun. Cic. Une 
grâce josqu'alors inconnue, Jnusila- 
tus lepos. Cic. vor: iGnonen. || 2° Qui 
n'est pas célèbre. Jgnotus, a, um. Cic. 
Inglorius. Cic. Ignobalis, m.f.,e…, 0. 
Cic. Voy. i6noné 2°. || 90 Qu'on n'a 
point encore éprouvè. Incognitus, a, 
um. Pl.-j, Novus. Cic. : Une joie in- 
conaue, Incognite Læetitia. Pl.-j. Les 
duuceurs de la liberté encore incon- 
nues, Vondum erla dulcedo liber- 
tatis. Liv. Âme à laquelle les affronts 
sont inconnus, Animus ad coniume- 
liam inezperius. Liv. 
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INCONNU, UE, subst. 10 M, f. Pen 
Sonno qu'on no connaît pas : Un io- 
Connu, {gnotus, à, m. Plant. Des in- 
Coonus, fgnoti. Cic. Moi, comme j'étais 
une iucouuue, Ego, quæ essem ignola. 
l'er. || 2° Masc. Homme peu digne d'être 
Connu, homme de rien. Terræ filius 
(ui), m. Cic. || 3° Chose que l'on 
ignore = Prendre l'incunnu pour le 
conau, Incognita pro cognitis Aabère. 
Cic. S élever du cuanu à l'—, Apertis 
obscura assequi (dép.). Cic. 

, INCONSCIENT, 6NTE, adj. Dont on 
n'a pas conscience : [Quelqu uo] dont 
les actes sont inconscients, Insciens, 
gén. entis. Plaut. Ter. Cic. Impru- 
dens. Ter. Cie. Tous tes actes sont 
—, Insciens aîque imprudens facis 
omnia. Ter. 

INCONSRQUENCE, ss. f. 10 Défaut 
de suite daas les idees. Inconstantia 
æ,f. Cic. Vuy. conTraoiction 20. Â 
2° Ce qu'on fait ou Ce qu'on dit par 
defaut de suito dans les idees : To 
mas paru faire une inconsequence 
ridicule, Mahi ridicule es visus esse 
inconsians. Cic. Dire des inconsé- 
quences, inconstanter logui, dép. Cic. 
VOv. CONTRANICTION 2e. || 3° Inconsidé- 
ration. Vuy.ce m. 20. |} 4° Action vu Pa- 
role inconsideree. Voy. mcoxsivent te, 

INCONSEQUENT, ENTX, ad]. {e Où 
il y a defaut do suite dans les idees. {n- 
constans, gen. antis. Cic. : Une leltre 
inconséquente, Fnconstantes litteræ. 
Cic. D'une manière —, Inconstanter. 
Cic. Voy. coNTranictoine 20. || 20 Qui 
agit ou Qui parle sans se conformer à 
secs propres principes. Jnconstans, gén. 
untis. Cic. = [l'euple] fort ‘nconsé- 
quent en toutes choses, In omuibus 
rebus inconstantisstmus. Sen. Être 
—, À se ipso dissentire (io, is, sensi, 
sensum), n. Cic. Dissentire secum. 
Quint. || 3° Inconsidere. Yoy- ce om. 

INCONSIDÉHRATION, S. [. 19 Anc. 
Inattention. Voy. ce m. {| 2° Legers 
imprudcnce dans les discours, dans la 
conduite. Incunsiderantia, æ, f. Cic. 
Incogitantia, f. Plaut. Temerttas, atis, 
f. Cæs. Levitas, [. Cic. || 3° Qqf. Ab- 
sence de consideration, d'estime. {nfa- 
mia, æ. f. Cic. Voy. coNsiDÉnaTION 5°. 

INCOYSIDRRE, dx, adj. 1° Où U 
y a do l'irroflexion. Inconsideratus. «, 
um. Cic. Inconsulius. Cic. Liv. Teme- 
rarius. Cic. = Conduite incousidérée, 
Inconsulta ratio. Cac. Dessein incon- 
sidéré, Cogitatio præceps (fén. cipilus). 
Suet. Faire quelque activn inconst- 
dérée, Aliquid femers ou incouside- 
rale ag7re. Cic. Que ces paroles sont 
inconsidéréesi Quam inconsulie ou 
temere Azc dicuntur / Cic. On ne peul 
rien dire de plus inconsidéré, Niki 
potest dici inconsideratius. Cic. || 2° 
Qui agit sans reflexion. fnconsuderalus, 
a, um. Cic. Inconsultus. Cic. Incogi- 
tans, gén. anitis. Ter. Temerarius, &, 
um. Cic. Præceps. gén. cipilis. Cie. 
Levis, m.f.,e, n. Cæs. =: llumme 1n- 
considéré dans tous ses desseins, 
Homo in omnibus consiliis præceps. Cic. 

INCONSIDÉRÉMENT, adv. D'une 
manière inconsideres. AInconsiderais. 
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Cie. Inconsulte. Cic. Inconsulto. Ad 
Her. Temere. Cic. 

INCONSISTANCE, 8. f. Manque de 
consistance, de suite et d'ensomble. In- 
comstantia, #, Î. Cic. _ 

INCONSISTANT, ANTR, dj. Qui 
manque de consistance morale. Incon- 
slans, gén. antis. Cic. 

INCONSOLADLE, adj. 1° Qui ne 
peut se consolsr; qu'on ne peut con- 
soler : Un fils dont le chagrin est in- 
coasolable, Un ls —, Filius cujus 
luctus nullo solatio Levari potest. Cic. 
Ma douleur est —, Je suis —, Om- 
mem consolationem vincit dolor (meus). 
Cie. Notre douleur est presque —, 
Nous sommes presque inconsolables, 
Est vi consolabilis dolor (noster). Cac. 
D 2° Qqf. Très affligé. Voy. ArrLIGÉ, 
AFFLICTION 20. 

LNCONSOLABLEMENT, adv. De 
maniere à ne pouvoir être consolé. 
Ansolabiliter. Hor. 

INCONSTAMMENT, adv. Avec in- 
œastance. Incunstanter. Cic. 

INCONSTANCE, 8. f. 1° Facilité à 
changer de conduite, de sentiment. In- 
constantia, æ, f. Cic. Varrelas, alis, 
f. Cie. AMobilitas ingenii. Sall., et 
abs. Mobilitas, f. Cic. Afentis mu- 
tabilitas (rare), f. Cic. Animus (1) 
mobilis (is). Cie. ou mutabilis (is), 
2. Liv. =: L'inconstance d'une armée, 
Exercilüs varielas ou infidelilas. 
Planc. ap. Cic. L'— des Gaulois, In- 
firnilas Gallorum. Czs. || 2° Facilité 
à so modifier (en pari. des ch.). Bfubi- 
has, atis, f. Cie. Varielas, Î. Cic : 
L'inconstance de la fortune, Fortunz 
gartelas. Cic. mobilitas. Nep. volu- 
buitas, f. Cic. Toucbés de l'— des 
choses humaines, Commofi fortuna- 
run Àumanarum vice (de vix, nomin. 
ious. f.). Liv. || 3° Action de changer. 
Matalio, onis, FL. Cic. =: Inconstances 
de la fortune, Fortunz mutaliones. 
Vell. Temporum varietates (um), f. pl. 
Cie. Un ami constant se reconnall 
dsos les — de la fortune, Amicus 
certus in re incertä cernitur. Cic. 

LNCONSTANT, ANTE, adj. Qui est 
sujet à changer. Blutabilis, m.f.,e, 
on. Cic. Commutabilis, e. Cic. Mobilis, 
e. Sall. Inconstans, gén. antis. Cic. 
Incertus, a, um. Cic. Varius. Cic. : 
Esprit inconstant, Animus commula- 
büu. Cic. vertus. Cic. Rien n'est plus 
— que la multitude, Nihil est incer- 
fius vulgo. Cic. Alliés inconstants, 
Socit infideles. Cic. Inconslant dans 
q. ch., en qq. ch., /n re inconstans. 

ic. La fortune est inconstante, For- 
funa vega ou volubilis est. Cic. La 
faveur —, Mubils favor. Sen. Temps 
incoostant, Aer inconstans. Sen. va- 
nus. Sen. Venis inconstants, /ncon- 
slanles venti. Plin. 
INCONTESTADLE, adj. Qui ne 
ul être contest. Certus, a, um. Cic. 
on dubius. Cie. Indubitatus. Quint. 
Plin. Just. Indubitabihs, m. f., 6, 0. 
Quint. : Ce qui est incontestable, Id 
uod nemini dubium potest esse. Cic. 
Dose tout à fait —, Res minime 
dubie. Cic. Cause — (= très vraio), 
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Causa werissima. Cic. Activité — (— 
éprouvée), Experta industria. Suet. 
La chose est —, Res dubitationem 
non habet. Cic. in dubium venire non 
potest. Cic. Le fait est —, Factum 
constat (de consiare, 0, stiti, sfatum, 
n.). Cic. De facto constat. Quint. La 
chose pour moi est —, De hoc mihi 
dubium non est. Cic. Il déclara que 
pour lui le fait est —, Dirit sibi li- 
quére (liquet, liquif ou licuit, s. sap., 
a. impers.). Cic. On tenait pour — 
qu'ils disaient la vérité, Controversia 
non erat quin verum dicérent. Cic. Il 
est — que..…., Non dubium ou Haud 
dubium ou Nihil dubit est quin (et le 
sub) À: Ter. Cic. Sen. 11 est — que les 
Helvétieas sont en armes, llelvetii 
sine dubio sunt in armis. Cic. Voy. 
CENTAIN 19, ÉVIDENT. 
INCONTESTADLEMENT, ad. 
D'une manière incontes'able. Certe el 
muins souv. Cerlo. Cic. Indubitate. 
Liv. Sine dubio. Cic. Procul dubio. 
Liv. Maud dubie. Liv. Sine ull& du- 
bitatione. Cic. Sins controversiä. Ter. 
Cic. Sine ullä contronernä. Cic. : 
Ilumme qui est incontestablement le 
plus savant de loute la Grèce, Vir 
unus {olius Græzcir facile doctissimus. 
Cic. Le plus noble —, Longe nobilis- 
simus. (æs. «Je suis un homme au- 
lant que toi.» — alncontestable- 
ment», a Tam ego homo sum quam 
tu.» — u Scilicet ia res est.» Plant. 
INCONTESTÉ, #5, adj. Qui n'est 
point contoste. Nemini dubius (a, um). 
Cic. Indubrtatus. Suet. Plin, 
INCONTINENCE, 8. f. T. de mé- 
decine. 4° Incapacite de retenir. Incon- 
finentia, æ, f. Plin. || 2° Vice opposé 
à la continence. Libido, dinus, [. Cac. 
4. INCONTINENT, ENTE, adj. Qui 
n'est paschasto. Libidinosus, a, win. Nep. 
2.INCONTINENT,adv.C.aussITÔT. 
INCONVENANCE, 5. f. 1° Manque 
do convenance. Indignrtas, atis, [. Cie. 
: L'inconvenance d'une tello conduite, 
Indignitas rei. Cic. Sans —, Non in- 
decenter. Quint. || 2° Action qui blesse 
les convenances. Turpitudo, dinis, f. 
Uic. 2 Se laisser aller à quelque incon- 
venance, In aliquam turpitudinem de- 
labi, dép. Cic. Faire des inconvenan- 
ces, Odiosa facFre. Nep. S'abstenir de 
tuule inconvenance à l'egard des cou- 
vives, Apud convivas abstinère incom- 
moditate (de incommodiias, f.). Plaut. 
INCONVENANT, ANTE, adj. Qui 
blesse les convenances. Indecorus, a, 
un. Cic. Indecens, gén. entis. Quint. 
Parum verecundus (a, um). Quint. 
Turpis, m. f.,e, n. Nep. Deformis, 
e. Cic. Illiberalis, e. Cic. = Mots in- 
convenants, Verba parum verecunda. 
Quint. Plaisanterie inconvenante, 
Iltiberalis jocus. Cic. Rire inconve 
nant, Indecens risus. Suel. D'une ma- 
nièreinconvenante, Indecore. Cic. Tac. 


Inhvuneste. Cic. Être inconvenant, De- 


decére, et (ent), cuit (cuerunt), 8. sup. 
Cic. 11 esl — qu'un oratenr se mette 


en colère, Oralorem irasci minime 
decet. Cic. 11 est — de se vanter soi- 
mème, Deforme est de 84 ipso prædi- 
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care. Cic. Homme dont la conduite est 
inconvenante, Jlomo protervus. Cie. 


INCONVENIENT, 8. nm, Désavan- 


age, consequence fâcheuse d'une ch. 
Incommodum, i, n. 
moditas, alis, Ê. Ter. Detrimentum, à, 
n. Cic. Vitium, if, n. Cic. Malum, f, 
D. Cic. : 
incommodi. Quint. Un certain —, 
Quiddam mali. Cic. Les avantages 
et les inconvénients, Emolumenta ef 
detrimenta. Cie. Tout l’inconvénient 
se réduit à ceci, Omnis incommoditas 
Auc redit. Ter. 1] fait connaitre les 
inconvenienls de l'inégalité du ter- 
rain, Proponit quid intyuilas loci ha- 
beat incommodi. C»s. Supporter on 
mconvésient, Incommodam rem pati. 
er. 
afferre. Cæs. dar. te. Offrir pins 
d'avantage que d'—, Plus habere 
adjumenti quam éncommodi. Cic. L 
résulle pour nous des ioconvé- 
nients de ces malières, Nos in- 
commoda ex eis maleriis consequun- 
tur (dép) Quint. Être un inconvé- 
ntent, 
incommodare, n. Cic. eliquid incom- 
modi imporlare. Cic. Je trouve qu'il 
y à un — à déclarer cela, Hoc pro- 
[erre incommodum esse arbitror. Ter. 
Je n6 trouve pas d'— à exposer, 
Non incommodum (miAt) videtur expo- 
nêre. Cic. Si tu o'y vvis pas d'—, 
Nisi molestum ({ibr) est. Ter. Sans —, 
Non incommode. Cic. 
loisir sans —, Impune in otio esse. 
Cic. Quand cela sera pour toi sans—, 
Cum erit fuum commodum. Cic. Qui est 
sans —, Non incommodus (a, um). Cic. 


Cic. Hor. Incom- 


Cet inconvénient, Hoe 


Offrir un Incommodum 


voir uo — pour moi, AftAf 


Se livrer au 


INCORPORALITSÉ, 8. f. Qualité 


des êtres incorporels. Incorporalitas, 
atis, f. Macr. Tert. 


INCONPORATION, 5. f. 1° Action 


de faire un corps de plusieurs sub- 
stances. Commirlura, æ, [. Cato. Se 
tourne ordi. 
conponge do. || 2° Fig. Action de faire 
entrer qqn où qq. ch. dans un corps, 
dans un tout. Adjectio, ons, f. Liv. = 


ar le verbe. Voy. m- 


L'iocorporation de nouvelles familles 


à la colonie d'Hispalis, Hispalien- 
sibus famuliarum adjectio. Tac. Co- 
lonie renforcée par l'— des vété- 


rans, Colonia additis veteranis fr- 
mata. Tac. On tourne ordin. par le 
verbe. Voy. mconronen 2° et Je. || 
80 Fusion, réunion. Conjunciio, onis, 
f. Cic. Voy. RÉUNION. | 

INCORPOREL, ELLE, adj. Qui n'a 
point de corps, immaleriel. Incorpo- 
ralis, m. f.,e, 0. Sen. Corporis expers 
(gén. ertis). Cie. 

INCONPORER, v. act. 40 Unir en- 
semble certaines substances et en faire 
un corps = Incorpurer qq. ch. dans 
ua medicament, à un médiciment, 
Aliquid medicamento (an dal.) inss- 
rêre (0, is, serui, serum) Plin. ad- 
dère A is, didi, ditum). Plin. — des 
dragues dans da cérat, Cereto (À 
l'abl.) medicamenta excipére (io, ü, 
cepi, ceplum). Cels. — ensemble plu- 
sieurs ingrédients, Mulla in unum 
commiscère (60, 65, miscui, mixrtum où 
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mistum). Serib. Plura contribuëre (0, 
is, ui, utum), Dig. || Fig. incorporer 
la sagesse à l'éloquence, Sapientiam 
in corpus eloguentiæ adducËre (0, 15, 
duri, uctum. Quint. || 2° Fig. Faire 
entrer des pers. dans un corps poli- 
tique, militaire, ec. Contriburre (voy. 
do), act. Cæs. Liv. : Incorpurer un 
peuple avec un autre, Contribuère 
entem cum gente. Cæs. genti. Liv. 
(Peuples nouvellement incorporés 
ans la ligue achéenne, In Achaicum 
conciliurm nuper contributi, Liv. In- 
corporer des saldats daus une lé- 
gion, Legioni milites admiscére (voy. 
de), Ces. — qqn dans un corps de 
troupes, Aliquem corpori mililum im- 
miscére. Curt. Être incorporé dans la 
milice urbaine, Urbanz mililis ad- 
scribi (pass. de adscribère 0, ts, 
seripsi, scriptum). Tac. — dans une 
légion, Legioni additus (pass. de ad- 
dëre, voy. 1e). Tac. Incurporer qqn 
par cooplation dans le college des 
augures, Aliquem in collegium augu- 
rum cooplare. Cic. || 3° Reunir des 
territoires avec d'autres. Adjungère, 
0, is, Junzi, junclum, acl. Cic. : [n- 
corporer des terriloires, la Cilicie à 
l'empire romain, Adjungère agros po- 
pulo Romano. Cic. Ciliciam ad impe- 
rium populi Romani. Cic. — des cités 
à son empire, Civitales in dicionem 
redigëre (o, is, egi, actum). Liv. — 
des fles dans la circonscription de 
Rhodes, Insulas Rhodiis aftribugre 
{voy. do). Cic. . 
S'inconporen, v. 4° Pron. S'unir et 
faire corps avec une autre substance. 
Coclescëre, o, is, alui, alitum, n. Col. 
: Le figuier s'incorpore à l'olivier, 
Ficus coalescit olivæ {au dat.). Col. 
La vigne s'— avec la bouture, Vitis 
surculum sidi applieat, Sen. Le mubl 
s'— très facilement avec le miel, 
Mustum facillime cum melle concor- 
poratur (pass.). Plin. || 4° Récipr. 
Faire corps ensemble. Coalesc®re (10y. 
40), n. Var. În unun corpus coire 
(eo, is, ioi et ii, itum), n. Sol. et 
simpl. Coire, n. Col. : L'airaio et le 
sable se suat incorporés, Æs el arena 
coaluerunt, Vitr. || 3° Réf. Pig. S'unir 
à : César s'est tellemeal incorporé 
a la républiqne, Cœæsar ila se reipu- 
blicæ induit Ve induëre, 0, is, utuin). 
Sen. || 6° Recipr. S'unir ensemble. 
Coalescére (voy. 1°), n. Sall. = Les 
Troyens et les Aborigènes se sont 
iocorporés facilement, l'rojani et À bo- 
rigenes facile coaluerunt. Sall. |] 6° 
Pron. S'ajouter à. Accedëre, o, is, cessi, 
cessum, . (a 4q. Ch, alicui ret). Dig. 
INCORRECT, EFCTE, adj. 19 En 
arl. des ch. Defectueut. (En gén.) 
uiosus, a, um. Lic. (Surt. en parl. 
d'uve copie) Mendosus. Cic. Pl.-j. 
) 2° Eo parl. des pers. Qui fait des 
autes. (En gén.) Vitiosus, a, um. Cic. 
Suet. (En parl. d'un copiste) Men- 
dosus. Cic. 
INCONRECTEMENT, adv. D'une 
maniere incorrecte. Alendose. Cic. 
INCORRECTION, 8. f. 19 Defaut 
de correction. Pravitas, etis, f. Quint. 
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I] 2° Fauto. Vitium, ii, n. Hor. Quint. 
Voy. FPAUTE 4°. 
INCORRIGIBILITÉ, 8. f. Défaut 
de colui qui est incorrigiblo : Incorri- 
gibilité du caractere, Insanabile (is) 
ingenium (ii), 0. Liv, 
INCONRIGIDLE, adj. Qu'on ne 
peut corriger. Inemendabilis, m. f., e, 
D. Sen. Quint. V.-Mar. Insanabilis, 
e. Liv. : Erreur iacornigible, Error 
inemendabilis. V.-Afaz. Esprit —, 
Intractabilis animus. Sen. 
INCORRUPTIDILITÉ, 5. f. 1° Qua- 
lité de ce qui n’est pas sujet à corrup- 
tion. fncorruptibilitas, alis, f. Tert. 
S'expr. mieux eu lourn. par un v.: 
À cause de son incorruplibilité, * Quod 
non corrumpilur ou * Quod corrumpi 
non poteat. || 2° Fig. intogrite. Inte- 
gritas, atis, f. Cic. Sanctitas, (. Nep. 
Incorrupta (æ) fides (ei), f. Tac. 
INCORRUPTIBLE, adj. 1° Qui 
n'est pas sujet 4 corruption. fncorrup- 
tibulis, m. ., e, n. Lact. S'expr. 
nieux en tourn. par un v. = Etre 
incorruptible, *Corrumpi non posse. 
Voy. IMPÉRISSABL&. || 2° Fig. Inca- 
pable de se laisser corrompre, seduire. 
Incorruplus, a, um. Cie. Integer, gra, 
grum. Cic. Sanctus, a, um. Cic. 
INCRÉDULE, adj. 1° Qui ne croit 
ue difficilement. Incredulus, a, um. 
or. Quint. || 2° Qui ne croit pas aux 
mystères de la religion. Incredulus, a, 
um. fier. , 
INCREDULITE, s. f. 1° Répu- 
nance à croire. Incredulitas, afrs, f. 
frare). Apul. : Par incrédulité, Non 
credendo. Cic. ]| 2° Manque de 
croyance dans les choses religiouses. 
Incredulilas, atis, f. P.-Nol. 
INCRÉE, és, adj. Qui existe sans 
avoir ete croë. * Non creatus (a, um). 
INCRIMINADLE. adj. Qui peut être 
incrimine. A ccusabulis, m. [., e,n. Cic. 
INCRIMENER, v. act. Accuser qqn 
de crime; imputer une ch. à crime. 
Criminari, dep. (acc.) Liv. Incusare, 
sct. Cæs. Insrmulare, act, Cic. Ar- 
guëre, o, is, ui, sup. inus., act. Cic. : 
Incriminer qqn devant le peuple, Cri- 
minari aliquem apud populum. Liv. — 
la misère de qqn, Inopiam alicujus 
eriminari. Curt. On incrimine [mes) 
paroles, Verba arguuntur. Tac. Voy. 
ACCOSÉR 19, CRIME 30. 
INCROYADLE, adj. 1° Qui est dif- 
ficilo 4 croire. Incredibilis, m. f.,e,n. 
Cic. Non credibilis, e. Cic. : Plus in- 
croyable, Incredibilior. Sen. Chose 
—, Incredibile auditu. Cie. dictu. Cic. 
Nep. memoralu. Sall. Raconter des 
choses incroyables, BMfera monstra 
narrare. Cie. Être incroyable, À fide 
abhorrère (e0,es, rui, s. sup ), a. Liv. 
Omnem fidem ercedëre (0, 18, cessi, 
cessum) Suet. Une pareille horreur 
est —, Res (am atror credi non po- 
test. Cic. J1 est — combien j'ai èté 
afigé, Incredibile est quanta me mo- 
lestia affecerit. Cie. Ils s'incurporè- 
rent avec une facilité —, Incredibrle 
esl memoratu quam facile coaluerint. 
Sall. 11 me parait — qu'il existe 
oo bomme..., MiAi permirum videtur 
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quemquam exsiare. Cic. Ce qui peut 
rendre une ch. —, Ea qux rem in- 
credibilem facËre possunt. Cic. L'une 
manière —, Incredibiliter. Cic. I[n- 
credibilem in mudum. Cic. Supra 
quan cuiguam credibile est. Sal, 

lira fidem. Suet. Supra fidem. Plin. 
1 20 Tres grand, extraordinaire. Incre- 
dibilis, m. f.,e, u. Cic. Singulans, 
s. Cic. = Rapidité incroyable, Incre- 
dibülis celeritas. Vell. Méchanceté —, 
Sungularis nequitia. Cie. Cupidité —, 
Immanis avaritia. Sall. Un charme ei 
an phasir iocroyables, Mira suavitas 
et delectatio. Cic. J'éprouve une joie, 
ua plaisir —, Incredibiliter gaudeo. 
Cic. delector. Cic. Désirer à un puint 
—, Avoir un désir — de... Mirabi- 
lier cupére, act. Cic. 

INCROYABLEMENT, adv. D'une 
manièro incroyable. Voy. mNcRorauce. 

AINCRUSTATION, s. f. 1° Action 
d'incruster. S'expr. en tourn. par le 
V. VOYy. INCROSTER 0, } 2° Ornement 
incrusté. Crusta, z, Cic. Plin. 
Emblema, atis (dal. et abl. pl. at), 
n. Varr. Cic. || 3° Croûte fournie par 
certaines eaux. Crusia, æ, [. l'hn. 

INCHUSTER, v. act. 19 Orner une 
surface en y inserant qq. maliere. Lis- 
{uniguëre, 0, is, Stinxi, slinctum, act 
Cie. Liv. = Coupes incrustées de 
pierres précieuses, Pocula gemnis 
distincta. Cic. Incruster d'or et d'ar- 
genl des armes (avec le ciseau), 
Arma auro el argento cxlare. Liv. 
|| Abs. Vases incrustés, Vasa crus- 
{ata (pass. de crustare). Fest. || 2° in- 
serer qq. matière dans une surface. 
Inserÿre, 0, 15, serui, sertum, act 
Plin. Includëre, o, is, clusi, clusura, 
act. Cic. = incruster dans des revête- 
uents (de marbre) des veines qui n'y 
etatent pas, Maculas, quæ non erant, 
crustis inserfre. l'in, — des orne- 
ments dans des coupes, Emblemala 
in scyphas inciuiêre. Cie. — des mo- 
saiques dans les murailles, Parietes 
vermiculatis crustis operire (io, 4, 
perui, perium). Flin. 

S'INCAUSTER, v. pron. $e couvrir 
d'une croûto pierreuse. Crus(ä cbduci 
(or, &ris, ductus sum), pass. Plin, 

INCUBATION, s. [. Action de cou- 
vor. Incubuatio, onis, (. Plin. Incubitus, 
üs, m. Piin. Voy. cover (1°. 

INCULPATION. C. ACCUSATION. 

ISCULPER, v. act. C. AccUsen. 

INCULQUER, v. acl. Imprimer qq. 
oh. dans l'esprit de qqn. Imprinêre, 0, 
is, pressi, pressum, Ou Inserëre, 0, is, 
serui, sertum, ou Defig?re, o, is, firi, 
frum (aliquid in anvmo alicujus). Cic. 
Inculcare (aliguid animo ulicujus). 
Cic. Infig?re, o. is. Ari, firuwn (ali- 
quud animo alicujus). Quint. A ffiy/re 
(atiquid alhcui). Quint. = Inculquer 
aux enfants la connaissance de» let- 
tres, Litteras pueris affiure. Quint. 
— une science à qqn, Aliquem srien- 
tiô instruëre (0, 18, sirurt, struclura). 
Quint. — ces opioions à qyn, Ah- 
quem his opinionibus imbuëre (o, ts, 
ui, utum). Cic. Opinion profondé- 
ment incuiquée, Penitus instia opiaie, 
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artibus infici NA de infcère, to, 
is, feci, fectum). Cic. 

INCULTE, ad). 1° Qui n'est point 
cultive. Inculfus, a, um. Cic. : Etre 
jocuite, Cultu vacare, n. Cic. Terre 
—, Ager Aorridus. Cic. Lieux in- 
cultes, Fer loci. Varr. Terres lais- 
sces —, Relictæ possessiones. Cic. || 
3° Depourru d'oducation, d'instruction. 
Incuitus, a, um. Cie. Agrestis, un. f., 
e, D. Cie. Rudis, e. Cic. : lomme 
inculte, fomo inculius. Cic. incon- 
ditus. Tac. artium rudis. Liv. Homme 
tout à fait —, Homo sine humanitale. 
Cic. Marius — et farouche, Afarius 
hirtus atque horridus. Vell. Race —, 
Genus agreste. Sall. Un talent —, 
Forma ingenii impolila ou rudis. Cic. 
Son langage élail —, Oratione eral 
incultus. Cic. Discours un peu —, 
Horridula oratio. Cic. || 3° Negliné. 
e Burbe iorulte, Horrula barba, Cic. 

INCULTURE, 9. f. Élal de co qui 
est inculle. Situs, fis, an. Vurg. Col. 

INCURAMILITÉ, s. f. État do co 
ui est incurable, Se tourn. par l'adj. 

UY. INCURABLE. . 

INCURANLE, adj. 1° À quoi l'on 
ne peut apporter remede. Insinabilis, 
m. f., e, n. Cic. Inertricabilis, e. 
Plin. Insuperabilis, e. Pl-j. Despe- 
ratus, a, um. Cic. Deploratus. Plin. 
: Maladie incurable, Murbus insana- 
bilis. Cic. desperatus. Cic. Valetudo 
insuperabilis. Pl.-j. Maladie — de 
l'estomac, Stomachi inertricabile vi- 
tium. Plin. Toux —, Deplorala lussis. 
Plin. Être —, Curalionem non acci- 
pire ou non admiltire. Cels. || Fig. 
Vice de prononciation incurable, fne- 
mendabile oris incommodum. Quint. || 
4 Qu'on ne peut delivrer d'une ma- 
ladie. Desperatus, a, um. Cic. Deplo- 
ratus. Pin. = [Jasoa), regardé comme 
iocurable par les médecins, À me- 
diets deplorarus. lin. || Subst. Les 
iocurables, besperali, orum, m. ll. 
Cic. beplorati, w. pl. Plin. || Fig. 
Caractère incurable, Insanabile inge- 
aium. Liv. La partie de la réju- 
blique qui est prèsque —, Prope de- 
posuta reipublhicæ pars. Cic. 

INCURULE, s. . Negligoence. Incuria, 
#,f. Cic. Vov. RÉQLIGENCE. 

INCURIEUX. C. Non cunteux 20. 

INCURIOSITE, 8. f. Manquo de cu- 
rosite. Voy. MANQ0E el cun:0s1TÉ 20. 

INCURSION, 8. f. 1° Course de gens 
de guerre en pays onnemi. Incursio, 
onu, {. Cæs. Excursio, f. Cie. : Faire 
uoe incursion sur un territoire, In 
nes incursionem fac®re (io, is, feci, 
factum). Liv. In agrum incurrëre (0, 
ls, curri Mmiêux que cucurri, cur- 
fum), 0. Liv, ercurrére (0, 1s, cu- 
curri et rar. curri, cursum), n. Liv. 
Les Germains poussent plus Join 
leurs incursions, Germani latius va- 
gantur (dèp.). Cic. Mettre son terri- 
loire à l'abri des —, Tueri fines ab 
excursionibus. Cic. l 2° Voyage, excur- 
son. Voy. couusx 8°, excUnsION. 

LNDE, contres de l'Asie. Indie, #, 
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f. Cic. = (Qui est) de l'Inde (en parl. 
des cb.), Indicus, a, um. Ter. Hor, 

INDÉBROUILLABLE, adj. Qui ne 
pout être dobrouillé. Inezplicabilis, rm. 
on. Cic. 

INDÉCEMMENT, adv. 4° D'une 
manitre inconvenante. {ndecore. Cic. 
Non decore. Cic. Andecenter. Sen. 
Quint. || 2° D'une maniere impudique. 
Obscene. Cic. Turpiler. Cic. 

INDÉCENCE, $. f. 1° Manque de 
biensoance. Indignitas, alis, f. Cic. || 
2° Vice qui blesse la pudeur =: L'ia- 
décence des actions, Rerum obsce- 
nitas (atis), f. Cie. L'— des paroles 
Verborum turpitudo (dinis), f. Cic. il 
8° Action obscène. Flagitiosum (1) fac- 
tum (1), n. Cic. || 6° Parole obscène. 
Verbum (1) turpe (is), n. Ter. Ver- 
bum (i) parum verecundum (i), 0. 
Quint. Verbum (i) obscenum (i) n. Sen. 

INDECENT, ENTE, adj. 10 Con- 
traire aux bienséances. Indecorus, a, 
un. Cic. Indecens, gén. entis. Quint. 
Suet. Deformis, m. f., e, a. Voy. in- 
CONVENANT. || 20 Obscène. Obscenus, 
a, um. Cic. Turpis, m.f.,e, n. Ter. 
Voy. onscène. 

INDÉCIHIFFRABLE, adj. 4° Qui 
ne se peut lire. C. iursiBte 1°. || 
2° Embrouille, insoluble. [uenodabilts, 
m.f.,e, n. Cic. || 3° En parl. d'une 
pers. inexplicable. Obscurus, a, um. 
Cie. Occultus. Liv. 

INDÉCIS, 1<&, adj. 40 Qui n'est pas 
decide. Anceps, gén. cipitis (abl. i, 
gén. pl. um). Cic. Ambiguus, a, um, 
Cic. Incertus. Cie. : Laisser une ch. 
indécise, Relinqu®re rem suspensam. 
Liv. in suspenso. PL-j. Laisser in- 
decis ce qui est douteux, Quod est 
dubium, id relinquère incertum. Cic. 
Chase laissée indècise, Res addubi- 
tata. Cic. La questiun est encore —, 
Adhuc sub judice lis est. Hor. Combal 
indécis, Pugna anceps. Liv. zqua. Liv. 
Prelium incertum. Sall. par. Nep. Se 
retirer après un combat —, Æquä 
munu discedëre, n. Sall. || 2° Dou- 
toux, incertain. Dubius, a, um. Cæs. 
Sall. Cic. Inceritus. Cic. Ambiguus. 
Cic. = Victoire indécise, Dubia vic- 
toria. Cæs. La victoire fut longtemps 
—, Ancipili prelio diu pugnalum esi. 
Cæs. Voy. BALaNcÉ Lo. || 3° Vague, 
difficile à reconnaitre. Incertus, a, um. 
Virg. Tac. Dubius. Ov. PI.-j. : Eaux 
d'une nature indécise, Undæ incertæ. 
Tac. Lumière —, Dubia lux. Ov. 
Lueur — de la lune, Incerta luna. 
or. Possession —, Dubia possessio. 
Liv. || 6° En parl. des pers. Irresolu. 
Incertus, a, um. Cic. Incertus anuni. 
Cic. sententis. Liv. Dubius. Sall. 
Dubius sententiæ. Liv. Suspensus. Cic. 
[læsitans, gén. antis. Sall. : La plèbe 
de Rome incertaine et indécise, Sus- 
pensa et inceria plebs Romana. Cic. 
Se montrer indécis, Se dubium præ- 
stare. Vell. Être —, Animi pendère 
(eo, es, pependi, 8. sup.), a. Cic. Être 
— sor un point, In re addubilars, n. 
Cic. (Démocrite semble être — sur 
la nalure des dieux, Videlur in na- 
fur deorum nutars, n. Cic. lis étatent 
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— sur ce qu'ils devaient faire, Quid 
agËrent, non eis salis constabat (de 
consiare, af, stetit, stalum, 0. im- 
pers.). Cic. Le roi flottait —, Rex 
animo fluctuabatur, dép. Curt. 

INDECISION, s. f. Irresolution. Du- 
bitalio, cnis,f. Cic. Voy.innésoLution. 

INDÉCLINABLE, adj. Qui ne se 
décline point. Inderlinabilis, m. f., €, 
0. Dom. : Être indéchuable, Casibus 
carère (e0, es, rui, riturus), n. Quint 
Les noms indéclinables, Aptota (s.-e. 
nomina), orum, a. pl. Diom. 

INDÉFINI, 1€, 2j. 1° Qui n’a pas 
de bornes doterminces. Infinitus, a, 
um. Cic. Interminalus. Cic. l 20T.de 
gramm, Qui exprime une idee vague 
ou générale. Infnitus, a, um. Varr. 

INDEFINIMENT, adv. 1° Sans 
bornes : Pérorer indéfiniment, {n- 
finile perorare. Cic. || 2° T. de gramm. 
D'uns manière indefinie. Infinite. Gell. 

INDÉFINISSABLE, ad). 1° Qu'on 
ne saurait definir. Qui (que, quud) 
verbis definiri non polest : Celle chose 
indeflnssable, [lud nescio quid. Cic. 
Quint. 1120 En parl. des pers. Inexplica- 
blo,impenetrable. Abstrusus, a, um. Tac. 

INDÉLÉNILE, ad} C.INErFAÇARLE. 

INDÉLIDENE, de, adj. Qui n'est 
pas reflechi. C. sPoxTANé. 

INVELICAT, ATR, adj. Qui mar 

ue de delicatesss; contraire & la dé- 
licatesse dans les sentiments. Jllibe- 
ralis, m. f.,e, n. Ter. 

INDELICATEMENT, adv. Sans dé 
licatesse dans les sentiments. Illibera- 
liter. Cic. 

INDELICATESSE, 8. f, 1° Manque 
de delicatesse dans les sentiments. 
[lliberaltas, atis, [. Cic. || 2° Procedè 
indelicat. lliberele (is) facinus (noris), 
n. Ter. 

INDEMNE, adj. 1° Indomnisé. [n- 
demnis, m. f.,e, n. Uip. = [\endre 
qqn indemne, Aliquem indemnem 
præstare. Dig. || 2° Qui est sans dom- 
mage : Ilest sorti indemne, IlLrsus 
(a, um) ou Indemnis (m. f., e, n.) 
evasit. Sen. Passer — (au travers des 
flammes], Sine norë 4ransire. Sen. 

INDEMNISER, v. act. Dedommager. 
(Alicujus) damnum dissolvëre (v, is, 
solui, solutum). Cic. noziam sarcire 
(io, is, sarsi, sartum). xu Tab. dam- 
num resarcire. Suet. : Indemniser qqn 
de la perte d'une ch., Alicui Jactu- 
rain alicujus rei resliluËre (o, ts, ui, 
utum). Col. — l'acquéreur d'un pré- 
judice, Præsiare damuum empiori. 
Cic. — qqn d'un incendie, Dannum 
incendii alicui supplère (60, es, plevi, 
pletum). Suel. 

INDEMNITEÉ, 8. f. 1° Dédommage- 
ment. l'ensatio, onis, f. Up. = lrunnst 
une indemmté à qqu, Alicujus dum- 
num sarcire (io, is, sarsi, sarium = 
réparer le dommage qu'il a éprouvé). 
Liv. Voy. INDEuNIsER. [Remédier à 
des pertes] ea payant den imdemnités, 
par des — en argeni, Tribuendo pe- 
cunias, Tac. Vous recevrez des —, 
Damna vestra sarcientur. Liv. || 2° 
Frais alloues à un fonctionnaire, ete. 
Voy. ALLOCATION, ALLOUER. 


936 INDÉP 


INDÉPENDAMOMENT, adv. Libre- 
ment. Libere. Cic. 

LNogpexvauxenr ne, loc. prép. 1° 
D'une maniere independante de =: Je 
dois tout préparer in‘dependamenl 
de mon collègue, Seorsum a collegä 
miAi omnia paranda suni. Cæl. ap. 
Cic. Consulter son esprit — de ses 
veux, Seuocare mentem ab vculis. Cic. 
| 2° Abstraction faite de. Sine (abl.). 

ic. Cutra (acc.). Quint. : Recher- 
cher la meilleure forme de gruverne- 
ment iodepenlamment de l'exemple 
d'aucun peuple, Sine ullius populi 
exemylo, genus ipsum erquirêre oplimi 
statüs. Cie. — des personaes, Citra 
personas. Quint. Remolo personarum 
compleru. Quint. Le verlu, mème — 
de l'utilité, Virtus, separalä eliam 
wrilitate. Cic. La loi, par elle-même, 
— de son auteur, cbarmail les esprits, 
Dulcedo legis ipsa per se, demplo auc- 
tore, subibat animos. Liv. || 3° Outre, 
par-dessus. Præier (acc.). Cæs. Ertra 
{acc.). Varr. Ad (acc.). Cic. : lodé- 

endamment des autres blessures, 
ui porler ce coup mortel, Ad cetera 
vuinera, hanc quoque morliferam pla- 
gam ils infhgëre. Cac. 

INDÉPENDANCE, s. f. 4° État 
d'un particulier qui ne depend de per- 
sonne. Libertas, atis, [. Cic. = Dnuner 
à qqo son independancs, Dare alicui 
eam libertatem, ut, quod velit, faciat. 
Cic. Vivre daas l'—, Avoir son —, 
Ad arbitrium suum vivére. Cic. Re- 
noncer à son —, Libertatem vivendi 
sibi præcidrre. Cic. Plus on est laut 

lacé, moins on a d'—, În marimä 
Drtunä minima licenlia est. Sall. || 
2e État d'un peuple, d'un prince, etc., 
qui ne depend pas d'un autre. Liberlas, 
atis, f. Sall. : Avoir son indépen- 
dance, Voy. Êlre INDÉPENNANT 2°. 
Conserver s00 —, Libertaiem ser- 
vare. Liv. Recnnguérir sun —, Li- 
beriatem resumère. Tac. Rendre à un 

euple son —, Populum liberare. Liv. 
ï 3° Caractère de celui qui no se laisse 

s dominer par la volonte d'autrui. 

ibertas, atis, f. Tac. : Inlépenilance 
de caractère, Ingenit liberias (atis). 
Sall. La malignilé a un faux air 
d'—, Blalignitati falsa species liber- 
fatts inest. Tac. Montrer one fère 
—, Adhibére liberam contumacam. 
Cic. Se conduire avec fermelé el —, 
Gonstanter et libere se gerëre. Cic. 

mellre avee — son opinion sSnr 
chaque chose, Libera de quôque arbi- 
tria agère. Liv. Je passerais pour 
manquer d'—, Obnorius videar. Liv. 

INDÉPENDANT, aNTe, adj. 1° En 
parl. d'une pers. Qui ne depend pas 
de. Liber, era, erum. Cie. Solutus. 
a, um. Sall. Cie. : Indépendant des 
partis politiques, Liber a parlibus 
reipublice. Sall, || 2° Abs. En parl. 
d'uu particolier. Qui ne depend de per- 
sonne. Liber, era, erum. Cic. Solutus, 
«, um. Cie. Non obnurius. Sull. Sui 
potens (gén. entis). Liv. : Être inde- 
pendant, Esse sui juris. Cic. Esse suæ 
poteslatis. Liv. Esse sui mancipii. Cic. 
Non aliunde pendre (eo, es, pependi, 
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s. sup.), n. Cic. Je suis entièrement 
—, Miki integra omnia ac libera sunt. 
Cie. Je venx demeurer entièrement 
—, Plane esse volo meus. Cic. Vivre 
—, Vivére ad arbitrium suum. Cic. 
suo more. Cic. || 3° En pari. d'un 
peuple, d'un prince. elc. Qui ne de- 
bent pas d'un autre. Liber, era, erun. 
Sul. Cric. Liv. = Élre indépendant, 
Suis legibus esse. Liv. Le dernier de 
ous les rois indépendants, Ultimus 
omnium sui juris regum. Vell. Voy. 
LINRE. || 6° Qui tient à ne dependre 
do personne. Liber, era, erum. Cac. : 
Ilumme indépendant et courageux, 
Vir Liber ac fortis. Cic. [Les homimes] 
les plus indépendants de caractère, 
Contumacissimi (de contumar). Sen. 
{lomme dont la plume est indépen- 
daote, Homo ad scribendi licentiam 
liber. Cic. Esprit impartial et indé- 
pendant, Integer animus ac liber. Cic. 
| 6o En part. des ch. Qui n'est pas su- 
ordonné. Liber, era, erum. Cic. Solu- 
tus, a, um. Cic. Non obnorius. Sall. : 
La vertu seule est indépendante, Sola 
virtus in suû poleslate est. Ad [ler. La 
clémence est — dans ses jugements, 
Clementia liberum arbitrium habet. 
Sen. Notre choix est indepenilant, 
Soluta nobis est eligendi opto. Cic. || 
6° En parl. des ch. Qui n'a pas de 


rapport, de relation avec. Sejuncius, 


a, um. Cic. Separatus. Cic. : Choses 
independantes de tout arbitraire, fes 
ab arbitrio opinionis sejunciæ. Cic. 
Questions — des choses, Owrstiones 
a compleru rerum separalæ. Cic. Avoir 
des principes indépendants d’une ia- 
Quence extérieure, Non ertrinsecus 
suspensas raliones habere. Cic. 

INVESCRIPTIDLE, 2dj. Qui ne 
peut être decrit. fnenarrabalis, m.f., 
e, n.Liv. Sen. Voy. INEXPRIMABLE, IN- 
DÉFINISSABLE. , 

INDESTHUCTIDILITE, 8. f. Qua- 
lité ou État de ce qui est indestructible. 
Pnmortalitas, atrs, f. Plin. Æternitus, 
f. Plin, 

INDESTRUCTIDLE, adj. Qui ne 
pout être detruit. finmortalis, m. f.,e, 
n. Cic. Æternus, a, un. Cic. Incor- 
ruptus. Plin. : Murs indestructlibles, 
Æterni paretes. Plain. Buis ides- 
ruclible, Incorruplum lignum. Plin. 

INDÉTERMINATION, 8. f. C. 1a- 
RÉSOLUTION. , 

INDÉTERMINÉE, Ée, adj. 1° Qui 
n'est pas determiné. Interniinatus, a, 
um. Cie. Infinilus. Cic. Incertus. Liv. 
: Époques indélerminées, Jncerta tem- 
pora. Czs. Nommé pour une époque 
indéterminée, In ïincertum crealus. 
Liv. 1| 2° irrésolu. Voy ce m. 

INDÉTERMINEMENT, adv. D'une 
manière indeterminee. Infinite. Gel. 

INDEVOT, 078, ad). C. 1MP1E. 

INDRVOTION, 8. f. C. iMPiñTé. 

INDEX, 68. m. 1° Table des ma- 
übres. Indez, dicis, m. Plin. Quint. 
Elrnchus, i, m. Plin. Suet. |] 2° Cata- 
logue de livres defendus. * Inder, dicus, 
w. (£cel.). || Fig. Être à l'inder (= 
être interdit); Mettre à l'— (= in- 
terdire)}, Voy. inTeaniRs. || 3° Le 
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doigt le plus proche du pouce. Di 
(à) index (dicis), m. Horn. et ape 
Index, dicis, m. Cie. 

INDICATEUR. 10 S. m. C. vé- 
NONCIATEUR. || 20 Adj. Qui indique. 
Indez, dicis, m. f. Cic. Plin. : Le 
doigt iudicateur, et Subst. L'—, C. 
INDHx 30. ° 

INDICATIF, IVE, adj. 1° Quii 
dique. /nder, dicis, m. (ri eds Siere 
1odicalif, Indicium, ii, n. Ccls. ;| 2e 
T. de graom. Qui exprime l'etat ov 
l'action d'une maniere positive, certaine 
et absolue : Le mode indicatif, et S. 
in. L'—, Modus (1) indicativus (i}, et 
simpl. Indicativus, i, m. Diom. Prise. 
.INDICATION, 5. f. 1° Action d'in- 
diquer. Signifcatio, onis, f. Cic. Mons- 
tralio, f. Ter. Vitr. || 2° Renseigne- 
ment, designation. Voy. ces m. | 3 
Signe qui indique. C. ixnice. - 

INDICE, S. m. Signe apparent et 
probable qu'une ch. ost. Indictum, if, 
n. Cic. Siynum, 1, n. Cic. Signif- 
calio. onis, f. Cic. Nota. æ, f. Ci. 
Vestigium, if, a. Cic. Argunentum, à, 
n. Cic. = ludices et traces du poison, 
Indicia et vestigia veneni. Cic. Pois 
sants — d'un crime, Certissima argu- 
menta Ou indicia sceleris. Cie. Saisir 
quelques — de l'état de santé, In- 
teilig"re nonnullas valetudinis signif- 
cationes. Cic. L'oslentation est un 
indice de legèreté, Ostentatio nota est 
levilatis. Cic. Cela est un grand — 
que le carartère manque de gravité, 
Ex is magna significatio est non adesse 
constantiam. Cic. Voy. iNDIQuen. 

INDICIDLE, ad}. C. INEXPHIMADLE. 

INDICTION, $. f, 1° Convocation 
de certaines assemblees. Voy. coxvo- 
GATION. || 2° Periode de quinze ans. 
Indictio, onis, [. C.-Th. 

INDIEN, ENNE, adj. Relatif 4 l'inde. 
Indicus, a, um. Ter. || Subst. Un la- 
dien, Indus, &, m. Liv. Les Indieos, 
Indi, orum. m. pl. Cic. Alel. 

INDIFFEREMNIENT, adv. 10 Sans 
distinction, sans faire de difference. 
Promiscue. Cic. Sall. Æque. Cic. Sine 
discrimane. Suet. Omni discrimine re- 
moto ou subluto. Cic. Sine ullo de- 
lectu. Cic. Delectu omni remaoto. Cic. 
Nullo habito delectu. Cic. =: Tous 
indifféremment, Omnes zæque. Ci. 
Hommes lihres et esclaves —, Sine 
discrimine liberi servique. Suet. Em- 
ployer — l'une et l'autre dénomi- 
nalivn, Uträque appellatione iniiffe- 
renier li. Quint. {| 2° Avec Indiffe- 
rence. VOY. iINDIFFÉRENCE 1° et 20, 

INDIFFÉRENCE, 8. f. 10 Apathie, 
insouciance, etat d'une personne que 
rion ne touche. Lentitudo, diras, f. Cic. 
Torpedo, f. Sull. Socordia, æ, f. Sall. 
Segnitia, f. Cic. Segnities, ei, [. Quint. 
Inertra, æ,f. Cic. Ignavia, f. Cie. : 
L'indifférence publique, Populi segni- 
ties. Quant. Publica socordia. Tac. 
L'— des magistrats, Magisiraluum 
incurta. Cic. Ne pas s'irriler, c'est 
quelquefois de l’—, Non irasci non- 
nunquam est lentuudinis. Cic. Vaincre 
l'— de qqn, Alicujus ignaviam erci- 
tare. Plin. Écouter avec —, Negir 
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genter eudirs. | 
eh. avec —, Ferre aliquid Lente. Cic. 
æquo animo. Nep. indifferenter (rare). 
Suet. || 2° Froidour, manque de sym- 
this. Nrgligentia, æ, f. Ter. Cie. 
rigus, goris, a. Ov. : Indifféreuce 
aur les dieux, Negligentia devrum. 
iv. Il a fait cela par gi pour le er- 
soone, Negligentiä tu& id fecit. er. 
Il se réjouira de ton —, Tuo frigore 
latus erit. Oe. Traiter ses arnis avec 
—, Negligemier amicos habère. Sen. 
[Ua musicien] que le public accueitle 
avec —, Ad populurm frigens (gén. 
elis). Cic. . 
INDIPFÉRENT, enTe, adj. 1° Qui 
ne presente aucun motif de preférence; 
ni bon ni mauvais. Indifferens, pen. 
entis. Cic. Medius, a, um. Sen. Quint. 
Nec bonus nec malus. Cic. =: Cela est 
indifférent, Nec bonum est nec malum 
oc. Cic. Ce qui est bien, ce qui est 
mal, ce qui est —, Quod bonum 
est, quod malum, quod neutrum. Cic. 
Arts indDérents, Arles mediz. Quint. 
pus neque laudari per se neque vilu- 
perari possun{. Quint. 1l est indifférent 
406 cs soit us consul où un dictateur 
qui se soit porté garant, Non réfert, 
consul an diclator spoponderit. Liv. 
Est-il — de faire prendre les armes au 
soldat quand il est reposé ou quand 
il est fatigué? Nihilne interest, utrum 
œilitem requie(um arma capère ju- 
beas, en fatigatum? Liv. |} 2° Qui 
touche peu; dont on ne sa soucie 
point. Vilis, m. f., €, n. Sull. 
Cie. Liv. z Notre élévalion vons a 
été indifférente, Honor nosier vobis 
vilis fuit. Cic. La mort l'est —, Est 
tibi vile mori. Ov. Rien de ee qu 
concerne l'homme ne m'est indiffé- 
reot, Jumani a me nihil alienum pulo. 
Ter. Qui l'a frappe? Cela m'est —, 
Cujus manu sil percussus, non laboro 
es, ovi, afum, are, n.). Cic. Il lu 
hit— d'avoir mauvaise réputation, 
Non laborabat quin male audiret. Cic. 
H œ'est — de sortir du décemrirat, 
NiAil mo7or (aris, atus sum, ari, dép.) 
quominus decemuiralu abeam. Liv. 1 
m'est — que Persius lise, Persium le- 
gêre non curo (as, avi, alum, are, 0.). 
Cie. Ni nos aunis, ni ceux qui nous 
sont indifférents, Neque amici, noque 
elieniores. Cie. || 3° Qui est de peu 
d'importance. Levis, m. f., e, 0. Cic. : 
Chose indifférente, Res parva. Cie. 
Res parvi momenti. Cic. Chuse si —, 
Res tantula. Cic. Motif indilérent, 
Futihs causa. Plin. Regarder une ch. 
comme indifférente, Rem nullius mo- 
menti pulare. Cic. parvi facëre. Sail. 
parvam ducëre. Cie. Levi momento æsti- 
mare. Cæs. Cet échec fut indlifferent 
pour les Licédémonicns, Hæzc Laceds- 
monts plaga fuit mediocrs. Cic. Être 
— aux yeux de l'armée, Nullius mo- 
menii apud exercitum esse. Nep. Cela 
est — à l'objet de notre ouvrage, Hoc 
ed propositum nosiri operis nihil per- 
finel. Quint. I] est — que la justice 
soitrendue par toi-même, Parviréfert 
eds le ipso jus diei. Cie. Qui n'est 
Pas —, Voy. mromranr. N'ètre pas 
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Quint. Supporter qq. | —, Voy. imPonten. || 4e Qui n'a pas 


plus de penchant pour uns ch. que 
pour uns autre. Afedius, a, um. Cic. 
: Rester indifférent (= neutre), Me- 
dium se gerêre. Liv. Êlre — au sujet 
de qq. cb., In aliquë re in neutram 
parlem moveri (eor, éris, molus sum), 
pass. Cic. — au sujet de la nourri- 
lure, Circa victum indifferens gén. 
entis). Suet. || 5° Qui ne prend pas 
d'interêt 4 une ch., qui n'en est pas 
touche. Megligens, gén. entis. de. 
Incuriosus, a, um. Pl.-j. Tac. =: Jo- 
différent pour la parure, Omnis leno- 
cinit negligens. Suet. 11 fut — pour 
la parure, Nihil ornamentorum appe- 
fivit (de appetre, 0, is, itum = re- 
chercher). Suet. EËlre — aux me- 
naces, Alinas negligëre (0, is, lexi, 
lectum). Cic. — pour la renommée, 
Incuriosusfamæ (au geu.).Tac. Il est — 
à ce que l'on pense de ini, à l'opinion, 
Negligit quid quisque de se sentiat. 
Cic. Se montrer — au eort de celle 
malbeureuse, Forlunæ ejus miserz 
durum se præbère. Anton. ap. Cic. 
— pour ses intérêls, Dissolutus in 
re familian. Cic. 1is demeurèreot 
spectateurs indifférents du désastre, 
Calamitatis spectaiores ofiosos se 
præbuerunt. Cic. L'âme devient in- 
differente à la douleur, Animus ad 
dolorem obdurescit (de obdurescère, 
0, rui, 8. Sup., n.). Cic. Supporter 
qq. ch. d'un air indifférent, Ferre 
aliquid lente. Cic. indifferenter. Sue. 
1 6° Qui ne prend d'interêt à une 
pers. Negligens, gén. entis. Cic. In- 
Curiosus, a, um. Tac. = Indifférenl 
pour qqn, Megligens in aliquem. Cic. 
alicujus. Cic. Siècle — pour les 
bommes qu'il produit, Ætas suo- 
rum incuriosa. Tac. Etre — pour les 
dieux, Deos neglig”re fer 5°). Sall. 
On est ici — pour {ces) hommes, 
Hic komines frigent (de frigère, eo, 
frizi, s. sup., 0.). Ter. || 7° Abs. Qui 
ne prend d'intorèt à rien. Lentus, a, 
um. Cic. Languidus. Cie. Remissus. 
Cic. Iners, gen. erfis. Cic. Socors, 
gén. ordis. Sall. Cie. Negligens, gèn. 
entis. Cic. =: Nature indilférente, Na- 
tura socors. Cic. negligens. Cic. 11 
n'y eut personne d'assez indifférent 
pour..., Nemo {am remisso ou lan- 
guido animo fuit, ut (et le sub)j.). Cæs. 
Rien de plus — que lui, Niil illo 
lentius. Cic. 

INDIFFPERENT, ENT, 8. M. (. {0 Per- 
sonne qui ne prend d'intorêt à rien : 
Ua indifférent, * Homo minis) nul- 
lus rei studiosus (i)}, m. D'apr. 
Plaut. Je passe pour être un —, 
Lentus existimor. Cic. || 2° Personne 
qui ne nous touche sn rien : Un 10- 
different, Alienus (i) Aomo (minis), 
m. Cic. Les indifférents, Alieniores, 
um, 1. pl. Cic. 

INDIGENCE, s. f. Grands pauvreté. 
Egestas, atis, f. Cie. Inopra, z, f. Cie. 
: Extrême indigence, fnopia summa 
rerum omnium. Cæs. Être dans l'—, 
Egère, 80, es, gui, s. sup., n. Plaut. 
Ter. Cic. Voy. PauvagTé. || Fig. 1no- 
pis. æ, f. Cic. Voy. manous. 


Cucumeres perfici non 
2° Auc. Non digeré. C 

I 3° Fig. Embrouille, confus. Inordi- 
nalus, a, um. Quint. 
Quint. Indigestus. Plin. 


demi-dieux 
Indiges, els, m. Vairg. 
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INDIGÈNE, adj. Qui est du pays. 
(En parl. surt. des pers.) Indigera, 


æ, m. f, n. Col. (En parl. surt. des 
animaux et des Ch.) Vernaculus, a, 
um. Cic. Col. : Latins indigènes, Per- 
miers — 
loni. Col. 


Indigenæ Latini. Virg. co- 
Les [peuples] qu'on dit 
—, Ài, qui terrd dicuntur  orti. 


Quint. Bœuf indigène, Bos indigena, 
Col. Nos poules indigènes, Gullinæ 
nos{rates Que 

Oiseaux, 
cres. Varr. vites. Plin. Termes — 


Je nostras, m. f. n.). Col. 
ignes —, Vernaculæ volu- 


Vocabula ternacuia. Varr. Nos mots 


—, Verba nostratia. Cic. || Subst. In- 
digène de l'Afrique, Indigena Africs. 


Liv. Les indigènes de l'ilalie, Indi- 
ere Ilaliæ cultores. Liv. Les — de 
a Campanie, Veteres germanique Cam- 


pani. Cic. 


INDIGENT, eNTE, adj. Nécossiteux. 


Inops, gen. opis. Cic. Fortunà egens, 
et abs. Egens, gén. entis. Cic. For- 


lunis expers (gén. erlis). Sail. IS. 


m. pl. : Les indigents, Egentes, ium, 


m. pl. Cic. 
INDIGESTB, 24). 1° Difficile à di- 


gérer. Stomacho gravis (m. f., e, 0.). 


lhin., et yqf. abs. Gravis, e. Cie. Sto- 
macho onerosus, el qqf. abs. One- 


rosus, a, um. Plin. Concoctioni dif- 
ficilis (m. f., e, n.). Plin. = Aliment 


indigeste, Cibus gravis. Cic. [Cet] 


aliment est —, Cibus onerat (neut.). 


Plin. Les concombres sont indigestes 
ueun(. Plin. il 
us, a, um. Cie, 


Indistincius. 
INDIGESTION, s. f. Mauvaise di- 


estion. Crudutas, atis, f. Cic. Cels. = 
,slomac sujet aux  iadigeslions, 


Alvus cruda. Cato. Gagner une indi- 
gestion, Contrahgre eruditatem. Quint. 
Avorr une —, Cruduiate laborare, 
0. Sen. Guérir une —, 
digerère. Plin. Muurir d'—, Cruditate 
mori, dép. Cic. perire. Quint. 


Cruditatem 


INDIGÈTE, adj. Nom donné aux 
parüculiers d'un pays. 


INDIGNATION, $. f. 4° Sentiment 


de colère et de mepris. Indignetio,onts, 


f. Cic. Ira, z, f. Cic. Dolor enini, et 
abs. Dolor, oris, mase. Cic. Stoma- 
chus, i, m. Cic. : Mouvement d'indi- 
gnation, Indignationis molus. Quint. 
Léger mouvement d'—, Indignatiun- 
cula, æ, f. Pl.-j. Donner de l—, 
Exciter l'—, fmvidiam habere. Cic. 
Esse in inuidië. Cic. Soulever l'—, 
Indignationem movère. Liv. Voy. mN- 
vicnen. Resseatir, Éprouver de l'—, 
C. Être woroné. Rempli d'—, Indi- 
gnabundus, a, um. Liv. Suet. Dolure 
incensus. Cic. L'— qui éclate, Indi- 
gnatio erumpens animo. Vell. L'— 
du sénat éciala si violemment, {ndi- 
gnalio senaiüs fanta exaratt. Liv. 
Faire éclater son —, Erardescére 
indignañone. Liv. Qui merite l'—, 
Indignus, a, um. Cic. Indignandus. 
Quint. Avec —, Animo uralo. Cic. 
iniquo. Cie. Supporter avee —, In- 
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digne pati, dép. (acc.). Cic. ferre, act. 
Ne. ae Figure de rhetorique. Indi- 
gnatio.onis,(. Cic. Jracundia, æ, f. Cic. 

INDIGNE, adj. 1° En parl. des 
pers. Qui n'est pas digné de, qui ne 
merite pas. Indignus, a, um. Cic. Non 
dignus. Cic. : lagne de toul hou- 
peur, ffonore omni indignus. Cic. Être 
— d'une récompense, Premium non 
mereri (eor, éris, ilus sum), dép. 
Quine. Éloges dont on est —, Laudes 
immeritæ. Liv. Tu es — d'êlre libre, 
Non dignus es qui liber sis. Plaut. 
Ils étaient indigues d'oblenir, In- 
digni erant qui impetrarent. Cie. Nous 
avons été jugés — d'être racheles 
par vous, Visi sumus indigni ul a 
vobis redimeremur. Liv. Olez le com- 
mandement aux —, Auferle im- 
perium tndignis. Liv. || 2° En parl. 
des pere. Qui est trop au-dessous de 
qn par son merite, 6a siluation, etc. 
Pndiqnus, a, um. Cic. = lndigne de 
ses ancêtres, Indignus majoribus suis 
{à l'abi.). Cie. N'êltre pas — de 
soa père, Patri respondère (e0, es, 
di, sponsum), n. Cic. || 3° Eu parl. 
des pers. Qui ne merite pas l'estime, 
meprisable, vil. Turpis, m. f., e, 0. 
Cic. Impurus, a, um. Cic. Improbus. 
Cie. : La maxime d'un bomme 1n- 
digne, Impuri cujusdam sententia. Cic. 
Le lus — des huunmes, Turpissimus 
omnium homo. Cic. Amour pour un 
objet —, Indignus amor. Virg. || 6° 
En parl. des ch. Qui n'est pas digne 
de, qui ne convient pas à. Indignus, a, 
um. Cic. Alienus. Cic. = l'arole in- 
digne de la majesté romaine, Vox 
majestate populi Romani indigna.Cæs. 
Ils croient cela — de leur majesté, 
Hoc alienum ducunt majestaie suä. 
Cic. Rien n'est si — du sage, Nihil 
a sapiente far alienum est. Cic. Ne 
rien faire qni soit — d'un sage, 
Nühil a dignitate sapientis discedëre 
{o, ïs, cessi, cessum), n. Cic. Ces 
paroles ne sont pas indignes de ceux 
qui plaident, Ea non sunt indecora 
dicentibus (au dat.). Quint. Ce genre 
de defense élail indigne de Socrate, 
lilud genus defensionis Socratem mi- 
nime decebat (de decère, cet, cent, 
cuil, cueruni, s. sup.). Quint. 1) 
serait — de moi de recounr à la 
prière, Usus precum dedecet me (à 
‘acc.). Ov. [Il dit que cela] est — 
de lui et du peuple, Neque s1x, neque 
populi dignitatis esse. Cæs. S'abais- 
ser jusqu a des larmes indignes d'un 
bomme, Se projicère in muliebres 
flelus. Liv. ]| 6° Honteux, très con- 
damnabie. Indignus, a, um. Cic. In- 
decorus. Cic. Inhonestus, Liv. Fedus. 
Cic. Turpis, m. f., e, D. Cic. : La 
ause sera plaidé par des moyens 
indigues, Cause agetur fœdissime. 
Cic. C'est une chose inuigne que tu 


ue puisses pas…., Flagitium est te 
non posse. Ter. Voy. HONTEUx {e. || 
6° En parl. d’un mal. Qu'on n'a pas 


mérite, injuste, révoltant. Indignus, a, 
um. Cic. : Subir d'indignes, les plus 
— trailements, {ndigna pati, Sp. 
Liv. Onnaes iadigaialss perferre. Ces, 


(æ), f. Liv. =: Quelle indigni 
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On les ft mourir avec une cruauté in- 
digne, Indignissime interierunt. Cæs. 

INDIGNE, ÉK, part. passé d'inpi- 
onen, Voy. ce v. || Adj. Plein d'indi- 
nation. fndignans, gén. antis. Cæs. 
Mndiguabundus, a, um. Cic. Sue. [ra 
furens (gén. entis). Cic. Dolore ardens 
(gén. entis). Cie. : Indigné contre 
qn, Alicur iratissiinus. Cic. Elre — 
de qq- ch., Rem indignari, dép. Cic. 
Quint. indigne ferre (fers. fers, tuli, 
laium). Suet. Just. Ils étaient indi- 
gnés qu'on le leur préfératl, Indigne 
ferebant eum sibi anteponi. Nep. Être 
indigné que la fille d'un mime soit 
venue, Indigne pali (ior, ëris, 
assus sum) mimi fliam venisse. Cic. 
Vor. IRRITÉ, S'INDIGNER. 

INDIGNEMENT, ad v. 1° D'une ma- 
nière immeritee, révoltante. Indigne. 
Cie. : Indigaement maltraité, {ndi- 
gnum in modum mulcalus. Liv. — ac- 
cueilli, Indignis modis acceptus. Ter. 
1 2° D'une manière honteuse. {ndigne. 
Plaut. Indecore. Cic. Inhoneste. Ter. 
Cic. Fœde. Cic. Turpiter. Cic. Flagi- 
tiose. Cic. 

INDIGNER, Y. acl. Exciter l'indi- 
gnation. (Aliquem) accend®re, o, ts, di, 
censum. Sall. irä incenudëre. Cic. (A li- 
cus)iram mouêre (60, es, movi, moîtum). 
Cic. : Cette parole indigna davantage 
l'armée, Hzc vox in casiris majorem 
indignationem movif. Liv. Ces choses 
t'indignent, Ea fibi indigna videntur 
(de vidéri, eor, visus sum, dép.). Cic. 
Ces choses — Îles} adversaires, Ea 
adversarit indignantur (dép. = ils 
s'iodigaent de ces choses). Cic. Voy. 
S'INDIGNER. 

S'innicnan, v. réf. Concevoir de 
l'indignation. Indignari, dep. (de qq. 
ch., rem. Cie. Quint. ; de voir que... 
prop. infin. Sall. Cæs. quod et l'ind. 
Liv.). Succensère, 0, es, censui, cen- 
sum, N. (cugtre qqn, alicui. Cic.; de 
voir qoe…., prop. 1000. Liv.). Irasci, 
or, Eris, parf. iQus. en ce sens, dép. 
(contre qqn, alicui. Cic.; de qa- ch., 
de re. Plaut.). Stomachari, dép. (de 
qq, ch., alicui rei. Cic. ob rem. Ifor.). 
: À celte vue il s'indigna, Ad id in- 
dignatione exarsit (de exardescère, 0, 
is, arsum, n.). Liv. Vous vous iadi- 

oiez en secret de voir le trésor di- 
aidé, Indignabamini (aciti ærarium 
expilari. Sall. 

INDIGNITÉ, 8. f. 1° État d'une per- 
sonne reputée indigne = L'indignilé de 
l'accusateur, Accusatoris indignitas 
(ati), f. Cic. Rejeté pour cause d'—, 
Propter indignitatem repudratus. Cic. 
|| 2e État d'une chose odieuse, mau- 
vaise. Indignitas, atis, f. Cic. Atro- 
citas, Î. Sul. = L'imhignité du fait, 
Reï indignitas. Cæs. Cic. Cela me 
paraît être le comble de l'—, Id mihr 
videlur esse turpissimum. Cic. Ils 
avaient regardé comme le comble de 
l'— qu'on les eût chassés, Pro indi- 
gnissimo habuerant, se pulsos (esse). 
Liv. || 4e Action indigno, odicuse. In- 
dignitas, atis, f. Cæs. Facinus (noris) 
indignum (i), 0. Ter, Res (ei) fæda 

| Fe- 
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cinus indignum { Ter. Cic. Cela parut 
être une —, Id visum est indignum. 
Cic. C'est une — que d'être dupé de 
la sorte, Facinus indignum (est) sic 
cireumini, Ter. || 4° Outrage, affront. 
Indignitas, atis, (. Cæs. Contumelia, 
æ, Î. Czs. =: Subir des indigoités, 
Indigna pati, dép. Liv. Supporter 
loute sorte d'—, Omnes indignilates 
ou confumelias perferre. Cæs. 

INDIGO, s. m. 1° Sorte de plante. 
C. iNDIGOTIER. || 2° Couleur bleue qu'on 
tire de l'indigotior. Indicum, à, u. Pin. 

INDIGOTIERN, $. m. Sorte de 
plante. * Indigofera (z) tinctoria (æ), 
. (Linn.). 

INDIQUER, v. act. 1° Montrer 
par un indico, désigner. Monstrare, 
act. Plaut. Cic. Commonstrare, act. 
Plauf. Ter. Cic. Demonstrare, act 
Plaut. Ter. Cic. Designare, act. Cic. 
Notare, act. Cic. =: ladiquer qq. cb. 
du doigt, avec la main, par un signe 
de tête, Aliquid demonstrare digito, 
manu, nulu. Quint. Il ndique et dé- 
signe chacuo d'un coup d'œil, Notat 
el designat oculis unumquemque. Cic. 
M'indiquer [cet} homme, AMrhi homi- 
nem commonsirare. Plaut. Ter. de- 
monstrare. Plaut. M'— |a maison de 
cet bomme, Ailki demonsirare ubi 
homo iste habitet. Ter. — le chemin, 
Viam commonsirare, Cic. Iter demon- 
strare. Cic. Liv. Je vais vous — en 
quel lieu vous pouvez trouver…., 

ommonsirabo quo ïinvenialis loco. 
Plaut. || 2° Faire connaître, enseigner 
à qqn une ch. vu une pers. Jndicare, 
act. Cic. Declarare, act. Cie. Signi- 
ficare, act. Cic. Lesignare, acl Cic. 
Notare, act. Cic. Ostendère, 0, 1, 
tends, tentum, act. Cic. : Indiquer les 
espèces de vigues, Genera vilium 
nolare. Plin. Le visage indique le 
caractère, Vuitus indicat mores. Cic. 
Le dus des bœufs — par sa forme 
qu'il n'est pas fait pour. , Boum 1pse 
ferga declarant nun esse fgurale 
ad... Cie. Herbe qui — les heures, 
Herba horarum index (gén. dicis). 
Plin. Indiquer les leures (= dire 
l'heure), Nuntiare horas. Alurt. |Ta) 
lettre n'indiquait ni de quel lieu, oi 
a quelle date tu m'ecrivais, Littere, 
neque unde, nec quo die dalæ esseul, 
significabant. Cic. Les livres pout- 
ficaux, nos livres auguranx iodi- 
quent qu'on pouvait en appeler des 
rois au peuple, Prorocaliunem € 
reqibus fuisse declarant pontifci 
Uibri, significant nosin auyurules. 
Cic. Cela indique qu'un grand oom- 
bre d'Etals ne peuvent, Mac re 
significatur magnum numerum civi- 
lafum non posxe. Cæs. Coutme nous 
l'avons indiqué plus baut, LE osten- 
dimus supra. Nep. Voy. Faire con- 
Natrne 20. || 3° Mans les arts du 
dessin. Marquer, Reprosenter sans de- 
tail = Indiquer légèrement qq. ch., 
Aliquid primis liners designare. Quint. 
Voy. Esquissun 1°. || 4° Fn parl. 
des ouvrages d'esprit. Faire connaitre 
sommarremen£t VPoucis altingère (0, 
is, tigi, tlacium), act. Plauf re- 
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viter ettingëre, act. Cic. perstringère 
o, is, strinri, sirictum), act. Cic. 

Biter indicare, act. Plin, = Ce que 
tu a'as fait qu'indiquer en passant, 
Que breviter a le percursa sunt (pass. 
de percurr”re, 0, is, cucurri et CUrTi). 
Cic. |} 6° Determiner, assigner. Finire, 
io, is, doi el ti, itun, act. Cic. De- 
finire, act. Os. Siatuëre, 0, is, ui, 
vium, act. Sall. Liv. Conslituëre, 
act. Sall. Cic. = Indiquer ce quon 
entend par nn géncral, Constiluère 
quis sit imperalor. Cic. Voy. DÉTER- 
mega de. || 6° Fixer, Indicère, 0, ts, 
diri, dictum, act. Czs. Liv. : Indi- 
quer l'heure et le lieu d'une con- 
féreace, Tempus lecumque colloquio (au 
dat.) statuère (voy. 50). Liu. — une 
assemblée des alliés à Tarracon, 
Conrentum seciis Tarraconem edivère. 
Liv. — le sombre, Numerum finire 
(voy. 5°). Curt. — un prix (comme 
vendeur ou comme acheteur), Pre- 
fium factre (10, is, fecr, factum). 
Varr. | 7° Être l'indice de l'existence 
d'une ch. Indicare, act. Cic. Sigmf- 
care, act. Cic. Declarare, act. Cac. 
Testan, dép. (acc.). Cic. = Leurs al- 
lées et veanes indiquaient leur ef- 
froi, Eorum fimor concursu sigmfca- 
batur. Cæs. Cris qni indiquent l'es- 
tbuusiasme, Clamor alacritatis index 
(gen. dicis). Curt. Ayant eu, comme 
tout l'indique, de fréquentes entre- 
voes avec lui, Cum eo, ut res indical, 
sæpe congressus. Cic. VOy. INDICS. 

INDIRECT, £cTE, adj. Qui n'est 
pas direct. Obliquus, a, um. Cæs. =: Se 
reudre qq. part par ua chemin 1n- 
direct, Locum flrru petfre. Tac. Par 
des chemins inchurecls, Deviis itine- 
ribus. Cac. || Fig. Lancer des traits 
indirects contre qqn, {n aliquem obli- 
quis sententiis jaculari, dep. Quint. 
UT. de grammaire. Discours indi- 
rert, Obliqua oratio. Just. alocutio. 
Quint. 

INDIRECTEMENT, adv. D'une ma- 
aière indirecte. Ublique. Tac. =: 11 avait 
accusé indirectement Rigulus, Regu- 
lum vblique perstranrerat. Tac. Atla- 
quer — qqn dans ses discours, Obli- 
qu oralionibus carpêre aliquem. Suet. 

upprimer — les dieux, Circuitione 
quadam dsos tolUre. Cic. 

INDISCIPLINABLE, adj. Qu'on ne 
peut discipliner. Cunitumazx, gén. acts. 
Quint. : Armée indisciplinable, Exer- 
citus gudernaculo non habilis. Vell. 

INDISCIPLINE, 5. f. Manque de 
discipline. Immodestia, æ, f. Nep. In- 
temperantia, {. Nep. Licentia, {. Ney. 
Conlumacia, f. Cic. 

INDISCIPLINÉ, én, adj. Qui man- 
ue de discipline. Solutus, a, um. Cic. 

rbulentus. Cic. 

INDISCRET, ÈTE, ad). 1° Qui n'a 
pas de retonue. (Qui manque de mo- 
deration) Intemperans, gén. antis. 
Cic. Immodicus, a, um. Liv. Suet. 
(Inconsideré) Inconsulius. Cie. Liv. 
Temerarius. Cic. Liv. (Inconvenant) 
Indecorus. Cie. Indecens, gén. entis. 
Quint. (Elronté) Impudens, gén. 
mis. Cic. (Importun) Molestus, «, 
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wm. Plaut. Cie. Incommodus. Cic. z 
Indiscret dans ses paroles et dans 
ses actes, dans la poursuite des hou- 
neurs, Îmmodicus (um verbis, tum 
rebus (à lab). Suel. in appetendis 
honoridus. Vell. Être — dans tout ce 
qu'on fait, Immodeste aique intempe- 
ranter facëre omnta. Quint. F.1:0 une 
demande indiscrète, Afoleste rogare. 
Suet. S'irriter contre des sollicita- 
livns indiscrètes, {mpudenter rogan- 
Hibus irasci. Cic. | 2° Trop curieux. 
Curiosus, a, um. Cic. : [Lieu] qui 
est à l'abri des regards indiscrets, (et 
Subst.) des —, Ab arbitris remotus. 
Cic. immunis. Vell, Voy. coneux 3e. 
) 39 Qui ne sait point garder le secret. 
nfdelis, m. f., e, n. Hor. Garrulus, 
a,um (= bavard). {for. : Contidentes 
indiscrètes, Arbitræ infideles. Hor. 
Être indiscret, Enuntiare commissa. 
Cic. silenda. Liv. || Amour indiscret, 
(= qui se trahil), Amor incusto- 
ditus. Tac. || Subst. Un indiscret, 
Taciti vulgutor (oris), m. Ov 

INDISCRÈTEMENT, adv. 1e Sans 
retenue, (D'une manière immodérée 
humoderate. Cic. (Inconsidérement 
Temere. Cic. Inconsulte. Pl.-j. (Con- 
irairement aux bienséances) Inde- 
core. Cic. (D'une manière importune) 
Moleste. Cic. (Efroatément) Impu- 
denter. Cic. || 2° Aveo trop de ourio- 
site. Curiose. Cic. || 3° Sans garder le 
secret. * Parum fideliter. D'apr. Hor. 
(Ep., 1, 18, 70). 

INDISCRETION, s. f. 1° Défaut 
de celui qui n'a pas de retenue. (\an- 
que de modéralion) Intemperantia, 
æ, f. Cic. Immoderalio, onis f. Cac. 
(tordre) Temeritas, atis, f. Cic. 
Inconvenaace) Indecentia, æ, f. Cic. 
(Efronterie) Impudentia, f, Cic. (1m- 

orlunilé) Incommoditas, atis, f. 
Plaut. I} 2° Action ou Parole Indis- 
crète = Il y a de l'indiscrétion à 
écrire.…, Intemperantis est scribëre. 
Cic. Pardonner une —, T'emere dicto 
conced#re, n. Cic. Voy. ÉrounDen&, 
INCONVENANCE, IMPUDENCE, 1MIMONTU- 
NiTÉ. || 3° Curiosite excessive. V'isendi 
ou Audiendi mala (æ) cupido (dinis), 
f. Tac. =: Pardonne-moi moon io- 
discrétion, Paire me esse curio- 
sum. Cic. || 4° Defaut de celui qui 
ne salt pas garder un secret. Garru- 
litas, atis, f. Mart, || 6° Action de 
révéler un secret Arcani prodifio 
(onis), f. Plin. : Commettre une in- 
discrétion, Commissa enunliare. Cic. 

INDISCUTARLE. C. CEnTAIN 1°. 

INDISPENSABLE, adj. Dont on ne 
peut se dispenser ou se passor. Neces- 
sarius, a, um. Cic. VOY. NÉCESSAIRE. 

INDISPENSABLEMENT, adv. C. 
NÉCESSAIRE MENT. 

INDISPOSE, É8, part. passé d'in- 
DISPOSER, Voy. ce v. À Adj. 1° Un 
peu malade. Infirmus, «, um. Cic. Of- 
fensus. Cels. : l'rès légèrement indis- 
posé, Perleviter commotus. Cic. S'il 
s'est senti —, Si quid offenss sensu. 
Cels. Etre —, Leviter ægrotare, D. 
Cic. Minus valère (e0, es, lui, lifum), 
n. Cic. Non belle se habëre (eo, es, 
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but, bilum). Cie. Minus belle habere, 
n. Cic. Non belle esse. Cic. Être pres- 
que toujours —, Plerumque languére 
eo, es, gui, 8. sup.), 0. Suet. | 
4e Fdché contre qqn. Alienatus, a, 
um. Cic. Abalienaius. Cic. Alienus. 
Cie. fratus. Cic. : ladisposé coatre 
qqn, Àb aliquo abulienatus. Cic. Il 
est plus — conire moi, À me est 
alienior. Cic. Fort — contre qqo, 
Alicui iralissimus. Cic. Un peu — 
contre toi, Tibr subuiratus. Cic. Voy. 
rÂAcuS 1°, 1RRITÉ eo. 

INDISPOSER, v. act. 1e Rendre un 
peu malade : La chaleur indisposa 
tout le monde, Æsius omnium cor- 
pora movil (de movëre, eo, es, molum). 
Liv. |} 2° Fâcher. (Aliquem) alienare. 
Cic. abalienare. Cie. offendère, o, is, 
di, fensum. Cic. (Alicui) stomachum 
movëêre (voy. ie) ou fac#re (io, is, 
feci, faclum). Cic. : Ils ne voulaient 
pas indisposer la classe des publi- 
caios, Ordinem publicanorum offensum 
nolebant. Liv. Île crargnaient de les 
—, Timebant ne eos abalienarent. Liv. 
— qqo contre soi, Alienare aliquem 
a se. Just. animum alicujus bi. Vell., 
et simpl. Alienare voluntatem ali- 
cujus. Êss. 13 s'effurçaient de m'— 
contre toi, Conabantur alienare a te 
voluntatem meam. Cic. Comme il vou- 
lait — le juge contre son adversaire, 
Cum iratum adversario judicem fa- 
cêre vellet. Cic. Ces choses m'ont in- 
disposé davantage, Hxc mihi majori 
stomacho fuerunt. Cic. Ce motif les 
odisposa contre les colons, £a res 
eos a colonis disjunzrit (de disjungëre, 
o,is, junetum) Cic. Mille choses qui 
indisposent, Afullæ causæ offeusio- 
num. Cic. VOy. 1RNITER. 

INDISPOSITION, 6. f, de Légère 
alteration dans la santé. Commotiun- 
cula, æ, f. Cic. Motiuncula, f. Sen. 
Offensa, f. Cels. Sen. Valetudo (dinis) 
minus commode (æ), f. Cic. z 1l avait 
eu uoe très legère indisposilion, Per- 
leviter commolus fuerat (de comme- 
veri, or, éris, pass.). Cic. Voy. ma- 
LaDIS. || 4e Disposition peu favorable 
pour qqn. Alienus (1) animus (i), m. 
Cic. z lndisposition pour qqa, Ab 
aliquo alienalio (onisf, f. Cic. Être 
dans une très grande — pour qqu, 
Aversussimo animo esse ab aliquo. Cic. 
Voy. ÉLOIGNEMENT 1°. 

INDISSOLUBILITÉ, 8. f. Î° Qua- 
lité de ce qui ns peut étre dissous. Se 
tourue par l'adj. Voy. mnissoLy- 
BLE de. Î 2e Fig. Qualité de ce qui 
ne peut être défait. Stabilitas, atis. f. 
Cic. L'indissolubilité du mariage, 3fa- 
trimonii individurtes (atis), f. Tert. 
Voy. le suiv. 2e. | 

INDISSOLUBLE, adj. 1e Qui ne 
peut être dissous. Indissolubilis, in. f., 
e, n. Cie. || 2° Fig. Qui ne peut être 
defait. Stabilis, m. f., e, n. Cic. Fir- 
mus, &, um. Cic. : Uno mariage in- 
dissoluble, Connubium stabile. Virg. 
Les amiliés vraies sont indissolubles, 
Vers anicitiæ sempilernæ sunl. Cic. 
| 3° Aoc. Inexplicable. Voy. ce m. 

INDISSOLUBLEMENT, adv. De 
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façon âne pouvoir être disjoint. Jn- 
sülubiliter. Macr. Vinculis sempi- 
ternis. Cic. Insolubili vinculo. Macr. 

INDISTINCT, wcre, adj. Qui n'est 
pas bien distinct. (En pari. des sons) 
Mainus clarus (a, um). Cic. Oblusus. 
Quint. (Eu pari. des idées) Confusus. 
Cic. Inconditus. Ci. Indislincius. 
Quint. Voy. conrus 30, $e, 50. 

INDISTINCTEMENT, adv. {e D'une 
manière oonfuss. (Ea pari. de la vue) 
Obscurs. Cic. (En pari. des sons) 
° Arunus clare. (En parl. des idées) Con- 
fuse. Cie. Obscure. Cic. : Prononcer in- 
distioetement les lettres, Lilieras ob- 
seurare. Cic. [| 2° Fig. Sans faire de 
difference. Sine ullo delectu. Cic. Omni 
diserimine remoto. Cic. Voy. INDIFr#- 
AEMMRNT Î°, 

INDIVIDU, 8. m. 4° Tout être 
organise ou non. Res, ei, f. Cic. | 
2 Personne, homme. (Un individu) 
Caput, prtis, n. Cic. Homo, minis, m. 
Cic. Persona, æ, f. Cie. Liv. Suel. 
(Des individus) Singuli (orum) ho- 
mines (um), et simpl. Singuli, orum, 
m. pl. Cic. : Le drôle d'individul 
Ridiculum caput ! Ter. Cela est arrivé 
non seulement à des individus, mais 
à des peuples, Id non singulis homi- 
nibus, sed populis contigil. Cic. Les 
bienfaits qui s'adressent à des —, 
Beneficia quæ ad singulos speclant. 
Cic. Je ne recule devant personne, 
peuple on individu, Neminem, neque 

pulum, neque privalum, fugio. Liv. 
Les intérêts varient selon les indi- 
vidus, Aliis aliud erpedit. Cic. [Dis- 
tribuer qq. ch.] à chaque individu, 

ar—, Viritim. Cæs. Cic. In singulos 

mines. Cic. In capita. Liv. Voy. 
HOMME, PERSONNS. || 3e Homme in- 
connu ou Homme qu'on ne veut pas 
nommer. Homo, minis, m. Cic. || 4° La 
personne de chacun (moi, toi, lui, etc.) 
: Mon iodividu, Afea persona, f. Cic. 
Caput hoc (voy. 2°), o. Plaut. Ego. 
Ter. Ton —, Tu. Ter. Soigner son —, 
Pelliculam curare. [or. 

INDIVIDUALITÉ, 8. f. Co qui 
œnslitus l'individu = L'individoalité 
de chacun, * Singularis (is) ou Pecu- 
liaris (is) ou Propria (æ) uniuscu- 
jusque natura (æ), f. 

INDIVIDUEL, ELLE, adj, Qui est 
propre à l'individu. Singularis, m. f., 
s,n. Cic. Peculiaris, e. Cic. Proprius, 
a, um. Cic. : D'après les opinions 
individuelles, Ex opinionibus singu- 
lorum. Cels. Tao as certaines [qua- 
lités] quite sout —, Sunt qurdam in 
te singularia. Cic. À chacun revient 
sa gloire individuelle, Sue cuique 
laus propria debetur. Cic. La part —, 
de chacun, Virilis portio ou pars. Cic. 
Liv. Dng. 

INDIVIDUELLRMENT, adv. 1° 
Isolement. Singillarim. Cæs. Cic. : 
Tous ensemble plutôt que chacun 
individuellement, Universi  potius 
quam singuli. Cic. f 3° Chacun pour 
ce qui le concerne. Singillatim. Cæs. 
Virilim. Sail. : Adresser la parole 
aux centurivas individuellement, Cen- 


INDU 


Rappeler son bienfait à chacun —, 
Vinitim quenique commonefucère bene- 
ficit sui. Sall. Chaque soldat a — 
part à cette gloire, Illius gloriæ pars 
virilis apud omnes milites est. Liv. 

INDI1VIS, 106, adj. Qui n'est point 
divise. Indivisus, a, um. Plin. Dig. : 
Cher sax les biens sont communs et 
indivis, Omnia communia et indivisa 
omnibus sunt. Just. Pouvoir — entre 
deux ruis, Inter binos reges consorlio 
(onis), f. Liv. Propriétaires —, Con- 
sortes, um, m. pl. Cic. Possédé par —., 
Pro indiviso possessus (a, um). Plin. 

INDIVISÉMENT, adv. Par indivis. 
Pro indiviso. Cato. Plin. 

INDIVISIBILITÉ, 5. f. Qualité de 
os qui ne peut ôtre divise. Indivi- 
duitas, atis, f. Boet. Tert. 

INDIVISIBLE, adj. Qui ne peut 
être divise. Individuus, a, um. Cic. 
Insecabulis, w. f., e, n. Sen. Indi- 
uistbilis, 8. Diom. Tert. = L'âme est 
iodivisible, Animus non potest dividi 
où discerpi ou distrahi. Cic. 

INDIVISIBLEMENT, adv. D'une 
manioreindivisible.Indivrsibiliter. Tert. 

INDOCILE, adj. Qui manque de 
docilite. Contumnazx, gén. acis. Cic. Col. 
Diffcilis, m. f.,e, n. Cic. Intracta- 
bilis, e. Sen. = Indocile à qq. ch., 
Contumaz ad rem. Col. alicui rei. 
Col. — aux volontés de son père, 
Patri minus obsequens (gén. enlis). 
Ter. — au frein, Frenis inobsequens. 
Sen.-tr. Voy. DÉSOBEIR. 

INDOCILITÉ, S. {. Caractère de celui 
qui est indocile. Contumacia, æ. f. Cic. 

INDOLENCE, s. f. Nonchalance. 
Socordia, æ, f. Sall. Segnina, f. Cac. 
Ignavia, f. Sall. Languor, oris, masc. 
Cic. Torpedo, dinis, Î. Sall. Lentitudo, 
f. Cic. Desidia, æ, f. Cæs. Inertia, f. 
Cic. 2 Avec indolence, Segniter. Liv. 
VOY. APATILE 29. 

LNDOLENT, ENTE, adj. Nonchalant. 
Socors, gén. ordis. Cie. Segnis, m. 
f., €, n. Cic. Ignavus, a, um. Cic. 
Languidus. Cic. Languens, gén. entis. 
Cic. Lentus, a, um. Cic. Piger, gra. 
grum. Cic. Iners, gén. ertis. Lie. Voy. 
APATHIQUE. 

LNNDOMPTABLE, adj. 10 Qu'on ne 
peut dompter. Indomabilis, m. f., e, 
n. Plaut. |} 3° Fig, Qu'on ne peut 
maltriser. Indomitus, a, um. Cie. In- 
tractabilis, m. f., 6, n. Sen. Inferi- 
bilis, e. Sen. 2: Esprit indomptable, 
Ingenium atrox (gén. ocis). Liv. Pas- 
sion —, Indomita libido. Cic. Obstina- 
lion —, Inflezibilis obstanatio. PI.-j. 

INDOMPTE, É&, adj. 4° Qui n'est 
pas dompté = Cheval indompté, 
Equus indomilus. Cic. intractatus. 
Cic. || 2° Fougueux. Perox, gén. ocis. 
Sall. Cie. Anunosus, Ov. : Cheval io- 
domnté, Equus animosus. Ou. || 3e 
Fig. Qui ne peut être reprimé. Effre- 
nalus, a, um. Cic. = Esprit indompté, 
Mens effremata. Cic. 

INDRE, riv. de France. ° Andria, 
æ ou * Anger, eris Ou “Ingeris, is, m. 

LNDU, 08, adj. 1° T. de droit. Qu'on 
ne doit pas. Indebitus, 8, um. Ov. Dig. 


furiones singillatim eppellare. Cæs. ||] 8. m. L'indu, Indebitum, i, n. Dig. 


INDUL 


| @ Ordin. Qui est contre la raison, 
a rêglo. Injurius, a, um. Cie. : À une 
heure indue, fnlempestive. Cic. Ov. 
Qu arrive ou Qui agit à une heure — 
Intempestivus, a, um. Cic. ' 

INDUBITABLE, adj. Dont on ne 
peut douter. Minime dubius (a, vm), 
Cic. Non dubius. Liv. Indubitatws. 
Sen. Plin. Quint. Indubitabilis, m. 
f.,e, n. Quint. Voy. incoNrusrance. 

INDUBITABLEMENT, adv. Sans 
aucun doute. Sine dubio. Cic. Procul 
dubio. Liv. Non dubie. Cic. Quint. 
Pl.-j. Haud dubie. Sall, Liv. Indubi- 
tale. Liv. Sine ullä dubitatione. Cic. 
. INDUCTION, 3. f. 1° Rar. Impul- 
sion. Voy. ce m. 2e. l 2° Raisonne- 
mont qui infère une ch. d'une autre. 
Inductio, onis, f. Quint. =: Chercher 
par iuduclion où l'argent est allé, 
Argumenlari quo pecunia pervenerit. 
Cic. || 3° Consequence que l'on tire par 
induction. Conclusio, onis, [. Cie. Voy. 
CONSÉQUENCC. 

INDUIRE, v. act e Porter à, 
pousser à. Inducëre, o, is, dur, duc- 
fum, act. Cic. Adducère, act. Nep. 
Ducÿre, act. Cic. Impellfre, o, is, 
puli, pulsum, act. Cic. : luduire qqn 
a faire, Aliquem ad faciendum du- 
cère. Cic. inducëre. Cic. adducére. 
Nep. impellfre. Cic. Aliquem indu- 
cére ou impellëre ut faciat. Cie. — 
ea erreur, În errorem rapére (io, is, 
pui, plum), act. Cic. Induit à erreur, 
In fraudem deductus. Planc, ap. Cic. 
Voy. mnn&ur. || 2e inferer. Inducère 
(voy. 10), acl. Cic. Voy. wrénaxa. 

INDULGENCE, S. f. 1° Qualite on 
Maniore d'agir de celul qui est indul- 
gent. (En gen.) Indulgentia, æ, f. Cic. 
(lementia, f. Cic. Sen. (Qualité) Fa- 
cilitas, atis, f. Cie. Lenilas, f. Cic. 
(Pardon) Venia, æ, f. Cic. (Adou- 
cissemeol) Laramentum, à, n. {av.: 
llumme] que sa verlu dispose À 
‘indulzence, Ab innocentiä clemens 
(gen. entis). Cic. Se laisser aller à 
son — ordinaire, Exercére facilitatem 
animi. Cic. Par l'—, Indulgendo. Nep. 
Enfant gàlé par notre —, Puer ncstré 
indulgentiä depravatus. Cic. — pour 
qqn, ndulgentia in aliquem. Cic. Ré- 
clamer l'— pour qqu, Alicui veniam 
petëre. Cie. Disposer qqn à l'—, Al- 
quem ad ignoscendi voluntalem dedu- 
cére. Cic. lnplorer l'— pour soi, 
Veniam petëre. Cic. Obtenir l'— de 
qqn pour une faute, Errali veniam 
ab aliquo impetrars. Cic. Quelle — 
devons-nous svoir pour nos enfants 
Quä in liberos nosiros indulgentià esse 
debemus! Cic. Avoir trop d'— pour 
qqn, Alicui nimium indulgëre (eo, es, 
duisi, dulium), n. Ter. Tu montres 
de l’— pour tes ennemis, inimicis 
te placabiiem præbes. Ad fler. Avoir 
de l'— pour une faute, Peccato in- 
dulgëre, n. Cic. Delicto ignoscëre (0, 
is, gnovi, gnoîum), D. ou veniam {ri- 
buëre (0, is, ui, ulum), Quint. La loi 
n'admet aucune —, Nihil laramenti 
leges habent. Liv. Avec —, Indul- 
genter. Cic. Supporter certains [vices) 
avec trop d'—, Clementius æquo qu#- 


INDUS 


dam ferre. Lucr. || 2° Rémission des 
peines accordés par l'Église. Indulgen- 
tia, æ, f. (Écel.). | . 

INDULGENT, ENTE, adj. Qui par- 
donne aisement lea fautes. Indulgens, 
géo. enis. Cic. Nep. Clemens. Cic. 
Facilis, m. f, 6, n. Ter. Lenis, e. 
Cic. Placabilis, e. Ad fer. PI.j. Ero- 
rabilis, e. Cic. Rermissus, a, um. Cic. 
Liv. : Interprète indulgeat de la loi, 
Clemens legis interpres. Liv. Il trouve 
en moi un père —, Facili me utrtur 
patre. Ter. — pour ses ennemis, 
our les erreurs, ponr les fautes, 
Placabilis inimicis (au dat.). Ad Ier. 
erroribus. Pl.-j. Indulgens peccalis. 
Cie. Trop —. Remissior. Liv. Dou- 
ceur trop iodulgente, Solulior le- 
ailas. Cic. [Ceux] dont l'avis me 
arut le plus indulgent, Qui mihi 

nissime sentire visi sun. Cic. Expli- 
eativu indulecnte, Benigna interpre- 
tatio. Dig. Être induigent, Voy. Avoir 
de l'INDOLGENCE. 

INDULT, s. m. Privilège accorde 
par le pape. Indullum, à, n. (Eccl.). 

INDÜÉMENT, adv, D'une manière 
Indue. (Sans que cela soit dû) In- 
debite. P.-pct. Indebito. Ulp. (nus 
tement) Injuriä. Cic. =: Rendre ce 
qui a été ir ddmnent retenu, Fraudala 
reslituYre. Cæs. Payé —, Indebilo s0- 
lutus. Ulp. | 

INDURÉ, ée, adj. T. de médecine. 
Durci. Voy. noncin. 

INDUSTRIE, 9. f. 4° Derterité 4 
faire gq. ch. Sullertia, æ, f. Cic. Ars, 
rlis, ê Cic. Artificium, ti, n. Cic.: 
L'iodustrie du pilote, Artificrum qu- 
bernatoris. Cæs. Race d'une grande 
—, de beaucoup d'—, Genus summz 
sollertis. Cæs. Il faut de l'—, Opus 
est arte. Cic. Ports creusés par l'— 
bomaine, Portus facti manu (de ma- 
aus, f. —= main). Cic. Sans l'— de 
l'homme, Sine hominum operä (—= tra- 
vail). Cie. Qui a de l'—, C. mnos- 
TRIEUX, Avec —, C. INDUSTRIEUSE- 
MENT. |} 2° Fig. En m. part. Savoir- 
faire, expedients. Artificia, orum, 0. 

1. Cie. Artes, ium, f. pl. Ov. Suet. 
Éallilitus, atis, f. Cic. : À force d'in- 
dustne, Summis arlibus. Suet. Che- 
valier d'—, Veterator, oris, m. Cic. 
| 3» Metier que l'on exerce. Ars, rtis, 
. Cic. Arlificium, it, n. Cüic. = [Vivre] 
duproduit de son industrie, Manuum 
mercede. Sail. Exercer quelque —, In 
aliquo artificio versari, dép. Dig. 
du fer, Arsferraria. Tret, Érerserl— 
du bronte, Ærariæarlis fabriczæ setra- 
d're. Just. Voy. wérien. || 6° Collect. 
Arts mecaniques et manufactures. Opera 
(um) atque artificia (orum), 0. pl. Cic. 

INDUSTIRIEL, ELLE, adj. Relatif 
aux arts et manufactures. S'expr. par 
le gén. Opificum, m. pl. (— des ou- 
vriers) : Les arts industriels, * Opi- 
fieum artificie (orum), n. pl. Voy. 
INDUSTRIE 4e, 

INDUSTRTEUSEMENT, adv. Avac 
dexterite. Sollerter. Cic. Ov. Tac. 
Arlificuse. Cic. 

INDUSTRIEUX, Eusx, ad). Qui a 
de la doxterité. Sollers, gén. ertis. 


INÉGA 


Cic. Artificiosus, a, um. Cic. = Race 
très industrieuse, Genus summaæ sol- 
lertie, Cas. 

INÉBDRANLABDLE, adj, 4° Qui ne 
pout être ebranle. Immobilis, m. f., 
e, 0. Cic. Curt. Plin. Stabilis, e. Liv. 
Inconcussus, a, um. Sen. Plin. = Ba- 
laillons inebranlables, Cunei immo- 
biles. Curt. La terre demeure iné- 
braolable, Terræ inconcussæ manent. 
Sen. |; 2° Fig. Ferme, constant. Fir- 
mus, a, um. Cic. Stabilis, m.1.,e, 
0. Cic. Constans, géa. antis. Cic. 
Inconcussus, a, um. Sen. : Âme iné- 
branlable, Animus inuictus. Cic. in- 
fractus. Cic. Être —, Animo siare 
(o, as, steti, statum), n. Cic. Non 
conculi (or, éris, cussus sum), pass. 
Sen. Il demeura — à l'injure, In- 
concussus injuri& perslilit. Sen. Pi- 
delité —, — dans les tortures, Fides 
firma. Plaut. adversus tormenta con- 
tumazx (gen. acis). Tac. Constance —, 
Irrevocabilis constantia. Pl.-j. Opi- 
mi00 —, Stabilis opinio. Cic. — dans 
Sun opinion, Firmus ïin senlenti. 
Cic. Resvlnlion —, Consilium cer- 
fum. Cic. firum. Cie. C'est uve ré- 
solulion —, Id certum aîque obsti- 
nalum est, Liv. — dans sa réso- 
lution, Proposito firmus. Vell. De- 
meurer — dans sa résolution, În pro- 
posilo permanère (eo, es, mansi, man- 
sum), n. Cic. In incepto persiare (0, 
as, stili, staturus), n. Liv. 

INEBRANLABLEMENT,  adv. 
D'une maniere inebranlable. Firme. 
Cic. Firnater. Plaut. Constunter. Cic. 

INEDIT, IT&, adj. Qui n'a point été 
publie 2: Livre encore inédit, Liber 
nondum editus. Suet. 

INEFFABILITE, 8. f. Qualité de 
ce qui est ineffable. Ineffabilitas, atis, 
f. Aug. 

INEFFARDLE, 4j. Qui ne peut être 
exprime par des paroles. Inenarrabilis, 
mm. f.,e, n. Veil. "Qui (quæ, quod) 
verbis erprimi non polest. 

INEFFAÇABLE, adj. Qui ne peut 
être effaco. Indelebilis, m. f., €, nu. 
Ov. * Qui (que, quod) deleri non po- 
test. || Fig. £ternus, à, um. Cic. : 
Tache ineMaçable, Æterna nota. Cic. 
Macula quam nemo possit eluëre. Cic. 
L'impression d'une défaite est —, 
Aduersa jugna non polest oblitfterari. 
Cic. Le souvenir de ces [faits] est —, 
Hær uulla unquam oblvio delebit. Cic. 

INEFFICACE, adj. Qui n'a point 
d'officacite. Irritus, a, um. Tac. 

LNEFFICACEMENT, adv. C. 1N0- 
TILEMENT. , 

INEFFICACITE, s. f. C.wuriirTé. 

INEGAL, ALE, adj. 1° Qui n'ost pas 
uni, qui est raboteux. Inzquabilis, m. 
f.,e,n. Varr. Inzqualis, &. Tac. Ini- 

uus, 4, um. Liv. Asper, era, erum, 
bic. : Chemin inégal, Via iniqua ou 
aspera ou confragosa. liv. | 2° Qui 
n'est pas de même étendue, de mémo 
durce, de mêmo importance, etc. Inz- 
quabilis, m. f., e, n. Cic. Inæqualis, 
e. Plin. Pl.-j. Impar, gèn. aris. Cic. 
Dispar. Cic. Liv. : ÊÉpées inégales, 
Dispares gladii. Liv. Mouvements 


qualite. Liv. 


Tantôt d'une manière, tant 


autre. Incunstanter. Cic. inzquabuiter. 
Suel. Varie. Suet. 


INEPT s4i 


inégaux, Dispares motiones. Cie. Pouls 
inégal, Venarum inæquabilis percus- 
sus. Plin. Inégaux en lorce, Viribus 


dispares. Liv. || 3° Inferieur en oten- 
due, en Importance, eto. Impar, gen. 
aris. Liv. Non par. Nep Iniquus, a 
um. Virg. Quint. : Le Romain inegal 
ea force, Romanus viribus impar, [\v. 
Il était — en forces (militaires), Par 
non éral armis. Nep. Combat fort 
—, Daudquaquam par ceriamen. Liv. 


Lutte inegale (au fg.), Inigue com- 


parala cerlalio. Ter. Condition —, 


Iniqua conditio. Quint. || 4° Fig. Chan- 


geant, capricieux. Inzqualis, m. f., «, 


n. or. Sen. Mutabalis, e. Cic. Virg. 


Mobilis, e. Czs. Cic. Varius, a, um. 


Sall. Cie. Virg. Voy. capniciæux 10. 
.INBGALEMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière incgale en étendus, en dures, en 
importance. Inæquataliter. Varr. Inz- 
nique. Ter. Dispari- 

iter. Varr. Impariler. Hor. I 2 Fig. 
t d'une 


INEGALITE, 8. f. 1° Defaut de 
ce qui n'est pas unl; asporite. [ni- 
quuias, alis, f. Cæs. Liv. Inrqua- 
litas, f. Col. Asperitas, f. Sail. : 
L'inegalité du terrain, Loci iniqui- 
tas. Cxs. Des incgalités, Asperttates. 
Cie. Les — des terrains, Iniquitates 
locorum. Liv. Voy. asréniré 30. |] 
2° État de ce qui n'est pas de même 
etendue, de même duree. de même im- 
portance, etc. Inæqualitas, atis, f. 
Varr. Col. Plin. Quint. : Des inéga- 
lités anssi grandes. Tam diversæ inz- 
qualilates. Col. Je comprenais com- 
bien élait grande l'inégalité de la 
partie, Videbam quam impar esset 
sors. Liv. || 3° Inforiorité. Vuy. ce m. 


11 6° Surt. au plur. Defaut de régula- 


rité, variations. Inceustantia, z, f. 
Cic. Varietas, atis, f. Cic. Inxqualitas, 
atis, f. Quint. =: Telles sont les inéga- 
lités de la condition humaine, Iabet 
has vices conditio mortalium. Plin. La 
vertu n'admet pas d'—, Inconstan- 
fhiam virius non recipit. Cic. Où 1l y 
a bien des —, In multä varictate 
versatus (a, um). Cic. L'inégahité de 
la couleur (du style\, Coloris inæ- 
qualitas. Quint. || 5° Caractere chan- 
eant = Inégalité d'esprit, d'humeur, 
Mnronsiantis, æ, f. Cic. Mutabrlitas, 
atis, . Cic. Ingenii mobilitas, f. Sall. 
Varielas, f. Cic. 

INÉLÉGANCE, s. f. Défaut d'élé- 
gance. Inconcinnilas, alis, f. Suet. 

INÉLÉGANT, ANTK, adj. Qui est 
sans elegance. Voy. #LÉaance 4e. 

INÉLUCTABLE, adj. Contre quoi 
on ne peut lutter. Ineluotabilis, m. (., 
e, 0. Virg. Sen. 

INÉNARRABLE, adj. Qui ne peut 
être raconté. Inenarrabilis, m. f., €, 
n. Liv. 

INEPTE, adj. 1e Qui n'a nulle ap- 
titudo à qq. ch. C. mncapascs 2. | 
2° Absurdo. Ineptus, 6, um. Cie. In- 
sulsus, (ic. . 

INEPTEMENT, adv. Aves Inepte. 
Inepte. Cic. Insulse. Cie. 
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INEPTIE, 8. f. 1° Caractère de ce 
ui est absurde. Insulsitas, atis, . Cic. 
tultitia, æ, F. Cic. Ineptia, f. Plaut. 

Ter. || 4° Action, idee, Parolo absurde. 
Res (ei) inepla(æ),f. V..Maz. Inepte, 
arum, f. pl. Cic. : C'est une grande 
ineplie que de placer... fneplissi- 
mum est apponère. Quint. 

INÉPUISABLE, adj. Qu'on ne peut 
epuiser. {nerhaustus, @&, um. Viry. 
Perennis, m. f., e, 0. (= qui ne tant 

as). Cæs. Cic. : Mines inepuisables, 
nerhausta mefalla. Virg. Suurce inc- 

puisable, Fons perennis. Gxs. || Fig. 
Être inépuisable, Erhauriri non posse. 
Cie. Bonté —, Benevolentia perpetua. 
Cic. sempiterna. Cic. Un fouds —, 
d'idées et de mots, Beatissima rerum 
verborumque copia. Quint. Dans ces 
causes l'orateur aura uu fonds —, 
In illis causis abundabit orator. Quint. 
(Pays) qui a des ressuurces inepui- 
Sables. Ubx opes effuse affluunt. Liv. 

INÉPUISABLEMENT, adv. D'une 
manière inepuisable. lerpetuo. Cic. 

INENTE, adj. Qui est sans acti- 
vité. Iners, gén. ertis. Cic. Virg. Hor. 
Ignavus, a, um. Cic. Plin. : Terre 
inerte, Globe — (= sans mouve- 
ment), Terre iners. Hor. Ignavus 
globus. Plin. Glèbes inertes (= qui 
ce produisent pas), Glcbæ ineries. 
Virg. |! Fig. flunme inerte, Ilomo 
iners. Cie. ignavus. Uic. Enfant —, 
Puer jacens (gèu. enlis). Quint. Dou- 
leur —, Dolor hebes (gén. etis). Cic. 

INERTIE, 8. Î. Manque d'activité. 
Inertia, æ, f. Cic. Ignavia, f. Cic. Cels. 

INESPEÉRABLE, adj. Qu'on ne peut 
sverer. Insperabihs, m.f.,e, n. Gell. 

INESPÈIRE, É&, adj. Qu'on n'espé- 
fait pas. fnsperalus, a, um. (Cic. 
Inexspectatus. Cic. : D'une mauière in- 
espérée, Ex insperato. Liv. Insperato. 
Plaut. Ajul. Cuntra spem. Sall Liv. 
Præter spem. Ter. Liv. Citre spem. 
Fl. Par une resistaoce —, Præter 
spem resisierlo. Liv. 

INESPÉRERMENT, adv. D'une ma- 
nière incsperes. Voy. ci-dess. 

INESTIMABLE, adj. Qu'on ne peut 
assez estimer. Inæstimabalis, m. f., e, 
0. Liv. Sen. V.-d{ar. : Esclave d'un 
prix inestimable, Servus quantivis 
prelii. Plaut, 

INÉVITABLE, adj. Qu'on ne peut 
éviter. fnevitabrlis, m. f., e, n. Sen. 
Curt. Tac. Necessarius, a, um. Cic. 
Ineluctabilis, m. f.,e, n. Vell. : Fa- 
talité incvitable, Ineluctabilis fatorum 
vis. Vell. Malhour —, Necessarius 
casus. Cic. Mort —, Mors certa (= 
certaine). Cic. Destinée —, C. Fa- 
TaLtTÉ 1e, Être —, Vilari non posse. 
Cic. Pour l'tbomme la mort est —, 
TJomini necesse est mori. Cic. Rien ve 
se fait qui n'ait été —, Nikil fu, 
quod necesse non fuerit. Cic. Rendre 
qq. Ch. —, Alicujus rei necessilatem 
imponère. Fc. afferre. Cic. 

INEVITARLEMENT, adv. Néces- 
sairement. Necesxario. Cic. : Le corps 
meurt inévilablewent, Necesse est 
corpus perire. Cic. 

INEXACT, ACT, adj. 4° lsoor- 


INEXP 


rect : Copie inexacte, Eremplar men- 
dosum. Pl.-j. Le nombre est inexact, 
Numerus non est ad amussim. Varr. 
1, 2° Contraire à la verite. Falsus, a, 
um. Cic. 2 Ilistoire plus inexarte, [lis- 
toria mendosior. Cic. Voy. FAUX ie. 
1 3° En pari. des pers. Qui n'est pas 
soigneux, qui n'est pas ponctuel, Indi- 
ligeux, gén. entis. Cæs. Gell. : Inexacl 
au service (= qui s'absente snuvent, 
en parl. d'uo soldat), Infrequens rei 
milituris. Ad Iler. 

INEXACTEMENT, adv. 1° Incor- 
rectement. Viliose. Cic. || 2° Fausse- 
ment. Falso. Cic. | 3° Non soignouse- 
ment, non ponctuellement. Indiligen- 
fer. Cic. 

LNEX ACTITUDE, 5. f. 1° Incorroo- 
tion. Vitium, it, n. Cie. Voy. iwcon- 
BEcTION. || 20 Faussoté. Vanilas, alis, 
f. Cic. Sexpr. mieux en tourn. par 
l'adj. Faux : Falsus, a, um. cie. [hs 
Erreur commiso par inexactitude. Va 
FAUTE 40. || 6° Manque de soin, de ponc- 
tualite. fndiligentia, æ. f. Cic. = L'in- 
exactilude des dépêches, Litterarum 
missarum indiligentia. Cic. 

INEXCUSABLE, adj. C. 1MPAR- 
DONNADLE. 

INEXECUTABLE. C. IMPOSSIBLE. 

INEXECUTION, s. f. Manque d'exé- 
cution. Negligentia. æ, f. Cic. 

INEXERCE, Ée, adj. Non exercé. 
Inezercitulus, a, um. Cic. 

INENORAGLE, adj. Qui ne peut 
être flachi par les prières. Inerorabilis, 
m. f.,e, n. Cic. {mplacabilis, e. Cic. 
Durus, a, um. Ter : Un juge inexo- 
rable, Judez durior. Cic. Être — aux 

rières, Être —, Precibus non mol- 
irt (ior, iris, ilus sum), pass. Ter. 
non flecii (or, ris, flerus sum), pass. 
Liv. Preces repudiare. Cie. — aux 
larmes, À duersus lacrimas obstinalus. 
Liv. — à qqn, aux prières de qqn, 
Inexorabilis in aliquem. Cic. adversus 
aliquem. Liv. Être — à ses amis, Se 
amicts inerorabilem præbère. Ad Iler. 
Trouver tout le inonde —, Nahil 
quemquam mouère (e0, es, MOUI, mo- 
tum). Liv. Qui n'est pas —, Erora- 
bilis, m. f., e, n. Cic. N'ètre pas —, 
Precibus flecti. Virg. Ne pas se moo- 
trer — à ses ennemis, fuimicis ae 
placabilem præbère. Ad er. 

INEXORABLEMENT, adv. D'une 
manière inexorable. * Inexrorabili ani- 
mo : Plus inexorablement, {mplaca- 
bilius. Tac. 

INEXPENIENCE, 8. f. Manque 
d'experience. Imperitia, æ, f. Sall. 
Inscitia, f. Liv. Inscientia, f. Cic. : 
L'inexpérience des ennemis, [mpe- 
ritia hostium. Sall. L'— des affaires, 
ou dans les affaires, de la parole, du 
forum, Rerum inscitia. Cic. imperitia. 
Sen. {nscientia dicendi. Cie. Insolen- 
lia fori. Cic. Ceux-là font preuve d'—, 
qui exigent.…, Faciunt imperite, qui 
erigunt. Cie. Convenir de son —, 
Confiteri se imperitum. Quint. Voy. 
INEXPRRIMENTÉ. , 

INEXCÉRIMENTE, de, adj. Qui 
n'a point d'experience. Imperilus, a, 
wma. Cic. Rudis, m. f.,e, n. Cic. Igne- 
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rus, 6, um. Cic. : Inexpérimenté dans 
les choses de la guerre, Bcili impe- 
rilus. mepe Rei militaris rudis, Cie. 
Rerum bellicarum insolitus. Sal. Voy. 
ÉTRANGER 8°, 

INEXPIADLE, adj. Qui ne peut être 
O1p18. Inerpiabilis, m. f.,e, 0. Cic. 

INEXPIE, É&, adj. Qui n'a pas ôté 
expic. Inerpniatus, à, um. Aug 

INEXPLICABLE, adj. 1° Qui ne 
peut être explique. Inenodabilis, m. (., 
cn. Cic. : La chose est inexplicable, 
Res erplicari non potest. Cic. |} 2° Bizar- 
re,elrange. Incredibilis, m. f.,e,n. Cic. 

INEXPLIQUÉ, Ée, adj. Qui n'est 
pas encore expliqué. Nondum ezxpla- 
natus (a, um). Cie. 

INEXPLORÉ, Ée, adj. Non exploré, 
Inerploratus, a, um. Liv. Plin. 

INEXPRIMABDLE, adj. {0 Qu'on ne 
saurait exprimer. Inenarrabilis, m.f., 
e.n. Liv. fneffabilis, e. Plin, || 2° Extra- 
ordinaire. Incredibalis, m.f., e, n. Cic. 

INEXPUGNABLLE, adj. Qui ne peut 
être pris d'assaut. Inerpugnabilis, m. 
fe, n. Liv. 

INEXTINGUIBLE, adj. Qui ne peut 
s'eteindre. Inerslinguibilis, m. f., e, 
n. Lact. Arn. Aug. || Fig. Soif in- 
exhinguible, Sitis inerstinguibulis, 
Scrib. Rire —, Mirus risus, Cic. 

INEXTRICANLE, ad}. Qui ne peut 
être deméle. Inexpheabilis, m.f.,e, 
0. Cic. 

INFAILLIDILITÉ, 8. f. de Impos- 
sibilite de se tromper = Croire à l'in- 
faullibilité de qqn, *Credfre aliquem 
errare non posse. || 2° Qualite de ce 
qui ne peut pas tromper. Certa (æ) 
fides (a), f. Curt. : Eu égard à l'n- 
fallhibilité de l'oracle, Quoriam vra- 
culi fides certa est. Curt. || 3° Effet 
certain, resultat non douteux. * Certus 
(i) effectus (Us), m. 

INFAILLIDLE, adj. 10 Qui ne peut 
se tromper. * Qui (quæ. quod) errare 
non polest. || 2° Qui ne peut pas 
tromper, dont l'effet est certain, Cer- 
tus, a, um. Cic. Cels. : Reunede infail- 
lible, Certum aurilium. Cels. Moyens 
infaillibles de vivre sans crainte, 
Vitæ sine metu degendæ præsidia fir- 
missima. Cic. || 3° Qui ne pout man- 
quer d'arriver. Certus,a,um, Liv. Certo 
futurus. Cie. : La chose cst infaillible, 
Res dubitationem non habet. Cic. 

INFAILLINLEMENT, adv. Cer- 
tainement. Certo. Cic. Maud dubie. 
Liv. =: Rien qui doive arriver infail- 
liblenient, Nihil certo futurum. Cic. 
Ce fait doit — anéantlir la puissance 
des Lacédémoniens, Hoc facto frangi 
Lacedæmoniorum opes necesse est. Cic. 

INFAISABLE, ad). C. IMPOSSIBLE. 

INFAMANT, ANTE, adj. Qui ports 
infamie. [gnominiosus, a, um. Cic.: 
[Ces choses] n'ont rien d'infamant, 
Nullam infamiam habent. Cæs. Voy. 
DÉSHONORANT. 

INFAMATION, 8. f. Rote d'infamle. 
Voy. INPANIB. 

INFÂME, adj. 1” Flôtri par les lois, 
par l'opinion publique. Infamis, m, f., 
e,n. Cic. Famusus, a, um. Cic. Igno- 
minië notalus. Cic. Ign:zintosus. 
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Quint. Perditus. Cie. Profligatus. Cic. 
= Très infâme, Perinfamis. Cic. Le 
plus — des hommes, Omnium pro- 
figatissimns. Cic. D'une manière —. 
Nefarie. (ie. [| Subst. Un infime, 
Homo (minis) perditissimus (1), m. Cic. 
Nefarius, ü, m. Cic. || 2° Honteux, 
avilissant, indigoe. Infamis, m.f.,e, 
u. Cic. Ignomainiosus, a, um. Cic. 
Probrosus. Cie. Turpis, m. f., €, 0. 
Cic. Fœdus, a, um. Cic. Flagitiosus. 
Cic = Vie infâme, Infamis vita. Cie. 
Vices iofâmes, Lutulenta vilia. Cie. 
%assions —, Flagitiosæ libidines. Cic. 
Les plus — plaisaoteries, Fœedissima 
ludibria. Quint. Histoire, Conte in- 
fâme, Impura historia. Ov. Subir d'in- 
fâmes traitements, Indigna pali, dép. 
Liv. || 3° Malpropre, malseant. Squa- 
lidus, a, um. Quint. Sordidus. [lor. 
INFAMEE, 8. f. 10 Flotrissure impri- 
mee par La loi ou par l'opinion. (au 
vaise renommée) /nfamia, æ, Î. Ce. 
(Tache pour le nom) Ignominia, f. 
Cic. Turpiludinis nota, et abs. Nota, 
f. Cic. AMfacula, f. Cic. Labes, is. f. 
Cic. (Déshoaneur) Dedecus, coris, o. 
Cic. Probrum, i, n. Cic. Opprobrium, 
ii, 0. Cic. : Note d'infamie (inligee 
ar le censeur), Nota. Cie. Liv. 
oter qqn d'—, Aliquem ignominië 
aotare. Uæs. Cic. Suet. affc”re. Ce. 
Imprimer à qqo une marque d'—, 
Alicui inurère nolam. Cic. maculan. 
Liv. notam adscribëre. Liv. ad)icëre. 
Liv. Couvrir qqn d'—, Aliquem fa- 
cére famosuin. Plaut. infamem. Cic. 
Aliquem in/famare. Cie. Alicui infa- 
niam ou probrum ou labem inferre. 
Cic. infamiam movére. Cic. ignomi- 
niam inurêre. Cic. injungère. Liv. in- 
ferre. Liv. Cela me couvre d'—, Res 
est mihi infamire. Ter. Se couvnr 
d'—, Infamiam caypère. Firf. subire. 
Cic. Jgneminiam accip?re. Cæs. sus- 
agfre. Cie. Être couvert d'—, In in- 
famiä esse. Ter. Infamnià flagrare, 0. 
Cac. urgeri, pass. Cic. adspergt, pass. 
Nep. VOy. FLÉTRISSURE s. | 20 Ca- 
ractere infâme, très honteux d'une ch. 
Infamia, æ, f. Cic. Turprludo, dinis, 
f. Cic. Fœditas, atis, f. Cic. Indi- 
ifas, f. Cic. : Ce qui me paraît ètre 
ke comble de l'infamie, Quod miki 
videlur esse lurpissunum. Cic. || 3° 
Action vile, honteuso. Turpiludo, dinis, 
f. Cic. Flagiitium, it, o. Cic. Pro- 
drum, i, 0. Cic. Facium (1) flagi- 
liosum (ti), n. Cic. : Tes infanues, 
Tua flagilia. Cic. Tuæ turpitudines. 
Cic. Infamiel Facinus indignum ! Cic. 
LEA Parole injurieuse 4 la reputation. 
robrum, i, a. ('ic. Voy. HORR&UR Àe. 
INPANTERLE, 8. f. Gens de querre 
qu vont et combattent à pied. Pe- 
italus, @s, m. Cæs. Cie. Liv. Pe- 
destru (is) exercitus Cu mn. Nep. 
Pedesires (ium) copiæz (arum), f. pl. 
Cæs. Pedites, um, m. pl. Cic. Pedes, 
ditis, m. s. Liv. Peditum copiæ, f. pl. 
Cic. = Infanterie légère, Concursalor 
(oris) pedes (ditis). Liv. Les armes 
de l'—, Pedestria arma. Liv. Combat 
d'—, Pugna peiestris. Liv. Suet. Ser- 
vir dans l'—, Voy. FPANTASSIN. 
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4. INFANTICIDE, 8. m. Meurtre 
d'un enfant nouveau-né par ses parents. 
Infanticidium, ti, n. Ter. et mieux 
*Infantis où Infantium eædes (is), f. 

2. INFANTICIDE, adj. et s. m. 
et f. Celui, Celle qui tue son enfant 
nouvcau-ne. Înfanticida, #, m. (f.). 
Teri. et mieux. *Infantis ou inf. 
tium inlerfector (oris), mase. ou in- 
terfectrixz (reis), fem. 

INFATIGABLE, adj. Que rien ne 
peut lasser. Infatigabilis, m. f., e, 0. 
Sen. Plin. V.-Maz. Indefatigabilis, 
e. Sen. Impiger, gra, grum. Cic. Acer, 
cris, cre. Cic. Assiduus, a, um. Cic. : 
Infaligable dans le travail, À labore 
invictus. Cic. — dans la guerre, Im- 
piger ad labores belli. Cic. — à écrire, 
In scribendo impiger. Cic. Soldats in- 
fatigables, Acres milites. Cic. Défeu- 
seur infaligable, Acerrimus defensor. 
Cie. Solliciteur —, Flagilator essi- 
duus ou acer. Cie. Haleine —, Spi- 
ritus (&s) perfinar (acrs), m. Plin. 
Constance —, Infatigabilis eonstan- 
tia. V..Alaz.Zèle —,Acre studium. Cic. 

INPATIGABLESIENT, adv. Sans 
so lasser. Sirenue. Cic. Acriler. Sali. 
: Chanter infatigablement, Assidue 
candre, Cic. 

INFATUATION, s. f. Prévention 
ridicule en faveur de qqn ou de qq. ch. 
Pravuus (1) favor (oris), masc. Liv. Ph. 
: L'infatuation de son propre mérite, 
Sui suspecius (üs), m. Sen. Voy. mn- 
GOÛMENT, PRÉVENTION. 

INFATUE, ÉE, part. passé d'IN- 
FATUEN, Voy. ce v. || Ad). Excessive- 
ment prevenu en faveur de qqn ou de 
qq. ch. Nimio amore correptus (a, 
um). V.-Mar. : [Homme] infatué de 
lui-mème, de son propre mérite, Sui 
mirator (oris), m. Sen. Immodicus (1) 
sui æslimator (oris), m. Curl. Voy. 
ENCOUÉ, ENTÈTER 3°, S'ADMINER. 

INFATUER, v. act. C. enTéTen Je, 

S'inraTuen, v. réf. C. S'en- 
eouen 2e, S'ENTÈTER {°. 

INFÉCOND, adj. C. sTénnce. 

INFECONDITEÉ, s. f. C. STÉRILrTÉ. 

INFECT, ECTE, adj. Puant. Fe- 
tidus, 6, um. Cic. Putidus. Cie. Voy. 
FÉTIDE. 

INFECTENR, v. act. 1° Rendre In- 
fect, corrompre, gâter. Corrumyére, 0, 
is, rupi, ruplum, act. Sall. [nfcére, 
to, is, feci, fete, act. Plin. Vi- 
tiare, acl. Cels. Col. : Infecter l'eau 
des sources, d'ua ruisseau, Fontes cor- 
rumpère. Sall. Rivum inficére. Plin. 
— les élangs, Contaminare lacus. Dig. 
1] 2e Incommoder par qq. ch. de puant 
: Infecter qqn, * Nares alicujus fædo 
odore contingére (0, is, figi, {actum). 
D'apr. Virg. (Æn., vi, 480). À 3e 
Rendre malfaisant qq. ch. de con- 
tagieux = {nfecter l'air, Aerem in per- 
miciem veriére (0, Üs, verli, versun), 
Plin. Air infecté, Aer pestilens. Vitr, 
1} 6° Incommoder par qq. ch. de conta- 
gioux =: La maladie infecte tout le 
troupean, Morbxs fotam progeniem 
coinquinat. Col. L'insalubrité de l'au- 
tomne avait infecté l'armée d'une 
épidémie, Grauis eulunnus emxem 
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exercilum valetudine tentaverat. Cs. 


Les brebis sont iofectées de la gale, 
Oves infestantur scabie. Col. La bête 
ui est infectée d'une telle maladie, 
ecus quæ tali morbo correpia est 


(pass. de corriprre, io, is, ripui). Col. 


Î| 6e Fig. Depraver. Corrumprre (voy. 
10), act. Cic. Inficére (voy. 1e), act. 


Cic. Inquinere, act. Varr. Infrstare, 
act. Col. : Un seul enfart infecte tuus 


les autres, Unus puer 1aquinal gregem 


puerorun. Varr. lnfecier les mœurs, 


Aores perveriëre (voy. 3°). Nep. In- 
fecté de mauvaises mœurs, Afalis mo- 


ribus imbuius (pass. de imbure, 0, 


is, ui). Sal. Nous sommes infectés 
de préjnges, Inficimur opinicnum pre- 
vitale. Cic. Voy. oonnouPRE 2°. 

INPECTION, s. f. 1° Grande puan- 
teur. Fœlor, orts, mase. Cic. Pulor, 
mase. Varr. Graveolentia, æ, f. Plin. 
1 2e Corruption produits par qq. ch. 
de contagieux, de venimeux. Contagio, 
onis, f. Col. Corruptio, f. Cic. Tubes, 
is, f. Col. Plin. : L'infeetion de l'air, 
Cali lues (us), f. Lucr. Pestileniie, 
æ, f. Cic. Voy. conracwon. 

INFERER, v. act. Tirer une con 
séquence. Iuferre, fero, fers, luli, il- 
latum, act, Cic. Collig#re, o, is, legi, 
lectum, act. Cic. Efficére, io, is, feci, 
fectum, act. Cic. Conficfre, act. Cic. 
CogFre, o, is, agi, actu, act. Cic. = 
J'infère que la colère peul…., Ioc 
colligo, posse iram. Sen. Inférer une 
ch. d'uue autre, Rem ex re inferre. 
Cic. [Choses] d'où l'on peut — qu'il 
o'y a rien..., Ex quibus effici cogique 
polest, nihil esse. Cie. 

INFÉRIEUR, ecax, adj. 1° Qui est 
placé en bas, au-dessous. Inferus, a, 
um. Cic. Inferior, m.f.,ius, n. (com- 

ar.) Cic. Infimus, 6, um (superl.). 
ic. : Les lieux inférieurs, Infera 
loca. Cic. La partie inférieure de 
l'autel, [nfma ara. Cie. Les parties 
inférieures (du corps), Inferna. orun, 
0. pl. Plin. La mer Inferieure (= 
mer Tyrrhénienne, mer d'Éirurie), 
Mare inferum. Cic. Mel. La partie — 
de l'Égynte, L'Égypte —, Inferior 
pars Æguplie Plin. Les dienx infé- 
rieurs, Dis inferi. Ter. Cic. inferni. 
Liv. | 1° Qui est au-dessous d'un 
autre par le rang, le merite, la qualité, 
la valeur, la force, le nombre. Infe- 
rior, @. f., îus, on. Cic. Minor, 1e. f. 
nus, D. Cic. Impar, gén. arûs. Liv. z 
laférieur à qqn, inferior quam ali- 
quis. Cic. Inferior aliquo. Liv. et rar. 
alicui. Sail. Alinor quam aliquis. Cic. 
Manor aliquo. Cie. Impar alicui. 
Hor. Suet. Regarder qqn comme 
fort — 4 soi, Aliquem ut mullum 
infra despectare. Tac. Regarder tout 
le monds comme — à 801, Neminem 
pulare præ se. Cie. Etre — à soi- 
mème, Non sidi respondère (eo, es, 
di, sponsum), 0. Col. Être — à qqn 
en qq. ch., Cedëre (0, is, cessi, ces- 
sum, 0.) alicui re. (æs. in re. Cic. 
de re. Plin. Concedëre alicui re, in 
re, de re. Cic. Ab aliquo re ou in 
re superari, pass. Cic. Le degré — 
de l'échelle sociale, mfinus fortuns 
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gradus. Cie. La classe inférieure, Te- 
auior ordo. Cic. La condition — des 
esclaves, Infima condilio servorum. 
Cic. Les esclaves, occupant un rang 
inférieur dans l’hbumanilé, Servi, se- 
cundum hominum genus. Fl. Cbefs d'un 
rang —, Manores duces. Tac. Mariée 
À un homine d'une condition infé- 
rieure à la sienne, Impari Juncia. 
Liv. La vigne espagnole est la meil- 
leure des espèces inférieures, Vilis 
ilium probalissime (en: 

( 


Hispana igne 
Plin. Se Lenir dans les régions = 
l'éloquence), Circa ïma subsisi 


hilé, Minor vero gloria. 
infra 


réputation, Scripie 


Quint. Le 


jacebant. lL.-j. — en courage el en 


dignité, Virtute et honore minor. [or. 
Terrain de qualité inférieure, Seges 
deterior. Cic. Miel de qualité —, Àjel 


smeundarium. Col. Mel secundæ noiz. 


Col. inférieurs eo forces, eu nombre, 
Impares viribus. Liv. numero. Tac. 
Ua nombre inférieur de navires, 
Pauciora navigia. Cæs. Dalame, avec 
des forces inferieures, Daiames 1n- 
ferior copiis. Nep. Pour qu'ils u'en- 
ageassent pas le combat avec des 
orces trop —, Ne pauciores manum 

À. taférreur ea 1af20- 


conserérent. Sa | 
torie. Peditatu deterior. Nep. 
Irérnieon, s. m. Colui qui est au- 


dessous d'un autre en rang. Impar, 
géu. aris, m. Liv. Tac. : Mariée avec 
son inferieur, Impari juncia. Liv. 
Être vaincu par un —, Vinci ab in- 
feriore ou humiliore. Cic. Mettre les 
inférieurs an nivean des supérieurs, 


Tenuivres cum principibus æquare. 
Cic. Le métayer instruit ses —, Vil- 


heus edocet subjectos (= ses subor- 


dooucs). Col. 

INFÉRIRUREMRNT, adv. 1° En 
bas, au-dessous. Infra. Cic. | 2° Fig. 
Moins bien. Deterius. Cic. 

INFÉRIORITE, 8. f. Désarantage, 
Inégalile de rang, de mérite, de force, 
de nombre. Se lourne par un adj. : 
loférivrile de taleot, Mfinus (oris) in- 
genium (it), n. Quint. L'— du rang, 
inferior (oris) gradus (fs), m. Cic. 
Julie avait dédaigné Tibère, alléguant 
l'— de son rang, Julia T'iberium spre- 
verat wi imparem. Tac. Eu raison de 
l'— de mes (orces, je. ne ponvais.…., 
Ego, viribus impar, non: poleram: Ov. 
Les Dataves qui avaient l'— du nom- 
bre, Batavi numero impares.J'ac. Re- 
counattre son —, Imperem se faleri. 
F1. Dare manus. Cie. , 

INFERNAL, ALE, ad). 1° Qui ap- 
partient 4 l'enfer. Inferuus,«, um. Lin, 
: Dieux iofernaux, faferni di. Liv. 
Le séjour infernal, C. xxren. || 2° Pig. 
Méchant, horrible. Voy. æonniss. 

INPENRTILE. adj. C. srêniLe. 

INPENTILITÉ, 8. f. C. sréniliré. 

INFESTER, v. acl 4° Désoler oar 


re. 
nt. Reoommée inférieure à la réa- 
TS Cv. Non 1n- 
férieur à son mailre dans la science 
du droit, In jure non inferior quam 
magister. Cie. Écrils inférieurs à leur 
famam. 


mérite de Marius était 
bien inférieur à celui de Pallas, 
Marii (laudes) infre Pallaniis laudes 
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des courses hostiles. JInfesfare, act. 
Vel. : Infester les chemius, un pays, 
ltinera infesta redilFre (o, is, didi, di- 
lum). Ces. Negionem infestam efficère 
(io, ts, feci, fectum). Liv. — la mer, 
Jlare infestum habère (eo, es, bui, bi- 
tum). Cic. Mare infestare. Vell. Mer 
infestée de pirates, Mare refertum 
prædonum. Cic. infestatum prædatio- 
nibus. Vell. [Les navires du roi] io- 
festaient les côles par leurs courses, 
Oram maris infesiam excursionibus 
faciebant (de facëre, io, is, feci, fac- 
tum). Liv. Route infestée par les in- 
cursions des Borbares, Via excur- 
sionibus barbarorum ïinfesta. Cic. || 
2» En parl. d'animaux ou de ch. nui- 
sibles. Attaquer, nuire à. Infestare, 
act. Col. Plin. : Être infesté de bètes 
féroces, Infestari belluis. l'lin. — de 
serpents, Infestus serpentibus. Sall. 

INFIDÈLE, adj. 1° Qui ne garde 
point sa foi; inconstant. Infidelis, m. 
…. 0. Cic. Infidus, a, um. Cic. = 
Ami inâdèle, Amicus infidus. Cic. 
perfidus. Cie. — à qqn, Alicui in- 
fidus. Sail. infidelis. Plaut. — aux lois 
de la disciphne, Disciplinæ proditor 
(oris), m. Liv. Être — à sa parule. 
etabs. Être —, Fidem falifre (0, is, 
fefelli, falsum). Cic. amitiëre (0, is, 
misi, missum). Nep. prodère Ce is, 
didi, ditum). Cic. mulare. Scil. Lz- 
dÿre (o, is, Lesi, læsum). Cie. Fide 
deced®re (0, is, cessi, cessum), n. Liv. 
Être — à sa promesse, Promissum 
fallère. Curt. Être — à un serment, 
a un traité, Violare jusjurandium. 
Cic. fœdus. Liv. Être — à l'alliance 
du peuple romain, Ab amicitiä po- 
puli Romant deficëre (io, is, fecs, fec- 
lum). Cæs. Je suis — à mui-nème, 
à mes principes, À me ipse defcio. 
Cie. Être — à son drapeau, C. né- 
senTen. Des neuf lribuns, an seul 
fut —, Ex novem tribunis unus de- 
fiurit (de deflufre, 0, is, flurum, n.). 
Cic. D'une manière —, Malà fide. Nep. 
Voy. iNCONSTANT. || 20 Qui commet des 
soustractions. Furaz, gen. acis. Cic. || 
3° Qui manque à la verite, incxact. 
Falsus, a, un. Cic. : La vue, le sens 
le plus infidèle, Oculorum sensus fal- 
lacissimus (de fallar). Cic. Mémoire 
—, Memoria infirna. Quint. minime 
fidelis. Quint. A mémoire a été —, 
Alemoria defecit (voy. 1°). Cic. Té- 
moignage —, Falsum tes{imonium. 
Plaut. Miroir —, Speculum mendaz 
(géo. geis). Ov. || 4° Qui n'a pas la 
vrais foi. {nfidelis, m. f., e, n. Lier. 
} S. ©. Les inûdèles, Infideles, ium, 
m. pl. Aug. 

INFIDÈLEMBNT, adv. de Sans foi. 
Infdeliter. Cic. |} 3e D'une manicre 
fausse. Falso. Cic. H 8° Inexactement. 
Voy. ce m. 1e. 

INFIDELITE, 8. f. 1e Manque de 
fidelité. InAdelitas, atis, . Cic. Per- 
fu, æ, f. Cic. = Faire une infiléhté, 
des infidélités à qqn (— lui ètre in- 
ndèle), VOy. INPIDÈLE 1°. |] 2e Man- 
ue de'probite, vol Fraus, auilis, f. 
ic. || 3° Manque d'exactitude, de ve- 


rité. Vanilas, atis, f. Cic. Voy. un- 
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EXACTITUDE 19 = Cela remédie À j'in- 
fidélité de la mémoire, oc infrms 
memoriæ remedium est. Quint. |] 4 
État de ceux qui ne sont pas dans la 
vraie roligion. Jnfdelitas, atis, (. lier. 
. NPILTRATION, 8. f. Liquide qui 
s'infiltre. Humor (oris) allapsus {1}, m. 
Cic. [Tumor transmissus. m. Col. 

S'INFILTRER, Y. réfl. 1° Penetrer 
à travers les interstices d'un cor 
Solide. Transire, eo, is, iui et 1t 
ilum, 0. Col. Transmitii, or, #ris, mis 
sus sum, pass. Cic. Allabi, or, ris, 
lapsus sum, dép. Cic. =: S'infltrer 
par les pores, Per foramina perma- 
nare, n. Euer. | 2e Fig. Se olisser 
s'insinuer dans. C. Se oLissen ke. ’ 

INFLME, ad}. Dernier. Infimus, a, 
um, (ic. Voy.DEnNiEn 3°, Bag (adj.) 9e, 
. ENFENI, 1R, adj. 4° Qui n’a pas de 
limites. Infinitus, a, um. (ic. Inter- 
minalus. Cic. Vell. Immensus. Cie. » 
Espace inlini, fmmensitas, atis, f. Cic. 
Infinitas, f. Cic. || 2° Innombrabie. 
Pufinitus, à, um. Cic. Innumerabrhs, 
m. f., €, n. Cic. Innumerus, a, um. 
. Plin. : Le nombre infini des 
mondes, Innumerabiliias mundorum. 
Cic. || 3° Très considerable. Infinitus, 
a, um. Cic. Immensus. Cic. AMazimus. 
Cic. Ingens, gén. entis. Cic. : Un 
temps infai, Tempus immensum. Cic. 
Depuis un temps —, Ab infinito em- 
pore. Cic. Difticullé infinie, Immensa 
dificultas. Plin. Je ressens une joe 
—, lmmortlaliter gaudeo. Ci. Vor. 
GRAND 10, 

. Isrmnt, s. m.Ce que l’on suppose sans 

limites. Infinilas, atis, f. Cic. Plin. 
Infinatum, À, D. Plin, : Parcourir les 
vastes champs de l'infini, In infini- 
fatem onmunem peregrinari, dép. Cic. 
La question va se perdre daos l'—, 
In infinitum questio evadit. Quint. 

À LiINFriNi, loc. adv. Sans fin, sans 
mesure 2: Division à l'infini, Sectro 
in anfinilum. Quint. Parties que l'on 
peut diviser à l'—, Partes quæ inf- 
nue secari ou dividi possunt. Cic. Le 
discours s'étend à l'—, 1n inmensun 
diffunditur oratio. PI.-j. 

LNFINIMENT, adv. de Sans bornes 
et sans mesure. Infinite. Cic. || 2° Extré- 
momont. Infinite. Cic. Incredibiliter. 
Cac. : Désirer infiniment, Infinite con- 
cupiscère. Cic. Voy. B1ITRÈMBMENT, 
BEAUCOUP. | 

INFINITE, 8. f. Îe Qualité de 

ui est infini. InAinitas, atis, f. Cic. 

l 2° Très grand nombre. Infinitus ( 
numerus (1), m. Gell. : Une ioñaité de 
mondes, Innumerabiles mund. Cic. 
Plin. Voy. aeaucoup 2e. 

INPINITIF, 8. m. Un des modes du 
verbe. Infinitivus (ÿ) modus (i}. et 
subat. InfAnitivus, i, m. Diom. Prisc. 

INPIRME, adj. Qui a qq. infirmite. 
Debilis, m.f., e, n. Cic. Invulidus, 
a, um. Liv. Infirmus. Cic. Fig. 
Imbecillus. Cic. 

INFINMER, v. oct. fe Affaiblle. In- 
firmare, act. Cic. Imminuëre, 0, ts, ui, 
utum, act. Cic. Elevare, act. Cic. =: În- 
firmer l'autorité d'un témoin, de l'ora- 
teur, Fidem teslis infirmare. Cic. Üre- 
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toris eucioritatem imminuÿre. Cic. — 
l'autorité da dénonciateur et de la 
dénonciation, Indicem indiciumque 
levure. Liv.:{] 2° Montrer le faible de 
qq ch. {nfirmare, act. Cac. |] 3° Annu- 
ler. Infirmare. act. Cic. VOy. ANNULER. 

INFIRMERLE, 5. f. Lieu dostino aux 
malades. Valetudinaraum, u, n. Cels. 

INFINMIER, C. GANDE-MALADR. 

INFIRMITÉ, s. f. do Dcfaut de 
force. Corporis debilitas. Suet., el abs. 
Debilitas, atis, f. Liv. Corporis infir- 
nitas, et abs. Infirmitas, f. Cic. Cor- 
pris imbecillitas, el abs. Imbecallitas, 
f. Cic. Corporis labes (is), f. Sue. = 
L'infirinilé de l'enfauce, Puerorum in- 
frmutas. Cie. || 2e Vice de conforma- 
tion, irréquiarité habitucile dans une 
fonction du oorps. Curporis vilium. 
Pluut. Sen., et abs. Vilium, it, n. 
Cie. Cels. |} 3° Fig. Faiblesse, fragilité 
pour le bien. Vay. ParBi.usse 8°. 

INFLAMMANLE, adj. Qui s'en- 
flamme faciloment Ad erardescendum 
facihs (em. fe, n.). Cic. Concipiendis 
ignibus idoneus (a, um). Sen. Ignium 
ropar (gen. acis). Plin. : Etre très 
inflammable, Celerrime ardescère (0, 
is, arsi, orsum), 0. Plin. || Fig. Être 
iofammahle, Facile effervescëre (0, 
uw, ferbui et fervi, s. sup.), 0. Lucr. 

INPLAMMATION, S. f. 49 Action 
par laquelle un corps s'enflamme; ro- 
sultat de cette action. Inflummatro, 
onis, {. Cic. Flor. || 2° Sorto d'etat 
morbide. Inflammatio, onis, f. Cels. 

LNFLAMMATOIRE, adj. Qui tient 
de l'infiammation : Maladie 1oflam- 
matoire, C. INFLAMMATION 20. 

ANFLÉCINN, v. act. C. FLÉCHIR. 

INFLEXIHILITÉ, S. f. Qualito de 
æ qui est inflexible. ftigor, oris, masc. 
Col. | Fig. : Infexibililé du caractère, 
Animi nigor. Tac. Sen. Animi obsti- 
ralio (onis), f. Sen. 

INFLENINLE. adj. 1° Qu'on ne peut 
courber. Infleribilis, on. f., €, n. Pin. 
h 2° Fig. Qui ne s6 laisse ni émouvoir 
ai sbranler. Infleribilis, m. f., e,n. 
(rare). Pl.-3. Durus, a, um. Cic. Fer- 
reus. Cic. Rigidus. Liv. Sen. Obsti- 
aatws. Liv. : Inflexible aux prières, 
Bnezvrabilis, m. f., e, n. Cic. Impla- 
cabilhs, e. Cic. Opiniñtreté —, In- 
fleribilis obstinatio. Pl.-j. Vertu —, 
Virius dura. Cic. L'âine — de Caton, 
Animus Calonis atrox (gén. ocis). 
Hor. Quel cœur fut assez — pour 
n'être pas touché...? Quis tam fuit 
durus Ou ferreus ou inhumanus, qui 
non commotérefur? Cic. Qui est 
d'uce rigueur — à l'égard de son 
Bls, Acerbe severus in filium. Cic. La 
calère (du peuple) fut —, Perseve- 
raium in irà est. Liv. Readre sou 
âme —, Indurare animum. Sen. 

INFLEXIDLRMENT, adv. D'une 
manière inflexible. Obstinate. Cæs. Ri- 
grd. V.-Muz. 

INFLEXION, s. f. 1° Action de flè- 
chir, d'incliner. Inflerio, on1s, f. Cie. 
sInfenvn du corps, de corps, La- 
lerumn inclinatio. Quint. 1} 2° Change- 
ment de ton (dans la voix). Declinalio, 
onu, Î, Quint. Flerio, f. Cic. Flezus, 
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üs, m. Quint. Inflerus, Us, m. Sen. 
: Joflexion de voix plus douce, Mol- 
lior flexio. Cie. Les inflexions di- 
verses de la voix, Vocis varietas 
(atis), f. Cic. Dunner des — à sa 
voix, Vocem flect#re (0, is, flexi, fle- 
zum). Quint. Chauter avec force —, 
Inclinatä voce canfre. Cic. D'un ton 
de vuix sans —, Recto sono. Quint. || 
3° T. de grammaire. Terminaison d'un 
mot variable. Inflerio, onis, f. Macr. 

INFLIGER, v. act. Prononcer une 
peine contre qqn. Irrogare, act. Cic. = 
Infliyer une punition à qq, Pænam 
ab aliquo capËre (io, ts, cept, caplum). 
Liv. Voy. PuNIR. — un supplice à 
qqu, Supplicium de aliquo sumère (0, 
18, sumpsi, sumpfum). Cie. — à qqn 
la peine de l'exil, Aliquem ezsilio 
affiv®re (io, is, fecr, fectum). Cæs. — 
— une aueade à qqn, Mullam alicui 
irrogare. Liv. indic?re (0, is, diri, 
dictum). Liv. Fleirissure infigee à 
un, fgnominia alicut inusta (pass. 
Ce inurire, 0. is, ussi). Cuc. 

INFLUENCE, 8. f. 1e Action pré- 
tendue des astres sur les pers. el les 
ch. Vis, gén. vis et dal. vi peu us., 
acc. vim. abl. vi, f. Cic. botentia! 


æ, [. Sen. Plin. Polestas, ats, f. 
Sen. Effectus, üs, m. Plin. = 1n- 


fluence d'un astre, de la lune, Vis 
sideris. Plin. Lunz effectus. Plin. 
L'— des étoiles, Siellarum potestas. 
Sen. L'— des choses du ciel sur la 
terre, Cælesiium potentia ad terram 
pertinens. Plin. Naltre sous l'— des 
mèmes astres, Eodem cæli statu nasci. 
Cic. Subir l'— d'un astre, Sidere af- 
flari, pass. Plin. Frappé par l'— ma- 
ligue d'un astre, et abs., par une ms- 
ligne —, Pesthifero sidere icius. Liv. 
Avoir, Evercer une — sur. Voy. 
FLoEn. |} 2° Action d'uno ch. sur une 
pers. ou sur uno ch. Vis (voy. 1°), f. 
Cic. Momentum, 1, n. Cic. Potentia, 
æ, f. Plin.: L'influence de la for- 
tune sur le succès est considérable, 
Magna vis est in fortunä secundas 
ad res. Cic. La fortune dont l'— est 
laute-puissante sur les choses exté- 
rieures, Fortuna rerum exlernarum 
domina. Cie. Sentir l'— du froid et 
de la chaleur, Sentire frigoris ef ca- 
loris appulsum (de appulsus, üs, m.). 
Cic. Recevoir l'— de la chaleur, Ca- 
loris animam accipére. Plin. La pla- 
uètle éprouve l'— des rayons [du so- 
leil}, Stella sentit radios. Plin. [Les 
marées] obéissent à l'— de la lune, 
du mouvement de la lune, Lunæ motu 
gubernantur. Cic. Le soldat subit | — 
du pays, files regionum consuetudine 
movetur (de moveri, eor, molus sum, 
nass.). Cæs. L'esprit subit l'— de 
f: maladie, Animum ægriludo urgel 
(de urgère, e0, ursi, 8. sup). Curt. 
Ce fléau est dû à l'— de l'air, Spi- 
ritus est hujus mali causa. Sen. L'— 
morbide de ce climat, Higus ezli gra- 
vutas (atis), f. Cic. Par l'—, Sous l'— 
du climat, Cæli opera. Plin. Nalire 
sous l'— d'un rayon de soleil, À 
radio solis generari. Plin. Périr sous 


l'— des pluies du printemps, Vernis 


Cic. Par l'—, Sous | 
nitus (adv.). Cic. 

— étrangère, Circumagi momentis 
alieni animi. Liv. Sans — étrangère, 
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imbribus interire, Plin. Si une — est 
intervenue, Si aliqua vis accersit. 
Sen. Avoir, Exercer de l'—, Être 
830$ — sur..…., Vuy. INPLURA. Ï 3° Ao- 
tion d'une pers. sur une pers. ou sur 
une Ch. Momentum, i, a. Lie. : L'in- 
fluence des dieux, Deorum appulsus 


(üs), m. Cic. L'— des dieux s'exerce 


sur ces choses, Ista divinâ ope ge- 
runtur. Sen. L'— divine (= L'inspi 
ralion), Afflatus (&s) divinus (i), m. 

— divine, Divi- 
tre mù par une 


Nullo impellente. Cic. Par l'— de 


qqn, Alicujus imprulsu. Cie. Aliquo 


impulsore. Cie. Cédant à l'— de qqn, 
Ab aliquo impulsus. Cic. Avoir, 
Exercer de l'— sur..., VOy. INFLUER. 
1 4° Autorité, credit, ascendant. {Puis- 


saace, a-celdantl) l'ofe:tia, æ, f. Cic. 
(Autorile morale, con-ideration) Auc- 
torilas, alis, [. Cic. (Faveur, crédit) 
Gratia, æ, f. Cic. Existimatio, onis, 
f. Cic. (Importance) Pondus, deris, 
u. Cic. (Ressources, muyens 


] d'ac- 
tion) Opes, um, f. pl. Liv. : An mi- 


lieu de la grande influence dont tu 
jouis, In hac summä tuä gratiä ac 
potentia. Cic. — des plébéiens awoin- 
drie, Ojes plebis imminutæ. Sail. L'— 
de la vertu est considérable, Virtutis 


rave pondus est. Cie. Le talent de 
a parole exerce une — souveraine, 
Usus dicendi dominatur (dép.). Cic. 


Les cheveux blaocs ne peuvent pas 
tout à coup donner de l'—, Non cani 
repenle aucloritatem afferre possunt. 
Cic. S'acquérir de l'— auprès de 
gn. Alicujus gratiam sibi conciliare. 


ic. Avoir grande — sar les esprits, 


Mlagno ad persuadendum momento esse. 
Cic. Avoir de l'— auprès de qqn, 


Auctoritale apud aliquem 


sse qe 
sum, poles, polui, 8. sup, p. Nep. 
Qui a de l'— sur son fils, Apud f- 


lium polens (gén. entis). Suel. [Celle] 


qui a plus d'— sur moi, Quæ in me 
plus potest. Plaut. Avoir le plus d'— 
auprès de qqn, Plurimum apud ali- 


uem auctoruatis habëre. Cic. Avoir 
e plus d'— sur Néron, Apud Nero- 
nem prævalére (e0, es, lui, s. sup.), 
0. Tac. 1ls voulaient avoir de 
daas leur trihu, Apud iribules suos 
gratiosi esse volebant. Cic. Ceux qui 
avaient le plus d'— dans l’État, 
Qui in re public& plurimum pollebant 
(de pollére, eo, es, s. parf. ni sup., 
a.). Cic. Toule l'— que j'aurai sur 
loi, Quidquid apud eum gratiä va- 
lebo. Cic. Il sentait qu'il serait 
sans — sur les soldats, Senliebai se 
nullius momenti apud ererciium fu- 
turum. Nep. Rendre à (rosl Juge- 
ments l'— qu'ils ont perdue, Recon- 
cuhare existimationem judiciorum. 
Cic. Voy. cnéoim 19, aSCRNnanNT 6e, 

INFLUENCER, v. act. Exercer une 
Influence, un ascendant. Przvccupare, 
act. Liv. Mouëre, e0, es, moui, molum, 
act. Cæs. lnpellére, 0, is, puli, pul- 
sum, act. Cæs. Inclinare, act. Liv. 
Quint. : lofluencer qqn par des pro- 
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wesses, Policitaliontbus aliquem per- 
movère. Czs. Esprils ialluencés par 
un bienfait, Præoccupali beneficio 
animi. Liv. Essayer d'infuencer le 
tribuoal par de l'argent, Teniare ju- 
dicium pecunrä. Cic. Se laisser — 
par une habitude, par les rières, 
Consuetudine moveri. Cæs. Precibus 
cedëre (o, is, cessi, cessum), D. (dat.). 
Css. Le juge se laisse — par la pilie, 
Judicem inclinal miseralio. Quint. 
INFLUENT, ENTE, adj. Qui a de 
l'influence, du crédit. Aucloritale gra- 
vis (m. f., €, 0.). Cic. Poiens, 
gén. entis. Cxs. Cic. Liv. Gratiosus, 
a, um. Cic. = Ilomme influent, très 
—, (Homo) magnä auctorilate. Cæs. 
summä gralia, Cæs. Etre —, Aucio- 
ritate ou Gratiä vulère (eo, es, lui, 
dition), 0. Cæs. Voy. cuéorr 70. 
INFLUEU, V. D. Exercer une action 
qui tend 4 modifier qq. ch. Momentum 
afferre (fero, fers, attuli, allatum). 
Cic. : Infuer davantage sur le buo- 
beur de la vie, Plus momenti ad vi- 
Lam beatam afferre. Cic. La silualiun 
des astres influe sur certaines chuses, 
Affectio astrorum ad quusdam res valet 
(de ualére, eo, tua, litum. n.). Cic. La 
lune — aur là naissance, Luna ad 
nascendum valet. Cie. La forlune — 
beaucoup sur toutes choses, For(una 
in omnibus rebus mullum potes! (de 
posse, possum, potes, polui, s. Sup.). 
Css. Les petites choses influent sor 
les graades, Ex parvis rebus magna- 
rum momenta pendent (de peud&re, eo, 
ependi, s. sup., 0.). Liv. tnûuer sur 
es résolutions des hommes, Ad 
mu£andos animos momenium habère 
(eo, es, but, bitum). Liv. La maladre 
inûue sur l'esprit, Corporis ægritudo 
animum wrget (de urgère, 60, ursi, s. 
sup.). Curt. La mémoire — d'uue 
mauière ulile mème sur les mœurs, 
Memoria usque ad mores proficil 
(de profic're, io, feci, fectum, n.). 
Quint. Influer d'une manière puisible 
sur qq. ch., C. None. N'— en rien 
sur qq. ch., Alicujus rei ou Jn ali- 
qu@ re nullum momentum facëre (io, 
ts, feci, factnm). Liv. 
INFORMATION, 8. f. 1° Enquête 
fon matiere criminelle), Quæsfio, onis, 
. Cic. Inquisitio, f. Cic. Anquisitio, 
f. Varr. Disqusifio, f. Cic. Cognitio, 
f. Cie. = Information d'un crime, Dis- 
quisrito facinoris. Cic. Diriger une —, 
Agère inguisitionem. Plin. Faire une 
— sur qq. ch., Quæstionem insti- 
tubre de re. Cic. VOoy. ENQUETE, 1N- 
POnMER 1°. || 2° Surt. au plur. Re- 
cherche de renseignements. Inquisitio, 
onis, f. Cic. Disquisitto, f. Cic. Per- 
contalio, f. Cæs. Investigatio, f. Cic. 
: Les {Informations de l'accusateur, 
Inquisitio aceusaloris. Cie. Envoyés 
aux —, Missi inquisitum (au sup.). 
Liv. Preadre des — auprès de qqn 
sur qq. ch., Er aliquo aliquid per- 
contari, dép. Cie. Voy. S'nronmen. 
I! rapporta au consul les — qu'il 
avail prises, Rem inquisitèm ad con- 
sulem detulit. Liv. Il néglige les au- 
tros —, Prælermiliü religua quæ- 
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rêre (o,is, quæsivi etsii, sifum). Cœs. 

INFONME, adj. Qui n'a pas la 
forme qu'il doit avoir. Infonnis, m. 
f., €, 0. Plin, Rudis, e. Quant. : Mor- 
ceau de chair ioforme, Caro infor- 
mis. Plin Ébaucbes informes, Rudia 
primordia, Quint. 

INFONMÉ, és, part. passé d'in- 
Fonuen, Voy. ce v. || Adj. Qui a des 
informations : Je suis bien informé, 
Certo comperi (de comperire, i0, is, per- 
tum), Ter. [lt dilj qu'il tenait le fait de 
personnes bien informées, Se id certis 
aucloribus comperisse. Cic. Qui n'est 
pas informé, Ignarus, a, um. Cic. 

INronué, s. m. Information judi- 
ciaire : Conclure à un plus ample 
informé, Amplius pronunfiare. Cic. 
Renvoi jusqu'à plusample —, Am- 
pliatio, onis, {. Sen. Renvoyer qqu, 
une cause jusqu'à plus ample —, 
Aupliare hominem. Ad lier. causan. 
Cic. V.-Maz. || Fig. Je conclus à un 
us atuple informé, Amplius deli- 

eraudum censec. T'er. 

INFORMENR, v. 1° Neut. Faire une 
information judiciaire. QuærËre, 0, is, 
quæsivi el sit, situm, nu. ei act. Salt. 
Liv. fnquirère, 0, is, quisiui el sit, 
situm, n. Cic. Liv. Coguvscère, 0, is, 
gout, gnitum, n. Cic. 2: Informer 
contre qqn, De aliquo guzrèëre. Cic. In 
aliquem inquirëre. Cic. — d'un fait, sur 
uo fait, Quprère de re. Cie. rem. Liv. 
lnguirère de re. Liv. De re quæstionem 
habère (eo, es, bui, bilum). Liv. — 
sur les actes de qqn, De actis ali- 
cujus cognoscère. Cic. — des vis et 
mœurs de qqn, În aliquem quid agat, 
quemadmodum vivat, inquirëre. Cic. 
Demander l'autorisation d'— contre 
qqn, Postulare inquisitionem in ali- 
quem. Pl.-j. Permettre à qqn d'—, 
Dure inquisifionem alicui, Pl.-j. 
Voy. Enocère. || 2° Act. Avertir, in- 
struire =: Informer qqn d'une ch., 
Aliquem rei ou de re ceriiorem facëre 
(io, is, feci, factum). Cic. de re ou 
rem monère (eo, es, nui, nilum). Cic. 
de re docère (e0, es, docui, ducturn). 
Cic. Alicui rem nuuliare. Cic. renun- 
tiare. Cic. : ls informeut César qu'on 
aperçoit de la poussière, Cæsari re- 
nunfant pulueren videri. Cæs. 10- 
former qqn par un message de ce 
qui s'est passé, Aliquem cerliorem 
facère per nuntium quid actum sit. 
Cic. 11 les avait informés de ce qu'il 
voulait qu'on fit, Eos edocuerat que 
fieri velies. Czs. Voy. ANNoNcER. Elre 
informé d'une ch. par qqn, Rem er 
aliquo comperire (io, is, pert, perlum). 
Cic. ez ou ab aliquo cognoscère (o, is, 
gnout, gnitum). Cic. Cæs. ab où ex 
aliquo accipëre (io, is, cepi, ceplum). 
Cic. ex ou ab ou de aliquo audire (io, 
ts, Tur et 11, ttum). Cic. ab ou ex aliquo 
discËre (o, is, didici, 8. sup.). Cic. 
Quint. De re ou Alicujus rei per ali- 
uem certior fo (is, factus sum, fieri). 

ic. IL fut — que l'on faisait un pont, 
Comperit pontem feri. Cæs. Tu Seras 
— par Pollion de ce qui se passe, Ouæ 
geraniur, ex Poilione accipies. Cic. 

S'iroamen, v. 4° Réf. S'enquèrir : 
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S'informer d'une cb. à qqn, auprès 
de qqn, Hem ou De re aliquem rogare 
Où ainierrogare. Cic. Rem ex aliquo 
ou aliquem percontari, dép. Cie. Kem 
ex Où ab ou de aliguo quærère (o, us, 
quesivi el sit, situm;. Cæs. l'in. de 
ou ab ou ex aliquo exquirëre (0, is, 
quisivi el sii, silum). Cic. ab ou ex 
aliquo requirére. Cic. ex aliquo scis- 
citari, dep. Cie. On s'informe au- 
jrès de qqn, Ab aliquo perquiritur 
(mpers. pass.). Cic. It s'informa à 
’ompée de ce qu'il pensait, De Pom- 
peio quæsivil quid sentiret. Cæs. Dont 
on s est informé, Inquisilus, a, um. 
Liv. Voy. DEMANDEn 130, || 2° Récipr. 
S'avortir mutuelloment : Îls s'infor- 
maieat les uns les autres qu'on vou- 
lait leur supplice, Alti alios admo- 
nebant (de admvnère, eo, es, nui, ni- 
tum), supplicium ex se peli. Liv. 

INFONTUNE, 8. f. 1° La mauvaise 
fortune. Furtuna (æ) aduersa (x), f. 
Cic. Mala fortuna, f. Liv. Fortuna 
afflicta ou misera on acerba, (. Cic. 
Calamilas, aiis, f. Cic. Infelici- 
tas, f. (rare). Cic. Liv. Adrerse 
(arum) res (erum), f. pl. Cic. Res 
asperæ, f. pl. Sail. Voy. anvea- 
SITÉ. ( 2° Au plur. Revers de for- 
lune, malheurs. Calamitates, um, f. 

1. Cic. Miseris, arum, f. pl. Cic. 

ala, orum, D. pl. Sen. Adrersi 
(orum) casus (uum), el abs. Casus, 
uurm, m. pl Cic. = Les iafortunes pa- 
bhiques, Communium femporum casus. 
Cic. Au milieu de ces —, In his aspe- 
ritalibus rerum. Cic. VOy. MaLiEUn. 

INFORTUNE, és, adj. Malheureur. 
Miser, era, erum. Cie. Infeliz, gén. 
icis. Cic. Infortunatus, a, um. Ter. 
Cic. VOy. MALHEUREUX. 

INFRACTEUN, 5. w. Celui qui viote 
çune loi, elc.). Rupior, omis, m. Liv. 

'ac. Violaitor, m. Liu. Tac. Eversor, 
m. Plin. : L'infracteur de la trève, Jn- 
duliarum ruyptor. Liv. L'— du traité, 
Fœderis rupior. Liv. Tac.violator Tac. 

INFRACTION, 8. f. Action d'en- 
freindre .une loi, etc.). Viclatio, cnis, 
f. Vell. S'expr. mieux en louro. par 
un v.: Faire une infraction au traité, 
Fœdus frangëre (0, is, fregr. fractum) 
Ou rumpère (0, 18, rupi, ruptum) ou 
violare. Cic. Contra fœdus factre (io, 
is, feci, factum). Cic. Comruelire une 
— à une loi, Contra legem facëre ou 
commitiére (0, 1s, misi, missum) 0. 
Cic. Lege commititre, n. Varr. Quint. 
Les infractions aux conditions de l'a- 
chat, (Ea) ge ex emplo contra fidem 
flunt. Cic. Sans infraction à la loi, aa 
droit, Salva lege. Cic. Salvo jure. Ci. 

INFRANCUISSABLE, adj. Qu'on 
ne peut franchir. Inersuperabilis, w. 
f.,e, u. Liv. nsuperabiis, e. Liv. 

INFRUCTUEUSEMENT, adv. C. 
INOTILKMENT. 

INFRUCTUEUX, &usx, adj. 1° 
Storile. Me es a, um. Sali. Voy. 
STÉRILE. || 2° Fig. Qui ne donne aucun 
resultat. frritus, a, um. Cic. Voy. 
VAIN, INUTILE. 

IANFUS, use, adj. Reçu ds la nature. 
Innatus, a, um. Cic. Ingenilus. Cie 
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Ingmeratus. Cie. Insitus. Cic. = Ils ont 
“A iofus, Cela leur est —, Id animis 
corum insilumn ou innatum est. Cic. 

LNFUSER, Ÿ. act. 19 Faire poné- 
ter un liquide dans. InfundËre, o, is, 
pd fusum (dans qq. ch.. in aliquid). 

lin. [| 2° Mettre et laisser sejourner 
une substance dans un liquide pour 
qu'elle lui communique ses principes. 
Macerare, act. (dans qq. ch., re ou in 
re). Plin. = Infuser de l'absinthe, 
Absinthium madefac®re (io, is, feci, 
fietum). Plin. diluëre (0, is, ut, utum). 

wcr. 

Ixrusen, v. 0. = Faire infuser, 
Laisser —, C. INFUSER, act. 20. 

S'rusen, v. pron. Être infusé. Ma- 
cerari, pass. (dans qq. ch., re on in 
re). Plin. 

INFUSION, 8. f. 1° Action de verser 
sur ou dans. Infusio, omis, f. Plin. = 
L'iluu eo infusion dans les oreilles, 
Alumen infusum auribus (au dat.). 
Plin. || 2° Action de faire infuser qq. 
ch. dans un liquide. Muceratio, onis, 1. 
Vitr, [| Se Liqueur obtenue par infu- 
son : Une infusion d'absinthe, Ab- 
niathii madefacti diltutum (1), 0. Plan. 

INGAMRE, ad). Dispos, alerte. Pe- 
dibus mobihs (m. f., e, n.). Plaut. 
Vegelus, a, um. Cic. 

S'INGENIER, v. réf. Chorcher qq. 
moyen pour roussir. Comaminusci, or, 
Er, mentus sum, dép. Plaut. = Je 
m'ingéme ponr cacher ma honle, 
Comminiscor quo pacto celem pro- 
drum. Plaut, Je m'— pour être 
aimable, Amabilis esse meditor (aris, 
etus sum, ari, dép.). Ter. 

INGÉNIEUR, s. m. 1° Celui qui 
dirige des ouvrages militaires. (Pour 
les retranchewne ts} Metator, oris, 
w. Frontin. (Pour les machines de 
guerre) Bellicorum lormentorum ma- 
ekinator (oris), m. Liv. || 4° Colui qui 
conduit des travaux publics ou civils. 
{Cunstructeur) Architectus,i,m., Vitr. 
(Mécanicien) Machinator, oris, m. Tac. 
+: L'art de l'ingémenr (mécanicien), 
Seientia machinalis. Plin. 

INGENIEUSEMENT, adv. Avec 
esprit, invention ot adresse. {ngeniose. 
Cie. Sollerter. Cic. Artificiose. Cic. 
Argute. Cic. Acute. Cie. 

INGÉNIEUX, E09, adj. 1° Plein 
d'esprit, d'invention et d'adrosse. Inge- 
siosus, a, um. Cic. Sollers, gén. ertis. 
Cie. Arlificiosus. Cic. Argutus. Cic. 
Acutus. Cic. Subtilis, m. f., e, n. Cic. 
: Plus ingénieux dans l'exposition 
(des pracipes), Subtilior in edisse- 
rendo. Cac. Ï 3° Qui annonce de l'intel- 
lgonce. Sollers, gén. ertis. Cic. Sub- 
hlis, @. f.,e, n. Cie. Concinnus, a, 
um, Cie. Arlificiosus. Cie. Argulus. 

Cic. Acutus. Cic. Ingeniosus. Plin. 
: Quelle ingénieuse distribution des 
parties! Quam sollers ou subrilis des- 
cnipho parlium/ Cie. Les greffes, qui 
sol la plus — invention de l'agri- 
culture, Insiliones, quibus nihil in- 
tenil agricultura sollertius. Cic. Pen- 
sées ingénieuses, Sententiæ concinnæ. 
Cie. acutæ. Quint. Qui eut jamais des 
pensées plus — qua lui? Quis illo in 
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sententiis argutior (fuit)? Cie. L'idée 
est mise en relief par un trail ingé- 
nieux, Sensus arguta sententiä effulget. 
Tac. Ingénieuse plaisanterie, Non in- 
scitus jocus. Suel. Une apparence —, 
Facies ingenii. Quint. || 3° Qui s'ap- 
plique et réussit à. Acutus, a, um. 
Cic. Sollera, gên. ertis. Sen. : Ingé- 
vieux à imagioer, Aculus ad exrco- 
gitandum. Cic. Sollers ad fingendum. 
Sen. Raison ingéoieuse à faire le 
mal, Falio in perversum sollers. Sen. 
Ingénieax à lancer l'outrage, In con- 
tuinelias ingeniosus. Sen. 

INGENU, 0e, adj. 40 N6 libre. Zn- 
genuws, a, um. Cic. || 2° Naïf, simple. 
Simplez, gén. plicis. Mat. ap. Cic. 
Candidus, a, um. Hor. 

INGENUITE, s. f. Naïveté, simpli- 
cité. Simplicitas, atis, [. Liv. 

INGÉNUMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière naïve, simple. Simyliciter. Cic. 
Candide. Cic. | 29 Franchement. Sin- 
cere. Plaut. Cic, 

INGÉREN, v. act. introduire (dens 
l'estomac). Infundêre, o, is, fudi, fu- 
sur, aci. (dans.…., in el l'acc.), Plin. 

S'incenen, v. réfl. S'immiscer : 
S'inwérer d’ane ch., dans une ch., 
C. S'iuuiscen, Se MèLER, 

INGOUVERNNADLE, adj. 10 Quine 
peut être gouverne. Qui (quæ, quod) 
regi non polest. Cie. || 2° Fig. Intrai- 
table. Voy. ce m. 

INGRAT, AT&, adj. 1° Désagréable. 
Ingratus, a, um. Cic. Injucundus. Cic. 
2: Travail ingrat, Ingratus labor (voy. 
30). Virg. C'est un rôle — que de 

ouverner..., Imporlunum est regère. 

all, Jeune Ale qui a une physio- 
nomie ingrate, Ingrala virgo. Àput, 
{| 2° Qui n'a point de reconnaissance. 
Iugratus in referendü gratiä. Czs. ou 
Ingratus adversus beneficium. Sen, et 
abs. Ingratus, a, um. Cic. Beneficii 
immemor (gên. oris). Ter. = Ingral 
euvers qqn, Ingralus in aliquem. Cure. 
Liv. — des services de César, /ngra- 
(us adversus merita Czsaris. Vell. || 
Subst. Un ingrat, Homo (minis) in- 
gratus (}, m. Cic. En —, Ingrate, 
Cic. Tac. || 3° Fig. Qui no ropond 
pas aux efforts, infructueux, Ingratus, 
a, um. Sall, Infructuosus. Col. Sie- 
rilis, m. f., e. 0. Cic. Virg. : Terre 
ingrate, Sterilis ager. Virg. Culture, 
Infructuusa cultnra. Col. Travail in- 
grat, Labor ingratus(voy. 1°). Sall. ir- 
ritus. Quint.|] $° Qui fournit peu d'idées. 
Jejunus, a, um. Cic. Angustus. Cie. 

INGHATITUDE, s. Î. Manque de 
reconnaissance. Jngratus (i) animus 
{i), m. Cic. Liv. Sen. Se tourne ordin. 
par Ingrat : Accusation d'ingratitude, 
ngrah animi crimen. Cic. À} n'y a 

as de vice plus commun que l'—, 
litium nullum est frequentius quam 
ingrati animi(s.e. vilium). Sen. L'— 
sera donc inrpunie? Impunitus erit 
ingratus ? Sen. Ne m'accuse pas d'—, 
Ne me ingratum existimes. Sen. C'est 
de l'— que de ne pas se contenter…., 
Hoc ingrati est, non esse contentum. 
Sen. Je ne connais pas d'— plus 
noire, Nikil cognovi ingralius. Cic. L 


INHUM 947 


est honteux de payer d'— les bien- 
fails, ses bienfaiteurs, Non referre 
benefciis gratiam est turpe. Sen. Avec 
—, Ingrate. Cic. Ingrato animo. Just. 

INGRÉDIENT, 6. m. Ce qui entre 
dans la composition d'un aliment, d'ua 
remède, etc. Pars, artis, (.(—= grtie: 
Plin, S'expr. mieux comme Clhuse : 
Pres, ei, (. Cels. : De tous les ingré- 
dieats qui ont élé indiqués, Ex 
tis tot rebus, quot scriptum est. Calo. 
Quand tu auras bien mélangé tous 
les —, Cum omnia bene commiscueris. 
Cato. Broyer ensemble tous ces —, 
Ea omnia pariter conterëre. Col. M 
dicament, Composition dont voici 
les —: suc de pavot, grains de 
oivre…, Afedicamentum, in quo sunt 

€ : papaveris lacrimæ, piperis gra- 
na. Cels. Composilio quæ Aabet papa- 
veris lacrimas, piperts grana. Cels. 

INGUERISSARLE. C. INCUKADLE. 

INHAGILE, adj. 19 Qui n'est pas 
on état, on situation de fairo une ch. 
Inhabilis, m, f., e, 0. (alice rei. Cic. 
ad rem. Liv. alicui rei faciendæe. Col, 
Tac.). Voy. ancaraëLe 10, | 2° Abs, 
Malhabile. Voy. incapasce 3°. | 8o 
Terme de droit. C. iNcapasze 59, 

INHADILEMENT, adv. Avec inha- 
bilete. Inscrire. Cic. Liv. Imperile. Cie. 

ANUABILETE. C. mcaracITé 10. 

INHADILITE, 8. f. T. de droit. 
C. INCAPACITÉ 20. 

INLLA DITADLE, adj. Qu'on ae pout 
habiter. Inhabitabilis, m. (.,e, n. Cic. 

INILADITE, és, adj. Qui n'est point 
habite. Deseritus, a, um. Cæs. Cic. 
Vacuus. Czs.: Ville presque inha- 
bitee, Urbs pæne deserta. Cic. Maison 
—, Vacuæ xdes. Plaut. Île —, In- 
sula cultoribus inanis (m. f.,e, n.). 
Sall. cullorum egens (gen. entis). Liv. 
Voy. vésknr (adj.). 

INUERENT, enTs, adj. Joint par 
sa nature à un autre objet. Conjuncius, 
a, um. Cic. Infirus. Cic. Insitus. Cie. 
: Les propriétés inhérentes aux corps, 
Quæ sunt conjuncta rebus (au dat.). 
Lucr. Désir de savoir inherent à 
notre espril, Insilus menti cogni- 
tionis amor. Cic. Être — à la chose, 
In rei naturä inhærëre (eo, es, hei, 
kesum), 0. Cic. Être — à l'esprit de 
cet homme, In mente Aujus vin ns 
turd inesse (insum, es, fui), nu. Cic. 
Cette notion est inbérente à nos 
esprits, Hzc insita in animis nosiris 
inest notio. Cic. Cerlaineë personnes 
ont un charme qui leur est iahérent, 
Inest proprius quibusdam decor. Quint. 

INLIRER, Y. act. C. Paouisrn. 

INELIDUTION, 8. {. C. PROHIBITION, 

INLHOSPITALIER, HRE, adj. 1° Qui 
n'exerce point l'hospitalite. Inhuspitalts, 
w. f.,e, D. Plin. fl 2° Qui n'offre pas 
un refuge assure. fnhospilahs, æ. [., 
e,n. Varr, Hor. Quant. PL.-j. 

INUOSPITALITE, s. f. Dureté pour 
lesetrangers. Inhosprtalitas, afis, (. Cic. 

INIIUMALN, aie, adj. Cruel. In- 
Rumanus, a, um. Cic. Immanis, ©. f. 
e, n. Cic. Crudelis, «. Cic. Savus, 
a, um. Cic. Voy. canaL. 

INHUMAILNEMENT, adv. Cruslle- 
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ment. Inhumane. Ter. Cic. Crudeliter. 


Cic. Voy. CAUFLLEMENT. 


TNUTIMANITÉ, 5. f. 1° Cruauté. 
Inhumantas, atis, f. Cie. Immanitas, 
fn (rudelitas, f. Cie. Savitia, æ, 
f. Sall, Voy. :nvaoté {°. || 2° Action 
cruelle. Atrox (ocis) fuacinus (noris), 


n. Liv. Voy. CAUAUTÉ 9°. 

INHUMATION, 8. 
mettre un mort on terre. [umatio, 
oms, f. Cie. Sepultura, &, Î. 


quinio sepulto. Cic. 
INHUMEN, Ÿ. act. C. ENTEANER 30, 
INIMAGINADLE. C. INCAOYARLE, 
INIMITA OLE, ad). Qui ne peut ëlre 
fmlte. Inimitabilis, m. f., e, 0. Quint. 
INIMITIÉ, 8. f. 1° Haine. Invmi- 
citia, æ, f. (sing. très rare). Plaut. 
Cic., et ordin. inimicitiæ, arum, f. pl. 
Cic. Simullas, elis, f., et pie sou. 
Simultutes, um, f. pl. Cie. Odium, ii, 
n. Cie, : S'exposer à des inimiliés, Se 
faire des —, Encourir des —, l'ini- 
mitié de qqu, Inimicilias suscipère. 
Cic. Ter. adire. Cic. suméëre. Cic. Ah- 
cuyus odium suscipëre. Cie. S'attirer 
des inimitiés, l'inimitié de qgn, 
Arritare exb1 simultates. Liv. Abalre- 
aare ab se aliquem. Cic. voluntatem 
alicujus. Cic. Âtienare sibi aliquem. 
Liv. animum ahcujus. Vel, Il existe 
de l'— entre moi et le mari, entre 
eux, Inimicitiæ intercedunt mihi cum 
viro. Cic. sunt inter eos. Ter. Avoir 
des inimiliés avec qqn, Simuitales 
azercére eum aliquo. Cic. Avoir de 
graves — avec qqn, Cum aliquo 
graves inimicitias gerëre. Cic. Il n'a 
as d'ininitié avec les Csmyrantens, 
É cum Campanis simullas nulla est. 
Liv. N'avoir jamais eu d'— avec qqn, 
Nunguam cum aliquo fuisse in simul- 
tate, Liv. Déposer les —, Deonfre 
inumicilias. Anion. ap. Cic. Ponëre 
inimicitias, Cæl. ap. Cic. Ponêre simul- 
fates. Liv. 11 déposa les — qu'il avait 
avec moi, Simultates quas mecum ha- 
bebat, deposuit. Cic. || 2° Antipathie 
entre les animaux. Voy. ANTIPATIUE 1°. 
LNINTELLIGENCE, 9.f.C. sortis. 
LNINTELLIGENT, ad). C. s0T. 
ININTELLIGIDLE, ad). C, mcow- 
PRÉHENSINLE. 
ININTENROMPU. C. CONTIND 20. 
LNIQUE, sd. Très injuste. Iniquus, 
a, um. Cic. Voy. INIUSTE. 
INIQUEMENT, adv. Très injuste- 
ment. nique. Cic. VOY. INIUSTEUENT. 
INIQUITÉ, 5. f. Grande injustice. 
Iniquilas, atis, f. Cie. vor: INIUSTICE. 
INITIAL, ALE, adj. Qui est au com- 
mencoment. Primus, a, um. Cic. Prin- 
ceps, gen. ciprs. fic. = Les lettres ini- 
liales, et S. f. Les —, Prima (orum) 
litteræ farum), f. pl. Cie. 
LNITIATEUR, $. m. Celui qui initie 
{au fig.). Initialor, oris, m. Teri, 
INITIATION, s. f, Admission à la 
tonnaissance do certains mystères : 
L'ioiislion sux mystères d'Éleusis, 
Eleusiniorum sacrorum inilfialio fon} 
f. Suet. || Fig. L'iniliation à la s2- 
gusse, Sapientiæ initiamenia (orum), 
à pL Ses. 


f. Actlon de 


Cic. : 
Après l'inhumauvo de Tarquin, Tar- 
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INITIATIVE, s. f. 40 Action de celul 
qui propose le promier une ch. : Ini- 
talive prise par qqn, Principium Gi 
ab aliquo factum (1). n. Liv. Ce fu 
lui qui prit l'—, Is fuit princeps (gèn. 
cipis). Cic. Ce Sont eux qui prennent 
l'—, et ils arrêtent Silius, Ab his 
initium ft retinendi Silii. Cæzs. Quel 
personaage prit l— du complot ? Quis 
prünus aucior (fuit conjurationis) ? 
Tac. Ils prennent l'— de la gucrre, 
Dellum facëre occupant. Liv. || 2° Droit 
de faire le premier certaines propos. - 
tions. Prærogaliva, æ, f. Liv. : L'ini- 
tialive des chevaliers, des soldats, 
Prarogativa equitum. Liv. mililaris. 

iv. 

INTTIÉ, Ée, part. passé d'INTTIEA, 
Vay. ce v. | S. m. Inimié. 4° Celui 
qui est admis à la participation de 
mystôros. Mystes, 3, m. Ov. Seu.-tr, || 
2° Fig. Celui qui est dans le socrot de 
certaines ch. Conscius, ti, m. Plaut. 
Cic. Liv. 

INITIEN, v. act. {° Admatire à la 
participation de mystercs. Inutiure, act. 
Cic. Liv. Plan, : luiie à certains mys- 
tères, fnitautus quibnsdum sacris (au 
dat.). Quint. Être — aux mystères de 
Certs, de Bacchus, Iniiari Cereri. 
Cic. Bacrhis. Liv. || 2° Admettre 
commo membre d'une compagnie. Coop- 
tare, act. Cic. = Être inthé parmi 
vous, În vestrum collegium cooplari. 
Cic. Voy. arriLier 29. || 30 Fig. Mettre 
qn au fait d'un art, d'une scionco, 
‘une effaire. Initriare, act. Quint. PI.-j. 
: laitier qqn à l'art de la parole, aux 
éludes grecques, Instituëre (0, is, ui, 
utum) alignem ad dicendum. Cic. dis- 
ciphis Græcis (à l'abl.). Quint. Être 
initié aux belles-lettres, [nitiari lit- 
teris (au dat.) Pl.-j. — dans toutes 
mes affaires privées, Mfiht in privutis 
omnibus rebus conscius. Cic. — à 
tous mes projels, Omnium meorum 
consiliorum parliceps (gèn. cipis). Cic. 
Qui est à peine — à un arl, Vesti- 
bulum modo artis ingressus (de in- 
gredi, ior, #ris, dép.). Quint. Initie- 
nuus à ta bonne idee, Fac nos par- 
ticipes tuæ sapientiz. Plaut. 

LNJECTÉ, ë&, part. passé d'n- 
JECTEN, QE ce v. || Adj. T. de mé- 
decine : Œil injecté (de sang), Oculus 
sanguinolentus. M.-Emp. C.-Aur. 

INJECTEN, Y. act. introduire par 
jet un liquide dans une cavite du corps. 
ImmiliËre, o, is, misi, Massum, acl. 
Cels. Suet. Infundfre, 0, is, fudr, fu- 
sum, act, Cels. Ure- Injicëre, to, is, 
jeci, jectum, act. Scribd, Adigïre, 0, 
is, egi, acfum, act. Cels. =: Injecter 

q. cb. dans les narines, Aliquid in- 
fandrre in nares. Plin. naribus (au 
dat.). Veg. Liqueur injectée dans les 
jeun Liquor oculis adspersus (pass, 

e adspergÿre, 0, is, spersi). Plin. 

INJECTION, s. f. 1° Action d'injeo- 
ter. Infusio, onts, . Plin. : Par une in- 
jection, Infusu (ns. seul. à l'abl. 8.), 
m. Plin. || 2° Liquide que l'on in- 
jecte. Id quod infunditur. Cels. : Une 
injection de vinaigre, Acctum infs- 
sun. Plin. 
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INJONCTION, s, f. Commandement 
oxprôs. fnperium, ii, n. Ter, Cic. Im. 
peralum, ÿ, n. Cæs. Voy. onnax : Paire 
injonction, C. ORDONN&A, 
. ANJURE, 0. !. 1° Procédé Injuste, 
injustice faito ou subie, tort, dommage 
uo cause Uns pers. injuria, æ,f. Cic. : 

dire uDe injure à qqn, Injuriam ali- 
cui facËre. Cic. inferre. Cic. Injures 
failes par les Helvèles, Injuriz Hel- 
veliorum, Cæs. — (ailes au peuple 
romain, Injuriæ populi Romani. Cæs. 
in populum Nomanum. Liv. Subir 
une injure, fnjuriam accipËre. Cie. 
Pardonner à qqn une —, Injuriam 
alicui condonare. Cæ#s. Nul ne fait 
bon marché des ininres qui Ini sont 
personnelles, Nemini injurig sus 
parvz videntur. Sall. Repousser l'in- 
jure, Injuriam propulsare. Cic, repel- 
{ëre. Liv. defendère. Czs. Qui fait — 
à qqn, În aliquem injuricsus (a, um), 
Cic. |}°29 Incommodite ou Dornmage que 
cause une ch. Injuria, z, f. Col. f'lin. 
Frontin. = L'iujure, Les injures da 
temps (= des inlemperies), L'injure, 
Les injnres de f’air, des saisons, Jn- 
Juria frigorum (— du froid: Plan. 
æEluUUM = des chaleurs). Plin. À 
l'injure du temps, Sub injuriä plu- 
viarum (= des pluies). Col. [] L'in- 
jure du temps, des temps (= d'une 
ongue durée), Vetustas, anis, f. Ov. 
Liv. Suet. Resisler à l'— du temps, 
Vetustatem ferre. Ov. Temple détruit 
par l'— des temps, Ædes vetustate 
dilapsa. Liv. il Fig. Préserver qqo 
de l'injure de Foubli, AB injurid 
oblivions aliquem asserÿre. Pl.-j. k 
3° Procedé offensant, offonse faite ou 
subie. Contumelra, &, f. Crc. Injuria, 
[. Sen. = Faire une injure à qqa, 
Coutumeliam alicui facËre. Ter. im- 
pon‘re. Sall. Faire à qqn uue si 
grande —, Aliquem tantä injurid 
afficëre. Cic, Ne pas farre une —, 
mais la rendre, Injuriam non factre, 
sed reponfre. Sen. Mai, subir one 
aussi sanylante —1 Contumeliam tan 
insignem in me acapiam! Ter. Sup- 
porter des pyures. Contumelias per- 
ferre. Cxs. || 4° Parole offensante. Ma- 
lehictum, À, n. Cic. Conricium, à, 0, 
Cic. Verborum contuinelia (z). f. (æs. 
Cic. Sen. Suet., et simpl. Contumela, 
æ, (. Cie. Probrum, i, n. Liv. : Des 
injures, Contumelioss (arum) voces 
(um), f. pl. Cic. Contumeliosa (orum) 
dicta(orum), n. pl, Liv. Verbs pro- 
brosa. Sen. Lettres pleines de loute 
sorte d'— contre qqn, Epistolæ plms 
omnium in aliquem probrorum. Cic. 
Dire des — à qqu, Alicui maledicère, 
n. Cic. Je Lai dil Lout bas aulle —, 
Verberavi le cogilafonis facilo con- 
vicio. Cic. Lancer, Vomir des —, Se 
répandre en — contre qqn, In ali- 
uem malelicta dic#re. Cic. conferre. 

ic. congerère. Cic. In aliquem Jacëre 
confumelium. Cie. jacëre on jactare 
probra. Liv. Charger, Accabler qge 
d'—, Aliquem onerare contumeliis. 
Cic. probris. Liv. conviciis urgére ou 
consectari, Cic. Aliguem maolediclis 
fistre. Cie. lacerara Sal. Aliques 
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lacsrers eonviciis ou contumeliis. Cie. 
probris. Liv. verare oinnibus probris 
ou moledict{s Ou contumeliis. Cie. En 
veoir aux plus sanglantes —, Des- 
cendère ad gravissinas verborum con- 
femelias. Cæs. Le nom de strige est 
uoe injure, Strix est in maledictis. 
Plin. Tenir le nom de Caligula pour 
one —, Caligulam convicium ou pro- 
drum judicare. Sen. Avec de grosses 
injures, Magnë cum contumeliä ver- 
borum. Cæs. En lançant de graves — 
contre les Romains, Cum gravibus in 
Romanos contumeliis. Vell. Sans dire 
d'—, Sine contumeliä. Cic. Sine ver- 
borum contumeliä. Suet. Rendre in- 
jure pour —, Renvoyer une —, Re- 
maledicère, 8. parf. ni sup. n. Vesp. 
ap. Suet. Se dire des injures, C. S'ix- 
JURIER. 

INJURIEN, vY. act. Offenser qqn 
pr des paroles injuricuses. Alicui ma- 

dicére (o, is, diri, dicitum), D. Cic. 
cenviciari, dép. Suet. convicium fa- 
etre (io, is, feci, factum). Cic. In ali- 

ven maledicta dure. Cie. conferre 
Yero, fers, contuli, collatum). Cic. 
conger#re (0, is, gessi, gestum). Cic. 
confumeliam jacëre (io, ts, jeci, jac- 
um). Liv. jacËre probra. Liv. convi- 
ciun jactare. Cic. =: Celui qui injurie, 
Conviciator, oris, m. Cic. Sen. Voy. 
QUORE do. 

S'iscrien, v. récipr. Se dire des 
injures l'un à l'autre : Les frères s'in- 
junent cruellement, Gravissimz con- 
fumelze inter fratres intorguentur (de 
inlorqueri,eor, {ortus sum, pass.). Cic. 

ENJURIEUSEMENT, adv, D'uno 
manière  outrageante. Contumeliose. 
Cic. Probrose. Sen. Gell. 

INJURIEUX, EU8E, adj. 1° Rar. 
injuste, nuisible. fnjuriosus, a, um. ITor. 
= Surl injurieux, Sors inigua. Liv. || 
2° Outrageux, offensant. Contumeliosus, 
a, um. Cic. Probrosus. Cic. = Leilre 
iogurieuse pour qqn, Contumeliosæ 
lilteræ in aliquem. Cic. Sauver qqn 
d'on injurieur oubli, Aliquem ab in- 
jurid odlivionis asserë®re. PI.-j. 

INJUSTE, adj. 1° Qui agit contre 
La justice. fnjustus, a, um. Cic. [ni- 

us. Cic. Injuriosus. Cic. Injurius. 

we. 2 Trèsinjusle, Periniquus, a, um. 
Cic. — envers qqu, Injuriosus in ali- 

m. Cie. adversus aliquem. Sen.-rh. 
TE Qui est contraire à {a justico. 
njustus, «, um. Cic. Iniquus. Cic. 
Injuriosus. Cic. [njurius. Cic. =: 
Actions injnstes, Injuste facta. Cic. 
Beaacoup d'actions —, Sfulta injusta. 
Ter. Cela est injuste envers la patric, 
Id injustum est in patriam. Cie. Il 
est — d'acheter... Injuriosum est 
enêre, Cic. 1} est — que je sois la 
weoe pour tous, fnjurium est (me) 
eamdem esse omnibus. Ter. || 3° Qaf. 
Oeraisonnable et mal fondé. Voy. nt- 
BAISONNABLE, IMMÉNITÉ, FONDÉ. 

luoste, s. m. Ce qui est injuste. In- 
fustum,i,0. Dor.:Lejuste et l'injuste, 
Jus {uris, n.) ef inpuria (æ, f.). Cic. 

INJUSTPMENT, adv. 4° D'uno nta- 
nière contraire à la justice. fnjuste. 
Cic. Inique. Cie. Injuriose, Cic. Per 
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injuriam. Cie. Contra jus. Cie.|| 3e 
D'une manière mal fondés. Immerito. 
Cic. Ter. Injuria. Cic. 

INSUSTICE, 5. [. 1° Manque de 
justice. Injustitia, æ, f. Cic. Iniquitos, 
atis, [. Cic. Injuria, æ,f. Cic. : Le 
droit strict est une souveraine injns- 
tice, Summum jus, summa injuria. 
Cite. Agir avec la même —, In eädem 
esse injustitiä. Cic. || 2e Acte d'injus- 
tice. [njuria, æ, f. Cic. Mes (ei) in- 
justa (æ), . Cic. Injuste factum (5, 
n. Cie. : Tes injustices, Injuris lus, 
Cic. Tu commaels une injustice, Lé- 
lus, Facis injuste, Læli. Cie. On 
commet bien des injustices, Bfulla 
tnyusta fiunt. Ter. Cominelire une 
injustice à l'égard de qqn, Injuriam 
inferre ou facËre alicui. Cic. Injuriä 
aliquem afficère. Ter. C'est une —, 
Iniquum ou Injuriosum est. Cie. In- 
jurium est. Ter. Voy. iniusre 20. 
C'est une extrême — que de ravir.…., 
Valde est iniquum præripère. Cic. Vie 
pleine d'injnslices, Jnjuriosa vita. Cic. 

INJUSTIFIADLE. C. INEXCUSABLE. 

INLISIULE, ad). C. ItLISIBLE. 

INNA VIG AD LE, ad). Où l'on ne peut 
naviguer. Pnavigaoihs, m.f.,e,n. Liv. 

INNE, 2, ad). Que nous apportons 
en naissant. [nnalus, a, um. Cic. 
Ingeneratus. Cic. Ingenitus. Cic. 
fnsifus. Cie. =: L'amour inné de a 
parie. ugenila erga patriam curitas. 

iv. Tempérauce innée dans une fa- 
mille, Frugalitas ingenerala familis 
(au dat.). Cie. 

INNOCENIMENT, adv. 4° Sans 
nuire, sans faire de mal. Innocenter. 
Tac. Innocue. Suet. || 2° Sans dessein 
do mal faire. Imprudenter. Cic.=|Celui] 
qui a fail du tort innocemruent, Qui 
imprudens nocuit. Quint. || 3° Avec pu- 
retè, candeur. Caste. Cic. Pudice. Ter. 
Innocenter. Sall. Quint. 4° Simple- 
ment, ingenument. Simpliciter. Cic. {| 
69 Sattement, niaisement. Voy. ces m. 

INNOUENCE, $. l. 19 État de celui 
qui no nuit pas, qui ne fait pas de mal. 
z L'inaocence d'un animal, Animals 
innocentia (x), f. Plin. || 9 État de 
celui qui n'est point coupable. [nno- 
centia,æ, f. Cic. : Sentiment d'inno- 
cence, Conscientia recta. Cic. bona. 
Sen. integra. Fronto. Déclaration d'—, 
Cutpæ liberatio. Cic. Prouver l'— de 
César relalivement à la mort de Mar- 
cellus, Purgare Cæsarem de interitu 
Marcelli. Cie. Proclamer l'— d'un 
accusé, Voy. ABSoUDRE. J'ai êté cun- 
damné malgré mon —, Innocens dam- 
natus sun, Cic. Faire éclater son —, 
Se purgare. Cic. || 3° Pureté, candeur. 
Innocentia, æ, f. Cic. Sanctitas, atis, 
f. Cic. Castitas, f. Cic. Pudicitia, », 
f. Cic. || 4° Simglicité, ingonuité. Sim- 
plicitas, atis, F. Cie. =: L'innocence 
du premier âge, Simplicitas puerilis. 
Vell. L'âge de l'—, Simplices anni. 
Mart. || 5° Crédulité, niaiserie. Voy. 
ces m. || 6° Les gens innocents. In- 


nocenltes, ium, m. pl. Cic. = Faire 
actjuitter l'innocence devant les tri- 
bunaux, Innocentiam judiciorum pænd 


liberare, Cic. 


4° Erempt 


INNOV ous 
INNOCENT, mera, adj. 1e Qui ne 


nult pas, qui n'est pas malfaisant 


Innozius, a, um. Plaut, Virg. Sen, 


Tac. Innocuus. Ov. Plin. innocens 
géu.entis. Plaut. Hor. Plin, : Celui qui 
est innocent, (fs) qui nikil nocet (de 
nocère, 60, cui, cilum, n.), Cic. Aoi- 
mal —, Animal ‘nnocuum. Ov. Un 
breuvage —, Polio tinnoria. Tac. 
{| 2° Qui n'est pas coupable. Insons, 
géo. ontis. Sull, Liv. Innocens, gén. 
enlis. Cic. Innorius, a, um. Nep. : 
Innocent d'une faule, et abs. —, 
Insons culpæ, Liv. À culpä vacuus (a, 
um). Sail. remotus. Cic. Culpæ ezpers 
{géu. ertis). Suet. — du complot, 


Initi consilii innorius. Curt. — d’un 


parricide, Innocens parricidii. Flor. 
Être — d'une faute, el abs. Être —, 
Esse extra culpam. Cic. extra noram. 


Liv. Culpä vacare, n. Cic. Culpà ca- 


rére (60, es, rui, riturus), n. Ter. Cie. 
A culpä abesse (absum, es, fui, futu- 
rus), 0. Cie. 


Être — de qq. cb., 
Vacare culpä in re. Cic. Esse ertra 


culpam alicujus rei. Liv. Déclarer qqn 


—, C. assouong 10. || Subsl. Un io- 


aocenl, flomo (minis) innocens (entis). 
Cic. Accuser un —, Accusare inson- 
tem. Plaut. innocentem. Cic. || 39 Qui 
ne vient pas d'une mauvaise intention. 


fnnocens, géu. entis. Cic. : Leltre in- 
nocente, Epistoia innocens. Cic. || 
e tout vice, pur, candide. 
Innocens, gén. enlis. Cic. Castus, «, 


um. Cic. Sanctus. Cic. =: Vie inno- 
ceute, Pure acta vita. Sen. Mener 
une vie —, Vivère caste. Cic. pu- 
dice. Ter. innoceuter, Quiut. || Subst. 
Une jeune innocente, Casta (æ) virgo 


Bo Simple, ingenu. 


grais), f. Cie. | 0 Sir 
icis, Cic. Candilus, 


implez, gén. p 


a, um. Hor. : Paroles ionocentes, 
Simplicia verba. Suet. || 6° Credule, 
niais. Voy. ces m. 


InxocENT, ENTE, 8. m. et f. Voy. 


INNOCENT, adj. 29, 40. 


InnocexT, s. m. Enfant au-dessous 


de l'âge de sopt ans. Voy. exFanT. 


INNOCENTER, v.acl. C. Assouone, 
INNOCUITÉ. 8. f. Qualite d'une ch. 
qui n'est pas nuisible = L'ianocuité de 
la fumée, Fumi innocentia (æ), f. Pall. 
INNONDRADLE, adj. Qui ne te 
peut nombrer. {nnumerabilis, m. f., 
e,n. Cic. Inerpulabilis, e. Col. Voy. 
INCALCULABLE, NOMDR&UX. . 
INNOVATEUR, s. m. Celui qui In- 
nove. Se tourne par le v. Voy. IN- 
MOVER. | 
INNOVATION, s. f. Introduction de 
qq. nouvoaute : Cette inoovalion daus 
la manière de rendre laqustice, ILæc no- 
vi judicii nova furma. Cic. A vide d'in- 
novations, Novarum rérum cup. 
Cæs. Introduire des — dans l'État, 
Res novare. Liv. Faire un grand 
uombre d'—, Multa innovare. Peunp.- 
jet. Les — qu'il me parall utile d'in- 
troduire dans la légi-tatiun, Uuod 
puto novandum in legibus. Cic. L'art 
mittaire lui doit de nombreuses —, 
Multa in re militari nova atiult. Nep. 
INNOVER, v. n. et acl. Faire une 
innovation. Novare, act. Cic. Innovare, 
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act. Pomp.-fct. : Innover en tont, Um- 
nia novare. Liv. — dans, — qd 
duos la législation, Aliquid in legibus 
aovare. Cic. 

INONSER VANCE, sf. Manque à ob- 
server des prescriptions religieusos, etc. 
: L'inobservance des cérémonies, Cæ- 
rimontarum neglhgentia (æ), Î. Liv. 

INODSER VATION, 8, f. Manque 
d'obeissance aus lois, etc. C. le preréd. 

INOCCUPÉ, &e, ad). de Dont on n'a 
pas pris ‘on. Vacuus, a, um. 
Cic. Vacans, gen. antis. Sen. Just. : 
Maison invecupée, Vacua domus. Liv. 
Trône inoccupe, Aegnum vacans. Just. 
Croyant le trône —, Vacuam posses- 
sionem regni sperans. Cæs. Etre —, 
Vacare, 0. Plaut. Cic. || 2° En parl. 
du temps. Qui n'est point employé, 
non utilisé. Ofiosus, a, um Cic. Iners, 
gén. ertis. Cie. : Moi dont les loisirs 
mème n'ont jamais été inoccupés, 
Ego cui fuit ne olium quidem unquam 
ofiosum. Cie. H 3° Qui n'a pas d'oc- 
cupation. Vacuus. a, um. Cic. Uliosus. 
Cie. : Etre inoccuné, Vacare, n. Cic. 
Cessare, 0. Cie. Nahil agëre (0, is, 
eg. actum). Cic. 

IN-OCTA VO, adj. Où la feuille im- 
primes est plise en quatr” - Format 
10-octavo, * Forma (æ)j octonur:" (æ), 
{. Un volume —, et S. m. Un —, 
+ Liber formæ octonaris. 

INOCULENR, v. act. Transmettre un 
virus. Virus {ransferre (fero, fers, tuh, 
lafum) in aliquem. Sen. 

S'inococen, v. pron. Être transmis 
(en parl. d'un virus). Transire, eo, 13, ivi 
ot ii, ifum, n. (à... in el l'ace.). Plin. 

INODORE, sdj. Sans odeur. Sine 
odore. Lucr. : Être inodore, Non olëre 
(eo, es, lui, s. sup.), n. Plin. Presque 
—, Minime odoratus (a, um). Plin. 

LNOFFBNSIP. C. INNOCENT 1°, 30. 

INNOFFICIEUX, euse, adj. Par 

uoi l'heritier lsgitime est désherite. 
nofficiosus, a, um. Cic. 

INONDATION, 8. f. 9 Débordement 
d'eaux qui couvrent un pays. /nundalo, 
onis, f. Col. Suet. Erundutio, f. Plin. 
Restagnalu, f. Plin. Diluvies, ei, f. 
Lucr. Hor. Plin. Diluvium, ü, 90. 
Virg. Sm. Eluvio, onts, f. (rare). 
Cic. Aquæ (arum) magns (orum) on 
ingenies (ium), f. pl. Liv. © Il y eut 
celte anaéc-là des inondations, deux 
—, Eo anno aqgus ingentes fuerunt. 
Liv. aquæe magnæ bis fuerunt. Liv. 
Voy. Déoonomusxr {0. || 20 Fig. Mul- 
titude qui envahit un pays : [Mar- 
seille) entourée de peuples Gaulois 
esl alteinte par l'inondalion de la 
barbarie, Cincta Gallorum gentibus al- 
luitur barbarie fluctibus (de fluctus, 
Hs, m.}. Cic. Voy. INVASION. || 3° Pro- 
fusion, excès. Voy. véeonnewrnr 2. 

INONDE, x, part. passé d'INONDER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Submergé par 
un débordement d'eaux : Le Cirque 
inondé par Je Tibre, Circus Tibert 
superfuso irrigalus. Liv. Tout esl —, 
Aquz omnia oblinent (de obtinere, eo, 
nui, lentum). Liv. L'Égyple reste 
inondée pendant lout l'elé par les 

eaux du Nil, Nilus Ægyptum 1ot& 
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æstate obrutam ou oppleiam tenet. 
Cic. || 2 Mouillé beaucoup. Inundatus, 
a, um. Curt. Perfusus. Ad Ier. Liv. 
: [La Cilicie] inondée du sang des 
Perses, Sanguine Persarum inundala. 
Curt. Les bouchers sont inondés de 
sang, Seula sudant sanguine. Liv. 
L'Afrique est inondée du sang des 
ennemis, Africa sanguine hosfium re- 
duudat 1n.). Cic. Ayant le visage moa- 
dé de larmes, Fletu perfusus fr. um). 
Liv. [Ses] membres sant mondés de 
sueur, dMfembra sudore fluunt (de 
fluëre, 0, fluri, flurum, n.). Liv. Les 
pavés étaient — de vin, Pavimenta 
vino nalfabant (a). Cic. || 30 Fig. 
Rempli de, comblè de. Perfusus, a, 
um. Cic. Affluens, gên. entis. Cic. 
: Être inondé de soleil, Plurumo sole 
perfundi, pass. Pl.-j. Sens inondés 
de délices, Sensus dulceiine omni per- 
fusi. Cic. Être isandé de voluptés, 
Voluplatibus affluëre (0, is, fluri, 
flurum), n. Cic. || 4° Envahi par une 
foule : Tout le pays étail tnunde d en- 
nemis, Omnia hostinm plena erani. 
Liv. L'Espagne est innndee de sal- 
dals, Hispantæ armis redundant. Tac. 

INOVDER, v. act 1° Submerger par 
un deboru, ‘it d'eaux. Inunare, acl. 
Cic. Liv. Opp.’ », e0, es, pleui, pletum, 
act. Cic. Obruëre, 0, is, ui, uluin, act. 
uic. = Le Tibre inonda le champ de 
Mars, Tiberis Campum anundavit. Liv. 
1 20 Mouiller beaucoup. Inundare, act. 
Liv. Perfunitre, 0, is, fudr, fusum 
act, Cic. : [Philodamus) est inonué 
d'eau bouillante, Agu& fervent per- 
funditur. Cic. Inonder qqn de ses 
larmes, Aliquem lacrimis perfundêre. 
Ov. Des larmes inondèreut (sal poi- 
trine, Inundavers pectus lacrimæ. 
Petr, Enua sera inondée de sang 
Enna sanguine fnundabrtur. Liv. I] 
30 Fig. Remplir, combler : Inonder 
l'âme d'un sentiment religieux, Ani- 
mum religione perfund#re(voy.20).Liv. 
Les voluptés Finondeot, Voluptatibus 
affunt (de afflufre, 0, flurr, flurum, 
n.). Cic. La prospérité vous inonde, 
Secundæ reë vos circumfluunt. Curt. 
1 &° Se porter on foulo dans un lieu, 
envahir un pays. Inundare, act. Just. 
: loonder l'italie, la Macédoine, Jta- 
liam tnundare. Just. Italiz (au dat.) 
se superfundêre (0, is, fudi, fusun). 
Plin. In Macedoniam se effundére. 
Liv. Race qui a inondé le Cau- 
case, Gens superfusa montibus Cau- 
casitis. Plin, Les étrangers ont — 
notre ville, In urbem nostram infusa 
est peregrinitas. Cic. La foule avait 
— Îles rues, Agmen vias impleveral 
(de implëre, 40, es, pletum). Liv. 

INOPINÉ, $E, adj. Improvu. Ino- 
pinalus, a, um, Cie. VOy. IMPhÉvO. 

LNOPINÉMENT, ady. D'une ma- 
nière inopineo. Inopinato. Liv. Voy. 
À l'INPnOvISTE. 

INOPPORTUN, UNE, adj. Qui n'est 
pas opportun. Infempeslivus, a, um. 
Cic. Altenus. Cic. : Un moment tout 
à fait inopportun, Àlienissimum {em- 
pus. Cic. D'une manière inopportune, 
Intempestive. Cic. Ov. 
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INOPPORTUNITÉ, 8. f. Défaut de 
ce qui est inopportun. Intenpeslivitas, 
atis, f. Geil. 

INORGANIQUE, adj. Qui n'est pas 
organisé : Quelque corps inorganique, 
Aliqpuid nullä cokærendi naturä. Cic, 

INOUÏ, ir, adj. 1° Dont on n'a ja- 
mais oui parler. Inauditus, a, um, Cie. 
IL 2° Tel que jusque-là on n'avait oul 
parler de rien de semblable. Inuusfitus, 
a, um. Cic. Novus. Cic. Miusitutus. 
Cic. Incredibilis, m. f., €, n. Cic.: 
Par une chance inouïe, Incredibili 
felicitate. Czs. Victoire d'une cruauté 
—, Victoria audito crudelior. Vell, 

IX PROMPTU. C. IMPROMPTU. 

INQUALIFLABLE, adj. Qu'on ne 
peut qualifier. Infandus, a, um. Cic. 

IN-QUARTO, adj. Où la feuille im- 
primoe est plise en quatre : Format in- 

uarlo, * Forma (æ) quaternaria (#), 
. Un volume —, et S. m. Un —, 
* Liber formæ quaternariz. 

INQUIET, ÊTES, adj. 1° Qui ne peut 
s0 tenir en repos, agite. inguies, gén. 
els. Sall. Vell. Inqurelus, a, um. Sen. 
Liv. Subilis, m. f., e, 0. Sen. : Esprit 
—, Animus unquies, Vell. inquielus. 
Liv. Sommeil —, Somnus tumullugsus, 
Cels. || 2° Agite par la crainte, l'irré- 
solution, l'incertitude. (Soucieux, Lour- 
menté) Sollicitus, 4, um. Cic. An- 
zius. Cic. (lirésolu, incertain) Sus- 
pensus. Cic. Incertus. Cic. : Inquet 
au sujet de ses biens, Sollicitus de 
suis fortunis. Cic. Être — pour les 
navires, Navibus (au dat.) vereri (eor, 
éris, verilus sum, dep. — craindre). 
Cæs. — sur l'issue de la guerre, 
Trepidus de belli eventu. Sall. -- de 
{sa} reputation, Anurius de fumd. 
Quint. Cela me rend —, Id me ou 
Éa cura me sollcitar. Cic. Voz. n- 
QuiéTEn. Eire --+ pour ses descen- 
daunts, De posteris suis sullicitari, 
pass. Cic. Tu n'as pas lieu d'être — 
pour [ton] fils, Nihil est quod de filie 

abores (de laborare, n.). Cie. Être — 
sur le sort de quyn, De aliquo pendere 
(eo, es, pependi, 3. sup.), 0. Cic. de 
sais fort — sur le surt de la répu- 
blhique, pour la république, De repu- 
blicä valde fimeo (es, mui, s. sup. 
ére). Cic. Je suis fort — sur ce qni 
se passe, Quid agalur magnopere 
timeo. Cic. Que je suis — de ce 
qui arriveral Quam sum sollicitus 
quidnam futurum sitf Cic. J'élais 
— du dénouement de cette affaire, 
Verebar quorsum id casurum esse. 
Cic. Voy. S'inquiéren. Je u'ignure 
pas combien toul amour est —, Von 
ignoro quam si amor omnis s0llicitus 
ou anzius. Cic. 

INQUIÉTANT, ANTE, ad). Qui cause 
de l’inquietude. Metuendus, a, um. Cic. 
Timendus. Cic. =: Nation inquiétante 
pour la puissance romaine, Gens re- 

us populi Romani imminens (de immi- 
nère, 60, es, S. parf. nisup., n.; dal.). 
Cic. Chose que je trouve —, Res 
quæ mihi facit limorem. Cic. Melard 
qui paralt inquiétant, Mora suspecia. 
Liv. Un danger —, aussi —, Peri- 
cuium magnum. Cic. fantum. Cic. 
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Xoovelle inquiétante, Tumultuosus 
aunlius. Liv. Lettre plus —, Tumul- 
tmosiores litteræ. Suel. 

INQUIÉTER, y. act. 1° Agiter, dé- 
ranger, troubler. Inquielare, act. Col. 
Pl). Suet. Agitare, act. Sail. = Inqié- 
ter les couveuses, âfatrices incubautes 
inquielare. Col. —la république. Agi- 
tere rempubhean. Sall. j] 2° Harceler, 
burmenter par des attaques. Eragi- 
tare, act. Cæs. Male habère [ee es, 
Bui, bium), act. Cæs. : Inquièter les 
ennemis daos leur marcbe, Adversa- 
rierum agmen male habère. Cæs. car- 
pére (o, is, psi, ptum). Cæs. — l'ar- 
rière-garde, Carpère nouissimos. Liv. 
— les derrières de l'ennemi, Impu- 
gnare hosiium (ergo (au dat.). Liv. 
Vivemeat inquiélés par la cavalerie, 
Vchementer peragilati ab equilalu. 
Ces. Espace de terrain que l'ennerni 
u'inquièle pas, Oriosum ab hosie 
satium. Czs. || 3° Troubler dans la 

ion d'une ch. = Inquiéler qqu 
daos l'exercice de son drail, Alr- 
gun in suo jure interpellare. Cæs. — 
qqn sur la lécilimuté d'un droit, d'une 

rétention, VuYy. CONTESTER act.) 4. 

& Faire lo procès à qqn, lui cher- 
er querelle Inquietare, act. Suet. 
Up. fr erumen vocare, acl. Cæs. = In- 
quiéter qqn par des procès, Aliquem 
htibus inquietare. Suet. — qqn pour 
ses actes, Res gsstas alicujus crimi- 
gari, dép. Cic. Être inquielé, In cri- 
men venire (io, is, veni, verfum), 0. 
Ter, Esse in crimine. Cic. |] 6° Rendre 
toucieux, inspirer de la crainte à. Sol- 
licitare, act. Cic. Angre, o, is, anxi, 
s. sup., act. Cie. Conturbare, act. 
Cie. Perturbare, act. Cic. Sollicitu- 
dine afficére (io, is, feci, fectum), act. 
Cie. In sotlicitudinem adducÿre (o, ts, 
duri ductum). act. Cic. Sen. =: Un 
souci m'inquiète, Me cura angit. Cic. 
Cela m'—, m'— fort, Ista intl res 
#ilictudini est. Ter. Ioc me sunime 
solleitus. Cie. [Chases] qui m'o- 
quiètent, Quz aninum meum solli- 
eitun haben. Cic. Canse qui doil in- 
quiéter la vieillesse, Causa qu sol- 
licitam Anbère senertulem debet. Cic. 
Les affaires de Rome m'inquièlent, 
Solhcitus sum de rebus urbunis. Cic. 
Combien l'avenir m'inquiète | Quam 
sum wllicitus quidnam futurum sit! 
Cie. Je n'ai pas voulu t'inquiéter, 
Nolui tir solltcitudinem afferre (fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. Être in- 
quièlé de son salut, De suë salute 
perlurbari. Cie. 

S'inquiéren, v. réf. 1° Devenir ou 
Être agite par une 2ralnte. Sollici- 
lari, pass. Cic. Angt antmo, et sumpl. 
Augi, 07, ris, 6. parf., pass. Caic. 
ErtlimescËre ou Pertimescêre, 0, is, 
tinui 8. sup., n, Cic. Meluëre, e, is, 
wi,” sup. Cic. Timére, e0, es, mui, 
s. Sup. Cic. Verert, cor, éris, verilus 
nn, dép. Cic. Anrio ou Sulhcito 
snimc 98e (sum, es, fui, fulurus). Cuc. 
: Ne l'inquièle pas, Ne meluas, Ter. 
Noli funëre. Sen. Ne vereare. Plaut. 
Bonum anabe animum. Plaut. Sa- 
chez que ie m'— fort, Scitote me 
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esse in summêä sollicitudine. Cic. Je 
m'— de nos descendants, De posteris 
nostris sollicitor. Cie. L'homme du 
sort de qui je m'—, Js, de quo angor. 
Cic. Je m'inquiétais de l'état des 
affaires à Rome, Sollicitus eram de 
rebus urbanis. Cic. Voilà ce dont je 
manquiète, [ze me cura sollicital. 
Cic. Je m'— des suites de loul cela, 
Ilæc, quo sint eruptura, timeo, C'ic. 
Bletuo quid futurum denique sit. Ter, 
Je m'— de ce qu'on décidera, Sum 
sollicitus quidnam decernatur. Cie. 
On s'— sur le sort de la ville, 
Urbi timetur. Sen-tr. S'inquiéter pour 
aq, pour qq. ch., Voy. GRAINDNE 20. 
Qui ne s'inquiète pas de la guerre, 
De bello securus. Liv. Qui n'a pas à 
s'inquiéter d'une ch., Turtus ab re. 
Cic. ad rem. Liv. || 2° Se mettre en 
peino, avoir à cœur de. Curare, act. 
Cic. Curæ hubère (eo, es, but, bitum), 
act. Sall. Quint. : S'inquiéter des in- 
térêls de qqu, De re alicujus tabo- 
rare. Cic. Je m'inquièle uniquement 
de ton salnt, Nikil luboro, nisi ut 
salvus sis. Cic. Ils ne s'ingniètent que 
de l'âme, Prler antnum nikil cu- 
rant. Cic. S'inquiéler beaucoup d’une 
cb., Rem magni æstimare où putare 
ou facëre (10, is, feci, factum). Cic. 
S'— de la volonté des décurions au- 
tant que de ses engagements, Volun- 
fatem decurivnum tantidem quanti fÂ- 
dem suar facëre. Cie. S'— plus d'une 
ch., em pluris æstimare ou pultare 
ou facère. Cic. Il s'inquiète plus de 
la gloire que du pouvoir royal, du 
bien publie que de ses intéréls par- 
ticuliers, Antiquior ei est gloria quam 
regnum. Cic. lieipublicæ commoda ha- 
bel pofiora privutis necessitutibus (à 
l'abl.). Cic. S'inquiéler peu d'une 
Ch., fem parvi ducère (0, is, duri, 
ductum), act. Cic. facFre. Liu. Je 
in'inquièle peu des meuaces, Afinz 
modace me tangunt (de tangëre, o, le- 
tigi, tactum). Cic. S'inquieter muins 
d'une ch., Rem minoris æstunare, act. 
Nep. putare. Cic. ducëre (o, is, duri, 
ductum), act. Sall, [ls s'inquiétèrent 
moins du salut de teur patrie que de 
leur propre éluvation, Ets patrrz salus 
poslerivr suä duminutione fuit, Cie. Il 
ne s'inquiète pas de lui-mème, De se 
ailal laborat. Cic. Ne pas S'inquiéter 
d'une ch., Rem nilil æstinare ou fa- 
cére, act. Cic. pro mihilo pulare ou 
ducËre, act. Cic. Je ne m'— pas 
de cela, Nihil moror (de morari, 
dép.). Plaut. Pers. Ne l'— pas 
de cela, Alia cura on Aliud cura 
(= occupe-toi d'autre chuse). Mlaut. 
er. Je ne m'— pas de la main qui 
l'a frappé, Cujus manu sit percussus, 
non luburo, Cie. Il ne s'inquiélait pas 
de sa mauvaise réputation, Non la- 
borabat quin male auliret. Cic. Je ne 
m'inquiète pas de ton opinion sur 
mon compte, Non meluo (voy. 10), 
ualgm tu me esse homiem eristines. 
Fer. Ils pe s'inquiètent en aucune 
façon de l'opinion qu'on a d'eux, 
Quid de se quisque sentiat, negligunt 
(de neglhig?re, o, lezi, lectum). Cic. 
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Jo ne m'inquiète pas de savoir qui 
il est, d'où il est, Non ego curo quis 
sit, unde sit. Plaut, [ls ne s’inquiè- 
lent jamais de savoir comuent ils 
prouveront, Nunquam laborant quers- 
almodum probent. Cic. Ne s'in- 
quieter de rien (= être indifférent 
à tout), NiAil aniwmo curare. Cic. No 
t'inquiète de rien, Fac ne quid cures, 
Cic. Il ne s'inquiéta de rien ant que 
de (et l'infn.}, N'ihil antiquius durit 
uam (et Lion) Cic. quam ut (et 
e Subj.). Suet. NiAil ei fuit optatius 
quam (et l'info.) ou quam ut (et le 
subj.). Cic. Nullam curam priorem ha- 
buil quam us (et le subj.). Liv. Je 
m'inquiète peu que Persius lise ou 
non, Persium leg#re non euro. Cic. 
Il o'y a pas À s'inquiéter si celte 
conpe est d'or ou de cristal, Utrum 
si aureum poculum an crystallinum, 
nilil rêfert. Sen. 

LNQUIÉTURE, 5. f. 1° Agitation 
de corps causée par qq. malaise. 
Inquies,etis, l. Plin. + [l passa la nuit 
dans une grande inquiétuile, dans de 
grandes inquiètudes, Tolam noctem 
cum magno motu egil. Curi. || 2° Agi- 
tation d'esprit causee i 
Mentis aguaiio {onis), 
quelus (1} animus (i), m. Liv. || 3° In- 
Constance d'humeur. Mobalitas, atis, f. 
Cic. Juconstautra, æ, f. Cic. || 4° Souci 
qui agite, trouble causé par une appré- 
hension. (En gen.) Sollicitudo, dinis, 
f. Cic. Cura, &, f. Ter. Cic. (Crainte) 
Pavor, oris, masc. Liv. Afetus, üs, 
m. Cic. (Angoisse passagère) Angor, 
oris, masc. Cic. (Scrupule, doute qui 
tourmente) Serupulus, 1, m. Ter. Cic. 
PL-j. Serupus, m. Cic. : L'inquiélude 
que cause qq. ch., Alicujus rei sol- 
licitudo. Cic. Les inquietudes dames 
tiques, Domestirarum solhictiudinura 
scrupuli, Cic. L'inquielude que la 
blessure ne fût mortelle, Pavcr ne 
morliferum esset vulnus. Liv. Se 
créer des inquiéludes, Stru”re eibi 
sullicitudinem. Cic. Concevoir des —, 
Metum cupfre. Liv. accipre. Ter, 
pal, dép. Quint. Donner de l'inquié- 
tude à qan, Aliquem in sullicitudi- 
nem adüucêre. Cie. Alicui sollicitu- 
dinem afferre. Cie. Quelle —, Que 
d'inquiétudes me donne mon filsi 
Quantä me curë ou solliritudine aff- 
cit natus/ Ter. Cela me donne de lin- 
quiétude, [sta mihi res sollicitudini 
est. Ter. Ta sauté, La santé de 
Paul me donne une vive —, Incre- 
dibili sum sotlicifudine de tud valetu- 
dine. Cic. Magnd me solhcitutine af- 
ficit Paulr valetudo. Cic. L'été qui 
vient doane de vives inquiétudes, 
Æstas quæ sequitur magno est in [i- 
more. Cic. Tu es pour nous un double 
sujet d'—, Ex le nos afictt duylez 
sollicitudo. Cie. Voy. iNquiTuR 5°, 
Avoir de l'inquiétude, Anrio ou Sol- 
licito animo esse. Cu. Tant j'ai d'in- 

uiéludes! Jta me wulta solhcitant!{ 

ic. Le conaul avait de vives — 
an sujet de son fils, Consulem cura 
stimulabat de filio. Liv. Je suis dans 
une grande inquiélude, Sum in sum- 
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ma sollicitudine. Cic. Magnä soilicite- 
dine afficior (pass-). Cie. Une — tour- 
mente qqn, Sullicitudo aliquem excru- 
ciat. Ter. verot, Cac. Être lourmenlé 
par une —, Silicituline urgeri. Cic. 
torquen. Hor. En proie aux miquié- 
indes. Curë confectus. Ter. Plein d'in- 
quietude an sujel de qqu., sur qq. 
eh., Sullicrtus de aliquo, de re. Cic. 
Dans l'âme des méchants, il y a tou- 
jours quelque —, Improbis semper 
chiquis in enimis Agret scrupus. Cic. 
(Dans la vie des tyrans] tout est plein 
de soupçon et d'—, Omnia semper 
suspecta aigue sollicita (sunt). Cic. 
Tenir qqu dans l'—, Habëre oliquem 
sollicitum. Cic. Avec —, Anrio ou 
Sollicito animo. Cic. Sollicite. Sen. 
Je me demande avec — ce que cela 
peut être, Quid sit, vereor (réris, 
ritus sum, reri, dép.). Cic. Calmer 
les inquiétudes de qqn, Sollicitudines 
élicujus allevare. Cic. Tirer qqn d'une 
grande inquétude, Aliquem sullici- 
fudine magnä liberare. Cic. Arracher 
de l'espril de qqn cette —, Délivrer, 
Tirer qqu de cette —, Iunc scru- 
pulum evellére alicui ex animo. Cic. 
elicui erimére. Pl.-j. Aliquem khac 
sollicitudine ezsoln#re. Pl.-j. Bannir 
tonte —, Ab omni solliciudine se 
abstrahYre. Cic. Omnern sollicitudi- 
nem deponère. Sen. En bannissant 
toute —, Positis curis. Liv. Banais 
cette —, Solhicitulinem istam miltas. 
Ter. Être sans —, Securi ense animi. 
Cre. Sine curd esse. Cic. Etre sans 
— pour le suceëès de sa cause, Nikil 
cousæ suxæ limére (eo, es, mui, s. 
sup.). Quint, N'avoir aucune — sur 
la guerre, Nikil de bello timére. Cæs. 
Voy. S'inouiéren. Vie exemnte d'—, 
Vita vacua cur& on sollicitudine ou 
metu. Cic. Qui est saos — sur la 
guerre, Securus de bello. Liv. 
INQUISITBUR, s. m. Juge de l'in- 
quisition. * Inquisilor, oris, D. 
INQUISITION, 5. f. 4° Recherche, 
enquête. Inquisinio, onis, f. Cic. || 2° 
Tribunal pour rechercher et juger les 
hèretiques. * Inquisutio, onis, f. 
INSAISISSABLE, adj. 1° T. de 
droil. Qui no peut être saisi valable- 
vont *Qui (guæ, quod) non potes! in 
commissum cadre. D'apr. Ulp. (Dig. 
xruix, 4, 16). || 2° Incomprèhensible : 
Rien a’est siinsaisissable que les dis- 
ositions de la multitude, Nik tam 
inæstimabile est quem animi multilu- 
dinis. Liv. Voy. INcOMPnéHENstBLE. 
INSALURRE, ad). Malsain. /nsalu- 
ber et Insalubris, bris, bre. Sen. Plin. 
Pestilens, géo. entis. Cie. Gravis, &. 
f.,e, 0. Col. Tec. : Maison insalubre, 
Domus pestilens. Cic. [Cetle eau est; 
—, Insulubns potui. Curt. potu. Plin. 
Climat —, (zlum grave. Tac. 
INSALUDRITE, 5. f. Vice de ce qui 
est insalubre. Gravilas, atrs, f. Cac. : 
L'insglubnié d'un lieu, du climat, 
des eaux, Gravitas loci. Liv. cxli. 
Cic. Sen. aguarum. Liv. L'— de l'air, 
Pestilentie, æ, f. Cic. 
INSANITE, 5. f. C. roure. 
INSATIABILITÉ, & f. 1° Avidité 
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de manger qui ne se pout rassasier. 
Insatiabilis (is) gula (æ), f. Sen. 
Inerplebilis Gi) epularum libido (di- 
nis}, f. Tac. || 2° Pig. Tres grand 
desir d'avoir. Cupiditas (alis) insatia- 
buis (is) vu inerplebrlis (is), f. Cic. : 
L'insaliabilité des hooueurs, {nerple- 
bilis (xs) honorum fomes (18), f. Flor. 

INSATIADLE, ad). 1° Qui ne pout 
être rassasié. Insaturabilis, m. f.,e, 
n. (très rare), Cic. Insatiabilis, e. 
Sen. Inexplebilis, e. Sen. = Estomac 
iasatiable, {nsoturabile abdomen. Cic. 
Inexplebilis stomachus. Sen. || 2° Fig. 
Trôs avide. Insatiabilis, m. f., 6. D. 
Sall. Cic. Inezplebilis, e. Cic. In- 
erpletus, a, um. Liv. : {nsatiable de 
vraie gloire, Inerplebilis veræ laudis. 
Liv. Désir —, Inexplebilis cupiditas. 
Cic. Cupidité—, Avaritiainsaliabrlis. 
Sall. semper hians (gén. antis). Cic. 

INSATIADLEMENT, adv. D'une 
manière insatiable. Avidissime. Cic. 
Cupulissime. Cic. 

INSCIEMMENT,, adv. À mon (ton, 
son) insu. VOY. INSU. 

INSCRIPTION, s. f. 1° Action d'é- 
crire sur, d'inscrire = L'inscription 
d'an nom, Nominis inscriptio (on1s), 
f. Cic. }! 2° Caractères graves ou fixes 
sur la pierre, le bronze, etc. Inscriptio, 
onis, f. Cic. Tilulus, à, m. Liv. Indez, 
dicis, m. Liv. Epigramma, afis, n. 
Cie. Nep. : Inscriphuon funéraire, C. 
ÉPITAPHE. — Dise Sur un monument, 
Inscriptio monumenti. Cic. Une langue 
— relatant les faits el gestes de qqn, 
Ingens rerum ab aliquo gestarum li- 
tulus. Liv. Meltre cette —: Cossus 
consul, Cossum consulem scribère 
(0, is, seripsi, scriptum). Liv. Ces 
stalues sur lesquelles tu as fait 
meltre des inserplions, Statuæ ille, 
quas ïinscribi jussisii. Cic. Sta- 
lues sa bas desquelles il mit cette 
inscription, que... Statue, quibus 
subseripsif (et la prop. infin.). Cic. 
L'— du piédestal indique ce qu'il y 
a eu, Puud inscriplum est in basi 
declarat quid fuerit. Cie. 113 mireut 
une — en vers grecs, pour faire ron- 
naitre que..., Versus inscripserunt 
Græce, quibus significarent (et la 
prop. infin.). Plin. On plaça une 
plaque avec celte —, Tabula cum in- 
dics hoc posita est. Liv. [La statue) 
portait sur sou piédestal une célèbre 
— grecque, Epigramma græcum per- 
nobile incisum habuit in basi. Cic. La 
plaque reçut à peu près, portail à peu 
urès cetle —, Tabula his ferme in- 
cisa litteris fuit. Liv. || 3° Avis ecrit et 
mis en evidence. Titulus, {, m. Pi.-j. 
Voy. ÉCAITEAU, APFICHS. 

INSCRIRE, v. act. 1e Écrire un 
nom, une mention sur un registre, etc. 
Inscribfre, 0, is, seripsi, scriplum, 
acl. Cic. Nep. Adscribëre, act. Cic. 
SecribËre, act. Cic. Referre. fero, fers, 
luli, latum, act. Cic. =: Inscrire son 
oom en tèle d'un livre, In libro no- 
men suum inscribère. Cie. — qq. ch. 
sur les registres, Aliquid in fahulas 
referre. Cic. — qq. ch. à l’articie des 
travaux publics, Aliquid operi pu- 
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blico referre. Cie. — qq. ch. comme 
payé, comme reçu. À iquid erpen- 
sum ferre. Cic. acceptum referre. Cic. 
—— U0 Num sur un Contrat d'achat, la 
date sur une lettre, Adscribrre ño- 
men emplioni. Cic. diem in emistola. 
Cic. | inscrire qqn (— l'enrôler), 
Alicujus nomen acCipêre (io, is, cepi, 
Ceplum). Liv. — qqn dans la milice 
Aliquem militiæ adscribrre. Tac. — 
parœi les ciloyens, Adscribrre in 
civilatem. Cic. — sur la liste des 
alliés, In sociorum formulam re- 
ferre. Liv. Se faire — (cumme sol. 
dat), Nomen dars (0, as, dedi, dotum), 
Cic. Liv. edYre (o, is, didi, ditum). 
Liv. profiter (cor, éris, fessus sun), 
dép. Liv. S'ils voulaient être inscrits 
au nombre des coluns, Si adserisi 
coloni vellent. Liv. Être inseril sur 
nne liste, Esse in albo. Plin. |} 2° 
Graver des caractères sur la pierre, le 
bronze, etc. Inscribere (voy. io), ael. 
Cic. Scribtre, act. Cie. : Inscrire qq. 
ch. sur une statne, sur un mooument, 
Aliquid inscribfre in statu. Cic. od- 
scribëre ad statuam. Suet. inseribëre 
monumento (au dal.). Cic. — au bas 
d'une stalue, Subserib®re status. Cic. 
Inscrit sur l'airain, Incisus in ære. 
Cic. in æs. Liv. Voy. onaven. |] $° 
Tracer une figure geometrique dans 
l'interieur d'une autre : inscrire ua 
triangle dans un cercle, ° In circule 
triangulum inscribËre (voy. 4e), 
. S'iNscRIRE, v. réf. inscrire on Faire 
inscrire son nom sur un registre, otc. 
tn) Nomen scribËre(o, is, serpsi, 
scriptum). Cic. (Faire inscrire) Nomen 
dare (0, as, dedi, datum). Cic. Liv. 
Voy. wscriRe 4°. || Fig. S'inscrire es 
faux, Voy. Paux (subst.) 2°, 
INSCRUTABLE, adj. Impénétre- 
ble. Inscrutabilis, m. [.,e, n. Aug. 
INSECADLE, adj.  Indivisible. 
Insecabilis, m.f., e, n. Sen. Quint. 
INSECTE, S. m. Petit animal inver 
tebre. (T. usuel) Bestiola, z, f. Cic. 
(T. scientif.} Insectum, i, n. Plin. 
INSENSR, ée, adj. 1° Qui a perdo 
le sons, aliene, fou. {nsanus, a, un. 
Cic. Vesanus. Cic. Mente caplus. Cic. 
Voy. roo 1e. || 4 Dont les actions ou 
les discours ne sont pas raisonnables 
Insanus, a, um. Cic. Afalesanus. Cic. 
Insiprens, gén. entis. Cic. Desipiens. 
Cuc. Ercors, gén. ordis. Plout. Cie. 
Delirus, a, um. Cic. Demens, gén. 
entis. Cic. Amens. Cic. Stultus, a, 
un. Cic. Faltuus. Cic. Ineptus. Cic. 3 
Rendre insensé, Infatuare, aet. Cic 
Sen. Être —, Insanure, 10, is, toi el 
üi, um, n. Ter. Delirare, 0. Ter. En 
—, Dementer. Cic. Insipienter. Cic. 
Stulte. Cie. Voy. rou 2°, || 3° Con- 
traire & la raison, au bon sens 
Insanus, €, um. Cic. Stultus. Cie. 
Ineptus. Cic. Vecors, gén. ordis. Liv. 
V.-Mar. =: Amour insensé, Perditns 
amor. Cat. Avec une audace insensée, 
Vecordi audaciä. Liv. Largesses in- 
sensées, Inconsulla largitio. Liv. 
Insensée, &E, s. m. f. Fou, folle. 
Insanus, 1, m. Cic. Insana, z, f. Ter. 
: Comme un insensé, Dementer. Cie. 
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fasse. Plout. Voy. rou (subst.). 
INSENSIDILITR, 8. f. 1° Dcfaut 
de sonsibilite physiquo. Sensfis stupor 
Éic. = L'insensibilité du 

œrps, Corporis duritia (æ), f. Cic. La 
mort, l'éternel asile de l'—, Mors 
Zlernum nidil senhendi receptaculum. 
Cic. Voy. msenstBLe 19, 29, 30, || 20 
Defaut de sensibilité moralo. Duritia 
grue, et abs. Duritia, æ, f. Cic. : 
L'uahitude à produit en nous l'insen- 
sibihté, Consueludine obduruimus (de 
eblurescére, 0, 18, 8. sup., n.). Cic. 
3° Manquo 

de compassion. Durilia, æ, f. Ter. Sen. 
Duritas, ons, f. Cic. Acerbitas, f. Cic. 
Asperitos, . Nep. Sævilia, æ, (. Sall. 


(oris), masc. 


Voy.ixsexsibLe 4°, 50. 


Plin, : Avec insensihilité, A spere. Cic. 


[nkumane. Ter. Cic. Voy. pureté 9°, 


MEN BLE 6°. 


INSENSIBLE, adj. 1° Qui ne peut 
éprouver de sensations. Sensüs omnis 
erpers «gén. erlis). Curt. = Etre in- 
seosible, Esse sine sensu. Cic. || 2° Qui 
s'eproure aucune sensation. Nihil sen- 
tiens (gen. entis). Cic. = Être insen- 
sible, Nahil sentire (io, is, sensi, sen- 
sum). Cic. Le corps est —, Nullus 
est sensus in corpore. Cic. Le corps 
desient —, Corpus obsiupescit (de 


ebstupescère, 0, pui, 8. Stih., n.). Plin. 


3° Qui ne sent pas l'impression que 


qq. ch. doit faire sur les sens. (A qq. 


eb. de bon ou de mauvais) * Non sen- 


tiens, gén. entis (ahiquid). D'apr. Cic. 
(À qq. cb. de mauvais) Patiens (ali 
eujus re]. Sall. : Être insensible à 
la délicatesse d’un mets, Suavifatem 
eibi non sentire jy . 20). Cie. Etre 
— anx plaisirs de l'odorat. du goùl, 
Non odore ullo, non sapore capi (1or, 
Eris, caplus sum), pass. Cic. — aux 
fatigues, au froid, Patiens laborum. 
Sal. frigoris. Col. L'exercice rend — 
à la douteur, Labor callum dolori ob- 
ducit (de obducË®re, o, duxi, duc- 
tem), Cic. Devenir — aur coups, Ad 
pages durari, pass. Quint. Readu, 

evenu — à tout, Ad omnem patien- 
tiem induralus, Sen. || 6 Qui n'é- 
prouve aucun sentiment. Lentus, a, 
ua. Cic. Liv. Languutus. Cic. Fri- 
idus. Cic. Ov. Socors, gén. ordis. 
all, : Rendre son âme insensihle, 
Animuu indurare. Sen. Les âmes 
étient devenues insensibles, Animi 
ebiorpuerant (de obtorpesc®re, 0, us, 
s. sup., n.). Cic. À force de souffrir, 
je suis devenu insensible, Longä pa- 
fientid occailui (de occallescére,o, is, 
a sop.,0.). Pl.-j. Être —, Languido 
animo esse. Cic. Jeune fille —, Fri- 
gida virgo. Ov. Qui serait assez — 
pour supporter ce genre de vie? 

is fam esset ferreus, qui eam vilam 
fée posset ? Cie, || 6° Qui ne sent pas 
"impression que 4: ch. doit faire sur 
l'âme. (A qq. ch. de bon oa de mau- 
vais) Non seniiens, entis (alijuid). 
D'apr. Cic. Sen. (A qq. ch. de maa- 
vais) Paliens (alicujus rei). Cie. = 
[Genre de beauté] à laquelle ils 
sout insensibles, Quod non sentiunt 
(voy. 2e). Cic. Être insensiblo à 
#3 Dropres maux, Afalga sue non 
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sentire. Sen. Âme — aux ennuis, 
Animus incommodorum paliens. Cic. 
Être — à an dommage, Sensum 
damni exsuperare. Liv. Être — à 
la honte et à l'infamie, {gnominiam 
et infamiam ferre sine dolore. Cic. Il 
demeura — à l'injure, inconcussus 
injurd perstitit. Sen. Se rendre — 
aux coups de la fortune, Contra for- 
tunam obdurescëre {e: is, dur, s. 
sup.), D. Cic. Le désespoir que me 
cause depuis longtemps l'état des 
affaires m a rendu — à une nouvelle 
douleur, Diuturnä desperatione rerum 
animus ad dolorem novum obduruit. 
Cic. J'ai été — à tout cela, Afe nihil 
istorum movil (de movère, eo, es, mo- 
tum). Cic. — À ces paroles, Immotus 
his (5.—e. verbis, à l'abl.). Tac. De- 
venir — à ce spectacle, Ad ista ob- 
durescËre. Cic. — au charme de ces 
études, Durior ad hæe studia. Cie. 1! 


esl devenu tout à fait — aux charmes | C 


de l'étude, Contra studia vehementer 
obduruit. Cie. Être — 4 la glore 
comme à la bonte, Non gloriä mouer: 
neque flagilio. Sall. || 6° Qui n'a pas 
de compassion. Durus, a, um. Cic. Fer- 
reus. Cic. Asper, era, erum. Cic. Im- 
malis, @. f.,e, 0. Liv. Immisericors, 
ên. ordis. Cie. Inhumanus, a, um. 
ie. : Se rendre, Devenir insensible, 
Obdurescire (voy. 50), n. Cie. Quel 
homme fut asser — pour (el linfin.), 
Quis animo tam duro fuit ut (et le 
subj.). Cic. Être — à la mort de 
qqn, ÂAlicujus morie non commovert 
(vuy. 50), pass. Cic. Si vous êles 
— au sort de la ville el au vôtre, Si 
vos urbis, si vestri nulla cura tangit 
je tang're, 0, teligi, tactum). Liv. 
e montrer — à l'infortune, AMfi- 
seræ forltunæ (au qat duriorem se 
præbère. Cie. — aux larmes, Obsti- 
nalus adversus lacrimas. Liv. Je suis 
— aux larmes, Nil (et mieux Nil) 
moveor lacrimis. Prop. Etre — eux 
prières, Preces fastidire (io, is, iviet 
ti, ttum). Liv. | 7° Qui n'est perçu 
que difficilement où n'est pas perçu 
u tout par les sens = [Ce] qui est in- 
sensible et à l'œil et l'oreille, 
Quod neque oculis neque auribus per- 
cipi potest. Cic. Vieillir d'une manière 
—, Sensim ou Paulatim senescére. 
ic. Se produire d'une manière —, 
étre —, Non apparére (eo, es, rui, 
ritum), n. Cic. Rivage qui décrit une 
courbe —, Lifius sensim cireumactum. 
Pl.-j. Pente —, Lenis clivus. Liv. 
Commencement —, Lene principium. 
Cic. Preudre des accroissements in- 
sensibles, Paulatim erescëre. Sall. 
INSENSIDLEMENT, adv. 1° D'une 
manière pou sensible. Sine sensu. Cac. 
: Deployer insensiblement la main 
droite, Dertram paululum proferre. 
Quint. Mal qui se glisse —, Malum 
obscure serpens. Cic. Le soc [de la 
charrue] s'use —, Occulte decrescil 
vomer, Lucr. || 3° Peu à peu. Sen- 
sim. Cic. Paulatim. Cic. Gradatim. 


Cie. Pedetentim. Cic. = La vieillesse 


succède inseasibiement à l'adoles- 


cence, Senectus edolescentis obrepit 


Jamais qqn. 


jectio, f. Cic. Apr 
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(de obrepfre, 0, repsi, reptum, n.). Cie. 
INSÉPARABLE, ad. 1° Qui ne 
peut être separe. Inseparabilis, m. (., 
e, U. (tr. rare). Sen. : Ces choses 
soal inséparables, £a sunt inter se 
indiscreta. Quint. Être inséparable de 
ga ch., Ab re non posse divelli va 
istraÂi où secerni où sejungi. Cie. 
L'inquiélude était — de [res] maux, 
Mals erat angor assidue comes (gen. 
matts). que. | 2° Qui ne quitte presque 
sstluus, 0, um. Ce. = 
Ils étaient inséparables, Individui 
(erant). Tac. Gracchus fut protégé 
par un esclave, son compagaun in- 
séparable, Gracchum servus, indi- 
üulisus comes, lutatus esf. Ajacr. 
Subst. Cassius et moi nous étions 
deux ioséparables, Cassius fuit assi- 
duus mecum. l'ic. 
INSÉPARADLEMENT, adv. D'une 
maniere inseparable. Conjunctissime. 
ic. 
INSÉRER, v. act 1e Faire entrer 


dans, mettre parmi : Iusérer une ch. 
dans one autre, Rem in rem tnserfre 
(o,is, serui, sertum). Varr.Nem inserêre 


alicut res. Col. — qq. cb. entre... In- 
terpic#re (io, is, ject, jertum) oliquid 
inter‘el l'acc.). Cic.f| 2 Introduire dans 
un acte, dans un texte, etc. Inser£re(soy. 
40), acl. Quint. Suet. Just. Includre, 
0, ts, clusi, clusum, act. Cic. Liv. În- 
lexfre, o, 18, lexui, terlum, act. Cic. 
Adscribre, o, is, seripsi, scriptum, act. 
Cic. : Je ne peux inserer nulle part le 
nom de Varron, Varronem nusquam 


possum infexëre. Cic. — des discours 


directs dans s00 ouvrage, Contiones 


directas operi suo inserVre. Just. — 


un discours dans ane lettre, Oratio- 
nem in episfolam includëre. Cic. Dis- 


cours inséré daus le livre V des Ori- 


gines, Oratio inclusa Originum quinto 
libro (au dal.). Liv. Ce qu est — 
dans les formules des jarisconsulles, 
Quod ir jurisconsultorum ineluditur 
formulis. Cac. Insérer qq. ch. dans 
un texte de loi, Aliquid ir legem 
adscribëre. Cic. — la date daus une 
leltre. Diem in litteris adscribrre. Cic. 
INSERTION, s. f{. 1° Action d'ia- 
serer; etat de la oh. inseree. Inter- 
posifio, onis, f. Cie. S'expr. mieux 
ea tourn. par le v. Voy. INSÉRER : 
L'insertion d'une greffe, Insitio, onis, 
f. Cie. L'— d'un trail de Catun (dans 
le manuscrit d'au ouvrage), Inter- 
posifio de Calone. Cic. — de mots 
(dans une phrase). Verborum inier- 
s l’— de plusieurs 
[vers], Compluribus insertis. Quint. || 
20 T. d'anatomie. Attache d'une partie 
sur une autre. Comnussura, æ, f. Plin. 
INSIDIBUSEMENT adv. D'une 
manière insidieuse. Subdole. Cie. Ver- 
sute. Plaut. Cic. = lnterrager insi- 
dieasemeut, Capliose interrogare. Cic. 
ENSIDIEUX, euse, adj. Qui tend à 
surprendre qqn. nsidiosus, €, un. 
Cie. Fallar, gén. acu. Cic. : Est-il 
ua homune qui soit plas insidieux? 
Quis insidiosior ? Cic. Questions in- 
sidieuses, Inlerregaliones fallaces où 
captioss. Cie. 
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INSIGNE, adj. Remarquable, si- 
gnalé. Insignis, m. f., e, 0. C'ic. Sin- 
gularis, e. Cie. Præslans, gén. antis. 
Cic. Maximus, a, um. Cic. Summus. 
Cie. : Verta insigne, Jnsignis virlus. 
Cie. — loyauté, Præstans fides. Cic. 
— manvaise foi, Insignis improbitas. 
Cie. Uunte —, Singularis furpitudo. 
Cic. Ignorance —, Sunna inscitia. 
Cic. Enfant d'une — laideur, fnsignis 
od deformitutem puer. Cic. Humme 
d'une andace —, Sumuius vir au- 
daciä. FI. (llomme]) d'une méchan- 
ceté —, Insignite improbus. Cic. — 
fripon, Magnus fur. Cie. 

INSIGNS, 8. m. Marque distinctive. 
Insigne, is, n. Cic. Ornalus, üs, m. 
Nep. Ornamentum, i, n. Cie. Cultus, 
üs, m. Nep. : Les insignes de la 
royauté, Insignia regia. Cic. Regius 
cultus. Nep. Les — de cetle ma- 

istralore, Insignia magistralüs ejus. 
Liv. Les — d'une digaité, Ornamenta 
honoris. Cic. | 

INSIGNIFIANCE, s. f. Qualité de 
ce qui est insigniflant. Inanitas, als, (. 
Cie. : L'inspifiance de [ces) choses, 
Rerum tenuttas. Quint. 

INSIGNIFLANT, ANTE, ad). Qui ne 
signifie rien, qui est sans importance. 

ide, vain) {nanis, m. f., €, n. Cic. 
(Peu important) Levis, e. Cic. Te- 
nuis, &. Quint. Afinutus, a, um. Cic. 
Parvus. Cic. Eriguus. PI.-j. = Pas- 
sages insigaifiants (dun ouvrage), 
Inania Loca. Quint. Jeu insignifiant, 
Frivolus jocus. Plin. Des détails in- 
signiflants, Res fenues. Quint. Quzdam 
parva. Quint. Ces cbuses si peu impor- 
tantes et si insigmfaates, fzc tam 
parva atque tam nulla. Plin. Un person- 
nage insignifiant, Levis persona. Cic. 

INSINUANT, ANT&, sd). Qui a 
l'adrosso d'insinuer ; propre à insinuer. 
Blandus, a, um. Cie. : Parules 1ins1- 
auautes, Blanditis, arum, f. pl. Cic. 
Dascours lrès insinuant, Oratho per- 
blanda. Liv. blandissima. Petr. D'une 
manière insiouante, Blande. Cic. 

INSINUATION, s. fÎ. 1° Adresse 
dans le style par laquelle on insinue 
qq. ch. = Exorde par insinualion, In- 
sinuatio, onts, f. Cic. Quint. || 2° Dis- 
cours qui, sans énoncer une ch., la donne 
à entendre. Significatio, onis, f. Suet. 
: Glisser souvent des insiouations, 
Multas significaliones sæpe jacëre. 
Suet. Blâmer par des —, Obliquis 
orationidus carpère, act. Suet. Ré 
primaoder par ane lettre pleine d'—, 
Oblique per lilteras castigare. Tac. 
Insinuation satirique contre qq. ch., 
Obliqua insectario alicujus rei. Tac. 

INSINUER, v. act 1° introduire 
doucement et adrnitement qq. ch. Insi- 
auure, acl. Liv. InserËre, 6, is, serui, 
sertum, act. Ter. = fosinuer la main 
dans, InserËre manum in (et l'acc.). 
Ter. || 2e Pig. Faire entrer doucement 
dans l'esprit Instillare, act. Cic. 
InjicËre, 0, is, jeci, jectum, act. 
Cic. : Insinuer qq. ch., an précepte 
à qqn, Jnstllare aliquid. Sen. præ- 
ceplum auribus alicujus. Hor. — À 
qqn la pensée du triomphe. Alicui 
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cogitationem de triumpho injicère. 
Cic. || 3° Donnor à entendre. Signif- 
care, act. Ad lier. =: Insinuer ce que 
noas pensons, Significare quid sen- 
tiomus. Ad Ier, — des accusations 
contre Régulus, Regulum oblique 
persiningére (= accuser indirecte- 
went). Tac. 

S'INSINUER, v. 1° Pron. En parl. 
des ch. Penetrer. Se insinuare. Liv. 
Irrepère, 0, is, repsi, reptum, n. Col. 
Toc. Permanare, n. Cic. Insrnuare, n. 
Liv. : Eaux qui s'insinuent, Aquæ 
irrepenies. Col. Poisoa s'insinsaut 
peu à peu, Venenum paulalim irre- 
pens. Tac. Le poison a pu s’insinuer 
dans les veines, Vencuum poluit in 
venas permanare. Cic. S'— par les 
pores, Per foramina permanare. Luer. 
S'— entre le corps et l'armure, Se 
insinuare inter corpus et arma. Liv. 
} Fig. La doctrine de Pylhagore 
s'est insinuée dans cet Élat, Doc- 
frina Pythagoræ permanavit in hanc 
civilatem. Cie. S'insinuer dans Îles 
ânes tendres, In anirmos teneros in- 
flu7re (0. 18, fluxi, flurum), 0. Cie. 
L'eloquenre 8 insinue dans les âmes, 
Eloquentie in sensus irrepit. Cic. Le 
suupçon s'étail insioué dans les 
esprits, Insinuaverat suspicio animis 
(au dat). Liv. |] 2e Réf. En pari. des 
pers. S'introdurre avec adresse. Se in- 
sinuare. Cic. IrrepËre (voy. 1°), n. 
Cie. =: S'insinuer auprès de qqn, Se 
ad aliquem insinuare. Plaut. S'— au 
milieu des escadrons, Inter furmas se 
insinuare. Liv. || Fig. S'insinuer en 
cachette, Occulle serpËre (0, is, psi, 
s. Sup.), n. Cie. S'— dans les testa- 
ments des riches, În testamentfa locu- 
pletum ürrepère. Cic. S'— dans le 
proces, Se insinuare in causam. Cic. 
ad causam. Ad Her. S'— dans l'es- 

rit de qqn, Alicui insinuare, 0. Cic. 
Nous pouvons nous — dans tous les 
esprils, l'ossumus in universorum 
anmos influÿre (voy. de), n. Cic. 
S'— daus l'esprit du juge, Judicem 
subire (eo, ts, lui el ci, ifum). Quint. 
C'est ainsi qu'on s'insinue dans l'es- 
prit du juge, Îta subrepilur jrudicis 
animo (au dat). Quint. S'insinuer 
dans l'amitié de qqn, Alicujus in 
consuefudinem se insinuare. Cic. ad 
amiciliam adrepêre. Cic. S'élant io- 
siaué dans l'intimité du jeune homme, 
In familiaritatem adolescentis insi- 
nualus (de ïinsinuari, pass.). Cic. 
S'insinuer fort avant dans l'intimité 
de qqn, Alicujus in consucludinem 
penilus se 1mmergëre, in famiiarite- 
em penilus intrare. Cic. 

iNSIPIDE, adj. 1° Qui n'a nulle 
saveur. Fatuus, à, wa. Varr. Bart. 
Gustu hebes, et abs. Hebes, gén. etis. 
Cels. = Viande insipide, Caro hebes. 
Cels. iners (gén. erlis). or. Mets in- 
sipides, Voluptate carentes cibi. Plin. 
Voy. ane 1e. || 2e Fig. Qui n’a rien qui 
touche, qui pique. Insulsus, &, um. Cic. 
Frigidus. Cie. Suet. = Plaisanteries 
insipides, Frigidi joci. Suet. Style 
insipide, Frivolus sermo. Ad Her. || 3° 
En parl. des pers. Qui n'a nul agrement. 
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Insulsus, «, um. Cic. Ineptus. Cie. 
INSIPIDITE, 58, f. 1° Fadeur. 
Nullus (ÿus) sapor (oris), wasc. Pl 
I 2° Fig. Manque de piquant, d'agre- 
ment. Insuisitas, atis, 1. Cic. 
. INSISTANCE, 8. f. Action d'in 
sister. Pertinacia, æ, f. Cic. Persere. 
rantia,f. Liv. : Avec iasistance, Etron 
uique eliam. Cic. Perseveranter. Liv. 
Demander (= solliciter) avec _, 
Instanter pelére. Pl..j, Demander (= 
interroger) avec —, Quærendo rer- 
sequi (or, Ëris, seculus sum), dep. 
Liv. Demander avec — qq. ch. à 
qqn, Alrquid aliquem flagitare. Cic. U 
réclame avec — des récupératcars, 
Poscère recuperalores instal (de in- 
stare, 0, stiti, s. sup., n.). Cie. ll te 
demande avec — d'aller, Tibi instat 
uf eas. Cic. Il lui demaniia avec — 
de faire le rapport, Institit flagitars 
eum, ul referret. Cic. Demander À 
qqn avec la ges vive — de faire... 
Summe Où Omni stulio ab «liqus 
cunfendPre (o, ïs, di, lentum) ut fa- 
ciat. Cie. 

INSISTERN, Y. D. 1° Persévérer à 
demander. Instare, 0, as, stiti, s. s0P., 
o. Cic. Perseverare, 0. Cic. V.-Mar. 
UÜrgère, e0, es, ursi, 8. sup., 0. Cic. 
Contend®re, o, is, di, tentum, n. Cic. 
: insister à (el l'infin }, Instare jel 
l'infin.). Cic. — à demander, Voy. 
INSISTANCE. — pour que... {nsfare ou 
Urgère ut (el le subj.). Cic. — sor, 
au sujet de..., Instare de (et l'abl.). 
Cic. Je n'ose trop — sur ce que je 
désire le plus, Faud nodeste rogo, 
quod marime cupio. Cic. Il insisle 
pour la prise des postes. Instat capi 
stationes. Liv. Ils insistent, loin de 
céder, Urgent et nihil remitiunt. Cie, 
Dire que s'il eûl insisté, 1} n'eût paiot 
obtenu, Dicfre eum, si contendissel, 
umpelraturum non fuisse. Cic. || 2° 
S'arrêter avec force sur un sujet. Con- 
sust're, 0, 18, Slifi, S. Sup., D. où 
Cummorari, dép. ou H:rère, eo, es, 
hæsi, hæsum, 0. {sur qq. ch., in re). 
Cic. Immorari, dép. (sur qq. cb., 
alicui rei el in re). Quint. : losister 
beaucoup sur un argument, Argu- 
menfun eltam aîque eliam prem/re 
(o, is, pressi, pressuan)- Cic. [Muul 
discours insiste à regret sur ce point, 
Invita in hoc oralio versalur, dep. 
Cic. Tu n'insisteras jamais trop sur 
son éloge, [llum non nimis volde lau- 
daveris. Cic. N'insistons pas davam 
tage sur la justice, De justiliä salis 
dirtum est. Cic. Mais pourquoi i0- 
sislerais-je sur l'action? Quid de ac- 
tione plura dicam ? Cic. Pour ne pas 
iosisler sur un fait banal, Ne in re 
pervulgatä multus sim. Cic. À Abs. La 
verilé me force à insister un pea, 
(Ale) veritas paulisper consisière ou 
commorari cogit. Cic. Pour ne pas 
—, Ne longius (rem) prosequamur. 
Cic. Nous ainsistons pas, Sed Àzc 
Aactenus. Cic. Sans insister (—= en pas- 
sant}, Obiter. Sen. In transtiu. Onint. 

INSOCIABILITÉ, S. f. Caractèrs 
de celui qui est insooiable. InÂuma- 
nites, ais, f. Cic. 
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INSOCIABLE, adj. Aveo qui l'on 
se peut avolr de socicté. Insociabilis, 
m. f.s,0. Liv. : Vicillard insociable, 
Jakumunus senexr. Cic. 

INSULATION, s. f. 1° Action d'expo- 
ser au soleil. Insolatio, on1s, f. Plin. 

2° Coup de soleil. Adustio, onis, f. 
Pin. Voy. coup 9. | 

INSOLEMMENT, adv. 4° Orgueil- 
leusement. S'eapr., selon la nuance 
(voy. insOLENT À°), par Insolenter 
où Contumaciter ou Superbe ou Ar- 
rogunter. Cie. || 2° Effrontement. 
S'ezpr., selon la nuance (voy. INso- 
ur 2°), par Impudenter. Cie. ou [n- 
verecunde. Sen. Quint. ou Petulanter. 
Cie. ou Audacter el Moins SOuv. Au- 
daciter, Cic. ou Proterve. Plaut. Cie. 
ou Procaciter. Liv. Curt. où Contu- 
geliose. Ter. Cic. | 

INSOLENCE, 8. f. 1° Orgueil offen- 
ant. S'expr., selon la nuance (voy. 
wsousnT 4°), par Insolentia, æ, f. ou 
Coutumacia, Î. ou Superbia, f. ou 
Arrogautia, f. Cic. || 2° Effrontcrie, 
manque de respect. S'expr., selon la 
auance (TOY. INSOLENT 1°), par Impu- 
denna, æ, f. ou Petulantia, f. ou Au- 
dacia, f. ou Protervitus, afis, f. ou 
Prucacitas, f. Crc. || 3° Parole inso- 
lente. Voy. INIUnE ée. 

INSOLENT, ENTS, adj. 1° Qui en use 
srec orgueil, avec durete. (llautaiti) 
Insolens, gén. entis. Cic. (Supobe, 
d'humeur lyrannique) Superbus, a, 
un. Cic. iMeprisant, récalcitrant) 
Contumar, gen. acis. Cie. (Arrogant, 
resumplueux) Arrogans, gén. anlis. 
Cie. : Insoleat avec qqn, Superbus in 
elijguem. Sen. Contumaz in aliquem. 
Cie. adversus aliquem. Nep. Arrugans 
eliour. Tac. Un pouvoir sans hurnes 
reud l'homme —. Per licenfiam ani- 
aus humanus nsolescit (de imsoles- 
cêre. 0, 8. parf. m sup., n.). Sall. || 
2e Effronte. qui perd le respect. (inipu- 
dent} impudens, gen. entis. Cic. (1r- 
respectueux) Inverecunilus, a, um. 
Cic. (Qui est sans retenue) Petulans, 
géo. anis. Cic. (Audarieux) Audar, 
gén. a@cis. Ter. Cac. (Libertin) f'ro- 
lervas, a, um. Cic. ‘Provocaut) Pro- 
cer, gén. acis. Cic. |Qui insulte, in- 
jurièux) Contumeliosus, a, um. Sen. 
: Insoleat avec qqn, Inverecundus ad- 
versus alhiquem. Sen.-rh. Petulans in 
aliquo. Cic. Contumeliosus in aliguem. 
Se. Fixer sur la fortuce [de qqn] ses 
incoleots regards, [n fortunas impu- 
dentissimos oculos defigëre. Cic. || 3° 
trritant, immerite, inout. Voy. ces m. 

INSOLITE, adj. Contraire à l'usage. 
Paschitus, a.um.Cie. Insolens.gen.entis. 
Cic. Innsutatus, a, um. Cie. Novus. Cic. 

INSOLURILITE, 8. f. 1° Qualite 
des substances qui ne pouvent se dis 
Budre. * Insolubilis (18) natura 1æ), f. |] 
2 Fig. Impossibilite de resoudre une 
uestion = L'insulubilité des questions, 
(erstivnum insoiubilitas (atis), f. Sid. 

INSOLURLE, adj. 1° Qui ne peut 
& dissoudre. * Qui (quæ, quod) resolvi 
non poicsi. | 2e Fig. Qu'on ne peut 
resoudre, Spliquer. Inenodabilis, m. 
L,e, a Cic. inexplicabilis, o. Cic. 
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Qui (quæ, quod) nullo modo potest dis- 
solvi. Cie. 

INSOLVABILITÉ, 6. f. Impuis- 
sance do payor. Se tourne par l'adj. 
VOY. INSOLVABLK. 

INSULV ABLE, adj. Qui n'a pas de 
quoi payer : Etre insolvable, Non esse 
soluendo. Cic. ad solvendum. Vitr. 
Sulvendo ære alieno non esse. Liv. 
Les débiteurs sont insolvables, De- 
bitores deficiunt (de dehcëre, io, fea, 
fectum). Dig. Condamné comme in- 
solvable, Judicaius pecuniz. Liv. De- 
venir —, Facullañibus defici, pass. 
Uip. Se déciarer —, Donam copiam 
ejurare. Cic. 

INSOMNIE, 8. f. Privation de som- 
meil. Insomnia, æ, Î[. Suel., et ordin. 
Insomniæ, arum, f. pl, Sall. Cic. = 
Qui a de l'insomnie, Insomnis, m. f., 
e. n. PL.-j. Tac. Qui a des insomnies, 
Elre sujel à des —, Insomnwsus, «, 
um. Cuto. 

INSONDABLE, adj. 1° Dont on ne 
peut trouver le fond. Fundo carens 
(gén. entfis). Plin. || 2° Fig. Impene- 
trable. Vuy. ce m. 

INSOUCIANCE, 5. f. État ou Ca- 
ractore de celui qui est insouciant. In- 
curia, æ, f. Cic. Negligentia, [. Liv. 
Socordia, f. Cic. Lentiiudo, dinis, f. 
Cic. Voy. INDIPPÉRENCE 10. 

INSOUCIANT, ANTE, adj. Qui ne se 
soucie de rion. Incurtiosus, a, um. Tac, 
Negligens, gèu. entis. Cic. Socors, gen. 
ordis. Sall. Cic. Lentus, a, um. Cic. 
Voy. INDIFFÉRENT 59 et Te. 

INSOUCIEUX, adj. C. INSOUCIANT. 

INSOUMIS, 136, ad}. Non soumis. 
Indomitus, a, um. Cas. 

INSOUTENABLE, adj. 1° Qu'on ne 
peut defcndre, justifier. *Qui (que, 
quod) defendr non potest. Voy. inius- 
TUFIABLE. || 2° Choquant, insuppor- 
table. Intolerabrlis, m. f., €, n. Cic. 
Vos. INSUPPORT ABLE. 

INSPECTEN, y. act. Examiner evec 
autorite. Inspricère, 10, Ÿ$, spexi, spec- 
tum, acl. fiv. Recognoscère, o, is, 
gnoni, gnitum, act. Liv. Suct. 

INSPECTEUR, Ss. m. Celui dont la 
fonction est d'inspecter, de surveiller. 
Inspector, oris, m. Cod. = laspecteur 
de la voie Flaminienne, des eaux, 
Curator viz Flanunèe. Cic. aquarum. 
Frontin. — des routes, Viocurus, i, 
m. Varr. Inse. 

INSPECTION, 6. f, 1° Examen. 
Inspectio, onis, f. Col. : À l& première 
inspection, Primä inspectione. Col. 
Après —, Re perspectä. Cie. Voy. 
EXAMEN 40. |} 2° Action d'inspecter. /n- 
spectio, onis, f. Quint. Recognitio, f. 
Liv. Col. : L'inspection des comples, 
Rationum ïinspecthio. Traj. ap. Pl.-). 
— de la cavalerie, Equitum probatio, 
f. V.-Maz. Faire l'— de, C. :in- 
specTen. || 8° Fonction d'inspecteur. 
Curatio, onis, f. Cie. Liv. Cura, æ, f. 
Suet. : L'iospection des travaux pu- 
blics, des routes, des eaux, de la 
pavigation du Tibre, Cura operum pu- 
blicorum, viarum, aquarum, alvei Ti- 
beris. Suet. Avoir la même —, Eam- 
dem curafionem agère. Liv. 


Souffle divin 
seus, oo. Afflalus, @s, m. Cic. In- 
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INSPIRATEUNR, TRICE, adj. Qui 
donne l'inspiration. Voy. WariRATION 
3°, INSPIREN de. 

INSPIRATION, 6, f. 4e Action par 
laquelle l'air entre dans les poumons 
Spiratus, &s, m. Cic. Pin. : Faire 
une iospiralon, Animam ercipère 
(to, is, cepi, ceplum). Cic. |] 2° Fig. 
ui fait naitre des pen- 


flatus, &s, m. Cic. Instincius, &s, m. 
Cic. Impetus, &s, mæ. Cic. Alentis in- 
citatio (onis) ou concitatio (onis), f. 
Cic. : Inspiration qui tient du delire, 
Afflotus quasi furoris. Cic. Par une 
— des dieux, nstinciu deorum. V.- 
Moz. lar une — divine, Instinctu 
divino afflatuque. Cic. Mentis permo- 
lione divinô. Cic. Animé d'une — 
divine, Spiritu divine inslincius (e, 
um) ou factus (a, um). Liv. Elre 
animé d'une — divine, Divine spi- 
ritu afflari, pass. Cic. Celui qui a 
l'— divine, Cui mens divinior (est), 
Hor. Voy. anrnocsiasur 4e. || 3e 
Mouvement passionne de l'âme qui trans- 
porte un poele, un artiste, etc. Spiruius, 
üs, om. Îlor. Furoris afflatus (us), m. 
Cic. Mentis instinctus (&s), m. Cie. = 
Phébus m'a donné l'inspiration, Spi- 
num nuÂi Phæbus dedit. or. Voy. 
ENTUOUSIASME 20. || 6° Decision sou- 
daine, pensce subite : llunime d'in- 
spiralion, Vir præsentis animi. Sen.- 
rh. llomme d'— plutôt qu'homme 
d'élude, Vir majoris ingenti quam 
sludui. Sen.-rh. Tu n'aurais jamais 
pu avoir celte heureuse —, Nun- 
quam ea res {ibi belle in mentem ve- 
ire poluisset. Cic. Il a eu l'— de 
faire, Ei vênit in mentem factre ou 
uf facéret, Cic. || Be Action de con- 
seiller, de suggerer. Inslinctus, üs, w. 
Cic. Inapulsiv, onts, f. Cic. Impuisus, 
üs, m. Cac. = [Agir} par l'inspiration 
de qqn. Alicujus impulsu où cunxilio 
ou de consilio. Cic. Aliguo aucture. 
Cic. impuilsure. Ter. suusore. l'laut. 
l'ar l'— de la nature elle-mème, Na- 
fur& ipsä præcunte. Cic. En suvant 
l'—, Sous l'— de la nature, Naturd 
duce. Cic. Voy. ImPgLsion 2°. Suivre 
l'— de qqu, Alicujus consilium sequ 
(dép.). Cic. consilio parère ou obtem 
perare. Cic. Je suivrai lon — !(i fa- 
ciam ut suades. Ci. Soinre sa propre 
—, Suo consilie uls 'dép.). Cæs. Cha- 
cun suit son —, Sibr quisque auctor 
(est). Toc il 6° Chose conseilloe, sug- 

erée. Consilium, ii, n. Cic. 2 Je l'ai- 

erai de mes bonnes inspirations, Ju- 
vabo te consalio bone. Plaut. Vuy. CON- 
s&iL 10, 

INSPIRÉ, dx, part. passé d'in- 
SPIRER, Voy. ce v. [| Ad. 1° Qui 
reçoit l'inspiration divine. (Chez les 
patens) Fanaticus, 8, um. Cic. Fu- 
rens, gen. enfus. Cie. Virg. (Lans 
la lengue de l'Église) Inspiratus, a, 
um. Vulg. = lis s'écrieut comme 
inspirés, Erclamant quasi menie in- 
citati. Cie. Voy. insPinaTiON 2e. À 
2° Suggere par la divinite. (Chez les 
paiens) Chant inspiré, Fanaticum 
Carmen. Liv. Prédiclions inspirces, 
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Furibundæ prædictiones. Cic. (Dans 
la langue de l'Église) Écriture ins- 
qires Scriptura) divinitus inspirala. 

ulg. |} 3° Qui roçoit l'inspiration poë- 
tique, eto. : Le puéle est inspiré, 
Poela quasi divino quudum spiritu in- 
fatur (ou afflatur). Cie. Celui-là est 
poèle qui est —, Hic est poela cui 


mens divinior (est). Hor. On ne peut 
être poêle que si l'on est —, Poeta 
memo sine inflammalione animi Où 


sine quodam afflatu quasi furoris esse 


potest. Cic. || 4° Qui conçoit uns penses, 
une résolution : Ils ont été mal io- 
spires, Afale consuluerunt (de consu- 
Ure, 0, is, sultum, n.). Soll. Etre bien 
inspiré, Bene consul£re. Sail. Tu as 
été bien — de t'eafermer chez loi, 
Quod domi te inclusisii, ratione fe- 
cisti. Cic. Silius a été bien — de tran- 
sicer, Bene fecit Silius, qui tran- 
segerit. Cic. 

INSPIRER, v. act. 1e introduire 
l'air par insuffation = Inspirer de l'air 
dans les poumuas d'un homme, Jlo- 
mini animanm inspirare. Col. || 2° Rem- 
plir d'une inspiration divine. Incrlare, 
act. Cie. =: Inspirer la Pythie, Pythiam 
incitare. Cie. tuspiré par l'esprit di- 
vin, Drvino spiritu insfinclus (a, um). 
Liv. Quint. || 3° Remplir d'enthousiasme 
un poète, un artiste). Ercitare, acl. 

ic. : inspirés par le vin, ils disent 
(ces] vers, Carmina, vino ingenium 

aciente, canun£. Ov. Voy. mNsriré 3°. 

ée Conseiller, guider : Je serai là 
pour vous inspirer, Ego consultor 
vobis adero. Sail. — à qqn de faire, 
Alicui mentem injicËre (io, is, jecr, jec- 
fum) ul facial. Cic. [l’umpée)] inspirail 
les votes du sénat, Senatui senten- 
hiam præstabat (de præstare, 0, as, 
stiti, sfilum el slatum). Cic. Écrire 
les raisons qui m'ont inspiré, Scri- 
bére que me causæ moverint (de mo- 
vére, c0,es, molum . Cic. Que la raisua 
t'inspire, Rafiv te ducat (de duefre, 0, 
is, dust, ductum). Liv. Inspiré par le 

atriulisme, Caritate patriæ duclus. 

ep. Vuy. coinen 3°. || 5° Faire naitre 
sn sentiment, une penses, un dessein. 
ÂAfferre, fcro, fers, atiulr, allatum, act. 
Cic. Inferre, on fers, intuli, illatum, 
act. Ces. Injicère, io, is, Jeci, Jerlum, 
act. Cic. Ercilare, act. Cic. : Juspirer 
de l'espoir à qqn, Alicui spem inji- 
eëre. Cic. dare (0, as, dedi, datum). 
Cie. Aliquem in spem adducËre (voy. 
4e). Cic. La jnstice inspire assez de 
confiance, Juslifia satis auctorilatis 
Aabet (de habere, eo, bui, bitum). 
Cic. L'armée m'— beaucoup de con- 
flance, Marimam mihi fduciam exer- 
eitus parit (de parère, io, peperi, 
partum, parifurus). Sall. [L'bonné- 
letéj — de merveilleuses amours, 
Mirabiles amores sui ercutat. Cic. [La 
pature] — à l'bomme une Lendreise 
parlirulière pour cenx..., (Jlumini) 
tngeneral præcipuum amorem in €08. 
Cie. Il leor inspira ua grand dévoue- 
ment à ss personne, LEus) devotis- 
simos sibi reddidit (de reddfre, o, is, 
redditum). Suet. lnspirer de l'estime, 
Approbationem movére (woy. 4°). Cic. 
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— de l'admiration à qqu, Aliquem 
ad admirationem traducëre (voy. 4°). 
Cie. — à qqn l'admiration de qq. ch., 
Alicujus rei adinirationem alicui fa- 
cére (io, is, feci, factum). Liv. — 
l'admiration (de soi-méème), Injic®re 
admirationem sui. Nep. — la pité, 
Conciliare misericordiam. Tac. (Celal 
inspire une profonde pitié, Miseri- 
cordiam magnam habet. Cic. Inspirer 
de la pitié à qqn, Animum alicujus 
misericordiä devincire (10, is, vinri, 
vincfum). Ter. Les sentiments que je 
veux leur —, Sensus, ad quos volo 
illos adducëre. Cic. [Cela] nous in- 
spira une plus vive ardeur pour 
l'étude, In nobis acriores ad sludia 
faces subdidit (de subuëËre, o, is, di- 
fum). Quint. La nature a inspiré à 
l'homme le désir de voir la vérité, 
Natura homini cupiditatem veri vi- 
dendi ingenuit (usité seul. au gr. 
et au supin ingenilum). Cic. Les dieux 
lu: uat — la volonté de faire..., Eum 
dit in eam menlem impulerunt (de im- 
pellëre, 0, is, pulsum), ut facwret. Cic. 
inspirer à qqn de l'effrui, Alicui ter- 
rorem injicère. Cic. inculdre (10, is, 
cussi, cussum). Cic. pavorem incutfre. 
Liv. afferre. Plin. — à l'ennemi la 
plus grande terreur, Inferre hostibus 
lerrorem marimum. Cæs. Chuse qui 
m'inspire des craintes, Res quz 
mihi fimorem facit. Cie. L'été qui 
vieot — de vives alarmes, Æstas, 
uæ sequifur, magno est in limore. 
Le. La terreur qu'inspirèrent les 
chefs, Terror a ducibus oblatus. Cæs. 
La craiole qu'inspire le chef, Melus 
ex duce, Tac. L'eUroi qu'— la guerre, 
Belli terror. Cic. Inspirer de l'aver- 
sion pour la cupidité, Animos a cupi- 
ditate deterrére (eo, es, ferrui, terri- 
tum). Liv. — le dégoùt de qq. ch., 
Fac?re Iædium alicujus res. Liv. — 
des doutes sur sa raison, Esse dubiæ 
santfatis. Pl.-j. Et toutes les parales 
que la douleur inspire à ceux qui 3e 
plaignent. Ceteraque, quæ dolor que- 
renftbus subjicit. Liv. 

S'iusrirRér, v. réfl. Recevoir l'inspi- 
ration de, se déterminer d'après. Duci, 
or, Eris, ducius sum, pass. Cic. = 
S'inspirant de son palrivlisme, Ca- 
niate patriæ ductus. Nep. S'inspirer 
de l'exemple, de la conduite de qqn, 
Alhcujus exremplum sequi (or, ëris, 
seculus sum), dép. Cic. Sequi alicujus 
factum. Cxs. S'— des circonstances, 
Ez re et lempore consilium capêre (io, 
is, cepi, caplum). Cic. Discours qui 
s'inspire des idées générales, Ex com- 
munibus ducia sensibus oratio. Tac. 

INSTARBILITÉ, 5, f, Dofaut de sta- 
bilite. Mobrlitas, atis, f. Cic. Incon- 
stantia, æ, f. Cic. VOY. INCONSTaNCs. 

INSTABLE, adj. Qui n’est pas sta- 
ble. Instabilis, m. f., e, n. Piin. Voy. 
CHANORANT. 

INSTALLATION, 8. f. 1° Action 
par laquelle on est installé. Fntroitus, 
&s, m. PI.-j. Suet, = [Payer] pour son 
installation dans ao sacerdoce, Pro 
in(roitu sacerdotii. Suet. Après 6on 
— dans son sacerdoce, Post sacerdo- 
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fium inilum (pass. de inire, ce, is, 
lui el 11). Cic. Les consuls, dés 
a a eu lieu leur —, dès leur —, 
onsules simul ut magistratum inie- 
runf. Cic. Repas d'—, Aditialis cena 
Varr. [| 2° Arrangement interieur d'une 
habitation, etc. = (Action) L'installa- 
lion de nouveaux baios, Novi bainai 
instruc{io (onis), f. Traj. ep. Pl.-j, 
(État) L'— d'une maison de cam. 
pagne, Ville instrumentum (i), n. Cie. 

INSTALLE, és, part. passé d'in- 
STALLER, Voy. ce v. || Ad}. Qui a ua 
certain arrangement. Instructus, a, um. 
Cic. Ornatus. Cic.z Vaisseaux parfaite. 
mentinstullés, Paratissungnaves.Czæs. 

INSTALLER, y. acl. 1° Mottre qqn 
on possession d'un emploi. (En géo. 
Ordinare, act. Suet. Dig. (Un ue 
Inaugurare, act. Liv. : Installer uo 
intendant, (Dispensalorem) ordinare. 
Suel. — un flamine, Flaminem inau- 
gurare. Liv. — qyu dans un emploi, 
Aliquem in munere consfilugre (o, is, 
ui, utum), Q.-Cic. Être installé (ea 
pari. d'un magistral), Magistratum 
inire (eo, Üs, jui et ii, itum). Cic. i 
20 Établir qqn en qq. endroit. Voy. 
ÉTADLIIN 20 et 40, |] 8° Mettre en ordre 
(son habitation). Voy. S'annançen 3e, 

S'ixsrazcen, v. réf. 4° S'etablir ea 
qe endroit. Voy. S'érapuin {9 et 20, 
11 2° $e mettre dans une position com- 
mode. Voy. S'AnRANGER 60, 

INSTAMMENT, adv. Avec instance. 
Voy. INSTANCE 10. 

INST A NCE, $. f. 19 Sart. au plur. 
Sollicitation pressante. Flagitatio, cnis, 
f. Cic. Eflagitatio, f. Cic. Obsecratio, 
f. Cic. Obtestatio, F. Cic. Preces, um, 
f. pl. Cic. = Tes muettes instances, 
Tacrta flagitatio tua. Cie. — réité- 
rées du peuple, Crebræ populi flagi- 
fationes. Tac. Faire instance À gqo 
d'aller, Faire — auprès de qqn pour 
qu'il envoie, Alicui instare (0, as, 
stui, S. sup., n.) ut eal. Cic. Ab 
aliquo efflagitare ut mittat. Cic. Faire 
le graudes imstances, de vives —, 
des — pressantes auyrès de qqo, eo- 
vers qqn pour qu'il éludie.…., Ali- 
quem Obnire rogare ut studeal. Sen. 
Demander avec instance, Penitus ro- 
gare. Ÿ.-Cic. Instanter petrre. PL.-j. 
flngitare. Suet. Impense petëre. Quint. 
Avec les plus bumbles instances, 
Precibus infimis. Liv. Avec des — 
pressantes, Crebris precibus. Tac. 
Avec toutes les — possibles, Om- 
nibus precibus. Czs. Je te demande 
cela avec les plus vives —, oc te 
vchementer efiam aîque eliam rogo. 
Cie. Je te deruande avec les plus 
vives — de veiller... À fe marimo 
opere eliam aique eliam g1æs0 et pelo, 
ut prospiias. Cic. Repousser les — 
de qqn, liepudiare obsecrationem ali- 
cujus. Cic. Reluser qq. ch. sur — 
de qqn, Aliquid alicui instanti ne- 
gare. Cie A Dree d'—, Instando. Liv. 
Sur tes —, Te instante. Cic. Sur les 
— de ceux, [oriantibus iis. Ces. 
À mon instigation el sur mes —, 
Coactu atque efflagitatu meo. Cic. |} 2° 
Demande de poursuite en justice. Judi- 
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cum, ft, n. Cic. Pelitio, onis, f. 
Quint. Actio, f. Cic. Dig = Former 


une inslance, Aclionem inslituëre. 


Cie. Les accusés sont en — auprès 
da trésor public, Rei apud æzrarium 


pendent (de pendère, eo, pependi, 8. 
sup. a.). Suel. 
.i 


NSTANT, ANTE, a j. 4° Prossant. 
lez, gen. plicis. Cic. : Instautes 
see Ébsécratio supplexz. Cic. Par 


prieres. s 1 
d'— prières, Magna prece. Cic. Les 
pères les plus —, Summæ obsecra- 
tiones. Just. Preces impensissimæ. 
Suet. || 2° imminent, urgent. Instans, 
gén. anis. Cic. Liv. Voy. MMIXENT. 

QD INSTANT, S. m. 19 Moment très 
œurt. (Exact.) Temporis puncium (i}, 
o. Cic., et qqf. abs. Punctum, à, n. 
Sen. Parvum (i) momentum (i), n. Cic. 
{Sauv.\ Temporis momentum, et abs. 
Monentura, 1, n. Liv. = Un court in- 
sunt, Jininum lemporis puncium 
Cie. Tempus (poris) dreve (is) ou 
eriquun (i), ü. Cic. Un moment, que 
dis-je? ua —, Momentum, immo lem- 
goris punctum. P.-j. I ne laisse pas 
passer uo — sans écrire, Sans 110un- 
mer, Nullum ïlli lempus vacal a 
scribendo. Cic. Non tantulum unquam 
duleruaitlit fempus, Quin nomincl. 
Plaut. Nous n'avons jamais eu un 
— de tranquillité et de loisir, Nul- 
bem tranquillum aîque ofiosum spi- 
ritun durimus., Cic. Je n'ai qu'uu 
— pour faire cela, Temporis puncium 
midi ad hanc rem esl. Ter. Nous 
ge vivons qu'un —, êt encore moins 
qu'on —, Punctum est quod vivinus, 
a adAuc puncio minus. Sen. L'at- 
Lique ne se ralentil pas un —, Ne 
punclum quidem lempuris oppugnalio 
rupiravif. Cic. Celui-la n'hèsita pas 
so —, lle Aaud dubrtavit. Cic 
S'arréter un —, Paulum commornri, 
dép. Cie. Suspendre un —, quel- 
ques instants le combat, Prælium 
pauhsper intermili®re. Ces. Qu'ils 
prélent un anslant d'attentiun, Dent 
meran parumper. Cic. Tu as quel- 
ques instants de retard, Paululum 
libr est morz. Cic. La coière es! 
une folie d'un instant, fra furor 
brevis est. Hour, Je laisse pour un — 
les songes, Discedo parumyer a sum- 
mis. Cic. Il n'y a pas un — 4 perdre, 
Maturato opus est. Liv. [d siafim fa- 
ciemlum est. Cic. Je serai ici sans 

rdre un —, Continuo hic ero. Plaul. 
ans nn —, je serai ici, Jam hïc ero. 
Ter. VOy. BIENTÔT, TOUT À L'HEURE. 
En on —, Temporis puncio. Cæs. Ad 
pancium lempuris. Cic. Momento tem- 
ons. et abs. Momento. Liv. Brevi 
tempore. Cic. Nans le même —, Au 
même —, Eorlem vestigio temporis. 
Cic. Nés au mème —, Uno aîque 
eclm lemporis puncto nali. Cic. || 
3° Qnf. Momont (en gen.), temps plus 
ou inorns long. Tempux, poris, n. Cic. 
: L'instant de la naissance, Nascendi 
lenupus. Cic. Les dermers instants du 
jour, Tempus ectremuin diei. Cic. J'ai 
tous mes — libres pour m'occuper 
de mes livres, Mihi omne lempus est 


ad mes libros vacuum. Cic. En cet 
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iastant-ci, Nunc. Cic. Voy. MAINTR- 
NanT. En cel —-la, Tum. Cic. Voy. 
ALOHS. On ne sent pas à quel — se 
glisse la vieillesse, Non intelligitur 
quande obrepat seneclus. Cic. Je n'ai 

u être au mème — ici ot là, Ego 

ic esse et üïllic simul haud potui. 
Plaut. Pour l'— à présent), 
In præsenti. Cic. Nep. In præsentia. 
Ter. Czs. In præsens tempus, et 
simpl. In præsens. Cic. Ad hoc (em- 
pus. Cic. Un — après, Paulo post. 
Cic. Dès cel —, Jam tum. Cic. Dès 
l'— que, Statim ut (et l'indic.). Cic. 
Voy. Dès ou. || 4° Qqf. Moment fa- 
vorable. Tempus, poris, n. Cic. Op- 
porlunum (1) tempus (poris), n. Cic. 
Temporis oyporiunitas (atis), f. Cic. 
Temporis occasio (onis), f. Cxs. : 
Voici l'instant, Nunc lempus (est). 
Plaut, Nunc occasio est. Plant. Quand 
l'—estvenu, Übi tempusest. Ter. Voy. 
MOMENT, TEMPS. 

À L'INSTANT, DANS L'INSTANT, loc. 
adv. 49 Dans le moment môme, sans 
tardor: bientôt. Statim. Cic. Con- 
fesuim. Cic. Protinus. Cie. Continuo. 
Cic. Actutum. Ter. Cic. Sine morä. 
Cie. = Je suis ici à l'instant, Jam hic 
ero. Ter. AMor ego huc revertor. Ter. 
Voy. AUSSITÔT, BIENTÔT. || 20 n'y a 
qu'un moment. Paulo ant. Cic. Pro- 
zime. Cic. Modo. Ter. Cic. 

À CHAQUE INSTANT, À TOUT INSTANT, 
loc. adv. Sans casse. Omnibus tem- 
porum punclis. Cic. Omnibus mo- 
mentis. Plin. Omni tempore. Cie. : 
Lout instant il y a des gens qui nais- 
sent el d'autres qui meurent, În 
omnt punclo temporis alii nascuniur, 
ali infereunt. Cic. 

INSTANTANE. Ée, adj, 4° Qui ne 
dure qu'un instant. Brevis, m. f., e, 
on. Cic. || 2° Qui se produit subitement. 
Subitus, a, um. Cæs. Ilepentinus. Cæs. 
: Deosion tastantanée, Consilium su- 
bitum ou repentinum. Cæs. . 

INSTAR LE (A l’), loc. prép. À la 
manière de. Instar. Cic. Cæs. : À l'instar 
d'une œuraille, d'une trirème, {nstar 
muri. Cæs. Triremis instar. Cic. Voy. 
coMur 29, 

INSTAURATION, 8. f. C. éra- 
OLISSRMENT (9, 

INSTIGATEUR, TRICE, 8. m. f. 
Celui, Celle qui pousse à faire qq. ch. 
Aucior, oris, masc. et fém. Cic. Im- 
pulsor, masc. Cic. Concilalor, masc. 
Cic. Concitatriz, icis, fem. Plin. In- 
siimulator, oris, masc. (rare). Cic. 
Stimulatriz, icis, fém. (rare). Plault. 
[ortator, oris, masc. Cic. Hortatriz, 
icis, fém. Quint. Suasor, oris, masc. 
Cie. = L'instigateur de la révolte, Se- 
ditionis instimulator. Cie. concilator. 
Cic. aucior. Tac. Être l'— de qq. ch., 
C. excrren 10. 

INSTIGATION, 8. f. Incitation. 
Impulsus, us, m. Cæs. Cic. Instinctus, 
üs, m. Cic. Incitatio, onis, f. Cic. 
Instigntio, f. (rare). Ad Her. : À l'in- 
stigalion de qqn, Alicujus impulsu. 
Cæs. Cic. instinctu. Tac. Aliquo in- 
stigante. Cic. hortante. Css. À l'— 


— 
= 


de César, Cæsare impulsore. Cic. À 


mun —, 
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Me auciors. Plaut. Cic. 
INSTIGUEN, v.acl.C. rxcrren 10. 
INSTILLATION, 3. f{. Action d'in- 


Stiller. Instillatio, onis. f. Plin. 


INSTILLEN, v. act. Vorser goutte 


à goutte =: Insluller an suc dans les 


oreilles, Instilure sucum auribus (au 
dat.). Plin. 


INSTINCT, 8. m. 1° Mouvement 


Interieur, naturel aux animaux, qui les 
fait agir sans le secours de la reflexion. 
Impelus, üs, m. Cic. Natura, æ, f. 
Cic. Ingenium, ii, n. Plin. : 1ls ont 
leurs instincts, Aabent suos impetus. 
Cic. Kl est besucoup de choses que 
les hètcs font par instinct, AMulie 
bestiæ faciunt duce sud quæque na- 
turä. Cic. Être poussé par son — à 
faire qq. ch., Ad aliquid naturæ sti- 
mulis incitari. Cic. L'— de l'aigle 
est de (faire...), Ingenium est aquilæ 
(facëre). Plin. L'— de la conserva- 
lion, Voy. consrnvarion 1°. || 2e 
Très grande aplitude d'un animal. Sol- 
lertia, æ, f. Cic. Intellectus, &s, m. 
Plin, : Aucun animal o'a moins d'in- 
sünct, Nullum animal minoris mtel- 
lectüs (est). Plin. || 8° Mouvement in- 
terieur et involontaire chez l'homme, 
sentiment irreflechi. Impelus, &s, 0m. 
Cic. Natura, æ, f. Cic. Ingenium, it, 
n. Cic. : Cela s'apprécie d'apres ane 
sorte d'instinct naturel, {oc judi- 
catur quodam quasi nalurali sensu (de 
sensus, mM.). 
par réflexion, {mpelu magis quam con- 
silæ. Liv. || 4° Propension irresistible 
de l'homme à qq. Ch. Aypelitus, üs, 
m. Cic. Appelifio, onis, 
dium, ti, 0. 
slinct, Suo studio duci, pass. Cic. 
Avoir de très buns iastinris, Optima 
nalurä esse. Cic. La vieillesse a ses 
—, Sun certa studia senectulis. Cic. 
Un certain instinct de superionité, 
Principalüs appetitio quædam. Cac. 
L'— de la conservalion, Vuy. cox- 
SHAVATION 19. Qui à l'— des vices, 
Qui a des instincts vicieux, Ad vitia 
propensus (a, um). Cic. || 6° Très 
grande aptitude d'un homme à qq. ch. 


ic. Par — pluldt que 


. Cie. Stu- 
Cic. = Suivre son in- 


ngenium, it, n. Cic.: Il a l'instinct 


de la feinte, Multum habet ingenit ad 
fingendum. Cic. Qui a l'— 


e l'élo- 
uence, Ad dicendum natus (a, um) 
Kw. Voy. APTITUDES 20. 

INSTINCTIF, 1YE, adj. Qui appar- 
tient à l'instinct. (Naturel, inné) iVa- 

turalis, m. f.e, n. Cic. Innatus, e, 

um. Cic. Ingenitus. Cic. Insitus. Cic. 

(Irréfléchi) Inconsultus. Cie. Inconsi- 

deratus. Cic. : Mouvements inslinc- 

Lifs, Inconsulti motus. Gel. Une aver- 

siaa inslinctive, Odium naturale. Plin. 

L'homane a un désir insunctif de voir 

la vérité, Natura ingenuti Aomini eu- 

piditatem veri videndi. Cic. 
INSTINCTIVEMENT, adv. Par 
instinot. (Par nature) Nalurä duee. 

Cic. Naturä. Cic. Naturatuier. Cæs. 

Cie. (Sans réfléchir) Impetu. Cie. În- 

considerate. Cic. Temere. Cic. 

INSTITUER, Y. act. 1° Établir qq. 
oh. do nouveau. Instituëre, 0, 18, ui, 
utum, act, Cic. Constituëre, act. Cic. 
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= Instituer des ixtes, des jeux, In- 
stituëre dies festos. Liv. ludos. Ov. 
V.-Mar. — une loi, Legem insii- 
fuwre. Sic. ponvre (0, is, posui, posi- 
tum). ic. — le pouvoir décemviral 
dans les villes, Decemuiralem potes- 
fatem an urbibus constituëre. Nep. — 
une magistralure, une confrérie, n- 
stituÿre magistralum. Cie. collegium. 
Plin, — le serment, Jusjurandum 
cond're (0, ts, didi, ditum). Plaut. 
{ 2° Établir en fonction. Constituëre 
{voy. 0), act. Cie. = Instituer qqn 
dans une fonction, ConstituËre ali- 
quem in munere. Cic. — qqn gardien 
des greniers publics, Aliquem publico 
frumento cusiodem ponëre (voÿ. “ 
fic. Instilué prince par la divinité, 
Princeps divinitus (adv.) institurus, 
Pl.-j. || 3° Designer (par tostament). 
Voy. HÉRITIER 1°. | 

INSTITUT, 5. m. 4° Constitution 
(d'un ordre religioux). * Instifutum, t, 
p. D'apr. Cic. | 2° Ordre roligicux. 
Voy. onong. || 3° Corps savant. Voy. 
CORPORATION. 

INSTITUTES, 8. f. pl. Ouvrage 
qui ronferme les principes du droit 
romain. {nstituta, orum, 0. pl. Justin. 


INSTITUTEUR, 8. m. 1° Fonda- 


teur. Voy. ce m. || 2° Precepleur. 
Voy. ce m. || 3° Maitre d'ecole. Voy. 
ÉCOLE 1°. 


INSTITOUTION, 5. f. 1° Action par 


laquelle on institue. Instifutio, onis, f. 


Cie. Constitutio, f. Cic. : [Celle] forme 


de gouvernement reste fidèle à son 
inslilulion, Stafum suum relinet. Cic. 


Qui est d'— divine, Divinitus (ad v.) 


instifutus (a, um). Cic. || 2° Action 


d'etablir sy dans une fonction. C. cnéa- 


rio 60. || 3° Designation (par testa- 
mont). Instifufio, onis, f. Dig. || 4° 
Qualite de co qui a eté etabli (par oppos. 
a co qui est naturol) : Qui est d'insti- 
tulion, Instituius, a, um. Cic. || bo 
Chose inslituee (en gen.). Institutum, 
i, n. Cic. || 6° Au piur. Les lois d'un 
pays. Instiluta, orum, n. pl. Cic. 


Alores, um, m. pl. Liv. : Les usages 


et les inslululions, Aitus moresque. 
Liv. Les — religieuses, Religio, onis, 
ce m. &®. || 8° Maison d'education. 
ÉcoLx 1°. 


f. Cic. Me Loi. || 7° Éducation. Voy. 


INSTRUCTEUR, 8. m. 1° Colui qui 


instruit. Doctor, oris, m. Cic. Quint. 


Suet. |} 2° Celui qui exerce les soldats. 
Doctor (oris) armorum ou Armidocior, 


oris, m@. Veg. Campidoctor, m. Veg. 
]! 3° Colui qui fait une enquête : Juge 
instructeur, Inquisifor, oris, m. Cic. 
Sen. Tac. Exercer les fonctions de 
juge —, Erercère quæsiionem. Cic. 
INSTRUCTIF, 1ÿE, adj. Qui in- 
struit (eu pari. de ch.). Ad docendum 
tdoneus (a, um). Gell. 
INSTRUCTION, s. f. 1° Ensoigne- 
mont, éducation, (Action d'enseigner) 
Institutio, onis, f. Cie. Eruditio, f. 
Cic. (Résultat de cette action) Doc- 
{rina, 2, f. Cic. Disciplina, f. Cie. : 
Donner l'instruction, C. wsrraoine 1°. 
Recevoir l'—, C. S'insrnoine. La pre- 
miêre — qu'on donne à l'enfance, 
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Prima pueruis inslilulio. Cic. L'— 
que donne l'école est meilleure que 
celle qu'on reçoit à la maison, Potior 
(est) in scholis eruditio quam domi. 
Quint. Tu le tourmentes au sujet de 
l'— de ton Üls Cicéron, De Ciceronis 
tui erudutivne laboras. Cic. Traverser 
les mers pour son —, Discendi causa 
maria transmilière. Cic. En donnant 
l'— on s'instruit, Homines, dum do- 
cent, discunt. Sen. Polir les esprits 
par l'—, Excolëre animos doctrinä. 
Cic. Par l'— (donnée), Docendo. Cic. 
Par l'— (reçue), Discendo. Cic. Avide 
d'—, Discendi studiosns. Cic. Facilité 
à recevoir l'—, Docrlitas, atis, f. Cic. 
Nep. Qui n'est pas susceplible d'—, 
Indocilis, ©. f., e, n. Cic. || 2° Con- 
naissances, savoir, notions acquises. (En 
gén.) Doctrina, æ, f. Cic. Doctrine, 
arum, f. pl. Cic. Disciplina, æ, f. Cic. 
Disciplinæ, arum, f. pl. Cic. Scientia, 
z,f. (sans plur.). Cic. Eruditio, onis, 
f. Cic. (Counaissances littéraires) Lil- 
teræ, arum, f. pl. Cic. (Culture intel- 
lecluelle) Mumanitas, atis, f. Cie. : 
Dans tous les genres d'instruction, In 
omni parte humanitatis. Cie. Donner 
de l'—, C. msrauirs. Dunner à ses 
fils une — complète, Filios omnibus 
artibus erudire. Cic. Acquérir de l'—, 
C. Smsrauing. Qui à recu une — 
grecque, Græcis instifulionidus eru- 
ditus. Cic. Qui à de l'—, Doctus. 
Cic. Qui à nne teinture d'—, Aliqua 
humanitate imbutus. Varr. Canins, 
homme d'une certaine — (litteraire), 


Canius, satis litteratus. Cic. Qui à 
beaucoup d'—, Pereruditus.,  Cic. 
Omni doctrinä ornalissimus. (Cic. 


Doctrinä liberaliler institutus. Cie. 
Qui à une brillante —, Præclarä eru- 
diticne aîque doctrinä ornalus. Cic. 
Qptimarum artium sludis eruditus. 
Cie. Il avait beaucoup d'—, Erant 
in eo plurimæ lifierz. Cic. Qui a 
une — profonde, Üoctissime erudi- 
tus. Sall. La langue de ceux qui 
ont de l'=, Erudita oratio. Quint. 
L'esprit, sans —..., Sine doctrinä, 
animus... Cic. Homme sans —, Homo 
inductus. Cie. Mélayer sans —, Vil- 
licus illitteratus (— qui ne sait ni 
lire ni écrire). Col. Parler devant des 
geos sans —, Dicère apud imperitos. 
Cic. Depourvn de toule —, Umnium 
rerum rudis. Cic. ou ignarus. Cac. 
Omnis eruditionis où Communium lit- 
terarum erpers. Cic. N'avoir aucune 
—, Lilteras nescire (= ne savoir 
ni lire ni écrire). Cic. || 9° Leçon, 
précepte qu'on donno pour instruire. 
Locumentum, 1, n. Cic. Præceptum, n. 
Cic. : Donner des instruclions à qqn, 
Alieui præcepta dare. Cic.tralëre. Cic. 
Tirer quelque instruction d'une ch., 
Ex re documentum capëre. Cic. Obser- 
vertrèsexactementune —, Præceptum 
diligentissime observare. Ces. Servir 
d'— à qyqu, Alicui esse documento. 
Cxs. Cic. Liv. || 4° Surt. au plur. 
Ordres, explications, avis donnés pour 
la conduite de qq. affaire. Mandatum, 
1, o. Cic. Præceptum, n. Czs. Præs- 


cripium, n. Liv. : Donner à une pers. 
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des instruclions pour une autre, 
Dure alicui mandata ad aliquem. Cie. 
Donner des — de vive voix, Man- 
dala verbis dare. Sall. 11 donnait 4 
chacun ces —, [Jzc unicuique præci- 
piebat (de præcipère, io, Ü, cepi, cep- 
lum). Cæs. Ceux auxquels il avait 
donné des —, Ji, quos ille edocuerat 
(de edocëre, eo, es, docitum). Cæs. Les 
— lui furent données, ÉÊi mandats 
edita sunt. Liv. Exécuter les — re- 
ques, Mandata confictre. Cie. ersequi, 
ép. Cic. D'après les — de Cicéron, 
Ex præcepio Ciceronis. Sal. Confor- 
mément aux — reçues, Sicuti pre- 
ceplum erat. Sall. Agir en tout selor 
Ses —, Omnia agre ad præscriptur. 
Cæs. En outrepassant les —, Ultra 
præscriplum. Cæs. || 6° Information 
judiciaire. Quwrstio, onis, f. Cic. 
Inqusitio, f. Cic. Cognitio, f. Liv. » 
Juge d'instruction, Judex quæstionis 
Cic. Pièces relatives à une —, Ta 
belle guæstionis. Cie. — des affaires 
capitales, Cognttio rerum capitalum 
Liv. Demander une —} Postulare 
quæsticnem. Liv. Diriger | — (comme 
juge), Quæstioni præesse. Cic. Faire 
une — judiciaire, Judicium agère. 
Pl.-j. Faire une — coatre qqn, Ja 
aliquem inquirère (0, is, quisivi et sii, 
situm), n. Cic. Faire une — sur la 
conspiration, Conjuralionem guærêre 
(o, is, qursivi el sii, sifum). Liv. 
Ces [événements] avaient été l'objei 
d'une —, Ea quæsita erant. Sall 
Voy. ENQUÈTE. 

INSTRUIRE, v. act. 1° Ensoigner 
qqn, donner des leçons, dos preceptes 
à qqn = Instruire (qqn dans ou a qq. 
ch.), Docère ou Edocëre, eo, es, cui, 
cium (aliquem aliguid). Cic. Erudire, 
to, ts, ut et it, turn (aliquem re on 
in re ou ad rem). Cic. Instituëre, 0, 
is, ui, ulum (aliquem ad rem). Cic. 
Trad®re, 0, is, didi, ditum (alieu 
rem). Cic. — qqn 4 found, Aliquen 
perdoctre. Cic. — ses fils seloa les 
vieilles marimes. Erudire liberos ad 
majorum instifuta. Üic. — les gla- 
diateurs, Gladiatores conducefacère 
(io, ts, feci, factum). Hirt. Giadia- 
teurs instruits par le mème maitre, 
Gladiafores sub eodem magistro 
erudili. Quint. Instruit à l'école 
des sloïciens, Doctus ex disciplind 
stoicorum. Cie. Être — par qqn, Ali- 
quo magisiro uli (or, ris, usus sum), 

ép. Cic. Instruire qqn dans un art, 
Aliquem artem docëre. Cic. arte eru- 
dire. Cic. — qqu dans le droit civil, 
Erudire aliquem in jure civili, Cic. 
Instruit dans, à qq. ch., Voy. ix- 
srauIT. Les principes dans lesquels 
il avait été —, Disciplina in qué eret 
edoctus. Liv. Instrure ga à ma- 
nier la parole, Aliquem ad dicendun 
instituëre. Cic. Ton mallre L'instruit 
à n'avoir pas le sens comman, àla- 
gister tuus le nihil sap®re docet. Cic. 
On — lesenfants à défendre... , Pueri 
docentur defendère. Cic. Insiraire son 
âme à mépriser.., Condocefacëre ani- 
mum ut possit confemnére. Cic. Voy. 
APPRENDRE 6°, ENSEIGNER 4°. Ï 3° Fig. 
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Eo parl. des ch. Être un enseignement, 
une leçon pour qqn. Docère (voy. 40), 
act. Cic. = L'adversilé m'a instruit, 
Adcersæ res me erudierunt (voy. 1°). 
Cie. Le malheur d'autrui les à in- 
struits à se préserver de semblables 
outrages, Alienä calamilate docu- 
mentum datum est illis cavendæ si- 
milis injuris. Liv. — par leurs dé- 
faites, Cludibus edocti. Liv. Instruil 
ar l'expérience, Usu perdocius. Cic. 

So Dresser (un animal). Condoce- 
factre, io, is, feci, factum, act. Cic. 
Institure (voy. 1°), act. Col. Voy. 
onessen 8°. || 4° Informer, avertir : 
lnstruire qqn de qq. ch., Aliquem 
cerliorem fhrère (to, ts, feci, factum) 
ahcujus reï ou de re. Cic. Aliquem ad- 
nonère (eo, es, nui, nilum) alicujus 
ra ou de re. Sall. docère (voy. 1°) 
rem. Cic. de re. Sall. edocère rem 
ou de re. Sall. — le sénat du 
meurtre de son frère, Docère senatum 
de czde fratris. Sall. Écrire à qqn 

our l'— de sa volunté, Vuluntatem 

per litteras alicui deferre (fero, fers, 
fuli, latum). Cic. Plusieurs rapports 
jiostruisaient César de ces choses, 
Bze a compluribus ad Cæsarem de- 
ercbantur. Cxs. Instruit de tout par 
es députés, Per legatos cuncia edoc- 
tus. Sall. Quand il viendra à être — 
de cela, Cum id resciverit (le rescis- 
etre, 0, is, scivi el scii, scitum, usilé 
surl. aux Lemps passés). Cic. Il dé- 
clara qu'il élart — de ce qui se pas- 
sait, Denuntiavit se, quæ fierent, scire 
(io, is, ivi et ii, itum). Cæs. Quand àl 
fut — de ce qui se passait, Cum, 
que agërentur, resciil. Nep. Il com- 
prenail que les ennemis seraient in- 
struits de son arrivée, Intelligebat 
adversarios rescituros de suo adventu. 
Nep. Instruit par des éclaireurs que 
les Hetvèles ont fait passer, Per 
erploraivres cerlior factus flelvetios 
fransduzisse. Ces. — qu'Annibal avait 
acheté..., Satis gnarus Fanuibulem 
pretio mercatum esse. Liv. Voy. ar- 
psgxoam 1°. S'infurmer auprés des 
ges biea iostruits, Percontari a pe- 
nus. Cic. || 6° Mettre une affaire en 
état d'être jugée. Cugnoscère, 0, 15, 
gnovi, gratum, act. Cic. Querère, 0, 
W, quesivi et sit, situm, act. Cic. In- 
quirére, o, is, quisivi el sii, situm, 
act. Cic. : Instruire un procês, une 
ause, Ordinare litem. Cic. causam. 
P.-jct. CognoescYre causam. Quint. — 
oo procès criminel, Inguirëre de re 
caputali. Curt. Instruis f'alaire, Rem 
vere. Ter. Verrès instruisait l'af- 
aire, Verres cognoscebat. Cic. Les 
affaires instruites par celui-ci, Res 
ab 1sto cognitz. Cic. On instruit leur 
aaire, De iïs queritur. Liv. || Abs. 
Instruire contre qqn, In aliquem in- 
quirère. Cic. 

S'israuine, v. {eo Réf. Acquérir de 
l'iostruction. Discére, o, is, didici, 8. 
sup., act. Cic. Sindére, eo, es. ui, s. 
sop., D. Cic. : S'instruire à fond, Per- 
ducëre, act. Cic. Le désir de s'—, 
Cupiditas discendi ou cognitionis ou 
kualis, Cie. S’— dans le droit où 
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da droit civil, Jus civile discére. Cic. 
IL 2° Acquérir la connaissance d'un fait. 
DiscËre (voy. 10). acl. Cic. Cognos- 
cire, o, is, gnoui, gnifum, act. Cic. 
Explorare, act Cic. : S'instraire 
d'une cause près de ses clients, 
Causam ex suis litigatoribus discère. 
Quint. S'— de ce qui se passe, Que 
agantur, cognoscère. Cic. S'— de ce 
qu'il médilat, Erplorare quid agi- 
taret. Sall. || 3° Pron. être mis on 
état d'être juge : Leur affaire s'in- 
struit, De 1is quæritur. Liv. Voy. 
INSTNUIRE 5°. 

INSTRUIT, ITE, part, passé d'n- 
STAUIRE, Voy. ce v. || Adj. Qui a de 
l'instruction. Doctus, a, um. Cic. Eru- 
ditus. Cic. =: Très instruit, Plane eru- 
ditus. Cic. Pereruditus. Cic. Per- 
doctus. Cic. Les gens instraits, Ho- 
mines docti, et Subst. Locti, æ. pl. 
Cic. Eruditi. Plin. Les gens les lus 
—, Doctissimi. Cie. La langue des 
gens —, Erudifa oratio. Quint. In- 
Struit dans l'art militaire, au métier 
des armes, Doctus militiam. Sail. 
Très — dans la science du droit, 
Eruditissimus disciplinä juris. Cic. 
— dans les lettres, dans les lettres 
lant grecques que latines, Doctus lit- 
{eris (à l'abl.). Sal. Doctus et Grecs 
litteris et Laïinis (— devenu savant 
par la pratique des lettres..), Cic. 
insuffisamment — dans cette ch., 
Non satis in e& re doctus. Quint. 

INSTRUMENT, s. m. 1° Outil, ma- 
chine, appareil pour faire un travail. 
(Outil ou Appareil simple) Organum, 
1, n. Col. Plin. (Machine grande el 
compliquée) Machina, æ, Cic. 
Vitr. (Outil en fer, Lame de fer) 
Ferramentum, i, n. Liv. Ferrum, 0. 
Liv. (Ensemble d'instruments) In- 
strumentum, 1, n. Cic. Supellez, lec- 
tilis, f. Varr. : Instrument (de chi- 
rurgie), Ferramentum. Ceis. Les in- 
struments de l'agriculteur, Ferra- 
menta agreslia. Liv. Les — du tra- 
vail de la laine, Instrumenta quibus 
ad lanificia utuntur. Col. L'instru- 
ment appelé hatloir, Organum quod 
vocalur fudicula. Col. Fourair une 
lerre des instruments nécessaires, 
Agrum instruëre (0, is, Sruxi, struc- 
tum). Liv. |] 2° Tout ce dont on se sert 
pour faire une ch. quelconque : L'in- 
strument d’une aclion, {loc quod ad 
rem factendam pertinet. Col. Les in- 
straments habituels de notre culle, 
Ea quibus ad res divinas uti solemus. 
Col. L'instrumeant du crime, * Id quo 
aliquis ad facinus ulilur (utebatur, 
usus est...). D'apr. Col. — de tor- 
ture, Tormentum, i, n. Ces. Cic. || 
Fig. Les instruments naturels que 
l'art (de l'orateur) pent seconiler, 
tels que la voix, les poumons, Na- 
turalia, quæ curë juvantur, insiru- 
menta, vor, lafus. Quint. Les — de 
l'art oraloire, Artis oratorie instru- 
mena. Quint. Connaissances qui sont 
les — de loraleur, Artes ministræ 
oratoris. Cic. || 3° Objet dont on tire 
des sons pour exécuter de la musique. 
Pas de terme général. (Instrument à 


INSUB 959 


veut, comme la fiüte de Pan, el surt. 
l'orgue) Organum, ï, n. Quint. (A 
vent, comme la füte) Tibia, æ, f. 
Cic, Voy. TrowPerre. (À cordes 

Fides, ium, f. pl. Cic. (À Percussion) 
Voy. TAMBOUR, CYMBALR, elc. : Les 
instruments de musique, Fides et 
libiæ. Cic. Joner d'uo instrument à 
cordes, à vent, Can’re fidibus. Cie. 
fibiä, Cic. } 4e Fig. Personne où 
Chose qui sert à parvenir à qq. fin: 
{llumme] qui est l'instrument d'un 
crime, Sceleris minister (ri), m. Liv. 
{Demander à ua ami) d'être l'— de 
quelque injustice, Ut sit ad injuriam 
adjulor (oris, m.). Cic. Prendre qqn 
pour — de ses desseins, Aliquem 
adminisirum consiliorum assumère. 
Sall. Voy. aide, s. m. et f. Accoulu- 
més à être les 1ostruments de pareils 
acles, Assueli lalium facinorum mi- 
nisleriis (de ministerium, n. = C00- 
péralion). Liv. [L'homme] com- 
prendra de quels puissants — il 
dispose pour conquérir, Intelliget 
quanta insirumenta habeat ad adi- 
piscendum. Cic. Tu as été le prin- 
ctpal instrument de notre gloire, 
Ut consequeremur nomen unus præler 
caferos adjuvisti (de adjurare, 0, as, 
Jutum). Cie. Ceux qui avaient ét les 
instruments du meurtre de Tasgé- 
lius, Hi quorum operä Tasgelius 1n- 
terfectus (erat). Cæs. Il a perpétré 
ce forfait ou de sa propre maio 
ou eo preuant ponr — ses escla- 
ves, Maleficium istud aut ipse manu 
fecit aut per servos. Cie. Se flattant 
de faire d'Antone son instrument, 
Sperans se ez voluniate Antonio usu- 
rum (de ufi, or, ëris, dép.). Sail. {| 
So Anc. Contrat, acte public, pièce 
diplomatique. Instrumentum, ï, n. 
Quint. Uig. 

INSTRUMENTAL, ALE, adj. Qui 
s'oxecute au moyen d'instruments de 
musique. Organicus, a, um. Cato ap. 
Non. : Musique vocale et instrumeo- 
tale, Vocum el nervorum ef iibiarum 
cantus (üs), m. Cic. 

INSTRUMENTISTE, 8. m. Musi- 
cien qui joue d'un instrument. Orga- 
nicus, à, m. Lucr. (v, 335). 

INSU, 5. m. lgnoranco de ga. fait 
: À l'insu de quo, Clam aliquem. 
Plaut. Ter. Hirt., et moins souv. 
Clam aliquo. Cæs. Cic. Clanculum ali- 
quem. Ter. À l'— de tons, Oinnibus 
insciis (à l'abl. absolu). Nep. À mou 
—, de imprudente. Cie. Me inscrente. 
Cie. Me ignaro. Cie. À notre —, Non 
sentientibus nobis. Quint. J'ai fait 
plus de bien à mon —, Plus boni 
(eci imprudens (gén. entis). Ter. Je 
ai fait à mon —, Inscrens feci. Ter. 
IL est à son — l’esclave de son père, 
Ignorans suo servit patri. Plaut. 

INSUBMERSIDLE, adj. Qui ne 
pout être submerge. Immersabilis, m. 
f.,e, 0. llor. 

INSURORDINATION, 8. f. Defaut 
de subordination. Contumacia, æ, Î 
Tac. Jumudestia, (. Nep. Intemperan- 
tie, f. Nep. Nimia licentie, f. Nep. : Ils 
ne montraient pas d'insubordinatios, 
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Perère non ebnuebant (de ebnugre, o, 
ü,ui, utum, uiturus, n.). Liv. 
INSUBORDONNE, és, adj. Qui a 
l'esprit d'insubordination. Confumaz, 
en. acis. Quint. = Être insubor- 
oooé, fmperium detreclare. Tac. 
INSUBRIENS (Les), pple de la Gaule 
cisalpine. Insudres, ium el um, m. pl. 
Cic. Liv. Plin. : Relatif aux Insu- 
briens. Insnber, bris, bre. Liv. 
INSUCCES, s. m. C. écnec. 
INSUFFISAMMENT, adv. D'une 
maniere insuffisante. Non satis. Cic. 
INSUFFISANCE, 8. f. 1e État de 
ce qui est insuffisant. Exiguilas, alis, 
f. Es. Cic. = L'insufisance de la 
nourriture, Eriguitas cibi. Col. L'— 
des vivres, Re: frumentariæ angusiir 
arum), f. pl. Cic. Frumenti inopia 
er f. Sall. L'— du patrimoine, Aei 
familiaris angustiæ. Cic. L'— du 
aambre des buns citoyens, Civium 
bonorum penuria (æ), f. Cic. L'— des 
forces militaires, Militum paucitas, f. 
Ces. Copiarum exiguilas. Czl. ap. 
Cic. Sentir l'— des forces humaines 
contre les dieux, fntellig/re quam 
nullæ sint hominum vires adversus 
deos. Just. — de temps, Temporis 
engustiæ. Cic. || 2° Fig. État d'un 
esprit qui n'a pas la capacité necessaire 
= L'insuffisance des bomines, Lomi- 
num mediocrites (alis), {. Cic. L'— du 
talent, Ingeniï mediocritas. Cic. Ta- 
lent dont Je sens toute l'—, Ingenium, 
guod sentio quam sil eriguum. Cie. 
INSUFFISANT, ANTE, adj. 1° Qui 
no suMit pas. Non sufficiens (fén. en- 
tis\, Liv. Curt. : Les seribes élaient 
insnfisants, Scribæ sufhicëre non po- 
terant. Cic. Pour qu'ils n'engageas- 
sent pas le combat avec des forces 
insuffisantes, Ne pauciores manum 
conserFrent. Sall. La récolte des 
céreales svait été insuffisante, Fru- 
nenlum angustius prorenerat. Cæs. 
Annona artior inciderat. Suet. Le dé- 
lai avait été insuftisant pour guess 
Tempus defuerat (de dcesse, desum, 
decs) ad et le gér. en dum. Cæs. Ar- 
gumeot —, Res infirma ad proban- 
dum. (ic. Î 3° Qui n'a pas la capacité 
necessaire. Parum adoneus (a, um). 
Tac. : Imagination insuffisante, An- 
gusta ingenii vena. Quint. Mun talent, 
tout insuffisaot qu'il est, Mea, quan- 
tulacunque est, facultas. Cic. 
INSUFFLATION, s. f. Aotion d'in- 
suffler. Influtus, üs, m. Cic. [nsuf- 
flatio, onis, (. C.-Aur. Inspiramentum, 
{, 0. C.-Aur. : Insufflation de vi- 
naigre dans le nez, Aceti insufflalio 
nartibus (au dat.). C.-Aur. 
INSUPFLER, v. act. Introduire à 
l'aide du souffle. Jnflere, act. Cato. 
Irspirare, act. Cels. Col. = Insuffler 
avec la houcbe de l'eau dans le bec 
d'un ramier, Ex ore in os palumbi 
inflare aquim. Cato. — qq. ch. dans 
l'œil à laide d'un chalnmeau, NX 
rare aliqui fistuiam oculo (ao 
dat.). Col. a 
INSULAIRNE, adj. Qui habite une 
No. Insulanus, &, um. Serv. =: Les 
peuples insalaires, Populi insulani. 
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Serv. {| Sabst. Un insulaire, Insu- 
lanus, t, m. Cic. 

INSULTANT, part. prés d'InscL- 
TER, Voy. ce v. || AdJ. INSULTANT, 
ANTE. Injuricux, Voy. ce m. 2». 

INSULTE, 8. f. 1° Attaque brusque 
ot vive, coup de main. Repentinus (i) 
tpelus (us), m. Liv. = Emporter 
d'insulte Ardée, Ardeam primo im- 
petu cap?re. Liv. [Il eotra d'— dans 
Trébironde, Trapezuntem subitus ir- 
rupit, Tac. Voy. cour 6°. || 2° Pro- 
cede outrageant. Contumelra, z, f. Cic. 
Mjuria, Î. Cic. Voy. INsong 3°. || 
3° Parole injurieuse. Afaledictum, t, n. 
Cic. Convicium, it, n. Cic. Verborum 
contumelia (æ), f. Cæs. Cic. Sen. 
Snet., et simpl. Contumelia, æ, f. Cic. 
Probrum, 1, n. Cie. Voy. INIUNE 4°. 

INSULTER. 9. act. 1° Altaquor 
vivement et à decouvert = Insulter un 
lerritoire, In fines tmpressiunem fa- 
cère (io, is, feci, factum). Hirt. In 
agrum impetum facëre. Liv. || 2° Ou- 
trager on paroles : Insuller qqn, Ali- 
cui maledicëre (o, is, duri, dictum), 
n. Cic. conviciari, dép. Suel. convi- 
cium facère (voy. 4e). Cic. In aliquem 
maledicta dicËre, ou conferre (feru, 
fers, contuli, collatum), ou congerère 
{o, 18, gessi, gestum). Cic. conlume- 
liam jactre (io, is, jeci, jactum). Liv. 
jacëre probra. Liv. convicium jac- 
tare. Cic. 

IxsoctTun, v. n. Manquer à co que 
l'on doit à uns pers. ou à une ch. În- 
sultare, n. Cic. Deridère ou frridere, 
eo, es, risi, risum, act. Cic. z Insulter 
a qqn, Insultare in aliquem. Cic. — 4 
gun dans son malheur, — au malheur 
e qqn, Insultare alicui in calamitate. 
Cic. — aur dieux, Deos irridère. Cic. 

INSULTEUNR, 8. m. Celui qui 1n- 
sulte habituelloment. Conviciaior, oris, 
w. Cic. 

INSUPPORTABLE, adj. Qui ne 
peut être supporte. Intolerabilis, mæ. f., 
e, 0. Cic. Intolerandus, a, um. Cic. 
Non ferendus. Cic. Gravis, m. f., e, 
n. Cic. Molestus, a, um. Cic. Invisus. 
Salt. Cie. Odiosus. Cic. =: Fruid insup- 
portable, Frigus intolerabile. Cic. in. 
lolerandum. Liv. Arrogauce —, Odiosa 
arroganiia. Cie. Cela m'est —, Id 
maiht odio est. Cic. Rendre la vie —, 
Odium vitæ facère. Plin. Caractère 
—, ÎImporltunitas, alis, f. Cic. Se 
vanter d'une manière —, Fntoleranter 
se jactare. Cie. — tyran, Tyrannus in- 
tolerandus. Cie. Gravissimus dominus. 
Cic. Orateur —, Odiosus orator. Cie. 
Parleur —, Importunus locutor. Gell. 
Je serais —, Non sim ferendus. Cic. 

INSUPPORTADLEMENT,  aädw. 
D'une maniere insupportable. Intole- 
renter. Cic. Intolerabihter (tr. rare). 
Col. Odiose. Plaut. Ter. 

INSURGÉ. C. RÉVOLTÉ. 

S'INSURGER. C. Se RÉVOLTER. 

INSUNMONTABLE, adj. Qui ne 
peut être surmonts. Inersuperabrlis, 
@. f.,e,n. Liv. Insuperablis, e. Pl.-). 
Gell. Inexzpugnabilis, e. Cic. Cels. 
2: Envie de dormir insurmontable, 
Inezpugnabilis mecessitas dormiendi. 
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Cels. Obstination — 
fumacia. Tac. ? Abraple com 

INSURIRRCTION, 8. f. Soulèvement 
contre un pouvoir etabli. Rebellio, onis 
f. Cic. Voy. révorrs. T° 

INSURRECTIONNEL, ELLE, ad), 
Qui tient de l'insurrection. Seditiosus 
a, um. Cic. : Mouvement insurrec- 
livanel, C. msunrecrion. 

, INTACT, ACTE, adj. 1° À quoi l’on 
n'a pas touche, dont on n'a rien re- 
tranche. Intactus, a, um. Liv. fn- 
leger, gra, grum. Plaut. Cie. = Trésor 
intact, Infeger thesaurus. Plaut. Ri- 
chesses inlacles, JUibatæ divitiæ. Cie. 
Cachet intact, Signum integrum. Cic. 
salvum. Plaut. Lettre resiee intacte 
(— non déchuirée), Salva epistola. Cie. 
Forces jusque-l4 intactes, Nusquam 
antea libuiæ vires. Liv. Ramener 
l'armée intacte (= sans perte), Itedu- 
cère inlegrum exercitum. Plaut. 
2° Sain, qui n'a pas souffert d'aitera- 
tion. Intactus, a, um. Liv. Integer, 
gra. grum. Cic. Incolumis, m. f., e, 
n. Cic. = Neige inlarte, Nix intecta. 
Liv. Bois intact, Incorruptum lignum. 
Plin. Les leltres jusqu'à la sernnde 
R restent inlactes, Usque ad aite- 
rum A liileræ integrz constant. Cic. 
{Hlumme] dont le corps est intact (— 
sans blessure), Invulneratus. Cic. ]n- 
tactus. Liv. Inviolatus. Cie. Liv. Ils 
arrivent Lous inlacts au camp, [a- 
coluimes omnes in casira perveniunt. 
Cæs. Des troupes fraiches et in- 
lactes, Recentes et integri (mihtes). 
Cæs. || 9° Fix. Pur, sans tache. Intener, 
gra, grum. Cic. Illibatus, a, um. Tae. 
Ab omni labe purus (a, un). Sen. = 
Gloire intacte, Gloria illibata. Tac. 
(temnel dunt l'honueur est intact, 

nfamià intactus. Liv. 

INTACTILE, adj. C. nranxcrce. 

INTANGIBLE, adj. Qui echappe av 
sons du toucher. Intactihis, m. f., e, 
n. (tr. rare). Lucr. : Être intanvible, 
Tangi manu non posse. Sen. Sub tac- 
tum non cadre (0, is, cectdi, casum), 
on. D'apr. Cac. (Univ. 5.). 

INTARISSABLE, adj. Qui ne peut 
tarir. Perennas, m.f.,e, n. Cic. Jugis, 
e. Cic. : Eaur inlarissables, Perennes 
age. Liv. Puils intarissable, Jugis 
puteus. Cie. H Fig. Loquacilé intaris- 
sable, Loquactitas perennis. Cic. Voy. 
INÉPUISABLR. 

INTÉGRAL, ALE, adj. Total. So- 
lidus, a, um. Cic. Liv. Voy. Torar 
ad).). 

DE GRALEMENT, adv. En tota- 
lité. Ex toto. Cac. =: Rembourser inté- 
gralement la dépense, {myendium ad 
assem reddëre. Pl.-j, Toucher — sa 
sole, Solidum siipendium accip7re. 
Liv. Payer une somme —, Pecuniam 
pernumerars. Liv. Payer qqn —, Vo. 
ci-après. , 

INTÉGRALITÉ, s. f. Totalité : 
Payer à qqn l'intégralilé de la sunme 
qui lui revient, Solidum suum elicui 
soluére. Cic. 

INTÉGRANTE, adj. f. Qui con 
tribue à l'integrité d'un tout : Être 
partie intégrante de La chose, In re 
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aaturd inhsrère (eo, es, Ai, Aæsum), 
a. Cic. . . , 

INTEGRE, adj. Qui est d’une pro- 
bité incorruptible. Integer, gra, grum. 
Cic. Incorruplus, 8, um. Cic. Inno- 
ces, gén. entis. Salt. Cic. Plin. Pro- 
bus, a, um. Plaut. Ter. Cic. Sanctus. 
Cie. Castus. Cie. = Juge intègre, Juder 
integer. Cic. reclus. Pl.-j. l'réteur —, 
Prator innocens. Cic. 

INTÉGRAITÉ, 3. f. 1° État d'une 
ch. qui a toutes 86 parties. Integritas, 
atis, f. Macr. : Qui est dans son in- 
tégrité, dans toute son — (pr. et 
fiz.), Integer, gra, grum. Plaut. Ces. 
Cic. Liv. Illibatus, a, um. Cic. Liv. 
Conserver l’— d'une ch., Rem inie- 
gram servare. Cic. Liv. || 2° État 
d'une ch. saine ot sans altoration. In- 
tegntas, als, f. Cic. Col. : Les œufs 
restent dans toute leur intégrilé, 
Ova illibatam servant inlegritatem. 
Col. La saveur persiste dans tonte 
so —, Integer permanet sapor. lol. 

ge Qualite d'une personne intègre. 
Eo gén.) Integrilas, als, f. Cic. l’ro- 
itas, F. Cic. Sanctitas, f. Cic. Inno- 
centia, æ, f. Cic. (lespect du bien 
d'autrui) Abstinentia, f. Nep. = Avec 
intégrité. Integre. Cic. Sancte. Cic. 
Absfinenter. Cic. 

iNTELLECT, 8. m. L'entendement. 
Voy. ce m. | 

INTELLECTIFP, 1ve, adj. Apparte- 
nant à l'intellect. Intellectivus, a, um. 
Dot. | 
INTELLECTUEL, ELLE, adj. 1° 
appartenant à l'intellect. Serpr. en 
loura. par le gén. AMentis ou Ingenit 
(= de l'esprit). Cie. : Les travaux 
wlellectuels, ÆErercitaliones ingenii. 
Cie. Vivacité intellectuelle, Afentis 
aeumen. Cic. Force —, Inlelligendi 
prudentia. Cic. || 2° Spirituel (par 
oppus. à Matériel). Voy. sPiRsTueL. 

INTELLIGENCE, 8. f. 1° La fa- 
cœœlte de concevoir, de comprendre. In- 
telhigentia, æ, f. Cic. Intellectus, üs, 
m. Sen. Cogitalio, onis, f. Cic. Per- 
aipiendi vis (gén. vis et dat. vi peu 
os., ace. vim, abl. wi), f. Cic. : Ayant 
ea partage la raison et l'intelligence, 
Rationis ef cogitationis particeps. Cac. 
Tomber sous l'—, Cadëre in intelli- 
gmiiam ou in cogitalionem. Cic. || 
% L'esprit (considère en tant qu'il con- 

it, qu'il comprend,. Mens, entis, Î. 
Fe Mngentum, ü, 0. Cic. 2 Force de 
l'intelligence, Ingenii vis. Cic. [n- 
teligendi prudentia. Cie. Vivacilé de 
?—, Acumen ingenit. Cic. Finesse de 
l'—, Sagncitas, atis, f. Cic. V.-Blaz. 
Les ressources de l'—, Sollertia co- 
gitandi. Cic. Les ressources et la 
portée de notre —, Inielligentiæ nos- 
trz vis et nolio. Cic. — pénétrante, 
Sagnz mens. Cic. Qui à l'— péné- 
nie, Acriter infelligens. Cic. Ilomme 
d'une — très vive, très pénétrante, 
Vir ecerrimo ingenio. Cic. ftendre 
l— plus vive, plus pénélranle, 
Acu7re prudentiam intelligendi. Cic. 
ExaeuVre ingenii aciem. Cic. Forti- 
Ber les fatelligences, Corroborare ou 
Coenfirmare ingenia. Cic. Lenteur d'in 
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telligence, Tarditns, atis, f. Cic. 
Quint. — peu vive, Ingentum tar- 
dum. Cic. — épaisse, Hebes inge- 
nium,. Cie. — affaiblie, Hebetatum 
ingenium. Pl.-j, Émonsser l'—, 06. 
fund*re mentem. Cic. Offusquer les 
lumières de l'—, Officfre luminibus 
meulis. Cic. || 3° Adrosse, habilote, 
heureux choix des moyens pour obtenir 
un resultat. Calliditas. atis, f. Cic. 
Artaficium, tt, n. Cic. Sollertia, æ, f. 
Cic. Sagacitas. atis, f. Cic. : Une cer- 
taine intelligence a éle donnée aux 
bèles, Dala est bestiis qurdam sol- 
lertia. Cu. Avec l'— qu'il montre 
dans ces sortes de choses, Qua est 
sagacitale in his rebus. Cic. Qui a de 
l'—, Callidus, a, um. Cic. Sollers, 
gén. erlis. Cic. Sagar, gén. acis. Cic. 
(Homme] qui a plus d’— qne de sa- 
voir, Aculus magis quam erudilus. 
Cic. Tant il y avait d'— dans toutes 
ses paroles Sic erat in omni ser- 
mone sollers! Cic. Avec —, Callide. 
Cic. Sollerter. Cic. Sagaciter. Cie. 
Suet. Acutr. Cic. Personne n'a choisi 
ses posilions avec plus d'—, Nemo 
loca cepit elegantius (de eleganter). 
Liv. || 4° Compréhension nette et fa- 
cile; connaissance approfondie. Intelli- 
gentia, æ, [. Cic. Intellectus, Gs, m. 
Sen. Plin. Prudentia, æ, f. Cic. : 
Grande intellizgence des choses de 
la guerre, Magna rei militaris pru- 
dentia. Nep. Avoir l'— du droit, In- 
telligentiam juris habère. Cic. Les 
élephantis ont l'— de la langne de 
leur pays, Flephantis intellectus est 
sermonis patrii, Plin. Avoir l'— d'une 
langue, Linguam intelligëre (o, is, 
lezi, lectum). Cic. Avoir l'— de ce 
quil a de bon et de défectueux 
ans Îles travaux des artistes, Quæ 
sint in arlibus recta ac prava, diju- 
dicare. Cic. Voy. coupaexnae 30. 
Qui a l'— de qq. ch., Alicujus rei 
prudens (gén. entis). Cic. Nep. Avec 
—, Intelligenter. Cic. Pl.-j. Perdre 
l'— de qq. ch., Alicujus rei intel- 
lectum amaittfre. Sen. || 6° Corres- 
pondance, communication entre por- 
sonnes pour fairo qq. ch. Consensus, 
üs, m. Cic. Consensio, onis, f. Cic. 
Conspiratio, f. Cic.z Hs se mirent d'in- 
lellisence avec Crassus pour attaquer 
le senal, Conspiraverunt cum Crasso 
ut senatum adorirentur. Suet. Voy. 
Se coxcrnTén. Elre d'—, In unum 
consprrare, n. Sen. Être d'—avec qqn, 
Cum aliquo consentire (io, is, sensi, 
sensum), n. Cxs. Etre d'— pour 
perdre qqun, Ad aliquem opprimen- 
dum consentire. Nep. Ils sont d'— 
pour brüler la ville, pour ne pas 
vendre, Consenliunt inflammare ur- 
bem. Cic. non vendëre. Cic. Ne rien 
faire sans être d'—, Nihil nisi com- 
muni consilio agëre. Cic. Intelligenres 
secrètes avec l'ennemi, Clandestina 
(orum) cum hostibus colloquia (orum), 
a. pl. Cic. 1} 6° Amitio reciproque, 
unlon de sentiments. Concordia, æ, f. 
Cic. Consensus, üs, m. Cic. Con- 
sensio, onis, [. Cic. = Être, Vivre en 
bonne intelligence, en parfaile — 


être oui distinctement. 


lucida enunliatio. Quint. À 
— voir, Clarë voce. Cic. Clare. Cels. 
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avec qqn, Cum aliquo concordare, n. 
Ter. concordissime ou conjunctissime 
vivére, n. Cic. Qui viten bonne — avec 
qan, Cum aliguo concors (gén. ordis). 
iv. Concors alicui. Sen. Tac. Rompre 
la bonne — entre les ordres, Ordi- 
num concordiam disjungère, Cic. Ré- 


tablir la boooe —, Concordiam reron- 
ciliare. Liv. Voy. Accor 1°. N'être 
pas en bunne — avec qqn, Cum où 


Ab aliquo dissidére (eo, es, sedi, ses- 


sum), n. Cic. Qui oe vit pas en bunoe 
— avec qqn, Discors cum aliquo. Liv. 
Tac. alicui. Vell. Voy. vésaccono. f 
7° Qqf. Substance purement spirituelle. 
Mens, entis, f. Cic. Vurg. = L'intelli- 
geuce divine, Mens divina. Cic. 


INTELLIGENT, BNTE, Adj. 41e 


Pourvu de la faculté intellective. In- 


telligens, géo. entis. Cic. Rationis 


parliceps (gén. cipis). Cic. Rafiwna- 
bilis, m. 


l f,e, u Sen. : Principe in- 
lelligent, Intelligentia, æ, f. Gic. | 
u 


2° Qui a beaucoup d'intelligence, q 

conçoit facilement. Ingeniosus, a, um. 
Cic. Sagar, gén. acis. Cic. Acutus, 
a, um. Cic. Acer, cris, ere. Quint. = 


Maltre habile et intelligent, Subtilis 


el acer præcepior. Quint. Un animal 
moin; —, Animal minortis intellectus. 


Plin. Être —, Esse acuti ingeuii où 


acri ingenio. Cic. Acriter inielligère 
{o, is, lexi, lectum), n. Cic. Nous 


nous ea rapportons à ceux qne nous 


croyons plus intelligents que nous, 
lis fidem habemus, quos plus intelli- 
gère, quam nos, arbitramur. Cic. {| 
do Habile, avise. En parl. des pers. 
Callidus, «, um. Cie. Sollers, 
ertis. Cic. Sagar, gén. acis. Cic. 
dens, gén. entis. Cic. || En parl. des 
ch. : Procédé fort intelligent, Caiñ- 
dissinum artificium. Cic. Choisir des 
positions d’une manière intelligente. 
Eleganter loca capëre. Liv. 


én. 


INTELLIGIDLE, adj. 1° Qoi peut 

larus, a, um, 
Cic. =: Prononciation intelligible, Di- 
baute et 


I 2° Qui pout être compris. Sub {n- 
telligentiam cadens (gén. entis). Cic. 
Qui (quæ, quod) ir nostram intelli- 
entiam codit. Cic. : N'être pas intel- 
igible, Intellectu carëre. Sen. || 3° Qui 
est aisé & comprendre. Dilucidus, a, 
um. Cic. Lueidus. Quint. Ilustris, m. 
f.,e,n. Cic. Perspicuus, 6, um. Quint. 
Apertus. Cic. Erphicatus. Cic. Planus. 
Cic. : Les chants des Saliens à peine 
intelligibles pour leurs prètres, Sa- 
liorum carmine vixr sacerdolibus suis 
satis infellecta. Quint. Exposer d'une 
manière intelligible, Dilucide expe- 
dire. Ter. Rendre ag: ch. —, Ali- 
quid erplanare. Cic. Voy. cLain 10°. 

INTELLIGIDLEMENT, adv. 1° De 
manière à être oui distinctemont. Clare. 
Cels. || 2° De manière 4 être compris 
aissement. Dilucule. Cic. Lucide. Cic. 
Perspicue. Cic. Aperte. Quint. Erpli- 
cate. Cic. 

INTEMPÉRANCE, #. [. 1° Défaut 
de celui qui excède la mesuré conve- 
nable. Intemperantia, æ, f. Sen. Tac. 


1 
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: Intempérance d'étade (littéraire), 
Litterarum intemperantia. Sen. — de 
langue, Verborum immoderalio (onis), 
f. Cie. Intemperantia linguæ. Tac. 
Qui a une — de langue, Linguë& im- 
modicus {a, um). Liv. Tac. Immodicus 
verbis. Suet. Voy. excès 2°. || 2° Abs. 
Vice oppose à la sobriete. (En gén.) În- 
temperantia, æ, (. Cic. (En parl. d'un 
buveur) Vini infemperantia, f. Liv. : 
L'ane) abrutie par l'intempérance, 
mmoderato obstupefacia potu aîque 
pastu. Cie. Qui se hivre à l'—, C. mæ- 
TEMPéRANT. Voy. EXCÈS 30, 

INTESIPÉRANT, ANTE, ad). 1° Qui 
ve se contient pas. Infemperans, gen. 
antis. Liv. Immodicus, a, um. Liv. : 
Esprit intemperant, fntemperans ani- 
mus. Liv. Langue intempérante, {m- 
modica lingua. Liv. || 2° Qui a le vice 
oppose à la sobrieté. Intemperans, gen. 
anhs. Cic. 

INTEMPÉRÉ, Ée, adj. Déréglé dans 
sos appetits : intemperé en qu. ch., 
In aliqué re intemperans (gén. aniis). 
Cic. 

INTEMPÉRIE, 8. {. Défaut de juste 
tomperament. Intemperies, er, Î. Liv. 
Intemperantia, æ, f. Sen. Col. : Intem- 
périe de l'air, Cæli intemperies. Liv. 
intemperantia. Sen. Col. Cælestis (is) 
injurie (æ), f. Plin. Les intempéries 
de l'air, des saisons, et abs. Les —, 
Intemperiæ, arum, f. pl. Cato. Diff- 
ciliores (um) lempestates (um), f. pl 
Cæs. Être pralegé par des forêts 

contre l'intempérie des saisons, Sil- 
varum præsidio lempestalibus duris- 
simis tegi. Flirt. 

INTEMPESTIF, 1v6, adj. Inoppor- 
tun. Intempestivus, a, um. Cic. : Féhi- 
citalions intempestives, Præpostera 
gratulatio. Cic. 

INTEMPESTIVEMENT, adv. D'une 
manibra intempestive. Intempestive. Cic. 

INTENVANCE, 5. f. Direction, Ad- 
ministration d'affaires importantes. Pro- 
curalo ou l'uratio, onis,f. Crc. Cura, 
æ, f. Cic. Administralo, onis, f, Cic. 
: L'intendance des finances (de l'État), 
Æraru duspensatio. Cic. cura. Suel. — 
des fiaanres (d'un particulier), Pe- 
cul administration. Ulp. — des tra- 
vaur publics, Cura operum publico- 
rum. Suet. — d'un domaine rural, 
Ville præfectura (z), f. Varr. Villi- 
catio, onis, f. Col. Petr. L'— des sub- 
sistances, Annonæ procuralio, Cic. 
cura. Suel. præfectura. Tac. Avoir 
l'— des vivres, Annonz præesse (sum, 
63, fui, futurus), n. Liv. Avoir l'— 
des affaires, sor les affaires de Denys, 
Negotia Uionysii procurare. Cic. Avoir 
l'— d'une province, Provinciam 
edministrare. Cic. Daoner à qqn l'— 
d'une province, Aliquem provinciæ 
(au dal.) præpongre (o, is, posui, 
posttum). Cic. 

INTENDANT, 8. m. Fonctionnaire 
qui dirige un service public. Procu- 
rêtur, oris, m. Cic. Curaior, m. Cic. 
Suet. Præfectus, i, m.Cæs. Pl.-j. Tac. 
Præpositus. i, @. Frontin. : Intendant 
des linances, Ærarii où Ærario præ- 
fecius. Pl.-j, Gel. — des subsis- 
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tances, Annonæ curator. Cic. præ- 
fectus. Tac. Rei frumentariæ prs- 
fectus. Tac. Etre — des subsistauces, 
Annonæ præesse (sum, es, fui, fu- 
turus), n. Liv. 1] avait été nonminé 
par César — des suhsistances, ei 
frummtariæ jussu Czsaris præcral. 
Cxs. Nommer qqn — général de la 
marine, Aliquem {oti ofhcio marilimo 
præponére. Czs. — des eaux, Âqua- 
rum præpositus. Frontin. — des 
jeur, Ludorum curalor. Cic. procu- 
rater. Tac. 

INTENDANT, ANTE, 8. M. f. Colui, 
Celle qui surveille une maison, régit des 
biens. Procurator, oris, masc. Cic. Dis- 
pensator, masc. Varr. Cic. Dispensa- 
triz, icis, fém. Hier. Insc. : Pallas 
l'intendant, Pallas a rationibus. Suet. 
— en chef, Ordinarius dispensator. 
Suet. Attaché à un —, Adjulor a ra- 
lionibus. fnsc. L'— de la maison de 
César, Præpositus curæ rerum Cæ- 
saris. S. C. ap. Pl.-j. — d'un do- 
maine rural, Villicus, i, m. Varr. 
Col. Ville præfectus. Varr. Être l'— 
de qqn, Res rahonesque alicujus cu- 
rare. Plaut. Prendre ses affranchis 
pour intendants, Liber(os rationtbus 
præficére (io, is, feci, fectum). Tac. || 
Fig. Intendant, Intendaate des plaisirs 
(de qqn), Libidinum præfectus (1), 
masc. (ic. ministra (æ), fem. Tac. 

INTENSE, adj. Grand, fort, vif. 
Magnus, a, um. ic. Ingens, gén. en- 
lis. Cic. Acer, cris, cre. Cic. Nimius, 
a, um (= excessif). Cie. 3 Froid in- 
lense, Frigus acre. Lucr. intolerabile. 
Cic. Le froid était —, Eral fempestas 
perfrigida. Cic. Froids moins inten- 
ses, Frigora remissiora (de remtissus). 
Cæs. Chaleur intense, plus —, Calor 
magnus. Cic. major. Cic. Son plus —, 
Major sonus. Curt. Maladie —, Afor- 
bus magnus. Cels. Devenir moins —, 
VOy. INTENSITÉ. 

INTENSITE, 8. f. Degré de force 
ou d'activite d'une chose. Intentio, onis, 
f. Cels. Sen. Vis, gén. vis et dat. vi 
eu us., acc. vim, abl. vi, f. Cic. 
Magnitudo, dinis, f. Cic. = L intensité 
du vent, Intentio spiritüs. Sen. Une 
telle — du fruid, Tanta vis frigoris. 
Liv. — de la fièvre, Febris intentio. 
Cels. — de la douleur, Magnitudo 
doloris. Plin. Augmenter d'—, C. 
AUGMENTER (neut.). L'inlammalion, 
La douleur à perdu de son —, In- 
flammatio se remisit (de remitiËre, 0, 
is, missum). Cels. Dolor remisit, n. Ter. 

INTENTER, v. act. T. de jurispr. 
Former, commencer : Inleuter une ac- 
cusation à qqn, Alicui crimen inferre 
{fero, fers, luli, illatum). Cic. mo- 
vêre (eo, es, movi, motum). Cic. In 
aliquem crimen intendère (o, is, tendi, 
fentum). Liv. L'accusation qu'il in- 
tenta contre moi, Criminatio qua in 
me usus est (de uti, or, ris, dép.). 
Cic. Intenter nne action, un procès, 
Actionem instifuère (0, is, ui, uium). 
Cic. — une action, un procès à qun, 
Actionem ou Litem alicui intendère. 
Cie. — à qqn une accusalion capi- 
tale, un procès criminel, Aliquem rei 
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Captlalis reum facëre (io, is, feci, fac- 
um). Cic. Aliquem judicio capitis ci. 
Cumnvenire (io, is, vêni, ventum), Cie. 
INTENTION, 8. f. 1° Desseln, vue 
mouvemont de l'âme par lequel on tend 
à qq. fin. (Plan, projet) Consitum, 
ui, n. Cic. (Chose qu ou s'est posée 
comme but) Proposiium, i, n. Cic. 
(Peusée) Animus, à, m. Cic. Mens, 
gén. entis, f. Cic. (Résolution) Sex- 
tentia, 2, f. Cic. (Determiuatiun bien 
arrèlée) Destinatio, onis, f. Plin. Tac. 
(Volonté) Voluntas, atis, f. Cie. (Ef- 
ort) Conatus, üs, m. Cic. Qaf. (Bot) 
Finis, is, m. Cie. : Opposilion de 
l'écrit avec l'intention, Discrepantis 
scripli ef voluntats. Cie. Distinguer 
l'— du fait, Distinguëre voluntatem 
a facto. Liv. — généreuse, Liberalis 
voluntas. Cic. — bienveillante, Bons 
voluntas. Cie. À bunne —, Benevob. 
Cic. Avec d'excellentes intentians, il 
nuil..…, Oplimo animo ulens, nocel. 
Cic. Suldats qui parcourent le pays 
avec des — pacifiques, Clementer 
ducti milites. Liv. Avoir, Qu à de 
bonnes —, Voy. INTENTINNNÉ 2e. Je 
doute de tes — à mon cgard, Dubite 
de luë erga me voluniate. Cic. — bos- 
lhiles, Aliena ab aliquo voluntas. Cic. 
À mauvaise intenon, Maligne. PL.-j. 
Saus intention injurieuse puur per- 
sonne, In nullius injuriam. Tac. Avoir, 
Qui a de mauvaises intentivns, Voy. 
INTENTIONNÉ 20. Quelle est son inten- 
tivn? Quid in anime habet ? Liv. Quid 
cogttat ? Cic. Quelles sont les inien- 
huns du père? Quid pater sibi vull 
(de velle, volo, vis, volui, s. sup.)? 
Ter. Est-ce 1à lon intention? Siccine 
est sententia (tua)? Ter. Ce n'elail 
pas d'ahurd mou —, Jd mihi pro- 
posiéum initio non fuerat. Cic. 11 fait 
cunnaitre ses inteolians, Quid feri 
velit, ostendit. Cæs. Quid sui consilii 
sit, ostendit ou proponit. Cxs. Îls 
avaient devoilé leurs —, Nudaverant 
animus. Liv. Les — dont lémoignent 
plusieurs passages de nos perorai- 
sons, (Îd) quod plurimis locis pero- 
rationes nostræ voluisse nos Jeclarent. 
Cic. Il n'y a pa- de beaute oratuire 
dont on ne puisse rencuntirer {dans 
mes discuurs) sinon Île parfait mo- 
dèle, du moins l'intention, Nulla est 
laus oraloris, cujus non sis aliqua si 
non perfectio, ai conalus (amen. Cic. 
Si l'on peut juger des inteauons de 
la divinité, Si qua conectura menlis 
divinæ sit. Liv. 1] a compnistes —, 
Tuum animum iniellerit. Ter. Je ve 
déméle pas l'inteution de Pumpée 
dans celte affaire, In eë re quid Pum- 
peius velit, non dispicio. Cie. Être ani- 
mé des mèmes intentions (= senli- 
ments), Animum parem gerëre (0, Ua, 
essi, gestum). Sall. Ce qui a été dans 
‘intention du legislateur, (Id) quod 
legis seriptor sensit (de sentire, 10, 
is, sensum). Cic. Et avait l'—, Îl était 
daus l'—, Son — élail de le déslié- 
niter, Istum erheredare in animo ha- 
bebat (de habëre, eo, es, bui, bitum). 
Cic. Voy. pessein 1°. Leur — est 
d'accorder réellement la paix, Dars 
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vere pacem volunt. Liv. Il a com- 
mecc à posséder par l'—, Animo 
it possidere. Dig. D'après l'—, Er 
voluniate. Cic. 1 m'a averti confor- 
mement à l'— que tu as exprimée, 
Me ex luis mandalis monuït. Cic. Le 
sage ne fait rien contre son —, Sa- 
piens nihil facil invilus. Cic. C'est 
cootre mon — que j'ai pris Capoue, 
Invtte cepi Capuam. Cic. Dans quelle 
—? Quo consilio? Cic. Quo anim? 
Cic. Quem ad finem ? Cic. Dans quelle 
— demandes-tu cela? Quorsum ista 
usru ? Cic. Dans cetle —. Eä mente. 
ic. Dans l'— de (infin.), Hac mente, 
st (subj.). Cie. £o consilio ou Hoc 
enino ut (subj.). Cæs. Les injustices 
commises daus l'— de nuire, {n- 
Jjurir, quæ nocendi causä inferunlur. 
Cic. Dans l'— de ne pas (1nfin.), Fdev, 
ne (subj.). Cic. Avec —, Consulto. 
Cæs. Consulto et cogitate. Cic. Le in- 
dustrië. Ter. Cic. Ex industriä. Liv. 
Dedica operà. Ter. Saus —, Nullo 
consilio. Cic. Sans — (— par mé- 
rde). Imprudenter. Cic. Imprudentià. 
Gi. Per umprudentiam. Cic. Cela sera 
sans — de ma part, {d me impru- 
dente erit. Cic. Je [1] ai fait sans —, 
Feci imprudens. Ter. Je n'écris point 
ceci sans —, Non scribo hoc temere. 
Cic. || Dernières intentions (= tesla- 
ment), Votuntas, atis, f. Pl.-p. Dig. 
Voy. TESTAMENT. || En pari. des ch. 
Quelle est l'intenlivn de ce discours ? 
Quo ou Quorsum hæc syectai oralio ? 
Cie. Les termes et | — de la loi, 
Verba et voluntas legis. Quint. L'— 
dela nature, Naturæ finis. Sen. Con- 
forme aur tntenlhions de la nature, 
Naturæ accommodalus (a, um). Cic. 
Remplir les —, Se conformer aux — 
de là nature, Naturzæ parëre, n. Cic. 
Agir contre les — de la nalure, Na- 
turæ obsist#re où repugnare, n. Cic. || 
3° Destination : À l'intention d'un 
aotre, des hommes, Alierrus causä. 
Cic. Hominum gratia. Cic. À mon —, 
Causä meä. Cic. Meä gratia. Plaut. 
Voy. causu 20. 

INTENTIONNR, Ée, adj. 1° Qui a 
crtain projet : Etre intentionné de 
et l'info.), Cogtfare(et l'infin.). Plaut. 

ie. Voy. Avoir l'iNTENTION. Mal —, 
Male cogitans (gen. antis\. Cato. || 2° 
Qui a tel ou tel sentimont. Animatus, a, 
um. Cic.: Bien intentionne pour qqn, 
Berne animalus in ou erga aligquem. 
Cic. Benevolus alicui. Plaut. Être bien 
— pour qqn, Bono animo esse in ali- 
quem. Cic. Alhés trés mal ivten- 
fonnés. Socu alienissimi (de altenus). 
Cic. Etre mal inientionné, /nimico 
animo esse. Cæs. Mal — pour qqn. 
Male animalus in on erga aliquem. 
Cic. Blatevolus alicui ou in aliguem. 
Cic. Iniquus in aliquem. Ter. alicui. 
Cic. Être mal — pour qqn, Alienato 
eue erga aliquem animo. Tac. Voy. 
DISPOXÉ Je, 

INTENTIONNEL, ELLE, adj. Qui 
sppartent à l'intention. Cogitatus, a, 
un. Cic. : Crime intentionael, Crimen 
voluntatis. Cic. 

INTERCALAIRE, adj. Quiest ajouté 
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etinsôré. Intercalarius, a, um.Cic. Liv. 
Intercalaris, ra. f., e, n. Cic. Plin. 
INTERCALATION, 8. {. 1° Action 
d'intercaler (un jour, un mois). Interca- 
latio, onis, f. Plin. Mucr. Se tourne 
souv. par Intercalari, impers. pass. 
Cic. : Empècher qu'il n'y ait inter- 
calation, Pugnare ne intercaletur. Cic. 
Il y a eu —, Intercalatum esi. Cato. 
Liv. L'abus des intercalations, nter- 
calandi licentie. Suet. |] 2° Insertion 
(en gen.). Voy. ce m. 
INTENCALER, v. act. 1° Ajouter 
(un jour, un mois). Intercalare, act. 
Cic. Interponère, o,is, posui, positum, 
act. Liv. : lotercaler un jour lous les 
quatre aus, {ntercalare unum diem 
quario quoque anno. Suet. Jours in- 
lercalés, Intercalati dies. Macr. || 2° 
inserer (en gen.). Voy. ce m. 
INTERCÈDER, v. np. Solliciter pour 
qn = lntercéder pour un atoyen, 
ro cive deprecari, dep. Cie. J'inter- 
cède pour lui auprès de vous, Eum 
a vobis deprecor. Cic. Intercéder su- 
près de César pour qqn, en faveur 
de aan Czsari pro aliquo supplicare, 
n. Cic. J'inlercéderai pour vous au- 
près du consul, Ego apud consulem 
deprecator vobis adero. Liv. luter- 
cétler auprès des soldals, auprès de 
Sylla pour oblenir la grâce de qqn, 
À milifibus deprecari ut alicui par- 
cant. Cæs. À Sullä deprecari vitam 
alicujus. Cic. Refusaut d'— poureux 
Abnuens deprecationem pro illis. Curt. 
INTERCEPTER, v. act. 1° S'em- 
parer par surpriso de ce qui est adresse 
à qqn. {ntercipêre, 10, is, cepi, ceptum, 
act. Cæs. Cic. : Intercepter des con- 
vois, une lettre, JIntercipre com- 
mentus. Cæs. litieras. Cic. | 2° inter- 
rompre le cours direct de qq. ch. 
Intercludëre, 0, is, clusi, clusum, act. 
Cic. Officére, ïo, ts, feci, fectum, n. 
(dat). Cie. = Inlercepter les com- 
munications (== les chemins), Vias 
obsulère (eo, es, sedi, sessum). Cæs. 
ltinera intercludère. Cxs. Uo œur 
intercepte le passage, Murus iter in- 
tercipt{ (voy. te). Plin. Trouvant 
tons les passages inlercepiés, Omni 
uinere interclusus (@, um). Czs. In- 
tercepter la lumière du soleil, Soii 
offictre. Cic. Solem arcëre (eo,es, cui, 
s. sup.). Col. Celle manœuvre inter- 
cepta à une grande partie de l'in- 
fanterie la vue de l'armée, /d factum 
magnæ parii peditum conspecium exer- 
citus intersæpsit (de intersæpire, io, 
is, sæplum). Liv. Intercepter la voix, 
Vocem includfre ou intercludëre. Cic. 
— là respiration, Spiritum interciu- 
dèëre. Liv. includFre. Plin. 
INTERCRPTION, s. f. 1° Action 
d'arrêter au passage. Interceplio, onis, 
f. Cic. || 2° Action d'interrompre le cours 
de qq. Ch. =: Inlerreption de la resui- 
ration. Animæ interclusio(onis),f. Cic. 
INTERCESSRUR, s. m. Colui qui 
intercèdo. leyrecator, oris, m. Cic. 
INTERCESSION, s. [. Action d'in- 
tercoder. leprecatio, onts, f. Cic.=fRefu- 
ser son inlercession en faveur de qqo, 
Deprecationem pro aliquo abnuëre. Curt. 


INTER 963 
INTERDICTION, 8. f. de Défense, 


prohibition. (Action d'interdire) Inter- 
dictio, ons, f. 
f. Cic. Quint. Dig. (Chose interdit, 
Interdictum, à, a. 
fum, on. Cic. Voy. veranss Be. | 
3° Action d'interdire à 
de ses fonctions : Puair d interdirt100 
gqo qui es! préleur, Aliquem præ- 
{orem circumscribrre (0. is. pi. plum). 
Cic. H 8° Action d'ôter à qqn la dispo- 
sition de ses biens : l’rononcer l'inter- 
diction contre le père, Patri bonis in- 
terdicêre (o, is, & 


Liv. Dig. Prohibitio, 
laut. lie. Veti- 


qn l'exercice 


rt, diclum), n. (ie, 

INTERNINE, v. act. 1e Defendre 
g- ch. à qqn. Interdicère, o, is, diri, 
iclum, act. el mieux neut. Cic. Ve- 
are, 0, is, tui, fifum, act. Cic. Pro- 
hibère, «0, es, bui, bitum, act. Cie. = 
laterdire à qqn sa maisun, Interdi- 


cêre alteui domo suë. Cic. Uelle chnse 


m'esl interdite, Hac re muhi inierdi- 
citur (impers. pass.). Cic. La wer a 
été — au peuple Antiate, Interdic- 
lum est mare Anliatt popule. Liv. 
Le préteur interdit toute violence, 
Prælor vim fieri velat. Cic. Cela nuus 
est interdit gar ua proverbe, {d ve- 
tamur proverbio. Cic. Loi qui interdit 
le contraire, Lex prohibens contrarie. 
Cic. Le consul lui — le sénat, Eum 
consul senatu prohbet. Czs. Récum- 
pense interdite, Præzmium interdic- 
tum. Cic. Action —, Factum vatttumn, 
Pl.-j. S'abstenir des choses iuter- 
diles, Prohibitis abstinére. Sen. In- 
terdire l'accès, Aditum adimre (0, 
is, emi, emplum). Cic. — le passage, 
Transitum non sin#re (0, ts, sivi, 
situm). Plin. Le vin est interdit, Oa 
— le vin, Inferdicttur vini polus 
Plin. Interdire complétement le via 
(en parl. d'uo médecin), Vinum ex 
lolo circumeñiêre (0, is, cidi, cisurm 
= relrancher). Cels. — ces choses 
comme aliment, Ee in cibis abdi- 
core. Plin. Oljets dont la religion 
l'interdit la vue, Res a quibus oculos 
cohibère (e religionuim jura cogunt. 
Cic. Ils regardent conime interdit par 
la loi divine de aumumner..., d'abin- 
dunner.…, Nefas habent nominare. 
Cic. Eis nefas est desèrere. Cæs. \ 1n- 
terdire (à qqn) de (et l'iutin.), que (et 
le subj.), Vetare (pro . infin.). Cie. 
Prohibère (prop. inño.). Cic. Interii- 
cére (alicut) ne (subj.). Cic. 11 leur 
fut interdit d'approcber, Adire velitt 
sunt. Liv. La loi iuterdit à l'étranger 
de monter, Lex vuelat peregrinum 
ascend#re. Cie. La loi nous — de 
violer... Lege prohibemur vielere… 
Cic. Uve loi à interdit de créer aucun 
magistrat. Lez sanrit (de sencire, 
10, is, sanclum), ne qui magisirulus 
crearetur. Cic. Aucune lui na — de 
fatre cela, Nulla lez sanrit queminus 
id fieret. Cic.[rlaceus] interdit parune 
orduonance d'exporter l'or, Sanrit 
edicto ne eurum exportart licéret. Cie. 
Voy. oérennnar 5°, || S'interdrre une 
eb.. Ab re abstinère, n., el mieux 84 
abstinëre (eo, es, tinui, fentum). Cic. 
S'— le vin, Temeto carère (eo, es, 
ri, rituru), B. Plaut. Cic. 1 faut 
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s'— cela, Hoc fugiendum est (pass. 
de fugÿre, io, is, CA iturus). Cic. 
S'— une liberté, Sidi libertatem præ- 
cidrre. Cic. S'— un genre d'ectrelien, 
À genera sermonis refug”re, n. Cic. 
S'— Ja prolirité, AMultitudine verbo- 
rum supersedère (e0, es, sedi, s€s3m), 
n. Cic. S'— un langage trop libre, 
Se a verborum libertale ssjungëre (0, 
is, juni, junctum). Cic. Je ne crois 
pas qu'il faille s'— les questions phy- 
siques. Quæstiones physicorum exler- 
minandas non pulo. Cic. Voy. S'a8- 
srenin. || 2° Défendre à qqn l'exercice 
do ses fonctions = loterdire qqo de sa 
charge, Aliquem dignitate removère 
(eo, es, mout, molum). Suel. — un 
magistrat de ses fonclious, — un ma- 
istrat, Ahcui magistralum abrogare. 
Éi. — qqn des fonctions de pré- 
leur, — on préleur, Aliquem præ- 
torem circumacribère (0, 15, scripsi, 
scriptum). Cic. — qqn des fonctions 
publiques, Aliguem adminisiratione 
rapublicæ submovëre. Suet. Tribun 
joterdit par ua sénalus-cunsulle, Tri- 
bunus senatüs consullo circumscriplus. 
Cie. 1 3° ter à qqn la libre disposition 
de ses biens. Aliquem re (suä) iuter- 
dicére (voy. 4°). P.-jet. : On interdit 
ceux qui administrent mal leur for- 
tune, Afale rem gereutibus (au dal.) 
patriis bonis (à lab) interdicilur. 
Cic. || 4° Étonner, troubler qqn. (Ali- 
uem) attonitum habère (eo, es, bui, 
Litum). Cic. (Aliguem\ percell®re, 0, 
ts, culi, culsum. Cic. stupefac?re, io, 
is, feci, factum. Liv. obstupefacëre. 
Liv. = Interdit, Attonilus, a, um. Cic. 
Obstupefactus. Cic. Stupefactus. Cic. 
Stupidus. Cie. Siupens, gén. entus. 
Cic. Il3 demeurèrent interdits et 
muets, Eos stupor et silentium defirit 
(de defigëre, 0, is, fizum). Liv. Il 
tait demeuré tout inlerdil à sa vue, 
Ejus aspectu obstupuerut (de obstu- 
pére, «0, es. S. sup., n.). Cic. 

INTERDIT, ME, parl. passé d'in- 
TEROIRE, VOy. ce v. 

IxTenniT, 8. m. Sentenca ecclésias- 
tique qui defend la celebration du culte 
dans certains lieux, etc. “Interdictum, 
i, 0. (Eccl.) : Jeter, Lancer l'interdit, 
Fuloiner un — sor, Mettre en —, 
Voy. anaTHÈue 1° el 30. 

INTÉRESSANT, part. prés. d'in- 
TÉRESSER, Voy. ce v. || INTÉRESSANT, 
ante, adj. de Qui importe. (Ulile) 
Utilis, m. f., «, n. Cic. (Qui est 
d'importance) Magnus, a, um. Cic. 
Gravis, m. f.,e, n. Cic. : Cela est 
interessant pour l'État, Hoc interes! 
reipublicæ (au gén.). Cic. Voy. 1m- 
ponten. [| est — de connaitre la loi 
elle-même, Uperæ prelium est ipsam 
legem cugnoseëre. Cic. Lause intéres- 
sante, Cause magna. Cic. Chose peu 
—, Nes parva. Cic. levis. Cic. [| 2° Qui 
inspire de ja bienveillance. Gratiosus, 
a, um. Cic. Favorabilis, m. f.,e, a. 
PL.-j. : Octave que s0g |jenne] âge 
rendait intéressant, Favorabilis ætate 
Octavius. FI, || 3° Qui captive l'esprit. 
Jucundus, &, um. Cic. : Varièle snté- 
regsante, Varielas plene volupletis. 
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Cie. Vicissitudes dont le récit est in- 
téressant à lire, Fortunæ vicissi(u- 
dines in legendo jucundæ. Cic. Lt n'y 
a pas de lecture plus intéressante, 
Nihil est aptius ad delectationem lec- 
toris. Cic. Rien ne peut être pour 
moi plus intéressant que ce ((ha- 
logue), Nihïl hoc potest mihi esse ju- 
cundius. Cie. Le récit de la fuite de 
Tuémstocle est d'une lecture fort 
intéressante, Studium in legendo erec- 
fum Themistoclis fugä retinetur. Cic. 
La suite des annales esl pour nous 
peu —, Ordo annalium mediocriter nos 
relinet (de retinère, 60, nui, fenfum). 
Cic. Rendre intéressantes les banali- 
tés, Erpositis voluplatem dare. Quint. 

INTÉRESSE, ËS, part. passé d'IN= 
TÉNFSSER, Voy. ce v. || Adj, 1° Qui 
auninterêt dans une affairo = Inté- 
ressé dans une affaire, Alicujus rei 
particeps (gén. cipis). Cic. sucius (a, 
um). Cic. Être — dans les profils, el 
abs. Être —, Lucrum participare. Dig. 
Partem habère (eo, es, but, bitum). 
Cic. || 2° À qui il importe = L'État est 
intéressé à cela, Hoc reipublicæ (au 
gén.) interest (de interesse, fuit, 118. 
seul. aux 3es pers. du sing.). Cic. 
{Humme] — au maintien de celte loi, 
Cujus interest istam legem manèére. 
Cic. J'y suis —, 1d meä réfert (de 
réferre, rétulit, us. seul. aux 3°s pers. 
du sing.). £ic. ls sout intéressés à la 
fortuue publique, ÆEos cura fortunæ 
publicæ contingit (de contingère, 0, 
tigi, factum). Liv. Voy. iMPOnTER. || 
8° Compromis : [Son] honneur est ia- 
léressé, Existinalio in eà re agifur 
(de agi, or, aclus sum, pass.). Cac. 
Notre liberté est intéressée, Libertas 
nostra in dubio est. Sall. || 4° Qui est 
trop attache à ses interêts. Quæsluosus, 
a, um. Cic. = Trop intéressé, Nimis 
altentus. Ter. Hor. Voy. AvaRg. || 
6o inspiré par l'intorêt personnel : 
Visale intéressée, Meritoria salntatio. 
Sen. Laberalilé —, Liberalitas mer- 
cenaria. Cic. callida. Nep. Liaisons 
inleressées, Ambuliosæ amiciliæ. Cie. 
Préseats intéressés, Aunera hamata 
(= qui cachent un hameçon). PI.-j. 
Tous, en alléguaut le bien public, n'a- 
gissaient que dans des vues intéres- 
sées, *Bonum publicum simulantes, 
pro suë quisque utilitate certabant. 
D'apr. Sail. (Cat., 38). Libérahté qui 
n'est pas intéressée, Liberalitas gra- 
tuita. Cic. Il n'a rien fait dans des vucs 
intéressées, Nihil ad utilitatem suam 
retulit. Cic. Nihil causa sud fecit. Cic. 

INTÉRESSER, v. act, 1° Faire en- 
trer qqn dans uns affaire on sorte qu'il 
ait part au succès : luléresser qqn 
dans son affaire, Aliquem socium ad 
rem s1bi adjungëre (0, is, junxi, junc- 
fui). Plaut. — un citoyen dans ses 
folles entreprises, Furorem suum cum 
cive consociare. Liv. — son quesleur 
dans ses vois, Furia cum quæsiore 
suo communicare. Cic. || 2° Donner qq. 
ch. à uqn pour le rondre favorable à 
une affaire. Præmio deducÿre (o, is, 
duri, ductum), act. Cæs. || 3° Seul. 
aux 3es pers. du sing. et du pi. Llm- 
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porter 4, avoir rapport à. (En gén. 
Pertinère, ef (ent), nuit me à % 
Cic. (Importer) Conducëre, it unt), 
duxif (durerunt), n. Cie. Erpedire, it 
(iunt), tuit el itt (iverunt et terunt) 
n. Cic. Interesse, est, fuit ou Referre, 
fert, tulil, n. (mais ces derniers v. 
n'ont que les 3ee pers. du sing. et ne 
peuvent recevoir un subit. pour 
sujel). Cic. (Concerner) Attinère, et 
(ent), nuit (nuerunt), tentum, n. Cic. 
Contingèëre, ét (unt), tigit (tigerunt), 
factum, act. Liv. : Cel art intéresse 
beaucoup de monde, Haæc ars cd 
multos pertinel. Cic. Cela — mon mi- 
nistère, Îlla res ad meum offlcium per- 
linel. Cie. Cela — le bien-être de la 
vie, Id ad vitæ commoditatem con- 
ducit. Cic. Cela — l'État, Hoc inte- 
rest reipublicæ (au gén.). Cic. Cela 
m'— fort peu, moi qui suis... Jd 
meä minime refert, qui sum... Ter, 
En quoi l'— le lien où tu es? Quid 
illius inlerest ubi sis? Ter. Eu quoi 
cela m'— 1-11? Quid istud auù me at- 
tinei ? Plaut. [Choses] qui ne t'ioté- 
resseul en ren, en aucune façon, 
Quæ nihil ad te attinent. Ter. La 
délibération v'iuléresse en rien les 
Romains, Consultatio nihil Romanos 
confingit. Liv. VOy. IMPORTER, con- 
CEnNER. || 40 T. de chirurgie. at- 
teindre, blesser. Voy. aTreixpne 2, 
acussen 2°, || Be Être l'objet de la bien- 
veillance, de la compassion de : l’er- 
suadés qu'ils intéressent les dieux, 
Rati sese diis curæ esse. Sall. Sile 
sort de la ville ne vous intéresse 
a3, Si vos urbis nulla cura langit 
ae tangèëre, 0, telgi, tactum). Liv. 
Ces) infortunes lintéressent, Mi- 
seriis commovelur (pass. de com- 
movère, 60, es, movi, molum.) Cic. 
Vay. éuouvoin 8°. || 6° Rendre favo- 
rable : Intéresser les cites à César, 
Civitates Cæsari conciliare. Cæzs. — 
qan. les hommes en notre favear, 
Aliquem benevolum nobis facère (io, 
is, feci, factum). Cic. Huminum stulia 
ad nostras utilitates ercitare on alli- 
cêre (10, is. lexi, lectum). Cie. Voy. 
coxciltEn 3°, || 7° Fixer l'attention, 
captiver l'esprit. Tenére, e0, es, lenui, 
lentum, act, Cte. Relinère, 60, es, 
tinui, fentum, act. Cic. Delinère, act. 
Pl.-j. Quint. Delectare, act. Cic. : fa- 
téresser qqn, Aliguem attentum le- 
nére. Cic. Les spectacles intéresseul 
les enfants, Pueri spectarulis tenen- 
fur. Cic. Intéresser les auditeurs, 
Animos ad audrendum erigère (o, is, 
reri, rectum). Cic. — le lerteur, Re 
tinêre studium in legendo. Cic. L'his 
loire intéresse par les develuppe- 
ments, flistoria tractu placet (de pla- 
cére,eo,cui,citum, n.}.Pl.-j. Les fables 
intéressent, Fabells animos ducunl 
(de dlucëre, 0, duxi, ductum). Quint. 
S'INTÉRESSER, v. refl, 1° Prendre 
part dans une affaire = Il s'intéresse 
dans les affaires de son ami, Socius est 
in negotiis amico suv (au dat.). Ter 
Je m'intéresserai dans loutes les af- 
faires, Me rerum omnium socium Àa- 
bebis. Cic. Qui s'est intéressé dans 
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ene affaire, Alicujus rei ou In aliquä 
re particeps factus. Cic. |] 2° Prondre 
Intérêt à. Curare, acl. Cic. Curæ ha- 
bère (eo, es, bui, bitum), act. Cic. = 
S'intéresser à qqn, Aliquem curare. 
Pluut. Cic. Alicui sfudère (e0,es, dui, 
8. sup.), n. ic. Alicui favére (e0, es, 
favi, fautum), 0. Cic. Je m'intéresse 
à lui, Ejus causä volo (vis, vult, 
volui, 3. sup., velle) ou cupio (is, ivi el 
ii, itum, pére). Cie. Je m'— beaucoup 
à lui, Ejus causà valide volo ou vehe- 
menter cupio. Cic. Alagnopere ejus 
caus& omnia volo. Cic. Ejus causä 
omnia cupio. Cic. Il 8°— pour Tiron 
el ne s— pas pour lui-même, 
Tironi prospicit (de prospicère, 10, 
spezi, spectum), de se nihil la- 
borat. Cie. S'intéresser au bonheur 
du genre humain, Generi hominum 
consultre (0, is, sului, sultum), n. Cic. 
Tu l'es intéressé à mon salut, Tibi 
curz fuit mea salus. Cic. 11 s'inté- 
ressail au salut de celui-ci, Eum sal- 
vum esse studebat. Nep. S'inléresser 
oniquement pour ton salut, Nihil la- 
borare, nisi ut salvus sis. Cic. C'est 
à la république que je m'intéresse le 
plas, Republic nihil mihi est carius. 
Cie. S'intéresser vivement pour la 
république, In rempublicam omni curä 
incumbère (0, is, cubui, cubitum), n. 
Cic. S'— à la candidature de qqn, 
Petitionem alhcujus euræ habere. Cic. 
S'— à un projet, Cogitationem am- 
Lecti (or, éris, plerus sum), dép. Cic. 

*_— an droit, Juri studère. Cic. Qui 
s'intéresse à la médecine, Curiosus 
medicinz (au gén.). Plin. Tous ceux 

ur s'interessent à celle victoire, 

mnes ilhus victoriæ studiosi ott fau- 
tores. Cic. 

INTÉRÈT, 8. m. 1° Ce qui con- 
vient à l'utilité de. Utilitas, atis, f. 
Cie. Commudum, i, 0. Cic. Donum, n. 
Liv. Res, ea, f. Cic. Naticnes, um, f. 
pl. Cic. Usus, üs, m. Cic. = L'intérêt 
poblic, général, Communis utilitas. 
Cie. Bonum publicum. Sall. Res pu- 
blica. Cic. Liv. Regler ses sentiments 
sar l'— général, Muderari sententiam 
uiilitate reipublicæ. Cie. Les plus 
graods 1otérêts de l'État, Reipublicæ 
summa (æ), f. s. Cic. Affirmant que 
les plus grands — de la république 
sont en jeu, Summam rempublicam agi 
ebtestans. Tac. L'intérêt de l'huma- 
cité, Hominum ufilitns. Cic. Fnvi- 
sager les intérêts de l'humanité, Ge- 
neri hominum consul®re. Cic. L'intérêt 
de chacun et celui de tous, Utilitas 
uniuscujusque ef wniversorum. Cic. 
loiérèts pubhcs et privés, Publicæ 
privatæque raliones. Cæs. L'intérêt 
publie l'exige, E republicä est. Cic. 

e qu'erige de moi l'— de chacun, 
Quod a me poscit eujusque tempus 
(poris), a. Cic. Bien que l’— de la 
œuse Le demande, Tameisi causa pos- 
tulat. Cic. La convenance et l'— le 
ommaudent, Hoc fieri et oportet et 
opus est. Cic. Si votre — Île veut 
aiosi, St ifa commodum vestrum fert. 
Cic. Si c'est ton —, Si (tibi) ita 
expedit. Cic. Parfois l'— est en lutte 
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avec Île devoir, Ulilitas aliquando 
cum honestate pugnat. Cic. Que l'— 
l'emporte! Vincat utilitas! Cie. Uni 
ar la communauté des intérèts, Uti- 
tiitis communione sociatus. Cic. L'in- 
lérêt de tous est le méine, Idem om- 
nibus conductt. Cic. Ceux qui ont ua 
même — dans un procès, Ejusdem 
litis consortes. Justin. Ils n’ont pas 
le mème —, Non idem ipsis expedil. 
Nep. Les discordes naissent de la 
diversité des intérêts, Nascuntur dis- 
cordie ex vulililaiis varietatibus ou 
cum aliis aliud erpedit. Cic. Séparer 
ses — de ceux de qqu, Separare suas 
res ab aliquo. Liv. Toute cette déli- 
bération n'est qu'un calcul d'intérét, 
Ea deliberatio omnis in ralionem uti- 
lifatis cadit, Cic. Entendre, Com- 
readre bien ses intérèts, Mei suæ 
ene consul're. Plant. Recte rem suam 
sapère. Plaut. Qui entend bien son in- 
térêt (pécuniaire). Éclairé sur son —, 
Callidus ad quæstum. Plaut. Avoir en 
vue l'— général, Consul’re in com- 
mune. Ter. Liv. in medium. Virg. 
Liv. in publicum. PI.-j. Avoir ses 1n- 
térèts en vue, Songer à son intérêt, 
De ulilitatibus ou commodis suis co- 
gitare. Cic. Consulter l'— de qqn, 
Alicujus commodis consulëre. Cic. Con- 
sulter l'— public, l'— des citoyens, 
son — personnel, Consulère reipu- 
blicæ, civibus, sibi, Sall. Je suis 
aussi préoccupé que lui de ses in- 
téréls, Non minus de illius re laboro 
uam ipse de suà. Cic. Veiller aux — 
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litas. Sen. Quel homme fait son — ? 
Quis est qui utilia fugiat ? Cic. Aban- 
donner, ‘frabir, Sacrifier l'— com- 
œuo, l'— public, Prodëre utilitutem 
communem. Cic. DeserËre causam pu- 
blicam. Liv. A republicd deficre, n. 
Cic. Reipublicæ deesse, n. Czs. Mal 
servir les intérêts de sa patrie, Con- 
sulëre male patriæ. Nep. Nuire aux 
—, Obstare commodis. Cu. Agir, \ler 
contre les — de ses amis, Ltrlitates 
amicorum impedire. Cic. Détacher les 
bommes de ses —, Abalienare ho- 
mines suis rebus. Nep. Cela est de très 
grand inlerêt, Jd est permagni mo- 
menti. Cic. Voy. imPonTaNT 1°. Il 
est, Cela est de l'— de qqn, de 
mon —, d'un baut —, d'uo très 
grand —, Voy. 1uporntea. Réponse 
conforme à ses intérèls, Respon- 
sum ad rem ejus accommodaium. 
Cic. Ce qui s'accorde le plus avec 
mes —, Quod rebus meis marime 
consentaneum (est). Cic. Décider ce 
qui convient le mieur à votre in- 
térêt personnel et a l'— publie, De- 
cernère quid oplimum vobis reique 
publicæ sit. Liv. Le part qui con- 
viendra le mieux à les intérêts, Con- 
silium, quod tibi utilissimum erit. 
Cic. Il n'a rien fait de contraire àtes 
—, Nihil fecit quod esset conira rem 
tuam. Cic. Etre contraire à l'intérêt 
de qgo, Alicut malo esse. Cic. Regar- 
dant comme contraire 4 ses interèts, 
Alienum suis ralionibus existimans. 
Sail. Une disposition qui blesse les 


e qqn, Respicëre commoda alicujus. 
Cic. ad utilitatem alicujus. Quint. 
S'attacher aur — de {sa} mère, Ma- 
tris commodum sequi. Ter. Ne s'alta- 
cher qu'à ses —, Esse suarum rerum. 
Liv. Consacrer tous ses moments aux 
— de ses amis. mne suum tempus 
aimicorum flemporibus fransmilifre. 
Cic. Prendre, Embrasser, Soutenir 
les — de qqn, de ses amis et de la 
république, Alicujus commodis ou 
ulilitati servire, n. Cic. utilitati pa- 
rêre. Cic. Esse utilitati amacis et rei- 
publicæ. Cic. Servir l'intérèt général, 
Communi commodo inservire, n. Cic. 
Avoir soin des intérêts de l'État, 
Operam reipublicæ navare. Cic. Rem- 
publicum fueri, dép. Cic. Servir son 
propre inlérèt, Suis commo:lis inser- 
vire, n. Cic. Usui{suo) parëre, n. Sall. 
Rapporter tout à son —, Referre 
omnia ad utlilitatem suam. Cic. Me- 
surer tout à son —, Omnia suis com- 
modis metiri, dép. Cic. Altacbher qqn 
à ses intérêts, Allicëére aliquem ud 
ulilitates suas. Quint. Gagner Îles 
esprits à ses —, Animos homirum 
ad usus suos adjungëre. Cu. Mettre 
un Élat dans les — des Arvernes, 
Conciliare civitatem Arvernis. Czs. 
Meltre qqn dans ses —, Aliyuem sibi 
conciliare. Cic. Les questeurs sont 
tout à fait dans ses —, Cupidi sunt 
vehementer quæstores illius. Cie. Né- 
gliger ses —, Suas utilitates omit- 
tëre. Cic. Oubliant ses propres —, 
Sine sui respectu. Sen. Intérêt (per- 


sonuel) foulé aux pieds, Calcata uti- 


— privés de qqu, Jus quod alicui 
privalim officit. Liv. 1] n'est pas, Cela 
n’est pas de l'intérêt de qqn. de mun 
—, Îl'est, Cela est sans — puur qqn, 


Voy. N'iwponten pas, N'IMPORTER ea 


rien. J'ai — à (= il m'importe de), 


Voy. iwponten. Dans quel, En vue 
de quel —? Quam ob causam ? Cic. 


Ouem ad finem? Cic. Dans cet —, 
Ob eam causam. Cuc. Dans mun, ton, 


notre, votre —, Ajeä, Tuä, Nostrë 
Vesträ causä. Cie. Faire luule chose 


en vue de son —, Omnia facère causä 
suä. Cic. [Il n'est pas permis] de 


nuire dans son, en vue de son — 
personnel, Sui commodi causä no- 
cère. Cic. (Lui appartient-il] de 
mentir dans son —7? Mentiri emolu- 
menti sui causä? Cic. [Il œontre 
qu'il a entrepris cette guerre] non 
jour son — particulier, mais dans 
(es de la commune liberté, Non sua- 
rum necessitalum sed communis liber- 
talis causa. Ces. Tu auras ag: dans 
tes intérèts, Tuë re feceris. Plaut. 
Lever une armée dans un iaterèt 
privé, Privato consilio ererculim com- 
arare. Cic. Ce que j'avais fait dans 
*— de la république, (Ea)jquæ ego pro 
re publicà feceram. Cato. ap. Fronton. 
[Geral a élé maintenu dans l'— de 
a république, Reï publicæ causä re- 
tentum est. Cie. Lutter dans l'— des 
lois, de la liberté, Dimicare pro Le- 
gibus, pro libertate. Cic. Délibérer 
daus des vues d'— public, În ms- 
dium consultare. Sall. Dans l'— de 
sa cause, Pro causé. Tac. Dans un 
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— de plaisir, Propier volupialem. 
Cie. Delectationis causä. Cels. Agir 
dans l'— de 88 propre dignité, Ser- 
vire dignitali. Cic. H est, Cela esl 
dans | — de qqgo, dans mon -—-, 
Voy. IMPORTER. l 2° Affaires do- 
mestiquos. ltes, er, Î. Cic., el pl. souv. 
Res, erum, f. pl. Cic. Negoltia, orum, 
o. pl. Cic. Rafto, ons, f., et pl. souv. 
Rationes, um, Î. pl. Cic. = Inlerèls 
domestiques, — de famille, — de la 
maison, Domestica negotra. Cic. Res 
familiaris. Cic. 1 a dans La province 
des — considérables, Magna in tu 

ovincië negotia habet. Cic. Affaire 
d'intérêt, Ratio nummaria. Cic. Res 
pecuriarie. Cic. À propos d'une mince 
question d'—, voir.…., In paruë pe- 
euniä, perspicre. Cic. De grandes dis- 
cussions d'—, Controversie magnæ 
rei femiliaris. Cic. Avoir une dis- 
cussion d'—, 0b rem pecuniariam 
disceptare, D. Tac. Débattre entre soi 
ses intérèts, Discepture de negoltis 
(suis)anter se. Sal. 11s discutent leurs 
— respectifs, Quid cujusque sit, dis- 
ceptant. Liv. Être charge des —, Sui- 
gner les — d'autrui, Aliena negotia 
procurare. Cic. Régler les — de la 
société, De rebus rationibusque s0- 
cictatis decidère. Cic. I s'agit d'un 

ave interêt, Magna res agilur. Cic. 

elte chose toucbe à des interèls do- 
mesiiques, Uæc res ex domesticä est 
ralione. Cic. Qui a avec qqn des re- 
latiuns d'affaires el d'—, Cum aliquo 
re ac ratione conjuncius (a, um). Cic. 
Surveiller les — de son maitre, Cu- 
rare raliones heri. Plaui. Gérer les 
— d'uve soriélé, Societatem gerère. 
Cic. || 3° Part dans les benefñces d'une 
affaire, Pars, aertis, f. Cic. : Donner 
des interêls à ses amis, Dare parles 
amicis. Cic. Prendre un intérêt dans 
une affaire, Socirtatem alicujus rei 
facëre. Cie. Avoir un —, Partem Àa- 
bêre. Cic. Qui a un — dans les pro- 
fits, In lucris consors (gén. ortis). Cic. 
Voy. inrénessé 1°, iNTénesses 1°, 
S'isrénessen 1°. || 6° Produit de l'ar- 
gent place vu prête. Fenus, norts, n. 
Cic. l'aura, », f. Cic. : Interët de l'ar- 
geut (= rente), Pecuniæ fructns (&s), 
m. Cæs. Cic. Argent qui rapporte —, 
Pecunia que est in fenore. Varr. À 
uo — raisounable, Fenore {olerabili. 
Cic. Gros —, Fenus grande. Cic. 
magnum. Petr. ua — exorbitant, 
Iniquissimo fenore. Cie. Dette grevée 
d'intérêts exorbitants, Æs alienum 
injusio fenore gravatum. Liv. — cu- 
wulés d'année en année, Nenovatum 
in singulos annos fenus. Cic. Il ne 
laissait pas la dette s'accruitre par 
des — accumulés, Non patiebatur æs 
alienum mulhplicandis usuris cres- 
cere. Nep. Cuutul des —, Renovatio, 
onis, f. Cic. Les — des —, Perpe- 
fuum fenus. Cic. Usuræ usurarum. 
C.-Just. Les — d'un mois, Aensirua 
wsura. Cic. Le taux élevé de l'interët, 
Nummorum ceritas. Cic. Intérêt à 1/2, 
41,43,,44,46,à6,4à 411, à (9, 
à 24, à 48 pour 100 l'an, Voy. cexr 
5e. — à 36 pour 100 l'an, Terxs 
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(arum) centesimæ (arum), f. pl. (= 
par mois). Cie. — à 1 pour 1000 
tous les mois, Afillesima usura. Sen. 
L'— élit monté de 4 pour 100 à 8 
pour 100 par an, Fenus ex iriente 
(actum erat bessibus. Cic. Diminuer 
e taux de l'—, Usuram minuëre. 
Pl.-j. L'— ayant baissé, Fenore de- 
minulo. Suet. Les intérêts ne courent 
plus, Consistif usura. Cic. Faire pro- 
duire des — à son argent, Laisser 
son argent à interêt, Pecuniam in 
quæstu relingu#re. Cic. Prèler à —, 
Usuram ou Usuras dare. big. Dare 
pecuniam in fenus. Dig. Prèter à qqn 
de l'argent à —, Pecuniam alicui 
dare fenori ou fenore. Pleut. Cic. 
alicui fenerari, dép. Cic. Prèler À 
gros — de l'argent à qqn, Pecuniam 
occupare alicui grandi fenore. Cic. 
S'ubliger à payer des interêts, Usuras 
stipulari, dép. Dig. Ce qu'on à pris 
l'engagement de payer à titre d —, 
Quod usuræ nomine perscriplum est. 
Suet. Payer interêt, Usuras præstare 
ou solvwre. Cic. Payer à qun l'— de 
son ärgent, lui servir un —, Alicut 
pendère pecuniæ usuram. Cic. Déduire 
du capital tout ce qui a été payé en 
—, De capite deduc®re quod usuris 
pernumeraîum est. Liv. Faire remise 
à qqn des inlérèt3, Rematiëre alicui 
usuras. Dig. Emprunter de l'argeot 
sans —, Graluitum ypecuniæ usum 
accipère. Sen. Argent prèlé sans —. 
Gratuita pecunia. PL.-j. || Dommages 
et intérèls, Dummages-interèts, Voy. 
powmaGe. || Fig. La terre rend ce 
qu'elle a reçu avec un intérêt plus 
considérable, Terra reddit, quod æcce- 
pit, majore cum fenore. Cic. Adresse- 
moi la leltre avec les intérêts du 
retard, Bitte litteras apnostitis usuris. 
Pl.-j. || Bo Sontiment cgoiste qui nous 
fait rechercher nos avantages. (En gen. 
Cupiditus, atis, f. Cic. ( an ite) 
Avarilia, æ, f. Cic. (Désir de par- 
venir) Ambülio, ons, f. Cic. =: L'in- 
térêi ne peut purter au mal les gens 
de bien, Boni nullo emolumento im- 
elluntur in fraudem. Cic. Gagne par 
‘—, Præmio deductus. Cæs. Dire qq. 
ch. dans une vue d'—, Ob emolu- 
mentum suum aliquid dicëre. Cic. Par 
— (= en vue d'un gain), Quesiüs ou 
Lucri causä. Cic. Ménager les deux 
partis par —, Ambitiose utramque 
partem fovére. Liv. Qui agit par —, 
Qu'on fait par —, Voy. iNrénEssé. 
Qui n'agil poiut par —, Qu'on ne 
fait point par —, Voy. DÉSINTÉNRSSÉ. 
16 Sentiment de bienveillance. Stu- 
lum, ii, n. Cic. Voluntas, atis, f. 
Cic. Benignitas, f. Cic. Benevolentia, 
æ, f. Cic. Gratia, f. Cic. = Uu tendre 
intérêt, C. auoun. Un douloureux —, 
C. mirié. Exciter l'— des hommes, 
Studia hominum excitare. Cic. In- 
spirer l'—, Benevolentiam colligrre, 
comparare, sibi aljung#re. Cic. con- 
sequi, dép. Nep. sibi acyuirëre. Quint. 
Qui inspire l—, Favorubilis, m. f., 
e,n. Vell. Quint. PL.-j. Qui inspire 
un tendre —, Amabilis, e. Cic. Qui 
inspire un douloureux —, Misere- 
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oilis, CE Cic. Talents qui nous atti- 
rent l'— du peuple romain, Artes 
quæ nobis popu i Romani studia con- 
ctliant. Cic. Porter — à qqn. Alicui 
cupère (io. is, ivi el ii, itum), n. 
(æs. studère (e0, es, dui, s. sup.), n. 
Cic. Il me purle —, Benevolus es 
mihi. Cic. erga me. Plaut. Qui porte 
— À qqu, 4 un parti, Studiosus ali- 
cujus. Cic. partis. Cic. Qui ne purte 
— à aucun parti, In reutram parien 
propensus (e, um). Cic. L'— que tu 
me portes, Tua erga me benevolentia, 
Cie. Vif — pour qqn, qu'on porte à 
qqn, Impensa erga aliquem voluntas. 
Liv. Montrer, Témoigner de l'—, 
Donner des lémoignages d'— à qqa, 
Alicui favëre (e0, es, favi, fautum), 
n. Cæs. Aliquem fovère (eo, es, fovi, 
fotum). Pl.-j. Benevolentiam habère 
ou conferre erga aliquem. Cic. præs- 
tare alicui. Cic. Témoigner à qqn le 
plus vif —, Donner à qqn de très 
grands témoignages d'—, Aliquem 
summä benevolentiä complecii, dep. 
Cie. Aliquem marime culëre (o, is, 
lui, cultum). Ter. Prèler aux paroles 
de qqn une attention pleine d'—, 
Aliquem summê cum benignifate au- 
dire. Cic. Tu as montre de {'— poor 
notre gloire, Nostrz laudi favisti. 
Cic. Prendre — 4, en, dans qqu ou 
qq. ch., Curam alicujus agère {o, is, 
egi, actum). Liv. Curæ aliquid habère 
(eo, es. bui, bitum). Sall. Quint. Cu- 
rare aliquem. Plaut. Cic. aliguid. Cic. 
Var —, Benevolentiz gratië. Cic. Par 
— pour qqn, Alicui consulende (de 
consul?re, o, is, sului, sullum, 0.). 
Liv. Avec —, Benevole. Cic. Studiose. 
Cic. Farorabiliter. Quint. Macr. | 
7° Attention excitee, curiosité captivés. 
Studium, ti, n. Cic. Exspectatio, 
onis, f. Cic. Ph. : Vif intérét pour la 
lecture, Erectum studium in legendo. 
Cic. Exciter l'— des auditeurs, Ani- 
mos ad audiendum erigre. Cic Pro- 
voquer l'— de qqn, Aliquem in sum- 
mam exspectalionem aduüucère. Cic. 
Quel — tn fais naltre daus mon 
esprill Quantam tu mah1 moves erspec- 
tnfionem! Cic. Peuple dont l'— est 
excile, Plebs erecta exsnectaliione. l'ic. 
La harangue n'excile pas d' —, Contio 
fnget (de frigére, eo. a. parf. ni sup., 
n.}). Cic. || 8° Ce qui caplire, charme, 
touche. Voluptas. atis, Î. Cic. Jucun- 
ditas, f. Cic. Delectatio, onis, f. Cac. 
: L'intérêt de la nouveauté, Novi- 
tntis gralia (æ), f. Quint. Hs sont 
captivés par l'—, Delectatione ca- 
tunlur. Quint. Entrainé par l'— de 
a lecture, Ductus jucunditate lec- 
tionis. Quint. Le très grand — de 
la lecture, Jucundissima lectionis vo- 
luptas. Cic. Là est l'— de la ques- 
tion, În hoc consistit judicii summa 


(= le point essenliel). Cie. L'histuire 
a de | —,uffre de | —, Est in his- 
toriâ voluptas. Cic. Rien n'a plus 


d'— que la science. Scientiä nil 
est jucundinus (Vuy. INTÉAKSSANT 3°). 
Cic. La vie n'a pas d' — pour moi, 
Non me vita juvat (de juvare, 0, jui, 
jutum, juvaturus). Liv. Si l'on peut 
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trouver de l'— à jouer à pair ou im- 
air, Si quem ludëre par impar de- 
ctet. Dor. Peosée de peu d'—, dé- 

auée d'—, sans —, Sententia levis 

ou frigida ou inepta. Quint. Enseigne- 
meoi qui manque d'—, Trudilio je- 

juna ou arida. Quinf. . 
INTÉRIEUR, ŒuUR&, adj. 1° Qui 

est au dedans (en gen.). Interior, m. 

f.ius, 0. Cic. Inlimus, à, um. Cic. 

Internus. Sen. Plin. : Les parois in- 

terieures du temple, fnteriores templi 

parieles. Cic. Actiun intérieure des 
organes visuels, Potentia interior ocu- 
lorum. Cels. Avoir une chaleur —, 

Continére in se vim caloris. Cic. Les 

parties intérieures dn corps, Ea quz 

suut intus in corpore. (ic. La mer 

Intérieure (— la Méditerranée), Mare 

Interaum. Plin. | 2° Qui est ou Qui a 

lieu au dedans d'un pays. Inlestinus 

a, um. Cie. Domesticus. Cic. : Mal 

intérieur, Malum intestinum ou do- 

mañcum. Cic. Ressources inté- 
rieures, Domesticæ vpes. Cæs. Eane- 
mis interieurs, Domestici hostes. Cie. 

Les affaires mtericures (de Rome), 

Urbanz res. Cæs || 3° Qui est vu Qui 

a lieu au dedans de la famille. Dumes- 

ticus, a, um. Cic. Familiaris, m. f., 

e, 0. Ad er. Interior, eæ. f., ius, n. 

Tac. Suet. : Gène intérieure, Diff- 

cultas domestica. Cic. {| 6° Qui est ou 

Qui a lieu dans l'âme. Intimus, a, um. 

Cie. : Seatutnent intéricur, Animi in- 

timus sensus. Cic. Mouvement —, 

Animi motus. Cie. 

IxtTéneun, 8. m. 1° La partle de 
dedans (en gon.) Interior (orts) pars 
lartis), ©. Cic. : La partie qui est à 
l'intérieur, Pars que intra (est). Cæs. 
L'— de la maison, fntertor pars 
ædium. Cic. L'— de la ville, Urbis 
penetrale (is), n. Liv. Dans l'— de la 
ville, {ntra muros. Cic. Intra mœnia. 
Salt. L'— de l'Afrique, de la Gaule, 
de la Macedoine, Interior Africz 
pars. Plin. Interior Gallia. Cæs. In- 
tima Macedonia. Cic. L'— dos terres, 
Mediterranea (s.-e. loca), orum, n. 

l. Cæs. Mediterraneæ regiones. Crs. 
eu sitné dans l’— des terres, Me- 

diterraueus locus. Quint. Les peuples 

qu babitent dans l'— des terres, 
afiones intertores. Cic. Les penples 
les plus recuiés dans l'— des terres, 

Homines marime medilerranei. Cic. 

Pays qui daos l’— ne produit que 

des céréales, Ager intus frugibus fan- 

um fertilis. Plin. Dans l'— du re- 
traocheruent, Intra vallum. Nep. Ce 
qui est dans l'— du corps, Ea, quz 
suni intus in corpore. Cic. L’— de la 
pomme de pie, de l'amande, Pinez 
aucis, amygdulr nucleus (1), m. Plin. 

Vase doot on a poissé l'—, Vas intra 

picalum. Col. À l'—, (Avec ou Sans 

Douv. vers) fnirorsum ou Introrsus. 

Cic. Liv. (Sans muuv. vers) Intus. Cic. 

Intre. Col. (Avec mouv. vers) Intro. 

Cato. Plaut. Cic. N 2° Le dedans du 

pays, le pays (par oppos. aux États 
etrangers; : Les affaires de l'intérieur 
(= les affaires de Rome, Urbanz 
res, Cic. À l'—, Domi. Cic. Guerre 
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à l'—, Bellum intestinum ou domes- 
ficum. Cic. || 9° La maison, la vie 
domestique. Privata (æ) domus (üs), 
et abs. Domus, üs, f. Cic. : Je me 
préoccupe de mou intérieur, Me res 
familiaris movet. Cic. Nous adminis- 
trons mieux notre —, Res domeslicas 
uu familiares melius tuemur. Cic. 
Dans mon, tun, son, notre — (sans 
mouv. vers), Inlus domique. Cic. In 
privalo. Liv. Dans leur —, fntra 
domos. Plin. Pour qu'on ue puisse 
voir dans ton — ce qui s'y passe, 
Ne quis introspicrre possit domum 
tuam. Cic. Vêtement d —, Domestira 
vestis. Cic. || 4° T. de peinture. Sorte 
de tableau de genre : l’eindre sur par- 
chemin des intérieurs de bains, In 
membranulis depingëre balnearum spe- 
cies (de species, ei, f.). Gell. || 6° Ce 
qu'il y a de plus caché dans une ch.; 
les secrots de la vie privee. Secreta, 
orum, n. pl. Tac. || 6° Les mouve- 
ments les plus intimes de l'âme. Voy. 
ronD 120. 

INTÉRIEUREMENT, adv. Au de- 
dans. {ntus, Cic. Intra. Cul. Interius 
(Cumpar. d’intra). Virg. Cic. Intror- 
sum et Introrsus. Sen. : Extérieure- 
ment el intéricurement, Extra et 
intus. Czs. Enduire qq. ch. de poix 
— el exlérieurement, Picare aliquid 
infrinsecus el extrinsecus. Col. || lg. 
Se réjouir inlérieuremeot, In sinu 
gauudëre. Cic. Mais — je souffre, Sed 
anyor infimis sensibus. Cic. Maudire 
gqn —, Aliquem verberare cogita- 
livnis facuto convicio. Cic. Aliguem 
tacite ersecrari, dép. Liv. 

INTERIM, 8. m. 1° L'entre-temps 
=: Dans l'intérim, Par —, [nterim. 
Fronto. Gouvernement exercé par —, 
Fiductiarium imperium. Curt. || 2° Ac- 
tion d'administrer dans l'entre-temps 
: Faire l'intérim, Être chargé d'un 
—, Fiduciariam operam obtinère. (æs. 

INTÉRIMAIRE, adj. Qui n'ensto 
que par interim : Un lieutenant, quiest 
un commandant intérimaire. Legatus, 
qui fiduciarram operam oblinet. Cæs. 

INTERJECTION, 5. f. 1° T. de 
grammaire. Une des parties du dis- 
cours. Inlerjectio, onts, f. Quint. || 
20 Action d'interjeter : Inlerjection 
d'appel, Appetlatio, onis, f. Crc. Dig. 

INTERJETER, v. act. Appeler d'un 
jugement : Interjeler appel, Appella- 
lionem interponêre (eo, is, posui, posi- 
tum). Dig. 

INTENLIGNE, 6. m. Espace entre 
deux lignes : Écrire dans l'interligne, 
en —, (En géo.) Interscrib®re, 0, is, 
s. parf. oi Sup, act. PI.-j. (Écrire 
au-dessus) Superscrib£re, €, is, 
scripsi, scriptum, acl. Suet. 

INTERLINÉAIRE, adj. Écrit dans 
l'interligne. Superscriplus, a, um (= 
écrit au-dessus). Suet. : Addition in- 
terlinéaire, {nterpositto, onis, f. (ic. 
Il yavaitbeancoup d'addilions interli- 
néaires, Afulta superscripla inerant. 
Suet. 

INTERLOCUTEUR, 8. m. Per- 
sonnage d'un dialogue = L'opinion de 
ses interlocuteurs, Eorum opinio 


cuteur, Se facit cum 
quentem (de colloqui, er, Eris, locutus 
sum, dép.). Cic. Tu es le troisième — 
de ce dialague, Ei dialoge edjuncius 
es lerlius. (ic. 
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guibuscum disserebat. Cic. I se re- 


présente ayant Curion pour interlo- 
urions collo- 


INTERLOCUTION, 9, f. Jugement 


qui ordonne une instruction prealable, 
mais qui prejuge le fond : Arrêt d'inter- 


lucutiun, C. INTEnLOCOTUIRE (subst.). 
INTERLOCUTOINE, 34). D'inter- 


locution : Arrêt, Sentence, Jugement 
iuterlocutoire, Prosoncer une sen- 


tence —, Voy. ci-apr. 
INTERLOCUTOINE, 8. I. Arrêt d'in- 
terlocution. Interlocutio, onis, f. P.-jct. 
3 Ordunner uo interloculorre, Inter- 
loqui, er, Fris, locutus sum, dép. Ulp. 
INTERLOQUER, v.acl. C. pécon- 
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INTERMEÈDE, 8. m. Olvertissement 
entre les actes d'une piece de lheâtre. 
(En gén.) Embolium, d1, n. Cie, (Coimi- 
que) Erodium, 0. liv. Suel. : Acteur 

‘rolerimèdes, Embolinrius, ii,m. Inse. 
Actrice d'—, Embuliana, s, (. Plin. 

INTERMEDIAIRNE, adj. Qui est 
entre deux. Medius, 6, um. Cic. In- 
tergectus. Cic. Inlerpositus. Cic. 3 
L'espace intermédiaire, Id, quod 1n- 
leresl, spalii. Plin. Le temps —, 
Tempus medium. Suet. Spairum in- 
lergectum. Cic. interpesitum. Cic. Liv. 
Une main —, Meta manus. Quint. 
Marais qui s'étend dans l'espare —, 
Palus quæ intercedit (de intercedëre 
0, cessi, cessum, n.). C?s. Pays qui 
orcupe l'espace — entre Rome et 
Arpi, fegie inlerjecia inter livmam 
el Arpos. Liv. Couleur — entre le 
bruu et le blane, Color inter aquilum 
candidumque. Suet. La siuvpis rouge, 
la ruuge-pâle et l'—, Sinvpis rubra, 
el minus rubens, el infer has media. 
Plin, Il n'y à pas d'état — entre la 
guerre et la paix, Voy. ci-apr. 10. 

INrenméoiaine, $. m. {° Co qui est 
entre deux. Medium, ii,0. Liv. = Il n'y 
a pas d'inlerméihaire entre la guerre 
et la paix, [nier bellum ef pacem 
nikil melium interest. Cic. Sans —, 
C. iwméniaTeuxnr 10. H 2e M. Actlon 
de s'entremettre; M. f. Personne qui 
s'ontremel. (Aclion) {ntercessiu, onis 
f. Cic. Intercessus, &s (usilé seul. À 
l'abl.), m. V.-Mer. interventus, üs, 
m. Suel. Traj. ap. Plin. Opera, à, f. 
Cic. (Personne en gén.) Sequester, tri 
ou tris, masc. Cic. Sen. Sequestra, æ, 
fém.Stat. Apul.Interauntius, ii, mase. 
Cic. Internuntia, s, fém. Cic. Plin, 
(Celni qui prépare une transaclion) 
Transactor, oris, mage. Cic. (Cuur- 
lier) Pararius, ti, masc. Sen. =: Par 
l'intermédiaire de qqn, Voy. entaz- 
ms&. [Les Sabines] a varent servi d'in- 
termédraires pour rétablir la paix, 
Oratrices pacis fuerant. Cic. 11 s offre 
comme intermeiiarre, Medium sese 
offert. Virg. Trailer avec qqu sans 
—, Directe ag?re cum aliquo. P.-pet 
Voy. S'ENTURMETTRE. | 

INTERMÉDIAT, ATS, ad). CG. = 
TENMÉDIAURS (ad).} 
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INTERMINADLE, adj. Qui ne sau- 
pait étre terminé, qui dure trop long- | ( 
temps. Infinitus, a, um. Cic. Immen- 
sus. Cic. Longissimus. Cie. Nimium 
longus. Cic. = l'laidoirie interminable, 
Longissima actio. Quint. Traiter de 


chaque espèce en particulier serail 
uo travail —, De generibus singulis 
disser?re immensum où inexplicabile 
est. Plin. Guerre —, Bellum infinitum. 
Cic. D'une manière —, Infinite. Cic. 

INTERMISSION, 5. f. Discontinua- 
tion. Intermissio, onis, f. Cic. = Il y 
a souvent des intermissions 4 l’aclion, 
Ab actione sæpe ft interinissio. Cic. 


Sas intermission, Sine ullé intermis- 


sione. Cic. 


INTERMITTRNCE, s. f. 1° Aotlon 
de cesser et de reprendre par intervalle 


e lotermittence de la fièvre, Febris 
eireurtus (üs), m. Scrib. La douleur 


a des iaternultences. Dolor dat inter- 


valla. Cic.]| 2° Intermission. Voy. ce m. 

INTERMITTENT, ENTS, adj. Qui 
cesse et roprend par intervalle : Fièvre 
iotermillente, Febris perodica. Plin. 
Pebris que ex loto intermillit. Cels. 
quæ cerlum habet cireuitum. Cels. 
Avoir des fièvres internntleutes, Cir- 
cuilibus febrium verari, pass. Scrib. 
Type internutleut, Typus periodicus. 
C.-Aur. Pouls —, Puisus inordi- 
natus. Cels. Être —, Intermittÿre, 0, 
is, misi, missum, D. Cels. Sen. Source, 
Footaine inlermillsnte, Fons qui (vi- 
cissim) decrescil augelurque où crescil 
minuilurque. Plin. 

INTERNATIONAL, ALE, adj, Qui 
a lieu entre plusieurs nations : Com- 
merce international, *Gentium inter 
se commerciurm. Droit —, Jus gen- 
tium, Cic. 

INTERNE, adj. C. INTÉNIEUN (ad).). 

INTENNER, v. act. Obliger à resider 
dans une localite determinee. {n Liberä 
custodiä habère (eo, es, bui, bitum), 
act. Sall. Voy. coxrixer 20. 

INTERPELLATION, 8. f. 1° Som- 
mation. Interpellatio, onis, f, P.-jct. 
Voy. souwmarion. | 2° interrogation. 
Voy.ce m. 

INTERPELLER, v. act, 1° Sommer. 
Voy. ce m. || 2° Demander 4 qqn de 
s'expliquer. C. iTennoGen. || 8° Apos- 
tropher vivement. Appellare, acl. Cic. 
Compellare, act. Cic. =: Interpeller qqn 
par son nom, Aliquem nominalim ap- 
pellare. Cic. nomine increpare (6, as, 
pavi et mieux pui, patum ot mieux 
pilum). Jiv. 

INTERPOLATEUR, s. m. Celui qui 
Interpole. Interpolator, eris, m. Teri, 

INTERPOLATION, 8. f. Action 
d'interpoler ; choss interpolée. (Action 
Imterpolato, onis, f. Plin. Chose) 
Enterpoliumentum, 1, n. Mamert. 

INTERPOLER, v. act. Insérer par 
ignorance ou par fraude qq. ch. dans 
un terte. Interpolgre, act. Cic. 

INTERPOSER, v. act Mettre une 
ch. entre deux autres (pr. et fig.). 
Interpunêre, 6, is, posui, posifum, act. 
Cic. Interjicère, 10, is, jeci, jectum, 
act. Cic. 

S'inNTERPosER, v. fe Réf, et Pron. 


INTER 


Se placer entre deux. Se interponère 
0, is, posui, positum). Cic. Interjici, 
tor, ris, jectus sum, pass. Cic. : Les 
licteurs s'élant interposés, Interjecti 
licitores. Tac. La lune s'interpose 
entre le soleil el nous, Luna sub 
orbem solis subit (de subire, eo, ivi 
el it, itum, n. = aller sous). Liv. La 
luoe eu s'interposaut dérube..., Luna 
interpositu suo anfert. Cic. La terre 
en s'— fait..…., Terra objectu suo cf- 
ficit. Cic. || 20 Ref. Fig. Intervonir 
comme médiateur. Voy.NTERVENIR 20. 

INTERPOSITION, 8. f. 1° État 
d'un corps interpose entre doux autres. 
Interpositio, on1s, [. Cic. Vitr. Iuter- 
jectus, üs, m. Cic. Inferventus, üs, 
w. Plin. [nterpositus, us (nsité senl. 
à l'abl.), em. Cic. = Par l'interposition 
de la terre, Terræ inlerpositu ou 
interjectu. Cic. Par l'— de la lune, 
Lunæ intervenfu. Plin. Intercedente 
lunä. Plin. La lune par son —, Luna 
interpositu suo. Plin. Par l'— des 
mois inlercalaires il organisa l'année 
de telle façon... Annum intercalari- 
bus mensibus inlerponendis ita dis- 
pensavil. Liv. || 20 Fig. Intervention. 
Voy.cem. 

INTERPRÉTATION, s. f. Expli- 
cation d'une ch. [nterpretatio, ouis, f. 
Cic. Éxplicutio, f. Cic. Explanatio, f. 
Cic. =: L'interprétation des songes, 
Somuniorum conjertio. Cic. conjectura 
(æ), f. Cic. interpretatio. Plin. 1l en- 
seigna le premier l'— des souges, 
Somniorum primus intelligentiam con- 
didit. Just. Fausse — d'un mot, Verbi 
depravatio. Cic. Donner à qq. ch. une 
— fausse, Aliquid perverse interpre- 
tari, dep. Cic. Donner une — ma- 
ligne à de bonnes aclivos, Recte facta 
delorquèére(eo, es, forsi, fortum). Pl.-j. 
Donuer à qq. ch. une — alarmante, 
Aliquid in melum trahëre {o, is, trazxi, 
tractum). Tac. Éclairer par l'— qu. 
ch. d'obseur, fem obseuram explanare 
interpretando. Cic. Dans i'— des lois, 
In legibus inlerpretandis. Cic. 

INTERPRÈTE, $. mm. f. 1° Per- 
sonne qui traduit d’une langue en une 
autre. Inferpres,etis, m. (f.). Cic. Par 
l'entrewise d'un interprèle, Par —, 
Per interprelem. Cic. Liv. Plin. Parler 
sans le secours d'un —, J.oqui sine 
interprete. Cic. || 2° Personne qui ex- 
plique le sens d'un écrit, etc. {nferpres, 
els, m. [. Cic. Explcator, oris, masr. 
Cic. Ezxplanator, masc. Cic. = Inter- 
prèle des poëles, Interpres poeiarum. 
Cic. Être l'— de qq. ch., C. iNren- 
prétTen 29. || 3° Personne qui explique 
les songes, les resages. Interpres, 
etis, masc. Cic. fêm. Liv. Conjector, 
oris, masc. (ic. Quint. = Interprète 
des songes, Jnlerpres somniorum. 
Quint. — des prodiges, Portentorum 
conjector où interpres. Cic. || 4° Per- 
sonne chargec de faire connaitre les 
volontes d'une autre. Interpres, elis, 
masc. Cic. fém. Plant, Internuntius, 
ii, maac. Cic. Internuntia, æ, fe. 
Cic.=[Augures] interprètes de Jupiter, 
Jovis interpreles où internunfii. Cic. 
Oiseaux — de Jupiter, Aves inler- 
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nunilæ Jovis. Cie. || Fig. 
est dinterprèle de l'âme, 
ments esi oralio. Cic. Les yeux inter- 
prèles de l'âme, Oculi anmi indices 
(de index, m. f.). Cic. Les gestes de la 
main sont les — de [notre] volonté, 
dlanus Voluntatem declarant. Quint. 
L'histoire, interprète du passé, His. 
forta velustatis nuntia. Cie. 
INTENPHÉTER, V. acl. 10 Tra- 
duire d'une langue en une autre. /n- 
lerprelari, dép. (acc.). Cic. Cunrer- 
tre, 0, 18, verli, versum, acl. l'ic. 
Transferre, fero, {ers, fuli, latum, 
act. Quint. Plin. Voy. rnanoine. l 
2° Expliquer ce qu'il y a d'obscur dans 
un ecrit, étc. Interpretari, dép. (acc.). 
Cic. Erplhicare, act. Cic. Erplanare 
act. Cic. Enodure, act. Cic. : Inter- 
préler les lois, Leges interpretani. 
Cic. — une ch. dans le sens litteral, 
Rem ex scriphone interpretari, Cie. 
Ilinterprète les termes de l'écrit dans 
le sens qui lui convient, Sigrifica- 
lionem Scripli, e0, quo vult, trahit 
(de trahÿre, 0, trari. tractum). Cic. l 
3° Expliquer, Deviner une ch. par in- 
duction. Interpretari, dép. (ace.). Cic. 
CuuJic“re, io, ts, jeci, jertnm, act 
Plaut. Cie. : Suoges inlerpretés, Som- 
nta explicata. Cic. L'art d'interpreter 
les sunges, Somniorum intelligeutia 
(æ), F. Just. — les foudres, inter- 
prelari fulgura. Cic. Il interpreta 
finement l'oracle sur le baiser à 
dunner à sa mère, De maître sa- 
viandä ex oraculo argnte conjecit. Cic. 
loterprelant autrement les parnles de 
ls Pythie, Alto spectare ralus vocen 
Pythicam. Liv. Inlerpréter une ch. 
autrement qu'elle n'est, Rem aliter, 
aique est, accipëre (io, is, cepi, c 
tum). Ter. — l'intention de qqn, Ali- 
cujus voluntalem interpretan. Cic. — 
la modestie de qqn comme un aveu 
(d'inferiorité), À hicujus modestian in 
conscaenfiam ducêre (0, is, duri, duc- 
tum). Sal. — qq: ch. comme on 
signe d'orgueil, Aliquid in super- 
biam trah®re (voy. 2°). Tac. — qq. 
ch. comine un pronostic, Aliquid 
in omen accipère. Liv. ad omen ver- 
tire (voy. 19). Tac. La peur, qui in- 
terprèle loules choses dans ua sens 
defavorable, Metus, interpres semper 
in deleriora ïinclinatus. Liv. || 6 
Prendre cn bonne ou en mauvaise part. 
Interpretari, dép. (acc.). Cic. Acci- 
pêre (voy. 30), acl. Cic. : J'interprète 
cela de celle manière, ({d) in eam 
partem acripio. Ter. Interpréter qq. 
ch. en bien, en bonne part, favora- 
blement, Aliquid in bonam parle 
accipAre. Cic. — qq. ch. plus Évors- 
blement, Aliquid in miliorem partem 
interprelari. Cic. — une ch. en maa- 
vaise part, Rem in malam parlem ac- 
cipËre. Cic. in deterius trañère pr 
20). Tac. Mal — ce qua été dit en 
bonne part, Bene dicta male inter- 
pretari. Cie. — mal, en mal, mali- 
cieusement, maligocment de bonnes 
achons, fecte facta detorquére (es, 
es, torsi, (ortumn). Pl.-j. 
INTERREGNE, s. m. Temps pea- 


La parole 
Interpres 


INTER 


dant loquel un État manque de roi, de 
chef. Interregnum, i, n. Cic. = Il ne 
s'oppose pas à ce qu'il y ait un 1n- 
terrgue, Quiescit rem adiluci ad in- 
terregnum. Cic. Ll lui importe qu'il 
g'yait pos d'—, Ejus interest rem 
ad interregnum non venire. Cic. . 

INTEUROGATIF, 1VE, adj. Qui 
marque interrogation. Înterrogalivus, 
s, um. Prisc. Diom. Percontalivus. 
Dion. : D'une manière interrogative, 
Interrogatire. Prisc. Percontative. Don. 

INTERROGATION, 8. f. Quostion 

v'on fait à qqn. Interrogalio, onis, 
l Cie. Percontatio, f. Cie. : Répondre 
â des interrogations, Ad interrogala 
respondère. Cic. 

INTENNOGATOIRE, 8. m. 40 in- 
terrogations d'un juge ou Réponses d'un 
accuse. Anterrogalio, onis, [. Cic. 
Quzstio, f. Cic. : Faire subir un in- 
lerrogaloire à qqn = interroger 
qqu), Subir un — (= être inler- 
ragé), Voy. INTEUNOGEN. || 2° Pracès- 
terbal contenant les interrogations du 
juge et les reponses de l'accuse. Quæs- 
fonis fabella (x), f. Cic. | 

INTERNOGER, vV. act. 10 Faire 
une question ou des questions à qqn : 
loterroger qqn sur qq. ch., Rem ou 
De re aliguem rogare où interrogare. 
Cie. Rem ex aliquo ou aliquem percon- 
tari, dép. Cic. or. Rem ex aliquo 
sciscitart, dép. Cic. em ex aliquo 
où ab aliquo quærëre (0, is, quesiui 
el sit, situm). Cæs. Plin. Rem de ali- 
quo ou ab oliguo ou ex aliquo erqui- 
rére (o, is, quisivi el sit, sutum). 
Cic. Rem ab aliquo ou er aliquo re- 
quirère. Cic. — souvent qqn sur qq. 
cb., Aliquid aliquem rogitare. Liv. 
Voy. o&maxDen 130. || 2° Consulter, 
examiner qq. ch. Consulère, 0, ts, 
sului, sultum, act. Quint. Suet. = in- 
terroger l'uracle, Oraculum pelre (o 
W,ivi el ii, itum). Cic. consulëre (o, 
ü, sului, sullum). Suet. — les livres 
sibyilios, Libros sibyllinos adire (co. 
ü, ivi el it, tfun). Tac. — les murs 
d'un regard inquiet, Parieles cir- 
cumspectare. Tac. — son âme, Con- 
sulfre animum suum. Quint. — sa 
conscience, In mentem sam infro- 
spic#re (io. is, speri, spectum). Cic. 

S'intennoceu, %. 40 Réf. S'oxa- 

miner, se consulter. Se consul7re (0, 
ü,. sului, sultum). Sen. Consulére 
enimum suun, Quint. || 2° Récipr. Se 
faire mutuellement des questions : Ils 
s'interrogent les uns les autres, Alius 
slium sciscitatur. Just. [ls s'— les 
uns les autres sur la cause du trouble, 
Alius ex alto causam lumultiüis quæril 
de quærère, 0, quæsiui et sii, situm). 
Es. 
.INTERROI, s. m. Sorte de ma- 
gistrat interimaire 4 Rome. [nierrex, 
egis, m. Liv. : Nommer interroi, Pro- 
dêre interregem. Liv. 

INTERROMPRE, v. act. 1° Rompre 
la conunuite; ou Arrétor ta continuation 
d'une ch. Interrumyère, 0, is, ri, rup- 
fum, act. Cie. Cas. Lie. Intermaittrre, 0, 
W, misi, missum, act. rs. : Chennuns 
interrompus par des lagunes ltinera 
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æsluarits concisa (pass. de concidère, 
0, is, cidi). Cæs. Plaine interrompue 
par des collines, Planities collibus in- 
fermissa. Czs. Non interrompu, C. 
ConTINU 4°. |} 20 Fig. Empécher qu'une 
ch. ne s'achève. Inferrumpére(vuy 410), 
act. Cæs.Cic. Intermittére(voy.40),act 
Cæs. Cic. Interpellare, act. Cie. Inter- 
cipre, io, ts, cepi, ceptum, act. Quint. 
Incid®re, o, is, cidi, cisum, act. Liv. 
: Interrompre la marche el la suite 
des choses, Rerum tenorem interrum- 
père. Liv. Ordre interrompu, Inter- 
missus ordo. Plin. Interrompre le 
combat, Prælium intermitiére. Cæs. 
La nuit ioterrowpil le combat, Noz 
prælio intervènit (de intervenire, io, 
is, ventum), n.(dal.). Liv. Iulerrompre 
le cours d'une victoire, Victoriam in- 
terpellare. Cic. — le cours de l'élo- 
dune Eloquentiæ cursum refrenare. 
Quint. — violemment la solennilé des 
jeux qu'il n'est pas permis d'—, Sol- 
lennia ludorum, quos intermitti nefas 
est, violenter dirimére (o, is, emi, 
emplum). Liv. — les comices, Co- 
milia dirimêre. Liv. La délibération 
est interrompue, Deliberatio incidi- 
ur. Cic. Le commerce par mer est 
interrompu, Nautgalio mercatorum 
conquieut{ (de conquiesc®re, 0, is, quie- 
lum, 0. = $e reposer). Cic. Inler- 
rompre ses éludes, son travail, Stu- 
dia intermiti®re, Cic. In suo studio, 
In suo opere cessare, n. Cic. Laborem 
infermitiére. Czs, — les travaux, 
Opera interrumyére. Plin. J'ai inter- 
rompu Île poème que j'avais com- 
mencé, Poena, quod institueram, in- 
cidi. Cic. Je n'élais pas faché d'avoir 
— ma correspondance, Me non pæni- 
tebat intercapedinem scribendi fecisse. 
Cic. Si nous inlerrompuus une phrase 
commencée, Si cum incipimus ali- 
quid dicère, præcidimus. Ad Her. In- 
lerrompre une conversation, Sermu- 
nem interrumpêre. Plaut. incilre. 
Liv. Medium sermonem infercipère. 
Quint. Notre arrivée a interrompu 
votre conversalion, Sermonem ves- 
trum diremil nosier interventus. Cic. 
Une grèle de traits interrompt leur 
entrelico, Eorum mediam orationem 
interrumpunt tela immissa. Cæs. Pro- 
pos interrompus, * Dicta male coh=æ- 
rentia. D'apr. Quint. (x, 6, 6). La 
conversalion sera nne Suite de pro- 
poS —, Sermo non cohærebit (de co- 
hærère, e0, es, hæsi, krsum, n.). Cic. 
Nun interrompu, C. CoNTINu 20. | 
3° Empêcher qqn de continuer co qu'i 
faisait. Interpellare, act. Cic. = Inter- 
rompre qqn dans l'inspection des en- 
trailles, Aliquem exta spectantem in- 
terpellare. Curt. — le lecteur, Lecto- 
rem morari, dép. Suet, || 6° Couper la 
parole à qqn. (En geo.) Interpellare, 
act. Cic. (Eu prenant la parole) Oblo- 
ui, or, Éris, loculus sum, dép. (dat.). 
Lie! Interloqui, dép. (dal.) Ter. In- 
terfari, for (inus.), farss, fatus sum, 
lép. (ace.). Liv. (Par des cris) Oë- 
strepère, 0, is, pui, ptium, n. (doi.). 
Cic. (En troublant) Obturbare, acl. 
Plaut. Pl.-j. Tac. = laterrompre qqn 
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dans son discours, Orationem ali- 
cujus inferrump#re (voy. 1°). Cic. On 


ioterrompt Clodius, Clodio obstre- 
pilur. Cic. Il avail commencé de 


parler, quand l'heneas, l'ayant inter- 


rompu, dit..., Orsum cum dicére Phæ- 
neas inferfatus … ait. Liv. N'inter- 
rompre pour me dire : « Quoi donc?», 
dlihi o 


loqui : « Quid ergo?» Cic. 
Leur vus m'inlerrompit au milieu 


de ma barangue, Me horum adspecius 
in 1ps0 cursu oralionis repressit (de 


reprimêre, 0, is, pressum). Cic. 
S'ivtennoupne, v. 1° Réf. Cesser 


de faire une ch. Desingre, o, is, sivi 
el si, situm, n. Cic. Desistére, o, is, 


stifi, stitum, a. Cie. Conquiesc®re, 0, 
is, quievi, quielum, n. Cie. Voy. 


S'annèTER 40. | 20 S'arrêter au mi- 


lieu d'un discours. fniersutère, 0, 
shui, 8. Sup, n. Quint. Voy. S'an- 
nôTEn 50. || 30 Récipr. Se couper la 
parole l'un à l'autre : ls s'iaterrom- 
pent l'un l'aotre par leurs cris, Alter 


alters obstrepunt (de obstrepère, 0, 


ui, pilum, n.). Liv. Ayant reçu 
l'ordre de parler chacun à son tour, 
ils cessent de s'interrompre, Jussi 
in vicem dicêre, obluqu desistunt. Liv. 
. INTERNRUPTEUR, 8. m. Celui qui 
interrompt une pers qui parle. inter- 
pellator, oris, m Ad er. Oblocutor, 


m. Plaut. 
INTERRUPTION, 8. f. 10 ftat 


d’une ch. dont la continuité est rompus. 


S'expr. en touro. par laterrompu : 
Intermissus, a, um. Czs. Liv. : 

l'endroit où l'ouvrage offrait uoe in- 
terruplion, Quä erat opus inlermis- 
sum. Cæs. ls eotrèrent dans la ville 
par l'endroit où le rempart présen- 
Uait une —, Per intermissa menia 
urbem intrarunf. Liv. Bâtiments qui 
se succèdent jusqu'aux remparts sans 
—, Ædificu conlinuala mœntibus (au 
dat.). Liv. Qui est sans —, C. con- 
Tino 10. || 2° Fig. Temps d'arrêt, 
suspension, cessation. Insfifio, onis, f. 
Cic. Intermissio, f. Cic. Intercapedo, 
dinis, f. Cic. = L'interruption de ta 
correspondance, Intermissio liflera- 
rum fuarum. Cic. Aprèsl'—— du mouve- 
ment des rames, Intermisso pulsu re- 
morum, Cic. L'action a de fréquentes 
interruptions, Ab actione fil inter- 
missio sæpe. Cic. Pour qu'il n'y eût 
pas d'interruption dans le travail, Ne 
quod lempus ab opere interiniltéretur. 
Cæs. Travailler sans —, Laborem con- 
tinuare. Curt. Li est plus difficile de 
se remeltre au travail que de tra- 
vailler sans —, Dificilius est laborem 
repelëre quam jungêre (0, is, junzi, 
junctum). Pl.-j. Sans aucuue —, 
Sine ullä intermissione. Cic. Eau, Ri- 
vière qui coule sans —, Aqua jugts. 
Sall. Flumen quod fluit continue. 
Varr. {Fontaines} qui jaillisseat jour 
et nuit sans —, Salientes assiduis- 
sime interdiu ef noctu. S. C. ap. 
Frontin. Pendant 6 beures, 15 jours 
sans —, Continenter sex horis. (æs. 
Diebus quindecim sine intermissu. 
Plin. La chose s'achève sans —, 
Res uno tenore veragitur. Liv. Mar- 
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cher jour et nuit sans —, Conlinuare 
Ver die et nocte. Cxs. Prouoncer les 
muts les uns à la suile des autres 
sans —, Perpetuare verba. Cic. Plu- 
sieurs melaphures se succèdent sans 
—, Fluunt plures continuæ transla- 
fiones. Cic. Qui se fait, Qui s lieu 
sans —, C. conrivo 20. || S° Action 
d'inter-ompre qqn dans ce qu'il fait. 
Interpellatio, onts. (. Cic. : Se livrer 
à l'élude sans être dérangè par au- 
eune interruption, În litteris sine 
wllä interpellatione versari. Cic. || 4° 
Action de couper la parole à ga. In- 
ferpellatio, onis, f. Cic. = Arr ler par 
ooe interruption la marche d'un dis- 
cours, Cursum orañonis interpella- 
fione impedire. Cæs. J'ai franchi 
saos — l'écueil le plus reduutable, 
Locum periculusissimum silentio sum 
prælervectus. Cic. || Bo Figure de 
rhét. Action d'interrompre le fil de son 
discours. Ublicentia, æ, [. Cic. ap. 
Quint. Reticentia. f. Cels. ap. Quint. 
Interrupto, onis, f. Quint. 
INTERSECTION, s. f. Point où se 
coupent des lignes, des plans. Tetrans, 
antis, m. flyg. Decussatio, onis, 
Vitr. Voy. Se coupen 5°. 
INTERSTICE, s. m. Petit inter. 
valle entre deux parties d'un corps 
Commissura, æ, f. Sen. Intervenium, 
ti,0. Vitr. Foramen, minis, n. Cels. 
Rima, æ, f. Cie. : Les interstices des 
ierres, Lapidum commissuræ. Sen. 
e feu passant par les— (de la lerre), 
Ignis per intervenia permanans. Vitr. 
INTERVALLE, S. lu. 1° Distance 
d’un lieu 4 un autre. Intervallum, à, 0. 
Cic. Distuntia, æ, f. Plin. Discrimen, 
minis, 0. Cic. Spatium, ii, n. Cæs. : 
Il y a très peu d'iotervalle entre les 
mers, Maria pertenui discrimine se- 
parantur. Cic. À y avait eotre les 
poutres an — de deux pieds, Trabes 
inter se binos pedes distibant (s. part. 
ai sup., n.). Cæs. Tout l'— du l'Ô 
aux Alpes élait occupé, Omnia inter 
Padum aïque Alpes lenebantur. Liv. 
Ua marais couvrait tout l'—, Palus 
perpelua intercrdebat (de interced”re, 
0, ts, cessi, cessum, D.). Cæs. Placé 
dans |" —, Interjectus, a, um. Liv. 
Partie séparée du fleuve par un —, 
Pars intermissa a flumine. Ces. Le 
soleil séparé de nous par un si 
graod —, Discretus sol tanto inter- 
vallo. Plin. À intervalles ézaux, Pa- 
ribus intervallis. Cæs. Poutres pla- 
cées à — égaux, Trabes paribus in- 
lennissæ spaliis. Cæs. Ranger des 
arbres à des — délerminés, fedigYre 
arbores in cerla intervalla. Quint. À 
wo grand intervalle, Longu intervallo 
Mierjeclo. Cic. Suivre à de grands 
intervalles, Afagnis intervallis seyui. 
Liv. Être placé à un très grand in- 
lervalle de qqn, Ab aliquo longissime 
abesse (sum, es, fui), n. Cic. À un 
de 400 pas, Intermissis passibus 
quadringentis. (æs. Les barreaux dui- 
vent avoir un pied d'—, Ciatros in- 
leresse oportel pede. Cato. Jounire 
ensewble deux poutres à deux pieds 
d'—, Tigna bina intervallo pedum 
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duorum inter se jungère. Cæs. Voy. 
DISTANCE do. || Fig. I y & un si grand 
intervalle entre eux, Tanta est inter 
eos distantia. Cic. Entre la paix ct 
la servilude l'— est immense, fnter 
pacem et servilulem plurimum inter- 
est (de interesse, fuit. n. impers.). 
Cic. Il y a de l'une à l'autre philo- 
saphie tout l'— de Dieu à l'homme, 
Tunium inter duas philosophias 1n- 
terest, quantum inter Deum et homi- 
nem. Sen. VOy. DISTANCE 3°, nirré- 
nence. || 2° Distance d'un temps 4 un 
autre. Temporis intervallum, el abs. 
Intervallum, i, n. Cic. Temporis spa- 
fium, et abs. Spatium, ii, n. Cic.: 
L'iotervalle d'un an, d'un mais, d’un 
jour, d'une nuit, Spatium annuum, 
menstruum, diurnum, nocturaum. Cic. 
Un — de treote jours, Spalium tri- 
ginta dierum. Cic. Cel — a été long 
Aultum patuit hoc temyus. Sen. Îl 
s'ecuula un — de 30 ans, Anni (ri- 
ginta interfuere (de intersum, es, fu- 
furus, n.). Liv. Orateurs entre les- 
quels il n y a pas un grand —, Ora- 
fores non mullum inler se distanies 
\de distare, s. parf. mi sup., n.). Cic. 
Laisser on — entre la chute des 
gouttes, Cadentes guttas intervallis 
distinguëre. Cic. Daos les jours d'—, 
Mediis diebus. Liv. Dans cel —, 
Dans l'—, Interim. Cic. Interea. Cic. 
Une ouit s'élait écoulée dans l'—, 
Una noz intercesseral Goy- 40). Cic. 
Dans un — de 1N ans, Inter decem 
annos. Cie. Par intervalles, Er inter- 
vallis, Sen. Per intervalla. Plin. |] 
neige par —, Interdum ningit. Col. 
On humecle ja laine par --, Lanz 
subinde suffunduntur. Plin. Après un 
court intervalle, Brevi spatio inter- 
misso. Czs. Après un long —, Longä 
inferjeciä morä. Cæs. Après un si 
long —, Ex tanto intervullo. Liv. 
Après qq. jours d'—, Après un — 
de aq: jours, Paucis interjectis die- 
bus. Liv. Sans aucun —, Nullo puncto 
temporis intermisso. Cic. Passer sans 
— les jours et les nuits dans la 
volupté, In voluptate nullo internallo 
interjeclo dies noctesque versant, dep. 
Cic. |} 1 n'y a daus leur vie aucun 
intervalle de tranquillité, In eorum 
vitä nulla est intercapedo molestiz 
(—= aucun relâche à leur souci). Cic. 
Des guerres continuelles ne lui ont 
jamais laissé un — de repos, À con- 
linuis bellis nunquam conquievit (de 
conquiescFre, 0, 19, quielum, D. —= Se 
repuser). Cic. Si un fou a des inter- 
valles de lucidité, Si Etar habet 
intermissionem. Dig. || 3° Distance 
d'un son à un autre. Intervallum, à, n. 
Cic. Spatium, ti, n. Quint. : Les in- 
tervallesdes sons, Intervalla sonorum. 
ic. 

INTER VENIR, v. n. 10 Entror dans 
une affaire. Se immisc#re (e0, es, mis- 
cut, mirtum el mistum). Liv. Inter- 
resse, sum, es, fui, futurus, n. Cic. = 
Inlervenir dans une guerre, {mmis- 
cére se bello (an dat.). Liv. — dans 
des affaires, Interesse negoliis (au 
dat.). Cic. Faire — un dieu, Deum 
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adhibære (eo, es, bui, bifum). Hor. 
Faire — dans la cause d'un person- 
page ses liens de parenté, Appricare 
personæ prupinquilates. Quint. Faire 
— les dieux dans les choses hu- 
maines, daus les moindres évene- 
ments, ÂMiscére humana divinis (à 
l'abl.). Liv. Minimas rebus (au dat.) 
deos inserère (0, is, serui, serlum). 
Liv. || 20 Interposer son autorite, sa 
médiation. Se interpon#re (o, is, posui, 
positum). Cic. =: lntervenir pour ré- 
concilier, În pacificationem se inter- 
ponñre. Cic. — en faveur de qqn, 
Alicui subvenire (io, is, veni, ventum), 
a. Cic. Pro aliquo intercedëre (0, is, 
cessi, cessum), n. Cic. intervenire. 
Suel. — pour empècher que.., [n- 
tervenire quominus {et le subj.) Cic. 
ne (el le subj.). Suel. — person- 
nellement dans un débat (= prendre 
fait el cause), Lilem suam facÿre (io, 
is, feci, factum). Cic. || 30 En parl. 
des ch. Survenir pendant une affaire. 
Intervenire (vuy. 2°), n. Sall. Inter- 
ced?re (voy. 29). n. Dig. 

INTERVENTION. 8. f. Action d'in- 
tervenir dans un debat, dans une affaire. 
Interpositio, onis, f. Cic. Interventus, 
üs, m. Pl.-j. Intercursus, üs, @. Liv. 
: La rixe fut apaisée par l'interven- 
lion des consuls, Consulum inter- 
cursu rira sedala est, Liv. Les con- 
lestalions appellent l'— du juge, 
Lites judicem querunt. Varr. Sans 
l'— de personnages, Sine persona- 
rum inlerpostiiune. Cic. Sans l'— 
d'aucune autorité publique, Sine ulla 
publicä auctoritate. Liv. Rennurer à 
toute — dans les affaires publiques, 
Ab omni socielale retpublicæ faces- 
sûre (0, is, cessi, s. sup.), n. Cic. 
Cet événement fut attribué à l'— 
divine, In religionem ea res versa 
est. Liv. {Ces chuses] attestent l'—, 
à on degré incravable, d'un art tout 
divin, Vam incredibilem operis divini 
testantur. Cic. 

INTERVERSION, s. f. Renverse- 
ment d'ordre. Conversio, onis, f. Cic. 
Piæposicrus (i) ordo (dinis), m. Lucr. 
: Interversion de l'orire des temps, 
Præpostera lempora. Cic. 

INTER VERTIR, v. act. Renverser 
l'ordre. Invertére, 0, is, verti, versum, 
act. Cic. Convertëre, act. Cic. Quint. 
Pervertfre, act. Sen. Retroagëre, 0, is, 
egi, actum, act. Quint. = intervertir 
un ordre, Ordinem invert®re. Cic. con- 
veriëre. Quint. retroagère. Quint. — 
l'ordre de la nature, Ordinem naluræ 
transcendère (o, is, scendi, scensum). 
Liv. — l'ordre des leups, Pertur- 
bare ætatum ordinem. Cic. — l'ordre 
des choses, Ultima primis præponère 
(e is, posui, positum). Hor. — les 
eltres de l'aiphabet, Retroagëre rur- 
sus lifleras. Quint. . 

INTESTAT, adv. T. de junspr. 
Sans testament. Intestatus, a, um. Cac. 
: Mourirantestal, fort intestato{adv.). 
Cic. Il est mort, elle +st œurle —, 
Intestatus est mortuus. Cic. Intestate 
est mortua. Cic. Héntier ab —, Heres 
ab intestato. Dig. 
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INTESTIN, INE, adj. 4° Qui est dans 
le corps. Jntestinus, a, um. Cic. In- 
ternus. Plin. fnterior, m. f., ius, D. 
Cels. | 2° Fig. Qui a liou dans l'inté- 
rieur d'un État : Discorde iulesline, 
Intestina dissensio. Suel. Domestica 
seditio. Liv. Guerre —, Domesticum 
bellum. Ces. Vuy. civic. | 

INrksrin, 8. m. Boyau. Intesfinum, 
f,o. Cic. Cels. Inleraneum, n. Plin. : 
L'intestia grèle, (De l'homme el du 
moutou) Luctes, ium, f. pl. Plin. 
(Des animaux autres que le moutun) 
Butz, arum, f. pl. Plin. Voy. an- 
TAAILLES 1°. | | 

INTESTINAL, ALE, adj. Relatif 
aux intestins. S'expr. ordin. par le 

én. pl. Jntestinorum (— des intes- 
tas). Plin. : Il y a bernie intestinale, 
Procllunt interanea. Plin. | 

INTIMATION, 8. f. Action d'in- 
timer. Denunhatio, onis, f. Cic. 

INTIME, adj. 4° Interieur ot pro- 
fond. Intimus, a, um. Cic. Reconditus. 
Cic. Secretus. Quint. Tac. = Le senti- 
meol inhme de la conscuence, Le 
sens —, Animi sensus inlimus. Cic. 
Conaaltre les sentiments intimes de 
qqn, Alicujus recondilos sensus {e- 
aëre. Cic. La parole révèle les senli- 
ments —, Oralio animi secrela de- 
tegit. Quint. Ceux-là, ayant le seoli- 
meul intime de leur inferiorilé, Hili 
conscientià quid abesset virium. Liv. 
J'ail'— conviclion que.…., Persuasis- 


sinum OU loratissimum mihi est 
(et la prop. rafin-}. Cic. Avoir une 
connaissance — de qnn, Âliquem 


intus nosse. Pers. J'atlends de Lu- 
cullus des détails plus intimes, À 
Lucullo reconditiora desidero. Cic. 
Connaitre les détails les plus — des 
causes, Familiariter nosse causas. 
Quint. Connaltre ce qu'il y a de plus 
intime dans une cb., Rem penitus 
cognitam habëre. Cie. || 20 Où il y a 
beaucoup de franchise et de confiance. 
Intumus, a, um. Crc. Interior, æ. f., 
ius, D. Suet. Familiaris, m. f., …, 0. 
Cie. : Amitié mmtime, Întima fami- 
liarilas. Cic. amicitia. Nep. Aria fa- 
muiharitas. Pl.-j. Voy. iNTimité. 
Amitié plus —, Conjunctior ami- 
citia. Cic. Liaison plus —, Interior 
scielas. Cic. Il y à une sociélé plus 
— entre ceux qui.…., Propior esi s0- 
cietas eorum qui. Cic. Vivre dans 
une — unian, Conjuncte vivére. Nep. 
Canserie, Entrelien —, fort —, Fa- 
miliaris sermo. Cic. Collocutio fami- 
liarissime. Cic. Les conseils intimes 
A prince). Interiora consilia. Nep. 

3° Qui a et Pour qui on a une affec- 
üon fonde. Infimus, a, um. Cic. 
Familiarissimus. Cic. Perfamiliaris, 
m.f.,e, n. Cic. : Il est l'ami intime 
de Denys, de l'hilistus, Est intimus 
Dicnysio. Nep. perfamiliaris Philisto. 
Cic. Ami très —, Amicus perneces- 
sarius. Cic. Les amis les plus in- 
limes, Præcipui amicorum. T'ac. Son 
ami le plus intime, Ejus amicorum 
Princeps (gén. cipis). Liv. Etre l'— 
confident d'un roi, Consuliis arcanis 
regis interesse. Liv. Devenir l'ami — 
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de qqu, In intimam akcujus amiet- 
fiam pervenire. Cic. [ls sont intimes, 
Sunt familiaritate conjunctissimi. Cic. 
Nous sommes plus — que nous n'a- 
vons jamais élé, {nter nos conjunc- 
liores sumus quam adhuc pumuss 
Cic. |} Subst. Mon intime, Intimus 
meus. Cic. Amicissimus meus. Cic. 
Familiarissimus meus. Cic. Perfami- 
liaris meus. Cic. Vir mihi familia- 
rissimus. Cic. Mes intimes, Aei do- 
mesfici Ou tnfimi famaliares. Cic. 
Uo de mes —, Unus ez meis intimis 
ou familiarissimis. Cic. L'intime 
de qqn, Intimus alicujus. Cie. In- 
lime d'un prince, Interior aulicus. 
Suet. Être l'intime de qqn, Aliquo 
uli intime. Nep. familiariter. Cic. Qui 
est l'— de qqu, Alicui art& junctus 
(a, um). Suet. Se faire l'— de qqn. 
FacËre se infimum apud aliquem. 
Plaut. Voy. irumiré. 

INTIMEMENT, dv. 4° Étrolte- 
ment, fortement. Artë. Cic. || 2° Inte- 
rieuremont et profondement =: Con- 
naitre intimement, Penilus pernos- 
cire. Cic. — cunvaincu, Voy. 1N- 
TIME 40. || 8° Avec une affection très 
étroite. Fniime. Nep. Conjunctissime. 
Cic. Familiarissime. Cic. Arté. Suet. 
: Intimement lié avec qqn, Alicui ou 
Cum aliquo conjunciissimus (a, um). 
Cic. 

INTIMÉ, ée, part. passé driver, 
Voy. ce v. |} S. m.f. C. vérenpeun, 
DLÉFENDERFSSE. 

INTIMER, v. act, 49 Déclarer, si- 
gnifier avec autorité : Inlimer un ordre 
a qqn, Mandalum alicui dare (o, as, 
dedi, datum). Cæzs. — à qqn l'ordre 
de se returer, de ne pas franclur…, 
Denuntiare alicui ut decedat. Liv. ne 
transeat. Liv. Conformemeat à l'orire 
intimé, Ad imperatum. Cæs. || 2° Ap- 
peler qqn en justice. Aliquem in jus 
vocure. Cic. 

INTIMIDATION, S. f. Action d'in- 
timider ; effet de cette action. (Action) 
Blinationes, um, f. pl. (= menaces). 
Cic. Imyressio, onis, f. (= altaque 
Cic. (Effet) Timor, oris, masc. (= 
crainte). Cic. : Triompher de qqn 

ar la violence el lintimidalivn, 

verf®re aliquem vi et impressione. 
Cic. Qui ne s'est laissé elrayer par 
aucun moven d'—, Motus nullis ter- 
riculis (de terricula, n. pl.). Liv. 

INTIMIDER, v. acl. Effrayer. Ter- 
rêre, 60, es, rui, ritum. acl. Cic. Ter- 
ritare, 8. sup., act. Cæs. Liv. : Qui 
ne se laisse intimider par rien, Ad 
omnia interritus (a, um). Curt. Voy. 
EFFRAYEN. 

S'inrimipen, v. réf. C. S'ErrRAYER. 

INTIMITE, & f. 19 L'interieur, le 
fond de = L'intimité de la conscience, 
Intimum (1) pectus Cale 0. Sen. || 
2 Liaison intime. Intfima (æ) ou Sum- 
ma (æ) ou Marima (æ) familiaritas 
(atis), f. Cic. Arta familaritas. Pl.-j. 
Familiaris (is) consuetudo (dinis), f. 
Cic. Familiaris (is) usus i&s), m. Liv. 
Domesticus (i) usus (üs), m. Cic. 
Summa (æ) ou Marima (æ) amicitia 
Ls), f. Cic. Amicitis consuelude 


intime uli. Nep. Intimä 
alicujus uli. 
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(dinis), ?. Cie. 2 ya entre Anti- 
pater et moi une très grande inti- 
œilé, Cum Antipatro mihi summa fa- 
miliaritas intercedit. Cie. Il est dans 
«ouD —, În intimis est meis. Cic. Va- 
térius est dans won —, Valerius est 
ez meis domeslicis Où infimis fami- 
linribus. Cie. [Qui est] dans l'— de 
Nérun, E præcipud familiaritate Ne- 
ronis. Tac. Les hummes de s0a —, 
(Homines) de compleru ejus. Cic. Ad- 
mwelire qqn dans son —, Aliquem in 
familiaritatem suam recipëre. Cic. ad 
necessifudinem suam adjungère. Cic. 
Pénétrer bien avant dans l'— de 
gqo, În familiaritatem alicujus pe- 
nilus intrare. Cic. se dare. Cic. 


Être, 
Vivre dans l'— avec qqn, Aliquo 
familiaritate 
ic. In intimë familia- 
rilale alicujus versan. Cic. Etre, 
Vivre dans la plus grande — avec 
qqn, Cum aliguo familiarissime ou 
amicissime vivre. Cie. Aliquo fami- 
lharissime wii. Nep. Voy. aumé. 
INTITULE, és, parl. passé d'in 


TITULER, Voy. ce v. 


Inrirucé, 8. m. Titre d’un ouvrage. 
Index, dicis, m. Cic. Tuulus, , m. 
Ov. Col. Quint. Suet. 

INTITULER, v. act. Donner ua 
titre à un ouvrage. Inscribêre, o, is, 
scripsi, scriplum, sCt. Cic. Nominare, 
act. Cic. = Ils antilulent ces livres 
Traités de rbhetorique, Eos libros Rhe- 
toricos inscribunt. Cic. Le livre inti- 
tolé Lélius, — Hortensius, Liber qui 
Lzlius inscribilur. Cic. qui inscrip- 
tus est UÜortenstus. Cic. Les haran- 
gues qui sont intitulées Philipmques, 
Orationes quæ Philippicz nominantur, 
Cic. Cetle pièce esl intitulée l'Hé- 
cyre, [lecyra est huic fabulz nomen. 
Ter. Le discours intitulé Pour la loi 
Varia, Oratio Pro lege Variä quæ 
inscribitur. Cic. On trouva deux ou- 
vrages diversement inlilulés, Reperti 
sunt duo libelli diverso fitulo. Suet. 

S'amirucen, v. réf. Se donner un 
titre = 11 s'intitulait fils de Cesar, Ex 
Cæsare genitum se ferebat (de ferre, 
fero, fers. tuli, latum). Tac. 

INTOLÉRADLE, adj. Qu'on ne 

eut tolerer, souffrir. {ntolerabilis, m. 
.…., 0. Cic. Intolerandus, a, um. Liv. 
Non ferendus. Cic. Voy. msurron- 
TABLE. 

INTOLÉRABDI.EMENT, adv. D'une 
manière intolerable. {ntoleranter. Ces. 
Cic. Intolerahiter. Col. 

INTONATION, 5. f. 4° Manière d'at- 
taquer une note, un son. Sonus, i, m. 
Cic. || 2° Ton que l'on prend en par- 
lant ou en lisant. Vocis modus (1), m. 
Liv. et abs. Modus, i, m. Cic., ou 
simpl. Vox, ocis, f. Cic. = [leriler 
des vers) avec des intuoalions lugu- 
bres, Flebilibus modis. (ic. luto- 
nalton théâtrale, dudulatio (ons) 
scenica (æ). f. Quint. 

INTRANOS, s. m. Partie intérieure 
et concave d'une voûte. Curvatura, æ, 
f. Var. 

INTRADUISIDLE, adj. Qu'on ne 
pout traduire. * Qui (quæ, quod) toti- 
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dem verbis fransferri non potes. (Sm.). 
INTRAITABLE, adj. Qui est d'un 
commerce difficile; à qui on ne peut 
faire entendre raison. Asper, era,erum. 
Cic. Importunus, a, um. Cic. Acerbus. 
Cic. Dificius, em. f., e, n. Cic. În- 
tractabilis, 6e, Sen. Contumar, gén. 
acis, Tac. Col. : Naturel inlraitable, 
Importuna natura. Cie. Être d'un na- 
turel si — que... Eü asperilale esse 
naluræ, wl tel le subj.). Cic. Hu- 
meur —, Contumacia, &, [. Cic. Nous 
avous trouve Curion —, Acerbum ha- 
buimus Curionem. Cic. Se moutrer — 
pour qqn, Se alicui dificilem ou 1n- 
Paciabilem præstare. Sen. | 
INTRANSITIP, VE, adj. Exprimant 
une aotion qui ne passe point hors du 
sujet. Intransilivus, a, um. Prisc.: 
{Ces verbes] se prennent dans le 
seos intrausilif, Jntransitiva infelli- 
guntur. Prise. | . . 
INTRÉPIDE, 8dj. 4° Qui ne craint 
s le peril. Fidens, gên. entis. Cic. 
mpavidus, a, um. Virg. Ov. Liv. In- 
treyidus. Curt. Tac. Interritus. Virg. 
Ov. Tac. : Inirépide dans le danger, 
Ad pericula fortis (m. f., 6, n.). Cic. 
1 marche a la mort d'un pas —, 
svec un courage —, Fidenti animo 
graditur ad mortem. Cic. |} 2° Fig. 
Qui ne se laisse pas rebuter. Acer, cris, 
cre. Cic. Hor. =: Sulliciteur intrépide, 
Flagitator acer. Cic. assiduus. Cic. 
Acheteur —, Animosus emplor. Dig. 
Parleur —, flomo loquacissimus. Cic. 
INTRÉPIDEMENT, adv. 1° Sans 
crainte. Impavide. Liv. Intrepide. Liv. 
Fidenter. Cic. Fidenti animo. Cic. || 
2e Fig. Obstinement : Nier intrépide- 
ment, Obstinate negare. Cæs. Afârmer 
—, Forlissine affirmare. Quint. | 
INTRÉPIDITÉ, 8. f. fermeté iné- 
branlable dans le peril. Fortitudo, 
dinis. f. Cic. Fidentia, æ, f. Cic. 
INTRIGANT, anTE, adj. Qui se 
mêle de beaucoup d'intrigues (Fourbe) 
Ad fraudem callidus. Cic., el abs. 
Callidus, a, um. Cie. Astutus. Cic. 
Fallar, gén. acis. Cic. (Qui cherche 
par des démarches à gagner la (a- 
veur\ Ambitiosus, a, um. Cic. || Subst. 
Uniotrigant, Homo (minis) fallaz (acis) 
o0 ambutiosus (1), m. Cic. Une intri- 
gante, Mulier (eris) dolosa (æ), f. Hor. 
INTRIGUE, 8. f. 1° Qgf. et Aoc. 
Embarras, incident fâcheur = Sortir 
d'intrigue, Se tirer d'—, Se explicare. 
Cic. Se expedire (fo, is, ivi et it, 
itum). Cic. Qui est bors d'—, Ab 
omni molestiä solutus (a, um) ou liber 
(era, erum). Cic. || 3° Ensemble des 
incidents qui forment le nœud d'une 
grec de theâtre. Nodus, i, m. Hor. || 
° Menes ayant pour objet de faire 
réussir ou de faire manquer une affaire. 
En gén.) Clandestinum (ë) consilium 
tr), 0. Cic. (Artifice) Artificrum, üi, 
D. Cæs. ap. Cic. Ars, arlis, f. Liv. 
(Fourberie) Fallacia, 2, f. Ter. Fraus, 
audis, f. Sall, Dolus, 1, m. Cic. 
(Déinarche smbitieuse) Ambitus, &s, 
m. Cic. (Pratique artificiense pour 
empecher gg. ch.) Calumnia, æ, f. 
Ball. Cic. : Par des inugues sa- 
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vantes, Per doctos dolos. Plaut. À 
force d'—, Summis artibus. Suet. 
Privés des honneurs du triomphe 
ar les — d'une poignée d'houmes, 
mpediti ne triumpharent caluriniàä 
paucorum. Sail. Se pousser dans la 
carrière des honneurs par l'intrigue, 
Furtim ad honores nili, dép. Sall. 
Imaginer one —, des intrigues, Erco- 
gilare artificium. Cic. fallucias. Cic. 
Furmer une intrigue, Falluciam fa- 
ctre. Ter. fingére. Ter. Nouer une 
— contre qqn, Alicui dolum nectere. 
Liv. |} 4° Habilote à intriguer. Calli- 
ditas, atis, f. Cie. Astutia, æ, f. Cic. 
: Étranger à l'intrigue, Insolens ma- 
larum artium. Sall. Qui a de , 
Qui est d'homme d'—, C. INTRIGANT. 
l bo Commerce secrot de galanterie. 
‘urlivus (i) amor (oris), m. Virg. 
(Æn., iv, 114). 

INTRIGUER, v. act. 1° Mettre qqn 
dans l'embarras. Intricare, act. Cic. || 
2° Mottre qqn on souci. Aliquem sus- 
pensum fenère (eu, es, nut, lentum). 
Cic. Alicuus animum suspend”re (0, 
is, pendi, pensum). Quint. : Je sus 
fort antrigué de savuir ce que ce peut 
être, Ego auimi pendeo (es, peprentt, 
s. sup. ère, n.) quid illud sit negotu. 
Plant. || 3° Exciter vivement la curio- 
site de qqn. Erspectationem alicui mo- 
vére (eo, es, movi, molum). Cic. ali- 
cujus facëre (io, is, j'eci, factum). 
Cic. = Intrigner beaucoup qqn, Ali- 
quem in Summam  ersperlalionem 
adducère (0, is, duri, ductum). Cic. 

INTIGOSR, v. n. Faire une intrigue, 
des intrigues. (En gén.) Clandestina 
consiia concoquêre (0, is, cori, coc- 
tum). Liv. (Pour tromper) Fallacias 
fug're (0, is, finri. fictum). Ter. (Pour 
empécher qq. ch.) Calumnian, dép. 
Cic. (l'our gagoer la faveur) Ambire, 
‘0, ts, toi el di, ifum, n. Plaut. Cic. 
: lotriguer pour perdre qqn, Machi- 
nari alicui perniciem. Sall. exitium. 
Ad fer. 

S'INTRIGUER, v. réf. 140 Se donner 
beaucoup de peine pour la reussite 
d'une affairo. Éntti, or, ris, nisus ou 
nirus sum, dép. Cic. Coutendére. 0, 
is, tendi, tentum, n. Cic. : S'inlriguer 
dans une affaire, pour qqn, Enitfi in 
re. Cic. pro aliquo. Ter. S'— beau- 
coup pour (et l'infin.)}, Omni ope 
atque operä entti uf (et le subj.). Cic. 
1] 2° Chercher à se donner de l'accès 
qq. part. C. Se Founnen. 

INTRINSEQUE, adj. Propre et es- 
sentiel à qq. ch. Proprius, a, um. Cic. 

LNTRINSÈQUEMENT, adv. D'une 
manière intrinseque. Per se. Cic. 

INTRODUCTEUR, 85. m. 1° Celui 
qui introduit (en gèn.) = Être l'intro- 

ucteur de qqn, Servir d'— à qqa 
auprès d'une pers., Voy. INTNONUIRE 
{o, || 2 Celui qui introduit 4 l'audience 
d'un prince. Admissionalis, is, 1. 
Lampr. : Fonction d'introducteur, Of- 
ficium admissionis. Suef. 

INTRODUCTION, 8. f. 1° Action 


d'introduire qqn. (Eu gén.) Introductio, 


onis, f. Cic. nductio, f. Cic. (Auprès 


d'an prince) Admissio, f. Sen. s L'in- 
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troduction des jeunes gens armés 
dans le cirque, Inductio juvenun 
armalorum in circum. Liv. Lettre 
d'—, Litteræ commendaticiæ. Cic. |] 
3° Importation (des denrees). Invectio, 
onts, f. Cic. = Il empéêchait l'intro- 
duction des vivres d'Amantia dans 
la place, Commeatus Amantia impor= 
lari in oppidum prohibebat. Cæs. |] 
3° Action de faire entrer une ch. dans 
une autre. (En gén.) Inductio, oms, 
f. Cic. (En parl. d'un liquide) Infusie, 
onis, f. Plin. || 6 Fig. Action de faire 
adopter, de donner cours à. S'expr. en 
lourn. par le v. =: L'introduction de 
{relte] coutume est dus à la condes- 
cendance des magistrats, Er accom- 
modalione magis(ratuum consueludo 
introducta est. Cic. || 6° Préparation 
à (une étude, eto.) Voy. AcHEmixe- 
MENT. || 60 Préface. Voy. ce w. 
INTRODUIRE, v. ac. 10 Faire en- 
trer une pers. dans un lieu, chez qqn. 
(En gén.) {ntroducêre, 0, is, duri, due- 
tum,act. Cæs. Iutrumiliëre, o, is, misi, 
missum, acl. Cæs. Inducrre, act. Liv. 
Aumittire, acl. Cæs. (En portant) [- 
troferre, fero, fers, luli, iMlatum, sel 
Cie. = Introduire les légions dans la 
ville, Legiones intromiti®re (in oppi 
dum). Cæs. Les ennemis ayant êté 
introduils dans la place, Admissis 
intra mœnta hoslibus. Flor. je veax 
qu'on n'inltroduise personne cbez 
moi, În ædes meus neminem too in- 
fromit{i. Plaut. Introduire qqn dans 
le sénat, Aliquem in senatum indu- 
cëre. PL.-j. Être introdnit auprès du 
roi, Ad regem introduci. Curt. Intro- 
duire qqn par la fenêtre, Admittrre 
aliquem per fenestram. Petr. | 20 Faire 
admettre qqn dans un lieu, dans une 
societe, auprès de qqn. Inducëre {voy. 
10), act. Pl.-j. : Demander à être in- 
traduit auprès de qun, Aditum ad 
aliquem yostulare. Tac. Laisser in- 
truduire auprès de soi ceux qui le 
demandent, Aditum petentibus conve- 
niendi dare. Nep. Je n'ai pas été 
introduite aupiès d'elle, Ad cam nom 
admissa sum (voy. 4°). Ter. Les par- 
heuliers sont introdnits facilement 
auprès de lui, Faciles aditus (sunt) 
ud eum privalorum. Cic. Il n'esl pas 
permis d'introduire des bommes daos 
ce sanctuaire, Adilus in id sacra- 
rium non est viris. Cic. [| 3° Faire 
figurer un personnage dans un ouvrage. 
Inducére (voy. 49), acl. Cic. fntro- 
ducëre (voy. 10), act. Cic. Includere, 
o, is, clusi, clusum, act. Cic. = Gygès 
est introduit par Platon dans un de 
ses ouvrages, Gyges inducitur a Pla- 
tone. Cic. Ioitroduire un personnage 
dans un dialogue, Includ7re aliquem 
in dralogum. Cic. |] 6° Importer. {m- 
portare, act. Cæs. Introferre, fero, 
fers, tuli, latum, act. Cic. = Intro- 
duire des vivres d'Amaulia daos la 
place, Commealus Amantiä importare 
in oppidum. Cæs. — des marchan- 
dises étrangères, Peregrinas merces 
invehére (o, is, vezi, vectum). Plin. 
H 6° Faire entrer une ch. dans une 
autre. Introducëre (voy. 1°), act. Cic. 


INTRO 


Jadÿre, o, is, didi, ditum, act. Col. 
Immilire, 0, is, misi, missum, acl. 
Cels. Inserère, 0, is, Serut, serlum, 
act. Cic. : Intruduire de l'ail dans les 
dents creuses, À dudëre allium in cava 
dentium. Plin. — à qqn de la nourri- 
ture dans la bouche, {nserëre alicui 
cibum in os. (ic. — du sel daus ces 
parliez, În eas parles salem infer- 
cire (io, is, fersi, fersum el fertum). 
Col. — un coin dans un arbre, Cu- 
weum arbor! adigëre (0: is, egi, aclum). 
Plin. — le jour dans un eudroil, 
Lucem in locum admaitiëre (voy. 1°). 
Ov. || Fig. L'usage a introduit ce 
mot las notre langue, Îllud verbum 
wu a nobis acceplum est (pass. de 
eccipère, io, is, ceni). Cic. Introduire 
(ses vices dans l'État, Vitia in civi- 
fatem infundère (0, is, fudi, fusum). 
Cic. — la philusophie dans les mai- 
sons, Philosophiam in domos intro- 
duc#re, Cic. || 6° Mettre qq. ch. dans 
un ecrit. Includ”re (voy. 3°), act. Cic. 
Inserère (voy. 50), act. Quint. Just. 
s: latroduire qq. ch. dans un dis- 
cours, dans une lettre, Includ”re ali- 
id oralioni, in episfolam. Cic. — 
es harangues dans un ouvrage, În- 
serëre conliones operi. Jus. — qq 
ch. daus one loi, Aliquid in legem 
adscribére (0, 1s, scripsi, scriplum). 
Cie. — ce mot partout (= l'employer 
eo loule occasion), Omnibus locis Qu 
dat.) Aoc verbum ïinfulcire (to, is, 
fulsi, fulium). Sen. — de force des 
mots grecs, Græca verba inculcare. 
Cic. l 7e Fig. Faire adopter, ctablir. 
friroducère (voy. 1°), act. Cic. In- 
ducfre (voy. 1°), act. Cic. = Intro- 
dure qq. ch. dans les mœurs, In- 
ductre aliquid in mores. Cic. — des 
jonovatious dans les luis, Novare ali- 
uid in legibus. Cic. Epicure a intro- 
ait ce système, {fanc rationem Epi- 
curus indurit. Cic. fntroduire nne 
coutume, IntroducŸre consuetudinem. 
Ci. — de nombreux règlements mi- 
litaires, Multa in re malilari insti- 
ture (o, is, ui, wlum). Sret. 
S'israovciag, v. 49 Ref. Eu parl. 
des persooues. Entrer dans. {nirare 
dans un lieu, locum ou in locum). 
ic. Voy. ENTueR 10. |] 20 Se faire 
recaroir, Être admis dans une compa- 
ie, un emploi, etc. Voy. ENTRER 20. 
È Pron. En pari. des ch. Penetrer 
ans. Peneirare (dans qq. ch., in rem. 
Cic. rem. Curt.) Voy. ENTUER 90. || 
6° S'etablir. Introduct, or, ris, ductus 
sum, jiag6. Cic. Prodire, 60, is, ivi 
etii, ifum, n. Cic. =: La coulunme com- 
meoce à s'introduire, Consueludo pro- 
dire cœpit. Cic. La coutume s'est in- 
lroduite, Consueludo infroducta est. 
Cic. [l est des choses dont l'usage 
s'est introduit, Quædam in consuetu- 
dinem venerunt (de venire, io, is, 
tentum, n.). Cic. Dont la coutume 
s'est introduite, În more positus (de 
pari, or, Êris, pass.). Cic. In morem 
receplus (de recipi, ‘or, êris, pass.). 
Quint. 
INTROMISSION. C. INTRODUCTION. 
INTRONISATION, s. f. Aotion par 
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laquelle on Intronise (un évêque). In- 
calhedratio, onis, (. (Cang.). 

INTRONISER, v. acl. 40 Plaoer 
(on oëremonie) sur Île trône. In soliv 
ocare, acl. Liv. |] 20 Installer sur le 
siege épiscopal. Inthronizare, act, 
(Cang.) incathedrare, act. (Cang.). 

INTROUVABLE, adj. Qu'on ne pout 
trouver : Etre introuvable, Reperiri 
non poxsse (Sum, potes, polui). Plaut. 
Ce qui est exrellent esl presque —, 
Optimum quidque rarussémum (ca1)-Cic. 

INTRUS, 03, part. pass. de l'inns. 
INTRUNE. Qui s'est introduit sans droit 
z: Plancius ne s'est pas intrus dans 
[cette] dignité, Plancius ad honorem 
non Obrepsit (de obrepére, o, is, rep- 
tum, n. = se glisser), Cic. |] Subst. 
Uno intrus, * Homo (minis) qui se in- 
tulit (de inferre, fero, fers, ilatum). 
D'anr. Cic. (Cæc., 5). 

INTRUSION. 2, f. Action de s’intro- 
duire contre le droit. Se tourne crdin. 
par un v. (voy. ci-dessus) : Par iu- 
trusion, Contra jus. Cic. 

INTUITION, S. f. Faculté de con- 
naitre immediatement aq: ch. Perci- 
ptendi celeritas (utis), f. Quint. ° Ce- 
leris (is) perceptio (onts), f. D'apr. 
Quint. = Avoir l'inluiliun de ce qu'il 
faut faire, Celeriter, quz opus sunt, 
reperire (io, is, peri, pertum). Nep. 
Avoir l'— de sa destinée, Fortu- 
nam suam falrospicëre (io, 1s, spezi, 
spectum). Tac. 

INTUMESCENCE, s. f.C. «rune. 

INTUMESCENT, adj. C. enrvé. 

INTUSSUSCEPTION, s. [. Acte par 
lequel un corps organisé reçoit Inte- 
ricurement les substances qui le nour- 
rissent : Le bois croit par intussus- 
ceplion, Grandescit lignum intus. Plin. 

INUSITE, 6, adj. Qui n'est point 
usite. Inusitatus, a, um. Cæs. Cic. In- 
solens, gén. entis. Cic. Insolitus, a, 
um. Cic. Insuetus. Liv. Novus. Cæs. 

INUTILE, adj, 1° Qui n'est pas 
utile {on parl. des ch): (Qui n'apporte 
aucun profit) Inutilis, m. (., e,0. 
Cic. (Vain) fnanis, e. Cic. Vanus, a, 
um. Cic. {rritus. Cic. Liv. (Doot on 
n'a pas besoin) Non necessarius. Cic. 
Supervacaneus. Cic. Supervacuus. Liv. 
Col. : Rameauxinutiles, Supervacaneæ 
frondes. Col. Peine inutile, Labor ir- 
rilus. Ov. Quint. supervacaneus. Quint. 
Prières inutiles, In cassum missæ pre- 
ces. Liv. Verbiage inulile, fnanis elo- 
cutio. Cic. Plainte —, Querela iners 
(gén. ertis). Liv. Faire une course 
—, Ire frustra(adv.). Plaut. Les entre- 
prises imprudeotes sont des dépenses 
inutiles, Imprudenter facta impensas 
rustrantur (dèp.). Col. La preuve est 
inutile, Probatione opus non est. Quint. 
Les paroles sont inuliles, Nihil opus 
est verbis. Luer. Les conseils seront 
—, In vanum abibunt verba monen- 
fium. Sen. Les préparaufs avaient 
été —, Apparatus male cecïderant (de 
cadÿre, o,1is, casum, n.). Cæs. Ma lettre 
te sera inulile, Nihil tibi lifterz mez 
proderunt (de prodesse, prosum, pro- 
des, profui, profuturus, n.). Cic. La 
vitesse den chevaux leur fut —, Non 
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profuif equis velocibus esse. Ov. Mes ef- 
forts sont inutiles, Facio frusts (sdv.). 
Sall. [Chose] tont à fait inolile 4 ton 
aMatre, Quod tibi necesse minime est. 
Cie. Les vaisseanx qoi sont inutiles 
au consul, Naues, quibus (à l'abl.) 
consult usus non esi. Liv. La peine 
devient inutile, Labor in vanum cedit. 
Sen. in irrilum cadit. Tac. Toute la 
depense est devenue —, In cassum 
rectdil omnes imyensa. Col. je pense 
que cela devieodra —, Jd puto ad 
nihil recasurum. Cic. Victoire rendue 
—, Victoria ad vanum on ad irritum 
redacta. Liv. Rendre inutiles nos 
prières, Non precibus nostris locum rs- 
inquêre. Cic. Îl est inutile de discon- 
nr, de parler, d'avertir, d'examiner, 
Supervacaneum est dusserëre. Sail. Di- 
cêre nihil attinet (nuit, nère). Cic. 
Supervacuum est monère. Quint. Nihil 
necesse esl persequi. Quint. Il est — 
de nommer qqn, Nihul attinet quem- 
quam nominani. Cic. [Chuses] qu'il 
est — de savoir, Quæ nihil opus sunt 
sciri. Ter, |] étail — de se presser, 
Eraf nihil ur properato opus essct. 
Cic. Il est — de rappeler les services 
rendus, Supervacanea commemoratio 
officiorum est. Cic. Il aurait été — 
pour moi de faire ce chemin, Super- 
vacaneum hoc mih1 fuissel iter. Liv. 
Îl est — à l'orateur de jurer.., Ora- 
tori nihil est necesse jurare. Quint. Il 
n'est pas — d'iniler, Non inutile 
est imilari. Quint. Je juge — de dire, 
Non necesse habeo dicére. Cie. Super- 
vacuum habeo dicYre. Quint. 11 est — 
qu'il soit présent, Hunc minime est 
opus adesse. Ter. {| ne sera pas — 
que les lettres soient gravées, Non 
inulile ertt litferas insculpi. Quint. 
1 2° Qui n'est pas utile (en parl. des 
pers.). (Bon à rien) Inuflis, m. f., 
e. n. Liv. (Dont on n’a pas besoin) 
Supervacaneus, a, um. Liv. : Homme 
inutile, Homo inutrlis. Cic. ad nullam 
rem ulilis. Cic. Ceux qui soot inutiles 
à eux-mèmes et à autrui, Li, qui nec 
sidi nec alteri prosunt (voy. 1e). Cic. 
L'autre consul est regardé comme 
inulile, Alter consul pro supervacanes 
ou inulili habetur. Liv. 
LNUTILEMENT, adv. Sans utilité, 
on vain. Frustra. Plaut, Cic. Nequid- 
uam. Cæs. Cic. Virg. Incassum. Plaut. 
all. Liv. Inaniter. Cic. Hor. Ov.: 
Non inutilement, Non inutiliter. Liv. 
Quint. Travailler —, Operam perdëre 
(o, is, didi, ditum). Cic. 
INUTILITÉ, 8. f. 1° Manque d'uti- 
lité. Inutilitas, afis, f. (tr. rare en 
ce sens). Lucr. S'expr. ordio. en 
(oarn. par Inutile (voy. ce m.) = 
0 inutilité de nos efforts! O inanes 
nostras contenfiones. Cic. Être d'une 
— absolne, Nikil prodesse (prosum, 
prodes, profui, profuturus), n. Cic. 
[ls reconnurent l’— de ces moyens, 
Intellererunt niAil hfs rebus posse pro- 
fici (à l'impers. passif du v. 0. prof- 
cére, 10, is, feci, fectum: = qu on 
ne pouvait avancer à rien par ces 
choses). Cæs. || 2° Défaut d'emploi ou 
d'occasion de servir. Voy. INAcTIoN, 
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oucnir. | 8e Chose inutile. Superva- 
cua (æ) res (ei), (. Sen. : (Organisa- 
tion] ans laquelle il n'y a pas d'inu- 
ühtés, In quà nihil inane où nihil 
supervacaneum (est). Cic. Dire des —, 
Nihil dicére. Cic. ._ 

INVAINCU, UE, adj. Qui n'a jamais 
ete vaincu /nvictus, a, um. Cic. 

INVALIDATION. C. ANNULATION. 

INVALIDE, adj. 1° Infirme. De- 
bihs, m. f., e. n. Cie. Invalidus, a, 
um. Liv. Infirmus. Cic. = Un soldat 
invalide, et Subst. Un —, Debilis 
miles. Cic. Causarius, ti, m. Liv. || 2° 
Fig. Eo part. d'un acte. Nul. Voy.ce m. 

INVALIDER, V. acl. C. ANNULER. 

INVALIDITÉ, 8. f. VOY. NULLITÉ. 

INVARIADILITE, 8. f. C. con- 
grance 29 el 30. 

INVARIADLE, adj. 
change point. Immulabilis, ©. [AA 
a. Cie Incommutabilis. e. Varr. Cic. 
Immutatus, a, um. Cic. Cerius. Cic. 
Stabihs, mæ. f., e, n. Cie. Constans, 
gén. ants. Cic. Semper idem (eadem, 
idem, gén. ejusdem, dat. eidem). Cic. 
: Cours iavanable de la lune, Con- 

_stans lunz mous. Cic. Cours — des 
astres, Astrorum rali cursus. Cic. 
Avoir un cours —, Cursus cerlos el 
constantes habère. Cic. Nogme —, 
Stabilis certaque sententia. Cic. Pré- 
ceptes invariables, Præcepla firma on 
stabilia. Cic. Résolution invariable, 
Consilium firum. Cic. Langage —, 
Oratio stabilis ou non mutala. Cic. 
Le vers a des lois invariables, Ver- 
sibus cerla quædam et definita lez est. 
Cic. | Ame ravariable, Animus inde- 
chinabilis. Sen. || 2° T1 de gram- 
maire. Dont la terminaison ne change 
pas. C. INnéCLINABLE. 

INVARIANLEMENT, lv. D'une 
maniôre invariable. Constantissime. 
Czs. Cic. Perpetuo. Ter. 

INVASION, s. f. 1° En pari. 
d'enneois. Action d'envahir un pays. 
Irruplio, onis, f. Cie. Incursio, f. Liv. 
2: Tenps opporlun pour l'invasion de 
l'Asie, Occastio ad occupandam Astiam. 
Cie. Farre une —, C. envauin 1°, 
1H 2° Action de penôtrer de force dans 
“on lieu. frruplio, onis, f. Plaut. : ln- 
vasion du forum, Fori occupatio. Cie. 
Faire une — dans un cabaret, Jrrup- 
fionem in popinam facëre. Plaut. À 
30 lrruption (de certaines ch.) = Inva- 
sion des eauz, Aquarum irruplio 
fonis), f. Sen. L'— des eaux d'une 
rivière, Fluminis iucursus (us), m. 
PL.-J. L'— de la lumière, Irruptio lu- 
minis Liv. La peste Al — dans le 

DE Pestilentia populum invasit 
e 
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invadÿre, o, is, vasum). Liv. 
4° Commencement (d'une maladie). 
mpelus, üs, m. Cels. Incursus, üs, m. 
Quint. : Les invasions des maladies, 
Morborum incursus. Quint. Voy. 
ATIAQUER 60, 

INVECTIVE, s. f. Discours violent 
et injurieux contre qqn ou gg. ch. 
Afaledictum, 1, 0. Cic. Convicium, ii, 
a.Cic. Verborum contumelia (æ), f. Czæs. 
Cie. Sen. Suet., et simpl. Contumelia, 
#, f. Cic. Probrum, i, n. Liv. Voy. 
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moRE 0 = Se répandre en invec- 
lives, Vomir des — contre qqn, C. 
INVECTIYER. 

INVECTIVER, v. n. Dire des in- 
vectives : Invechver contre qgqo, Al- 
cui conviciari, dép. Quint. In aliquem 
invehi (or, éris, vecitus sum), dép. 
Nep. incurrére (0, is, curri el cu- 
curri, cursum), 0. Liv. Aliquem ma- 
ledictis insectari, dép. Cic. Voy. m- 
sons 4°. Celui qui inveclive, vi- 
ciator, oris, m. Cie. Sen. 

INVENDADLE, adj. Qu'on ne peut 
vendre. Invendibilis, m.f.,e, n. Plaut. 

INVENDU, u8, adj. Qui n’a pas et 
vendu. Invendilus, &, um. Dig. 

INVENTAIRE, 8. m. État des biens. 
Inventarium, di, n. Ulp. Repertorium, 
n. Ulp. : Faire, Dresser l'inventaire 
de qq. ch., C. INVENTORIER. 

INVENTER, v. acl. 1° Trouver qq. 
ch. de nouveau. Invenire, io, is, vênt, 
ventum, act. Ter. Cic. Reperire, io, is, 
peri, pertum, acl. Plaut. Ter. Cic. Ex- 
cogitare, acl. Cic. Comminisci, or, Frts, 
mentus sum, dép. (acc.).Sen. Proferre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. [or. 
: Inventer la birème, Diremem insti- 
tugre (0, is, ui, utum). Plin. Ne rien 
—, mais perfectionner les invenlions 
de ses devanciers, Nthil novi repe- 
rire, sed emendure supenores. Cic. — 
un procédé, Rationem invenire. Plin. 
— de nouvelles lettres (pour l'al- 
phabel}, Novas lilteras comminisci. 
Suet. L'art nouvellement inventé de 
perfectionner la mémoire, Àrs me- 
morte quæ [um primum proferebalur. 
Cic. loventer des expressions nou- 
velles, Proferre nova rerum nomina. 
or. — des plaisirs, Voluptates ar- 
chitectari, dep. Cic. || inventer un 
caractère (pour la scène), Personam 
novam formare, [lor. || 2° Imaginer. 
Excogitare, act. Cic. Comminisci: vuy. 
Lo), dép. (acc.). Plaut. Cac. Fingëre, 
0, is, finri, fictum, act. Plaut. Ter. 
Sall. Invenire (voy. 1°), act. Ter. 
Cic. Liv. Reperire (voy. 1°), act. 
Plaut. Quint. =: Inventer des pré- 
lextes, Causas invenire. Ter. fingrre 
ou confingère. Ter. — quelque expé- 
dient, Aliquid consilit reperire. Plaut. 
— uno nouvel expédient, Ercogitare 
rem novam. Liv. — quelque motif 
lausible, Confingère aliquam proba- 

ilem causam. Liv. — une ruse, Cum- 
minisci dolumn. Plaut. Invenire falla- 
ciam. Ter. 1l inventa le moyen de 
faire... Exrcogitavit quemalimodum 
facëret. Sen. Il faut que j'invente un 
moyen de parvenir..…., AfiAï via repe- 
renda est quä possim pervenire. Cic. 
Il 3° Supposer, controuver. Fingère 
(voy. 2°), acl. Cæs. Cic. Confingêre, 
act. Liv. Comminisci (voy. 1°}, dep. 
(acc.). Cic. : La rumeur publique in- 
veolait mille choses, Aulia rumor 
fingebat. Cæs. Inventer des accusa- 
tions, Crimina fing’re. Cic. Fable in- 
ventée à plaisir, Fabula ficta ou com- 
menticia. Cic. Ne va pas croire que 
J'inveate, Ne me hoc commentum (esse) 
putes. Cic. 

INVENTEUR, TRICS, 8. m. f. Celui, 


INVER 


Celle qui a inventé. 
masc. Czs. Cic. Virg. Inventrix, ici 
fém. Cic. Virg. Reperior, oris, ae, 
Virg. Ov. Plin. Repertrir, icis, fém. 
Apul. Condilor, masc. Sen. Ptin. 2 
L'iuventeur de tous les arts, Om- 
num arlium inventur. Cæs. — de la 
saignée, Repertor detraheudi sangui- 
nem, Plin. L'— de la pernture, Con- 
ditor pingendi. Plin. Il fut le premier 
- des parfums, Primus ungueu(a 
inveënil (VUY. INVENTER 40), Plin. ] 
ls sont les inventeurs de ce fait, 
Ejus facti sunt inventores. Cic. 

ANVENTIF, VE, adj. Qui a le génis 
d'inventer. Ad inveniendum hatalis 
(m. f., e, n.). Quint. : Célèbre par 
sun géoie invenlif, Clarus inventio- 
num acumine. Quint. 

INVENTION, 8. f. 10 Faculte d'in- 
vonter. Inventio, onis, {. Ci. = la 
tant d'invention, Tanta in eo inve- 
niendi copia (est). Quint. Ricbesse 
d'—, Ingenii fecunditas (atis), f. 
Plin. Qui a de l'—, C. nvexrir. 
2° Action d'inventer. Inventio, onis, ! 
Cic. Ercogitato, f. Cic. : Une pensée 
d'invention grecque, Una Græcz 1n- 
ventiontis Senlentia. Plin. Un sysième 
pouveau el de notre —, Qrurdam nova 
et «a nobis inventfa ratio. Cic. Ces 
choses dont l'— n'est pas difficile, 
Illa quæ ercogitalionem non habent 
difficilem. Cic. Certains eurent l'— 
de faire fonder une caisse jar les 
chevaliers, Ercogitatum est a qui- 
busdam ut ærarium ab equitibus cen- 
slitueretur. Nep. |] 3° T. de rhél. Re- 
cherche et choix des idecs, des arqu- 
ments. {nventio, onis, f. Cic. |} 4e 
Chose Inventee. Inventum, 1, n. Cie. 
Inventio, onis, f. (ic. = invention in- 
géoieuse, Callidum inventum. Nep. 
La greffe, la plus ingénieuse — de 
l'agriculture, Insifivnes, quibus nihil 
invénit agricultura sollertius. Cac. 
Ses iaventiuns ont éle utiles à loas 
les autres, Inveuta ejus profuere ce- 
teris. Plin. Les aj'prubaleurs de cette 
invention, Ejus inventionis compro- 
batores. Cic. La numeralion est nue 
— de Minerve, Numerus Minerræ 1n- 
ventum est. Liv. Beaucoup 1e cases 
adwirables sunt des inventivns de 
nos ancêtres, AMfulta divintitus à ma- 
Joribus nosiris inventa suni. Cic. On 
dit que les arts sunt des — de 
Mercure, (Mercurium) invenlorem ar. 
tium ferunt. Cæs. || 6° Action de con- 
trouver, chuse controuves, mensonge. 
Commentam, i, 0. Ter. ic. Senda- 
cium, ui, a. Cic. : Els s'applaudissent 
de leur invention, fpsis commentum 
placet. Ter. Il] commence à débiter 
son —, Fabulam inceplat. Ter. Recil 
de pure —, Fabula commenticia. Cic. 
Ce fait n'est pas seulement nne —, 
c'est une — grossière et absurde, Est 
id non solum fictum, sed imperile ab- 
surdeque fictum Cic. Je n'ajoute rien 
de mon —, Nihil addo de mec. Cic. 

INVENTORIER, v. act. Faire l'in- 
ventaire de. flecognoscère, 0, is, gnovi, 
gnitum, acl. Cic. 

INVERSE, adj. Opposé, renversé. 


Inventer, eris, 


INVES 


Praposierus, a, um. Cic. Inversus. 
Ters Sal. Contrarius. Cie. = Ordre 
inverse, Præposterus ordo. Lucr. Sui- 
vre l'ordre, la dirertion —, C. Faire 
l'aveasæ (voy. pl. bas). Vois main- 
tenant l'ordre —, Vide rursus relire. 
Cic. Dire gg. ch. dans l'urdre —, 
Aliquid dicëre rursum versus relro- 
we. Cic. dicëre relrorsum. Quini. 
raiter la quesuion dans l'ordre —, 
Præpostere ag”re. Cic. Il faisail tou- 
jours les choses dans l'ordre —, 
Erat semper præposterus. Cic. Mots 
dits daus l'ordre —, Verba inversa. 
Ter. Astres qui marchent en sens 
—, Astra contrarie procedentia. Cic. 
Touruer l'arbre en sens —, Permu- 
tare arborem in contrarium. Plin. Se 
mouvoir en sens —, Retro versari. Cic. 
Invense. s. m. 1° Ce qui est dans 
l'ordre inverse : Faure l'inverse, Orut- 
nem anvertêre (0, is, verli, um, 
Cic. retroayëre (o, is, egi, actum 
Quint. bPied qui est l'— du bac- 
ebius, Pes qui est contrarius bacchio 
au dal.). Quint. |} 20 Le contraire. 
rar, ii, n. Cic. 2 Il decudait 
l'inverse de ce qu'il avait Jécidé. Cun- 
trarium decernebat ac decreveral. Cic. 
INVERSION, s. f. Renversement de 
l'ordre des mots. Reversiv,unrs,[. Quint. 
INVESTIGATEUR, s. @. Celui qui 
fait des recherches suivies. [nvesti- 
galor, oris. m. Cic. Inquisitor, m. 
Cie. : lavesugatenr des secrets de la 
nature, Venator naturæ. Cic. Inqui- 
sitor rerum nulurz. Sen. || Adj. Ad 
incesligandum curiosus (a, um). Cic. 
INVESTIGATION, 8. f. Recherche 
suivie. Investigarto, onis, [. Cic. In- 
quisitio, f, Cic. Indagalto, f. Cic. 
INVESTIR, v. aci. 1° Revôtir d'un 
pouvoir, d'une autorité : Investir qqn 
du gouvernement d'une province, 
Aliquem provinciæ (au dal.) przpo- 
ulre {o. ts, posui, posifum). Cic. — 
qqu du commandement d'une flotte, 
À iquem classi præficére (ro, is, feci, 
fectum). Nep. — quo du commande- 
ment, Alicui imperium dare (0, as, 
dedi, datum). Cic. transdëre (o, is. 
didi, ditum). Cæs. — un seul bomme 
de tous les pouvoirs, Omnia ad unum 
deferre (fero, fers, tuli, latum). Cic. 
— ggo da pouvoir royal, Alicui 
regnum deferre. Cæs. invesli du gou- 
vernement de l'Afrique, Africz præ- 
positus. Cic. Être — de la suprème 
magistrature, Summo magistratui 
præesse (sum, es, fui, fulurus), 0. 
Cxs. Être — du commandement, 
Esse in imperio ou cum imperio. Cæs. 
Cic. Voy. cuanaæn 8°. || 2° Cerner 
(une place, une maison, eto.). Cingëre, 
6,18, cinxi, cinctum, act. Liv. Cir. 
cumcludère, 0, is, clusi, clusum, act. 
Ces. Circumsedère, eo, es, sedi, ses- 
sum, acl Cic. Liv. Circumsidëre, 0, 
&, sedi, sessum, act. Sall. Liv. Cir- 
cumire ou Cireuire, 60, is, ioi el it, 
um, acl. Cæs. Circumuenire, to, is, 
téni, ventum, act. Sall. = Investir 
une place, Oppidum circumsidére. 
Sall. — le camp evvemi, Castra hos- 
hum circumire. Cæs. Ville investie par 
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une armée, Urbs cincta militum coro- 
nä. Liv. investir Lucérie avec Loutes 
ses troupes, Luceriam omnibus copiis 
circumseders. Liv. — de troupes le 
palais du roi, Regiam armis circum- 
venire. Sal. — la cavalerie avec 
quelques Cuborles, Cum aliquot co- 
hortibus equites cireumeludére. Ces. 

INVESTISSEMENT, 5. tm. Action 
d'investir une place, etc. Obsidio, ons, 
f. Cæs. Cic. Liv. = Faire l'investisse- 
ment de, C. iNvusrin 20. Voy. sièce. 

INVESTITURE, 8. f. Acte par le- 
quel on investit qqn d'un fief, d'une di- 
gaite ecclésiastique. * Investitura, æ, f. 
(Cang.\ : Duoner à qqn l'inveslilure 
d'un évêche, *Alicui episcopalüs insi- 
gnia dare (o, as, dedi, dutum). Il 
reçut l’— de son évécbé, * Episcopa- 
Iüs insignia accepit (de accipère, io, 
cepi, ceptum). 

LNVETERE, ée, adj. Devenu an- 
cien. Inveleratus, a, um. Cic. Vetus, 
gen. feris. Sen. Tac. Diufurnus, a, 
um. Cic. Diutinus. Sen. Suet. : Ma- 
ladie invétérée, Morbus vetus. Tac. 
diutinus. Suet. Le mal est invétére, 
Malum inveteravit (voy. S'iNvérTénæn). 
Cels. Plaies invétérées de l'État, Diu- 
turni reipublicæ morbi. Cic. Douleurs 
—, Longinqui dolores. Cic. Habitude 
invétérée, Consueludo diutina. Sen. 
Préjugé invétéré, Penitus insila opi- 
nio. Cic. 

INVETERER, v.0.C.S'INVÉTÉRAER. 

S'invérÉnEen, v. réf, Devenir an- 
cien. InveterascYre, 0, is, veleravi, 6. 
gnan,, 0. Cic. : Le mal s'est iavétéré, 
datum inveteravit, Cic. La maladie 
s'est tout à fait invétléree, Aforbus 
penitus insedit (de insid7re, 0, is, 
sessum, l.). Cels. Les défauts s'in- 
vétérent chez lui, Vitia illi insi- 
dunt. Quint. Il ne laissait pas (cela) 
s'invéterer, Non patiebatur (eam rem) 
invelerascére. Nep. Action de s'—, 
Inveteratio, onis, f. Cic. 

INVINCIRLE, adj. 1° Qu'on ne 
saurait vaincre. fnvictus, a, um. Cic. 
: Ils cumptaient êlre toujours invia- 
cibles, Sc fore in perpeluum viciores 
confidebant. Czæs. | Fig. invincible 
du côté des passions, Invicsus a cu- 
piditatibus. Liv. — à la crainte, Ad- 
versus melus consians (gén. anis). 
Tac. || 20 Fig. Insurmontable, irresis- 
tible. Insuprrabilis, m. f., e, n. Liv. 
Inexzsuperabulis, e. Liv. Invictus, a, 
um. Sen. =: Le destin invincible, 
Inersuperabilis vis fati. Liv. Ineluc- 
tabile fatum. Vell. Besoin —, Ne- 
cessitas invicta. Sen. Besoin — de 
dormir, Inerpugnabilis neccssilas dor- 
miendi. Cels. Obslination —, À brupta 
contumacia. Tac. |} 3° lrréfutable : 
Argument invincible, Argumentumn 
polentissimum. Quint. 

INVINCIDLEMENT, adv. 19 Irré- 


sistibloment. Voy. ce m. || 2° Inebran- 


lahiemont. Voy. ce m. | 93° Irrefuta- 
blement. Voy. ce m. 
INVIOLARILITE, 5. f. Qualité de 
ce qui est inviolable. Sanciitas, alis, 
f. Cic. = Fort de son inviolabilité 
comme tribun, Fretus sanctitals tri- 
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bunatGs. Cle. Accorder l'— à des 
magistrats, ConcedŸre ut magistratus 
sint sacrosancli. Liv. Donner l'— aux 
tribuns, Tribunos invivlalos facrre. 
Liv. L'édile ne jouit pas de l'—, Non 
Aabelur pro sacrosancto ædilis. Liv. 


INVIOLABLE, adj. 1° À la per- 


sonne de qui on ne doit jamais attenter. 
Sauctus, €, um. 
Liv. Tac. Inviolatus. Cic. Liv. : Que 
les tribuns da peuple soient inviola- 
bles, Tribuni plebis sancti sunto. XIT 
Tab. La personne des tribuos est 
inviolable, Les tribuns sont inviola- 
bles, Tribuni sacrosancti sunt. Liv. 
Je défends la personne inviolable de 
chaque ciloyen, Inviolatum corpus 
omnium civium defendo. Cic. || 2° Eu 
parl. de ch. Qu'on ne doit jamais 
violer. Sancius, a, wm. Cic. Sacro- 
sanclus. Cic. : Magistraiure invio-. 


Cic. Sacrosanctus. 


lable, Sacrosancia potestas. Pln. 
Droil —, Jus sanctura. Cic. Crais-tu 


que les biens seront inviolables? 


Tuas possessiones sacrosauctas fu- 
turas putas ? Cic. |} 3° Qu'on ne viole 
point, qu'on n'enfreint jamais. Invio- 
atus, a, um. Cu. Liv. : Men n'est 
inviolable pour vous, Nihil inviola- 
tum vobis est. Liv. La parole donnée 
ne fut pas —, Non sancia fides fuit. 
Liv. Amitié —, fnviolata amicitia.(ic. 

INVIOLARNLEMENT, adv. D'une 
manière inviolable. {nviolate. Cic. Gell. 
Sancte. Cic. Relgiose. Cic. PL.-j. : 
Tenir inviolablemenl son serment, 
Jusjurandum inviolale ou sancie ser- 
vare. Gell. 

INVISIDILITÉ, 8. f. État de ce 

ul est invisible. Invisibilitas, atis, f. 
erf. S'expr. mieux en tonro. par 
lovisible. Voy. ce æm. 

INVISINLE, adj. 1° Qui échappe à 
la vus. Invisibilis, m. ., e, n. (rare). 
Cels. Cæcus, a, um. Czs. Cic. Latens, 
gén. entis. Cic. Plan. = Être invisihie, 
Aciem fug’re (io, is, fugi, gilurus). 
Cic. Effugëre oculos. Sen. visum. Plin, 
Oculis percipi non poss. Cie. Les 
chuses qui sont invisibles à nor veux, 
pour nous, (Ea) quæ cernêre et vidère 
non possumus. Cic. Mon âme sers 
pour vous tout à fail invisible, (Ani- 
mum meum) nullum videbilis. Cic. 
la Gn du mais la luoe est —, (Luna) 
mensis exilu laiet (de latére, ee, lui, 
8. sup., 0.). Plin. La lune en con- 
jonction est —, (Luna) in coilu non 
cernitur (de cerni, or, Pris, parf. inus. 
en ce sens, pass.). Plin. Ouvertures 
iavisibles, Invisibilia foramine. Cels. 
Jouoture iovisible, Latens junciura. 
Plin. Palissade —, Valilum cæcum. 
Czs. Mouvements invisibles [de la 
matière], Clandestini motus. Lucr. 
L'aoneau, quand ou le tournait, 
rendait invisible celui qui le pur- 
ail, Annulo circumacto, habentem 
nemo cernebat. Plin. 11 devint tout 
à coup —, Subito oculis est sub- 
ductus (pass. de subiucère, 0, is, 
duxi, ductum, —= suustraire). Curt. 
Voy. ntapanalrne 10. || 20 Fig. Qui ne 
se laisse point voir, qui se cache : L'en- 
ne: marche invisible, Hostis ince- 
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dens fallut (de failre, o, fefelli, fal- 
sum). Liv. Cet bomme est —, ille vir 
nusquam apparet (de apparère, e0, 
rui, rifum, le er. Les esclaves 
étaient invisibles, Servi non com- 
parebant (de comparère, 8. Sup., n.). 
Cic. | Homme presque lonjours io- 
visitle, Homo rari aditüs (= d'un 
abord difficile). Liv. Il était — pour 
ceux qui lui demandaient une au- 
dience, Adifum petentibus conve- 
niendi non dabat (de dare, o, as, dedi, 
datum). Nep. Être — pour tout le 
moude, Neminem admitière (0, is, 
misi, MISSUMR, ne recevoir per- 
sonne). Cic. 

INVISIDLEMENT, adv. D'une ma- 
nière invisible. Occulte. Cic. 

INVITATION, s. f. Action d'inviter. 
Invitatio, onis, f. Cie. Vocatio, f. Cat. 
: Le temps de faire les invitations, 
Spatium vocandi. Ter. Invitation à 
passer en Epire, In Epirum inui- 
fatio. Cic. Je lut adresse par écril 
l'— de descendre chez moi, Invito 
eum per litieras ut ad me deverselur. 
Cic. Faire nne —, C. mviTen. Merci 
de ton ——, Bene vocas. Plauf. Rece- 
voir une —, Invilari, pass. Cic. Qui 
v'a pas reçu, Sans avoir reçu d'—, 
Invocatus, a, um. Plaut. Nep. Act- 
cepler une — à diner, Promitiére ad 
cenam. Plaut. Pl.-j. Fais-lui dire 
qu'on refuse son —, Jude ad illum 
renunliari (impers. pass.). Cic. Sur 
ton —, Invitalu tuo. Cic. Se rendre 
auprès de qqn à son —, Se rendre 
à l— de qqn, Ad aliquem ipsius ro- 

atu on arcessitu venire. Cic. Je l'ai 
ait sur l'— d'autrui, Id feci aliorum 
consilio ou hortatu ou auctoritate. Cic. 

INVITÉ, de, part. passé d'INVITEN, 
Voy. ce v. || S. æ. f. Un invilé, Uog 
invitée (à on diner), Conviva, æ, masc. 
Cic. fém. Pomp. 

INVITER, v. act. 1° Prier qqn de 
# trouver a: part, d'assister à. Invi- 
tare, act. Cic. Vocare, act. Cic. De- 
vocare, act. Nep. Rogare, acl. Pl.-j. 
: laviler qqn chez soi, Domum suam 
aliquem vocare. Cie. — qqn pour le 
lendemain, Invitare aliquem im pos- 
terum diem. Cic. — qqu à déjeuner, 
Aliquem ad prandium invitare. Cic. 
vocare, Cic. — qqn à diner, Aliquem 
ad cenam inuilare. Cic. devocare. Nep. 
gqe à un festin, Aliquem in convivium 
arcessËre(o, ts, iui, 1lum). Liv, Je sus 
de tous les festins sans y être in- 
vité, Invocatus soleo esse in convivio. 
Plauf. Inviter qqn à un spectacle, 
Indicére alicui spectaculum. Liv. — 
qqn à venir entendre, Invifare ali- 
uem ad audiendum. Suel, — qq à 
à signature d'un testament, Rogare 
aliquem ad signandurm lestamentum. 
Pl.-). | 20 En pari. des pers. Exhorter 
à, engager à. Invitare, act. Cie. Hor- 
fari, dep. (ace.). Cie. 2 11 l'invite à se 
tranquilliser, Hume sine cur& esse 
jubet (de jubêre, eo, jussi, jussum). 
Cic. Inviter qqn à mettre un terme 
à ses fureurs, Blonère (eo, es, nu, 
nifum) aliquem (ut) desinat furêre. 
Cie. — qqn à faire alliance, à ci- 
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menter la paix, Jortari aliguem in 
amiciliam jungendam. Liv. de pace 
concilianda. Cic. — les ennemis à se 
rendre, {nvitare hostes ad deditio- 
nem. lirt. Je suis invité par César 
à prendre celte lieutenance, à être 
son lieutenant, À Cæzsare invilor in 
legationem tllam, sibi ut sim legatus. 
Cic. Tu as été — à payer ce que 
lu devais, Appellatus es de pecunià 
uam debebas. Cic. Voy. &XUORTER. 
| 30 En parl. des ch. Porter à, sol- 
iciter à. Invitare, act. Cic. Allicére, 
io, ts, lexi, lectum, act. Cic. Allec- 
fare, act. Cic. Vocare, act. Liv. [or- 
fari, dép. (acc.). Cic. : La vieillesse 
iavite jouir de la campagne, 
Ad agrum fruendum senectus invitat 
ou allectat. Cic. La nuit invitait les 
Carthaginois à prendre du repos, 
Carthaginienses noz ad quietem vo- 
cabat. Liv. Rien n'invite davantage 
à aimer, Nihil magis allicit ad dili- 
gendum. Cic. Mon sujet m’— à re- 
prendre..., Res ipsa (me) hortatur 
repelëre. Sall. 

S'invrTER, v. réf. Venir qq. part 
sans avoir êté convié : S'inviter chez 
qqn, Altcui condictre (o, is, diri, dic- 
tum). Cic. S'— à diner chez qqn, Ali- 
cuicennm condicère ou indicère. Suet. 

INVOCATION, s. f. 4° Action d'in- 
voquer. Jmploratio, onis, f. Cic. In- 
vocalio, f. Quint. : IMmvocalion aux 
dicux, des dieux, Imploratio deorum. 
Cic. |} Consacrer qq. ch. sous l'in- 
vocation de Cérès, Consecrare aliquid 
Cereri. Cic. || 20 Prière du pocta à 
la Muse, etc. Precatio. onis, f. Quant. 

INVOLONTAIRE, adj. Qui se fait 
sans le concours de la volonte. Non 
voluntarinus (a, um). Cic. 

INVOLONTAIREMENT, adv. Sans 
le vouloir. Non sponte. Cic. : Pleurer 
iovolontairement, Sine voluntate la- 
crünare. Cels. Tuer — (= par inad- 
verlance), [mprudenter inlerimère. 
Vell. Tu parais avoir omis Servilius 
— (= sans l'en apercevoir), {mpru- 
dens Servilium præleriisse vidèris. Cic. 

INVOQUER, v. act. 1° Appeler à 
son aide. {nvocare, act. Cic. Imjlo- 
rare, acl. Cic. Obtestarti, dép. (acc.). 
Cic. =: Invoquer les dieux à son aide, 
— le secours des dieux, le secours de 
qqn, Invocare deos sibi. Plaut. deos 
in auxilium. Quint. Implorare ab ali- 
quo ou alicujus aurilium. Cæs. — la 
miséricorde de qqn, BMlisericordiam 
alicujus implorare. Cic. — la tem- 
pèle, Tempeslatem adversam oplare. 
Cic. || 20 Fig. Citer en sa faveur, en 
appeler à = Invoquer le lémoiznage 
des bommes et des dieux, [omines 
deosque testari, dèp. Cic. — le té- 
moigoage des Fabricius, Fabricios 
auciores proferre (fero, fers, tuli, la- 
tum). Cic. Je puis — des témoins, 
Possum ezxcitare lesles. (ic. — l'au- 
turilé d'un livre, Citare librum auc- 
forem. Liv. — la memaire, les sou- 
veuirs d'Héraclite, Heracliti memo- 
riam implorare. Cic. — son droit, 
Suum jus pustulare. Ter. — les droits 
de citoyen, Jura civilatis implorare. 
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Cic. Obtenir un délai en invoqua 
Sun titre de ciloyen, AMentione Poe 
lafis moram assequi. Cic. Invoquer 
les lois _Leges invocare. Tac. — la 
foi publique, Postulare fidem publi 
can. Cie. — sa pauvreté Pour excuse 
Inopiam errusare. Cæs. ‘ 
 INVRAISEMDLADLR, adj. Qui 
nest pas vraisemblable. Non veri si- 
milis (m. f., e, n.). Cie. : Non seule. 
ment faux, mais encore invraisem- 
blable, Non a veritate modo, sed etiam 
a formä veritatis remotus. Quint. Il 
est — que Chrysogoous se suit en- 
fammé pour leur talent littéraire, 
Non est veri simile ut Chrysogcnus 
horum lilleras adamarit. Cic. Il est 
— que Colta ait conçu un si grand 
crime, Non verisimile est (antum 
scelus Cofiam esse commentum. Quint. 
Il est — à quel point Calon est riche 
el orné, Non veri simile est quam sit 
creber et distinctus Cato. Cic. Voy. 
INCROYADLE. D'une manière —, C. mn- 
CROTANLEMENT. 

INVRAISEMRBLANCE, s, f. 10 Dé- 
faut de vraisemblance. S'expr. en 
tourn. par ad : À cause de l'in- 
vraisemblance du récit, *Quod nar- 
ralio à formà verilatis remota est. 
D'apr. Quint. Voy. iINvRaIsemoLaëLe,. 
I 2° Chose invraisemblable. * Res (ei) 
non vert similis (is), f, 

INVULNÉRANLE, adj. Qui ne peut 
être blesse. fnvulnerabilis, m, (., 
e, n. Sen. Contra omnes icius in- 
victus (a, um). Plin. : Eonemi ioval- 
nérable, Invuluerabilis hostis. Sen. 
I Fig. Ame invulnérable, Invulnera- 
bilis animus. Sen. Âme — à l'ad- 
versilé, Animus invic{us asperis (à 
l'abl.). Sen. 

10, fille d'inachus. Jo, gén. Iüs et 
Tonis, dal. Joni, acc. lo et Ionem, abl. 
lo, f. Plaut. Ov. Prop. 

IONLE, anc. prov. de l'Asie Mineure. 
Jonia, æ, f. Liv. 

IONIEN, tENNE. adj. Relatif à l'ionie, 
lonius, a, um. Liv. Plin. Jonicus. flor. 
: La mer louienne, Mare fonium. Liv. 
Eu dialecte ionien, fonice. adv. Gell. 

IoN1ExS (LES), hab. de l'lonie. Jones, 
um, acc. as, m. pl. Cic. 

IONIQUE, adj. Relatif à l'lonie : 
Chapiteau ionique, lonicum capitu- 
lum. Vitr. 

IOTA, 8. m. 1° Lottre de l'alphabet 
grec. Jota. indécl. n. Mart. Aus.|| 2° 
Fig. Pas la moindre chose. C. mie. 

IOTACISME, 9. m. Emploi frequent 
du son i. lotacismus, à. m. Capel. 

IPUICRATE, general athenien. 
Iphicrates, is, m. Nep. 

IPHIGENIE, fille d'Agamemnon. 
Iphigema, æ, f. Cic. 

IRASCIBILITE, 8. Ê. C. imarra- 
DILITÉ. 

IRASCIBLE, adj. Prompt à ss 
mettre en colère. [racundus, a, um. 
Cie. Stomachosus. Cic. Irritabilis, æ. 
f.,e,n. Cic. In iram proclivis (e), 0. 
Sen. Iræ obnorius (a, um). Sen. : Il 
était d'un caractère irasrible, Eral 
in iram ingenio præceps (gén. cipitis) 
Liv. in iram nalurë praceps. Tac. 
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IRÈNE, n. de femme. * Irene, es, f. 

LRÉNÉE, n. d'homme. Irenvtus, i, 
D. insc. | 

iR1S, messagôre de Junon. Iris, 

éo. fridis. Apul.; acc. {rim. Virg. 
rin el Iride. Apul., f. Virg. 

Its, s. m. 10 L'aro-en-ciel. Fris 
(comme ci-dessus), f. Sen. Plin. Voy. 
anc-ën-ci&c. |] 2° Sorte de pliante. fris, 
(gén. iris. Cato. Plin. iridis. Cels. 
lin. ; ace. irim. Cels. Col. ; abl. iri. 
Cato. iride. Cels.), f. = D'iris, Dinus, 
a, um. Plin. || 3° Sorte de picrre 
precieuse. Iris (comme 2°), f. Plin. 

INISÉ, de, adj. Qui présente ies 
œuieurs de l'arc-on-ciel. Iricolor, gèu. 
ons. Aus. | 

INLANDE, une des Îles Britannl- 
ques. Hlibernia, æ, f. Cæs. : Relatif à 
l'Irlsade. * Hibernicus, a, um. 

IRON1E, 8. f. Figure de rhét. par 
laquelle on dit le contraire de ce qu'on 
reut faire entendre. Jronia, æ, f. Cic. 

IRONIQUE, adj. Où il y a de l'ironie 
sCelaestironique,{n hccironiaest.Cic. 

IRONIQUEMENT, auv. D'une ma- 
nière ironiquo. {ronice. Ascon. ad Cic. 
: Je ne parle pas troniquement, Sine 
ullà ironrä loquor. Cic. 

INRADIATION, 5. f. Émission de 
rayons lumineux. Radialio,onis. f. Plin. 

IRRAISONNABLE, adj. Qui n'est 

s doue de raison. {rrationabilis (ou 
rralionalis), m. f., e, n. Cels. 

IRRÉALISADLE. C. IMPOSSIBLE. 

IRRÉCONCILIABLE, adj. Qu'on 
se peut reconcilier. C. IMPLACABLE. 

IRNRÉCONCILIABLENMENT, adv. 
D'une manere irreconciliable = Être 
bruullé arréconciliablement avec 
Pompée, Capitali odio a l’ompeio dis- 
sidère. Cic. 

INNRECUSABLE, adj. Qui ne peut 
être recuse : Témoignage irrécusable, 
Indubitata confessio. Plin. Preuves 
irecusables d'un crime, Argumenta 
artissima sceleris. Cic. Téimoin irré- 
cusable, Tesfis locupletissimus. Cic. 

INNEFLECUI, !E, adj .1° Où il y a 
de l'irreflexion. Inconsideratus, a, um. 
Cic. Inconsultus. Cic. Temerarius. 
Cie. Incogitatus. Sen. Voy. 1NcoN- 
sinéné 4°. || 3° Qui parlo ou agit sans 
reflexion. Incogituns, gén. antis. Ter. 
Inconsideraius, a, um. Gic. Incon- 
sultus. Cic. Temerarius. Cic. Præceps, 
geo. cipitis. Cic. Vuy. INcoNstnEnE 2°. 

IRNEFLEXION, s. f. Defaut de 
reflexion. Inconsiderantia, æ, f. Cic. 
Incogutantia, f. Plaut. Temeritas, 
as, f. Czs. : Avec trréfiexion, In- 
considerate. Cic. Inconsulte. Cic. In- 
consullo. Ad Her. Temere. Cic. Nullo 
tonsilro, Cic. 

INREFORMABLE, adj. Qui ne 
peut ttre reforme. Irreformabilis, m. 
+ €, 0. Tert. 

INNFEFRAGABLE, adj. Qu'on ne 
peut contredire. Certissimus, a,um.Cic. 

IRREFUTARLE, adj. Qui n'est pas 
susceptible de rofutation. Irrefutabulis, 
®. f., €, 0 An. 

IRREFUTADLEMENT, adv. D'une 
maniore irrofutable. *I{a ut refutari 
Wa possil. 
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IRRÉPUTÉ, Ée, adj. Qui n'a pas 
ête l'objet d'uno réfutation. Irrefu- 
talus, a, um. Lact. (Cic. ?). 

IRRÉGULARITÉ, s. f. do Défaut 
de ce qui n'est pas selon les régies. 
Enormilas, atis, f. Quint. || 2° Defaut 
de co qui n'est pas symetrique ou uni- 
forme. Inæqualitas, atis, Î. Quint. : 
Quand il y a irrégularité dans la con- 
formation du corps, Cum paries cor- 
poris inter se dissident (de dissidère, 
eo, sedi, sessum, n.). Cic. || 3° Varia- 
bilité. Mutabilis (is) ratio (onis), f. 
Cic. Inæqualitas, atis, f. Plin. : Les 
irrégularités des saisons, T'emporum 
inæqualitates. Plin. L'irrégulanté du 
pouls, {næquabilis venarum percussus. 
Plin. L'— du caracttre, Mentis in- 
constantia (æ), f. Cic. || 6 T. de 
grammaire. Anomalie. Anomalia, æ, 
{. Varr. Inæqualitas, atis, f. Varr. 
Il 6° Defaut de ce qui n'est pas con- 
forme aux reglements, aux usagos. Vi- 
fium, ti, n. Cic. Liv. : Entacher les 
auspices d'irregularilé, Auspicia vi- 
tiare. Messal. ap. Gell. || 6° Dcfaut de 
ce qui n'ost pas conforme à la morale. 
2 L'irrégularité de la conduite, C. né- 
RÉGLEMENT. || 79 Ce qui est fait irre- 
gulicrement. Se tourne par Chose irre- 
gulière. Voy. InnéGuIiER. 

IRREGULIER, 1Ènr, adj. 1° Qui 
n’est pas selon les régies. Enormis, 
m. f., €, n. Quint. Tac. Gell, = Rues 
irrégulières, Enormes vici. Tac. Vers 
irréguliers, Enormes versus. Gell. || 
20 Qui n'est pas symetrique ou uni- 
forme. Inæqualis, m. f., e, n. Pln. 
Inordinalus, a, um. Plin. : Disposi- 
lion irréyahière des branches, Incon- 
ditus ordo ramorum. Plin. Les cils 
les plus irréguhers, Palpebrarum pli 
inordinalissimi, Plin. || 3° Variable 
(ea parl. des ch.). Afufabilis, «. f., 
e, n. Cic. Inæquabilis, e. Plin. In- 
conslans, gén. anis. Plin. Incompo- 
situs, a, um. V.-Mar. : Mouvement 
irrégulier, Incomposilus mutus. Virg. 
V.-Max. Pouls —, Inz?quabilis ve- 
narum percussus. Plin. Fièvre dont 
les accès suat irréguliers, Febris in- 
ordinala. Cels. Venis —, Inconstantes 
venti. Plin. Marécs irrégulières (= 
qui arrivent à différents moments), 
Marini æstus tempore discordes. Plin. 
1 6° T. de grammaire. Anomal. Ano- 
malus, mu. f.. um, n. Dion. Prise. || 
B° Qui n'est pas conforme aux lois, aux 
règlements. Contra legem factus (a, 
um). Cic. Viliosus, Cie. : Levée d'im- 
pôts irréguliere, {llicuta exactio. Tac. 
[Magistrai] dont l'élection est —, Vi- 
liosus. Cic. Vailio creatus. Liv. Candi- 
dature —, Ertraordinaria pelitio. 
Cic. || 68° Capricieux. Inconstans, gén. 
antus. Cic. Sen. Inæqualis, m. f.,e, 
n. or. Sen. Mutabilis, a. Virg. Liv. 
Varius, a, um. Sall. || 7° Déregié. 
Incomposilus, a, um. Quint. : Qui a 
des mœurs irrégulières, Moribus in- 
compusitus. Quint. Vie irrégulière, 
Vila devia. Cic. vitiosa. Cic. 

INRÉGULIÈREMENT, odv. fo 
Contrairement aux règles. Enormniter. 
Sen. Inæqualiter. Sen. Col. || 2° D'une 
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manière qui n'est pas symétrique on 
uniforme. Inequaliler. Liv. || 3° D'une 
manière variable, Inæquabiliter. Varr. 
Incrdinate. Cels. Mutabili ratione. Cic. 
| 4 Avec anomalie. Anomele. Prob. |] 
6° Contrairement aux lois, aux réglo- 
ments. Vitiose. Cic. Vitio. Liv. Ilaud 
rile. Liv. Extra ordinem. Tec. : l’ro- 
céder irrégulièrement en portant des 
lois, Vitiose ferre leges. Cic. Argent 
perçu —, Éxtracrdinaria pecunia. 
Cic. || 6° D'une maniore capricieuse, 
Inconstanter. Cic. Mutabiliter. Varr. 
[| 7° D'une manière deregies. Libidi- 
nose. Cic. 

. IRRELIGTBUSEMENT, adv. Avec 
irrohgion. {myie. Cic. Irreligiose. Plin. 

IRRELIGIEUX, EUSE, ad). 1° Qui 
ne respecte pas la religion. mpius, a, 
um. Cic. || 2° Contraire à la religion. 
[rreligiosus, a, um, Liv. 

IRRÉLIGION, s. [. C. iupréré. 

IRNEMEDIABLE, adj. À quoi on 
ne peut remedier. Insanubilis, m. f., 
e, n. Cic. Voy. icunancs 10. || Fig. 
C. IRRÉPARABLE. 

IRREMISSIDLE, adj. C. mpanr- 
DONNABLE. 

IRREPARADLE, adj. Qui ne peut 
être repars. Irreparabilis, m.f.,e, 
n. Sen. lol. = Affront irréparable, 
Insanabilis contumelia. Cic. S'exposer 
à un accident —, [n casum irrevo- 
cabilem se dare. Liv. 

IRREPANABDLEMENT, adv. D'une 
manière irreparable. Se tourne par 
l'adj. Voy. IRRÉPARABLE. 

IRREPREUENSIDLE, C. le suir. 

IRREPROCUAILLE, adj. 40 Qui ne 
merite aucun reproche, qui est d'une 
moralite parfaite. Sancius, e, um, et 
mienx Sanclissimus. Cic. Integer, 
gra, grum, el mieux fntegerrimus, 4, 
um. Cic. Innocens, gén. enlis, st mieux 
Innocentissimus, a, um. Cic. Castus, 
el mieux Castissimus. (ic. Probis- 
simus. Pl.-j. =: Être irréprochable, 
Reprehensionem non capére (io, is, 
cepi, caplum). Quint. Just repreken- 
sione carère (60, es, rui, rifurus), 0. 
Cic. Je ne suis pas — de ce côté, 
Istam reprehensionem non fugio (is, 
fugi, giturus, gére). Cie. — dans sa 
coaduile, Vifä innocentissimus, Vell. 
Il perdit un père —, Innocentissimo 
patre privalus est. Cic. Choisir pour: 
précepteur l'homme le plus —, Præ- 
cepiorem eligère senclissimum quem- 
que. Quint. || Vie, conduite irré- 
prochable, Vila integerrima. Cic. 
castissime. Cic. innocens. Plin. In- 
noceniie, æ, f. Cic. Vilæ integrilas 
(atis), f. Sall. sanctitas, f. Cic. ho- 
nestas, f. Cic. Avoir une conduite 
—, Sanctissime se gerwre. Cic. Mener 
une vie —, Vivère sanclissime ou in- 
legre ou caste. Cic. Mœurs irrépro- 
chables, Mores emendali. Cic. sanc- 
tissimi. Pl.-j. (Homome] dont la vie, 
la conduite est irréprochable, dont 
les mœurs sont irréprochables. Sanc- 
tissimus. Cic. [ntegerrimus. Cic. Mœurs 
—, Mores emenduti. Cic. sanciissimi. 
Pl.-j. Probité irréprochable, Spce- 
tata ïintegritas. Cic. Dame dune 
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vertu —, Spectatæ pudicilig ma- 
trone. Liv. Langage —, Oralio 
robs. Cic. Ces deux époques sont 
irréprucbables, Hæc duo fexpora ca- 
rent crimine. Cic. || 2° Qqf. En qui 
ou En quoi l'on ne trouve rien à ro- 
prendre, excollont en son gonre : Nous 
ne pourrions être irrepruchables, 
Animadversionem effugËre non pos- 
semus. Cic. Orateur irréprochable, 
Orator ex nullà parte cessans. Quint. 
Pertre d'un guût —, Pictor severis- 
sünus. Plin. Le style le plus —, 
Scrmo purissimus. Quint. Voy. exc&L- 


LENT. 
IRRÉPROCUABLEMENT, adv. 1° 
Avec une moralite parfaite. Sancte. 
Cic. Owint. Inlegre. Cie. Suet. || 2° 
Parfaitoment. Voy. ce m., 

IRUÉSISTIBLE, adj. À quoi on ne 

peut resister : Quelque chose d'irré- 
sshble, Atiguid, cui nulla vi resisii 
otesi. (ic. Force —, Vis inelucta- 
ilis. Vell. Uue envie — de dormir, 
Inerpugaubilis dormiendi necessilas. 
Cels. Je fais cela puussé par une 
force —, Hoc facio vi ac necessilale co- 
actus. Cic. Argument —, Certissimum 
ou Firmissimum argumentuir. Cic. 

IRRÉSISTIDLEMENT, adv. D'une 
maniere irresistible. * {fa ut nullä vi 
resisir pussif. D'apr. Cic. 

IRNÉSOLU, Uk, adj. Qui a peines 
à se resoudre. Senientiæ incerius (a, 
mn}. Liv., et simpl. Jncertus. Cic. 
Sententiz dubius, Liv., el simpl. 
Dubius. Cic. Sall. Suspensus. Cic. 
Varius. Satl. Consilii exypers (gen. 
ertis). Sall. on inops (gén. opis). 
Liv, : Être irrésolu, Pendére animi ou 
animo, et abs. Pendère, eo, es, pe- 
pendi, 3. sup., n. Cic. Aizsilare, n. 
Cic. flærêre, co, es, sr, kesum, 0. 
Cie. Flnctuare, n. Cic. Animo fluc- 
tuari, dép. Liv. Dubitare, n. Cic. In 
dubio esse (sum, es, fui, fulurus). Ter. 
ls étaient irrésolus sor la question 
de savoir s'ils approuveraient un si 
grand forfait ou $s ils annulerarent la 
décisiva da consal, Proburentne tan- 
fum flagilium an decretum consulis 
subuertérent, parum (eis) constabat 
(de constare, stat, stilit, sfalum, 0. 
impers.). Sall. 1l3 étaient — sur ce 
quils devaient faire, Non eis satis 
constabat quid agèrent. Ces. Je suis 
irrésulu sur ce que je duis dire, [n- 
certus sum quid dicam. Ter. Nerdre 
qqn —, Dubium senten(ie aliquem fs- 
cêre. Liv. 

IRRÉSOLUMENT, adv. D'une ma- 
nlère irresolue. Dubrtanter, Cic. Non 
sans fido aniwo. Liv. 

IRRÉSOLUTION, s. f. 1° État de 
oolui qui demeure irrésolu. Dubitatio, 
onis, [. Cic. Hzsitatio, f. Cic. Cunc- 
tatio,f. Cie. Fluctuatio, f. Liv. : Qui 
est dans l'irrésolutiun sur le parti à 

rendre, fncerlus quid agal. Just. 

oy. mmnésoLu. Être dans l'—, C. 
Être mnésouo. Faire cesser l—, 
Fixer l’— de qqn, Alicujus dubita- 
itonem follfre. Cic. flurtuantem sen- 
lenliam confirmare. Cic. Sans —, Sine 
Aubitations. Cic. Nuls interposii& du- 
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bifatione. Cæs. Voy. nÉSITATION 10. || 
20 Au pl. Actes d'un homme irresolu. 
Dubitatio, onis, f. s. Sall. Hæsitalio, 
f.s. Cic. : Au milieu de ces irrésolu- 
tions des esprits, In e& fluctualione 
animorum. Liv. 

IRRESPECTUEUX, EDSE, adj. 1° 
Qui manque au respect. frrererens. gén. 
entis. Pl.-. || 2 Qui blesse le respect. 
Parum reverens (gén. eutis). Gell. 

IRRÉVÉREMMENT, advy. Avec ir- 
rovorence. Irreverenter. Cic. 

INRÉVÉRENCE, 8. {. Manque de 
respect. rreverentia, æ, f. Tac. 

IRREVERENCIEUX el IRNREVE- 
MENT. C. IARESPECTURUX. 

IRREVOCABILITE, 5. f. C. 1Muu- 
TABILITÉ. 

IRRÉVOCABLE, adj. Qui ne peut 
être revoque. [In perpeluum ralus (a, 
um}, Cic. fmmutabrlis, m,. f., e, n. 
Cic. Stabilis, e. Cic. = Ce qui a été 
fail confurmément aux lois me parait 
irrévocable, Miht non videtur, quod 
sit factum legibus, rescindi posse. Ter. 
Jugement, Derision, Résolution —, 
Voy. IMMUABLE. 

IRRÉVOCABLEMENT, adv. D'une 
maniere irrevocable. Certo. Ter. : C'est 
chuse irrévocablement arrètlée, (Id) 
firum et siutum est. Cic. J'ai — ré- 
solu de dire, (Mihï) certum est deli- 
beratumque dicrre. Cic. 

IRUIGATION, 5. Î. Arrosement au 
moyen de rigotes. Frrigalio, onis, f. 
Cic. Rigatio, f. Col. Aquæ inductio, . 
Cic. : Canal d'irrigation, Rivus, i, m. 
Varg. Vitr. Dig Faire des irrigatunns 
dans les planches d'un jardin, dans 
les champs, Irrigare aquam in areas. 
Cato. Aigare aguam per agros. Liv. 

IRNIGUEI, v act. C. ARnosER 2°, 

URIRITAURILITE, 5. [. Disposition 4 
la colere. fracundia, æ, f. Cic. 

IRRITANLE, adj. Dispose à s'ir- 
riter. Frritabilis, m. f., e, 0. Cic. fra- 
cundus, a, um. Cic. Siomachosus. 
Hor. Sen. : Caractère irrilable, Ani- 
mus irrifabilts. Cic. 

IRRITANT, parl. passé d'inArTEN, 
Voy. ce v. | RArTANT, aNTE, adj. 
1° Qui cause de la coiere =: Cela est 
irrilant, [d Bbilem commovct. Cic. || 
2° Qui determine une irritation en qq. 
partie du corps : Êlre irritant, C. 1r- 
AITER J0. 

IRAITATION, S. f. 1° État d'une 
pers. irritee. Fra, æ, f. Cic. Voy. 
cocëar 1°. || 2° Action de ce qui 
irrite un organe; effet de celte action. 
fuflammatio, onis, f. Cels. : L'irrila- 
lon de la gorge, Faucium erusye- 
ratio, f. Veg. Calmer l'—, fnflamma- 
fionem sedare. Plin. Causer de l'—, 
C. thniten 90. 

IRRITÉ, ée, par. passé d'inniTrn, 
Voy. ce v. || Adj. Qui est en colère. 
ratus, a, um. Cic, liffensus. Cic. Jrâ 
inrensus, el abs. Incensus. Cic. [rà 
commolfus. Sall. : Errité contre la for- 
Lune, contre les puissauls, Obtratns 
fortunæ. Liv. potentibus. Sen. Je suis 
— Contre Lni, Sum fibi iratus. Ter. 

tre — contre qqu, Aliexo animo 
esse in aliguem. Cic. Plus — contre 
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qu, Alicui iratior. Cic. offensior. 
ic. Très — contre qqn, Alicui ira- 
lissimus. Cic. periratus, Plaut. Un 
eu —, Subiralus. Cic. — de cela, 
d ægre passus (de pati, ior, Erin 
dep.). Liv. Combien 1 est — do 
Jugement! Quam tratus (est) de ju- 
dico! Cic. — contre qqn à propos 
d'uue cb., fratus alicur propter rem. 
Plaut. ob rem. Liv. Coubien les en- 
fants sont irrités les uns contre les 
autres pour de légères ullenses! 
Quas ïras pro levibus noxiis pueri 
inter se gerunt! Ter, — que les en- 
nemis pussent (— à l'idée que les 
enneinis pourraienl)…., Indignantes 
quod hostes possent. Cæs. Être irrité 
de ce que le roi, de voir que le roi 
était cité pour plaider sa cause. In- 
diqguari regem ad dicendam causam 
evocart. Cæs. Parre qu'ils étaient ir- 
rilés de ce qu'on leur avail enlevé 
leur bulin, Ob iram predz amissz. 
Liv. {ls sont — de céder le pas aux 
bommes d'expérience, Indignantur 
cedëre perilis, Quint. || Bœuf irrité, 
Bvs iratus. Petr. Chien —, Canis 
irritatus. Plaut. Abeilles irritées, 
Erasperatæ apes. Col. || Fig. Regards 
irriles, Infesté oculi. Cic. Flols —, 
lrati fluctus. Petr. Pl.-j. 
IRRITER. v. act. 1° Mettre en 
colère. (Aliquem) irritare. Cic. accen- 
d”re, 0, is, cendi, censum. Sail. in- 
cendre. Cic. offendÿre, 0, is, fendi, 
feusum. Cic. iratum (am, um) facrre 
(io, ts, feci, factum). Cic. (Alicujus) 
antunm offend£re. Cic. irritare. [iv. 
incend®re. Sen. (Alicui) {ram movëre 
(‘0, es, movi, molum). Liv. : Irnter 
.es esprils, Exasperare animos. Liv. 
— qyn par des relarda, [ncendÿre 
aliquem moranudo. Sall, — le peuple 
contre les méchants, contre les con- 
suls, Populum in improbos inflam- 
mare. Cic. in consules incrtare. Liv. 
Ce fait avait fort irrile Marius contre 
Métellus, Éa res Marium contra Mje- 
trlluin vehementer accenderal. Sall. 
Io'a fallu qu'un mot pour les ir- 
riter aiosi l'uae contre l'autre, Unum 
verbum inter eas iram hanc concivil 
(de concuëre, eo, es, citum). Ter. Une 
tause grave les a irnitées l'une 
contre l’autre, (A liquid) magnum eve 
nif. unie ira inter eas inlercessit (de 
interced®re, 0, 18, cessum, n.). Ter. 
{l'o'a rien fait pour L'irriler, Niki 
fecit quod succenseas (voy. S inarrca). 
Ter. | lrriler les chiens, Erasperare 
canes. Apul. — les laureaux, /nfam- 
mare fauros. Plin. } Abs.{rriter, Iran 
facëre. Quint. || Fig. Irriter les ondes 
des fleuves, Amnes irritare. For. Vo. 
souLeven. || 2° Rendre plus violent 
Irrutare, act. Liv. IncendFre (vor. 
to), act. Cic. Inflammare, act. Cie. 
Exacerbare, act. Liv. Erasperare, 
act. Plin, Stimulare, act. Cic. Liv. 
Augèére, e0, es, auri, auclum, act. 
Cic. = Irriter la toux, Tussim irri- 
tare. Cels. erasperare. Plin. — la 
révolle, Sedilionem irritare. Liv. — 
la culère et la baine, fram el odium 
arritare. Liv. — contra qqo la baine 
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des méchants, Odia improborum in 
dliquem incendËre. Cic. — les haines 
contre le senat, Infammare invidtiam 
sematüs, Cic. — le chagrin, Mærorem 
exayitare. Cic. — le désir de qqn, 
Alicujus cupiditatem incendè®re. Cic. 
inflammare. Cic. augère. Cic. — les 
courages, Sfimulare animos. Liv. | 
3e T. de mérlec. Determiner de la 
douteur, de l'inflammalion dans un 
tissu. frrilare, act. tels. Erasperare, 
act. Cels. Plin. Inflammiare, act. Plin. 
z irriter une membrane, fÎrritare 
menbranem. Cels. — la gorge, Fauces 
exasperare. Cels. 
S'inniTen. v. réfl. 1° Se mettre en 
cœlère. Jrasci, or, ëris, parf. inus. 
en ce sens, dép. (coatre qqn, alicui. 
Cic.; de qq: ch., de re. Plaut. ob 
rem. Sen. alicui rei. Quint.) Succen- 
gère, e0, es, censui, censum, n. (contre 
qqn. adicui. Cic.; de qq. ch., propter 
ren. Plaut.; que.…., de ce que... de 
voir que... quod et l'indic. Cic. prop. 
iofo. Liv.). fracundià ercandescfre, 
0. Cic., et simpl. Ercandesc®re, o, is, 
tandui, 8. sup., n. (contre qqn, in 
eliquem). Sue. Erardescëre, 0, is, 
erst, arsum, n. (de qq. ch., re. Cic.). 
Obirasct, dép. (contre qgo, alicui). 
Liv. Indignari, dép. (de qq. cb., de 
re. Ces. ; de ce que..., de voir que.….., 
uod et l'indice. Liv. prop. infin. Cæs. 
10.) frritari ou Offendi, or, ëris, 
fesus sum, pass. (de qq. ch., re). 
Cic. : S'irriter no peu, Subirasei, 
dép. (contre qqn, alicui ou in ali- 
quem. Cic.: que... de ce que..., de 
voir que.…., guod et l'indic. Cie.) 
S'— d'on rien, pour rien, De nikilo 
trasi, Plaut. S'-— de voir dilapndé 
le irécor public, Indignari ærarium 
ezpilari. Sall. S'— de céder le pas, 
Indignari cedëre. Quint. (ls afûür- 
maient que Papirius s'irriterait da- 
vaolage, Affirmabant l'apirium in- 
festius exarsurum fesse). Liv. || Fig. 
La mer s'irrite, Mare irascitur. Plin. 
} 2° Devenir plus violent. Irritari, 
pass. Sen. Ezacerbari, pass. Liv. [n- 
greveschre, 0, is, 8. part. ni sup., 0. 
Cie. Recrudeserre, 0, is, dui, s. sup., 
0. Liv. Augeri, eor, éris, auctus 
gum, pass. Cie. : Le mal s'irrite, 
Ingravescit malum. Cic. Haine qui 
s'est arrilée, ÉEracerbatum odium. 
Liv. || 3° T. de médec. Devenir dou- 
loureux, s'enflammer. Exasperari, pass. 
Cels. Plin. Scrib. Ercandescère [voy. 
{e), n. Col. : Les plaies s'irrilent, 
Ulcern erasperantur. Cels. 
IRNRUPTION. s. f. 1° Entrée sou- 
daine et imprevue des ennemis dans un 
js. frrupiio, onis, f. Cic. Incursio, 
. (æs. Ercurso, f. Cic. : Meitre ses 
froatières à couvert de l'irruptino 
des ennemis, Fines suos ab ercur- 
sione hostrum fueri, dép. Cic. Faire 
— sur un territoire, {n fines incur- 
sionem fac#re. Liv. In agrum ex- 
currêre (0, is, curri el cucurri, cur- 
sum), n. Liv. Faire — dans la Ma- 
cédoine, In Macedoniam incurr#re, 0. 
Liv. } 2° Entree de force dans un lieu 
ecq. frruptio, onis, f. Plaut. = Failes 
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irruption dans le cabaret, In popinam 
irruplionem facile. Plaul. Faire — 
dans une maison, În ædes irrumpêre 
0, is, rupi, ruplum), n. Sall. irruëre 
0, is, rui, 8. sup.), a. Tac. Faire — 
aus la miaisun de qqn, Dumum ali- 
cujus irrumptre. Cæs. || Fig. Le luxe 
a fait — dans celle maison, Luru- 
ries eam in domum irrupit. Cie. || 
3° Dobordement des eaux : frruption 
des eaux d'une rivière, Fluminis erun- 
datio {onis), f. Plin. Le mer fail — 
sur les terres, Mare in terres irrun- 
pit (voy. 29). Plin. 

ISABELLE, 0j. Qui ost d'une cou- 
leur entre le blano et le jaune. Helvus, 
a,um. Varr. Col. 

ISALE, un des quatre grands pro- 
phôles. Isaias, », m. Bibl. 

1SCL1A Île du gotfe de Naples. Æne- 
ria. æ.f. Cic. Inarime,es, [. Plin. 

1SEF, orateur grec. sus, i,m.Quint. 

ISERE, riv. de France. sara, z, 
masc. Cic. 

ISIS, déesse égyptienne. Jsis, idis, 

v. 


ISLANDE, Île de l'Océan Atlantique. 
*Islauha, æ, f. : Relatil à l'islande, 
*Islandirus, a, um. 

ISOCÈLE, adj. Qui a doux côtés 
égaux. Ægquicrurius, a, um. Caypel. 
Isopleurus, m. f., um, 0. Aus. Boet. 
Isosceles. is, masc. Aus. Boet. 

ISOCRATE, orateur athenien. Is0- 
crales, is, m. Cic. 

ISOLÉ, ÉE, ad). 1e Séparè du reste. 
Solus, a, win. Cic. Siagularis, m.f., 
e, n. Cæs. Singuli, æ, à (= un à un; 
usité seul. au plur.). Cic. : Évasions 
d'hommes isolés (qui s’en vont un 
4 un), Hominum singulorum exilus, 
Cæs. Mot isolé (= n00 construit dans 
une phrase), Simplexz (plicis) verbum 
(t). Cic. H ne fant point juger des 
philosapbes par des mots isolés (— 

élachés de l'ensemble), Non ex 
sngulis vocibus rilosophs spectandi 
sunt. Cic. |} 2° Qui est 4 l'écart, retiré. 
flemotus, a, um. Cic. Seclusus. Cæs. 
Virg. Secretus. Varr. Virg. : Un liea 
isolé, Secretum, i, n. Liv. Pl.-j. Se- 
cessus, üs, m. Pl.-j. Suet. Voy. À 
l'ÉcanT 19. écanté, || 30 Fig. Qui vit 
sans relations. Solus, a, um. Cic. So- 
litarius. Cic. Singularis, m. f.,e,n. 
Cic. : Homme qu vit isolé, Homo 
solitarins. Cic. Vie isolée, Vita soli- 
taria. Cie. || 4° À qui personne ne 
s'interesse. Relictus, a, um. Cic. De- 
relictus. Cæs. Desertus. Cic. Desti- 
tutus. Cic. Solus {très rare en ce 
sens). Ter. Sall. = Elles se plaignent 
d'être isolées, Queruntur se relictas 
esse. Cie. Laisser qqn isolé, Aliquem 
deserbre (0, is, serui, serlum). Cic. 

ISOLEMENT, 8. m. 1° État d'une 
pers. qui vit isole. Solitudo, dinis, f. 
Cic. Secrelum, 1, n. Pl.-j. Secessus, 
üs, m. PI.-j. : Chercher l'isolement, 
Secretum captare. Pl.-j. Sorlir de son 
—, Ex solitudine su& prodire. Pl.-j. 
Condamner qqn à uno — absolu, Eri- 
pore alicui potestatem hominis om- 
nino adspiciendi. Cic. |] 2° État d'une 
pers. qui est sans appui. Solifudo, 
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dinis, f. Cie. |] 3e Qaqf. Action d'isolee. 
C. SÉPARATION. 

ISOLEMENT, ad. Séparôment, à 
part. Separatim. Cic. Singillutim. Cle. 
2: Cunvoquer chacun isolément, Sin- 
gulos appellare (voy. isoué le), Sal 
Tous ensemble plutôt que chacun —, 
pris —, Universi polius quam sin- 
guli. Cic, Je n'approuve anrune de 
res trois [formes de gouvernement] 

rise — et en elle-même, Nrilum 
tpsum per se separaium probo. l'ic. 

ISOLER, v. acl, Separer de tous tes 
côtés. Separare, act. Cic. Sejungëre, 
0, ts, junri, juncium, act. Cic. = 
lsoler one partie de la ville, Parten 
oppidi a reliquä parte excludëre (0, 
ts, clusi, clurum). Ces. — les vieil- 
lards des jeunes gens, Seniores « 
junioribus dividFre (0, is, vist, vi- 
sum), Cic. — les captifs, Captivos 
segregare. Liv. Voy. SÉPARER. 

S'isouen, v. réf. 1° So separer de 
(qqn vu qq. ch.) : S'isaler de qqn, 
AB aliquo se sejungñre (o, is, junri, 
junctum). Cic. se secernère (0, is, 
crevi, crelum). (ic. se segregnre. 
Quint. : L'âme s'isole du curps, Ant 
mus se @ corpore abstrahit (de ab- 
strahŸre, 0, traxi, tractum). Cic. 
j} 2° Abs. Se mettre dans l'isolement. 

ecedËre, 0, in, cesst, cessum, D. Suel. 
Pl.-j. De medio recedère, n. Cic. Se 
e medio ainovère (ec, es, movi, molum). 
Suel. Se e vulgo excerp?re (0, is. psi, 
ptum). Sen. : Chercher toujours à s’i- 
soler, Secretum semper caytare. PI.-j. 

ISSOIRE, Y. de France (Puy-de- 
Dôme). * ciodurum et Issiodurum, i.n. 

ISSOUDUN, +. de France (Indre). 
*Antellodunum On Areludunum ou 
Assoldunum ou Erelodunum ou Ere- 
fifunum ou Erolidunum ou Erxsol- 
dunum où Issoldunum, i, 0. 

ISSU, 08, parl. passé de l'inus. 
issin. Vonu de, descendu de. Ortus, a, 
um. Cic. Natus. Cic. Prognatus. Ces. 
Rar. Oriundus. -Auct. ap. C'ic. Col. : 
lssu d'un [père], Ortus ab aliquo. 
Cic. ex aliquo. Quint. Nalus ex ali- 
quo. Cic. Ter. Ney. alique. Cie. Live. 
Prognalus ab aliguo. Plaut. Cæs. ali- 
quo. Plaut. Liv, — d'une [mère], 
Ortus ex aliquä. Sall. aliquä. Liv. 
Natus ex aliqua. Nep. Quint. aliqua. 
Liv. Prognatus aliquë. Cæl. ap. Cic. 
— d'une fauulle..…, d'une race…., 
Ortus familiä. Sall. loce. Cic. stirpe. 
Curt. ez loco. Ter. ez familiä. Liv. 
Natus de genere. Plaut. Prognalus 
genere. Plaut. — de parents libres, 
Oriundus ab ingenuis. Auct. ap. Cie. 
liberis parentidus. Col. Issus des 
Cimbres, Prognali ex Cimbris. Cæs. 
Caéus et Gaius dont sont issues les 
deux branches de la famille Orlavia, 
Gnæus et Gains, a quibus dupler Octa- 
viorum familia deflurit (de defluère, 
0, is, flurum, n.). Suel. 

ISSUE, s. f. 1° Lios par 06 l'on 
sort; ouverture par ou une ch. peul 
surtir. (l'assage pour sortr) Erilus, 
Gs, m. Cæs. Liv. Egressus, üs. «w. 
Tac. Petr. (Passage pour s'enfuir) 
Effugium, if, n . Tec. (Percéq 
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trou) Foramen, minis, n. Cæs. Col. 
(Voie, chemin) Via. æ, f. Cic. Ier, 
fineris, o. Cie. : Il avait pratiqué sepl 
issues dans sa maison, Scplem ertlus 


€ domo fecerat. Liv. I ny avait ni 
porte ni issue par où l'on püt 
s'échapper, Neque porta neque ullum 
foramen erat, quä posset eruplio fieri. 
Sisen. ap. Non. Le chemin na pas 
d'—, Jter non habel exilum. Varr. 
non est pervium. Varr. L'élroite — 
des pores, Angustus portarum erilus. 
Cæs. (Abeilles) qui se sauvent par 
one autre —, Per aliud vadentes 
effugium. Col. Ouvertare par où les 
abeilles trouvent une —, Foramen 
quo exitus datur apibus. Col. [A l'ea- 
droit] où les navires trouvaient une 
—, Qu& erilus navibus erat. Cæs. 
Fermer tonte — à qqn, Præcludère 
effugium alicui. Lucr. Les sulilats 
gardent les issues, Alilites effugia in- 


sident. Tac. [Les Gaulois) ne trou- 


vanl plus d'issue, Omui etitu inter- 
clusi. Cæs. L'— des eaux d'un lac, 
Lacüs emssarium (it), n. Suet. eflu- 
vium, n. Tac. À l'— des eaux du 
marais, {n ezitu paludis. Plin. || 2° 
Seul. au pl. Les dohors et les envi- 
rons de. Voy. acexTOuRs 40. || 30 Fin, 
moment où l'on sort de = À l'issue de, 
Eritu (et le gén.). Nep. Liv. À l'— 
de la campagne, Confectis æstivis. 
Cic. Voy. rx 10. || 4° Fig. Resultat, 
évenement final. (En gén.) Exrins, us, 
m. Cic. Eventus, üs, m. Cic. (Surt. en 
m. part) Casus, üs, m. Cic. : Bonne, 
Heureuse issue, Eritus bonus. Cic. 
felir. Cic. Eventus prosper. Liv. Pro- 
ventus secundus. Cæs. Lætus. Pl-j. 
Avoir uoe benreuse —, Bene proce- 
dre (o, is, cessi, cessum), n. Cic. Pro- 
cedère pulchre. Ter. Prosperos exttus 
consequi, dép. Cic. Puisse la chose 
avoir une beureuse —1 Quod bene 
vertat{ (de vertËre, 0, is, verli, ver- 
sum, D.). Liv. Mauvaise, Triste —, 
Eventus adversus. Cic. Eritus trisiis. 
Cic. Avoir une mauvaise —, Parum 
succed#re, n. Ter. Non succedëre. Liv. 
Si le combat avait eu une mauvaise 
—, Si adversa pugna evenisset (de 
evenire, io, is, véni, veniurm, pe 
Liv. En cas de mauvaise —, Si 
quando minus succedel. Cic. Selun 
que la chose a eu one bonne ou une 
mauvaise —, Prout bene ac secus 
cessit. Pl.-j. inquiet sur l'— de la 

nerre, Trepidus de belli eventu. Sall. 

*— des cumbats est toujours incer- 
taine, Semper incerli exilus præliorum 
sunt. Cic. Attendre l'— du combal, 
Eventum pugnæ exspectare. Cæs. [Je 
me demande} quelle sera l'— de 
celte affaire, Quorsum eventurum hoc 
sit. Ter. Je crains l'— de tout cels, 
Timeo quo sin( Àzc eruplura (de 
erumpèêre, 0, is, rupi, n.). Ter. Je 
redoutais l'— de l'affaire, Verebar 
quorsum id esset casurum (de cadëre, 
0, 18, cectdi, n.). Cic. On peut pré- 
voir l'— de l'affaire, Reï exitus pro- 
videri polesl. Cie. Prévoir quelle 
sera l'— de cela, Intelligfre quor- 


| d'ivoire (obtenu 
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sum Àzc sint evastra (de eva- 
dére, 0, is, vasi, n.). Cic. Tu vois 
quelle sera l'— des affaires, Pers- 
picis qui exilus rerum fulurus sil. 
Cic. || 5° Moyen, Expedient pour sortir 
d'une affaire. Eritus, üs, m. Cic. =: Je 
ne vois pas d'issue à ces affaires, 
[larum rerum eritum non video. Cic. 
Affaire sans —, Res inczplicabilis. Cic. 

ISSY, v. de France (Seine). * Issia- 
cum, i, 0. 

ISTER, partie supérieure du Danube. 
Ister, tri, m. Virg. 

ISTUME, s. m. Langue de terre 
qui jont une presqu'ile au continent. 
sthmus, 1, m. Plin. 

ITALIE, contree de l'Europe. Ftalia, 
æ, [. Varr. Cic. Plin. 

ITALIEN, ENNE, adj. (Qui est) 
d'Italie. (En parl. des pers. el des 
cb.) {talicus, a, um. Cic. Italus. Virg. 
: La langue italienne, et S. m. L'ita- 
lien, Italus sermo. Arn. 

ITaUENSs, pple qui habite l'Italie. 
Itah,orum, m. pl. Cic. ftalici, m. pl. 
Liv, : Un Italien, Ftalicus, à, m. PL.-j. 

ITALIQUE, adj. Qui appartient à 
l'Italie (ancienne). ftalicus, a, um. Cc. 

ITERATIF, 1VE, adj. Reiteré. Iie- 
ralus., a, um. Liv. 

ITÉRATIVEMENT, adv. Pour la 
seconde, troisième ou quatrième fois. 
lterum iterumque. Pl.-j. Mart. Iterum 
atque iterum. Îlor. 

ITINÉRAIRE, Relatif aux 
routes = Les mesures itinéraires, 
Itinerum mensuræ (arum), f. pl. Cæs. 

ITiNéname, s. m. 1° Chemin 4 suivre 
ou Chemin suivi d'un lieu à un autro. 
lter, lineris, n. Cie. Voy. cuewin 20 
et 30. || 2° Description d'un voyage. 
Itinerarium, ti, n. Veg. 

1. fULE, autre nom d'Ascagne. 
lulus, i, m. Virg. 

2. IULE, 5. m. C. MILLE-PIEDS. 

IVOIRE, 5. m. La matière des dé- 
fenses de l'elephant. Ebur, boris, n. 
Cic.: Qui est d'ivoire, Fait d'—, Ebur- 
neus, a, um. Cic. Eboreus. Quint. Phn, 
Eburneolus. Cic. Gell. Orné d'—, Ebu- 
ratus. Plaut. Lampr. Blanc comme 
l'—, D'—, Eburneus. Ou. Ouvrier en 
—, Eborarius, ti, m. C.-Just. || Noir 
ar la carbonisation 
de l'ivoire), Ex ebore combusto atra- 
mentum (i), 0. Plin. 

IVRAIE, 5. f. Sorte de plante. Lo- 
lium, ti, n. Virg. Plin. || Fig. L'ivraie 
au lieu du bon grain, Purgamenta 
(orum, 0. pl.) pro frugibus. Sen. 

LIVRE, adj, 1° Qui a le cerveau trou- 
blè par l'effet du vin ou d'une autre 
boisson capiteuse. (En gén.) Ebrius, a, 
um. Cic. Temulentus. Cic. (De vin) 
Vinolentus. Cic. Vinosus. Liv. : Cou- 
plètement ivre, Bene poius. Cic. Ap- 
potus probe. Plaut. Gell. Crapulæ yle- 
nus. Liv. Vino confecitus ou onustus. 
Cic. ou oneratus. Liv. ou mersus. 
Liv. ou gravatus. Liv. ou gravis (m. 
f.,e, n.). Sen. — -mort, Somni vi- 
nique plenus. Cic. Quand on est 
—, Étant —, In vino. Cic. ler vinum. 
Liv. Super vinum. Curt. Temulenter. 


adj. 
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adv. Col. Qui n'est qu'à moitié —, 
Modice vinosus. Liv. Un peu — 
Ebriolus. Plant. Rendre —, C. ai- 
vnen. Devenir —, Se readre —, €. 
S'ENIVRER. Qui n'est pas —, Sobrius. 
Cic. Siccus. Cie. || Fig. Ivre de sang 
de carnage, Sanguine ebrius. Ein. : 
20 Fig. Transporte, Égar par qq. pas- 
sion : lvre de joie, Lztitià elatus (a, 
um). Cæs. Devenir — de joie, Lztitia 
perfundi (or, ëris, fusus sum), pass. 
Cic. Être — de joie, Lztitià +rsultare, 
n. Cic. — d'espoir, Inflatus spe. Cic. 
— de sa victoire, Victoriä ersultans 
(gén. antis). Cic. sublaius. Ces. — 
de ses succès, Secundis rebus feroz 
(gèn. ocis). Sall. insolens (gen. entis). 
Eirt. Être — d'un vain orgueil, Inani 
superbiä tumére (eo, es, mui, s. sup.), 
n. Ph. Rendre —, Voy. emvaen, 

TVRESSE, $. f. 1° État d'une per- 
sonne ivre. (En gén.) Ebrietas, atis, 
f. Cic. Temulentia, æ, f. Plin. (De 
vin) Vinulentia, f. Cic. (Fumées dn 
vin, etc.) Crapula, f. Cic. (Vin bu) Vi- 
num, À, n. Cic. = Fureur de l'ivresse, 
Vinolentus furor. Cic. Causer l'—, 
Plonxer dans l'—, C. rivage. En 
etat d'—, Dans l'—, Voy. Étent 
IVRE 1°. Qui est en étal d'—, C. 
ivne 40. flongé dans l'—, C. Com- 

lètement 1vnE 1°. Se plonger dans 
"—, Se vino obruëre. Cic. Voy. S'em- 
ven. Dissiper l'—, Solvère ebrieta- 
tem. Cels. Crapulam discut#re. Plin. 
115 n'étaient nas encore reveous de 
leur —, Nondum crapulam erhalave- 
rant. Cie. || 2° Fig. Trouble de l'âme 
cause par qq. passion. Anüimi sublatio 
(omis), f, Cic. Antmi tmpotentia (x), 
. Cie. =: D'où te vient cette ivresse? 
Quid est quod sic gestis (de gestire, 
do, tvt et ît, itum)? n. Ter. L'— de 
la gloire l’a perdu, Eum absorbuit 
gloriæ æstus (us), m. Cic. Voy. e- 
VREMENT. Qui est dans l'— de la 
joie, de l'espoir, de sa victoire, de 
ses succès, Voy. ivnx 2°. 

IVROGNE, adj. et subst. m. Qui 
a l'habitude de s'enivrer. (En gén.) 
Ebriosus, a, um. Cic. Potator. or, 
masc. Plaut. Bibaculns, à, masc. Plin. 
(\donué au vin) Vinosus, a, um. For. 
Plaut. Vino ultra modum deditus. 
Sen. In vinum pronior (m. f., vus, 
n.). Liv. = Cris d'ivrognes, Ebric- 
rum voces. Cic. 

IVROGNER, v. n. Boire avec excès 
et souvent. Perpotare, n. Cic. 

IVROGNERIE, s. f. Habitude de 
s'enivrer. (En gén.) Ebriositas, atis, 
f. Cic. (De ceux qui boivent du via) 
Vinolentia, æ, f. Cic. Vini intempe- 
rantia, f. Liv. 

IVROGNESSE, 8. f. Femme qui a 
l'habitude de s'enivrer (avec du vin) 
2 Vieille ivrognesse, Anus (ñs) mero- 
biba (æ), f. Plaut. — accomplie, Vi- 
nosissima (æ) mulier leris), f. Plaut. 

IVRY, bourg de Francs (Eure). 
°Iberum ou Itregium ou Huegiun, 
ii, n. 
IXION, ro des Lapithes. Irion, 
onis, m. Ov. 


JAILL 


3, dixième lettre de l'alphabet fran- 
çais. J (1), 1. 0. Char. Dium. Prisc. 

JAROT, s. m. Poche de la gorge 
des oiseaux. Ingluvies, ei, f. Virg. 
Col. Gutturis stnus (us), m. Plin. 

JADOTER, v. 0. C. CAQUETEN 20. 

JACASSE, 8. f. C. BAVARNE. 

+ JACASSER, v. 0. Crier (comme la 
pie); bavarder. Garrire, io, is, ivi et 
dé, itum, n. Apul. Cic. 

JACENT,ENTE, adj. Qui n’a pas de pro- 
prièlaire connu.Jacens,géo. entis. Ulp. 

JACUÈRE, s. f. 1° Étatd'uncham 

'on laisse reposer. Cessalio, onis, Î. 

1. : Lausser tous les deux ans le 
sol en jachère, Agrum allernis annis 
relinquëre (0, is, liqui, lictum). Varr. 
Que la terre resle en — tous les trois 
aus, Terra in tertium annum cesset (de 
cessare, n.). Plin. Toutes les fois que 
la terre a été on —, Quoties terra 
quieit (de quiescère, 0, is, quielum, 
s.). Plin. Qu'on a laissé en —, Re- 
guitus, a, um. Ov. Col. Qui est en 
—, Novalis, m. f., €, 0. (voy. ci- 
apr.). Varr. || 2° Terre qu'on laisse 
reposer. (En gén.) Vervactum, ÿ, n. 
Col, et moins souv. Velerelum, 0. 
Col. (Qu'on laisse reposer de deux 
angées l'une) Novalis {s.-e. ferra), ts, 
f. Varr. Virg. Pall. Novale (s.-e. 
sun), is, n. Ov. Col. Plin, 

JACHÉRER, v. act. Donnor le pre- 
mier labour à une jachère. Vervagère, 
o, is, vegi, vactum, acl. Col. 

JACINTIIE, 8. f. Planto. Hyacin- 
dus, 1. om. Plin. 

JACOR, fils d'Isaac. Jacob, indécl., 
æ. Bibl. 

JACQUES, n. d'homme. Jacobus, i, 
we. Dél. 

JACTANCE, s. f. Vanterie. Gloria, 
æ, . Cic. Jactatio. onis, f. Cæl. ap. 
Cic. Quint, Jactantia, æ, f. Quint. 
PL.-j. Tac. : Montrer de la jactance, 
Se jactare. Cic. Insolenter gloriari, 
dép. Cic. Homme plein de —, umo 
glriarum plenus. Plaut. Je ne crains 
pas de paraitre plein de —, Non vc- 
reor ne videar jaclantior. Pl.-j. Très 
porté à la —, Effusissimus in glo- 
nam sum, Plin. Lettres pleines de 
—, Epistolæ jaclantes ou glorios:æ. 
Pi.-j. Avec —, Par —, Gloriose. Cic. 

JADIS, adv. Autrefois. Olim. Cic. 
Quondam. Cic. : Le temps jadis, Præ- 
feritum (i) (empus (poris), n. Cic. 
Voy. aUTAErOIS. 

JAÏET, 5. m. C. sais. 

SAFFA, v. de Palestine. Joppe, es, 
f. Plin. 

JAILLIR, v. 0. Sortir impôtueuse- 
ment. Emicare, 0, as. cui, calum, n. 
Liv. Plin, Quint. Erumpère, 0, is, 
rapt, ruplum, n. Cic. Exxilire, to. is, 
audui, sultum, n. Lucr. Ov. : On vit 
jsillir des sources, Scaturigines emi- 
care cœperun(. Liv. Une source abon- 
dante jaillissait de ce côté, Magnus 

ques prorumpebal ab e& parte, 
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Mirt. Si c'était da vin qui jaillit de 
la source, Si fous vino scateat (de 
Scatère, e0, es, 8. per ai sup., n.). 
Plaut, L'acropole d'où jaillissent des 
sources, Arx, fonrèus scatens. Liv. 
Le liquide jaillit en l'air. Liquor in 
sublime egreditur (de egredi, ior, ëris, 
gressus sum, dép.). Plin. Les larmes 
jaillissent, Lacrimæ erumpunt. Quint. 
Le sang jaillit en abondance, Magna 
vis sanguinis emicat. Curt. Faire 
jaillir l'eau en l'air, Aquam in altum 
erprimère (o, is, pressi, pressum). 
Plin. Les rames font — l'eau jusque 
daos les yeux, Oculos remi resper- 
gunt (de resnergÿre, o, spersi, sper- 
sum — éclabousser). Cic. Faire 
— les larmes, Lacrimas elicère 
(io, is, licui, licifum). Plaut. Vell 
Faire — le saog, Sanguinem venis 
emitiére (o, is, misi, missum). Plin. 
IL (N lui 3 frappé la tête si violem- 
ment) que l'œil eu a jailli, Ut «i 
oculus effundëretur (de effundi, or, 
ris, fusus sum, pass.). Ulp. Faire 
jaillir la cervelle à qqn (eu le frap- 
paul), Cerebrum alicui ercutère (io, 
is, cussi, cussum). Plaut. l Des feux 
jaillisseut du sommet de l'Etna, 
lgnes er Æinæ verlice erumpunt. Cic. 
La flamme jaillit de cette montagne, 
Flamma ex eo monte emicat. Plin. Le 
feu — du choc, Ignis ab ictu resilit. 
Plin. Feu qui — du choc des nuages, 
Erpressus nubium conflictu ardor. 
Cic. Faire jaille le feu du choc de 
deux cailloux, Lapidum conflictu 
ignem elic®re. Cic. Faire — du feu 
d'un caillou, fgnem e silice elidëre (0, 
is, list, lisum). Plin. (e silice) excu- 
dère (o, is. eudi. cusum). Plin. || 
Fig. D'où jaillit la force de l'argu- 
mentalion, Ex quo vis ratiocinaliontis 
emanat. Cic. Le discours — de la 
connaissance des choses, Oratio ex 
rerum cognitione redundat. Cic. Faire 
ailiir la lumière, Lumen afferre (fero, 
fers, attuli, allatum). Cic. Faire — 
une vérilé (de la diseussian), Ali- 
quid verum elic're ou exprimëre. Cic. 
Faire — de grandes pensées de sa 
tèle, Magnas sententias elidère. Quint. 

JAILLISSANT, ANTE, adj. Qui 
jaillit. Saliens, gén. entis. Frontin. : 
jaux, Fontaines jaillissantes, Sa- 
lentes ae fontes), tum, m. pl. Cic. 
Fontes (ium) surgentes (ium), m. pl. 
Quint, Salientes (ium) aguæ (arum), 
f. pl. Frontin. 

JAILLISSEMENT, s. m. Action de 
jaillir. Eruptio, onis, f. Sen. Plin. : 
Le jallisseuent du sang, des feux, 
de la lumière, Eruptio sanguinis. 
Plin. ignium. Sen. lucis. Sen. 

JA1S. s. m. Sorte de pierre d'un 
noir luisant. Gagates (15) lapis (idis), 
m. Plin. C.-Aur. Veg. 


JALON,S. m. Perche pour prendre 


des alignemonts. Pertica, æ, Î. Serv. 
JALOUSER, 1. 


prose). Cic. (Esprit de rivalité) Æmu- 
a 


act. Avoir de la 
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Jalousie contre (qqn). Invidgre, eo, es, 
vidi, visum, 0. (dat.). Cic. Æmulari, 
dép. (dat.). Cic. Voy. xnviur 40. 

e 


JALODSEN, v. récipr. Avoir de la 


jalousie l'un contre l'autre. {nter se 
æmulari. Tac. obtrectare, n. Nep. 


JALOUSIE, 5. f. 1° Depit qu'on « 


de ne pas possèder ce qu'un autre 


possède. (Envie qu'on ressent) Invi- 


dentia, æ, f. Cic. (Envie qu'on res- 
sent ou dont on est l’objet} nvidia, 


f. Cic. Livor, oris, masc. (tr. rare en 


fo, onis, f. Cic. Rir-lias, atis, f. 
(tr. rare). Cic. (Dénigrement) Ôs- 


treclatio, onis, f. Cic. : Grande, Vio- 
lente jalousie, Summus livor. Cic. 
Jalousies furieuses, Malevolentissimæ 
obtrectaliones. Cic. Une mortelle ja- 


lousie, Infensa æmulatio. Tac. — que 


l'on a contre qqo, Invidia alicujus. 
Cic. in aliguem. Tac. — que soulève 


la gloire, Inuidia ou Ohtrectatio ad- 


versus gloriam. Liv. laudis. Liv. 


y a de la — entre eux, Voy. Se 
3aLOoOSEn. La noblesse était dévorée 
de —, Nobilitas invidià æstuabat. 
Sal. Prendre, Concevoir de la —, 
C. sauousen. Exciler la — de qqn, 
Voy. envi {0 et 20. || 2e Inquié- 
tudes qui naissent dans l'amour. * Aman- 
tis anti sollicitudo (dinis) et suspi- 
cio (onis), f. D'apr. Curt. (rv, 40, 31), 
el abs. Sollicitudo (— ere À 


ou Suspicio (= soupçon), f. Curt. 
3° Sorte de treillis devant une fenêtre. 


Transenna, æ,f. Cic. 
JALOUX, ouse, adj. 4° Qui est fort 


attaché à qq. ch. Tenar, gén. acis. Col. 
: Qui est jaloux de son droit, Su 
Juris relinens (gén. entis). Cic. tenaz. 


Col. Qui est — de man estime, Exis- 
timalionis me studiosus (a, um). 
Cic. Cette autarité dont vous êtes si 
—, Istud imperium quod ampleri 
tenetis (de lenère. eo, es. lenui, len- 
tum). Liv. || 20 Qui a à cœur de, qui 
est très desireux de. Cupidus, a, um. 
Cic. Avidus. Cic. : Jaloux de mener 
à fin ses entreprises, Patrandi in- 
cepta cupidus. Sall. — de vaincre, 
Victoriæ avidus. Cic. — d'afermir 
son trône, Regni firmandi memor 
(gén. oris). Liv. Ëlre — de faire qq. 
ch., Voy. Désinen. || 3° Qui a du dep 
de ne pas posseder ce qu'un autre pos- 
sède. (Envieux cn gén.) Invidus, a, 
um. Cic. Invidens, gén. entis. Cic. 
(rival par envie) Æmulns, a. um. 

all. Tac. (Détracteur) Obtrectator, 
oris (subst. oosc.). Cic. = Jaloux de 
ma gloire, Invidus luudum mearum. 
Cic. — de Scimion, Scipionts obirec- 
tator ou invidus. Cie. Le propre du 
— c'est d'être peiné de voir qu'un 
autre a un avantage quo lui-même 
il n'a pas, Est æmulantis angi alieno 
bono quod ipse non habeat. Cic. Nous 
summes — de ceux qui ont ce que 
nous désirons avoir, £is (au dat.) 
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amulamur qui ea haben( qua nos ha- 
bère cupimus. Cic. Etre — des bnn- 
neurs rendus à qqn, Alicujus honori 
invidére (eo, es, vidi, visum), n. Cic. 
Être — de qqn, des avautages de 
qqn, Obtrectare alicui. Suel. com- 
modis ehcuus. Suet. Cela fait des 
—, Res habet obtreclalionem. Cic. 
tre — de sun ombre, Suas umbras 
æmulari, dép. (pruv.) Prop. Etre — 
(l'un de l'autre), C. Se 3ALOUS&A. |] 
Eu pari. des ch. Regarder d'un 
œil jaloux, C. saLoosER. Silence —, 
Invida taciturnitas. Hor. || 4° Qui 
craint l'infidelite ou la rivalité en 
amour. Zelotypus, &, um. Juv. Per. 
: Femme dont qqn est jaloux, Mu- 
lier alicui suspecta. Ter. Il fut — de 
son frère fiancé à Étuta, Fratri 
acto Etutam invidit (voy. 3e). Liv. 
Ke sois pas jalouse, Noli zelotypa 
esse. Petr. || Subat. Un jaluux, Zelo- 
typus, à, m. Petr. Quint. Bart. || 
Be Fig. En pari. de cb. Qui fait ob- 
stacle aux desirs : Un ombrage jaloux 
fait tort à la vigne, Æmula umbra 
vili nocel. Col. Le temps — (= qu 
détruit beaucoup de choses), Invi- 
diosa velustas. Ov. 

JAMAÏQUE, une des grandes An- 
illes. ° Jamaica. æ, f. 

JAMAIS. adv. 1° SANS NÉGATION. 
En un temps quelconque. Unquam. 
Cic. Aliquando Tremplacé ordin. par 
Quando après si, num). Cic. : Tous 
ceux gai vont jamais abordé l'élo- 
quence, Ürnnes qui nnquam oraliones 
atligerunt. Cic. Je ne desespère pas 
de voir — qqn devenir un vrateur 
de ce genre, Non despero fore ali- 
quem aliguando qui exsisiat talis 
orator. Cic. Plus que —, Mugis quam 
unguam alias. Liv. I aime celle- 
ci plus qu'il ne l'a — aimée, /stam 

lus anal quam le unquam amavil. 
Plaut. Un fardeau plus lourd que — 
pèse sur moi, Major quam unquam 
moles me premil. Quint. Aujourd'hui 

lus que —, Hodie marime. Plaut. 
Maintenant, Alurs plus que —, Nunc 
cum marime. Cic. Tum cum marime. 
Curt. Qui a — vu ...? Quis unquamn 
vilit? Ter. Ÿ a-l-il — eu une 
sédition...? Ecquæ sedilio unyuxam 
fuit... ? Cic. Est-ce que l'un duit 
— préférer les ainis nouveaux aux 
anciens? Vum quando amici novi ve- 
tenbus sunt anteponendi. Cic. As-tu 
— pensé...? Ecquando putasti….? 
Cic. Si — nous avons été quelque 
cbose dans l'éloquence. Si ungnuam 
in dicendo fuimus uliquid. Cic. Si — 
la ville a été furissante, c'est au- 
jourd'hui, Si quando urbs fioruit, 
nunc marime flurel, Pl.-j, Si — qqn 
a eu de l'éluignement pour la vaine 
gloire, Si quisquam fuit unquam re- 
molus ab inani laude. Cic. Si — jete 
duone ma fille en mariage, Si nn- 
uam {ii urorem filiam dedero meam. 
laut. Ce fut ua sage s'il en fut —, 
Aut nemo, aut, si quisquam, ille ra- 
piens fuil. Cic. Le tyran le pius 
cruel qui fut —, Tyrannus, quam 
qui unguam, sævissimus. Liv. || 
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Avec NÉGATION. En nul temps. Nun- 
quam (ou Unquam après un m. négat., 
coume non, ne, neque Où nec, nihil, 
nemo, nullus, nusquum, nolo, etc.). Cic. 
Non uliguando. Lc. Non alias (rare). 
Liv. Nullo tempore (ou Ullu temyore 
après non, ne, neque, elc.). Cic. = 
Je n'ai — va, Nunquam vidi. Cic. Je 
n'ai — dit cela, Non hoc unguam dixi. 
Quint. Et je n'ai — pu, Neque un- 
quam ou Nec unquam potui. Cic. Et 
— rien ne me fait plaisir, Neque un- 
quam quüiquam me juvat. lPlaut. Il 
n'y a — eu d'oraleur…., Nemo un- 
quam oralor fuit. Cic. — chef d'armée 
ne fut plus familier avec le soldat, 
Non alias militi familiarior dur fuit. 
Liv. — encore terreur si grande ne 
s'est emparée du senat, Non un- 
quam alias ante (antus lerror senalum 
invasit. Liv. — Elat plus grand …, 
Nulla respublica major. Liv. Ces 
chuses dont — on n'a parlé avant 
nous, Hæc a nullo ante nos prodita. 
Plin. LU a gourmandé Célius comme 
— pêre n'a gourmandé son hs, O6- 
jurgauit l'ælium sicut neminem un- 
quam parens. Cic. Lutte terrible 
comme il n'en fut —, comme il ay 
en a — eu, Tanta dimicalio quanta 
nunguam fuit. Cic. Une armée comme 

Î'a'en est venu, Erercrius quantus 
non unquam vénit. Liv. Tu as une 
ocrasion cuinme — persouné n'en à 
eu, Tempus habes tale, quale nemo 
habuit unguam. Cic. [Celui] à qu il 
n'arrive — de ne rien faire, Qui non 
aliquando nihil agit. Cic. || 3° Avec 
ELLIPSE DE LA NÉGATION. En nul 
temps. Nunquam. Ter. : « Dis que tu 
epuuseras. » — a Jamais (= je ne le 
ferai jamais}l=— « {hic te ducturum. » 
— « Nunquam, faciam.» Ter. 

À 3AMAIS, À TOUT JAMAIS, POUR 
Jamais, loc. adv. Toujours, pour tou- 
jours. (Toujours) Omni lempure. lic. 
l'erpetuo. Cæs. Cic. (Pour toujours) 
In omne lempus. Cic. In perpetuum. 
Cic. Liv. In zternum. Liv. 

Av GnanD sauaAI8, loc. adv. C. 3a- 
mars 20 el 30, 

JAMDAGE, S. m. 1° Chaîne d'un 
mur. Urthostala. æ, masr. Vitr. || 
2° Partie de l'encadrement d'une porte. 
Postis, is, m. Cac. || 3° Sorte de pi- 
lastre. Parastates, æ, masc. Vitr. Pa- 
rastas, adis, f. Vitr. || 4° Ligne droite 
de certaines lettres. C. Licxe. 

JAMBE, S. Î. 19 Partie du corps 
qui s'etend depuis le genou jusqu'au 
pied. (En gén.) Crus, uris, u. (ic. 
Varo. (MIIEt) Sur: æ, f. Plaut. Plin. 
Qqf. (Pied, patie) Pes, edis, m. Hor. 
Plin. : Petite jarnhe, Crusculum, ti, n. 
Plaut. Mart. Relatif à la —, Cruralis, 
m. f., e, 0. Petr. Dig. Os anlerieur 
de la —, Tibia, æ,f. Cels. Les jamhes 
de derrière, Poster“ares pedes. Plin. 
— tortues, Depravata crura. Varr. 
Qui a les — tournées en dedans, 
Varus, a, um. Varr. Ilor. Qui a les 
— en cerceau, Valgus. Cels. Baisser 
sa robe ju*qu'au bas des —, Dedu- 
cêre sinum ad crura ima. Suet. Aller 
jambe deçä, — delà, Voy. caziroua- 


JARDI 


c&on. Rompre à qqn bras et jambes, 
C. nourn de coups. Se casser la 
jambe, Crus frangëre. Suet. Dig. Être 
ferme sur ses Jambes, Insistére fir- 
mier. Czæs. firme. Suet. Ce coureur 
n'a plus de —, Les — manquent à 
ce coureur, Genua cursorem deserunt. 
Plaut. Prendre ses — à son cou, Se 
in pedes conjic®re. Ter. dare. Faut. 
Courir à toutes —, Propere currêre, 
n. Ter. {ls s'enfuyaient à toutes —, 
Præcipites se fugæ mandabent. Czs. 
Se Llenir sur une jambe, Insist?re 
crure uno. Plin. Sfare pede in uno. 
Hor. Donner le croc en —, Passer 
la — à qqn, Aliquem supplantare. 
Cic. || Fig. Passer la jambe à qq, 
C. vrssenvim 20, Par-dessous la —, 
l'ar-dessous— ,C. FACILEMENT : vévAr- 
GNENSKMENT. Couper bras et jambes 
à qqn, (Lui ôter le moyen d'agir) 
Alicujus nervos incid#re. Cic. (Le 
frapper de slupeur) Aliquem obstu 
refacrre. Ter. Liv. |] 2° T. d'archi- 
lecture =: Jambe sous poutre, C. 
JAMBAGE 10. 

JANDE, ÉE, adj. Qui a la jambe 
faite de telle ou telle façon : Élré bren 
jatmbé, *Teretibus suris esse. D'apr. 
Hor. (Qud., n, 4, 24). 

JAMBIER, 1ÈRE, adj. Relatif à la 
jambe. Cruralis, @. f., e,n. Petr. g. 

JauoiÈne, s. f. Pièce de cuir ou de 
metal qui enveloppe la jambe. (l'artie 
de l'arwure) Ocrea. æ, (. Varr. {Par- 
tie du vèlement) Tibiale, ts. n. Sue. 

JAMBON, 8. m. Cuisse on Épaule de 
porc qui a ete salee. (Cuisse) Perna, æ, 
[. Cato. (Epaule) Petasio, onis.m. arr, 
Petaso, m. AMart. Diocl. : Marchand 
de jainhons, Pernarius, ii, m, Insc. 

JAMBONNEAU, S. m. Petit jambon. 
Petasnncenutus, t, m. Juv. 

JANICULE, une des sept collines 
de Rome. Janicutum, 1, n. Cic. bar. 

JANTE, 5. f. Pièce de bois courbes 
qui fait partie du cercle d'une rous. 
*ABbsis, idis, acc. ida F arc de 
cercle), f. : Les jantes d'une roue, 
Rotæ orbis(is), m. Plin. 

JANVIER, s. m. Le premier mois 
de l'annee. Jannuarius, it, m. Czs.: 
De jaavier, Januarius, a, um. Cic. 
Mois de —, Mensis Januarius. Cie. 
Les calendes de —, Januariz ke- 
lendæ. Cic. 

JAPON, empire de l'Asie orientale. 
* Japunia, æ, 

JAPMEMENT, 8. D. C. ADOIEMENT. 

JAPPER. v. n. C. ABOTEn. 

JAQUETTE, s. f. Sorte de vête- 
ment Tunica, æ, f. Cic. 

JARDIX, S. m. d° Enclos où l'on 
cultive des legumes, des fruits, des 
fleurs. [lortus, 1, m. Cic. : Petit 
jardin, Hortulus, i, m. Cat. Plin. — 

olager, Oliturius horlus. Ulp. — 
Fuiter, Pomarium, ü, n. Cic. Hor. 
Relatif aux jardins, De jardin, lor- 
tensis, m. f., e. n. Col. Hurienans, a, 
um. Plin. |] 2° Surt. au pl. Sorte de 
paro pour l'agrement, la promenade. 
Horti, orum, m. pl. Cic. Hor. Suel. 
Viridarium, it, n. Cic. Petr. Sue. 
s Les jardins d'Épicure (où il easei- 
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ait), Hortf Epicuri. Cic. Les — de 

Académie, Academiæ spatium (ti), n. 
Cie. Pelits —, Mortuli, orum, m.pl.Cic. 

JARDINAGE, s. m. 1° Cuiture des 
grains ou d'un jardin. flortorum ou 

orti cultus (&s), mm. Col. cura (æ), 
f. Col. || 3° Qaf. Les plantes potagères 
du jardin. Hortensia, iorum, n. pl. 
Plin. Hortus, i, m. Cato. | 

JARDINER, Y. D. Travailler au 
Jardin. Hortum colëre (o, is, lui, cul- 
lun). Curt. Pall. LL 

JARDINST, 8. m. Petit jardin. 
Hertulus, i, m. Cat. 

JARDINIER, IÈRE, 8. 1° M. f. 
Celui, Celle dont le métier est do tra- 
vailler aux jardins. (En gén.) Hortu- 
lanus, à, masc. Macr. Apul. * Hor- 
torum où Uorti cultrir (icis), fem. 
(Qui cultive les légumes) Olitor, oris, 
masc. Col. Plin. | 2° Masc. Artiste 
qui dessine, ordonne, etc., les jardins. 
Topiarius, ii, m. Cac. Plin. 

JARGON, 5. m. 1° Langage cor- 
rompu. nguinalissimus (1) sermo 
(ems), m. Cic. || 2° Langage parti- 
culier à certaines gens = Le jarg«n des 
soldats, *Sermo (onis) casfrensis (is) 
om. D'apr. Plin. (Præf., 4.1. Le — des 
ouvriers, * Sermo (onis) opificum pro- 
prius (ir), m. 

JARGONNER, V. 4° Nent. Parler 
on langage corrompu. [nquinale loqui 
(or, ris, loculus sum}, dép. Cic. Il 
2° Veau. et Act. Parler indistinctement. 
Muitire, io, ïs, ivi el it, itum, ueul. 
el act. Fl. Ter. 

JAROUSSE Ou JAROSSE, s. f. C. 
cEse. 

JARRE, 5. f. Grand vase de terre. 
Senia, æ,f. Ter. Cato. Cadus, i, ©. 
Hor. Plin, Mart. : Petile jarre, Se- 
nicla, æ, f. Pers. Pall. 

JARRET, 8. m. 1° Partlo du corps 
humain qui est derrière le genou. 
Peyies, phiis. m. Cic. = Plier les jar- 
rets, Poplites flectFre. Plin. Tendre le 
prrel ‘oplitem contendéëre. Ifor. Être 
erme sur ses jarrels, (Au pr.) Insis- 
re firme. Suel. (Au fig.) C. Faire 
bonne coxTENANCE. || 2° Partie de la 
pre des quadrupedes. Suffrago, ginis, 
. Col. Plin. 

JARS. 5. m. Le mâle de l'oie. Anser 
(eris)mus(aris), m.Cul.:Les jarsetles 
oies, (Anseres) mares feminæque. Col. 

JASER, v. n. 1° Causer, babiller. 
Garnre, io, is, tvi et ti, ifum, n. Cic. 
Voy. 2 cagsen 1°, 20 et 3e. || 2° Ba- 
biller (en parl. de certains oiseaux). 
Garrire (voy. 1°), n. Apul. Pipilare 
s. parf. ni sup., n. Cat. 

JASERIE, S. f. C. BaBiL. 

JASEUR, adj. C. BABILI.ARD. 

JASUN. chef des Argonautes. Jason, 
onis, o. Or. 

,JASPE, s. m. Sorte de plerre prè- 
Cleuss. aspis, idis, f. Virg. Plin. : De 
jaspe, laspius, a, um. Antkh. Jaspe- 
agathe, laspachates, æ, m. Plin. Jaspe- 
ooyx. Jasponyz, ychis, (. Plin. 

JASPE, éx, adj. Bigarré. laspideus, 
a, um. Plin. 

JATTE, s. f. Sorte de vase rond et 
sans rebord. Sinum, t, n. Varr. 


JE 


JAUGER, v. acl. C. wesonen. 

JAUNÂTRE, adj. Qui tire sur le 
jaune. Subflavus, a, um. Suet. 

JAUNE, adj. Qui est de la couleur 
de l'or, du safran, du soufre, etc. 
(En pari. de l'or, des blés mûrs, du 
miel, d'un cours d'eau) Flavus, a, 
um. Virg. Hor. (En parl. de l'or, du 
sable, de ls cire, des lions) Pulvus. 
Virg. Plin. (En parl. de l'aurore, du 
jaune d'œul) Luteus. Plaut. Virg. 
Col. {Qui est couleur de safran) 
Croceus. Virg. Ov. (En pari. du 
soufre, de la bile, et, en m. part, du 
teint, des dents) Luridus. Hor. Sen. 
Plin. : Rendre jaune, C. sa0Nin (act.). 
Devenir —, C. sannin (neuL.). 

Jaune, s. m. 1° La couleur jaune. 
Luteum, à, n. Plin. || 2° Partie inte- 
rieure de l'œuf. Vitellus, i, m. Cic. 
Hor. Luteum, ï, a. Plin. : Les jaunes 
de cinq œufs de pigeon, Lutea ex ovis 
quinque columbarum. Plin. 

JAUNIR, v. act. Rendre jaune : 
Jaunir qq. ch., *Aliguid flavum ou 
fulvum ou luteum ou croceum où lun- 
dum facëre (io, is, fecr, factum). Voy. 
sAUNE adj.) = Jauni. C. sAUNE (ad) +, 

Jaonin, v. n. Devenir jaune. (En 
pari. des blés, des feuilles) Flaves- 
cére, 0, is, S. narf. ni sup., n. Virg. 
l'lin. (En parl. du teint) Pallescére, 
0, is, pallui, 8. sup., n. Quint. (Par 
l'effet de la jaunisse) Bile suffundi 
(or. Eris, fusus sum), pass. Plin. 

JAUNISSANT, part. prés. de 
JAONIR (act. et geul-} Voy. ce v. || 
JAUNISSANT, ANTE, adj. Qui devient 
jaune. Flavescens, gén. entis. Virg. 
Plin. Voy. 3AONG. 

JAUNISSE, 5. f. Maladie biliouse 
qui jaunit la peau. Arqualus (ti) mor- 
bus (i), m. Cels. Aurugo, ginis, f. 
Scrib. Fellis suffusio (onts), F. Plin. 
Hailis effnsio, f. Sen. Suffusa (æ) bilis 
(is), f, Plin, : Qui a la jaunisse, Ar- 
quatns, a, um. Varr. Felle ou Bile 
suffusus. Plin. 

JAVELER, v. act. Mottre en ja- 
velle. Mlanipulatim componëére (0, ts. 
posui, postium), act. Pin. 

JavELER. v. n. Jaunir. Flavescère, 
o, is, s. parf. oi sup. 0. Plin. 

JAVELINE, 5. f. C. JAVELOT. 

JAVELLE, 8. f. Poignese de ble 
coupe et laisse sur la terre. anipulus, 
i, m. Col. 

JAVELOT, s. m. Sorte de dard. 
Jaculum, à, n. Czs. Pilum, 0. Cæs. 
Liv. = Lancer le javelot, Jaculari, 
dép. Cic. Action de lancer le —, 
Jaculatio, onis, f. Cic. Celui qui 
lance le —, Jaculator, oris, rm. PA. 

JE, MOI, Me, pronom de la 1r° pers. 
du sing. Ego, gén. mei, dat. midi, 
acc. me. abl. me. Cic. (Au nominatif, 
l'usage est de le sous-entendre; et on 
ne l'exprime guère à ce cas que dans 
les apposilions, ou par raison de 
clarlé, ou par empbase) : Je suis 
tai, tn es mai, Ego tu sum, (ues 
ego. Plaut. Malarroit que je suis 
0 ego Lævus! Hor. Comme je pense, 
Ut opinor. Cic. Le livre que j'a: 
écrit, Liber quem scripsi. Cic. 1 or- 
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donne que je sois ton esclave, Jubet 
me luum servum esse. Cic. Je jugeai 
à propos, [1 me plut de demander.…., 


Placitum est mihi ul postularenm. l'ic. 


(Les chuses] que j'ai dites, dites par 
mui, Quæ suut a me dicta. Cic. Tui 4 
qui j'inspire tant d'alection, Tu mei 
la cupidus. Cic. 


JEAN, n. d'homme. Joannes, is, 


m. Vulg. Prud. 


JEANNE, à. de fomme. Joanna, x, 


f. Bibl. 


JÉJUNUM, 5. m. Le second in- 


testin grêle. Jejunum (1) intestinum 
(rt), n. Cels. ® 


. JERICUO, v. de Judée. Jericho, 
indecl., f. Prud. Hiericus, cuntis, £. 
CLR 


JÉRÔME, n. d'homme. Hieroaymus, 
{, m. S.-Sev. 
JENSEY, Île de la Manche. Cæsarea, 


æ,f. Ant. 


JÉRUSALEM, capitale de la Judée. 
ITieruselyma, orum, n. pl. Cic. Tac. 
Hierosulyma, æ, F. l'in. S.-Sev. : Ha 
bitant de Jérusalem, [ierusulymita,. 


æ, m. [ier. Relatif à —, Hierosoly- 


milanus, a, um. Hier. Aug. 

JESUS, Jesus, gén. dal. abl. w, 
acc. um. m. Lact. Prud. 

JET. s. m. 1° Action de jeter où 
Mourement d'un corps qu'on jette. 
Jactus, Gs, m. Cic. Conjectus, &s, m. 
Cic. Nep. Liv. Conjectio. onis, . Cic. 
Missus, Gs, m. Liv. Missio, onts, f. 
Vitr. Emissio, f. Cic. : Pierre de jet, 
Lapis missiis. Liv. Ares de —, Mis- 
silia, tum, 0. pl. Liv. || 2° Action de 
se debarrasser d'un chargement en le 
jetant 4 la mer. Jacturu. æ, f. Cic. 
Jactus, &s, m. P.-jet. =: Faire le jet, 
Facäre jacturam in mari, Cie. Juctum 
mercium. P.-jet. : 3° Action de lancer 
à l'eau nn filet; quantite de poissons qué 
sera prise par le coup de filet. Juctus,. 
üs, m. V.-Mur. : Avbeter a un pè- 
cheur le jet du filet, À piscatore fu- 
turum jactum emfre. Dig. || €° Action 
de faire couler dans le moule la ma- 
tiere en fusion. Flatura, æ, f. Vitr. 
bin. | 6° Fig. T. de literature et 
d'art. Execution rapide et ininterrompue: 
d'un ouvrage : Faire, Achever une ch. 
d'un seul jet, de preuuer —, Ræ 
uno tenore perag're. Liv. || 8° Fig. 
Premier essai. ebauche : Premier jet, 
Admmbrato, onts, f. Cic. Qui est un 

remier —, Inchoalus, a, um. Cic. 

oy. énaocue. || 7° Action de jaillir; 
ce qui jaillit: Un jet de sang, San- 
guinis eruplio (onis), f. Plin. Des jets 
d'eau, Salentes (iurn) aquæ (erum), f. 

1. Frontin. {l y à un jet d'eau sous 
e péristyle, In perisiylio aqua salit 
(de salire, io, lui et tr. rar. lit, sal- 
um, 0.). Buer. Masques de la bouche 
desquels sort un — d'eau, Persons ç 

uarum rostris aqua salit. Ulp. — de 
Lux, Ignium eruptio. Sen. Des jets 
de flammes, Flammarum glbi (orum), 
rm. pl. Virg. Un jet de lumière, Su- 
bitæ lucis eruplio. Sen. || 8° Scion 
ue pousse une plante. Virga, æ, f. 

ol. Surculus, €, m. Varr. Col. : 

Faire, Donner des jets, Virges emit- 
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tére. Col. Dès que la vigne donne 
des —, Ubi malerias vilis exigil. 
Col. Voy. Pousss. …: 
JETÉE, a. f. Digue. Mfoles, is, f. Cic. 
JRTER, v. ac de Lancer. (En 
én.) Jucëre, io, is, jeci, jactum, acl. 
ic. AMfittére, eo, is, misi, missum, act. 
Czs. (En géo.; Ensemble) Conjicëre, 
do, is, jeci, jectum, act. Cie. (Sou- 
vent; Én graod nombre) Jactare, act. 
Czs. Cic. (Dedans) Injicëre, acl Ter. 
Immittére, act. Ces. (Dehors) Ejicère, 
act. Cic. Emitt®re, act. Cæs. Cic. (De- 
vant, au-devant) Objicère, act. Plin. 
(Devant en avant) Projicére, act. 
s. (Loin de soi, 4 bas) Abjicère, 
act. Cic. (De haut en bas) Dejicëre, 
act. Cæs. (De l'autre côté, au delà) 
Transjicére, act. Cæs., ou Trajicëre, 
act. Cic. Liv. =: Jeter les dés, Talos 
jectre. Cic. — des javelols, Jactare 
kastas. Cic. Emitiëre pila. Crs. En 
jetaal des pierres, Conpeclu lapidum. 
Cic. Jeter au loin des projecliles, 
Tormenta procul exrcutère (io, is, 
cussi, cussum). Curt. — des pierres 
contre la muraille, Jac#re lapides 
in murum, Cæzs. — une pierre par- 
dessus une maison, Tectum lupide 
transmititre. Plin. — un etendard 
ar-dessus le retranchement, Vezil- 
um trans vallum (ransjicëre où tra- 
jicére. kiv. — un javelot au delà du 
œur, Aurum jaculo trajicère. Cie. — 
de l'argenterie du baul du mur, Jac- 
tare argentum de muro. Cæs. — une 
omme à qqn (en cherchant à l'at- 
féindre), Aliquem mälo pelëre (0, is, 
toi el it, ifum). Virg. — une coupe 
A la tête de qqn, In aliquem scyphum 
jacëre. Cic. cymbium projicëre. Prop. 
— ua lacel à qan (pour l'étrangler), 
:Laqueum alicui impingëre (0, is, pegi, 
past). Sen. — de l'eau à qqn (pour 
Je ranimer), Aguarm alicur adsper- 
vgére (0, is, spersi, spersum). Plaut. 
— de l'argent au peuple, Populo {au 
.dat.) nummos spargëre (o, is, sparsi, 
arsum). (ic. — à uno chien sa nour- 
rilure, Objicëre cibum cani. Plin. 
Viande jetee en pâture, Objecta caro. 
‘Plin, Jeter les sorls dans l'urne, 
-Sortes dejicère. Cæs. — un bulletin 
«dans l'orne, Sorticulam in urnam de- 
‘mitiére. Suet, — ua corps à la mer, 
‘Corpus in mare abjicère. Cic. — un 
Jivre dans la mer, Librum in mare 
dejicére, Cie. — la récolte, les blés 
dans le Tibre, dans un flenve, Se- 
getem in Tiberim fundëre (o, is, fudi, 
fusum). Liv. Frumentim in flumen 
effundfre. Ulp. — qq. ch. dans le feu. 
Aliquid_injic're in ignem. Ter., et, 
moins bien, flammz (au dal.). Suet. 
projicére in ignem. Cæs. La mer jetle 
des pierres précienses sur le rivage, 
Gemmas mare littors infundit. Curt. 
1! Fig. Jeter un mot dans la discus- 
sion, Conjicére vocem in dispulando. 
Czl. ap. Cic. — un mot à la fare de 
gqn, Verbum in aliguem infigrre (0 
18, flizi, fhctum). Cic. — une ch. n 
Ja tête, au nez de qqn, (La lui re- 
procber) Aliquid alicui objicére. Cic. 
objectare. Sall. (La jui offrir saus 
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qu'il la demande) Aliquid alicui in- 
gerère (0, is, gessi, geslum). Just. — 
cerlains propos sur..., JacËre quædam 
de (el l'abl.). Tac. — ses parules au 
vent, Verba ventis profundFre. Lucr. 
Il avait jeté mon nom 4 la foule igno- 
rante, Meum nomen injecerat impe- 
rilis. Cic. Jeler l'outrage, l'ingure à 
qqn, à la face de aan In aliquem 
jacëre contumeliam. Cic. jacëre ou im- 
mit{ëre injuriam. Cic. — le soupçon, 
— le soupçon sur qqn, Suspicionem 
jacëre. Cic. in aliquem conferre (fero, 
fers, tuli, collatum). Cic. — des 
doutes sur qq. ch., Aliquid in du- 
bium vocare. Éic. || 2° Repandre. Jac- 
fare, act. Varr. Spargëre, 0, ts, sparsi, 
sparsum, act. Cic. = Jeter la semence, 
Semen jactare. Varr. spargëre. Cic. 
— du sel sur qq. ch., Adspergère 
(voy. 1°) rem sale. Col. alicui rei 
salem. Apic. — de l'eau, Aquam pro- 
fundtre (voy. 1°). Plin. — de l'eau 
sur la tête, Aquam per caput infun- 
dre. Cels. || Fig. Jeter un germe de 
discorde, Discordiarum causam se- 
rêre (o, is. sevi, satum). Suel. — 
quelqne fétrissure sur qqn, Adsper- 
gwre labeculam alicui. Cic. || 3° Faire 
couler dans un moule du metal fondu : 
Jeter en bronze la stalue de qqn, 
Aliquem in ære fundëre (voy. 1°). 
Plin. Cire jetée en moule, Voy. rou- 
Len 30. |j 60 Établir, construire : Jeter 
un pont, Poniem instituëre (0, is, ui, 
utum). Cæs. injicère (voy. 1°). Liv. 
inducËre (o, is, duri, ductum\. Curt. 
Les ponts ayant été jetés, Pontibus 
transjectis. Îlirt. Jeter un poat sur 
un fleuve, Pontem in flumnine facère 
(io, is, feci, factum). Nep. Liv. per 
flumen facëre. Liv. flumuni imponêre 
(o, is, pasui, positum). Curt. Ponte 
amnem jungèëre Le. is, juni. junclum), 
Liv. — des fondements, Fundamenta 
jacëre. Cic. || Fig. Jeter les fonde- 
ments de la paix, le fondement de 
la pbilosuphie, Fundamenta pacis ja- 
cire. Cic. Fundamentum philosophiæ 
ponre: Cic. |} 5° Appliquer sur : Éou- 
eurs jelées au hasard sur un ta- 
blean, Pigmenta lemere in (abulä 
adspersa (voy. 4°). Cic. Jeter du 
piquant sur ce genre de style, Huic 
generi vralionis sales adsperg”re. Cic. 
h 6° Mettre promptement sur qqn qq. 
ch. pour lo couvrir. Injic®re (voy. 10), 
act. Plaut. Cic. Quint. = Jelèr un 
manteau sur les épaules de qqn, 
Pallium injic®re alicui. Cic. in ali- 
quem. Plaut. || 7° Mettre, Placer qq. 
art avec rapidité, soudainete, vio- 
ence. Conjicfre (voy. 1°), act. Cic. : 
Jeter qqn contre là palissade, Ali- 
quem in vallum impingfre (rose def. 
Tac. — son navire à la côte (= Île 
faire échouer), Navem impingère. 
Quint. — un navire sur la côte, sur 
uue Île, Navem in littora ejicére. Liv. 
ad insulam dejicère. Cæs. Un navire 
a été jeté par la tempêle dans le 
port, Navis vi tempestatis in portum 
conjecta est. Cic. Jeler qqn dans les 
fers, ConjicËre aliquem in catenas. 
Cæs. — qqn en prison, Aliquem in 
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Carcerem conjicëre. Cie. demittÿre, 
Liv. comping®re. Plaut. conjicére in 
custodiam. Nep. VOy. PRISON. — qu 
à la porte, Aliquem foras ejicére. Ter. 
er ædibus foras extrudËre (0, is, trusi, 
irusum). Plaut. Je Le jetterai 4 ja 
porte, dans la rue, Te in viam eji- 
ciam, Cic. Jeler qqn sur le pavé 
Aliquem in viam deturbare. Plaut. 
8° T. de guerre. introduire prompte- 
ment des pers. ou qq. ch. dans une 
place, etc. Injicëre (voy. fe), acl 
Cæs. = Jeter là (— dans ces navires) 
des soldats, Eo (— in eas naves) mt- 
lites injicère. Cæs. || 9° Écrire à la 
hâte : J'ai jeté ces mots sur le pa- 
per, Lirc raptim scripsi (de scrib?re, 
9, 18, scriplum). Cic. || 100 Diriger qq. 
partie du corps d'un certain côto. Con- 
Jicfre (voy. 4°), act. Cie. : Jeter la 
tète à droite, en arrière, Caput in 
dertrum inclinare. Quint. Caput resu- 
rinare. Plin. — les yeux sur qqa, 
Conjicëre oculos in aliquem. Cic. Par- 
tout où nous avons jelé les yeux, 
Quocunque oculos trajecimus. Lucr. 
Jeter un regard de convoilise sur tous 
vos biens, À dyicëre oculos cupiditahs 
ad omnia vestra. Cic. || Fig. Jeter les 
yeux sur une ch. (— sunser a se la 
procurer), Aliquid circumspisère (io, 
ts, spezt, specium). Liv, || 11° Lancer 
hors de soi. Jacëre (vuy. 40), act. Cic. 
Jactare, act. Cic. Edére, 0, is, didi, 
dilum, act. Cic. Effundëre (voy. 40), 
act. Cic. = Jeter des élincelles, [gui- 
culos jac#re. Cic. — des feux, des 
Dammes, Redd”re ignem. Sen. flam- 
mam. l'in. Les feux que jette le 
summet de l'Eina, Îgnes qui ex Æinæ 
verlice erumpunt : de erumpère, 0, rupt, 
ruptum, 0.). Cic. L'onyx — des feux, 
Onyz igniculos habet (de habére, co, 
but, bifum). Plin. Jeter feu et Damme 
fig.), Voy. FE0 19°. — son venin 
fig.), Virus acerbitatis suz evomére 
o, is, mui, mtlum), Cic. — un en, 
Clamorem edÿre. Ci. reddfre. Liv, — 
des menaces, Minas jactare. Cic. 
12° Produire. Emitire (voy. 4e). act 
Cic. Mattëre, act. Col Plin. Edvre 
tvoy. 110). act. Col. : Quand les pors- 
sons ont jeté leurs œufs, Cum pisces 
ova genuerunt (de gignère, 0, w, ge- 
nitum). Cic. Jeter un essaim. C. w5- 
SAIMER. — des racines, Radices emit- 
têre. Col. mitifre. Col. La vigne ne 
jette que du bois. Vitis in maleriam 
effunditur (voy. 4e), pass. Col. La 
vigne — çà et là trop de brao- 
ches, Vitis îin lururiem evagoiw 
(dép.). Col. || 13° Rendre = Ces ul- 
cères jettent du pus, et abs. jettent, 
Ex his (ulceribus) pus exil (de exire, 
eo, ivi et ii, ütum, n. = sortir). Cels. 
fl 14° Laisser tomber dans l'eau : Jeter 
ancre, Ancoram jacére (voy. !°). 
Cæs. || 15° Faire choir qqn.; abattre 
q . Ch. Depic#re (voy. 40). acl. ( æs. 
(ic. Affligëre (voy. 1e), act. Cic. De- 
turbare, act. Cic. : Jeter qqn du haut 
d'un pont, Aliquem de ponte dejicére. 
Cie. — en bas d'un esralier, Ali- 
quem per gradus dejicëre. Liv. — qqa 
par terre, Aliquerm ad terram dare (0, 
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es, dedi, datum). Plaut. — qqn à bas 
de soa cheval, Equo aliquem dejicrre. 
Liv. — à bas son cavalier, Equitem 
ercutére (voy. 1°). Liv. Le cheval 
jeta à terre le consul, Equus con- 
sulen effudit (voy. 1°). Liv. [Cava- 
lier] jeté à terre, Eversus (pass. de 
aertire, 0, is, verli). Plin. Præceps 
ad terram datus. Liv. Jeler tout à 
bas, Omnia prosternère (0, is, stravi, 
stratum). Cic. — à bas un muonu- 
meot, un édifice, Monumentum, Ædi- 
aum dejicére ou deturbare. Cic. — 
bas une maison, Domum affligère. 
Cic. ercidëre (0, is, cidi, cisum). Cic. 
diruÿre (o, is, ui, ulum), Cic. Le 
veol a jeté à terre toutes les Luiles, 
Ventus omnes de lecto deturbavit te- 
gulas. Plaut. Chène jeté à bas, Quer- 
ces eversa. Plin. || 46° Se dobarrassor 
de qq. ch. Abjicère (voy. 1°), act. 
Ci. Projicrre, act. Czæs. = Jeter son 
bouclier, Scutum abjicëre. Cic. ja- 
etre (voy. 10). Plaut. — ses armes, 
Projicére arma. Cæs. — sa cargaison, 
Jeeïre merces. Dig. S'il faut — le 
charcement du navire, Si in mari 
jactura facienda sit. Cic. || 17° Pro- 
diguer : Jeter tant d'arsenl pour la 
construction des Propylées, Tautam 
pecunum in Propylra conjicère (voy. 
4e). Cic. — l'argeut puur la patrie, 
Pecuniam pro patrtä prufundëre. Cic. 
— l'argent par les fenètres, Sumptus 
effund?re (voy. 1°). Cic. Jactarc pe- 
auntas. Ulp. || 18° Mettre qqn dans 
one certaine manière d'être. Conjicère 
(voy. de), act. Ter. Cic. : Jeter qqn 
dans une fausse joie, Conjicëre ali- 
quen in Leliliam frustra (adv.). Ter. 
— qqn dans le deuil, Aliquem in 
luctum detrudëre prog: 1e). Cic. Les 
rejugés de la foule nous jettent 
Bons l'erreur, Opintonibus vulgi in 
errcrem rapimur (pass. de rapôre, 
w, is, pui, plum). Cic. Cela me jette 
dans la plus grande surprise, [luc 
mi marimam admiralionem movel 
{de movëre, eo, movi, mutum). Cic. 
Jeter qqu dans un soupron. Alicui 
suspicionem afferre (fero, fers. attuli, 
allutum). Cic. || 49° Faire naltro dans 
qqn certains sentiments. Injicüre (voy. 
{oy, act. Cic. Inferre, fero, fers. in- 
tuli, illatum, act. Cæs. = Jeter l'effroi, 
Jactare terrorem. Cic. — la terreur 
chez qqn, Terrorem alicui injicire. 
Cie. Conjic*re aliquem in terrorem. 
Liv. Voy. ixspinen 50. || 20e Faire subir 
gr ch. à qqn = Jeter qqn dans un 
anger, Aliquem in periculum conjJi- 
cêre ivoy. 1°). Suet. — qqu dans un 
procès et dans un ennui, Aliquem in 
item ac molestiam imping"re (voy. 
10). Sen. — qqn dans un embarras, 
Alicui dificultatem afferre (voy. 18°). 
Ces. negotium erhibère (eo, es, bui, 
bitum). Cic. || 21° Rejetor sur, attri- 
buer 4 : Jeter la faute sur qqn, Cul- 
para in aliquem conjic#re (vov. 1°). 
Lio. (ransferre (fero, fers, tuli, latum). 
Cie. conferre (vuy. 1°). Plaut. 
Se sEren, v. 1° Pron. Être jote. 
Jaci, ior, #ris, jactus sum, pass. Cic. 


Jactari, pass. Cic. Et tous les pass. 
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des v. act. cités à 3ETEn. || 8e RéO. 
Se lancer de haut en bas. Se jac7re (io, 
is, jeci, jactum). Cic. Se abjicére {o 
is, jeci, jectum). Cic. Se dejicïre. Ces. 
: Se jeter du haut du mur, Lejicère 
se de muro. Cæs. Se — du haut de la 
maison, Se præcipitare a tecio. Sen. 
Se — en bas d'une tour, Præipitare 
se de turri. Liv. Se — d'un bund du 
vais-eau dans une barque, E nav 
in scajham insilire (iv, is, silui, sul. 
Hem), n. Plaut. Se — dans la mer, 
AbjicËre se in mare. Cic. Se — dans 
un marais, ConjicËre se in paludem. 
Liv. Se — dans un fossé, In fossam 
ræcipitare, n. Liv. Se — par-dessus 
es palissades, Super vallum præci- 
pilari, pass. Sall. Se — aux pieds, 
aux genoux de qqn, Ad pedes ah- 
cujus se abjic”re. Cic. se projicére. 
Cic. se submittfre (o, is, misi, mis- 
sum). Liv. se provoluére (0, is, volur, 
volutum). Liv. provolui, or, Eris, vo- 
lutus sum, pass. Cic. Alicujus genibus 
se aduoluëre. Liv. advolui, pass. Liv. 
S'etant jelte aux genoux de..…., Ge- 
nibus allupsus (de allabi, or, #ris, 
dep.). Sen. || 3° Se lancer sur ou 
contre =: Se jeter contre les colonnes, 
In columuns incurrère (o, is, curri, 
et rar. cucurri, cursum), n. Cic. se 
impingère (0, ts, pegi, pactum). Sen. 
Se — sur son épee, In gladium 
incumbêre (o, ës, cubui, cubitum), 
n. Cic. Les vaisseaux se jetèreul sur 
nos côtes, Naves in ltiora nostra 
ejectæ sunt (de ejici, ior, Eris, pass.) 
Liv. || 4e Se porter impètueusement 
dans ou vers. Se injicère (voy. 2e). 
Cic. Se conjicére. Cic. Se immittëre 
(o, ts, misi, missum). Cic. Irrumpère, 
0, is, rupi, ruplum, n. Cic. Ruëre, 0, 
ts, ui, ufum, uilurus, n. Liv. = Se 
jeter au milieu des ennemis, In 
hostes se immiliëre. Cic. In medios 
hostes se injicire. Cic. Se — au mi- 
lieu de la lutte, Objicire se in dimi- 
cativnem. Cic. Se — dans le camp. 
In castra irrumpêre. Cic. Se — au 
fund d'une province, In ultimam pro- 
minciam se conjicère. Cic. Se — au- 
devant d'un char, Se ad currum ob- 
jicére. Virg. Se — au-devant des 
coups, In vulnera ruëËre. Liv. ls se 
Jeltent hors des portes. Portis se 
foras erumpunt. Cæs. Se jeter au cou, 
dans les bras de qqn, Alicujus col- 
lum ampleru pelëre (o, is, ivi et ü, 
itum). Quint. In collum alicujus in- 
vadire 10. is, vasi, vasum), n. Cic. Se 
— dans les bras de quo (= s’y réfu- 
gier), In sinum alicujus confugére (io, 
is, fugi, fugiturus), n. Pl.-j. || Fig. 
S'il g'élait jeté dans mes bras, Si 
totum se ille in me profudisset (de 
rofundère, 0, is, fusum). Cic. Se 
jeter dans les bras des legions, Le- 
gionibus se dare (0, as, dedi, datum). 
Tac. Se — au-devant de la mort, Se 
obviam morti inger”#re (0, is, gessi, 
gesium). Sen. || 5° Assaillir. [rruÿre, 


0, is, ui, 8. Sup., n. Cic. frrumptre 
(voy. 40), n. Cæs. Incurrëre (voy. 3°), 
n. Liv. Invadëre (voy. 4°), n. Cic. act. 
Sall. Impetum facëre (io, is, feci, fac- 
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tum). Cic. : Se jeter sur qqn, frrutre 
in aliquem. Cic. Se — sur l'ennemi, 


Fosti ou In Aostem incid#re (0, is, 
cidi, 8. sup.), 0. Liv. Prorumpère in 
hostes. Cæs. In hosies signa inferre 
(fero, fers, intuli, illatum). Cæs. Liv. 
Nep. inferre pedem ou 
Se — sur l'arniée romaine, [r agmen 
Romanum incursare. Liv. Se — sur 
qqu le fer à la main, In oliquem cum 
ferro invadëre. Cic. Se — sur un ter- 
ritoire, Incurrëre in agrum. Liv. In- 
Cursare agrum. Liv. In fines impres- 
sionem facëre. Hirt. Les troupes qui 
se Jellent sur l'Ilalie, Copie in lla- 
liam influentes (de influëre, o, 
fluri, flurum, n.). Cic. 1l s'est 
sur le bien d'autrui, {n alienam pecu- 
niam invasit. Cic. | 6° Fig. Entrer 
dans s'engager dans =: Se jeter dans 
un ' 

(eo, is, iui et it, itum). Cic. ingredi 
(ior, Éris, gressus sum), dép. Cic. Mal- 
hours au-devant desquels je me suis 
moi-même 
ego irrupt 
dans l'esclavage, In servitium ruÿre 
(vuy. 4e), n. Tac. Se — dans ua 
ablme de vices, fngurgitare se in fla- 
gilia. Cic. Se — hors de la ligne 
droite, À recto leerrare, n. Vell. Se — 
à corps perdu daus un parti, Se pe- 
nilus in causam dermiltËre (voy. 4e). 
Cic. Se — dans le parti de Pumpée, 
Ad Pompeium trausire, D. Cic. Se 
— dans une secte, Transire ad sec- 
tam. Suet. Se — sur un sujet, Ma- 
teriam aggredi, dép. Quint. Se — 
dans les détails, 
mittère. Quint. Se — à la traverse, 
au lravers de, Voy. eTnaven 2°. | 
7o Se saisir precipitamment de qq. ch. 
= Sejetersur qq.ch., Aliguid arripère, 
io, ts, ripui, replum. Cic. Liv. cor- 
ripère. Virg. || 8° En parl. d'une ma- 
ladie. Attaquer, saisir. Tentare, act. 
Plin. Afficère, 10, ts, feci, fecium, act 
Cels. = Se jeler sur les yeux, Ad 
oculos transire (voy. 6°), n. Cels. | 
9° Perdre ses eaux dans. (En gén. 


gradum. Liv. 


is 
jeté 
anger, 


ericulum adire ou subire 


eté, Calamttaies ad quas 
or. ée). Sen. Se jeter 


ad minora de- 


Influëre, 0, is, fluri, flurum, 0. Cas. 


Cic. Defluére, na. Plin. Mel. Per- 
fuëre, n. Plin. Afel. Decurrére, 0, 


is, curri el rar. cucurri, CUrsum, D. 
Liv. Cad?re, o, is, cecidi, casum, n. 
Liv. Decidére, o, is, cili, S sup., a. 
Curt. Se effundrre (0, is, fudi, fusum). 
Plin. Mel. Effundi, or, Eris, fusus 
sum, pass. Plin. Evolvi, or, ëris, 
volutus sum, pass. Plin. Emitii, or, 
éris, missus sum, pass. Mel. (Eu parl. 
d'un affluent) Confluëre, n. Plin. In- 
(urdi, pass. Plin. = Se jeter dans 
‘Océan, dans l3 mer Rouge, dans 
an golfe, Effund®re se in Oceanum. 
Plin. DecXdre in mare Rubrum. Curt. 
CadFre in sinum maris. Liv. Se — 
par plusieurs bouches dans la mer, 
Decurrÿre pluribus ostiis in mare. Liv. 
{La rivière] se jette dans le Phase, 
Confluit in Phasin. Plin. L'Eupbrate 
s'étant jeté dans le Tigre, Euphrales 
infusus Tigri (au dal.). Plin. 
JEU, 9. m. 1° Action de 5e divertir, 
de se rècrèer. Lusio, onis, f. CGic. 
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Lusus, üs, m. Liv. Quint. : Je ne dé- 
sapprouve pas le jeu chez les en- 
fanis, Non me offenderit lusus in 
pucris. Quint. || 2° Ce qui se fait par 
esprit de gaiete, recrealion, amusement. 
Ludus, i, m. Cic. Lusus, üs, m. PL.-j. 
Suet. : Jouer à un jeu, Ludëre lu- 
dum. Ter. Qui est un —, Qui sert 
de —, (Lulicer où Ludicrus, nom. 
@. s. ions.), cra, crum. Cic. Relalif 
au — (— qui sert à jouer), Luxortus, 
a,.um. Plin. || 3° Exercice de recreation 
soumis à des rogles. Ludus, i, m. 
Cic. = Le jeu de balle, Ludus pile. 
Cic. Au cours du —, In ipsä lusione. 
Cic. Se plaire à des jeux fatigants, 
Lusionibus laboriosis delectari. Cic. || 
&e Sorte d'amusement auquel on ha- 
sarde ordinairement de l'argent. Lu- 
dus, à, m. Cic. Lusus, üs, m. Pl.-j. 
Suet. Alea, æ, f. Cic. =: Jeu de ha- 
sard, Lusus aleæ. Suet., et ordin. 
Aka, æ, f. Cic. — de dés, Ludus 
falarius. Cic. Voy. Dé. — d'échecs, 
Voy. écucs. Le — des doute mar- 

ues (sorte de tric-trac), Lusus duo- 

ecim scriplorum. Quint, et simpl. 
Duodecim seripta (n. pl.). Cic. Table 
à —, (Échiquier) Alueus (i) lusorius 
(ii), m. Plin, et simpl. Alveus, i, 
m. Varr. Suet. (Petit echiqnier) Al- 
veolus, m. Cic. Gell. Académie des 
jeux, Alsatorium forum. Suet. Maison 
ou Salle de jeu, Aleatorium, ü, 0. 
Sid. Suivant es règles da —, Rifu 
aleatorio. Gell. Aimer le —, Indul. 
gère alez. Suet. Avoir un goût très 
vif pour le —, Aleam studiosissime 
lud?re. Suet. Jouer 8 un — de ha- 
sant, Ludére aleëä. Cic. aleam. Suet. 
Risquer qq. cb. au —, Ludère ali- 
quid in aleä. Dig. Être heureux au 
—, Prosperiore aleë uli. Suet. Perte 
ao —, Damnum aleatorium. Cic. || 
Fig. Ton intérêt est en jeu, Tua res 
agitur. Hor. Leur tèle ou leur répu- 
tation est en —, Eorum aut caput 
agifur aut fama. Cic. Le salut de 
la république est en —, De salute 
reipublieæ decernitur (à l'impers. 
passif). Cic. Prucès où l'honneur esl 
so —, Judicium summæ erisiima- 
fionis. Cic. Meltre en — une ch. (= 
en faire emploi), Voy. EMPLOTER. 
Mettre eo — qqn (= Île citer, l'im- 

liquer dans aue affaire à son insu), 

OY- CITER 1°, IMPLIQUER Î° et INS0. 
Entrer en — (—= dans une affaire, 
dans an débat), Voy. wnrnen 4e, 
DénaT 1°. D'entrée de —, C. D'anonn 
20. Cacher, Couvrir son —, (— son 
dessein) Consilium occultare. Cic. 
(= la façon dunt on agil) In occulto 
agëre. Plaut. Jouer bien son — Œ 
user d'adresse), Voy. 2 annæsse 2e, 
Jouer le — de qqn (— entrer dans 
les vues, dans les intérêts de qqn), 
Voy. vue, mréaèr. Donner beau —, 
Faire beau — à qqn (— lui présenter 
une occasion favorable), Facilem oc- 
casionem alicui præbère. Suel. Avoir 
beau —, Magnam occasionem kabère. 
Cic. Bon —, bon argent (— tout de 
bon), Voy. non (subsl.) 4e. Faire 
voi* beau — à qqn, C. maLTRArTER 
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qgqu; nome à qqu, l'XMPORTER sor 
qqn. || 6° Ce que l'on mot au jeu. C. 
ENJE0. || 6° Action de so joucr; chose 
u'on fait en se jouant. Ludus, 1, m. 
dc. Ludibrium, ti, n. Cic. Jocus, à, 
m. Cic. : Apprendre à foud cela n'est 
qu'un jeu, lila perdiscére ludus est. 
Cic. Toutes les autres sortes de dis- 
cours sont un — pour l'homme qui 
u'est pas un sot, Omnium celerarum 
rerum oratio ludus est homini non 
hebeli. Cic. Gens qui se font un — 
de témoigner, Ouibus lestimonium 
ludus est. Cic. Se faire uu — de la 
vie humaine, Hominis sanguine lu- 
dère (o, is, lusi, lusum), n. Liv. 
Prendre en — une chose très sé- 
rieuse, De re severissimä jocari, dép. 
Cic. Par —, Jocandi causä. Cic. Joci 
causä. Cic. Per jocum. Plaul. Cic. 
Joco. Nep. Un — de la nalure, Na- 
turæ ludibrium (ii), n. Suet. Jeux de 
la fortune, du sort, Ludibria for- 
tunæ. Cic. Un jeu du hasard (= un 
eflet du basard), Voy. dasanD 10. | 
70 Production d'esprit, Exercice d'espri 
ui demande de l'agrement, de la Faci- 
hte. Jocus, 5, m. (au plur. Joca, 
orum, n. Cic. et Joci, orum, m. Ov. 
Vell. Sen. Just.). Lusus, Us, m. Pl.-j. 
: Des jeux d'esprit, Festivilales, um, 
f. pl. Cic. Facetw, arum, f. pl. Cic. 
Lusus, num, m. pl Pl.-). Jeu de mots, 
C. cxcrueoun. | 8e Au pl. Spectacles 
publics. (En gén. et ordin.) Ludi, 
orum, @. pl. Cic. (Qqf.) Ludicrum, i, 
n. Liv. (Donnés au penple comme 
cadeau par qq. masistral) Aunus, 
neris, 0. Cic. (Combat au pr. el au 
fig.) Certamen, minis, n. Liv. (Spec- 
tacle) Spectaculum, i, n. Virg. Lu. 
: Jeux maguifiques, Ludr magnif- 
centissimi. Cic. apparalissimi. Cic. 
— dn cirque, Spectaculum circi. Liv. 
Les — du cirque, Ludi circenses. 
Suet. Les — Isthmiques, Ludicrum 
Isthmorum. Liv. Les — Olympiques, 
Ludi Olympit. Plaut. Ludicrum Olym- 
piorum. Liv. Olynpia(s.-e.certamina), 
orum, 0. pl. Cic. Vainqueur aux — 
Olympiques, Olympionsces, æ, m. Cic. 
Col. — en l'hunneur de Cunsus, Con- 
sualia, ium, n. pl. Varr. Liv. Cele- 
brer les — de Cérès, Cerealia ludos 
facëre. Liv. — quinquenuaux, Cer- 
lamen quinquennale. Suet. Les — 
Troyens (évolutions équestres), Tro- 
jæ lusus (Ge), m. Suel. Donner des 
—, (En gén.) Ludos facëére. Cic. 
edëre. Suet. Tac. (En parl. d'un ma- 
gistrat) Afunus dare. Cic. præbère. 
Cic. edëre. Suet. Munere fungi, dép. 
Cic. Les — étaient donnés par Sci- 
pion, Erat munus Scipionis. Cie. — 
donnés par ua édile, Ædilicium mu- 
nus. Cic. Préteur ordonnant des — 
en l'honneur d'Apollon, Prztor ludos 
Apollini faciens. Cic. Il décida que 
des — auraient lieu en son absence, 
Constituit ut ludi absente se fierent. 
Cic. [Le jonr] où s’ouvraient les —, 
Quo ludi committebantur. Cic. Pen- 
dant les —, À l'epoque des —, Ludis. 
Plaut. Cic. Immédiatement après les 
—, Au sortir des —, Secundum 
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ludos. Plaut. Figurer comme à 
dans des —, Ludicras partes PAT 
Suet. Des éléphants Ügurèrent dans 
les —, Ludis elephantos luserunt. Liv. 
Il S° Manidre de jouer (d'un acteur) 
(Débit) Actio, onis, f. Cic. Actus, üs. 
m. Quint (Geste) Gestus. üs, m. Cie, 
Quint. Tac. |} 10° Manière de jouer 
(d'un musicien) = Raleatir le jeu du 
Joueur de Qüte, Tardiores tibicinis 
modos facère. Cic. || 11° Les expres- 
sions que prend le visage. Vultüs ar- 
gulie (arum), f. pl. Vin, : ll m'a 
dépeint tous les jeux de ta pbysig- 
nomie, Vultus fuos mühi erpressit 
omnes. Cic. Débit où l'on prodigue 
les — de pbysionomie, Vultucsa 
pronunlialio. Quint. || 12° Mouvre- 
ment, aisance, facilité du mouvement. 
lotus, üs, m. Vitr. =: Mettre en 
jeu les cordes (de la lyÿre}, Nervos 
pell®re (o, is, pe” li, pulsum). Cie. 
movére (eo, es, sovi, molum). Ov. 
Avoir du —, assez de —, *Libere 
inoveri, pass. L'huile est bonne puar 
donuer du — aux nerfs (= pour les 
assouphr}, Oleumn ad nerros larandos 
utile est. Plin. || Fig. Netire tuut ea 
jeu, Omni modo ag”re. Cic. Mettre en 
— une foule d'expédients pour re- 
tenir Île qeune bamme, Omnem ma- 
chinam ad tenendum udolescentem ad- 
hibère (eo, es, bui, bitum). Cic. Voy. 
EuPLOTER. | Verlu) qui n’est mise en 
— ni par l'attrait du boubeur, ni par 
l'espoir des récompenses, Non invi- 
tata voluplatibus, nec præmivrum mer- 
cedibus evocata. (ic. || 13° Au plur. 
Diviniles qui presidaient à la gaieté. 
Joci, orum, m. pl. Uor. 

SEUDI, 8. @. Un des jours de la 
semaine. * Jovis dies (e1) m. 

JEUN (A), lac. adv. Sans avoir rien 
mange de la journes : Qui est a jeun, 
Jejunus, a, um. Cic. 

JEUNE, adj. 1° Qui est dans la 
premiere enfance (jusqu'à 7 ans en- 
viron). Infans, gén. antis. Cic. Par- 
vulus, a, un. Cæs. Tener, era, erum. 
Cic. Prop. =: Un jeune enfant, (Garon) 
Puer (eri) infans (antis). el simpl. /n- 
fans, antis, masc. Cic. (Fille) [nfans, 
fém. Quint. Tac. Pl.-j. Un tout — 
enfant, (Garçon) Infantulus, i, mase. 
Apul. (Fille) Infantula, æ, f. Apul. 
Plus —, Le plus —, Voy. 5° || Le 
plus jeune âge, Dès son plus — âge, 
Dans ses plus jeunes ans, Voy. Ace 
19, ENFANCE °. — âmes, Teneri 
animi. Cic. || 2° Qui est dans la se- 
conde enfance (de 7 à 17 ans pour les 
Romains) : Un jeune enfant, (Garçon) 
Puer, eri, masc. Cic. (Fille) Puella, æ, 
fém. Cic. Un très — enfant, (Garçoa) 
Parvus puer, masc. (ic. Pusio, onis, 
masc. Cic. (Fille) Puellula, æ, fém. 
Ter. Parvula puella, fem. Ter. Re- 
devenir — (en parl. d'un homme), 
Repuerascre, o, is, s. parf. n1 sup., 
n. Cie. Plus —, Le plus —, Voy. 5°. 
|| Le jeune âge, Dès son — âge, Dans 
ses jeunes années, Voy. ÂGE 1°, Ex- 
France do. || 3° Qui est dans l'adoles- 
cenco (de 17 et même 15 ans à 28 ou 
30 pour les Romains). Adolescens, gén. 


JEUNE 


atis. Cie. 2 11] mourut jeune, Adoles- 
eens decessit. Cie. Un — homme ou 
platôt un enfant, Adolescens vel puer 
polius. Cic. Les jeunes gens, À doles- 
ceates, ium, m. pl. Cic. Un tout 
jeane homme, Adolescentulus, i, m. 
Cic. Femme toute —, Adolescens 
nvlier. Ter. pal — fille, Filia ado- 
lescens. Cic. Une — fille, Puella, æ, 
f. Cie. Virgo, ginis f. Cie. Une 
excellente — fille, Optima adoles- 
cens. Ter. Une très — fille, Adoles- 
cantula, æ, f. Plaut. (Sa) fille très 
—, Filia adolescentula. Ter. Voy. 
me 3° et 4e. Plus —, Adolescen- 
tr, æ. f. on. Ter. Voy. pl. bas 5°. 
Dès son jeune âge, Dans ses 
jeunes années, VOy. ADOLFSCENCS. || 
4° En parl. d'un adulte. Qui n'est pas 
encore avance en âge (de 20 à 40 ans 
eariron pour les Romains). Juvems, 
@. f. (rare comme adj.). Plin. : Un 
jeune bomme, Un hoinme —, Ju- 
rents, is, m. Cic. Cornélie est jeune, 
est une — femme, Cornelia juvenis 
at. Plin. Les jeunes gens, Les 
bommes —, Juvenes, um, mm. 

Cic. Tous les hommes — de l'Italie 
(en âge de porter les armes, de 17 à 
40 ans). Omnes juniores Jtalir. Cæs. 
— gens des deux sexes. Juvenes 
wriusque serüs. Suet. Plus jeune, 
Junior, m. [., ius, on. Cic. et rar. Ju- 
renior. Sen. Apul. Voy. pl. bas 5°. 
Ea — homme, Comme un — homme, 
Juveniliter. Cie. || Le jeune âge, Dès 
ses jeunes 1nuécs, Voy. 1ECNESSE 10. 
Jeune ardeur, Ardor juvenilis. Quint. 
juvenalis. V.-Mar. || 6° Moins ägé, 
Boins ancien qu'un autre, que d'autres 
: Plus jeune, Le plus — (des deux), 
Nat minor (m. f., us, n.). Cic. Le 
plas — (de trois, quatre, etc.), Natu 
auimus (a, um). Cic. Gordien le —, 
Gordianus minor. Capit. La plus — 
des deux filles du roi, Filhia minor 
regis. Cæs. Le plus — des fils de 
Pbraate, Minimus filius Phraaiis. 
Just. Un peu plus jeunes qne Jules, 
Ætale in/eriores paulo quam Julius. 
Cie. Plus jeune de quelques années, 
Aliquot annis minor natu. Cic. Plus — 
d'ua mois, D'un mas plus —, Afinor 
uno mense. Îlor. Junior mense. [or. 
Voy. Acé. || 69 Eu pari. des animaux. 
Qui n'a pas encore atteint toute sa crois- 
sance. Tener, era, erum. Cic. S'expr. 
qf. par un diminutif : Jeune cheval, 
quus lener. Cic. Equuleus, i, m. 
Varr. Cic. Equulus, m. Varr. — ju- 
ment, Equula, æ, [. Varr. — bœuf, 
Bos lener. Pall. — taureau, Juvencus, 
im. Varr. Virg. — vache, Juvenca, 
8, f. Varr. Virg. Une — brebis, Ju- 
tenis ouis. Col. Agna, æ, f. Varr. 
Mor. — cbien, Catellus, i, n. Plaut. 
Cie. Catulus, m. Cic. — renard, Vul- 
preule, #, f. Cic. Ph. — poule, Ju- 
tenca galline. Plin. Les jeunes abeil- 
les, Sfinores apes. Virg. || 7° En pari. 
des arbres. Qui n'a pas acquis tout 
san developpemont. Novellus, a, um. 
Cic. Col. Fe. Nouveau. Novus, a, um. 
Cic. : Jeune soldat, Novus miles. Liv. 
Tiro, onis. Cie. || @e Qui n'a pas en- 
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oore l'esprit assez mûr : Je suis en- 
core trop jeune pour cela, Illi rei 
ego eliamnum sum paroulus. Plaut. 
Voy. AGE 3°, 

JEUNE, s. m. 19 Action de s'ab- 
stenir d'aliments par esprit de mortif- 
cation. Jejunium, ti, n, Her. Liv. 
Cels. : Ordonner un jeùne, Jejunium 
indicëre. Hor. Rompre un —, Jeju- 
nüun soluëre. Ov. || 2° Toute absti- 
nence d'aliments. Inedia, æ, f. Cels. 
Abstinentia, f. Quint. Tac. || 8e Fig. 
Toute espèce d'abstinence. Voy. an- 
BTINENCE, PAIVATION. 

JEÛNER, v. 0. 1e S'abstenir d'ali- 
ments par esprit de mortification. Je- 
Juntum servare. Suet. || 2° Ne point 
manger. Cido se abstinère (e0, es, nui, 
tentum). Cic. Se abstinére a cibo, et 
abs. Se abstinère. Cels. Cibo abstinére, 
et abs. Abstinère, n. Cels. = J'avais 
jeùné durant deux jours, Biduum 
Jjexunus fueram. Cic. Faire jeùnuer 

an, Aliquem a cibo abstinére. Cels. 
| 30 Fig. S'abstenir de, être prive de 
q. jouissance =: Jeùner de plaisirs, 

oluplatibus abstinère, n. Cic. carére 
(eo, es, rui, riturus), 0. Cic. 

JEUNESSE, s. f. 1° Partie de la vie 
humaine entro l'enfance et l'âge adulte. 
(De 15 à 30 ans environ) Adolescen- 
lia, æ,f. Cic. (De 20 à 40 ans en- 
viron) Juventus, ulis, f. Cic. ou Ju- 
venta, æ, f. Cels. Liv. = Plus voisin 
de l'enfance que de la jennesse, Puero 
quam juveni propior. Vell. Première 
—, Incipiens juventa. Plin. La plus 
tendre —, Prima adulescentia. Cic. 
Dès sa —, À juventä. Liv. Dès sa 
première —, Dans sa plus tendre 
—, VOy. AvOoLESCENCE. Eclat, Fleur, 
Fraicheur de la —, Voy. écLar 40, 
FLeun 40, Fnalcueon 29, || 20 Quf. 
Seconde partie de l'enfance. Pueritia, 
æ,f. (= de 7 à 17 ans). Liv. : L'in- 
expérience de Îa jeunesse, Ineuniis 
ælalis inscientia. Cic. Dans la —, 
Ineunte vu. Gell. Voy. eNFance 10. 
{| 3° Ceux qui sont jeunes. Ordin. Ju- 
ventus, ulis, f. Cic. ou Juvenes, um, 
œ. pl. (de 20 à 40 ans environ). Cic. 
A dulescentes, ium, m. pi. (de 15 à 30 
ans environ). Cic. Qqf. lueri, orum, 
m. pl. ‘de 1 à {1 ans). Cic. Quint. 
: La fierté de la jeunesse, Ferocitas 
juvenum. Cic. Instruire la —, Pueros 
insiuture. Quint. || & Hommes en âge 
de porter les armes. Juventus, utus, F. 
Cæs. Juniores, um, m, pl. Cæs. lubes. is, 
f. Cic. Puberes,um, m. pl. Cic. |] 6° État 
d'une facuite telle qu'elle est au temps 
dola jeunesse S'expr.en loura.parun 
adj. = Jeunesse d'esprit, Juvenilts ani- 
mus (= espril jenne). Just. || 8° Pre- 
mier âge des animaux, des plantes, etc. 
: Li jeunesse de l'âne, Asint in- 
fantia (æ), f. Plin. La — du fruit, 
Infantra pomi. Plin. Le vin, dans sa 
—, Vinum, cum in infantiä est. Macr. 
11 7° Nom d'une déesse. Juventas, alis, 
. Cic. Hor. Juventa, æ, f. Hor. Ov. 

JEUNET, EeTTe, adj. Fort jeune. 
Adolescentulus, a. Cic. 

SEÜNEUR, s. m. Celui qui jeûne. 
Jejunator, oris, m. Aug. Hier. 
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JOAILLENIE, 8. f. de Art du joail- 


lion, Gemmasia (æ) ars (rlis), f. Vulg. 
1| 29 Ouvrage du joaillier. Genmariura 
(tt) opus (peris), 0. Vulg. 


JOAILLIEN, S. m. Fabricant où 


Marchand de joyaux. Gemmariws, ii, 
m. Vulg. Inse. 


JOUE, 5. f. 1° Mouvement vif et 


agreable de l'âme dans la possession au 
l'esperance d'un bien. (Ordin. Joie 
iatérieure) Gaudium, ti, m. Cie. (Joie 
qui se manifeste) Lælitie, æ, f. Cic. 
(Plaisir) Voluptas, atis, f. Cie. (Al- 


égresse) Alacritas, [. Cic. = Joie sans 


melange, Sincerum gaudium. Liv. — 
douloureuse, Latilia misere. Tac. La 
— causée par cetle victoire, {fujus 
vicloriæ læiitia. Just. La — d'avoir 


franchi le défilé, Gaudium saliüs 


superali. Liv. La — de faire du bu- 


lin, Prædandi dulcedo (dinis), f. Liv. 
La — de voir l'œuvre achevée, Ala- 
cnitas perfecti operis. Liv. La mal- 
veillance est la — du mal d'autrui, 
Malevolentia est volupias ex malo al- 
terius. Cic. Donner, Causer de la — 
à qua, Alicui Lztitinm dare. Cie. af- 
ferre. Cic. Aliquem in lætifiam evo- 
care. Sen. Alicui esse Lztitiæ. Sail. 
gaudio. Plaut. Donner à qqn tant de 
—, ÂAliquem fanto gaudio afficère. 
Nep. La victoire leur avait donné 
lant de —, Vicioria (autæ eis læ- 
tite fuerat. Nep. Donner à qqn une 
fausse —, Aliquem in Lætitiam frus- 
ira conjicère. Ter. Faire naître la — 
dans tous les cœurs. Ercilare animos 
omnium ad Lelitium. Cæs. Qui cause 
de la —, Lætabilis, m. f., e, 0. Cic. 
Ov. Remplir, Cumbler, Transporter 
qqn de —, Aliquem latitià perfun- 
dêre. Cic. efferre. Cie. La nouvelle 
que tu m'anpunces me comble de 
—, Voluptatem magnam nuntias. Ter, 
Son arrivee met le comble à la — 
que me cause lon relour, Ad sum- 
mam Leliliam meam, quam ex luo 
redilu capio, magnus ex illius ad- 
ventu cumulus accedit. Cic. Ressentir 
dela —, fiaudiun senirre Plin. Cun- 
cevoir, Resseutir, Épronver de la — 
de qq. cb., Er re Lelutiam capFre uv 
percinère. Cie. Re ou ere ou In re 
tari, dép. Cic. Re gawiére (e0, es, 
gavisus sum), a. Cic. Nuus eprouvuns 
une grande — de vuir que les dieux 
t'ont averti... Magna Letilia nobis 
est quod te di monuere. Sal. it 
est Bienséant d'éprouver de la —, 
il ne l'est pas de la faire paraitre, 
Gaudèére decet, non bzlari. Cic. Ne 
pas manifester sa —, Tacituu conti- 
nére gaudium. Liv. Eprouver une — 
secrèle, Gaurdëre sibi. Cic. in sinu. 
lic. Évrouver une — extraordinaire, 
Incredibili gaudio effern, pass. Cic. 
Goûter la — d'une ch., Alcuus rei 
Letiträ frui, dep. Cie. Gudler pleine- 
ment ces joies, Jis gaudiis perfrui, 
dép. Cic. Rome me semble dans la 
joie de voir que, Urbs læiari mihi 
videtur, quod (et lindic.). Cie. Bun- 
dir, Être ivre de —, Gaudio ersul- 
tare, n. Cic. Transport ou Trans- 
ports de —, Laiatio, onis, L Cæs. 
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Lztitia ersultans. Cic. gestiens. Cie. 
Excès de —, Lætifia impotens. Cic. 
Gestientis animi elntio (onis), f. Cic. 
Au mulieu des transpnris de — des 


ciluyvens, Summé cum Lelitid civium. 
Cic. Transpurté de —, Gauilio alacer. 


Ph., et simpl. Alacer, cris, cre. Cic. 


Se livrer aax transperts d'une — 
exressive, Voluplate nimiä gestire, n. 
Cie. S'abandonner à la —, Gaudio 
indulgère, 0. Pl.-j. Se donner au 
cœur —, à cœur — de qq. ch., Aliquë 
re animum suum explère (eo, es, pleni, 
pletum). Ter. Être comblé, lransporté 
de —, Gaudio compleri, pass. Cic. 
Marimo gaudio cumulari, pass. Cic. 
Lætitiä efferri, pass., Ou se efferre. 
Cic. Tressaillir, Sauter de —, Avoir 
des tranxports de —, Gaudio exsi- 
lire, n. Cie. Lætitià ezsultare, n. Cic. 
Gaudiis ersultare, n. Cic. Triompher 
de —, Gaudio triumphare, n. Cic. 
Qui est au comble de la —, Omnibus 
Letitiis lætus. Cic. Pénélré de —, 
Qui nage dans la —, Gaudio deli- 
butus. Ter. Voy. 20Teux. Cri de —, 
Clamor Letus. Viry permixius Leli- 
tiä. Sall, Pleurer de —, Gaudio 1ia- 
crimare, n. Liv. Larmes de —, La- 
erimæ gaudio effusæ. Liv. La — fait 
couler les larmes de qqn, Alicui 
manant gaudio lacrimæ. Liv. Mourir 
de —, Nimio gaudio eranimart. Liv. 
Prendre part à la —, aux joies de 
qqn, Gaudére gaudium on gaudia ali- 
cuus. Ter. Cæl. ap. Cic. Je fais cela 
avec joie, Hoc facio Letus (fém. a.). 
Cic. libens (gén. entis). Cic. libenter. 
Cic. Lælanti vu gaudenti animo. Cic. 
libenti animo. Cic. Voy. 30TEUSUMENT. 
2° Gaiete, humour gaie. Dilaritas, atis, 

. Cic. Alacritas, f. Cic. = Se livrer 
à la joie, Dare se jucunditati. Cic. 
Avec —, Hilare, Cic. Voy. GaAtëTÉ. 
]| 3° Sujet de bonheur. Gaudium, ti, 
0. Plin. Voluptas, alis, f. Plaut. : La 
fleur est la jnie des arbres, Flos est 

audium arborum. Plin. Il est ma —, 

| fait ma —, Eo ou In eo me oblecto 

(as, avi, atum,are). Ter. Ma — (lerme 
de caresse)! Mea festivitas! Plaut. || 
&° Au plur. Plaisirs, jouissances. Gau- 
dia, orum, 0. pl. Sail. : Les joies 
des sens, Corporis gaudia. Sail. 

JOIGNANT, pari. prés. de s0mNDnE, 
Voy. ce v. || JoiGnanT, ANTE, ad). 
C. conricv. || JoicnanT, adv. Toul 
contre. VOy. CONTUE 10. 

JOIGNY, v. de Francs (Yonne). 
*Joviniacum, 1, 0. 

JOINDRE, v. act. 1° Approcher 
deux choses en sorte qu'elles se tou- 
chent ou se tiennent. Jungère, 0, is, 
unri, wncfum, acl. Cic. Conjung?re, 
act. Cic. Commillére, 0, is, misi, 
missum, act Ces. Compon’re, 0, is, 
posui, positum, act. Virg. Connecl#re, 
0, is, nerui, nerum, act. Cic. Con- 
serère, 0, is, serui, serlum, act. Curt. 
Contexère, o, is, ferui, terium, act. 
Cæs. : Joindre ensemble des poutres, 
JunyYre ligna inter se. Cæs. Tigna 
conlerÿre. Cæs. — des souches l'unc 
à l'autre, Alium truncum alii conse- 
rêre. Curt. — des mäts, Mälos com- 
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mittére. Cæs. Deux rameaux d'olivier 
joints ensemble (= entrelacés), Duo 
oleæ conneri ramuli. V.-Mar. Jnindre 
des peaux en les cousant ensemble, 
Coria consu”re (0, is, sui, sutum). Vitr. 
Pieds jnints. Junetipedes. Quint. Join- 
dre les mains {d'une pers.) aux mains 
{d'une autre}, Compunère manus ma- 
nibus(au dat.). Virg. Mains jointes, 
Junciæ manus. Quint. À maras —, Di- 
gitis inter se junclis. Ov. infer se im- 
plezis(de implectëre, o, is, plext). Plin. 
Demander la vie à mains —, Orare 
vilam suppliciter (= en supplhant). 
Liv. Dont les parties sont bien —, 
Aplus, a, um. Cic. Former un tout 
bien juint, Apte cokærère (eo, es, hæsi, 
hæsum), n. Cic. Ouvrage dont les 
parlies sont mal jointes, Opus male 
junctum. Quint. || 2° Ajouter une ch. 
à une autre. (Rem alicui rei ou ad 
rem ou in rem) aidëre, 0, is, addidi, 
additum. Cic. (Rem alicui rei ou ad 
rem) adjungère (voy. Î°), ou ad- 
Jic#re, 10, is. jeci, jectum. Cie. = 
Joindre une leltre à une autre, Con- 
Jungÿre epistolam cum alterä. Cic. — 
son opinion à celle d'un autre, Suam 
sententiam sententiæ alterius adscri- 
bFre (o, is, scripsi, scriplum). Cic. 
Voy. asouTen (acl.). || Joins, Joi- 
gnons, Joignez à cela que... Voy. 
AJOUTER (neut.) 20. || 3° Allier, unir 
(des ch.). (Rem cum re, Rem re, Rem 
alicui rei) jungère ou conjung#re 
(voy. 40), ou miscére, e0, es, miscui, 
mirium el mistum. Cic. = Joiadre la 
logique au charme de la diclion, Con- 
juugêëre disserendi rationem cum sua- 
vitate dicendi. Cie. — le jugeunent à 
l'iavenhon, Inventioni judicium sub- 
nectëre (voy. 10). Quint. — au mé- 
rite militaire l'éclat du génie, In- 
genit gloriam ad bellicam laudem ad- 
Jicëre (voy. 20). Cic. [Crassus] joi- 
goait à une grande politesse ce qu'il 
faut de séverite, In sunmä comitate 
habebat etiamn severilatis sulis. Cic. 
Joiudre la vertu à la volupté, [ones- 
falem cum voluptale copulare. Cic. — 
l'amitié au plaisir, Amicitiom cum 
voluptate connectère. Cic. Énergie 
joinle à la grâce, Vis conjuncta ve- 
nuslate. Cic. La prudence — à la 
justice, Conjuncta prudentia cum 
Justitiä. Cic. Grâce — à la gravité, 
Lepos gravitate mirtus. Cic. La force 
— à la inodéralion, Mirta modestiæ 
gravitas. Cic. La perversilé — au 
crime, fmprobitas scelere juncta. Cic. 
Joindre ses forces (en pari. de deux 
alliés), Vires in unum conferre (fero, 
fers, tuli, collatum). Cic. || 4° Faire 
communiquer deux choses ensemble. 
Commitière (voy. 1°), act. Pl.-J. Curt. 
Jungÿre (voy. 40), act Plin. Injun- 
gre, act. Liv. Connectëre (voy. 1°), 
act. Tac. =: Joindre des Îles au con- 
tinent, FInsulas confinenti annectère. 
Plin. — un lac à une rivière, Com- 
mittére lacum flumini. PL-j. — par 
une maison les jardins au palais, 
Continuare domo palatium et hortos. 
Tac. Voy. coumuniquen 50. || Bo Être 
contigu à. Voy. conriou. || 6° Assa- 
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cier, unir (dos pers). Conjunor 
(voy. 410), act. Ce). Des  gobts 


communs me joisnent à toi, Me ti 
studia communia conjungunt. Cie. Il 
lui est juint par les nœuds du sang, 
Est cum üllo vinculrs propinquitatis 
conjuncius. Cic. La vature avus à 
Joints, fnler n0$ naturà conjuncti su- 
mus. Cic. Voy. onin. || 7° Se reunir & 
Convenire, io, is, véni, ventum, n. Czs. 
: Joindre les enseignes, Ad signe 
convenire. Cæs. || 8° Atteindre, attra- 
per qqn. Convenire (vuy. 10), act. 
Cic. Assequi, or, ris, secutus sum, 
dép. (acc.). (ic. Consequi, dép. 
(acc.). Cic. Adipisci, or, ëris, adep- 
lus sum, dép. (acc.). Liv. : Joindre 
qqn à Leucate, Aliquem Leucade con- 
sequi. Cic. En revenant il avait été 
Joint par le messager, Rediens ab 
nuniio eral Conventus. Liv. On de- 
sespérail de le joindre, Eum asse- 
quendi spes non erat. Curt. — jes 
fuyards, Fugientes adipisci. Liv. On 
eut de la peine a les — à la vnrième 
burne, Ets ægre ad undecirnum lapi- 
dem occursum est (à l'impers. pass. 
de occurrire, 0, is, curri, n.). Liv. |] 
9° Se rencontrer avec qqn, trouver 
qqn. Convenire (voy. ïe), acl Ter. : 
[J rrai au forum) pour joindre Pam- 
pile. Ut conveniam Pamphilum. Ter. 
Viens nous — en Grèce, Te nobis in 
Græciä siste (de sistëre, o, is, stiti 
et sfeti rares, statum). Cic. 

Joixoae, v. 0. Se toucher sans in- 
terstico. Coire, eo, is, ivi et ti, ilum, 
n. Cels. Quint. 

Se 30iNDRE, v. 49 Pron. En parl. 
des ch. S'approcher l'un de l'autre de 
maniéro à se toucher vu 4 ne plus faire 
qu'un. Junge, or, ërts, Juncius sun, 
pass. Cic. Conjungi, pass. Cic. Commit- 
li, Or, Éris, missus sum, pass. Cels. 
Cotre, eo, is, iviel ii, itum, 0. Quint. 
: 11 courba [ces parties] de mamère 
qu'elles se jorgnissent, [te forsit ut 
ipsæ secum el inler se jung”rentur. 

ic. Les poutres se joignent. Trabes 
inter se coalingunt (de conlingYre, 0, 
is, figi, tactum). Cæs. Fortificatioas 
qu se sont jointes, Commissa inter se 
munimenta. Liv. Forèts el marais qui 
se joignent, Continentes silvæ ac pa- 
ludes. Cæs. Terres qui se —, Con- 
tinui agri. Suet. Les côtes se — av 
steraum, Costæ comniliuntur cum 
osse pectoris. Cels. À l'endroit où le 
nez 8e joint au front, Qu naris (et 
œieux nasus) fronti commiltitur. Or. 
I Se joindre (en parl.de cours d'eao), 
C. coxriugr. || 20 En pari. des cb. 
S'ajouter. Accerïre, 0, ts, cessi, ces- 
sum, n. Ci, Adjunga (voy. 10), pass. 
Cie. Adjici, ior, Æ&ris, jectus sun, 
pass. Cic. Addi, or, ëris, dilus sun, 
pass. Cic. =: À mes maux se joint cet 
autre (mal), Ad mala hoc mihi «c- 
cedit. Ter. À cela vient se joindre 
un autre outrage, Adiita est alia in- 
super ignominia. Liv. À la vieillesse 
de Ulaudius se joignait celte circuo- 
stance qu'il était aveugle, Ad Claudü 
senectulem accedebal eliam ul cæcus 
essel. Cic. À de telles manières se 
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joigcent des mœurs à l'avenant, 
unc habitum convenientes mores se- 
vunl(ur (de sequi, OT, Seculus Sin, 
hp). Liv. || 3° Réf. En pari. des 
ers. S'unir, s'associer. Se conjungîre 
A is, junri, juncium (à gun, avec 
qqn, alicui on cum aliguo). Cic. : Bri- 
ands qui se sont joints pour faire 

e mal, Latrones ne(rà socielate 
inter se conjuncti. Cic. Les deux 
peoples se joisnirent de manière à 
ven former qu'un seul, Duo populi 
in unum confusi sunt (de confundi, 
or, éris, pass.). Liv. Voy. S'ALLIER 
%o el 3°, S'ASSOCIER 1°. se Se ren- 
contrer. Convenire, 10, is, véni, ven- 
tua, n. Cic. Coire (voy. 10), n. PI.-j. 
# Nous aons joignons sous le por- 
tique de Livie, In porticum Livix 
coimus. PI.-j. 

JOINT, OINTE, 
PINDRE, VOY. Ce Y. . 

Jour, s. m. 1° Endroit où deux 
es se joignent. Commissura, æ, F, Cic. 
Voy. ARTICULATION 10. |] Fig. Trouver 
le joint. Viam consilit invenire. Liv. 

2° Endroit où se joignent des picrros, 

s pieces de bois, etc. Commissura, æ, 
f. Cic. Junctura, f, Plin. Coagmentum, 
i,0. Cæs. Vitr. | 

Jouxr que. loc. conj. GC. ouTRe que. 

JOINTOYER, v. act. Remplir les 
joints d'une maçonnerie. Coagmentare, 
act Vitr. 

JOINTURER, 8. f. C. soir (subst.). 

JoLt, 16, adj. 1° Gentil, agreable. 
Pulchellus, a, um. Cic. Bellus. Cic. 
Venustus. Cic. Lepidus. Cic. Festivus. 
Cic. : Très jolies jeunes filles, Bellis- 
sims puellz. Cic. Fort julie femme, 
Mulier satis scita. Ter. Joli visage, 
Concinna facies. Plaut. Jolis pieds, 
Faceti pedes. Quint. Tu fais de — 
vers, Carmina bella fucis. Blart. Le 
mot est joli, Facete dictum est. Plaut. 
{ Fig. Jouer un joh tour à qqn, 
Aliguem lepule ludificare. Plaut. | 2° 
Avantageux. Voy. ce m. 

JOLIET, &TTE, adj. C. 1011. 

JOLIMENT, adv. {9 D'une manière 
jolie. Belle. Cic. Venuste. PI.-j. Fes- 
lire. Cic. Scite. Cic. Concinne. Cic. 
Lepide. Plaut. = 11 en imposa très 
joliment à Caton, Catoni egregie im- 
posuit, Cic. Se moquer — des sloi- 
ciens, Facete irrülère stoicos. Cic. || 
2° iron. Beaucoup. Probe. Plaut. : Se 
tromper joliment, Probe errare. Plaut. 

JOLIVETE, 5. f. 19 C. baaloLk. || 
4° Fig. C. GENTILLESSE. 

JOxC. s. w. Sorte de plante. Juncus, 
fm. Virg. Plin. Scirpus, m. Plin. : 
Lien où croissent les joncs, Junce- 
lum, À, 0. Varr. Couvert de —, Jun- 
cosus, a, um. Ou. Plin. Qui ressemble 
à ua jonc, Junceus, a, um. Ter. Plin. 
De —, Fait de —, Junceus. Col. Scir- 
peus. Plaul. Varr. Panier de —, 
Scirpea, æ, f. Varr. Scirpiculus, à, 
©. Plaut. Varr. Lier avec des joncs, 
Scirpare, act. Plin. Col. 

JONCUEE, 8. f. Horbes, Feuilles ou 
Fleurs dont on jonche le sol : Jeter de 
la jonchée, Faire une — de feul- 
lage, Voy. ci-apr. 4°. 


part. passé de 
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JONCHER, v. act. 1° Parsamer de 
joncs, de feuilles, de fleurs, etc. Con- 
sternère, 0, is, stravi, strafum, act. 
Cic. Substern®re, act. Varr. Sternêre, 
act. [lor. Conspergëre, o, is, spersi, 
spersum, act. Cic. Spargëre, 0, is, 
sparst, sparsum, acl. Virg. Hor. : 
Joncher le sol de paille, Substernère 
solum paleä. Varr. — je soi de feuil- 
lage, Spargere humum foliis. Virg. 
La lempèle janche de feuilles le s01 
de la forèt, Foliis nemus tempestas 
sternit. or. La forêt — le sol de 
ses fenilles, Spargit silua frondes. 
Ilor. Le sol élait jonché de cou- 
ronnes, ffumus erat coronis cooperta 
(pass. de cooperire, ie, is, perui, = 
couvrir). Cic. Le forum était — de 
cadavres, Forum corporibus erat con- 
stratum. Cic. Que le discours soit 
pour ainsi dire — des fleurs de la 
pensée, Orafio conspersa sit quasi 
sententiarum floribus. Cic. || 2° Être 
épars çà et lâ en grande quantité. 
Constern?re (voy. 10), acl. Cic. = Le 
ble jonche les chemins, Frumentum 
vias conslernit. Cic. Les fruits jon- 
chent le sol, Poma strata jucent (de 
Jacère, eo, cui, Cilurus, n.). Virg. 

JONCTION, s. f. 10 action de 
joindro; resultat de cette action. (Ac- 
Lion) Copulatio, onis, f. Cic. Junctio, 
f. (tr. rare). Cic. (Résultat) Coagmen- 
fato, onis, f. Cic. Vitr. : Après la 
jonctiou des ouvrages, Operibus com- 
missis (vVOy. JoiNbvne 40). Liv. Le 
puiat de — des mantelets, Pluteorum 
comnussura (æ), f. Cæs. Point de — 
de deux cours d’eau, C. CONFLUENT. 
Il 2° Action de se joindre (en pari. de 
deux lrunpes, etc.) : Opèrer sa jonc- 
tion avec les troupes de qqn, Cum 
copiis alicujus se conjungère (0, is, 
junri, junctum). Planc. ap. Cic. Ali- 
cujus agmini conjungi, pass. Liv. 
Cum aliquo se jungëre. Liv. Par suite 
de leur —, Comme ils avaient opéré 
leur —, Cum juncti essent. Liv. 

JONGLERIR. C. CITANLATANISME. 

JONGLEUR, 3. M. C. CHARLATAN. 

JONQUILLE, s. f. Sorte de plante. 
Narcissus, i. m. Virg. Plin. 

JOUBARBE, S. f. Sorte de plante. 
Sempervivum, 1, n. Plin. Digitellum, 
i, 0. Col. Digilillum, n. Plin. 

JOUE, 5. f. Partie du visage. (Ea 
gén.) Gena, æ, f. (rare au sing.). 
Enn. ap. Isid. Plin. Suet. (Quand on 
la gonfle) Bucca, æ, f. Cato. Suet. 
Juv. : Les joues, Genæ, arum, f. pl. 
Cic. Duccæ, f. pl. Cic. Malz (= la 
mächoire), Î. pl. Suet. Enfler ses —, 
Buccas inflare. Plaut. Hor. — pen- 
dantes, Buccæ fluentes. Cic. Dissi- 
muler ges — lombantes, Corrigëre 
mälas labentes. Suel. Qui a de grosses 
—, C. sourr0. Tenÿre la joue, Os 
præbère. Ter. || Coucher en joue, 
Mettre en —, C. visen. 

JOUER, v. neut. 1e S'amuser (en 
gen.). Ludëre, 0, ts, lusi, lusum, a. 
Cic. Lascivire, 10, is, lui el ii, itum, 
n. Cic. Col. : Joner avec ceux de sou 
âge, Colludëre paribus (au dat.). Hor. 
Nous n'avons pas été créés pour —, 
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Non ad ludum facti sumus. Cic. Ap- 
prendre en jouant, Edisc®re inter lu- 
sum. Quint. Courir en —, Jouer à 
courir, Per ludum ou Per lasciviam 
currëre. Liv. Le bétail égayé joue, 
l'ecudes exhilaratæ lasciviunt. Col. 
ARneaux qui jouent ensemble, (Agni) 
tnler se cursant(es, Varr. Qui aime 
Jouer, Ludibuudus, a, um. Plaut. 
Liv. || Fig. Jouer avec sa vie, Vitam 
suam prodëre (0, is, didi, ditum). Ter. 
Voy. coupnomerrne ie. || 2° S'oo- 
cuper à un jeu. Ludëre, n. et act. Cic. 
Ter. : Jouer à un jeu, Lud?re ludum. 
Ter. — à la balle, aux échecs, Lu- 
dérepilä. Varr. Cic. latruneulis. Varr. 
Sen. Plin. — aux dés, Ludÿre aleä. 
Cic. aleam. Suet, Voy. Dé 10, — à 
pair ou non, Ludère par impar. Hor. 
— au général et à l'empereur, Lu- 
d?re ducatus et imperia. Suet. Dans 
ua lieu où on joue anx dés, In ludo 
talario. Cic. Balle à jouer, Lusoria 
pila. Plin. Proposer à qqn de — (à 
un Jeu de ant | Provocare aliquem 
in aleam. Plaut. || Fig. Jouer de bon- 
beur, C. Aéussin. — de imalbeur, C. 
ecuougsa. || 39 Badiner, plaisanter. Lu- 
dëre(voy. 40), n. Cic.Jucari, dep. Cic. 
: Jouer avec qqn, Alludëre ad aliquer. 
Ter. alicui. PA. Nous n'avons pas élé 
créés pour —, Non ad jocum facti 
sumus. Cic. En jouant, Per jocum. 
Cic. Jouer sur le nom d'une ch., 
Reï nomine abuti (or, Éris, usus sum), 
dép. Suet. — sur les mots, Cavillari, 
dép. Cic. Verba cavillari. Ulp. || 6e 
Faire de la musique (à l'aide d'un in- 
strument ou en pari. d'instruments). 
Canêre, 0, is, cecini, cantum. n. Cic. 
Cantare, n. Nep. : Jouer de la fldte, 
du chalumeau, Tibiä canëre. Quint. 
cantare. Nep. Cantare calamo. Sen. — 
de la lyre, de la citbare, d'un instru- 
ment à cordes, Fidibus canêre. Cic, 
cantare. Plaut. Canère citharë&. Tac. 
Nervos derträ percut®re (10, is, cussi, 
cussum). Quint. [Ceux] qui veulent 
— de la lyre ou de la flüte, Qui vo- 
lunt fidibus aut tibiis uti (or, Eris, 
usus sum), dép. Cie. Apprendre à qqn 
à — de la lyÿre, Aliquem fidibus do- 
cëre (eo, es, docui, doctum). Cic. Sa- 
voir — de la lyre. Scire fidibus. Ter. 
Art de — de la füte, Tibiarum trac- 
faho (onis), f. Cic. Tibicinium, ti, n. 
Apul. Le joueur de flûte ne peut — 
sans Üüle, Tibicen sine libits canère 
non polest. Cic. Le clairon dont on 
joue, qui —, Lituus quo canitur 
fe l'impers. pass.). Cie. La flüle —, 
nflat libicen (= le joueur de füte 
souMe). Cie. Tibia cantat. Qu. La 
musique —, Symphonia canit. Cic. 
I 5° Se servir de ce qui est neces- 
saire pour jouer à un jeu, pour faire 
qq. ch. Uri, or, éris, usus sum, dép. 
[abl:). Cic. Adhibère, eo, es, bui, 
itum, act. Cic. = Jouer des mains, 
Pugnis certare, n. Cic. — des jambes, 
Se in pedes conjicère (io, is, Jeci, jec- 
sum). Ter. — de la pruaelle, Nictare, 
o. Plaut. || Jouer d'adresse, Dolum 
adhibére. Cic. || 6° Eu pari. des ch. 
Se mouvoir, agir d’une certaine façon. 
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Moveri, eor, éris, moius sum, pass. 
Cic. || Fig. Quelles puissantes ma- 
chines je fais jouer, Quuntus machi- 
nas muveo (es, movi, movére). Plaut. 
Faire — des ressorts pour (et l'in- 
äin.), Machinas adhibäre (voy. 5°! ad 
(et le ger. en dum). Cic. || 7° Avoir 
la faculte et l'aisance du mouvement : 
Jouer bien, — librement, Libere mo- 
veri (vuy. 60). Cic. ]] 8° Se dilater 
ou Se resserrer. (Se dilater) Dilatari 
pass. Cic. (Se resserrer) Contraki (or, 
éris, tractus sum), pass. Cic. 
Jouen, v. acl. 10 Faire ce qui con- 
stitue un jeu, faire une partie de jeu, 
un coup à un jeu. Ludère, o, is, lusi, 
lusum, acl. Ter. Suet. : Jouer un jeu, 
Ludum ludëre. Ter. Voy. souen (neut.) 
20. || Jouer un pion, une pièce. Calcu- 
tum promovëre (eo.es, muvi, molum). 
Quint. || 2° Risquer un enjeu. Lu- 
dére (voy. 1°), act. Plant. : Juuer qq. 
ch. aux dés, Aliguid in aleä ludre. 
Dig. — une génisse, Vitulam depo- 
nêre (0, is, posui. posifum). Virg. — 
de l'argent, Ludëre in pecuniam. 
P.-jct. Je joue mun manteau, lui, il 
joua (contre mon manteau) son an- 
neaa, Pono pallium, ille suum annu- 
lum opposuit. Plaut. Jouer un anneau 
contre qq. ch., Ludëre annulum in 
aliquil. Plaut. |} Fig. Jouer sa vie, 
Se in periculum capitis inferre (fero, 
fers, tuli, illatum). Cic. Periculum ca- 
pitis adire (eo, is, ivi el it, itum). Cic. 
— le salut de l'Élat, Salutem reipu- 
blicæ periclitari, dép. Cic. || 3° Exè- 
euter sur un instrument de musique : 
Jouer qq. ch. sur un chalumeau, Ca- 
lamo aliquid ludëre {roy do). Virg. 
— un air sur la flûte, Voy. so0En 
(ueit &o, || 6° Representer une piece 
e theâtre; remplir un rôle (pr. et fig.). 
Agére, 0, is, egi, actum, act. Cic. : 
Jouer uo mime, Mimum agère. Suet. 
1] joua souvent des mimes, Actitavif 
mimos. Tac. Joner une pièce jusqu'au 
bout, Fabulam peragère. Cic. transi- 
gère. Plaut. — un rôle, Personam 
fractare. Cic. ferre (fero, fers. tuli, 
latum). Liv. Suet. — le rôle de Dal- 
lion, Ballivnem agFre. Cic. [Nérun] 
joua Oreste parricide, Cantavuit Ores- 
fem matricidam. Suet. [llomme) qui 
joue les traisièmes rôles, Tertiarum 
parlium aclor (oris), m. Cic. Faire 
Jouer une pièce, Fabulam docëre (eo, 
es, cui, doctum). Cic. dare (o, as, 
dedi, datum). Ter. || Abs. Luccéia 
joua sur le théâtre, Lucceia in scenä 
pronunliavit. Plin. |] Fig. Jouer un 
rôle, ua personnage, Personam gerëre 
(o, is, gessi, gestum) ou tenére (e0, es, 
lenui, fenfum) ou sustinére (60, es, 
linui, lentum) OU tueri (eor, éris, lui- 
lus sum, dep.). Cic. Ne — qu'ua per- 
sonnaye (— être toujours le méme), 
Unum hominem ag”re. Sen. — le pre- 
œier rôle, Primas parles onu simpl. 
Primas agfre. Ter. Cic. — le rble 
d'indicateur, fndicis partibus fungi 
or, Cris, funcius sum, dép. : abi.). 
L.-j. Voy. nôce. || 6° Feindre, contre- 
faire. Simulare, act. Cic. Assimulare, 
act. Ad er. : 1] joue la peur, la 
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joie, l'honnëte homme, Simulat me- 
tum. Sall. Se lstum assimulat. Ter. 
Sese probum simulat. Sall. Jouer le 
bon ciluyen, Bonum civem ludrre 
(voy. 19). Cæl. ap. Cic. Voy. con- 
TagralRE 10. |} 6° Avoir l'apparence de. 
Imitfari, dép. (acc.). Cic. : Couleur 
qui joue la chrysocolle, Color, qui 
chrysocollam mentitur (de mentiri, 
ior, tifus sum, dép.). Plin. || 7° Faire 
qq. action maligne ou mechante : Juuer 
ua tour, des tours à qqn, Alicui lu- 
dum suggerëre (0, is, gessi, gestum). 
Cic. ludus facëre (io, ts, feci, factum). 
Plaut.ludos reddëre(o,is, didi, ditum), 
Ter. Voy. roua. || 8° Tourner en ridi- 
cule, se moquer de. Lud£re (voy. 1°), 
act. Cic. Deridère, eo, es, risi, risum, 
act. Cic. Irridëre, act. Cic. || 9° Abuser, 
tromper. Ludëre (voy, ve act. Cic. 
Ludificari, dép. (acc.). Plaut. Ter. = 
Jouer le sénat par de feuntes irré- 
solutions, Patres cunctatione fictä lu- 
dificari, dép. Tac. 

Se sougn, v. 1° Réf. S'amuser. 
Ludëre, o, is, lusi, lusum, no. Cac. 
Voy. souen (neut.) 40. || Fig. La 
mer se joue sur le rivage, Mare lil- 
loribus alludit. Cic. [Li] où le flot 
venait se jouer, Qu& fluctus eludebat. 
Cic. Des plumes se jouent à la sur- 
face de l'eau, Summä in aquà collu- 
dunt plumæ. Virg. || 2° Faire comme 
en s'amusant, surmonter sans peine = 
Parvenir aux honneurs en se jouant, 
Ad honores per ludum pervenire. Cic. 
Tu feras tout en te —, Omnia ludi- 
bundus perficies. Cic. L'orateur fail 
tout cela en se —, Omnia 1sta orator 
facile facit. Quint. L'homme qui a 
quelque talent se joue des difficultés 
d'ua discours, Oratio ludus est ho- 
mini non hebeti. Cic. Se jouer des 
subtilités, Captiones discut”re (io. 
is, cussi, cussum). Cic. || 3° Se 
moquer de. Luudëre (voy. 1°), act. 
Cic. Delud®re, act. Cic. Étude, act. 
Cic. Deridère, eo, es, risi, risum, acl, 
Cie. Irridére, act. Cic. Illud®re, act. 
et neut. Cic. : Se jouer de qqo. Jllu- 
d7re aliquem et in aliguem. ic. A li- 
quem ludibrio habère (eo, es, bui, 

itum). Ter. [Les vieillards) croient 
quon se joue d'eux, Putant se illudr. 
ic. Se jouer d'un art, de la digmté 
de qqn, fllud®re artem. Cic. digni- 
fati alicujus. Cic. Ils se jouent de la 
richesse, Eis ludibrio sunt divitiz. 
Salt. || 6° S'attaquor  inconsidere- 
ment à. Alfentare, act. Ph. =: Qu'il 
apprenne à qui il s'est joué, Sentiat 
guos atfentarit. Ph. Voy. S'ATTA- 
augn Îe.|]65° Pron. Être jouo. Agi, 
or, bris, aclus sum, pass. (en parl. 
d'une pièce de théâtre, d'un rôle). 
Ter. Sen. Et, en gen., les pass. des 
v. act. cilés à 300En (act.). 

JOUET, s. m. 1° Objet pour amuser 
les enfants. Joculus, i, m. Vitr. =: Ces 
choses sont des jouets d'enfants, Jsta 
sual pucrorum oblecitamenta (orum).n. 
pl. Cic. Donner pour — des leltres 
d'ivoire, Eburnens litlerarum formas 
in lusum offerre. Quint. {| 2° Fig. Per- 
sonne dont qqn se joue. Ludibrium, ti, 
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D. Sail. Liv. Just. : Tu as fait de moi 
lon jouet, Ludibrio me habuisti. Plaut. 
Il a épargna Claude que pour en faire 
Son —, Claudium non nisi in lui. 
brium reservavit. Suet. Souffnrez- 
vous que le tribun fasse de vous ses 
ouels? Patiemini vos a tribuno de. 
udi (pass. de delud#re , o, is, lusi, 
lusum) ? Cic. Rendre qqn le jouet 
de tout le monde, Aliquem ludièrium 
omnium reddëre. Just. Servir de — à 
qqn. Esse ludibrio alicui. Sall. Cie. 
elui-ci eumené par les Tarquios 
plutôt pour leur servir de — goe 
our être leur compagnon, Is ab 
arquiniis duclus, ludibrium verius 
quam comes. Liv. Être le — de la 
cour, Inter ludibria aulæ esse. Suet. 
Il 3° Personne vu Choss abandonnee 
à l'action des elements ou des evene. 
ments. Ludibrium, à, n. Varg. Luc. 
: Jouel de ls mer, Ludibrium prlagi 
(et mieux, en prose, maris). Luc. ls 
etaient le — de la tempête, Adrersà 
lempestate jaclabantur. Cie. Les 
choses bumaines sont le — du ba- 
sard, utnana negotia forte voluuntar 
(de volui, or, lutus sum, pass). Curt. 
Qui est le — du hasard, Casu volu- 
bilis (m. f., e, n.). Sen. Être le — 
des caprices du sort, Variis casibus 
Jactari, ass. Vell. Quint. [La pas- 
sion] doat l'homme est le —, 
huminem huc et illuc rapit (de rapëre, 
10, pui, plum). Cic. 

JOUEUR, EUS£, 8. D. f. 10 Celui, 
Celle qui Se livre à un divertissement. 
Lusor, oris, masc. Sen. °Ea qus 
ludit {de lud£re, o, lusi, lusum), ra. 
: Un joueur adroil, Lusor bonus. Sen. 
IL 2° Celui, Celle qui se livre à un jeu 
de hasard. Lusor, or1s, masc. Ov. *Es 
quæ aleâ ludif (voy. 1°}, fém. D'apr. 
Cic. (Phil, nm, 23, 8) : L'autre 
joueur (= l'adversaire), Cotlusor 
oris, masc. Cic. || 3° Celui, Celle qu 
aime à so divertir : Êlre joueur (ou 
joueuse), Paribus colludrre gestire 
(to, is, ivr et it, ilum, n. = aimer 
à Jouer avec $es camaradez, en pari. 
d'un enfant). ffor. {| 4° Celui qui a la 
passion du jeu de hasard. Alcator, oris, 
imasc. Cic. : Un grand vueur, Stu- 
diosissimus aleæ lusor. L'Vici. Être 
— (ou joueuse), Aleæ indulgëre (eo 
es, dulsi, dultum). Suet. Être un grand 
Joueur (ou une grande joueuse), 
Aleam studiosissime ludëre (vor. 1°), 
Suet. Condamuer comune Joueur (ou 
oueuse), Condemnare de aka. Cie. 
| 6° Celui, Celle qui joue d'un instru- 
ment de musiquo =: Joueur de Oüle, 
Tibicen, cuis, mase. Plauf. Cie. 
Juueuse de fûte, Tibicina, æ, fém. 
Plaut. Ter. for. Être un bon joueur 
(ou une bonne joueuse) de füle, 
Commode scienferque t1bië canlere. 
Nep. Juueur de lyre, Fidicen, cinis, 
asc. Cic. Hor. Lyristes, z#, mas. 
(rare). Pl.-j. Joneuse de lyre, Fidi- 
cina, æ, fém. Plaut. Ter. Être un bon 
joueur (on une bnnne joueuse) de 
yre, Præclare fidibus canère. Cic. 
Joueur de cithare, Cithurwla, &, 
masc. (rare). Cic. Citharicen, cinu, 
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mas. (rare). Varr. Psalles, æ, mast. 
Quint. Joueuse de cithare, Citharis- 
irio, æ, fèm. Ter. Psuliria. fêm. Ter. 
Cic. Être un bon joueur (on uae bonne 
joueuse) de cithare, Citharä perile 
wli(or, éris, usus sum), dép. Pl.-J. || 
Go \asc. Celui dont le melier est de 
divertir le publio : Joueur de gubelet, 
Præstigrator,oris, œasce.Sen.Liv. Ven- 
fitator, masce. (Quint. Pilarius, ii, masc. 
Quint. — de farces, C. FARCEUR. 
JourFFLU, ue, adj. Qui a de grosses 
joues. Bucculentus, a, um. Plaul. 
JoUG. s. m. 1° Pièce de bois pour 
atteler les bœufs. Jugum, i, n. Cic. : 
Faire porter le joug, Mellre le — 
ac 20imaux, Jugum impon?re besliis. 
Cie. Mis sous le —, Subuctus, a, um. 
Col. Recevoir le —, Subire jugum. 
Plin. Oter le — aux laureaux, Jugum 
solrere tauris. Varg. || 2° Pig. Ser- 
titude, sujetion. Jugum. 1, n. Cic. Ser- 
vitus, utts, . Cie. Servitium, ti, 0. 
Sall. : Le joug de l'esclavage, Ser- 
mifutis jugum. Cic. Mettre sous Île 
—, Sub jugum subiygre, act. Just. 
Mettre sous le — ua État, un peuple 
hbre, des villes, des naliuns, Civi- 
tati servitutem injung're. Cæs. Li- 
berum populum servilute afficère. Cic. 
Urtes in servitutem matière. Liv. Na- 
tiones domare(o, as, mui, mifumn). Cic. 
Être sous le— de l'esclavage, Servire, 
, is, iviet it, ifum, n. Cic. Tomber 
sous le — des Romains, Sub impertum 
dicivnrmque Romanorum cadère. Cic. 
Êtresuus le — de qqu. Esse in dicrone 
ou in polestale alicujus. Cic. Etre 
s009 le — de sa mvre, Esse sub im- 
matris. Ter. Tenir uue cité sous 
e — de l'esclavage, Ciuttatem servi- 
tute oppressam lenère. Cic. Tenir ses 
passions suus le —, Libidtues do- 
mitas habèëre. Cic. Se soumettre au 
—, Sabur le —, Pilier suuxs le —, 
Jugum accipère. Just. Servitutem pati, 
dép. Cic. Secauer le —, S'affran- 
cbir du —, Jugum eruÿre. Liv. excu- 
re. FL Pi.-j. Secouer le — de la 
servilude, Jugum servile a cervicibus 
dejic#re. Cic. Délivrer du — la 
Grèce, un État, les cituyens, sa pa- 
tne, Græciam servilute lrberare. Cic. 
Cirttalem a servitio abstrahëre. Cic. 
Jugum a cinibus depellëre. Cic. Pa- 
inam e servulute in liberiatem vindi- 
care. Ne. [En parl. des cb. Le joug 
de la loi, Legis vincuium (ti), n. Liv. 
Être sous le — d'une passion, Cupi- 
difali servire. Cic. Etre soumis au 
— de la raison, Consulii gubernatione 
regt, pass. Cic. Se soumettre au — 
des lois, Adsiringère se ad servitu- 
tem juris. Quint. Obéir au —, Ac- 
cepler le — des lois. Legibus pa- 
rêre, n. Cic. || 3° Pique poseo hori- 
aontalement sur deux autres fichees en 
terre, el sous laquelle tes Romains fai- 
sent passer les vaincus : Passer suus 
te juug, Sub jugum abire, n. Liv. 
Paire passer suus le —, Sub jugum 
mtiffre, act. Cic. Liv. 
JOUR, v. n. 1e Goûter le plaisir, 
lagrement d'une ch. Frui, or, &ris, 
fruitus et fructus sum, dép. (abl.). 
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Cic. Delectari, pass. (abl.). Cic. Gau- 
dére, eo, es, gavisus sum, n. (abl.). 
Cic. : Jouir de sa securité, Securitate 
frui. Cic. — de sa victoire, Victoria 
frui. FI. — de sa gloire, Gloria de- 
ectari. Cic. — de son loisir, Se in 
oliu delectare. Cic. Il ne nous a pas 
êéle donné de — du repus, Non nobis 
fructus otit datus est. Cic. Appelle 
Pampbile pour que auus jouissious 
de sa presence, Pamphilum arcesse, 
ut delectet hic nos. Ter. Voy. pl. 
bas 50,]| Abs. Je n'ai jamais joui 
davantage, Mihi nunquam in vita 
fuil melius. Cic. On recherche les 
plaisirs pour jouir, Erpeluniur vo- 
uplates ul gaudeas. Cic. |} 2° Profiter 
d'une oh. qu'on a, qu'on possède. Frui 
(voy. 19), dép. (abl.). Cic. Ut, or, 
ris, usus sum, dép. (abl.). Cic. =: User 
et jouir de ses biens, Suis bonis uti 
et frui. Cic. On recberche la furiune 
pour en —, Expetuutur divitiæ ul 
ularis. Cie. — de la vie, Vitä frui. 
Cie. Genio suo multa bona facrre 
(io, 1s, feci, Jactum). Plaut. Genio 
indulgère (eo, es, dulsi, dultum), 
n. l'ers. — de l'heure présente, 
Diem carpêre (0, is, psi, plum). Ior. 
— des plaisirs présents, Præsentibus 
voluplalbus frui. Cic. — pleinement 
d'uu plaisir, Voluptate perfru. Cic. || 
39 Avoir la possession de QE bien, de 
qq. avantage et on profiter. Frui (voy. 
10), dep. (abl.). Cic. Uti (voy. 26). 
dép. (abl.). Cie. = Jouir de pro- 
priétés du vivant de son père, Fundis, 
paire vivo, fru. Cic. — d'un druit, 
de la liberté, Ururpare jus, liba- 
latem. Liv. Les avantages dont nous 
jouissons, Commuda quibus utimur. 
Cic. Juu'z de la vue de la ville, Urbis 
conspeclu frui. Cie. La lumière dout 
nous jouissons, Luz quä frurmur. 
Cic. || 4° Avoir une ch. qui procure 
du bien-être, de l'avantage, de l'agre- 
ment. Ulr (vuy. 2°), dép. (abl.). 
Cic. Potiri, ior, éris, itus sum, dép. 
(gén. et abl.). Cic -Jourr d'une bunne 
sante, Bunä valetudine utr. Cic. — 
de la paix, Pacem agre (o, is, egi, 
actum). Sall. agitare. Sal. Lieu où 
l'an jouit d’une tianquilhté parfaite, 
Lucus tranqguillitatis plenissimus. Cic. 
Je jouis d'avance de celle existence, 
[lance vilam cogitatione præsumo (is, 
Surmpsi, sumnplum, sumère). Pl.-j. On 
recherche les richesses "our jour 
des plaisirs qu'elles procurent, Erype- 
funtur diviutiæ ad gerfruendas volup- 
tates. Cic. — de la plus haute ré- 
putation, Summam opinionem obti- 
nêre (e0, es, nui, lentum). Quint. — 
d'une grande réputation de justice, 
Famä jusiitiæ florère (e0, es, rur, s. 
sup.), 0. Nep. — d'une gloire éler- 
nelle’ Æternä in laud. versari, pass. 
Cic. Qui jouit de la gloire, Laudis 
compos (gén. ofis). Liv Jouir du sou- 
verain pouvoir, Putiri rerum. Cic. 
Ney. summä imperit. Nep. — d'une 
grande puissante. Esse in magnäà po- 
fentia. die. 11 6° Pouvoir conferer aveo 
qqn, mouvoir en tirer quelque service 
quelque agrement : Jouir de qqo, Frui 


JOUR 991 


aliquo. Cic. Nep. usu alicujus. Cic. 
(Vay. glus b. 1°). 6° Fam. Pouvoir 
venir à bout de qqn. Vuy. A sour px 30, 
JOUISSANCE, s. f. 19° Plaisir. Vo- 
luptas, atis, (. Cic. Gaudium, ii, a. 
Sall. Suavitas, atis, f. Cic. Oblecta- 
mentum, 1, n. Cic. Delectatio, onis, f. 
Cic. Dulcedo, dinis, €. Vitr. l'lin 
Fructus, &s, m. Cic.: Avide de juuis- 
sauces, Voluptatis avidus. Cic. Les- 
poir des —, Spes polundi volupla- 
lum. Cic. La jouissance reside dans 
toutes les parties du corps, Del-c- 
lalio versalur in omni parte corports. 
Cic. L'idée seule des objets qu'on 
désire atteindre est ane —, Rerum, 
quas assequi cupias, przsumplio ipsa 
Jusunda est. Pl.-j, Le souvenir de 
aotre amitié est pour moi une — 
telle, que. Recordativne nostrz amŸ- 
citiæ sic fruor (Fris, fruilus et fructus 
sum, frui, dép... uf el le subj. Cic. 
Le goùt de [a table et des autres 
Jouissaaces, Libido ganeæ ceterique 
cultüs. Sall. Quêter des —, Conqui- 
rêre suavilales. Cic. Se plunser dans 
les --, Procumbère in volurtates. Sen. 
— du Corps, Gaudia corporis. Sall. 
Mes — intellectuelles, Anim set fruc- 
lus (au sing.). Cic. Les autres — de la 
vie, Celeri vilæ fructus (au pl.). Cic. 
Les — de ma vieillesse, Alez senec- 
lulis oblectamentum. Cie. Les — que 
rocurent les richesses, que procure 
e repos, Fructus divitiarum. Cie. 
ofit. Cic. La jouissance des geus en 
bonne santé, Oblectatio valentium. 
Cic. Séduits par les nobles juuis- 
sances de l'étude des letires, Mfagnis 
hiluloguæ dulcedinibus indueti. Vitr, 
E Usage et possession de qq. ch. 
ossessiu, ons, f. Cic. Usus, us, m. 
Cic. Usura, æ, f. Cic. Fructus, üs, 
m. Cic. : La jouissance d'un fonds 
de terre, Possessio fundi. Cic. Il 
trouve médivere la — de ces choses, 
Earum rerum videlur ei levis fructus. 
Cic. La privalion est pour eux plus 
agréable que la —, Es jucundius est 
carére quam frui. Cie. Toul homme 
est propriétaire d'une chose, qui en 
a la —, Id cujusque est proprium, 
quo quisque fruitur. Cic Avantage 
qui résulte de la —, bonam quod 
est er usu. Cic. Laisses à qu la 
— d'une ch., Tradëre eivcut aliquid 
utendum. Cic. N'ôlez pas à cet homme 
la — de la lumière (= de la vie), 
Lure viro usuram Auj'us sucis ne ert- 
piatis. Cic. La — de la sagesse, Bonz 
mentis usurpaiio (onis), f. V.-Alar. 
Mettre qqn en — d'une cb., In pos- 
sessionem alicujus rei aliquem mit- 
iëre. Cic. Entrer en — de qq. ch., {n 
possessionem alicujus rei venire. Cic. 
Avoir la — d'une ch., C. souim 3e. 
N'avoir pas la — d'une ch., Alicujus 
rei usum nullum habére. Cic. N'avoir 
pas la pleine — d'uu plaiar, Voluptate 
non @bunde poliri 1or, iris, lus sum), 
dep. Cic. || 3e Usufruil. Voy. ce w. 
JOUR, 8. m. 1e Clarte que le soleil 
repand. Dies, ei, m. (. Cac. Lux, ucis, 
f. Cic. Sol, solis, m. Cic. : Qui a lieu 
an peu avant le jour, Sublucanus, e, 
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um. Plin. Repas prolongé jusqu'au 
vaat le 
— ils sont là, Priusquam lucet, ad- 
sunt. Cic. Jusqu'aux premiers rayons 
du —, In lucem. Sen. Aux approches 


—, Anfelucana cena. Cic. 


du —, Ad lucem. Suet. Circa lucem. 
Suet. Le — se levait, Prima lux erat. 
Liv. Le — commençait à paraitre, 


à poindre, Jam lucescebal ou dilu- 


cescebat (voy. pl. bas). Liv. Vers la 

ointe du —, Proxrime lucem. Suet. À 
(A pointe du —, Au point du —, 
Prim luce. Cæs. Primo diluculo. Plaut. 
Primulo dilueulo. Plaut. Diluculo. Cic. 
Aujourd'hui au point du —, Primä 
hodiernä luce. Liv. Le leudemain aa 

oint du —. Primä luce postridie. 
Fer. Devoirs qu'on rend au poinl 
du —, Antelucana officia. Pl.-j. Au 

elit —, Virdum salis certä lice. 

io. Réveillé à l'aube du —. Ad 
primam auroram somno ercilus. Liv. 
Avec le —, Cum primo sole. Cic. 
Simul cum luce. Plaut. Il Bt — peo- 
daat la nuit, Noctu interlurit. Liv. Il 
fait —, Dies est. Quint. Pendant le 
—, Luce. Cic. En plein —, Luce clarä. 
Plaut. In luce. Cic. Debout] il fait 

rand —, Erpergiscéref lucet hoc. 

laut. Quand il faisait encore grand 
—, Multo auhue die. Tac. Le — 
tombe, Advesperascit (rauil, s. sup., 
rascére). Cic. Vers la fo du —, 
Præcipiti die. Liv. Le — étant sur 
son déclin, Præcipiti in occasum die. 
Tac. Au déclin du —, Vesperascenie 
die. Tac. cælo. Nep. Quand le — 
s'assombrit, À la chute du —, 06- 
scurä jam luce. Liu. — douteux, Dies 
dubius. Pl.-j. || Fig. Plus clair que 
le jour, Solis luce clarior (m. f., ius, 
a.). Cic. Projels plus clairs que le 
—, Consilia luce clariora. Cic. || Le 
jour laisse voir l'ennemi, Lux aperit 
ostem. Curt. Donner du — à qq. 
ch., Aliquid illustrare. Cic. illumi- 
nare. Col. Recevoir le —, Accip#re 
lucem. Curt. Fente à travers laquelle 
le — passe, Translucens fissura. Plin. 
Où règae uno demi- —, Sublustris, m. 
f.,e,n. Virg. Liv. || Fig. Mettre qq. ch. 
an jour, Aliquid palam proferre ([ero, 
fers, tuli, latum). Ter. Metlre au — 
des projets clandestins, Clandestina 
eonsilia efferre (fero, fers, extuh, 
elatum). Cæs. I mit au — Île druit 
vil (= le divulgua), Civile jus 
evulgavit. Liv. Woy- PUBLIER. Mis 
au —, Qui a vu le —, In lucem 
editus (a, um). Cic. | Au grand — (= 
ouvertemeut), {a propatulo. Cic. Pro- 
palulo. Alel. Produire qq. ch. au grand 
— (= mettre en vue, en évidence), 
Aliquid in lucem proferre ou vocare 
ou evocare. Cic. Produire au grand 
— de lénébreux forfaits, Scclera ex 
occullis leuebris in lucem ertrahèëre. 
Liv. Ne pas produire son talent au 
grand — du barreau, Forensi luce 
carëre. Cic. Mettre une ch. augrand — 
= la dévoiler), Rem palefacëre (io, 

, feci, factum), Cic. Mettre une ch. 
au grand — (— la rendre publique), 
Rem in medium proferre. Cic. La 
parole met les faits au pleine —, 
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Oratio lumen rebus adhibet. Cie. 
Metlre trop au — l'étendue de la 
defaite, Cladem nimis delegère (0, üs, 
tezi, tectum) ou nudare. Liv. Elle a 
été leute à se produire au grand —, 
Ex sero in lucem prodiit. Cic. Etre 
révélé au grand —, Aperiri (ior, iris, 
perlus sum). Cic. Toul- vient au — (= 
se découvre), {llustrantur omnia. Cic. 
Tout apparait au grand —, Omnia 
erunpun( (de erumpère, 0, rupi. 
ruplum, n.). Cie. || Fig. Le jour s'est 
fait, Dilurit (de dilucescére, it, s. 
sup., n. impers). Cic. || 2° La jouis- 
sance de la lumiore du jour; la vie. 
Luz, ucis, f. Cic. Vita, z, f. Cic. : 
Donner le Jour à qqn, C. ENGENDAER 
ou ENranTEn. Recevoir le —, Venir 
au —, Lucem propriam accipère. Cic. 
In lucem edi, pass. Cic. venire, 0. 
Manil. In lucem suscipi, pass. Cic. 
Voir le —, Lucem intueri, dép. Cic. 
ou adspicëre. Cic. Ceux à qui il dut 
de voir la douce lumière du —, 
Ii propter quos hanc suavissimam 
lucem adsperit. Cic. Venu au —, C. 
né. Ôter le — à qqn, Luce aliquem 
privare. Cic. Ne plus voir le —, Luce 
carére. Virg. Vuy. Être mon. Il s'agit 
de ses jours, Agilur capul ejus. Cic. 
Prier pour les — de qqn, Urare ut 
aliquis sit incolumis. V.-Maz. Ris- 
quer ses —, Capitis periculum aire. 
Nep. Lutter au péril de ses —, Ca- 
pile suo decernëre, 0. Cic. || 3° Pr. et 
Fig. Clarte, lumière qgcqg. Lux, ucis, 
f, Plin. Lumen, minis, n. Plin. : Les 
pensées de l'auteur ont besoin de jour, 
Sententiæ auctoris lucem desiderant. 
Cic. Le discours doit jeter du — sur 
les faits, Oratio lumen rebus adhi- 
bère debet. Cic. || 4° Manière dont un 
objet est éclaire. Lumen, minis, n. 
Cic. = Placer un tableau dans un jour 
favorable, dans son —, Tabulam col- 
locare in bono lumine. Cic. ter du — 
à la maison de qgqg0. Lumina alicujus 
obscuriora facëre. Ulp. Dig || 5° Imi- 
tation de la lumière en peinture. Lu- 
men, minis, d. Plin. = [Nicras] observa 
les jours et les ombres, Lumen et um- 
bras custodivit. Plin. || Fig. Présenter 
tous les faits à l'empereur sous un 
jour avantageux, Cuncia ad impera- 
{orem in mollius referre. Tac. Pré- 
genler une ch. sous un — plus fa- 
vorable, Rem mollius interpretari, 
dép. Tac. Mettre une affaire daus un 
faux —, Prèsenter une affaire sous 
un faux —, Rem perverse interpre- 
tari. Cic. La peur qui présente tout 
sous un mauvais —, Mfelus interpres 
semper in deteriora inclinatus. Liv. 
IL 6° Ouverture pratiques pour rece- 
voir la lumière du jour : fenêtre. 
Lumen, minis, n. Cie. Voy. rENèÈTRE. 
Il 7o Vide, Fissure par où la lumicre, 
l'air pout passer. Aima, æ, f. Cic. 
Foramen, minis, n. Col. : Faible 
jour, Rimula, æ, f. Cels. Avoir des 
Jours, Ramis hiare, n. Col. Bäti- 
ment dans les murs duquel il y a 
des —, Ædificium fissum ou rimo- 
sum. Col. Qui est à jour (= à tra- 
vers quoi le jour et l'air peuvent 
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asser), Perflabilis, m. f., e, 0. Ci 
Pal. Percé à —, (=trans ercé) Vor. 
TRANSPERCEN. (— dévoilé) Voy. og- 
VOILER 20. || 8° Passage, chemin; Fig. 
Moyen pour venir a bout de qq. affaire 
: Se faire jour à travers les ennemis 
Per hosles irumpère (0, is, rupi, rup- 
lum), 0. Liv. Per medios hostes per- 
rumpôre. Cæs. Se faire — à travers 
les raugs, Mediam aciem trajicre (ic 
is, Jeci, jectum). Liv. Ayant essay 
de se faire —, Conati si perrump?re 
possent. Cæs. || Fig. L'adulation se 
fera jour, Irrumpet adulatio. Tac. 
Quelle passion ve se fera pas —? 
Qu libido non se proripiet (de pro- 
ripère, i0, is, ripui, reptum) où se 
projiciel (de projicère, io, is, jeci 
Jectum) ? Cic. [Passions] qui tout À 
coup se fout —, Quz subilo se pro- 
fundunt (de profundëre, 0, fudi, fv- 
sum) ou se ejiciunt. Cic. || S'il y a 
jour à cela, Si faculias erit. Cie. Si 
ullo pacto fieri poterit. Cic. Si fieri 
potest. Cic. Quint. [1 n'y a pas — à 
cela, Hoc fieri non potesi. Cie. Je ne 
VOis pas — à réfuter.…., Reperire 
non possum qua ralione infirmem. Cac. 
I ne voyait pas — à confirmer, 
Non inveniebat quomodo confrmaret. 
Cic. Les Romains trouvèrent — À 
envahir, Locus invadendi Romanis 
datus est. Liv. [Les dieux} ne nous 
dunneat point — à ja science des 
presages, Nullas dant vias ncbis ad 
signiÂcationum scientiam, Cic.|| 9° État 
de l'atmosphère. Dies, ei, masc. etfém. 
au sing. (seul. masc. au plur.). CoL 
Tempestas, alis, f. Cic. Czlum, i, n. 
Plin. : Jour de pluie, — pluvieux, 
Pluvius dies. Col. Par ua — de beau 
lemps, Par un beau —, Bonä tem- 
pestate. Cic. Ua — sombre, Nubilum 
cælum. Plin. Les beaux jours (= la 
belle saisnn), Voy. sarsox. || 10° Le 
temps pendant lequel le soleil et sur 
l'horizon, la journeo. Dies, ei (vuy. 9e). 
Cic. Lux, ucis, Î. (rar. eu prose). Cic. 
: Le jour le plus long, Amplissima 
dies. Plin. Voici le 100° — depuis 
la mort de Clodius, Centesima lux est 
ab interilu Clodii. Cic. (Avoir lieu] 
le second —, je dernier — des jeux, 
Ludorum secundo die. Liv. extreme 
die. Cic. Heures de —, Horæ diei. 
Cic. diurnz. Jlor. Le milieu da —, 
C. mins. La fin du —, Temnpus extre- 
mum diei, Cic. La lumière du —, 
Lumen diurnum. Lucr. Les travaux 
du — et de la nuit, Labores diurni 
nocturnique. Cic. Voleur de —, Fur 
diurnus. Cic. Ea un — et une nuit, 
Die et nocte ou Die ac nocte. Cic. lin. 
Pendant un — et une nuit, Diem noc- 
temque. Cæs. Nep. Diem, noctem. Cic. 
Diem @c noctem. Liv. — et uuit, Les 
jours et les nuits, Pendant le jour et 
pendant ta nuit, Diu noctuque. Sall 
Noctes et dies ou Noctes diesque où 
Et dies et noctes nu Dies nocte:que. 
Cic. Diebus ac noctibus. Pl.-j. Noc- 
libus atque diebus. Suet. Noctibus die- 
busque. Quint. Marcher auit et Jour, 
Iter contiuare die ac nocle. Css. 
Saas cesser de marcher — el auil, 
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Neque diurno neque nocturno ilinere 
intermisso. Ces. Ni — ni nuit, Nec 
aocte nec interdiu. Liv. Passer des 
jours entiers à boire, Perpotare lotus 
dies. Cic. || 119 Espace de 24 heures; 
et aussi Temps dont la duree est 
laissse indeterminee, sans distinguer 
sil s'agit de l'espace de 24 heures ou 
sœulement de la journée. lies, ei, 
{vuy. 9e). Cie. = Deux jours, Duo 
dies. Cie. Unus et alter dies. Cic. 
Espace de 2 —, Diduum, i, n. Cæs. 
Ponr 9—,In biduum. Liv. Espace 
de 3 —, Triduum, ü, n. Plaut. Cic. 
Espies de 4 —, Onuatriduum, n. 
Fiaut. Cie. La veille de ce jour, 
Pndie ejus diei. Czs. Pridie eum 
dim. Cie. Le — qni précéda les 
alendes de janvier rappela.…, Pridie 
Janueriorum kalendarum habuit re- 
cordationem. Cic. Le — qui précéda 
sa oort, Pridie quam ercessil e via. 
Cic. Relatif aa —” précédent, Pri- 
dionus, a, um. Suet. Plin. l'eu de 
joars avant la prise do la ville, 
aucis ante diebus quam urbs cape- 
retur. Liv. En peu de —, Intra 
paucos dies. Liv. En l'espace de très 
eu de —, Pauculis diebus. Pl.-j. 

endant 30 — consécutifs. Per dies 
continus triginta. P.-jct. Nous élions 
ensemble des — entiers, Totos dies 
niaul eramus. Cic. La fèle dure 3 —, 
Dies festus per triduum agitur. Liv. 
Qoi dure 2 —, Biduus, a, um. Liv. 
Le deuil fut limité à 30 —, Diebus 
triginta luctus est finitus. Liv. Être 
éloigné de plus de 2 — de chemin, 
Abesse longius biduiviä. Cæs. Il y a 
aujourd'hui 3, 4, 5 et mème 6 — 
que le père est parti, Nudius ter- 
fus, quarlus, quinius, ser(us usque, 
posiquam pater abiit (= nunc dies 
lertius, quartus.… est). Plaut. Il y a 3 
— aujourd'hui que j'ai donné une 
lettre poor loi, Nudius tertius dedi 
sd te epistolam. Cic. 11 ÿ a cu hier 5 
— qu'u est aé, [eri nudius quintus 
aalus ille est. Plaut. Voy. Avoin 170. 
Le joor suivant, pendant le — suivant, 
Postero die. Cie. Pour le — suivant, 
In posterum. Cæs. Tac. Dans 3 jours, 
Aa bout de 3 —, Post tres dies. Cic. 
Le leodemain de ce jour, Postridie 
cjes dici. Crs. Pea de jours apres, 
Pest paucis diebus. Cie. 2 — après, 
Biiuo post. Suet. Le jour qui suit 
les vones, Postridie nonas. Liv. Au 
bout de 7 jours l'orge lève, Hor- 
durs erumpit die seplimo. l'in. Pour 
so jour, Ad diem. Nep. Porler des 
avres pour plus de 15 jours. Ferre 
jus dimidiati mensis cibaria. Cie. 
Ration de 10 —, Annona decem 
dierum. Amm. Au premer jour (— 
très prochainement), Primo quôque 
die. Cic. Propediem (adv.). Ter. Cic. 
Chaque —..., Omnis dies. Sen. 
Chaque —, Tous les jours, Quotidie, 
adr. Ter. Cic. Je l'aime chaque jour 
davantage, Eum plus plusque in dies 
diligo. Cie. De chaque —, Quoti- 
dimus, a, um. Czs. Cat. Le gain 
de chaque —, Diurnus (i) questus 
{(&). @. Curt. 2 fois par -—, Dis in 
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die. Cato. Demain el tous les jours 
que nous passerons dans ma maison 

e Tusculum, Cras et quot dies erimus 
in Tusculano. Cic. Un jour de l'eau, 
un — du vin aflernalivement, Invi- 
cem alternis diebus modo aqua, modo 
vinum. Cels. Tous les 2 jours, De 
2 — l'un, Altero quôyue die. Col. 
Alterno quôqne die. Cels. Le 1or jour 
del'hiver.…, Dies primus hiemis. Varr. 
Le 30 —, Au 3° —, Terliä die. Cic. 
Le 40 — avant les ides de mars, 
Anle diem quartum 1dus martias (— 
Die quarto ante idus). Cic. Depuis le 
3° — avant les noues de juin jus- 
qu'à.…, Er anie diem lertium nonas 
juntas usque ad... (— Ex die tertio 
ante nonas). Cic. Fixer qq. ch. au 
seplième — avant les calendes de 
novembre, Aliquid conferre in ante 
diem septimum kalendas novembres 
(= in diem seplimum ante kalendas). 
Cic. Il fixait le &e — pour donner 
des aliments, Quartum diem cibo des- 
{inabat. Cels Assigner qqn pour le 
30 —, Aliquem condicère in terlium 
diem. Gell. Le dernier — de la vie, 
Le — suprème..., Supremus vilz dies, 
et simpl. Supremus dies. Cic. Ac- 
complir son dernier —, Obire diem 
supremum. Nep. diem suum. Sulp. ap. 
Cic. dicmn. Suel. mortem. Cie. Quand 
viendra mon dernier —, Quando meus 
dies veniel. Tac. Le dernier — de la 
republique... Reipublicz uns (neris), 
n. Cic. — fixe, marqué, déterminé, 
Dies diclus. Ter. Cæs. certus. Cæs. 
præfinitus. Plin. Dies dicta. Cie. con- 
stituta. Cic. Au — marqué, Ad diem. 
Cic. Ad diem dictam. (ic. Fixer le — 
du supplice de qqn, Destinare alicui 
diem necis. Cie. Voy. rix6R. Prendre 
— pour le lendemain, Constiu#re 
tempus in posterum diem. Liv. Passer 
les jours en fèlcs. en entretiens, Voy. 
PASSER, Le jour de ma fète..., Meus 
dies festus. Tac. Voy. Frère. Le — 
du paiement.…, Dies præstandæ pecu- 
niæ. Dig. — consacré aux affaires, 
Dies rerum agendarum. Sen. Jours 
de bonheur, Lætissimi dies. Cic. Ce 
fut pour nous un jour bien huno- 
rable, Îs dies honestissimus nobis 
fuit. Cie. Des féhcitatious d'un —, 
Unius diei gratulalio. Cie. De — en 
—, În dies. Cic., et moins souv. In 
diem. Liv. J'atlendais de — en —, 
Diem ex die exspectabam. Cic. At- 
Lendre de — en — s'il n'arrivait 
pas quelque secours, Diem de die 
prospeclare, ecquod auxilium appa- 
rèrel. Liv. Differer de — en —, Re- 
mettre d'un — à l'autre, Diem ex 
die ducëre. Ces. Diem de die drfferre. 
Liv. extrahëre. Sen. Vivre au — Île 
—, Vivëre in diem. Cic. in horam. 
Cic. Le sénat passa à l'ordre du —, 
Senatus in alta omnia transtit. Ilirt. 
Voy. À, nANs, DE, EN, et les div. pré- 
os. dont soun est le rég. || 12° 
poque indotorminée. Dies, ei, (voy. 
99). Cire. Tempus, poris, n. Cic. 2 Un 
jour viendra où…., Erit illud tempus 
on JUucescet ille aliquando dies, cum. 


Cic. I fat un -- où les hommes er- 


quando 
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raient…., Fuit quoddem fempus cum 
Aomines vagabantur. Cic, Ta n'as pu 
le lrouver avec moi le — où j'ai eu 
besain..., Eo (empore mecum esse non : 


poluisti quo desideravt. Cic. Depuis 


le —, Du — où tu as commencé.…., Er 


quo tempore cœpisti. Cic. 1l sera eilé 


un —, Olim nominabifur. Quint. Je 
ne désespère pas de voir un — qqu 
qui…., Non despero fore aliquem ali- 

qui Cic. Si un —, Si quelque 
— ces faits se présentent, Si quundo 
kec incddunt. Cic. De peur qu'on ne 
rende un — sax enfants des pros- 
crils les biens de leurs pères, Ve 
quando liberis proscriptorum bona 
patria reddantur. Cic. El toi aussi, 
Galha, un —, quelque —, un — où 
l'autre, tu goüleras du pouvoir su- 
prème, Et {u, Galba, quandoque de- 
gustabis imperium. Tac. || 13° Une 
certaine dures, une certaine ôpoque. 
Dies, ei (voy. 90). Cic. Tempus, 
poris, n. Cic. Ætlas, atis, f. Cie. = 
Les jours de l'enfance, Puerilis »tas. 
Cic. Pueriles anni, m. pl. Ov. Pin. 
Repasser dans son esprit les — de 
son enfance, Pueriliæ memoriam re- 
pelëre. Cic. En ces — -là, E& tem- 
pestate. Sall. Cie. Dans les — jes 
plus critiques de la république, In 
periculosissimo reipublicz tempore. 
Cic. Dans les — les plus malbeureux 
pour l'État, Summo reipublicz tem- 
ore. Cic. Dans ces — sombres de 
a république, Jilis reipublicæ tene- 
bris. Cic. Îls remontent bien avant 
nos —, Procul absunt ab ætatis hujus 
memonä. Cic. De nos —, Nostra me- 
moria. Cic. His (emporibus. Cic. Jus- 
qu'à nos —, Jusqu à ce jour, Usque 
ad hanc ætatem. Cic. Ad hanc æta- 
tem. Nep. Usque ad nostram memo- 
rian. Cic. Nep. Usque ad hoc tempus. 
Cic. Usque adhuc. Plaut. Adhue. 
Cic. Ad eam diem. Liv. || 16° Aa 
plur. Dures do la vie. Vita, æ, f. Cic. 
Ætas, als, [. Cic. : Se ménager une 
retraite pour ses vieux jours, Pros- 
picëre sedem senectuti {de senectus, 
[.). Liv. Voy. viavvesse. Etre sur 
ses vieux —, Voy. Ac8 2%. Plein de 
—, Plenus annis. Pl.-j. User ses — 
dans des recherches, In rebus que- 
rendis ætatem conterère. Cie. Passer 
ses —, Voy. vie. Couler ses —, Voy. 
couen 9°. Abréger les —, Voy. 
ADRÉGER À. 

JOURDAIN, ff. de Palestine. Jor- 
danes, is, m. Plin. 

JOURNAL, s. m. 4° Relation jour 
par jour de co qui se passe. Ephemeris, 
idis, f, Cic. Nep. Diurnum, à, n. Juv. 
Isid. Commentarius (it) diurnus (à), 
m. Suet. Memorialis (is) libellus (ù, 
m. Suet. = Rédiger un journal des dits 
el faits de qqu, Facta dictaque alicu- 
jus per dies describëre. Tac. | 2° 
Gazette, écrit donnant los nouvelles du 
jour. Diurna (vrum) actn (orum}, n. 
pl. Suet., et simpl. Pixma, orum, 
n, pl. Tac. = Le jourual de Rome, 
du peuple romain, Acla 
(orum) urbana (orum), n. pl. Ci. 
PI.-j. Rerum ur anarum acts. Cic. 

? 
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Diurna Urbis ecta. Tac. Acta diur- 
na et simpl. Diurna populi Roma- 
ni. Tac. Suet. Rédiger et publier 
un — (ou des jouraaux), Diurna 
acta conficère et publicare. Sul. 
J'avais le journal (de Rome) jus- 
qu'aux nones de mars, llabebum acta 
urbuna usque ad nonas martias. Cic. 
Insérer qq. cb. dans le — (de Rnme), 
Aliquid diurnis Urbis actis mandare. 
Tac. Je ne trouve pas dans les jour- 
panx..., Non diurnë actorum scrip- 
tur& repeno. Tac. || 3° Publication 
periodique, revue. * Libellus, i, m. || 
&o Sorte de registre de commerce. 
Adversaria, orum, 0. pl. Cic. 
JounnaL, adj. m. : Livre journal, 
Papier —, C. JOURNAL &e. . 
JOURNALIER, 1BRE, adj. 1° Qui 
se fait chaque jour. Quotidianus, a, 
um, Cic. : Vaisselle d'un usage 
journalier, Vasa assidui usüs. Suet. 
Nourriture journalière, Diurnus ci- 
bus. Liv. || 2 Inegal, sujet à changer. 
C. CHANGRANT 20. | 
JounvaliEn, $. m. Homme qui tra- 
vaille à la journèe. Voy. sounnér 30. 
JOURNALISTE, 3. m. Rcdacteur 
d'un journal. Diurnarius, ii, m C.-Th. 
: Être journaliste, Acta diurna con- 
ficére (io, is, fecr, fectum). Sue. 
JOURNÉE. s. f. 19 Temps ontre le 
lever et le coucher. Dies, ei, m. f. au 
sing. (seul. masc. au plu). Cic.z A 
une beure avancée de la journée. 
Multo die. Cæs. Jusqu'à une heure 
avancée de la —, Ad mulium diem. 
Cic. Nous étions ensemhle des jour- 
nées entières, Totos dies simul era- 
mus. Cic. Régler l'emploi de sa jour- 
née, Diem disponëre. Sen. PI.-j. — 
bien employée, fies bene acta. Cic. 
Voy. soun 10e. ]] 2° État de l'atmos- 
phère. Voy. soun 9e. || 3° Le travail 
d'un ouvrier pendant un jour, Opera, z, 
f. Varr. Col. : Un homme de jonr- 
née, Operarius, ii, m. Cic. Opera, æ, 
{. Col. Louer qu” à—, dla —, At- 
quem mercede diurnâ conducre. For. 
Se louer à la —, Se in diem locare. 
Sen. Une — d'enfant, de moi<son- 
neur expérimenté, Une opera pue- 
rilis. Col. messoris experti. Pall. Une 
— et demie, Sesquiopera, æ, f. Col. 
10 journées et demie, Operæ decem 
et dimadia. Col. 11 ne faut qu'une 
journée pour herser 4 buisseaux de 
gesse, Ciceræ modii quafuor occantur 
oper& unä. Col. On peut couper 122 
pieux en une —, lalos und operd 
cæd#re centum potest. Col. Il faul 2 
jouruées pour le premier labour d'un 
jugère, Proscinditur jugerum duabus 
operis. Col. 3 — sufiront pour herser 
2 jugères, Duo jugera tres operæ com- 
mode occabunt. Col. [Ce travail] em- 
ploie, demande & — de laboureur, 
Quatuor bubulcorum operas occupat. 
Col. postulat. Col. j| 4° Salaire d'un 
jour de travail. Diumna (æ) merces 
(cedis), (. Hor. H 6e Trajet qu'on fait 
en un jour. L'aïus diei iter ineris), 
n. Cic. : Neuf journées de marcbe, 
Novem dierum tter. Czs. À grandes 
—, Afagnis ou Ærlentis tlineribus. 
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Liv. Avancer à grandes —, Îler erten- 
dire (o, is, tendi, ensum et tentum). 
Liv. Voyager à petiles —, Alinuta 
itinera facère. Suet. Faire une bonne 
journée de marche, Justum iter con- 
ficére. Czs. Après qu'il eut fait 3 
journées de marcbe, Cum viam tri- 
dui processissel. Cæs. Faire 40 — de 
marcbe eu avant, Dierum îler qua- 
draginta procedère. Czæs. Arriver 
qg- part en 2, 3, 5 — de marche (en 
parl. d'une arinée), Aliquo pervenire 
secundis castris. Liv. lertiis castris. 
Liv. quintis castris. Cæs. Ils n'etaient 
plus guère qu'à deux — de marche 
de Labiéuus, 4b Labieno non lon- 
gius bidui viG aberant. Cæxs. Comme 
J'étais à une journée de marche de 
l'Amanus, Cum abessem ab Amano 
iter unius diei Cic. Ils sont séparés 
l'un de l’autre d'une — de marche, 
Unius diei itinere dirimuntur. Pl.-j. 
{Montague] dont le pays est éloigné 
de 8 journees de marche, À quo regio 
distat octo mansiontbus (de mansio, 
f. = étape). Plin. Pays qui a 30 — 
de marche eu longueur, Regio die- 
rum (nginia in longitudinem patens. 
Liv. Évaluer le golfe en lunzueur 
à & — de navigation. Totum sinum 
quatridui navigafivne in longitudinem 
{arare. Plin. Î 6° Jour memorable. 
Dies, ei, (voy. 1°). Cic.= Ce fut pour 
nous une journée bien honorable, Js 
dies honestissimus nobis fuit. Cic. || 
7o Jour où une bataille a ec lieu, ba- 
taille. Dies, ei (voy. 1°). Liv. Flor. 
Pugna, æ,f. Cic. = La jouruée de 
l'Allia, de Cannes, Dies Alliensis. 
Liv. Cannensis. Flor. VOy. BATAILLE. 

JOURNELLEMENT, adv. Chaquo 
jour. Quotidie. Cic. Singulis diebus.Cic. 

JOUTE, 5. f. 1° Combat d'homme 
à homme aveo la lance. * Hastiludrum, 
ii, n. (Caug.). || 20 Fig. Lutte, riva- 
filé. Voy. comunar 50. || 3° Combat de 
certains animaux les uns contre les 
autres. Voy. COMBAT 30. 

JOUTER, v. 0. {° Combattre aveo 
des lances l'un contre l'autre. * Iasti- 
ludfre, 0, is, Lust, lusum, n. (Cang.). 
1 20 Se combattre :on parl. d'ani- 
maux) = Faire jouter deux chiens, 
Duos canes commitiëre (0, is. masi, 
missum). Frontin. || 3° Fig. Lutter 
contre. VOY. COMDATTRE 4e. 

JOUTEUR, s. m. 1° Homme qui 
combat dans une joute. Hastilusor, 
oris, m. (Cang.). || 2° Fig. Colui qui 
prend part à un combat, une lutte qcq. 
Voy. COMBATTANT 30, 

JOUVENCEAU. C. ADOLESCENT. 

JOUVENCELLE. C. ANOLESCENTE. 

JOUXTE, prep. Près de, et Fig. 
Conformement à. Voy. ces m. 

JOVIAL,ALE adj. Gai.flilaris, m.f., 
e, 0. où ffilarus, a, um. Cie. Voy. at. 

JOVIALEMENT., adv. D'une manié- 
re joviale. Arlare. Cic. Voy. oa:FMENT. 

JOVIALITÉ, s. f. Gaiete bruyante. 
Hilaritas, atis, f. Cie. Voy. aatré. 

JOYAU, s. m. C. p100œ. 

JOYEUSEMENT, sdv. Avec joie. 
Læte. Cie. Lætanti animo. Cic. = Ils 
vont et vienneot joyeusement, Va- 
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gantur læti (de Lætus, a, um). Cie, 

JOYEUSETÉ, s. Î Plaisanterie, 

VOoy. PAnCcE 40. 
, JOYEUX, euse, adj, to Qui a de La 
Joie. Lælus, a, um. Cic. Lrtans, géo, 
autis. Cic. Gautlens, gén. entis. Cic. 
: Joyenx, Êlre — de qq. ch., de (et 
l'infin.\, de voir que, de ce que 
(el AE Voy. cnanuen 6e, cox- 
TENT 39, | 2e Qui exprime la joie. 
Lzlus, a, um. CGic. : Air Joyeux 
Lrlus vullus. Cie Ci —; Lotus 
clamor. Virg. || 8° Où il y a de la joie. 
Hilarus, e,um. Cic. Hilaris, m. 1% 
n, Ter. Lrlus, a, um. Cic. Festivus, 
Plaut. = Vie Joyeuse, Hilara vita. Cie. 
Mener — vie, {Jilare vivre. Cic. Une 
— journée. Dies hilaris. Ter. Letus, 
Sen. On nous a fait un Joyeux accueil 
Sumus festive accepli. Plaut. || 6e Qui 
donne de la joie. Lætus, a, um. Liv. : 
Joyeuse aouvelle, Letus nuntius. Liv. 

JURE, S. m. Espece de tribune, en 
forme de galerie, dans une eglise. Put- 
pitum, i, n. isid. 

JUBILAIRE, adj. Qui appartient 
au jubile : Anuée jubilaire, Jubileus 
annuus. Vulg. Aral. 

JURILATION. C. RÉJOUIssANCE. 

JUBILE, s. m. Solennité chez les 
Juifs qui revenait tous les cinquants 
ans. Jubileum, i, n. Vulg. 

JUAILER, v. n. C. Se nijoure. 

JUCUER. C. PERCUER. 

JUCHOIR, 3. m. C. PKACROMA, 

JUDA, fils de Jacob; tribu d'Israël, 
Juda, æ, imaac. Bibl. 

JUDAÏQUE, adj. Relatif aux Juifs 
Judnicus, a. um. Cie, Tac. 

JUDAÏSER, v. 0. Praliquer en qq. 
points les ceremonies juives. Judaizare, 
8. parf. ni sup., a. Vulg. Aug. 

JUDAÏSME, Ss. m. La religion des 
Juifs. Judaisimus, à, m. Vulg. Tert. 

JSUDAS, äpôtre qui trahit Jésus 
Christ Judas, æ, m. Bibl. 

JUDICATURE, S. f. Offics de 
juge, etc. Judicatus, &s, m. Cic. Judi- 
ctum, di, n. Cic. Jurisdictio, onis, (. 
Cic. : Éprouvé dans la judiealure, 
Speciatns in rebus judicandis. Cic. 

JONICIAINE, adj. 1° Qui se fait 
on justice. Judiciarius, a, um. Cic. 
Judicrualis, eo. f.,e, n. Cic. Forensis, 
e. Cic. Quint. = Débat judiciaire, Ju- 
diciaria controversia. Cic. Arrèl —, 
Auctoritas judicum. Cic. User sa vie 
dans les affaires Judiciaires, Conteri 
in foro (de forum, n.). Cie. Stan- 
dales —, (ffensiones judicicrun. 
Cic. | 2° Relatif à l'administralion de 
la justice. Judiciarius, a, um. Dig. 
Judiaalis, om. f., e, 0. Dig. : Paue- 
lion de l'ordre judiciaire, Judicia- 
num munus. Dig. Le pouvoir —, Ju- 
dicum potestas. Cic. [| 3° T. de rhét. 
Par quoi l'on accuse ou l'on defend : 
Le genre judiciaire, Genus dicendi 
judrriale. dic. forense. Quint. L'élo- 
quence —, Forensis dictio. lie. H 4° 
Fondo sur le jugement, l'observation : 
Astrolagie juluwiarre, C. ASTROLOGIE. 

JUDICIAIREMENT, adv. En forme 
judiciaire. Judiciali jure. Cic. Judicio 
Cic. Lege. Cic. Legibus. Cic. 


JUGE 

JUDICIRUSEMPNT, adv. D'une 
manière judicieuse. Judicio. Cæs. Cic. 
Cum Judicio. Quint. Supienter. Cic. 
Prudenter. Cic. = Très judirieusement, 
Acri judicio ou Magno judicio. Pl.-J. 

JUDICIEUX, RUSE, adj. 19 Qui a 
le jugement bon. Sapiens, gén. entis. 
Cic. Prudens. Cic. : Être très judi- 
cieux, Magni judicii esse. Cic. Espril 
—, Judicium intelligens. Cic. subtile. 
Cie. Lecteur —, Subilis lector. Pl.-j. 
f 2° Qui denote un bon jugement. Sa- 
piens, gén. entis. Cic. Prudens. Nep. : 
Parti fort judicieux, Prudentissimum 
consilium. Nep. Précepte —, Subti- 
lis sententia. Plin. . 

JUGE, s. m. {° Celui qui juge, qui a 
le droit et l'autorite de juger. Juder, 
dicis, m. Crc. : Vous serez juges de 
œ qui a rapport à nos furlunes, Ju- 
dicia penes vos erunt de fortunis nos- 
iris. Liv. Certaines affaires dont ils 
semhlent être —, Quædam que sui 
judicii (esse) videntur. Liv. || 29 
Homme preposée par autorite publique 
pour rendre la justice. Judez, dicis, 
m. Cic. : Juge d'instrucuon, — 
rapporteur, Cognilor, oris, m. C.-TÀ. 
Office de —, C. sunicarons. Remplir 
les functions de —, Être —, Judi- 
cium exercère. Cic. Siéver comme —, 
Sedére in tribunali. Cic. pro tribu- 
nali. Liv. J'ai siégé comme —, 
Judez sedi. Cic. Vous avez siègé 
comme juges, Judices consedisiis. 
Ci. Juge suppléant, Subsortitus 
judex. Serv. ap. Virg. Siéger comme 
— suppléant, Er subsortitione se- 
dére. Cic. Les conlestations appel- 
leat l'intervention d'un —, Lites ju- 
dicen qurrunt. Varr. Établir qqn — 
d'one affaire, Aliquern de re judicem 
constiluëre. Cic. Citer qqn devaat les 
juges, devant le juge, Aliquem vo- 
care in judicinm Ou in jus. Cic. 
Voy. TaIBuNaL. Îl est — dans une 
question d'argent, Juder est de re 
pecunianä. (ic. Etre — en sa propre 
cause, Juwlticare in su& causa. C.-Th. 
— et parlie dans cetle affaire, 
Judez reusque ad eam rem. Plaut. 
Se récu.er comme —, Detrectare ju- 
dicandi munus. Suet. || 3° Celui qui 
est capable de juger d'une ch., d'ap- 
precier une Ch. Juder, dicis, m. Cic. 
Æstimator, oris, m. Cic. Eristima- 
tor, m. Cic. : Un juge éclairé, com- 
pélenl, Æstimator doctus. Cic. Un — 
excellent en fait d'éloquence, Intel- 
ligens dicendi eristimalor. Cic. Qui 
esl bon — en fait d'art militaire, 
Bei militaris peritus. Czs. Le peuple 
est loujonrs mauvais — du merite, 
Populus semper dignilatis iniquus 
juder est. Cic. Être meilleur — des 
affaires d'aulrui que de ses propres 
affaires, Duudicare aliena melius 
quam sua. Ter. || Fig. L'orerlle, 
qu est un juge très difficile, Aures, 
uarum es judicium superbissimum. 
ic. Tous les sons dont l'oreille esl 
—, Sonantia omnia, qu» metirr au- 
ribus possumus. Cic. l'es Personno à 
l'opinion de laquelle on s'en rapporte 
pour décider qq. oh. Judex, dicis, m. 
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Cic. Arbiter, tri, m. Cic. Disceptator, 
oris, magc. Cic. Disceptatrir, icis, 
féun. Cic. : Prendre qqu pour juge 
d'un différend, Aliquem sumÿre ju- 
dicem de controuersid. Cic. l'ris paur 
— entre le père et le fils, Discep- 
tator sumplus inier palrem et filium. 
Liv. Laisser qqn, Paire qqo — de 
laut, Alcujus judicio omnia permit- 
tre. Ter. Tu es le seul — de ce que 
tu as à faire, Quid efficias, fui con- 
silii est. Cic. En ceci ma conduite 
est-elle louable? Que les sages en 
soient jugesi Quam id recte faciam, 
viderint sapientes. Cic. Faul-il pu- 
blier le discours? On l'en fait juge, 
Orationis proferendz arbitrium tuum 
(est). Cic. On vous fait juges, Ves- 
trum arbitrium ou Vestra existimalic 
valcbit. Ter. Voy. Anbrrne 10. || 
6° Magistrat suprôme chez les Juifs : 
Les ju‘es, Jrulices, um, m. pl. Vulg. 

JUGEMENT. 93. m. {° Action de 
juger, de prononcer une decision en 
justice. Judicium, it, n. Cic. =: Le 
jugement d'une affaire d'outrages, de 
mauvaise foi, Judicium injuriarum. 
Cic. de fide mala. Cic. Dans cette 
cause le — roule sur un point de 
droit civil, În hac causà de jure civili 
Judicium fit. Cic. Mettre une affaure 
en —, Causam in judicium deducère. 
Cie. Meltre qqn en —, Aliquem in 
judicium adducëre. Cic. in judicium 
ou in jus vocare. Cic. judicio arces- 
sëre. Cie. Meltre un humme, une 
femme en —, Hominem reum, Mu- 
lierem ream factre. Cic. agëre. Plin. 
postulare. Pl.-j. Le peuple demande 
que [cet] homme soit remis en —, 
Hominem populus revocal. Cie. Con- 
damauer qqn saus l'avoir fal passer 
en —, ÂAliquem incognilä causä ou 
indictä causä condemnare. Cic. [Le 
senat] a déridé que le — aurait lieu 
à huis clos, Decrevit, ut facitum ju- 
dicium fieret. Cic. Le jour du —, 
Dies judicii. Liv. || Le jugement der- 
ater, Judicium ultimum ou noussi- 
mum. Aug. || 2° Decision prononcee 
en justice. Judicium, ti, n. Cie. Sen- 
tenlia, æ, f. Cic. Res (ei) judicata 
(z), f. Cic. Judicatum, à, 0. Cic. : 
Rendre, Prononcer un jugemeat, Ju- 
dicium ferre. Cic. pronuntiare. Cic. 
reddëre. Ter. Sententiam ferre ou 
dic#re. Cic. Rendre un — sans exa- 
men, Incognitä re judicare. Cic. S'en 
tenir au —, Île dijudicatä stare. Cic. 
Ne pas accepter le —, Judicatum 
negare. Cic. Exécuter un —, Judi- 
catum facëre. Cic. Donner caution 
pour l'exécution du —, Judicatum 
solvi satisdare. Cie. Rendre un 
— préalable au sujet de qqn, 
De aliquo præjudicare, vw. Cic. 
En vertu d'un — du sénat, Er se- 
natüs sententiä. Cic. || 3° Dessein, 
decrot. Judicium, it, D. Vulg. : Les 
jugements de Dieu, Judicia Dei. 
Vulg. || $e Apprèciatior, avis, senti- 
mont Judicium, à, an. Cic. Æsti- 
malio, onis, f. Cic. Eristimatio, f. 
Cic. Sententie, æ, f. Cie. : Porter, 
Donner son jugement, Senteniiam 
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ferre. Sen. dicëre. Cic. aperire. Cic. 
Porter on — sur les écrivains, De 


scriptoribus eristimare, n. Cic. Étnellre 
son — avec mesure el circonspee- 
uon. Modesto et circumspecto juilicio 
pronunliare, m. Quint. Éutettre libre- 
meal son — sur une ch., Arbitrie 
libera de re agëre. Liv. Avoir en lit- 
lérature nn — excellent, Exquisito 
judicio litierarum ui, dép. Cic. Au 
de tout le monde, Omnium ju- 
dicio. Cic. À mon —, Sicut ego æ3- 
limo. Sal. Suivant le — de Cicéron, 
Ut Cicero existimat. Quint. La dou- 
leur est-elle an mal? Je m'en rap- 
porte sur ce point au — des stoï- 
Gens, Sitne malum dolor, viderint 
sloici. Cic. Ne s'en rapporter qu'à . 
sou propre —, Stare suis Judiciis. 
Cic. Voy. aPPréctaTion 29. || 6° Ap- 
probation ou Condamnation de qq. 
action morale. Judicium, ii, on. Cic. = 
Tes jugements excellents sor lui, 
Tua præclara ds eo judicia. Cic. 
Faire de qqn un jogemeal très fa- 
vorable, De aliquo optimum judiciurn 
facËre. Cic. Faire de qqn de bons, 
de mauvais jugements, Dene, Male dé 
aliquo eristimare, n. Cic. | 6° La faculté 
de l'entendement qui compare et juge. 
Judicium, it, n. Cie. Qqf. Consiliur, 
n. Cic. : Jugement sain, Sincerum 
judicium. Cic. — sûr, Judicium cer- 
tum. Cie, firmum. Cie. — Bo, Judi- 
cium inéelligens. Cic. subtile. Cic. La 
faiblesse du —, Consili infirmitas. 
Cic. Le — d'un eufant, Consilium 
puerile. Cic. Peu de —, Sapientig 
parum. Sall. Avoir beaucoup de —, 
Magna judicii esse. Cic. Avoir une 
grande sûreté de —, Verissime judi- 
care, 0. Nep. Qui a du —, C. suni- 
cIEUX. Avec —, C. JUDICIBUSEMENT, 
Perdre le —, Consilium amitière. 
Ter. Il manque de —, Consilio def- 
citur. Cic. 11 n'a jamais manqué de 
—, Ii judicium nunquam defuit. 
Cic. 1 7° T. de logique. Acte de l'en- 
toendement par lequel on decide qu'il y 
a ou qu'il ny a pas convenance entre 
deux ideos : Énoncation d'un juge- 
ment, Voy. PROPOSITION. 

JUGER, v. 1° Act. Decider une af- 
faire en justice : Juger une alaire, 
Rem ou De re judicare, act et n, 
Cic. De re pronuntiare, n. Cic. sta- 
ture, o, is, ui, ulum, D. Czs. judi- 
cium ferre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. judicium dare (0, as, dedi, 
datum). Cic. senlentiam ferre. Cic. 
Verrès iostraisait l'affaire, Verrès la 
jngeait, Verres cognoscebat, Verres 
jJudicabat. Cic. L'affaire qu'on quee, 
Res que in judicie est. Quint. Juyer 
ces affaires avec justice et avec :a- 
gesse, Hæc juste sapienterque diuccp= 
tare. Cic. — an differend, ua profes, 
Dijudicare conitrouersuam. Cic. cau- 
sam. Liv. — un procès eu diffama- 
lion, Pronuntiare de calumniä. PL.-j, 
Plsider aue cause déjà pre Rem 
judicatam referre. Cie. Cause — et 
perdue, Cawsa judicata aïque dum- 
nata. Cic. Juger sans examiner, 
Incognit& re fudi Cie. — axtra- 
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ordinairement, Extra ordinsm dijw- 
dicare. Suet. — en faveur de qqn, 
Adjudicare causam alicui. Cie. Les 
consuls jugèrent à l'avantage des Bu- 
throtiens, Consules secundum Buthro- 
tios decreverunt (de decernère, 0, is, 
crelum, n.). Cic. À Juger qga, Judi- 
care de aliquo. Cic. C'est Loi qui me 
jugeras, Te habebo judirem. Cic. 1 
ne fut jamais juré, Judicium nullum 
habuit. Nep. Fuir pour n'être pas —, 
Judicium fugrre. Sal. || 29 Act. el 
Neut. Deoider comme arbitre. Dijudi- 
care, act. el neut. Cic. Disceptare, 
act. Cie. neut. Sall. : Juger des dité- 
rends, Disceplare controversias. Cic. 
de contruversiis. Sall. — ses amis 
“(= prononcer entre eux), Înter ami- 
cos disceptare. Pl.-j. — leqnel des 
deux duit ètre considéré comme su- 
périeur à l'autre en courage, Dijudi- 
care uter utri viriule anteferendus 
videatur. Cæs. C'est aux sages à — 
à quel point j'ai raison d'agir ainsi, 
Quam id recte faciam, viderint se- 

tentes. Cie. || 3° Act. et Neul. Se 
aire ou Énoncer une opinion Sur qqn 
ou sur gg. ch. Judicare (aliguem. 
Ter. de aliquo. Cic. rem ou de re. 
Cic.). Eristimare (de aliquo, de re 
Cic. Æstimare (aliquem, rem). Cic. : Ils 
ne jugent pas Pumpée comme moi, 
Ils — Pompée autrement que moi, De 
Pompeio aliter, alyue ego exislimo, sen- 
tiunt (de sentire, io, sensi, sensum). 
Cic. Juger un bomme sur l'habit, Ho- 
minem ez vesie æslimare. Sen. — ses 
amis sur des faits, Pensare amicos 
ez factis. Liv. — les pbilosopbes sur 
des mots isolés, Ex singulis vocibus 
philosophos spectare. Cic. 11 me juge 
d'après les autres femmes, Ex alia- 
rum ingeniis me judicat. Ter. Cesse 
de juger chacun d'après toi-mème, 
Desine unumguemque moribus luis 
eristimare. Cic. — tes autres d'après 
sot, Ceteros ex su nalurä fingère (0, 
{s, finri, ficitum). Cic. Le vulgaire 
jure pea de cliuses d'après la vérité, 

nigus ex verilale pauca æslimal. 
Cic. Juger une ch. d'après de fai- 
bles conjectures, Aliquid levi con- 
Jecturä pendère (0, is, pependi, pen- 
sum). Ci. ‘apres vos inshtu- 
tions ce qui se passe à Lacédémone, 
(Ea) quæ Lacedæmone fiunt, ad vestra 
insiituta exigére (0, is, egi, actum). 
Cic. 1} Neut. Jager sans parti pris, 
Integro antüno dijudicare. Tac. — fa- 
vorablement, Bien — de qyn, De 
aliquo bene existimare., Cic. recte ju- 
dicare. Cic. Je vais dire ma pensée; 
juges-en, Dicam quod mihi in 
meniem (venit); fu dijudica. Ter. Je 
juge de ton loisir par le mien, Ex 
meo olio fuum specio. Cic. Juger de 
tout par le plaisir. Omnia voluptute 
mefin (ior, fris, mensus sum), dép. 
Cic. — de l'intention par la néces- 
sité, Consilium ex necessitale inter- 

etari (dép.). Cie. On peat —, par 
a douleur qui éclata à ses funé- 
railles, de l'affection qu'avaient pour 
Jui ses concitoyens, Quam civitati 
corus fusril, mærore funeris indica- 
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tum est. Cic. — d'un plan d'après le 
succès, Er eventu de consilio existi- 
mare. Cic. — par toi-même des sen- 
timenls que j'éprouve, Quid mahi 
animi sif, ad te ipsum referre. Cic. 
— d'une ch. d'après l'opinion com- 
mue, Æstimare aliguid ex opinione. 
Cic. Ou juge de l'encens, de la qua- 
lité de l'encens d'après sa blan- 
cheur, Tus probatur candore. Plin. 
Juger de la voix avec l'oreille, Vo- 
cerm auribus dignoscëre (o, is, gnoui, 
s. sup.). Quint. || 6° Neut. Être con- 
naisseur en qq. ch. =: Ne pas bieu 
juger de ces sorles de choses, Non 
in istis rebus intelligére (o, is, lexi, 
lectum). Cic. — fort bien de la litte- 
rature, Erquigito judicio litterarum 
ui(or, éris, usus sum, dép.). Cic. 
Voy. Se CONNAÎTRE 39, CONNAISSEUR 
do. || 6° Act. et Neul. Croire, estimor, 
regarder comme. Judicare, act. Cæs. 
Exisiimare, act. Cic. Æstimare, acl. 
Sall. Putare, act. Cic. Censére, eo, es, 
sui, sum, act Cic. Liv. Siatuÿre 
(voy. 10), act. Cic. z Ils jugèrent 
notre action judiciaire recevable, Sa- 
cramentum nosirum juslum Judicaue- 
run. Cic. Ceux quil jugeail capa- 
bles, (Eï) quos idoneos ducebat le 
ducëre, 0. is, duxri, ductum). Sall. 
Juger ces [injures] plus graves 
qu'elles n'’élaient, Eas gravius æquo 
Rabère (eo, es, bui, bifum). Sall. — 
qqn digne du supphice, Aliquem 
supphicio dignum judicare. Cie. J'ai 
jugé ceur-la plus dignes de œn- 
liance, (Eos) potiores habui quibus 
crederem. Liv. Si lu le juges bon, 
Tibi si videbitur (de videri, etur, vi- 
sum est, impers.). Cic. Nous jugeuns 
à propos de…., Jta nobis placet (cuui, 
cilum, cére), ut (et le sub].). Ad 
Her. J'ai jugé à propos d'écrire, 
de sonder..., Visun est mihi conscri- 
b#re. Cic. ut tentarem. Ter. Cic. 
avait — qu'ils devaient être reba- 
bililés, Statuerat hos debère restuui. 
Cæs. Il jugea quil devait passer le 
Rhin, Statuut sioi Rhenum esse trans- 
eundum. Cæs. Juger qu'il convient 
de rendre les biens. Ileddenda bona 
censére. Liv. Si lu juges que ce soit 
pus utile, Si hoc utile magis deputas. 

laut. J'ai jugé que c'était assez de 
deux talents, Duo falenta ego esse sa- 
tis decrevi (voy. 1°). Ter. [ls jugeat 
que Papirius pouvait lenir tèle à 
Alexandre, Destinant animis Pa- 
pirium parem Alerandro. Liv. || 
6e Neut. Conjecturer. Conjicëre, 10, 
is, jeci, jectum, acl. Cic. Conjectare, 
act. Liv. Augurari, dep. (acc.). Cic. 
Conjecturd judicare, act. Cic. = Par 
une ch., D'après une ch. juger du 
reste, Ezx re de ceteris conjecturam 
cupêre (io, is, cepi, captum). Cic. J'ai 
jugé par La lettre que lu avais ap- 
pris, Intelleri ex tuis litteris te au- 
diisse… Cic. Juger que cela arrivera, 
Bzæzc usu veniura opinione præciprre 
(io, is, cepi, ceptum). Cæs. Autant 
que j'ea puis —, Quantum opinione 
ou conjeciurd auguror. Cic. Voy. 
CONJECTURER. Autant que j'ai pu en 
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— parle langage de Pompée, Quantum 
ez Pompeii sermone perspezi (de pers- 
picère, \o, is, spectum). Cic. 17° Neot. 
Se figurer, s'imaginer, se faire une 
idee de. Concip#re animo, act. Pl.-j., 
el simpl. Concipère, io, is, cepi, cep- 
lum, act. Cic. Vell. Fing”re animo ou 
cogilalione, et simyl. Fingère, o, is, 
fun, fictum, act. Cic. Videre, eo, es, 
vidi, visum, act. Cic. Intelligëre, o, 
ts, lexi, lectum, act. Cic. : il jugea 
que Ces hommes pouvaient être 
adoucis, Concepit eos homines posse 
mulceri. Vell. Juger que cela est im- 
possible, Vidère id non posse fieri. 
Cic. Tu peux — curuhien uvus 
Sommes faligués, Concip're animo 
poles quam simus faligati. Pl.-j, — 
par là combien je suis occcupé, £z 
eo collig®re (o, is, legi, lectum) quantä 
occupalione distinear. Cic. Jugez de la 
condition dans laquelle je me trouve, 
— quelle esl ma condition, Fingite 
animis OU cogilalione imaginem hujus 
conditiunis meæ. Cic. Je juge de ta 
réponse a lon gesle, De gestu intel- 
ligo quid respondeas. Cic. 

. Se s06rn, v. 1° Réf. Porter un 
Jugement sur soi-même : Cet [humme] 
selant jugé, Îlle se ipse mensus (= 
s'élant mesuré: de metiri, ior, iris, 
dép.). Sen. || 2° Croire qq. ch. sur 
soi-même : Il se juge beureux, Putat 
se Leatum. Cie. | 3° Prun. Être juge. 
Judicari, pass. Cic. Et tous les pass. 
des v. acl. cités à 30688. 

JUGERE, s. m. Mesuro agraire (— 
25 ares, 20). Jugerum, à, (plur. ju- 
gera,um,ibuset tr.rar. 1}, n. Cic. Col. 

JUIF, VE, ad}. (Qui est) de la 
Judse. (En pari. des pers.) Judzus, 
a, um. Plin. (En parl. des ch.) Ju- 
daicus. Cic. || Joirs, Judzæi, orun, 
m. pl. Cic. 

JUILLET, s. m. Le septième mois 
de l'annee. (Anc.) Mensis (15 Quin- 
tilis (is), m. Cic. (l'uis, pour bonorer 
J. Cesar) Julius, ii, m. Sen. Ajart. : 
Au mots de juillet, Julio mense. 
Pall. Les ides de —, Quintiles idus. 
Liv. Les calendes de —, Aalendz 
Julie. Col. Sen. 

JUIN, s. m. Le siriôme mois de 
l'annoe. Junius, ii, m. Cic. Mensis 
(is) Junius (ii, m. Col. : Les ca- 

endes de juin, Kalendæ Juniæ. Col. 
A la fin du mois de —, Uitime 
mense Junio. Col. 

JUIURE, 3. m. Le fruit du juju- 
bier. Zizyphum, à, D. Plin. 

JUJUBIER, 8. m. Sorte d'arbre. 
Zizyphus, i, fêm. Col. Pal. 

c JULES, n. d'hommo. Julius, if, m. 
ic. 

JULIE, n. de femme. Julia, &, f. 
Vell. 

4. SULIEN, n. d'homme. Julienus, 
i, m. Spart. Eutr. . 

2. JULIEN, ENNE, adj. Relatif 4 
Jules Cesar. Julius, a, um. Cic. | 
Alpes Juhennes. Juliæ Alpes. Fort. 

JUMPAU, eLLe, adj. 19 En pari. 
d'onfants nos d'un même accouchement 
Geminus, a, um. Liv. =: Des frères 
jumeaux ou Deux frères —, Fraires 
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gemini. Cic. Deux enfants —, et S. 
m. Deux —, Gemini, orum, w. pl. 
Cic. Plin. [Livie] mit au monde deux 
Êls —, Duos virilis serüis simul enira 
est. Liv, Sœur jumelle, Soror gemina 
germana. Plaut. Mon frère jumeau, 
Geminus germanus meus. Plaut, Trois 
frères, Als, enfants jumeaux, Trige- 
mini fratres. Liv. filit. Plaut. Tri- 
gemini, orum, w. pl. Col. || Fig. [La 
mémoire] est en quelque sorte la sœur 
jumelle de la littérature, Est Fe En 
itteraturæ guodammodo. Cic. || 3° En 
parl. de frults joints ensemble. Ge- 
mellus, 4, um. Plin. = Fruils ju- 
meaux qui sont sur le mème pé- 
doncule), Gemella poma. Plin. 

JUMENT, 5. f. C. CAvALE. 

JUNON, épouse de Jupiter. Juno, 
enis, . Cic. 

JUPE, S. f. C. JuPoN. 

JUPITER, le roi des dieux; nom 
d'une planète. Jupiter, gèn. Jouis, 
m. Cic. 

JUrON, s. w. Sorte de vêtement de 
femme. Castula, æ, f. Varr. ap. Non. 

JsunA, mt. de France. Jura, æ, 
mase. Ces. Plin. : Relalf au Jura, 
Jurensis, m.f.,e,n. Sid. 

JURATOIRE, adj. Garanti par un 
serment : Caution juraloire, Juratoria 
cautio. C.-Th. | 

JURÉ, és, part. passé de J0nEn, 
Voy. ce v. || Adj. Anc. Qui a fait le 
serment requis pour qq. Ch. Juratus, 
s, um. Cic. || Fig. Ennemi juré, 
Voy. IMPLACABL.E. | 

Joné, s. m. Membre d'un jury. Se- 
Letus (ù judex (dicis), m. Cic. 

JUREMENT, S. m. 1° Sorment 
{fait sans necessité). C. SEnMENT. || 2° 
Blasphome. improcation. Voy. ces m. 

JURER, v. 1° Act. et nl. souv. 
Neut. Faire un serment, prendre par 
særment qqn on qq. ch. à temoin, af- 
frmer serment. Jurare, 0. el rar 
acl Cic. Adjurare, n. el rar. act. 
Cie. : Jurer devant qqn, Ad aliquem 
jurare. Cato. 11 jare sur l'autel, Jurat 
erem lenens. Cic. Jurer les dieux. 
— par les dieux, Per deos jurare. 
sul — par tous les dieux, Jurare 
per quidquid deorum est. Liv. — ses 
rands dieux, Voy- 40. — par une 
ormule déterminée, In cerla verba 
jurare. Cic. — la vérité, Jurare vere. 
Cic. — à faux, Falsum jurare. Cic. Ce 
ui s été juré, [a quod juratum est. 
di. S'il parlait après avoir —, Si 
diceret juratus (forme dépon. usit. 
seul. su part. passé et au parf.). Cic. 
Qui o'a pas —, Injuralus, a, um. 
Pliut. Cic. Je jure par Jupiter que 
je pense ce que je dis, Juro per 
Jorem me ea sentire quæ dico. Cic. 
Jurer qu'on ne doit pas une somme 
d'argent, qu'on n'a pas reçu un dé- 
pôt, Abjurare pecuniam. Plaut. cre- 
ditum. Sail. Je te jure qu'il n'y a rien, 
NiAil esse libi jusjurandum do (as, 
dedi, datum, dare). Ter. Faire jurer 
gg®.Adigère (o,1s,egi, actu) aliquem 
sd jusjurandum. Cæs. Sall. jureju- 
rendo. Liv, Tac. || Fig. Jurer par la 
parole d'un maitre (— s'asservir à sa 
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doctrine), Jurare in verba magtsmi. 
For. || 29 Act. et Neut. S'engager par 
serment à qq. Ch. Jurare, n. Cic. fa 
Jurare, n. Cic. = Jurer obéissance et 
fidélité 4 qqo, Jurare in nomen ali- 
cujus. Suel. in obsequia alicujus. 
Just. — obéissanre À l'empereur, 
Jurare in acta principis (= lui prêter 
serment d'obéissance pour ses actes 
passes el futurs). Tac. — fidélité 4 
qqn (ea parl. d'un soldat), Sacra- 
mentum apud aliquem dicëre (o, is, 
diri, dictum). Cæs. Dicère sacramento 
alicui. Pl.-7, La loi que vous avez 
juré d'observer, Lez in quam jurati 
eslis (forme dépon.: voy. de). Cic. 
Jurér alliance, Jurare in fœdus. Liv. 
La foi jurée, Voy. rot. Ils jurent de 
ne pas abandonner l'armée, Jurant 
se erercilum non deserturos. Cæs. 
Ayant juré de le tuer, Juratus se 
eum interemplurum. Liv. Nous avons 
— d'armer, Fidem obstrinrimus (de 
obstringère, 0, is, stricitum) ut arma- 
remus. Liv. [ls ont — entre eux de 
luer les barbares, Jurarunt inter se 
barbaros necare. Cato ap. Plin. Ils 
se juraieant mutuellement de ne pas 
parlir, Înter se conjurabant sese 
non abituros. Liv. Ils se jurèrent 
de déposer leur haine, Dertras fi- 
demque dederunt mittére odium. Liv. 
Ils se — de ne rien révéler..., Ne 
quis enunliaret, jurejurando inter se 
sanrerunli (de sancire, 10, is, sanclum). 
Cæs. || 3° Act. et Neut. Promettre for- 
tement. Polliceri, eor, éris, cilus sum, 
dép. (acc.). Cic. Promitiére, o, is, 
misi, missum, act. Cic. = Jurer la 
aix à qqu, Pacem alicui polliceri. 
Sall. Je jure de faire, que je ferai.., 
Promitio me facturum esse. Cic. Voy. 
PROYETTRE. || 40 Neut. el rar. Act. Af- 
firmer fortement. Asseverare ou A ffr- 
muare.act. Cic.:Jurerses grands dieux 
que.…., Firmissime asseverare vu Omui 
asseveralione affirmure (el la prog. in- 
fin.). Cic. Je jurerais que.…, Equi- 
dem affirmaverim (et la prop. infin.). 
Quint. Je ne — pas que, Non 
affirmare ausim (et la prop. infin.). 
Quint. On jurerait que, Credas (et 
la prop. infin.). Mel. On aurait juré 
que.…., Crederes (el la prop. infn.). 
Liv. Il jure par tous les dieux qu'il 
ne se souvient pas, Negat per omnes 
deos se meminisse. Tib. Ta santé 
m'inquiète, je te —, Sollicitat, ita 
vivam, me {ua valetudo. Cic. || be Act. 
et Neut. Resoudre formement qq. ch. 
: Jurer la mort de qqn, Aliquem ad 
necem consliluËre (0, is, ui, ulum). 
‘ic. — la perte, la ruine du peuple, 
de la ville, de la république, Cogi- 
tare de pernicie popult. Cic. de ezilio 
urbis. Cic. Reipublicæ pernictem mo- 
liri (ior, ris, itus sum), dép. Cic. 
Ma perte est jurée, AMiAi exitium 
paratur (pass). Tac. J'ai juré de 
passer mes jours loin des affaires 
ubliques, Ætatem a republica procul 
Fabendam decrevi (de decern're, 0, is, 
cretum). Sall. Voy. Décinen (act.) 2°, 
(neut.) 3°. || 6° Neut. Contraster d'une 
manière choquante. Discrepare, 0, as, 
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pui et pavi, 8. sap., n. Cic. = Les 
acles jurent avec les paroles, Pacta 
cum diclis discrepant. Cic. Les pa- 
roles — avec les sentiments, Verba 
ab animo dissentiunt (de dissentire, 
10, sensi, sensum, n.). Quint. Que rien 
ne jure dans le style, Ne quid inep- 
(um sit in oralione. Cic. Î 7° Neut, 
Rendre un son aigre. Stridère, eo, es, 
stridi, #. sup., D. Cal. : Qui jure, 
Stridulus, a, um. Virg. Sen. 

JURIDICTION, s. f. 1° Pouvoir 
du juge. Jurisdictio, onis, f. Cie. : 
Tomber sous la juridiction da sénat, 
Venire in cognitionem senat&s. Quint. 
Cela est de la — des censeurs, Ad 
censores nolio de eo pertinet, Liv. || 
2° Étendue du lieu où le juge a pouvoir 
de jugor. Jurisdictio, onis, f. Plin. 
Voy. nessonr. || Fig. [Cela] est de ma 
jaridiction, Jurisdictio mea est. Sen. 

JURIDIQUE, adj. Qui est dans les 
formes judiciaires. Juridicus, 4, um. 
Plin. Dig. 

, JURIDIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nidre juridique. Ex jure. Cic. Jure ac 
judicio. Liv, 

JURISCONSULTE, s. m. Celui qui 
fait profession de donner son avis sur 
des questions de droit. Jurisconsultus 
ou Juris consulius ou Consulius 
Juris ou Jure consultus (1), m. Cic. 
Juris interpres (elis), 1m. Cic.: Exercer 
la profession de jurisconsulte, De jure 
respondère (eo, es, spondi, sponsum). 
Cic. Jus respondère. Cic. Consulen- 
tibus respondére. Cic. Voy. 0nisTe. 

JURISPRUNENCE, s. f. 1° La 
science du droit et des lois. Jurispru- 
dentia (æ),f. Dig. || 2° L'ensemble des 
principes de droit qu'on suit dans cha- 
que pays. Jus, uris, n. Cic. : Voyez 
quelle jurisprudence vous voulez 

ablir pour nous, Videle quod jus 
nobis constituëre velitis. Cic. 

JURISTE, s. m. Celui qui écrit sur 
les matières de droit. Juris prudens 
pi uw. Dig. Voy. süRISCONSULTE : 

ni est un savant juriste, Juris peri- 
fissimus. Cic. Plus savant —, Jure 
peritior. Cic. 

JURON, s. m. C. IMPRÉCATION. 

JURY, s. w. Réunion de citoyens 
appelés à prononcer sur un delit, un 
crime, eto. Selecti (orum) judices 
(um), m. pl. (= juges choisis par 
le prétear pour prononter sur une 
aflaire criminelle). Cic. 

JUS, s. m. Liaraur que l'on tire de 
qq. ch. par pression, par coclion, par 
préparation. (De viande) Jus, unis, n. 
Cic. Jusculum, à, n. Cato. (D'herhbes, 
de fruils) Sucus, à, m. Petr. Tib.: 
Cuit au jus, dans son — (en parl. 
de viande), Jurulentus, «, um. Cels. 
Qui donne beaucoup de —, C. s0Teux. 

JUSANT, 8. m. C. AGPLUL, 

JUSQUE, et qgf., dev. une voy., 
JUSQUES. adv. | marque un certain 
terme qu'on n'excède pas. 1° Suivl 
d'une prèp. et d'un nom de lieu. 
Ordin. Usque, adv. (constr. avec une 
prép.). Cic. Rar. Usque, prép. (suivi 
d'un rég. à l'acc). Plin. Just. Qaf. 
Tenus, prép. (précédé d'un rég- À 
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l'abl.) Cic. (et, moins souv., précédé 
d'un rég. au gén.). Virg. Liv. Qqf. 
sosque ne s'expr. pas. Cic. = En- 
voyer jusque dans la Pamphylie, 
Usque in Pamphyliam mattére. Cic. 
Aller] —'à Eona, —"à l'ouzzoles, 
Vogue Ennam. Cic. Usque Puleolos. 
Cic. L'écbu des paroles relenlil —"à 
Rome, Usque flomam voces referuntur. 
Cic. Son ruyaune s'étend —'au mont 
Taurus, Tauro tenus regnat. Cic. l'ro- 
longer les remparts —"à Oslie, Ostia 
tenus mœnia promovère. Suet. Empire 
élendu —'aux dernières limiles de 
l'Orient, Imperium usque ertremos 
Orientis terminos prolalum. Just. Le 
territoire —'à Corcyre appartiendrail 
aux Étoliens, Corcyræ lenus sôlum 
Ætolorum esset. Liv. Ces nouvelles 
ont fait grand bruit —'à Cumes. {lli 
rumores Cumarum flenus calnuerunt. 
Cæl. ep. Cic. Etre transporté —'au 
delà des Alpes, Trans Alpes usque 
transferri. Quint. Se plonger —"à 
l'aine, Demittére se inguinibus lenus. 
Cels. Eau qui monte —'au genou. 
Aqua genu fenus alta. Liv. Marcher 
dans la mer ayant de l'eau —’au nom- 
bril, Ingredi per mere umbilici fine. 
Cæs. Avoir de l’eau —'au cou, Capate 
sôlo ex aquë ezstere. Ces. La tracliée- 
artère va —'aux poumuns, Asprera 
erteria ad pulmones usque perlinel. 
Cic. Baisser le pan de «a robe —’au 
bas des jambes, Deducère sinum ad 
crura ima. Suet. [N'ètre que super- 
cherie et mensonge) depuis les pieds 
—'t la tête, Ab mis unguibus ad 
verticem summum. Cic. Rouge —'à 
one certaine hauteur, Aliqualenus 
rubens. Plin. Creuser une fosse 
deus la terre —'à la profundeur in- 
diquée, (Humum) in tantux deprimêre 
donec altifudinis mensuram datam 
ceperit. Col. Éplucher [des laitues] 
depuis le pied —"à l'endroit où les 
feuilles paraliroot tendres, Depur- 
gare ab imo eädlenus qu tenera folia 
videbuntur, Col. —'à cet eniroit-ci, 
ce porntæi, —'à cet endroit-1à, ce 
poinl-là, Nez 2°, —'à quel endroit, 
quel point, Voy. 2e. — au puint de 
re, Voy. 5°. Pour que la ques- 

tiou ne s'étende pas —"à l'infini, Ne 
fn infinitum quæstio evadat. Quint. 

Tous les consulaires donnèrent lear 

assentiment —'à Pompée (= à 

l'exception de Pompée), Assenserunt 

omnes consulares usque ad Pom- 
perum: PI.-j. |} 2° Suivi d'un adr. de 
ieu : Jusqu'ici nous avons parlé des 

études, Hactenus de studits (urrimus). 
Quint. Il serait étrange que la cré- 
dulité eûl éte poussée — - là, Mirum 
essel huc usque prufectam esse credu- 
litatem. Plin. Les choses suat-elles 
allées —-14, qu'un citoyen ait été 
baltu...? Hucine omnie reclderunt 
ul civis cæderelur? Cic. Il devini 
J'intime du roi —-14 qu'il fat re- 
ot comme, Regi familiaris est 
aclus wsque eo ul pularetur. Ci. 

—'où s'emportera [ton] audace? 
ad finem sese jaciabit eudacie ? 

Cic. -'où a pa aller ls folie? Quoad 
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progredi potuit amentia? Ctc.Calculer 
—'où pénetrera [notre] rupidité, Re- 
putare quousyne penelrulura sif ava- 
ritia. Plin. Voyons —'où duit aller 
l'affection, Videamus quatenus amor 
progredi debeat. Cie. —'où ne va 
pas la mechancetél Bjirum quo 
procedat improbitas! Plin. || 3° 
Suivi d'une prepos. et d'un nom de 
temps. Usque, adv. (constr. avec une 
prép.). Cie. Qqf. susoue ne S'expr. 
pas. Cic. : Durer jusqu'au dernier 
juur de la vie, Usque ad extremum 
vifæ diem permanére. Cic. —'à la 
veille des calendes d'octobre, Us- 
que ad pridie kalendas Octobres. Cic. 
lester sur le forum) du malin —"à 
a nuit, À mane ad noctem usque. 
Plaut. L'affaire se prolonge —’à la 
auil, Res perducitur ad noctem. Cæs. 
Opinion qui remonte —'anx temps 
heroïques, Opinio jam usque ab he- 
roicis ducta lemporibus. Cic. Enu- 
mérer en remontant —’à Thalès, 
Enumerare usaue a Thale. Cic. D'au- 
ourd'hai —'à cette [éclipse] qui eut 
eu sous Romulus, Ex hoc die usque 
ad illam qux fuit regnanie Romulo. 
Cic. [lis aiment leurs petits) — à 
nne cerlaine epoque, Ad quoddam 
fempus. Cic. —'à nous, —'à nos 
jours, Usque ad nositram memoriam. 
Cic. —"à ce lemps-ci, Usque ad hanc 
ætatem. Cic. Voy. 4°. —"à ce teuips- 
là, Usque ad id tempus. Suet. Voy. 4°. 
—'au moment vù, Voy. pl. bas sus- 
a0'À cE que. — "à quel moment. Voy. 
pl. bas susoo'À quann. Il faut être 
sage —'au bout, Usque quäque sayëre 
opurlet. Cic. [Il s'eu est tenu à ce 
contrat) —'après la récusation des 
juges, Usque ad eum finem dum ju- 
dices rejecti sunf. Cic. [II laisse les 
chbuses en l'état) —'à son retuur, 
Ad reditum suum. Cic. || 6° Suivi 
d'un adv. de temps : Jusqu'ici les 
postes étaient restes immobiles, Hac- 
fenus quiclæ stationes fuere. Liv. 
—'ici on a fort bien agi, L'sque ad- 
huc aclum est probe. Plaut. Vorlà ce 
qui a élé fai —"ici, Fæc adhuc 
(acta sunt). Cic. Autrement que cela 
n'a élé fait —"'alors, —-là, Alba ra- 
fione aique antea est gestum. Cæs. 
l 6o Suivi d'une prep. et d'un in- 
nitif = Ignoranl jusqu'à ne pas sa- 
voir ces choses, Adeo ignarus ul 
hæc nesciat. Cic. Nous sommes dif- 
ficiles —'à n'être pas salisfaits de 
Démosthène, Usque eo morosi sumus 
ul nobis non satisfaciat Demosthenes. 
Cic 1lse laissa emporter par la co- 
lère —"à dire, Adeo non tenuit iram 
ut diceret. Cic. Je ne suis pas stu- 
pide —"'à dire cela, Non sum ila 
hebes ut istud dicam. Cic. Je suis 
devenu insensible —"à voir sans la 
muindre emolion..., Sic obdurui ut 
æjuissimo antimo viderem. Cic. Je 
réclame —"à m'enrouer, Posco usque 
ed ravim. Plaut. || 6° Môme. Eliam 
ou Quoque (après un ou plus. mots). 
Cic. = Porter ses lamentlations jus- 
que dans son testament, Lamen- 
(ationes ciism in fesilamentum con- 
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ferre. Tac. Percevoir —‘aux moin- 
dres choses, Vel minima sentire. Cie. 
On meprise —'à la vertu, Ipsa virius 
conlfemnitur. Cic. Tous —'au der- 
nier, Umnes ad postremum, el pl. 
SOuv. ad unum. Cic. Ce mal gagna 
— AUX anunaux, {Joc malum usque 
ad bestias pervénit. Cic. fÉlever 
—"à 120 lours, T'urres admodum cen- 
lum vigtrli ercilare. Cæs. Réunir 
— à 2000 bœufs, Ad duo miülia 
boum efficére. Liv. 
Jasqu'À ooanND et 108q0es À qua, 
loc. conjonct. Jusqu'à quel moment, 
jusqu'à quelle epoque : Jusqu'à quand, 
Jusques à quand abuseras-lu de 
notre patience ? Quousque tandem abu- 
têre patientià nostra ? Cic. —'à quand 
la fureur se jouera-t-elle de nvos? 
Quandiu furor tuus nos elurlet ? Cie. 
Jusqu'a ce que, loc. conjoact. Jus- 
u'au moment où, jusqu'à l'epoque où. 
um, Donec où Quvar {vOy. les ex.). 
Cic. = [11 s'en est tenu au contrat} jus- 
qu'à ce que les juges eussent ele ré- 
cusés, Usque ad eum finem dum ju- 
dices rejecti sunt. Cic. (On ne para 
pas des comices) —’à ce que Mar- 
cellus fût de relour, Dunec rediit 
Marcellus. Liv. [ll laissa le fer daos 
la blessure) —'à ce qu'on eût an- 
noncé..., Quoad renuutialtum est. 
Nep. [ll se tint tranquille] —'à ce 
que les depulés fussent arrivés, 
Usque eo quoad legati venerunt. Cie. 
Je ne cesserai pas —"'à ce que j'aie 
fini cela, Non desinam donec perfe- 
cero hoc. Ter. [Ne vous levez pas] 
—‘'à ce que je vous en donne le 
sicaal, Donec a me eril signum de- 
tum. Plaut. [L'ouvrage se cuntinue 
ainsi] —"à ce que le mur ait alteint 
la hauteur cunvenable, Drum justa 
muri altitudo exrpleatur. Czs. [Pro- 
léser ses petits] —'à ce qu'ils puis- 
sent se téfendre, Usque ad eum finem 
dum possint se defendre. Cic. [Spec- 
tateurs qui reslervnt à leurs places] 
—'àce que le chauteur dise, l'sque 
donec cantor dicat. Hor. [lls se re- 
posèrent] —'à ce que le préfet in- 
speclät.…., Dum præfectus inspicèret. 
Liv. (Il leur commanda de garder 
leur position] —'à ce qu'un trail 
les atteignit, Usque eo donec telum 
ad se pervenirel. Cæs. [On l'exer- 
çait à la lutte] —"'à ce qu'il pot, 
Ad eum finem quoad posset. Nep. 
(pattrel —'à ce que mort s'ensuive, 
sque ad necem. Ter. 
JUSQUIAME, «. f. Sorte de plants. 
Hyoscyamus,i, m.Cels. Plin.: le jus 
quiame, {yosryaminus, e. um. Pin. 
JUSTE, adj. 1° Qui juge ou agil 
selon la justice, l'equite. Justus, a, 
um. Cic. Æquus. Cic. : Homme juste, 
Vir justus. Cie. Hor. l'releur —, 
Prætor æquus. Cic. Juge trés —, 
Justisstmnus judez. Cie. — à l'égard 
des alliés, Justus in socios. Cic. Ss 
moutrer — envers qi Præbère u 
æquum alicui. Cic. Vuis comme J6 
serai — à ton égard, Vide quam me 
sis usurus æguo. Cic. Nous trouvons 
ceux-là plus justes euvers nous, Jus 
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tionbus utimur illis, Cic. |] 2° Qui 
est conforme à la justice, à l'équité. 
Justus, a, um. Cic. Æquus. Cic. = 
Juste supplice, Guerre —, Justum 
supplicium. Cic. bellum. Liv. Cause 
très —, Causa justissima. Cic. Coodi- 
tions justes, £quæ conditiones. Veil. 
Il est juste que j'oblienue.., Æquum 
est me impetrare. Cic. Comme il est —, 
Utau Sicut #quum est. Cie. || 3° Fondé, 
legitime. Jusius, e, um. Cic. Æquus. 
Cic. Dignus. Liv. Verus. Cic. = Juste 
motif, Causa justa. Cic. digna. Liv. 
- œolûf de réprimande, Vera objur- 
gandi causa. Ter. — crainte, Justus 
tümor. Hirt. Se donner de justes 
éloges, Vera de se prædicare. Cic. 
Joste requête, Æqua postulatio. Cic. 
Réclamer une ch. —, des ch. justes, 
Jus peière. Plaut. Æqua postulare. 
Cie. Sa demande est juste, Æquum 
postulat. Ter. Il n'esi pas — que 
œur-là s'emparent, Non verum est 
(eos) occupare. Cie. Il est plus — de 
confier l'armée à Sempromus, Ve- 
rues est Sempronio tradi exercitum. 
Liw. À — titre, Jure. Cic. Jure ac 
mento. Cic. Justo jure. Liv. Voy. 
acsTeuenT 20. || Jusie hérilier, Legi- 
timus heres. Inst. || 4° Qui apprecie les 
ch. avec justesse. Rectus, a, um. Cic. 
h 5° Exact, regulier, qui s'ajuste bien. 
{Tel qu'il doit être; réxlé par la loi) 
Justus, a, um. Cæs. (Égal) Æquus. 
Cic. (Régulier) Rectus. Cic. (Qui s'a- 
juste bien) Aptus. Cic. = Juste hau- 
teur, Justa altitudo. Cæs. — nombre, 
Justus numerus. Liv. Au delà de la 
— mesore, Plus justo. Nor. Amplius 
zquo. Plaut. F<timer qq. ch. à — 
nr, Juste æstinare aliquid. Curt. 
Ferme qu'on à épousée en justes 
ooces, Justa uxror. Cic. De — fuuëé- 
railles, Justa funebria. Liv. Juste 
balance. Æqua lanx. Plin. Dig. La 
— proporlion, Æqua proporho. Cic. 
Son —, Sunus rectus. Cic. legitimus. 
Hor. Expression —, Recta loquendi 
ratio. Quint. Expressinns justes, 
Apta verba. Cic. Etre juste au pied 
(eo b. part), Ad pedem apte conve- 
mure (io, is, vêui, ventum), n. Cic. Le 
compte est — à un sou près, Ad 
summum convenit (impers.). Cic Le 
nombre n'esl pas —, Numerus non 
est ad amussim. Varr. 6° Trop 
étroit, qui serre plus qu'il ne faut. 
vor. ÉTRoIT 1°. 
os, s. m. 1° Celul qui pratique 
la justice. Justus, 5, m. Nep. Uor. 
D 2° Personne qui unit la piote à la 
vertu, Jusius, i, m. Lact. || 3° La jus- 
Uce, l'equite. Justum, à, n. Cic. Jus, 
uns, n. Cic. =: Le juste et l'injuste, 
Jus et injuria. Cic. 

Ac avsrs, loc. adv. Justement et 
precisement : Fixer au juste les prix 
(de chaque terrain), Certa pretia con- 
slilu®re. Cic. Dire au — le nombre 
des morts, Eracto numero afArmare 

{'cectderint. Liw. S'attacher à dire 
e oumbre au plus —, Ersequi subti- 
Nler numerum. Liv. On ne sait pas 
cela au —, [d parum certum est. Liv. 
Voy. ruerz (adv.) 2e. 
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Jostz, adv. 4° Dans la juste pro- 
portion. Recte. Cic. Apie. Cic. : Me- 
surer juste, Recte meliri, dép. Cic. 
Il visait, Il tirait si —, Adeo certo 
ictu deslinata feriebat. Gurt. 1is assu- 
rent que les coups de javelots porte- 
ront —, Negant jaculantium ictus de- 
erraturos (de deerrare, n. —= s'é- 
carter du but). Plin. Ne pas chanter 
—, Absurde canëre. Cic. Vètement 
qui babille trop —, Soulier qui 
chausse trop —, Voy. érrorr {e. || 
2° Exactoment, prècisement : Le voici 
tout juste qui sort, Commode ipse 
exit. Plaut. « Est-ce moi qu'il cher- 
che?» — « Juste», « Afen” quærit 7? » 
— « Verum.» Ter. Ils reviorent — 
à la fin du mois, Eracto admodum 
mense redierunt. Liv. — au boul de 
soixante ans, Seragesimo denique 
anno. Cic. Il y avait — trente jours, 
Triginta dies erant ipsi. Cic. J'achève 
— ence mument les discours, Nunc 
cummarime conficio orationes. Cic. lls 
cuupent le tronc des arbres — assez 
poor que..., Accidunt arbores tantum 
ut (et le subj.). Cæs. Avoir du blé 
bien — pour un mois, Frumentum 
exigue dierum triginia habëre. Dig. 
UN y a l4 truis mines bien —, Hic 
sunt (res minæ viz. Ter. || 3° Fig. 
Avec justesse. Recte. Cic. : Penser 
juste, Recte sentire, n. Cic. Sapëre, 
io, is, iui el ordin. üt, 9. Sup., 0. 
Cic. Parler —, Apte dicére. Cic. || 
Rencontrer juste, Deviner —, Rem 
ipsam pulare. Ter. Rem acu tan- 
gère. Ter. 

JUSTEMENT, adv. 1e Avoo jus- 
tesse, avec equité. Juste. Cic. Æque. 
Cic. : Régler justement un différend, 
Contruversiam æquilate dijudicare. 
Cic. Juger —, Ex zæquo et bono ju- 
dicare. Cic. Agir très —, Justissime 
factre. Cic. || 2° À bon droit, à juste 
titre, avec raison. Merito. Cic. Recte 
ac merilo. Cic. Jure. Cic. Jure ac 
merito. Cic. Haud immerito ou Non 
immeri(o. Liv. : Très justement, Me- 
rutissimo. Cic. Je suis — irrilé cuntre 
Métellus, Merito sum ïratus de- 
tello. Cic. Je r:vendique cela —, 
Id meo jure vindico. Cic. Paair qqn 
—, Jure in aliguem animadvertëre. 
Cic. [| 3° Precisement. Commodum. 
Plaut. Cic. Gell. Commode. Cic. Com- 
modo. Sisen. Maxime. Cæs. Cic. : Ta 
venais justemeut de partir quand il 
arriva, Commodum discesseras cum 
vénit. Cic. Je sorlais — quand je 
rencontre Curinn, Emerseram com- 
mode cum in me incurril Curio. Cic. 
Je m'en souvieus — à ceite heure, 
Nunc maxime memini. Plaut. Ea ce 
mouwent-là. — il réchauffait..…, Tum 
mazime refovebat. Curt. — au mo- 
ment où il disait ces mots, Hxc cum 
marime loqueretur. Cic. Ceux qu'il 
venait — de delivrer, Fi quos nuper 
marime liberauerat. Czs. Comme 
tonte la discussion roulait — sur ce 
point, Cum circa hanc fere consulta- 
fionem discepialio omnis verterelur. 
Liv. C'est là — ce que j'ai éprouvé 
aujourd'hui, Jé adso Aodie experius 


expressions, 
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sum. Plaut. C'est — cela, Prorsus jte 
est. Cic. 


JUSTESSE, 5. f. 1° Qualité qui fait 


apprecier les ch. d'une manière exacte, 
preciss. Subtlitas, etis, (. Cic. |] 2° 
Maniere de faire une ch. aveo exacti- 
tude, aveo precision = Parler avec 
justesse, Aple dicëre. Cic. Conclare 
avec —, Recte concludfre. Cic. Juger 
d'uue ch. avec —, Rem subtiiiier 
judicare. Cic. Louer qyn avec —, 
Aliquem proprie laudare, Cic. || Tirer 
avec justesse, Voy. sosre (adv.){e. À 
8° Qualile de ce qui est exact, convenable, 
tel qu'il doit être. Se touroe souv. 


par l'adj. Voy. susrs 5° =: Balance qui 


a une parfaile justesse, Æqua lanz. 


Plin. La — des raisonnements, Sen- 
lentiarum sublilitas. Cic. La — des 
Verborum  proprielas. 
Quint. Il a tant de — dans son 
stvle, Il met tant de — dans ses 
expressions, Ita verb{s aptus est. Cie. 
Uoaner des conseils pleins de —, 
Necta consilia dare. Ter. 

JUSTICE, S. {. 1e Vertu qui fait 
que l'on respecte tous les droits d'au- 
trui. Justiha, æ, f. Cic. ÆEquuas, atis, 
[. (ic. : La justice envers les dieux, 
eovers l'ennemr, Justutie erga deos 
nu adversus deos. Cic. in khostem. 
Cic. Pratiquer, Observer la —, Jus- 
{ittam ou Justum colfre. Cic. Æqui- 
latem servare. Cic. Juger one ch. 
d'après la — et l'équité, Rem ez 
æquo el bono judicare. Cic. Avee —, 
Juste. Cie. l'lein de —, D'une grande 
—, Voy.ausre 19. || La Justice (sorte 
de divinilé), Justitia. æ, f. Ov. || 2e 
Qualite de ce qui est juste; chose juste. 
(Qualite) Justitia, æ, {. Cic. Æquitas 
etis, f. Cic. Jus, uris, n. Cic. (Lhose] 
Justum, i, n. Cic. Æquum, n. Cic. 2 
Respecter la justice, Voy. te. Dé- 
truire, Violer toute —, Jus ac {as 
omne delère. Cic. Beaucoup d'actes 
de —, Mulia juste. Ter. C'est —, 
Cela est de loute — (= est juste, 
très juste), Voy. suste 9. Testa- 
meot contraire à la —, Improbum (es- 
lamentum. Cic. Voy. imsusre 20. 
3° Bon droit, raison. Jus, uris, 0. 
Liv. : La justice d'une cause, Ceusæ 
æquitas (atis), Ê. Cic. jus. Liv. [Dé- 
cider] lequel des deux partis s la — 
de sou côté, Utra pars justiorem ha- 
beat causam. Cæs. Il semble être de 
toute — qne.., Æquissimum videtur 
(prop. inhn.). Dig. Voy. svsrs 30. 
Avec —, Confurmément à la —, En 
toute —, Jure ac merite. Cic. Voy. 
sosTamenT 2°. Contre tuule —, Contra 
jus. Cie. || 4° Pouvoir de faire droit à 
chacun, de rècompenser et de punir; 
exercice de ce pouvoir. Judicium, ti, 
n. Cic. Jus, uris, n. Cic. Jurisilictio, 
onis, f. Cic. : Droit de rendre la 
justice, Possessio judiriorum. Tac. 

endre la —, Exercer la —, Judi- 
cium erercére. Cic. Jus dicre. Cic. 
Jura redifre. Liv. Jus reddre Tac. 
Suet. Rendre la — eonfurmément 
aux lois, Recte judicare, Cic. Inter- 
rompre le cours de la —, Jurisdic- 
fionem intermiti®re. Cic. À Faire jus- 
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tice de qqn (— le panir, le châtier 
comme il le mérite), Ab aliquo pænam 
ic. De 
aliquo pænam capère ou exercére. Liv. 
Voy. ruxin. || Faire sans pilié jnstice 
des forfaits (= les puuir impiloya- 
blement comme ils le méritent), Au- 
leficia acerrime vindicare. Cic. Faire 
bunneel prompte — d'une aclivn hun- 
leuse, Rem turpem marime el malu- 


ou pænas peire ou repetère. 


rissune vindirare. Cic.11 Fig. Le temps 


fait justice des fansses opinions. Opt- 
ntonum commenta dies delet (de de- 


Ure, eo, evi, etum, = faire dispa- 
raltre). Cic. Faire bonne — de toutes 


leurs fodaises, Omnes istorum inep- 


tias ercutëre (io, is, cussi, cussum). 
Cic. || Fig. Se faire justice, (= 5e con- 
damoer quand on a tort) Voy. Se 
CONDAMNER 4e. (= se luer) Punire 
vitam suam manu. Quint. Voy. 5°. || 
Bo Action de reconnaitre le droit de 
qqn 4 qq. ch., d'accordor à une pers. 
œ v'elle demande at qu'il est juste 
v'elle obtienne : Demander justice, 
ua suum persequi, dép. Cic. Obteair 
—, Jus obtinére. Quint. Faire — à 
tout le monde (— dnaner à chacun 
ce à quoi il a droit), Suum cuique in- 
bufre. Cic. Faire —, Rendre — à 
qqn (= redresser un lort qui lui a 
été fait), Alicujus injurias ulcisci, 
(or, éris, ultus sum), dép. Cæs. Cic. 
Rendre — à qqn (— apprécier sa 
conduite, etc.), llecte de aliquo judi- 
care. Cic. Faire —, Rendre — au 
mérite de qqn, aux inteotions de 
gqn, Alicujus virfutem magno ou 
magni æstimare. Cic. voluniatem com- 
probare. Cic. Rendre — à notre tra- 
vail, Nostrum laborem boni consul”re 
(o, is, sului, sulium). Quint. Se faire 
— à soi-même (— se venger soi- 
même), Suas injurias vindicare. Sal. 
Vov. do. Il n'y a pas de — pour le 
faible enatre le fort, Nühil (est) juris 
inopi cum polentiore. Liv. || 6° Les 
tribunaux, les magistrats. Judicium, 
dt, n. Cic. Judicss, um, m. pl. Cic. 
Forum, i, n. Cic. =: Le silence per- 
pétuel de la justice, Silentium per- 
petuum judiciorum où fori. Cic. Sai- 
sir la — d'une affaire, Rem in judi- 
cium adduc®re. Cic. ad judicem vocare. 
Quint. Citer, Appeler, Traduire qqn 
on —, Aliquem in jus on fn judi- 
cium vocare. Cie. judicio arcessère. 
Cie. Attaquer gas en —, Litem in- 
fendére elcui. Cic. inferre in aliquem. 
Cic. Lege in aliquem agfre. Cic. Poar- 
suivre qqn en —, Judicio aliquem 
persequi, dép. Cic. Tralner es —, In 
jus ductre, act. Liv. trahËre, act, Tac. 
Aller eo —, Comparaitre en —, In 
jus venire. Pi. adtre. Cic. On alla 
on —, Res in vedimonium esss cæpit. 
Cic. Réclamer ses biens en —, Bona 
sua lite persequi, dép. Cic. 
JUSTICIADLE, adj. et subst. 
m. f. Qui doit repondre devant cer- 
tains juges : Être justiciable de qqn, 


JUSTI 


Être votre —, *Esse sub jurisdic- 
tione alicujus, sub vestro jure. D'apr. 
Cie. (Agr., 11, 36.). 

4. JUSTICIER, v. act. Punir d'une 
peine corporelle en execution d'une 
sentence. Supplicio afficère (10, is. 
feci, fectum), act. Cic. 

2. JUSTICIEN, 9. m. Colui qui 
aime à faire justice : 11 ful un jus- 
hoer infaligable, Jus laboriosissime 
dirt. Suet. 

JUSTIFIABLE, adj. Qui peut être 
justifie. °Qui (quæ, quod) purgari po- 
test : La chose est facilement justi- 
fable, Rei facrilis est defensio. Cic. 

JUSTIFICATEF, 1ve, adj. 4° Qui 
sert à justifior. Defensorius, a, um. 
Tert. : Mémoire justificatif, Defensio, 
onis, f. Pl.-j. || 2° Qui sert à prouver. 
Probalivus, a, um. Quint. 

JUSTIFICATION, s. f. 1° Action 
de justifier qqn ou de se justifier. Pur- 
gatio, onis, f. Ter. Cic. Culpæ libe- 
ratio, f. Cic.2: Ton honuèlelé a été 
ta justlicatinn, Integritus tua te pur- 
gai Cic. Quelle — nous reste-t-il 

faire? Quid superat quod purgemus ? 
Liv. {ll envoient] en vue de leur —, 
Sui purgandi causä. Cæs. Entrepreniire 
la — de qya, Pro aliquo dicfre. Quint. 
Il lut la — de Demcsthène, Légit 
defensionem Demosthenis. Plin. |) 20 
Preuve qu'on fait de qq. ch. Probatio, 
onis, f. (int. Voy. PREUVE. 

JUSTIFIEN, v. act. {e Faire qu'une 
ch. soit juste, legitime : Justfier l'a- 
milié, Amiciliam justam facëre (io, 
is, feci, factum). Sen. Ce inotif ne 
justifie pas une réprimaade, Non 
hæc salis causa vehemens est ad ob- 
jurgandum. Ter. Justifier sa demande, 
Causas rogandt reddëre (o, is, didi, 
dttum). Pl.-7. La réprimande est jus- 
tifée, Vera objurgandi causa est. 
Ter. || 2e T. de religiun. Donner à qqn 
la justice interieure. Justificare, acl. 
Prud. || 3° Prouver qu'uno action, eto., 
ne morile pas de châtiment, de blâme : 
Pour que Je justille à vos yeux ma 
conduite, Ut vubts rationem mei facti 
probem. Cic. On nue peut justifier la 
faute, Nulla est excusalio peccatt. Cic. 
La chose est facile à —, Reï facilis 
est defensio. Cic. Tu as justifié jrar 
une excuse légitime l'interruptiva de 
la correspondante, Jusiä usus es 
ezcusalione intermissionis litterarum 
{uarum. Cic. Nous alléguuns la dif- 
ficulté pour justifier [notre] paresse, 
Difficultatis patrocinia seynitiæ præ- 
terimus (de præter”re, 0, terui, ler- 
tum). Quint. Chercher à — son io- 
fanue, Turpitudini rationem obten- 
dëre (0, is, lenar, tentum). Pl.-j. L'ac- 
cord des méchants ne doit pas étre 
justifié saus le nom d'amitié, {mpro- 
borum consensto ezcusatiune amicitiæ 
non est legenda (pass. de tegère, 0, 
is, leri, lectum). Cic. || 4° Prouver 
que qqn est innocent. Purgare, act. 
ic. 3 Justfier qqn d'une faute, et 
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abs. — qqn, Aliquem culp& libe. 
rare. Cic. culpü einer (o, er eni, 
emplum). Cic. Ab aliquo culpam de- 
movère (e0, es, movi, moltum). (Cie. 
— Antiphon de ce reproche, Er cri. 
mine hoc Antiphonem eripère (ro, is 
ripui, rephun). Ter. — César de la 
mort de Marcellus, Purgare Cæsarem 
de interitu Murcelli. Cic. — un jeune 
unmme d'avoir pris part à la guerre 
civile, Adolescentem crmine cirily 
belli purgare. Tuc. || S° Donner raison 
à. Cumprubare, act. Cæs. Cic, : La for. 
lune justilce l'entreprise, Comyprobat 
consilium fortuna. Cic. La témerité 
du fils justifia les sages prédictions 
du père, Patris dictum sapnens te- 
mert(as flit comprobavit. Ce. [Ta 
peux) justifier l'opimon que to as 
donnée de toi, Erspectationem, quan 
lui concilasti, sustinère (eo, ea nui, 
lentum) Où lueri (eor, ris, (uitus 
sum), dép. Cic. || 6° Montrer la verité 
de ce qu'on avance. Probare, act, Cie. 
: Jusllier une accusalioa par des 
preuves, Probare crimen. Cic. — 
que... Probare (et la prop. infin.). Cic. 

Se suxriPien, v. 10 Ref. Prouver 
son innocence. Purgare se. Cic. cul- 
pam. Liv. innocentiam suam. Liv. 
Culpam ab se amuvère ou remorère 
(eu, es, movi, motum). Liv. = Se jus- 
lifier à les yeux, auprès de toi, Tibi 
se purgare. Cic. se erpurgare. Plaut. 
Se — d'une ch., Ercusare se de re. Cic. 
Se — d'une accusation, Se crimine 
czpedire (io, is, ivi et it, ilum). Ter. 
Crimen purgare. Cic. Ayant été averti 
de se — d'être venu..…, Monitus ut 
se purgarel quod venisset. Liv. J'ac 
cepte l'excuse par laquelle tu t'es jas- 
Ltic d'avoir donné.…., Accipio ercu- 
salionem luam quä usus es cur de- 
disses. Cic. S'il faul que je meure 
sans pouvoir me justifier, Si mon 
je) {aritum oportel. Liv. I 2° Prna. 

tre justifie (en part. des ch.). Pur- 

gari, pass. Cic. : La chuse se jas- 
ufle facilement, Rei facilis est de- 
fensio. Cic. |j 3° Être prouve. Probani, 
pass. Cic. || 4° Être realise : Le sonce 
s'est juslifié, Somnium verum evasit 
(de evudëre, o, is, vasum, 0.). Cic. 
Voy. Se nÉALISER, 

JUTEUX, use, adj. Qui a beaucoup 
de jus. (En parl. des fruits, etc.) 
Sucosns, a, um. Cels. (En parl. de 
la viande) Jurulentus. Cels. 

JUTLAND, presqu'ile du Danemark 
*Jutia et Jutlandia, z, f. 

JUVENAL, poôtse latin. Juvenelis, 
ts, m. Mart. 

JUVÉNILE, adj. Qui appartient 4 
la jeunesse. Juvezilis, m. f.,e, n. Cie. 

SUXTAPOSER, v. act. Placer 
contre, assembler = Construire dent 
théâtres Jjuxtaposés, Theatra due 
Jurta facëre (10, is, feci, factum). 
Plin. Voy. ASSEMnLER. 

JUXTAPOSITION, 8. f. C. as 
SEMBLAOE. 


w, onzième lettre de l'alphabet fran- 

is. KR, f. n. Prisc. 

KALENDES, 8. f. pl. C. CALEN- 
Des. 

KAPPA, s. m. Lettre de l'alphabet 
grec. Cappa. indérl., n. Aus. 

KENT, contres de l'Angleterre. Can- 
fium, ii, 0. Cæs. 

KENMES, 8. m. C. COCHENILLE. 

MLEL, v. de Prusse. *CAülonium, 


L, dourlème lettre de l'alphabet fran- 
quis. L, [. 0. Prise. 

4. LA, arl. féim. Voy. Le (art.). 

9. LA, pron. fém. de la 3° pers. 
Voy.!L. 
{. LÀ, adv. 1° Dans ce lleu-là, dans 
ce pays-là, 4 cet endroit-là de l'œuvre 
dont 1! s'agit (sans mouv. vers). (En 
gén.) Ibi. Cic. In eo loco. Cic. (Sur. 
avec relalion à la 3° pers.) Illic. 
Ces. Sall. In illo loco. Cic. (Avec re- 
lation à la 2e pers.) Istic. Cic. In 
isto loco. Cic. = Îl n'est personne qui 
n'aime mieux être partout ailleurs 
que là où il est, Nemo est quin ubi- 
vis, quam ibt ubi est, esse malit. Cic. 
{Les ciloyens romains] qui commer- 

ent là, Qui illic negotiabantur. 
És. Je sais mienx ce qui se passe 
ici que là où j'habite, Melius, hic quæ 
fiunt, quan illie ubr sum assidue, scto. 
Ter. Toi, reste là, Tu, éstic mane. 
Ter. Dans un instant, je serai la (où 
ta es), Jam istic ero. Plaut. Nous te 
verrons iri avant que lu ne nous 
voies là, Prius hic le nos quam islic 
fu nos videbis, Cic. Etre 14 (= être 
présent), l'ræsto adesse. Ter. ls se 
couchèrent la mème, Discubuerunt 
ibidem. Cic. Le déair des richesses 
se rencvalre là juslement où l’on en 
ose, Ibidem diviliarum cupido est, 
ubi est usus. Just. [| Lci.., 1à..., Îci 
et là, Voy. 1c1 Lo. Çà et là, Vov. 
c 2%. | Fig. L4 le préteur parle 
de.., 1bi prætor loquitur de (abl.). 
Dig. Tout est là (— Lout repose sur 
ce point). In eo sunt omnia. Cic. J'ai 
pressenti qu'ils en étaient là, Sub- 
sensi illos tb1 esse. Ter. La question 
ne puuvait ètre là, Non poterat ibr 
esse quæstio. Quint. Là, où il n'en 
est pas besoin, ils ont de la honte, 
Elie ubi nihal opus est, verentur. Ter. 
Laisser là les autres arguments (= 
y rennucer, les négliger). Cetera ar- 
umenta Omittëre. Cic. || 2° Dans ce 
iou-là, dans ce pays-là, 4 cet endroit- 
là de l'œuvre dont il s’agit (avec mour. 
vers), (En gén.) Eo. Cæs. In eum 
locum. Cic. (Surt. avec relation à la 
3° pers.) Illuc. Cic. Illo. Cic. In 
Hum loeum. Cic. (Avec relation à la 
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Kilonium ou Kielonium, (6, n. * Kicla, 
Kielin ou Kilonia, æ, f. 

KIEW, v. do Russie. * Clovis on 
Kiovia, æ, f. 

KILOGRAMME, et par sbrév. 
KILO, s. m. Poids de mille grammes 
ou do deux livres. Voy. Livne (s. f.). 

KILOMETRE, 5. m. Mosure itin 
raire de mille mètres. Voy. uirne. 

KIOSQUE, ss. m. 1e Sorte de pa- 
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20 pers.) Istuc.' Plaut. IJsto. Cie. In 
istum locum. Cic. = Il envoya là 
16000 hommes, Eo hominum serde- 
cim millia misit. Ces. Il faut que je 
retourae là, Jlluc redeundum est mini. 
Plaut. Dès que nous fûmes arrivés 
là, Ut illo advënimus. Plaut. Dans 
ua instant je reviendrai là (où lu 
es), Jam istuc revertar. Plaut. Pourvu 
que j'arrive là (où tu es), Liceat modo 
isto venire. Cic. l'énétrer jusque-là 
(où ta es}, Isto usque penetrare. Pl.-j. 
I la... 14..., loi et là, Voy. 101 2. 
Ça et là, Voy. çA 2. | Fig. Je re- 
viens là d'où je suis parti, Illuc, 
unde abii, redeo. or. Touics ces 
choses tendent là, Hzc omnia illo 
pertinent. Cæs. Nons ponrsurvrons 
jusque-là, Usque eo persequemur. Cie. 
| poussa jusque-là la fureur, Eo 
furons processit. Plin. || 3° À ce mo- 
ment-là. fbi. Cic. Ebi um. Cic. Tum. 
Cic. : Jusque-là, Voy. 10<00€ 4e. || 
4° Construit devant certains adv. de 
lieu 2: Làä-dessuus, La-lessus, Li- 
haut, Voy. DESSOUS, DKSSsUS, BAUT. 
l Là auprès, Là dedans, Lâ de- 
ors, Voy. LA 1° ou 2° et ao- 
PRÈS, DEDANS, DEHONS. || Là contre 
(= contre cela), Voy. conrng. || Bo 
Construit après un pron. demonstr. ou 
après un nom : Celui-l4. Voy. ceLor. 
Cet bomme-là. Ille homo. Cic. Voy. 
{ ce (adj. déunonstr.). || 8° Employé 
r redondance et pour donner plus de 
orce au discours : C'est la ce visage 
loujours le mème, Hic ext ille vultus 
semper idem. Cic. C'était là nn aveu, 
Ea erat confessio. Liv. C'est là ma 
atrie, [mc est mea patria. Cic. 
‘élail là ce qu était à leurs yeux 
la richesse, la bonne renommée, 
Eas divitias, eam bonam fainam puta- 
bant. Sall. C'était là du courage au 
jurement de quelques-uns, Illam vir- 
tutemn nonmull putapante Cic. C'est là 
lout ce que je is, Nihal dico amplius. 
Cic. Est-ce là celui que tu as vendu? 
[sne iste fuit quem vendidisti? Plaut. 
Est-ce là la laçon dont tu m'aides? 
[stocine pacto me adjuvas ? Plaut. 
Dx LÀ, loe. adv. 4° De ce lieu-là, 
de co pays-là. (En gén.) Inde. Cic. 
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villon pour les jardins. Trichila, æ, f. 
Cæs. Virg. Col. || 2° Sorte de petite 
boutique. Tabernula, æ, f. Dig. 

KOPPA, s. m. Signe numerique 
des Grecs (— 90). Æuppa, indecl. 0. 
Quint. 

KYRIELLE, $. {. Longue suite de 
ch. Voy. sorre, série. 

KYSTE, s. m. Sorts de tumeur. 
Voy. TUuxUn. 


(Surt. avec relstion à la S%e pers.) 
Illinc. Cic. (Avec relation à in 20 
pers.) [stinc. Cic. : C'est de là que 
J'ai daté cette lettre, Inde has lit- 
leras dedi. Cic. Parti de là, {llinc pro- 
fectus. Cic. Parle de là où ta es, 
Istinc loquëre. Plaut. D'ici…, de là... 
Voy. D'ici 10. De ci, de là, Voy. cs 
se. || 2° Depuis ce moment-là. fnde. 
Nep. =: À quelques mois de là, Ali- 
uol posi menses. Cic. À quelques 
jours de là, Panucis interjectis diebus. 
Liv. Paucis diebus post. Plaut. || 3° 
De cette chose, de ce motif. Inde. Cic. 
: De là s'engendrent tous les crimes, 
Inde omnia scelera gignuntur. Cic. 
C'est de là que viennent ces larmes, 
Hinc illz lacrimæ. Ter. 

Dès LA, loc. adv. 1° Dès lors. Inde. 
Nep. Hinc. Plin. || 4° Cela etant. Quz 
cum ifa sint. Cie. 

Pan LÀ, loc. adv. 1° Per 0e lleu-là, 
par ce pays-là. (En géo.) Eä. Liv. 
(Surt. avec relation à la 3e pers.) 
Ilac. Plaut. Ter. (Avec relation à la 
2° pers.) Istac. Ter. = Va-l-en par 
là, Abi istac. Ter. Par ici, psr 
là... Voy. Par ac. || Par-ci, par- 
là, (= de côté et d'autre) Voy. ci 5e. 
Œ ar inlervalles) Voy. nrenvarLe 

0. || 3° Par cette chose-l4, par ce 
moyen-là. (Ainsi) Sic. Cic. Ita. Cic. 
De cette manière) Illo modo. Cic. 
sto modo. Cic. Lac vis. Ter. 

LA-sas, loc. adv. Dans ce lieu-là 

ui est au loin. (Sans mouv. vers 
lie. Plaut. Czs. (Avec mour. vers 
lllue. Cie. : Quelle affaire as-tu 12- 
bas? Quid istie (11 negotii est ? Ter. 
Quand, dégagés de ces liens, vous 
servas transportés là-bas, Cum itluc 
ex his vinculis emisn feremur. Cic.” 

2. LA et LÀ, LÀ, inter]. 1° Pour 
consoler. AR! Tsr. |] 2° Pour reprimer. 
Ohe! Ter. [or. ‘ 

LABARUM, 9. m. L'étendard 1m 

rlal des Romains depuis Constantin. 

abarum, i, 0. Prud. 

LADEUR, 8. m. {° Travail pénible 
et suiti. Labor, oris, masc. Cic. Voy. 
TRAVAIL. || 2° Culture = Qui est en la- 
beur (en parl. d'une terre), Resti- 
biis, m. f.,e, n. Plin. ° 
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LARIAL, AL, adj. 1° Qui a rap- 
aux lèvres. Se touroe par Des 
èvres, Labrorum, gén. pl n. Cels. || 
2° T. de grammaire. Qui se prononce 
avoo les lèvres = Une leltre labiale, 
el S. f. Une —, *Liltera (+) labiulis 
(is), f. | 3° T. de jurispr. Fait de 
vive voix. C. VERBAL. 

LADILE, adj. Sujet à manquer : 
Mémoire labile, Infrme memoria. 
Quint. 

LADORATOIRE, #. m. Local pour 
les oporations de la pharmacie, etc. 
Offcina, æ, f. Plin. 

LANORIEUSEMENT, adv. Àveo 
beaucoup de poino. Laboriose. Cic. 
Operuse. Cic. Multo labore. Cic. 

LADORIEUX, EUSE, ad). 1° Qui 
travaille beaucoup. {ndustrius, a, um. 
Cic. Sen. Operosus. Cic. Laboriosus. 
Cic. Gnavus ou Navus. Cic. Strenuus. 
Cic. Impiger, gra, grum. Cic. Diligens, 
gén. entis. Cic. |] 2° Penible. Labo- 
nosus, a, um. Cic. Operosus. Cic. = 
C'elart une tâche très laborieuse, Res 
erat muliæ operæ ac laburis. C.æs. Le 
débat est, pour ainsi dire, laburieux, 
Oratio quasi laburat (n.). Quint. Ac- 
couchement —, Difficilis partus. Plin. 

LADOUR, 8. ©. Façon qu'on donne 
aux terres an les labourant. (Action de 
labuurer) Aratio, onts, f. Cic. =: Le 

remier. labour, Proscissio, ons, f. 

ol. Un second —, Arationis ite- 
ratio, et abs. /teratio, onis, f. Col. 
Semer l'orge dans un secund —, 
Hordeum allero sulco seminare. Col. 
Ensemeucer après cinq labonrs, 
Quinto sulco serëre. Plin. Donner à 
une terre le premier labour, le se- 
cond —, Île troisième —, Terra 
arare primum, ilerum, lertio. Varr., 
et mieux Terram proscind re (o, ts, 
scidi, scissum). Varr. Col. ilerare. 
Col. tertiare. Col 11 faut dunner un 
second — à la houe, Locus fussione 
îterandus (est). Col. Recevuir nn pre- 
mer, un second, un tlruisième —, 
Proscindi, iterari, lertiari, pass. Col. 
Bœuf de —, Bos arator. Suet. Dig. 
aratorius. Dig. 

LADOURABLE, adj. Propre à être 
labouré. Arabilis, m. f., 6, n. (tr. 
rare). Plin. : Terre labourable, Ar- 
vum, i, 9. Sal. Cic. 

LABOURAGE, 8. m. de Art de 
labourer la terre. Agricultura, æ, f. 
Cic. Voy. aoricuzTunæ. || 2° Travail 
du laboureur. Aratio, onis, f. Cic. 

LADOURE, é&, part. passé de 
LABOURER, Voy. ce v. [| Adj. Destine 
à être ensemencé. Restibilis, m. f., e, 
8. Cato. Varr. Col. : Terre labourée, 
Arvun, i, n. Cie. Terres labuurées, 
Arva, orum, 0. pl. Cic. Arationes, 
um, f. pl. Cie. Voy. LaABooREn fe. 

LADOURER, v. act, et n. 10 Re- 
tourner la terre avec la charrus, la 
bêche ou la house. {Avec la charrue) 
Arars, act. et n. Cic. Virg. Exarare, 
act. Col. (Avec un iustrument qcq.) 
Subigfre, 0, is, egi, acium, act. Cat, 
Cic. Col. Verts, 0, is, verli, versum, 
act. Col. Convertère, act. Col. : [Ce) 
qu'an attelage de bœufs pourrait la- 
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bourer eo un jour, Quod juncti boves 
uno die exarare possint. Varr. — u0 
champ avec uu bœuf, Agrum boue 
ver(ire., Prop. — avec des charrues, 
Aratris subig”re. Cic. — à la bèche, 
à la houe, Voy. BÈCHEN, UOUER. — 
profoudément, Pleuo aratro sulcare 
= à pleine charrue). Col. — légére- 
ment, Tenui sulco arare. Plin. — à 
quatre pieds de profondeur, In qua- 
fuor pedes vertére. Col. — les vigues. 
Vineas arare. Varr. — le pied des 
pummiers, Afäla erarare. Pall. Dout 
on a labouré le pied, Subaratus, a, 
um (pass. de subarare, s. parf.). 
Plin. Ferre labourée, Humus subacta. 
Cic. Terrain plusieurs fois labouré, 
Ager non semel aratus. Cic. Voy. 
LADOURÉ. Sul non —, Crudum s0- 
lum. Col. || 2° Sillonner, creuser la 
surface de. Suicare, act. Ou. =: Le 
serpent laboure le sable, Anguis 
arenam sulcat. Ou. La vicillesse — 
le front de rides, Senectus frontem 
rugis erarat. Hor. || 3° Toucher Île 
fond sans étre arréle (en pari. d'un 
navire), ne pas tenir sur le fond (en 
parl. d'une ancre) : Labuurer le fund, 
et abs. —, * Solum radère, 0, is, rasi, 
rasum. || 4° Fig. Faire qq. ch. en 
poinant. Laborare, n. Cic. Sudare, n. 
Cic. : Labourer qq. ch., In re sudare. 
Quint. || Labourer sa vie, Vitam du- 
ram vivére (0, is, viri, vicium). Ter. 

LABOUREUR, 8. m. 1° Celui dont 
l'état est de labourer, de cultiver la 
terre. Aralor, oris, m. Cic. Col. : 
[Ceux] qni sont laboureurs en Sicile, 
Qui arant in Siciliä. Cic. Voy. AGni- 
cuTEUR. || 2° L'homme qui est occupe 
à tracer le sillon. Bubuleus, 5, m. (= 
conducteur de bœufs). Varr. Col. 

LABYRINTUE, S. in. 1° Sorte 
d'edifice dont il etait difficile de trouver 
l'issue. Labyrinthus, 1, m. Plain. || 
2° Fig. Complication d'affaires, diffi- 
cultes : Le labyrinthe de la chicane, 
Judiciorum où Juris anfractus (üs), 
m. Cic. Quint. Ce — de la dralec- 
ligue, Ii dialeciicæ mæandri (orum), 
m. pl. Gell. Engagé dans un grand 
— d'affaires pénibles, Molestis ope- 
rosisque negoliis implicatus. Cic. 
Quand ils se sont jetes dans ce — 
inextricable, Cum in hos inerplica- 
biles lagueos inciderunt. Quint. Le 
sage, s'il s'est engage dans un — 
par sa soltise, doit s'en tirer par 
toas les moyeos possibles, Sapientis 
est, cum stullitiä suä impeditus sit, 
quoquo modo possit se erpedire. Cic. 
Se démèler de ce —, Er his laqueis 
se erure ou se expnlicare. Cic. 

LAC, s. m. Grande étendue d'eau 
au milieu des terres. Lacus, üs, dal. 
et abl. pl. ubus, m. Cic. : Le lac de 
Juturne, Lacus Juturnæ. V.-Mar. Flor. 

LACEDEMONXNE, capitale de la La- 
conie. Lacedæmon, onis, [, Cic. 

LA CEDEMONIEN,ENNE, ad). ets. 
w. f. (Qui est) de Lacedemone. Lacedæ- 
montius, a, um. Cic. || Les Lacénéuo- 
NIENS, Lacedæmonii, orum, m. pl. Cic. 

LACER, v. act. Serrer avec un 
lacet. Vincire, io, is, vinzi, vinctum, 
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act. Ter, Virg.:On les lace pour 
qu'elles aient la taille fine, Sunt 
vincio peclore ut gracilæ sint. Ter. 

LACEIATION, 5. f. Action de la- 
côrer un ecrit, un livre. Se tourae par 
un v. Vuy. LACÉREN. 

LACERERN, v. act. Déchirer un 
écrit, eto. : Lacérer une lelire, Epis- 
lulum scindère ou conscind”re (0, is, 
scidi, scissum). Cic. Litteras concer- 
pre (0, is, cerpsi, cerptum). Suet. 

LACENNE, s. f. Sorte de manteau 
chez les Romains. Lacerna, z, [. Cic. 
: Vêlu d'une lacerne, Lacernatus, a, 
um. Vell. Suet. Afurt. 

LACENON, 8. M. C. LAITERON. 

LACET, 8. m. 4° Cordon avec le- 
quel on serre un vêtement, etc. Voy. 
conpon 20, { 2° Cordon servant 4 
etrangler. Voy. conne 3°. || 3° Sorte 
de picge (pr. et fg.). Laqueus, i, w. 
Cic. Virg. |] 4° Chemin sinueux. Flexus, 
üs, m. Liv. 

LACULE, adj. 4° Qui n'est pas tendu, 
qui n'est pas serre. Larus, a, um. Cic. 
Hor. Flurus. Liv. Suet. Fusus. Suet, 
: Courroie lâche, Flura hubena. Liv. 
Arc —, Arcus remnissus. Hor. Porter 
une ceinture trop —, Cingi fluriore 
cinciurä. Suet. Tunique —, Solute 
funica. Quint. Toge trop —, Toga 
fusa. Suet. Le pli (de la robe) est —, 
Sinus fluit (de fluëre, 0, fluri, flurun, 
n.). Quant. || 2° Dont le tissu est peu 
serré. Rarus, a, um. Lucr. || 3° En 
parl. du temps. Chaud at humide. Gra- 
vis, m.f.,e, n. Liv. Tac. || 4° Fig. 
En pari. du style. Qui manque d'e- 
nergie, de concision, diffus. Inssolutus, 
a, um. Cic. Solutus. Cic. Fluens, gén. 
entis. Cic. Fluctuans, gén. anti. Cic. 
: Style lâche, Orulio dissoluta. Cic. 
Quint. fluens. Cie. Le style est —, 
Uratio Auciuat. Cic. Élrcutivn oo 
peu —, Rhctorica paulo hebelror (de 
hebes, gén. etis). Cic. La langue grec- 

ne est plus — que la nôtre, Lingua 
Uræca est fusior quan nustra. Uell. 
I S° Qui manque de vigueur et d'ac- 
tivite. Socors, gen. ordis. Cic. Segnus, 
m. f.,e, n. Cic. Ignavus, a, um. Cic. 
Languidus. Cic. Languens, gen. enti. 
Cic. Lentus, a, um. Cic. Piger, gra, 
grum. Cic. Iners, gén. ertis. Cic. Voy. 
APATUIQUE. [| 6° Qui manque de cou- 
rage, poltron. Ignavus, a, um. Cic. 
Tümidus. Cic. Inbellis, m. f., e, 0. 
Cic. : Les braves et les lâches, Boni 
atque ignavi. Sall. Lâche devant la 
mort, Timidus ad mortem. Cic. Chien 
— contre Îles loups, Canis ignavus 
aduersus lupos. Hor. || 7° Qui a des 
sentiments vils, meprisables. C. Bas 
(adj. 2e. || 8e En parl. des actes. Vil, 
meprisable, honteux. C. sas (arlj.) 13°. 

LÂACHEMENT, atlv. 1° D'une ma- 
nière non tendus, non serrce. Lure. 
Liv. || 2° Sans concision, sans preci- 
sion. Effusius. PL-). || 3° Avec non- 
chalance, mollement. Segniter. Liv. 
Ignave. Cic. Languide. Cie. Lente. Cic. 

ulute. Cic. Liv. l'igre. Col. Remisse. 
Col. || 4° Sans courage. fgnave. Cic. 
Timide. Cic. || &- D'une maniere mè- 
prisablo, hcateusement. Demisss. Cic. 
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bjecte. Cie. s Abandonner lâche- 
a son droit, Dissolute jus relin- 
. Cie. 

TEécuEn, v. act. 1e Détendre, des- 
r aa. ch. Remili®re, 0, 18, Mist, 
Porum acl. Cie. Laxare. act. l'in. 
Aelerare, act. Ov. Sen. lletendiëre, 0, 
w, (endi, tensum et lenlum, act. PA. 
Ov. Quint. : Lâcher les cordes d'une 
lvre, Fidiculas laxrare. V.-AMaz. 
des liens, des curduns, Vincula la- 
gare. Nep. relarare. Ov. — la bride, 
les rênes, la main gun cheval), Voy: 
suos io, K Fig. Lâcher la bride, la 
mao à qqn, à qq. cb., Voy. sa1DE 20, 
Lächer le ventre, Alvum solvère(o, 
is, solvi, solutum). Cels. || Lâcher 
ied, — le pied (— reculer, 8 eu- 
Fair), Pedem referre (fero, fers, tuli, 
ltum\. Cæs. Cic. Liv. Gradum re- 
ferre. Liv. Loco cedère (o, ts, cessi, 
cessun), 0. Nep. Liv., et abs. Cedëre, 
ae. Cæs. Cuc. Loco erced#re, n. Cic. 


Voy. aecccen. Fugére, io, ts, fugi, 
uns, o. Cæs. — pied devant 
Lnemi, flosti terga dare (0, as, 


dedi, datum). Liv. Voy. S'ENFUIR. 
Combattre sans — pied, {n suo gradu 
poguare. Liv. Faire — pied à qqn. 
Aliquem gredu ou statu movère (e0, 
#, mon, molum). Liv. gradu demo- 
vérs. Liv. | Fig. Lâcher pue (= 
mootrer de la faiblesse), Defcëre, 10, 
is, feci, fecitum. Cic. Voy. CÉDER. 
L reçoit les injustices sans mème 
— pied, Injurias, ne molus quidem 
rod, sustinel. Sen. || 2° Laisser 
aller, laisser echapper. EmittËre fur: 
de), acl Cic. Dinatiëre, act. Cic. : 
Licber qq. cb. qu'on lenait svec ou 
dans ses mains, Aliquid e manibus 
emitt”re. Cic. dimitière. Cxs. mit- 
tre. Liv. amitiére. Cic. — son bou- 
clier, Scutum manu emiltëre. Ces. — 
ses armes, Arma omilire. Liv. — 
la proie (= l'aliment) qu'il tenait 
daos son bec, Cibm, quem ore (ene- 
bat, dimutfre. Ph. — prise, Voy. 
PRISE. — qqn, ÂAliquem dunit(ère. 
Crs. omittére. Ter. — les prison- 
aiers, Captivos remiltëre. Liv. Curt. 
— (= délacher) un chien, Canem 
wlrère (voy. 19). PA. Faire — une 
cb. à qqn {en frappant), Aliquid de 
manu alicujus ercutère (io, is, cusai, 
cussum). Ulp. Dig. Paire — une ch. 
ou une pers. à qqu (en arrarhant), 
Voy. asnacnen 3°. || Fig. Lâcher le 
cerlain, Certa amitiëre. Plaut. || 9° 
Donner issue à. Emiti®re (voy. 1°), 
act. Cic. = Lâcher les eaux du lac 
d'Albe, Aquam ex lacu Albano emit- 
tre. Liv. |] 4° Faire partir, decocher, 
Urer, appliquer. Mitiére (voy. 1°), 
act. Ces. Enuttére, act. Czs. : Lâcher 
a0 (rait, an trail à qqn, Telum mit- 
t7re. Czs. in aliquem ingerëre (0, is, 
gessi, gestum). Liv. — un suufflet, 
Voy. areuiquen 3e. | Fig. Lâcber un 
mot piquant, Pacetum dicium emit- 
{re Cic. Voy. bécocnen 2°, || 6° 
Laisser courir aprés, mettre à la pour- 
suils de, lancer sur. {mmitiére (vo. 
19), act. Cæs. Cic. Emiti®re, act. Liv. 
£ er sa cavalene sur l'ennemi, 
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Emiti®re equites in hostem. rrv. — 
Clodius sur la répablique, Clodium 
in rempublicam immittère. Cic. || 6° 
Ôter, ouvrir = Quand le réservoir est 
rempli, lâcher les bondes, Jlepleto 
stagno obiuramenta excuière (iv, is, 
cuasi, cussum). Plin. 

LAcuer, v. n. C. Se LAcuEn. 

Se LAcuEn, v. 14° l'ron. Se dé- 
tendre. Larari, pass. Curt. El tous 
les pass. des v. act. cités à LACUER. 
1 2° Ref. Fig. Tenir des propos offen- 
sants, indiscrets. Voy. S'euronTen 1°. 

LACUESIS, une des trois Parques. 
Lachests, is, ucc. in, [. Ov. 

LACHETE, 8. f. 1° Inaotivité. Se- 
gnilia, æ, f. Cic. Inertia, f. Cic. || 2° 
Dofaut do courage Ignavia, æ, f. Cic. 
Il 3° Action basse, indigne. Res go 
furpis (is), f. Cic. Voy. nassesse Be, 

LACIS, 8. m. C. RÉSEAU. 

LACONIE, contrée du Péloponèse. 
Laconia, æ, f. Plin. 

LACONTEN, ENNF, 8. m. f. (Qui 
est) de la Laconie. Laco, onis, masc. 
Cato. Cic. Lacæna, æ, fem. Cic. 

LACONIQUE, adj. 1° Relatif à la 
Laconie. Laconieus, a, um. Liv. || 2° 
Fig. Concis à la manitre des Laceds- 
moniens. Voy. concis. 

LACONIQUEMENT, adv. 
manièro concise. Voy. CONCIS. 

LACONISME, #5. m. 1° Langage 
concis à la manière des Lacedemoniens. 
Laconica (æ) trevrtas (atis), f. Symm. 
1 2° Grande concision. Breviloquentia, 
æ, f. Cic. ap. Gell. Concisa (æ) brevi- 
tas (atis), f. Cic. : Laconisme dans les 
réparties, Brevitas respondendi. Nep. 

LACRYMAL, ALE, ad]. Qui a rap- 
portauxlarmes.°Lacrimalis, m. f.,e, n. 

LACS, 3. m. C. COnDON, LACET, 
FILET. 

LACTANCE, Père de l'Église (1ve 
siècle). Lactantius, ti, m. Hier. 

LACTK, Ée, adj. 1° Preparé aveo 
du lait. Lactarius, a, um. Lamypr. || 
2° Blanc comme le lait. Lacteus, a. um. 
Virg. Lacteolus. Cat. = Voie lactée, 
Lacteus orbis. Cic. circulus. Plin. 
Lactea via. Cic. Ov. || 3° Qui abonde 
en sucs laitoux. Lactarius, a, um. Plin. 
Laciens, géa. entis. Sen. Plin. 

LACUNE, 5. f. Solution de conti- 
nuité dans un texte : Combler des la- 
cunes, Quasi rimas erplère (= bou- 
cher pour ainsi dire des fentes). Cic. 
11 y a une grande lacune, de grandes 
lacunes, * Multa desunt. 

LADRE, adj. 4° C. LÉPRAEUx. || 
3° Attaque de ladrerle (en pari. d'un 
anitwal). Strumosus, a, um. Col. || 
8° C. INSRNSIBLE. || 4° C. avare. 

LADRERIEF, S. f. 1° Lépre. Voy. 
ce m. || 2° Sorte de maladie des porcs. 
Struma, #, f. Plin. || 3° Fig. Avarice. 
Voy. ce m. 

LAËNTE, père d'Ulysse. Laertes, 
æ el rar. ts, acc. em, m. Cic. 

LAGIDE, descendant de Lagus. 


+ Lagides, æ, m. 


LAGNY, v. de France (Seine-et- 
Marne). °Latiniacum, à, n. 

LA LAYE, Capit. de la Hollande. 
* Hage (æ, Î.) Comitum. 
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LAIT et LAÏC, adj. C. Laïoos. 

LAÎCUR, s. f. Sorts de plante, 
Carez, ricis, f. Col. 

LAID, AIDE, adj. 4° Déplaisant à 
voir à cause de qq. grand defaut phy- 
stque. Deformis, m. f., e, n. Cic. 
Fœdus, a, um. Ter. Cic. Teter, tra, 
trum. Suet. Turpis, m. f.,e, ou. Cic. 
: [On considère 8 il est} beau où laid, 
Formosus an deformu. Cic. Être —, 
Malam faciem habere. Quint. Homme 
—, Fœdus homo. Ter. Servante laide, 
Ancilla formä mala. Plaut. Fewme—, 
Femma turpis. Plaut. deformis. Gell. 
Les gens laids, Turpes. Plaut. Rendre 
laid, Voy. enLainir. || En parl. des ch. 
=Unlempstrès laid, Tempestas spurcis- 
sima (de spurcus, a, um). Cic. Allitude 
laide, Deformis status. Quint. Laid à 
voir, Fœdus visu. Cic. adspectu. Liv. 
Cet ouvrage n'esl pas — à voir, {x 
speciem hoc opus deforme non est. Cæs. 
— à entenuire, Fwdus auditu. Cic. 
No: APrHKOx 1e. || 20 Fig. Contraire à 
la bienseance. Indecorus, a, um. Cic. 
Deformis, m. f., e, ü. Cie. Turpis, «. 
Cic. = Il est laid à quo de faire, 
Alicui indecorum est facËre. Curt. L 
esl — de foueller Îles élèves, De- 
forme est cædi discentes. Quint. 

Laïn, AIDE, s. m. f. Homme laid, 
Femme laide. Voy. ain 4e. 

Laio, 8. m. 1° Les choses laides. 
Deforaa, ium, n. pl. Cic. Tuc. Quint. 
IL 2° Laideur. Voy. ce mot. 

LAIDEMENT, adv. D'une façon 
laide. Deformiter. Quint. Turpiter. [or. 
IL Fig. T'urptter. Cic. Leformiter. Suet. 

LAIDERON, 3. f. jeune fille ou 
Femme laide. Voy. Laid 1°, 

LAIDEUR, 8. f. État de ce qui est 
laid. Deformitas, atis, f. Cic. Fœlitas, 
f. Liv. Plin. Turprtudo, dinis, f. Cic. 
: Laideur du corps, Deformitas cor- 
poris. Cic. — remarquable, Notabilis 
fœditas vuliüs. Plin. Qui est d'une 
— insigne, Âd deformitatem insignis 
@ f.,e,0.). Crc. 1] Fig. La laideur 

e l'ème, Animi deformitas. Cic. 
fœditas. Cie. 

LALE, 8. f. La femelle du sanglier. 
Apra, æ,f. Plin. ap. Prisc. 

LALNAGE, 95. m. C. LANGE 9, LA 
NENIE. 

LAINE, 8. f. 1° Poll des moutons. La- 
na, æ,f. Cic.: Flocon de laine, Lanula, 
f. Cels. Bèie à —, Lanatum animal. 
Plin. Troupeau de bèles à —, Pecus 
lanare. Varr. Mouloa qui a sa — 
(— no0 toudu), Lanata ovis. Col. 
Tondre la —, Lanam deiondére ou 
detrahñ“re. Col. La lonte de la —, 
Lanæ tonsura (æ), f. Piin. Travail de 
la —, Lanificium, ii, 0. Col. Plin. 
Suet. Travailler la —, Lanam facère. 
Plaut. Atelier où l'on travaille la —, 
Lanaria, æ, f. Inse. Ouvrier en —, 
Lanarius, it, m. Plaut. Ouvnire en 
— (= fleuse), Lanifica, æ, (. Vitr. 
Fronto. Ulp. — moelleuse et bien 
cardée, Lana mollis bene carpta. Cels. 
Frler la —, Lanam manibus trahëre. 
Varr. Lanam nère. Ov. Dig. (Ferme) 
qui s'occupe à ler la —, Lanx de- 

ta. Liv. Gagner sa vie en fiant ia 
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—, Lan& victum quærilare. Ter. Tein- 
dre la —, Lanam tingëre. Plin. suffi- 
ctre. Plin. Cic. Manteau de —, Laneum 
pallium. Cic. S'envelopper les bras de 
—, Brachia lanis obuoluëre. Suel. 
Peau avec sa —, C. Toison. || Fig. 
Qui se laisse manger la laine sur le 
dos, C. Trop enpunanT,. || 3° Cheveux 
crépus. Crispa (æ) coma (æ), f. Sil. 

LAINERIE, 8. f. Toute marchandise 
de laine. Lana, æ, fÊ. Plin. 

LAINEUX, &u8e, adj. 1° Qui « 
beaucoup de laine. Lanosus, a, um. 
Col. 11 2° Couvert de duvet (en pari. 
des plantes). Laneus, a, um. lin. 
Lanatus. Plin. 

‘ LALNIER, 8. m. Ouvrier en laine. 
Lanarius, ii, m. Plaut. 

LAÏQUE, adj. 1° Qui n'est nl un 
ecclesiastique ni un religieux. Laicus, 
a,um. Vulg. } S. m.Un laïque, Laicus, 
ï, m. Tert. || 2° Relatif à une pers. 
laïque. * Laïcus, a, um. (Eccl.). 

LAIS, 8. m. C. ATTÉRRISSEMENT, 

LAISSE, s. f. Corde pour mener des 
chiens. Lorum, i, n. Plin. Copula, æ, 
f. Apul. : Conduisant le chasseur qui 
le ticat en laisse, Inquisitorem loro 
trahens. Plin. 

LAISSER, v. act. 1° Quitter; s0 
séparer d'une pers. ou d'une ch. qui 
resto dans l'endroit dont on s'eloigne. 
Relinqu®re, 0, is, liqui, lictum, act. 
Cic., et moins souv. Linquêre, s. 
sup., act. Plaut. Cic. =: Laisser qqu 
auprès de sa mére à la maison, Ali- 

uerm apud mairem domi relinquérse. 
Plaut. — ses bagages en decé du Rhin, 
Impedimenta citra Rhenum deponère 
(o, is, posui, positum). Czs. — une 
garde dans le camp, Præsidium in cas- 
tris relinqu#re. Liv. — l'ennemi sur 
ses derrières, Post lergum hostem 
relinquêre. Cæs. — la Bretagne sur 
sa gaucbe, Brilanniam sub sinisirä 
relinquêre. Cæs. — [ses] légions der- 
rière soi, Legiones antecedëre (0, is, 
cessi, cessum). n. Cic. VOy. DEVANCER 
2. || Fig. Laisser tout le monde loin 
de soi, loio derrière 501, Omnes procul 
a serelinquêre, Quint. VOy. DHVANCER 
So, Celle aclion laisse loin derrière 
elle les Coclès, Supra Coclites id fa- 
cinus est. Liv. Mer SORPASSER. || Lais- 
ser 200 soldats, 30 centunons sur la 
place, sar le champ de bataille, /n 
prælio ducentos mililes desiderare. 
Cæs. triginta centuriones amilière (0, 
is, misi, missum). Cæs. Laissé pour 
mort, Pro occiso relictus. Cic. |] L'eau 
laisse le berceau à sec, Alveum aqua 
ia sicco destituil (de destituère, 0, is, 
wium). Liv. Navires laisses là par la 
marée, Naves ab æstu derelictæ. Cæs. 
{ 2° Abandonner. Relinquëre (voy. 10), 
sel. Cic. Derelinquére, act. Cæs. Cic. 
Deserëre, ©, la, serui, serlum, act. 
Cic. Destitu#re (voy. 1°), act. Cæs. = 
Laisser sa maison et ses procbes, 
Domum propinquosque relinquêre. Cæs. 
{Ses) soldats le laissent et rentrent 
chez eux, Afilites ab «0 discedunt 
(uoy 10) ef domum revertuntur. Cæs. 

aisser le commandement, {mperium 
deponére (voy. 1°). Cæs. — la vie, 
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Vitam ponére. Cie. — à l'abandon 
des champs fertiles, des terres la- 
bourables, Agros fertiles deserère. 
Cic. Arationes derelinquëre. Cic. — 
l'agricolture, Agrorum cultum relin- 
quère. Cic. — qqn sans armes, Ali- 
quem inermem desliluëre. Cæs. — son 
ancien lit (en pari. d'un cours d’eau), 
Alveum relinquëre. Dig. mutare. Dig. 
| 3° Rompre avec qqn. Relinquëre 
(voy. 10), act. Cic. mire [voy. 
{o), act. Plaut. Ter. = Laissons là ce 
drôle, Relinquamus nebulonem hunc. 
Scip. ap. Gell. Laisser 1à une 
feume, — son mari, Omitiëre mu- 
lierem. Ter. marilum. Tac. Dola- 
bella fut laissé par sa femme, Uror 
a Dolabell& discessit (voy. 1°). Cæl. 
ap. Cic. || 6° Oiscontinuer qq. ch., 
cosser de s'en occuper, s'abstenir de. 
Relinquëre (voy. do), acl. Cic. Lin- 
qu?re, s. sup., acl. Cic. = Laisser là 
une tâche dont oa s'est chargé, Sus- 
ceptum officium deserëre (voy. 2°). 
Czs. — là une affaire, un projet, Rem 
dimilit®re (voy. 1°). Cæs. Consilium 
deponère (voy: 1e). Cæs. — de côté 
l'étude de la sagesse, Siudia sa- 
pientiæ deserfre. Quint. — là ces 
affaires, ces discours, Jstis rebus, 
Istis verbis (4 l'abl.) supersedère (eo, 
es, sedi, sessum), n. Plaut. Laisse 14 
ces sothses, {neplias istas depone. Cic. 
Laissons la nature et passons à 
l'art, Lingramus nalwram artesque 
videamus. Cic. Laisser là ce qui 
nuit, Ab sis, quæ Ledunt, refugëre (io, 
ts, fugi, fugitum), n. Quint. — là 
les inimilies, Simullates depontre 
(voy. 1e). Cic. — là toute bésitation, 
Omnem cunctationem abjicère (io, is, 
Jeci, jectum). Cic. — les soucis, le 
chagrio, la crainte, Curas ponFre. Liv. 
Mærorem deponêre. Cic. Timorem omit- 
tére. Cic. Laisse cela (— c'en est 
assez), Desine. Plaut. |] El ne laisse 
as d'examiner, Erplorare non remit{it 
(ve. 1°). Sall. Je n'ai pas laissé que 
‘ecrire, Non potui præterire ouin 
scriberem. Cæs. ap. Cic. Malgré soa 
ianocence, il ne laisse pas d'être 
soupçonné, Quanquam abest a culpa, 
suspicione (amen non caret. Cic. Quel- 
que grande que soit l'attente, lu ve 
laisseras pas que de la dépasser, 
Quamuis sit magna exspectalo, ta- 
men eam vinces. Cic. Tu as beau te 
taire, cela ne laisse pas que d'être 
conou, Elsi (aceas, id palam quidem 
est. Plaut. Que les ambassadeure 
partent, mais qu'os ne — pas de 
préparer la guerre, Legati proficis- 
cantur, nihilominus bellum paretur. 
Cic. L'extravagance d'autrui ne laissa 
pas que de répandre du froid, Aliena 
deliratio alquantum frgoris attulit. 
PL.-j. Homme qui ne laisse pas d'a- 
voir de l’esprit, Homo non insulsus. 
Cic. || 6° Cader. (fte ou Rem alicui) 
cedPre (voy. 1°), neut. et act. Cic. 
(Rem alicui) concedëre, act. Cic. (De 
re alieui] decedère, n. Cic. : Laisser 
sa place à qqo, Alticui sede suû ceuêre. 
V.-Blar. — 4 qgn l'honneur de qq. 
ch., Alicujus rei Aonorem alicui re- 
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mittêre (voy. 4°). Liv. Laissons cela 
aux riches, Fabeant ista divites. Cic. 
Laisser tous les pouvoirs à un seul, 
Omnia ad unum deferre (fero, fers, 
tuli, latum). Cic. Voy. céven 10° et 
20. — à qqn le blé À an as le bois- 
seau, Trilici modium asse alicui dars 
(o, as, dedi, datum). Cic. Voy. vox. 
NER 90. || Laisser le champ libre 4, 
Vay. cuaur 8°. || 6° Legucr, trans- 
moître une succession. Relinqu#re 
(voy. 1e), acl. Cic. Legare, act. fic. 
: Laisser par leslament une grosse 
somme d'argent à sa femme, Urori 
festamento grandem pecuniam legare. 
Cic. [1 m'a laissé lout ce que je pos- 
sède, Alihi requit Rec quæ habee 
omnia. Ter. Esclave qu'on a — par 
lestament, Servus testament(o relietus. 
Quint. Le droit de laisser [son) image 
à la postérilé, Jus imaginis ad pos- 
teritatem prodendzæ (de prodëre, o, is, 
didi, ditum). Cic. — le trône à qqo, 
Regnum alicui trad?re. Plaut. || 7° 1 
se dit des pers. ou des ch qui ont ête 4 
qqn et qui subsistent après sa mort, des 
œuvres de l'intelligence qui survivent 
à leur auteur. Relinquere (voy fe), 
act. Cic. : Laisser une fille, Fitian 
relinqu?re. Ter. [| a laissé des an- 
nales, Annales reliquit. Cic. Laisser 
des écrits à la postérité, Scripta pos- 
leris relinquére. Quint. — quelques 
dettes, Aliquantum æris alieni relin- 
quêre. Quant. || 8° 11 se dit du sou- 
venir, de l'opinion, etc., qui reste de 
qqn lorsqu'il est mort, ou seulement 
lorsqu'il a quitte le lieu où il était. Re- 
linquére (voy. 10), act. Cic. = Ils lais 
sent après eux ce titre de gloire, 
Sibi hanc laudem relinquunt. Ter. 
Il a laissé dans toute l'Italie des 
traces de ces acandales, forum flagi- 
{iorum vestigits fofam Jialiam impres- 
sit (de imprimère, 0, is, pressum). 
Cic. Liea uù 1l a — des traces de son 
courage, Locus in quo fortitudinis 
veshigia erstant (de exstare, o, stiti, 
slalurus, 0. Cic. Ne laisser aucos 
souvenir, Memoriam nullam relin- 
quêre. Cic. El laissa au penple ro- 
main un grand regret de sa perte, 
Magnum desiderium sui reuiquit apud 
poyulum Romanum. Cic. Il nous 
avait laissé le triste regret d'être 
privés de ses lumières, Pruden- 
{tæ suæ trisie nobis desiderium re- 
liquerat. lic. || 8° Avoir pour sulte 
une sensation, une impression, uns 
manière d'être qui reste. Relinquëre 
(voy. 40), act. Cic. Afferre, [ero, 
fers, attult, allatum, act. Cic. =: Ce 
vin laisse un arrière-goût, Voy. aR- 
AUERR-OOÛT. Le pied — one em- 
preinle, Pes vestigium facit (de facère, 
10, feci, factum). Quint. Lasser un 
souvenir, Alemoriam relinqu?re. Cic. 
Les actes des méchauts laissent un 
soupçon, {mproborum facta suspicie 
insequitur (de insequi, or, Pris. secu- 
lus sum, dép.). Cic. l 10° Mettre es 
depôt, confier une ch. 4 qqn. Com- 
mittére (voy. 1°), act. (ic. Trad’re, 
(voy. 6°), act. Cic. CredYre, act. Cic. 
: Laisser de l'or entre les msins de 
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qu, Aurum alicui credère. Plaut. — 
e l'argent en dépôt à qqn, chez 
qqn, Pecuniam apud aliquem depo- 
are (voy. do). Cic. — le camp sous 
la garde de qqn, Aliquem præsidio 
essins relinquêére. Cæs. VOY. GARDE 
2 et 3°. — la chuse au hasard, 
Ron in casum commitiÆre. Liv. Voy- 
œxnen 1°. | 11° Donner uno cn. 
à qqn pour qu'il la remette à une 
autre personne. Dare (voy. 5°), act. 
Cic. = Laisser à qqn une lettre 
pour qu'il la porte), Litteras alicui 
Le dc. | 12° Remettre à qqn le 
pin de faire une ch. Tradëre (voy. 
Ge}, act. Cic. Permiltère (voy. 1e) 
act Cic. = Laisser à qun le soin de 
[ses] affaires, Negotia alicui curanda 
tradére. Cic. — à qqn la conduite 
d'one guerre, Alicui summam belli 
cdninistrandi permittére. Crs. — à 
qqn le libre usage d'une somme d'ar- 
gent. Alicui potestatem infinitam pe- 
eunus permuttére. Cic. || 43° Donner 
matiere à, lieu de, pouvoir pour. Ne- 
linquare (voy. do), act. Cic. Quint. : 
Laisser la possibilité d'une mort ho- 
eorable, Aforii Aonestæ locum relin- 
re. Cic. Ce qui laisse gg: ch. à 
Seciner, (Id) in quo res relinquitur 
fntelhgenda. Cic. Ne rien lais-er à 
faire, NiAil opens relinquëre. Quint. 
— aux juges à apprècier quelques 
points, Aliqua relinquêre judicibus 
æstimanda. Quint. Je lalsserai aux 
juges à faire une conjeclure, Judi- 
abus conjecituram facëre permittam 
proy. 1°). Cic. Laisser à qqn à 
chuisir, Potestatem oplionemque ali- 
cui facëre (voy. sh ut eligat. Cic. 
Oa vons laisse à choisir lequel des 
deux vous voulez, Oplio vobis datur, 
wtrum velitis. Cic. On le — à choi- 
sir duquel des deux tu préfères 
jouir, UÜtro frui malis, opho sit 
fus. Cie. Je — aux stoiciens à 
examiner si la douleur est un mal, 
Sitne malum dolor, sloici viderint 
(fa. passé de vidére). Cic. Je Le dirai 
ee que lon discours selon moi — à 
désirer, Er me audies quid in oratione 
tuä desiderem. Cic. |} 16" Suivi d'un 
info. Permettre, souffrir, ne pas em- 
pécher. Sinère, 0, is, sivi el rar. sti, 
fitum. Cic. Pati, tor, êris, passus sum, 
dép. Cic. Permiliëre por: 410). Wep. 
Concedére (voy. ie). Cæs. = Nous ne 
lussons pas [res] nations planter 
de la vigue, Gentes vilem ser”re non 
sinimws. Cic. Je les laisse dire, 
Eorum oraltones sino præterfluire. 
Cato ap. Plin. Laisser Lenir les co- 
mices, Comitia haberi sinêre. Cic. 
Oo laisse fermenter le vin, Vinum 
sinitur fermentari, Col. —-moi me 
justifier, Sine me expurgem. Ter. 
‘amitié ne point Îles âmes 
s'aflaiblir, Amicitia non debilitari 
enimos palifur. Cic. El ne l'a pas 
laissé respirer, Non (le acquiescère 
passus est. Liv. Laisser l'accuse se 
perdre, Reum ruÿre pati. Liv. 1 ne 
aissait pas passer un seul jour sans 
parler aa forum, Nullum patiebatur 
eu diem quin in foro dicëret. Cie. 
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11 le laissa choisir qui il voulait, Et 
permisil, quem vellet, eligère. Nep. 
Nous laissons les esclaves battre les 
enfants, Verberare pueros servis con- 
cedimus. Curt. On ne laisse pas par- 
ler de la république..., De republica 
loqui non concedilur. Cæs. Laisser 
les soldats piller la vine, Conced”re 
militibus oppidum ad diriprendum. 
Cæs. — piller une ville, Urbem di- 
reptioni relinquêre (voy. 1°). Cic. — 
prendre à qu copie d'une lettre, 
Epistolam alicui deseribendam dare 
(o, as, dedi, datum). Cic. — suppo- 
ser qu'on à peur, Timoris aliquam 
suspicionem dare. Cæs. — espérer 
une ch., Rem in spe relinquëre. Cic. 
Voy. Faire EsPéaer 1° el 2°. Garder 
du vin pour le — vieillir, Servare 
vinum in velus{atem. Caio. — tomber 
ses armes, Arma dünitiëre. Sen. Voy. 
LÂCUER 20, TOMBER. — pénétrer A 
lumière, Lurem transmitt®re. Sen. — 
voir ses cheveux épars, Ostentare 
passum capillum. Cæs. — voir son 
option, Sententiam ostendÿre (0, is. 
di, (entum). Ter. Voy. MONTRER. — 
languir la guerre, Bellum remitière. 
Liv. Ne rien — passer à qqn, Nüikhil 
alicui remittére. Vell. Mais laissons 
fare au sort, Sed Àæc fors videril 
(futur passé de vidëre = voir,aviser, 
décider). Cic. Laisse-moi faire, Sine 
modo. Ter. Laisser aller, Voy. at 
LER 200. — entrer, C. ANMETTRE. 
— échapper, Voy. écnapren 4e, 
30, 5°, 6°, 8°, — croître, grandir, 
pousser, Voy. cnoïrnm 2°, 1°, gnan- 
on 19. — bouillir, C. Faire nouic- 
LIA 4e, 2e, — éclater, Voy- ÉCLA= 
TER To. Et, en gén. voy. les v. à 
l'infinilif qui suivent Larssen. || Pré- 
cedé d'un pron. réfl., et suivi d'un 
v. actif à l'infln. dont ce pron. réf. 
est le rég. dur. = Se laisser embar- 
rasser d'une affaire, Se implicari 
negotio pali. Cic. Se — corrompre 
par la mollesse. Se inerliæ corrum- 
pendum dare. Sall. Se — caresser, 
Se tractandum præbère (eo, es, bui, 
bitum). Plin. Se — aborder, appro- 
cher, Sui (conventiendi) potestatem fa- 
cére (io, is, feci. factum). Cic. Suet. 
Aditum conveniendi dare. Nep. Se — 
attaquer, Sui (adoriendi) potestatem 
facëre. Liv. Se — égorger sans rè- 
sislance, Jugulum dare ou præbere. 
Cic. Bœufs qui se laissent dompter, 
Boves ad domandum proni. Varr. Se 
prendre aux apparences, Specie 
labi (or, Eris, lapsus sum, dép. Cic. 
Se — égarer par l'ambition, Labi 
ambitione. Cic. Se — entralner, Voy. 
ENTRAÎNER 49 et 4°. Se — gagner 
rar les prières, Cedÿre precibus (au 
dat.). Cic. Se — féchir, Voy. r1é- 
ctnin 2°. || Souv. il ne se traduit pas : 
Se lasser vaincre, Vinci (— ètre 
vaincu), pass. Cic. Se — tromper, 
Decipi au Falli, pass. Cic. Se — 
conduire, Hegi, pass. Sen. || 16° Ne 
pas prendro avec soi qqn ou qq. ch. 
qui reste chez ou avec une autre 
pers. Relinquêre (voy. 1°), act. Ter. 


Liv. = 1l laisse sa femme ici avec sa ætermittére 


endroit nu de c 
une ch. qu'on peut en ôter, en retirer, 
felinquêre (voy. 1e), act. Ter. =: Il 
demaoda avec instance à être laissé 
en Gaule, Petfre contendit ut in Gal- 
liä relinqueretur. Cæs. || 17° Ne pas 
prendre, Ne pas enlever, Ne pas dé- 
truire ce qu'on pourrait prendre, en- 
lever, detruire. Relinquëre (voy. 4°), 
act. Cic. = Je ne laisse rien dans la 
maison : j'ai tout raflé, Nikil relin- 
quo in ædrbus : corrasi omnia. Ter. 
De toute la récolle ne pas laisser 
on seul grain, Granum nullum ex 
omni fructu relinquére. Cic. On avait 
laissé entre les deux armées assez 
d'espace pour que cela suffit... Jnter 
duas acies tantum erat relictum spalii, 
ui salis esset. Cæs. Laisser 3 beures 
de repos à son armée, Tres horas 
erercilui ad quielem dare (voy. 5e). 
Cic. — à qqn le temps de faire.., 
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mère, Relinquif cum matre hic uzo- 
rem. Ter. Ne s'étant plus rappelé ce 


qu'ils devaient laisser et ce qu'ils 


evaient emporter, Oblili quid re- 


linquerent, quid secum ferrent. Liv. || 


160 Ne pas ôter, Ne pas retirer de qq. 
hez qqn une pers ou 


Alicui spatium relinqu®re faciendi. 
Cæs. — la vie à qqa (= lui faire 
grâce), Vitam alicui conced®re (voy. 
40). Cæs. Si mes detles el mes ac- 


quisitions me laissent quelque ar- 


gent, Si quid æri meo et emptionibus 
superabit (de superare, np, — excé- 


der). Cic. Ce que la faim leur avait 


laissé de vie et de force, ({d) quod 
reliquum vilæ viriumque (tiis) fames 


fecerat (Voy. 10). Cic. |} 18° Ne pas 
changer l'etat où se trouve une pers. 
ou une Ch. Relinquëêre (vuy. 40), act. 
Cic. : Laissé pleurant daas son ber- 
ceau, [n cunabulis vagiens relictus. 
Cic. Laisser le soldat dans l'oisiveté, 


În otio militem haëbère (co, es, bui, 


bitum). Liv. Laisse-moi, Sine me. 


Ter. — -moi tranquille, Me omitte 


(voy. 10). Ter. Il avait laissé les 


Morins pacifiés, Aforinos pacatos re- 
liquerat. Cic. Laisser qun sans sé- 
pulture, Aliquem insepultum relin- 


que. Cic. — un crime impuni, Sce- 


us inullum relinquère. Sall. Ne rien 
— iatact, Nihil intactum pati (ior, 
Fris, passus sum), dép. Sall. — la 
guerre en suspens, Beilum snstinère 
(eo, es, nui, fentum). Liv. — une 
cb. dans le vague, Rem in medio re- 
linquêre. Cic. i 19° Ne pas ôter une 
pors. ou une Ch. de la place ou elle 
est, de la situation où elle se trouve. 
Sinre (vov. 440), act. Varr. Plant. à 
Oa laisse les pures peudant 1leux 
mois avec leur mère, Binis mensibus 
porcos cum matribus sinnnt(s.-e.esse). 
Varr. Syrus me laisserait dans la 
taverne, Syrus me in tabernä sin‘ret 
(s.-e. manère). Plaut. Laisse toujours 
les perches au soleil, Facilo uti per- 
ticæ semper in sole sint. Cul. || 20° Ou- 
blier de prendre qq. ch. avec soi : 11 a 
laissé son livre chez œui, *{ibrum 
apud me imprulens reliquit (voy. 49). 
| 21° Omettre, passer sous silence. 
(vor. de). act. Cic. 
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Pralcrire, 60, is, ivi et ii, itum, act. 
Cic. Relinqu®re (voy. 1°), act Cic. 
Omittére, act. Cic. 3littére, act. Cic. 
Transire, act. Cæl. ap. Cic. PI.-j.: 
Laisser tous les antres arguments, 
OmattFre cetera argumenta. Cic. — de 
côté Philippe, Phippun omitirre. 
Nep. {Chuse]) que j'ai presque laissée 
de côté, Uuod pæne prælerii. Cic. 
Je lasse cela de côté, [oc transro. 
Quint. Laissuns ce qui me cuncerne, 
Omitiamus de me (se. loqui\. Cic. 
Laisse cela, {sta remove (de removère, 
eo, es, movi, molum). Cic. 

Se Laisser, 1° (Suivi d'un v. neutre 
à l'infin.) V. réû. Permaltre, Sout- 
frlr que qq. ch. nous arrive : Se laisser 
mourir de faim, Vilam inedià finire. 
Pl.-j. Se — tomber, C. rouen. Se 
— aller, Voy. acLEn 210, || 29 (Suivi 
d'ua v. actif à l'infin.) Voy. Lais- 
pen Î4°. 

LAISSEN-ALLER, 8. m. Sorte 
d'abandon, de negligence. Facilitus, 
atis, [. Cic. = Larsser-aller dans les 
mouvements du cou, Cervicum mol- 
litia (æ), f. Cic. L'amitié duit avoir 
plus de —, Amicilia debel esse re- 
missior (de remissus, a, um). Cic. 
S'abandonner à ses caprices avec 
trop de —, Indulgëre sibi liberalius. 
Nep. J'ai remarque dans ces [ecrits) 
uo peu trop de —, Illa horridula 
mihi atque incompla visa sunt. Cic. 
Voy. ABANDON 4°. 

LAIT, s. m. 1° La liqueur blanche 
des mamelles. Lac, actis, n. Cic. : 
Lait de femme, Lac muliebre. Cels. 
Rkumanum. Plin. — de vacbe, Lac bu- 
bulum où vaccinum. Plin. — d'à- 
ncsse, de jument, Lac asininum, 
equinum. Varr. Le premier — (d'une 
accouchée), Colostra, æ, f. Col. Plin. 
La nourriture commence à se con- 
vertir en —, Cibus incipit lactescfre 
(o, is. s. parf. ni sup.), n. Cic. Com- 
mencer à avoir du —, Lactescëre, 
0. Plin. La galactile, Le cytise duane 
du — aux nourrices, aux brebis, Ga- 
lactitis nutricibus lactis fecundita- 
fem facit. Plin. Cytisus plurimum 
lactis præbet ovibus. Col. Gonflé de 
—, Lacieus, a, um. Virg. Lactans, 
gén. antis. Ov. Au printemps, le — 
est plus clair qu'en êlé, Lac vernum 
agualius æsiivu (et). Plin. Faire pas- 
ser, Tarir le —, Exsiinguëre mam- 
mas. Plin. Prère de —, Collactaneus, 
i, masc. Dig. Collacteus, wmasc. Iyg. 
Sœur de —, Collactanea, z, fé. 
Dig. Collactea, fém. Juv. Cochon de 
—, Porcus lactens (gén. entis). Varr. 
Mets préparé au —, Mets au —, 
Lactarium opus. Lampr. Lacticinium, 
it, D. Apic. Les mets au —, Lac- 
fenlia. ium, n. pl. Cels. Blanc comme 
le —, Lacteus, a, um. Virg. Plin. 
Lacteolus. Cat. || Fig. S'abrenver du 
lan de la science, Lacte quodam dis- 
ciplinæ satiari. Quint. — de poule 
(= chose chimerique), Lac gallina- 
ceum (pruv.). Plin. || 2 Suo de cer- 
lainos plantes. Lac, actis, n. Ov. Col. 
: Etre en lait, Lactëre, eo, es, s. parf. 
ni sup., n. Col. Pal. |} 3° Liqueur plus 
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ou moins semblable au lait : Lait de 
chaux, Voy. cHAUx. 

LAITAGE, s. m. Lait, mets au lait. 
Lac, actis, n. Plin. = Vivre Le lailage, 
Lacie vivfre. Cas. vesci. Cic. Voy. LarT. 

LAITANCE. s. f. Substance blanche 
qu se trouve dans les poissons mälos. 

actes, ium, f. pl. Suet. Lampr. 

LAITE, S. f, C. LAITANCS. 

LAITEIRIE, S. f. Lieu où l'on met 
le lait. *Cellu [z) lactaria (æ), f. 

LAITENON, s. m. Sorte de plante. 
Sonchus. i, m. Plin. 

LAITEUX, e0sx, adj. 1° Quia un 
suc plus ou moins semblable au lait. Lac- 
tens, gén. entis. Virg. Plin. 3 Herbe 
laiteuse, Ierba lactaria. Plin. || 2° 
Qui est de la couleur du lait. Lacteus, 
a, um. Plin. 

LATTIER, Re, s. m. f. Celul, 
Celle qui vend du lait. Lactarius, it, 
masc. Lampr. * Lactaria, æ, fém. 

Larriène, adj. Qui donno du lait. 
z Vaches Jailières, Lactarue bores. 
Varr. |] S. f. Qui est bonne laitière, 
Lactis ubundans (gèn. antis). Col. 

LAITON, 8. m. Cuivre jaune. Ori- 
chalcumn, 1, n. Cic. 

LAITUE, S. f. Sorte de plante po- 
tagore. Lactuca, z, f. Plin. : Jeune 
laitue, Lactucula, æ, f. Col. Suet. 
Marchand de laitues, Lactucarius, 
ü, m. Diom. 

LAMBALLE, YV. de France (Fi- 
aistèret. * Lambalium, üt, n. 

LAMBEAU, s. m. 1° Morceau d'é- 
toffe dechiree. Panniculus, à, m. Cels. 
Pannulus, m. Apul. =: Vèlewent en 
lamheaux, qui s'en va par —, Voestis 
lacera. Tac. Metlre en —, Voy. né- 
cuinen 1°, || 2° Morceau de chair dé- 
chirce. Habenula, æ, f. (t. de cln- 
rurgie). Cels. : Corps en lambeaux, 
Corpus lacerum. Liv. Melltre en —, 
Vog DéCIHiIRER 1°. || 3° lis. Partie dé- 
taches. Voy. FRAGMENT 20 el 30. Met- 
tre en lambeaux, Vuy. Décuinen 1°. 

LAMBESE, Y. de Numidie. Lam- 
des. :s,1. Ant. =: (Qui est; de Lam- 
bese, Lampæsanus, a, um. Cyr. 

LAMBIN, s. m. Celui qui agit habi- 
tuellement avec lenteur. Homo (minis) 
tardus (i), m. Cic. 

LAMBIVNER, v. 0. Agir lentement 
Muginari, dép. Cic. 

LA MNOURDE, 8. f. Pièce de bois 
pour soutonir un parquet. Tignum, à, 
0. Cæs. 

LAMDRIS, s. m. 1° Rovétement de 
menuiserie, de marbre, etc., sur les 
murailles d'une chambre. Intestinum 
(ti) opus (peris), n. Varr. Vitr. Pine Î 
20 Rovétement appliqué à un plafond, 
caissons. Lacunar, aris, n. Cic. Vitr. 
Laquearia, ium, n. pl. Virg. Sen. : 
Temple orné de lambris dorés, Term- 
plum auro laqueatum. Liv. 

LAMBRISSAGE, 8. m. C. LAn- 
srIS 1°. 

LAMNMRISSER, v. act. 1° Revétir 
de lambris (une muraille). ° Intestino 
opere ornare, act. =: Almirablemeut 
lambrissé, Opere intestino spectandus 
{ um). Vitr. Ï 2° Roevétir de lambris 
un plafond) 3 Lambrisser d'or les 
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plafonds des maisons, Laquearia in 
domibus auro legère (0, is, lexi, fec- 
(um). Plin. Salle à manger lambris- 
sce d'ivoire, Cenatio laqueala tabulis 
eburneis. Suet. 

LAMBIUCIIE et LANNRUS- 
QUE, 5. f. Espoce de vigne sauvage. 
Vins (is) labrusca (æ), f. Plin., el 
siunl. Labrusca, æ, f. Virg. 

LANIE, S. f. io Morceau de métal 
plat et mince. Lamina, æ, f. Cic. : l’e- 
Uite lame, Lamella, æ,f. Vitr. Lamel. 
lula, f. (tr. rare). Petr. — de fer, de 
plomb, Lamina ferrea. Tac. plumbi, 
Plin. Couper des os en lames, Ossa 
in laminas secare. Plin. || 2° Le fer 
de l'epce, de la scie, etc. Lamina, 
2, f. Virg. Ov. || 3° Épee : Five 
lame, Subtilis gladii acies (ei), f. Sen. 
Voy. éPee. || Fig. C'est une bone 
lame (— 1] manie bien l'epée), * Bene 
gladio utitur. D'apr. Cic. (Dejot., x, 
28). |} Une fine lame (— une femme 
rusee), Vuy. nusé. || 6° Vague de la 
mer. Vay. vacur (usL.): 

LAMEÉ, 8e. adj. Enrichi de lames d'or 
ou d'argent = Robe lau.ee d or, Palla 
inaurata. Ad Îler. Sandales lamtes 
d'argent, Sandalia argentata. Albin. 

LAMELLE. LE, et pl. souv. LA- 
MELLEUX, ŒUse, ad). Qui se laisse 
diviser en lames : [Cette pierre] est la- 
melleuse, Fissilt venä scinditur. Pa, 

LAMENTABLE, adj. 1° Deplora- 
blo. Miserandus, à, um. Sall. Cie. 
Voy. Dérconaocæ 1e. |} 2e Qui ports 
à la pitie. Lamentabilis, m. f., e, a. 
Cic. Flebilis, e. Cic. AMiserabilis, « 
Cic. : D'une voix lamentable, Lamen- 
tabili voce. Cic. 

LAMENTARLENENT, adv, {e 
D'une maniere deplorablo. Misere. Plaut. 
Sen. || 2° D'un ton propre à exciter La 
pitie. Flebrliter. Cic. 

LAMENTATION, 8. f. Plainte s0- 
compagneo de cris. Lamenta, orum, 8. 

1. Crc. Lameniatio, onis, f. Cie. Liv. 
loraltus, &s, æ. Cic. Liv. Comploratio, 
onts. f. J.iv. Comploratus, üs, m. Liv. 
Deyloratio, onis, Î. Sen. : Puusser des 
lameutatiuns, Complorationem ed?re. 
Just. || Les lamentahons de Jérémie, 
Lamentationes Jeremiæ. Vulg. 

LAMENTER, v. act. Dcplorer par 
lamentations : Lamenter la mort de 
qqn, — uo malheur, Voy.SeLAMENTES. 

LAMENTER, v. D, C. Se LAUKNTER. 

Se LAM&ENTEN, v. réf. Pousser des 
lamontations. Drplorare, act. et n. Cic. 
Plurare, u. Cic. Se lamentis dedfre (o, 
is, dedidi, deditum). Cic. : Se lamenter 
sur la cécité de qqn, sur la murt de 
sa mère, Sur Son propre sort, La- 
mentari cæcitatem alicujus. Cic. suam 
mairem morluam. Ter. se ipsum. Plaut. 
Se — sur un malheur, Leplorare ca- 
lamitatem. Cic. 

LANHE, 8. f. 1° Monstre fabuleur. 
Lama, æ, f. Hor. Apul. || 2° Sorte de 
poisson. Lamia, æ, Î. Plin. | 

LAMINER, v. act. Reduire 0a 
metal en lames : Laminer le cuivre. 
4Æs in laminas tenuare. Plin. — l'ar- 
ent, Ex argento laminas ducëre (0, 
tu, duxri, ducium). Plin. 
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LAMPADAIRE, 8. m. 4° Porte- 
flambeau. Lampaudarius, ii, m. Insc. 
{2° Sorte de lustre. Lychnuchus, 1, 
m. Cic. 

LA»tre, 8. f. Sorte d'appareil pour 
éclairer .En gén.) Lucerna, æ, f. Cac. 
(Suspendue) Lychnus, à, m. Cic. (Lu- 
mière) Lumen, minis, 0. Cic. : La lu- 
aière d'une lampe, Lucernæ lumen. 
fic. Lychni lux. Cie. [Travailler] 
: la lueur d'une —, Ad lucernam. 
derr. (Écrire) à la lueur de cette 
aime —, Eadem lucerna. Cic. Verser 
te l'huile dans une —, Lumini oleum 
mstullare. Cic. 

LAMPER, y. act. C. Borne 1°. 

LASIPION, s. m. Petit vase pour 
dluminer. Lucerna. æ, [. Sch.-Pers. 

LAMPRIDE, historien romain. Lam- 
pridius, ii, m. Vop. | 

LAMPROIE, s. f. Sorte de poisson. 
Mureua. æ, f. Plaut, Cic. . 

LAMPSAQUE, v. de la Mysie. 
Lampsicum, t, a. Cic. Lampsacns, ï, 
f. Liv. : (Qui est) de Lampsaque, 
Lempsacenus, a. um. (ic. V.-Mar. 

LANCE, 3. f. Arme d'hast lerminee 

uo fer pointu. Lancea, æ, f. Sall. 
in. 2: Pelite lance, Lanceola, #, Îf. 
âpal. Bois armé d'un fer de —, 
Ligaum lanceatum. Vulg. Gardes du 
corps armés de lances, Speculatores 
eun lanceis. Suet. 118 portair-ul des 
—, Lanceas portabant. Sail. La lance 
en arrêt, Lanceë anfestä. Hirt. || Fig. 
Rompre une lance avec qqn (— dis- 
poter avec lui), Cum aliquo digla- 
disn, dep. Cic. ap. Non. Romnpre 
ue — pour qqu t— le défendre), 
Voy. DÉFENDRE 4°. 

LANCÉOLE, de, adj. Qui «a la 
forme d'un fer de lance. Lanceolaius, 
4, un. Jjacer. 

LANCER, v. act. 1° Jeter avec 
force. (En gén.) Jac#re, io, is, Jeci, 
jactum, acl. Cic. Mfutôre, 0, is, masi, 
musum, act. Cæs. (En gén.; el 


Ensemble) Conjicëre, io, is, jeci. 
Jecium, act. Cæs. (Souvent, En 
Jactare, act. Cæs. 


graud sombre) 
Cu. (Dedans) fnjicëre, act. Ter. Im- 
mittére, act. Cæs. (Dehors) Ejicère, 
act. Cic. Emutière, act. Cxs. Cic. 
Devant, au-devant) Objicrre, act. 
lin. (Devant, en avant) Projicére, 
act. Cæs. (Loin de soi, À bas) Ab)i- 
ere, act. Cic. ne haut eo bas) Deji- 
etre, act. Cæs. (De l'autre côté, au de- 
14) Transjicëre, act. Cæs., ou Trajicére, 
act. Cic. Liv. (Seul. en parl. de traits) 
Jaculari, dép. (acc.). (ic. Liv. Tor- 
vére, «6, es, lorsi, lortum, act. Cic. 
ontorquère, acl. Virg. Quint. In- 
torquére, acl Sen. Tac. Voy. 3ET6R 
{o. {1 Fig. Lancer la raillerie, Ridi- 
exlum jac®re ou mitt”re. Cic. — une 
médisaoce, Emilt#re maledirtum. Cic. 
— des Lrails indirects cuntre qqn, In 
eliquem obliquis sententiis jaculari, 
dép. Quint. — à la face de qqn de 
dures vérilés, (Alicui) voces veras et 
graves coram angerëre (e, is, gessi, 
gurum. Tec. Les frères se lancent 
es plus graves injures, Intorquentur 
faur fraires grevisima coniurulis. 
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Cic. Lancer des édits, Edicta jacëre. 
Tac. Voy. 46TER {°. l 2° Jeter hors 
de soi. Jacère (vog: 40), act. Cic. Jac- 
tare, act. Cic. Conjic”re (voy. 1°) 
Cic. Edëre, 0, is, didi, ditum, act. 
Cic. EffundFre, 0, is, fudi, fusum, 
act. Cic. 2 [Les baleines] lancent en 
l'air des jets d'eau, In sublime nimbos 
efflant. Plin. Lancer son venin, Eruc- 
tare virus. Col. — des étincelles, Ja- 
cêre ignaculos. Cic. Voy. 3ETER 110. 
— sur qq. ch. des regards impu- 
dents, des regards de convailise, 
Adjicëre in rem umpudenliam oculo- 
rum. Cic. oculos cupidrtatis. Cic. || 
8° Faire partir au galop, très vite. Jn- 
cilare, act. Cæs Admitière (voy. 1°), 
act. Cæs. Iminittére, act. Czs. Per- 
mitt”re, act. Liv. : Lancer son cheval, 
Equum admitiëre. Cæs. — vivement 
son cheval, Vehementer equum in- 
citare. Cæs. — son cheval sur qqn, 
vers une légion, Equum concilare in 
aliquem. Nep. immititère ad legionem. 
Gulb. ap. Cic. — son cheval contre 
l'ennemi, Equm in hostem permittère. 
Liv. [l a pelni des quadriges lancés, 
Pinrit quadrigas currentes (de cur- 
rére, 0, is, cucurri, cursum, n.). Plin. 
Lancer des navires contre une flotte, 
Naves in classem immattëre. Cæs. — 
des chiens, Canes immittÿre. Virg. 
Le soldat une fois lancé, Incitatus 
semel miles. Liv. La cavalerie ayant 
été lancée sur le corps ennemi, Equi- 
tatu immisso in agmen hostium. Cæs. 
Arrèter le Samnite déjà laucé, Sis- 
(re Samnitem se jam invehentem (de 
invehère, 0, is, veri, vectum). Liv. 
L'eonemi — à la poursuite des 
aôtres, [ostis acriter nosiros inse- 
quens (de insequi, or, ëris, seculus 
sum, dép.)}. Cæs. k &o T. de vé- 
aerie. Faire sortir la bête de l'en- 
droit où elle est : Lancer Ja bête, 
Ercilare feram. Cic. — des bêtes, 
Feras cubulibus ercutère (io, is, 
cussi, cussum). Plin. || 5° Faire des- 
cendre du chantier à la mer (uno na- 
vire) = Lancer un vaisseau, Ex na- 
valibus navem deducëre (0, is, duri, 
ductum). Cæs. In aquam navem de- 
duecrre. Liv. || 6° Fig. Pousser dans 
le monde : Lancer qqu dans le monde, 
et ss. — qqu, Aliquem producère 
(o, is, duxi, duectum), act. Cic. || 7° 
Fig. Faire connaitre: accréditer (une 
affaire). Voy. Faire connaiTRs 29, 
ACCRÉDITER 30, 

Se LANCER, v. réf. 1° Ss jeter aveo 
Impôtuosite, avco effort dans qq. ch. 
Se jacëre (io, is, jeci, jactum). Cic. Se 
conjic"re (io, is, ject, jectum). Liv. = 
Se lancer daas la mer, Abjicére se 
in mare. Cic. Voy. Se 3ETen 2e. || 
2° Se porter avec violence dans ou 
vers, fondre sur. S. injicère (voy. 1°). 
Cic. Se conjicëre. Cic. Se immitière 
(o, is, misi, missum). Cic. Irruère, 0, 
Wu, rui, 8. Sup., D. Cic. Irrumpêre, 0, 
is, rupi, ruplum, n. Cic. Incurrëre, 
o, is, curri el rar. CuCUrri, CUrSum, 
a. Cic. =: Se lancer sur qqn, fr ali- 
quem irruëre. Cic. Voy. Se :&TER 4° 
et Be, Se — au milieu des ennemis, 
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Injicére se in medios hostes. Cic. Les 
ennemis s'élant lancés, Hosies, im- 
pelu facto. Cæs. I1s se laarent a flots 
pressés par luutes les purtes. Orn- 
nibus poriis effunduntur (de effundi, 
or, fusus sum, pass.). Liv. f 3° Se 
pousser dans le monde, se produire 
dans les affaires, etc. Se immiti7re 
[roy {o). Cic. = Je ne veux pas me 
ancer daos un champ trop vaste, 
Nolo in ingentem me locum immat- 
lEre. Sen. Se — dans la carrière po- 
lilique, In rem publicam ingredi (10r, 
Uris, gressus sum), dép. Czs. Ad rem 
publieam adire (eo, is, ivi et ii, itum), 
9. Cic. || Abs. [Ceux] qui se sont 
lancés eux-mêmes, Qui se ipsi protu- 
leruni (de proferre, fero, fers, latum). 
Sen. Voy. Se 1rren 6e. 

LANCETTE, 5. f. instrument de 
Chirurgie. Scalpellum, à, a. Cic. Cels. 
= Donner ua coup de lancette, Scal- 
pellumn athibere. bic. 

LANCIER, 8. m. Soldat dont l'arme 
principale est une lance. Luncearius, 
ii, 0. Arnm. 

LANCINANT, ANTE, adj. Qui cause 
des elancements : Douleur lancinaute, 
Punctio, onas, . Cels. Plin. 

LANDE, 8. f. Grande tendus de 
terre inculte et sterile. Inculta (æ) 
regio (onis), f. Cic. 

.LANDENRNEAU, +. de France (Fi- 
nistère). * Laudernacum, à, 0. 

LANDES (Les), pays de France. 
* Landarum Tracius (üs), m. ou * Sa- 
buleta (orum) Burdigalensia (ium), 
0. pl. ou °Tesca (orum) Aquifanica 
(orum), n. pl. 

LANDRECIES, v. de France (Nord). 
*Landrecium, ii, 0. 

LANGAGE, 5. m. 1° Emploi de la 
voix pour exprimer des pensees uv des 
sentiments. Lingun, æ, f. Cic. Sermo, 
onis, m. Cie. Uratio, f. Cic. =: Imiter 
le langage de l'homme (eu pari. de 
certains ouseagx), fmitari sermonem 
humanum. Plin. sermonem hominum. 
Plin. Poriner le — des enfants, For- 
mare puerorum ora (de os, oris, n. 
= bouche; ious. au gén. pl.). Quint. 
Prêter un — à la loi, à une ville, 
Legi, Urbi attribuÿre orationem. Cic. 
I 2° Langue, idiome. Lingua, æ, f. 

ic. Sermo, onis, m. Cic. Voy. LAN- 
Gus 3°. || 3° Style, manière de S'expri- 
mer eu égard aux mots ou à la diction. 
Oratio, onis, [. Cic. Sermo, onis, m. 
Cic. Locutio, onis, f. Ad Her. Verba, 
orum, n. pl. Cic. Dicendi genus (neris), 
n. Cie. : Le langage habituel, vul- 
gaire, Quotidianus serme. Quint. Quo- 
tidiana lucutio. Ad Ier. Le — pupu- 
laire, Popularia verba. Cic. Parler le 
— ordinarre, Populariter loqui. Cic. 
En — usuel, Vulgi sermone. Dig. 
En — vulgaire on Ÿes appelle = ha- 
lani=, Populari nomine apyreliantur 
balani. Plin. Il reproduisit ‘ans son 
— l'éloquence paternelle, Reddidit in 
loquendo paternam eluguentiam. Quint. 
Ceaseur rigoureux du —, Recte lo- 
quendi asper exactur. Quint. Faules 
de —, Sermonis vilia. Quint. Faire 
des fautes de —, Vitioss lboqui (or, 
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Fris, locutus sum), dép. Quint. || 4° 
Le manière dont on parle de q- ch. 
eu egard au sons. Oratio, onis, [. Cic. 


Sermo, onis, m. Cic. Curt. Verba, 
orum, n. pl. Cic. Dicta, n. pl. Cic.: 
. Ce langage d'Abdalonyme, H'ic sermo 


Abdalonymi. Curt. Imiter le — des 
gens de bien, Orationem bonorum imi- 
tari. Cic. Le — des philosophes, 
Lingua philosophorum. Sen. Le — de 
l'histuire, Sermo historicus. Cic. Tenir 
ua — hautain, Ferocius loqui (voy. 
30), dép. Nep. Teoir un — injurieux, 
Contumelias dicËre (o, is, diri, dic- 
tum). Liv. Son — était trop libre, 
Linguz immodice liberæ fuit. Liv. 
Le — de la bienveillance, Benigna 
oratio, Cic. Benignus sermo. Liv. Em- 

ruoter le — de la franchise, Libera 
Enguä uti (or, éris, usus sum), dép. 
Plaut. Parler le — de la modeslie, 
Sermone uti modesio. Sall. Teair le 
— de la vérité et de l'indépendance, 
Vere ac libere loqui. Cic. 11 tieat le 
mème —, Eadem dicit. Cie. Tu 
changes de —, Aliam oralionen præ- 
dicas. Plaut. Que signifie ce —? Quid 
vult sibi kec oratio? Ter. Il lint ce 
—, Tali oratione est usus. Liv. Mec 
dirit. Liv. Ita locutus est. Liv. Ita 
verba fecit. Liv. Ils tinrent ce — 
an roi. Sic locuti sunt apud regem. 
Curt. Voy. pancéa. Comparer le — 
de qqn avec ses actes, Dicta ali- 
cujus cum factis componre. Sall. || 
5° Fig. Tout ce qui sert à oxprimer 
des idecs ou des sensations. Scrmo, 
onis, m. Cic. =: [L'expression du 
visage] est comme le langage muet 
de l'âme, Sermo quidam tucilus men- 
tis est. Cic. L'aclion est comme le — 
du corps, Est actio quasi sermo cor- 
poris. Cic. Les yeux oct un — qui 
exprime nos sentiments, Oculi, quem 
ad modum affectr simus, loquuntur 
(voy. 3°). Cic. || 6° Cris, Chant des 
animaux. Lingua, æ, (. Virg. Ph. 

LANGE, $s. m. Morceau d'etoffe dont 
on envaloppe les enfants au berceau. 
Fascia. z, f. Plaut. || Fig. C. ner- 
ceao 2°. 

LANGEAC, v. de Franos (Haute- 
Loire). * Langiacum, i, n. 

LANGEAIS, v. de Francs (Indre- 
et-Loire). “ Alingavia, æ, f. 

LANGON, v. de France (Gironde). 
Alingo, onis, f. *Alingonis Portus 
(&s), «. 

LANGOUREUSEMENT. adv. D'une 
maniere langoureuse. * Languide. 

LANGOUREUX, Euse, ad). 1° Rar. 
Languissant Voy. ce m. 4e. [| 20 Qui 
marque do la langueur. Languidus, a, 
um. Quint. : Arr langoureux, Yeux 
—, Vulitus languidus. Quint. Oculi 
languidi. Quint. 

LANGOUSTE, 4. f. Sorte d'écre- 
sisse de mer. Locusta, æ, [. lin. 

LANGRES, v. de France (Ilaute- 
Marne). Andernatunnum, 1, D. Ant. 
Lingones, um, m. pl. Euir. =: (Qui 
est) de Langres, * Lingonensis, m. f., 
e, D. * Lingonicus, a, um. 

LANGUE. 5. . fe Partie charnue 
et mobile qui est dans la bouche. Lin- 
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a, æ, f. Cic. : Le bout de la langue, 
Prima @) lingua (æ). Plin. Les ra- 
cines de Îa —, Linguæ radices. Cic. 
Tirer, Montrer la —, Linguai ejicëre. 
Cie. projicère. Plin. Tirer la — par 
dérisiun, Linguam ab irrisu exserfre. 
Liv. Tirer {a — (comme les chiens), 
Linguam protendëre. Hier. Couper la 
_ d'aun, Linguam alicui præcidère. 
Plaut. exsecars. Cic. Se couper la — 
avec ses dents, Dentibus linguam 
abscidère. V.-Saxz. Arracher la —, 
Linguam avellëre. Cic. Darder sa — 
(en parl. d'un serpent), Linguam 
erserëre. Solin. || 2° Organe de la pa- 
role. Lingua, æ, f. Cic. : Ma lanzue 
est paralysée par la crainte, Lingua 
hæret melu. Ter. Embarras de la —, 
Voy. EuDAuRAS 1°. — einbarrassée, 
Voÿ. gusarnassé 2°, J'avais le nom 
sur la —, sur le bout de la —, Ver- 
sabatur miki (nomen) in labris primo- 
ribus. Plaut. La — lui a fourché (—=il 
a prononcé an mot pour un autre), 
Verbo aberravit. Cic. Se mordre la —, 
— s'arrèler au moment de dire qq. 
ch.) Verba retrahëre. Sen. (= se re- 
pentir d'avoir dit qq. ch.) Voy. Se 
RAEPENTIN. Dénouer la — à qqn, Voy. 
nier 6°. || Fig. Dénouer, Déler la 
laogue à qqn (= faire rompre Île 
silence à qqgo), Ex aliguo voces eli- 
cëre. Cic. Action de délier la —, 
Linguæ solutio. Cic. Qui a la — bien 
endue, bien affilée (— une grande 
acilité à parler), Voy. FACILE 2°, rA- 
cirré 5°, Qui a bien de la —, la — 
bien longue (— qui parle beaucoup), 
Linguæ intemperans (gén. antis). Liv. 
Quelle — (— quel bavard)l Vory. 
sAvAaRD. N'avoir pas de —,(— parler 
très peu) Verbis parce uli, dép. Cic. 
(= se taire) Voy. Se TAIRE. Mal- 
lriser sa —, Moderari linguæ. Plaut. 
linguam. Sall. Tenir sa —. Linguam 
ou Dicta continëre. Cic. 11 ne tient 
as 3a —, Solutissimæ linguæ est. Sen. 
lummes à qui la — va toujours, 
(Homines) impigræ linguæ. Sail, — 
acerée, perfide, Mala lingua. Virg. Sen. 
Ta — Ë les médisances), Maledicta 
tua, D. pl. Plaut. Coups de —, Lin- 
guæ verbera (um), 0. pl. Hor. D'un 
coup de —, Afaledico dente. Cic. 
Donver un coup, des coups de — à 
qqn, Aliquem mordère (eo, es, mo- 
mordi, morsum). Ter, Homme à la 
— acérée, Homo acidz linguæ. Sen. 
rh. Une mauvaise —, Une — empoi- 
sonnée, Une — de vipère, de ser- 
pent, Voy. MÉDISANT. Échapper aux 
mauvaises langues, Hominum linguas 
vitare. Cic. Voy- cAquEeT. Prendre 
laogue (= s'informer), Percontari, 
dep. Cic. || 3° idiome d'une nation. 
Lingua, æ, f. Cic. Sermo, onis, m. 
Cic. Oratio, f. (rar.). Cic. : Les deux 
langues (grecque el latine), Utrague 
oralio. Cic. Utraque lingua. Quint. 
Uterque sermo. Suet. Enseigner à qqn 
la lungne latine, Aliguem Latine loqui 
docëre. Cic. Aliguem Latine docere. 
Cic. Comprendre, Entendre la — de 
qui Alicujus linguam  intelligère. 

efr. Savoir toutes les langues, Ja 


LANGU 


langue 1atine, Omnes linguas scire. 
Plaut. Latine scire. Cic. Posséder À 
fuad la — grecque. Scire luculenter 
Græce. Cic. Qui sait, Qui possede une 
—, Linguæ peritus. Liv. gnarus. Liv, 
Parce qu'il savait la — des Gaulois, 
Propter Gallicæ linguæ scientiam. 
Cæs. Ne pas savoir une —, la — ja. 
Line, la — grecque, Linguam nescire. 
Cic. Grace nescire. Cic. Latine loqui 
nescire. Sen. Parler la — grecque, 
Loqui Grzcä linguä. Nep. Græce. Cie. 
(Les peuples] de — grecque, Grzcä 
ingua lognuentes. Liv. Avoir la mème 
—, Ejusdem esse linguæ. Cic. Qui 
parle deux langues, Buinguis, m. f., 
e,n. Hor. Curt. larler bien une lan- 
gue, 5a —, Pure et emendate loqui. 
Cic. Faire des fantes de —, Vitiose 
loqui. Quint. En — grecque, Grrco 
sermone. Cie. Græce. Cic. Livres com- 
posés, écrits en — grecque, Libri 
Græco sermone confecti. Nep. Tra- 
duire en — latine, Transferre in lin- 
guam Latinam. Plin [ls se comment 
Gaulois dans notre —, Nosträ lingnë 
Galli appellantur. Cæs. Reconnaitre 
un conciloyen à sa —, (ivem er voce 
cognoscère. Just. || 4° Maniere de par- 
ler (abstraction faite de l'idioème dont 
on se sert). Sermo, onis, im. Cic. : La 
purele de la langue, Elegantia ser- 
monis. Cic. Dans la — usuelle, Vui 
sermone. Dig. Mots empruotés à la 
— Ordinaire, Verba sumpta de medio. 
Cic. L'orateur doit avoir uge — con- 
venable, netle, ornée, Est oratoris 
proprium apte, dislincie, ornate di- 
cére. Cic. Voy- LANGAGE 3°, | 6° 
Chose longue ef étroite. Lingua, æ, f. 
Cic. =: Pelte langue (de terre), Lin- 
gula, f. Cæs. Étroite — (de terre), 
Brevis lacinia. Plin. 
Lancoe-0e-cenrr, 5. f. Sorts de 
plante. Lingulaca, æ, f. Plin. 
LANGOR-brE-CHIEN, S. f, Sorte ds 
plante. Lingua (æ) canina (æ), f. Cels. 
LANGUEDOC Le), anc. prov. de 
France. * Occutania (æ) Provincia (æ), 
[. * Tolosanus (i) Pagus (i), m. 
LANGUETTE, s. f. Co qui est en 
forme de pelite langue : Languette (de 
la trachée, d'un instrument à veut, 
d'une balance), Ligula oa Lingula, 
æ, f. Cels. Plin. Sch.-Pers. 
LANGUEUR, 5. f. 1° État d'uns 
pers. affaiblies et malade. Languor, 
oris, masc. Cic. Marcor, masc. Cels. 
Tabes, is, f. Liv. Plin. Tabitudo, 
dinis, f. Plin. : Langueur d'estomac, 
Stomachi malacia (æ), (. Plin. Tombet 
en —, În languorem fncidëre. Suel. 
Être en —, C. Lanauin 1°. Qui a 
uoe maladie de —, Longo morbo dd 
tabitudinem redactus. Plin. Voy. cox 
SOMPTION. Mourir en —, de —. Lan- 
guore mori, dép. Quint. || 2e Abalte- 
ment moral et physique cause par les 
fatigues do l'esprit, par les peines de 
l'âmo. Languor, oris, masc. Cie. 
Marcor, masc. Sen. Tabes, is. f. Cic. 
: Jeter dans la langueur, Languorem 
(aheun afferre. Cic. Tomber eu —, 
Voy. Devenir LANauiIssanT 1°. Elre 
dans la —, C, LaNGoIR 1°. So Apathis, 
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olence. Languor, oris, masc. Cie. 
Trade, dinis, f. Sall. Socordia, æ, 
f. Cie. : Se laisser aller à la lao- 
goeur, Languori se dedëre. Cic. Voy. 
apaTurs 2e. || 6° Eu parl. d'un écrit. 
Banque de chaleur, de mouvement. 
Fngus, goru, n. Quint. 

LANGUIER, s. m. Langue et gorge 
fomees d'un poro. Glandium, ü, n. 
Plaut. Plin. landul (arum) porcel- 
ne (arum), f. pl. Apic. 
eau. ' n. 1° Être dans un 
état de maladie qui ôte peu à peu les 
forces. Languère, e0, es, gui, S. SUP., 
p. Cie. Marcére, 60. es, cui, 8. Sup., 
n. Cels. | 2° Souffrir de la duree do 
gg. mal autre que la maladie. Labo- 
rare, n. Cic. Confici, ior, éris, fectus 
gum, pass. Cie. : Languir de faim, 
de froid, Confici fame, frigore. Cic. 
Laborare fame. Plin. frigore. Col. 
Les agneaux commencent à — par 
envie de téter, Desiderio matrum 
gai senescunt (de senesr#re, 0, 
ui, s. sup. n.). Varr. || Fig. Lan- 

uw de regret, Ex desiderio laborare. 
ic. — de chagrin, Mærore macerari, 
pass. Plaut. Commencer à — de cha- 
gro et de misère. Dolore ac miserià 
fabese/re (o, is, bui, 8. sup.). 0. 
Ter. H 3° Fig. Attendre avec impa- 
lience. Pendère erspectando, et abs. 
Pendére, e0, es, pependi, 8. Sup., 0. 
Cie. = Combien, dans l'attente, les 
âmes languissent, Quantum lauguoris 
exspectalio animis affert. Cic. Faire 
hogair qqo, Spem alicujus (rahëre 
(e, is, traxi, tracium). Sen. Pour ne 
as te faire — plus inoglemps, Ne 
iutius pendeas. Cic. 1l comprit qu'on 
de faisait —, Intellerit se duci (pass. 
de ducñre, 0, is, duri, ductum). Cic. 
Se plaignant que César les faisait — 
= trafnait leur affaire en longueur), 

eremtes se a Cæsare trahi. Suet. || 
&e Pig. Être comme engourdi, être 
lactif. Languëre (voy. 1°), n. Cic. 
Torgère, e0, es, pui, S. sup., D. Cic. 
Marcère (voy. 1°), n. Curt. Just. Ja- 
ere, 60, es, cui, citurus, n. Cic. : 
Lingnir à Brindes, dans la paix, Ja- 
cère Brundisii. Cic. in pace. Cie. — 
daos le repos, Otio ou In otio lan- 
guere. Cic. Cessaliune torpere. Cic. 
Orio marcèëre. Just. || 6° En parl. des 
tégétlanx. Pousser faiblement, n'étro 
pas en bon état. Languëre (voy. 1°), 
D. Virg. Suet. = La fleur languit, 
Languel flos. Prop. Branche qui —, 
Languens ramus. Suet. Arbre qui —, 
Arbor languida. Pall. La vigne s'est 
œise à languir par l'effet d'un vice du 
10, Vidtis vitio sëli consenuit (voy. 2). 
Col. 1} 6° fn parl. de certaines ch. Ne 
pas aller, être sans activite : Le cum- 
œerce par mer languil, Nawigatio 
mercalorum conquievit (de conquies- 
cêre, e, is, quietum, a.). Cic. Le paye- 
meol —, Solutio impeditur (de impe- 
diri, ior, iris, ilus sum, pass., — être 
empêché), Cic. L'allention de l'audi- 
teor commence à languir, Andientis 
inlen(io languescit (de languescëre, 0, 
gui, 8. sup., n.). Pl.-j. Quand la con- 
versalion Janguit, Ubi sermo friget 
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(de frigère, eo, frixi, s. sup., n.). 
Ter. L'esprit —, Animus marcet 
(voy. 40). Cels. La verta commence 
à languir, Virus hebescit (de hebes- 
cêre, 0,8. parf. ni sup., n.). Sall. 
Laisser — |a guerre, Bellum remit- 
t£re (0, is, misi, missum). Liv. || 7° 
Ea parl. des écrits, etc. Manquer de 
chaleur, de mouvement, d'interêt. Lan- 
guère (voy. 1°), n. Cic. : Le style 
commence à languir, Oratio conse- 
nescit (voy. 20). Quint. flaccescit (de 
flaccescére, 0, flaccui,s. sup., 0.). Cic. 
LANGUISSAMMENT, adv. D'une 
manière languissante. Languide. Plin. 
LANGUISSANT, ANTE, adj. 1° Qui 
est dans un ôtat de maladie. Langui- 
dus, a, um. Cic. Quint. Languens, 
én. entis. Cic. Marcens. Suet. : 
[Homme] que l'ivresse et les veilles 
ont rendu Janguissant, Languidus 
vino vigiliisque. Cic. Il était presque 
twujonrs —, Plerumque languebat \de 
languëre, e0, es, gui, 8. sup., 0.). 
Suet. La chèvre devient languis- 
sante, Capra languvre marcescit (de 
marcescËre, o, cui, s. sup., n.). Col. 
J En pari. des ch. Membres lao- 
guissants, Membra languida. Ov. 
fluentia. Curt. Estomac languissant, 
Stomachus languens. Czl. ap. Cic. 
marcens. Suet. Sa santé devient lan- 
guissante, Corpore languescit (de lan- 
guescére, 0, Gui, 8. Sunp., n.). Cic. 
Les vignes deviennent languissantes, 
Vites languescunt. Plin. Î Regards 
languissants, (— mourants) Oculi 
languentes. Sen.-rh. marcentes. Sen. 
rh. (— langoureux) Oculi languidi. 
Quint. || 2° Fig. Qui est faible, mou, 
indolent. Languidus, a, um. Cic. Lan- 
gens, gén. entis. Cic. Marcens. Cic. 
: (La musique] exalle ceux qui sont 
lanyuissants el rend — ceux qui sont 
exaltés, fncitat languentes et excita- 
tos languefacit (de languefac®re, io, 5. 
parf. ni sup.). Cic. Vieillesse lan- 
vuissante et inerte, Senectus lan 
guida atque iners. Cic. Zèle languis- 
sant, Languidum studium. Cic. La 
Jeunesse est languissante, Juventus 
languet (voy. 19). Cic. L'esprit est 
languissant, Animus marcet (de mar- 
cère, e0, cui, S. Supes D.). Cels. 
Voix laaguissante, Vox languens. 
Cie. Débit languissant, Fracta pro- 
nuntiatio. Pl.-J. [Oraleur] dont le 
debit est trop —, Ninis lentus in 
dicendo. Cic. Leur activité devient 
languissante, Eorum indusiria lan- 
guescit (vay. 0). Cic. Marcher d'un 
pas languissant, Languide proced're. 
Col. Accusation langnissaole, Defessa 
accusatio. Cic. || 3° En frarl. de cer- 
Lines ch. Qui ne va pas, qui manque 
d'activite : Ton art est langnissant, 
Ars tua jacet (de jacère, eo, cui, 
citurus, n.). Ov. Voy. LANGUIR 6°. || 
4e En parl. des écrits, etc. Qui manque 
do chaleur, d'interêt. Languidus, a, um. 
Quint. Frigidus. Cic. : Style laagais- 
sant, Langutïdior oratio. Quint. 
LANIÈRE, s. f. C. cor .Rorg. 
LANIFÈERE, adj. 1° Qui porte de 
la laino. Lanaris, m. f.,e, n. Varr. 


coon, onlis, M. 
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Lanalus, «, um. Col. || 2° Cotonneux 
Lanatus, a, um. Plin. Lanuginosus. 
Plin. Lanifer, era, erum. Plin. Le- 


niger. Plin. 


LANISTE, 8. m. Celui qui dressait 


des gladiateurs. Lantsta, 2. m. Cic. 


LANNOY, v. de France (Nord). 


*Alnetum, à, n, * Lannojum, i, n. 


LANTERNE, 8. f. 1° Ustensile dans 


lequel on abrite une lumière. Lanterna, 
æ, (. Cic. || 20 T. d'arch. Sorte de tou- 
relle garnie de fenêtres (au-dessus d'un 
edifice). “Turricula (z) 
f. D'apr. Vitr. (x, 19 
Fig. Fadaises. Inepiiz, arum, f. pl. Cie. 


fra (æ}, 
. | 3° Au pl. 


LANTERNEN, v. 4° Neul. Étreir- 


résolu. Vay. inrésoLu. || 2° Perdre le 
temps. Voy. Tewrs. || 3° Act. Remottre 
{qqn de jour en jour. Voy. asounNER 3e, 
|| &° Amuser par de vaines paroles : 
l'ourquoi me lanternez-vous ainsi? 
Quid vos me sic ludificamini (dép.)? 


Ter. || 5° Conter (des sornettes). Voy. 
CONTER 20. 


LANTERNERIE, sf. 1° Irrésolu- 


tion. Voy. ce m. || 2° Retard. Voy. ce 
m. || 3e Fadaise. Vuy. LANTERNE 9. 


LANUGINEUX. (. LANIFÈRE 20. 

LAOUCOON, prêtre de Neptune. Lao- 
Virg. 

LAOMEDON, père de Priam. Lao- 


medon, ontis, m. Hor. Ov. 


LAON, v. de France (Aisne). * Lug- 


dunum (i) Claratum (i), n. *Lau- 
dunum, ti, 0. 


LAPER, v. act. Boire en tirant la 


languo : Laper de l'eau, Aquam lam- 
bëre (0, is, bi rare, btlum), act. Aug. 


LAPEREAU, 5. m. Jeune lapin. 
Laurir, icis, m. Plin. 
LAPIDAIRE, 8. m. Ouvrier qui 


taille les pierres précieuses. Gemma- 
rius, ti, m. Vulg. Insc. 


LAPIDATION, 8. f. Action de la- 


pider. Layidatio, onis, f. lier. S'expr. 


œueux en tourn. par le v. Voy. La- 
PIDRR 20. 
LAPIDER, v. act. 1° Attaquer, 


Poursuivre à coups de pierres. Lapi- 


dibus appetëre (o, 1s, iui el it, tfum), 
act. Cic. persequi (or, bris, seculus 
sum), dép. (acc.). Cic. || 2° Tuer à 


coups de pierres. Lapidibus cooperire 


io, ts, perui, perlum) ou obruëre (0, 
is, ui, utum), act. Cic. Lapidare, act. 
Mirt. Flor. |] 3° Fig. Se dechainer en 
paroles contre qqn. Voy. Se nécæal- 
NER 40. 

LAPIDIFICATION, s. f. Formation 
des pierres. Lapidositas, atis, f. Tert. 

LAPIDIFIER, v. act. Convertir en 
plerre. In lapidem vertére (0, is, verti, 
versum), act. Ov. . 

Se LAPINFIEN, v. Pron. devenir 
pierre. Lapidesc®re, 0. is, 8. parf. ni 
sup., D. Plin. In lapidem verti (or, 
ris, versus sum), pass. Hyg. 

LArIN, 8. m. Sorte de petit qua- 
drupeds. Cuniculus, i, m. Varr. lin. 

LAPIS êt LAPIS-LAZULI, 8. m 
Sorte de pierre précieuse. Cyanus, i, 
m. Plin. 

LAPITUES, pple de Thessalle. La- 
pithæ, arum, m. pl. Cic. 

LAPS, s. m. Espace de temps : 
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Laps de temps, Temporis spatium, et 
abs. Spaitum, ii, n. Cic. [Les lois) 
sont tomhées en désuetude par — de 
temps, Consenuerunt suû velustale. 
Vuyÿ INTERVALLE 29, ESPACR 4°, 

LAQUAIS, s. tm. Valet employée 
principalement à suivre son maitre. Pe- 
disequus, t, m, Cic. 

LANAINE, s. m, Sanctuaire do- 
mestique ou l'on plaçait les dieux Lares. 
Lararben, it, n. Lampr. 

LAUCIN, 8. m. 1° Vol furtif. Fur- 
tum., à, n. Cie. Voy. 2 vou, 2 VoLxn. 

2° Chose volee. Éurnun, i, n. Cic. 

4v Plagiat. \'oy. ce m. 

LAND, S. m. Couche da graisse 
entre la peau et la chair du porc. /.a- 
ridum, i, n. Plaut, Mucr. Veg. Diocl. 
Lardum, n. HMor. Plin. Mart. Juv. 
Apic. : Marchand de lard, Lardarius, 
ti, m. nsc. 

LANDER, v. act. 1° Maitre des lar- 
dons dans la viande. * Larulum in car- 
nem mhuyfre (o, 15, firi, frum). || 2° 
Fig, Remplir (un ecrit de certains 
mots, etc.) : Larider qy. ch. de mais 
grecs, lAlieur rei} liræca verba n- 
culcare. Cic. || 3° Percer {do plusieurs 
coups d'epee, etc.). lonfigfre ;vuy. 1e), 
act. Ces. || 6° Piquer coup sur coup 
de brocards, etc.) : Larler de mots 

lessants, Mfuledictis figëre (voy. 1°), 
act. C'ic. 

LANDON, 3. m. {° Petit morceau 
de lard. *Lardi frustulum (1), 0. || 
&o Raillerie, sarcasme. Voy. ces m. 

LARE, 5. m. 1° Dieu tutelaire chez 
les Romains, Lar, aris, m. Plaul. 
3 Un dieu Lare, Mème traduct. Les 
Lares, les dieux —, Lares, um el rar. 
tum, m. pl. Cie. La fète des Lares, 
Laralia, ium, n. pl. Fest. || 20 Fig. 
Au plur. La maison. Lar, aris, m. s. 
Cic. Liv. Lar {aris) familiaris (is), 
m. Cic. Lares (voy. 1°), m. pl. {lor. 
Ov. : Revair ses lares, Ad laremn 
suum rererli. Cic. 

LANGE. adj. 1° Étendu dans le 
sens de la largeur. Laius, a, um. Cic. 
2 Huc large, Late via, Cic. Fruol —, 
Lata frons. PL.-j. — des épaules, 
Latus ab humeris. Suet. — de 15 
pieds, de 8 pieds, Laius quindecim 

edes. Cæs. pedibus octo. Veg. — de 
0 pieds an plus, Non latior pe- 
dibus quinguaginta. Cæs. Voy. Lance 
(ubsL) do. || 20 Étendu en gon., con- 
Siderable, grand. Laius, a, um. Cæs. 
Amplus. Cie. Palens, gén. entis. Cic. 
Spatiosus, a, um. Col. Sen. Lazus. 
Sen. Magnus. Cic. fngens, gén. enlis 
Cic. = Large plaine, Ingens campus. 
Cic. Apercevoir un — horizon, Cæzlum 
palens intueri. Cie. — espace, Larum 
spalium. Sen. La vallce la plus —, 
Éxtentissima vatlis. Liv. l'halane au 
— oubrage, Plaianus palulis diffusu 
ramis. Cic. — blessure, Luculenta 
laga. Cic. || Fig. Large brenveil- 
ance, Benevolentia late longeque dif- 
fusa. Cic. Pouvoir plus —, À mplior 
solestas. Plin. [Cette théorie] est plus 
—, Latius patel (de paière, eo, lui, 
8. Snp., n.). Cic. Comprendre Îles 
mots dans un sens —, Verba lats 


LARGE 


concipére. Dig. Sévatus - consulte 
conçu dans les lermes les plus lar- 
es, Senalusconsultum large fartum. 
re. Interprélation large, Lala inter- 
pretativ. Dig. Style —, Luta oratio. 
Cic. Diction —, Sermo fusus. Cric. 
Qui est — dans son éluquence, 
Cupiosus in elvquendo. Quint. Voy. 
érenou {v. || 3° Qui ne serre pas. 
Larus, a, um. Jlor. Ov. : Chaussure 
large, Dague —, Larus calceus. llor. 
aunulus. Ov. || 4° Fig. Abondant, co- 
pioux. Largus, a, um. Cic. Liv. Tac. 
Voy. corrEux. || 6° Fig. Libcral. Lar- 
gus, a, tn. Cic. Voy. LibÉnaL. || 6° 
Trop libra, peu scrupuleux. Liberior, 
m. f.. ius, n. Cic. Solutus, a, um. 
Cie, : Conscience large, Voy. con- 
SCIENCE 3°. 

Lance, adv. C. LANGEMENT, 

Lance, S. m. 1° Largeur. Latiludo, 
dinis, . Cic. : Le lerritorre a 100 Ou0 
vas de large, Fines in latitndinem 
rentum maillia pussuum patei (re 
patère, e0, fui, S. Sap., n.). Cæs. 
Le camp avait plus de 8000 pas 
de —, Casitra amnplius millibus pas- 
suum octo in latitudinem patebant. 
Cæs. || 2° La haute mer. Afrtrm, à, 
n. Plaut. Cæs. Cic. Liv. : La marée 
vient du large, Ex allo se æstus in- 
citat. Cæs, Etre halloité au —, In 
altu jactari. Cic. Prendre le —, Ga- 
guer le —, (Au pr.) In altum pro- 
vehi, pass. Plaut. Liv. vela dare. Virg. 
Liv. (Au fig.) C. S'ENruin. 

Au Lance, loc. adv. 1° Spaciausc- 
ment. Lure. Cic. Col. Spaliose. Plin. 
Pl.-j. : Être logé au large, Larze ha- 
bitare. Cic. Meltre au — les mani- 
pules, Manipulos larare. Cæs. || Fig. 
Se mettre au large dans ses dis- 
cours, Late loqui, dép. Cic. L'orateur 
peul se mettre au —, Licet oraiori 
vagari libere. Cie. || 2° Fig. Dans un 
elat commode, opulent : Être au large, 
Vivre au —, Larc ivre. Liv. Mettre 
qqu au =, ©. ennacuia 10. || 3° Fig. 
D'une façon trop l'bro, peu scrupuleuse : 
Se inetlre au large, Lare liceuterque 
esse. Sul, | 4° Au loin. Procul. Cic. 
: Au large L éloipuez-vous)f Procul 
este (en pari. à plusienrs) ! 
sez sa —1 Mème traducl. 

A7 LONG ET AU LANOE, |Oc. adv. 
En lous sens : Étendn au long et au 
large, Louge ac late fusus. Liv. 

EN LONG ET EN LARGe et DE LOoNa 
EN LANGE, loc. adv. En longueur et en 
largeur altornativement. Lounge laleque. 
Cæs. : Se prumener de loog en large 
sur la place, Transuerso ambulare 
foro. Cie. 

LANGEMENT, adv. 1° Dans un 
espace large. Laxe. Cie. Col. Sya- 
tivse. Plin. PL.-j. Voy. Au LARGE to. 
1 2° D'une manière étondue, considé- 
rable. Vuy. raucoor. |] 3° Fig. Dans 
l'aisancs, richement. Lare. Liv. Ample. 
Cic. Liberaliter, Cie. 2: Vivre laige- 
meot aux dépens de l'eooemi, Lare 
rapto vivere. Liv. Je vis plus — que 
par le passé, Liberalius nivo quum 
solebam. Cic. f| 6° Abondamment, co- 
piousement. Large. Cic. Copiose. Cic. 


irg. Pas- 
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Ample. Cic. =: Suffire largement, 
Abunde suffic£re. Curt. Ils jugent 
que leur sang doil être plus — payé, 
Sauguitis majuru sibi deberi prrmia 
putunt. Quiut. VOY. COPIEUSEMENT. |] 
So Libcralement. Lar e Cic. : l'er- 
saone 0e donne plus largement. Lar- 
gtus nemo dut. Cie. Vuy. LimEnarg- 
MENT. || 6° Aveo ampleur, sans mi- 
nutios. Amyle. Cic. 

LARGESSE, 5. f. 1° Action de 
donner avec libéralité, de distribuer 
de l'argent ou autre ch. Largilas, alis, 
f. Cic. Largitio, onis, f. Cic. Libera- 
lilas, atis, Î. Cic. : Excès de largeise, 
Nimia largitas. Ter. Prodiga largitio. 
Liv. Faire —, Facëre largitiones, Cic. 
Faire — avec le bien d'autrui, Ex 
alieno largiri (ior, iris, itus sum), 
dép. Cic. Faire — de lool 4 qqn, 
Omnia alicui dilargiri, dép. Cie. 
Pour que [ses] ressources suffisent à 
ses largesses, l't ad largiendum sup- 
pelaut copiæ. Cic. Par des — et des 
promesses, Largiendo aique pollici- 
tando. Sall. [Humose] qui fail lar- 
gesse de beauruup de choses. Mul- 
laium rerum largilor (oris:. Sall Gé- 
oéral qui ne fail guère de largesses, 
Dux minime largilor. Liv. || Fig. La 
Lerre produilces chuses avec beaucoup 
de largesse, Terra ea cum marimä 
largilute fundit. Cic. || 2° Libcralite 
qu'on fait, dons, presents. Voy. nox 1e. 

LANGEUR, 5. [. 1° Étendue d'une 
ch. dans le sens oppose à la longueur, 
Latitudo, dinis, f. Cie. : En largeur, 
In latitudinem. Cæs. Qui à 15 pieds 
de —, Voy. Lance (adj.) {°. Avoir 

lus de 8000 pas de —, Voy. Lance 
Ésubst.) do, P 2° Étendue en gen. 
grandeur. Magnitudo, uinis, f. Cie 
Armplitudo, (. Cie. Laritas, atis, f. 
Cic. | 3° Fig. Ampleur, elevation. Am- 
plitudo, dinis, [. Cic. 

LANGUE, 5. m. La haute mer 
Voy. Lance (subst.) 2°. 

LARGUER, v. act. Läoher on Fier 
un cordage. Larare, act. Virg. 

LARISSE, v. de Thessalio. Larissa, 
æ,f. Cæs. 2: Les habitants de Larisse, 
Larissri, orura, m. pl. Cie, Laris- 
senses, um, m. pl. Liv. 

LARIX, S. m. C. MÉLÈZE. 

LARNME, s. f, 1° Goutte d'eau qui sort 
de l'œil : Une larme, Lacrima, à, f. 
Cic. Des larmes, Lacrimæ, arum., f. 
pl. Cic. Fletus, &s, m. 8. Cic. Une 
seule larme, Une — imperceplible, 
Lacrimula, z, f. Ter. Un ruisse:o, 
Ua torrent de larmes, D'abondantes 
—, Multæ lacrimzæ. Cie. Magnus fle- 
tus. Cæs. La victoire serail une source 
de — bien amères, Acerbissimo luctu 
redundaret vicloria. Ci. Faire couler 
les —, Fletum ercitare. Cic. Lacri- 
mas concilare. Quint. evocare. Sen. 
Faire verser des — à qu. Tirer les 
— des yeux de qqo, À cui movère 
fletuin. Cic. lacrimas. Sen. Aliquem 
ad fletum deducfre. Cic. Cea choses 
lireul tes — de mes yeux, Lecrimas 
hæzc mihi elicinnt. Plaut. || eût re 
des — des pierres, Lapides fière 
coegisset. Cic. Coûter bien des — à 
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ou, Mulles lacrimas alicui afferre. 
ic. Arracher des — à qqn, Lacrimas 
elicui excut®re. Ter. Image qui arTa- 
che des —, Flebilis species. Cic. Les 
— viorgat aux yeux detous, Lacrimæ 
omaibus oborlæ (sunt}. Lucr. Liv. Les 
— jailhsseot, Lacrimæ prorumpuut. 
Pl.-j. Fletus erumpit. Quint Des — 
coulent, sortent des yeux (par l'effet 
d'une maladie), Larrimæ ab oculis 
profuuni. Col. Verser, Répandre des 
—, Lacrimas effundëre. Lucr. Tac. 
Verser d'abundantes —, un torrent 
de —, Pleurer à chaudes —, Fuodre 
en —, Vim lacrimurum profundfre. 
Cic. Flère uberius. Cic. ubertim. Sen. 
effusius. Curl. effusissime. Sen. Il 
faut pleurer et noo fondre en —, 
Lacrimandum est, non plorandum. 
Sm. Fondant en —, În lacrimas ef- 
fusus. Tac. Toul en —, Flens, pén. 
eniis. Ces. Lacrimabundus, a, un. 
Liv. Verser des — sur une ch., Ali- 
eui rei ülacrimare, n. Liv. tllacri- 
mari (dé). Cie. Donner des — à. 
Voy. peéonsn sur. lleurer tontes 
les — de ses yeux, Éfflére lotus 
vculos. Quint. Aÿaol épuisé luutes 
{mes} —, Consumptrs lacrrmis (à l'abl. 
abs). Cie. Plungé dans les — et les 
chagrins, Lacrimis ac mærore perdi- 
hu. Cic. Baignt, Mouillé, Noyé de 
—, Lacrimis madidus. Ov. Demander 
des secours les yeux noyés de —, 
Magne fetu aurilinm pet”re. Cæs. 
Avec des — dans les yeux, Oculis 
lacrimentibus. Cic. Répondre la larme 
à l'œrl, les larmes aur yeux, Flebi- 
liter respondére. Cic. Arroser qun de 
ses —, Aliquem lacrimis conspergëre. 
Cic. S'abaisser jusqu'à des — indi- 
goes d’oa bomme, In mulicbres fleius 
se projicire. Liv. Verser des — de 
joie, Gaudio lacrimare. Ter Gaudio 
Lerinos profund®re. Cæs. Des — de 
joue coulent, Lacrimæ mauani gauilio. 
Lie. ltilid. Quint, Des — de jnie 
cualent es yeux de [cet] hootme, 
Becuni lacrimæ cadunt gaudio. Ter. 
Aire aox —, Ridère usque ad lacri- 
mas. Petr. Reufnncer ses —, Fletun. 
repnmêre. Cic. Les — m'emptrheol 
de parler, Præ lacrimis loqui non 
psssua. Cic. Pouvoir à peine retenir 
tes —, Vir lacrimis temperare. Liv. 
Ne pouvoir resenir ses —, Lacrimas 
aon lenére. Cic. Dévorer ses —, La- 
crimas devorare. Üv. Les = sèchent 
tite, Lacrima cito arescit. Cie. Oil 
sec, sans —, Sicci oculi. Prop. J'ai 
sopporté les malheurs sans jeter, 
sans verser uue larme, Siccus ærum- 
nas fuli. Sen. Tarir la suurce des 
larmes, Sécher les —, Essuyer les 
—, Siccare oculos. Lucr. Sen. Sèche 
tes —, Lacrimas milite. Ter. omilte. 
Sen. [| 2° Profonde affliction. Lacrimz, 
arun, (. pl. Cic. Fletus, üs, m. s. 
Cic. Luctus, &s, m. 8. Cic. : Faire ver- 
ser des larmes à qqn, Vay. 1°. S'a- 
bieuver de — (= sahandooncr au 
chagria); Vivre dans les —, Vivre 
de — (= vivre dans le chagrin); Sé- 
cher, Essuyer les— de qqn (= cal- 
mer s0n chagrio), Voy. CHAGRIN 1°. 
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Sécher, Essuyer ses —, C. Se con- 
souer. || 8° Suo qui coule de certains 
arbros, Lacrimæ, urum, (. pl. Plin. || 
4° Très pelite quantité d'un liquide. 
Gutta, æ», f. Plaut. Stilla, f. Murt. 
Vovy.GocTre. {| 6° PI. T. d'archil. Sorte 
d'ornement. Guitæz, arum, f. pl. Vi. 

LARMEER, S. mn. Saillie au haut 
d'un edifice pour empêcher l'eau de 
pluie de couler le long du mur. Alen- 
fum, 1, 0. Vitr. 

LANMOIEMENT, 8. m. Écoule- 
ment de larmes involontaire et conti- 
nuel. Oculorum lacrimatio (onus), f. 
blin. C.-Aur. 

LARMOYANT, ANTE, 84). 1e Fon- 
dant en larmes. Lacrimabundus, «, 
ua. Liv. Voy. arms 1°. || 2e Alteint 
de larmoiement. Lacrimosus, a, um. 
Plin. : Yeux larmoyants, Lacrimosr 
ocult. Plin. || 9° Fig. Plaintif. Flebulis, 
m.f., e, D. Cic. Hor. Quint. =: Voix 
larmayante, Flebilis vor. Quint. || 6e 
Qui fait pleurer. Lacrimosus, a, um. 
Hor. Ov. : Poème larmoyant, Lacri- 
musumn poemn. [lor. 

LANMOYER, v, 0. C. PLEURER. 

LAON, ONNKSSE, 5. m. Î. Celui, 
Celle qui volo. Fur, uris, masc. Cic. 
féun. Plaut. 

LARNONNEAU, s. m. Petit larron. 
Furunculus, 1, m. Cic. 

4. LARNVE, 9. f. Génie malfaisant 
chez les Romains. Larva, æ, f. Plin. 
Sen. : De larve, Larvalis, m. f., e, 
n. Sen. 

2, LARVE, s. f. Insecto dans l'état 
où il est en sortant de l'œuf. Verni- 
culus, i, mn. Plin. 

LARYNX, 5. m. C. costen 20. 

1. LAS, ass&, adj. 1° Qui cprouve 
de la fatigue. (Lo gén.) Fessus, à, un, 
Ce. Fañgaius. Cie. (Extrèmement) 
Lefessus. Cic. Defatigntus. Cæs. (Le- 
g'rement) Lassus. Sall. : Las de.…., 
Vay. rariaué {°. || 2e Degoûte, en- 
nuye de qq. ch. Defutigaius, à, um. 
Cic. Fessus. Cic. Lassus. Sen. =: Las 
de pleurer, Fessus plorando. Cie. 11s 
étaient — de la guerre, Eos belti 
tædium ceperat (de cap”re, ÿo, is, cap- 
tum). Liv. Je suis — de cela, Sa- 
tias rerum istarum me lenet (de te- 
nère, 60, nu, lentum). Ter. VOY. ra- 
nçug 49, DÉOOÛÔTÉ 20. 

2. LAS, inlerj. C. néLas. 

LASCIP, ve, adj. 1° Enclin à l'Im- 
pudicite. (En gén.) Libitinosus, a, um. 
Cic. Protervus. Cie. Lascivus. Cic. (En 
arl. surt. des animaux mâles) Sa- 
ar, géo. acis. Varr. || 2° Qui porte 
à l'impudicltè. Lascivus, a, um. Quint. 
Suet. : Regards lascifs, Oculi lascivi. 
Quint. prolervi. Ou. Vers —, Versus 
mollieuli où parum prudiri. Cat. Pein- 
Lures très lascrves, Lescivissimæ pic- 
turz. Suet. 

LASCIVEMENT, ady. D'une ma- 
nibre lascive. Lascive. Bart. Apul. 

LASCIVETE, 8. f. Caracters las- 
cif, (En gén.) Libido, dinus, f. Sall. 
Col. Lascivia, æ, f. Suet. (En parl. 
surt. des animaux mâles) Salacitas, 
atis, f. Col. Plin. 

LASER, s. 1. Sorts de plante. La- 
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serpicium, ii, n. Plaut. Cao. Plin. 
Laser, eris, n. Plin, Scrib. 

LASSANT, adj. C. FATIGANT. 

LASSE, adj. C. FATIGUÉ. 

LASSER, v. act. 19 Causer une fs. 
tigue physique. (En gen.) Fatigare, 
uct. GCic. (Beaucoup) Defaligare, act. 
Cic. (Légèrenrent) Lassare, acl. Cels. 
Vay. rATIOUER 1°, |] 2° Causer une 
fatigue morale. Fatigare, act. Liv. 
Veil, Vezare, act. Sal. Cie. Erer- 
céTe, €0, es, cui, cuum, acl, Sal 
Ior. Voy. ratTicoen 4e. || 3° Fig. En- 
nuyer, degoûler. Fatigare, act Liv. 
Defatigare, act. Cic. Obiundëre, 0, is, 
tudi, [usum el funsum, act, Cie. Voy. 
DÉGOÔTER 29, PATIQUER 5€, 

Se Lassen, v. de Réf. Se donner ou 
Éprouver de la fatigue. Se defatigare. 
er. Fatigari, pass. Cic. Defaligar 

pass. Cic. Voy. Se rFaTIncen 1°. 
2° l’ron. Fig. Perdre patience, cesser da, 
renoncer à. Defatgari, pass. (ic. =: Je 
ne me lasserat jias de raconter, Non 
fatigabor referendo. V.-Mar. Je ne 
me — pas que je n'aie compris... 
Nanquam conquiescam (de cunyies- 
cêre, 0, is, quievi, guietum, = *e re- 
prser) uu Nunguam defuligabor an- 
lequam percepero. Cic. Il ne se lassa 
pas d'attendre, Perseveravit vyperiri. 
Suet. Ne pas se lasser d'aveslir qqn, 
Aliquem etiam alque eliam cowmone- 
facfre. Cic. Comparer les arguments 
Sans se —, El'am atque elirm argu- 
menta comparare. Cic. Vuy. cEssER 20, 
[| 3° Pron. Fig. Se degoûter de. Fasti- 
dire, ie, is, lur el it, um, act, _e 
qq. ch., de Tor. Satiari, pass. (de 
qq. ch., re). Cic. : Je ne puis me 
lasser do plaisir, d'être daos ce 
lieu, Saliari delectatione non possum. 
Uic. Illo loco satiari non queo, Cic, 
Vous vous lassez d'être duminés par 
eux, Vos satielas eorum dominatiouis 
lenet (de lenère, co, nui, fentum). 
Sall, Voy. Se raTicuun 2°, Se pé- 
GOÛTEN. 

LASSITUDE, 6. f. 1° Fatigue de 
corps ou d'esprit. Vay, PATIGUE 1°. | 
20 Fig. Quf. Ennui, dogoût. Voy. Dé: 
GOÛT 29, ENNOI 10. 

LATENT, ENTE, adj. Caché. La- 
tens, gén. entis. Cic. Voy. cacné. 

LATÉRAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient au côte de qq. ch. = l'arlie laté- 
rale, Latns, teris, n. Cic. Le nuage 
est latéral au soleil, Nubes a latere 
solis est. Sen. 

LATEÉNALEMENT, adv. De côté, 
aur le côte. À latere. Cic. 

LATICLAVE, 5. m. Large bande 
de pourpre dont elait bordee la tunique 
des senalours romains, etc. Lutus 1) 
clauus (1), m. Ov. Guint Suet. =: Tri- 
bun qui porte le latclave, Tribunus 
laticlivius. Suet. 

LATIN, 1x6, adj. 49 Qui appartient 
au Latium, par oppos. à Romain. La- 
ünus, a, um. Cic. : Le druit latin, 
Latinitas, atis, f. Cic. Suet. Lai 
Jus (uris), a. Tac. || 2° Qui appartient 
à la langue des anciens Romains. La- 
hinus, a, um. Cic. : La laogue latine, 
Voy. ci-apr. $e. Je n'ai rieo lu de 
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lus latin, Nihil Latinius agi. 

.-Aur. ap. Fronto. 

Lanin, s. m. 1° Habitant du Latium, 
par oppos. à Romain : Les Latins, La- 
fini, orum, m. pl. Cic. Liv. || 2° Écri- 
vain dont la langue est celle des an- 
ciens Romains : Les Latins, Lalini, 
orum, m. pl. Cic. Quint. || 3° La lan- 

ue des anciens Romains. Latina (æ) 
igua (æ\, f. Cic. Laiinus (i) sermo 
vuis), m. Cic. : Apprendre le latin, 
iscére Latine loqui. Sail. Savoir le 
—, Latine scire. Cic. S'exprimer en 
bon —, Pure et Latine loqui. Cic. 
Rendre en —, Latine reddiëre, act. 
Cic. Traduire en —, Veriëre in La- 
finum sermonem. Liv., et simpl. in 
Latinum. Quint. Enseigner le — à 
qqn, Aliquem Latine docère. Pl.-j. || 
Fig. 1! était au bout de son latin (— 
il ne savait plus que faire), Non, 
quid facëret, habebat. Cic. || Perdre 
son latin (— sou lemps et sa peine), 
Operam perdère. Cic. 

LATINISME, 6. m. Idiotisme latin. 
*Latinwm (i) idioma (aus), n. 

LATINISTE, 8. 00. Érudit versé 
dans la connaissance de la langue la- 
tine. °UHumo (manis) Latinz linguz 
peritus (i)}, m. = Eire ua bon, un 
grand laliniste, * Perbene Laline scire. 
D'apr. Cic. (Br., xxviu el xxxvur,. 

LATINITÉ, 8. f. Langage latin. La- 
finitas, alis, f. Cie. Ad Ier. = Style 
d'une b'nne latinité, d'une — pure, 
Emendata et Latina locutio. Cic. 

LATITUDE, 6. f. 1° Hauteur du 

le sur l'horizon, distance d'un lieu à 
‘equateur. Mundi declinatio (onis), 
f, Col. Cæli ou Mundi inclinalio, f. 
Vitr. : Les degrés de latitude, Csti 
climata (de clima, n.). Isid. Sous 
loutes les latitudes, Omni declina- 
tione mundi. Col. Suus différentes —, 
Sub diversis cæli regionibus (de regio, 
f.). Gel. || 2° Climat considere par 
rapport à la temperature. Czxli lemn- 
peralio (onis), f. Cic. Czli status (üs), 
m. Col. Cælum, i, a. Cic. : [Ces ani- 
menx] ne demandent pas la même 
laliltude, Non eumdem cæli slatum 
quærunt. Cic. Voy. cLimaAT 20. | 8° 
Fig. Étondue, extension : Dunner de la 
latilude à la jarlition oraluire, Divi- 
sionem extendre (0, is, tendi, fensum 
et tenfum). Quint. Ce principe a une 
grande —, Hoc la'e patet (de patère, 
eo, lui, 5. SUP., D.;. die. L'expression 
«bonne foi» a une très grande —, 
Fidei bonæ nomen manal latissime. 
Cic. ]| 4° Facilite, Pouvoir d'agir. Li- 
centia, æ, {. Cic. Polestas, atis, f. 
Ci. =: I y a plus de lalilude pour 
faire qq. ch., Alicui rei larior locus 
est. Liv. Accorder toute — à qqo, 
Alicui omnem licenliam dare. Cic. Si 
ceite — m'est accordée, Si ça po- 
testas mihi fiet. Ce. Si j'avais lote 
—, Si essent omnia mihi soluiis- 
suma. (ic. I doil avnir tuute — pour 
aviser, Libere consulre debet. Cæs. 
H 6° Delai. Tempus (poris) larum 
(t), n. Pl.-j. Dies (ei) lara (æ), f. 
Cic. 211 demanda plus de latitude 
pour lui, Tempus sibi laxius postu- 
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lavit. Pl.-j. Je laisse une — raison- 
nable (pour le payement), Diem sta- 
tuo sais laxam. Cic. 

LATIUM, contree de l'Italie. La- 
tium, di, n. Crc. =: (Qui est) du La- 
lium, Voy. LATIN. 

LATONLE, 8. [. C. 2 canniène 20. 

LATONE, mère d'Apollon et de 
Diane. Latona, æ, . Cic. 

LATR1E, 6. f. Adoration : Culle de 
latrie, Latria, æ, f. Cass. 

LATRIVES, 8. f. pl. Cieux d'al- 
sances. Latrina, æ, f. 8. Col. Suet. 

LATTE, 5. {. Morceau de bois re- 
fondu seion son fil. Regula, æ, f. Cæs. 

LAUDATIF, 1VE, adj. Qui loue. 
Laudaiivus, a, um. Quint. 

LAUDES, s. f. pl. Partie de l'office 
divin. *Laudes, um, f. pl.(Eccl.). 

LAURAGUAIS (Le), anc. petit 
comte do France (Languedoc). * Lau- 
riacus (i) Ager (gri), m. 

LAUREAT, adj. 1° Qui a reçu 
une couronne de laurier. Laureatus, 
a,um. Cic. || 2° Qui a remportè un 
prix dans certains concours. Coronalus, 
a, um. Suel. 

LAURENT, n. d'homme. * Lauren- 
lius, ti, M. 

LAURENTE, anc. v. du Latium. 
Laurentum, à, n. Mel. : (Qai est) de 
Laurente, (En parl. des pers. et des 
ch.) Laurens, gen. entis. Virg. Ov. 
Es parl. des ch.) Laurenlius, a, um. 

irg. Laurentinus. Mart. V.-)Mfar. 

LAURIER, 3. m. 4° Sorle d'arbre. 
Ordin. Laurus, i, fém. Cie. Virg. Plin. 
Quint. Qqf. Laurus, Gs, fém. Virg. 
[or. Plin. Col. Qqf. Laurea (s.-e. 
arbor), æ, f. Liv. = De laurier, Qui 
est en bois de —, Laureus, à, um. 
Cato. Liv. Feuille de —, Laurea. =, 
f. Plin. Laurinum folium. Plin, Ra- 
meau de —, Laureus ramus. Plin. 
Laurea, f. Liv. Couronne de —, Lau- 
rea corona, et simpl. Laurea, f. Liv. 
Orné de —, Laurealus, a, um. Cic. 
Qni produit des lauriers, Laurifer, 
fera, ferum. Plin. Lieu planté de 
Lauretum, i, 0. Varr. Plin. || Fig. il 
a mäché du laurier (— il est in- 
spiré), Laurum momordit. Juv. || 2° 
Fig. Victoire, succès, gloire. Laurus, 
ï, fém. Cic. Laurea, x, f. Cic. l'alma, 
f. (= branche ou couronne de pal- 
mier). Cic. = Les lauriers de !a vic- 
toire, Laurea rei prospere gestæ. Tac. 
Les — de l1 guerre, de l'éloquence, 
Bellorum palmæ ou laureæ. Just. Lin- 
gur laurea. Plin. Avide de —, Lau- 
reæ cupidus. Cic. Co laurier cueilli 
dans de grands dangers perdra sa 
fraicheur, Laurea illa magnis peri- 
culis parla amittel viridilatem. Cic. 
Cueillir, Moissunaer des lauriers (— 
remporter des victoires), Voy. vic- 
Tonus. — gagnés chez les Parthes, 
Parthica laurus. Pl.-j. Gladiatear 
chargé de —. Plurimarum palmarum 
gladiator. Cic. Être chargé de —, 
Gloriä florère. Cic. Qui s'est endormi 
sur ses — (en parl. d'un général), 
Factus victoriä socors (gén. ordis). 
Sall. Voy. succès. Flètrir ses — (— 
soiller sa gloire), Gloriam maculare. 
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Nep. Voy. atorre. || 3° Nom de dif- 
férents arbustes : Laurier alerandrin, 
Laurago, ginis, fém. Apul. Laurier. 
cerise, * Prunus (ti) lauro-ceresus (, 
fem. (Linn.) Laurier-rose (ou Uléao- 
dre), Nerium, it, D. Plin. ou Rhodo- 
daphne, es, fém. ou Rhododendros, i, 
fém. ou RkAododendron, i, n. Plin. 
Laurier-tin, Tinus, i, fém. Ov. Plin. 

LAUSANNE, Capit du canton de 
Vaud :Suisse). Lausanna, æ, f. Peul. 

LAUTERBOURG, v. de l'anc. 
dopart. du Bas-Rhin. * Lutræ Castrun 
(i), 0. 

LAVABO, 8. m. Linge aveo lequel 
le prêtre essuie ses doigts. AManuter- 
gium, it, n. Isid. 

LAVAGE, s. m. Action de lave, 
Lavatio, onis, f. Varr. 

LAVAL, v. de France (Mayenne). 
* Vallis (is, .) Guidonis. 

LAVANDE, 8. (. Sorte de plants. 
Stæchas, adis, f. Plin. Scrib. 

LA VANDIERE. C. BLANCUISSEUSE. 

LAVAUR, v. de France (Tara). 
* Vaurtum, it, n. et * Vaurum, 5, 0. 

LA VE, 5. f. Malière fondue et en- 
flammee que vomissent les volcans. (En 
fusiun) Liquefacta(orum) sara (orum) 
0. pl. Virg. (S'écoulant en torrents 
Vulcanius (ii) amnis (is), m. Ci. 
(Durcie) * Laua, æ, f. (Sm.). 

LAVE, ÉE, part passé de LAvER, 
Voy. ce v. || Adj. En parl. d'une coo- 
leur. Peu if, peu charge, faible. Voy. 
FAIOLE 10e. 

LAVEDAN (Le), vallée de France 
(Hautes-l'yrénées). * Levitanra, æ, f. 

LAVEMENT, 8. m. 1° Action de 
laver. Lavatio, onis, (. Varr. || 2° Sorte 
de remede. Clyster, eris, m. Cels. 

LAVER, v. acl. 1° Nettoyer aroo 
un liquide. Cr gén.) Lavare, o, as, 
lavaut (rare), lavatum, act. Cic. Le- 
vrre, 0, is, usilé surt. au parf. lavi 
et au sup. lautum ou lotum, act. Ter. 
Cic. Elavëre, act. (tr. rare). Plaut. 
Cels. Col. Abluëre, o, is, lui, lutum, 
art. Cic. EluËre, 0, is, lui, lutum, act. 
Plaut. Cels. Col. (En dessaans) Sub- 
lufre, act. Col. (Complètement) Col- 
lu#re, act. Cato. Plin. Perluÿre, act. 
Col. Plin. : Laver des étoffes, Lavare 
vesies. Plin. Vêlements déjà lavés 
une fois, Vestinenta jam semel lota. 
Petr. Laver l'argenterie, Argentum 
eluëre. Plaut. Olive lavée, Oliva clota. 
Col. Laver les pieds de qqn, Pedes 
alicujus abluñre. Cic. Se — les 
mains, Dfanus lavare. Cic. Après 
s'être lavé les mains, s'être bien — 
les pieds, Lautis manibus. or. Pure 
lotis pedibus. Plin. Se laver la bon- 
che, Us elu”re, Cels. Se — les dents 
avec de l'eau, Dentes aqu& colluëre. 
Plin. Qui n'est pas lavé (= mai- 
propre). {llutus, a, um. Cato. Pliuf. 
or. Illautus. Plaut. Illotus. Plin. 
Gell. Macr. || Pig. Je m'en lave les 
mains, (Id) culpä non factum esl 
meë. Ter. * Hzc meä culpä nego feri. 
D'apr. Ter. [ads iv, 4, 19). | Laver 
la lête à (qqn), C. nRéPrimaNDER. 
1 2° Fig. Effacer. Eluëre (voy. 1°), 
act. Cic. Abluëre, act. Cie. : Laver 
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des taches, Afaculas elure. Cic. — 
la tache faite à un nom, Erpiare 
aomen. Ci. — une souillure, Flagi- 
tium demére(o, is, jempsi, dempium). 
Liv. — un afront, Infumiam sarcire, 
(io, is, sarsi, sarfum). Cxs. — l'af- 
froat reçu en Illyrie, Acceplam in Il- 
lurico ignominiam COrri êre (0, ts, 
“ri, rectum). Liv. — sa honte, Igno- 
ainian depell#re (0, is, pui, pulsum). 
Quint. — à furce de courage la hunte 
de sa faite, Turpitudinem fugæ vir- 
tute delére (eo, es, evi, efum). Cæs. 
— sa faute par des prières, Pec- 
catum suum precibus lavare. Ter. || 
de Purifier, justifier. Purgare, act. Cic. 
: Laver qqn d'une faute, Aliquem 
culgé liberare. Cic. — César de la 
mort de Marcellus, Purgare Cæsarem 
de interitu Marcelli. Cic. Voy. ausrTi- 
ner 40. || 6° Fig. Punir, venger. Luère, 
o, is, lui, luifurus, act. Cic. Liv. 3 
Laser nne faute dans le sang, Cul- 
pan sanguine luvre. Liv. {| B° En parl. 
de ia mer, d'une rivière. C. nAIGNER 39. 

Laven, v. ou. Se laver les mains 
arant le repas = Lave el dine, Lava 
et cena. Cic. Dooner à laver à qqu, 
Aquan alicui præbere. Hor. 

Se Laven, v. 1° Ref. Se nettoyer 
avec un liquide. Lavari, or, aris, la- 
talus sum, pass. Plaut. Cæs. Cic. 
Plin. Lavare, 0, as, lavaui (rare), 
lsratun, oeut. Plaut. Ter. llin. Suet. 
Sese lavare. Plin. Se abluëre (0, is, 
m,uium). Virg. Lact. || 2° Fig. Se 
parifier, se justifler. Se purgare. Cic. 
« Se laver d'une accusation, Crimen 
dilure (e, is, ui, utumn). Cic. ou pro- 
pulsare. Cie. Se — du soupçon de 
perûdie, Se perfidiä exsoluëre (0, is, 
solri, solutum). Tac. Voy. Se aus- 
nnes {e. |] 3° Pron. Fig. En part. 
d'ace ch. Être effacé. Ablui, or, Xris, 
atus sum, pass. Cic. Et tous les pass. 
des v. acl. cites à LAvVEn (acl.\ 2°. 

LAVEUR, gosx, s. m. f. Celui, 
Celle qui lave. Lavaior, oris, masc. 
Diocl Lotor et Luior, masc. Insc. 
Loteria, z. fém. Insc. 

LA VINIE, fille de Latinus et femme 
d'Énes. Lavinia, æ. f. Virg. Liv. 

LA VOIR, s. m. Lieu destiné à laver. 
Larelorium, ti, 0. Gloss.-Phil. 

LAVURE, 5. f. Action de laver Île 
minerai. Lotio, onis, f. Vitr. Lotura, 
æ, (. Plin. 

LAXATIP, 1V&, adj Qui lâche le 
sentre. Liralivus, a, um. C.-Aur. 

LAYETIER, 8. M. C. COFFRETIEN. 

LAYETTE, 8. f. 1° Coffrot do bois. 
VOg- corraeT. || 2° Le linge. eto., 
destin pour un enfant nouveau-né. 
Iafantilis (is) vestis (is), f. Ulp. 

LAZULI. VOY. LAPIS. 

LAZARE, A. d'homme. Lazarus, i, 
n. Vul. 

LA7ZI, 8. M. C. BOUFFONNERIE 1°. 

1. LE, La, Les, arlicie. Ne s'expr. 
pas. 

2 LE, pron. m. de la 3° pers. 1° 
Lui. Voy. 1. || 20 Cela. Voy. cELa 
2%. A 3° Tenant la placo d'un adj. ou 
€un verbe ou plutôt d'une proposition. 
Ne s'expr. pas = C'est comme tu le 
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dis, Est ut dicis. Cic. Si elle me sait 
aussi négligente que je le suis, Si 
me scial (am socordem esse quam sum. 
Plaut. Celui qui n'empèche pas l'in- 
justice quand il le peut, Is qui non 
injuriam propulsal, cum polest. Cic. 
Les autres choses seront à voire dis- 
posilion toutes les fois que vous le 
voudrez, Celera, quoliescunque vo- 
letis, parata vobis erunt. Cic. 1ls 
agissent autrement qu'ils ne l'ont 
aononcé, Contra facinnt quum pro- 
fessi sunt. Cic. Aimer les gens qui 
ne le méritent pas, Diligëre non 
dignos. Cic. Quand est-il arrivé que 
ce qui est permis ne le fût pas? 
Quando fuit ut, quod licet, non li- 
céret? Cic. || 4° Expletif : Le céder 
à, L'emmporter sur, Voy. CÉLER, Ev- 
PORTER. 

LÉ, 8. m. Largeur d'une ôtoffe entre 
ses deux lisières. Plaqula, z, f. Varr. 

LÉANDRE, n. d'homme. Leander 
et Leandrus, i, m. Ov. 

LÈCUE, S. (. Tranche fort mince. 
: Une lèche de pain, Panis frustum 
(1), n. Sen. 

LÉCLUER, v. act. 1° Passer la lan- 
que sur qq. Ch. (En gén.) Lumbre, 
o, is, bi, 8. sup., act. Cic. (Pour 
goûter, pour manger) Lingëre, 0, 1s, 
ini, inctum, acl. Plin, (L'une ma- 
nière gourmande) Ligurrire, io, is, 
tui ou ti, itum, act. Varr. Uor. = 
Lécher les enfants avec sa langue, 
— sa blessure, le sang, le col de la 
bouteille, Lambère pueros lingua. Liv. 
vulnus suum. Plin. sanguinem. Pl.-j. 
lagænæ collum. Ph. — du miel, du 
sel, LingYre mel. Plaut. salem. Plin. 
Avaler uae cuillerée peu 4 peu en 
léchant, Cochleare plenum paulatim 
delingëre. Cels. Se lècher les lèvres 
(en parlant}, Lambère labra. Quint. 

ce — les doigts, Lingëre digitos. PL.). 
I Lafaummelèche sa chevelnre, Lambit 
flamma comas. Virg. || 2° Fig. Finir un 
ouvrago avec minutie. V'oy. LiuEn 2°. 

Se LÉCHEnR, v. ref. Se nettoyer aveo 
sa languo. Lingnuä se detergère (eu, es, 
terst, lersum). Col. 

LEÇON, $. f. 1° Manière de lire 
un toxte, variante; Fig. Manibre de 
raconter un fait, version, Lecto, onis, 
f. Serv. C.-Th. Isid. =: Uue fausse 
lecon, Falsa lectio. Serv. «lnse- 
cendu» est la bonne —, Insecendo 
potius legendum est. Gell. C'est la 
vraie —, ({loc) recte scriplum est. 
Gell. || Fig. Voy. vension. || 2° Petits 
chapitres de l'Écriture ou des Pères 
u'on recilo à matines. * Lectio. onis, 

tfccl.). || 3° Ce qu'on doit ap- 
prendre par cœur. Ea (0. pli.), quæ 
ediscenda sun. Quint. =: Je vou- 
drais qu'on danoûl en leçon aux en- 
fauts des morceaux chuisis des ora- 
teurs, Pueros velim ediscère electos ex 
oralionibus locos. Quint. Voy. aAP- 
pueNong 920. || 4° Instruction donnes 
soit dans une classe, et du haut d'une 
chaire, soit en particulier et à un seul 
olève. (AclLiun d'caseigner) Institutio, 
onts, f. Cic. Qqf. Eruditio, f. Cic. 


Rar. Præceptio, f. Cic. (Enseigne- 


préferables à celles 
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ment donné) Doctrina, æ, f. Cie. 
Disciplina, f. Cic. Praceptum, 1, n. 
Cic. Institutum, n, Cie. (Cunférence 
prblique, en gén.) Audifio, onis, f. 
‘lin. Gell. Acroasis, 1», acc. in, abl. 
i, f. Vitr. Sue. (Conférence pbiloso- 
pbique) Schola, æ, f. Cic. Quint. = 
Faire une leçon, Facére acroasin. 
Vitr. Faire des leçons, Scholas ha- 
bére. Cic. Facère acroases. Suet. 


Suivre, Aller entendre les — de qun, 


Aliquem audire (io, is, ius et 5, 
itum). Cic. Apud aliquem studère (eo, 
es, dui, 8. sup.), n. Quint. Suivre les 
inèêmes — Easdem auditiones colfre, 
Gell. Celui qui suit (on qui a saivi) 
les — de Platon, Platenis auditor 


(oris), mo. Cic. discipulns (ï), m. Cic. 


ouner des —, Przcepta tradère 
{o, is, didi, ditum). Cic. Tyrannioa 
donne des — chez moi, Tyrannio 
apud me docet (de docére, eo, cui, 
clum). Cic. Sont-ce 1à les — que 
lu donnes à la jeunesse? Sic tu ado- 
lescentes instiluis (de institu’re, 0, 
ui, utum)? Cic. Donner les premières 
— aux enfants, Mentem tinfaniium 
informare. Quint. Ï] compren:lra les 
— qu'on lui donnera, Qu: (radentur, 
accipiet. Quint. Voy. insrnuing 10. 
Douner à qqn des — de htiératore, 


de latin, de lyre, d'équitation, de 


droil, VO: ENSEIQNER 20, APPREN- 
one 6°. Prendre, Avoir des — de 
qun, Ab aliquo diseFre (o,is, didici, 
s. sup.). Cic. Aliguo magistro ut (or, 


Fris, usus sum), dép. Cic. Prendre 


des — de danse, de latin, de phi- 
losonhie, Voy. aprnennre 1°, Les 
qu'on suit dans les écoles sont 

qu'on recuil chez 
scholis eruditio est 


soi, Potior in 


quam domi. Quint. À quel prix sont 


ses —? Quanti docet? Juv. Je dais 


celle connaissance plutôt à l'expé- 


rieoce qu'aux —, [d experiendo magis 


quam discendo cognovi. Cic. || B° Con- 
seils, Avis que l'on reçoit de qqn re- 


lativement à la conduite dans la vie 
on dans qq. affaire. Cousiluem, ii, n. 
Cic. Præceptum, i, u. Cæs. Montlum, 
a. Cic. : Dunner à qqn de bonnes 
leçons, Recta consilia alicui dare. Ter. 
Voy. conseil 1°. Ceux à qui il avait 
fait la leçon (— qu'il avait instruits), 
(li) quos ille edocuerat (voy. 40). Cæs. 
Accusateur auquel on a fait la —, 
Accusator subornatus. Cic. instruclus. 
Cic. Fais-moi ma — (—= dicle-moi 
ce que j'aurai a dire), AMiAi. quæ di- 
cam, edissere (de edisser/re, 0, ts, 
serui, sertum). Plaut. || 6° Enselgne- 
ments, Avertissements que l'on recçoil 
des choses. Ducumentum, i, n. Cæs. 
Cic. Liv. =: Graude lecon pour les 
hommes, Magna haminum a@lmonitio 
{onis), f. Plin. Tirer une — le 44 
ch., Documentum ex re capëre. Cic. 
Le malheur d'antriu leur a servi de 
—, Alienë& culamitate documentum 
datum (est) illis. Liv. À qui teurs 
défaites ont servi de —, Cladibus 
edocti (pass de edocère: voy. 4°). 
Liv. Obrir ane — profite. Utili 
esss documento. Liv. La ruine de Sa- 
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gonte sera pour les Espagaols une 
excellente —, Hispanis insigne docu- 
mentum Sagunti ruins erual. Liv. 

Jo Reprimande. Monitio, onis, f. 

ic. Admonutio, f. Cic. Objurgatio, 
f. Cie. : Une pelite leçon, Lenis ob- 
jurgatio. Cic. Faire la — aux gram- 
mairieus (— les rappeler à leurs de- 
voirs), Grammaticus officii sui com- 
munére (e0, es, nuï, nifum). Quint. Il 
m'a bien fait ma —, le plurimis 
verbis malis objurgavil. Plant. Voy. 
néPaimanDen. || 8° Correction. Casti- 
gaiio, vnis, f. Cie. : Donner uueleconä 
qqn (= le corriger), Recevoir une — 
(= ère corrige), Voy. connicen 3. 

LECTEUR, TRICE, 9. m. . 1° Celui, 
Celle qui lit pour soi et des yeux. Lector, 
oris, mast. Cic. Quint. Legens, entis, 
masc. (et fém.). Ov. Quint. Pl.-j. : 
Ami lecteur! Lector amice! Ajart. 
Faire peu de plaisir aux lecteurs (ou 
aux lectrices), Minimæ legentibus esse 
voluptaii. Quint. Je ne veux pas que 
celle (lettrej ait d'autres lectenrs (ou 
lectricesi, Eam nolo legi aliis (au 
dat.). Cic. C'était un grand lecteur, 
Erat in eo avidutas legendi. Cac. | 
2e Celui, Celle qui lit à haut voix 6 
devant d'autres porsonnes. (En gen.) 
Recitator, oris, masc. Cic. Sen. Lec- 
tor, masc. Cic. Pl.-j. Suel. Lectrix, 
icis, fém. Serv. Insc. (Celui dont la 
fouctiun est de lire) Anagnostes, æ, 
masc. Cie. || 3° Masc. Un des quatre 
ordres mineurs dans l'Église. Lector, 
oris, m. fsid. 

LECTISTERNE, 8. m. Festin offert 
aux dieux. Lectisternium, ti, a. Liv. 

LECTOURE, v. de France (Gers), 
Lactora, æ,f. Peut. Lactura, Î. Ant. 
: Les habitants de Lectoure, Lacto- 
rales, ium, @. pl. Insc. 

LECTURE, s. [. 1° Art de lire 
des yeux. Lectio, onis, f. Quint. : 
Ea-eiyner à qqn la lecture, Aliquem 
ed irctionem instiluëre. Quint. || 2° 
Action de lire seul et des yeux. Lectuo, 
onuts, f. Cic. : Courte lecture, Lec- 
liuncula, æ, f. Cic. La — des poètes, 
Puelarum lectio. Quint. evolutio. Cic. 
La — assidue des poèles, Puetirum 
pertractalio, f, Cic. La — de Cicérun 
el de Démosthène est plus profitable, 
Plus conferunt lecti Cicero ac Lemos- 
thenes. Quint. Après la — de ta 
lettre, Tuis litieris lectis. Cic. per- 
lectis. Cic. Le fruit de la —, Fructus 
legendi. Macr. Le goût, La passion 
de la —, Legendi studium. Cic. 
auidilas. Cic. Aimer la —, Lectione 
liôrorum delectari. Cic. La — est si 
aile, Tantum est ufilitatis in Le- 
gendo. Quint. || 3° Ce qu'on lit, Ce 
qu'on a lu soul et des yeux. Lectio, 
ons, {. Quint. Lecia, orum, 0. pl. 
Quint. : Toute lecture n'a pas besuin 
d'être expliquée, Lectio non omunis 
interpretante eget. Quint. Reprenire 
ses leclures, ltevenir sur ses —, 
Leeta revolrëre. Quint. |] 4° L'instruc- 
tion qui resulle de la lecture : Homme 
de beaucoup ds lecture, Homo 
mult& leciione exercitus. Gell. Vir 
plurimæ lecitionis. Macr. Qui n'a au- 
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cune —, Nullis lectionibus expolitus. 
Amm || Bo Action de lire à haute 
voix et devant d'autres personnes. ite- 
citatio. onis, f. Cic. Lectiv, f. Quint. 
: La lecture à haute voix, Clara lectio. 
Cels. Il va faire ue — publique, 
Recitaturus est. PL.-j. Faire une — à 
ges auditeurs, Audiloribus legëre (0, 
is, legi, lectum). Cic. Abatlu par la 
— de la lettre, Recitatis lifteris de- 
bilitatus. Cic. Après celle —, [oc 
recitato. Cic. La — des vers duil 
être faite d'une voix mâle, Sit lectio 
versuum virilis. Quint. 

LÉCYTUE, s. m. Potit flacon à 
huile, Lecythus, 1, f. Vulg. 

LÉOA, femme de Tyndare. Leda, æ, 
f. Hor. 

LÉGAL, ALE, adj. Qui est selon la 
lol. Legitimus, a, um. Cic. : Temps, 
Âge lègal, Tempus legitimum. Cic. 
Æias legitima. Cic. Quint. Nommé 
consul à l'âge —, Factus consul 
suo tempore. Cic. Les formes légales, 
Juris sollennia {ium), n. pl. Dig. 
Élat legal (de la cause), Siatus le- 
galis. Quint. Lutter sur le terrain —, 
Leyibus derertare. Cic. 

LÉGALEMENT, adv. D'une me- 
nlère legale. Legitime. Cie. Lege. Ter. 
Leyibus. Nep. = Puursuivre qqn lé- 

alewent, Loge agèëre in aliyuem. 
ic. L'année où il pouvait — de- 
venir consul, Annus quo per Leges ei 
consulem fierti licebat. Cæs. 

LÉGALITÉ, 8. [. 1° État de ce qui 
est legal. Legalis (is) status (üs), m. 
Quint. | 2° Ensemble de prescriptions 
legales. Leges, um, f. pe Cic. z Ce 
qui est contraire à la légalité, (Id) 
quod leges velant. Cic. 

LÉGAT, 8. m. Cardinal envoyé aveo 
des pouvoirs extraordinaires par le 
ape * Legatus, à, m. fEccl.) = Légat 
À alere, * Legalus a latere (Eccl.). 

LEGATAIRE, 8. m. f. Colui, Celle 
a qui on fait un legs. (Exact.) /.egala- 
rius, it, masc. Suet. P.-pct. Legatarira, 
æ, fém. Ulp. (Moins exact.) Leres, 
edis, m. f. Cie. : Légataire universel, 
Heres er asse. Quint. 

LEGATION, 5. f. C. AMBASSADES. 

LEGATOHNE. adj. T. d'hist. anc. 
Gouverne par un lieutenant : l’ravince 
feBaLOIre, Legatoria (z) previncia (z), 
, Cic. 

LÈGE, adj. En parl. d'un oavire. 
Qui n'a pas uns charge suffisante: Qui 
revient sur son lest. Voy. LEsT. 

LEGENDE, 5. f. 19 inscription. Voy. 
ce m. 2°. || 2° Récit do la vie des 
saints. * Legenda, æ, (. (Cang.). || 3° 
Tradition populaire. Voy. rA8LE 4° || 
4° Suite, Sorie (de ch. fastidieuses). 
Voy. serie. 

LEGER, Ëar, adj. 1° Qui ne pèse 
uère. L£vis, m. f.,e, n. Cic.s Plus 
eger qu'uose plume, Levior quam 
pluma. Plaut. Armure legère, Levis 
armalura. (Cæs. l'une main — (—= 
délicatement), Manu molli. Quint. 
levissimä. Cels. D'un pas léger (— 
sur la pointe du pied), Suspensu 

gradu. Ter. pede. Ph. Que la terre te 
soit légère i Sit tibi terra levis ! Insc. 
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Terra sit super ossa levis! Tib. 
Fig. Léger d'argent, Ære non gravis 
(m. f.,e, D.). Virg. [| 4° En parl 
du sol. Facile à remuer, qui n'est 

compact. Facilis, nm. ., e, 0. Col. 
Curt. Solutus, a, um. Col. Plin. Lr- 
vis, m. f., e, n. Curt. || 3° Facile à 
diverer. Lévis, m. f., €, 0. Cels. : 
Aliuient très leger à l'estomac, Cibw 
facllimus ad cuncuquentum, Cic. {| 
4° Eo parl. de boissuns. Qui a peu 
de force. Lévis, in. f., e, n. Plin. Te- 
nuits, e. Plin. || 6° En parl. du sum- 
weil. Facile 4 dissiper. LZvis, ©. (., 
e, n. Hor.{| 6° Dispos, agile, rapide. 
Lrvuis, m. T., 6, 0. Cic. Nep. Liv. 
Agülis, e. Liv. : Léger & la course, 
Levis cursu. Virg. Velor, gén. ocis. 
Sail. Pernir, gén. icis. Plaut. Liv. 
Col. Celer, eris, ere. Ov. Prop. J'ai 
le pied —, Sum pernir pelibus. 
Plaut. Vents légers, Leves venii 
Virg. Je mo seus plus léger lorsqne 
je m'entretiens avec toi, Cum loquor 
lecum, allevor (aris, atus sum, ari, 
pass.). Cic. Une troupe légère, Agmen 
mubule où erpredilun. Curt. Lestruupes 
légères (par oppos.aux legiuns, etc.) 
Levis armutura. Cic. Seize mille 
bonimes de troupes —, Serdecim 
mullia expedita. Cæs. Flotte légère, 
Agulis classis. Liv. Bâtiment leyer, 
Nuvis actuaria. Sall., et sumpl, Ac- 
tuaria, æ, f. Sall. Celoz, ocis, m. £ 
lPlaut. Varr. Liv. Celes, etis, m. Plin. 
Gell. Voy. AGILE, DISPOS, RAPIDE. À 
7° Fin, tenu, subtil. Tenuis, m. f.,e, 
a. Plin. Subtilis, e. Lucr. : Fil léger, 
Subtile flum. Lucr. Étolfe légère, Te- 
nuis veslis. Tib. À Athènes l'air est 
léger, Athenis tenue cælum (est). Cie. 
Les umbres légères des morts. Tenues 
umbræ defuncitorum. Ov. || 8° Fig. 
Delicat et facile. (Delicat) Tenuis, m. 
f., e,n. Quint. Sart. (Facile) Fa- 
cilis, e. Tac. = La main lépère du ci- 
seleur el du slaluaire, Cælandi fin- 
gendique sublilrias (atis), f. Plin 
Style léger (= facile), Erpedita ora- 
tio. Cie. Puêsies legères, faciles ver- 
sus. Tac. Des poesies — (en @. 
part), Nugæ, arum, f. pl. For. 
Jo Fig. Peu important, peu considerable. 
Lévis, æ. f.,e,n. Cic. Tenuis, e. Cic. 
Parvus, a, um. Cic. FEriguus. Cic. 
Modicus. Cie. = Alimentatiun légère, 
Tenuis victus. Cie. Leger avoir, Te- 
nues opes. Cic. — butin, Levis præda. 
Cxs. — bruit, Levis strepitus. Ov. 
Minimus stridor. Ov. Les alteiotes 
les plus légères, Les atlouchemeols 
les plus légers, Tactus levissini. Sen. 
Douleur légère, Levis dolor. Cic. 
Faute très —, Perparva culpa. Cic. 
Des maux légers, très —, Alala exi- 
gua, minima. Cic. Raison lesère, 
Levis causa. Cic. Léger, Très — 
suupcon, Suspicio fenuis. (ic. per- 
tenuis. Cie. Un — désacrord les sé- 
pare, Leviter inter se dissident. Cic. 
Levers accroissements, Modica incre-, 
menta, Just. À l'aide d'un leger arti- 
fice de mots, Sub levi verborum præ- 
tertu. Liv. || 10° Superficiel. Levis. 
m. f.,e, n. Cic. Erwguus, &, um. Cic. 
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te Acqnénr nne légère connaissance 
d'une ch. Rem leviter agnoscère. Cic. 
Donner une — description de qq. ch., 
Aliquid breviler describère. Cic. || 11° 
Peu sage, peu senso. Afale sanus (a, 
un). Cie. [| 12° Volage, inconstant. 
Lévis, wo. (., €, 0. Plaut. Cic. Alula- 
buis, e. Ci. Commutabilis, €. Cic. 
Mubilis, e. Sall. fuconstans, gen. an- 
tas. Cic. VOy. eNCONSTANT. || 139 In- 
considérée. Lévis, m. f., e, n. Cæs. 
Incunsideratus, 4, um. Cic. Incon- 
sultus. Cie. Temerarius. Cic. Voy. IN- 
COXSILÈRÉ 1° el 29. 

À La uécÈne, loc. adv. 1° D'une 
manière peu pesante. Leviter. Cæs. 
Sen. : Arwmé à la légère, Leviter 
ermatus (a, um). Sen. Curt. Voy. 
anué {e. || 20 D'une manière peu abon- 
daste : Un diner à la légère, Cena 
tenuis, for. Î 30 Inconsiderèment. 
Teace. Cic. Inconsiderate. Cic. In- 
consulte. Cic. Inconsulto. Ad Her. : 
1! leur demanda] de ne rien croire 

la légère, Ne quid lemere crederenl. 
Set. Agir souvent à la —, Multa facère 
leneritate quädam. Cic. | 

De Lcécen, lue. adv. Inconsidéré- 
ment. Voy. ci-dessus 3°. 

LÉGÈREMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière qui n'est pas pesante; sans ap- 
puyer. Leviter. Ces. : Légèrement 
armé, Voy. À La Léaèns 1°. Tomber 
plus —, Levius cadzre. Cæs. Marcher 
—, Suspenso pede ire. Ter. Toucher 
.ch., dliquid extremis digilis 
attingère. Cic. || Fig. Glisser lègère- 
went sur les faits défavorables, Cur- 
sin dicere altena. Cic. Esquisser — 
les passions, Designare affectus velut 
prinis lineis. Quint. Louer —, Sus- 
pensä manu laudare. Pl.-j || 2° Avec 
agilite, rapidement Perniciter. Liv. 
Aathier. Col. Celeriter. Cic. || 3° Peu 
andamment : Diner légèremeut, Fru- 
galiier cenare. Cic. Goûter — à qq. 
cb. (fig), Aliquid primoribus labris 
gustare. (ic. |] 6° Fig. D'unemanière peu 
œasiderable, faiblement. Leviter. Cic. 
Touter. Cic. Ad ler. Erique. Cic. 
Medice. Cic. Slediocriter. Cic. Pau- 
lum. Cie. = S'habuller trop légère- 
ment, *Levius vestiri. D'apr. Apul. 
Ratiiser — une racine, Radicem sum- 
matim eradère, Col. — incliné, Exigue 
pronus. Col. Incliné très — en ar- 
rière, Paululum reclinatus. Czs. Sol 
— incliné, Deverum solum leni clivo. 
Col. Main — renversée, Manus mo- 
dice supinata. Quint. Un bâton — re- 
couthé, Leviter inflerum bacillum. 
Cie. Jones — saillantes, Eminentes 
geoæ leriter. Cic. Pleuvoir —, Le- 


titer impluÿre. Sen. — amer, Lentter 
cmerus. Plin. — malade, Mediocrter 
æger. (ie. Etre — malade, irrité. 


Leriter #grotare. Cic. succensére. Cic. 
[Ses] meoaces ne me touchent que 
—, Min» modice me tangunt. Cic. 
Crupable panr plus —, Reus levius 
prailus. Cic. || 5e Aveo délicatesse ot 
facile. Blolliter, Virg. || 6° Inconsi- 
dtrement. Voy. À La LÉGENE Jo. 
LÉGERETÉ, 9. f. 1° Qualité de ce 
qui est peu pesant. Lévilas, atis, f. 
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Cæs. = Légèreté des «rmes, Levitas 
armorum. Cæs, Par la — de main 
(du chirurgien), Molli manu. Quini. 
I 2° Finosse, tenuite, subtilité : Le- 
péreté de l'air, l'enuitas aeris. Sen. 
1 3° Agilité, rapidite. Agilitas, atis, 
f. Liv. l'ernicitas, F. Plaut. Cæs. Liv. 
: La légèreté de [sa] marche, Pedum 
pernicitas. Liv. — de la cavalerie, 
Mobilitas equitum. Cic. — des vais- 
seaux, Agilitas navium. Liv. || Fig. 
Plein de légèreté et de mouvement 
dans le style, Verbis volucer (eris 
cre) atque incilaltus (a, um). Cic. il 
4° Fig. Délicatesse et facilité. Subti- 
litas, atis, f. Cic. Plin. Facilitas, f. 
Quint. : Légèreté de main, Voy. 1e. 
I 6° Inconstance, instabilité. L£vitas, 
ais, f. Cic. Muobilitas, f. Cic. Incon- 
stantia, æ, f. Cic. VOYy. INCONSTANCE 
1°. || 6° Irreflexion, imprudonce. L£- 
vilas, alis, f. Cic. Temeruas, f. Cic. 
Inconsiderantia, æ, (. Cic. Voy. 1n- 
RÉFLEXION. || 7° Faute commise par 
irreflenon. Voy. ÉTounPERE 20. 

LEGION, 8. f. 19 Corps do gens de 
guerre chez les Romains. Lego, onis, 
1. Cæs. Cic. : Légion au complet, 
Plena legio. Cæs. l'etite —, — in- 
complète, Legiuncula, æ, f. Liv. — 
supplémentaire, Legio adjutrir. Tac. 
Insc. || 2° Fig. Grand nombre. Mulli- 
tudo, dinis, . Voy. MOLTITUDE. 

LÉGIONNAIRE, adj. Relatif aux 
lègions romainos. Legionarius, a, um. 
Cæs. Cic. =: Un soldat légionnaire, el 
S. m. Un —, Mules (lits) legionartius 
(ti, m. Asin.-Poll. ap. Cic. Les lé- 
gionnaires, Milutes legionarit. Cæs., et 
simpl. Legionarii, orum, ©. pl. Liv. 

LÉGISLATEUR, TRICE, 8. M. f. 
Celui, Celle qui donne des lois à un 
peuple. (Ordin.) Legum seriptor (oris), 
masc. Cic. Legum lator (orisi, masc. 
Liv. Hor. (L'auteur d'une loi) Lenis 
lator, masc. V.-Maz. : Les fJégisla- 
teurs des États, Ji, a quibus civi- 
lattbus jura descripta sun. Cic. Être 
logislateur (ou legslatrice), Leges 
scribëre (0, ts, scripsi, serip in). Liv. 
Leges condëre (0, is, didi, difum). Liv. 

LÉGISLATIF, IVE, ad}. Qui a le 

ouvoir de faire des lois. *Cui jus est 
egum scribendarum. (Sm.). 

LÉGISLATION, s. [. 1° Droit de 
faire des lois. Legum datio (ouis), f. 
Cic. || 20 Corps des lois. Leges, nm, f. 
pl. Cic. : Toute la législation ro- 
maine, Omnis MRomani juris cormus 
{poris), n. Liv. Il 39 La scienco des 
lois. Jurisprudentia, æ, (. Dig. 

LÉGISLATURE, s. f. Los pouvoirs 
qui concourent 4 la confection des lois. 
‘Ii (m. pl.) quos penes est cura le- 
Jum scribendarum. (Sm.). 

LÉGISTE, 6. m. 1° Colui qui connaît 
les lois. Jurisprudens, entis, m. 
lig. || 2° Celui qui etudie les lois : 
Être legiste, Jus discëre (0, is, didici, 
8. sup.). Aug. 

LÉGITIME, adj. 40 Qui a les qua- 
lltès requises par la loi. Legitimus, a, 
tm, Cic. Justus. Cie. : Mariage légi- 
lime, Justum matlrimonium. Suet. 
lemme —, Justa uzor. Cic. Fils —, 
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Justus filius. XII Tab. Qui est em 
fant —, Justä urore nalus (a). Cic, 
Enfants légitimes, Legitimiliberi. Cic. 
Quint. Pouvoir, Auturité légilime, Le- 
güimum imperium. Sull. Cic. Elre 
revêlu d'une juste el — aulorilé, 
Jusie et legitime imperare. Cic. l'ro- 
priélaire —, Justus dominus. Cic. Em 
pêchement —, Legitimum impedimen- 
fum. Cic. Réclamer une cb. —, Jus 
pelïre. Plaut. Il est — qu'il soit 
dummé consul, Per leges ei consulem 
fieri licet (de licère, cuil on citum 
est). Cic. Circouslance où il est — 
de tuer un homme, Tempus jure ho- 
minis necandi. Cic. || 2° Juste, équi-. 
table. Justus, a, um. Cic. Legitimus. 
Cic. Æquus. Cic. = Guerre legitine, 
Justum bellum. Liv. Excuse —, Justa 
ercusatio. Cic. Sa colère, loute — 
qu'elle est, s'apaisera, Decedet ira 
(eus), etsi mertio iralus est. Ter. 

vur des raisons légitimes, Meritis 
de causis. Dig. Le motif parall legi- 
time, Videtur digna causa. Liv. Malif 
très — de faire qq. ch., Justissima 
causa fuciendi aliquid. Cæs. LU est — 
que j'oblenne..., Æquum est me im- 
petrare. Cic. Voy. use (adi 2 el3e. 

LEGITIMEMENT, ady. 1° Confor- 
mément à la loi. Legitime. Cic. Lege. 
Ter. Legibus. Nep. Juste. Cic. || 2° 
Justement, à bon droit, avec raison. 
Merito. Cic. Jure. Cie. Jure ac merito. 
Cic. Voy. JUSTEMENT 20. 

LEGITIMER, v. act. 1° Rocon- 
naltre (un enfant) : Légitimer un fils, 
Filium agnoscëre (0, is, gnovi, gni- 
tum). Nep. Il avait légiliné son fls 
au moment de sa mort. Filium mo- 
riens suum esse direral (de dicëre, 0, 
is, diclum). Nep. [} 20 Faire recon- 
naître pour authentique et juridique = 
Legitimer le puuvorr du roi, Împe- 
rium regi rafum efficëre (io, is, feci, 
fectum). Liv. Son tribunal est légi- 
timé, Éjus ribunatus ratus est. Cic. 
1 3° Fig. Justifier, rendre excusable. 
GC. sosTIPIER 4°. 

LÉGITIMITÉ, s. f. 1° Qualité de 
co qui est conforme à ia loi. Jus, uris, 
n. Cic. 2: Il allaque la legitimité de la 
conduile d’un homme qui, a‘élant pas 
soldat, comhattrait contre l'ennemi, 
Negat jus esse (ei), qui miles non sil, 
cum hosle pugnare. Cic. || 2° Qualitè 
de co qui est conforme 4 l'equite, à la 
raison = La légilimité d'une guerre, 
Belli æquitas (atis), f. Cic. Je ue dis- 
cute pas la — de leur bostilité, Non 
quuro jure an injurià sint inimici. Cic. 

LEGS, s. m. Don fait par testament. 
Legatum, i, n. Cic. : Faire des legs à 
quo. Legata alicui dare. Suet. scri- 
bëre. Pl.-j. Acquitter un —, Præ- 
sture legalum. big. Rerevair des —, 
Legata cayrre. Suet. La délivrance 
d'un —, Legal solutio. Cic. 

LÉGUER, Y. act. 1° Donner par 
tostament. Legare, nct. Cic. = l.éguer 
qq. cb. par testament à qqn. Kem 
ulicui ex testamento relinqu#re (0, 1s, 
liqui, lictum). Cic. testamento leyare. 
Quint. Celui qui lègune, Ergatur, erts, 
m. Suet. |} 4° Fig Transmettre. Tra- 
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dre, o, is, didi, ditumi, act. Cic. Re- 
linquére (voy. 40), act. Cic. Voy. 
TRANSMETTRE. 

LÉGUME, 8. m. 1° Gousse. C. Lé- 
eumixkuse. || 2° Partie d'une plante 
potagere qui sert à l'alimentation. 
Ulus, leris, n. Hor. Col. : Les lé- 
gumes, (En géo.) Mlera, um, 0. pl. 
Col. (Herbes) fMerbz, arum. (. pl. 
Plaut. Cic. Hor. füraines) Legunina, 
um, 0. pl. Cæs. Cic. = l'elil légume, 
Olusculum, i, n. Cic. Marchand de lé- 
gumes, Olutor, oris, m. Varr. Col. 
Marché aux —, Olrtorium (ti) forum 
(i), et simpl. Olitorium, vi, n. Liv. 

LÉGUMINEUSE, ailj. els. f. Plante 
dont le fruit est uno gousse : Une plante 
légnmineuse, et siwpl. Une —, Le- 
gumen, minis, D. (ic. Col. Repas 
composé de légumineuses, Legumi- 
nosr epule. Cels. 

LEIPZIG, ville d'Allemagne (Saxe). 
* Lipsia, &,f.: De Leipzig, * Lipsiensis, 
D. f...,0. 

LÉMAN (Lac). Voy. aRNÈve. 

LEMNOS, Île de la mer Éges. Lem- 
nos ou Lemnus, i, f. Ter. Nep. = (Qui 
est) de Leimnos, Lemnius, a, um. 
Varr. Cic. Les bhabilaats de —, 
Lemnii, orum, œ@. pl. Nep. 

LÉMURES, 3. m pl.T.d'antiquité 
romaine Fantômes des morts. Lemures, 
um, m. pl. Varr. ap. Non. Ilor. Ov. 

LÉMURIES, 8. f. pl. Fête en l'hon- 
neur des Lemures. Lemuria, orum, 0. 
pl. Ov. : Relalf aux Lémuries, Le- 
muralis, m. f.,e, 0. Fest. (P.-Diac.). 

LENDEMAIN, 8. m. Le jour qui 
suit colui dont on parle. Posierus li) 
dies (en) m. Cic. Postera (æz) dies 
(ei), Ê. Cie. : Pour le lendemain, In 
posterum diem, el sitnpl. {n posterum. 
Czs. Remettre une cb. au —, Rem 
differre in posterum. Cic. em pro- 
craslinare. Cic. Ne pas songer au — 
(= vivre au jour le jour), Voy. 
joua 11°. Jour qui n'a, n'aura pas 
de —, Dies supremus. Cic. Le —, 
je.., Postero die. Cic. Postridie. Cic. 

e premier juur et le —, je.., Primo 
et prorimo die. Cic. [W dit] qu'il se 
readrail le — à l'entrevue, Se alterd 
die ad colloquium venturum. Czs. Le 
_ au puinl du jour, je..., Prima luce 
postridie. Ter. Le — des jeux, des 
calendes, des nones, des ides, il... 
Postridie ludos. Cic. kalendas. Liv. 
nonas. Liv. idus. Cic. Liv. Le — de 
ce jour, de l'acquitlement, il.…, Pos- 
tridie ejus dieï. Cic. absulutionts. Cac. 
Le — de mon départ, du juur où je 

artis, Postridie quam discessi. Cic. 

e — du jour où ces choses avaient 
été faites, il..., Postero du quam illa 
erant acla. Cic. } Du jour an lende- 
main, C. Très PROMPTEMENT. 

LENIFIEN, v. act. C. anoucin 80, 

LÉNITIF, 24. C. ADaucIsaNT. 

LENS, v. de Francs (Pas-de-t'alais), 
*Lentium, ü, n. * Lentiacum ou Len- 
dum, à, n. * Lenense (is) Castrum (à), 
a. *Elenæ, arum, f. pi. 

LENT, enTk, adj. 1° En pari. des 
pers. Qui n'est pas prompt dans sos 
mouvements, dans ses actions; tardif. 


LENT 


(Qui se met en retard) Tardus, a, 
un. Cic. Segnis, m. f.,e, n. Ncp. 
(Qui ne se presse pas assez) Lentus, 
a,um. Cic. (Paresseux, inactif) Piger, 
gra, grum. Cic. lynavus, a, um. Cic. 
: Aunnal lent. Tarda pecus. Cic. — 
a partir, Tardus ad discedendum. Cic. 
in decedendo. Cic. — à répondre, à 
agir, Segnis ad respondendum. Cic. in 
agendo. V.-Mar. Trop — à parler, 
Numis lentus in dicendo. Cic. Il était 
— à se décider, Cunctantior erat. 
Pi.-j. || 2° En pari. de l'esprit. Lourd, 
sans vivacile. l'ardus, a, um. Cic. : 
Esprit lent, Tarda mens. Cic. Tardum 
ingenium. Cic. Memoire paresseuse 
et lente, Memoria segnis et lenta. Sen. 
Lent à concevoir, Tardlus in cogitando. 
Cic. Voy. Louno. [ 30 En parl. des 
ch. Dont l'action ou l'effet manquent de 
celerito. Tarius, a, um. Cic. Sequis, 
m. f.,e,n. Liv. Lentus, a, um. Plin. 
Piger, gra, grum. Col. PL.-j. (Pour la 
distinction des nuaaces, voy. 1°). 
: À pas lents, Gradu sedato. Liv. 
presso. Liv. Qui marche à pas —, 
Incessu tardus. Plin. [Les astres] ont 
un moavement plus lent, Tardius 
moventur. Cic. Les mouvements de- 
vreanent plus lents, Motus relar- 
dantur. Cic. Navigation lente, Segnis 
navigatio. Liv. Eaux lentes, Segnes 
aquz. Curt. Rivière lente, Lentus 
amnis, Plin. Ruisseau plus lent, Ri- 
vus pigrior. Pl.-j. Feu —, Lentus 
ignis. Ov. Plin. Herbe lente à cuire, 
[lerba lenta in coquendo. Plin. Ces 
remèdes sont trop leuts, Pigriora 
sunt ista remedia. Col. Poison leut, 
Lene venenum. Cic. Mort lente (par 
le poison), Mors segnis. Liv. lenta. 
Suet. Le châtiment est plus lent à 
venir, Pæna est lardior. Cic. [L'élo- 
qreuce] a elé lente à se produire au 
jour, Sero prodiit in lucem. Cie. De- 
bit trop lent, Tardior pronuntialio. 
Cic. [Verve] qu'a refroidie le travail 
— du siyle, Qui scribendi morä re- 
friril. Quint. |] 6° Qui suit une marche 
chronique : Maladie lente, Diuturnus 
morbus. Cic. 

LENTE, 8. f. Œuf do pou. Lens, 
endis, m. Plin. 

LENTEMENT, adv. Sans gromptls 
tude, sans vivacitè. (De manière à se 
mettre en retard) Tarde. Cic. (Gra- 
duellement et sans se presser) Lente. 
Cæs. (Nonchalamment) Segniter. Liv. 
Languide. Col. (Paresseusement) Pi- 
gre. Sen. (Tranquillewent) Placide. 
Cæs. (Tout doucement) Leniter. Cæs. 
{Avec hesitation) Cunctanter. Col. 
Pas à pas : au fig.) Pedetentim. Cic. 
l'eu à peu) Paulatim. Cic. (fnsen- 
siblement) Sensim. Cic. = lâte-lor 
lentement, Festina lente. Suet. il or- 
donne aux Fspagonls de marcher —, 
[ispanos presso gradu incedfre jubet. 
Liv. Parler, Prounncer — (ea tral- 
nant), Traciim dicère. Sen. pronun- 


iare. Gell. Cowprendre — qq. ch., 
Aliquid tarde percipëre. Cic. Qui agit 
—, C. LENT. 

LENTEUR, 8. f. 4° En pari. des 


pers. Manque de promplitude. (Retard) 


LÉPRE 


Tarditas, atis, f. Cic. (Nonuchalance 
Segnitia, æ, f. Cic. Scgnities, ei, f. 
Liv. (Paresse) Pignna, æ, f. Ce. 
Ignavia, f. Cic. {llésitatiun) Cunetatio, 
ons. f. Cæs. Pl.-j. = Tu conaais la 
lenteur de Marcellus, Nosti Slarcek 
lum quam tardus sit. Cic. Les avan. 
lages de la —, Utilitates cunctandi. 
Tac. || 2° En parl. de l'esprit. Manque 
de vivacite. Tarditas, atis, . Cic. Liv. 
Quint. : La lenteur de l'esprit, Tur- 
ditas anümi. Gell. La — d'esprit d'un 
bomme, Hominis farditas. Cie. || 3e 
En parl. des cl. Manque de celerité. 
(Retard) Tardilas, atis, f. Cic. (Lvu- 
ceur, calme) Lenitas, f. Cæs. : La 
lenteur de la marche, des navires, 
Tarditas pedum. Cie. navium. Cic. — 
du cours du fthône, Lenitas Rhodani. 
Cæs. — du débit, Verborum tractus 
(fis), m. Cic. || 4° Au pl. Retarde- 
ments. Tarditas, atis, f. Cic. Mora, 
æ, f. Cic. = Les lenieurs des dehibé- 
raliuns, Tarditas sententiarum. Cie. 
Apporter des — à qq. ch., Alicui rei 
moram inferre ou afferre. Cic. Voy. 
RETAND, ‘ 

LENTICULAIRE et LENTICULÉ, 
adj. Qui a la forme d'une lentille. Len- 
licularis, m. f.,e, n. Apul. : Flacon 
de furnue lenticulaire, Ampulla formé 
lenticulari. Apul. ‘ 

LENTIFORME. C. LENTICULAIRS. 

LENTILLE, 5. f. 1° Plante legumi- 
neuso et graine de cette plante. Lens, 
entis, acc. entem el entim, abl. ente 
el enti, f. Cato. Varr. Col. Lenticula, 
æ, f. Cels. Pall. || 2° Sorte de tache sur 
la peau. Lenticula. æ, f. Plin. : Avol 
des lentilles, ffubère lentiginem (ile len- 
higo, f.). Liv. || 3° Objet ayant la forme 
d'une lentille. Lenticula, æ,f. Cels. 

LENTISQUE, 5. m. Sorte d'arbre. 
Lentiscus, 1, (. Cic. Lentiscum, 5, 0. 
Murt. z Tiré du lentisque, Lentis- 
cinus. 4, um. Plin. 

4. LEON, n. d'homme. * Leo, onis, m. 

2. LEON. 10 Anc. roy. d'Espagne. 
* Legionense (ts) Hegnura (1), n. | 
2° Villo d'Espagne. Legio (onis) Sep- 
tima (æ) Gemana (æ), L Insc. 

LÉONIDAS, roi de Sparte. Leo- 
nidus, æ, m. Cic. Nep. 

LÉONIN, !NE, adj. De lion. Leo- 
ninus, a, um. Varr. l'in. || Fig. 
Sociélé léonine, Leonina societas. Dig. 

LEOPARD, 5. m. Sorie de qua- 
drupèdo. /.copardus, i, m. \ op. Lampr. 
: De léopard, Leopardinus, a, urn 
Diocl. M.-Emp. ‘ | 

LEPANTE, v. de la Grèce. Nau- 
pactus. à, f. Cæs. Liv. : (Qi est) de 
Lépaute, Naupactous, a, um, Qu. 

LÉPAS, s. ru. Sorte de coquillage. 
Lepas et mieux Lopas, adis (acc. pl. 
adas), f. Plaut. 

LEPRE, 5. f. Sorte de maladie. Le- 
præ, arum, f.pl. l'in. Lepra, æ. 1.8. 
Scrib. || Fig. Labes, is, f. Cie. Tabes, 
f. Sall. : La lèpre du pécbé, lecce- 
torum labes. Lact. [La cupidue], 
comine une —, s'était élendue sur 
presque loute la cité, Uti tabes, ple- 
rosque civium animos invaseral. Sall. 

LÉPREUX, &uss, adj. ets. 1. [. 


LESE 


Qui a la lèpre. Leprosus, a, um. Seuut. 

LEQUEL, LAQUSLLE, pron. 1° Re- 
let. Qui. Qui, quæ, quod, gén. cuJus, 
saas Ja- 
quelle, Justifia, sine qua. Cic. Les 
occasions pour lesquelles tu Létais 
reservé, Tempora ad quæ lu [le ser- 
raras. Cie. Beaucoup de farailles, 
— $e trouve la famille Ju- 
veotia…., Plurimæ familiæ, in quibus 
est Juventia. Cic. Voy. qui (pron. 
celat.). j 3° Interr. Quel est celui, 
quelle est celle (entre plus de deux) 
Qui, quz, quud, gen. 
ayus, dat. cui. Cic. : (Direct) Paruni 
ces géants, lequel est à ce point 


dat. cui. Cic. : La justice, 
paruwi 


qui. Quis el 


cœaiain pelis : qua ? Cic. 


mon memini quivus. V 
pron. interr.) el QUEL ad: ioterr.). 


3e laterr. Quel est celui, Quelle est 


celle (des deux) qui. Uter, tra, truin, 


én. trius, dat. tri. Cic. : (Direct) 


quel de nous deux est ami du 
peuple, loi ou moi? Uter nostrum 

spularis esf, tune an ego? Cic. || 
(oarel Ne sachant lequel des deux 

lait Oreste, Jgnorans uler essel 
Orestes. Cic. Cherche — des deux a 
teadu des embiches à l'autre, Quære 
wier uni insidias fecerit. Cic. Voy. 
ci (pros. ialerr.). 

LERIDA, v. d'Espagne. Ilerda, æ, 
f. Czs. : Les habitants de Lérida, 
Ferdenses, um, m. pl. Plin. 

LERINS (lues 6), Îles françaises 
sur les tes de la Provence. * Lerinæ, 
erva, f. pl. D'apr. Plin (mn. 5). 

LENNE, marais de l'Argolide. Lena, 
æ, !. Cic. Virg. : Qui est) de Lerne, 

, 4, un. Viro. 

LEROT, 8. ©. Sorte de petit quadru- 
pède. Nitedula,æ,f. Cic.Ntella, (. Plin. 

t. LES, art. m. f. pl. Ne s'expr. 
pas en lalin. 

2. LES, pron. de la 3° pers. Vov.1iL. 

LESRIEN, ENNE, adj. (Qui est) de 
Lesbos. (En pari. des pers. et des ch.) 
Lestrus, &, win. Hor. (En pari. seul. 
des ch.) Lesbiaeus. Cie. 

LESBOS, Ile de la mer Égee. Lesbos, 
fl. Cu. 

LESCAR, v. de France (Basses- 
rénées). Benchammum, i, n. Ant. 
°Lascara (a, [.) Bearnensium. 

LESE, adj. Blessé, viole. Lzæsus, a, 
mn. Cic. : Lèse-majesté, Læsa (æ) 
majesies (alis). Sern.-rh., et ordin., par 
ellhpse, Majestas, atis, f. Cie. Crime 
de —-majeslé, Aajestatis crimen. 
Cie. Accuser qqn du crime de —-ma- 


jesté, Aliquem majestatis arguëre. Cic. | 


impie...? Quis est ez giganlibus illis 
ten impius… ? Cic. Après le meurtre 
de Roscius, — en apporte le pre- 
mier la nouvelle? Occiso Roscio, qui 
primus nunliat? Cic. Auquel a-lal 
arlé? Quicum locutns est? Cic. Tu 
emandes une somme : laquelle? Pe- 
Il (ndireet) 

Condère lequel est accusé de fraude, 
Considera quis fraudasse dicatur. Cic. 
On ue regarde pas seulement — 
doit, mais encore — peut venger, 
Non id solum spectalur qui debeat, sed 
etiam que possif ulcisei. Cic. Dans des 
jeus, Je ne sais plus lesquels, Ludis 
Ph. Voy. ac 


LESTE 


1æsæ majestalis eccusare. 


De majestate damnari. Cic. 


LÉSINE, 8. f. 


Sordes, ium, 
ae, Sordide. Cic. 


Épargne sordide. 


LÉSINER, v. 0. User de lésine. 


Nimiä parsimoni& esse (sum, es, fui, 


futurus). Ter. : Ne lésiner sur rien, 
Nullä in re sumplui parcëre (0, is, 


peperei el moins bien parsi, parsum 


et moins bien parcitum), a. Cic. Qui 


lésine, Sordidus, a, um. Hor. Quint. 
Pl.-. Voy. Trop éconoue. 
LÉSINERIE, 3. f. 1° Acte de lésine. 
Factum (i) avarum (it), n. Cic. : Il 
leur recommanda de ne pas faire de 


lésineries, Eos monuit ne quid sordide 


fucrrent. Suel. || 2° C. LEsINE. 


LESION, $. f. 1° Dommage. Voy. 


ce m. 1°.|| 2° Blessure. Vuinus, neris, 
a. Cels. = Faire une lésion, C. LésEn 
20, Sans produire aucone —, Sine 
ullä norä. Cels. 

LESSE, 8. f. C. Laisse. 

LESSIVE, 8. f, 1° Eau préparés 
pour le blanchissage du luge. Lirivus 
(1) cimis nerrs)s m. Calo. Lirivius 
cinis, m. Plin. Lirivia (æ) cinis (ne- 
ris), f. Col. Liriva cinis. Serib. Lin- 
via, 2, f. Col. Lixzivumn, à, a. Col. Pall. 
Lixivium, it, n. C.-Aur. À 2° Action 
do laver le linge. Lavalio, onis, f. Cic. 

LESSIVER, v. act. C. LAVER. 

LEST, s. m. Sable dont on charge 
le fond d'un navire pour fui donner 

lus de stabilite. Saburra, æ,f. Liv.: 
90000 buisseaux de leotilles] lui 
servireat de lest, Pro saburrä ei fuere. 
Plin. Navire qui esl sur son — (= 
qui est sans chargement), ° Nauts, 
nist saburrä, non onus{a. 

LESTE, adj. 1° Qui a de la facilité, 
de la legèretè dans les mouvemonts. 
Levis, m. f., e, n. Liv. Mobihs, e. 
lPlaut. Curt. Agilis, e. Liv. Suet. 
Perniz, gén. nicis. Liv. Velox, gén. 
ocis. Liv. =: Des hommes leites, 
rendus — par des exercices fre- 
queals, Uomines levium corporum, 
multà exercitatione pernices. Liv. J'ai 
la main leste. Pernir sum manibus. 
Plaut. || 20 Équipe, Habille de ma- 
nière à étre leger, agile. Erpeditus 
a, um. Cts. Levis, m. f.,e, n. Liv. I 
3° En pari. d'un vêlement. Qui laisse 
aux mouvemonts toute leur liborté. Fa- 
balis, ww. f,e, n. Cic. | 4° Adroit, 
prompt à user d'expedients. Versnius, 
a, um. Cic. Voy. auuorr 10. |] 5° Fig. 
Eu-parl. des pers. Lèger, trop libre. 


Jen.-rh. 
Accusé du crime de —-majesté, Ma- 
jestatis reus. Suet. Poursuiles pour 
crime de —-majeslé, Majestatis judi- 
cium. Suet. Tac. Être condamné pour 
crune de —-majesté, Mujestatis ou 


LÉSER, v. act. 19 Faire tort, causer 
un dommage à qqn. Lzdère, o, is, Læsi, 
Lrsum, act. Cic. Nocére, eo, es, cu, 
citum, n. (dal.). Cic. Incommodare, n. 
(dat.) Cic. Voy. nouwaez de. || 20 T. 
de chirurgie. Blosser. Læd?re (voy. 
4e), act. Cels. Violure, act. Cels. Vul- 
nerare, act. Plin. : Le calcul est retiré 
sans riea léser, Calculus sine ullä norà 
educitur. Cels. Voy. BLESSER 19 el 20, 


f. pl. Cic. : Avec lesi- 
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Dissolutus, a, um. Cic. | 6° En parl. 
des ch. Licencieux. Dissolutus, a, um. 
Sen.-rh. = Ecrits plus lestes que les 
aclions elles-mèmes, Libelli dissolu- 
fores ipsis aclionibus. Sen.-rh. 

LESTEMENT, adv. 1° Avec facilite, 
avec legèrete dans les mouvements. 
Erpedite. Cic. Perniciter. Liv. Caro. 
Velociter. Plin. || 2° Avec dexterite. 
Versule. Cic. || 3° D'une maniere trop 
libre, inconvenante. Indecore. Cic. In- 
honeste. Cie. 

LESTER, v. act. 1° Mettre du lest 
dans un navire. Saburrare, act. l'in. 
I 2° Fig. Remplir autant qu'il faut. 
: Se bien lester l'eslnmac, Se satiare. 
l'lin. Bien lesté, Curatus et pransus. 
Liv. Quand aous sommes bien les 
lées, Ubti saburralæ sumus. Plaut. 

Se LesTen, v. réf, 1° Prendre du 
lest. Saburra stabiliri (ior, iris, itus 
sum : en parl. d'oiseaux}, pass. Plin. 
: Se lester avec du sable (en parl. 
des bérissons de mer), Arenä sese 
saburrare. Plin. [Les abeilles) se les- 
lent avec ua grain de sable, Librant 
se Lapilli pondusculo. Plin. fl 20 Fig. 
Se remplir l'estomac autant qu'il faut. 
Voy. LESTEn (acl.) 20. 

LÉTUARGIE, S. f. 1° Sorte d'etat 
maladif dans lequel on est comme mort. 
Lethargus, à, m. Plan. Letharga, orum, 
o. pl. Phin. Lethargia, æ, f. C.-Aur. 
Lethargicus (1) morbus (i), m. Plin. 
: Tomber dans une profonde lé- 
tbargie, Lethargo graui opprimi, pass. 
llor. Celui qu est en —, Lethur- 
gicus, à, m. fur. Plin. || 2° Sorte de 
sommoil maladif tres profond. Veter- 
nus, î, m. laut. : Sujet à la léthar- 
me, Veternosus, a, um. Cato ap. Gell, 
lin. || 3° Fig. Extrême nonchalance. 
Veternus, 1, m. Cæl. ap. Cic. Ter- 
pedo, dinis, f. Sall. Somnus, i, m. 
Sen.: Vous êtes Lombès dans je ne sais 
quelle léthargie, Occupanit nescio 
qud vos torpelo. Sall. Plongé dans la 
—, Veternosus, a, um. Ter. Tirer qqn 
d'une profonde —, Alicui gravem 
somnum ercul”re. Sen. 

LÉTHARGIQUE, adj. 1° Qui tient 
de la lethargic. Lethargicus, a, um. 
Plin. =: Sommeil lethargique, Somnus 
lechargicus. Aug. Flat —, C. Lé- 
Tutanote 4° et 2e. || 2e Indolent : Âme 
letharaique, Veternosus animus. Sen. 

LÉTUÉ, fleuve des onfers. Lethe, 
es, [. Ov. : Relatif au Léthé, Lethæus, 
a,um. Virg. 

LÉTIIFERE, adj. C. montez, 

LETTRE, s. f. 1° Chaque caractère 
de l'alphebot. Littera, æ, (. Cic. = Les 
lettres, Litteræ, arum, f. pl. Cic. Lit- 
{erarum formæ (arum) ou noLz (a”um), 
f. pl. Cic. Peule lettre, Litterula, 
2, Ê Cic. Gravé en très grosses let- 
tres, en — anciennes, Incisus ma- 
rimis litteris. Cic. Insculptus priseis 
litterarum notis, Cic. — d'or, Formæ 
litterarum aureæ. Cic. École où l'on 
apprend ses —, Litierarius ludus. 
Sen. L'art de tracer tes —, Litie- 
ratura, æ,{. Cic. Tracer une lettre, 
des lettres, Facÿre litteram. Cic. lit- 
teras. Plaut. Tracer une lettre sur 
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la cire, Pangère litteram in cerä. Col. 
La somme était écrite ea chiffres, 
non ea toutes leltres, Notala, non 
perscripta, erat summa. Suel. Ne pas 
savoir ses —, Litteras nescire. Sen. 
1 2° Le son que ropresente chaque 
caractere de l'alphabet. Litiera, æ, f. 
Cic. : Les lettres, Litterz, arum, f. 
I. Cic. Elementa, orum, a. pl. Sel. 
m. Priusc. La pronuncialiun des 
—, Litterarum appellatio. Cic. [Gette) 
lettre 3e fait pen seutir dans la pro- 
nuntalion, Littera vbscuratur. Uuint. 
Cetle — est aduucie par nous, Haæc 
littere a nostris obliquatur. Quint. || 
30 Sens litteral d'un texte. Scriptum, 
i, n. Cic. Verbum, a. Cic. : Traduire 
à la lettre, Verbum verbo reddère. 
Hor. Fables traduites da grec à la —, 
Fabulæ ad verbum de Græco expressæ. 
Cic. (Rapporter qq. ch.] à la —, Ad 
litieram. Quint. Rappurier à la — les 
termes d'une conversation, Serrmonem 
omnibus verbis ezprimère. Cic. Ré- 
omire à la —, Litierale responuère. 
ic. Prendre Lae ch. à la —, au pied 
de la —, Alriqrad ud verbnm accipère. 
Cic. ex scriplione interpretari, dép. 
Cic. L'esprit un ls — d'une loi, 
Ratio auf scriptum legis. Cic. La 
— fausse l'esprit de la loi, Lilterà 
jus torquelur. Cic. La controverse 
s'engage sur la — et sur l'esprit de 
la loi, Ex scriplo ei senteniià nas- 
citur controversia. Ad er. La vo- 
louté do legislateur paralt en oppo- 
sion avec la — de la loi, Videtur 
scripioris voluntas cum scriplo ipso 
dissentire. Ad IJer. S'altacher à la — 
de la loi et en méconnaitre l'esprit, 
Violer l'esprit de la loi sans en 
violer la —, Salvis verbis legis sen- 
fentiam circumuvenire. Dig. Examiner 
s'il faut s'en tenir à la — ou 4 l'e-prit 
des lois, Traciare, verbis legum stan- 
dum sit an voluntale. Quint. Laisser 
la — de la loi pour ue consulter que 
l'équité, À verbis recedëre el æquatate 
ui. Cic. Suivre la —, Scriplum ou 
Verbum sequi, dép. Cic. Ohéir a la — 
(sans se préoccuper du sens), Ubæidire 
ad verba. Cic. Î &° Missive. depéche. 
Litteræ, arum, f. pl. Cic. Epistotu, æ, 
f. Cic. : Une lettre. Uuæx lutteræ. Cic. 
Una epistola. Cic. Deux leltres, Dine 
literæ. Cic. Duæ epixtolæ. Cic. Bout 
de lettre, Pusilla epastola. Cic. Pe- 
ile —, Litterulæe, arum, f. pl. Cic. 
Une — de reproches, Objurgatoria 
epistola. Cic. — de recommauilaliiva, 
ommendaticie litteræ ou tabelle. Cic. 
Papier à —, Epistolaris charta. Mart. 
Écrire une — à qan. (= la rédiger) 
Epistulam conscribére alicui. Cic. scri- 
bêre aticui ou ad aliquem. Cie. (= 
l'eavoyer) Epistolam ou Litteras ali- 
cui où ad aliquem mittëre. Cic. J'ai 
écril (tracé) ce bout de —, oc lit- 
terulanrum exaravi. Cic. Voy. &crine 
4e. Écrire — sur —, Scriptitare, 0. 
Cic. Mes lettres à César, Meæ epis- 
{olæ quas ad Cæsarem mitto. Cic. Par 
—, Per hitteras. Cic. Celui dont tu 
rles dans ta lettre, {ic de quo scri- 
is ou mandas. Sen. Mettre, Intro- 
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duire certaias détails dans une —., 
ConjicËre quedam in epistolam. Cic. 
Chose consignée dans une —, Lit- 
teris mandala res. Plin. Finir, Clore 
une —, Eyistolam conclud#re. Cic. 
Fig. C'est pour moi lettres eloses, 
Voy. crore {0. Leltre fermée, Obsi- 
gnata epislola. Cic. Voy. rEenMEer 30. 
Donner une — à porter à qqn, Dare 
litleras alicui où ad aliquem. Cac. 
Coufier à une pers. une — pour qqn, 
Litteras alicui ad aliquem dare. Cic. 
Porter une — à César, Litteras ad 
Cæsarem deferre. Czs. 11 m'a remis 
celle — dont tn l'avais chargé, Eum 
miki abs te episiolam reddidit. Cic. 
Ta — m'a été remise trois Jours 
après être partie de chez toi, ht 
tuæ redditæ sunt litteræ feriio abs te 
die. Cic. Recevoir une —, Litteras ac- 
cipére. Cic. On m'a apporté, J'ai reçu 
une — de mon frère, Litteræ min 
a fratre allatæ sunt. Cic. Je suis, 
ou On est sans lettres de tor, Abs 
te nihil litierarum (s.-e. allatum 
est). Cic. Ouvrir une lettre, Rom- 
pre le cachel d'une —, Litteras resi- 
gnare. Pluut. resulvëre. Liv. Répondre 
a une —, à qqo par ne —, Heseri- 
bre litteris ou ad litieras où ad epis- 
tolum. Cic. Rescribrre alicui ou ad 
aliguem. Cic. Curresponilance par let- 
tres, Échange de —, Être en com- 
merce de — avec qqu. VOy. CORNES- 
PonNnancE {0. || B° Acte prive ou public. 
Litteræ, arum, f. pl. Cic. Dipluma, 
atis, dat. et abl. À. atibus, n. Cic. 
Suel. Dig. Codicillus, i, m. Suet. = 
Leltre de bourgeoisie, Diploma civi- 
tatñis. Suet. — d'abolilion, de grâce, 
Voy. anourTioN 20. — de crédit, Voy. 
cnéniT 10. — de créance, Voy. cné- 
ANCE 10. — de change, VOYy. CHANGK 
20. || 6° Au plar. Connaissances litte- 
raires. Litferæ, aruw, f. pl. Cic. Doc- 
trinæ (arum) liberales (um) ou in- 
ennæ (arum), et abs. Doctrine, arum, 
t. pl. Cic. Artes (ium) ingenuæ (arum) 
ou ooplimæ (arum) ou erquisilæ 
(arum), f. pl. Cic. Studia optimarum 
arlium, el abs. Studia, orum, n. pi. 
Cic. lumanitas, atis, f. Cic. : Les 
belles-lettres, Les humaines, 
Mèmes lraduct. L'étude des —, Situ- 
dia litterarum. Cic. Les — nous ac- 
compagnent en voyage, Studia no- 
biscum yeregrinantur. Cic. Passer 
sa vie au sein des —, In literis 
ætatem agëre. Cic. Les gens de —, 
Voy. Letrné. Que l'oraleur soil versé 
dans les —, Orator sit lincius lit- 
teris. Cic. Il était très verse dans les 
—, Erant in eo plurimæ lilteræ. Cic. 
Légère teinture des —, Litterula, z, 
f. Cic. Homme qui a une légère tein- 
ture des —, Vir non illifteratus. Cic. 
Les — Îslines, Latinæ litteræ. Cic. 
Un peu versé dans les — grecques, 
Litterulis iræcis imbutus. Hor. Voy. 
INSTUUCTION 90, 

LETTRE, te, sdj. Qui a des lettres, 
du savoir. Lilleratus, a, um. Cie. Lit- 
leris eruditus. Cic. =: Assez leltré, 
Satis litteratus. Cic. Litteris tinctus. 
Cic. Politioris Aumenitatis non expers 


LEVAN 


(gén. erlis). Cic. Plus —, Litierattor. 
m. Plus — que Curion, Litieri eru- 
dilior quam Curio. Cic. Être —, Scire 
lilieras. Cic. Fahius était fort — pour 
uo Romain, Multæ erant in Fabio, ut 
in homine Romuno, litteræ. Cic. Non 
—, Îlitieratus, a, um. Cie. || S. m. 
Un lettré, flumo.litterains. Cie. 

LEUCADE. {°lle de la merlonienne. 
Leucaha, æ, f. Liv. = (Qui est) de 
Leucade, Lencadius, a, um. Plin. H 
2° Capitale de l'ile de Leucade. Leucas, 
adis, (. Liv. Plin. 

LEUCATE, promont. de l'es de 
Leucade. Leucatas, æ, m. Cic. Leu 
catcs, æ, rm. Virg. Plin. 

LEUCTRES,. bourg de Béotie. Leue- 
tra, orum, a. pl. Cic. : La bataille de 
Leuctres, Pugna Leuctrica. Cic. 

4. LEUR  (invar.), pron. plur, de 
la 3e pers. À eux, à elles, à eux- 
mêmes, à elles-mémes. Vuy. IL. 

2. LEUR, m. f. 8, LEURS, æ. f. 
plur. Adj. poss. de la 3° pers. D'eux, 
d'elles, qui appartient à eux, à elles. 
S'expr. comme SON, RA, SES, 

Lx LAON, LA LRUR. LES LEUNS, pron, 
pos. Celui, Celle qui est à eux un ä elles, 
eux, Celles qui sont 4 eux vu à elles 
S'erpr. cumiue Le EN. VOy. sien. 

Lé Léon, s. m. 10 Ce qui est 4 eux, 
à elles. S'expr. comme Le sien. Voy. 
StEN. || 29 An pl. Les parents, les 
amis d'eux. S'expr. comme Les siens. 
Voy. SIEN. 

LEURRE, 8. m. 1° Morceau de cuir 
en forme d'oiseau qui sort à rappeler 
les oiseaux de fauconncrie. {ller ou 
[lz, is, m. Plaut./|} 2° Chose dont on 
se sert pour altirer ot tromper qqn. {ile- 
cebræ.arum, (. pl. Cic. V'ay. LEvnuen, 

LEURNLER, v. act. Atlirer qqn par 
uno esperance trompeuse. {llicère, io, 
is, dexi, lectum, act. Plaut. Cic. Alli- 
cFre, act. Liv. Prolecture, act. Cie. 
Allectare, act. Cic. Inexeare, act. Liv. 
Sen. ProducFre, 0, is, duri, duetum, 
act. Ter. : Leurrer qqu d'un vain 
espoir, Producére aliquem falsà spe. 
Ter. — d'ua espmr les pauvres, 
Egentes spe grokctre Cic. Leurré 
par l'espoir d'ane alliance, Spe aff- 
nitatis deceptus (pass. de deciyëre, 
io, 18, cept). Suet. Nous nous lais- 
soos leurrer à l'appareuce d'un bien- 
fait, Specie beneficii inescamur. Liv. 

Se LEURAEn, v. refl. S'abuser : Se 
leurrer d'un fol espoir, {neptä spe 
sibt blandirs (ior, iris, ilus sum), dép. 
Sen. Voy. Se FLATTER 3°. 

LEVAIX, 3. m. 4° Substance qui 
excite la fermentation. Fermentum, 1, 
n. Cets. = Pain fait au fevaru, Fer- 
mentatus panis. Cels. Plin. Pain saus 
—, Panis sine fermento. Cels. Pas 
nullo fermento. Tac. || 2° Fig. Reste 
ou Germe d'une passion violente. C. 
FENMENT 20, 

LEVANT, part. prés. de LSvEn, 
Voy. ce v. || Adj. m. Qui se leve. 
Oriens.gen. entis. Cic. Ervriens. Virg. 
: Le soleil levant, Sot orwens. lic. 

LevanT, $. em. 4° La partie de l'ho- 
rlzon où le soleil se lève. Oriens (entis) 
sol (olis), m. Cæs. ot simpl. Oriens, 
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entis, m. Cic. Ortus (üs) solis, et abs. 
Ortus, &s, m. Cic.: Dn côté du le- 
van!, Ab oriente sole. Liv. Du — au 
œoucbant, Voy. coucæanT. Regarder 
le —, Être situé au —, Spectare ad 
orientem solem. Cæs. solem orientem. 
Liv. ad orieutem. Vitr. || 2° Regions 
de l'Orient. Oriens, entis, m. Cic. 
Virg. Curt. Orientis sois parles (ium), 
. pl. Cic. || 3° Le littoral de l'Asie 
sur la Mediterraneo. *Pars (artlis) 
Asis, que inerno mari alluitur. 
D'apr. Blin. (ru, 5, 4). | 

LEVANTIN, Ne, adj. Natif du pa 
du Levant. Unientis incola (æ), m. (f.). 
Plin. [1 Subst. Les Levaalins, Üni- 
enteles, ium, m. pl. Just. 

LEVÉ, dr, part. passé de LEVER, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Haut, mis en 
baut, relevé. Sublatus, a, um. Cæs. 
Erectus. Cic. Subrectus. Liv. Elatus. 
Col. Tac. : [S'avaucer] l'épée levée, 
Mucrone subrecto. Liv Fer levé (pour 
frapper), Elitum ferrum. Tac. Main 
levee sur la tête du roi (pour le 
frapper), Mlanus capiti regis immi- 
news (gen. entis). Curt. La tète — 
(pr. et Ag.) Voy. mauT 4°. || Fig. 
Prendre yqo au pied levé (= à l'im- 
proviste), Vuy. IMPROVISTE. || 2° Ro- 
dresse, qui se tient dobout. Stans, gén. 
antis. Cie. Érectus, a, um. Cels. Î 39 
Sorti du lit : Personas ne le vit levé. 
Neo œum extra lectum vidit. Cic. I] 
n'était pas —, In lecito erat. Cie. || 
€ Qui a paru sur l'horizon. Urtus, a, 
sm. Ces. || 6° Qui a germé. Editus, 
a,um. Varr. || 6° Où il entre du lovain. 
Fermentaius, a, um. Plan. 

Levé, s. m. do Temps de la mesure 
où on lève la main ou le pied. Sublatio, 
ea, f. Quint. || 2 C. Lven (snbsL.), 

LEVÉE, $. |. 1° Bergo qu'on a 
hausses, chaussee, digue. Mules, is, f. 
Czs. Agger, eris, m. Tue. || 2° Action 
de hausser : Levée de boucliers, 
C. oProsiTION Où ATTAQUE (contre 
qqn). || 3° Action de ramasser les 
grains, les fruits; produit de la re- 
œolte. (Action) Percepiio, onis, f. Cic. 
(Produit) Prorentus, ü<, m. Virg. 
Plun. f} 6° Collecte, perception, recette. 
Craciio, onis, f. Suet. : Levée d'im- 

Sts, Exrucho, onis, f. Cic. Tac. La — 
Res tibuls, Conquisifio pecuniarum. 
Tac. Celui qui fait la — des impôts 
Erector, oris, m. Cæs. Liv. Dig. ( 
6e Action d'enrôler. Delectus, üs, m 
Cæs. Cic. Conguisitio, onis, f. Cic. 
Lio. 2: Levées forcées, Delectus in- 
tuorum. Cic. Paire une levée de 
trnapes, Delectum habère. Cæs. insti- 
tu£re, Cæs. ag7re. Plin. conficrre. Liv. 
Faire ane — daas le Picéoum, in Pi- 
cms agro conguisitionem mailitum ha- 
bere. Liv. Faireune — d'esclaves, Ser- 
vorum delecitum habere. Cic. 11 fait des 
levées à Capoue, Centuriat Capuæ. 
Cic. Voy. enôven. Avant la levee des 
légions, Priusquam Llegiones scriban- 
tur. Sal. La — des troupes étant 
achevée, Delectu confecto. Cæs. per- 
fecto. Liv. — faite à la hâte, — en 
masse, Hominum evocatro (onis), f. Ad 
Ber. Faire une —, des levées à la 
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hâte, Tumulluarium exercitum rap- 
tim conscribère. Cic. Subitarios mi- 
lites scribëre. Liv. || 6° Action d'ôter, 
d'enlever. (Action de délier, de dé- 
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siège donna lieu.…., Hæxe soluta ob- 
sidio locum dedit. Liv. C'est dans ces 
circvaslaaces que $e fil la — du con- 
seil de guerre, [ta prætorium missum 
ou dimissum (est): Liv. Après la — 
de la seance de l'assemblée do peu- 
ple, Concilio plebis dimisso. Liv. 
LEVER, v. act. 1° Hausser, mettre 
en haut. Tollëre, o, is, sustuli, subla- 
tum, act. Cic. Extolifre, o, is, extuli, 
s. sup., acl. Liv. Atlollëre, 0, is, s. 
parf. ni sup., acl. Liv. Efferre, fero, 
fers, extuli, elatum, acl. Cæs. Alle- 
vare, acl. Quint. Curt. Sublevare, act. 
Liv. Erigêëre, 0, is, reri, recium, act. 
Cic. Liv. Subrigre, act. Sen. : En 
levaat la main, Manu sublatä. Cic. 
Lever les mans au ciel, Manus ad 
cælum atloll£re. Liv. — Île duigt, 
Digrtum toll®re. Cie. erigYre. Quint. — 
les marns, le poignard sur qqo, contre 
qqn (pour le frapper), Intentare ma- 
nus in aliquem. Liv. sicam aleui. 
Cic. — un poignard tout sanglant, 
Ertollïre cruentum pugivnem. Cic. {\ 
üira son épve] et déjà il la levait 
pour la planger dans son sein, Ela- 
ftumque defercbat in pectus. Tac. En 
levant le marteau en l'air, Elato alte 
malleo. Suet. On a mauvaise grâce à 
lever le pied droit, Male derter pes 
atiollitur. Quint. — la tête, Caput 
tollre. Cic. — les yeux, les yeux au 
ciel, Oculos attallëre. Cels. Liv. alle- 
vare. Curl. folifre in cælum. Lact. 
— les yeux sur qqn, Oculos ad ali- 
quem alfollère. Quint. || Fig. Pour 
que le peuple puisse lever la lète, 
Ut caput attullfre plebs possit. Liv. 
Les Breluns levèrent la lète, Bri- 
tanni susitulere animos. Tac. Lever 
les yeux sur la couronue, Regnum 
affectare. Liv. Voy. ASrINER à, Pré. 
TENDRE à. — les épaules, Voy. éPaULE 
49. — la main (= jurer), Voy. 30- 
RER. — le pied, (= s'enfuir) Se in 
pedes dare (o, as, dedi, datum\. Plaut. 
conjicëre (10, is, jeci, jectum). Ter, 
= faire banqueroute) Foro cedÿre 
0, Üs, cessi. cessum), n. Sen. Juv. — 
l'étendard de la révolte, Voy. #rrn- 
pano. || 2° Redresser ce qui élail 
penche ou étendu. Attollëre (voy. 1e), 
act. Cels. =: Lever le conde d'nne 
persaane (malade), Cubitum alicujus 
attollfre. Cels. — la tête de qqn, Fa- 
ciem alicujus allevare. Suet. — da- 
vautage la têle (du malade), Caput 
altius excitare. Cels. — le corps sur 
le coude, Corpus in cubilum leva- 
re. Curi. — qqn sur ses pieds, Ali- 
quem jacentem erigère (0, is, reri, 
rectum). Curt. || 3 Forcer un animal 
à sortir de son glte. Excitare, act. Cic. 
I Fig. Lever le lièvre pour autrui, 
Altis leporem excilare. Petr. exagi- 
tare. Ov. |] & Tirer vers le haut : 
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Lever l'ancre, Ancoras (ollFre (voy. 
10). Cæs. Voy. ANCRE. || 6° Ramasser, 
recueillir, faire La recolte de : Lever le 
bié qui est sur l'aire, Framenium ds 
are& tollfre (vo. 1e). Cic. — les 
ulives, Oleam legëre (o. is, legi, lec- 
tum). Varr. — les baies (tombées 
sous l'arbre), Baccam sublegÿre. Col, 
11 6° Parcovoir, faire la recette de. Eri- 
gêre, 0, is, egi, actum, act. Cic. 
Lever ua tribut sur qqn, Ab alquo 
tributum exigëre. Cic. — ua droit sur 
les comestibles, Pro edulibus vectigal 
exrig/re. Suel. — un impôl sur ua 
lerritoire, Vectigal ex agro cayëre 
(to, is, cepi, capium). Liv. Ï 7° Pre- 
lever, detacher une partie d'un tout. 
Desecare, 0, as, secui, secium, act. 
Cic. | 8° Fig. Prendre (un plan): 
Lever le plan de qq. cb., Aliquid 
describëre (0, ïs, seripsi, scriplum). 
Cic. || 9° Enrôler pour le service milt- 
taire. Erercilum cunseribrre (0, is, 
scripsi, scriplum). Cic. scribFre. Liv. 
cog're (o, is, egt. actum). Cæs. Sull. 
culligYre (o, is, legt, lectum). Cie. con- 
trahëre (0, is, trari, Iractum). Cic. 
parare. Sall. comparare. (æs. facrre 
(10, is, feci, factnm). Cic. conh:êre 
(bo, is, fees, fectum). Cic. efficrre. Liv. 
2: Lever de l'infanterie en Campanie, 
de la cavalerie dans les muncipes, 
Pedites ez Campaniä scribrre. Liv. 
Evocare equiles ex municipiis. Cæs. 
— de la cavalerie, des honmes, dez 
rameurs dans la province, Ex pro- 
vinciä equilatum cogëre. Czs. ho- 
mines vocure. Cæs. remiges insli- 
tuëre (0, is, ui, utum). Czs. Levée à 
la bâle, Tumulluarius, &, um. [Mirt. 
Subitarius. Liv. Voy. ennôLen. || 10° 
Oter, enlever, retirer, ecarter. Auferre, 
[ero, fers. absiul, ablutum, act. Cic. 
Tollère (voy. 4°), act. Cic. Erimére, 
0, is, emi, emplum. acl. Cic. Demëre, 
0, is, dempsi, dempium, act. Cic. Re- 
movèêre, eu, es, mout, molum, act. Cic. 
: Lever l'appareil, Fascias resvluxre 
(o, is. sului, solutum). Ceis. — l'anpa- 
reil mis sur une plaie, L'lcus solrére. 
Cels. || Fig. Lever le masque, Per- 
sunam eruÿre (o, is, ui, uium). Sen. 
Simulationem omitlère (o, is, misi, 
missum). Curt. || Lever une duffi- 
culté, Nodum expedire (io, is, iviet 
ii, itum). Cic. J'ai élé arrèlé par 
beaucoup d'obstacles qui ne sont pas 
encore lous levés, Me mullu impedie- 
runt quæ me mune quidem erpedila 
sunt. Cic. Lever un scrupule, Scru- 
pulum ex animo evellëre (0, is, velli 
el tr. rar. vulsi, vulsum). Cic. — les 
scrupales, Religionem erimuêre animo, 
el abs. erumre. Live. — luus les 
doutes, Dubriattonem omnem tollëre. 
Cie. erimère. Quint. erpellrre (o, is, 
puli, puisum). Cæs. || 119 Emporter 
(un mort, un enfant abandonne). Ef- 
ferre, fero, fers, extulr, elatum, act, 
Cic. 2 lever ua corps, Cadaver effcrre 
(= ordin. l'emporter au lieu de la 
sépullure). Liv. — une petite fille 
abandunnée, Puellam (expusitam) tol- 
lëre (voy. te). Plaut. (Cist., 1, 3, 48). 
1 12° Déplacer pour transporter all- 
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lours = Lever le camp, Castra promo- 
vère (voy. 100). Cæs. movëre. Liv. | 
19° Déclarer qu'une ch. (une séance 
est termince : Lever la séance du con- 
sel, Concilium dimitiëre (vuy. 10°). 
Cæs. — |a séance du sénat, Senatum 
miltre. Cæs. dimiliëre. Cic. Je crois 
qu'il faut — la séance, Censeo sur- 
gendum (de surgère, 0, is, surrext 
Surrerlum, 2. se lever). Cic. i 
16° Maitre fin 4 : Lever uo siège, 
Obsrdionem relinqu#re (0, is, liqui. 
lictum)., Cæs. Oppugnaltionem relin- 
qu#re. Tac. Obsülivnem omaliëre (voy. 
400). Tac. Ab vbsidione recedñre (0, is, 
cessi, cessum), n. Just. Le siège de la 
ville ayant élé levé, Solutà urbis ub 
sidivne. Liv. Faire lever le siège d'A- 
bydlos, de Cyziquo, des forteresses, 
Abydenos er obsidione eripfre (io. is, 
pui, reptum). Liv. Liberare Cyzicum 
obsidione. Nep. Castella obsidione exi- 
mère ivuy. 100). Liv. [l lur ft — le 
siège d'Épidaure, Hunc, oppugnaniem 


Epidaurum, disced®re ab oppugnatione. 


coegil. Hirt. Voy. siècs- | 15° Re- 
voquer : Lever un iolerdit, Inter- 
dictum dissolvëre (voy. 10°). Cic. Voy. 
CASSER 50. 

Leven, v. neut. 4° Germer, sortir 
de terre. Surgre, 0, is, surreri, sur- 
rectum, n. Col. Proidire. co, ts, ivi el 
ti, itum, n. Varr. Col. Erire. 0. Col. 
Erumpêre, 0, is, rupi, ruplum, n. 
Plin, : Au bout de sept jours l'orge 
lève, Hordeum erumpit die septimo. 
Plin. Le sewis — ea un seul jour, 
Semeutis uno die surgit. Col [La cba- 
leur) fait lever les semences, Evocal 
ea quz seruntur. Pali. || 2° Fermenter. 
Fermentari, pass. Cels. = La farine 
d'ers fait lever le pain, Panis ervi 
farinä fermentatur. Plin. || 3° Faire 
LEVEA qu. Farre que qqn se mette de- 
bout : Paire lever ua accusé, Erci- 
tare reum. Cic. Faire — un témoin, 
Suscitare testem. Cic. || 4° Faine 
LEVER qqn. Faire que qqn sorte de son 
lit. Aliquem lectulo (ou lecto) ercitare. 
Rut.-Lup. = Fane lever qqn précipi- 
tammwent, Aliguem lecto excniêre (io, 
is, cussi, cusxum). [lor. || 5° Faine 
LAVER UN ANIMAL. Faire qu'un animal 
sorte de son gite, etc. =: Faire lever des 
oiseaux, Ercutare aves. Plin. Faire — 
le gibier, Feras cubilibus excut#re 
(ros. 40). Plin, Faire — un lièvre, 

Ye LAVER (act.) 30. 
” Se Leven, v. ré0. 1e Eu parl. des 
pers. Se dresser, se mettre debout. (En 
gén.) Surgère, o, is, surreri, sur- 
recinm, a. Cic. Ersurgëre, n. Cic. 
Assurg#re, n. Cie. Liv. Se erigrre 
(o. is, reri, rectum). Czs. (Plusienrs 
pers. ensemble) Consurgêre, n. Cic. 
= Levez-vous, Assurgite Cie. S'aider 
de ses mains pour se lever, Manibus 
in assurgendu se adjuvare. Lio. Se — 
de sou siège, Surgère de sellä. Cic. 
Se — de table, Surgbre a mensä. 
Plaut. a cend. Pl.-j. Desurg”re cena. 
Hor. Se — sur la pointe des pieds, 
In digilos ou In ungues erigi, pass. 
Quint. Ersurgëre in pentes. Sen. 
Action de se — par déférence, Con- 
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surreclio, onis, f. Cic. On se lôve par 
déférence, Honorifice consurgilur (à 
l'impers. pass.). Cic. Tous se levè- 
rent devant lut, Consurrexzere omnes 
illi. Cic. Se lever de son siège pour 
faire bonneur à qqn, Alicui sellä 
assurgëre. Sall. On se leva devant 
lo, Éi assurrectum est (à l'impers. 
pass.). Liv. | Fig. La plèbe se lève, 
Ersurgit plebs. Liv. Se lever pour 
faire une révolution, Consurgëre ad 
novas res. Suel. Se — contre qqn, 
Exsurgëre adversus ou contra ali- 
quem. Tac. Peuples levés contre nous, 
Gentes in nos coortæ (de cooriri, ior, 
ris, dép.,. Tac. || 2° Sortir du lit. 
Surgëre e lecto. Ter. e lectulo. Cic. et 
abs. Surgëre (voy. 4°), n. Cic. Ezxsur- 
gère, on. Plaut. = Se lever avant le 
Jour, avec le jour, Surgëre ante lu- 
cem. Cic. cum die. Ou. Se — préci- 
pilamoæent, Lecto desilire (io, is, silui 
et rar. suivé ou srlii, sullum), 0. 
Hor. || $8° En parl. des ch. Se mettre 
Se tenir droit. C. Se naessen fe. Il 
4° Commencer à paraitre sur l'horizon. 
Oriri, ior, orëéris, orlus sum, orifurus, 
dép. Cic. Éroriri, ior, orëris, orius 
sum, ezoriurus (Aug.), dép Cic. Sur- 
gëre (voy. 4°), n. Hor. : La Canirule 
se lève, Camicula exoritur. Cic. Déjà 
le jour se levait, Jam dilucescebat 
(de dilucescëre, 0, is, luri, s. SUDes 
u.). Liv. Un nuage se —, Nudes 
oriebatur. Pl.-j. || Fig. 11 se lèvera 
enlin ce jour où..., Jlucescet ille ali- 
quarilo dies, cum. Cic. Tout à coup 
un autre Sylla se lève parmi nous, 
Itepentinus Sulla nobis exoritur. Cic. 
La première ville où s'est levé ua 
oraleur, Urbs in quä primun $e orator 
eztulit (de efferre, fero, fers, elatum). 
Uic. || 8° Commencer à souffler. Oriri 
(voy. 4°), dep. Nep. Cooriri (voy. 10), 
dep. Cæs. Consurgfre (voy. 40), n. 
Virg. : Une tempèle se lève, Tem- 
estas orilur. Nep. Le vent s'élant 
evé, Vento coorto. Cæs. 

Lever, à. @. 1° Le temps où l'on 
sort du lit. Se lourne par ua +. 
: Après mon lever, Posiquam sur- 
reri (voy. Se revren 20). Ter. || 2° 
Reception matinale Faite par un souve- 
rain, etc. Salutatio, ons, f. Suet. =: 
Atlmeltre qqn aux levers, Aliquem 
salutalionibus admiliëre. Suet. || 30 
L'instant où uno astre, elo., parait sur 
l'horizon. Ortus, üs, m. Cic. Exortus, 
Gs, m. Ad iler. Plin. =: Wevancer le 
lever da soleil, Occupare ortum solis. 
Curt. Avant le — du soleil, Prius 
orlo sole. Hor. Au — du soleil, Sotis 
exoriu. Plin. Vers le — du jour, 
Sub ortum lucis. Liv. Sub lucis exor- 
tum. Curt. An — du jour, Primo di- 
luculo. Cic. Primulo diluculo. Plaut. 
Diluculo. Cic. Primä luce. Cic. Après 
le — do jour, Ortä luce. Cæs. || 4° L'in- 
stant où on lève qq. ch. = Le lever 
de la toile on du rideau (dans un 
théâtre) : se tourne par un v. Voy. 
ninæau. || 6° Action de prendre les 
mesures pour tracer un plan. Mensu- 
ralio, ons, f. Grom.-vet. = Faire le 
lever du plan d'un terrain, Agri men- 
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suram inire. Col. Voy. Leven {act.) 8e. 
. LEVI, un des fils de Jacob, Levi 
iadécl., m. Bibl. 

LEVIFR, 8. m. Barre propre 4 sou 
lever, 4 mouvoir qq. ch. Vectis, is, m. 
Cic. Î Fig. Vis, gén. vis el dal mn 
peu us., acc. vim, abl. vi, f. Cie. 

LEVIS, adj. m. Voy. PonT-Levis, 

LEVITE, s. m. Israellle au service 
du temple. Levites el Levita, z, m. 
Prud. : Relatif aux léviles, Leviticus, 
a, un. Vulg. 

LEVITIQUE, s. m. Nom du 3° livre 
du Pentateuquo. Leviticus, i, m. Vulg. 

LEVRAUT, 5. m. Jeune lièvre. Lé- 
pusculus, 1, m. Cic. 

LÉVRE, 8. f. 4° Partie extérieure 
et charnue qui borde la bouche. (Ordia.) 
Labrum, i, n. Varr. Cæs. Cic. Sen. 
Plin. (Rar. au sing.; assez rar. au 

lur.) Labium, ii, n. Ter. Plin. Quint. 
(Tr. rar.) Labea ou Labia, 2, f. 

laut. Apul. : Lèvre supérieure, in- 
férieure, Labrum superius. Cæs. in- 
ferius. Petr. Pelile —, — delicate, 
Labellum, à, n. Cic. Qui a de grosses 
lèvres, C. Lippo. — lombantes, De- 
missa labta. Ter. Par le mouvement 
des — (eu parlant), Pressu oris (de 
os, n. = bouche). Cic. — treu- 
blaales, Labra trementia. Cic. Les — 
tremblent, Lubra quatiuntur. Sen. Se 
mordre les —, (Au pr.) Labra mor- 
dére. Quint. (Au Ûg.) C. Se ns- 
PENTIN. J'avais le nom sur le bord 
des —, Versabatur mihi nomen in la- 
bris primoribus. Plaut. Etre sar les 
— de tont le monde (= être l'objet 
de tous les eatreliens), În ore esse 
omni populo. Ter. Avoir le cœur sur 
les — (= être franc), Sincere loqui; 
dép. Cic. Avoir la bonté sur ies — 
el non dans le cœur, Non in peclore, 
sed in labris, habère bonilaiem. Lact. 
Du bout des —, Summo ore. Cic. Ces 
paroles n'ont pas etè dites dn bont 
des —, Non suminis labris ista ve- 
nerunt. Sen. Goûter à qq. rh., Efleu- 
rer qq. ch. du bout des — (au lig.), 
Gustare aliquid pramis labris ou pri- 
mortbus labris. Cic. || 2° Bord d'une 
plaie. Ora, æ, f. Ceis. : Les lèvres 
d'une plaie, Vuineris oræ (arum), (. 
pl. Cels. Ulceris marqo (ginis), mase. 
et fém. Plin. || 3° Decoupures de le 
fleur des labices. * Labium, 1, 0. 

LEVRETTE, S. f. La femelle du 
lévrier. Vertraha, æ, Î. Grat. 

LÉVRIER, s. m. Sorte de chien. 
Vertragus, i, wo. Mart. Firm. : 

LEVROUX, v. de France (Indre). 
* Leprostum, ii, 0. 

LEVURE, 5. f. Fermont lire de la 
bière. * Fermentum (i, n.) ex cervisid 
ou cerevisiä. 

LEXIQUE, 8. m. C DICTIONNAIRE. 

L&YDE, v. de Hollande. Lugdunumn 
{i, n.) Datavorum. Au. 

LÉZARD, s. m. Sorte de reptile. La- 
cerius. à, m. Plin. Laceria, æ, f. Plin. 
LÉZARNDE, 9. f. C. CREVASSE. 

Se LÉZANDER. C. Se CREVASSER. 

LIAISON, s. f. 10 État de ce qui 
est joint. Colligatio, onis, f. Cie. 
V.-Maz. Copulatio, f. Cic. Coagmen- 
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tatio, [. Cic. Vitr. Conglutinalio, f.ÿ une — intime avec qqn, Aliquo intime 


Cie. Junctio, f. (tr. rare). Cic. Junc- 
tua, æ, Î. Sen. Commissura, f. Vitr. 
Sen. Nerus, &s, w. Tac. Coagmentum, 
i, a. Cato. Cæs. Vitr.: La lrassoa est 
arfaite entre toutes les parties de 
‘univers, Mundus apte cohærel (de 
colrère, eo, krsi, kæsum, n.). Cic. || 
T. de cuisine. Faire la liaison avec 
des œufs, Obligare cibum ovis. Apic. 
f 20 Ce qui sert à jointoyer des pierres 
Perrumen, minis, n. Plin. Peir. || 3° 
T. de grammaire. Conjonction. Con- 
junctio, omus, f. Cic. = Suppression 
des liaisons, Dissolulio. onts, f, Ad 
Her. Quint, Par la supyression des 
—, Demptis conjunctionibus. Cic. En 
sopprimant les —, Sans —, Disso- 
lule. Cic. || 6° Ce qui Ile entre elles 
les parties d'un discours, etc.; qualite 
d'an discours, etc., dont les parties sont 
liées entre elles. Contezius, üs.m. Cic. 
Junctura, æ, f. Hor. Quint. Commis- 
para, f. Quint. Series, ei, [. Cic. Lor. 
Quint. : La liaison du discours, Lo- 
guendi series. Quint. La — dans la 
parealion, În narrafione lenor (oris), 
case. Quint. I y a dans la duclrine 
des sloiciens une admirable 
des idées, Afirabilis est apud stoicos 
contertus rerum. Cic. [| y a une — 
Lrès étrnile entre la fin et le com- 
mencemenl, Ertrema cum primnis ap- 
tissime cohærent (voy. 1°). Cic. Pen- 
sées lides ensemble sans qu'on en vois 
la —, Sensus ita cohzærentes ne com- 
aissura perluceal. Quint. Meltre de la 
— entre les idées, Res inter s2 com- 
missas devincire (io, is, vinri, vinc- 
tam). Quint. Qui a de la —, Voy. 
art 20. Maoquer de —, Hiare, n. Cic. 
Qui manque de —, Solutus, a, um. 
Cie. Dissolutns. Quint. || 6° Action de 
pindre la dernière lettre d’un mot au 
mot suivant : [Ceitej liaisun blesse 
l'oreille, Deformiler sonat junctura 
(a). {, Quint. || 6° Connexite, rapnort 
es affaires les unes avoc les aulres. 
Collgatto. onis, f. Cic. Conjuncto, f. 
Cic. Cognatio, f. Cic. = 1l y a une 
certaine hatsno entre ces élats, Est 
dam inter hos status cognalio. Cic. 
Loir de la — avec uoe ch., Cum re 
cehzrére (voy. 1°), n. Cic. Choses 
ui ont une étroite — entre elles, 
es inter se aptæ colligatrque. Cic. 
Voy. cownexioN. || 7° Union qui existe 
entre les personnes. (En gén.) Con- 
junclio, onis, f. Cic. Vinculum, 1, n. 
Cie. (D'amitié) Amieilia, æ, f. Cic. 
Familiaritas, atis, f. Cic. Consuetudo, 
dinis, f. Cic. (De parenté\ Cognatio, 
onis, f. Cic. (De parenté par al- 
hance) À nitas, atis, f. Plaut. Ter. 
Cic. (D'amiué ou de parente) Neces- 
sitas, f. Cic. Necessitulo, dinis, f. Cic. 
“D'haspilalité) Mospitium, ii, n. Cic. 
{D'affaires) Societas, atis, (. Cic. Com- 
aunto, ont, f. Nep. Dig. = Une liaison 
de fraiche date, Parva consuetudo. 
Ter. Élablir une — (d'amitié) entre 
uoe pers. et une autre, FacËre con- 
rutludinem alicui eum altero. Cic. 
Vous avez formé une — si étroile, 
ddeo coæsistis (voy. do). Pl.-ÿ, Avoir 


uti. Nep.ll y a uoe grande — (d'amitié) 
entre nous, dfultà consuetudine con- 
juncli inter nos sumus. Cic. Avoir 
ensemble des liaisons d'hospitalité, 
Hospitio conjungi (or, ëris, junctus 
sum), pass. Cic. Roœpre la liaison, 
Conjunctionem dirimëre. Cic. || s'en- 
gasea à rompre sa — avec celle co- 
médieune, Pollicilus est sibi cum illä 
mémä posthac nihil futurum esse. Cic. 
VOY. LIEN, AMITIÉ, INTIMITÉ, ALLIANCE, 
BOSPITALITÉ, ASSOCIATION. ) 8° Au 
plur. Societes, accointances. (A miliés) 
Amicitie, arum, f. pi. Cic. Familia- 
rilates, um, f. pl. Suet. (Relatiuns) 
Neressitudines, um, f. pl. Cic. (Les 
geus qu'on fréquente) Conversantes, 
ium, part. prés. m. pl. Cic. : Avoir 
de mauvaises liaisons, Cum improbis 
vinÿre (0,is, vi, vicium). Plaut. Kom- 
pre de telles —, Tales amicilias eluère. 
Cic. Vay. AMITIÉ 29, CONNAISSANCE 50, 

LIAISONNER, v. act. C.J0iNTOYEn. 

LIANT, part. prés. de mien, Voy. 
ce vw. || LianT, ANTE, adj. 149 C. éLas- 
TIQUE, FLEXIDLE, || 20 C. arrauee. 

LIANT, $. 00. C. AFFADILITÉ. 

LIARD, $ m. 1° Petite monnale 
de cuivre qui valait le quart d'un sou. 
(l'ruml,) Feruncous, à, m.(— 2/12 
d'as). Varr. (Plus tard) Quadrans, 
autis, m. (= 1/4 d'as). [or. Liv. 
Plin. : Preadre un bain à ua liard, 
Quadrante lavare. Hor. || 2° Fig. Très 
petite somme. Teruncius, it, m. Cic. 
Quadrans, antis, &©. Mart.:= Je n'ai pas 
ua liard, le —, Je n'ai pas ua rouge 
—, Quadrans mihi nullus est in arcä. 
Mart. Ne pas donner un — de qq. ch. 
Aliquül non teruncii facëre. Plaut. 

LLALNDER, V. n. C. LÉSINEN. 

LIASSF, 5. f. Masse de papiers liès 
ensemble. Fasciculus, i, m. Cic. 

LiBAN, mt de Syrie. Libanus, à, 
m. Plin. 

LIBATION, 8. [. 1° Effusion de vin 
ou d'une autre liqueur en l'honneur 
d'une divinite. Libatio, onts, f. Cic. 
Libamentum, à, n. Cic. Just. = Faire 
des libatiuns en l'honneur de Ju- 
piter, Joui libare, n. Gell. Offrir des 
— à l'Octau, Libamenta Oceano dare. 
Just. Faire une libation, des liba- 
tions avec du via, du lait, Libare 
vino, lacte. Plin. || 20 Au pi. Action de 
boire largement. Potalio, onis, f. Cic. 
Perpotatio,f. Cic. Plin. = Les libations 
de la veille, Uesterna polatio. Cic. 
ap. Quint. Faire d'armples —, Perno- 
tare, n. Cic. Faire des — (de vin) 
ua peu trap copieuses, Largiore vino 
uti, dép. Liv. 

LIPELLE, 8. m. Écrit injurieux et 
difamatoiro. Famosus (i} libetius (1), 
w. Tac, Suet. Scriptum (i) famosum 
(), n. Suet. : Libelle injurieux, diffa- 
matoire, calomaieurx, Mêmes traduct. 
Publier des libelles attentatoires à 
la répulation de qqn, Libellos edëre 
ad infamiam alicujus. Suet. 


LIRELLER, v. act. Rédiger con- 


vonablement (une demande judiciaire). 
Conscribère {o, is, acripsi, scripium), 
act. Cic. 


Studia liberalia. Cic. ingenua. 
Qui a reçu une éducation libérale, 
Ingenue educatus. Cic. Connaissances 
libérales, Liberates doctrinæ. Cic. In- 
genuæ disciplinæ. Cic. Les arts libé- 


Cic. Artficia elegantrora. Cie. 
vorable à la liberte civile et po 


à donnor. 
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LIBELLISTE, $. m. Auteur d'un li 
belle. * Famosi libelli scriptor (oris),m. 
LIBER,S. m. Pellicule entre l'ecorce 
et le bois des arbres. Liber, bri, mi. Cac. 
LIDENA L, ALE, ad). 1° Digne d'un 


homme libre. Liberalis, ww. f.,e, 0. 


Cic. Ingenuus, a, um. Cic. Honertus. 


Cic. : Profession libérale, Liberatis(is) 
quæsius (üs), m. Cic. 


Études libérales, 
Humanitatis studia (orum), a. pl. Cie. 
Cie. 


raux, Arles liberales: Cic. hunestæ. 
| 20 Fa- 
itique s 
Opurons liberales, * Libertatis stu- 


dium (ii), n. {|| En parl. d'uae pers. 


tre libéral, * Libertati studére (eo, 


es, dui, 8. sup.), 0. D'apr. Cæs.(B. G., 
im, 4). || S. m. Ua libéral, Var (iri 
liber (er:), m. Cic. (ltep., n, (a). | 
3° Qui aime à donner. Liberalis, m. 
f., e, on. Cic. Largus, a, um. Cic. 
Munificus. Cic. Benignus. Cic. = Li- 


béral à l'excès, In lirgilione effusior. 


Cic. Munificentiæ effusissimnus. Vell. 
Très — envers toul le monde, fn 
one genus hominum liberalissimus. 
Suet. — de ses dons, In dando mu- 
nificus. Cic. — de sun argeul, Pe- 
cunis liberalis. Sall. Être — du bien 
d'autrui, Ex alieno largiri (ior, ins, 
tfus sum 
nEUXx 4°. 
sœurs, (Ejus 
(atis), f. Cic. || Fig. Liberal de promes- 
ses, Larqgus promisxis(a l'abl.). Tac. 


} dép. Cic. Voy. aéxt- 
| Sa œaio liberale pour ses 
in sorores liberalilas 


LIBÉNALEMENT, adv. 9 En 


homme libre. Liberaliter. Cic. Inge- 
nue. Cic. || 2° D'une manière favorable 
à la liberte civile et politique : Penser 


hberalewent, C. Être Lisénar 20. || 
3e Aveo munificencs. Liberahter. Cic. 
Munufice. Cic. Large. Cic. Benigne. 
Cic. =: Donner très libèralement, £f- 


fuse dunare. Cic. 


LIDÉRALITÉ, 5. {. 1° Disposition 
Liberalitas, atis, [. Cic. 
Munaficentia, æ, f. au. Largitas, 
ahs, f. Cic. Benignitas, Î. Cie. = [Lé- 
gumes] que la terre donne avec la 
plus graude libérahité, Que lerra cum 
marimä largitate fundit. Cic. || 2° Don 
génereux. Donum, i, n. Liv. Sunus, 
neris, 0. Liv. : 11 faut proportionner 
ses libéralités à sa fortune, Ad fa- 
cultates accommodanda est largitio 
(onus). Cic. Voy. Don {°. 

LIDÉRATEUR, TRICE, 8. D. [. 
Celui, Celle qui delivre. Liberator, ons, 
mase. Cic. Liberiatis assertor (oris), 
magc. Sen., et abs. Asserior, masc. 
Suet. Libertatis vinder (dicis), fem. 
Cie. z Jupiter liheraleur, Jupiter 
liberator. Tac. Le peuple demande 
des hbérateurs, Populus assertores fla- 
gitat. Suet. Être le liberateur, la libe- 
ratrice de qqn, Aliguem liberare. Cie. 

LIBÉRATION, s. f. 1° Delivrance. 
Liberatio, onis, f. Just. || 2° Decharge 
d'une dotte ou d'une servitude. Libe- 
ratio, onis, f. Dig. 
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LIDÉRER, v. act. 1° Rendre la Il- 
berté à qqn. Liberare, art. Cic. Curt. 
Voy. vécivagn 40°. || 2° Fig. Dolivrer 

qn de qq. ch. qui lui est à charge. 
Liberare acl. Cac. : Libere de ses 
dettes, Liberatus ære alienv. Liv. Li- 
bérer qqn du service ailitaire, Ali- 
quem sacramento suluÿre (0, is, sului, 
solutum). Tac. Vuy. nÉCHARGRN 4°. 

Se uiuénen, v. réf. 1° Se delivrer. 
Voy. ce m. || 2° S'acquitter (d une 
dette). Voy.S acquiTran 1°, DETTE 1°. 

LIBERTÉ, 8. {. 1° État de qqn qui 
n'est pas esclave. Libertas, als, f. 
Cæs. Cic. Dig. Libera (2) conditie 
QUE f. Plin. : Appeler les esclaves 

la liberté, Servos ad libertatem vo- 
care. Cæs. La — a élè duunée à 
Scéva, esclave de Croton, Sczvæ, 
servo Crotonis, libertas data est. Cic. 
Voy. AFFRANœuIR 4°. Action de danner 
à qqo la —, C. APFRANCHISSKMENT (0. 
Racheter, Conquérir sa —, C. S'ar- 
FrascHin 1°. l'erdre sa —, Liber- 
tatem perdFre. Plaut. amit{£re. Cic. |] 
La Liberte (sorte de deesse chez les 
Roniarns), Liberlas, atis, f. Cic. Liv. 
} 2e État de qgn qui n'est pas captif, 

ui n'est pas prisonnier. Libertas, atis, 
f (tr. rare eu ce sens.). Curt. : Mettre 
les captifs eo liberté, Captivos liber- 
fate donare (= exact. les affranchir; 
les pnisoomers de guerre étaul 
esclaves chez les anciens). Curt. 
Mettre en — qqo qui est en prison, 
Voy. éLancmm 39. Mise en — (d'un 
caplif), Bfissio, onis, f. Cic. Arrèts 
que l'on garde saas cesser d'être en 
—, Libera custodia. Liv. || En pari. 
des bèles. Oiseaux accoutumés à la 
liberté, Aves quæ consuevere libero 
victu. Col. Donner la — à des colom- 
bes, à une grive, Columbas missas 
facëre. Varr. Turdum missum facëre. 
Macr. || Fig. Rendu à la liberté par 
Épicure, Ab Epicuro in lbertaiem 
vindicatus. Cic. {|| 8° Pouvoir que 
l'homme a naturellement de faire ce 
qu'il veut. Laberlas, alis, f. Cic. : Li- 
berté nalurelle, Innata libertns. l'ic. 
A Jouissance des droits politiques. 

ibertas, als, f. Cic. : Bruius, le fon- 
dateur de la liberté romaine, Brutus, 
conditor Romanæz libertatis. Liv. Je 
préfère la royauté à la —, Regnum 
mälo quam liberum populum. Cic. Ap- 
peler qqn 4 l'exercice de la —, Alr- 
quem ad usurpandam libertatem vo- 
care. Cic. Que le peuple garde sou 
balletin de vote comme garant de sa 
—, Habeat populus labellum, quasi 
vindicem libertalis. Cic. Ravir [a — 
à ses conciloyens, Civibus suis liber- 
tatem erire. Cic. Voy. assenvin. 
Derruire la —, Libertatem opprimpre. 
Nep. Rendre à l'État sa — d'au- 
trefois, Vimdicare rempublicam in 
velerem libertalem. Cic. Voy. arrnan- 
can 2°. || La Liberté (persoumfica- 
lion mnderue de la liberté politique), 
* Libertas, atis, [, || 6° Au pl. Immu- 
jites, franchises, Libertutes, um, f. pl. 
Dig. |} 6° Droit reconnu par la loi de 
penser, de ler, d'ecrire, etc., sans 
centrainte. ibertas, ais, f. Cic. = La 
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liberté de parler, Liberlas loquendi. 
Cic. La — de tester, Liberias lesta- 
mentorum. Quint. || 7° Libro arbitre, 
faculte qu'a l'âme de se doterminer 
comme il lui convient. Voy. angiTne 
30. {| 8° Pouvoir d'agir ou de n'’agir 
pas. Liberias, atis, f. Cic. Liberium 
(i) arbitrium (it), a. Liv. Licentia, 
æ, f. Cic. Potestas, atis, f, Cie. Fa- 
cultas, f. Cic. = La liberté de vivre 
comme on veut, lotestas vivendti ut 
velis. Cic. Le bulletin de vote donne 
au peuple la — de faire ce que l'oa 
veut, Tabella dat populo eam liberta- 
tem, ut, quod velint, facrant. Cic. — 
de mal faire, Libera consuetudo pec- 
candi. Cic. Accurder trop de — (à 
son contradicteur), Majorem liberta- 
tem ou licentiam largiri, dép. Cic. 
Accorder à qqn la — de rire, de 
gémir, Alicui in ridendo, in plo- 
rando libertatem concedëre. Cic. Don- 
nang luute — de nous réfuter, Nos 
refelli patiamur. Cic. Laisser toute 
— à qqn, (Alicui) omnem licentiam 
dare. Cic. Leur laisser toute — à 
cel égard, Eis liberum arbitrium ejus 
rei permittére. Cic. Laisser à l'audi- 
loire la — de son jugement, Judi- 
cium audientium infegrum ac liberum 
relinquêre. Cie. Nuus avons pleine — 
de jugenent, Integra nubis est judi- 
candi potestas. Cie. Laisser à qqn la 
— du choix, Potestatem optionemque 
facëre alicui uf eligat. Cic. Nous 
avoos la — du cboix, Soluta nobis 
est eligendi optio. Cic. Ils ont la — 
de suivre cette opinion, Eam opinio- 
nem sequi eis liberum est. Quint. Avoir 
tuule — de coatracler une liaison, 
Ilabère magnam copiam societatis con- 
Jungendæ. Sail. 1 n'a plus la — 
d'user de ton coaseil, Jlli non est in- 
fegrum consilio uti fuo. Cic. Se ré- 
server loule — d'action, Libera omnia 
stb1 servare. Pl.-p. Action de persé- 
cute les alliés en toute —, Libera 
vezatio soctorum. Cic. || 9° Permis- 
sion. Libertas, atis, L. Cec. Licentia, 
æ, . Cie. Putestas, atis, f. Cic. Vay. 
PENMISS10N. || 10° Absence d'assujet- 
tissoment, independance. Libertus, aits. 
f. Cie. Licentia, æ, f. Cic. =: Avoir 3a 
liberté, Esse sui mancipii. Cic. su 
juris. Cic. Ils cat plus de —, Libe- 
nior est vila eorum. Cic. Renoncer à 
son independance et à sa —, Licen- 
tiam liberiatemque vivendi sib1 præci- 
dëre. Cic. VOY. INDÉPENDANCE 40. || 
11° Ahsence d'occupations. Qlium, it, 
n. Cic. : Momeats de liberlé, Libe- 
num lempus. Cic. || 12° État d'un esprit 
degage de toute preoccupation Anirmus 
(tj vacuus ol on solutus (1), m. Cic. 
: Avoir la liberté d'esprit nécessaire 
pour écrire des rhuses difficrles, A m- 
mum vacuum afferre ad res Hlifficites 
scribendas. Cie. || 13° Absence de con- 
trainte. Libertas, atis, f. Cac. Licentia, 
æ. f. Ter. Cic. = Laissons pins de li- 
berté à la jeunesse, Sit adolescen- 
tia liberior. Ter. [Quand il fut de- 
veau grand garçon] il eut plus de 
—, Liberius vivendi (ei) fuit potes- 
tas. Ter. Excès de — (accordée à an 
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jeune homme), Nimia lieentia. Ter. 
Pour avoir plus de — das ses dé- 
baurhes, Quo solutius lascivirer. Tac. 
Si j'avais ma — pleine el eultère, 
Si mihi integra omnia ac lnbera (es- 
sent). Cic. S\ cessent omnia mil solu- 
fissima. Cic. Avoir muins de — en 
toutes choses, AMinus liberas omnium 
rerum voluntales hubère. Cic. || Les 
libertés de la poésie, Libertas poetz. 
Cic. Le poète a plus de liberte pour 
l'expression, Poeta est verborum licen- 
tià liberior. Cic. — dans le rythme, 
Liberiores numeri. Quint. Donue: 
pus de — à ia pensée en variant 
‘ordre des mots, Liberare senteniiam 
mutatione ordinis. Cic. À 14° Fran- 
chise, hardiesse (en parl. du langage). 
Libertas, atis, f. Vell. Quint. Libera 
(æ) lingua (æ), f. Plaut. : Éluquente 
hberté de langage, Facundissima li. 
bertas. Quint. Parler avec —, Liberë 
hinguë uti, dép. Plaut. Parler avec 
— coailre qqn, Liberam vocem ad- 
versum aliquem muitëre. Liv. Avoir 
uue très grande — de langage, So- 
lutisstmæ linguæ esse. Sen. Gluser 
avec trop de —, Liberius maledicëre. 
Hvr. S'emporter contre le rui avee 
une excessive --, Libertate intempe- 
rantius in regem invehi, pass. Liv. f 
16° Surt. au jilur. Manibre d'agir fa- 
milière, hardie. Libertas, atis, [. Cie. 
Licentia, æ, f. Cic. : L'amilié com- 
porte plus de liberté, Amisitia esse 
debet liberior. Cic. Des fripuns de 
valels prennent taal de libertés, Ta- 
lia fures audent (de audére, e0, ausus 
sum, —= oser): Virg. Prendre trop de 
— avec qqo, Voy. Se ramiILtanISEn 30, 
Pardonaer à qqao la liberte qu'il prend 
de suppher.., Ercusare aliguem quod 
deprecatur. Curt. Ils prirent la — 
d'éliminer les ouvrages…., Libros 
subinouère sibi permiserunt (de per- 
milt”re, 0, is, missum). Cic. || T. de 
politesse. J'ai pris la liberté de 
l'écrire, Hoc mihi sumpst (de sumPre, 
0,18, Sumpium),ut ad te scriberem. Cic. 
ll 16° Facilite, Aisance dans les mouve- 
monts du corps, dans les operations de 
la main,etc. Voy. a1SANCE 20, ais8 50. 
EN uisenrTé, loc. adv. C. LiBnEwENT. 
LIRENTIN, INE, adj. 1° Aac. Qui 
ne s'assujettit pas aux lois de la reli- 
gion, C. innéLioitux 49. || 2e Ea parl. 
d'ua écoler. Dissips. Voy. ce m. 2°. 
j} 3° Ea parl. de l'imaginatiun. Qui 
vagabonde. Vagus, a, um. Cic. Errans, 
gén. antis. Cie. || &° Débauche. Voy. 
ce m. 20, || Bo Licencieux, dereglé. 
Voy. LICRNCIEUX, DÉRÉGLE 3°. 
LIRENTINAGE, 8. m. 10 Aoc. L} 
vence des opinions en maliere de reli- 
ion. G. impièTé 10. || 2° Inconstancs 
ans les idees. Mobilifas, atis. f. Sul. 
Incunstantia, æ, {. Cuc. || 8° Doregle- 
ment, debauche. Voy. Désaucue 3°. 
LIBENTINER. v. n. 10 En parl. 
d’un enfant. Se dissiper =: Habiluer 
les petits enfants à libertiner, Pur- 
vulos assuefacëre lasciviæ. Tac. Voy. 
Se nissiper 30. || 2° So livrer à la d 
bauche. Voy. Dépaccus 3°. 
LIBIDINEUX, adj. C. piss0L5. 
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LIBOURNE, y. de France (Gironde). 
°Liburnum, i, 0. 

LIBUAIRE, s. m. Marchand de Il- 
tres. Diblivpola, æ, m. Pl.-J. Murt. | 
Libraire-éditeur, Librarius, ii, m.Sen. 

LiBnAGNEE, 8. f. Boutique de li- 
braire. Libraria ‘æ) tabernu (æ), f. 
Cic. et simpl. Libraria, æ, f. Gel. 

Linte, ad). 1° Qui n'est pas esclave; 
qui n'est pas servile. (En geu.) Liber, 
era, erum. Cic. (De naisance) Inge- 
auus, a, um. Cic. : Reudre libre, C. 
armmancum de. Il est devenu —, 
Liber est factus. Cic. Condition —, 
Qualité d'bumme —, Liberias, atis, 
f. Cic. Libera (æ) conditio (onis), f. 
Plin. Condition de qqn qui est né 
—, Ingenuitas, atis, Î. Cic. Profes- 
sions hibres, Artes ingenuæ. Cie. ho- 
xeslæ Cic. Relatif à l'état d'bumme 
libre, iberalis, m. f.,e, n. Ter. Cic. 
Digne l'un bomme —, Liberalis, e. 
Cic. Jadero dignus (a, um). Cic. En 
bomme —, Libere. Ter. Ingenue. Cic. 
Comme il couvient à un bomme — 
Liberaliter. Cic. | 20 Qui n'est nl 
captif, ai prisonnier. Liber, era, erum. 
Plaut. Sen. : Rendre libre, C. éLancin 
3e y %e Qui jouit de ses droits poli- 
tiques. Faber, era, erum. Cic. : Un 

euple libre, Liber mopulus. Cic. || 
° Gal a son Independance nationale. 
Liber, na, erum. Cac. : Carthage est 
libre et iodépendante, Carthago li- 
bera cum suis legibus est. Liv. Etre 
—, Suis Legibus esse. Liv. Rendre 
—, © arrnaxcHin 20, |] 5° Qui jouit 
de Yanchises, d'immunites. Liber, era, 
un. Cic. Immunts, m. f., e, 0. Liv. 
s Cités libres, Civttaies liberæ alque 
inaunes. Liv. Maisoa libre (dont le 
libre usage était laissé aux aibassa- 
deors), Liberæ ædes. Liv. | 6° Qui 
s'est pas ontrave par la loi. Liber, era, 
cru. Liv, : Usure libre, Liberum 
feaus. Lau. Le — suffrage du peuple 
Liberum suffragium populi. Liv. l 
70 Loisible, permis; à qui il ost permis 
de = l’relends-tn qu'on ne peul l'ac- 
coser de dépravaliun? Lihre à Loi de 
le dire, 81 nequiliam defendëre vis, 
licet {de licére, cuit où citum est, n.). 
Seip. ap Gell. Je ne suis pas —, On 
se me laisse pas — de parler, Bfihi 
litera non est loguendi facultas. Cic. 
lis sont libres de choisir, Licet eli- 
gant, Cic. Je te laisse lebre J'inter- 
peller, Interpellandi potestatem tibi 
(io (as, feci, factum, cëre). Cic. On 
asse les décemvirs entièrement li- 
bres de falsifier les registres, Decem- 
viris corrumpendarum fabularum ma- 
gaa pulestas permitlitur (pass. de per- 
mifiFre, 0, misi, missum). Cic. On le 
lnsiat libre de faire..., Permissum 
st eral, facFret. Liv. || 8° Qui a le 
mourir de vouloir ou de ne pas vou- 
Lir, de so detorminer comme il lui 
œarient. liber, era, erum. Cic. = 1l 
s'y a de libre que le sage, Nisi 
ipiens, Liber est nemo. Cic. Nous 
somes entièrement lihres de nntre 
fugerment, {ntegra nobis est Judicandi 
pes. Cic. Nous serons libres de pu- 
lier [notre euvrage] ou de le garder 
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en portefeuille, Erit liberum nobis 
vel publicare vel conlinére. Pl.-j, 11 
a'élait plus mème — de revenir.…., 
Ei ne integrum quidem erat ut remi- 
graret. Cic. Être — de ses actions, 
de ses mouvements, Esse in suû po- 
festate. Nep. sux potestatis. Liv. suz 
spoutis. Varr. Cels. || Ea parl. de ch. 
: (Huame] dont loules les paroles, 
les actes et les pensées sont valon- 
taires el libres, Oui nikil dicit, nuhil 
facit, nihil cugitat, nisi libenter ac 
libere. Cic. Libre choix. Suluta eli- 
gendi optio. Cic. — arbitre, Voy. AR- 
BrTRE 30. || So Qui n'a aucun assujettis- 
semont, qui s'appartient. Liber, era, 
erum. Cic. = C'est ètre libre que 
d'obéir à Dieu, Libertas est Deo pa- 
rère. Sen. Si j'étais entièrement —, 
Si essent omntiu mthi solutissima. Cic. 
Voy. LtB&nATÉ 130. Je suis entière- 
ment —, Plane meus sum. Cic. Il 
nest pas —, Non est sui juris. Cic. 
— d'attachement, d'amour. Vacuus, 
a, um. for. | 300 Qui n'est pas marie. 
Cælebs, gén. libis, abl. libe, géo. pl. 
Libum, m.f. (= célibataire). Cic. : 
Femme qui est libre, Mulier non nup- 
ta. Cic. Être — (ea parl. d'une femme), 
Vacare, n. Dig. Dès que la feurme 
fut — (= veuve), Ubt mulier vacua 
fuit. Tac. || 11° Qui n'a pas de posses- 
seur, vacant. Vacuus, a, um. Cæs. 
Dig. = Trône libre, Vacua possessio 
regni. Cæs. Les biens sunt libres, 
Dona sunf non possessa. Cic. [Ces 
biens] sont —, Vacua sine domino 
jacent (de jacère. eo, cui, citurus, n.). 
Dig. Un ht (de table) restait libre, 
Triclinium vacabat, Cic. || 12° Qui n'a 
pas d'occupation obligee. Liber, era, 
erum. Cic. Vacuus, a, um. Cic. Va- 
cans, gen. antis. Cæl. ap. Cie. Otio- 
sus, a, um. Cic. = Puisque nous 
sommes libres, Quoniam vacuri sumus. 
Cic. Être libre de son lemps, Vacnre, 
a. Îor. Sen. Plus — de corps que 
d'esprit, Operä otiosior quan aniwo. 
Cic. Si tu as l'esprit —, Si es animo 
vacuo. Cic. Moments où l'on est —, 
Temps qu'on a de —, Liberum tem- 
pus. Cic. Vacna tempora. Col. N'avoir 
pas uo inslant de —, Vacut tem- 
poris nihil habëre. Cic. || 13° Qui n'a 
pas de preocsupation. Liber, era, erum. 
Cic. Curä vacuus, et abs. Vacuus, a, 
um. Cic. : Esprit impartial et hbre, 
Integer animus ac liber. Cic. Avoir 
la Lêle assez — pour écrire des choses 
difficiles, Animum vacuum ad res dif- 
ficules scribendas afferre. Cic. Rendre 
qqn —, Aliquem curä soluëre (o, is, 
solui, solutum). Cic. || 14° Qui n'e- 
prouve aucunc contrainte, aucune gône. 
Liber, era, erum. Cic. Solulus, a, um. 
Cie. : Ils (= les esclaves) sont libres 
avec leur maitresse, Licenter ea Li- 
bere ou Familiariter cum dominä vi- 
vuné. Cic. || 15° Non assujetti 4 la re- 
gularite et à l'exactitude. Liber, era, 
erum, Cic. Quint. Licens, gén. entrs. 
Cic. = Le poele est plus libre, Est 
poeta liberior. Cic. Versificalion —, 
Numeri lege soluti. Hor. Rythme plus 
—, Liberiores numeri. Quint. La 
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dithyrambe, plas — dans ses écarts, 
Licentior dithyrambus. Cic. || 160 
Franc, hardi jen parl. du langage). 
Liber, era, emun. Cic. Licens, gén 
entis. Plin. : Parole libre, Libera voz 
Luw. Être — dans sun langage, Li- 
berä lingud uti, dép. Plaut. Libere 
loqui, dép. Cic. Être très — dans sea 
propos, olutissimæ linguæ esse. Sen. 
ettre uo peu —, Pauk liberures 
litteræ. Cic. Licentior epistele. l'hin. 
Un peu trop —, Plus æquo liber. Hor. 
|| 17° Deregle, liconcieux. Liber, era, 
erum. Cic. Solutus. a, um. Cic. Li- 
cens, gén. entis. Sen. Licentiesus, a, 
um (rare). Sen. : Jeune bomme qui a 
des mœurs libres, Adolescens disso- 
lutus. Cic. S'ils ont dit qq. mot libre, 
Stquidlicentius direrints Quint. Chan- 
sous libres, Obscena cantica. Quint. 
Plaisaaterie un peu libre, Aidiculum 
sububscenum. Cic. Relations trop li- 
bres avec qqn, Licentioxior conver- 
salio cum aligno. Sen. Amours — et 
sans relteaue, Soluti et Liber: amores. 
Cic. Vuy. vénécué 30. || 18° Qui a 
de l'aisance dans ses mouvements, dans 
ses operalions. Liber, era, erum. Cic. 
Erpelitus, e, um. Cæs. Nep. Suluius. 
Cie. = Avoir les mouvements libres, 
Muveri solute où libere. Cac. Avoir 
une marcbe libre, Ingreda libere. Cic. 
N'avoir pas ses mouvements libres 
pour marcher), Ingressu prohiberi 
eor, éris, bilus sum, pass. = être 
empêché). Cæs. Qui a la voix, la 
parole —, Erpeditus ad pronuntian- 
dum. Cic. l'our avoir la voix, la 
parle plus —, Quo facilius verba ore 
ibero exprimerel (de ezprimêre, 0, is, 
pressi, pressum). Quint. La respira- 
lina était devenue plus —, Aleare 
spirilus liberius cœperat. Curt, || 19e 
Qui ne presente pas d'obstacles, non 
obstrue; ouvert. Liber, era, erum. 
Cic. Erpeduus, a, um. Cic. Apertus. 
Liv. : Espace libre, Liberum spatium. 
Liv. Cheuin —, Via erpedita. Cic. 
Liv. aperta. Liv, Liberum ater. Hor. 
Routes rendues libres, Liberata iti- 
nera. Liv. Le chemin est libre, Via 
palet (de palëre, eo, lui, s. Sup., n.). 
Curt. Qui ne trouve plus de chemin 
—, Omni interclusus itinere. Cæs. 
Accès plus — vers les œurs, Aper 
tior aditus ad mænia. Liv. Les étoiles 
occupent la — étendue du vide, Li- 
beram sphzram habent stellæ. Cic. 
Mer — (d'ennemis), Mare vacuum ab 
hostibus. Liv. Les mers étaient librer, 
Patebant maria. Sall. À l'air hbre, 
Vay. { atR 69. || 20° Non occupe, non 
rempli, vide. Liber, era, erum. Cic. 
Vacuns, a, um. Cic. =: La maison 
est libre, Domus vacat. Lucr. Terrain 
—, (= sans construction) l'urus lucus. 
Varr. (= s1n03 arbres) Aperta loca, 0. 
p'. Liv. Un espace — (— une in- 
crruptioa), Voy. INTERRAOPTION de, 
Cheval — (= s203 cavahier), Equus 
inanis. Cic. vacuus. Liv. || Fie. 11 faut 
à la sagesse uo champ hbre, Sa- 
pientis vacuo loco opus est. Sen. Dis- 
cussion qui offre un champ plus —, 
Liberior disputatio. Cic. Voy. cHam 
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80, carniËnx 40. || 210 Exempt de : 
Libre de qq. ch., Re ou Ab re liber 
(era, erum). Cic. vacuus (a, um). Cic. 

Oÿ. EXRMPT 10 el 20. 

LIDREMENT, adv. fe Sans être 
captif ni prisonnicr. Libere. Cic. So- 
lute. Cic. || 20 D'une manière conforme 
à la liberte polilique. Libere. Cxs. || 
8° D'une maniere conforme à l'inde- 
pondance nalionale : Vivre librement, 
Suis legibus vivëre. Liv. {| 6° Sans 
être opprimé : Décider libremeatl, 
Libere devernëre. Cæs. || B° Sans en- 
trave, sans gêne, sans contrainte. So- 
lute. Cic. Tac. || 6° Avec pleine volonte. 
Ultro. Cic. Voluntate. Cic. : [J'ai agi) 
librement, Meä sponte. Cic. Meä sponte 
et voluntate. Cic. || 7° Franchement, 
hardiment (en parl. du langage). Li- 
bere. Cæs. Cic. [lor. Libero ore. Sull. 
{| 8° Sans s'assujettir à la regularite, 
à l'exactitude ordinaire. Libere. Quint. 
| 9° Licencicusement. Libere. Cic. = 

ivre trop librement, Liberius vi- 
uêre. Nep. Voy. LICENCIEUSEMENT. | 
10° Avec aisancs dans les mouve- 
ments, otc. Libere. Cic. Solute. Cic. 

LIDYE, ano. n. de l'Afrique septen- 
trionale. Libya, æ, f. Cie. : (Qui est) 
de la Libye, Voy. LiBven el LIuvQue. 

LIDYEN, ENN&, 8. 0. f. Hab. de la 
Libye : Un Libyen, Libys, yos, masc. 
Ov. Une Libyenne, Libyssa, æ, fem. 
Fest. || Les LrBvens, Libyes, yum,m. 
pl. Sail. Libyci, orum, m. pl. Macr. 

LIBYQUE, adj. Relatif 4 la Libye. 
Libyus, a, um. Varr. ap. Non. Tac. 
Libycus. Virg. Plin. 

4. LICE, s. f. 1° Lieu preparé pour 
une course, un jeu, etc. Curriculrm, 
ï, 0. Cic. Voy. cannière (0. || 20 Fig. 
Lutte, debat. Certamen, minis, n. Cic. 
2: Descendre dans la lice. Eutrer dans 
la —, en —, In curriculum descen- 
dère, n. Ad Her. In stadium prodire, 
n. Ad fler. Entrer en — avec qqa. 
contre qqn, Cum aliquo in certamen 
venire, n. Cic. 

2. LICE, s. f. Assemblage des fils 
verticaux d'un métier à tisser. Licia, 
orum, a. pl. Plin. 

3. LICE, s. f. Femelle d'un chien 
de chasse. C. CHIKNNE. 

LICENCE. s. (. 10 Libertè accordee, 
permission. Licentia, æ, f. Cic. Po- 
teslas, atis, Î. Cic. Pacultas, f. Cic. = 
Donner aux enfants pleine licence 
de jouer, Pueris omnem ludendi licen- 
tiam dare. Cic. Voy. PenMIsSION. || 
2° Sorte de grade universitaire. ° Li- 
centia, &, f. || 3° Excessive liberté con- 
traire au respect, 4 la retonue, 4 la 
modestie. Licentia, æ, f. Liv. Libido, 
dinus, f. Sall. : La licence des pa- 
roles, Licentia linguæ. Liv. Prendre 
tant de —, Tantum licentiæ sumère. 
Liv. Ils preonent de telles licences, 
Talia audent (de audére, eo, ausus 
sum). Virg. Prendre des — avec qqn, 
Cum aliquo licentius où liberius vt- 
vêre. Cic.]| 4° Dereglement des mœurs. 
Libido, dinis, f. Sen., et pl. souv. Li- 
bidines, um, f. pl. Cic. Lascivia, æ, 
f. Ter. Nequitia, f. Cic. Perditi (orum) 
mores (um). m. pl. Cic. Flagitium, ii, 
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n. Cie. Voy. vévaucnm 3°. || B° In- 
subordination. Licentia, æ, f. Cic. Li- 
bido, dinis, f. Sall. Cic. Intenpe- 
rantia, æ, {. Cic. Nep. Immodestia, f. 
Nep. =: La licence des soldats, Li- 
centia militaris. Cæs. Tac. militum. 
Nep. Immodestia militum. Nep. — 
effrénée, sans bornes, Licentia so- 
luta. Cic. effusa. Liv. infinita. Cic. 
Avec —, Licenter. Sall. Livré à la 
—, Licentiä effusus (a, um). Liv. La 
plèbe s'abandonne à la —, Plebs las- 
cévit (le lascivire, io, ti, îfum, n.). 
Liv. [l avait laissé l'arinée vivre dans 
la —, Erercitum nimis liberaliter ha- 
buerat. Sull, Arrêter, Réprimer la —, 
Licentiam comprimëre. Cic. coercère. 
Tac. || 6° Liberté que se donne un 
poste, etc., contre la règle et l'usage 
ordinaire. ficentia, æ,f. Cic. Quint. =: 
Les licences de la poesie, Licentia 
poelarum. Cic. Licence poétique, Li- 
cenlia poetica. Lact. Cest une — 
coins grande.…, (/d) minus est li- 
centiosum. Quint. En prenant des 
licences, Licenter. Hor. 

LICENCIÉ, 86, pari. passé de Lt- 
ceNcIEn, Voy. ce v. || S. m. LiCENCIÉ, 
Colui qui a le grade de la licence. * Li- 
centialus, 1, M. 

LICENCIEMENT, s. m. Action de 
llcencier. Afissio, onis, f. Liv. Dig. 
Dunissio, F. Cie. 

LICENCIER, v. act. Congédier (des 
troupes). Dimitiére, 0, is, misi, mis- 
sum, act. Cæs. Bliliére, act. Cic. Liv. 
: Licenrier one armée, une légion, 
Exercitum, Legionem dimitifre. Ces. 
— uoe cohorte, Cohortem dissoluëre 
(o, is, solui, solutum). Suel. — des 
soldats, Milites dimiltére. Cæs. mit- 
tëre. Liv. — les pretoriens, Prælo- 
rianos remouêre (os es, moui, motum). 
Suet. Je voas licence, Vos missos 
fucio (is, feci, factum, facre). Cæs. 
De la voix et du geste tis demandè- 
rent à être licencués, Voce et manibus 
significaverunt ut dimillerentur. Cæs. 

Se uicexcien, v. réfl. Prendre des 
libertos, des licences. Voy. Licence 30. 

LICENCIEUSEMENT, adv. D'une 
manière licencieuse. Libidinose. Cic. 
Proterve. Ter. Ou. Petulanter. Cic. 
Obscene. Cic. 

LICENCIEUX, e0se, adj. Déréglié, 
contraire à la pudeur. Libidinosus, a, 
um. Cic. Impudicus. Cic. Protervus. 
Cic. Licens, gén. entis. Sen. Petulans, 
gén. antis. Pl-j. = Homme licencieux, 
très —, Homo protervus. Cic. libi- 
dinosissimus Cic. Troupe licencieuse, 
Licens turba. Sen. Une parole ou une 
action —, Dictum aut fuctum pro- 
tervum. Cie. Vers licencieux, très —, 
Versus delicati. Cic. obscenissimi. Cic. 
Petuluntiora carmina. PI.-j. 

LICIHIEN, $s. m. Sorte de plante. 
Lichen, enis, m. Plin. 

LICITATION, 5. f. C. ENCAN. 

LICITE, adj. Permis par la loi. Le- 
gitimus, a, um. Cic. Licitus. Tac. Dig. 

LICUTEMENT, adv. D'une manière 
licite. Legitime. Cic. Licite. Dig. 

LICITER, v. act. Vendre à l'en- 
chère. Vor. &nNcan. | Faire liciter 
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une propriélé, Ad licitationem rem 
deducère (0, is, duri, ductum). Utp. 

LICOL, 3. m. C, Ltcou. 

LICONNE, s. f. Quadrupède fabu- 
leux. Sonoceros, otis, m. Pin. 

LICOU, 0. m. Lien pour attacher 
les bêtes de somme au râtelier, etc 
Camistrum, 6, a. Varr. Ov. : Attaches 
des bêtes de somme au joug avec un 
licou, Jumenta ad Juguin capistrare.Col. 

LICTEUR, s. m. Officier public qui 
portait les faisceaux devant certains ma- 
gistrats romains. Lictor, oris, æ. Cic. 
: De licleur, Lictorius, a, um. Plor. 

1. LIE, 8. (. 1° Ce qu'il y a de plus 
rossier dans une liqueur el qui va au 
ond. Fær, æcis, f. Cic. Col. = Boire 
un lonueau de via jusqu'à la lie, 
Cadum fæce tenus potare. IHor. Toute 
la — qui s'est déposée, Quidquid 
fæcis subsedit. Col. Vin chargé de — 
Vinum fzculentum. Pall. Barbouill 
de —, Peruncius frcibus. Lor. Vov. 
DÉPÔT 50. || 2 Fig. Ce qu'il y a de 
plus vil, de plus bas. Fzx, æcis, f! 
Cic. Sordes, 13, f. Cic. =: La lie du 
peuple, Fix civitatis. Cic. Les pre- 
miers ciloyens el la — du peuple, 
Suimmi et infini. Cie. Dans la — du 
peuple. Apud infmam fæcein populi. 
Cic. Apud sordem urbis et fæcem. Cic. 

2. LIE, adj. Gai. V'oy. cnëne (s. 
f.) 20. 

LIE, ée, part. passé de Lien, Voy. 
ce v. || Adj. 1° Consistant =: Rouillie 
plus liée, Puliicula consirictior (de 
constrictus, a, um). C.-Aur. Terre 
très —, Solum tenacissimum (de 
tenaz, gêu. acis). PL.-j. Voy. con- 
SIATANT 30, || 2° Fig. Cohorent, en- 
chain. Aplus, a, um. Cic. Cohærens, 
gea. enfis. Cic. Voy. LiER 30. || & 
Uni par un lien de parente : Lié avec qqn 
par le sang, Cognatione cum alrjuo 
conjuncius (@, um). Cic. alicui junc- 
fus. Suet. 11 était — avec moi par 
le sang, fs mihi cognatus fuit. Ter. 
Voy. PAnenNT. || 4° Uni par l'amitié. 
Conjunctius, a, um. Cic. : Lié d'amitié 
avec qqn, el abs. — avec qqn, Ali- 
cui amicus (a, um). Ter. Cic. Inlime- 
ment — avec qqun, Alicur on Cum 
aliquo conjunciissimus. Cic. Être — 
avec qu Esse in amicitiä cum ah- 
quo. Nep. Nous sommes liés, Amici 
inter nos sumus. Ter. Persoune n'est 
plus lié avec moi qu'Allicus, Afihi 
nemo est amicior Allico. Cic. Nous 
sommes plus liés que aous a‘avons 
jamais été, Inter nos conjunctiores 
sumus quam adhuc fuimus. Cic. Voy. 
AMI 40, INTIME 30. 

1. LIÈGE, s. m. 1° Espèce de chêne 
vert. Suber, eris, n. Plin., = Chène 
liège, Même traduct. De —, Sube- 
reus, a, um. Col. || 2° Écorce du chêne 
liège. Suberis cortex (ficis), m. Col., 
ou abs. Cortex, ticis, m. Caio. Virg., 
ou simnl. Suber, eris, n. Virg. 

2. LIEGE. v. de Belgique. * Leo- 
dium, ti, n. ° Leodicum ou Lendicum, 
i, 0.2: {Qui est) de Liège, * Leodi- 
censis, m. f., e, n. Le paya de —, 
* Leodicensis provincia. 

LIEN, 5. m. 1° Ce qui sert 4 lier, 
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& attacher. Vinculum, ÿ, a. Cic. Col. 
Copula, &, f. Plaut. Apul. Ligamen, 
mai, 0. Col. Relinacula, orum, 0. 
pl. Cale. Virg. Vitr.: Le saule four- 
ait des liens, Vincula parit salir. 
Plin. Lien de papyrus, de jonc, Li- 
gamen papyri. (ol. Copula spartea. 
Apul. Les liens des vignes, Liga- 
mina vilium, Col. Serrer avec un 
lien, Vinculo constringre. Cic. ob- 
atnngrre. Col. Voy. aTracux 10. || 
%° Surt, an plur. Ce dont on attache 
un prsonnier. Vincula, orum, n. pl. 
Cic. Vuy. ren 60, cualxe 10. || 30 Fig. 
Estlarage, dopendance. Vincula, orum, 
o. pl. Cic. Catenr, arum, f. pl. Cic. 
Compedes, um, f. pl. Cic. Jugum, à, 
9. Cic. : Être dans les liens du corps, 
In compedibus corporis esse. Cic. Ils 
se sont dégagès des — du corps, Ez 
corporum vinculis evclaverunt. Cic. 
Être daus les — d'une passion, Cu- 
piditati servire (io, is, iui eLir, ifum), 
a. Cie. Einbarrassé dans les — de 
ls superslitiun, Superstilione con- 
strictus. Quint. 1 rompu les — qui 
l'atlachaieot à la vie, Viiæ relinacula 
abrupit. Pl.-j, Voy, cHANR 29, F5n 
1e. 6° Fig. Tout ce qui attache el 
oil Vinculum, à, n. Cic. Nouus, i, 
m. Crc. Copula, æ, f. Hor. Apul. = 
Le lien Je la commuoauté bumaine, 
c'est la raison el la parole, Socie- 
falis (Aumanz) vinculum est ratio el 
orale. Cic. Ce [prince] est le — qui 
donne à l'État sa cohésion, Ille est 
vinculum per quod respublica cohærel. 
Sea. Les liens sociaux qui unissent 
leshommes, Humana (æ) communitas 
alis) ef conjunctio (onis), f. Cic. Un 
echange de bienfaits est un lien puts- 
saot entre les bommes, ({omanes) 
inter quos beneficia mutua sunt, frma 
scielale devinciuntur (pass. de de- 
vincire, 1, vinzi, vinctum). Cic. La 
société n'a pas de — plus sulide que 
la confiance, Nulla res vehementius 
quem files rempublicam contfinet (de 
eomlinère, e0, nui, fentum). Cic. La 
commaouaule du langage qui est le — 
le plus puissant entre les hommes, 
Lingua, quë marime homines conjun- 
guniur (pass. de conjung/re, 0, is, 
juni, juncium). Cic. Îl n'y a pas, 

ur enchainer la foi, de — plus 
troit que le serment, Nullum vin- 
culum ad adstringendain fidem jureju- 
rando arfius est. Cic. Maintenir le — 
qoi uail les hommes, Soctetutem con- 
Junclionis humanæ lueri, dép. Cic. 
Lieos qui resserrent l'union (entre 
les citoyens), Vincula concordiz. Cic. 
Rompre les — de la société, Vin- 
cula vil communis reveli®re. Cic. Sa 
œorl à brisé les — qui assuraient à 
l'État one parfaite cohésion, Ejus 
morie oplime cohæreniis reipublicæ 
vineula resoluta sunt. Sen. Les — 
an nous allachent l'un à l'autre, 

ne quibus inter nos sumus con- 
functi. Cic. || n'est pas de lien plus 
fort que la ressemblance des bonnes 
mœurs, Nihil est copulatius quam 
morum similitudo bonorum. Cie. La 
ressemblance des mœurs est le — le 
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plus solide de l'amilié, Ad amicitiae 
neclendas lenacissimum vinculum est 
morum similitudo. Pl.-j, Liens de voi- 
sinage, Vicinilatis conjunctio (onis), 
f. Cic. Le lien si doux de NN 
Amabilissimus nodus amicitiz. Cic. 
Lieus étroits d'armilié, Anneïtie con- 
Junclionisque necessitudo (amis), f. 
Cic. Je lui suis uni par luus les — de 
l'amilié, Sunt maihi cum 1llo omnes 
amicutiæ necessutudines. Cic. Être ums 
par les — de l'hosjutalilé et de l'aini- 
lié, Hospilio amicitiäque conjungi, 
pass. Cac. Tenir irès licbes les — 
de l'amilié, Larissimas habére ha- 
benas amicitisg. Cic. Le lien con- 
jugal, Nuplialis copula. Apul. Vin- 
culum jugale. Virg. Conjugium, üi, a. 
Cic. — (= le manage) est con- 
sidéré comme faible par les Nu- 
miles, Ea necesstiudo apud Numidas 
levis ducitur. Sall. — de parenté, 
Vinculum propinquitatis. Cic. Uni à 
qa par les lions de la pareuté el de 
l'amitié, Vinculis et propinquitalis el 
anoris cum aliquo conjunclus. Cic. 
Les — de parenté et les 2lhances, 
Cognationes et affinitates. Cic. Avoir 
des — de parenté ou d'amitié avec 
(q0, Aliquem aut propinquuale ant 
amicilid conlingère (o, is, Ligi, lac- 
lum). Liv. Les — qui unissent les 
parents aux parents sont plus étroils, 
Arlior colligalio est socielalis propin- 
quorum. Cic. Les — du saug sont en 
mème temps les — du cœur, San- 
guinis conjunctio Romines benevolentà 
et carilale devineit. Cic. Le sang 
forme d'étroils —, Magnam neces- 
sifatem possdel sanguis. Cic. Unis 
par les — du sang, Sanguine con- 
juneti. Cie. Lien fraterael, Fraterna 
necessifudo. Cic. Le — qui unit les 
enfants à leur père, Liberorum neces- 
situdo. Cic. Tous les liens qui uais- 
sent les enfants à leurs pareals, Quue- 
cunque jura liberos jungunt paren- 
tibus. Liv. Les — du sang ont une 
grande force, Mulium valet sanguinis 
communio (fonts), f. Cie. Ils nous sont 
unis par les — du sang, Sanguine 
nobis cohærent (de cohkzrére, eo, hesi, 
hæsum, n.). Quint. Tenir à qqn par 
les — du sang, Cognañhone aliquem 
atting#re. Cie. || En pari. des cb. Le 
lien merveilleux qui unil loules les 
scicoces, #firus omnium docirinarum 
consensus (üs), Ou concentus (üs), m. 
Cic. Tous les arts sont unis entre eux 
par ua — commun, Omnes arles habent 
quoddam commune vinculion. Cic. 

LIENTERIR, s. f. Sorte de ma- 
ladie d'intestin. fntestinorum lUvilas 
(atrs),F. Cels. 

LIENTÉRIQUE. adj. Qui tient de 
la licnterie : Flux lieutérique, C. Li8N- 
TER. 

LIER, v. act. 1e Serrer avec un lien, 
etc. (Eu gén.) Ligare, act. Virg. Plin. 
Suet. el mieux Deligare, acl. Cs. Cic. 
Vincire, io, is, vinzi, vinctum, act. 
Cic. Cæs. (Élrorleunent) Constringére, 
0,18, strinzi, sfric(um, act. Cic., elc. 
(Vov. aTTacuER do) : Lier la vigne 
verticalement, Alligere vite recte. 
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Cato. Lié avee une triple ehalne, Tri- 
nis catenis vincius. Cæs. Lier les toux 
mais euseinble, Manus eolligare. Cic. 
— les janbes el les mains de qq, 
Alicujus crura el manus ligare où 
vtncire. Gell, Livrer qqn pieds et 
puings liés, Aliquem vinctum con 
slractumeqne (ralfre, Cie. Lier les 
waias je qqu derrière sou dus, Ali- 
CuJUS Manus post (ergum vincire. Liv. 
|| Tes amis Crotratent que Lu es ua 
vtnine à lier, Amici fe lui cons{rin- 
endum pularent. Cic. ] Pig. ls te 
icot la laazue etle — les mains, 
Tibi lingnam oëcludunt (de occlu- 
d?re, 0, clusi, elusum) et consiringunt 
manus. Plant. Langue liée par l'ur, 
Lingua adstricta mercede. Cie. |] 2e 
Altacher 4, rendre adherent 4, depon- 
dant de. Alligare, act. Cic. Annecifre, 
0,18, nezui, nezum, act. Cie. Adstrin- 
gère (voy. 10), art. Cic. : Lier qqn 
au poleau, à une stiue, Aliguem ad 
ralum alligare. Cic. ad statuam ad- 
stringwre. Cic. — des sarments aux 
cordes des bœufs, Sarmenia ad cor- 
nua boum alligure. Liv. Cadavres liés 
à des pierres, Cadavera qunexa saris 
(au dal.). Sue. L'eslomac est lié à 
la langue, Siomachus ad linguam an- 
nechiur. Cie. La Sicile hée autrefois 
au Bruliuwwo, Sucilia aliquanudo agro 
Brullic annera. Mel, La Paphlazouie 
— à la Cappadoce, Papklayunia Cap- 
padociæ conjuncta (pass. de eunjun- 
gFre, 0, is, Jun, Junclum). Nep. La 
Snphène est — à la grande Arménie, 
Sophens Armeniz majori copulatur, 
Plin. Voy. arracuen 1°. |] Fig. Les 
choses qui sont dites sont liees à la 
cause, flla quæ dicuniur cum causd 
cohærent (de cohærère, eo, hæsi, Az- 
sum, n.). Cic. Une chose est liée à 
une autre, Aliud ex alio neclitur. Cic. 
L'honnète auquel est lié le devoir, 
Honestum ex quo aptum est officium. 
Cic. Le droit n'est pas — à des 
mots, Jus non ex verbis aplum pendet 
(de pendre, eo, pependi, s. sup., 0.). 
Cic. Voy. Dérrxnag 9°. || 3° Assem- 
bler les parties d'un taut, joindre de 
manière 4 former un tout. Colligare, 
act. Cic. NectFre (voy. 2°), act Cie. 
Connect®re, acl. Cic. Copulare, act. 
Cic. Vincire (voy. vd act. Cic. Jun- 
gère (voy. 2e), act. Cie. Conjungere, 
act. Cic. : Le monde esl un loul a 
biea lié, AMundus ita apls coheret 
voy. 2°). Cic. Corps liés entre eaux 
Re la force de cohésion), Cerpora 
inter se juncla. Cic. Toutes chnses 
étroilemeal liées ensemble, Omnia 
inter se connera el apla. Cic. aple 
inter se el cohzrentia. Cic. Toul ce 
qui est lié peut ètre désani, Om- 
ne colligatum solui potest. Cic. | 
Fig. Causes necessairement liées 
entre elles, Cansæ alie ex aliis aptæ 
et necessitate nerz. Cr: Toutes les 
vertns sont — eusemble, Omnes vir- 
fules inler se neræ jugalzque sunl. 
Cic. || $° Nouer : Lier un imuachuir 
aulour de son cou, Sudarium circum 
collum ligare. Suet. |} 6° En parl. 
d'un oiseau de proie. Saisir avec 
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sos serres. Unguium tenacilale arri- 
pére (io, is, pui, reptum), act. Cic. 
1 6° Joindre ensemble dos parties par 
a substance. (En gén.) Ligare, act. 
Plin. (lar une substance qui 5 10- 
corpare) Conglutfnare, acl. Cic. (Par 
voe substance interposée) Cuniexére, 
o, is, texur, lertum, acl. Cæs. : Lier 
les muellnns avec de la pierre ral- 
cince, Layude cremalo cæmenta ligare. 
Plin. La chaux lie les deux chases, 
Catr utrasque res inler se cuuglutinal. 
Vur. Un hail ces choses entre elles 
par des materiaux jetés dans les 10- 
tervalles, flze materte injectàä con- 
terebautur. Cæs. || 7° Donner de la 
consistance à. Obligare, act. Apic. Col- 
ligare, act. Col. Comprehendëre, 0, is, 
heudi, hensum, act. Veg. = Lier un 
mets avec des œufs, Obligare cibum 
ovis. Apic. — qq. ch. avec du miel, 
Comprehendëre aliquid melle. Veg. 
Avant que le terrain soil lié par 
l'herhe, Priusquam herbis colligatun 
sit sobum. Col. || 8° Fig. Enchainer 
par des liaisons grammaticales on logi- 
ques. Colligare, act. Cic. Vincire (voy. 
do), act. Quant. Connectëre (vuy. 90. 
act. Cic. Copulare, act. Cic. Jungère 
(voy. 20), act. Cic. : Lier ensenible 
les idées el les mots, Connectëre res 
ac verba. Quint. — les mots enire eux 
(en pari. d'une cunjenchon), Verba 
connectëre. Gell. Être lié par des 
coujunclions, Conjunciionibus copu- 
ar. Cic. Lier les pensces par l’ex- 
pression, Senientias verbis colligare. 
Cic. Ces membres doivent être liés 
par le oombre, Ea membra sunt nu- 
meris vincinda. Quint. Tous les 
membres sont — ensemble (par un 
certain encbainement), Omnia mem- 
bra connera sun. Quint. Style bien 
lié, Oratio cuhærens. Cic. juncia. 
Cic. vincta. Quint. conterta. Quint. 
Réunir en un loul bien — ce qui 
était anparavanl épars et sans liai- 
son, Efficére aptum illud quod fuerat 
antea diffluens et solutum. Cie. Il est 

lus facile de désuair des parties 

ea liées que de lier des lambeaux 
épars, Facilius est apta dissuluëre 
quam dissipata connectëre. Cic. || 9° 
Concerter. Comyponère, 0, is, posui, 
positum, act. Cic. Liv. Disponêre, act. 
Sen. Suet. || 10° Contracter, engager, 
former. Jungëre (voy. 2°), acl. Cic. 
Conjungêre, acl. Cic. Voy. convensa- 
TION 10, commence 5°, CONNAISSANCE 
40, aurrté 40. {| 11° Unir des pers. 
ensemble par une alliance. Conjungére 
(vuy. 20), act. Cic. : Lier par le ma- 
riage, Nupliis jung”re. Liv. Liés par 
Je mariage, Copulati matrimonio. 
Up. Voy. maRIER, Mani, ALIÉ 20, || 
129 Unir d'amitié. Conjungère (voy. 
20), act. Cic. Conciliare, act. Cic. 
Devincire (voy. 1°), act. Cic. : Lier 
les hommes entre eux, Homines in- 
ter se devincire. Cic. on couciliare ou 
conjungFre. Cic. L'habiude lie les 
bommes, Consuetudo familiaritatem 
affert (de afferre, fero, atiuli, alla- 
tum). Cic. Lié par un commerce ba- 
biluel, Familiaritate implicatus. Cic. 
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Intimement — par les bons offices, 
Coujunciissimus officiis. Cic. Lier 
uoe pers. avec une autre, Consuetu- 
dinem alicui cum altero fac®re (io, ts, 
feci, factum). Cic. || 13° Astreindre, 
obliger. Alligare, act. Cic. Ubligure, 
act. Cic. Ubstringére (voy. 1°), act. 
Cic. Vincire (voy. 1°), acl. Cie. De- 
vinrire, act. Cic. Tenère, e0, es, nur. 
tentum, act. Cic. Dig. = Lier qqo 
par ua sermeutl, Aliquem obstringre 
Jurejurando. Cæs. Lié par un ser- 
ment, Nexus sacramento. Just. Lier 
par uo eogagemeat, par un brenfaul, 
Alligare stipulatione, beneficio. Cic. 
Être hé par une promesse, l'rumisso 
teneri, pass. Cic. — par une pro- 
messe, Alligatus sponsu. Varr. lcus 
promiltendo. Cic. Être — comme dé- 
posilaire, Depositi teneri. Dig. Être 
— par un vœu, Votum debëre (co, es, 
bui, bitum). Cic. Voto teneri. Cic. — 
par la reconnaissance, Beneficio obli- 
gatus ou vincilus ou derincius. Cic. 
Ils sont liés muralement cumme s'ils 
avaient livré des otages, Velut obsi- 
dibus datis pigneratos animos habent 
(de Rabëre, e0, bui, bitum'. Liv. |] 
Abs. Être lié. Vinculo teneri. Sen. 
Ils ne se croient pas lellement liés, 
Non existimant ila se ulligutos. Cic. 

Se Lin, v. 1° Réf. Lier sa propre 
personne. * Se deligare. Voy. tien 1° 
et 20.1, 2° Pron. et Récipr. S'unir de 
manière à former un tout. Cohxrére, 
eo, es, hæsi, hæsum, n. Cic, Connect, 
or, &ris, nezus sum, pass. Cic. : Se 
lier à, avec qq. ch., Cum re cohærère. 
Cic. Ces trois choses se lient entre 
elles, Inter se fria ista connectuntur. 
Cels. Voy. S'atractien 10. || Fig. Le 
deslin par la loi duquel se lie l’ordre 
immuable des choses, Fatum cujus 
lege inrmobilis rerum ordo seritur (de 
seri, or, ris, serlus sum, pass.). Liv. 
Voy. mien 6e, || 8e Être joint au 
moyon d'une substance qui s'incorpore 
ou qu'on interposo. Ligari, pass. lin. 
Constringi, or, ëris, sirictus sum, 
pass. Sen. : Les moellons se lent 
au moyen d'une pierre calcinée, Cre- 
malo lapide cæmenta ligantur. Plin. || 
4° Prendre de la consistance. Voy. 
coxsisTance f el 2°. || 6° Fig. tro 
enchaïiné par des liaisons grammaticales 
ou logiques. Cokærére (voy. 2°), on. 
Cic. Connecti (voy. 2°), pass. Cic. Vay. 
Lien 90. |[6° Réf. et Récipr.S'unir par 
une alliance = Se lier avec qqn (= 
devenir son parent par alliance), Se 
cum aliquo affinitate conjungêre (0, is, 
Junri, junctum). Nep. Se — par le 
mariage, Bfatrimonio se obstringère 
(o, 18. strinxi, strictum). Tac. || 
7e S'unir par l'affection =: Se lier 
d'amilié, et abs. Se lier avec qqu, 
Amiciliam ou Consuetudinem cum 
aliquo jungëre (voy. 6°). Cic. Voy. 
AMITIS 19, INTIMITÉ 20, Se — avec 
beaucoup d'une amilié familière, 
Multos sibi familiari amicitiä cun- 
jungère. Sall. Vous vous êtes liés si 
intimement, À deo cohæsistis(voy. 2°). 
PI.-j. ]18° Réf. S'astreindre, s'obliger 
à. Se obligare. Cic. Se colligare. Cic. 
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Obligari, pass. Liv. Se obstringÿre 
(voy- 60). Liv. =: Se lier auprÉS de 
eaucoup de geus (= prendre beau- 
coup d engagements), Culigare 4 
cum mullis. Cic. Il s'est lie envers 
l'acquéreur (= il a garanti la pus- 
session de la chose qu'il a venuue), 
Se neru obligavut. Cic. Se lier par un 
eugagement, par la foi du sermeut, 
Se ubstrinyfre sponsiune. Liv. sacra- 
mento. ll-y, Se — par un lraité, 
Fwdere obligari, pass. Liv. Vuy- 
S'ENGAGER 10. 

LIENMILE, 8. mn. Sorte de plants. 
Hedera, æ, f. Varr. Plin. : Le herre, 
[ederaceus, a, um. Cato. l'in. Grappe 
de —,Corymbus, i, m. Virg.Col. || Lier- 
re Lerrestre, Chamæcissos, i, f. Plin. 

LIFSSE, 8, f. C. so1&. 

LIEU, s. m. 1° L'espace qu'un corps 
occupe ; Space quelconque, region, pays, 
endroit, Locus, é, m. Cie. |l a deux 
pluriels : loci, orum, m. (— licux 
distincts, séparés les uas des autres). 
Sail. Cic. Liv., et luca, orum, 0. (— 
groupe de heux, région). Sul. Cic. 
Liv. : S'emparer des lieux les plus 
voisins de la mer. de luus les — 4 
l'exceplion de la ciladelle, Prorimos 
mari locos occupare. Sall. Locos omnes 
præler arcem cap”re. Liv. Les Gauluis 
qui habitent dans ces —, Galli qui 
incolunt ea loca. Cæs. Des — pesti- 
lentiels, Pestilens regio (unis), f. (= 
contrée). Cic. La nature, La conuais- 
sance des —, fegionum nalura. Liv. 
scientia. Cic. || Ne sachaal dans quel 
lieu ils étaient, Quo essent in loco, 
ignari. Quint. Faisons la guerre dans 
ces lienx, Jis locis geramus bellum. 
Liv. Venir dans ces — pour génur, 
Venire in illa loca ploratum. Cic. Re- 
lourner dans le méme lieu, In eum- 
dem locum recurrére. Cic. Être trans- 
porté dans uo autre —,iÎn alum 
ocum fransferri. Cic. table, en 
tout —, dire des choses plaisantes, 
In convivirs, omni Loco, ridicule di- 
cére. Domil.-Mars. ap. Quint. (Les 
expressiuns qui précèdenal et autres 
semblables se rendent souv. par des 
atv.). || EXPRESSIONS qui PEUVENT SE 
NENURE PAR DES ADVENDES : Dans 
quel heu, dans quels lieux, Voy. 
Où. De quel lieu, Voy. D'où. Par 
quel —, Voy. l’ar où. || [Ëtre] dans 
ce lieu, dans ces lieux (-c1), dans 
ce lieu, dans ces lieux (-là), Voy. 
icI 10, LÀ do. (Aller dans ce lieu (-ci), 
dans ce — (-l4), Voy. rca 29, LA 2°. 
[Veair! de ce — (-ci), de ce — (-la) 
Voy. D'ici 40, De LA fe. Passer] 

ar Ce — (-ci), par ce — Gi voy- 

ar 1c1, Par LA 4e. [Être] dans Île 
mème —, dans les mêmes lieux, Jbi- 
dem. Cie. [Aller] dans le mème lieu, 
Eodem. Nep. [Venir] du mème —, 
Indidem. Cie. (lasser) par le mène 
—, Eädem, Liv. || [£tre) dans un 
autre lieu, dans d'autres lieux, Voÿ. 
AILLEURS 0. [Aller dans un auire 
lieu, Voy. amcsons 2°. | Ver] d'on 
autre —, Voy. D'aiLLecns {°. pret 

ar un autre —, Voye AILLEURS 4°. 
[être] en tous lieux, Voy. PARTOUT 1°. 
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[Aller] en tous —, Voy. PARTOUT 2°, 
[Venir] de tous —, ME De PARTOUT. 
Eo aucua lieu, Voy. Nulle PART 3, 
Jiêtee. Aller] en qq. lieu, Vay. Quel- 
que Panr 30. (Venir) de qq. —, Voy. 
De quelque Part 3°. [Passer] par qq. 
—, Ahquä. Cic. Liv. || En qq. lieu 
ue... Voy. PARTOUT OÙ... 19 et 20. 
e qq. — 400... Undelibet. Ad Lier. 
Undecunque. Sem. Par qg. — que.…., 
Quécunque. Cic. Quélibet. Plaut. Voy. 
aueuqus. || [Être] en qg. lieu que ce 
soit, Ubivis. Cic. Ubilibet. Sen. [A)- 
lerjen qq. — que ce soil, Quouis. 
Plaut. Ter. [venir de qq. — que ce 
soit, Undelibet. Ad Ler. Cels. [Passer] 
ar qq. — que ce soit, Quälibel. Plaut. 
20 Espace, Emplacement destiné à 
g. ch. Locus, 5, m. (vOy. 1°). Cic.= 
Liea d'habitation, Habitandi locus. 
Cic. Procurer à qqn un — où il 
paisse loger, Alicui locum parare 
wbi deveriatur. Liv. Il n'a pas uv 
— où s'arrêter, un — de halle, de 
repas. Eï nullus est usquam con- 
sutendi locus. Cic. La vie est un — 
de halte, Vite est) commorandi de- 
tersorium (it, AS ic. Qui paraissait 
desuir étre ua — de parfail repos, 
Qui locus quietis plenissimus fore vi- 
debatur. Cie. 1 avait choisi ce — 
d'eul, Hunc exsilio locum delegerat. 
Quint. — de réunion, Conciliabulum, 
i, 0. Plaut. Être en — de sûreté (— 
4 l'abri du danger), Esse in tuto. Cic. 
Se sauver dans un — de sûreté, In 
locum tufum evadère. Liv. Mettre qqn 
eo — de sûreté (— en prison), Voy. 
paisox, — public, Locus coninunis. 
Cic. Lieux d'aisances, et abs. Lieux, 
C. Latines. || 3° Endroit designe, in- 
dique. Locus, à, mn. (voy. 1°). Cic. z 
l'était sur le lieu, sur les licux, 
Aderat prasens (gen. entis), et abs. 
Aderet (de adesse, sum, es, fui, fu- 
furus, 0.). Cic. Se transporter, Nes- 
cendre sur les — (— se mettre en 
presence des fails), In rem præsentem 
venire. Cic. Tuut ce qui s'est passé 
sar les —, Omnia quæ in re præsenti 
ecdderunt. Quint. || 4° Surt. au plur. 
Les appartements, les differentes pièces 
d'une maison, d'une terre. Locus, 1, 
m. (voy. 10). Ter. : Changer de lieu, 
Voy. cancer 2°. Vider les lieux, 
C. Déuévacen. Sans feu ni lieu, 
Voy. Feu 4°. || 6° Passage d'un livre. 
Locus, 1, m. Ter. Cic. Au plur. Loci, 
orum, m. Cic. Quint. }| 6° Fig. Place. 
Locus,i,m.Cic. : Tenir lieu de père à 
qqn, Alicui esse pareniis luco ou in 
loco. Cic. parentis numero. Cic. Tenir 
— d'une eb., Alicujus rei vices obti- 
aère. Quint. vicem przbére. Plin. 
Pen-ez-vuu< que je prusse tenir — 
de trésor publie? Censelis me vicem 
ærarit præsiare posse? Sall. La Si- 
cite nuus 2 tenu — de trésor, Si- 
nlia ncbis pro ærario fuit. Crc. Les 
foadauons liendrunt — de eontre- 
fort, Fundomenta pro fuliurä fungen- 
lur (de fungi, or, éris, funcius sum, 
dép.) Col. La mème chose tient — de 
péroraison, Res eadem perorationis 
vie fungilur. Quint. [Quelques vo- 
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yelles)] tiennent — de consonnes, Of- 
cio consonantium funguniur, Quint. 
| 7° Rang. Locus, i, m. Cic. : En 
premier lieu, Primo (adv.). Cic. En 
second —, Secundo (adv.). Cic. En 
premier —, En second — us il 
ne s'agit que de deux ch.), Priore 
loco. Cic. Posteriore loco. Cic. En 
troisième —, Tertio loco. Just. En 
dernier —, Posiremo (adv.). Cic.|]Ea 
dernier lieu (= dans les derniers 
temps), Novissimo tempore. Nep. || 
8° Classe de la societé : En haut lieu 
— chez les grands), Voy. enann 
subst.) 6°. En bon — (= dans la 
bonne compagnie), VOy. COMPAGNIE 
3°. H 9° Famille, extraction. Locus, 1, 
m. Genus, neris, n. Cic. : Qui est de 
bon lieu, Natus summo loco. Liv. ko- 
nesio loco. Pl.-j. Qui est, Qui vient de 
bas —, Natus infmo loco. Cic. malo 
genere. Cic. || 10° Origine, source (d'un 
renseignement) = J'ai appris cela, Je 
liens cela de bon heu, Îd certis auc- 
toribus (ou cerio auciore) comperi. 
Cic. : 14° L'endroit ou Le temps con- 
venable. Locus, i, m. Cic. : Si je vou- 
lais faire autrement, ce n'est pas le 
lieu, Aliter si facére velim, non est 
locus. Plaut. C’est le — d'un exorde, 
Est locus erordii. Quint. Ce n'est 
poinL ici le — de parler, Non hic 
ocus est ut loquamur. Cic. Cela sera 
dit en son —, Hoc in loco dicetur. 
Plin. En Lemps et —, Loco. Cic. In 
loco. Ter. Cic. Hor. || 12° Situation 
favorable pour faire ga ch. : Élre en 
lieu de faire qq. ch., Voy. Être à 
MÊME de faire. Meltre le pari con- 
traire en — de faire venir l'opilius, 
Locum aduersæ factioni dare ad Popi- 
lin arcessendum. Liv. Voy. Mettre 
à uèue de faire. || 43° Sujet, occasion, 
moyen. Locus, i, m. Cic. : Dunner 
lieu à un soupçon, Donner — à des 
doutes, Locum dare suspicioni. Cic. 
dubutatioui. Cic. Si le passage donne 
— à qq. critique, Si locus habet al- 
quam reprehensionis ansam (— donne 
prise à). Cic. Dunuer — à des er- 
reurs, Errores parëre (ie, is, peperi, 
partum, pariturus). Plin. Voy. cAv- 
skA. L'interprétalion de l'écril daane 
— à des contestalions, Êx scripli 
interpretalions confroversiæ exsistunt 
(de exsistére, o, stiti, 8. sup., n.). 
Cie. Ces chuses peuvent donner — à 
des amplilicalions, Ex tis rebus am- 
plifcationes nasci possunt. Cic. Ils 
out donné — à être traités en en- 
nemis, Commiserunt (de commitière, 
0, 18, missum) ut hostium loco essent. 
Cic. Donner qq. — de juger..., Non- 
nihïl locr dare existimandi. Cie. 
Tronver — d'arrèler la hcence, Re- 
secandæ libidinis lo-um nancisci, dép. 
Cie. J'ai — de te féliciter, Est quod 
tibi gratuler. Cic. 1] a — de soup- 
çouuer, Suspicari debel (de debere, 
eo, bui, bitum). Cic. Tu m'as pas — 
d'être lourmenté pour ton fils, Nihil 
est quod de filio labores. Cic. S'il y a 
quelque — de se réjouir, Si est ullus 
gaudendi locus. Cic. 11 y a — de l'ap- 
pliquer la loi Aquilia, Legi Aquiliæ 
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locus est adversus te. Ulp. Il n'y a 
pas — de s'élonner, Non est ut mi- 
randum sit. Cic. Al v'y a pas — 
de craindre que tu ne restes court, 
Non esl periculum ns le deficiet 
oratio. Cic. H 44° Époque d'un evé- 
nement. AVOIR LIEU. (En gén.) Auve- 
nire, 10, is, veni, venium, 0. Sail. 
Evenire, a. Cic. Fieri, fo, fs, [actus 
sum, pass. Cic. (Par un effet du ba- 
sard) Ublingÿre, 0, is, figi, 8. Sup., 
0. Cie. Incid”re, 0, is, cli, 5. sup., 
n. Cic. (Ordin. en parl. d'an évène- 
meol malheureux) Accifre, o, is, ct- 
di, 8. sup., 0. Cic. (Ordin. en pari. 
d'uo évésement heureux) Contingfre, 
0, is, ligi, tactum, n. Cic. 2: 11 dé- 
cida que des jeux anraient lieu, 
Constiluit ut ludÿ ferent. Cic. Les 
jeux vont avoir —, Ludi instant (de 
instare, 0, sfifi, sfalurus, n.). Cic. 
Une éclipse de soleil eut — sous 
Romulus, Solis defectio fuit regnante 
Romulo. Cic. Une contestation a — 
avec qqn, Contentio At cum aliquo. 
Cic. lis pensent que la séparation 
n'a pas —, Nullum censent fieri dis- 
cessum. Cic. || 46° Ordio. au plur. 
Ligox, Linux couuuns. Sources gone- 
rales d'où un orateur, etc., paut tirer 
ses arguments; Traits generaux qui 
peuvent s'appliquer à tout. Locus, à, 
m. Cic. Loci (orum) comnunes (ium), 
el abs. Loci, orum, m. pt. Cie. : Quel- 
ue lieu comunan, Aliquis locus. Urc. 
| 16° En m. part. Lieu couxun. loce 
usee et rebatlue. Vulgatissimus {i) 
sensus (üs), m. Quint. : Ces lieux com- 
muns, /sta (orum) communia (ium)et 
pervagala :orum), u. pl. Cic.. 

Au ureu ne, loc. prép. 1° À la place 
de, en placa de. Pro et l'abl. Cic. Loco 
elle gen. Plin. Vice et le géu. Plin. 
Just. : Payer trois fois la dime ao lieu 
d'une, Defungi tribus decumis pro 
unä. Cic. Au — de marchandise, Loco 
mercis. Plin. Employer le nitre au — 
de sel, Salis vice nitro uti. Plin. | 
2° Marquant opposition, difference : 1 
resla pauvre au lien de s'enrichir, 
Fuit perpetuo pauper, eum divilissimus 
esse posset (— quoiqu'il pàl….). 
Nep. Au — de me remercier, il me 
disait des ivjures, * Miki maledice- 
bat, cum gratias mihi agère debéret 
Œ quoiqu'il dûl...). (Ar.). Au — 

‘empécber cela, tu allais jusqu'à l'ap- 
prouver, {d non modo non prohibebas, 
verum eliam ayprobabas uon 
seulement ta mempèchair pas cela, 
mais même...). Cic. Les Africains 
lâchaient pied an — de saulenir les 
autiliaires, Auriliares Afri adev non 
sustinchant!, ut contre pedem referrent 
— ils étaient tellement loin de sou- 
leair…, qu'au coatraire...). Liv. Voy. 
LOIN de. La plupart des bammes at- 
laquent la philosophie au — de jui 
rendre bnmiuage, Tantum eabest ul 
philosophia laudetur, ut à plerisque 
vifuperetur. Cic. (= tant S'en faut 
que la philosophie soit louée, q' au 
contraire elle est attaquée). Cic.(Voy. 
Tant s'en faul que, au mot FaLLoin). 

Ag Lao ques, loc. conj. Tandis 
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qu'au contraire = Se tourne par: An 
contraire, Contra. Cic. Aulem ou Ve- 
ro (apr. un mot). Cie. = Ceux-ci soal 
malhenreux, au lieu que ceux-là sont 
bienheureux, Ut Àï miteri. sie contra 
ii beati sunt, Cic. Ou réunit ces ob- 
jets-ci, au — que ceux-là ont été sé- 

rés, Ut Àsc in unum congeruntur, 
ta contra illa drspersa sunt. Quint. 
Crésus crut anéankr la puissance des 
onoemis,au — qu'il anéaahl la sienne, 
Crœsus hostlium vim sese perversurum 
Pulavit, perverfit autem suam. Cic. 

LIEUE, 8. f. 1° Dans l'antiquité. 
Bosure itineraire des Gaulois (= 1 500 
pas romains 00 2217®, 15). Leuga, 
æ, f. Amm. Însc., ou Leuca. Hier. 
Je. = Compter les distances par 
heues, Leugis ifinera meliri, dép. 
Amm. || 2° Ancienne mesure iline- 
naire de France F 445$m, 50 ou 
3006 pas romains) = Une lieue, (Or- 
din.) * Leuga ou Leuca, æ, f. (Exact.) 
“Trium millium ser passuum spa- 
fium (ii), n. |} 9° Acluell. Longueur 
de 4 kilomètres (— 2105 pas ro- 
mains): Une lieue, (Ordin.) * Leuga 
ou Leuca, æ, f. (Exact.) ° Duorum 
millium seplingentorum quinque pas- 
suum spalium (ii), n. || Fig. Être à 
ceol heues de la vérité, Errare longe. 
Ter probe. Plaut. vehementer ou valide. 

ic. 

LIEUR. s. m. Celul qui lis les 
gerbes. Alligator, oris, m. Col. 

LIEUTENANCE, 8. f. Emploi de 
lieutenant. Legatio, onis, f. Cic. 

L'EUTENANT, s. m. 1° Officier qui 
est immediatement au-dessous d'un chef 
et qui le supples. Legutus, i, m. (— 
lieutenant d un général). Cæs. : César 
m'envage à lui servir de lieulenant, 
À Czsare invilor ul sibi sim legatus. 
Cie. Se dooner qqn pour —, Ali- 
quem legare sibi legatum. Cic. Partir 
pour une province en qualité de —, 

um legatione in provinciam prof- 
ciser. Cic. || 20 Officier qui est immedia- 
tement au-dessous du capitaine. Subcen- 
funio, on1s, m.(—8uua-centuriun). Liv. 

LIÈVRE, 3. m. de Sorte de qua- 
drupede. Lepus, poris, mase. Plin. : 
Jeuuse lièvre, Lepusculus, i, m. Cie. 
De —, Leporinus, a, um. Varr. Plin. 
Poit de —, Leporina lana. Ulp. || Fig. 
C'est là que gli le lièvre, {ic est re- 
rum cardo (dinis), m. Lact. Lever le 
—, Voy. Lever 3e. Courir deux liè- 
vres à la fois, Cuncta simul agëre. Sall. 
}1 2° Constellation. Lepus, poris, n. Cic. 

LIGAMENT, 8. om. Tissu blanc et 
fibreux qui attache des os, des organes. 
* Ligimentum, i, 0. 

LIGATURE, s. f. 1° Aotlon de lier. 
Ligatio, onis, f. Scrrb. : Faire la li- 
galure des artères, Venas vincire (10, 
is, munri, vincium). Cels. || 2° Lacet, 
ruban, cordon. Vinrulum, Î, n. Virg. 
Ov. |} 3° Lien pour serrer un vaisseau, 
et errêter le sang. Ligamentum, i, n. 
Tac. |} 6° T. de chirurgie. Bande pour 
serrer un membre. Fascia, æ, f. Cels. 
Vinctura, æ, f. Cels. 

LIGNAGR, 6. m. C. FAMILLE. 

LIGNE, 8. f. 1° Fil de lin ou d'autre 
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matière, ficelle, cordeau pour dresser 
les ouvrages. Linea, z,f. Cic. = À la 
ligne, En draile —, Au lineam. Vitr. 
Tirer à la —, Voy. conoeau 3°. || 
2e Fil muni d'un hameçon pour pêcher. 
Linea, æ, f. Plaut. Mart. = Jeter la 
hgne, Afitt#re lineam. Plaut. Pècher 
à la —, umo piscari, dép. Suet. 
Prendre un poisson à la —, Piscem 
lineä capfre. Mart. VOy. PÈCHEA, 
PÉCURy PÉCHEUR. || 9° T. de geumé- 
trie. Etendue en longueur consideree 
comme sans largeur ni profondeur. 
Linea, #,f. Varr. Lineamentum, 1, 0. 
Cic. =: La ligne est une longueur sans 
largeur ai profondeur, Linea est lon- 
gitudo quædam sine latitudine et alti- 
fudine. Varr. Lignes de même lon- 
gueur, Pares inter se linez. Plin. 
Ligne droite, Recta linen. Cic. [La 
lainme] monte vers le ciel en droite 
—, Rectis lineis in cælestem locum 
subuolut. Cic. Qui est en — droile, 
Rectus, a, um. Quint. La science des 
benes, Linearis ratio. Quint. || 4° 
Trait; separation; division; pli, ner- 
vure; coniour. Linea, z, f[. Cic. Lineu- 
menfum, i,n. Cic. : Tirer, Tracer une 
lizne, Lineam perducrre. Vitr. scri- 
bère. Cic. Avoir de longues lignes 
dans la main, În manu lungas inci- 
suras habére. Plin. Ligne traversant 
le milieu de la feuille, Linea per me- 
dium folium transcurrens. Plin. — 
forimanl le contour d'une surface, 
Linea circumcurrens. Quint.La 
équinoxiile, C. 3°. Se tracer une 
— de dewarcalion (au g.), Certus 
sibi fines constituëre. Cic. Voy. nà- 
MARCATION. Lts lignes da visege, du 
corps, Lineamenta oris. Cic. cor- 
poris. Liv. Savoir apprécier dans les 
œuvres d'art la beaulé des —, Ope- 
rum lineamenta sollertissime perspi- 
cère. Cic. |} 5° L'equaleur. Æquinoc- 
tialis (is) circulus (1), m. Varr. || 
6e La douzième partio d'un pouce. 
* Linea, æ, f. : Deux hgnes, Sextula, 
æ, f. Col. || Fig. Ne pas s'érarter 
d'une ligne de qq. cb., Non disce- 
dFre ab aliquä re transrersum un- 
guem (= d'une largeur d'ongle). Cic. 
digitun fransrersum et simpl. digi- 
tun (= d'un travers de doigt). Cic. 
1 dit qu'il ne s'est jamais éloigné de 
loi d'une —, Negat se a le unquam 
discessisse pedem (— d'un pied). Cic. 
1 7° Direction, situation. Neyio, onis, 
f. Czæs. Cic. : La higne droite, Recta 
regio. Cic. Curt. Il ue suivit pas la 
— droite, mais il obliqna 4 gauche, 
Non rectà regione tler instiluil, sed 
ad Lrvam flerit. Liv. Le mur était 
à 1200 pas de la plaine en drnile —, 
Murus ab planitie rect& regione mille 
ducentos passus aberat. Cxs. Placer 
des culonnes en druite —, Collucare 
columnas e regione. Cic. Les atomes 
se détournent de la — droite, Ato- 
mi declinant. Cic. Dépasser la — 
du camp, Superare regionem castro- 
rum. Cæs. Voy. pnoir (adj.) 1° et 
DROIT (dx)tè 2°, || Fig. Ligne de 
conduite, Vilæ ratio (onis), f. Cic. 
Vivendi via (æ), f. Cie. (Faire qq. ch.) 
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en suivant toujours la même — de 
conduite, Eodem consiliorum tenore 
et simpl. Eodem tenore. Liv. La cu- 
pidilé ne le delourna pas de sa — 
de condmle, Non (illunÿ avarilia ab 
insltéulo cursu devocavuit. Cic. Voy. 
CONDUITE 9°, Chacun des deux suit 
Sa —, Ülerque sua viä if. Sen. Se 
niaiolenir dans la — du devoir, Sese 
reqgionibus ofhcii continère. Cic. || 8e 
Rang. Ordo, dinis, m. Cie. Gradus, 
üs, m. Cic. Locus, 1, m. Cic. : Être 
en première ligne, Primas agfre. Ter. 
Cic. lenère. Cic. Ils veulent être en 
première —, Esse primos se volunt. 
Ter. Les placer tuus les deux en pre- 
mière —, Utrique primas deferre. 
Cic. Venir en secuude —, Secunium 
locum oblinère. Cic. Qui est en se- 
conde, en troisième, en qualrième 
—, elc., C. SECOND, TROISIÈME, Qua- 
TRIÈME, etc. Les mettre tuus sur la 
même — (dans son cslime), Uno or- 
dine habère omnes. Virg. Ou met sur 
la mème — les plus grands homwes 
et la lie du peupie, Sumauis et in- 
fimis par habelur honus (or), m. Cic. 
Mettre qqn sur la mème — que ses 
enfants, Aliquem parem cum liberis 
suis facëre. Sall. Je meis sur la 
mème — el leur vie et leur mort, 
Eoruin vitam morlernque jur{a æslino. 
Sall. Il faut mettre sur la même — 
les howmazyes et les offenses du vul- 
gaire, llonores injuriæque vulgi in 
promiscuo habendæz (sunt). Sen. Être 
sur la mème — que qqu, In æquo 
stare alicui. Sen. Qui est bors — 
par sou lalent, {ngenio longe omnibus 
præs(ans (gén. antis). Cic. Cicéron 
urs — par Sun éloquence, Cicero in 
eloyuenti& præcipuus. Quint. Placer 
uo général hors —, Aliquem e grege 
imperaforum secernère (0, is, crevi, 
crelum). Liv. Voy. RANG. || 9° La 
suite des descendants d'une famille. 
Linea, æ, f, Dig. : En hiyne cotlaté- 
rale, Ex transverso gradu. Dig. er 
côTé 9e. {| 10° Rangee horizontale de 
lettres dans une page. Versus, üs, m. 
Cie. Uor. Pl.-j. : bians les premières 
lignes, Primis versibus. Cic. Celle 
courte ligne écrile à la fin de ta 
lettre, Ille eztremæ epistolæ tue ver- 
siculus (i), m. Cic. Eu quelques li- 
gnes, Scripturd brevi. Suet. Écrire, 
Écrit entre deux —, Voy. INTER- 
LIGNE, INTERLINÉAINE. || Entrer en 
ligne de comple, Venire in compula- 
fionem. Plin. l'aire entrer de l'argent en 
— de compte. Inducëre pecuniam in 
rationem. Cic. Porter en — de compte 
les frais de trausport, Vecturas 1m- 
putere. Dig. || 11° Très courte missive 
: J'avais 1 peine le temps d'écrire 
ces deus ligues, Vir Auie tantuls 
epistolæ tempus habebam. Cie. Rè- 
pondre en deux — à la teltre, Pauca 
ad tuas lifterus rescribère. Cic. 1 ne 
m'a jamais écrit une ligue, Ad me 
litteram nunquam misit. Cic. Nous 
n'écrivons pas même une —, Ne lit- 
leram quidem ullam facimus. Cic. f 
12° La direction genérale de la post 
tion des troupes. Acies, eï, f. Sell. Cic. 
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: Mettre en ligne des comballants, 
Acien strutre (o, 18, siruri, s{ruc- 
tum). Liv. Armée en —, Instructa 
acies. Css. Développer sa — de ba- 
taille, Aciem porriyère late. Sall. 
explicare. Cæs. pandère. Tac. Former 
sa — de bataille (sur mer), Diri- 
Fre naves in pugnam. Liv. S élancer 
vrs de la — de balaille, Procurrëre 
ab ecie. Liv. Conbaltre en — £ 
ans les règles, Recto ac Jusio prælto 
daiare. Liv. 11 13° Suite de troupes 
lacses les unes près des autres et 
aisant face du même côte. Acies, ei, 
{. Sal. Cæs. Liv. Ordo, dinis, mæ. 
Ces. Liv. : Notre première livne, 
Prime nosfra acies. Cæs. La troi- 
sième —, Terlia acies. Czs. L'ar- 
rière- —, Postrema acies. Sall. Il 
semblait u'y avoir qu'une seule —, 
Simplez esse acies videbatur. Hirt. 
Ranger soa armée sur une seule —, 
ser deux, sur trois lignes, Sim- 
phcen aciem dirigfre. Hirt. Dupli- 
com cciem instituëre. Cæs. Triplicem 
enem imstruëre. Cæs. Les — des 
Samnites étaient peu serrées, très 
étendues, Semniles raris ordinibus 
censtlerant, Liv. Reformer ses — 
désorgameées. Reficëre ordines fur- 
betos, Liv. Rompre. Eufunrer les — 
euaemtes, Perrump”re ordines hos- 
tium. Tac. | 16° Surt. au plur. Re- 
tranchement ; suite d'ouvrages de for- 
tifcation. Munitiones, um, [. pl. Cæs. 
Munimenta, orum, 0. pl. Cæs. = Li- 

es de défense, Mèmes traduct. — 
e circonvallation, Voy. CIRCONVAL- 
tation. — d'approche, C. APPRoCHR 
3. Ligoe de communicalinn, Bra- 
duivn, ui, n. Liv. Dans l'interieur des 
lignes, Intra vallum. Nep. || 46° Suile, 
fie. Series, ei, f. Plin. || 16° Voie, 
ebemin, route. Voy. ces mm. 

LIGNE, s. f. Race, doscendanos. 
Progenes, ei, f. Cic. Suboles, ü, f. 
Sau. Prules, [. Cic. 

LIGNEUX, suss, adj. Qui est de 
ls nature du bois. Lignosus, a, um. 
Plin. Ligneus. Plin. 

LIGUE, 8. f. 1° Confédération de 
puseurs États pour se defendre ou 
pour attaquer. Societas, atis, f. Cic. 
: La ligue achéenne, Concilium (ti) 
Achaicum (1), 0. Liv. Faire parte 
de la — achéeane, Esse Achæuorum 
coucilit. Liv. VOoy. CONFÉDÉRATION, 
ALLIANCE Ào. [2 Complot. Consens1o, 
nu, f. Cic. Consensus, us, m. Cic. 
Conspiratio, onis, f. Cie. Conjuralio, 
L Cic. Voy. cowrcor. || 3° Cabale. 
Coilio, onis, f. Cic. Faciio, f. Czs. 
Catus, &s, m. Tac. Voy. cabaLæ (e. 

LIGUER, v. scl. Unir dans une 
œême ligue. Conung/re, o, is. junzi, 
juncium, sct. (avec qqo, cum ali- 
quu). Cic. : Ligner des personnes en- 
#nble, omines inter se conpungrre. 
Ci. Être hyné avec qqn, Socetatem 
na as Aabere (eo, es, bui, bitum). 
Key. Témoias ligués ensemble, Con- 
fereli lestes, Cie. Voy. atuien 2. 

Se uiocen, v. réf. 1e Former une 

: @nfederation pour s0 défondre ou pour 
ataquer : Se ligner ensemble, Fœdus 
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inter se facëre (io, is, feci, factum). 
Cic. Des Élats se liguent, Civitates 
conspirant. Cæs. Se liguer avec qqn, 
Societatem eum aliquo conjungére (0, 
is, junri, juncium). Sall. Se — pour 
faire la guerre, Conjurationem de 
bello facËre. Liv. Se — avec qqn pour 
faire la guerre, Cum aliquo societatem 
bellr facëre. Liv. arma consociare. Liv. 
1129 Former un accord, un complot. Con- 
sentire, io, is, sensi, sensum, n. Cic. 
Coire, eo, is, ivi et it, ifum, n. Cic. 
Voy. Se CONCERTER, CONSPIRER. || 3e 
Former une cabale. Coire (voy. a 0. 
(uvec qqn. cum aliquo). Cic. 

LIGURR. C. LIGURIEN. 

LIGURIE, Contree de l'Italie. Li- 
guria, æ, f. Plin. Flor. 

LIGURIEN, ENKNR, adj. (Qui est) de 
la Ligurie. (En parl. des pers.) Ligus, 
gén. uris. Cic. Varg. Tac. (En parl. 
des ch.) Ligusticus, a, um. Varr. Li- 
gustinus. Liv. N Subst. Un Ligunen, 
Ligus, uris, m. Cic. Une Ligurienne, 
Femina (æ) Ligus (uris), f. Tac. Les 
Liguriens, Ligures, um, m. pl. Liv. 
Ligustini, orum, m. pl. Plin. 

LILAS, 8. m. Sorte d'arbrisssau. 
*Synnga, æ, f. (Linn.). 

LiLLE, v. de France (Nord). *In- 
sula, z,f. 

LILLEDONNE, v. de France (Seine- 
Inférieure).Julivbone, æ, f. Ant. 

LiILYD0BE. v. de Sicile. Lilybæum, 
i, n. Cic. z (Qui est) de Lilybee, (En 
pari. des pers.) Lilybætanus, a, um. 
Cic. (En parl. des ch.) Lilybeius. 
Virg. Lrlybæus. Euc. 

LIMACE, s. f. 1° Mollusque ram- 
pant, sans coquille. Limaz, acrs, fem.et 
rar. masc. Plin. Cochlea (æ) nuda (z), 
f. Plin. || 2° Fig. Vis d'Archimede. 
Cochlen, æ,f. Vitr. 

LIMACON, 6. ra. Mollusque ram- 
pant, à coquilre. Cochlea, z,{. Plin. : 
Coquille de fimaçon, Cochlea. Aart. 
I] Fig. En limaçon (= en spirale), In 
eochleam. Cels. 

LIMAILLE, 8. f. Petites parties de 
metal que la lime fait tomber. Scobis, 
is, fém. et rar. masc. Cels. Col. Plin. 
: Limatlle d'or, Scobis auri. Lampr. 
— de cuivre, Scobis (rs) æris deli- 
mala (æ). Plin. — de plomb, Eima- 
tum (1) plumbum (ÿ), 0. Plin. 

LIMANDE, s. f. Sorte de poisson 
de mer. l'asser, eris, m. Plin. 

LIMAS, 3. m. L. LIMACK. 

LIMDE, $. @. Bord. (T. d’astron.) 
Limbus, à, m. Varr. (En pari. d'une 
fleur) Eabrum, à, n. Plin. 

LIMBES, 8. m. pl. Lieu où vont Îles 
âmes des enfants morts sans baptôme. 
°Limbus, à, m, (Cang.). 

LIME, s. f. 1° Sorto d'outil. Lima, 
æ,f. Vüitr. Plin. || 2° Fig. Action de 
perfeclionner (un ouvrage d'esprit). 
Lima, æ,f. Hor. Vell. Pl.-j. =: Le 
travail de la lime, Limæ labor. Hor. 
Passer la — sur..., Donner des coups 
de — à, C. Limer 2°. Attendre ie der- 
nier coup de —, Ertremam limam 


opperiri, dép. Pl.-j. Je n'ai pu donner 


le dernier coup de — à mes écrits, 


Ultima lima defuit scriplis meis. Ov. 


seculus sum), dép. (acc.). 
limer, Perpolire, act. Cic. Livre mieux 


perii fines propagare. Nep. 


ce 
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LIMER, y. act. 1° Travailler qq. 
ch. avec la lime. (En gén.) Limare, 
act. Plin. (Couper) Limä prætertre 
(o, is, trivi, tritum), act. Flaut. {Po= 
lir) Limä polire (to, is, fui et ti, 
ifum), act. Plin. || 4° Fig. Perfeo- 
tionner :un ouvrage d'esprit). Limare 


et rar. Elimare, act. Cic. Limä po- 
lire (voy. 1e), act. Quint, el simpl. 


Polire, acl. Cic. Lim persequi (or, éris, 
1.-j. : Bien 


lrmé, plus —, Liber limatior. Cic. 
LIMIER, 5. m, d° Sorte de chien 


de chasse. Canis, is, m. Cic. |} 2° Pig. 


Espion, agent de police. Canis, is, m. 
Cic. l'rzcursor, oris, m. Cic. : Ga- 
vius, le hinier de Clodius, Gavius, 
ille Clodii canis. Cic. 

LIMITATION, s. f. Action de ll- 
mlter = Limitation de temps, Tem- 
poris circumscriplto (onis), |. Cic. 

LIMITE, 8. [. ie Ce qui marque 
l'extremite d'une étendue. Terminus, i, 
m. Crc. Finis, 18, @. Sall. Liv., et pl. 
souv. Fines, ium, @. pl. Czs. Cic.: 
Limite des champs, Finis egrorum. 
Cic. Former la — de, Etre la — de, 
Servir de — à, C. Limren. Avoir 
qq. ch. pour — (= être lionité par.…..), 
Voy. Limiter. Îl u'y avait pas de 
maolagne pour marquer la — de 
leurs terriloires. Non mons erat, qui 
fines corum discerneret (de discer- 
n?re, 0, is, crevi, crelum). Sall. l'our 
tracer les limiles nous serons tro 
arbitres, Tres arbitri fines regemus. 
Cic. Reculer les — de l'empire, Im- 
len - 
dre les — de l'empire jusqu'à.…., 
Proferre imperium ad (el l'acc.). 
Liv. Pénétrer en dedans des — de 
lieu, AIngredi intra finem ejus 
loci. Cic. Sue la limite de la Cap- 

aldoce, In ertremä Cappadociä. Cic. 
e tenir sur la — d'une province, . 
In prim& provinciä esse. Cic. Sur 
la — de la Cappadoce et de l'Ar- 
ménie, Quë in parte Caypadocia ab 
Armenië disjungitur. Sall. L'espace 
sans —, fnfinitum spatium. Lucr. 
Voy. sonne 4°. || 20 Ce qui marque 
la fin d'un espace de temps. Fins, 16, 
m. Cic. Terminus, 1, m. Cic. Dlo- 
dus, ti, m. Cic. Spalium, ti, a, Cic. 
: Tous les âges ont uue limite dé- 
terminée, Omnium ætatum cerlus esi 
terminus. Cic. Elroites limiles. Breve 
spatium. Ter. Cic. — étroiles d'un 
congé, Commealüs angusiis (arum), 
f. pl. Pl.-). Circonscrire la vie dans 
les mêmes —, Terminare vilam iis- 
dem finibus. Cic. Reufermer ses pien- 
sées dans les — qui circonscrivent 
la vie humaine, Regionibus, quibus 
viæ spaltum errcumscriplum 6s{. c0o- 
gilationes terminare suas (ic. Res- 
serrer qqn (on orateur) dans les — 
d'une derni-beure, Cogère aliquem ta 
semihoræ curriculum (i, n. = car- 
rière). Cic. Fixer une limite à la 
durée du commandement, Statuëre 
modum diuturnitati imperii. Cie. Voy. 
Bonne 4°. || 3° Fig. Ce Fe enferme, 
oirconscrit, restreint qq. ch. Finis, 1s, 
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m.,et pl. souv. Fines, um, m. pl. 
Cic. Terminus, à, m. Cic. Qqf. Can- 
celli, orum, ©. Î. = barrière). Cic. 
: Les hmites du droil, Fines Juris. 
Cic. Les — de l'affection, Terminus 
diligendh. Cie. Foriner la limile, Être 
la — de, Servir de — à, GC. LIMITER. 
Sesexploits n'ont d'autres limiles que 
celles du cours du soleil, Ejus res 
gesuæ tisdem, quibus solis cursus, re- 
givnibus ac terminis conlinentur (de 
continert, eor, fentus sum, pass. . Cic. 
Le jeu a des —, Il y a dans le jeu 
une hmite, Ludendi est quidam mudus 
relinendus. Cic. Avoir qq. ch. pour 
— (= être limité par), Voy. ui- 
mrren. Élablir, Déterminer les li- 
mutes du bien et du mal, Fines bo- 
norum malorumque conslifu”re. Cic. 
Donner, Mettre, Assigner des — à, 
C. utwrren. Circonscrire dans d'é- 
troites — le rôle de l'orateur, Cir- 
cumdare oraloris munus finibus eri- 
gus. Cic. Se masulenir dans la huile 
du devoir, Sese regionibus officit con- 
tinére. Cic. Étendre les linnites du 
devorr, Fines officiorum proferre. Cic. 
Nous avons été juste sur la limite 
qui sépare le salut de la perte, In 
arto salutis exitirque fuimus confinio. 
Veil. (Dans mon discours) je sors des 
limites, je dépasse les — que Je me 
suis tracées, Îlxées, os cancellos 
egredior quos mihi ipse circumdedi. 
Cic. Dans les — que trace la nature, 
Intra naturæ fines. Hor. Lans les — 
du possible, Ut potest. Cic. Conférer 
quelque prérogalive à qqn daos les 
— du possible, de la légalité, Ali- 
quid ad aliguem dare quoud potest, 
quoad licet. Cic. Dans les — de ce 
qui me sera possible, Quuad ejus fa- 
cére polero. Cie. Choses connues dans 
les — vù l'homme pent les connaitre, 
(Res) cognitæ, quoad possuni ab ho- 
mine cognosci. Cie. Pouvoir sans —, 
Enfnila jotestas. Liv. Vuy. bunxr 50, 
LIMITE, v. acl. Borner. Termi- 
nage, acl. Cic. Determinare, act. Liv. 
l'in. Finire, 10, is, ivi el ir, ttrom, 
act. Cæs. Definere. Cic. = Il limita 
leur terriloire, [llorum fines fermi- 
navit. Cic. (Agrippa] — une moitié 
de l'Asie par Fa lhrygie, l'autre 
moilié par l'Arménie, Âsiæ partem 
unam Phrygiä inclusit (de includrre, 
0, ts, clusum), alteram Armneniä de- 
fermanavit. Plin. || Le Rhin limite 
l'empire, Imperium Rhenus finit. Cæs. 
Le Nil — [cette] contrée, Regionem 
Nilus determinat. Plin. Une rangée 
d'ohviers — ce domaine, le lieu, 
Olez exiremam partem ejus fundi de- 
fniunt Cre. locum terminant. Cic. 
tre limité par un fleuve, Flumine 
conliners (eor, éris, lenius sum), pas. 
Cæs. Ce qui est — à une fin, Ouod 
finitum est, Aabet extremum. Cic. Voy. 
BOuNER 2°. |} Ad). Espace limité, Locus 
arvus nu angus{us. Éic. 1 Fig. Luniter 
e deail à 30 juurs, Dtebus triginia 
luctum finire. Liv. — la durée d'un 
pouvoir à 5 ans, Polesieiem in quin- 
uennium definire. Cie, — à 2 anntes 
a durée des charges, Officia bienati 
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spatio delerminare. Suet. Voy. pon- 
NEn 2. |} Adj. Temps étroilement li- 
mité, Tempus breve. Cic. arium. 
Curt. Il Limiter l'étendue d'un pou- 
voir, Finire pute:latem. Liv. — ses 
dépenses, Absumendi modum lenêre 
(co, es, nui, tentum). Sen. — ses 
joies, Sua gauiha angustare. Sen. || 
Les cercles qui limilent notre vue, 
Urbes qui adspectum nostrum defi- 
niunt. Cic. || General qui n'est liunilé 
oi par le temps ni par le droit, Dur 
nullis neque temporis neque juris an- 
gustiis inclusus. Cie. Voy. bonxER 3°. 

Se LIMITER, v. réf. S'imposer des 
limites. Certos sibi fines ou lerminos 
consfituëre (0,ts, ui, utum). Cic. = Li- 
milons-oous (dil un orateur), Modum 
aliquem orationi nosfræ faciamus (de 
facëre, 1o, is, feci, factum). Cic. 

LIMITROPULE, adj. Qui est sur los 
limites. Finitimus, a, um (de..., dal.) 
Cic. Voy.conTiGu, conrinen (neul.)1°. 

LIMOGES, v. de France (Haule- 
Vieune). Augustoritum, i, n. Ant. 
* Lemovicum, 1, u. * Lemovica, æ, f. 
* Lemovicz, arum, f. pl. 

4. LIMON, s. m. Terre detrempée. 
Limus, à, m. Cic. =: Qui se tient daus 
le limon, Lutensis, m. f.,e, n. lin. 
I Fig. Lutum, à, n. Juv. = Pétrir, 
Former d'un meilleur limon, fcliore 
luto fingére. Juv. 

2. LIMON, s. m. L'une des deux 
branches de la limonière. * Temo, oms, 
m. (—= tinon). L'apr. Varr. Col. 

3, LIMON, s. m. C. ciTnon. 

LIMONEUX, &608E, ad). Boucux, va- 
seux. Limosus, a, um. Virg. Ov. Phin. 

LIMONIER, $. m. C. CITRONNIEN. 

LIMONTERE, 3. f. Brancard formé 
par deux limons. * Temo (onis) btfurcus 
(i), m. 

LIMOUSIN (LE), anc. prov.de Fran- 
ce. * Lemovicensis({is, l'ruvincia (æ1, f. 

Limousin, INE, adj. (Qui est) du Li- 
mousin. * Lemuvicensis, m. f., e, n. || 
Subst. Les Limonsins, Lemovices, 
um, m. pl. Cæs. Flin. 

LIMOUX, v. do France (Aude). 
* Limosum, ©, 0. 

LIMPIDE, adv. Clair et transparent. 
Liquidus, a, um. Cato. Liv. Col., pl. 
souv. que Limpidus. Vitr. Col. : Eau 
hmpide, Aqua liquidu. Cato. Liv. Vin 
très —, Vinnm limpidissimum. Col. || 
Ciet limpide, Czlum purum. Cic. li- 
quidum. Ov. || Fig. La diction était 
si pure qu'il n’y avait rien de plus 
limpide, Oratio ifa pura eraf, ut nihil 
liquidius (esset). Cic. 

LIMPIDITE, 8. f. Qualité de 0e 
qui est fimpide =: La limpulité d'une 
rivière, Perlucidus (1) amnis liguor 
(orus), masc. Cic. La — de lar, 
Acris liquiditas (atis), f. Apul. La — 
[anne pierre précieuse), Perspicuitas, 
. Plin. || Fig. La hinpidité du style, 
Oratiunis clarrtas (atis), ff. Quint. 

LIMURE, 3. f. te Action de limer. 
Limano, onis, f. Aug. || 2° État d'une 
ch. limee : Qui est d'une hraure par- 
faite, ° Perfecte limatus (a, um). || 
8° Limallle. Voy. ce m. 

LIN, s. m. Sorte de plante textile. 
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Ordin.) Linum, i, n. Virg. Pli. 
Qu Carbasus, i, fém.: au plur. 
carbusa, orum, n. (fin lin d'Ecpagoc). 
Pin. : Fibre du lin. Fil de —,et 
simpl. Lio, Linum. Cic. Cels. Sue. 
l'eigner le —, Digerëre linum. Plin, 
De —, Linteus, a, um. Cic. Linens 
l'lin. De fn — (d'Espagne), Cur- 
baseus. Cic. Carbasineus. Varr, ap. 
Non. Carbasinus. Plin. Apul. Tulé 
de —, Linteum (i) tertum {1}, 0. 
Apul. et simpl. Linfeum, i, n. Cic. 
lin. Linum, n. Cic. Vêtement de 
toile de —, Vestis lintea. Cic. linee. 
Plin. Curt. Carbasus, ti, fé. Curt. 
Vieillard vètu de —, Linteatus sener. 
Sen. Bande de toile de —, Linamem- 
tum, 1, n. Plin. Cuirasse faile de 
cordes de —, Linteus thorar. Liv. 
Ouvrier qui Lravaille le —, Linteo, 
onis, m. Plaut. Lampr. Linificus, i, 
m. C.-Th. Linarins, ii, m. Insc. Tis- 
sage du —, Linificium, ii, a. Insc. 
Lieu où l'on travaille le —, où l'on 
vend da —, Linaria, æ, f. N.-Tir. 
Marchand d'élulles de —, Lintearius, 
üi, m. Uly. 

LINCEUL.,, 8. m. Drap de toile, ete. 
pour ensevelir un mort, les morts. 
“Sortuivuu Murtuorum amictusiüs),m. 

. LINEATRE, ad). Qui à rapport aux 
lignes. Jinearis, m. f.,e, n. l'lin. 
. LINÉAMENT, 8. m. 1° Ligne de- 
licate. Lineamentum, 1, n. Cic. |] 2e 
Au plur. Traits (du visage) : [es linéa- 
ments du visage, Oris où Vudtüs ti- 
neamenta (orum), n. pl. Cic. |] 3° Fig. 
Esquisse. Voy. ce m. 

LINGB, S. m. Toile mise en œuvre. 
Linteum, ÿ, n. Cic. Plin. Linum, n. 
Plin. = Petit linge, Morceau de —, 
Linteolum, i, n. Plin. Pannus (ti) lin- 
teus 11), m. Cels. 

LINGER, ËR£, 8. m. f. Celui, Celle 
qui vend, etc., du linge. Linteurius, ti, 
mase. Ülp. Lintearra. æ. fém. Inse. 

LINGERIE, 8. {. Commerce de linge. 
Neguhatio (omis) linteurau (æ), f. Up. 

LINGONS LES), pple de Gaule (Lan- 
gres). Lingunes, um, m1. pi. (xs. 

LINGOT, s. m. Morceau de métal 
fondu et non ouvrage = Linsot de 
cuivre, Ærts pauis (is), m. Plin. — 
d'argent, Argenteus à later (ens), 
ni. Plin. Argenl en —, Argmiurn 
infectum. Liv. 

LINGUAL, ALE, adj. Qui a rapport 
à la langue. S'expr. en tourn. par De 
la langue, Linguæ. Cels. 

LINIEN, Èue, adj. Qui a rapport 
au lin, à la toile de lin : Industrie li- 
uière. Lintearte ars. Inse. Marchand 
linier. (. LINGER, 

LINIÈRE, s. f. Terre semee en lis. 
* Ager {gril lino consutus (1), 1. 

LINIMENT, 8. w. Medicament on0- 
tueux pour frictionner. Linvmentwin, 1, 
n. Plin. : Étendre qq. ch. conne lini- 
ment sur une blessure, Altquid vulner 
circumlinëre (0, is, linii, litum). l'hn. 

LINON, 3. m. Toile de lin très 
claire. Carbasus, i, fém. (au plur. 
carbasa, orum, n.). Curt. 

LINOT, 5. m. et LINOTTE, S. f. 
Sorte de petit oissau. * Fringilla (#) 
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téte de — (— avoir pen de juge- 
ment}, Voy. JUGEMENT 60, CERVEAU 29. 

LINTEAU, s. m. Pièco de bois, de 
pierre. etc, placoe en travers au- 
dessus de l'ouverture d'une porte, d'une 
fenétre. Supercilium, ai, n. Vitr. Ju- 

nonlum, i, 0. ere maitre Limen 

minis) superum (1), n. Plaut. 
TON, Em. 1e Quadrupede car- 
nivore. Leo, onis, m. Cac. = Relatuf au 
liun, De —, Lroninus, a, um. Varr. 
tin. J Pig. Partage du lion (où le 
los fort s'empare de Lout:, Sorietus 
Lonina. Up. il 2e Fig. Homme tros 
cœurageur. Leo, onis, in. l'etr. Tert. 
Sid. |} 3° Signe du Zodiaque. Leo, onis, 
®. Hor. Plin. |] 6° LioN manin. Sorto 
de phoque. Voy. PRoQUE. || Pien-DE- 
mon. Sorte de plante. Leontopodion, 
ü, 0. Plin. Aput. | | 

LIONCEAU, s. m. Très jeune lion. 
Leznx catulus (t}, m. Hour. Catulus 
{i) oninus (i), m. V.-Muz.. et qaf. 
simpl. Catulus. à, m. (= petit). Virg.: 
Lionne avant oublié ses lionceaux, 
Leæna cblita catutorum. Virg. 

LIONNNE, s. f. La femelle du lion. 
Lena, æ, f. Plin. 

Lirant, une des Îles Éoliennes. 
Linara, #, f. Plin.: (Qui est; de Li- 
pari, Liparensis, m. f.,e,n. Cic. Li- 
arrus, 4, uw. Juv. Liparitanus. 

.-Mar. Les habilants de —, Lipa- 
renses, ium, m. pl. Cic. Liparxi, 
oran, w. pl. Plin. Liparitani, m. pl. 
V.-Maz. Î Les Îles Lipari, Lipa- 
rrorum insulz (arum), f. pl, Plin. 
Voy. Îles ÉOLIENNES. 

Lire, s- f. Levre inférieure grosso 
oo arancee. Turgidum (i) labrum (à), 
o. Mart. : Faire sa lippe, une grosse 
—, Ertendëre labellum (el micux la- 
brun). Juv. 

LIPPEE, 8. f. fe Bouchéo. Voy. ce 
m. || 2° Qqf. Bon repas. Voy. cHÈnE 
2. {] Avoir ane franche lippée (— 
faire an bon repas qui ne coùte rien), 
Voy. Piquer l'assinrre 6°. Chercheur 
de franches lipipées, C. PARASITE. 

LiPPITUDE, 8, f. Sorte d'ophtal- 
mie. Lippitudo, dinis, f. Cic. = Etre 
alterot de hippilude, Lippire, io, is, 
ivt, 1fum, n, Cic. Qui est alleint de 
—, Liypus, «, um. Hor. 

LIPPU, 0e, adj. Qui a une grosse 
lèvre. Labeosus, a, um. Lucr. || S. m. 
3 Co gros lippu, Labeo, onis, m. Am. 

LIQUÉFACTION, S. f. Transfor- 
ation de solide en liquide. (En gén.) 
Liquatio, onis, f. (rare). Vop (Par 
le feu) Plature où Conflatura, z, f. 
Plin. : Aussitôt après la liquéfaction 
de la neige, Ut nir dilapsa est. Liv. 

LIQUEFIFR, v. acl. Fondre, rendre 
liquide. En gén.) Liquefucère, to, is, 
fen, factum, act. Cic. Plin. Liquare, 
#t. Pin. (Par le feu) Conflare, act. 
Plan. Sen, : Liquéfier les peries, Mar- 
tinilas in (abem resoluëre (o, is, solvi, 
&lutun), Plin. 

Seucuénea, v. ré. Devenir liquide. 
Liquese/re, 0, is, licui, 8. sup., D. 
Liv. Deliquesc®re, n. Col. Liqueferi, 
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fo, fis, factus sum, pass. Cie. Li- 
quari, pass. Plin. Colliquescère, o, is, 
iqui, S. sup., n. Varr. In liquorem 
resului (or, ris, solutus sum), pass. 
Plin. : Neige qui se liquéfie, Nix li- 
quescens. Liv. Le cuivre s'est liquéfié, 
4Æs colliquit. Varr. La glace se li- 
queñe sous l'aclion de la chaleur. 
Tumor conglaciatus calore tabescit (de 
tabescère, o, bui, 8. sup., n.). Cic. 

LIQUEUR, 5. f. Substance liquide. 
Liquor, oris, asc. Lucr. Cels. Piin. 
flumor, masce. Cie. 

LIQUIDE, ad). 1° Qui coule ou 
tend à couler, Liquidus, a, um. Plin. 
Fluudus. Col. : Les aliments liquides, 
Potulenta, orum, 0. pl. Cie. Rendre 
liquide, C. uquérter. Never —, 
C. Se uiquériEn. || S. m. Un liquide, 
C. LiQueon. Mesure pour les liquides, 
Liquaria mensura. nsc. || 2° Fig. Qui 
coule dans la prononciation. Liquidus, 
a, um. Diom. : Uue consonne li- 
quide, el subst. Une —, Liquida (æ) 
consonans (antis), f. Diom. Î 30 Fig. 
en pari de biens et d'argent. Net, clair, 
qui n'est pas sujot à contestation € Ar- 
gent lnymde, Érpedita pecuna. Cic. 

LIQUIDER, v. acl. Rendre l'avoir 
clair et net en faisant la part de 
l'actif et du passif, en payant ses dettes. 
Erplicare, act. Cic. Erpedire, io rs, ivi 
el &i, tfum, acl. Cic. : Liqwder une 
affaire, Hem erplicare ou erpedire. 
Cic. — ses dettes, Voy. Se iquinen. || 
Liquider un bivn (= payer les dettes 
en vendant une partie d'un bien, de 
manière que le restant soil libre de 
créances), llurimis prædiis venditis 
(ou Parte bonorum venililä) zs alie- 
num dissoluëre (0, is, sclui, solutum). 

ic. 

Se uiquinrn, v. réf. Éteindre ses 
dettes. Nomina sua expedire (io, is, 
ivi et ii, itum). Cic. Æs alienum per- 
solu#re (0, is, solui, solutum). Sail. : 
I s'est liquidé avec Roscius, Dissol- 
vit omne quod debuit Roscio. Cic. 
Voy. LerTre., 

LIQUINITE, S. f. Qualité des subs- 
tancos liquides. Liquor, oris, masc. Cic. 

LINE, v. act. 19 Connaitre la va- 
leur des lettres et savoir los assembler 
en mols. Leg”re, o, is, legi, lecium, 
act. Cic. = Apprendre à lire (— ac- 
uêrir la connaissance de la lecture), 

iscËre lilleras. Plaut. Cic. elementa 
prima. or. Enseigner à — aux en- 
fants, Pueros instituëre litteris. Quint. 
ad lectionem. Quint. docëre elementa. 
or. Savoir —, Scire litteras. Plaut. 
llomme qui ne sait pas — (ni écrire), 
(ITomo) sine lifleris. Varr. — (= pou- 
voir —) l'écriture très fine, Legÿre 
litteras minutulas. Vop. || 2° Prendre 
connaissance d'un écrit, d'un livre. Le- 
g're (voy. 10), act. Cic. Qqf. Cognos- 
cire, 0, 18, gnoui, gnitum, act. Nep. 
: Lire un livre, Librum legëre. Cic. 
evoluëre (0, is, volui, volufum). Cic. 
cognosc”re. Nep. — les doctrines des 
philosuphes, — Îles anciens et le: 
modernes, Legère opiniones philoso- 
phorum. Quint. antiquos et novos. 
Quint. — les poètes. Poetas evoluère. 
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Cie. — na livre eo entier jnsqu'au 
bout, Librum perleg”re. Cic. Librum 
erhaurire (io, is, hausi, hausium). 
Sen. — svec ardeur et application, 
Studiose impenseque legëre, act. Pl.-j. 
— fréquemment et atteutivement, 
Pervolutare, act. Cic. Il avait lu et 
relu Platon, Platonem studiose lecti- 
taveral. Cic. Lire de nuuveau, Acvol- 
vêre, act. Hor. Liv. Quint. Relcyrre, 
act, Üor. — de nouveau avec plausir 
une lettre de qq, Litteras alicuyus 
regustare. Cic. — vite, Transkuyire, 
act. (rare). Plaut. — à la légère, 
Lectione securd transcurrêre (0, is, 
cucurri et curri, eursum), act. Quint. 
On ne lit plns les discours des ac- 
ciens, Veteres oraliones leg sunt de- 
sitæ. Cic. 11 te donnera sun testa- 
ment à lire, Testamentum tibi tradet 
legendum. Hor. Tes écrits que j'étais 
en train de —, Scripta tue quæ in 
manibus habebam. Cic. Ne cesser de 
— Démoasthène, Demosthenem e ma- 
nibus non dimiltëre (o, is, mist, mis- 
sum), Cic. Us œ'ount lu, (Librum) 
nosfrum legerunt. Cic. On me tit, 
Legor. Ov. Lans ce livre nous 
lisuns ceci, Er eo libro rerba hæc 
sun. Gell. J'ai iu dans Clitnmaque, 
qu'Albius a dit.…, Legrt apud Cli- 
fomachum Albium dirisse. Cic. Je lis 
dans ce volume que.… Video (es, 
vtdi, visum, vidére) in eo volnmine (et 
la prap. inf.). Cels. On lit dans les 
annales qne.…., Jn annales relatum 
est (et la prop. iaf.). Plin. Nous 
lisons dans Calon que mon aeul 
avail coulume..…., Scribit Cato avum 
meum solitum esse, Cic. Nous — que 
cet oiseau se renalt.…, Ilæc vis scri- 
bitur se comylère. Cic. || 3° Com- 
rendre ce qui est ecrit dans une 
angue etrangere. Leg’re (voy. 1°), 
act. Cic. : Ce que j'avais lu en grec, 
Ea quæ legeram Græce. Cic. Voy. 
COMPRENDRE 3°. || 6° Fig. Penetrer 
qq. ch. d'obscur ou de caché. Perspi- 
cfre, io, is, speri, specitum, act. Cie. 
Vidère {(voy. 2°), act. Cic. Liv. : Lire 
mou amour pour toi dans mes yeux, 
Er oculis meum erga le amorem prrs- 
pic#re. Cic. — leurs sentiments à 
travers leur silenre, Éorum volun- 
falem tacitorum perspirére. Cic. On 
lisail sur ses rails une expression 
de fureur, In vultu verordia ineral 
(de inesse, insum, es, fui : —= être 
dans ou sur). Sall. Lire dans la 
pensée du juge, Intrare in mentem 
Judicis. Cic. J'ai lu dans l'âme de 
Clodius, Clodit animum perspectum 
Aubeo. Cie. Chercher à lire dans la 
ensée de qqn, Alicujus sententinm 
inspicère. Plaut. abdlitos sensus spe- 
culant, dép. Liv. Chercher à — dana 
le fond da cœur de qqn, Alicujus 
mentem penilus introspic/re. Cic. — 
dans l'avenir, Futura prospère. Cic. 
providère. Pl.-j. In fuiurum vidére. 
Liv. Savoir — dans les astres, Asire 
cognoscËre (voy. 2e). Cie. || 6° Pro- 
noncer à haute voix ce qui est ecrit. 
(Exact.) Recitare, act. Cic. Pronun- 
fiare, act. Cic. De scripio dicère (0, 18, 
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diri, dictum), act. Cic. (Qqf.) Legère 
(voy. 1°), al. Cic. PI.-5.= Après avoir 
ris connaissance de la leltre, il la 
ft, Eyistolam perlectam recitat. Cas. 
En lisant la liste du sénat, {na reci- 
fando senatu. Cic. Les plaidoyers 

u'on lit, Actiones quæ recilantur. 

l.-j. Lire son discours (en parl. 
d'an oraleur à la tribune), Ürationem 
rectiare. Cic. de scriplo dicëre. (ic. — 
gg. cb. sur un écrit, sur les registres 

ublics, Aliquid recifare ex scriplo. 
Liv. de tabulis publicis. Cic. Il rèdi- 

eait d'avauce ses conversations et 
es lisait sor son manuscrit, Sermones 
scriptos et e libellu habebat. Suet. Lis 
la formule (de la prière), Verba præi 
(de præire, eo, is, ivi el ii, ifum). 
Liv. Lire un volume devant un au- 
ditvire qu'on a réuni, Convocalis au- 
ditoribus legFre volumen. Cic. — mal 
les vers, Male leg're versus. Plin. il 
faut — d'une voix mâle, Stt lectio 
virilis. Quint. || 6° Expliquer un au- 
teur 4 qqn. Prælegëre (voy. 4°), act. 
Quint. 

Se une, v. pron. Être lu. Legi or, 
Eris, lectus sum, pass. Cic. El lous 
les pass. des v. acl. cités à LIRE. 

Lis, s. a. Sorte de plante; sa fleur. 
Lilium, ii, n. Virg. Plin, z Las blanc, 
Lilium album. Virg. Plin. candidum. 
Virg. Ov. candens. Ov. argenteum. 
Prop. — rouge, Liliun rubens. Plin. 
De —, Liliaceus. a. um. TA.-Pr. Pall. 
lluile de —, Lirinon, i (ou Lilinum, 
ï), 0. Plin. Liliaceum oleum. Pall. 
Plate-baode de —, Lilietum, 1, 0. 
Pall. |} Fig. Les lis du tem, Candor, 
oris, masc. Cic. Un teint de —, Can- 
didus color. Ov. 

LISLBONXE, capit. du Portugal. Oly- 
sippo, onis, m. Varr. Olisipo, m. Plin. 
Ulysippo, m. Msl. = (Qui est) de Lis- 
bonne, Olisiponensis, m.f.,e,n. lin. 

LISERK, 8. m. Bordure fort etroite. 
Tenuis (is) limbus (1). m. Stat. 

LISERON ou LISET, s. m. Sorte 
de plante. Convotvulus, i, m. Plin. 

LISEUR, 8. m. Celui qui a l'habitude 
de lire beaucoup : Uo grand liseur, 
Lector (or1s) gulosus (1), m. Murt. 
C'était un grand —, Erat in eo avi- 
ditas legendi. Cic. J'ai èlé un grand 
— des ecnts de Varron, Asnduus in 
libris Varronis fui. Gell. 

LISIDLE, adj. 1° Qui est aisb à 
lire. Legibilis, m. f., e, n. Ulp. Cla- 
rus, a, um. Cic.: Écritare très lisible, 
Litteræz clarissimæ. Cic. || 2° Agreable 
à lire : Ouvrage qui n'est pas lisible, 
Opus minimzæ legentibus futurum vo- 
luptati. Quint. 

LISINLEMENT, adv. D'une ma- 
nidre lisible = Écrit lisiblement, Lit- 
terale perscriplus. Cic. 

LISIÈRE, 8. [. 1° Ce qui borde une 
étoffe dans sa largeur. Limbus, i, mæ. 
Virg. Ov. H 2° Cordons pour soutenir 
les enfants qui commencent à marcher. 
Lora, lororum, 0. pl. Cic. || Fig. Mar- 
cher sans lisières, Nure sine cortice 
(= nager sans lièye). Hor. || 3e Extre- 
mité d'un pays, d'un bois, eto. (En 
gén.) Ora, 2, f. Cic. (La plus procho) 
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Prima (æ) era (æ), f. Cic. (La plus 
éloignée) Ultima (æ) ora (æ), f. Cic. 
Ertrema ora, f. Cic. Liv. Voy. Liurre. 

LISIEUX, v. de France (Calvados). 

“Civitas (atis, f.) Leroviorum : Les 
babilants de Lisienx, Lexovii, orum, 
mo. pl. Cæzs. Plin. 
4. LISSæ, adj. Unl et poil. (Sans 
aspérités) Lévis, m. f., «, n. Cic. 
Saus nodasiles) Enodis, e, n. Virg. 
ol. Plin. (Biea arrondi) Teres, gén. 
etis. Cæs. Plin. (Sans poil, rasé 
Glaber, bra, brum. Verr. Prin! Poli 
Politus, a, um. Mart. (Brillant) Ni- 
tidus. Cic. : Chevelure lisse, Coma 
levis. Ov. Sarface —, Lävilas, atis, 
f. Sen. Etat de ce qui est —, Lever, 
oris, masc. Plin. 
2. LISSE, 8. f. C. 2 uicu. 
LISSER, v. act. Rendre lisse. L£vi- 
gare, act. Varr. Plin. Poltre, io, ts, 
ui et ti, ttum, act. Cic. =: Qui s'est 
bien lissé les cheveux, Pero captllo 
nifidtus. Cic. Cheveux hssés par le 
peigne, Coma pectine lévis. Ov. C'est 
avec cette peau qu'on lisse les éloffes, 
Häc cute erpuliuntur vestes. Plin. 

LISSOIN, s. æ. Instrument pour 
lisser (lo papier, etc.). Lens, ents, 
masc. (— dent de sanglier). Plin. 
Concha, æ, f. (— coquille). Plin. = 
Passer le hissoir sur le papier, Sca- 
britiam chariæ lévigare dente ou con- 
chä. Plin. l'ajner sur lequel 00 passe 
le —, Charta dentata. Cic. 

LISSURE, 5. f. C. POLISSAGE. 

LISTE, s. f. Catalogue de plusieurs 

noms de pers. ou de ch. (En gén.) Ta- 
bula, æ, f. Plaut. Liv. Index, dicis, 
m. Cie. Sen. Quint. (D'un corps, 
d'une corporalion) Album, i, n. Tac. 
Suet. = Liste des philnsophes, des 
poëles, Inder philosophorum. Sen. 
oelarum. Quint. Pour qu'une trop 
ongue — ne fatigue pas nos lec- 
teurs, Ne plura enumerando fatige- 
mus lectores. iNep. Lire (à haule voix) 
la — du sénal, Recitare senatum. 
Cie. Mels-moi sur une lelle —, Me 
adseribe falem in numerum (de nu- 
merus, à, m. —= nombre). Cic. Porter 
qqn sur la — des alliès, Aliguem in 
sociorum formulam referre. Liv. Il A 
inscrire son nom sur la — des joueurs 
de citbare, Normen suum in albo ci- 
tharædorum adscribi Jjussit. Suet. 
Prendre des noms sur les listes des 
jennes gens, Ercerpire ex juniorum 
fabulis nomine. Liv. Rayer qqn de la 
lisie des juges. des sénaleurs, Ali- 
quem eradëre albo judicum. Suet. albo 
senalorio. Tac. Aliquem de senatu eji- 
cère vu movëre. Cic. ayer qqn de la 
— des auteurs.., Aliquem numero 
auctorum extmre. Quint. Se retran- 
cher de la — des poëtes, Se ercer- 
pére numero (poetarum). or. || Liste 
civile d'un roi, *Megis domestici 
{orum) sumplus (uum), m. pl. 

LISTEL, 5. m. Petite moulure car- 

rée et unie. Quadra, æ, f. Vatr. 

LIT, 8. m. 1° Ce sur quoi on s'étend 
our dormir. (Chose gqc., ou simpl. 
lace sur laquelle on couche) Cu- 

bile, is, abl. i, n. Cic. (Le meuble 
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de la chambre à coucher dans lequel 
on dort) Lectus (1) cubicularis (is), 
et, ordin., absol. Lectus, ÿ, m. Cic. 
(Le même meuble pour une ceule 
pers., pelit lil) Lectulus, m. Cic. 
{Le nième meuble petit et bas à 

usage des pauvres) Grabatus, nm. 
Cic. (rabatulus, m. Apul. (Bois ile 
lit) Sponda, æ, f. Petr. Matelas) Cul- 
cifa, æ,f. Cic. Petr. Torus, i, m. On. 
Plin. (Matelas el couvertures) Stra- 
um, ti, n. Liv. Suet. : Le bord da lit, 
Sponda. Hor. Ov. — plant, Lectulus 
fexilis. Amm. — de sangles, Lectus 
loris subtentus. Cato. Un — de plame, 
Culcuta plumea. Varr. Cic. Un — 
moelleux, Molle stratum. Liv. La 
erre est mon —, leur —, Mihi cu 
bile terra est. Cic. Sen. Eis cubili est 
hunius. Tac. Les anciens n'avaient 
d'autre — que la paille, Antiquis 
{orus e Stramento erat. Plin. Se cou- 
cher surun — de gazon, In herbä re- 
cumbrre. Cic. Faire aux petils chiens 
des lits de feuillage, Catulis cubilie 
froude substernêre. Varr. Dresser, Pré- 
parer un lil, Faire le —, Lectum ster- 
nre (0, is, siravi, stralum) où or- 
nare. Cic. Il fait faire sun —, Il se 
fail faire un —, Jubet sibt sterni 
(pass.). PL-j. Mettre qqn au —, Ali. 
quem collocare in lecto ou in cubili. 
Cic. Aller se mellre au —, Cubitum 
ire. Cic. Se metire an —, Recumbère, 
o, ts, cubui, cubitum, 0. Cic. Voy. 
Se coucuen 1°. Être au —, Im lecto 
cubare (0, as, cubui, cubitum), n. Cic. 
et abs. Cubare, n. Caio. In lecto je- 
cére (eo, es, cui, citurus), n. Cac, et 
abs. Jacëre, n. Sen. Il tail encore 


au —, Etiam tum ïn lecio erat. 
Cic. Etiam cubabut. Cic. Voy. Être 
coucné 4°. lire au —, Garder 
le —, Se lenir au — (= être 


alité), Lecto teneri, pass. Cic. Voy. 
ALITÉ. Quiller son —, Surgëre, 0, 
is, surrezi, surrectum, n. Cic. Voy. 
Se Lever 2°, Metlie les pieds bors 
du — (pour se lever), Pedes de 
lecio deduc?re. Plaut. Sauter à bas 
du —, E strato se prorip're. Suet. À 
Lit nuptial, Lectus gentalis. Cic. 
Faire — à part, Secubare, 0, es, 
cubui, s. sup., n. Liv. Suet. — de 
cuhbatare, Lectnulus cælebs. Cic. li 
ber. Cic. || Fig. Mourir dans 500 lit 
(= de mort naturelle), Mori in suo 
lectulo. Cic. morte sua. Sen. Mourir 
au — d'honneur, Voy. HONNEUR 5°. 
1H l'avait reconnu pour son fils à son 
— de mort, Eum moriens suum (#- 
liuwm) esse direrat. Nep. Être au — 
de la mort, sur son — de mort. Voy. 
Être à l'exrnémiré 5e. || Comme on 
fait son lit, on se couche, Ut semen- 
tem feceris, ila et metes (= comme 
tu auras semé, tu récolteras). (ic. À 
2° Autres sortes de lits chez les an- 
ciens : lit de table ou de salle 4 man- 
ger; lit de repos na de travail; lit de 
parade ou lit funebre. (Eu gén.) Lec- 
lus, i, m. Cic. Sen. Quiat. Lectulus, 
m. Cic. Pl.-j. Tae. = Lit de table 
(ordin. pour trois pers.), Lectus (1) 
tricliniaris (is), m. Plin. Les trois 
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lits d'une salle à manger, Triclinium, 
di, n. Cic. Sur le ht du milieu, sur 
le premier —, sur le dernier —. In 
inclinio medio, A sumimo, in mo. 
Sell. Dressez ici les lits, Statuite hic 
lectulos. Plaut. Préparez, Failes les 
—, Sternite lectos. Plaut. Dresser, 
Faire les — de la salle à manger, 
Triclinium pon?re. Varr.sieruère. Cic. 
S'etendre sur un lit, (En gén.) Ac- 
eumb£re (vay. 4°), n. Cic. (Surt. en 

arl. de plusieurs) Discumbère, n. 

ic. Se placer sur le — au-des- 
sus, au-dessous de qqn, Acrumbrre 
supra, infra aliquem. Cic. Etre sur 
oa — à côté de qqn, au-dessous de 

n, Alicui accubare (voy. 1°), n. 
dk. Accubare infra aliquem. Liv. 
J'occupais le haut du —, Summus 
erem). or. Convive qui occupe le 
Us d'un —, Conviva imus. Cir. Elle 
prit place ao milieu du —, Sfediam 
se lecavit. Varg. |] Lit de travail, Lu- 
‘enbratorie (æ) lecticula (æ), f. Suet. 
Être etendu sur son —, În lectulo 
jacére. PI.-j. || Lit funèbre, Lectus fu- 
mebris. V.-Mar. Petr. Placer sur un 
— de parade, In lecto componère. 
Sen. Lerto imponëre. Quint. [3° Fig. 
Union conjugale, mariage : Avoir eu 
des enfants de trois hits, Ex tribus 
wroribus liberos procreusse. Nep. Fils, 
Fille d'ua premier lit, Privignus, à, 
mase. Cic. Priviqna, æ, féin. Cic. || 
& Fig. Couche d'une ch. etcndue sur 
one autre : Lil (de pierres ou de pou- 
tres), Cubule, is, abl. i, n. Vitr. — 
de pierres, Stratus (i) lapis (idis), 
m. Plin. — de fumier, Siercoris 
stratura (æ), f. Pall. — de sable, 
Arenz corium (it), n. Vitr. Coucher 
ua premier — de gravier et de chaur, 
De glareä et calce favëre primum co- 
num. Cato. Couvrir les routes d'un 
— decatllaux, Vias silice sternére (0, 
ü, straui, stratum), Liv. Couler sur 
vo — de cailloux, Per calculus flurre. 
Quint. Voy. coucux 50. || 59 Canal 
dans lequel coule une rivière; espace 
œcupe par la mer. (D'un cuurs d'eau) 
Aireus, i, m. Plin. Tac. Curt. (De la 
mer) Sedes, um et ium, f. pl. Virg. 
Sea. : Sortir de son lit, C. o6- 
ponnen do. Le Nil rentre dans sun 
—, Nilus residit (de residère, o, sedi, 
wssum, 0.). Plin. 

LITANIES, 8. f. pl. 1° Sorte de 

ière. Litaniæe, arum, f. pl. Sid. 
Fe Au sing. Longue enumeration. 
Voy. ÉNU'MÉRATION. 

LITERIE, 9. [. Lo matelas et les 
œourertures d'un lit. Lecii straia 
(orum), o. pl. Lucr. 

LITHANGE, 8. f. Protoryde de 
pont cristallisé. Argenti spuma (a. 
. Cels. l'in, Lithergyrus, à, m. Plir. 

LITIFUP, 8. f. 1° Sorte de lit cou- 
verl porte par des hommes. Lectica, 
8, f, Cic. : Peute litière, Lecticuia, 
s, f. Cic. Mettre qqn en —, dans 
vae—, Aliquem lecticæ imponère.Petr. 

1r6 en —, Cubare in lectica. Cic. lec- 
Ncë. Suet. Porteur de —, Lecticarius, 
ü, @. Cic. Porter la —, Lecticam por- 
tare, Sem. — portée sur les épaules 
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de beaux valets, Lectica formosis im- 
posita calonibus. Sen. — portée par 
six homues, {lexaphorum, 1, 0. Mart. 
— à huil porleurs, Ociophoros (i) lec- 
tica (æ), f. Cic. Octophoron (i), n. 
Cic. Suet. Mart. Porter en —, Lecticä 
esture. or. Porler qqn dans une — 
1 huit porteurs, Aliquem portare octo- 
phuro. Cie. Etre porlé, Se faire por- 
ler, Aller en —, Lectic& ferri, pass. 
Cie. 1] 2° Lit de paille, etc., pour 
coucher des animaux. Substranen, mi- 
nts, n. Varr. =: Avoir une bonne li- 
lière de paille, Molle habëre substra- 
men e paleë. Varr. Faire soigneuse- 
ment la — du bétail, Diligenter 
pecori substern#re {e. is, sfraui, stra- 
tum). Calo. Fais de ce feuillage de 
la — pour les brebis, Eam frondem 
ovibus substernito. Cato. || Fig. Faire 
litière de l'argent (= le prudiguer), 
Pecuninm profundêre (o, is, fudi, fu- 
sum). Cie. |] Faire lilière de son hon- 
neur, de la bravoure héreditaire (— 
les sacrifier comme choses viles), Pu- 
dorem, Viriutem patram projicère 
(io. is, jeci, jectum). Ov. Faire — de 
‘intérèl public (= le sacrifier à son 
caprice), Rem publicam substernére li- 
bidini suæ. Cic. 

LITIGANT, ANTE, adj. Qui plaide. 
2: Les parles liigantes, Litigantes, 
tum, m. pl. Plin, 

LITIGE, s. m. Contestation en jus- 
tice. Lis, ttis, f. Cic. Controversia, 
æ.f. Cic. : Être en litige, Esse in 
controversiä. Cic. in suspenso. Dig. 
L'objet, Le point en —, Lis. Cic. 
Liv. Res confroversa. Cic. controver- 
siosa. Liv. Quä de re agitur (ou Res 
de quä agitur). Cic. Le petit domaine 
en —, Latigiosum prædiolum. Cic. 
VOY. CONTESTATION 29. 

LITIGIEUX, BUS, 44). 1° En par]. 
des ch. Qui est ou Qui peut être en 
litige. Voy. Line. |} 2° En pari. des 
pers. Qui se plait dans les litiges. C. 
PROCESSIF. 

LITOTR, 8. f. Figure de rhétorique 
qui dit le moins pour faire entendre le 
plus. Derminutio, onis, [. Ad ller. 

LITTÉRAINR, adj. Relalif aux 
bclles-lottres. S'expr. ordin. en toura. 
par Laiterature, Litieræ, arum, f. pl. 
Cie. = Études littéraires, Phulologta, 
æ,f. Cic. Vitr. Litterarum ou flu- 
manitatis studia (orum), 0. pl. Cic. 
Se consacrer aux études —, Dedère se 
litteris. Nep. Aimer les cboses —, 
Phulologis rebus delectari. Vitr. S'a- 
donoer à ce genre litléraire, Dare se 
huic generi litierarum. Cie. Avoir des 
connaissances hltéraires, Scire lt- 
téras. Cic. N'avorr aueune culture 
hltéraire, Litleras nescire. Cie. Loi- 
srs Jliltéraures, Otinm lit(eratum. 
Cic. [Persoanare] recommandé par 
un certain mérite litléraire, Aliquo 
litterarum honore commendatus. Plin. 
Le monde —, Homines philologi, m. 
pl. Cic. Sen. | 

LITTÉRAL, ALB, adj. Qui est selon 
le lettre : interpréter qq. ch. dans le 
sens litleral, Aliquid ex scriptione 
interpretari, dép. Cic. Ce serait une 
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traduction littérale, Id esset verbum 
e verbo. Cic. Faire une traduction —, 
Verbum erprimère e verbo. Cic. de 
verbo. Ter, Verbum pro verbo reddëre. 
Cic. Voy. LITTÉRALEMENT, LETTRE 3°. 

LITTÉRALENENT, adv. Âlalettre. 
Ad litteram. Quint. Ad verbum. Cu. 
: J'ai traduit ce passage littéralement 
de Dicéarque, [sum locum tutidem 
verdis a Dicæarcho transtulr. . Cic. 
Copier des livres —, Transeribère li- 
bros ad verbum. Plin. VOy. LrTTéÉRaL, 
LETTRE 30. 

LITTÉRATEUR, s. m. Celul qui fait 
profession de litterature, qui compose 
des ouvrages, et qqf. qui explique ou qui 
juge les ouvrages d'autrui. C. écrivain 
2°, et qqf. C. carrique (8. m.) {°. 

LITTÉRATURE, s. {.1° Les belles- 
lettres. Litteræ, arum, f. pl. Cic. = 
Tous les geores de littérature, Orane 
litierarum genus. Cic. S'adunner à la 
—, Conferre se ad scribendi studium. 
(= au travail d'écrivain). Cic. Voy. 
LETTRE 60. {| 2° Connaissance des 
règlos et des matières litteraires. Lit- 
terarum cogntlio (onis), f. Cic. Lit- 
terarum sctentia (æ), f. Cic. : I] evait 
beaucoup de littérature, Erant in eo 
plurimæ litieræ. Cic. Qui a, Qui n'a 
pas de —, Voy. LeTTné. Qui a qq. 
—, Satis lilieratus (a, um). Cie. Non 
alienus a lriteris. Cic. N'avoir aucuue 
—, Litteras nescire. Cic. C'est être 
sans — que de ne pas penser... 
[illeratum est non pulare. Pl.-j. 
Écrire une lettre où la — n'est ab- 
solumeot pour rien, Litieras illit- 
teratissimas scribère. Pl.-). || 3° L'en- 
semble des productions litteraires d'un 
pays, d'une epoque. Luiteræ, arum, f. 

{. Cic. = La httérature latine, Latinæ 
itteræ. Cic. L'histoire manque à nuire 
—, Abest histuria lafteris nostris. Cic. 

LITTORAL, ALe, adj. Relatif aux 
côtes de la mer. S'expr. ordin. en 
lourn. par Des côles maritimes, Lit- 
{orum, gén. 0. pl. Liv. : l'artie lit- 
turale, C. LITTORAL (8. m.). 

Lrrronaz, s. m. La suite des côtes 
maritimes. Litiora, um, n. pl. Liv. 
Ora (æ) maritima (2), f. Cic. Liv. 

LITURGIE, S. f. Ceremonies et 
prières qui constituent le service divin. 

Liturgia, æ, {. (Cang.). 

LiVIDE, adj. Qut est de couleur 
plomboe. Lividus, a, um. Cato. Virg. 
Luridus. Plaut. Col. Sen. Pl.-j, : Un 

eu livide, Sublividus, a, um. Cels. 

ouleur, Teint —, Livor, orts, masc. 
Ad Her. Tache —, Lurida macula. 
Plaut. Livor. Quint. Plin. Être —, 
| Livére, eo, es, 8. parf. ni sup., n. Ov. 
Prop. Devenir — Livescère, 0, à, s. 
par. ni sup., n. Lucr. Serb. 

LIVIDITÉ, s. f. Couleur livide. Voy. 
LIVINR. 

LIVOURNE, r. d'Italle. Labro,onis, 
m, Cic. 

LIVRAISON, s. f. de Action de 
livrer la marchandise vendue. Traditio, 
onis, f. Cic. : Faire livraison de, C. 
LIVRER 1°. Recevoir, Prendre — de 
qq. ch., Aliquid accipère (io, 18, cepi, 
ceptum). Cic. |] 2° C. rascicuzs 2°. 
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1. LIVRE, 5. m. 1° Réunion de 
feuilles écrites (ou imprimces). (En 
geo.) Liber, bri, m. Cic. (En forme 
de rouleau) Volunen, mis, 0. Cie. 
(Relié comme de nus jours) Codez, 
diris, m. Cic. : Ouvrir un livre, Vo- 
honen erplicare. Cie. |} 2° Ouvrage 
d'esprit d'assez grande étendue. Liber, 
br, im, Cic. Volumen, mtms, n. Cic. 
Opus, peris, 0. Cic. Scriplum, à, 0. 
Cic. Qaf. Litieræ, arum, Î. p 
œuvre hitéraire). Cic. = Fairo, Com- 
poser, Écrire un livre, Voy. cow- 
posen 20, écnine 6°. Les livres des 
pontifes (chez les Romains), Libri 
ponuificum. Uor. — de formules ma- 
giques, Libri carminum. Hlor. Ces 
— de philusophic, {fi de philosephia 
libri, Cie. Les — des Grecs sur la 
philosophie, Græcæ de philosephiä lit- 
teræ. Cic. Son livre sur l'Âwe, Ejus 
is liber quiest de Anuwmo. Crc. Le — 
de Demétrius sur la Coacorde, Neme- 
trii Liber de Concordi&. Cie. Le ilivin 
— d'Épicure sur la Règle, Cæleste 
volumen Epicuri de Regulä. Cie. Trois 
petits livres de Brutus sur le Droit 
civil, Bruti libellr tres de Jure civil. 
Cic. Les auteurs que nous avons 
cités en tête du livre, Aucfores, quos 

æteruimus volumani. l'lin. Formé à 
a science militaire, non par les li- 
vres, mais par des wiclaires, Non lit- 
teris ad rei mtlifaris scientiam, sed 
vicioriis, eruditus. Cic. | Les livres 
saints. Voy. écuirunr 6e. || 3° Divi- 
sion de certains ouvrages d'esprit. Li- 
ber, bri, m. Cic., el moins sou. 
Volunien, minis, no. Cic. : Entretieo 
distribué en ueuf livres, Sermo in 
novem libros distributus. Cie. Le livre 
second, Liber secundus. Cic. Comme 
ce —-<i à pris d'assez grands déve- 
loppements, nous erpaserons dans 
un Second —..., Queniam satis hujus 
voluminis magnitudo crevil, in allero 
libro erponemus. Cic. lians le preinier 
— de Tite Live, In Livii primo (s.-e. 
libro). Quint. Hans le troisieme — 
do «de Orature», {n fertio le Ora- 
tore. Cic. J'ai lu le quatrième — de 
ton ude Finibus®=, Legi (uum quar- 
fum de Finibus. Ap. Cic. Lans le — 
prétèdent, In libro superiore. Cic. 
Quint. || 49 Registre. Codex, dicis, 
m. Cic. Tabule, arum, f. pl. Cic.: 
Livre de notes, Commentarius, ti, m. 
Cic. — courant, Adversaria, orum, 
D. Cie. — de comptes, Rationtis liber 
bn), m. Liv., el urdin. Rationes, um, 
. pl. Cic. — de comptes et d'é- 
chéances (à l'usage des banquiers), 
Calendarium, ti, n. Sen. — de dé- 
pense, Rañones (um) sumpluariz 
(arum), f. pl. Cic. Le — des re- 
celles et des dépenses, Coder vu Ta- 
buls accepii et crpensi. Cic. [Les pu- 
blicains] unt transporlé dans celte 
province leurs livres et leur caisse, 

uas raliones el copias in 1llam pro- 
vinciam confulerunt. Cie. 11 est le 
teneur de — de Denys. Procurat ra- 
fiones Dionysii. Cic. l’orter, Mettre, 
cnire qq. ch. sur le livre, Aliquid 
referre ra codicem ou in febulas. Cic. 


LIVRE 


2. LIVRE, S. f. 1° Ancienne unité 
de poids (valant 500 gr. dans notre sjs 
tome métrique, ot 327 gr. chez les 
Romains). Libra, æ, f. Cie. Qq* (en 
ajoutant l'abl. s. pondo) Libra pondu 
(= uno livre en poids, une — pe- 
sant), f. Liv. Suuv. (en sous-enteu- 
dant libra) Pondo, employé conime 
uo subst. indéel. n. Cie. = Le buis- 
seau de frument pèse 25 livres, Vi- 
cenas quinas didras farris mount 
pendunf. Plin. Fragments pesant 
100 —, Fracturæ centum libras 
agentes. Plin. [La chrysocolle] est 
estimée 7 deniers la livre, Tara- 
tur in libras denariis septem. Plin. 
{l coûte 2 deniers la —, (Est ejus) 
pretium in pondo libras denarii duo. 
Plin. Couronne d'or de 5 livres, 
Corona aurea librarum quinque. Suet. 
Décerner à qqn une etouronne d'or 
d'une livre pesant, Decernère alicui 
coronam auream libram pondo (m. à 
m. une Cournnae qui est une — en 
puids). Liv. On paya 100 livres d'or, 
Erpensum est auri pondo centum (—= 
erpensæ sunt libræ centum). Cic. Il 
eimpurla 5 — d'or, Abstulit aurt 
quinque pondo (— quinque libras). Cic. 
l’rometltre 20000 — d'argent, Polli- 
ceri argenti poudo viginti millia (— 
viginti maillia hbrarum). Czs. Cow- 
bien penses-tu que lu pèses de —? 
Quot pondo te censes esse (— quut 
hôris)? Plaut. L'as était une livre 
pesant, était un poids d'une —, As 
erat libra pondus. Varr. Ils dépas- 
sent rarement le poids de 2 livres, 
(chacun), Binas libras ponderis raro 
crsuperant. Plin. || Une demi-livre, 
Selidra, æ, f. Varr. Mart. Semilibra, 
f. Apul. Une — et demie, Sesqui- 
libra, f. Col. Un pnids de 100 livres, 
Unum cenfumponium. Cato. Il por- 
lait dans ses mains deux poids de 
100 —, el sur ses épaules deux 
poids de 200 —, Ferebut manibux 
duo centenaria nondera el humeris du- 
cenar1ia duo. Plin. Qui pèse une hvre, 
2 livres, 3 —, 4 —, 5 —, lrbrals, 
m. f.,e,n. Col. Plin. Gihibmis, e. 
Hor. Veg. Trilibris, e. Trebel. Hor. 
Quadrilibris, e. Plaut. Quinquelibra- 
lis, e. Col. || 2° Sorte de monnaie mo- 
dorne. * Libra, æ, f. 

LIVRE, Ée, part. passé de LIVRER, 
Voy. ce v. || Adj. Qui s'abandonne à. 
Deditus, a, um. Cic. : Homme livré à 
la superstition, Homo religicnibus de- 
dilus. Cic. J'élais — à un profond 
désespoir, Magn& desperativne af- 
fectus eram. Cic. Être — à toutes 
surles d'égarements, In omni pravi- 
tale vercari, pass. Cic. 

LIVREE, 8. [. 1° Habillement uni- 
forme dont nn maitre revêt sos gens; 
habit de domestique. Famnlaris {1s) 
vesfis (is), f. Cic. =: Servir dans ta 
raison, sous la livrée, Apud te ser- 
vire, vesiitu {no. Plaut. Les gens de 
—, C. nomuesriciTé 20, || 20 Tous les 
domestiques d'une maison. C. boues- 
TICNÉ 2°, 

LIVRER, v. act. 1° Remottre des 
marchandises achetées, un ouvrago 
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u'on ôtait convenu de faire, etc. Tra- 
re, 0, is, didi, ditum, act. Plaut. = 
Livrer des râteaux à l'intendant eo 
mains prapres, Rastros villico in 
manum (ralëre. Plaut. — un temple 
ütwuent réparé, Ædem sartam lectnm 
trad#re. Cic. || 2° Procurer, fournir, 
Dare, o,as,dedi, datum, act. Ces. Cie. 
Livrer passage a qqn, à une armée 
à lravers sun territoire, Dare ali- 
cut ter. Cæs. viam. Cic. Erercitum 
per fines suos franusmittre (o, is, misi, 
missum). Liv. — passage aux pluies, 
aux zépliyrs, Transmitire imbres. 
Plin. favonios. PL.-j, || 3° Mettre une: 
Ch. au pouvoir de, en possession de. 
Tradfre (voy. 10), aet. Cic. Dedre, 
acl. Cæs. Liv. Dare(voy. 2e), act. Cic. 
Permitire (voy. 2°), acl. Cæs. : Li- 
vrer ses armes, Arma tradtre. Cæs. 
— les armes et les chevaux, Arme 
proferre (fero, fers, tuli, latum) equos- 
que produc®re (o, is, duri, ducium). 
Cic. — ua ville aux enneunts, Urbem 
hostibus trad?re. Liv. — une ville au 
peuple romain, Urbem in dicionem 
pupuli Romani dedëre. Liv. — sa (or- 
lune à la probité de qqn, Fortunas 
suas fidei alicujus permiti®re. Cæs. [| 
Fig. Livrer qq. ch. au suuvenir des 
bommes, Aliquid memoriz {radére. 
Liv. prodëre. Cie. — qq. cb. à la 
connaissance de qqn, à la pubheité, 
à l'impression, C. Faire coxnaires, 
PUQLIEN, IMPRIMER. || 6° Mettre une 
pers. au pouvoir do. TradFre {vuy. 1°), 
act. Cic. Dedfre, acl. Cie. Permititre 
(voy. 2°), act. Sal. =: Livrer qqu 
mort ou vif, Aliquem vivum aul ne- 
catum fradtre. Liv. — les transfuges, 
Perfugas trudëre. Cæs. — qqn pour 
être torturé, Dedïre aliquem in cru- 
ciatum. Czs. — au supplice, Tra- 
dëre ad suyplicium. Nep. supphoro. 
Suef. — qqn au bourreau, Aliquem 
ad carnificem tradèe. Plaut, — qqu 
aux bêtes, Aliguem feris objicère «10, 
is, Jeci, Jectum . (ic. — sa persunne 
et tonus ses biens à la diserelion de 
qqn, Permatt“re se suaqire omnia in 
hdem atque potestatem alicujus, Cxs. 
alicujus potestati. Cic. fidei. Liv. | 
Livre à soi-même, Vay. ABANLONNÉ 
1°. || S° Remettre par trahison entre 
les mains de. lProdëre (voy. 1°), act. 
Cic. Tradëre, acl. Liv. =: Livrer ur: 
supphant, sa patrie, une folle aux 
pirales, Prodëre supplicem. Nep. pa- 
triam. Cic. clussem prælonibus, Cic. 
| Fig. Livrer aux adversaires les 
esseins de ses associés, Sociorum 
consilra adversariis enuntiare. Cic. 
Notre langage livre les secrets de 
notre âme, fIratio anima secrela de- 
tegut (de deteufre, o, teri, tectum:. 
Quint. || 6° Donner en proie 4, exposer 
à. l'radfre (voy 1°), act. Cie. bare 
(voy. 2e), act. Liv. PermitiFre (10y. 
20), act. Cic. = Livrer une ville au 
pillage, Urbem prædæ dare. Liv. I 
vit — au pillage les biens des alliés, 
Vidit res sociorum ferri agique (pass. 
ie ferre, fero. fers, tuli, latum, et de 
agèëre, 0, is, egi, actum). Liv. — une 
ch. aux flammes, Voy. FLAmmE 2°. 
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— tont au caprice de la fortune, 
Onnia fortunæ committére. Cie. — 
l'affaire aux chances incertaines de 
l'asenir, Rem un casum ancipilts even- 
tüs commit(ére. Liv. — sa forlune au 
bisard, Suas fortunas in dubium de- 
gocare, Cic. || Livrer Sun âme, son 
cœur à la joie, Voy. Se LivRER 1°. 

Jo Engager, commencer. Commit{ëre 
roy. 2°), acl. Liv. VOy. BATAILLE, 
COMDAT, ASSAUT. 

Se uvren, v. 1° Réf. Se mettre 
sos mains de, au pouvoir de. Se de- 
d?re (o, is, dedidi, deditum). Cic. Se 
tradëre. Cæs. Se permittiëre (o, ts, 
misi, missum). Cæs. Vell. : Se li- 
vrer à l'ennemi, Transdère se hos- 
tibus. Ces. Se — à la discrétion de 
qqa, Dedëre se alicui. Cæs. ad ali- 
quem. Liv. Se — au coulcau d'un 
assassin, Se alicui jugulandum tra- 
d're. Cic. || En parl. d'un peuple. Se 
livrer, {A deditionem ventre (10, ts, 
téai, vweatum), 0. Liv. Se — à qqn, 
Aleui un Ad aliquem deditivnem fa- 
cère (io, is, feri. factum). Liv. Quint. 
Se — à la merci de qqn, Dicieni 
alcupus se pernuttère. Veil. || 2° Faire 
don de sa propre personne : Se livrer 
dqqu, Alcur se dare (o, as, dedi, 
datum). Ter. || 3° Se devouer à. Se 
detre (voy. 1°). Cic. Vuy. Se né- 
vorer 20. [| 6 S'en remettre à. Se 
trad7re (voy. to). Cic. Se deilère. Cic. 
Se committre (voy. 4°). Cic. Se per- 
nuitfre. Cæs. Liv. =: Se livrer à la 
direction de qqn, Tradëre se in dis- 
ciolinam alicujus. Cic. Je me suis 
livré toat enher à l'ascendant de 
Calon, Catoni me lotum dedidi. Cic. 
Se livrer à la foi de qqn, Se permit- 
tfre in fidem alicujus, Cæs. fdei ali- 
cujus. Liv. } 6° Se confier à (qqn) = 
Se livrer à qqn, (Alicui) se patefa- 
ctre (io, à. ec factum). Cic. FOX: 
Se coxrier 3e. [| Ahs. Se livrer, C. 
Être cowwUNICATIF 20. |] 6° Se trahir. 
Voy. ce m. || 7° S'abandonner à un 
satimant, 4 un penchant, 4 une pas- 
son. Se tradfre (voy. 1°). Cic. Se 
ded7re. Cic. Se dare (voy. 2°). Cic. 
: Se livrer à la joie, aux divertis- 
semenls, Dare se jucunditair. Cic. 
Gexduw indulgére (eo, es, dulsi, dul- 
tuni), 0. PL.-). Se — au jeu (de ba- 
sard), Ale induigère. Suet. Nous 
puivons nous — au loisir sans in- 
covenient, fmpune in otio esse pos- 
nus. Cic. Se — à la tristesse, Tra- 
d?re se (ristihiæ. Lucc. ap. Cic. Se — 
sn chagrio, aux larmes, Dedère se 
zgrituint, lacrimis. Cie. Se — à la 
douleur, Indulgère dolori. Nep. || 8° 
Se consacrer, S'adonner à une etude, 
à une profession, etc. Se fradfre (voy. 
te). Ce. Se dedFre, Cic. Se dare 
(vuy. 2e), l'ic. Operam dare. Cic. : Se 
livrer à l'étude, Studio se dedère. Cic. 
Se trad”re in studium. Cic. studio. 
PL.-j. Nous — ensemble 4 ces études, 
Brc inler nos siudia exercére (e0, es, 
qu, cum). Cic. Se — 4 l'étude du 
droit, dus très bel ouvrage, Vacare 
ducendo juri. Quint. studio operis 
nkkerrimi. Quint. So — avec pas- 
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sion à l'étude des lettres, Lifteras 
avide arripère (io, is, ripui, reptum). 
Cic. Se — à la cultare des lettres, 
In litieris versari, pass. Quont. Je me 
livre à l'histoire, Ale do historiæ. Cic. 
Se livrer à l'éluquence, Eloquentix 
indulgère yo. Fe, 0. Quint. Se — 
8 la versilicalinn, In versum se cen- 
jicère (io. is, Jeci, jectum). Cic. Se — à 
des calculs, Rationes agitare. Cic. Se 
— tout ealier à la recherche de qq. 
cbh., Collocare se loluim in re erqui- 
rendä. Cic. Se — lout entier à la 
politique, In rem publicam omni co- 
gitalione curäque incumbère (o, is, 
cubui, cubitum), n. Cic. Se — aux 
UWavaux rusliques, Rusticum opus 
obire (eo, is, ivi et ii, itum). Col. 
Rem rusticam exercëre. Col. Voy. 
S'anonNen 40, || 8e Pron. Être en- 
gage (en parl. d'un combat, etc.).Com- 
malli, or, êris, missus sum, pass. Cic. 

LIVRET, 8. om. Peolit livre. Li- 
bellus. i, m. Cic. 

LIZIER (SAINT-), v. de France (Ariè- 
ge. * Sanctus (i) Lycerius (ü}, nm. 

LÔ (sainT-), v. do France : Manche). 
“Briovera, æ, f. *Opypidum (i, n.) 
Sancti Laudi ou Saucti Laudonis. 
*Sunctus (1) Laudus (i), æ. 

LOBE, S. m, 1° Division d'une partle 
du corps. Fibra, æ, (. Cels. || 2° Bout 
inferieur de l'oreille. Auricula (æ) in- 
fima (æ), f. Cic. 

LOCAL, ALE, 30). Relatif à un leu, 
à un ondroit, S'expr. ordin. par un 
gén. cumime Loci, Partis, Regionis, 
Oppidi, elc. (= du lieu, de la partie, 
de la contrée, de ia ville). Cic. Liv. 
: Les autorités locales, * Loci ou Op- 
pidi magistratus (uum), m. pl. Ri- 
valilés —, Oppidanum (i) certamen 
(minis), n. Tac. 

Local, 8. m. C. LOGEMENT, Eu- 
PLACEMENT, Olc. 

LOCALITÉ, 8. f. C. Lieo 1e. 

LOCATAIRE, 8. m. f. Celui, Celle 
qui tiont à loyer un logis. (Exacl.) 

omüs conductor (oris), masc. Insc. 
et, presque touj., absol. Conductor, 
masc. Cie. Conductriz, icis, fém. 
Diocl. Cod. (Personne habitant une 
maison dont elle n’est pas proprié- 
Lire) Ædium inquilinus (1), masc. 
Suet., el, presque touj., absol. Inqui- 
linus, masc. dlic. Dig. Inquilina, z, 
féin, Varr. Habitator, oris, masc. 
Cic. Inhabitator, masc. Ulp. (Per- 
sonne ayant son logement dans une 
maison babilée par plusieurs loca- 
taires) Insularius, ti, masc. Petr. 
Ulp. Qqf. Insulæ inquilinus (i), mase. 
Suet. : Les locataires de (ses) do- 
maines ruraux, Inquilini prædiorum. 
Suet. Voy. renmiwr 2°. Localaire 
d'une boulique de cordonnier, Su- 
trinæ manceps (cipis), m. Plin. Etre 
— du logis qu'on habite, In conducto 
habitare. Dig. Maison dont on «st —, 
Domns conducticia. Porc. ap. Suet. Le 
logis dont je suis —, Conductum (i) 
meum (i), n. Sen. 

LOCATION, 8. f. îe Action de 
donner une ch. 4 foyer. Localio, onis, 
f. Cic. = Mettre une maison en loca- 
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lion, Ædes mercede inscribËre (o, is, 
scripsi, scriplum). Ter. Contrat de 
—, Locatio. Cic. Voy. { LooER 1e. 
] 2e Action de prendre une ch. 4 
oyer. Conductio, onis, f. Cic. = Avair 
qq- ch. en lucalion, Aliquid hubère 
conducti. Cic. Voy. { Lot: 2e, 

LOCHES, v. de Frante (liire-et- 
Loire). * Luccæ et Lucacæ, arum, f. 
pl. * Lochia. æ, f. : 

LOCOMOTION, 8. f. Action de 
Changer de place. Motus, &s, m. l'ic. 
: Les organes de la locomulon, {n- 
grediendi membra. Cic. 

LOCRES, v. d'Italie. Locri, orum, 
m. pl. Liv. Voy. LocniEn. 

LOCIUIDE, contres de la Grèce. 
Locris, idis, Ê. Liv. 

LOCRIEN, ENNE, adj. Qui est de 
Locres ou ds la Locride. Locrensis, m. 
fe, n. Cic. =: Las Locriens, Locri, 
orum, m. pl. Cic. Locrenses, ium, m. 
pl. Liv. 

LOCUTION, s. f. Façon de parler, 
Locutre, omis, f. Cic. Ietic, (. Duaint, 

LODEVE, v. de France (ileraull). 
Forum (1, n.) Nerunis. l'in. * Lenuteva 
et Lutrva, æ, f. : (Qui est) de Lodeve, 
* Leutevensis el Lutevensis, m. f., e, 
n. Les habitants de —, Lutevani, 
orum, m. pl. Plin. Foronerontenses, 
tum, m. pl. Plin. 

LODE. v. d'Italie Laus (audis) Pom- 
peia (æ),f. Pin. Peut,, et simpl. 
Laus,audis,f. Ant. Abdua, æ,f. l'in. 

LOGE, s. . 1° Petit logement. l'ella, 
æ,f. Cic. Sen. || 2° Sorte de petit ca- 
binet au pourtour d'un theâtre. (En 
gen.) Taberna, æ, f. Cic. (De l'em- 
rereur au cirque) Cubiculum, 1, n. 
Suel. PL.-j. || 3° Cabane pour les bêtes 
feroces. Cavea, æ, [. ll. 

LOGE, 8e, perte passé de Loorn, 
Vov. ce v. || Adj. Pourvu d'un loge- 
ment = Êlre bien logé, — graude- 
ment, Habilare bene. Nep. lare. Cic. 
Être — à si grands frais, Tanti habi- 
{are. Plin. \ Athènes, j'étais — chez 
lui, Athenis apud eum deversabar 
dép.) Cic. | Fig. Nous en somiues 
loges 1, Eo loco locatt sumus. Cic. 

LOGLATLE, ad}. C. HABrTAnLG. 

LOGEMENT, 5. m. 1° Le lieu où 
on loge. (En gén.) Habitatio, unis, f. 
Cic. Domicilinm, ti, n. Cie. Tectum, 
1, n. Cic. (Où l'on recoit l'hospitalité) 
Hospitium, ti, n. Cic. =: l'elit loge- 
ment, Ædicukæ, arum, f. pl. (ic. Lo 
gements ornes de marbre, Tec{a mar- 
morea, Cic. — pour l'hiver, liber- 
nacula, orum, 0. pl. Vitr. PL-]. — 
garois, Meruioria, orum, n. pl. Juv. 
Dig. Logement (de domestique), Cella, 
æ, f. Cato. Devoir à qqa ls nuurri- 
ture et le —, Cibaria et habitnttonem 
alicui debëre. Dig. On a préparé nn 
— pour l'ilia, Fil paratum est hos- 
pitium. Cic. Mettre un — à la dis- 
posilion de qqn, Accommoilare alicui 
de habitalione. Cic. Donner un — à 
qqn, Alicui locum habrtandi dare. Cic. 
locum præbère. Liv. Voy. Locen (act.) 
4°. Avoir un — gratuit, Gratis habi- 
tare, n. Cic. Avoir un — magnifique, 
Magnifice habitare. Ci. Son — lui 
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coûte trente mille sesterces, Triginfa 
millibus habitat. Cic. Frais de —, 
Sumplus habitationis. Cic. || Le corps 
est le Ingerment de l'âme, Receplacu- 
lum animi corpus. Cic. li 2° Action de 
loger tes troupes en marche : Le loge- 
ment des suldals fut réparti entre les 

arliculiers, Les soldats reçureat des 

illets de —, Milites in hospilia di- 
visi sunf. Liv. 

LOGENR, v. act. 1° Meltre dans un 
logis : Loger qqn(en gén.), Habitandi 
locum alicui dare (o, 8s, dedi, datum). 
Cic. Alicui hospifium præbère (e0, es, 
bui, bitum). Plaut. — qqn chez soi, 
Aliquem hospitio accipére ou excipire 
«10, is, cepi, ceptum). Cic. Liv. Ali- 

uem recipère lecio suo ou in (ec{um. 

laut. domum ad se hospitio. Cæs. 
— les gladiateurs deux à deux chez 
les maitres des maisans, Gladiatores 
binos singulis patribus familiarum 
distribu”re (o, ïs, ui, ulum). Cic. 
{Ses compagnons) sont logés chez 
des bôles, Apud hosmites collocan- 
tur. Cic. ll y a des Égyptiens — 
dans cette tie, In hac sunt insul& do- 
micilia Ægyptiorum. (zs. Je serai 
logé aux frais de l'Élal (— je serai 
mis en prison), Éluspitio publicitus 
accipiar. Pluut. || Fig. L'endroil de 
l'âme où est lozes la mauvaise hu- 
meur, Locus ille animi nostri s(o- 
machus ubi habitat, Cic. || 2° Abs. 
Donner à loyer des logements garnis. 
Meritoria facFre (io, is, fecu, factumn). 
Ulp. Stabulum erercère (eo, es, cui, 
citum). Dig. : Luger en garni, Mêmes 
traduct. |} 3° Fig. Avoir en soi, con- 
tenir. Cap're, 10, is, cepi, captum, 
act. Cic. [labère, eo, es, bui, bitun, 
acl. Cic. Voy. conrenin 2°. || 40 Quf. 
Mettre. Collocare, act. Cic. : Je te lo- 
gerai mon pning dans la lèle, In ce- 
rebro luo coluphos abs(rudam (de abs- 
trudÿre, 0, is, trust, trusum). Plaut. 

Locen, v. 0. 1° Habiter dans un logis. 
Habitare,n. Cic., act. Virg. Mel. Vell. 
z 11 loge dans cetle maison, fn tllis 
habitat »1libus. Plaut. Luger sous les 
toits, {Jabitare sub tegulis. Suet. 1] 
s'en alla — dans sa campagne, Aus 
Aabitatum abiit. Ter. VOY. HABITEN. 
IL Loxer (en voyage, chez nn hôte, 

pud hospitem deverti (or, Eris, ver- 
sus sum), pass. Plaut. — à l'auberce, 
In tabemnä deversan, dép. V.-Maz. 
Aller — chez ua hôte, Ad Aospitem 
devertëre (o, is, verli, versum), n. Cic. 
Aller — à l'auberge, Ad cauponem 
devert®re, n. Cic. In tabernam deverti, 
pass. Plaut. Taverne où on loge (—où 
"on peut se loger), Taberna deversoria. 
Plaut. Varr. Suel. VOy. DESCKNDNE 
4°, AUBERGE, BÔTE. || Loger à la belle 
étoile, Sub Jove frngido manére (eo, 
es, mansi, mansum), 0. Hor. Sub divo 
cubure (o, as, bui, bitum), n. Suet. 

Se Loarn, v. 1° ef. Prendre un 
logement : Se loger dans an lieu, 
Doinicilium in loco collocare. Cic. con- 
sliluëre (o, is, ui, utum). Nep. La 
légivo se logea sous les portiques, 
Legio in porlicibus consedif (de con- 
sidére, 0, is, sessum, n.). Cæs. 1l alla 
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se loger dans sa campagne, Rus ha- 
bitatum abtit. Ter. |l s'est logé plus 
au large, trop à l'étroit, {abitat la- 
zius. Sen. contractius. Sen. || 20 Bâtir 
une maison, Arranger un logement pour 
l'occuper : It a voulu se luser an large 
et macaifiquement, Habitare lare et 
magntifce voluit. Cic. J'ai appris que 
lu l'es logé très agréablement, Co- 
gnovi le habifare amænissime. PL.-j. 
13° T. de guerre. Se retrancher dans 
une position conquise : Se luger dans 
une posilion, Locum communire (10, 
is, toi et ti, itum). Liv. || 4° Pron. 
S'introduire et demeurer qq. part : Se 
loger dans qq. ch., In re inhzrescère 
(o, is, Aæsi, kæsum), n. Cic. La dou- 
leur s'était logée aux pieds, Pedibus 
(au dat.) dolor insidebat (de insi- 
dFre, 0, is, sedi, sessum, n.). Pl.-j. 
Se \oger profondément dans les 
esprits, dans la mémoire, In men- 
tibus penitus inhærescère. Cic. In me- 
moriä penilus insidère. Cic. 

LOGETTE, 8. f. Petite loge. Cel- 
lula,æ, f. Col. 

LOGEUR, EUSE, 8. m. f. C. uo- 
TLIEN, C. HÔTESSE 3e. 

LOGICIEN, s. m. Celui qui possède 
bien la fogique : Il est logicien, bon —, 
gran —, “Est logicæ peritus, peri- 
(issimus. 

LOGIQUE, 8. f. Science qui en- 
seigne à raisonner juste. Logica, orum, 
u. pl. Cic. Logica, æ, f. Boet. Isid. 
Logice, es, f. Boet. Rationalis {ts) phr- 
losophiæ pars (artis), f. Sen. Quint. : 
Une parue est du ressort de la lo- 
gique, Pars ad rationalem tractatum 
redundalt. Quint. 

Lociqur, adj. Conforme à la logi- 
que. Logicus, a, um. Îsid. = [l n'est 
pas logique que..., Non est consen- 
taneum (et la prop. iofin Cic. l'est 
peu — d'employer…., Absurdum est 
adhibére. Cic. 

LOGIQUEMRNT, adv. Conformé- 
ment à la logique. * Convrntenter ra- 
tioni ou ad ralionem =: Les Stlaïciens 
peuvent logiquement croire aux ora- 
cles, Stoicis consentaneum esl oracule 
comprobure. Cic. 

LOGIS, 3. m. {9 Habitation, maison. 
Habitutio, onis, f. Cic. Domicilium, 
ti, 0. Cic. Domnus. &s, f. Cic. Voy. 
MAISON. || 2° Hôtellerie. Voy. ce m. 

LOGOMACULIE, 8. f. Dispute de 
mots. Verborum concertalio (onis), f. 

ic. 

LOI, 8. f. 10 Acte de l'autorité sou- 
veraine qui ordonne, permet ou defend. 
Lez, egis, f. Cic. : Le droit esl tout 
entier dans les lois écrites ou dans 
les coutuines, Constat omne jus aut 
scripio auf moribus. Quint. Les — 
générales de l'État, Commune (3) ci- 
vilahs præceptum (1), n. Cic. Égalité 
devant ja loi. Jus (uris) #quum (i), 0. 
Liv. L'empire des lois, Imperin legum. 
Liv. Propusilion de loi, Action de pro- 
poser une —, Ragatio, os, f. Cic. 
Latio legis. Cic. Proposition de —, 
Projet de —, — proposée, Rogatio. 
Cic. Lex. Cic. Projet de — peu im- 
portant, Rogatiuncula, æ, f. Cic. An- 
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teur d'un projet de — eontre la 
brigue, Legis ambitüs lator. Cic. 
Porter un projet de — devant le 
peuple. Propaser une — (au peuple), 
Royationem ferre ad populum. Czs. 
Roganunem ferre Liv. Legem ferre 
ou rogare. Cic. Publier, Afficher oo 
rojet de — (pour que chacun puisse 
e connaltre avani le vote), Promul. 
gare rogationem. Cic. legem. Cic. He- 
commaader (au peuple), Appuyer un 
projet de —, Legem suadëre. Cic. 
Celui qui parle en favear d'un prujel 
de —, Legis suasor. Liv. Faire passer 
un projel de —, une —, Perferre 
rogalionem. Cic. legem. Cic. Je mour- 
rai ou J'emporlerai la —, Moriar aut 
perferam legcm. Liv. La — passe, 
Lex perferlur. Cic. Accepter un projel 
de —, Adopter une — (proposée), 
Accipÿre rogulionem. Cic. Loem, Cic. 
Approuver une proposilion de —,Vo- 
ler une — (qui ni est propusée, en 
parl. du penplels Legem sciscre où 
Jubère. Cic. Rejeter ae propu<iton 
de —, Repousser une — {propuséc), 
Auliquare rogalionem où leger. Cic. 
Legem repudiare. Cic. || Rediger des 
lois, Scribrre leges. Cic. Faire une 
loi (en parl. du peuple), Legem ferre. 
Liv. Faire prendre une — speciale, 
une — d'exceplion contre qqn, De 
aliquo privilegium ferre. Cic. Établir 
une —, egem sancire. Cic. Etablit 
des lois, Leges ponfre. Cic. instiluëtre. 
Just. Élablir de nouvelles —, un 
onnvean code de —, Conlëre nova 
jura. Liv. Donner des —, un code 
de —, Jura dare. Liv. Donner des 
— aux Élals, Describrre Jura civi- 
tatibus. Cic. Nuouer des — à ses 
concilayens, Præseribre jura civi- 
bus. Cic. U<er du benefire de la loi, 
Lege uti. Sall. Au nam de la —, Aux 
termes de la —, Conformemenl à la 
—, Er lege. Cie. Coufourmement sax 
lois, Suivant la loi, Legrbus. Cic. Ter. 
Legs. Ter. Agir confvrmémaent à la —, 
Exéculer la —, Lege ag're. Liv. Gou- 
vernement fondé sur des lois, Legi- 
timum mperium. Sall. leures ac- 
cordées par la loi cour plaider), Le- 
guumæ horæ. Cic. C'élait le jnur fixé 
ar la — pour la tenue des cuinices, 
Lies is erat legitimus comitiis Àa- 
bendis. Cic. Peine fixée par la —, 
Legitima pæna. Suet. Avoir force de 
—, Voy. roncx 17°. Que cela lienue 
lieu de —1 Jia jus esto/ XII Tab. Ïl 
y a chez les Rhodiens une — qui 
ordonne qu'un navire soil vendu... 
Lez est apud Rhodios ut navis publi- 
celur. Cic. 11 y avait chez les Lacé- 
démoniens une — disant que c'élait 
un crime capital..…., Lez erat Lace- 
dæmontis ut cupilale esset. Cic. La — 
sur les concussions ne te regarde 
pas, ne s'applique pas à loi, Lege 
pecuniarum repelundarum non lenèns. 
Cie. Ce qui est permis par la —, Id 
quod per leges licet. Cic. Aulant que 
les lois le permettent, Quoad licet. 
Cic. Observer les —, Observare leges. 
Cic. S'en tenir aux termes de la loi 
dans les traités à faire, In pactio- 
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aibus faciendis legem spectare. Cic. 
Le peaple est soumis, est astreint à 
la —, Lege populus lenetur. Liv. Dis- 
penser qqn de la —, Aliquem legibus 
silvére. Cir. Afraochi de l'empire de 
la —, Dispensé d'obéir aux lois, 
brler, vén. egis. Varr. ap. Non. État, 
Mapulalion 520$ —, Civias lege ca- 
rens. Cic. Genus hominum sine legi- 
bus. Sail. Violer, Enfresadre la loi, 
Legem neglhgëre, perrump/re, perfrin- 
Jre, evertére. Cie. Violare Jus. Cic. 
Yioler toates les lois divines et hu- 
maives, Omnia deorum hominumque 
jura polluëre. Cic. N'avoir ni foi oi 
i, Neque fas, neque fidem pensi ha- 
bére. Ter. Mettre qqn hors la —, 
Aliquem proscrib®re (VOY. PROSCRIRE). 
Cic. Léroger à la —, Voy. DénoGen 
ie. Caiser, Abroger une —, Voy. 
asnocen. Détruire une —, Legem dis- 
turbare. Cic. subuertëre. Quint. Abohr 
les lors, Leyes subrert#re. Sall. ]| 2° 
Sentiments et principes de justice im- 
primes dans le cœur des hommes. Lez, 
egis, [. Cic. : La loi naturelle, La — 
de oalure, Lez naturalis. Cic. La — 
palurelle, La — de nature nous in- 
terdit d'atienler aux droils d'autrni, 
Violare alerum naturæ lege pruhbe- 
aur. Ci. La justice réside daus les 
lois oaturelles, Jus in nalurä posi- 
ten est. Cic. Conformément aux — 
de la nature, Secundum naturam. 
Cic. Contrairement aux — de la na- 
tore, Contra naturam. Cic. Nolente 
aaturë. Cic. || La loi divine, Les lois 
divises (= qgf. la loi naturelle), 
Lez divina. Cic. [Zénon] fait de la — 
aalurelle une — divine, Naturalem 
legem divinam esse censel. Cic. Les 
lois divines et bumaines, Jus fasque 
on Pas jusque (sent. au nomin. et à 
l'ace. sing.), n. Cic. Liv. Autant que 
les — divines le permettent, Quuad 
es est. Cic. || La loi divine (— ordin. 
es préceples positifs duanés par la 
réselalinn), Ler divina. Lact. N 3° 
Condition imposôe par certaines choses. 
Ler. egrs, f. Cic. : La lor du de,tin, 
Patalis (is) necessitas (atis), f, Cic. 
Lez fati. Virg. Trahir la — du vrai 
et du bien, Legem veri rectique pro- 
dfre. Cic. || 4° Obligation qu'on s'im- 
à soi-même. Lex, egis, [. Cic. = 

Se faire une loi à soi-mème, Legem 
sibi staluëre. Cic. Ils se font à eux- 
mêmes none — de l'intégrité. Legem 
nibr ipsi innocentix dicun{ (de dicére, 
0, diri, dictum). Cic. Se fatre une — 
de la résignalion, Sibi patientiain in- 
dicfre. Sen. Je me fais une — d'en- 
voyer.… Jfihi injungo (is, juni, 
Junchum, jung/re) ut mittam. Pl.-j. 
Je me suis fait une — de tout ap- 
prouver, fmperavi mihi omnia assen- 
lari(el pl. souv., en pruse. ut omnia 
assentarer). Ter, |] Bo Domination. [m- 
peau ü, D. Cic. Domimatio, onis, 
. Cic. Dicio, onis, f. Cæs. Potentia, 
æ, f. Cic. Potestas, atis, f. Cic. : 
Soumettre à sa loi, Metire sous ga 
—, Ranger sons ses lois, Avoir sous 
tes —, Teair sous sa loi; Tomber 
sous la —, sons les lois de qqn; 
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Être soumis à la loi, Être sous la — 
de qqn, Voy. DOMINATION 1°, EMPIRE 
30, DÉPRNHANCE 40. || 80 Fig. Action 
de commandor, d'ordonner aveo au- 
torite. Ler, egis. f. Cic. = Faire, Dic- 
ler, limposer, D'nuer la loi à qan, 
Alicui imperare, n. Cic. Dicter, lin- 
oser des lois à qnn. Alicui leyes 
impon#re. Cic. injungëre. Liv. \m- 
oser une dure loi à qqn, Gravem 
cgem alicui imponëre, Cic. Recevoir 
la — de qqn (= être contraint de 
lui céder, le se soumettre à lui), 
Alicui concedëre (o, is, cessi, cessum), 
a. Ter. Subir la —, Parère, eo, es, 
rui, rilum, n. Cic. I Gouverne ton 
cœur, qui, S'il n'obéit pas, fait la 
loi, Animum rege, qui, nisi parel, 
imperat. Ior. L'éluquence fait la —, 
Usus dicendi dominatur (dép.). Cic. 
L'argent seul fait la —, Soln pecunia 
regnat. Petr. || 7° Règles, Obligations 
de la vie civile. Lex, egis, f. Cic. Jus, 
uris, n, Cic. : Cette li de la par- 
faile amilié, Lez 1lla jusitæ verzque 
amictliæ. Cic. Ne pas observer les 
lois de l'anntié, Anniciluæ leges ne- 
gligire. Cric. Satisfaire aux — de 
‘hospitalilé, Hospitii jus præstare. 
Cic. Les — de la société, Jus inter 
homines. Cic. || 8° Regle d'une science, 
d'un art. Ler, egis, f. Cac. flegula, æ, 
f. Cic. 2 Loi de l'éloquence, de la 
narration, de la compusilion, Lez 
dicendi. Quint. narrandi. Quint. com- 
ouendi. Quint. Une ancienne — de 
a langue. Vetus lex sermonis. Quint. 
— de la gramuaire, Ler grammañica. 
Gell. Les vers sant soumis à des lois 
déterminées, Versibus definita lex est. 
Cic. Rythme affrancbi de toute loi, 
Numeri lege soluti. Hor. Poème coa- 
forme aux lois de l'art, Legitimum 
poema. fÎlor. Les — de l'histoire, 
Leges historiæe. Cic. |] 9° Règles de 
l'ordre du monde physique. Ler, egis, 
f. Ov. =: Les lois du monde physique, 
Les — de la nalure, Naturz fœdera 
(de fœlus, n.). Lucr. Les — géné- 
rales des astres, des foudres, Side- 
rum, Fulgurum catholice (orum), 0. 
pl. Plin. 

LOIN, adv. 1° À une grande dis- 
tance dans l'espace. Longe. Cic. Pro- 
cul. Cic. : C'est bien loinl Perlonge 
est! Ter. Être — (= être éloigne), 
Procul ou Longe abesse. Cic. Êire 
très —, Longissime abesse. Cic. [Nos 
tyranoicides) sont bien —, Longe 
gentium absun£. Cic. Il y a — d'ici à 
votre domaine de la Gaule, Longe 
est Àinc in vestrum saltum Gallica- 
num. Cic. Ils vinrent bren — à ma 
rencontre, Longe mihi obviam proces- 
seruut. Cic. Avancer plus —, Ultra 
proced#re. Ilirt. Eu allaot plus — 
on trouve des plaines, Campi deinde 
porro (sunt). Pl.-j. Je ne m'en ira 
pas plus —, Longius non discedam. 
Cic. Ne pas aller plus — (= cesser 
d'aller), Jtinere desist#re (o, is, stili, 
stitum), n. Cæs. Le soleil dont la lu- 
mière s'étend si —, Sol qui tam longe 
lateque collucet. Cic. Tous les lieux, 
aussi — que la vas pouvait s'étendre, 
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étaient semés de cadavres, Omnie, 
qua visus erat, consirala (erant) 
Cadaveribus. Sall. [Sa] renommée 
s'étend très —, Nomen lalissime ma- 
nat, (ic. Se faire entendre plus 
—, Latius audiri. Tac. Voir plus — 
(= avair là vue plus longue), Lon- 
gius vière, Cac. || [Je dirai cela] 
plus loin (= ci-apres), Post. Cic. 
Leinceps. Cic. Infra. Cic. || Fig. 
Jorai plus loin (= je poursuvrai 
mon récit), Insequar longius. Cic. 
J'irai plus — (— je dirai plus), 
Progrediar lougius. Cie. Mais n'ailons 
pas plus — 5 o'en disons pas da- 
vanlage), Sed kæc hactenus. Cie. Je 
nirai pas plus — que cela ne m'est 
permis, Non progrediar longius quam 
mihi concessum est. Cic. Qu on n alle 
pas trop —, Ne ad ertremum pro- 
dealur (à l'impers. pass.). Cic. Je 
vais peut-être un pen trap —, Lon- 
gtus fortasse proyredior. Cic. Voy. 
DéPassen (la mesure) 40. [| me pa- 
rail être allé aussi — que peut aller 
la fohe, Mahi ille pervensse videtur 
quoal progredi potuerit amenfia. (ic. 
U o'ira pas — (= il muurra bieo- 
tôt), Ei mors appropinguat (n.). Cac. 
Aller — dans l'étude d'une ch., Rem 
penitus pernosc®re. Cic. Aller — (= 
parveoir à une banle situation), Alte 
ascend?re. Cic. Voy. FORTUNE, HoN- 
Neon. Cetle voie nous mène trop —, 
Longe nimium nos durit hzc via. 
Quant. Ce charme nous a eotrainés 
trop —, Nos hzc dulredo longius 
duril. Quint. Je me suis laissé en- 
trainer plus — que mou plan ne le 
comportait, Sum longius proverius 
quam proposila ratio postulabat. Cic. 
Se laisser entralner un peu —, trop 
—, Lougius labi ou prolabr, dép. 
Cic. Pour emptcber que la chose (= 
la révolte) nallàt plus —, Ne latius 
serpèrel res. Liv. Les passions qui 
vont trop —, Appeti(us qui longius 
evagantur (dép.). Cic. Le pouvoir do 
juge ne peut aller plus —, Ultra id 
ercedË®re polestas judicis non polesl. 
Dig. L'art s'elend —, Ars late palet. 
Cic. Ponsser trop — la magnifirence, 
Magnificentië extra modum prodire, 
n. Cic. Pousser plus — la flatterie, 
Adulationem longius sequi, dép. Tae. 
Il ya — de ton argumentation à la 
vérité, Argumentalto lua a verilale 
multum distat (n.). Cic. Il laissa — 
derrière lui ses contemporains, Suos 
inter æquales longe præstitit. Cic. 
Cette action laisse bien — derrière 
elle les Coctès et les Mucius, Supra 
loclites Muciosqu: id facinus est. Liv. 
Rejeter — de soi. Renvoyer — une 
ch., Rem @ se rejic#re. Cic. funditus 
repudiare. Cic. 1 4° À une grande dis- 
tance dans le temps. Lounge. Cac. : Voir 
loin, très — dans: l'avenir, In poste- 
rum longe prospic?re. Cic. longissime 
providère. Cic. Aussi — que je puis 
reporter mao esprit vers le passe, 
Quoad longissime putest mens inea res- 
prcère spalium prælerui lemporis. 
Cic. Culte qui remonte très —, An- 
tiquissime religie. Cic. Voy. ANCHIN. 
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Mon malheur n'est pas —, Haud 
vultum a me abest infortuniun, Ter. 
La ouit n'est pas —, Vox instal (n.). 
Sail. La nuit n'était pas —, Nox jam 
uppelebat (n.). Ces. Le temps des 
jeux est —, Longe tempus munerts 
abest. fic. Le teiips est déjà — où 
ces] réunions ont cessé d'avoir lieu, 
l'onventue jam diu fiert desierunt. Cic. 
Le leunps n'est pas — uù les dents 
lui soat tuwbees, Si haud sane diu 
est cum dentes erciderunt. Plaut. 

Ag vois, luc. adv. À une grande dis- 
tance. Lounge. Cie Late. Cic. Procul. 
l'laut. Longe lateque. Cic. Longe atque 
late. Cic. Late longeque. Cic. : Etre aa 
loio, Longe abesse. Cic. Un ennemi 
qui est su —, Hostis longinquus. Cic. 
Voy. ÉLoIGNé 1°. Au —, prafanes| 
Procul este, profanif Virg. Fuir au 
—, Longe fugëre. Quint. Regarder au 
— derrière soi, Respicëre longe retro. 
Cic. Une voix reteutit au —, Voz 
sonat procul. Plaut, Ta renommée 
s'éleodra au —, Vagabitur nomen 
tuum longe aîque late. Cic. Peuple 
dont la domination s'étend au —, 
Populus late rez. Virg. 

De Loin, loc. adv. 4° D'une grande 
distance dans l'espace. Procul. Cic. 
Longe. Cic. Er longinguo. Sen. Plin. 
: Lanrer les trails de loin, Procul 
tela conjicére. Ces. fe battre] de — 
avec les javelots, de près avec les 
épees, Eminus hastis, comminus gla- 
dits. Cic. Ce n'est plus de —, mais 

résents que Îles dieux défendent 
eurs temples, Non jam procul, sed 
præsentes, sua lempla dit defendunt. 
Cic. Suivre de —, Sequi procul. Plaut. 
magno intervallo. Cæs. Érouter de —, 
Procul attendÿre. Cic. Regarder de —, 
E ivnginquo intueri. Plin. Procul inspi- 
cére. Just. La mapesté suprème qui de 
— impuse plus de respect, Aajestas, 
cui major e longinquo reverentia (el). 
Tac.{ Venir, Faire venir] de si —, de 
plus —, Er tam longinquis locis. Cic. 
Ex longinquioribus locis. Cæs. || Fig. 
Reprendre une ch. de loin, de plus —, 
Repetre aliquid alte ou ex alto. Cic. 
longius. Cic. l'réambule, Exorde tiré 
de —, Principium longe rejetitum. 
Cic. Proæmium alte petitum. Cic. Dis- 
cours tiré de si —, T'am alfe repelita 
oratio. Cic. Argument hiré de trop 
—, Nemotum argumentum. Cic. Plai- 
santeries tirées de trop —, Arcessiti 
Joci. Suet. || 2° D'une grande distance 
dans le temps = Prévoir de luin les 
malheurs, la lourmente, Prospicère 
longe fulturos casus. Cic. multo ante 
tempesiaiem futuram. Cic. 

DE Lou EN Loin, DK Loin À Lon, 
loc. adv. De distance on distance. Voy. 
DISTANCE 49 el 20, 

Do PLg8 LOIN Qux, D'AusSi Loin 
QUE, luc. conj. 1° De la plus grande 
distance possible dans l'espace = 11 ac- 
court aussilôt vers moi du plus loin 
qu'il me voit, Continuv accurrit ad 
me, quam longe quilem. Ter. D'aussi 
— qu'ils aperçurent notre cavalerie, 
s'élant élancés.…, Ubi primum nos- 
tros equiles conspererun(, impelu 
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facto. Cæs. || 2° De la plus grande 

distance possible dans le temps =: Du 
lus loin que je me souvicnne, Quoad 
ngissime polest mens mea respicère 

spatium præterili femporis. Cic. 

Low ne (suivi d'un subst., d'un 
pron., ou d'un adv.), loc. prép. 4° À 
une grande distance dans l'espace : 
Loin de la mer. Procul a mari. Sali. 
Procul mari. Liv. On le trouva — 
des siens, Longe a suis reperlus est. 
Sall. Non — de ce lieu, Non longe 
ex eo loco. (æs. Non — du lieu où est 
siluée Naples, Haud procul inde ubi 
Neapolis sita est. Liv. [Les terres des 
Santons] ne sont pas — de celles 
des Tolosates, Non longe a Tolosa- 
tium finibus absunt. Cæs. Non — 
d'Utique, de Syracuse, Haud procul 
Uticä. Liv. Non longe a Syracusis. 
Cic. Être — des regards, Esse procul 
a conspectu. Cic. Qui est — de la vue 
des citoyens, Civitatis oculis remotus. 
Suet. Il tint ce discuurs — de tout 
témoin, Omnibus arbitris procul amo- 
is orationem Aujuscemodi Aabuit. 
Salt. Ils demandent une entrevue — 
des soldats, Colloquium petunt se- 
moto a militibus loco. Cæs. — d'ici, 
— de là où tu es, Procul hinc. Ter. 
istinc. Plaut. — d'il (En pari. à 
une Seule personne) Apage te a mel 
Plaut. (En parl. 4 plusieurs) Faces- 
sie inc! Plaut. — d'ici, les pro- 
fanest Procul este, profanif Virg. 
Se tenir — des périls, À periculis 
abesse. Sail. | Fig. Loin d'ici fa vio- 
lencel le fer et les pierresl les arti- 
sans| Vis absit! Ferrum ac lapides 
removeantur{ Operæ facessant! Cic. 
— de nous la fatterie! Assentatio 
amoveatur !/ Cic. — de toute crainte, 
Procul ab omni metu. Cic. [Ehose] 
qui est bien — de ta fraochise, Quo 
abest a tuë fide. Brut. ap. Cic. Qui 
est bien — de la gravité de nos 
gens, Longe a nosirorum hominum 
gravilate disjunctus (a, um). Cic. Tu 
e3 bien — des senliments d'honneur 
de Gracchus, À Gracchi pudore lon- 
gissime remotus es. Cic. Êlre —, Être 
très — de la vérité, Procul vero esse. 
Col. Longissime abesse a vero. Cic. 
Tu vois combien ton raisonnement 
est — de la vérité, Vides quantum 
distet argumentalio {ua a veritate. 
Cic. Etre — de la vérité (= se 
tromper grandement), Errare longe. 
Ter. procul. Sall. Être bien — de l'élo- 
quence = d'être éloquent), Ab elo- 
quenfiä largissime abesse. Quint. On 
n'était pas — d'une sédition, Jam 
haud procul seditione res erat. Liv. 
[Cette] afaire nous entraine trop — 
de ootre but, Res nos longius trahit 
ab incepto. Sall. Tenir qqn — des plai- 
sirs, Aliquem procul voluptatibus ha- 
bére. Tac. [Mais, dira-l-on, il oe doit 
as faire ce qui est utile] : — de là, 
il doit comprendre qu'il n'y a d'utile 
que ce qui est juste, Immo intelligat 
nihil utile esse quod sit injustum. Cic. 
| 2° À une grande distance dans le 
temps : Hommes qi sont bien loin 
de notre époque, Viri qui sunt procul 
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ab ælatis hujus memori&. Cie. [Faits] 
qui sont déjà — de nos souvenirs, 
À memoriä remota. Cic. 

Loin ne (suivi d'un infin.), loc. 
prép. Dans une situation, Dans une 
disposition très differente de celle où 
il faudrait être pour : Le talent d'ora- 
leur que je suis loin de posséder, 
Éloquentia unde longe absum (abes, 
abfui, abfuturus, abesse, n.). Cic. 
Celui-là sera — de croire, lille 
longe aberit ut credat. Cic. ls n'é- 
tent pas — de se révolier, Hand 
procul seditione aberant. Liv. || Je 
suis Si loin de les hunorer qu'il m'est 
impossible de ne pas les hair, Tan- 
tum abest (impers.) ut isios ornem, uf 
effici non possil quin eos oderim. Cic. 
ls ne furent pas — de faire vio- 
leoce aux ambassadeurs, Haud procul 
abfuil ut legatos violarent. Liv. 
llonume qui est loin d'avoir des 
dispositions pour la plaisanterie, 

a 


Homo non apiissimus Jocandum. 
Cic. Genre d'éluquence qui est — 
d'être vulgaire, Minime vulgare genus 


dicendi. Cic. Endruit qui est — d'être 
favorable pour un débarquement, 
Locus ad egrediendum nequaquam ido 
neus. Cæs. Voy. éLoicné 3° et S'en 
FALLOIR. 

Bien Loin De, Low ox (suivis d'un 
infin.), loc. prép., et Bien Loin Que, 
LoiN 00e (suivis d'un subj.), loc. 
cooj., qui se melteot an cominence- 
ment d'une propos. Au lieu de, tant s'en 
faut que. Nedum, avec le subj. (et 
l'on construit de manière que la 
propos. commençant par nelum soit 
daos la fin de la phrase). Cic. Au- 
tres traduct. expliquées ci-apr, 3 
Bien loiu de vouloir une murt qui 
serait funeste à l'Élat, je refuserais 
mème l'immortalité s'il me fallait 
l'obtenir aux depens de la répu- 
blique, Ne ïmimortalitatem quidem 
contra rempublicam accipiendam pu- 
tarem, nedum emori cum jrernicie rei- 
publicæ vellem. Cic. — qu'il soit aisé 
sur mer de se préserver des injures 
dn temps, on a peine à se garantir 
du froid même dans les maisons, 
Vix in ipsis tectis frigus vitatur, 
nedum in mari sit facile abesse ao 
injuriä temporis. Cic. — de cunfer 
nos lettres au premier venu, nous n6 
les confions mème pas à nos copisles, 
Epistolas nostras ne librariis guiden 
committimus, nedum curlibet. Cic. — 
d'empêcher cela, tn allais jusqu'à 
l'approuver, Id non modo non pro- 
hibebas, verum etiam apprcbabas (= 
non seulemeat tu n'emjècbais pas, 
mais même...), Cie. — de les sou- 
tenir, ils lâchèrent pied, Fos adee 
non sustinebunt, ut contra pedem re 
ferrent (= ils ne les souliurent pas, 
et cela à tel poiot qu'au contrairs 
ils lächèrent pied). Liv. — d'épruuve: 
quelque pitié, ils faisaient. Adee 
nihil miseriti sunt, ut facerent. Liv. 
— de ne pas vouloir qu'on écrive 
contre nous, aous le désirons vive- 
ment, Tantum abest ut scribi contra 
nos nolimus, ui eliam marime ople- 
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mus (— tant s'en faut qne nous ne 
voulions pas. qu'au conlraire... .Cic. 

LOING (Læ), riv. de France. * Lupa, 

masc. 
V'LOINTAIN, aime, adj. Qui est fort 
loin dans l'espace ou dans le temps. 
Longinquus, 4, Um. Cie. Voy. ÉLOIGNÉ 
1° et 20. . 

Louram, 5. m. 1° Distance dana 
l'espacs. Voy. ÉLOIONSMENT 30. || Fig. 
Égarer ses pensées dans le loialain, 
Cogitaliones in longinqua præmiliEre. 
Sen. |] 4° Éloignement (dans une pein- 
ture, dans une sculpture), perspective = 
Faire paraitre cerlains objets sai- 
lants et d'autres dans le lointain, 
Faire sentir et des reliefs et des loin- 
tarns, Alia eminentiora, alia reduc- 
tiora facère. Quint. Voy. ÉLOIoNs- 
wevr bo et 50. || Fig. Que [le style] 
ait des ombres et des lointains, Ha- 
beat umbram et recessum. Cic. 

4. Loin, s. w. Sorte de petit qua- 
drupéde. Glis, iris, m. Varr. Mart. 

2. LOIR, riv. de France. * Lideri- 
ess, i, 2. e. e e 

LOIRE, #. de France. Ligeris, is, 
ace. im, abl. à, mase. Czs. : Relatif 
à la Loire, Ligericus, a, um. Insc. 

LOIRET, riv. de France. * Lige- 
nuls, 2, ous. 

LOISIBLE, adj. Permis. Licitus, a, 
em. Virg. Tac. : Chercher ce qui est 
loisible, Querëre quid liceat (de li- 
cère, cel, euit ou eïtum est, n.) Cic. 
1 m'est — de consacrer mes efforls 
à... Licet ut laborem imperliam. 
Cie. 11 n'était même pas — à Denys 
de revenir à la justice, Dionysio 
ne integrum quidem erat, ul ad 
justitiam remigraret. Cic. [Hommes] 
à qui il était — de vivre, Quibus vi- 
cêre copia erat. Sall. Voy. Pensis. 

LOISIR, 8. m. 4° Anc. Pouvoir 
d'agir ou de n'agir pas, liberté de fairo 
ce que l'on veut. C. Linenté 8°. || 
2° Espaco de temps suffisant pour faire 

q- ch. commodement. Spaiium. ii, 0. 
de. Tempus. poris, n. Cic. Olium, 
ii, n. Cic. Qaf. Opera, æ, f. Plaut. 
Cic. Liv. : Donner à qqn le loisir de 
faire, Dare alicui syratium faciendi. 
Ter. où ad faciendum. Ter. Cæs. Ces 
vacances le duouaient le — d'en écrire 
plus long, Daban( hkæ feriz tibi op- 
porlunam facullatem ad erplicandas 
tuas litteras. Cic. Laisser à qqo le 
— de faire... Tempus relinqu”re ali- 
eui ad faciendum. Cic. Prendre le — 
de réfléchir, Spatium sumêre ad co- 
gitandum. Cic. Avoir le — de faire 
qa- ch, Otium Aabere ad aliquid fa- 
ciendum, Ter. Les consuls n avaient 
pas le — de s'accuper de celte 
affaire, Non consulibus operæ erat 
id negotium agre. Liv. J'ai le — 
de racunter, Vacuus sum ad nar- 
randum. Ter. Nous n'avons pas le — 
de chasser, Nobis venari non vacat. 
PL-j. Quant aux vers que tu veux 
que j'écrive pour loi, je n'en ai pas 
@ —, De versibus, quos tibi a me 
seribi vis, dsest mihi opera. Cic. 
Quand j'en si le —, Cum eat otium 
(œAi. Cie. Si toutefois tu en as le —, 
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Si modo tibi est otium. Cie. Quand 
j'en aurai le —, Cum erif spatium. 
Cic. On ne saurait entreprendre une 
histoire sans avoir devant soi du —, 
Iistoria non insiitui polesi. nisi præ- 
paralo otio. Cic. || 8° Temps dont on 
peut disposer après ses occupations. 
Otium, ui, n. Cic. Vacuunm (i) tempus 
(puris), n. Cic. = Qui a du loisir, 

tiosus, 8, um. Cic. Avoir du —, 
des loisirs, Otium habére. Cic. Va- 
care, n. Cic. Puisque nous avons du 
loisir, Quoniam vacui sumus. Cic. 
Hommes de —, Homines oliosi. Cie. 
Comme nous te savions du —, Cum 
le sciremus esse vacuum. Cic. Je n'a- 
vais pas un moment de —, Vacui 
Lemporis nihil Aabebam. Cic. Jours 
de —, Dies otiosi on vacui. Cic. Re- 
tirer des fruits de son —, Capère 
fructus ex otio. Cic. Les fruits de ton 
—, Fructus otii tui. Cic. J'approuve 
cet emploi de tes loisirs, Istam ra- 
tionem otii fui probo. Cie. Je t'admire 
mème dans l'emploi de tes —, Te 
miror vel in remissionibus (de remis- 
sio, f. — délassement), Li. Em- 
loyer avec goùt les intervalles de 
oisir que laissent les affaires, Ele- 
ganter infervalla negotiorum otio dis- 
pungèëre. Vell. Quoi de plus duux 
qu'ua — studieux (littéraire)! Quid 
dulcius otio lifteratof Cic. [Il disait] 
qu'il n'était jamais moins oisif que 
quaad il avail du —, Nunquam se 
mintus OfIOSUM Quam Cum oliosus 
essel. Cic. (Ilomme) dont le — même 
est occupé, Cui ne otium quidem otio- 
sum (est). Cic. Penser aux affaires 
dans ses beures de —, In otio de 
negoliis coguiare. Cic. Réserver des 
hvres pour ses moments de —, 
Reservare libros sibi ad requiem (ou 
requietem, de requies, elis — repos). 
Cic. Consacrer ses loisirs à écrire une 
histoire, În historiä scribendä otium 
suum consumêre, Cic. Charmer les —, 
Oblectare otium. Tac. 

À voisin, loe. adv. À son aise, 4 
sa commodité, sans se presser. Otivse. 
Cic. Ad ofium. Cic. Per commodum. 
Liv. Ex commodo. Sen. : Examiner 
chaque objet à loisir, Unumquodque 
ofiosc considerare. Cic. Si je pouvais 
le faire à —, Si possem (id factre: ad 
otium. Cic. Quans lu pourras le faire 
à —, Cum ecrit fuum commodum. Cic. 
Quand même nous aurions eu le 
temps de parler à —, Etiamsi spa- 
fium ad dicendum nostro commodo ha- 
buissemus. Cic. On put à — exercer 
ses intmiliés, Simultates exercère va- 
cuum fuit. Sali. 

LOMAGNE (La), petit pays de 
France (Gers). * Eeomania, æ, f. 

LOMRANDIE, contres de l'Italie. 
* Langobardin, æ, f. 

LOMDANDS (Les), pple du nord de 
la Germanie descendu dans l'Italie sep- 
tontrionale. Langobardi, orum, æ. pl. 
Vell. Tac. 

LOMBES, 8. m. p- Partie infé- 
rieure du dos. Lumbi, orum, m. pl. 
Cels. 

LOMBEZ, v. de France (Gers). *Lom- 
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batiset Eombaria,æ,f.*Bersinum, i, 0. 
LONDRES, capit. de l'Angleterre. 


Londinuum, it, 0. Tac. : (Qui est) de 


Londres, 
Eumen. 
LONG, oneoe, adj. fe Étendu dans 
le sens de la longueur, oppose à Large. 
Longus, a, um. Cic. Liv. {n longitu- 


endiniensis, mm. f., «, n. 


dinem porrectus. Liv. : Vaisseau lung 
Fe vaisseau de guerre), Longa navis. 


Liv. [| 2° Qui a une grande etendue 
d'une oxtremite 4 l'autre, considerable 
on son genre, oppose à Court Lengus, 
a, um. Cic. : Loug de 100, de 10, de 
6, de 4 picds, Longus centum pedes. 
Liv. pedibus decem. Veg. ypedum 
sez. Col. in quatuor pedes. Col. — 
d'environ 3 doigts, Longus ad tres 
digitos. Plin. Voy. Lona (subst.). 
Routelongue, très —, Via longa. 
Cic. perlonga. Cic. Faire uo long tra- 


jet, Afagnum spalium emetiri, dép. 


Liv. Chemin un peu —, Longulum 
iter. Cic. Route moins longue, Via 
preuier (de breuis = court). Nep. Se 
rendre dans ls Gaule en prenaot le 
cbem le plus long, et sinipl. en pre- 
uaot le plus —, son plus —, “ire 
qui longtus iter est in Galliam. D'apr, 
æs. (B. G., 1, 10). Épée très longue, 
Prælongus gladius. Liv. Très long 
fouet (de la vigne), Flagellum pro- 
ductissimum (de productus). Col. Lon- 
gue queue, Cauda prolira. Varr. Sca- 
rabée à longues paltes, Scarabæus 
longipes (gen. edis}. Plin. Bœufs aux 
— cornes, Doves proceris cornibus, 
Col. Chevelure longue, plus —, Ca- 


pillus promissus. Cæs. prolirus. Ter. 


Promissa coma. Varr. ap. Non. Sub- 
missior capillus. Suet. Voy. cusvec 
20, cusvezo 20, Barbe —, Barba im- 
missa. Sisen. ap. Non. Barhe plus 
—, très —, Darba major. Cic. ma- 
rima, Cic. Voy. manne 1°. || [Arta- 
terxès) Longue-Main, Leng'manus, i, 
w. fier. || Fig. Action préparée de 
longne maia, Afulto ante præecogila- 
um facinus. Liv. lgnores-tu que les 
rnis ont le bras long? An nescis 
longas regibus esse manus? Ov. || 
3° Qui porte loin : Avoir la vae 
longue, Vidére longe. Cic. Vue qui 
n'est pas —, Voy. coont 4°. || 4° Qui 
s'etond loin dans l'avenir, lointain : 
Lungue espérance, Longa spes. Sall. 
Uor. Délai assez long, Tempus larius 
(de larus, a, um). Plin. || 6° Qui a une 
uree plus ou moins considerable. Lon- 
gus, a, um. Cæs. Cic. Longinquus. Cic. 
Cæs. Liv. Diuturnus. Ces. Cic. Diu- 
tinus. Ter. Cæs. Cic. Nep. =: Qui est 
de longue durée, Mêmes traduct. — 
durée, Voy. Loncueun 5°. Temps 
long, Longum (empus. Cic. Un — 
espace de temps, Longinquum [em- 
pus. Cic. Après un — intervalle, 
Longë interjectà mord. C»s. Le jour 
le plus —, Dies amplissüna (de am- 
plus, a, um). Plin. Mais plus — d'un 
jour, Afensis umo die longior. Cic. 
Ayant sangé de longues années à 
régner, Multos annos regnare maili- 
tatus. Cic. Longue vie, Vita longa. 
Cic. — expéricnce, Diufurnus usus. 
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Cic. — habitude, Longinqua consus- 


tudo. Cæs. Unis par une — liaison, 
Conjuncti vetustale. Cie. Long cscla- 
vage, Diutina servilus. Cic. — ser- 
vice wilitarre, Longinqua militia. Liv. 


Une guerre si lungue, Tam diufur- 


num bellum. Cic. Long entrelien, 
AMulfus sermo. Quint. Ils trouvent 
trop — d'aliendre, Longum cen- 
sent erspectare. Liv. Cela est bien 
— pour celui qui aime, Longinquum 
istud amanti est. Plaut. [l serail trop 
— de dire, de te raconter, Lougum 


est dicère. Cic. Longum est si Nbi 


narrem. Ter.A la lonvue, Voy. LON- 
eue (sabst.). I 6° Dont la prononciation 
a une durce doublo de cello d'une syl- 
labe brève. Longus, a, um. Cic. Quint. 
Productus. Cic. Quint. : Une syllabe 
locgue, et Sabst, Une —, Syllaba 
æ) longa [w), el simpl. Longa, æ, f. 
ic. Syllaba producta. Cie. Syllabe 
— par position, Syllaba positione 
longd. Quint. [Le dactyle) est cum- 
osé d'une — et de deux brèves, 
st e lougä et duabus brevibus. Cic. 
Avoir la première syllabe — et les 
trois autres brèves, Prünam stabilem 
el tres celeres habère. Quint. Faire — 
one syllabe, Être pronoacé long, Voy. 
ALLONGER 71°, S'accoxcrn 30. || 7° 
Qu'it faut beaucoup de temps pour liro, 
reciter on entondre. Lougus, a, um. 
Gic. = Longue leltre, Epistola longa. 
Cic. grandis. Cic. Juv. Discours très 
long, trop —, Prælongus sermo. Quint. 
8° Prolire, diffus. Longus, a, um. 
ic. Tac. = Long dans ses récils, 
Longus in narralionibus, Tac. Il sc- 
cusait Tile Live d'être — dans 300 
bisluire, Licinum ut verbosum in his- 
foriâ carpebal. Suet. Je ne serai pas 
—, Non longius faciam. Cic. Pour 
n'être pas lrop — sar un sujet 
connu, Ne in re notä mullus sim. 
Cic. Exposiion trop longue, Erpo- 
sitio longior. Suel, verbusior. Suet. 
Voy. mirrus. || 9° Lent, tardif. Tar- 
dus, a, um. Cic. = Long a juger, à 
imaginer, Tardus ad judicanlum. 
Cic. in cogitando. Cie. Le teiwups me 
paraft —, Tarda miAi fluunt (em- 
pora. For. Voy. LENT 1°. 

Lono, adv. Beaucoup dé choses : En 
savoir long, Multn scire. Cic. En sa- 
voir — sor uoe affaire, fem penilus 
cognitam habére. Cie. Je l'en écrirais 
plus — sur ce sajet, Scriberem ad te 
de hoc plura. Cic. Je l'en dirai plus 
—, Magis tecum loquar. Plaut. Je 
m'en dirai pas plus —, Non loquar 
plura. Cie. Mais en voilà bien — sur 
une bagatellef Juif quam diu de 
nugis (locutus sum)/} Cic. 

Loxo, s. m. Longueur. Longitudo, 
dinis, f. Cie. : Avoir 200000 pas de 
long, Mallia passum ducenta in longi- 
ludinem patére. Cic. 1jui à 100 hicis 
de —, Voy. Lonn (ad,.) 2e. S'etemire 
de son —, tuut de son —, Corpus 
slernre. Lir. 

De Lono, loc. adv. Dans le sens de 
la longueur : Tirer de iong, (= S'en- 
fur; Vog. S'kvruin, (— l'raluer en 
loogueur) Voy. Lonoueun 6°. 
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De LONG Ex LARGE, loc. adv. Voy. 
LANOR. 

EN LoxG, loc. adv. Dans le sens do 
la longueur : Fendre qq. ch. en long, 
Diffntére aliquid in longitudinem. Cic. 

EN LONG ET EN LAnGx, loc. adv. 
Voy. LARGG. 

AO LoxG, Tour au LONG, loc. adv. 
Amplement. Copiose. Cic. Fuse. Cic. 
Late. Sen. : Écrire tout au long ce 
que tu vois, Plane perscrib#re quid 
videas. Cic. Passage traité tout au 

, Locus tractatus uberrime. Cic. 
Exposer la ch. plus au —, Erponère 
rem pluribus verbis. Cie. Voy. AwPL=- 
MENT 1°. 

AO LONG ET AU LARGE, loc. adv. 
Voy. LARGE. . 

Ac Loxc ne, Lx LONG De, Tour nu 
LONG ne, TOUT LE LONG DE, loc. prép. 
qui marqueot l'espace. En longeant, 
en côtoyant. Secundum (et l'ace.). Cic. 
Propter (et l'acc.). Cic. Præler (el 
l'acc.). Liv. : Le long de la rive, de 
la rivière, Præter ripam. Liv. Secun- 
dum flumen. Cæs. Couler le — des 
murailles, Mœnia præterfiufre (o, is, 
s. parf. ni sup.). Liv Passer tout le 
— de, C. Loncen. Ranger Îles na- 
vires au — du rivage, Nares ad 
ferram apphcare. Cæs. Se laisser 
ghsser lout du — d'une corde, Per 
funem Labr, dép. Virg. |Cavalierl qui 
a glissé le — de la tête du cheval, 
Per caput (equi) prolapsus. Liv. 

TouT DU LONG DE, TOUT LE LONG 
ne, luc. prép. qui marque le temps. 
Pondant toute la duree de =: Taut du 
long de la nuit, Totä nocte. Cæs. 

LONGANIMITE, 9. f. 1° Patience 
aveo laquelle un être puissant endure 
co qu'il pourrait punir. (En gén.) Cle- 
menha, æ, f. Cic. (En pari. de Dieu) 
Longanimitas, atis, f. Vulg. Cass. = 
Être plein de loagaoimité pour qqn, 
Aliquem perpeli (ior, Ëris, pessus 
sum), dép. Cic. perferre (frro, fers, 
tuls, num). Cic. || 2° Pationce, Cou- 
rago dans Île malheur. Animi patien- 
ia {æ), f. Cic. = Longaunnite dans 
le malbenr, Patientia mulorum. Sen. 

{. LONGE, s. f. C. Lico0. 

2. LONGE, s. f. La moitlé de 
l'ôchine d'un veau ou d'un chevreuil. 
Lumbus, i, m. Macr. 

LONGER, v. act. 4° Allor le long 
de =: Longer les jardins d'Épicure, 
Epicuri hortos præterire (eo, is, ivi 
et ii, itum). Cic. — la mer, Secun- 
dum mare iter fac®re (io, is, feci, fac- 
tum). Cic. Les plaines longres par 
nos navires, Campi præler quos agi- 
mus naves. Lucr, Voy. côroyen 2°. || 
2° En pari. des cb. S'etendre le long 
de : La fronhère longe l'Étrune, 
Fines Etruriam ou Etruris {au dat.) 
adjacent (de adjacère, «0, cui, s. 
sup.}. Liv. Rivière qui — les mu- 
railles, le pied d'une montapue, 
Amuis mœnia præterfluens (de prz- 
lerflu7re, 0, is, 8. parf. où sup.). Liv. 


fræter raices muntis lapsus (de labr, 


or, #ris, dép.}. Plin, 
LONGRVILLE, v. de France (Aobe). 


* Longa (æ) Ville (æ), f. 


LONGT 


LONGÉVITÉ, 3. f. Longue durée 
de la vie. Longa (æ) vita (3), f. Sen. 
Longissimum (i) vitæ spatium (ii), 
n. Sen. 

LONGITURE, s. f. Distance d'un 
leu à un premier moridien. * Lengi- 
tulo, dinis,[. D'apr. Cic.(N. D., 1, 20). 

LONGITURINAL, ALE, adj, Qui 
est etendu en long. In longitudinea 
porrectus (a, um). Liv. 

LONGITUDINALEMENT, adv. En 
longueur. In longitudinem. Cic. 

LONGJUMEAU, v. de France (Sei- 
se) *Longum (i) Gemellum 
i), n. 

LONGTEMPS, adv. Pendant un long 
espace de temps. Diu. Cic. : Pendant 
longtemps, Même traduct Qui dure 
—, Diulurmnus, a, um, Cic. Diutinus. 
Plaut. Ter. Cæs. Je crains que tu ne 
vives pas —, Ut sis vitalis, metuo. 
Hor. Plus —, Diutius. Cic. Sup- 
porter un peu plus — une ch., iiem 
paulo longius tolerare. Czs. Ne 
pas différer plus — une ch., Rem 
non ultra differre. Liv. Très —, Diu- 
tissime. Cic. Pendant très —, l'er- 
diu. Cic. Qui dure très —, Perdiu- 
turnus, à, um. Ctic. Faire plaisir à 
qqn le plns — possible, Quam din- 
fissime aliquem oblectare. Cic. Ces 
(malheurs] out été pleurés assez —, 
Iæc satis diu defleta sunt. Cic. Trop 
—, Nimium diu. Cic. Trop pen —, 
Parum diu. Cic. Avant —, Avant 
qu'il soit —, Drevi. Cic. Brevi tem- 
pore. Cic. Box. Cic. — d'avance, — 
auparavant, Multo ante. Nep. Ante 
multo, Cic. Si — auparavant, Tanto 
ante. Cic. — après, Siulto post. Cic. 
Si — après, Tanto post. Curl. Pas 
— après, Post non mulio. Nep. De- 
puis assez — déjà, Satis diu jam. 
Ter. Dès —, Depuis — je désire 
visiter Alexandrie, Jam pridem cup 
Alerandriam vis#re. Cic. Tu vois que 
depuis — déjà je sue sang et eau, 
Vides sudare me jam dudum. Cie. 
Argeot dù depuis —, Pecunia Jam 
diu debita. Cac. Je connaltrai tout 
ce que je désire connaitre depuis 
—, Omnia, quæ diu cupio, cognos- 
cam. Cic. Il vécut alors que nuire 
Etat n'était pas depuis fort — af- 
franchi, Fuil nosträ civitate non 
ita pridem liberatä. Cic. Qui dure 
depuis —, Vetustus, a, um. Lor. Je 
souffre depuis trop —, Ninis diu 
maceror. Plaut. || y à —, Diu est 
Jam. Plaut. Événements qui se sont 
accomphs il y a —, Res jam dix 
gestæ. Cic. Voilà — que j'ai pour 
loi une très grande estime, Ego te 
jam diu plurimi facio. Cie. 1 y a — 
que tu as cumpris ma volunté, Jam 
pridem intelleristi voluniatem meum. 
Cic. I n'y a pas — que j'ai reu- 
contré.…., Non pridem inveni. Ter. 
Cemine il y a — que je n'ai rien à 
l'ecrire! Quam dudum nihil habeo 
qued ad te scribam! Crc. YŸ a-l-il — 
que tu es arrivé? Quam dudum fu 
advenisti? Plaut. Y a-t-il — que tu 
as inscrit celle créance sur Les broull- 
1008? Quam pride hoc nomen În ad- 
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versaria retulisti? Cic.Y a-l-il — que 
tu as quitté ton maitre? Jam diu 
est factum, cum discessis{i ab hero ? 
Plaut. On est — à acquérir cetle 
force de pensée, Ad hanc vuim cogi- 
tandi non cito perreniri polest. Cic. 
Suffire pour —, Sufficère in longum. 
Tac. Tu as été absent si —, Tam 
dix abfuisti. Cic. Aussi — que je 
l'écns, je sais ea repos, Tam diu 
requiesco, quam diu ad te scribo. Cic. 
I s'est tu aussi — qu'il l'a p“ 
Quandiu potuif, facuit. Cæs. Il à 
vécu aussi — qu'il lui a été possible 
de vivre beureux, Virit tam diu 
quan licuit beate vivre. Cic. Il ne se 
souvenait de ses bienfaits qu'anssi 
— que son oblige lui était reconnais- 
sani, Tam diu meminerat bencficia, 
uoad ille gralus erat qui acceperal. 
Vo. Oo fera son éloge anssi — que 
durera le souvenir..…, Tam diu lau- 
dabitur, dum memoria manebit. Cic. 

LONGUE, s. f. Vuy. LONO 6°. 

À La coxcue, loc. adv. Avec Île 
temps. Tempure. Cic. Tempore proce- 
dente. Pl.-j. Temporis longinquitate. 
Cic. Diuturnitate temporis, el absol. 
Diuturnitate. Cie. Vetustate. Cels. : 11 
n'est pas de plaisir qui à la loo- 
ne neagenire le dégoût, Nulla vo- 
Éptas est quæ non assiduitute fasti- 
dium pariat. Plin. Il n'est rien qui 
ne puisse se faire à la —, Nihil est, 
quod non longinquitas temporum eff- 
cëre postit. Cic. 

LONGUEMENT, adv. 1° Long- 
temps. Vay. ce m. [| 2° D'une ma- 
aiere trop longue = Parler longue- 
ment, Dicére effuse. Pl.-j. S'entre- 
tenir — d'une cb., Communicare 
multa inter se de re. Cic. Dispuler — 
un poinl, a mullis verbis dis- 
pulare. Cic. Écrire si —, plas —, 
Senbrre tam multa. Cic. plura. Cie. 
Dire one ch. plus —, Aliquid dicére 
pluribus verbis. Cic. J'ai traité cela 
plus — que mon plan ne le couipur- 
Qil, flæc diri lengius quam instiluta 
refo poslulabat. Cic. Vay. Lona 5°. 

LONGUET, eTTe, adj. Qui est un 
peu long. Lonquius, a, um. Cic. 

LONGUEUR, 5. f. 1° Étendue d'un 
objet considere dans sa plus grande di- 
mension, par opposition à Largeur. 
Longitude, dinis, (.Cæs. Liv. : Feudre 
en longuear, {n longitudinem diffin- 
d?re, act. Cic. Arinée qui se déve- 
loppe en —, Acies in longitudinem 
porrecta. Liv. S'étendre, Croitre eu 
—, In longitudinem patère. Cæs. cres- 
cêre. Plin. Elle est, dans sa —, di- 
visée en deux provinces, In duas per 
bagiüludinem  provincius dividitur. 
Plan. Qui a 100 piels de —, Voy. 
wa 1°. Avoir 200000 pas de —, 
Voy. LoxG (subst.). |} 2° Étandue d'un 
objet considere d'un bout à l'autre. 
Longituly. dinis, (. Cic. : La lon- 
goeur d'une lance, Hastæ modus (i, 
m. — mesure). Vep. Deux poutres 
de même —, Nwr trahes »que longz. 
C2. U 40 Grande etenduc d'un bout 4 
l'autre, par oppos. à l'otondue de cs 
qui est Court Longitudo, dints, f. 
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Cæs. =: La longneur de la colonoe 
de soldats}, Longitudo agminis. Cæs. 
a — de la route, Itineris longitudo. 

Cæs. Cic. Viæ longinquitas (ais), f. 

Flor. La — du cou, des oretlles, du 

curps, Colli, Aurium, Corporis pro- 

cerilas, f. Cic. Plin. PL.-j. || 4e Qaf. 

Duree du lemps (on gen.). Voy. oc- 

aug 10. || 6° Grande duree du temps. 

Longitudo, dinis, f. Cic. Longinquitus, 

atis, f. Cic. Diuturnitas, f. Cie. =: La 

lougueur de la nuit, Noctis longi- 
tudo. Cic. La — de ja navigatuon, 

Longinquitas navigandi. Plin. — de 

la guerre, Diuturnitas belli. Cæs. || 

6° Grande durée du temps qu'on met à 

lire, à réciter ou 4 entendre un ou- 

vrage d'esprit : La longueur d'un 
discours, Orationis longitudo. Cic. || 

7o Lenteur. Tarditas, atis, f. Cic. 

Mora, æ, f. Cic. =: La longueur des 

délibérations, Tarditas senfentiarum. 

Cic. Tirer en —, Tempus trahrre. 

Sall. Tirer eu — le plus qu'on peut, 

Ducëre lempus quam longissime. Nep. 

Trainer une affaire, la yuerre eo —, 

Rem ertrahëre. Cic. longius ducËre. 

Cæs. trahre in serum. Liv. Bcllum 

trahëre. Sall. Tratner le plus pos- 

sihle la guerre en —, Ducëre bellum 
quan diulissime. Nep. || 8° Detail su- 
perfu, co qui surabonde. Supervacua, 
orum, n. pl. Quint. : l'our éviter les 
longueurs, Ne longum sit. (ic. Je 
vous ai fatigués par des — involon- 
laires, Pluribus verbis vos, quam vo- 
lui, fatigavi. Liv. Où il y a des —, 

Verbosus, 6, um. Cic. Voy. Lona 8e. 

EN Loncoeon, loc. adv. Voy. Lon- 
GuEun 1°, 1e. 

LONGWY, v. de France (Meurthe- 
et-Moselle). * Longus (1) Vicus(i}, m. 

LONS-LE-SAUNIER, v. de France. 
(Jura). * Ledum (i) Salarium (ii), 0, 

Lugdunum (i) Salinatorium (ii), n. 
* Lonsalinum, 1, n. 

LOPIN, s. m. C. MORCEav. 

LOQUACE, adj. C. avan. 

LOQUA CITE, 8. f. C. BAVARDAG. 

LOQUE, 8. f. C. LaMnrAU. 

LOQUET, $. nm. Sortie de formeture 
des portes. Pessulus, i, m. Ter. 

LONGNER, v. act. Regarder de côté 
à la derobee. Limis oculis infueri (eor, 
éris, lurlus sum), dep. (acc.). Plin. 
Limis (s.—e. oculis) adspicëre (io, is, 
spexi, spscium) ou specfare, act. Plaut. 
Ter. 

LONGUES, v. do France (Var). 
*Leonicæ, arum, f. pl. 

LORIOT, s. m. Sorte de petit ol- 
seau. (?) Chlorion, onis, m. Plin. 

LORRAINE, anc. prov. de France. 
* Lotharinqia, æ, f. 

LORNRIS, v. de France (Loiret). 
°Loriacum, i,0. 

LOS, adv. Alors. Tum. Cic. Tunc. 
Cic. Voy. ALORS. 

Lons DK, luc. prép. À l'époque de : 
Lors des vendauges, Vindemiarum 
tempore. Ulp. Voy: ÉPOQUE. 

Depuis LORS, loc. adv. Depuis ce 
temps-là. Ex eo fempore. Cic. Inde. Liv. 

DEs ons, loc. adv. 4° Dès ce temps- 
lA. Jam tum. Cic. || 2° Fig. En conse- 
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quonce. Ergo. Cic. fdeo. Cic. [iaque. Cic. 

Poor Lous, loc. adv. En ce temps- 
là. Tum. Cic. Voy. ALORS. 

Lons uËu& Que, loc. con). Quand 
bien même. Étiamsi (indie. el sub).). 
Cie. :Lurs mêwe qu'il igaure, Etiam- 
si nescit. Cie. — même qu'il n’est 
loué par personne, Eliamsi a nullo 
laudetur. Cic. — même que les dis- 
Posilions ont manqué, Éfiumsi inge- 
nium defuit. Cic. — même que vous 
verrez, Etiamsi videbifis. Cic. 
mème qu'elle ne lui fera aucuo tort, 
Etiamsi eum Læsura non sit. Cic. — 
mène que la mort serait en per- 
spective, Etiamsi mors oppetenda es- 
set. Cic. — même qu'il l'aurait désiré, 
Etiamsi cupiisser. Cic. 

LONSQUE, conj, 1° Quand, dans le 
temps où. Cum (avec le subJ. devant 
l'imparf. et le passé aotérieur; et 
avec l'indic. devant les autres temps). 
Cic. (Vay. 2°). Tum cum, où muins 
souv. Tunc cum (avec le subj. et suuv. 
aussi avec l'indice. devaol l'imparf, 
el le passé antérieur; et lonj. avec 
l'indic. devaot les autres temps). Cic. 
Tum quando, et simpl. Quando (avec 
l'indic.). Cic. Ut et Übi (= dès quo: 
avec l'indice). Cic. Postquam (— 
après que: avec l'indic.). Cic. Sont. 
il pent se tourner par un particrpe : 
Lorsque je remarque, — j'ai dit, — 
— Lu verras, — j'aurai achevé, Cum 
animadverto. Cic. dèri. Cic. videbis. 
Cic. perfecero. Cic. — j'étais à Athé- 
nes, j'assistais souvent aux leçuns de 
Zénon, Zenonem, cum Athenis essem, 
audiebam frrquenter. Cic. Ejaminon- 
das, lursqu'il eut battu les Laceaë- 
moniens, demanda, Épaminondas, 
cum vicisse! Lacedæmonios, quæsivit. 
Cie. — la république avait des Lus- 
cinus, et — il y avait des Catons, 
Cirm habëret respublica Luscinos, et 
tum cum erant Catones. Cic. Nous 
avons écrit six livres sur la Répu- 
blique, — nous avions le gouverne- 
ment de la république, Ser libros de 
Republicä func seripsimus, cum gu- 
bernacula reipublicz tenebanus. Bic. 
— beaucoup de personnes eurent fait 
de grandes perles d'argent en Asie, 
le crédit tomba à Rome, Tum cum 
in Asä res magnas permulti amise- 
rant, Romæ fides concülit, Cic. — 
nous envoyämes des deputés à Tyr, 
Tum quando legatos Tyrum misimus. 
Cic. — Hostus fut tombe, les Ro- 
mains plièrent, Ut fostus cecilit, 
Romana inclinatur acies. Liv. — les 
enoemis eurent aperçu nolre cava- 
lerie.…, [ostes, ub1 primum nosiros 
equites conspererunt. Cæs. Les sol- 
dats, lorsqu'ils eurent remporté la 
vicloure, ne laissèreut rien aux 
vaincus, Jilites, postquan victoriam 
adepti sunt, nihil relyui victis fe- 
cere. Sall. Tout mal est faciteuweat 
arrêté lorsqu'il couinence, Omue ma- 
lum nascens reprimitur. Cic. La mé- 
moire des hommes illustres, même 
lorsqu'ils sont morts, Claroruin no- 
minum memoria ecliam morluorum. 
Cic. [Rufus] se préseata devant César 
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lorsqu'il deseendait (dn Paletin), Des- 
cendenti Cæsari occurrit. Sen. Les 
Germains ebaatent Hercule lorsqu'ils 
sont sur le puinl de marcher au com- 
bal, Herculem Germaui ituri in pre- 
lium canunt. Tac. [Pythagore] arriva 
en lialie jorsque Tarquin le Superbe 
élail roi, In ftaliam vénit, Tarquinio 
Superbo regnaute (à l'abl. abs.). Cic. 

4e Toutes les fois que. Cum (avec 

indic. devant luus les temps). Cic. 

Quotiescungue (avec l'indic.). Cic. : 
Verrès ne croyait le printemps venu 
que lorsqu'il avail vu fleurir les 
roses, Verres, cum rosam videral, 
tuuc incipère ver arbitrabatur. Cic. 
1} S° Qaf. Puisque, vu que. Voy. ces 
m. || 60 Qui. Quoique. Voy. ce m. 

LOS, S. m. (. LOUANGE. 

LOSANGE, 5. m. 1° Sorte de paral- 
lélogramme. Ilhombus, 1, m. Cupci, } 
2° Piorre, oto., taillée en forme de lo- 
sango. Scutula, æ, f. Vitr. Palt. 

4. LOT, Ss. m. 1° Portion d'un tout 
partage entre plusieurs personnes. Pars, 
arlis, {. Cic. : Faire des lnts, C. 
LoTin. Par —, Per partes. Col. Louer 
une terre par —, Locare agrum par- 
libus. Pl.-J. Le lol qui lus écbut par 
le sort fnt le gouvernement de la 
Sicile, Ei Sicrilia provincia sorte eve- 
nü. Liv. || 2° Fig. Destinee, sort, par- 
tage. Sors, ortis, f. Hirs. Liv. : Que 
charno s'en Lienne au lot qui lui est 
écbu, Quod cuiqne obtigil, id quisque 
teneal. Cic, Ce malbeur fut le — des, 
Ce mauvais — échut aux Rémuis, 
Ejus mali sors Remis inctdit. Hirt. 

2. LOT, riv. de France. Ollis, is, 
acc. im, abl. 6, an. Sid. 

LOTERIE, 8. f. Sorte de jeu de 
hasard. Sors, ortis, f. Lampr. Sor- 
tilio, onis, f. Ci lirage au sort). 
Suet. = Billet de loterie, Sors, f. Suel. 
Metlre en — des objets de valeur 
{orl inégale, Inxyualissimarum re- 
rum sortes vemililare. Suet. Gagner 

q. ch. à la —, Aliquid in sorte habtre. 
ampr.]l Fig. Cela estune loterie, Alra 
est in hac re. Cic. inest huic rei. Cic. 

LOTI, !&, put passé de LoTin, 
Voy. ce v. [| Adj. Je suis on homme 
bien loti (— favorisé par le sort), 
Ne ego fortunalus homo sum. Ter, 
ls sont mal lutis, fllis male est. Cie. 

LOTIONX, 8. f. C. LAVAGE. 

LOTIR, v. act. Partager en lots = 
Loir qq. ch., Aficujus rei partes 
factre ti, is, feci, factum). Cic. — 
des biens entre sui, Bona inter se 
dividëre (0, is, visi, visu). Nep. 

LOTISSEMENT, #. m. Action de 
falro des lots. Partilio, onûs, f. Cic. 

LOTOS, 8. m. C. Loros. 

LOTTE, 4. {. Sorte de poisson de 
rivière Mustela, æ,f. Plin. 

LOTUS, s. m Sorte de plante aque- 
tique. Lotos et Lotus, à, f. Plin. 

LOUZDLE, adj. Qui est digne de 
louange. Laudabilis, m. f., e, n. Cic. 
ZLaudandus, a, um. Cie. Laude diguus, 
Cic. 2 Toul à fait louable, Omat laude 
dignus. Cic. 

LOUABLEMENT, ty. D'une ms- 
alère louable. Laudablliter. Cie, 
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LOUAGE, 5. m. 1° Par rapport an 
ropriélaire. Action de céder à qqn 
Pusage d'une ch. pour un lemps 
moyennant un certain prix. Locatio, 
onts, f. Cic. : Cuntral de louage, 
Localio. Cie. Donner à —, C. 
cogen 1°. De —, Qu'on donne à 
—, Meritorius, a, um. Sen. Suel. 
Carrosse de —, Meriloria reda, Sue. 
Cheval de —, Equus vectigalis. Cic. 
Celui, Celle qui donne à —, C. 1 
LooEun, || 2° Par rapport au loca- 
laire. Action de se faire ceder l'usage 
d'uno ch. pour un temps moyennant un 
certain prix. Conductio, onts, [. Cic. 
: Contrat de louage, Conduclio. Cic. 
Liv. Prendre à —, C. À Lover 20. 
Joueuse de lÿre qu'on prend à 
Conduelicia fidicina. Plaut. 
Maison prise à —, Domus conducti- 
cia. Porc. ap. Suel. Celui, Celle qui 
prend à —, C. LOCATAInE. 

LOUANGE, 5. f. Paroles par les- 

uolles on relève le mérite de qqn ou 

de qq. Ch. Laus, audis, f. Cic. Qui. 
Prædicatio, enis, f. Cic. Præconiuin, 
ii, 0. Cic. : Donner des louauges à 
qqn, Laudem alicui tribuëre. Cic. 
Voy. 2 Louogn. Publier, Célébrer, 
Chanter les — de qqu ou de qq. 
ch., Voy. 2 Louen. Chauter les — 
des dieux, Decrum landes cantre. 
Quint. Dis laudes gratesque ugfre. 
Liv. Chanter voluntiers ses propres 
—, De suis laudibus libenter præii- 
care. Cæs. Combler qqn de —, Ali- 
quem cumulare omni laude. Cic. ma- 
nis laudibus. PI.-j. Recevoir des —, 

udibus affici, pass. Cic. — que tu 
reçois, Discours à ta louange, Lau- 
datio tua. Cic. Être à la — de qqn, 
Esse alicui laudi. Cic. decori. Cic. 
honori. Crc. Dire qq. ch. à la — de 
qqn, atiquid in laudem (alicnjus) di- 
cére. Gel. 

LOUANGER, v. acl. C. 2 Locrn. 

LOUANGEUN, 205€, S. m. f. Celui, 
Celle qui donne des louanges avec excts. 
Laudutor, oris, masc. Cic. Hour. Lau- 
datrir, üicis, fém. Cic. Prædicator, 
oris, masc. Cic. || Adj. En part. des 
ch., Laudatorius, a, um. Fuig. 

LOUCLE, adj. 4° Qui louche. (Ex- 
trêmement) Strabo, ons, mast. Cic. 
Varr. Strabus, a, um. Varr. Prisc. 
(Un peu) Pælus. Ior. Plin. (Très 
peu) Pætulus. Cic. = Il avait les yeux 
très louches, 1! était horriblement 
louche, Eral perversissimis oculis. 
Cic. || 20 Fig. Équivoque. Ambiguus, 
a, um. Cic. Voy. équivoque 2°. 

Loocue, 3. m. C. onscuniré 2e, 

LOUCUER, v. n. Avoir des yeux 
dont l'un n’a pas la même direction que 
l'autre. Perversis oculrs esse (sim, es, 
fur, futurus). Cic. Voy. Loncne 1°. 

LOUCHET, 8. m. C. nÊcue. 

LOUPUN, v. de France (Vienne). 
*Juliotunum el Losdunum, 4, n. 

14. LOUFR, v. act. 1° Donner à 
louage. Locare, act. Cic. Elocarc, act. 
Cic. Col. Ablocare, s. parf., acl. Suet. 
Oblocare, s. parf. ni sup., act. Just. 
2 Louer qq. cb. à qqn, Atiquid lo- 
care siicui. Sust, — sa maison pour 
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le reste de l'année, Domum in reli- 
quam parlem anni ablocare. Suel. — 
qq. ch. trois sesterces, Locare aliquid 
nibus nunmis (à l'abl.). Pluut. Voy. 
AFFRNMER 410, LOCATION 1°. — en 
garni, Voy. canni 2°, — des bœufs, 
Elocare boves. Col. — ses brs, son 
service, Voy. Se Logen 1°. || 2° Pren- 
dro à louage. Conduc?re, 0, is, duri, 
duclum, a€t. Cic. : Louer qq. cb. à 
qan, Alquid conduc#re ab aliquo. 

ic. — une maison pour moi, Con- 
ducère ædes mthi. Plaut. Cic. — nae 
habitation pour un an, Conduc?re 
habitationem in annum. Dig. Voy. ar- 
FENMEN 20, — des ouvriers, Üperas 
conducÿre. Col. — qqn pour un ses- 
terce, Conducëre aliquen nummo (à 
l'abl.). Plaut. 

SE LOUER, Y. 1° Réfl. Engager son 
sorvico pour un Salaire. Se locare. 
Plaut. Sen. : Se louer comme gladia- 
teur, Ad gladium se locare. Sen. Se 
— pour arroser un jardin, Locare 
manus rigando horlo (au dat.) Sen. 
Oblocare operam ad horlum irrigan- 
dum. Just. Se — rois sesterces. 
Operam suam tribus nummis locare. 
Plaut. | 3° Pron. En parl. des eb. 
£tre pris à loyer. Conduci, or, ëris, 
ducius sum, pass. Cic. 

2. LOUER, v. act. Donner des 
louanges 4. (En gén.) Laudare, act. 
Cic. Laudibus afficre (io, is, feci, fec- 
tum),act. Cic. Laudes (alicui) tribure 
(o,is, ui, uium). Cic. (Fort, beaucuup) 
Cutlaudare, acl. Dilaudare, act. Cic. 
Laudibus ormare, act. Cic. eumulare, 
act. Cic. prosequi (Or, ris, seculus 
sum), dép. (ace.). Cic. efferre (o, is, 
extuli, elafum), act. Cic. lollëre {o, 
ts, sustuli, sublafurm), act. Cic. er- 
tullére (o, is, tuli, elalum), act. 
Cic. (Célébrer) Prædicare, act. Cic. 
2 Louer en termes magoifiques, lau- 
dare amplissime. Plin. pleno ore. Cic. 
— avec restriction, Laudare mali- 
gne. Hor. — le courage des soldats, 
Militun virtutem collandare. Liv. — 

qn d'une ch., Afiquem ob rem lau- 

are. Pl-j. — Metellus de qq. ch., 

qq. ch. dans Metellus, Aliquid 
Metello laudi dare (0, as, dedi, da- 
Lum), Cic, — Régulus d'avoir été 
fidèle à sou serment, Regulum in 
conservando jurejurando laudare. Cic. 
Il faut — cerlains dieux d'avoir 
mérité l'immoarlalité par leur verte, 
Laudandum est in quibusdam (diis) 
quod immorlalitatem virtule sunf con- 
secuti. Quint. HN loua un préleur 
d'avoir rétabli un ancien usace, Prz- 
torem collaudavit quod consuetudinem 
antiquam retulissel. Suel. Être loué 
dignement, comme on le mérite, 
Digne landari. Cic. Le ciel en soil 
—1 Dis (ou Deo) gratia (s.-e. sit) 
Ter. Celui, Cetle qui loue, Voy. Loc- 
ANGEUR. 

SR LOUER, v. {0 Réf. Faire sil- 
même son bloge Sese collaudare. 
Plaut. : Se louer (— se vanter) d'use 
ch., Aliquid de se prædicore Cic. 
1] 3° Temoigner qu'on est satisfalt de, 
ss féliciter de :J6 me loue beaucoup 
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de lon Als, Mihi flius tuus valde pro- 
batur. Ter. (S'il agissait ainsi], tous 
les gens de bien se loueraient fort 
de lui, À bouts omnibus sumium 
gratiam ineal (de inire, eo, is, ivi el 
ü, itum). Cie. Je me loue d'avoir 
pris ce parti, Meum consilrum probo. 
Cie. Je me — de l'avoir icterrompu, 
Quod te interpellari, gaudeo (es, ga- 
visus sum, gaudére). Cic. S1 l'on a 
lieu de s'en louer, Si est ullus qau- 
dd locus. Cic. [1 se louail 4 eux de 
la chute de Séjan, Gratulabaiur apud 
dos oppressum (esse) Seyanum. Suet. 
Ne pas se louer d'une ch., Rem im- 
probare. Cic. Voy. Se réLiciren 20. 

1. LOUEUR, 2056, s. m. f. Celui, 
Celle qui fait metior de donnor qq. oh. 
à louage. Locator, oris, in. Dig. * Ea 
[lem.) quæ locat (abat, avit, etc.). : 

ueur de place au théâtre, Locarius, 
di, m. Mnrt. 

2. LOURUR, 2058, 8. m. f. C. 
LODANGEUR. 

LOULANS, v. de France (Saône- 
el-Loire) *Lovinenm, À, n. 

4. LOUIS. n. d'homme. * Ludouicus, 

fi, 0. 
"2. LOUTS, s. m. Monnaie d'or 4 
FeMigie d'un Louis; aujourd'hui -pièce 
d'or de 20 francs. {(Ordin., mais très 
ldetarl.) Aureus, 1, m. (pière d'ur 
= 261r,$5au cummencement de l'em- 
pire). Snet. (l'resque exact.) Septua- 
infa quinque feslerlii (orum) m. pl. 
{enmare de 75 seslerces env. 
90!r,07 à la mème épuque). 

Louise, n. de femme. * Ludovica, 
s,f. 

LOUP, 8. m. 4° Quadrupède carnas- 
sier. Lupus, i, in. Cic. : Peau delouu, 
l'etlis lupina. Plin. || Fig. À pas de 
loup (— doucement, sans bruit), 
Suspenso pede. Ph. Aller à pas de —, 
Suspenso gradu ire. Ter. Tenir le — 
par les orerlles Œ être dans ua 
god embarrss\, Lupum auribus te- 
aire. Ter. Suet. Dunner la brebis à 
garder an —, Ouem lupo commit(fre. 
Ter, Enfermer le — dans la bergerie 
{= mettre qqn dans nn poste où il 

eut faire beaucoup de mai). Ouile 
uyo cedëre. Ov. || Prov. Quand on 
acte du loup on en vait la queue, 
Eccum Wibi lupum in sermone. Plaut. 
Lujus in fabula (= c'est le loup de 
la fable). Ter. Cic. Les loups ne se 
mangent pas, Canis caninam non est 
(= ua chien ne mange pas de la 
chair de chien). Varr. || Gueule de 
loup (sorte de plante), Leontopetalon, 
f, 0. Plin. Leontupodion, it, n. Plin. 
H Téle de loup (sorte de balai à long 
maoche), Periica (2, f.) quë aranez 
dcterguntur. Ulp. || 2° Nom d'animaux 
marins. Lonp de mer, Lupus, À, m. 
Hor. Plin, ] Loup marin, C. Pnourte. 
8° Cuastellation. Bestia, æ, . Vitr. 
4° Sorte de masque. C. masque 1°. 

LOUP-CFRVIER, 93. m. Quadru- 

6 carnassier. Cervarius (it) lupus 
ï}, m. Plin. 

LOUPE, 93. f. Sorte de tumeur 
aterne. Ganglion, il, n. Veg. 

LOURD, ve, adj. 1° Qui est d'un 
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poids considérable. Gravis, m. f., «, n. 
Cic. Ponderosus, a, um. Varr. Plin. 
2 Excessiventent lourd, Prægravis, 
m. f.,e. n. Plin. Pierres très lourdes, 
l'underosissimrt lapides. Plin. Sara 
magni ponderis. (æs. Le sel devient 
lourd à nn point presque incroyable, 
Sat vir credibill pondere ingraves- 
cit (de ingravese?re, 0, 8. parf. ni 
sup., N.). Plin. | Fig. Lourde chute. 
Gravis casus. Hor. PA. Liv. Faire 
une — chule, Graviler cadFre, Ov. || 
2° Difficile à porter, 4 transporter, à 
supporter. Gravis, m,. f.,e, n. Cic.: 
Mauteau lourd, Grave amiculum. (ic. 
Une tour si lourde, Turris fanti 
oneris, Cæs. || 30 Fig. Rude à faire, 
plein de difficulte, penible. Gravis, m. 
., ?, n. Cic. Onerosus, a, um. Cic. 
Arduus. Cic. : Guerre lourde, Grave 
bellum. Cic. Œuvre — et pénible, 
Spissum opus et operosum. Cie. — 
entreprise, Opus arduum. Cic. Tâche 
—, Opus grave. Cic. Maqnz mobs 
opus. Liv. Ta renommée l'impase de 
mwurdes ohligations, Oneral Le fama. 
Cic. || 4° Trop coûleux. Gravis, m. f.. 
e,n. Sail. Sumptucsus, à, um. Cic. : 
Payer des iniérêts très lourds, Exprn- 
d#re usuras gravissimas. Dig. Contri- 
bulion, Charge très lourde, Vectigal 
pergrande. Cic. Mnus marinum, Cic. 
Guerre — pour les Ramains, Dellum 
Supluosum Romanis (au dal), Liv. 
Voy.codreux 20. {| So Indigeste. Stoma- 
cho grauis {m.f., e, n.). Plin., et qqf. 
abs. Gravis. e. Cie. Voy. INDIGESTE 10. 
l 6° Appesanti; qui apposantil. Gravis, 
m. f., e, 0. Hor. Plin. : Avoir la têle 
lourde, Prægravalo capile esse. Col. 
Odeur qui, L'ers qui rend la tèle—, 
Odor aggravans caput. Plin. Ervum 
capili onerosum. Plin. Chaleur —, 
Gravis æstus. or. Sommeil lourd, 
Gravis somnnus. Ov. Voy. APPEsaN- 
Tin 2e. || 7° Qui se remue avec peine, 
qui manque d'agililé, de rapidité. Cor- 
pore gravis (m. f[., e, n). Col., el 
abs. Grauis, e. Cic. =: Très lourd. 
Prægravis, e. Plin. Chien —, Canis 
gravis. Col. Que l'âge a reudu —, 
.Etale gravior. Liv. las —, Tardus 
(i) ingressus (Gs). Plin. Qui a le pas 
—, Incessu tardus. Plin. Voy. APPE- 
SANTIR 29. |} 8° Fig. Qui manque do 
vivacité, de mouvement. Tardus, a, 
um, Cic. Quint. Iebes, gén. efis. Cic. 
Quint. Segnis, m. f., e, n. Quint. : 
Style lourd, Stilus tardus. Quint. 
[lebes oratio. Quint. Le spondée pa- 
rall plus —, Spondeus videtur hebe- 
tior on lardior. Cic. || 9° Fig. Qui 
manque de delicatesse, de grâce. fn- 
scilus, a, um. Cic. Quint. Rusticus. 
Cic. Quint. Agrestis, m.f., e, n. l'ic. 
Quint. = Plaisanteris lourde, Jocus 
inscilus. Suel. frigidnus. Suet. Sa 
plaisanterie est loin d'être —, Non 
inscite nugatur. Cic. l'eintre dont la 
couleur est —, Pictor durns in colo- 
ribus. Plin, |] 10° Qui manquo do pé- 
netration, ubtus. Tardus, a, um. Cie. 
Ter. Iebes, gén. elis. Cic. Pinguis, 
m. f., …, 0. Cic. : Si quelqu'un est 
trop lourd, Si quis sit fardior. Cic. 
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Esprit —, Ingenium lordum, Cie. 
hebes. Ci. Tarda mens. Cic. } 14° Fig. 
Grand, important, considérable : Paute 
luurde (dans ua écrit), Magnum men- 
dum. Cic. — sotlise, Alazima stul- 
titia. Plaut. 

LOURDAUD, AUDE, 8. m. f. et adj. 
Grossier et maladroit. (Snbst.— souche, 
biche) Truncus, i, masc. Cic. Stipes, 
pitis, masc. Ter. Cauder, dicis, inase. 
Ter. (Ad = lourd, siupide) Barfus, 
a, um. Plaut. Cic. Stolidus. Plaut. 
Ter. Hor. Tardus. Cic. Plumbeus. Cic. 
: Eblto es un lourdaud, Hui f tardus 
es. Ter. Tu m'as truuvee trop lour- 
daude, Vimis pro bardä habita sum 
abs te. Plaut. 

LOURDEMENT, adv. {1° Pesam- 
ment. Grauiter. Lucr. Ov. || 2° Peni- 
blement, disgracieusement : Remuer 
lourdement ses membres, Membra 
movêére duriler. Lucr. [Homine] qui 
se meut —, Moln corporis vaslus Va, 
um) ou agrestis (m. f., e, n.). Cic. 
Marcher —, Durius inceiTre. Ou. [| 
3° Sans finesse. Inscite. Mic. Inepte. 
fic. Insulse. Cic. || 6o Grandement : 
Se tromper lonrdement, Errare luge. 
Ter. vehrmenter, Cic. nable, (ic. 

LOURDERIE, 5. Î. Manque de bon 
sens, de bienseance. Siupülitas, alis, 
f. Cie. - 

LOURDRUR, 5. f. 19 Tr. rar. Pe- 
santeur. Voy. ce m. || 2° Manquo de 
vivacité = Lourdeur de la démarche, 
ledum tarditas (atis), F. Cic. || Fig. 
Lonrdeur d'espril, Ingenii tarditas. 

ic. 

LOURNISE, s. f. Âcle contraire au 
bon sens, à la bienséance. Ineptia, æ, 
f. Plaut. Ter. 

LOUTRE, 4. f. Sorte ‘animal. 
Lytra, æ,f. Varr. Lutra, [. Plin. 

LOUVAINX, v. de Belgique. * Love- 
nium, ti, 0. ° Lovanin, æ. f. 

LOUVE, 5. f. La femelle du toup. 
Lupa, æ,f. Virg. Liv. 

LOUVEBTEAU, 8. m. Jeune loup. 
*Lupæ catulus {1}, m. : Uue louve 
avec ses louveleaux, * Lupa cum ca- 
fulis suis. 

LOUVIERS, v. de France (Eure). 
* Luparie, arum,f. pl. * Luparia, æ, f. 

LOUVOYER, v. n. 1° Naviguer 
contre le vent en courant des bordoes : 
Navire qui louvoie. (Nauis) ad ventum 
kinc atque ilinc obliqua vela trans- 
ferens (de transferre, 0, is. (uli, la- 
um). Liv. || 2° Fig. Prendre des dé- 
tours pour arrlver à son bul = Arriver 
à ce but en louvoyant, {d mutatä veli- 
ficatione assrqui. Cie. Voy. néroon &e, 

LOUVRE ÎLe) célèbre palais 4 Paris, 
*Lupara, æ, [. 

LOYAL,. ALE, adj. 49 Qgf. et Anc. 
Qui est d'une qualite bonne et telle que 
le veut la loi. Probus, a. um. Plaut, : 
Marchandise bnane et lnvale, Merx 
proba. Plawi. || 2° Plain d'honneur el 
de probite. (Nigne de confaure: À- 
dète) Fidus, a, um. Cic. Fidelis, m. 
f., e, n. Cic. (Sincère) Sincerus. a, 
um. Cie. Verus. Cac. (Droil) Rectus. 
Cic. Probus. Cic. (Conscieucieux) Re- 
ligiosus. Cic. Senctus. Cic. (Franc) 
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Simpler, gén. plicis. Cic. Aperlus, a, 
um. Cic. Ingenuus. Cic. Candidus. 
Hor. Petr. 

LOYALEMENT, adv. Avec loyauté. 
Pideliter. Cic. Cum fie. Cic. Liv. 
Sincere. Cic. Sinrerä fide. Liv. Vere. 
Cic, Religrose. Lie. Sancte. Cic. Sim- 
pliciter. Cic. Aperte. Cic. Ingenue. Cic. 
Candile. Quint. (Pour la disunction 
des nuances, Voy. LOYAL). 

LOYAUTÉ. s. f. Qualité d'une pers., 
d'une action pleine d'honneur ot de pro- 
bite. Fides, ei, f. Cic. Fidelilas, atis, 
f. Cic. Verilas, f. Cic. Probitas, f. 
Cic. Religio, onis, f. Cic. Sanctitas, 
atis, [. Cie. Simplicitas, f. Cie. Liv. 
Ingenuitas, f. Cic. Candor, oris masc. 
Ov. Vell. (Pour la distiucl on des 
poances, Voy. LOTAL). 

LOYEN, s. m. 1° Le prix du louage 
d'une maison. Merces, edis, [. (ic. : 
Loyer auouel d'une mzirun, Merces 
Aabitalionis annua. Cæs. Donner à 
—, Prendre à —, Voy. 1 Lourn {° 
et 2e. l'ayer un — de 30000, 
Avoir 30000 sesterces de —, Habi- 
fare triginia millibus. Cic. Payer sun 
—, Referre mercedein. Plaut. Le paye- 
ment du — anouel, Annua pensio 
(onis}, f. Suet. || 2° Salaire d'un ser- 
vitour, etc Voy. saLaings. || 3° Fig. 
Recompense. Voy. ce m. 

LOZÈRE, mt de France. Laesors, 
æ, mac. Sid. 

LURNECK, r. d'Allemagne. * Lubeca 
ot Lubecca, æ, f. * Lubecum, à, n. : 
Qui est) de Lubeck, * Lubicensis, m. 
Un. 

LURTE, 8. f. C. capnice. 

LURNRICITE, s. f. C. Lasctveré. 

LUBRIMIER, v. act. Rendre glis- 
sant. Lubricare, act. Juv. 

LURILIQUE, adj. C. Lascir. 

LUBRIQUEMENT, adv. C. Las- 
CNVEMENT. 

LUC (Le), v. de France (Var). Lu- 
cus (i, m.) Augusti. Plin. Ant. 

LUCANIE. contres de l'italie an- 
olenne. Lucania, æ, f.Cic. Mel. =: (Qui 
eat) de Lucanie, Lucanus, a. um. Liv. 

LUCANIENS !Lus), hab. de la Lu- 
oanie. Lucani, orum, m. pl. Liv. 

LUCANYVE, 3. f. Sorte de petite 
fenêtre. Fenestella, æ, f. Col. Pal. 
Fenestrula, f. Apul 

LUCERNE, v. do Suisse. * Lucerna 
et Luceria, æ, Î. 

LUCIDE, adj. 1° Clair (en parl. du 
stylo). Duuridus, @&, um. Cic. Voy. 
CLatn 10° : D'une manière lucide, 
C. cuarnewexT 2°, || 2° Qui jouit de, 
Pendant lequel on jouit de sa raison : 
Quaad les fous ont des moments lu- 
cides, Cum insani relarantur. Cic. Si 
un fou est lucide par intervalles, Si 
furiosus habet intermissionem (de in- 
termissio. Î, — inlermiltence). Dig. 

LUCIDITE, 8. £. Clarte (on parl. 
du style). Claritas, etis, [. Quint. Voy. 
CLAnTÉ 5e, 

LUCIFER, 8. m. L'étoile du matin. 
Lucifer, eri, m. Cic. 

LUCINE. deesse des Romalns qui pré- 
sldait 4 la naissance. Lucina, æ, f. Cic. 

LUCIOLE, s. f. C. Ver LUisAnNT. 


LUIRE 


LUÇON, v. de Francs. * Lucio, onis, 
f. “ Luciona, æ, f. * Lucionum, i, n. 

LUCQUES, v. d'Italie. Luca, æ, f. 
Cic. = (Qui est) de Lucques, Lucensis, 
m.f.,e,n. Cic. 

LUCRATIP, 18, adj. Qui apporte 
du gain. Quæstuosus, à, um. Cic. Fruc- 
tuosus. Cic. 3 Chose très lucralive, 
Res mazimi quæstüs. Plin. Métier très 
lucratif, Quæstus nberrimus (de uber, 
m. f. no. — productif). Ter. D'une 
manière incralive, Quæstuose. Sen. 

LUCRE, s. m. Gain. Lucrum, i, 0. 
Cic. Voy. aan. 

4. LUCRÈCE, poête latin. Lucre- 
fius, ti, mm. Cic. 

2. LUCRÈCE, épouse de Tarquin 
Coliatin. Lucretia, æ,f. Cic. Liv. 

LUCRIN (Lac), en Campanie. Lu- 
crinus (1) lacus (us), m. Plin. : (Qui 
est) du lac Lncrin, Lucrinensis, m. 
f., e, u. Cic. Lucrinus, a, um. Plin. 

LUNE (Le), v. de France (Sarthe). 
* Lusdum, à, 0. 

LUETTE, s. f. Partie charnue 4 
l'entrce du gosier. Uva, æ, f. lels. 

LUEUR, s. f. 1° Lumidre (faible ou 
affaiblie). Lux, ucis, [. Cic. Lumen, 
minis, n. Cic. : Faible lueur (du 
jour), Lumen obscurum. Sall. Lux 
obscura. Liv. À la première — du 
jour, Voy. socn 1e. Jeter une faible 
—, Sublucëre, eo, e8, luri, S. sup., a. 
Cic.-poet. Plin. Voy. LumMIÈRE 10. || 
2° Legère apparence. Lux (ucis) quæ- 
dam (cujusdam), Î. Liv. =: Lueur de 
liberte, Libertutis aura(æ,f.). Liv. — 
de génie, Ingenii scintilla (æ, f.). Cic. 
Avoir des lnenrs de géme., Ostenilère 
ingenii igniculos. Quint. Des que l'en- 
faot à une lueur de raison, Cum pri- 
mum puer sapêre cœpit. Cic. La litté- 
rature a jeté ses premières lueurs sur 
les bords de ce golfe, Litterurum cla- 
nitas ex hoc primum ainu effulsit (de 
effulgère, eo, es, s. sup., n.) Plin. 
Une lueur d'espérance, Syes (ei) exi- 
gua (æ) ou tenuis (is), f. Cic. Spe- 
cula, æ, f. Plaut. Cic. Une faible — 
d'espérance, Spet levis (is) aura (æ), 
f. Liv. Les paroles de cet homme 
ont fait briller à mes yeux quel- 
que — d'espérance, Er ejus sermone 
aliquid speculæ degustavi. Cic. Magon 
vil une preunère — d'esperance 
quand il apprit la mort de Marcellus, 
Magoni prima spes, morte nuntiala 
Marcelli, affulsit. Liv. 

LUGANO. v. de Suisse. * Junianum, 
i, D. ° Luganum, n. 

LUGUBRE, adj. Qui marque, Qui 
inspire une sombre tristesse. Lugubris, 
m.f.,e,n, Cic. Flebilis, e. Cic. Luc- 
luosus, à, um. Cic. Mæstus. Cic. = 
Voix lugubre, Vozr flebilis. Cic. D'une 
voix —, Lamentabili voce. Cic. Chant 
—, Cantus luyubris. Cic. Cbanter sur 
un lon —, Juctuose canëre. Varr. 
Silence —, Mæstum silentium. Liv. =: 

LUGURREMENT, adv. D'une ma- 
nière lugubre. Flebiliter, Cic. Luctuose. 
Varr. Mzste. Ad Ier. 

LUI, pron. dela 3° pers. sing. Voy. 1. 

LUIRE, v. a. 1° Jeter do la lumière. 
Lucére, 00, es, luxi, s. sup., n. Cie. 
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Elucëre, n. Cic. Relucëre, n. Cic. Ful. 
gère, eo, es, fulsi, s. sup., np. Cic. Re- 
fulgere, n. Cic. Splendére, eo, es, dui, 
S. sap., n. Plaut. Hor. Pl.-ÿ. : Com- 
menrer à luire, Lucescére, 0, is, luxi, 
S. Sup., ü. Liv. RelucesrFre, n. Ou. 
Pl.-j. Splendescère, 0, is, dui, 8. sup., 
a. Virg. Ov. Le jour cominençait À 
—, Jam lucescebat (inpers.). Liv, 
Dès que le jour a lui, Lbt rilurit (im- 
pers.). Liv. 11 luira ce jour où... Jilu- 
cescel ille dies, cum. Cic. Voy. sri- 
LER 40. || 2° Reluire. Nitére, eo, es, 
fui, 8. sup., n. Cic. Fulgëre (voy. 1e 
n. Cic. Splendëre (voy. 1e), 0. BL. 
Micare, 0, as, cui, 8. sup., n. Liv. : 
Faire luire, Voy. Bnicr.en 1°.|| 30 Fig. 
Brilier, paraitre. Effulgére (voy. 1°), 
on. Liv. Nitère ou Enitère (voy. 2e), 
a. Cic. : L'espérance vint luire anx 
eux de Magou, Mageni spes affulsit. 

iv. Voy. DBiiLLER 2e. 

LUISANT, pari. prés. de Luins, 
Voy. ce v. | LOISANT, ANTE, adj. 
1° Qui jette de la lumiere. Luce, 
én. entis. Plin. Lucidus, a, um, [or 
itr. Sen. : Ver luisant, Cicindele 
æ,f. Plin. Lamypyris. idis, f. Plin. 
2° Qui reluit. Fulyens, gen. entis. Cic. 
Nilhidus, a, um. Cic. Nitens, gén. 
entis. Liv. : Être luisant de pum- 
made, d'’essenres, Unguentis nitére 
(eo, es. Qui, 8. sup.), D. Cic. Dêles 
le somme dant le poil est —, Ju- 
menta nitida. Nep. Les murrbins sont 
plutôt luisants qu'éclatants, Murrhi- 
nis nilor verinus quan splendor est. 
Plin. Voy. aniLLANT (ad {°. 

LuisanT, s. 1m. C. pniLLaNTr (subst.) 
Voy. aussi { LUSTRE (1°. 

LUMIERE, s. f. £e Ce qui éclaire 
les objets et les rend visibles. Luz, 
ucis, {. Cic. Lumen, mums, n. Cic.: 
La lumière du soleil, Suhis lumen. 
Cic. lux. Cic. La — du jour, Lumen 
diurnum. Ov. Sen. La — des lampes, 
Lux lychnorum. Cic. Jeter, Repaaire, 
Donner de la —, Lucem jacture. 
Lucr. Lucére, e0, es, luri. S. sup., 
n. Cic. Jeter de la — sur, Répandre, 
Verser sa — sur, Donner de la — à, 
Illustrare luce suä, et abs. Jllustrare, 
act. Cac. Collustrare, act. Cic. Illu- 
minare, act. Cic. Le saleil répand 
sur loutes choses son éclatante —, 
Sol omnia clarissimä luce collustrat. 
Cic. Recevoir ]a — du jour, Acci- 
pére lucem. Curt. [La lune reçoit 
sa — da soleil, emprunte sa — 
au soleil, Voy. éciaimen 1°. Rriller 
d'une — d'empruat, Voy. &mPnñoNT 
20, || 2e Abs. Le jour. Luz, ucis, f. 
Cic. Lumen, minis, n. Cic. : Recevoir 
la lumière, Accip®re lucem. Curt. lu- 
men. Curt. Recevoir la — par d'é- 
traites fenêtres, Angyaits fenesiris 
illustrari, pass. Col. Fenle à travers 
laquelle ta — passe, Trunslucens fs- 
sura. Plin. || Mg. Mettre en lumière 
une famille obscure, Familiam ob- 
scuram € fencbris in lucem vuocars. 
Cic. La vie de cet homme est en 
pleine —, (fic vir) in clarissimd lucs 
versatur. Cic. (Cet homme] fuit la 
—, in publico esse non audet. Cic. Ne 
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pas paraitre à la — (— ne pas se 
montrer en public), Lucem non ad- 
spicére. Cic. Publico carëre. Cic. || 
L'éclat de l'expression met en lu- 
mière la beaut» des choses, Pulchri- 
fudinem rerum claritus oralionis illu- 
minat. Quint. Mettre son lalenten —, 
Ingenium in promptu habère. Sail. 
L'histoire qui mel en — la vérité, 
Historia, lur verilatis. Cic. Voy. 
og te. Être pruduit à la —, Pa- 
raltre à la —, Voir la — (en pari. 
des cb.), Voy. soun 1°. Tout est nlus 
en —, Omnia magis illustria ou mas 
in aperto sunt. Sail. || 3° La jouis- 
sance de la lumière du jour : la vie. Lux, 
meis, [. Uic. Vita, æ, f. Cic. : Com- 
meacer à voir la lumière (= naitre), 
In lucem edi ou suscipi, pass. Cic. 
Voir la —, Jouir de la —, Lucem in- 
tueri, dép. Cic. Ceux à qui il doit de 
jonir de la —, li propier quos hanc 
Îvcem adspezit. Cic. Ravir la — à 
ga, Aliquem luce orbure ou privare. 
de. Perdre la —, Voy. vis. Etre 
rivé de la —, Mac luce carère. (ac. 
oy. sour 2°. || 4° La perception de 
L limière : la vus. Oculorum lumen 
(munis), a. Nep. Oculcrum lumina el 
abs. Lumina, um, n. pl. Cic. = l'nver 
qqn de la lumière, (Alicui) lucem 
edunre. Ov. Privé de la —, Caytus 
luminibus. Liv. oculis. Cic. Perdre 
la —, Anmultëre lumina. Cic. oculo- 
rem lumen. Nep. Perte de la —, 
Lucis ademplæ damnum (i), n. Ov. 
Voy. vus. | 6o Flambeau, lampo allu- 
née. Lumen, minis, n. Cic. : \llumer 
une lumière, Lumen accend#re. Enn. 
ep. Cic. Plin. Tenir, Porter une — 
auprès de qqn, devant qqn, Voy. 
ÉCLAIRER 4°. Aux lumières, Ad lu- 
mina. Suel. VOY. LAMPE, FLAMREAU 
1e. || 6° Effets k la lumière imites 
dans un tableau. Lumen, minis, n. 
Plin. Pl.-j. : Les lumières dans les 


tableaux, In  piciuris  collustrata 
(orum, n. pl. — les choses éclai- 
rées). Cic. Un blanc dont on se sert 


pour donner de la lunuière aux pein- 
Lores, Candidum quo picturæ illumi- 
nantur. Plin. Voy. sou 5°. || 7° Ou- 
verlure praliquée dans certains objets. 
Foramem, munis, n. Col. || 8° Fig. Co 
qui eclare ot guide l'esprit. Lumen, 
munis, n. Cic. Lur, ucis, f. Cic. : La 
lumière de la sagesse se lève devan! 
moi, Oboritur mihi lux sapientie. 
Cic. La raison est la — de notre 
ve, Luz Ou Lumen vitfæ ratio (est). 
Cic. Cette ville, la — du monde, 
Uæc urbs, lux orbis terrarum. Cic. 
Le style qui doit répandre la — sur 
les faits, Oratio, quæ lumen rebus ad- 
hibère debet. Cic. Purter uu peu de 
— daos nos affaires, Lucis aliquid 
wsiris rebus afferre. Cic. Porter la 
— dans ane ch., Rem illnstrare ou 
Uumunare, Cic. Ia s'efforcent d'ob- 
surcir la —, Lucem eripfre conautur. 
Cic. Î 9° Fig. Ordin. au plur. Clarte 
d'esprit, intelligence. Prudentia, æ, f. 
Cic. Intelligenha, f. Cie. Judicium, 
il, 0. Cic. Consilium, ii, n. Cic. : Les 
lanières de l'esprit, et abs. Les —, 
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Mentis ou Animi lumen (minis), 0. 
Cic. Ingenit lux fueis). f. Cic. Con- 
silit lur, f. Cic. ]l avait de grandes 
— taal en droit civil qu'en art inili- 
laire, Ilabebat magnam prudentiam 
cum juris civilis, [um rei mulituris. 
Nep. N'avoir guère de — en ces 
sortes de choses, Non multum in 
istis rebus intelligëre (0, is, leri, lec- 
um). Cac. Préter aux ciloyens le se- 
cuurs de 6es —, Éclairer les cito- 
yens de ses —, Civrbus lucem ingenii 
el consilii porrigëre. Cic. lucem inge- 
nii tendre. Cic. Voy. écLamen 5e. 
[Le sage] par ses — distingue ca qui 
est ulile à ses concitoyens, Pru- 
dentiä utilitatem civium cernit. Cic. 
Avoir recours aux — de qqn, Aliquem 
in consilium adhibère. Cic. in consilio 
habère. Curt. Je m'en suis rapporté 
à tes —, Tuum consiium secutus 
sum. Cic. Ne suivre que ses propres 
—, Suis stare Judicus. Cic. Suo ju- 
dicio ou consilio uti, dép. Cie. Se- 
loa tes —, Pro tuà prudentiä. Cic. 
Selon mes —, je dirais.…., Ego pro 
caplu meo direrim. Apul. Voy. INTEL- 
LIOENCE 2° et 40, || 10° Fig. Orin 
au plur. Savoir, connaissances. Doc- 
trinæ, arum, f. pl. Cic. fnisciplinz, 
f. pl. Cic. Eruditio, onis, f, Cic. : 
Siècle de lumières, Tempus erudi- 
tum. Cic. Voy. connaissance 20. || 
io Fig. Éclaircissement, renseigne- 
mont, indice sur qq. sujot. Lumen, 
minis, n. Cic. Lux, ucis, f. Cic. 2: Les 
pensces de l’auteur ont besoin de lu- 
mière, Sententi> auctoris lucem de- 
siderant. Cic. Dunner de la —, des 
lumières à mon esprit, Lumen menti 
meæ præferre. Cic. [Celle] lettre 
me donne des — sur les affaires 
publiques, Lilteræ me de republicä 
erudiunt. Cic. [Cela] fut pour moi 
un trait de lumière, Animum (meum) 
percussit (de perculËre, io, 15, cus- 
sum). Cic. La — se fait dans l'es- 
prit des consuls, Res consulibus 
dilucet (de dilucëre, eo, liuri, s. 
sup., D.). Liv. La — s'est faite, 
nous voyons tout, Dilurit, videnus 
omnia. (ic. VOY. ÉCLAIRCISSEMENT Î°. 
|| 12 Éciat, splendeur. Lumen, minis, 
n. Cic. Splendor, oris, masc. Cic. 
Voy. écLar 80. || 13° Fig. Personnago 
d'un rare savoir, d'un merite transcen- 
dant. Lumen, minis, n. Cic. Lux, ucis, 
f. Quint. Splendor, oris, masc. Cic. 
Decus, coris, n. Cic. Ornamentum, i, 
n. Cic. : Les lumières de l'État, Lu- 
mana civilatis. Cic. Ceux qui sont les 
— de l'art, Lumina arts. Plin. (et 
oraleur), la lumière du barreau, Lur 
fori. Quint. Voy. cLoine 2. Être la 
— de, Vay. BniLer 2°. 

LUMIGNON, s. m. Bout d'une mèche 
de chandelle allumée. Ellychnium, 1, 
n. Plin. 

LUMINAIRR, 8. m. 1° Corps na- 
turel qui eclaire. Luminare, is, n. 
Vulg. || 2° Les clerges pour le service 
divin. Luminaria, ium, np lier. 

LUMINEUSEMENT, adv. C. CLai- 
REMENT. 


LUMINEUX, uss, adj. 1° Qui a, 


lunes. Lunaris, m. 


capricieux. Lunaticus, a, um. 
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Qui jotte de la lumière. (Luisant) Lu- 
cidus, a, um. or. 
entis. Virg. Plin. (Brillant) Clarus, 
a, um. Cic. Jluatris, m. f., 6, n. Cie. 
(Très brillant) Sylendilus, a, um. Cic. 
Splendens, gen. entis. Virg. Plin. = 
Éloile très lumineuse, Stella lucilis- 
sima. Vitr. Endroit lumineux, {use 
tris locus. Cic. 
es, uri, 8. sup., n. Cic. Vuy. Lune 
La lune que le soleil rend lumineuse, 
Luna a sole illuminata. Cic. Voy 
ÉCLAIRER 4°. || 20 Fig. Clair. Dilu 
cidus, a, um. Cic. Lucidus. Quint. Il 
lustris, m.f.,e,n. Cic, Voy.cLatn 100, 


Vitr. Lucens, gén, 


tre —, Lucère, eo, 


LUNAIRE, adj. Qui appartient à la 
f.,e,n. Cic. 
LUNAISONY, 5. f. Tomps compris 


entre le commencoment de la nouvelle 
lune et a fin du dornier quartier. 
* Lunæ ambitus (üs), m. L'apr. Plin. 
(u, 23, 21). 


LUNATIQUE, adj. Fantasque et 
Jet. 
LUNDI. 8. m. Le second jour de la 


semaine. Lunz dies (ei), m. Insc. 


LUNE, 8. f. 1° Planète qui est le 


satellite de la terre. Luna, æ, f. Cic. 


Virg. = Les huit pbases de la lune, 


Octo articuli lunæ. Plin. L'âge de la 
—, Lunæ numerus. lin. Jour inter- 
mérliaire de l'ancicane et de la nva- 
velle —, Le temps da changement 
de —, Intermenstruum tempus. Cic. 
Luna intermenstrua. Plin. 
—, Luna nuva. Varr. Plin. Temps 
de la nouvelle —, FInterlunium, ti, 
n. Plin. Le premier, Le troisième, 
Le quatrième jaur de la —, Lune 
prima, lertia. Plin. quarta. Cic. La 
croissance, L'accroissement de la —, 
Voy. croissance. La — dans son 
croissant, Le croissant de la —, Voy. 
CROISSANT 49 et 20, La — 4 l'un de 
ses quartiers, Quarlier de —, Luna 
dimidiata. Cato. dimidia. Plin. Quand 
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la — est à son premier quartier, . 
Cum inchoatur luna. Tac. Pleine —, 
Luna plena. Cæs. Plin. La — dans 
son plein, Tota luna. Cic. La — est 
dans soa ploin, Impletur luna. Tac. 
Le lemps de la pleine —, Plenilu- 
nium, ti, n. Plin. Décours, Décrois- 
sance, Déclin de la —, — en dé- 
cours, à son déclin, Voy. nécouns. 
Dernier jour de la —, Fin de la —, 
Luna ertrema. Varr. novissima. Plin. 
À la clarté de la —, Ad lunam. Petr. 
Nuit sans —, Nox illunis. Pl.-j. La 
— placée devant le soleil, Luna «p- 
osita soli. Cic. La — brille d’une 
urmiêre empruntée, emprunte la lu- 
mière du soleil, Luna lucet alieu& 
Luce. Cic. mutuat& a sole luce fulget. 
Plin. || La lune (déesse) Luna, æ f. 
Ov. || 2° Mois (lunaire). Luna, æ, f. 
Plin. || 3° Objet ayant la forme de la 
lune. Luna, æ, €. Juvu. 2 Desni-luue, 
Semiformis luna. Col. Voy. choiSsaAnT. 

LUNEL, v. de France (llérault). 
*Luuale, is, n. *Luneliun, à, D. 
* Lunellum, &, n. 

LUNRTTE, s. f. eo Tube muni de 
verres qui fait voir les objets plus 
grands ou plus proches. *Tubus (1) 
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speculatorfus (ii), m. (Sm.). || 2° Au 
plur. Paire de verros assomblès qu'on 
met devant ses yeux pour mieux voin 
* Perspicillum, 1, 0. (Kr.). 

LUNE VILLE, v. de France{Meurthe- 
et-\oselle). * Lunaris (is) Villa (ce). f. 

LUNULE, s. f. Figure en forme de 
croissant. Lunula, æ, {, Plaut. Isid. 

LUPENCALES, 8. f. pl. Fêtes on 
l'honneur du dieu Pan. Lupercalia, um 
ou turum, dal. et ahl. bus, n. pl. Cic. 

LUPIN, 8. m. Sorte do legumineuse; 
ses fruits. Lupinum, à, n. Cato. Col. 
Plin.. mieux que Lupinus, i, @. Virg. 
Ov. art. 

LUSACE, pays d'Allemagne. ° Lu- 
satia, æ, f. 

LUSIGNAN, v. de France (Vienne). 
“Lusiniaonum, Lusignanum ou Lezi- 
niacum, i, O0. 

LUSITANIE, partie de l'Espagne an- 
oisnne (aujourd'hui le l'orlugal. etc.) 
Lusitanre, æ,f. Cæ>s. Liv. = (Qui est) 
de Lusilaoie, Lusitanus, a, um. Plin. 

LUSITANIENS (Les), hab. de la 
Lusitanie. Lusitani, orum, m. pl. Cic. 

LUSTRAL, aug, adj. 4° Qui sert 
à purifier. Lustralis, m f.,e, n. Liv. 
z Eau lustrale, Lustralis aqua. Ov. || 
20 Relatif à la purification des nouveau- 
nés chez les Romains =: Jaur Ius- 
tral. Lustricus dies. Suet. Fest. || 
8o Qui concerne le lustre et se fait 
tous les cinq ans. Lustralis, m. f.,e, 
n. Tac. C.-TR. Insc. 

LUSTRATION, 3. f. Sacrifice, cher 
les Romains, pour purifier. Lusiratio, 
onis, f. Col. 

{. LUSTRE. 8. m. 1° Brillant naturel 
d'une ch. uu Poli donne à une ch. : Le 
lustre de l'ivoire, Vitur eboris. Plin. 
Ivoire d'un beau —, Ebur nitidum. 
Ov. Le sel donne du — à la peau, 
Nitorem culis facit sal. Plin. Le po- 
lissage donne un plus beau — au 
papier, Le papier a un plus beau — 
quaud il est poli, Charta politurä 
magis splendel (de splendèére, eo, dui 
s. sup., 0.). Plin. Dnoner do — À 
qq. cb. fo parl. d'uue pers.), C. 
LUSTUER || 2° Fig. Éclat que donne la 
beaute, le talent, le merite, etc. Splen- 
dor, orls, masc. Cic. Cluritudo, dinis, 
f. Sall. Tac. Decus, coris, n. Cic. : 
Tout le lustre de la vertu, Decus 
omne virtulis. Cic. L'hbonnête em- 
prunte son — à ces vertus, [lunes- 
fum ex is virftutibus perlucet (de 
perlucère, eo, luri, 8. sup., n.). Cic. 
L'a‘est sujel si grossier auquel le 
style ne puisse donner da —, Nihil 
est tam incultum quod oratione non 
splendescat (de splendescére, 0, is, dui, 
s. sup., a.). Cie. L'éclat de l'expres- 
sion dunne plus de — aux choses, 
relève le — des chuses, Claritas ora- 
fiouts pulchritudinem rerum üillumi- 
naf. Quint. L'inustice des bnnumes 
ajoutera un nonvrau — à ta plorre. 
Ilustrabit tuam ampliwdinem homi- 
mu injuria. Cic. Jeter du — sur une 
famille, Familinm illustrare. Suet. 
1! était alors dans tout son —, Tune 
florebat (de florëre, ce, es, rui, 8. sup., 
a.). Cic. L'honneur de cette vicloire 
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a perdu de son —, une partie de son 
— aux Thermopyles, Gloria ejus vic- 
toriæ præflorata apud Thermopylas est. 
Liv. Le — de la verlu pe se ternit 
Jamais, La verlu ne perd jamais sou 
—, Virins nunquam obsolescit (de 
obsoleseïre, 0, leui, s. Sup, n.). Cic. 
Voy. ÉCLAT 8°. 

2. LUSTRE, s. m. Sorte de chan- 
delier à plusieurs branchos qu'on sus- 
pend au plafond. Lychnuchus (à) pen- 
«ilis (is), m. Plin. Lychnus (i) pen- 
lens (entis), m. Lucr., et sinpl. 
Lychnus, i, m. Cic. 

3. LUSTRE, s. m. Espace de cinq 
ans. Lustrum, 1, 0. Cic. Liv. 

LUSTRER, v. act. Donnor le lustre 
à = Lustrer des étofles, Vestes polire 
io, is, ivi et ti, ifum). Plin. expo- 
ire. Pliu. 

LUT, 8. m. Enduit qui sert à bou- 
cher. Lutum, 1, n. Plin. 

LUTÈCE, ano0. nom de Paris. Voy. 
PARIS. 

LUTEN, v. act. Former avec du lut. 
Luto circuimlinère (0, is, linii, litum), 
act. Plin. 

LUTU, s. M. C. Lyns. 

LUIHER, fondateur du luthéra- 
nisme. * Lutherus, i, m. 

LUTHÉRANISME, s. m. Doctrine de 
Luther. * Lutherana (æ\discinlinaiæ),f. 

LUTIÉMIEN, ENN8, adj. el subit. 
Qui suit la doctrine de Luther. * Luthe- 
runus, &, UM. 

LUTUIER, s. m. Fabricant d'in- 
struments de musique à cordes, et de 
trompettes, de cors, de flûtes. Pas de 
lerne general. (Fabricant de trom- 
petles) Tubarius, ii, n. Dig. (De 
cors) Cornuarius, m. Dig. (De flûtes) 
Tibiarius, m. nsc. 

LUTIN, s. m. 1° Sorte d'esprit fol- 
let. Dusius, ii, m. Jsid. |} 2° Personne 
vive, etc. Voy. ci-apr. 

LuTin, INe, adj. Vif, agaçant, pi- 
quant, eveille. Voy. res m. 

LUTRIN, s. m. Pupitre où l'on met 
4 l'eglise les livres de chant. Analo- 
güron. ti, n. Jsid. 

LUTTE, s. f. 1° Exercice où deux 
hommes cherchent à se terrasser. 
Luctutio, on1s, f. Cie. Lurtatus, us, 
m. Plin. Luctandi certamen (minis), 
n. Quint. = Exercice de la lutte, 
Mèmes traduct, Invincible à la —, 
Luctando invirtus. Quint. ]| 2° Ac- 
tion de combattre dans une guorre. 
Dimicatio, onis, f. Cæs. Liv. Plin. 
Voy. comBaT 19, acenne fe. l Fig. 
Venir à bout de qq. ch.) de haute 
utte. Per vim. Cæs. Vi Cie. || 3° Fig. 
Conflit, dobat, discussion. Certatio, onis, 
f. Cic. Concertatio, f. Cic. Certamen, 
minis, n. Cic. Comtentio, onis. f. Cic. 
z Lutte animée, Anumosa contentio. 
Plin, — acharnée, Aspera dimicatio. 
Muint. La — est vive, Acriter pu- 
guatur (à l'impers. pass.). Cic. — 
pour Îa Jiherté, Contentio libertatis. 
l'ic. Entrer en —, In comparativnem 
se demiti®re. Suet. Engager une — 
avec le sénat, Certamina cum patri- 
bus serëre. Liv. Se jeter au milieu 
de la —, Se in dimicationem obji- 
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cére. Cic. Être en — avec qn, Cum 
aliquo contentionem habere. êke. Voy. 
LUTTER 3°. || Les luttes oratoires, 
Verburum ou Linguæ certamina. Liv. 
Une lutte (en paroies) avec les Aca- 
dumiciens, Cum Acadenacis luctatio. 
Cic. Engageuns la — (= la discus- 
Sion), In aciem veniamns. Cic. Entre 
en — avec un Académicien, Cum 
Acudemice congredi (ivr, “ris, gressus 
sum), dêp. Cic. L'Aradème et en 
— acharnée avec Zéoun, Acañemix 
cum Zenone magna rixu est. l'ic. Voy. 
GUERRE 49°, CONFLIT 39, uéuaT 10. || 
Lutlle d'une âme avec elle-même, 
Vuy. combaT 4e. || 4° Émuiation. Cer- 
talio, onis, f. Cic. Certamen, minis, 
n. Cic. Æmulatio, onis, f. Cic. : 
Lutte le bieoveillance, Certamen be- 
nevolentiæ. Liv. Ils exercent leur 
esprit par la —, Ingenia exercent 
contenfionibus. Vitr. Voy. ASsaUT 4e, 
I 6° Opposition (entre ch.). Confiic- 
tatio, onis, (. Cic. Repugnantia, 3, f. 
Cic. Dascrepantia, F. Cic. =: Lutle des 
éleinents, Acrum naturz secum pu- 
gna (æ), f. Plin. La bonne cause est 
en — avec la manvaise, Ratio bona 
cum perditä confligit (de confligére, 
0, firi, flictum, n.). Cic. L'interêt 
est en — avecle devoir, Utilitas cum 
honestale pugnuat ou certat. Cic. Les 
deux causes qui sont en —, Causs 
que confligunt inter se. Cic. 
LUTTER, v. nn. 4° S'exercer ou 
Combaltre à fa lutte. Lucran, dép. 
Cic. || 2° Qqf. So battre 4 la guerre. 
Pugnare, a. Cic. Vay. romBaTTnE 1e. 
1 3° Fig. Être en confit, en debat, 
en discussion. Certare ou Decertare ou 
Concer'nse, n. Cic. Dimicare ou Pu- 
guare, n. Cic. Congredi, ior. Fris, gres- 
sus sum, dép. Cic. lonfligÿre, o. ts, 
fizi, flictum. n. Quint. Contendëre, 0, 
is, lendi, tentum, n. Quint. : Lulter 
contre qqn, Cum aliquo decertare ou 
concertare. Cic. À duersus aliquem con- 
tend#re. Ant. ap. Cic. — en juslice, 
Decertare jure. Cie. — pour son salut, 
pour les biens d'autrui, Certare pro 
salute. Sall. de altenis. Tac. — pour 
la gloire, Dimicare de gloriä. Cic. — 
pour l'équité, Propngnure pro æquita- 
le. Cic. Voy. couBaTrne 80. ll Âne 
qui lutie contre elle-même, Discor- 
dans animus secum. Cic. || 4° S'ef- 
forcer do surmunter, se defendro contre 
ga ch. Repugnare, n. Ctc. Obsisirre, 
oc, 18, stiti, statum, D. Cic. Resisière, 
0, is, stiti, 8. sup., a. Cic. Occurrére, 
0, is, curri, cursum, D. Cic. : Lulier 
contre la fortune, Mepugnare forlu- 
næ. Cic. — avec l'adversité, Cum 
adversä fortunä confliciari, dép. 
Nep. — avec la, contre la douleur, 
Cum dolore concurrére. Sen. Dolori 
obsustère. Cic. — contre ses pro- 
pres penchants, Cum animo suo de- 
pugnare. Plaut. — contre le mau- 
vais vouloir des hammes, Occurrére 
malevolentiæ hominum. Brut. ap. Cic. 
— contre l'orgneit de la noblesse, 
Superbiæ nobalitatis obviam ire (eo, 
is, iviel tt, itum), n. Sall. — contre 
l'autorité, Auctorifati anteire, n. Cic. 
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= contre la vérité, Contra verifalem 
repugnare. Cic. Qui lutte contre l'évi- 
den-e. Obstinatus contra verilatem. 
Quint. Lutter contre l'oubli, Obh 
rioui sblnetar1, dép. Curt. Voy. cou- 
marrug 6° et 1°. || 6° Rivaliser. Cer- 
fare, n. Sall. Concertare, 0. Cic. : 
Lul'er d'ntrigue avec un intrigani. 
Certare factivne cum factioso. Sall 
Les citoyens lullaient entre eux de 
vertus. Lives cum civibus de virtulr 
certabant. Sall. Ils lullent entre eux 
de vitesse à la course, Cartatim cur- 
runt. Cic. Lutter avec Homère, Ho- 
merum æmulari, dép. Quint. Voy.ni- 
vausen. | 6° En pari. des ch. Étro 
en opposition. Pugnare, a. Lucr. : Les 
passions luttent entre elles, Cupidi- 
tates inter se discordant. Cic. dissi- 
dent (ile dissidère, eo, seili, sessum, 
u.). Cie. Voy. Se COMBATTRE 30. 

LUTTEUR, s. m. Celui qui lutte. 
Luctator, oris, m. Plaut. Sen. 

LUXATION, 8. f. Deboilement d'un 
os. Lurus, &s, m. Calo. Luratura, æ, 
f. M.-Emp. : Les luxalions, Lurala 
{s.-e. menbra), orum. n. pl. Plin. 
Réduire les —, Ossa in suas sedes 
conpell#re. Cels. reporte Col. Re- 
dore la luxation du fenur, Resti- 
qu7re luratum femur. Cels. 

LUXE, 3. m. 1° Sompluosité, Lurus, 
Gs, m. Sall. Liv. Sen. Lururia, æ, f. 
Cie. Lururies, ei, f. Cic. Lautilia, æ, 
f. Cic. Sen. Plin. Lautitiæ, arum, f. 

1. Petr. Suet. Sumptus, üs, m. (= 
Sépense). Cic. : 11 visait à la pro- 
prelr, ann au luxe, duniditiem, non 
aflurntiam affectabat. Nep. Plus de 
gout que de —, Plus salis quam 
sumplüs. Nep. Passionné pour le —, 
Lautitiarum studrosissimus. Suet. Vi- 
vre 1lans le — et la mollesse, Dif- 
AuŸre luru el inertiä. Col. Nager dans 
le —, Luxu flufre. Liv. Curt. Le — 
des vélumments, Vestrum lururia. Sen. 
Vèlu avee —, Laule erornatus. Plant. 
— des armes, Armorum opulentiu 
(æ). f. Liv. Le — de la table, Epu- 
larum maguificentiu (æ). f. Cic. sump. 
tus. Cic. Cenarum lautitia. Plin. Con- 
vicicrum lururia. Sen. Epularum ou 
Prandicrum apparatus (us), m. Cüic. 
— effréné de la table, Mensarum in- 
ssnia (æ), f. Plin. Préparer un festin 
svec —,aver uo grand —, Maqni- 
fice comparare eonvivium. Cic. AMen- 
s1s conguisitissimis epulis erstruÿre. 
Cu. Avec —, Lururiose. Sal. Cic. 


M, treizième lettre de l'alphabet 
français, M, n. Quint. 

MA, pron. fem. de la 1ro pers. Voy. 
“OX. 

MACEDOINE. contrée du nord-est 
de la Grèce. Micedonia, æ, f. Cic. 

MACÉDONIEN, ENNE, adi. et s. 
D. {. Qui est) de Macedoine. (En pari. 
des pers. eldes ch.) Macedonius, a, un. 
Plaut. Ov. (En parl. seul, des pers.) 


MACÉR 


Sumptuose. Cic. Opipare. Plaut. Cie. 
Objets de —, Res ad lururiam perti- 
nentes. Ces. Marchandises de —, 
belicalæ merces. Sen. N'avoir nulle- 
ment songe aux meubles de —, Nul- 
lam cogilalionem habuisse supellec- 
lilis ad delirias. Cic. Où règne le —, 
C. souprorut, || 20 Fig. Grande abon- 
dance, superfluite. Lururia, æ, f. et 
Lururies, er, f. Cic. : Être de luxe. 
ltedundare, n. Cic. Superesse, sum. es, 
fui, futurus, n. Cic. Voy. ABONDANCE, 
EXCÈS, SOUPERFLU, SUPENFLOITÉ. 

LUXEMROURG, capit. du grand- 
duché de ce nom. * Augusta (æ, f.) 
Romanduorum. * Luciburgum, Luci- 
liburgum et Luremburgum, i, n.: 
(Qui est) de Luxembourg, * Lucibur- 
gensis, m. f., €, n. 

LUXER, v. act. Voy. pésoiren {e, 
et LUXATION. 

LUXEUIL, 1%. de France (Haute- 
Saône). * Lurovium, ti, n. 

LUXNUEUX. C. sourTreux. 

LUXURE. C. IMPUDICITÉ. 

LUXURIANCE. GC. EXOnRÉRANCE. 

LUXUMIANT. C. ExOBÉRANT. 

LUXUIIEUSEMENT. C. 1Mpopi- 
QUEMENT. 

LUXURIEUX. C. IMPUnIQUE. 

LUZENNE, 5. f. Sorto de plante. 
Medica, æ,f. Varr. Plin. 

LYCAON, roi d'Arcadie. Lycaon, 
onts, m. Ov. 

1. LYCÉE, 8. m. Gymnase d'A- 
thènes, Lyreum, f, n. 

2. LYCEE, mt d'Arcadie. Lycæus, 
m. Plin. 

LYCIE (La), contrées de l'Asio Mi- 
neure. Lucia, æ, f. Cic. Plin. 

LYCIEN, ENNE, adj. : (Qui est) de 
la Lycie. Lycius, a, um, Pliu. || Subhst. 
LES LYCIENS, Lycit, orum, m. pl. Cic. 

LYCOMEDE, roi de Scyros. Lyco- 
medes, 1, m. Cic. 

LYCURGUE, législateur de Sparte. 
Lycurqus, i, m. Cic. 

LYDIE, contree de l'Asie Mineure. 
Lydia, æ, f. Varr. Cic. 

LYDIEN, BNNE, ad). (Qui est) de la 
Lydie. (En pari. des pers.) Lydus, a, 
um. Cic. (En parl. des ch.) Lydius. 
Cic. !| Subst. Les cvoiexs, Lydi, 
orum, m. pl. Cic. 

LYNCÉE, un des Argonautes, doué 
d'uno vuo très perçanto. Lynceus, i, 
w. Ou. Tor. [yg. 

LYNX,S. m. Animal fabuleux. Lynx, 
yncis, acc. pl. yncas, f. Plin. || Fig. 


M 


Macedo, gén. onis, mase. Cic. (En pari. 
seul. des ch.) Mas-lonteus, a. um. Liv. 
1 Subst. Lars MaA:B ONIENS, Macedones, 
um, acc.es el pl. souv.as,in. pl. Liv. 

MACÉRATION, 8. f. 1° Action de 
faire infuser à froid. Maceralio, onis, 
f. Vüitr. || 20e Fig. Mortificalion par 


û 
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Yeux de lyox (par confusion pour 
Yeux de Lyacéel, Lyncei oculi (= 
vue perçante). For. Homme qui a des 
yeux de —, Lynceus, i, m. Le. 

LYON, v. de France (Rhôue). Lug- 
dunum, i, n. Tac. Suet. 

LYONNAIS, a1se, adj. (Qui est) 
de Lyon. Lugdunensis, m. {., «, n. 
Plin. || Subst. Les LYONNAIS, Lugdu- 
menses, Um, M. Tac. 

Lronnaisæ (LA), partie de la Gaule. 
Lugdunensis (is) Gallia (æ), (. Amm. 

LYNE, 8. f. 1° Sorte d'instrument 
de musique 4 cordes. (Eract.) Lyra, z, 
f. Cic. Ilor. Sen. Plin. (lastrument à 
coriles, en gén.) Fides, um, f. pl. Cic. 
2: Petite lyre, Fidicula, æ, f. Cie. Les 
sons de la —, Lyræ cantus (&s), m. s. 
Plin. Anprendre(= étudier) la —, Dis. 
cûre fidibus. Cic. Enscigner à qqn à 
jouer de la —, Aliquem fidibus docère. 
Cic. Savoir jouer de la —, Scire f- 
dibus. Ter. S'accompagner avec la —, 
Jouer de la —, Fidibus canfre. Cic. 
uli, dép. Cic. Jouer de la — à qqn, 
Alicui fidibns cantare. Plaut. Caimer 
le trouble de l'âme en jouant de la 
—, lerlurbationem animi lyrë com- 
ponère. Sen. Chanter qq. ch. sur la 
—, €n s'accompagoant de la —, Ali- 
quid lyr& can’re. Ov. Juueur de —, 
Lyristes, æ, m. (rare). Pl.-j. Fidicen, 
cinis, m. Cic. Joueuse de —, Lyris- 
tria, &, f. Aug. Sch.-Juv. Insc. Fidi- 
cinua, f. Plaut. Ter. || 4° Constellation. 
Lyra, æ,f. Varr. Hyg. Fides, is, F. 
Cic. Varr. Fidicula, æ, f. Col. Plin. 

LYRIQUE, adj. 1° Qui ss chante 
sur la lyre. Lyricus, a, um. Ov. || 
20 Relalif 4 l'ode. Lyricus, a, um. Hor. 
Melicus. Cic. : Un poème lyrique, Me- 
licum poema. Cic. Les poèmes lyriques, 
La poesie lyrique, Lynca, orum, n. pl. 
Pl.-j. Melica, n. pl. Petr. ] 20 Qui com- 
pose des odes. Lyricus, a, um. Hvr. Ov. 
Melicus. Plin, : Un poète lyrique, Me- 
licus poeta, et sim [ Melucus, wo. Plin. 
Poëtes lyriques, Éprier vates. Hor. et 
simpl. Lyrici, m. pl. Quint. 

LYS (La), rir. de France. * Legia 
ou Lezta nu Lieva, 2, mase. 

LYSANDRE, general lacédemonien. 
Lusniuler, dri, m. Nep. 

LYSIAS, orateur athônien. Lysias, 
æ, nu. Cic. 

LYSIMAQUE, général d'Alexandre. 
Lysimachus, i, m. Cic. 

LYStPPE, statuaire grec. Lysippus. 
i, m. Ci. 


z Macérer la semence dans du lait, 
des graines dans de l'huilm, Mace- 
rare semen lacte. Col grana in oleu. 
Plin. |] 20 Fig. Mortifier par des aus- 
teritos. Voy. MouTirIEn. 

Macénen, v. n. S'infuser 4 froid : 
Faire macerer, Laisser — qq. ch., 


des austoritos. Voy. mouriricaTion. | C. macémen (act.) 40. 


MACÉREIL, v, act. {9 Faire in- 


Se marénen, v. 1° Pron. S'infuser 


fusor 4 froid. Macerare, act. Ter. Plin. | à froid. Macerari, pass. Coi. Plin. 
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MAÇON 


Macerescère, o, is, s. parf. ni sup., n. [f. pl. Céc. = L'admirable mochine du 


Cato. || 2° Réf. Fig. Mortifier son corps 
par des austerites. Voy. MOR+IFIER. 

MACHARDÉES, nom de spl frères 
hébreux qui souffrirent le martyre. Ma- 
Chal.æi, orum, w. pl. Prud. 

MÂCHE, s. f. Sorte de plante. * Va- 
Lerianella, æ, f. (Linn.). 

MÂCHEFEFR, s. m. Scorie du fer. 
Ferri stercns (coris), 0. Scrib. 

MÂCHELIEI. ène, adj. Relatif aux 
mächoires. Mazillaris, m. f., e, 0. 
Cels. l'in. : Une dent mächelière, et 

Subsl. Une —, C. moLa!ne. 
MÂCHER, v. act. Broyer avoo Îles 
dents. Mandëre, 0, is, mandi, man- 
sum, act. Cic. Plin. Manducare, act. 
Plaut. Varr. Sen. Commandueare, acl. 
V.-Mazx. Plin. = Aliment mâché,Cibus 
mansus. Quint. Dn pain —, Manduca- 
tus panis. Varr. Avaler les aliments 
aans les mâcher, Cibos integros hau- 
rire. lol. || Fig. Mächer à qqn tous 
ses morceaux, — tout à qqn (= lui 
expliquer les choses les pins simples), 
Omnia minima nensa alicui in os in- 
serëre (0, is, serui, sertum). Cic. 

MÂCUEUR, 8. m. Celui qui mâche. 

Manducator, oris, m. Aug. 

MACHINAL, as, adj. involontaire, 

irreflechi. Voy. ces m. 

MACUINALEMENT, adv. involon- 

tairoment, avecirrofexion. Voy. ces in. 

MACUINATEUR, S. m. Celui qui 

fait aa machinalion. Machinator, oris, 
m. Cic. Alolitor, m. Sen. Suet. Ar- 
chitectus, 1, m. Cic. 

MACHINATION, 5. f{. Menée se- 

erbte. Alachinatio, onis, f. Cic. Dig. 
Voy. MacIiNE 60. 

MACHINE, 8. Î. 10 En gén. Engin 
ropre à executer cortains mouvements. 
Orilin. simple, et dont le manie- 
ment demande surtout de la force) 
Machina, æ, f. Cic. Vitr. Col. 
Qqf. AMachinatio, onis, f. Cæs. flirt. 
(Pros ou mains compliquée, et dont 
a mise en action demande une cer- 
laine adresse; Organum, 1, n. Col. 
Plin. : Une grande machine fail 
tourner une pnuire, Îngens machina 
lignum lorquelt. fur. Descendre des 
pilotis dans une rivière au moven de 
masbiues, Tigna in flumen machina- 
tionibus immilière. Cæs. Maclune à 
air, Organum pneumaticumn. Plin. Mü, 
Produil par une —, Muchinatus, a, 

um. Sul. Vitr. Meale lournée à l'aide 
d’une —, Machinaria mola. Apul. Âne 
qui fait lourner une —, Machinarius 
asinus. Dig. 2 Engin de guerre. 
(En gén.) Machina, æ, f. Sall. Vitr. 
Plin. Machinatio, onis, f. Cæs. Ma- 
chinamentum, 1, 0. Liv, (V’our lancer 
des prujertiles) Tormentum. i, 0. Cæs. 
: Les machines de siège, Oppugnan- 
darum urbium apparatus (fs), m. 8. 
Liv. Maching murules. Plin. Faire 
avancer des —, Machinaliunes rro- 
muuère. Cxs. f 3° Moyen mecanique 
employé dans les thoätres pour los 
changements à vue, etc. Pegma, atis, 
0. Ph. Sen. Suet. |] 6° L'ensemble 
des organes du corps, eto. Corpuris 
compages (is), f. Vell. compages (ium), 


corps, Admirabilis membrorum fa- 
brica (æ), (.Cic. Toute la — humaine, 
Tota hominis constructio (onis}, 1. Ctc. 
La — animée que nous sommes, /lzc 
animans machina (æ), f. Col. || Poit. La 
machine du monde, La — roude, 
Machina mundi. Lucr. || 5° Fig. Grand 
ouvrage d'art. (En gén.) Sagnum (1) 
opus (peris), n. Cic. (Bälinient) Mules, 
is, (. Cic.: J'ai une grande machine 
en train, Afagnum opus in muanibus 
habeo. Cie. || 6° Fig. Invention, intri- 
que, ruse. Afachina, æ, f. Plaut. Ter. 
Slachnatio, onis, f. Cic. Fabrica, æ, 
f. Plaut. Ter. Dolus, i, m. Plaut. 
Cic. =: Quelles puissantes machines je 
fais jouer! Quantas moveo machinas/! 
Plaut. Préparer qq. machine eontre 
le vieillard, Aliguam febricam ad 
senem fingère. Ter. Mettre en mou- 
vement toutes sorles de machines 
pour faire... Omnnes adhibère machi- 
nas ad faciendum. Cic. 

MACHINER, Tv. acl. Former en se- 
cret qq. mauvais dessein. Muchinari, 
dep. (acc.) Cic. Moliri, ior, ris, 
tus sum, dép. (acc.). Cic. Strufre, 
0, is, struri, structum, act. Cic. Fan- 
grre, 0, is, finri, fictum, acl. Plaut. 
: Cetle chose (—cetle accusation) ma- 
chinée par Autronius, Illud ab Au- 
fronio machinalum (an sens passif). 
Salt. Celui, Celle qui macbine qq. ch., 
Alicujus rei machinator (oris), masc. 
Cic. machinatrir (icis), fèm. Sen. 

MACHINISTE, s. m. Celui qui In- 
vente, construit ou conduit des ma- 
chines. Machinator, oris, m. (à la 
guerre). Liv. (au lhéâtre). Sen. 

MACHOIRE, S. f. Partie de la 
bouche dans laquelle les dents sont 
enchässees. (Supérieure) Méla, æ, f. 
Cic. (loférieure) Sarilla, f. Plin. = 
Uve partie des dents est implantite 
dans la mâchoire inférieure. l'autre 
est implantée dans la — supérieure, 
Dentium pairs marillz, pars superiori 
ossi mälrrum hærel, Ceis. La — te 
dètange, Tibi pruriunt dentes (plur. 
de dens, nase. = dent). Plaut. Casser 
la — 4 qgn, Alcui obtundëre os (= 
la bouche). Plaut. 

MACLE, 3. {. Chtaigne d'eau. Tri- 
bulus, i, m. Plin. 

MACON, v. de France (Saône-et- 
Loire). Matisco, onis, f. Cæs. 

MAÇON. s. m. Ouvrier qu travaille 
aux constructions de pierre. etc. Struc- 
tor(uris)purietarius(ii), m. Firm. Insc. 
et ordin., ahs. Strnctor, oris, m. Mic. 

MACÇONNER, v. act. {0 Travaillor 
à une construction de picrro, etc. 
Struëre. 0, is, struri, structum, act. 
{avec un rég. dir. ou sans rég. dir.). 
Plin.||2° Boucher avec de la pierre, etc. 
Voy. soucnen 20, 

MAÇONNERIE, a. f. Ouvraga de 
maçon. Structura, 2,f. Vatr. : La 
marognerie intérieure d'un mur 
pat le revêlement), Muri nucleus 
1), m. Plin. — de pierre, Sarorum 
struclura. Quint. Recouvrir d'une — 
‘extrémilé des poutres, Caprta tigno- 
run siruclurd tegêre. Cæs. Ruche en- 
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tourée d'une — de briques, Alvus 
opere latericio circumsiructus. Col. 
Canal en —, Structilis canalis. Vitr. 

MACRA, riv. d'italie. Macre, æ 
masc, Lin. 

MACRE, 8. f. C. MacLr. 

MACIIN, empereur romain. Ma- 
crinus, à, im. Capat. 

MACULE. 3. f. C. racse. 

MACULEN, v. acl. C. TACHER. 

MADAGASCAR, Île française d'A- 
frique. * Hannonis insula (æ). . 

. MADAME, 8. f. Titre donné prin- 
cipalement aux femmes mariees. * Do- 
mia, z, Î. Voy. paux 3e, 

MADEFIEI, v. act. C. Humecren. 

MADELEINE, n. de femme. Afag- 
dalene, es, (. Bibl. 

MADEMOISELLE, s. Î. Titre donné 
principalement aux fommos non ma- 
rioes. * Domanrlla, æ, f. D'apr. Thom. 

. MADIANITES (LES), pple de l'Ara- 
big ancionno. Madianilæ, arum, m®. pl. 
tot. 

MADONXE, la Sainte Vierge. Virgo, 
ginis, f. {lier. 

MADIRÉ, É&, adj. {° Tacheté. Voy. 
ce m. || 2° Fig. Ruse. Voy. ce m. 

MAPDIRD, capit de l'Espagne. * Ala- 
dritum, t, 0. * Madritinm, 0, n. 

MADRIEIN, S. m. Planche cpaisse 
de chèno. Assis (is) roboreus (i}, m. 
Col., ou Assis querceus. Vitr., où 
Assis quernus. Plin., et ordin. abs. 
Assis,tis, m. Cæs. 

MAËSTRICHT, v. do Hollande. Tra- 
jectus (lis, 1m.) Mosæ. Ant. Trajec- 
tensis (ts) Urbs (bis), f. Greg. 

MAFFLE el MAFFLU. C.30UFFLU. 

MAGASIN, 5. mn. 1° Le lieu où l'on 
serre un amas do marchandises. {lecep- 
tacudum, i, n. Liv. Aputheca, æ.f. Cie. 
Hor. : Mellre eu mauasin, C. ruwa- 
OACINEN. VOy. DEPÔT, GnENIFA. À 
2° Établissemont où l'on vend certaines 
marchandises. Taberna, æ, f. Cic. : 
Magasin de livres, Taberna libraria. 
Cic., et simpl. Libraria, f. Gell. — de 
chaussures, Taberna sutrina. Tac., el 
ampl. Sutrina, f. Plin. || 30 Depèt de 
vivres, de munilions d'une armee. (De 
vivres) florreum, à, n. Cæs. (D'arines) 
Annamentarium, it, n. Cic. [| Il se 
tourne souv. par Provisions, Muni- 
tions : Commeatus, üs, m. s., el plus 
souv. Commeatus. uum, m. pl. Cæs. 
2: Les mayasuis de l’arince, Condita 
(orum) mibrtaria (um), n. pl. Spart. 
Voy. APPUOVISIONNEMENT 20. [| 4° Pro- 
visions de menage accumulces. Condita, 
orum, n. pl. Dig. Comæ, arum, f. pl. 
PL.-y, Voy. Pnovision. || 6° Amas d'ob- 
jets. Copia, æ, f. Cic. Voy. Auas. 

MAGDEBOURG, 7. d'Allemagne. 
* Magedeburgun et Magdeburgum,1,n. 
*l'arthenupolis, is, acc. im, abl. f, f. 

MAGE, 5. w. Prêtre de la religion 
des anciens Perses. Mugus, i, æ. Cic. 

MAGICIEN, ENNR, 3. m. f. Celui, 
Celle qui fait profession de la magie. 
Magus, à, masc. Tac. Afaga, #, fèm. 
Ov. Saga, fém. Col. 

SIAGIE, 3. [. do Art prétendu de 
produire des effets surnaturels. Magice, 
es, f. Plin. Magia, æ, f. Apul. AMagicr 


MAGNA 


(rem) artes (ium), f. pl. Plin. ||] 
° Pig. Pouvoir qu'exercent sur l'âme 
les beaux-arts, les passions vives, eto. 
JUecebra, æ. l. Cic. VOy. cHanmE 20, 
ENCIIANTEMENT 30. 

MAGIQUE, adj. 1° Appartenant 4 
l'art de la magie. Magirus, a, um. Cic. 
=: Formale inazique, Carmen, minis, 
8. Plin. Raguelle —, VOY. DAGUETTE 
je. Comme par une baguelle —, 
Voy. eNCHANTEMENT 10. || 20 Fig. Qui 
étonne, enchante, fait illusion. \ira- 
bilis, m. f.,e, a. Cic. Incredibilis, 
«. Cie. : Homme d'une élaquente ma- 
gique, Cælestis in dicendo vir. Quint. 

MAGISTER, s. m. Maltre d'ecole. 
Voy. walrrg 80. | 

MAGISTRAL, AL6, adj. 10 Qui 
bent du maitre =: D'un ton magistral, 
‘More maqstri. || 2° Digne d'un 
maltre. Egregius, a, um. Cic. 

MAGISTRALEMENT, adv. D'un 
tn magistral. VOy. MAGISTILAL 10. 

MAGISTRAT, 5. m. 1° Haut fono- 
tonnaire civil. Magistratus, üs, m. 
Cic. : Un magistrat ou qq. antlre au- 
lorité compelente, Magistratus aut 
eliqua legriima potesins. Cie. Si un 
parheuher vo uo —, Siquis au pri- 
talus aut publicus. Cæs. Le premier — 
d'ua Élal, Ctvitatis princeps(civis), m. 
C»s. Nommer des marcisirats, Creare 
magistralus. Liv. Être magistral, Voy. 
Esercer une MAGISTUATURE. || 2° Juge. 
Juder, dicis, m. Cic. Voy. sucw 20. 

MAGISTRATURE, s. f. 19 Haute 
fonction civile. Afagrstralus, üs, m. 
Cic. Liv. : Brigner une magisirature, 
Magistratum pet”re. Cic. Couférer une 
— à qqn, Alicui magistralum dare 
on mandare ou committëre. Cic. Etre 
oommé à une —, Magistratum acci- 
pére. Liv. Entrer en passession d'une 
Magistratum inire ou ingredi 
(dlp.). Salt. Occuper une —, Ma- 

istratum oblinère. Cæs. habëre. Cic. 
a magisiratu esse. Liv. Fxercer une 
—, Magistratum gerëre. Cic. Excrcer 
la première —, Summo magistratui 
præesse. Cæs. Garder sa —, In ma- 
gistratu manëre. Liv. Continuare ma- 
fistratum. Sail. Se démetlre d'une 
—, Magistratu abire. Cic. Magis- 
tralum deponêre. Cæs. Vay. cHanGe 
8e. roxction 20. || 2° Temps durant 
lequel un magistrat exerce 508 fonc- 
tions. Magistratus, &s, m. Cic.: Ce 
quon a fait pendant sa magistrature, 

es in magistralu gestæ. Plin. Pen- 
daot leur — des ambassadeurs vin- 
rent à Rome, Mis magistratibus le- 
gai Romam venerunt. Nep. || 3° Le 
corps entier des magistrats. Afagis- 
tralus, uum, m. pl. Cic. || 4° Les 
Jges. Judices, um, m. pl. Cic. 

MAGNANLDME, adj, 10 Qui a l'âme 
rande. Magnanimus, a, um. Cic. 

Ov. GÉNÉREUX 20, ÉLEVÉ 10. |] 20 Qui 
est le fait d'une grande âme. Generosus, 
Gun, fic. Quint. : Sentiments ina- 
goaioimes, Elatus animus. Cic. Elorts 
—, fiencrost conatus. Quint. 

MAGNANIMEMENT, adv. D'une 
manière magnanime, Ezcelso animo.Cic. 

MAGNANIMITE, 3. f. Grandeur 


MAGNI 


d'âme. Magnanimilas, alis, f. Cic. 
Voy. GRANDEUR 179. 

MAGNÉSIE, n. d'une contrée de la 
Thessalie, d’une ville de la Lydie, etc. 
Alagnesia. æ, f. Liv. : Les habilanis 
de la Magnésie, de la ville de —, Ma- 
gneles, um, acc. as, m. pl. Liv. Tac. 
Homme de —, Magnes, etis, m. Cic. 
Femme de —, Magnessa, æ, f. for. 

MAGNETIQUE. adj. Qui appartient 
à l'aimant, Muguelicus, a, um. Claud. 

MAGNIFICENCE, 8. f. 10 Qualite 
de celui qui se plait à faire d'éclatantes 
depenses. Magnificentia, æ, f. Cic. : 
Pousser trop loin la magnificence, 
Magnificenti& extra modum prodire. 
Cic. 1 a rempli 8es fonctions d'édile 
avec beaucoup de —, Magnificentis- 
sine ædilitate functus est. Cic. Trai- 
ter avec —, VOYy. MAGNIFIQUEMENT 10. 
Plein de —, Voy. MAGNIFIQUE 10. || 
2° Somptuosité, luxe extraordinaire (des 
ch.). Slaguificentia, æ, f. Cic. Lurzus, 
&s. m. Sall. Liv. Sen. Lururia, æ, f. 
Cic. Lururies, ei, . Cic. Lautitia, æ, 
f. Cie. Sen. Plin. Lautitiz, arum, f. 
pl. Petr. Suet. Sylendor, oris, mase. 
Cic. Magnifous (ti) apparatus (Gs), m. 
Cic. =: La magnifcenre des funé- 
railles, des villas, Magnificentia fu- 
nerum. Cîc. villarum. Cic. La — in- 
sensée des villas, Villarum insania 
(æ), f. Cic. Avec une — royale, Regio 
apparatu. Cic. Passionne pour la 
—, Lautitiarum studiosissimus. Suet. 
Voy. Luxe 40, écLaT 60, La — de 
ton présent, Tui muneris largilas 
(atis), f. Cic. Plein de —, C. maci- 
rique 20. || 80 Fig. Richesse, noblesse 
(du style). Magnificentia, z, f. Cic. 
Quint. Splendor, oris, masc. Cic. 
Pl.-j. : Magnificence outrée dans les 
expressions, Effusior in verbis cultus 
(üs), m. Quint. || 4° Au plur. Objets 
magnifiques. Afagnificæ larum) res 
(erum), {. pl. Cic. Lautitie, arum, f. 
pl. Petr. Præclara (orum) opera (um), 
n. fi Cic. : An milieu de ces ma- 
goificences de Rome, Jn hac magni- 
ficeutia Urbis. Liv. || 6° Au plur. 
Depenses éclatantes, largesses. Voy. 
DÉPENSE 1°, LANGESSE 4°. 

MAGNIFIER, v. act. Exalter. Ma- 
gnificare, s. parf. ni sup., act. Plin. 
Vulg. Voy. KxaLTER 30. 

MAGNIFIQUE, adj. 1° Qui se plait 
à faire d'éclatantes deponses. Magni- 
ficus, a, um. Sall. Vell. PL.-j. Largus. 
Cic. Splendidus. Vell. Suet. || 2° Où la 
magnificence éclate. Magnificus, a, um. 
Cæs. Sall. Splendidus. Cic. Sumptuo- 
sus. Cic. =: Macaifiques villas, Ma- 
gnificæ ville. Cic. Vêlement. Toilette 
maouifique, Vestis splendida. Petr. 
Splendidus eultus. Quint. Les plus 
magiufiques présents, Magnificentis- 
suma dona. Cic. Feslin magnilique, 
Jeux, Funérailles magnifiques, Voy. 
FESTIN 0, Jeu RO, FUNBRaILLRS. || 
3° Très boau. Puicher, chra, chrum, 
et mieux Pulcherrimus. Cic. : Orné 
de hrnderies magnifiques, Magnificis 
operibus pictus. Cic. Temps magni- 
fique, Egregia tempestas. Cie. Voy. 
Beau. || 4° Brillant, élevé. Magni- 
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ficus, a, um. Cic. Splendidus. Cie. : 
Style magaifque, lus —, Ratio di- 
cendi splendida. ic. Genus dicendi 
præclarum. Cic. magnificentins. Cie. 
Vers orné de mols magnifiques, 
Splendidis nominibus illuminatus ver- 
sus. Cic. Louer en termes —, Lau- 
dare pleno ore. Cic. amplissime. Plin. 
Voy. suiLILANT 40, PouPK OZ. 
MAGNIFIQUEMENT, adv. 1° Somp- 
tueusement. Magnifice. Cic. Sylenitide. 
Cic. Sumptuose. Cic. Apparate. Cic. 
Opipare. Cic. =: Vivre magnifique 
ment, Vivre magnifice. Cic. laute. 
Nep. Trailer, Recevoir qqn —, plus 
—, Accipre aliquem magnifce. Plaut. 
lautius. Cic. Maison — meublée, {n- 
structa opipare domus. Plaut. Temple 
— orné, Erimie omnatum templum. 
Liv. || 2° Fig. En termes brillants, ele- 
vès. Magnifice. Cic. Sylendide. Cic. z Il 
dira tout pres oagaifiquement, O0m- 
nia magnifcentius dicet. Cic. 
MAGNY-EN-VEXIN, v. de France 
(Seme-et-Oise). * Mugniacum, i, a. 
MAGOT, s. m. C. siNoz. 
MAHOMET, fondateur do mahomé- 
tsme. * Mahumetus, 1, ©. 
MATIOMETAN, ane, adj. Relatif 
au mahomelisme. * Mukometanus, a, 
um. || Subsl. * Mahometista, æ&, @. f. 
MAHOMETISME, 2. mn. Religion 
fondee par Mahomet. * Fides (ei) ou 
Religio (onis) Mahometana (æ), f. 
MAI, 8. m. Le cinquieme mois de 
l'annee. Mains et mieux Majus, i, m. 
Ov. Mensis (is) Majus (i), m. Cic.= 
De mai, Majus, a, um. Cic. Les ca- 
lendes de —, Majæ kalendiæ. Cic. 
MAIGRE. adj. 10 L'opposè de gras: 
sec, decharné. (Qui n'a pas ile graisse) 
Macer, cra, crum. Varr. Virg. Quint. 
Macilentus, à, um. Plaut. (Fluet, 
mince) Tenuis, m. f., e, a. Cels. 
or. (Effile, élancé) Gracilis, e. Cels. 
Suet. (EManqué) Eriis, e. Cic. = 
ilomme maigre, Homo macer. Quint. 
Le froid est auisible à celui qui 
est —, Frigus inimicum est fenui. 
Cels. Cheval, Chien — (— effan- 
qué). Strigosus equus. Liv. cauis. 
ol. Hultres maigres, Macræ osirez. 
Gell. Les parties du corps les plus 
—, Macerrimæ corporis partes. Sen. 
Jambes très —, Crura gracillima. 
Suet. Joues —, Mälæ macilentz. Plaut. 
Reudre maigre, C. AmAIGRIR (acl.) 10. 
Devenir —, C. S'amaicnin 10. |] 2e Où 
il n'entre nl graisse ni viande = Repas 
maigre, Vay. maicnm (subst.) 20. | 
30 Où Hi es interdit de manger de la 
viande = Jour maigre, * Dies quo car- 
nibus vesci non licet. [| 6° Peu nour- 
rissant. Tenuis. m. f., e, n. Cic. = 
Maigre chère, Tenuis (is) victus (us), 
m. Cic. cibus (i}, m. PA. Victus ari- 
dus. Cic. Voy. cuënr. — repas, Te- 
nuis mensa. Hor. || 6° En par]. d'nue 
lerre. Aride. pauvre, qui rapporte peu. 
Macer, cra. crum. Cie. Erilts, m. f., 
e, n. Cic. Gracilis, e. Col. Plin. 
Jejunus, a, m. Cic. Col. : Rendre 
maisre, C. APPAUVRIR 30. Devenir —, 
C. S'amaicnan 20. || 6° Trop allonge. 
Gracilis, m.f.,e,n. Vitr. : Colonnes 
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maigres, Graciles columnæ. Vitr. | 
7° Trop menu. Voy. Menu (ailj.). 
8° Fig. Qui manque d'ampleur, d'abon- 
dance, de force, d'importance, d'agre- 
ment : \Maigres ressources, Maigre 
bulin, Voy. PETIT, MODIQUE. Un — 
Sujel, Voy. LÉGRn, FLTILE. Un su- 
jel —, Voy. srknile. Un ouvrage —, 
Voy. FAIBLE. PAUVAK, VInE, Un <tyle 
—, Voy. sec. nu. [leinire] dant ia 
cnuleur, le pinceau est —, Dusus in 
coloribus. lin. Une récephon —, 
Voy. #noib. 

Maine, s. @. 10 La partie de la chair 
où il n'y a aucune graisse. Macrum, à, 
n. Cels. : Prendre du maigre plutôt 
que du gras, Sumÿre macrum polius 
quam pingue. Cels. Voy. chain 30. | 
2° Nourriture d'où la chair est exclue 
: Faire maigre, Mauger —, Care abs- 
tinère (eo, es, nui, lentum), 0. Plaut. 
Action de faire —, À carnibus absti- 
nentia (æ), [. Aug. 

MAIGRELET, ETTE, adj. Un peu 
maigre. Mnrellus, à, um. Lucil. Varr. 

MAIGREMENT, adv. C. cukrive- 
MENT, CHICUFMENT, 

MAIGRNET, adj. C. MAIORELET. 

MAIGREUR, 8. f. 1° État d'un 
corps maigre. Bacies, ei, [. Cic. Te- 
nutas, atis, f. Cic. Gracilitas, [. Cic. 
(Pour la distinction des nuanres, 
Voy. maionex {°): La maigreur des 
jambes, Crurum tenuilas. Ph. J'étais 
d'une grande —, Erat in nobrs 
stnmma gracrlilas corporis. Cic. Qui 
est d'une extrème —, Vegraudi ma- 
cie torridus. Cic. || 2° État d'un sol 
qui produit peu. Afacies, ei. f. Col. 
Érililas. atis, f. Col. || 3° Default de 
ce qui est trop allonge. Gracilitas, 
atis, f. Vitr. |] 6 Fig. Manque d'am- 
pleur = La maigreur (du style), Ma 
cies, ei, Ê. Tac. Ertlitas, atis, f. Cic. 
Jejunatas, f. Cie. Siccitas, f. Cic. Ino- 
pia. æ, f. Cic. Voy. sÉCUErEssE. 

MAIGRIR, v. n. Devonir maigre. 
Macrescëre, 0, is, crui, s. Sup., n. 
Varr. Col. Macescére, 0, is, s. parf, 
oi Sup., 0. l'laut. Varr. Emacrescrre 
ou ErmacescÆre, 0, is, crui vu cui, 9. 
sup., n. Cels. Corpus amittFre (o, is, 
misi, missum). Cic. : Le corps mai- 
grit, Corpus minuifur (de minui, or, 
éris, nulus sum, pass.) Plin. Faire 
maigrir, C. AMaïGnIn 1°. Qui a mai- 
gri, Qui est —, Voy. AmaIGRIN de. 

Maionin, v. act. Fairo paraitro mal- 
gre. Voy. Paire PARAÎTRE EL Marre 10. 

4. MAILLE, s. f. 1° Ouverture que 
tes nœuds d'un filet laissent entro eux. 
Macula, &, (. Varr. Cic. = Filet à 
larges mailles, à — serrées, ete 
grandibus maculis, Varr, manuiis ma- 
culis. Varr. | 2° Chacun des petils 
annelcts de fer dont on formail les 
armures. fJamus, à, m. Virg. : Colte 
de mailles, Lorica iæ) serta (æ), f. 
Nep. Lurica hamis conserta, f. Virg. 

2. MAILLE, 3. [. Très petite mon- 
naie de billen = N'avorr mt son où 
malle, C. N'avoir pas on usa no. || Fig. 
Avoir maille à partir (= à partager) 
avec qqn, C. Avoir un NIFPÉREND. 

MALLLE, 8, adj, Fait on mallles 
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: Fenêtre à fer maillé, Fenestra ret- 
culata. Varr. 

MAILLET,S. M. el MATIDLOCIIE, 
s. f. Sorte do marteau (de bois). Aal- 
leus, i, in. Plin. | 

MAILLETON, s. m. Sorte de cros- 
sette. Mallrelus, à, @. Col. 

MAILLEZAIS, v. do France (Ven- 
dée). Mulliucum, à, n. 

MAILLOT, s. m. Bandes dont on 
enveloppe un enfant au berceau. Fas- 
ax. ram, f. pl. lent. 

MAY, S. f. {9 Partie du corps hu- 
main. Manus, @s, f. Cic. : La main 
roile, Afunus dextera. Plaut. Manus 
dertra. Cic., et simpl. Derlera ou 
Dertra, æ, f. Cic. la — gauche, 
Manus sinistra. Nep. leva. Plaut. 
Cic., et simpl. Sinistra. æ, (. Cæs. 
ou Leva, f. Virg. Les deux mains 
(cnseinble), Ambæ manus. Plaut. Les 
deux — (séparées), Utraque manus. 
Guint. — jointes, Junc(æ vnanus. 
Uuint. Fermer la main, Manum com- 

rinbre. Cic. Action de ramper sur 
es inans, Reyfutio per mauus (= à 
l'aile des mains). Quint. Repuusser 
ile la main, avec la —, Mauu repel- 
l8re. Quint. || Fig. Avoir le cœur sur 
la man (= être ouvert, franci, Voy. 
Franc 30. | 2° Le côte que regarde 
l'une ou l'autre main. Manus, üs, f. 
Ter. : Il y a du côté de celle main- 
ci un pelit temple, Est ad hanc ma- 
num sacellum. Ter. À — draile, Voy. 
onorre (subsl.) 10. À — gauche, Vay. 
Gaucnr (subsl.) 40. |} 3° Main dans 
l'action de toucher. Manus, üs, f. Cic. 
: Ne porte pas, Ne mets pas la main 
sur moi, Ne me allingns (de attin- 
g're, 0, ts, figi, tactum). Plant. 
Passer sur les yeux de qqn ses 
nains malprapres, Alicujus oculos 
illotis manibus tractare. Plaut. Pro- 
mener la nain sur la téle de quo 
qui dort, Caput dormienti pertrac- 
fare. Just. l'asser la — sur le dos 
{de son cheval), Dorsum demulcère 
(eo, es. mulsi, mulsum). Liv. Passer 
sur son cheval une — caressante, 
Fquum blaniiente tactu permulcire. 
Sen. NBræuf dout la peau est lrè: 
douce à la —, sous la —, Bos tactu 
corporis mollissimo. Col. Les cordes 
résonneul suus la — qui les touche, 
Chordæ ad tactum respondent. Cic. 
IL 6° Main dans les démonstrations 
d'amitie, etc. Uertera ou Dertra,æ, (. 
Cic. Manus, &s, (. Cic. : Tendre la 
maic à qan, Alicui manum jorrigère. 
Plin. Prendre, Serrer, Presser 11 — de 
qqn, Manum alicujus prelendëre ou 
apprehendëre. Cic. Toucher la — des 
coasuls, de qqn, Tuucher dans la — 
aux consuls, à qqn, Contingre dex- 
tras consulum. Liv. manum alicujus. 
Vell, Douner la —, Dertram dare. 
Liv. Se dunner, Se serrer la —, 
Jungère dertras. Virg. manus. Flor. 
dextram dertrz. Virg. Ou se dnnna 
mutuellement la —, Dertræ inter- 
Junciæ sunt, Liv. S'élant donné mu- 
tuellement la —, Datis inter se der- 
tris. Liv. Envoyer à qqu une poi- 
guée de —, Alicui dertram mitiëre. 
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Nep. dextram ferendam dare. Just, 
Battre des mains, Afanus collid're 
inter se. Sen., et simpl. Manus colli- 
fre. Quint. Voy. apeLAURIR. |] 5° Main 
dans les voies de fait, dans les actes 
do violence. Manus, &s, f. Cic. Nertra, 
æ, 1 Uic, z Meñsrez qan de la main, 
Lever la — sur qun. Intentere manue 
alicui. Cæs. in aliquem. Liv. Porter, 
Mettre la — sur qqn, Alicur vim et 
manus tnferre. Cic. manus inji-Fre 
Lin Petr. l'orter la — sur gun lite. 
ospritem violare. (xs. Parler sur un 
lemple ses mains sacrilèges, Mannus 
sacrilegas fano afferre. Cic. Un coup 
de la main d'uo au esl moins grave, 
Levror est playa ab amico. Cic. Tu 
uourra8 de ma —, Hac dexträ oc- 
cides. Sen. Se luer de sa propre 
—, Sibi manus inferre. Hirt. afferre. 
Cie. Quint. Suä manu perire, n. 
Quint. Qui s'est tné de sa —, Mfanu 
suä interfectus. Sall. Êlre mis eo 
pièces par les mains (de la foule), 
Inter manus laceran ou laniari, pass. 
Flor. l'asser par les — de qun (— 
être battu par lui), Ab alrguo vapu- 
lure, a. Sen. tiuiut. Faire main basse 
sur les prisnnniers (= les ma:sa- 
crer), Captos trucidare. Sall. Yov. 9°. 
N'y pas aller de — morte, Plenä 
manu verberare. Petr. Haimme haut 
a la — (— toujours prèl à la vio- 
lence), fJomo ad vim promptus. Tac. 
1 6° Main dans les combats (au pr. et 
aufig.). Manus, üs, f. Cæs. Cic. Liv. 
: En venir aux mains, Venire in 
manus. Sall. ad manus. Liv. ad 
mantus afque ad pugnam. Cic. Ad 
manus accedre. Nep. Inter se manus 
conserëre. Liv. À rma inter se conferre. 
Liv. On en vient aux —, Ad manus 
pervenitur (à l'impers. pass.). Cic. 
On en venait aux —, Nes ad manus 
veniebat. Cic. On en vint aux —, les 
ad certamen vénit. Sal. Ad manus 
ventum est. Suet. En venir aux — 
avec qqn, Cum aliquo prælium com- 
mili%re. (ic. pugnam conserrre. Liv. 
Le< Gaulois en vinrent aux — avec 
Fantéius, Gall cum Fonteio ferrum 
ac manus contulerunt. Cic. VOoy. EN- 
&AGEu le comhat 8°. Livrer un cam- 
bat de main, de — à —, Comminus 
pugnare. Cæes. Comminus cunser?re 
manus. Liv. Être aux mains, En être 
aux —, Pugnare, n. Cic. Voy. cou- 
BATTRE 40. Meltre des personnes 
aux —, Voy. Endaaen 9e, Mettre 
aux PRISES. Mettre l'épée à la main, 
Gludium string're (o, is, strinzi, 
strictum). (æs. On combaltit l'épée 
à la —, Gladiis pugnatum est. Cæs. 
Se défendre à — armée, Manu 3e 
defendFre. Cæs. Mainienir sa liberté 
à — artmée, Per manus libertriem 
relinèére. Sal. Envahir un leu les 
armes à la —, Locum ferro prossi.Ëre. 
Cie. Se jeter sur qqn le fer à la —, 
In aliquem cum ferro imvadfre. Cic, 
Tenter un roup de — contre nus ou- 
vrages, Teniare opera nvsira. (xs. 
Il lenla uo coup de — sur Trébi- 
zonde, Trapezuntem subifus irrupit. 
Tac. Voy. cour 5°. || 7° Main à l'es 
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crime. Afanus, üs, f. Quint. : Les at- 
taques de seconde —, de troisième 
— dans les lutles de gladialeurs. 
Gladiatorum manus secundæ, lerliæ. 
Quint. || 8° Main dans l'action de 
prendre qqn où qq. ch. Manus, üs, f. 
Cic. : Prendre qqn par la —, Ali- 
quem manu prehendère. Cic. [ls assu- 
reut leurs pas en Se prenant par la 
—, Javicen manibus apprehensis gra- 
dum frmont. Quint. Prendre un vase 
en —, dans ses mains, Sumère vas 
in manus. Cic. Reprendre en main 
va livre (pour le relire), Librum in 
manus resumêre. Quint. Mettre la — 
sur qq. ch., Saisir qq. ch. avec la 
—, Aliquid manu apprehendëre. Quint. 
Mettre la — sur un vêlement (= le 
trouver et le prendre), Vestilum nan- 
cisci (or, éris, nacius sum), dép. Ter. 
Fig. Il a mis la — sur une excel- 
leate famille, Occupavit oplimam fami- 
liam. Plaut. |] 9° Main dans l'action de se 
saisir, de s'emparer de qqnuu de qq. ch. 
Manus, &s, f. Cic. : Tes mains aviles 
cherchent à se zaisir de nos trou- 
peaux, Ad pecora nosfra avaras 
manus porrigis. Curt. Porler la — 
sur le bien d'autrni, Afferre manus 
bonis ahenis. Cic. Porter la — sur 
des sommes d'argent, IR pecunias 
invadFre, 0. Cic. Porter la — sur 
les trésors rayaux. Regias gazas al- 
frectare. Liv. Porter la —, Faire — 
basse sur les revenus, Admovere 
manus vecligalibus (au dat.). Cic. 
Faire — basse sur le diner, Cenam 
rapère. Lor. Faire — basse sur loute 
la vaisselle, Vasa omnia auferre. 
Cic. Voy. 5°. Purler la — sur l'Ar- 
méaie, AdjicËre manum Armentæ. 
Veil. Voy. S'empanen. Mellre à qqn 
la — sur le coilel, Afanum alicui 
ijic#re. Cie. Metire la — sur les 
meurtriers, Jnterfeciores comprehen- 
dfre. Liv. On désespcrait de mettre 
*à — sur lui, Spes non erat eum asse- 
uendi (dép). Curt. Voy. ARNÈTER 
°, ATTEINDRE 90, || 40° Main dans 
l'action de tenir. Bfanus, &s, f. Cic. 
: Épée qui est bien à la main, 
Glalius habilis. Liv. Tenir une coupe 
dans sa —, Avoir une coupe à 
la —, eo —, Poculum in manu te- 
mére. Cic. La statue, un javelot à 
la —, Statua, hastam tenens. Quint. 
Teair qq. ch. en serrant bien les 
mains, Aliquid pressis manibus tenêre. 
Curt. 11 Int une pièce qu'il avait 
entre les —, Fabulam recilavit quam 
in manibus habebat. Cic. Donner la 
man à uo pelit enfant Parvulo 
manum dare. bunt. Teuir qqn par la 
—, Alquem manu fenére. dal Fig. 
Se lenir par la —, Se dunuer fa 
— (= être d'intelligence), Voy. 1N- 
TELLIIENCE S°. Les armes tombent 
de leurs mains, Cadunt arma de ma- 
nidns eorum. Cie. Les giaives san! 
tombes de lenrs — barbares. Gladii 
de mantbus crudelissimis erciderunt. 
Cic. La vicluire [nous] a ghssé des 
—, Vicioriu excidit e manibus. Cic. 
L'arme lui fut arrachée des —, Te- 
lum ei e manibus ereplum est. Cic. On 
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t'arracha le poignard des —, Tibi 
exlorla est sica de manibus. Cic. 
Laisser échapper qqu de ses —, Ali- 
quem e manidus dimit(ére. Cæs. amit- 
{#re. Liv. emiliYre e manibus. Liv. de 
manibus. Liv. manibus, Liv. S'arra- 
cher qqn ou qq. ch. des —, Voy. 
ARRACUER 30. || 11° Main marquant 
qu'on a qqn où qq. ch. avec soi, pres de 
soi, à sa portes, à sa disposilion, sous 
sa dependance. Afanus, üs, f. Cic. : 
Les Jeunes gens avaient Sénèque 
entre les mains, Seneca in manibus 
adolescentium fuit. Quint. [ls n'avaicnt 
rien en main (— à leur dispusition), 
Nihil erat in manu eorum. Liv. 
On avait sous la — one grande 
quaatité de pierres, Magna vis sa- 
zorum ad manus erat. Curt. Il doit 
avoir ces armes sons la —, [æc 
arma hubë&re ad manum debet. Quint. 
L'argent qui élait sous la — (= dis- 
ponible), Pecunia crpeditissima que 
erat. Cæs. Les pièces sont sous la — 
(Se à la portée de loul le maude), 

abulæ sunt in medio. Cic. Richesses 
qu'un a sous la —, Divitis parabiles. 
ic. Voy. DisposiTion 90. Tomier, Se 
trouver sous la — de qqn, Alicui ve- 
nire in manus. Cic. esse ad manum. Liv. 
Ils pillèrent tout ce qui leur tomnhait 
sous la —, Omnia quæ in prompiu 
erant, diripuere. Liv. J'ai sous la — 
des persanves sûres, Bfihi ceriorum 
hominum potestas est. Cic. [Après la 
mort de son patron, Hispala] n'élait 
sous la — de persoune, In nullius 
manu eraf. Liv. Quand une feinine 
passe sous la — d'un mari, (um 
mulier viro ir manum convenil. Cie. 
Ua consul qui a l'armée dans sa —, 
Consul, cui erercitus in manu est. Sall. 
Se remettre aux mains de qqn, Le- 
dWre se alicui. Cæs. ad uliquem. Liv. 
Mettre le commandement entre les — 
de Cingelurix, Cingetorigi imperium 
transdére. (æs. Remettre l'armée entre 
les — de qqn (= de snn successeur), 
Alicut trad#re exrercitum. Cic. Mettre 
eatre les — de qqn la direction d'une 
guerre, le gouvernement d'une pro- 
viace, À liquem bellc gerendo præfcere. 
Cic. provinciz præponëère. Cic. [La 
Syrie était tombée entre les — 
d'un roi fainéaut, In manus ignavi 
regis inciderat. Curl. La royaulé 
lumbe entre les — d'esclaves, Re- 
guum ad servitia cadit. Liv. Changer 
de — (= passer d'un propriétaire à un 
autre), Ad aluim transferri, pass. Dig. 
Avoir la grande maia, la haute — (= 
l'auturilé supérieure), Voy. ACTORITÉ 
20, Qui a le pouvoir en —, Impeni 
potens. Liv. Tu as l'empire dans les 
mains, Jmpertum în fud manu posi- 
tum est. Tac. Avoir en main les af- 
faires de l'État, Rempublicam gerrre 
(o, is, gessi, geslum}). Cic. Avuir dans 
ses mains l'empire de Rome, Rei flo- 
manæ arbitrium obtinére. Tac. Etre 
entre les — du sénat, Esse in arbi- 
{mo senatüs. Cic. La victoire est dans 
nos —, Victoria in manu nobis est. 
Sall. Avoir entre ses — la vie et les 
biens des hommes, In capite fortu- 
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nisque hominum dominari, dép. Cæs. 

Vous lenez la liberlé dans vos —, 
Libertatem in dextris vestris portatis. 
Sall. Tu as dans les — le pouvoir 
d'empêcher cela, Tibi est in mani- 
bus ne id fat. Ter. || 12° Main dans 
ce qui a rapport 4 l'équitation et dans 
les expressions figurees empruntees au 
langage de cet art : L.âcher, Kendre la 
œain (à an cheval), Voy. pis (0. 
Tenirla —, C. Serrer la sntoe 1e, Che- 
val de —, Sellare jumentum. Veg. || 
Fig. Lâcher la main à qgo, à qq. 
cb., Voy. pains 20. Lâcher la — 
(dans une affaire), C. céoen 7e. 
Forcer la — à qqn, Voy. roncxn 10, 
J'ai la — forcée, Hoe facio invttus. 
Cic. Teair la — à qq. cb., Aliquid 
curæ habtre. Sal. J'y tiendrai la —, 
Id miAi curæ erit, Cic. On y Liendra 
la —, Curabitur (à l'impers. pass.). 
Ter. Tenir la — à ce que la chose 
se fasse, Operam dare ut fiat. Ter. 
Tenir la — à ce que rien ne man- 
que, Curare ne quid desit. Cic. Ga- 
gner qqn de la — (= le prévenir, le 
devancer), Voy. Dxvancer 30, Haut 
la —, (— avec autorité) Voy. a0- 

TONrTÉ 40. (= sans afficuité) Voy 

DIPMCULTÉ Î0. (— avec promplilude) 
C. PROUPTKUENT. || 13° Main donnant 
u recevant. Afanus, Us, [. Cic. : 

pleines mains, Afanibus plents. Virg. 

Suet. Plenä manu. (Pr.) Tib. (Fig.) 
Cic. Sen.-rh. Petr. Tendre la main 
(= demander l'aumône), Voy. av- 
wôNs. Reodre qq. ch. de sa —, Ali- 
quid de manu reddFre. Suet, Dunner, 
Livrer qq. ch. à qqu en — propre, 
Dare aliquid alicui in maonum. Ter. 
Trausnieltre qq. ch. de la — à la 
—, Aliquid de manu in manum tra- 
dère. Cic. [Ce] qui se donne de la 
— dia —, Quod in manum datur. 
Cic. Recevoir de l'argent de la — à 
la —, Comminus pecuniam reciprre. 
Dig. Passer de — en — des boules 
de poit, Picis glebas per manus 1ra- 
dëre. Cæs. Faire passer an registre 
de — en —,Codicem circumferre. (ic. 

N Fig. Coutames religieuses traus- 
muses de maiu en — jusqu'à nous, 
Nobis traditæ per manus religrones. 
Liv. La noblesse se transmetlait le 
consulat de — en —, Consulatum 
nobilitas inter se per manus tradebat. 
Sall. Tenir qq. ch. (= un reusei- 
gnement) de bonne —, Aliquid certo 
scire. Cie. certis auctoribus compe- 
rtsse. Cic. De bonnes nouvelles qui 
ne viengent pas des meilleure 
mains, Boni nuntii non oplimis auc- 
toribus. (ic. Chercher de quelle main 
ils tiennent ce qu'ils racnnient, Er 

quirre wnds (id) auditum dicant. 
Plaut. Temr ces chuses (= ces cuu- 
naissances) de la premiere —, Ea a 
fontibus haurire. Cie. [Ce qui vieut] 
de ma — (— de ma part), À me. 
Cic. Quelqu'un de ta — (= de ton 
choix), Aliquis tuo judieio delectus. 
Cic. a te electus. Cic. || téo Main quand 
I s'agit d’un depôt, d'une pors. ou d'une 
ch. confico à qqn. Manus, &s, f. Cic. : 
Mettre qquentre les mains desmalires, 
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Aliquem magistris fradëre. Cic. Dépo- 
ser qq. ch. entre les — de qqn, Rei 
custodiam alicui credëre. Liv. Dépa- 
ser qq. ch. en main lierre, Aliquid 
apud sequestrem deponÿre. Gell. Meltre 
entre les maius notre avoir, et ma 
personne et mes espérances, Bona 
nostra t5bi permutiére. Ter. In tuam 
custodim mrque ef mens spes tradère. 
Plaut. L'affaire est en bonnes —, eu 
main sûre, Res est in tulo. Ter. || 
45° Main quand Il s'agit de mariage 
: Demander, Rechercher la main 
d'une jeune fille, Virginem pelètre. 
Liv. Je demande la — de ta sœur 
pour mon fils, Tuam sororem filio 
osco meo. Plaut, Promellre à qqn 
a — de sa fille, Filiam alheui des- 
pondère. Cic. Dunner à qqn la — 
de sa fille, Filiam alicui in matri- 
monium dare. Cæs. Je te donne ça 
—, Te isti virum do. Ter. Voy. Ma- 
RAGE. || 16° Main quand il s'agit d'aide, 
d'assistance, de proteclion. Manus, üs, 
f. Civ. Lertera ou bDextra, æ, f. Cic. 
: Donner un coup de main à, Prèter 
la —, les mains à qqu, Alicui 
manum commodare. Vell. manus af- 
ferre. Cie. Tenire la main au {voya- 
geur] fatigié, Tendère fesso manum. 
Uv. La Grèce tend à l'ilalie une — 
secourable, Græcie fendit derteram 
Italis. Cic. Donner la — (— son as- 
sentiment) à qq. ch., Aliquid assen- 
ini (ior, iris, sensus sum), dép. Cic. À 
_Coupsèr vous y avez dunné lesinains, 
Approbator certe fuisti, Cic. Prendre 
en main Îa cause du peuple, Cau- 
sam populi suscipëre. Cic. Être 
sauvé par les mains de gqu, Per 
manus alicujus servant. Cic. Ils ont 
résolu de se venger par vos —, Sia- 
tuerunt injurias per vos ulcisei. Cic. 
tre sous la main de qqn, Voy- PRO- 
TecTiON. |] 17° Main quand il s'agit 
d'une opération, d'un travail, AMunus, 
&s, f. Cic.: La main légère (d’un opé- 
raleur), Mollis manus. Quint. La — 
assurée (d'un chirurgien). Stabilis 
manus. (els. Qui a la — bonne, la 
— heureuse, C. annorr. Mettre la — 
à l'œuvre, Operi manum aumouëre. 
Curt. Les arlisans dont l'avoir et le 
crédit dépendent de leurs mains, 
Opifices quorum res fidesque ir mani- 
bus sitæ sunt. Sall. [Vivre] dn tra- 
vail de ses —, Manuum mercede. Sall. 
Fait de main d'homme, Afanu factus. 
Varr. Cie. Sen. Ce qui a été fait de 
— d'homme, Id quod est manibus hu- 
manis laboratum. Cic. Ville fortifiée 
de — d'homme, Urbs cum manu mu- 
nîta. Cie. Fromage pressé à la —, Ca- 
seus manu pressus. Col. Arracher la pa- 
lissade avec la —, Vallum manu scin- 
dre, Cæs. Faire de 8a —, par 8es 
mains ses babits el ses chaussures, 
Vestem crepidasque sud manu facère. 
Quint. Honime de main. Aomo promp- 
fus manu. Sall. Nep. Quint. et abs. IJo- 
mo promplus. Cic. || Fig. Travailler des 
pieds el des mains pour que.…., BAfa- 
nibus pedibusque obnire omnia facëre, 
ut (et le subj.). Ter. Je dois travail- 
ler des pieds et des — à t'être utile, 
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Debeo conari manibus, pedibus, dum 
prosim fibi. Ter. Faire des pieds et 
des — pour empêcher que... Pu- 
gnare ne (et le subj.). Cic. Lier les 
— à qqn (— le réduire à l'inaction\, 
Voy. EurècuHER. J'acen main un grand 
ouvrage, flubeo opus magnum in ma- 
ntbus. Cic. La dernière — (= l'achè- 
vement, le Ani), Janus extrema. Ciz. 
surmma, Plin. Quint. ultima. Veil. 
Petr. Mellre la dernière — à qq. ch., 
à on ouvrage, Alicui rei summam 
manum imponère. Quint. Opus exz- 
dificare. Cic. Qui a reçn la dernière —, 
Perfectus ou Absolutus (a, um). Cic. 
Il n'a pas mis la dernière — à ses ou- 
vrages, Manus extrema non accessit 
operibus ejus. Cic. Qui n'a pas reçu 
la dernière —, Adhuc imperfectus 
(a, um). Quint. Adhnc rudis, m. f., 
e, n. Quint. Cela est fait de — de 
maltre, de — d'ouvrier, de bonne 
—, oc factum est fabre. Plaut. Uu 
ouvrage de première — (= puisé 
aux sources vuriginales), * Opus ab 
ipsis fontibus petitum. Erudition de 
seconde —, *Scientia haud propria 
ou ab aliquo mutuata. La — de la 0a- 
tore est plus balnule 4 faire cela, 1d 
nalura arlificiosius efficit. Cic. Tout 
cela est de la — de la nature, Hxc 
omnia sunf operd nafuræ. Cic. On 
recounalt dans tout cela la — de 
la nature, Ea a natur& inchoata com- 
parent. Cic. |} 48° Main par rapport 4 
"ecriture. AManus, üs, f. Cic. Chrro- 
graphum, à, n. Cic. = Il reconnut 8a 
main et son cachet, Cognovif manum 
el signum suum. Cic. Iwiler la — de 
qan. Alicujus chirographum imitari, 

p. Cic. La — d'Alexis se rappro- 
chait beauconp de la lienne, Alexudis 
manus prope accedebat ad simalitu- 
dinem tuæ litieræ. Cic. Une leitre de 
la — de Tunar“his, Epistola Timar- 
chidis manu scripta. Cic. La lettre est 
de la — du couiste, Epistola hbrarii 
manu est. Cic. Une lettre de ma —, 
Eyistola manu meä scripta. Cic. Tu 
atteuiras une lettre de ma —, Afeä ma- 
nu litleras exspectabis. Cic. Envoyer 
une leltre qu’on à écrite desa —, Mit- 
{êre litieras suo chircgrapho. Planc. 
ap. Cic. || 19° Main dans ce qui a rap- 
port au jeu. Manus, üs, {. (— coup 
au jeu de dés). Suet. = Avoir la 
main beureuse au jeu, Prosperiore 
aleä uti, dép. Suet. || Fig. Avoir la 
main bange, la — heureuse (— être 
beureux dans ses entreprises), Voy. 
“roneox 30. || 20° Main dans l'ac- 
tion d'appeler, d'implorer, de  ju- 
rer, eto. Manus, &s, [. (ic. = Faire 
signe de la main, dfanu significare. 
Sal. Il y a dans Îles piscrnes des 
mulels qui viennent 4 l'appel de la 
—, Mulli in piscinis sunt qui ad 
manum accedunt. Cie. Tendre les 
inains vers qqu, Afanus ad aliquem 
tend®re. Cæs. Liv. Je t'en conjure 
par celte nain qne je le tends, ne 
te sépare pas d'elle, Quod te ego per 
dextram hanc or0 ne abs te hanc 
segreges. Ter. Tendre ses mains sup- 
pliantes, Tend?re supplices manus. 
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Quint. La patrie suppliante tend vers 
vous 8eS —, Vobis supylez manua 
tendit patria. Cic. Lever les — vers 
le ciel, Mannus ad cælum tendère. Ces. 
Liv. porrigre. Liv. S'il jurait, la 
nain sur l'autel, Si aram tenens 
Jurarel, Cic. || 21° Patte de certains 
animaux. Manus, &s, [. Plin. || 220 
Grappin. Voy. ce m. |} 23° Poignes. 
Voy. ce m. 

De LonNaux main, loc. adv. Depuis 
longtemps. Jampridem. Cic. Jamdw- 
dum. Cic. : Action préparée de lon- 
fue main, Mulio ane præcogitatum 
facinus. Liv. Voy. LoNcreurs. 

Sous sam, loc. adv. Secrètement, 
en cachette. Voy. ces m. 

MAIN-D'OŒUVRE, s. f. 10 Façon 
travail de l'ouvrier. Manus. üs, f. 
Quint. Opus, peris, n. Cic. Opera, z, 
f. Cic. Ars, rtis, f. Cie. : Le prix de ces 
chuses esl dans la main-d'œuvre, Ea- 
rum rerum preltum in @rle postfum es£, 
P.-jct. Vuy. Façon 20. Ulierlé de 
la —, Caritas operariorum. Plin. Le 
prix de la —, Voy. ci-apr. |] 2e Prix 
que coûte la façon. Afanapretinm, ii, 
n. Plaut. Cato. Plin. Munüs pretinm, 
0. Cic. =: Dans l'or, il n'y a d'autre 
perle qne celle de la main-d'œuvre, 
In auro, præter manus prelium, niki 
inlertrimenti ft. Liv. 

MAINE (LB), ano. prov. de France. 
“Cenomanensis (is) Ager (yri), m. = 
Les habitants du Maine, Aulerci 
(orum) Cenomani (orumi, m. pl. Cxs. 

MAIN-FORTE, 3. f[. 1° Aide, assis- 
tance. Adjunentum, 1, n. Cic. Voy. 
AIDE (8. f.) 10, Assistance 30. | do 
Force, violence : À maiïu-forie, Per 
vün. Cic. Va. Cic. Voy. ronce 60. 

MAINLEVEE, 9. f. Acte qui lè 
l'empèchement résultant d'une opposi- 
tion, etc. Sublatio, onis, [. Quint. = 
Donner mainlevée des hypothèques, 
De hypothecis decedëre (0, is, cessi, 
cessum), n. Cic. 

MAINMISE, 8. f. Saisie. Mani 
apprehensto (onis), f. Gell. : Le père a 
droil de maiumise snr sou fils. Patri 
in fAlium manüs injectio est. Quint. 

MAINT, AINTE, adj. Plusieurs. Mul- 
ti, æ, a. Cic. = Mainle femme, Mantes 
femines, Mainte et maiule femme, 
Maiutes et maintes femmes, Multæ 
raulteres. Cic. Mainte fois, Maintes 
fois, Sæpe. Cic. Voy. SOUVENT. 

MAINTENANT, adv. 40 À présont 
(En gén.) Nunc. Cie. (Aujourd'hui) 
Hodie. Cie. Nep. (À l'époque où nous 
sommes) Hoc lempore. Cic. His tem- 
poribus. Cic. [lac tempestate. Sall. : 
Quant 4 maintenant, In præsenti. Cic. 
Pour —, [n præsens tempus, el simpl. 
In præsens. Cic. Les bummes de —, 
Voy. agsourD'aui 20. || 3° À partir 
de ce moment-ci, après cela. NWunc, 
Cic. Jam. Cic. Iinc. Plin. Quint.: 
Maintenant voyons les choses plus 
à fond, Nune interiora vileamus. Cic. 
— passons à la question du dis- 
cours..., Jam Ainc ad rationem ser- 
monis franseamus. Quint. Examinons 
— la nature du raisonnement, Nune 
deinceps ratiocinalionis naîuram con- 
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sideremus. Cic. En voilà assez sur la 
justice; — parions de la libéralilé, 
de justitid satis dictum est; deinceps 
da librralitate dicatur. Cic. Qui _ 
jra te vuir? Quis nunc te adibit ? Cat. 
MAINTENANT Que, loc. con. Dans 
es temps-ci où; après que : Mainle- 
Baot qu'il est condamné, 18 disent 
= lorsque — il est condamné), 
(oi cum ile damnatus est, dicunt. 
Cie. — que je parle devant des sé- 
nateurs (— comme, puisque JE 
parle —), Nunc cum loquar apud se- 
matores. Cie. Eh bienl — que vous 
vous êtes moqués de nous, donnez- 
vous de l'argent? Quid? nunc quo- 
num nos delusistis, daiisne argen- 
? Plaut. | 
AUNTENIR. v. act. 1° Tenir 
ferme et fixe. Destinare, act. Cæs. 
Conhnère, e0, es, nui, fentum, acl. 
Luer. Plin. : Maintenir la vigne avec 
uo lien, Continère vilem noilo. Plin. 
— Les tuiles avec de pets clous, 
Imbrices clavulis figëre (o, is, fîri, 
Arum). Cato. Arbres maiuteuus par 
leurs racines, Arbores raliibus 1n- 
airs (de inniti, or, ns, dép.). Plin. 
12° Fig. Conserver dans le même élat. 
Tenère, 60, es, nui, tentum, act. Cic. 
Sustinére, act. Cic. Obtinère, ac. Cic. 
Relinère, act. Cic. Sustentare, acl. 
Cic. Tueri, cor. éris, luitus sum, dep. 
(ace). Cie. Servare, act. Cic. Con- 
servare, act. Cic. = Maiatenir en bon 
état le temple de Castor, Ædem Cas 
toris fueri. Cie. — la république, 
Rempublicam præstare (0, as, stili, sti- 
fun et stalum). Cic. salvam servare. 
Liv. — salus el saufs les alliés, 
Soeios salvos præstare. Cic. — son 
autorité, Auclorilatem sua oblinère. 
Cie. — son autlorilé, son empire sur 
les siens, Tenére auctorilaiem, impe- 
rium in suos. Cic. — son droil, son 
droit contre qqn, Jus suum lenëre 
ou relinère. Cic. contra aliquem 
obiinere. Cie. — les privilèges iles 
atbiètes, Conservare privileyia athle- 
tis. Suet. — les ordonnances de qqn, 
Acla alicujus tueri. Suet. César main- 
eat les condions qu'il avait po- 
sées, Cæsar condifionibus is, quas 
tulit, stat (de stare, 0, sieli, stalum, 
s.). Cic. U mainnnt son opposition, 
Intsrcad?re persttit (de persiare, 0, 
es, sialurus, — persister à). Tac. 
Mainleuir qqn dans son gonverne- 
ment, Prorogare alicui prouinciam. 
Cic. Philopèmen esl maintenu dans 
sa charge, Philopæmeni magistralus 
eontinuatur (pass.). Liv. Maintenir 
qua dans le devoir, Aliquem in of- 
Ace continére. Cic. Ce qui mainlint 
conire eux une guerre sérieuse el 
longue, Quæ res eos in magne diu- 
lurnoque bello inter se habuit (de 
Aubère, eo, es, bitum). Sall. Mainte- 
air le bon accord, Concordiam con- 
fgluinare. Cic. tenère. FL. — la di- 
gouté et l'honneur de l'État, Crvitatis 
ignilatem et decus sustinére. Cic. — 
la distance, Servare intervallum. Cæs. 
Vay. consæaven do. H 30 Affirmer, 
nir. Tentre (voy. 2°), act. Cie. 
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Defendëre, o, is, fendi, fensum, act. 
Cic. Contend®re, 0, is, fendi, lentum, 
n. Cic. : Ils maintiennent énergique- 
ment que la volupté est le souve- 
rain bien, [llud art& tenent où Illud 
accurale defendunt voluplatem esse 
sununum bonum. Cic. 

Se MAINTENIR, v. 19 Réf. et Pron. 
Demeurer dans le même etat. Siare, 
0, as, sieti, stalum, n. Cic. Persiare, 
0, as, Stiti, stalurus, n. Liv. Sisière, 
0, ts, sfiti et steli, sfatum, n. Cic. 
Consist®re, 0, is, stili, 8. sup., 0. 
Suet. Manëre, eo, es, mansi, mansum, 
n. Cic. Permanère, n. Sall. Perse- 
verare, 0. Cic. = Se maintenir 
invariablerment dans son état, Afa- 
nére consianter in suo statu. Cic. La 
république s'est mainteaue dans son 
premier élat, Respublica sletif, quo 
cæperat, statu. Cic. La république 
peut se maintenir, Respublica sisl're 
potest. Cic. C'est par la discipline 
que Rowe s'est maintenue, Lasci- 
plinä res Romana stetit. Liv. L'in- 
lelligence des vieillards se maio- 
licut, Ingentia senibus manent. Cic. 
Voy. Se conserver 2° el 30. [| 20 Réf. 
Conserver son poste, sa position. Sture 
(voy. 1°), n. Cæs. Liv. Consistëre, o, 
19, Sfati, s. sup., n. Cic. : Se main- 
teuir sur le champ de batarile, In 
acie stare. Dirt. Liv. [ls ne se main- 
liurent pas à leur poste, dans leur 
position, Ex eo, quo stabant, loco 
recesserunt. Cæs. l Fig. Se main- 
tenir avec honneur au barreau, Præ- 
clare in forensibus causis consistËre. 
Cic. Se — dans une province (qu'on 
a conquise), Provinciam retinère {eo 
es, nui, lenlum) ou cunservare. Cic. 

MAINTENON, v. do Francs (Eure- 
et-Lorr). * Mesteno, onis, f. 

MAINTIEN, s. m. 1° Conservation. 
Conservatio, onis, f. Cic. Vny. con- 
SEnvVATION 419. || 20 Contenance, air 
du visage, attitude du corps. flubitus 
fis, m. Cic. Status, üs, m. Cic. : Il 
me faut prendre uu autre maintien 
et un autre air, Gestus mihi vultusque 
est capiendus novus. Ter. Voy. con- 
TENANCE 30, 2 AIR 49 el 49, ATTI- 
runs (0, 

MAIRE, 8. m. fe Le premier of- 
ficier municipal : Le maire d'uue ville, 
*Urbis princeps (cipis) magistratus 
(üs), m. || 2° Maine ou palais. Le 
premier des officiers sous les rois de 
France do la première race. * Palatii 
præfectus (1), m. 

MAIRIE, 5. f. Office de maire. 
* Summus (i) magistratus (is), @. 

MAIS, adv. 49 Anc. Plus : Je n'en 
peux mais (— je n'en suis pas la 
cause, ce n'est pas ma faute), Non 
med operë ou Non meä culpä (id) 
evënit. Ter. Voy. FAUTS 50. || do Oui, 
certes = C'est lui, mais c’est lui, fs 
est, certe is est. Ter. Cela fat pour 
moi un événement très agréahle, — 
très agréable, [oc jucundissimum, hoc 
mihi, inquamn, accidit jucunilissimum. 
Cic. || Mais oui, Ita vero. Plaut. Immo 
vero. Cic. — non, Minime vero. Cic. 

Mais, conj. 4° Marquant opposition. 
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Sed ou Verum on At (au commence- 
ment de la prop.). Cic. Autem ou 
Vero (après e premier mot de la 
prop.). Cie. : Je ne suis pas pour toi 
un mallre, mais un esclave, Non ego 
herus tibi, sed servus sun. Plant. Tout 
cela ne vient pas de la nature, — 
du maitre, £a sunt omnia non a 
nalurë, verum « magistro. Cic. Il 
n'élait vu de personne, — lui, il 
voyait tout, À nullo videbatur, ipse 
autem omnia videbat, Cic. 11 apprit 
que les lelvètes avaient déjä fait 
passer la rivière aux trois quarts de 
eurs troupes, — que le dernier quart 
élait resté en decd, Cerlior factus est 
tres jam copiarum parles [Telvetios id 
Aumen traduzisse, quartam vero par- 
fem citra flumen reliquam esse. Cs. 
Mon consulat ne plail pas à Antoine, 
— il a plu à Servilius, Non placet 
Antonio consulalus meus, at placuit 
Servilio. Cic. Je dis la vérité, — 
vainement, Vera diro, sed nequid- 
quam. Plaut. C'esl difficile, — eufin 
J'essayerai, Difficile factu est, sed 
conabor t1amen. Cic. Quelle merveil- 
leuse mémoire que la liennel — moi 
j'avais vublié cela, O miram memo- 
riam fuam/ At mihi ista excülerant. 
Cic. « Ce que tu me raconles est in- 
croyahle. » a Mais c'est pourtant 
la vérilé», « Narras vir credibile.» 
« Atqui sic habet. » UMor. || 2° Mar- 
uant restriction. Sed. Cic. Verum. 
ic. : Assurément cela n'est pas par- 
fait, mais c'est supportable, Non per- 
fectum illud quidem, sed tolerabile 
est. Cic. Cette erreur wérite d'être 
réfutée, — en peu de mols, Jloc 
peccatum reprehendendum videtur, ve- 
rum brevi. Cic. 11 prend une resvlu- 
linn folle, — pourtant généreuse, 
Consilium capit stultum, verum tamen 
clemens. Cic. J'approuve la sévérité, 
— une sévérité modérée, Severi- 
tatem probu, et eam modicam. Cic. |] 
8° Marquant gradalion, augmentalion 
ou diminution. Sed. Cic. Verum. (ic. 
: Non seulement à des individus 
isolés, mais à de très puissantes na- 
uons, Non modo singulis Romintbus, 
sed potentissimis populis. (ic. J'ai ou- 
bhé non seulement le fait, — en- 
core le jour, Ale fefellit nom modo 
res, verum dies. Cic. D'une manière 
non seulement peu convenable, — 
même lhonteuse, Von modo parum 
commode, sed etiam furpiter. Cie. Non 
seulement par l'action, — encore par 
la pensée, Non modo agendo, verum 
etiam cogitando. Cic. Cela n'aflecte 
pas seulement l'élocution, — doune 
de la grâce aux pensces mêmes, Illud 
non {antum in ralione posilum est lo- 
quendi, sed ipsis sensibus gratiam ac- 
commodal. Quint. Non seulement il 
l'a favorisé, — il lui a mème donné 
de l'argeut, Illi non tantum favit, sed 
et pecuniam dedit. Cic. Nun seule- 
ment on compare les choses utiles 
avec ce qui ne l'est pas, — on les 
compare encore entre elles, Non tan- 
tum inutilibus comparantur wtilia, 
sed inter se quoque ipsa. Quint. Âme 
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nou seulement ingrate, — encore 
cruelle. Non ingralus tanfum, verum 
eliam crudelis animus. Cic. Non 
seulement dans de si grands in- 
lérèts, — mème dans des affaires 
de mediocre imparlance, Non sulum 
in tantis rebus, sed elium in mediv- 
cribus negotis. Cic. Nun seulement 
Aufldius vpinait dans le sénat, — il 
écrivait de plus l'histoire grecque, 
Aufidius et in senalu sententiam di- 
cebat, et Græcam scribebat Aistoriam. 
Cic. Dans bien des circonstances, — 
surtout pendant sa ceagure, il sauva 
la république, Et sæpe alias, et ma- 
zime censor, saluli reipublicæ fuit. 
Cie. Nuus avons fait cela non seule- 
went dans beaucoup d'autres cir- 
constances, — encore loutl rérem- 
ment, Id cum sæpe alias, tum nuper 
egimus. Cic. || 4° Au commencement 
d'une phrase. Marquant transition. 
Sed. Cic. At. Cic. Verum. Cic. Atqui. 
Ter. Cic. =: Mais revenons 4 notre 
sujet, Sed ad instituta redeamus. Cic. 
— je parlerai de cela ailleurs, Sed 
de hoc alias (s.—. dicam). Cic. — 
laissons là le passé, Verum præterita 
omittamus., Cic. — en voilà assez 
sur ce poiut, Ergo hæc quoque hac- 
fenus. Cic. Atque hæc quidem hac- 
tenus. Cic. Sed hæc hactenus. Cic. 
Sed hactenus. Cic. — que fais-je? 
Sed quid ago? Cic. — j'apercois 
Pamphile, Sed Pamphilum vileo. Ter. 
Laisse-le venir. — s'il la touche, on 
lui arrachera les yeux, Sine veniaf. 
Atqui si illam atligerit, oculi ill 
effodientur, Ter. || 6° Marquant objoc- 
tion. At. Cic. Sed. Cic. = Muis, dira- 
t-on, la mémoire diminue, At me- 
moria minuilur. Cie. —, dira-l-on, il 
y a entre eux de graves differends, 
At enim infer Nos ersistunt graves 
controversiz. Cic. —, dit-on, j'ai 
évilé les embüches, Sed effugi insi- 
dias. Cie. — tu avais objerié toul à 
l'heure qu'entre ces choses il n'y 
avait pas de dillérence, At modo di- 
zeras nihil in isfis esse quod interesse. 
Cic. «La chose a-l-elle été faite? » 
«a Mais cela est avéré. » « Par qui? » 
a Mais cela est manifeste n, « Fac- 
tumne est?» a At constat.» « À quo? v 
« Atpaiet.» Cic. || 6° Marquant correc- 
tion. Verum. Cic. : Mais que dis-je? 
Verum quid ego dico ? Ter. Quanquam 
quid loquor ? Cic. || 7° Marquant excla- 
mation. At. Cic. : Mais vuyez l'effron- 
terie de cet hommel At videte ho- 
minis audaaam/ Cic. — par les im- 
mortels, que peal-on dire de cela? 
At per deos immortales, quid est quod 
de hoc dici potest? Cic. Une seule 
mère résiste, — quelle mèrel Una 
mater oppugnal, at quæ mater! lic. 
— c'est dela violence ! Jsta quidem vis 
est! Suet. — voici un divorce subit, 
Ecce autem subatum divurtium. (ic. 

Mais, 8. m. Objoction, difficulté. 
Voy. nirricorré 3. 

MAIS, s.m. Sortedecéréale.*Zea (æ, 
£.), quæ mays dicitur. (D'apr. Linn.). 

MAISON, 8. f. 1° Bdtimont servant 
ou pouvant servir de logis; construction, 
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sans ou avec dépendances, où l’on de- 
meure, où l'on a son domicile. (En géu.; 
mais sart. Le domicile, le foyer 
domestique) Domus, üs, f. Cic. (L'en- 
Seunble des pièces qu'on habite) 
Ædes, ium, f. pl. Cic. (habtaton 
considérée comme un abri) Tectum, 
{, n. Cic. (Grand bâtiment loue par 
étages à differentes familles, avec 
plusieurs boutiques, etc.) Insula, z, 
. Tac. Suet. (Lonsiruelion plus ou 
moins habilable) Ædificium, ii, 0. 
Cic. Ædificatio, onis, f. Cic. : Pelile 
maison, C. MatSONNETTE. Un pâlé de 
waisons, Insula, æ, f. Cic. Maison 
des champs, de campagne (ordin. 
avec des terres), Villa, æ, f. Cic. 
VOy. CAMPAGNE 4°. — d'arrêt, d'é- 
ducalion, Voy. AnRÊT 30, ÉCOLE. 
Râtir une —, Domum zædificare. Cic. 
Être, Qui est, Laisser à la —, dans 
sa —, dans la — de qqn, Voy. 
cuez {°. Garder Ja — (= 8'y tenir, 
n'en pas buuger), Voy. cuez 1° et Jo. 
Aller, Entrer, Faire eolrer, ele., à la 
—, dans Sa —, dans la — de qqn, 
Voy. curz 2°. Venir dans ma — 
d'Albe, Venire ad me in Albanum. 
Cic. Suivre le crime à la piste 
de — en —, Agère crimen ostialim 
—= de porie en porte). Cic. Ayant 
reçu un accueil hospitalier de — en 
—, dans loutes les maisons, Invitati 
hospitaliter per domos. Liv. Venir, 
Sortir, Faire gorur, etc., de la mai- 
son, de sa —, de la — de qqn, Vory. 
cuez 30. Passer d'une — dans une 
autre, Ex domo in domum migrare. 
Nep. || 2° Le ménage, tout ce qui a 
rapport aux affaires domestiques. Pri- 
vata (æ) domus (üs), el abs, Domus, 
Gs, f. Cic. : Les affaires de la maisun, 
et simpl. La —, fes (ei) domestica 
(æ),f. ou Res(erum) domesliræ (arum), 
f. pl. Cic. Res (ei) familaris (is), f. 
Cic. on Res (erum) familiares (rum), 
f. pl. Cic. La tenue d'une —, 
Cultus (üs) domesticus (i}, m. Nep. 
Mener la —, Reyëre domum. Cic. 
Gérer les affsires de sa —, Gérer sa 
—, Gerère rem suam. Plaut. Cic. Faire 
une bonne — (= faire hien ses af- 
faires), Voy. arraine 4°. Tenir Îles 
comptes de la —, Dispensare domes- 
ticas res. Cic. Voy. INTERIROR (sUbsL.) 
30, ueNAGE. || 3° Tous ceux, maitres 
et serviteurs, qui vivent dans un même 
domiclie. Domus, üs,f. Cic. Famlia. æ, 
f. Ter. Cic. Voy. ramILLE 10 et 20: 
Quelqu'un de la maison, de uotre —, 
Aliquis de famailiä. Cic. Unus € nosträ 
domo. Cic. Le lils de la —, erilis (1s) 
filius (it), m. Plant. Ter. [erus (t) 
minor (oris\, m. llaut. La fille de la 
—, Herilis jis) flia (æ1.f. Plaut. fHe- 
ra(æ) minor (oris), f. Plaut. Le imaltre. 
La maitresse de la—, Voy. mairne 
20. Toute notre — le salue, Nomus te 
nostra lota salutat. Cic. Faire vivre 
Lonte la —, Sustentare familiam om- 
nem. Ter, Ma —, Ta —, Mei, orum, 
m. pi. Cic. Tui, mæ. pl. Cic. |} 6° L'en- 
semble de ceux qui ont leur logemont 
dans une maison habitée par diffe- 
rentes familles : Lea personnes de la 
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maison, et simpl. La —, Insule in- 
uilini (orum, m. pl.). Suet. Insu- 
art, orum, m. pl. Petr. Une per- 
sonue de la —, Ædium inhabitator 
oris), m. l'ip. || 6° L'ensemble des 
gens attaches au Service d'une maison. 
Paruilia, æ,f. Cato. Famutilinm it, 
a. Apul, Famuli, orum, m. pl. Cic. : 
Uno homme, Une femme de la maison, 
C. bowestique (s. m. et f.) 10. Ésope 
à lui seul composait la — de son 
maltre, .Esopus domino solus erat f[a- 
milia. Ph. Réduire sa — (= en di- 
miouer le personnel), Domum coer- 
cère. Tac. Les vêtements des gens de 
la —, Vestinenta familianca. Utp. 
La — de l'empereur (ou du roi), 
Famulitium aulicum. Spart. Les off- 
civrs de la — de l'empereur (ou da 
roi), Afinisterium Qi aulicum (1), n. 
Lampr. || 6e Race, famille. Gens, entis, 
f. Cic. Genus, neris, n. Cic. Pamilia, 
æ, [. Cic. Stirps, irpis, f. Vell. Do- 
mus, üs,f. Ph. Voy. rauiiie 5e, 
MAISONNER, 5. f[. Tous ceux, mal- 
tres et servileurs, qui vivent dans ua 
même domicile. Voy. maison 3e. 
MAISONNETTE, 5. f. Maison basse 
et petite. (Pelit logis) Parva (z) do- 
mus (üs), f. Cic. Ædiculæ, arum, f. 
1. Cic. (Cahane, chaumière) Casa, æ, 
. Cic V.-Maz. (Pelite construction) 
Ædificatinncula, (. (tr. rare). Cic. 
MAÎTRE, ESSE, 8. mm. (. 1° Celui 
Celle 4 qui une charge, une fonc- 
tion, etc., donne la superiorite sur d'au- 
tros personnes : president, president; 
directeur, directrice ; etc. Magister, tri, 
masc. Cic. Liv. Afagistra, æ, f. (tr. 
rare en ce sens). Ter. = Maltre de la 
cavalerie, de la milice, Afagister equi- 
hon, Liv. miliuiue Liv, — d'hôtel, 
Voy. uôreL 10. Charge, Dignité de 
—, Magisterium, à, n. Cic. Liv. 
Suet. Voy. cer 50. H 20 Celui, Celle 
qui a des domestiques. (Par rapport 
aux serviteurs) ferus, à, masc. Plaut. 
Ter. Cie. [lera, z, fem. Plaut. Ter. 
Cic. (Par rapport à la maison, à la 
faonile en gen.) Duminus, i, mase. 
Cic. Dumina, », fém. Ter. Paler {tris, 
nissc.) familiæ. Cæs. ou familas. 
Cie. (au plur. Patres familias. Cic. 
famalie. Cæs. familinrum. Sue.) 
Slater (tris, fém.) familias. Cic. ou 
fanaliæ. Liv. (au plur. Autres fami- 
lias. Cic. ou fawiliarum. Ulp.) =: Mon 
mallre, Meus herus. Plaut. Ma mal- 
tresse, Hera mea. Cic. Nnlre malire 
el notre maltresse, Merus atque here 
nosfra. Tilin. Le vieux maitre, La 
vieille maliresse (= le père, la mère 
de la fanulle), ferus major, masc. 
Plaut. HMera major, from. Plaut. Le 
jeune maltre (= Île fils de la fa- 
mille), flerus minor. Plaut. La jeune 
matresse (= la Alle de la facmile), 
[era minor. Plaut. Fils, Fille da 
mallre, ferais (is) filius (til, m. 
Plaut. Ter. UHerilis (is\ filie (æ), f. 
Plaut, |} 3° Celui, Celle qui a des 
sujets : empereur, imperetrice; roi, 
reine; etc. Duminus, à, oiasc. Suet. 
Domina, æ, f. Suet. = Aiasi le veut 
l'empereur notre maitre, Dominus 
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noster Àoc fieri jubet. Suet. Vive 
l'impératrice notre mallressel fo- 
mins feliciter ! Suet. |} 6° Pr. et Fig. 
Celui, Celle qui tient en son pouvoir. 
qui dispose de. Dominus, 1, mase. Cic. 
Demina, 2, fêm. Cic. Duminuntur, orts, 
mace. tr. rare). Cie. Duminatrix, cris, 
fem. (tr. rare). Cic. : Penple mailtre 
du mnnde, Populus omnium geutiumn 
demunms. Cic. Dieu — du monie, 
Deminator rerum Deus. (ic. Jumuier 
— de tuntes choses, Jupiler rerum 
omnium præpotens (gén. entis. Cic. 
Les dieur qui sont les maitres 
des rois, Di, quorum in potestate 
sunt reges. (Cæs. ap. Suet. Qui est 
maitre cbez soi, flerum suurum po- 
uns. Liv. Le peuple en temps de 
pair esl — absolu, Populus in pace 
imperat. Cic. Voy. ansoLu 4°. Un 
seul bomme est — de tout, Unus 
omnia jolest (de posse, possum, potni, 
s. sup.l. Cic. Être — de la mer, 
Mari potiri (ior, tris, ins sum), dép. 
Lr. Les Romains wailres de la mer, 
Remaui, potentes maris. Liv. Voy. 
pomixen 10. Timarchis lul seigneur 
el maitre de tnules les villes, Timur- 
his an omnibus vppidis regnarit. Cic. 
Être — de l'État, Rem publicam te- 
mère (eo. es, nui, lentum). Cic. La 
hberté ne leur suffit plus; il faut 
quais soient les mallies. Non jam 
hbertale contenti sunt, nisi eliam 
regnent où deminentur. Cic Etre 
mailre de la vie ct de la fortune des 
hommes, In capite forlunisque homi- 
aum dominari, dép. Cic. Devenu — 
de la vie et de la mort de son en- 
semi. Dominus vilæ necisque ini- 
mici factus. Liv. [Les peunles] sont 
les maltres les lois, de la guerre, 
de la paix, de la vie el des biens de 
ebaque particulier, Domini sunt le- 
gum, belli, pacis, capilis untuscujus- 
que, pecuniz. Cic. Êlre maitre des évé. 
sements, Casus reg're (0, is, rexi, 
rectum). Cic. [L'homme] qui n'est pas 
méme — du lendemain, Ne cras- 
tinr quidem dominus. Sen, Je sus 
maitre ou le —, Je suis mattresse 
on la — de fare.…, Liberum est mihi 
factre. Cic. Est in meü potestale fa- 
tre. Cic. Est integrum mihi facfre 
ou ut faciam. Cic. Ea est potestas 
mea ut faciam. Cic. Habeo potestatem 
faciendr. Just, Garde ce [discours] 
ou publie-le, tu es le mallre, Ejus 
cusiodiendæ et proferendiæ arbitriumn 
tuum (est). Cie. Brüle-le si tu veux, 
to eo es le —, Tuus crbaifralus sit : 
comburas, si velis. Plaut. 11 le laissa 
— de choisir qui ïl voulait, Permi- 
sil ei, quem vellet, elig/re. Nep. Voy. 
une 10. Paire des soldats les mal- 
tres de leurs chefs, Milites impera- 
loribus dominos imponÿre. Liv. Être 
mallre de qqn 60 ayant l'air de loi 
obeir, Aliquem specie obsequit regrre. 
Tac. N'avoir pas de —, Être son — 
où sa mallregse (— ne relever de 
persnane), Esse sui mancipü. Cic. 
sui arbitrii. Liv. sui juris. Sen. Qui 
est son maitre on sa mallresse, Sus 
poles. Liv. Être malire ou maitresse 
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de ses actions, Esse in su& potes- 
late. Nep. suæ potestatis. Liv. sus 
spontis. Cels. VOY. INDÉPENDANT 20. 
Se rendre maltre d'une ville, d'un 
terriloire, Urbem cap?re (io, is, cepi, 
caplum). Cic. Agyrum suz dicionis 
facYre (io, is, feci, fartum). Liv. Il 
a tenu hon et esl resté — du ler- 
rain, Restitit ac pervicit (de pervin- 
cêre, 0. is, vicium). Cic. Quand l'ura- 
teur s'est rendu — de l'auditoire, 
Cnam is, qui uudit, ab oratore obxes- 
sus est pass. de obsidère, eo, es, 
seli). Cic. Se rendre — de la per- 
snune d'Adherbal, Adherbalis potira, 
dép. Sall. Voy. S'eurangn. En —, 
C. isréRieoseusnr. L'Élat ne peut 
subsister que sous un —, Sfare res- 
publica, nisi uno regente, non potest. 
Quint. Pour que les citoyens soient 
luut-à-fait sans —, Ut plane sine 
ullo domino sint cives. Cic. || Fig. 
La fortune règne en maltresse au 
Champ de Mars, Fors dumina Campi 
est. Cic. Tu veux que les diverses 
facullés de l'âme ohéssent a un 
maître, Sub regno tiba esse placet 
omnes animi parles. Cic. La passion 
maltresse aveugle cet brutale de 
l'âne, Cæca ac temeraria domainatrir 
animi cupiditas. Cic. Quelle dure et 
impérieuse — l'ambhilion n'est-elle 
pas Cupiditas honoris quam dura 
esf domina, quam ïimperiosa! Cic. 
Quand la raison est la —, Consilio 
dominante. Cic. Être maître de sa 
raison, Esse mentis suæ. Cic. Mente 
Ou Animo consisiëre (0, 1s, sliti, 8. 
sup.), a. Cic. Être à peine — de sa 
raison, Alente vix constare (o, as, 
stiti, statum), on. Cic. || 6° Mat- 
TRESSE. Colle qui a de l'empire sur 
le cœur d'un homme {anc. flancte: 
amante; ne se prend actuell. qu'en 
m. part). (En gén., mais poël.) Do- 
mina, æ, f. Tib. Prop. Lera, [. Cat. 
Ov. (Fiancée) Sponse, f. T: . (En m. 
art.) Amica, f. Cic. || 6° Pr. et Fig. 
elui, Celle qui sait maitriser, repri- 
mer, contenir : Être maitre de ses 
chevaux, VOoy. MAÏÎTRISER 19. Qui 
est — ou mallresse de soi, Sui po- 
tens (gén. entts). Liv. Mentis poteus. 
Curt. Être maître ou maltreise de 
soi, Se cohibère (e0, es, bui, bitum). 
Ter. Daus la discussion, il est tou- 
jours maltre de lui-même, Semper 
est in dispulando suus. Cic. Qui n'est 
guère — de soi, Vix animi compos 
(gén. otis). Ter. Qui n'est pas — de 
sai, Sui ou Animi impolens. Curt. 
N'être plus — de soi, E ou De 
potestate exiisse. Cic. Emporlement 
d'une âme qui n'est plus maltresse 
d'elle-même, Effrenatio impotentis 
animi. Cic. (Tarquin} ne sut ètre maî- 
tre ai de lui-mème ni des siens, Mec 
se, nec suos regêre potuit., Cic. Etre 
de ses passions, Libidines do- 
milas habère (eo, es, bui, pitum): 
Cic. Animo moderari, dép. Cic. Îl 
éprouva un dépit dont il a‘était gas 
—, Indoluit impatienter. Tac. Les 
Marseillais qui sur mer avaicot 
trouvé leur —, Massilienses prælio 
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navali superati, Cic. Curius n'a pas 
trouvé 80 —, Curium nemo potuit 
superare. Enn. ap. Cic. || 7° Proprie- 
taire. Dominus, 1, mase. Cic. Demana, 
æ, fém. llaut. Virg. Poxsessor, oris, . 
masc. Cic. : Le maîtie d'un cheval, Ds 
minus equi. Sue. La maltresse des 
lions), fomina. Virg. Un terrain 
dont la guerre l'a rendu maitre, 
Sulum quod bello pessidet ide pussi- 
ère, e0, sedi, sessu) Liv. Terres 
qui ne chaggent pas de —, Agri 14 
non dominus mutant. Cato. Prouricté 
abandonnée et sans —, Possessio ca- 
duca el vacua. Cie. Qui est — d'ua 
uomense bulin, Prædä ingenti compos 
(gén. otis). Liv. || 8° Celui, Celle qui 
enscigne un art ou une sciences. Ma- 
gister, ri, masc. Cic. AMugistra, æ, 
fêm. Cic. Doctor, oris, masc. Cic. 
Præceptrix, icis, fém. Cic. Profes- 
sor, oris, asc. Quint. Suet. S'expr. 
Souv. par uu pari. prés., coinme Do- 
cens Où Præcipiens ou Tradens, entis 
= celui, celle qui enseigne). Quint. 
: La manière de parier, Le ton d'uu 
maire, Prufessoria lingua. Tac. C'est 
la faute du —, Culya tradentis est. 
Quint. La pureté de mœurs du —, 
Sunclitas docentis. Quint Ecouter les 
leçons du —, Præcipientem audire. 
Quint, Le — l'a dit (manière de 
parler des Pythaguriaens), Ipse 
dirit. Cic. Phütippe ft venir Aris- 
lote pour qu'il füt le — de son fils, 
Philippus Aristotelem filio doctorem 
accivit. Cic. Se charger d'être le — 
d'un jeune homme, Juvenem regen- 
dum suscipère. Cie. Je veux l'avoir 
pour — en cela, Te uti in hac re 
magisfro volo. Cic. Qui a eu Annibal 
our — duns tout ce qui concerus 
‘art de la guerre, Sub Hannibale 
magistro omnes arles belli edoctus 
Liv. Il eut des maitres particuliers, 
Præceptores domi habit. PI.-j. Ap- 
prendre un art sans maltre, Perci- 
père arlerm sine inferprete (de inter- 
pres, masc. el fém.). Cic. — d'écule, 
Ludi magister. Cic. Magister littera- 
nus. Von. Elle est la niatireise de 
celte école, Eï ludo magistra est. 
Ter. Maltre de lecture et d'écriture, 
Litterator, oris, masc. Apul. — de 
rhétorique, Rheloricæ præceptor. 
Suet. — d'éloquence, Dicendi doctor. 
Cic. Rhetor. Cie. — d'élaquence 
grecque et laline, Latinæ Grzcæque 
eloquentiæ professor. Suet. — de dé- 
clamation, Declamator. Cic. Es-tu 
— de déclamauon? Declamare do- 
ces? Juv. — de gramiwarre. Gram- 
malicus, à, masc. Quint. En ce qui 
concerne la science, la Grèce etait 
notre mallresse, les Grecs étaient 
nos maltres, Dortrind nos Græcia 
superabat. Cic. La plunie, qu est 
la meilleure maltreise de l'art de 
parler, Stilus, optimus dicendi ma- 
gister. Ci. La plalosophie, — de 
morale, Philusophia, magistra mo- 
rum. Cic. || 9° Celul, Celle qui est 
habile dans un art ou dans une science. 
Arlifez, ficis, masc. et fèm. Cic. An- 
tistes, slitis, masc. Cic. : Maître en 
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fait de brigue, dans l'art de circon- 
veair les grands, Arlifer in ambi- 
fione. Cic. ad captandos superiores. 
Sen. — dans l'art de bies dire, dans 
la science du droit, Antistes arlis di- 
cendi. Cic. juris. Quint. Pass® — 
dans l'art de se procurer des plai- 
sirs, de manier les esprils, Artifer 
callidus comparandarum voluplatum. 
Cic. Suminus (ractandurum animo- 
rum arlifez. Quint. Passé — dans 
l'art de gouverner, In procuralione 
civilatis egregius. Cic. — réputé daus 
la connaissance des lois divines, Di- 
vini Juris auctor celeberrimus. Veil. 
Homme passé — dans l'art de la 
guerre, Vir in primis bclli ou rei 
militaris peritus. Cic. Les malires 
dans cet art, Artis ejus proceres 
(um), m. pl. Plin. Un maitre écri- 
vain, Polifus scripior alque artifez. 
Cic. || Ab. Plaider contre un pareil 
maitre(—= ue si grand oraeut), onfra 
tatem artificem dicëre. Cic. Ils furent 
de graniis maitres, Fuerunt perfecti 
ictores (= des perntres parfaits). Cic. 
o coup de maitre, Voy. cour 11°. 
Fait de main de —, Voy. main 110. 
} 10° Celui, Celle qui a qq. qualite ou 
qq. defaut 4 un très haul degre. Se 
tourne par Grand: Magnus, a, um. 
Cic.,ou par un superlalif : Un maître 
bomme, Une maitresse femme (= 
an bomme, une femme capable, ba- 
bile), Voy. manizm 39. Un malire 
vaurien, Afagnus nebulo. Cic. Uno — 
fou, Homo insanissimus. Cic. Jeunes 
femmes qui sont des maltresses 
coquines, Puellæe pessimæ. Cat. — 
sot, Voy. rerré 2°. || 410 En pari. 
des ch. Premier où Principal. Voy. 
ces m. {| 12° Perir-MAÏTRE, 8. M., 
et Perrre-matmnesss, 3. {. Homme, 
Femme d'une elegance raffinée =: Pelit- 
maitre, C. DauERwT. Pelite - mai- 
tresse, *Odiosæ munditwæ mulier- 
cula (æ), f. D'apr. Cic. ((ff., 1, 36). 
MAÏÎTRISE, 8. f. Qualito de maitre. 
Magisterium, ai, n. Cic. Plaut. 
MAÎTRISER, v. act. 1° Gouverner 
en maitre. Imperare, n. (dat.). Cic. 
Moderari, dép. (dat.). Cic. Regëre, 
o, ts, reri, rectum, act. Cic. =: Mal- 
triser ses adversaires, In adversarios 
dominari, dép. Liv. Ne pas savoir — 
ses enfants, Nescire liheris imperare. 
Ter. Se laisser —, Regi, or, éris, 
rectus sum, pass. Sail. Se laisser — 
par une femme, Feminæ parèëre (eo, 
es, rui, ritum), 0. Just. || Maltriser 
Ja fortune, Casus regëre. Sall. || 
3 Contenir par la force, dompter. Re- 
gëre (voy. 1°), act. Liv. Curt. Im- 
perare, n. (dat.). Cic. Comprimére, 
0, 18, pressi, pressum, act. Cic. Coer- 
cère, 60, es, cui, aium, act. Cie. 
Cohibère, eo, es, bui, bilum, act. Cic. 
Superare, act. Cic. Edumare, 0, as, 
aui, mifum, act. Cie. Col. = Maltriser 
ses chevaux, Equos regëre. Curt. 
Chevaux qu'on ne peut —, Equi 
impotentes regendi. Liv. — son ca- 
raclère, Suam naturain regëre. Cic. — 
ses passions, Cupiditates coercëre. 
Cic. Cuypiditalibus imperare, n. Cic. 
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Animo moderari. Cic. Avoir maîtrisé 
ses passions, Domilas habère libidi- 
nes. Cic. Savoir maltriser une passion, 
Ab aliquä libidine animum cuntinère 
(eo, es, nui, fentum). Sall. In aliqua 
libidine se continére. Cic. — sa co- 
lère, Cohibère iracundiam. Cic. Iræ 
temperare. Liv. Qui sail — sa colère, 
Iræ potens (gén. entis). Curt. Se 
laisser — par la colère, Fracundiz 
servire (io, is, ivi el ü, ifum), 0. 
Cic. Qui ne peut — sa colère, Iræ 
impolens. Liv. — ga douleur, Dolo- 
ren lenère (eo, es, nui, tentun). Cic. 
Imperare dolori. Pl.-j. — sa curio- 
sité, sa langue, Temperare oculis (au 
dat.). Liv. linguæ. Plaut. Liv. — 8a 
timidité, Vereundiam excutëre (lo, 
is, cussi, cussum). Liv. 

Se matTaisen, v. réfl. Se contenir. 
Sibi imperare, 0. Sen. Se cohibère 
e0,es, bui, bitum). Ter. Se reprimêre 
o, is, pressi, pressum). Ter. Cic. : 

elui-ci pourra se mallriser dans la 
discussion, Js poterit esse in dispu- 
tando suus. Cic. Avoir peine à Se —, 
Male se continère (e0,es, nui, tentum). 
Ov. Qui sait se —, Sui polens (gén. 
entis). Hor. Qui ne sait pas se —, 
Sui ou Animi impotens. Éurt. me 
qui ne se maitrise pas, Împotens 
animus. Cic. 

MAJESTE, s. f. 1e Grandeur su- 
prême. Majestas, alis, Î. Cic. : Ma- 
jesté divine, des dieux, Majestas 
deorum. Liv. — royale, des rois, 
Majestas regia. Cæs. regum. Liv. — 
de l’empereur, Imperaloris magnitudo 
(dinis), f. Tac. — consulaire, Ma- 
Jestas consularis. Liv. Lèse- ma- 
jesté, Voy. Lèse. || 2° Air de gran- 
dour. Afajestas, atis, [. Cic. Dignitas 
f. Cic. Gravitas, (. Cic. = La majeslé 
des tribunaux, Judiciorum gravilas. 
Cic. — d'un lieu, Loci auctortitas. 
Cic. majestas. Liv. Quelle — dans 
lé langacel Quanta in oratione ma- 
jestas! Cic. La — du dactyle, Dac- 
tyli amplitudo (dinis), f. Quint. || 
8° Titre donné aux souverains = Votre 
Majesté, Mujestas tua. Symm. 

MAJESTUEUSEMENT, av. Aveo 
majoste = Marcher majestueusewent, 
Magnifice incedëre. Liv. 

MAJESTUEUX, RUSE, adj. Qui a 
de la majeste. Augustus, a, um. Cic. 
Aagnificus. Cie. =: Taille plus majes- 
tueuse que celle de l'homme, Formd 
amplior augusfiorque humanä. Liv. 
Je sais que les bœufs ont qq. ch. de 
majestueux, Novi majestatem boum. 
Varr. Maison majestueuse, Plena 
dignitatis domus. Cic. Siyle majes- 
lueux, Voy. éLxvé Be, 

MAJEUR, 60ns, adj. 1° Plus grand, 
plus considerable. Major, m. f., jus.n., 
gén. joris. Cic. : La majeure partie 
de l'ouvrage, du peuple, Major pars 
operis. Col. populi. Cic. Voy. Maso- 
RITÉ 10 el 20. || 20 Grand, considé- 
rable. Magnus, a, um. Cic. =: Force 
majeare, Cas de force —, Vis major. 
Cic. Vis cui resisti non potest. Dig. || 
8° Qui a atteint rage prescrit pour con- 
tracter valablement. Alajer, re. f., jus, 
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0., gén. joris. Dig. : Le miveurinter- 
vient dans les affaires du majeur, Mi- 
nor negoliis majoris infervenit. Dig. 
Être —, Esse sur ætalis. Dig. De- 
venir —, Voy. MAJORITÉ 3e. 

Maxon (Lac), en Italie. Verbanus 
(i) lacus (&s), m. Plin. 

Mastnr, 8. f. La proposition d'ua 
syllogisme qui contient te grand torme. 
Propusihio, omis, f. Cic. Intenri, f 
Quint. = Réunir la majeure et la rui- 
veure d'un syllugisme, Præpositio- 
nem el GsSumplionera in VAum con- 
ducëre. Cic. 

. MAJORAT, s. m. Immeuble Ins- 
lienable attache 4 un titre de noblesse. 
*Afajuratus, üs, m. (Cang.). 

MAJORDOME, s. m. 1° Maire dy 
palais. Voy. masne.f} 20 Maitre d'hôtel, 
Voy. nÔTEL., 

MAJORITE, 6. f. 1° La pluralité 
des votants, des suffrages. Mayor (oris) 
pars (artis), [. Liv. Plures, ium, m. 
pl. Curt. Dig. : L'avis de la majurité 
prévaudra, Quæ pars major erit, ce 
stabitur consilio. Liv. La queslion 
se decide a la —, L'opinum de 
la — prévaul, Sententia plurium 
oblinet. P.-jct. Ils s'apercevaient 
que l'avis d'ilortensius oblienirait 
la — des suffrages, Perspiciebant in 
Iurtensii sententiam plures ituros. 
Cic. Le peuple le nomma consul à 
uge imposante —, Populus ingenti 
consensu cunsulem eum declaravit, 
Liv. L'emporter sur qqn 4 une forte 
—, Aliquem magnis suffragiis supe- 
rare. Plin. || 20 Le plus grand nombre. 
Major (oris) pars (arts), f. Cic. L'o. 
: La majorilé des pirates, Marimus 
piralarum numerus. Co, La — des 
aalions, Plurimæ gentes. Cic. Voy. 
la PLUPART. Ceux-là sont en — qui, 
Sunt plurimi qui. Quint. || Se L'état 
de celui qui est majeur : L'âge de 
majonite, La —, Perfecita (æ) ztas 
(atis), f. Dig. Atlerudre sa —, Ad sta- 
tum suum pervenire. Dry. S'il n'éiait 
pas mort avant d'avoir alteinl sa —, 
avant sa —, Nisi morfuus essel anle- 
quam in suam lulelam venisset. Cic. 

MAJORQUE (ice), la plus grande 
des Baleares. Baleares (ium) Alajores 
(um), f. pl, Mel 

MAJUSCULE, adj. m. et f., els. 
f. Voy. caPiTAL (ad).\ 30. 

MAL, AL6, adj. Mauvals. Mfalus, a, 
um. Cic. : Êlre mal, Vuy. uaL, adv. 
Bon gré, — gré, Voy. oné 1°. 

Ma, adv. 1° En gén. De la mau- 
vaise manière, autremont qu'il ne faut 
Male. Cic. Quf. Secus. Cic. = Pias 
mal, Pejus. ic. Très —, Pessime. 
Cic. Pas —, C. srex (adv.) 1°. Ongle 
— conpé, Prave seclus unguis. for. 
j| 2e Sans beaute. Anle. Cic. D/vr- 
muer. Quint Turpaiter. Hor. : Un 
esclave, Une servante qui est mal. 
Malum mancipium. Ter. Ancilla formä 
malä. Plaut. [Cette] femme n'est pas 

, Haud mala est mulier. Plaut. 
Avoir la jambe, le pied —, Esse 
crure malo. Hor. pede furpi. [or. 
Voy. LaiD. || 3° D'une façon disgra- 
sieuse déplaisante. Afale. Cic. Inde- 
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sore. Cic. Tac. Indecenter. Sen. Quint. | —, Graviter æger 


: Mal planté sur se5 pieds, Male pe- 
datus. Suel. — fait de naissance, 
Natus deformis (o. f., €, 2.) Cic. 
Jawbe — faite, Pied — fait, Voy. 
do. — habillé, chaussé, Non com- 
mode amictus. Plaut. ap. Gell. cal- 
teatus. Cic. Je trouve que les comé- 
diens font très — de prononcer, 
Comædi pessime facëre mihi videntur, 
qui pronuntiant. Quint. Il est — d'a- 
vancer les lèvres (en parlant), Afale 
labra porrigantur. Quint. Il est — de 
oufler ses narines, Corrugare nares 
indecorum est. Quint. Il est — de se 
mordre les lèvres, Labra mordère de- 
forme est. Quint. Il n'est pas — de 
rejeter en arrière l'extremilé du pan 
{de sa robe), Ertremam oram reje- 
cisse non dedecet (cuil, 8. Sup., cère). 
Quint. Les chevenx en désordre ne 
lni vont pas —, Non eam motæ comz 
dederent. Ov. |} 4° Miserablement, pau- 
wrement. Afale. Cic. Misere. Cic. 3 [Un 
pauvre] assez mal vêtu, finus bene 
testitus. Nep. Des hommes — vêtus, 
Hornines male veshti. Cic. Vivre —, 
Vivére male. Cic. Hor. misere. Cic. 
Voy. PAovuBuenT. || 6° Contrairement 
aux règles de l'art, d'une manière in- 
correcte, vicieuss. Afale. Cic. Inscile. 
Liv. : Vers mal fait, Versus malus. 
Cic. prave factus. Hor. Navire — 
construit, Inscile facta navis. Liv. 
Vases qui ne sont pas — faits, Vasa 
aon infabre facta. Liv. | 6° Sans ta- 
lent. Male. Cic. = Parler mal, Loqui 
male. Cic. barbare. Cic. Déclamer, 
Raconter —, Male declamare. Sen.-rh. 
marrare. Quint. Affreusement 
écrit, Sfisere seriptus. Plaut, Discours 
qui n'est pas — écrit, Üratio non ine- 
leganter scripta. Cic. La cause sera 
très — plaidée, Causa agctur fædis- 
rime (de fæde). Cie. Enseigner plus 
—, Pejus docére. Quint. || 7° D'une 
manière inutile ou contraire 4 l'intorét. 
Male. Cic. : Empinyer mal des mo- 
ments précieux, Bonas horas male 
collicare. Mart. || 8° Aveo dommage, 
lnconvénisnt, desavantage. “fale. Cic. 
z Ïl se trouva mal d'avoir été rlé- 
ment, Clementia illi malo fuit. Cic. 
Tu es bonne pour lui, mais lu l'en 
trouves —, {Ei) bona es, at malo 
cun (uo. Plaut. Vendre — (— pas 
assez cher), Male vend®re. Cic. || 
®e D'une manidro incommode, génante. 
Male. Sen. Non salis commode. Cæs. 
Afinus commode. Ces. Incommode. Cic. 
2 Tu es mal, Male tibi est. Sen. Les 
Gaulois étaieat — pour combattre, 
Galli non satis commode pugnare po- 
ferant. Cæs. Nous avons été très — 
pendant la traversée, Incommodis- 
sime navigavimus. Cic. || 10° Dé- 
ægreablement. Moleste. Cic. = Cela 
iombe très mal, {oc cadit permo- 
leste. Cic. Supporter —, très — qq. 
cb., Aliquid ferre moleste ou gravi- 
ter. Cic. molestissime. Cic. || 14° Dans 
va êtat de malaise ou do maladie. Mule. 
Cic. : Se porter mal. Être —, Se ha- 
bére grautter. Cic. non bene. Cic. non 
bell. Cic. Non belle esse. Cic. Qui va 
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(gra, grum). Cie. 
Celle infortunée s'est trouvée —, 
Animo male factum est Auic miseræ. 
Plaut. Voy. S'évanouin 20. Il est au 
us —, Est in præcipiti. Cels. C'est 
e moment où ils sont au plus —, 
Eo lempore pessimi sunt. Cels. Vov. 
INLISPOSÉ 19, maLang. || 129 Sans 
succès. Male. Cic. Secus. Cic. In- 
feliciter. Liv. Improspere. Col. : 
Les affaires vont mal, Afale se res 
habet. Cic. Ses efforts ont — réussi, 
Ejus labores male cecïderunt. Cic. 
Puisse cela — tourner pour toil 
Quæ res male tibi vertat! Ter. Si la 
chose vient à — tourner, Si secus 
acciderit. Cic. Selon que la chose à 
bien ou — tourné, Prout bene aut 
secus cessit. Pl.-j. Aller de — en 
pis, C. eurinen. Cela tombe —, 
oc cadit male. Cæs. — réussir dans 
une affaire, Rem on Negotium male 
gerFre. Cic. ag#re. Just. || 13° Defa- 
vorablement, avec malveillance. Male. 
Cic. Secus. Cic. : Parler mal de 
qua: Alicui maledicëre, n. Cic. Loqui 
e aliquo mule. Snel. secus. Tac. 
V.-Mar. sequius. Sen. 1 n'a rien dit 
de — sur lon compte à qui que ce 
soit, Nihil ab eo cuiquam de te secus 
est dictum. Cic. Juger — de qqn, De 
aliquo eristimare secus. Cic. male. 
Nep. Sen. Interpréter —, Prendre — 
q. ch., Voy. inrenrréren 40, — 
isposé pour qqn, Voy. DisPosé 
30. || t4o En disgrâce, en défaveur : 
Être très mal auprés de Pompée, 
Esse in magnä ofensé apud Pom- 
peium. Cic. Voy. nisonAce 1°, Déra- 
veun. || 16° En desaccord, en mauvaise 
intelligenco : Nous sommes mal en- 
semble, Je suis — avec lui, Cum eo 
mihi odium est. Cic. Voy. anourr- 
LEAIR, INIMITIÉ. Mettre une pers. — 
avec uae autre, Se meltre — avec 
qqn, Voy. autéxen 3°. || 16° Non 
honorabloment = Mal né, Malo genere 
natus (a, um). Cic. || 17° D'une ma- 
nlère malhonnëte, coupable, injuste, in- 
convenante. Male. Cic. : Se conduire 
mal, dlale agëre. Cic. Qui se conduit 
—, Qui est — (— qui a de mau- 
vaises mœurs), Afale moratus (4, “r) 
Plaut. Je n'ai vu persnnne qui fût 
plus — que toi, Neminem te delerio- 
rem vidi. Plaut. — faire, Delinquëre, 
o, is, liqui, lictum, n. Sall. On fait 
— par ignorance des convenances, 
Decort iguoratione peccatur (à l'impers. 
pass.). Cic. Entralner qqa à — faire, 
Aliquem in peccaltum inducère. Ad 
Ier. Qui use — de son éloquence, 
Prave facundus. Tac. Bulin — acquis, 
Præda improbe parta. Cic. Pouvoir 
— acquis el — exercé, Imperium 
male partum, male gestum. Liv. On 
agit très — à mon égard, Pessime 
mecum agilur. Cic. Qui se conduit 
— à l'égard de qqn, In aliquem im- 
probus (a, um). Cie. C'est — de 
‘avoir enrhalné, Non recle vincius 
est. Ter. C'est — anx Macédoniens 
d'imiter les Perses, Macedontbus Per- 
sas imitari indecorum est. Curt. (Acte) 


qui est —, Voy. MALUONNÊTE, COU- 


ant Gallos. 
armes, 
Jeune garçun qui serre — sa ceio- 
ture, 

ap. Suet. Voir —, Vidère perplexe. 
Plaut. Entendre —, Audire gravius. 
Cels. Ce que j'ai assez — compris, 
(Ea) quæ minus inlellexzi. Cic. In- 
cendie — éteint, Afale obrutum incen- 
dium. Flor. Paix — cimentée, Con- 
cordia male cohzrens. Vell. — dissi- 
malé, Afale dissimulatus. Suet. Qui 
dort —, 
21° Nullement. Male. Cic. : Territoire 
mal paciñé, 
Cic. — ordonné, Inordinalus, a, um. 


Hor. Voy. À 
22° Pas mac. Une certaine quantité, 
un certain nombre de : l'as mal d'eau 
(= une assez grande quantité d'eau), 
Aliquantum aquæ. Liv. Voy. Assez 
4o. Pas — de personnes, Voy. BRAU- 
cour 2°. 
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PABLE, INJUSTE, INCONVENANT. |} 18e 


Déraisonnablement, 4 tort, 4 contre- 


temps. Afale. Cic. Liv. Perperam. Liv. 
Perverse. Cic. : Faisous-nous bien, 
faisons-nous mal? je ne me pro- 
nonce pas, Recis an perperam, non 
inferprelor. Liv. Ai-je — fait, ai-je 
bien fait? je l'ai voulu, Sive ego 
prave, seu recte, hoc volui. [or. | 
On fait mal de confier ane arme 

un furienx, Jrato 
mitliltur. Sen. Il 
quitte, de quitter l'Italie, Si Italian 
relinquef, faciel omnino male. Att. 
ap. Cic. Il a — fait de s'abandonner 
an pouvoir du roi, Polestutt regis 
stulle se commisit. Cie. J'ai — 
de (et l'infin.), Peccavi, qui (et le 
subj.). Cic. Voy. ronr. À Survenir, 
Arniver lout 4 fait mal, In alienis- 
simum lempus cadère. Cic. |] 19e Sans 
justesso, à faux, tout de travers : Tu 
juges mal Catun, Non recle julicas de 
Catone. Cie. — juger et — voir, Sen- 
lentid el visu deerrare, n. Col. Vrai- 
meat il prend — nos avis! Ne per- 
peram montliones nosiras audil{ Sen. 
Compreadre —, 
Plin, || 20° Imparfaitement, 
samment, à peine. Alale. Cie. Vir. 
Cic. : Les boucliers des Gaalois les 


errum male com- 
era bien — s'il 


ait 


Inielligëre prave. 


nsuff- 


rotégeaient mal, Scutla male tege- 
Lis. souleair Ses 
Male arma sustinére, Liv. 


Male præcincius puer. Sull. 


Male dormiens. Petr. || 


Ager male pacalus. 


Liv. Quint. — 4 propos, Afals. 
pnopos (loc. adv.) || 


Mac, s. m. {o Ce qui est fait de la 
mauvaise manière, co qui est irrégu- 
lier, incorrect. (Id) quod malum est 
{n.). Cic. Mala, orum, 0. pl. Ilor. 
20 Ce qui est contraire à la vertu, à la 
probité, 4 l'honneur. (En gén.) Id 

uod malum est ou pravum «sf ou 
inhonestum est (n.). Cic. Pravum, i, 
n. Cic. Prava, orum, n. Pl. Hor. 
Vell. Inhonesta, a. pl. Cic. (Mau- 
vaises acliona) fmprobe (a (orum), 
n. pl. Cic. Improba (orum) facia 
orum), n. pl. Cic. Mule mn arles 
ms f. pl. Sall. Mala (orum) faci- 
nora (um), n. pl. Sall. (Faute) Pec- 
calum, t, n. Cie. Delictum, 0. Cic. 
(Vice) Vitium, ii, a. Cie. (Déprava- 
tion, perversité) Pravitas, atis, f. 
Cie. Perversitas, f. Cic. (Méchancoté) 
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Malitie, #, f. Sall. : Former la jeu- 
nesse au mal, Juventulem mala faci- 
nora edocëre. Sall. Pousser au —, à 
faire le —, Induire qqn à —, Ad 
peccandum impellëre. Cic. Aliquem in 
peccatum inducëre. Ad ler. Faire le 
— impuaément, lmpune malefacère. 
Sall. Ingenieux à faire le —, !n 
perversum sollers. Sen. Quel — ai-je 
fait? Quid mali fecr? Ter. Qui fait 
le — pour le —, Graluifo malus. 
Sall. Qui use de son éloquence 
pour le —, Prave facundus. Tac. 
Songer an —, Alale cogutare. Cic. 
L'auour renferme lout ce qu'il y a 
de —, In amore insunt omnia vilia. 
Tac. || 3° Le mauvais côté, le mauvais 
sens (d'une ch.). Mala (æ) pars (artis), 
f. Cic. = Prendre une ch. eu mal, 
Rem in malam pariem accipère. Cic. 
Voy. inTenpnéTen 4e. [Nouvelles] 
exagérées en —, Aucta in delerius. 
Tac. Ea bien et en —, Voy. mien 
(subst.) 3e. || 4° Mauvais résultat, issue 
malheureuse : Aller, Veair, Se ter- 
miner à mal, Ajale se habére. Cic. 
Blinus prospere succed?re, n. Nep. 
Mener une aflaire à —, Rem male 
gerwre. Cic. Voy. issus 4e. || 6° Co 
qui est nuisible, calamite, tort, dom- 
mage, mauvais office. (Eu gén.) Aa- 
lum, à, n. Cic. Nep. Incommudum, n. 
Cic. (Catamité) Calamitas, ans, f. 
Sall. Pernicies, ei, f. Cuc. Pestis, is, 
f. Cie. (Tort) Injurio, æ, f. Ter. 
(Dommage) Detrinentum, à, n. Cic. 
amnum, n. Liv. (Mauvais ofice) 
Maleficium, ii, n. Sull. Malefactum, 
i, n. Cic. : Le mal 8e glissant dans 
l'ombre a envabi de nombreuses pro- 
vioces, Malum obs:ure serpens mulias 
provincias occupavit. Cie. La vie est 
toute pleine de tneux, Vilu es! plena et 
infesta casibus (— d'accidents). Sen. 
Ce serait uu mal pour un bien, LDe- 
trimentum in bunum vertéret(n.). Czs. 
Réparer les maux causés par l'ava- 
rice, Sanare avariliæ vulnera (= 
blessnres). Cic. Vouloir dun mal à 
qan. Male velle alicui. Plaut. Sou- 
baiter du — à qqu, Alicut mule pre- 
cart, dep. Cie. u'est arrivé aucun 
— à Scpion, Nihil mali accidit Sci- 
pioni. Cic. — m'ea à pris, {d mihi 
fraudem tulit. Cu. Rendre le — pour 
le —, Dolorem reddëre ou regerëre. 
Sen. Entrainer qqn 4 faire da —, 
InigËre aliquem ad nocendum (de no- 
cère, eo, es, cui, cilum, n.). Sen. Si 
la grêle a fait qq. —, Si grando quid- 
piam nocuif. Cire. Pluie qui ne fait 
38 de —, Innocuus imber. Plin. Sans 
atre, Ssns causer de —, Sans —, 
Sine meleficio. Cæs. Sine norä. Cels. 
Tac. Sine offensä. Sen. Si vous ea 
touchez qa- muts à Balbus, cela ae 
fera pas de —, Nihil nocueril, ai ali- 
quid de hoc cum Balbo cris locutus. 
Cic. Faire du — 4 qqn, Alicui malo 
esse. Nep. Faire plus de — à qqn, 
Pernicivsius de eliquo mereri (eor, 
éris, ritus sum), dép. Cic. Qui oublie 
le — qu'on lui a fait, Aaleficii im- 
memor. Sall. Il n'est sorte de — que 
l'homme ne fasse à ses semblables, 
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Nulla pestis est, quæ non homini ab 
homine nascalur. Cic. Éloigné de faire 
du — aux autres, Remolus ab in- 
Jurid alienä. Sen. Je ne l'ai fait 
aucun —, Tibi a me nulla orta esi 
injuria. Ter. [On promil] que les en- 
neinis ae leur feraient aucun —, qu'il 
ue lui serait fait aucun —, Nilnl eis 
nocuturos (esse) hostes. Cæs. Nihil ei 
nocitum ini ‘àl'impers. pass.). Cæs. À 
qui l'on n'e fai aucun —, Qui n'a 
pas de —, Incoiumis, m. f., e, n. 
Cic. Integer, gra, grum. Cic. Ren- 
voyer qqun sans Ini faire de —, In- 
tactum aliquem inviolatumque dimil- 
tëre. Liv. Aaimaux qu ne font pas 
de — aux indigènes, Animalia indi- 
genis innoria. Plin. [On n'a jamais 
entendu dire] qu'un Égyptien ail fait 
du — à un ciocodile, Crocodilum vio- 
latum (esse) ab Ægyptio. Cic. Les 
grands orateurs ont fait aux États 
plus de — que de bien, Plura de- 
trimenta publicis rebus quam adju- 
menta per homines eloquentissimos 1m- 
orlata (sunt). Cic. Voy. pouuace 1e. 
Î 6° Douleur physique, maladie. Qqf. 
(Terme général Malum, 1, n. Cels. 
lin. Ordin. (Douleur) Dolor, oris, 
masc, Cic Qqf. (Maladie) Alorbus, 
i, m. Cic . Mal obysique, BMalum 
corporis. Cols. Faire — à qqn, (= 
causer de 1a douieur) Alicui do- 
lorem facëre ou dare ou afferre. 
Cic. rendre malade) ÂÀAli- 
cui morbum afferre. Cels. Aliquem 
morbo afficëre. Nep. (= être douluu- 
reux) Alicuti dolëre feo, es, lui, li- 
turus), 0. Afart. Se faire dn —, Œ 
se blesser) Voy. Se BLessEn 1°. (— 
se rendre malade) Voy. maraDm 1°. 
— de tête, Dolor capitis. Lucr. Cels. 
Donner le — de tête, Donner — à 
la tête, Dolu-em capitis afferre. Plin. 
Le soleil fait — à la tête, Caput a 
sole dolet. Plin. Le veut m'a fail — 
à la têle, Caput imihi de ventio con- 
doluit (de condolesc#re, 0, is, s. Sup., 
D. = commencer à être douloureux). 
Plaut. Avoir — à la tête, Habère ca- 
pitis dolorem. Quint. Qui à — aux 
pteds. Pedibus æger (gra, grum). Sal. 
Avoir — aux pieds, Ex pedibus la- 
borare, n. Cic. b, Uous avolis — à un 
ied, Si (nobis) pes condoluil. Cic. 
‘ai — au pied, aux yeux, (Mih) 
pes, oeuli dolent. Cic. Être empêché 
par un — d'yeux, Valetudine ocu- 
rum impediri, pass. Cic. Îl faut 
une lelle teusiou des yeux qu'ils foat 
—, Tantä intenitione oculorum opus 
est, ul indolescant. Plin. J'ai — aux 
reins de rester assis, Lumbi sedendo 
(mia) dolent. Plaut. — d'estomac, 
tomachi malum. Cels. Voy. e<To- 
Mac 19, Avoir — à l’eslomac, Sto- 
macho laborare, n. Cels. Faire — à 
l'estomac, Stomachum offendFre (o, is, 
fendi, fensum). Plin. — de cœur, de 
dents, Voy. cœur 13°, nent. Hant 
—, — tadue, C. ériLepsie. — de 
mer, Voy. men. || 7° Souffrance ou 
Maladie morale. (Douleur) Dolor, oris, 
masc. Cic. Ægriludo, dinis, f. Cic. 
(Maladie de l'âme) Afalum, 1, n. Sen. 
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Morbus, i, m. Cic. Hor. : Les maur 
de l'âme, Animi morbi, Cic. mue 
Sen. De quel mal souffre-t-il? Que 
morbo ægrolat ? Ilur. Cela Ini ‘3 — 
(= l'afflige), Id illi morbo est. P'aut 
Voy. AFFLIGER. Les applaudisiemente 
donnés à tun frère lui font — 3e 
cœur, Tui fratris plausu dirumpitur 
(de dirumpi, or, êris, ruptus CT 
pass. = crever de dupil). Cic. Le — 
du pays, C. nostaraig. || 8° Peine 
qu'on se donne, travail. Labor, oru, 
masc. Cic. Sudor, mase. Cic. : 1 
faut se donner du mal pour l'intérèt 
commun, Sudandum est pro comne 
nibus commodis. Cic. On se donne du 
— pour des superfluités, Ad super- 
vacua sudalur n l'impers. pass.) 
Sen. Depuis longtemps je me duune 
da — pour défendre.…, Sudo jen- 
dudum laborans quomodo luear. Cic. 
Se donner besncoup de —, Magna 
laborem insumère. Cic. [Mes âts] que 
j'ai élevée en me donnant beao- 
coup de —, Meo labore educli na- 
zimo. Ter. Nous nous snmmes donné 
an — ioulile, Frustra laborarinus. 
Quint. On s'est donnt du — en pure 
perte, Periit labor. Quint. Travail qu 
douane du —, Labor operosus. Cie. 
(Ce travatl}) donne beaucoup de —, 
fultr sudoris est. Cic. Tout le — est 
pour mai, el le plaisir poor lui, Mi- 
seriam omnem ego capio, hic politur 
gaudia (el micux, en prose, gauduis). 
Ter. J'ai du — à me cuntenir, £gre 
ou Vir me leneo. Cic. [ls avaient ea 
beaucoup de — à terminer cela ea 
20 jours, Jd diebus viginti zgerrime 
confecerant. Cæs. [l n'eut pas de — à 
leur persuader cela, Id eis facile per 
suusit. Cæs. || 9° Discours desavants- 
qeur tonu sur qqn : Le mal qu'on dit, 
Muledicta, orum, n. pl. Cic. Dire da 
— de qqn, Alhcui maledicere, n. Cie. 
S'ahstenir de dire du —, Matedictis 
se abslinère. Cic. Qui se plait à dire 
du —, Auledicens, gén. eniis. Plaut. 
Cic. Voy. MEDISANCE, mênIRE. 
MALACIE, s. (. Depraralion de 
goûl Mulacia, æ, f. Plin. 
MALADE, adj. 1° Qui a quelque 
altération dans sa sante. Ordio. Îr 
medic.) Æger, gra, grum. Cic. Cebs., 
et moins souv. Ægrotus, a, um. Cie. 
Qaf. (Par euphémi<me) Infirmus. Cic. 
Ces. Sen. ou Imbecillus. Col. Vell 
ou Invalidus. Liv. Voy. wispost fe. 
ou Languens, gén. entis. Col. Voy. 
LANOUISSANT 1°: Lépèrement malade, 
Mleduocriler æger. Cic. Psyché très 
—, Psyche ægerrima (superl. Lr. rare} 
Apul. Gravement, Dangereusemenl 
—, Gravuter æger. (ic. Æger mord 
gravi. Cic. periculoso. Liv. — des 
poumons, Æger ez pulmonibus. Luc. 
— d'une blessure, par suite de ses 
blessures, Æger ex vulnere. Cie. tuk 
neribus. Liv. [Mes] gens sont ma- 
lades, Familia ægre est. Cic. Être 
malade, Ægrotare, u. Cic. Morbo la- 
borare, nu. Cic. In morbo exe. Ci. 
Être légèrement —, Ægrotare leviler. 
Cic. Voy. moisposé de. Être bien, 
très, gravement, dangereusement —, 
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rotare graviler. Cic. vehementer. 
&s Dericulose. Cic. Morbo gravi af- 
fiei, pass. Cic. confliciari, pass. Ney. 
affictarr, pass. Liv. Je suis bien —, 
Sum admudum infirmus. Cic. Etre — 
3 la mort, à mourir, Aortiferu morbo 
affei, pass. Cic. urgeri, pass. Cic. 
Ægrotare mortifere. Pl.-j. Être pres- 
que toujours —, Plerunique langnuère 
(eo, es, gui, s. sup.), n. Suel. 
N'étre pas —; Morbo vacare, n. Cels. 
Malo carëre, n. Scrib. l'uisse -je 
n'être pas —1 Ne ægrotus sim! Cic. 
N'être jamais —, Vuriquam ægro cor- 

re esse. Cic. Morbus non senlire. 
Plin. Rendre qqn —, Alicui morbum 
incutëre. Plaut. L'insalubrilé de l'au- 
tomne avait rendu l'armée —, Gravis 
eutumnus ererciitum valeludine fen- 
tarerat. Cæs. Ce qui rend —, Id quod 
morbum facit. Cels. Se rendre — de 
chagrin, Morbum ex dolore contra- 
dëre, Just. Tomber —, Devenir —, 
In morbum cad”re, n. Cic. delabi, 
dép. Cic. incrd#re, 0. Cic. Incidÿre in 
adrersum valeludinem. Pl.-7. in lun- 
guorem, Sall. In morbum coujicr, 
pass. Plaut. tmplicari, pass. \ep. 
Morbum nancisci, dép. Nep. Morbo 
opprimi, pass. Cic. lentari, pass. Cic. 
implicari, pass. Cæs. Adversa valetu- 
dine corripi, pass. Just. Valeludine 
affci, pass. Cic. Il tumba —, Eum 
oppressit morbus. Cie. Devenir réel- 
lement —, Veram noram concipËre. 
Col. Tuuber, Devenir gravement —, 
Morbo gravi corripi, pass. Cels. 
V.-Mar. Valeludine gravi teniari, 
ass, Vell. Retumber. Redevenir —, 
k morbum recuigre, nu. Liv. Suel. De 
integro in morbum ancülfre, n. Cic.|| 
Subst. m. f. Un malade, Une —, 
Æger, gri, mase. Cic. Ægra, æ, fém. 
Ter. Ægra (æ) mulier (eris), (. Ter. 
Ægrotus, 1, masc. Ter. Cic. =: L'état 
du malade empire. Æger pejor ft. 
Cels. 11 fait le —, Ægrum simulat. 
Liv. Faire le — ou les malades, 
Simnlare morbum. Cic. languorem. 
Col. Lieu, Maison où l'on soigne Îles 
—, Valetudmarium, ti, n. Cels. || 
Partie du corps qui est malade, Vi- 
tiosus locus corporis. Col. Corps, Bras 
—, Ægrum corpus. Cic. brachium. 
Suet. Dent —, Dens æger. Ajart. 
Eslomac —, Stomachus languens. 
Czl. ap. Cie. Avoir l'estomac —, les 
reins malades, Laborare stomackho. 
Cels. ex reuibus. (ic. Porc malade, 
Sus æger. Virg. Col. Poissons in1- 
lades, Pisces ægroli. Varr. Abeille 
—, Apis minus valens (gén. entis). 
Varr, Brebis —, Ouis morbo laborans 
(gén. anus). Col. Troupeau —:, Pecus 
titiosim. Varr. Le troupeau est —, 
Pecus ægrotat Col. || Arbre malade, 
Arbor ægra. Pall. languida. Pall. 
Brauche —, Languens ramus, Suet. 
Les vignes sont malades, Ægrotant 
vies. Plin, |} Fig. La partie la plus 
ualade de la république, Pars ma- 
time zgra reipublicæ. Cic. L'Élal —, 
Ægrola respublica. Cic. Patrimoine 
—, Âffecta res familiaris. Liv. Af- 
faires malades, Res affictæ. Sail. || 
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20 Fig. Qui éprouve quelque trouble 
moral. (Ordin.) diger, gra, grum. Cic. 
(Rar.) Ægrolus, a, um. Ter. : Es- 
prit malade, Animus æger. Sall, Liv. 
— d'esprit, Æger ab animo. Plaut. 
Plus — d'espril que de corps, Animo 
magyis quam Corpure æger. Liv. Ce qui 
ro l'âme —, Ea res ex quû animus 
rgrotal. Cie. Âme — d'amour, Ani- 
mus æger amore. Liv. 

MALADIE, 8. f. 1° Altération dans 
la sante. (Le mal prènre) Ordia. 
Morbus, à, m. Cic. Cels. Qaf. Malum, 
i,n. Cels. Nora, æ, f. Cul. (Le mau- 
vais état de la santé) Ægrolalto, onis, 
f. Cic. Valetudo (inis) adversa (z), 
f. Cels. ou infirma. Cic. ou zgra. 
Cic. ou iniqua. Cic. Pl.-j. ou incom- 
moda, Cic. où minus commoda. Cic. et 
abs. Valetudo, dinis, f. Czs. Cie. Vale- 
tudinis infirmitas (atis), F. Cic. Lan- 
guor, oris, wasc. Cic. Afalus (à) cor- 
poris habilns (ts), m. Cels. : Maladie 
vrave, dangereuse, mortelle, cbro- 
uique, Vuy. oRaAvR, elc. — latente, 
Cæcus morbus. Col. Maladies ner- 
veuses, Nervorum labores (1m), masc. 
plur Vitr. Maladie contagieuse, C. 
CONTAGION 2°, — des yeux. Ocu- 
lorum morbus. Nep. valetudo. Cic. 
Liv. — de la vessie, Vesicæ incom- 
modum (i), n. Plin. [Remèdes] eff- 
caces contre les maladies des jam- 
bes, Cruribus viliosis ulilia. Plin. 
Caractère d'une maladie, Morbt pro- 
priclas. Cels. Violence d'une —, 
Morbi gravilas. Cic. La — éclate, 
Alorbus fit. Cels. nascitur. Cic. Veg. 
oritur. Cels. adventit. Cic. venit. Cels. 
La — s'aggrave, AMorbus ingravescit. 
Cic. crescit. Crc. fit gravior. Cels. La 
— est slalionnaire, Malum consistit. 
Cels, La — diminue, déchne, Mor- 
bus senescit. Cic. La — reprend, 
Morbus repelit (n.). Cels. Propager 
les maladies, Aforbos vulgare. Liv. 
Corps sujets aux —, Corpora morbis 
obnoria. Tac. N'être pas sujel aux 
—, Morbos non sentire. Plin. Ancune 
maladie ne peut affliger le monde, 
Nullus morbus potest mundum affli- 
fre. Cic. La — altaque les gens de 
a campagne, Bforbus in agrestes in- 
gruil. Liv. Gagner une —, Morbum 
concipére. Plin. ContrahËre morbum. 
Plin. adversam valetudinem. PI.-j. 
Noram cayëre, concipère, contrahëre. 
Col. Gagner une — mortelle, Eritiali 
morbo corripi, pass. Tac. force 
d'excês, il se donna une — des 
yeux, Valeludinem oculorum ex ni- 
ma dururiâ contrarit. Just. Alteint 
d'une —, d'une — grave, Morbo im- 
plicitus. Cæs. Morbo gravi æger (gra, 
grum). Liv. Voy. MALADE 10. Être at- 
leint d'une —, Morbo tentari. pass. 
Cic. afficr, pass. Cic. Nep. affunr, 
pass Cic. opprimi, pass. Cic. [Cet) 

omme fat subitement atteint d'une 
— grave, Hominem magnus impro- 
viso morbus oppressit. Cic. Faire une 
—, Morbo laboraure, n. Cic. Voy. Êlre 
MALADE 1°, [Néron] ne fit que trois 
maladies, Ter omnino languit (de 
languëre, eo, es, 3. sup., n.). Suet. 
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[Anguste) ft quelques — dange- 
reuses, Periculosas valeludines gli- 
quoi erperius esl (dép.). Suet. Être 
abattu par la maladie, Morbo affuc- 
tari, pass. Liv. La — ne vient À 
bout de personne, n'emporte per- 


sonne, Morbus neminem superat. Sall. 


tre empurlé par une —, Morbo ab- 


sum, pass. Sall. Liv, consumi, pass. 
Nep. confici, pass. Sall. Mounir d'une 
—, Morbo mori, dép. Cic. Nep. pe- 
rire, D. Nep. Guérir une —, qqn 
d'une —, Voy. ouénin (act. de 
guérir ou Guérir d'uue —, Se réta- 
blir, Se tirer d'une —, Relever de 
—, Voy. ouénin (neat.). || Maladie 
du pays. C. nostaioun. || Les arbres 
eux-mêmes sunt attaqués par des 
maladies, {nfestantur et arbores mor- 
bis. Plin. La maladie du vin, Vini 
vilium (ü),n. Plin. |} Fig. L'Élat est 
attaqué d'une maladie, Respublica est 
ægra ou ægrola. Cic. || 2° Fig. Troubie 
de l'âme. (Fu gen.) Morbus, 1, m. 
Cie. Ægrotalio, onts, (. (tr. rare eu 
ce sens. (ic. (Vice) AMalum, à, 0. 
Sen. {Chagrin) Ægritudo, dinis, f. 
Cic. : Les maladies de l'âme, Ajala 
animi. Sen. Les — de l'âme sont 


plus difficiles à guérir, Ægrotationes 


ou Morbi animorum difficilius evel- 
luntur. Cic. L'état de maladie d'une 
âme, Afala (æ) anini valetudo (dinis), 
f, Cic. — mentale, AMfentis ægrolulio. 
Cie. valeludo (dints), f.Suet. || 3° Goût 
excessif pour qq. ch. Aforbus, i, m. 
Cic. z Avoir la maladie de qq. ch., 
Voy. rou 6°, PASSION. 


MALADIF, 1VE, adj. Qui est sujet 


& être malade. (En pari. de l'homme 
el des animaux) BMforbosus, a, um. 
Cic. (En pari. du corps) AMorbis ob- 
norius. Tac. (En parl. du corps el de 
l'âme) Morbidus. Varr. Sen. : Il est 
d'uue complexion maladive, Viribus 
anfirmis est. Cic. État maladif, (Du 
corps) C. maLanrm 1°. (De l'âme) 
C. matanrs 20. 


MALADRESSE, 8. f. 1° Défaut 


d'adresse. {nscitia, æ, f. Plin. Quint. 
: Ce tableau fut gâté par la mala- 
dresse d'un peintre (chargé de le 
restaurer), Ejus labulæ gratia inte- 


rit{ pictons inscifiä. Plin. || 2° Fig. 
Defaut d'habileté, gaucherie, sottise. 
Inscitia, 2, f. Plaut. Ter. Imperiha, 
f. Sall. Sinisteritas, atis, f. Pl.-j, : 
C'est de votre part une maladresse 
de ne pas faire cela, Vos id non fa- 
cére inscilia est. Ter. C'est là une 
—, Est hoc imperile factum. Cic. Si 
tu sais que j'ai fait qq —, Si quid 
scis me fecisse inscuie. Plaut. 
MALADROIT, OITE, adj. 1° Qui 
manque d'adresse. * Parum sollers (gén. 
erlis). Voy. INcAPABLS 30. | Mains 
maladroutes, Indoctæ on Ruslicæ ma- 
nus. Quint. || 20 Fig. Qui manque 
d'habilete, gauche, sot. [ns:tius, a, 
um. Plaut. Ineptus. Cic. : Un homme 
ui n'est pas maladroit, Jlumo non 
incallidus. Cic. Messagers maladroits, 
Præposteri tabellarii. Cic. H Début 
maladroit, Imperitum inilium. Quini. 
Des mesures maladroites, Male con- 
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sulla (orum), n. pi. Liv. Défense ma- 
ladroile, Improba defensio. Cic. Faire 

q. ch. de maladruit, Aliquid stulle 

acëre. Cic. C'est une malairaite el 
absurde fiction, Imperite absurdeqne 
fictum est. Cic. Mensonge qui n'est 
pas maladroit, Non inficetum menda- 
cium. Cic. 

MALADROITEMENT, adv. 1° Sans 
adresse. Inscute. Liv. : Maladroilement 
fait, Inscrte factus. Liv. || 2° Fic. D'une 
manière peu habile, gauchement, sotte- 
ment. Inscite. Cic. Liv. Imperile. Cic. 
Inepte. Cic. Stulte. Ter. 

MALAGA, v. d'Espagne. Afalaca, 
#, f. llirt. Mel. Plin. 

MALAISE, 3. m. 1° État Incom- 
mode du corps. Offensio, onis, f. Cic. 
Offenusa, æ, f. Cels. Incommoruin, i, 
n. Plin. : Causer du malaise, Corpus 
dispiicens facère. Scrib. Avoir, Scalir 
du —, Voy. sncoumoug 1°. || 2° lg. 
État de celui qui est mal dans ses af- 
faires. Voy. cèN& 7°. 

MALAISÉ, ée, adj. 1° DifMicile. 
Voy. ce nm. i 3° Incommode. Voy. ce 
m. do et 20. [|] 9° Qui est à l'étroit 
dans sa fortune. C. oèxé 4°. 

ALA LAISEMENT.C, DIFFICILEMEXT. 

MALANDIHRIN, S. m. C. BIIOAND. 

MALAPPRIS, adj. VOy. APPnIS. 

MALAVISÉ. C. imconsinué 2°. 

MALAXENR, v. act. C. réTnin. 

MALDÂTI, 18, adj. Mal fait. In- 
formis, m. f..e, n. Virg. Prise. 

MALCONTENT. C. MÉCONTANT. 

MALDISANT. C. MÉNISANT. 

MÂLR, adj. 1° Qui est du sexe opposé 
à celui de la femme, de la femolle. (Eu 
gén.) Mas, gén. aruw. Cic. Masculus, 
a, um. Liv. Plin. Afasculinus. PR. 
Plin. (En parl. seul. de l’homme) 
Virilis, ©. f., 6, n. Sall. Liv. : Parmi 
les bêtes, les nnes sont mäles, les 
autres sont femelles, Bestiarum oliæz 
mares, aliæ feminæ sunt. Cic. Pelil 
enfant mäle, Aasculus infans. Liv. 
Une postérité —, Stirps virilis. Liv, 
Ua serpent —, Anguis mas (m.). Cic. 
Une victime —, Fostia mas (f.). Cic. 
N 2° En parl. des vegetaur. Alas, gén. 
aris. Ou. Plin, Masculus, a, um. 
Virg. Plin. = Tilleul mäle, Tilie mas 

f.). Plin. Enceus —, AMasculim tus. 

irg. Plin. |} 3° Fig. Fort, éncrgique. 
Virilis, m. f.,e, n. Sal. Cic. =: Pose 
mâle, Laterum inflexio virilis. (ic. 
Génie, Esprit —, Jngenium virile. 
Sall. masculum. Apul. Style —, 
Oratio vinilis. Cie. Un son franc el 
—, Certa et severa vocula. Cie. D'une 
manière —, Viriliter. Cic. 

MALs, 8. m. L'opposé de Femolle. 
Mas, aris, m. Cic. Mlasculus, 1, m. 
Plaut. Liv. : Les mâles, Afares, ium. 
Cic. Mel., et, moins bien, um. Suet. 
Apul., 

MALEDICTION, 8. f. Imprècatlon. 
ÆErsecratio, onis, f. Cic. Voy. iuput- 
CATION, MADDIRE. 

MALEFAIM, 8, f. Faim cruelle. 
Voy. Pam do. 

MALELICR, 8. m. Action par la- 
quelle on est consé causer du mal en 
employant des moyens surnaturels. 


MALGR 


Bfaleficium, it, n. Tac. Apul. Vencef- 


cium, n. Cic. 

MALÉFIQUE, adj. Dont l'influence 
est funeste : Astre maléfique, Sidus 
moleficum. Plin. 

MALEMORNT, 8. f. Mort funeste. 
Voy. Monr. 

BMALENCONTRE, 8. f. C. accI- 
DENT, MALITEUR. 

MALRNCONTREUSEMENT, ad. 
C. MALUEUNEUSRMENT. 

MALENCONTREUX, ŒEUSE, adj. 
1° Sujet aux revers, aux accidents. C. 
MALNEURNEUX 30. || 2° Qui annonco ou 
Qui cause du malheur. Voy. MAL- 
HEUNEUX 19 el 20. 

MALENTENDU, 9. m. Action de se 
méprendre sur lo sens d'une parole ou 
d'une action. Error, oris, masc. Cic. 
Voy. EnnEun 2°. 

MAL-ÈTRE, 8, M. C. LANGURUR 1°. 

MALFAIRE, v, n. Faire de mé- 
chantes actions. Male agëre (0, is, egi, 
uctumn), n. Cic. 

MALFAISANCE, 5. f. Disposition 
à faire du mal à autrui. Maleficentia, 
z,f. l'in. 

MALFAISANT, ANTE, adj. 1° Qui 
so plait à faire du mal 4 autrul. 3la- 
leficus, a, um. Cic. =: Très malfaisant, 
Maleficentissimns. Suet. || 2° Qui nuit 
à la sante. Insalubris, m. f., e, n. 
Plin. Noxius, a, um. Plin. : Suc mal- 
faisant, Sucus maleficus. Vitr. Vin 
très —, Insaluberrimum vinum. Plin. 
Vin qui n'est pas —, Vinum inno- 
cens (gén. entis. Plin, 

MALFAITEUR, s. m. Colul qui fait 
de mechantos actions. [lomo (minis) 
malefcus(i) ou nocens (entis).m. Cic. 

MALFAME, adj. C. Mal raué. 

MALGRACIEUSEMENT, adv. C. 
De mauvaiso once 1°. 

MALGRACIEUX. C. DISORACIEUX. 

MALGNE, prép. 1° Contre le gre 
de (qqn). Se lonrne par A regret : 
Invite, advw. Cic., ou par Asissant 
contre son gré, Ne le voulant pas. 
S'y opposant : Invilus, a, um. Cic. 
Nolens, gén. entis. Cic. Repugnans 
ou Ailversans, gen. anlis. Cic., elc. : 
J'ai pris Capoue malgré mai, Invite 
cepi Capuam. Cic. Il m'a quitté bien 
— lui, À me invitissime discessit. 
Cic. 11 faut retenir les juges — eux, 
Judices retinendi sunt contra volun- 
tatem. Cic. Tu parais faire cela — 
toi, Vidéris facëre id invilus on co- 
actus. Cic. Ils livrèrent les statnes 
— eux, Staltuas inuili dederunt. Cic. 
Je l'ai congédié bien — moi, Eum a 
me invilissimus dimisi. Cic. J'ai fait 
cela — moi, Recusans hoc feci. Cic. 
Arracher qq. ch. & qqn — lui, 4li- 
uid ertorquére alicui invito ou alicui 
tngraliis. Cic. Pourquoi [me] forces- 
tu à qailter — moi un tel !éportx) — 
ni? Cur talem invilam invilum cogis 
linquére? Ad [er. Il a pu les releuir 
— eux, Fos invitos retinère poluil. 
Cic. Acquérir un champ — le pro- 
priétaire, Tang#re agrum ab invilo. 
Cic. Crime qu'on commet — soi, 
Scelus caacturm. Sen-tr. La guerre se 
transportera — moi en Italie, Bellum 
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in Ttaliam transgredietur invito me {8 
l'abl. abs.). Sal. Entretiens publiés 
— Moi, Sermones, me nolente, vul- 
gali. Quint. Compassion que j'im- 
plore — lui, AMfisericordia quam ego, 
repugnante hoc, imploro. Cic. [Faire 
q. Ch.] — les dieux, Adversantibus 
iis. Curt. |} 2° Nonobstant (qq. ch.) 
Se lonrne ordin. par Quoique : Cum, 
Quamus, Licet, ete., avec un sub;j.,oa 
Quanquam, elc., avec un indic. Cic. 
(Voy-. Quoique) =: Malgré son grand 
go, il faisait la guerre, Bella ge- 
rebat, cum plane grandis esset. Cic. 
— leurs alarmes, ils prennent quel- 
que distraction, Quamuis in turbidis 
rebus sint, {amen anünis relarantur, 
Cic. Néron, — son extrème dissolu- 
lou, ne fit que trois maladies, Nero, 
qui lururiz immoderatissime essel (= 
quamuis is essel...), ler omnino lan- 
gui. Suet. Celte vérité, — soa man- 
que de cbarme, est agréable pour 
moi, /s{a verilas, eliamsi jucunda non 
est, mihi (amen grata est. Cie. — 
l'incertitude de cela. Etsi in ambuo 
est. Plaut. — les nombreux désastres 
qu'il a essuyés, il ne recherche rien, 
Tamelsi mullis incommodis affectus 
est, tamen nihil requirit. Cic. — son 
désintéressement exemplaire, il fat 
coadamné..., Quanquam ercellebat abs- 
tinentiä, lamen mullatus est. Nep. 
Il y a une certaine analagie eotre les 
choses, — leur diversité, Est quan- 
quam diversarum rerum quædam vi- 
cinia. Quint. Je n'aurais pas craint 
uu rhéleur, — son éloquence, Non 
perlimuissem rhelorem quamois elo- 
quentem. Cic. — la ouil avancée, il 
se transportait..…., Serä quamvis nocte 
se ferebat. Virg. Le séaal, — l'avis 
quil avait lui-mème exprimé, re- 
vint.…., Senalus, contra quam ipse 
censueral, reduit Cic. — nos vœux 
et nos ardents désirs, il ae uous a 
pas élé dunué de jouir du repos, 
Non nobis cupientibus atque exoplan- 
tibus fructus olii datus est. Cric. — 
les efforts contraires de Miclion et 
de Xénarelide, il vhlint sans peine... 
Nequidquam Mactione et Xenoclide ten- 
dentibus, facile tenuit. Liv. Les tri- 
buas s'efforçaient, — l'opposilion de 
leurs collèsues..., Tribuni, resisten- 
libus collegis, nitebantur. Sal. Tri- 
buas renotnmés, — les réclamations 
des coosuls, Tribuni, reclamantibus 
consulibus, refecti. Liv, — la nature, 
Adversante ou Repugnanie nalurä. 
Cic. — tes grandes occupalions, lu 
as voulu..., În summis luis occupatio- 
nibus voluisti tamen. Cic. 

Maccré que, coaj. En dépit que : Jo 
fair cela malgré que j'en aie, Voy. 
En nÉépIT que. 

MALIIADILP, adj.C.imcapance 3°. 

MALITADILEMENT, adv. C. IN- 
HABILEMENT. 

MALHADILETÉ.C.INCAPACITÉ 1°. 

MALHEUR, 3. m. 1° Mauvaise des- 
tinée, mauvaise fortune. Fortuna (æ) 
mala (æ), f. Cic. Fortuna adversa ou 
misera où afflicta ou acerba, f. Cic., 
et qqf. abs. Fortuna, æ, f. Cie. Nep. 
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elicitas, atis, f. (rare). Cic. Liv. 
Eu Flor. "Miseria, = f. Cic. Miseris, 
erum, f. pl. Ter. Calamitas, alis, f. 
Cic. Res (erum) adversz (arum), f. pl. 
Cie. Res mnals, Î. pl. Cic. Res asperæ, 
f. pl. Salt. Casus (uum) aduersi(orum), 
et abs. Casus, uum, m. pl. Cic. : Le 
walbeur des temps, Temporum cala- 
mitas (atis), f. Cic. tristitia (æ), f. 
Cic. iniquitas (atis), f. Liv. invidia 
s), (. Plin. Temporis difficullas (atis), 
ñ Cie. Temps de —, Dirum (empus, 
a s. Cic. Tristia tempora, n. pl. 
Cie. Ce jour-ci est pour mot un 
jour de —, Hic dies peruersus al- 

« adversus miÂi obligit. Plaut. 
rophétesse de —, Vaies infeliz. 
Virg. Armé contre le —, Contra 
ortunam paratus armalusque. Cic. 
Pidestiné au —, Ad muserias nalus. 
Ter. Qui a couno le —, Adversum 
cesum erpertus. Suet. Afali non igna- 
rus. Virg. Porter — à qqn, Esse 
elicui malo. Cic. eritio. Cic. perni- 
ciei. Nep. Meltre qga dans le —, 
Aticui calamitalem inferre. Cæs. Ali- 
quem perdère (o, is. didi, ditum). Cic. 
To fais le — de ton fils, Luctum flio 
parus. Ter. Cela fait son —, Hoc ei 
nocet (de nocère, eo, cui, cifm, n.), 
Cte. La clémence At son —, Clementia 
iii malo fuit. Cie. Pour eux l'oisivelé 
fat use source de —, L'oisivelé fit 
lear —, leur porta —, Jis otium mi- 
urig fut: Sall. Se mettre soi-même 
dans le —, Se in malum conjicère. 
Ter. Tomber dans le —, In malum 
incddrre. Ter. venire. Ter. Incidëre in 
calamitatem ou in miserias. Cic. Pré- 
äptié dans un ablme de —, In magna 
nala præcipitatus. Sall. Le — atteint 
toat le monde, Nemo non miser est. 
Cic. Être dans le —, In miseriä esse. 
Cic. In misertis versari, dép. Cic. Qui 
est dans le —, Miser., era, erum. Cic. 
Infelir, edu. icis. Cic. Qui est dans 
le — par sa faule, Culp& calamitosus 
(a. um). Cic. Abandonner qqn, ses 
amis dans le —, Aliquem in malis 
desertre. Cic. Ab afflict& amicitiä 
transfug7re. Cic. Songe à l'élendue 
de ton —, Fac cogites in quantä 
calamutale sis. Sall. Pour mon, ton, 
leor —, Malo meo. Plaut. Cum malo 
tu. Plaut. Magno eorum male, Liv. 
Pars pour loa — et pour le — de 
ceux…, Proficiscere cum fu peste ac 

micie, cumque eorum exilio. Cic. 

— à voulu que tu ue l'aies 
vo oulle part, Acctdil perincommode 

od um nusquam vidistu. Cic. J'ai 
e — de le rencontrer, Fit mihi ob- 
viam infeliciter. Ter. Il a eu le — 
de refuser, AMfisere noluit. Cnss. ap. 
Cic. Jouer de —, Parum procedère, 
a. Ter. Être eo — (— avoir mau- 
vatse veine), Voy. væine. || 2° Do- 
sastre, infortune, accident fâcheux. (En 
gén.) Malum, i, n. Cic. Ne. (Dé- 
tastre) Clades, is, f. Cic. (Fléau) 
Pestis, is, (. Cic. (Coup funeste) Pla- 
ge, 2,f. Cic. (Ruine) Exilium, üt, n. 
Cie. Pernicies, ei, f. Cic. (Iufortune) 
Miseria, æ, (. Cic. Ærumna, f. Cic. Ca- 
lemutes, alis, (. Cic. (Accident) Casus, 


MALHE 


üs, m. Cic. (Échec) Incommodum, f, 
n. Cic. Offensio, onis, f. Cic. (Dom- 
mage) Damnum, i, 0. Cic. (Perte) 
Detrimentum, à, n. Cic. Jactura, æ, f. 
Cic. =: Un malbeur domestique, Privata 
calamutas. Cic. — public, Malum pu- 
blicum. Liv. Clades civitatis. Cic. 
Les malheurs publics, Communium 
lemporum casus, m. pl. Cic. Réparer 
les — publics, Afflictæ reipublicæ 
mederi, dép. Cic. — à la guerre, bella 
offeusiones. Cic. Avoir du malheur 
dans une entreprise, Voy. Écurc ée. 
Tous les malbheurst'accablent, Ærum- 
næ Où Âfiserig omnes le premunt. Cic. 
{l n'a point succombé à ce malheur, 
[lac ille perculsus plag& non succu- 
buit. Nep. Quel — tu as évité! Jurd 
mali prælerüstu! Ter. Ils espèrent 
profiter de nos malheurs, Afala nostra 
occasionem suam pulant. Cie. Depuis 
ces —, Post has miseriae. Cic. buel 
malbeur que la mort d'Alexionl 
O factum male de Alexionef Cic. Est- 
ce un oi grand — que de mourir? 
Adeone morimiserum est ? Virg. C'est 
un très grand — que de vivre ainsi, 
ta vivtre miserrimum est. Cic. Ce 
u'est pas un grand —, C'est un petit 
— que de périr, et irou. Le beau, 
Le grand — que de périri Perire 
non magnum est. Sen. —! Alise- 
rumi Virg. Ton visage annonce nu 
grand —, Vultus tuus ingens malum 
præfert. Curt. Faire essuyer un — à 
qqn, Alicui afferre cladem. Cic. in- 
comnodum. Cæs. inferre calamitatem. 
Cæs. cladem. Liv. importare calami- 
tatem. Cic. detrimentum. Cic. cladem. 
Liv. factre cladem. Sall. Je crains 
qn'elle ne cause qq. —, Vereor ne 
quid apportet mali. Ter. Ta seras 
cause de qq. — pour [mon] fils, Ali- 
quid mali nato conjicies. Ter. Courir 
âun — cerlain, {n apertam perniciem 
incurrêre. Cic. Deux malheurs terri- 
bles viorent frapper sa maison, Do- 
mum perculerunt duo fumina (de 
fulmen, n. — coup de foudre). Liv. 
Être frappé d'un maibeur, Essuyer 
un —, dAccipèére calamilatem. Cic. 
Nep. cladem. Liv. incommodum. Cæs. 
Capëre calamitatem. Cic. Calamilate 
affugi, pass. Cic. De quels uom- 
breux et grands malheurs u'a-t-il 
pas été frappé! Quot et quantas cala- 
mitates hausitf Cic. Pour mettre le 
comble à mes —, cette Andrienne 
est.…, Ad kpc mala hoc miki accedit 
etiam : hxe Andria est. Ter. Je crai- 
gnais de voir arriver les — qui sont 
survenus, Timebam ne eventrent (ea) 
quæ accilerunt. Cic. C'est alors que 
ce malheur m'est arrivé, Tum Àoc 
est mihi objectum malum. Ter. I n'y 
a pas de —, Nihil mali est. Ter. 
Il n'est arrivé aucun — à Scipion, 
Nihil mali accïdit Scipioni. Cic. S'il 
arrive, S'il lui arrive gs: _—, S'il lui 
arrive —, Si quid adversi accidat. 
Cic. Si qua calamitas hunc afflirerit. 
Cic. S'il lur arrive —, S'il lui était 
arrivé — (= 61 vient, s'il était 
veou à mourir), Si quid ei acctdal. 
Cie. Si quid ei humanitus accidisset. 
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Cie. Il l'arriverait —, Perres Infortu- 
nium, Ter. Puisse-t-il arriver — 4 
Antoniusl Antonio male sit! Cie. 
Puisse-t-il t'arriver — dans celte af- 
fairel Quæ res tibi verlat male! Ter. 
Tout le monde te soubaile —, Omnes 
fibi pestem ezoplant. Cic. — aux 
vaincus! Væ victis/ Plaut. Liv. Flor., 
— à moil — sur toil Væ misero miAif 
et simpl. Væ mihi/ Ter. Va tibi 
Bart. Insc. — à mes soldats, s'ils ne 
se liennent eo reposl Malum quidem 
mililibus meis, nisi quieverint! Liv. 

Pan waLHeun, loc. adv. Par l'effet 
d'un malheur : Îl arriva par malheur 
que... ,Incommode ou Infeliciter aceXdif 
ut (et le subj.). Cic. 

MALLUEUREUSEMENT, adv. de 
Aveo un maurais succés. Infeliciter. 
Liv. = Tourner, Finir malbeureuse- 
ment (eu pari. d'une affaire), Male 
cedëre, n. Czs. Secus procedfre, 0. 
Sail. [ 2° D'une manière digne de 
pitié : Vivre malbeureusement, Mi- 
sere vivre. Cic. Mourir —, Afisera- 
biliter emori. Cie. perire. V.-Alax. 
8° Par malheur. Infeliciter. Ter. În- 
commode. Cic. : Malheureusement je 
le rencontre, Fit mihi obviam in- 
feliciter. Ter. Il est arrivé bien — 
que la ne l'as vu nalle pat, Accidit 
perincommode quod eum nusquam vi- 
disti. Cie. 

MALUEUREUX, &u0s8, adj. 1° Qui 
annonco du malheur. Afalus, a, um. 
Plaut. Cic. Hor. Tristis, m. f., €, 0. 
Cic. Infelix, gôn. icis. Virg. Funes- 
tus, a, um. Liv. Vell. Dirus. Cie. Tac. 
z: Malheureuse étoile, Voy. trois 
2°. Malheureux augure, Voy. A0- 
Gung, AusPice. Cela parut aux 
augures d'ua très — présage, [d 
auspicibus trislissimum visum est. 
Cic. Voy. pratsaas. || 3° Qui porte 
le malheur ou le chagrin avec soi 
(En gén.) Malus, a, um. Cic. Miser, 
era, erum. Cic. Infelir, gén. icis. 
Cie. Liv. (Funeste) Calamitosus, €, 
um. Cic. Punestus. Cic. Exiliosus. Cie. 
Exiliabilhis et £Exitialis, m. f., 6, 0. 
Cic. Luctuosus, a, um. Cic. (F4- 
cheux) Gravis, m. f., e, n. Cie. 
Tristis, «. Cic. Incommodus, a, um. 
Liv. : Malheureu<e nouvelle, Malus 
nunlius. Cic. Depèches malbeureuses, 
Funestæ epistolz. Vell. Evénement 
malheureux, Alala res. Plaut. Tristis 
eventus. Liv. Il est — pour nous que 
la république soit allaquée..., AMise- 
rum est nobis rempublicam invadi. 
Liv. Voy. ronesre io. Parole mal- 
heureuse, Vox incommoda. Liv. Voy. 
rAcugux {0. || 3° À qui la chance est 
defavorable, qui reussil mal dans une 
affaire. EInfeliz, gen. icis. Cic. Liv. 
Infortunatus, a, um. Ter. Cic. : Mal- 
heureux par mauvaise chance, For- 
tunä calamitosus. Cic. Être — daus 
une affaire, Negotiurn male gerËre(o, is, 
gessi, gestum). Cic. In reoffenu/reio,ts, 
fendi, fensum), n. Liv. Voy. ÉCHOrER 
30. |} 4° Qui est dans le malheur, dans 
l'infortune. Miser, era, erum. Cic. In- 
felir, gén. icis. Cic. Infortunatus, a, 
um. Cic. Ærunnosus. Cic. Calami- 
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tosus. Cic. Afflicims. Cic. = Le plus 
malheurenx des hommes, Homo mi- 
serrimus, Cic. infelicissimus. Cic. Té- 
rentia, la plus malheureuse de toules 
les femmes, Terentia, una omnium 
ærumnosissima. Cic. Mon malheureux 

elil Cicerou, Cicero meus misellus. 

ic. Cetle malheureuse enfant, Illa 
misella. Cic. Malheureux! O miser! 
Cic. — que je suisi O me miserum/ 
Cic. Eheu me miserum/{ Sall. — 2 
sa faute, Culpä calamitosus. Cic 
Vivre —, Misere vivêre. Cic. Ton ami 
Catulle est —, Aale est tuo Ca- 
tullo. Cat. 11 fut — d'avoir été clé- 
ment, Clementia tlli malo fuit. Cic. 
Tu es malheureuse d'être bonne, 
Bona es malo cum Iuo. l'laut. Rendre 
go malheureux, Aliquem miserum 
AabEre. Cic. || 6e Où l'on est dans le 
malhour, dans l'infortune. Afiser, era, 
erum. Cic. Calamilosus, a, um. Cic. 
Tristis, m. f,, e, n. Liv. Infeliz, 
gén. icis. Virg. =: Vie très malheu- 
rease, Vita miserrima. Cic. Siècle 
très malheureux, Sæzculum trislissi- 
mum. Pl.-j. Journée malheureuse, — 

our le peuple romain, Dies trisiis. 

ic. acerbus vu luctuosus populo Ro- 
mano. Cie. Guerre très —, Bellum 
acerbissunum. Cic. calamitosissimum. 
Cic. Exil malheureux, Ersilium ca- 
lamitosum. Cic. triste. Liv. La con- 
dition malheureuse des Séquaues 
Misera fortuna Sequanorum. Czs. I 
6° Defavorable, dosavantageuxs. Incom- 
modus, a, um. Cic. Liv. : Climat mal- 
heureux, Czlum calamitusum. Cato. 
Emplacement — pour l'élablisse- 
ment de machines de guerre, Locus 
machinalionsbus imporiunus. Sall. 
Combattre dans une position malheu- 
reuse. {niquo loco pugnare. Liv. Cir- 
coustlances malhenrenses, fes incom- 
modæ. Cic. Voy. Dpéravonats. || 
7o Qui se fait, Qui a lieu sans succes. 
Aalus, a, um. Cic. Adoersus. Cie. 
Tristis, m.f.,e, n. Cic.: Issue mal- 
heureuse, Eventus adversus. Cic. Eri- 
tus frisiis. Cic. Voy. 1SSuE 4°. Une 
teatalive —, Res infeliciler tentale. 
Liv. Combat malheureux, Pugna 
mala. Sall. Cic. adversa. Tac. Le 
combat fut longtemps —, Diu triste 
prælium fuit. Flor. || 8e Digne de 
pitié, affiigeant. Afiserabilis, m. f., e, 
D. Cic. Sfiserandus, a, um. Sall, 
Acerbus. Cic. = Avoir une mort mal- 
beureuse, Miserabiliter emori. Cic. 
Voy. MALHEUNEUEMENT 20. || 9° De- 
pourvu des qualites requises Afalus, 
a, un. Cic. : Malheureux poète, Mu- 
lus poeta. Cic. Abuntdanre malheu- 
reu-e (d'un nraleur), Copa vitiosu. 
Quint. Momuire —, Voy. INFIDÊLE 
2°. || 10° Qui est de peu d'importance, 
sans valeur. Mfiser, era, erum. Ter. 
Czs. Alsellus, a, um. Plaut. Pusillus. 
Cic. S'expr. souv. par uu diminulif. 
& Courir après celte malheureuse et 
maigre proie, Sectari hanc miseram 
ac lenuem prædam. Cæs. Une — mé- 
lairie, Villula pusilla. Cic. J'en suis 
réduit à cette — tunique et à ce mal- 
heureux manteau, Redacius sum ad 
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hanc unam funiculam et ad hoc mi- 
sellum paitium. Plaut. Un — esclave, 
Servulus unus. Cic. || 11° Indigne, me- 
chant, criminel. AMfalus, a, um. Cic. = 
Le malheureux ! Operditum hominem ! 
Cic. Malheureuse | je me suis tre. Sce- 
lerata ! tacur. Quint. Voy. misénaBrr. 

MaALnEonEUx, &OSE, 8. m. f. 1° Ce- 
lui, Celle qui est dans le malheur : 
Ce malheureux, ic miser ou ic in- 
felir. Cic. Cette malheureuse, pelite 
—, Îlla misera. Cic. Illa misella. Cic. 
Aller au-devant des malheureux, Oc- 
currëre calamilosis. Cic. Ne rien refu- 
ser aux —, Miseris nihil negare. Cic. 
Secoarir les —, A/flictis succurrère. 
Nep. |} 2° Qqf. Pauvre. Voy. ce m. 
1 3° Porsonne mechante, vile et me- 
prisable. Voy. MÉCHANT. 

MALIIONNÈTE, adj. 1° Qui man- 
que à, Qui est contraire à l'honneur, à 
la probito. (En gèn.) Malus, a, um. 
Cic. Improbus. Cic. (Non honorable) 
Inhonestus. Cie, || 2° Impoli. Voy. ce m. 

MALIIONNÈTEMENT, adv. 10 
D'une maniere contraire à l'honneur, à la 
probite. (En gén.) Mule. Cic. Improbe. 
Cic. (Non bonarablement) Jnhoneste. 
Cic. || 2° Impoliment, Voy. ce m. 

MALLONNÈTETE, s. f. 1° Im- 
probite. Improbitus, atis, f. Cic. || 
2° Impolitesse, grossièreté. Voy Gros 
SIÈRETÉ 50, 60, 70, 

MALICE, 9. f. do inclination à nuire, 
Matitia, æ, f. Cic. Aalignitas, alis, f. 
Sen. Plin. : La malice des ialerpré- 
tations, Interpretalionum  maligui- 
(as. Plin, Qui est sans —, Mi- 
nime malus (a, um). Cic. Cœur qui 
est sans —, Animus simpler (gên. 
plicis). Cic. || 2° Action faite pour 
nuire. Afalitia, æ, f. Cic. : Toutes les 
malices, Afaliliæ omnes. Cic. Il a fait 
une malice, Fecit malitiose. Cic Faire 
& qqn une — noire, Cum aliquo pes- 
sime agre. Cic. || 3° Disposition à se 
moquer, à railler par badinage. l'esti- 
vitas, atis, f. Plaut. Vuy. &srnir 8e. 
1} 6° Action faite pour se moquer de 
qqn ou de qq. ch. par badinage. Fes- 
{ivum (ti) facinus (noris), n. Plaut. : 
Faire une malice, des malices, Fa- 
cêre facinus festivum. Plaut. facetias. 
Plaut. Faire ane malice à qqn, Al- 
quem dudibrio habère. Plaut. Voy. 
BADINAOE et BaDiINER. |} 6° Raïllerie 
qu'on fait par badinage. Cauillatio, 
onis, f. Cic. = Dire une malice contre 
qqn, contre qq. ch., Aliguem, Aliqnid 
cavillari, dép. Cic. 11 dit par — que 
le manteau était, Cavtllatus est 
ainiculum esse. Cic. VOoy. RAnINAGR 
el BALINER. 

MA LICIEUSEMENT, adv. 1° Avec 
mechancele. Malitiose. Cic. Per mali- 
tiam. (ic. Male. Cic.Maligne. Pl.-j, 
1 2° Par badinage. Voy. Daninacs et 
BADINER. 

MALICIEUX, BUSE, adj. 1° Qui a, 
Où Il y a de la mechanceté. Malitiosus. 
a, um. Cic. Alalus. Cic. Malignus. 
Sen. Suet. =: Un homme malicieux, 
Homo malitiosus. Cic. La maliciense 
s'est cachée, Delituit mala. Plaut. 
Interprélation —, Malitiosa interpre- 
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fafio. Cic. || 2° Qui se moque, Qu 
raillo par badinage. Voy. naoix. 

MALIGNEMENT, adv. 1° Areo mé- 
chancete. C. MALICIEUSEMENT 1°. || 
2° Par badinage. Voy. naninaoz el 
BADINEN. 

MALIGNITR, 8. f. 1° Inclination a 
faire, à penser, à dire du mal. (Eu 
geo.) Malta, æ, (. Cic. Malignitas, 
alis, f, Sen. (Malveillaace) Malco- 
lentia, æ, f. Sall. (Hinne jalouse) In- 
vidia, Î. Cic. (Medisance) Saledica 
(æ) lingua (æ), f. Veil. : La mali- 
gailé humaine, Hominum maleñci 
(orum) mores (um), m. pl. Plaut, 
Mulignilas Aumana. Tac. || Fig. La 
mahgnité du sort, Fortunæ mati- 
pnitase PL.-j. invidia. Plin. |] 2° Qua- 
ite nuisible, dangereuse (de cert. ch.) 
Nozria, z, f. Plin. : La malignité de 
l'air, Aerts vilium (ii), n. Virg. Cæli 
vitium. Plin. La — de la maladie, 
Morbi gravttas (atis), f. Cic. | 3° Ca- 
racterc de celui qui se moque, qui raille 
par badinage. Festivitus, atis, f. Plaut, 

MALIN, IGNE, adj. 1° Qui prend 
plaisir à nuire. (Eu gén.) Malus, a, 
um. Cic. Malitivsus. Cic. Malignus. 
Sen. (Malverllant) AMalevolus. Cie. 
(Médisant) Maledicus. Cic. (Malfai- 
sant) Maleficus. Cic. : Un howme 
malin, Howo malitiosus. Cic. Le pu- 
blic —, Malignum vulgus. Hor. Pro- 
pos malins, Mulevoli sermones. Cic. 
Maledicus sermo. V.-Max. Malia vou- 
loir, C. MALVRILLANCE. Malignes dis- 
positions de l'âme, Malitir, arum, 
. pl. Cic. Lire avec des intentions 
—, Blaligne legëre. Pl.-j. | L'esprit 
malin, Le — esprit, et Subst. Le — 
(= le démon), Malignus, à, m. Vulg. 
Les esprits malins, Maligni d?mones. 
Aug. || 2 En pari. de cert. ch. Nui- 
sible, dangereux. Nocens, gén. entis. 
Cic. Norius. a, um. Plin. Pestifer, 
era, erum. Cic. Cels. Liv. : Les exbha- 
faisons de la mer sont maligne: Af- 
flatus maris noxti sunt. Plin. Frappé 
de l'influence mahgne d'un asire, 
Pestifero sidere ïictus. Liv. La ver- 
lu — des sortilèges, Veneficiorum 
nozia (æ), f. l'in. || En pari. d'une 
maladie, elc. Voy. Gnave 69. |} 3° Qui 
se moque, Qui raille par badinage. Eu 
parl. des pers. C. naoin. || En parl. 
des cb. Paroles malignes, Jocose 
dicta. Liv. Voy. mauice 5°. D'ua ton 
malin, Jocose. Cic. Des yeux malins, 
* Jocantis ou Jocantium ocul. || 6° Fin, 
rusé, habile. C. Fin (adj.) So. 

MALINES, v. de Belgique. °Afe- 
chlinia ou Machlinia, æ. f. 

MALINGRE, adj. Faible de santé, 
de compleuon Voy rainures 19. | 

MALINTENTIONNR, Êg, adj. Qui 
a de mauvaæses intentions. Voy. Dis- 
posé 3°. 

MALLE, s. f. Coffre pour ren- 
fermer des hardes. Arca (æ) vestiaria 
(x), f. Cato., et abs. Arca, æ. f. Cic. 

MALLÉABLE, adj. {° Qu'on peut 
etendre sous le marteau. Ductrlis, m. 
f.,e, n. Plin.: Le cuivre est œal- 
léable, Æs malleis obsequilur {se ob- 
sequi, or, Éris, seculus sum, dép., = 
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obéit aux marteaux). Plin. || 2° Fig. 
le, docile. Voy. ces m. 

LA LLÉOLE, se f. C. cuevicee 3°. 
MALMENENR, v. act. C. MALTRAITER. 
MALO (susT-), v. de France (Îlle- 

et-Vilaue). * Muclovia, æ, Î. * Muclo- 

polis, is. acc. im, abl. 1, f. * Alaclo- 
num, it, n. *Fanum (i, 0.) Sancti 

Vaclovii. 

MALOTRU, ue, s. m. f. Homme 
grossier, Femme grossière. Voy. Gnos- 
ficn 60. 

SA LPLAISANT. C. DÉPLAISANT. 

MALPROPRE. C. SALs. 

MALPUOPHEMENT, adv. Sale- 
ment. Spurce. Col. : Chose tenue mal- 

ruprement, Res minus pure habila. 

L Voy. SALBMENT. 

MALPROPRETÉ, S. f. Saleté. 
Squalor, oris, masc. Cic. Liv. Sordes, 
tu, f. pl. Cic. Voy. SALETÉ. 

MALSAIN, AINE, adj. 1° Qui a en 
œi le principe de qq. maladie. Mor- 
bosus, a, um. Varr. || 2° Qui ost con- 
traire à la santé. Insoluber et Insalu- 
bru, is, e. Plin. Gravis, e. Liv. Tac. 
Pestifer, era, erum. Col. = Air mal- 
sain, Peslifer aer. Col. Saison mal- 
saine, Grave tempus. Liv. Voy. 1N- 
SALCURE. 

SMALSÉANT, ANTE, adj. Contraire 
à la bionseance. Indecorus, a, um. Cic. 
Haud satis decorus. Cic. Deformis, 
m.f.,e,n. Cic. =: Il est malséant de 
faire, Deforme est facëre. Cic. S'il 
ya ga. ch. de —, Si quid dedeceal 
(de dedecére, cet, cuit, 8. sup. ; usité 
seul. à la 3° pers. du sing. et du 
plur.). Cic. | 

MALSONNANT, ANTE, adj. Tèmé- 
Paire; immoral; malseant. Vov. ces m. 

MALTE, ile de la Méditerranee. 
Meivta, z,f. Cic. =: Qui est de Malle, 
Melitensis. m. f., e, n. Cic. 

MALTÔTE, 5. f. {° Exaction. Voy. 
ce m. 2. || 20 Perception des impôts. 
Voy. PERCEPTION. 

MALTHAITER, v. act. 1e Tralter 
durement en actions an en paroles. (En 
gen.) Male habëre (eo, es, bu, bitum), 
act. Cæs. Alale acciprre (io, is, cepi, 
ceplum), act. Cic. Ilirt. Aspere trac- 
tare, act. Cic. (De cuups) Male mul- 
care, acl. Plaut. Cic. Liv. Violare, 
act Ces. Voy. Barram 419. (À Ja 
guerre) Profligare, act. Cic. Vexare, 
act. Czs. Cic. (D'injures) Male di- 
cfre ‘o, is, diri, dictum), n. (dat.). 
Cic. Maledictis lacessére (o, is, ivi et 
il, ilum), act. Cic. Voy. inunima. 
{De reproches) Verbis castigure, acl. 
Cic. Corrip're, io, is, ripur, reptum, 
act. Ces. Objurgare, act. Cic. Voy. 
stAuGnR 1°, (De criliques) Carpêre, 0, 
4, psi, plum, act. Cic. Vellicare, act. 
Cic. Pervellére, 0, is, velli, 5. sup., 
act. Cic. Voy. carriquen 2°. || 2° Faire 
préivdice à (aan). Lrdre, o, is, Lesi, 

um, act. Cic. Voy. LÉSFR 10, 

MALVEILLANCE, s. f. Disposition 
bostile. (En geo.) Malerolentia, z, f. 
Cic. (Ilaine jalouse) fnvidia, f. Cic. 
: La mailveillance du vulgaire, In- 
tidia vulgi. Nep. Exciter la — coutre 
40, Alicui invidiam conflare. Cic. 
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Être en butte à la —, Invidiä fla- 
grares on. Suct. Bruits répandus par 
a —, Malevolorum sermunculi. Cic. 
L'incendie fut l'œuvre de la —, In- 
cendinm fraude orlum est. Liv. Gour- 
mander qqn avec —, Âliquem inimice 
corriprre. {}uint. | 

MALVEILLANT, ANTE, ad]. Qui 
a, Ou il y à de la malveillance. Male- 
volns, a, um. Cic. Malevolens, gén. 
entis. Plaut. Cic. Alienus, a, um. Cic. 
Iniqnus. Cic. : Malveillant pour qga, 
Malevolnus alicui ou in aliquem. Cic. 
Male animalus erga aliquem. Plaut. 
Cic. Suet. in aliquem. Cic. Liv. Être 
— pour qqn, Alale velle alicui. Plaut. 
Alieno esse animo îin aliquem. Cæs. 
Combattre (au cirque) devant un pu- 
blic —, infestis spectatoribus dimi- 
care. Suel. || Subst. Les malveillants 
disaient... Dicebant iniqui. Cic. || Dis- 
positions malveillantes pour qqn, A lie- 
na ab aliquo voluntas. Cic. Être 
veou avec des disposilions —, Animo 
infenso ou inimico venisse. Cic. Pro- 
nos malveillants, Sermones iniqui. 
Cic. Rumeurs malveallantes, Sermo- 
nes siutisitri (de sinister, fra, trum). 
Pl.-j. 1l pronouça des discuurs mal- 
veillants Contre César, Habuil grares 
in Czsarem conliones. Cæs. Détrac- 
ions très malvallantes, Aalevolen- 
lissimæ obtreclationes. Cic. 

MALVERSATION, S. f. 1° Anc. 
Inconduite. Voy. ce m. || 2° Action de 
s'approprier des fonds dans la gestion 
de qq. ch. (Délournement en gén.) 
Furtum, i, n. Cic. (Concussion) Pe- 
culatus,üs, m. Cic. Voy. concussion. 

MALVERSER, v, n. S'approprier 
des fonds dans la gestion de qq. ch. 
(bélourner des fonds en gén.) Furta 
facYre (io, is, feci, factum). Cic. 
(Être concussionnaire) Peculalum fa- 
cêre. Cic. Voy. concussion. 

MASIAN, 5. f. Mèro. Mamma, æ, 
f. Varr. Vov. uène. || Grand maman, 
Bonne —, Mamma et Mammaula, f. {nsc. 

MAMELLE, 8. {. 1° Partie du sein 
des fommes où s6 forme le lait. Orclin. 
Mamma, z, f. Plant. Cic. Cels. (Rar. 
en prose) Uber, eris, n. V.-Maz. Tac. 
Suet. : Donner la mamelle à son petit 
garcon, Puero mammam dare. Plaut. 
Qui est encore à la —, Lactens, gèn. 
entis. Cic. Voy. ALLAITER. || 2° Partie 
du soin des hommes. Mamma, z, f, Cic. 
Mamalla, f. Vell. Papalla, Î. Suet. |] 
3° Organe qui dans les animaux fe- 
melles sert à l'allaitement. Mamma, 
æ, f. Varr. : Les mamelles, Mamma. 
Cic. Ubera, um, on. pl. Cic. Petite ma- 
melle, Mammula, æ,f. Varr. Donuer 
la — à de petits enfants, Mammas 
præbèëre infantibus. Liv. Voy. ALLAITEn. 
Sucer la —, Mammam sugère. Varr. 

MAMELON, 5. f. 1° Le bout de la 
mamelle. Papilla, æ, f. Suet. Plin. 
Pl.-j. j| 2° Fig. Éminence arrondie. 
C. ÉMINFNCE, COLLINS. 

MAMELU, 06, adj. Qui a de grosses 
mamelles. Mammosus, a, um. Lucr. 
Varr. Mammeatus. Plaut. 

MAMERS, v. de France (Sarthe). 
* Mamercigæ, erum, f. pl. 
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MAMENTINS (Les), hab. de Mes- 
sine on Sicile. Mamertini, orum, m. 

. Cic. 

MAMILLAIRE, adj. Qui a la forme 
d'un mamelon. Mummosus, a, um. f'lin, 

MAMMIFÈRE, adj. Qui a des ma- 
melles : Être mammifere, AMammus 
habëre (eo, es, bui, bitum). D'apr. 
Plin. (x, 39, 95). 

MAN (ILe os), dans la mer d'Irlande, 
Mona, æ, [. Cæs. 

.MANANT, 8. m. Îe Habitant d'un 
village. l'aganus, i, m. Cic. || 2° Paysan. 
Voy. ce m. || 3° Homme grossier. Voy. 
GROSSIEN 69. 

SIANCEAU, adj. ets. m. Qui est du 
Mans. Voy. Le mans. 

1. MANCHE, s. f. Partie du vê(e- 
mont dans laquolle on met le bras. Afa- 
nica, æ,f. Cic. Virg. Manuleus, i, 
m. Plaut. : Tunique à mauches, Tu- 
ntca manicata. Cic. manuleala. Plaut. 
Suet. } Fig. Avoir qqn dans sa man- 
cbe (= disposer de qqn à son gré), 
Voy. Disposen (neut.) 20. 

2. MANCHE, s. m. La partie d'un 
instrument par laquelle on le tient. 
Manubrium, ii, n. Cic. Col. : Pelit 
manche, Afanubriolum, à, n. Cels. 
Qui a un —, Manubrialus, a. um. 
Pall. Amm. ll Fig. Jeter le mancbe 
aprés la cognée, Hastas abnicëre (— 
jeter ses Javeluts). Cic. || Manche de 
charrue, Stiva, >, f. Varr. Col. 

3. MANCIIE (LA), bras de mer entre 
la France et l'Angleterre. Oceanus (1) 
Britannicus (i), m. Afel. Brilannicum 
(à) Mare (is), n. Mel. * Manica, z, f. 

MANCHESTER, v. d'Angleterre, 
Mancunium, ii, n. Ant. 

MANCHIOT, OTE, adj. Privé de la 
main ou du bras. Mancus, a, um. Cic. 
Il Fig. Qui n'est pas manchot, C. 
ADNOIT, HABILE, 

MANCIPATION, S. f. Aliénation 
volontaire d'une ch. Mancipium, à, n. 
Cic. Dig. Mancipatio, onis, f. f'lin. Caj. 

MANDAT, S. m. 1° Acte par lequel 
on commet le soin d'une affiure 4 qqn. 
Mandatum, i, n. Cic. : Remplir sou 
mandat, Mandata ersequi, dép. Cic. 
effictre. Sall. || 3° Ordonnance d'un 
magistrat : Décerner un mandat d'a- 
mener contre qqn, *Jubère aliquem 
comprehendi. VOy. COMMANDEMENT 1°. 
11 3° Écrit portant l'ordre de payer une 
somme à une pers. denommes. Pere 
scriptio, onis, f. Cie. =: Payer une 
somme à qqn en un mandat, Pecu- 
niam alicui perscribère. Cic. Payer 
une somme eo uu — sur qqn, Pecu- 
niam ab aliquo persolvëre. Cic. 

MANDATAIRE, 3. m. Celui qui est 
charge d'une procuration. Procurator, 
oris, m. Cic. Dig. Alandalarius, ii, 
m. Ulp. . 

MANDATER, v. act. Délivrer un 
mandat de payement : Mandater une 
somme, Pecuniam perscribîre (o, is, 
scripei, scriptum). Cic. 

MANDEMENT, s. m. Ordre donné 
par qqn qui a autorité et juridiction. 
C. COMVANDEMENT 1°. . 

MANDER, v. act. {o Envoyer dire, 
faire savoir par lettr. ou per message. 
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(En gén.) Nuntiare, act. Cic. Man- 
dare, act. Cic. (Par lettre) Scribère, 
o, üs, scripsi, scriptum, ncl. Cic. : 
Mander une ch. à qqn, Rem alicui 
nuntiare ou denunliare. Cic. mandare. 
Cic. Alicxjus rei ou De aliquä re ali- 
quem cerliorem facëre (to, is, feci. 
factum). Cic. Rem alicut où ad ali- 
quem scribére. Cic. Elle me mande 
par écril qne sa mère viendra, Ad 
me scribit malrem suam venluramn 
(esse). Cic. On a mandé à ltome 
qu'Antoine avait fui, Aomam nun- 
{iatum est fugisse Antoninm. Cic. Je 
t'ai — d'envoyer, Tibi mandan 
ut mitferes. Cic. Il avait — par lettre 
à Trébonius de ne pas souffrir, 
Per litteras Trebonio mandaverat ne 
paleretur, Cæs. Voy. anxoNcer 19, 
Écnime 60. || 2° Donner avis ou ordre 
de venir. Vocare, act. Cic. Advocare, 
acl. Cic. Evocare, act. Cic. Accire, io, 
is, ivi et ii, itum, act. Cic. Arcess®re 
et Accersëre, 0, is, ivi, ifum, act. Cic. 
Voy. APPELEN 4°. 

MANDINULE, S$. f. GC. mAcnoins. 

MANDOLINE, 8. f. GC. ourrann. 

MANDIRAGORE, 8. f. Sorte de 
plante. Mandragoras, #, m. Plin. Col. 
Cireæum, 1, n. l'in. 

MANDUCATION, 8. f. Action de 
manger. Manducatio, onis, f. Aug. 

MANEGE, 8. m. {° Exercice qu'on 
fait faire à un cheval pour le dresser. 
C. nnessace. || 2° Lieu où l'on se 
livre à des exercices equestres. [ipno- 
dromus. à. m. Pl.-3. Mart. |} 3° Appa- 
reil pour faire mouvoir des machines 
par des animaur. C. macuixm 10. || 
& Manidre d'agir adroite et artifi- 
cieuse. Ars, riis, f. Liv. Arles, ium, 
f. pl. Liv, Artificium, it, D. Cæs. Mu- 
china, æ, f. Cic. : Ce manège avait 
pour but de l'empècber.…., Ârs kre 
erat me postel. Liv. Leurs nianèges 
ont mis l'État dans cette situaluo, 
ÆEorum artificiis effectum est ul respu- 
bliea in Aune statum pervenirel. (æs. 
Voy. macuixE 60. Qui a du manège, 
C. ARTIFICIBUX. . 

MÂNES, s. m. pl. Âme ou Ombre 
des morts (chez les anciens). Aanes, 
tum, m. pl. Liv. : Les mânes de Vir- 
ginie, Manes Virginie. Liv. Faire un 
sacrifice aux — de qqn, Alicut infernas 
afferre. Cic. Évoquer les —, Infero- 
rum animas elicère. Cic. 

MANGEADLE, adj. Qui pout se 
manger. C. Cou&sTiBux. 

MANGEAILLE, C. NOURRITORS. 

MANGEOIRE, 5. f. Ce dans quoi on 
donne à manger aux bôtes de somme. 
(Vaisseau creux) Alveus, à, m. Veg. 
Patina, æ,f. Veg. (Rätelier) Falisce, 
æ, f. Cato. 

MANGER, v. act. 19 Mächer et 
avaler qq. aliment. (Ordin. et en gén.) 
Comed#re ou Comesse, edo, edis vues, 
edit on est, edi, esum et rar. esium, 
act. Plaut. Cic. Edfre ou Esse, edo, 
edis où es, edit ou est, edi, esum. 
Plaut. Cic. (Qnf. = avaler sans m4- 
cher, avidement) Vorare, act. l'laut. 
Ter. Plin. Denorare, act. Cato. Cels. 
(Qqf. = employer comme aliment) 
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Consumère, o, is, sumpsi, sumplum, 
act. Cic. Assumère, acl. Cels. = Man- 
ger du pain, Panem comedfre. Plaut. 
— des hultres du lac Lucrin, Lu- 
crina ostrea vorare. Bart. Les plantes 
potagères dont on mange les racines, 
Olera quorum radices assumimus. 
Cels. On — impanemeat la conleuvre, 
Colubra tuto estur. Cels. Tout ce que 
j'ai mangé, Quidquid cibi sumpsi. 
Nep. Manger avec son pain qq. ch., 
du cresson, Aliquid cum pane edrre. 
Plin. Naxturtium ad punem adhibère 
(eo, es, bui, bitum). Cic. — du pain 
trempé dans de la sauce, Vorare pa- 
nem ex jure. Ter. Faire —, Donner 
à — des oigaons, Cæpas vescenias 
dare. Plin. — bahitucllement d'une 
ch., Aliquid esitare. Cato. Plaut. 
Varr. — son dejeuner, Prandium 
comed®re. Plaut. Diner qu'on à mangé, 
Cena comesa. Varr. Manger un mor- 
ceau (— faire collation), Gustare 
(abs.). Cic. Pl.-j. — des oiseanx 
pour son diner, Aves cenarc. for. 
— du pain et des datles pour son 
goûter, Panem et palmulas gustare. 
August. ap. Suet. — qq. ch. pour 
sou premier, pour son secund dé- 
jeunuer, Voy. PÉJEUNER (subsl.). — 
ses enfants (en parl. de Saturne), 
ComedËre ex se natos. Cic. De peur 
que les chiens ne nous mangent tout 
vivants, Ve canes nos vivos devorent. 
Ph. Bèle bonne à manver. Pecus ad 
vescendum apta. Cic. Esculentum ani- 
mal. Plin. Choses bonnes à —, Voy. 
CoNESTIBLE (subst.). Être bon à —, 
Esui esse (sum, es, fui, futurus). 
Gell. Dig. Vescendo esse. Plin. || Abs. 
Manger, Cibum capère (io, îis, cepi, 
caplum). Ter. Suet. sumôre. Nep. 
Il mangeait avant son diner, Ante 
cenam vescebatur (de vesci, or, ëris, 
s. parf., dèp.). Suet. 11 faut manger 
pour vivre, — pour vivre el non 
par sensualité, Esse oportet ut vivas. 
Cic. Cibo in vitam non in voluptatem 
ulendum esf (de uti, or, Fris, usus 
sum, dép}. Vell. Ne — qu'autant 
qu'il faut pour réparer ses furces, 
Tantum cidt adhibère (eo, es, bui, 
bitum), ut reficuantur vires. Cic. Ré- 
parer ses forces en mangeant, Cibo 
vires reficére. Liv. Qui à mangé, Cibo 
curalus. Liv. Après avoir —, Post 
cibum. Cels. Sue. Les dieux ne man- 
gent ni ne boivent, Dii nec escis, nec 
polionibus vescuntur. Cie. Les pou- 
lets sacrés ne — pas, refusent de 
manger, Pulli non pascuntur (de pasci, 
or, pasius sum). Liv. nolunt esse. Liv. 
nolunt cibari. Epit.-Liv. S'abstenir 
de —, Cibo se abstinere. Cic. Voy. 
{ vière 20. Qui n'a pas mangé, Je- 
junus, a, um. Cic. Populace qui n'a 
pas à manger, Jejuna plebecula. Cic. 
Avoir besoin de —, Esurire, io, is, 
iui et it, tturus, n. Cic. Chercher 
partout à —, Vescenii causä omnia 
ezquirêre. Sall. Apprèter à —, Ci- 
buin parare. Sen. CLibaria conficère. 
Col. Voy. Faire la coisine. Maison 
où on donne à — (— restaurant), 
Popina, æ, f. Cic. Donner à —, Epu- 
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las præstare. Dig. Donner à — 4 
des chiens, de sa main à uo ser- 
sent, Canibus cibaria przbère. Cic. 
erpeniem manu sud cibare. Suet. 
ilôte qui mange peu, Iospes non 
mulli cibi. Cic. I] maugeail beau- 
coup, dit-on, Plurimi cibi (fuisse) 
traditur. Suet. Homme qui mange 
avec excès, C. counmann {°. Manger 
à la mêmne table, à une table séparée, 
Vesci ealem mensä. Sen.-rh. mensä 
proprid. Tac. — dans la patère, Eure 
de palellä. Cic. Dauphin qui mange 
dans la main, Delphinus ex hominum 
manu vescens. Plin., Table à manger, 
Escaria mensa. Varr. Salle à —, 
Cenaculum, à, n. Varr. Cenatio, ont, 
f. Suet. PL.-j. Pelite salle à —, Ce- 
naliuncula, æ, f. Pl.-j. |] Prov. Les 
ros puissons mangent les petits, 
iscis maynus minu(os comest. Varr. 
ap. Non. || Fig. Mancer des yeux 
quo, qq. ch., Oculis aliquem come- 
dére. dlart. aliquid devorare. Just. 
— qqn de caresses, et abs. — qqo, 
Aliquem lotum comedÿre. Luci. || J'ai 
mange le aom (= je l'ai oablé), De. 
voravi nomen. Plaut. |} 2° Abs. Dé- 
jeuner, diner, etc. (En gén.) Cibum 
cay#re (voy. 1°). Plaut. Suel. (Farre 
buane chère) Epulari, dép. Cic. Voy. 
VÉJRUNEN, DINER : Il avait pris l'ha- 
bilude de manger avant le jaur, 
Consueverat ante lucem cibum carre 
(vay. 10). Suel. — ensemble, Con- 
vivari, dép. Ter. Cic. — (d'habitude) 
ensemble, avec qqn, Convivfre, 0, 
is, viri, viclumn, n. Quint. Cum ali- 
quo convivère. Quint. l'rier qqn à —, 
Aliquem esum vocare. Plant. Voy. 
iNviTén 4°. Arriver quand on a fini 
de — (— de diner), Cenä comesä 
venire. Varr. Qui a mangé, (— dé- 
jeuné) Pransus, a, un. for. Liv. 
(= diné) Cenatus. Cic. || 3° Se nour- 
rir de = Tout ce que mangent les 
bommes, Omne quo homines vescun- 
tur (vuy. 10). Cic. Manger de bons 
aliments, Cibis bonis uti for. 1e), 
dep. Cels. — la chair des bêtes 
sauvages, Ferinä camne vesci. Soll. 
Les Libyens mangeaient de l'herbe 
comme les troupeaux, L1bybus cibus 
erat humi pabulum, uti peroribus. 
Sull. Qui mange de la viande, de 
l'berbe, C. CARNASSIER, uBnBivons. 
4° Ronger (on parl. de cert. animaux). 
lodëre, 0, ts, rosi, rosum, act. Cic. : 
Les moucbes l'auraient mangé, Te 
muscæ comedissent (voy. 1°). Sicin. 
ap. Cic. || 5° Fig. Depenser pour sa 
bouche : Maager son argent, Pecunian 
in ventrem auferre (fero, fers, abstuli, 
ablatum).Cic. || 6° Fig Dissiper en de- 
penses excessives; gaspiller. Comed”re 
ou Comesse (voy. 1°), acl. Cic. De- 
vorare, act. Cic. =: Il mange me dot, 
Meam dotem comest. Titin. ap. Non. 
113 mangent ce qu'ils ont. Comedunt 
quod habent. Plaut. Manger son pa- 
trimoine, son bien, l'argeut de l'Elt, 
Voy. névoner 30. Gain déjà mangé 
eo espérance, Spe denoratum lucrum. 
Cic. || 7° Vivre aux depens de qqn, le 
ruiner : Manger qqn, Aliquem come 
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dre (voy. 1°). Plaut. devorare. Quint. 
FA acujus comedère. Cic. edñre. 
Plaut. || 8° En part. de cerl. ch. Ab. 
œrber, miner, detruire. Edère (voy. 
de), act. Virg. Eredëre, 0, is, edi, 
erum, act. Plin. Vorare, acl. Cels. 
Devorare, act. Plin. Consumnère (vor. 
Lo), act. Curt. : La rouille mange le 
ler, Ferrum consumil robigo. (url. 
La uielle — les tiges (des céréales), 
Aobigo eulmos edit. Virg. L'ulcère 
— le corps, Ulcus corpus vorat. Cels. 
Les eaux mangent les terres, Aquæ 
drcorant terras. Plin. Le tuf est mangé 
ar l'air de la mer, par la chaux, To- 
us exeditur halitu maris. Plin. calce 
roditur (voy. 4°). Plin. || 9° Ne pas 
prononcer netlement = Manger les 
mots, une partie des mots, Devorare 
serba. Sen. Verborum pariem devorare 
oo destituëre (o, is, ut, ulnm). Quint. 

Se Mancen, v. 1° Pron. Être mange. 
Comedi, or, éris, esus sum, pass. Cic. 
z Qui se mange, C. COwESTIBLE. || 
2e Rétipr. Servir de nourriture l'un à 
l'autre. Carne muluä veser (or, ëris, 
s. parf.), dép. Plin. || 3° Pron. Être 
dépense, dissipé. C. Se nassipæn 2°. || 
&o Étre elide. C. S'ÉLIDER. 

Mancan, s. m. Ce qu'on mange. 
Cibus, i, m. Cic. : Le manger el le 
boire, Cibus et potio. Cic. Liv. Abruti 

r l'excès du buire et du —, Immo- 
erato obstupefactus polu aîque pastu. 
Cic. Voy. NOUnRITURE. 

MANGE-TOUT, 8. m. C. DiSstæA- 
TEUR. | 
MANGEUR, S. m. 1° Celui qui 
mange peu ou beaucoup, et ordin., qui 
mange beaucoup : Un hôle qui est 

et maugeur, [lospes non multi cibi. 
Be. Uo grand, Un gros —, et abs. Un 
—,(C. couamanv. Fin —, C. coun- 
un. | 2° Fig. Dissipateur. Vov. ce m. 

MANIADLE, ad). 1° Qui est aise à 
tenir en main. Tractabilis, m. f., e, 
a. Plin. : Faux maniable, Faix trac- 
tebilis. Plin. Épée —, Gladius ha- 
buis. Liv. || 2° Qui est aise à mettre 
es œuvre =: Tuf maniable, Tofus in 
opere (ractabilis. Plin. || 3° Fig. Trai- 
table. Tractabilis, m. f., e, n. Cic. 
Mollis, e. Sall. Fleribilis, 6. Pl.-). 
Pacalis, e. Cie. Tener, era, erum. Cic. = 
Yertu douce el maniable, Virtus te- 
aera ef tractabilis. Cic. 

MANIAQUE, adj. ets. m. f. C. rov. 

MANTE, 5. f. 1° Folie qui n'est pas 
complète. Insania, z, f. Cels. Voy. 
rouus {°. f 2° Travers d'esprit, bizar- 
rorie. Insania, æ, f. Plaut. Cire. : 
Manies de cerlains hommes désireux 
Je combattre, Hominum pugnandi cu- 
idorum insanis. Cic. Qui a des —, 

irabilhiter moratus (a, um). Cic. I 
8e Goût porté jusqu'a l'exces. Insania, 
a, 1. Cic. Furor, oris, mase. Suet. : 
La mauie de dépenser, fmpendiorum 
furor. Suet. Avoir de qq. ch. uu 
désir qui va jusqu'à la —, Aliquid ad 
tuaniam concuptscére. Cic. Avoir la 
— d'acheter des statues, Statuas emen- 

insanire (io, is, ivi el ii, s. sup.), 
n. Hor. Voy. rurRauR 5°, PASSION. 

MANIRMENT, 8. m. 1° Action de 
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touchor aveo [a main, de prondre dans 
ses mains. Traclalio, onis, f[. Sen. 
Tractatus, üs (surt. à l'abl. s.), m. 
Plin. : Par un maniement continuel, 
Assiduà tractatione. Sen. |} 2° Action 
de se servir d'une ch. aveo la main. 
Tracialio, onis, f. Cic. Usus, üs, 
m. Liv. : Le maulement des armes, 
Armorum (ractalio. Cic. Endurci par 
le — des armes, Duratus usu armo- 
rum. Liv. || 3° Fig. Administration, 
gestion. Adminis{ratio, onis, f. Cic. 
Curatio, f. Cic. Procuratio, f. Cic. 
Usus, üs, m, Cic. = Le maniement 
des plus grandes affaires, Rerum 
marinarum fractalio ou usus. Cic. 
Un grand — des affaires publiques, 
Magna rerum publicarum pertractalio. 
Cic. Éloigner qqn du — des affaires, 
Aliquem « rebus gerendis abstrahère. 
Cic. Avoir le — des affaires publi- 
ques, Rempublicam regëre {e: is, rezi, 
rectum). Cic. Le — des deniers pu- 
bhics, Ærarii dispensatio. Cic. Voy. 
OBSTION, ADMINISTRATION 19 et 20. 
MANIER, v. act. 1° Toucher aveo 
la main, prendre dans ses mains. Trac- 
tare, act. Cic. Altrectare, act. Cic. 
Contrectare, act. Suet. Pertractare, 
act. Cie. : Manier des livres (sacrés) 
avec des mains souillées, Libros con- 
taminalis manibus attrectare. Cic. — 
son argent (par avarice), Cont(rectare 
pecuniam. Suel. |} 29 Se servir (de qq. 
ch.) avec la main. Tractare, act. Cic. 
Uti, or, ris, usus sum, dép. (abl.). 
Cæs. Cic. : Manier le gouvernail, Gu- 
bernacula tractare. Cic. — les armes, 
Pertractare arma. Plin. — les épées 
plus facilement, Facilius gladüs un. 
Cæs. Facile à —, Voy. MANLABLE 19, 
Difficile à —, habiles, m. f.,€,0. 
Liv. Curt. || 3° Mettre on œuvre, om- 
ployer. Tractare, act. Cic. Ut (voy. 
2°), dép. (abl.). Cic. : Manier la cire 
avec le pouce, Traclare ceram pol- 
lice. Ov. || Fig. Si la voix est 
bunne, où peut la manier comme on 
veut, Bond voce, uf volumus, uti lice. 
Quint. — la parole, Arte dicendi uti. 
Quint. Qui mamie bien la parole, C. 
DISRAT, ÉLOQUENT. Qui — bien une 
langue, Linguæ peritus. Liv. Mauier 
la louange, Laude uti. Quint. || 4° Ad- 
ministrer, gerer. Tractare, act. Cic. 
: Manier les affaires de qun, A- 
cujus negolia curqre Où procurare. 
Cic. — les affaires de l'État, Rem- 
publicam gerëre (0, is, gessa, gesinm). 
Cie. — l'argent, Versare pecunias. 
Suet. — les deniers de l'État, Pecu- 
niam publicam traclare. Cic. Voy. 
ADMINISTRER, GÉRER. || 6° Gouverner, 
dirigor, conduire (des pers.). Tractare, 
act. Cic. Flectfre, o, 1s, flexi, flerum, 
act. Sall. Reg”re, 0, is, rexi, reclum, 
act. Cic. : Manier les esprits à 4a 
guise, Tractare animos. Cic. — des 
esprits faibles, Flectère animos tene- 
ros. Cic.|| 6° Faire aller, Moner un che- 
val =: Manier un cheval, Equum mode- 
rar, dép. Cæs. reg#re (voy. 5°). Liv. 
Il avait accoutumé les soldats à — 
deschevauxbridés Consueverat milites 
equo frenato uti (voy. 2°),dép. Hirt. 
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. Mania, v. 0. Obeir: Manier sous 
l'homme (en parl. d'un cheval). Ps- 
rére, e6, es, rui, rilum, n. Liv. 

Au ManIER, loe. adv. En manlant: 
par le maniement. Voy. wamEmaxt to, 

MANIERE, 8. f. 1° Façon, sorte. 
Modus, à, m. Cic. Virg. Ratio, ons, 
f. Cic. Mos, oris, m. Cic. : Manitre 


d'être, (= caractère distinctif et in- 
dividuel) Habitus, &s, m. Cie. (= 
conduite) C. connuiTe 9°. — de 


faire, d'agir C. conmnuirz 9°. — de 
arler, (= façon dont qqn s'exprime) 
jicendi genus (neris), n. Cic. (—locu- 
lion, pbrase) Locutio, onis, f. Cic. 
Dictio, f. Cie. — de voir, C. ortmiox. | 
— de penser, C. saxrimanr. Cette — 
d'éludier, Hoc studendi genus. Pl.j. 
Il y a deux manières de lulter, Sunt 
duo geners decertandi. Cic. Une nou- 
velle manière de se baiguer, Novus 
balinearum usus (Gs), m. Suet. En 
aucune —, Nullo modo. Cic. Null& 
ralione. Cic. Nullo pacto. Cic. Voy. 
NULLRMENT. En quelque —, Quoudams 
modo. Cic. Quint. notre —, Hoc 
nosiro more. Cic. À la — antique, 
Antliguo illo more. Cic. Laisse-moi 
vivre à ma —, Sine meo me vivre 
modo. Ter. Arranger, Battre, Rem- 
barrer, Gronder qqn de la belle —, 
Voy.sæau 12°. Je suis malheureax de 
toules les manières, Omnibus modis 
miser sum. Ter. Retourner les mèmes 
choses de mille —, Eadem muliis 
modis versare. Cic. Eutendre une 
ch. de plusieurs —, Aliquid accipère 
in plures sententias. Cic. Vivant les 
uns d'une manière, les autres d'une 
autre, Alius alio mere vivenies. Sal 
Suuvent ce qui a été dit d'une — 
est rapporté d'une autre, Szpe est 
aiiter dictum, aliter relatum. Cic. De 
différentes manières, Aliter atque ali- 
ler. Plin. Voy. nivensemenr. D'une 
manière différente, D'unc autre —, 
AG ralione. Quint. Voy. aurTas- 
MENT. D'uve — ou de l'autre, Utro- 
cunque modo. Quint. D'une — uni- 
forme, Uno modo. Cie. Voy. ur 
FOnMBMENT. D'une — humaine, Au- 
mano modo. Cic. VOY. BUMAINEMENT. 
D'une — courageuse, Forti animo. 
Cic. Voy. COURAGEUSEMENT. D'une — 
bostile, Infenso animo. Cic. [lostilem 
in modum. Cic. VOy. HOSTILEMENT. 
D'une — adroite, décente, spin- 
tuelle, terrible, C. ADROITEMERT, Dé- 
caumenT, elc. De quelque — que la 
chose se passe, Quoquo modo se res 
Aabeat. Cic. Utcunque res sit. Plaut. 
À la —, De cette —, Le la même —, 
De —, Voy. pl. bas aux loc. adv. 
et con). || 2° Espece, apparence : 
Une mamere de monstre, Des ma- 
nières de ceuntures, Voy. Espèce 4°. 
I 3e Façon de composer, de peindre, 
d'ecrire, etc., propre à qqn. Mos, oris, 
ww. PA. Genus, neris, u. Cic. Ralio, 
onis, f. Quint. : La manière (d'un 
orateur), Dicendi genus. Cic. La — 
(d'un écrivain), Scribendi ralio. 
Quint. La — (d'un peratre), ° Pin- 
gendi genus oa ratio. La — d'Esope, 
Æsopi genus (— exact. le genre dont 
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il est l'inventeur), PA. fmiter la — 
du vieillard (d'Ésaps), Morem servare 
senis. Ph. || 4° Affectation, recherche 
z {lo'y a rien de plus insupportable 
que la manière (daus le style), Nihil 
est odiostus affectatione. Suet. Voy. 
ArFECTATION 1°. || 6° Au plur. Façons 
accoutumees d'agir, habiludes. Ajores, 
um, un. pl. Cic. Instututa, orum. 0. 
pl. Cic. : Tu conuais les manières 
des femmes, Nosti mulierum mores. 
Ter. Voy. connurre 9. || 6° Au plur. 
Façon de se presenter, de 8e tenir, de 
se comporter dans le monde. Habitus, 
&s, m. Liv. Mores, um, m. pl. Plaut. 
Ter. : Manières aimables, Afores le- 
idi. Plaut. Les belles — des villes, 
Munditie urbanæ. Sall. Je me donne 
de belles et de grandes —, Facio fa- 
celum me aîque magnificum virum. 
Plaut. La distinction des —, Decor 
in habitu. Quint. La politesse des 
—, Humanitaltis mollitudo. Cie. Un 
bomme d'excellentes —, Homo op- 
timo habitu. Cic. Qui fait trop de 
—, Voy. cénémoxte 40. — affables, 
simples, gauches,etc., C. AFFABILITÉ, 
SIMULICITÉ, GAUCHERIE, elc. Qui n'a 
pas de —, Qui manque de —, C. 

GAUCHE 3°. 
prép. 


À LA MANIÈRE DE, 
Comme. Voy. FAÇON. 

De LA ou De cerTTE maniène, De 
TOUTE MANIÈRE, DE QUELLE MA- 
mène, etc., loc. adv. De cette façon, 
de toute façon, etc. Voy. FAÇON. 

Du LA MÈME MANIÈRE, loc. adv. De 
même, parerllement. Voy. FAÇON. 

DE LA MÊME MANIÈNE QUE, l0C. con). 
Do même que, comme. Voy. FAÇON. 

DE LA MANIÈRE QUE Où DONT, loc. 
con. Comme. Voy. FAÇON. 

DE maAnNtÈèRE À, loc. prép. De façon 
à. VOY. FAÇUN. 

De maniËne Que, loc. con). De telle 
sorte que. Voy. FAÇON. 

MANIERE, &k, adj. C. AFr&cTÉ 10. 

MANIFESTATION, 5. f. 1° Action 
par laquelle on manifeste qq. ch. Si- 

nificafio, Onis, f. Cic. : La mani- 
eslation de Les sentiments, Tuæ vo- 
luntatis significatio. Cic. Les mains 
servent à la — de notre volonté, 
Aanus declarant nostram voluntatem. 
Cic. || 2 T. de religion. Action de se 
rondre manifeste. Alanifestatio, onis, 
f. Aug. || 3° Mouvoment politique en 
vue de manifester une opinion. (Mou- 
vement) Concitalio, onts, f. Cic. (Ac- 
tion de montrer ses sentiments). 
Significatio, f. Cie. Liv. 

MAXIPBSTE, adj. Notoire, évident. 
Manifestus, a, um. Cic. Perspicuus. 
Cic. Clarus. Cic. Dilucidus. Cic. Li- 
quidus. Liv. Aperlus. Cic. Evidens, 
gén. enlis. Cie. Vey. ÉVIDANT, évi- 
DENCE 20, 

Maniresre, 8. m. Déclaration d'un 
haut personnage politique par laquelle il 
explique sa conduite. Edictum, à, n. Cie. 

MANIFESTEMENT, adv. Évidem- 
ment. Manifesto. Plaut. Cic. Pers- 
picue. Cic. Plin. Voy. BvinruuenT. 

MANIFESTER, V. act. Faire con- 
aaltre, découvrir. Significare, act. Cic. 


loc. 
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Declarare, act. Cic. Ostend®re, o, is, 
tendi, tentum, act. Ter. Cic. Proferre, 
fero, fers, Culi, latum, act. Cic. Præ 
se ferre, act. Cic. Prodère, o, is, didi, 
difum, act. Cic. Deteg”re, 0, is, feri, 
lectum, act. Liv. Aperire, io, is, perui, 
pertum, act. Sall. Cic. Nep. Patefa- 
cère, io, is, feci, factum, acl. Cic. 
Palam facëre, act. Plaut. Ter. =: Les 
dieux manifestent souvent leur pré- 
sence, Præsentiam sæpe divi suam 
declarant. Cic. Manifester son opi- 
nion, Sententiam ostendëre. Ter. — 
son avis (en votant), Sententiam 
ferre. Cic. Je manifeste mon senti- 
ment, Aperio quid sentiam. Nep. — 
son dessein, Aperire consiltum suum. 
Salt, il m'a manifesté son intention, 
Denudavit mihi consilium suum. Liv. 
Il mourut au moment même où il 
manifestait ce désir, In 1psä signi- 
ficatione Rujus voluntatis est mor- 
tuus. Cic. Manifester ses craintes, 
Signum limoris millère (o, ts, musi, 
missum). Ces. — sa joie, Gaudium 
proferre. Pl.-j. — très ouvertement 
sa jote, Lrtiltiam aperlissime ferre. 
Cic. — 8a douleur, Dolorem profiteri 
(eor, éris, fessus sum), dép. Just. 
— #a bain», Odium præ se ferre. 
Suet. Voy. Faire coNNaltre 29. 

Se MANIFESTER, v. 1° Réf. Se mon- 
trer. Se manifestare (en pari. de 
Jésus-Christ). Vuig. || [La nature a 
couluime de] se mauifester dans les 
pelites choses, In parvis se erserère 
(o, is, serui, serum). Sen. |} 2° lron. 
Devenir manifeste, se dévoiler, être 
vu. Se ostendére je. is, tendi, 
tentum). Plaut. Se detegëre (0, is, 
texi, tectum). Quint. Se aperire (io, 
is, perui, pertum). Quint. Erumpère 
(o, ts, rupi, ruplum), n. Cic. Luces- 
côre, (o, is, luxi, s. sup.), n. Cic. : 
La vérité se manifeste, Verum se 
ostendit. Plaut. Ces vertus se maai- 
festent dans l'action, Uæ virtutes in 
agendo cernuntur (de cerni, or, ëris, 
parf. inus., pass.). Cic. Les carac- 
lères se — dans le jeu, Afores se 
inter ludendum detegunt. Quint. Mes 
sympathies se soat manifestées, Alea 
sludia lurerunt (— ont brillé aux 
yeux). Cic. L'indignalion des autres 
se mauifeslail, Aliorum indignatio 
eminebat (de eminére, co, es, nui, 8. 
sup.,n.). Curl. 

MANIGANCE, 5. f. C. nrarous. 

MANIGANCER, v, act. C. TRAMER. 

MANIPULAIRE, adj. Qui appar- 
tient à une compagnie de la cohorte ro- 
maine = Soldat manipulaire, Bfanipu- 
laris miles. Plin., et simpl. Manipu- 
laris, is, m. Cic. 

MANIPULE, 8. m. 1° Chacune des 
compagnies de la cohorte romaine. 
Manipulus, i, m. Cxs. : Par mani- 
pales, dfanipulatim. Liv. Tac. Qui 
est du mème manipule, Commanipu- 
laris. is, m. Tac. || 2° Poignoe d'herbe, 
de fleurs, etc. Aanipulus, 1, m. Col. 
L 3° Ornement que le prêtre porte au 
ras gauche quand il celebre la messe. 
Banipulus, i, m. (Cang.). 

MANIVELLE, 8. {. Sorts de manche 
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servant à faire tourner un arbre de ma 
chine. C. MANCHE (3. m.). 
. MANNE, s. f. Sorte de panier, 
Cophinus, i, m. Col. pan'er 
2. MANNE, s. f. Nourriture que 
Dieu donna aux Hebreux dans le desert 
Manna, indécl. n. Vulg. 

MANNEQUIN, s. m. 1° Sorte de 
panier. Qualum, 5, n. Cato. Qualus, i, 
m. Col. || 2 Figure imitant lo corps 
humain. Simulacrum, i, n. Czs. Fe- 
neus (i) homo (minis), m. (— homme 
de foin). Cic. 

{. MANŒUVRE, 5. f. 1o Action ou 
Opération do la main. Opera. æ, (. Vitr. 
: Le grand nombre des machines en- 
travait loule manœuvre, Aultitude 
tormentorum omnen aiiministralio- 
nem (ardabat. Cæs. Endroit commode 
pour la — des mantelets, Locus æquus 
vineis agendis. Liv. || 2° Action de di- 
riger les mouvements d'un navire. {Di- 
reclion) Navis administralio (onis), 
f. Liv. ministerium. üi,n. Petr. (Mou- 
vement) Afotus, üs, m. Cæs. : Navires 
dont la manœuvre est plus rapide, 
Naves quarum molus ad usum expe 
ditior est. (xs. Empècber la —, Im 
pedire regimen (munis, n.). Tac. Chao- 
ger de —, Velificationem mulare (= 
changer la direction des voiles). Cie. 
— à la rame, Remigatio, onis, (. (tr. 
rare). Cic. Remigium, it, n. Plaut. 
Plin. Voy. MANœŒuUvnERr. || 3° Toul 
cordage qui sert à manœuvrer un na- 
vire. Funis, ts, m. Cxs. || 6° Mouve- 
ment qu'on fait oxccuter à des troupes. 
(A la guerre) Motus, us, om. Nep. (A 
l'exercice) Decursus, üs, m. Liv. Tac. 
Decursio, onts, f. Suet. Veg. Ererci- 
lium, it, n. Veg. = Fantassins plus lé- 
gers dans les manœuvres, Pedites ad 
molus leviores. Nep. Manœuvres de 
cavalerie, Equifnm exercilia (orum), 
o. pl. Tac. Diriger des — au Cbanop 
de Mars, Campestrem decursivnen 
moderari. Suet Exécuter, Faire d'au- 
tres —, Alios motus decursu edëre. 
Liv. Il leur apprit à force de — À 
suivre, Æos decurrendo docuit 1e- 
qui. Liv. Vuy. mAxœovnen (neul.) 
3° et 40.|[5e Ordin. eo m. part. Moyen 
qu'on emploie pour arriver à ses fins. 
Ars, rlis, . Liv. Arles, ium,f. pl. 
Cic. Artificium, ii, n. Cæs. Machine, 
æ, f. Cic. Voy. INTRIGUE 3°, MACHINE 
6°, MANÈGE 49. 

2. MANOEUVRE, 8. m. 1° Celui 
qui travaille de ses mains. Operarius, 
ii. m. Cato. Varr. |} 2° Ouvrier subal- 
terne. Mediastinus, 1, m. Col. || 3° Fig. 
Mauvais artiste. Operarius, ti, m. Cic. 
: Tu nous fais de l'orateur un ma- 
oœuvre, Operarium nobis oralvrem 
facis. Cic. || & Homme ruse, dispose 4 
tromper. Ariifer, ficis, nm. Ter. : Le 
lin manœuvre! O artificem probun/ 
Ter. VOY. INTRIOGANT. 

MANOEUVREN, v. act. Mettre en 
mouvement avec ses mains. Admints- 
trare, act. Cæs. Muvère, eo, es, mout, 
motum, Plin.acl.z Manœuvrer un vais- 
seau, Navem administrare. Cæs. agi- 
tare. Nep. Navigium moliri (ior, ins 
itus sum), dép. Curt. — un navire 
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l'aide des voiles, — les voiles d’un 
savire, Navem velis ministrare. Tac. 

Masœcveagn, v. neut. 1° En pari. 
de matelots. Faire la manœuvre d'un 
navire. Navem (ou Naves) adminis- 
trare. Ces. agitare. Nep. || 2° Eu 
pari. d'un navire. Exécuter ses mou- 
rements. Navigare, n. Cic. =: La flotte 
manœuvre à la rame, Classis remis 
navigal. Cie. Navire qui — bien, 
Navis gubernaculo pärens (de parère, 
00, es, ru, ritum, 0.). Sen. || 8°Exè- 
culer des mouvements dans une bataille. 
Moceri, eor, êris, molus sum, pass. 
Liv. Agi, or, bris, actus sum, pass. 
Liv. :Manœuvrer (en pari. d'un chef, 
Agmen agère (0, is, egi, actum). Liv. 
Faire — une srmée, Même traduct. 
La plare manquait pour faire — la 
casalerie, Sparium non eral agilandi 
quos. N'ep. || 4° Executer des mouve- 
ments à l'exercice. Decurrère in armis, 
et abs. Decurrêre, 0, is, curri et rar. 
cucurri, cursum, 0. Liv. Decursu mo- 
tus edëre (o, is, didi, dilum). Liv. 
e Faire manœuvrer, În armis exer- 
cureleo, es, cui, citum}), act. Liv. Il 
faisait — fréquemment ses soldats, 
Crebro miles decurrère cogebat (ou 
jubebat). Liv. || 6° Fig. Ordin. en 
w. part. Prendre des mesures pour 
arriver à ses fins : Manœuvrer pour 
parvenir a la royauté, De usurpando 
regno moliri (ior, iris, ilus sum), dép. 
Cie. — pour que la proposition soil 
rejetée, Dyeram dare (o, as, dedi, da- 
tum) ut rogalio antiquelur. Cic. — avec 
adresse, Éonsilio grassari, dép. Liv. 

ALA NOIR, S.1D.C. DEMEURE, MAISON. 

MANOUVRIER, 5. In, C. 2 MA- 
Aœuvne Î°. 

MANQUE, s. m. Défaut, priva- 
Bon. Inopia, æ, Î. Cic. Egestas, atis, 
f. Sall. Tac. Penuria, æ, f. Cic. De- 
fecuo, onis, f. Cic. Sen. Defectus, üs, 
m. Plin. : Manque de lait (dans Île 
sein). Defectus lactis. Plin. — de 
pélarages, de vivres, d'argent, de 
ressources, etc. Voy. DÉFAUT {e, 
pauvre io. — de forces, Virium de- 
fectio. Cic. Loisir imposé par ie — 
d'affaires, Olium negotii inopiä con- 
sutum. Cic. J'accepte ton excuse 
fondée sur le — de teinps, Excusa- 
fonem angusiiarum lui lemporis ac- 
cipio. Cic. — de bons citoyens, Ci- 
vium bonorum penuria. Cic. — d'a- 
vocals, fnopia advocalorum. Tac. Le 
— d'enfants avait fait adopter Ju- 
gortba par Micipsa, Jugurtha ab Mi- 
apsä, penurid hiberorum, adoptatus 
ral. Sall. — de caractère, Animi 
mollitia (z) où inertia (æ), f. Sail. 
— de bonne foi, Voy. ror 2. 
— de courage, de soin, de poli- 
lesse, etc. C. LÂCRETÉ, NÉGLIORNCE, 
LPOLITESSE, etc. 

Maxour De, loc. prép. Par manque 
de, Faute de. Voy. FAUT= 1°. 

MANQUEMENT, 9. m. do Défaut, 
manque : Manquement de foi, de pa- 
role, Fidei violatio(onis), f. Vell. Voy. 
manque. || 20 Faute. Voy. FAUTR 20. 

MANQUER, v. act. 10 Ne pas rôussir 
dns : Maoquer ane affaire, In re of- 
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fendëre (0, is, fendi, fensum), n. Liv. 
Il a manqué son projet, son entre- 
prise, Ejus consilium, Ejus inceptum 
frustra fuit Sall. 11 manque son coup 
(en parl. d’ua tireur), Destinatum non 
ferit (de ferire, io, 8. FT ui sup.). 
D'apr. Curt. (vu, 5). Telum ejus va- 
num inlercidil (de intercid”re, o, cdi, 
s. s0p., n.). D'apr. Liv. (xxxvru, 22). 
Manquer son coup (au fig.), — son 
affaire, Rem male gerère (0, is, gessi, 
gestum). Cic. Voy. écuousr 3°. || 
2° Ne pas arriver à temps pour ren- 
contrer qqn ou voir qg. ch. : Mau- 
quer de deux jours la célebration des 
mystères (— arriver deux jours 
trop lard), Ad mysteria biduo serius 
venire (io, is, véni, ventum), n. Cic. 
I 8° No pas atteindre. (Ne pa: frap- 
er) Non ferire (voy. 1e), act. Cic. 
Ne pas parvenir à) Non pervenire 
(voy. do), n.(qq. ch., ad rem). Cic.: 
Maoquer le but (en pari. d'un t- 
reur), Non collineare, n. Cic. Jave- 
lots qui manquent le but, Pila vana. 
Liv. Maaquer le but de la médecine, 
Medicinz fine excid®re (o, is, cidi, 8. 
sup.), 0. Quint. Ne pas — son but 
(au fig), Proposilum assequi (or, 
Vris, teculus sum), dép. Cic. Voy. 
ATTEINDRE 19 et 40, BuT 1° et 20. || 
Je ne les manquerai pas (= je les 
châlierai), {lud haud inultum ferent. 
Ter. || 4° Laisser échapper : Maaquer 
l'occasion, Occasionem omittëre (0, is, 
misi, missum). Ter. Occasion: deesse, 
(sum, es, fui, fulurus), n. Czs. Ne 
pas — Île moment quand il se pré- 
sente, Non amiti”re lempus cum est 
datum. Cic. Voy. Laisser ÉCHAPPER 
50, |} 5° Ne pas prendre part à, ne 
pas assistor à. Deesse (voy. 4°), n. 
(qq. ch., alicui rei). Cic. Non inter- 
esse, n. (qq. ch., alicui rei ou in 
aliquä re). Cic. : Quintus a manqué 
ce festin, Huic convivio defuit Quin- 
tus. Cic. Il] manqua presque tous les 
banquets. Nullo in convivio fere in- 
terfuit. Cic. 

Manquen. v. neut. 4° Être de moins, 
n'être pas là, ne pas exister. Abesse, 
sum, es, fui, fulurus, n. (à qqu, à qq. 
ch., alicui, alicui rei). Cic. Deesse, n. 
(à qqn, à qq. ch., alicui, alicui rei). 
Cic. Desiderari, pass. Cæs. Cic. = Cher- 
cher ce qui manque, Quærère quod 
abest. Ter. [ll dit} que les causes de 
scdition ne manqueront jamais, Nun- 
quam causas sedifionum defore. Liv. 
L'histoire manque à notre littéra- 
ture, Abest historia litieris nostris. 
Cic. Cet ornement oratoire ne man- 
quait pas chez Antoine, à l'éloquence 
d'Antoine, Non in Antonio deerat hie 
ornalus oralionts. Cic. Sur ce ter- 
rain les richesses oratoires ne mao- 
quent pas, In hoc campo omnis or- 
nalus dicendi facile suppedital (n.). 
Cic. Il ne manqus que des soldats 
pour suivre le char, Afilites fanium, 
qui sequérentur currum, defueruni. 
Liv. Cela seul — à l'ancien bonheur 
de César, oc unum «ed pristinam 
fortunam Cæsari defuit. Cæs. Est-il 
ane bonte qui manque à ton in- 
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famie? Quod dedecus infamiz tu 
non hærel (de hærère, co, Azsi, he- 
sum, D. — être attaché 4...)? Cic. 11 
ue lui — plus pour achever son dés- 
honneur que de ne pas veoir ea aide 
à Domitius, Unum restel ei ad omne 
dedecus, ut Domitio non subreniat. 
Cic. 11 n'y a que ls bouue volonté 
qui ne me — pas, AhiÀi nthil, pre- 
ter voluniatem, suppetit (de suppe- 
l£re, 0, ivi et it, itum, n.). Cie. 
Que pourra-t-il lui maoquer encore 
du côté de la science... ? Quid Auic 
abesse polerit de scwentiä? Cic. Ce 
qu manque du côté des revenus, 

od ex reditu cessat (n.). PI.-j. Sur 
400000 sesterces il en — 7000, 
Quadringintis (s.-e. millibus num- 
mum) seplem millia desunt. Hor. I] 
ne — pas un seul navire, Nulla om- 
nino navis desideratur (— n'est re- 
relté, n'est perdn). Cæs. Voy. pl. 
as 3°, Quiotus maoqua à ce festin, 
Voy. manquer, act. 5°. Il ne — 
pas de gens qui désapprouvèérent, 
pour désanpronver, Non defuerunt 
qui improbarent. Quint. | 2° Faire 
besoin. Deesse (voy. 1°), n. (à qun, 
uhicui). Cic. Deficére, io, is, feci, fec- 
tum, act. et n.(à qqo, aliquemoualicui, 
si le suj. est ua 0. de ch., et seul. 
alicui si le suj. est un 5. de pers.). 
Cic. Desiderari, pass. Cic. : Le bois ne 
pouvait pas manquer, Non materia 
deficére poterat. Cæs. Le blé manque, 
Frumenti est inopia. Czs. Le blé ne 
— pas, Suppelit copia frumenti, 
et simpl. frumentum. Cæs. Les armes 
de trait manquent à nos soldats, 
Tela nostris deficiunt. Ces. Le pa- 
pier te manque, Chariæ tibi non sup- 
peditant. Cic. Celui à qui rien ne 
—, Îs cui nihil deest. Cic. Cela 
ne te — pas = (ne l'est pas néces- 
saire), Id tib1 minime necesse est. Cic. 
Il nous — ua chef, Dux nobis opus 
est (— nous avons besoin d'un.…..). 
Cic. Le temps me —, Me dies de- 
ficit. Cie. Le lemps me maoquerait 
lus tôt que la matière, plus tôt que 
a parole, Tempus, quam res, malu- 
rius (me) deserëret (de deserëre, 0, à, 
serui, serum, act. Sall. Tempus me 
citius quam oralio deficéret. Cic. Le 
veol vint à lui maoquer, {Uum ventus 
destituit (de destuuëre, o, is, vtum, 
— abandonner). Liv. Repas où il ne 
manque rieo, Omnibus rebus in- 
structum convivium. Cic. Repas où 
la place —, Convivium arlum {= où 
l'on est à l'étroit). Hor. || 8° Causer 
à qqn par son absence un sentiment 
de chagrin, de regret. Desilerari, pass. 
Cic. : Tu me manques, Te desidero. 
Cic. Ta nous —, Te (à l'abl.) non 
fruimur (de frui, or, Pris, fruitus ou 
fructus sum, dép. = jouir de). Cic. 
Son fils lui s bien manqué, Afagne 
desiderio fuit ei flius. Ter. Tu mao- 
quais à mes yeux quand tu étais à 
Cyrène, Desiderarunt le eculi mei, 
cum {u esses Cyrenis. Cie. || 4° De- 
faillir. Defcère (voy. 2): act. et oeut. 
Cic.:[L'âne] manque plus tard qu'au- 
e somme, Terdius 


eune autre bête 
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deficit quam ullum aliud armentum. 
Col. Les forces me manquent, Vires 
me deficiunt. Cæs. Les forces lui 
manquaient, À viribus deficiebalur 
(pass.). Cæs. Déjà les forces man- 
quent à chacun, ‘Von jam vires cui- 
ue sufficinnt. Cæs. Îls sentent les 
orces leur mauquer, Sentiunt vires 
fuère {o, is, Aus, flurum), n. Liv. 
8 jambes (= la force de courir) 
iroqueut au coureur, Genua cur- 
sorem deserunt (voy. 2: laut. La 
memoire lui manqua, Jilum memoria 
destituit (voy. 2°). Curt. À moins 
que la mémoire ne m'ait manqué, 
Nisi memoria (me) defecerit. Cic. Voy. 
méxoius. || 6° Se derober sous qqn (on 
pari. des genoux) : Les genoux lui 
manquent, Pophies eum destiluuni 
voy. 20). Suet. Vo. Se nénonen 2°. 
| 6° Glisser (en parl. du pied). Labi, 
or, ris, lapsus sum, dép. Hor. Quint. 
Voy. Giissen 20. || 70 S'affaisser sous 
les pieds de qqn (en parl. du sol: : Le 
sol maoque suus les pieds, Terra pe- 
dibus se subducit (de subducËre, 0, 
duri, ductum). Lucr. Voy. Se Dé- 
noBun 2°, S'AFPAISSER 40. || 8° S'e- 
orouler. fufre, o, is, ui, ulum, vilu- 
rus, 0. Cic. Corruëre, s. sup., 0. Cic. 
Voy. crouLen, S’écaoucen. || 9° Pé- 
rir : Si j'élais venu à manquer, Si 
quid mihi humanitus accidissel. Cic. 
Voy. PéRiR. Si j? ne mauorue pas, 
Si vita (mihi) suppetet (au fut. ; voy. 
2e). Cic. H 10° Tomber en faute. De- 
linquêre, 0, is, liqui, lictum, n. Cic. 
Labi (voy. 6°), dèp. Cic. Peccare, n. 
Cic. Errare, n. Cic. : Manquer dans 
sa conduite, În vitæ ralione peccare. 
Cic. 11 manque dans le devoir qu'il 
se pique d'enseigner, In officio, cu- 
jus magister esse vull, labitur. Cac. 
H ie N'ôtre pas mene à bien. Non 
succed?re (o, is, cessi, cessum), D. 
Ter. Cic. Secus cedére, n. Sall =: 
Paire manquer toute l'affaire, Rem 
totam disculëre (io, is, cuss1, eussum). 
Cic. Faire — des entreprises, Cæpla 
evertëre (0, is, verti, versum). Liv. 
Faire — un mariage, Disturbare nup- 
tias. Ter. Vuy. écuouer 20. || 120 
Échouer dans une affaire =: Manquer 
daus une entreprise, În re offeniëre 
(o, is, fendi, fensum), n. Liv. Nego- 
fium male gerëre (o, is, gessi, ges 
Cic. Voy. #cuouen 3°. || 18° Faire 
banqueroute. Decoquire, 0, is. cozi, 
coctum, n. Cic. Voye NANQUEROUTE 1°. 
H 14° Avoir faute de. Carère, «0, es, 
rui, riturus, on. (et l'abl.). Cic. Indi- 
êrr, 0, es, gui, 8. sup., D. (et 
‘abl.). Cic. Nep. Egère, to, es, gui, 
s. sup., 0. (et l'abl.). Cic. Defics. ior, 
Vris, fectus sum, pass. (et l'abl.). 
Cic. Quint. Non habëre, eo, es, bui, 
bitum (et l'acc.). Cic. 2 Manquer 
d'argent, Pecuniâ indigère. Nep. — 
de vivres, À re frumentariàä labo- 
rare, 0. Cæs. — de toutes les choses 
nécessaires, Ümnibus necessariis re- 
bus egère. Cæs. Mauquant de tont, 
Dmuibus rebus egens (gén. entis). 
Cic. Omnium rerum inops (gén. pis) 
Buet. Omnium egenus (a, um). Liv. 
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Qui manque d'eau el de nourriture, 
Aqud ciboque defectus (a, um). Quint. 
Cbemia qui — d'eau, lier aguarum 
inops. Plin. Manquer de bon sens, 
Communi sensu carère. or. — d'au- 
lorilé, Auctorilate egère. Cic. — de 
sagesse et de raison, Consilio et 
ratione defici, pass. Cic. — de cou- 
rage, Deficère animo. Cæs. ou simpl. 
Defictre (voy. 2°), n. Cic. Nous 
avous manqué de savoir, Nobis doc- 
trina defuit (voy. 1°). Cic. Je mao- 
que d'idées et de paroles, Nec con- 
silium nec oralio [tal suppeditat 
(0.). Liv. Le mot de volupté — de 
noblesse, Verbum voluptatis non ha- 
bet dignitalem. Cic. Qui — d'in- 
struclion, de savoir-vivre, Eruditio- 
nis expers (gén. erlis). Cic. Humani- 
{atis inops. Cic. Oraleur qui — d'ur- 
banilé, Orator inurbanus. Cic. Qui 
— le capacité, de polilesse, de 
grâce, etc., C. INCAPANLE, IMPOLI, 
IMSGRACIEUX, elc. Ceur qui ue man- 
quaicnt pas de force, Ji quibus vires 
suppelebant (voy. 1e). Liv. 1l ne 
mauque pas d'afabilité, {lli non deest 
comitas. Cic. Qui ne — pas d'esprit, 
d'agréineat, Non tnficetus (a, nm). 
Cic. Minime injueundus. Cic. || 15° Ne 
pas être fidèle à, ne pas tenir = Man- 
quer de foi, de parole, Fidem fal- 
lëre (0, ts, fefelli, faisum). Cic. Voy. 
irinèce {°. || 16° Ne pas satisfaire 
à. (ltem) deserëre (vor. 20). Cic. 
prodère (o, is, didi, ditum). Sall. 
Cic. (fe, AB re ou De re) decrdrre 
(eve {10}, D. Liv. (Alicui rei) deesse 
voy. {°), D. Cic. =: Je ne manque- 
rai pas aux prières de mon frère, 
Non deseram fratris preces. Cic. 
Manquer à son devoir, Officium 
deserère. Cic. Officio ou Ab offico 
ou De officio deced?re. Liv. Ab off- 
co recedère. Nep. Officio deesse. 
Cie. Ne — à aucun devoir, Nullo 
officio cessare, n. Liv. In nullo of- 
ficio claudicare, n. Cic. à ce 
qu'on se doit à soi-même, Dignitati 
sus deesse. Cic. — aux devoirs de la 
clémence, aux lois de l'amulié, Vio- 
lare clementiam. Nep. amicitiam. Cic. 
— à l'obéssance, Obseyuium rum- 
pêre (0, is, rupi, ruplum). Suet. Qui 
manque à la discipline militaire, Dris- 
ciplinæ prodilor (gén. ons), m. Liv. 
Manquer à sa promesse, Promissum 
fallre (voy. 150). Curt. — à son 
serment, Jusjurandum vuiolare. Cic. 
— à la foi jurée, à sa foi, à sa pa- 
role, Fidem datam fallëre. Cic. Fidem 
prodÿre. Sall. violare. Cic. Ledére (0, 
is, Læesi, Lzsum). Cic. frangêëre (0, is, 
fregi, fractum). Cic. frustrari, dép. 
Ter. Fide deced®re, n. Liv. Sans — 
à l'honneur, au devoir, aux lois, aux 
droits de notre vieille amitié, Salvä 
fide. Cie. Salvo officio. Cic. Salvis le- 
gibus. Cic. Salvo jure nosiræ veteris 
amiciliæ. Cic. || 17° Re pas fairo co 
qu'on doit à l'egard de qqn, ne pas 
l'assister. Deesse (voy. 1°), n. Cic. 
Abesse, n. Sall. : Manquer à ses 
amis, à la république, Deesse amicis. 
Cic. reipublicæ. Cæs. Ni (mon) cœur 
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ni [mon] bras ne vous manqueront, 
Neque animus neque corpus a vobis 
aberit. Sail. Ne te manque pas à loi- 
même, Ne liba desis. Cic. || 18° N'a. 
voir pas pour qqn Île respect qui lui 
est dû. (În aliquem\ peccare, 0. 
Cic. (Aliquem) ofend*re (voy. ve]. 
Cic.: À qui l'on a gravement manqué, 
Pergraviter offensus (a, um). Cie. Je 
ne l'ai jamais —, Mea tibi observan- 
lia nunquam defuit (voy. 1°). Cic. 
Se manquer à soi-même, In se ipsum 
peccare. Cic. || 19° Avec De et l'info. 
Omettre de, oublier de. Prætermitiére 
ou Omitifre, 0, is, misi, missum (de 
faire, facëre). Cic. : 11 manque de 
s'informer, Quærëre prælermitlit, 
Crs. Un ennemi qui ne manquera 
pas d'attaquer.…, [fostis non omis- 
surus quuminus aggrediatur. Tac. Je 
ne manque jamais de faire ton éloge, 
Nullum locua prætermitto laudundi 
lui (= je ne laisse échipher aucuoe 
occasion de...). Cic. Pas un seul jour 
ilne — de venir, Nunquam unum inter- 
müttit diem quin semper vemat, Ter. {| 
Ne manque pas de refuser, Memento 
abnure. Ilor. Ne — pas d'excuser 
le relard, de m'excuscr, Memineris 
excusare lardilatem. Cic. Cura ut 
ercuser. Cic. Ne — pas de m'infor- 
mer, Velim me facias cerliorem. Cie. 
Ne — pas de faire Ôler la huitième 
partie de..…., Octavam pariem tolli 
memineris. Cic. || 20° Avoir ete sur le 
oint de : Tu a8 manqué d'enfoncer 
a porte, Fores pæne effregisti. Plaut. 
1] à — de ruiner les affaires, Prope 
rem affliril, Tac. Larédémune man- 
qua d'être prise, Tantum non jam 
capta Lacedæmon est. Liv. L'aile gau- 
che — d'ètre repoussée, Prope erat 
ul sinis(rum cornu pelleretur. Liv. 
Voy. Presque, S'en racoin. Ismé- 
aias — d'être tué, Huud multum 
abfuit quin (Ismenias) interficrre- 
tur. Liv. || 21° Avec À et l'info. 
Ne pas roussir à faire. Non poss 
(possum, potes, polui, 8. sup.), a. 
Cic. : {l ne manquera pas à faire.….., 
Facëre poterit. Cic. || 22° Ne pas faire 
: Manquer à se servir d'une chose 
Re non uti, dép. Cic. Ne jamais — À 
être utile. Nunquam non prodesse. 
{juint. Il ne manque jamais à venir, 
Semper venit. Ter. || ne — jamais à 
prononcer avec un trés grand res- 
pect le nom de Pompée, Nunquam, 
nisi honorificentissime, Pompeiura ap- 
pellat. Cic. 

MANS (La), v. de France (Sartbe). 
Subdinum, 1, n. Peut. Cenomania, æ, 
f. Greg. 

MANSARDES, 8. f. 1° Sorte de fe- 
nêtre inventee par Mansard au xvi° 
siecle. * Fenestrula, æ, f. L'apr. Apul 
(Mel., 1x, ad fin.). || 20 Par est. 
Chambre sous les toits. Cenaculum, i, 
0. or. Liv. : Loger dans une manu 
sarde, Sub tegulis habiture Suet. 

MANSUÉTUDE, 8. f. Douceur de 
caractère. Mansuetudo, dinis, f. Cic. 
Voy. voucæon 6°. 

MANTE, s. f. Grand manteau de 
femme. Palle, æ, f. Plaut. Virg. Eor. 
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MANTEAU, 8. m. 1° Vêtement 
ample et sans manches qui so met par- 
dessus l'habit. Ainiculum, à, n. (vête- 
ment de dessus, en gên., dans lequel 
oo s'envelappait). Cic. Pallinm, ti, n. 
(grande draperie, en furine de carre 
oa de carre lung, agrafée sous le 
cou ou sur l'épaule, qu'on portait 
ordinairement sur la tnnique). Cic. 
Pznula, æ, f. (blouse à capuchon, 
fans manches et fermée, avec un 
troa ruod en haut pour passer la 
tête). Cic. Lacerna, f[. (pardessus 
ample et court, à capuchon, ouvert 

ar devant el agrafé sous le cou). 
Ée. Sagum, i, n. (manteau militaire, 
couverlure carrée d'éloife grossière, 
jetée sur les épaules et agrafée sur 
l'épaule gauche). Cæs. Liv. Paluda- 
menltum, ti, 0. (manteau des généraux, 
de même forme que le sagum, mais 
plus grand el plus riche). Liv. Abolla, 
2, f. (manteau de mème forme que le 
sagum, mais moins ample el plus fin, 
dont on se couvrail par le mauvais 
temps). Varr. Suet. : Manteau œili- 
taire, — de guerre, — de uénéral, 
Voy. ci-dess. Petit —, Palliolumn, i, 
B. Flaut, Petit — militaire, Sagu- 
lum, n. Liv. Suet. Couvert d'un —, 
Palliatus, a, um. Cic. Pænulatus. Cic. 
Lacernatus. Suet. Couvert d'un petit 
— militaire. d'un — de simple suldat, 
Maulitars sagulo opertus. Liv. Sagulo 
gregali amucius. Liv. Sagulatus. Suet. 
Resétu du — de général, Paludatus. 
Crs. Rejeter soa — sur son épaule, 
Conjicére palliolum in collum. Plaut. 
HE Fig. Sous le manteau, C. En ca- 
CUETTE, SECRÈTEMENT. || 20 Fig. Ap- 
parence, pretexte. Voy. ces m. 

MANTELET, s. nm. 1° Espèce de 
petit manteau. Palliolum, à, n. Plaut. 
Cie. || 2° Sorte de machine do guerre. 
Vanea, æ, f. Cic. Liv. = Faire avancer 
les mantclets, Agëre vineas. Cæs. 

MANTES, Y. de France (Seine-et- 
Oise). * Medunta, æ, f. 

MANTILLE, S. f. Sorte d'écharpe 
qu s'ajuste sur la tôte. Palliolum, à, n. 

. Sen. Quint. Petr. 

MANTINÉE, v. d'Arcadis. Man- 
finea, 2, f. Cic. Nep. 

MANTOUAN, anë, adj. Qui est de 
Bantoue. Mantuanus, a, um. St. Macr. 

MANTOUE, 5, d'Italie. AMfantua, z, 
f. Virg. Liv. 

MANUEL, &LLS, adj. Qui se fait 
avec la main. * Qui (quæ, quod) manu 
Ât : [Vivre] d'un travail maoucl, 
Manuum mercede (— du salaire de 
ses mains). Sail. 

Manor, s. m. Sorte de livre abrègé. 
Enchiridion, it, n. Pomnp.-jet. 

MANUELLEMENT, adv. Aveo la 
Œain. Manu. Cic. 

MANUFACTURE, 8. f. 1° Fabri- 
@tion. Voy. ce m. || 2° Bâtiment où 
l'on fabrique, C. rannique 2°. 

MANUFACTURER. C. FABNIQUER. 

MANUFACTUILIER, s. m. Entre- 

neur, Proprletaire d'une manufac- 

re. *Üfficinz magister (tn), m. 

MANUBIISSION, 5. f. C. AFFRAN- 
CRLSARNENT 1°, 


MARAU 


MANUSCRIT, 178, adj. Écrit 4 la 
main. Scriplus, a, um. Cic. 

ManuscniT, s. m. 1° Pièce écrite à 
la main. Scriplum, i, n. Cic. =: Lis- 
conrs qu'un debite le mannscrit à la 
main. Dratio dicta de scripto. Cic. || 
2° Livre ocrit 4 la main. Codex, dicis, 
m. Dig. = Maouscrits sur parchewiu 
ou sur papier, Codices membranei vel 
chartaceïi. Dig. || 3° Autographe : Le 
manuscrit d'uae harangue, Contionis 
chirographum (à), n. Suet. 

MANUTENTION, s. f. 19 Rar. Con- 
servation. Voy. ce m. || 2° Ordin. 
Gestion. Voy. ce m. 

MAPPEMONDE, 8. f. Carte des 
deux homisphères. Voy. cante 6°. 

MAQUENREAU, 8. m. Sorte de 
poisson. Scomber, bri, m. Plin. 

MAQUIGNON, 9. m. 19 Anc. Har- 
chand de chovaux. * Negotiator (oris) 
equarius (ù), m. D'apr. Dig. (| 2° Celui 
qui maquignonne. ange, onis, m. 
Plin. |} 3° Fig. C. enTagugrreur ie. 

MAQUIGNONNAGE, S. D. 19 Auc. 
Molier de marchand de chevaux. Nego- 
diutio (onis)equaria (æ), f. Dig. || 2° Me- 
tier de celui qui maquignonne. Mango- 
nium, di, 0. Plin. Mangonicus (i) quæes- 
tus (us), m. Suet, || 89 C. ëNTRIGUE 30. 

MAQUIGNONNEN, v. act. 1° Rac- 
commoder deschevaux, elc., ou en dis- 
simuler les dcfauts pour s'en mieux 
defaire. Mangoni:are (lerme général 
qui s'applique à toutes sortes de 
marchandises), act. Plin.{] 20C. S'en- 
TREMETTAR. 

MARAÏÎCUER, s. m. jardinier qui 
cultive los logumes. Voy. sannixten 410. 

MARAIS, s. m. 1° Terrain couvert 
d'eaux sans écoulement. Palus, udis, 
f. Cæs. =: De marais, Relauif aux —, 
Paluster ou Palustris, tris, tre. Liv. 
Col. Terrain couvert de —, Ager 
puluster. Liv. palustris. Col. || Le 
marais de l'Averne, Avernt lacus 
(us), m. Cic. || Marais salant, Salina- 
run arez (arum), f. pl. Vitr. | 2° Ter- 
rain bas où l'on cultive dos lègumos. 
Voy. JsanotN potager. 

MARANS, v. de France (Charente- 
[aferieurc). * Marantium, it, 0. 

MARASME, s. m. {1° Consomption. 
Voy. ce m. 2°. || 2° Fig. Abattement. 
Voy. ce m. 2°. 

MARATUON, bourg de l'’Attique. 
Marathon, onis (ace. ona. Nep. Pln. 
onem. Just.), mase. Mel. fém. Ov. : 
La bataille de Marathon, AMarafhonia 
pugna. Cic. 

MARÂTRE, Ss. f. 1° Bello-mère 
par rapport aux cnfants nôs d'un ma- 
riage precedent. Noverca, æ, f. Cic. 
Varg. || 2° Fig. Mauvaise mère. No- 
verca, æ, f. Quint. = La nature n'a 
pas élé une mère mais une marâtre, 
Îlerumn natura non parens sed noverca 
fuit. Quint. De —, Relatif 4 une —, 
Novercalis, m. f.,e, n. Sen. 

MARNAUD. Voy. COQuIN. 

MARAUDAGE, S. m. C. MARAUDE. 


MARAUDE, 8. f. Vol commis par 


des soldats en campagne. Prædatio, 


onis, f. Vell. =: Aller en maraude, à 


la —, C. MARAUDER, 
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MARAURER, v. 0. Aller en ma- 


raude. Przdari, dép. Liv. : Marauder 
sur on pays, Prædari ex agro. Just. 
Predam er agro agère (o, ts, egi, 
acium). Liv. Aller -- sur on pass, 
In terram ou In agrum 
exire (e0, is, ivi el 11, itum), n. Nep. 
Liv. Qui maraude, Prædubundus, a, 
um. Sail. Liv. 


rædatum 


MARAUDRUR, 8. m. Celui qui va 


en marauds, Prædalor, oris, m. Sall. 
: Les maraudeurs (eu pari. des sol- 
dats), Afilites (um) prædantes (ium), 
m. pl. Cæzs. Une 
datoria manus. Sell. 


aude de —, Prz- 


MARDNE,Ss. m. 1° Sorte de plerre. 


Marmor, oris, ueut. Cic. : Marbre de 


Paros, Sfarmor Parium. Quint. L'art 


de travailler le —, Ars marmorea. 


Vitr. Colonne de —, Statue de —, 


Columna marmorea. Cic. Sinulacrum 
ex marmore. Cic. Revêtu ou Incrusté 
de —, Afarmoratus, a, um. Varr. 
Pieds blancs comme le —, Pedes mar- 
morei. Ov. || Fig. Qui est de marbre, 
comme un —, froid comme un —, 
Qui a un cœur de —, Sareus, a, um. 


Pl.-j. (Cel homme] est un —, Lapis 


est. Tib. || 2° Au plur. Ouvrages de 
marbre. Aarmora, um, 0. pl. Hor. Sen. 


MANDBRE. C. TACLETÉ. 
MARDRIER, 8. wo. Colui qui tra- 


vaille lo marbre. Marmorarius, ii, m. 
Sen. 


MARDRIÈRE, 8. f. Carrière d'où 


l'on tire le marbre. Marmoris lapici- 
dina (æ), f. Plin. 


4. MAROC, n. d'homme. Marcus, i, 


m. Cic. 


2. MARC, s. m. Demi-livre. Voy. 


2 LIVRE (°. 


3. MARC, s. 1. Résidu do certaines 


substances. Fæer, æcis, [. Plin. : Mare 
de raisin, Vinacea, æ, f. Varr. Col. 
Plin. — d'huile, Amurca, æ, f. Plin. 


MARCASSIXN, s. m. Joune sanglier. 
Porcellus, 1, m. Ph, 

MANCLAND,ANDE, 8. 0. f. 40 Celul, 
Ceile qui fait profcision d'acheter et 


de vendre. (Grand rommerçaul) Mer- 


cator, oris, masc. Cic. uneux que Ne- 
gotiator, masc. Quint. Suet. Just. ou 
que Negolians, antis, masc. Sen. (Pelit 
revendeur) Propola, æ, mase Cic. 
(Facteur; colporteur) Institor, oris, 
masc. Liv. : Un marchand en gros, 
Magnarius, &i, m. Apul. Uno — en 
détail, Distractor, oris, m. C.-Just. 
— de denrées communes, Negoliator 
mercis sordidæ. Quint. — de vin (Eu 
gros) Mercator ou Negolians vina- 
rius. fnse., et simpl. Vanarius, it, 
m. Plaut. Suet. (En détail) Caupo, 
onis, m. Plaut. Cæs. Cie. — d'huile, 
Mereator olearius. Inse., et simpl. Üle- 
arius, m. Plaut. Dig. — de grains, 
Negoliator frumentarius, m. Dig. — 
de porcs, Negohator suarius, et sitnpl. 
Suarius, m. Plin. — de bœufs. Nego- 
tians boartus, m. Insc. — de salai- 
sons, Negotians salsamentarius. Insc., 
et sininl. Saisamentarius,m. Cic. Suet. 
— d'étolles, Negotrator vestiarius. 
Dig. et simpl. Vestiarius, m. Dig. 
— de chaux, d* bais de charpente, 
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de laine, Negotians calcarius, mate- 
riarius, lanarius, m. Insc. — d'es- 
claves, Venalicius, m. Cic. Plin. — 
Libraire, — drapier, — épicier, elc., 
C. LIBAAIRE, DHAPIER, ÉPICIER, etc. 
Être —, Mercaturas facére. Cic. Ne- 
gotiari, dép. Liv. Col. De —, Relatif 
aux marchands, Mlercalorius, 4, um. 
Plaut. || Une marchanle de grains, Ne- 
gotiatrix (icis) frumentaria (2), fén. 
Anse. |} Fig. Être ou Se trouver mao- 
vais marchand d'une ch., N'ètre pas 
bon — d'une cb. (—= s'en trouver 
mal), Voy. mac (adv.) 80. |} 20 Seul. 
au masc. Celui qui achète pour son 
usage; preneur dans les ventes pu- 
bliques. Emplor, oris, m. Cic. 
MAuCHAND, ANDE, adj, 1° Qui se 
livre au commerce. *Commerciis on 
Mercaturæ deditus (a, um). || 2° Ha- 
bite ou Frequente par les marchands 
: Ville marchande, Emporium, ti, n. 
Cic. Liv. Les villes marchandes, Com- 
mercia, orum, 0. pl. Plin. l 8° Dos- 
tine au transport des marchandises : 
Navire marchand, Nuvis mercatoria. 
Plaut. Navis oneraria, el simpl. One- 
raria, æ, f. Cæs. || 6° Qui peut porter 
des bâtiments marchands : Rivière mar- 
chande. Voy. NAVIGABLE. 
MARCHANNER, v. act. 10 De- 
mander le prix d'une ch. : Marcbaader 
un objet, Alicujus rei prelium per- 
contari, dép. Apul. — un objet à 
qqn, Er aliquo percontari quanti rem 
vendat. Cie. |] 2° Contester sur le prix 
d'une ch. * De pretio alicujus rei con- 
tendère Ge. is, tendi, fentum), 0. : 
Marchauder une maison (= en offrir 
uo prix), Ædium prelium facËre (io. 
is, feci, factum). P.-jct. À force de 
— mesquioement il parvint à ne 
payer que 100 talents, Paulalim ilh- 
erali adjectione ad centum felenta 
est perductus (= en augmenlant peu à 
peu mesquinement la somme qu'il 
avait offertes. Liv. Acheler qq. ch., 
gg. ch. à Pythius sans —, * Rem emêre 
quanti indicala est. D'apr. Pluut. 
(Pers., 1v, 4,25). Aliquid emêre tanti 
quanti Pythius voluit. Cic. || 3° Épar- 
gner, menager. Parcëre, o, is, peperci, 
arsum et parcitum, on. (dat.). Cic. = 
e marchander oi son argent, ni sa 
peine, Nec impensæ, nec labori par- 
cére. Liv, Voy. éPanonæn 3° et 60. 
Mancuanoen, v. n. Hesiter, ba- 
lancer. Cunctari, dép. Cic. = 1] n'y a 
pas à marchander, Non est cunctan- 
dum. Cic. Îl jugea quil ne devait 
pas — à livrer bataille, Non cunc- 
landum existimavit quin pugnä de- 
sertaret Cæs. Sans —, Abjectä omni 
funciatione. Cic. Voy. BÉSITER 1°. 
MANCHANDISE, 8. f. 1° Ce qui 
se vend. Merr, ercis, f. Cic. : Les 
marchandises, Merces, ium, f. pl. 
Cic. Res (erum) venales (sum), f. pl. 
Sall. Res promercales, f. pl. Col. Je 
vous pourvoirai de — au fur et à 
mesure, (Vobis) subinde sugge- 
ram quz vendults. Liv. || 2e Qaf. 
Trafic. Mercatura, æ, f. Cic. : Faire 
marcbaudise, Mercaturas facëre. Cic. 
Aller en —, Ad mercaturam prof- 
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cisci, dép. Cic. || Fig. Faire métier 
et marchandise de qq. ch. (= en tra- 
fiquer), Voy. TRAPIQUER. 

MANCHE, S. f. 1° Action de mar- 
cher, Mouvement, Allure de celui qui 
marche. Incessus, üs, m. (ic. Ingres- 
sus, üs, m. Cic. =: Marche iucer- 
laine, mal assurée, fnstabilis in- 
gressus. Liv. — lantôt rapide, tan- 
lôt lente, {ncessus citus modo. modo 
tardus. Sall. Avoir la — lente, Tarde 
ingredi (ior, Éris, gressus sum), dép. 
Cic. Animal à la — lente, Tarda 
peeus. Cic. Lenteur de la —, Pedun 
tarditas. Cic. Rapidité de la —, Pe- 
dum celeritas. Prop. Accélérer sa —, 
Gradum accelerare. Liv. || La marche 
au pas militaire, Gradus (üs) mil- 
turis {is), m. Veg. Faire passer qqu 
de la course à la —, Aliquem à cursu 
ad gradum reduc®re. Liv. || 2° Action 
de marcher pour faire de l'exercice, 
promenade. Anmbulalio, onis, f. Cic. 
LVeambulatio, f. Ter. fter, lineris, n. 
Cels. : Faire à pas comptés une mar- 
che de 4000 pas, Per mille passus 
composite antbulare. Col. Faire des 
marches de 2000 pas, Bina millia 
passuum ambulare. Quint. Vuy. Pno- 
MENANE. || 3° Action de marcher pour 
parcourir une dislance, pour se rendre 
ga. part (surt. on parl des troupes). 
ler, lineris, n. Cæs. Cic. Qaf. Via, 
æ,f. Cic. Liv. : La fatigue des mar- 
ches, ffinerum labor. Cic. Juur de 
marche, Journée de —, Voy. 3o1n- 
NÉE 50, Troupe en —, Agmen. minis, 
n. Cæs. Ordre de — d'une troupe, 
Agminis ordo. Czs. Tac, Donner a 
l'armée le sigual de la —, Bfuitare 
tler imperare. Quint. Se melire 
en —,(En gén.) Viam inire. Cic. 
capess®re. Liv. Ingredi viam. Cie. 
iter. Liv. In viam se dare. Cic. 
Viæ on Itinert se committére. Cic. (En 
parl. seul. d'une armée) Alov4re castra 
ou signa. Cæs. castra loco. Cæs., et 
abs. dluvère, e0, 63. movi. motum. 
Cic. Signa ferre. Cæs. tollére. Czs. 
convelltre. Liv. Il commanda de se 
mellre en —, Signa ferri Jussit. Ces. 
L'armée se mit en —, Agmen 1ince- 
d#re cœæpit. Liv. Se metire en — 
vers le camp, Ad castra contendère 
(o, is, fendi, tentum), 0. Cæs. Se 
mettre en — (en pari. du général), 
Mettre ses troupes en —, Educëre, 
0, is, duxi, ductum (s.-e. copias). 
Cæs. Aciem movêre. Cie. Mettre une 
arinée en —, Éxercitum in erqedi- 
tionem educ®re. Cic. Poursuivre sa 
—, Cœptum îter intendëre Liv. 
Suivre, Observer attentivement ja 
— de l'ennemi, (Nostium) a1tinera 
servare. Cæs. Les élépbaaots le sni- 


virent dans celle — rapide, Secuti 
sunt raplim euntem elephanti. Liv. 
ls s'étaient éloignés de la Saône 


dans leur —, {ler ab Areni averte- 
rant, (æs. Dans la —, In itinere. 
Cic. Ni dans le camp ni peadant la 
—, Neve in castris neve in agmine. 
Sall. Diriger une —, Agmen ducére. 
Liv. Si j'eusse voulu diriger ms —, 
la — de mon armée d'un aatre côté, 
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Si quo inde agmen declinare voluts- 
sem. Liv. Par une — rapide, Pleno 
gradu. Liv. Agmine cilo ou ra- 
pido. Tac. À ma-ches forrées, Cita- 
lisstmo agmine. Liv. Aller à — for- 
cuves, Ertentis ilineribus ire. Liv, 
Magnis itineribus se extendére. Cæs. 
Par une marche serrée, Conferto 
gradu. Tac. S'npposer à leur —, Ve- 
mentibus in ifinere se vyyponére. Cæs. 
Suspendre la —, Agmen vu Signa 
suslinère. Liv. Arrêter la — de 
l'aroiée, f{{inere erercitum prohi- 
bére. Cæs. || 4° Promenade militaire, 
sorte d'exercice des soldats. Decursio, 
on1s, F. Veg. Suet. = Faire faire 
des marches tant à la cavalerie 
qu'à l'infanterie, Tam equites quam 
pedites ambulatum edncère. Veg. || 
6° Troupe ou Cortège en marche, dè- 
ploiement d'une troupe qqc. Agmen, 
munis, 0. Cic. Processus, üs, m. 
PLl.-j. = Marche solennelle, Pompa, 
æ, f. Cic. La du triompha- 
leur, Triumphatoris processus. Pl.-j, 
Nous n'ouvrons ni ne fermoos la 
—, Nec duces sumus nec agmen 
cogimus. Cic. Fermer la —, Agmen 
clandrre. Cæs. || 6° Vitesse des ch. 
Cursus, üs, m. Cic. Sen. : La marche 
des vaisseaux longs, Cursus longa- 
rum navium. Cæs. [| précipita la — 
des vaisseaux, Concituvrt naves mari- 
mä celerilate. Liv. || 7° Mouvenient 
des astres. Cursus, üs, m Cic. Lap- 
sus, üs, m. Cic. Motus, üs, m. Plin. 
: La marche du ciel, des astres, Cur- 
sus cæli, stellarum. Cic. Voy. covrs 
20. || 8° Fig. Developpement, progres- 
sion de qq. ch., manicre dont qq. ch. 
procède. (En gén.) Cursus, üs, æ. 
Cie. Îter, tineris, n. Cic. Ingressio, 
onis, f. (tr. rare). Cic. (Marcbe en 
avant) Progressus, üs, m. Cic. (Cours 
inioterrumpu, continuité) Tenor, 
oris, masc. Liv. = La marche d'une 
conversalion, Sermonis iter. Cic. La 
— d'un disruurs, Cursus orationis. 
Cic. La — du discours est tantôt 
plus vive, lantôl moderée, Interdum 
cursus esl in oraliune ancilalior, in- 
terdum moderala ingressio. Cic. Le 
discours à une — méthodique, Ra- 
tione procedit oralio. (ic. — donce 
el écale du style, Orationis lenis el 
æquabilis (raclus (üs), m. Cic. La 
— sunple de la vérité (dans une 
plaidoirie), Simplex veritatis ratio 
(onis, f.). Cic. La — de Thucydide est 
plus impétlueuse, Thucydides incita- 
hor ferlur. Cic. Arrêter l'éloquence 
dans 8a —, Cursum dicendi refre- 
nare. Cie. L'homme connait les 
causes des choses et leur —, Home 
causas rerum videl earumque pro- 
gressus. Cic. Les choses humaines 
prendraient uoe — plus régulière, 
Æquabilius atque constantius sese res 
humanæ haberent. Sall. Interrompre 
la — des choses, Interrump”re rerum 
tenorem. Cic. La — de l'âge, Ætatis 
progressus. Cic. Arrèler la — de 
notre affection, [ter amoris nostri in- 
terrumpère. Cic. La nature a réglé la 
— des maladiee, Leges posuit morbis 
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seture. Plin. Voy. couns 1° et 7°. || 
fo Hanibre d'agir. Ratio, onis, f. Cic. 
Via. &, f. Cic. z Suivre une marche, 
Viam ingredi, dép. Liv. persequi, 
dep. Ter. Quelle — guivrai-je? Qunm 
insistam viam ? Ter. Se tracer à Soi- 
migine la — à suivre, Sibi præscri- 
bre quid fieri oporleat. Cæs. 
suivre pour conserver un État, Ra- 
tiones fuendr reipublicæ. Cic. || 10° 
Degré d'un escalier, etc. Gradus, üs, 
m. Cic. : La preruiére marche sa 
monte du pied droit, Cum dertro 
ele primus gradus ascendutur. Vitr. 
Vo. orcné Îo. || Fig. Ochus placé 
sor les marches du trône, Ochus in 
spem imperit genius princeps. Curl. 
] t1°Picce de Bois où le tisserand, etc., 
pose ses pieds pour faire mouvoir son 
melier. (?) Inside, as, n. Lucr. 
MARCUÉ, s. m. {1° Denrèos, Vivres 
qu'on achète, achat qu'on a fait. Mer- 
cimonium, ti, n. Plaut. Turpil. ap. 
Non. Emptum, à, n. Cic.: Fuire sun 
marché, Obsonare, n. Plaut. Obso- 
nori, dép. Ter. Je reviens de faire 
mon —, Redeo obsonutu (de obso- 
rotus, üs, ne.), Plaut. Tout son — 
ne lui revient pas à dix drachmes. 
Viz drachmis est vbsonatus decem. 
Ter. || 2° Vente on Achat de denrecs. 
Mercatus, üs, m. Cic. Mercatura, æ, 
f. Cic. : Le cours du marche, Nundi- 
aatio, onis, f. C.-Th. Voy. cauns 140. 
f 3° Réunion de personnes qui vendent 
et qui achctont. (Eu gèn.) Mercutus, 
&s, m. Cic, (Jour de marché) Nun- 
dinz, arum, Î. pl. (revenant tous les 
neuf jours). Cie. : Grand marché, 
Frequens mercainus. Liv. Il y à —, 
Le — se tient dans ce lieu tons les 
sept jours, {bi mercalus est die sep- 
timo. Plaut. Courir les marchés, 
Obire nundinas. Liv. Tenir marché, 
Mercatum habère. Cic. Nundinari, 
dép. Liv. {Faire qq. ch.) les jours 
de —, Nundinis (à l'abl.) Plin. [Faire 
qq. cb.} dans l'intervalle de deux 
marchés, Inter nundinum. Varr. Il 
réduisit le prix du blé à un as 
pendant trois —, Farris pretium 
in franis nundinis ad assem relegit. 
Plin. Fixer les comices au troisièwe 
marché, Comilia an {rinum nundinum 
indic?re. Liv. || & Lieu public où l'on 
vend les denrées. (En gen.) forum, i, 
n. Plaut. Ter. Cic. (Où l'on vend la 
boucherie, la volaille, le poisson, 
les légumes) AMfacellum, i, n. Plaut. 
Varr. Cie. : La place du marché, 
Forum, n. Plaut. Fer. Une boutique 
da —, Macellaria taberna. Vell. 
J'arrive au —, Venio ad macellum. 
Plaut, [Cela] peut s'acheter au —,E 
macello peti potest. Cic. — très fré- 
ueaté, Forum marime celebratum. 
ail. — aux bœuls, Forum boarium. 
Liv. — aux poissons, Forum pisea- 
num. Plaut. Varr. piscatorium. Liv. 
— sox légumes, Oliterium forum 
Qu simpl. Oltorium, ti, n. Liv. || 
6° Ville, Port, Localité qui est un 
centre de commerce. Forum, à, n. 
Cie. Emporium, it, n. Cic. Liv. Com- 
mercium, it, mn Plin. : Marché très 
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fréquenté, Frequens emporium. Liv. 
Le — le plus fréquenté de tout le 
royaume, Forum rerum venalium (0- 
ius regni marime celebratum. Sall, 
IL 6° Convention renfermant les con- 
itions d'un achat. (Convention) Pac- 
lo, ouis, f. Cic. (Achat) Emplio, f. 
Cic. = Faire marché, Passer, Con- 
clure un — avec qqn, Cum aliquo 
pacisci (or, Æris, pacius sun), dép. 
Cic. — couoclui Emptum! Plaut, 
Rompre le premier —, À priore 
emplione abire, n. P.-jct. Mauvais 
—, AMlala emplio. PI.-j. Je consens à 
annuler un mauvais —, Aihi placel 
ea, quæ male empla sunt, reddi. Cic. 
Le — est meilleur, Mfelius emptum 
est. Suet. Faire un bou —, (En parl. 
de l'acheteur) Bene emêre. Cic. (En 
parl. du vendeur) Vendëre pulchre. 
Plaut. recte. Cic. Esclave âgé qu'on 
donnait par-dessus le —, Coemptio- 
nalis sener. Plaut. Cic. Fig. Par- 
dessus le —, C. En oùrne. || Fig. 
Ce ne sera plus là de l'amilié, mais 
un marché, Nonerit ista anvcitia, sed 
mercutura. Cic. Aller, Courir sur le 
— de qqn, (= au pr. enchérir sur 
qqn) Voy. Enchénin (neul.) 4°. (= 
au fig. faire concurrence à qqn) Voy. 
CONCURRENCE 19, CONCURNENT 1°. || 
7° Convention relative au prix d'un 
travail. (Faite par celui qui payera) 
Localio, onis, f. Cic. (Faite par 
celui qui sera payé) Conduclio, f. 
Cic. = J'ai fait marché, J'ai passé 
un — pour la construction d'une 
colonne (= pour que je la con- 
struisisse), pour la démolition d'une 
statue (= pour que je la démulisse), 
Voy. 2 ronrair do || 8° Convention en 
general. Pactum, À, n. Cic. Pactio, 
onis, {. Cie. Voy. CONVENTION 0. || 
90 Prix d'acquisition. Pretium, it, 0. 
Cic. : Don marché des vivres. An- 
nonæ vilitas (ats), f. Cic. Un si bon 
—, Tunta vilitas. Cic. Ce ful une 
année de bon —, Annus in vilitate 


fuit. Cic. [Ce] qui est la dernière 
hote du bon —, Quoi minimum 
prelium est. Col. bon —, Pretio 


parvo. Cic. exiguo. Col. À très bon 
—, Vilissimo. Dig. Vivres à bon —, 
Lara annona. Liv. Être à bon —, 
Constare bene. Sen.-tr. Qui est à bon 
—, Vilis, m. f., e, n. Cic. Virg. 
Acheter à bon —, Emêre bene. Cic. 
Deunrée qu'on se procure à bon —, 
Îles non magno parabilis. Sen. Vendre 
à bon —. l'relio parvo vendère. Cic. 
Donner, Vendre à meilleur —, Mi- 
noris emêre. Cic. vendre. Cic. Au 
mealleur — nossible, Quam minimo 
retio. Ter. || Fig. À bon marché, 
t_ sans beaucoup de dommage) 
Voy. DOuMAGE Î°. (= sans beaucoup 
de peine) Voy. nirricucré Îe (= 
pour une cause futile) Non magnä de 
causä. Cic. Faire bon — d'un devoir 
(en tenir peu compte), Officium com- 
minuëre (0, is, ui, ulum). Cic. Faire 
bon — de sou honneur, Modestiz 
suæ non parcŸre (0, is, peperci, par- 
sum et parcitum), n. Sall. Nul ne fait 
bon — des injures qui Jlm soat 
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personnelles, Nemini injurix sus 
parvæ videntur. Sall. Voy. Faire peu 
de cas 130. Faire bon — de sa peive, 
Mettre sa peine à bon — (= là pro- 
diguer, ne pas l'épargoer1, Non par- 
cêre operæ. Cic. labori. Liv. [ls n'eo 
seroat pas quittes à si bon —, flaud 
sic auferent (de aprés fero, fers, 
abstuli, ablatum}. Ter. Avoir bin — 
de qqn (= avoir facilement l'avan- 
lage sur Ini), Voy. AVANTAGE 40. 

MARNCUKPtED, 8. m. 1° Degrès 
qui conduisent à une estrade. Gradus, 
uum, rm. pl. Cic. || 2° Fig. Moyen de 
s'ôlover : Cela semblait être un mar- 
chepied pour arriver au consulat, 
Gradu eo via facta ad consulaium vi- 
debatur, Liv. 

MARCUER, v. n. 1e Poser le pied 
sur. Însistère, 0, is, stili, s. sup., 
n. (dat.). Cæs. Pede premëre (o, is, 
pressi, pressum), act. Faut. Pede cal- 
care, act. Tae., et simpl. Calcare, act. 
Suet. =: Marcher sur ceux qui sont 
tombés, Insist®re jacentibus. Cxs. — 
sur le pied de qqn. Pedem alicui jrede 
premêre. Plant. — sur la main de 
qgo, Manum alicujus pede calcare. 
Tac. — sur ua pan de sa loge, La- 
ciniam logæ calcare. Suet. Vipère sur 
laquelle on a marché, Vipera cal- 
cata. Ov. Marcher sur les talons (de 
qqn qu'on suit), Calces deterére (0, 
is, frivi, fritum — écorcher). Plaut. 
IL Fig. Marcher sur les traces de qqn, 
Alicujus vestigiis insuslËre ou ingredi 
(ior, êris, gressus sum), dép. Cic. ves- 
ligia persequi (or, Pris secultus sum), 
dép. Cic. vestigia implére (eo, es, evi, 
etum). Pl.-j. per vestigia ire (eo, is, ivi 
el ü, itum), n. Sen. — sur nos traces, 
Nostris ilineribus ire. Cic. Diagene 
marche sur les pas de Chrysinpe, 
Diogenes Chrysippum consequitur. Lie. 
|| 2° Faire des pas; aller au pas (par 
oppos. à Cuurir). Gredi, ior, ëris, 
gressus sum, dép. Cic. Incedëre, 0 
LS, cessi, cessum, n. Cic. ingredi 
(voy. 1°), dép. Cie. = Marcher sor 
deux paitles, Voy. accsn (°. Les 
animaux vont à leur pâlure les uns 
en marchant, les autres en rampant, 
Alia animalia gradiendo, alia ser- 
pendo ad pastum accedunt. Cic. Cer- 
lains oiscaux marchent, comme les 
corneilles ; d'autres sautillent, conime 
les moineaux, Aves aliæ ambulant, 
ut cornices; aliz saliunt, ut passeres. 
Plin. Si lu es arrèlé, marche; si tu 
marches, cours, Sa stas, ingredÿre; 
si angredéris, curre. Cie. Marcber sur 
la pointe du pied, à pas de loup, 
Suspenso gradu ire (voy. 1°). Ter. 
Summis digilis insistère (voy. 1°). 
Cels. — sur la corde raide, Per funem 
ambulare on ire. Sen. ingredi. Quint. 
Il marche pomypeusement, Magnifice 
incedit. Liv. Marcher doucement el 
d'uu pas plein de mollesse, Molli in- 
gressu gradum suspendère (0,15, pendi, 
pensum\. Sen. || Moi qui marche reine 
des dieux. Ego qui divum incedo regina. 
Virg. || 3° Faire de l'exercice, se pro- 
mener à pied. Pedibus ambulare, n. 
Suet., et sbs. Ambulare. n. Cic. : Mar- 
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cher au soleil, sous un portique, sur 
le rivage, In sole ambulare. Cic. In 
porticu inambulare, Cic. In litiore 
deambulare. Suet. Faire la digesliun 
en marchant, Perfic®re cibos ambu- 
latine. Plin. Quand nous survns 
assez marché, nous nous repossrons, 
Cum setis erit deambulalum, requies- 
cemus. Cic. Voy. Se PRouEN&R. || 
&o Faire route à pied. Pedibus ire 
(voy. 1 n. Liv., et simpl. Îre, 
n. Cic. Pedibus incedëre (voy. 2°), 
et simpl. Inced?re, n. Cie. Pedi- 
bus ingredi {voy. 1e), el simpl. Jn- 
gredi, dép. Cic. : Le roi marche à 

ied dans la neige, Rex per nivem 
ingreditur pedes (gén: ditis). Curt. 
Marcher vers un lieu, Voy. 5°. Il 
marche à la mort sans trembler, 
Fidenti animo ad morlem graditur 
(voy. 2°). Cic. Cesser de marcher, 
Iler supprimère. Cæs. Faire — un 
captif devant soi, Caplivum præ se 
ag're (o, is, egi, actum). Curl. Les 
élepbants marcheat en bandes, Ele- 
phanti gregatim ingrediuntur. Plin. 
Faire marcher un cheval, Equum agi- 
tare. Suet. || 6° Pr. et Fig. S'avancer 
de qq. manière que ce soit. Jre (voy. 
do), n. Cic. Ambulare, n. Cie. [ter 
habère je es, bui, bitum). Cic. 
lier factre (io, is, (ei factum). Cie. 
=: Marcher à cheval, en voiture, en 
lilière, en bateau, etc., — devant, 
ou avant de, derrière, Voy. ALLER 1°. 
— eo grande pompe, Procedtre (voy. 
2e), n. Ter. Si [le courrier] marche 
bien, Si recte ambulaverit. Cic. Mar- 
cher nuit et jour, Îier die et nocte 
continnare. C2s. — avec les jambes 
des autres, Alienig pedibus ambulare. 
Plin. Fatigué de —, Fessus de vié. 
Cic. vid. Just. Faire — tant la cava- 
lerie que l'infanterie (— leur faire 
faire une promenade militaire), Tam 
equiles quam pedules educëre ambu- 
latum, Veg. — vers un lieu, Ad 
locum lend®re (o, is, letendr, ten- 
fum el tensum), et pl. souv. conten- 
dère (os is, lendi, tentum), n. Cic. 
conced®re (voy. 2°), n. Cic. pergère 
(o, is, perreri, perrecitum), n. Cic. 
se conferre {fero, fers, tuli, collatum). 
Cic. Nep. V.-Saz. ter intendëre (0, 
is, fendi, lentun). Liv. tter dirigère 
(o, ts, rexi, rectum). Planc. ap. Cic. 
— vers Brindes, Drundisium versus 
ter conferre. Cic. Voy. aLcen 2°. || 
Fig. Marcher dans le droit chemin, 
— droit, Rectum sequi. Cic. Clavum 
rectum (enère. Quint. — adroilement, 
Consilio grassan, dép. Liv. Ne mar- 
chous pas au bavard, Ne quid te- 
mere Où fortuile agamus (de agëre, 0, 
fs, egi, actum). Cic. Marcher sans 
lisières, Sine certice nare (prov. = 
Dager sans liège). Her. En toute 
chose je marcherai svec loi, Me rerum 
Omnium socium comtiemque habcbis. 
Cic. Marcher de pair, — ensemble, 
Pariter re. Quint. Autrefois la ramm- 
maire et la musique marchaienl eu- 
seinble, Gremmalice quondam ac mv- 
sice junclæ fuerunt. Quint. Qui inarcbe 
de pair avec les grands, Principibus 
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par (gén. aris). Nep. L'envie — à la 
suite de la gloire, Post gloriam in- 
vidia sequilur (voy. 4°). Sall. || 
Marcher à la poire par le chemin 
de la vertu, Ad gloriam virlulis vi 
grassari. Sall. 11 marche vers ce out, 
Fo tendit. Brut. ap. Cic. Marcher à 
son but (= tendre toujours au méine 
but), Propositum tenère (e0, es, nuit, 
tentum). Cæs. — à la fortune, Divi- 
tiis imminére (eo, es, s. parf. ni sup.), 
n. Sen. Voy. acer 100. || 6° Allor 
(avec une armôo); faire une évolution, 
un mouvement (en parl. d'une armee). 
2 Marcher en avant de, en tète de 
l'armée, Ante agmen procedfre (voy. 
20). Hirt. Erercitui præire (voy. 1°), 
n. Varr. — devant les enscignes, 
Ante signa progredi (voy. de). Liv. 
Il ordonne aux Espagnols de — 
d'un pas serré, Îlispanos jubel 
presso gradu incedëre. Liv. — à l'en- 
neo, Sur l'eanemi, contre l'en- 
nemi, Contra hostem on Ad hostem 
ire. Cæxs. Ad hostes contend're (vuy. 
50). Ces. In hostem signa inferre 
(fero, fers, fuli, illatum). Cæs. Ad 
hostes subire. Liv. — contre l'en- 
nemi qq. nombreux qu'il soit, Ad 
quemvis numerum (hostium) adire. 
Cæs. — droit à l'ennemi, Advuersus 
hostem perg#re (woy. 50). Sall. — au 
pas de course sur l'ennemi, In hos- 
lem cursu ferri (feror, ferris, lalus 
sum), pass. Liv. — contre les con- 
suls, Se consulibus offerre (fero, fers, 
obtuli, oblatum). Liv. Ils marchèrent 
l'un contre l'autre, Juler se collalis 
signis concurreruni (de concurrëre, 0, 
is, cursum, D.\. Liv, 11 marche à la 
rencontre de Jugurthe, Jugurthæ ot- 
vius procedit. Sall. Faire warcher 
l'armée contre l'enuneini, Contra hos- 
tem ducêëre (o, is, duri, ductum). Liv. 
Exercitum in hostes induc?re. Liv. 
— vers le pays des Santuns, Lier 
in Santonum fines facŸre pro. 5e). 
Cæs. — sur le Capitole, În Capito- 
hum ire. Liv. — sur le camp eo- 
nemi, Ad castra hostium infeslis si- 
gras succed®re. Liv. — cuntre ces 
villes avec son armée, In eas urbes 
vi cum exercitu invadëre (0, is, vasi, 
vasum), n. Cic. — au combat, In 
prœlium prodire. Cæs. ire. Liv. In 
pugnam proficisci (or, ris, fectus 
sun), dép. Liv. Ad prælium egredi, 
dép. Cæs. In aciem exire. Liv. On 
marcba au combat, In aciem proces- 
sum est (à limpers. passif. Liv. || 
Fig. Vous marchez en armes contre 
l'injustice, Contra ïinjurias armati 
iis. Sall, || 7° Pr. et Fig. Se mou- 
voir ou Être mû (en pari. des ch.). 
Muveri, cor, ëris, molus sum, pass. 
Cic. Ferri (voy. 6°), pass. Cic. Pro- 
cedëre (voy. 2°), n. Cic. [re (voy. 1°), 
n. Cic. 2: Il pense que lea atomes 
marchent de telle sorte, Atornos 
censel ila ferri. Cic. Le ciel marche 
d'un mouvement silencieux, Mundus 
tacitus labitur (de labi, or, éris, lap- 
sus sum, dép.). Plin. Faire marcher 
une trirème, un uavire, Triremem 
agitere. Nep. Nevem agëre (voy. 4°). 
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For. Faire — un navire à la rame, 
Navem remis propellére (0, is, puli, 
pulsum). Cic. | 8° Fonctionner; agir 
(ea part: des ch.) : La machine 
marche as3cz bieu, Organum non in- 
rommmode opus efficit (de eficére, io, 
feci, fectum). Col. La machine ne — 
plus si tu y mets trop de frait, Or- 
ganum, si baccæ plusculum inges- 
seris, impedilur (de impediri, ior, 
iris, us sum, pass.). Col. Je me 
servirai de celle plume comme si 
elle marchait bien, £o calamo utar 
tanquam bono. Cie. Le pouls marche 
ainsi, Venæ sic moventur (voy. 70), 
Cels. Le puuls — plus vite, Vens 
sunt celeriores (de celer, eris, ere). 
Cels. Le commerce par mer ne — 
plus, Navigntio mercatorum conquie- 
vif (de conjuiesc?re, 0, is, quietum, 
n.) Cic. Le poisun marchait tro 

lentement à son gré, Venenum opi- 
nione lardius cedebat (voy. 2°). Suet, 
Vay. atcen 10 et 110. | 9e Fig. Pro- 
gresser dans son developpement, s'a- 
cheminer vers le denoûment (en harl. 
des cb.). Procedëre (voy. 2°), n. Cic. 
Ingredi (voy. 4°), dép. Cic. re 
(voy. 1°), n. Sen. : Je ne m'étonne 
pas que ces choses marchent ainsi, 
Non miror isla sic ire. Sen. L'ou- 
vrage marchait, Opus procedebat. 
Virg. (Mor.). L'ouvrage ne marche 
plus (= est interrompu), Opus in- 
lermiltitur (de intermitti, or, Pris, 
missus sum, pass.). Col. Le procès 
— activement, Judicia calent (de 
calère, eo, lui, 8. sup. == chauffe), 
Cic. La conjuration ne pas, 
Conjuralio claudit (de claudëre, 0, s. 
parf. ni sup., n. — boite). Sall. ap. 


Prisc. Le discours — mélhadique- 
ment, Oralio ratione procedit. Cie. 
Discours qui — d'un pas égal et 


réguler, Oralie constunter el æque- 
liter ingrediens. Cic. || 10° Être dans 
un etat bon un mauvais (en pari. des 
ch.). Se habëre (co, es, bui. bitura). 
Cic. = Cela marche bien, Bene est. 
Cic. Bene habet (neut.). Cic. Tout 
marchera bien, Omnia prospere proce- 
dent (voy. 20). Cic. Cela marche bien 
pour moi, Pulchre est mihi. Cic. 
Marcher au gré de gqu, Alicui 
sententiä procedère. Cic. Cela com- 
mence à — unieux, fncipil res me 
lins ire (voy. 1°). Cic. — autrement 
quon ne désire, Secus cedÿre. Sal 
-ela ne marche pas, [oc non suc- 
cedit. Czs. Cela — mal, Male se res 
habet. Cic. Voy. aurer 140. HN 110 
Avoir lieu, exister, être (en parl. des 
ch.) : La beaute ne marche pas saus 
la santé, Pulchritudo corporis non po- 
test a valeludine secerni. Cic. L'art 
ne — pas sans la beauté, Semper 
arlem decor comitatur (dep.). Quint. 
Voy. ALLEn 420. 

MARCHER, 8. M. C. DÉMARCRE 1°. 

MARCHEUR, euss. s. m. f. Celui, 
Celle qui peut marcher beaucoup sans 36 
fatiguer : Qui est bon marcheur.boune 
marcheuse, * Ad ifer faciendum fir- 
mus (a).|[INavire bon marcheur, grand 
—, Nevis veloz (gén. ocis). Virg. 
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MARCIIIENNES, v. de France 
(Nord). *Afarciana, æ, f. * Marchia- 
as, arum, f. pl. 

MARCIGNY-SUR-LOIRE, Ÿ. de 
France (Saône-et-Loire). * Marcinia- 
fun, Ï, D. 

MARCILLAC, v. de Francs (Avey- 
toa). * Murcilhacum, i, D. 

MARCOMANS (Les), pple de Ger- 
manie. Marcumani, orum, m. pl. Cæs. 

MARCOTTE, 8. f. Branche qu'on a 
cœouchee en terre pour lui fairo prendre 
raune. Viviradir, icis, f. Cic. Col. 

MARCOTTENR, v. act. Fairo des mar 
œottes. Viniradices facËre (io, is, feci, 
factum). Col. Voy. coucusn acte] 5°. 

MAND£I, s. w. Un des jours de la 
semaine. * Marlis dies (a m. 

MANDOCHÉE, n. d'homme. Mar- 
dochrus, i, m. Bibl. 

MARNE, 8. f. 1° Petit amas naturel 
d'eau dormante. Lacuna, æ, f. Virg. 
H 2° Bassin, abreuvoir dans une me- 
tairie. Piscina, æ, f. Col. 

MARÉCAGE. 8. m. Grande étendus 
de terrain humide. Palus, udis, [. Cac. 
2 Les grenouitles, Les oiseaux des ma- 
récages, lalustres ranz.[lor.aves. Mel. 

MARÉCAGEUX, EUSE, adj. 1° Qui 
est de la nature du marctago. Pa- 
taster et Palustris, tris, tre. Liv. Col. 
: Cbamp marécapeux, Ager palusler. 
Lie. palustns. Col. Lieux —, Loca 
palustria. Cic. |] 2° Qui s'elbve des 
marecages : L'air n‘y est pas infeslé 
par des miasmes marecageux, Aeris 
ssiritus nullä paludum gravi nebulà 
iofcitur. Just. || 3° Quf. Qui vit dans 
les marecages. Voy. MANËÉCAGR. 

MARÉCHAL, 8. m. 1° Artisan qui 
ferre et traite les chevaux : Marec hal, 
— -ferrant, — vétérinaire, C. vÊTé- 
mixaine. || 20 Titre de divers officiers. 
* Marescaleus, à, m. (Cang.). 

MARÉCHALAT, 3. m, Dignité de 
marechal. * Maresralcia, æ, [. (Cang.). 

MARNECUAUSSÉE, S. f. Corps de 
cavalerie qui veillait à la sûrete pu- 
blique. C. aanox (9. f.) 6°. 

MARÉES, 8. f. 1° Le flux et le re- 
Bus. Æstus (Gs) maritimus (i) ou 
marinus {i), @êt abs. Æstus, üs, m. 
Cic.: Mouvement des marées, Com- 
maulalones zstnum, Cæs. Marée m0o0- 
lante, Æstus accessus (us), m. Cic. 
Æstus (Gs) maritimus (i) accedens 
(entu), m. Cic. Voy. PLUx. — des- 
cendante, Æslüs decessus (üs), ro. 
Ces. recessus (us), m. Cic. Æstus (üs) 
marilimus (1) recedens (entis), m. Cic. 
Voy. RerLox. la — montonte, 
Æsiu accedente. Plin. À la — des- 
ceodaole, Æstu minuenfe. Czs. Æslu 
celente in mare. Liv. decedente. Plin. 
La — monte, Æsius accedat. Plin. La 
— descend, Æxlus decedit. Liv. re- 
œdit. Plin. refluit. Plin. La — monte, 
puis desrend, Æstus inlumescit, moz 
residit. Plin. inundat, hAinc se resor- 
st. Plin. La — monte et descend 
deux fuis dans les 24 heures, Æstus 
bis affluunt bisque remeant vicenis 
guitemnis Âoris. Plin. Selon que la — 
monte ou descend, Utcunque eræs- 
fat eu daficit mare. Liv, À la — 
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hante, Pleno æstu. Plin. À la — 
basse, Cum fretum æsiu inclinatum 
est. Liv. Grandes marées, Aagni 
æstus. Cæs. {Au nord de la Bretagne] 
leg — atleignent une hautcur de 80 
coudées, Æstus oclogenis cubitis in- 
tnmescunt. Plin. Les plus fortes —, 
Æstus maritimi marimi. Ces. Æstus 
mazine fumenies. Plin. C'est à la 
plemne luue que les — sont le plus 
ortes, Æstus plenä lunä marime {er- 
vent. Plin. Morte marée, Æstus ina- 
nis. Plin. Trouver à la fois le vent et 
la — favorables, Avoir vent et —, 
Et ventum el æsium secundum nan- 
cisci, dép. Cæs. {Faire qq. ch.) favorisé 
par la —, contrarié par la —, Æstu 
secundo. Sall. ou suo. Liv. Adverso 
æsiu maris. Sall. À Fig. Avoir vent 
el marée, Prospero flatu fortunæ uti, 
dép. Cic. Aller contre vent et —, 
Nullä re a proposito delerreri, pass. 
Cic. || 2° Le poisson de mer frais. 
Pisces (um) marini (orum), m. pl. 
Col. : Marchand de marée, Cetarius, 
ti, m. Ter. Cie. 

MARÉOTIS (LAC), on Égypte. Afa- 
reolis (dis) palus (udis), f. Plin. 

MARGE, 8. f. 10 Le blanc qui en- 
toure une page écrite, etc. Margo, 
ginis, m. et f. Ov. || 20 Fig. Tout le 
temps qu'il faut, et plus encore. Spa- 
fun, 13, n. C1e. 2 Laisser à qqn de 
la marge pour faire, Relinquère 
alicut spatium fcciendi. Cæs. 

MARGRELLE, 9. f. Piorres formant 
le rebord d'un puits. Pufeal, alis, n. ('ic. 

Î. MARGUBRITE, S. f. 1° Sorte 
de fleur. Bellrs, 1dis, £. Plin. || 2° Rar. 
Perle. Voy. ce m. 

2. MARGUERITE, n. do fomme. 
* Maraqarkheta, &, (. 

MARGUILLIER, 8. m. Celui qui a le 
soin de ce qui regarde la fabrique d'une 
paroisse.” Matricularius, ii, m.(Cang.). 

MARIE, 8. m. Hommo conjoint par 
mariage. (Ordin.) dMarilus, 1, m. 
Plaut, Ter. Cic. Quint. (Moins souv.) 
Var, iri, m. Plaut. Ter, Liv. Suet. 
Rar. en prose) Conjur, ugis, m. Cic. 

en. Tac. Just. V.-Mazx. Voy. époux 10. 

MARIANLE, adj. 1° Qui est en 
890 d'être mariée (en pari. d'une jeune 
fille). Mubilis. Cic. |] 2° Qui n'est pas 
en otat d'être marié ou marieo : Elle 
n'etait pas mariahle à cause de sa 
pauvreté, Propier paupertatem collo- 
cari non polerat. Ney. 

MARIAGE, 8. m. 1° Union d’un 
homme et d'une fomme par le lien 
conjugal. (T. gén. : univn physique 
de l'homme et de la femme) Con- 
junium, ti, n. Cic. (Unun légale) 
Connubium, n. Cic. (Union qui dunne 
à une femme la qualité de ma- 
trone, de dame) Matrimonium, n. 
Cic. (Noces) Nuptis, arum, {. pl. Cac. 
: Mariage entre persnnnes de condi- 
tion libre, Liberales nuptis. Quint. 
Mariages mixtes (entre palricicas et 
plebéiens), Promiscua connubia. Liv. 
Mariage entre esclaves, Seruiles nup- 
liæ, Plaut. [Peuples] dant le sang est 
altéré par des mariages élrangers, 
Aliarum gentium connubiis infecli. 
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Tae. De mariage, Relalif au —, Con- 
Jugalis, m. f., e, n. Tac. Aaritalis, 
e. Col. Le lien dn —, Voy. uen 4°, 
Reluser aux peuples voisins le droit 
de —, Connubium finitimis mnegare. 
Liv. S'eatremieltre pour un —, Né- 
ocier, Ménager, Arranxer un —, 
uplias conciliare. Cic. Faire, Faire 
faire un —, Nuplias efficére. Ter. 
Celui qui fait faire un —, Conci- 
liator nuptiarum. Nep. Rechercher, 
Demander (pour soi) une jeune fille 
en —, Virginem pere. Liv. rogare. 
Liv. sibi in matrimonium pelËre. Suet. 
Je demande pour moi ta fille en —, 
Filiam tuam mihi urorem posco. Plaut. 
Promesse de —, Pactio (onis) nup- 
tialis (is), f. Liv. Promettre le — NA 
fille d'Orestilla, Orestille filiam sibi 
despondère. Cæl. ap. Cic. Promettre 
Tulliola en — à Pisou, Tulliotam 
Pisoni despondere. Cic. Elle a été pro- 
mise en — au fils de Lejotarus, De- 
Jotari filio pacta est. Cic. Accorder, 
Dunuer sa lille en — à qqn, Voy. ma- 
mer. Prendre ane fille en —, Voy. 
épouser 0, La cérémoaie, La cé] 
bration du —, Célebrer un —, Yoy. 
2°, Contracter un —, C. Se MARIER. 
S'alher par — à une très illustre 
famille (Cu pari. d'une femme), In 
familiam clanssimam nub#re (0, is, 
nupsi, nuptum), n. Cic. Ajuurner Île 
— de qqu, Promouëre nuplias alicui. 
Ter. Manquer un —, Urore ercivre, 
Ter. Rorupre ua —, Nuptias didu- 
cire. Sen. Rompre un — convenu, 
Sponsalia infring”re. Ulp. Le — n'est 
aullement rompu, Nihil moventur 
nuphiæ. Ter. Annuler uno —, Diri- 
m?re nuplias. Suet. Casser un —, 
Matrimonium distrahëre où dissol- 
vêre ou solu/re. Dig. La dissolution 
d'un —, Voy. DissoLuTiOn 2°. Fils, 
fille d'un premier — (= beau- 
fs, belle-fille), Enfants de trois ma- 
riages, Voy. LIT 30. |] 20 La celebra- 
tion des noces. Nuplig, arum, [. pl. 
Ter. : La sulennité, Les réjouissances 
du mariage, Alatrimonii sollennitas. 
C.-Th. Nuptharum fstwvitas. C.-TÀ. 
Célébrer un —, Nuplias conficère. 
Ter. celebrare. Liv. De —, Relatf au 
—, Nuphalis, m. f., 6, n. Cac. || Se 
Dot. Voy. ce mot. 

MARIE, mère de Jésus-Christ. 
Maria, æ, f. Prud. 

MARIE, ds, part. passé de ma- 
RER, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a une 
epouse =: Être marié à Cesennia, à 
Nuautoria, flabère Cæsenniam in ma- 
trimonio. Cie. Ilabère Numitoriam 
urorem. Cic. Tu es — à nne femme 
excellente, Opiims muliaris maritus 
es (— tu es le man de...). Cic. || 
Abs. Être marié, Uxorem Aabëre. Ter. 
Non —, C. céLinarains. À Subst. 
Nouveau marié, Vuy. érPoux 4°. || 
2° Qui a un mari : Mariée à qqn, 
Alicui ou Cum ahquo nupta (æ), f. 
Cic. Celni avec qu Cécilis avait été 
— auparavant, Îs cui Cœcilia ante 
nupla fuerat Cie. Etre — à Métellus 
Metelli matrimonium lenère. Cic. Qui 
avait déjà été — à qqn, Alicuus 
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matrimonium ante erperla. Sen. |] 
Abs. [Sal fille déjà mariée, Nupla 
jam filia. Cic. Femme —, Matrona, 
æ, f. (— dame). Cic. Femme qui a 
été — deux fois, Divira, æ, f. Varr. 
Carnificia qui n'était mins jeune et 
avait été — plusieurs fois, Carnificia 
ætula, mulfarum nuptiarum. Cic. Non 
—, Non nupta. Cic. 

Manié, és, 8. m. f. 1° Personne 
marièe : Nouveau marié, Voy. époux 
40, Nouvelle mariée. Nova (z) nupla 
(æ), f. Plaut. Nova marita, [. V.-Aaz. 
Les nouveaux mariés, Novi (orum) 
aanti (orum), w. pl. Apul. || 2° Per- 
sonne qui se maris, qui s'est mariee 
le jour même : Le marié, Sponsus, 1, 
m. Cic. La mariée, Sponsa, æ, f. Ter. 

MARIER, v. act. 40 Unir un homme 
et une fomme par le mariage : Marier 
sa fille, Filiam locare in matrimonio. 
Cic. ou in matrimonium. Plaut. col- 
locare in malrimonium ou in matri- 
monio. Cic. nuptum collocare. Pleut. 
Ulp. viro mandare. Plaut. {Vespasien) 
waria magnifiquement la fille de Vi- 
tellius, Vitellii fAliam spleudidissime 
marilavit. Suet. Et je ne puis arriver 
à la marier, Neque eam queo locare 
cuiquam. Plaut. Ne pouvoir être ma- 
rite, Collocari non posse. Nep. Marier 
& qqn sa fille (une jeune fille, une 
femme), Filiam (Virginem, Mulie- 
rem) alicui collocare. Cxs. Cic. Nep. 
Suel. matrimonio conjung#re (o, is, 
junri, junctum). Liv. in matrimo- 
nium dare (o, as, dedi, datum). Cic. 
nuplum dare où nuptum locare. Ter. 
— des jeunes filles dans les plus 
grandes familles, Virgines in am- 
plissimarum famniliarum matrimoniis 
collocare. Cic. — ses pareutes dans 
des cités étrangères, Collucare pro- 
pinquas suas nuplum in alias civi- 
tates. Cæs. — son ls, Urorem suo 
nalo dare. Plaut. Ter. Que [les escla- 
ves] soient mariés à des esclaves, 
Conservas conjunctas habeant. Varr. 
1 2° Fig. Joindre, allier, assortir des 
ch. Conjungëre (voy. 1°), act. Cic. = 
Marier la vigne avec l'ormeau, à 
l'ormean, à un arbre, Ulmos mmari- 
fare vilibus (au dat.). Col. Vitem 
arbori accommodare. Plin. — Îles lis 
elles violettes, Violis (au dat.) lilia 
interëre (0, is, lerui, lerlum — eu- 
trelacer). CL. — dans une peinlure 
des cuuleurs différentes, Piversos co- 
lores picturæ interrre. Plin. 

Se manier, v. 1e Réf. el Abs. Con- 
tracter mariage. Matrimoniun contra- 
kÿre (o.is, trari, fractum). Suet. || 2° 
Réf. Prendre femme : Semarieravecla 
fille de qqn{aver une jeune fille, une 
femine), Filiam alicujus (Virginem, 
Mulierem) ducfre urorem. Cic. ou du- 
cËre in matrimonium. Cæs. et simpl. 
ducère (c, is, duri, ductum). Ter. 
Cic. sibi matrimonio conjungëre (0, 
îs, junzi, junclum). Liv. secum ma- 
trimonio ou in matrimonio jungÿre. 
Curt, Promettre de se — avec la 
fille... C. riancre 10, R Abs. Se ma- 
sier, Uzorem duc#re. Cic. (sibi) ad- 
jungère. Cic. assuraëre (0, ts, surapsi, 
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sumptum). Pl.-j. Précipitalion à se 
—, Uroris pelendz festinatio. Liv. 
Répugner à se —, À ducendà uxore 
abhorrère. Cic. || 8° Prendre un mari. 
Nubñre, o, is, psi, ptum. Cic. = Se 
marier avec qqn, Mub7re alicui ou 
cum aliquo. Cic. Consentir à se — 
avec qqu, În malrimonium elicujus 
concedëre, n. Just. Se — dans une 
famille illustre, In familiam clarissi- 
mam nubëre. Cic. fais Se marier, 
Nubëre, n. Cic. On se marie, Nu- 
bitur (à l'impers. pass.). Plaut. 
Trouver à se marier, Virum nancisci, 
dép. Liv. Qui va se —, N'uptura. Ov. 
I 4° Récipr. S'unir ensemble par le 
mariage, devenir époux. Nupitiis on 
Matrimonio jungi (or, ris, juncius 
sum), pass. Liv. Jungi infer se nup- 
tiis où connubio. V.-Maz. || Bo Ré- 
cipr. S'allier ertre familles, entre peu- 
ples, eto., par des mariages. Con- 
nubio jungi (voy. 4°), pass. Curt. || 
6° Pron. Fig. Être uni {en pari. des 
ch.). Conjungi (voy. 4°), pass. Cic. 
disceri, cor, ëris, mirtus où mixlus 
sum, pass. Cic. : En lui la grâce se 
mariait à la gravité, Erat in eo gra- 
vitate miztus lepos. Cte. Parties qui 8e 
marient bien en<emble, Partes inter se 
concinentes (de concinère, 0, is, nui, 
s. sup., n.). Cic. Voy. S'ALLIER 4°, 

MARIGNAN, v. d'Italie. * Aalegna- 
num, i, N. 

MARIGNY, y. de France (Manche). 
*AMlarenmum, il, n. 

MARIN, :NR, adj. Qui est de mer. 
Marinus, a, um. Cic. Marilimus. Cic. : 
Chien marin, Canis marinus. Sen. Plin. 
Cheval —, Loup —,etc., Voy. cumvac, 
roop,etc. Sel, Maritinum sal. Varr. 

Mani, 8. m. Homme de mer. Nauta, 
æ, ©. Ter.:Les marins, Nautæ, arum, 
m. pl. Cic. Nautici (orum) Aomines 
(um), et simpl. Naulici, orum, m. pl. 
Cæs. Îs sont meilleurs — que fes 
sutres [peuples], Scientiä atque nsu 
nauficarum rerum religuos antece- 
dunt. Cæs. Légiun formée de —, Clas- 
sica legio. Tac. VOy.MATRLOT, MARINE. 

Manixe, 8. f. 1° Co qui concerne la 
navigation sur mer. Res (ei) nautica 
(æ), F. Cic. Res (erum) nauticæ (arum), 

. pl. Cæs. Res maritinæ, f. pl. Cic. 
Res (ei navalis (is), f. Liv. : Un 
terme de marine. Verbum naulicum. 
Cic. || 2° Le service de mer. Officium 
(ti) maritimum (i), n. Cæs. : Qui 
dirige en chef la marine, Toti officio 
marilimo præposilus. Cæs. Le depar- 
tement de la —, Classis provincia. 
Liv. Fourair qq. ch. pour la —, Ali- 
uid minastrare ad usum naulicum. 
arr. Soldats de —, Milites (um) 
marilimi (orum), m. pl. Plaut. Clas- 


siarii, orum, m. pl. Nep. Classici 
(orum) milites (um), m. pl. Liv. et 
simpl. Classici. Tac. || 3° Le per- 


sonnel et le matériel du service de mer 
: Être puissant par sa marine, Classe 
marilimisque rebus valère. Cic. La — 
marchande, Naves (ium) onerariz 
(arm). f. pl. Cic. || 4° Odeur ou Goût 
e la mer. “Bfaris odor (orw), masc. 
* Sapor (oris) marinus (, InaSC. 
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MARINE, ÉE, part. passé de m4. 
RINER, Voy. ce v. || Adj. Altèré, gâté 
par la mer. * Afari corruptus ‘a, um). 
D'apr. Virg. (Æn., 1, 111)). 

MAIINER, v. ael. C. conrne 9%, 

MAIINIEN, s. M. Batelier. Nauta, 
æ, m. {lor.: La corporatiun des ma- 
riniers de Paris, Nautæ (arum) l'an- 
siaci (orum), m. pl. Insc. 

MARIONNETTE, s. f. Sorte de 

upee que l'on fait mouvoir par des 
us, etc. Ludierum (1) neurospaston 
(1), n. Gel. 

MARITAL, ALS, «à. Qui appartient 
au mari. Larilalis,m. f.,e,n. V.-\azr. 
Se tourne souv. par Du mari: Viri. 
Liv. BMlarili. Quint. =: Puissance ma- 
ritale, Majestas viri. Liv. 

MARITALEMENT, adv. 10 Comme 
doit faire un mari. * Ut debet maritus. 
1 2° Comme on vit en mariage : Vivre 
maritalciment avec elle, fllam pro 
urore habire. Ter, 

MARITIME, adj. 1° Relatif à la 
mer. Maritimus, a, um. Cic. : Guerre 
marilime, Bellum marttinum. Sall. 
navale. Cac. Liv. Avoir uue grande 
puissance —, Voy. maRixG 30. || 3v Qui 
ost proche de la mer. Martimus, a, 
um. (ic. 3 Villes maritimes, Urbes 
marilimæ. Cæs. Liv. Province mari- 
time, Provincia aquaria. Cic. mari- 
lima. Liv. Le Pelupnnèse est — 
Pcloponnesus in mari est. Cic. 
{Leurs} territoires ne sont pas mari- 
times, Eorum agri mare non contin- 
gunt. Cic. || 3° Adonné à la navigation 
sur mer. Maritimus, a, um. Cic. 

MAUJOLAINE, 8. f. 1° Sorte de 
plante. Amaracus, i, m. et f. Plin. 
Amaracum,1i, 0. Plin. : De marjolaine, 
Amaracinus, a, um. Plin. || 2° Qaf. 
Autre nom de l'origan. Voy. onicax. 

MARLE, v. de France (Aisne). 
* Marla, æ, f. 

MAILY, v. de France (Seine-et- 
Oise. * Marliacum, i, n. 

MARMANDE, v. de Francs (Lot- 
et-Garunne). * Marmanda, æ, f. 

MAIMARA (un ne), ontre la mer 
Noire et la Moditerranee. Proponiis, 
idis, f. Liv. 

MARMELADE, s.f. C. coxrrruns. 

MARMITE, 8. f. 4° Sorte de vase 
de cuisine. Olla, z, f. Col. : Marmite 
de terre, Olla fictilis. Col. — de 
cuivre, Lebes qhetis) æneus (i), m. 
Isid. De —, Ollarius, a, um. Plin. || 
Prov. La marmile ne bout plus, 
est renversée (— on ne donne plusà 
diner), Olla male fervet. Petr. || 3° Ce 
quo la marmite contient : Une marmile 

e lentilles, Lentis olla (æ), f. Gell. 

MARNMITON, s. m. Aide de cuisine. 
Voy. cuisine do. . 

MARMIOT, 8. m. Petit garçon. Pusio, 
ont, m. fic. 

MARMOTTE, 5. f. Sorte de qua- 
drupède rongeur. Mus (uns) Alpinus 
(1), m. Plin. 

MARMOTTER, v. act. Parler entre 
ses dents. Afutidre, to, is, ivi el ti, 
ilum, act. Ter. : Marmotter entire ses 
dents, Secum murmurare. Plaut. 

MARMOUSET, #. ID. C. MARMOT. 
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4. MARNE, 8. f. Sorte de terre qui 
sert à amender certains sols. Aarga, 

f. Plin. 

Fe. MARNE, riv. de France. Mfa- 
trêma, æ, masc. Cæs. Aus. 

MAROC, État de l'Afrique. * Afaroc- 
cœaum li}regnum (1), n. 

A LOLLES, v. de France (Nord). 
*Maroliz, arum, [pl 

MARUQUIN, INE, adj. ot subst. 
m. f. (Qui est) du Maroo. ° Maroccanus, 
€, un. 

ManoquiX, S. m. Peau de bouc ou 
de chorre (apprétée anc. au Maroc). 
Parthica (æ) pellis (is) (= peau ap- 

rètée par les Parthes}. Dig. : Cein- 
ure ea maroquin, Parthicum cin- 
gulum. Claud. Marchand de —, Nego- 
liator parthicarius. C.-Just. 

MAROTTE, 8. [. lo Espèce de 
sceptre grotesque. * Scepirum (1) ri- 
diculum (n, 0. || 2° Fig. Objet d'une 
passion folle : C'est là ma marotle, 
Genus hoc est voluptalis meæ. Cic. 
Cela est tellement notre —..., In 60 
genere sic studio efferimur (de efferri, 
feror, ferris, elatus sum, pass.). Cic. 

MAROUFLE, 8. m. C. cCoQuIN. 

MANQUANT, ANTE, adj. Remar- 
quable. Insignis, m. f.,e, n. Cic. Nc- 
labulis, €. Cic. Pl.-j. Sinquianis, e. 
Cie. : Ua bomme marquaot, Vir in- 
nignis. Cic. Voy. pisrixGué 1°. Un 
fait rare et —, Res rara el nolabilrs. 
Pl.-j. Faire qq. ch. de —, Aliquid 
insigne facre. Ter. 

4. MARQUE, s. f. 1° Signe mis pour 
distinguer, pour reconnaitre. Nota, z, 
f. Cre. Signum, i, n. Cic. =: Faire 
one marque sur qq. ch., Alicui rer 
sotam apponère. Cic. Les voleurs 
changent les marques des objets 
qu'us oat pris, Fures earum rerum, 
gquas ceperunt, signa commutant. Cic. 
Mettre une marque devant un mau- 
vais vers, Âd malum versum notam 
arponre. Cic. Action de faire des 
marques sur les bullelins (de vote), 
Tabularum notatio (onis), f. Cic. 
Vov. MaROTER 10. || @0 Instrument 
avec lequel on fait une empreinte sur 
9q. Ch. lhuracter, eris, m. fsid. || 
3» Chiffre d'un fabricant, d'un mar- 
And, du proprietaire d'un objet. Cha- 
racter. eris, im. Col. Nota, æ,f. Fest. 
Virg. fsid. : Mettre sa marque sur le 
bélil, C. manquer 4°. || Fig. Miel de 
geconde marque (= de seconde qua- 
lite), Mel secundæ notæ. Col. Le vin 


de la meilleure —, Optima nota vini.: 


Cl. À 4° Flétrissuro au fer chaud. 
Stigma, atis, n. Quint. Voy. rLÉTRIS- 
CRE 19 el MARQUEn 20. Î Bo Traco 
Fun œoup, d'une blessure, eto. Vesti- 
jun, ü, à. Liv. Nota, æ, f. Suet. = 
Marques de coups, Vestigia verbe- 
run. Liv. — de coups de fouet, 
Vibir, bicis, f. Plaut. Cato. Plin. 
Marque d'une blessure, Ctcatrit, 
iris, f. Cic. || 6° Trace, Impression 
qu'un objet laisse sur une ch. Vesti- 
nn, tu, n, Cic. : Le pied laisse une 
marque, Pes vestigium facit. Quint. 
Je vois la — d'une sandale sur la 
Poussière, Soccr video vestigium in 
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pulvere. Plaut. — à peine tracée 
d'une roue, Orbila vix tinpressa. Cic. 
Faire une — sur les lèvres, Notam 
imprimfre labris (au dat.). [lor. Front 
sur lequel le fer à friser a laissé des 
marques, Frons calamistri vestigiis 
notata. Cic. || Fig. L'âme recoit des 
marques conme la cire, Animus, 
quasi cera, imprimilur. Cic. Abomi- 
nablement souillé des — de tons 
les vices, Omnium libidinum manulis 
notatissimus. Cic. || 7° Tache, Signe 
sur le corps qu'on apporte en naissant. 
Nævus, à, M. Cie. Sen. Nota, æ, f. 
[or. : Marques naturelles, Notæ ge- 
nitivæ. Suel. || 8° Caractère distinctif; 
ce qui fait reconnaitre. Nota, æ, f. Cic. 
Insiqne, is, n. Plin. : La marque par- 
ticulière de chacun, Naturalis nota 
cujusque. Cic. 1 a pour — disline- 
tive une tache blanchätre au côté 
droit, {nsigne ei in dertro lalere can- 
dicans macula est. Plin. Les mar- 
ques extérieures du deuil, Lugen- 
‘um insignia. Tac. || 9° Signe de 
dignité, insigne. Insigne, is, n. Cæs. : 
La bulle était la marque de [sa] con- 
dition, Bulla erat insigne fortunæ. 
Cic. Les marques du général en 
chef, du commandement suprème, 
Instqnia imperaloria. Cæs. summi 
imperit. Cic. Les — de la victoire, 
Insignia vicloriz. Cic. Ce sont là 
des — d'hunneur, [fre sunt honora- 
bilia. Cic. Voy. insioxm (subst.). || 
t0o Fig. Distinction : Homme de 
marque, Vir clurus. Cic. tillustris. 
Cre. 1 11° Indice. témoignage, preuve. 
Nota, æ, f. Cic. Signum, 5, n. Cic. 
Indicium, ti, n. Cic. Vestigium, n. 
Cic. = Laisser en beaucoup de lieux 
des marques et des traces de ses 
crimes, Multis in locis notas ac ves- 
tigia scelerum suorum relinquêre. Cic. 
De — certaines j'augurais que pareil 
malbeur m'était réservé, Mihi idem 
impendére exilium ceriis nolis au- 
gurabar. Pl.-j. Ce sant là de grandes 
— d'un esprit ouhlieux, Jfagna hæc 
immemoris ingenii signa (sunt). Cic. 
C'est la marque d'un pelit esprit, 
Pusilli animi est. Cic. Ce qui est nne 
— qu'il n’y eut jamais de discorde 
entre eux, Quod est signum nullam 
unquam inler eos querimoniam inler- 
cessisse. Nep. Ce qui était une — que 
celni qui faisait cela mettait ses con- 
seils à la dispasilion de tous les 
citovens, Quod insigne erat, eum, qui 
id faceret, facere civibus omnibus con- 
silit sui copiam. Cic. Donner des 
marques de douleur, Signa doloris 
ostendèëre. Cic. Il ne donna qu'une 
seule marque d'absence d'esprit, 
Unum signum alienalæ mentis osten- 
dit. Suef. Marques d'affection, Amo- 
ris notæ. Cic. vestigia. Quint. Une 
marque éclatante d'affection, de 
ina bienveillance, Ingens carilalis 
argumentum. Liv. [ndicium insigne 
meæ benevolentiæ. Cic. Nombreuses 
marques d'assentiment, Crebræ as- 
sensiones. Cic. Probité dont j'ai vu 
des — profondes, Integritas cujus 
vidi vesligia non leviter impreus. 
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Cie. Les embrassements, fansses — de 
tendresse, Complerus, falsi in amore 
indices (de inder = indicateur). Cic. 

2. MARQUE, s. f. Marche contre 
l'ennemi : Lettre de marque (= com- 
mission donnée au palron d'un na- 
vire armé ea course) *Litteræ, qui- 
bus magistro navis jus belli gerendi 
conceditur {Sm.). 

MANQUÉ. £e, part. passé de man- 
quen, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a 
qq. tache naturelle sur une partie du 
corps. Maculà ansignis (m. f., e, np): 
Virg. : Bœufs marqués de blauc à fa 
cuisse, Boves qui in femine album 
habent. Fest. Visage marqué d'un 
signe, Facies in quä nævus esf. 
Sen.-rh. || 2° Visible, évident, remar- 
quable. Insignilus, a, um. Cic. Insi- 
guis, m.f.,e, n. Cic. Manifertus, e, 
um. Cic. Persnectus. Cic. Non du- 
bius. Cic. = Affeclion marquée pour 
gun, Studium erga aliquem insigne. 

ic. Avoir pour qqn une affection 
—, Aliquem insigniler dilig#re. Cic. 
Bieaveillance — à l'égard de qqn, 
Egregia voluntas in aliguem. Cic. Qui: 
est d'une méchancelé, d'une impu- 
dence si —, Tam insignile iuprobus, 
Cic. Tam insigniler impudens. Cic. 
Combat sans résullat marqué, An- 
ceps prœlhium. Liv. || 3° Caracterisé. 
Erpressus, a, um. Cic. Quint. : Corps 
dont les muscles sont bien mar- 
qués, Corpora lacerlis erpressa. Quint. 
l’our que la pronoaciation des mots 
soit bien marquée, Ut erpressa sint 
verba. Quint. || En parl. du style. 
Employer des imazes bien mor- 
quées, Uti imaginibus insignitis. Cie. 

MARQUER, v. act. 1° Mettre à 
qq. ch. une marque distinctire. No- 
lare, act. Cic. Signare, act. Cic. = 
Marquer les porcs, le bélail, Porcis 
(au dat) notam impon’re (0, is, po- 
sui, posttum). Col. l'ecudes signare. 
Col. — le bélail au fer rouge, l’ecu- 
dibus notas inurÿre (o, is, ussi, us- 
um). fsid. — des œufs avec de 
l'encre, Ova atramento notare. Col. 
— avec de la craie les picla des 
esclaves à vendre, Pedes venslium 
cretä denotare. Plin. — une lettre 
d'un signe particulier, Epistelæ no- 
tam apponëre. Cic. Pièce marquée 
d'une Victoire, Nummus Vicloriä si- 
gnalus. Plin. M'onme — au coin 
du peuple romain. Pecunia signata 
formä public populi Romani, nsc. 
Voy. rRaPrsR 20. || Fig. Que loutes 
les paroles soient marquées au 
même coin, Omnia dicta tua unä 
form& percussa sin. Sen. Ouvrage 
marqué au bon coin, Opus egreginin. 
Cic. || 2° Imprimer, avec un fer chaud, 
un signe lctrissant sur uno partio du 
corps de qqn = Marquer quo au front, 
à l'épaule, Ahcujus fronti stigmala 
imprimêre (o, is, pressi, pressum). 
Petr. humero stigmala scribëre (0, 
is, scripsi, scriptum). Quint. Qui est 
marqué, Stigmatis notàä deformatus, 
(a, um). Suet. Esclave —, Stigmatias, 
æ, rm. Cic. || Fig. Marquer qqo d'in- 
famie. Ignominiä aliquem nolare. Cic. 
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Marqué des stigmates de la bonte, 
Notis turpitndinis insignis (m. [., 6, 
n.). Cic. || 3° Faire sur qq. partie du 
corps une plaie, une blessure, une con- 
tusion. Signare, act. Nov. Virg. : Mar- 
quer le trant, Frontem signare. Nov. 
Marqué de etratrices, Cicatricosus, 
«, um. Plauf. Sen. || Comiq. Mar- 
quer de coups de verges el d'étri- 
vières, Vargis et loris variars (= 
nuancer): Plaut. || 4° Laisser des 
traces, des vestiges de : [1 marquait 
son passage par la dévaslalion des 
campagnes, Quä pergebat, agros vas- 
fabat. Sail. || Fig. [11 se plaignait) 
qu'aucune calamilé publique ne mar- 
quät sun règne, Quod lempora su 
nullis calamitatibus publicis insigni- 
rentur (pass. de insignire, 10, is, ivi, 
itum). Suet. Année marquée par des 
deuils, Annus funeribus insignilus. 
Tac. L'année fut — par un désastre, 
Annus clade insignis fuit. Liv. || 
bo Mettre à qq. ch. uns marque indi- 
cative. Notars, act. Cic. = Alarquer 
sor l'écorce le point de l'hurizon.…., 
Signarein cortice cæli regionem. Virg. 
— d'un signe les vers interpolés, 
Aliena carmina nolis compungère (0, 
is, punri, punctum = piquer). Sen. 
Voyg. manque 1e. || 6° Noter, inscrire. 
Inscribëre (voy. 2°), act. Cic. Vo: 
INSCRINS 4°. Er Faire ressortir la 
forme de qq. ch. Erprimére, 0, ùs, 
pressi, pressum, act. Tac. || 8° Desi- 
gner, faire connaltre comme par une 
marque. Designare, act. Cæs. Distin- 

ère, 0, is, siinri, slincium, act. 
en. : Beaucoup de choses qui mar- 
quaient un exces de confiance, MHulta 
us nimiam fiduciam designabant. 
Es. Voilà ce qui marque surtout le 
roi, l'orateur, Hoc rez marime dis- 
finguitur, Sen. Hoc est unum ora- 
foris maxime proprium. Cic. || 9e 
Indiquor, donner lieu de connaitre. 
Noture, act Cic. Designare, act. 
Cic. Significare, act. Cic. Signare, 
act. Quint. Indicare, act. Liv. : D'un 
coup d'œil il marque aux assas- 
sions chacun de oous, Notat ou De- 
sigrat oculis ad cædem unumquemque 
nostrum. Cic. Marquer nettement la 
différence, Signare proxrime differen- 
tiam. Quint. Cela marque qu'un grand 
nombre d'États ne peuvent, Hac re 
significatur magnutn numerum civila- 
fum non posse. Car. Herbe qui — les 
beures, [erba ho"“arum index (gén. 
dicis). Plin. Marquer les panses en 
frappant avec les pieds, Pedum ictu 
intervalla signare. Quint. — avec le 
ed la cadence des sons de la voix, 
onum vocis pulsu pedum modulari, 
dép. Liv. Dattements de pieds qui 
marqueul la mesure, Îctus modulan- 
fium pedum. Plin. Marquer les repos 
= mettre la ponciualivn) en écnvant, 
nierpungfre, 0, is, punri, punrinm. 
Sen. || 10° Fixer, determiner, assigner. 
Statu®re, 0, is, ui, ulum, set. Sul. 
Constitu®re, art. Sall. Cie. : Marquer 
les limites, Fines constituñre. Sall. 
Selon que chacun avait ou sa place 
marquée, Ut suus cuique loeus erat 
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definifus (pass. de definire, 10, ts, 
tur el ti). Czs. Marquer à chacun 
sa fonction, Suun cuique munus 
describ®re (o, is, scripsi, scriptum). 
Q.-Cic. — le lieu, l'heure, le juur, 
l'epuque de, Voy. rixxn 40. || 11° 
Fairo savoir soit de bouche, soit par 
écrit. Voy. MANDER, DIRE, ÉCRIRE, || 
12° Témoigner, donnor dos marquos do. 
Significare, act. Cic. : Marquer son 
zèle puur les bons citoyens, Sua stu- 
dia erga bonos cives significare. Cic. 
Les plebéiens m'ont marqué leur 
joie, À plebe est mihi gratulatio si- 
gnificata. Cie. Voy. TÉMOIGNER. 

Manouen, v. 0. Âttiror l'attention, 8e 
faire remarquer. C. Se DISTINGUER 2°. 

MARQUETER, v. act. {o Marquer 
de plusieurs taches. Variare maculis. 
Virg. ou notis. Luc. ou simpl. Va- 
riare, act. Plaut. |} 2° Orner on mar- 
quetorie. Variare, act. Plin. Distin- 
guëre, 0, is, stinri, slinctum, act. llin. 

MARQUETERIE, 8. f, 1° Ouvrage 
fait de fouilles de difforents bois ou de 
plaques d'autres maticros qu'on appli- 
que sur un fond pour y former des des- 
sins. “Opus (peris) sectilibus laminis 
variatum (i), n. D'apr. Plin. (xvri, 
43, 83) || 2° Ouvrage d'esprit compose 
de morceaux sans liaison. Upus (per1s) 
carptim perscriplum (i), n. D'apr. 
Sail, (Cat., 1v, 2). = Discours qui est 
une marqueterie, qai est un travail 
de —, Voy. Décousu. 

MARQUIS, s. m. Nom de certains 
dignitaires; titre de noblesse. *’Marcluo, 
ons, m. (Cang.). * Marquisus, i, m. 
(Cang.). * Marquisius, ii, m. (Cang.). 

MARQUISAT, 8. m. 1° Dignité, 
Titre do marquis. * Marchionalus, üs, 
m. (Cang.). || 2° Terre possedee par 
un marquis. * Marchia, æ, [. (Caug.). 

Î. MARQUISE, s. f. Fomme d'un 
marquis. *Marchionissa, æ, Î. (Cang.). 

2. MARQUISE, 5. f. C. AUVENT. 

MARRAINE, 8. f. Coile qui tient 
un enfant sur les fonts de baptème. 
* Matrina, æ, f. (Cang.). 

MARIU, 1E, adj. Fâché, repentant. 
Voy. ces m. 

MANRON, 8. m. 4° Châtalgne. Voy. 
ce m. || 2 Couleur semblable a colle du 
marron. Color (oris) badius (it), m. Pall. 

Mannon, adj. invar. Qui est do la 
coulour marron. Budius, a, um. Varr. 

MARNRONNIER, 8. m. Châtaignior. 
Castanea, æ, f. Col. Plin. =: Marrou- 
aicr d'Inde, * Castanea(æ) Indica(zæ),f. 

1. MARS, s. m. 4° Diou de la guerre. 
Mars, artis, m. Cic. =: De Mars, 
Relatif à —, Martius, a, um. Cic. 
Jeux en l'honneur de —, Martinies 
ludi. Suet. Les prêtres de —, ar- 
tiales, ium, w. pl. Cic. La légion de 
—, dlartia legio. Cic. Soldats de ia 
légion de —, Martiales, m. pl. Cic. 
]| 2° Planète. Martis stella ‘æ), f. Cic. 

2. MAIS, s. m. Le troisièmo mois 
de l'annco. Martius (it) mensis (is), 
m. Cic. el simpl. Martius, ii, m. Col. 
: Au wois de Mars, Afarlio mense. 
Pall. De —, Martius, a, um. Cic. Les 
ides de —, Idus Martir. Cic. 

MARDSBILLAIS (L&s), hab. de Har- 
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sollle. AMassilienses, ium, m. pl. Cie, 

. MARSEILLE, v. de France. Mas. 
silia, æ, [. Cæs. =: (Qui est) de Mare 
seille, AMassiliensis, m.f., e, n. Plaut. 
Plin. 

MARSES (Les), pple du Latium. 
Marsi, orum, in. pl. Liv. = Relatif 
aux Maorses, (En parl. des pers. et 
des ch.) AMarsus, a, um. Cie. Col, 
Eu parl. seuil. des ch.) Marsicus. 
te. art. 

BLA RSOUIN, 5. m. Sortce de côtacé. 
Porculus (i) marinus (t), m. Phn. 

BLARTAGON, s. m. Espèce de lle 
rouge. Crinon, i, n. Plin. 

MANTE, s. f. C. manrne. 

MANTEAU, 8. m. Outil de fer 
propre à battro, 4 cogner, Malleus, i, 
m. Plaut. Liv. Plin. : l'etit marteau, 
Malleolus, à, m. Cels. Travailler, 
Battre qq. ch. au —, C. manteLn 1e. 
Travaillé ou Battu au —, Afal- 
lealus, a, um. Col. Fer qui n'est pas 
aple à être iravaillé au —, Ferrum 
non habile tnndendo. Plin. 

1. MARTEL,S. m.1° Aoc. Marteau. 
Voy. ce m. || 2° Actuell. Fig. Souci, 
inquietude : Mettre, Donner martel en 
têle à qqn, Voy. INqQuIÉTEn 5°. Se 
meltre, Avoir — en têle, Se cru- 
ciare. Plant. 

2. MARTEL, v. de France (Lot). 
* Martellr Castrum (1), n. 

MARTELEN, v. act. 4e Battre, 
Travailler 4 coups de marteau. Mulleo 
tundêre (0, is, luturdii, lunsum et fu- 
sum), act. Plain. || 20 Fig. Faire comme 
à coups de marteau, avec effort, penl- 
bloment : Marteler des vers, * Versus 
operose ercud®re (0, is, cudi, cusum). 
Vers martelés (— laborieux), * Versus 
operosi. D'apr. For. (Nd., 1v, 2, 31).f 
30 Donner de l'inquiotude = Marteler 
le cerveau à qqn, — qq, C. movié- 
TEN 5°. 

{. MARTIAL, ALES, adj. 1° Guer- 
rior. Martius, a, um (rare en prose). 
Plin. Voy. auennien. || 2° Militaire : 
Cour martale, *Castrense (15) judi- 
cium (ii), n. D'apr. Tac. (Agr., 1x). 

2. MANTIAL, poète latin. Mar- 
tialis, is, m. PI.-j. 

MARTIGNY, v. de Suisse. Oclo- 
durus, i, m. Cæs. : Les habitaots de 
Martigay, Octodurenses, ium, ©. pl. 
Plin. 

MANTIGUES (Les), v. de France 
(Bouches-du-Rhône). Alaritima (z, 
.) Avaticorum. dfel. Plin. * Analilio- 
rum Urbs (bis), f. * Marligium, ti, n. 

MARTIN, n. d'homme. Alurtinus, i, 
m. Fort. 

4. MANTINET, 5. m. Espèce d'hi- 
rondelle. {irundo (dinis) apus (podis), 
f. Plin. Cupselus, à, m. Plin. 

2. MARTINET, s. m. Espèces de 
fouet. Voy. FoUET. 

MARTIN-PÈCHEBUR, 8. m. Sorte 
d'oiseau. Alcedo, dinis, f. Varr. 

MARTRE, s. f. Sorte de quadrup- 
de. Mus (uris\siluestris (is), m. Amm.: 
Peau de martre, Murina pellis. Just. 

MARTY, vne, s. w. f. 1° Colui, 
Celle qui a souffert la mort pour la 
religion chrétionne. Afartyr, yris, m. 


MASQU 


f. Prud. || 2° Fig. Personne qui souffre 
beaucoup : Être martyr de la goulle, 
Podagræ doloribus cruciari, pass. Cic. 
Être le — de son ambition, Ab mi- 
serë ambitione laborare, n. Hor. Être 
le — de balabella, À Dolabellä cru- 
ciari. Cie. Faire de qqn sun —, Ali- 
quem vmni crudelitate lacerare. Cic. 

MARTYRE. s. m. 1° La mort ou 
Les tourments endures pour la reltgion 
chretienne. Martyrium, it, n. Prud. 
S.-Seo. = Soaffrir, Endurer le inar- 
tyre, Mariyrium ferre. Prud. || 2° Fig. 
Grande douleur physique ou morale. 
Cruciatus, üs, m. Cic. =: Le plus cruel 
wartyre, Summus Ou Martmus cru- 
ciatus. Cie. Je souffre le —, Cru- 
cior miser. Ter. Voilà ce qui me fait 
soulrir le —, ce qui fait mon -—, 
Hze sunt que me excruciant(. Plaut. 
Ce] qai a fait si longlemps lon —, 
nu {e dintissime torsit (de (orquêre, 
eo, es, lortum). (ic. | 

MARTYRISER, Y. act. 1° Faire 
œuffrir le martyre : [Maximin] mar- 
tynisa les clercs de quelques églises, 
Nonnullarum ecclesiarum clericos ve- 
tecit. S.-Sev. [Léonidas] fut mar- 
tyrisé, În marlyrio sanguinem fudit 
(de fundère, 0, is, fusum). S.-Sev. || 
$e Fig. Faire beaucoup souffrir. Cru- 
ciare, act. Cic. Voy. MaAnTynE 20. 

MARTYROLOGE, s. m. Catalogue 
des martyrs et des autres saints. Mar- 
tyrologium, ii, n. (Cang.) 

MANUM, 8. m. Sorte de plante. 
Olus (lens) atrum (5), n. et Olusa- 
trum, i, 0, Col. 

MARVEJOLS, v. de France (Lozè- 
re). ° Marengium el Marologium, tt, 0. 

MASCARADE, 6. f. 1° Dcguise- 
ment. Voy. ce m. {°. || 2° Troupe de 
gens deguises et masquês. * Turba (æ) 
personala (æ), f. 

MASCULIN, INE, 3d)j. 4° Qui appar- 
tient à l'homme, aux mâles. Virilis, 
m. f., e, no. Varr. dusculinus, a, 
ua. Plin. Masculus. Plin. : Le sexe 
masculio, Genus virile. Cic. mascu- 
linum. Plin. AMasculinus serus. Plin. 

2° Terme de grammaire. Muscu- 
inus, a, um. Quint. Virilis, m. f..e, 
8. Varr, : Nom masculin, Nomen 
tirile. Varr. mascuiinum. Quint. 
Le genre —, et S. m. Le —) Jlas- 
culinum genus. Char. Ils faisaient 
frs ge —, Frontem masculine dice- 

{. Peas. 


MASCULINITÉ, 8. f. Caractère, 
Qualite de mâle. Virilitas, atis, (. Plin. 

MASQUE, 5. m. 1° Faux visage. 
{Eu géo.) Persona, æ, f. Cic. (Gra- 
lesqne) Larva, f. or. = Masque de 
Uragèdie, — comique, Persona tra- 
ca. PA. comica. Quint. Mettre un —, 
ersonam indu7re. Macr. Mellre un 
— à qq, Capiti alicujus personum 
adjicère. Plin. Quatter le —, Ôter 
500 —, Perscnam deponère. Quint. 
detrah7re. lacr. Elle l'arrachera ton 
—, Personam capiti tuo detrahet. 
Mari. Les yeux de l'histrion élin- 
celaient à travers son —, Ex personä 
ardebant oculi histrionis. Gic. 11 2v Per- 
#0n8 masquée. Voy. masqué. || 
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80 Fig. Apparence trompeuse. Persona, 
æ. f. Cic. Integumentum, i, n. Cic. 
Simulatio, ons, f. Cic. Species, ei, f. 
Cic. Simulacrum, i, n. Cic. Umbra, 
æ, (. Cic. = l'rendre un masque, Se 
obtegrre (0, is, teri, tectum). Tac. Il 
n'est pas dans mes habitudes de 
prendre un —, d'être en —, Non 
mea est simulatio. Ter. Voy. Se oë- 
GUISKR 2°, Se coxTnepaIne 1°. Porter 
un —, Personam alienam ferre. Liv. 
Il emprunte le — de la vertn, Si- 
mulat sese probum. Sall. Vices qui 
prennent le — de la vertu, Vitia que 
viriutem imilantur. Cie. Leur bon- 
heur, Leur gallé n'est qu'un —, 
Istorum personata felicitas est. Sen. 
Horum hilaritas ficta est. Sen. Servir 
de — à, C. masquer 2°. Suus le — 
de l'amitié, Per simulationem où 
Specie amicitie. Cie. Sous le — 
d'une alliance, Sub umbrä fœeris. 
Liv. Üter à qqn son —, Alicui per- 
sonaim demêre. Sen. Voy. DÉMASQUER 
20. Le — tombe, Persona eripitur. 
Lucr. cadit. Pers. Quitter, Lever, 
Jeter le —, Personam eruÿre. Sen. 
Voy. Se Déwasquen 2°. Je le vois 
sans ce —, sous lejuel tu te dissi- 
œulais, {lis integumentis dissimula- 
lions (we evolutum ou nnudalum te 
perspicio. Cic. | 4° Tête faite de ca- 
price qui sert d'ornement en archilcc- 
turo. l'ersona, æ, f. Lucr. Plin. Ulp. 
I] 6° Qaf. Face, visage. Facies, ei, [. 
Cic. Cels. : Ge masque de singe, 1 
lius simiæ vultus (us), m. Cæl. ap. Cic. 

MASQUE, ée, part. passé de was- 
QuEn, Voy. ce v. f Adj. Qui porte un 
masque. Personalus, a, um. Cic. Per- 
sonä lectus. V.-Maz. 

MASQUER, v. act. 1° Mettre un 
masque à qqn. Capiti alicujus per- 
sunan adjicëre (io, is, jeci, jectum). 
Plin. || 2° Derober à la vue, cachor 
[pre et fg.). Occultare, act. Cic. Occu- 

re, 0, is, cului, cultum, act. Cic. Te- 
gère, 0, is, lexi, leclum, act. Cic. Ob- 
tegrre. act. Cic. Contegëre, act. Cic. 
3 Masquer une partie du ciel, Parti- 
cule cæli offic“re (io, is, feci, fectum), 
n. Cic. Palissade masquee, Vallum 
cæcum. Cæs. Masquer sous le fard 
ses défauts physiques, Vitia corporis 
fuco occulïre. Plaut. || Fig. La pros- 
périté masque les vices, Secundæ res 
sunt vifiis obtentui. Sall. Masquer 
ses déportements sous une appa- 
rence de rigorisme, Libidines super- 
cilio contegère. Cic. Voy. cACHER 2°, 
DISSIMULER 19. 

Masquen, v. n. Aller en masque : 
Pourquoi masquerais-je? Cur perso- 
natus ambulem (au fig.)? Cic. 

Se masquen, v. réf. Se mettre un 
masque. Personam induëre (0, is, ni, 
utum). Macr. || Fig. Voy. masque 3°. 

MASSACRE, 8. m. 1° Tuerio, car- 
nage. Cædes, is, f. Cie. Sall. Sirages, 
is, [. (surt. au pl). Cic. Ocrisio, 
onis, Î. Cic. Internecio, f. Cic. Trucida- 
tio, F. Cic. Voy. cannace. || 2° Grande 
tuerie de bôtes : Massacre de bestiaux, 
Pecorum trucilatio (onis), f. Liv. 

MASSACIREN, v. act. 1° Tuer des 
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personnes qui ne se défendent pas. Tru- 
cidare, act. Sall, Cic. Czdrre, o, is, 
cecidi, cæsum, act. Cas. Ocrilère, o, 
is, cidi, cisum, act. Crs. Concittre, 
acl. Cæs. Necare, 0, as, cau et rar. 
cui, catum, act. Cic. Interficére, io, 
is, feci, fecilum, act. Cæs Cie. : Mas- 
sacrer 1000 citoyens, tous les exiles, 
Contrucidare septem milhia civium. 
Sen. universos ersules. Suet. 11 Al — 
les citoyens, Cives (rucidandos eu- 
ravil. Cic. — une grande multitude, 
Afagnam multitudinem concidére. Cæs. 
— une armée, interfic®re exercitum. 
Nep. — des magistrats, Magistra- 
fuum cædes efficre. Cic. — les en- 
newnis jusqu'au dernier, (flostes) oc- 
cidtone cædbre. Just. occidëre. Cic. 
Liv. ad internecionem czd”re. Liv. || 
2° Tuer dos animaux. Trucidare, act. 
Hirt. Sall. : Massacrer des bêtes (en 
grand nombre), Bestias contrucidare. 
Suet, || 3° Fig. Faire mal co qu'on 
fait. Inscite factre (io, is, feci, fac- 
tum), act. Liv. 

MASSACREUR, 8. m. Celui qui 
massacre. Interfector, oris, m. Cic. 
Occuser, m. Pluut. 

MASSAGE, S. m. Action de masser, 
Fricato et Frictio, onis, f. Cels. 

MASSAGËÈTE, habilant d'une con- 
trée de la Soythie. Slassagcies, æ, m. 
Luc. Si. 

1. MASSE, 8. f. 1° Corps compact. 
Massa, #s, f. Plaut. Col. Sen. lin. 
: Une masse de fer, Massa ferri. Col. 
Il 2° Corps volumineux et informe. 
Moles, is, f. Ov. Liv. : [Le chaos], 
maise informe et confuse, Rudis in- 
digestaque moles. Ov. Une si grosse 
— de chair, Tanta corporis moles. 
Liv. || 8° La quantité de matitre d'un 
corps (par oppos. à son volume. Moles, 
is, f. Varg. lundus, deris, n. Ces. : 
Sa masse le rend inébranlahle, Mole 
suë stat. Virg. l'eser de toule ga — 
Universe pondere incumbfre, Sen. 
4° Totalite d'une ch. dont les parties 
sont de même natire. S'expr. en 
tourna. par Tout enter : Tolus, a, 
um, gên. fottus, dal. toli. Cic. Uni- 
versus, a, um. Cic. Omnis. m.f.,e, 
n. Cic. : La masse de la mer, Uni- 
versum mare. Cic. || Fig. La masse 
des coanz4issances, Doctrine - orbis 
(us), m. Quint. [| 6° Amas de parties 
aisant un corps ensemble. Moles, is, 
f. Cic. : La masse démesurée des 
constructions, Insanæ substructionum 
moles. Cic. [Les atomes] s'accrochant 
les uns aux autres forment —, Aliz 
alias apprehendentes continuantur 
{pass.). Cie. | Fig. Consulerer les 
choses en détail et en masse, Sin- 
gula et universa intneri, dép. Liv. || 
6° Grande quantite de choses de même 
nature. Magna (æ) moules (15), f. Cic. 
Magna e copia (æ), f. Cic. : Une 
masse si écrasante d'affaires, Tania 
rerum moles. Suet. La — des af- 
faires, Negotiorum turba (æ), f. PL.-ÿ, 
Vay. quaxTIT8. || 7° Rounion d'hommes 
qui forment un corps. Malittudo, dns, 
f, Cæs. Maynus (ÿ) numerus (1), m. 
Cæs. Magna (æ) furba (æ), f. Cic.: 
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Une masse de cavaliers, Magnus 
eguitatüs numerus. Cæs. Equitum mul- 
tisude. Cæs. Escorté d'une — de pa- 
tricieus, Stipatus paliriciorum agmine 
(de agmen, 0. = troupe en war- 
che). Liv. L'ennemi nous opposa de 
forles masses, Sunnnis nobiscum co- 
pis hostes contenderunt. Crs. Ils s'at- 
laquaient par —, Calervis concur- 
rebunt. Tac. [Les Lalins) s'élarieatl 
formés en une seule masse, Se in 
unum conglobaverant. Liv. 11s cum- 
battaient en wasses serrees. Conferti 
pruliabantur. Cæs. Le peuple en 
masse, Populus frequens (gén. entis). 
Cic. Ils arrivent en — au mème en- 
droit, Eodem conveniunt frequenies. 
Cæs. Proscription faite en —, Gene- 
ralim informala proscriplio. Cic. 
Appel en —, Evocalio, onis, f. Cic. 
[se La généralité; le commun des 
ommeg dullitudo, dinis, f. Cic. Just. 
Numerus, 1, m. for. Vulgus, i,n. Ter. 
Sal. Cic. =: La masse des avocats, Pa- 
tronorum vulgus. Cic. | Abs. Nous 
autres, nous sonurmes la masse, Nos 
numerus suinus. Îlour. L'opinion des 
masses, Mullituiinis judicuum. Cic. 

ÿe L'ensemble d'un ouvrage d'art. 
ota (lius) Agura (æ), f. Cic. = La 
masse et les délarls d'une œuvre. 
Operis universilas (alis, f.) et singula 
(orum, n. pl.). PL.-j. 1] 10° Fonds d'ar- 
ont d'une succossion, d'une socicte, etc. 
uma, æ, f. Ter. =: Rien oe sera re- 
tiré de la masse, De sumin& nihil de- 
cedet. Ter. 

2. MASSE, a. f. 1° Sorte de mar- 
teau de fer. Voy. Manteau. || 2° Espèce 
de bâton qu'on porte dans diverses ce- 
rémonies. Virya, æ, f. Serv. ad Virg. 

1. MASSE, v. acl. Disposer en 
masse (des troupes). In unum locum 
cogèëre (0, is, egi. actum), act. Cic. : 
Massés aulour de qe, Cirea ali- 
quem conglobati. Liv. Ils combattaient 
— les uns contre les autres, Prælia- 
bantur conferti. Cæs. Pucnabant con- 
ferlim (adv.). Liv. 

Se massen, v. réf. Se réunir on 
masse. Conglobari, pass. Liv. : Les 
enneunis se masseot, {ostes coartan- 
tur (pass.). Cæs. 

2. MASSER, v. act. Potrir le corps 
de qn avec les mains : Maiser les ar- 
ticulations, Articulos malazare. Sen. 

MASSEUR, E0S&, 5. m. f. Celui, 
Celle qui masse qqn. Tractalor, oris, 
masc. Sen. Tractatrix, icis, fém. Mart. 

MASSIF, IVE, adj. 1° Qui n'est nl 
croux ni fourre. Solidus, a, um. Cie. 
: Cratères, Vases d'or massif, Cra- 
{eres auro solido. Virg. Vasa auro 
solida. Tac. || 2° Qui est ou parait 
épais, pesant = lonme qui à le 
corps massif, Momo crassus. Ter. || 
80 Fig. Grossier, lourd. Voy. épais 30, 
Lounn 100, 

Massir, s. m. 4° Quvrage de ma- 
gonnerie plsin et solide. (Mur plein) 

arirs (elis) solidus (1, m. Cie. (Ma- 
çonnerie pleine deslinée à porter une 
construction) Substructio, onis, f. 
Frontin. || 2° Bosquet épais. Sil- 
vula, æ, f. Col 
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MASSIQUE, mt d'Italie. Massicus, 
i, m. Liv. : Le vin de Massique, et 
simpl. Le massique, Vinum (1) dfas- 
sicum(i)etsimpl. Massicum, 1, n. Hor. 

MASSIVEMENT, 2dv. 1° D'une ma- 
nioro massive. Solide. Col. || 2° Fig. 
Grosslèremont, lourdement.Crasse. Hor. 

MASSUE, 8. f. Sorte de bâton ser- 
vant d'arme. Clava, >, f. Cic. 

MASTIC, 8. uw. de Resine du len- 
tisque. Mfustiche, es, [. l'lin. Scrib. 
Musticum, i, 0. Pal. || 2° Composition 
servant à boucher, à joindre. Ferru- 
men, minis, n. l'in. Petr. 

MASTICATION, 8. f, Action de mâ- 
chor. Masticatio, onis, f. C.-Aur. : 
La œastication des aliments, Esca- 
rum confectio, [. Cic. 

4. BASTIQUER, v. act. Joindre 
avec du mastic. Ferruminare, act. Plin. 

2. MASTIQUER, v. act. C.MACHER. 

MASURE, S. f. 4° Co qui reste 
d'un bâtiment tombé en ruine. Parie- 
tinæ, arum, f. pl. Cic. |] 2° Mechante 
habitation. Gurpustium, ii, n. Cic. 

4. MAT, ATE, adj. 1° Qui n'a point 
d'eclat. (Noo poli) Jmpolilus, a, um. 
Quint. (Terne) Hebes, gén. etis. Plin. 
(Saos transparence) Non fransluci- 
dus (a, um). lin. Cæceus. Plin. (En 
pari. d'une couleur) Surdus. Plin. : 
Qui est d'un vert mat, Crasse vi- 
rens. Plin. La cuuleur devient mate, 
Surdus fit color. Plin. || 2e Compact. 
Vey. ce m.fi 3e En pari. du son. 
Sourd. Voy. ce m. 

2. MAT, 8. m. 4° Coup qui termine 
la partie aux échecs. C. ci-apr. |] 2° 
Fig. Situation tres critique. Incitæ, 
arum, (. pl. Plaut. fncila, orum, n. 

1. Lucil, : Donaer à qqn echec el mat, 

oy. écuec 20, || Adj. Faire qqn mat, 
Faire qqn échec el —, Voy. écuiec 2e. 

MAT, S. m. Piece do bois qui porte 
les voiles d'un navire. Mälus, 1, m. Cic. 
: Grimper aux mâts, à un mât, Scan- 
dère mâlos. Cie. EscendËre in mälum. 
Varr. Liv. 

MATAMORE, s. m. Faux brave. 
Miles (litis) gluriosus (t), m. laut. 

MATELAS, s. m. Sorte de coussin 
qui garnit un lit. Culcita, æ, f. Varr. 

ic. : Pelit matelas, Culcitula, æ, f. 
Lucil. 

MATELASSER, v. acl. Garnir de 
coussins. * Tomento munire (io, is, ivi 
el ii, itum), act. VOy. REMDOURRER. 

BIATELASSIER, 8. m. Celui qui falt 
des matolas. Culcitarius, ii, un. Diom. 

MATELOT, s. m. Manœuvrier d'un 
bâtiment de mer. Nauta, #, m. Cic. 
Voy. manmm (subst.). 

MATER, v. act. 4° An jeu d'é- 
checs. Faire mat. Voy. écurc 20. || 
2° Fig. Humilier, abattre. Voy. ces m. 

MATENR, v. act. Garnir de mâätls. 
* Mälis instrugre (0, is, struri, struc- 
fum), act. 

MATÉRIALISER, v. act. Consl- 
derer comme materiel = Ils matertali- 
seal l'âme, *Aninum corporeë cun- 
slare naturë ezistimant. D'apr. Lucr. 
(1, 303). 

MATENRNIALISME, s. m. Système 
de ceux qui pensent que tout est ma- 
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tière. *Eorum ratio (onis, f.) qui 
omnia corporeä consiare nalurä exzù- 
timant. D'apr. Lucr. (1, 303). 

MATÉRIALISTE, s. m. f. Celul, 
Celle qui n'admet que la matière. */s 
qui, Ea quæ omnia corporea constare 
nalurä eristimal. D'apr. Lucr. 

MATÉRIALITÉ, 5. (. Qualite de ce 
qui est matière. Corporea (æ) natura 
(æ). F. Lucr. 

MATÉUIAUX, 8, m. pl. 10 Les 
malieros qui entrent dans une con- 
struction. Maleria, æ, el Muleries, ei, 
f. Cic. Vitr. Copiæ, arum, f. pl. Vitr. 
S'expr. qqf. par Res, erum, f. pl. (= 
choses). Cæs. Vuir. : Matériaux dont 
on fait les murailles, Materia parie- 
tum. Vitr. — convenabies, Aplæz ad 
usum copiæ. Vitr.Asseunbler d'ahnn- 
dints — pour construire, Materiam 
ou Coyiam abunduntem ad æudifca- 
{ionem comparare. Vitr. Il apporte 
les — nécessaires à l'ouvrage, (£a) 
quæ usui sun( operi, supporlal. Cæs. 
On fait les coustructions avec ces 
—, Ex his rebus ædificia consti- 
tuuntur. Vitr. Vieux — (qu'on uli- 
lise uae secnode fois), Redivivum, i, 
0. ou Redimva, orum. n. pl. Cic. |] 
2 Tout ce qu'on rassemble pour la 
composition d'un ouvrage d'esprit. (En 
gén.) Aluteria, æ, et Materies, ei, L 
Cic. (Sujet) Argumentum, i, ü. Cic. 
Quint. (Ample matière, riche fonds) 
Suva, æ, f. Cic. =: La quantité de mes 
matériaux s'accroil, Crescit mih1 ma- 
teries. Cac. Distribuer les — avec 
discernement, Inventa judicio dispen- 
sare. Cic. Des — pour écrire, Mate- 
ries ad scribendum destinata. Quint. 
Fournir les — d'une leltre, Argu- 
mentum dare epistolz. Cic. — de 
l'éloquence. Silva dicendi. Cic. 

MATERIEL, ELLE, adj. 1° Qui est 
forme de matière. Corporeus, a, um. 
Cic. Viry. Corporatus. Cic. Corpo- 
ralis, m. f., e, n. Sen. =: La parte 
matérielle de cet homme est visible, 
Sub oculos venil ejus substaniia (2, 
f.). Quint. Être maleriel, Corporeä na- 
furä conslare (0, is, stiii, stalurus), 
0. Lucr. Le monde est enlièrewent 
—, dlundus est undique corporalus. 
Cic. || 2° Qui a rapport 4 la maliers 
: Les biens matériels, Res corporez. 
Cic. Gage materiel, Corporale pignus. 
Ulp. Voy. conronez 2°. || 3° T. de 
jurispr. Qui porte sur la matière d'us 
fait, eto. = Question matérielle, Cun- 
stitutio negotialis. Cic. || 4° Massif, 
Voy. ce m. 1°. || 6° Gros, corpulent. 
Voy. unos 20. || 6° Fig. Lourd d ep 
grossier. Voy. onossien 5° et 6°. 
70 Sensuel. Voy. ce m. | 

MATÉRIEL, $. m. Ensemble d'objets 
employes à qq. service, etc. Insiru- 
mentum, t, 0. Cic. Col. : Le matenel 
ruslique, d’une métairie, Instrumen- 
tum rusticum. Col. fundi. Varr. ville. 
Cic. — d'auberge, Cauponium in- 
strumentum. Dig. — scénuque, Organs 
(orum) scenica (orum), n. pl. Sue. 
— de gnerre, Belli instrumentum, Cie. 
apparatus (&s, m.). Cic. Omnium re 
rum ad bellum apparatus (uum), me 
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pl. Ces. — de siège, Res (erum) op- 
pugnatorig (arum), f. pl. Vitr. Op- 

ugnandarum urbium apraralus. Liv. 
air ua foads de lerre du — né- 
cessaire, Agrum instruëre. Liv. Fonds 
de terre qui a 80n —, tout son —, 
Fundus ornatus. Cic. Fournir 1e — 
aux decemvirs, Ornare decemuiros 
supellectili (de supeller, f.). Cie. || 
Fig. Le matériel de l'orateur, Le — 
orsluire, Oratoris instrumentum. Cic, 
Oratoria supeller. Cic. 

MATÉRIELLEMENT, adv. 1° Par 
rapport à la matière. Corporaliter. 
Petr. || 2° Grossierement. Voy. ce 
m. de. l So Fig. Qqf. Absolument et 
dans le fait. Re. Cic. Re ipsa. Cic. Re 
verä. Cic. = Les lois peuvent maté- 
riellement saisir la fraude, Leges manu 
fenëre possunt astulias. Cic. 

MATENNEL, ELLE, adj. 1° Propre 
â la mère. Blalernus, a, um. Cic. || 
de Qui est du côte de la mère. 3fa- 
ternus, a, um. Virg. Ou. Liv. : Aïeul 
materael, Maternus avus. Liv. Voy. 
oxcLE, TANTE. || 3° Fig. Qui est du 
pays où l'on est né. Patrius, a, um. 
Cic. : La langue maternelle, Sermo 
patrius. Cie. Notre langue —, Sermo 
qui nobis nalus est. Crc. . 

MATENNELLEMENT, adv. À la 
manierc d'une mere. * Animo malerno. 
D'apr. ler. (Heuut., 19, 4, 24). 

MATENNITE, s. f. La qualité de 
æire : Les soucis de la materaité, 
Materna cura. Plin. Différence entre 
la — et la qualité de belle-mère, Ms- 
ermen inter matrem el novercam. Sen. 

MATUÉSIATICIEN, s. m. Celui qui 
s'occupe de mathematiques. Afatkema- 
ticus, i, m. Cic. 

MATHÉMATIQUE, adj. Qui a rap 
port à la science des nombres, des f- 
qures et des mouvements. Afathema- 
licus, a, um. Cic. =: l'reuve mathé- 
matique, Probatio linearis (= géo- 
métrique). Quint. Donner de qq. cb. 
une demanstralhon —, Aliquid ne- 
cessarid mathemalicorum ralione con- 
clud're. Cic. 

MATHÉMATIQUE, 8. f. sing., et 

MATHBMATIQUES, 8. f. pl. La science 
des nombres, des figures et des mouve- 
ments. Afathematica (s.-e. shulia), 
orum, 0. pl. Cic. AMathematica (s.-e. 
vientia), æ, f. Sen. : Les inathéma- 
üques ensergnent..…, Docet mathema- 
ficorum ratio (onis, f.). Cic. 

MATUEMATIQUEMENT, ad v.Se- 
lon les regles des mathematiques. Ne- 
cessariä mathemalicorum ralione. Cic. 
2Mathémaliquement espacé, l'aribus 
aunens dimensus (a, um). Varg. 

MATHIEU (sarvr), évangoliste. 
Molthzus, à, m. Fort. 

MATIERE, $. f. 1e Substance pal- 
pable, corporelle, ayant forme; Ce dont 
uns ch. est faite. Muteria, æ, . Cic. 
Maleries, ei, f. Cie, Qqf. Res, ei, f. 
fe chose). Ces. Cic. : La matière 
en lerme de pbilosophie), Materia 
rerum. Cic. Propriélé de la —, Qua- 
litas materis. Plin. Formé, Être 
formé de —, Voy. marÉAIEL (adj.) 
ie. Le prix des choses consiste non 
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dans la — mais dans la main-d'œu- 
vre, Rerum prelium, non in substan- 
fid, sed in arle positum est. Dig. — 
inflammable, Materies facilis ad erar- 
descendum. Cic. Matières propres à 
inceudier, fes quæ sunt ad incendia, 
Cæs. || 2° Le corps, par oppos. à l'esprit. 
Corpus, poris, n. Cie. : Enfoncé daua 
la matière, C. érais 3°, Lounn 100, 
Avoir élé toujours enfoncé dans Îla 
—, În compeilibus corporis semper 
fuisse. Cic. Dégageons-oous de la 
—, Élevons-nous au-dessus de la —, 
Disjungamus nos a corporibus. Cic. 
Quaad les âmes se sont dégagées de 
la —, Cum animi ex corpore exces- 
serunt. Cic. Espril complètement dé- 
gagé de la —, Mens segregala ab omni 
mortali concretione (de concrelio, ". 
Cic. || 3° Substance rejetes par Île 
corps. C. EICRÉMENT, HUMRUR 19, PUS. 
Il 4° Sujet sur lequel on ecrit, on parle. 
dlateria, æ, f. Cic. Alateries, ei, f. 
Sall. Argumentum, i, n. Cic. Qqf. 
Res, ei, Î. (— chose, affaire). Cic. = 
Matière à trailer, Materies ad scriben- 
dum destinata. Quint. Action de traiter 
d'ânres malières, Asperiorum rerum 
tractatus (üs, m.). Quint. Quelle est 
la malière dont il sera tratté? Quale 
est (id) de quo disputabilur ? Cic. Le 
temps me manquerail plus Lôt que 
la —, Tempus, quam res, malurius 
ime) desereret. Sall. En celte —, 
Eo in genere (de genus, n.). Cic. 
S'écarter de l'ordre des matières, 
Ab rerum ordine declinare, n. Liv. 
Entrée eo matière (dans une pla’ - 
doirie), Ad causam accessus (ñs, 
m.). Cic. Entrer en — (— coinmencer 
à parler), Ad dicendum aggredi (ir, 
dris, gressus sum), dèp. Cic. Inyredi in 
sermonem. Cic. Micendi initium su- 
mére (0, 15, sumpsi, sumplum). Cic. 
Sumêre orationem. Cic. Entrant en — 
sur de graves sujets, Magnis de re- 
bus dicÿre erordiens (de erordiri, ior, 
iris, orsus sum, dep.). Cic. || 6° Sujet, 
cause, occasion. Multeria, æ, f. Gic. 
Locus, à, m. Cic. Occasio, onts, f. 
Cic. Causa, æ, f. Cic. Ansa, f. Cic.: 
Fournir matière à une question, Ma- 
{eriam interrogation: suggerére. Quint. 
Donner — à un soupcon, Dare locum 
suspicioni. Cic. | n'y a là — à aucun 
soupçon, In ed re nulla subest sus- 
picio. Cie. Si le passage fournit — à 
qq. crilique, Si locus habet repre- 
hensionis ansam alisuam. Cic. Être 
— à discussion, Donner — à une 
plainte, Habere disputationem. Quint. 
querelam. Cie. Fournir — à l'envie, 
Materiam invidiz dare. Cic. Fournir 
— aux propos de qqn, Dare sermo- 
nem alicui. (ic. Ample — à médi- 
sance, Occasio amrla calumniæ (au 
gen.). Cic. Les défauts physiques 
offreal une — assez riche à la rail- 
lerie, Est corporis viliorum satis bella 
maleries 111 jocandum. Cic. 

EN MATIÈRE D8, loc. prép. En fait 
de. VOy. rAIT. 

MATIN, 8. m. 4° Les premièros 
houres du jour. Matutinum (1) tempus 
(poris), n. Cic. Mutulinus (1) dies 
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ei, m. Col. Matutinæ (arum) horz 
arum), f. pl. Plin. Suet. Afatufinum, 
1, n. Sen. Plin. Quint. Afane, ioilécl 
a, Cie. = C'elait le ciatin, Mane erat, 
Ov. Le —, Au —, AMane. Cic. Tem- 
pore matulino. Cic. Ce —, Hudis 
mane. Cic. Iodierno die mane. Cic. 
Ce —-1]à, Eo die mane. Cic. J'ai écrit 
cela le — des ules, Hæc idibus mane 
scripsi. Cic. Demain su —, Voy. 
MATIN (adv.). Le — et le soir, Au — 
et au soir, Mane et vesperi. Varr. De 
bon —, De graod —, Multo mane. Cic. 
Bene mane. Cic. AMane sance. Pluut. 
Plane mane. Pl.-j. Aujourd'hui, de 
grand —, Primä hodiernä luce. Liv. 
De très grand —, Maxime manc. Varr. 
Du —, Qui a lieu le —, Aatntinus, 
a, um. Cic. Habit de —, Aatutina 
vestis. Insc. Les devoirs qu'on read 
de très grand — (— avant le jour), 
Antelucana officia. Pl.-j. De si 
graod —, Tam mane. Ter. Depuis le 
—, Dès le —, À mane. Varr. À 
mane diei. Cæs. À malutino temyore. 
Plin. Depnis le — jusqu'au soir, 
Du — au soir, À matulino temyore 
in occasum. Plin. À mane usque ad 
vesperam. Suet. Depuis les prenuères 
heures du —, Er antelucano tem- 
pere (— dès avant le jour). Cic. À 
primo mane. Col. L'étoile du —, Lu- 
cifer, eri, m. Cic. || Fig. Le matin 
de la vie, C. Le premier Ace. || Les 
portes du matin, C. L'aunonx ou Le 
LEVANT. || 2° Tout le temps depuis 
minuit jusqu'à midi. Antemeridianus 
(i) dies (ei), m. Sen. : Tous les ma- 
lins, Omnibus malutinis. Plin., Voy. 
MATINÉE, 

Matin, adv. Dans les premières 
heures du jour. Mane. Cic. : Demain 
malin, Cras mane. Cic. Après-de- 
main —, Postridie mane. Cic. — et 
soir, Mane et vespen. Varr. Il est 
trop —, Ninis mane est. Plaut. Plus 
—, Magis mane. Varr. Si —, Fort 
—, Très —, Voy. marin (suhsl.) 10. 

MATIN, 5. m. Sorte de chien. 3fo- 
lossus, i, m. Hor. 

MATINAL, ALE, adj. 4° Du matin. 
(En gen.) Matutinus, a,um. Cic. Liv. 
Plin. (Qui a lieu avant le juur) Ante- 
lucanus. Cie. (Qui a lieu avant midi) 
Antemeridianus. Cie. || 2° Qui se lève 
matin. Matutinus, a, um. Prop. Mart. 

MATINÉE, s. f. Le temps depuis le 
point du jour jusqu'à midi. Antemeri- 
dianus ti dies (ei), m. Sen. Dies ma- 
tutinus, @. Col. Matutinum (à) tempus 
(poris), n. Cic. Sfatulinum, 1, n. Sen, 
Quint. Mane, indécl. n. Cie. = Trois 
matinées, Tria matutina. Pl-Vul, 
Choisis une matinee exemple de 
mauvais temps, Afatutinum elrgito @ 
tempestatibus liberum. Col. Daus la 
— du même jour, Eodem malulino. 
Quint. Telle élail sa —, oc ejus 
eral malutinum. Sen. lasser ses ma- 
tinees à faire d: petites lectures, 
Matutina tempora lectiunculis cun- 
sumêre. Cie. Dormir la grasse ma- 
liuée, Mane totum dormire. art. Da 
la —, Qui a lieu dans la —, Ants- 
meridianus, 8, um. Cic. 
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MATINES, 8. f. pl. Partie de l'of- 


fice divin. * Oficium (ii) matulinum 
(5), n. (Fr.). . 
MATINEUX, EUSE, ad). Qui a l'ha- 
bltude de selerer matin. C. maTiINAL 2°. 
MATINIÈRE, adj. fém. Du malin : 
L'étoile matinière, Lucifer, eri, m. Cic. 
MATOIS, ot8s, adj. Ruse. Voy. ce 
@. || Subst. Ua fn malois, Un rusé — 
= un bomme très rusé), Voy. ausé. 
MATOISERIE, 58. {. C. Ava. 
MATOU, 5. M. C. CHAT. 
MATHICAINRE, s. f. Sorte de plante. 
Matricalis (is) herba (æ), f. Apul. 
MATRICE, 5. f. 1° Viscère. Ulcrus, 
&,m. Cic. Aluus, i, fém. Plaut. Cic. 
Î 2e Carré d'une médaills graves aveo 
e poinçon. Forma, æ, Î. Sen. || 3° C. 
MATRICULE. . 
MATRICULE, 8. f. 4° Rogistre ori- 
ginal. Matricula, æ, f. Vag. Cod. VOy: 
uisTe. || 2° inscription d'un nom sur le 
registre original. Vriÿ. INSCRIPTION 10. 
MATIIMONIAL, ALE, ad). T. de 
jurispr. Qui appartient au mariage. 
Matrimomalis, m. f.,e, 0. Firm. 
MATRONE, s. f. Dame (chez les 
Romains). Matrona, æ, f. Liv. : De 
matrune, Matronalis, m. f.,e,n. Liv. 
MATUNATION, 5. f. Progres des 
fruits vers la maturilé : Au debut de la 
maturation descéreales, Cum frumenta 
fncipinntmaturescére. Czs.Voy.mDnin, 
MÂTURE, s. {. L'ensemble des mäts 
d'un navire. Mali, orum, m. pl. Cæs. 
MATUIUTÉ, 8. f. 40 État d'un fruit 
mûr. Maturitas, ais, f. Cic. 2 1Les 
céréales] n'elaicnt pas éloignées du 
temps de leur unaturilé, Non mulium 
a tmalurilate aberant. Cæs. Faire 
venir, Amener à —, C. mOnir (acL.). 
Faire venir, Amener qq. ch. à com- 
plèle —, Aliquid ad malurilatem 
perducëre. Plin. Arriver, Venir à —, 
C. mônin (neul.). Arriver à — par- 
faite, Permaturescire, 0, is, ru, à. 
sup., n. Col. Qui esl en —, à son 
point de —, C. nûn. Figue en pleine 
—, Malurissima ficus. Cel. Qui o'est 
as à —, immalurus, a, um. Plin. 
Duint. 1! 2° État d'un abcès, d'un pus 
complétement forme =: Abcès qui n'esl 
print arrivé à maturité, Immalura 
vomica. Plaut. Amener le pus à —, 
Pus maturare. Cels. Voy. mOnin (act.). 
Venir à —, Voy. MORIR (neut.), Ar- 
rive à son point de —, Voy. môn. || 
8o État d'une ch. ayant acquis toutes 
ges qualitos. Mfaluritas, ats, f. Cic. 
3 Ce [talent) paraissait arrivé à son 
oiot de maturilé, Jllud videbatur 
bère maturitatem suuin. Cie. videba- 
fur esse perfectum. Cie. Les esprits 
précoces n'arrivent guère à —, inge- 
RAIOTUM Prxcoxr gemus non lemere un- 
quam pervenit ad frugem. Quint. Voy. 
MOn, wfnim (act. el neut.). || 6° État 
d'une affaire susceptible d'être achevee, 
conclue. Maturitas, atis, f. Cic. : Cette 
affaire esl à sa maturité, dans sa —, 
ÆEjus rei malurilas vênit. Cic. Voy. 
MÔn. Projel qui n'est pas à —, Im- 
maturum consilium. Liv. || 6e État 
des forces ayant leur complet develop- 
pement =: La maturité de l'âge, Æiatis 
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maturitas (alis), f. Cic. Pl.-j, L'âge 
de la —, Confirmata ztas. Cic. Dans 
l'âge de la —, Firmatä jam ælate. 
Cic. || 6° Vigueur, Solidite de l'esprit. 
Maturitas, atas, f. Cie. Vell. Tac. 
Prudentia, æ, f. Cic. Consilium, 5i, 
n. Cic. Aatio, onts, f. Cic. : La ma- 
turité de l'empereur, de Gallus, 3fa- 
furifas imperaloris. Vell. Galli. Tue. 
La — de jugement que donne l'âge, 
Ætatis maluritas ad prudentiam. Cie. 
Tagès avait la — d'esprit (ou de ré- 
flexion ou de sagesse) d'un vieillard, 
Tages senili fuit prudentia. Cic. 
Homme gui a plus de — que per- 
sonoe, ( Vir) quo nemo prudentior est. 
Cie. Il maoque de —, Consilio et 
ralione deficitur. Cic. Voy. mn, 
MÔOuia (act. et neut.). || 7° En parl. 
du style. Solidite de raisonnement, 


justesse d'expression dans le style. Aa- 


lurtias, atis, f. Cic. : Notre style a 
toute sa maturilé, Orafio nostra 
habet suam maturilatem. Cic. Style 
pen d'une savante —, Oratio plena 
uleralæ seneclultis (de senectus —= 
vieillesse). Cic. Thucydide aurait eu 
plus de —, Thucydides maturior fuis- 
sel. Cic. 

MATUTINAL, C. MATINAL 19. 

MAURUEUGE, v. de Franco (Nord). 
“Mailvbvdium ou Malmoudium, ii, n. 

MAUDURE, v. act. do Farre des im- 
precalions contre qqn. (Aliquem) erse- 
crarr, dép. Cic. omnibus precibus de- 
teslari, dép. Cæs.ersecral'onibus inces- 
sfre (0, is, cess'ui el cessi, s. sup.). 
Suet. (In aliquem ou In caput alicujus) 
exsecrari. Liv. (Alicui) male precari, 
dep. Cic. mala precari. Cic. for. 
diras imprecari, dép. Virg. Plin. : 
Qui a été maudit, Diris devotus (a 
um). Just. Voy. IMPRÉCATION 1°. Il 
Par exagér. : Je l'ai maudit ioté- 
rneurement, Verberaui te cogrtalionis 
tarito convicio. Cie. [| 2° En parl. 
d'une volonté de Dieu. Condamner, 
reprouver. (Alicui) maledisëre, 0, 19, 
dirt, dutum, n. Vulg. || 3° Exprimer 
l'horreur qu'on & d'une ch. (Alquid) 
ersecrari, dép. Sall. Sen. Just. de- 
testari, dép. Cie. 

Se MaUDIRE, v. réf. Faire des im- 
precalions contre soi-même. În se ezse- 
crari, dép. Liv. 

MAUDIT, 1TE, part. passé de mav- 
DIRE, Voy. ce v. f Adj. 1° Frappe de 
malediction =: Maudit soit Antoine! 
Antuno male sitf Cic. — soil celui 
qui m'a retenu! Ut illum dii dezque 
perdant qui me remoratus est! Ter. 
— sois-lul Al te dit perdant{ Ter. 
Abi in malam crucem} Plaut. Ter. 
— soit le mélieri flicet artt in ma- 
lam crucemi Plant. || 2e Reprouve de 
Dieu. Deo inmsus (a, um). Cie. || 
8° Execre, deleste, odieux. Ersecran- 
dus, a, um. Cic. Detestubilis, e@. f., 
e, n. Cic. Ersecrabilis, e. Liv. In- 
visus, &, um. Cic. = [Ces] maudiles 
affaires, Invisa megotia. or. Voy. 
ABOYINABLE 1°. || 4° Très mauvais. 
Pessuuus, à, wm. Cie. Deterrimus. 
Cie. Voy. mauvais. 


MAUGRE£ER, v. n. Poster : Mao- 
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gréer contre qqn, Alicui ma . 
cari, dép. Cie | ' le pre 

MAUGUIO, y. de France (Hérault). 
* Melyorium, ii, 0. 

MAULÉUN -DE-SOULE, v. de 
France (Basses - lyrénées). * Malleo, 
onis, Î. * Afallevsolium, si, 0. 

. MAURBS (Les), hab. de la Mac: 
rilanie. Alauri, orum, m. pl. Sail 
Maurusii, orum, m. pl. Liv. 

MAURIAC, v. de France (Cantal). 
*Mauriacum, à, a. 

.MAURICE, n. d'homme. Mauri- 
cius, ti, in. Capit. 

MAURIENNE, vallée de Sarole. 
* Maurrana, æ, f. 

MAURITANIE, contrée du nord- 
ouest de l'Afrique. Mauritania, æ, f. 
: (Qui est) de la Mauritanie, Alaurus, 
a, um. for. Liv. 

MAUSOLEE, 8. m. Grand ot riche 
tombeau. Mausoleum, i, n. Suet, 

MAUSSADE, adj. 1° En pari, des 
pers., du caractère. Qui est de mau- 
vaiso grâce. Ajorosus, a, um. Cic. 
Trislis, m.f.,e,n. Cic. || 2e En parl. 
des ch. Deplaisant = Travail muus- 
sade, Labor odiosus. Cie. molestus. 
Cic. Temps — (= couvert). Czium 
caliginosum. Cic. || 3° En pari. des 
ouvrages de l'esprit. Ennuyeux. {n- 
sulsus, a, um. Cic. Ineplus. Cic. À 
4° Mal fait. Deformis. m. f.,e, a. Cxs. 

MAUSSADEMENT, adv. De mau- 
vaise grâce. Morose. Cic. 

MAUSSADERIE, 8. f. Mauvaise 
grâce. Aforositas, atis, f. Cic. Tris- 
tua, æ,f. Cic. 

MAUVAIS, AISR, adj. 1° En parl, 
des ch. Qui n'est pas de bonne quahte, 
qui a qq. dofaut essentiel. Alalnus, a, 
um. Cie. : Plus mauvais, Pejor, m. 
f., jus, n. Cic. Très —, Pessimus, a, 
um. Cic, — vin, Salum vinum. Hor. 
Mauvaise marchandise, Aerx male 
Plaut. improba. l'laut. Monnaie — 
= fausse), Adulterini nummi. Cie. 
Falsa moneta. Plin. De mauvais ha- 
bils, Vestitus furpis. Ter. Navire en 
assez — élal, Navis minus idonea. 
Ulp. Chemin —, plus —, très —, 
lier difficile. Cæs. Via iniqua. Liv. 
pejor. Hor. deterrima. Cie. — temps, 
Voy. Teurs. Voir mauvaise, Vor ma- 
la. Quint. imbecilla (= faible). Quut. 
— sauté, Voy. SANTÉ. — répulalion, 
Voy. R&PuTATION. || 2° Où manque le 
necessaire, incomplet, insufisant, peu 
productif : Mauvaise réculle, Vay. ue 
SUFFISANT 1°. — antiée, Annus sie- 
rilis. Sen. Mauvais diner, Voy. mai- 
GnE 4°. || Se Qui fait mal son office : 
Mauvaise vue, Voy. raisce 1°. || 
6° Impropre à, qui ne convient pas 
pour. SJlinime tdoneus (a, um). Cac. 
Inhabilis, m. f., e, n. Cic. Inulilis, 
e. Cæs. =: C'est la mauvaise saison 
pour la pêche au maquereau, Ad 
Captandos lacertos lempeslaies non 
sunt idonez. Cic. (Homines] qui à 
cause de leur âge soul œauvais pour 
le service, Ætate inutiles bello (au 
dal). Cæs. Per ætatem inutiles ad 
bellum. Cæs. Bœufs qui ne sont pas 
— pour la culture, Boves culiura 
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non inhabiles. Col. || 6° incapable, 
au- 
poela. Cic. Un — 
Les plus 
— ouvriers, (Operariorum) tinutulis- 
Col. | 6° Où le talont 
fait sans art, mal fait, incor- 
rect. Malus, a, um. Cic. = Les mauvais 
vers, Mali versus. Cic. Certains ou- 
vrages en — rec, Quælam male 
Græca. Cic. Certains ouvraces écrils 
dans vo latin plus —, Qurdam La- 
tine scripla deterius. Cic. Un mot qui 
pas — (— assez spirituel), 
Dictum non inficetum. Suel. Avoir 
une mauvaise prononcialion, Perpe- 
ram pronunliare. Suet. || 7° Qui 
manque de justesse. AMalus, a, um. 
Cic. Pravus. Cu. : Mauvais espril, 
arguuneal, 
Res ad probandum infirma. Cic. || 
&e Contraire à la regle. Pravus, a, 
Mauvais 
testamentun. 
ILLÉOAL, 
Nun vauasLe. || 9° Blämable. AMalus, 


lnhabile. Afalus, a, um. Cic. = M 
vais poèle, Afalus 


gaéral, Dur pravus. Liv. 


simus gnisque. 
manque, 


n'est 


Liv. 


Prava mens. 


um. Cic. Vitiosus. Cic. =: 
testameol, Infrmum 
Quint. VOy. 1RRÉGULIER, 


a,um. Cic. Pravus. Cic. Improbandus. 


Cie. Reprehendendus. Cic. Vitupe- 
randus, Cic. : Qui a de mauvaises 
pensées, Male cvgitans. Cale. Faire 
un mauvais usage d'une ch.. Re abuti 


(or, ëris, usus sur), dép. Gic. Trou- 
ver — que qqn dise..., Aliquem in eo 
reprehend#re (0, is. hendi, Resume 
quod dicit. Cic. Trouver — que le 
bruit ail été répandu.…, Queri (or, 
Eris, questus sum, dep.) quod sermo 
est dissipatus. Cic. VOy. BLAMABLE, 
BLAMER, DÉSAPPHOUVEN. || 10° Gros- 
ger, mal eleve, malhonnëte. filibe- 
ralis, m. f.,6, n. Cic. Inhoneslus, a, 
um. Cie. : La mauvaise compagnie, 
Voy. coPaonie 30. Gälë par une — 
éducation, Malo cultu corrupltus. Cie. 
Les gens de mauvais ton, fncuili, 
erun, om. pl. Sall. 1 {4° Vicieux, des- 
honnête, irimoral. Malus, a, um. Cic. 
Sail. Pravus. Sall. Jmprobus. Plaut. = 
Mauvaises aclious, Împroba facta. 
Pleur. Tu as commis une foule de 
— aclions, Afuita improbe fecisti. 
Cic. Un très mauvais exemple, Pes- 
sinum eremplum. Liv. llabilude mau- 
vaise, Perversus mos. Cic. Mala con- 
sueludo. [Hor. Par tous les moyens, 
bons oo manvais, Per fas el nefas. 
Liv. Mauvaises mœurs, Mores mali. 
Sall. pravi. Sail. Vie mauvaise, Vita 
viliosa. Cic. flagiliosa. Cic. infamis. 
Cic. — foi, Voy. ror 2°. | 12° Me- 
chant, enclin à faire du mal. Afalus, 
a,un. Cic. Mnlepicus. Cie. Malevolus. 
Cic. : Mauvais cœur, — esprit, Malus 
enimus. Cie. Un mauvais homme, 
Homo malus. Cic. Je sais combien les 
bommes sont —, Novi hominum ma- 
Lfcos mores. Plant. — ciloyen, Civis 
malus. Cic. improbus. Cic. impius. 
Cic. — à l'égard de qqn. envers qqa, 
Alicui on In aliquem malenolus. Cic. 
— pour ses père el mère, avec ses 
parents, Erga parentes impius. Suet. 
a cognalos infesius. Ad Ier. — fils, 
Filius impius. Dig. Mauvaise belle- 
mère, Noverca ssva. Virg. Quint. 
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Homme qui a la figure —, Oris im- 
probi homo. Suet. Mauvaises disposi- 
lions, VOy. DISPOSITION 5°, — pa- 
roles diles sur mon compte, Malevoli 
de me sermones. Cic. Negaril mau- 
vais, Vov. MÉCHANT 6°. || 49° Malicieux, 
malin. Malus, a, um. Plant. : La inau- 
vaise lille, el Subst., La petite —, 
Pessima puella. Cat. |] 14° Defavorable. 
Mulus, a, um. Cic. Contrarius. Vurr. 
Cic. Aduersus. Cic. Alienus. Sall. Cic. 
Iniquus. Cæs. : Mauvais auspices, — 
augure, — présage, Voy. AuSricB, ett. 
Au — motunent, Alieno lempore. Liv. 
Qui se fail, Qui arrive dans un — 
moment, Intempestivus, a, um. Cic. 
S'engager sur un — terrain, Voy. 
DÉrAVONABLE. Îl y a là une place qui 
a'esl pas mauvaise pour causer entre 
aons, Esi eo loco sedes nostro non in- 
opporluua Sermoni. Cic. Le mauvais 
côté d'une ch., Prendre qq. ch. du 
— Côté, Voy. côTé 5°. Prendre qq. 
ch. en manvaise part, Voy. Pant. 
Avoir ue — upiniun de qqn, Vay. 
optNion. || 46° Nuisible, dangereux. 
Malus, a, um. Cic. Norius. Cic. Con- 
trarius. Sen. Plin. Quint. Gravis, m. 
f..e, n. Sen. Periculosus, a, um. Cic. 
: Mauvaises exhalaisuns de la mer, 
Afllatus maris norii. Plin. Air mau 
vais à respirer, Aer gravis haurien- 
tibus (au dat.). Sen. — climat, Crlum 
grave. Tac. Saison mauvaise, Grave 
anni lempus. Liv. [Ces vents] sont 
mauvais quand ils sont bumndes, Si 
humidi sunt, nocent (de nocère, eo, 
cui, citum, n.). Vitr. Herbes mau- 
vaises (— vénéaeuses), Bala gra- 
mind. Virg. Eau mauvaise, Aqua inu- 
tilis. Sen. Herbe — pour les mois- 
sous, Herba nozria salis (au dat.). 
Col. Terrain mauvais pour les arbres, 
Terra maligna arboribus (au dat.). 
Pl.-j. — à l'estomac, Contrarius slo- 
macho (au dal.). Plin. !# raifuorts 
— pour les dents, Raphani ini- 
mici dentibus (au dat.). Plin. — 
pour la santé, C. INSALUBRE. — 
pour le peuple Romain, Pericu- 
osus populo Romano (au dal.). Cæs. 
[l sera très — pour toi de faire cela, 
Sumo tuo periculo hoc feceris. Cic. 
| Mauvais cituyen, Civis norins. Cic. 
inufilis. Cic. || 46° Fâcheux, malheurour. 
Malus, a, um. Cic. Incommodus. Cic. 
: Dans la très mauvaise situation où 
il se trouvait, In rebus ejus incom- 
modissimis. Cic. Faire une très — 
traversée, Incommodissime navigare, 
n. Cic. Mauvais marché, Voy. man- 
cué 6°. Mauvaise année, Annus gra- 
vis. Sen. — nouvelle, Nuntius ma- 
lus. Cic. acerbus. Cic. || 17° Desa- 
reable. Gravis, m. f., e, n. Plin. 
“eudns, &, um. Lucr. Plin. : Mau- 
vase odeur, Odor gravis ou fœdus. 
Plin. Odeur qui n'est pas —, Odor 
non injucundus. Plin. 

Mauvais, s. m.Cequ'ilyade mauvais. 
(Id) quod malum est. Cie. Mulum, ÿ, n. 
s., el pl. souv. Mala. orum, n. pl. Cic. 

Mauvais, adv. D'un manière mau- 
vaiso = Sentir mauvais, plus —, Olére 
male. Cic. deterius. Hor. 


duana, z,f. Luc. 
(dans le départ. de 
duanum, i, n. 
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MAUVE, 8. f. Sorte de plante. 
Mfalva, æ, f. Cic. Plin. : De mauve 
Malvaceus, a, um. Pl. ? 
MAUVIETTE, 5. {. C. ALourETTæ, 
MAUX, plur. de az (bte 
MAXILLAIRE, adj. Relatif aux 
mâchoires. Mazxillaris, in. f.,e, n. Cets. 
MAXBIE, 8. f. 49 Préceptc de con- 
duito. Przceptum, i, n. Cic. Insti- 
futum, 0. Cic. 2 Instruire ses Als sui- 
vaal ics maximes des ancètres, Eru- 
dire filios ad majorum inustituta. Cie. 
Nos — sool les mêwes, Nous sui- 
vons les mêmes —, Eädem disci- 
plinâ utimur. Plaut. Se conformer 
rigoureusement à celte maxime, Hoe 


præceplum offcit diligenter tenëre. 


Cic. |} 2° Sentence, proposition gene- 
rale qui instruit Sententia, æ, f. Cic. 
: Courle maxime, Sententiola, {. Cie. 
Quint. Maximes choisies d'Épicure, 


Selectæ Emicuri sententiæ. Cic. Ma- 


xime importante puur le salut de 
l'Étal, Sententia reipublicæ saluber- 
rima. Cic. Les Academicieos on! pour 
—, tiencent pour — qu'ua ne peut 
rien cunnaltre, {d habent Academiei 


decreluim, nihil posse percipi. Cic. 


MAXIMUM, 8. m. {0 Ce qui est le 
plus fort dans l'ordre des choses dont 


on parle. Se tourne par Le plus fort, 


La plus forte : Maximus, a, um. Cie. 


Summus. Cic. : Le maximum du prix, 


Sumuum prelium. Ter. || Neuf jours 
au maximum, Diebus plurimum novem. 
l'in. Une drachbme au —, Plurimum 


drachma. l'in. | Le maximum de la 


peine, Pœna gravissima, Cic. || 2° Le 


plus haut point aù une ch. puisse être 
portes. Vay. count. 49. 


MAYENCE, v. d'Allomagne. Afogon- 


fiacum, i, n. Éutr, : Les habitants de 


Mayence, Mogontiaci, orum, m. pl. 


À.- Viet. 


MAYENNE. 1° Riv. de Francs. Me- 
\ 20 V. do France 
a Mayenne). * Ale- 


MAZETTE, 5. f. Mauvais petit 


cheval. Strigosus (i) equus (i), m. Liv. 


ME, pron. pers. Voy. 18. 
MÉÈANDIE, 8. m. 1° Fleuve de 
l'Asie Mineurs. Mæander, dri, m. Liv. 


Sen. Plin. |} 2° Sinuosite; Fig. Detour 


de paroles. Mzander, dri, m. Cic. 
Gell. Voy. véroun. 

MEAT, 8. m. C. CONDUIT 29. 
MEAUX, v. de France (Scine-et- 
Marne). *Civilas (alis, f.) Meldorum. 
° Mleldi, orum, m. pl. 

MÉCANICIEN, 8. m. Celui qui s'o0- 
cupe de mecanique. Mechanicus, 1, m. 
Col. Suet. | 
MÉCA NIQUE, adj. 1° Qui a rapport 
aux machines. Mechanicus, a, um. Gell. 
Organicus. Vitr.: Par des moyens mé- 
caniques, Organicis administralioni- 
bus. Vitr. || 2° Qui opère par la main : Les 
arls mécaniques, Operesæ arles. Cic. 

Mécaniove, 8. f. 4° Science des lols 
du mouvement, etc. Mechanica (æ#) art 
(rtis), f. Farm., et simpl. Mechanica, 
æ, f. Symm. : La connaissance de le 
mécanique, Machinals scientia. Plin. 
1 2° Maohine. Voy. ce m. 
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MÉCANISAE, s. m. La structure: 


d'un corps et l'action combinôe do ses 
parties. AMachinatio, onis, f. Cic. : 
tre mû par un certain mécanisme. 
Aachinatione quädam moveri. Cic. Le 
— du corps bumain, du corps d'un 
être animé, flominis constructio ou fa- 
bricatio, f. Cac. AMentbrorum animan- 
tis fabrica (zh f. Cic. || Fig. Le 
mécaoisme de la langue latine, La- 
Lin sermonis ralio (ouis), F. Quint. 
MÉCÈNE. d° Ami d'Auguste, pro- 
tecteur de Virgile et d'Horace. Alæ- 
cenus, atis. m. for. || 2° Fig. Pro- 
tecteur des lettres et des arts =: Des 
Aécènes, Mzcenates, ium, m. pl. Mart. 
MÉCHAMMENT, adv. Avec môchan- 
octe. Afale. Cic. AMalitiose. Cic. I1m- 
probe. Cic. Malefice. Plaut, 
MÉCIHIANCETÉ, 8. f. 4° Penchant 
à faire du mal. Malitia, æ, f. Cic. Ala- 
levolentia, f. Cic. Improbitas, ais, f. 
Cic. || 2° Cruauté. Crudelitas, atis, f. 
Cic. Feritas, f. Cic. Inhumanitas, f. 
Cic. Immanitas, f. Cie. Sævitia, æ, 
f. Sal. Voy. cruauté 1°. || 3° Action 
mechante. Blaleficinm, ai, n. Cie. Ma- 
lum (i) farinus (nuris), n. Cie. Atror 
(ocis) facinus (neris), n. Liv. Voy. 
CRUAUTÉ 2° : Faire une mérhanceté, 
Mulefirium committfre ou admitiFre. 
Cic. || 4° Parole medisante. Malcdic- 
tum, i, n. Cic. : Dire des mechan- 
celés contre qqn, Alaledicta in ali- 
quem dicëre. Cic. Voy. uévine. 
MÉCUANT, ANTE, adj. 4° En parl. 
des cb. Qui ne vaut rlen dans son 
enre. Alalus, a, um. Cic. Improbus. 
ic. : Plus méchant, Pejor, m. f., 
jus, n. Cic. Improbior, ius. Plaut. 
Très —, Pessimus. a, um. Cic. Im- 
probissimnus. Cic. Méchanle marchan- 
dise, Mferz mala ou improba. Plaut. 
Méchant vers, Malus versus. Cic. Mt- 
Chaale réputation, Afala fama. Cic. 
Mechant goûl, Voy. coùr 5e. || 2° In- 
habile, incapable. Mulus, a, um. Cie. 
= Mechant poète, falns poeta. Cic. || 
8° Chelif, insuMisant. Afiser, era, erum. 
Ter. Cæs. Misclius, a, um. Plaut. Pu- 
sillus. Cic. Tenuis, m. f., e, n. Cic. 
: Un méchant repas, Tenuis mensa. 
Hor. Voy. maicae 40. — manteau, 
Méchante tuniqne, Voy. maLueu- 
BEUX 100. — santé, Infrma valetudo. 
Cic. || Méchante bumeur, Voy. cna- 
GRIN (adj.) 2°. || 6° Qui pout causor 
dos embarras, des dangers = Une mmé- 
chaote affaire, Molestia, æ, f. Cic. 
Voy. ArraiRe 110, || 6° Contraire 4 
la probité, 4 la justico. Afalus, a, um. 
Cic. Improbus. Cic. Iniquus. Cic. Per- 
versus. Cic. : Une méchante action, 
Maleficium, it, n. Cic. Malefactum, à, 
n. Cic. Faire une — action, Vos. 
ACTION 50, |} 6° Enclin à faire du mal, 
qui manque de bonte. Aulus, a, um. 
ic. Maleficus. Cic. [mportunus. Cic. 
Trux, Rén. ucis. Cic. Truculentus, a, 
um. Plaut. Ter. Cic. Teter, tra, trum. 
Cie. = Un méchant homme, Hono 
malus. Cic. Le caractère — de Tar- 
quin, Turquinii importunitas (atis), 
. Cic. Faire le — (— s'emporter en 


menaces), Voy. menace. {| Uno bœuf 


MÉCON 


méchant, Bos trux. Sen. ] Méchante 
langue, Voy. Lancug 20. Visage mé- 
chant, Vultus leter. Suet. Yeux mé- 
chants, Regards —, Oculi trucu- 
lenuti. Plaut. truces. Cic. Luc. mni- 
naces. Sen. Luc. {1 lui lança le re- 
gard le plus méchant qu'il put, Quam 
potuit traculentissime cum  adspe- 
rif. Quint. || Plaisantlerie méchante, 
Accrba cavillutio. Suet. Asjeræ fa- 
celiæ. Cic. || 7° Porvers. Alalus, a, nm. 
Cic. Prauns. Cic. Improbus. Cic. Ne- 
farius. Cic. = Uo mechant homme, 
Improbus homo. Cic. || Merhaute ply- 
sionomie, Mine —, Improbum os. 
Suet. |} Subst. Les méchants, Im- 
probi, orum, m. pl. Cic. || 8° Opi- 
niâtre, d'un caractère difficile. Contu- 
maz, gén. acis. Cic. || 9° Malicicux, 
malin. Malus, a, um. Plaut. || 10° Rail- 
leur. Voy. ce m. 

MÈCHE. 8. f. 1° l'assemblage de 
fils qui brülo dans Îcs lampes, dans les 
chandelles. Ellychnium, di, n. Plin. : 
Méche d’une bougie. Cerei fila (orum), 
o. pl. Sen. || 2° Matière inflammable 
preparée pour mettre le feu. Ignia- 
rm. üi, 0. Plin. || Fig. Découvrir, 
Éventer la mèche (— découvrir le 
secret d'uo complol), Aperire con- 
juralionem. Sall. || 3° Sorte de petit 
flocon. Floceulus, à, m. Plin. || 4° Bou- 
quot de chevoux. Cirrus, à, m. Varr. 
Mart. Juv. || 6° Spirale do certains 
outils. Cochlea, æ, [. Vitr. Plin. 

MÉCUEF, 8. m. C. MALIIEUR. 

MÉCOMPTE, $. m. 4° Erreur dans 
un con.pto. C. enneun. || 2° l'ig. Espo- 
rance trompès. Frustralio, ons, f. 
Planc. ap. Cic. Just. Voy. Désar- 
POINTEMENT =: Trouver un mécomple, 
C. Être décu dans nne ESrÉnANcr. 

Se MÉCOMPTER. C. Se rnowrEn. 

MÉCONNAISSADLE, adj. Qu'on no 
peut reconnaitre. “Qui (quæe, quod) 
agnosci non potest. “Ita mulatus la, 
um) ul cognosci non possif = Renrire 
ga. cb. meconnaissable, * Aliquid ita 
mutare nf cognosci non possif. 

MÉCONNAISSANCE, 5, f. 10 Action 
de meconnaitre. Ignoratio, onts, [. Cic. 
: La méconnaissance d'une pers., 
d'une ch., Ignoralio alicujus. Cic. 
Curt. rei. Cic. || 2° Manque de gra- 
titude. C. iNonaTrTuDs. 

MÉCONNAISSANT, part. prés. de 
MÉCONNAÎTUE, Voy. ce v. || MÉCON- 
NAISSANT, ANTE, adj. C. INOnAT 2°. 

MÉCONNAÎTRE, v. act. 19 Ne pas 
reconnaitre. Non agnoscëre (o, is, 
gnoui, gnitum), act. Cic. || 2° Désa- 
voucr qqn, affecter de ne pas le recon- 
naitre. Abdicare, act. Liv. : Mécan- 
nallre son fils, ses enfants, Abdi- 
care filium. Sen. liberos. Plin. — en 
qqn son père, Aliquem abdicare pa- 
ren. Liv. 11] méconnalt eu elle sa pa- 
rente, Negat hanc esse cognatam. T'er. 
11 3° Ne pas apprècier qqn comme lil 
lo merite. Parum intellig®re (0, is, 
lexi, lecitum), act. Sen. Quint. = Caton 
fut méconnu de ses contemporains, 
Catonem œætas sua parum intellerit. 
Sen. [Si tu penses que j’ai défendu 
cette cause malgré moi], tu me mé- 
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connais grossièrement, Afe vehemen- 
fer ignoras. Cic. Méconnaissant la 
peine qu'il a fallu pour acquérir ec's, 
land existunans quanto luabvre («d) 
partum (sit). Ter. 

Se MECONNAÎTRE, v. réf. Oublier co 
qu'on a oto, ce qu'on est, co qu'on doit 
aux autros: êtro prosomplueux : Qui se 
meconnall, Sui tnmodicus (i) æsii- 
maltor (oris), m. Cic. 

MÉCONTENT, ENTE, adj. fe Qui 
n'est pas satisfait de qqn. (A licui) 1ra- 
tus. a, um. Cic. uffensus. Cie. : Très 
mécoolent de qqn, Alrcui periratus, 
l'laut. iratissimus. Cie. Être —, Gra- 
vari, pass. Cic. Je suis — de non 
frère, Fratris me piget (guit ou gi- 
Lum est, gère), Ter. Etre — de soi, 
(Ea géo.) Sibi displicère (eo, es, cui, 
cifum), u. Ter. Sen. Sibi non satis- 
fucère (io, 1s, feci, factum), n. Cie. 
(En parl. d'uo écrivain, etc.) Se ca- 

umniari, dép. Quint. Callimique log- 
jours — de lui-mème, Calhimachus 
calumniator sui. Plin. || 2° Contraris, 
peine d'une ch. (lte) offensus, a, um. 
Cic.= Etre mécontent, Voy. rAcnk 2e, 
30 Qqf. Qui trouve qu'une ch. ne lui suf- 
fit pas. (Re) non cuntentus, &, win. VAL 

NECONTENT, ENTE, s. mo. f. 1° Eu 
gén. Personne qui n'est pas contente 
: Le préteur évite de faire des mé- 
contents, Prætor offensionem vwitat. 
Cic. Ce service fait quelques —, Iilud 
beneficium nonnullam habet querelam. 
Cic. Voy. MÉCONTENTER. || 2° Per- 
sonne qui n'est pas satisfaite du gou- 
vernement : Un mécontent, (omene 
varum rérum cupidus ou avidus, Sail. 
novis rebus stulens (gén. entis). Cir. 

MECONTENTEMENT, 8. m. Sen- 
timent d'une pers. qui n'est pas satis 
faito de qqn ou do qq. ch. Uffuusio, 
onis, f. Cic. Offensa, æ, [. Quint. 
Animns (i) offensus (1), m. Hirt. In- 
vidia, æ, f. Cic. Siomarhus, à, m. Cic. 
ra, æ, f. Cic. =: Leger mécunieute- 
ment, Offensiuncula, æ, f. Cic. — 
qui fermeute, Gliscens invidia. Liv, 
Uu — s'étant manifesté, Ervrtä uli- 
qu offensivne (à l'ubl. abs.). Cic. Les 
marques du — public, Indignationes 
publicæ. Liv. Le — qu'on cxprimait 
devant moi, Querele quæ apud ms 
habebantur. Cic. Douner à qqn plus 
de —, de plus grands sujets de —, 
Majori offensiont esse alicui. Cic. Voy. 
MÉCONTENTER. Ce Service soulive 
quelque —, Jllud beneficium non- 
nullum habet querelam. Cic. Avoir du 
— d'une ch., Rem moleste ferre. Cie. 
Voy. rAcué 2°. Exhaler son — contre 

qn, Stomachum in aliquem erum) re. 
Me. Par un excès de — de 30i-mème 
(en part. d'un auteur), Nimiä contra 
se calumnia. Out. 

MÉCONTENTER, v. act. Rendre 
qqn mecontent. (Aliquem) offendfre, 
0, ts, fendi, fensum, act. Cic. (Alicui) 
displicère (eo, es, cui, cifum), n. Cire 
offensioni esse (sum, es, fui, futurus). 
Cie. molestiam affcrre (fero, fers. al- 
tuli, allatum). Cic. stomachum facère 
(io, ts, feci, factum). Cic. = Qui mé- 
contente qqn (en parl. d'une pera. OU 
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d'une ch.), Alicui gravis (m. f.,e, 
n.)ou molestus (a. um). Cie, Voy. con- 
TRARIER 39, DÉPLAINE 20, IRRITEN 40. 

MECQUE (La), v. d'Arabie. * Maco- 
raba. z, f. 

MÉCHÉANCE, 8. f. C. wcaéou- 
LT 20, tupiéré 1e. 

MÉCRÉANT, 8. D. C.INCRÉDULE 2°, 
DMPIE 1°, . 

MÉDAILLE, 5. f. Pièce de métal 
frappes on l'honneur do qqn ou de qe 
ch. Wornisma, alis, n. Dig. || Fig. Le 
revers de la médaille, (= l'autre 
côté) *Altera (ius) pars Crise f. 
= le manvais côlé) * Pejor (oris) pars 
artis), f. D'apr. Ter. (Ad., prol. 3). 

MÉDAILLON, S. M. C. MÉDAILLE. 

MEDECIN, s. m. 4° Celul qui exerce 
la medecine, Afadicus, i, m. Cic. : 
Médecin en cbef, l’remier —, Ar- 
chiater, tri, m. C.-Th. Fouctions de 
— eo cbef, Archiatria, æ, Î. C.-Th. 
Être —, AMedicinam exercère. Cic. 
profiter, dép. Cels. excolëre. Cels. 
fachitare. Quint. Ag eler ie —, Me- 
dicum arcessére. Plaut. admouère. 
Cic. ] 2e Fig. Co qui soulago, console 
2: Être son médecin 4 soi-même, Subi 
nederi (eor, éris, 8. parf.), dep. Cic. 
Stbi medicari, dép. Ter. Le teinps 
qui est le — des sots, qui sert de — 
aox sols eux-mêmes, Dies, qua stul- 
tis quogue medetur. Cic. Prendre pour 
— le travail littéraire, Afedicinam 
alhtieris petëre. Cic. 

MÉDECINE, 5. [. 4° Art de traiter 
Les maladies. Aledicina, æ, f. Cic. e- 
dendi scientia (æ),f. Cels. ou ratio 
QE f. Suet. : Exercer la médecine, 

. Être mévecx 1°. Être empluye en 
—, In usu medico esse. Plin. L'écorce 
est d'un précieux secours en —, Cor- 
ticis ad medicamenta pretitun est. Plin. 

2° Medicament purgatif. l’urgativum 
L medicamen (minis), n. C.-Aur. 

MÉDECINER, v. act. C. pnoGuen. 

MELÉE, celebre magicienne. Aedea, 
a, f. Ur. 

MÈDES (Les), hab. de la Mdie. 
Meh, orum, @. pl. Cic. 

MEDIAL, ALE, ait]. T. de gramm. 
Qui est au milieu. Voy. MILIEU. 

MÉDIAN, ANE, adj. T. d'anat. Qui 
est au milieu. Voy. MILIEU. 

MÉDIAT, ATE, adj. Qui n'a rapport 
à une ch. que moyennant un interme- 
diare. Inditectus, a, um. Quint. 

MEDIATEUR, TAICE, S. M. f. 
Celui, Celle qui s'entremet ur 
operer un accord. Sequesier, {ri ou 
trs, masc, Cic. Sen. Sequestra, æ, 
fem. Stat. Internuntius, ü, masc. 
Cic. fnternuntia, æ, fem. Cic. Plin. : 
Mediatenr de la paix, Pacis inter- 
pre ehs), mase Liv. Mérdiatrice de 

pait, Pacis vratrir (icrs), fém. Cic. 
Meduatenr d'une alliance, Societatis 
piclor (oris), wasc. Cic. S'interposer 
comme — (ou mediatrice) dans une 
affaire, In rem se interponëre (0, is, 
pésu, posilum). Cic. Voy. INTEnMÉ- 
DIAIRE (Subst.) 20, ENTREMETTEUR 4°, 
S'ANTREUETTAR, 

SMEDIATION, 8. f. Entremise. In- 
lrcessio, onis, f. Cic. Intercessus, üs 
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(uaité soul. à l'abl. s.), m. V.-Maz. 
nterventus, G@s, m. Suct. Traj. ap. 
PL.-j. Voy. KNTHEMISE. 

MÉDICAL, ax, adj. fe Relatif 
à la medecine. Medicinalis, m. f., 6, 
n. Cels, 2 L'art médical, Ârs medi- 
cinalis. Col. || 2° Propre 4 guerir. 
ledicus. a, um. Plin. 

MÉDICAMENT,S. 0. Substances em- 
ployée pour guerir. Medicamentum,i, 0. 
Cic. Aledicamen, minis, n. Cic. Reme- 
dium, ti, n. Cic. Medicina, æ, f. Cie. 

MEDICAMENTER, v. acl. Traiter 
par des médicaments. fedicare, act Col. 

MÉDICAMENTEUX, EUSE, adj. 
Qui a la vertu d'un medicament. Medi- 
cabilis, m. f.,e, n. Col. Pall. Medi- 
catus, a, um. Sen. Medicamentosus. 
Vitr. =: Propriélé médicamenteuse, 
Medicata potentia. Sen. 

MEDICATION, 5. f. Action de 
traiter les maladies. Afedicatio, onts, 
f. Col. Medicina, æ, f. Col. 

MÉDICINAL, ALE, adj. Qui sert de 
remede. Mecdicinalis, m. f., e, 0. Plin. 
Medicabilis, e. Col. Medicatus, a, um. 
Sen. Aledicamentosus. Vitr. = Eau 
medicinale, Aqua medicata. Sen. me- 
dicamentosa. Vitr. Le pain nossède 
des vertus médicinales, Panis conti- 
net medicinas. Plin. 

MÉDIE, contree de l'Asie. Afedia, 
æ, [. Plin. : Qu est de la Médie. (En 
parl. des pers.) Medus, a, um. Hor. 
(Ea parl. des ch.) Medicus. Nep. 

MEDININE, 8. m. Mesure grecque 
(= 51 litres, 84e). Afedimnum, à, 0. 
Cic. Medimnus, i, m. Nep. 

ATÉDINE, v. d'Arabie. *Jatrippa, æ, f. 

MÉDIOCRE, adj. Qui est entre le 
grand et Île petit, entre le bon et Île 
mauvais. dedivcris, m. f., e, n. Cic. 
Modicus, a, um. Col. : Espace mé- 
diocre, Mediocre spalium. Cæzs. — 
somme d'argent, Mudica pecunia. 
Cic. Puète —, Mediocris poeta. Hor. 
Esprit —, Ingenmium mediorre. Cic. 
medium. Tac. 1l trouve bien — le 
profit tiré de ces cbhases, Earum 
rerum vidlelur ei levis fructus. Cic. 
Re-sources très médiocres, Eriguz 
facuitates. Cæs. Patrimoine fort me- 
diocre, Patrunonium tenue. Ad Ier. 
Close d'une valeur plus que —, Res 

arvi prelii. Liv. Ce ne fut pas un 

Lomme —, Haud mediocris hic vir 
fuit. Cic. Bieufait qu n'est pas —, 
Beneficium non parvum. Cic. || S. m. 
Le medincre, C. uéniocnitTé 4e. 
Mérite qni est au-dessuus du —, 
Laus tennis. Cic. erigua. Cic. 

MÉDIOCREMENT, adv. 1° D'une 
façon mediocre. Medocriler. Cic. Mo- 
dice. Cic. : Toucher médivcremeant, 
Modice tang/re. Cic. Il n'a pas été 
— blämé, Reprehensus est non me- 
diocriter. Quint. || 2° Peu : Médiucre- 
meut instruit, Leviter eruditus. Cic. 
Très — solide, Parum firmus. Cæs. 
Voy. PRO. , 

MÉDIOCRITÉ, 8. f. 10 État, Qualité 
do ce qui ost médiocre. Mediocritas, 
atis, (. Cie. : La médiocrile du pa- 
trimoine, Reï famailiaris mediocritas. 
Suet. || 2° État ontre l'opulence et la 


MÉDIT 4083 


pauvreté, entre l'élévation et une con- 
dition inférieure. Mediocritas, atis, f, 
[or. || 8° Moderation, juste milieu. Voy. 
MILIEU. || 4° Insuffisance d'esprit, do 
merite. Mediocrilas, atis, . Vell.: Ma 
médiocrilé, Sea ingenii mediccrilas, 
Cic. [| 5° Homme d'un esprit mediocre. 
Homo (minis) mediocris (is), m. Cie. 

MEDIRE, v. 0. Dire du mal : Né- 
dire de qqn, Alicui mabdicére (0, is, 
diri, dictum), n. Cic. maledice dicére. 
Cic. De aliquo male loqui (or, Eris, 
locutus sum), dép. Suet. In aliquem 
maledicta dicëre. Cic. maledicta con- 
jicËre (10, is, jeci, jectum). Cic. Ali- 
quem maledictis fig”re (0, ts, fixi, 
firum). Cic. maledictis vexare. Cic. 
— souvent de qqo, Alicui male dic- 
lilare, n. Plaut. Qui médit de qqun, 
In aliquem maledicus (a, um). Quint. 
Médire de soi-mème, De se deirah®re 
(o, is, (rari, fractum), n. Cie. — l’un 
de l'autre, Inter se obirectare, n. Nep. 
Voy. néNIORER. 

MEDISANCR, 8. f. 1° Action de 
médire. Sfaledictio, onts, f. Cic. Ma- 
ledicentia, æ, f. (tr. rare). Gel. { 
2° Discours de celui qui medit. MJale- 
dictum, à, n. Cic. Sermo (unis) ma- 
lignus (1), m. Pl.-j., et abs. Sermo, 
onis, m. Cie. = Donaer prise à la 
médisance de qqn. Alicut sermonem 
dare. Cic. Échapper & la — des 
hommes, aux m‘disantes de ses en- 
aemis, {omainum linguas vitare. Cic. 
Sermones inimicorum ef[uy”re. Cic. At- 
laquer qqn avec les armes de la médi- 
sance, Aliquemn maledico dente carpêre. 
Cic. || 2° Les gens medisants. [fomines 
(um) maledici (orum), m. pl. Ad Her. 

MÉDISANT, ANTE, adj. Qui médit. 

Maledieus, a, um. Cie. Maledicens, 
én. entis. Cic. : Plus médisant, Ma- 
edicentior, m. f., ius, n. Cic. Très 
—, Muledirentissimus, a, um. Cic. 
1 Subst. Un médisaut, Home (minis) 
maledreus (1), m. Ad Her. 

MEDITATIF,1v8, ad. Qui est portè 
à la moditalion. °In aliyuë cuytia- 
tione versari solilus (a, um). D'apr. 
Cic. (De rep., 1, 22). 

MÉDITATION, 8. f. Action de mé- 
diter. Cogitatio, onis, f. Cic. Commen- 
tatio, f. Cic. Aleditatio, f. (rare en ce 
sens). Cic. : Daus le silence de la 
méditation, Cogitatione facità. Cie. 
Qu'on a préparé par une longue —, 
Mult& conrmentatione ou medtirtione 
paratus. Cic. Écrivain en —, Scriptor 
meditans. Plin. Plongé dans la —, 
In cogrtatione defirus. Cic. 

MÉDITER, v. act. et nent. 4e Era- 
miner mûrement une ch., reflechir pro- 
fondement sur une ch. : Mexliter une 
cb., — sur une cb. (en sujel. une 
question), Rem ou re cogilure 
animo OU im animo Ou secum, OÙ 
simpl. Rem ou De re cogilare. Cic. 
Rem ou De re meditari, dép. Cie. 
Rem ou De re commentari secum, et 
simpl. commentari, dép. Cic. Rem 
agitare in animo. Liv. Où in menie. 
Varr. Cie. ou cum animo. Sall. ou 
animo. Cie. ou mente. Cic. Liv. ou 
secum. Ter. Sall. ou simpl. Rem egi- 
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fare. Sall. Cic. Liv. Rem animo vol- 
vre (0, is, volui, volutum). Liv. Rem 
voluiare animo. Cic. vu in animo. 
Liv. — toutes les actions el les 
paroles de qqn, Omnia facta dic- 
laque alicujus secum revolrère. Tac. 
— une cause (= se préparer à la 
plaider), Meditari causam. Cic. fl n'a 
pas autre chose à —, Habet nihil 
aliud quod agatet in mente. Cic. — 
sur Dieu, De Deo cogitare. Cic. Je 
médite sar ce que je dois faire, Co- 
ito quid agam. Ter. Discours wédité, 
ooguement —, Oratio commentala. 
Q.-Cic. ou meditata. Liv. Plin. diu an- 
te præparata. Liv. Close longlemps 
méditée, Res mullum agitata. Cic. 
Meditons entre nous sur la manière 
dont nous devoos passer ce temps, 
Commentemur inter nos quä ralivne 
nobis (raducendum sit hoc lempus. Cie. 
Je meditais quelles objecliuns Je 
ferais, Mecum meditabar quid contra 
dicerem. Cic. 118 medilatent non point 
par quels moyeasails puurraient vain- 
cre, mais comiuent ils devraieol user 
de la victoire, Non, quibus ralivnibus 
superare possent, sed quemadniodum 
uli victoriàä deberent, cogilabant. Cæs. 
IS méditèreot s'ils delaurneraient 
Messaline de.…, Agifavere num de- 
pellerent Messalinam. Tac. Médile si 
ta préfères parler ou trailer par 
écril de..…, Delibera utrum coiloqui 
malis an per literas agère. Nep. 
Mediter si cela est ulile ou non, 
Consultare condncat id necne. Cic. || 
Abs. Ils s'assemblent daus le temple 
pour méditer, Congregantur in fexplo 
commentanii cauràä. Cie. — longue- 
ment, Mulla cum animo où secum ou 
in pectore voluëre. Sall. Slulta secum 
animo volutare. Liv. J'ai bien mé- 
dité, Multis modis mecum medltiatus 
sum. Plaut. À voir beaucoup —, Multu 
animo el cogiiatione percurrisse (de 
ercurrère,o, 18, cursum). Cic. || 2° Pro. 
oter. (Rem ou De re] cogitare. Cic. 
agitare. Sail. Liv. (Rem) meditan, dép. 
Cic. in antmo volufre (voy. 1°). Liv. 
= Mediter des proscriplions, fogilare 
proscriplivnes. Cic. — la perle de 
celte ville, De hujus urbis exilio co- 
gitare. Cic. — la guerre, Bellum in 
animo volvëre. Liv. — une défection, 
Agitnre defectionem. Liv. — des at- 
tentats inexpriables, Fraudes inezpia- 
biles concipére (io, is, cepi, ceptum). 
Cie. Crime médité, Scelus cogiiatum 
ou meditatum. Cic. Exécuter ce qu'on 
a —, Cogitala perficère. Cic. Que 
médiles-lu de faire? Quid facËre 
cogitas ? Ter. Méditer de détruire les 
prèmes d'Ilumère, Cogilare de Ho- 
meri carminibus abolendis. Suet. Il 
médite de recommencer la guerre, 
Mente agitat bellum renovare. Nep. 
Les consuls mérdilaicot entre eux de 
prendre pour enaemis l'un les Sam- 
uiles, l'autre les Étrnsques, Con- 
sules inter se agitabant, wii alter 
Samnites hostes, alter Etruscos deli- 
gerel. Liv. Néditer de passer le Rhia, 
de purler Ja guerre, Agitare de iran- 
situ Rheni. Liv. de inferendo bello. 
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Liv. — de fuir, Fugam agitare. Sail. 
medilari. Suet. 11 méditait de partir, 
Meditabatur profcisei. Nep. 

MEDITERRANE, Ée, adj. Qui est 
au milieu des terres. Mediterrancus, 
a, um. Cæs. Cic. Liv. Interior, m. 
f., us, D. Cic. : Les pays méditer- 
raués, Regiones mediterranez. Ces. 
Les nalions médilerranées, Interiores 
nationes. Cic. La mer Medilerranée, 
et S. f. La —, Mediterraneum (i) 
mare (is), D. Fsid. (Les Romains l'ap- 
pelaient mare nostrum. Cæs. Alel.) 

MÉDITERRANÉEN, ENNE, ad. Qui 
appartient à la mer Mediterranee. Les 
régions médilerranécnues, * flegiones 
ad inare Blediterraneum silæ. 

MÉDIUM, 8. m. 4° Sons de la voix 
entre le grave et l'aigu. Afedii (orum) 
sont (orum), m. pl. Quint. || 29 Expè- 
dient pour concilier. Voy. Moyen terme. 

MEDOC, anc. pays de Francs. * Me- 
dulicus (i) Pagus li, m. : (Qui cat) 
du Médoc, Afedulus, a, um. Plan. 
Meculicus. Sid. Les habitants du —, 
Meduli. omum, m. pl. Aus. 

MÉDULLAIRE, adj. Qui appartient 
à la moelle. * Meduilaris, m, [., e, 0. 
D'apr. Apul. (Met., 7). 

MÉFAIRE, v. 0. Faire le mal. Voy. 
ma (subst.) 29. 

MÉPAIT, 8. m. C. Manvaise Ac- 
TION 50. 

MEFIANCE, 8. f. C. DÉMIANCE. 

MÉFIANT, ANTE, adj. C. DÉFLANT. 

Se MÉFIEN. C. Se DÉFiEn 2° el 30. 

MEGANDR jan, loc. adv. Faute 
de prendre ar o. Per imprulentiam. 
Cic. Imprudentiä. Cic. Tnprudenter. 
Vell, Inscrenter. Cic. : Ce n'est pas 
un mot qui te soil échappé par mé- 
garde, Verbum tibi non ercidit for- 
tuito. Cic. 11 At la mème chose par 
—, Idem fecit imprudens (vén. entis). 
Cic.Jel'aifaitpar—.Feciinsciens. Ter. 

MÉGARE, v. do Grèce. Afeyara, æ, 
f. Cic. et Mlegara, orum, n. pl. Plaut. 
: (Qui est) de Mégare, Megarensis, 
u&.f.,e,n. Plin. Euclide de —, Eu- 
clidrs Mjegareus. Cie. Slalues en 
marbre de —, Signa Megarica. Cic. 
Les pbilosophes de l'écule de —, 
Alegarici, orum, m. pl. Cic. 

MEGARIENS(LES), hab. de Megare. 
Megarenses, ium, m. pl. Plin. 

MEBGÈRE, s. f. {0 L'une des Furies. 
Megæra.æ,f. Virg.||20Fomme mechante 
et emportée. Furia, æ, Î. Cic. Liv. 

MEGISSIER, s. m. Artisan qui ap- 
prête les peaux. Cortarius, ii, m. Plin. 

MELUN-SUR-YÈVRE, v. deFrancs 
(Cher). * Magdunum, i, n. 

MEILLEUR, SURF, adj. au compar. 
Qui est au-dessus du bon. Blelior, m. 
f., dus, n. Cic. Et tous les compar. 
des adj. cités à son : Rendre meil- 
leur, C. AMÉLIORER. Devenir —, C. 
S'AMÉLIORER. 

MEILLEUR (LE), MEILLEONE (LA), 
adj. an superl. Qui, pour la bonté, est 
au-dessus de tout dans son genre. Op- 
timus, a, um. Cic. Et tous les superl. 
des adj. cités 4 Bon. 

MriLLEUR (Le), 8. m. Ce qu'il y a 
de mioux. (Id) quod optimum est. die. 
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Quint. Optimum, à, n. Cic. Optima, 
orum, 0. pl. Quint. : Le meilleurest de 
faire(—ilvaut mieuxr...), Voy.vatoin 
MEIN, riv. d'Allomagne. denis, is, 
m. Dlel. Mœnus, à, m. Plin. Tac. 
MELANCOLIE, S. f. 1° La bile noire. 
Melancolia, æ, (. [aid. Atra (æ) bitis 
(is), . Plin. || 2 Fig. Disposition à la 
tristesse. Afra (æ) bilis (is), F. Cic. 
Bilis nigra, f. Sen. Tristitia, æ, f. 
Cic. Mzæstitia, f. Cie. 
MÉLANCOLIQUE, adj. 1° Triste, 
chagrin, Alelancholicus, a, um. Cic. 
Plin. Tristis, m. f.,e,n. Cic. Mzæstus, 
a, um. Cic. || 2° Qui annonce, Qu 
inspire la melancolie. Tristis, m. f., e, 
n. Cic. Maæstus, a, um. Ad Mer. : 
Chanter un air mélancolique, Flebi- 
liter canêre. Cic. 
MÉLANCOLIQUEMENT,  adr. 
D'une maniere melancolique. Aleste. 
Ad Iler. Flebiliter. Cic. 
MELANGE, 8. m. 4° Ensemble 
de ch. ou de pers. mêleses. (En géo.) 
Mixtura ou Alistura, æ, [. Col. 
Commixztura, f. Cato. Admirtio ou 
Adunistio, ons, Î. Cic. Permixlio, f. 
Cic. Pall. (Formé daos des propor- 
lions données) Temperalio, onis, f. 
Cic. Temperamentum, i, n. Col. Plin. 
Temperies, ei, Î. Plin. =: Mélanges 
(pharmaceutiques),  Composutiones, 
um, f. pl. Ceis. Remplir le vase d’un 
mélange sernblable, Simili mirturä 
vas supplère. Cul. Verser le reste de 
ce premier —, Supertoris permirlio- 
nis reliquias fundfre. Cic. Une am- 
phore du —, Amphora commirti. 
Cato. L'âme n'est point un —, Nihil 
est animis adinirium. Cie. L'âme dé- 
hvrée de tout — d'éléments cor- 
purels, Antnus omni admirlione cor- 
poris liberatus. Cic. Armée formée 
d'un — de divers peuples, Érercilus 
varitis ex gentibus mirtus. Liv. Un 
— de jus et d'herbes hachées, Jus 
confusum secltis herbis. Ilor. Un 
— de terre et de fumier, Afirie 
stercore terra. Pall. Fatre un —, 
Voy. MéLaxoën. Les éléments sont 
les mêmes; les proportions du — 
scules diffèrent, Fadem est male- 
ria, sed distat temperumeuto. Plin. 
Bronze formé du — de tous ces mé- 
lauxr eu quantilé égale, Æs in quo 
æqualis omninum (metallorum) tempe- 
ries fuit. Plin. La couleur [de la 
eau] présente un juste —, Afagna 
est) in colore temperies. Plin. Qui 
est an juste — de feu et d'air, Tem- 
peralus ex ïigne et animä. Cic. Qui 
est sans —, C. pun. || Fig. Mélange 
égal de vices et de vertus, Afirlura 
æquabilis vitiorum aique virtulum. 
Suet. — de luxe et de vilenie. Lu- 
ruriæ el sordium societas (atis), f. 
Pl.-j. Le — de la gravité et de la 
politesse, Societas gravitatis cum 
umanitale. Cie. Avec ua certain — 
de bienveillance, Cum aliquo tempe- 
ramento benignitatis. Dig. Un — de 
plassir et de douleur, Afixta dolore 
voluptas. Hirt. Être un — de sé- 
rieux el d'enjouement (en parl. d'une 
pers.), Severitatem comilalemque mt 
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cère (e0,es, miscui, miTINM OU mis- 
fuu). PI.-j. (Le souverain hien] ne 
saurait être un — de choses si diffé- 
rentes, Er dissinillimis rebus mis- 
ceri ou femperari non polesl. Cic. Li- 
berté sans —, Meraca libertas. Cic. 
S'abreuver d'une liberté sans —, 
Meram libertatem haurire. Liv. Juie 
sans —, Sincerum gaudium. fiv. Vo- 
luplé pure et sans —, Volupias li- 
uida et pura. Lucr. || 4° Croisement 
races. Alirtura, æ, f. ll. : Le 
mélange impur des familles (patri- 
ciennes el pléhéiennes), Gentium col- 
lurio (ouis), f. Liv. Race pure el sans 
—, Gens propria ac sincera. Tac. Voy. 
caowKkwENT 30. || 3° Au plur. Reunion 
d'ecrits sur des sujets varles. Conjec- 
fanea, orum, 0. pl. Gell. Miscellanea, 
a. pl. Tert. Collectanea, n. pl. Prisc. 

MÉLANGÉ, E, part. passé de ué- 
Laxoën, Voy. ce v. | Adj. Qui n'est 
pas pur. Miscellus, a, um. Cato. Varr. 
Mucellaneus. Apul. : Foule mélangée, 
Turba miscellanea. Apul. Myrrhe —, 
Collaticia myrrha. Plin. Vin mélangé 
= drogué), Medicatum vinum. Col. 
N'être pas —, Nikil habëre in se ad- 
aùtum. Cic. 

MÉLANGER, v. act. Mettre en- 
semble deux ou plusieurs choses. (En 
gén.) Miscère, eo, es, miscut, mirluin 
on mistum, act. Cic. Voy. mÊLEn 10. 
(Daos des proportions données) Tem- 
perare, acl. Plin. : Melanger le doux 
et l'amer, Dulce amarumque und mis- 
cëre. Plaut. — beancoup de sauces 
eosemble, AMulta jura unä confun- 
Ure (0, is, fudr, fusum). Plaut. De la 
poix, de la cire, de l'alun mélangis 

ar égales porlions, Part portione 
taier se mirta pir, cera, alumen. Cels. 
Des choses mélangées confusément et 
des choses — savamment, Blirta el 
fraperala. Cic. De ces trois elements 
mélaogés il fit ua lout, Ea tria unam 
in spectem lemperavil. Cic. Mélanuer 
des couleurs, Temperare colores. Plin. 
— le vio d'eau, Temperare vinum. 
Plin. Vin mélangé d'eau de pluse, 
Viaum lemperalum ex aquà cælesii. 
Plin. Roire son vin moins — d'eau, 
Meracius bib#re. Cels. 

Se uéLaxcen. C. Se mÊLEn. 

MELEAGRE , flsd'Œnee et d'Althee. 
Meleager ou Sleleagros vu Seleagrus, 
gri, voc, gre, m. Ov. V.-FI. 

MÈLEE, s. f. Combat corps à corps. 
Prelit concursus (&s), m. Nep. Con- 
serum ({) prelium (it), et simpl. Pre- 
hum, ii, n. Liv. où Acies, ei, [. Liv. 
* La mélée fut terrible, Acerrimo 
emeursu esi pugnatum. Nep. Se jeter 
dans la —, au fort de la —, In me- 
diam dimicafionem se inferre. Liv. In 
mclium diucrimen rufre. Curt. Se in 
medium pugnæ discrimen immiliére. 
Curt.Frappé dansla —, În turbä ictus. 
Liv. Tué au fort de la —, In ipso certa- 
mine pugnz interfectus. Liv. Sortir de 
la —, Conserto prælio ercedÿre. Liv. 

MÊLEN, v. act. 1e Mottre ensemblo 
des ch. et les confondre : Mèler une ch. 
el une autre, une ch. avec une autre, 
we ch. à une autre, (En gén.) Mis- 
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cêre (eo, es, miscui, mirlum ou mis- 
um) rem ef rem. Plaut. rem re. Col, 
rem ad rem. Col. Admiscère rem ali- 
cui rei. (ic. rem cum re. Col. rem in 
rem. Plin. Permiscère rem cum re. 
Cic. rem re. Col. rem alicui rei. Plin. 
Comrmiscère rem cum re. Cic. rem re. 
Suet. Iminiscére rem alicui rei. Liv. 
Intermiscére rem alicui rei. Col. Plin. 
rem re. À.-b.-H. rem et rem. Plin. 
Confundëre (0, is, fudi, fusum) rem 
cum re Cic. rem alicui rei, Plin. 
(Dans des proportions données) Temn- 
perare rem re. Plin. rem ex re. Plin. 
— l'eau el le vin, l'ellébore à la lie, 
Miscère aquam vino ou vinum aquä. 
Plin. hellcborum ad fæcem. Col. — 
deux cuillerées de résine dans un 
demi-selier de graine, Admiscére in 
heminam seminis resinæ cochlearia 
duo. Plin. — des parfums dans ses 
boissons, Unguentia in poltus adilFre 
(o, is, didi, ditum). Plin, — du soufre 
à l'eau, Suiphur aquæ adjicëre (io, 
is, jeci, jectuan). Cels. — ses eaux à 
celles d'une autre rivière, C. con- 
FLUER. || En parl. des pers. Les va- 
lets de l'armée mèlés avec Îles sol- 
dals, Liræ permirhi cum militibus. 
Sall. || 2° F.g. Joindre, unir. AMliscère 
ou Commiscère ou Permiscére (way. 
40), act. Cic. Jungre ou Conjunagëre, 
0, ts, junri, juncium (rem cum re, 
rem re, rem alicui rei). Cic. : Méler 
le vrai el le faux, Miscère vera falsis 
(au dat.). Cic. — la témérité à la 
sagesse, Temeritalem cum sapientiä 
comuniscère. Cic. — ses larmes à celles 
de qqn, Cum lacrimis alicujus la- 
crimas confundëre (0, is, fudi, fusum). 
Ov. Fruils métlés d'amertume, Fruc- 
tus acerbitate permixti. Czs. Voy. 
soINnnE 40. || 30 Pr. et Fig. Emmélor, 
embrouiller. Confund#re (voy. 20), act. 
Cic. Miscère (voy. 19), act. Cic. Plin. 
Permiscère, act. Cic. Turbare, acl. 
Cie. Ou. Quant. Conturbare, act. Ter. 
Cic. : Mtler les cheveux, Capillos {ur- 
bare. Ov. Voy. coxronnne 2°. || 
&o Comprondre, impliquer qqn dans. 
Implicare, act. Cic. z Etre mêlé dans 
les affaires d'autrui, Jmplicart alie- 
nis rebus (à l'abl.). Cic. Voy. iurui- 
ooEn 10, 

Se uèLen, v, 4° Pron. ct Réf. De- 
venir melange, se confondre, sc joindre. 
Misceri, eor, ëéris, mixius Où misius 
sum, pass. Liv. Confundi, or, Eris, fu- 
sus sum, pass. Liv. Coire, eo, ts, ivi el 
ii, ifum, n. Quint. Se immiscère (eo, 
es, miscui, mirium et mistum). Liv. 
: Les cavaliers se mèlant avec les fan- 
tassins, Equites immiscentes se jredi- 
fibus (au dat.). Liv. Les deux peuples 
se mtlèrent, Duo populi inunum con- 
fusi sunt. Liv. Se mêler (en parl. de 
deux cours d’eau), C. conrLurH. Les 
cris des assiégés qui se mèleut aux 
gémissements des femmes, Clamor 
onpidanorum mirius muliebri ploratu. 
Liv. Voy. Se conronons Îe. || Fig. 
La douleur se mèle à ces violents 
exercices, [is labortosis erercitatio- 
nibus dolor intercurrit (de intercur- 
rère, 0, curri, cursum, n.). Cic. 
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mes maux se — cet futre mal}, 
Ad mala hoc mihi accedit (de acre- 
dre, 0, cessi, cessum, n.). Ter. Vay. 
Se Jampnr 20, || 20 Hé. S'unir par 
mariage. (Cum aliquo) sanguine et 
genus miscère (vuy. 1°). Liv. = Pour 
que les patriciens ne se mêlassent 
pas aux plébéiens, Ne connubinm pa- 
tribus cum plebe esset. Liv. Se mêler 
ensemble par des alliances, Af/Ani- 
lalibus immisceri (voy. 1°), pass. 
Liv. || Se Aller parmi, Kequenter. Se 
immiscère (voy. 103, act. PA. Liv. = 


Se meler dans la troupe des paons, 


Pavonum gregi se iminiscëre. Ph. Ci- 
loyens qui se sont mèlés dans la 
foule des soldats, Togati immirti turbæ 
militum. Liv. Aller se méler dans un 
troupeau d'assassins, In gregem si- 
cariorum se conferre (fero, fers, con- 
tuli, collatum). Cic. Le peuple au- 
quel nous aous mêlons, Popnlus quo- 
cum commiscemur. Sen. Les hammes 
se mêlent volunliers aux personnes 
de leur âge, [lomines libenter se cum 
æqualibus congregant. Cic. || 4° En 
venir aux mains. Manus ou Manum 
conserËre (0, 1s, serui, serum). Liv. = 
Se mèler au milieu des combaltaats, 
Medits se immisrére (voy. to). Liv. || 
6° Pron. Devenir embrouille, se brouil- 
ler. Turburi, pass. Cic. Quint. || 8° 
Réf. Fig. intervenir dans : Se méler 
à la guerre contre Fidènes, Fidenati 
bello se inmiscère (voy. 1°). Lin. Se 
— à celle entreprise, Ad id consi- 
lium admisceri, pass. ic. 1 7° Prendre 
part à : Se mèler aux entreliens des 
montagoards, Colloquiis montanorum 
se tnmiscére (voy. 1°). Liv. || 8° Avec 
pe. Prendre soin de, s'occuper de : Se 
méler d'une affaire, Negolium curare 
ou procurare. Cie. Ne se — que de 
ses propres affaires, Nihil præter 
suum negolïum agêre (o, is, egi, 
actum). Cic. Méle-lui de tes affaires, 
— -toi de ce qui te regarde (el non 
de ce qui ne le regarde pas), Tuä 
quod nihil refert. (id ne cures. Plaut. 
Fais ce que Lu veux : je ne m'en — 
pas, Quod voles, facies : me nihil in- 
terpono (is, posui, positum, pon’re). 
Cic. || 9e Se llvrer à une certaine 
occupation : Se méler d'un art, {n 
aliquä arte versari, pass. Cic. Cenx 
qui se mèlent de comédies, Comedir 
auciores. Quint. Si je me mèlais de 
composer quelque ouvraze, Si quid 
comnonêre curem. Hor. || 10° S'entre- 
mettre, S'ingerer mal à propos. Se ad- 
miscére (voy. 1°). Ter. Se immiscère. 
Liv. Se interpontre (voy. 80). Cic. = 
Se méler des affaires d'autrui, Im- 
miscére se negoliis alienis (au dat.). 
Dig. Se — de cette pacification, În 
istam pacificationem se inlerpon/re. 
Cic. Qui ne se mèle pas des affaires 
d'un État étranger, Minime in alienä 
republisä curiosus. Cic. || {ie Prendre 
des manières, etc., qui ne conviennent 
pas à notre condition, à nos aptitu- 
des. etc. =: Tu te mêles de mépriser 
les esclaves? Tune audes servos 
spernêre ? Plaut. Voy. osen. 
MÉLÈZE, 8. m. Sorte d'arbre 
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Lariz, ses, f. Plin. : Du bois de mé- 
lère, Larigna materia. Vitr. | 

MÉLIBÉE, n. d'un borger. Afeli- 
bœus,i, m. Virg. . , 

MÉLICENTE, dieu marin. Afeli- 
cerlu, æ#, m. Uv. 

MELILOT, 8. m. Sorte de plante. 
Melitotos, à, fém. Ov. Plin. Melilotum, 
i,n. Scrib. Pall. 

MÉLINET, 8. m. Sorte de plante. 
Cerintha, æ, f. Virg. Col. Cerinthe, 
es, f. l'Uin. 

MÉLISSE, 8. f. Sorte de plante. 
Apiastrum, tri, n. Varr. Col. Plin, 
Melissophyllon, i, n. Plin. Blelis- 
phytlum, 1, n. Virg. 

MÉLITE. C. MALTS. 

MELLE, v. de France( Deux-Sèvres). 
* Mellusum, ?, 0. | 

MELLIFENE, adj. Qui fait le miel. 
AMellifer, era, erum. Ov. CI. 

MÉLODIE, s. f. 1° Suite de sons 
d'où resulte un chant agreable el rogu- 
lier, Afelos, à, D. (num. el acc. 0. pl. 
mele. Lucr. tnela. Aus.; acc. mm. 

l. melos. Cato ap. Non.). Hor.: 

ne douce méludie, Suave melos. 
Nzv. ap. Non. Chant qu imite une 
— de Sylvain, Sulvani melo consimilis 
cantus. Acc. ap. Cic. Qui a de la 
—, C. manuonIEUX 20. || 20 Suite de 
mots, elo., propres à flatier l'orerlle. 
VOY. HARMONIE 3°. 

MÉLODIEUSEMENT. C. nAnuo- 
MEUSEMENT. 

MELODIEUX, 808E, adj. C. mAn- 
MONIEUX 2°. 

MÉLODRAMATIQUE, adj. C.TRA- 
GIQUE. 

MELODRAME, 8. m. 4° Qaf. 
Drame méle de musiqu . ‘Drama 
Quis) musicum (1), n. (Fr.). [| 2° Or- 

in. Sorte de tragedie. Vuy. TRAGËDIE. 

MÉLOMANE, 8. m. Celui, Celle qui 
aime la musique avec passion : Qui est 
un melomane, une —, Musicorum 
perstudiosus, m. (a. f.). Cie. 

MELON, s. w. Sorte de fruit. Melo, 
onis, m. Albin. Cayit. Pall. Arn. 
AMelojepo, onts, acc. pl. onas, m. Plin. 

MÉLONGENE, 6. f. C. AUBENGINE. 

MELOPE, 8. f. Déclamation notce. 
Melopæia, æ, f. Capel. 

MELOS, lle de là mer Égée. Afelos, 
t, fém. Bel. = Qui est de Mélos, (En 

arl. des pers.) Alelius, a, um. Cic. 
En pari. des cb.) Melinus. Plin. 

MELPOMÈNE, muse de la tre- 
gédio. Delpomene, es, f. Hor, 

MELUN, v. de France (Seine-et- 
Marne). Meludunum, à, 0. l'æs. 

MEMBRANE, 3, f. Tissu mince et 
large du corps. Membrana, æ, f. Cic. 
Cels. : Petite membrane, Afembra- 
aula, f. Cels. Ina,f. Fest. M.-Emp. 

MEMDRANEUX, Euse, a(j. Qui 
parlioipe de la membrane. Membrana- 
ceus, a, um. Plin. 

MEMDRE,s.m. 1° Partie extérieure 
du corps; bras, jambe. (En gén.) 
Membrum, à, n. Cic. (Arliculation) 
Arlus, Gs, m. Virg. : Trembler de 
tous ses membres, Omnibus artubus 
contremiseëre. Cie. || 2° Chacune des 
personnes faisant partie d'une sociote. 
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En gén.) Pars, artis, f. Cic. Tac. 
Es corporation) Sodalis, is, m. 
big. : Mewbre d'une famille, Domüs 
pars (arts), f. Tac. — du conseil 
public, Consilii publici consors (or- 
lis), m. Pl.-j. Un des menibres du 
collège, Aliquis ex ecollegio. Cic. 
Paroi les — de ma corporation, 
Inter corporis mei homines. l.iv. 
Memhre du sénat, C. sénaTgun. Être 
— de leur ligue, de la ligue achbéenue, 
Consilii evrum esse. Liv. In Achai- 
cum concilium contribui (or, Ëris, 
butus sum), pass. Liv. Elre — de 
deux collèges, {n duobus collegiis 
esse. Dig. Trois membres suffisent 
pour former ua collège, Tres factunt 
collegium. Dig. || 3° Côte d'un navire. 
Alembrum, i, n. Ov. || 6° Fig. Chaque 
partio d'une phrase. Alembrum, i, n. 
Cic. Articulus, i, m. Cic. 

MEMBRE, ée, adj. Dont les mom- 
bres sont faits de telle ou telle façon 
: Bren membré (— dont les meuw- 
bres sunt biea prruportiunnés), Mem- 
bris æzqualis (m. f.,e. n.). Suet. Etre 
bieo — (= avoir les membres bieu 
faits), Esse teretibus membras. Suet. 

MENMBARU, 08, ay Qui a les mem- 
bres fort gros =: Bœufs membrus, 
Boves grandibus membns. Col. 

MEMBRURE, 8. f. 4° Ensemble 
des membres d'un individu. Membra, 
orum, n. pl. Cic. || 2° Pièce de bois 
epaisse dans laquelle on enchässe les 
panneaux. Forma lg) lignea (>), f. 
Plan. || 3° L'ensemble des grosses 
pièces do bois qui forment les côtes 
d'un navire. Membra, orum, n. pl. Ov. 

MÈME, ad}. 4° Précédé ordin. de 
LB, LA, LES, DE, DU, DES, AU, AUX; 
UN, UNE; CF, CETTE. CES, Ou d'un ad). 
press. I! marque l'identite, la similitude, 
a comparaison. (Identité vu Siunli- 
tude) Jdem, eadem, idem, gèn. ejus- 
dem, dat. eidem. Cie. (Seul. Iden- 
lité) Unus, a, um, gén. unius, dal. 
unt. Cic. Unus et idem. Cic. (Seul. 
Similitude) Similis, m. f., e, n. Cic. 
Consimilis, e. Cie. Par, gén. arts. Cic. 
Qqf. Æqualis, m. f., e, n. (— éral). 
Cie. [1.1 Ivenriré : Ce même Nitbri- 
date, Idem iste Mithridates. Cic. Moi, 
ce — homme, {dem ego. Cic. Curivn 
était de la — époque, Curio fuit 
ejusdem ætalis. Cic. Les bommes 
les plus illustres d'une — époque, 
Unius ælalis clurissimi viri. Cic. 
Folies d'une — espèce, [nsaniz 
unius modi. Cic. [Faire sucressive- 
meat plusieurs choses] d'après le: 
uèmes priacipes, loujuurs avec les 
— vues, £odem fenore. Liv. Eodem 
consiliorum lenore: Liv. Plaider toutes 
les causes de la même façon. Eodem 
mudo omnes causas agre. Cie. Avoir 
les mème: désirs, les — aversious, 
Cupfre euden, cadem odisse. Sail. Une 
seule el même chose, Eadem ef una 
res. Cic. Ils sont lous du — avis, 
Omnes unum atque Idem sentiunt. Cic. 
N'être pas lougtemps dans le — état, 
Non diu esse uno el eodem statu. Cie. 
Enteodre annoncer {deux choses] dans 
le — moment, en — tamps (= 
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la fois), Uno tempore audire. Cie, 
Eloquence noble et en — temps 
pleine d'agrément, Oratio grandis et 
eadem faceta. Cic. Aibres de ja — 
faunlle, de — fauwille, Coynatæ ar- 
bures. Plin. Avoir la — laugue et 
les mêmes mœurs, Linguä et moritus 
cungruëre. Liv. Convoquer, Kassem- 
bler des hbowmes daos un mème lien, 
(Homanes) convocare, cogëre in unum. 
Liv. Elre dans le — lieu, an — en- 
droit, au — point, Esse ibidem. Cie. 
Aller dans le — lieu, au — eudrou, 
fre eodem. Cic. [Venir] du — lieu, 
du — endroit, du — poiut, du — 
côté, Venire indidem. Cic. Nep. Liv. 
[Passer] par le — lieu, par le — en- 
droit, par le — côté, par le — che- 
nun, Eadem. Cic. || Qqf. LE, LA, Les, 
UN, UNE Sont saus-entendus devant 
MÈME : AvOIir même langue el mêmes 
mæurs, Folies de mème espèce, Voy. 
l. haut. Collines de — hauteur, 
eux poutres de — loagueur, \oy. 
pl. bas. {| 2. Simiiruus. Dous l'un 
et dans l'autre la jurisprudence est 
la mème, Eudem est rattu Juris in 
utroque. Cic. Tous tenaient le — 
lanyage, Sermo ïinier omnes con- 
ruebat. Liv. Je fais le — cas de 
eur vie el de leur mort, Eorum 
vitam morlemque juria æstimo. Sail, 
Cullines de la — hauteur, Æquales 
tumuli. Liv. Deux poutres de la 
— longueur, Duæ trabes æque longa. 
Cxs. Lignes de — longueur, Pares 
mier se lineæ. Plin. lüivière qui 
reste toujours la —, Fluvius æqua- 
bilis. Cie. Le visige de Socrate 
etait toujours le —, Vultus Socratis 
semper idem erat. Cie. Revenaat avec 
le — visage el du — pas, Reveriens 
constantr vullu graduque. Liv. L'es- 
pril est loujours le —, Alentis nulla 
ft mulalio. Cte. Leur Aaie est lou- 
juurs la —, Nihil commutantur an- 
mo. Cie. La fortune du capüf élait 
changée, mais sun âme élait restée 
la —, Fortunam mutaverat, non ani- 
mum, caplivus. Vell. Lans toutes les 
circonstances celte patience deweure 
toujours la —, Fzc palrentia in omnt 
genere se æquabilem præbet. Cic. [] 
3. Comparaison. Le mème que, Jdem 
(eadem, idem) qui (qur, quod). Cic. 
Idem et, ac, aîque ou ut. Cic. Le — 
ue si, dem ac si, quam si ou quasi. 
ic. La règle de l’ulile est la — 
que celle de l'hoanèle, Eadrm utili- 
tatis, quæ honestatis. est regula. Cic. 
[Sachez] que le rythme vratoire est 
e — que le rytbme puétique, Eos- 
dem esse oralorios nunteros, qui suné 
poelici. Cic. Les esclaves vol Îles 
inèmes mœurs que leur maltre, Servi 
etsdem moribus sunt. quibus ei domi- 
nus. Cic. Un seul esclave, ce n'est 
pas la mème chose que des esclaves, 
Non dem est servulus, guod familia. 
Cic. Libéra, la — qu'on appelle Pro- 
serpine, Libera quam eamdem Pro- 
serpinam vocant. Cic. 11 s'enfuit du 
— côté que les autres, Eädem, qua 
Celeri, fuoit. Cie. 1! revint au — 
point d'où il était parti, Eodem, 
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erot profectus, se recepit. Cœs. n avait 
été À Intéramne à la — heure qu'à 
Rome, Fâdem horä Interamnx fueral 
et nvuz. Lac. On demande si l'opi- 
nittreté est la — chose que la per- 
sévérance, Quæritur idemne sif per- 
tinacia et perseverantia. Cic. Notre 
empire a les mêmes bornes que la 
terre, Jmperit nosiri (lérrarunique 
fem est extremum. Cic. Il ne com- 
mence pas de la mème manière qu'il 
finil, Non eädem ralione incipif ac 
desinit. Quint. Cela parall être la — 
chose que ce que tu as rapporté... 
Uce unum et idem videtur esse alque 
illud quod tulisti. Cic. Puni du — 
supplice qu'eux, Simili affectus sup- 
phicio aique ii. Cic. Exposer la dis- 
cussion dans les mêmes termes dans 
lesquels oo a discuté, Dispulalionem 
exponère eisdem verbis ut dispulatum 
est. Cie. Tu as fait la même chose 
que font d'ordinaire les brigands, 
Pecisti item uti prædones solent. Ce. 
Ayant à peu près le — âge que Thé- 
mistocle, que Scipion l'Africain, Fere 
æqualis Themistocli. Nep. African. 
Cie. Un cyprès du — äâre que cel 
arbre, Cum eä arbore æqualis cu- 
pressus. Plin. En — lemps que, Voy. 
TEurs. Cela doit avorr la mème 
valeor que si le père élait le dénon- 
dateur, {loc em valère debet, ac si 
paler indicarel. Cic. Ceile dénéga- 
Uoo ala — valeur que s'il avait dé- 
claré…, Eadem vis est negalionis 
Aujus, quam si dirissel. Cic. L'allaire 
est ao — point que si cetlo somme 
n'avail pas été léguée, Eodem loco 
res est, quasi ea pecunia legala non 
essel. Cic. | 2° Précédé d'un pron. 

ers. ou d'un suhst. qu'il modifie. 
l sert à marquer plus exprossement 
la pers. oo la ch. dont on parle. (En 
gén.) lpse, a, um, gén. sinus, dal. 
si. Cic. (Avec cerl. formes de pron. 
pers.) Met,encliiqne indécl. qi s'em- 
plaie seul. après ego, mei, maht, me; 
tbe, le : nos, nobrs; vos, robis: sibi, 
se. Plaut. Ter. Cie. : Mui même, Ego 
ipse. Cie. Egomet. Plaut. Nouus-ménies 
Nesmel. Cie. Nosmet ipsi. Cic. Toi- 
mème, Tu ipse. Cic. À Loi- —, Tibi- 
mel. Plaut. Sen. Vous-mèmes, Vos 
issi. Cie. Vosmet. Plaut. Vosmet ipsi, 
Plaut. Liv. Armé lui-même, il for- 
çait les soldats à l'être aussi, /pse 
armalus, ilem milites cogebat. Sall. 
ll s'eit étudié lui- —, Se ipse per- 
ssexil. Cie. 11 faut commencer soi- — 
par tre homme de Hbicn, Par est 
primum ipsjun esse virum bonum. Cic. 
ÎLse mitiés lors à être lui- — (= à 
vivre à sa guise), Suo jam vivëre in- 
geuio cæpil. Liv. Toujours égal à lui- 
—, Sibt æqualis. l'lin. Un ami est 
Comme un aulre nous-—, Armicus 
ul (anjuam alter idem. Cic. J'avais 
lusié uo agtre moi-—, Alterum 
me rehqueram. Cic. Cercle qui revient 
sor lui Orbis qui in se redit. 
Quint. Si l'ami est aime pour lui- —, 
Si ipse amicus per se amatur. Cic. 
Seul se par sOi- —, Solus per se. Cic. 
. Fait déjà révoltaat par lui- —, Res 
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fœdissima per se. Liv. Elles parais- 
gaicat sentir bon par cela — qu'elles 
ne sentaicnt rien, Jdeo bene olère, 
quia nikil olebant, videbantur. Cic. 
Ces questions peuvent être exa- 
minées en elles-mèmes, Ez quæs- 
tiones spectari per sc possun(. Quint. 
Examiner une ch. d'ahord ea elle- 
même, puis dans son rapport avec 
d’autres, Rem primum simpliciter vi- 
dére, deinde conjuncte. Cic. Il est lou- 
jours maltre de lui- — dans la dis- 
cussion, Semper est in disputando 
suus. Cie. Voy. maitne. Faire qq. ch. 
de soi- —, Aliquid suä sponte fa- 
cêre. Cie. Les cilés se soumireni 
d'elles-mûmes, Civitates voluntate 
in dicionem venerunt. Liv. Je Jui ai 
tout promis de moi-même, Omnia ei 
ultro pollicitus sum. Planc. ap. Cic. 
Les armes tombèrent d'elles-mèmes 
{de ses mains], Delapsa arma ipsa 
ceciderunt. Cic. Les portes s'ouvri- 
renl d'elles- —, Valuæz se ipsz ape- 
ruerunt. Cic. Cylise qui pousse de 
lui-même, Cytisus suz spontis. Col. 
Voy. SPONTANÉMENT. [Ce] qui se pré- 
seule de soi- —, Quoi ultro occurrit. 
Quant. VOy. NATURELIBUENT. À celle 
heure —, Eü iys& horä. Cic. Dans 
les discours mêmes, In orationibus 
ipsis. Cic. || La concision de Sal- 
Inste qui est la perfection même, 
Sallustiana brevutas quä nihil potest 
esse perfecltius. Quint. Homme qui est 
la sagesse —, (Vir) quo nemo pru- 
dentior est. Cic. La justice —, Ger- 
mana justilia, Cic. La liberté —, 
Mera libertas. Nor. 

Méve, adv. De plus, aussi, encore. 
Etiam. Cic. Et. Cic. Vel. Cic. Adco. 
Cic. Quoque (après un ou plus. mots). 
Cic. : Mème sans être sage on peut 
connaitre bien des choses, Etiam in- 
sipiens multa comprehendit. Cie. 1l est 
exenmpl — d'insomnies, Carel etiam 
insomniis. Cic. Tombeaux ébrantés 
et — renversés, Quassata aîque eliam 
decussa monumenta. Pl.-j. 1l est ac- 
cusé — par lui, Accusalur et ab eo. 
Cic. Cela peut se faire et — facile- 
meot, [d, et facale, effici patest: Nep. 
Je préfère — la royauté 4 la liberté, 
Vel regnum malo quam liberum popu- 
lum. Cic. Hs ajoutent qq. cb. et — 
bien des choses, Aliquid atque adeo 
mulia addunt. Cic. On cite des traits 
de clemence des lions —, Sunt leo- 
num quoque clementiæ exempla. Plin. 
ls ae comptaient ni pour des cilo- 
yens, ni — pour des hommes, Non 
civiura, non denique hominum numero 
erant. Cic. La vertu — est méprisée, 
{psa virtus contemnitur. Cie. On —, 
Auteliam. Aut vero. Cic. Nuages bhu- 
mides ou — chargés d'eau, Nubes 
hunidæ, immo udæ. Sen. — mainte- 
nant, Etiamnum. Cic. Alors —, Etiim- 
fum et Etiamtunc. Cic. Lors — que, 
Voy. Lons. Quand —, Voy. quann. 
Non seulcment..., mais — ..…, Non 
modo ou Non solum .…, sed etiam ou 
verum eliam. Cic. || Pas même, Ne … 
quidem (entre lesquels on inlercale 
e mot ou la réuuion de mots que 
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mêws modifie). Cic. Les droits mème 
de Ja guerre n'étaient pas respectés, 
Ne belli quidem jura relicta erant. 
Liv. L:: iuvrl — de celui-ci ne l'af- 
fecta gnère, Ne mortuo quidem eo 
affectus est. Suet. Pas — lorsqu'il 
pensait …, Ne fum quidem cum cen- 
sebat. Cic. Pas — quand il avait cou- 
tume …, Ne cum sulebal quidem … 
Cic. Tu v'aurais pu rien enleudre — 
de moi, Nihil ex me quulen audire 
potuisses. Cic. 

Mèue, s. m. La même chose : Faire 
le même, Facÿre ÿdem. Quint. [| Re- 
venir au même, Jdem valére (eo, es, 
lui, litum). Quint. Tout cela revient 
au —, /læc omnia Tdem sunt. Quint. 

À même, loc. adv. À la chose même 
= Doire à même d'une source, Bibère 
ex ipso fonte. Ov. 

A MËME 08, loc. prép. En état de, 
en mesuro de : Être à même de. (= 
avoir la faculté de), Meltre qqn à 

de … (— lui donner la faculté 
de), Voy. FACULTÉ 4°. 

De uèue, loc. adv. De semblable 
manière. ftem. Cic. Similiter. Cic. Pa- 
ruter, Cic. Perinde. Liv. : [Ces mots) 
se lermineunt de mêuie, Similiter de- 
sinunt. Cic. Pariter terminantur. Cic. 
Si le reste avail réussi de —, Si 
eclera perinde processissent. Liv. Il 
u'en esl pas de — de mes aclions 
que de celles .…, Earum rerum, quas 
gessi, non est eadem condilio, et illa- 
rum. Cic. Il en est de — de la vie 
que du jeu de dés, Jta vita est quasi 
cum ludas lesseris. Ter. Nous trou- 
vons charmant le sommet des arbres; 
il n'en est pas de — des racines, 
Arborum allitudo nos delectat; ra- 
dices non ilan. Cic. Spectacle bien 
doux pour Crassus; il D'eo fut pas 
de — pour les auires, Spectaculum 
Crassojueundum :ceteris non ilem.Cic. 

De wéywe que, loc. cuny. De la même 
manière que, ainsi que. Ut ou Uii. 
Cie. Sicut ou Sicuti. Cic. Velut où 
Velut. Cic. Tanquum. Cic. Itu … ut, 


Cic. [lem.…. ut. Cie. Ita... sicut. 
Quint. Sie... tauquam. Cic. Sic… 
quemadmodum.  Cic. Voy. couux 


{(adv.) 30. | De mème que si, 
Voy. comme 40. 

our os uèMe, loc. adv. 4e C. De 
même. || 2° Qqf. C. néaxuoixs. 

1. MEMOIRE, 8. [. 1° Faculté de 
se souvenir. Memoria, æ, f. Cic. =: La 
mémoire artificielle ee la moëémo- 
nique), Aemoriæ ars (rtis), f. ou ar- 
tificium (ü), n. Cie. Boune —, Meil- 
leure —, Afemoria bona. Cic. melivr. 
Cic. Avoir une buane —, Memorrà vi- 
gère, n. Cic. Si j'ai bonne —. Si salis 
commemini. Ter. Nisi memoria ime) 
defecerit. Cic. — promihle, Memoria 
acris. Cic.: sûre, firma. Quint.; fi- 
dèle, fidelis. Quint.; très lenare, fe- 
nacissima. Quint. Quelle prodivieuse 
— que la tieanel O miram memo- 
riam fuam/ Cic. 1] avait une si 
grande —, que... Memoriä tantà fuit, 
uf (et le subj.). Cic. Qui a de la —, 
Qui a bonne —, Memor, gen. oris. 
Cic. Mauvaise —, Memorie mala 
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Petr. — paresseuse, Memoria hebes. 
Cic. segnis. Sen.; lente, tarda. Quint.; 
trop dure, durior. Quint; courte, 
infhrma. Quint. Avoir une pauvre 
— hésitante, Memoriolä vacillare, 
n. Cic. N'avoir pas de —, Memoriä 
nullä esse. fic. Exercer, Culliver 
sa —, Memori m exrrcère. Cic. Quint. 
ercolëre. Quir . agilare. Quint. Erx- 

o<er de —, Ex memoriä erpon’re. 

ic. Dire de — de longs morceaux, 
Pronuntiare mulla memoriler. Cic. 
Conlier qq. ch. à Sa —, Graver qq. 
ch. dans ga —, Aliquid memoriæ 
mandare. Cic. tradëre. Cic. memoriä 
comprehendère. Cic. [Cela] s'est gra- 
vé, est gravé profondément dans 
ma —, În memoriä med penilus 
insedit. Cic. Chuses gravées dap: la 
—, Res insculplæ in auimo. Cic. Pe- 
teoir, Garder, Conserver qq. cb. 
dans sa —, Aliquid memorië tenêre. 
Cic. continère. Cic. retinêre. Cic. cus- 
todire. Cic. complecti, dèp. Cic. Avoir 
gq. ch. présent a la —, Aliquid in 
memoriä habère. Ter. J'ai cela présent 
àla —, Hoc est mihi in memuriä. Cie. 
Le soaveair de la défaite est présent 
à la —, AMemuria cludis obrersatur 
(dép.). Liv. Arracber, Chasser, Ban- 
air qq. ch. de sa —, Aliquid ez 
anino ercid#re. Cic. ex memoriä evel- 
lëre ou depellfre. Cic. Alicujus rei 
memoriam abjicëre ou deyonëre. Cic. 
Sortir de la —, Afemoriäd ou Er 
memoriä cedère, n. Liv. De memoriä 
excidére, n. Liv. Memoriä fugëre, n. 
Liv. Cela m'était surli de là —, Mihi 
ista erciderant. Cic. Les noms des 
autres me sortent de la —, Alii meà 
memoriä dilabuntur/dép.). Cic. Avant 

ue Je sois tuul à fail surti de la —, 
ne uam plane ex animo (uo ef]luo. 
Cic. Le souvenir de cet homme ne 
sortira jamais de ma —, Nunqguam 
ez animo meo discedel illius viri me- 
moria. Cic. Ouvrage qui ne sortira 
jamais de la — des hommes, Opus 
nunquam a memoriä hominum erilu- 
rum. Sen. Les fautes, Les mauque- 
ments de —, Alemoris libentis offen- 
sationes. Sen. La — s'en va, Memo- 
ria labat (n.). Liv. J'ai manqué de 
—, La — m'a fait défaut, m'a trahi, 
Memoria (me) defecit. Cie. fefellit. 
Quint. Sur aucun mot sa — ne l'a 
trompé, ne l’a trahi, {n nullo verbo 
eum tnemoria decepit. Sen.-rh. Qui a 
erdu la —, finmemor, gén. oris. Ter. 
Ée vers d'Ilomère me revient à la 
—, (Alihi) versus ille Homericus suc- 
curril (de succurrèëre, ©, Curri, cur- 
sum, D.). August. ap. Suet. Revenir à 
la —, In memoriam redire, n. Cic. 
[Cela) rafraîfchit la — du juge, Ble- 
moriam judicis reficit. Quint. Re- 
mettre en — à qqn, Se remellre en 
—, C. RAPMBLER, Se naPPELEn. fle- 
passer dans sa — les choses an- 
cienncs, le lemps de son enfance, 
Repelfre velera memoriä. Cic. pue- 
riliz memoriam. Cic. |} 2° Action de 
la faculté qui se souviont, souvemr. Me- 
moria, æ, Î. Cic. Recordatio, ons, f, 
Cie. Avoir mémoire d'une multitude 
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innombrable de choses, Memoriam 
rerum innumerabilium habëre. Cic. 
Voy. Se souveniR. Garder, Conserver 
la — de qqn, de LE ch., Memuriam 
alicujus relinère. Cic. alicujus rei 
tenère. Cic, conservare. Cic. custo- 
dire. Cic. Garder la — de ve qu'on 
a fail dans son cnfance, Acta pue- 
ritiæ recordari, dép. Quint, Qui garde 
la — d'ua bienfait, Beneficit memor 
(gén. oris). Cic. Éteindre, Abolir la 
— d'une ch., Alicujus rei memoriam 
follére. Cic. delère. Cic. Liv. Perdre 
la — de qqn, Alicujus memoriam 
amittëre. Cic. Perdre la — de qq. 
ch., Alicujus rei menoriam depo- 
nère. Cæs. oblivionem capëre. Plin. 
{Celui] qui perd la — d'un bicnfail, 
Apud quem beneficii memora inter- 
cuit (n.\. Sen. Je n'ai point de — de 
cela, Id non memina (asti, tisse). Cic. 
Voy. ouButEn. Qui n'a plus la — de 
ses acles, Nerum a se gestarum im- 
memor. Cic. Rappeler sa —, Remi- 
nisci, or, êris, s. parf., dép. Cic. Ble- 
moriam repelère. Quint. On aime à 
rappeler la — d'une douleur passée, 
Habrt præteriti doluris recordatio de- 
lectutionem. Cic. Ta me rafralchis 
agréablement la — des choses que 
nous avous faites, Das mihi jucundus 
recordaliones rerum earum quas ges- 
simus. Cic. Renouveler la — de qq. 
ch., Alicujus rei memoriam redinie- 
grare. Cic. refricare. Cic. Rem com- 
memorando renovare. Cic. Faire re- 
vivre la — de qqn, Renovare memo- 
riam alicujus. Cic. Être favorable à 
qqn en — de son père, Alicui fa- 
vère propler memoriam patris. Cic. 
Qui nous est hostile en — de son 
ère, Memortä patris nobis infensus. 

ac. |] 3° Souvenir que garde la pos- 
terité. Memoria, æ, f. Cic. = Homme 
digae de mémoire, Vir memorià di- 
gnus. Cic. Vir memorabilis. Liv. Di- 
gne de la — des siècles, Sæculorum 
mernoriä dignus. Quint. Avoir en vue, 
Comuier sur la — de la postérité, 
Memoriam posteritatis spectare. Cac. 
sperare. Quint. [l vivra dans la — de 
tous les sièrles, Vivel per omnium 
sæculorum memoriam. Vell. Ne pas 
vivre dans la — de la postérité, Aje- 
moriä poslerilatis carère. Quint. — 
élcinle d'une race, Intermortua me- 
moria generis. Cic. Jeunes hommes, 
Chose dont il n'est plus de —, dont 
il ne reste pas —, Adolescentes quo- 
rum memoria abiit. Liv. Res cujus me- 
moria abolevit (n.). Ter. La plus grande 
flotte qu'il y ait eu de — d'homme, 
Marima post hominum memoriam 
classis. Nep. Sacrifice que de — 
d'homme personne n'a profané, Sa- 
crificium quod nemo omni memoriä 
violavit. Cie. L'homme le pins cri- 
minel qu'on ait vu de — d'homme, 
Unus ez omni memoriä sceleralissi- 
mus. Cie. [Fait] sans exemple de — 
d'homme, Quod in omni memoriä esf 
inauditum. Cic. De — d'homme il 
u'y a pas de trailé plua ancien, Nul- 
lius veluslioris fœderis memoria est. 
Liv. [ 6° Réputation qui reste d'une 
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pers. après sa mort. Memorta, æ, f, 
Cic. Nomen, minis, n. Cic. : La mé- 
moire que [son] père a laissée, Afe- 
moria patris. Cic. Défendre la — 
d'uve morte, Tueri defunctæ pudorem 
(de pudor, m.— moralité). l'L-j, La 
— de cel homme passera à la pos- 
térilé, Memoriam illius viri excipienl 
omnes anni consequenies. (ic. Laisser 
une — illustre, Jfemuriam sui præ- 
claram relinquwre. Sall. Laisser de 
nous une — aussi Jougue qne pos- 
sible, Memoriam nostrn quam marime 
longam efficëre. Sall. Consacrer sa — 
ar les monuments les plus magni- 
ques, Amplissimis monumentis me- 
moriam nominis sui consecrare. Cic. 
Voy. iuwontTeL 20, 1MMORTALITÉ 20, 
IMMORTALISER, S'IMMORTALISER. Dé- 
dier une ville à là — de son cheval, 
Equi memonæ dedicare urbem. Curt. 
À la — de qqn (dans les épila- 
les, etc.), In memoriam alirujus, 
nsc. În wemoriam el in honorem ali. 
cujus. fnsc. || 6° Sorte de deesse, 
Mnemosyne, es, [. Cic. Ph. Memvria, 
æ,f. Afran. 

2. MÉMOIRE, s. m. 1° Écrit som- 
maire relatif à qq. affaire. Commenta- 
riolum, à, n. Cic. Labellus, i, m. Cic. 
: Rediger, Dresser un mémoire, Li- 
bellum componre. Cic. || 2° État de 
sommes dues. Rafio, onis, [. Cic. Voy. 
comuptu 80. || 3° Disserlation écrite. 
Commentatio, on1s, f. l'lin. |} 6e Aa 
plur. Relations écrites de fails aux- 
quels on a eu part, elc. Commentarii, 
orum, m. pl. Cæs. =: [César] a laissé 
des mémaires sur ses campagnes, 
Reliquit rerum suarum commentarios. 
Suet. Comine il le dil dans ses —, 
Ut ipse dicit in Vità suû (— daos 
son autobiographie). Spart. 

MÉMONANLE, ad). Digne de mt 
moire. Mernorabalis, m1. [., e, n. Cic. 
Cornmemorabilis, e. Cic. Memoriä di- 
guus (a, um). Nep. Liv. Memoran- 
dus. Plaut. Flor. : Quelqne chose de 
mémorable, Aligquid historiä di- 
gnum. Cic. 

MÉMORANDUM, 8. m. 1° Petit 
livre aù l'on note des choses dont on 
veut se souvenir. Libellus (i) memno- 
rialis (is), m. Suet. || 2° Expose som- 
maire. Voy. 2 MÉMOIRE 10. 

MÉMORATIF, 1ve, adj. Qui se sou- 
vient de qq. ch. (Alicujus rer) memor, 
gén. oris. Cic. . 

MÉMORIAL, S. m. 1° Mémoire, 

lacot. C. 2 mémoire 1e, || 2e Livre ou 
Fon consigne ses souvenirs. C. 2 mi- 
MOIRE 40. || 8° Livre, journal. C. 
JOURNAL 4e, 

MEMPINS, anc. capitale de la mo- 
yenne Égypte. Memphis, idis (voc. 
phi, acc. phim el phin, abl. phi), f. 
Liv. Plin. : (Qui est) de Memphis, 
Memphites, #, masc. Tib. Plin. Mem- 
phiticus, a, um. Ov. Apul. 

MENACÇANT, part. prés. de M6- 
NACBA, Voy. ce v. || MENAÇANT, ANTE, 
ailj. 4e Qui fait des menaces. Mlinar, 
gén. acis. Cic. : Nous summes tieli8- 
çants, Afinaces sumus. Quint. Re- 
gards, Yeux —, Oculi minaces. Sen. 
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D'une voix menacante, Minaci vocs. 
For. Faire enleadre des paroles me- 
naçantes, Minaciler dicére. Cic. Minas 
factare. Cic. Le discours, comme les 
armes, peut être menaçant, Est ora- 
lionis, fanquam armorum, comminalio 
onis, f. — action de menacer). Cic. 
Lettre menaçante, Lifieræ minaces. 
Cic. Minar epistola. Suet. || 2° Qui 
fait craindre qq. malheur peu eloigne. 
Minaz, gén. acis. Cic. Trishis, in. (.. 
e, n. Cie. : Songes menaçaols, Mi- 
nieia somnia. Cic. Nuit menaçante, 
Nox minaz. Tac. Peste plus — que 
perniciease, Pestilentia minacior quam 
perniciosior. Liv. Présage menaçant, 
Omen triste. Cie. Nalion menaçante 
pour la puissance romaine, Gens rebus 
populi Romani imminens (gén. entis). 
Cic. [Égine]. par sa proximité, était 
trop — pour le Pirée, Propter pro- 
inquitatem Piræo nimis imminebal 
de imminëre, 60, es, 8. parf. ni Sup, 
a.; dat.). Cie. || 3° Qaf. imminent. 
Voy. ce m. |} 4° Abs. Qui pronostique 
la pluie, etc. : Temps menaçant, fmber 
fmminens. Hor. Voy. MENACRR 29. 
MENACE, 5. f. 1° Parole ou Geste 
r faire craindre à qqn le mal qu'on 
ui prepare. Ainz, arum, f. pl. Cic. 
Comminatio, onis, f. Cic. Just. Ai- 
nalio, [. (tr. rare). Cic. = Des me- 
vaces d'accusation, Accusandi minz. 
Cie. — de mort, Minz mortis. Liv. 
Menace de faire la guerre, Belli com- 
minalio. Just. Paroles de —, Mina- 
rum verba plena. Hor. Lettres pleines 
de menaces, VOy. MENAÇANT 19. — en 
l'air, Vaines —, Mlinz inanes. Cic. 
User de —, Minis uti, dép. Cic. Pro- 
férer, Lancer des —, Minas jactare. 
Cic. jacre. Liv. Faire à qqn de ter- 
ribles —, Vehementer alicui mainari, 
dép. Cic. Voy. MeNAcER 1e. Se faire 
de moluelles —, Inter se comminari, 
dép. Liv. [| 3° Signe précurseur d'un 
malheur. AMinæ, arum, f. pl. Flor. = 
Les meuaces célestes, Cxlestes minz. 
Plor. || 3° Chose qui fait craindre qq. 
malheur = Carthage paraissait ètre 
nue menace poar les Îles, Carthago 
widebatur insulis imminére (eo, es, 5. 
parf. ai sup. n.; dat.). Cic. 
MENACE, Ée, part. passé de wz- 
RACER, Voy. ce v. || Adj. Qui a lieu 
de craindre un malheur prochain : Vie 
menacée, souvent attaquée par le fer, 
Vita infesta, sæpe ferro appetita. Cic. 
N voulait qu'on crût que sa vie avait 
été —, Volebat se videri pericli- 
fatum (de periclitari, dép.). Quint. 
Sa fortune est —, Ejus fortunæ in 
diüscrimen veniunt. Cic. Le salut des 
alliés estséneusement menacé, Salus 
sociorum Summum in periculum ac 
disenmen vocalur. Cie. L'ennemi 
ayant été mis en faite, les remparts 
de Rome n'étaient plus menacés, 
Maœnibus Romanis, o hosie, peri- 
culum esse desierat. Liv. VOy. DANGER. 
MENACER, v. act. 1° Faire des 
menaces par paroles ou par gestes : 
Meoacer, empl. absol., (En gén.) 
Minart 63 Comminari, dép. Liv. Mi- 
aliari, dép. Plaut. Minis wii (or, ris, 
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wsus sum), dép. Cic. (Par paroles) 
Minas jactare. Cie. || Menacer qqn, 
Alicui minan ou minilari, dép. Cic. 
minas proponère (0, is, posui, posi- 
lu). Cic. minas intendère te, is, 
tendi, fenfum). Tac. || Menacer qqn 
de son bâton (— avec son baton), 
de son épées de la pointe de son 
arme, de l'œil et du regard, Alicui 
minant baculo. Germ. minitari glauio, 
Sull. comminari cuspide. Suet. mi- 
nifari oculis ef adspectu. Cie. — qqn 
de la main, In aliquem manus inien- 
tare. Liv. || Menacer qqn d'un mal 
(= lui faire craindre par parole au 
par geste le mal qu'on lui prepare), 
Alicui malum munitari. Cic. minani. 
Liv. — qqn de la mort, Alicui mi- 
nulari moriem. Cic. comminuri necem. 
Suel. mortem ostentare. Cic. propo- 
nêre. Cic. — le peuple de la servi- 
lude, Denuniiare populo servilutem. 
Cie. Î Il esl menacé da supplice de 
la croix par le roi, Ei rex crucem mi- 
nalur. Cic. Les Lalins sonl menacés 
de la guerre, Latiris arma inten- 
tantur. Liv. || En menaçant de la 
guerre, Ostentato bello. Pi.-j. || Me- 
pacer une ville du fer et de Ïla 
flarame, Dfinitari wrbi ferro ignique 
ou igni ferroque on ferro flammamue. 
Cic. || 11s menacent de faire cela, {oc 
se facturos minantur. Cæs. Menaçant 
de tout empêcher, — qu'il empè- 
chera lout, Minitans se omnia prohi- 
biturum. Cic. Menacer de livrer ba- 
laille, de donner l'assaut, Comminari 
pugnam. Liv. oppugnationem. Liv. Le 
gesLe de celui qui menace de donner 
es coups, Geslus minanlis verbera. 
Quint. || Fig. La douleur uous me- 
nave de ses fenx, Dolor ardentes fa- 
ces (nobis) intentat. Cic. L'incendie 
de ma maison menacait d'embraser 
la ville entière, Doinus mea ardore 
suo deflagralionem urbi minabaiur. 
Cic. Des rochers menacent le ciel 
In cælum mainantur scopuli. Virg. il 
2 Étre à craindre pour un temps pro- 
chain. Imminèére, e0, es, 8. parf. ni 
sup., n. (dat.). Cic. Impendère, eo, 
es, 8. parf. ni sup., D. (dal. ou in et 
l'acc.). Cic. Instare, 0, as, stili, sta- 
turus, n. (dai.). Cie. Liv. : Un danger 
le menace, Tu es menacé d'un danger, 
Tibi instat periculum. Cic. Tous les 
dangers me menacent, In me peri- 
cula impendent omnia. Cie. Il com- 
mença à soupçonner ce qui le mena- 
çait, Quid sibi impendeérel, suspicani 
cæpit. Cic. En présence de dangers 
si graves qui menacent la république, 
In tantis reipublicæ periculis. Cic. La 
uerre menace les remparts, Bellum 
instaf mœnibus. Liv. Carlbage pa- 
raissait menacer les tles, Carthago 
insulis imminére videbatur. Cic. Deux 
rois menacent l'Asie, Duo reges Asie 
imminent. Cic. Les Parthes sem- 
blaient nous menacer, Impendère 
(nobis) Parthi videbantur. Cic. [L'en- 
nemi] nous menace, (Nobis) supra 
caput est. Sall. Pluies qui menaceut, 
Imbres imminentes. [or. Quaod la 
pluie menace, Pluvid impendents. 
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Virg. Être menacé de paralysie, Pa- 
ralysi periclitari, dép. Plin. 1 3° être 
sur le point de : Maison qui mevace 
ruine, Ædes ruinoss. Cic. Lomu- 
lapsura. Ov. À Fig. La répobliqus 
menaçanl ruine, Respublica præcie 
mians (de przcipilare, n.). Cic. |] 
&o Qqf. Faire esperer. Minari, dép. 
For. PA. : Menacer de beaucoup de 
belles choxes, de grandes choses, At 
nan mulla ef præclara. or. magna. 
PR. Voy. Faire Esptarr 49 et 2e. 

Se uxnacrn, v. recipr. Faire des 
menaces l'un à l'autre. Inter 6 com- 
minuri, dép. Liv. 

MENAUE, 5. f. Bacchante. Mans, 
adis, f. Prop. 

MENAGE, S. m. 1° L'ensemble des 
meubles et ustensiles necessaires 4 une 
habitation, Supellez, lectulis, f. Cie. 
fnstrumentum, i, n. Cie. : Monter son 
menage, *Supellectilem comparare, 
D'apr. Quint. fu, Pr., 28). || 2° Soin 
qu'on donne à l'arrangement et 4 la 
proprete des meubles d'un apparte- 
ment : Ayez soin que le ménage soit 
fait, Facite ut omnia sinl versa, strate, 
lauta (— que luut su:l balaye, dressé, 
lavé). Plaut. Femue de —, Anailla, 
æ, f. Plaut. || 3° Le gouvernement do- 
mestique. Domus, Gs, f. Cic. = Les af- 
faires du ménage, Domestlica (z) res 

ei), f. Cic. Res (ei) familiaris (is), 
. Cic. Dans le — la négligence est 
plus laborieuse que la vigilance, In 
re famaliari laboriosior est negligentia 
quem diligentia. Cie. Un — qui est 
ien réglé, Domus quæ ratione regi- 
tur. Cic. Gouverner son —, Rem fa- 
miliarem administrare, Cic. S'acquit- 
ter des obligations du —, Domüs off- 
cia exsequi (dép.). Tac. Le soin du —, 
Rerum domesticarum cura. Quint. La 
nalure a destiné la ferume au soin 
du —, À nalturä comparala esf opera 
mulicbris ad domesticam diligentiam. 
Cic. Confler à la femme le soin du 
—, Domeslica negolia curanda mu- 
lieri (radPre. Cic. Pain de —, Panis 
secundarius. Plin. Vin de —, Vi- 
num cibarium. Varr. Voy. INTÉRIEUR 
(subsi.) 3°, marron 20. || &° Économie 
que l'on a dans l'administration de son 
bien. Voy. économe 2°. || 5° L'asso- 
ciation du mari et de la femme. Con- 
jugium, ti, n. Cic. (Voy. époux ®) = 
Meltre une fille en ménage, Voy. ma- 
RAIER 10. Eatrer en —, C. Se Marisa. 
Faire bon — avec sa femme, Sine 
ullä querelä cum conjuge vivère. Insc. 
IL 6° Toutes les personnes dont une fa- 
mille est composee. Familia, æ, f. Cic. 
Domus, Us, f. Cic. 

MÉNAGEMENT, s. m. o Action 
de manier, de conduire (les affairos). 
C. wanizugnr 30. || 20 Mesure que l'os 
garde en qq. ch., envers qe (Modé- 
ration) Aoderatio, onis, [. Cic. Mo- 
destis, æ, f. Cic. Modus, i, m. Cie. 
Temperamentum, À, n. Cic. Tempe- 
ranlia, æ, f. Cic. Temperalie, enis, 
f. Cic. (loduigence, douceur) Indu- 

entia, #, f. Cic. Clementia, T. Cic. a 

énagemeat que l'on garde dans ses 
paroles, In dicendo modsralis On æs- 

J5 
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destia f. Cie. Lettre pleine de —, 
Épistola& modestior. Cic. User de — 
eover: qq0, Ewployer, Garder des me- 
vagementis avec qqn, Alguo moderale 
wii, dép. Cie. Avoir des — pour un 
esclave, Serve indulgère (eo, es. dulsi, 
dultum), n. (dat). Sen. Les dieux ont 
tes — pour les mendiants. Dii modici 
sunt mendicis (au dat.). Plaut. Enne- 
“mi qui ne garde aucun ménagement, 
Insmicus acerbus. Cic. Les vainqueurs 
ne gardent aucuo —, Viciores ne- 
ue modum neque modesliam habent. 
Lou. [Père] qai n'a aucun — pour 
son ls, Acerde severus in fltum. 
Liv. Atlénuer qq. ch. par des ména- 
gements. Aliquid moderatione lempe- 
rare. Quint. Calmer une maladie à 
force de —, Valetudinem temperantiä 
miligare. Pl.-j. Garder des — en 
qq. ch., Temperamentum 1n re ser- 
vare. Pl.-j. Qui garde des — en qq. 
ch., In re moderatus. Cic. Agir avec 
ménagement, Temperale agëre. Cic. 
User de qq. ch. avec —, Uti re mo- 
dice. Cic. modeste ou moderate, Liv. 
Dissoudre avec — un parti [vaincu), 
Modeste partes distrahëre. Tac. Traiter 
avec — un esprit irascible, Delicate 
fractare animum tiracundum. Sen. 
Rendre la justice avee — et bonte, 
Moderate el clementer jus dicËre, Cæs. 
Consolations dunnées avec —, Cle- 
mener admolæ consolationes. Pl.-j. 
S'exprimer avec des menazementls 
étudiés, Temperamen{o medilato ora- 
fionem Aabére. Tac. À cet âge où il 
faut nourrir les esprits avec de cer- 
tains —, Eo lempore quo ingenia 
indulgeniti& quédam enuirienda sunt. 
Quint. Sans menagement, Immo- 
derate. Cic. Immodice. Liv. Quint. 
Immodeste. Liv. Quint. Intemperate. 
Cic. Intemperanter. Quint. Parler, 
S'emporter contre qqn sans —, In- 
clementer in aliguem dicère. Plaut. 
Ter. invehi. Liv. 

Î. MENAGER, v. act {0 User de qq. 
ch. avec economie. Parc”re, 0, is, pe- 
perct ei rar. parsi, parsum, n. (dat.). 
Cic. : Ménager l'argent, Parc#re pe- 
cunis. Sall. — les provisions, Com- 
mealus reservare. Cæs. Qui ménage 
son bin, Rei temperans (gén. antis). 
Ter. Qui ne — pas le vinaigre, Aceti 
non parcus (a, um). Sor. || Abs. Mé- 
nager, Parcère sumptui. Cic. impensæ. 
Liv. et abs. Parc#re. Cæs. Voy. éco- 
NOMISER 20, ÉCONOMIE 20, ÉCONOME 
(al).). |} 2° User de qq. ch. avec cir- 
conspection, avec prudence, avec re- 
serve. Parc/re (voy. 1°), n. (dat.). 
Cic. : Menager sa propre vie, Sux 
vuiz parce. Sall. Qui ménage le 
saug des citoyens, Civium sanguinis 
percus. Tac. Ménager ses parules (— 

arler peu), Parce loqui, dép. Quint. — 
es Lermes, les expressions (= parler 
avec circonspeclion), Linguæ mode- 
rari, dép. Cic. Moderari linguam. Sal. 
Ne pas — les injures, Non parcère 
eonvicits. Suet. Ne pas — sa peine, 
Non parcère operæ. Cic. laboni. Liv. 
A 3° User de i Ch. avec mesure 
et habilement. (Aliqgu& rel modice et 
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scienter uti(or, ëris, usus sum), dép. 
Crc. =: Ménager le lemps, son temps 
(= en faire ua bon emploi), Tem- 
pore parce uli, dép. Srn. — ses 
forces. Viribus parcëre (voy. 10), n. 
Hor. b &o Fig. Manicr, conduire, di- 
riger habilement : Bien ménager une 
allaire, ses affaires, Cominode nego- 
tüum adminis!rare. Cic. Rccie sua cum- 
ponère (0, is, posui, postium), Sall. 
Voy. connuine. || 5° Amener adroite- 
ment. Conciliare, acl. Cic. : Menager 
un mariage, Conciliare nuplias. Cac. 
— la paix entre les citoyens. Pacem 
inter cives conciliare. Cac. Pour — 
une réconciliation, Conciliandæ gra- 
tiæ causd. Cie. Ad conciliationem 
gratiæ. Cic. Qui ménage un rappro- 
chement entre le sénat et la plèbe, 
Inter patres el plebem gratiæ sequesier 
(YOY. INTERMÉDIAIRS, Snbst. 20). Sen. 
Celui qui — uvoc trahison, Prodi- 
tionis conciliator (oris). Liv. Ménager 
le relour de qqn (qui est exilé), Re- 
ditum alicui conficËre. Cie. — l'occa- 
sion, Occasionem præparare. Liv. ape- 
rire. Liv, || 6° Preparer. Parare, act. 
Salt. Cic. Comparare, act. Cic. Præ- 
parare, act. Cic. Prospic®re, to, is, 
spezi, spectum, acl. Liv. = Ménager 
des ressources, Subsidia præparare. 
Liv. Se — gone ressource, un se- 
cours, Comparare sibi subsidium. Cie. 
præsidium. Lio. Se — l'appoi de 
qqn, Alicujus palrociniwm subi pa- 
rare. Sall. Chercher à se — des ap- 
puis, Patrocimia sidi quærëre (0, 14, 
quæsivi et sit, situm). Sall. 11s ména- 
er une relraile à vos vienx juurs, 
edem senectuti vestræ prospiciunt (de 
prospicire, 10, spezi, spectum). Liv. 
Se ménager uve retraile, Sibi recep- 
tu consulëre (0, is, sului, Sultum), n. 
Czs. — un eccès.., Aditum præpa- 
rare. Curt. || 7° Réserver la place ne- 
cessalre pour : Menager une ouver- 
ture à cel endroit, Foramen ibi relin- 
uëre (o, is, liqui, lictum). Curt. — 
des jours (= des fenêtres), Luminum 
spalia relinquëre. Vitr. Lumina im- 
mitiëre (0, ïs, misi, missum). Dig. 
Place ménsagée aux troupes entre les 
brasiers, Locus inter flammas agmi- 
nibus relictus. Curt. || 8° Disposer, 
Distribuer convenablement. Disponufre, 
0, is, posui, post{um, act. Cic. =: Mé- 
nager les parues d'un discours, 
Partes orationis ordinare. Cic. lis 
méuagent les mots comme les pein- 
tres leurs coulenrs, Verba vla dis- 
ponunt ul piciores varielalem colo- 
rum. Cic. Ménager convenablement 
le chaud et le froid, Frigoris et ca- 
loris modum temperare. Cic. [ 9° Cul- 
tiver adroitement qqn pour obtenir de 
l'influence sur lul. Fovëre, eo, es, four, 
fotum, act. Cic. Armplerari, dép. 
acc.). Cie. 2: Chercher à ménager 
esar, Cæsaris graliam sequi, dép. 
Cæs. |1 100 Traiter avec mesure, avoo 
douceur, de maniore à ne pas offenser, 
à ne pas deplaire. Pareëre (voy. 1°), 
o.(dat.). Cic. Indulgere, eo, es, dulsi, 
dultum, n. (dat.). Cæs. Liv. =: La jus- 
tice commande de ménager tout le 
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monde, Justitia præcipit parcére emi 
nibus. Cic. — ceux qui refusent de 
servir, Indulgëre detrectantibus mil 
liam. Curt, — qqn dans ses repri- 
niandes, Aliquem molls brachio objur- 
gare. Cic. — les oreilles de qq, 
Alicujus auribus parcëre. Cie. es 
faiblesses (des hommes), Peccatis in- 
dulgère. Cie. Sans rien —, Voy. Sans 
MÉNAGEMENT 20. || 119 Epargner qqn, 
user moderemant de l'avantage qu'on 
a sur lui. Temperare, 0. {dal.). Cic. 
Parc#re (voy. 1°), p. (dat.). Nep.: 
Ménager les ennemis vaincus, Ten- 
perare superatis hostibus. Cic. — 
uu bomme désarmé, Ab inermi 
abslinère (eo, es, tinui, lentum), 0. 
Liv. Je ne les mévagerai pas, 
[ud haud inulium ferent. Ter. || 
12° Prendre soin de, preserver da 
dommage. Tueri, eor, éris, (uitus 
sum, dép. (acc.). Cic. Consul£re, 0, 
is, sului, sultum, n. (dat.). Cic. In- 
servire, 10, 1s, ivi et it, ilum, n. (da). 
Cic. =: Menager sa santé, Valetudini 
consulëre. Cic. inservire où servire. 
Cic. indulgère (voy. 100). Cic. parcère 
(voy. 10). Cic. — sa faible sante, Vale- 
tudinis imbecillitatem sustentare ou 
tueri. Cie. — la voix de qqn, Voci ali- 
cujus parcére. Quint. — les intérêts de 
qqn, Alicujus commodis consul#re. Cie. 
utilitatr servire. Cic. — le crédit des 
déhiteurs, Debiforum exrisiimationen 
tueri. Cæs. — la répulaluon, l'boo- 
neur, Erislimalioni servire, n. Cic. 
Famæ parcère. Sall. consulère. Cic. Ne 
pas —, — peu sa propre pudeur, Pu- 
dicitiæ suz non parcëre. Cic. Pudici- 
{iam parum khonesle habère (eo, es 
bui, bitum). Sail. |} 13° Être attentit 
à ne pas fatiguer : Menager ses sol- 
dals, (Militum) labori parcëre (voy. 
40), 0. Cæs. 

Se uénaaer, v. 4e Réf. Avoir soin 
de sa personne, de sa sante. Sibi par- 
cêre (0, 19, peperci el rar. parsa, par- 
sum). Cic. : Ne pas se ménager (= 
se trailer durement), Duriter se Àe- 
bère (eo, es, but, bitum). Ter. Voy. 
MÉNAGEn 120, |] 29 User de retenue : 
Se menager sur qq. ch., Alicujus rei 
modumm habère (voy. 1°). Cic. modum 
tenêre (eo. es, nui, fentum), Curt. 
Voy. Se uonénenr. || 3° Récipr. Avoir 
des égards l'un pour l'autre. Inter se 
colëre (o, is, lui, cullum). Cic. |] 
&o Ref. Se réserver : Se ménager 
pour qq. ch., Se servare ad rem. l'ic. 
alicui rei. Virg. || 6° Fig. Se conduire 
avec adresse, avec circonspection. Cir- 
cumspecte factre (io, 15, fecr. facium), 
n. Quint. : Se ménager entre les par- 
tis, Se dubtum mediumque partibus 

ræstare{o, as. stiti, slflum elsfnium). 

ell. || 8° Pron. Etre manage. S'erpr. 
par le passif des v. act. cités à ut- 
NAGER. 

2. MÉNAGER, nu. C. éconous 
(adj.). 

Ménaoène, s. f. 1° Servante qui a 
soln du menage. Ancilla, æ, f. Ter. f 
20 Qaf. Épouse. Voy. ce m. 

MÉNAGERIE, S. {. eo Anc. Basse- 
cour. Voy. ce m. | 4° Lieu où l'os 


MENER 


rassemble des animaux étrangers. (Fe- 
rerum) vivarium (it), n. Plin. || 8° 
Réunion d'animaux étrangers qu'on tiont 
eofermes. ° Fers (arum) clausiris cus- 
tedutæ (arum), f. pl. 

MENALQUE, nom d'un berger. Afe- 
nalcas, æ, rm. Virg. 

MENDE, tv. de France (Lozère). 
Mimate, is, n. Greg. 

MENDIANT, anTE, adj. Qui mendle. 
Mendicus, &, um. Cic. Î Subst. Un 
meortiant, Afendicus, à, m. Cic. Les 
meadiants, Mendicantes, ium, m. pl. 
Sen.-rh. De mendiaut, Afendicus, 
8, wm. (Pr.) Apul. (Fig.) Cic. 

MENDICITÉ. s. [. 1° État d'une pers. 
réduite à mendier. Mendicuias, atis, [. 
Cic. : Être à la meudicilé, In summä 
medicilate esse. Cic. || 2° Collect. 
Les mendiants. VOy. MENDIANT. 

MENDIER, 9. act. el neut. {0 De- 
mander l'aumône. Afendicare, neut. 
Plaut. Sen.-rh., act. Plaut. Ov. Apul. 
Mendicari, dép. Plaut. Emendicure, 
s. parf., act. Suet. C.-TA : Mendier 
sa vie, — son pain, Âfendicare, n. 
Plaut. — auprès de qqn, Ab aliquo 
atpem emendicare. Suet. Argent qu on 
a mendié, Pecunia emendicata. Suel. 
H2° Fig. Rechercher aveo hassesse : 
Solliater ou plutôt mendier le cun- 
sulat, Consulatum pelñre vel polius 
rogare. Cic. — qq. cb. auprès le 

qu, Aliquid ab aliquo mendicare. 
Pat. Acuon de — qq. cbh., Alicujus 
re mendicatio (onis), f. Sen. Suf- 
frages mendiés, Suffragia eblandita. 
Cic. emendicata, C.-Th. 

MENÉE, s. f. Pratique secrète et 
artificieuse pour erriver à une fin. (En 
géo.) Machina, æ, f. Cic. Clandesti- 
num (ti) consilium (ii), n. Sall. (Ar- 
tifce) Arhficium, ti, n. Cæs. ap. 
Cic. Ars, rtis, f. Liv. (Fourberie 
Fallacia, æ, f, Ter. Fraus, audis, f. 
Sall, Dolus, i, m. Cie. (Uemarche am- 
bitieuse) Ambitns, us, m. Cic. (Pra- 
que arlificieuse pour empècher qq. 
ch.) Calumnia, z, [. Sail. Cic. =: On 
chercbe à arriver à ce but par de 
sourdes menées, Ea res occulle cuni- 
culis oppugnatur Cic. Atlaquer qqn 
par des — secrèles, Opyugnare ali- 
quem clandestinis consiliis. Cic. Leurs 
— oo mis la république dans celle 
siloahion, Eorum artificuis effectum 
est ut respublica in hunc stalum per- 
venirel. Ces. Voy. iNrRiGox 30, Faire 
des —, Voy. inTRiIQUEn (neut.), 

MENELOULD (SAINTE-), v. de 
France (Marne). Sanctæ Menechildis 
Fenum (i), 0. 

MENER, v. act. 1° Faire aller on 
allant soi-même. Ducère, o, is, duri, 
duclum, act. Cic. Voy. coNvuiIns 1°. 

3° Escorter, accompagner. Deducêre 
voy. fo), ael. Cic. Voy. connomne 2, 

3° Transporter, voiturer. Velëre, o, 
ts, vent, vec{um, act. Cic. Voy. con- 
DCIRE 30, || 4e Diriger (sa monture ou 
le vehicule dans lequel on est porte). 
pegere, 0, à, rent, rectum, act. Cic. 
q ° Se faire accompagner de ou par. 

educËre (voy. 10), act. Plaut. Cie. 
: Mener un long cortège à sa suite. 
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Turbam persequentium trahëre (o, is, 
traxi, tractum). Liv. — avec soi des 
esciaves.…., Servos slipalores secum 
habère (e0, es, bui, bitum). Cic. Voy. 
ACGOMPAGNER 3°. || 6° Pr. et Fig. 
Forcer à suivre, entrainer, être cause 
qu'on suit. Trahëre (voy. 5o), act. 
Sall. Sen. V.-Jiar. : Mever qqn loin, 
Voy. ENTRAINER 10, LOIN 10. || 7e Fig. 
Gouverner qqn, lui faire faire ce qu'on 
veut. Regère (voy. se act. Cic. Tem- 
perare, act. Ifor. Vell. Moderari, dép. 
(dat.). Cic. : Se laisser mener par 
les propos de la mullitude, Rumo- 
ribus vulgs circumagi (or, éris, actus 
sum), pass. Liv. Voy. GOUVBRNER 50. 
IL 8° Traiter qqn de telle ou telle ma- 
nière. Tractare, acl. Cic. Habère, eo, 
es. bui, bitrum, act. Sall. Voy. TnarTur. 
| 9o Fig. Amuser de paroles, ontretenir 
'esperances. Ducëre (voy. 1°), act. 
Ter. Produeñre. act. Ter. Voy. Auu- 
sEn 4°. |] 10° Avoir la direction d'une 
ch., l'administrer, la faire aller. Regre 
(ay. 40), act. Cic. Admiuistrare, act. 
ic. Gubernare, act. Cic. Traclare, 
act. Plaut. Gerêre, 0, is, gessi, ges- 
tum, act. Cic. AgFre, 0, is, egi, actu, 
act. Ter. : Mener la maison, ite- 
gère domum. Cic. — rapidement un 
ouvrage, Opus approperare. Liv. — 
une affaire (cumme chef), Alicui ne- 
golio præesse (sum, es, fui, futurus), 
un. Cæs. — une affaire avec réflexion, 
Tractare rem cogrtale. Plaut. — une 
affaire avec indiference, Agèëre rem 
negligenter. Ter. Celle accusalion fut 
menée avec vigueur, Jllud crimen ca- 
luit (de calêre, 60, es, s. sup., n.). 
Cic. Il mène seul les brigues, Peti- 
lionem solus gubernat. Cic. Mener 
habilement une fourberie, Falluciam 
docte ezpedire (io, is, vui et it, ifum). 
Plaut. La fortune mene à sou gré 
les événemeuts, Fortnna res ex libi- 
dine agitat. Sall. || 14° Passer le temps 
de. Traducëre (voy. 1°), act. Cic. 
Agëre (voy. 100), act. Cic. : Mener 
une vie paisible, Ætatem quelam 
traducrre. (ic. — une existence mi- 
serable, Malam ætatem erig”re (0, is, 
egi, actum). Plaut. — une vie erranle, 
Vilam vagam persequi (or, Fris, se- 
cutus sum), dép. Cic. || 13° Tracer 
d'un point à un autre. Ducëre (voy. 10), 
act. Ces. : Mener le celranchement 
depuis le camp jusqu'à l'eau, Du- 
cère vallum ex casiris ad aquam. 
Cæs. — un mur du lac Léman au 
mont, Perducëre murum a lacu Le- 
mano ad moutem. Cæs. || 13° Fig. 
Faire parvenir à un terme. Deducrre 
Evo. 10), act. Cic. = Mener une af- 
aire à ce point que nous ne pou- 
voos.…, Rem in eum locum deducëre, 
ut nequeamus. Cic. J'ai mene la chose 
au point que vous puissiez... Rem 
huc deduri, ut posselis. Cic. Mener 
une cb. à fin, à bonne fin, Rem ad 
effectum adducëre. Liv. ad extremum 
exsequi (vuy. 14°), dép. Cie. Œuvre 


meuee à fin, Opus perfectum. Liv. 
Voy. Fin 3°. | 14° Déterminer qqn. 
Ducëre (voy. 4°), act. Cic. : L'appâtdu 


gain les mèue, Lucre ducuntur. Cie, 
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Mener, v. n. Aboutir 4. Ducére, o, 
is, duxi, ductum, 0. Virg. Hor. Ov. 
Arr fero, ers, fuli, latum, n. Cæs. 
Nep. Liv. Tendëre, 0, is, fetendi, 
tentum el lensum, 0. Virg. Phn. Voy. 
CONDUIRE (ueut.). IL Pig. L'enivre- 
ment mène à la présomption, Ersul- 
{ationem nimia æstimalio sui sequitur 
ge qui. or, Éris, seculus sum, dep.). 

en. Chemin mensnt à qq. mal, Rier 
ad quoddam malum. Cic. Taleals qui 
mènent aux honneurs, Sfudia ad ho- 
norem disposita. Cie. Voy. ABOUTIR 4e. 

MENESTREL, s. m. Sorte de poëte 
ou de chanteur. * Vates, is, m. * Cantor, 
oris, m. 

MENETRIER, 8. m. Sorte de joueur 
de violon. * Fidicen, cinis, m. 

MENEUR, 5. m. 1° Celui qui mène. 
Ductor, oris, m. Cic. Liv. || 2 Fig. 
Celui qui dirige, qui fait faire sa volonte. 
Dur, ueis, m. Cic. || 3° Chef d'une 
intrigue. Princeps, cipis, m. Liv. 
Caput, pilis, n. Ter. =: Les meneurs 
dans le complot, Prineipes conjura- 
honis. Liv. 

MENIANE, 8. f. C. BALCON. 

MENINGE, 8. (. Membrane qui en- 
veloppe le cerveau. Cerebri membrana 
(æ\, F. Cels. 

MENOTTE, 8. f. 1° Main d'enfant. 
Aanteula, æ, f. Plaut. | 2 Au pl. 
Liens pour attacher les mains. Mfa- 
nicæ. érum, [. pl. Plaut. Virg. [lor. 
: Mettre les menottes à qqn, Alicui 
manicas injicère. Plaul. 

MENSE, s. {. Revenu d'une abbaye. 
* Mensa. æ, f. Eccl. 

MENSONGE, s. m. 1° Discours de 
celui qui ment. Mendacinum, ñ, 0. Cic. 
: Petil meusunge, Mendaciolum, i, n. 
Cic. Mendaciuneulum, n. Cic. Un 
pur —, Merum mendacium. Sen. — 
ulile, Sabubre mendacium. Liv. — 
officieux, Miserieors mendacium. Cie. 
C'est un —, Hoc falsum est. Ter. 
Cela n'est que —, est un tissu de 
mensonges, Palsum id est lotum. Cic. 
Ce genre de discours est un lissu de 
—, În ejusmodi genere orationis nihil 
est misi falsum. Cic. [Homme] qui 
n'est que meusonce, Tofus er mmnda- 
cio factus. Cic. Ourdir un —, Struëre 
mendacium. Liv. Forger un —, Men- 
dacium conflare. Cac. Dire, Faire uo 
—, Mendacium dicére Ne. Voy. 
MENTIR. Qui use de — avec qqn, Ad- 
versus aliquem ou Ja aliquem mendax 
(gén. acts). Plaut. Hor. Voy. uen- 
Ten. || 2° Fable, fiction. Voy. mc- 
tion 19. N So Fig. Vanite, illusion. 
Res (ei) vana (æ), f. Sen. 

MENSONGER, ns, adj. Faux, 
trompeur (en parl. des cb.). Falsus, 
a, um. Cic. Fictus. Cic. Vanus. Cic. 
Pallar, gén. acis. Cic. : Discours 
mensonger, Oratio vana. Cic. 

MENSONGÈREMENT, adv. C. 
PAUSSÈMENT. . L. 

MENSUEL, ELLE, adj. Qui se fait 
tous los mois. Menstruus, a, um. Cic. 

MENSUELLEMENT, adv. Tous les 
mois. Sungulis menstbus. Liv. 

MENTAL, aus, adj. 4° Qui a rap- 
port à l'entendement. Se tourne pæ 
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le gén. Mentis (— de l'entendement). 
Valetudo 


mentis. Suet. || 2° Qui se fait dans 


Cic. =: Maladie mentale, 


l'esprit, tacite. Tacitus, 4, um. Cic. 


MENTALEMENT, adv. D'une ma- 
nibre mentale, tacite. Menie. Cic. Ta- 


cite. Liv. 
MENTERIE, 8. f. C. MENSONCE. 
MENTEUN, EUSE, adj. 
ment. Mendaz, gén. acis. Cic. Fal- 
lar. Cie. Vanus. a, um. Cic. || Subst. 


Un menteur, {Momo (minis) mendar 


{acis), m. Cic. || 2° Dont l'apparence 
est trompouse. C. MENSONOBR. 

MENTUE, «. f. Sorte de plante. 
Mentha, æ, f. Plin. = La menthe sau- 
vage, Menthastrum, i, n. Plin. Col. 

MENTION, 8. f. Action de citer. 
Mentio, onis, f. Cie. Comimemoralio, 
f. Cic. Prolalio, f. Cic. : Préceptes 

oi ne reuferment aucune mention 
de verlu, Sententis in quibus nulla 
nest virlultis adjunclio. Cic. Sipyle 
a fait de toi une — honorable, De (e 
a Sipylo mentio est hononfica facta. 
Gic. Les Grecs dont il est fait — 
dans ce vers anapeslique, Græci qui 
hoc anapæsto citantur. Cie. 1] v'a pas 
été fait — de ce fait, Ejus rei mentio 
non est facta. Cic. Maison dont il 
n'est fait nulle — dans la loi, Ædes 

uz in lege non appellantur. Cic. 
Lans faire — du fondateur, Sine ullä 
auctoris memorid. Suel. Voy. MEN- 
TIONNER. 

MENTIONNER, v. act. Faire men- 
tion de qqn on de qq. ch. Commemo- 
rare, act. Cic. Alemorare, act. Cic. 
Citare, act. Cic. Referre, fero, fers, 
fuli, latum, act. Cic. = Mentionuer 
qqu, qq. ch., Alicujus où De aliquo, 
Alicujus rei ou De aliqu& re men- 
{ionem [acëre (io, ts, feci, factum). 
Cie. Alcujus mentionem habëre (eo, 
es, bui, bitum). Liv. De aliquo memi- 
nisse (1, isti, 8. sup.), n. Cic. 4h- 
cujus rai meminisse. Quint. — qg- cb. 
eu passant, Aliquid obiter indicare. 
Plin. — des fonds de terre dans les 
papiers publics, Constgnare fundos 

licis commentaris (à l'abl.). Cic. 
Digne d'être meotionné, Commemo- 
randus, 4, um. Cic. Agésilas mérite 
d'être —, Est Agesilaus perhibendus. 
Cic. Des chuses qui ue valent pas la 
peine d'être mentionnées, Indigna 
relatu. Plin. Ne pas mentionner, 
gaine o, is, masi, missum, act. 

ic. Præterire, 40, is, ivi et 11, ffuna, 
act. ic. Prætermiti®re, act. Cic. 

MENTIR, v. 0. Affirmer pour vral 
ee qu'on salt être faux. Bfentiri, ior, 
iris, ilus sum, dép. Cic. Jfenda- 
cium dicére (e, ds, diri, dicilum). Nep. 
Falsum dicëre. Cæs. : Nentir sur ad: 
ch., sur qqu, AMentin in re. Cic. de 
re. Cic. aliquo. Cic. Tu en as 
menti, Mentiris. Pleut. Menlir à qqu, 
Apud aliquem mentir. Plaut. Cic. Je 
ne L'ai point menti, NiAïl mentitus 
sum (ibr. Ter. Mentir à qqn sur une 
ch., Alicui de re mendacium dicère. 
Plaut. Tu n'as fait que —, Omnia 
ementitus es, Plaut. Homme qni 0e 
sait que —, Voy. mansonasz ie. Pour 


ie Qui 
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pe pas —, À ne pas —, Sans —, Ne 
menliar. Cic. Verum ut loquamur. 
Cic. ]| Fig. La physionomie ment sou- 
vent, Vullus persæpe mentitur. Cic. 
Toa front ne sait pas mentir, Non est 
{ibt frons ficta. Sen. Faire — l'opi- 
uion populaire, Ab opinione popularti 
discrepare (0, as, tr. rar. avi, s. sup.), 
n. Cic. 

MENTON, 8. m. La partie du visage 
qui est au-dessous de la bouche. Men- 
fum, à, n. Cic. || Le menton d'une 
chèvre, Capræ mentum. Plin. 

AMENTONNIÈRE, S. f. Partie d’un 
casque qui couvre le menton. Buccula, 
æ, Î. Liv. 

MENTOR, gouverneur de Télèmaque. 
Mentor, oris, m. Cic. || Fig. C. cou- 
veuNeon 30, GuiDE 2°, CONSEILLER 
{subst.) 10, 

MENU, us, adj. 1° Délié, qui a peu 
de grosseur. Minutus, a, um. Plaut. 
Cic. Plin. Pusillus. Cic. Tenuis, m. 
f., …, n. Cie. : Garçon menu, Puer 
pusillus. Cato. Varr. Témoin de laille 
menue, Tests pusillus. Cic. Oiseaux 
meous, Aves minulæ. Col. Meou 
fretin, Minuli pixciculi. Ter. Œufs 
menus, Ova pusilla. Col. Navels —, 
Napi minuti. Col. Sel trop menu, 
Sal nimium minutus. Col. En menus 
morceaux, C. mexu (adv.). Ecriture 
menue, Jfinutz litteræ. Plaut. || Le 
menn bétail, Pecus (coris) minus 
(nuris), n. Col. || 20 Fig. Qui est de 
peu de consequence. AMinulus, a, um. 
Cic. Parvus. Cic. Tenuirs. m.f.,e,n. 
Cic. Levis, e. Cic. = Menus objets, 
dlinutæ res. Cic. — frais, Menue dé- 
pense, Parvus sumplus. Cic. Argent 
qu'on a pour ses menus plaisirs, 
Peculium, ti, a. Plaut. Suet. [Tibère] 
iostitua une inlendance des — plai- 
sirs, Institut officium a voluptatibus. 
Sust. || 3° inferieur, humble, pauvre. 
Tenuis, m. f., e, D. Cic. Lumilis, e. 
Cic. Infimus, a, um. Cic. : Le meou 
peuple, Infima plebs. Cic. Plebecula, 
æ, f. Cic. Homme du — peuple, Homo 
Aum:!i loco ou tenui loco ortus. I.iv. 

Menu, s. m. 1° Detail =: Examiner 
tout par le menu, Minute omnia scru- 
tari, dép. Quint. Voy. nétaiL 60. || 
2° Ce qui compose un repas. Obsonium, 
ui, no. Plaut. : S'occuper du menu, 
Dbsonium curare. Plaut. || 3° Qqf. 
Monu linge. Linteolum, i, n. Plaut. 

Mexo, adv. En fort petits morceauz. 
: Écrasé menu, finule tritus. Col. 
Haché —, Minutafim consectus. Varr. 
Tailler — du bois, Maieriam con- 
cidëre minulim. Calo. Couper plus 
—, Minuttus concid?re. Cic. Moudre, 
Piler très —, Afinufissime commo- 
lre. Col. contundfre. l'ato. Écrire très 
—, Minutissime seribère. Sen. il ll 
pleut druetmeon, Multum pluit. Plaut. 

MENUAILLE, 8. [. 4° Petite mon- 
naie. Es (zris) mainutum (5), 0. Sen. || 
2° Petits poissons. Minufi (orum) pisees 
(üum), uw. pl. Suet. || $° Petites choses 
sans valeur. Juisquiliæ, arum, f. pl. Cie. 

MENUISERIE, 8. f. 4° L'art du 
menuisier. Pabrica (æ) materiaria (æ), 
£ Plin. } 3° Ouvrage que font les me- 
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nuisiers. Intestinum (x ris 
n. Varr. Vitr., et a pe 
orum, 0. pl. Plauf. : Ouvrage en me- 
nuiserie, Mêmes traduct. 

MENUISER, v. 4° Act. Couper 
menu =: Menumser du bois, Afateriam 
minule concidère (o, is, cidi, cisum), 
act. Cato. || 2° Neut. Travailler ea 
menuiserle. * Intestina opera facère (io, 
is, feci, factum). 

MENUISIER, 8. m. Artisan qui tra- 
vaille en bois. Intestinarius (ii) faber 
(En, @. Inscr., et abs. Intestinariws, 

i, m. C.-Th. 

MEPHITIQUE. C. PESTILENTIEL. 

MEPUITISME, S. m. Exhalaisoa 
Insalubre. Voy. ÉMANATION 10, 

Se MEPRENDRE, v. réf. Se trom- 
per. Errare, n. Cic. Se fall®re (o, is, fe- 
felli, falsum). Cic. Palli, or. Fris. fatsus 
sur, pass. Cic. : Se méprendre en 
qq. ch., Errare in re. Quint. Il ge 
mépreni sur nos paroles, De nostris 
verdis erral. Ter. Se méprendre sur le 
scos d'un mot, Deerrare significatione 
(verbi). Quint. Imiter à s'y — les sons 

u chant du rossignol, Luscinix sonum 
indiscrelä similitudine redd?re. Plin. 

MÉPHIS, 8. m. 1° Sentiment par 
lequel on juge une pers. ou une ch. 
indigne d'ostime, d'égard, d'attention. 
(llanteur dedaigneuse) Despictentia, 
æ, [. (rare). Cic. Despicatio, onis, f. 
(tr. rare). Cic. Despectio, [. (tr. rare). 
Cie. ap. Non. Despectus, üs, m. (tr. 
rare en ce sens). d Her. Despicatus, 
üus, m. (us. seul. au dal. ut). Plaut. 
Cic. (Aversion, répulsion) Asper- 
nalio, onis, f. (tr. rare). Cic. (Repu- 

nance, dégoût) Fastidium, vi, n. Rice 
ire) egligentia, æ, f. Ter. 
Sentimevt par lequel on s'élève an- 
dessus de l'amour d'un bien, de la 
craiale d'une puissance ou d'un mal) 
Contemptlio, onts, f. Cic. Contemptus, 
üs, m. Czs. Liv. Quint. : Profoud, 
Dernier, Souverain mépris, Summa 
contemplio. Cæs. — pour les dieux, 
pour nous, Contempiio deorum. Cic. 
nostri. Cæs. — de soi-mème, Con- 
lemplus sui. Tac. Suel. — qu'on fait 
des choses humaines, Rerum Auma- 
narum conlemplio Ou despictenlia. 
Cic. Avoir du — pour qqn, Aliquem 
despicatui habere. Plaut. Voy. wt- 
PRISER 1°. Allirer à qqn le —, Ali- 
quem in contemplionem adduc®re. Cic. 
Tomber dans le —, In contemptionen 
venire. Cic. Devenir nu vbjet de — 
pour qqn, În contemptionem alicui 
venire. Cæs. Être uo objet de —, on 
objet de — pour qqo, (‘ontemplu la- 
borare, n. Liv. Esse contempiui eli- 
cui. Cæs. Qui est un objet de — pour 
tout le monde, Ab omnibus despectus 
(a, um). Cic. Descendu an deruier 
degré du —, Despicatissimus, a, um. 
Cic. Contemplissimus. Cic. Exposé at 
— poblic, Traductus. Liv. Exposé au 
— des ennemis ds son père, Oppo- 
situs despectui palernis inimicis (au 
dat.). Ad /Ter. Qu mérite le —, C. 
MÉPRISABLS. Parier de qqn avec —, 
Faire entendre au sujet de qqn des 
paroles de —, Contempiim de elique 
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loqui. Liv. Le — do l'argent, Pecuniz 
contemplio. Cic. contemptus. Quint. 
— de la vie, Contemptus vitæ. Cic. 
Amener l'âme au — de la vie, Ani- 
mumn perduc#re ad confemplionem ani- 
m£. Len. Pousser au — de la vie, Con- 
citare ad despiciendam vitam. Suel. 
laspirer le — de la vie, Vilem vilam 
facère. Liv. — de la mort, Con- 
templio mertis. Cic. ap. Non. Livre 
sur le — de la mort, Liber de con- 
temnend& morte. Cic. Préparé au — 
de la mort, fnstruclus ad morlem con- 
femnendam. Cic. Avoir du — pour 
uoe cb., Rem vilem khabère. Sail. || 
4 Paroles ou Actes de mepris. Fas- 
tidie, orum, n pl. Virg. Tib. : Sup- 
orter les mépris d'un speclateur 
Émile, les superbes — d'Amaryilis, 
Ferre fastidia spectatoris superbi. 
Hor. Pat superba fastidia Armaryl- 
kidis. Virg. 

A0 uérais pe, loc. prép. Sans avoir 
égard 4 : An mépris d'Othon, Con- 
tempto Othonc. [for. Au — de la reli- 
ion, Neglrctä religione. Cæs. Au — 
h tootes choses, Omnibus rebus post- 
Aabitis. Cic. Au — de la raison, În- 
vifd ratione. Cic. Au — du traité, 
Contra fœdus. Cie. 

MÉPRISABLE, adj. 1° Indigne d'es- 
time, abject. ignoble. Contemnendus, a, 
um. Cie. Abjectus. Cie. Sordidus. Cic. 
Turpis, m. f., e, 0. Cic.: Le plus 
méprisable des hommes, Omnium {ur- 
pissimus ou sordidissimus. Cic. Exis- 
teuce —, Sordida vita. Cic. Regarder 
comme —, Contemplui habëre, act. 
Suer. |} 2° Dont on ne doit faire aucun 
ca. Contemnendus,a.um. Cic. Spernen- 
dus. Quint. In nullo pretio haüendus. 
Sen. Vilis, m. f., e, n. Cic. Levis, 6. 
Cie. Humilis, e. Cic. =: Le plus mépri- 
sable des hommes, Vulissimus om- 
aium. Cic. flomo omnium minim 
pretif. Plaut. Discours qui n'est pas 
—, Ovatio non contemnenda. Cic. 

MÉPRISANT, part. prés. de ué- 
pRISEA, Voy. ce v. ré MÉPRISANT, 
anTs, adj. Dédaigneux. Faslidiosus, 
a, um. Cic. : Le ton méprisant de la 
réponse. Responsi fui contumacia (æ), 
f. Cic. VOy. DÉDAIGNRUX. 

MEPRISE, s. f. Erreur. Error, oris, 
masc. Cic. = ll ful sauvé par la iné- 
grise que causèrent ses deux aoms, 

emini nominis errore servalus est. 
Cic. Voy. rRneur 20. 

MÉPRISÉ, ée, part. passé de wé- 
Paisrr, Voy. ce v. [| Adj. 1° Qu'on re- 
gares comme Indigne d'estime, d'egard. 

ntemplus, @, um. Cic. Despectus. 
Cic. Despicatus. Cic. : Etre méprisé, 
Contemptu laborare, n. Liv. Voy. né- 
coxsinéré, néCcRIÉ. || 29 Qu'on re- 
garde comme indigne d'attention, comme 
e nulle valeur. Contempius, a, um. 
Ces. Spretus. Liv. Pastülitus. Ou. Tac. 
Plin. : Être méprisé mème des siens, 
Buis etiam sordère (e0. es,8. parf. ni 
sup.). n. Liv. Voy. DÉDAIGNFA 2°. 

MEPRISER, v. acl. Juger une 
pers. ou une ch. indigne d'estime, 
d'egard, d'attention; n'en pas faire do 
es. (Rogarder avec hauteur, ne pas 
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estimer) Despicére, to, is, spezi, 
spectum, act. Cic. Despicatui ducére 
(o, is, duzi, ductum), act. Cie. Des- 
picalui habëre (eo, es, bui, bitum), 
act. Plaut. (Repousser, rejeter avec 
dédain) Aspernari, dép. (acc.). Cic. 
Syernère, 0, is, sprevi, sprelum, act. 
Cic. (Faire A de) Fastidire, io, is, 
iui el it, ttum, act. Liv. Fastidio he- 
bére, act. Col. (Être indifférent à, ne 
pas tenir compte de) Negligëre, o, ts, 
gleri, glectum, act. Cic. (S élever au- 
dessus de l'amour d’un bien, de la 
crainte d'une puissance ou d'un mal; 
ue pas craindre) Contemn?re, o, is, 
lempsi, flemptum, act. Cic. Contemp- 
fui habére, act. Suet. (Regarder 
comme rien) Pro nihilo putare ou 
ducëre, act. Cic. Pro nihilo habere, 
act Liv. (Ne faire aucun cas, faire 
pen de cas de) Nullo loco habére ou 
numerare, act. Cic. Nihuli facëre (io, 
is, feci, factum), act. Plaut. Parvui 
æstimare ou facËre ou ducÿre, act. 
Cic. Parvi pendre (0, is, pependi, 
pensum), act. Cic. Minimi facëre ou 
putare, act. Cic. : Mépriser les petiles 
gens, Tenuissimum quemque despi- 
cére. Cic. — une légion à cause du 
peu de soldats (qui lui restent), Le- 
gionem, prouler paucilalem, despicëre. 
Cæs. — les richesses, Divitias des- 
picëre. Cic. — la libéralilé du roi, 
Regis liberalitatem aspernari. Cic. Il 
méprisa l'aulorité du consul, Ab eo 
sprelum consulis imperium est. Liv. 
[Polybe], autorité qui n’est pas du 
tout à mépriser, Haudquaquam sper- 
nendus auctor. Liv. Doctrine qui mé- 
prise les dieux, Doctrina deos sper- 
nens. Liv. Mépriser les prières, Fas- 
tidire preces. Liv. — les dieux, Deos 
negligëre. Sall. minimi facëre. Plaut. 
— les ordres de qqn, {mperium ali- 
cujus negligëre. Cæs. — les menaces, 
Minas negligëre. Cic. Je méprise 
l'opinion, Negligo gui quisque de 
me sentiat. Cie. Mépriser le sénat, 
Senatum contemnère ou despicèére ou 
pro nihilo habère. Cic. ap. Non. [An- 
uibal) méprisera l'ennemi qui ose 
lout, il craindra celui qui ne fait 
rien à la légère, Omnia audentem 
contemnel, nil lemere agenfem me- 
tuet. Liv. Mépriser un mal, Alalum 
contemnére. Cic. non curare.Cic. Dis- 
cours qui ne sont pas à —, Ora- 
{iones non contemnendæ. Cic. — Île 
plaisir, Voluplatem nullo loco nume- 
rare. Cie. Je méprise les récom- 
penses, Præmia apud me minimum 
valent (de valëre, eo, lui, (litum, 
n.). Cic. Tan méprises mes présents, 
Munera nostra libi sordent (le sor- 
dëre, eo, 8. parf. ni sup., n.). Virg. 
Mépriser ce qui paraît bean à la plu- 
part, Ea, que erimia plerisque viden- 
fur, parva ducëre. Cic. Faire — ses 
adversaires, Adversarios in contemp- 
lionem adducëre. Cie. L'art est mé- 
prisé, Ars Jjacet (de jacere, eo, cui, 
citurus, n.). Ov. Celui qui méprise, 
Contemptor, oris, m. Cic. Celle qui —, 
Contemptrix, icis, [. Ov. Plin. 
MER, 8. {. 1° La vaste tendue d'eau 
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salée qui baigne toutes les parties de 
la torre. Mare, is, abl. à (pl. oom., 
arc. 14, géo. ium), n. Cic. : Bras de 
mer, Frelum, i, on. Cic. La vaste 
étendue des mers, Voy. traoug !e. 
La mer Supérieure | Adrialiqne 
ou lonienne), Mare Superum. Cic. 
Plin. La — Ioferieure {— Tyrrbé- 
nienve ou d'Éltrurie), Mare Inferum. 
Cic. Mel. La — Rouge, Mare Rubrum 
Mel. Plin. Curt. La — Noire, Pontus 
(ÿ) Eurinus (i), et abs. Ponts, 
1, m. Cic. Mettre des navires en —, 
à la —, Naves deducère ez navalibus, 
et simpl. Naves deducére. Ces. Se 
mettre 6n —, Mettre en —, Meltre 
à la —, Navigationi se committère. 
Cic. Navem conscendëre, et abs. Cons- 
cendre, 0, is, scendi, scensum. Cic. 
Voy. S'eusanooæn 1°, Navem soluèêre, 
et abs. Soluëre, o, is, solvi, solutum. 
Cic. Voy. Lever l'ancax 1°. Les na- 
vires prirent la —, Naves solrerunf 
ez portu, el simpl. Naves soluerunt 
(s.-e. ancoras). Cæs. Navires ayant 
pris la —, Naves a terrû provectæ (de 
prouehi, or, ris, pass.). Czs. Sur 
lerre et sur —, Par lerre el par —, 
Terrd murique. Sall. Terrd ef mari. 
Sen. Sur — et sur terre, Par — et 
par terre, Mari el ferrä. Nep. Mari 
terräque. Liv. Ou par terre on par 
—, Aut (err& aut mari. Plaut. Veoir 
ar —, Aller par — à Syracuse, 
Navigare Syracusas. Cic. Veou par — 
d'Epidaure au Pirée, Ab Epidaure 
Piræum navi advectus. Cic. Trajet 
par —, Afaritimus cursus. Cie. Re- 
cevoir par —, Accipère ex mari. 
Cic. Ennemi qui vient par —, Mari- 
timus Aostis. Cie. Le commerce par 
—, Navigatio mercatorum. Cie. Com- 
œmandement eu chef sur —, Mari- 
limum imperium. Cic. Combat sur 
—, Voy. navac. Etre en —, Navi- 
gare, n. Cic. J'ai écrit ces choses es 
—, Dæzc scripsi navigans. Cic. Pen- 
dant que nous élions en —, In ne 
vigalione nosirä. Treb. ap. Cic. Errer 


de — en —, Errare circum maria 
omnia. Virg. Voyage au dela des 
mers, Transmarina  peregrinalio. 


Quint. Mer calme, Mare (ranguillum, 
Plaut. Cic. placidum. Liv. Pl.-j. — 
apaisée, Æquaitum mare. Varr. — 
bouleuse, Aare fluctuosum. Plaut. 
undans (gén. antis). Cic. plenum un- 
darum. Plaut. — grosse, agilée, ora- 
geuse, Mare turbidum. Sen. turba- 
um. Pl.-j. turbalius. Suel. — sou- 
levée, Asperum mare. Liv. — irrilée, 
courroucée, Mare iratum. Sen. En- 
droit ud la — est agilée, Salum, i, 
n. (us. seul. à l'acc. et à l'abl. sing.). 
Cic. Nep. Liv. Être à l'ancre au mi- 
lieu des flots agités de la —, Stare 
ad ancoram in salo. Liv. Mauvaise — 
= dangereuse), Mare periculosum. 
ic, Bonne —, Mare lutum. Cic 
Avoir uoe — très mauvaise, Incom- 
modissime navigare. Cie. La baule 
—, La pleine —, Allum mare. Cic., 
et ordin. simpl. Altum, i, n. Cic. 
Liv. Pelagus, i, neut. A.-b.-H. Virg. 
Vitr. Sen.-rh. V.-Marx. Je mis le cap 
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sor Nésis par la haute —, Per altum 
ad Nesida direri. Sen. Prendre le 
baute —, Alium petëre. Liv. In altum 
evehi, pass. Liv. S'avancer en pleine 
— À la distance de 40 stades, Qua- 
draginta sladin in mare procedère. 
Curt. Être en pleine —, Tenir la —, 
Altum tenère. Liv. Voguer en pleine 
—, Allo ferri, pass. Quint. Être bal- 
lotté en pleine —, Jactari in alto. 
Cic. Coquillage de haute —, Pelagia 
concha. Plin. Bandes de poissuns 
veous de la haute —, Pelagit greges 
piscium. Plin. La — monte, Æsius 
accedut, Plin. La — descend, Æstus 
decedit, Liv. Il est hasse —, Fretum 
gi mieux Bfare) æstu inclinatum est. 
.Liv. Voy. uanéæ 19. Les vagues de 
la —, Fluctus marilimi. Nep. Cou 

de —, (= tempête) Mantima (z 
fempestas (alis), Î. Eutr. (= vague 

Fluctus, &s, m. Virg. Humidité qui 
vient de la —, Marinus humor, Cic. 
Eau de —, Aqua marina. Plin. Chien 
de —, Marinus canis. Sen. Plin. Bis- 
cuit de —, Nauticus panis. Plin. Purt 
de —, Porius marilimus. Liv. Armée 
de —, Maritimi miities. Plaut. Voy. 
rLorre. Les gens de —, flomines 
mart{imi. Cic. Verl de —, Cæruleum, 
ïi, n. Vitr. Plin. Mal de —, Nausea, 
æ, f. Cæs. Avoir le mal de —, Nau- 
seare, 0. Hor. Cels. Nause& premi, 
pass. (els. J'ai le mal de —, Nausea 
me lorquel. Sen. [Ulysse] était sujet 
au mal de —, Erat nauseator. Sen. || 
Fig. C'est la mer à buire, Bfagnum 
opus at arduum est. Cic.[| Prov. Purter 
l'eau à la —, Aquas in mare fundêre. 
Ov. N 2° Vaste atendue (d'eau non 
salée ou de sable). Vuy. ÉTaxou. || 
80 Fig. Grande quantité. Voy. Quan- 
TITÉ. Ï 4° Sorte de grand vase : La mer 
d'airain (à l'entree du temple de Jéro- 
salem), Mare (is) æreum (à), n. Vulg. 

MENCANTILE, adj. Qui concerne 
le commerces : Qui a l'esprit mercan- 
tile, Quæstui deditus (a, um). Cic. 
VUy. COMMRRCIAL. 

MENCENAINE, adj. 1° Qui se fait 
œulement pour le gain. Meriforius, a, 
um, Sen. : Métier mercenaire, Aleri- 
{orium urtificium. Sen. De peur qu'un 
si graad art ne dégénérâl en un 
mélier —, Ne ars lanta abduceretur 
ad mercedem alque quæstum. Cic. 
[Hommes) dont le travail est —, 
Quorum operæ emuntur. Cic. || 2° Dont 
on achète les services : Cavaliers mer- 
cenaires, Equiles mercede conducli. 
Liv. Soldats —, Ærariï milites. Varr. 

So Qui se laisse corrompre pour de 
argent. Prefño venalis (m. f., e, n.). 

Liv. : Juge mercenaire, Judex num- 
marius. (ic. 

MERCExAIAS, 8. m. 1° Ouvrier 4 
ages. Vercennarius, fi, m. Plaut. Cic. 
en. : Des mercenaires, Operz (arum) 

conducts (arum), fém. pl. Cic. Operx 
conduciicis, fée. pl. Varr. || 2° Soldat 
etranger qui sert pour de l'argent. 
Ailes (litis) ærarius (ii), m. Varr. 
Miles mercede conduclus, m. Curt. : 
Armee de mercenaires, Conducticius 
ezercitus. Nep. Engager des Germains 
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comme —, Germanos mercede arces- 
aëre. Cæs. || 8° Fig. Homme facile à 
oorrompre pour de l'argent. Afercen- 
nartus, ii, m. Cic. 

MERCENAIRERMENT, adv. D'une 
façon mercenaire. Pretio. Ad ITer. 

4. MERCI, 8. f. 1° Grâce, faveur : 
Dieu merci (= par la grâce de Dieu), 
* Dei beneficio ou munere. || 2° Grâce, 
pitié, action d'épargner. Venia, æ, f. 
Cie. 2 Crier, Demander merci, Mise- 
ricordiam implorare. Cie. exposcère. 
Cic. — de ma viel — de moil Dii 
boni? Cic. Prendre, Recevoir qqn 
à — {= lui faire grâce), Voy. onÂcE 
6°. Qui est sans —, Qui ne fait au- 
cone —, C. 1wPaToyanLs. || 3° Dis- 
cretion, bon plaisir. Polestas, atis, f. 
Cic. Arbitrium, ii, n.Cic. Arbitratus, 
&, m. Plaut. Cic. Fides, ei, [. Cic. 
2: Livrer qqn à la merci des joges, 
Aliquem judicum polestali permit- 
tëre. Cie. Se mettre à la — de qqo, 
Se in fidem aîque potestatem alhcujus 
permittére. Cæs. Se alicui dedtre.Cæs. 
Se rendre à la — du consul, Se in 
dedilionem consulis permutière. Cæs. 
Être à la — de qu. Esse in arbrtrio 
ou in poteslale alicujus. Cie. Liv. Ez 
arbitrio alicujus pendère {n.). Liv. Il 
ne faut pas que le salut de la répu- 
blique soit à la — d’un seul homme, 
Non in uno salus reipublicæ pericli- 
tanda est. Cic. Qui est à la — de 
qqn, Alicui obnorius (a, um). Sall. 
bès qu'il les vit à sa —, Ut (eos) 
obnorios vidit. Curt. Laissé à votre 
—, Positus in vesträ fide ac potestate. 
Cic. Sa vie est laissée à la — d'un 
autre, Ejus vita in allerius manu po- 
sita est. Cic. || Qui est à la merci 
des animaux sauvages, Obnorius feris 
{an dal.). Col. || Fig. Abandonner un 
vaisseau à la merci des flutis agités, 
(Navem) in salo fluctuantem relin- 
quêre. Cie. Etre à la — des pré- 
jugés du vulgaire, Er vulgi errore 
pendère (e0, es, pependi, 8. sup.), n. 
Cic. Être à la — do la fortune, Va- 
rielate forlunæ jactari, pass. Curt. 
Qui est à la — de la fortune, Exposé 
à la — de la fortune, Foriunæ ob- 
jectus. lie. obnorius. Tac. 

2. MERCI, 5. m. Remerciment. 


Gratia, æ, f. Plaut, Ter. Gra!iæ, 
arun, f. Î. Cic. : Dire merci, C. R&- 
MERCIER || Abs. [Je ferai ce que tu 


voudras.] Merci, Benigne dicis (= tu 
arles avec bienveillance). Ter. (AI- 
ns, il faut faire ce que lu veux.] —, 
Bene facis. Ter. [J'ai vanté ton mé- 
rite.) —, grand —, Bene fecisti, gra- 
liam Rhabeo mazimam. Ter. || Pour 
refaser : {Invite-le à diner.) 1 ré- 
vod : Merci, Benigne, respondet. for. 
Eotrons déjeuner.] Ton iovitalion 
est aimable; mais, —, Bene vocas, 
tam gralia est (= je l'en sais antant 
de gré que si j acceptais). Plaut. [Je 
lui demaude s'il veut quelque chose.) 
—, dit-il, Recte, inquait. Ter. || Dieu 
merci, Dis (ou Deo) gratia (s.-e. est). 
Ter. Habeo gratiam dis (ou Deo). Ter. 
Et mieux, comme à wæncr (s. f.) de. 

MERCREDI, s. m. Un des jours de 
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la semaine. Mercurii dies (en, m. Jnse, 

MERCURE. Î° Dieu du commerce, 
etc., chez les Romains. Mercurins, ii, 
m. Cic. : Le Mercure, Mercurialis, 
m.f.,e, 0. Hor. Apul. || 2° Planete. 
Mercurii stella (æ), (. Cic. Mercurius, 
ii, w. Cic. || 3° Sorte de metal. Ar- 
gentum (1) vivum (1), 0. Plin. 

1. MERCURIALE, s. f. Sorte de 
plante. Afercuriulis (is) herba (æ), F. 
Cato, et simpl. Mercurialis, is, (. Plin. 

2. MERCURIALE, s. f. 1° Sorte 
de discours. Voy. niscours 3°. |} 20 
Réprimande. Voy, ce m. || 3° Prix 
des grains, etc., vendus au marche. 
Nundinatio, onis, f. C.-Th. 

4. MERE, 8. f. 1° Femme qui a 
mis au monde un ou plusieurs enfants. 
Muler, tris, f. Cie. =: l'etite mère, 
Tendre —, Matereula, æ, f. Cic. Ior. 
— nguonreuse, Prædura mater. Quint, 
(Hécate] qui a pour — Astéria. Quz 
matfre Asleriä esf. Cic. Qui a encore 
sa —, Afatrimus, a, um. Cie. Liv. 
Devenir —, C. enranTen 10. De —, 
Maternus, «, um. Cic. Frère de —, 
Fraler matre eëlem natus. Liv. Voy. 
rrèng. Le père et la —, Parentes, um 
et tum, rm. pl. Cic. || Mère de fawille 
(= femme ayant un ou plusieurs en- 
anlsr. Mater. Cie. Être — de famille, 
Liberos habëre. Cic. Voy. on auire 
seos pl. bas 40. || La mère (= le 
sentiment maternel) reparalt, Mater 
redit. Sen.-tr. || Fig. (Julia Domna) 
mère du peuple romain, Jfater po- 
puli Romani. [nsc. || 2° Femelle qui a 
des petits. (Ordin.) Muter, trs, (. Varr. 
(Uqf.) Parens, entis, [. Varr. Plin. 
3° Nourrice : Mère nourrice, Nutriz, 
icis, f. Cic. Mater, tris, (. Plaut. K 
&o T. d'autiquité romaine. Mènrx D& 
FAMILLE. Maitresse de malson (ayant 
des enfants ou n'en ayant pas). dater 
famalias, gén. matris famailias, f. Cic. 
Mater famaliæ, gén. matris familier, 
f. Cie. Voy. matrng 2°, || Voy. on 
autre sens pl. haut {°. || 6° Titre de 
respect qu'on donnait aux deesses, aux 
prétresses. Mater, iris, f. Cic. Plaut. 
z: Nous le saluons, ma mère, Jube- 
mus le salvére, maler. Plaut. | 6° 
Femme du pouple un peu âgee : (Eu 
s'adressant à elle) La mère, La 
bonne —, Afater, f. Plaut. (Eo parl. 
d'elle) Une vieille petite —, Ani- 
cula, æ, f. Ter. Cic. || 7° Fig. Ce qui 
fait naître, origine, cause. Mater, (rs, 
f. Cic. Parens, entis, f. Cic. Procrea- 
triz, icis, f. Cic. Genetriz, f. Plin. 
Just. = Notre mère commune, La 
terre, notre —, Afater terra. Cic. La 
aature, — de toutes choses, Sfater 
rerum omnium malura. Cic. Rerum 
natura parens. Plin. Sidon, la — 
de Thèbes, Sidon, Thebarum parens. 
Plin. Milet, la — de 80 villes, Mi- 
letus, octoginta urbium genetrir. Plin. 
L'Egypte. — des vices, Æg fus, vi- 
tiorum genetrir. Plin. La philusnphie 
eat la — de toutes les connaissances, 
PhilosopAia est artium omnium pro- 
creatrix. Cie. L'inlempérance, — de 
tons les désordres, Maiter emnium 
perlurbalionum, inlemperaniie. Cic. 
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La tempérance, — des verlus, Gens- 
triz virlutum, frugalitas. Just. 
bienveillance, — de l'amitié, Bene- 
volentia, amicitiz fons (gen. onfts, m. 
= source). Cic. La sobriété est la — 
de la santé, Frugalitas valeludinem 
præstat (de præstare, 0, sliti, slilum 
el statum —= procurer). Quint. 
Mèng, sdj. Qui est l'origine 
d'autres choses, premier, principal. 
Princeps, gén. cipis. Cic. = loi 
mère, Lez princeps. Cic. Branche 
sorlie de la — branche, Virga edita 
a matre. Col. — patrie, CG. uÉTuoroue. 
2. MmEne, adj. f. Pure =: Mère 
oglte, Lirivum (i) mustum (i), n. 
Et. Via de — goutte, Protropon, 1, 
s. Plin. | 
1. MÉRINIEN., 9. m. Grand cercle qui 
par les pôles et coupe l'equateur 
à ongles droits. Meridianus (1) cir- 
œulus (1), m. Sen. . 
9. MRRIDIEN, ENNe, adj. Relatif au 
méridien. Meridianus, a, um. Sen. 
MÉRIDIRNNE, 5. f. Sommeil auquel 
on se livre vers midi. Meridaintio, ons, 
f. Cic. Merudianus (Ÿ) somnus (1), m. 
Pl.-j. : Faire la méridieune, Meri- 
diari, s. parf., dép. Cels. dleridiare, 
s. parf., m. Suet. Meridie conquies- 
etre o, is, quievi, quielum), 0. Cæs. 
MÉRIDIONAL, ALE, adj. Qui est 
du côte du midi. Meridianus, a, um. 
Varr. Pin. Australis, m,. f.,…, n. 
Cic. Austrinus, a, um. Virg. Plin. 
MERISE, 8. f. Fruit du merisier. 
*Agresle (is) cerasum (t), n. D'acr. 
Pall. 
MENISIFA, 8. m. Cerisier sauvage. 
Agrestis (is) cerasus (1), fem. Pall. 
MÉRITANT, parl. prés. de mé- 
AITER, VOy. ce v. || MÉRITANT, ANTE, 
adj. Qui a du merite. Lene merens, 
gén. entis. Cic. Iduneus, a, um. Cic. 
2 Très mérilant, Merrtissimns, a, um. 
Insc. Récompenser nn bomme peu —, 
Minus idoneum præmio affic're. Cic. 
MERITE, 9. m. 1° Ce qui rend 
digne de recompense où de punitlon. 
Meriltum, 4, n. Liv. Dignitas, atis, f. 
Cic. : Suivant les merites de chacun, 
Ex alicujus promerilo. A.-b. Af. Louer 
go selon son mérite, Aliquem pro 
ignitate laudare. Cic. Te louer selon 
tes inérites, Te collaudare secundum 
virfules tuas. Ter. Donner à chacun 
selnn 3on mérite, Tribuñre id cuique, 
quod sit quôque dignum. Cic. Être puni 
par les dieux selon ses mérites, Pœ- 
nas diis meritas persoluëre. Cic. Tu 
serais arrangé (— traité) suivant 
les —, Ornalns esses ex Luis virtu- 
fibus. Ter. Selon le mérite d'une ch., 
Pro dignifute alicujus rei. Plaut. |] 
2° Ce qui rend une pers. digne d'estime. 
Virtus, utis, [. Cic. Dignitas, atis, f. 
Cic. Laus, audis, f. Cic. : Merite vé- 
rilable, Solida Laus. Cic. Ternir l'éclat 
du —, Florem dignilatis infringère. 
Cic. 1 ne manque ni de — oi de 
crédit, Nec dignitas ei deest ne: gra- 
tis. Cic. Le rare — de Pompée, lom- 
ptiterimia virtus. Cic. On cile, entre 
aotres mérites d'Épaminondas, sou 
talent de joueur de fiète, In Epa- 
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minondæ virlufibus commemoratur 
scienter eum libiis cantasse. Nep. 
S'attribuer une part du mérite d'au- 
trui, Arrogare aliquid er alienä vir- 
lute. Salt Pousser qqn en raison de 
son —, Aliquem pro ülius dignitate 
producère. Cie. 11 fut en grande fa- 
veur à cause de son — persounel, 
Suo splendore gratiosissimus fuit. Cic. 
lis ont eu le — d'une élocution chà- 
liée, Locutlionis emendalæ penes eos 
laus fuit. Cie. Il n'a pour tout — que 
l'obscurité de sa naissance, Hoc uno 
nifitur (de niti, or, Éris, nisus et 
nizus sum, dép = s'appuyer sur), 
quod est ignobilis, Cic. Femme qui a 
du —, Femme de —, Lecta femina. 
Cic. Femme du plus haut —, Sprc- 
{alissima femina. Cic. Jeune homme 
plein de —, Lectissimus adolescens. 
Cic. Homme d'un rare —, Vir summs 
virlufis. Cie. Vir singularis. Cic. egre- 
gius. Cic. præslantissimus. Cic. | 80 
Titre de gloire, titre à l'estime, 4 la 
reconnaissance. Laus, audis, f. Cic. 
Grata, 2, f. Liv. : La brièveté est 
un wérite, Brevitas laus est. Cic. lau- 
dem habet. Cic. Pour eux le prermer 
— est de savoir tout souffrir, de 
chasser avec intrénidité, Eorum mo- 
ribus summa virlus in palienti& po- 
nilur. Nep. Apud eos summa laus esf 
fortiler venari. Nep. || n'y a pas de 
— à être intègre, quand... Nulla est 
laus esse integrum, ubi... Cic. Le — 
l'en revient, Tu eo as le —, Tua 
laus est. Cic. Il n’en a que plus de 
—, Hoc laus illi debetur major. Hor. 
Seul il eut le — de [cette) loi, Unus 
Legis gratiam fulit. Liv. 11 s'atiribue 
tout le — de cela, Hoc sibi sol at- 
tribuit, Cic. Chacun s'atlribue, se 
donne le — du euccès, Gratiam recte 
factorum sibi quisque trahit. Tac. I} 
s'altribuail, se donnait dans ses dis- 
cours tout le — de la victoire, Di- 
cendo lotam vicloriam, ul suam, in- 
terpretabatur. Vell. Faire un — à qqn 
de qq. ch., Alicui aliquid gratis ap- 
ponère. Ter. laudi dare. Ter. Je ne le 
fais pas de cela un —, Non hoc in 
tuà laude pono. Cic. On lui faisait uv 
— de loutes ses mesures téméraires, 
Omnia non bene consulla in virlutem 
trahebantur. Sall. On fait un — aux 
jeunes gens d'avoir.…., Laudr ducitur 
adolescentulis, habère. Nep. On At uo 
— à Fabius de ce qu'il savait pein- 
dre, Fabio laudi datum est, quod pin- 
gebat. Cic. Tu te fais un — de cela, 
Tibi id laudi ducis. Ter. Ils passent 
certaines choses et se font un — de 
les passer, Tranceunt quedam impu- 
tantque quod transeant. Pl.-j. || 4° Ta- 
lent. Laus, audis, f. Cic. : Le mérite 
militaire, Bellica laus. Cie. Qui est 
du premier — comme guerrier, In 
bellicä laude egregius. Cic. Attribuer 
à qqun beaucoup de — comme ora- 
teur, Magnam eloquentis laudem ali- 
cui fribuëre. Cie. Apurecier qqn pour 
son — de comédien, Aliquem ex arti- 
ficio comico æstimare. Cic. Poëèle de 
—, Bonus poeta. Cic. Général d'un 
grand —, Magnus imperator. Ney. 


TALANT. || 6° Los 
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Médecin d'ou — supérieur, Summus 
medicus. Plin, Pobte sans —, Ualus 
poela. Cic. Oraleur qui n'est pas 
sans —, Orator probabtlis. Cie. Vo. 
cena de merite. 
Digni, orum, m. pl. Homines (ua) 
tdonei (orum), m. pl. Cic. : Le mé- 
rile l'emportail plns souvent que la 
faveur, Sæpius digna, quam gratiosi, 
prævalebant. Pl.-). qui est 
dans la misère, [denei hommes indi- 
gentes. Cic. || 69 Cs qu'une ch a & 


digne d'eloge. Laus, auuas, (, Cie. Di- 


gnilas, atis, f. Piaut. Gratia, æ, (. 
Liv. Virius, utis, f. Plaut. Cic. Dos, 
olis, f. Plin. : Le mérite d'une œar- 
chaodise, Vartus mereis. Plaut. — 
d'un mels, Dignilas obsomi. Plaut. 
Le — des pertes est dans la rondear, 
dans leur blancheur, Dos unionum 
est in orbs. Plin. in candore. Plin. 
Gâter le — des services qu'on a 
rendus, Cerrumpére graliam meri- 
torum. Liv. Le — d'un cuthurne est 
de bien chausser le pied, Cothurni 
laus est ad pedem aple convenire. Cic. 
La constance à supporter la douleur 
ne Sera pas sans —, Tolerantia do- 
loris laude suë non carebut. Quint. La 
nettelé de [son] éloculion n'esi pas 
sans —, Lévilas verborum si proba- 
bilis. Quint. 

MÉRITE, Éz, part. passé de wé- 
arren, Vay. ce v. || Adj. Oont on ost 


digne; juste dû. Meritus, a, um. Cic. 


Virg. Liv. Promeritus. Pl.-j. Debitus, 
Cic. Liv. Justus. Cie. : Rendre un 
bonneur mérilé, Præstare debitum 
honorem. Cic. [llouneur]) — par le 
seul éclat de la naissance, Solid ge- 
neris clarilale promerrutus. Pl.-). Ré- 
pulalion bien merilée, ÂMeriissima 


fama. Pl.-j. Reputation de sagesse 
au n'est pas —, Sapientiæ fama 


alsa. Cic. Courronx mérilé, fra- 
cundia merita. Cic. Crainle d'un 
blâme —, Timor viluperañionis non 
iyustæ. Cic. Supplices mérites, Sup- 
phaa justa on debita. Cic. Craindre 
des châtiments —, Digna limère. Sail. 

MÉRITER, v. act. 10 Être digns de; 
encourir, attirer sur soi. AMeren, cor, 
ris, nitus sum, dép. (aec.). Cæs. Cic. 
Merére, e0, es, ru, ritum, act, 
Cic. Promareri, dép. (ace.). Cic. Il se 
tourae le plus souv. par :Je suis 
digoe, Sum dignus (a, um). Cie. = 
Mérier un éloge, des récompenses, 
Mereri laudem. Cæs. Merère jræmia. 
Cæs. Accorder à chacun ce qu'il mé- 
rite, Suam cuique digntiatem Iribuëre. 
Cic. Pro dignitate cutque tribuëre. Cic. 
Accorder 4 chacon l'honneur qu'il —, 
Suum cuique honorem reddre. Cic. 
Qui — des louanges, Dignus laude. 
Cie. Qui a ménité la palme de l'elo- 
quence, Meritus lauream linguæ. PI.-j, 
Louer qqn autant qu'il le mérite, 
Aliquem pro daignitate laudars. Cic. 
Réclamer à qqn des honneurs pour 
les avoir mérités, Ab alhiquo honores 
ez merilo repelÿre. Sal. Je l'ai fait 
parce que tu l'as mérité, (Id' merito 
fuo fect. Cic. Mériter la baine, Mfe- 
reri odium. Quint. — un châtiment, 
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Merère nænam. Liv. — une amende, 
Multam committére (0, is, misi, mis- 
sum). Ci. To mérites une répri- 
maode, Objurgandius es. Plaut. 11s 
ont mérité leur maibeur, Sunt digni 
calamnitate. Cic. Je Le secouerai comine 


tu le merites, Ego te exercebo ut di- 
nus es. Plaut, Nous sommes p 
‘ayant bien mérite, Jure plectimur. 
Cic. Puni plus légèrement qu'il 0e 
mérite, Levius punitus quam est pro- 
merilus. Cic. Je ne crois pas mériter 


un tel honneur, Haud talt honore me 


dignor (aris, alus sum, ari, dép.). 
Virg. Accorder des honneurs à qut 
ne les mérile pas, Dare honores 1n- 
dignis. fur. Donner à qqo un se- 
cours qu'il ne — pas, Immeritä ali- 
uen juvare 0pe. Ov. 11 peul avoir 
es richesses, bien qu'il ne le — 
23, Divitias, quamnis indignus, ha- 
are potest. Cic. Condamné sans l'a- 
voir mérité, fmmerenier damnatus. 
V.-Mar. Nous accuser sas que nous 
l'ayons —, Nos accusare immerilo. 
Ter. {| 1! mérile de commander, Di- 
gnus est qui imperet. Cic. I — d'ob- 
tenir, /doneus est qui impetret. Cic. 
Il a mérité d'être décoré, Meruil ut 
decorarstur. Cic. Auteurs qui méri- 
tent d'ètre lus, Scriptores non in- 
digni cognilione. Quint. Tu ne mé- 
riles pas d'être libre. Non dignus es 
qui Liber sis. Plaut. Nous avons paru 
ne pas mériler d'être rachelés, Visi 
sumus indigni ut redimeremur. Liv. 
Tous les hommes qui méritent d'être 
condamnés, UÜmnes damnalione digni. 
Cic. Vous ne mériter pas que la nuit 
vous carbe..., Von digni estis gnos 
noz legat. Liv. Qui mérilent que l'on 
discule avec eux, Digni quibuscum 
disseratur. Cic. Mériter par sou bien- 
fail que tu l'aimes, Suo beneficio pro- 
mereri ut se ames. Cic. Qui méritaient 
ue Lu les nrisses pour compagnons, 
Digni ut socios Aabéres. Cic. Nuus 
mérilons qu'on loue nuire intealion, 
Laudandum est nostrum consilium. 
Cic. Qui ne méritent pas que tu les 
défendes, Indigni quos luearis. Cic. 
Mériler que out ne recherche leurs 
images, Mereri ne quis imagines suas 
expelal. Plin. Tu as mérité de ne rien 
demander sans l'obtenir, Promeruisti 
ui ne quid ores, quin impetres. Plaut. 
N En pari. des ch. Qq. ch. qu: mé- 
rite d'être rapporté, Aliquid hts- 
(oriä dignum. ic. Ces choses mé- 
ritent d'être remarquées et louées, 
Eu nolatione et lande digna sunt. Cic. 
Rien qui mérite d'être rapporté, Nihi 
dignum memoratu ou Nihi memora- 
bile. Liv. Des chases qui mérilent 
d'être admirées, Digna miratu. Sen. 
Une si grande uégligence mérite d'être 
blâmée, Vituperanda est tanta incu- 
ria. Cie. Ce sont les fautes qui mé- 
ritent le plus d'être punies, Ea sunt 
animadvertenda peccata maxime. Cic. 
Qui ne mérite pas d'être enteudu, 
Auditu indignus. Liv. Cela — que 
tu l'examines, Id dignum est quod 
observes Sen. Une lâche qui — que 
tu y emploies toute la force de 


unis 
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ton âge, Onus dignum in quo omnes 
nervos ælaiis contendas. Cic. [es 
ièces) ne mérileol pas qu'on les re- 
se, Non salis digna sun( qua ite- 
rum legantur. Cic. La chose parut 
mériter qu'il ft peindre une iwage 
do..., Digna res visa est, ul siaula- 
crum pingi juberel. Liv. Chose qui 
mérite qu'on l'écrive, Res digna lit- 
teris. Cic. La vie heureuse — qu'on 
s'en glorifie, Gloriatione digna est 
beata vita. Cie. Beata vita glorianda 
est. Cic. Y a-t-il rien au monde qui 
— que lu perdes le nom d'honnète 
bomme? Est ulla res fanti, ut amil- 
tas viri boni nomen? Cie. Mériter 
le aom de loi, Nomen Legis atiingère 
(o, is, tigi, tactum). Cic. |] 2° Faire 
obtenir : Mériter au plaidoyer la fa- 
veur [du juge], Actioni favorem pro- 
mereri (og. 40). Quint. Sa victoire 
lui mérita le surnom d'Acbaïque, Ei 
cognomen Achaïci victoria dedit (de 
dare, 0, as, datum). Plin. Cette com- 
plaisance lui — le cunsulat, Eà co- 
milale consulatum adcplus est (de 
adimasci, or, Eris, dép. = oblenir). 
Plin. VOy. PROCUPER. 

MénTer, v. neut. Rondre dos ser- 
vices à. Merert, eor, ëris, rilus sum, 
dép. Cic., mieux que Merëre, eo, es, 
rui, rilum, n. Cic. Promereri, dép. 
Cic., neux que Promerëre, n. Ter. 
: Bien mériler de qqn, Bene me- 
reri ou promereri de aliquo. Cu. 
Mieux — de certaines personnes, 
Mereri melius de quibusdam. Cic. Qui 
a très bien mérité de la république, 
de mot, Meritus optime ou mirifice 
de republicä. Cic. Divanitus (adv.) me- 
ritus de me. Cic. Voy. sknvice 

MERITOIRNE, ad). Qui merite. Lau- 
dabilis, m. f., e, n. Cic. Laude di- 
gnus (a, um). Cic. 

MERITOIREMENT, adv. D'une 
maniere meritoire. Laudabiliter. Cic. 

MENLAN, S. m. Sorte de poisson. 
*Gadus (1) merlaugus (1), m. (Linn.). 

MERLE, s. m. Sorte d'oiseau. Me- 
rula, æ,f. Cic. || Fig. Merle blanc (= 
chose rare), Rara (æ) avis (is), f. Jur. 

MENLIN, 8. m. Sorte de hache. 
Securicula, æ,f. Plaut. Pln. 

MERLUCIHE el MERLUS, 9. f. 
Sorte de poisson de mer. “Gadus (1) 
morrhua (æ), m. (Linn.). 

MERVEILLE, 8. f. Chose qui cause 
de l'admiration ou un très grand etonne- 
ment. Afiraculum, à, n. Cic. Res (ei) 
mira (æ), f. Cic. Ostentum, ü, n. 
Css. : Les sept merveilles du monde, 
Septem miracula. Plin. V.-Mar. Les 
— qu'on voiten Égypte, Eu quæ m- 
rifica in Ægypio visuntur. Gell. Au- 
tres —, Alia digna miratu. Sen. De 
plus grandes —, Magis mira. Plaut. 

ille qui est une merveille, Urbs 
pulcherrima. Cic. — de grandeur, 
Miraculum magnitudinis. Liv. — de 
l'art, C. cusr-v'œuvre. Femme qui 
est une — de beauté, Mulier erimrä 
pulchritudine. Cic. Homme qui est 
une — d'éloquence, Vir miræ fa- 
cundiæ. Quint. Taleot de parole qui 
est une —, Vis dicendi admiratione 
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digna. Quint. Est-ce là une —9 @ 
C8 la —? Mirandumne id est? Ter. 
"est une — de, C'est — de voir 
comme le mouvement qu'on se donne 
éveille l'esprit, Mirum est ul animus 
molu corporis excitetur. Pl.-j. C'est 
— de voir à quel point on a ajouté foi 
au rapport de cel bomme, Mirum, 
quantum ii viro fidei fuerit. Liv. 
C'est — si le camp n'est pas investi, 
Mirum esf ni casira oppugnentur. Liv. 
C'est — si ma voisine n'a pas déjà 
vent de l'affaire, Aftrum ni subolel 
Jam hoc vicing mez. Plaut. Ce serait 
qu'il n'eûl pas, s'il n'avait pas 
fait cela, Ni id fecissel, mirum foret. 
Ter. Ce n'est pas une —, Belle — 
Non minim est. Cic. Qu'il y ait es 
un serpent dans le berceau, ce n'est 
pas une si grande —, belle —1 voilà 
oue belle —1 Utin cunts fueril anguis, 
non {am esi mirum. Cic. Que vous 
soyez lels, ce n'esi pas une —, belle 
— | Vos esse istiusmodi Aaud miro- 
bile est. Ter. Ce n’est pas une — 
s'il prend exemple sur toi, Quid 
istud {am mirum, si de te eremplum 
capit? Ter. Tu sais qu'Appius fait 
des merveilles, Scis Àpptum ostenta 
factre. Czl. ap. Cic. Tu as fait mer- 
veille, des merveilles (= to as 
bien rénssi), Pulchre processisti (de 
proced®re, o, is, cessum, n.). Ter. 
Ne pas faire merveille (= ne pas 
réussir), Non succed®re. Varr. Suc- 
cedëre parum. Ter. [Ce remè:le] fait 
des merveilles (= est très efficace), 
Belle facit. Culo. Là celte voir som- 
bre fera nrerveille (— sera d'un 
très bel effet}, flic fusca :lla vox 
mare faciet. Quint. Dire des mer- 
veilles de qqn, Mirabiliter de aliquo 
loqui, dép. Cic. Voilà les choses qui 
font crier merveille, pour lesquelles 
on crie —, ec sunt quæ clamnores et 
admirationes efficiunt. Cic. Dire —, 
des merveilles (= des choses excel- 
lentes), Divinitus loqui, dép. Cte. 
Promeltre monts et —, Afaria et 
montes pollicers, dép. Sall. 

À MERVEILLE, loc. adv,. Tres blen. 
Mirifice. Cie. Optime. Cie. Præclare. 
Cic. Pulchre. Cic. Belle. Cie. Probe. 
Cic. Recte. Cic. =: C'est à merveille! 
Factum optime! Ter. Bene est. Cic. 
Bene habet. Cie. C'est à — si..., Præ- 
clare, si... Cic. La chose s'est ren- 
contrée à —, Cectdit belle. Cie. Parler 
à —, Loqui egregre. Crc. diviniltus. 
Cie. Tu te portes à —, Omnino præ- 
clare te habes. Cic. À — (formule 
approbation)! Præclare! Cic. Pub 
chre? Plaut. Probe! Plaut. Ter. 

PAB TANT QUE DE MERVEILLE, loc. 
adv. Pas beaucoup. Vny. auêne. 

MER VEILLEUSENIRANT, adv. Îe 
D'une façon merveilleuse. fire. Cie 
Admirabihter. Cic. Murabiluter. Cic. 
Mirifice. Cic. || 2° Tres bien. lire. 
Quint. Egregie. Cic. Exrimie. Liv. : Mer- 
veilleusement habile dans la discus- 
sion, In dispulando mire” callidus. 
Quint. — orné, Erimie ornatus. Liv. 

MERVEILLEUX, 808€, ad}. 4° Ad- 
mlrable, surprenant, extraordinsire. 
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Mirus, «, um. Cic. Mirabilis, m. f., 


4, 0. Liv. Mirandus, a, um. Cic. Ad- 


airabilis, @. f., e, n. Cic. lirificus, 
«, um. Css. : L'Inde est citée comme 
un pays merveilleux, India perhi- 
betmr mirabilis. Col. Ouvrage —, 
Opus minificum. Cic. Homme —, 

omo minfcus. Cic. Homme qui est 
un oraleur —, Vir in dicendo admi- 
rabulis. Cie. Faire des récits —, 
Monstra dicëre. Cic. |] 2° Excollent 
on son espèce. Erimius, a, um. Cac. 
Egreguus. (ic. Optimus. Cæs. : Beauté 
merveilleuse, ÆEgregia forma. Ter. 
Remède merveilleux, Erimium reme- 
diun. Phn. 

MenveiLLRUX, 8. m. {° Ce qui est 
surnaturel. Miraculum, {, n. Liv. : Le 
merveilleux de la poésie, Poetarum 
porienta (orum), n. pl. Cic. Le — 
imaginé par les Grecs, Græciz men- 
docia (orum) portentosa (orum), 0. 
pl. Plin. On mèle lo — au récit de 
ce combat, Saracula adjiciunt Auie 
pugnz. Liv. || 2° Co qui s'eloigne du 
œurs naturel des choses. Miraculuin, 
{,0. Liv. : Le merveilleux de l'aven- 
tare, Rei miraculum. Liv. Faire dis- 
paraltre le — d'un fait, Rem mura- 
euio ertmère. Liv. 

Menveceox,euse, s. 1m. f. Homme, 
Femme d'une eloganco raffinse. Yoy. 
muairau 120. 

MES, pl. de mon. Voy. ce m. 

MRSAISE, 8. m. C. MALAISE. 

MESALLIANCE, 3. {. Mariage aveo 
one pers. d'une condition tros infe- 
rleurs. (En gén.) /mpar(aris) matruno- 
aium (it), 0. Dig. (Seul. en parl. d'une 
lemme) Enuplio, ons, f. Liu. : Faire 
uoe mésalhance, C. Se mésaLLiBR. 

MÉSALLIER, v. act. Marier 4 uns 
pers. d'un rang Inferiour. Cum impan 
fungére(o, is, jun, junctum},art Liv. 

Se mésacLign, v. réf. Épouser une 
pers. d'un rang inferieur. (En gen.) 
Can impan jungi (or, Eris, junctus 
sum), pass. Liv. {seul. en pari. d'ane 
femme) Enubêre, o, is, nupsi, nup- 
ten, 0. Lio. 

MRSANGE, 8. f. Sorte d'oiseau. 
Merops, oprs, f. Virg. Plan. 

MESARNNIVER, Y. 0. impers. À 
Plver malheur. Voy. MALHEUR 20. 

MESAVENIR, v. 0. C. MÉSARRIVEN. 

MESAVENTURES. C. accinrnT 20. 

MESENTERE, s, m. Membrane 4 
laquelle le canal intestinal est suspendu. 
“Mensenterium. ii, n. (Kr.). 

MÉSESTIMEN, v. act. C.w#PnISEn. 

MESIE, pays entre Île Danube et la 
Mhrace. Mœsin, æ, f. Mel. : Qui est) 
de Mésie, Mæsicus, a. um. Plin. Ma- 
siacus. Suel. Les halutants de la —, 
Masi, orum, m. pl. Phn. Tac. 

MESINTELLIGENCE, s. f. Dôfaut 
d'ecxord, brouillerie. Dissensio, onis, 
f. Cie. Discordia, æ, f. Cic. Disci- 
dium, di, n. Cic. = Ils sont eu mé- 
sintelligence, Inter se discordant, n. 
Ter. VOy. DÉSACCORD, BROUILLENIS, 
DÉSUNINN. 

MESOPOTAMIE, contrée de l'Asie. 
Mesopotamia, æ, f. Cie. 

MESQUEN, 1nE, adj. 1° Qui est de 


MESSA 


chétive apparence. Tenuis, m. f., 6, n. 
Cic. Ezxilis, e. Cic. || 2° Fig. Maigre, 
sec, pauvre. Ezxilis, m. f., e, n. Plin. 
U 3° Qui manque de grandeur. Exi- 
guus, a, um. Cic. Minutus. Cie. Pu- 
sillus. Cic. Ançuslus. Cic. Tenuis, m. 
f..e,n.Cic. Erilis, e. Sem : Style mes- 
quin, dfinutum oralionis genus. Cic. 
Discussions mesquines, Angusiæ dis- 
pulaliones. Cie. Avoir des sentiments 
mesquins, Humiliter où Demisse sen- 
tire. Cic. [| $° Chiche, trop économe. 
Parcissimus, a, um. Cic. Sordidus. 
Cic. Malignus. Plaut. Restrictus. Cic. 
Iliberalis, œ. f.,e,n. Cic. || 6° Ouil 
y a trop de parcimonie. Malignus, a, 
um. Plin. : lhagage mesquin, Instru- 
mentum eriguum. Cic. mendicum (= 
de mendiant). Cic. Il s'est contenté 
d'un vrdinaire très —, Tenuieulo ap- 
paraîu fuit contentus, Cic. Faire ane 
dépense bien mesquine, Nimium parce 
sunptum facëre. Ter. Manteau mes- 
quin, dfisellum pallium. Plaut. Pré- 
seot —, Malignum munus. Plin. 

MESQUINEMENT, adv. 10 Aveo 
trop de parcimonie. Perparce. Ter. 
Sordide. Cic. Maligne. Liv. Sen. Ili- 
beraliter. Cic. : Vêtn mesquinement, 
Minus bene veslitus. Nep. Vivre —, 
Parce se habéère. Ter. Distribner — 
ga: ch., Aliquid maligne distribuÿre, 

iv. Fournir —, Ernigue suppeditare. 
Liv. Estimer — qq. ch., Aliquid il- 
hberaliter æslimare. Cie. || 2e Fig. 
Sans grandeur, sans élévation. Minute. 
Cic. Auguste. Cic. Exulrier. Cie. Hu- 
militer. Cic. Demisse. Cic. 

MESQUINERIE, s. f. 10 Qualité de 
ce qui est chetif. Érilitas, atis, f. Cic. 
11 2° Manque de grandeur, d'elevation. 
Mumilitas, atis, f, Cie. Voy. mas- 
«esse 40, || 8° Parcimonie excossive. 
Sordes, ium, f. pl. Ci. Tenacitas, 
atts, f. Liv. : Mélange de luxe et de 
mesqainerie, Lururus el sordium s0- 
cutas. Pl.-j. R 4° Excôs de parcimonie 
dans un acte. Maltgnitas, atis, f, Liv. 
z: La mesquinerie avec laquelle le 
butin a étè pariagé, Przds pertils 
malignifas. Liv. 

MESSAGE, s. D. {0 Commission de 
dire ou de porter qq. ch. Mandatum, 
{,n. Cic. Nuntius, ti, m. Cic. : Un 
mauvais message, Afalus nuntius. 
Cic. Charger qqu d'on —, Faire nn 
—, S'acquitter d'un —, Voy. cou- 
mission 20. || 20 L'objet du message. 
Mandatum, à, n. Cic. Nunlius, ii, m. 
Cic. =: Porter un messige, Nuntium 
ferre. Liv. Recevoir un —, Nuntium 
accip#re. Cie. 

MESSAGEN, &ae, s. m. f. 10 Celui, 
Celle qui porte un message. Nuntius, 
di, mase. Cic. Nunta, æ, fém. Cic. 
Internuntius, ii, masse Ter. Intfer- 
nuntia, æ, fém. Cic. : Informer qqn 
par un messager, Aliquem ceriiorem 
facëre per nuntium. Cic. L'aigle, — 
de Jupiter, (Aquila), nuntia Jevis. 
Poet. ap. Cic. Oiseaux messagers de 
Jupiter, Aves intemunliz Jouis. Cic. 


| 20 sul. au masc. Celui qui porte 


ee lettres. Tabellarius, ii, masce. Cic. 


| 8° Fig. Masc. et fém. Annonce, arant- 


Dedecère, cet (cent), cuit 
s. sup. Cic. Minime decère. Cie. = Le 
myrte ne me messied pas quand je 


pussumus. 
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coureur, avant-courlère. Præenunlius, 


üi, masc. Lucr. Ov. Premuntia, æ, 


fém. Cic. = Étoiles, messagères de 
grandes calamités, Biells, pranuntis 
magnarum calamilalum. Cic. 


MESSALINE, 6pouse de l'empereur 


Claude. Messaline, æ, f. Suel. 


MESSE, 5. [. Le sacrifice du corps 


et du sang de J.-C. par le ministere du 


être. Alissa, æ, f. Ambr. : Celebrer 
a messe, * Missam celebrare (Eccl.). 


La — est dite, *Missa est. (Eccl.) 


MESSÉANCE, s. f. Banque de bien- 


séances. Indecorum, {, n. Cic. =: Il y a 
de la messéance à... Voy. esstoin. 


MESSEANT, ANTS, adj. C. mar- 


SÉANT, INCONVENANT. 


MESSÈNE, cap. de la Messénie. Afes- 


sene, es, {. Nep. Liv. Messene, æ. f. Liv. 


MESSENIE, contres du Peloponese. 


Messenia, æ, f. Biel. Plin. (Qui est) 
de Messénie, Messenius, à, um. 


] Plin, 
MESSENIENS (Les), hab. de la Mes- 


sénie. Messenii, torum, m. pl. Plin. 


MESSROIR, v. 0. N'être séant 


cuerunl), 


bois sous wa treille, Non dedscet 


myrius me sub vite bibentem. Ior. I 
— à l'orateur de se mettre en colère, 


mais il ne lui — pas de faire sem- 
blant, Oratorem irasci munime decet, 
simulare non dedecet. Cic. [1 ne — 
as d'avoir rejeté en arrière le bas 
de sa toge), Non dedecet rejecisse 


ertremam orem. Quint. [l — de se 


vanter soi-même, Deforme est de se 


ipso prædicare. Cic. Il — d'employer 
des termes pompeux, Indecorum eat 
amplissimis verbis uli. Cic. 


MESSIE. Le Christ promis de Dies. 


Messias, #, w. Vutg. 


MESSIEURS, pl. demonstaun. Voy. 


ce m. 


MESSIRE. C. MONsrEuRn. 

MERSURADLE, adj. Que l'on pout 
mesurer. Quem (quam, quod) metiri 
ic. 
MESURAGE, s. m. Action de me- 
surer. Mensura, æ, f. Col. Pi.-j. a 
Procéder aa mesurage des terres, 

Inire mensuram agrorum. Col. 
MESURE, 9. {. ie Ce qui sert de 
règle pour déterminer la duree, l'é- 
tendue, la quantite. Mensura, æ. f. Cic. 
Modus, i, m. Varr. Col. =: Poids et 
mesures, Mensuræ ef pondera. Plin. 
Toute mesure de surface, Modus om 
ais ares. Col. Nous appelnas mainte- 
nant centurie one — de 200 jugères, 
Centuriam nunc dicimus ducentorum 
jugerum mudum. Cul. Les mesures 
agraires, Mod quibus rura meliuniur 
(dép.). Varr. Les — itinéraires. Men- 
suræ ilinerum. (æs. Pausse mesure, 
Modus falsus. Dig. À Pig. Les biens 
véritables sont lous dn mème poids 
et de la mème mesure, Bona vera 
idem pendunt, idem pralent. Sen. L'6- 
quité n'a qu'un poids et une —, Per 
est, quod in omnes æquabile est. Cic. 
Avoir deux poids et deux measures, 
C. Être panriau. Faire toat avec poids 
et mesure, Ünnia mode et ralivne fe- 
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cëre. Cie. N'avoir ni poids ni —, 
Nihil pensi neque moderati habere. 
Sal. || 2° Vaisseau pour mesurer cer- 
taines denrees; quantité que ce vais- 
seau peut contenir. Mensura, æ, f. Cic. 
Plin. Pal. Modus, i, m. Col. = La me- 
sure qu'on appella médimne, ché- 
nice, Modus mensuræ qui medimnus 
appellatur. Nep. Mensura quam chæ- 
nicam vocant. Paul. Une — de fleurs, 
Una floris mensura. Pall. Une égale 
— de moût, {dem medus musti. Col. 
La eraie s'acbète à la —, Creta men- 
surë emilur, Plin. Faire la bonne —, 
Adjicëre auclarium (ii, n.). Plaut. 
Fest. Je ferai bonne —, Bene emensum 
dabo. Sen. || Fig. Combler la mesure, 
La — est comble, Vuy. couneen 1°, 
cousLg (adj.). |} 3° Acüon de mesurer. 
Mensura, &. f. Cæs. : La méthode des 
mesares, Mensurarum ralie. Col. — 
exactes (do temps) prises avec la 
clepsydre, Certe ex aqué mensurs. 
Cæs. Î &° Dimension. Mensura, æ, f. 
PIl.-j. Modus, 5, m. Col. Dimensio, 
onis, f. Cic. : La mesure du terrain, 
Modus agri. Cic. Creuser one fosse 
sur la — de son curps, Scrubem fa- 
cêre ad modulum sui corporis. Suet. 
Prendre la — des terres, Agrorum 
mensuram inire. Col. Prendre con- 
scicacieusement la — des ouvrages, 
Operum mensuras fideliter agëre. PI.-j. 
Voy. musunsr 10. Celui qui preud 
—, Voy. uesunson. || Fig. Donner 
sa mesore (— moaotrer ce dunt on 
est capable), Voy. pl. b. 100. || Be Pre- 
caution, Moyan qu'on prend pour arriver 
& un resultat Constiium, it, n. Cie. 
Ratio, onis, f. Cic. =: On citait de lui 
vo graod oumbre de mesures sages, 
Mulla ejus provisa prudenter fere- 
bontur. Cic. Delibéralion sur les — 
à preadre, Censihi capiendi delibe- 
patio. Cie. Prendre des — trop 
molles, Mollius consulfre (o, is, sulut, 
sultum), n. Liv. Prendre à l'égard de 
qu des — lyraoniques et cruelles, 

tbidinose crudeliterque in aliquem 
consul£re. Liv. Prendre coutre Île 
frère des — trop rigoureuses, In fra- 
trem gravius sialuêre (0, is, ui, uium). 
Cæs. Si César prenait ccatre loi quel- 
ques — de nigueur, Si quid ei gra- 
vius « Cæsare accidisset (de acci- 
dére, 0, is, 5. Sops u.). Ces. J'ai 
tellemeat pris, s: bien pris mes —, 
Res mihi lota Îta provisa est (pass. 
de pruvidére, #, es, vidi) où præcaute 
est (pass. de præcavuêre, 60, cavi). 
Cic. Toutes les — étant pri-es, 
Omnibus rebus censideraiis. Cic. 
Prenire ses — pour un procès, Ad 
judicium se insirure (eo, is, struxi, 
flrucium). Cic. l’rendre les — né- 
cesssires pour l'érection d'ane sta- 
tue, Statuam facundam curare. Cic. 
Voiti les — qu'il prit pour le tuer, 
Ad hunc interficiendum 1Ialem ralio- 
mem iniil. Nep. Prendre ses — pour 
augmenter le bien-étre..…., [nire ra- 
tionem de commodis «ugendis. Cie. |] 
faut que je prenne mes — pour ar- 
river... Dfihi ineunda ratie est qu& 
possim pervenire. Cic. Prendre des 
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— pour que celte femme soit con- 
duite.…, Inire ralionem quemadmo- 
dum ea mulier perducalur. Cic. J'ai 
pris mes — pour qu'elle fül éloi- 
gnée, Ut depelleretur, à me inita 
ratio est. Cic. J'ai pris toutes mes 
— poor vendre, Summa data est 

era a me uf venderem. Cic. Prends 
d'avance toutes tes Rp que nous 
soyons, Jllud præfulei (de præful- 
cire, 0, is, fulsi, fulium) ou Jllud 
præmuni (de præmunire, 10, is, ivi, 
itum), ut simus..Cic. J'ai pris des — 
pour assurer notre salut, Providi 
uemadmodum salui esse possemus. 
ic. On a pris des —, Les — sont 
prises pour empêcher qu’elle ae s'en 
aille, Provisum est ne abeat. Ter. 
Prendre toutes ses — pour éviter 
cela, Ne id accidat, magnupere præ- 
cavère, n. Cæs. || 6° Division en par- 
tles egales de la durée d'un air, d'un 
mouvement. Modus, i, w. Hor. Cic. 
Numerus, m. Cic. : Mesures musi- 
cales, Musici pedes. Plin. Régler la me- 
sure (d'un chant), Numeros moderari, 
dép. Cic. Celui qui règle la — d'ua 
air, Cantüs modulator {oris), m. Col. 
Le pied règle, bat la —, Pes certam 
legem lemporum servat. Quint. Battre 
la — d'un chant avec les pieds, 
Sonum vocis ictu pedum modulari, 
dép. Liv. Marquer les intervalles en 
baltant la — avec les pieds ou avec 
les doigts, Pedum et digitorum ictu 
intervalla signare. Quins. Les doigts 
marquent la — de l'air, Digiti cermen 
metiuntur (roy. MESURER 10). Sen. 
Seatir la —, Tempora animo meliri, 
dép. Quint. Suivrela—, Iciumn servare. 
Hor.Observer la — que marque le chef 
de musique, Numeris przeuntis ma- 
gistri consentire, n. Col. Se mouvoir 
suivant la — que battent les pieds, 
Ad ictus modulantium pedum moveri, 
pass. Plan. [Chaater] en —, Ad certos 
modos. Col. Lever les bras en —, In 
numerum brachia tollère. Virg L'hrs- 
trlun ve va pas en —, Histrio se 
movel erire numerum. Cie. Ralentir 
la —, Afodos laxare. Cic. || 7° Nombre 
et arrangement des pieds ou des sy 
labes dans les vers. (Nombre des pieds; 
duree du vers) Numerus, 1, m. Cic. 
Modus, m. Cic. Spatium, ti, n. Quint. 
(Nature et arransewent des preis) 
Metrum, i, n. Quint. : Assujetti à la 
mesure, Numeris adstrictus. Cic. Ob- 
server une — dans la prosé, In so- 
lut& oratione modum servare. Cic. Le 
trochee a la même — que le chorée, 
Trochæus est eodem spatio quo cho- 
reus. Cie. [| 8° Distance convenable 

ur parer où pour porter un coup de 
suret : Être à la mesure, In statu 
siare, n. (— ètre en posture pour 
attaquer). Plaut. } 8° Fig. Position, 
Situation favorable pour faire qq. ch. 
:Se meltre en mesure de répaudre, 
Se comparare ad resyondendum. Cie. 
Qui est en — de faire…., Ad fa- 
ciendum paralus (a, um). Cic. Voy. 
PRÊT 4. Qui o'est pas en — (= pns 
au depourvu), {mparatus, a, um. Cic. 
N est Lors de — de faire..., Non est 
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tidoneus qui faciat. Cie. Voy. rar Te, 
Mettre qqn hors de — (== décon- 
certer les projets de qqn), Voy. n#- 
CONCKAT&R 20. Serrer la —, Urgëre, 
eo, es, ursi, 8. sup., n. Cic. || 10° Fig. 
Ce qui sert de règle pour déterminer 
l'atendue des ch. morales ou intellec- 
tuelles. Mensura, æ, f. Lucr. Juv. : La 
force était la mesure du droit, Men- 
sura juris eral vis. Lucr. C'est dans 
l'honnète que doit être la — de 
l'utile, Utilitas honestate dirigende 
est (de dirigi, or, ëris, rectus sum, 
pass.). Cic. 11s désiraient donner la 
de ce qu'ils pouvaient, donner 
leur —, Quid efficère possent, pers 
pici cupiebant. Cæs. On doit coo- 
naltre la — de son talent, Noscende 
est mensura sui. Juv. || 119 Fig. 
Borne, limite, capacite. Modus, i, m. 
Cic. Mensure, æ, [. Sen. Finis, is, 
œ.,et pl. souv. Fines, ium, m. pl. 
Cic. : Chaque chose a sa mesure, 
Suus cuique rei modus est. Cic. Il y 
a en toutes choses une juste —, Est 
modus in rebus. [or. Ménager uos 
Juste — de chaud et de froid, Tem- 
perare frigoris et caloris modum. Cic. 
En aucun cas nous ne pouvuns dé- 
terminer la juste —, Nullä in re 
statuËre possuinus qualenus Ge. pro- 
grediendum sit = jusqu'où il faut 
aller). Cic. En toute chose il faut 
censidérer la juste —, In omnibus 
rebus videndum est quatenus. Cac. 
S'arrèter à ane jaste — d'houneurs, 
Conquiesc®re in mensurë honorum. 
Sen. C'est le besomn el non le plaisir 
qui sert de — dans le boire et le 
manger, Cibi poliontsque desiderie 
nalturali, non voluptate, mudus finitus 
est. Liv. Accommwoder le style à la 
— des actions, Æquare dicta factis 
(au dat.). Liv. Sortir de la —, Afodum 
egredi, dép. Quint. Passer toute —, 
l'inem et modum transire. Cic. Au 
delà de la —, Super modum. Quint. 
Au-dessus de la — qui est pres- 
crite à l'homme, Ultra quam homini 
datum est. Quint. Les passions svnt 
sans bornes oi —, Cupiditutes inf- 
nitæ et immoderetæ sunt. Ad Her. 
Dans la mesure que trace la nature, 
Intra neturæ fines. For. Nous voyuos 
[chez eux}, dans une certaine —, les 
clans d’une âme, Animorum, aliquê 
ex parie, moîus quosdam videmus. Cac. 
[Je fais, Je faisais, Je cumpie faire 
cela] daos la — de l'estime que 
j'ai pour toi. dans la — de mes 
moyens, dans la — de mon pouvoir, 
Pro eo quanti te facio. Cie. Quantum 
patiebantur faculiates. Cie. Quantum- 
cunque possim. Cic. Lans la — de ses 
forces, Pro viribus. Cie. Dane la — 
du possible, Ut potest (impers. n.). 
Cic. Dans la — de mon,ton... devoir, 
Pro virili perte. Cic. Dans la — des fa- 
cultes de {cet] bomine, Prout hominis 
faculiates ferunt. Cic. Dans la — de 
son intelligence, Quatenus inlelligit. 
Cic. Voy. Liurræ 80, sonne 5°. || 14° 
Moderation, retonue, observation des 
bionseancos. Audus,i, m. Cic. Modera- 
lio, onie, f. Cic. Modestia, &, Î. Sell. 
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2 Je connais la modération et \a me- 
sure de lun caractère, Novui lempe- 
ranliain ef moderationemn nualuræz lu. 
Cic. L'ordre, la suite et la — des pa- 
roles et des actions, Ordo ef constanfia 
et moderalio diciorum atque factorum. 
Cic. — dans le langage, Jloderalio 
dicendi. Cic. Moderalio ou Modestia 
in dicendo. Cic. Garder la —, une 
juste —, Tenëre modum. Cic. mode- 
rationem. Cic. Modum retinère. Cic. 
Rester dans une juste —, Tempera- 
mentum adhibère. Pl.-j. Garder la — 
en qq. ch., en toutes chuses, Afodice 
facère aliquid. Cie. Custodire modum 
wbique. Quint. JDirel quelle — l'ora- 
teur doit garder dans l'emploi de 
la plaisanterie, Quatenus sint ridicula 
tractanda oratori. Cic. Qui garde la 
— en qq. ch. Afoderatus in re. Cic. 
Avec — st méthode. Modo el ralione. 
Cic. Voy. MOLÉRATION, MOnBié. Les 
vainqueurs ne gardent aucune —, 
Neque modum, neque modestiamn vic- 
tores habent. Sall. llomme qui ne 
arde aucune —, Homu immoderalus. 
ic. effrenatus. Cic. Qui 0e garde ui 
bieaseance ni — eu qq. ch., In aliquä 
re auf inconcinnus auf mullus. Cic. 
Qui est sans — dans ses paroles, 
Linguà immodicus. Liv. Voy. iumo- 
Dené. Saus —, Voy. pl. bas. 

À uesone 08, loc. prép. S'espr. 
en tourn. par À mesure que : À me- 
sure de l’evancement du travail, Voy. 
À uesune que. 

À uxsune que, loc. conij. Selon que, 
sulvant que, à proportion et on mêmo 
temps que. Ut et l'indice. Cic. = À 
mesure qu'on, arrivait, Ut quisque 
venerat. Ter. À — que les bulletins 
sorlaient de l'urne, Ut cujusque sors 
exciderat. Liv. À — que la discipline 
s'en va.…, froente paulatin disci- 
plinä. Liv. À — que le travail s'a- 
vance, les premiers uhjets vont en 
s'amnindrissant, Procedente em opere 
minima incipiuni esse quæ prima 
aunl. Quint. À — que nous avançuns 
en âge, nous apprenons à nous Con- 
aaître nous-mèmes, Progredieutibus 
Zlitibus sensim nosmel ips08 cognos- 
cimus. Cie. 

À PUR ET À MESURE, À FUR ET V&- 
SORE, AU FOUR ET À MESONE, AU FUN 
£T MESURE, loc. adv. Successivemont 
2: Îs envovaient chez eux à fur et 4 
mesure le butin qu'ils faisaient dans 
les campagnes, Subinde spolia agrc- 
rum capta domos mtitebant. Liv. 

À PUR ET À MESURE D&, etc., loc. 
rép. C. À uasuax os. 

. PUR ET À MESURE QUE, etc., loc. 
con). C. À MESURE Que. 

Ourae mesunk, luc. adv. Avec excès. 
Êxtra modum. Cie. Voy. excès 2°. 

SaNs uusonr, loc. adv. Sans borne. 
Sine modo. Sul. Sine modo ac mo- 
destiä. Liv. Imnunoderate. Cic. Immo- 
dice. Liv. : Se glorifier sans mesure, 
Immodeste gloriari, dep. Liv. Désirer 
s308 —, Infinite concupiscäre, n. Cic. 
Voy. innontrémunr. 

MESURE, ês, part. passé de ue- 
sonen, Voy. ce v.]|} Adj. 1° Reguller 
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=: Mouvements du corps mesurés, 
Corporis hubutus æquabiles. Cic. À pas 
—, Compositis gradibus. Virg. Mar- 
cher d'un pas mesuré, Composite 
anbulare. Col. [| 2° Qui est en vers. 
Versu ou Versibus inclusus (a, um). 
D'apr. Cic. (De or., tu, 48). || 3 
Rythme, cadencé. Numerosus, «. um. 
Cic. : Membres mesurés (d'une pé- 
riode), Alodificata membra. Cic. || 4° 
Fig. Calculé avec prudence. Conside- 
ralus, a, um. Sall. Cautus. Cic. =: Con- 
seils mesurés, Cauta conusilia. Cic. 
Lenteur mesurée, Consilerata tar- 
ditas. Cic. Qui n'est pas mesuré, In- 
consideratus. Cic. || be En pari. des 
ch. et des pers. Qui a de la retenue, 
de la convenance. Aodestus, a, um. 
Cic. Moderatus. Cie. = Lettre plus 
mesurée, Modestior epistola. Cic. 
(Homme) mesuré en qq. ch., In re 
moderatus. Cic. Voy. monéré. Qui 
n'est pas — dans ses paroles, Linguä 
immodicus. Li. 

MESURER, v. act, 1° Chercher à 
connaltre ou Déterminer une quantite 
par le moÿan d'une mesure. (Ordin.)Me- 
{ari, ior, iris, mensus sum, dép. (acc.). 
Cic. (Rar.) Dimetiri, dép. PA Cic. 
(Tr. rar.) Permetiri (— mesurer d'un 
bout à l'autre), dép. (acc.). Cic. : Me- 
surer du blé, Metiri frumentum. C'ic. 
— les champs, Agrorum mensuras 
inire (e0,is, iui et ii, itum). Col. — les 
champs par jugères, Aura Jugeris 
metini. Varr. — le ciel et la terre. Cæ- 
lum atque terram dimetiri. Cic. Ayaot 
mesure le soleil comme à la tuise, 
Sois magnitudinem quasi decempedä 
perimensus. Cic. Mesurer un corps 
d'après l'emplacement qu'il occupe, 
Corpus spatio loci metiri. Quint. — 
l'emplacement d'un camp, Castris 
locum dimetare ou Castra metari, 
dep. (= en marquer les limites par 
des bornes). Liv. J'ai mesuré ces 
choses, Ista sum dimensus. Cic. Ces 
choses ont été mesurées par lui, Ab 
eo sunt la dimensa. Cic. Espaces 
mesurés, Spatia meusa. Cic. Ouvrage 
entièrement mesuré, Opus permen- 
sum, Col. Vin soigneusement —, 
Vinum admensum. Cato. || Mesurer 
la terre T tamber par terre), Vuy. 
Touoen, || Mesurer des yeut, Oculis 
metri. Lucr. Ayant mesuré des yeux 
l'espace, Sputium oculis emensus. 
Virg. || Mesurer des syllabes, des 
pieds, un vers, Dimetiri syllabas. 
Cic. pedes. Quint. versum. Cic. — les 
sons avec l'oreille, Sonantia metiri 
auribus. Cic. || Fig. (Hluwmes) que je 
n'ai pas mesurés à la même auve, (Quos 
non unä perticä tractavi. Pl.-j. || Me- 
surer ses forces, ses armes, £0n épée 
avec qqn, C. Se wesuagn 50 et 60. || 
2° Donner ou Vendre en mesurant. Meti- 
ni(voy.10), dép.(acc.). Cæs Admetiri, 
dép. (acc.). Cato. Cic. Liv. Suet. : Me- 
surer du blé à qqn, Frumentum alicui 
meliri. Cæs. adinctiri. Cic. || 3e Donner 
aveo épargne. Parce meliri (voy. 1°). 
Cæs. || Fig. Ne pas mesurer la h- 
berté a qqn, Large ministrare liber- 
latem alicui. Cic. La nature a me- 
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suré notre existence (= lui a marqué 
ua Lerme), Nalure vivemdi mudum 
hubet (de habére, eo, but, dbilumn). Cic. 
I 6e Fig. Apprecior, juger. Merin {voy. 
to), dép.(ace.j. Cic. Estimare,aci Cic. 
: Mesurer ses forces, Se metiri. Sen. 
— l'eluquence à soa propre talent, 
Vim cluquentiæ faculiate(suë) metiri 
Cic. — toutes chuses d'après le proût 
qu'on en tire, Aletiri ouania quæsiu 
(aug). Cie. Les hummes mesuient 
es richesses à la suffissnce des 
biens, Ex eo, quantum cuique salis est, 
meliuntur homanes diviliarum mudum. 
Cic. Ce s'est pas à l'inscription du 
ceos, c'est au train de-la vie, qu'il 
faut mesurer la fortune, Non æstinma- 
hionc cens&s, verum viciu aique cultu, 
terminaiur pecuniæ modus. Cic. — 
qq. ch. d'après l'opinwn, Æstimere 
aliquid ex opinione. Cic. — avec le 
plus grand soin l'importance des de- 
voirs, Diligentissime imomenta ufAcio- 
rum perpendère (0, is, pendi, pmsum). 
Cie. fée Fig. Proportionner. Acom«0- 
dure, act. Cic. : 11 laut mesurer ses 
liberalités à sa fortune, Largutio ad 
facultutes eccemmodanda est. Cic. Il 
ne faut pas — la cuuflance à la for- 
tune, Non est fides ex fortunû pon- 
deranda. Cic. Mesnraus nos efforts à 
Dos moyens, Studia nostra nosiræ na- 
turæ regulä mrthamur. Cic. Mesurer 
l'ouvrage à ses forces, Opus ad vires 
suus exrigére (0, is, egi, aclum). Ov. 
l'ériode mesuree sur la duree de la 
resprralion, An/fracius ad spirifum 
vocis aplus. Cie. | Ge Regler avec s3- 
gosse. Sloderan, dep. (acc. et dat.). 

ic. : Mesurer 583 paroles, Sfoderari 
linguam. Sall. Il mesure toutes ses 
aroles, Omnia verba moderatur. Cic. 
Mesurer ses pa:siuns et son lan- 
gage, Muderart antno et orationi. Cic, 
Celle chose a éle fort ben mesurée 
par nos ancètres, Ea res &« maj0- 
ribus nostris moderalissime constiltulta 
est (pass. de consitiuëre, 0, 18, ui). 
Cic. || 7° Prendre ses mesures pour 
lancer. Librare (— balancer), act. 
Vurg. Quint. =: Mesurer son coup, 
Librare manum. Quint. telum. Virg. 
| 8° Avoir talle dimension : Colline 
mesuraut un jugère, Cuilis modum 
Jjugeri continens (de continére, 40, es, 
nui, tentum), Col 

Se mesonen, v. 1° Pron. Être me- 
suré =: Les ouvrages se mesurent 
cunsciencreusement, Üperum mensuræ 
fideluter aguntur (de ay1, or, Eris, 
actus sum, pass.). Pl.-j. La quaouté 
s'applique à ce qui se mesure... 
Quautitas modi est. Quint. || 1e 
Fig. Être apprecie, proportionne. S'ex- 
pr. par les pass. des v. act. cilés à 
MESUNER 30, 40. | 3° Réû. S'apprecier 
soi-même : Se mesurer à sou aune, Se 
suo modulo ac pede meliri (1or, ins, 
mensus sum), dép. For. || 4° Récipr. 
S'examiner attentivement l'un l'autre. 
Voy. S'ixammngr 20. || 60 Réf. Se 
comparer avec qqn. Cum aliquo se 
comparare. Cic. : Se mesurer avec 
les Romains, Romanos erperri (10r, 
iris, pertus sum), dép. Nep. || 8° Se 


4100 MÉTAP 


battro contre qqn = Se mesurer avec 
qn, Cum aliquo arma conferre (fero, 
ers, tuli, collatum). Nep. conferre 
ferrum. Cic. gradum. Liv. Cum ali- 
quo congredi (or, Pris, gressus sum), 
ép. Cæs. Nep. Congredi contra ali- 
quem. Cic. Cum aliguo concurrère (0, 
is, curri, eursum), n. Nep. Liv. Con- 
curr ère in aliquema. Sail. contra ali- 
quem. Hirt, ahicui. Liv. Cum aliquo 
Conflig”re (0, s, fliri, flictum), n. 
Liv. Voy. coupaTrre 40. || 70 Recipr. 
Se battre ensemble. Arma inter se 
conferre (voy. 6°). Liv. : Ils se mesu- 
reut homme à homme, Vir unus cum 
viro congreditur (voy. 6°). Liv. 

MESUREUR, s. m. Celui qui me- 
eure. Mensor, oris, m. P.-jct. 

MÉSUSER, V. R. C. ABUSER. 

MÉTANOLE, s. f. Sorte de figure 
de rhetorique. Metabole, es, [. Quint. 

METACANRPE, Ss. m. La partie da 
la main qui ost entre les doigts et le 
poignet. * Afelacarpion, ii, n. 

MÉTAIRIE, s. f. Bien-fonds affermé. 
C. PEuxE 40, 

MÉTAL, 8. m. Sorte de corps simple. 
Metallum,i, 0. Virg. Plin. =: De métal, 
C. MÉTALLIQUE. 

MÉTALEPSE, 8. f. Sorte de figure 
de rhotorique. Transumplio, onis, Î. 
Quint. Transumpliva, æ, f. Quint. 

MÉTALLIQUE, adj. Qui est de 
métal, qui concerne ls metal. AMetal- 
licus, a, um. Plin. 

MÉTALLURNGIE, 8. f. Artd'extraire 
et de purifier les métaux. *Afetallorum 
fabrica (æ), f. D'apr. Cic. (N. D., 
n, 60). 

MÉTAMORNPUOSE, s. f. 1° Chan- 
gement d'un être en un autre. Trans- 
figuratio, onis, f, (tr. de Plin. In 
alian figuram transitus (üs), m. Plin. 
: Subir plusieurs métamorphoses, In 
plures figuras tranaire (eo, is, ivi et 
di, ne n. Ov. || Les Métamor- 

boses (titre d'un poème d'Ovide), 

etamorphoses, gén. seon, dat. sesin, 
f. pl. Ov. Quint. d 2° Grand change- 
ment dans l'etat d'une pers. Alutalio, 
onis, {. Cic. Jmmutatio, f. Cic. Com- 
mulalio, Î. Cic. VOy. CHANGEMENT. 

METAMORPHOSER, Y. acl. 1° 
Changer un être en un autre. (Ali- 
quem ou Aliquid in aliquem ou in 
aliquid) mutare. Cic. commutare. Hyg. 
wertËre, 0, ts, verli, versum. Cic. 
convertëre. Cic. transfigurare. Suet. 
Voy. chanaer 30. || 2° Fig. Changer 
l'exterieur vu le caractère de qqn Mu- 
fare, act. Cic. Voy. CHANGER 40. 

Se MÉTAMORPHOSER, v. réf. 1° Se 
transformer en. (In aliguem où In 
eliquid) se vertére (0, is, uerti, ver- 
sum). Lucr. Cic. se converiëre. Plaut,. 
Ter. verli, or, éris, versus sum, pass. 
Ov. converli, pass. Cic. Sen. se trans- 
ie Virg. Voy. Se changer 10. 
| 20 Fig. Changer d'extérieur ou de 
caractère. Se immutare. Cic. Se in- 
vertére (0, 8, verli, versum). Cic. Mu- 
tari, pass. Cic. immulari, pass. Ter. 
Cic. Commutari, pass. Cic. Trans- 
Âgurari, pass. Sen. Voy. CHANOER 5°. 

MÉTAPLORE, 8. f. Sorte de figure 
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de rhétorique. Translalio, onis, f. Cic. 
: Des melaphores, Translationes ver- 
borum. Sen. Translata (orum) verba 
(orum), 0. pl. Quint. 11 y a beaucoup 
e choses qu'il faut exprimer par 
des —, Res plurimas necesse esi 
transferre (fero, fers, tuli, latum). 
Quint. L'agrément a multiplié les —, 
Jlodum transferendi jucunditas cele- 
bravit. Cic. Métaphore trop cherchée, 
Verbum quod altius transfertur: Cic. 
Mélaphores peu nalurelles, Verba 
duriter transiata. Ad Her. Adoucir 
une mélaphore, Mollire translalio- 
nem. (ic. Plus retenu dans ses mé- 
taphores, In transferendis verbis tran- 
quullior. Cic. 

MÉTAPTIORIQUE, adj. Qui appar- 
tient à la metaphore : Terme mét:pho- 
rique, Verbum translatum. Cic. Ver- 
bum aliunde sumptum. Cic. assump- 
tum. Quint. Ce mot a plusieurs sens 
métaphoriques, Muic verbo migra- 
tiones in alienum mulfz sun, Cic. 

MÉTAPHORIQUEMENT,  ady. 
D'une manteru melaphorique : Dire ces 
choses metaphariquement, Ea (rans- 
tas per simililudinem verbis dicère. 

ic, 

MÉTAPHYSICIEN, 5. m. C. P&- 
LOSOPHE. 

MÉTAPUYSIQUE, 8. f. 1° Partie 
de la philosophie. * Metaphysica, æ, f. 
(Cart. La Métaphysique (titre d'un 
ouvrage d'AristOLe), * Metaphysica, 
orun, n. pl. |} 2° Adj. Qui appartient 
à la métaphysique. * Aletaphysicus, a, 
um (Cart.). || 3° Fig. Trop abstrait. 
VOY. ABSTRAIT. 

MÉTAPLASME, 5. m. Sorte de 
figure do grammaire. Melaplasmus, 1, 
m. Quint. 

METAPONTE, #v. de l'Italle an- 
cienno. Metapontum, i, nu. Cic. = (Qui 
est) de Métaponte, Afetapontinus, a, 
um. Liv. 

MÉTATHESE, 5. {. Sorte de figure 
do grammaire. Metathesis, is, [. Diom. 

METAURE, fi. d'Italie. Metaurus, 
1, m. Liv. 

MÉTAYER, ËRe, 8. m. f. Celui, 
Colle qui fait valoir une matairie. C. 
FEANIER 20, FENMIÈNE, 

MÉTEMPSYCOSE, s. f. Passage 
d'une âme d'un corps dans un autre. 
*Animarum in alia corpora migralio 
(orus), f. (Kr.) = Îls soutiennent l'opi- 
nion, le dogme de la métempsycose, 
Volunt persuadère animas ab alis 
post mortem {ransire ad alios. Ces. 

MÉTEORE, s. mn. Phenomène at- 
mospherique. Res (ei) eælesiis (is), f. 
Col. =: Les météores, Res (erum) cæ- 
lestes (ium), f. pl. Col. Calestia, ium, 
a. pl. Tac. 

MÉTÈQUE, 6. m. Étrangor doml- 
cilis. Metœcus, {, m. Eumen. 

MÉTUODE, s. f. 19 Manibre de faire 
qq. ch. suivant certains principes. (En- 
semble de principes) Ratio, onis, f. 
Cic. (Marche suivie, procédé) Via, 
æ, f. Cic. On réunit souv. ainsi: 
Ralio et via, Cic. ou Via ratioque. 
Cic. : La méthode socratique, Socra- 
tica ratio. Cic. Voici ma — ordi- 
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naire, Afea ratio hæec esse solet, 
Cic. — oratoire, Via dicendi. Quint. 
— d'enscisnement, Via docendi. Cic. 
— de défense, Defensionis ratio via- 
que. Cic. La — à suivre poar faire 
qq. Ch., Via retioque faciendi ali- 
quid. Cic. Ta vois quelle — ils sui- 
vent, Quam rationem sequanfur, vides. 
Cic. Enseigner des méthuies qui mt- 
nent à l'éloquence, Vias tradëre qua 
ad eloquentiam ferant. Cic. Qui à de 
la métbode., C. uérioniqux 1°. Avec 
—, C. MÉT'IODIQUEUENT 10. |] 20 Dis- 
position bien ordonne des matieres 
d'un ouvrage. Ordo, dinis, m. Cic. Dis- 
positio, on1s, Î. Cic. Vitr. Plin. Quint. 
: Qui à de la méthode, (. méruo- 
pique 19. Avec —, C. MÉTNODIQUuE- 
MENT 20. (Curion] manqua de — 
dans la composition, fn instruendo 
dissipatus fuit. Cic. || 3° Usage, cou- 
tume, habitude de qqn. Consuetudo, 
dinis, f. Cic. Mos, oris, m. Cie. Insti- 
tutum, à, n. Cic. Voy. couruue to. 
IL 6° Livre élémentaire d'ensaeignement. 
Methedice, es, [. Quant. 

MÉTUODIQUE, adj. 4° Qui a de la 
règle et de la mothode. Dispositus, a, 
um. Pl.-j. =: Orateur méthudique 
(Orator) dispositus. Pl.-j. || 2° Où i 

a de la methode. Ordine compositus 
( um). Liv. =: Bataille plus métho- 
ique, Pugna ordine compostior. Liv. 
Le disrours à une marche —, Ra- 
tione et vië procedil oralto. Cic. Faire 
des folies méthodiques, Certä ratione 
modoque insanire, n. [or. Disposer les 
choses, Evposer les choses, les argu- 
wents dans un ordre methodique, Ge- 
neralimn res componŸre. Cic. argumente 
expon”re. Cic. D'une manière —, C. 
MÉTUODIQUEMENT 20. 

MÉTHODIQUEMENT, adv. {0 En 
suivant une methode. Natione et vid. 
Cic. || 2° D'une maniere bien ordonnée. 
Ordine. Liv. Ordinatim. Cæs. Distri- 
bute. Cic. Disposite. Quint. = later- 
roger méthodiquement, Ordine inter- 
rogare. Cic. Parler —, Disposite di- 
cère. Quint. Traiter un sujet plus 
—, Rem distributius tractare. Cic. 

MÉTIIYMNE, v. de l'Ile de Lesbos. 
Methyinna, æ, f. Liv, : (Qui est) de 
Méthvmne, Methymnæus, à, um. Cic. 

METICULEUSEMENT, adv. D'une 
manièro meliculeuse. Scrupulose. Quinf. 

MÉTICULEUX. Bu<£, adj. Sus- 
ceptible do petits scrupules. Scrupulo- 
sus, a, um. Apul. 

MÉTIER, s. m. {0 Exercice d'un art 
mocanique, travall manual. (Art) Ars, 
rlas, f. Cic. Arlificium, ii, 0. Cic. 
Moyen de gagner) Quæsius, üs, m. 
laut. Cic.z Arts et mékers, Arli- 
ficia et quæstus. Cie. Métier servile, 
Illiberalis (is) lnbor (oris), masc. Cic. 
Quæstus alliberalis. Cic. — de Lisse- 
rand, Textrinum, i, n. Sen. Teririna 
(s.-e. ars), æ, f. Plin. — de cordon 
pier, Sufrinum, i, n. Sen. Sutrine 
(s.-e. ars), z,f. Vitr. Apul. — de 
servante, Artificium ancillare. Cic. 
Le — de cuisinier (des cuisiniers), 
Ars coquorum. Quint. Apprendre, En- 
seigner un — à qqn, Operis on Ari- 
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Aeii initia alicui tradÿre. Cæs. Ap- 
reodre un —, Faire l'apprentissage 
‘an —, Artificium discère. Dig. 

Avoir uo vil —, In sordidä arte ver- 

sari, dép. Cie. Exercer, Faire le — 

de boulanger, Pistrinum exercäre (e0, 
es, cui, cilum). Suet. Abaisser un art 
au niveau d'un —, Faire d'un art 
un —, Abducére artem ad quzslum. 

Cic. Un corps de —, Collegium, ti, a. 

PL-j. Caj. Un homme de —, Opifer, 

fleis, m. Cic. Les vignes doivent 

être épamprées, mais par un homme 

du —, Debent vites pampinari, sed a 

sciente. Varr. |] 2° Profession quel- 

conque. Ars, rlis, f. Cic. Artificium, 

ii, a. Cic. Questus, üs, m. Plaut. 

Ter. : Mauvais métier, Mfalus quæs- 

tus. Plaut. — très lucrauf, Quzstus 

sberrimus. Ter. Apprendre le — mi- 

litaire, Militiam disc're. Cic. L'ap- 

prentissage du — militaire, Bellica 
disciplina. Cic. L'experience du — 
militarre, Militaris usus. Cæs. Faire 
le — de geûlier, Carcererium qurs- 
fun facëre. Pluut. Faire le — de col- 
lecteur d'impôts, Factitare coacfiones 
argenlarias. Suet. avec lequel 
on gagoe 8a vie, AMertiorium  ar- 
tifcium. Sen. N'avoir pas de — pour 
gaguer sa vie, Nullis quzstibus sus- 
tinen, pass. Pl-j. Ceux qui n'ont 

s de —, li quibus non quæstus est 

—= quoi ne gagneat rien). Plaut. || 

Fig. Paire bien son métier, Officio 

satisfactre. Cic. Faire son — de ma- 

gistral, Reipublicæ munus explère. 

Cic. Homme du —, Momo usu peritus. 

Cic. Voy. 1°. :| Prov. À chacun sou 

métier, Ne sulor supra crepidam (— 

que le cordonnier ne regarde pas au- 
essus de la chaussure). Plin. || 9° Ce 
quon a coutume ds faire. Ars, riis, 

. Ter. Sen. Artificium, it, n. Cic.: 

Le métier d'accusateur, Artificium 

qi accusatorium (ii). Cic. Habile 
ans le — d'accusateur, In artificio 

accusatoris callidus. Cic. Faire le — 
d'accusatenur, de délaleur, Factitare 
eccusaitonem. Cic. delationes. Tac. 

Consatrer son éloquence au — de 

ealomaiateur, Conferre linguam in 

calumnir quæstum., Cic. Le — d'abo- 

eur, Caninum (i) studium (ii), n. 
ol. Faire le — de coureur de suc- 

cessions, Caplandorum testamentorum 

artem profiteri, dép. Sen. L'homme 

qui est menteur de son — (— qui a 

coutume de mentir), Îs qui mentiri 

sole (de solëre, #0, litus sum, n.). 

Cic. Je ne fais pas — de les di- 

verlir, His non paro ut me rideant. 

Ter. Dès que l'éloquence devint ua 

—: Ut lingue ceæpit esse in quæstu. 

Quint. Faire — el marchandise d'une 

cb. (= en trafiquer), Voy. TRarI- 

ouen. || 4° Machine qui sert à cer- 

taines fabrications. Voy. MmaCuINE 10. 

Fig. Avoir qq. ch. sur le métier, 

Aliquid in manibus habère. Cic. Re- 

mettre des vers sur le —, Reddÿre 

versus uncudi (de incus, f. — en- 
dome). Tor. 

METIS, 1ssx, adj. Dont le péro et 
le mere snt l'un blanc et l'autre 
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nègre; Né de deux espèces différentes 
{on parl. d'animaux, de flours et de 
fruits). * Bigener, era, erum. L'apr. 
Varr. (R. R., u, 8). Voy. uyoniox. 

METONYMIE, 5. f. Sorte de figure 
de rhetorique. Denominatio, onis, f. 
Cic. Immutatio, f. Cic. 

METOPE, 8. f. Intervalle carré 
entre deux triglyphes. AMelopa, æ, f. 
Vitr. Intertignium, ii, 0. Vitr. 

METRAGE, s. m. C. MESURAO. 

METRE, Ss. m. 1° Pied d'un vers; 
Nature et nombre de pieds de chaque 
genro do vers. Metrum, à, n. Quint. 
[F 2° Unito de longueur. * Metrum, i. 0. 

MÉTRETE. S. [. Mesure antique 
pour les liquides. Afetreia. æ, Î. Col. 

MÉTRICIEN, $. m. Auteur qui trai- 
te de la metrique. Aletricus, i. w. Gell. 

MÉTRIQUE, adj. Compose de mé- 
tres. Metricus, a, um. Quint. 

MÉTRIQUE, 8. f. La connaissance 
de la quantité et des differontes sortes 
de vers. * Letrorum scientia (æj. f. 

METROLOGIE, s. f. Science des 
poids et mesures. Mensurarum ratio, 
(onis), f. Col. 

MRTROMANE, s. ©. Celui qui a la 
manie de faire des vers : Être un me- 
tromave, Versus factitare. lior. 

METROMANIE, 5. f. La manie de 
faire des vors.” Nunrium (ir) faciendorum 
versuum studium (it), n. D'apr. Cie. 

MÉTROPOLE, 8. f. 4° Yille prin- 
cipale. Caput, partis, n. Liv. || 2° Ville, 
État, par rapport aux colonies. Urbium 
genetrix (icrs), Ê. Plan. : Milet, mé- 
tropole de quatre-vingts villes, Mi- 
lelus octoginta urbium genetrixz. Plin. 
Ces villes furent la gloire de leurs 
métropoles, Eæ urbes decori fuere 
suis originibus (de origo, f. = ori- 
gine). Sall. . 

METROPOLITAIN, ALNE, ad]. 
Archiopiscopal. Metropolitanus, a, um. 
C.-Just. 

MÉTAOPOLITAIN, 3. m. Archevéque. 
Metropolita, æ, m. Fort. 

METS, 5. m. Aliment apprêté qu'on 
sert pour le repas. (En gèn.) Cibus, 
i, m. Cic. (Ce qui se mange avec le 
pain) Pulmentarum, ii, n. Col. Pul- 
mentumn, 1, n. Plaut. Just. : Les mets, 
Epulæ, arum, f. pl. Cic. Obsonium, 
ii, n. Plaut. Sen. Plin. 

METTRE, v. act. do Placer un être 
anime ou uno choso dans un lieu de- 
terminé ; placer dans un certain rap- 
port de position un être animé avec 
un autre, ou uno chose avec uno autro, 
ou un être anime avec une chose. 
(En gên.) Ponêre, o, 15, posui, posi- 
fum, act. Cic. Locare, et pl. souv. 
Collocare, act. Cic. (Placer dans, sur) 
Imponêre, act. Cic. Qqf. Ind?re, o, is, 
didi, ditum, act. Plaut. (Placer sur, 
au-dessus de) Superponêre, act. Liv. 
(Poser en bas, déposer) Deponère, 
uct. Liv. (Poser dehors, exposer) 
Exponèëre, act. Cæs. (Porter dehors, 
tirer bors de) Efferre, fero, fers, 
extuli, elatum, act. Cic. Educrre, 0, 


is, duri, ductum, act. Cic. (Placer 


sous; substituer à) Supponêre, act. 
Varr. Col. Subdëre, act. Cato. Plin. 
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Suet. (Placer anprès, contre) Appo- 
nère, act. Cic. À dmovëre, eo, es, movi, 
motum, act. Cic. Applicare, act. Cie. 
(Placer en avant, (aire passer avant) 
Præponère, act. Cic. Anleponère, act, 
Quint. Cic. (Placer devant, en vue) 
Proponëre, act. Cic. (Placer devant, 
en face) Opponère, act. Cæl. ap. Cic. 
Obdëre, act. Ter. Sen. (Placer après) 
Postponëre, act. Cic. (Placer en- 
semble) Componvre, act. Ter. (Placer 
entre, intercaler) Inferponvre, act. 
Cic. Hirt. (Placer de distance en dis- 
lance, répartir) Dispon?re, act. Ces 
(Placer à part; réserver) Reponère, 
act. Col. : Mettre des tablettes dans 
le trésor publie, des olives au suleil, 
Ponëre labulas in ærario. Cæs. oleas 
in solem. Calo. — des soldats sur 
les remparts au-dessus de la palis- 
sade, la cavalerie aux ailes, Locare 
milites super vallum in munimentis. 
Cæs. equites pro cornibus a devant 
les ailes). Quint. — des tableaux dans 
ua bon jour, qqn daus un aavire, 
une escarcelle à sua cou, une armée 
daos la province, des vases dans 
une boutique. sa litière devant le 
tribunal, Culiscare tabulas in bono 
lumine, Cic. aliquem in nave. Cic. 
crumenam an Collo. Plaul. erercitum 
in provinriam. Sall. vasa in taber- 
nam, Plaut. lecticam pro tribunali. 


Suet, — une grande somme d'argent 


dans des navires, Mélellns sur le 
bûcher, fmponËre magnum pondus 
aris tn naves. Cic. Metellum in rogum. 
Cic. — uve goutte de vin dauos la 
bouche, du feu sur l'autel, Indère 


quiiam vini in os. Plaut. ignem in 


aram. Plauf. — une parure sur sa 
tête, Superponère decus capiti. Liv. 
— un mouchoir sur la bouche, Ap- 
plicare sudarium ad os. Suel. — une 
couronne sur l'aatel, one bouture en 
terre, de l'argent dans un temple, 
Deponëre coronam ir aram. Liv. mal- 
leolum in terram. Col. pecuniam in 
templo. Liv. — de l'herbe au soleil 

qn à lerre, qqu à la porte, le pied 
dehors, Erponére herbam in sole. Cic. 
aliquem in terram. Cæzs. Aliquem 
foras erpon're. Plaut. extrudère 
(o, is, trusi, (rusum). Ter. Pedem 
ædibus efferre (fero, fers, eztuli, ela- 
tum). Plaut. — l'olive sous le pres- 
soir, une pers. à la place d'une 
autre, Suppon#re olivam prelo (au 
dat.). Coi. aliquem in locum ali- 
cujus. Cic. — un poignard sous son 
traversin, Subd®re pugionem pulvino 
au dal.). Suet. — ses mains à sa 
ouche, l'oreille contre la glace, son 
manteau sur sa blessure, un surveil- 
lant auprès de qqn, Apponère manus 
ad os. Cri. ap. Cic. aurem ad gla- 
ciem. Plin. pnulam ad vulnus. Suct. 
custodem alicui. Cic. — six vers en 
tète du livre, Præpon?re sex versus 
in primä fronte libelli. Ov. — une 
lettre, des textes de lois sous les 
yeux du public, Proponëre epistolam 
in publico. Cic. leges in publicum. 
Cic. — des hommes armés devant 
toutes les avenues, Opponÿre armalos 
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Àomines ad omnes introilus. (ie. — 
le verrou à la porte, et simpl. — le 


verrou, ObdFre pessulum osli0 où fo- 


ribus (su dat.). Ter. Un savait mis 


das ce lieu tous les objets que le 
roi l'avait destinés pour récompense, 
In illo loco erani ea composita quibus 
rez La munerare conslifueralt. (æs. 
Mettre de l'infanterie armée à la 
legère, des troupes suxiliaires parmi 
les raugs de la cavalerie, Interpo- 
nre levem armaluram inler equiles. 
A.-b.-Af. aurilia eguitatwr. Fri. 
— des machices sur les murailles, 
chaque chose à sa place, Disponère 
tormenta in muris. Cæs. quidque suo 
loco (à l'abl.). Col. — du raisin dans 
des vases neufs en un lieu sec, Re- 
pon/re uvas in vasa nova steco loco 
(à l'abl.). Col. — les menattes à qqn, 
la date à une lettre, un impôt sur 
qq. ch., Voy. MENoTTs, etc. || Fig. 
Mettre au-dessus de, avant, en avant, 
Voy. nsssv8, etc. || Mettre qqn sur 
un sujet de conversation, Aliqurm 
in sermonem vocare. Cic. | Mettre 
des bornes à, un terme à, du retard 
à, des obstacles à, des entraves à, 
un frein à, le trouble dans, Vory. 
BORNE, etc. — la main à, la der- 
bière main à, le comble à, une cou- 
dion à, son espérance dans, Voy. 
MAIN, etc. |} Locut. diverses (pr. el 
fig.). Mettre en selle, en campa- 
goe, en embuscade, en scène, Voy. 
SELLE, etc. — en jeu, ea loterie, en 
dépôt, en réserve, en gage, en vente, 
ea commun, Voy. Jeu, etc. — en 
ossession, en crédit, en faveur, en 
ooneur, en réputation, Voy. rOSSES- 
SION, elc. — en vugue, en valeur, en 
élat, en train, Voy. vocuu, etc. — 
en peine, en danger, en péril, en 
süroté, en repos, Voy. pans, etc. 
— en tête,en délibération. en juge- 
ment, eu parallele, en question, en 
doute, en oubli. Voy. E, elec. — 
en vue, eu lumière, en dvidence, 
en fait, Voy. vox, elc. {| Meltre 
à cheval, à terre, à Dot, à couvert, 
à découvert, 4 an, à côlé, à bout, à 
fn, à exécution, à œurt, à prix, à 
contribution, à profit, à porlee, à 
même, Voy. cugva. elc, — à œal, 
C. pébau:8en. || Mettre au jour, aux 
champs, au lit, au tombeau, à la 
tète de, aux mains, aux prises, au 
galnp, au pas, à la raison, au régime, 
au fait, Voy- sou, etc. — à l'écart, 
à l'abri, à la disposition, à la discré- 
tina, à l'épreuve, a la place, au rang, 
au nombre de, Voy. £canT. etc. — 
à la main, à l'evcan ou à l'enchère, 
au pillage, au basard, au pis, au 
net, à la voile, Voy. Main, etc. |] 
Mettre devant les veux, de côté, hors 
d'atteinte, bors de combat, par 
terre, dans l'embarras, dans son 
tort, Voy. œuL, ete. — sur les dents, 
sur le dos de, sur le compte de, ser 
e rang de, sor la même higne, sur 
la voie, sur pied, Vuy. venT, etc, 
— sons les yeux, sous la dépen- 
dance, Voy. aie, etc. } 2° Envoyer 
ou introduire une ‘pers. en ua lieu 
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pour l'y établir. Tradëre, o, is, didi, 
ditum, act. Cic. Quint. =: On nous 
mit chez des maltres. Magistris (ra- 
difi sumus. Cic. Mettre les enfants 
dans les écoles publiques, Tradère 
pueros frequentiæ scholarum. Quint. 
publicis præceptoribus. Quint. — qqn 
en rhélorique, dans une classe de 
rhélorique, Aliquem rhetori (radère. 
Quint. || Fig. ilavait été mis dans cet 
emploi, Huic officio præpositus erat 
QE 10). Cæs. Mettre Masioissa sur 
e trône de Syphax, Alasinissam in 
Syphacis regnum imponêre. Liv. Voy. 
TRÔNE. — qqn daus le monde, Voy. 
LANCER 60. — au monde, Voy. Mons. 
11 3° Infiger une peine, fare subir 
un supplice = Mettre qqn en prisun, 
Aliquem 1n carcerem includÿre {9° is, 
clusi, clusum}). Cic. deirudëre (0, is, 
trusi, trusum). Cic. in custodiam con- 
Jicëre (ro, is, jeci, jectum). Nep. Voy. 
PRISON. — qqn à la chaine, Aliquem 
in catenas conjic#re. Liv. catenis li- 
gare. Liv. vincire (10, is, vinzi, vinc- 
fun). Liv. Alicui catenas injicère. 
Cic. indÿre (o, is, didi, ditum). Plaut. 
— qqn au mouhn (pour fui faire 
tourner la meule), Aliquem in pis- 
trinum {radëre (voy. 20. Plaut. Cic. 
dedère. Ter. compingère (o, is, pegi, 
pactum). Cic. ad molas detrudëre. 
Plaut. — qqu au cachot, aux ga- 
lères, au pilort, aux fers, à la tor- 
ture, à la question, en croix, aux 
arrêts, à l'amende, etc., Voy. ca- 
cuoT, oacène, etc. || 6° Reduire 4 
un certain etat. Redigëre, o, is, egi, 
actum, acl. Ter. : Mettre qqn dans 
la œisère, Aliquem ad inopram redi- 
gère. Ter. — à la besace, à l'au- 
mône ou à la mendicité, Voy. ne- 
sac£. — qqn à la réforme, C. ré- 
FORMER qqn. — à la retraite, Voy. 
RETRAITES. — à bout, — aux abais, 
Voy. souT, ABo!. || 6° Revêtir qqn de, 
le couvrir de, le parer de : Mettre une 
tunique à qqn, Alicui tunicam in- 
duëre (o,1s, ui, utum). Cic. — une 
couronue à qqn, Alicut coronam im- 
ponère (voy. 4e). Liv. — à qqn le 
soulier du pied gauche au pied droit, 
Alicui sinistrum calceum pro dertero 
induc®re (0, ïs, duri, ductum). Suet. 
— des cothornes aux jeunes enfants, 
Cothurnos infantibus aptare. Quint. 
Voy. ORNEN, PAREN, CHAOSSER 1°. || 
6° Endosser un habit, se parer de : 
Mettre un vèlemenl, estem îin- 
dure (voy. 5°). Suel. — (= prendre) 
la robe virile, Virilem togum sumëre 
(o, is, sumpsi, sumptum). Cic. — un 
casque, Induëre galeam. Czs. — un 
bonnet d'affranchi, Pileum capiti 
imponère (voy. 40). £Eiv. — une 
coiffe, Calaulicam caprti aceommo- 
dare. Cic. — son chapeau, sa cuif- 
fure, Caput operire (10, is, perui, per- 
tum). Plaut. — un masque, Personam 
capiti suo induëre. Fronto. Se — une 
couronne sur la tête, Coronam sibi 
ad caput accommodare. Cie. Les san- 
dales qu'il avait mises, Socci quibus 
indutus eratf. Cie. Soulier gaucbe 
mis au pied droit, Lavus calceus præ- 
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posiere inducius (voy. Be). Pl.-j, !] 
mettait ses souliers et ses habits Jui- 
mème, Ipse sese calceabal et amicie- 
bat (de amicire, io, is, icui et iri, 
ictum). Suet. Mettre ua collier, Sigj 
(orquem indure. Cic. — on anneau, 
Annulum induëre. Cic. Se — un an- 
neau au duigt, desauneaux aux daigts, 
Annulum s1b1 aptara. Sen. Ligito an- 
nulum aplare. Suet. Digitos annuiÿ 
eromnare. Sen. || 7° Accommoder des 
mets d'une certaine façon : Mettre 
gg. ch. au jus, à l'huile (= l'assai- 
sonner avec...), Aliguid liquamine on 
ez liquamine, oleo ou ex oleo condire 
(io, is, ivi et ii, itum). Apic. — qq. 
ch. au vin (== le faire cuire avec on 
dans du vin), Aliquid cum ou in ou 
ez vino coqu#re (0, is, cori, coclum). 
Cels. || 8° Placer, Employer de l'argent 
d'une certains manière : Mettre de 
l'argent dans des cumiagnies, chez 
gqn (= le prèter à interél), Pecu- 
niam apud socielales ponère (voy. 1°) 
Cic. alicut fenors dare (o, as, dedi, 
datum). Cic. apud aliquem oecupare. 
Cic. — de l'argent en Funds de terre, 
en bétail, Pecuntam in prædio ponére 
70y. 1°) ou in fundo collocare. Cie. 
in pecore occupare. Col. — qq. cb. aa 
jeu, Aliquid in aleä ludëre. P.-pct. 
Vous y mettez du vôtre, De vestre 
impenditis (de impendère, 0, pendi, 
pensum, — débourser). Liv. Je ae 
mets rien de plus (— je ne mets 
plus d'enrhère), Nihil addois,.dudi, 
ditum, add”re). Cic. || 9° Ensemence, 
Planter, Employer des terres d'une cer 
taine maniere : Mettre un champ 6a 
ceréales, VOy. ENSEMENCER de. — 
une lerre en arbres, en viynes. Voy. 
PLANTEN de. || 10° Écrire sur le pa- 
jer, dans un livre, etc. Voy. écRInz 
20. || 140 Faire passer d'un etat 4 us 
autre (pr. et fig.). Rcdigëre, 0, is, egr, 
actum, act. (en..., in et l'ace.). Cie, 
Liv. Plin. : Mettre en lambeaux, es 
plusieurs morreaux, Voy. béchinra 
4°. — en charboo, C. cansonisua. 
— son armée en bataille, des com- 
battants en ligne, Voy. aATAILLE 30, 
Liane 120. — qq. ch. en vers, Ali- 
quid versibus scribëre (o, is, seripsy 
scripltum). Varr. — qq. ch. eu ma- 
sique, Aligquid modis (citharæ) ep- 
tare. Hor. — du grec en latin, Voy. 
aagc 20, TRADUINB. — en œuvre, en 
monvement, Voy. œuvr£s, elc. — 
en feu ou en combuslion, Voy. cow- 
BUSTION. — en ordre, en desordre, 
en désarroi, en fuite, en déroute, 
Voy. onDRE, etc. — en gaieté, en 
joie, en mauvaise bumeur. en Co- 
ière, en fureur, Voy. auirTé, etc. Î 
12° Ajouter à qq. ch. une parte qui y 
manque : Mettre des manches aux 
uulils de fer, Ad ferramenta manu- 
bria aptare. Col. — des fers à une 
bèle de trait, Soleas jumente induÿre 
[voy- 5o). Plin. — un cercle de fer 
une roue, Rotam ferre vincire {ie 
is, vinri, vincium). Quint. || 19° En- 
ployer un osrtain temps à qq. Ch. : 
Mettre loute une juurnée à étudier 
une cause, Tolum diem in censiès 
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rend causä pontre (woy. 10). Cic. — 
le mois de juillet à revenir, Quin- 
tilem in reditu ponére. Cic. — deux 
sus à la composition d'un ouvrage, 
Libro componendo (au dat.) biennium 
impendëre (voy. 8°). Quint. Voy. con- 
sacaan 6e. |] 160 Employer, Manifester 
dans ses sotions, dans ses discours, 
dans ses ouvrages, des qualites et des 
dispositions morales. Adhrbeère, eo, es, 
but, bitum, act. Cic. = Mettre de la 
modération dans ses plaisirs, des 
Beurs de rhétorique dans ses plai- 
doiries, Adhtbre modum volupiali. 
Quint. Rores in ceusis, Cie. — de la 
passion daas son débit, Affectus per 
œctionem diffundére (0, is, fut. fu- 
sun). Quint. {1 mettra de la disrré- 
thon dans ses demandes, Verecundus 
in postulando erit. Cic. || 15° Faire 
consister. Pon/re (voy. 10), act. Cic. : 
Mettre son plaisir & avoir de belles 
armes, În decoris armis libidinem 
Labère (eo, es, bui, bitum). Sal. lls 
metlarent leur orgueil à être venus 
osqu'aux remparts, Ad mœnia ve- 
aisse in gloriâ poncbant. Liv. Les 
Namides mettent leur honneur à 
siécer.…, Sedére, apud Numidas, ho- 
nori ducitur (pass. de ducère. 0, is, 
duri, ductum). Sall. Les Crétnis — 
leor gloire à voler, Cretes lntroci- 
aari honestum putant. Cic. Meltre le 
baabeur de la vie dans l'absence de 
soocis, Beatam vitam in antmi secu- 
ritalte ponsre. Cie. f 16° Suivi de la 
rép. ne et d'un subst. Faire par- 
ficiper qqn à =: Mettre qqu de sou 
aUaire, Aliquem socium ad rem sibi 
adyung/re (0, is, junzi, junctum). 
Plaut, Voy. Faire PanTiCtPEn. |] 170 
Construit avec un infin, non pré- 
cédé d'une prép. Placer en un lieu 
pour que, disposer pour que = Mettre 
secher au suleil du fenu grec, Erpo- 
Bêre (voy. y. fenum Græcum in sole, 
wi siccescat. Cic. — chauffer de l’eau, 
‘Ignem aquæ subdre (0, is, didi, di- 
fun), ut fervescet. D'apr. Cie. (N. D. 
n, 10). — cuire, C. cuinn (acl.). | 
{8° Sans complément direct el suivi 
de ous. Admettre, supposer. Voy. aD- 
werrae 9. || 199 Locutions ou MeTTns 
est construit avec certains adverbes =: 
Meltre [des persnanes] bien ensem- 
ble, mal ensemble, C. AÉcONcILIER, 
sRovILLER. — snn habit, ses babits 
bas. C. Se nésmaoïLLEn. — chapeau 
bas, Voy. Se nécouvnin 1°. 
Se wertaz, v. 19 Ref. Se poser, so 
acer. Se collocare. Plaut. Cic. Se 
care. Virg. Se pondre (0, is, posui, 
posifum) Cic. : Elle se mit au milieu, 
Se mediam locavit. Virg. Je me ms 
daos uo arbre, Me collocavui in ar- 
bsrem. Plaut. Se mettre sur le ventre, 
Se collocare in ventrem. Cels. Se — 
dans l'eau, Aquam subire (eo, is, ivi 
etit, ilum, — aller sous). Éurt. Se 
— en face de qqn. Contre aliquem 
assisilre (o, is, adstiti, s. «up +, n. 
Plaut. Se — près de la porte, Assis- 
fre ed fores. Cic. 11 s'élait mis de- 
vaut sou soleil, Apricanti offecerat 
(de ofictre, ie, is, fecium, n.. = faire 
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obstacle à). Cic. Voy. pevanxr. Se 
mettre aux pieds de qe, Voy. Se 
seren 2°. Se — au lit, à table, Voy. 
LIT, TABLS. Se — à l'abri, à ouvert, 
4 l'écart, Voy. ABRi, etc. Se — en 
chemin, en route, Voy. cneurn, 
nOuUTE, PARTIR. || Fig. Se mettre vu- 
vertement dans un métier (infâme 

Sese collocare palam in vitä tinfams) 
Cic. Ils se sont mis dans le cas d’être 
trailés en ennemis, Commiserunt (de 
commiltére, o, is, missum) ut hostitrm 
loco essent. Liv. Je ne me meltrai 
pas dans le cas de paraltre…., Non 
commaliam ut videer. Cic. Voy. cas 90, 
Se mettre dans on danger extréme, 
Ad ultimuin discrimen se adducFre (0, 
is, duxi, ductum). Liv. Voy. panocr. 
Ils s'assirent; un lhcteur se mit à 
leurs ordres, à leur service, Sederunt: 
lictor apparuit (de apparère, 00, es, 
rilum, D., 8.-e. eis). Liv. Voy: TE 
vices. Se meltre aux gages, à la dis- 
position, à la discrétion de qqn, Voy. 
GAOES, elc. Se — à la tête de, Voy. 
TèTe. Se — sous la protection, sous 
le patronage de qqn, In fidem ali- 
cujus se conferre (fero, fers, contuli, 
collatum). Cic. Voy. proTecrion. Se 
— en avant, Voy. En avanr 20. Se 
— au-dessus de qqn, Alicui se ante- 
onëre. Cic. Se — hors de colnabi- 
ité, Extra culpam se pon’re. Cic. Mets- 
toi à ma place, Fac, qui ego sum, esse 
te. Cic. || 2° S'habiller d'une certaine 
manière : Se mettre convenablement, 
Honesie vestiri (ior, iris, ilus sum), 
pass. Cato ap. Gell. Qui s'est mis 
en femune, Afuliebri vestitu indutus. 
Cic. Voy. maniLLER el S'Hasi Len. || 
3° Se constituer dans un certain etat : 
Se mettre en repos. C. Se nxporga. 
Se — en mouvement, C. Se Rau“UBa. 
Se — en sueur, Voy. suzur. Se — 
en marcbe. au pas, Vov. marcug&, etc. 
Se — en frais, Impensam fac®re (io, 
is, feci, factum). Cic. Se — en état 
de..., Voy. état 1°. {|| Fig. Se mettre 
en colère, Concitare se in iram. Quint. 
Voy. couène. Se — en devoir d'em- 
porter la ville d'assaut, Aoggredi {ior, 
Fris, gressus sum, dép.) erprignare 0 

pidum. Sall. Voy. vuvorn (subst.). Se 
— en quête de, en peine, en garde, 
sar ses gardes, eu défense, en sûreté. 
en évidence, en rennm. en crédit, 
Voy. quÈèrTe, cle. || &° Commencer. In- 
cipére, io, is, cepi, ceptum, act. Cic. 
OccipYre, act. Ter. Insliluëre, o, is, 
ui, ulum, act. Cic. Aduriri, ior, iris, 
ortus sum, dép. pee). Cic. Aggredi 
(voy. 30), dep. (are. svec ou sans 
ad). Cic. : Se mettre à l'œuvre, Opus 
incip”re. Liv. Metions-nous à l'œu- 
vre, Hoc ipsum aduriamur. Cic. Se 
— dla taille [des arbres), Adminis- 
frare putationem. Col. Se — à écrire 
l'histoire, Aggredi ad historiam. Cic. 
ll se met à parler, Occipit loqui. Plaut. 
Je me suis mis 4 déclamer en grec, 
Institui declamitare Grace. Cic. 11 se 
mit à supplier, Orare cæpit (de cæ- 
pisse. pi, pisti, pum, n., us. seul. sux 
temps passési. Nep. On s'est mis 
à decuder par les armes, Armis dis- 
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Ceplar: eœpeum est (à l'impers. pass.). 
Cic. Voy. cowmancæn 10 et 2e. 1] ne 
s'sgit que de s'y meltre, Tantiummode 
inceplo opus si. Sail. ] 6e S'adonner 
à =: Se mettre tont entier à ebercher 
ane ch., Totum se collocare in re 
ezquirend&. Cie. Il se mit tout entier 
à composer des traités, Totum se ad 
arles componendes transtulif (de trans- 
ferre, fero, fers, laium). Cic. Se 
mettre avec plus d'ardeur à écrire, 


Ad seribmdum majore à ne de- 
dre (0, is, dedidi, flum). Cic. 
Se — avee srdeur aux lettres 


grecquea, Græcas litieras evide ar- 
ripêre (io, is, ripui, reptum). Cic. 
Voy. S'anomwma 10. } 6° S'associer 4 
: Se mettre d'un parti, Ad causam 
se adyungëre (0, is, juni, juncium). . 
Cie. Se — de moitié dans un pruget, 
Se consociars in consilium. Liv. Se 
— avec qqn, Voy. S'associsr 10. || 
70 Se répandre dans on parmi : [Con- 
trées] où la maladie s'était mise, 
Quas morbus pervaseral (de perva- 
d?re, 0, is, vasum). Cic. La vermins 
se met dsns les poils des animaux, 
Tædia animalium capillis increscunt 
(de increscre, 0, creui, $. snp., 0., 
al.). Plin. |] 8° Pron. Être pose, placé 
(en part. des ch.). Poni, or, &ris, po- 
silus sum, pass. Cic. Collocari, pass. 
Cie. El tous les pass. des v. act. 
cités à uetras : La partie de la Loge 
qui se met sur le bras, Pars togz 
quæz imponilur. (Quint. 

METZ, v. de l'ano. départ. de la Mo- 
selle. Divodurum, i, a. Tac. Ant. 
Alettis, is, f. Fort : (Qui est) de Metz, 
*Mettensis, m.f.,6,n. 

BIEUDLANT, part. prés. de unc- 
BLEA, Voy. ce v. || MRUGLANT, anTe, 
ad). Propre à meubler : Meubles meu- 
blaots, C. mosiimn (subst.) 20. 

MEUDLE, adj. 1° Naturellement 
léger ou Brisé par les labours : Terre 
meuble, Putre (is) solum {i), n. Col. 
Soluta (æ) terra (æ), f. Col Plin. 
Rendre —, C. ausoeim 2e. K 3e Qui 
peut être facilement transporté : Biens 
meubles, Mes (erum) mobues (ium), 
f. pl. Dig. Res movenies. Liv. Voy. 
IMMEUBLE. 

Meuse, 8. m. 4° Objet servent à 
germe une chambre, etc. (En gén.) 

e tourne par Chose, Res, ei, f. Cic. 

(En parl. d'an ustensile aq mais 
surtout d'an vase, d'un récipient) 
Vas, asis (pl. vesa, orum), u. Ter. 
: Je ue laisse rieo deos la maison 
ni un meuble ni an vêtement, Niki 
relinque in ædibus, nee vas, nec ves- 
fimentum. Ter. Les meubles, Su- 
pellex, lectilis, f. Varr. Cic. Des — 
magnifiques, Supeller lauta ou ma- 
atfca. (ic. Tons les ustensiles et 
es — rustiques, [nstrumentum el su- 
ellex rustira omnis. Varr. |] 2° Uol- 
ect. Toute la garniture d'une cham- 
bre, eto. Supeller, lectilis, F. Cic. || 3° 
Ustensiles qu'on peut porter sur soi. Se 
tourne par Chose, Res, 1, F. Cic. || 
4° Bien qu'on peut deplacer, Res (ei) 
mobilis (15), (. Dig. 

ALEUSLE, Às, part. passé de xas- 


4104 MEURT 


SLER, Voy. ce v. À Adj. Garnl de meu- 
bles. Instructus, &, um. Cie. Erorna- 
fus. Cic. Ornatus. Cic. : Compièle- 
ment meublé, Omnibus rebus orna- 
tus. Cic. Très —, Ornatissimus. Cic. 
Maison plus meublée, Domus om- 
aibus rebus instruclior où apparalior. 
Ad ler. || Fig. Qui a la tête bien 
meublee, Plurimis el gravissimis ar- 
libus instructus ou ornatus. Cic. 
MEUULER, v. act. Garnir de meu- 
les. Instruëre, 0, is, struri, struc- 
tum, act. Cic. : Meubler richement 
une salle à manger, Triclinium ample 
magnificeque exornare. Cic. [| Fig. 
Les connaissances dout nous meu- 
bloos aotre « prit. Disciplinæ quibus 
instruimur. Cic. Meubler son esprit, 
— sa tête d'une grande quantité de 
conuaissaucez, Pectus rerum copiàâ 
complère (eo, es, evi, etum). Cic. 
Se uzusuæn, v. réf. Se procurer 
ds meubles. Supellectilem comparars. 
url. 
MEUDON, v. de France (Seine-et- 
Oise). Metiosedum, i, n. Cæs. 
MEUGLEMENT. C. DROGLEMENT. 
MEUGLENR. C. BEUGLER. 
MEULAN, v. de Francs (Seine-et- 
Oise). * Mellentum, i, 0. | 
1. MEULE, s. f. 1° Corps solide, 
rond et plat, qui sert à broyor. Aula, 
æ, f. Cato. Varr. Col. : La menle 
courante, La — de dessus, Catillus, 
i, o. P.-jct. La — gisante, Ls — de 
dessoos, Afeta, æ, f. P.-pct. Une paire 
de meules (la meule couraote et la 
— gisante), Molæ uns. Cato. Meules 
à buile, Mols olearigs. Varr. — qui 
se tournent, Slolæ versatiles. Plin. 
— bras, Molr trusatiles. Cato. Gell. 
manuariæ. Dig. — tournées par un 
âne, Mols asinaris. Col. Aue qui 
tourne la meule, Asinus molarius. 
Cato. Varr. Tourner la —, Molis 
operam dare. Cic. Condamner qqn à 
tourner la —, Voy. uerraz 3°. De 
—, Molarius, a, um. Cato. || 2° Sorte 
de rous de pierre dure, eto., dont on 
se sort pour aiguiser. los, ofis, f. Cic. 
2. MEULE, 8. f. Monceau de foin, 
de ble, etc. Afeta, æ, f. Col. Aceruus, 
*, ©. Col. Strues, is, f. Col. =: Mettre 
le foio en menies, Fenum in metas 
exstruëre. Col. in struen cosrtare. Col. 
MEULIERNE, 5. f{. Sorte de piorre. 
Molaris (is) lapis (idis), masc. Plin. 
D Adj. Pierre meulière, Même traducl. 
MEUNG-SUR-LOIRE, v. de France 
(Loiret). * Magdunum, i, 0. 
MEUNIER, s. m. Celul qui conduit 
un moulin 4 ble. Melilor, oris, &. Ulp. 


Pistrinarius, it, @. Co 
MEURTLE (La), iv. de France. 
m. 1° Homicide 


* Murta, æ, mase. 

MEURTRE, 5. 
commis aveo violences, Cæles, 16, f. 
Cu. Ocetsio, onts, f. Crc. Ilumicidium, 
ñ, o. (ic. : Commettre an meurire, 
Cæiem edre. Liv. facrre. Css. N'ep. 
S'exsiter jusqn'an —, Usque ad san- 
guinem mouari. Cie. 1| apprend le 
— d'Aurins, Comperil Aurium inter- 
feetum. Cic. Par le — de soo fils il 
avait rendu sa maison libre, Necato 
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filio vacuam domum fecerat. Sail. 
Counable d'un —, Homicida, æ#, m. 
f. Ce. Sen. Le — d'un tyran. Tyran- 
nicidium, it, 0. Sen.-rÀ. Suet. Le — 
d’ua père, d'une mère, etc., Voy. as- 
BASSINAT. || 2° Fig, Grand dommage : 
Quel meurtrel © factum male! Cat. 

MEURTRI, mm, part. passé de 
MeonTRIR, Voy. ce v. || Adj. Tach de 
meurtrissures. Sugillatus, a, um. Plin. 
Contusus. Col. = Meurtri par suite 
d'un coup, Ex ictu sugillatus. Plin. 
Meartris de coups de cestes, Cæs- 
tibus contusi. Cic. 

MEURTAIER, ÈRE, adj. Qui cause 
la mort 4 beaucoup de personnes. dor- 
tifer, era, erum. Cic. Funestus, a, um. 
Cic. : Guerre meurtrière, Bellum in- 
ternecivum. Liv. cruentum. Vell. Com- 
bat assez meurtrier, Haud incruen- 
tum prælium. Liv. 

Meocrraiten, RE, 8. ©. f. Colui, 
Celle qui a commis un meurtre. (En 
gen) Uomicida, æ (non suivi d'un 
gen.), masc. Cic. fêém. Sen. Inter- 
fector, oris, masc. Cic. Liv. V.-Maz. 
Interfectriz, icis (suivi d'un gén.), 
fém. Tac. Interemptor, oris (ordin. 
gaivi d'un gén.), masc. V.-Maz. Vell. 
Sen. (Qui a tué en frappant) Per- 
cussor, oris (non suivi d'un géo.), 
masc. Cic. (Qui a poignarde) Sica- 
rius, ii (non suivi d'un gén.), masc. 
Cic. (Qui a Lué sou père ou sa mère, 
un de ses procbes, son palron, une 

ers. inviolable) Parricida, z, masc. 
ém. Cic. Liv. P.-jct. Sen. =: Meuririer 
de son père, Parentis sui interfecior. 
Just. —, meurtrière de sa mere, 
Matricida, æ, masc. fém. Cic. Nep. 
Suet. Meurtrier de so0 frère, Fratri- 
cida, æ, masc. Cic. Nep. — de sa 
sœur, Sororicida, æ, masc. Cic. —, 
meurtrière d'un tyran, Tyrannicida, 
æ, masc. fém. Sen. Plin. Suet 
Meurtrier du Père de la patrie, 
lPatruæ patris parricida, V.-{az. 
— de ses concitoyens, Parricida ci- 
vium. Cic. — de rois, Occisor regun. 
Plaut. Il a eu pour bérilier celui 
qu'on dit être son —, {eredem ha- 
buit eum a quo dicilur occisus (esse). 
Quint. Mettre la main sur les meur- 
triers, Comprehendëre interfectores. 
Liv. Voy. assassin. Fig. Meur- 
trier de la république, Parricida rei- 
publicæ. Sall. 

MEURTRIÈRE, 8. f. 1° Voy. 
MeonThier. || 2° Ouvorture dans une 
muraille par laquelle on lire à couvert 
sur les assiegcants. Fenestra, æ,f.Czæs. 

MEURTRIR, v. act. {o Anc. Tuer. 
Voy. ce m. || 2° Actuell. Faire une 
maeurtrissurs à. Sugillure, act. Varr. 
Sen. Contundfre, o, is, tudi, tusum, 
act. Plaut. Cic. Col. : Meurtrir qqn. 
les yeux à qqn, Sugillare aliquem. 
Sen. oculos alhicui. Varr. — de coups 
de poing, Pugnis contund#re. Plaut. 
Il Olives qu'on a meurtries, Contuss 
olez. Cato. 

MEURTRISSUNE, s. f. Contusion 
avec tache livide. (En gén.) Contusuo, 
onis. f. Senib. Contusum, à, n. Cels. 
(Tache) Sugiliatio, onss, f. Plin. (Mar- 
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ue de coups de fouet) Vibir, icis, 
. Plaut. Cato. Plin. : Des meartris- 
sures, Contusa, orum, n. pl. Plin. Su- 
gillata, n. pl. Plin. || La meurtrissure 
des olives, Cuntusio olivarum. Col. 

MEUSE (LA), n. d'un floure. Moss, 
s, lém. Cæs. 

MEUTE, s. {. Troups de chlens cou- 
rants dresses pour la chasse. Canun 
grer (egis), m.ou cohors{urtis), f. Pin. 

MÉVENDRE, v. acl. Vendre 4 vil 
prix. Afale vendËre (0, is, didi, ditum), 
act. Cac. 

MEXICO, cap. du Mexique. * Mezi- 
copolis, is, acc. im, abl. 1, f. 

MEXIQUE, État de l'Amerique sep- 
tentrionale. * Regio (onis) Alexzicana 
(z), f. . 

MEZIERES, v. de France (Ar- 
deanes). * Maceriæ, arum, f. pl. ° Me- 
deriacum, à, 2. 

ME, mol invar. qui se joint à cer- 
lains autres. 1° Pour marquer ua 
partage en deux parties égales : Les 
opioions sont œi-partues, Æçuo 
numero sententiz sun£. Cic. Les voles 
des chevaliers furent mi-parus, 
Urna equiium adz»quavit (nent, Cie. 
Celui qui est né est mi-parl pain- 
cien, œmi-parti plebéien, Qui natus 
est, dimidius patrum est, dimidius 
plebis. Liv. | 2° Pour marquer l'en- 
droit où une ch. peut être partagee en 
deux parties égales : Saisir qqn à mi- 
corps, Medium aliquem arriprre. Ter. 
ou complecti, dép. Ter. Liv. Mon 
frère à ini-corps (= en busle), Frater 
meus dimidius. Cic. Enterrer des 
hommes jusqu'à œi-corps, Defod?re 
homines dimidiatos. Calo ap. Gell. 
Marcher dans la mer ayant de l'eau 
à mœi-corps, jusqu'à mi-corps, la- 
gredi per mare umbilier Âne (= jus- 
qu'au nombril). Czs. Voy. CBINTORE 
20, œi-côte, in medio colle. Crs. 
Ville qui està mi-chemia de Corinthe 
et d'Atbèncs, Urbs media Connthe 
Athenisque (à l'abl.). Veil. Placé à 
mi-chemin entre le Latium et l 
trurie, Medius inter Latium et Tuscos 
collocatns. Flor. Voy. chaux 8e. 
la œi-mars, [dibus AMfartrs. Cie. Vers 
la mi-mai, Circa idus Maias. Col. [La 
devant de la toge] s'arréle à mi- 
jambe, Mediis ceruribus lerminelur. 
Quint. 

MIASME, s. m. Émanation morbi- 
fique. Voy. ÆEIHALAISON. 

MIAULEMENT, 8. ©. Cri du chat 
*Felis voz (oc1s), f. Georg.). 

MIAULERR, Y. D. Faire des miacle 
ments. Felire, io, is, 8. parf. ni sup. 
u. D'apr. PAilom., où il est dit da 
cri de la panthère. 

MICA, 8. m. Pierre composée de 
feuilles transparentes. Phengites (æ) 
lapis (idis), m. Suet.. et simpl. Pken- 

ifcs, z, m. Plin. Lapis (idu) speu- 
laris (is), m. Plin. 

MICLE, 8. f. C. Pain. . 

MICHEL (saw), archange. Mr 
chael, elrs, m. Bibl. 

MICMAC, 8. mm. C. INTAIOUS. 

MICOLOULIER, & m, Sort 
d'arbre. Celihis, is, acc. im. f. Pl 
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MICROCOSME, 5. m. Monds en 
abrege. Microcosmus, à, m. Isid. 

MiDAS, roi de Phrygie. Midas, #, 
m. Cic. 

aunt, s. m. 40 Le milieu du jour. 
Meridies, ei, m. Cic. = L'heure de widi 

ou environ}; Meridianum (1) tempus 

is), 0. Cic. L'heure (précise) de 
—, Hora (#) serta (æ), f. (= la 
sisième beurs révolue). Cic. Voy. 
ascns 9%. À — (ou environ), Me- 
ridie. Cic. Meridiano lempore. Varr. 
À — (précis), Hor& sertä. Cic, Ce 
mème jour-là vers —, sur le —, 
Horë circiter sertà ejusdem diei. Cæs. 
D allat être —, Li était près de —, 
Hora diei jam ad meridiem vergebal. 
Liv. En plein — (= eu plein jour): 
In mazimä luce. V.-Mazx. Si elle lui 
dit qu'il n'est pas jour en plein —, 
ü le croira, Mero meridie si diteril 
tlli tenebras esse, credet. Petr. Quand 
il sera adœis qu'il ne fait pas jour 
en plein —, Si judicatum erit me- 
ndie non lucëre. Cic. Le soleil à —, 
de —, Aeridianus sol. Liv. Jusqu'à 
—, ÀÂd meridiem. Cic. Ad sextam 
horam. Sen. Avant —, Ante meri- 
diem. Cic. Qui a lieu, Qui s'eat fait 
avant —, Antemeridianus, «, um. 
Cic. Après —, Post meridiem. Cic. 
Voy. apnès-anDt (subst.). || Fig. Cher- 
cher midi à quatorze heures, Nodum 
in scirpo quer”re (— chercher un 
sœud daas un jonc). Enn. Plaut. 
Ter. || 2° Le sud, un des quatre points 
cardinaux. Merulies, ei, m. Cic. Aus- 
ter, in, m. Cic. Meridiana (æ) cæli 
pars (artis), f. Varr. : Du côté du 
midi, À meridie. Tac. Du — an nord, 
À meridiano stfu ad seplentrionem. 
Plin. Être exposé au —, tourné vers 
le —, Regarder le —, Ad meridiem 
spectare. Cic. Meridiem adspicëre. Col. 
In meridiem vergére. Liv. L'Asie re- 
garde vers le —, Asia ad meridiem 
ou ad ausirum jacet. Varr. Le chatnp 
regarde le —, Ager spectat ad me- 
ridunam cæli parlem. Varr. Le côté 
du temple qui regarde le —, Pars 
Lempli ad meridum. Varr. Île qui 
s'étend vers l8 —, Insula projecta in 
menidiem. Plin. Vallée située au —, 

ui est aa —, Meridiana vallis. Liv. 

ui est da —, Australis, m. [., e, 
n. Cw. Vent du —, Auster, tri, m. 
Cie. 3° Pays méridional. Meridiana 
(æ) orbis pars (arts), [. Varr. Mferi- 
diana (æ) plaga (æ), f. Piin. : Le 
midi de la Sardaigne, Sardiniæ aus- 
trina (orum), 0. pl. Plin. 

1. Mix, s, f. io Miotte de pain. 
Voy. mærra. || 20 La partie du pain 
qui est ontre les croûtes. Panis tene- 
rior (oris) pars (artis), f. Cels. Pas 
mollia (ium), n. pl. Plin. 

Me, adv. Servait anciennoment à 
reorcer la négation. Ne s'expritne pas. 

2. MIE, 5. [. Anc. Amie. Voy. ce in. 

MIEL, 5. m. Substance que Îles 
abeilles composent arec le suo des 
Beurs, etc. Mel, ellis, pl. ella, n. Cic. 
3 Miel sauvage, Siluestre mel. Plin. 
Mouche à —, C. assure. Faire. Pru- 
duire le. —, Afel ou Alella conficère. 
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Col. Mellificare, s. parf. n1 sup., a. 
Virg. ap. Don. Plin. Production du 
Mellificium, ii, a. Varr. Col. 
Opus mellificum. Col. Lieu favorable 
à la production du —, Bfellificus 
locus. Col. Un producteur de —, Afel- 
lifez, ficis, m. Col. Recueillir le — 
{en parl. des abeilles), Afel conve- 
tre. Plin. Recueillir le — (en parl. 
de l'apiculteur), Afel eximère. Plin. 
La récolte du —, Afellis vindemia. 
Col. Alellatio, onis, f. Col. Plin. Fa- 
vorum eremplio, f. Col. Rayon de —, 
Favus mellitus. Verr. Goût, Cuuleur 
de —, Ajelleus sapor, color. Plin. 
Vase à —, Vas mellarium. Plin. Mé- 
langé de —, Advuuci avec du —, 
Voy: MIELLÉ. Doux comme le —, 
dlellitus, «, um. Cic. || Fig. (Xéno- 
phoa} qui à du miel sur les lèvres, 
Cujus sermo est melle dulcior. Cie. Le 
— découlait des lèvres de Nestor, 
Ex Nestoris lingn& melle dulcior flue- 
bat oralio. Cic. || 11 me semble que 
j'a du miel sur les lèvres (— cela me 
part bien doux), Mel mihi videor 
ingère. Plault. 

MIELLE, és, adj. Qui contient du 
miel. Afulsnus, a, um. Col. Plin. Aul- 
seus. Cul. Plin. Siellitus. Flor. Plin. 
: Eau miellée, Bella, æ, f. Col. Aqua 
mulsa. Col. mulsea. Col. Plin. 

MICLLEUX, use, adj. 4° Qui tient 
du miel. Mulseus, a, um. Col. = Goûl 
mielleux. Mulseus sapor. Col. |] 2° Fig. 
Doucereux. Voy. ce m. 20. 

MIEN, IENNE, adj. poss. de la dre 
pers. Qui est 4 moi, de moi. jfeus, «, 
um. Cic. : Un mico ami, Amicus meus. 
Cic. Ce — ouvrage, Hoc opus meum. 
Quint. Le plan est —, Mea est desenp- 
tio. Cic. 

LE MIEN, LA MIENNE, pron. poss. de 
la ire pers. Celui, Cello qui est à mol, 
de moi. leus, a, um. Cic. : Votre ten- 
dresse el la mienue, Vestrapietas et 
mea. Cic. Il à toujaurs êté son ennemi 
mortel et le mien, Et ülli et mihi 
semper fuit inimicissimus. Cic. Leur 
interèt est devenu le mien, Eorum 
utilitati meam junxi. Cic. 

Le MIEN, 3. m. {0 Au sing. Le blen 
qui m'appartient, ce qui vient de moi. 
deum,i,n.Cic. Jfea, orum, 0. pl. Cic. 
: Qu'on me rende le mien, Meum mihi 
reddatur. Ter. Je n'y ajoute rien du 
—, Nihil addo de meo. Cic. || 2° Au pl. 
Mes proches, mas alliès. Afei, orum, ©. 

1. Cic. : Tous les miens te saluent, 
omus le nostra lola salntat. Cic. 

MIETTE, s. f, 1° Petite partie qui 
tombe du pain. Mica, >, f. Pin, : 
\lietlo de pain, AMica panis. Plin. 
Petr. || 20 Tros potit morceau d'un ali- 
ment. Frustum, à, n. Cic. : 1} lonbe 
nccessairemsent quelque miette, Ne- 
cesse est cadëre frustum. (ic. Une 
petite —, Frustulum, n. (tr. rare). 
Apul. Mettre en miettes, C. Baisse 
(en menus morceaux) 1°. 

MIEUX, adv. au compar. 1° D'une 
manière plus accomplis, d'une façon 

lus avantaqgouse. Meu…s. Cic. Ft tous 
es camyrarat. des adv. cités à s1xn 
: Vivre mieux, Melius vivère. Cie. 
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Discuter —, Commocius disserFre, 
Cic. Démosthène fi —, lai qui s'en- 
fermait..., Demosthenes melius (s.-e. 
fecit). qu se recondebal. Quint. Les 
trihuns eussent — fait de dire... 
Commodius fecissent tribuni si diris- 
sent. Cic. Tu fais cela — que per- 
soune, {Læc tu oplime omnium (facis). 
Cic. On ne gent — (formule d'ap- 
robation)! Non potest melius/ Cic. 
[Ceia] convient on ue peut — aux 
pelits sujets, Sfire tenues causas de- 
cet. Quint. (Phidias] représenta on 
ue peut — Jupiter, Jovem optime 
fecit. Cic. Aller — (en parl. des pers. 
et des ch.), Voy. aALLgR 140. Un pea 
— portant, Bleliusculus, &, um. Ter, 
Cels. || Tant mieux! Bene est! Cie. 
Ahltant — {tu me rassures, 0 fac- 
tum bene! beasti. Ter. Voy. Tant. À 
Cuurir à qui mieux mieux, Certatim 
currëre. Cic. || 20 Plus. Bfagis. Cie. 
Plus. Cic. : Lettre mieux remplie, 
Plenior epistola. Cic. || Aimer mieux 
(= préferer), Voy. Axa mimox. À 
Valoir mieux (— avoir plus de va- 
leur), Pluris esse. Cic, Voy. vaLorn. 
I 1 vaut mieux (= il est plus à 
propos, plus expcdienl), Voy. va- 
Loin. |} Bien mieux (formule pour 
enchérir), Immo. Cic. Quin immo. PL.-j. 
Mieux, adj. ao compar. Meilleur, 
ptus convenable, plus propre à la chose 
dont il s'agit. Mehor, m. f., ius, 0. 
Cic. El tous les comparat. des adj. 
cités à son : [1 sera mieux de se 
reposer, Quiesse erit melius. Liv. Il 
L° — que cela chez les Attiques, 
unt in Atlicis alia meliora. Cic. Pi- 
gore un peu —, Afeliuscula facies. 
Sen. J'ai achevé les dialogues avec 
tant de soin qu'il n'était pas pos 
sible de rien faire de —, Dia- 
logos confeci tla accurate ut nihil 
posset supra. Cic. Si tu te sentais 
—, Si firmior esses. Cic. Qui est — 
= en meilleure santé), Commodior, 
o. f.,ius, n. Pl.-j. Voy. ALLER 14e. 
Qui est — (— d'un extérieur plus 
agréable), Pulehrior, m. f., ius, n. 
Cic. Qui est — (— d'une wailleure 
conduite, d'uu meilleur caractère), 
Meltus moratus (a, um). Cic. 
Mieux, s. ®. dans le sens du com- 
ar. 109 Chose meilleure, etat meilleur. 
d quod melius est. Cic. : ll n'est pas 
possible de troaver mieux, Nihil licet 
melius invenire. Quint. Je m'attends 
à —, Spero mehora. Cic. Tu éprouves 
un peu de —, {1 y a du — dans ta 
sauté, Meliuscule ttbrest. Cie. Chauger 
qq. ch. en —, Aliguid in melius mu- 
tare. Sen. Voy. AMÉLIORER. ll à des 
messagers, disons —, des Pégases, 
ou, pour — dire, des Pécases, Nun- 
tios, seu potins Pegasos, Aabet. Quint. 
Je ne demande pas —, Non nolo (non 
vis, non vull, nolui, 8. sup. nolle). 
Cic. Non abnuo (is. ui, uiturus, 
uÿre). Cic. | 3° Quantité plus grands 
: la mieux que cela, (= il esl plus 
riche) Voy. mice. (= il est plus 
âgé) Voy. Aoë. Aimer qqn de — en 
—, Aliquem plus in dies dihigère. Cic. 

La msox, adv, au superl. f° De 
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la manibre ta plus accomplie, le plus 
avantageuse. (piime. Cic. Et tous les 


superl. des adv. cités À Btax : [Ceux] 


qui fonl le mieux chaque chose dans 
leur art, Qui in sud quidque arle 


optine faciunt. Quint. || 2 Le plus. 
Marime. Cic. : J'aime la répuhlique 
autant que celui qui l'aime le mieux, 
Tem sum amicus reipublicæ quam qui 
marime. Cic. [Celui] que Crassus 
aima le —, Quem Crassus dilerit ex 
emnibus plurinum. Cic. Voy. Le PLUS. 

Le MIRUX, LA M'EUX, adj. au superl. 
4° Qui est lo meilleur. Oytimus, «, um. 
Cic. (| 20 Qqf. Qui est le plus beau. 
Pulcherrimus, a, um. Cic. 

La maux. s.m.danste sens du superL 
La chose qui est la meilleure. Optincum, 
ï, o. Cic. = Le ruieux est de saisir.…., 
Optimum est arripre. Quint. Le — 
est de laisser flotter les rênes, Com- 
modissimum est larissimas habenas 
Rabère. Cic. Cesar est au — pour 
moi, Anmicissimus mihi Cæsar esi. 
Cic. Faire de sna —, Sedulo fac#re. 
Plaut. Nous soutieadruns de notre 
— la dignité de ootre caractère, Di- 

Îlafem nosiram, ul poiesi, relime- 

imus. Cic. Tout est pour le —, 
Optime habet. Plaut. 

LE MIEUX DU MONDE, ÂCT MIEUX. 
Tour au uœux, loc. adv. Très bien. 
Opiime. Cic. Optime omnium. Cic. 
Perbene. (ic. Perbelle. Plaut. Cic. 

Le MIEUX QUE, TOUT LR MIEUX QUE, 
Do mieux ook, TOUT DU MIRUX QUE, 
loc. couj. Aussi bien que : Je main- 
tieas la concorde le mienx que je puis, 
Tucor, ut possum, eoncordiam. Cic. 

MIBVRE, adj. {4° VIf et un peu 
malicieux. Lascivus, a, um. Varr. 
Virg. |} 2e Affecte. Putilus, a. um. (ic. 

MIÈVRERIE 6tMIEVRETÉ, s. f. 
4° Qualite de la pers. mievre. Lascivia, 
æ, Î. Cic. |] 20 Petite malice. Voy. ua- 
ice 40. [8 Affectation. Voy. ce m. 1°. 

MIGNARD, ARDE, alj. 4° Anc. 
Gracieux, delicat. Voy. ces m. || 2° Af- 
focte. Putrius, a. um. Cic. 

MIGNANDEMENT, adv. 4° Anc. 
Délicatement. Voy. ce æ. f| 2° Avec 
affectation. Putide. Cic. 

MIGNARDER, v. act. 1° Dorloter. 
Voy. ce m. || 2° Affecter de la delica- 
tesse : Mignarder son langage, Putide 
dicëre. Cic. 

Se mionannen. C. Se nont.oTeR. 

MIGNARNDISE, 8. f{. 19 Grâce dè- 
lcate. Venustas, atis, f. Cic. = Les 
mignardises du style, Dicendi veneres 
(de venus, .). Quint. [ 2° Affectation 
6 gentillesse. Deliciæ, arum, f. pl. 
Cic.= [Ces écrivains} sant Inia d'avoir 
donaé dans de pareilles mignardises, 
Longissime « f(alibus deliciis abfue- 
run. Cic. Voy. APPRCTATION 1°. || 
80 Aa pl. Cajoleries. Vny. ce m. 

MIGNON, oxxs. 1° Ad). Delicat, joit, 
entil. Pulchellus, a. um. Cic. Bellulus. 

laut. Scitulus. Plaut. Apul. : Enfant 
mignon, Pulchellus puer. Crass. ap. 
Cic. Visage —, Scitula facies. Plaut. 
| 20 S. ©. f. Torme de caresse. De- 
iciæ, arum, f. pl. Plaut. : Où es-tu, 
mignoaue? Ubi {u es, delicata ? Plaut. 
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Mon mignon ou Ma mignonne, Deli- 
ciolæ nostræ, Î. pl. Cic. Voy. cœun 5°. 
I 3° S. m. Favori. Deliciæ, arum, f. 
pl. Quint : [Alexis] le mignon de son 
mualtre, Deliciæ domini. Virg. 

MIGNONNEMENT, adv. D'une ma- 
nière mignonne. Bellule. Apul. Scitule. 
Apul. 

MIGNOTER, v. act. C. DONLOTER. 

MIGNOTISE, 8. f. C. CAnESSE. 

MIGRAINE, 8. f. Sorte de mal de 
tôte. IJemicranium, ii, 0. Mf.-Emp. = 

ter la migraine, Dissoluëre capitis 
dolorem (de dolor, masc.). Plin. 

MIGRATION, 8. f. Passage d'un 
peuple dans un pays pour s'y etablir. 
Aigratio, onis, Î. Liv. : Les migra- 
tivns des peuples, Populorum (rans- 
pertaliones, f. pl. (tr. rare). Sen. 

MIUIEL (SAINT-). v. de France 
Meuse). Sancti Michaelis Fanum 

i), n. 

Lu OTER, v. act.1° Faire cuire dou- 
cemont. fgni leni cogu?re (0. is, coxi, 
coctum), act. Cato. || 2° Fig. C. Don- 
LOTEA, 

{. MIL, adj. num. C. mire. 

2. MiL, s. m. C. MILLET. 

1. MILAN, s. m. Sorte d'oiscau de 
proie. Afilrus, à, m. Cic. : De milan, 
Milvinus, a. um. Plin. 

2. MILAN, v. d'italis. Mediolanum, 
ïi, 0. Plin. Tac. 

MILANAIS, A1SB, adj. (Qui est) de 
Milan, Aediolunensis, m. f..e, n. Cic. 
I Subst. LES MILANA1S, Afediolanenses, 
ium, om, pl. Varr. 

MILESIEN, ENNE, adj. (Qui est) de 
Milet. Afilesins, a, um. Cic.|| Subst. Les 
MILÉSIENS, Milesii, iorum, ml Liv. 

MILET, v. de la Caris. Aliletus, à, 
fém. lic. Liv. 

MILICE, 8. f. 0 Art et exercice 
de la guerre. Militia, æ, f. Cæs. Dis- 
ciplina (æ) militaris (is) ou bellica 
(æ). f. Cic. Voy. Guenns 2°. || 2° 
Corps de troupes. Ailitia, æ, f. Liv. 
V.-Maz. Just. Mihies, um, em. pi. 
Liv. : Eurôler dans la milice urbaine, 
Urbanæ militiæ adscribÿre, act. Tac. 

MILIEU, S. m. {° Endroit egalement 
distant de la circonforenco; et sim pl. 
Endroit éloigne des extremités d'un 
lieu, d'une ch. Medius (ir) locus (i), m. 
Cie. Media (æ) pars (artis), f. Cic. 
Medium (it) spalium (ii), n. Liv. Me: 
dtum, ii, n. (sans complément). Sal. 
Cie. S'espr. souv. par l’adJ. Medinus, 
a, um. Cic. = Le doigt du mulieu, 
Medius digifus. Quint. Le — de la 
Gaule, Regio (onis) Galliæ media (z), 
f. (æs. Le — de la terre, Terrarum 
umbrlicus (f), m. Liv. Le — mème 
de la Grèce, Afedius Græcis umbi- 
licus. Liv. Le commencement, le — 
et la fin d'un vers, Versüs prima, 
media et eztrema pars. Cic. Le — de 
la lettre. Interior (oris) epistola (æz), 
f. Cic. [Être] an — du monde, Mundi 
in medi& parte ou sede. Cic. Im medio 
mundo. Cic. La citadelle est au — 
de la ville, Arx urbis media est. Liv. 
lis sont transportés au — du monde, 
In medium locum mundi feruntur. Cic. 
Courir ç4 et là au — da forusæ, Per 
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medium forum volitare. Cic. La terre 
est au —, Terra media est. Cic. Ao 
— s'étend une plaine, Campus inter. 
Jacet (de inlerjacére, eo, 5. parf, ni 
sup., n.). Liv. Réunir les bagages 
au — (de l'armée), Sarcinas in me 
dium conjicëre. Sall. Placer des élé- 
phants au — (de l'armée, Elephantos 
inferponère (0, is, posui, posilum). 
Liv. Du — apercevoir les ailes, PA 
medio cornua circumspicére. Liv 
Passer par le — du camp, Per medi 
castra {ransire. Sall. Saisir qqa par 
le — du corps, Medium aliquem ar- 
ripêre. Ter. Liv. Scier des hommes 
par le — du corps, Dissecare (ho- 
mines) medios serrä. Suet. Les cer- 
cles se coupent par le —, Orbes medi 
inter se dividuntur. Cic. Fixer des 
tuiles par le —, Figÿre imbrices me- 
dias. Cato. Voy. caxtae 10, 20 et 3e, 
1 2° Situation centrale parmi plusieurs 
porsonnes vu plusieurs choses. S'expr. 
ordiu. par l'adj. Medius, 8, um. Cic. 
: Le rot était au mileu de tous, Jfe- 
dius omnium rex erat. Liv. [| marche 
au — des cadavres, Bfedius inter 
cadavera incedit. Sen. Le voir au — 
de ses licteurs, IUum stipatum lic- 
toribus vidère. Cic. Les citoyens au 
— desquels est le sénat, Cives qui 
circunsiant senatum. Cic. [Passer] au 
— des eunemis, Medios inter hostes. 
Tac. Se frayer un passage au — des 
enneois, Per medios hosies perrun- 
père. Cæs. Il pousse la cohorte au 
— des ennemis, Medios in hostes co- 
hortem inducit. Sall. Tiré par le sort 
du — des passagers, Ex vectoribus 
sorte ductus. Cic. Au — des traits 
de l'ennemi, fnter tela hostium. Cic. 
Per media hostium tela. Liv. Situé an 
— d'iles, Insulis cireumdalus. Cic. 
Périr au — des flanimes, Undique 
flammä lorreri, pass. Cæs. Passer sa 
vie au — des teuèbres, In tenebris 
vitam exig%re. Sall. || Fig. Tenir le 
milieu entre..., Medium locum possi- 
dère inter (et l’acc.). Cie. [Les vus 
penseol comme toi, les autres) se 
tiennent au —, Medium eursum 4 
nent. Cic. Beancoup lieonent le — 
entre les phrlusuphes et ceux qui 
ouvernent, Multi sunt inlerjecti 
inter philosophos et eos qui rempu- 
blicam administrant. Cie. Couleur qui 
tient le — entre le brun et le blane, 
Color inter aquilum eandidumque. 
Suet. || 3° Point egalement elnigne des 
deux termes d'un espace de temps. Mfe- 
dium (t) lemmpus (poris), a.Flr.Sesp . 
souv. par l'adj. Afedius, a, um. Cic. 
: On élait au milieu de la saison des 
semailles, Medium erat lempus se 
mentis. Flor. C'élait le — du jour, 
Erat medius dies. Ov. Tout le — de 
ce jour, Omne illud tempus merilia- 
num. Cic. Au — de la nuit, Afedid 
nocte. Suet. Jusqu'au — de la nuit, 
Ad mediam noctem. Swet. Au — de 
l'été, Mediä æstate. Cic. |] €o Fig. 
Sein, cours, suile. S'expr. souv. par 
l'adj. Medius, a. um. Cie. Virg. Quint. 
=: Au milieu de la chaleur, Mediis 
æatibus. Virg. Être au — du trajet, 
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Medium ter tenére. Virg. Au 
d'une fête pablique, Inter publicum 
silenne. Liv. Au — du diner, Inter 
cenam. Cic. An — des occupalions, 
later medios rerum aclus. Quint. Au 
_— des plus grands exploits, In 
cursu marimarum rerum. Cic. Au — 
de l'sction, du combat, Contraclo 
cerlamine. Liv. Inter ipsam dimica- 
tionen. Liv. luterrompre su — de 
leurs discours ceux qui parlent. 
Medios sermones intercipère. Quint. 
Au — de ls discussion, de la plai- 
doirie, Inter discepiandum. Quint. 
dicendum. Quint. Au — d'une telle 
rospérité, In fantä felicitaie. Cic. 
Il enteva ce chef-d'œuvre) au — 
des gémissements de la cilé, AMagno 
cum gemitu civitatis. Cic. Au — de 
l'admiralina geuvrale, Cum summä 
omnium aduaratione. Cic. Au — de 
l'efroi général, In summo tinore 
emaium. Cic. Au — de ces troubles, 
Inter has turbas. Cic. || Bo Fig. Ce 
qui est egalement eloigne des oxtre- 
mites vicicuses. Medium, ti, n. Cic. 
Medioentas, alis, f. Cic. Temperamen- 
fun, 1, on. Pl.-j. : Garder un juste 
milieu, Aoderationem fenére. Cic. 
Temperamentum lenère Ou servare. 
Pl.-). Je garde un juste —, Medium 
ago. Vell. Me gero meilium. Liv. 1l ne 
sous sera plus passible de tenir le 
—, Mfedios esse jam non licebit. Cic. 
D est difficile de tenir ua juste —, 
Moderaho difficilis est. Quint. Garder 
le — entre le trop et le trop peu, 
Mediocritatem tillam fenére quæ es 
inter nimium et parum. Cic. || 6° Tom- 
perament pour accommoder, pour con- 
cilier. Medium, di, n. Cic. Temypera- 
antum, ti, 0. Cic. =: Un milieu fut 
trouvé, Inventum est femperanentum. 
Cic. On ne saurail trouver quelque 
—, Tertium certe nihil inveniri po- 
test. Cic. 11 oyapis de —, Nihil 
est terlinm. Cic. uisque eatre 18 
paix et la guerre il ny a pas de 
—, Cum inter bellum et pacem nilal 
medium su. Cic, Puisqu'il n'y a pas 
de — entre le victoire et la mort, 
Omnibus mmier victoriam mortemve 
abruptis (à l'abl. abs.). Liv. || 7° T, 
de phys. Corps qui peut être traverse 
un autre. Corpus, poris, n. Cic. 
F8. Fluide qu environne les corps : 
Un air très épais est le milieu qui 
environne la terre, Aer crassrssinus 
terram circumfundit (de circumfun- 
dre, 0, fudi, fusum). Cic. 
MILITAIRE, ad}: Rolatif ou Pro- 
pre 4 la guerre. BMilitarus, nm. f., e, 
8. Cæs. Cic. Bellicus, a, um. Cic. = 
Art, Science militaire, Bellica disci- 
plina. Cic. Versé dans l'art —, Exer- 
citalus in armis. Ces. bello. Nep. 
Qui a de grands talents militaires, 
Rei mililaris peritissimus. Cæs. Âge 
requis pour le service militaire, 
Militaris ætas, Tac. Expérience —, 
Miliaris usus. Css. Fonctions mili- 
laires, Officia bellica. Cic. Les charges 
— et civiles, Voy. crvis 3°. Commao- 
dement mililaire, Voy. coumanns- 
maxr é°. Gloire —, Bellica laus. Cie. 


MILLE 


Juridiction —, Castrensis furisdietio. 
Suet.Unesédilion —, Exercitüsseditio. 
Tac Expressiva —, Castrense verbum. 
Plin. Route —, Afilitaris via. Cic. 

MILITAIRE, S. m. Homme de guerre. 
(Soldat) Miles, litis, m. Cic. Mili- 
taris (is) homo (minis). Sall. ou vir 
(iri), m. Liv. (Général d'armée) Im- 
perator, oris, m. Cic. Voy. 80LDAT, 
CAPITAINE 20. 

MILITAIREMENT, adv. D'une ma- 
nière militaire. dilitariter. Liv. : 
L'Italie est occapée mililairement, 
Italia præsidiis fenetur. Ci.. 

MILITER, v. 0. Combaitre pour ou 
contre (au fic.) = Cela, loin de militer 
en ma faveur, milite plutôt contre 
moi, Hoc non modo non pro me, sed 
contra me est polius. Cic. Cel argn- 
ment — en grande partie pour moi, 
In hoc argumenio multa sunt pro me. 
Sen. Les droits qui wilitent en ina 
faveur, Jura mecum facientia (de fa- 
cére, 10, ts, feci, factum). Hor. Cela 
mililait en faveur de ce projet, Huic 
consilio suffrayabatur tlla res. Cæs. 

MILLAU, v. de France (Aveyron). 
*‘Ænilianum ou À mmilbanum ou Afi 
liadum, i, n. 

MILLE, adj. aum. card. Il s'expr. 
de diff. manières. 4° Le pl. suuv. 
Par le nombre cardinal. (Ea pari. d'ua 
seul millier) Ordin. lille, adj. iavar. 
qui s'empluie pour tous les cas. Cic., 
et qqf. dfille, subst. invar. neut. sing. 
e1 qui ne s'emploie qu'au nom. et à 
l'acc. Cic. (En pari. de plus. milliers) 
Mailia, fum, dus, subst. neut. pl. 
Cic. (La syntaxe de ces mots pré- 
sente certaines particularités quant 
au cas et à la place du nom des 
objets comptés, au aoœbre du verbe 
dont ces mots sont le sujet, et au 
geure du participe attribut : voir aux 
exemples) : 4 000 cavaliers furent eu 
voyés en avant, Aile equites præ- 
missi sunt. Cic. Doaner 1000 talents, 
lille talenta dare. Curt. Les images 
de 1000 mots, Bfille verborum ima- 
gines. Cic. Avec 1000 cavaliers, Cum 
mille equitibus. Sall. Être éloigné de 
1500 pas, Mille et quingenlis pas- 
sibus abesse. Cic. || Il L eut 1000 
boucliers, Scutorum mille fuerunt. 
Cic. 11 réunit 1000 chèvres, Coegut 
niille caprarum. Varr. || 1000 cava- 
liers osarent.., Mille egnilum aude- 
bant itr. fréq.). Cæs. 1000 bnmmes 
se trouvaient, Mille Aominum ver- 
sabatur (tr. rare). Cic. Il y » plus de 
1000 ans. Plus mille annorum est. 
Varr. || 2000 hommes, Duo millia 
hominum (tr. freq.). Cic. 2000 sol- 
dats armés, Armafi duo millia. Liv. 
Il avait 3000 archers, Sagittarios 
fria millia habebat. Cæs. || Il eu- 
voya 13850 fantassins, Tredecim mil 
lia octingentos quinquaginta pedites 
misit (tr. fréq.). Cic. Ajouter 3500 
fantassins, Adjungëre pediles (ria 
millia et quingenios. Curt. Il prit 
2508 Gaulois, Gallorum duo millia 
uingentos sex cepit. Cæs. 11400 
ommes, Undecim millia hominum 
et quadringenti. Liv. À 5000 hommee 
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farent pris, Quingue millia hominum 
capla sunt. Liv. 2000 soldats armés 
furenl envoyés, Armuli duo mia 
missi sunt. Liv. 30000 têtes d'es- 
claves furent prises, Sillia friginta 
servilium capifum sun capti (rare). 
Liv. || Retranchement de 16000 pas, 
Vallum sedecim millium (passuum). 
Flor. || 2° Par le nombre distributif = 
4000 par lête, — pour chacun, — 
chaque fois, — par —, Milleni, æ, a. 
Plaut. Caj. Seæv., et pl. souv. Mfil- 
lia, tum, ibus, subst. neut. pl. Liv. 
J'ai donné 1000 seslerces par tête, 
Virilim millia nummum singula dedi. 
August. (Jon. Ancyr.). Payer 1000 
talents par an pendant 12 ans, Dare 
millia talenium per duodecim annos. 
Liv. Faire 2000 pas dans sa prome- 
oade de chaque jour, Bina millia 
passuum ambulare. Quint. Paire à 
chaque député an présent de 2000 
as, Juneru legatis ex binis millibus 
œris mitffre. Liv. || 3° Qqf. Par le 
nombre ordinal. Afillesimus, a, um. 
Cic. : 1000 aus auparavant, Mille- 
suno anle anno. l'ic. Voy. wriuèue, 
Ï| 6° Par un adrerbe numeral : 1000 
fois, Mallies. Ter. J'ai entendu dure 
plus de 1000 fais, Plus millies au- 
divi. Ter. 2000 fois, Bis millies. 
V.-3az. 5000 lois, Quinquies millies. 
Plin. 31000 fois 1000, Semel et 1ri- 
cies millies mille. Voir. || 6° Traduc- 
tions diverses =: Intérêt à 1 pour 1000 
(par mois), Millesima usura. Sen. Dé- 
curie de 1000 homes, Decuria mil- 
liaria. Varr. Pente de 1000 pas, Cli- 
vus milliarius. Varr. Sanvliers pe- 
sant 4000 livres, Apri milliarii, Sen. 
Espace de 4000 pas, Milliarium, ti, n. 
Suet. Cap. Le nombre 1000. Afillena- 
rius numerus. Aug. || 6° Fig. wicze 
signifiant Un grend nombre. Sexcenti, 
æ, a (= 600). Cic. Malle (voy. 10). 
Liv. Plin. Pl.-j.: Mille monder, Sez- 
centa millia mundorum (— 600 000) 
Cic. Toul cela et — autres choses, 
Ilæc et alia innumerabilia. Cie. — 
formes différentes. Az alque aliæ 
formæ. Quint. Rendre à qqn — 
grâces, Mirificas gratias agëre alicui. 
Cic. — compliments à Athics, Atticæ 
plurimam saluiem (s.-e. do). Cic. Il 
ne fut pas uo orateur comme il y en 
a —, Non fuit orator unus e mullis. 
Cie. De — manières, Muliis modis. 
Cic. — fois mieux, Millies melius, Cie. 
Mice, s. m. Mesure itineraire (= 
1478®.,50): (Un mille) Mlle passuum. 
expression invar. D. sing., qui ne 
s'emploie qu'au nom. et à l'ace. ic. 
Mille passus, gèn. mille passuum, dat. 
mulle passibus, ®. gi: (= 1000 pas). 
Cic. (Plus. milles) Millia passuum, et 
absol. Afillia, sum, ibus, n. Cic. Le 
façon qu'il y ait À mille, Ut mille 
passuum confciatur. Cie. Il étaitä 1 
mille de la ville, Ab wurde aberat mille 
passus. Cie. Être éloigné d'un — et 
demi (de 1500 pas), Mille et quin- 
gentis passibus abesss. Czæs. Faire en 
3 jours une marrbe de 100 œulies, 
Triduo septingenta millia pessuum 
ambulare. Cic. Trausporter qq. ch. à 
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22 — du camp, Devehtre aliquid millia 
assuum a castris viginti duo. Cæs. 
a montague était à une distance de 

20 —, Aberat mons millia viginli. 

Sall. 11 s'avança à la distance de 5 

—, Quinque millia prets Liv. 1] 

était à 3 — ea deçà de Vélie, Eral 

çitra Veliam millia passuum Iria. Cie. 

À 20 — de Rome, Au 3° mille, Voy. 

MLLIAME (subst.). 

MILLE-FEUILLE, 8. f. Sorte de 
plante. Aftkefolia, æ, f. Plin. \ille- 
olium, fi, n. Plin. AMilitaris (ts) 

rba (æ),f. Plin. | 

MILLENAIRE, adj. Qui contient 
mille. Millenarius, a, um. Aug. 

MILLE-PENTUIS, s. m. Sorte de 
plante. Corion, it, n. Plin. 

MILLE-PIEDS, 6. m. C. scoo- 
PENDAS. 

MILLET, 8. m. Sorte de plante. 
Miluum, ii, 0. Varr. =: Kelatif au 
mullet, Sfiliarius, a, um. Varr. 

MILLIALRE, ad}. Qui indique les 
milles. Mitliarius, a, um. V'arr.:Burne, 
Colonne, Pierre milliaire, C. ci-apr. 

Matane, s. m. Borne indiquant les 
milles. Milliarium, it, n. Cic. Lapis, 
idis, m. Varr. : Le milliaire d'or 
(colonme élevée par Auguste sur Île 
oruin rumain, et à partir de laquelle 
on complail les distances) dilliarium 
aureum. Tac. Au 3° —, Ad teriinm 
milliarium. Cie. Au 24e — à pariir 
de Rume, Ad quarium el vicesimum 
lapidem a Romä. Varr. 

MILLIASSE, 8. f. C. miLlien 2°. 

AMILLIÈME, adj. aumér. ord. Alil- 
lesinus, a, um. Cic.: Deux millième, 
®Dis millesimus (— deux fois mil- 
lième). La — partie, et S. m. Le — 
Alillesima (æ) pars (artis), f. Cic. Il 
Fig. Pour le millième fois, Mille- 
simum, adv. Cic. 

MILLIER, 8. m. 4° Nom numéral 
collectif contenant mille : Un mither 
d'bowmmes, Alle homanes ou Afalle 
hominum. Cic. Voy. wire 1°, Ce — 
d'écus, Hlud vaille Rummnum. Plaut. 
Plusieurs milliers d'enneinis, AMulta 
miülia adversariorum. Nep. Voy. MILLS 
40. [| 2° Un nombre Indoterminè mais 
considerable : Des milliers de mondes, 
Sercenta millia mundorum. Cic. Voy. 
MILLE 60, 

MILLION, 8. m. 1° Nom numèeral 
signifiant mille fois mille. Aillies 
mille. Vitr. Voy. uicim 40. Decies 
centena millis. Cic. Decies centum 
millia. Liv. Voy. mitzs 49 = 4 mil- 
lion de sesterces, Voy. sesTence. 
2 millions de pas, Vicies ceniena 
millia passuum. Cz?s. 31 milliuns, 
Semel el tricies muilies mille. Vitr. 
4 million de franes, et abs. 1 œil- 
lion, *Afullies mille denarit, m. pi, 
Voy. Franc. || 29 Somme d'argent 1n- 
détermince mals fort considorabie. Pe- 
cunia (z) immanis (is) ou infinita 
(æ), f. Cie. = Riche à willinns, C. uic- 
LIONNAInS. || 8v Un nombre indéter- 
mine mais fort oonsid.rable. Voy. mir- 
LiER 20, MILLE 6°. 

MILLIONNAIRE, adj. Qui possède 
des millions, très riche: Un lomme qui 
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est millionnaire, et S.m. Un —, Momo 
(minis) pecuniosissimus (1), rm. Cic. 

MiLLy, v. de Franco (Seine-et- 
Oise). *Miliacum, à, 0. 

MILO (ILe or). C. MÉLOS. 

MILON. 1° Nom d'un athlète célèbre. 
Bfilon ou Afilo, onis, m. Cic. Vitr. || 
2° Nom d'un tribun du peuple. Milo, 
onis, m. Cic. 

MILTIADE, général athénion. Mil- 
liades, is, m. Nep. _. 

MIME, $. m. 1° Acteur qui joue 
dans les mimes. Mimus, 1, m. Cic. : 
Le mime, AMimicus, a, nm. Cic. || 2° 
Espèce de comedie bouffonne. Bfinus, 
, m. (surt. au pl.). Cic. =: Jouer ua 
mime, Afimum ag#re. Suel. 

MIMER, v. act. Exprimer, Imiter 
par des gestes : Mimer des vers, Car- 
mana gesticulari, dép. Suet. — la 
munodie, Cunticum agëre (0, is, egi, 
actum). Liv. J'ai mimné tunte cette jeu- 
nesse, Egiillosomnes adolescentes. Cic. 

MIMIQUE, adj. 1° Qui concerne les 
mimes. dfunicus, a, um. Cic. : Poète 
mnioique, Mimorum poeta. Plin. scrip- 
tor. Quint. Mimographus, à. m. Suet. 
Pièce —,C. mue 2°. || 2° Qui exprime 
par le geste : Aclion mimique, Signe 
—, Gestus, üs, m. Quint. 

Miwioue, s. f. Art d'exprimer par le 
geste. Chironomia, z, f. Buint, 

MIMOGRAPEIE, s. m. Auteur de 
mimes. Voy. MIM1Q06 1°. 

MINAUDER, v. n. Faire des mines 
affectees. Os erquisilis modis ducère 
(o, is. zi, clum). Quint. 

MINAUDERIE, s. f. Mines affoc- 
toos. * Exquisitæ (arum) vultus ar- 
gutiæ (arum), f. pl. D'apr. Quint. 
(1x, 3, 104) el Plin. (xxxv, 10, 36). 

MINAUDIÈRE, adj. f. Qui a l'ha- 
bitudo do minauder : Femme minau- 
dière, *Mulier quæ os erquisiiis 
modis ducëre solet. D'ap. Quiut, 

MINCE, adj. 1° Qui a fort peu 
d'epaisseur. Tenuis, m. f.,e, n. Cic. = 
Taille mince, Voy. éLand 1°. Reaire 
—, C. aumncin. ||20 Fig. Faible, ges 
considérable. Tenuis, m.f.,e,n. Cic. 
Eriguus, a, um. Cic. Parvus. Cic. 
Mainnutus. Cic. Levis, m. f.,e,n. Cic. = 
Minces ressources, Tenues opes. Cic. 
Mince diner, Voy. MAIGn& 4°. — pré- 
sent, Levidense munusculum.Cic. Filel 
de voix fort —, Prætenuis sonus. Quint. 
Esprit —, AMinulum ingenium. Cic. 
— talent, Jumilis ars. Cic. Mérite 
—, Exigua laus. Cic. Les plus mio- 
ces hoanueurs, Afinimi honores. Liv. 
Homme hien mince, de — valeur, 
de — éloffe, Homo haud magni 
pretti., Plaut. parvi preti. Cic. — 
espoir, Erigua spes. Liv. 

MINCIO, riv. d'Italie. Mincius, ii, 
m. Liv. 

1. MINE, s. f. do Aspect d'une pers., 
air du visage. (Aspect en gén.) Spe- 
cies, ei, f. Cie. Adspectus, us, m. Cæs. 
Uabitus, üs, m. Cic. (Visage, phy- 
sionomie) Vultus, üs, m. Cic. Os, 
oris, n. Cic. Frons, ontfis, fém. Cic. 
Facies, ei, (. Cic. Oris habitus. Cie. ou 
species. Liv. ou facies. Nep. =: Juger 
des geos à la mine, par la —, sur 
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la —, Er vultibus hominum mores 
colligËre. Petr. Voy. APPARENCE 40, 
Il séduisait les gens par sa —} 
Specie capiebat homines. Cic. Qui 
paye de — (— qui a un bel exté- 
rieur mais peu de merile), Iniror- 
Sum (urpis, speciosus pelle decora, 
Hor. — sévère, Vultus severus. Ci. 
— impudente, Os impudens. Ter. du- 
rum. Ter. Cic. Frons inverecunda. 
Quint. — fausse et trompeuse, Vulius 
ficius simulatusque. Cie. Grande — 
Species honestissima. Cic. Sa grande 
—, Ejus dignitas (atis), f. Cie. 
Femme, Fillelte qui & une jolie —, 
Mulier specie lepilä ou belld. Plaut. 
Adolesceniula vuliu venusto. Ter, 
Atblète de belle —, Aihleta puleher 
adspectu. Quint. [ Boaue mine (= 
anpyarence d'une bonne santé), Opti- 
mus habitus. Cic. Nilor, oris, masc. 
Ter. Avoir une bonne —, Avoir bonne 
—, Strenuä facre esse. Plaut. Qui a 
bonne —, Speciosus. Cels. Mau- 
vaise —, Qui a mauvaise --, Voy. 
selon la nuance, AGATTEMENT, pi- 
LEUR, ABATTU 1°, PALE. || Iluimme de 
bunne mine (= d'un extérieur avan- 
lavenx), flomo facie liberati. Ter. 
Avoir mauvaise —, Horrido adspectyu 
esse. Cæs. Des hommes de mauvaise 
— (— mal vêtus), ffomines male ves- 
tuti, Cic. [1 Avoir une boune mine (— 
l'apparence d'un hoinme bon, hos- 
nôle), ÜDonum vullum habère. Sall. 
l'ræ se ferre speciem viri boni. Cic. 
Ils n'ont pas mauvaise —, Haud mali 
videntur. Cie. | Ils avaient la mine 
d'être sages, Speciem sapienlium ge- 
rebunt. Cic. Il a la — d ètre ua peu 
triste. Subtristis videtur. Ter. Voy. 
SEuoLer. Îls unt la — de ne pas vou- 
lnir, Nolle eristimantur. (æs. {| 2° La 
contenance qu'on prend, l'air qu'on ss 
donne. Vallus, &s, m. Cic. Us, cris, 0, 
Cic. Frons, ontis, fém. Cic. Species, 
ei, f. Cic. : l'rendre une mine riante, 
Speciem ridentis præbère. Liv. Pren- 
dre une — sevère, Vulilum adducÿre. 
Sen. Il a une — maussade el sévère, 
Tristis severitas inest in vultu (eus) 
Ter. Qu affecte une — triste, În 
mæstiliam compositus. Tac. Par des 
mensonges et des mines, Ficto ser- 
mone el vullu. Cic. Faire mine de 
persisler, Speciem ostenilêre perseve- 
rantis. Curt. Faire — de promettre, 
Fronte promitt#re. Quint. Ils fireal — 
de s'en retourner, Reverti se simule- 
verunt. Cæs. Faire — de craindre, 
Metum simulare. Sall. Les homwes 
se laissent prendre à la — qu'os 
leur fait, Homines fronte capiuntur. 
Q.-Cic. Quelle — Vaurais qe faite? 
Quo te modo accepissem? Cic. Faire 
bonne — à qqn, Blandum vultum ali- 
cui offerre. Tib. Aliguem benigne exci- 
père. Liv. Faire mauvaise —, triste 
—, grise — 4 qqu, Aliquem male ec- 
cipère. Cie. Voy. AccuelL 1°. On fait 
froide — à ces gens-là, Ii homines 
frigent. Ter. Voy. rnoin {subst.) 7e. 
Faire la — à qqn (= lui téunoigner 
du mécontentement}, Fram vullu os 
tendère (aliow). Quint. D Abs. Faire 
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fe mine (—= la grimace), Voy. oRI- 
macan 10. |} 3° Au pl. Mouvements du 
risage, Gestes qui ne sont pas naturels. 
Vulüs argutiæ (arum), f. pl. Plin. : 
Faire des mines, C. MINAUDKR. || 
&o Signes d'intelligence faits aveo les 
geur. Nictus, üs. tu. Ov. = Faire des 
mines à qqn, Alicui nictare, 8. parf. 
pi sup.,n. Plaut.|| 6° Apparence (des 
c.). Adspectus, &s, m. Cic. : Boaue 
mine des fruits, Pomorum jucundus 
adspectus. Cic. 

2. suive, s. f. 1e Terrain où glsent 
des mineraux; cavité pratiquee pour 
uatraire des minoraux. (Terrain) jfe- 
tellum, i, n. Liv. Sen. (Filon) Vena, 
a, f. Cic. (Cavilé pratiquée) Fodina, f. 
Varr. Vitr. Plin. : Mine de fer, âfe- 
tallur ferri. Liv. Afetallum ferrarium, 
Liv. Ferraria (s.-e. fodina), [. Cæs. 
— de cuivre, Metallum æris. Liv. 
Ærarium metallum. Vitr. Ærifodina. 
Verr. — de plomb, Plumbarium 
muiollum. Plin. — d'argent, Metal- 
lum argenti. Liv. Just. dfetallum 
argentarium. Plin. Argenlifodina. 
Varr. Argentana (se. fodina), f. 
Liv. — d'or, Metallum auri. Liv. 
Metallum aurarium. Plin. Aurifo- 
dina, f. Plin. Auraria (s.-e. fodina), 
f. Tac. — de moiuæ, Metallum mi- 
aiarium. Plin. — de sel, Salis fo- 
dina. Vitr, Riche — de fer, Largis- 
sima ferri vena. Plin. Gisement d'une 
—, Melalli situs (üs), m. Sen. Puits 
de —, Puteus, i, m. Plin. Galerie de 
—, Cuniculus, m. Sen. Plin. Ouvrir 
des mines, Metalla institu#re. Liv. 
Exploiler des —, des — d'argent, 
Erercére melalla. Varr. Liv. ar- 
gentifedinas. Varr. Extraire des 
— le cuivre, l'argent, le fer, Effo- 
dre æs, argentum. Cic. Ferrum effo- 
d&re. Cic, Joue: Liv. € terrz ca- 
serais elicËre. Cic. Condamner aux 
—, Voy. coNvauner Îe. De mine, 
Des mines, Melallicus, a, um. C.- 
TA. H Pig. Des œines d'arguments, 
Argumenlorum thesauri, m. pl. Cic. 
Papinien qui est une mine de con- 
vaissances juridiques, Papinianus 
dcinnz legalis (hesaurus. Spart. Cet 
bomme est une — d'érudilion, {lle 
fhesaurus est. Pl.-j. | 20 Minerai. 
Voy. ce m. || 8° Sorte de minoral 
(carbure de fer) : Mine de plomb, et 
ag absol. Mine (— plombarine), 

urabago, ginis, f. Plin. || 4° T. de 
guerie. Galerin souterraine. Cuniculus, 
4, m. Cæs. : Pratrjuer une mine, Cu- 
aiculum fodëre. Quint. Conduire une 
— d'un eadroit à un autre, Agÿre 
cuniculum ab loco ad locum ou in 
bcun.(æs. Liv. Faire écrouler un mur 
au moyen d'une —, en faisant joner 
la —, Sfurum cuniculo subruère. Liv. 
Qui travaille aux mines, C. MINEUR 
2°. Éventer des —, Voy. ÉVENTER 40. 
D Pig. Éventer la mine (— le com- 
plol}, Voy. évenrxn 7°. 

3. sie, s. f. 10 Polds de 100 dra- 
cbmes (chez les Athéniens). Mina, æ, 
f. Plin, || 2e Sommo d'argent : Mine 
d'argent, et absol. Mine = {00 dra- 
cbmes), Mina argenti. Plaut. Liv., et 
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simpl. Bfina, æ, f. Cic. || Mine d'or 
(= 500 drachmes), Mina auri. Plaut. 

4. MINE, 5. f. Anc. mosure française 
(18 litres, 13e). Mina, æ, (. (Cang.). 

MINER, v. act. 4° Crouser sous un 
mur, eto., pour le faire écrouler. Suf- 
fod#re, io, is, fodi, fossum, act. Sa 
: Miner les remparts d'une ville, 
Mæœnia cuniculis ou cuniculo subrugre 
(o, ts, ui, ufum). Liv. — une ter- 
rasse, Aggerem cuniculis subirahëre 
(o, is, trari, fractum). Cæs. Ville 
rminée, Suffossa urbs. ITirt. Les œurs 
minés croulaient, Subruti ruebant 
muri. Liv. || 2° Creuser, Caver lente- 
ment. Rodëre, o, is, osi, osum, act. 
Lucr. Ered®re ou Eresse, edo, edis 
ou es, edit ou est, edi, esum, act. Curi. 
Subruëre (voy. 1e), act. Pl.-J. : Les 
eaux minent la jetée, Molem undr 
eredunt. Curt, La rivière mine les 
montagnes, Amnis subruif montes. 
Pl.-j. Miaer sa rive, Ripam rodfre. 
Lucr. Fondations minées par le: 
eaux, Fundamenta aquis corrupta 
(pass. de corrumpôre, 0, is, rui, 
ruplum). Tac. || 3° Fig. Devorer, 
ronger, consumer le corps ou l'âme. 
Ered#re ou Eresse (voy. 29), ac Cic. 
Confic#re, io, is, feci, fectum, act. 
Cic. Consumêëre, 0, is, sumpsi, sump- 
tum, act. Cic. Macerare, act. Plaut. 
2: La maladie qu me mine, Mor- 
bus qui me macerat. Plaut. La 
diselte avait miné les forces des 
soldats, Malitum vires inedia demi- 
nuerat (de deininuëre, 0, is, ulum). 
Cæs. Le chagrin mine l'âme, Ægri- 
tudo exesft animum. Cic. Mun cha- 
grin me —, Meus me maæror con- 
ficit. Cie. Miné par le chagria, Con- 
fectus maærore. Curt. Etre ar 
la diète, Inediä consumi, pass. Cic. 
Être — par une maladie lente, Diu- 
turno morbo intabescËre (0, is, tabui, 
s. sup.), n. Cic. Etre — par la dou- 
leur, Dolore tabescëre, n. Ter. Ces 
troubles de l'âme qui la minent, {lz 
tabificæ mentis perturbationes. Cic. 
Voy. CONSUMRR 2%, DÉVORER 7°. || 
&o Fig. Ébranior, ruiner pou 4 peu. 
Labefac®re, io, is, feci, factum, act. 
Sall. Cic. Labefactare, act. Cic. Con- 
cuire, 10, is, cussi, cussum, act. Cic. 
Nep. Atterfre, 0, is, frivi, fritum, 
act. Sall. Comminuëre (voy. sole act. 
Liv. Dissoluñre, o, is, solut, solutum, 
act. Liv. : Miner la république, Rem- 
publicam quassare. Cic. concutëre. Cic. 
Le luxe mine la république, Lu- 
ruriä civitas laborat {n.). Liv. Miner 
la prussauce des Larédéinvniens, de 
l'Italie, Opes Lacedæmoniorum con- 
cutëre. Nep. Opes Iialir alterëre. Sall. 
— Viriathe, Virsathum comminuÿre. 
Liv. 11 a été miné dans sa pairie par 
l'envie de ses concitoyens, Domi ci- 
vium suorum nvidia debilitatus est. 
Nep. Miner la discipline. Disciplinam 
dissolu”re. Hiré. Voy. ÉDRanLur 59, 
AFFAIDLIR 3°, 

Se wixka, v. réf. Se tourmenter. Se 
macerare. Ter. Tabescère, 0, is, bui, 
s.sup.,n. Cic. ConsenescËre, 0, is, nuit, 
s. sup., n. Cic. Voy. Se CONSUM&R 4°. 


militaires. Cunicularins, ii, m. 
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MINERAI, S. . Substance renfor 
mani un motal. (Abs.) Metallum, i, a. 
(= mélal). Vitr. (Abs. ou Avec dési- 
vaalion du métal renfermé) Lapis 
idis, m. (= pierre). Plin. : Ninerai de 
cuivre, Lapis ærosus ou ærarius. Plin. 

.MINERAL, 8. m. Corps non orgs- 
nisô. (En gen.) Res (ei) ixanima (z). 

Cic. où inanimata (æ), f. Cic. (Ec 
parl. d'un metal qcq. ou du soufre, 
de la craie, des pierres, etc.) Me 
fallum, à, a. Plin. Apul. : Les miaé- 
raux, comme l'or, l'argent, Inani- 
mala (orum, n. pl.), ul eurum, er- 


gentum. Cic. 


MiNénaL, acs, adj. Qui tient du 
mineral; qui tiont un mineral en dis- 


solution : Substauce minérale, Natura 


melallira. lin. Eaux minerales, Aquæ 
melicilæ (= propres à guénr). Sen. 
MINERVE, deosse de la sagesse, des 


arts, des sucnces. Minerva, æ, f. Cac. 


1. MINEUR, EURE, ad), 1° Moindre, 
plus potit. Minor, m. f., nus, n. Cie. 
: L'Asie Mineure, Asia quæ cis Tau- 
rum montem est. Liv. {|| 2° Qui n'a pas 
l'âgo logal pour disposer de sa personne, 


de son bien. Minor, in. [., nus, n. Dig. 


1 Subst. Un mineur, Filius (ii, m.) fa- 
milias, Cic. Pupillus, i, m. Cic. For. 
Une mineure, Fulia (æ, f.) familras. 
Sen. Ulp. Pupilla, 2, f. Cic. : Si le mi- 
neur 1otervient dans les affaires du 
majeur, Si minor negotiis majuris in- 
tervenerif. Mig. On ne peul dunner 


atlernte aux biens des mineurs, Nihil 
potest de lutelà legitimä deininui. Cic. 


De mineur, De mineure, Pupillaris, 


m. f., e, nu. Liv. Quint. Dig. 


Mineune, s. [. La seconde proposition 


d'un syllogisme. Assumptio, on1s.f. Cic. 


2. MINEUR, 8. n1. 19 Ouvrier quitra- 


vaille aux mines. (En gin.) Metallicus, 


1, mm. Plin. Metallarius, ii, m. C-.Th. 


(Qui travaille aux mines de fer) Fer- 
rariarius, 
d'or) Aurilegulus, i, m. P.-Nol. C.-Th. 


ü, m. Inse. (Chercheur 


11 2° Lo soldat omploye aux mines 


Veg. 


MINIATURE, 8. f. 1° Sorte de 


pointure delicate. * Minuta (æ) pictura 


18), f. : Qu est en miniature, * Mi- 
nule pictus (a, um). n 2° Objet petit 
et finement travaillè. Opusculum (i 
minutum (i ou parvum (1), n. Cic. 
3° Porsonne petite et deltcate. Voy. 
HOYME 39, rkxuum 1°. 

MINIÈRE, 3. {. C.2 us 1e. 

MINIME, ad). Très pou considerable. 
Minimus, a, um. Cic. Parvulus. Cic. 
Perparvus. Cic. Voy. Pen. 

MINIMUM, s. m. Le plus petit 
degre. Minimum, à, n. Cie. Se 
tourne souv. par Le plus petit, fi- 
nimus, a, um. Cic. = Pour nous ea 
tenir à ce minioom, Hoc minimum 
ut sequamur. Cic. Le — de profon- 
deur, Minima aliitudo. Cæs. Le — de 
la peine, Levissima pæna. Cic. Être 
labauré 2 fois par an au —, Minime 
bis anno arari. Col. Maladie qui dure 
un an au —, Morbus minimum (adv.) 
annuus. Cels. 

MINISTÈRE, 8. m. 4e Anc. Office 
de sorviteur. Ministerium, ii, n. Sen. 
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Just. = Préler son ministère à qqn, 
Aunisterinm alirui præstare. P.-jct. 

3e L'ensoloi, La charge qu'on exerce. 
Lu rReru, D. Cu. Ufficium, it, D. 
Ci. : Cela est de mon ministère, cun- 
cerne mon — (d'avocat), {lla res ad 
meuu oficium perhnel. Cic. L'exer- 
cice d'ua —, Funciio muneris. Cic. 
Satisfaire sux obligations, Remplir 
les devoirs de son —, Suum anunus 
præsiare. Cic. — sacré, Le — des 
autels, Sacerdotium, ii, n. Cic. || 9° 
Entremise. Intercessio, onis, f. Cic. 
Opera, æ. f. Cic. : Ils ont recours au 
ministère des druides pour ces sa- 
crifices, Adininisiris ad ea sacnficia 
druidibus ufuniur. Cæs. Promeitre 
son —, Prèler son —, Par le — de 
Voy. ENTREMISE, AIDE (8. f.) 10. I 
&e Fonction de ministre d'un souve- 
rain. otc. : Le ministère de la guerre, 
*Belicarum reruin udiministraliw ou 
œuratio (unis), f. D'apr. (re. (N. D., 
1, 1). 6° Collectiv. Le corps des ml- 
nistres d'un souverain, otc. * Regus ou 
Prancipts ou Civilatis muinuwiri(orum), 
m. pl. *Eorum, qui regis minuiri 
sut, collegtum (ù), n. 

MINISTUE, 8. m. 1° Celui dont on 
æ sort pour l'execution de qq. ch. Jii- 
nusier, ir, m. Cu. Administer, @. 
Cie. : Le wioistre des passiuns de 
ggo. Cuprdttatum alicujus minuiter 
ou edminister ou satelles (lits). Crc. 
Voy. acuexT 59, cowpuice. || 2° Celui 

ui est charge de diriger certaines af- 
aires de l'Élat. Regnr (ou l'ivutats) 
minister (ri), m. Just : Être oi- 
œstre d'un roi, Regt in consilto adesss 
sum, es, fui, futurus), n. Nep. Être 
e premier — du roi, Rebus reguus 
præesse, 0. Nep. — de la guerre, 
* Rebns beilicis præpositus (1), m. — 
des finauces, * Érari ou Ærario præ- 
fectus, m. |} 3° Sorte d'agent diplo- 
matique. C. envoré (subst.). || 4° 
Prêtre. Sacerdos, oluw, m. Cic. : Les 
ministres les dieux, Sacerdotes deo- 
rum. Cic. Être ministre de la religion, 
des autels, el abs. Etre —, ftebus 
dininis przesse (voy. FL Cæs. — de 
Mar>. Marti minister (iri), m. Cic. 

MINEUM, 8. m, Oxyde rouge de 
plomb. Minium, ti, n. Vitr. Plin. 

MINOIS, S. m. C. À mine 10. 

MINORITE, 6. f. 1° Le plus petit 
nombre. Numerus (i) minor (orus), ©. 
Cic. : Homues qu: sont en minorité, 
Pauciores viri. Cic. || 2° État d'une 

rs. mineure. Puyiliatus, üs, m. Insce. 

3° Temps pendant lequel une pers. 
est mineure. Ftas (aiis) pupullarts (13), 
f. Suet. : [Le priure; élait encore dans 
ss ounorite, Nondum maiurus imperio 
erat. Liv. || 4° Abs. Temps pendant 
lequel un souverain est mineur : Une wi- 
uorilé. Puerile (15) regnum (1), n. Liv. 

MINORQUE (ÎLs), la plus petite 
oes Baloares. Baleares (ium) Minores 
(um), (. pl. Mel. 

MINOS, roi de Crète, puis juge aux 
enfers. Minos, ois, m. Cic. 

MINOTAURE, nom d'un monstre 4 
tte de taureau et à corps d'homme. 
Minolaurus, i, m. Virg. Ov. 


MIRAC 


MINOTIER, S. M. C. MEUNIER. 

MINFURNES, ano. v. du Latium. 
Minturnæ, arum, f. pl. Liv. 

MINUIT, 8. ©. Lo milieu de la nuit 
Media (2) noz (octis), f. Cic. = À mni- 
auit, Mfediä nocte. Cic. 

MINUSCULE, adj. Très petit : Une 
lettre minuscnle, el S. f. Une —, 
Litlera (æ) minula (æ), f. Plaut. Cie. 

MINUTE, 5s. [. 1° La 60° partio 
d'une heure. °Moræ seragesima (2, 
pars (arts), f. || 2° Moment tres court. 
C. INSTANT 1°. || 3° La 60° partie d'un 
dogre. *Gradus seragesuna (æ) pars 
(urtis), f. || 4° Écriture très petite. 
Lilteræ (arum\ nonutæ (arum), f. pl. 
Plaut. Cie. : Écrire en minute, Minu- 
tissime scribére, acl. Sen. || B° Brouillon 
(d'un ecrit). Liturarmu (s.-e. codiculli), 
iorum, m. pl. Aus. || 6° Original (d'un 
acte). Authenticum,1,n. P.-Jct. 

MINUTER, v. act. écrire le brouillon 
de qq. ch. Alicujus rer liturarius sen- 
bére (o, is, scripsi, scriptum). Aus. 
A 20 Fig. C. PRoIxTER. 

MINUTIE, 9. f. 1° Chose de peu de 
consequences. Res (ei) parvula (æ), f. 
Cic. Voy. Bacateie 2°. || 2° Qaf. 
Soin exagere pour les petites choscs. 
Shinutior (oris) cura (æ), Î. Quint. = 
La aunulie diffère de l'exactitude, À 
drligenti distat curiosus (= l'hbomune 
œiautieux...). Quant. 

MINUTIEUSEMENT, adv. D'une 
manière minutieuse. Minule. Quint. 
Subthliter. Cic. Serupulose. Quint. Re- 
ligrose. Col. = Trop minulieusement, 
Minutius, Cie. Quint. Scrupulusius. 
Quint. 

MINUTIEUX, &USE, adj. 1° Qui 
s'attache aux minulies. Curiosus, a, 
um. Quint. 3 Trop minutieux, Ni- 
mium diltgens (gén. entis). Cato. Trop 
— dans le soin de sa personne, Circa 
curam corporis morosior (de morosus, 
rare). Suel. |} 2° Pousse jusqu'aux mi- 
nuties. Minutus, a, um. (ic. = Discus- 
sion minulieuse, Scrupulosa dispu- 
talio. Quint. Soin minutieux qu'un 
anpurle à une ch., Ali-ujus rei dili- 
gendia lenuis. Quint. Finesse minn- 
lieuse de la ciselure, Morosa cælundi 
sublilitas. Plan. Soin trop miuulteux, 
Minutror cura. Quint. Étyte affaibls 

ar un Soin trop —, Oratio nimid re- 
igtone altenuala. Cic. Il rendait son 
style obscur par un soin —, Moro- 
sifate nimiä obscurabat stilum. Suel. 
Proprelé trop minuheuse, Munditia 
exquisita numis. Cuc. 

MURACLE, s. m. 1° Acte de la puis- 
sance divine contraire aux lois connues 
de la nature. AMiraculum, i, n. lier. 
Prodigium, ti, n. Vuig. || 2e Chose 
etonnante ou admirable. C. Men veiLe. 

MIRACULEUSEMENT, adv. 1° 
D'une manière miraculeuse. Prodigia- 
liter. Hor. Monstruose (tr. rare). Cic. 
Sliraculose. Aug. ]| 2° D'une manicre 
étonnante, admirable. C. wenvæiLLEu- 
SKMENT. 

MIRACULEUX, £u88, adj. 1° Qui 
tiont du miracle. Portrntosus, a, un. 
Cie. || 2° Étonnant, admirable. C. uen- 
VEILLEUX de, 


MISAN 


MIRANDE, . 
“Miranda, æ, f. 

MIRE, 5. f. Ce qui sort 4 viser. ÿ 
Point de mire (= but que l'on vise, 
auquel on lend), Voy. sur. 

MIREREAU, v. de France (Vi 
* Mirabellum, à, 0. (Nieane). 

MIRECOURT,r.deFrance(V . 
*Atrecurtium, à, 0. (Vosges) 

MIREPOIX, v. de Francs (Ariège). 
*Alirapicum, 1, & 

MIUREN, v, acl. 1° Viser (ua but). 
Voy. visen. |! 2° Regarder attentire- 
ment. C. &xaMINER 10. |} 3e Fig. Viser 
à, aspirer à. Voy. asPrR«m do, 

Se minen, v. réf. Se regarder dans 
un miroir, Se in mpecuo contra - 
plan, dép. Apul. Voy. minoin : Se 
mirer dans les plats (tant ils sont 
brillants), Tanquam in specuium, in 
palinas inspic”re (io, is, sper, spee- 
tum). Ter. || Pig. Se mirer dans son 
ouvrage, C. S ADMINER (9, 

MIRMILLON, 8. m. Sorte de gla- 
diateur. Mirmullo, onts, m. Cu. 

MIROIR, 8. D. Surface polie qui 
reflechit les objets. Speculum, i, 0. 
Cic. =: Servir de miroir, Speculi vice 
fungi, dép. Sen. Reyarder dans ua 
—, În speculo intueri, dép. Cie. Se 
voir daos un —, Se speculo vidére. For. 
Voy. Se virer. (Démosthène]) étudrait 
son geste devant un grand —, Grande 
quoddam intuens speculum componebat 
actiunem. Quint. Se parer devant un 
—, Aduersum (prép.ispeculum ornari, 
pass. Sctp. ap. Gell. Consulter soa 
—, Speculum suum consulfre. Ov. [ Le 
miroir des eaux, Lympharum specu- 
lum. PA. || Fig. Les enfants sont des 
miroirs Où l'on voit la nature, In 
pueris, ul in speculis, nalura cer- 
nitur. Cic. (Epreure) peuse que les 
bêtes sont le miroir de la nature, 
Bestias putat esse specula naturz. Cic. 
— des mœnrs, Speculumn consustudinis, 
Cic. Le visage, Le front est le —, Les 
yeuz sont lé — de l'âme, Vullus est 
anima imago (ginis), f. Cie. Vulius a- 
dicat mores ou sensus anima. Cic. Ocuti 
sunt animti tudices (de index). Cic. 

MIROITEMENT, $. m. Rofets de 
surfaces polres. Vibratus. ës. m. l'apel 

MIROTTEN, v. 0. Jeter dos reflets: 
La mer miraoite, Mare uibrat (n.). (ic. 

MINOITIER, $. m. Celui qui fait 
et vond des miroirs. Speculanus, di, 
m. C.-Th. Plin. 

MIS, 188, part. passé de uerrne, 
voy. ce v. |} Adj. Vôtu : Mal oœis, 
Male vestitus (a, um). Cic. — avec 
élégance, à la dernière mode, Oraatus 
concinne, nove. Plaut. 

MISAINE, S. f. Mât d'avant H La 
voile de misaine, et stmpl. La —, 
Dolo ou Dolon, onis, m. Liv. 

MISANTHRNOPE, 6. m. Celui qui 
hait les hommes : Être misanthrope, 
Congressus hominum fug”re (ro, ù, 
fügi, fugiturus) atque odusse (di, disti, 
osus sum). (ic. 

MISANTIIROPIE, 4. f. Haine des 
hommes. ffumanri generis odium (it), 
n. Cic. Odiurmn in homuaum vaitersam 
genus. Cic. 


de France (Gers). 


MISER 


MISANTEHROPIQUE, adj. Qui a le 
caractere de la misanthropie. * Humnano 
generi inimicus (a. um). 

MISBCELLANÉES, s. m. pl. C. xt- 
LANGE 99. 

MISE, & f. 1e Ce qu'on met dans une 
affaire. Pars, ariis, T. Cic. || 2° Enjeu. 
Voy. ce n. L go Enchère. Voy. ce m. 
4e. H 4° Oebit, Cours de la monnaie. 
Usus, Gs, ©. ic. Voy. coons {Uo. || 
Fig. Où la galté, les ris sont de mise, 
Ubi Jjoci, risus decent. Plaut. Voy. 
convanin 7°. Excuse qui n'est pas de 
—, Ercusatio minime acciptenda. Cic. 

Bo Manièro de se mettre, de 50 vôtir. 

L'ensemble des vêteruents) Vestitus, 
&, m. Cic. (Le costume) Ornatus, &s, 
m. Cic. Cullus, üs, m. Vel. : Qui a 
voe mise élégante, Concinme ornalus 
(a. um). Plaut. Avoir une — sursnnee, 
Esse vestilu obsoletiore. Cic. H 6° Ao- 
tion de mettre + Mis0 en ordre, Cullo- 
celio, omis, f. Cie. Les matériaux et 
la — ea œuvre, Matena ei tractalio 
(f.). Cie. — en commun des avan- 
ages, Utilitatum commumicatio, f. 
Cic. — en possession d'ane maison, 
Missio in ædes. Ulp. — en vente, 
Proscriptio, onis, f. Cic. Sans — de 
foads, Sine impendio (de impendium, 
n.). Cic. — en accusation, Accusalio, 
enis, f. Cie. — en jugement, Judi- 
cium, ti, n. Cic. — en liberté, Li- 
beratio, onis, f. Cie. AMisso, F. Cic. 
Par la — en scène de ces femmes, 
His mulieribus produciis (pass. de pro- 
ducëre, 0, is, duri). Cic. Voy. scène. 

MISÈNE, cap ot ville de la Cam- 
panie. Misenum, i, n. Cic. Promonto- 
nue (ii) Misenuwm (i), n. Tac. Promon- 
torium Museni. Liv, : Les habitants de 
Misène, Misenales, iua, em. pl. Veg. 

MISÉRADLE, adj. 4° Qui est dans 
la souffrance. Miser, era, erum. Cio. In- 
felix, gén. icis. Cic. ÆErumnosus, a, um. 
Cic. Infortunatus. Cic. Calamitosus. 
Cie. : Sorl misérable, Miseranda for- 
Ma. Sall. Vie très —, Vita mserri- 
ma. Cic. Avoir une fin —, Miserabitr- 
ter emori, dép. Cic. Voy. MALUEUHEUX 
4v et 5°. R 2° Estrémoment pauvre. 
Egens, gén. entis. Cic. Incps, géo. 
où. Cie. : Costume misérable, Ves- 
fus lurpis. Ter. Mener une vie —, 
Vilam in egestate degëre. Cie. Voy. 
PAUVRE. || 30 Qui est fort mauvals dane 
sa genre. Malus, a, um. Cic. : Mi- 
sérable poële, Malus poeta. Cie. Vers 
Bitérables, Mali versus. Cic. Tout le 
monde s lrouvé ton discours misé- 
rable, Oratio tua omnibus miseranda 
visa esf. Cic. Santé —, Tenuis vale- 
fudo. Cie. Motif —, Levior causa. 
Ces. Ce [prétexte] est aussi — que 
dérisoire, {llud valde leve est ac nu- 
falsnum, Cic. || &° Qui est de peu 
d'importance, sans valour. Maser, era, 
ovu. Ter. Ces. Aisellus, a, um. 
Plaut. Pusillus. Cie. =: Misérable 
beun, Mrsera præda. Cæ#s. Mistra- 
bles ressources, Eriguæ facultutes. 
Ces. Voy. wacuEUREUz 100, || Ge Qui 
est vicieux, malhonnôte. Sfalus, a, um. 


Cic. Pravus. Cie. 1 bus. Cie. Ne- 
fie Qu mprobus. Cie. Ne 


MISSI 


Mistnasce, 6. m. f. 4e Personne 
qui est dans la souffrance. Voy. war- 
HKUNKUX (subsl.) 10, {| 2° Personne 

ui est dans l'indigence. Voy. Pauvaz 
(su bst.). || 8° Personne perverse. Vor. 
COUUIN 1°. 

MISÉRADLEMENT, adv. D'une 
maniere miserable. Misere. Cic. Alr- 
serabiliter. Cic. Miserandum in mo- 
dum. Cie. : Vivre misérablewent, Voy. 
MISRRABLE 2°. Finir —, VOy. M1s8- 
RABLE 10. 

MISÈRNE, s. f. 1° État malheureux. 
Miseria, æ, (. Cie. Infelicitas, als, f. 
(rare). Cic. Liv. Sen. Flor. Ærumna, 
æ, f. Cic. Calamitas, atrs, f. Cie. Voy. 
MALHEUR 19, { 2° Extrême Indigence. 
Egestas, atis, f. Cic. Inopia, æ, Î. 
Cic. : Extrême misère, /nopia summa 
rerum omnium. Cæs. Se resiguer à la 
dernière —, Perpeli mendicitatem (de 
mendicitas, f. — mendicalé). Cic. Il 
auna mieux se réduire la —, 
Erspoliare sese maluit. Cic. Tomber 
dans la —, Ad egestatem devolur, 
pass. Sen. Être dans la —, Egère, eo, 
es, gui, 8. sup., D. Plauf. Ter. Cic. 
Passer sa vie dans la —, Degëre 
viiam in egestale. Cie. VOy. Pau- 
vngté. {| 93° Peine, diMfcults, gêne. 
Miseria, æ, f. Ter. Quint. Molesha, 
f. Cic. : Les misères du mariage, Mo- 
lestiæ rei uronæ. Gell. C'est une mi- 
sère excessive que d'exposer cela, 
Persequt id nimiæ miseriæ est. Quint. 
11 4° Bagatelle, chose de peu d'impor- 
lance. Res (ei) parvula (æ), f. Cie. 
: Pour une misère, Ob rem nullan. 
Ter. VOy. DAGATELLE 20. 

MISÉRICONDE, S. {. 1° Verty qui 
porto 4 compalir aux misères d'autrul. 
Misencordia, æ, f. Cic. : Pratiquer la 
miséricorde, Misericordiam adhibare. 
Cic. Avoir de la — envers qqa, pour 
qqn, Alicujus misericordid comme- 
veri, pass. Cic. Temuigner de la — 
à qqn, Alicut suam misericordtam fri- 
bufre. Cie. Qui est sans —, fmmise- 
rirors, gén. ordi. Cie. || 2° Grâce, 
pardon. Venia, æ, f. Cic. : Crier, 
Decuander muséricurde, Misenicor- 
diam exposcère. Cic. Implurer la — 
de qqn, Alicujus misericordiam im- 
plorare. Cic. Obtenir —, Venium im- 
petrare. Cic. Faire — & qqn, C. pan- 
DONNER. || Par exclam. Miséricorde! 
Dr vestram fidem! Plaut. Ter. |} 3° 
Morci. A rbtirium, ii, n. Cic. Potestas, 
utis, f. Cie. : Être à la miséricorde, 
Se remettre ou S'abandunaer à la — 
de qqn, Voy. { wenci 30. 

MISBRNICONDIEUSEMENT, adv. 
Avoc miscricorde. (lementer. Cie. 

MISERICORDIEUX, EUSE, ad. Qui 
a de la misericorde =: Miséricoridieux 
envers qqu, În eliquem miusencor 
(gén. ordis). Cic. 

MISSEL, 8. m. Livre qui contient 
les prières, eto., de la messe. * Aiis- 
sale, 18, n. (Cang-): 

MISSION, 8. [. 19 Charge, Pouvoir 
qu'on donne 8 qqn d'aller faire qq. ch. 
(Legatiundiplomatique, function d'en- 
vuyé) Legalio, onis, f. Cic. (Office, 
emploi) Munws, neris, n. Cic. (Maa- 


MIXTE LELE 


dat, commission) Afandatum, À, n. 
Cic. (Affaire) Negolium, ti, n. Cic. = 
C'est Là ta mission, Tuuin est hoc 
munus. Cic. (Ceux) à qui un a donné 
—, Qui oul reçu —, qu ont — pour 
cela, Quibus td mandatum est. Czrs. 
Agir sans —, Rem agère sine auctore. 
Lio, Il At cela sas — officielle, Id 
fecil non publico consilio. Nep. Dé- 
serler la — que Dieu vous a assignés 
en ce moode, Munus Aumanum assi- 
graîum a Deo defugërs. Cic. — mal 
remplie, Legatio male gesta. Quint. 
Partr en —, Être on —, elc., Voy. 
ausassang j°. Charger d'une —, 
Doauer — de, Rerevuir une —, ete., 
Voy. coumission 2°, S'acquilter de sa 
—, Voy. aunassane 19 Où couuis- 
sion 2e. || 2° Collect. Ceux à qui on a 
donne pouvoir, mandal, etc. Leyatio, 
onis, {. Cic.: Ou envoie une mission 
pour annaacer…., Miffuntur legali, 
qui aunitient. Cie. || 8° Culleel. Pré- 
tres employés pour convertir les infide- 
les, etc. * Mussa (æ, propagande Chris- 
franr docirinæ causà legatio (onts), f. 

MIRSIONNAIRE, 5. m. Prêtre em- 
ploye pour convertir les infidbles. * Mis- 
sus (1) propaganidæ Christiunæ doc- 
iris causà legaius (i), m. 

MISSIVE, 8. f. C. LErtae ée. 

MISTILAL, 8. m. Vent de nord- 
ouest. Circrus, ii, m. Sen. Plin. 

MITAINE, 5. f. Sorte de gant, 
Manaca, æ, f. Cic. Pt.-j. 

MITE, 6. f. Sorte d'insecte. Ver- 
miculus, à, m. Plin. 

MITURAS, dieu des Perses. Mi- 
tÂras, =, om. Stat. 
S'MITURIDATE, roi de Pont. Afi- 
thrulates, is, m. Cic. 

MITIGATION, 8. f. C. aDoucisss- 
MENT 4°. 

MITIGER, v. act. C. AnoucIR 12°, 
430, 40. 

ANTOVEN, ENNE, adj. 1° Qui appar- 
tienl à deux proprietes, 4 deux cham- 
bres contigués. Cummunis, m. f., e, 0. 
Cic. : Mur muioyen, Pannes communis. 
Cic. Plin. Élever ua mur —, Parie- 
em inter eonfines struñre. Pest. || 20 
Fig. Place entre deux choses extrêmes 
on opposces. Medius, a, um. Cic. Liv. 
Voy. Moven (adj.). 

MITOYBNNETE, 8. f. Qualité de 
ce qui est mitoyen =: Milnvenncte des 
murs, et abs. Milnyennelé, Parietum 
communie (onis), f. Tac. Les règle- 
ments relatifs à {a —, Ratio inter- 
gerivorum. Plin. 

MITRE, 8. {. 4° Sorte de coiffure 
antique Mitra. æ, f. Cic. =: Cuulté 
d'une mitre, Mifratus, «à, vm. l'lin. 
Prop. [| 2° Coiffure des evéques.° Afi- 
tra. æ, [. (Cang.). 

MITRE, 83, adj. Qui porte la mitre. 
Voy. mitre. 

MITYLENE, cap. de l'Ile de Lesbos. 
Mitylenæ, arura, f. pl. Cie.z (Quiest)de 
Mitvlène, Mitylenæus, a, um.Cie Liv. 

MIXTE, ed). Melangè. Misrellus, 
a,wm. Varr. Suel. : La corps unxte, 
et <subst. Un —, Commertum(t) curpus 
(poris\, n. Luer. et simpl. Commiztum, 
i,n. Cate. Forme — de gouvernement, 
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Gouvernement —, Conjunctum civi- 
tatis genus. Cic. Consociata reipublicæ 
forma. Tac. Mariages mixtes, Pro- 
Bmücua connubia. Liv. 

MIXTION, 5. f. C. MÉLANOS. 

MIXTIONNER, V. act. C. MÉLANGER. 

MIXTUIE, 9. f. C. MÉLANGE 1°. 

MNÉNIONIQUE, adj. C. mxéMo- 
TEANIQUE. 

AvévonrQue,s. f.C. mNÉMOTECHNTE. 

AMNKMOSVYNE, mére des muses. 
Mnemosyne, es, [. Cic. 

MNÉMOTECLNIE, 8. f. Art d'aider 
la memoire. Memoriæ ars (rtis), Î. Ce. 
Quint. ou artificium (fi), n. Ad Her. 

MNÉMOTECUNIQUE, adj. Qui 
aide la memoire : l’rocédés mnémo- 
techoiques, Mfnemonica, orum, n. pl. 
Ad iler. Art mnémotechnique, C. 
MNÉMOTECIINIS. 

MOABITES (Les), pple Issu de 
Moab. Aloabilæ, arum, m. pl. Vulg. 

MODILE, adj. 4° Qui se meut; qui 
peut être mù, être deplacè. Mobilis, 
m. f.,e,n. Cic.= Tour muhile, Turris 
mobilis. Liv. || Fêtes mubiles, Con- 
ceptivæ feriæ. Varr. || 4° Changeant, 
inconstant. Afobilis, m. f., e, n. Cic. 
Mutabilis, e. Cic. Commulabilis, e. 
Cie. Lenis, e. Cic. Inconstans, gén. 
antis. Cic. Varins, a, um. Cic. = [Les 
consuls] sont plus mabiles que la 
plume ou la feuille, Plumä aut folio 
facilius moventur. Cic. Taat leur con- 
duite est moalulel Tantä mobilitate 
sese agunt{ Sall. Voy.cuanrmanT 2°. 

MouiLe, s. m. 1° La force mouvante 
2: Être le mobile d'une ch. (= la inou- 
voir), Voy. moovoin 1°. || 2° Personne 
qui donne le mouvement à une affaire. 
Duz, ucis, m. f. Cic. Vurg. =: C'est 
une femme qui est le premier mo- 
bile de l'entreprise, Dur femina facti 
(est). Virg. || 3° Ce qui porte 4 faire 
qq. Ch. Momentum, i, n. Cic. Incita- 
mentum, on. Cic. Stimulus, i, m. Cic. 
Tr. rar. AMotus, Us, m. Pl.-j. =: Les 
plus faibles mobiles produisent les 
plus grandes revolutions, Afinimis 
momenlis marimæ inclinationes 1em- 
porum fiunt. Cic. C'esi le plus puis- 
sant mubile des travaux, loc mari- 
mum incilamentum est laborum. Cic. 
Le — de l'activité et du travail, Sti- 
mulus industriæ ac laboris. Cic. Tu 
sais les mobiles de ma résolulion, Au- 
disti consulit mei motus. Pl.-j. [Ceux] 
dont l'argeat est le mobile, Quos pe- 
cunia movet. Cic. Avoir la gloire pour 
—, Gloriä duci (or, ris, ducius sum), 

ass. Cie. Sans — étranger, Nullo 
impellente. Cic. Le — qui les fait agir 
ainsi, Ea causa quam ob rem Âsc [a- 
ciunt. Ter. Voy. worir. 

MORILIAINE, ad). f.C. vosiLèRE, 
fém. du 101 su. 

MOBILIER, Ram, adj. 4° Qui con- 
aiste en biens meubles; qui est de la 
nature du bien meuble =: Prapnétés 
mobilières, Res mobiles. Dig. lis em- 
portent tous leurs biens mobiliers, 
Omnia sua, quæ moveri possun(. as- 

ortant. Nep. La partie mubilière du 

utia, Præda, que rerum moventium 
est. Lio. N 2° Qui concerne les blons 
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meubles. * Ad res mobiles pertinens 
(geu. entis). 

MOBILISER, v. act. Appeler sous 
les drapeaux, mettre en campagne. Voy. 
APPELEN 4%, CAMPAGNE 50. 

MOVILIERN, s. m. Cequisert4 garnir 
l'intérieur d'une habitation, meubles. 
Supeller, lectilis, f. Cic. Instrumen- 
tum, à, n. Cic. = L'esclave chargé du 
mobilier de César, Cæsaris servus a 
supellectile. Cic. Il redemanda tout le 
— de l’ancienne cour, Quidquid in- 
sérumenti veleris aulæ eral, repetiil. 
Suet. — d'une ferme, fnstrumentum 
ville.Cic. Riche —, Lauta supellex.Cic. 

MOBILITE, 8. Î. 1° Facilite à étre 
mû. Mobrhtas, atis, f. Cic. = La mo- 
bilité du feu, Igneus motus (üs, m.). 
Cic. La nature à donné aux yeux la 
—, Natura mobiles oculos fecit. Cic. 
11 2° Inconstance, facilite à changer. 
Mobilitas, atis, f. Cic. Varietas, f. Uic. 
: La mobilité de leur imagination les 
emporte, Volueri cogitalione rapiun- 
fur. Cic. Voy. INCONSTANCE 19 el 20, 

14, MODE, 8. m. 4° Forme, methode. 
Modus, à. m. Cic. Ralo, onis, f. Cic. 
: Ce mode de défense, Hic defensionis 
modus. Quint. — de gouvernement, 
Civitatis ratio. Cic. || 2° T. de gram- 
maire. Modus, i, m. Quint. Prisc. || 
3° T. de musique. Alodus, i, m. Ior. 
Ov. = Jouer sur le mude pbrygien, 
Phrygium canère. Quint. 

2, MONDE, s. f. 1° Manière, fan- 
taisio. Mudus, à, m. Cic. Mos, oris, 
m. Cic. Usus, üs, m. Cie. : À ma 
mode, eo modo. Ter. À la — de: 
Grecs, des Perses, de nos pères, des 
barbares, Græco inore. Cic. Er more 
Persarum. Nep. More institutoque ma- 
Jorum. Cic. Rilu barbarico. Plaut. 
Parler, Vivre à sa —, Suo more 
loqui. Cie. vivfre. Ter. Faites à votre 
—, Voy. PANTAISIE 40. C'est ma —, 
Ita soleo (es, litus sum, ëre, n\. 
Plaut. Voy. courous 1°. || 2° Usage 
passager qui depend du goût ei du ca- 
price. Usus, üs, m. Cic. Plin. Mos, 
orts, m. Plaut. Cic. Just : La mode 
dans les habits, et abs. Ls —, 
Vestis mos. Jusf. Telle est anjour- 
d'hui la —, C'est la —, ITodie omnes 
sic habent (de habëère, eo, bui, bitum). 
Cie. La — des anneanx devenue plus 
générale, Usus annuli celebratior ou 
frequentior. Plin. Suivre la —, Morem 
tenére. Just. Mettre qq. ch. à la —, 
Aliquid in morem perducëre. Cic. Ce 
qui était déjà mis à la —, Quod jam 
in morem veneral. Liv. S'habiller, 
Tailler sa barbe à la — de l'étranger, 
Ornari in peregrinum modum. l'laut. 
Figurare barbam peregrinä rativne. 
Peir. Habillé à la dernière —, Nove 
ornalus (a, um). Plaut. Habilié à l'an- 
cienne —, Obsolele westitus. Cic. L'a- 
gate a été fort à la —; anjourd'hai 
elle n'est plus à la —, Achates ma- 
gnä fuit in auctorifate, nunc in nullä. 
Plin. Aucune autre pierre préciense 
ne ful plus à la — chez les anciens, 
Non fuit alia gemma apud antiquos 
usu frequentiur, Plin. Tes livres sont 
à la —, Tui libri vigent (de vigérs, 
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€0, 8. parf. ni sup., n.). Cæl. ap. Cie. 
Épicure est à la —, Epicurus flore 
(de florère, eo, rui, s. sup., 0.) 
Cic. [Cet homme] était fort #4 le 
dans la province, Gratiosissimus ta 
provincid fuit. Cic. Cette 1o1Térence 
our les dieux qui est mainteaaat à 
a —, Îlæc, quæ nunc tenel seculum, 
negligentia deorum. Liv. Opinion de 
—, Sententia frequens. PL.-j. Adage 
à la — chezles Grecs, Frequens apud 
Græcos adagium. Gell. Passer de —, 
Obsolescére, 0, is, levi, 8. Sup., 0. Cie. 
Consenesc®re, 0, is, senui, 8. s0 D 
Cic. Habillement passé de —, Obsole- 
us (i) vestitus (ta. Nep. Les maot-aox 
élatent passés de —, La — des man- 
eaux étail passée, Amictus exrobre 
rant (de exolescère, o, is, letum, 0.) 
Tuc. Ce mets passa de —, Saporis 
aucforilas inferit (de interire, «, 
is, ifum, n.). Plin. 

MODELAGE, 8. m. Opération de 
colui qui modèle. Plastice, es, (. Plin, 
S'expr. ordin. en tournant par le v, 
Voy. MODFLER. 

MODELS, s. m. 1° Exemplaire, 
tron, type. Eremplar, aris, on. Cie. 
Eremplum, à, n. Cic. =: Lignes qui 
leur sont données comme modèles 
d'écriture, Versus qui ad imitaiionem 
scribendi proponuntur. Quint. — à 
suivre, Exempla ad imilandum. Cie. 
Prendre cela pour mudéle, fd sibi 
ezemplar proponëre. Cic. Prendre — 
de 14, [inc eremplum «apêre. Plaut. 
Prendre — sur un mauvais ou 
vrage, Malo ab oyere eremylum pe 
(fre. Plaut. Se conformer à vo —, 
Suivre, lmiter un —, Exrempler ini- 
tari, dép. Cic. Servir de — à qqa, 
Alicui esse exemplo. Cic. Voilà quel 
estle premier - du despote, Prime 
est Arc tyranni forma (æ) ou species 
(ei), f. Cie. D'après le —, Sar le — 
d'ua objet, Ad rei simulncrum (i), 
n. Flor. Suet. Fait sur le — de l'an- 
lique, Æ£rpressus ad eremplar anli- 
quitatis. Pl.-j. Testament douile, 
mais fait sur le mème —, Tesie- 
mentum duplex, sed eodem eremple. 
Suet. || 2° Personne d'apres laquelle 
un artiste dossine, point, sculple, ete. 
Exemplum, 1, 0. Cic. Exempler, aris, 
n. Plin. =: Modèle vivant, Animal 
exemplum. Cic. Ceile personne servit 
de — au peratre pour sa Vecas, 
Venus illo picta est exremyleri. Plin. 
| 3° Roprosentation on qq. matiere 

‘un ouvrage qu'on so propose d'ere- 
cuter on une autre malière. l'roplarma, 
atis, n. lPlin. : Mudèle en plâtre d'aa 
cratère. Crateris eremplar 6 gurte 
factum. Plin. || 6° Objet d'imitatios 
pour les ouvrages d'esprit ou les ac- 
tions morales. Eremplum. i, n. Cie. 
Eremplar, aris, n. Lor. Quint. Spe- 
cimen, minis, n. Cic. = Ils on! laissé 
dans leurs discours de nombreur 
modèles d'éloquence, Sfulta exemple 
in oralionibus bene dicendi relique- 
runt. Cic. Ce qui est consacré dass 
dee livres el présenté comnie m- 
dèle, doit être châtié et puli, Quod 
libris dedicatur et in eremplum cditur, 
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térrum ac limalum esse oportet. Quint. 
S'il avait écrit toute sa Guerre de 
Sicile sur le — du premier livre, Si 
ad exemplar primi libri bellum Sicu- 
ua perscripsissel. Quint. Prendre 
Lysias pour —, Lysiam sequi (or, 
Fris, secutus sum), dép. Cic. 11 dé- 
clamera pour servir de — à ses au- 
diteurs, Declamabif ul sit eremplo 
suis auditoribus. Quint. Il n'y a nas 
de beauté oratoire dunt on ne puisse 
rencontrer dans nos discours le par- 
fait —, Nulla est laus oratoris cujus 
ta nosfris oraliontèus non sil per- 
fectio. Cie. Votre cœur s'est en- 
flammé pour ce — d'eloquence, Spe- 
ciem illam oratoris adumastis. Cic. 
Cestun mauvais — en fait de lati- 
nilé, Mnlus aucior latinitatrs est. Cic. 
} Proposer à qqn des modèles à 
riter, Proponère alicui erempla ad 
intiandum. Cic. Offrir Ulysse pour 
modèle, Propon”re eremplar Ulyssem. 
Hor. Se propuser qqn pour —, Ali- 
quem sibi ad tmitandum deligÿre. Cic. 
nbi propon?re. Cic. C'esl parmi ces 
bommes-là que nous devans cher- 
cber aus modèles, Er hoc numero 
nobis erempla sumenda sunt. Cic. 
N choisit s83 — dans l'histoire qu'il 
a écrite, Eos ex suis aunalibus de- 
hgit quos velit imitari. Cic. Preniire 
gqge pour modèle, Formare se in 
mores alicujus. Liv. Qui prend Dieu 
gr —, Dei æmulator (oris), m. 
n. Quoi de plas conforme que Cor- 
soins au — de l'anhiquitè? Cornuto 
quid ad exemplar antrquitalis erpres- 
sius? Pl.-j. Le — des mères, Maler 
rerni exempli. Quint, Le — de l'hon- 
nëtelé, Erplela (æ) et perfecta 1æ) ho- 
meslas (atis). Cic. Quel plus beau — 
avons-uous de l'antique vertu? Quod 
Aabemus illustrius eremplum veleris 
sanclitatis? Cic. Puisque tu es on 
rare — de probilé, Cum sis nunicum 
eremplum probitatis. Cic. [César] qui 
me parall avoir été un — d'ana- 
bilité, In quo mihi videlur fuisse spe- 
cimen suavilalis, Cic. 1 fut pour nos 
concitoyens un — de vertu, Fuit ho- 
miawdus nostris virtulis documentum. 
Cic. [Catou] le — de toutes les vertus, 
Virlutum omnium aucior (oris), m. 
Cie. 11 passe pour un — de pru- 
dence et de sagesse, Prudentissimus 
ef sapientissimus habetur. Cic. Homme 
qu pourrail servir de — d'honueur, 
ir wnde pudoris erempla pelerentur. 
Cie. | Homme qui est un modèle, 
Homo perfectus. Cic. 
MODELER, v, act. 1° Donner une 
cœrlaine forme à qq. ch. Fing”re, 0, 
üs, fari, fictum, act. Cic. : Modeler 
en Cire, Fingfre e cerä. Cic.|| 2° Fig. 
Regler, conformer : Modeler une ch. 
sor Qoe autre, Rem ad rem accom- 
modare. Cic. componÿre (0, is, posui, 
Pstlum). Quint. — les lois humaines 
sor la oature, Leges hominum ad na- 
turem dingêre (o, is, reri, rectum). 
Cic. Voy. conronuer 2e, 
$e moneten, v. 1e Réf. Se régler 
s0r, 8e conformer à : Se modeler sur 
«2 exemple, Ad exemplum se com- 
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ponère (0, is, posui, positum). Quint. 
Se — sur qqn, Aliquem imilari, dép. 
Cie. Ad imautationem alicujus se corn- 
pon#re. Quint. Se — sur qqn daos 
sa conduile, Formare se in mores 
alieujus. Liv. Se — sur les gens de 
bien, Optimos sequi (or, Eris, seculus 
sum), dép. Tac. Vouloir se — saor 
qqn, Aliquem ad imitanilum sibi pro- 
ponëre. Cic. || 2e leon. Être regle sur 
2 Le geste se madèle sar la danse, 
Gestus ad similttudinem saltationis 
componilur (de componi, or, rs, po- 
situs sum, pass.). Quint. Les lois se 
moulèlent sur la nature, Leges ad na- 
turam diriguntur {de dirigi, or, ërs, 
direcinus sum, pass.). Cic. 

MODELEUR, 5. m. Celui qui mo- 
dèle. Fictor, oris, m. Plin. Plastes, 
#, ©. Plin, 

MODÈNE, v. d'Italle. Butina, æ, (. 
Cic.: (Qui est)de Modène, Mutinensis, 
m.f.,e,n. Cic. 

MODKRRATEUR, TRICE, 8. M. f. 
Celui, Celle qui dirige. qui règle; qui 
tompère. Morerator, oris, mac. Cic. 
Quint. Moderatrix, icis, fém. Cie. 

MODÉRATION, s. f. 1° Vertu qui 
porte à garder une sage mesure. Bo- 
deratio, onts. f. ic. Modestia, æ, f. 
Cic. Temjierantia, f, Cic. Mediocritas, 
atis, f Cic. Modus, i, m. Cic. Tem- 
peramentum, à. 0. Cie. : La meilleure 
règle est la modéralion, Mediocritatis 
regula optima est. Cic. [Le juge} gar- 
dera cette — qui tient le milieu entre 
le trop et le trop pen, Mediocritatem 
ilam tenebit que est inter nimium et 
parum. Cic. [Choses] qui témoignent 
de [sa] —, Qrue andicant animi æqui- 
tatem (de #quitas, f, = égalité d'âme, 
calme). Nep. — dans le manger, 
Moderatio in cibo. Cels. Voy. TEu- 
PRRANCE, SONRIÈTÉ. — dans les di- 
vertissements, Ludendi modus. Cic. 
Mettre de la — dans ses plaisirs, 
Modum voluptati adhibëre. Quint. 
(Cette philosonbte) se contente de la 
— dans le vice, Est contenta medio- 
critate vitiorum. Cic. Il faut de la 
— dans la vengeance, Est ulciscendi 
modus. Cie. — dans le langage, Mo- 
deratio ou Modestia in dicendo. Cic. 
La — dans la raillerte, Dicacatatis mo- 
deratio ou femperantia. Cic. S'expri- 
mer avec une — étudiée, Tempera- 
mento medilato orationem habêre. Tac. 
Se conduire envers qqn avec —, Mo- 
derate aliquo uti, dép. Cic. Gouverner 
qqn avec Modesto imperio ali- 
uem habêre. Éie. User avee — de sa 
ortune nouvelle, Sfodeste insolentiam 
suam continére. Cic. User avec — de 
la victoire, Temperare victoriæ. Sall. 
Défaut de —, Immorderalio, f. Cic. 
Le mauque de — dans l'usage du 
vin, Vini intemperantia, f. Liv. J'ai 
manqué de —, Fui intemperanlior. 
Cie. Ne garder aucune —, Mode 
tiam non habëre. Sall. ilomme qui ne 
garde aucune —, Immoderaius homo. 
Cic. Saus —, Immoderate. Cic. In- 
lemperaite. Cic. Intemperanter. Cic. 
Immodeste. Plaut. Liv. Quint. Im- 
modice. Liv. Sans aucune —, Sine 
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modo ac modestië. Liv. Manière de 

laisanter 5308 —, Genus jocandi 
immoldestum. Cic. Sans — dans ses 
parules, mmodicus lingud. Liv. Voy. 
uRgORæ 4192, Î 2° Diminution {d'une 
Charge) =: Morleratioa d'impôt, Tributi 
levanientum (1), n. Tac. Vectigalis de- 
minutio (onis), f. Tec. ] 9° Adoucis- 
sement. Vay. ce m. 3°. 

MODERR, 8s, part. passé de mo- 
néren, Voy. ce v. || Ad}. 19 Qui est 
loin d'être excessif. Mfediocris, m. f., 
e, D. Cic. Modicus, a, um. Cie. Lenis, 
m.f.,e, n. Cic. l'lin. : Rire modéré, 
Mediocris risus. Cic. Vent très —, 
Lenissimus ventus. Cic. Faire cuire 
sur un feu —, Leni igni coqure. 
Plin. Climat trés —, Czlum mitissi- 
mum ‘de mitis). Liv. Température 
modérée, Tempestas tepida. Varr. 
Dies clemens (gén. entis). Col. Année 
rendant laquelle la température est 
—, dhitis ou Temperatus annus. Col. 
Chaleurs modérées, Modici æstus. 
Plin. Froids plus modérés, Frigora 
remissiora (de remissus). Cæs. Voy. 
nogx 9°. || Largeur modéree, La- 
litudo mediocrs. Cæs. D'un pas mo- 
déré, Gradu presso. Liv. modico. 
Plaut. || 2° An moral. Sage, retenu, 
qui n'est point emporte Moderatus, a, 
um, Cic. Sodestus. Cic. Modicus. Cic.: 
Il aous rend justes, modérés, Nos 
justos, lemnperatos efficit. Cic. Mo- 
deré et lempérant, Moderalus ac tem- 
erans. Cic. Modérés et amis de 
‘ordre, Modesti quietrque. Tac. Le 
peuple n'est jamais madéré, JMfodi- 
cum nthil in vulgo est. Tac. Etre — 
dans l'exercice du pouvoir, In po- 
testate temperare, n. Sall. — dans la 
notoire, In vic{orid temperatus. Cic. 
Se montrer — dans la victoire, Vic- 
forte {au dat.) femperare, n. Sall. Se 
muntrer — dans la bonne fortune, 
Nlebus secundis modesie ou moderate 
utu, dép. Liv. Esprit —, Mediocris 
animus. les. Ancus avait uno carac- 
tère —, Medium erat in Anco inge- 
nium. Liv. Sévérité modérée, 3l0o- 
dica severitas. Cic. Sentiments mo- 
dérés, Compusiti affectus. Quint. Être 
dans les sentiments les plus —, Sen 
tire lenassime (de leniter). Cie. Pro- 
poser un avis plus modéré, Dicëre 
sententiam leniorem (de lenis). Cz>s. 
Liberté modérée, Libertas modica. 
Cie. media. Liv. 

MODÉRÉMENT, adv. {° Sans excès. 
Mediocriter. Cie. Modice. Suet. Le- 
niter. Plin. : Corps radisposé modé- 
rément, Corpus mediocrier ægrum. 
Cie. Arroser —, Lenuter rigare. Plin. 
1} 2° Au moral. Avec sagesse, avec re- 
tenue. Moderate. Cie. Modeste. Cic. 
Modice. Cie. Temperate. Cic. Tempe- 
ranter. Cic. Merrocriter. Cie. = S'é- 
tendre madérémentsur l'élnge de qqn, 
Parce dic®re de laude alicujus. Cic. 

MODÉRER, Y. act. 19 Diminuer, 
rendre moins violent. Temperare, act. 
Cic. Minuëre, 0,15, ui, utum, acl. Cic. 
Morerari, dép. (dat. el acc.). Tac. 
Suet.: Le souffle des vents étésiens 
modère la chaleur, Etesiarum flatu ni- 
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mii calores lemperantur. Cic. Modérer 
avec du miel la force du vinaigre, 
Acefum melle lemperare. Plin. 
l'amertume des fruits, Amaritudinem 
frugum matigars. Plin. — 5a marche, 
Minuëre gradum. Quint, — sa course, 
Cursui moderani. Tac. — les dé- 
anses, Sumpius minuêre. Cic. — 
es prix, Praha moderari. Suet. — le 
prix des denrées, Annonam (empe- 
rare. Suet. |] 2° Fig. Tenir dans une juste 
mesure. (Eo gen.) Moderari, dep. 
dat. ot ace.). Cic. Temperare, acl. 
ic., aenlt. ia} Liv. (Diminuer) 
Minuëre (voy. 1°), act. Cic. (Aduu- 
cir) dfitigare, act. Cic. (Arréter, 
contenir) Cohibeère, 0, es, bui, bilum, 
act. Cic. Coercère, ce, 68, cui, atum, 
acl. Cic. Comprimère, 0, 13, pressi, 
pressum, act. Cic. FPrenare, act. 
Cie. : Le temps, l’âge te modôre- 
roul, Te dies leniet, æias mtligabut. 
Cie. Modérer son langage, Soderuri 
oralioni. Cie. Temperare linguæ. Liv. 
La lempérance madère les émnlions 
de l'âme, Temperantia est commole- 
num moderatriz. Cic. Mouérer les 
assions, Cuprditates minuëre. Cic. — 
es transports de qqn, Aliquem ges- 
fientem comprunêre. Cic. — les ap- 
plaudissements, les transports de 
joie, Plausum, Exsulianiem Lelitiam 
comprimére. Cie. — sa juie, Latiiir 
temperare. Lis. — l'élan qui porte 
les jeunes gens vers la gloire, Ado- 
lescentes a gioriä refrenare. Cic. — 
l'élsn de sa bieovealiance, Impetum 
benevolenlis susiinère (60, es. nuit, 
tenium). Cic. — les débordements 
(oratoires) de qqn, Aliquem extra 
ripas diffluentem coercère. Cic. — 8a 
curiosité, Temperare eculis. Liv. — 
ses eflarts, flelexars aliquid a con- 
tentionibus. Cie. Je vous prie de — 
votre courage, Postulo a vobis lem- 
peramentum vesiræ fortiludinis. Cic. 
— les douleurs, Dolores mitigare. 
Cic. — son chagrin, Ægritudinem su 
primfre. Cic. — les regrets de l'a. 
seucs, Desiderium lLenire. Cic. Le 
temps modère la colère, Dies lenit 
iras. Liv. \Modérer sa coltre, {ræ 
modum facëre (io, is, feci, factum). 
Liv. — la férorité du caractère, a- 
turæ immanilatem femperare. Cic. — 
la sévérité, Severitatem matigare. Cic. 
— la rigueur des luis, Duritiam legum 
moderan. Suet. Leges matigare. Pl.-). 
Se monénan, v. 1° Reû. So contenir, 
ss posseder. Se comprimére (0, is, 
pressi, pressum). Plaut. Se reprimrre. 
Ter. Se contanère (60, es, nui, tenium). 
Cic. Continért, pass. Ter. : Se mo- 
dérer dans son alimentation, Mode- 
ralionem in cid0 adhibëre (c0, es, 
bui, biium). Cels. Savoir se — au 
milieu de l'abondance, Bloderate ferre 
copiam rerum. Cic. Qui se modère 
dans sa vengeance, In ulciscendo re- 
missus. Cic. Se modérer dans la bonne 
fortune, Rebus secundis modeste ou 
moderals uti (or, Eris, usus sum), dép. 
Liv. Voy. monèn& 2°. Madère-toi, 
Ceomprime le. Plaut. J'ai peine à me 
modérer, Viz eontineor. Ter. Male 
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me contineo. Ov. Je me suis modéré 
jusqu'à ce que, dfiki femperaui 
um... Planc. ap. Cic. || 2° Pron. 0e- 
vonir moderè = Le vent se mudère, 
Ventus remittit (de remili#re, 0, musi, 
missum, n.). Cæs. La chaleur se —, 
Calor se frangit ide frang#re, 0, fregi, 
fractum). Cic. Voy. Se caLuun 4°. 
MUDERVE, ad). Recent, qui ost des 
derniers tomps. hecens, gen. entr. 
Cic. Novus, a, um. Cic. : Les Grecs 
modernes, Græci recenliores. Cic. 
Plin. Le plus muderne de tous ceux- 
ci, Horum omnium nalu minimus (a, 
um). Cic. Événements plus moder- 
nes, Propiora, um, n. pl. Cic. Ov. 
! Subst. m. : Non seulement ces an- 
Cieos-là, mais encore ces modernes- 
ci, Non modo antiqui ülli, sed Àï re- 
centes. Cic. Lire les anciens et les 
—, Legëre antiquos et novos. Quint. 
MOULESTE, adj. 1° Qui a de la 
moderation, qui ne donne dans aucun 
oxces. Mudestus, a, um. Cic. Liv. Mo- 
deratus. Cic. Modicus. Sall. =: Snn 
ambition était plus modeste, Hodes- 
hor alhius cupulitas fuit. Liv. — en 
qq. ch., In re moderatus. Cic. [Impé- 
ratrice| — dans sa parure, dans son 
train, Modica cullu, parca comatatu. 
PL.-j. Voy. monéng 2°. || 2° En parl. 
des ch. Modiocre, simple. Mediocris, 
m.f.,c, a. Nep. Tenuis, e. Cic. Mo- 
dicus, a, um. Cic. =: Ma fortune est 
mudeste, WMea pecunia esf meltocris. 
fic. — revenu, Tenue vectigul. Cic. 
Qui est d'une origine —, Tenut loco 
ortus. Liv. Notre — mérite, Medio- 
critas nostra. Vell.|1 3° Qui est retenu 
dans la manière de penser et de parler 
de soi, qui est loin d’être orgueilloux. 
Modestus, a, um. Cie. Verecundus. 
Plaut. Cic. } 6° Pudique, decent. Mo- 
destus, a, um. Sail. Verccundus. Cic. 
Pudens, gén. entis. Ter. Cic. Pudicus, 
a, um. Cic. : Femme bonnèle el mo- 
deste, Mulier proba el modesta. Ter. 
Femme très —, Femina pudentissima. 
Cie. Être — dans sun langage, Ser- 
mone modesto uti, dén. Suil. D'un air 
—, Vuliu modesto. Ter. 
MODESTEMERNT., adv. 1° Aveo mo- 
deration. Modeste. Cic. Moderate. Cic. 
Modice. Cie. =: User modestement de 
sa prospérité, Rebus secundis modeste 
ou moderate uli, dép. Liv. User — 
de sa fortune nouvelle, Fnsoleniiam 
suam modice continère. Cic. Vuy. Mo- 
DÉRÉMENT 2e. | 20 Simploment. Alo- 
deste. Plaut. Modice. Plaut. Medio- 
criter. Ter. Tenuiter, Ter. =: Habillce 
wuodezstement, Afediocriter veslita. 
Ter. Vivre —, Simplicuter vivêre. Cic. 
VOy. SIMPLEMENT. || 3° Avec retenue 
dans la manitre de ponsor ou de parlor 
de soi. Modeste. Sail. Cic. Demisse. Cæs. 
Subjecte. Cæs. : Exposer qq. cb. très 
modestement et très humblement, 
Aliquid demississime ou subjectissime 
exponére. (æs. Obeir irès —, Modestis- 
sime parére. Sall. || 4° Pudiquement. 
Modeste. Liv. Pudice. Plaut.T'er. Pl.-j. 
Verecunde. Liv.:Tenirles yeux modes- 
tementbaissés, Modeste terram inlueri. 
Ter. Vivrs—, Pudice vitam agère. Ter. 
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MODESTIE, 8. f. 1° Modération. 
Slodesha, #, f. Sall. Cic. Moderatio 
onis, Ê. Cic. Voy. montaanion 1e. | 
2° Retenue dans la maniore de penser 
ou do ler de sol. Modestie, s, L 
Cæs. Verecundia,f. Nep. Pudor, oris, 
masc. Cic. Liv. : Interprèter ls mo- 
destie de qf° comwe on aveu d'in- 
ferivrité, Alicujus modestiam in con- 
scientiam duc®re. Sall. Je ne pousse 
pas la — jusqu'à croire.…., Non miAi 
lantum derogo (as, avi, atnm are), 
ut puiem. Cic. Faire violence { la — 
de qqn, Alicujus modestiam vincëre, 
PIl.-). Blesser, Gêuer la — de qqu 
par l'excès de ses Oatleries, Àssen- 
fafione immodic& pudorem alicuyus 
onerare. Liv. } 8° Pudeur, decenca. 
Modestia, #, f. Cic. Verecundia, f. 
Cic. Pudor, oris, masc. Quint. : Mo- 
destie de jeune Alle, Virginalis mo- 
desta. Cie. verecundia. Cic. Faire pa- 
raltre sa —, Præstare ruborem ruum. 
Cic. [Cela] blesse, chuque la —, A. 
ferl injuniam puderi. Quint. 

MOUICITE, 5. {. Qualite de cs qui 
est modique : Mudicite du patrimoine, 
Res famiñiaris mediceritas ianis), f, 
Suet. — de la solde, Siipmndii en- 
qustiz (arun), f. pl. Tac. — du prix, 
Vilitas, atis, f. Ce. 

MODIFICATION, 5. f. Change- 
ment. Jlulatio, omis, f. Cie. Voy. 
CHANGEMENT. 

MODIFIER, v. act Changer. Me- 
tare, act. Crc. Voy. cmaANoen. 

Se uonirn, v. pros. Éprouver des 
modifications. Mulam, pass. Cie. Vor. 
CHhanxGkn 50, 

MODILLON, s. m. Sortod'ornement 
d'architecture. Mufulns, 5, un. Vatr. 

MODIQUE, ad). Qui est do peu de 
valeur. Jlodicus, a, um. Cic. Parrus. 
Cic. Eriguus. Cie. : Somme mo- 
dique, Pecunia modica. Cic. Modi- 

ues ressources, £riguæ facultaies. 

æs. Vendre à un prix modique. 
Pretio parvo vend#re. Cic. 

MODIQUEMENT, adv. D'une ms- 
nière modique. Modice. Liv. 

MODULATION, 5. f. 1° Passage 
d'un ton dans un autre on musique : 
In cantu flexio (ons), f. Cic. Des mo- 
dulaliuns, Modorum fleriones. Cic.!: 2° 
Action de moduler le ohant : Moriutation 
d'unchanttrèstauguissant, Mudutatio- 
nis inerlissinæ anflerus (us), om. Sex. 

MODULE, s. m. 1° Besure (en 
gôn.). Vay. ce m. 1o.{! 2° Mosure 
arbitraire on architecture. Sfodulus, à, 
m. Vatr. || 3° Diametre. Voy. ce ©. 

MODULEN, v. 0. Faire passer Île 
chant dans des tons ou des modes diffe- 
rents. Vocen in caniu anflegëre (0, is, 
fer, flerum). Prop. : L'air 8 étè 
agréablement modulé, * Vor in cantu 
jJucunde infleza est. D'apr. Prop. 

MOELLE, s. [. 1° Substance qui s8 
trouve dans Le oavite des os. Medulla, 
æ, f. Plin. : La moelle épinière. 
Spinæ medulla. Cels. Jusque dons La 
— des os, Medullitus, adv. (Pr.) 
Varr. ep. Non. (Pi8.) Plaut. Apul 
Rempli de —, Medullosus, a, wa. 
Cels. || 2° Substance qui se troure #8 
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dedans de cortaines plantes. Aledulla, 
æ#,f. Col. Plin. || 3° Fig. Ce qu'il 1 
a d'essentiel dans une ch. de l'esprit. 
YMedulle, aruu, f. pl. Gell. : Extraire 
la muelle et la substance d'une ch., 
Alicujus re medulles el sangurmem 
œutre. Gel. 

MUELLEUSEMENT, adv.D'uno ma- 
alère moelleusetau lig.). Afoiliter. Virg. 

MOELLEUX, EUS8, adj. 1° Rempli 
de moelle. Medullosus, a, um. Cels. || 
So Fig. Dour aux sens. Blollis, m. f., 
e, 0. Cels. Plin. : Lit moelleux, Cu- 
bile molle. Cels. Nid — pour recevoir 
les petits, Nidus substernendis pullis 
mollis. Piin. Laine moelleuse, Slollis 
lana. Ov. Vins très moelleux, Mol- 
lissima vina. Virg. Voix moelleuse, 
Vor mollis. Quint. || 3° T. d'art. Doux, 
souple. (En gea.) Aollis, m.f., …, 0. 
Cic. Quint. (En pari. du style) Mitis, 
e. Cie. : Statues aux contours moel- 
leux, Signa mollia. Cic. 

Moeu.rux, s. m. Douceur, souplesse 
2 Le moelleux de la laine, Lanæ mol- 
litie (æ), f. Plin. Sa sueur donne à 
la laine plus de —, Ex sudore ejus 
lana ft mollior. Varr. || Stalues qui 
oat plus de maelleux, Signa mol- 
liora. Quint. || Dunner du moelleux 
au style, Mullen orationem reddëre. 
Cic. ricyanel aurait eu plue de 
—, Fusset mitior. Cic. 

MORLLON, 8. m. T. de macon- 
pene. Pierre tendre de petite dimen- 
sion. Cæmentumn, à, a. Cic. Vitr. Cæ- 
meuficuum ji} sarum (ti), n. Vatr. : 
Mors en moelluns, Cæmenticii pa- 
rites. Vitr. 

MOEURS, 8. f. pl. 1° Manièro de 
vivre, inclinations, habitudes, coutumes. 
(Couiuwe, babitude) AMores, un, w. 

Ci. Consuetuio, dinis, f. Cic. 
Maniere de vivre) Culius, &is, m. 
Cic. (lnclinalion, caractère) Inge- 
Aium, il, à. Cic. Indules, is, f. Cic. 
Nature, æ, f. Cie. : Mœurs douces, 
faciles, Mores lemperati. Cic. com- 
mcdi. Cic. — très Juuces, Mores sua- 
tissimr. Cic. — champètres, gros- 
aières, Ruslici meres. Cic. Culius rus- 
ticus. Liv. — sauvages, Mures feri. 
Cic. Les — pacifiques [des babi- 
tants], Clementia ingenta. Liv. — sé- 
vères, Mores severi. Cie. Plin. aus- 
leri. Cie. — satiques, Mores an- 
liqui. Liv. Antiquum ingenium. Ter. 
Cette conilnite est empreinte des — 
aoliques, flsc sunt plena antiquitalis 
(de antiquitas, f.). Cic. Humines de 
— soliques, Fomines antiqui. Cic. 
Grossièreté des —, Morum immani- 
fes (als), f. Cic. Rudesse des — du 
peaple romain, Populi Romans fe- 
rites, f. Sail. Élegance et douceur 
des —, Cultus et Aumanitas (f.). Cæs. 
Faure revivre en soi les — de sun 
ère, Vitam pairis exprimgre. Cie. In- 
Wrodaire qq. ch. dans nos —, Aliquid 
ta nOsÉroS mores inducëre. Cic. Ce qui 
esl passé dans les —, Quod in mores 
récéplum esf, Quant. Ces [talents|, 
d'eprès nos —, sont des futihités. 
Esc ad nostram consuetudinem sunt 
brie. Nep. Cela ost dane les — de 


MOIGN 


qqa, Voyg. Être la conruws de. Selon 
les — de qqn, C. Selon la coutuue 
de qqn. Avec os — la plupart de 
{ces] choses sont bienséantes, Nos- 
fris moribus pleraque sunt decore. 
Nep. Voy. couruus te, || Les mœurs 
des repliles, des bœufs, Serpentium 
nalure (s), f. Sal. Natura boum. 
Plin. |] 2° Conduite (bonne on mau- 
vaiso). Mores, um, m. pl. Cic. Vita, 
æ, f. Cic. : Action qui n'est pas con- 
forme à mes mœurs, Res minime ap{a 
meis moribus. Cic. Quel motif t'a fait 
changer de —? Quæ res mutuvit mores 
tu0s? Ter. Former et surveiller les — 
[d'un enfant}, Formare et custodire 
pudorem (de pudor, masc. = chas- 
leté). Quint. il n'y à rien à craindre 
our les —, Afores in {uto sunf. Quint. 
ionnes —, Mores boni. Cic. — hon- 
nètes, Mores probi. Quint. iniegri. 
Cie. ; pures, pudicei (= chastes). Plin. 
Femme de bonnes —, Mulrer recte 
morata. Plaut. Ils paraissent avoir de 
bonnes —, Bens morali esse vidrntur. 
Cic. Pureté de —, Integritas, atis, f. 
Cic. Vitæ modestia. Cic. irreprocbahle 
dans ses —, Vifà innocentissimus. 
Veil. — mauvaises, très mauvaises, 
Mores mali. Cic. perditi. Cic. pessimi. 
Tac.;déshonnètes, mmprobi. Cic. : dis- 
solues, remissi. (Jutni.: sauvages, 
feri. Cic.: scélérates, nocentissimi. 
Quint. — dépravées par ce charine 
corrupteur, àlores Adc corruptelàä de- 
pravah. Cic. Qui a de mauvaises —, 
Dissolutus, à, um. Cie. In libidines 
effusus. Cie. Libidini deditus. Sen. 
Homme de très maovaises —, Pra- 
vissunus homo. Vell, Dépravatiun, 
Dissulution des —, C. DérnavaTion, 
DISSOLUTION. Corrompre les —, les 
— de ses enfants, Corrumpére mores. 
Cic. Perdëre liberorum suorum mores. 
fre. Voy. coxnurTm 9e. || 3° Abs. 
Sunne conduite : Avoir des mœurs, — 
avoir de bunnes —; N'avoir pas de 
—, Être sans —, = avoir de mano- 
vaises —, Voy. 2°. Il n'y a plus de 
—, Periere mores. Sen. || 4° T. de 
prétique. Hablludes morales du pers, 
du temps, des personnages dont il est 
queslion. Sfores, un, m. pl. for. : 
Pièce où les mœurs sont parfaite- 
ment observées, Fabula recte morata. 
Hor. || 6° T. de rhét. Partie de l'elo- 
quence qui a pour objet de gagner la 
confiance. Mores, um, m. pl. Quint. 

MOI, pron. pers. Voy. 58. 

Mot, 8. m. 1° La personne même. 
Persona, æ, (. Cie. : Muu moi, Afea 
persona. Cic. Ego (voy. 1e). (ic. Toa 
—, Tu(voy. ru). Cie. 12° L'individuali- 
té metaphysique d'une pers. Aninus, i, 
m. = de). Cic. Mens, entis, Î. (= 
esprit). Cic. : L'esprit de cbacun, 
c'est le moi de chacun, Mens cu- 
Jresque, is est quisque. (ic. || 8° L'at- 
tachement de qqn à ce qui lui est per- 
sonnel. Vuy. Auoun 2°. 

MOIGNON, 6. m. Ce qui reste d'un 
membre coupé. S'expr. en loura. par 
Mutilé : Truncus, à, um. Liv. Sen. : 
Moignon (d'une main), Trunca ma- 
nus. Sen. Qui a an —, C. nurié. 
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MOINDRE, sdj. au compar. Plus 
petit. Minor, m. f., aus, n., gen. 
noris (compar. de parvus\. Cic. El tous 
les compar. des adj. cités à reTrr. 

Monoag (Lx), adj. an superl. Le 
plus potit. Mininus, &, um (superi. 
de parvus). Cic. Et tous les superl. 
dos adj. cités à Perrr. 

MOINE, s. @. Religieux vivant sous 
uno régie. Monachus, 1, m. Sid. Cæno- 
bila, z, m. Hier. : De muine, C. wo- 
NACAL. À Prov. L'babit ne fait pas le 
moine, Non omnes, qui Aabent ci- 
tharam, sunt cilharædi. Varr. 

MOINEAU, & m. Sorta d'oiseau. 
Passer, eris, m. Cat. : Petit moiueau, 
Passerculus, i, m. Cic. 

MOLNS, adv. au compar., mar- 
quant Infériorité ou Diminution. 
fo Modiflant un adjectif où ua autre 
adverbe. Minus, adv. Cie. : Muine 
grand, Minor, om. f., aus, n. Ci. 
— aombreux, Mtaus mulfi (æ, €) 
ou Pauciores, m. f. pl., à, n. pl. 
Cic. — belliqneux, Minus bellicosus. 
Sall. {Le cowmandemeut) passe d'on 
— habile au plus capable, Ad opti- 
MUR quemque & minus horo (rans- 
fertur. Sal. — âgé, Natu minor. Cic. 
Vivre — longtemps, Minus diu vi- 
vre. Plin. (L'Hibernie) est moitié —- 
grande que la Bretagne, Duaidio 
minor est quam Brilannia. Css. lis 
sont oo peu — grands que les élé- 
phants, Sunt magaitudine paulo infra 
elephantos. Cæs. — puissant que toi, 
Mainus potens quam (u. Ter. Nul ne 
fut — sot, — enclin à acheter que 
lui, ec nemo fuit minus ineptus. Ter. 
Nemo minus fuit emar ile. Nep. Vin 
— abondant que bon, Viaum minus 
mulium quam dbunum. Varr. — exercé 
au maniement des armes qu'aux jeux 
de la palestre, Non iam armis insti- 
tutus quam palæstr&. Cie. — concis 
que ae le demande l'auturité de l'his- 
ture, Minus pressus quam Àisioris 
euclorilas postulat. Quint. E Moins... 
ranins ; Moins... plus; Plus... moins, 
Voy. pl. bas. 1 2° Modifiant un verbe.1. 
Avee un v. Ordinaire. Afinus (adv.)}. 
Cie. : Les menaces m'émeuvent bien 
moins, Mulio minus me moveni minz. 
Cic. 1 parie — delui-mème, Parcius 
de se pro dicit. Quint. Il réussrssait 
— qu'il ne l'avait cro. Minws opinions 
sud eficubat. Cæs. On déplorait — le 
cbitimeat que le erime, jJliserebat 
lomines NON pans magis Quam sce- 
lems. Liv. {Celai t'interessait — que 
personne, Àd le minime omaium per- 
linebat. Cie. 11 ne faot pas cnnfundre 
le second pressurage et encore bien 
— letroisième avee le premer, Re- 
fert non miscère iterelionem mulioque 
minus (lerliufioncm cum primé pres- 
surä. Col. [Bien que certaines per- 
sounes abusent de l'éloquence), il 
ne faut pas — l'éludier, Nihile mi- 
nus eloquentiæ studenium est. Cic. 
{Il a'eo dunna pas — l’ordre aux deux 
livnes de.…, Khito secius duas acies 
jussit. Cæs. 1 ne les on rallia pas 
— à Cingétorix, NiAilo (amen secius 
Ciagetorigi Àos consiliauit. Cas. C'est 
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difficile, mais je ne le tenterai pas 
—, Difficile factu est, sed conador 
tamen. Cic. || 2. Avec au v. d'estime. 
Minoris, gén. n. empl. adv. Cic. z 
Estimer moins, Minoris duc”re. Sall. 
æstimare. Sulpic. ap. Cic. || 3. Avec 
un v. de prix. Minoris, gén. n. empl. 
adv. Cic. =: Cela coûtera moilié 
moias, Îd dimidio minoris constubit. 
Cic. f Moios..., moins; Moins.…, 
plus; Plus... moins, Voy. pl. bas. 
Moixs, adj. au compar. : [Homme] 
qui est moiusqu'us autre, Minor quam 
aliquis. Cie. aliquo. Cic. Inferior 
quam oliquis. Cic. aliguo. Liv. Voy. 
INFÉRIEUR 20. fJomme qui est — que 
rien, Homo nihali. Varr. Ils sont — 
= woins nombreux), Pauciores sunt. 
uint. || Moins... moins; Moins, 
plus; Plus..., moins, Voy. pl. bas. 
Moixs. s. m. dans le sens du compar. 
4° Employe absolument. Minus, adj. 
neut. au Dumin. vu a l'acc. pris sub- 
ataoliv., et qui ne peut être que su. ou 
rég. dir. Cic. Pour les autres cas que 
le nomin. et l'acc. on tourne par Une 
uaotité moindre, Un nombre moiu- 
re, Des choses mains grandes, Des 
cheses moins avmbreuses (voy. ces 
m.) =: Ceux qui ont mous (— les pau- 
vres), Hi qui minus haben. Ter. On 
a donaë moitié — aux allies, Sociis 
dimidio minus datum est, Liv. Faire 
— qu'on n'avait promis, AMinora pro- 
missis præstare. Curt. Lui qui à — 
ue rien, Fe cui minus niilo est. 
er. || Ces fêtes ue te procuraient 
ss moins qu'une belle occasion... 
Dabant hæ feriæ libi opportunam sane 
occasionem. Cic. [| 11 ne devait ni plus 
pi moius, Tantum debuit. Plaut. |] 1 
n'en est ai plus ni moins, Res est 
eadem. Cic. Nullam mutationem res 
Aabet. Cic. 11 n'en est oi plus ni — 
que si la somme n'avail pas été 
léguée, Eodem Loco res est, quasi pe- 
cunia legala non esset. || Moins.…., 
moins ; Moins.., plus: Plus... moins, 
Voy. pl. bas.|| 2° Modifiant un substantif 
singulier. (Eu gén.) Minus, adj. neut. 
au nowin. ou 4 l'acc. pris adverbial., 
el qui ne s'empluie que comme su). 
ou rég. dir. Cic. (Dev. un subal. 
abstrait) Minor, m. f., nus, 0., ad). 
s'accordant avec le subst. (— moins 
grand). Cic. = Moins d'huile, de fu- 
mier, de bulin, AMinus olei. Caio. 
alercoris. Pall. prædz. Liv. — de 
soin, Afinor cura. Quint. — de désa- 
grément, Minus incommodi. Quint. 
Avec — de desagrément, Minore in- 
commodo. Quint. Avec — de force, 
— d'amitié, Minus vehementer, li- 
nus amice. Cie. Meriter — de faveur 
que d'animadversion, Minus graliz, 
uam offensæ, mereri. Quin(. Avoir — 
d'enaus que de gloire, Non tanium 
molestiæ. quantum gloriæ, habëre. Cic. 
La cueillette des olives n'exige pas 
— de soin que la vendange, Olivitas 
sicuf vindemia, curam repehñt. Col. ( 
Périphrases : Moins de blé, * Alinor 
(oris) frumenti numerus (D m. D'apr. 
A.-b.-Af. (xx1). — de fer, * Minor 
(oris) ferri cpia (æ), f. D'apr. Css. 
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(B. G., v, 12). Voy. quanriré. |] 
Moins de (— moins que): Il y a 
moins d'un demi-cercle, Afinus quam 
semicirculus est. Col. Ne pas perdre 
— du quart de ses soldats, Amit- 
têre non minus quartam partem mili- 
tum. Vell. N'ayons pas — d'uo berger 
par 100 moutons, Ne minus habea- 
mus ir centenas oves singulos Aomines. 
Varr. Il fait ces choses en — d'une 
demi-beure, ÆEa minus semihord 
eficit. Cæs. | Moins, moins; 
Moins, plns; Plus.., moins, Vos. 
pl. bas. | 3° Modifiant un substantif 
pluriel. Pauciores, m. f. pl., a, 0. 
pl. ou AMinus mulii (æ, a), adj. 
plur. s'accordant avec le subit. Cic. 
: Moins de navires, Pauciora na- 
vigia. À.-b.-Al. ls donnèrent — 
de gages à la république, Minus 
mulla reipublicæ pignora dederunt. 
Cic. Aimer — de gens, Minus mullos 
amare. Nep. — de troupes, Alinus 
copiarum. Liv. Ayant — d'amis, 
Amicorum habens minus. Ter. 1l n'y 
a pas — de formes d'esprits que de 
formes de corps, Non sunt pauciores 
aniniorum, quam corporum, formæ. 
Quint. Dire — de choses qu'il ne 
faut, Pauciora, quam oporlet, dicére. 
Quint. |} Péripbrase : Moins de sol- 
dais, Minor (ris) militum numerus 
(i), m. À.-6.-Al. Voy. nouons. || 
Moins de (— moins que): Moins de 
300 perirent, Minus quam frecenti 
desiderati sunt. Curt. [| y a — de 
15 jours. Afinus quindecim dies sunt. 
Plaut. [Cette] terre rapporte — de 
10 000 sesterces, Ager minus dena mil- 
lia reddit. Varr. Combien d'hummes 
faut-11? Pas — de quatre, Quot ho- 
mines suné safis? Quatuor niilo- 
minus (8-0. sunt satis). Plaut. Il 
n'y avait pas — de 30 sénateurs pré- 
sents, Senaiores triginta non minus 
aderant. Cic. Il ne hérit pas — de 
2000 fantassins, Cecid®re duo millia 
haud minus peditum. Liv. Persunne 
ne donna — de 3 médimnes par ju- 
vère, Nemo dedif minus tribus me- 
dtunnis in jugerum. Cic. Faire couver 
à chaque poule] — d'œufs pendant 
‘hiver, mais non pas — de 9, Sub- 
jieÿre hieme pauciora ova, non tamen 
infra nonena. Plin. Navire dont la 
contenance est de — de 2000 am- 
phores, Navis minor duum millium 
amphorum. Lentul. ap. Cic. Qui a — 
de 20 ans, Viginti annis minor. Ulp. 
Eu — de 30 jours, Afinus triginta 
diebus. Cic. Ces choses ayant été 
achevées en — de 10 jours après son 
arrivée, His perfectis intra decimum 
diem quam venerat. Liv. || Moins.., 
moins; Moins.., plus; Plus..., moins, 
Voy. pl. bas. 

Mois, prép. : Deux fois six moins 
un, Bis ser minus uno. Ov. La moitié 
d'un scrupule — un vingt-cinquièine, 
Dimidium scripulum quintà et vicestnä 
parte minus. Col. Condamné à l'unani- 
mité des suffrages — un, Omnibus sen- 
{entiis, præter unam,condemnalus. Cie. 

D'AUTANT Mons; Moins, moins; 
Mons, »108; PLus, morss, adv., adj., 


MOINS 


et s. m.: D'autant moios, D'autant 
— que, Voy. D'auTanT. || Moins on 
avail, — On désirait avoir, Quante 
rerum minus, {an(o minus cupiditalis 
eraf. Liv. — les poètes étaient bo- 
norés, — les études furent floris- 
santes, Quo minus honoris era poctis 
eo minora studia fuerunt. Cie. — il 
recherchait la glaire, plus il en ae- 
quérait, Quo minus gloriam peiebat, 
co magis sequebatur. Sall. — je te 
fréquente, plus je mets de soin à le 
énétrer, duo minus familiaris sum, 
oc sum ad invesligandum (eum) cu- 
riosior, Cic. — on a de force, plas 
on recherche l'amitié, Ut quisque mi- 
nimum firmilatis habet, iia amicitias 
appelit marime. Cic. [ll leur dit) que 
— ils se seraient épargnés dans le 
combat, plus ils seraient en sùreté, 
Quanto sidi in prelio minus perer- 
cissent, tanto fufiores fore. Sall. Plas 
il saura averti, — il punira, Quo se- 
pius monueril, hoc rarius eastigabit. 
Quint. (Dans ces locut. Moins et 
l’'lus s'expr. de différentes manières 
selon le mot qu'ils modifient. Vor. 
pl. b. moins adv., adj., sobst., et 
Voy. »Lus). || Être distant de 8000 
pas plus où moins, Abesse plus minus 
oclo millibus. Hiri. Parler plus ou 
— selon le respect dù à chacan, Di- 
cËre magis aut minus, ul cuique de- 
betur reverentia. Quint. Je n'avais 
pas paré plus où — qu'il ne fallait, 
Haud plus aut minus, quam opus erat 
direram. Plaut. Faire plus ou — qu 
n'aurail fallu, Plus minusve factre 
quam æquum fuit. Plaut. 

RIEN mois que, loc. conj. 1° Pré- 
céde du v. Être et suivi d'un adjectif = 
(Sens touj. négatif) Ilomme qui n'est 
rien moins qu'ambilieux (= qui nue 
l'est pas du ou omo minime am- 
bitiosus. Quint. || 2° Precede du v. 
Être et suivi d'un substantif : (Sens 
négatif) Les méchants ne sont nen 
moins qu'orateurs, Bfali viri oratores 
non Sun. Quint. (Sens affirmatuf) 
Démosthène ne fut rien mois: que le 
pninre des orateurs, Oralorem longe 
princeps Demosthenes fuil. Quint. Æ 
3° Regime d'un v. actif oo neutre : 
(Sens négatif) Je ne désire ren 
moins que de l'avoir pour lémois 
de mes ettravagances, Uoc ego præ- 
sente ineplus esse minime vellem. Cie. 
(Sens affirmatif) 1} ne désirait, Il ae 
se proposait rien moins que de sé- 
parer…, Merime studebal ut exclu 
deret. A.-b.-AL 

moins, loc. adv. Pour une moindre 
somme : Laisser un manteau à MODs, 
Mainoris pallium addicëre. Petr. 

À uorxs pe, loc. prép. 1° À va prix 
au-dessous de : Ne pouvoir pas 'arèr 
de qqn ua sesterce à moins di: 12 
pour 100 d'intérêt, Non posse mcëre 
ab aliquo nummum minoris cenlesi- 
mis. Sen. || 2° Sans une certains ce- 
dition : À moins d'impossibihlh ée 
ta part, Præter si nequeas. Ver. & 
8e Suivi d'un iofin. Excepté sl : I®- 

énétrable à moins d'être moaillé, 
mpencirabilis praterquam 9 mu 


MOINS 


Plin. Il jora de ne pas revenir À — 
d'être vainqueur, Juravit se, nisi 
piétoren, non reversurum. Cæs. Voy. 

MOINS QUE. | 

À nous o0s ve, suivi d'oninfin., 
loe. prép. C. À woixs Que. 

worxs que, loc. con). Excepté si. 
Nisi (et l'indic.). Cic. : À moins qne 
tu ne sois mon luteur, Nisi £u miki 
es lutor. Plaut. À — quon ne men 
ait écrit plus long, Nist si quis ad me 
plura scripsit. Cic. Voy. À Moins px. 

De moins, loc. adv. De manque : 
Le testamant a un cachet de muins 
que ne vent la loi, Testamentum uno 
signo est minus (udj.), quam ex lege 
oportet. Cie. [Ces animaux} ont deux 
mamelles de —, Mabent binis mam- 
nis minus. Plin. Qui a quelques an- 
pées de —, Aliquot annis minor 
mafu. Cie. 1 ne faut ni rien de —, 
si rien de trop, Neque abesse quid- 
quam decet, neque redundare. Cic. 

Da woiNs EN quo, log: ady. .! 

us que qq. ch. va en diminuant : 
1 obéit de moins en —, Mfihi jam 
minus minusque obtemperal. Ter. [Les 
abeilles) bourdonnent de — en —, 
Strepunt minus ac minus. Plin. 

Ex woms, loc. adv. Manquant : 

tre en moins, Deesse, sum, es, fui, 
faturus, n. (= manquer). Cic. Voy. 
MAXQUER (neut.) 1°. 

Ex woixs o6, DANS Mons De, loc. 
prép. Dans un espace de temps moindre 
que : En moins d'une demi-beure, 
Voy. wmoixs (s. m.) 2°. Dans — de 
30 jonrs, Voy. moins (- m.) 3e, 

En woixs ve rien. loc. adv. En un 
Ipstant. VOy. IMSTANT 30. 

SUR er TANT MOINS D&, loc. prép. 
En deduction de. Voy. DÉLUCTION. 

La woixs (et dans cert. cas La 
moins, Les moins, elc.), alv. au su- 
perlai. 1° Modifiant un adjectif ou un 
autre adverbe. Minime. Cic.= La partie 
ls moins solide, Pars minime firma. 
Css. Le — grand, Minimus, a, um. 
Ci. Entre plusieurs maux choisir 
les — graves, Ex malis elig#re mini- 
me Cic. Resier sur le sol le — long- 
temps possible, Quam minimum in 
terrâ esse. Calo. l'endroit où la 
moatée paraissait le — dufficile, 
Quä minime arduus ascensus vide- 
batur. Czs. f 2° Modifiant un verhe. 
4. Avec on v. ordinarre. Minime. Cic. 
Minimum. Cic. : C'est Pomponius qui 
we deplait le moins. Mthi Pomponius 
minime displicet. Cic. S’èloigner le — 
de l'osaze ordinaire, Mintemum ab usu 
gnotidiano recedëre, n. Quint. Du côté 
où il yale — à craindre, Unde mi- 
aimum periculi est. Liv. Tailler les 
vigaes le — paasible, Viles quam 
minimum cestrars. Calo. On fail du 
fan le — possible, Quam minime ft 
ignis. Cæs. Un bomme de bien peut 
done menbir? Pas le — du monde, 
Cadit ergo in virum bonum men- 
tir? Nihil minus. Cie. Si Pompée 
laisse voir le — du moude.…, Si 
Pompeius paulum modo ostenderit. Cic. 
Este que ta ne croie pas cela? Pas 
le — da monde, An tu Asc non 
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credis? Minime vero. Cie. || 2. Avec 
un v. d'estime =: Estimer le moins, 
Minimi factre. Plaut. Cic. || 3. Avec 
un v. de prix. Coûter le moins, Mi- 
nino emi, pass. Plaut. Vilissime con- 
stare, n. Col. Plin. qi faut} que lu te 
rachèles en payant le — possible, Ut 
te redimas minimo quam queas. Ter. 

Le moins, 8. m. dans le sens du 
superlat. 4e Employé absolument. Afi- 
nimum, adj. peut. pris subst. qui ne 
s'emploie en ce sens qu'au nomin. 
et à l'acc. Cic. || Ce qui prouve le 
plus, prouve le moins, (Id) quod in 
re majore valet, valeat in minore. Cic. 
1 2° Modifiant un substantif singulier. 
Alinimum (voy. 19), n. Cie. Se tourne 
souv. par Le plus petit: Minimus, a, 
um. Cic.s [La saison où] le fromage 
rend le moins de petit-lait, Caseus seri 
minimum remittit, Cels. [À l'endroit] 
où la rivière avait le — de profon- 
deur, Quä minima altitudo fluminis 
era. Cæs. Le — de fer, * Minima (æ) 
ferri copia (æ), f. D'apr. C>s.(B. G., 
v, 12). 11 3° Modifiant un substantif plu- 
riel. Minimum (voy. 1°), a. Col. Mini- 
mus (i) numerus (1), m. Liv. Se tonrne 
souv. par Le moins nombreux: Mini- 
me multi(æ, a). Nep. Liv. ou Paucis- 
simi, æ, 4. Cels. : Engendrer le muins 
d'herbes, Minimum herbarum creare. 
Col. Compter le — d'années de ser- 
vice, Minime multa stipendia habere. 
Liv. Pour qu'il restât le — de traces 
possible de la servilude, Ut quam 
minime Mulla vestigia servilulis ma- 
nerent. Nep. Pour qu'il y ait le — de 
plaies possible, Ut quam paucissimæ 
plagæ sint. Cels. 

AU MOINS, À TOUT LE MOIS, Poua 
LE moins, Du moins, loc. conjonct, 
118 marquent restriction dans les choses 
dont on parle. Saltem. Cic. At saltem. 
Cie. At certe. Cic. At. Cic. Aut certe. 
Cic. Certe quidem. Cic. Sed certe. Cic. 
Certe tamen. Cie. Sed tamen. Curt. 
Quidem (après le preinier mot). Cic. 
2 Si cela n'est paa permis, ceci au 
moins le sera, Si tllud non licet, 
saltem hoc licebit. Ter. Dans nue po- 
sion siuon Üarissante, du — as- 
surée, Si non bono, at sallem certo 
statu. Cic. [Cette ville} a produit si- 
oon des sages, du — des homives 
du premier mérite, Tulut, si minus 
sapienies, cerle summä laude dignes. 
Cic. Si l'on n'a pas d'égards pour les 
personnes, du — en faut-1 avoir 
pour l'âge, Si non Aominis, at ælatis 
ratio habenda est. Cic. Il faut, smon 
l'exécuter, du — le tenir en prison, 
Si minus supplicio affici, at custoduri 
eum oportet. Cie. Sinvo brave, du — 
alerte, Si minus fortis, atfamen stre- 
auus. Cic. Susnect non pas de tra- 
bison, mais tout au — de résis- 
tance, Non quidem sceleris, sed con- 
tumaciæ (amen suspectus. Curt. En- 
lève, ou du — diminue... Erips, 
aut minue saltem. Cic. 1 y a du — 
une chose que je te promets, Unum 
quidem promitto fibi. Plaut. Tu n'au- 
rais rien pu savoir, au — de œ@a 
part, Ex me quidem nihil audire po- 
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tuisses. Cic. Du — à ce qu'il croit 
Ut quidem ülli videtur. Cic. Jamais, 


u — que je sache, Nunquam, quod 


d 
qiidem senserim. Cic. Envuie-moi les 


loges de Varron et de Lollius ou 


du — celni de Lollius, Velim Var 
ronis ef Lollii mittas laudationen, 
Lollii utique. Cic. Athènes m'a plu, 
la ville du —, Me Athens delec- 
taruni, urbs duntaxai. Cic. 


AU MOINS, À TOUT LE HONS, Poun 


LE MOINS, loc. adv. En une quantité 
non moindre que. Minimum. Varr. 
Cels. Quint. Afinime. Cic. Col. Saltem. 
Plaut. Utique. Liv. Duntazat. Plaut. 
s: Être composé de 3 parties pour 
le moins, Ex fribus minimum par- 
fibus constare. Quint. Ajouler 2 se- 
liers de sel ou à toul le — un, Ad- 
Jictre salis duos sertarios, vel, quod 
esl minimum, unum sextarium. (ol. 
Maladie qui dure su — un ao, 
Morbus minimum annuus. Cels. Au — 
2 fois 
10 pieds ou 9 pour le —, Pedes de- 
cem vel minime novem. Cic. Êlre chez 
moi tout au — pendant ces 3 jours, 
Esse apud me triduum hoc saltem. 
Plaut. Au — une parte, Una utique 
pars. Liv. Faire des provisions au — 
pour une mine, Obsonart duntarat ad 
minam. Plaut. 1] y avait au — 1000 
hommes, Facile hominum mille ver- 
sabantur. Cic. 
faut-il? 4 pourle —, Quor homines sunt 
satis ? Quatuor nüihilo minus. Plaut. 


ar an, Minime bis anno. Col. 


Combien d'hommes 


A0 moins, loc. ad v. Surtoutes choses, 


surtout. Voy. sunTour. 


MOIS, s. m. 1° Une des douze divi- 


sions de l'annee. Mensus, is, m. Cie. = 
Le mois de Janvier, Mensis Januarius. 
Cic., et simpl. Januanus, it, m. Cic. 
Au — de Mars, Mense Mariio. Pal. 
Un demi- —, Mensis dumilratus. Cic. 
dimidius. Col. Au commencement da 


—, Primo mense. Virg. Le premier 


jour du —, C. caLenD&s. — qni 
finit, Senescens mensis. Varr. Qui 


lure un —, Mensiruus, a. um. Ci. 
L'espace d'ua —, Spatium mens- 
truum, Cic. Les interèts d'un —, 
Slenstrua usura. Cic. Des vivres pour 
un —, Menstrua cibarua. Cic. Uo — 
de félicité, Vita jucunda mensirue. 
Cie. Mon — de service louche à sa 
fin, Menstruum meum fAnitur. Pl.-j. 
Pendant ses — de commandement, 
In mensibus suis. Liv. Un — et demi, 
Sesquimensis, is, m. Varr. De 2 —, 
Âgé de 2 —, Qui dure 2 —, Bimes- 
tris, m. f., €, 0. for. Liv. Plin. 
Espace de 2 —, Bimensis, is, m. 
Liv. Pendant 2 — de suite, Per duos 
menses conlinuos. Eutr. De 3 —, 
Âgé de 3 —, Quidure3—, Trimestris, 
e. Varr. Plin. Espace de 3 —, Tri- 
mestre spalium. Plin. Spatium trium 
mensium. Just. De 4 —, Âgé de & —, 
Quaurimestris, « Varr. Suet. De 3 
—, Âgé de 5 —, Quinquemestris, € 
Varr. Plin. De 6 —, Qui dure 6 —, 
Agé de 6 —, Semestris, e. Varr. Cic. 
Liv. Dans l'espace d'un an et 6 —, 
de 18 —, Intra sex mensium ef anni 
spatium. Liv. Censure réduite à 18 
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—, Censura annua ac semestris. Liv. 
Chaque —, Tous les —-, Singulis 
mensibus. Liv. [Dépenser] 3000 as 
chaque —, Terna millia æris in sin- 
ulus menses. Nep. Qui revient tous 
es —, Menstruus, a, um. Cic. Virg. || 
20 Prix convenu pour un mois de location, 
de travail, eto. * Merces (edis) menstrua 
(æ),f. lapr. Cæs. (D. C., un, 21). 

MOiSE. le legislateur des Hébreux. 
Moses (l'lin.) et Moyses (Tac.', pén. 
is ti, acc. en el ea, m. = Relalif à 
Moïse, Moseus, a, um. Juvc, Moseius. 
P.-Nol. Musuticus. Fort. 

MOISE, 3. [. Sorte de pièce de char- 
pente. Jugum, à, n. Vatr. 

MOISI, 1&, adj. Qui a contracté de 
la moisissure. Afucidus, a, um. Col. 
Juv. : Être moisi, Afucêre, eo, es, s. 
parf. ni sup., 0. Cato. 

Moisi, s. m. 1° Partie moisle. Pars 
(artis) mucida (æ), f. Col. || 2° Sorte 

e vegetation sur certaines matières qui 
se corrompent. (En parl. du pain, du 
vin) A/ucor, oris, masc. Col. (En parl. 
de la laine, des livres, des tonneaux) 
Pallor, masc. Vitr. Col. : [Safran] qui 
sent le moisi, (uod redolet situm (de 
situx, üs, m.). Plin. 

MOISIR, v. act. Couvrir de moi- 
sissure =: Moisir des volumes, Volu- 
mina pallure corrumpêre (0, is, rupi, 
ruptun). Vitr, 

Moisin, v. n. C. Se moism. 

Se moista, v. pron. Devonir moisi. 
Mucescère, 0, is, s. parf. ni sup., n. 
Plin. Mucorem contrahËre (0, is, traxi, 
tractum). Col. Pallurem capère (10, is, 
cepi. capium). Col. 

MOISISSURE, s. f. C. moisr(subst.) 
49 et 20. 

MOISSON, 8. f. 1° Récolte des 
obrealos, eto. Messis, is, f. Cic. = Ac- 
tion de faire la moisson des céréaies, 
Frumenti messio (onis), f. (Lr. rare). 
Varr. Faire la —, C. moissoxnen. 
Ua champ donne une — plus abon- 
dante, Ager uberiores fruges effert. 
Cic. La — avait été peu abondanlie, 
Frumentum angustius provenerat. Cæs. 
La — avait elé nulle, Messis nulla 
fuerat. Cie. À l'époque de la —, 
Blessium tempore. l'lin. Circa messem. 
Col. l'endant la —, Messibus ou Per 
messes, Plin. Après la —, Messibus 
exactis. Col. Demessis segetibus. Col. 
I Fig. Faire une riche moisson de 
connaissances, Rerum silvam compa- 
rare. Cic. |] 2° Le temps de la moisson. 
Blessis ternpus (poris), n. Plin. Vuy. 
{e. || 3° Cereales sur pied. Seges, etis, 
f. Varr. Col. Fruges, um, f. pl. Cic. 
Frumenta, orum, n. pl. Cæs. Messis, 
te, f. Pl.-j. : Riches moissons, Lzls 
segetes. Col. Quand la moisson est 
mûre, Cum est malura sers. Varr. 
Detruire les moissuns, }ruges per- 
dëre. Cic. | Pig. Ta moisson est eo- 
core en herbe (= ton espoir est loin 
de se réaliser), Adhuc tua messis in 
kerbä est (prov.). Ov. 

MOISSONNER, v. act. 1° Faire laré- 
colle des céreales, etc. Demetëre, o, is, 
Messui, messum, acl Cato. Cæs. Cie. 
Alelëre, 0, is,rar. messui,messum, act. 
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Cato. Cæs. Cic. Desecare, 0, as, secu, 
sectum, act. Col. : Moissonner l'orge, 
les céréales, Demelëre hordeum. Cato. 
frumentum. Cæs. frumenta. Liv. Épis 
moissunnés, Spicæ messæ. Varr. || 
Moissonner un champ, Agrum deme- 
têre. Cic. Quand les champs ont eté 
moissonnés, Demessis segelibus. Col. 
|| Abs. Morssonner, Afcssem facëre (io, 
ds, feci, fuctum). Col. Fructus deme- 
ère. Cic. Occupé à —, In metendo 
occupatus. Cæs. || 2° Fig. Detruire, 
tuer. Voy. ces m. 

MOISSONNEUR, s. m. Celui qui 
fait la moisson. Messor, oris, m. Cic. 
: De moissouneur, Afessorius, a, um, 
Cic. Col. 

MOITE, adj. C. nome 20. 

MOTTEUR, s. f. C. guuiniré. 

MOUTIÉ, 8. f. 1° L'une des parties 
d'un tout divisè également en deux. 
Limidia (æ) pars (arts f. Cic. Dimi- 
dium, ti, n. Cic. Se tourne souv. par 
l'adj. Demi : Dimidius ou Dimidiatus, 
a, um. Cic. : La lune est plus grande 
que la moilié de la lerre, Luna est 
major quam dimidia pars terræ. Cæs. 
Il remit à son successeur la — des 
gnldats qu'il avait reçus, Dimidium 
mililtum quos acceperal successori {ra- 
didit. Liv. Une — de sanglier, Dimi- 
diatus aper. Suet. Relrancher la — 
de la nourriture, Demêre cibum me- 
dium. Varr. La — du chemin, Dimi- 
dtum itineris spatium. Nep. Voy. mi. 
La — d'une heure, d'ua mois, d'un ar- 
pent, d'une sphere, etc. Voy. DEMI 1e. 
Couùler la — moins, Dimidio mi- 
noris consfare. Cic. Mettre de la terre 
jusqu'à la — du vase, Terram usque 
ad dimidium vas adjicëre. Col. lie- 
riter pour la —, Heres ex dimidiä 

arte. Cic. Coheres semissarius. Dig. 
f 2e Qqf. Épouse. Voy. ce m. 

À uoinié, loc. adv. et simpl. Mortié, 
adv. En partie, à demi : Découvrir 4 
moilié le temple de Junou, Detegëre 
ædem Junonis ad partem dimidiam. 
Liv. À — malade, À — mort,elc.,etc., 
Voy. À DEMI. — patricien, — plé- 
béien, Voy. mu. 

De moitié, loc. adv. et simpl. 
moitié, adv. D'une quantite qui est la 
moitie : Moitie plus, Duuidio plus. Cic. 
Acheter trop cher de —, Emëre di- 
midio carius. Cic. Plus grand de —, 
Limidio major. Curt. — moins, Di- 
midio minus. Plaut. L'Hibernie est 
— moins grande que la Bretagne, 
Tibernia dimidio minor est quam Bri- 
tannia. Cæs. Dimiaué de —, Dimi- 
diatus, a, um. Cic. Faire réduire le 
oioûl de —, AMfustum ad dimidium 
excoquêre. Col. Verveine rédaile de 
— par l'ébullition, Verbenaca de- 
cocta in aquà ad dimidias. Plin. Qui 
est de — daas le partage du butio, 
Prædæ parliceps (gen. cipis). Cic. 
Mets nous de — dans ta bonne ins- 
piralion, Fac nos tuæ sapientiz parti- 
cipes. Plaut. Mettre qqn de — danse 
produit de ses vols, Furta cum 
aliquo communicare. Cic. Se mettre 
de — avec qqn, C. S'associæn. 

PaR LA MOITIÉ, PAR MoiTié, loc. 
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adv. En deux parties égales : Divisé 
par moilié, .Equ& parle ou poriivne 
divisus. Plin. Fendre une cb. par la 
—, Rem mediam dividère. Hor. 

MOL, adj. C. mou. 

MOLAIRE, ad). Qui sert 4 broyer les 
aliments : Une dent mulaire, el Subsi. 
Une —, Dens (entis] marillaris (is) 
masc. Cels. Dens molaris, mase. Juv, 

MÔLE, 8. m. Digue. 4 i 
fém. Cæs. s les, is 

MOLECULE, 8. f. Potite partie d' 
corps. Farticula, æ, f. Cic. partie d'on 

MOLEÈNE, 8. [. Genre de 
Verbascum, 1, 0. Plin. plantes, 

MOLESTER, v. act. Vexer, cha- 
griner. Vexare, act. Cic. 

MOLLASSE, adj. C. FLASQUE. 

. MOLLEMENT, adv. 1° D'une ma- 
nière molle au toucher. Molliter. tic. 
Delicete. Cic. : Mullement cuuché, De- 
licate recubans. Cic. Ils tapissent très 
— leurs nids, Nidos motlissime sub- 
sternunt. Cic. || 2° Avec un abandon 
gracieux. Mulliter. Lor. || 8° D'une ma- 
nière efeminee. Mulliter. Cic. beli- 
cale. Cic. Dissolute. Cic. Effeminate. 
Cic. =: Vivre mollement, Molliter où 
Delivate vivFre. Cic. || 4° Sans grande 
vigueur. Afolliter. Cic. Languide. Petr. 
Leniter. Cæs. Lente. Cic. Remisse. lol. 
Segniter. Liv. : Travailler mullement, 
Languidius in opere versari, dep. Cic. 
Ils s'occupent -- de ce qu'ils dési- 
rent, Quæ cupiunt, frigide agunt. CæL 
ap. Cic. Agir trop —, Lenius ag?re. 
Cæs. Escarmoucber plus — cuntre 
les nôtres, Lenius nostros lacessfre. 
Cæs. Siège mené —, Obsidio segnus. 
Liv. Reluser plus — qq. cb., Mullius 
aliquid abnuëre. Lio | 5° Aveo uoe 
Induigence excessive. Mollius. Liv. Ni- 
mis tndulgenter. Cic. Remisse. Cic. 

MOLLESSE, s. f. 1° Qualité de ce 

ui est mou au toucher. Mollitudo, 

inis, f. Cic. Mollitra, æ, f, Plin. Mol 
lities, ei, . Plin. Teneritudo, dints, 

f, Varr. Pall.: La mollesse do fro- 
mage, Teneritudo casei. Pall. || 2° Dé- 
faut de resistance dans la complerion. 
Mollities, ei, f. Cic. 3° État reläché 
de la temperature : La mollesse da 
chmat, Cæu mullitia. Tac. || 4° Sou- 
plesse. Mollitia, æ, (. Cic. Plin. f 
6° Abandon gracieux (dans le style). 
VOy. ABaNnON 40. | 6° Delicatesss 
d'une vie effominée. Mollitia, æ, f. 
Cic. Deliciæ, arum, f. pl. Cie. : Ef- 
féminé par la mollesse et le luxe, 
Mollitie lururiäque effeminatus. Just. 
Plongé dans la —, beliciis diffiuens. 
Cic. Vivre dans la —, Voy. mauce- 
MENT 3°. | 7° Manque de vigueur. 
Motlitia, æ, f. Sall. Cie. Mollities, ei, 
f. Sull. Cic. Seynitia, >, f. Cic. Se- 
gnities, ei, f. Cic. fgnavia, æ, f. Cie. 
Languor, oris, masc. Cic. : Molles:e 
de caraclère, Animi mollitie. Cic. Ta 
vois la — des gens de bien, Vides 
languorem bonorum. Cic. Avec —, C. 
MOLLEUENT 40. Avis, Conseil plein de 
—, Mullis sententia. Cic. 11 8° Excès 
d'indulgence. Animi mollitia (æ), f. 
ou lenitas (atis), f. Cic. Avec mol- 
lesse, Voy. MOLLEMENT 9°. 
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4. MOLLET, wrre, adj. Agréable- 
gent mou. Mollis, m. f.,e. n. Cels. 
Molliculus, a, um. Plaut. : Œuf mol- 
let, Ovum molle. Cels. 

. MOLLET, s. m. Le gras de la 
jambe. Sura, æ, . Plaut. lor. Cels. 

MOLLIFIER, v. act. Rendre mou. 
Emollire, io, is, ivi eLit, itum, act.Cels. 

MOLLIR, v*. n. 4° Devonir mou. Se 
mollire (io, is, ivt el ii. itum). Pall. 

2e Fig. Manquer de force, faiblir 

chir. Voy. raisin 19, 99, 50. I 
30 Fig. Cader trop aisèment, ne pas 

arder de fermete. dlolliri, or, iris, 
dus sum, pass. Cic. Languescère, 0, 
üs, gui, s. sup. D. Cic. 

MOLLUSQUE, s. m. Sorte d'animal 
sans vertèbres : Les mollusques, Sol 
ha (s.-e. animalia), ium, n. pl. Plin. 

MOLYBDEÈENE, s. ©. Sorte de métal. 
Moiyédena, æ, (. Plin. 

MOMENT, 58. m. fo Temps fort 
court. Temporis momentum, el abs. 
Momentum, à, n. Liv. Tempus (poris) 
brece (is) ou exiguum (1), n. Cic. Mi- 
AiRUR l temporis punctum (i, n. 
Cic. Voy. instant 40.120 Temps plus 
og molns long. Tempus, poris, n. Cic. 
+ Moments où l'un est libre, Liberum 
fempus. Cie. — perdus, Subseciva 
tempora. Cic. — de calme ou de ré- 
mission (dans une maladie}, Rerwis- 
sius (Ori tempus (poris), n. Cels. Au 
moment crilique, {n ipso articulo tem— 

nis. (ie. Revenir dans un autre —, 

osterius reverti. Cic. Passer un bon 
—, Puichre esse. Plaut. l'asser des 
moments agréables, Jucundum tem- 
exigrre. Pl.-j. || 3° Heure, Jour, 
Époque ouune ch.elieu. Temyus, ports, 
o. Ces. : Le moment du diner, Tem- 
pus cemandi. Gell. Cenæ hora >),f.Suet. 
C'est tuojours le — où [les malades] 
sont le plus mal, Eo tempore pes- 
simi sual. Cels. Chercher à savoir le 
— du départ, Tempus profectionis 
qurrère. (zs. Pizer le — de l'at- 
Uque, Adeundi lempus definire. Cæs. 
Voy. vars je, meuns 30. || 4° Temps 
present. Præsens (entis) lempus(poris), 
o. Cic, : Du moment, Qui à lieu dans 
le —, Præsens, gén. entis. Cic. Parer 
à la disette du —, Penurium tempo- 
rum surfinère. Col. Voy. AcrueL 20. 
1 5° Au plur. Temps dont on dispose. 
Teapora, um, a. pl. Cic. Hor. = l’our 
se pas abuser de tes moments, de 
vos —, Ne morer lua lempora. Hor. 
Ne diutius vos demorer. Cic. Voy. 
acruaL 2°. || 6e Instant favorable, 0c- 
casion. Tempus, porus, n. Cic. Op- 
portunum ( tenpns (poris), a. Cic. 
Tasporis opporlunutas ai, f. Cic. 
Tanyoris occasio (onis), F. Cic. : Bon 
womeot, — favorable, Tempus ido- 
ann. Cic. Tempus aptum. Liv. Tem- 
pestioun flempus. Liv, Voici le —, 
unc occesto est. Plaut. Nunc tempus 
(est). Plaut. Art de saisir le — conve- 
bable, Scientia opportunitatis tem- 
pren. Cic. Au — ojpurtun, Au bon 
—, Opportuno tempore. Cie. Ad tem- 
pri. Cis In loco. Ter. fic. Hor. Dans 
wa — qui l'est favorable, Tempore 
mo. Liv. Attendre le bon —, Oppe- 
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riri fempora sue. Ltv. Attendre us 
meilleur — pour écrire, Maturius 
tempus seribendi erspectare. Cic. Ar- 
river au bon —, Oplimë opportuni- 
taie venire. Plaut. Ton arrivée lombe 
dans un bien mauvais —, {n alie- 
nissimum (empus cadil adventus luus. 
Cie. Le — d'oublier les inimitiés, 
Occasio deponendi simullates. Suet. 
Éprer le — de faire la guerre, Cir- 
cumspicére diem bello. Sall. Attendre 
le — de commencer, Erspeciare 
quando incipiendum sit. Quint. 11 
crut le — venu de s'élever, Oblatam 
sibi faculiatem putauit, ut posset cres- 
cére. Cie. Le — n'est pas encore veno 
de faire cela, Ejus rei maluritas non- 
dum venit. Cic. Si c'est lo — de se 
réjouir, Si nunc est ullus gaudendi 
locus. Êic. C'est le — de couper les 

lantes qui.…, Tempestivum est cædi 
fe) que. Plin. Ce n'est plus le — 
d'empluyer la douceur, Non est jam 
lenitatr locus. Cic. 

UN souenr, loc. adv. 1° Pendant 
un court instant Paulisper. Cic. || 
2° Ellipt. Attends un peu Paulisper 
mane. Ter. Manedum. Plaut. 

À CE MOMENT, loc. adv. Alors. Tum. 
Cic. Voy. arons. 

TOUT MOMENT, À TOUS NOwenTs, 
loc. adv Sans cosse, à toute heure. 
Omnt tempure. Cic. Ormnibus temporum 
punctis. Cic. Omnihus momentis. Plin. 

AU MOMENT 08, Loc. prép. 19 Suivi 
d'un subst. Pendant : Au moment 
même de la balaille, du départ, Inter 
ipsum pugnæ lempus. Ziv. Sub ipsä 
profections. Cæs. || 2° Saivi dun 
iufio. Sur le point de : Au moment 
de s'envoler, Cum jam evolaturæ 
sunt. Varr. Voy. Sur le PoixT de. 

ÀU MOMENT OÙ, AU MOMENT QUE, 
DANS LE MOMENT OÙ, Dans LE MOMENT 
que, loc. conj. Lorsque : An mumenl 
mêinc où il parlait ainsi, Cum marime 
luqueretur. Cie. 11 mourut au — même 
où il manifestait ce désir, In ipsä si- 
gniñicatione Aujus voluntatis est mor- 
"us. Cic. Voy. LORSQUE. 

DANS LE MOMENT, luc. adv. 40 Blen- 
tôt, dans très peu de temps. Breui 
tempore, et sinpl. Brevi. Cic. Prope- 
diem. Cic. Jam jam. Cic. = Je re- 
viens, Je suis ici dans le moment, 
Moz huc revertor. Ter. Jam hic ero. 
Ter. || 2° Dans le même Instant. Eodem 
vestigio temporis. Cic. 

DANS UN Mouxnr, loc. adv. 1° Après 
un moment. Post paulum. Quint. || 
20 Bicntôt. Voy. l'article précéd. 1°. 

DE MOMENTS EN MOMENTS, [0C. adv. 
Sans intervalle, continuellement. Sub- 
inde. Liv. 

De ce uomenr, Dès ce mouaxr, 
loc. adv. Depuis cet instant. Inde. Nep. 

D'UN MOMENT À L'AUTRE, loc. adr. 
Dans le plus prochain intervalle de 
temps. Continuo. Cic. 

Du uouenT que, loc. conj. 1° Dès 
que, depuis que. Simul ut, et simpl. 
Sim (el l'indice). Cie. Ubi (et 
l'iu….). Cic. Er que et Ex quo fem- 
pore (et l'iadic.)}. Cic. Voy. nès 
ous, ospuis qua. || 2° Puisque. Cum 


MONAR 1119 


(et Je subj.). Cic. Voy. Pursone. 

EN cr uouExTr, 10€. adv. Presanta- 
ment. {n presenti. Cic. In præsens 
tempusetsimpl. In præsens. Cie.: Encre 
moment même, {oc ipso tempore. Cic. 

EN On unuenT, loc. adv. Dans l'es- 
pacs d'un instant. Momente. Liv. Ves- 
figio temporis. Cæs. 

Pour Le wouxxr, loe. adv. Quant 
à present Ad præsens. Cic. Ad hoc 
tempus. Cie. : Je n'en dirai pas da- 
vantage pour le moment, Hic jam 
plure non dicam, Cie. 

MOMENTANE, 8e, ad). Qui ne dure 
qu'un moment. (Court) Brevis, m. f., 
e, a. Cic. (Temporaire) temporalis, e. 
Sen. : Duoleur mumentanée, Brevis 
dolor. Cic. Une cause —, Causa tera- 
poralis. Sen. 

MOMENTANÉMENT, adv. Passs- 
ôrement. (Pour on moment) Aa 
reve lempus où Ad eriguum lermpus, 

et abs. Ad fempus. Cic. (Pendant 
pes de temps) Paulisper. Plaut. Cic. = 
aire perdre la vois momentaoëment, 
Vocem adim?re ad przsens. Plan. 

MOBTENIE, s. f. 1° Masoarade. Voy. 
ce m. || 2e Farce. Voy. ce m. [| 
8° Tromperle. Vuy. ce m. || 4° Pra- 
tique religieuse bizarre : Pelites mo- 
meries, Parvæ (arum) ruperstifiones 
{um), {. pl. Lie. |] 6° Hypocrisle. Voy. 

ce nm. 

MOMTE, 8. . Cadarre embaumé par 
les anciens Égyptiens. * Cadaver (er1s) 
art® medicaium (1), n. D'anr. Afel. 
(1, 2. 15), 

MON, Ma. MES. adj. poss. de la 1ro 

ers. du sing. Qui est moi. Veus, «, um 

roc. masc. s. mi). Cic. 2 [1 est mon 
père, Pater hic meus est. Plaut. Bou- 
juur, — oncle, Mi pairue, salve. 
Plaut. Ter. Tu es niaise, ma sœur, 
Stulta, mea soror, es. Plaut. | On 
peot ne pas exprimer le possessif 
quand la clarté n'en souffre pas : 
Mon père, je m'abandonne à toi, 
Tibi, pater, me dedo. Ter. Un de mea 
amis m'a emmeoé, Amicus quidam 
me abdurit. Ter. 

MONACAL, ALES, adj. Appartenant à 
l'ôtat de moine. Monachicus, a, um. 
Novel. Greg. 

MONACO, y. (et principauté) en- 
clavee dans le departement des Aipes- 
Maritimes. flerculis Munæci Portus 
‘üs), m. Plin. Tae. : (Qui est) de 
Munaco, ° Monœcius, a, um. 

MONADE, 8. f. Unité parfaite. 
Monas, adis, (. Macr. 

MONARCHIE, 8. f. 4° Le gourer. 
nement d'un État règl par on roi, etc. 
Reguum, à, a. Cie. Unius dominatus 
(üs), m. Cic. : Des munarchies s'éla- 
blirent, Provenere dominaliones (de 
domunatio, f.). Tac. Voy. MONARCHt- 
QUE, EMPIRE 40. | 2e État gouverné 
par un monarque. (Royaume) Rcgnunmn, 
ï, n. Cic. Regia (æ) civites (airs), f. 
Cie. (Empire) Voy. ce m. 5°. 

MONARCHIQUE, adj. Qui apper- 
Gent à la monarchie : Le gouverne- 
ment monarchique, La forme —, 
Civitatis regale genus, n. Cic. Genus 
reipublice “egium. (ie. Regia respu- 
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bliea, ?. Cie. Singulare imperium, 0. 
Cic. Potentia singularis, f. Nep. Pon- 
voir —, Potestas regia, f. Cic. Etat 
—, C. monancais 2e, La période —, 
Reg anni, m. pl. Cic. 
MONARCHIQUEMENT, adv. D'une 
maniere monarchique : Être gouverué 
monarcbiquement, Gubernari singu- 
lari imperio ou potestate regia. Cic. 
MONANQUE, s. m. Chef d'une mo- 
narchie. (Roi) Rex, egis, m. Cie. (Em- 
pereur) Voy. ce m. 
MONASTÈRE, s. m. Couvent. Mo- 
nasterium, ti,n. Sid. Voy. COUVENT. 
MONASTIQUE, adj. Relatif aux 
moines. Monastersalis, m. f.,e, n. Sid. 
MONCEAU, 8. m. Tas, amas fait 
en forme de petit mont. Acervus, i, m. 
Cic. Cumulus, i, m. Liv. Congeries, 
ei, F. Plin. Tac. Strues, is, f. Liv. : 
En monceaux, Acervalim. Luer. Varr, 
Par —, Cumulatim. Varr. || Fig. Des 
monceaux d'or, Auri ou Nunmorum 
acervi. Cic. Voy. amas 19, AMASSER 1°. 
MONCONTOUR, v. de Francs 
{Vieone).” Mons (ontis)Contorius.ii,mi. 
MONDAIN, AINE, adj. 1° En style 
de devoliun. Qui aime les vanités de 
os monde. floc sæculuim diligens (gén. 
entis!. Vulg. || Subst. Les mondans, 
Sæculares (um) homines (um), m. pl. 
Hier. H 2° Dans le langage ordinaire. 
Qui aime les plaisirs des reunions. Voy. 
Homme au mwonpg 100. || 3° En style 
de dévotion. Qui se ressont des vanites 
de ce monde. Terrester et mieux Ter- 
resiris, 18, 6. Cic. : Honneurs mon- 
dains, Terreni honores. Cypr. 
MONDAINEMENT, adv D'une façon 
mondaine. Sæculariter. Cypr. Prosp. 
MONDANITÉ, 9. f. Vanité mon- 
daine. Sæculum, i, D. Prud. 
1. MONDE, S. m. 1° Le ciet et la 
terre, l'univers; tout le système so- 
laire. Mundus, 3, m. Cic. =: Le monde 
entier, Universus mundus. Cic. Rerum 
waiversitas (afis), f. Cic. Universum, 
i, n. Cie. La terre placée au centre 
do —, Terra locata in mediä sede 
mundi. Cic. || 2e An pl. Les planètes. 
Mundi, orum, m. pl. Cic. || 8° La 
terre, le globe terrestre. Orbis terra- 
rum 00 ferræ, el abs. Orbis, is, m. 
ic. Flor. Universa (æ) terra (æ), ., 
:. abs. Terra, sæ,f. Cic. : Le monde 
entier, Orbis terrarum gentiumque om- 
sium. Cic. Fa quel lieu du —? Ubi 
rerrarum ? Cic. Uoinam gentium ? Cic. 
Eo aucun lieu du —, Vusquam gen- 
tium. Ter. S'en aller dans d'autres 
endroits du —, Alias terras petére. 
Czs. Faire le tour du —, Omnes 
entes terrä marique peragrare. Cic. 
elégoer qqn au bout du —, Ali- 
quem oendare in uliimas terras. Cic. 
Tu es «u bout du —, Abes longe gen- 
fium. Cie. Lette ville, oraement du 
—, Urbs, lux orbis terrarum. Cic. 
Rome, capitale du —, Roma, orbis 
caput. Ov. La plus respectable as- 
semhlée du —, Sanctissimum orbis 
terræ cunsilium. Cic. Tont l'argeut 
dau —, Pecunia lanta, quanta est in 
terris. Cic. Un de nos entretiens vaul 
œieux que tous les Samarobrives da 
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—, Una collocutio nostra pluris est 
quam omnes Samurobrivæ. Cie. Il y a 
une race d'howumes qui Drétend être 
la première da —, Est genus homi- 
gun qui Se PrIMOS 6580 OMIHLNM TETUM 
volunt. Ter. Vainqueur le plus mo- 
déré du —, Victor, quo ninil est mo- 
deratius. Gic. 11 disait les choses 
du — les plus triviales, Hes dicebat 
omnium sordidissimas. Sen. Autant 
qu'honme du —, que chose du —, 
Voy. AUTANT 20. Pas le moins du —, 
Minime gentium. Ter. Biinime vero. 
Plaut. Cela est le mieux du —, Op- 
time est. Plaut. Personne au — ne... 
Nemo omnium. Sall. omnium homi- 
num. Cic. omnium mortal'am. Cic. 
Quel est l'homme au — qui ne pré- 
fère...? Quis est omnium, qui non ma- 
lit? Cic. Esl-il an — un être aussi 
malheureux que moi? An quisquan 
usquam gentium est æque miser ? Ter. 
Nous sommes ce quil y a de plus 
sol au —, Nihïil nobis est stultins. 
Cic. [Cela] est la chose la plus belle 
qu'il y ait au —, Una esf omnium 
res pulcherrima. Cic. Rien au —, 
Nil rerum hkumanarum. Cic. || n'y 
a rien de plus beau au — que de 
bien servir la république, Nihkil ex 
omnibus rebus humans est præstan- 
tius quam de republicä bene mereri. 
Cic. Faire tout ao — pour son ami 
Omnia amica cansä facëre. Cic. il 
4° Partie du glone terrestre Orbis, 
is, m. Vell. Plin. =: Notre monde, 
Orbis (is) noster (tri), m. Vell. Cher- 
cher à soumettre un autre —, un 
nouveau — à notre empire, Alferum 
orbem imperio nostro quærëre. Vell. 
Le nouveau —, SG. Auénque. || B° 
Ensemble de pays, de nations, d'hommes 
d'une même croyance. Omne (15, 1omen 
(minis), n. Liv. : Le monde Elrusque 
36 soulève, Conciialtur 1mne nomen 
Etruscum (= tout ce qu porte le 
now d'Étrusque). Liv. Le — Grec, 
Ornnes) Græcä linguä loquentes. Nep. 
oumettre tout le — oriental, Uni- 
versum Orientem in polestatem suam 
redigëre. Just. Le — chrétien, Voy. 
CunéTIENTÉ. |} 6° Le sejour d'ici-bas, 
la vie : En ce monde, En ce bas —, 
In terris. Cic. Ilis in lerris. Sen. Les 
choses de ce —, Res humanzæ. Cic, 
Sen. Mattre au — une fille, Puellam 
parëre. Ter. La nature ne nous a 
pas mis au — pour {et l'inf.), Non 
fa generati sumus a naturä, ut (et 
le subj.). Cic. Voy. enNFANTER 40. 
Venir au —, In vitam venire,n. Cic. 
"« lucem suscipi, pass. Cie. Voy. 
NAÎTRA&. Quand il était de ce —, Cum 
inter homines asset. Cic. Voy. viva. 
Rester au —, In vitä manëre. Cic. Si 
Augusta a cessé d'être de ce —, Si 
Augusta inter homines esse desierit. 
Dig. Sortir de ce —, Excedëre € 
mio. Ter. vifä ou « vitä. Cac. || 
L'sutre monde, Vila (æ) futura (æ), 
f. Alcim. |] 7° Le totalité des hommes, 
le genre humain. Genus (nerts) huma- 
num (i), n. Cie. Hominum genus (ne- 
ris), 0. Cic. Homines, um, mæ. pl. Cic. 
2 L éloquence, roine du monde, Om- 
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Afum regina rerum, oratio. Paewv. 
Cic. || 8° Los hommes en géneral, 
plupart des hommes. {lomines, um, m. 
gl. Cic. Qqf. Mortales, jum, m pL 
Sall. Cic. : Le monde est médisant, 
Sunt maledicentes homines. Plaut. On 
a longtemps agité une grande ques 
tion dans le —, Diu magnum inter mor- 
tales certamen fuit. Sall. Un doute 
s'est élevé à cet égard dans le —, 
ITac de re communis vita dubitavit. 
Cic. Dans un — où règuent l'injus- 
lice et la perûdie, In tantä Aominun 
perfidiä el iniquitate. (rc. S'éloigner 
du — et de son théâtre, À vulgo et 
scenä se remouëre. Dor. | Tout le 
monde, (En gén.) Omnes, ium. m. pi. 
Cic. (Le premier venu) Quilibet unus, 
gén. cujushbet unius, dat. culibet 
uni, m. Cic. Quivis unus, mn. Cie. Au- 
jourd'hui tout le — est ainsi fait, 
Hodie omnes sic habent. Cie. De- 
vanot tout le —, Palam omnibus. Liv. 
Quand la mer est calme, loul la — 
est pilote, Tranquillo, quilibet guber- 
nator est. Sen. Tout le — peut recon- 
naltre, Quivis ou Quilibet perspictre 
potest. Cic. L'intérêt de chacun et 
celui de tout le —, Utilitas unius- 
cujusque el universorum. Cic. (era) 
s'applique & tout le —, Pertinet 
mullutudinem (de multitudo, f.). Cie. 
[1 recevait en don de tout le — des 
courunnes d'or, Coronis aureis vulgo 
donabatur. Nep. La langue des dra- 
lechciens n'es pas celle de tout le 
—, Dialecticorum verba nulla sunt 
ublica. Cic. Être confondu avec tout 
6 —, În grege annumerari. Cic. Être 
à la disposition de tout le —, In 
premiseuo esse. Liv. Liberalité qui 
s'exerce à l'égard de tout le —, Vul- 
garis liberalutas. Cie. Ces choses sont 
connues de tout le —, fæc sunt pa- 
lam. Cic. Faire connaître une ch. 4 
tout le —, Rem pervulgare. (ic. 
9° La sociète des Fommes. (Eo géo. 
flomines, um, m. pl. Cic. (Le com- 
merce des hommes) Dominum com- 
mercium (it), n. Suet. (Les réunioos) 
Cœtus, uum, m. pl. Cic. Celebrationes, 
um, f. pl. Cic (Le grand nombre de 
pers. assemblées) Celebritas, ais, f. 
Cic. =: La connaissance du muade, Ho- 
minum notilia. Tac. Fuir le —, Ho- 
mines fugère. Cic. Détester le —, 
Odisse celebritatem (f.). Cie Aller 
dans le —, Fréquenter le —, Honi- 
num cœlus el celebrationes obire. 
Cic. [1 lui défendit de voir le —, 
Eam veluit commercio hominum frui, 
dép.). Suet. 1l n'a jamais vécu dans 
e —, Nunquam inter Aomines fuit. 
Cie. Il est fort applaudi dans le —, 
Valde plauditur foris (adv. = at 
dehors). Cic. Ainsi va le —, Sie sut 
homines. Ter. Sie vita hominum est. 
Cic. Sie vivitnr. Cic. || 10° Partie de la 
societé des hommes : Le grand munde, 
Principes, um, @. pl. Cic. Notre grand 
—, Nostri proceres. Cic. Le peut 
Vulgus, i, n. Cic. Femme du grand 
—, Femina primaria. Cic. illustris. 
Suet. Certaines femmes du grand —, 
Quædam principes femins. Plin. ] Le 
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beau monde, Homines lauti ef urbani. 


Cic. Homme du —, {Homo polilus. 
Cie. urbanus. Cic. humanissimus. Cic. 
Homme qui manque de —, qui est 
sans —, Homo inurbanus. Cic. || 11° 
£a style de dévouvun. Les hommes qui 
ont les mœurs ocorrompues du siocle; 
La vie secuhers. Sæculrun, à, 0. Vulg. 
Prud. Mundus, i, m. Alc. Prosp. =: Du 
munde, Relalif au —, Voy. MONDAIN. 
f 12° Gens, Personnes (dans le sens 
ndefini). Homines, um, m. pl. Cic. : 
Devant le monde, Coram hominibus. 
Gic. Être assailli par le — qu passe, 
À populo prætereunte peti. Ov. Tu te 
moques da —, Derides. Plaut. Ter. 
Voy. aexs. || 13° Un certain nombre 
de personnes quelconques; qqf. uno 
seulo personne : lien du monde, 
Beancoup de —, Multi, orum, m. pl. 
Cic. Plurimi, m. pl. Cic. Theâtre où 
il ya beaucoup de —, Theatrum fre- 
quens (gén. entis). Cic. celchrilate re- 
fertissimum (1). Cic. Le marché qu 
attire le plus de —, Forum marime 
celebratum. Sall. Le — se portal 
vers cet endroit, Âgebatur eo multi- 
fudo (dinis, f.). Liv. Voy. FouLE 10. 
Frequenter, Voir peu de —, Pauco- 
ram hominum esse. Ter. Peu de — 
savait, Pauci sciebant. Cic. || De- 
maoder s'il y a du monde dans le 
alars, Percontari quisquamne in pa- 
tio sit. A.-Vict. || 14° Les per- 
tonnes que qqn a autour de lui, sa fa- 
mitle. Domus, &s, (. Cie. : Mann monde, 
Mei, orum, m. pl. Cic. Tout notre — 
Le salue, Te dons nostra lota salutat. 
Cie. Voy. ramicce 20 et 30. || 16° Les 
domestiques de qqn. Fasmnilia, æ, f. 
Cato. Cac. : Man monde. Mei, orum, 
o. pl. Pl.-j. Mon — accourt, Accur- 
nant servi (mei). Ter. || arine son —, 
Armal familiam (suam). Cæs. || 16° Les 
gens que qqn a sous ses ordros. Jlo- 
mines, um, m. pl. Cic. : Fais veorr 
du monde (— des bommes de peine), 
Arcesse homines. Plaut. Elre loin de 
son —, À suis Aominibus abesse. Ce. 
Avec peu de — (—= de soldats), Cum 
parvé manu. Sal. Faire irruption 
avec tout son —, Omni multitudine 
impressionem facère. Iirt. 1| empè- 
chait son — de combalire, Suos a 
prælio continebat. Cæs. || 17° Qaf. 
Grande quantite, multitude lue pers. et 
de ch.). Vuy. ces m. 
2. MONDE, adj. Qui est sans souil- 
lure. C. pun. 
MONETAIRE. 4° S. m. Celul qui 
side à la fabrication des monnaies. 
onetalis, is. m. Cic. Monetartus, it, 
©. À.- Vict. Eutr. || 2e Ad). Relatif aux 
monnaies Alonetalis, m. f.,e,n. Apul. 
MONNAIE, S. f. 1° Touto sorte de 
pièces de metal servant au commerce. 
(Metal monnayé) Monela, æ, f. Uv. 
Plin. (Pièce) Nummus, ÿ, m. Cic. 
(Somme) Pecunia, z, f. Cie. Mon- 
gaie d'or. Aureus (s.-e. nummus), i, 
m. Cic. Aurum, ti, n. Cic. — d'ar- 
geat. Argentum fi) signatum (i), n., 
el abs. Argentum, à, n. Ter. Des 
pièces de — d'or et d'argent, Auri 
ergenlique slipes. Tac. — de cuivre, 
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Æs, æris, n. Cic. Æreus (5.-e. num- 
mus), à, ro. Vitr. Monnaies de toutes 
sortes, Nuimmi omnis notæ#. Suet. 
Mcauc pièce de monnaie, Nummulus, 
i, om. Cic. Stips, ipus, F. Cic. Liv. 
Battre —, Frapper des monaars, 
Voy. BATTRE 30, PRAPPE&R 2°. Mon- 
naie altérée. Fausse —, Adulterin 
nummi. Cic. Falsa monela. Plin. Ea 
—, În nummis. Cic. In numeralo. 
Plin. En guise de —, Pro nummo. 
Cæs. Relatif à la —, Nummanus, a, 


‘um. Cic. Pecuniarius. Quint. No: 
a 


MONETAIRE. || Fig. Payer qqn de 
mème monnaie, Cum aliquo paria fa- 
cére. Sen. |} 3° Lieu où l'on fabrique 
la monnaie. Moneta, æ, f. Suet. 
MONNAYAGE, 8. 0. Fabrication de 
la monnaie. Cusio (onis) munetals (is), 


MONNAYER, v. act. Convortir un 
metal on monnaies; donner l'empreinte 
à la monnaio. Signare, act. Cic. = Ar- 
gent monnavé, Argentum sigratum. 
Cic. Voy. BATTNE 30, PRAPPER 20. 

MONNAYEUNR, s. Im. Celui qui tra- 
vaille à là monnaie de l'État. Afoneta- 
rius, ti, mm. A.-Vict. Eutr. : Faux 
munnayenr, Monetæ adulter (eri), æ. 

MONOCHRMOME, ailj. Qui est d’une 
seule couicur. Unicolor, géo. oris. 
Plin. Ov. Unicolorus, a, um. Fronto. 

MONOCORHDE, 3. ro. Instrument de 
musique à une seule corde. Monochor- 
don, i, n. Boet. 

MONOGAME, s. m. f. Celui qui 
n'est maris qu'à une soule femme. 
Monogamus, i, m. Eccl. 

MONOGAMIE, s. f. État de mariage 
où l'homme n'a qu'une seule femme. 
Monogamia, æ, f. Ecel. 

MONOGRAMME, s. m. Caractère 
forme de plusieurs lettres entrelacees. 
Monogramma, atis, n. P.-Nol. 

MONOGRAPHIE, 8. Î. Description 
speciale. * Descriplio (onis) singularis 
(is), ©. *Jabellus (i) de unä quédam 
re separalim scriplus (1), m. 

MONOLITIIE, adj. Qui est d'une 
seule pierre. Monolthus, a, um. Laber. 

MONOLOGUE, s. m. Scène où un 
personnago se parle à lui-même. Soli- 
loquinm. ti, N. Aug. 

MONOMANE, adj. ets. om. f. Qui 
est atteint, Personne atteinte de mono- 
manie. * De und quädam re insanus, 
et suuv. simpl. Insanus, a, um. Cic. 

MONOMANIE, 8. [. Folie sur un 
seul objet. * De unä quädam re insa- 
nia, et sonv. simpl. Insania, æ, f. Cic. 

MONOPOLE, 8. m. 40 Trafic exclusif 
fait en vertu d'un privilège. Monopo- 
lium, à, n. Plin. = Exercer un mo- 
aopole, * Monopolium habère (Fore.). 
Il Fig. Se réserver le monopale d'une 
cb., Rem fotam ad se vindicare. Liv. 
11 2° Trafic d'accapareurs. Voy. acca- 
PARRMENT : Exercer le monopole de, 
C. ACCAPARER 40. 

MONOPOLEUR. s. m. 4° Colui qui 
exerce un trafic exclusif en vertu d'un 
privilego. Monupola, æ, w@. Capel. À 
2° Accapareur. Voy. ce 


MONOPTERE, ad. 


o. 
Dont le toit est 
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soutenu par une seule rangée de co- 
lonnes, sans mur. Alonopteros, m. £., 
on. 0. Vitr. 

MONOPTOTE, ad). C.moéciiNaBe, 
MONOSTIQUE, 8. m. Épigramme, 


Inscription en un seul vers. Munosti- 
chium, ui, el Monostichum, i, n. Aus, 


MONOSYLLARDE, adj. Qui 


qu'une seule syllabe. Monosylinbus, «, 
um. Capel. : 
S. m. Un —, Afonosyllaba (æ) voz 
gi [. Capel. Monosyllabum, i, n 


a oot muousyllabe, et 


int. Cape. 

MONOSYLLABIQUE, adj. C. ei- 
dess. 

MONOTONE, adj. Qui manque de 


variete (pr. et fig.). °Odiose æqua- 


bis (m. f., 6, n.). D'apr. Cic. (De 
Or., n,13, 84): Être monotone ren 
parl. d'un oraleur), Omnia sumiliter 


utque no modo dicëre. Cic. 


MONOTONIE, s. f. Uniformité en- 


nuyeuse (pr. et fig.) * Odiosa (æ) æqua- 
Gbilitas (atus), €. D'apr. Cic. || Fig. La 


monotonie de la vie, * Odiosa (æ) vitæ 


æquabilitas (atas), f. D'apr. Cic. (Off., 


1, 31). 

MONS, v. de Belgique. * Montes, 
ium, ©. pl. 

MONSFIGNEUR, 5. m. Sorts de 
titre d'honneur. N'a d'équivalent en 
lan qu'au vocatif : Monseigueori 
Domine/ Pl.-J. } Aux autres cas, on 
peut le lourner par Le très illustre, 
L'homme très emineat (voy. ces m.), 
ou le supprimer. 

MONSIEUR, s. m. 1° Sorte de titre 


donne par politesse. Au vocxtif : Mon- 


sieur | Bone vir/ Ter. Vir opiime ! Cie. 


Je vous salue, — et Madame, ff 


homo et mea mulier, vos saluto. Plaut. 
Messieurs! Vars optimi/ Cic. || Aux 


autres cas : Quel est ce mousieur? 
Qui Àic homo est? Ter. J'aborderai 
ces messieurs, Adibo hosce. Ter. Je 
cherchais monsieur (= je vous cher- 
chats), Te quærebarm. Ter. J'ai vu — 


Paul, J'ai causé avec — Paul, ° Pas 
lum widi, Cum Paulo locutus sum. 


2e Abs. Le maitre de La maison. Voy. 


MAÏITRS 20. 

MONSTRE, 5. m. 4° Animal qui « 
une conformation contre nature. Corpus 
(porrs) prodigiosum (1), 0. Quint. : On 

it qu'il est oé des monstres, Aliqua 
portentosa nala dicuntur. Cic. [En- 
fants] qui sont des —, Monsitruosi. 
Sen. || 2° Être de forme ertraordinaire 
imagine par ls mythologio. Monstrum, 
i, n. Virg. = Les Sirènes, monstres 
marins, Monstra maris, Sireues. Virg. 
| $° Ce qui ost extrémement laid. Mons- 
trum, i, n. Ter. : Ils élèvent une 
espèce de monstre (— une fille très 
laide), Aliquid monstri alunt. Ter. 
Femme, Fille qui est un —, Femine 
turpis. Plaut, deformis. Gell. Filia 
turpissima. PA Garçon, Homme qui 
est un — de laideur, Puer ad defor- 
mitatem insgnis. Cic. [omo insigni 
deformitate. Gel. Vov. Lain te. 
4° Animal gros ot terrible. Rellua, æ, 
f. Cic.: Le Nil peuplé de munatres, 
Frequens Nilus belluis. Plin. Monstre 
maria, Celus, i, m. Pleut. Verr. Voy. 
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20, — des forêts, Silvestris bellua. 
Cic. || Fig. lgnurant quel monstre 
terrible c'était que l'empire, Ignari 
quanta bellua esset imperium. Surt. 
| Se Fig. Chose tres penible, très dif- 
cile : Je me aus fail un monstre de 
cela, In anuaum induri meum hæc 
pergravia esse. Ter. || 6° Fig. Per- 
sonne cruelle et denatures. Mousirum, 
i, n. Cic. Porlenium, n. Cic. Pro- 
digium, it, n. Cic. Bellua, æ, f. Cic. 
s Ce monstre ne travaillera plus à 
[notre] ruine, Nulla jam pernicies a 
monstro illo ou a prodigio illo com- 

arabitur. Cie. Cludius, — funeste à 
A république, Clodius fatale porten- 
fum ou prodigium reipublicæ. Cic. Un 
— de cruauté, Finmanis bellua. Cic. 
Monstrum immanissinmum ou fœilrs- 
simum. Cic. || 7° Personne qui exccde 
en mal tout ce qu'on peut concevorr. 
Homo (minis) nequissimus (1), m. Cic. 
Scelus, leris. n. Pluut. Ter, Cie. Fla- 
gilium, ü, n. Plaut. : Ua pareil 
monstre, Tantum scelus. Cic. Ce —, 
Flagitium illud hominis. Plaut. Ua — 
de débauche, Ilomo libidinosissimns. 
Cie. Je le regarde comme un — d'in- 
gralitude, Nihil cognovi ingratius. Cic. 

MONSTRUEUSEMENT, adv. 1° 
D'une maniere monstrueuse. Prodiqiose. 
Plin. || 2° Fig. Excessivement. Enor- 
miter. Veg. Voy. Avec excès 20. 

MONSTRUEUX, &USE, adj. 1° Qui 
a uno conformation contre nalure. 
Monstruosus, a, um. Cic. Sen. bor- 
tentnsus. Cic. Suet. Prodigiosus. Quint. 
z Corps monstrueux, Corpus prodi- 
giosum. Quint. Tête monsirueuse et 

elite, Caput portentosum parvumque. 
Rue. [1 2° Fig. Contraire aux lois de 
la nature. Monstruvsus, a, um. Sen. 
Suet. : Passions mon<trueuses, Mon- 
struosæ libidines. Suet. || 3° Prodi- 
gieux, excessif dans son genrs. fmn- 
manis, m. f., e, 0. Cic. Imrnensus, a, 
um. Cie. Vasius. Cic. Enormis, m. f., 
e, 0. Suet. = Serpent d'une grandeor 
muoostrueuse, Serpent monsiraeux, 
Serpens portentosæ magnitudinis. Liv. 
Uu animal —, 
vasta. Cic. NN Fig. Cupidité mons- 
trreuse, Immanis avaritia. Sall. Crime 
monstrueux, Facinus immane. Cic. 
Que pent-nn faire de pus —%? Quid 
fieri portentosius potest ? Sen. Ce qu'il 
y a de — dans un parricide, Parri- 
cidui tmmanatas (atis), f. Quint. 

MONSTRUOSITE, 8. f. Chose mon- 
strueuse (pr. et fig.) : Ces monstruo- 
sités imaginées par les poètes et les 
peinires, Hzc poelarum el pictorum 
portenta (orum), n. pl. Cic. Je ne 
voyais plus là un simple vol, mais 
une moostruosité, Non miki Jam fur- 
fum, sed monstrum ou prodigium vi- 
debatur. Cic. 

MONT. 6. m. Grande masse de terre 
et de roche, eleves au-dessus du terrain 
qui l'environne. Muns, ontis en. pl 
du), m. (ic. : Qui est en deçà des 
ments, lismuntanus, a, um. Plin. Qui 
ext au dela de: —, Transmontanus. 
Liv. Vos. monraons. {| Fig. Pro- 
meltre des monts d'or, Polliceri 


Bellua immanis on 
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monles auri (prov.). Ter. maria et 
montes (prov.). Sail. 

MONTAGE, 5. m. 1° Action de 
transporter en haut. Elatio, omis, Î. 
Vutr. || 20 Assemblage. Vov. ce m. 2e. 

MONTAGNAC, v. de France (Hé- 
ral). * Montintacum, à, 0. 

MONTAGNARD. Anne. adj. et 8. 
m. f. Qui habite les montagnes. AMon- 
(anus, a, um. Cæs. : Un mootagnard, 
Homo (minis) muntanus (i), m. Cæs. 
Les montagnards, Montani, orum, m. 
pl. Cæs. Liv. 

MONTAGNE, 3. f{. Mont. Afons, 
ontis (gén. pl. ium), m. Cic. = Les 
montagnes des Apennins, Apenninus 
mons, Mel. De mantagne, Montanus, 
a, um. Cic. Les pays de montagnes, 
Montana, orum, n. pl. Liv. Chaîne 
de —, Voy. cuaANE 30. || Fig. Mon- 
tagne de neige, Mons nivium. Lampr. 
Des montagnes d'eau, Montes aqua- 
rum. Ov. 

MONTAGNEUX, EUSE, adj. Où il y 
a beaucoup de montagnes. AMontuosus, 
a,um, Cic. 

MONTAIGU, v. de France (Tarn-et- 
Garonvei,* Mons (ontis) Acutus (i}.æ. 

MONTANT, part. prés. de MONTER, 
Voy. ce v.|| Adj. MONTANT, ANT&, Qui 
monts : Chemin montant, Via ac- 
chivis. Cic. || Marée montante, Voy. 
MANÉE. 

MONTANT, 8. m. 1° Pièce de bois, 
de pierre, de fer posée verticalement : 
Des montants, Arrectaria(s.-e.tigra), 
orum, 0. pl, (= des poulres perpen- 
diculaires). Vitr. Montant d'un bat- 
tant de porte. Scapus, i, m. Vitr. || 
20 Total. Summa, æ, f, Suet. = Se ren- 
sergner sur le montant de la deite, 
Inspic#re quantum debeatur. Cic. || 
3° Goût releve. Sapor (oris) acutns (i), 
ow. Plin. : Vinaigre qui a beaucoup de 
montant, Acerrimum acelum. Ets. 
Vins qui ont du —, Vina fervida. 
Hor. Donner du — au vin, Vini 
lenitatem exrcitare. Plin. 

MONTANGIS, v. de France (Loiret). 
° Mons (ontis) Argisus (1), m. 

MONTAUBAN, v. de France (Tarn- 
et-Garonne). * Mons (ontis) Albanus 
(à), m. “Mons Aureolns. æ. 

MONTBAND, v. de France (Côle- 
d'Or). *Muns (ontis) Barrus (i}, m. 
* Monbarrum, i, n. 

MONTLAZON, v. de France (Indre- 
et-Loire). * Muns (ontis) Basunis, ©. 

MONTBELIARD, +. de France 
(pores) *Mons (ontis) BDelligardus 
i), D 


MONTBRISON, r. deFrance (Loire). 
Brigio, onis, (. Jorn. 

MONTBRON, v. de France (Cha- 
rente'. * Mons (ontis) Deruli, w. 

AMONT-CASSIN, mont et abbaye dt 
talle. Casinum, i, n. Liv. *Casunus (1) 
Aicns (ontis), m. 

BIONTCENIS, v. de France (Saône- 
et-Loire). *Afons (ontis) Cinissius 
(ti), m. * Mons (ontis) Cineris, . 

MONTDIDIER, v. de Francs (Som- 
me). * Mons (ontis) Desiderii, m. 

MONTE, és, pari. passé de MONTER 
(neut.) et monTæa (act.), Voy. ces v. 
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Il Adj. 40 Qui a un cheval. Equester, 
tris, Îre. Cic. = Troupes moutées, 
Equestres copiz. Cic. Troupes bien 
—, Mal —, ‘Copie insiructæ eqnis 
Oplimis, equis deteriorihus ($m.} 
2° Dont les jambes sont plus ou moins 
longues : Monte hant, Haut —, Lone 
Qipes, gén. jedis. Plin. || 3° Fig. Ois- 
pose d'esprit : {Dire} comment nous 
sonmes montés, Quemadmodum animo 
affecti simus. Cic. Rien monté, Mal 
—+ Voy. pisposé 3e. |] 4° irrits. Jre- 
fus, a, um. Cic. Voy. innité. 
MONTEBOURG, v. de France (Nas- 
che). * Montanuburgum, i, 0. 
MONTECU, v. de France (Tarn-et- 
Garonne). * Montegium, 1i, 0. 
MONTÉE, 8. f. de L'action ‘de 
monter. À scensus, &s, m. Cic. |] 2° En- 
droit par ou l'on monte 4 une eminence. 
Ascensus, Gs, m. Cie. Liv. Clivus, à, 
w. Cic. = Petite montée, Clivulus. à, 
m. Col. — facile, Mollis ascensus. 
Liv. — difficile, Ascensus diffculis. 
Cic. arduus. Cic. iniquus. Liv. 4 
30 Petit escalier. Ascensus, üs, m. 
Vütr. Col. Voy. escauren. || 4° Barche 
d'escalier. Voy. wancus. 
MONTELIMAR, v. de Franc 
(Drômer. * Moutultum (it) Ademan, n. 
MONTER, v. neut. 1° Se transporter 
dans un lieu plus haut (en parl. des êtres 
animes) : Monter dans, à, au haut de, 
sur qq. Ch., Ascend®re, 0, is, scendi, 
scensum (in aliguid. Cic. Nep. Liv.; 
aliquid. Cæs. Sall. Cic. Nep. Liv.) 
Escendère (in aliquid. Varr. Cic. 
Liv.; aliquid. Sall. Liv.). Scandére, 
0, ts, scandi, scansum (in aliquid. 
Liv. ; ol‘quid. Cic. Liv.). Inscendrre, 
o, is, scendi, scensum (in aliquid. 
Plaut. Crc.: aliquid. Plaut. Suet.). 
— à Pergame, à Delphes, Pergamum, 
Delphos escend®re. Liv. Ascendëre Del- 
phos. Liv. — là, [llnc escendère. Plaut. 
ascendËre. Ov. Où il monta, Quo as- 
cendit. Ov. Monter par le mème en- 
droit, Eddem ascendëre. Sall. — par- 
dessus le morter, Inscend®re supra 
puam. Cato. — (en voiture) sur le 
mont Esquilin, În collem Esquilia- 
rium evehs (or, Eris, vecilus sum), 
pass. Liv. — avec effort au baal d'uoe 
montagoe, În summum jugum con- 
nifu (or, ris, nisus et nirus sum), 
dep. Cæs. In veriicem montis enti, 
dép. Tac. — de la ville à la cila- 
delle, Æscendëre ab urbe in arcen. 
Liv. — du fond du puits jusqu'au 
bord, Escend”re ex alto puteo ad sum- 
mum. Plaut. — à cheval, sur on 
cheval, AscendËre in equum. Cic, 
equum. Liv. Escend®re equum. Sail. 
in equum. Liv. Voy. chgva 1e el 4e, 
Être monté (= assis) sur un cheval, 
sur un lion, Equo insidère (eo, es, sedi, 
sessum\, n. Cic. In leone sedére (eo, 
es, sedi, sessum), n. Plin. Monté bauol 
sur un char, Curru sublunis (m. f., 
e,n.). Liv. eminens (gen. entis). Curt. 
Voir qqn — sur un char, Vadère ali- 
uem super currum. Suel. Etre — 
(= assis) sur un cbar, Curry inn- 
dère. Sen.=tr. Être — (= debout) 
sur un char, Currui insistére (e, &, 
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stiti, s. sup.), n. Pl.-j. Monter eur, 
dans an navire, C. S'EMRARQUEN. — 
à l'sbordage, Voy. ABonvaor. ACtion 
de —, Ascensus, üs, m. Liv. Aclion 
de — vers qq. cb., Ad rem ascensto 
{onis), f. Plaut. Action de — en ba- 
lea, VOy. EMDAUQUEMENT. || Faire 
monter qqn dans un navire, VOy. &u- 
BAnQUEn. Fair6 — 800 armée sur uné 
colline, Âciem in clivum erigère (0, 
ü, rezt, rectum). Liv. Faire — qqn 
sor uo mur, Aliquem in murum extol- 
Wre(o, is, ertuli et rar. ersustuli, ela- 
tum). Cæs. Faire — qqn à la tribune, 
Aliquem pro rostris producëre (o, is, 
duri, ductum). Suet. || 2° Fig. Passer 
& un poste, à un grade plus élevé. As- 
cendère (voy. {oÿ. aeul. et act. Cic. 
Pervenire, io, is, vent, ventum, n. (ad 
et l'acc.). Cic. Procedfre, 0, is, cessi, 
cessum. D. Cic. = Mouter au premier 
rang, Ascendëre summum locum. Cic. 
Le rang auquel 1] est monté, Fortuna 
in quam ascendit. Vell. Hercule est 
— au rang des dieux, Üercules ad 
deos abiit (de abire, e0. is, ilum, n.). 
Cic. Monter dans la carrière des hon- 
neurs, Honoribus (4 l'abl.) procedere. 
Cic. Moyen de — à de plus grands 
bonneurs, Ad honoris amplioris gra- 
dum ascensus (üs), m. Cic. Désir de 
—, Libido procedendi. Pl.-j. Voy. 
S'étsvsn 12°. || Faire monter qqn en 
grade, Aliquem promovére (eo, es, 
movi, molum). Suel. Faire — qqu au 
grade de primiqnle, Aliquem ad pri- 
mum pilum fransducËre (voy. 19). 
Cæs. Voy éLevan 2e. || 3° Se porter 
de bas en haut (on pari. des ch.). In 
gublume ferri (feror, ferris, latus sum), 
pass. Cic. Sublime (adv.) ferri. Cic. 
Ad supers ferri. Cic. Sursum (adv.) 
ire (eo, is. ui et ii, itum), n. Sen. : 
(Cette plaate] moute aux arbres, Ar- 

res scandit (vov. ie). Plin. [Cette 
plante] tend à monter, Superne ten- 
dit (de tend?re, 0, letendi, tensum et 
tmtum, u.). Plin. L'air raréfé monte, 
Aer ertenuainus sublime fertur. Cic. 
[Le feu et l'air} montent en droite 
igne à la région céleste, Rectis li- 
aus in cælestem locum subvolant (s. 
parf. oi sup., n.). Cic. Toute odeur 
monte, Omnis odor ad superc fertur. 
Cic. Voy. S'écsven 1°. ] Paire mon- 
ler l'eau au sommet d'une colline, 
Aquam in allitudinem clivi erprimére 
(o, is, pressi, pres) Vitr. Les va- 
peors que le soleil fait — du sein 
des eaux, Vapores qui a sole ex aquis 
excitantur. Cic. Vuy. ÉLEVER 1°. || 
Le sang lui étail monté au visage, 
Sanguis faciem ejus invaserat (de in- 
vad?re, 0, is, vasum). Sen. La pudeur 
fail monter le rouge an visage, Aubor 
pudore movetur (pass. de mouëre, eo, 
es, moui, motum). Cic.|| Les vins mon- 
tent à la tête, Vina caput tentant. 
Plin. Vins qui — à la tête, Vina ca- 
pili iniqua. Plin. Le vin leur était 
moolé à la {êle, Vino incaluerant (de 
incalescére. 0, à, 9. sup., 0.). Liv. || 
4 Fig. Atteindre un degre plus élevé. 
Escendtre (voy. {e), n. Varr. Assur- 
gêre, ©, ÿs, surrezi, surrecium, à. 


MONTE 


Quint. Se extollère (0, is, extuli et rar. 
exsustuli.elatum). Cic. Se toliËre(o,ts, 
sustuli, sublatum). Cic. Quint. : Le 
second degré où monte la gram- 
maire, Secundus gradus quo gramma- 
tica escendit. Varr. Sa fureur a monté 
jusqu'à ce point. Eo vecordiæ pro- 
cessif (voy. 2°). Sail. Voy. S'éceven 
130. || 69 T. de musique. Aller du 
grave à l'aigu : La voix monte gra- 
duellement, Vox gradutim ascendit 
(voy. 1°). Cic. || 6° Croitre, s'accroitre, 
grandir. Surgère (voy. 4°), n. Col. {n 
altitudinem surgère. Col. Crescëre, 0, 
is, crevi, cretum,n. Cic. Accrescère, n. 
Cic. : Mouter en graine, În semen ire 
(voy. 30), n. Cato. Faire — le buis ea 
pyramide, Durum in metam emittére 
(o. is, misi, missum\, Plin. Voy. 
cnoîrne 2e. | La rivière, l'Eupbrale 
monte, Flumen accrescit. Cic. Incres- 
cit Euphrates. Plin. Voy. cnolrne 4e. 
L'eau (= la mer) ne montant pas 
encore, Nondum accrescente unda (à 
l'abl. abs). Cic. Voy. mwanéx. || 
70 Fig. Croitre en valeur, hausser 
de prix. Crescrre (voy. 6°), n. Cuc. : 
Le prix des denrées monte, Annona 
crescil. Cic. carior fit. Cic. Le prix 
de [cette] terre est monté depuis cette 
épique, Ager nunc pluris est quam 
tune fuit. Cic. Le bié était -- à 
50 deniers le boisseau, Annona ad 
denarios qguinquaginta in singulos mo- 
dios pervenerat (voy. 20). Cæs. L'inté- 
rèl est — de quatre à huit, Fenus 
ex (riente factum est bessibus (à l'abl.). 
Cic. Les vases corinthiens montérent 
à des prix fous. Corinthiorum vasorum 
prelia in immensum exarserun( (de 
exardescére, 0, is, arsum, n.) Suet. {| 
Faire monter les prix, Pretia efferre 
(fero, fers, extuli, elatum). Varr. in- 
tendËre (o, is, tendi, fenitum). Tac. 
Faire — les prix si haut, que. 
Ertendère pretia usque eo, ut (et le 
subj.). Suet. Faire — très haut le 
prix des denrées, Annonam incen- 
dére (o, is, cendi, censum). Varr. 
ezcandefac®#re (io, is, feci, factum). 
Varr. Voy. AvGcureTen (neut.). || 
8o tre haut : Terrain qui monte eo 
pente douce, Solum in collem lenater 
assurgens (voy. 4e). Liv. L'eau — 
au-dessus du genou, Aqua superal 
genua. Liv. L'eau qui — jusqu'au 
genou, Aqua genüs tenus alta. Liv. 
Voy. S'éceven 20. || 8° S'clover jus- 
qu'à tel nombre, telle quantite, faire un 
total de. Voy. S'ÉLEVER 110. 
MoNTER, v. acl. fe Gravir. Ascen- 
dêre, o, is, scendi, scensum, act. Sall. 
: Monter la première marche du pied 
droit, Primum gradum dextro pede 
ascendÿre. Vitr. — la rive à cheval, 
Ripam equo ascendère. Cic. 11 fallait 
— une montigoe, Sfons eraf ascen- 
dendus. Czæs. VOy. GaAviR, MONTER 
(nent) 10. || 2° Être sur une mon- 
ture = Monter vn cheval, In equo 
vehi (or, ris, vectus sum), pass. Cie. 
sedère (eo, es, sedi, sessum), n. Cic. 
Equo veki. Nep. scdére. Cels. Le che- 
val que je moutais, Equus in quo 
veheber. Cic. 11 ne se laissait pas 
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monter par uü autre, Non patiebatur 
alium in dorso suo insidère (eo, es, 
sedi, sessum), 0. Curt. Cheval qui se 
Isissô —, Equus raliens sessoris, 
Suet. |} 8° Avoir habituellement pour 
monture = Vuici le cheval que je 
monte, *Ifoc equo utor (èris, usua 
sum, ufi, dép.) Où uti soleo (es. lutin 
sum, lère, a.). || 4° Être embarque sura 
Monter un navire, {n nave vehi (or, 
ris, vectus sum), pass. Plaut. Cic. 
Nave ferri (feror, ferris, latus sum), 
pass. Hor. || Bo Hisser; hausser; porter 
en haut. (Hisser) Toll?re, 0, 15, sus- 
tuli, sublatum, act. Cie. Ertolifre, o, 
is, exluli el rar. exsustuli, elalum, 
acl. Varr. Efferre, fero, fers, extuli, 
elatum, act. Cæs. (Hausser) Attollëre, 
s. parf. ot sup., act. Ter. Cels. (Porter 
en baul) *Sursum (adv.) ferre, fero, 
fers, Culi, latum, act. (abaotel #n 
baul) *Sursum (adv.) afferre, fero, 
fers, alluli, allatum, act. =: Monter 
un fardeau sur.…, Extollére onus in 
(et l'acc.). Varr. Voy. uissen, éLeven 
10.11 6° Faire: Monter la garde, Custo- 
diam agëre (o, is, egi, acium). Liv. 
In statione esse. Cæs. Voy. 1 canne 50. 
7° Fournir le cheval, etc., à un cava= 
ter : 11 monte les pâtres, Pastoribus 
equos attribuit (de attriburre, 0, ui 

uium). Cæs. || 8° Pourvoir ds ce qui 
est nécessaire. Instruêre, o, is, struri, 
strucium, act. Cic. Ornare, act. Cic. 
z Mouler une maison, Instruëre do- 
mum. Cie. Il lui donna ua magasin 
tout monté, Instruciam et ornatarm 
tabernam ei dedit. Cie. Maison ricbe 
et bien montée, Locuples et referia 
domus. Cic. Maison mieux —, Domus 
omnibus rebus insfructior on appara- 
tior. Cic. Navires bien montes en 
agrès de loute espèce, Nares omni 
genere armorum oOrnalissimæ. (æs. 
Dien monté en infanterie, Peilitatu 
paratus. Cic. || 8° Barder les ressorts 
(d'un mécanisme pour le faire fono- 
tionner) : Monter une hor:oge, * Horo- 
logium intend?re (9. is, fendi, tentum). 
11 10° Assembler les unes avec les au- 
tres les picces d'un appareil, d'un ou- 
vrage. Concinnare, acl. Plaut. Cato : 
Monter un pressoir, Trapelum con- 
cinnare. Calo. commodare. Cato. 
{io Fig. Organiser, preparer: Præpa- 
rare, act. Liv. Struëre \voy. 8e), act. 
Cic. Instruëre, act. Liv. : Monter une 
cabale, un complot, Voy. Former 
une CABALS, Faire ua cowpLoT. Cuup 
monté, Voy. coup Îie. || 12° Pre- 
parer (une representation) : Monter 
des jeux d'une extrême maganificence, 
Ludos magnificentissimos apparare. 
Cic. — une pièce de théâtre, Fabw- 
lam docëre (eo, es, docui, dortum, me 
faire répéter). Cic. Hor. || 13° En- 
chässer : Monter en or des émeraudes, 
Smaragdos auro includëre (o, is, elust, 
clusum. Lucr. Vay. EnNcUÂSSER. { 
160 Meltrs des cordes à un | instrumen 

de musique) : Munter une rithare 
*Cutharain nervis aptare (Georg.). l 
16° Hausser le ton (d'un instrument de 
musique) : Monter une ctbare, * Ci- 
tharam ila nervis contendère (voy. 9°), 
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ut sonos reddat acutiores. D'apr. Cic. | à vendre. Voy. ÉraALAGE 1°. }| 30 Q 


(Fin., 1v, 27, 15). || 16° Rendre plus 
vigoureuse (une teinte, eto.) : Mnnter 
une couleur, Colorem excitare. Plin. 

170 Fig. Exciter, animer qqn : Monter 
a lête à qqn, — qqn, Voy. ANIMER 
5o et 6e, 

Se uonren, v. 4° Pron. Être gravi. 
Ascendi, or, Pris, scensus sum, Pass. 
Vitr. : La première marche se monte 
du pred druit, Cum dextero pede pri- 
mus gradus ascenaïlur. Vitr. || 2° Re- 
cevoir un cavalier. Inscendi, or, ëris, 
scensus sum, pass. Gell. : Cheval qui 
se monte facilement, Equus sessoris 
patiens. Suet. || 8° Réf. Se Fournir de 
: Se monter de tout ce qui est né- 
cessaire à la vie, Ea, quæ ad victum 
suppeditant, parare. Cic. || 4° Fig. 
S'elever, se hausser. Voy. S'ÉLEVER 
43e. || 6° S'exaiter, s'irriter. Inflam- 
mari, pass. Cic. Incendi, or, Eris, cen- 
sus sun, pass. Cic. : Les esprits, Les 
têtes se muntent, Animi tument (de 
fumére, 60, mui, 8. sup., n.). PL.-j. 
Voy. S'axacter {°, S'inarren 10. || 
6° Former un certain total. Voy. S'é- 
Laver 11°. 

MONTEREAU, v. de France (Seine- 
one) * Condate, is, n. * Monaste- 
riolum (t} Senonum, n. ° Monasterio- 
lum (ÿ) ad fcaunam, n. 

MONTFORT-L'AMAURY, v. de 
France (Seine-et-Oise). * Mons (ontis) 
Fortis (is) Almarici, m. 

MONTGERON, y. de Francs (Seine- 
et-Oiser. * Mons (nus) Gisonis, m. 

MONTGOMMER Y, bourg de France 
(Calvados). * Muns(ontis) Gomerici, m. 

MONTICULE, 5. m. C. COLLIN&. 

MONTIGNY, v. de France (Côte- 
d'Ori. * Montiniacum, à, 0. 

MONTIVILLIERS, v. de France 
Ssine-Inférieure). *Afonterium (ir) 

etus ({eris), n. 

MONTLUÉRY, v. de France (Soine- 
et-Oise). Sons (ontis) Lesherici ou 
ou Leherici, m. 

MONT-LOUIS, v. de France (Py- 
rénées-Orientales). * Mons (ontis) Lu- 
dovici, w. 

MONTLUÇON, v. de France (Allier). 
Mons (ontrs) Lussonis, œ. 

MONTLUEL, v. de France (Ain). 
© Mons (ontis: Lupelli, m. 

MONTMARTILE, colline et quartier 
de Paris * Mons (ontis) Mercurii, m. 
“Mons (ontis) Martyrum, m. 

MONTMEDY, r. de France (Meuse). 
“Mons (ontis) Medius (ti), @. ou *Afons 
{ontis) Maledictus (i), @. 

MONTMELIAN, v. de France (Sa- 
voie). ° Mons (ontis) Emelianus (ti), m. 
*Afelinnum, ti, a. 

MONTSMIRAIL, v. de Franco (Sar- 
Lhe). * Mons (ontis) Mirabulis (is), m. 

MONTMONENCY, v. de France 
(Seine-et-O1se). * Mons (ontis) Moren- 
ciacus (1), m. 

MONTOIRE, Y. de France (Loir-et- 
Cheri. * Monturium, üi, n. 

MONTPELLIER, y. de France (11é- 
rault). * Muns (ontis) Pessulinus(t), m. 

MONTRE, 5. f. 1° Échantiilon. Voy. 
ce m. || 2° Exposition de marchandises 


f. 
Apparence. Voy. ce m. er L éo Parade, 
otalage. Üstentalio, onis, {. Cic. Ven- 
dutatio, F. Cic. Jactatio, f. Quint.: 
Farre montre de, Præ se ferre (fero, 
fers, tu, latum), act. Cic. l’our faire 
— de sou espril, de sa mémoire, In- 
genit venditandi aut memoriz oslen- 
tands causä. Ad Her. Pour faire — 
d'écudition, {n jactativnem eruditio- 
nis. Quint. Pour la —, Ad ou fn osten- 
taiionem. Nep. Quint. In apparatum. 
Sen. In spectacuium. Sen. || 6° Sorte 
de petite horloge. C. uouoor. 
MONTRER, v. act. 1° Faire voir, 
exposer aux regards. (Tendre, pré- 
senter) Ostend®re, o, is, tendt, tentum 
mieux que fensum, act. Cic. (Présenter 
avec cmpressement) Ostentare, act. 
Cæs. (Meltre en vue, exposer) Erpo- 
nêre, 0, ts, posui, posttum, act. Cic. 
Proponëre, act. Cic. În conspectum 
proferre (fero, fers, tuli, latum), act. 
Cæs. (Produire en public) Exhibère, 
€0, es, but, bitum, act. Cic. Suet. 
(Tirer dehors) Exserëre, 0, is, serui, 
sertum, act. Liv. Plin. (Laisser voir) 
Aperire, to, is, perui, pertum, act. 
Cie. Curt. (Faire visiter) Circum- 
ducêre, o, is, duri, ductum (qq. ch. à 
qqo, aliquem aliquid. Plaut. aliquem 
per aliquid. Suet.) : Montre Les mains, 
Ostende manus, Plaut. Montrer les 
armes romaines (dans um pays en- 
nemi}), Os£entare arma Romaua. Tac. 
Il appela les enfants de Gerinanicus 
et les montra (an peule), Accitus 
Germanici liberos ostentavit. Suet. 
Elles montrent (à l'enneou) leurs 
cheveux épars, leurs enfants, Passum 
captllum ostentant, liberos in con- 
spectum proferunt. Cæs. Le préteur 
dit : « Montre l'honme que tu détiens 
abusivement », Ai prælur : « Ilo- 
mine, quem dolo malo relines, erhi- 
beas.s Utp. Montrer l'original du 
testament, Tabulas testamenti exhi- 
bére. Suet. — (— rer) la lansue, 
Linguam exserËre. Liv. — ses dents 
{En géo.) Dentes nudare. Lucr. (En 
riant) restringère (o, 1s, sirinri, 
sinctum). Plaur. 1] leur montra des 
orgues hydrauliques, Eos per organa 
hydraulica circumdurit. Suet. Mun- 
irer à qqu des chambres, Aliguem 
circumducëre conclavia. Plant. (= 
ducere aliquem cireurm concluvia, me- 
ner qqn de chambre eu chambre). 
Plaut. || (Homère) nous monire Her- 
cule aburdé par Ulysse, Herculem con- 
veniri aô Ulysse facit (de facëre, io. 
feci, factum — représenter). Cic. 
Le jour — l'ennemr, Lux hostem 
aperit. Curt. || Fig. Montrer en pers- 
ective qq. ch. (d'heureux), Aliquid 
tn spem osteudrre. Liv. La guerre 
montre en perspective le meurtre, 
la servitude, Bellum ostentat cæden, 
servitutem. Cic. || 2° indiquer. AMon- 
strare. act. Pluut. l'ic. Commonsirare, 
act. Plaut. Ter. Cic. Demonstrare. 
act Plaut. Ter. Cic. Designare, act. 
Cic: Notare, act. Cic. : Montrer du 
doigt qq. ch., qqn, Demonstrare di- 
gito aliquid. Cic. aliquem. Gell. — qqn 
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au doigt, C. Se moguen de. Qui 
montre, Demonsirator, oris, m. Ce. 
Action de — (le chemin), Afonstra- 
fio, onis, f. Ter. Vitr. Voy. uxot- 
quen {o. || So Faire paraitre, laisser 
voir. (Ea gén.) Ostendére (voy. 1°), 
act. Cic. Præ se ferre (voy. 1°), act 
Cic. Quint. Præferre, act. Cic. Pro. 
ferre, act. Cic. Patefacére, io, is, feci, 
factum, act. Cic. Aperire (voy. 1e), 
act. Sal. Cic. Nep. Nudare, act. Liv. 
Declarare, act. Cie. Significare, act. 
Cic. (Avec complaisance) Ostentare, 
act. Ctc. =: Muntrer sa valeur, Vir- 
Lutem ostendère. Sail. — son talent 
au public, Arlem proferre. Suet. — 
son adœmiralivn par des applandisse- 
ments, Admirationem plausu confteri 
(eor, ércs. fessus sum), ép. t}uint. L'o- 
rateur doit — de l'assurance, Fidu- 
ctam oralor præ se feral. Quint. — sa 
joie, Proferre gaudium. Pl.-j. — sa 
joie, son cbagrin sur son visoge, 
Lætitiam vultu ferre. Tac. Vultu do- 
lorem animi præferre. Curt. Pour te 
— mon afectiou ptutlôt que pour — 
rmova habileté, Ut porius libr amoren 
ostenderem meum quam ut oslentarem 
prudentiam. Cic. — sa méuwoire, Me- 
moriam ostentare. Ad Îler. — sa co- 
pidilé, Avaritiam præferre. Cic. Il 
œunira qu'il voulait..…., Aperuit 54 
velle. Cic. Voy. MANIFESTER. [| € 
Donner des marques, des preuves de 
q. qualite. Ostendére (voy. 1°), act. 
Cic. Præstare, 0, as, strii, stitum et 
statum, act. Cic. Adhbére, eo, es, 
bur, bitum, act. Cic. Præbère, act. 
Nep. Erlubère, act. Col. Suet. : Mua- 
trer de la fidelité, de la patience, 
Adhibtre fidem. Cic. patienttam. Liv. 
— sa fidelité à qqn, Prebère fidem 
alieui. Nep. — de l'affection à 503 
parents, l’ietatem parentibus præstare. 
Cic. — de la bienveillance à qqn, de 
la libéralté, Erhibère benevoleniiam 
alicuï. Col. liberalitatem. Suet. | a 
œuntré de l'encrgie, Strenunum homi- 
nem præbuit. Ter. Noutrer du cno- 
rage, Furiem animum gerëre (0, is, 
gessi, gestum). C5. — une âme grande 
et élevee, Animum allum el erectum 
præ se ger’re. A.-b-Af. [On sui) 
quelle arrogance il avait montiree, 
Uuä arroganutià usus essel (de wii, or, 
Fris, dép.). Cæs. Quel appariteor 
mantra jamais Lanli de bassesse ? Qui 
unquam appuritor tam humilis fuit? 
Cic. || 6° Faire connaîtro, prourer. 
Demonstrare, act. Cic. Probare, acl. 
Cie. Documento esse (sum, es, fui, 
futurus). Liv. Documentum esse. 
Lin. Indicio esse. Nep. : Comme 
nous l'avons montré plus haut, Ut 
supra demonstravimus. Cic. Uli supra 
ostendimus (vay. dl: Nen. Cela mou- 
tre l'indépendance des plébéiens. ire 
res documentum est plebeuz liber- 
tatis. Liv. [Les veines et les artères] 
montrent la puissance incrryable..., 
V'imancredibilem textantur (dép.). Cie. 
Montrer ce qu'un est. Hucumentum sui 
dare (o, æs, dedi, datum). Liv. Je loi 
wontrerai qni je suis, Sentiet (de 
seniire, ÿ0, 18, sens sensuIA) qui vi? 
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in. Ter. Calon a montré que ces 
eboses pouvaient étre anprises, Cato 
hominibus documento fuit ea percipr 
sse. Quint. I! montre qu'il s'agit 
‘ua coup de main et uon d'une ba- 
taille, Occasionis esse rem, non prœlii, 
proponit (de proponère, 0, posut, posl- 
fum). Cæs. Cela — que.…., Mac re 
probntur (et la prop. infin.). PA. Hac 
resignificatur (et la prop. infin.). Cæs. 
Cetle fable — que.…, Hæzc significat 
fabula (et la prop. infin.). PA. La for- 
{oae a voulu aous montrer par là ce 
qu'il fallait redauter, Er hoc docu- 
mentum nos capère voluil fortuna 
quid esset extimescendum. Cic. Sa ha- 
rngue montra combien on l'avait 
bien jugé, Quam vere de eo foret ju- 
dicatum, oralio indicio fuit. Nep. 
L'exemple de Plol-mée montre la 
solhcitude avec laquelle le peuple 
veille sur les enfants des rois, Pto- 
lemeus est documento quantä curd 
peu liberos tueatur populus. Liv. 
U 6° Enseigner : Montrer une cb. 4 
gqgo, Aliquid aliquem docëre où edo- 
eère (eo, rs, docui, doctum). Cic. Voy. 
ENSEIGNER 20, APPRENDIB 60. 
Se monTnen. v. 1° Réf. Ea parl. 
des ners. Se faire voir, paraitre. Se 
estendFre (o, is, tendi, lentum wieux 
que tensum), acl. Ter. Cæs. Cic. Ap- 
arêre, e0, es, rui, rilum, n. Ter. : 
e rooutrer en public, În publicum 
prodire (eo, is, tui et it, ttum), n. 
Cie. etahs. Prodire, n. Liv. În ore 
omninm versari, pass. Cic. In publico 
esse !sum, es, fui, futurus). ic. Se 
repandre au loin pour se —, Latius 
estentatiunis cau-& vagari. Cæzs. Se 
— aus regards, Oculis se præbere (eo, 
es, bui, btium). Suet. Se — aux re- 
gards de qqn, Altcui se ostenière. 
Cic. In conspectum alicui se dare (0. 
es, dedi. datum). Cie. prodire. Ter. 
venire (iv, is, veni, ventum), n. Vell. 
Îls viennent se — insolemment à vos 
regards, Per ora vestra muqgnifici in- 
celunt ‘de incedfre, 0, cessi. cessum. 
0). Sal. Se — sur la place p . 
blique, fn foro obuersars, dép. Liv. 
Se — à Rome, Palam esse Rois. 
Cic. Il ose se — au peuple romain. 
(Ms svum populo Romano ostendire au- 
det. Cie. 11 se montra vèlu de prur- 
nre, Cum veste purpureâ processul. 
Cie. Cet humme ne se muntre nulle 
part, {lle vir nusquam npparet. Ter. 
Il n'use se moutrer {= il se tient 
caché), Voy. Se carnen 10. || 20 
Fig Faire voir qu'on ost tel, agir de 
telle maniere. Se præbere (e0, es, bui, 
buum). Cic. Se præstare (0, as, stitr, 
sittum el statum). Cic. : Montre-loi 
tel que je te cannais, Præsta te eum 
qui muiÂt es cognitus. Cic. Montre-tai 
pour aous tel que tu t'es montre 
pour le peuple, Qualem te populr 
ræbuisti, Calem te nobrs imyertias 
le imperlire, Lo, Îs, ivu et ti, tium). 
ie. Mantrnns-nous tels que nou« 
sommes, Quales simus, tales esse vi- 
deamur (de videri, eor, éris, visus 
sua, pass. = paralire). Cie. Se mon- 
ter compatissant, Misericordem ac 
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præbtre. Cic. Se — honnête, Honeste 
se gerère (o, is, gesst, gestum). Cic. 
Se — sage, avisé, Bene facëre (io, is, 
feci, factum). Cic. Se — courageux, 
Fortem animum gerÿre. Sall. Se — 
flilèle, zélé, Fidem, Diligentiam ad- 
hubére. Cic. Se — bienveillsnt à 
l'égard de qqn, Alicut benevolentiam 
præsiare. Cic. Se — cruel envers les 
vaiocus, Crudeliter in victos consu- 
l&re (o, is, sului, sultum), a. Liv. Se 
— modéré dans la bonne fortune, 
Rebus secundis modeste ou moderate 
uti (or, Eris, usus sum), dép. Liv. On 
peut se — libéral en paroles, Lar- 
gttio verbis ostentari potest. Cic. Se 
— bon ami, Amice facëre. Cic. 11 se 
montre veritablement bornme d'État, 
Vere civilem virum exhibet. Quint. Se 
moatrer cituyen, Se gerëre pro cive. 
Cic. 1] 8° Fig. Faire bonne ou mauvaise 
contenance; et abs. Agir avec resclu- 
tion : Se bien montrer au séoat, /n 
senatu pulcherrime stare (0, as, sleti, 
staturus), n. Cie. Qui se moutre bien 
dans les dangers, à la guerre, Voay. 
couraGeux. Il s'est œuatré dans 
cette circonstance, În ac re stre- 
nuum hominem præbuit {vay. Îe). 
Ter. || 4° l’roa. Devenir visible, appa- 
raitro. Apparère (voy. 1°), n. Cuc. 
Ersist®re, o, is, stili, s. sup., n. Cic. 
Erortri, orior, orëéris, ortus sum (exor- 
turus\, dép. Cic. : Si quelyue barque 
s'était moatrée, Si qua ravicula ap- 
paruissel. Cic. L'étoile se muntre, 
Stella apparet. Suet. Ce mal ne se — 
pas, Hoc malum non ersistit. Cie. Ce 
qu'on a semé se — à peine au bout 

e quarante jours, Quæ sata sunt, 
quadragesimo die vir ersistunt. Varr. 
I So Fig. En parl. des ch. Se faire 
connaltro, 6 produire. Se ere jee 
fers. eriuli, elatum). Cic. Se pruferre. 
Pl.-y. Seostentare. Pl.-j. : Les talents 
se montrent, Ingenia hominum se pro- 
ferunt ou se ostentant. Pl.-j. J'aime 
que dans un jeune homme la fé- 
condité se montre, Volo fecunditas 
in adolescente se efferat. Cic. Que tes 
mœurs de l'oraleur se montrent à 
travers son langage, Afures dicentis 
ez oralione pelluceant (de pellucére, 
eo, es, luzi, s. sup., n.). Juin. Les 
batnes se —, Odia erumpunt (de 
eruinpére, 0, rupi. ruylum, n.). Cic. 
Voy. Se MANIFESTER 20. 

MONTREUIL-SUR-STER, Y de 
France (Pas-de-Calais). * Monasterio- 
luim, à, Nn. 

MONTRICUARND, v. de Francs 
(Loir-et-Cher). * Mons (ontis) Ri- 
chardi, m. 

MONTUBUX, adj. C. MONTAGNEC I. 

MONTURR, 5. f. Bête par laquelle 
l'homme se fait portor. Jumenium, à, 
n. Crc. : Se servir d'un âne pour mon- 
ture (— être à cheval sur un âne). 
Voy. cmevar 40. * 

MONUMENT, 8. m. 1° Ouvrage 
d'architecture fait pour conserver la 
memoire de qqn ou de qq. ch. Monu- 
mentum, i, 0. Cic. : Dresser à qqn 
un monument, Voy. pnxssan 20. || 
2e PJ. souv. Bâtiment imposant : Mo- 
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oument publie, Ædificium (if) publi- 
cum (1), D. Cic. Plan d'un —, De- 
scriptio ædificandi. Cic. Voy. éorrica 
1 3° Tombeau. Munumentum, i, 0. Cic. 
= Monument funéraire, Sepuleri mo- 
numentum, et simpl. Sepuicrum, {, à. 
Cic. 11 fut ivhumé dans le — de son 
oncle, Sepultus est in monumento av un- 
culi. Nep. Voy. roussav. [| 6° Ourrage 
durable de litterature, de science, d'art. 
Monumentum, i, n. Cic. : Nuus voyons 
‘1aas les monuments (de l'histoure), {a 
monumentis invenimus. Plin. Ils ont 
laissé des — bhisloriques, Monumenta 
gestarum rerum reliquerunt. Cic. J'ai 
élevé un monument plus durable que 
l'airain, Eregi monumentum ære pe- 
rennius. [or. Élever un beau — à la 
glaire des soldats, Monumentum facërs 
anmplissimum mrltibus. Cic. Le plos 
beau — de l'esprithu main, Prerivsissi- 
mn Q human ingenii opus(peris), n, 
Plin. Statue qui est uu des plus beaox 
monuments de l'art, Sëmulacrum sin- 
ulart uyere vu artificio perfectum. Cic. 
6o Tout ce qui consacre le souvenir 
‘une Ch. Monumentum, à, n. Cic. = 
Monument de gloire, Monumentum 
laudis. Cic. glurie. Cic. Un — de 
sa cruanté a éle elevé sur le terri- 
totre de... Monumentum istrus cru- 
delitafrs constiturium est in solo. Cic. 
Il ne resle aucun — écril de celte 
consecration, Vullum er e& deiica- 
fione litierarum erstat monumentum. 
Cic. Je voulais qu'il restât des mo- 
uaments éternels de la haine natio- 
nale, Erstare vulebam monumenta odif 
publici sempiterna. Cie. 

MONUMENTAL, AL&, adj. 1° Qui a 
rapport aux grands edifices. * À d magna 
ædificia perlinens (geu. entis). || 2° De 
tres grande dimension. Voy. anano. 

MOQUER. v. acl. el neut. Railler 
2 Moque, Dcrisus, a, um. Cic. Irrisus, 
Plaut. Tac. Être — de qqn. 46 alique 
urnideri (eor, éris, risus sum), pass. 
Cie. IL est honteux d'être —, de 6e 
farre moquer, de se faire — de soi, 
Turpe est illudr (de illudor, Eris, 
lusus sum), pass. Cic. 

Se moquer, v. ref. {° Faire de aq 
ou de qq. ch. un sujet de derision on 
plaisanterie : Se uiuquer de yqn. de 
qq. ch., (Rire de) Ridére. eo. es, ris, 
risum (aliquen. Cic. aliquid. Cic.). 
(Avec on certain mépris) frrulere, 
act. (aliquem Cic. aliquid. Cic.). 
(Avec mépris et cruauté) Deritire 
(aliquem. Cic. aliquid. Cic.). (l'lai- 
saoler aox dépens de) Ludëre, 0, 
is, Llusi, lusum (aliquem. Cic. ali- 
uid, Cic.). (Se jouer de et insulter) 
llud?re (aliquem. Ter. Cic. aliquid. 
Cic. alicu. Varg. Tac. elhicur rei. 
Cie. in aliquem. Ter. Cic. in als- 
quo. Ter.). (Jouer) Ludificare (ali- 
uem. Plaut. Sall.). Ludificari, dep. 
latiquem. Plaut. Ter. Liv-}. (lar- 
santer finement) Cavillari, dép. (ali- 
quem. Liv. aliquid. Cic.). On se mo- 

ue de moi partout, Ubique rideor. 
Quint. Il croit qu'on se — de lui, Se 
derideri putat. Cic. Tirer la langue 
pour se moquer, Erserére linguam 
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ab irrisu. Liv. || 2° Mépriser, vraver. 
(Ne pas craindre) Contemnêre. 0, {s, 
tempsi, temptum, act. Cic. (Être in- 
dilferent à, ne pas tenir comple de) 
Negligére, o, is, leri. lectum, act. 
Cic. (Regarder comme rien) Pro ni. 
Aïlo putare ou ducère (0, is, duri, 
ductum), act. Cic. Nullo loco habere 
(eo, es, bui, bitum), act. Cie. (Ne 
point s'inquiéter de) Non curare, 
act. Cic. : Je m'en moque, Je me — 
de cela, Non curo. Cic. Id susque 
deque habeo. Plaut. Pour Octave, je 
m'en —, De Octavio susque deque 
fe. fero). Cic. Voy. uérniser. || 
° Ne pas parler, Ne pas agir sorieuse- 
ment. fidère (voy. 1°), act. Cic. De- 
ridère (empl. abs.). Plaut. Ter. = Tu 
te maques, Derides (= tu veux rire, 
tu plaisantes). Plaut. Ter. Tu te — 
de le demander, flidicule rogas. Ter. 
l se muque du monde, Il se — des 
ens, quaud il ordonue.., Deridel, cum 
Jubet. Cic. Quand je dis cela, je ne 
me — pas, ec ego non rideo. Cic. 
MOQUERIE, 8. Î. 1° Paroles on 
Actions par losquoiles on se moque. Ir- 
risio, onis, f. Cic. frrisus, us, m. 
(surt. au dat. et à l'abl. s.). Cæs. 
Liv. Derisus, &s, m. Ph. Tac. : Mo- 
ucrie maæhgne, Cavillalio acerba. 
duet. Objet de —, Ludibrium, ti, n. 
Cic. Être l'objet des moqueries de 
qqn, Alicui esse ludibrio. Cic. Liv. 
[Ce style] excite les — de tous, Om- 
nium irrisione luditur. Cic. [Dire 
cela), c'est plulôt de la mognerie que 
du blâäme, Jrridentis magis est quam 
reprehendentis. Cic. [Dire qq. ch.] au 
milieu des moqueries de !'audiloire, 
Cuin irrisione audientium. Cic. Voy. 
DéRISION. || 2e Chose absurde, imper- 
tinente : C'est une muquerie que de 
dire, Est ridiculum dicére. Cic. 
MOQUEUR, ROBE, ailj. el s. m. f. 
Celui, Celle qui ss moque. (En gén.) 
Irrisor, oris, masc. Cic. Derisor, 
masc. or. Suel. (Plaisant, spiri- 
tuel) Cavillator, masc. Plaut. Cic. 
Nasutus, a, um. Sen. Bart. : [Parler 
aiosi}, cest le fait d'uo moqueur (ou 
d'une moqueuse), frridentas est. Cic. 
! En pari. des ch. [Licéran]) a dit 
ans une iatention moqueuse….., J{- 
lulens (ou Irridens) dirit. Quint. 
Pison répondit d'un ton moqueur, 
ft une reponse moqueuse, Piso elu- 
dens respondit. Cic. Tu fais de mes 
écrits une critique —, Scripta mea 
nasuie destringis. PA. 
MORAL, ALE, adj. 1° Qui concerne 
les mœurs. Qui (qu, quod) ad mores 
ertinel. Cic. =: Philosophie morale, 
oy. plus bas wonare, 8. f. do. 
Trailer une question —, Disputare 
de moribus. Cu. L'obligalion —, 
Officium, ti, n. Cie. Preceptes mo- 
raux, Officii præcepta. Cic. Sous l'ap- 
parence d'une défense morale, Specie 
morum corrigendorum. Suel, || 2° Con- 
forme aux bonnes mœurs. Rectus, a, 
wm. Cic. 3 Action inorale, ltecte fac- 
tum. Cic. Conduite —, Vita cum of- 
ficio conjuncta. Cic. Il examinera si 
cela est moral ou immoral, Id pu- 
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tabit rectum an pravum sit. Ter. || 
8e Dont la conduite est conforme à la 
morale. Bene moratus (a, um). Cic. 
Sanctus. Cic. Probus. Cic. Emendatus. 
Cic. |! 6° Qui est du ressort de l'âme 
de l'intelligence. Qui (quæ, quod) ad 
animum pertinet. Quint. : Force mo- 
rale, Animni firmitas. Cie. Avoir la 
santé —, Esse sanà mente. Cic. sance 
mentis. Liv. [Ce peintre) a représenté 
l'homme moral, Sensus hominis ex- 
pressit. Plin. || 6° Fonde sur de fortes 
probabilites : Ün a de cela une cerli- 
tude morale, * Id tantim non necessa- 
rio ou Id pæne necessario demonstratur. 

Mona, s. m. L'ensomble de nos fa- 
cultes morales. Animus, 1, m. Cic. 
Mens, ent, f. Cic. : Le physique et 
le moral, Corpus et animus. Cic. 
Iflummes) qui se ressemblent au 
physique et au —, /nter se cum formä 
{um moribus similes. Cic. Relever le 
— des gens de bien, A /flictos animos 
bonorum recreare. Cic. 

Monaus, 8. f. 1° La partie de la philo- 
sophie quitraitedes mœurs. Pars (arts) 
philosophie moralis (rs), f. Cic. Philo- 
sophia (æ) quæ est de moribus. Cic. | 
2 Doctrine relative aux mœurs. Id quo 
3d mores pertinel. Cie. Ajores, um, 
a. pl. (= les mœurs). Cic. Officua, 
orum, n. pl. (= les devoirs). Cic. = 
L'orateur doit étudier à fond le cha- 
pitre de la morale, Locus de moribus 
est oratort perdiscendus. Cic. Il propo- 
sait toujours quelques questivus de 
—, Semper aliquid de officuis vitz 
consulebat. Pl.-j. Les préceptes de 
— qu'ils ont donnés, Ea quæ de off- 
ciis ab üllis præcepla sunt. Cic. [So- 
crate], dans ses recherches, ne s’oc- 
cupait que de —, Tantum de monibus 
solitus erat quærêre. Cic. 11s diffèrent 
sur tonte la —, De omni vitæ ratione 
dissident. Cie. La — est si différente, 
Les règles de la — varient telle- 
ment, que les Crétois regardent le vol 
comme honorable, Vitz insfrtuta sic 
distant, ut Cretes latrocinari honestum 
putent. Cic. Maître de —, Voy. mo- 
RALISTE. || 3° Qaf. Traité de morale : 
La morale ou Les morales d'Aristote, 
Arislotelis scriprti (orum) de moribus 
libri (orum), m. pl. Cic. || 4° En- 
somble des règles de conduite d'une 
pers. ÂMores, un, m. pl. Cu. Discr- 
pla, æ, f. Cic.: Que peuvent les lois 
Sans la morale? Quid leges sine mo- 
ribus proficiunt? Cic. Notre — est 
la mème, Eñdem disciplinä utimur. 
Plaut. Modèle de l'antique — (—= 
vertu), Eremplum veleris sanctitalis. 
Cic. || La saine morale, et abs. La 
— (= Îles bonnes mœurs), Boni 
mores. Cic. C'eu est fait de la —, 
Periere mores. Sen. || 6° Reprimande. 
Voy. ce m. || 6° Leçon de morale qui 
resulte d’un ouvrage. C. monaLiTé %°, 

MORALEMENT, adv. 10 Suivant 
les regles de la moralo : Se coudmre 
moralement, Sancie où Caste vi- 
uêre. Cic. || 2° Par rapport 4 l'âme, 
à l'esprit = Ils sont liés moralement 
comme s'ils avaient livré des otages, 
Velut obsidibus datis pigneratos ha- 
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bent animos. Liv. || 8e Selon les règles 
de la certitude morale : [Cela] se dé- 
munlre moralement parlant, ° Pæne 
necessarto demonstratur. Cic. 
MOILALISER, v. act. {0 Faire des 
reflexions, des leçons morales. Le mo- 
riôus disputare, 0. Cie. Le oficus præ- 
cipère (lu, is, cepi, cepium). Cic. 
2° Reprimander. Voy. ce m. || 3° 
Rendre moral = Moraliser un État, 
Civitatem emendare. Cie. 
MORALISTE,s.m. Écrivain quitraite 
des mœurs. Vivendi præceptor (or), 
m.Cic. Virtutis magister (tri), m. Cic, 
MORALITE, Ss. [. 10 Reflexion mo- 
rale. *Sententia (æ) ad mores perti- 
nens (entis), f. || 2° Le sens moral 
d'un recit. Affabulatio, onis, f. Prise. 
: La morale de cette fable est que, 
fazc fabula signifcat ou Fabella ad- 
monel (et la prop. untin.). PA. f 3° 
Rapport d'une actlon avec les prin- 
cipes de la morale : I ne s'inquiétera 
pas de la moralité de l'afaire, d 
non pulabit rectum an pravum sit. 
Ter. || 6° Les principes, les mœurs 
(d'une pers.). Sores, um, m. pl. Cic. 
Vitæ instttuta (orum), n. pl. ic. : Qu! 
est d'une haute moralité, Optime mo- 
ratus (a, um). Cic. liomme d'une — 
irréprochable, Vir cujus probantw 
mores, institula ef vita. Cic. 
MORAT., y. de Suisse.* Moratum, io. 
MONA VIE, prov. de l'empire d'Au- 
triche. * Moravia, », f 
MORBIDE, adj. Qui a ra à 
la maladie. Morbidus, a, um. and 
MORHIFIQUE, adj. Qui cause le 
maladie. Morbidus, a, um. Lucr. 
MORNCEAU, 5. m. 1° Portion sé- 
paree d'une ch. solide qui peut étre 
manges. (Boulette, buuchéel Ofa, æ, 
f, Cic. (Portion coupée ou rompue) 
Frustum, i, n. Cie. Virg. Sen. =: Mor- 
cean de pain, Panis offa. Col. frus- 
tum. Sen. fragmentum (a, 0. Plin 
fragmen (minis), n. Suet. Pelit — de 
pain, Pants frustulum (i), n. Apul. 
cffula (æ), f. Veg. Petit — de viande, 
Offula carnis. Varr. Manger un — 
= faire collatiua), Gustare, n. Cie 
Pl.-j. Couper en morceaux, par —, 
In frusta secare. Virg. Couper des 
Lhbons en —, Thynnos membralim cæ- 
dère. Plin. Couper en — menus, Voy. 
20, || Fig. Oter à qqn les morceaux 
de la bouche, Voy. nnccne 2°. | 
2° Partio soparee d'un corps solide qcq. 
(En gén.) Pars, arts, f. Cic. (Partie 
d'une cb. rompue, brisée) Fragmen- 
Hum, à, n. Cic. Liv. : Morceau de 
pierre, Fragmentum lapidis. Cic. Peut 
— d'os, Parvulum fragmentum ossis. 
Cels. Des morceaux de cristal, Frage 
menta crystalli. Plin. Morceau de 
bois, Lignum, i, n. Cic. Petit — de 
chaur, Curnuncula, æ, f. Cic. — d'è- 
Loile, Pannus, i, m. Hor. Plin. — de 
linge, Linteum, à, n. Cac. Plin. Petit 
— de linge, Linteolum, i, n. Plaut. 
Col. Petit — de terre (= petit chawp), 
Agellus, i, m. Cic Couper le corps es 
murceaux, Concidëre corpus 1n parles. 
Petr. Mettre en — le corps de qq 
Aliquem carpère (0, is, psi, pium) 
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Sen. Mettre une statue en —, Sla- 
faam comminuère de is, ui, ufum). 
Cic. En petits —, Eu menus —, Par 
petits —, Sinutim. Cato. Plin. AMi- 
nutatim. Cic. Virg. Minute. Col. 
Mettre, Couper en gi pelils —, 
Minutins concidre. Cic. || 3° Partie, 
Fragment d'un ouvrage d'esprit. Locus, 
i, m. Cic. (plur. i, orum, m. Sen. 
Tac : a, orum, n. Hor.) : [Cicéron] 
basarda des morceaux brillants, Læ- 
tiores lucos attentavit. Tac. — choisis, 
Eclogarii, iorum, m. pl. Cie. Eiecta, 
erum, 0. pl. Pl.-j. Raconter par —, 
Particulatim narrare, act. Ad Ter. 
Mettre en — la philosophie, Voy. 
monceuen. Discours fait de pièces et 
de —, Oratio e frustis collata. Quint. 
congesta ex diversis. Quint. || 4° Mets 
dans son entier. Cibus, i, m. Cic. 
Esca, æ, f. Cic. : Morceaux délicats, 
Cuppedia, iorum, n. pl. Plaut. Scila- 
meuta, orum, 0. pl. Plaut. || 6e Œuvre 
littéraire vu artistique dans son entier. 
Opus, peris, n. Cic. = Beau worceau, 
C. cuer-D'œovas. 

MONCELER, v. act. Diviser par 
morceaux. in partes divid®re (o, is, 
orsi, visu), act. Cic. = Morceler son 
armee en petits corps, In multas 
parvasque parles exercilum carpère (0, 
W, psi, ptum). Liv. Vendre les biens 
du peuple en les worcelant, Bona po- 
pui divendére (0, is, s. parf., diluin). 
Cic. Vendre un fonds de terre en le 
—, Fundum distrahëre (o, is, traxi, 
tractum). Dig. Murceler la philnsu- 

hie, Philosophiam in frusta divid®re. 

en. — sou sujel, Rem disceruëre (0, 
ü, psi, ptum). Cic.— le style, Carpère 
orationem membris minulioribus. Cic. 

MORCELLEMENT, 8. m. Action 
de morceler. Diuvisio, onis, f. Cie. = Le 
morcellement d'un fonds de terre, 
Fundi distractio, f. Dig. 

MORDACITE, 8. f. 1° Propricté cor- 
rosive. Mordacitas, atis, (. lin. || 2° 
Fig. Medisance aigre et piquante. Acer- 
butas, atis, [. Quint. 

MONDANT, ARTE, adj. 1° Qui mord. 
Mordar. yèn. acis. Plaut. || 2% Qui 
est corrosif, qui entame. Mordur, 
gén. acis. Ou. Plin. =: Sur mordant, 
Sucus mordar. Plin. Poudre mor- 
daote, Puluis mordar. Plin. Saveur 
—, C. uonoacrré 1e, Av ir un goùt 
mordant, Gusiu acri mordère (e0, es, 
momordi, morsum). Plin. || 3° Fig. Qui 
crilique avec malignite. Mordar, gén. 
acus. Tor. Ph. Sen.-rh. Asper, era, 
erum. Cic. Acerbus, a, um. Suet. Acer, 
enis, cre. Pl.-j. : Homme très mur- 
dant, Homo mordacissimus. Sen.-rh. 
Plaisanteries mordantes, Asperz fa- 
celtæ. Cuc. Tac. Moquerie mordante, 
Acerba cavillatio. Suet. 

MohnanT. s. m. 1° Timbre sonore 
el penstrant de la voir =: Voix qui a dn 
Durant, Vox acris. Luer. Quint. Il 
2° Fig. Force, piquant, originalito {dans 
l'asprit). Sal, alis, m. Cic. : Qui a du 
mordant, Salsus, a, um. Cic. Qui ne 
manque pas de —, Non insulsus. Cic. 

MORDICANT, ARTE, adj. 1° Âcre, 
œrrosif. Mordaz, gén. acis. Plin. 
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Acer, cris, cre. Plin. | 2% Fig. Qui 
aime à médire, à critiquer. Mordaz, 
géo. acis. [ur. Sen.-rh. 

MORDICUS, adv. Aveo ténacité. 
Mordicus. Cic. 

MONDILLER, v. 0, et act. Mordre 
legercment et à plusieurs reprises. 
Mursicare, s. parf. ni sup., act. Fest. 
* Leniter mordëre (eo, es, momordi, 
morsum), act. 

MORDONSE, ÉE, adj. Qui est d'une 
couleur brune mélee de rouge. Rubidus, 
a, um. Gell. 

MORDRE, v. act. et n. ie Serrer 
avec les dents. Mordère, eo, es, mo- 
mordi, morsum, act. Cic. : Mordu par 
un chien, À cane morsus (a um). 
Plin. Murdre un éléphant à l'oreille, 
In aurem elephanti morsum defig’re 
(o, is, Azi, firum). Plin. En mordant, 
Mordicus (adv.\. Cic. Morsu. Plin. 
Couper, Detacher qq. ch. en —, 
Aliquid auferre mordicus. Cie. Ali- 
quid demordere, s. parf. Plin. Se 
mordre les ongles, Ungues rodëre (0, 
is, rot, rosuin). Hor. demordère. Pers. 
Se — la langue, (Au pr.) Linguam 
præmordère Ce es, mordi, morsum). 
Luc. (Au fig.) Voy. Lancue. | Mordre 
dans qq. ch., Mordére aliquid. Pers. 
Mart. — à l'hameçon, Voy. ua- 
MEÇON. || Chien qui mord (= ha- 
bilué à mordie), Canis mordaz (géo. 
acis). Plaut. || Fig. Murdre la pous- 
sière (= loraber sur le champ de ba- 
taille), Humum ore mordère. Virg. 
Humum mandère (o, is, mandi, man- 
sum). Virg., et pl. simpl. In acie ca- 
dëre (o,is,cecïdi, casum). a. Cic. Faire 
— à qqn la poussière, C. ABATTRE 20, 
TUEn. Se — les doigts, C. Se n&- 
PeNTIN. || 29 Serrer avec le bec; pi- 
quer. Une puce mord, Pulez mordet 
(voy. 40). Bart. || 3° Act. et surt. 
neut. Ronger. Rodre, o, is, rodi, 
rosum, act. Ov. Plin. : La chaux mord 
sur letuf, Tophus calce rodttur. Plin. 
Être mordu par le vinaigre, Aceto 
mordéri (voy. 1e). Plin. || 4e Pcne- 
trer dans. Mordëre (voy. 1e), act. 
Cels. Plin. = Le soc mord dans la 
terre, Voner mordel terram. Plin. 
L'endroit où — le fil, {d quod a lino 
mordetur. Cels. || 5° Pig. Critiquer avec 
malignité 3 Mordre sur la conduite 
de qqu, sur qq0, Aliquem mialedico 
dente carpère (0, is, psi, plum). Cic. 
Aliquem mordère (voy. 1°). Hor. — 
sur un ami absent, Amicum absentem 
rodëre (voy. 3°). Hor. Voy. pécui- 
RER 90. 

MOREBAU, adj. m. Noir (en parl. 
d'un cheval) = Cheval moreau, Equus 
(1) niger (gri), m. Vulg. 

MOREE (LA). C. PÉLOPONÈSS. 

MORELLE, 8. f. Sorte de plante. 
Solanum, 5, n. Plin. 

MONRES |LES). C. MaAUNES. 

MORESQUE, adj. Relalif aux Mau- 
res. Maurusiacus, a, um. Mart. 

Monssous, s. f. Femme du pays des 
Maures. * Maura, æ, f. 

MORET-SUR-LOING, v. de France 
Seine-et-Marne). *Morstum, à, 0. 
Lithophanum, À, n. 
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MORFUIL, v. de France (Summe). 
* Slorelium, ti, 0. 

MORFONDRE, v. act. Causer un 
froid qui ponotre : Morfondre l'armée, 
Erercitum rigefacïre (io, is, feci, s. 
sup.). Front. Morfoadu, Algeus, gèn. 
entis. Ov. Être —, Frigère, 0, es, 
friri, s. sup., a. Ter. Alyére, 00, es, 
alsi, s. sup., 0. Juv. 

Se uouronone, v. réf. 1° Se refroi- 
dir. Algescre, o, is, alsi, 8. sup., n. 
Ter. |] 20 Perdre beaucoup de temps à 
attendre : Se morfondre devant Vetes, 
en Sicile, Ad Veios, În Siciliä conse- 
nescére (o, is, senui, s. sup.), n. Liv. 

MONGUE, s. f. 4° Contenance gravo 
et serieuse. Supercilium, it, n. Cac. z 
Passiuns que sa morgue cachait, 
Libidines quas fronte et supercilio 
contegebat. Cic. Rebarbalif et plein 
de —, Tristis el superciliosus. 
Sen. À 2° Excôs de suffisance, orguoil. 
Voy. onauriL. 

BORIDOND, ONDE, adj. C. mou- 
RANT {°. 

MORICAUD, AUDE, adj. C. BAUx 
(de tent). 

MONIGENER, v. act. 1° Former 
les mœurs (de qqn). Informare, acl. 
Cie. |} 2° Corriger. Vuy. ce m. 1°. 

MORILLE, 5. f. Sorte de cham- 
pignon. * Alorchella (æ) esculenia (æ), 

. (Linn.). 

MORLATX, v. de France (Finis- 
tère). * Mons (ontis) Relarus (1), m. 
* Morlæum, 1, 0. 

AIONNE, adj. 1e Triste. Tristis, ©. 
f.,e, n. Cæs. : Uu morne silence, Si- 
lentium tnale. Liv. Voy. TRISTe. || 2e 
En parl. du Lempi. Couvert. Vuy.cem. 
1 3° En parl. d'une couleur. Sombre 
: Couleur morne, Fuscus color. Suet. 

MORNPURE, dicu du sommeil. Mor- 
phens, eos, acc. ea, m. Ov. 

MOROSE, adj. Qui est chagrin, dif- 
ficile, bizarre. Alorosus, a, um. Cic. 
Voy. cuannin (adj.) 2°. 

MOROSITE, s. [. Humeur chagrine. 
Morositas, atis, f. Cic. Voy. cHAGRIN 
(adj.) 20. 

MORS, s. m. Pièce qui se place dans 
la bouche du choval pour le gouverner. 
Frenum, à. n. Liv., pl. souv. empluyé 
au plur. Freni, orum, masc., mieux 
que Frena, orum, neut. Cie. Voy. 
rnkiN {° = Prendre le œors aux 
dents, (Pr.) C. S'EMPORTER 1e. (Fig.) 
Voy. Fnein Îe. 

MONSE, s. m. Mammifère marin. 
Hippocampus, 1, m. Plhin. * l'richechus 
(i) Rosmarus (1), m. (Linn.). 

MORSURE, 3. f. 1° Plaie faite en 
mordant, en piquant. Morsus, üs, m. 
Cic. = Mocsure d'un serpeal. Serpentis 
morsus. Cic. ictus (üs), m. Plin. Faire 
uae — terrible, Mforsumn terribilem 
imprimère. Plin. Les guèpes font des 
morsures morlelles, Vespæ mortife- 
ros ictus fariunt. fin. Vay. monnue, 
|| 2e Fig. Effets de la medisance, de la 
calomnis. Aorsus, üs, m. flor. Lens, 
entis, masc. (— dent). Cic. Lenles, 
tum, masc. pl. V.-Max, = Par les 
morsures de la médisance, duledico 
dente. Cic. Éviter les — de l'eavie, 
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Malignitatis dentes vitare. V.-Max. 
MONT, 8. [. de Cossation de la vle 
(on gen.). Mfors, ortis, [. Cic. Obrutus, 
Ms, m. Cic. Decessus, Gs, m. lu. 
Ercessus & vila, et abs. Ercessus, 
üs, wo. Cie. Vuæerilus. Sall..et abs. 
Erttus, üs, m. Nep. Vitæ finis (is), nm. 
Cic. Ocrasus, Gs, m. Cuc. : La mort na- 
turelle, Murs necessaria. Cic. Faialis 
murs. Vell. Mors natural. Sen. Mou- 
rir de — naturelle, de sa belle —, 
Nalurë occidère (0, is, cidr, casum), 
p. Cie. Fato obire (eo, is, ivi et üt, 
itum), a. Tac. Morte sud mori (ior, 
ëns, morluus sum) ou defungi (er, 
ris, funcius sum), dép. Sen. — 
subite, Repentina mors. Cic. Subita 
mors. Quint. langer de —, Peri- 
culum mortis. 2æs. vils. Liv. Elre 
en danger de —, Vité& periclitan, 
dép. Quint. Voy. nanGen 1°. Causer 
ls —, C. Faire mouRIR 1°. Qui cause 
la —, C. monte 3°. — prochaine, im- 
winente, Mors propinqua. Cic. Sa — 
est prochaine, lors illi a propinquet 
Cic. Aux approches de la —, Cirea 
mortem. Plin. La veille de sa —, 
Pridie quam ezcessit e vitä Cic. Le 
jour de la —, Fatalis dies. Tac. Ce 
jour-la sera celui de ma —, fil. dies 
vile finem mia afferet. Cic. Le jour 
de sa — fut..., Dies, quo € vilä exces- 
sit, fuit... Cie. Heure de la —, {ora 
fatalis. Suet. decrelvria. Sen. Qui est 
à l'artirle de la —, Aorti prorimus. 
Fronto. Voy. ARTICLE 1°, MOUHANT. 
À son lit de —, Voy. urr 1°. Cuwme 
il le dérlara au mnment de sa — 
Sicut in morte suû declaravit. Cic. Si 
ls — m'avait arrête au tuilieu de ma 
carrière, elait venne rue surpreadre, 
Si me fata intercepissent. Quint. En 
cas de —, Voy. cas 2°. Arracher 
qan à la —, Aliquem er melià morte 
eriprre. Cic. Je souhaite la —, Cupio 
emori. Ter. La — n'alleint pas la 
loire, Laus emori non polesi. Cic. 
a m'annunce la — de mun père, 
Mortuus lesse) paler ad me nunlialur. 
Plant. Telle ful sa —, Habuit hune 
vttz finem. Vell. une eritum. Tac. 
Aprés la —, Post moriem. Quint. 
Aprèesis — de Rumulus, de Sylla. 
Pust obitum Romuli. Cic. Mortuo 
Sullé. Sall. Aimer qqn après sa —, 
Amare aliquem mortuum. Cic. || Les 
Murt, sorte de déesse, Murs, orlts, 
f. Hor. || Pig. La maladie de Tulha 
me met la mort dans l'âme, Tulliz 
morbus me eranimat. Cic. Ces paroles 
me mettent Is — daos le cœur, Hz 
voces me interimunt (voy. 4e). Cic. 
Faire souffrir mille morts à qqa, Ali- 
quem male excruciare. Plaut. J'ai 
souffert mille —, Omnibus eritiis in- 
terii. Plaut. Soulffrant mille —, Cru- 
ciatu summorum dolorum confectus (a, 
um). Cic. lls ne svuot pas d'humeur 
à disputer jusqu'à ls mort, Nolunt 
ætatem in litibus eonterëre. Cic. llair 
la —, Vuy. pl. bas À mort (lac. 
adv.). Îls te veulenl al de —, Tibi 
pestem eroptant. Gic. || 2e Mort vio- 
ænta, meurtre. (En gén.) Mors, ortrs, 
f. Cic. Nez, acu, f. Cic. Interitus, 
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Ms, m. Cie. Letum, à, n. Cve. men. 
(Meurtre) Cædes, is, f. Cic. 3 Male 
mort, Mors tetra ou fæda. Cic. La — 
la plns afireuse, Mis-rrima omnium 
mors. Sall. Les genre: de — les plus 
affreux, Miserrima morts genera. (ic. 
Demander la — de qqn, Cæilem ali- 
cujus deposc®re. Suet. Comploter la 
— de qun, Conjurare de alrquo inter- 
ficiendo. Cic. in cædem alicujus. Curt. 
Donner la — à qqn, Alicui mortem 
inferre (fero, fers, tuli, illatum). Cic. 
necem afferre (fero, fers, atiuli, alla- 
fur) ou offerre (fero, fers, obtulr, 
oblatum). Cic. vilam auferre (fero, 
fers, abstulr, ablaium) ou adimPre (0, 
is, ni, emplum). Cic. Aliquem letn 
afficére (io, is, feci, fectum). Nep. 
Résuolus à dunner la — avant de la 
recevoir, Perdère prius quan perire 
opiantes. Liv. Donner la — à «jyn 
par le fer, par le poison, Aliquem 
ferro toil”re A is, sustulr, sublaltun), 
Cic. veneno tollëre. Cie. on necare. 
Suet. Voy. TuER. Causer là — de qqn 
(en parl. d'une cb.), Alicui morit 
esse. Cic. Porter la — au milien des 
eaouemis, Offerre mortem hostibus. 
Liv. Hier, Avancer la —, Moriem 
pruperare. Quint. admovuëre. Plin. 
Chercher la —, Mortem appetëre. Cie. 
Courir an-devant de la —, ÂAd mor- 
tem ire. Cic. Voy. counin 10, 10e. 
Alfrnater la —, Voy. ArrRaNTEn 2e. 
Mourir de — violente, Morte occum- 
blre (o, ts, eubut, cubilum), n. Liv. 
Mourir de — nalurelle ou de — vio- 
lente, Interire aut occidt (pass. de 
occidère, 0, 18, cidi, cisum —= tu:r). 
Cie. Voy. Être Toé. Mourir d'une 
— igoutninieuse, Turpi Lelo perire 
(eo, 15, 15, itum), on. Cie. Mourir de 
a mème — que qqn, Eoilem leto, 
quo aliquis inferiif, perire. Cic. Re- 
cevuir le coup de la —, Vuinus 
mortliferum accijëre (io, is. cepi. cep- 
tum). Cic. Après Ia — de son parenl, 
{nterfecio propinquo. Sall. || 4° Sup- 
plice capital. Murs, ortis, F. Cic. Nez, 
ecus, f. Cic. : Druit de vie el de mort, 
Jus de vitä. Liv. Gludis jus. fh9. 
Gladii potestas. Dig. Qui a droit de 
vie el de — sur ses conciluyens, Ci- 
vium suorum vils morlisque arbtier. 
Cie. À qui on a douné droit de vie 
el de — sur son ennemi, Dominus 
uilæ necisque intmici factus. Liv. 
Crime qu merite la —, Voy. capirat 
(di-) je. Arrêt on Sentence de —, 

0y. aRRèT 8e. La peine de —, Pœna 
(æ) capitis. Cæs. mortis. Cic. Ultima 
(æ) pæna (æ). Liv. Pœna a captlalis 
(is). Suet. Suyplicium (ii) ultimum 
(i). Cie. Cæs. Suppliaum capitis. Suet. 
Sous peine de —, Sub pœnûä capitis. 
Cic. Demsnder la — de qqn, Aliquem 
ad mortem deposc®re. Cæs. Condamner 
qqn 4 la peine de —, à —, Juger qqn 
à —, Damnare aliquem capilis ou ca- 
pite. Cic. Porter la peine de — contre 
quiconque aurait été..., Capita san- 
cire, si quis fursset. Cic. Être con- 
damne à —, Punart capite. Liv. Elle 
ae condamne elle-même à —, Sese 
ipsa morts multavit. Liv. Fixer le jour 
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Ge 1a — de qqn, Alicui diem necis 
destinare, Cic. À l'heure fixée pour la 
—, Ad horam moriis (ou morti) destie 
nalam. Cic. Envoyer, Livrer qqn à la 
—, Mlitifre, Dare aliquem ad murtem, 
Cic. Conduire qqn à la —, Alwyuen 
duceXre ad mortem. Cic. ad necem. 
A.-b.-Af. Punir qqn de —, Mettre gage 
4 —, Supplicw ertremo aliquem a/f- 
cêre (vug. 2e). Cie. De aliquo supyli 
cum sumêre (0, is, sumpsi, sump- 
tum). (Cæs. Je le mettrai au moula 
jusqu'à ce que.., Faire fouetler tous 
ses esclaves jusqu'à ce que — s'eo- 
suive, Te in pistrinum dedam usque 
ad necem. Ter. Onnem familiam usque 
ad mortem mulcare. Suet. || 4e Sui- 
cide. Mors, oriis, f. Cie. Nez. ecis, [. 
Cic. Interitus, üs, m. Cic. : Mort vo- 
lunlaire, Mors voluntara. Cic. où 
questa. Tac. ou arcessita. Pl.-j. [n- 
ferilus voluntarius. Cic. Nex volun- 
faria. Suel. Puusser qqn à se dunner 
la —, Aliquem ad voluntariam mor- 
tem propell're. Tac. Se donner la —. 
Morlem ou Necem sibi consciscére (0, 
is, conseivi Ou seit, scifum). Cic. Mor- 
tem voluniariam conscisc#re. Cic. Se 
occid#re (voy. 2e). Cic. Se ipsum is- 
terficrre fo: is, feci, fectum). Sulpie, 
ap. Cic. Se exanimare. Czs. Se inte- 
runêre (0, is, em1, emplum). Plaut 
Sibr manu vilam exhaurire (io, is 
hausr, haustum) Cie. Vità se privare 
Cic. Vim vtiæ suæ inferre (voy. e 
Veil. où afferre (wvoy. 2°). Tac. Sibi 
manus afferre. Cic. inferre. [urt. Qui 
3e dunne la —, Interemptor sui. Sen. 
Craisus qui s’est danué la —, Crassus 
suâple manu interfectus. Cie. Ilèter 
sa —, Ajortem properare ou in se 
festinare. Tac. llâler sa — par ls 
pusos Mortem veneno præcipre, 
lor 1] hâta sa — en 3e coupant les 
veines, Întercisis vents norlem ap- 
properavit. Tac. Prévenir la —, An- 
ticipare mortem. Sul, Attends la —; 
pourquoi la préveutr? Erspecta mor- 
tem : quid occupas? Sen. Ne pas 18 
donner la —, Manus à se abstinére. 
Cre. ]| 6° Fin do la vie d'un animal; 
fin d'une ch. dMors, ortis. f. Virg. 
Ov. 1160 Fig. dont civice. Cessation de 
toute parlicipalion aux droits civils. Ce- 
patis demanniio ion1s), [. Cæs. Dig. 3 
Qui est frauwpé de mar civile, Ca- 
pite deminutus. Liv. minor. Hfor. à 
7e Monr é&TEnnecLe. Damnation des 
pecheurs. Mors (ortis) æterna (æ). (. 
Aug. || 8° Fig. Cause de destruction : 
On dit que mun ex est la unvrl de 
la répubhque, Discessus meus dicilur 
reipublicæ funus (gén. mers, n. Cie. 
À uonr. loc. adv. De manière qu'os 
en meure : Être frappé à mort, Vd- 
nus murtiferum acciÿre. Cic. Voy. 
MORTELIEUENT Îe. |] Combat à mort 
{= à outrance), Infernecio, onûs, f. 
Cic. Se faire une guerre à —, inter- 
necivo bello certare, n. Cic. Armu 
inter se ad infernecionem conrurrére, 
n. Suet. || Haine à mort, Odium ca- 
pilale. Cic. internecivum. Jusl. 
Mettre à mort, Voy. morT 2° at Je. 
Cundamner à —, Voy. mont 3e. 
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À La wonr, loc. adv. Extrémement 
sfis me haïisent à la mort, Afihi 
erudeliter inimici sunt, Cic. Voy. 
MORTELLEMENT 90. 

À LA VIS ET À LA MORT, loc. advy. 
Toujours, pour toujours. Voy. Tou- 
ours. P..ar rousouns. 

MORT, ORTE, part. passé de wounin, 
Voy. ce vw. || Ad. 1° Qui a cesse de 
vivre. Mortuus, a, um. Cic. Erani- 
mus. Liv. Eranimis, rm. f.,e, n. (n'a 
au plur. que les cas en es). Liv. : 
Uo Lomme mort, Mortuus homo. Cic. 
Yoy. pl. bas mont (s. m.). Livrer 

n — ou vif, Aliquem vivum aul ne- 
catum tradëre. Sail. Il est —, Abiit 
a vitä. Cie. e medio. Ter. Virit. 
Plaut. 13 sont morts, Virerunt. Cic. 
Notre père est murt, Pater nobis de- 
cessit. Cic. Le père et la mère sont 
morts, Pater et mater moriui sun. 
Ter. Li tomba mort, Morluus con- 
elit. Cie. Enfants mort-ués, Emortui 
perius. Plin. À demi mort, Plus — 
que vif, Semivivus, 4, um. Cic. Se- 
micnimis, m. f.,e, n. (n'a au plur. 
que les cas en es). Liv. Semianimus, 
a, un. Liv. |} Brebis morte, Ovus mor- 
ticina. Varr. || Chair morte, Caro 
morticine. Suet. Voy. pl. bas 2°. || 
Arbre mort, Arbor demoriua. Dig. 
Bois — (de Îa vigne), Calamentiim, à, 
o. Col. Fleur morte, Flos mortuus. 
Plin. Feuille —, Folium deciduun 
(= tombee). Plin. || Fig. Mort ivre, 
lvre-murt, Voy. ivns 1°. Mort de 
fatigue, «le frayeur, de joie, Ezrani- 
malus lassitudine, Sen Cæs. meiu. 
Curt. gaudio. Liv. (C'en est mul je 
suis on homme — [| Interii! Plaut. 
Ter. Periil Plaut. Occilil Plaut. [Si 
je ne fais cela], je suis un homme 
—, ii pereundum est. Plaut. Je 
sais — pour toi, Tibi mortuus sum. 
Plaut. Qui est — aux chuses du 
siècle, À sæculi negoltiis in perpe- 
tuun remotus. D'apr. S.-Sev. — À 
l'espérance. C. nésespéné. Teint —, 
Color ersanquis. Sall. Yeux morts, 
Oculi forpentes. Quint. || 2° Frappe de 
mortificalion : Chair morte, Caro hebes 
(gen. etrs). Cels. Vay. pl. haut fe. || 
8e Paralyse. Præmoriuus, a, um. Suet. 
: Partie du corps qui est morte, Pars 
corporis velut præmoriua. Suet. Vay. 
PARALYSÉ. || Fig. De man murte. 
Voy. marin 5e. || 6 Fig. Dechu de ses 
droits : Murt rivilement, Cupite de- 
minu(us (&, um). Liv. Jure civium 
abalienatus. Liv. Capitis minor (gén. 
ons). Hur. || 5° Fig. En parl. des 
cb. Qui a perdu sa force au phys. et 
au mor., son autorite; qui est hors 
d'usage : Ghaux murte, Calr erstincta 
ou evanida. Vitr. Eau —, Vay. oon- 
manT (adj.) te. La Mer Morte (en 
Joiée), Mortnum mare. Just. Dras 
morts (d'un vieil athlète), Lacerti 
mortui, fic. Argent mort. Voy. 1u- 
PRONNCTIF, DORVIR 5%, Les quartiers 
les plus marts de la ville. (Lora) 
wrbis infrequentissima (de infre- 
quens). Liv Langie mmarte, * Lingua 
us ex vild communi abiit (Georg.). 

18 mortes, Leges moriuæ. Cie. 


MORTE 


Cela] est devenu lettre morte, Nul- 
ius momenfi putatur. Cic. Haine —, 
Souvenir mort, Voy. évanoui. 

Monr, wonra, 3. m. f. : Un mort, 
Momo (minis) mortuus (t), m. zu Tab. 
Col. et simpl. Mortuus. i, m. Cic. Une 
morte, * Femina (æ) mortua (æ). Le 
corps d'un mort, Corpus eranime. 
Cic. Liv. Cadaver, eris, n. Cie. Porter 
un — dans la maison de qqn, /n- 
ferre morluum in domum alicujus. 
Cic. Faire revenir qqn dn milieu 
des morts, Aliquem a mortuis erci- 
(are. Cic. Aliquem mortuum ab Oreo 
reducem in lucem facëre. Ter. Les 
morts, (En gén.) Mortui, orum, m. 
pl. Cic. (Sur le champ de bataille; 

æsa (orum) corpora ture n. pl. 
A.-b.-Af. Occisi. Cie. ou Cæsi. Tac. 
ou fnterfecti, orum, m. pl. Liv. Les 
— On! toujours tort, fi, qui periere, 
arguuntur. Plin. Ensevelir ses —, 
Scepelire eos qui cæsi sunt. Fronfin. 
Voy. cavavne. Les âmes des —, 
Voy. Aue 1°. 

MONTA DELLE, s. f. Espôco de gros 
saucisson. lomacina. æ., f. Varr. 

MORTAGNE, v. do France (Orne). 
* Morstunium, ti, 0. Moritonia, æ, Î. 

SORTAIN, v. de France (Manche). 
* Moretoniurn où AMorilonium, ti, n. 

MORTAISE, s. f. Sorte d'entaille 
dans une picce de bois ou de molal. 
Cardo (dinis\ femina (æ), fém. (oppusé 
à Tenon, cardo mascula). Vitr. 

MORTALITÉ, s. { 1° Condition qui 
rend sujet à la mort. Mortaliias, atts, 
f. Cie. |] 2° La condition humaine. Hu- 
mana {æ) mortalitas (aths), [. Just. || 
3° Morts plus ou moins nombreuses 
dans un espace de temps: La mortalité 
fut grande, Sfulta fuerunt funera (pl. 
de funus, n. = fuaérailles). Liv. 
Ville décimée par une grande —, 
Urbs assiduis funeribus erhansia. Liv. 
Par suite du manque d’eau la — se 
mit sur les bestiaux, Defectus aqua- 
rum pecorum moneénlium dedit stra- 
gem ‘de s{rages, Î{. — mouceau). Liv. 
Saisno dans laquelle la — se met sur 
le bétail, Tempus grave ef peslilens 
pecori. Liv. 

MORNTEL, ELLE, adj. {° Qui est 
sujet à la mort. AMortalis, m. f., e, 0. 
Cie. = Une sorte de dieu mortel (en 
parl. du sage), Mortalis quidam deus. 
Quint. Ce qu'ils ont en eux de — 
el de périsxable, Id quod in iis mor- 
tale et caducum est. Cic. Dépomlle 
aorlelle, Voy. otpourr.us 2°. || 2e Re- 
latif à l’homme, humain. Mortalis, m. 
f.,e,n. Cic. Ifumanus, a, um. Cic. : 
Canilition morteile, Mortalis conditio 
wiiæ. Cic. Puisqu'elle était nés de 
condition —, Quoniam homo nata 
fuerat. Sulp. ap. Cic. Le dernier des 
travaur mortels d'Énée, Æneæ ulh- 
mum operum mortalium. Liv. || Se Qui 
cause la mort. (Ordin.) Mortifer, era, 
erum. Cic. (Rar. en prose) Lelifer. 
Virg. Col. Letalis, m. f., 6, n. Virg. 
Plin. Suet. : Maladie mortelle, Wor- 
bus mortifer. Cic. eapitalis. Cels. le- 
tifer. Col. Breuvage mortel, Morti- 


ferum poculum. Cic. Venin —, Ve- 
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nenum letale, Plin. Coup —, fctus 
mortifer. Col. Rlessure mortelle, Yui- 


nus inortiferum. Cic. Nep. letale. Suet, 

tre mwrlel pour qqu, Alicui esse 
morti. Cic. Les cuups qui alivignent 
la moelle épinière sont loujuurs 
mortels, Îs servari non polesi, cui 
in spind medulla percussa est. Cels. 
Le cuup de taille esl rarement mor- 
lel, Czsa non frequenter interficit (de 
interficëre, io, feci, fectum). Veg. } 


&o Fig. Qui fait perdre la grâce de 


Dieu. Aortifer, era, erum. Lact. Hier. 
Capitalis, m. f., e, n. Aug. || 5° Qui 
va jusqu'â vouloir la mort de qqn. 


Capitalis, em. f.,e,n. Plaut. Cic. = 


Ennewi mortel, Capitahs inimicus. 
Pluut. Haine mortelle, Odium capi- 
tale. Cic. internecivum. Just. Voy. 
IMPLACABLE. || 8° Funeste pour. Eri- 
fiosus, a, um. Cic. Eriliabrlus, m. f. 


e, n. Cie. Ertitialis, «. fic. = Mortel 


aux citoyens, à la république, Exi- 
fiabilis civibus. Cic. Extiivsus rei 


publicæ. Cic. Voy. roNmsTe 1°. L'ava- 


nice est mortelle à la pruhité. Àra- 
rilia probulatem subrertit (de sb- 


vertére, 0, verti, versum). Sal. l'orter 


aux mœurs une alteinte —, Mures 
graviter affigëre (o. is, Airi, fio- 
(um). Plin. || 7° Extrôme, excessif 
en son genre. Grauts, m. f., €, 0. 
el mieut Gravissimus, &, um. Cic. 2 
Outrages mortels, {nsanabiles contu- 
meliz. Cie. Nourrir contre qqn une 
anunosilé murlelle. Præcipuum cer- 
{amen animi aduersus aliquem su- 
mére. Liv. Ces paroles me causent 
de mortelles augoisses, flæ voces me 
interimunt (de inferimêre, 0, emi, 
empium = tuer). Cic. La maladie de 
Tultia me cause ua chagrin mortel 
Tullie morbus me exunimal. Cic. 
8’ Que sa duree rend fastidieux. Voy. 
FASTIDIUUL. 

MonTeL, ELLS, 8. m. f. Homme, 
Femme; Aa pl. L'espèce humaine : Un 
mortel, Mortalis, is, masc. Plaut. 
Cie. Homo, minis, masc. Cie. Une 
murtelle, Homo, férm. Cic. Virg. Voy. 
reuws. Les mortels, Morlales, tum, 
m. pl. Cic. Un simple mortel, Un 
misérable —, Homunculus, i, mase. 
Cie. Cet heureur —, Jlle beatus. Cie. 

MORTELLEMENT, adv.{° À mort 
Mornfere Pl.-). Dig. Letalter. Plin.s 

tre malade mortellement, Mortifere 
ægrotare. Pl.-j. || Pig. Hair Pompée 
murlellement, Capital odio a Pom- 
peio dussudère. Cic. Voy. maAïR. |! 3e 
De façon à perdre la grâce de Dieu s 
Pécher mortellement, * Capitale pec- 
caltum admaltère (Georg.). H 3° Exces- 
tlrement. Graviter. Cic. : Morleile- 
ment eanuyenr, Molestissimus, a, um. 
Cie. Le repas m'a — ennuyé, Me 
male convimii (æsum esi. Plaut. 

MONTIER, s. m. 1° Sorte de vases 
pour piler. Mortarmum, ü, n. Carto, 
Col Pila, æ, f. Cato. Plin. 1 2° Sorte 
de bouche à feu en forme de vase à 
piler * Mortarium (ii) bellicum (1), n. 
(Georg.). |] S° Melange de chaux, de 
sable, eto., gâches ensemble. Morta- 
riun, ii, à. Vitr. : Moruer de sable, 
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MORTIFÈRE, adj. C. MonTEL 30. 


MONTIFIANT, part. prés. de mMon- 


TiFUR, Voy. ce v. |} MONTIFIANT. ANTE, 
adj. Qui humilie l'amour-proprs. Con- 
tumelhwsus, a, um. Cic. Acerbus. Cic. 
Indignus. Quint. Gravis, m. f., €, n. 
Cic. : Parole mortifiante, Contume- 
lia, æ, f. Sen. 11 est morlifant d'être 
vaincu.…, fndignum est vinci. Quint. 
Il est très — de revenir au même 
point, Habet magnum dolorem eodem 
reverti. Cic. 

MONTIFICATION, s. f. ie Alté- 
ration et mort du tissu des chairs. Cor- 
ruptio, onis, F. Cie. [| 2e Fig. Action 
d'affiger, de réprimer par des austo- 
rites, Mortifientio, onts, (. Tert. Ecel. 
: La murtificalion des passions, Libi- 
dinum refrenatio, [. Aug. |] 9° Humi- 
liation. (Action) Contumelia, æ,f. Cic. 
Acerbilas, atis, f. Cic. Indignitas, f. 
Czs. Cic. (État) Dolor, oris, masc. 
Cic. Ægritudo, dinis, f. Cic. =: Es- 
suyer une morlliration, Contume- 
liam accipire. Cic. Subir loute espèce 
de morlilicatinns, Omnem indignita- 
ten ferre. Cic. Omnes acerbilates per- 
ferre. Cic. Donner une grande morti- 
fication à qqn, Alicui acerbissimum 
dolorem inurëre. Cic. || 4° Accident 
fâchcux. Ærumna, », f. Cic. 

MORTIFIER, v. act. 1° Causer 
l’alteration et la mort du tissu des 
chairs. Corrumpwre, o, is, rupi, rup- 
tum, act. Cels. Vilinre, act. Cels. || 
2° Faire que la viande devienne plus 
tendre. Mollire, io, is, dvi el ui, itnm, 
act. Cic. || 3e Fig. Afiger par des 
austorites, reprimer par des privations 
= Murtifier sa chair, ses sens, Corpus 
castigare. Aug. Carnem mortifirare. 
Tert. Ecel. — ses passions, Libidines 
domitas habëre (eo, es, bui, bitum). 
Cic. Cupiditates coercère (eo, es, cui, 
citum). Cic. || 4° Humilier par qq. 
procedé dur ot fächeux. À flig?re, o, is, 
fitri, flictum, act. Liv. : [ls étaient 
morlifiés qu'on le leur préféräl, Eum 
sidi anfeponi, indigne ferebant (de 
(erre, fero, fers, tuli, latum). Nep. 

OY. SUMILIER 2. 

Se MORTIFIER, v. {e Pron. S'altèrer. 
Corrumpi, or, Fris, ruplus sum, pass. 
Cels. || 2° S'attendrir. Voy. ce m. te. 
11 3° RéQ. Fig. Mortifier sa chair. Voy. 
MORTIPIER 30, 

MONT-NE, MORT-NÉE, VOY. MORT 
(adj.) te, 

MORTUAIRE, adj. Relatif au ser- 
vice funcbre. Funebris, m. f., 6, n. 
Cic. : Registres mortuaires, Annales 
funesti. Liv. Voy. mrènne {e. 

MORUE, s. f. Lorte ds poisson. * Afo- 
ruta, æ, f. (xine siècle, dans Littré). 

MORVE, 8. {. 10 Maladie du cheval =: 
La morve d'un Cheval, Mucus (1) per 
nares equi effluens (entis), m. D apr. 
Veg. 1 2° Mucosité nasale. Nasi mucus 
{1}, m. Cat. et abs. AMfueus, m. Plaut. 
Cels. Sen. 

MORVEUX, «use, adj. de (En 

arl. d'an cheval) Atteint de morve : 
[Ce] cheval est morveux, Mucus 


i,0. Vitr. Application de 
ce, Arenalio, onis, f. Vifr. 
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equo per nares effluit. Veg. || 2° Qui 
a la morve au bout du nez. Afucu- 
lentus, a, um. M.-Aurel. ap. Fronto. 
Il Nez morveux, AMuculentæ nares. 
Prud. || Fig. : Petit morveux, Petite 
murveuse (= petit garçon, pelite 
fille), Voy. sNranT 1e. 

1. MOSAÏQUE, adj. De Moïse. Afo- 
seus, a, um. Juvc. Blosetus. P.-Nol. 
Mositicus. Fort. 

2. MOSAIQUE, s. f. Ouvrage fait 

de plèces rapportees de manière 4 re- 
presenter des figures, eto. (Plafond, 
Mur revêtu d'un assemblage de pe- 
lits cubes de verre ou de petites 
ièces d'émail de différentes cou- 
eurs) Musivum (i) opus (peris), n. 
Insce., et simpl. Musivum, 1, n. Aug. 
Aluseum opus, n. Inse., et simpl. Afu- 
seum, à, ü. Spart. Treb. (Pavè formé 
de petits cubes de marbre ou de 
ierres naturelles de différentes cou- 
eurs) Lithostrolum (i) pavimentum 
(i), a, et simpl. Lithostrotum, à, n. 
Varr. Plin. Capit. (Assemblage de 
petits cubes disposés de manière à 
suivre le mouvement des contours 
de l'objet représenté) Vermiculatæ 
(arum) erustz (arum), f. pl. Plin. : 
Pelil cube employé pour la mo- 
saique, Tessella, æ, f. Plin. Sen. Juv. 
Tessera, f. Plin. Vitr. Tesserula, f. 
Lucil. ap. Cic. Représenter qq. ch. 
en —, Parvis e tessellis aliquid fa- 
cére. Plin. Tableau en —, Pictura 
de museo. Treb. Portrait en 
(Iome) pictus de musivo. Spart. Pave 
ea —, Lithostrotus, a, um. Varr. 

MOSAÏSTE, 9. m. Artiste en mo- 
Saïique. Musivarius, ît, m. C.-Tà. 
Tessellarius, ii, m. C.-TA. 

Moscou, y. doRussie.* Moseua.æ,f. 

MOSELLE, riv. de France. Mosella, 
æ,m.etf. Aus. 

MOT, s. m. 1° Une syllabo ou Une 
réunion de syllabes exprimant une idee. 
Verbum, à, n. Cie. Vocabulum, n. Cic. 
Voz,octs.f.Cic.2:Le mot plaisir, Le — 
de calamité, Verbum ou Vor voluptatis. 
Cic. Nomen calamitatis. Cic. [Idées] 

ui sont comprises sous le — bien, 
uw? subjiciuntur vocabulo recti. Ail 
Ier. Dire, Arhculer un —, Verbum 
facFre. Hirt. Cic. Vocem ore mitiëre. 
Varr. Garde-loi bien de prononcer 
un seul —, Cave vocem millas. Liv. 
Un seul — suffit pour les remettre 
sur la voie, Unius admonitione verbi 
in memoriam reponuntur, Quint. Je 
ue comprends absolument pas un —, 
Je n'en comprends pas le premier 
—, Verbum prorsus nullum intelligo. 
Cic. [Cela] se comprend uon d'après 
les mots mais d'après l'idée, Intelli- 
gilur, non ut dicium, sed ut sensiim 
est. Cie. || 2° Courte parole, chose 
dite brièvement. Verbum, i, n. Cic. 
Vox, ocis, f. Cic. =: Il n'y a pas de 
secours à attendre de ce mot : # Je 
suis ciloyeu romain », Nrhil est opis 
in hac voce : « Civis Romanus sum. o 
Cic. Venir par hasard à dire un — 
de qq. ch., Casu in mentionem alicu- 
jus rei inctdëre. Cie. D'un — tu ferais 
de lai tout ce qne tu voudrais, Eum, 
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quo velis, uno sermone possis perdu. 
cère. Cic. Explique-loi d'un —, Verbe 
expedi. Ter. Un — a suffi poor Le 
faire changer d'opinion, Verbo de 
sententià destilisti. Cie. On ne trouve 
as un — dans leurs ouvrages sor 
a constitution des empires, Üe civi- 
latibus instituendis littera in eonm 
libris nulla inventtur. Cie. Toucher 
un — de cela à Balbus, (De hoc) ali- 
quid cum Balbo loqui (or, Eris, lo- 
culus sum), dép. Cic. Je ne lui ai ja- 
mais dit un —, Nous n'avons jamais 
échangé un — ensemble, Nullus mihi 
cum tllo sermo fuit. Cic. Je n'ai ja- 
mais eu le plus pelit — de discus- 
sion avec lui, Nunqguam cum eo verbo 
uno concerlaui. Cic. Tu n'auras pas 
le deraier —, Non tacitum feres. Cie. 
Un —, Deux mots, je te prie; J'al 
deux — à te dire, Paucis te volo 
(s.-e. verbis alloqui}. Ter. 11 faat dire 
deux — du carartère de cel hbumme, 
De ejus hominis moribus pauca epla- 
nanda sunt. Sall. Dire très peu de 
—, Perpauca loqui, dép. For. lire 
son mot, (= donner son avis) Voy. 
Avis 10. (— prendre part à la con- 
versation) VOy. CONVERSATION {e. |] 
ne dit —, ne sonna —, ae souffla 
—, De plaça pas on — daus la 
conversalion, Nullum verbum unter- 
posuit. Quint. Qui ae dit — con- 
sent, Tuctiurnitas imitatur confes- 
sionem. Cic. Suppnorler des coups 
sans — dire, Plagas silentio ferre. 
Cic. Vous comprendrez cela sans que 
je dise un —, Îloc, me tacito, intelli- 
gelis. Cic. 11 n'a pas dit uo seul — 
de cela, De hoc ne verbum quidem 
fecit. Cie. De l'exclusion, pas un —, 
De erclusione verbum nullum. Ter. 
Pas un — du diffcrend, Le jurgio 
siletur (à l'impers. passif de silére, 
eo. lui, 8. sup., 0. — se taire). Per- 
sonne ne dit un — er faveur de la 
république, Vocem pro republicä nemo 
milttat. Cic. Ter. Trancber le —, Vox. 
TRANCHER. S'apilayer avec de erands 
mots sur le sort de la république, 
Magnifice casum reipublicz miserani, 
dép. Sall. Dire de grands —, Voy. 
AMPOULÉ. Gros mot, C. INsuRR 40, 
MENACE 40, Un — fn, Voy. ri (adj.) 
10. Fig. Le fn —, Voy. mix (ad) 1% 
1 3° Courte missive, billel, certificat. 
{Missive) Litterulæe, arum, f. pl. Cic. 
(Ceruficat) Libellus, ü, m. Dig. : Un 
mot d'écrit, Mèmes traduct, J'ai 
écrit ce —, ces quelques mots, Hoc 
litterularum exaravi. Cic. Îl a écrit 
ua mot sur moi à Rrutus, De me ali- 
quid ad Brulum scripsit. Cic. Jamais 
il ve m'a écrit le moindre —, 
Nunquam misit ad me litterim (= 
pas même un caractère d'alphabel). 
Cie. Cerlifier qq. cb. par un — 
signé de sa main, Significare aliquid 
libello manu suë subscripto. Dig. À 
6° Parole (par oppos. 4 chose, fait, 
realite); Vaine apparence. Verbnm,1, 
n. Cic. =: Question de mats. Disce- 
tatio verhorum. Liv. hispute de —, 
Verbi controversia. Cic. Ce ne son 
là que des —, Verba ista sunt. Ter 
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D fant regarder aux choses, non aux 
—, Rem spectari oportets non verba. 
Cie. L'estime, la gloire sont des —, 
Eristimalio, decus verba sunt. Cic. 
L'hounéteté a'est qu'un vain mat, 
Honesti nomen inanz est. Cic. La 
verta n'est qu'un vain —, In verbo 
tantum est virtus. Flor. [ls préten- 
dent que l'honnète n'est qu'un vain 
— dépourva de sens, Honestum quid- 
dam inani vocis sono decoratum esse 
dicunt. Cic. La république, le sénat 
ae sont plus que de vains mots, 
Nulla est respublica, nullus senatus, 
Cic. ] 6° Parole mémorable, sentence. 
Dictum, à, n. Cic. Senteniia, æ, f. 
Cic. Vox, ocis, f. Liv. Sen. : Mots 
recueillis par Caton, Dicta a Catone 
collecta. Cie. Ce mot de Scipion, Illud 
Scipronis. Cie. Voici nu — de Dé- 
mélrius, Axe vor est Demeirii. Sen. 

6° Parole spirituelle, plaisante, af. 

nique : Un mot, Un bon — | n 
gén.) Bonum (? verbum (1), n. Cic. 
{Mot spiriluel) Facete dictum {, D. 
Cie. Aa pl. Sales, 8. géa., mæ. pl. Cie. 
Facetis, arum, f. pl. Cie. (Mot pour 
nire) Dictum (ti) ridiculum (1), a. 
Plaut. Au pl. Ridicula, orum, n. pl. 
Cie. (Brocard) Au pl. Dicteria, orum, 
e. pl. Varr. Mart. Voy. sancasue. Le 
— est joli, Facete dictum (est). Plaut. 
Plus plaisant par sa face que par ses 
bons muts, Facie magis quam faceliis 
ndiculus. Cie. Dire un bon mot, Di- 
cEre aliquid perfacetum. Cic. Cicéron 
a dit 5lus e bas mots que per- 
soave, Cicero plura, quam quisquam, 
din facete. Quint. Debiter beaucoup 
de buas —, Afulta ridicule dicëre. 
Cic. Ce que les bons — ont de bles- 
sant, Offensio acute dictorum. Cie. 
Homme qui a le mot pour rire, Momo 
ridiculus. Cie. || 7° Demande ou Offre 
d'un pris. Indicatio, on1s, f. Plaut. 
Dig. Quf. Pretium, ii, n. (= prix). 
Cic. : Dire son mot, Indicare, n. 
Plaut. Prettum facrre. Plaut. La mar- 
chaadise t'appartient : c'est à toi de 
dire ton —, Tua merx est : tua indi- 
catio est. Plaut. Dire à qqu le bon 
—, son dermer — su sujel d'un 
foods de terre (qu'on met en vente), 
Pundum alicui semel indicare (— en 
dire le prix ane fais pour toutes). 
Cic. Puisque je connais lon —, Quo- 
niam nov (uum prelium. Cie. N'avoir 
qu'nn —, N'avoir pas deux mots, Non 
plus quam semel eloqui (vay. 2e), dép. 
Cic. Fig. Je prendrai César au mot, 
Ular (statim) conditrone Cæsaris. Cic. 
l 8e Le nom qu'on propose à deviner 
dans une enigme, etc.). Voy. Niue 
Le. |] Pig. : J'ar le mot de l'affaire, de 
cela, Rem perspezi (de perspicFre, io, 
vs, specinm). Cie. Hoc mihi patet (de 
palère, eo, lui, 3. snp., n.). Cic. || 
9e Parole qu'on est convenu de pro- 
poncer comme signe de reconnaissance. 
Signum, i, n. Hart, Cie. : 11 inventa 
le mot d'ordre, le — du guet, Signi 
dationem invenit. Plin. Voy. auær ie. 
Ê Fie. Donner le mot à qqun (— 
avertir de ce qu'il faut faire), 3Jo- 
nère (aliquem) quid facto opus sit. Ter. 
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Celui-ci qui avait le —, à qui nous 
avious donné le —, s'était retiré, /s, 
a nobis præmonilus, discesserat. Quint. 
Se donner le —, Inter se cumparare, n. 
Liv. Consentire, io, is, sensi, sensum, 
u. Cic. Liv. Ilx se donnent le — de 
nc pas vendre, Consenliun( non ven- 
dère. Cic. Voy. Se coNcERTER. 

Ex on uor, EN vaux uotTs, EN Peu 
o8 mors, loc. adv. Brièvement. Lre- 
viter : Pour tout dire en un mot, 
Ut plura semel complectar. Quint. Ut 
semel dicamus. Plin. Dis en deux 
mnls ce que tu veux, En deux —, 
que veux-lu? Confer in pauca quid 
velis. Plaut. Écrire en peu de — ce 
qui demande de longs détails, Hæe, 
quæ longiorem desiderant orationem, 
summalim perscribère. Cie. {Trailer 
un sujet] en aussi pea de — que 
possible, Quam brevissime. Cic. Quam 
Paucissimis. Sall. 

EN un uor, loc. adv. Bref, enfin. 
Uno verbo. Cic. Ne mulia(s.-e. dicam). 
Cic. Fouir, labourer, en un mot faire 
toujours qq. ch., Fod#ëre, aut arare, aut 
aliquid facëre denique.Ter. Voy. par. 

Mor À mor, Mort POUR mor, loc. 
adv. Littéralement, sans aucun change- 
ment. Ad verbum. Cie. Plin. Suet. Ad 
verba. Cic. : Opuscule qu'il faut ap- 
rendre mot à mot, Libellus ad ver- 
um ediscendus. Cic. Traduire — à 
—, — pour —, Erprimére verbum € 
verbo. Cic. de verbo. Ter. Reddëre 
verbum pro verbo. Cic. La leltre que 
j'ai traduite presque — poer —, 
Epistola quam lotidem fere verbis in- 
terprelatus sum. Cic. [Son] discoars 
écrit — pour — el qu'il l'a pro- 
noncé, Tolidem, quot dirit, verbis 
scripta oralio. Cic. Copier des livres — 
our—, Transeriblre libros ad verbum, 
lin. || S. m. S'assujettir au mot à 
mot, Alligare se ad omnia verba. Quint. 

ces uors, loc. adv. Aussitôt apres 
ue ces mots eurent êté dits. His dictis. 

all. Talibus dictis. Sall. Sub hæc 
dicta. Liv. Hzc ubi dixit. Sall. 

DauI-MOT, loc. adv. Sans dire 
tout : (Phormion] me comprenait 
à demi-mot, Vizdum dimidium dixe- 
ram, intellexerat. Ter. Tibère parlait 
loujours à demi-mot (— avec des 
réticences), Tiberio suspensa semper 
et obscura verba (erant}. Tac. 

MOTS COUVERTS, loc. adv. En 
s'exprimant de manière à voiler ce 
qu'on dit. Voy. couveurT (adj.) {e. 

MOTEUR, 8. m. 1° Celui qui donne 
le mouvement : Dieu a été le mateur 
du ciel, Deus motum czlo dedit (de 
dare, 0, as, datum). Cic. La nature 
qui est le — de tout, Natura omnia 
ctens (de cire, 60. es, civi, citum). 
Cic. || 2e Fig. Instigateur. Impulsor, 
oris, m. Cic. Concitator, m. Cie. Voy. 
INSTIGATEUR. || 3° T. de mécanique. 
Chose qui imprime ls mouvement : Etre 
le moteur de qq. ch., Aliquid movire 
(eo, es, movi, motum). Cic. 

MorTeunr, Trice, adj. Qui fait mou- 
voir : Avoir une force motrice, Vim 
movendi habère. Cic. 

MOTIF, s. m. Ce qui porte à faire 
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une oh., à adopter un avis. (Mobile, 
impulsion) Momentum, i, n. Cic. In- 
citamentum, n. Cic. [Raison déterini- 
nanle) Ratio, ents, Î. Cic. (Cause en 
gén.) Causa, æ, f. Cic. (Cause pre- 
œière) Principium, ti, 0. Cic. (Chose, 
fait) Res, ei, f. Cie. : Il y a quelque 
motif, Subest causa aliqua. Cie. 11 
n'a eu aucuo —, Nullä ratione ductus 
est. Quint. Quel — m'empèche de 
parlir? Quid causæ est quin proficis- 
car? Ter. Headre compte de ses mo- 
lifs, Consilit sui rationem ostend?re. 
Cie. Je l'ai fait agréer mes —, Tibi 
causam probavi. Cic. Alléguer pour 
motif une guerre, Prætendére causam 
belli. Fl. Motifs qui reposent sur 
une babilude, Causæ quz consuelu- 
dine tenentur. Cie. Ce motif les in- 
disposa contre les colons, Ea res 
disjunrit eos a colonis. Cic. Prélenda 
— de religion mis en avant par qqn, 
Nomen fictæ religionts inductum ab 
aliquo. Cic. Je suis empécbé par 
un — tout particulier, Me peculiaris 
quedam impedit ratio. PL.-j. Dunner 
pour principal — que.., Potissimar 
causam afferre (el la prop. iafn.). 
Tac. — plausible, Probabilis causa. 
Cic. — frivole, Tenuis causa. Cic. 
Rechercher les motifs qui ont détcr- 
miné la volonté, Causas voluntatis 
querère. Quint. Molifd'unerésolution, 
ausa consilii. Sall. [Crime] dont je 
ne puis découvrir le —, Cujus prin- 
Cipium invenire non possum. Cie. De- 
mander le — des éloges que j'ai 
dunnés à Vatinius, Requir”re cur lau- 
darim Valinium. Cic. 11 ajoute, Il 
donne ensuile le — de son opinion, 
Rationem subjicit eur sic opinetur. 
Cic. Fouroir un — de rompre la 
trêve, Causam tollendi indutias præ- 
ère. Liv. C'est un — pour moi d'en 
référer à..., Est quod referam ad {et 
l'acc.). Liv. J'ai un — valable de me 
reposer, Mihi quiescendi ratio con- 
stat. Pl.-j. Le plus puissant — pour 
braver les dangers, Afarimum peri- 
culorum incilamentum. Cic. On a eu 
ua — pour commencer.., Incipiendi 
ratio fuit. Cic. J'ai plus d'uo — pour 
vouloir emmener…, Mullz sunt causæ 
quamobrem cupto abduefre. Ter. !Inven- 
ler sans cesse de nouveaux motifs 
pour reculer, Alias deinde alias moræ 
causas facëre. Sall. 11 y a des — pour 
u‘ils réélisent.…, Est quod refciant. 

iv. C'est un motif pour que l'eu- 
faut soil.…, ÆEa est causa cur puer 
sit, Quint. 11 y a deux motifs pour 

ue tu doives.., Du causæ suni cur 

beas. Cic. Ce n'est pas cependant 
ua motif po. qu'il faille fuir les 
ecoles nambreutes, Non iamen hoc ee 
valet ul fugiendæ sint magnæ schols, 
Quint. Par ces motifs, fis de causis. 
Cic. Par de puissants —, Sunmü ra- 
tione. Cie. Par le motif que... Eo 
quod ou Ideo quod (el l'indic.). Cie. 
Voy. parce que. Par ce — qu'il a 
craint, Ob eam rem quod verilus est. 
Cie. Pour ce —, 0b eam causam. Cic. 
Ob cam rem. Cic. Eä de causd. Cic. 

Ob id.Liv. Ob hoc. Liv. Ko nomine 
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Cic. Vell. Pour divers motifs, Di- 
versä de causä. Nep. Pour un bon 
motif, Bono cunsilio. Cic. Bläiner l'un 
prur un —, l'autre pour un autre, 
Alium ali& de causä improbare. Suet. 
Il ne l'eût fait que paur ua grave —, 
U ae l'aurait pas farl sans un graves —, 
Id msi graut de causä non fecisset. 
Cie. Cest pour ce — que je te le 
recommande amsi, Quare sic lib eum 
commenlo. Cie, C'est pour ce — qu'il 
a la palme, qu'il avait le surnom.…, 
Propter hoc fert palmam. Cic. Prop- 
terea cognomen Àabebat. (ic. Sans 
molfs préalables. Nullis præposttis 
causis. Cic. Non sans un grave motif, 
Non sine graui causé. Cæs. Urdonner 
sans —, Sine causä edicFre. flic. 
Blämer sans —, Mualedicère sine ar 
gumento. Cic. Mellre qqn en arres- 
laliua sans —, Aliquem de ntkhile 
corrip#re. Liv. Cruel sans —, Gra- 
tuilo crudelis. Sall. Fureur sans —, 
Gratuitus furor. Liv. Accorder le 
droit de cilé sans — particuher, Gra- 
futto crvitatem impertire. Cie. Ce 
u'est donc pas sans — que Platon a 
cru, Non igatur frusitra Plato cre- 
didit. Quint. Voy. cauxe 2°. 

MOTION, s. f. {° Mouvement. Vory. 
ce m. |! 2° Proposition faite dans une 
assembles. Mentiv, onis, f. Cie. Re- 
latio, f. Cic. Liv. Mutio, f, Liv. = On 
agitait la moliun d'émigrer à Véies, 
Movebatur acto transmigrandi Veios. 
Liv. Approuver une —. felationem 
approbare. Liv. Les consuls font la 
— qu'il plaise au sénat de décider, 
In senatu consules mentionem faciunt, 
placère statur. Cic. 

MOTIVER, v. act. 1e Rapporter les 
motifs d'un avis, d’un arrêt, etc. (A li- 
cujus rei) raliunem exzpon're (0, is, 
posur, positum) Cie. ou afferre (fero, 
fers, altul, allatum). Cic. = Motiver 
qq. ch. dans une explication préli- 
minaire, Præfalione ralionem alicujus 
rei redd?re (o, is. didi, ditum). Quint. 
Faire certains changements après les 
avoir motivés, Mulare qurdam red- 
ditä, cur id fiat, ratione. Quint. Voy. 
axpuiquer 5°. | 2° Servir de motif 4 : 
Cela ae molive pas assez les repro- 
ches, Non Ame salis vehemens causa 
est ad objurgandum. Ter. Ne rien 
faire qui ae suit parfailement mo- 
tivé, Nuhil nisi summd ralione fe- 
eëre. Cie. [Acte] qui n'est pas —, 
Quod non habet causam. Quint. Sine 
causä factum. Quint. 

MOTRICE, f. de moTeun (adj.). 

MOTTE, s. f. 1e Petit morcoau de 
terre. Gleba terræ. Liv., el abs. Gleba, 
æ,f. Cie. Col. : Petite motls de terre, 
Glebuia, #,f. Col. |] 2° Butte. Voy.ce m. 

MOTUS, interj. Il ne faut rien diro, 
Tacito est opus. Ter. 

MOU ou MOL, ocre, adj. de Qui 
oède au toucher. AMullis, m. f., €, 2. 
Cic. : Lit wou, Cubile molle. Cels. 
Chair molle, Caro mollis. Cels. Cire 
très —, Cera mollissima. Cic. Sol 
mou, Solum molle. Cels. Le terrain — 
des cheunns, Viarum mollitudo (di- 
au), L Vitr. Rendre —, C. AuoL- 
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LR de. Devenir —, C. S'amOLLIR 4e. 
|| 2° En pari. du temps. Chaud et 
humide. *Calidus (a, um) et humidus 
a, um). || 3° Peu vigoureur. Afollis, m. 
f..e, on. Cic. Langurius, a, um. Cic. 
Solutus. Cic. Fractus. Cic. = Etre mou 
au travail, Ad opera cunctari, dep. 
Col. — dans la douleur, In dolore 
mollis. Cic. Âme molle, Mollis mens. 
Cæs. animus. Sen. La jeunesie est 
—, Juventus languet (de languëre, 
co, gui, s. sup., n.). Cic. Orateur 
mou, Orator solutus. Tac. fractus. 
Tac. (Orateur] dunt le geste est —, 
In gestu solutus on mollis. Cic. Débit 
—, Actio mollis. Quint. Style —, 
Oratio mollis teneraqne. Cic. Le style 
devient —, Oralio flaccescit (de flac- 
cescére, 0, 8. parf. ni sup., n.). Cic. 
I 4° Indolent. qui manque de resolu- 
tion. Afullis, m. f., e, on. Cic. Hemis- 
sus, a, um. Cic. soluius. Cic. Lenius. 
Cic. Languidus. Cic. Frigidus. Cic. 
Îners, gén. ertis. Cie. Segmis, mm. f. 
e, n. Cie. =: Nous n'svons pas été 
mou dans cetle discussiun, In eo ser 
mone non remissi fuimus. Cic. Accu- 
sateur très —, Accusalor frigidis- 
simus. Cic. || 6° Affaibli, enerve 

les plaisirs. Alollis, m. Î., €, 0. Cic. 
Éffemimatus, a, um. Cic. Enervalus. 
Cic. Languidus. Cic. Solutus. Quant. 
Fluens, gén. entis. Sen. (Juint. Delica- 
tus, a, um. Cic. |} 6° Qui annonce ia 
mollesse. Aollis, m. f., e, n. Cic. So- 
lutus, a, um, Cic. Fractus. Quint. 
Fluens, gén. entis. Sen. Delicatus, 
a, um. Cic. : Allure molle, fnces- 
sus fractus. Quins. (llomme] dont 
la démarche est —, fncessu fluens. 
Sen. — induicence, Soluta lenitas. 
Cie. Attention plus —, Solutior cura. 
Liv. || 7° Qui amollit l'âme. Mollis, 
m.f.,e, n. Cic. Delicalus, a, um. Cie. 
: Éducation molle, Mvullis educaho. 
Quint. Mener nne vie eMféminée el —, 
Delicate ae molliter virëre, l'ic. Mulles 
voluntés, Nelicatæ voluptates. Cic. \u- 
sique mulle, Effeminata musice. Quint. 

MOUCIHARD. s. m. C. espion 2e, 

MOUCUE, 5. f. 1° Genre d'insectes 
ailes. Musca, æ, f. Cic. = Petite muu- 
che, Muscella, æ,f. Insc. — guèpe, 
C. oups. — à miel, C. Aomizce. || 
Fig. : Regarder les moncbes voler, 
Spectare lacunar. Juv. Gober des —, 
C. musxr. Prendre la muuche. Sto- 
machari, dép. Cic. Quelle — te pique ? 
Quæ res agitatte? Plaut. Paire la — 
du coche, C. Paire l'Eeuparsag te, 
Pieds où Palles de mouches, C. onrr- 
PONN AGE. || Fioe mouche (= femme 
rusée}, Voy. aosé. |] 2e Petit morceau 
de taffetas noir qu'on se colle sur le 
visage. Splenium, ti, n. Pl.-j. || 3° Fig. 
Espion. Voy. ce m. 

MOUCUER, v. act. 1° Presser les 
narines pour en faire sortir les mu- 
cosites. Emungêre, o, is. munzi, munc- 
tum, act. Plaut. Ad Ter. : Moucher 
qqn, Aliquem emungère. Plaut. — 
son nez, Se emung’re. Ad Her. Suet. 
Emungi, pass. Varr. Juv. || 2e Oter le 
bout du lumignon d'une chandelle, etc. 
: Moncher une cebandelle, *Candelæ 
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fungum demÿre (0, is, dempsi, demp- 
fum) (Georg.). 

Moucuen, v. n. et Se woucæsa, v, 
réû. C. uoucuxn 500 nez. 

{. MOUCUERNON, 5. m. Petite 
mouche, Culer, licis, m. Col. Plin. 

2. MOUCHERNON, 8. m. C. Lvt- 
MIGNON. 

MOUCUETÉ, Éz, part. passé de 
MOUCHETER, Voy. ce v. || Adj. 40 Ta- 
chele. Voy. ce m. | 2e Dont la pointe 
est garnie de manière 4 ne pouroi 
blesser. Præmlatus, a, um. À.-b.-Af. 

MOUCUBTER. C. MARQUETER Îe 

MOUCUETTES, 8. (. pl. Instre 
ment pour moucher les chandelles 
Enunctorium, is, n. Vulg. 

MOUCHIETURE, s. f. Tache 
les poils, les plumes, sta Macule, &, 
f. Viry. Plin. Guita, f. Ov. Phn. 

MOUCUOUR, 8. M. 1° Mortsas 
d'etoffe pour se moucher, s'essuyer. 
Sudarium, di, 0. Crt. Mart. Suet 
Guine. : Petit mouchoir, Sudartolun, 
, à, Apul. || 2° Fichu pour se couvrir 
le cou. Focale, is, n. llor. Quint. 

MOUDRE, v. acl. Broyer par le 
moyen du moulin. Alul”re, ©, is, lat, 
litum. act. Ter. Czs. Plin. Commolfre, 
act. Col. Mold terëre (o, is, troi, 
tritum), act. Petr. Plin. Mola fran- 
gëre (o. is, fregi. frartum), act. Plin. 

MOUR, 5. f. Grimace que l'on fait ea 
allongoantlesievres s ‘: 1@ a inoue, La- 
bra porrig”re(0,18.reri.reclum\.{juint, 

MOUETTE, 3. f. Sorte d'oiseau de 
mer. Gaia, æ, f. Plin. 

MOUFLE, 8. f. 1° Sorte de gant. 
Voy. Gant. || 2° Sorte de machine 4 
poulies. Rechamus, i, m. Vatr. Tre- 
chlen, æ, f. Cato. Vitr. 

MOUFLON, 8. m. Bélier sauvage. 
Musimo el Musmo, onis. m. Plan. 

MOUILLAGE. S. w. Lieu de la me 
propre à } jeter l'ancre. Stutio (vais) 
navium. Plin., et abs. Statio, f. Cæs. 
z: Mouillage sûr, Tuta statio. Liv. 
Avant trouvé un bon —, Stationen 
quietam nactus (?s. l1eux qui offrent 
de beaux mouttiag's, Loca egregia 
tenendas ancoras. A.-b.-Al. Être au 
œouillaze, Voy. uouiLLé 2°. 

MOUILLÉ, 5, part. passé de 
MOUILLER, Voy. ce v. || Adj. 4° Ho- 
mide. Vay. ce m. 2°. || 2° ef 
au mouillage : Être mouille, În ste- 
tione esse. Liv. Être — à Lenptis, 44 
Leptim stare (0, as, steti, siatum), D. 
A.-b.-Af. Navires mouillés daas le 
port, Naves in portu stantes. Liv. Les 
navires étaient — près d'ane Île, 
Naves ad insulam staliones oblinebant 
{de obtimére, eo, es,tinui, tentum).l&s. 
Il resta mouillé, Navem in ancuris 
tenuit (de lenère, eo, es, (entumi. Ney. 

MOUILLER, v. act. 1° Rendre hu- 
mide. En gén.) AMfadefac?re, io. {s, 
feci, factum, set. Cic. (Par la pro- 
jectinn d'un liquide) Consperg/re, +, 
is, spersi, spersum, 8el. Cic. Adlsper- 
gÿre, act. Cic. Resperg”re, act Cie. 
(En versant sur) Perfundre, 0, 14, 
fui, fusum, act. Cic. : Mouiller de la 
laine dans du vinaigre, Madefaëre 
lanam acete (à l'ahl.). Plin. Si as 
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bœuf a été mouillé par la pluie, Si 
bos pluvid madefactus est (de made- 
feri, fo, fs). Col. Entièrement — 
d'eau, Totus aqud maidus. Cic. Voy. 
QUVECTER, HOUMINE 29. || 20 T. de na- 
vigation. Jeter dans l’eau (l'ancre ou les 
ancresi : Muuiller l'ancre, les ancres, 
et abs. Muuiller, Ancoram, Ancoras 
jacere io, is, Jeci, jactum). Virg. Cæs. 

Mouu.cen, v. n. Mettre son navire 
au mouillage. Voy. MOUILLER (act.) 
do et wooiccé 2°. 

Se uouiLuer, v. réf. C. S'HOMECTER. 

MOUILLURE, 8. f. 1° Action de 
mouiller. Perfusio, onis, f. Cels. Plin. 
} 2° État de co qui est mouille. C. uv- 
MIDITÉ. 

MOULAGE, 5. m. Action do mouler. 
(En par!. d'une matière note) Se Lour- 
pe par un v. Vay. moucen. (En parl. 
d'ua métal) Flatura, æ,f. Vitr. Plin. 

4. MOULE, 8. in. Objot creuse de 
manière à donner une cortaine forme 
à des matieres molles uu en fusion. 
Forma, æ. f. Col. Plin. =: Muules dans 
lesquels on coule l'airain, Formæ in 
quibus gra funduntur. Plin. Jeter en 
moule, C. moucen. |] Fig. Neux chuses 
différentes. mais jetées dans le mème 
moule, fes dupler, sed evdem eremyjlo 
[se facta). Suet. Lettres jetées dans 
e mème —, Litieræ uno eremplo. Cic. 
Toutes Les paroles sunt jeltées dans le 
méêrae —, Drania dictu {ua unà forma 
percussa sunt. Sen. Fait au — (= 
trés bien fait), voy: FAIT 40. 

2. MOULE, s, Î. Sorte de mollus- 
que. Mutulus, 1, m. For. Plin. 

MOULER, v. act. Jeter en moule, 
faire au moule: (En pari. des ma- 
uères molles) Mouler de la cire, 
Ceram in formam infundëre (o, is, 
fudi, fusum). Plin. — en plâtre sur 
oature l'image d'un bomine, /lominis 
imagtnem gypso e facie ipsà exprimrre 
(o, ts, pressi, pressum). Plin. Image 
moulée sur un cadavre, Imago cada- 
veri infusa. Quint. (En parl. des mé- 
taux) Mauler les membres d'une sta- 
tue, Status membra fund®re. Quint. 
La plus ancienne monnaie de bronze 
est moulée, Æs antiquissimum est 
fatum (de flare). Varr. || Fig. Let- 
tres moulées (— imprimées), * Lit- 
Lerz typis erpresse. 

Se uoocen, v. réf. C. Sc mODELFR. 

MOULEUR, s. m. Celui qui mouls 
des ouvrages de sculpture : (De ma- 
lières molles) Le muuleur d'une 
image de cire, Is qui ceram in 
formam infundit (Voy. moucæn). (De 
métaux) Voy. FoNNEUn 2e, 

MOULIN, 8. m. Machine à moudre. 
Moletrina, æ, f. Cato. Pastrinum, à, 0. 
Cic. : Petit moulin, Pistrulla, æ, f. 
Ter. De —, Molendarius, a, um. 
P.-jet. Pistrinensis, m. f., e, n. Suet. 
— à eau, Aquarta (æ) mola (æ), f. 
Pail. Teoir un —, Pastrinum exer- 
cère. Apul. Tourner le —, Molam 
versare. Juv. Envoyer qqn au —, 
Mettre qqn au —, Voy. urrrns 3e, 
Î Pig. Faire venir l'eau au moulin, 
Pecuniam facëre (io, is, feci, fatum). 
Cie. — à paroles, C. BaBiLLARD. 
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MOULINET, s. m. Espèce de tour- 
niquet. Sucula, æ, f. Vitr. |] Faire le 
muoufinet avec son javelot, Hastam 
vibrare. Cic. 

MOULINS, v. de France (Allier). 
*Alolinæz, arum, f. pl. 

MOULU, 08, part. passé de mou- 
DRE, Voy. ce v. || Adj. Fig. Extrôme- 
mont fatiguè. Voy. raricué Îe. 

MOULURE, s. f. T. d'architecture. 
Sorte d'ornement. C. oRN&MENT. 

MOURANT, part. prés. de MOUArR, 
Voy. ce vw. || HOURANT, ANTE, ad). 
40 Qui se meurt. Moriens, gén. entis. 
Cic. Moribundus, a, um. Plaut. Cic. 
Liv. Ezxspirans, gén. antis. Liv. = Il 
est mourant, Moribundus est. Plaut. 
Il tomba —, Procubuit moribundus. 
Liv. Corruit erspirans. Liv. || Subet. 
Les plaintes des mourants, Morien- 
iun gemitus. Liv. || En parl. des ch. 
(Sa] main droite pendil mourante, 
Dexira pependit moribunda. Virg. 
Parules entreconpées et mouranles, 
{= d'un mourant), Interruptæ atque 
mortentes voces. Cic. || 2° Fig. Lan- 
goureux : Yeux mourants, Oculi lan- 

uidi. Quint. Voix mourante, Voz 
anguens (gen. entis). Cic. [lis pro- 
teslaient] d'une voir —, SPmivivis 
voctbus. Cic. || Se Qui s'eteint, qui 
finit. Intermortuusr, a, um. Cic. : Les 
debris mourants [du parti de Cati- 
lina}, Reliquiæ intermoriuæ. Cie. La 
liberté inourante, Libertas exspirans 
(gén. antis). Pl.-j. 

MOURIR, v. 0. 1° Cesser de vivre. 
(Surt. naturellement) Afuri, ior, mo- 
réris, mortuus sum, moniurus, dép. 
Cic. Emori, dép. Cæs. Decedëre, o, vs, 
cessi, cessum, on. Czs. Cic. Nep. 
Ezrspirare, n. Liv. (De mort subile 
ou prématurée) Ezstingui, or, ris, 
slincius sum, pass. Cic. (Surt. de 
mort violente) Perire, co, is, ii el 
rar. vi, îfum, n. Cic. Interire, eo, 
is, il et non vi, itum, n. Cic. (Être 
tué) Occidi, or, éris, cisus sum, pass. 
Cic. Interfici, ter, Ens, de sum, 
pass. Cic. Necari, pass. Cic. |] Ptm- 
PHnases : (Rendre l'âme) Animam 
effiare. Cic. agëre (o, is, egi, actum). 

ic. edëre(o. is, didi, difum). Cic. emnit- 
{7re (0,19, misi, missum). Nep. Extre- 
mum spirilun reddëre (0, is, didi, 
ditum). Cie. (Sortir de la vie, quitter 
la vie) De vttä deced®re, n. Cic. E 
uttä cedëre ou disced”re, ü. Cic. Exce- 
dére vutä ou e vatä. Cic. e medio. Ter. 
A vilà recedÿre, nu. Cie. De vitä exire 
(eo, is, it el raï. ivi, itum),n. Cic. E 
vilä abire (eo, ts, it el non ivi, 
itum), a. Cic. Vitä ou E vita cadre 
(0, is, cectdi, casum), n. Cie. E vitä 
migrare ou emigrare, n. Cic. De vitä 
migrare, n. Cic. (Perdre la vie) Vitam 
amittre (o, is, misi, missum). Cic. 
Finir sa vie) Vivendi finem habire 
eo, es, bui, bitum). Cie. (Trouver la 
mort) Mortem obire (eo, is, tvi et pl. 
souv. ii, ifum). Cic. Obire diem su- 
premum. Nep. Oecumb?re mortem. Cic. 
Liv. ou morte. Liv. et abs. Occum- 
bére (o, is, cubui, cubitum), n. Cie. 
2: El faut mourir, c'est chose certaine, 
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Moriendum certe est. Cic. — d'une 
mor! naturelle, Natur& occtdëre (o, 
is, cdi, casum), 0. Cic. Naturæ cedbre. 
Cic. Falo fungi (or, ërvs, funcius sum), 
dép. Quint. Suä morte mori. Sen. l 
mourut quelques prêtres cette année- 
là. Sacerdotes aliquot eo anno demor- 
tut sun. Cie. S'il vieal à mourir, Si 
quid ei accidit. Cie. Si je venais à 
—, Si quid miki ÂAumanilus acci- 
disset. Cic. La plupart meurent de 
vieillesse, Plerosque senectus dissoluit 
(de dissolu#re, o, solvi, solutum), Sal. 
Mourir avaut son heure, Maturius 
erslingui quam fato suo. Cic. — dans 
les bras de qqn, In manibus ali- 
cujus immori. Sen. [l avail va — 
Luus les siens, Superstes omnium suo- 
rum exslilerat. Suet. — de maladie, 
Morbo mori. Nep. perire. Ilirt. Perire 
a morbo. Nep. S'il meurt d'indiges- 
Lion, Si cruditate contractä decesserit. 
Quint. Mourir de faim, Pame perire. 
Cic. interire. Cæs. mori. Petr. Mori 
inedid. Plin. Se laisser — de faim, 
Abstinentiä vilam finire (io, is, toi 
el it, itum). Tac. — d'une bles- 
sure, Ex vulnere mori. Liv. pe- 
rire. Liv. — dans un naufrage, Now 
fragio perire. Cic. — dans fes fers, 
Exspirare inter vincula. Liv. — dans 
les plus affreuses tortures, Sunmo 
cructalu perire. Cic. — sur le champ 
de bataille, In prælio occid£re. Cic. In 
acte cadëre. Liv. — pour 3a patrie, 
Pro patrà inori. Cie. cadëre. Quint. 
morlem oppelëre (0, is, ivi et tt, 
itum). Cie. — de la main de qqn, 
Ab alquo oceidi om inierfiei. Cic. 
Liv. — de sa propre man, C. Se 
donner la mont. Bien —, Savoir —, 
Bene mori. Liv. — d’une belle mort, 
Præclare perire. Cie. — d'une mort 
honteuse, Fœde perire. Cic. Vitam 
per suminum drdecus amiltère. Cic. 
Maintenant, meurs, Nunc morère. 
Virg. lis sont morts, Virerunt (= ils 
ont cessé de vivre). Cic. || Je veux 
mourir, Que je meurs, Je meure a 
J8 sais, si j'écris, Ne vivam si 
scio. Cic. Ne sim saluus, si scrtbo. 
Cic. Que je meure si je me rejoui- 
rais davantage, Moriar si magis gau- 
derem. Cic. Que je — si je ne pense 
a9..., si je ne suis pas inquiet, 
foriar ni puto. Cic. Peream nisi sole 
licitus sum. Cass. ap. Cic. || Eu parl. 
des végelaut. La vigne vit et meurt, 
Vivit vitis et moritur. Cic. L'arbre 
—, Arbor emoritur. Vitr. || Faire 
mourir qqn, Aliquem interfic?re (io, 
is, feci, Fétum). Cie. necare. Cic. oc- 
cid're (o, is, cidi, cisum). Cic. inte- 
rimére [o, is, emi, emplum). Cic. de 
medio toUÿre (0, is, sustuli, sublatum). 
Cic. communt luce privare. Cie. Ali- 
cui vitam auferre (fero, fers, abstuli, 
ablatum). Cic. necem afferre (fero, 
fers, attuli, allntum). Cas. Faire — 
qqn de sa main, Aliquem occidre 
suis manibus. Cic. manu su. Flor. 
Faira — sous le bâton, sous le fuel, 
ar le feu, Necare fusti (à l'abl.L 
Bal. Tac. verberbus. Cic. igni. Cæs 
Faire — par le poison, Venene in 
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terficére. Sall. tollrre. Cic. mecare. 
Suet. occidëre. Suet. Faire — de faim, 
de soif, Fame necure. Cic. interficère. 
Plaut. Liv. Siti interficére. l'laul. 
Faire — qyn(un condamné), A liguem 
ad mortem millëre (0. is, misi, mits- 
sum), Cie. morte multare. Cic. L'air 
de cetle contrée fa:t —, Ager ille 
morlem facit (de facëre, io, feci, fac- 
tum). Col. || On ne peut faire mourir 
ce buissun, fic vepres interimi non 
potest. Col. Les pluies font — les 
ceréales, Jmbres necanf frumenta. 
Plin. |} Fig. Je ne mourrai pas tout 
entier, Non omnis morsar. Hor. Scap- 
tins est déjà mort à l'honneur, Scap- 
tius præmortui jam est pudoris. Liv. 
Mourir aux bonneurs (= y renon- 
cer), Honores mussos facre. Cic. Voy. 
Dire anrmu 3°, RENONCER. || 2° Devenir 
paralyse. Mori (vay. 1°). dép. Cels. 
2 Le membre meurt, Membrum emo- 
ritur. Cels. || 3° Éprouver une sensation 
tres douloureuse, un sentiment tres 
violent, tres vif : Mourir de faim, de 
froid, Fame, Frigore confict {ior, #ris, 
fectus sum), pass. Cic. Mouranl de 
soif, de faim, de froid, Enectus siti. 
Cic. fame. Liv. frigore. Liv. — de 
fatigue, Qui est las à mourir, Lassi- 
tudine eranimalus. (æs. — de nre, 
Kisu emoni (voy. 1°), dép. Ter. cor- 
ruëre (0, is, wi, s. sup.), n. Cic. — 
d'amour, et simpl. — pour qqn, 
Amore alicujus deperire (voy. {°), n. 
Liv. mori. Ov. J'en meurs d'envie, 
1d) validissime cupio. PL.-j. Mounr 
e jalousie, de dépit, Voy. cnsvæn 30. 
La maladie de na Tulha me fait —, 
Tullir mes morbus me ernnimat. Cie. 
Tu me fais — (= tu m'impalientes), 
Enecas (me). Plaut. Tes questions me 
fuat —, (Ale) rogando occidis (voy. 
de). Hor. || 6° Ea parl. des ch. Ces- 
ser d'être. Mori (vuy. le), dép. Cic. 
Enmori, dép. Cie. Perire (ox: e), D. 
Sen. Interire (voy. 1e), n. Cic. = La 
vue meurt svant no0s, Præmoritur 
visus. Plin. Le feu —, Jgnis perit. 
Sen. deficit (de deficëre, io. feci, fec- 
tum, n.). Virg. Emoritur carbo (= 
la braise). Plin. Le feu — de lui- 
mème, Sud spente ignis ersiinguitur 
(voy. 1°), pass. Cic. Un souffle vient 
mourir dans les voiles, Aura imsmo- 
ritur velis (an dst.). St. Des mots 
meurent, Nomina moriuntur. Quint. 
L'aoour meurt, Amor moritur. Vell. 
Leur gloire n6 — pas, Evrum laus 
emori non polest. Cic. Pour que le 
souvenir de [cet] bomme ns mourüt 
pas, Ne hominis memoria morerctur. 
Cic. Secret qui mourra entre nous, 
Secrelum inter nos periturum. Petr. 

Se mounin, v. réf., usité sen. au 
prés. el à l'imparf. fe Être sur le point 
de mourir: Je uie meurs, Jam morior 
(voy. mocrir 1°), dép. Pleut. || 
Fig. Se mourir pour qqn, Voy. mou- 
ain 3°. 1] 2° Être sur le point de cesser 
d'être : Le feu se meurt, Voy. mou- 
niR é°. La verlu se —, Boni mores 
ægrotant (de ægrotare, n. = être 
malade). Plaut. 

MOURON, 8, mm. Sorts de plante. 
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Corchorus, à, m. Plin. || Mouron rouge, 
Anagallis, idis, acc. ida, f. Plin. 

MOURRE, s. [. Sorte de jou : Jouer 
à la mourre, Digilis micure (o, as, 
cui, s. sup.), n. Cic. 

1. MOUSSE, 3. (. Sorte de plante. 
Muscus, à, m. Plin. : Couvert de 
mrusse, C. mousso. Hébarrasser de 
la —, Emuscare, 8. paf. ni sup. 
acl. Col. Musco purgare (0, es, avi, 
atum), act. Cato. 

2. MOUSSE, 3. f. Sorte d'écums. 
Spuma, æ, f. Plin. : Se couvrir de 
muusse, C. MOUSSER. 

3. MOUSSE, 5. m. Jeunes apprenti 
matolot. * Puer (eri) naulicus (1), m. 
(Georg.). 

4. MOUSSE, adj. C. Émoussé. 

MOUSSELINE, 8. f. C. Gaze. 

MOUSSENR, v. 0. S8 couvrir d'ecume. 
Spuruure, n. Cels. 

MOUSSEUX, adj. C. ÉCUMANT (1°. 

MOUSSU, ue, adj. Couvert de Îla 
plante appelee mousse. Afuscosus, a, 
um. Varr. : Rocher moussu, Sarum 
musco cireumlitum. f[lor. 

MOUSQUET el MOUSQUETON, 
s. m. C. rusIL 2°. 

MOUSQUETADE, 5. f. GC. Coup 
de rusiL 20. 

MOUSQUETERLES, 5. f. C. rusit- 
LAD&. 

MOUSTACLE, 5. f. Partie de barbe 
au-dessus de la ievre superieure. Graw. 
,rum, M. pl. {nd. : Se raser la mous- 
tache, Rad*re labrum superius. Cæs. 

MOUSTIQUAIRNE, 93. {. Gaze qui 
preserve de la piqûre des moustiques, 
stc. Conopeum, à, ou Conoprum, ti, 0. 
Varr. Hvr. 

MOUSTIQUE, 5. m. C. 2 cousin. 

MOÛT, s. m. Vin qui n'a point on- 
core fermente. Mustum, i, n. Virg. Col. 

MOUTARDE, 8. f. 1° Graine de 
soneve broyes avec du vinaigre. Semen 
(minis) Sinapis acelo adjecto contri- 
{um (t), n. D'apr. Col. (xu, 51). || 
20 Senevë, plants. Sinapis, ts (acc. 
im, abl. e et mieux i), f. Col. Pall. 
Sinapi, indécl., n. Plin. 

MOUTIER, 8. M. C. MONASTÈRE. 

MOUTON, s. m. 1° Sorte d'animal. 
Vervez, ecis, m. Cic. Au plur. 1l 
s'expr. ordis. comme Brebis : Oves, 
ium, f. pl. Cie. Voy. snesis. || Fig. 
Elles nous spreltenl muulons, Oves 
nos vocant. Plaut. || Revennns à nos 
moulons (= à notre sujet), Voy. 
sussr (subst.). || 2° instrument pesant 
pour enfoncer des pieur. Fistuca, æ, f. 
Cæs. || 3° Au plur. Vagues blanchis- 
santes sur la mer. Cani (orum) fluctus 
(uum), em. pl. Virg. 

MOUTONNE, &a, adj. C. mmisé. 

BIOUTONNER, v. n. Commencer 4 
s'agiter et à blanchir (en parl. des va- 
guos). Canescëre,o,is,nui,s.sup.,n.Ov. 

MOUTURE, s. f. Action de moudre 
du ble. Pistura, æ. f. Plin. 

MOUVANT, ANTE, adj. 1° Qui 8 la 
puissance de mouvoir : Force mou- 
vante, Vis movexdi. Cic. || 2° Qui 
n'est pas stable. Aobilis, m. f.,e, 0. 
Cic. =: Lieu dunt le sol est mouvant, 
Locus ad gradum ïinstabilis. Tac. 
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MOUVEMENT, 8. M. 40 Transport 
d'un corps d'une place dans une autre. 
Alolus, üs, m. Cie. Virg. Motio. onis, 
f. Cic. : L'immobilité et le monve- 
ment, Status et mutus. Cic. Source 
el principe du —, Pons et principium 
movendi. Cie. Principium motionis. 
Cic. Donner, Imprimer le — à qq. 
cb., Alicui rei motum dare. Cic. Im- 
primer divers mouvements, Varics 
motus cière. Cic. Mouvement circu- 
laire, Conversio, on1s, f. Cie. — reglé, 
lotus certus. Cie. ; bien combiné, ar- 
tifez. Quint. ; désordonné, vagus. Cie. 
— perpétuel, Motto perennis, Cic. La 
nature est dans un — contiouel de 
va-et-vient, Ültro citroque commeat 
natura. Plin. Mouvements inépaux, 
Dispares motiones. Cic. Un être animé 
a en soi le principe de son muuve- 
ment, Animal motu ctetur interiore 
et suo. Cic. — du corps (= geste), 
Corporis jactatio (onis), f. Cic. Moa- 
vements du corps bieu réglés /— at. 
liludes), Corporis habitus æquabiles. 
Cic. {Faire rue] par un certain muou- 
vement du corps, Quodam corporis 
traciu (de tractus, m.). Quint. Par 
le simple — des lèvres, Ipso oris 
pressu (de pressus, m.). Cie. La tête 
suit le — des mains, Caput obse- 
quifur manibus (eu dat.). (Quint. La 
crainte paralysa les monvements des 
mains, Übiurpuerunt manus pre mely. 
lin. Je n'ose faire un mouvement 
Commovuëre me non audeo. Plaut. (il 
faut que le corps] ait le libre usage 
des mouvements qui lui sont pro- 
pres, Naturales motus ususque Aabëére. 
Cic. N'avoir pas ses — libres (= être 
-mpêche d'aller et venir tbremeal), 
l'rohibert ingressu. Cæs. Les — de la 
palestre, Pulestrici motus. Cie. Mou- 
veunent de la litiere, Lecticæ aguntio 
{ouis), f. Liv. Pouvoir Suppurter le 
— (du cheval, de la voiture, de la 
marche, l'osse pali jactationem. Liv. 
Encore faliyué du — de la traversee, 
Non salis refectus ab jactalione ma- 
ritimä. Liv. — formicant du pouls, 
Venarum fornicans percussus (üs), @. 
Plin. Les mouvements du cœur soal 
précipités, Mobrlter cor palpitat. Cic. 
Les — de la langue (dans la degiu- 
lion), Linguæ agriatio et motus (au 
plur.). Cic. Le mouvement (de la 
sève), Motus. Col. Le bourgeun se 
mel en —, Gemma se movel (de mo- 
vére, eo, movi, moltum). Col. La sève 
des boutures n'est pas en —, Virgz 
silent (de silère, eo, lui, 8. sup., n.). 
Col. Le — des marées, Æstuum com- 
mulalio (onis), f. Cæs. Le — des 
lots, Fluctuum agilationes. Cie. Le 
— des javelots qu'on agite, Agi- 
tatio telorum. Liv. Meltre en — ua 
cylindre, Cylindrum protrudrre (0, 
is, trust, trusum). Cic. || Fig. Le 
mouveinent des affaires, Rerum agi- 
tatio. V.-Mar. || 3° Revolution des 
corps celestes. lotus, üs. am. Cic. 
(Cursus, us, m. Cic. Lapsus, üs, m. 
Cie. Cireuitus, &s, m. Cic. Conversio, 
onis, f. Cie. : Le mouvement du cel, 
des astres, Cæli conversio. Cic. Cali, 
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Stelarum cursus. Cic. Le — rapide 
du ciel, Cæli impelus (Gs), m. Cic. — 
ragressif el rétrograde [des astres), 
Prouressus (Us) et regressus(us), m. Cic. 
Les étorles| ont un — plus rapide, 
elerius moventur, pass. (voy. 4°). Cic. 
Le — des éluiles s'acculère, Stella- 
rum motus incriantur. Cic. La lune 
n'a pas de —, Luna non movelur. 
Cic. Voy. coras 2°. || So Action de 
s'agiter, activite incossante. Bluius, üs, 
m. fic. Agitalo, on1s, f. Cic. = L'es- 
prit est toujours en mouvement, 
Animus agitafione el motu vacuus est 
nunquam. Cic. Animus semper agi- 
tatur. Cic. Se mettre en —, Se com- 
movére (voy. 1e). PL.-j. Tout le camp 
esten —, Totis castris trepidatur { 
l'impers. pass.). Cæs. Se dunner du 
—, (= faire des efforts physiques) 
Corpure nili:or, Eris, nisus On nerus 
sun), dép. Sall. (= s'emnresser) Fes- 
finare, ü. Cic. (— se «emener) Tre- 
pidare, n. Liv. (= gesticuler) Se jac- 
tare. Cic. Se donner du — (— du 
œal, do tracas) pour un domaine, 
De prædio exerceri (eor, ëris, cilus 
sum), pass. Cic. Tu ne te donnes 
guère de — pour la république (= 
lo ne L'emploies pas pour elle, In 
republicä non valde te jactas. Cic. || 
6e Évolution, Manœuvre, Marche d'une 
troupe. [A la guerre) Motus, üs, m. 
Ces. (A l'exercice) Decursus, üs, m. 
Liv. Decursio, onts, f. Suet. : La ra- 
idité des mouvements de la cava- 
erie, Equitum mobrulitas (atis), f. 
Ces. Il observail nos — (— nos 
marches), Servabat nostra itinera 
(de iter, n.). Cæs. Faire, Exécu- 
er des —, C. MANŒUVREN Je et 4°. 
Faire faire uno mouvement à ses 
tronpes, Aciem movère (voy. 1°). 
Cic. Voy. maNœuvne 40, mancHe 29, 
3e. 11 5° Allees et venues d'un grand 
sombre de personnes, do voitures, de 
bateaux, etc. AMutus, üs, m. Cic. Con- 
cursationes, um, f. pl. Cic. Discursatio, 
enis, [. Sen. : Muuvement d'un dé- 
part, d'hommes qni partent, Motus 
ercelentium Tac. Le — des passants, 
Hontinum obambulatio, f. Ad fer. — 
tumullueux, Trepidus {i) tumullus 
(Us), m. Lucr. Des hommes sont tou- 
jours en —, Homines cursare uliro et 
citro non desistunt. Cie. Je m'aperçois 
quon est en — (dans la mars À 
eniio sursum prorsum cursari (à 
l'iunpers. pass.). Ter. Entraver les 
mouvements (== le service) d’un 
port, Impedire portüs administralio- 
nes. Czs. Voy. CIRCULATION. Ville, 
Marché où il y a beaucoup de mou- 
vement, Voy. Animé 3°. Donner du — 
a un lieu, Voy. ANIMER 30. | 6° Varia- 
tion dans certaines quantites, fluctua- 
tion. Varelas, atis, [. Cic. Momentum, 
i, a. Liv. : Le mouvement des ré- 
colles, Annonz vartetates. Liv. 11 y 
avait des muuvemeats ‘ans le prix 
de l'argent, Nummus Jactabutur. Cic. 
Ne produire aucun muuvement dans 
le prix des grains, Nullum momen- 
fum annonz fac#re. Liv. || 7° Maniore 
de battre la mesure on musique. Voy. 
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BATTEMENT 20, MESURE 6°. || 8° Accès 
do fibvre. Impelus, üs, m. Cels. Sen. 
Voy. accès 4, Bo. || Se Agitation 
politique, potit soulèvement, legcre 
omeute. Motus, üs. m. Cie. Agutarto. 
ou Perturbatio. onis, f. Cie. Turbæ, 
arum, f. pl. Cic. Tumultus, üs, w. 
Plin. : Un mouvement d'esclaves, 
Motus servilis. Liv. Ce — des comi- 
ces, [læ comiliorum undz (arum), f. 
pl. Cic. Uy eut des mouvements en 
Espagne, In Uispaniä turbatum est 
(à l'impers. pass.). Cic. Pour qu'il 
n'y eût pas de —, Ne quid moueretur 
(voy. 1: Liv. Voy. AGITATION 4e. || 
100 Fig. impulsion, passion, affection 
de l'âme. (En gèn.) Motus, üs, im. Cic. 
Commotio ou Permotio, onis, f. Cie. 
{Violent}) fncitatio, f. Czs. Cic. Con- 
citatio, F. Cic. (Impétueux) Impetus, 
üs, m. Cie. =: L'âme a ua mouve- 
ment spontané, Mens ipsa per sese 
movelur (vOy. do). Cie. Mettre en — 
les passions {de l'auditoire], Affec- 
{us commouëre. Quint. Mouvements 
désorduunés de l'âme, Anime motus 
nimii où furbidi. Cic. Le somuaeil 
livre l'âme à des — désordonnés, 
Antmus in sonno immoderale jactatur 
(pass.). Cic. Entralné par un mouve- 
ment soudain de son cœur, Repen- 
tino impelu animi incilalus. Cic. De 
mon, loa, nolre propre — (— vo- 
loalairement), Sponte meä, tuä, nos- 
trä. Cic. Ultro. Cic. Voluntate. Cic. 
Voy. on 1°. Le premier — de l'af- 
fection, Benevolentiæ impetus. Cie. 
Suivre son premier —, Primum im- 
pelum sequi, dép. Sen. Suivre le — 
d'autrui, VOy. LMPULSION 2°, INSPIRA- 
TION 50. |} 110 Fig. Animation dans le 
debit, dans le style, Expression, air de 
vie, en peinture : Le mouvewent dans 
le débit, dans le style, Dicendi impe- 
tus (&s), m. ou contentio (onis), f. Cic. 
Orationis impelus Ou incilatio. Cic. 
Discours plein de —, Concitata ora- 
tio. Quint. Action oraloire pleine de 
—, Genus dicendi in agendo com- 
motum. Cic. Debit qui a trop de —, 
Actio agrlatior. Quint. Donner du 
-- au style, au discours, Mobilem ora- 
tione facËre. Quint. Orationem urare 
(eo, es, ursi, s. sup.). Quint. Si l'art 
pouvait produire ces mouvements (du 
Rénie), Si kæc commoverti arte possint. 
Cic. Roscius avail plus de mouve- 
ment, Rosrins citalior fuit: Qüint. Le 
— de Thucydide est plus impétueux, 
Thucydides incitatior fertur. Cic. 
Voy. CHALEUR 1°, ANIMÉ de. || Figures 
qui ont du mouvement, Voy. ANIMÉ 
20. Donner du — aux figures, Voy. 
ANIMER 2°. || 120 T. de dessin. Infe- 
sion d'une ligne, contour. Voy. cox- 
toun. || 13° Mecanisme qui fait aller 
une horloge. Machinatio, ons, f. Cie. 

MOUVOIR, v. act. 1° Mettre en 
mouvement; faire changer de place. 
Movère, 60, es, movi, motum, act. Cic. 
Ciére, e0, es, civi, citum, act. Cie. 
Agitare, act. Cic. : La nature qui 
meut Lautes choses, Natura omnia 
ciens où agitans. Cic. Nuuvoir des 
machines (au fg.), Movuëre machinas. 
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Plaut. — une chose de sa place, Rem 
loco movëre. Cic. — des blocs de 
pierre avec des leviers, Sara vec- 
{ibus promovère. Czs. Action de —, 
Slorio, onis, f. Cic. Voy. REMOER, 
AGITRR 19, Paire avancer 0. || 20 
Fix, Conduire, pousser, exciter  Ao- 
vére (voy. 10), act. Cic. Impellére, o, 
ü. puli, pulsum, act. Cic. Voy. Pous- 
SER, EXCITER. || 9° Susciter. Vuy. re m. 

Mouvoin, v. 0. Se mouvoir : Farre 
mouvoir qq. cb., C. mouvoir qq. cb. 
Voy- ci-de1s. 

e MOUVOIR, v. réf. Faire un mou- 
voment, changer de place. Se mouere 
(e0,es, moui, motum). Cic. Moveri, cor, 
éris, molus sum, pass. Cic. Cieri, eor, 
&ris, cilus sum, pass. Cic. Agttari, 
pass. Cic. : On se ment quand où 
marche, Movetur qui ingreditur. Quint. 
Le glube terrestre se muuvait.…, OÜr- 
bis ciebatur. Cic. Le soleil se meut 
avec une telle vitesse.…, Sol tantd 
incilatione fertur (le ferri, feror, 
fs latus sum, pass.). Cic. { Fig. 
Ceux) dont l'espril se meut vive- 
ment, Quorum animus celeriter ver- 
satur (pass.). Cic. 

MOUZON, v. de Francs (Ardennes). 
* Mcsonium, ii, n. *AMosomagus (1) 
Remorum, m. 

MOYEN, ENNE, adj. 1° Qui est au 
milieu. Medius, a, um. Cie. Sen. Plin, 
: La moyenne régioa du manie, Afe- 
dius mundi locus. Cie. || 2° Qui tient 
le milieu entre deux extremites. Me- 
dius, a, um. Cic. Mediocris, m. f., e, 
on. Cic. Modicus, a, um. Cie. : Escar- 
gots pelits, très gros, moyens, Co- 
chleæ minuls, marimæ, mediocres, 
Varr. Humme d'un âge moyen, Vir 
mediæ ætalis. PA. Vin d'un âge —, 
Vinum medium. Varr. ap. Gell. Hru- 
leur moyenne, Modica altitudo. Plin. 
On dunue une drachme au plus d'hel- 
lebore, et pour duse — on en donne 
quatre obules, Melleborum datur plu- 
rimum drachmä, modice quatuor obo- 
lis. Plin. Séverité —, Modica seve- 
iles. Cie. Devuir moyen (= ordi- 
naire), Medium oficium. Cic. | Moyen 
terme (= parh moyen qu'on prend), 
äledium Tl remperanentum {5}, 0. CoL 
el simpl. Temperamentum, i, n. Pl.-j. 
Un — terme est la voie la plas sûre, 
Per medium via fulissima est. Quint. 
Preudre un — terme, Mediam con- 
salit viam consequi, dép. Liv. Je preo- 
drai ce — lerme : je cboisirai.., Te- 
nebo hoc temperamentum, ut eliyam. 
PI.-j. Par ua — terins ingénieux, 
Temperamento elegunti. Tac. Ï 3° Fig. 
En ©. part. Mcdiocre. Mediocris, m. 
f.,e, n. Cie. Medius, a, um. Liv. 
Vell. Quint. : Fidélité moyenne, Me- 
dia fidelitas. Vel. (Humme]) d'une 
éloquence —, Eloquentiä medtus. Vell. 
I] 6° T. de grammaire. * Medius, a, um. 

Moten, 3. m. 1° Qaqf. Aide d'un 1n- 
termediaire, entremise, secours : l'ar 
ton wuyen, Tuë vperé. Cic. l'ar le — 
de qqn. de Drusus, Alicujus ope où 
aurihio. Cic. Per Drusum. (ic. Par le 
— de la force, Per vim. Sail. Par le 
— de cette loi, Per occasionm Às- 
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Jus Legis. Liv. Voy. AIDE (8. f.) 1°, 
ENTREUMISE, INTENUÉNIAUNE (snbsL.) 20. 
[Au moyen de (loc. prép.). Voy. pl. 

as, | 2° PI. souv. Ce qui sert pour 
parvenir 4 qq. fin. Ratio, onis, Î. Cic. 

ia, æ,f. Cic. Ars, ris, f. Cie.: Em- 
ployer, Tenter Lous les moyeas, Omm 
modo agÿre. Cic. Omnia erperiri, dép. 
Cic. User de tous les — qu'on a à sa 
disposition, Omni ope nili, dép. Sail. 

puiser Lous les —, Persequi omnes 
vias. Cie. Par tons les — que j'a 
pa, qu'il peut, Quäcunque polui ra- 
tione. Cie, Quogno modo polest. Cic. 
Par tous les — possibles, Quovis 
modo. Sall. Par tous les —, bons ou 
mauvais, Per fas et nefas. Cic. Par 
de manvais —, Afalis arlibus. Liv. 
Sympathie acquise par des — hono- 
rables, Favor bonis ariibus qursitus. 
Tac. En venir aux graods —, Ultima 
experiri, dép. Liv. Ad extrema des- 
cendère, 0. Potl. ap. Cie. Le pou- 
voir se conserve par les mêmes — 
qui l'ont prucuré, Imperium his arti- 
bus relinelur guibus partum est. Sall. 
L'étude des leltres ne semblail ètre 
qu'un moyen d'agrément, Litteræ de- 
lectationem modo habëre videbantur. 
Cic. Le seul — d'éviter ces vices, c'est 
que nous commencions…, Vifiorum 
Rorum una caulio est, ut incipiamus. 
Cic. Les moyens de conserver les 
États, Rationes rerum publicarum 
tuendarum. Cie. Mayen légitime de 
faire fortane, Justa acquirendit ralio. 
Quint. — de vivre heureux, Ad vitam 
beatam præsudium (ii), n. Cic. Qu'im- 
porte le — par lequel vous me fur- 
Ciez? Quid referl quë& me rafione 
cogatis? Cic. Cherchons le — de 
vendre chèrement notre vie, Que- 
ramus quonam modo marime ulli 
sanguinem nosirum pereamus. Sall. 
Chercher nn — de fur, Querëre 

gam. Cic. Poar le Luer, 1l imagiua 
e — suivant, Ad Aune interficien- 
dum lalem iniîl rationem. Nep. Ils 
avigaient sur moyens de vaincre, 
Cogitaban! quibus rationibus superare 
possent. Cæs. Nous devons considé- 
rerla finetles —, Videndum esi quid 
conseculuri simus ef per quid. Quint. 
Trouver un moyen, Viam reperire. 
Cic. Trouver le — d'sugmesnter Île 
bien-être des soldats, fnire rafio- 
nem de commodis miltium eugendis. 
Cic. Trouver le — de mener celte 
femme jusqu'à Rome, faire rationem 
quemadmodum ea mulier Romam per- 
ducatur, Cic. Il] ne trouvait pas — 
de cunfirmer l'accusation, Non inve- 
niebat guomodo crimen confrmarel. 
Cic. J'ai un — sûr de déruuvrir..…., 
Habeo certam viam on ralionem quä 
possim inveshigare. Cic. Quels puis- 
sants moyens il possède d'acquérir 
la sagessel Quanta instrumenta habel 
ad adipiscendan sapientiam/ Cie. Îts 
ne ovus dannent pas tes — d'arriver 
à la srienre, Nullas dant vias nobu 
ad seremtiam. (ic. 1} 3° Pouvoir, Fa- 
culte de faire 4 ch. Facultas, atis, f. 
Cic. Potestas, F. Cic. Licentie, æ, f. 
Sall. Copia, f. Ci. Anss, L Cie. 
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zocus, 1, m. Cie. = Le moyen de 
auire, de choisir, Licentia injurix. 
Sull. Polestas deligendi. Cic. Le — 
de faire de telles dépenses, Talium 
sumpluum facultas. Cic. Fournir à 
qqn le — de parler, de jager, d'in- 
lerpeller, d'avoir une entrevue, Ah- 
cui facullatem dare ad dicendum. Cie. 
facËre judicandi. Cic. porestatem fo- 
cêre interpellandi. Cie. copram facëre 
conveniendi. Plaut. Ît eroit tenir le 
— d'élever tontes sortes de chicanes, 
Omnium controversiarum ansam se re- 
tinére pulat. Cie. Ils avaient le — de 
vivre en repos, ÆEis in olio vivêre 
copia erat. Sail. Voy. FACULTÉ 40. Je 
n'en ai pas 8 —, Non (mihi) copia 
ect. Plaut. Nons n avous plus aucun 
— de réparer aos pertes, Nrhil est 
jam unde nos reficiamus. Cic. Ils ne 
trouvaient pas le — de 5e servir de, 
Non reperwbant quemadmodum ute- 
rentur. Cic. [Situation] duat lu ne 
vois ancun — de surtir, Unde erilum 
vides nullum esse. Cæl. ap. Cic. S'en- 
lever tuut — de retour, Reditum sidi 
præcidére. Cic. Il n'y a pas —, Non 
potesi, n. impers. Ter. Îl n'y a pas 
— de tergiverser, Non est locus ad 
tergiversandum. Cic. I1 n'y a pas — 
de 5e garantir des décrels..…., Reme- 
dium nullum est adversus decrela. 
Quint. Il n'y avait aucun — de fuir 
Non palebal fugæ locus. Liv. Que 
— de, Le — de comprendre? Qui 
tadv.) intelligère possumus ? Cic. Quel 
—7? Le —? Quomudo ? Cic. Il 4° Au 
tur. Facultes naturelles physiques ou 
ntetluctuelles. Facultas, atis, [. Cic. 
: (Ea gen.) Faibles moyens, Erigur 
faculialtes. C»s. Mesurons nos effurts 
à Dos —, Studia nosira nalurz re- 
uid meliamur. Cic. [J'ai agi] dans 
a méêgure de mes —, (Quantum pa- 
liebantur facultates (mez). Cie. [Re- 
siste) dans la mesure de tes —, 
Quantum poies et vates. Cic. [ Je veil- 
lerail dans la mesure de mes —, 
Quantum potero. Cic. Chacun selon 
ses —, Pro su quisque facultate. Crc. 
Pro se quisque. Cic. Pro virtli parte. 
Cic. || (Au moral) Tant de moyens, 
Tantæ tngenii facultates. Cic. [Il dt) 
qu'il n'est ni de sa compétence ni 
e ses — de décider..…., Neque sui 
Judicit neque suarim esse virium 
decernère. Cæs. Selon les — d'un 
bomme de Thermes, Prout Therim- 
tani Aominis facultates ferunt. Cic. 
Avoir beaucoup de —, Voy. cara- 
cité 3e, aprrrupe 20. Qui a des —, 
Ingeniosus, «, um. Cic. VOoy. ca- 
pAoL& 5°. Qui à peu de —, Qui n'a 
pas de —, C. moapase 30. |] Se Surt. 
au plur. Richesses, facultes pécuntaires. 
Rerum facullates, el abs. facultates, 
um, f. pl. Cic., el qqf. Facultas, atis, 
f. 8. Col. Suet. Copis, arum, f. pl. Cic. 
Res,ei, F8. Cic. Res, eruim, f. pl. Cic. 
: Des moyens cunsidérables, Magnz 
facultates. Cæs. Îls ont le moyen de, 
Leurs muyens leur permertent de faire 
des largesses, {{lis ad largrendum co- 
piæ suppelunt. Cic. Dépenser au delà 
ds ses —, Exiendire sc supra vires. 
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Liv. Lenr bienfsisance dépasse lears 
—, (Eorum) major benignitas est quam 
faculiales. Cic. Benigniores sunt quam 
res palilur, Cie. Selun les — de cha- 
cnn, Pro cujusque facultatibus. Nep. 
Charun selon ses —, Pro facultale 
quisque. Suet. Qui à peu de —, Fa- 
culiafbus modirus. Pr. Qui n'a 
pas de —, Fortunis erpers (gén. 
ertis). Sall. Voy. ronrone 10°. || 
6o T. de palais. Raisona qu'on pro- 
duit. Argumentum, à, n. Cic. : La 
lus grande partie des moyens de dé- 
ense, Marima pars defensionis. Cic. 
Essayer le même moyen de défense, 
Enmdem defensionis ralionem vian- 
que lenlare. Cic. Je Le demande quel 
sera lon — de défense (— ce que ta 
diras pour ta defense), Er te quære 
guid sis defensurus, Cic. Préparer des 
moyens d'accusaliun, Accusationen 
compurare el conslituëre. Cic. 

AO MOYEN ve, loc. prép. En consé- 
quence de, aveo, par. Per (et l'acc.). 

te. Abl. sans prep. (ic. : A verlir qqn 
au moyen d'une lettre, Per litteras 
aliquem certiorem fac7re. Ces. Cor- 
rompre qqo au — d'une somme d'ar- 
gent, Pecumä aliquem corrumybre, Cie. 

MOYENNANT, prép. AU moyen de 
=: Muyeanant un salaire de 100000 
sesterces, Aucloramento cenlenum rnil. 
linm. Suel. — une rançon, Reddito 
pretio Curl. — le secours des dieux, 
Cum diis bene adjuvantibus. Liv. — 
quoi, ideo. Cic. 

Movænnant Qom, loc. conj. À la 
condition que = Mayenaant que la 
fisses.., Eä condilione si fhceres. 
Cæcin. ap. Cic. — qu'il n'éerirait ea, 
E& conditione ne quid srriberet. Cie. 

MOYRYNE,S, f. Une quantile moyon- 
ne entre deux autres. * {d (n.) god me- 
ditun esfainter marimum el mininum, 
Prendre la moyenne, Peræqjue duc#re 
(= calculer en égalisant). Varr. 

MOYENNEMENT, adv. C. éoto- 
CARMENT. 

{. MOYRU, s. m. Plèce du milieu 
d'une roue. Modiolus, $, m. Vifr. Plin. 

2. MOYEU, 8. m. C. JaoNe (d'œuf). 

MO, ve, part. passé de wocvoua, 
Voy. ce v. 

MUANLE, sdj. C. CRAROEANT. 

MUCOSITR, 8. f. Sorte d'humew 
visqueuse. fumor (ers) muculentus 
{(i), m C.-Aur. 

MUCUS, s. m. C. uucouré. 

1. MUE.s. [. 4° Changement de plo- 
mes, de poil, eto., chez qq. antmaur. 
{Cheztes oiseaux) * Annnuin (i} pluns 
defluvium (ir), 0. D'apr. Plin. (xxvu, 
11,46). (Chez les serpents) Vernatio, 
onis, f. Plin. Voy. uorn. || 2° Depouille 
de l'animal qui a mue. Eruviz, arum, f. 
pl. Virg. : La mne des serpeats, Ver 
HN (onis, f.) anguium quam exuunt. 

in. 

2. MUR, s. !. Lieu étroit où l'os 
tient la volaille pour l'engraisser. Se- 
ginarium, tt, 0. Varr. 

MUER, v. 0. 1° Changer de plumes, 
de poil. (De plumes) l'lumam amatrére 
(o, is, misi, missum). Plin. (De poil) 
Pilum mutare. Suet. (Do peau en park 
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des serpents) Vernare, n. Plin. : Les 
cerfs wuent tous les ans, Cervis cor- 
aud sf omnibus anis decilua. Plin. 
2° Devenir plus grave (eu parl. de 
s voix des jeunes yens) : Sa voix 
mue, “Éjus vor grauius sonare in- 
ciput. D'apr. Cic. (De Rep., vi, 18). 
MUET, eTTe. adj, 1° Qui n'a pas 
l'usage de la parole. Ordin. Bfutus, 
a, um. Cie. Qqf. Infans, gén. antis. 
Cic. : Muet de naissance, Naturahter 
aulus, Plin. Le fils de Crésus, qui 
était —, qarla, Crœsi flius, cum 1n- 
fans essel, locutus est. Cic. Devenir 
—, Obmutesc®re, 0, is, fui, 9. sup., 
8. Cels. l'lin. |] 29 Qui se tait. Mutus, 
a, um. Ter. Cic. Tacitus. Cic. Elin- 
guis, w. f., «, a. Cic. : Personnages 
muets (ao theâtre), Mutæ personz. 
Ter. Rendre qqn muet, Aliquem elin- 
guem reddëre. Cic. Obliger qu à 
rester —, Vocem alicui præcludre 
{o, is, clusi, clusum). Liv. 1} devint 
tout 8 conp —, Repente conticuit (de 
conlicescére, 0, is, s. sup., n.). Cic. 
Devenir — de douleur, boivre obmu- 
tescFre (voy. 19), 0. Ou. Qui reste —, 
Tacens, gen. entis. Cic. Toujuurs —, 
Sainper tacilurnus. Cic. lis demeurè- 
rent muets, Eos silentium defril. 
Liv. Rester muet à cette gouvelle, Huice 
auntio niAil voce respundäre |e0, es, 
spondi, sponsum). Liv. Rester — sor 
qq. ch, Alquid lacère (eo, es, cui, 
cilum). Cic. Rester — sur les pre- 
mers griefs, Prima capila tacita re- 
linqurre. Cic. || Fig. Les lois sont 
muetles, Leges silent (de silére, 0, 
lui, s. sup., a). Cac. Le traité est 
muet sur les Sagonns, {n fœdere 
de Saguntinis niAil cauluim est (pass. 
de cavére, e0, es, cavi). Liv. Temps 
où les lettres sont muettes, Tempus 
mutum a lilteris. Cic. |] 3° En parl. 
des soimaux. Qui n'a pas de voix, qui 
8e fait pas entendro sa voix. Mulus, a, 
um. Cic. =: Animaux muels, Jfutæ 
pecudes. Cic. Grenvuille muette, Rana 
aula. Plin. sine voce. Plin. Les chiens 
devienueot muets, Canes obmutescunt 
(og fe). Plin. || 6° Fig. Eo parl. 
es ch. Silencieux. Mulus, a, um. Cic. 
Tacitus. Cic. Elinguis, m. f., e, 0. 
Cic. : Forum œuet, Forum mutum. 
Cie. Les arls qui sont, pour arnsi 
dire, muets (comme le dessin, etc.), 
Artes quasi muiæ. Cie. La peinture 
doit être une poésie muelte, Pictura 
laciltum poema debet esse. Ad Îler. 
Qui eat comme le langage œuel de 
l'âme, Qui sermo quidam tacitus 
menlis est. Cic. La douleur a rendu 
la iyre œuette, Mula dolore lyra est. 
Ov. Notre art (— l'éloquence) est 
deveou tout à coup muet, Siulium 
nostrum subilo conticuit (voy. 2°) ou 
obmutuit (voy. Le), 0. Cic. Rlâme —, 
Cashgatio tacita. Liv. Muette nbsti- 
galiuo, Taciturna obstinatio. Nep. At- 
leote —, Tactta #rmpectatto. Cic. Tous 
demeurèreot frappes d'uce terreur 
—, Omnes stupidi timore obmutue- 
nai, Ad Her. ] Consoone muette, 
Voy. ci-après. 
Musrrs, s. {. Consonne qu'il est ab- 
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solument Impossible de faire entendre 
sans lo secours d'une voyolle. Auia ‘x) 
censenans {antis), f. Quint, ot simpl. 
Mluta, æ, f. Prise. 

MUFLS, 5. m. 1e Extrémité du mu- 
seau de certains animaux. {lustrum. à, 
0. Varr. || 3° Ornemont de sculpture 
ropresentant une tête de lion. Caput 
(pitts) lecninum (i}, n. Vitr. 

MUGE, 8. m. Sorte da poisson. 
Mugil et rar. Mfugilis, is, m. Plin. 
Mullus, à, m. Plin, || Moge volaat, 
Exocatus, i, m. Plin. 

MUGIR, v. n. Pousser des mugisse- 
ments. Mugire, io, is, ivi et ài, itum, 
o. Liv. dlugifus edfre (0, is, didi, 
ditum). V.-Maz. || Fig. (Eo parl. de 
la trompette, du soi, d'nn bomme) 
Mugire. Lucr. Virg. Mort. (En parl. 
du vent, de la mer) Fremêre, 0, ts, 
mu, mitum., 0. Ov. V.-Flacc 

MUGISSANT, ANT, 2dj. Qui mugit. 
Bugrens, gên. entis. Hor. Quint. 

MUGISSEMENT, $. m. Cri des 
bœufs, des tauroaux, des vaches. Mu- 
guus, üs, om. Virg. Sen. 1! Fig. (D'un 
bomtmeirrité, delaterre) Mugitus.Sen. 
Cie. (De la mer) Freinitus, üs, m. Cic. 
(De la lempète) Sonitus, üs, m. Liv. 

MUGUET, s. m. Sorte de plante. 
Aster (eris) atficus (1), m. Plin. 

MUID, 9. m. de Sorte do mesure 
de capacité. Voy. uoissæau. || 2° Fu- 
taille. Voy. ToNNEAU, 

MULÂTRE., ad). et subst. C. uéris. 

MULATRESSE, fém. de muLATna 
(subst.). 

{. MULE, 5. f. Sorte do quadrupède 
femelle. Ordin. Mula, æ, f. (née d'un 
âne et d'une jument}. Varr. Col. Quf. 
Hinna, f(. (née d'un cheval el d'une 
ânessc). Non. : De mule, Mularis, ©. 
f.,e,0. Col. Mulinus, a, um. Vitr. Plin. 

2. MULE, 5. f, C. PANTOUPLES. 

3. MULE, 8. f. Engelure au talon. 
Pernio, onis, m. Plin. l'erniunculus, 
i, m. Plin. 

4. MULET, s. m. Sorte de quadru- 
pèda mâle. Ordin. Mulus, i, @. (né 
d'un âne et d'une jument). Varr. Cic. 
Qaf. flinnus, m. (né d'un cheval el 
d'une änesse). Varr. Col. : De mulet, 
C. De mule. Voy. 1 uurs. 

2. MULET, 8. m. C. «uoe. 

AIULETIEN, s. m. Conducteur de 
muicts. Mulio, onis, m. Plaut. Varr. 
s De œulelier, Mulionius. a, um. Cie. 

MULHOUSE, tv. d'Alsace. * Afulhu- 
sia, æ, [. 

MULOT, s. m. Espèce de souris des 
Champs. Musculus, i, m. Cic. 

MULTICAULE, adj. Qui a plusieurs 
tiges. Mullicaulis, m. f.,e,0. Phn,. 

MULTIFLORE, adj. Qui a plusieurs 
fleurs. Mulliflorus, a, um. Isid. 

MULTIFONNME, adj. Qui a plusieurs 
formes. Multiformis, m. Ê., e. n. Cic. 

MULTIPLE, adj. 1° Se dit d'un nom- 
bre qui on contient un autre un certain 
nombro de fois exactement : Un nombre 
œuluple, et S. m. Un —, * Afultiy 1m, 
ï, n. || 4° Qui n'est pas simple. Mulri- 
pler. géo. plicis .nvm. pl. c1a, géa. pi. 
cium). Cic. 

MULTIPLICANDE, s. m. Hombre 
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4 multiplier par un autre. * Numerus 
ti) muuftsitcandus (i), m. 

MULTIPLICATEUR.s. 0. Nombre 
par lequel on en multiplie un autre 
*Numerus (i) mulliylhirans (ants), m. 

MULTIPLICATION, 8. [. {° Aug- 
montalon on nombre. Mulliplicario, 
onis, f. Col. |] 2° Sorte d'operation 
d'arithmétique. Multiplicatio, onw, f. 
Col. : Fais aiasi cette œultiplication, 
Has summas sic multiplieato. Col. 

MULTIPLICITE, s. f. Nombre con- 
siderable et indefini. Multitudo, dinis 
f. Cic. Copia, =, f. Cie. : La fécondité 
[du sol] est épuisée par la multiplicité 
des produils, Afrltipliei pariu ezine- 
nilur uberlas. Plin. 

MULTIPLIER, v. act. 1° Augmen- 
ter le nombre, la quantité de, Multi- 
plcare, act. Czs. Frequentare, act. 
Cie.'= Multipher les troupes auxi- 
haires, Aurilia mulliplicare. Cic. — 
les so0s, Multiplicare voces. Plin. — 
les subdivisions, Particularum nu- 
merum augére (e0, es, auri, auclum). 
Quint. — trop les fgures, Piguras 
nimis densare. Quint. Le plaisir a 
mulliplié l'usage de la métaphore, 
Verbr translatio frequentata est de- 
lectationis causä. Cic. Des trionipbes 
multipliés, Multiplices triumph. Cie. 
Des maut —, Multa mala. Cic. || 
3° Repeter un nombre aulant de fois 
qu'il y a d'uniles dans un autre. Mul- 
hplicare, act. Col. : Muitipher cette 
saome par 44, Mulliplicare undecies 
hanc summam. Col. 50 œultiplié par 
3. Quinguaginta ter mulliplicati. Aug. 
Muluplier ce ouwbre par lui-même, 
ces deux sommes l'uce par l'autre, 
In se multiplicare hunc numerum. Col. 
has duas summas. Cal. — le oombra 
des pieds de la largeor par celui des 

sels de la longueur, Multiplicare 
atitudinis pedes cum longiludinis pe- 
dibus. Col. Nous multiplivns 100 par 
100; cela donne 10000, Cenfies cen- 
tenos ducimus (de ducôre, 0, duri, 
ductum) : funt decem mallia. Col. 241 
wultuplié par 23 font 6025, Quinquies 
el vicies duceni quadragent singuli 
funt ser millia et viginh qonque (TE 
25 fuis 241 deviennent 6025). Col. 
Soinme obtenue en multipliant, 
Summa er mulhiplheations effecta. lol. 

Muuripuien, v. neul. C. Se uuLtr- 
puinu Î» el 2e. 

Je wULTIPLIER, v. réf. {e Augmenter 
en nombre{engen.). Multiplicars, pass. 
Cic. Numero erescôre (0. is, crevi, cre- 
tum), a. Cic. : Les eonemis se mul- 
liplieol de jour en jour, ffosttum nu- 
merus in dies sangulos crescri. Cic. 
Mes amis ae se sont pas mullpliés 
pendant mou sbsence, Amicr mihi 
ubsenti non creuerunt Cic. || 2° Aug- 
monter on nombre (par voie de repro- 
duction). Multiplicari, pass. Vulg. 
Propagari, pass. Cic. Col. Subules- 
cfre, 0, is, 8. parf. où sup., 0. Liv. 
: Croussez et multiphez-vous, Cres 
cite ef muiliplicamint. Vuig. (Pupu- 
laton) qui va toujours en 80 muili- 
pliant, Semper frequentior suboles- 
cens. Liv. La vraie gloire prend ra- 
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cine et se mulliplie, Vera gloria 
radices agit atque propagatur. Cic. || 
3° Fig. Sembler, grâce à son activité, 
être on plusicurs endroils 4 la fois : 
{Sylla} savait se wuluplier duns les 
marches el dans les zeilles, In aymine 
aigne ad vigihas mulius aderat (de 
adesse, sum, es, fui, futurus, 0.). 
Sall. ICésar] se muiliplia dans ce 
comwbal, In eo prælio mullus fuit. 
Flor. Se multiplier pour le Sala 
commuo, Communi saluti nullä in re 
déesse, n. Cic. 

MULTITUDE, 8. f, 1e Grand nombre. 
Muliitudo, dinis, et souv. Magna (æ) 
mullitudo (ilinis), f. Cic. Frequentia, 
æ, f. Cic. Magnus () numerus (i), m. 
Cic. Copia, æ, el pl. suuv. Mugna j) 
copia (æ), f. Cic. Magna (æ) vis (gen. 
vis el dat. oi pen usilés, acc. vim, 
abl. vi), f. Cic. 1 se tourne souv. 
par un adj. coinme Multi, 2, a (= 
oombreut), ou Plurins (= très uom- 
breux). ou Sercenti (—= sir renls). 
Cic. Vuy. rouce 2. N 2° Le vulgaire, 
le commun des hommes. Multuulo, 
dinis, f, Cic. Vulgns. 1, 0 Cic. Turba, 
æ,[. Cic. Plebs, ebis, [. Sall. : L'ad- 
miralioo de la multitude, Admiralo 
turbæ. Cic. Être le favori de la —, 
Esse in oculis mullitudinis. Cie. La 
vile —, Plebecula, æ, f. Cic. Nous 
n'avons élé qu'une vils —, Vulgus 
fuimus. Sall, Voy. rooLe 3e. 

MUNICH, cap. de la Bavidre. * Mo 
nachuum, ii, 0. 

MUNICIPAL, AL, adj. Do muni- 
oipe. Municipatis, m. f., e, 0. Cic.: 
Conseiller œunorripal, Decurio, onis, 
m. (ic. Le conseil —, Decuriones, 
un, m. pl. Cic. 

MUNICIPE., 8, m, Ville d'Italie qui 
participait au drolt de bourgeoisie ro- 
maine tout en s'administrant d'après 
ses propres lois. Mrunicipium, ti, n. 
Cic. : Ciluven, Ciloyence d'uo mu- 
aicipe, Municeps, cipis, m. f. Cic. Gell. 

MUNIFICENCE, S. f. Liberalito. 
Munificentia, æ, f. Sail. : Avec ou- 
niliceoce, Munifice. Cic. Voy. Lisk- 
RALITÉ. 

MUNIR, v. act. 14° Pourvoir de ca 
qui esl necessaire pour la defonse. fu. 
nire, 10, ts, ui el ti, ilum, act. Cic. 
Comimunire, act. Cæs. Emunire, io, is, 
iui, feu, act. Liv. Col. Præmunire, 
sci. Cæs. : \lunir une place. Oppidum 
nunire. (æs. — sa maison d'une 
force armée, Domum præsidiis mu- 
nire. Cæs. — les vipues de fossés 
contre la deot du bétail, Vites caveis 
ab injuriä pecoris emunire. Col. L'épi 
est muni d'un rempart de pointes 
coolre l'avidité des oiseaux, Spica 
contra avium morsus vallo aristarum 
munilur, Cic. — d'une cuirasse sous 
sou vèlement, Loricä sub veste mu- 
nitus. Suet. || 2° Pourvoir de ce qui 
est necessaire en gencral. Instrure, 
o, is. Struri, struclum ou Ürnare, 
act. (de qq. cb. re Cic. =: Troupes 
muuies de loutes choses, Copiæ om- 
nous rebus insiruciæ alque ornalz. 
Cie. Ils soat muuis de boucliers et 
de trails, Seutis telisqus parali orna- 
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tique sunt. Cic. Députations munies 
de leurs pouvoirs, Jegaliones cum 
publicis auctoritatibus. Cic. 

Se munin, v. ref. 1° Se pourvoir de 
co qui est necessaire pour sa dofonse. 
Se munire «10, is, vi el à, tlum), 
Cic. Liv. Muniri, tor, iris, ilus sum, 
pass. Suet. : Se munir d'antülotes, 
Medicamentis præmuniri. Suet. Eu 
Liver il se munissait de quatre lu- 
niques contre le froid, {fieme qua- 
ternis lunicis muniebalur. Suet. Voy. 
Se GAnANTIR, Se DÉFENDAE 2. || Fig. 
Se munir contre la perfidie, Se contra 
perfidiam munire. Cic. Se — de pa- 
lience, de courage, Voy. S'anman 3°, 
l 2° Se pourvoir de qq. ch. en general. 

ibi parare (aliguid). Ter. : Se munir 
des ch. nécessaires à la vie, Præpa- 
rare res necessarias ad vilam. Cic. Se 
— d'une lettre de recaumanuialivo, 
Litteras commenilaticias sumêre (0, ts, 
psi, ptum), Cic. || Fig. Munis-loi de 
présence d'esprit, Para ul sis animo 
præseuti (et mieux præseute). Ter. 

MUNITION, 5. f. Provisions de 

uerre : armes, vivres, Otc. =: Munitions 
e guerre, Belli ayparatus (üs), m. 
Liv. Toules sortes de — de guerre, 
Omnium rerum ad bellum apparatus 
(num), m. pl. Cæs. Les — de bou- 
che. ltes(ei) frumentaria (æ).f. s. Ces. 
Cie. Commeatus, üs, m. 8. (zs. ou Com- 
mealus,uum, mm, pl. Liv. Paio de muni- 
lun, Militaris (ts) panis (is), m. Pin. 

MUNITIONNAINE, 3. m. Fournis- 
soeur des munitions necessaires à It 
subsistance des troupes. Frumentartus, 
ü, ur. {fért. Frumentator. oris, m. Liv. 

MUNSTER, v. d'Allemagne. * Afo- 
nasterinm, ü, 0. *Miningroda, æ, f. 
* Mimmagardia, f. 

MUQUEUX, eus, adj. Qui a de 12 
mucosité. Aflucosus, a, um. Cels. Cul. 

MUR, 8. m. 1° Ouvrage de maçon- 
nerie servant de clôture ou de sepa- 
ralion à l'exterieur of à l'interieur 
d'une maison, etc. Ordin. Paries, elis, 
om. Cic. Rar. Alurus, ï, m. Cic. : Mur 
brut, — en pierres sèches, Maceria, 
æ, [. Ter. Cic. Mlaceries, ei, (. Varr. 
Vieux mors délabrés, Parietinæ, 
arum, f. Cic. Plin. Mur plein, — sans 
Ouvertures, Paries solidus. Cic. — de 
séparation (entre deux chambres), 
Paries directus. Cic. Voy. pl. bas. 
— bas, — d'appui (= balcouo), Plu- 
teus, i, m. et qqf. Pluteum, i, a. Vitr. 
Construire an —, (Surt. en hao- 
teur) Parietem erstruëre. Cæs. (En lon- 
gueur) Partelem duc®re. Cic. || Locut. 
Ne laisser que les qualre murs, Do- 
mum reddYre nudam. Cic. Être entre 
quatre — (= en prison), Voy. pri- 
son. || Fig. Un mur d'airaio, Murus 
aëneus. Îlor. — de réparation (= 
profond désaccord), Voy. Désacconun. 
Meltre qqo au pred du —, Aliquem 
urgère (eo, es, ursi, 8. sup.). Cic. 

remfre (0, is, pressi, pressum), Cic. 
| 2° Surt. au plor. Remparts d'uno 
ville, ete. Murus, i, m. Cæs. Cic. 
Les murs, Muri, orum, m, pl. Czs. 
Cie. Mœnia, ium, p. gi: Css. Cic.: 
Construire on mur, (Surt. en Lau- 
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leur) AMfurum ezxstruÿre, Lie. (En 
longueur) Murum ducére, Liv. Eo- 
lourer de murs uoce ville, Urben 
maœnibus sæpire. Cic. Etre sous les 
— de la ville, de Genève, Esse ad 
urbem. Sall. ad Genaram. Czs. Sé- 
Journer sous les — de la ville, Mo- 
rari apud urbem. Cæs. Arriver sus 
les — de la ville, Venire ad urbem. 
Cic. Se rendre sous les — de Ua- 
poue, Proficisci ad Capuam. Ci. 
\10$ n08 — (— dans notre ville), 
Voy. vizcs. Dans l'intérieur, Dans 
l'enceinte des —, Infra muros. Vel. 
Hors des —, Extra mænia. Vell. Ter- 
raia situé hors des —, Ager subur- 
banus. Cic. Maison de camp:gne si- 
luée hors des —, Suburbinum, i, 0, 
Cic. || 3° Fig. Rompart, defense. Murus, 
i, m. Cic. 

MUR, ÔRE, adj. 1° En parl. des 
fruits. Arrive 4 un certain point ds 
developpoment qui le rend propre à 
être cuailli uu mange. iEn géo.) Ma- 
turus, a, um. Cir. J'empestivus. Calo. 
Cic. Col. (Devenu bon à manger) Coc- 
tus. Cic. Mitis, m. fe, n. Virg. Plin. 
: Mdr avaot le teinps. Prematurus, 
a, um. Col. Præcor, géa. ocis. Col. 
Très mûr, Mafurissimus, a, um. Col. 
Permaturus. Cels. Col. Permitis, m. 
f.,e, n. Col. Trop mûr, Vielus, a, 
um. Cic. Nimis vietus. Col. Les blés 
sant près d'être mbûrs, Frumenta 
non maullum absunt à maluritate. 
{æs. Qui v'est pas mûr, (Eu gén.) 
Immuturus, a, um. Cels, Plin. {Noa 
eocore bon à maoger) Crudus. Cie. 
Acerbus. Varr. Humitis, om, f., 6e, 
n. or. Plin. La graine est mbre, 
Semen maturum est. l'in. Devenir 
mûr, C. Môuin (neut.). || 2° Arrive 4 
un certain degré d'avancement 2: Vin 
mûr, Vinum (1) languidius (ioris), 0. 
Plin. || Fig. Abcès omür, Suppuratis 
concocta. Plin. Abcès q i n'est pas —, 
Crudus abscessus. Cels. || Habit mèr, 
Vestis usu detrita. Plin. || Fig Tont 
est mr, la vicloire, la gloire, Omnie 
matura sun, vicioria, gloria. Sall. 
Séditioo déjà mère. Mlafura jam se- 
dino. Liv. Projet qui n’est ps mbr, 
Namaturum consilium. Liv. || 3° Fig. 
Plus ou moins elcigne de la jeunesse : 

ge mûr, Ælus (atis) constans (anis), 
f. Cic. Qui est d'un âge —, Note 
grandior (n. f., us, n.). Cie. Cen- 
lurioos déjé mûrs, Maturi jam cea- 
turiones (— peu dioignés de la re 
traite). Suet. || &° Fig. Qui est à point 
pour. Dlalturus, a, um. Liv. : Mür 
pour l'empire, pour une si grande 
entreprise, Malurus imperio qu dal). 
Liv. tantæ rei. Sen. Jeune Alte noire 
pour le mariage, Virgo malura nup- 
liis. Vitr. Jeuve fille qui o'est pas 
— pour Île mariage, Puella imina- 
fura. Suet. Les lemps 0e soal pas 
mûrs pour faire... Mnturifas nondum 
est faciendi. Cic. |} Be Fig. Sage. posé, 
reflcchi. Malurus, a, um. Cic. : Tho- 
cydide aorail eo qq: cl. de plus 
mûr (dans sou £ly ef: Thucydides 
maturior [uissei: Cie. L'esprit — de 
Gallos, Galli maturitas (atis, L} 
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Tac. Discours plus —, Senior ora- 
fio. Cie. Après mûre délibération, 
Re persperlä alque cognitä. Cic. 

MIURAILLE, 8. f. C. mun. 

MURAL, ALE, adj. Relatif aux 
aurs Wuralis, m. f., e, a. Cæs. Cels. 

MURAT, v. de Franca (Caulal). 
*Auratum, i, 0. 

MURCIE. fe Prov. d'Espagne. 
“Murcia, #, f. || 2 Capitale de cette 
province. * Vergilia, æ, f. . 

MÛRE, 5. (4 Le fruit du mürier ou 
de la ronce. Aforum, à, n. Plin. 

MÛREMENT, adv. Avoo hoaucoup 
de roflexion. Considerate. Cic. Dili- 
gouter. Cic. = Réfiéchir mürement, 
Considerare etiam atque etiam. Cic. 
Cogiture toto animo. Cic. Diu deli- 
berare. Cic. 

MURÈNE, s. f. Sorte de goisson de 
mer. Murena, æ, f. Varr. Cic. 

MURER, v, act. 1° Entourer de 
œuorailles. Mfuro munire (10, is, ivi 
et ü, itum), act. Cæs. ou circum- 
dare (o, as, dedi, datum}, act. Liv. 
Muris sæpire (10, is, psi, plum), act. 
Czs. Menibus cinglre (o, is, cinri, 
cinctum). act. Cie. || 3e Boucher avec 
de la maçonnerie. In#dificare, act. Cic. 
Liv. (bstruFre, 0, is. struri, sfrucium, 
acl. Czs. : Les porles élaien! murées, 
Portæ inrdificatæ erant. Liv. 

MURET, v%. de Franco (Hte-Ga- 
roune). * Murellum. i, n. 

MUREX, 5. m. Coquillage contenant 
la pourpre. Murez, ricis, m. Plin. 

MURIEN, S. m. Sorte d'arbre. 
Morus, 1, f. Plan. 

ménin, v. act. 1e Rondre mûr un 
truit. Maiurare, act. Cic. Plin. Co- 
quére, 0, is, coxi, cocfum, act. Varr. 
Sen. Plin. : Quand l'elé a müri le 
bié, Cum æstas frumentum coril. Sen. 
Le soleil mûrit les raisins, Uvz 
a sole mitescunt (de malescère, 0, 
8. parf. oi sup., n.). Cic. ap. Gell. 
Münr complètement. Percoquire, act. 
Sen. Col. Pl.-j. |] 2° Fig. Rendre mûr 
on abcès, un rhume, etc. Maturare, act. 
Ces. Plin. Concoquere (vay. 1°), act. 
Cato. Cels. Plin. =: Le cCalaplasme 
mürit l'abcès, Afalagma pus malural. 
Cels. Mûrir les lumenrs, le rhume et 
les duretés, Concoguëre lumida. Cato. 
tusses el duritias. Plin. || 3° Faire 
fermenter la terre. Fermentare, act. 
Col. Decoqu#re, act. (voy. 1°). Pall. 
! 6° Fig. Mediter longuement : Màrir 
es prnjets en secret, Constlia se- 
creto coqu?re (voy. de). Liv. Consilia 
clandestina concoquérs. Liv. Plan de 
vie bien môri, Via vuivendi consi- 
derata aîque provisa. Cic. Idées bien 
mûnes, Res multum et diu cogitatæ. 

Cic. Plao plus màri. Consideratius 
consilium. Cic. || 6° Rendre sage, reflè- 
chi: Mürir la Lêle, l'esprit de qqn, — 
qg0.* Alicujus animum ad maturitatem 
gere (0, is, duri, ductum). D'apr. 

Lin. (mix, 3,145) et Tac. (Iist.,1, 81). 

Môuin, v. a. Îe Devenir mûr (en 
parl. des fruils). Maturesc®re, o, is, 
rui, S. Sup., n. Cæs. Afaturari, pass. 
Plin. Ematuresc®re (rare), n. Plin. 
AilescEre, o, is, sans part. ai sap., 
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u. Col. Coqui, or, Wris, coclus sum, 
pass. Varr. Concoqui, pass. Col. Ma- 
lurifatem adipisci (or, ëris, adeptus 
sum), dép. Plin. Ad maturitatem per- 
venire (10, is, véni, venium), D. Plin. 
= Mdrir parfaitement, Permaturesctre, 
a. Cels. Ov. Le raisio müril plus vite, 
Uuæ celerius coquuntur. Varr. Faire 
müûrir, C. mÔôrtA (act.) fe. || 2e Fig. 
Venir & suppuration (en pari. d'un 
abcès, etc.) : Le furoncle mürit de 
Ius-inème, Furunculus per se matu- 
rescit (voy. 40), Cels. || 8e Pig. For- 
mentor (en parl. de la terre). Fer. 
mentari, pass. Col. Decoqui (voy. 1e), 
ass. Pal. || 6° Fig. Venir à point. 
faturescëre (voy. 1: n. Cic. Quint. 
PL.-j. Maturari, pass. Quint. : 
[flomme] dont l'esprit a müri, Animo 
malurus. Ov. L'esprit précoce mürit 
raremeut, fngenium præcor non te- 
mere unguam ad frugem pervenit (voy. 
{o). Quint. 
Se uOnin, v. proo. C. uônin (neut.). 
MURMURE, 8. &. 4° Bruit loger 
des eaux, du vont. (Des flots de la 
mer) Murmur, uris, 0. Cic. Fremitus, 
üs, m. Cic. (Des rivières) Strepitus, 
üs, m. Cic. Sonus, i, m. Liv, (D'uo 
liquide qui bont) Susurrus, à, m. 
Calp. (Do vent} Sonitus, üs, m. Liv. 
Burmur,uris, 8. Virg. Vuy.snurrie, 
MUungURER {+. || 2e Bruit confus de pa- 
roles, etc. (De paroles) Sonttus, üs, 
wi. Cic. Sonus, r, m. Cic. (D'une coa- 
versalion à voix basse) Susurrus, i, 
m. Plauf. Cic. Pl.-7. (D'une place 
publique, des assemblées) Strepitus, 
üs, m. Cic. Virg. Liv. (D'une ville, 
d'un camp) Fremitus, üs. m. Pl.-j. 
Liv. Voy. BRUIT 10, wunyünen 2, || 
3° Bruit marquant la desapprobation. 
Murmuratio, onis, f. Sen. Fremutnus, 
üs. m. Liv. V.-Aax. Tac. : Muruure 
général (d'étonnement), Commurmu- 
ratio, onts, f. Gell. Voy. uunyunen 5e, 
IL 4° Surt. au plur. Paroles de mecon- 
tentoment, plaintes. Querela, z, et pl. 
souv. Querelz, arum, f. pl. Cic. Queri- 
monia, æ, f. Cic. : Suivre les ordres 
de Dieu sans murmure, Deum sine 
murmuralione comitari. Sen. [Cela] 
excile quelques murraures, Nonuul- 
lam habet querelam. Cie. 1 s'élevait 
des -— au sujet de tes injustices, Que- 
rimoniz de luis injuriis Aabcbantur. 
Cie. Comme ils élevaient ces —, 
Hæc cum streperent (de strepfre, 0, 
is, pui, pitum). Liv. Voy. cni 8°, uur- 
uuren 60. || 6° Qqf. Bruit marquant 
l'approbation. Admurmuratio, on1s, f. 
Cie. : Murmure d'approbation, — 
flatteur, Secundæ admurmuraliones. 
Cic. Au milieu des murmures appro- 
batenurs du sénat, Admurmuranie se- 
natu. Cic. Vay. ACCLAMATION. || 6° Qqf. 
Bruit que font entendre certains ani- 
maux. (Des sberlles, du lon, du tigre) 
Murmur, uris, n. Virg. Mart. Stat. 
(Des oiseaux) Murmuratio, onis, f. 
Plin. Voy. BAUNDONNEMENT {0,cn1 2e. 
MURMURER, v. n. {° Faire un 
bruit le er (en parl. des eaux, du vent). 
(En parl. de la mer) Murraurare, 0. 
laut. Cie. (En pari. d'an ruissean, 
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d'ane source) Susurrare, 8. parf. ni 
sup., D. Virg. Sonare, 0, as, sonui, 
sonilum, n. ds. (En parl. du vent) 
Susurrare, n. Virg. Fremfre, 0, LEA 
mui, mitum, n. Virg.: Ruisseau qui 
murmure, Garrulus rivus. Ov, || 2e 
Faire un bruit confus de paroles, eto. 
Murmurare, a. Varr. Susurrare, s. 
pt. ni sup. 0. Ter. || 3° S'entre- 
enir mysterieusemant d'une ch. : On 
ea œurimure, Vaga fama susurrat. 
Ov. || € Sa parler bas 4 soi-même. 
Commurmuran, dép. Cic. : Le gref- 
fer a murmuré:« Voilà bien le 
comptel...» Scriba secum commur- 
muratus est :« Ratio Aercle apparet!/» 
Cic. || 6° Faire un bruit marquant ja 
desapprobalion. AMurmurare, a. Plaut. 
Fremêre (vay. WE a. Cic. : Mur- 
œurer entire ses dents, Secum mur- 
murare. Plaut. Tout le mande peot 
—, je n'ea dirsi pas mnios ce qne Je 
pense, Fremant omnes licet, dicam 
quod sentio. Cic. || 6° Faire entendre 
tout bas ou secretement des paroles de 
mecontentement, des plaintes. Mus- 
sare, 8. parf. ni sup., D. Liv. Fronto. 
Mussutare, s. parf. oi sup., n. Liv. 
Multire, to, is, vi el ïi, tfum, D, 
Plaut. Ter. : Murœurer secrètement, 
Clam mussare où inussitare. Liv. — 
contre qq. ch., contre qqn, Le re 
queri Où conquert (ror, rËris, quesius 
sum), dép. Cic. Aliguem accusare. Cæs. 
[Subir 4q. ch.] sans —, Æquo animo. 
Cic. Placide. Cic. Placate. Cic. Se- 
date. Cic. || 7° Qgf Faire un bruit 
marquant l'approbation. Almnrmurare, 
n. Cic. || 8° Faire un bruit sourd (ea 
parl. de certains animaux). Aurmu- 
rare, 0. Plin. 

Muusunen, v. acl. Dire 4 voix basse. 
Mussitare, s. parf. oi sup.. act. Plaut, 
Insusurrare, 0, as, avi, atum, act. Cie, 
Sen.: Je murmure cela en moi-mème, 
Hæc mecum mussito. Plant. Il me — 
sa chansonnelte à l'oreille, Insusur- 
rat mihi cantilenam suam. fic. 

Se wonuragn, v. pron. Être com- 
muniquè on secret : La nouvelle 86 
murmure, Vaga fama susurral (de 
susurrure, 8, parf. ni super o.). Ov. 

SURRIUEIN, adj. Fait d'une sorte de 
cristal (fuurure de calcium?) : Vases 
œwurrhins, Afurrina (orum) vasa 
(orum), n. pl. Dig. el simpl. Mur- 
rina, orum, n. pl. Sen. Pln. 

MUSAGÈTE, ad). Qui conduit les 
mutes (surnom d'Apollou). Afusa- 
getes, æ. m. Eumen. 

MUSARAIGNE, 1. f. Sorte de petit 
mammifère. Aus (uris) araneus (i), 
m. Pl. 

MUSARD. C. FLANKUR. 

MUSC, s. m. {+ Sorte de quadru- 
pôde ruminant. * Moschus {i) mos“hife- 
rus{i),m.(Linn.}, 2° Matière odorante 
qui sort de cet animal. * Moschus, i, m. 

MUSCANR, 3. f. Fruit du muscadiec 
“Nur (ucis) meschata (x), f. 'Ar.;. 

MUSCANIER, S. m. Sorte d'arbre 
Myristica (æ) moschota (æ), f. {Smn.) 

L. MUSCADIN, 8. m. Petit-maitre 
Voy. uattas 19e. 

À MUSCADIN, 8. 18. C. Lo. 
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MUSCAT, adj. Qui a une certsine 
odeur de musc. Apianus, a, um. Plin. 
+ Raisin muxeal, Aprana uva. Col. 
Vin —, Apranum vinum. Col. || S. m. 
Muscat, C. Raisin —, Vin —, 

MUSCLE, 5. m. Sorto d'organe 
charnu. (En gén.) Musculus, à, w. 
Cels. (De la parlie superieure du 
bras) Lacertus, m. Cie. : Saillie d'un 
muscie, — en saillie. Torus. à, m. 
Col. Poitrail où beaucoup de muscles 
se dessinent, Afusculorum toris nu- 
merosum peclus. Col. || Fig. À l'élo- 
quence il faut des muscles, Oratio- 
nem museuli decent. Pl.-j. Le style 
d'Eschine a moius de —, Æschines 
minus lacertorum habet. Quint. 

MUSCLE. 6e, ad). C. MUSCULEUT 2°. 

MUSCULE. 5. m. Sorte de machine 
de guerre des anciens. Alusculus, i, m. 
Cæs. Veg. 

MUSCULEUX, 8088, adj. 1° Oùil 
y a beaucoup de muscles. Ausculosus, 
&, um. Cels. Col. ]| 2° Qui a les mus- 
cles tres apparents et tres forts. La- 
certosus, a, um. Varr. Cic. Col. 
Torosus. Col. : Cenlurians, Hummes. 
Chevaux, Coqs wusculeux, Lacertosi 
centuriones. Cic. vwiri. Col. equ. 
Varr. galh. Varr. Nuque œuscu- 
leuse, Cervir torosa. Col. 

MUSE, s. f. 1° Chacune des neuf 
déesses qui presidaient aux arts libe- 
raus. Musa, æ, f. Cic. |] 2° Fig. Surl. 
au plur. La poesie : Les muses, Musæ, 
arum, f. pl. tac. La œuse chbampètre, 
Musa agreslis vu rustice. Virg. |] 3° 
Le genie de chaque poste. Musa, z. f. 
s La muse de Calhmaque, Musa Cel- 
limach. Ov. 

MUSEAU, 8. m. 1° L'ensemble du 
nez et de la guoule chez certains ani- 
maux. Rostrum, à, no. Varr. Cic. Plin. 
2 Petit museau, Resfellum, n. Plhin. 
pr Fig. Iron. Le visage de l'homme. 

ostrum, i, nu. Lucil, Peir.: Le museau 
du preteur, fostrum præloris. Lucil, 

{. MUSÉE, s. m. Lieu destine à 
l'étude des lettres, des sciences vu des 
beaux-arts : Le musée (— la bibho- 
thèque) d'Alexaudrie, Alexandris mu- 
sum (1). D, Suel. 

2. MUSER, poôte grec. Musæus, i, 
m. Cic. 

MUSELER, v, sct. Mottre une mu- 
slierea Fisrellà capistrare. act. Plin. 

MUSELIÈENR, 8. f, Ce qu'on met à 
la gueule, à la bou:he de certains ani- 
maux pour les empdcher de mordre ou 

de paltre. Fiscella, æ, f. Cato. Plin. 
Fiscina, f. Plin. 

MURER, v. 0. Perdre son temps à 
des riens. Muginari, dép. Lucil. Cie. 
MUSETTE, 5. f. C. conneur'6s. 

MUSICAL, ALS, adj. Relatif à la 
musique. Musirus, a, um. Cic. Vitr. 

MUSICALEMENT, adv. Selon les 
règles de la musique. * E rations mu- 
sicä. D'apr. Vur. (v, 3, 8). 

MUSICIEN, ENNE, 9. m. f, 4° Celul, 
Celle qui sait l'art de la musique. Au- 
sicus, 1, masc. Cic. *Puella (æ) ou 
Mulier leris\ musicæ perila (æ), fém. 
jh 2° Chanteur, chanteuse, ou Instru- 

montiste. VOy. CHANTEUR, CHANTEUSE 
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1°, INSTRUMENTISTE, LYRAE, FLÛTE. 

MUSIQUE, 5. f. 1° Manière do com- 
biner les sons agréable à l'oreille. 
(Eu gèn.) Musica, æ, f. Cic. Musice, 
es, [. Plaut. Slusiea, vrum, n. pl. 
Cic. (La théorie) Ratio (onis) mu- 
sica (æ), f. Vitr. Col. an Ars 
{rtis) musica (æ), f. Plin. |] 3° Action 
de chanter, de jouer d'un instrument : 
Musique vocale, (En gèn.) Caulus, 
üs, w. Cic. (D'ensemble) Concentus, 
üs, m. Cic. — instrumentale, Syn- 
phonia, æ, f. Cic. La — se fait en- 
tendre, Symphonia canit. Cic. Faire 
de la —, Vuy. CHANTER 19, JOUER 4°. 
En —,C. MUSICALEMENT. 

MUSQURÉ, ës, adj. 1° Qui a une 
odeur de musc = Cerfeuil musqné, 
Slyrrhis, idis, f. Plin. |} 2° Fig. Af- 
fecte. Voy. ce m. 

MUSSY-SURN-SEINE, v. de France 
(Aube)."Muscium(ii) Eptscopale(is), n. 

MUTABILITE, RS. f.Qualite de ce qui 
est sujet à changer. Mubililus, utis.[.(ic. 

MUTATION, S. f, C. CHANGEMENT. 

BIUTILATION, 8. f. Action de 
mutler; etat de ce qui est mutile. 
Truncalio, onis, f. (rare). C.- Th. Se 
luurne ordin. par un v. VOy. MUTILER 
: Eufant victime d'une mutiiahon, 
Puer trunci corporis. Liv. [Sun] ani, 
virume de numbreuses mulilations, 
Amicus undique decuriatus. Sen. || 
J Fig. (L'oreille] remarque certaines 
œulifalions (dans une phrase), Sentit 
quzdam mutila, Cic. 

MUTILER, v. act. 1° Retrancher 

ueique partie du corps humain 07 
‘une statue. Detruncare, act Liv. 
Truncare, act. Liv. Tac. Just. Muti- 
lare, acl. Curt. : Mutiler uo corps, 
Delruncare corpus. Liv. — des sla- 
Ines, Truncare simulacra nu staluas. 
Liv. || 2° Fig. Defgurer par des re- 
tranchements. AMutilare, act. Plin. : 
\uuler des mots, Verba mutilare. 
Plin. Certains endroits (d'une phrase) 
ui ont élé, pour ainsi dire, mulilés, 
Quzdam quasi decurlata. Cic. Viile 
œulilee, Trunca urbs. Liv. 

MUTEN, 1N&, adj. 1° Tétu, obstiné. 
Pervicaz, gén. acis. Ter. Flor. | 20 Se- 
ditieux. Turbulentus, a, um. Cic.||Subst. 
Les mulins, Sediliosi, orum, @. pl. 
Cic. || 8° Vif, éveille, piquant. Alacer, 
cris, cre. Cic. Vegelus, a, um. Cic. 
2 Yeux œulios, Vegeli oculi. Suet. 

Se MUTINER. C. Se RÉVOLTER. 

MUTINEIIE, 8. f. 1° Entétement. 
Pervicacia, æ, f. Cic. Liv. || 2° Sodi- 
tion. Voy. ce m. 

MUTISME, 4. m. 4° État de celui 
qui est muet. Os (oris) mutum (i), n. 
on bonche muette). Ov. Linquz in- 
antia (æ), f. (= état de celui qui ne 

arle pas encore). Lucr. z Le bils de 
Érésus, malgré son mutisme, parls, 
Crœsi fiius, cum infans essel, locutus 
est. Cic. 11 2° Fig. Silence. Voy. ce m. 

MUTUEL, ELLE, äd}. Reciproque 
entre des pers. on entre des ch. Alu- 
tuus, a, um. Cic.= Alfeclion mutuelle, 
Mutua benevolentia. Cic. Quint. Notre 
afection —, Tus voluntas erga me 
meaque erga te mutua. Cic. Aflection 
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— des enfants et des patents, Ca- 
Tuas inler nalos et parenltes. Cic. At- 
tacbés par des liens matuels, Ultro 
el citro imyphcati. Cie. Avoir des 
égards —, Cuire inter se. Cic. Vov. 
MUTUELLEMENT. |Les}) empêcher de 
se prèler un mutuel app, [nter- 
clud#re a mutuo inter se aurilio. Liv. 
SIUTUELLEMENT, adv. Recipro- 
quement. Se tourne souv. par Entre 
nuus, Entre vous, Enire eux : Inter 
nos, Inter vos, Inter se : Nous nous 
servons mutuellement, Alinistramus 
nosmet inter nos. Plaut.]} D'ordinaire 
le pron. réfl., récine du v., se sap- 
rime = Ils s'aiment mutuellement, 
nler se amant (act.). Cic. S'étant 
exhortés —, inter se adhortati (dep. 
de sens acl.). Cæs. 1ls se denigrérent 
—, {nter se obtrecturunt (neul.). Nep. 
Nous uous parluns —, fnter nos col- 
loquimur (dép. de sens nent.). Cic. 
S'étant excites —, Inter se concitali 
(pass.). Liv. || Se tourne souv. aassi 
par L'un l'autre, Les uns les auires: 
Aller, era, erum (repelé}, quand il 
s'ant de deux pers. ou de deux 
groupes: Alius, a, ud (rèpeté), 
quaud il s'agit de plus de deux : 
Vous vous deplaisez mntueljement 
vous déplaisez l'un à l'autre), 
Alter alleri displicelis. Liv. [Les 
deux peuples, Carthazinois el Cyré- 
néensf s'etarent affaiblis — (— les 
uus avaient affaibli les antres), Al- 
teri alteros attriverant. Sall. Pour 
u'ils puissent se reurire service —, 
{ ipsi mnter se alii alris prodesse 
possent. Cic. 1ls se portaient secours 
—, Alius alis subsulium ferebant. 
Cæs. || Autre tournure analogue à la 
préréd.:{[Ces deux personnes] se ché- 
nssent mutuellement, Uterque wtri- 
que est cordi (— chacun des deux 
est cher à chacun des deux). Ter. 
Les deux langues ne se nu:ent pas 
—, Neutra lingua alteri officit f 
ni l'uoe oi l'autre ve nuit à l'antre). 
Quint. Les deux groupes ne se dis 
linguarent pas —, Neutri alteros cer 
nebant. Liv. || Traduel. diverses : 
Nous avons toujours eu beaucuup 
d'empressement à nous readre mu- 
luellement servire, Omni tempure 
aumma siudia officii mutuo inter nos 
erstuterunt. Cic. Ils s'aimeat —, 
Invicem diligunt (et non se diligunt). 
Pi.-j. Ces choses se font obstarle —, 
Haæc invicem obstani (et nan sibi ob- 
stant). Quint. S'etant donné — leur 
paroles Datä ultro citroque fide. Liv. 
OY. MUTUEL. 
MUTULE, 8. f, Ornement propre à la 
corniche dorique. Alutulus, 1, m. Vitr. 
MYCALB, promontoire d'lonio. My- 
cale, es, f. Just. : De Mycale, Afyca- 
lensis. m.f.,e, 0. V.-Maz. 
MYCENES, v. d'Argolide. Mycens, 
arum, [. pl. Mel. : (Qu est) de Mry- 
“ènes, Mycenrus, a, um. Virg. Habi- 
lants de —, Afycenenses, ium, m. pl. 
Cic.-noel. 
MYOPE, adj. Qui a la vue œurle. 
Myops, opis, m. (etf.). Uilp. Vo]. 
COURT és. 
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MYOPIE, 8. f. Vue courte. * Oculi 
orum) non longe consyectum ferentes 
four wo. pl. D'apr. Liv. (1, 181. 

MYOSOTIS. 5. m. Sorto de plante. 
Myosuta, æ. el Myvsotrs, lis, f. Plin. 

MYIHIADE,S.(.10 Dix milliers. Decem 
mille Qium),n. pl. Cic.|| 2° Fig. Quan- 
tite innombrable : Des myriades de 
œundes, Mundorum sercenta (orum) 
millia (um, n. pl. Cic. 

MYRAMIDONS (Les), pple de la Thes- 
ealie. Myrmiiones, um, m. pl. Virg. 

MYRHUE, s. f. Sorte de gomme 
odorante. Murre, æ, {. Plin. : L'arbre 
à myrrhe, Murra, æ, f. Plin. De —, 
Murrinus, a, um. Plin. Vio de —, 
Murrina, æ, f. Plaut. Parfumé de —, 
Murreus. a, um. or. 

MYRRLUIN. C. MOURANHIN. 

MYnTE, $. m. Sorte d'arbrisseau. 
Myrtus,i, fém. Virg. Plin. : De myrte, 
Relauf au —, Afyrlaceus, a, un. 
Cets. Femlle de —, Myrti folium. 
Cels. Fulium myrtaceum. Cels. De —, 
Fait avec le —, De couleur de —, 
Myrieus, a, um. Virg. V.-Mazx. Tib. 
Petr. Baie de —, Myrti bacca. Cels. 
Myrtum, i, n. Cels. Virg. lluile de 
—, Myrteum oleum. Plin. el simpl. 
Myrteum, i, n. Cels. Vin de —, 
Myrteum vinum. Plin. Lieu planté de 
wyrtes, Myrtetum, i, 0. Sall. || Myrte 
sauvage, C. BOUSSON. 

MYS1E, oontroe de l'Asie Mineure. 
Mysia. z,f. Phin. 

MYSIEN. Exne, adj. Qui est de 
Bysie. Mysius, a, um. Plin. || Subst. 
Uo Mysteo. Mysus, i, m. Cic. 

MYSTAGOGUE, 3. m. Sorte de 
prêtre chez les Grecs. AMustagogus, i, 
m. Cic. 

MYSTÈRE, s. m. 1° Surt. au plur. 
Culte secret chez les paions. Myste- 
num, ii, n. Cic. Sacrum, i, n. Cic. = 
Teair oue ch. secrète comme si c'était 
uo mystère, Aliquid facilum, fan- 
quam myslerinm, lenêre. Cic. Les 
mystères de Cerès, Cereris mysleria. 
Just. Cereris sacra. Cac. Hor. Ea, 
eus Ceren fiunt, sacra. Verr. Inilia, 


N, quatorrième lettre de l'alphabet 
français. N,f. n. Prise. 

NAROT, OTE, 8. m. f. Personne 
très potite. Homuncio, onis, masc. Cic. 
Nana, z, fé. Lampr. 

. NACARAT, 5. et adj. m. Rouge 
ürant sur l'orangé. Voy. nouas. 

NACELLE, 8, f. 1° Petit bateau. 
Narirula, æ, f. Cic. || 2° Mouiure on 
demi-cercle. Scotia. æ, f. Visr. 

NACRE 8. {. Interieur des coquilles 
où s'engendrent les perles. Unionum 
concha iZ), [. Suet. 

NACRE, ér. adj. Qui a l'éclat de la 
nacre : Blancheur nacrce, °Candor 
qualis margaritarum esse solet (Sm.). 

1. NAGE, 8. . 1e Action do nager 
: À la nage, Nando. Cæs. Liv. Tra- 
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iorum, 0. pl. Varr. Les — de la 
boonne déesse, Mysteria Romana. Cic. 
Les — de Bacchus, Orgia, orum, 0. 
Cat. Virg. Ov. Célebrer les —, Mys- 
teria fac®re. Nep. Recumnmienrer la 
célébration des —, Referre mysteria. 
Cic. |] 29 Ce qui, dans la religion chre- 
tionne, est propose pour être l'objet de 
la foi des fidoles. Mysterium, 4, 0. 
Vulg. Prud. : Les saints mystères, 
Systeria sancta. Arn. || 3° Chose in- 
connue ou difficile à connaitre. Îles (ei) 
obscura (æ), f. Cic. = Être un mystère, 
Lalére, eo, es, lui, 3. sup., n. Cic. 
Commel'Egypteeslenveluppée de —1 
Ægyptus ul occulle latet ! 0 ut recon- 
dita est! Cic. Les mystères de la na- 
ture, Naturæ obscuritas (aiis), f. Cic. 
Naturæ secreliora (um). n. pl. Sen. 
Les — des songes, Somniorum ob- 
scuritales. Cic. ænigmata (de ænigna, 
atis, u.). Cic. Les — du cœur, Re- 
conditi sensus, m. pl. Cic. La vie des 
boummes a de profvuads —, Vita ho- 
minum habet alias laiebras. Pl.-j. Ta 
bieoveitlance pour moi n'est pas 
un mystère, Non est obscura tua 
in me benevolenha. Cic. || 4° Chose 
qu'on tient secrete. Res (ei) occulta 
(æ), f. Cic. Qqf. Mysterium, ii, n. 
Cic. Quint. : Les mystères du pou- 
voir, Imperii arcana (orum), n. pl. 
Tac. Nos leltres sont lellement plei- 
nes de —, Epistolz nostrz fantum 
habent mysteriorum. Cic. Pénétrer les 
plus profuads —, Omnia occullissima 
perspicére. Lucc. ap. Cic. Révéler les 
e la rhélurique, de l'eloquence, 
Mysteria rhelorum aperire. Cic. di- 
cendi explicare on enunliare. Cic. I] 
y a quelque mystère, Quiddam oc- 
cultatur. Cic. Ce n'est pas un —, 
(Id) occulilum est nemini. Sall. || 6° 
Fig. Precaution que l'on prend pour 
n'ôtre pas entendu ou observe : En 
mystère, Occulte. Cæs. In occulto. 
Liv. Ex occulto. Cic. Ter. Arcano. 
Cic. Dissimulanter. Cic. Liv. Avec un 
eu plus de —, Paulo occultius. Sail. 
So grand —, Occullissime. Cæs. La 
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verser à la —, Nando trajicére. Liv. 
el simpl. Tranare ou Transnare, act. 
Cæs. Liv. Tranatare ou Transnaiare, 
act. Cæs. Se sauver à la —, Enare, 
n. Sail. Gagner la Lerre à la —, In 
terram enare. Liv. || 2° Action de ramer. 
Remigatio, onis, [. Cic. Voy. nauen. 
2. NAGE (EN), loc. adv. En sueur. 
=: Être tout en mage, Mullo sudore 
manare, n. Cic. Voy. SURuUR. 
NAGEOIRE. 5. f. Organe de locomo- 
tion chez les poissons. Pinna,z, f. Plan. 
NAGER, v. n. 1° Se soutenir ou Se 
mouvoir sur l'eau. Nare, 8. sup., a. 
Cic. Natare, 0, as, avi, atum, n. Cic. 
: Nager dans qq. ch. Alicui rei in- 
nare, n. Liv. innalare, no. Plin. Aliqud 
re innare. Suet. Penétrer en nageant 
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rivière ayant été traversée avec le 
plua de — possible, Quom occultis- 
sime (rajec{o amne. Liv. Sans —, 
Aperte. Cic. Palam. Cic. ] 6° Nrdin. 
en ro. part. Difficulte qu'on fait de re- 
veler une ch., importance qu'on attache 
à ce qu'elle demeure secrete : Elle ne 
Qt pas inystère du danger, Periculuin 
haud occultum Aabuit. Sall. I fait 
— à tous de la roule qu'il prend, 
ler omnes celat. Nep. On n'a pas fait 
— do poison à la mère, Non est de 
vemeno celata mater. Cic. Voy. ca- 
CHER 30. || n'en fait pas —, Non id 
obscure fert. Cic. Non id occulte fers. 
Ter. Cic. Quels sont enfin ces mys- 
tères? Quæ sunt tandem ista mys- 
teria? Cic. 11 m'I a pas grand mys- 
tère à cola, (Id) in promptu est. 
Lucr. Cic. 

MYSTERIBUSEMENT, adv. D'une 
façon mysterieuse. Occulte. Czs. Vuy. 
SECRÊTEMENT. 

MYSTERIEUX, u58, adj. 1° Qui 
contient qq. secret. Arcanus, a. um. 
Cic. Occultus. Cic. Abdutus. Cic. le- 
conditus. Cu. = Desseins mystérieux, 
Consilia clausa. Cic. arcana. Liv. Un 
diner — qu'il doana. Cena ejus se- 
crelior. Suet. Il apporta un bâton 
d'or, emblème — de son caractère, 
Aureum baculum tulit, per ambages 
effigtem ingenii sui. Liv. Etre —, In 
occullo latère (eo, es, lui, s. sup.), n. 
Cie. || 2° Qui fait mystère de tout. C. 
oISsIunL.é (adj.)}, 

MYSTIFICATRUR. C. MOQUEUR. 

MYSTIFICATION, 5. f. C. Mo- 
QUENIE. 

MYSTIFIER, v. act. C. Se Jo0En 
(de qqn) 3e. 

MYSTIQUE, adj. Figuré, allègo- 
rique (en parl. des cb. de la rcli- 
gion). Musticus, a, um. Mart. Lact. 

MYSTIQUEMENT, adv. Selon Île 
sons mystique. Mystice. Spart. Tert. 

MIYTHR, S. . C. FABLE 6°. 

MYTUOLOGIE, s. {. C. raece 5°. 

MYTUULOGIQUE, adj. C. ra90- 
LEUXx de. 


dans qq. ch., In rem innetare. Cle. 
Nager vers qq. ch., Rem adnare, san8 
parf. n1 sup. Czæs. Ad rem aduare, 
n. Gell. Ad ou In rem enaere, on. Liv. 
Traverser en nageant, Voy. { Nagu. 
Nager sous l'eau, Subnatare, 8. part. 
ni sap., n. Apul. — à la surface, 
Supernatare, s. parf. ni sup., 0. Col 
Plin. Action de —, Natatio, ons, f. 
Cic. | Fig. Nager entre deux eaux, 
Se dubium mediumque præstare (e 
as, stuli, sfilum et stalum). Vell. 

30 Ramer. Rernigare, 2. pure Di sup., 
np. Cie. Voy. nan. || 3° Flotter sur 
un liquide. Superualare (voy. 1°). n. 
Col. Voy. ruorren. || 6° Éfre Inonde 
de. Redundare, n. Cic. = Nayer dans 
le sang, Sanguine redundare. Cic. Qui 
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nage dans son sang, Suo cruore obfi- 
fus (e. um). Tac. Nager dans le vin, 
Vino natare, 0. Cic. || 6° Fig. Être 
au milieu d'une grande quantité, d'un 
grand nombre. Circumfu#re ou Af- 
fluëre ou Diffiubre, o,18, uri, urum, n. 
Cic. Abundare, n. Cic. : Nager dans 
l'abondauce, dans les richesses, Cir- 
cumfluëre omnibus rebus. Cic. pe- 
cuniâ. Quint. — dens les plaisirs, 
Afflufre voluptatibus. Cic. — dans 
la joie, Abundare Lætitiä. Plaut. Gau- 
dio cumulari, pass. Cic. Lætitià per- 
fundi (or, Eris, fusus sum), pass. Cic. 

NAGEUR, 5. m. 1° Celui qui nage. 
=: Des nageurs, Nantes, ium, part. 
prés., m. pl. Virg. || 2° Celui qui sait 
nager, Natalor, oris, mw. Varr.: Bon 
nageur, Nandi peritus. Liv. Mauvais 
—, Nandi imperitus. Liv. || Adj. 
Animaux nageurs, Bestiz nantes. Cic. 

NAGUËRES, adv. Recamment. Nu- 
per. Cic. Voy. RÉCEUUENT. 

NAÏADE, 8. {. Nymphe des sources, 
des cours d'eau. Naias. adis, f, Virg. 
Nais, idos, (. Virg. Ov. 

NAÏP, ive, ad). 1e En parl. des cb. 
Naturel. Nativus, a, um. Cic. No. 
Simpler, gén. plicis. Cic. : Grâce 
paive, Lepos nativus. Nep. non ad- 
scitus. Nep. || 2° En pari. des ners. 
Simple, ingonu. Simplez, gén. plicis. 
Cic. Ingenuus, a, um. Cic. Sincerus. 
Cic. : Âme naïve, Animus simplez. 
Cic. || 4° Frano, ouvert. Verus, a, um. 
Cic. Apertus. Cic. =: Cœur naïf, A per- 
tum pectus. Cic. || 6 Niais. Subab- 
aurdus, 8, um. Cic. 

NAIN, AINK, 9. m. f. 1e Celul, Colle 
dont la taille est très petite : Un oa1n, 
Homuncio, onis, masc. Cic. Homul- 
lus ou Homunculus, i, masc. Cic. 
Punilio, onis, masc. Sen. Pumilus, i, 
masc. Suet. Nanus, à, m. Prop. Juv. 
Uoe naine, Pumulio, onis, fé. Lucer. 
Nana, >, fém. Later. Lampr. |] 3° Eo 

arl. d'animaux, de plantes. Fort pe- 
ft do taille. Pumilio, on1s, masc. et 
fém. Plin. || Aij. Pusillus, a, um. Cic. 
= Cheval oain, Nanus, i, masc. Gell. 

NAISSANCE, 5. f. 1° Action de 
naître. Orius, &s, m. Cic. S'expr. 
souv. par uo v. z Avant la naissance, 
Ante ortum. Cic. Avant la — d'Épa- 
minoundas, Ante nratum Epaminon- 
dam. Nep. Nous avons été malbeu- 
reux avant notre —, Afiseri fuimus 
ante quam nati. Cic. Depuis la — 
du genre humain, Post homines nalos. 
Cic. Que tu as vu au moment de sa 
—, Quem nascentem vidisti. Hor. Re- 
cevoir la —, Prendre —, C. NAÏTAG. 
De —, Qu'ouapporte à sa —, Nativus, 
a, um, Cie. Natelis, mæ. f.,e,n. Col. 
Elle est stérile de —, Nalivä sterili- 
tate est. Gell. Nuel de —, Naturä 
mulus. Plin. Fils, Petit-fils par 
la —, Nalurë fiius. Liv. Naturahs 
nepos. Liv. Astres qui vnl présidé à 
la — de qqn, Nataltcia sulera. Cic. 
Le jour de —, Natahs dres el simpl. 
Natalis, is. abl. 1, eu qqf. e, m. Cic. 
Au jour anniversaire de ma —, Na- 
tali meo. Cic. Celébrer le jour de ta 
—, Natales iuos celebrars. PI.-j. Voy. 
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ANNIVERSAIRE. || 2° Extraotlon, origine 
d'une pers. Genus, neris, n. Cic. 
Stirps, pis, f. Cic. Ortus. üs, m. Cic. 
Locus, i, m. Cie. Origo. ginis, f. Vel. 
Suet. 2 Qui est d'une laule naissance, 
d'uoe — illustre, d'une très illustre 
—, Natus nobuli genere. Cic. honesto 
loco. PI.-j. bono genere. Plaut. Cato 
ap. Gell. summo loco. Cic. Liv. am- 
plissimo genere ou amplissimä familia. 
Cæs. Qui est d'une — pius illustre, 
lllustriore loco nalus. Cæs. Le pre- 
œier par 8a —, Genere primus. Cic. 
Qui n'est pas digne de sa —, Indi- 
gnus suis majoribus. Cic. Qui est 
d'une bumble —, Qui Aumilis natus 
(est). Cic. Parentibus natus humi- 
libus. Cie. Tenui loco ortus. Liv. Qui 
est d'une — obscure, Obscuris ortus 
majoribus. Cic. Jumili atque obscuro 
loco natus. Cic. Qui est de basse —, 
Aalo genere natus. Cic. Loco sordido 
ortus. Cic. Hommes de basse —, 
Homines inferiore loco. Cic. Qui est de 
la plus basse —, Info loco natus. Cic. 
NAISSANT, pari. prés. de NAÎTRE, 
Voy. ce v. || Âdj. NAISSANT, ANTE. 
Qui naît, qui commence. Nascens, gen. 
entis. Cic. Oriens. Cic. = Au prin- 
lemps naissant, Vere novo. Virg. 
NAÎTRE, v. acl. 1° Venir au monde; 
être issu de. Nasci, or, èris, nalus 
sun, nasciturus, dép. Cic. Oriri, 1or, 
éris, orlus sum, orilurus, dep. Cic. 
Gigni, or, éris, genilus sum, pass. Cac. 
: Naltre de qqn, Nasci ex ahquo. Cic. 
Nep. aliquo. Cic. Liv. Orir: ex aliquo. 
Ter. Sall. aliquo. Cic. Liv. {l lui nalt un 
fils, Ei filius nascitur. J.-Val. S'il me 
— on ls, Si mihi filius gignitur. 
Cic. Sache qu'il m'est né un fils, 
Filiolo me auctum scilo. Cic. Nous ne 
sommes pas nés uniquement pour 
oous-mêèmes,Non nobts (an dal.)solum 
nali sumus. Cic. Nous naissous pour 
le malheur, Né pour être malbeu- 
reux, În miseriam nascimur. Cic. Mi- 
seriis ferendis natus. Ter. — pour 
l'autusement, pour amuser. Delecta- 
lioni natus. Cic. Voy. Né. Ce sol qui 
l'a vu naitre, Hoc sclum in quo ortus 
ou procreatus es. Cic. |] Naitre sur le 
chène (en part. du gui), In quercu 
agnasci. Plin. Des herbes naissent 
dans les eaux, Aquis Qu dat.) herbz 
innascuntur. Plin. Un laurier qui est 
né sur..., Laurea enata in (et l'abl.). 
Liv, || Faire naltre, C. CHÉEA, ENGEN- 
DREN, PRODUIRE. || Faire naltre qqu 
de Pluton, Aliquem ab Dite progna- 
tum prædicare (ou dicère) Czs. || 2° 
Prendre son origine, se former. Oriri 
(og), dép. Cic. Eroriri (erorturus), 
ép. Cic. Nasci (voy. 1°), dep. 
Plin. = Grappe de raisin qui nalt, 
Uva oriens. Cic. Il — une tem- 
pête, Oritur tlempestas. Nep. Le 
Rhin — dans le pays des Lénon- 
uens, Rhenus orilur ex Lepontns. 
Cæs. Le Gange — dans les maula- 
gues, Ganges nascilur in montibus. 
Plin. Une lumeur qui lui est née sur la 
nuque, Gibba ei pone cervicem enata. 
Suel. || Faire naltre, \Y'oy. rnonuine. 
1 3° Commencer, provenir. Orin (voy. 
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1e), dép. Cie. Eroriri (voy. 2°), dé 
Cic. Naseï (voy. 10), Lo Ge Gien 
(vOy. 1°), pass. Cic. Prodire, eo, is, 
11, um, n. Cic. ExsisiËre, o, is, stili, 
s. aup., n. Cic. = Ici uall une ques- 
tion, Ersisfit hoc loco quæstio. Cie. 
L'éloquence naquit, Prodiit in lucem 
eloquentia. Cic. Pour qu'il me naisse 
un Sujet de correspondance, Ut mini 
nascatur episiolæ arguruentum. Cic. 
Il n'est pas de fléau qui ne — pour 
l'homme de l’homme méme, Nulla 
peslis est quæ non homini ab homins 
nascalur. Cic. La maladie nait de..., 
Morbus gignitur ex (et l'abl.). Cie. 
L'hoooëte qui — des vertus, Honestum 
quod ex virlulibus oritur. Cic. Devoirs 
qui naissent de... Oficia quæ oriun- 
fur a (et l'abl.). Cic. Le despolisme 
nait de la liberté, Ex libertaie tyran- 
nis gignifur. Cic. De la monarchie 
— l'absolulisme, Exrsistit ex rege do- 
minus. Cic. || Faire naltre, Gignêre, 
0,18, genui, genatum, act. Cic. Pa- 
rêre, 10, is, peperi, partum. pariturus, 
act. Cic. Efficére, io, üs, (ea, fectux, 
act. Cic. = Faire naltre l'amitié, on 
soupçon, Amiciliam gignère ou con- 
ciliare. Cic. Suspicionem parëre. Ne. 
Voy. PRODUIRE, CAUSER. 

NAÏVEMIENT, adv. 1° Avec Ingé- 
nuitée, avec simplicité, avec franchise. 
Simpliciter. Czl. ap. Cic. Ingenue. 
Cic. Aperte. Cic. À 2° Avec niaiserie. 
Stulte. Cic. 

NAÏVRTE, 8. f. 1° Ingénuité, sim- 
plicite. Simplicitas, atis, f. Liv. Quint, 
Ingenuitas, f. Cic. |] 2° Niaiserie. Stul 
tina, æ,f. Cic. = Dire une naïveté, 
Aliquid stulte dicëre. Cic. 

NAJAC, v. de France (Aveyron). 
* Najacum, i, 0. 

NAMUR, v. de Belgique. *Namur- 
cum, i, D. 

NANCY, v. de Francs (Meurthe-et- 
Moselle). * Nanceïum ou Nancium, ii, 
0. * Nancicum, i, n. 

NANGIS, +. de France (Seine-et- 
Marne). ° Nangiacum, i, D. 

NANTERRE, v. do Francs (Seine) 
* Nannetodurum ou Namnetodurum où 
Nemptodlurum, i, 0. 

NANTES, v. de France (Loire-lnfé- 
rieure). Namnetz, arum, f. pl. Fort. 
Greg. Namnelica (æ) Civitas ai), ., 
Greg. * Nannetes, um, m. pl. s (Qui 
est) de Nantes, *Nannelensis, m. f.,e,n. 

NANTEUIL-LE-IIAUDOUEIN, v. de 
France (Oise). *Nantogilum, 1, 8. 

NANTIR, v. act. 1e Donner uns ch 
4 qqn pour assurances d'une dette : 
Naotir gqu d'une ch., Rem pignon 
apud aliquem ponêre (0, is, posui, 
posttum). Ulp. [ 2° Pourvoir (en gen.) 
: Nantir qqn d'une cb., Aliquem re 
ornare. Cic. Pl.-j. Vay. Pnunvoin. 

Se NANTIR, v. refl. 1° Se saisir d'un 
bien pour assurance d'une detle : Se 
oaatir d'une ch., Rem pignons acci- 
père (10, 18, cepi, ceptum). lac. || 3°Se 
pourvoir de (en gon.) : Se naatir de 
qq. ch., Rem sibi comparare Cic. Voy. 
Se Pounvoin. 

NANTISSEMENT, s. m. Gago donnè 
pour assurance d'une dette. Pignw, 
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is, 0. Ter. Dig. Fiducia, #, f. 
ig. Arrha, æ, f. Plin. Dig. Arrhabo, 
onis, m. Cato. Dig. : Donner une cb. 
eu nsntissement, Rem pignori dare 
oa obligare ou ponêre. Dig. pignort: 
opronére. Ter. Rem dare fiduciz. 
P.-jet. ou arrhaboni. Plaut. ou arrhæ 
romine. Caj. Prendre uue ch. en —, 
Rem pignori accinëre. Tac. Rem pi- 
gnerari, dép. Cic. Avoir une ch. en 
—, Rem pignori habeère. Dig. Vendre 
an —, Fiducias vendére. P.-jct. 

NANTUA, v. do France (Ain). 
*Nantuacurm, À, R. 

NAPÉES, 9. f. pl. Nymphes des 
bois. Nayææ, arum, f. pl. Virg. : Une 
Napée, Napæza, æ, [. Prud. 

NAPUTE, 8. m. Sorte de bitume 
liquide. Naphta, 2, f. Plin. Napltas, 
#,0. Sall. ap. Prob. 

NAPLES, v. d'italie. Neapolis, is, 
ace. imuu én, abl. i,f. Virg.: (Qui est) 
de Naples. Neapolitanus, a, um. Cic. 

NAPPE, s. f. 4° Lingo dont on couvre 
la table à manger. dMantele, is, nu. 
Trebel. Isid. = Mettre la nappe, Men- 
sam operire. Îsid. |} Fig. Meitre la 
nappe (— donner à diner), Voy. nl- 
sen. Lever là — (= surtir de table), 
Voy. rasex. || 2° Fig. Surface plane; 
rase etendue d'eau. Æyuor, oris, 0. 
Varg. Sen. : [Les veats] roulent d'imn- 
menses nappes d'eau, Ingens æquor 
aclinunt Sen. 

NARRONAISE (LA), AnC. prov. ro- 
maine de la Gaule. Gallia (a) Narbo- 
nensis (is), f. Plin. Mel. 

NARDONNE, v. de France (Aude). 
Narbo, on1s, m. Cic. Aus. Narbo (onis) 
Martius (ii), m. Cic. Plin. 

NARNCISSE, 8. o. Sorte de plante: 
fleur de cette plante. Narcissus, i, m. 
Virg. Plin. : Le narcisse, Narcis- 
sinus, a, um. Plin. 

NARCOTIQUE, adj. Qui a la pro- 
priete d'assoupir, Soporifer, fers: [e- 
rum. Virg. Plin. Sumnifer. Ov. Plin. 
HS. m. Ün narcotique, Sumni meili- 
eementumn (1), 0. Plin. Administrer un 
—, Prendre un —, Scporem dare. Nep. 
mire. Sen. 

NARD, s. m. Plante aromatique; 

fum qu'on en tire. Nardus, à, f. 

or. el Nardum, ti, 0. Tib. Plin. : Fait 
avec le nard, Qui à l'odeur du 
Nardinus, a, um. Plin. Vin reparé 
avec du —, Nardinum, i, n, Plaut. 

NANGUE, 5. f. Dédain : Faire 
gargue à, C. NarOuER. || T. d'iater- 
dechion: Nargue de Vénus! Valeat 

enus/ Tib. — des soucis! Valete, 
curæ! Peir. — de ceux qui veu- 
leal...! Valeant qui volunt! Ter. 

NARGUER, v. act. Faire narque 
à. Illud®re, o,1s, lusi, lusum, acl. Cic. 

NARINE, s. f. L'une des deux ou- 
verlures du nez. Naris, is, f, Ou. Plin. 

NARQUOIS, o1s8, adj. Rusè. Na- 
suius, a, um. Sen. Afart. 

NARRATEUR, 5. m, Celui qui ra- 
œnte. Narrator, oris, m. Cic. 

NARRATION, s. f. Recit. Narratio, 
œis, [. Cic. : Une peule narration, 
arraliuncula, æ, {. Quint. Pl.-j. 
Voy. atorr. 
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NARRÉ, 5. m. C. le précéd. 

NARNRER, v. act. C. RACONTER. 

NASAL, ALE, adj. 1° Qui a rapport 
au nez. S'expr. par le gèn. Nast (= 
du nez) ou Narium (= des narines) = 
Les fosses pasales, Antra narium. 
Sid. || 2° En parl. des sons. Produit 
par le nez : Un son aasal, * Vox quæ 
per nares egerilur ((eorg.). 

NASANDE, s. f. Chiquenaude; Fig. 
moquerie. Voy. ces ni. 

NASEAU, S. m. Extrémité du nez des 
animaux. Nares, ium, f. pl. Ov. Plin. 

NASILLARD, ANDE, adj. Qui na- 
sille. Voy. NASAL 2° el NASILLEn. 

NASILLER, v. n. Parier du nez. 
De nare loqui (or, &ris, locutus sum), 
dép. Pers. 

NASSAU, an0. duché d'Allemagne. 
* Nassovia, æ, [. 

NASSK, S. f. Panier qui sert à 
prendre du poisson; Fig. Piège. Nassa, 
2, f, Cic. Plin. =: Sorlir de ta nasse 
(= d'un mauvais pas), E nassä exirs. 
Cie. Voy. Pièoe. 

NATAL, ALE, adj. Rolatif 4 la nais- 
sance. Nataltis, m.f.,e, n. Cic. = Juur 
oatal, Natalis (is) dies (ei), el siwpl. 
Natalis, is, m. Cic. Vuy. NaissanNtE. 

NATATION, 5. f. Action ou Art de 
nager. Natatio, onis, f. Cic. S'expr. 
souv. par un v. : l'assionné pour la 
natation, Studiosus natandi. Cic. Pour 
se livrer à la —, Natandi causa. Cic. 
L'art de la —, Ars nandi. Ov. Par la 
—, Nando. Liv. Snet. Lieu de —, 
École de —, Natalio, onis, f. Cels. 
Natabulum, 1, n. Apul. 

NATIF, 1VE, adj. 1° Qui est nè (on 
tol ou tel licu). Natus, a, um. Cic. : 
Natif de cet endroil, d'Anlium, de 
Carthage, de Syracuse, d'Afrique, 
Natus 1b1. Pluut. Antii. Suet. Car- 
thagine. Liv. Syracusis. Plaut. in 
Africä. Nep. |] S. m. Un natif de 
Tusculum, de Médie, (Homo) ortu 
Tusculanus. Cic. natione Medus. Nep. || 
30 En qparl. des métaux. Qu'on trouve 
dans la terro à l'etat de purete. Na- 
tivus, a, um. Plin. Vivus. Liv. Plin. 
: Sel natif, Sal nativum. Plin. Sanfre 
—, Vivum sulfur. Liv. Plin. || 3° Ap- 
porté en naissant. Nalivus ou fnnatus 
ou Ingenttus ou Ingenerntus, a, um.Cic. 

NATION, 8. f. Reunion d'hommes 
habitant un même pays. Gens, entis, 
f. Cic. Genus, neris, 0. Czs. Populus, 
i, m. Cic. Natio,onis, f. Cic. = La na- 
tion des Allobroges, Gens Allobro- 
gum. Cic. Un corps de —,. Civitas, 
alis, f. Cic. Liv. Se réunir en un 
corps de —, Coalesc*re in populi 
unius corpus. Liv. Mède de —, Na- 
tione Medus. Nep. 11 les remereie tous, 
— par —, Omnibirs generalim graties 
agit. Cæs. Répartis par oaltuos, 
Generalim distributi. Cæs. Voy. ÉTAT. 

NATIONAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient à la nation. Publicus, a, um. 
Cic. = Costume national, Patrius ha- 
bitus. Suet. Tradition nationale, Do- 
meslions mos. Cic. Faits appartenant 
à notre histoire —, Domestica facta. 
Cic. Gailé —, Vernacula festivitas. 
Cic. Plaisaoteries qui sont dans notre 
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goût national, Facetis mostrates. Cic. 
L'intérél —, Utiitas communis. Cie, 
On donnait des anneaux ä titre de 
récompense nalionale, Annuli pu- 
blice donabaniur, Plin. |! Subst. m. 
Les nationaux (= ceux quicomposent 
une nalion), Domestici, orum, w. pl. 
Cic. Préférer des étrangers aux —, 
Alienigemas domeslicis anteferre. Cic. 
Nos —, Nostrates, um, m. pl. Plin. 

NATIONALITÉ, 8. f. 1° Condilios 
d'un peuple en corps de nation. Civi- 
latis nomen (minis), n. Cæs.: Anéantit 
la nationalité romaine, Delère Roma- 
norum nomen. Liv. La — Volsque, 
Volscum nomen. Liv. Barbares de lan- 
gage el de —, Barbari linguä et na- 
tione. Cic. || 2° Nation. Voy. ce m. 

NATIVITE, s. (. 1° Époque de la 
naissance. Nalalis, is, abl. i, et qqf. 
e, m. Cie. : Le jour de la nalivité, 
Dies (ei) natalis (is), et simpl. Na- 
lalis, is, m. Cic. || 3e Naissance (de 
Jesus-Christ, de la Vierge, etc.). Nati- 
vitas, alis, [, Teri. || 3° Disposition 
des astros au moment de la naissance. 
Sidera (um) natalicia (orum), n. pl. 
Cic. Genttura, z, f. Suet. Eutr. 
Amm, : Le thème de la nativité 
d'un prince, Principis constellatio 
(onis), f. Amm. Voy. nonoscors. 

NATTE, 8. f. 1° Tissu de paille, de 
jonc. Siorea ou Storia, æ, f. Ces. 
Liv. Plin. Fascia, f. Plin. Teges, etis, 
f. Varr. Col. Plin. : Natte de jonc, 
Scirpea matta. Ov. Junci fascia. Plin. 
Petite —, Tegetivula, æ, Î. Col. Mart. 
I 2 Sorte de tresse = Nalte de che- 
veux (— cheveux oaltés), Voy. cue- 
vVEU el NATTER 20. 

NATTER, v. acl. 1° Couvrir de 
nattos (los murs, eto.). Voy. couvnin 
et NATTE 1°. || 2° Tresser on forme de 
nalte. fnterterère, 0, is, (erui, lezium, 
acl. Virg. Ov. Afacr. 

NATTIER, $. m. Fabricant de nat- 
tes. Tegelarius, ii, m. Gloss.-gr.-lat. 

NATURALISATION, s. [. 1° Action 
de naturaliser. Civitatis donatio {(onis), 
f. Cic. }} 2e État de ce qui est natura- 
lisé. Civitas, atis, f. Cic. Civitatis jus 
(uris), n. Cic. 

NATURALISER, v. act. Donner le 
droit de cite; Fig. Admettre dans un 
pays, dans une langue. (Aliguem) civi- 
tate donare. Cic. (Alicui) civiiatem 
dare (0, as, dedi, datum) ou civita- 
fem impertiri (ior, iris, ifus sum), 
dép. Cic. (Aliquem) civem adsciscère 
Lo, is, adscivi, adscitum). Cic. in civi- 
fatem suscip?re (io, is, cemi, ceplum). 
Cic. =: Naturalisé, Civitate donalus 
(pr. et Ag.). Cic. Quint.[| Fig. Natura- 
liser an usage, Consueludinem ad- 
sciscére. Cic. [Arbres] qui sont nalu- 
ralisés, Quæz incolarum numero esse 
cœpere. Plin. Naluraliser l'agriculture 
chez les Momains, Civilate Romanä 
agricolationem ‘innare. Col. 

NATURALISTE, 3. m. Celul qui 
est adonne à l'etude de la nature. Phy- 
sicus, 1, Im. Cic., et nueux Naluræ 
speculator (oris, m.). (ic. Rerum na- 
turæ inquisifor, m. Sen. 

NATUIE, s. f. 1° L'ensemble de 
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êtres qui composent l'univers. Rerum 
Aalura, el ahs. Natura, æ, f. Cic. 
AMundus, i, æ@. Cic. : Explorer la na- 
ture, Rerum naturam perugrare. Sen. 
IL 2e Ordre de l'univers; porsonnifica- 
tion des lois qui le gourernont et qui 
régissent l'humanite. Natura, æ, [. Cic. 
: Le. phénuweues de la anture. Na- 
furz opera Plin. Les mystères de la 
—, Obscuritas naturæ. Cie. Payer sa 
dette à la —, Naturæ salisfacére on 
calÿre, Cic. conced#re. Sall. Vivre 
selun la —, selon le vœu de la —, 
Vivëre e nalturë&. Cic. secundum na- 
furam. Cic. Le droil est fandé sur la 
—, Jus in naturë posilum est. Cic. 
S'écarter des luis de la —, À nalurû 
descisc®re. Cic. [Ce] qui est contre 
—, contraire aux luis de la —, Quod 
rerum nalura non palitur. Cic. || est 
daos l'ordre de la — que..., Îta na- 
furâ paralum est, ut (el le subi.). 
Cic. La — nvus porte d'elle-méme à 
faire, Hoc nalurä est insitum, ut 
faciamus. Cic. l'ureté qui est chez toi 
oo dun de là —, Castitas fiba in- 
genita où innata. Pl.-. [Science] qui 
pe vieol pas de maltres, mais de la 
—, Non tradita, sed tnnala. Quant. || 
8° Ce qui constitue chaque être au phy- 
sique ét au moral: condition propre, 
conformation primitive. Natura, æ, Îf. 
Cie. : La oatnre divine, hnmaive, 
Natura divina, humana. Cic. Atri- 
buer aux astres une — divine, Divi- 
nitatem tribu/re astris. Cic. L'essence 
de la — buiuaine, Vis omnis huma- 
nulalis. Cic. — fluide, Flura natura. 
Plan. La mer, calme de sa —, Mare, 
uod sud naturâ (ranguillum est. Cic. 
ouvoir qui par $a — esl upe vraie 
royauté, Potestas genere ipso rcgia. 
Cic. La — d'une montagne, Nalura 
moniis. Cæs. La — des choses el iles 
lieux, Natura rerum et locorum. Cac. 
(Royanme] defendu par là — même 
des heux, Îpsà naturä regiouis val- 
latum. Cic. Fortifié par la — el par 
la nain de l'bumnie, Naturä et opere 
munilus. Cæs. Locis manuque sæplus. 
Cic. Tour que la — et l'art oa!l 
élevée à une grande hauteur, Turris 
situ et opere multum edita. Curt. Il 
est dans la — du cylindre de roaler, 
Suäpte naturë cylhindrus voluitur. Cic. 
La — de l'âme, Natura ami. Cic. 
Nous cherchons la — de la chose, 
Rei natura qualis sit, quæerimus. Cic. 
Les chnses duat aous pouvons à peine 
soonçanaer la —, Ea quæ ver, qualia 
gint, possumus suspirari. Cic. Îl était 
difficile de se faire une 1dée de la — 
de l'âme, Difficilis erat animi, quid 
esset, infelligentia. Cic. Au sujet du 
rire, on 86 pose celle question : 
quelle est 85 —7? De risu queniur 
quia sit. Cic. Se faire d'une chose 
one seconde —, Facëre sidi na- 
turam alicujus rei. Quint. Être de- 
veno une secoode —, Naluræ mm 
oblinére. Cic. Ce qu'on imite sou- 
vent devieal une 3ecunde —, Fre- 
uens imttalio fransil in mores. Quint. 
{ &° Complexion, temperament. Natura, 
æ, f. Ter. = il est d'une bonne na- 
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ture, Bond naturä est. Ter. Voy. 
comPLexion. || Be Disposition de l'âme, 
caractere. Natura, æ, Î. Cic. Inge- 
naum, it, D. Cic. ndoles, is, f. Cie. 
: Reveoir 4 sa oature, Ad ingenium 
redire, Ter. Telle est ma —, Sic est 
ingenium meum. Ter. Une pareille 
— ne peut se contenter d'un seul 
crime, Non potest ea nalura uno sce- 
lere esse contenta. Cic. VOy. NATUREL, 
CARACTÈRE. || 6° Liens du sang; affec- 
tions de la famille. Natura, æ,f. Ter. 
Cic. : Père selon la nature, Naturà 
pater. Ter. || 7° Sorte, espèce. Genus, 


neris, mn. Cic. = Les terres de cette 
oature, Genus id agrorum. Cic. 
Esprits d'une — précoce, fngenio- 


nun præcoz genus. Quint. Malheurs 
de toute —, Multipler ærumna. l'laut. 
La — des praductiuns, Frugum in- 
doles (is), f. Liv. Moy ESPÈCE, SORTE. 
| 8° Forme reelle de l’objet, l'objet 
ui-môme qu'on prend pour modele : La 
nolure est superieure à l'imilalion, 
Vincit imitationem venitas. Cic. Imi- 
ler la —, Veruuatem imitari. Cic. 
D'après —, (En gèn.) Ez verifale. 
Cic. (Si le modèle est un être animé 
Ex animali e2emplo. Cic. Coafarme à 
la —, Verus, a, um. Cic. || 9° Objet 
dans sa forme matorieile par opposition 
à l'argent qu'ri vaut : (l’ayer] eu na- 
ture ,—= par echange de marchandi- 
ses), Mercium compensalione. C.-Just. 
Ils paient en argent au en — (= avec 
leurs réculles), Aut pecuriam solvuni! 
aut fuciibus sus satisfacrunt. Cic. 
NATUREL, ELLE, adj. 1° Relatif 
à la nature. Natfurahs, m. f., €, 0. 
Cic. 2: Ilistoure naturelle, Naturalis 
historia. lPlin. Questions d'histuire 
—, Nalurales quæstiunes. Cic. Les 
sciences naturelles, PAaysiologia, æ, 
f. ss. Cic. Qui est adunné aux 
sriences —, Naturæ speculator. Cic. 
1 2° Conforme à l'ordre de la nature. 
Naturalhis, m. f., e, n. Cic. = La loi 
naturelle, Lex naturatis. Cac. Par une 
loi —, Communi lege naturæz. Cic. 
Cela est défendu par la loi —, Na- 
turæ lege sanctum est. Cic. Soriété 
—, Naïfuralis societas. Cic. Societus 
uarm injeneravit nalura. Cic. Les 
roils naturels, Vuturæ jura. Cic. 
Le droit uaturel, Divinz res, f. pl. 
(par appos. su droit positif appelé 
humanæ res). Cic. C.-Just. Ulp. Le 
jour — (par oppos. au jour civil). 
Naturalis dies. Ë. Sorlir de l'état 
—, À naluræz statu disred”re. Ci. 
Mort naturelle, Alors naturalis. Plin. 
Mvarir de mort —, Morte suä mori. 
Sen. defungi. Suet. || $° Qui est 
l'œuvre de la nature; qu'on apporte en 
naissant Naturalis, m. f., e, n. Cic. 
Nativus, &, um. Nep. Innatus. Cie. 
fnsitus. Cic. Ingeneratus. Cuc. =: Les 
defenses naturelles de Avme, Urbis 
natva præ<uha. Cie. Camp protege 
par d'excellentes défenses —, Loct 
naturâ muniissima castra. Czs. 
Grotte natureile, MNatiuum specus 
Tac. Couleur —, Color nativus. Plin 
Teint naturel, Color verus. Ter. Che- 
velure naturelle, Naiive coma. Ov. 
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Le cours naturel d'un fleuve, Justf 
amnis cursus. Liv. Saveur franche et 
nalurelle, Vere merus gustus. Col. 
Urâce — et non acquise, Nativus 
lepor, non adscitus. Nep. Curiosité 
—, Însilus menti cognitionis amor. 
Cic. Cette idée, puur ainsi dire, — 
el ianée en nvus, lzc quasi netu- 
ralis aîque insita animis nustris nolis, 
Cic. Il y à cbez tous une certaine vi- 
vacilé —, Est quzdam alacrilas ne- 
luraliter innata omnibus. Czs. La li- 
midité qui m'est —, Timor quem ne- 
fura mit attribuit. Cic. Le mérite 
naturel de chacun, Fnsita cujusque 
virtus. Cic. Rien ne sied mieux à 
uo homme que ce qui lai est le plus 
—, Îd marime quenique decel, quod 
est Cuique maxime suum. Cic. Ta 
douleur est biea naturelle (— est 
bien conforme à la aature humaine), 
Tuus dolor humanus est. Cic. l'ar une 
disposition —, Naturä. Cic. Moa nen- 
chant oaturel, Meum ingenium. Sa, 
Merveilleuses dispaslions natorelles 
pour l'éloguence, Natura mirabilis ad 
dicendum. Cic. Les talents naturels 
ne œmanguéèrent pas à Rutilius, Au- 
hilio non ingenium defuit. Cic. C'est 
chez nous un doa naturel, Naturä 
hoc nobis datum est. Cic. Il est — 
que….., Naturä hoc ita comparatum est, 
ut (elle subj.). PL.-j.{] 6° Simple, sans 
affectation. Simpler, gen. plicus. Cic. 
fnaflectatus, a, um. Cic. Verus. Cie. 
Saincerus. Cic. Rectus. Cic. : Éclat na- 
turel et aon emprunté (du style), Nœ 
furalis, non fucatus, nitor, Cic. Lan- 
gare simple el —, Sermo rectus « 
secunduin naturam enuntialus. (ruint 
Plaisanteries peu naturelles, Arces 
sui jocr. Cic. Scurrilitus affertata. 
Quint. Voy. siupue. || 6° Conforme à 
l'usage commun, qui est d'accord are 
lo ban sens. Hectus, a, um. (ic. Verus. 
Cic. = Ton de voix naturel (= s208 
inflexions . Aectus sonus. Quint. Sivie 
qu est duos l'ordre — (= sans 1n- 
versions), Üratio recta. Quint. Mé- 
taphare pen oaturelle, Verba dunter 
transiata. Ad fler. Une image — (es 
pari. du style), Credibilis imago re- 
rum. Quant. Tac. Commeil est naturel 
a cel âge, L'{ æins vla fert. Cic. l'est 
— que... Verum est(etla prap. iufin.) 
Cic. Liv. Îl est — de penser que. 
Consentaneum est (et la prop. info.) 
Cic. Il est tunt — que cela ne soit pas 
enrore..., dlinime mirum, si isie res 
adhuc non est... Cic. N'est-il pas 
— qu'ils soient...? Quid mirum n 
sunt...? Cic. 

NATUREL, 8. m. 4° Habitant ori- 
ginaire d'un pays. * lomo (minis) in- 
digena (æ), m. N'apr. Virg. Liv. { 
2° Maniore d'être physique qu'oa 
tient de la nature. Natura, æ, Î 
Cic. Dans sun naturel Jn naturs 
statu. Cic. || 3° Humeur naturelle, 
caractere. Natura, æ, f. Cic. Inge 
num, di, D. Cac. Indales, is, f. (ic.: 
Avoir noezxveilent nainre Optimä na- 
turä esse. Cic. Jeunes gens d'ua bov 
—, Advlescentes bon& indole prædili 
Cic. Rovenir à son —, Rcdire ad ir 
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genium. Ter. |] Prov. Chassez le uatu- 
rel,il revient au galop, Nuturam erpel- 
des furcä. lame usque recurrel. Îlor. 
Voy. canactène. || 4° Amour qu'on 
a pour ses parents, pour ses enfants. 
Pets, ntis, {. Cic. = Qui est sans 
oaturel, linpius, a, um. Cic. || Bo Sen- 
gbilite, humanite. Humanitas. ats, f. 
Cre. : Qui est sans naturel, fnhu- 
manus, a, um. Cic. Voy. HUManiTé. 
6e Simplicité. Veritas, aiis, f. Cic. 
.j. : Que de naturel dans le lan- 
agel Quam ïinaffectala veritas ver- 
brun / PI.-j. Style plein de —, 
Inaffectata oratio. Pl.-J. Lysias, ora- 
teur plein de —, Lysias inornatus. 
Cic. (el commentaires ont du —, 
Commentarii nudi sunt. (ic. Hoy. 
sucré. }j 7° La forme naturelle de 
l'objet. l'objet même qu'on veut imi- 
ter. Îles veritusque. Cic. : Sur le na- 
torel, Au —, L'après le —, Ez ve- 
sitale. Cic. Voy. Narone 8e. 
NATURELLEMENT, adv. 1° Con- 
formement à la nature. Naturä. Cic. 
Naturalter. Cic. Cæs. : Mourir na- 
torellement, Naturd occid”re. Ci. 
Daos tuule espèce de sujet, il y a 
un point qu: est — le premier, Est 
ciquid in omni materiä nafuraliter 
naum. Quint. || 2e Par une disposi- 
jon naturelle. Natura. Cic. : Me- 
chant oaturellemeatl, Maleficus na- 
turë. Cic. Théâtre — sonore, Thea- 
frum naturd resonans. Cic. Voilà 
comme nous sommes tous —, {ia 
tagenio sumus omnes. Ter. Les hom- 
mes sont — imilaleurs, Natura ho- 
munes Angil el creat wnitatures. Cic. || 
3° Par soi-môme, de soi-même : La 
vialiesse est naturellement penible, 
Senectus per se grans (est). Cic. 
{Sujet} — aride, Sponte sud squaliwior. 
Quint. Ce qui se présente —, Quod 
wltro occurnit. Quint. || 4e Par une 
œnsequence naturelle. Scilicet. Cic. 
Videlicet. Cic. : Je t'attends d'ahord, 
psturellenient, puis Marina, Erspecto, 
primum le, scuilicel, deinde Mario- 
am. Cic. La vertu doit — mépriser 
le vice, Virius necesse est vitium ad- 
spernelur. Cic. || 6° Par droit de nais- 
sance (en parl. d'un heritier). Naturä. 
big. : Il n'est personne qui le rem- 
place plus naturellement, Nulla est 
perione ge ad mice ejus propius 
accelat. Cic. |] 6° Sans affectation. Sumn- 
plicuter. Cic. : l’arler naturellement, 
Simpliciter dicëre. Cic. Dicire nutlo 
apparalu. Cic. Voy. SIMPLEMENT. |] 7° 
Franchement. Simplhciter.Cic.Candide. 
Cic. Libere. Cic. Voy. FRANCIIEMENT. 
NAUPFRAGE, 8. m. 1° Perte d'un 
satire. Nanfragiume ii, n. Cæs. Cic. 
+ Faire naufrage, Naufragium factre. 
(ic. Frang're navem. Ter. naves. Cæs. 
Les vaisseaux firent — sur nos côles, 
Naves in lifiora nostra ejectæ sunt. 
Liv. Ayant fait -- auprès d'Andros. 
Ejectus ed Andrum. Ter. Faire faire 
— dansle port, Navem in portu ever- 
tPre, Cic. Périr dans on —, Nau- 
(raie perire. Cic. interre. Cæs. 
happer au — (eo nageant), E nau- 
fregio enaters. Viür, | 2e Fig. De- 
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sastre, ruine. Naufragium, if, n. Cic. 
Clailes, is, f. Cic. : Le naufrage du 
patrimoine, Naufragium rei familia- 
ris Ou patrimonii. Cic. Le — de la 
fortune de Décianus, Deciani naufra- 
gium fortunarum. Cic. Faire — au 
port, Naufragium ïin portu facrre. 
Quint. À peine echappes de ce pre- 
wier —, Virdum e naufragüs privris 
cladis emergentes. Liv. Recuerllir les 
débris d'un —, Naufragii reliquias 
colligrre. Liv. 

NAUPRAGÉ, ér, adj. Qui « fait 
naufrage. (En parl. des pers.) Nau- 
fragus, a, um. Cic. Ejectus. Ter. 
Virg. (En parl. des navires) Ejectus. 
Liv. Fractus. for. || Subst. Un cer- 
taio naufragé, Naufragus quidam. Cic. 

NAULAGE, 8. m. Frot. Naulum, 
i,n. Juv. l'ip. 

NAUMACHIE, 8. f. 1° Spectacle 
d'un combat naval. Naumachia, =, (. 
Lucil. Suet. =: Duaner une oaumachie, 
Naumachiz speciaculum edëre. Suet. 
Naumachiam erhibère. Suet. Relatif 

une —, Naumackhiarius, a, um. 
Plin. Celui qui combat dans une —, 
Naumachiarius, ii. m. Suet. || 2° Lieu 
où l'on donne le spectacie d'un combat 
naval. Naurnacha, æ, f. Suet. Navale 
(is) stagnum h), n. Tac. 

NAUPACTE, v. de Grècs. Naupac- 
tus,1, fem. Liv Naupactum,t,n. Plin. 

NAUSEAROND, oxpe, ad}. 1° Qui 
donne des nausees. Nauseosus, a, um. 
Plain. Nauseabilis, m. f., €, 0. Cæl.- 
Aur. Fastidiendus, a, um (en pari. 
d'une ndeur). Plin. Teter, tra, trum. 
Cæs. Cic. || 2° Fig. Qui rebute, qui de- 
goûte. Fastiliosus, a, um. lior. 

NAUSÉE, 8. [. 1° Envie de vomir. 
Nausea. æ, f. (ic. : Qui a des nau- 
sées, Nauseabundus, a, um. Sen. Celui 
qui à des —, {ile cui nausea est. Cels. 
Avoir des —, Nauseare. n. Cic. Nau- 
seä gen (pass.}). Cels. Nonner des 
—, Nauseam facëre. Plin. Qui donne 
des —, Nanseosus. &, um. Plin. || 2e 
Fig. Degoût. Nausea, æ,f. Mart. Fastr- 
dium, d1. n. Cic. Quint. Vay. oécoûr. 

NAUTILE. 8. m. Sorte de mol- 
lusque. Nunutilus, i, m. Phn. 

NAUTIQUE, adj. Qui concerne la 
navigation. N'uuticus, «, um. Cic. Cæs. 
: La coonaissance et l'expérience de 
l'art ouutique, Scientia aïque usus 
naulicarum rerum, Cæs. Terme de 
l'art —, Verbum nauticum. Cic. La 
science ou L'art —, Ars naualis. Liv. 

NAUTONIER, 3. m. Celui qui con- 
duit un navire. Naula, æ, m.Cic. Czs. 

NAVAL, ALE, adj. Qui concerne les 
navires. Navalis, m. f., e, u. Cic. : 
Armée navale, Forces navales, Clas- 
sis, is, [. Cæs. Cic. Liv. Troupes 
—, Navales copie. Liv. Soldats de 
l'armée oavale, Classici milites. Liv., 
et simpl. Classici, orum, ©. pl. Tac. 
Curt. Combat naval, Pugna navalis. 
Cic. Prælium navale. Nep. Liv. Na- 
tale certamen. Liv. Livrer un comhal 
—, Navibus dimicare, 0. Cæs. Avoir 
une grande paissance navale, Late 
mare lenère. Cic. Classe marilimisque 
rebus valére, mn. Cic. 
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NAVARRE, anc. royaume d'Europe. 
*Navarra, æ, f. 

NAVET, 8. m. Sorte de plante 
alimentaire. Napus, i, m. Col. : Chap 
de navets, Nayina, æ, f. Col. 

1. NAVETTE, 8. f{. Vase où l'on 
conserve l'encens. Acerra, æ, Î. V'irg. 

2. NAVRTTE. 9. {. instrument qui 
sert au tisserand à passer la trame en 
travers de la chaine. ftadius, ir, m. 
Lucr. Virg. Ou. || Fig. Faire la n2- 
velle (= aller et venir), Ukro ci- 
troque commeare, n. Cic. 

3. NA VETTE, 8. (. Sorte de plante 
oléifère. * Brassice (æ) rapa (æ), f. 
(Linn.). 

NAVIGABLE, adj. Où l'on peut 
naviguer, Narigabilis, m. f., 6, 0. 
Liv. fin. Tac, Navium patiens (péo. 
enlis). Liv. Pl.-j. Narigatunis pe- 
liens. Just. = Navigable pour les 
vaisseaux mwarchaods, Onerarorum 
navium capar (géo. ais). Plin. N'être 
pas — pour les plus grus bâtui- 
ments, Gravissimas navium non per- 
ferre. Liv. Le Tibre ne ful pas —, 
Tiberw innavigabilus fuit. Liv. 

NAVIGATEUR, s. m. 19 Celul qu! 
voyage sur mer. Navigator, oris. m. 
Quint. : Tous les navigateurs, (mnes 
qui navigant. Cic.|| Adj. Marttimus, 0, 
um. Cic. |] 2° Marin, Nuuta,æ, m. (ic. 

NAVIGATION, 8. f. 1° Action de 
naviguer, voyage sur mor. Nariga- 
fio, onts, Î. Cic. S'expr. souv. par 
un v.z Tes navigaliuns, Cursus (au 
plur.) navigationum ftuarum. Cic. 
Avant trouve un temps favorable à 
la navigalion. Nactus idoneam ai n4- 
vigandum (lempestalem. Czs. fÎlenu- 
reuse —, Bona navigatw. (ic. Avoir 
une fort mauvaise —, Incommouis- 
sime navigare. Cic. Quand la — te 
sera possible. Cum narigure poteris. 
Cie. || 2° L'art de naviguer. Res (rerum) 
nauticæ (arum), f. pl. (ic. Res mari 
timæ, {. pl. Cic. : L'art et la pratique 
de la oavigalinn, Scienta aique wsus 
nauticarum rerum. Cæs. 

NAVIGUER, Y. 0. Voyager sur ua 
navire Navigare, 0. Cæs. Cic. In nave 
vehi (or, Eris, vectus sum), pass. (re, 
: Naviguer vers Syracuse. d'Érine 
vers Méyare, d'Asie en Macédoine, 
Navigare Syrecusas. Cie. ed ÆEgind 
Megaram versus. Sulp. ap. Cic. ex 
Asid in Maceduniam. Cic. — vers le 
port. vers la haute mer, Eveli ad 

ortum. Liv. in altum. Liv. — en 
Faute mer, sur une mer diffcile, 
Navigare in elto. Cic. ærumnoso salo. 
Cie. Ayant navigué sur la mer Êgée, 
Evectus Ægeo mari. Liv. Navivuer 
aotour d'on promuntoire, devant un 
ulfe, Circumuehi promentorium. Liv. 

inum prælernavigare (s. parf. mi 
sup.). Suet. prætervehi. Suel. 

NA VIRE, 5. m. Bâtiment propre à 
naviguer. Navis, is, [. Cic. Naviyrum, 
hu, un. Cac. 2 Petit navire, Navigtulum, 
i, n. Cæs. — de charge, Navis one 
raria. Cæs., el simpl. Oneraru, 
æ, f. Cic. — de trausport, Narvi- 
gium vectorium. (Cæs. — d'observa- 
tion, Navigium speculatorium. Cxa 
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Navis speculatorie, et simpl. Specula- 
toria, æ#, f. Liv. — de commerce (à 
marche lente) Corbita, æ, f. Cic. — 
léger, Ceior, ocis, f. Liv. Actuaria 
nauis ou Acfuarium navigiun. Czs., 
et simpl. Actuaria, æ, f. Cie. Petit 
— léger, Actuariola, æ, f. ou Actua- 
riolum, 1, n. Cic. — long (= vais- 
seau de guerre), Navuis longa. Cæs. 
Lourd —, Grave navigium. Cic. Bon 
—, Probum navigium. Cic. Construire 
un —, Navem consiruëre. Cic. ædif- 
care. Cæs. facére. Cæs. 

NAVRANT, ANTS, adj. Qui affige 
profondement. AMiserabilis, m. f., €, 
n. Cic. Acerbus, a, um. Cic. Trisiis, 
m. f., e, o. Cic. : D'one manière 
pavraate, Miserabiliter. Cic. 

NAVRENR, v. acl. 1° Anc. Blesser. 
Voy. ce m. || 2 Actoel. Fig. Affiger 
profondément. Excruciare, acl. Cic. 
s Je sms navré, Azrors confcior 
(ëris, fectus sum, fici, pass.). Cic. 

NAXOS, une des Cyclades. Narus, 
îi, f. Plin. =: (Qu est) de Naxos, 
Narius, a, um. Col.-poet. 

NAZAMÉEN, EnNN&. (Qui est) de 
Nazareth, Nazarenus, a, um. Bibl. 
Na:aræus. Ibl. 

NAZARNETI, v. de Palestine. Naza- 
reth, iodecl. f. Bibl Nazara,æ, f. Juvc. 

NE, adv. 1° Negation positive et 
absolue. (Ne, Ne... pas, Ne... point) 
Non. Cic. (Et... ne, El... ne... pas, 
EL... ne... point) Nec ou Neque. Cic. 
: Je 06 crois pas, Non credo. Cic. El 
je n'ai point vu, Neque vidi. Cic. 
Nous ne pouvons être ni meilleurs 
pi plus heureux, Nec meliores, nec 
beatiores esse possumus. Cic. Il a dit 
qu'il ne pouvait pas, Dirit se non 
posse. Cic. Vous voyez qu'il a du 
cœur el que la prudence ne lui a pas 
fait defaut, fntclligitis ef animum ei 
præsio fuisse, nec consilium defuisse. 
Cic Il arrive que ceux qui doivent 
ne sont pas prèts à l'échbeance, Fit 
ul ii, qui debeant, non respondeant ad 
tempus. Cic. 11 peut arriver que l'on 
pense bien et qu'un ne puisse, 

ter polest ul recle quis sentiat, el 
non possit. Cic. Je ne puis ne pas 
m'affiger de son malheur, Non pos- 
sum ejus casum non dolére. Cic. || 
EXPRESSIONS bivenses : || n'y a ja- 
mais eu ni poële ni orateur, Nemo 
unquam neque poela neque oralor fuit. 
Cic. 11 n'est pas nécessaire de ré- 
poadre (par écril), Nrhil necesse est 
rescribre. Cic. Admirer une chose 
qui u'est vraiment pas diMMicile, Hem 
haud sane difficilem admireri. Cic. 
Je ne dirais pas facilement pour- 

uoi….., aud facile direrim cur.… Cic. 

e que je fais ne réussil pas, Parum 
succedit quod ago. Ter. Ce qui a été 

rédlit n'arrive guère, Ea, quæ præ- 
icta sunt, minus eventiunt. Cic. 
Quaad cela n'était pas du tout utile, 
Cum minime opus fuit. Ter. Cela 
n'est pes le moins du monde diffi- 
cile, Haudquaquam id est difficile. 
Cic. Cela ne ne paraissail ab-vlu- 
ment pas digne, lllud mihi negua- 
quam digaum videbatur. Cic. Je ne 


sais pas, Haud scio. Cic. Nescio. Cic. 
EL je ne sais pas, Neque scio. Cie. 
Qui ne sait pas, Nescius, a, um. Cic. 
Inscius. Cic. Je ne veux pas, Nolo. 
Cic. El je ne veux pas, Neque volo. 
Cic. Je n'ai jamais vu, Nunquam vidt. 
Cic. Et je n'ai jamais vu, Ncque nn- 
quam vidi. Cic. Îl n'est personne, 
Nemnv est. Cic. On ne voit pas, Nemo 
videt. Cic. EL persnnoe ne S'etait 
éloigné, Neque quisquam discesserat. 
Cic. 11 n'a rien dit, Nrhil dirit. Cic. 
Et rien n'est..…., Neque quidquam est. 
Cic. Que je ne serai aulle part ou 
que je ne serai plus, Me nusquam 
aut nullum fore. Cic. El certes la 
vicillesse n'a nulle part..…., Nec sane 
usquam (lerrarum seneclus habet. 
Cic. Il n'y a pas de procès, Il n'y à 
aucuo procès, Nuilæ lites sunt. ic. 
Et il n'y a pas d'espèce..., Nec ulla 
species est. Cic. Je oe dis pas en- 
core, Nondum dico. Cic. El je u'étais 
pas encure allé voir Quintus, Nec- 
dum ego Quintum conveneram. Cic. 
Non seulement cela ne veut être 
loué, mais cela ne peut pas mème 
être accordé, [oc non modo non lau- 
dari, sed ne concedr quidem polest. 
Cic. N'avoir pu, mème en donnant 
des otages, Ne obsidibus quidem 
datis potuisse. Cæs. || Ce n'est pas 
qu'ils souffrent, mais c'est que... Non 
quod doleant, sed qura (et l'indic.). 
Cic. Ce n'est pas que j'aime à en- 
tendre mal parler a uci, mais... 
Non quo libenter male a::diam, sed. 
Cic. Ce n'est pas que rien me soil 
plus cher, mais..., Non quo sit mihi 
quidquam carius, sed. Cie. Ce n'est 
pas qu'il ne faille faire des efforts, 
Non quin (= non quod non) eni- 
tendum sil. Cic. Î N'etail cela, 
n'eùl été cela, Quod nisi esset. Cic. 
Quod nisi fuisset. Cic. N'eût été 
Conon, Si Conon non fuisset. Nep. || 
On ne peut ne pas louer, Nemo po- 
test non laudare. Cic. Il n'était rien 
qu'il ae souwunit au calcul, Nihil non 
ad ralivnem dirigebat. Cic. Ii n'est 
personue qui ne s'apercoive, Nemo 
non videl. Cic. 11 a'y avait rien dans 
leur bigage qu'ils n'eussent laissé, 
Nullé rerum suarum non relictä. Liv. 
Il n'arrive jawais que cela ne soil 
pas ridicule, Jd nunguam non est 
inctum. Cie. Il n'est aucuu endroit 
où elle ne mette des remèdes à la 
disposition de l'homme, Nusjuam non 
remedia disponit homini. Plin. |] Je 
ne pouvais qu'être glacé d'effrai, 
Non poteram non melu exanimari. 
Cie. L'histoire n'élait que, n'était 
autre chose que la rédaction des 
aonales, ÉErat historia nihil aliud 
nisi annalium confectio. Cic. Îls ne 
révent que massacres, Nihil cogitant 
nisi cædes. Cic. [| ne restait que les 
armes, Præter arma nihil erai super. 
Nep. (Il annonça) que Sparte ne pé- 
rirail qe par sun avarice, Syartam 
nullä re aliä nist evantiä pertturam. 
Cic. Il n'y a de libre que le sage, 
Nisi sapiens liber est nemo. Cic. Je 
suis d'avis que l'amitié ne peut 
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exister qu'entre gens de bien, Ho 
scnlio, nisi in bonis, amiciliam esse 
non posse. Cic. Chacun ne possède 
que ce qui a échappe 4..., Tantun 
quisque habel, quantum sublerfuit, 
Cic. Il a'est que mensonge, Est totus 
ex mendacio factus. Cic. Ils ne par- 
lent que crimes, Mera scelera Lo- 
quuntur. Cic. || Lans les interrogations 
directes : (Ne... pas? Ne... puiot? 
N'esl-ce pas que...? Est-ce que. 
ne. pas...?) Nonne? Cic. Non? Cie 
=: Ne remarques-lu pas? Nunne ani- 
madvertis? Cic. N'est-il pas vrai? 
Nonne? Cic. Nonne verum est? Cic. 
Nonne ïta est? Cic. || 2° Négalion 
conditionnelle et subordonnée. (Ne, 
Ne... pas, Ne... puint) Ne. Cie 
(Et... ne, Et... ne... pas, EL... ne. 
point; Ou... ne, Ou... ne... pas, 
Ou... ne... point} Neve ou Neu. Cic. 
= Puar que personne ne $e plaigne, 
Ne quis queratur. Cic. Pour que 
leur force füt diminuée et qu'ils ne 
lissent pas de dnuntuage, Ut vis mi- 
nudrelur, neu nocërent. Ces. Je le 
demande de ne pas te découra- 
ger, et de ne pas te laisser écra- 
ser... Hoc le rogo ne dermitias ani- 
num, neve le obrui sinas. Cic. Il 
les exhortàa à ne pas oublier leur 
ancienne énergie et à ne pas se 
troubler, Cohortatus est uli suz pris- 
{inæ viriulis Memori0m relinerent, 
neu perlurbarentur animo. Czxs. Je 
crains qu'elle o'amène quelque mal- 
heur, Vereor ne quid apporlet mali. 
Ter. Je crains de ne pas obtenir, 
Timeo ne non impeirem. Cic. Preods 
garde que lon arrivee n'ait lieu fort 
mal à prapos, Constlera ne in alie- 
nissimum tempus cadut adventus tuus. 
Cic. Je ne doute pas que tu ne L'&é 
tonnes, Non dubilo quin mirere. Cic. 
I Pour défendre : (Ne... pas, Ne... 
point) Ne et le suhj. Cic. (Et ne. 
pas, Ou ne... pas) Neve on N'eu et le 
sub}. Cic. Expressions diverses : Ne 
demaodez rien de plus. Ne quad ulira 
requiralis. Cic. Que Jupiler ae per- 
melie pas cela, Ne ïstud Jupiter 
sinat. Liv. Ne viens pas ensuite re- 
Jeter la faute sar moi, Ne post con- 
feras culpyam in me. Ter. Ne crois pas, 
Ne va pas croire, Noli putare (= ne 
veuille pas croire). Cic. Cave putes 
(= garde-loi de croire). Cic. Ne 
croyez pas, N'allez pas croire (= ne 
veuillez pas craire, Nolite pulare. 
Cic. Ne dis pas. Ne va pas dire, 
Cave dixeris. Ter. Ne crains pas, Ne 
va pascramndre, Cave verers. Cic. N'en- 
sevelissez pas et ae brèlez pas daos la 
ville uo homme mort. Hominem mor- 
tuum in urbe ne sepelito neve urilo. 
X11 Tab. Ne laille pas et ne coupe pas 
un morceau de bois, Caveto ne quam 
materiam doles neu cædas. Caio. à 
Pour faire une concession : Ne et le 
sub. Cic. Liv. = Ne comparez pas, 
j'y consens, Philippe à Aunibal, Ne 
æquavertitis  Sannibali  Phihppum. 
Liv. || Dans les interrugations indirec- 
tes : (Ne... pas, Ne... point) Non. Cie 
Si... 26... pas) Nonns. Cic. (On si. 
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se. pas) Necne. Cic. : Comme il lui 
était Fentndé s'il ne (le) regardait 
pas comme heureux, Cum essel ex 
co quresitum nonne bealum pularel. 
Cic. Un se demande s'il y a des dieux 
ou s'il n'y en a pas, Quærilur sinlne 
dii necne sint. Cie. || Après haud scio 
an, la negaliun ne s'exprime pas : Je 
ve sais si tout ce qu'il a ditnest 
pas vrai (= cela est peut-être vrai), 
flaud scio an que dirif sint vera 
omuia. Ter. || 3° Expletif : Nul n'est 
venu, Nemo venit. Cic. Cet argument 
n'a nulle valeur, Nullum id quidem 
argumentum est. Cic. Elle ne fut 
oullement comparable à..…., Nequa- 
qua fuit comparanda. Cic. Il Nous ne 

ouvons ètre ni meilleurs, ni plus 
Écureux, Nec meliores nec bealiores 
esse postumus. Cic. (On peut cepen- 
dantexprimer «8 si On le place eu latin 
avanlnec... nec: Le reste, je ne puis nt 

panser, ni l'écrire, tant je verse des 
LPnes, Non præ lacrimis possum re- 
liqua nec cogitare, nec scribrre. Cic.) 
(Avant que je n'atlle me coucher, 

riusquam me dormitum conferam. 
Cic. Acriver plus à propos que tu 
v'arrives, Magis opportune advenire 
quam advenis. Plaut. Quels combats 
o'a-je pas livrés, que de coups n'ai- 
je pas portés! Quas ego pugnas et 
quantas strages edidi! Cic. 

NÉ, é8, part. p. de Naïrre. 1° 
Venu au monde. Nalus, a, um. Cic. 
Genitus. Sall. Ortus. Cie. =: Un en- 
fant nouveau-né, Puer recens natus 
{en recens nuli). Plaut. Sall. Tac. 

petit nouveau-né (d'un animal, 
Pullus on Catulus a partu recens (gén. 
enlis). Varr. Premier-né, Primogeni- 
tus, a, um. Plin. fall. Le dernier-né, 
Qui postremo loco natus est. Gell. Né à 
Rome, à Carthage. Natus Romæ. Cic. 
Carthagine. Cie. Caton — Tusculan, 
Cato ortu Tusculanus. Cie. — niuct, 
Natur& mutus. Plin. Annibal ennemi- 
né des Romains, fannibal natus ad- 
versus Romanos hostis. Liu. Qui est 
l'ennemi-né de l'élephant, Genitus 
dostis elephanto. Plin. || Bien né (= 
bien constitué en naissant), Dene a 
nafurâ constriutus. Cic. Âme bien 
nee, Animus bene à naturä infor- 
malus. Cic. || 29 Issu de. Natus, a, 
mn. Cic. Ortus. Cic. : Né d'une très 
grande famille, Armplissimä fumilid 
natus. Cic. — de parents libres, 
Qrinndus ab ingenuïs. Cic. Oriundus 
liberis parentibus. Cic., et simpl. In- 
enuus. Cic. || Bien né (= de bonne 
amille), Bono genere natus. Caio. 
Mal —, Mulo genere nalus. Cic. || Fig. 
Bien né (= d âne généreuse), {nge- 
auus, «, um. Cic. Laiberalis, rm. f., 
e, 0. Cic. Mal —, Illiberalis. Ter. 
D 3° Destin par sa nature à. Natus, 
a, um. Cic. Genutus. Sall. Compositus. 
Quint. : Né pour la glaire, pour la 
servilude, pour les armes, pour la 
société, Natus ad laudem. Cic. serui- 
fuit. Cic. in arma. Liv Genitus ad 
cœlum. Suet. Qui n'est pas 
seulement ponr lui, mais pour la 
palrie, Non sibé sol natus, sed pa- 
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trie. Cic. — pour agir, pour souf- 
frir, pour détruire ces choses, Natus 
ad agendum. Cic. ferendis miseriis 
fau dat.) Ter. Genitus ad sa subuer- 
tenda. Sall. 1 est — pour (el l'infin.), 
Eo natusest ut(elle subj.). Sal. || €e 
Eu prarl. de: ch. Provenant de. Ortus, a, 
um. Cic. Natus. Cic. : Bruit né d'une 
leltre, Ortus rumor e litteris. Cic. 
(Cours d'eau] — dans les montagnes, 

riundus e montibus. Col. Ortus in 
monte. Plin. Flotte née, pour ainsi 
dire, subitement, Ouasi enata subito 


menta male nata. Col. 

NÉANMOINS, ad v. Non moins, toute- 
fois. Nih\dominus ou Nihilominus.Cæs. 
Cic.Nrhilosecius.Cæs. Voy.CBPENDANT. 

NEANT, 8. M. 1° La non-existencs. 
Nihilum, à, n. Luer. Cic. =: Tirer du 
néant, De nihilo creare. Lucr. Etre 
liré du —, Ex nihilo oriri. Cic. De 
nihilo fieri. Cic. Réduire au —, Faire 
rentrer dans le —, Ad nihilum re- 
digéra. Cie. Tomber dans le —, Être 
réduit au —, fn nihilum ecctuëre. 
Cic. interire. Cic. Ad nihilum venire. 
Cic. Retumber dans le —, Renirer 
dans le —, Ad nihilum recid're. Cic. 
D'où il résulte que le — produit qq. 
ch., Er quo ersistit uf de nihilo quip- 
piam fiat. Cic. || 2° Fig. Aneantisse- 
ment, destruction : Mettre des accu- 
salions à néant, Objecta dissoluére. 
Tac. Voy. annocen. Rédaire à — 
un discours, Orationem obrufre. Liv. 
Voy. néroter. Noms destinés an —, 
Nomina silentium obitura. Sen. || 3e 
Fig. Nullite, infinie petitesse, le peu de 
valeur : Le néant (d'une ch.), Ina- 
nifas, atis, f. Cic. J'ai couou par 
expérience tout le — de ces choses, 
Erpertus sum quam essent inania. 
Cic. Regarder nd: ch. comme —, 
Aliquid pro nihilo putare. Cic. Les 
lois sont pour loi comme —, Leges 
nullas putes. Cie. Que cela est — à 
mes yeux! Quam mihi ista pro ni- 
hilo! Cic. L'honnèleté n'est que —, 
Uonesti inane nomen est. Cic. Ô 
de aos efforts! O inanes nostras con- 
tentiones/ Cic. || En pari. des pers. 
Ua homme de aéaat, Nihil hominrs. 
Cic. Regarder qqa comme —, Nikil 
aliquem putare. Cic. Nous ne sommes 
que —, Nos plane nihil sumus. Cic. 
Chaque jour mrntre notre —, Omnis 
dies, quam nihil simus, ostendit. 
Sen. || 4° Rien. Nühil indécl., n. Cic. 
Nulla (ïus) res (ei), f. : Pour néant, 
De nihilo. Plaut. Lio. Pour de l'ar- 
gent, —1 De argento, somnium! Ter.|| 
bo Non. Non. Cic. Minime. Cic. Sall. 

NÉARQUE, n. d'homme. Nearchus, 
i, ©. Curt. Plin. 

NÉDULEUX, xus8, adj. 1e Obs- 
curci par des nuages. Ncbulosus, a, 
um Cic. Nubilus. Plin. : Un peu né- 
buleux, Subnubilus. Cæs. || 2° Fig. 
Sombre, triste. Nubilus, a, um. Quint. 
Plin. |} 3° Obscur, vague. Nebulosus, 
a,um. At. ap. Gell. Ubscurus. Cic. 


NÉCESSAIRE, adj. 1° Incvitable, 
qui ne peut pas ne pas être. Necessa- 
rius, 4, um. Cic. : Lois fatales et 


nécessaire, 
classis. Flor. Sarments mal nés, Sar- | 4 
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nécessaires, Leges fateles et neces- 
sariæ. Cie. Conclusion nécessaire, 
Necessaria conclusio. Cie. Rien ne 
se fait qui ne soit —, Nuil fil 


qued necesse non fuerit. Cie, Tout 
v 


énement qui dnit arriver est, 3e- 


lon lui, —, Quidquid futurum st, 
id dicit fleri necesse esse. l'ic. || 2° In- 
dispsnsable, dont on a un besoin absolu. 
Necessarius, à, um. Cic. 1 Au neutre, 
on emploie aussi Necesse, mais seule- 


ment joint à esse ou à habëre) = Très 
Pernecessarius. Cie. — 
qqn, Alicui necessarius, Cie. Ce 


qui nue t'étart pas du tout —, Quod 


fibi necesse minime fuit. Cic. Un cbef 
nous est —, Dur nobis opus est. Cie. 
— à la vie, Ad vitam necessarius. 
Cic. Ce qui est — à l'entrelien, Ea 
quæ suppeditant ed cuitum. Cic. Ce 
qui ‘est — à la gucrre, Quæ ad 
bellum usuiï sunt. Cæs. Ton autorité 
est —, Opus est auctoritate tua. Cic. 
Fournir ce qui est—, Quæ opus sunt 
præbère. Cato. J'ai fail savoir que cela 
u'élait pas —, Docui id non opus 


esse. Cic. Plus long qu'il n'était —, 


Longior quam necesse fuit. Cie. Si cela 
est —, Si necesse est (ou sit). Cic. 
Si opus est (ou sit). Cic. Si cela 
vient à être —, Si usus veniat. Czs. 
Si cela venail à être —, Si quando 
usus essel. Cic. Quand cela serait 
tout à fait —, Cum pernecesse esse. 
Cic. Il est — de, — que, Necessa- 
rium est on Necesse est ter l'iofin. ou 
la prop. iafin.). Cic. (rar. avec utetie 
subj.). Gell. (pus est (et l'infin. ou la 
prop. infin.). Cic. (avec ut et le subj.). 
Plaut. ll est — de se hâter, Maturato 
opus est. Liv. Il est — de parier, da 
savoir, Opus est dictu. Ter. scitu. Cic. 
Il ae sera pas toujours — que nous 
coocluions, Non habebimus necessa 
semper concludère. Cic. Il n'est nuile- 
ment — que tu allendes, Nihil opus 
est te exspectare. Cic. Il n'était nulle- 
ment — de se hâter, Erat nihil cur 
properalo opus essel. Cic. Est-il — d'af- 
fruer? Quid opus est afirmare ? Cic. 

Nécessaine, 8. m. 1° En géo. Ce qui 
est indispensable. (Id) quod necesse est, 
Sen. Res(erum)necessariæ(arum), f. pl. 
Cæs.: Fournir le nécessaire, ')}ux opus 
sunt,præbére. Cato. Manquer du —, In 
digére üis rebus que usu sunt. Ces. 
Omnibus necessariis rebus egère. Cæs. 
Qui avail manqué du —, Cui omnia 
ad necessarium usum defuerant. Czs. 
Elle fera le —, Quod satis sit, faciet. 
Ter. Le strict ——, Quod satis in usum 
est. Liv. Le — de la route, IJlineris 
instrumenta (orum), n. pl. Quint. 
Au delà du —, Ultra quam setis est. 
Cic. Qnint. 2° Partic. Ca qui est 
essentiel pour les besoins de la vie. (Ea) 
que ad vivendum suni necessaria, 
n. pl. Cic. (Ea) quæ nafura desulerat, 
Cic. (Ea) quæ suppedutant ed vitum. 
Cie. (Fa) quæ ad vaictum cullumque 
pertinent. dic. 2: Fourair le nécessaire 
aux esclaves, Servis justa præbère. 
Cic. Il [lui] dunaa le —, Quod satis 
easet præsidii, dedit. Quint. Le man- 
que du —, Omaium rerum inopia. Cæs. 
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Se refnser le —, Fraudare se vicfu 
auo. Liv. H 8° Porsonne Indispensable 
: Celni qui fait le neces-arre, Ar- 


delio. ons, m. PA. |] 6° Sorte de coffrot, 
de cassotte. Vny. CAFFHET, CASSETTE. 
SEÉCESSAINEMENT, sdv. 1° ine- 
vitablement. Necessarto. Cic. Quint. 
Rar. Neressarte. Cie. : (Cela) procède 
neccssairement de qq. cause, (Id) ex 
eliqnd causd gignr necesse esl. Cic. 
L'amour duit — naltre, Amor exc- 
riatur necesse est. Cic. Causes qui 
se ratlachent — les nnes aux autres, 
Causæ alie ex eliis necessilale nexz. 
Cic. 1 dort — craindre la mort, Non 
potes mortem non limére. Cic. || 
20 Par un besoin absolu. Necessario. 
Cie. Necessarte. V.-Maz. : Un séna- 
teur duil neressairement cannaltre…, 
Senatort necessarium est nuscëre. Cic. 
NÉCESSITÉ, 8. f, 1° Ca qui ne 
eut étre enite. Necessitas, atus, F. Cic. 
ecessttudo, danis, F. Cic. : 11 y 8 des 
nécessites simples et absolues, Sunt 
mecessitates simplices ef absolulæ. 
Cic. 11 y a des — relatives. Qrurdam 
sunt cum eljunctione necessitudines. 
Cie. La œvrt est pour l'bommce une 
nécessilé, Üominti necesse est mork 
Cie. La — suprème (= la mort), 
Nrcessutas exztrema. Sall. ultima. Tac. 
Cruclle —, Acerba necessitudo. Sall. 
Que cruelle Necessité (persunaifiée), 
a Necessitas. Hor. || %° Ce qui 
contreint, obligation. Necessiias, atts, 
f. Cic. Necesstiudu, dinis, f. Sall. : 
Quelle aéressité si impérieuse 1'obli- 
geait à (el l'iufin.}? Quæ eum tanta pre- 
mebat necessitus ut tet le sub}.1? (ic. 
Neccssités plas impérieuses, Majores 
necessitates. Liv. Forcé par la aé- 
cessilé, Necessand re coactus. Cæs. 
Ohéir à ls —, Necessitaii parére. Cic. 
Faire de — verta, Landem virlutis 
mecessitnti dare. Quint. Facëre de 
necessitate virtutem. Îfier. Meitre qqn 
danxla — de {et l'infin.). Necessitaiem 
alicur afferre ou impon#re (et le gur. 
ea di). (ic. Ne nous meltez pas dans 
ls — de {infln.), Ne eam necessitudi- 
nem (nubis) tmponatis, ut (et le sub)j.). 
Sall. — de nartur, Ezxeundi neces- 
sitas. Cie. C'était une — de céder, 
Necesse eret cedëre. Cic. C'est non 
seulement nn devoir, mais n09 — 
que de{et l'infn.), Non solum oporlet, 
sed eliam necesse est (ei l'infin.). Cic. 
Mon plan est commandé par la —, 
Aeum consilium mecessartum est. Cic. 
Oir est dune la — de ma discussiva? 
Quorsum igttur Agc disputo ? Cic. S'il 
a —, En cas de —, Sr necesse est 
{on sit). Cie. Si cela était de toute 
—, En css de — sbsolue, Cum per- 
necesse esse. Cic. Par —, Per neces- 
silatem. Liv. Cenx avec qui je vis 
par —, Ji quibuscum vivo necessario. 
Cic. Comme par —, Tanquam ila ne- 
cesse s1t. Quint, Sans —, Ex super- 
vacuo. Liv. Je ne parlais pas de moi 
sans —, De me nist necessario dice- 
bam. (ic. Au delà de la —, l'lira 
quam safts est. Cie. Quint. Ultra 
quon oporient. Quint. Pius long que 
— De l'exigeait, Longior quam ne- 
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cesse fuit. Cic. |] 3° Besoin, chose 
necessaire. Necessitas, atis, f. Cie. = 
Uaas une telle nécessité, Dans une 
— ausst pressaute, În tantä neces- 
sitate, Tac. Tam necessario fempore. 
Cæs. Les nécessités da moment, 
Præsens (entis) usus (us), m. Tac. Les 
— de la guerre, (Ea) que usus belli 
poscunt. Cæs. Les — de la vie. Usus 
vitæ necessarit. Cic. Supporter la 
faim et les autres —, Farmem ac ce- 
feras necessitates tolerare. Suet. || 
€ Indigence. Inopia, æ, [. Cæs. Cic. 
Egestas, atis, f. Cic. 2: Dans une si 
grande nécessité, In tantä omnium 
rerum inoqnâ. Cæs. 

NÉCESSITER, Y. act. 19 Qqf. Rè- 
duire (qqn) à la nécessité de faire 
gq. ch. C. ovuasn. || 2° PI. asvuv. 
Rendre necessaire. Vuærère, 0, is, quæ- 
stut ou sû, quæsitum, act Cic. flequi- 
rère, 0, is, quistui Ou sit, quisitum, 
act. Cic. Poscëre, o, is, ponosci, s. 
sup., act. Cic. : Ce que necessitait 
l'affaire, Guod res poscebat. Cæs. 

NÉCESSITEUX, ECS, adj. indi- 
gent. Inops, gen. opis. Cic. Egens, 
gén. entis. Cic. VOy. INVIGENT. 

NÉCROLOGE. s. m. Livre, Liste où 
l'on inscrit les noms des morts. Libi- 
linæ raho (unis), f. Suet. 

NÉCROLOGIE, s. f. Notice sur un 
mort : Écrire des aécrulugies, * Ho- 
manum MOrIUOrUM VilAs narrore. 

NÉCROMANCE et NÉCROMAN- 
CIE, s. f. Art pretendu d'invoquer los 
morts. Vecromautha, æ,f. Lact. 

NÉCROMANCIEN el NÉCRO- 
MANT, s. m. Celui qui exerco la ne- 
cromancie. Vecromanticus ou Necro- 
mantius, ii, M. Îsid. 

NECROPOLE, S. f. C. cimenière, 

NECTAR, 3. m. Le breuvage des 
dieux; Fig. Toute chose douce et 
agreable. Nectar, aris, n. Cic. Vairg. 
: De nectar, Doux cumme le —, 
Nectareus, a, um. Ou. Mart. 

NEF, 8. f. 19 Anc. Navire. Navis, 
is. f. Cic. || 2° Certane partie d'une 
oglise. * Ea pars eccicsiz quæ navu 
dicitur, ou simpl. Navis, is, f. 

NÉPASTE, adj. 4° T. d'antiq. 
roc. Ou il n'est pas permis de vaquer 
aux affaires publiques. “Wefastus, a, 
um. Liv. : Juurs néfastes, Nefosti 
dies. Liv. || 2° Funeste, sinistre. l'u- 
nestus, a, um. Cic. = Ü jour nefaste 
pour le sénat! O diem illum funes- 
tum senalui/ Cic. Voy. ruNE-Te. 

NÉPLE, 8. f. Fruit du nefier. Mes- 
pilum, à, n. Plin, 

NÉFLIEN, #8. m. Sorte d'arbre 
fruitier. Mespilus, à, [. Plin. 

NÉGATIF, 1v8, adj. 1° Qui exprime 
une ncgation. Negans, géo. antis. Cic. 
Negativus, a, um. Gaj. App.= HW ya 
des mots negalifs, Sunt guedam ne- 
ganna. Cic. Thèse négative, Ouæstio 
infitielis. Cac. || Subst. F. Négruive, 
Vay. xéGaTins 20, || 2° Qui n'a pas 
de qualite positive : Le mot de pau- 
vrete du quelque chuse de negatif, 
Pauypertus per delracliouem dicitur. 
Sen. Caractère —, plutôt exempt de 
vices qu'orané de vertus, Ingenium 
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medium, magis sine vitiis quam cum 
virlutibus. Tac. |} 8° Qui refuse: Être 
nègatif, Negare, n. Plaut. Faire an 
Signe —, Abnuëre, 0, is, ui. uitu- 
rus, 0. Plaut. ) Subst f. Négative, 
Negatio, on1s, (. Cic. Se tenir sur 
a —, Negitare, s. parf. ai sup. 
n. Sall. For. Obstinate negare, n. Ces. 
NEGATION, 8. f. 1° Action de 
nier. Negatio on Inftiatio, onùs, f. 
Cic. |] 2° Proposition negative. Ne- 
gantias æ, Î. Cic. || 3° Mot nogatif 
cgalwo, onis, (. App. Negativum (5 
verbum (i), n. App. 
NEGATIVEMENT, sdv. D'une ma- 
nlère negative. Abdicative. Cap. : Ré. 
puailre né-’alivemenl, Vegare, n. Cic. 
NÉGLIGE, &8, part. passé de né- 
ouiGBn, Vuy ce v. || Adj. 1° Qui est 
sans parure. fnornalus, a, um. Cic. 
Incullus. Cie Incumptus. Cic. : Mise 
oegligue, Neyligentior emictus. Huint. 
Vêtement negliige, et Subst. Negligé 
(costume que l'on porte chez soi), 
omestica vestis. Suetf. Qui est eu 
—, Discinctus, à, um. Hor. Femme 
en —, Blulier inornata. Cic. [Per- 
sonne] un peu négligee dans sa mise, 
Subhorridus, a, um. Cic. Chevelure 
—, Incomptus capiilus. Suet. Barbe 
—, Horrida barba. Cic. Champ né 
gligé, Ager incultus. Cie. inmundus. 
l'all. Chemin —, Inculta via. Cic. 
D'une façon négligee, Inculte. Cie. 
Hurride. Cic. || 2° Ea parl. du style. 
Peu châtie. Incultus, a, um. Cic. Im- 
politus. Cic. Inornafus. Cic. In- 
compins. Cic. : Langage negligé, Ne- 
gligentior sermo. Huint. Son langage 
etait —, Erat oratione incultus. Cie. 
Langage un peu —, forridula oratio. 
Cic. D'une facon néghgée, Inculte. 
Cic Inornate. Ad [ler. [orride. Cie. 
NÉGLIGEABLE, adj. Qui peut êtré 
neghige = Cela est uexliccable, foe 
prætrrmitii nu neqgligi potest. Cic. 
NÉGLIGEMMENT, adv. 1° Sans 
soin. Negligenter. Cic. Indiigente. 
Cie. = Écrire négligemment, Negli- 
genter scribfre. (ic. Fait —, Indui- 
genter factus. Cic. Agir —, Incu- 
riuse ugYre. Liv.|| 2° Avec indifference. 
Negligenter. Quint. = Écuuter uévli- 
gemiment, Negligenter audire. Quint. 
NÉGLIGENCE, 3. f. 1° En réa. 
Manque de soin. Vegligentie, æ. f. Cic. 
Indiligeutia, f. Cæs. Cic. Incuna, L 
Cic. : Negligenre pour qq. ch., Ali- 
cujus rer neglientia ou incurie. (ic. 
— À entretenir 18 decence, Negli- 
entia custodiendi pudoris. Quint. l'ar 
a — du juge, Neyligentié judicis. 
Quint. Par la — des Éduens, Indth- 
entià Æduorum. Cæs. Qui moatre de 
la — dans le chair de ses amis, [x 
amicis eligendis negligens. Cic. Avec 
—, Voy. NéaciGeuuenT. || 2° Manque 
de tenue. de proprete. Negligenti, æ, 
f. Cac. Squulor, orts, rm. Cac || 3° De- 
faut do soin dans le style. Negligenria, 
æ, M. Cie. : Nugligence éludiee, Ne- 
ghigentia diligens ic. Vouy. =- 
äriaé 20. || 6° Action de negliger qqn. 
Negligentia, æ, f. Ter. Liv. Naglecito, 
onis, f. Cie. 
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NÉGLIGENT, ENTE, adj. Qui man- 
ue de soin. Vegligens, gén. entis. Cic. 
adiligeus. Plaut. Cæs. Incurivsus, a, 

um. Pl.-j. Suet. Tac. Nocurs, pen. 
erdis. Ter. Sall. : Négliyeal envers 
ses amis, Amtrorum negligens. Cic. 
— à parer sa tête, In capite comendo 
incunosus. Suet. — ans le rhoix 
de ses smis, Wegligens in eligendis 
enicis. Cic. — dans l'administration 
de sa fortune, In re familiari disso- 
lutus. Cie. — de sa renumimnée, Famæ 
iacuriosus. Tac. Être d'un caractère 
—, Animo esse omisso. Ter. 
NÉGLIGER, v. act. 4° Traiter qq. 
ch. avec peu de Soin. Neglig”re, o, 15, 
leri, lectum, act. Cic. Non curare, 
act. Cie. : Néghger une commis- 
sion, Mundatum neglig”re. Cic. — 
lout, à l'excepliun de l'âme, Præ- 
ler enimum, nihil curare. Cie. — 
one cause si importante, Tantæz 
cause (au dal.) indormire (10, is, ivi, 
ituu). o. l'ic. — sa memoire, Afemo- 
riam remit{#re (o, is, mist, missum). 
Ces. Je crois qu'il n'a rien neghge, 
Nihil eb eo arbitror indiligenter 
factum. Cic. Il est blämable de né- 
gliger à ce paint ane chuse néces- 
Saire, Viluperanda est ret necessa- 
riz tanta incuria. Cie. — ses brouil 
lous, Adversaria negligenter scrib're. 
Cic. || 2° Ne pas montrer assez d'e- 
ards, d'attentions pour qqn. Meglig”re 
tro . te), act. Ter. = lis se croient 
Déeligés, Se credunt negligi. Ter. Né- 
gliger beanuconp ses auns, Vegligen- 
tissime amicos habëre. Sen. || 3° Lais- 
ser de côte, ne pas faire. Neghgrre 
(voy. to), act. Cic. Omitt#re, 0, 18, 
mist, missum, art Cic. Prætermilirre, 
act. Cir.: Néshger l'nccasinn, Uccasio- 
rem dimitifre vu prætermitière. Cæs. 
Occasiont lemporis dersse (sum, es, 
fui, futurus), n. (æs. Tempori deesse. 
Liv, — ses interêts, Siba deesse. Cac. 
— le salut commun, Communt suluti 
deesse, Cic. — son devoir, Officium 
deserére (o,is, serui, serum). ic. Ne 
— autun devoir, Nullum officium 
prztermitiére. Cic. Qui négligo son 
travail, Ab opere suo deses prn. sis). 
Col. Voy. NénuicenT. Négliser l'étude 
de la sacesse, Studia saprentiz de- 
srêre, Quint. — le maniement des 
armes, Armorum cultum relinquire 
(eo. is. liqui, lictum). Cie. En négh- 
geant Lont le reste. Mmnibus rebus 
posthabatis. Cic. postpuatis. Caæs. 
omtssis. Cæs. Négliger une ch. puur 
une autre, fem alicui ret postferre 
Uero. fers, s. parf. ni sup.). Liv. post- 
ponêre (0, is, posui, nositum}. Ior. Ne 
nen — pour (et l'infin.), Nihil reliqui 
facëre ai (et le gér. en dum). Cas. 
Je n'a rien négligé pour detourner, 
Nihil prætermisi quin avocarem. Cie. 
Ne nen négliger pour que.., Omni ope 
afque operä enili (or, Pris, nisus où 
AUTUS sum) nuf(et le 3nb1.1. Cic. 1! né- 
glice de s'informer, Pretermttit quæ- 
tére. Cæs. Il à négligé de 3e pré- 
seoler au jour fixe, Niem obire ne- 
glerit. Cie. || 4° Passer sous silonce, 
ne pas dire. Omitiére (voy. 3°), act. 
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Cic. Prætermili®re, act. Cic. Prater- 
ire, €0, is, ut Ou it, tfum, act. Cic. 
Transire ou Silentio transire, act. 
Cic. Quint. Relinqu?re, 0, is, liqui, 
lictum, act. (ic. : Négliger un mot, 
Verbum  prætermiltëre. Cic. Negli- 
geons ce qui m'est persannel, fe 
me omitlamus. Cic. Pour néghyer le 
reste, Ut omittam cetera. Cic. || 5° De- 
daigner. Negligëre |(voy. 4e), act. Cic. 
: Negliger les menares, Minas negli- 
gêre. Cic. Voy. DéDAIGNER. 

Se NéOLIGEn, v. réfl. 1° Ne pas 
songer à soi. Sidi deesse (sum, es, fa, 
futurus), n. Cic. || 2° N'avoir pas soin 
de sa propreté, de son ajustement. Se 
negliaëre (o, 1, lexi, lectum). Sen. = 
L'un se soigne à l'excès, l'autre se 
oévlige trop, Alter se plus justo colit, 
alter plus justo (se) negligit. Sen. 
Qui se —, Incultus, a, um. Voy. nN#- 
au108 10. || 3 Ne ps apportor assez 
de soin à son travail. Languescére, o, 
is, gu1, 8. sup., a. Cic. Quint. =: Se 
négliger dans son travail, Langui- 
dins in opere versari, pass. Cæs. Qui 
se névlive, Remissus, a, um. (ic. 

NEGOCE, 5. D. Commerce. Negotia- 
fio. on1s.f. Cic. Vuy. couwencs. 

NEGOCITANT, 5. m. Celui qui fait 
1e negoce. Negotiator, oris, m. Cic. 
VOY. COMMENÇANT, MARCHAND. 

NEGOCITATEUR, TRICE, 8. ID. el 
f. Celui, Celle qui s'entromet pour 
traitor une affaire. Interpres, pretis, 
m. et f. Cic. Liv. : Negociateur de 
haix, Pacis interpres. Liv. — d'un 
mariage, Vupliarum conciliator (oris), 
masc. Vep. Negociatrice(d’un mariage, 
etc.) Conciliatrir, icis, (em. Fest. 

NÉGOCLATION, 8, f. {o Action de 
traiter une affaire publique. Actio, 
ouis, f. Cic. Culluquium, ii, n. Ces. 
: La négociation pour la paix a été 
roupue, ÂActio de pace sublata est. 
Cic. Etre en — avec qqn. Colloquia 
cum aliquo habëre. Liv. Être en — 
pour la paix, De pace ag're, on. Liv. 
Eatreren —, Ad colloguinum ventre, n. 
Cæs. || 2° Action de traiter qq. affaire 
particulière. Conciliatio, onts, f. Cic. || 
4° L'affaire qu'on traite. Conditio, onis, 
f. Sull. Cie. Nep. : S'ucruper des né- 
gocialions, De conditiontbux aaïre, Liv. 

NÉGOCIER, v. act. 4° Faire le ne- 
goce. Voy. coumerce. || 2° Tralter une 
affaire publique. Agère, o, is. egr, 
actum (rem ou de re). Cic. Tractare, 
act. Cic. 2 Négocier la paix, De pace 
ag”re., n. Liv. ils eavoient desambas- 
sadeurs pour — la paix, Legntos de 
paice mittunt. Liv. | 3° Traiter une 
affaire particulière. Agëre (vay. 20), 
act. Cie. Conciliare, act. Cic. Tractare, 
act. Cic. : Négocier une alliance (de 
famille), un mariage, Conciliare aff- 
nitatem. Plaut. nuptias. Nep. 

NEGRE, 5. w. Homme de la race 
noire. .Æthiops, opis (acc. pl. opes ou 
opas), m. Liv. Juv. Plin. 

NÉGREPELISSE, v. de France 
(Tarn. * Negrapclissa, æ, f. 

NÉGRGPONT. C. Evnée. 

NÉGRESSE, 8. f. Femme de la race 
noire. Æthiopissa, æ, (. Hier. 
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NEIGE, 8. f. 1° Vapeur d'eau con- 
gelée. Nir, ivis, {. Cie. Liv. Plin. 
: LA blanche neige, Vir cane. Lucr. 
Coucbe de — très épaisse, Nix altis- 
sima. læs. — peu épaisse, Nir mo- 
dicæ altitudinis. Liv. Six pieds de 
—, Nix sex in aliitudinem pedum 
Cxs. — ancienne, — récente, Nu 
vetus. Liv. Nir nova. Liv. — qu: 
torube, Nir cadens. Lucr. Voy. nei- 
Gen. Quand il y a de la — gar la 
terre, Nive jacente. Plin, — fon- 
dante, Nix liguescens. Plin. — fon- 
doe, Nir soluta. Ov. tabida. Plin. 
Suldat couvert de —, Miles nivibus 
obrutus. Liv. Plein de —, Abondant 
en —, Nivosus, a, um. Liv. Col. 
Hiver où il tombe beaucoup de —, 
Îliems nivosa. Liv. Un jour de —, 
Nivalis dies. Liv. Vents qui appor- 
tent la —, iNivales venti. Plin. Eau 
de —, Aqua nivalis. Gell. Blanc 
comme la -, Niveus, a, um. Ad Her. 
Rafralrhi avec de la —, Nivatus. a, 
um. Sen. Petr. Suet. || 2° Toute chnss 
blanche comparee à la neige Nuz, 
ivis. (. [or. Quint. : La ueige da 
la chevelure, Capitis nives. Hor. 

NEIGE, v. impers. Ningif (ou 
ningutt), ningebat, ninrit. Col. : Il ne 
neige pas ea pleine mer, Nives in alto 
mari non cadunt. Plin. Voy. meice. 

NEIGEUX, EUSK, ad). Abondant on 
neige. Ninosus, a. um. Liv. Voy.nE108. 

NEMOURS, v. de France (Seine-et- 
Marne;. * Nemorosium, ti, 0. 

NEN1B, 8. f. Chant funebre. Nenie, 
a,f. Cic. 

NENNI, adv. négatif. Non. Cic. 
Voy. non. 

NÉNUPAR, 8. m. Genre de plantes 
aquatiques. Nymphæa, z, f. Plin. 

NEOCORE, s. 0. Officier chargé de 
la garde d'un templo. Neocorus, :, m. 
Firm. Insc. 

NRALOGIB, s. f. C. néoLootsue. 

NÉOLUGIQUE, adj. Relatif au neo- 
logisme : Expression neulogique. Voy. 
le suiv, 

NÉOLOGIAME, s. m. Habitude d’em- 
ployer des mots nouveaux; mot nou- 
voau 2 Tant 1l y a de néologsmes, 
Tanta est insolentia verborum. Cic. 
Le néologisme est plus blämable, 
Culpatius est verba nova dicre. Gell. 
[l faudra éviter le —, Erit consule- 
randum ne quid nove dicamus. Ad Iler. 

NÉOLOGUE, 8. m. Celui qui em- 

loie des mots nouveaur : Elre ne0- 
oyue, Verba nova dicére. tiell. 

NÉOMÉNIE, s. f. Nouvelle lune. 
Neonentu, æ, & Teri. 

NÉOPIIVTE, 8. m. et f. Personne 
nouvellement convertieau christianisme. 
Neophytus, i, masc. Tert. Neuphyla, 
æ, fém. Inse. 

NÉPURÉTIQUE, adj. 1° Qui con- 
corne les reins. Renalis, m. f., 6. n. 
C.-Aur. : Une cohique népbrétique, 
ot S. f. Une —, Renals (is) prssio 
(onrs). f. (.-Aur. À 20 S. m. Personne 
qui souffre de ls nephretique : Être né- 
pbréluque, Er renibus liborare. 0. Cic. 

NEPITTUALI, une des tribus d'Iis- 
raël. Nephthali, indécl. m. Bibl. : Les 
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habitants de la tribu de Nephthali, 
Nephthalites, um, rm. pl. Bibl 

NÉPOS (connéLios), historien latin. 
Nepos, otis, tu. Plin. 

NEPTUNE, dieu de la mer. Neptu- 
aus. i, oo. Cic. 

NÉRAC, v. de Francs (Lot-et-Ga- 
ronne)l. *Neracum, i, n. 

NÉREIDE, s. [. Nymphe de la mer. 
Nereis, 1dis (ace. 8. 1du ; acc. pl. ides 
et adas). f. Cat. Ov. Tib. 

NEUP, s. 0. fe Propr. Un des f- 
laments, distribués dans toutes les par- 
ties du corps, qui transmettent les son- 
sations ou president aux fonctions des 
organes; il se dit vulgairement des ten- 
dons. Nervus, i, m. Cic. : Couper les 
nerfs des jarrets, Poyliles enervare. 
Apic. || Fig. Avoir mal aux nerfs, 
Avoir des — (— être agacé), Voy. 
acacer. Donner sur les — (— impra- 
lieoter), Voy. MPATIENTKN. || 20 NEur 
pe sœur. Ligament desseche, tire du 
corps du bœuf et servant d'instrument 
de supplice. Corium (ai) bubulum (i), 
n. bPlaut. || 3° Corde d'un instru- 
mont. Nervus, i, m. Cic. || 6° Fig. 
Force, vigueur. Nervus, 1, m. Cic. La- 
certus, i, m. Cic. : Leur style a du 
aerf, forum oratio nervos habet. 
Cic. (Son style)a moins de —, Ali- 
aus lacerlorum habet. Quint. Nous 
n'avons pas manqué de — dans relle 
discussivn. [n eo sermone non remissi 
fuimus. Cic. OÜler son — au style, 
Orativnem enervare. Cic. Oter à l'elo- 
quence son — et sa vigueur, Ora- 
fionem mollem tleneramque reddëre. 
Cie. lrensée qai manque de —, Ener- 
vata sententia. Cic. Uraleur sans vi- 
gueur et sans —. Solutus et enervis 
oralor. Tac. Compuxsilion sans —, 
Effeminata compositiu. Quint. || 5° Fig. 
Ressort, moyen d'action. Nervus, i, m. 
Cic. : Le aerf de la guerre, Les nerfs 
de la cunjuralion, Nervus belli. Cic. 
Nermi conpurationis. Liv. 

NERON. empereur romain. Nero, 
onis. m. Suel. 

NERPRUN, 8. m. Sorte d'arbris- 
seau. Rhamnus, i, f. Plin. 

NERVEUX, euse, adj. 1° Qui con- 
cerne les nerfs. Nervozus, a, um. Lucr. 
Plin. : Le système nerveux, Tuta (ins) 
nervosilas (atis). C.-Aur. Treunble- 
ment —, Nervorum trepidalio. Sen. 
I 2° Qui a les nerfs irritables : Être 
pervenx, SouQrir d'une alleclion ner- 
veuse, Lolore nervorum laborare, n. 
Col. |} 8° Fort, solide. Nervosus, a, 
um. V.-Maz. || 6° En pari. du style. 
Énergique. Nervosus, a, um. Cic. : 
L'éluquence doit être nerveuse, Ora- 
tionem nervt decent. Pl.-j. 

NER VIENS (Les), pple de la Gaule. 
Nervti, iorum, m. pl. Cæs. 

NERVURRE, 8. f. Îe Filet saillant 
dans les plantes. Nervosus (1) cault- 
culus (ÿ, m. Plin. || 2° Ornement 
d'architecture. Cawliculus, à, ©. Var. 

NET, &TTe, adj. 1° Propre. Muudus, 
e, um. for, Col. Purus. Cic. = l'ur et 
net, Purus ac putus. Varr. Vaisselle 
nette, Munda supeller. Hor. Maison 
—, Ædss purs ou nilids. Plaut. Terre 
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—, Terra pura. Cic. Mains nettes, 
Puræ manus. Tib. Sen. Rendre net, 
C. NETTOYER 10. || S. m. Mettre au nel 
{un brouillon), Voy. Transcrine. || 
2° Poli, brillant. Nitrdnus, a, um. Cic. 
lurus. Plin.: lierre (précieuse) nette, 
Sincera gemma. Plin. || 8° Debarrasse, 
libre, vide. Purus, a, um. Cic. Vacuus. 
Cic. = Terrain aet, Locus purus. Varr. 
Liv. Faire table nette, Mfensam deter- 
gère(eo,es, lersi,fersum). Plaut. Faire 
maison —, Domum vacuefaocëre (io, 
is, feci, factum). Cic. |] S. m. Mettre 
des comptes au net (= les apurer, les 
régler), Hationes purgare. Suet. || 4° 
ausolu, pur et simple. Purus,a.um. Cic. 
Ulp. || 8° Clair, lucide, precis. Purus, a, 
um. Cic. Nitidus. Cic. Candidus. Cic. 
Liquidus. Cic. Lucidus. Quint. Clarus. 
Cic. : Ecriture très nelle, Litteratura 
clurissima. Cic. Élocurion —, Can- 
didum genus dicendi. Cie. Quint. Pro- 
auncialiun pure et —, Sermo purus 
aique diluctitus. Quint. Articulaliva 
— des suns, Erplanata vocum erpres- 
sio. Cic. Voix —, Clara vor. Cic. 
Qui a la prononciation —, Erpeditus 
ad pronunfiandum. Cic. Style net, 
Aperta oratio. Quint. Messala est — 
et clair, Afessala nitidus et candilus 
est. Quint. Verilé rendue biea nelte, 
Veritas ad liguidum erplorata. Liv. 
Avoir le cœur net d'une ch., Rem 
erploratam habère. Cic. || 6° Franc, 
sinccre. Sincerus, a, um. Cic. Sim- 
plez, gén. plicis. Cic. Apertus, a, 
um. Cic. : Declaration de guerre qui 
est nelte, Directa denuntiutio belli. 
Liv. || Adv. Nier tuut net, Negare 
liquido. Cic. præcise. Cic. sine fuco 
Cie. || 7e Pur, innocent. Purus, a, um. 
Cic. Integer, gra, grum. Cic. Castus, 
a, um. Cic. : Couscience nette, Recta 
conscientia. Cic. Qui a la canscience 
—, Sibi nullius culpæ conscius. Cic. 
Avoir les mains nettes, Aanus absti- 
nentes habère. Cic. - 

NETTEMENT, adv. {° Avec pro- 
prete. Munde. Plaut. Sen. Munditer. 
lPlaut. Pure. Plout. Puriter. Cato. || 
2e Clairement, distinctoment. Clare. 
Cic. Listincte. Cic. Erpresse. Àd Her. 
Plane. Cic. =: Parler nettement, Drs- 
functe dicère. Cic. Plane loqui, dép. Cuc. 
Énuwncer —, Clare enuntiare. Quint. 
Prononcer plus — (une lettre), Ezx- 
pressuns efferre. V.-\az. Comyrendre 
—, Clare intelligÿre. Plin. Déve- 
lapper —, Ezxpedite erplicare. Cic. 
Enlendre très —, Clarissime audire. 
Plin. Désigner —, Daistincte desi- 

nare. Pl.-), Prorime signare. Quint. 
Î 30 Sans menagement. Præcise. Cic. 
: Nier nettement, Præcise negare. Cic. 
Voy. ser 60. || 4° Franchement. Can- 
dide. Cic. Simpliciter. Cic. Aperte.Cic. 

NETTETE, s. {. {e Proprete. Mun- 
ditia, æ, f. Plaut, Cic. || 2° Aspect 
brillant. Nitor, ons, masc. Lucr. Uv. 
blin. : Le cel donne de la nettelé à 
la pean, Niforem cutis facit sal. Plin. 
11 30 Clarte. Cloritas, atis, f. Cic. : 
Nettele de la voix, de la vue, Cla- 
ritas in voce. Cic. vecis. Quint. Cla- 
rites oculorum. PL.-j. visks. Plin. À 


NEUCH 


Pig. Netteté de l'expression, Claritas 
oralionis. Quint. 

NETTOIRMENT el NETTOYAGE 
s. m. Action de nottoyer. (En gén.) 
Purgatio, onis, f. TraJ. ap. Plin. (En 
lavant) A biutio, onis, f. Plin. S'expr. 
RuUv. par un v. = Faire le nettuvage 
ide la maison), AMunditias facere. 
Cato. S'uccuper du — des élables, 
Præsæpia mundanda curare. Col. Les 
magistrats qui sont chargés do — 
des rues, Magistratus qui viis pur- 
gandis præsunt. Insc. 

NETTOYER, v. act. Î° Rendre 
propre. (En gén.) Purgare, act. Cic. 
Erpurgare, act. Col. Plin. Depurgare, 
s. parf., act. Plaut. Cato. Col. Mun- 
dare, 8. par. ni sup.,acl. Col, Emun- 
dare, 8. parf., acl. Col. (Eu lavant) 
Eluêre, o, is, ui, ulum, act. flauf. 
Cic. AbluËre, act. Cic. (En essuyaut) 
Tergère, 60, es, fersi, lersum ou T'er- 
gêre, o, is, lersi, lersum, act. Plaut. 
Varr. Col. Detergère, eo, es, tersi, 
lersum, act. Plaut. Cic. Col. Exter- 
ère, act. Plaut. Cato. Plin. (En ba- 
ayant) Everrre, 0, is, verri, ver- 
sum, act. Varro. (ol. Conrerrèëre, act 
Cic. (En frottant) Drfricare, 0, as, 
frieui, fricatum et frictum. Col. Plin. 
Infricare, act. Col Plin. (En polis 
sant, en lissant) Erpolire, io, 15, ivi 
ou ti, tfum, act. Plaut. Plin. : Net- 
toyer qq. ch. avec du lait, avee de 
l'eau, Éluère alijuid lacte, ex aquä. 
Cels. — avec une éponge, Ertergere 
spongid. Cato. — des porssuns, 
Pisces depurgare. Plaut. purgare. Ter. 
Se — les ongles, Ungues purgare. 
llor. Se — Ja bouche, Os elugre. 
Cels. Se — des dents, Dentes infri- 
care. Plin. defricare. Cat. Ov. Se — 
les lèvres, Labra detergère. Col. 4 
2° Faire disparaitre. (En sa Erpure- 
gare, act. Col. (En lavant) Elure 
(voy. fe), act. Plhin. (En balayant) 
Everrtre (voy. 1e), act. Varro =: Nel- 
toyer les taches des vêtements, 
les taches d'encre, Elu”re maculas 
vestium. Plin. atramentum. Plin, — 
les ordures d'un temple, Stercus ex 
æde everrëre. Varr. || 3° Debar- 
rasser, delivrer. Purgare, ael. Cic. = 
Nelluyer la mer infestée par des 
flottes de pirates, Mure a piralicis 
classibus vindicare. Curt. || Absol 
Nettoyer qqn (= lui enlever tout son 
argent), ÂAliquem everr®re (voy. 1°). 
Cic. — tous les héritages, Omnium 
hereditates converrère. Cic. 

Se nNerroyen, v. 1° Réf. Faire sa 
toilette. Se curare. Plaut. Se purificare. 
Suet. : Se nelloyer avec du lait, Se 
lacte eluëre (o, is, ui, utum). Cels. 
Se — avec sa langue, on se lé- 
chant, Se linguä detergëre (e0,es. lerst, 
tersum). Col. || 2e Pron. Devenir clair 
(en pari. du ciel) : Comue le ciel 
s'était nettnvé, Cum disserenasset (de 
disserenascére, ascit, avif, n.). Liv. 
Au lever du soleil le ciel se netlnya 
Sole orto caligo est diseussa (de dis- 
cut, ior, ëris, pass.). Liv. . 

NEUCLÂTEL, v. de Suisse. * Noe- 
comum, 1, 0. 
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{. NEUF, adj. auin. card. H s'expr. 
de diff. manières. 4° Le plus souv. Par 
le nombre cardinal. Novem. Cic. =: 
Neuf 203, Novem anni. Ne. (2 
Qaf. Par le nombre distribuuil : Neuf 

ar tète, — puur chacun, — chaque 

ois, — par —, Noveni, æ, a. Liv. 
H 3° Qqf. Par le nombre ordinal. No- 
aus, a, um, Cic. : À neuf heures, Horä 
nonë. Ces. Après — heures, Post 
nonam. or. |] &° Traductions diverses : 
Le oombre aenf, Novenurius numerus. 
Varr. — fois, Novies. Varr. Sen. 
— fois —, Novem novies multiplicata. 
Sen. — cents, — cenlième, VOy.cEnNT, 
canrièus. — Mille, Voy. NEUr el MILLE. 

2. NEUF, euve, adj. 1° Fait depuls 

u; qui n'a pas ou qui à peu servi. 
'ovus, a, um. Cic. Recens, gén. entis. 
Quint. : Vaisseau neuf, Nova navis. 
Lio. Mur —, Novus murus. Liv. La 
rue Neuve, Nova Via. Fest. Varr. Pièce 
seuve (— qui a tount son relief), 
Asper nummus. Suet. Mots tout aeufs, 
Verba in usu perquam recentia. Quint. 
Remeltre un lempie à neuf, Tewplum 
removare. Sen. Cummr elle est ha- 
billée à —, de —, Ornata ut nove 
(est. Plaut. }} 3° Qui n'a pas encnre 
ête dit, qu'on ne connaissait pas. No- 
vus, a, um. Cic. Inauudtitus. Cie. Inso- 
lens, gén. entis. Cic. Insolitus, a, um. 
Cic. : Je ne dirai rien de neuf, Nüihil 
dicam novum ou inaurdifum. Cic. 
Nihil novi afferam. Cic. Cela est — 
our lui, Nova tibi Aæc sunt. Cic. 

a-t-il da —? Num quiduam novi? 
Cic. Une expression neuve (en m. 
part), Verbum insolitum ou insolens. 
Cic.]| 3° Qui n'a pas d'experience. Nudis, 
m.f.,e.,n. Cic. Insuelus, a, um. Cæs. 
Insolens, gén. entis. Cic. Insolitus, a, 
um. Sull. Integer, gra, grum. Cic. Tiro, 
gen. omis (mase-). Cic. Quint. 2 Discinle 
absolument neuf, Discipulus plane rudis 
ou infeyer. Cic. — dans l'eloquence, 
Insolens in dicendo. Cie. — au mé- 
lier des armes, Uelli insulens. (ic. 
Rei militaris rudis. Cic. Rerum belli- 
carum insolitus. Sall. — à la fatigue, 
dans la navigalivo, Insuetus laboris. 
Czs. navigandi. Cæs. — au barreau, 
Tiro in foru. Quint. Qui n'est — en 
neo, Nullä in re tiro ac rudis. Cie. 

NEUILLY-SUR-SEINE, v. de Francs 
(Seine:. * Portus (ñs. m.) de Lullraco. 

NEUTRALEMENT, adv. Au noutre 
: Employer aeutralement, Neutralier 
dicëre. Char. 

NEUTRALISER, V. act. 19 Rendre 
seutre (un pays). VOy. mBUTRE 1°. || 
3° Annuler l'effet de. Resis(re, o, is, 
stiti, 8. sap.,n. Plin. Reniti, or, #ris, 
s. parf., 0. Plin. : L'amiante neutra- 
lise les malefices, Amiantus venef- 
ais resistit. Plin. Un mouvement — 
l'autre, Alter motus alteri renititur. 
Plin. Neuiraliser des poisans, Ve- 
mena erslinquire où restinguère (0, is, 
slinri, sfinctum). Plin, — l'aconit, 
Acout{um debellure. Plin. — une mau- 
vaise odeur, Nidorem sanare. Plin. 

Se NEUTRALISER, v. récipr. S'annuler 
rêciproquement : Les deux poisons 
te üeulralisent, Duo venene commo- 
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riuntur (de commori, dor, Yris, mor- 
tuus sum, dép.). Plin. 

NEUTRALITÉ, s. f. État de celui 
qui reste neutre. Quies, etis, [. Nep. : 
La aeutralite d'Atticus, Attici quies. 
Nep. La — ne m'esi pas, ne nous est 
pas permise, [l ne m'est pas, ne 
nous esi pas permis de garder la —, 
Non licet mihr nullins partis esse. Cic. 
Nos medios esse non licet. Cic. Par 
celle — il évila.., [ta medium se ge- 
rendo vilavit. Liv. Garder la —, 
Quiescère, o, is, quievi, quietum, 0. 
Cic. Qui garde la —, Voy. le suiv. 

NEUTRE, adj. {° Qui ne prend 
point parti. Medius, a, um. Cic. Neu- 
tram parlem sequens (gén. entis). Suet, 
Daf. Otiosus, a, um. Cic. Quietus. 
Sall. Nep- s Je reste neutre, Sum 
medius. Cic. Sum nullius partis. Cic. 
Sum in neutnis partibus. Sen. Medium 
me gero. Liv. Medium me præsto. Veli. 
Qqf. Quiesco, is, quieut, quietum, 
quiescére, n. Cic. || 2° Ni masculin, 
ni feminin; ni actif, ni passif. Neuter, 
tra, trum, gôn. trius, dat. fri. Varr. 
Cic. Neutralis, m. f., 6e, a. Quint. || 
S. m. Aulu-Geile a dit au neutre, 
Gellius neutraliter dixit. Char. 

NEUVAINE, 5. f. Espace de neuf 
jours consacres à des prieres. Noven- 
drale (is) sacrum (à), n. Liv. Noven- 
diales {ium) ferie (arum), f. pl. Cic. 
Fest. : On faisiit une neuvaine, Fe- 
riæ per novem dies agebantur. Liv. 

NEUVIÈME, adj. onm. ordin. No- 
nus, a,um. Cic. : La neuvième partie, 
etS. m. Le —, Nona (æ) pars(rtis), 
f. Macr. et simpl. Nona, æ, Î. Just. 

NEVERS, v. de France (Nièvre). 
Noviodunum, i, n. Cæs. 

NEVEU, 8. m. 1° Fils du frère ou 
de la sœur. Nepos, ofis, m. Suet. 
Eutr. Et mieux, Fratris ou Sororis 
filius (ti), m. Dig. Cic. Liv. : Il 
inslitua héritier son aeveu, Heredem 
fecit sororis suz filium. Cic. Petit- 
neveu (— petit-fils du frère on de la 
sœur), Fratris ou Sororis nepos. Dig. 
1 2° An pl. Les descendants. Postert, 
orum, m. pl. Cic. Nepotes, um, m. pl. 
Virg. = Les arrière-neveux, Prone- 
poles. um, m. pl. Sen. 

NEVRALGIE, s.f. Douleurnerveuse. 
Nervorum dolor (oris), masc. Cul. 

NÉVRALGIQUE, ad). Qui a rapport 
à la névralqie : Douleur névralgique, 
C. le precéd. 

NEZ, s. m. {° Organe de l'odorat. 
Nasus, 1, m. Cic. Nares, um, f. pl. 
Cie. =: Saignement de nez, Profluvium 
e naribus. Plin. Respirer par le —, 
Ducëre spiritum naribus. Varr. Crier 
du —, Naso clamare. Plaut. Parler du 
—, Denare loqui,dép. Pers. Qu'as-tu 
à regarder le — en l'air? Quid su- 
pinus in cælum conspicis? Plaut. || 
Expressions diverses : Se casser le 
vez, Dunuer du —eaterre, (—tomber) 
fn vultum cadÿre. Ov. (= échouer 
dans une entreprise) Conciiëre, n. 
Cic. Mettre le — dans qq. ch., Oculos 
in aliquid inserëre. Cic. Ne pas lever 
le — de dessus qd ch. (= y être 
constamment app 


iqué), In rem (ot 
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mente incumbêre. Cic. Montrer son — 
(= se faire voir), Os suum offerre. 
Cie. Ne pas voir plns loin que son 
—, Non, quod ante pedes est, vidére. 


D'apr. Ter. (Ad. m1, 4, 22). Tirer les 
vers du — à qqn, Ab aliquo omnia 


erpiscori (dép.). ler. Cie. Mener qqn 
mar le —, Aliguem ductere labiis. 


blaut. Se laisser mener par le boul 


du — par aqn, Alicui morigerari 
dép. Plaut. Ter. Cic. Nez à nez (à 
face à face), Coram. Cic. Er adverso. 
Cic. Suet. Au — de qqu (— eu sa 


présence), Coram aliquo. Cic. Trom- 
rer qqn à son —, Alicui observanti 


oculos auferre. Liv. Fermer la porte 
au — de qqn (— ne pas le laisser 


entrer), Aliquem foras ercludsre. 
Plaut. Donner à qun de l'eucensoir 
au —, {andare aliquem coram 1n os. 
Ter. Dooner sur le — 4 qqga. (= le 
frapper au visage) Alicui pugnum 
in 0os imping/re, Plaut. (— le 
lancer) Aliquem vwerbis castrgare. 
Cic. Faire un pied de — 4 qqa (— 
se maquer de lui), Aliquem deruière. 


Cic. irridère. Cic. Regarder qqn sous le 
—, (= en face) Alijuem contra adspi- 
cêre. Plaut. (= ea le bravant) contu- 


maci vullu intueri. Curt. || 2° Odorat. 
Nasus, i, @. Plaut. Dor.Nares, ium, f. 
l. Cic. : Ils inanquaient de aes, 
asus tllis nullus erat. Hor. Il a le 
— fin, [| a du —, Sagacem nasum 
habet. Plaut. La finesse du —, Suga- 


citas narium. Cic. || 8° Pig. Sagacité, 
finesse. Nasus, i, m. [or. Naris, is, 


f. Hor. et pl. souv. Nares, ium, f. pl. 
Hor. : Lucilius qui a le nez fin. Naris 


emunctæ Lucihus. For. Homme qui 


n'a pas de —, qui n'a pas le —, Hume 
naris obesæ. ur. Qui a bon —, Cir- 
cumspectus ef sagar. Suet. 

N€, conj. aégalive. (En gén.) Ne- 
que. Cie. Nec. Cic. (Après ne, ut... 
daas les prop. subordounnées) Neve. 
Cic. Neu. Cie. : Rien ae m'est plus 
cher ni plus sgréable, Niil mihi nec 
carius nec jucundins est. Cic. Que 
personne ne nuise à la terre, ni vi- 
vaat, ni mort, Terram ne quis mi- 
nual, neve vivus, neue morluus. Cic. 
Cent viagt tours, ot plus, nt moins, 
Turres cdmodum centum viginti. Cæs. 

NIABLE, ad). Qui peut être ni. 
Infitiandus, @, um. Nep. 

NIAUS, AISE, adj. Sol. Subabsurdus, 
a,um. Cic. Quint. Insulsus. Cic, Stul- 
tus. Cic. Stolidus. Cic. = Un aiais, 
Baro, onis, m. Cie. — que nous 
sommes, nous restons ébahis, Nos ba- 
rones siupemus. Cu. Pauvres —, qui 
semblent, [ta sunt stulii, ut vi- 
deantur. Cic. Faire le —, Assimu- 
lare se quasi stolidum. Plaut. 

NLAISEMENT, adv. D'une manière 
nlaise. Subabsurde. Cic. Insulse. Cic. 
Stulte. Cie. 

NIAISERIE, 9. f. 1e Le caractère 
du niais. Insulsitas, etis. [. Cic. Stule 
tina, æ, f. Cu. À 3° Chose niaise. 
Inptæ, arum, f. pl. Cic. : C'est une 
auiserie de (faire), Stultum est (fe- 
cêre). Cic. 118 n'ont pas donné dans 
ces niaiseries, À falibus inepliis ab 
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fuerunt. Cic. Quelques —, Aliqua 
subabsurda. Quint. Dire une niai- 
serie, Stulte aliquid dicrre. Cic. Dire 
des aiaiseries, Subabsurdla dicère. 
Cic. Inrptire, 10, is, 8. parf. ni sup. 
n. Ter. Cat, Débiter tant de — sur 
le mande, [ta temere de mundo effu- 
fire (io, às, dvi ou ét, ttunt!. Cie. 

NICR, #. de France (Alpes-Mari- 
times). Nicza,æ,f. Plin. : Qui est) de 
Nice, Nicæensis, m. {. e, n. Cic. Plin. 

1. NIcuE, 8. Ê. 1° Enfoncoment 
dans un mur pour y placer une stalue 
Æuireula, æ. f. Petr. || 2° Reduit où 
était deposes l'urne cineraire. Ollurium. 
ü, n. nsc. || 3° Reduit quelconque. 
Loculus,i, m.Plin. Veg. ( 6° Cabane 
d'un chien. Cubile, is, n. Varr. 

ÿ. NICE, 8. [. Malice, espitglerie. 
Ludifircato, onis, f. Cic. : Faire des ni- 
chesàqqn, Ludos alicui fa-7re. Plaut. 
Aliquem ludificari, dép. Plaut. Cie 

NICUÉE, 8. f. do Les oiseaux d'une 
même couvee. Pullities, er, F. Varr. 
Col. Puih, orum, m. pl. Col. Nidus, i, 
m. Virg. Sen.-tr. |} 2° Les petits d'un 
animal quelconque. Nidus. à, w. Col. 

NICUER, v. 0. #0 Faire son nid. 
Niduiari, 8. parf., dép. Varr. Gell. 
Nidificare, 9. parf. ni QUE a. Col. 
Varg. Vay. mnte. [| 2° Établir son glte. 
Delitesc®re, o, is, fui, S. sup. n. Pc. 

Nicuen, v. sci. Placer, cocher. Abs 
cond?re, 0, is, di, el rar. didi, ditum, 
act. Cic. 

Se NicHER. v. réf. {e Faire son nid: 
établir son gite. Voy. nicuEn neut. | 
2 Fig. Se retirer qq. part. Se reci- 
père (io, fs, cepi, ceptum). Cic. Se 
abdyre (o, is, didi, ditum). Cic. Voy. 
Se nEeTInER. 

NICIAS, général athenien. Nicias, 
#, w. Ven. 

NICOLAS, n. d'homme. Nicolaus, i, 
2. Plin. 

NICOMENE, À. d'homme. Nicoms- 
des, is, w. Mic. 

NICOMÉDIE, Cap. de la Bithynie. 
Nicomrdia, &, f. lin. 

NID, s. m. 1e Logement que se fait 
l'oiseau. Nidus, i, m. Cac. Cubile, is, 
n. Cic. = Petit nid, Naidulus, à, m. 
Cie. Faire sun —, Nidum fingëre. Cic. 
construïre (ur. terére. Quint. Voy. Ni- 
caen 40. || 2° Trou où logent les souris. 
Nulus, t, m. Isid. || 3° Le lieu où l'on 
s'etablit. Nidus, à, m. Hor. || 6° Fig. 
Acceptacle, asile. Receptaculum, à, n. 
Cic. : Ce lieu qu est ua aid de bri- 
gands, Ille latronum occullator ef re- 
ceptor locus. Cic. — de mechanceté, 
Nequitig stabulum (x), n. Plaut. 

NIRCE, s. f. Fille du frère ou de la 
sœur. Rar. Nrptis, is, . Spart. Ordio. 
Fratris on Sororis filia (w), f. Dig. 
# Petite-nièce (= petile-fille du frère 
ou de la sœur), Frairis on Sororis 
neplis, f. Isid. 

4. NIELLE, s. f. Sorte de plante. 
Melanthium, it, a. Col. Plin. Alelan- 
spermon, i, à. Plin. 

2. NIELLE, 5. f. Maladie des blés. 
Robigo, gunis, f. Varr. Lol. Uredo, 
dinis, f. Cic. Plin. 

NLELLER, v. act. Gâtor par la 


NITRE 


nielle. Urère, o, is, ussi, ustum, act. 
Plin. : Ils ont été niellés, Eis uredo 
nocuit. Cic. 

NIER, v. act. Dire qu'une ch. n'ost 
as. Negare, act. Cic. Infiliari, dep. 
(acc.). Cic. Inftias ire (eo, ts, iui ou 
n,itum). Pluut, Nep. Liv. Quint. Rar. 
Abnufre, 0, is, ui, uiturus, acl. fiu.: 
Nier avec persistance, Pernegare, art. 
Cic. Negitare, 8. parf. nïisup., n. Sail. 
for. — positivement, absolument, 
Negare pro certo. Cic. præcise. Cic. li- 
quido. Cic. Je ne le nie pas, Non 
nego. Ter. Je — qu'il y ait eu un 
vase d'argent, Nego ullum argenteum 
vas fuisse. Cic. On ne saurait nier 
qu'Anaibal l'ait emporté sur.…, Non 
est infitiandum Haunibalem præsh- 
fhisse. Nep. Personne ne peut — que 
Thèbes ait obei.., Nemo eat infilias 
Thebas parursse. Nep. Et l'on ne nte 
as qu'ilen aitété ainsi, Nec abnuitur 
ta fuisse. Liv. || ma avoir jawais 
va persoane qui dit cela, Qui tta 
dicerent, eos negavit adhuc se viülisse. 
Cic. Il — le danger, Negavit esse 
periculum. Nep. Nier une accusation, 
Crimen negare. Cic. Quint. — la di- 
vinité (= l'existence des dieux), Ne- 
gare deos. Sen. — ce fait, une chose 
uwanmfeste, un crime, la vérité, In- 
fitari id. Cic. rem manifestam. Pl.-). 
facinus. Curt. werumm, Cic. Ce que 
personne ne nie, Qund nemo tif in- 
fittas. Nep. Nier un dépôt. Depositum 
abnegare. Pl.-j. — une detle avec ser- 
meal, Pecuniam ou Creditum abju- 
rare. Plaut. Sal. 

NIEVRE, ris. de France. * Niveris 
ou Neveris, is, I. 

NIGAUD, adj. C. Nrats. 

NIGAUDEN, v. n. Fair Île nigaud. 
Ineptire,io,is, s. par. ni sup.,n. ler. 

NIGAUDERIE, 8. f. C. NIAISERNIE. 

NtL, fi. d'Égypte. Nilus, à, m. Cic. 

NIMDE, 8. w. Aureole. Nimbus, i, 
m. Serv. 

NIMÈGUE, tv. de Hollando. Novio- 
magus, 1, f. Peut. 

NÎMES, v. de France (Gard). Ne- 
mausus,i, [. Mel, Nemausum,s,n.Plin. 

NINIVE, v. d'Assyrie. Ninrra, æ, f. 
s Les habitaals de Ninive, Ninivitz, 


arum, m. pl. Prud. 
NIODE, femme d'Amphion. Nioba, 
æ, f. Cic. 


NIORT, v. de France (Deax-Sèvres). 
°Niortum, i, 0. 

NIPPER, v. act. Fournir de nippes. 
Ornare, act. Cic. (Ornatu instruëre (0, 
is, struni, séructum), act. Plin. : Biea 
nippé, Omnibus rebus ornaius atque 
instructus, Cic. 

NIPPES, 8. f. pl. Hardes. Ornatus, 
Gs, m. Plaut. Cic. 

NIQUE, s. f. Moqueris = Faire ]a 
aique à qqn, Ludos alicui facère (io. 
is, feci, actum). Plaut. Aliquern lu- 
dificari, dép. Plaut. Cie. 

NITRE, 8. m. Sorte de sel. Nitrum, 
î, 0. Plin. Sal (alis) nitrum (1), n. 
Plin. = Sel de nitre, Même traduret. 

NITREUX, &ose, adj. Qui contiont 
du nitre. Nitratus, a, um. Col. Mart. 
Nitrosus. Vitr. Plin. 


NIVEL 


NITRIÈNE, s. f. Lieu 06 se forme 
le nitro. Nüitraria, æ, f. Plin. 

NIVEAU, 5. m. 1° Instrument pour 
menor une ligne horizontale el troureæ 
la difference des hauteurs. Libra, #8, 
[. Cæs. lol. Libelia, æ, f. Varr. Vitr. 
Libramentum, 1, 0. Vitr. Plin. : Au 
nivean, Ad libram. Cæs. Ad libetinn. 
Plin. Élablir qq. ch. au —, Collucare 
atiquid ad libellam. Varr. — d'eao, 
Libra aquaria. Vitr. || 2° État d'ua 
plan horizontal. Æqualitas, atis, f. 
Libramentum, {, n. Vitr. 2 Il faut 
faire la prise d'eau à un niveau 
élevé, Libramente fastiginta nuus 
habeat. Vitr. l'rendre, béterminer 
le — de l'eau, Aquam librare. Vite, 
Placer de —, au même —, Siatnére 
panier. Cato. Meltre des pierres de 
— (= leur donaer la mème hauteur) 
Sara corquare. Verr. || avait établi 
les tours de —, Ad libram fecerat tur- 
res. Cæs. Ramener au —, in planum 
referre. Sen. Qui est de—, Æquatus, a, 
um. Varr. Libralus. Vitr, Qui est d'on 
— absolu, Ad libellam æquus. Varr, 
Qui n'est pas parfaitement de —, Noa 
perlibratus. Col. Élever vu Abaisser qq. 
ch. au — des murailles, da sol, Aiz- 
quare aliquid msæntibus (au dal.). Liv, 
solo. Liv. Abaisser au — de l'eau, 
Ad libramentum aquz demitire. Plin. 
Réduire les excruis-ances au — de 
la peau, Carnes ercrescentes ad zqua- 
litutem reduc/re. Plan. Le lieu est aa 
— de la mer, est de — avec la mer, 
Locus pari libr& cum æquore mans 
est. Col. Arriver au — de l'eao, 
Aquæ fastigium æquare. Curt. S'é- 
lever au — du mur, Muri altitudi- 
nem adæquare, Cæs. L'eau s'éleve 
au — de son pornt de départ, Aqua 
subit altitudinem exortus sui, Plin. 
Au-dessus du — de... Supra (acc.) 
Cie. Col. Au-dessous du — de.., [a- 
fra (acc.). Cie. Col. J 3° Fig. tga- 
lite. Æqualitas, atis, F. Cic. = Passer 
le niveau sur taules choses, Omnia 
æquare. Liv. Etre au — de ya, 
In æquo alicui stare. Sen. Meltre qqu 
au — d'un autre, des autres, Ali- 
quem alicui eræguare. Liv. in æqne 
alicuti pon#re. Liu. eum celeris coæ- 
quare. Lact. Mettre les petit: an — 
des grands, Tenuiores cum princi- 
pibus æquare. Cic. Abaiscer nn art 
au — d'un métier, Artem ad ques 
tum abduceñre. Cic. Se meltre au 
— de ses inférieurs, Se eræquare 
cum tnferioribus. Cie. Tumber au — 
des Vatelhius, Ad Vitelhos recidtre. 
Liv. Nous ne sommes pas an — dis 
dieux, Infra deos sumus. Sen. Qui n'eil 
pas au — de s1 hautes dignités, Tan- 
tis honoribus impar (gén. arts). Suet. 
Qui s'est élevé au-dessus du — de la 
grandeur humaine, Mortale fastigium 
egressus. Tac. On l'avait charge d'ua 
soin qui depassait le — de son rang, 
Ii curatio aftior fashgio suo data 
erat. Suet. Chuses qui depassent le 
— dela condition humaine, de l'in- 
telligence, Armphora huimano fasti- 
gio. Suet. Afajora antellectu. Quint. 

NIVELER, v. act. 1° Mosurer ave 


NOBLE 


& niveau. Librare, act. Vitr. = Ni- 
veler l'eau, Librare aquam. Vitr. || 
8 Rendre horizontal. Librare, act. 
Cato. Æquare, act. Varr. =: Terrain 
pivelé, Planities eræquata. Vitr. Ni- 
veler les sommets des montagnes, 
Montium juga complanare. Suel. — 
le sol, Solum inducëre (0, is, duxi, 
ductum). Plin. La mer se nivelle de 
tous câtés, Alare conglobatur undique 
æquabihter. Cie. || $° Fig. Égaliser. 
Eræquare, act. Cic. : Niveler tuus les 
droits, Omnia jura eræquare. Cic. — 
tous les rangs, Summa infimis paria 
facëre (io, is, feci, factum). Cie. Sum- 
ma imis confundère (o, is, fudi, fn: 
sun). Curt. Lima summis miscère (e0, 
es, miscui, mirium el mistum). Vel. 

NIVELEUR, 8. m. Celui qui nivelle. 
Librator, oris, m. Cato. Front. 

NIVELLEMENT, s. m. Action de ni- 
voler. Libratio, onis, F. Vatr. Libra- 
tura. #. Î. Veg. | 

NOBILIAIRE, ad). Qui sppartient [| 
ta noblesse = La caste aubiliare, No- 
bilites, atis, f. Cic. Orgueil — (= 
des nobles), Voy. NONLE, NORLFSSE. 

NOBILISSIMR, ad}. Titre donne aux 
empereurs ot aux membres de leur 
famille. Nobilissinns, a, um. fig. Insc. 

nNoaLe. adj. 1° Qui est d'une classe 
distinguée par sa naissance, etc. No- 
bilis, m. f.e. n.Cic. Generosus, a, um. 
Cie. Sal. onestus. Cic.: Dame noble, 
Mulier nobilis. Cic. Qui est d'une 
saissance plus —, fllusiniore loco na- 
fus. Czs. Les plus hraves sont aussi 
les plas nobles, Fortissimus quisque 

enerosissimus. Sall. Carthaloa, noble 
ribaginois, Carthalo. Carthaginien- 
nis nobilis. Liv. [| 2° Plein de grandour 
morale, plein de dignite. Monestus, a, 
um.Cic. Generosus. Cic. Ingenuus. Cie. 
Egregius.Cic. Liberalis, m.f.,e,n.Cic. 
Ercelsus. Cie. Erectus. Cie. Magnificus. 
Cic. : Âme aoble, Animus ercelsus. 
Cie. magnificus. Cic. erectus. Cic. egre- 
gius. Cic. Mens liberalis. Cic. Carac- 
ère qni a de nobles élans, Indoles 
generosi conaiüs. Quint. Inlention 
poble, Liberalis voluntas. Cic. — ri- 
vahté, fMonesta certatio. Cic. S1 le 
sujet est —, Si est honestas in rebus. 
Cic. — langage, Sancia oratio. Quint. 
Un — visage, Honesta facies et libe- 
relis. Ter, Beaulé — des traits, Oris 
digaitas (afis), f. Pl.-ÿ. Démarche —, 
Erectus incessus. Tac. 11 est —, plus 
— de (faire), Honestum est, Honestius 
est, Magis ingenui est (facëre). Cic. || 
83e Qui est d’un style leve, au-dessus de 
l'usage ordinaire. Elatus, a, um. Cic. 
Magnificus. Cic. Grandis, m. f., e,n. 
Cic. Sublimis, e. Quint. : Expressions 
nobles, Elala verba. Cie. Style noble, 
Genus dicendi magnificum. Cic. su- 
blime. Quant. 

Noces, s. m. Homme d'une classe 
distinquée par sa naissance, etc. Homo 
{auinis) nooutts (is), m. Cic. =: Les no- 
des, C. nosLessx ©. 

NORLEMENT, adv. 1° D'une ma- 
nlère genereuse, avec dignité. Ercelse. 
Cle. Élate. Cic. Graviter. Cic. = Vivre 
soblement, Honeste ou Liberaliter vi- 
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vŸre. Cic.|| 2° Dans un style élevé. Elate. 
Cie. = Parler noblement, plus —, Elate 
loqui. Cic. Magnificentius dicëre. Cic. 

NORLFSSE, 3. f. {e Qualité dos per- 
sonnes nobles. Nobrilitas, atis, f. Cie. 
Sall. Nobile (is) genus (neris) el 
abs. Genus, neris, n. Cic. =: {haute 00- 
b'esse, Summa nubilitas. Cic. Am- 
plissimun genus. Cæs. Fortune et —, 
Dinitiæ el genus. Cic. Ancienne —, 
Vetus prosapia, f. Sall. Suet. Just. 
Ilumme d'une ancienne —, Homo 
veleris prosapiæ Ou mullarum ima- 
ginme Sall. || 2° Les personnes no- 

les. Nobiles, tum, m. pl. Cic. Pro- 
ceres, um, m. pl. Cic. Principes, um, 
m. pl. Cic. Principes (um) cives (tum 
w.pl. Cic. Boni (orum) viri md 
m. pl. Cic. Monesti, orum, m. pl. Hor. 
Quint. : Les premiers personnages 
de la noblesse, Primores procerum. 
Cic. Parlisan de la —, Nobilitatis 
fautor. Cic. || 3° Grandeur morale, di- 
gnite. Ercelsitas, atis, f. Cic. Elatio, 
on1s, f. Cic. Monestas, f. Cie. Gra- 
vitas, P. Cic. Dignitas, f. Cic. Ma- 
gnitudo, dinis, f. Cie. 2: Nohlesse de 
sentiments, Excelsitas animi. Cic. 
Plus l'âme a de —, Quo generostor 
est animus. Quint. La — des pen- 
sées, Sententinrum gravitas. Cic. — 
des traits, Qris dignitas. Pl.-j. Avec 
—, Voy. NonLEUENT Îe, || 6° Élova- 
tion du style. Elatio, omis, f. Cic. 
Altitudo, dinis, f. Cie. Dignitas, atis, 
f. Cic. =: Noblesse du style, Elatio 
orañonis. Cic. — des expressions, 
Dignitas verborum. Cic. Qui loue 
avec —, Gravis in laudando. Cic. 
Style sans —, fliberalis sermo. Ad 
Mer. Le mot manque de —, Verbum 
non habet dignitatem. Cic. 

NOCE, 5. f. {e Au plur. Mariage. 
Nuptiæ, arum, f. pl. Cic. : Femme 
mariée en secondes aoces, Birira, æ, 
f. Varr. || 2° Au sing. et qqf. ac plur. 
Fête pour la célebration d'un mariage. 
Nuptis, arum, f. Cic. 2 Celébrer, 
Faire une aoce, Nuptias facÿre. Plaut. 
Repas de —, Nuptialis cena. Plaut. 

NOCIIER., S. M. C. NAUTONIEN, 

NOCTURNE, adj. Qui a lieu, Qui 
agit pendant la nuit. Nocturnus, a, um. 
Cac. 

NODOSITÉ, 8. f. C. Nœvuo. 

NOÉ, patriarche. Noe.indécl.m.Bibl. 

NOEL, 3. m. Fête de la nativité de No- 
tre-Seigneur." Nativitas: abis.f-(Etel.)} 

NOEUDR, s. nm. {9 Enlacemont formé 
de qq. ch. de flexible. Nodus, i, m. Cic. 
2 Faire un nœud, Nodum adducëre. 
Cie. Défaire na —, Nodum soluñre. 
Plin. resolvrre. Cels. Plin. deducëre. 
Ov. || 2° Sorte d'ornement. Nodus. i, 
m. Ov. Tuc. |} 3° Au plur. Enlacement 
d'un serpent. Nodi, orum, m. pl. Virg.|| 
&o Au plur. Ce qui sert à serrer, à lier, 
à garrotter. Nodi, orum, m. pl. Virg. 
Vincula, orum, n. pl. Cic. || pige Dé- 
gager les âmes des nœuds de la su- 
perstition, Nodis religionum animos 
ezsolu#re. Lucr. || B° Fig. Tout ce 

ui attache et unit. Nodus, i, m. Cic. 
Vinculum, i, n. Cic. Copula, s, f. 
Nep. Hor. Apul. : Former ua nœud, 
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des nœuds avec qqun, C. Se Lien 6e 
et T°. Rompre le nœud de l'amitié, 
Nodum amacitiæ folltre. Cic. Voy. 
LIEN do, L 6° La difficulté, fe point 
essentiol d'une affaire, d'une question. 
Nodus, t, m. Cic. Sen. : Le nu:ud 
d'ua procès, Causæ cardo (dinis, m., 
= le point autour duquel ;! tourne), 
Quint. Quel est le — du procès? D 
vertilur litis cardo? Quint. Ce qui 
est le — de la question (à débatire), 
[Id quod causam facit. Cic. Débrouilier 
un —, Nodum expedire. Cic. exsot- 
vêre. Liv. Voy. essenriec. || 2° L'ob- 
stacle qui donne lieu à l'intrigue d'une 
piece de thedtre, etc. Nodus, à, 
m. Hor. || 8° Jointure des doigts. 
VOy. ARTICULATION {v. || 9° Partie 
anterieure du cou. C. conce 30. || 
10° Endroit de la tige de certaines 
plantes qui est renîle ot comme arti- 
culé. Nodus, i, w. Col. Articulus. m. 
Col. Plin. Geniculum, i, on. Plin. = 
Nœud de la vigne, Vitis commissura 

æ), f. Col. Partagé par des uœnds, 

Nodts distinctus (a, um). Plin. Qui a 

des —, Geniculutus. Cic, || {te Protu- 

berancs 4 l'exterieur d'un arbre, elc. 

N'odus, i, m. Liv. Sen. : Qui a des 

nœuds, Nodosus, a, um. Plin. Qui 

est sans —, Enodis, m. f.,e, n. Plin. 

Bâlon sans uu oœud, Boculum sine 

nodo. Liv. Üler les nœuds de qq. 

ch., Aliquid enodare. Cato. Col. f| 

11420 Partie tres dure du bois, des 

pierres, etc. Nodus, 1, m. Plin. Cen- 

frum, 1, 0. Plin. 

NOIR, oins, adj. 4° Qui est de la 
couleur du charbon. (Brillant) Niger, 
gra, grum. Cic. Mat) Ater, tra, 
trum. Cic. : Blanc et noir, Candidus 
nigerque. Plin. Albus et afer. Cic. 
Couleur noire, C. Noir (subst.). Peu- 

les anirs, Gentes atræ. Blel. [En 
aisant travailler cette femme au 
soleil] je la reudrai noire comme du 
charbon, Reddam tam atram quam 
carbo est. Ter. (Je la couvrirai de 
meurtrissures) au point qu'elle soit 
plus — que les Égvptiens, fta ut 
atrior sit quam Ægyplii. Plaut. Peau 
—, Teinl noir, Culis nigra. Cels. 
Yeux nors, Nigri oculi. Plaut. Varr, 
Cbevelure noire, Niger capiilus. Ilor. 
Laine —, Nigra lana. Plin. Chien 
noir, Canis niger. Sen. Chèvres 
aoires, Atræ capræ. Cato. Noir 
comme un corbeau, iViger tanqguam 
corvus. Peir. Nuage —, Atra nubes. 
Pl.-j. Liqueur noire (— encre), A ira- 
mentum,1,n.Cic. Rendre noir, C. nurn- 
cun (acl.). Devenir —, C.Senaincir. 
2° D'une couteur à peu près noire. 
Presque noir) Niger, gra, grum, 
Cic. Cels. ou Ater, tra, trrm. Cao, 
Ter. Voy. 4e. (Brun) Pullus, a, um. 
Cic. Fuscus. Cie. =: Ilomme aoùir et 
maigre. [Momo niger el macer. Cie. 
Coraeille noire, Cornir fusca. Cie. 
Pain noir, Alter panis. Ter. Vin —, 
Atrum vinum, Cato. Sang —, San- 
guis niger. Cels. Ov. Terre anoire, 
Terra nigre ou pulla. Col. Vêtement 
aoir, Pulla vestis. Varr. ap. Non. 
Cic. H 3° Livide, meurtri. Lividus, «, 
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um. Cato. Virg. Voy. Livins. || € 
Sombre, obscur. Ater, tra, trum. Tac. 
Niger, gra, grum. Ov. Obscurus, a, 
um. Sen. Suet. : Chambre naire, 
(En géo.) Cubiculum obscurum. Sen. 
Suet. (Sans fenêtres) Cubiculum cæ- 
cum. Varr. Ciel noir, Cælum nubibus 
obscuratum. Sail. Ciel plus — que 
la poix, Cælum pice nigrius. Ou. Nuit 
anire, Nor atra. Tac. — tempête, 
Atra tempestas. Lucr. Virg. || B° Sale, 
crasseux. Sordidus, a, um. Liv. Voy. 
cnasseux 1°. || 8° Fig. Triste, morne. 
Trisus, m. f., 6, n. Cic. : Noir souci, 
Atra cura. Hor. — chagrin, Gravis 
maror. Cic. Humenr noire, Voy. uo- 
peur 3e. || 79 En parl. d'une action. 
Affroux. Teter, tra, trum. Cic. Atroz, 
gén. ocis. Cic. Fœdus, &, um. Cic. 
Scelestus. Cic. Nefarus. Cie. =: Une 
action aoire, Res scelesta. Cic. atrox. 
Cie. Noir forfait, Tetrum facinus. Cic. 
Le plus — forfait, Fœædissimum fac- 
tum. Cic. Voy. Aarrn&ux 20. || 8° En 
arl. d'une pers. Très mechant. 
eter, tra, trum. Cic. Niger, gra, 
grum. Cic. Hor. : L'homine le plus 
noir, Homo teterrimns. Cie. Voy. ué- 
cHaANT 6°. || 9° Qui a une mauvaise 
réputation = Rendre qqn noir, Voy. 
KOINCIR 29. 

Noin, s. m. fe La couleur noire. 
(Brillant) Color (oris) niger (gri), 
masc. Lucr. Plin. Col. Nigrilies, ex, 
f. Cels. Nigritia, æ, f. Plin. (Mat) 
Color (oris) ater (tri), masc. Luer. 
Plin. = Tirer sur le noir, Vog. NOI- 
nÂTAs, Dislinguer le blanc du —, 
Alba et atra iiscernëre. Cic. À nigro 
album distingu”re. Sen. || 2° Substance 
de couleur noire : Noir (pour écrire, 
pour peindre, pour teiaure), Atra- 
mentum, à, n. Cic. Vitr. Plin. — de 
fumée, Fuligo, ginis, f. Cic. || 3° 
Meurtrissure bleuâtre. Livor, oris, 
masc. T1. Plin. Voy. M&uRTniSsURE. 
A 4° Vêtement de deuil. Pulla je) 
vestis (is), FL. Varr. ap. Non. : Vètu 
de noir, Atralus, a, um. Cic. Hor. 
Tac. || 6° Nuit : 11 fait noir, C. Il est 
norT. || 6° Negre. Voy. ce m,, 

NOINÂTRE, adj. Qui tire sur le 
noir. (Ua peu aoair) Subniger, gra, 
grum. Cels. Nigellus, a, un. Varr. ap. 
Non. Pall. (Brun foncé) Fuscus. Cic. 
Pullus. Cie. Pullutus. Col. =: Couleur 
noirâtre, Color (oris) nigro propior 
(oris), masc. Col. atro propior. Plin. 

tre —, Nigricars, s. pari. ni sup., 
n. Plin. 

NOIRAUD, 4008, adj. Qui a les che- 
veux noirs et le teint brun. Niger, gra, 
grum. Virg. Quint. Fuscus. Suet. 

NOINCEUR, 8. f. îe Qualité de ce 
qui est noir. C. noir (subst.) 1°. || 
* Obscurité. Voy. ce m@. || 3° Tache 
noire. Livor, orts, mase. Quint. || 
&° Fig. Tristesse. Vo: ce m. || 6° 
Atrocite d'une action, d'un caractère. 
Atrucitas, atis, f. Sall. Cic. Imma- 
nilas, f. Cie. Feritas, f. Cie. = Atté- 
nuer la noirceur d’une action, Atro- 
citatemm rei levare. Cic. || 8° Action 
faite ou Parole dite dans l'intention de 
auire, Maleficium, ii, n. Cie. 
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NOIRCIR, v. act {e Rendre noir = 
Noircir ses cheveux, Capillos nigro 
colore inficëre (io, is, feci, fectun). 
Plin. [Cette substance] notrcit Ja 
laine, Lanam denigrat (de denigrare, 
s. parf. ni sup.). Plin. || 2° Rendre 
noirâtre. Infuscare, act. Plin. 2: Noir- 
cir les dents, Dentes fuscare. Ov. — 
le teint, C. shoNIR. Purirails aoir- 
cis par la fumée, par le temps, Fu- 
mosg imagines. Cic. || 3° Fig. Dif- 
famer. Inquinare, act. Cie. =: Noircir 
qqn, la réputation d'autrui, Inquirrare 
aliyuem. Nep. Liv. famam alierius. 
Liv. Voy. DIrPFAMER. 

Nosncin, v. n. C. Se norncin 1°. 

Se Norncin, v. réf. 4° Devenir noir. 
Nigrescëre, 0, is, grui, s. Sup., 0. 
Varg. Cels. Plin. Col. Denigrari, pass. 
Vitr. 2: Denls qui se noircissent, 
Denies nigrescentes. Plin. | 29 Devenir 
sombre, obscur. C. S'onsconcir. || 
30 Fig. Se rendre odieux, infâme : Se 
aoircir d'un parricide, Se parricidio 
inquinare. Cic. 

NOINCISSURE, 5. f. Tache de noir. 
Nigrities, ei, f. Cels. 

NOISE, S. (. C. QUERELLE. 

NOISETIER, 8. m. Sorte d'arbre. 
Corylus, i, fem. Virg. : De norselier, 
Colurnus, a, um. Virg. Lieu planté 
de oviseliers, Corvleume i, n. Ov. 

NOISETTE, 8. {. Fruit du noisetier. 
Nuz (ucis) avellana (æ), où Nux 
abellana, et simpl. Avellana ou 
Abellana, æ, f. Cato. 

NOIX, 8. f. {e Fruit du noyer. Nux 
(ucis) juglans (andis), f. Plin., et, pl. 
souv., simpl. Juglans, andis,f. Varr. 
Cic. Col., on absol. Nuz, uecis (gén. 
pl. ucum), f. Cic. = Pelite noix, Nu- 
cula, æ, f. Plin. Coquille (de —), Pu- 
tamen, minis, n. Cic. L'amande de 
la —, Nucleus, ï, om. Plaut. || 2° Nom 
de qq. fruits qui ressemblent aux noir. 
Nur, ucis. [. Virg. Ceis. : Noix de 
de galle, Galla, æ, f. Plin. Col. 

NOLIS et NOLISBMENT, 5. D. 
C. AFFRAÈTEUENT. 

NOLISEI, v. act. C. AFPRÉTER. 

NOM, S. m. 1° T. de grammaire. 
Mot dont la fonction est de designer 
ou de qualifier les pers. ou les ch. 
Nomen, mants, n. Quint. : Les nums 
et les verbes, Nomina et verba. Quint. 
Nom masculin grec, Nomen mas- 
culinum Græcum. Quint. Nons n'a- 
voas pas un — latin pour exprimer 
cela, Latinum rei nomen non Àha- 
bemus. Quint. || 3° Terme par lequel 
on a coutume de désigner uns pers. ou 
une ch., un groupe de pers. ou de ch. 
Nomen, minis, n. Cic. Cæs. : Le nom 
paternel, Nomen paternum. Cic. Le 
— de famille, Nomen (minis) genti- 
licium (ii) ou gentile (is). Suet. 
Petit —, C. PR&Noy. Doaner, Imposer 
un — à qqn, à qq. ch., Alicui, 
Alieui rei nomen imponêre. Cic. dare. 
Liv. Quel — te donnerais-je? Quem 
te appellem? Cic. Donner Î qqn son 
_— (our l’adoption), Aliquem în fa- 
miliam nomenque adoplare au in 
nomen familis adscire. Suet. On lui 
donna ls — d'Égerius, Ei Egerio in- 
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difum est nomen. Liv. On donua aux 
acteurs le — d'histrions, Artificibus 
nomen histrionibus inditum est. Liv. 
Il donaa à la cité le — d'Athènes, 
Nomenu civitati Athenas dedit. Mel. 
Les parents lui donnèrent le — d'As- 
cagne, FEi parentes Ascanium dixere 
nomen. Liv. Appelés Chaidéeos du 
— de leur nation, Chaldæi ex gentis 
vocabulo nominati. Cic. Cette ville, 
il la At appeler Rome de son —, 
Eam urbem e suo nomine Roman jws- 
sit nominari. Cic. Action de duoner 
un —, Nuncupalio, ontis, {. Apul 
Appeler, Désigner chaque chose par 
son —, Appellure suo quamque rem 
nomine. Cic. Requérir les plus braves 
en désigaant chacun par son —, kor. 
tissimum quemque evocare nOminalim. 
Cæs. Voy. APPELER 1°, Recevoir un 
—, Nomen accipére. Cic. Recevoir des 
noms distincts, Secretis vocabults ap- 
pellari. Varr. [Celui) qni le premier 
reçut ce —, Qui primus hoc cognomen 
invenif. Cic. Bucchus qui ae connais- 
sait du peuple ramain que le —, 
Bocchus præler nomen celera ignarus 
opuli Romani. Sall. Je ne sais pas 
e — de cet homme, Nomen nescio 
tilius hominis. Ter. Je ne connais 
persoane de ce —, Nemo mihi co- 
gnitus est 1310 nomine. Ter. Quel est 
ton —? Tuum nomen quod est? Ter. Ua 
préteur du — de Millionius, Prætor 
nomine Alillionius. Cic. La maisoa 
d'un hôte du — de Camélus, Domus 
hospitis nomine Cameli. Vell. Dans les 
environs d'une ville da — d'Obba, 
Cirea urbem nomine Obbam. Liv. 
Blessé par qqun du — d'Adduus, 
Vulneratus a quodam nomine Àdduo 
(à l'abl.). Vell. Clodins dunt le — 
est Phormion, Clodius cui nomen est 
Phormio. Cic. lécyre est le — de 
cette piéce, HMecyra est kuic fabuls 
nomen. Ter. Clausus dont le — fut 
ensuite Claudius, Clausus cui postes 
Claudio fuit nomen. Liv. Man — est 
Mercure, Est mihi nomen Mercurii 
(constr. tr. rare). Plaut. Chérestrate, 
car tel est son —, Chærestratus, nam 
hoc nomine est. Cic. Le Lytee. car tel 
est le — du gymnase, Lyczur, nam 
id gymnasio nomen est. Cic. Le vul- 
gaire qat n'a pas de —, Vuigus sine 
nomine. Just. Besucoup d'objets n'ont 
as de —, fes plurimæ cerent appel- 
ationibus. Quint. Beaucoup d'objets 
n'ont pas de — en latin. Multa sunt 
Latine non denominata. Quint. N'avoir 
pas de — spécial, Appellalione pri- 
vatim carëre. Quint. [Le ils d'Eché- 
crale] qui partait le — de soa vatle 
Antigone, Nomen patru Antigont fe- 
rens. Liv. Qui a le mème — qu'a 
autre, Alicui cognominis{(m. f., e, n.). 
Liv. Vell. Suet. Cognominis alicujus. 
Plaut. Plin. [Ceux] qui portent le 
même —, Qui inter se eodem nomine 
sunt. Cie. Deux sœurs de même —, 
Duæ germanæ cognomines. Plaut. 
Sous le — de qqn. Sub nomine ali- 
cujus. Pl.-f. Disconrs qui sont pu- 
bliés sous le — de Charisius, Ora- 
tiones quæ Charisit nomine eduniur. 


NOM 


Quint. Acheter qq. ch. sous le — de 
Faustus, Aliquid simulatione Fausti 
emvre. Cic. Tirer son — de qq. ch., 
Er aliquä re nomen capère. Cæs. tra- 
Are. Cic. reperire. Cic. invenire. Cic. 
Ab aliquä re nomen accipère. Cæs. 
nomen habère. Liv. La vertu a tiré 
son — de vir, Appelluta est ex viro 
sirius. Cic. L'arislolnche quai tire 800 
— du — de la personne qui l'a dé- 
coaverte, Aristolochia, quæ nomen 
ex inventore reperit. Cic. [La lérion 
Marlia] qui a tiré son — de Mars, 
Quæ a Afarte trarit nomen. Cic. L'a- 
mour d'où l'amitié a pris son —, 
Anor, ex quo amicilia est nominala. 
Cie. Emprunter son — au grec, 
Nomen a Græco ducëre. Quint. [Théo- 
hraste] a dd son — au charme 
vo de son éloquence, Divinitate lo- 
quendi nomen invenit. Cic. D'où leur 
est veau le — de praticiens? Unde 
nomen his pragmalicorum datum est ? 
Qnint. Pronvncer un — à baule voix, 
Nomen magnä voce pronuniiare. Cic. 
Qui pronunce mon —7? Quis no- 
minaf me? Plaut. Dout ils resardent 
comme ua sacrilège de prononcer le 
—, Quem nefas habent nominare. Cic. 
Il prononce mon —, AMeum nomen 
nominal. Ter. Donner son — (= 5e 
faire inscrire), Nomen dare. Cic. Liv. 
edfre. Liv. Engager son — (= faire 
desbillets), Numina facëre. Cie. Mettre 
les aoms dans l'urne (— les bulle- 
ins pour le tirage au sort), Conji- 
cêre sortes in hAydriam. Cic. Mon 
oom sortit le premier de l'urne, àlea 
rima sors erit{. Cic. Ne pas répondre 

l'appel de son —, Ad nomen non 
respondére. Liv. Sottise, Cruauté sans 
—, Stultitia inusitata, Cic. Crudelitas 
inaudite. Cic. Relatif au —, Nomi- 
aalis, m. f..e, n. Varr. || 3° Qqf. 
Personne, personnage. Momo, minis, 
a. Cic. : Le plus grand aom de la 
cilé, Vir splendidissimus civitatis. 
Cic. Rrutus, un si grand —, Brutus, 
vir (anto nomine. Cic. Il ne laissa 
mêler son — à aucune affaire, Nullo 
se imphcari negotio passus est. Cic. || 
€ Reputation. Numen, minis, n. Cic. 
Fama, z. Î. Cic. Eristimatio, onis, 
f. Cic. : Tous veuleal avoir un 0om, 
Omnes volunt prædicari de se et no- 
minari. Cic. Se faire un — grâce à 
son genie, Ad aliquod nomen ingenir 
pervenire, Quint. Se faire un grand 
—, Magnum nomen stbi facëra. Liv. 
[Onahtés] grâce auxquelles il s'est 
ait un —, Per quz nomen est asse- 
cutus. Quint. Hommes qui ont acquis 
uo — illustre par leur sagesse, Clari 
nomine sapien{iæ viri. Quint. Ceux 
qui eureat un — ne furent pas très 
nombreux, Qui nomen Aabuerunt, 
non ifa mulli fnerunt. Cic. [1 eut, ls 
euren! ua grand — au barreau, parmi 
les oraleurs, Mujus magnum nomen 
fa patronis fuit. Cic. Magnum nomen 
tm oraloribus habuerunt. Cic. Qui a 
80 — dans son art, Arte ou In arte 
clarus (a, um). Quint. Hummes qui 
Ont ao certain — dans les lettres, 
Homines nonnullius in litieris nominis. 
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PI.-j. Professeurs qui ont un grand 
—, Alagni nominis professores. Quint. 
Un roi d'illustre —, Rex ingentis no- 
minis. Liv. Le — du peuple romain 
était alors justement célèbre, Tum 
poyuli Romani nomen jure florebat 
(de florëre, eo, es, rui, 8. sup., n.). 
Cic. Voy. néPoTATION. || Be Souvenir 
qu'on laisse après sa mort. Memoria, 
æ, f. Cie. Nomen, minis, n. Sall. Cic. 
: [Les paètes veulent] laisser ua — 
après leur mort, Post mortem nobi- 
litari, psss. Cic. Qui a laissé un — 
après sa mort, Apud posteros memo- 
riam adeplus. Tac, || y a des gens 
célèbres aujourd'hui et qui laisseront 
un —, Sunt clari hodieque et qui olim 
nominabuntur. Quint. Ta valeur a fait 
revivre en Espagne le — de ma fa- 
mille, Tuä virtuts nomen familiæ 
(meæ) renovatum est. Sall. Ne laisser 
aucun —, Memoriam nullam relin- 
quêre. Cic. || 8° Noblesse : Qui se 
souvient de son nom, Afemor generis 
(de genus, n. —= race). Sall. Seuls 
vous avez un —, Soli habetis gentem 
(de gens, f. — famille patricienne). 
Liv, Humme qui a un —, flomo no- 
bilis. Cic. Homme sans —, Ilomo sine 
gente. For. Voy. nosesss. || 7e D6- 
nomination, quahfication morale. No- 
men, minis, N. Cic. : [ls se cachent 
à l’ombre d'un grand nom, Umbrä 
magni nominis delitescunt. Quint. Je 
a‘accorderais pas À tous ce — de 
brave, Nom omnibus viri fortis nomen 
concesserim. Quint. Prendre le — do 
roi, Nomen regium adscisc®re. Liv. 
Il a pris, s'est arrogé le — de sage, 
Sapientis nomen sibi asseruit. Quint. 
[Sylla] prit le — d'Heureux, Asse- 
ruil sibi Felicis cognomen (= sur- 
nom). Plin. [Pythagore] a refusé le 
— de sage, Sapientem se vocari no- 
luit. Quint. Donaer à mon travail le 
— de paresse, Nomen inertiæ labori 
meo tnponêre. Sall. || 8° Socioté, na- 
tlon. Nomen, minis, n. Liv. : Le nom 
latin, Nomen Latinum. Liv. Le — 
romain <erail anéanti, Nullum jam 
esset nomen populi Romani. Liv. || 
90 Vaine apparence. Nomen, minis, n. 
Cic. Nep. Liv. =: Un vain nom, Nomen 
inane. Ov. La république, qui n'est 
plus qu'on vain —, Respublica, ap- 
pellatio modo. Suet. Je ne suis plus 
que l'ombre et le — de P. Licinius, 
Umbra et nomen P. Licinii relictus 
sum. Liv. Roi de — plutôt que de 
fait, Rez nomine, non polestate. Nep. 
Libre de —, Verbo liber. Cic. 

EN MON NOu, EN ToN nou, elc., 
loc. adv. De ma part, de ta part, eto. 
En mon nom, en ton —, Meo, Tuo 
nomine. Cic. Meis, Tuis verbis. Plaut. 
Cie. Salue Tiron en notre —, 
Tironem saluta nostris verbis. Cic. 

Ag Nom oc, loc. prén 4° De la part 
de : Au uom du collège, Pro collegio. 
Liv. Pro collegii sententia. Liv. Au 
— du sénat, Ex auctoritale senatüs 
ou patrum. Liv. On signifia 4 Fabius, 
au — du sénat..…., Denuntiatum est 
Fabio senaliüs nerbis. Liv. Se plain- 
dre au — de l'État, Quert pre repu- 
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blicä. Cic. Demander qq. ch. au — 
de l'État et en son — particulier, 
Publics privatimque aliquid petére. 
Cæs. || 2° En considération de. Per 
(et l'acc.). Cic. 3 Au avi des dieux 
et des hommes, Per deos atque ho- 
mines. Cic. Pro deorum atque homi- 
num fidem. Cic. Au — de l'amitié je 
te sopplie..…, Te per amicitiam ob- 
secro. Ter. il Per est souv. séparé 
de so0 régime : Je t'en prie au nom 
des dieux, Per ego fe deos or0. Ter. 

NOMADE, ad}. Qui n'a pas d'ha- 
bitation fixe. Vagus, a, um. Sail. {| 
Subst. Les nomades, Nomades, un, 
m. pl. Plin. 

NOMDNE, 3. m. 1° Unité ou Collec- 
tlon d'unites. Numerus, i, m. Cic.2: Le 
nombre quatre, Quaternarius nu- 
merus. Plin. — parfait, Numerus 
plenus. Cic. perfectus. Sen. — pair 
impair, Numerus par, impar. Cic. I 
2° Quantité quelconque, petite ou 
grande. Numerus, i, m. Cic. : Le 
même nombre de, Un — égal de fan- 
tassins, Totidem numero pedites. Cæs. 
Avec le même — de navires qu'il 
avait À son départ, Totidem navibus 
atque erai profectus. Nep. Ces choses 
sont au — de trois, Hæc sunt tria 
numero. Cic. Jusqu'à ce qne ce — 
fdt atteint, qu'on eût complélé ce —, 
Quoad numerus effectus esset. Cæl. ap. 
Cic. Quel est leur —? Quot sunt? 
Plaut. Quel est le — des espèces? 
Quam mullæ species sunt? Virg. 
Prendre note du — des petits, De- 
nofare quoi sinf nati. Col. || Ua petit 
nombre d'orateurs, de mois, Eri- 
guus (i) oratorum numerus (1i), m. 
Pauci menses. Cic. Voy. Peu nou- 
sreox. Le petit — des soldats, des 
troupes, AMilifum paucitas (atis), f. 
Cic. Copiarum eriguitas. f. Cæs. Un 
plus petit — de soldats, de na- 
vires, Bfinor militum numerus. A.- 
b.- Al. Pauciora navigia. A.-b.- 
AL. Voy. mons (subst.) 3°. Un très 
petit — de rameurs, de laboureurs, 
Minime mulli remiges. Cic. Perpau- 
cissimi agricole. Col. Voy. Peu nou- 
preut. Le plus petit — (d'hummes), 
Minimus (hAominum) numerus. Liv. 
Le plus petit — d'années de service, 
Minime multa stipendia. Liv. Le plus 
petit — passible de plaies, Quam 

aucissimæ plagæ. Cels. Voy. Le uorns 
Ésubst.) 3e, {Des personnes, De: cho- 
ges] ea petit —, Voy. Peu Noubaeox, 
il n grand nombre de personnes, 

umma (æ) hominum frequentia (æ), 
f. Cic. Ce grand — de lettres, Fire 
epistolarum frequentia. Cic. Le grand 
— des auditeurs, Audientium cele- 
britas (atis), . Quint. Un très grand 
— d'archers, Sagitiariorum permag- 
nus (i) numerus (1), m. Cæs. Uu 
grand — de navires, Navium multi- 
tudo (dinis), f. Nep. Un grand — de 
choses. Afagna (æ) rerum copia (æ), 
f. Sall, Un grand —, Ua très grand 
— destatues, Muilæ statu», Plurima 
simulacra. Cic. Voy. nouaneux. Un 
plus grand — de soldats, de Ro- 
mains, Major numerus (militum). 
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Sal. Plures Romani. Sail. Voy. PLUS 
de. Le plus grand — des hommes, 
Maxima (æ) Aominum pars (arts), f. 
Cie. Voy. La puopart. Le plus frand 
— possible de chariots, de jours, 

arrorum quaim marimus numcTrus. 
Cxs. Quam plurimi dies. PL.-j. Voyÿ. 
Le plus souonxox. Le — inñui des 
mondes, Mfundorum innumerabililus 
(atis), f. Cic. Un si grand — de 
places fortes, Tot oppila. Cic. Voy. 
TANT de. Ils arrivent en grand — 
an même endroit, Eodem conveniunt 


(requentes. Cæs. [Des personnes, 
es choses] en grand —, Voy. 
NowBneux. || 3° Qqf. Grande quan- 


tite, multitude. Afagnus (1) numerus 
(r), m. Cic. et qgf. abs. Numerus. 
Cie. Liv. Magna (æ) multitudo (dinis), 
f. Cic., et abs. Mrltitudo. Cic. Magna 
() frequentia iæ), f. Cæs., et abs. 

requentia. Cic. Magna (æ) copia (æ), 
f. Sall., et abs. Copra. Cic. Magna vis, 
f. Cic., et abs. Vis, gén. vis et dat. 
vi peu ns., acc. vim, abl. vi. Cic. : 
I] y a-nombre de ciloyens. Est nu- 
merus civium. Cic. — de gens, Multi 
(orum) honines (um), m. pl. Cic., et 
simpl. Multi. Cic. || y a — d'années 
qo‘il est mon débiteur, Multi anni 
sunt cum ille in ære meo est. Cic. 
Voy. nowsaev:. Complant sur le — 
(des soldats), Fretus numero. Liv. Tu 
n'igaores pas le — et la variété des 
genres d'éloquence, oc te non faillit 
quam mulla sint ef quam varia genera 
dicendi. Cic. Nous autres, nous fai- 
sons —, nous ne sommes buns qu'à 
faire —, Nous nunerus sumus. Uor. || 
&° Terme de grammaire. Numerus, i, 
m. Varr. Quint. : Le nombre sin- 

ulier, Numerus singularis. Quint. || 

° Harmoniedu style qui resulte de l'ar- 
rangement des mots. Numerus. 1, m. 
Cic. = Nunner du numbre à la prose, 
Adjung#re verbis solutis numeros. Cic. 
Observer dans la prose une mesure 
et un —, In solut8 oratione modum 
et numerum servara. Cic. Avec —, 
Numerose. Cic. Qui a du —, C. nou- 
RREUXx 20. 

Av nouone ns, Du nousre pe, loc. 
prépos. Parmi, au rang de : Meltre 
gqo au oombre des dieux, Aliquem 
in deorum cœlu et numero reponêre. 
Cic. in deoruwm numero habere. Cic. 
in deorum numerum referre. Suel. in 
deos reponère. Cic. in deos referre. 
Cic. Meltre qqn au — de ses amis, 
Aliquem ad suorum numerum adscri- 
bre. Cic. in suis habëre. Cic. intra 
amicos habère. Liv. Admettre qqn au 
— des senateurs, Aliquem in ordinem 
senalorium recipfre. die. inter paires 
legrre (= elire). Liv. Admettre qqn 
au — des ciloyens, Aliquem in crvi- 
fatem recipëre. Cic. l'lacer la volupté 
au — des biens, la anort au — des 
maux, Voluptatem in bonis numerare. 
Cic. Mortem in malis ponère. Cic. Ils 
ne peuvent se placer su — des ora- 
teurs, În oratorum numerum venire 
non possunt. Cic. Être mis au — des 
ennemis, ÜHostium in numero putari 
ou in mumaro locoque duei. Cic. Les 
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planètes seront mises au — des dieux, 
Érrantes stelle numerum deorum obti- 
nebunt. Cic. La douleur est mise au 
— des plus grands maux, Dolor in 
mazimis malis ducttur, Cic. Être du 
— de ceux que tu blâtues, Esse in 
eoruin numero, qui à fe viluperantur. 
Cie. Ilomine qui est do — de ceux qui 
parlent bien, Homo ez numero diser- 
torum. Cic. 

Do nowbra, loc. adv. Parmi ces 
pers. Ou ces ch. =: Etre du nombre, 
Esse ex eo numero. Cic. Mets-mui du 
—, Adscribeme talem in numerum. Cic. 

Dans La Nouone, loc. adv. Parmi 
eux, entre elles = ils prirent plusieurs 
villes, et dans le nombre Byzance, 
Complures urbes ezpugnarunt : in his 
Byzantium. Nep. On nomma dix gé- 
néraux, et dans le — Milliade, Creati 
sunt decem prætores : in cis Milliades. 
Nep. Je suis compté dans le —, In 
grege annumeror. Cic. 11 les stiroulait 
luus, et dans le — L. Torqualus et 
M. Cicéron, Incitabat omnes : quo in 
numero fuerunf L. Torquatus et A. 
Cicero. Nep. 

EN Nousre, loc. adv. En quantité 
telle qu'elle doit 8tre = Les navires 
sont ea nombre, Naies suum nume- 
rum habent. Cic. lls ne sont pas en 
—, Ad numerum non sunt. Cæl. ap. 
Cic. Sénat qui n'est pas en —, Sena- 
fus (üs) tnfrequens (entis). Cic. 

Sasg noudne, loc. adv. En très 
grande quantite : (Qui est) sans u0mMm- 
vre, Innumerabilis, m. f., e, n. Cic. 

NOMRRER, v. act. C. CALCULER, 
COMPTER. 

NOMBREUX, EUSE, adj. 1e Qui est 
en grand nombre. (Beaucoup de) Multi, 
æ,a,m. f. u. pl. Cic. (Qui forme 
affluence; où il y a affluence) Fre- 
quens, gén. entis. Cic. (Où il y a 
beaucoup de monde) Celeber, bris, 
bre. Cic. (Nru, serré, réitéré) Creber, 
bra, brum. Cie. : De nombreur mo- 
Uufs, Multæ rationes. Cic. De nom- 
breuses blessures graves, Multa gra- 
vtaque vulnera. Cæs. Des feux si nom- 
breux, Tam multi ignes. Cic. Des 
crimes si — et s1 borribles, Tot tan- 
taque scelera. Cic. Voy. TANT de. Des 

ersonnes, Des choses plus nom- 

reuses, Plures, ium, m. pl. Cic. 
Plura, n. pl. Cic. De très nombreux 
imilateurs, Permulti imitatores. Cic. 
De tres — chevaliers, Equites nu- 
mero plurimi. Cic. 11s ne sont pas 
fort —, Non admodum sunt multi. 
Nep. Nous avons été très — (à la 
séance du sénat), Sane frequentes 
fuimus. Cic. l'ort où les aavires sont 
très —, Portus plenissimus mavium. 
Cic. Repas qui réunit de — coo- 
vives, Celebre convivium. Tac. Éla- 
blir de — corps de garde, Crebras 
vigilias ponère. Sall. 11 ordonne d'ai- 
lumer des feux très —, Îgnes creber- 
rimos fieri jubet. Sall. Currespon- 
dance plus aombreuse, Crebriores lit- 
teræ. Cæs. [Les aoimaux]| qui ont une 
— portée, Que procreant fetus mul- 
tiplices (de multipler — multiple). 
Cie. Une si — postérité, Tenie pro- 
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genies. Cic. Députation plas -, 
Major ou Frequentior legatio. Lie. 
Troupe — (de soldats), AManus nu- 
mero valida. Liv. Ils avaient one 
cavalerie plus — (que nous), Equi- 
fatu superiores erant. Cæs. Je n'ai 
has vu de reunion anssi — que la 
vôtre, Confionem nullam vidt fan- 
lam, quanta vestra est. Cic. Une as- 
semblee très — d'hommes et de 
femes, Celeberrimus virorum mu- 
lierumque conventus. Cic. Le sénat a 
été plus aumbreux que nous ne pen- 
sions qu'il pût l'être, Senatus fuit 
frequentor quam putabamus esse posse. 
Cic. Dans une séance où le sénat 
était très —, Frequentissimo senatu. 
Cic. 11 faut considérer si l'auditoire 
est — ou s'il y a peu de personnes, 
Refert, qui audiant, frequenies an 
panei sint. Cic. Endroit où la popu- 
ation est nomoreuse, Locus celeber. 
Cic. Marché où la foule est —, Em- 
porium celebre vu frequens. Liv. || De 
aumbreuses affaires, Mfagna (æ) re- 
rum mmultttudo (dinis), f. Cic. Ces — 
leltres, s'zc epistolarum frequentia 
(æ), f. Cie. Tant les lettres étaient 
—1 Tanta erat litlerarum crebritas 
{atis){ EL Cic. Stimulé par ce aom- 
breux auditoire, Insfinctus 1Uä au- 
dientium celchritate. Quint. De très 
— archers, Sugittariorum permagnus 
(Ÿ) numerus (i), m. Cæs. || Forteresses 
peu nowbreuses, Castella paura, Liv, 
Les Iles assez peu —, Insulæ non 
tta multæ. Plin. Navires moins nom- 
breux, Pauciora nawigia. A.-b.-Af. 
Navires, liuimes, Agriculteurs très 
peu —, Naves perpaucæ. Liv. Ho- 
mans paucissunt. Quint, AgricoLe per- 
paucissemi. Col. Les orateura sont 
très peu —, Magna est oralorum pau- 
citas (atis, f.). Cic. Trop peu —, 
Parum multi (æ, a). Cic. Troupes 
trop peu nombreuses, Copiæ infrequen- 
tiores. Cæs. || 2° Fig. Harmonieur (en 
pari. du style). Numerosus, a, nm. Cie. 

NoMBtttL,s.m.Sortede cicatriceau 
milieu du vontre. Umbrilicus, 1, m. Cels. 

NOME, 5. m. Profecture de l'Egypte 
ancienne. Nomos, à, m. Plin. 

NOMENCLATEUR, s. m. Esclave 
charge de nommer 4 son maltre les cito- 
yens qu'il rencontrait. Nomenclator, 
orts, m. Cic. 

NOMENCLATURE, s. f. Collection 
des mots appliques à une science, etc. 
Numenclatura, æ,f. Plin. 

NOMINAL, ALE, adj. fe Qui con- 
corne le nom. Nominalis, m.f., €, 0. 
Varr. |] 2° Qui denomme : Faire l'appel 
nominal des esvlaves, Mancipia per 
nomina citare. Col. || 3e Qui n'existe 

ue de nom =: Liherté nominale, 
rbertatis nomen (minis), n. Pl.-). 
Voy. ci-apr. 

NOMINALEMENT, adv. De nom 
Nomina. Cic. Nep. Verbo. Cic. Nep. 
Specie. Liv. Verbo tenus. Cic. Liv. 
Nomine tenus. Tac. = Qui n'est libre 
que nominalement, Verbo liber. For. 

NOMLNATEUR, 8. m. Celul qui 
nomme à une fonction. Nominaier, 
orts, m. Dig. 
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NOMINATIF, 1ve, adj. Qui dé- 
nomme. Nominatorius, a, um. C.-Th. 

Nouxarir, s. m. Nom d'un cas on 
grec, on latin, etc. Nominulivus {i) 
caxus (üs), m. Quint., et simpl. No- 
minalivus, à, m. Prisc. Casus recius, 
mn. Quint. . 

NOMINATION, 8. f. 1e Action de 
nommer à aq. charge, à qq. dignite. 
(En gén.) Nominalio, onis, f. Cic. 
Creatio, F. Cie. (Dans le sein d'une 
corporation, ete.) Cooptatio, f. Cie. = 
Ls nomination des consuls, Consulum 
edino, F. Cie. destinatio, F. PL.-j. — 
des magistrats, d'un tuteur, Crealio 
magistratuum, Cic. tutoris. Dig. — au 
rang de patricien, Cooplatio in pa- 
tres. Liv. Ils appellent sacrilège la 
— d'un consul plébéien, Arunt esse 
mefes consulem plebeium creari. Liv. 
— faite par les collèges, Collegiorum 
esoplatio. Cic. La — que je fais, Mea 
aominalio. Cie. Si la — des consuls 
est faite par le préteur, Si per præ- 
torem consules crenntur. Cic. On ne 
At pas de — pour le remplacer, No- 
minatio in locum ejus non est facla. 
Liv. Nous te demanduas celte —, 
Eam nominalionem a te pelimus. Cic. 
Le jour de la —, Nominalionis dies. 
PI.-j. |] 2° Effet de l'action de nommer. 
Se lourne par un v. : La nouunalion 
d'on dictateur effraya les Sabins, 
Sabinis creatus dictalor melum in- 
eussit. Liv. Après la — du dictateur, 
Creato dictatore. Liv. || 3° Droit de 
nommer à une charge, à une dignite : 
Le consulat n'est pas à la nomuina- 
tion du preteur, Le préteur n'a pas 
la — au consulat, Consules a prætore 
crsari non jus est. Cic. 

NOMINATIVEMENT, adv. Par Île 
som. (En gén.) Nominatim. Cic. No- 
sune. Cic. (Par leur nom) Per no- 
mina. lol. 

NOMME, és, part. passé de now- 
uen, Voy. ce v. |! Adj. Du nom ds, 
qui a tel nom. Nominatus, a, um. Cic. 
: La ville nommée Tyché, Urbs quæ 
Tyche nominata est. Cic. La fontaine 
— Aréthuse, (Ille) fons cui nomen 
Arethusa est. Cic. Un préteur nommé 
Milhonius, Prætor nomine Bfillionius. 
Cic. Voy. now 2°. Prince bien — 
(qui jnstife sou nom), [mperator 
were nominis sui. Spart. 

Nouué, ée, s. m. f. Celui, Celle qui 
a tel nom : Un nommé Adduus, Qui- 
dem (cujusdam) nomine Adduus (à), 
a. Veil. 

A porsr Nouué, loc. adv. Précisè- 
ment, fort à propos. Tempore. Cic. Ad 
tempus. Cic. Oppuriune. Cie. = Tu ar- 
nves à point nommé! În tempore 
ipso adrenis! Ter. 

NOMMEMENT, ady. Avoo désigna- 
tion par le nom. Nominatim. Cic. 

NOMMER, v. act. 1° Donner, im- 
poser un nom à qqn ou à qq. ch. No. 
minare, acl. Cic. Appellare, act. Cic. 
Vocare, act. Cic. Nuncupare, act. Cic. 
DicFre, o, is, diri. dietrm, act. Cic. 
: Nommer nn enfant Évérius, Puero 
nomen Egerio indëre (o, is, didi, 
ditun). Liv. Lélius, celui qui est 
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nommé Île Sage, Lælius, {s qui So- 
piens usurpalur. Cic. Ils nommaient 
cela du num du dieu, /d nomine dei 
nuncupabant. Cie. Tribus nowmées 
les Taliens du nom de Talius, Tribus 
nominalæ Talienses & Tatio. Varr. 
Voy. nowwé (adj. et subst.), nom 2e. 
Il 20 Designer qqn par son nom. Ap- 
pellare, act. Cic. Vocare, act. Plaut. 
Ter. : Comment te nommerais-je? 
Quem te appelle ? Cie. On me nomme 
Lyconidès, Vocor Lyconides. Plaut. 
Cest ainsi qu'on le —, Hoc nomine 
est. Cic. La colonie qu'on — Fré- 
gelles, Colonia quam Fregellas a pel- 
lant. Liv. || 3° Prononcer le nom d'uno 
pers. ou d'une ch. Nominare, act. Cic. 
Citare, act. Cic. Nuncupare, act. Liv. : 
Nommer qqn, Alicujus nomen nuncu- 
pare. Plaut. nominare. Ter. Aliquem 
nominare. Plaut. Ter. — qqn pour lui 
faire honneur, Aliquem honoris causd 
nominare. Cic. Les Grecs qui sont 
nonimés dans ce vers anapestique, 
Græci qui hoc anapæsto citantur. Ci. 
Celui que j'ai nommé, {lle quem dir 
(vay. 40). Cic. | 4° Faire connaitre, 
Publier le nom de qqn vu de qq. ch. 
Nominare, act. Cic. Appellare, act. 
Cic. Plin. : Nommer les vainqueurs, 
Pronuntiare viciorum nomina. Cic. — 
beaucoup de persunnes, Multos no- 
minalim proferre (fero, fers, tuli, 
latum). Cic. [ls veulent bien qu'on 
les somme, Volunt sese nominari. 
Cic. Nommer les auteurs, Auctores 
appellare. Plin. || 6° Denoncor, dé- 
clarer. Nominare, acl. Liv. Suet. : 
Nummer ses complices, Conscios in- 
dicare. Cie. prod#re (o, is, didi. 
ditium). Cic. || 6° Constituer qqn pour 
posseder un emploi, l'olever à une di- 
gnite. (En gén.) Nomanare, act. Cic. 
reare, act. Cric. Fucfre, 10, is, fee, 
factum, act. Cie. Liv. EfficFre, 10, is, 
fecr, fectum, act. Cic. Inshtu?re, o, 
is, ui, utum, act. Cic. (Ëlire) Legëre, 
o, is, légi, lectum, act. Cic. Eligëre, 
o, is, légi, lectum, act. Cic. Buet. 
(En parl. d'une élection faite par le 
sénat ou par le peuple) Jubère, eo, 
es. jussi, jussum, act. Liv. (Choisir 
pour collègue) Cooplare, act. Cic. : 
Nommer des magistrats, des consuls, 
des tribuns, Creare magistratus. Liv. 
consules. Cæs. tribunos, Liv. — un 
dictateur, Dictatorem efficére. Cic. 
dictre (o,is, dixi, dictum). Cie. — 
un maître da la cavalerie, 3fagis- 
trum equitum dicëre. Liv. — un em- 
ereur, un roi, Eligëre imperatorem. 
Suet. regem. Suet. — un interroi, un 
famine, Interregem, Flaminem pro- 
d#re (voy. 5°). Cic. — un callègue, 
Aliquem sidi collegam cooplare. Liv. 
— des dunmovirs, Duumviros jubère. 
Liv. — qan dictateur, consul, pré- 
teur, sénateur, augure, Aliquem dic- 
tatorem fac#re. Liv. consulem efficire. 
Cic. prætorem pronunliare. Liv. in 
senatuim legëre. Cic. angurem nomi- 
nare. Cic. — qqn son héritier, Ali- 
quem heredem instituëre. Cic. — des 
luleurs à des pupilles, Tutores pu- 
pillis constituëre. Dig. — un censeur 
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en remplacement de celui qui est 
mort, Censorem in demortui locum 
suffierre. Liv. — qqn à un sacerdace, 
Aliquem ad sacerdoiium eligfre. Cie. 
— qqn à une magistrature, à nne 
dignuté, Alicui mandure magistratum, 
Cic. honorem. Cic. Être avinme par 
les suffrages, Pro suffragio renun- 
liari, pass. Cie. N'être pas — dans 
une élection, Voy. écaocen 20. 

Se Rouen, v. ré. 1° Doclarer son 
nom. Nomen suum eloquu (or, ëris, 
locutus sum), dép. Plaut. || 2° Avoir 
pour nom. Nominari, pass. Cie. Ap- 
pellari, pass. Cic. Vocari, pass. Cie. 
Dici, or, Eris, dictus sum, pass. Cic. 
: La colline qui se nomme le Qui- 
rinal, Colis qui vocatur Quirinalis. 
Cic. Voy. S'apreen 20, 

NON, adv. 1° Pour nier (on gén.). 
Non. Cic. = Non pas, Non. Cie. — 
certes, — certainement, — vraiment 
(dans les répunses), Minime vero. 
Cic. T'élait-1l adjugé? Nou, Addictus 
eral tib17 Nun. Cie. Non, il n'en era 
pas ainsi, Non sic futurum est. Ter. 
Non, il n'est rien de plus impu- 
dent que toi, Te quidem nihil impu- 
dentius est. Plaut. Non par l'arbi- 
traire, mais par des lois, Nun poten- 
tid, sed jure. Nep. Spectacle agréable 
à Crassus, mais — aux autres, Spec- 
taculum uni Crasso jucundum, ceteris 
non lien. Cic. Répondre oui où —, 
Respondëre auf eliam aut non. Cie. 
Divgèue dit oui, Anlipater dit —, 
Diogenes ait, Antiputer negat. Cie. Si 
lu dis oui ou si Lu dis —, St fatéris 
vel si negas. Cic. Ne dire ni uut oi 
—, Assensum relinére, Cic. Faire 
signe que —, Renuëre, 0, is, ui, s. 
sup., 8. Cie. Abnuëre, 0, is, ui, 
uiturus, D. Cic. Ne pas dire —, (= 06 
pas nier) Non negare. Cic. ue 
pa4 refuser) Non recusare. Cie. Non 
nolle. Cic. Selon que les mots sont 
placés convenablement ou —, Prout 
oprnorlune auf secus collocala sunt 
verba. Quint. Jouer à pair ou —, 
LudFre par impar. Hor. || 2° Dans les 
interrogations directes au indirectes = 
Les as-tu, oui ou non? Utrum ea 
habes, annon? Cic. Est-ce lui ou —? 
Isne est, annon? Ter. Sont-ce là tes 
paroles ou —? Sunt hzc (ua verba, 
necne ? Cic. Existe-t-il des dieux on 
—7 voilà ce qu'on demande, Dis 
ufrum sini necne sint, querilur. Cic. 
Je demande si tu es acheté, oul ou 
—, Quæro utrum emeris, necne. Cic. 
Qu'ils mangent ou —, qu'importe? 
Pascantur necne, quid refert ? Cic. 
Qu'il me dise s'il le veut, oni ou —, 
Renuntiet mihi, velitne annon. Ter. 
Il est difficile de savoir s'il veut ou 
—, Velit, nolit, scire difficile est. 
Cic. Pourquoi —? Quidni ou Quid 
ni? Cic. || 3° Dans les repliques, pour 
contredire ce qui a ste dit : Avuue-t-il? 
Non, au contraire, il me absnlument, 
Fatetur? Immo pernegat. Plaut. Se 
Uira-t-il? Non sans doute : il sup- 
pliera.…, Silebitne? Immo vero obse- 
crabit. Cie. Tu es une méchante. 
Nou, mais une sotle. Male «8. Immo 
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stulta. Ter, Il fera comme lu veux. 
Non, je m'en rapporte à sa sagesse, 
Faciet ut voles. lmmo ejus judicio 
permitto omnia. Ter. || 4° Devant s uns. 
Lois, otc., dont il modifie la signifi- 
cation restrictive : Nun sans culère, 
Uaud sine ir. Liv. — sans blessure, 
Nôn sine ullo vulnere. Cæs. — sans 
mutif, Non de nihilo. Liv. — sans 
raisnn, Non immerito. Liv. Quint. 
Haud immerilo. Luc. — sans esprit, 
Haud inficete. Vell. Non insulse, Cic. 
— luin d'Utique, Hand procul Utieä. 
Liv. || 6° Devant un adjectif, un substan- 
tif ou un verbe, avec lequel il forme une 
sorte de composé negatif. Non. Cic. : 
Non content, Non contentus. Flor.Voy. 
context {°. Non occupé, C. iNoc- 
cupé. Non solvable, C. insoLvantx. 

Nos pPcus, loc. adv. 1° Pas plus. 
Non magis. Cie. : Je no suis non plus 
lourmenté de mes misères que des 
liennes. Non me meæ niseriæ magis 
ercruciant quam tuæ Cic. Voy. PLUS. 
11 2° Paroillèement : Je n'ai pas fait ‘ela 
non plus qne Loi, ni tou non plus, æc 
nequeegoneque lu fecimus. Ter. 

Non moins, loc. adv. Pas moins 
Non inanus. Cic. Vox. MOINS. 

Nox seuLemenT, loc. adv. =: Non 
seulement, mais encore…., Non 
solum, sed eliam. Cic. Voy. mais 3°, 

Non ous, Non Pas que (avec le 
sub}.), loc. conj. Ce n'est pas que. 
Non quod on Non quo (et le subj.). 
Cic. : Non qu'il doulâtl, Von quod du- 
bitaret. Cic. — que je sache, Non 
quo ego sciam. Cie. — que la guerre 
ne fùt juste, Non quin bellum rectum 
esset. Cic. Voy. cx (pron.) 2°, 

Non, s. m. Parole qui nie, qui refuse 
: Dire on nvo bien sec, Plane præci- 
dëre (o, is, cidu. cisum). Cic. Répondre 
à qqn par un — significalf, Negare 
alicur præcise. Cic. Pour un oui ou 
ponr un —, Non magnä de causä. l'ic. 

NONAGÈNAIRE, ad}. Qui à 90 ans. 
Nonagenarius, a, um. fier. Inse. et 
mieux Nonaginta annos natus. Cic. 

NONANTE.adj.C.QUATRE-VINGT-DIX. 

NONANTIÈME, ad}. C. QuaTns- 
VNINOT-NILIÈME. 

NONCB, 3. m. Prélat que le pape 
envoie on ambassade. * Nunlius, ii, m. 
(Cang.). 

NONCHALAMMENT, adv. 19 Avec 
peu de soin. {nduligenter. Cic. Negli- 
genter. Cic. Segniter. Liv. |] 2° Molle- 
ment. Mulliter. Cic. 

NONCHALANCE, 8. f. 1° Manque 
de soin. Indiligentia, æ, f. Cæs. Negli- 
gentra, f, Cic. Segnutia, f. Cie. Segni- 
fies. a, f. Cic. Voy. xnouance. || 2° 
Mollesse, abandon. Afollitia, æ, f. Cie 

NONCHALANT, anTE, ad). 1° Pou 
solgneux, neglhgent. Indiligens, gén. 
enus. Plaut. Cæs. Negligens. Cic. Se- 
nis, M.f.,e, 0. Cæs. Vuy. MDOLENT. 
| 2° Mou Afollis, m. f., 6, n. Cic. : 
Démarche nonchalante, Moilis in- 
gressus. Sen. Qui a une démarche —, 
Incessu fluens (gén. entis). Sen. Mou- 
vementsnonchalants, Flezimotua. Cic. 

NONE, 8. f. 1° T. d'antiquité rom. 
La 4° partie du jour, laquelle commea- 


NORD 


alt à la fin de la 9e heure. Nona, æ, 

. Hor, | 2° T. de liturgie cathol. 
Une des heures canoniales. Hora (æ) 
nona (æ), {. Cassian. 

NONES, 8. f. pl. Le 7° jour de mars, 
mai, juillet et octobre, ot le 5° dos 
autres mois, chez les Romains. Non, 
arum, f, pl. Cic. : Les nones de juillet, 
Nonæ Quintiles. Cic. (Att., x, 23). 
Nonæ Juliz. Cic. (Att., xvr, 1). Aux 
— de Fevrier, Nonis Februartiis. Cic. 
Avantles —, Ante nonas. Cie. Le 3 
des —, Le 3 avant les — de Janvier, 
de Juin, Ante diem lertium nonas Ja- 
auarias, Cie. Tertio nonas Junias. Cic. 

NON-LIEU, 8. m. Doclaration qu'il 
n’y a pas lieu de poursuivre : Ordon- 
nance de non-lieu, Absolutio, onis, 
f. (= acquittement). Cic. 

NON-MO1, s. m. Les objets oxté- 
riours. Voy. wrréniaun (adj.) 1°. 

NONNE. 5. f. C. naLiormuse(subst.). 

NONODSTANT, prép. C. MALGAÉ. 

NON-PAIR, ad}. C. 1mP4IR. 

NONPAIEIL, &ILLE, adj. C. «- 
COMPARABLE. 

NON RECEVOIR. Voy. riN(s.f.) 5°. 

NON-RNEUSSITE, 8. f. C. Écuec. 

NON-SENS, 8. m. C. AosunoiTé 20. 

NON-SUCCÈS, s. m. C. échec. 

NON-USAGE, 58. m. Cessation 
d'usago. C. AsanDON 20. 

NON-VALEUR, 8. f. Manque de 
produit : Être en non-valeur, Voy. 
IMPRODOCTIF. 

NORD, s. m. 1° La partie du monde 
qui est opposee au midi. Septentriones, 
um, m. pl. Cæs. Cic. Septentrio, onis, 
m.s. Liv. Plin. Qaf. Aquilo, m. (= 
le vent du nord). Cic. : Exposition au 
onrd, Aquilonts silus (us), m. Plin. 
Tourné vers le —, Ad Aquilonrm 
conversus (a, um). Cic. Lieux tournes 
vers le —, Loca Aquilont prona. Col. 
Être tourné vers le —, Spectare in 
septentriones. Ces. In aquilunen ob- 
ver, pass. Plin. Du —, Septentrio- 
nalis, m. f.,e, u. Varr. Plin. Aqui- 
lonalis, e (rare). Varr. Cic. Aqui- 
lonius, a, um. Plin. Col. Vent du —, 
Aquilo, onis, m. Cic. Septentrio, m. 
Cic. Sen. Ventus (i) septentrronalis 
(is), m. Col. | 2° Le vont du nord. 
Voy. ci-dess. || 3° Partie septentrio- 
nale (d'un pays). Pars (artis) septen- 
trionalis (is), {. Varr. \ $° Los pays 
Soptentrionaux. Septentrionalis (ts) 
plaga (æ), f. Sen. : Les peuples du 
Nord, Septentrionales (ium)\ gentes 
(um), f. pl. Varr. {lyperborei, orum, 
mo. pl. Cic. [| La mer du Nord, Ger- 
manicum (i) mare (is), n. Plin. 

NORD-EST, # m. La partie du 
monde situee ontre le nord et l'est : 
Regarder le aurd-est, Éire situé au 
—) Srectare inter septentrivnes et 
onentem.Cæs. Spectare in septeniriones 
eLorientem solem. (æs. |} y a un chemin 
au —, Jier est ab Aiberno solis ortu. 
Liv. Vent da —, Cæcies, #, m. Plin. 

NORD-OUEST, 8. m. La partie du 
monde situee entre le nord et l'ouest 
z Situé au nord-ouest, Inter septen- 
frionem occidentemque projectus (e, 
un). Mel 1 y a un chemin au —, 


NOTE 
Ier est ab æstivo solis occasu. Liv. Le 
vent du —, Caurus ou Corus, i, m. 


Cæs. Sen. Circius. ii, m. Plin. Sen. 

NOIUA, 8. (. Sorte de machine hy- 
draulique. Tyrmpanium, à, n. Vitr. 

. NORIQUE, contree do l'Europe an- 
Cienne. Noricum, i, n. Tac. 

NORMAL, ALE, adj. C. aéouuier. 

NORMANDIE, pror. de Francs. 
*Normannia, æ, f. 

NONMANDS (Les), heb. de la Nor- 
mandie. * Normanni, orum, m. pl. 

NORVEGE, nontroe de l'Europe. 
* Norvegia, æ, f. 

Nos, pluriel de Notre. Voy. ce m. 

NOSTALGIE, 8. f. Maladie causce 
par un desir violent de retourner dans 
sa patrie. * Patriæ desiderium (ii), 0. 
D'apr. Cie. (Fam., u, 41). 

NOTADILITE, a. f. 10 Qualité de 
co qui est notable. Præestantia, æ, f. 
Cie. |} 2° Personnage notable : Les 
nutabilités, Omnes civitatis Avnestates 
(um... pl Cic. Voy. norasce 20, 

NOTADLE, adj. 1° En parl, des 
ch. Romarquable, considerable. (Digne 
d'être nute, cité; Notabilis, m.f.,e, 
0. Cic. Menorabilis, e. Cic. (Remar- 
quible) fnsignis, e. Cic. (Impartant, 
grand) Graudis, 6. Cic. Magnus, «, 
un. Cic. = Faits et dits notables, 
Facta et dicta memoralu digna. 
V.-dfax. On n'a fait men de notable, 
Niluil dignun memoriä actum est. Liv. 
Période — de la vie humaine, Grande 
mortalis ævi spatium. Tac. Défaut —, 
Grande vitiun. Cic. || 2° En part, des 
pers. Qui est d'un rang considerable. 
Insigais, m.f.,e, n.Cic. Nobulis, e. Cic. 
: Les plus notables des plébéiens, 
Plebis principes (de princeps, m.). Liv. 

NOTABLES. s. m. Personnage consi- 
derable d'une ville, etc. : Un nutable, 
Populi ver (iri) primarius (it), m. Cic. 
Les notables, Civitatis primores (um), 
om. pl. Liv. Vay. Gaano (subst.) 60. 

NOTADLERMENT, adv.Grandement, 
beaucoup. Insigniter. Cic. Voy. DsA0- 
cœur. 

NOTAIRE, 8. m. Officier public qni 
reçoit et passe les actes volontaires 
Tabellio, ons, m. Ulp. Capit. 

NOTAMMENT, adv. C. 8PÉCIALS- 
MANT, SUNTOUT. 

NOTATION, s.f. Action d'indiquer 
des signos convenus. Nutatio, on1s,f.Cic. 

NOTE, s. f. 1° Marque quo l'on fait 
en marge d'un livre, otc., pour pouvoir 
y retrouver un passago. un mot. uta, 
æ,f. Cic. : Mettre une note ilevant 
on mauvais vers, Nutam aypon/re ad 
malum versum. Cic. || 2° Sorte de 
commentaire sur qq. passage d'un 
livre, d'un écrit Annotalio, onis, f. 
Pl.-j. = Petite note, Annotatiunrula, 
æ,f. (tr. rare). Gell. Mon livre avec 
des notes de toi, Liber meus cum an- 
notationtbus tuis. Pl.-j. Mettre des 
— au bas des requêtes, Libellos sub- 
nolare. Pl.-j. Faire des — sur Vir- 

ile, Voy. aAnNnoTATION. 3° Courte 
ndication écrite pour 8e souvenir. 
Nota, æ, f. Cic. Annotatio, onis, f. 
Quint. = Une courte note, Drevis an- 
nolaiie. Quint. (Prononcer ua dis- 
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Cours] sans le secours d'saeune —, 
Sine scripto (de scriplum, n.). Cic. 
On lui lisait un livre et] il prenait 
us putes, Annotabat. Pl-j. Prenure 
note de qq. ch., l’rendre qq. ch. en 
—,C. noren 1°. Garder, l'enir — 
d'une ch., Rem seriptam habëre. Cic. 
Livre de notes, Commentariis, ii, M. 
Cie. Memorialis (is) libellus (1), m. 
Suet. 11 acheva le portique d'après 
les — (le livre de notes) d'Agrippa. 
Porticum € commentartis Agrippæ 
eregit. Plin. || 6° État do sommes dues. 
Run. onis, f. Cie. Vuy. courte 80. 
So Communication entre des agents 
iplomatiques. Luteræ, arum, f. pl. 
Cic. |} 6° Au plur. Appréciation, Ren- 
seignements sur la conduite, le zèle, eto. 
d'un subordonno. C. JUOBMENT 50. Il 
70 Co qui imprime à qqn une marque 
deshonorante. Nota, æ, f. Cic. : Mau- 
vaise note, — fletrissante, Turpis 
aola, Cic. Marquer d'une —, C. No- 
Ten 2%. Homme marqué de toutes 
sories de notes iufarnantes, [umo 
emnibus nolis lurptiudinis insignts. 
Cic. 1! prit garde de ne pas s'attirer 
par relte runduile une mauvaise nule, 
Canit ne ea res essel s5br infamiæ. Ter. 
Nules aduucies, Allevatz notæ. Tac. 
Voy. rLéTussuRE 2° et 30 || 8° Ca- 
ractère qui, en musique, represente un 
son; son represente par ce caractore. 
(Caractère) ‘Nota (æ) f. musica (æ), 
.(Rr.). (Son) Sonus, i, m. Cic. Quint. 
: De la note la plus baute à la plus 
basse, Ab acutissimo sono usque ad 
gravissimum sonum. Cie. || Fig. : Ne 
savoir qu'une note, Chanter toujours 
sur la même —, Cantilenam eamidem 
canÿre Ter. Chauger de —, Chantler 
snr une autre — ,(— changer de façon 
d'agir ou de parler), Vo) cuanGrn 2°, 
NOTENR, v. act. 4° Faire uno note 
sur qq. ch. Notare, acl. ic. Quint. 
Annotare, acl. Cic. Pl.) Denotare, 
act. Gic. Col. = Noter certains pas- 
sages d'un écril comme entachés 
d'enflure, Annolare in scriplo quæ- 
dan ut tumuda. Pt.-j. 11 natait ce qu'il 
avait donné, quand el à qui al l'avait 
donné, Annotabat quid et quando et 
cui dedisset. Cic. Noter le numbre 
des petils, Denotare quof sint nati. 
Col. — les dons offerts. Dona persi- 
gnare. Liv. |} 2° Fig. Marquer d'une 
manière defavorable. fgnominiä no- 
tare, et abs. Notare, act. Cic. Infa- 
mare, act. Cic. = Noter d'infamie, 
Même tradnct. Être noté d'infamie 
par la sévérité des censeurs, Censorix 
severilatis Ro(d inuri (pass. de inu- 
père, 0, is, wssi, wstum). Cic. Voy. 
rrétain 20 et 30. || 3° Qaf. Remar- 
quer. Notare, act. Cic. Voy. nguan- 
quen || 4° Écrire de la musique avec 
les notes : Noter les sons, * Sunos notis 
signare. D'apr. Cie. (Tusc., 1, 25). 
NOTICE, s. f. 1° Courte description. 
Descniptio, onis (el mieux, cn ajou- 
aol brevis, 18 : Brevis descriptio\, (. 
Quint. : Notice statistique de l'Em- 
pire, Imperii breviarium (ii), n. Suet. 
— biographique, (Brevis) vitæ memo- 
ris, !. Suet. Écrire une — surgqg. ch., 
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Aliquid breviler describ®re. Cic. W 4 
Catalogue. Inder, dicis, m. Cic. 

NOTIFICATION, 8. f. Action de no- 
tifier ; acte par lequol on notifie. Denun- 
liatio, onis, Î. Cic. Renuntratio, f. Cie. 

NOTIFIER, v. act. Faire savoir 
dans los formes legales ou usitees. Le- 
nunutiare, act. Cic. Renuniiare, act. 
Cic. IndicËre, o, is, dixi, dictum, act. 
Cæs. Cic. : [Les tribuns) notifrent 
qu'ils allatent rappeler les mèmes 
tribus, Renuntiarunt se easdem tribus 
revocaluros. Liv. [ls — à Gallonius 
qu'il eût à sortir de Gadès, Denun- 
fharerunt Gallonio ut ercederet Ga- 
dibus. Cæs. Faire notifier qq. ch. à 
qqn. Jubère aliquid indici alicui. Liv. 

NOTION, 8. f. Connalssance, ldes 
qu'on a d'une ch. Notio, onis, f. Cie. 
Notitia, æ, f. Cic. Cognilio, onis, f. 
Cic. =: La notion des dieux, des 
choses, Notio deorum. Cic. rerum. 
Cic. Les premières uotions d'un art, 
d'une science, Voy. ÊLEMENT 5°. 
Avoir qq. notion de Dieu, Habëre 
notiliam aliguam Dei. Cic. Elles r'anl 
pas la moindre — de la divinité, 
Apud eas nulla est deorum suspicio 
ionis, f. — soupcon). Cie. Qni n'a 
aucune — des choses, Omnium rerum 
anscrus (a, uw). Cic. Voy. int- 30. 

NOTOIRE, adj. Connu génorale- 
ment. Nuotus, a, um. Cic. Pervulgatus. 
Cic. Celebratus. Cie. Manifestus. Cic. 
Testatus. Cic. : Choses nutoires, Res 
nolæ ou festalæ ou manifesiæ. Cic. 
Les faits les plus —, Res celebra- 
tissimæ. Cic. C'est un fait notoire, 
Notissimum est. Suet. Ces faits sont 
noluires, {læc nota sunt omnibus, Cic. 
La chose est noluire, Palam est res. 
Cic. La chose est devenue —, Palam 
factum est. Cic. 

NOTOIRNEMENT, adv. D'une ma- 
nibre notoira. Ut notum est. Quint. 
NOTOIIÉTÉ, 5. f. Connaissance 
énerale, publique, d'une oh. de fait. 
Notiia, æ, f. Nep. : ) est de no- 
toriélé publique que.…., Notum est (et 
la prop. infin.). Quint. Î n'était pas 
encure devenn de — publique que... 
Nondum palam factum erat (et la prop. 
infin.). Gic. Qui est de —, de — pu- 
blique, C. noroine. 

NOTRE, N0S, a). poss. de la {re 

ers. du plur. Qui est 4 nous, de nous. 
Noter, tra, trum. Cic. =: 11 est notre 
parent, Noster est. Ter. Nos soldats, 
Nostri, orum, @. pl. Cæzs. Notre hom- 
me, [ic noster. Cie. (Ceux) que — 
homme vante à toat propos, Quos 
ille jactitat. Cie. 

Le NÔTRE, LA NÔTRR, LES NÔTRES, 
pron. pass. de la 1ro pers. du plur. 
Celul, Éelle qui est, Ceux. Celles qui 
sont & nous, do nous. Noster, tra, 
trum. Cie. || Qqf. l'article est sup- 
primé : Tu seras uôtre, Noster eris. 
Liv ap. Serv. 

Le NÔTRE, s. m. 1° Au sing. Le 
blen qui nous appartient 
de nous. Nostrum, i, n. Quint. Nostra, 


orum, n. pl. Liv. || 2° Au pl. Nos 
compatriotes, nos proches, nos allies : 


Les nôtres, Nostri, orum, m. pl. Cæs. 


nerum. Plaut, 


ce qui vient 
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Quint. Sois des —, Noster esto. Plaut. 
NOUE, Êx, part. passé de R00ER, 
Voy.ce v. || Adj. Rachitique, Voy. ce m. 
NOUER, v. act. 1° Faire un nœud 


ê gs: ch. : Nouer une ceinture, Cin- 
ou 


um nodo vincire (io, is, vinri, 


vinctum), Fest. — ses cheveux, Crines : 


connec{®re (0, is, nerui, nerum). Prop. 


Comam religare. ljor. Capallos in no- 


dum collhigëre {e. is, legi, lecium). Ou 
Cheveur auués, Crines connert. Qu. 
Nouer un mouchoir autour de 604 


cou, Sudarium cireum collum ligare, 


Suet. Manteau noué sur l'épaule gau- 
che, Pallium in humero levo con- 
Deux rameaux d'oli- 
vier nouts ensemble, Duo coleæ ra- 
muli conneri. V.-Mlaz. || 2° Fig. Lier, 
former : Nouer une intrigue, Voy. 
INTRIGUS 30, — atnilié, VOY. AMITIÉ 1°, 
1! 3° Envelopper dans qq. ch. on faisant 
un nœud : Nouer qq. ch. dans un 
linge, Aliquid lino cireumligare, Plin. 
1 6° Fig. Former le nœud qui donne tieu 


à l'intrigue idans une picce de theatre) 
: Nouer l'action, l'intrigue, * Nodum 


necière qu: 10). D'apr. Sen. (Ep., 


cavn, 31 


Nouen. v. n. C. Se NOUER 10. 

Se nouen, v pron. 1° Passer de 
l'etat de fleur à celui de fruit : Le 
temps où les grans de raxin se 
nuuent, Dierum spalium quo acini for- 
mautur, Col. Is grossissent pendant 
40 jours à partir du lemps où 1ls 
se sout noucs, Per dies quadraginta 
grandescunt flore deposito, Pail. || 
2° Devonir nououx (on parl. de la tige 


du ble, otc.) = Avant que le jeune 


blé se noue, Antequam seges in 
articulum eat (de ire, eo, is, uni et 
it, um, 0.). Plin. Col. || 3° Devenir 
rachitique =: Enfants qui se nauent, 
*Pueri quorum membra depravantur. 
D'apr. Varr.(L. L., ra, 11). 

NOUEUX, kuSE, adj. Qui a beaucoup 
de nœuds en part. du bois). Nodosus, a, 
um. Sen. Nodis concisus. l'lin. : Le ro- 
seau nuueux, Geniculata arundo. Plin, 

NOURRAIN, 3. m. C. ALEVIN. 

NOURRIR, LE, part passé de NaUR- 
RiR, Voy. ce v. || Ad). 4° Qui a de 
l'embonpoint : Bien avurri, Corpu- 
kntus, a, um. Plaut. Quint. Col. Tau- 
reaux plus nourris, Pleniores fauri. 
Varr. Voy. cna8 2°. || 3° Bien rempli 
: Épis bien nourris, Spicæ uberes (de 
uber, m. f. n.). Cic. | 8° Fig. Plein, 
abondant, riche (on parl. du style). C. 
ABONUANT 30. 

NOURRICE, s. f. Femme qui allaite 
un enfent. Nutriz, icus, f. Cie. Nutri- 
cula, æ,f. flor. Suet. : Donner une 
nourrice à un petil garçon, Nutricem 
puero adhibère. Gell. [Les mères] qui 
mettent leurs enfants en —, Quæ par- 
tus suos aliis nutriendos dedunt. Hell. 
[Ceute mère] est la — de son fis, Fi- 
ium lacte suo nutrif. Gell. Le salaire 
de la —, Nutricra, iorum. 0. pl. Drg. 
Contes de nourrices. Fabuls nutri 
cularum. Quint. || Fig. La terre, 
notre nourrice, Terra, altrir nustra. 
Cic. La Sicile, — du peuple romain, 
Voy. aneni8r 20. À L'Afrique, nour- 
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rice des avocats, Nutricula eausidi-, =: Nourrir un platane de vin pur, 


corum Africa. Juv. | 
NOURRICIER, uns, adj. 1° Qui 
nourrit. Nutricius, a, um. Col. = La 
terre reçoit les racines dans son Sein 
aournicier, Terra radices nulricio sinu 
recipit. Col. Soins nourriciers, Nu- 
fricium, ii, n. Sen. || 2° Qui sert à la 
autrition C. ROURRISSANT (ad)j.). 
Naunnicien, 8. m. 41° Celui qui 
nourrit. Altor, oris, m. Cic. || 2° Lo 
mari d'une nourrice. Nutricius, ii, m. 
Varr. Cæs. Nutritor, oris, m. Suet. 
& Père nourricier, Même traduct. 
NOURRIR, v act. 1° Allaiter. 
Lacte suo algre, act. Gell., et abs. 
Aire, 0, is, alui, alitum et altum. 
act. Ter. Lacte suo nutrire (io, is, 
jui et if, itum), act. Gell. Voy. aAL- 
LaiTen. || 2° Entretonir d'aliments, 
alimentsr, procurer de quoi vivre. 
Alëre (voy. 1°), act. Cic. Pascëre, 0, 
ds, pavi, pastum, act. Cic. Susten- 
fare, act. Cic. Nutrire (voy. 10), act 
Hor. : Nourrir faiblement le corps, 
Maligne alÿre corpus. Sen. Je nourris 
viagl bouches, Viginti venires pasco. 
Petr. 11 nourrit seul toute la maison, 
Solus omnem familiam sustental. Ter. 
Noarnr qqu de margres legumes, À{1- 
quem oluscuhs pascëre. Cic. — sa fa- 
mille du produit de sou champ, Agni 
reditu suos alère. Pl.-J. 1] n'y à pas 
de quoi — son épouse, Non est unde 
uzor alatur. V.-Mar. Sun petit champ 
ne suflil pas à le —, Agellus eum non 
satis alit. Cic. Province qui nuurril 
l'lalie, Provineia fialiam pascens. 
Plin. La chasse — les bonimes et 
les femmes, Venatus viros ac feminas 
alit. Tac. Être nourri aux frais de 
l'État, Publice ali. Nep. || Fig. = L'his- 
toire nourrit l'éloquence d'un suc 
aboodanl, Historia alit orationem 
wberi suco. Quint. [Esprit] bien 
pourri de bonnes pensées, Bonarum 
cogtiationum epulis saturatus {de s0- 
furare). Cic. — dn suc des grandes 
études, Afagnarum artium disciplinis 
instructus (de instrure, 0, is. struri 
— pourvoir de). Cic. || 3° Muitiplier 
et entretenir {des animaux) Alère(vuy. 
do), act. Plaut. Ter. Varr. Cas 
Pascére (voy. 1°), act. Varr. Plin. : 
Nourrir des chevaux, Al7re equos. 
Ter. — des troupeaux, Greges pas- 
cére. Varr. || 6° Élever, donner l'odu- 
cation à. Educare, act. Cic. Educëre, 
o, is, duri, ductum, act. Ter. Cic. 
Informare. act. Cic. Formare, acl. 
Quint. Instituëre, 0, ïs, ui, utum, act. 
Cie. Nutrire (voy. 1 act. Suet. : Etre 
oourri aux belles-lettres, Innutriri 
liberalibus disciplinis (au dat.). Sen. 
— sur la mer, {nnutrilus mari. Pl.-j. 
— dans les armes, Nutritus in armis. 
Suet. Je l'ai nourrie dans les hons 
rincipes, Bene istam eduri. Plaut. 
Be Produire, porter, renfermer. Alëre 
voy. 10). act. Ou Curt. =: [Cette] terre 
gourrit des rhinocéros, Terra rhino- 
cerotas alt. Curt. || 6° Faire oroltre, 
developper, faire profiter. Alëre (voy. 
do), act. Cæs. Cic. Nutrire (voy. 1°), 
act. Cels. Enutrire, act. Plin. Quint. 


Platanum mero infuso enutrire. lin. 
La rue aime à être nourrie do cen- 
dres, Ruta vult cinere nutriri. Cels. 
Nourrir les forces, Vires alëre. Cæs. 
nutrire. Cels. — un capilal (— Île 
grossir par les intérêts), Nummos 
fescère. or. nutrire. Pers. || Nourrir 
‘esprit, Ingenium alre. Quint. enu- 
trire. Quint. L'élade nournt l'esprit, 
Mens alhtur discendo. Cic. L'éruula- 
lun — les progrès, Æmulatio alit 
profectus. Quint. Vices que — la 
flattene, Vitia quæ assentationibus 
aluntur, V.-Alaz. || 7° Entretenir, faire 
durer. Alfre (voy. 4e), act. =: Nourrir 
le feu, Jgnem al*re. Curt. nutrire. Ov. 
Il Fig. Par la mollesse de leurs ré- 
solulions ils ont nourri l'espérance 
de Catilina, Cum mollibus sententits 
spem Catilinæ aluerunt. Cic. Nourrir 
le courage des citoyens, Civium 
mentes sustentare. Cic. Cette verlu 
nourrit l'amitié, Azc virius amici- 
liam confinet ide conlinèére, e0, nut, 
tentum). Cie. Nournr le désaccurd, 
Alëre controversiam. Cæs. — adrnite- 
ment de graves inimiliés, Graves 
«uuultates rallule nutrire. Tac. | 8° 
Entretenir dans son cœur, faire durer 
dans son âme =: Nourrir un insatiable 
desir de commander, Imperti cupidi- 
tutem insaturbilem gerfre (0, is, gessi, 
gestum). Just. — coaire les Ro- 
mans une haine mortelle, Præci- 
puum in Romanos odium gerëre. Liv. 
[Caton] uournt de graves inimilies 
avec beaucoup de gens, Graves int- 
micitias gerit cum mullis. Cic. Nour- 
rir un souvenir, Memonam tenère 
(e0, es, lenur, tentum). Cic. — des 
projets, Consilia coqu#re ou conco- 
quêre (0, is, cori, coctum). Liv. — 
une pensée, Cugifationem agère (0, 
us, eg, actum). Quint. — de vaines 
ensées, Cogulationes inanes volrfre 
fo. is. volui, volutum). Liv. |! 9° Être 
un aliment pour, sustenter faire croitre. 
AlËre (voy. 10), act. Cels. Sustenture, 
act. Ter. Cæs.: L'air nourrit les ètres 
animés, Aer ali ou sustentali ani- 
mantes. Cic. Aliments qui nonrris- 
sent, Cibi qui alunt. Cels. Le pain 
nourrit mieux que tout autre ali- 
ment, Plus alimenti est in pare quam 
in ullo alio. Cels. Voy. NOURRISSANT. 

Se nounnin, v. réf. S'alimentor : 
Se nourrir de qq. ch., Aliquà re se 
alÿre (0, is, alut, alitum et altum). 
Cic. ali, or, &ris, alitus et altus sum, 
pass. Cic. Plin. vesci, or, Eris, sans 
parf., dép. Cic. sustentari, pass. Cic. 
: Se nourrir de cet aliment, Ko cibo 
uti (or, Eris, usus sum). dep. Cic. Se 
— de lait et de la chair des bes- 
tiaux, Lacie atque pecore vivëre (0, is, 
vixa, victum),n. Cæs. || Ahs. Se nour- 
rir, Cibum capére(io, is. cepi, caplum). 
Sall. sumêre (0, is, sumpsi. sumplum). 
Sen. Se — assez pour réparer ses lor- 
ces, Tantum cibi adhibere (e0,es, bui, 
bitum) ut reficiantur vires. Cic. Se 
bien —, Bene victitare (s. parf. ni 
sup.), n. Ter. Les arbres se nour- 
risseot par leurs tiges, Arbores per 
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sfirpes aluntur. Cic. Les arbres épais 
sés ont bosoin de se nourrir, Arbores 
erinani(e esuriunt (de esurire, io, ivi 
etai, Uurus, n. = avoir faim). Plin. 
I Fig. L'esprit se nourrit par l'étude, 
Alitur mens discendo. Cic. Je me 
aourris de 1à bibliothèque de Faus- 
tus, Bibliothecä Fausti pascor (rris, 
pasius sum, pasci, pass). Cic. Se aour- 
rir des ouvrages de certains esprits, 
Certs ingenus irnulriri (ior, üris, 
trilus sum), pass. Sen. C'est à celle 
école que se nourrit l'orateur, In his 
scholis educatur orator. Quint. Se 
nourrir de chimères, Voy. chimène 20, 

NOURRISSAGE, 5. m. C. Épuca- 
TION 2°, 

NOURRISSANT, part. prés. de 
NOURRIR, Voy. ce v. Pad. NOUNRIS- 
SANT, ARTE. Qui sustente, qui nourrit 
beaucoup. Albilis, m. f., e, n. Varr. 
l'lenus, a, um. Cels. Validus, Cels. 
Robusius. Cels. Firmus. Cels. : Le 
pain est plus nournssant, Plus ali- 
ments est in pane. Cels. La fève est 
plus nourrissante que le pois, Va- 
enfior est faba quam pisum. Cels. 
Aliments plus naurrissants, Pleniores 
cibr. Cels. Le lait est l'aliment le plus 
nuurrissant, Lac est marime alilule. 
Varr. Fromage très —, Caseus ma- 
rimi cibi. Varr. Aliment très —, 
Validissima materia. Cels. Frument 
très —, Robustiem triticum. Cal. Être 
moins —, Leriorem cibum prætère. 
Cels. Le pain de fleur de farine est 
moins —, {nfirmior est panis er rol- 
line. Cels. Aliment peu —, Imbecilla 
muteria. Cels. Êtie très peu —, Mi- 
nimdi cibi esse. Varr. 

NOURNISSEUR, 8. m. C. ÉLEVEURS. 

NOURRISSON, s. m. 1° Enfant qui 
est allaito. Alumnus, Ÿ, m. Hour. Quint. 
|| 2° Éleve. Alumnus, à, m. Cic. : Les 
avurri,sons de Platon, Platonis alum- 
ni. Cic. Voy. éLève. 

NOURRITURE, 5. f. 4° Action d'al- 
lailer, allaitement. Nutricalus. üs, m. 
Plaut. Varr. Nutricatio. onis, f. Gell. 
Apul. =: Des nournitures, Puerorum 
nutncationes. Apul. Faire une nour- 
riture (— allaiter nn enfant), Voy. 
ALLAITER. || 2° Élevage. C. énuca- 
ion 2°. || 80 Anc. Éducation. Vay. 
ce m. 30° et 40. || 4° Anc. Nourrisson 
Voy. ce m. || 6° Ce qu'on mange et qu 
nourrit le corps. (Les aliments de 
l'bunmme et des animaux) Alimenta, 
orum, n. pl. Cic. Cibus, à, m. el libi, 
orum, m. pl. Cic. Esca, æ,f. et Esce, 
arum, f. pl. Cic. Cibaria, orum, 0. 
pl. Cie. (Les aliments des aninaut 
seulement) Pabulum, i, n. Cato. 
Cic. et Pabula, orum, n. pl. Virg. 
Plin. (L'ensemble des alimenis de 
l'homme) Victus, &s, m. Cic. (L'en- 
semble des aliments des animaut 
seulement) Pastus, Hs, m. Cic. : 
Tout ce qui sert à la oourriture et 
à l'entretien du corps, Victus omnis 
atque cultus corporis. Cie. [L'esciave) 
chargé de préparer la — de chaque 
jour, Victüs quotidiani adminuster. 
Cic. !: faut de la — à qui grandit, 
Cibo eget qui increscit. Cels. Propre 
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& la — de l'homme, Aplus (a, um) 
Aominibus ad vescendum. Cic. Le lu- 
pin sert à la — de l'homme, Lu- 
pinum Aomini in cibo est. Plin. Ils 
ont pour — la chair des bèles sau- 
vages, Eis cibus est caro ferina. Sall. 
Cet animal fournit une — subslan- 
elle, Ex eo animnali robustus cibus 
est. Cels. Le blé rôti donne une — 
lus saine, Par tostum in cibo salu- 
Pins est. Ptin. Ils priaient qu'on leur 
duaait de la —, Orabant ut se cibo 
jurerent. Cæs. Douner aux bœufs 
eur —, Bobus pabulum dare. Cato. 
Je demande où je trouverai ma —, 
Rogo unde müihi petam cibum. Ter. 
]ls trouvent leur — sous leurs pas, 
Eis ex obvio est victus. Quint. [Les 
animaux} cherchent leur —, Pastum 
anquirunt. Cie. [Les cerfs] vont cher- 
cher leur —, Ad pabula procedunt. 
Plin. Saisir sa — avec les dents (en 
arl. d'un animal), Capessëre cibum 
tibus. Cic. Prendre de la —, Ci- 
bum cayvre. Plant. Cie. suméëre. Nep. 
Sen Plin. Retrancher à un athlète 
sa —, Cibum athletæ subducr're. Cic. 
Oo priva Drusus de —, Druso ali- 
menta subducta sunt. Suet. l’river un 
bœuf de —, Bovem cibo abstinére. 
Col. Voy. ALIMENT 4°. || 6° Sucs qui 
særvent à l'entretien du corps et dos 
vegotauxz (En gèu.) Sucus, i, m. Cic. 
(En parl. surt. des végétaux) Ali- 
snentum, à, n. Plin. Nutrimentum, 0. 
Plin. Cibus, à, m. Luer. Plin. : Les 
tiges tirent du sol la nourriture, 
Stirpes e terrë sucum trahunt. Cic. 
Le cep fournit la — aux pousses, 
Sarnentum colibus sucum ministrat. 
Varr. || 7° Ce qui entretient, fait durer 
qe ch. Nutrimenta, orum, n. pl. 

irg. Just. V.-Mar, Alimenta, n. 

L Ov. Vay. ariuanT 30. || 80 Pig. 
b qui nourrit l'âme, l'esprit. Nutri- 
mentum, 1, 0. Cic. Altmentum, n. Cic. 
Pabulum, n. Cic. Pustus, üs, m. lic. 
Cibus, i, m. Cic. : La plus douce 
nourriture des âmes, Suavissimus 
eslus arimorum. Cie. La culture de 
‘âme est comme la — de l'homimne 
moral, Animi cullus est quasi huma- 
aitalis cibus. Cie. [Cela] est comme 
la — naturelle de nos esprits, Est 
animorum nalurale quasi pabulum. 
Cic. L'étude est la — de l'esprit, 
Voy. nounnin 60. 

NOUS, pron. de la {re pers. 10 l’lur. 
Mol et toi. Moi et vous: Moi et lui, Moi 
et eux, Mor el elle, Moi ot elles. Nous, 
réo. nostrum el nostri (vay. les ex.), 
dal. nobis, acc. nos, abl. nous. Cic. 
(Au nominatif l'usage est de le snus- 
entendre; et on ne l'exprime guère 
Â ce cas que dans les oppositiuns, 
Où par raison de clarté, ou par em- 
phase) : Nous avons quitté nos mai- 
s00$, Domos nostras religuimus. Cic. 
Nous, nous fuvons notre patrie, 
tandis que toi, Tityre.…., Nos pa- 
friam fugimus: lu, Tityre. Virg. 
Nous nous effarçons..…,. Conamur 
dép.). Cie. Nous nous séparons, 
Wirahkimur (pass.). Cic. Nous con- 
haltre nous-mêmes, Noscfre nosmet 
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ipsos. Cie. Nous ne nous connaissons 
pas (mutuellement), Non novimus nos 
inter nos. Ter. VOy. MUTUBLLEMENT. 
Nous nous souvenons que nous sum- 
mes des bomumes, Meminimus homines 
nos esse, Cic. Il n'y a rien de plus fou 
que oous deux, iihil duvbus nobis 
est stultius. Cic. Celle ville est oc- 
cupée par nous, Ea urbs a nobis te- 
nelur. Cic. Avec nous, Vobiscum. Cic. 
L'un et l'autre de nous (— d'entre 
nous), Uterque nostrum. Cie. La mère 
de nous tous, Parens omnium nos- 
trum. Cic. L'âme est la meilleure 
parlie de nous (— de notre per- 
sonne), Nostri melior pars animus 
est. Sen. Alhénus est tout à nous, 
Allienus noster est. Cic. L'affection 
qu'on à pour nous, osier amor. Cac. 
C'est une honte pour nous, Dedecus 
est nostrum. Cic. C'est à nous de 
faire, Nostrum est efficére. Liv. 
{Il nous impurte, Refert nosträ. Cie. 
1 2° Mis pour le sing. Je, me, mol. 
Nos. geu. nostri, dal. nobis, acc. nos, 
abl. nobis. Cic. : Nous pouvons nous 
resarder comme très cher à César, 
Possumus judicare nos Cæsari caris- 
simos. Cic. 

NOUVEAU ou NOUVEL, ELLE, 
adj. 4° Qui est à son commencement. 
Novus, a, um. Sall. Virg. Inciprens, 
gén. entis. Cic. : Le nouvel an, L'an 
nouveau, Novus annus. Ov. Anni 
principium cit}, 0. Liv. inilium, 0. 
Liv. Recevoir des étrennes au nouvel 
an, Strenas ineunte anno recipëre. 
Suet. La saison nouvelle, C. Pnin- 
Tevps. || 2° Qui ost le dernier en date. 
Novus, a, um. Cic. Novellus. Varr. 
Liv. Recens. gén. entis. Cic. =: Rié 
auuveau, Vovurn frumentum. Cie. Vi- 
mes auuvelles, Nouvelle vineæ. Varr. 
Vin ouunvean, Vinum (i) mustum (1), 
et simpl. Mustum, i, n. Cato. Fro- 
mage —, Jnctens caseus. Plin. Eau 
de pluie nuuvelle, Aqua cælestis re- 
cens. Col. l.es nouveaux consuls, Nout 
consules. Suet. On réunit la nouvelle 
armée à l'ancienne, Novus veleri 
erercitus jungitur. Liv. Celle — Aca- 
demie, Hæc recentior Academia. Cic. 
Elle est mise à la — mode, Omnata 
est nove. Plaut. || 3° Qui ost depuis 
pou de temps. Novus, a, um. Cac. 
Recens, gèn. entis. Cic. : Gazuns nou- 
veaux, fecentes cæspites. Cæs. Fleurs 
nouvelles, Flores recentes. Hor. Wa 
mangé <a forlune qui élait toule nou- 
velle, Îem recentem novam devoraut. 
Cic. Muts tout nouveaux, Verba in 
usu perquaim recentia. Quint. Nuu- 
veau sollat, Mules novus. Sail. Liv. 
Voy. RECAUE. — marié, Voy. Manté 
(subst.) 10. — venu, Novicius, €, 
um, Juv. — -né, Voy. pl. bas Nov- 
veau, adv. || L'esprit nouveau, Re- 
rum novarum sludium (ii, n.). Sul. 
| 6° Dont l'illustration est recente : 
lomme uouveau, {fomo novus ou 
Nouus Aomo. Cic. Pas un homme —, 
Novus nemo. Sall. || 6° Novico. ln- 
oxperimente : {(tlomme] nvnveau dans 
le œetier des armes, Belli insolens 
(gén. entis). Css. Voy: mmxréai- 
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MENTÉ. } 6° Inaccoutumé, inoui. No- 
vus, a, um. Cic. Inusitalus. Cic. [n- 
solilus. Cic. Insuetus. Liv. Insolens, 
gen. entis. Cic. Inaudilus, a, un. Cie. 
: Uo tribunal d'un nouveau geure, 
Novum tribunal. Liv. Chercher des 
routes ovuvelles, {ndagare inusita- 
tas vias. Cic. Crime nouveau, Crimen 
novuin. Liv, ante Aunc diem inaudi- 
tum. Liv. C'est une chuse tonte nuu- 
velle, Hoc est plane novum. Cie, Cela 
u'est pas nunveau pour moi, ({d) 
non novum mthi est. (ic. Un courage 
— chez une femme, Noua in femind 
virtus. Liv. || 7° Qui se renouvelle, 
rêitcre. Alius, a, ud, gèn. lius, dat, 
lit. Cic. Novus, a, um. Liv. : Des mo- 
tifs toujours nouveaux, Ali», deinde 
aliæ causæ. Sall. J'ai chaque jour 
de — einpêchements, Me quotidie 
aliud ex alio impedit. Cie. On s'épmse 
dans de nouvelles fatigues, Rursus 
novus de integro ersudalur labor. 


Liv. (Cette verve] reprend de — 


forces. Ilecipif rx integro vires. Ont. 
Il 8° Autre, second, 
Novus, a, um. Cic. 
erum, gen. erius, dat. eri. (ic. Liv. = 


ul vient apres. 
iv. Aller, era, 


Un nouvel Anuibal. Novus fannibal. 


Cic. Aauicar, ce nouveau Mars, [le- 


milcar, Murs alter. Liv. Livrer ua 
— combat, Novam integrare pugnam. 
Liv Champ qui à reçu une nouvelle 
facon, Novatus ager. Cic. Prèter na 
nouveau serment, Secundo sacra- 


mento obligari, pass. Cic. 


Nouveau, s. m. Chose nouvelle. No- 


vum, , 0. Cic. Res (ei) nova (æ), f. 


Cic. : Apporter du nuuveau, Aliquid 


apportare novui. Ter. Si lu as, Si lu 
sais du —, Si quid habes noui. Cic. 


Pas de —, Nihil nori. Cic. 
Nocvæau, adv. Nouveilement. Nu- 


per. Cic. Recens (adv.). Plaut. Sal. 


Liv. Sen. : Octave nouveau-aé, Ncta- 
vius (it) recens nalus ti). Suet. Anon 
— -né, Asellus (1) a partu sitatim ge- 
nitus (1). Col. Pullus (i) asininus it) 
a partu recens (enlis). Varr. Petits 
— -nes (d'une base), Catulr recentes. 
Varr. || Subst. Un nouveau-né (= 
un garcon — -né), Puer (eri) recens 
nalus (1). Plaut. 

A nouovæau, loc. adv. Sur de nos- 
veaux frais. De integro. Cic. Denus. 
Plaut. Suet. 

De nouveau, loc. adv. Dorechef, 
encoro une fois. lterum. Cic. Rursum et 
mieux Rursus. Cic. Denuo. Plaut. Liv. 
: Farre de nouveau là guerre. Bellum 
renovare. Cxs. Dire de — ces ch. à 
qqn, Endem ista alicut iferare. fic. 

NOUVEAUTÉ. s. f. 1° Qualite de 
ce qui est nouveau. Novilas, atis, £ 
Cic. : Ils ont perdu le charme de 
leur nouveauté, Gratiam novilalis 
ezuerunt. PI.-j. || 2° Qualité de ce qui 
est ostraordinaire. Nuvuitas, atis, f. 
Cic. Insolentia, æ, f. Cic. | 3° Chose 
nouvelle. Res (ei) nova (æ), f. Cic. = 
Ce nusst pas une nouveauté go 
moi, Non novum miht est. Cic. Nous 
accueillons ces nuuveaulés avec fa- 
veur, Ercipünus nova 1Îla cum favore. 
Quint. || 4° Innovation (en politique) : 
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Des nonveautés, Nous (arum) res 
erum), (. pl. Cic. Nova, orum, n. pl. 
ell. Tac. Avide de —, Novarum rerum 
cupidus ou avidus. Satl. Introduire 
des —, Nova afferre. Tac. Mettre cha- 
que jaur quelque nouveauté sur le La- 
pis, Afiquid quondie novi movère. Cic. 
NOUVELLE, 5. f. 1° Qqgf. Chose 
recomment arrives. Nova (æ) res (ei), 
f. Cic. = L'attente des nouvelles, 
Erspectatio rerum novarum. Cic. 
Cetle lettre m'apprenait celle unique 
nouvelle, Hz litteræ habebant unum 
hoc novum. Cie. Si tu as des aou- 
velles, Si quid habes novi. Cic. Je 
n'avais pas de — à te faire savoir, 
Nihil erat novi quod ad te scriberem. 
Cic. || 2° Au plur. Renseignement sur 
l'etat actuel de la sante, des affaires 
de qqn : Quelles nouvelles de César? 
De Crsare quid auditur? Cie. J'ai 
demandé, J'ai pris de Les — (— des 
nouvelles de ta santé ou de tes af- 
faires), Qusstvr quid ag7res. Cic. J'ai 
prix maintes fois de tes —, Te re- 
Quisiur sæprus. Cie. Tu brûles d'avoir 
par moi de mes —, Aves mea a me 
scire, Cic. Je désire avoir des — 
d'Altica (— de la santé d'Ades}: 
Scire cupio quid agat Attica. Cic. Il 
donne (dans sa lettre) d'excellentes 
— d'Atlica, Plane valère Atticam nun- 
tiat. Cic. Donne-nous de Les —, Fac 
Ros cerliores quid agas. Cic. J'ai des 
— de Tiron, Scio quid agat Tiro. 
Cic. Nous avons en de tristes — de 
Quiotus, De Quinto nuntii fristes 
nobis venerunt. Cic. Pas de — de 
Lentulus, De Lentulo nihil audimus. 
Cic. || Fig. (Par menace) Elle aura 
de mes nouvelles, Sentret qui vir 
sim. Ter. || 3° Qqf. Lettres qu'on re- 
çoit de qqn. Litterz, arum, f. pl. Cic. 
: J'atteuds de le: nouvelles, Erspecto 
tuas litteras. Cic. Je m'élunne de ne 
pas rerevor de Les —, Mairor le ad 
me nihu scrbre. Cic. Je sus sans 
— de toi, Nulle mihi abs te redditæ 
sunt lifterz. Cic. J'allendais des — 
de Rome, de Brindes (— venant de 
Rome...), Erspectabam aliquid Romä, 
Cic. a Brundisio. Cic. Pas de — en- 
core de Brindes, Brundisio nthildum 
est allatum. Cic. || 6° Premier avis 
d'uns ch. arriree recemment. (Nou- 
velle portée par un messager) Nun- 
tius, it, m. Cic. (Voix publique) 
Fama, æ, f. Cic. (Bruit, On-dit) Ru- 
mor, oris, masc. Cic. : Nouvelle 
exacte, Verus nuntius. Cie. Quand 
j'aurai des nouvelles sûres, je l'en 
ferai part, Si quid erit certi, faciam 
le cerliorem. Cic. Fausse nonvelile, 
Nuntius falsus. Cie. Être effrayé par 
de fausses aouvelles, Falsis rumo- 
ribuws lerreri. Cæs. Mais voici bien 
des — : César est devant Corflnium, 
Sed ecee nuntii, Cæsarem ad Corf- 
nium (s.—e. esse). Cic. En voici la 
première nouvelle, Nova mihi Aæc 
sunt. Cie. Novum est. Cie. La — de 
l'événement, Fama rei. Tac. La — 
de la mort d'Andromacbus, Nuntius 
moriis Andromachi. Curt. Cette 
joyeuse — de l'affranchissement de 
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l'Italie, Hic Latus liberatæ Italie nun- 
fius. Flor. La — de sa mort en- 
flamme.…, Audita mors incendit. 
Tac. Envoie-moi des nnuvelles, Quid 
agalur, ad me scribas veliun. Cic. 
Dunne-moi, Eavoie-moi des — de 
celle affaire, De e& re velim litteras 
mittas. Cic. Les Albains envoient ces 
— cbez eux, Hzc nunfiant domum 
Albani. Liv. La nouvelle parvient 
à tous les États, Ad omnes civitates 
(ama perfertur. Cæs. Tu annonces une 
oune —, Dene nuntias. Ter. Je vous 
apporlerai une — bien fâcheuse, Non 
Jucundtssimum nuniium vobis affe- 
ram. Cic. Quelle — apportes-tu ? 
Quidnam apportas ? Ter. On avait 
apporté la — de cet échec, Erat de 
hoc incommodo nuntiatum. Cic. 1] 
orta la — à Pompée dans sou 
jardin, Pompeio in Aortos nunliavit. 
Cic. Quel est celui qui le premier en 
apporte la — à Amérie {= dans la 
ville d'Amérie)? Quis primus Ame- 
riam (id) nuntiat ? Cie. On m'apporta 
la — de sa murt, JMihi allatum est 
dr ejus morte. Cic. La — se répaud, 
Rumor serpit. Cic. vuigatur. Liv. La 
— se répandit dans le mnade, Fama 
per orbem terrarum percrebruit. (‘æs. 
La — s'était répandue, Fama erie- 
rat. Nep. La — ctait arrivee à Ta- 


rente, Fama pervenerat Tarentum. 
Liv. La — de la victoire parviert à 
Labiénus, Ad Labienum de victoriä 


fama perfertur. Cæs. La — de l'évé- 
nement lui arrive rapidement chez 
lui, es celeriter isti domum nun- 
tiatur, Cic. La — de la fuite d'An- 
loine était arrivée à Rome, Remam 
era nuntiatum fugisse Antonium. Cic. 
Recevoir une —, une manvaise —, 
Acripêre nunlinm. Cic. Audire ma- 
lum nuntium. Cic. Je reçois la — de 
la mart de mon hère, Meus pater 
morluus ad me nunliatur. Plant. Tu 
auras par Pollion des nouvelles de 
ce qui se passe, Accipres ex Pollione 
quæ geraniur. Cic. J'ai des — de 
Brindes (— sur ce qui s'est pasaé à 
Rrinies), Seio quid Brundisii actum 
sit. Cic. Aucune nouvelle n'était en- 
core arrivée de Brindes, À Brundusio 
nulla adhue fama venerat. Cie. De la 
Canppadoce, pas la moindre —, pas 
l'ombre d'une —, Interea e Cappa- 
dociä ne pilum quidem (s.-6. accepi). 
Cic. À celle —, Re cognitä. Cæs. Ils 
rebus cognilis. Cæs. Ea res ut est 
enuniiala. Cæs. À la — de ce combat, 
Hoc prælio nuntrato. Cæs. À la — de 
sa mort, Auditä ejus morte. Quint. 
Eo mortuo nuntiato. Cic. À la — de 
son arrivée, les llelvètes envoient..…., 
Ubr de ejus adventu Heluetii certiores 
facti sunt, multunt. Cæs. À la pre- 
mière — de l'arrivée de César, que 
César élait arrivé, Simul aique de 
Çæsaris adventu cognilum est. Ces. 
\ la — qo'un orzteur parlera, Cum 
auditum est oralorem esse dicturum. 
Cic. À la — qu'on fait ces vrépara- 
tifs, le consul expose..…., Consul, ubi 
es parari cognovil, refert. Sal. À la 
— apportée par ses éclaireurs que 
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l'ennemi s'était établi au pied d'une 
montagne, César envoya.…, Cæsar ab 
erploratoribus certior factus hostes 
sub monte consedisse, misit. (zs. 
Voy. pnoiT 40. || Be Au pl. Bruits qui 
courent. Rumores, um, masc. pl, Cie. 
Sermnunes, um, m. pl. Cic. : Les non. 
velles du jour, Diei fabule (arum), f. 
pl. Suet. Recuerllir les — d'Afrique, 
qui circulent en Afrique, Mumores 
Africanosercip®re. Cie. Voy. Bnur do, 
Il 6° Sorte de roman. Voy. noman. 

PoiNT DE NauveLLss, loc. adv, 
Neant, c'est en vain, n'y comptez pas. 
(Néant) Somuium! Ter. (C'est, Ce 
uten vain) Nequidquam/ Liv. Frus. 
tra! Hor. Flor. =: De l'argent, point de 
nouvelles, De argento, somnium ! Ter. 

NOUVELTI.EMENT, ad v. Dopuis peu. 
Nuper. Cic. Voy. RÉCEMMENT. 

NOUVELLISTE, 5. m. Celui qui 
chorche et dobrle des nouvelles. Fami- 
geratvr, oris, m. l'laut. 

NOVALE, al]. f. Defriché =: Une 
lerre novale, el S.f, Une —, Nuvale, 
15, n. Plin. Ing. 

NOVARE. v. d'Italie. Novaria, z, 
f. Plin : (Qui est, de Nuvare, Nuva- 
riensis, fl. [., e. D Plin. 

NOVATEUR, TAICE, 8. m. f. Celui, 
Celle qui innove : Être novateur (ou 
novatrice) en toute chose, Omuia 
novure. Liv. Être — en lézislatran, 
Novare aliquid an legibus. Cic. || Adj. 
l'rujets novaleurs (= révolntinnnai- 
res), Novandarum rerum consilia. fu, 

NOVATION, 8. f. Substilution d'un 
nouveau titre à un ancien. Novatio, 
onts, f. Dig. 

NOVELLES, 5. f. pl. Constitution 
de Justinien. Novellæ, arum, [. pl. Cud. 

NOVEMBRE, 8. m. Le onzieme 
mois de l'annee. Afensis (is) November 
(bris). m. Cic., et simpl. November, 

ris, M. dart. Aus. : De novembre, 
November, bris, bre. Cic. Les calendes 
de —, Katendæ Nurembres. Cic. 

NOVICE. a4lj. Nouveau et pau exer- 
co on qq. melier, etc. Jmperilus, 8, 
um (alicujus ret). Cie. (in re). Vitr. 
Quint. Ignarus (alicujus rei). Cic. 
Rudis, m. f.,e, 0. (alicujus rer). Cie. 
(in re). Cie. (ad rem). Liv. : Î1s nous 
voient novices au barreau, Nos in- 
ventun£t in foro lirones (de liro, m.). 
Quint. Gladiateurs —, Tirones gladia- 
tores. Uirt. Un général novice, Nul- 
lus usüs imperator. Ces. Ames len- 
dres et novices, Animi teneri el rudes. 
Cie. Étais-je donc si novice? Tan 
eram rudis? Cic. Voy. éTuanoëer 60. 

Novice, 5. m. f. Celui, Celle qui 
passe un temps d'epreuve dans un cou- 
vontavantde faire profession. *Nuricrus, 
ii, masc. * Nuvicia, æ, fem. (Eercl.). 

NOVICIAT, 8. M. 1° Apprentissage. 
Voy. ce m.{12° État de novice. * Noui- 
cialus, Us, m. (Cang.). 

NOYAU. S. m. 1° Substance ligneuss 
onformes dans certains fruits. Nucleus, 
i, m. Plin, : On lui lançait à la tète 
des nuyaux d'olives et de dalles, 
Incessebaiur olearum ac palmularum 
ossibus (de os, ossis, 0.). uel. || 20T. 
d'archit. Partie massive enveloppes 
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d'un revêtement. Nucleus, à, m. Vitr. 
Plin. || 3° Partie intérieure et dure 
d'un corps. Nurleus. 1, m. Plin. || 
4° Fig. Premiers elements d'une socièté. 
Caput. pitis, n. el Capita, um, 0. pl. 
Liv. Principes, um, m. pl. Liv. 

{. NOYRR, v. act. 1° Asphyrier 

r immersion. °Aqu& necare, act. 
D'apr. Ov. : Lézard noyé dans du vin, 
Stellio immortuus vino (au dat.). Plin. 
Voy. Se noræn 20. || Fig. Noyé dans le 
vin (= ivre), Vino mersus (a, um). 
Liv. Breuvage qui noie la raison, Po- 
tatio quæ mergut (de merg”re, 0, mersi, 
mersum). Sen. Noyer les pensées 
daos nu déluge de paroles, Inani 
verborum (orrente senlentiarum vires 
dilure (o, is, ui, utum). D apr. Quint. 
(x, 7, 23, et xi, 4, 52). Noyé de 
dettes, Ære alieno demersus. Cie. || 
de Fig. Perdre, detruire, decrediter. 
Perdère., 0, is, didi, ditum, act. Liv. 
: Les pumilics sont nuyés, Pupilli 
merguntur (voy. 4°). Ulp. || 8° Inon- 
der. Inundare, act. Cic. Liv. =: Noyer 
dons au de qq. ch., Voy. iNoxnen {0 
el 20, monNné 10 et 20. || 6° Accabler 
de. Obrugre, 0, is, ui. utum, act (de 
qq. ch. re). Cic. [| 6° Pordre, perdre le 
souvenir de, oublier : Noyer sa raison 
dans le vin, Se vino obruÿre. Cie. — 
son chagrin dans le vin. Afero (et 
mieux en prose Vino) curam diluëre 
(voy. 1°). Ov. 

Se noyen. v. réf. 1° S'asphyxier par 
Immersion dans l'eau. * Se aquä exani- 
mare. D'apr (æs. (B. G., vi, 31). || 
3° Pron. Mourir asphyxie par immer. 
sion. In undis (el nuieux, en prose, 
In aqua) vitam amnitiËre (0, is, misi, 
missum). Hor. = Se noyer dans uu 
fleuve, In flumine perire (e0, is, ivi 
et ti, tfum), n. Liv. L'eau da0s la- 
qgoelle je suis sur le point de me —, 
Aquz me necaturæ. Ov. Se — dans les 
eaux don Pont-Euxin, Eurinis aguis 
immori (ior, €ris, mortuus sum), dép. 
(dal.). Ou. Se — en faisant naufrage, 
Neufragio interire, n. Cæs. |] Fig. Se 
nover dans le sang, Voy. Se BAIGNER 
20. Se — dans les larmes, Voy. Lane 
lo. Se — dans le vin, Voy. ivresse 
10. Se — dans les plaisirs, Se in vo- 
luptates mergëre (0, is, mersi, mer- 
sum). Liv. || S° Fig. Se ruinor, se 
perdre. Se perdëre (0. is, didi, dutum). 
Cic. Perire (voy. 2°), n. Cic. || Se 
noyer de dettes, Ære alieno opprimi 
(or, éris. pressus sum), pass. Cic. 

2. NOYER, s. m. Sorte d'arbre. 
Nux (ucis) juglans (andis) et simpl. 
Juylans, fem. ou Nuzx, in. Plin. s 
L'ombre des noyers. Umbra juglan- 
dium. Plin. Lieu planté de —, Nuce- 
tum, à, n. Stat. Tert. De bois de 
noyer, Nuceus, a, um. Cato. 

NOYON, v. de France (Oise). °No- 
viomagus, t, m. * Nouionum ou Novio- 
mum, i, D. 

NU. ve, adj. 1° Qui n'est couvert 
d'aucun vêtement. Nudus, a, um. Cic. 
tilest tout nu, Plane nudns est. Cic. 
Mettre, Faire mettre —, Nudare, act. 
Cic. Denudare, act. Cie. Suet. Voy. 
bésuaniL1sn. Main oue, Afanus nu- 
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da. Col. Épaules nues, Exserti hu- 
meri. Cæs. [Marcher] pieds ous, Nu- 
dis pedibus. Hor. Nudo pede. Ov. 
{Aller, Se présenter) la têle nue, Ca- 
pite nudo. Sall. aperto. Varr. ino- 
perto. Sen. Demi-au, Seminudus, a, 
um. Liv. || 2° En parl. d'animaux. 
Qui n'est pas couvert de poils. Glaber, 
bra, brum. Plaut. Varr. Plin. Col. : 
Brebis nues, Oves glabræ. Plaut. 
Brebis ayant le ventre nu, Oves ven- 
tre glabro. Varr. || 8° En part. des 
ch. Qui n'a pas ce dont Il est ordinal- 
rement enveloppe ou couvert ou accom- 
pagne. Nudus, a, um. Virg. Sen.-tr. 
:Epée oue, Arme —, Gladius vaginä 
vacuus. Cie. Telum vaginä nudatum. 
Nep. Poursuivre qqn l'épée —, Ali- 
quem gladio stricto insequi. Cie. Voy. 
bEGAINER. Forêt — (pendant L'hiver). 
Nemus nudum. Sen-tr. Arbre nu, Ar- 
bor foliis nutdata. Plin. || 4° Qqf. Sui- 
vi de l# prép. pu. Dopourvu, denue. 
Voy. ces m.{| 6° Sans vegetation, 
sans culture = Collines nues, Nudi 
colles. lv. Place nue (dans un cbampi, 
Glabretum, f, n. Col. || 6° Sans cons- 
tructions : Emplacement ou, Locus 
purus. Varr. Liv. Dig. fl ne leur 
reste rien que la terre nne. Eis, præ- 
ter agri solum, nihil est reliqui. Czs. 
1 7° Sans meubles : Maison nue, Do- 
mus nuda ou inants. Cic. || 8° Sans 
ornomont, simple. Nudus, a, um. Cic. 
sllya des corniches nnes. d'autres 
sculptées, Coronarum ahæ sunt pure, 
ahæ cælatæ. Vitr. || Fig. S'en tenir 
à l'idée toute nue, Nudis rebus Az- 
rère. Sen.-rh. Style nu, Oratio nuda. 
Quint. inomata. Quint. incompta. 
Quint. || 9° Sans déguisement. Nuius, 
a, um. Cic. Simpler, gén. plicis. Cic. 
: La vérité toute nue, Nuda veritas. 
Hor. Simplex ratio veritatis. Cic. || 
10° Sans fusufruit = La nue pro- 
prieté, Nuda proprielas. Caj. 

No, s. m. 1° Partie nue du corps: 
Le ou des membres, Nudi (orum) 
artus (uum), ©. pl. Quint. || 2 T. 
d'art. Figure non drapee : Le nu, Les 
nus, (= les statues nues) Signa 
orum) nuda (orum), n. pl. Quint 
= les parties nues des figures) 
“Partes (um) nudæ (arum), f. pl. 
On eut le goût du ua, Placuere nudz 
effigies. Plin. || 3° Au plur. Les pau- 
vres. Voy. ce œm. 

À no, loc. adv. À découvert =: Ac- 
tion de mettre à nu qq. ch., Alicu- 
jus rei nudatio (onis), f. Plin. Mettre 
à — les racines, Radices nudare. 
Col. Voy. Déconvein 1°. || Monter un 
cheval J on, * Nudo equo vehi. D'apr. 
Sil. | Fig. Mettre à nu le squelette 
{du discours], Ossa detegëre (0, ts, 
teri, tectum). Quint. Tu moatres ton 
âme, Ton âme se montre à —, Aper- 
tum pecitus fuum oslendis. Cie. Dé- 
couvrir, Faire voir à — ses dispo- 
sions, Animum (suum) audare. Liv. 
Voy. DÉvOILER 2°. 

NUAGE. s. m. 1° Amas do vapeurs 
élevecs dans l'air. Nubes, is, f. Cic. 
: Petit nuage, Nubecula, æ, f. Plin. 
Nuages chargés de pluie, Graves 
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imbre nubes. Liv. Les vapeurs 
terrestres forment des —, Terræ 
anhelitus se in nubes induunt. Cie. 
L'air condensé forme des —, Aer 
concrelus in nubes cogitur. Cic. Se 
couvrir de —, Couvert de —, Voy. 
NUAGEUXZ 140. Crel sans ouage, Cælum 
serenum. Cic. purum. Tib. || 2° Tout 
ce qui offusque la vus. Nubes, is, [. Liv, 
Caligo, gimis, f. Plaut. Cels. Plin. » 
Nuage de poussière, Pulrveris nubes. 
Liv. Des auages de sautereilles, Lo- 
Cuslarum nubes. Liv. J'ai un ouage 
devant les yeux, AfiAi ob oculos caligo 
obstat. Plaut. || Se Fig. Difficultes 
qui obscurcissent pour nous la vorite. 
ubes, is, f. Hor. Caligo, ginus, f. 
Cie. =: Nuage qui obscurcit l'esprit, 
qui offusque l'entendement, Animo 
offusa caligo. Cic. Je voyais cela, 
mais comine à travers uu —, {d 
videbam, sed quasi per caliginem. 
Cic. Tous les foumes ont les veux 
couverts d'un —, Ümnes caligant. 
Sen. Caligat humanum genus. Plin. | 
4 Fig. Orage, calamile, danger qui 
menace. Nubes, is, [. Cic. Ninbus, i, 
im. Cie. Procella, æ, f. Cic. =: Les 
sombres nuages qui menacent l'État, 
Cxcæ reipublicæ nubes ou procellz. 
Cic. Ce nuage gros de guerre qui se 
forme en Italie, Nubes illa belli con- 
surgens in Jlalië. Just. Je suis beu- 
reux que ce — soit passé, [une 
nimbum transiisse lætor. Cic. Voy. 
ORAGE, TEMPÈTR. || 69 Fig. Chagrin, 
tristesse, mauvaise humeur. Nubes, is, 
f. Cic. Nubecula, z, f. Cic. Nubilum, 
i, n. Plin. Quint. Tristitia, æ, (. Cic. 
3 Nuage qui assombrit ton front, Fron- 
lis tuz nubecula. Cic. Les yeux se 
voilent d'un — de tristesse, Oculi 
tristitiz quoddam nubilum ducunt. 
Quint. Dissiper ce — de tristesse, 
ane tristitiz nubem discutëre. V.- 
Mar. Dissiner les nuages de l'âme, 
Animi nubila serenare. Plin. Chasse 
ce puege qui couvre ton front, Deme 
supercilio nubem. for. Front sans —, 
Frons serena. Cic. [Sa] vie est sans 
_, Vita tristi nube vacat. Ov. || 6 
Brouillerie. Voy. ce m. || 7° Soupçon 
sur la conduite de qqn. Voy. soopcon. 
NUAGEUX, 2058, adj. Où "a a 
des nuages, Nebulosus, a, um. Cic. 
Nubilus. Cels. Plin. Caliginosus. Cie. 
: Si le ciel devient nuageux, Si ce- 
peri nubilare (impers., s. parf. ni 
sup., n.). Varr. Dès que le temps 
sera —, Ubi nubulabitur. Cato. Par 
an temps —, Nubilo. Sen. Plin. 
NUANCE, 5. f. 1° Un des differents 
degres par lesquels peut passer une 
couleur; une des varietes d’une même 
couleur. Coloris sperres (ei), F. au fa- 
cies (ei), . Gell. : Les couleurs unit 
bien des ouances, Multiple (est) 
colorum facres. Gell. La vue saisit 
plus de — que la langue n'en peut 
dénammer, Plura suni in sensibus 
oculorum quam an verbus colorum dis- 
crimine (de discrimen. n. = dilé- 
renre). Gell. Les dullérentes — du 
rouge, fAuÂ varwetates (um), [. pl. 
Gell. Coloris rufi dutantis (arum), f. 
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pl. Gel. La nuance du rouge n'est 
pas la mème dans le feu, dans le 
sang et dans la pourpre, Aliter ru- 
bet ignis, aliter sunguis, aliter 08- 
trum. Gell. 11 y a bicn des nuances 
dans le vert, Virüles colores multas 
species habent. Gell. llerbe dont la 
coulenr a la nuance du safran, Îlerba 
coloris in luteum ünclinati. Plin. 
Pierre précieuse dont là — va un 
eu de la tapaze à l'or, Gemma pau- 
um declinans a t(opazio in aurum. 
Plin. || 2° Molange ct assortiment de 
plusieurs couleurs. Colorum commis- 
sura (æ),f, Plin. Colorum concinniles 
fatis), . Gell. |] 3° Qaf. Couleur. Co- 

r, oris, masc. Cic. Plin. Voy. cou- 
LEUR. || 6" Fig. Difference delicate 
entre deux ch. du même genre. Diffe- 
rentia, æ, f. Cic. Distanta, f. Cie. 
Discrimen, minis, n. Cic. : Les déli- 
catesses des nuances, Discriminum 
onu Differentiarum tenuilates. Gell. 
Les — des sons, Vocum varielales. 
Cie. Choses qni ne sont séparées que 

ar des —, Res parvi discrimints. 

. Voy. urrénexcs. || 6° Fig. Diffe- 
rence logère. Tenue (is) discrimen 
Guns el simpl. Discrimen, minis, 0. 

uint. : [Le grammairieu] s'applique 
à saisir cette nuance délicate, In ilud 
tenue discrimen intendil. Quint. 

NUANCE, ée, part. passé et adj. 
40 Part. Assorti : Couleurs nuancées, 
Colores temperati. Apul || 2° Ad). 
Où les couleurs sont assorties; qui of- 
fre differentes nuances : Baies rouges 
puancées de noir, — de verl, Bacæ 
ae nigro rufæ. Plin. e viridi rubentes. 
Plin. Être nuancé, Colorem non unius 
generis habëre. Vitr. || Fig. Style 
nuancé, Oratio disfincta. Cic. Le 
style n'est pas —, Oratio est tota 
coloris unius. Quint. 

NUANCER, v. act. Assortir les 
nuances d'une même couleur ou dif- 
forentes couleurs sntre elles : Nuancer 
les coulcurs, Colores temperare. Plin. 
I] Fig. Vaner el ouancer sa voix, Vo- 
cerm variare el mulare. Cic. — Île 
style, Orationem variare. Cic. distin- 
guëre (o, is, stinzi, slinctum). Cic. 

NUBÉCULE, s. f. Sorte de maladie 
de l'œil. Oculorum aubeculæ (arum), 
f. pl. Plin. 

NUB18, contréod'Afrique.Nubia,æ.f. 

NUBIENS (Las), hab. de la Nubie, 
*Nubs, arum, m. pi. * Nubæi, orum, 
2. pl. 
NUBILE, adj. Qui ost on âge d'être 
marie ou mariée. (En gén.) Jam nup- 
tiis maturus (a, um). Vitr. (Seul. eu 
part d'une femme) Nubilis, gén. is. 

ie. Nep. : Jeune fille qui n'est pas 
oubile, Immatura puella. Suet. À 
Âge oubile, Nubilis ztas. V.-Mar. 

NUDITÉ, 8. f. 10 État d'une pers. 

ul est nue. Nuditas, atis, f. Aug. 

.-Sev. S'expr. mieux en tourn. par 
Nu : Nudus, a, um. Cic. || 29 T. d'art. 
Figure nue. Nuda (æ) effigies (ei), . 
Plüin. || 3° État de ce qui est dépouillé 
de verdure, de fouilles, etc. : La nu- 
dité du terrain, Leci calvitium (5, 
a). Col. 
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NUE, s. f. 1° L'ensemble des nuages 
qui couvrent lo ciol. Nubes, is, f. Cic. 
Voy. nuage 19. || 2° Le haut des airs. 
Nubes, ium, f, pl. Virg. Acer, aeris 
(acc. em el mieux a : sans plur.). Cic. 
Cælum,i,n. Cic. =: Suinmets de mon- 
lagnes se perdant dans les nues, Ex- 
cedentia in nubes juga. Plin. Vay. 1 
AUN 10. || Fig. Porter aux nues, Ele- 
ver jusqu'aux —, Ad cælum tollére ou 
ertollëre, act. Cic. In cælum ferre, act. 
Cie. Altissime 123llére, act. PL.-j. Ad 
cælum laudibus où summis laudibus 
efferre, act. Cic. ferre, act. Nep. Liv. Il 
oous à portés aux —, Nostras laudes 
in astra sustulit. Cie. Le discours 
allait aux —, Oratio in czlum laudi- 
bus ferebatur. Tac. || Faire sauter 
aux oues, CG. IMPATIENTER. || De peur 
de ramper il se perd dans les aues, 
Dum vitat humum, nubes el inania 
captat (= il cherche à smsir les nues 
et le vide). Ior. || Tomber des nues, 
C. Être INATTENNO, iuPnévo, el qqf. 
C. Être éroxne, DÉCONCENTÉ. 

NUEE, s. Î. 1° Nuage etcndu, épais, 
sombre. Nimbus, i, m. Cuc. Nubes. is, 
f. Cic. Voy. Noace 10. ]| 20 Fig. 
Orage, danger qui menace. Nimbus, 1, 
m. Cic. Voy. NUAGE 40. || 3° Multitude. 
Nubes, is, f. Liv. Plin. Nimbus, i, m. 
Virg. Flor. : Une nuée de fantassins 
et de cavaliers, Peditum equilumque 
nubes. Liv. — de mouches, Nubes 
muscarum. Plin. de traits, de 
pierres, Telorum nubes. Liv. Lapidum 
numbus. Flor. 

NUEMENT ou NÜMENT, adv. C. 
FRAANCHEMENT. 

NUER, v. act. C. NUANCER. 

NUIRE. v. n. Faire tort 4, faire 
mal 4, causer un dommage 4. (Aliou, 
Alicui rei) nocèére, eo, es, cui, cifum, 
n. Cic. ou obesse, sum, es, fui, futu- 
rus, n. Cic. ou officËre, io, is, feci, 
fectum, n. Sall. Cic. (Alicui) incommo- 
dare, n. Cic. (Aliquem, Aliquul) læ- 
dére, 0, is, Lzsi, Lesum. Cic. (Alicui) 
malo ou detrimento esse. Cic. noræ 
esse. Sall. damno on fraudi esse. Liv. 
(Alicui) injuriam facëre (10, is. feci, 
factum) ou inferre(fero, fers, tulr, illa- 
(um) ou impon#re(o, is, posuti, positum). 
Cie. (Alicuï) incommodum ferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. ou afferre (fero, 
fers, attuli, allatum). Cæs. ou impor- 
tare. Cie. ou dare (0, as, dedi, datum). 
Cic. (Alicuï) damnum apportare. Ter. 
(Alicui rei) detrimentum afferre. Cic. = 
No nuireenrien à autrui, NiAïil alteri 
incommodare. Cic. Je ne t'ai oui en 
rien, Tibi a me nulla est orta injuria. 
Ter. Chercher un moyen de auire à 
mon père, Præjudicium in pairem 
meum quærère. Sen. Sans — à per- 
sonne, Sine ullius injurid. Liv. Sans 

ue cela me nuise, Sine fraude meä. 

iv. Ne songer qu'à ouire à qqun, {n- 
cumbËre ad perniciem alicujus. Cic. 
— à la réputation, Famam Læedére. 
Cic. Sall. Eristimationem offendëre (0, 
is, fendi, fensum). Cic. Nomini off- 
cére. Liv. De (Qi detrahëre (0, is, 
trazi, tractum). Cic. — aux inté- 
rôts, Commodis officére ou obstare 
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(o, as, stitr, staturus). Cie. Non 
Sans — gravement à la république, 
Non sine magno reinublicæ detri- 
menlo. Cic. — à la liberté, Offcére 
libertati. Liv. — au service (des 
malelats], Offcia corrumypëre (0, is, 
rupi, ruplun). Tac. — an développe- 
ment de la ville, Inerementa urbis in 
terpellare, Just. — à la vigne, Viten 
lædëre. Col. — 4 l'estomac, Stoma- 
chum infestare. Plin. Sans — aux ter- 
ritoires [qu'il traversa], Sine damno 
injuriäque agrorum. Liv. || Abs. L'oc- 
casion de uüuire, Lædendi facultes. 
Cic. Muyen de —, Nocendi potentis. 
Tac. Injuriæ licentia. Sall. Empêcher 
qae de —, Repellëre aliquem a Læ- 
endo. Q.-Cic. Le trop ouit plas que 
le peu, Afagis offendit nimium quam 
parum. Cic. 11 ne — pas de consulter 
des hommes expérimentés, Non elie- 
num est adhiber doctos. Cie. 

Se nuine, v. 19 Ref. Nuire & sol. 
même. Sibr officFre (io, is, {eci, fec- 
tum). Sall. || 2° Récipr. Nuire l'un & 
l'autre = Les hommes se ausent 
beaucoup entre eux, Hemines pluri- 
mur hominibus obsunt. Cac. 

NUISIBLE aij. Qui nuit 4 (qqn oe 

q- ch.). (Absol.) Norius, a, um. Cie. 

(A eut, Alicui rei) damnosus. Liv. 
Sen. contrarius. Sen. (Alicui! gravis, 
m.f., e, 0. Cic. Sen. inutulis, e. Cie. 
2: Ciloyen nuisible. Civis norius. Cie. 
inntulis. Cic. Animal —, Arimal no- 
rium. Sen. Col. Ce qui parait de- 
voir être —, Ea qux noctitura vi- 
dentur. Cic. Abandonner pour l'utile 
tout ce ni est —, Refug”re ab iis 
quæ lædunt ad ea quæ prosunt. Quint. 
Bèle — aux poissons, Malefca bes- 
ia piscibus. Plin. — à l'estomac, 
Alienus stomacho (au dat.). Cels. Re- 
gardant cowme — à ses intérêts, 
Exisiimans alienum suis ralionibus 
(au dat.). Sail. Être — à qqn, à qq. 
cbh., Alficui, Alicui rei nocëre (voy. 
NuUINB). Cic. VOy. encore CONTRAIRS 
30, FUNRSTE 1°. 

NUIT, 5. f. 10 L'espace de tomps 

pendant lequel Île soleil ost sous notre 
orizon. (Ordin.) Nor, octis, f, Cie. 
(Qaf.) Nocturnum (ÿ) tempus (poris), 
0. Cæs. Tenebræ, arum, f. pl. Cic. 
: Avaaot la nuit, Ante nociem. Hor. 
La — vient, approche, Nox appetit. 
Liv. appetére cæpit. Sen. l'ap- 
proche, À la tombée de la —, Sub 
noctem. Cæs. Au commencement de 
la —, Primä nocte. Cæs. Nep. Primis 
tenebris. Liv. Îls lui disent le soir 
bonne —, Vespere valère ei dicunt. 
Suet. La — venue, Tenebris obortis. 
Nep. Il était —, Noz erat. Virg. 
Pendant la —, La —. De —, Nocle. 
Cic. De nocte. Cic. Noctu. Cic. Noc- 
turnä lempestale. Liv. Pendant celte 
— -]à, EG nocte. Cæs. Pendant les 
auits, Nocturnis femporibus. Ces. 
Heures de nuit. Hors nocturnæ. Cic. 
Pourquoi viens-lu à ce moment de 
la —? Quid hoc noctis vis? Liv 
Qui voyage la —, Noctuabundus, a, 
um (tr. rare). Cie. Le courrier est 
arrivé de —, Noctuabundus venil fe- 
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Ter, Virg. Illicitus. Tac, N IL æsr 
penuis. (Par les lois ou l'usage) Li- 
cel, cuil ou cilum est, cère, n. impers. 
Cic. (Par la loi divine ou natu- 
relle) Fas est, fuit, esse. Cic. (Par une 
concession) Permittitur, missum est, 
aiüti,impers. pass. Plin. Quint. Con- 
ceditur, cessnm est, cedi, impers. 
pass. Cæs. Quint. = [1 n'a jamais élé 
permis d'entrer dans la maison, In- 
troire in ædes nunquam licitum est. 
Plaut. I o'est — à personne de com- 
mellre une faute, Licet nemini pec- 
care. Cie. Il n'est — de rien dire 
daus le sénat, fn senatu nikil dici 
licet. Cic. Il n'est pas souvent — à 
l'homme d’être ce qu'il veut être, 
Non sæpe licet hominem esse ila ut 
vuli. Ter. Il o'est pas — d'elire prè- 
tre celui qui..., Cooplari sacerdotem 
Ron licel (eum) qui. Cic. Pour qu'il 
soit — qu'il devienne consal avant 
le temps légal, Ut eum liceat ante 
temps consulem fieri. Ad Aer. Il lui 
élail légalement — de devenir con- 
sul, Per Leges ei consulem fier: licebat. 
Cas. 11 l'est — d'être ousif, Tibi licet 
esse otioso. Cie. S'il avait été — à 
Virginie de vivre libre, Si Virginie 
liberæ vivrre licitum fuisset. Liv. [l 
lai est — d'entrer en triomplateur 
dans la ville, Licet ei triumphanti 
wrèem inuehi. Liv. H l'est mainte- 
naot — de jouer comme il te plait, 
Jam, ut libet, ludas licet. Ter. [l n'est 
s — de faire antrement, Aliter 
Pctre fas non est. Quint. Îl n'est pas 
— que les Germains soient vain- 
queurs, Non est fas Germanos supe- 
Pare. Cæs. J'eslime qu'il ne m'est pas 
— de faire cela, {d me facrre non fes 
erislimo. Plaut. Ce qu'il est — à 
l'homme de souhaiter, {d quod homini 
fas est oplare. Cic. Îl ne m'est pas 
— d'oublier tes bienfaits, Offcia tua 
miÂi nefas est oblivisci. Cic. Il n'est 
as — de délibérer avec le peuple, 
on fas est agi cum populo. Cic. Des 
citnyens, s'il est — de les appeler 
de ce nom, Cives, si 603 Aoc nomine 
eppellari fas est. Cie. S'il est — de 
garler ainsi, Si hoc fas est dictu. Cie. 
l'est — de conjecturer, Si conjec- 
lare permitlitur. Plin. Il est — de 
prrer contre qqn avec durelé, Aspere 
icfre in aliguem permistum est. 
Quins. Il n'est pas — de parler de... 
Non conceditur loqui de (et l'ab}.). 
Cæs. Il est quelquefois — même À 
00 sage de mentir, fendacium dicère 
éliam sapienti aliquando concessum 
est. Quint. || Ellhipt. Permis à loi, À 
toi —, (Tibi} licet. Plaut. Cie. | 2° 
Loisible, possible. Voy. ces m. = Per- 
mis, !l est — de snivre cette opinion 
â ceux qui l'approuvent, Eam opi- 
Atonem sequi probantibus liberum est. 
Quint. Il n'est plus — à Pompée 
d'user de ton conseil, Non est inte- 
grum Pompeio consilio jam uli luo. 
Cie. Il est — de faire une digression, 
Detur digrediemdi locus. Cic. 
Panuis, à. m. Permission écrite. 
°Codicitlus (9) wenie date featis (is), 
m. (Georg). 
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PERMISSION, 3. f. 1e Autorisation, 
Liberté donnés de faire, de dire. Con- 
cessio, onis, f. Cic. Permissio, f. (tr. 
rare). Cic. Potestas, atis, {. Cic. Liv. 
Facultas, f. Cic. Copia, æ, f. Sall. 
Licentia, f. Cic. Venia, f. Cæs. : Je 
lui demande la permission de faire 
cela, Rogo ut ejus voluntate id mihi 
facëre liceat. Cxs. Je demandera à 
Taurus la — de faire passer de l'eau 
à travers sa lerre, Taurum de aqua 
per fundum ejus ducendä rogabo. Cic. 
Tu obliendras de César la — de t'ab- 
senter, Impetrabis a Cæsare ut tibi 
abesse liceat. Cie. Donuer, Accorder 
à qqn toule — de jouer, Omnem 
lutendi licentiam alicui dare. Cic. 
Ronfle, je t'en donue la —, Per me 
stertas licet (de licère, cuit ou ci- 
tum est, D). Cic. La — de séjour 
que je t'ai donnée, Mea permissio 
manstonis (us. Cic. Tu as ma —, Per 
me dicet. Cac. Id tibi permitto. Cic. 
il n'eut pas la — d'accuser, Accu- 
sare non esl silus (pass. de sinêre, 0, 
is, sivi, sifum). Cic. J'use de la —, 
Uior permisso (de permissum, ti, n.). 
[or. Par ou Avec la — de César, de 
la loi, Avec La —, Cæsaris concessu 
ot cas usilé). Cæs. Legis permissu 
seul cas usté). Cic. Permissu {uo. 
Cic. Avec la — des dieux, Concessu 
aîque munere deorum. Cic. [Faire qq. 
ch.] sans la — du général, sans ma 
—, sans la — de son père, Injussu 
imperatoris. Cic. Înjussu meo. Cic. 
Invito patre. Ter. Voy. AUTORISATION. 
I} Formule de politesse. Avec la per- 
mission (— si Lu le permet:}, Si per 
te licitum erit. Cic. Si tibi placet. 
Cie. Pace quod fiat lu&. Ter. Je le 
dirai, Soit dit avec ta —, Bonä venid 
tu direrim. Cic. Pace fuä direrim. 
Cie. Venia sit dicto. Pl.-j. [Employer 
un mat} en en demandaut la — (= 
en s'ercusant). Cum honoris præfa- 
tione. Plin. | Fig. Abuser de la per- 
mussion (= être excessif en qq. ch.), 
Voy. excessir 20, Avec excès 20. || 
2e Conge. Voy. ce m. 1°. 

PENMUTANLE. C. ÉCHANGEABLS. 

PERMUTATION, 8. f. 1° Échange. 
Commutatio, onis, f. Gic. || 2° Trans- 
posilion Ve lettres). Transmulalio, 
onis, f. Quint. Diom. 

PERMUTEN, v. act. et n. Échan- 
ger : Permutler une ch. contre une 
autre, Îlem re cominutare. Cæzs. Veux- 
lu que nous permutions? Vin’ com- 
mutemus ? Plaut. Voy. ÉCHANOER. 

Se Pensuran. En part. de lettres. 
Se substituer l'une à l'autre : O et U 
se soul permutés, 0 et U permulats 
(sunt) invirem. Quint. 

PENNICIEUSRMENT, adv. D'une 
maniere perniciouse. Perniciose. Cic. 

PERNICIBUX, euse, ad). Funeste, 
dangereux. Perniciosus, a, um. Cic. = 
Pernicieux à la république, Reipu- 
blicæ exiliosus. Cic. VOY. PUNESTS. 

PÉRONÉ, s. m. L'os oztcrieur de 
la jambe. * Fibula, æ, f. (en grec re- 
pdvr, agrafe) (Georg.). | 

PERORAISON, 8. {. La conclusion 
d'un discours. Ordin. Peroralio, onis, 
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f. Cie. Qaf. Conclusio, onis, f. Cic- 
ou Epilogqus, i, m. Cic. Quint. =: Lits 
qu'il eul achevé sa péroraison, Ut 
peroravil. Cie. 

PÉRONEN, v. n. Discourir lon- 
uement et avec emphase. Ampullari, 
cp. Hor. : Il dit eu pérorant…, Tu- 

midissime dirit. Sen.-tr. 

PEROREUNR, 5. m. Celui qui a 

l'habitudo de pérorer : Etre un pero- 
reur, Magna semper flare. Quint. 

PÉROUSE, v. d'Étrurie. Perusia, 

æ, f. Liv. =: (Qui est) de Pérouse, 
Perusinus, a, um. Liv. Les habitants 
de —, Perusini,orum, @. pl. Liv. Vell. 
PENPENDICULAINE, adj. Qui se 
dirige sur uno ligne ou sur un plan sans 
poncher ni d'un côte ni de l'autre. Ad 
perpendiculum directus (a, um). læs, 
Perpendicularis, ©. f., €, n. Frontin. 
Voy. APLOMR 10. || Une ligne perpen- 
diculaire et S. f. Une perpenthicu- 
latre, Necta (æ) linea (æ), f. Cic. Sen. 
Abaisser une — sur, Lineam, quæ 
cathetus dicitur, demitt#re in(etl'atl.), 
Vitr. En ligne —, C. Penpexnico- 
LAIRFEMENT. 

PENPENDICULATIREMENT, adv. 
D'une manièro perpendiculaire. Directe 
ad perpendiculum. Czæs. el simpl. Ad 
perpendiculum. Cæs. Cic. Ad lineam. 
Cie. Vitr. Recta linea. Cie. Sen. Voy. 
APLOMS 19. 

PERPENDICULE, 4. m. Ligne per- 

pendiculairo. Voy. PERPENDICULAIRE. 
PERPÉTRATION, 9. f. Accomplis- 
sement (d'un crime). Voy. 4 coxsow- 
MATION. , 

PERNPRTRER, v. act. Commattre 
(un crime . Perpetrare, act. Liv. 

PENPÉTUEL, ëLLe, adj. 1° Qui 
dure toujours. Perpetuus, a, um. Cic. 
Perennis, m. f.,e,n. Cic. Æternus, 
a, um. Cic. Sempiternus. Cic. = Alou- 
vement perpétuel, Continuala molio 
et perennis. Cic. Voy. érsnxgL 20 el 
30. H 20 Qui dure toute la vie d'un 
homme. Perpeluus, a, um. Cic. Æler- 
nus.Cic. Sempilernus.Cic.: Prison per- 

étuelle, Sempiterna (orum) vincula 
[run n. pl. Cic. Plonger qqn dans 
es Lénèbres d'une prisun —, Aliquem 
æternis fenebris vinculisque mandare. 
Cie. || Archontes pernétuels, Archon- 
tes perpelui. Vel. || S° Continuel. Per- 
peluus, a, um. Cic. Continuus. Cic. 
Assiduus. Cic.z= Le soin perpétuel de 
ton 3alut, Cura assidua et perpelus 
salutis lus. Cic. Voy. cCONTINOEL. || 
Habiluel, très froquent = Pluies perpé 
luelles, Assidui imbres. Cic. Larmes 
—, Assiduæ lacrimaæ. Cic. Babil per- 
péluel, Loquacitas sine intervallo. Cic. 

PERPÉTUSLLEMENT, adv. 1° 
Éternellement, toujours. Perpeluo. Cic. 
Semper. Cic. || 2° Habituelloment, très 
froquemment. Assidue. Cie... 

PERPÉTUENR, v. act..Faire durer 
sans cesse ou longtemps. Perpetuare, 
act. Cic. Perennare, act. Col. z Cetle 
substance perpètne le bouquet du 
vin, Ea res vini saporem perennal. 
Col. Perpétuer le pouvoir des juges, 
Judicurm potestatem perpetuare. (ic. 
— l'état & guecre, Bella ex bellis s- 
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f. Virg. Ov. — des arbres, des forëls, 
Dryas, adis (acc. pl. adas), f. Afart. 
Virg. Les oymphes des vallées boi- 


0, s. m. Quinzième lottre de l'al- 
phabot français. 0, [. n. Quint. Prisc. 

Ô. interj. 4° Pour marquer le vocatif, 
l'apostrophe. O (et le vocat.). Cic. Qqf. 
Pro {et le voc.). Ter. Tr. suuv. Vucat. 
seul. Cic. : Ô excellent bommel 0 
vir oplime! Ter. saiol Jupiter| 
Pro sancte Jupiter! Ter. O mon cher 
Brutus! Afi Brute! Cic. || 2° Pour 
marquer divers mouvements de l'âme. 
(En gén.) O {et l’acc. ou, mais moins 
sonv., le nomin.). Ter. Cic. (Pour 
marquer l'étonnement, la plainte) 
Pro jet seul. le nomin. dans ce sens). 
Hor. Sen. Acc. seul. Cic. : Ô le brave! 
0 fortem! Cic. O vir fortis! Ter. Ô 
lettres impatiemment attendues! 0 
erspectatas mihi litteras! Cic. Ô la 
auit heureuse pour cette villel 0 
roz illa fausta huic urbif Cic. 
hontel Pro pudor! Sen. Petr. Flor. 

témoias excellents! Testes egre- 
gios! Cic. 

OASIS, s. f. Liou qui, dans un dé- 
sort de sable, offre de la vogetation. 
Oasis, is (acc. a f. Dig. =: D'oasis, 
Oasenus, a, um. C.-TR. 

OBEDIENCE, 8. [. C. Oué1SSanNCs. 

OBEA, 12, part. passé, pris dans 
le sens passif, du v. n. os&in. Voy. 
ei-apr. 

OLEIR, v. n. 1° Faire ce qu'un 
autre commande : Obéir à qqn, Alicui 
parère (eo, es, rui, rilum), n. Cic. 
obœdire (io, is, ivi, itum), n. Cic. 
obtemperare, n. Cic. obsecundare, 0. 
Cic. obsequi (or, Eris, secutus sum), 
dép. Cic. La plèbe nous obeit, Plebs 
modis dicio audiens Ou obædiens est. 
Liv. Oa a obéi au dictateur, Le dic- 
tateur a été —, Dictatori obæditum 
est (à l'impers, pass.). Liv. Être —, 
Se faire abéir de son peuple, Gentem 
suam obædientem habère Leo. es, bui, 
bitum). Liv. — à la volonté de qqn, 
Voluntati alicujus obædire oa parère 
ou obtemperare on obsecundare. Cic. 
— À la loi, aux lois, Legi obœdire. 
Nep. Legibus parère. Cic. obtemperare. 
Nep. Leges observare. Cic. — aux 
ordres donnés, ot abs. —, Impera- 
fum où Imperata facëre (io, is, feci, 
factum). Cæs. Jussa effcëre (io, is, 
feci, fectum). Sail. Mandata effcëre. 
Cic. perficëre. Liv. — doclement aux 
ordres, Obœdienter imperata facëre. 
Liv. exsequi (or, #ris, secutus sum), 
dép. Cie. 1ls n'obéissent pas aux or- 
dres, Dicto audtentes non sunt. Cic. 
Ou obéit mieux à ua ordre donné plus 
doucement, Remissius imperanti me- 
lius paretur (à l'impers. pass.). Sen. 
On ne sait commander que quand 
on sait obéir, Nemo regre potest nisi 
qui ef regi (= être commandé). Sen. 
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sées, Napzæ (arum) nymphæ (arum), 
f. pl. Col. oet., et simpl. Napzx. 
Virg. || 2° insecte au premier degro 


0 


Être toujours prêt à —, Imperium 
nunquam recusare. Cic. Si j'avais élé 
obéi, Si mihi esset obtemyperatum (a 
l'impers. pass.). Cic. || 2° Être assu- 
jetti a, soumis 4 : Obéir à qqn, Alicui 
parére (vor. 1e n. Cic. Alicujus 
unperio parère. Nep. Alicujus sub di- 
cione esse. Cæs. in dicione ac potes- 
late esse. Cie. — aux Rhodiens, 
Esse dicionis Rhodiorum. Lie. || Fig. 
Vaissean qui n'obéit pas au gouver- 
oail, Navis gubernaculi impatiens 
(gén. entis). Curt. Le gesle — aux 
mouvements de l'âme, Gestus animo 
parel. Quint. Les diverses facuilés 
de l'âme u'obéssent qu'à un seul 
maltre, Sub regno sunt omnes animi 
partes. Cic. La passion commande si 
elle n'obéil pas, Animus, nisi paref, 
imperat. Hor. || 3° Fig. Ceder 4. Pa- 
rére (voy. 1e), n. (dal.). Cic. Obwdire 
(ro. tel. an. (dat.). Cic. Obsequi (voy. 

0), dép. (dal.). Cic. Obtemperare, n. 
(dat.). Cic. Cedëre (o, is, cessi, cessum), 
n. (dat.). Cic. = Obéir à la nécessit 
Necessitati parère. Cie. — aux circou- 
stances, Temporti cedëre. Cic. servire 
(io, is, ivi et ri, itum), n. Cic. — à la 
raison, Ralioni obtemperare. Varr. 
parëre. Cic. obædire. Cic. — à un élan 
désordonné de l'âme, Impetu quodam 
animi regi (or, Éris, reclus sum, pass. 
= être gouverné). Cic. Le juge obélt 
à la passion, Juder æstu feriur (de 
ferri, feror, ferris, latus sum, pass. 
— être emporté). Quint. Obéir à 
use passion, Cupiditati servire. Cic. 
il est funeste d'— à la sensualité, 
Perniciosum est ventris obsequium (ii, 
0.). Hor. — à la crainte, Timori con- 
sulëre (0, is, sului, sulilum), n. Caæs. 
Voy. cépen 8°. || 6° Fig. En parl. 
de ch. Plier. Obædire (voy. 1°), 0. 
Plin. : Branche d'olivier qu obéira, 
Ramus olez obæduurus. Plin. Voy. 
PLIEnN (neut.). 

ODBISSANCE, 8. f. 10 Action de 
faire ce qui est commandé ; Disposition 
à obéir. (En gén.) Obædientia, æ, f. 
Cie. (Action) Obtemperatio, onis, f. 
Cie. = L'obéissance de qqn, Obe- 
dientia alicujus. Cic. — aux lois, 
Obtemperatio legibus. Cie. Jurer —, 
Voy. sunxn 20. Qui est d'une grande 
—, C. Très ostissanT. Manquer à 
l—, Refuser l'—, Obædientiam re- 
linquêre. Cie. abjicére. Cic. Maio- 
lenir (des snjets) dans l'—, In of- 
ficïo continère, act. Cæs. || 2° Domi- 
nation, autorité, VOy. DOMINATION, 
DÉPENDANCE 10, 

OBEISSANT,, part. prés. d'oufrn, 
Voy. ce v. !| Ad). OBéIBsAnT, ANTE. 
19 Qui obsit. Obædiens, gén. entis. 
Cic. Liv. Obsequens. Cic. Dicto au- 
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do ses métamorphoses. Nympha, &, f. 
Plin. z Etre à l'état de nymphe, In 
nymphd esse. Plin, 


diens (gén. entis). Cle. = Soldat très 
ohéissant, Miles imperiis obædientis- 
simus. Liv. — à qqn, à la raison, 
Obædiens alicui. Sall. rationi. Cie. 
— à son père, aux volontés de son 
père, Obsequens patri. Ter. imperiis 
patris. Plaut. — dans une affaire si 
grave, — au préleur, aux ordres des 
magistrats, Dico audiens in lantä re, 
Cic. prætori. Cic. Dicto audiens jussis 
magistratuum. Nep. Être —, C. onéim. 
l 20 Fig. En parl. des ch. Qui se plie 
acilomont. Obæiens, gén. entis. Plin. 
: Le bois de frène est très obéissant, 
Nbwdientissima frarinus est. Plin. 
Voy. FLELIDLE {0, 

OBÉLISQUE, s. m. Monument qua 
drangulaire en forme d'alguille. Ube- 
hiscus, 1, m. Plin. 

OBERER.VUY. ENDETTEN. ENDETTÉ. 

OUÈSE, adj. Qui a un excès d'em- 
bonpoint. Obesus, a, um. Cels. =: Très 
obè-e, Mbesissimus. Plin. Voy. Gras 
29, cnos 2°. 

OBÉSUTE, 8. f. Excès d'embonpoint. 
Corporis obesitas (atas), Î. Col. Obesi- 
tas ventris,el simpl. Obesitas. f. Suet. 

ODIEN, s. m. Sorte d'arbrissean. 
Opulus, i, f. Varr. Col. 

ODJECTER, v. act. 1° Opposer, Dire 
comme objection. Cuntra dicre (o, is, 
diri, dictum), act. Cic. In contrariom 
parlem afferre (fero, fers, attuli, alla- 
{um), act. Cic. : On peut objecter les 
mêmes raisons à ceux qui... Eaden 
contra eos dici possunt qui. Cic. Il 
faut — une raison qui soit plus solide, 
Afferendum est in contrariam parien 
(aliquid) quod sit gravius. Cic. Qu'as- 
tu à —7? Quid habes ad hAæc? Cic. 
Mais, objecteras-tu, je ne suis pas 
coutent..…., At enim dices, me pænitel. 
Ter. || 2° Reprocher. Objicëre, to, is, 
jeci, jectum. act. Cic. Objectare, act. 
Sall. : Ohjecter à qqn la bassesse de 
sa naissance, Alicui ignobilitatem 
objicére. Cic, 11 m'objecle que j'at 
été à Baïes, Objicit mihi me ad 
Baiïas fuisse. Cic. Voy. RFPROCRER, 

OBJECTION, 8. f. Diffculte qu'on 
oppose. Contradictio, onis, f. Quint. 
: Les vbjections qui nous sont faites, 
Contradictiones nobis oppositæ. Quint. 
Faire des — à qqn sur ce point, 
Alicui de ist& re aduersari, dép. 
Plaut. Faire à qqn les mèmes —, 
Eadem contra aliquem dicère. Cie. 
Objection qu'on fait à un philusophe, 
Id quod contra philosophum dicilur. 
Cic. Faire des objections qui se ré- 
futent sans peine, Contradictiones 
eas ponère, quibus facile responderi 
potest. Quint. léfuter des —, Con- 
tradictiones solrére. Quint. 1| y a À 
cela deux sortes d'—, Dus ceuss 
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duic rei adversantur. Cie. I n'y a pas 
d'objection possible, Contradiclioni 
locus non est. Quint. Cela ne souffre 
aucune —, oc in confesso est. Cic. 
Saos —, Nullo contradicente. Suet. 
ONJET, 5. m. 1° Tout ce qui se 
presente à la vue; Tout co qui se pre- 
scnte à l'esprit, tout Ce qui nccupo 
l'esprit; et, en gèn., Chose. Res, ei, f. 
Cic. Voy. cuoss. || 2° Tout ce qui 
touche, affecte les sens; Tout ce qui 
meut, occupe les facultés de l'âme : 
Les vbjets des sens, Lies quæ subjeciæ 
sunt sensibus. Cic. Ea quæ subjecta 
sunt sub sensus. Cic. Res subjectæ na- 
furæ senhenti. Cic. Juger de la vérité 
p'est poiat un objet des sens, Judi- 
cium verilalis non est in sensibus. 
Cic. Ce qui est l'— de la vue, Id 
quod in cernendi sensum cadit. Cic. 
Ce qui est l'— de l’ouïe, Id quod au- 
ribus percipitur. Cic. La vérilé est 
j'— de l'entendement, Veritas nru- 
dnliz subjecta est. Cic. || 3° Maticre 
d'une science, d'un ouvrage, d'une occu- 
pation. Muteria, æ, f. Cic. dlateries, 
ei, f. Cie. Propositum, 1, n. Cic. : 
Assiguer un objet à la divinalian, 
Maieriam divinutioni dare. Cic. Dé- 
termiuer l'— de la question, Erpla- 
nare quid illud sit de quo disputetur. 
Cic. L'— qu'une science considère, 
L'— d'une science, daterta quam 
fractat ou in quä versatur (scientia). 
Cic. Cela est, Cela fait l'— de moa 
ministère (d'avocat), Jlla res ad meum 
officium perfinel. Cic. Ces sciences 
ont pour — la recherche de la vérité, 
Ex aries in veri invesiigalione ver- 
santur, Cic. La partie de la philoso- 
bie qui a pour — la raison, qui à 
es dieux pour —, Philosophiæ pars 
quæ est in ratione. Cic. quz ad deos 
spectat. Sen. Faire d'une ch. l’— de 
lontes ses medilations, Omnes cogi- 
taliones ad rem intendÿre (0, is. tendi, 
fentum). Liv. Cela n'a aucun rapport 
avec l'— de ce livre, Ad hujus libri 
istitutum illa nihil pertinent. Cie. 
S'ecarler de son —, À proposilo de- 
clinare, n. Cic. Revenons à natre —, 
Ad rem redeamus. Cic. || 6° Motif d'un 
gentiment, d'une action = Être l'objet 
de nwn affection, À me amari, pass. 
Cic. L'afection dont nous sommes 
l'—, Noster amor. Cie. Pompée, l'— 
de notre affection, l'ompeius, nostri 
amores. Cic. Cérès est l'— d'un culte 
privé el public, Privatim ac publice 
religio est Cereris. Cic. Il continua 
à repousser on culle dont il sera 
l'—, Perstitit aspernari sui culium. 
Tac. Il a été jusqu'ici l'— constant 
de mes éloges, Eum laudaui semper. 
Cic. Ce qui est l'— de tes vœux, 
Id quod exoptas. Cic. Tu es l°— de 
lontes ses préorrunations, Omnes 
ejus curæ ad le referuntur. Cic. Ils 
élaient l’— de l'atlention des dieux, 
Diis curæ erant. Sall. Ta fidélité est 
pour moi l'— d'un doute, Mihi venit 
in dubium fua fides. Cic. Ceci n’a 
jarmais fait l'— d'un doute, oc nullä 
est unquam dubilatione versalum. 
Cic. Cela ne fait pas l'— d'un doute, 
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De hoc nihil dubitatur. Quint. Être 
pour qqn un — de risée, Alicui esse 
udibrio. Liv. Notre petite taille eat 
un — de risée pour les Gaulois, 
Corporum brevilas nostra Gallis con- 
femplui est. Cæs. Rome sera pour eux 
un — de dérision et de mépris, Ro- 
mam irridebunt atque contemnent. Cic. 
(Sabinus] devenait un — de mépris, 
n conlemplionem veniebal. Czs. De- 
venir un — de blâme, In vilupera- 
fionem cadëre. Cic. Elre l'— de la 
réprobation générale, Communi ma- 
ledicto notari. Cie. Etre un — de 
haine pour qqn, Esse alicui odio. Cic. 
Devenir j'— de la haine, un — de 
bhaiue, In odium venire. Cic. pervenire. 
Nep. Être pour les ennemis on — 
d'énouvante, Terrori hostibus esse. 
Cæs. Être l'— d'un débat, In contro- 
versiam venire, Cic. Ce qui est de l'— 
la discussion, Id quod in deliberatio- 
nem cadit. Cic. Le fait est i— d'une 
contestation, Res confroversiam facit. 
Cic. Pour que celte discussion ne 
fl point sans —, Ne ea disputatio 
frustra haberetur. Cic. Je crains que 
celle joie ne soit sans —, Vereor ne 
hæc lætilia vana evadat, Liv. || 6° But, 
fin qu'on se propose. Propositum, i, n. 
Cic. Finis, is, m. Cic. Consilium, ii, 
n. Cic.: L'objet de la conduite de 
qqn, [d cujus causä aliquis facit ali- 
quid. Cic. L'— de celle facullé est 
de persuader, Finis ejus facultatis 
est persuadëre. Cic. L'— par excel- 
ience de la sagesse polilique est 
de voir... Id est caput civilis pru- 
dentiæ, vidére. Cie. Cetle honnételé 
qui est l'— de nos recherches, [lo- 
nestum id quod erquirimus. Cic. Toua 
les arts ont un — qu'ils se propo- 
sent, Omnes artes habent finem ali- 
quem proposifum, ad quem lendunf. 
Quint Arts qui ont pour — de 
charmer les yeux, Arles quæ ad vo- 
luntatem oculorum lendunt. Sen. La 
méditation a pour — la recherche 
de la vérité, Cogitafio in vero erqui- 
rendo versatur. Cic. Le lout a pour 
— de vous faire savoir, Summa 
illuc pertinet, ut sciatis. Cic. (L'ar- 
rangement des mots) a pour — 
l'énersie ou la douceur des sons, 
Gravilati vocum auf suavitafi servit 
de servire, 10, iui et ii, ilum, n.). 
ic. Avoir la gloire pour —, Gloriæ 
servire. Cic. Ils ont pour — d'apai- 
ser, Propositum est his placare. Cic. 
C'est là son —, Voilà aon —, Eo 
tendit. Brut. ap. Cie. Remplir son —, 
Propositum assequi, ap Cic. Pour 
quel —? Quo consilio ? Ter. Pour cet 
—, Ad hane rem. Cic. Voy. aor 3°. 

ODJIURGATION. 5. f.C. RKPROCIIE. 

OBLAT,S. m. Membre d'un certain 
ordro religieux. * Oblatus, i, m. Eccl. 

ONLATION, s. f. 1° Action d'offrir 

q. ch. à Dieu. Mblatio, onis, f. Tert. 
| 2° Chose offerte à Dieu. Voy. or- 
FRANNE. 

ONLIGATION, s. f. 1° Nécessité. 
Neressitas, atis, f. Cie. = Obligation 
de partir, ÆEreundi necessitas. Cic. 
Qui est d'—, C. osLiaarToins. Im- 
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oser l'— de faire, Être dans l'— de 
aire, Voy. rorcen 5°. || 2° Lien, En- 
gagement qui impose quelque devoir. 
(Obligation morale] Officium, ü, 0. 
Gie. (Tache à remplir) Munus, neris, 
no. Cic. = C'est une obligation reli- 
gieuse d'enterrer [ces] chiens, Obrui 
canes religio est. Plin. Remplir 
toutes lea obligations de l'amitié, Um- 
nia officia amniciliæ servare. Cic. 
La reoommée t'impose de lourdes 
—, Onerat le fama. Cic. Je me 
fais une obligation d'étre.…., Statuo 
miï eam legem ut sim. Cic. Chose 
d'—, C. oBLiGATOIRs. VOy. Davoin 
{sabsl.) Lo, || 3° Lien de droit par 
lequel on est astreint & donner, à faire 
ou â ne pas faire qq. ch. Obligatio, 
onis, f. Cic. Dig. = Contracter une 
obligation, Obligationem contrahère. 
Gaj. L'— s'éteint, Obligatio ezxstin- 
guitur, P.-jet. Être déchargé d'une 
—, Obligalionis onere levari, pass. 
Papin. — légale de prêter serment, 
Legitima jurisjurandi adactio. Liv. 
Il 6° Acte par lequel on s'oblige & 
payer, à donner, 4 faire qq. ch. (En 
gen.) Obligatio, onis, [. Lodesr. (En 
parl. d'argent) Nomen, minis, n. Cic. 
: Prèler de l'argent par obligation, 
Nomen facëre. Cic. Acquitter une —, 
Nomen dissoluëre ou erpedire ou erpli- 
care. Cic. Faire honneur à sea obli- 
alions, Nominibus respondère. Cic. 
a première obligation n'est plus 
valable, Ezxspirat prior obligatio. 
P.-jet. || 6° Lien de reconnaissance. 
Gratiæ debitio (onis), f. Cic. = J'ai 
des obligations à ma femme, de 
l'obligation à Loua les gens de bien, 
Uxort obnoxius sum. Ter. Bonis om- 
nibus debeo. Cic. Qui a quelques obli- 
gations à César, Nonnullo Cæsaris 
eneficio affectus. Cæs. Je lui ai de 
grandes —, Magna ejus sunt in me 
merila, Cic. | m'a de grandes —, 
Alarimo meo benefcio est. Cie. pe 
time de me merilus est. Cic. Avoir de 
grandes — à cetle école, Magnam 
huic palæsiræ gratiam khabeère. Cic. 
Qui «a les plus graudes — à qqn, 
Mazimis beneficit vinculis obsirictus 
aleud. Cic. Je lui ai des — infinies, 
i sum obstrictus memorid beneficit 
sempitern&. Cic. Je lui ai tant d'obli- 
gation, Tanfo sum devinctus ejus be- 
neficio. Cic. Il n'est ersonne à qui 
j'aie autant d'—, Nemo est cujus 
oficiis iam sim devincius. Cic. Je 
Lai plus d'— qu'à Milou, Plus tibi, 
quam Miloni, debeo. Cic. Qui a des 
obligations à qqn pour des services 
personnels, Obnorius alicui ex pri- 
valis negolfiis. Sail. Il l'avait une 
obligation toute récente, Il l'avail 
— d'un bienfait récent, Tibi eral 
obstrictus beneficio recenti. Cic. Rap- 
peler les obligations que nous lui 
avons, Commemorare quantum illi 
debeamus. Cic. Je ne lui avais au- 
cune obligation, Obligatus ei nihil 
eram. Cic. || 8° T. de politesse : Je 
t'en aurais bien de l'obligauon, Voy. 
noui0k do. , 

OBLIGATOIRE, adj. Qui oblige a 
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La loi est obligatoire, Ler omnes 
mortales alligat. Cic. Les plébiscites 
sont obligaloires, Plebiscita omnes 
tenent (de tenère, eo, nui, lenturn). 
Liv. Charge obligatoire, Onus in- 
excusabile. Ulp. Engagement deveau 
—, Commisra sponsio. Liv. 

O0LIGÉ. És, part. passé d'OBLIGER, 
Voy. ce v. |} Ad. 4° Qu'on ne peut se 
dispenser de faire. C. roncé (ad).) 1°. 
|| 2° Attache a qqn par un lien de recon- 
naissance, redevable. Alicui obligatus 
(a, um). Cic. obstrictus. Cie. = Je suis 
obligé à tous les geus de bien, Bonus 
omnibus debeo. Cic. 11 l'était — d'un 
bienfait récent, VOy. OBLIGATION 5°. 
| 30 T. de remerciment, de politesse : 

e te serai obligé, Amabo ou Amabo 
te. Cic. Je te suis hien — relativement 
à {cette] petite dette, De raudusculo 
mullwm le amo. Cic. Nous le sommes 
très — de nous avoir procure ces 
choses à bon marché, Te mulium 
amamus, quod ea abs fe parvo curala 
sunt. Cic. Je te serai très — de faire 
ea sorte..…., Gralissimum mihi feceris, 
si curaris. Cic. || Elhpt. Bieo oblige, 
C. 2 wmuci. 

Osuioé, 6m, s. m. f. Celul, Celle à 
qui on a rendu service : Les bienfai- 
teurs et les obliges, Obligantes et 
obligati. Sen. Tu feras de moi ton 
obligé (ou 1on obligée), Me obligubis. 
Pl.-j. Je ae me crois pas lon bien- 
faiteur mais ton obligé, Non dare 
tibi beneficium videor, sed accipèëre a 
te. Cic. Je me réjouis d'être lun — 
(ou ton obligée), Lætor te de me esse 
oplime merifum. Cic. 

OBLIGEAMMENT, advy. D'une ma- 
nlère obligeante. Officiose. Cic. Beni- 

ne. Cic. henevole. Cic. Comiter. Cic. 
Tumane. Cic. Humaniter. Cic. : Très 
obligeammwenl, Perofficiose. Cic. Per- 
Aumanuer. Cic HMumanissime. Peir. 

ONLIGERANCE., 5. f. 1° Disposition 
à rendre service. Benevolenha, z, Î. 
Cic. Benignutas, atrs, f. Cic. Muma- 
nclas, f. Cac. Comitas, f. Liv. = Faire 

q. ch. par obligeance, Aliquid of- 
Adiose facrre. Cic. Qui moutre de 
l'—, C. osuGeant. || 2° T. de poll- 
tesse = Aie, Ayez l'obligeance de, 
VOY. COMPLAISANCE 3°. 

ODLIGEANT, part. prés. d'osut- 
GER, Nes ce v. || OBLIOEANT, ANTE, 
adj. 1° Eo parl. des pers. Qui aime 
à rendre servico = Obligeant, — pour 
qu, Officiusus, à, um (in aliquem). 
dr. Comis, m. f.,e, n. (erga ali- 
quem). Cic. Humanus, a, um lerga 
aliyuem). Cic. Très —, Perhumanus. 
Cu. jj 20 En pari. des ch. Aimable, 
agreable. Benignus, a. um. Cic. Cumus, 
m.f.,e,n. Liv. Humanus, a, um. Ter. 
Cic. : Caractère obligeant, Hrmanum 
ingemium. Ter. Air —, Vultus beni- 
gnus. Liv. Recevoir (comme hôte) un 
accueil —, Comi hospitio accipi, pass. 
Liv. Paroles obligeantes, Sermo be- 
nignus. Liv. Écrire à qqn une lellre 
très ohligeante, Perhumantter ad ali- 
que scribËre. Cic. Avoir pour qqu 

e3 attentions très obligeantes, Per- 
officiose aliguem observare. Cie. À 
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So Flatteur pour qqn : Dire à qqn des 
chosesobligeantes, Voy. AGRÉABLE 20. 
OBLIGENR, v. act. 1° Astroinüre, 
assujettir. Adsfringère, o, is, strinxi, 
striclum, act. Liv. = Obliger les sol- 
dats aux privalions, Afilites parsi- 
moniä adstringère. Liv. Êlre obligé 
a la retenue, Ad femperantiam ad- 
stringi. Pl.-j. || 2° Porter 4, excitor à 
: Obliger qqn à faire, Aliquem im- 
pellëre (o, is, puli, pulsum) ad fa- 
ciendum ou ul factat. Cic. incitare 
ad faciendum. Cic. Voy. BxCITER 1°. 
I 3° Contraindre à, forcer à ou de : 
bliger qqn à faire, de faire, Ali- 
quem cogère (o, is, egt, aclum) ad fa- 
ciendum. Nep. facëre. Cic. uf facial. 
Cic. Voy. roncen 5°. || 4° Lier qqn 
par un acte public ou privé, par un 
devoir. Obligare, act. Cic. Liv. Dig. 
Obstringére (voy. 1e), act. Crs. Cic. 
: Être obligé par un engasemeaul, 
Sponsione obligari. Liv. Obliger par 
un traite, par un serment, Ubsirin- 
gYre [œdere. Cic. jurezurando. Cæs. 
Les lois qui l'obligeut, Leges quibus 
est adstricitus. Cic. La loi l'oblige, 
Ler eum fenet (de fenëre, 60, lena, 
tentum). Cac. Liv. La loi —, Une 
seule loi obligera tout le monde. Ler 
omnes mortales alligat. Cie. Omnes 
lex una continebit (de continère, eo, 
es, tinui, tenium). Cic. Être obligé 
par une promesse, Promisso leneri. 
pass. Cic. || B° Engager qq. ch. par 
un acte = Obliger ses biens, ses do- 
maines, Obligare bona sua. Vitr. 
prædia. Suel. || 6° Rondre service à 
qqn. De aliquo bene mereri ou pro- 
mereri (eor, éris, rilus sum), dép. 
Cic. Aliquem adjuvare (0, as, juvi, 
jutum). Cic. Alicui bene facëre (io, 
is, fear, factum), n. Cic. benigne fa- 
cére, n. Ter. Cic. Alicui commorlare, 
n. Cic. Præsio dx.) alicui esse (sum, 
es, fui. futurus). Cic. : Prêt à obliger 
beaucoup de gens, Paratus ad bene 
de multis promerendum. Cic. Servius 
obligea beaucoup de monde, Servius 
præstu multis fuit. Cic. Obhiger beau- 
coup qqn, De aliquo opilime mereri. 
Cic. Je l'ai grandement obligé, AMa- 
ximo meo bencficio est. Cic. Obliger da- 
vaolage cerlaines personues, MMereri 
melius de quibusdam. Cic. [Celui] qua 
t'a obligé, De te bene merilus. Cie 
lis obligent celui dont ils attendent 
le plus, À quo plurimum sperant, ei 
inserviunt {de inservire, 10, fui, 
itum, n.). Cie. Obiiger qqn dans ne 
allarre, en qq. ch., Alijuem in re 
adjurare. Cic. Alieui re ou in re 
commodare. Cic. Zèle à —, Stu- 
dinm commodandi. Cic. || 7° Terme de 
politesse : Tu m'ohbl'gerais fort d'a- 
voir soin, Graliseimum mihi fecens 
st curaris. Cic. VOY. COMPLAISANCE 0. 
IL 8° Faire plaisir. Eo parl. des ch. 
Juvare, 0, as, juvi, jutnum, juvaturus, 
art. Cic. : Tu ne peux rien faire qui 
m'oblisn davanlize, [oc mi gra- 
fins facŸre nihut potes. Cic. Voy. 
AOUÉEN 39, AGRÉABLE 2. 
S'on.106n, v. 1° RéQ. S'engager par 
us acte, par une promesse. Se obli- 
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gare. Cie. Se obstringëre (0, ts, 
strinzi, sfrictum). Cic. Liv. = Slobli’ 
ger par un engagement, Sponsions 
se obstringère. Liv. Je me suis obligé 
par celle leltre comme par un en- 
fagement, Aje Aac epistolä, quasi pi- 
gnore, obligavi. Pig: S'obliger pour 
qqn (= lui servir de caution), oY. 
CAUTION 29. S'— envers qqn, S'— 4 
faire une ch., Voy. S'encacen 1°. F 
3° Rècipr. Se rendre service mutuelle- 
ment : S'obliger à l'eavi, Officiis inter 
se cerlare, n. Cic. 

ODLIQUE, adj. 1° Qui est de blais 
ou inclinée. Obliquus, a, um. Cic. A 
2° Pig. indirect, detourné. Voy. ot- 
TOUnNÉ 20, || 30 Fig. Qui manque de 
droiture, de franchise. Voy. æqui- 
voque 2e. || 4° T. de grammaire. Obli- 
quus, a, um. Varr. 

OBLIQUEMENT, adv. 1° De biais 
Oblique. Cic. = [Le pouce] s'étend 
vbliquement, In obliquum porrigitur. 
Plin. Labourer une montagne —, 
Transversum montem sulcare. Col. 
S'acheminer — le long de la monta- 
gne..., Obliquo monte tendre, n. Liv. 
11 29 Fig. Indirectement. Voy. ce m. 
1 3° Insidieusement. Voy. ce m. 

OBLIQUER, v. 0. Aller on ligne 
oblique =: Obliquer à gauche dans sa 
narche, Îier ad Lzvam flectère (0, 
is, flezi, flerum). Liv. L'armée obli- 
que à droile, Agmen ad deriram re- 
torquelur (de relorqueri, cor, fortus 
sum, pass.). Cæs. 

OBLIQUITE, s. f. 4° inclinaison. 
Obliquitas, atis, f. Plin. || 20 Fig. 
Manque de droiture. C. rounsERs, 
PERFPiDIE. 

ONLITÉRATION, s. f. C. RATURE. 

OULITERER, v. act. 40 Effacer 
(pr. el fig.). Voy. ce m. || 2° Qqf. 
Obstruer. Voy. ce m. 

ONLONG, onave, adj. Plus long 
que large. Oblunqus, a, um. Liv. 

OUNOLE, 8. f. 1° Poids athenlen (= 
15 ceotigr.). Obolus, i, m. Cels. Plin. 
I 2° Monnaie athenienne (= 16 ceo- 
limes). Obolus, i, m. Ter. Vitr.s 
Pièce de trois oboles, Triobolus, i, 
m. Plaut. || 3° Faible somme d'argent. 
C. Liann 20. 

OBOMNREN, v. act. Couvrir do s08 
ombre. fbruinbrare, act. Ov. Just. 

OUREPTICE, adj. Obtenu en talsant 
une verite. Obrepticius, a, un. C..TR 

ONNEPTICEMENT.adv. D'une ma- 
niere obreptice. Per obre. tionrm. l'ip. 

OUNEP TION, 8. f. Relicence. Obrep- 
tio, onis, [ Up. 

ONSCÈNE, adj. Qui blesse ouverte- 
ment la pudeur. Obscenns, a, um. Cic. 
: Un pou vhsrène, Sububs-enus. Cic. 

ONSCÉNITÉ, s. f. 1° Dufaut do ce 
qui blesse ouvertement la pudeur. Nb- 
scenitns, atis, f. Cie. || 2° Parole, 
Action, Image obscbno : C'esi ane ob- 
scénité, Obscenumn est. Cic. Une — 
‘= uu mot obscène), Obscenum ji) 
:crbum (ti), n. Sen. Des obscénitès, 
(En gén.) Obscena, orum, n. pl. Quini. 
(Des tableaux obacènes) Mbscens 
(arum) tabellæe (arum), f. pl Prop. 

OBSCUR, uns, adj. 1° Sombre, 
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L n'est pas éclairé. Obscurus, a, um. 
ic. Cæcus. Cic. =: Chambre obscure, 
Eo gén.) Cubiculum obscurum. Plin. 

(as fenètre) Cærcum cubiculum. 
larr. Nuit —, Noz obscura. Virg. 
[| 2° En pari. du temps. Très cœou- 
vort, très brumeux. Caliginosus, a, 
um. Cic. Voy. couvæuT 8°. || 3° En 
arl. des couleurs. Fonce, Chargè = 
ouleur obscure, Infuscus color. Col. 
Voy. { roncé. || 4° Qaf. Peu marque 

u distinct. Obscurus, a, um. Cic. | 

o Fig. Qui n'est pas bien Intolligible, 
difficile 4 saisir. (En géa.) Obscurus, 
a,um. Cic. Cæcus. Cic. (Enveloppé 
Involutus. Cic. Opertus. Cic. (Em- 
brouille) Perplerus. Liv. (Équivoque) 
Ambiguus. Cic. = Oracles obscurs, 
Oracula obscura. Cic. Les réponses 
obscares d'Apollon, Apollinis operta 
(s..e. responsa). Cic. Expliquer Îles 
choses —, Res involuias erplicare. 
Cic. Le sens obscur des songes, 
Somaiorum obscuritales (um), f. pl. 
Cic. Droit —, Obscurum jus. Cic. 
Termes obscurs, Ambigua verba. Cic. 
(S'exprimer] d'une mauière ubscure, 
en termes obscurs, Abscondite. Cic. 
Obscure. Cie. Narration obscure, O6- 
seura narralio. Cic. Exorde un peu 
obseur, Ingressio subobscura. Cic. 
Discours renda — par la rapidilé 
du débit, Celeritate cæcata orulio. 
Cie. Heraclite est très —, Heraclitus 
valde obscurus est. Cic. Réponse ob- 
scure (à dessein), Perplerum respon- 
sum. Liv. || 6° De condition peu re- 
levés, d'humble origine. Obscurus, a, 
um, Cic. Ignubilis, m. f., e, n. Cic. 
Humilis, e. Cic. l'enuis, e. Cic. : Qui 
est d'une naissance obscure, Obscu- 
rus. Cic. Obscuro loco natus. Cic. 
Isso d'ancêires, de parents obscurs, 
Obseuris ortus majoribus. Cic. Hu- 
milibus parenfibus nalus. Cie. || 7° 
ui manque de notoriele, sans renom. 

bscurus, a, um. Cic. Ignobilis, œ. 
f.,e, 0. Cic. Inglorinus, a, um. Cic. 
2 Les artisles les plu- obscurs, Igno- 
brlissima artifices. Plin. Vivre obscur, 
In obscuro vitam habëre. Sall. Nom 
—, Nomen obscurum. Czs. Vie ob- 
geure, Ingloria vita. Cic. || 8° In- 
connu, cache, mystérieux, Obscurus, a, 
un. Cic. Czcus. Cic. Tenebricosus. 
Cic. : Obseures destinées, Cæca fata. 
Hor. Cette époque fort obseure de 
ls première jeunesse, [llud tencbri- 
cosisstmum (empus ineuniis æiairs 
tur Cic. 

OUSCURCIR, v. act. 1° Diminuer 
la clarle. Ubs-urare, act. Cic. ticcæ- 
cars, acl. Liv. : Une brume épaisse 
avait vbscurei le jour, Densa caligu 
dum occæcaverat. Liv. La lueur de 
la lampe est obscurcie par l'éciat 
do soleil, Lumen lucernæe luce solis 
obscuratur. Cic. Ciel obscure par la 
agit el par les nuages, Czlum nocte 
alque nubibus obceuratum. Sall. || 
3° Pr. et Fig. Diminuer la faculte de 
mir, de discerner. Obscurare, act. 
Plin. : Vue obscurcic, Obscuratus 
visws. Plin, Obseurcir les esprits, 
Animos occæcare. Liv. Le vin obscur- 
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cit la raison, Obumbratur vino sa- 
pientia. Plin. Esprit obscarci, Hebe- 
tafum ingenium. PI.-j. [Homme] dont 
la raison est obscurcie, est — par la 
passiou, Animo cæcus. Cie. Occæcatus 
cupidilate. Cic. || 3° Fig. Rendre moins 
intelligible. Obscurare, act. Cic. Suet. 
Ocezcare, act. Cie. Col. : Obseurcir 
san style à force d'affectation, À ffecta- 
fione stilum obscurare. Suet. — les 
choses les plus claires, Clarissimis 
rebus fenebras obducère (o, is, duxr, 
ductum). Cic. Méthode que les ténè- 
bres de l'ignorance ont obscurcie, 
Ratio ignorantiæ fenebris occzcata. 
Col. j| 4° Rendre moins visible, voiler = 
Obscurcir la vérité, Verttatem obscu- 
rare. Quint. {| Be Tornir, effacer, 
éclipser. Obscurare, act. Cic. =: Ob- 
scurcir la gloire de ses ancêtres, 
Afajoribus suis fenebras offundère (0, 
is, (di fusum). Cic. Voy. écuipsea 20. 

'OBSCUNCIR, Y. prou. 1° Perdre 
de sa clarte. Obscurari, pass. Cic. : 
Le soleil s'étant obscurci, Obscurato 
sole. Cic. |] 2° Pr. el Fix. Perdre de 
sa faculté de voir, de discerner : La 
vue s'ubscurcil, Oculi hebescunt (de 
hebescère, 0,8. parf. nisup.. 0.). Suet. 
Oculorum acies hebetatur (pass). Plin. 
L'esprit s'—, Mentis acres hebescit. 
Cic. 1j 3e Fig. Devenir moins intolli- 
gible : Des choses évidentes s'obscur- 
cissent, Res aperte obseuriores fiunt 
(de fieri, fo, facius sum, pass.). Cic. 
Il 4° Perdre son éclat (en parl. des 
pierres procicusos) {lebesc®re (voy. 2°), 
n. Plin. Hebetari, pass. Plin. || 6° Fig. 
S'effacer, s'eolipser. Obscurani, pass. 
Cire. : Leur souvenir s'est obscarci, 
Eorum memoria obscuratu est. Cie. 
L'eclat de la vertu ne s'abscurcit j1- 
mais, Virius nunquaim obsolescit fe 
obsolesc#re, 0, levi, 3. sup., n.). Cic. 
Voy. S'arracen 20. 

OBSCURCISSEMENT, s. m. 10° DH 
minution de clarte Ubscuralio, onts, 
f. A.-b-If. Cie Sen. 1 2° l'r. et Fig. 
Diminution de la faculte de voir, de dis- 
corner : L'obscurcissement de la vue, 
Visüs ou Oculorum obseuritas (atis), 
f. Plin. L'— de l'esprit, Cæca (z) 
menfis caligo (ginis), f. Cic. || 3° Ac- 
tion de rendre moins intclligible. * Ob- 
scuralio, onts, f. D'apr. Cic. (Fin., 
iv, 12). S'expr. mieux en tour. par 
un v. Voy. oBscuncin 3°. 

OBSCUREMENT, adv. 19 Avec peu 
de clarte : Voir wbhscurem:nt. fbseure 
ceruere. Cie. | 20 Fig. D'une mamcre 
peu apparente. Obscure Cic. || 8° 
D'une maniere peu intelligible. Obscure. 
Cie. = lire uue ch. vbscurément, A li- 
quid dicendo obsceurare. Cic. Choses 
dites —, Obscure dicra. Quint. Voy. 
AMNIGUMENT. D'une manière équi- 
voqua 40,11 4° Fig. Sans notoriete, 
sans renom. Obscure. Cie. =: Perir vb- 
scureunent, Obscure perire. Cie. Vivre 
—, Voy. ouscyn 7e, 

ONSCURITÉ, s. f. 1° Manque de 
luniere. Tenebræx, arum, (. pi. Cic. 
Obscurilas, atis, f. Plin. : Ohscurilé 
affreuse, Tetræ tenebræ. Cic. On fut 
tout à coup plongé dans l'—, Te- 


ch. de f. 
Cic. Tenebrz, arum, f, pl. Cic. : Les 
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nebræ factæ sunt repente. Cic. Re- 
venir dans l'—, Redire tenebris. Ciz. 


L'— de ia reiraile où il se tenait 


caché, Obscuritas latebrarum quibus 
occulebatur. Tac. 
qui est cache, volle, 
als, f. Cic. Tenebræ, arum, f. pl. Cic. 
Noz, octis, f. Cic. =: Les obscurilés 


] 2° Fig. État de ce 
nconnu. Obscuritas, 


des songes, Somniorum obscuritates. 


Cic. Répandre l'obscurité sur les 


faits, Itebus obscuritaitem et lenebras 


obducère. Cic. noctem ofundëre. Cic. 
lucem eripêre. Cie. Rester plongé dans 


une profonde —, In nocte densis- 
simä latère (n.). Plin. Ces choses 
resleraient plongées dans l'— de 
l'oubli, Ea jacërent in tenebris. Cic. 
Il 3° Fig. Defaut de clarte (dans les 
'esprit). Obscuritas, atis 


obscurités du langage, Orationis te- 


nebræ. Cic. Ces —, Illa obscura (orum, 


0. pl.). Quint. Quand il y a de l'ob- 
scurité dans un texte de loi. Cum est 
in lege alique obscurifas. Quint. Qui 
rrésente de l'—, Obscurus, a, um. 
Cic. Jeter de l'— dans le discours, 
Orationem occæcare. Cic. Répandre 
l'— sur l'esprit des juges, Tencbras 


judicibus offundére. Quint. Tomber 


dans l'—, În obscuritatem incid?re. 
Quint. Dissiper l'—. Obscuritatem 
discutëre. Quint. | 6e Fig. Humble 


origine = L'obseurilé de ls naissance, 


de la famille, et simpl. L'—, Obscu- 
rilas generis, el simpl. Obscuritas, 

. Cic. Ignobilitas generis, et 
sinpl. Ignobilitas, f. Cie. Generis hy- 
militas. f. Sal. Né dans l'—, Voy. 
o8scon 6. | 5° Manque de notorieté, 
de renom. Obseuritus, atis, (. Cic. 
Tenebræ, arum, f. pl. Cic. fgnobi- 
litas, atis, f. Cic. Humilitas, f. Cic. 


2 Vivre dans l'obscurité, [n obscuro 


vifam habère. Sall. Vilam stileutio 
transire. Sall. ,Etatem in tenebris 
agëre. Pl.-j. Tirer une famille. qqn 
de l'—, Familiam obscuram e tenebris 
in lucem evocare. Cic. Aliquem ex 
suts lenchris extrahère. Cic. € lene- 
bris proferre. Pl.-j. Sauver leur mé- 
rite de l'oubli et de !'—, Laudem 
eorum ab oblivione Aominum afque @ 
stlentio vindicare. Cic. 

ODSÉCRATION, 5. f. 1° Sorte de 
figure de rhotorique. Obsecratio, onis, 
f. Cic. || 2° Au pl. Prieres publiques. 
Obsecraho. onis, f. Liv, 

ONSÉDER, %. act. 4° Être assidd- 
ment autour de qqn pour se reudre 
maitre de son osprit : tibseiter qyu, 
Alicujus antmum ubsidère leu, es, 
sedt, sessum). Just aures obsidère. 
Liv. Y 2° importuner par $es assi- 
duites. (Aliguem) oblund/re, 0, 14, 
fudr, tusum. Cie. : Ohséder de 8es 
lettres, Epistolis oblundëre. Cie. — 
de questions. Rogitando enecare (0, 
as, necui, rectum). Ter. || 3° Tour- 
monter assiddment : Être obsédé par 
le malin esprit, et abs. Être —, À 
dæmonio verari, pass. Vulg. || Ce 
souei w'obsède, flec me cura cir- 
cumslai (de cireumsture, 0, sieli, 8. 
sup.). Pl.-j. Une inquiétude — l'ora- 


1170 OBSER 


teur, Solliciftudo oratorem macerat. 
Quint. coquit (de coquère, 0, coxi, 
coctum). Quint. Être obsédé par une 
inquielude. Solhcitudine urgeri (pass. 
de urgère, e0, es, ursi, 8. Sup.;. Cic. 
OD<ÈQUES, s. f. pl. Funerailles 
mpeuses. Funeris esequi et abs. 
Erquis, arum, f. pl. Cic. Voy. ro- 
RÊRAILLES. , 
ONSÉQUIEUSRMENT, adv. D'une 
manière obsoquieuse. Cum nimiä ob- 
sequentiä. L'apr. Cæs. | 
ORNSÉQUIEUX, AUS6, adj. Qui 
porte a l'excès la complaisance. * Nimis 
obscquens (gén. entis). D'apr. Crs. 
OBSÉQUIOSITE, s. f. Dofaut de la 
personne obsequieuse. Nimia (z) obse- 
quentia (æ), f. Cæs. | 
ONSERVADLE, adj. Qui peut être 
observe : [Cela] est observable, Obser- 
vari potes. Cic. | 
ODSERVANCE, 5. f, 1° Pratique 
d'une regle (en matière de religiun). 
Observatio, onts, f. C.-Th. 2 [Il voulut} 
ue Îrs cérémonies sacrees fussent 
‘une nbservance diffirile, Sucrorum 
diigentiam difficilem exse. Cic. || 2° La 
régle même. Observantia, æ, (.C.-Th. 
UDNSERVATEUR, TRICE, 8. M. f. 
4° Celui, Colle qui accomplit ce qui 
est prescrit = Ohservateur exact des 
coulumes religieuses, Diligentissimus 
Ni religionum cultor (oris\, masc. Liv. 
rand — (Grande observalrice) de 
tous les devoirs, Omnis officii dili- 
genlissimus (a). Cie. Omnium officio- 
rum observantissimus (a). Pl.-j. Qui 
est observateur de ses propres pré- 
ceptes, Qui ïpse sibi oblemperat. 
Cie. Être — de sa promesse, du 
traité, ete. Voy. minècs 1°. || 20 Celui, 
Celle qui étudie la nature, les evcne- 
ments, les mœurs fndagator, oris, 
masc. Cic. Indagatrix, icrs, fem. Cic. 
# Othservatenr des phénimènes de la 
nature, Nuturæ indagaior ou specu- 
lator, masc. Cic. — Jun ciel el de: a3- 
tres, Cælr silerumque specinior, masc. 
Liv. — proétraul el allenlf des de- 
fsuts, Acer ac diligens viliorum ani- 
madversor, masc. Cic. Se tourne souv, 
par un v. Vny. onsknvun 2°. || 8° 
Qqf. Espion, espionne. Voy. ces m. 
OBSERVATEUR, TRICE, adj. Portô à 
examiner : Qui a l'esprit observateur, 
Adinvestigandum curiosus(a,um). Cic. 
Échapper à l'œil le plus —, Curiosis- 
simis oculis perspici non posse. Cic. 
ONSENVATION, s. f. 1° Action 
d'accomplir ce qui est prescrit. Con- 
servatio, onis, [. Cic. Obsernantin, æ, 
f. V.-Muz. = L'observation de l'ao. 
cien usage, Prisci moris observantia. 
V.-Mar. L'— des convenances, bDe- 
coris conservalio. Cic. custodia, æ, f. 
Quint, — can:riencieuse du devoir, 
de l'équité, Nfcii religio (onis\, f. 
fic. Rehgio æqutatis. PL.-f. — trop 
minulieuse les precentes, Præcep- 
forum superstitio. Quint. La stricle 
— dea coutrals, Rerum eontractarun 
fides (ei), f. Cie || 2° Action de con- 
siderer avec attention les choses phy- 
siques ou morales; Resultat de cetle 
ation. Observaiio, onis, f. Cic. Ne- 
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tatio, f. Cic. Animaduersio, f. Cic. 
Contemplatio, f. Cic. Consideratto, f. 
Cic, Inspectio, f. Quint. : L'étude el 
l'observation de la nature, Naturz 
nolaîto el animaduersio, Cic. L'— 
des astres, Siderum observatio. Cic. 
Ce qui pourrail s'oppnser a l'— du 
ciel, Quod contemplutiouti eæli offic're 
posset. Cic. [La planète) dont le cours 
échappe le plus à l'—, Cujus est 
martine inobservabilis cursus. Plin. 
Apporter à l'— des choses le Lemps 
el l'exactitude qu'elle réclame, Temn- 
pus el diligentiam ad considerandas 
res adhibère. Cic. Choses dont on a 
acquis la connaissance par une loo- 
gue suite d'observalions, Ea que 
cognifla sunf observaltione diulurnä. 
Cic. Les faites sur le ma- 
niement de la parole ont été re- 
cueillies par les bommes, Quæ ob- 
servala sunt in (ractalione dicendi, 
hæc ab homiuibus notala sunt. Cic. 
Scicaces d'observation, Artes posttæ 
in inspeslivne rerum ou in cognilione 
el æstumalione rerum. Quint. || 3° Ac- 
tion d'epier, surveillance : Les cituyens 
Ont en nbservalion [pour voir com- 
meal chacun se comporte], Homines 
sut in speculis (de specula, z, f.). 
Cic. Je me tlienyrai ea — pour em- 
pêcher qu'on ne vienne, Speculabur. 
ne quis adsit. Plaut. Il resla de loin 
eo — pour empécher qu'on ne vlat 
au secours [du tyran, Procul in prz- 
sudio fuit, ne quis possel succurrère, 
Nep. [La chatte] resta lout le jour en 
—, Toto die prosperit (de prospicèëre, 
io, is, spectum). Ph. Il était en — 
dans le Picénum [avec ses léginas), 
In agro Piceno præsulebat (de præsi- 
dère, e0, es, sedt, sessum, n.). Sull. 
[Soldats] laissés en —, In speculis 
rrlicti Cic. Navire, Barque d'—, 
Speculatoria (z) navis (is), et simpl. 
Speculatoria, æ, f. Liv. Erpluruto- 
rin scupha, f. Veg. || 4° Surt. au 
plur. Remarques sur qq. ouvrage. 
Ubservaliuues, um, f. pl. Suet. : Un 
important recueil d'observations sur 
le vieux langage, Non mediocris silva 
observalionum sermonis antiqui. Suet. 
Voy. ANNOTATION, ANNOTER. || 6° Re- 
flexion, objection. Vov. ces m. || 6° Re- 
proche. Anunadvwersio, onis, [. Cic. 
Voy. nernocus. 

ORSERVATOIRE. 8. m. Lieu d'où 
l'on fait des observations (surt. astro- 
nomiques). Specuia, æ, f. Varr. (ic. 

ONSENVENRN, v. art. 4e Accomplir 
ce qui est proscrit. Servare, act. Cic. 
Observare, acl. Cic. Conservare, act. 
Cic. Tenére. 60, es, tenui, lentum, acl. 
Cac. Custodire, io, is, ivi et ti, ttum, 
act. Plin. Quint. : Observer une lon, 
Legem observure. Cic. colrre (o, is, 
lui, cultum). Cie. Voy. on&in. — une 
coutume, l'usage, Bforem tenère. Cic. 
Consuetudinem servare. Cic. les 
règles du langage, Megulam loquendi 
cusfudire. Quint. — [dans la prose] 
une mesure et un noinbre, Bodum 
et numerum servare. Cic. — la jus- 
tice, Justitiam servare. Cic. — la con- 
vepance, Decorem cuslodire. Quint. 
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Attentif à — les lois de la bien. 
séance, Aftentus ad decoris conserva- 
lionem. Cic. — l'ordre (des choses), 
Ordinem servare. Cic. tenêre. Cie. — 
tes riles religieux, Religionibus pa- 
rêre (60, 68, rui, rifum), n. Cic. — 
les fêtes, Ferias custodire. Plin. Cé- 
rémonmies plus régulièrement obser- 
vées, Habilæ rectius cærimontz. Tac. 
Il obierve ses propres préceples, 
Ipse sibi obtemperal (n.). Cic. Ob- 
server son serment, sa parole, Jus- 
Jurandum conservare. Cic. In fide 
siare (0, as, steti, stafurus), n. Cic. 
_— fidèlement un engagement, In 
paclione manère (eo, es, mansi, man- 
sum), n. Nep. — le traité, Stare pacte 
(à l'abl.). Liv. —la trêve, fndutias con. 
servare. Nep. || 2° Considerer avec et- 
tention, étudier (les ch. physiques ou 
morales). (Eu gen:) Observare, act. 
Cie. Servare, act. Cic. Inspicére, ie, 
is, speri, speclum, acl. dc. (Très 
altentivement) Contemplari, or, anis, 
atus sum, dép. Cie. : Observer le 
cours des asires, Motus siellarum 
observare. Cic. siderum spectare. Just. 
— Île cel, les signes célestes (ea 
arl. des augures), De cæzlo servare 
freut.). Cic. — la pvsition des as- 
tres, Siderum spatia dimetiri (ior, 
fris, mensus sum — mesurer), dép. 
Tac. — le temips (eo parl. des na- 
vigateurs), Tempestales captare. Liv. 
— des entrailles, Ezxta inspic?re. 
Cie. — avec soin et de tous côtés 
la nature d'un lieu, Loci naturam ab 
omni parte contemplari. Liv. — l'état 
des affaires, Res inspicère. Liv. — 
les bomines, In homines infueri (eor, 
éris, luitus sum), dép. Cic. Pièce 
où les caractères sont bien observés. 
Morata recte fabula. Hor. || 3° Épier, 
surveiller. Speculari, dép. (ace.). Sal 
Explorare, act. Cæs. Observare. acl. 
Cic. Servare, act. Cæs. Perscrulari, 
dép. (acc.). Cic. : Bien des ÿeur 
t'abserveront, Muliorum oculi fe spe- 
culabuntur. Cic. Observer le visage 
de qqo. des grands, Vultum alicujus 
scrulari. Tac. Circumspectare core 
prüuipum. Liv. Il ob:ervait os 
mouvements, fltinera nuostra serve- 
bat. Cæs. Observer dn centre les 
deux ailes de son armée, Cornua 
sua ez medio circumspicére (woy. 2°). 
Liv. — comment chacun se conduit, 
Observare quemadmodum sese unus- 
quisque gerat. Cic. Voy. érixe 1e. ÿ 
4° Remarquer. Notare, act. Cic. Ani- 
madverlëre, 0, 13, verfi, versum, act 
Cic. Attendre, o, is, tendi, lenium, 
act. Cic. : Observez la stupidité de 
cet bumme, Stuporem hominis allen- 
dite. Cic. 1} rendit compte de ce 
qu'il avait observé, Renuntiavit ns 
persperisset (vo. 2°). Cæs. On vd- 
serve tout ce que tu fais, Animad- 
vertitur quidquid facis. Cir. Nous ob- 
servons que cela arrive, Notamus id 
accidFre. Plin. Observer daos les 
écrits de Cicéron que, In libris 
Ciceronis deurehendére (0, is, hendi, 
Rensum), et la prop. info. Tac. Vor. 
REMARQUER. | Faire observer à qqa 
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el'art n’est pas d’un grand secours, 
Liiquen monère (e0, es, nui, nifum) 
artem non mulfum juvare. Cic. On 
nous fait — avec raison qu'il ne 
faot pas faire remonter les causes à 
l'origine, Recte monemur causas non 
ab ultimo esse repsiendes. Quint. Voy. 
AVERTIR. 

S'ossmvER, Y. 1° Récipr. Se re- 
garder l'un l'autre avec attention : lis 
s'observent l’ua l'autre, Alius alium 
circumspeciant. Liv. Voy. S'Exaui- 
Ken 2e. || 20 Ref. Être circonspect 
dans ses actions, dans ses paroles. 
Dicta factaque sua circumspicre (io, 
is, spezi, spectum). Liv. Cireumspecte 
facëre (io. 1s. feci, factum), n. Quint. 

OBSESSION, S. f. Action d'ob- 
séder; État de celui qui est obsede : 
Voyant l'obsession où sun frère 
teoait son père, Cum obsideri aures 
patris a fraire cerneret. Liv. Voy. 
ousénen 1e. 

ODSIDIANE 00 OBSIDIENNE, 3. 
f. Verre volcan:que. Obsianus ti; lapis 
(dis), m. Plin. = Qui est en obsi- 

ience, Obsinnus, a, um. Plin. 

OBSIDIONAL, ALS, adj. Relatif 
aux sièges. Obsidialis, m. f., e, n. 
Liv. Obsidionalis, e. Gell. 

ODSTACLE, 5. m. 1° Ce qui em- 
pêche de passer : empêchement mate- 
riel. Obez et Objez, icis el jicis, m. 
f. (rare en prose: inus. aux nomin., 
én. et dat. sing., et au gén. pl.). 
Liv. Pl.-j. S'expr. ordin. au moyen 
d'un v., comme Obstare, o, as, stiti, 
staturus, n. Cic. où Objaceére, e0, es, 
jacui, s. sup., n. Liv. on Occurrire, 
0, is, curri, cursum, 0. Plin. Quint. 
(= être, se présenter devant); ou 
ien Opponére, 0, is. posui, positum, 
act. Cic. ou Objicère, io, ts, jeci, 
jectum, act. Liv. (= placer devant) : 
Passer à travers les obstacles qui 
barrent les routes, [re per obices via- 
rum. Liv. Route fermée par un obs- 
tacle, Via obice clausa. Liv. Ils trou- 
vèreot un — formé par un amas de 
ierres, Saxorum objacentem molem 
invenere. Liv. Routes pleines d'obs- 
lacles, Jfinera impeilita. Cæs. Terrain 
ui oppose à la marche de nomhreux 
ou de grands) —, Locus impeditissi- 
mus ad iler faciendum. Brut, ap. Cic. 
Point d'— (= de barrières qui empé- 
chent d'entrer), Nullæ obices. Pl.-j. 

arter, Lever tous les —, Omnia 
remcvèére quæ obsiant ou impediunt 
(voy. 20). Lie. Chemin libre d'—, lter 
erpeditum. Cæs. Routes débarrassees 
de tout obstacle, Liberata itinera. 
Liv. Course qui est sans —, Cursus 
liber. Liv. Sans —, Erpelite. Cic. 
Libere. Cic. || Si une montagne, si 
une rivière fait obstacle Si mons 
occurril, si fume obstat. Quint. 
Eaux qui se brisent parmi les ro- 
cbers qui leur font —, Aque inter 
6bstantia sara fractæ. Quint. Digues 
quoi fonl — au passage des vagues, 
Moles fluctibus oppositæe. Cie. Faire 
— à là lumière du soleil, Soli off- 
etre (io, is, feci, fectum), n. Cie. Un 
chène fait — à sun passage, Quercus 
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eunti obstal. Ov. L'— que forme une 
rivière, Flumen objectum. Liv. || 
2° Fig. Difficulté qui arrête. (Diff- 
culté) Difficultas, atis, f. Cic. (Ce qui 
embarrasse) {mpedimentum. à, n. Cic. 
(Ce qui arrête, retarde) Afora, æ, f. 
Liv. : Léger obstacle pour un bomme 
vigtlao’, Leve impedimentum vigilan- 
ti. Cie. Tant d'obstacles entravent 
mon amour, Amanti miki {ot obvium 
eveniunt morz. Plaut. J'ai été arrété 
par beaucoup d'—, Me mulia impe- 
dierunt (de impedire, io, is, ivi et ti, 
itum). Cic. Faire échouer qq. cb. 
contre ces —, Appellrre aliquid ad 
cos scopulos (= écueils). Cic. || o'y 
a pas d'obsiacie à ce que jo la 
prence pour épouse, Nulla mora est 
quin eam urorem ducam. Ter. Mal- 
gré les obstacles de la nature, lte- 
pugnante nalurä. Cic. Ce qui est un 
obstacle, Ea quæ obstant (de obstare, 
o.stuli, staturus, n.).Cic. Quel estcelui 
qui, selon toi, sera un —7? Quem 
unpedimento futurum putas? Cic. Je 
ny mels pas d' — (— J'y consens), 
Nihil moror. Plaut. C'est ini qui est 
l'—, C'est de lui q" vient | — au 
rétablissement de la liberté, Per ip- 
sum stat ne reddatur respublica. Suet. 
Mettre — à qq. ch.,C. zupècuer. Ce 
qui fait —, Ea quæ impeliunt. Cic. 
Faire — aux desseins de qqn, au 
bien d'un État, Consiliis alicujus of 
ficére (voy. 1°), n. Sall. occurrére 
voy. 10), n. Cic. Civitati obesse 
lobsrm, es, fui, futurum),n. Cie. Celui 
qui fait — au bien public, Publici 
commodi moralor (oris), m. Liv. 
C'élait Afranius qui faisait — au 
combat, Per Afranium stabat quo- 
minus dimicarelur. Cæs. Ne pas faire 
— à ce que quelque chose ait lieu, 
Non obsiare quin ou quominus aliquid 
fiat. Sall. Liv. Quel — s'oppose à 
son bonbeur? Quid obstat quominus 
sil bealus? Cic. Susciler un — à 
qqn, Alicui moram ou impedimen- 
tum inferre. Cic. Voy. nirmcurté 3°. 
Écarter, Lever les obstacles, Remo- 
vère quæz obstant. Cic. que impediunt. 
Cic. Obstantia amouëre. Sen. Surmon- 
ter, Vaincre, Forcer les —, Impedi- 
menta superare. Cic. Ne rencontrer 
aecun obstacle, Nihil in mord habëre. 
Vell, Qui ve rencoutre pas d'—, 
Nullä re impeditus. Cie. Sans —, Ex- 
pedile. Cic. Libere. Cic. 
OBDSTINATION, 8. f. Entétement, 
opinldtroté. Obstinatio, onis. f.Cic. Nep. 
Pertinacia, æ, f. Cie. Obstinatus (1) 
animus(i).m.Liv.Voy.eNTÈTEuExT 20. 
OBSTINÉ, ër, pari. passé d'onsni- 
Nen, Voy.ce v.{[Voy.aussi S'onsTixen. 
1 Adj. Tenace, entête, opiniâtre. Obs- 
finatus, a, um. Cic. l'ertinar, gén. 
acis. Cie. =: Tu seras le plus obstiné 
des hommes, si..., Pertinacissimus 
fueris. si. Cic. Rancune obstinée, 
Voluntas in iracundià offirmator. (ic. 
ODSTINÉMENT, adv. Avec obsti- 
nation. Obstinate. Cæs. Pertinaciter. 
Sall. Obstinato anime. Sall. : Refuser 
obstinément, Obstinate negare. Cas. 
Constanter recusare. Suet. 
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OBSTINER, v. acl. Rendre opinâtre 
(qqn). * Voluntatem (alicujus) obstr- 
naliorem facëre (io, is, feci, factum). 
D'apr. Cic. (Att., 1, 11) 

S'OBsTINER, v. ref. îe S'atts- 
cher opinidtrement 4 qq. ch. Persere- 
rare, 0. Cic. Perstare, 0, «&s, stiti, 
siafurus, 0. Liv. Animo obstinare, 0. 
(tr. rare). Liv. : S'obstiner dans s00 
sentiment, dans s00 opinion, Voy. 20. 
On s'obstins dans 3a colère, In ir& 
perseneratum est (à l'impers. pass.). 

10. On s'obstinait à faire la guerre, 
In bello perstabatur (4 l'impers. pass.). 
Tac. 1ls s'étaient obstines à vaincre 
ou à mourir, Obstinaverant animis 
aul vincêre auf mori. Liv. Qui <'obs- 
line à combattre, à mourir, Obstina- 
tus ad decertandum. Liv. mori. Lie. 
2° Abs. S'opinidtrer. Se offirmare. Ter. 
În Sententià perstare (voy. 4°), n. Cie. 
permauère (e0, es, mansi, mansum), 
0. Liv. : Ne t'obsline pas tant, Ne 
lam offirma te (et mieux, en prose, 
Ne offirmes te). Ter. Qui s'— cua- 
tre l'évidence, Obstinatus contra ve- 
riatem. Quint. Cesser de s'obsuner, 
Periinaciä desisiére. Cæs. 

ODSTRUCTION, s. f. Engorge- 
ment. Se luurne par on v.: 1F an. 
guait l'obstructioo de ces parties du 
corps, Eas (corporis) partes obstrucias 
on obluratas esse dicebat. Cic. Voy. 
OBSTRUER. 

OCSTROENR, v. sci. Î° Boucher 
par un obstacle. Obstruère, 0, is, 
siruri, sirucium, acl. Cic. Voy. sou- 
cuën 4°. || 2° T. de médecine. Cau- 
ser un engorgement. Obstruëre (voy. 
410), act. Cic. Ubturare, act. Cic. 

S'OBSTRUER, vV. prou. Devenir obs- 
truë. Obstrui, or, êris, structus sur, 
pass. Cic. 

ONTEMPERER, v.act. C.ostinie. 

OBTENIR, v. act. 1° Parvenir à se 
faire accorder ce qu'on demande, tirer 
de qqn ce qu'on veut avoir. (Par ses 
prières, ses inslances) [mpetrare (qq. 
ch. de qqn, rem ab aliquo). Cic. 
(Par ses efforts en gén.) Consequi, 
or, Enis, seculus sum, dép., ou Au- 
ferre, fero, fers, abstuli, ablatum, ou 
Ferre, fero, fers, luli, latum (rem ab 
aliquo). Cic. (De force ou Par adresse) 
Elicëre, to, is, licur, licitum (rem ab 
ou ez aliquo). Cic. Erprunère, o, ts, 
pressi, preasum (rem ab aliquo). Cie. 
(Par fa violence) Ertorquère, 60, es, 
torsi, tortum (rem ab aliguo). Cic. 
: Obtenir son pardon, Veniam impe- 
trare. Cic. Îls vbtienuent du peuple 
romain la dignité qu'ils veulent, À 

opulo Romano dignitatem, quam vo- 
fun, consequuntur. Cic. Oblenir une 
réponse de qqn. Ab aliquo respon- 
sum ferre ou auferre. Cic. Il a ubte- 
ou devant un arbitre autant qu'il 
demandait, Ad arbitrum, quantum 
petiif, fantum abstulu. Cie. Obiemr 
justice des magistrats, Ferre jus a 
magistralibus. Liv. — une lettre de 
qqu, Litteras ab aliquo elicére. Cic. 
— de qqn un mot, qu'il dise ua mot 
sur l'éluquence, Verbum ex aliquo de 
rations dicendi elicère. Cic. — us 
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aveu, Confessionem erprimére. Liv. 
— qq. ch. par des caresses, Aliquid 
blanditits exvrim*re. Cic. — par la 
violence le suffrage du peuple, Suf- 
fragium populi per vim exlorquérc. 
Cic. Tu obliendras de César d'être 
absent, qu'il te soit permis d'être 
absent, Impetrabis a Crsare wi tibi 
abesse liceat. Cic. Oblenir des Sé- 
quanes qu'ils permeltent..., À Se- 
anis impetrare ul paliantur. Cic. 
$ obtint d'eux avec peine que la 
lettre fût lue, Ægre ab iis impctra- 
fum est ut recitarentur litieræ. Cæs. 
Obtenir à force d'instance qu'une 
lettre soit remise.…, Instando evin- 
cPre (o, is, vici, victum) uf dentur 
Htters. Liv. Tu as obteou qu'ils dres- 
sassent les statues.…., Abstulisii ul 
otatuas statuerent. Cic. J'ai — qu'il 
refusat, Erpressi ut negarel. Cic. Tu 
us — de moi que j'avouasse.…, Ex- 
torsisti ut fatcrer. Cic. Lls oblinrent 
de n'être pas forcés, [mpetrave- 
ment ne cogerentur. Curt. Obliens de 
toi de n'être pas badun, À fe impeira 
me sis nugar. Petr. || Faire obtenir 
gg. ch. à qqn, C. ci-dessous Jo. || 
2° Arriver & posseder qq. Ch. à quoi 
on tondait, qu'on ambitionnail, etc. 
Adipisci, or, ris, deplus sum, dép. 
acc.). Cic. Consequi (rer. {o), dép. 
QE) Cic. Assequi, dép. (ace.). Cic. 
erre (voy. fe), act. Cic. Auferre 
voy. Îe), act. Cic. Potiri, ior, éris, 
lus sum, dép. (abl.). Cic. Obtinére, 
eo,es.nui, fentum,acl. ic, Invenire, 10, 
ds, veni, ventum, art. (ic. : Obtenir le 
premier rang, Primas ferre. Cie. 
— de la gloire, Gloriam adipiser. 
Cic. auferre. Cic. — les plus grands 
honneurs, Summos honores consequi. 
Cic. Pea d'bonimes ont obteau un 
tel bouneur, flunos talis pancis es! 
delatus (pass. de deferre. Cic. Ohteair 
‘soneau (de chevalier), Annulum in- 
venire. Cie. — la virloire, Victorid 
potiri. Czs. Victoriam adipisci Cæs. 
— tont par le sénat, Omnia per sena- 
fum consequi. Cic. Nuus n'avons pas 
obtenu ce que nous voulions, Oblen- 
ta non sunt quæ voluimus. Cic. Oble- 
nir des applaudissements, Plausus 
movère (+0, es, movi, mofum). Cic. 
Ayant obtenu ce resultat que Cicéron 
est regardé comme... Conseculus 
wt Cicero habeatur. Quint. [Les lé- 
gislateurs] ont — non sans peine 
que les hommes s’assujeltissent…, 
Non sine summë vi conseculi suni 
ut homines se adstringerent. Quint. 
Nous croyons avoir — que rien ne 
puisse être fail.…, Hoc videmur esse 
consecuii, ui me quid ayi possit. Cic. || 
Faire obtenir qq. ch. à qqn. Aliquid 
alicui parëre (10, is, peneri, parlum, 
parilurus). Cic. |] 3° Faire accorder 
an ch. & qqn = Obtenir l'attention 
u public même pour le plus mau- 
vais poète, Vilissimo efiam poelæ 
aures impeirare. Quint. || 4° Proauire 
qq. ch. Facëre, 10, is, feci, facium, 
act. Cic. =: Ils obtenaient moins de 
blé d'on terrain aussi grand, Ex cr | 
aque magno minus mullum frumentum 
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faciebant. Varr. On obtient l'huile 
eu faisant beaucoup de feu, Oleum 
magno igne qguerilur (pass. de quæ- 
rêre, 0, is, quysivi el sii, sifum). 
Plin. Charbon oblenu par la coinbus- 
tivn de certains bois, Carbones ex 
quibusdam lignis combustis. Varr. || 
BoT. d'arithimetique. Avoir pour pro- 
duit. C. avoir 40°. 

S'osTENIR, v. pron. Être obtenu. 
Aufern, feror, lerris, ablutus sum, 
pass. Cic. El tous Îles pass. des +. 
act. cités 4 osTenin : C'est par les 
boos offices que s'obliennent les ami- 
lès, Amici officio pariuntur (de pari, 
tor, ris, parius sum,pass.). Sall. 

ODTENTION, 8. f. Action d'obtenir. 
Impetratio, onis, f. Cic. S'expr. mieux 
en touro., par un v. : L'obtenlion de 
cela te transporte d'orgueil, Id adep- 
tus effers (e insolenter (= ayant ob- 
tenu cela lu es transporté). Cie. 
VOY. OBTENIR. 

ODTENU, US, part. passé d'osrs- 
NIR, VOYy. ce +. 

OBTUS, 08€. adj. 1° Dont la forme 
est comme emoussec. llebes, gén. ets. 
Cic. Cels. |} 2° Plus ouvert que l'an- 
gle droit. Obiusus. a. um. Vitr. Hebes, 
gen. etis. Frontin. || 3° Fig. En par. 
de l'esprit. Peu penetrant. Retusus, 
a, um. Cic. Hehes, gèn. etis. Cic. 
Tardus, a, um. Ter. =: Avoir l'esprit 
obtus, ebeti ingenio esse. Cic. || 
4° Fig. En parl. des sens. Qui manque 
de vivacite, de nettele. Hebes, gen. 
elis. Cic. Obtusus, a, um. Cels. Tar- 
dus. Cic, : Les sens devienneut oh- 
tus, Sensus hebescunt {de hebescëre, 
0,5. parf. ni sup., D.) Plin. 

OBVENTION. 8. f[. Impôt ecclé- 
siastique. Ubventio, onis, f. Dig. Eccl. 

OBVIER, V. 0. Prevenir un mal : 
Obvier à qq. cb., Alicut rei occurrère 
(o, is, curri, cursum), 0. Nep. obviam 
tre (eo, is, ui et iù, tfum), n. Tac. 

OCCASION, s. f. 1° Conjoncture, 
circonstance. Occasio, onis, f. Sen. 
Suet. Tonus, poris, n. Cic. Res, ei, 
f. Cie. = En tuule occasion, Omni 
occasione. Sen. Per omnem occasio- 
nem. Suet. VOY. CIRCONSTANCE 2°. || 
2° Rencontre de temps, de lieux, d'af- 
faires convenable pour qq. ch. ; lo mo- 
mont favorable de faire q- ch. (Pres- 
que tou.) Uccasio, onis, Î. Cic. (Qqf.) 
Opportunitas, atis, f. Cic. Tempus, 
poris, n. (= moment). Cic. Facultas, 
atis, [. (= possibihté). Cic. Casus, 
üus, m. (— chance). Sall. Locus, à, 
m. (= licu). Cic. : Bonne, Belle oc- 
casion, Occasio bona. Plaut. commo- 
da. Ad Her. Très belle —, Occasto 
bellissima. Petr. — si belle! Tania 
occasio / Cic. Quelle belle —! Quan- 
ta occasiof Cie. — favorable, Occa- 
sio opportuna. Vell. Tempus idoneun, 
Cic. uptum. Liv. — très impoilante, 
Occasio summa. Ter. ampla. Cic. ; 
meilleure, major. Planc. ap. Cic.; ma- 
goifique, præclara. Cic. — courte, 
fugitive, Occasio brevis. Cæs.; très 
rare, rarissima. Pl.-j. — d'une vic- 
toire, de combattre, de faire, Occasio 
victoris. Cæs. dimicandi. Css. ad 
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faciendum. Cie. Attendre les ocea 
Sions, Tempora sua opperiri, dép. Liv. 
Chercher, Épier, Gueller l'occasion, 
une —, Occasionem uucupari, dép. 
A.-b.-Af. cantare. Cic. Quærëre tem- 
puS OU occasionem. Cic. Observare 
lempus. Cic. Occasioni imminére, D. 
Curt. Offrir, Fournir, Procurer l'—, 
uue —, Occasionem parëre. Liv. ape- 
rire. Liv. præbère. Quint. Nous pro- 
curer une — de parler, Dare ocea- 
sionem nobis aliquam ut dicamus. Cle. 
L'— se présente, L'— de combaltre 
se préscule, Occasio est. Liv. adest, 
Plaut. occurrit. Cic. obuenit. Curt. 
Occasio dimicandi datur. Cæs. L'— 
s'offrit à lui de faire, Ei oblata est 
occasio ad faciendum. Cic. faciendi, 
Cæs. L'— s'étant offerte, Occasions 
datä. Cic. Nep. oblatä. Suet. Si l'— 
se présente. Quaad l'— s'en trou- 
vera, S1 fuerit occasio. Cic. Si l'— se 
présentail, Si occasio esset. Lie. 
Toutes les fois que s'en présenterait 
l'—, Quoties occasio esset. Quint. Dès 
que l'— se présenta, Ut primun 
occasio data est. Cic. Il s'offrait une 
— d'agir, Erat occasio rei gerendz. 
Cæs. Celle — se présente rare 
inent, Mara Âge est occasio. Quint. 
Trouver l'—, une masnifique occa- 
sion, l'— de vaincre, Occasionem re- 
perire. Cæs. Amplam occasionem nan- 
cisci, dép. Cic. Casum victonæ iaw- 
nire. Sall. Saisir, Embhrasser l'—, 
Saisir l'— de nuire, Occasionem ca- 
pére. Plaut. A.-b.-Af. arripère. Cie. 
Liv. urgère. Cic. amplecti, dép. PI.-j. 
Faculiatem Lzdendi arripëre. Cic. 
L'art de saisir les occasions, Scientia 
opportunitatis (emporum. Cic. J'ai l'oe- 
casion que je désirais, Teneo, quam 
optabam, occasionem. Cic. Tu as une 
— comme jamais personne n'ea 
a eu, Tempus habes fale. quale neme 
habuit unquam. Cic. Qui ne relrou- 
vera jamais une pareille —, Nun- 
quam lalem occasionem habiturus. Lis. 
Avoir l'— de faire, de meilleures 
occasions de faire, Habëre occanio- 
ne faciendi. Liv. majores occasiones 
ad faciendum. Pianc. ap. Cic. Voilà 
pour toi une occasion de montrer... 
Habes ubi ostentes. Cic. Profier. Se 
servir d’une —, Uti occasione. Just. 
Profiter de l’— de faire, pour faire, 
Uti occasione faciendi. Curt. ad fe- 
ciendum. Cæs. Ne negliger aucuve —, 
Nullä occasivne abstinère. Suet. Lais- 
ser échapper, Laisser passer, kegli- 
ger, Perdre une —, l'—, Perdre 
les occasions, Occasionem amilière. 
Cæs. Cic. Liv. dimitifre. Cæs. omit- 
tre. Cic. prætermitiëre. Liv. Opjer- 
tunitates corrumprre. Sall. Maoquer 
l'occasion, Occasioni deesse. Liv. à 
8e Motif, sujet, ce qui donne lieu à a 
ch. Locus, 1, m. Cic. Blateria, a, I. 
Liv. Causa, f. Cic. Ansa, f. Cie. 3 
Occasion de gloire, Materia gloris. 
Cic. — de mettre Îe courage à l'é- 
reuve, Locus probandæ virtutis. Cæs. 
i le passage donne — à qq. cri- 
tique, Sr locus habet reprehensionts 
ansam aliquam. Cie. Donner — à uns 
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sédition, Afateriam seditionis præberse. 
Liv. [Cela] m'a fourni l'— de déve- 
lopper la philnsophie, Miki causam 
ezylicandz philosophie altulit. Cic. 
[Cela] Le fourmissail une très belle 
— de développer ta lettre, Dabat 
fibi opporiunam sane faculiatem, ad 
explicandas tuas lilteras. Cic. Être 
pour qqn une — de depense, Alicui 
sumplui esse. (ic. sumptum afferre. 
Cic. |} 4e Rencontre d'objets qu'on peut 
acheter à bon marche =: Marchandises 
d'occasion, C. PRIP&R1E 1°. || 6° Anc. 
Rencontre de guerre. Occasio, onis, f. 
Cus. VOy. COMBAT. 

À L'occasion, loc. adv. SI l'occa- 
sion se présente, si le cas l'exige, Si 
fuerit occasio. Cic. Si ifa res fert. Cic. 

À v'occasion Dm, loc. prep. C. À 
CAUSE de. 

Pan occasion, loc. adv. Acciden- 
tellement. Casu. Cic. Forte. Cic. 

OCCASIONNEL, ELL&, ad). Qui oc- 
casionne : Cause occasiannelle, Causa 
(æ)aijuvans'antis)et prorima(æ),f.Cic. 

OCCASIONNELLEMENT, adv. C. 
ACCIOENTELLEMENT, 

OCCASIONNER, v. act. C. À CAUSER. 

OCCIDENT, 5. m. 4° Le côte où 
le soleil se couche. Occidens, entis, m. 
Cie. Solis occasus (us), m. Czs. el 
abs. Occasus, üs, m. Cic. Sen. Plin. 
Voy. coucaanT (subst.) 4°. || 20 La 
partie du monde qui est à notre soleil 
œuchant : Les contrées de l'Occident, 
Obeuntis solis partes (ium), f. pl. Cie 

OCCIDENTAL. ALE, ag. Qui est à 
l'occident. Occidentalis, m. f.,e,n. l'lin. 

Occiomraux (Les), 8. m. nl. Les 
peuples des regions de l'Occidont. Ad 
occasum habitantes (um), m. pl. Plin. 

OCCIPITAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient à l'occlput. Se tourne par De 
l'occipul, Occipitit, n. Cels. 

OCCIPUT. 5. m. Partie postérieure 
de la tête. Occipitium, ü, n. Cels. 
Occiput, pilis, n. Pers. Capitis aversa 
(æ) pars (artis), f. Plin. 

OCCIRE, v. act. C. TUER. 

OCCISEUR, 5. m. C. TUEUR. 

OCCISION, s. f. C. roenie. 

OCCLUSION, 5. f, C. FENMETURK. 

OCCULTATION, 8. f. 1° Dispari- 
tion passagère d'un astre. Defecius, 
&s, m. Plin. || 2° Action de se cacher. 
Occultatio, onis, f. Cic. 

OCCULTE, adj. Caché. Occultus, 
a, um. Cic. Voy. cACuÉ. 

OCCUPANT, part. prés. d'occu- 
Pen, Voy. ce v. || occoPANT, ANTE, adj. 
Qui est en possession. C. Possassuon. 

Occupanr, s. m. Celui qui s'empare = 
Le premier occupant, * {s qui primus 
occupavil (averaf, abit, etc.). 

OCCUPATION, 3. f. 1e Action de 
s'emparer; possossion en fait d'un lieu, 
d'un bien. Oc-upatio, onis, f. Cic. || 
3° Emploi, affaire, ce à quol on est 
occupe. Occupalio, onis, f. Cic. Nego- 
fium, di, 0. Cic. Opus, peris, 0. Cic. 
Liv. Res, ei, f. Cic. = Les occupations 
des bommes, Ea que homines agunt. 
Cic. Je fais de cela mon occupation 
babituelle, In hac re omnis cura mea 
slt versari. Cic. Ces études doivent 
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faire notre unique —, J]n is studiis 
ponenda est nobis omnis opera (gén. 
æ. f.). Cic. La politique fait toute 
mon —, Omnes meas curas in rem- 
publicam confero. Cic. [Ce} qui rentre 
dans mes occupations, Quod mei ope- 
ris est. Liv. [Eux] dont c'est l'unique 
occupation, Quorum est opus hoc 
unum, Cic. L'— n'a pas manqué ici, 
Opus hic non defuit. Cie. Avoir del'—, 
des occupations, beaucoup d'—, C. 

ire occuPé. Etre sans orcupalion, 
Nihil habére negotii. Cic. Vacare ne- 
golis. Cæl. ap. Cic. ab opere. Cæs. Qui 
est sans —, C. inoccupé 3°. Donner 
de l’— à qqn, (= lui donner à tra- 
vailler) Voy. occuper 1°. (— lui sus 
ciler des affaires, de l'embarras) 
VOy. AFFAIRE 1°. Art qui donne 
beaucoup d'—, Ars operosa. Cic. 
Moments d'—, Tempora occupata. 
Cic. Voy. arraine 10. || 3e Figure de 
rhetorique. C. PRoLEPs=. 

OCCUPE, #E, par!. passé d'occu- 
PER, Vov. ce v. \ Adj. 1° Qui a de 
l'occupation, de l'ouvrage & faire. Occu- 
palus, a, um. Cie. : T'ecrire combien 
je suis occupé, Scribre ad le quam 
sim occupatus. Cic. Juger par là com- 
bien je suis —, Er eo cotligère quan- 
tà occupalione distinear (de distineri, 
eor, éris, fentus sum, pass.). Cic. Je 
suis — au point d'avoir eu à peine 
le temps de..…., Distineor, us vir (em- 
pus habuerim. Cic Très —, Vehe- 
menfer occupatnus. Cic. Je suis très 
—, Marimis occupationibus distineor. 
Cic. Occupatissimus sum. Cic. [Cela) 
me tenail lrop —, Occupaliorem me 
habebat. Cæl. ap. Cic. Toujours —, 
Aliquid semper agens (de agëre, o, is, 
egi, actum) ou Alrquid semper mo- 
liens (de moliri, ior, iris, ifus sum, 
dép.). Cic. Moment où les agricnl- 
leurs sont le plus occupés, Tempus 
agricolis maxime operosum. Plin. Les 
gens — n'ont jamais le Lemps de 
badiner, Nunguam vacat lascivire 
districtis. Sen. Si lu n'es pas uccupé 
(= si tu n'ax rien à faire), Nisi (tdi) 
negofium est. Plaut. Qui n'est pas 
—, C..inoccoré. || 2° Suivi de la 
prép. A. Qui travaille 4. Occupatus, 
a, um. Cic. =: Occupé & d'autres 
choses, In altis rebus occupatus. Cic. 
Occupés à une double lulle, Ancipiti 
contentione districii (de distringi, or, 
ris. pass.).Cie. Occupe à moissonner, 
In metendo occupatus. Cæs. 1] élait — 
à éteruiser la guerre, In e0 eral occu- 
patus, ut bellum quam diutissime 
ducèret. Nep. || Souvent, devant un 
ioliaitif, il ne s'exprime pas : Com- 
me personne n'était plus occupé à 
défendre... Cum Jam defenderel ne- 
mo. Cæs. Tuer le centurion — à 
peser l'or, Centurionem pensantem 
aurum occid#re. Liv. || 3° Suivi de 
la prép. ps. Qui pense à, qui a la tête 
remplie de : Occupé d'affaires si uom- 
breuses et si grandes, Tot tfantisque 
negoliis distentus (vuy. 4e). Cic. — 
de qq. travail, Aliguo negolio infen- 
lus. Sat. Être — des affaires d'au- 
trui, In alienis negotiis detineri. Cie. 
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Être — de philosophie, PAosephiz 
vacare. Cic. Être plus — de parier 
que d'écrire, Plus operæ in cgemdo 
uam ïin scribendo pon?re. Cic. 

° Rempli par des ocoupations : Il n'est 
pas de jour si vccupe.….., Nullus dies 
es (am occupatus. Quint. Mes loisirs 
même ont toujours été occupés, 
BiAï fuit ne oftum quidem unquam 
oliosum. Cic. Qui n'est pas occupé, 
C. ioccurt 2%, 

OCCUPER, v. sct. 1° S'emparer 
de. Occupare, act. Cæs. Capére, 10, is, 
cept, caplum, act, Cæs. Liv. Appre- 
hendëre, o, is, Aendi, hensum, act. 
Cic. : Occuper les Espagues, Appre- 
hendYre Ilispanias. Cic. — une posi- 
tion, In loco considére (o, is, sedi, 
sessum), D. Cæs. — (d'avance) un 
défilé. Saltum præoccupare. Nep. Mon- 
lagne occupée (d'avance) par les Lu- 
sitaniens, Mfons a Lusitanis præcepius 
(de præcipére, io, is, cepi, ceplum). 
Sall. || 20 Être maitre d'un lieu, le 
garder; être en possession de. Tenére, 
e0, es, fenut, lentum, ac Cæs. Cic. 
Obtinère, eo, es, finui, Centum, act. 
Cæs. Insidére, eo, es, sedi, sessum, 
act. Liv. : Occuper anne culline, uoe 
province, Tenère collem. Czs. prouin- 
ciam. Cic. — un gue, une rive, Va- 
dum obtinëre. Czs. Ripam attinère. 
Tac. Il occupa la ciladelle avec 
500 soldats, Quingentis militibus ar- 
cem insedit. Liv. L'ilalie entière est 
occupée militairement, Jtalia tota 
præsidiis lenelur. Cic. Des hommes 
armes occupaieot les abords, Armali 
aditus obsidebant (de obsidère). Cic. 
Les routes sont occupées par dea 
pusles, Vi» præsidiis insidentur. Liv. 
Tu as (de fait) moa bien, Lu l'uccupes 
(matériellement), tu le possèdes (de 
droit), Meum habes, tenes, possides, 
Dig. || Fig. Occuper le trône, une 
magistrature, Oblinère regnum. Cæs. 
magistralum. Cæs. — la première 
place, le premier rang, Tenère prin- 
cipem locumn. Cuc. l'hiletas a vccupé 
le secand ranz, Philetas secundas oc- 
cupavit. Quint. Qui a — une cbarge, 
Honore defunctns. Cic. Cela occupe 
wma pensée, Animum in ed re occu- 

atum habeo. Cic. || 3° Habiter. a- 
Éttare, eut. Cic., act. Virg. Mel. Vel. 
Tenére (voy. 20), act. Liv. : Occu- 
per one maison modeste, [labitare 
modicis ædibus (à l'abl.). Suet. Voy. 
HASITER. Les élages sunéneurs ne 
sont pas occupés, Domus superior 
vacal (neut.). Cic. Voy. INRABITÉ. || 
&o Tenir un espacs de lieu. Occupare, 
act. Cie. Liv. Col. (ibsidère (voy. 20), 
act. Cic. =: Autant d'espice que mon 
corps en peut occuper, Tantum (spa= 
fium) quanlum corpore meo occupart 
potest. Cic. 11 n’y a pas d'espace qui 
ue soit occupé par quelque corps, 
Corporibus omnis obsidetur locus. 
Cie. Une moutagne occupe l'espace, 
Mons spalium continet (vuy. 20). Cæs. 
{Les fguiers) occupent une circonfé- 
rence de 60 pieds, Seraginta passus 
orbe colligunt (de colligëre, 0, legi, 
lecitum). Plin. Occuper un espace 
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lout entier, Locum «pre 0, 68, 
evi, etum = remplir). Cæs. L'histoire 
de ces 63 années a occupé dans mon 
ouvrage autant de livres que..., Tres 
et sexzaginia anni æque mulla volu- 
mina occupaverunt mit, quam. Liv. 
Ces élémeuts) voat occuper le centre 
u moade, {a medium locum mundi 
feruntur (de ferri, feror, ferris. latus 
sum, pass.). Cic. || 6° Tenir un espace 
de temps. Üccupare, act. Czl. ap. (rc. 
Quint. : [Cette] cause occupera les 
premiers mois, Causa occupabif men- 
ses primos. Cæl. ap. Cic. [La grain- 
maire] ne doit pas occuper toute 
la journee, Totum diem occupare non 
debet. Quint. || 6° Employer, avoir 
comme employé =: Occuper 5 ouvners, 
Quinque operarios habëre (eo, es, bui, 
bitum). Varr. || 7° Donner un travail 
4 faire 4 qqn, faire qu'on ne soit pas 
oisif : Que l'intendant occupe les es- 
claves, (Villicus) familiam ererceat 
de exercère, 60, es, cui, culum). Cao. 
couper les snldats à un ouvrage, 
Milutes êa re exercère. Suel. — l'ar- 
mée à faire le siège de Lacédémune, 
Occupare exercilum Lacedzmunis ob- 
sidio (4 l'abl.). Liv. — sou esprit, 
Animum exercére. Liv. Il n'a rieu 
autre chose pour — l'activité de sun 
esprit, abet nihil aliud quod agite! 
in mente. Cic. || 8° Être l'objet d'un 
travail, d'un soin, d'un souci =: La pro- 
loagation des comnices m'occupait 
trop, Comitiorum dilationes occupa- 
fiorem me habebant. Cæl. ap. Cic. La 
définition des psssions occupe les 
stoiciens, Stotcr de animi perturbatio- 
atbus defintendis oceupati sunt (= les 
stoiciens sont occupés, s'occupent 
de...). Cic. Voy. S'occuran 3°. Ces 
études doivent nons occuper exclu- 
sivement, In As sfudiis nobis omnis 
opera ponende «si. Cic. La contro- 
verse qui nous occupe, Hoc ceriamen 
nostrum. Cic. Un autre sonci l'—, 
Aliä sollicitudine occupatus est. Ter. 
Il 9° Faire qu'on ait qqn on qq. ch. 
present à la penses : Occuper sun es- 
prit de qqu. de qq. cb. In ahquo 
animum occupare. Ter. În re delineri 
(eor, éris, tenius sum), pass. Cic. || 
10° Donner du souci, des preoccupa- 
tions. C. pagoccuren. 
S'occurex, v. réf. {° Absol. Tra- 
vailler, employer le temps. Aliquid 
agYre lo, is, egi, actum). Cic. Sen. : 
J'ai en de quoi m'occuper, Fuit ubt 
negoliosus essem. Plaut. Ne pas 3'—, 
Cessare, a. Cic. Qui ne s'occupe pas, 
Otosus, «, um. Cic. Celui qui n'aime 
as à s'occuper, Cessator, or1s, m. 
Eic. il 2 S'occurzn À. Travailler à 
(Alicui rei) operam dare (0, as, dedi, 
datum). Cic. (Im rem) operam im- 
pendre (eo, {s, pendr, pensum). Cic. 
In re) eperam collocare ou ponre {o; 
is, posui, posilum). Cic. (În ou Ad 
rem) incumbFre, 0. is, cubui, cubi- 
tum, n. Cic. (Alicui rei) incumbêre, 
a. Flor. Pl.-j. ou studère, eo, es, dui, 
s. sop., n. Cic. ou vacare, n. Cic. 
Quint. (In re) se collocare. Cic. (In re) 
wersart, pass. Cic. = S'occuper 
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l'étade du droit, des beiles-lettres, 
Studio juris operam dare. Cic. Juri 
siudére. Cic. Discendo juri vacare. 
Quint. In litieris versari. Quint. 
S'— à l'étude d'un art sublime, 
Operis pulcherrimi studio vacare. 
Quint. Études auxquelles il s'était 
sérieusement occupe, Siudia quæ non 
levrier atiigerat (de attingére, o, is 
tactum). Suet. S'occuper avec ardeur à 
des chuses difficiles, Magnum studium 
ou Afuliam operam in res difficiles 
conferre (fere, fers, tuli, collatun). 
Cic. S'— à des surneties, Operam 
accommodare fabulis jau dat.). Quint. 
S'— aux travaux des champs, Opus 
rusficum odire (eo, is, ivi et pl. souv. 
ti, tfum). Col. [Suivi de la prép. À 
et d'uo 1afn. = S'occuper à faire des 
lois, à jouer de la iyre, Operam dare 
legibus condendus. Liv. fidibus trac- 
tandis. V.-Mux. S'— activement à 
rechercher qq. ch., In re exquirendä 
se tolum collocare. Cic. S'— à lire 
des memoires, Vacare libellis legen- 
dis (au dat). Suet. S'— à ecrire, 
Stilo incumb£re. Pl.-. || Souv. S'uc- 
cuper à, auivi d'un infiu., ne s'expr. 
pas : Je m'occupe à hre, à écrire, 
Lego, seribo. Cic. || 3° S'occurer oz, 
avec un su. de pers. Avoir la tête 
remplie d'une ch., chercher les moyens 
d'y reussir; penser à qqn, s'attachor 
aux interêts de qqn. (De re) cogriure. 
n. Cic (Ad ou In rem) animum 
infendFre (0, is, tendi, tenium), a. 
Cic. (De re) attendëre, n. Cic. (Alicu- 
Jus rei) curam habére (eo, es, bui, 
bitum). Sall. (Re) curæ habere 
Sail. (Alicui rei, À ieui] consulére, 
0, is, lui, sultum, n. Cic. (be re, 
De aliquo) consulère, n. Cic. (Rem, 
Alquem) curare. Cic. (Alicujus) cu- 
ram agêre {voy. 4°). Liv. = J'ai réso- 
lu de ne pas m'occuper des affaires 
publiques, Statut nikil de republicä 
cogriare. Cic. S — d'une affaire avec 
indifference, Rem neglgenier agëre. 
Ter. Ne s'— que de ses affaires, 
Nihil præler suun negolium agére. 
Cic. S'— de ses affaires privees, 
Esse suarum rerum. Liv. Qui s'occupe 
bien de ses affaires, Sur negoti bene 
gerens (adj., gen. entis), Cic. Qu 
ne s'— pas de ses affaires, Sui 
negotit negligens. Plaut. Quant au 
reste, le sénal s'en occupera, De ce- 
teris senalui curæ ecrit. Sall. S'occu- 
per des intérêts de qqn, Alicujus 
utilhifati consul?re. Cic. S'— du bien 
general, de l'avenir, In commune, In 

nginquilatem consulère. Ter. S'— 
du salut des siens, De salute suorum 
consul®re. Cic. J'ai mieux aimé m'— 
de ma sûreté, Malur salutis mezæ ra- 
tionem ducëre (0, 15, duri, ductum). 
Cic. S'— de la république, In repu- 
blic& cogitalionem curamque ponère 
(vuy. 20). Cic. S'— activement de la 
république, In rempublicam omni co- 
gilalions curêque incumbère Que 
20). Cic. S'être tuajours occupé de Îa 
republique, Semper rei publicæ ser- 
vitsse (de servire, 10, is, ivi et ti, 
ilum, n.). Cic. S'occuper de religion, 
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Animum sacris dedère (0, is, dedidi, 
deditum). Liv. S'— du soin de sa 
santé, Valetudint eperam dare, Cic. 
Tu t'occuperas d'un seul sujet et 
d'un seul personnage, Uno in ar- 
gumenio unâque in personë mens {ua 
luta versabifur (pass.). Cic. [L'ora- 
leur] ne s'occupera pas du rythme, 
Circa numeros non versabitur {pass.). 
Quint. S'occuper de philosophie, 
Vacare philosophis. Cic. Ne s'vccu- 
pant les Juuruees entières que de cs 
procès, Soli huic cognittoni per fotos 
dies dedtitus et intenfus. Sust. S'oc- 
cuper d'une succession, Hereditaiem 
procurare. Cic. S'— d'ane ch. neces- 
Saire, Atlend?re de necessitate. Cie. 
S'— de vébilles, Reduviam curare. 
Cic, 11 s'occupe de notre diner, Pran- 
dium nobis vides (de vidére, eo, vidi, 
visum, = voir a). Cic. Occupuns-vons 
de qq. boisson, Potionis aliquid vi- 
deamus. Cic. S'occuper de qqo, De 
aliquo considerare, n. Cic. S'— de 
Tirun el ne point s'— de soi-même, 
Tiront prospicire Le 48, Sperl, spec- 
tum); de se nihl laborare (aoeut.} 
Cie. S: — de soi, De se consulFre. Cic. 
Persuadés que les dieux 3'oceupaient 
d'eux, Ratr sese dits curz esse. Sail, 
S'oceuper des ciloyens, Civtum curam 
agfre. Liv. [ls s'uccupeut d'une par- 
lie des citoyens el negligent l'autre, 
Partr civium consulunt, pariem negli- 
gunt. Cic. S'occuper davantage d'an 
elève quand 1l est seul, Uni disci- 
pulo magis vacare. Quint. || Suivi 
de la prep. os et d'ou infin. =: S'oc- 
cuper aclivement de proposer des 
lois, Rogandis legibus vehementer 
incumbêre, n. Flor. S'— de main- 
lenir la paix, Pacis tuendsz curan 
habëre. Sue. Les maitres s'occu- 
pent de nourrir, Doctoribus hoc est 
curæ ul alanf. Quint. Occupe-loi 
seulement de faire uno choix, Eligére 
modo (f:1bt) curæ sit. Quint. Tu t'oc- 
cupes de délivrer cet honme, {ntea- 
{us animus fuus est ad hunce hominrm 
liberaudum. Cie. || 4° S'occurrr 0x 
S'inquieter de, se mettre en peine de, 
avoir à cœur de. Curare, act. Cie. 
Curæ habère (voy. 3°), act. Cic. : 
Je ne m'occupe pas de savoir qui il 
est, Non ego curo quis sit. Plaut, 
Voy. S'inquitren 2°. || 6° S'occurza 
px avec un su). de cb. Avoir pour 
objet, avoir trait à = La partie de la 
philosophie qui s'occupe des dieux, 
Plalosophis pars quæ ad deos special. 
Sen. Le droit civil ne s'— pas des 
droits naturels, Naturæ jura non in 
civilt jure versaniur (pass-} Cic. Le 
livre qui s'— de la nature des dieux, 
Liber qui est de Naturà deorum. Cic. 
Le traité qui s'— de la Concorde, 
Liber de Concordiä. Cie. 

OCCURRENCE, s. f. Évonement 
fortuit.Casus, &s, m. Cic. Vuy. ca- 
CONSTANCE 29. . 

OCCURRENT, EnTs, adj.Qui arrive, 
survient. Se tourne par un v. Vo. 
ARRIVER 10e. 

OCEAN, s. m. 1° L'etondue d'eas 
sales qui entoure la terre. Oceanus, à 
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2. Cic. || 4° Mer =: L'Océan glacial, 
Seythicus (ï) oceanus (in, m. Plin. 
L'— Atlantique, Mare (1s) Atlanticum 
{), n. Cic. Oceanus, à, m. Cic. || 
° Dieu de la mer. Uceanus,i, m. Cic. 
Vurg || 6° F1g. Grande etondue, grande 
quantité. VOY. IMMENSITÉ, QUANTITÉ. 

UCÉA NILE, fille de l'Ocean. Ocea- 
nains, tidis, f. Virg. 

ocns, s. f. Argile ferrugineuse. 
Ochra,æ,f. Cels. Vitr. Sul, is, 0. Plin. 
: Cuuleur d'ocre, Silaceus color. Plin. 

OCTAËDRE, s. m. Solide 4 huit fa- 
ces. Uctangula (æ) sphzra(æ), f. Apul. 

OCTANTE, OCTANTIÈME. C. 
QUATRE-VINOTS, QUATRE-VINGTIÈME. 

OCTASTYLE. C. oCTOsTr LE. 

1. OCTAVE, 58. f. 1° Espace de 
huit jours consacré 4 solonniser une 
grande fête; le huitième jour de cet 
espace de temps. * Uctava, æ, f. (Eccl.). 
U 2° T. de musique. Ton eloigne d'un 
autre de huit degres. Id (n.) quod dta- 
pason appellutur. Vitr. * Septem vocum 
intervallum 1), 0. (Georg.). || 3° T. de 
ousique. Les huit degres pris ensemble. 
* Octo (ue) soui (vrunL), Wu. pl. 
(Georg). | 4° Petite flûte. Giugrina, 
as, f. Sol. Fest. || 6° La huitième par- 
tie d'une ch. Voy. uuiTièus. 

2. OCTA VE, n. d'homme. Octavius, 
#, ©. Cic. Suet. 

OCTAVIE, n. de femme. Octavia, 
#, f. Suet. 

OCTA VIEN, à. d'homme. Octavia- 
aus, i, m. Cic. 

OCTA VIN, s. m. C. 1 OCTAVE 4e. 

OCTOLRE, s. m. Le dixième mois 
de l'annee. Alensis (is) October (bris), 
m. Cic. et simpl. October, bris, m. 
Col. : En octobre, Octobri mense. 
Pal. D'—, October, bris, bre. Cic. Les 
calendes d'—, Kalendzæ Octobres. Cic. 

OCTOGENAIRE, adj. Qui a quatre- 
viagts ans. Ocfoginta annos natus (a, 
um;. Cic. Octugenartus. PI.-j. 

OCTOGONE, adj. Qui a huit snglos 
at huit côtes. Ociagonos, mn. (., on, n. 
Vur. | S. m. Ua octogone, Octe- 
gonon, 1, n. Vitr. 

OCTOSTYLE, adj. Qui a huit co- 
lonnes. Octustylos, m. f., on, n. Vitr. 

oCTRO1, 8. m. 1° Concossion. Voy. 
ce m. || 2° Anc. Subsido accordo au 
souverain. Mes supsive. || 4° Droit 
leve sur les denrees. Porlorium, üi, 
n. Cic. Voy. impr. 

OCTROYER, v.act. C. AcconDER 9°. 

OCTUPLE, adj. Qui content huit 
fois. Uctupius, a, um. Cic. : Somme 
octuple, Üctuplum, i, a. Cic. 

OCTUPLENRN, v. act. Repèter huit 
lois : Octuple, Octuplicatus, a, um. Liv. 

OCULAIRE, adj. 1° Qui appartient 
& l'œil. Se tourne par Des yeux. Ocu- 
lorum, m. pl. Cels. || 2° Qui a vu de 
ses propres yeux = Temoin oculaire, 
ls qui terfuit. Quint. : Toutes les 
cirronstances dont j'etais Lémuin —, 
Omnia quibus (au dat.) interfueram. 
Pl.-J. Voy. AxSISTER 4e. 

OCULAIREDIENT ,adv. Per ses pro- 
pres your.Oculisimers,tuis,suis). Quant. 

OCULISTE, 3. m. Medecin qui s'oc- 
oups des maladies des yeux. Ocularius 
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(ii) medicus (), m. Cele., et simpl. 
Ocularius, si. m. Scerib. 
op, s. f. Sorte de poëme. Ore. es. f. 
Vict.,et mieux Carinenu, minis, 0. or. 
ObéOoN, s. m. Édifice destine, chez 
Ics anciens, aux repetitions musicales. 
Odeum., 1, a. Vitr. 
ObER.f.d'Allemagne.* Viadrus,i,m. 
ODESSA, v. de Russie. *Odessus, 1, f. 
ObEUR, 8. f. 1° Sensation que pro- 
duisent sur l’odorat los emanations des 
corps. (Eu gén.) Odor, oris, masc. Uic. 
(Bonne ou Mauvaise des mets cuits 
rôtis, des substances grasses brülées) 
Nador, oris, masc. Ou. : Odeur fai- 
ble, douce, agréable, forte ou pené- 
trante, félide ou infecte. Voy. FAIBLE 
110, Doux 2°, AGRÉABLE Î°, FORT 
120, rérios. — forle mais agréable, 
Odor jucunde gravis. Plin. suaviter 
gravis. Plin. Dont l'— est forte, Odore 
auslerus (a, um). Plin. violentus. Plin. 
Mauvaise —, Odor teter. Cæs. Gra- 
veolentia, æ, f. Plin. Mauvaise — de 
l'baleine, Voy. BAL&ING 1°. Mauvaise 
— de plume brûlee, Fœdus nidor ex 
adustä plumä. Liv. L'— des gargoles, 
des cuisines, Nidor ganearum. Cic. 
Odor culinarum. Sen. Contracter une 
—, Odorem ad se dueëre. Col. Exha- 
ler, Répandre une —, Voy. &INALER 
âo. Avoir une bonne, une mauvaise 
—, une — pire, Bene olëre (eo, es, 
lui, s. sup.), n. Cic. Olère male. Plaut. 
deterius. [or. Avoir l'— de la cire, du 
safran, Ceram, Crocum olëre. Cic. — 
de soufre, Sulfureus odor. f'lin. Avoir 
une — de soufre, Sulfuris odorem 
habëre. Plin. N'avoir aucune —, Ni- 
hiloläre. Cic. Garder lougtemps une 
—, Rester longlemps imprégné d'une 
—, Odorem diu servare. Ilor. Respi- 
rer une —, Odorem spirilu atirahére. 
Cels. Faire perdre au vin une — mau- 
vaise. Odorem malum demêre vino. 
Cato. HN 23° Au plur. Parfums. Voy. 
PAnPUM. || 3° Fig. Repulation. Fama, 
æ, f. Plaut. Ter. Cic. : Etre en bunue 
odeur, ea mauvaise Odeur (= avoir 
une bonne, une mauvaise réputa- 
lion), Voy. RÉPUTATION. 
ODIEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nière odieuse. Pessime. Cic. 
UDIEUX, RUSE, adj. 1e Haïssable. 
Odio dignus (a,um). Cic. Delestabrlis, 
m. f.,e, nu. Cic. Exsecrandus, a, um. 
Cic. Importunus. Cic. Atror, gén. 
ocis. Cic. Fædus, a, um. Cic. Turpis, 
m. f., e, n. Cic. Teter, fra, trum. 
Cic. : Un homme odieux, Voy. ar- 
PrREux 2°. (lloinme] qui est le plus 
— des êtres, Quo tetrius ou fœdius 
animal nullum est. Cic. Les débau- 
ches les plus odieuses, lnportunus- 
sumæ libidines. Cic. La fraude a qq. 
cb. de plus odieux, Fraus odio digna 
majore est. Cic. Rien n'est aussi — 
que la volapté, Nikil est tam detes- 
tabile quam veluptas. Cie. Pour ren- 
dre la cb. plus odieuse, {n/amandæ 
rer causä. Liv. Il est odieux de tra- 
fiquer da pouvorr, Hubère quæsiui 
rempublicam furpe est. Cic. Voy. 
ASOMINANLE, DÉTESTABLE, RXÉCRABLE. 


H 2° Qui exoite la haine, l'indignation; 


que facëre invisum. 


rei alrocilas 
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haï. Invisus, a, um. Cic. Invidiosus. 
Cic. = Odieux À qqn, Invisus alicuf, 
Sall. Cic. ad aliqrem. Liv. fnvidiosus 
apud aliquem. Cic. Just. [l.a dumnina- 
livn] esl si odieuse à lout le munde, 
Tanlo in odio est omnibus. Cic. Vuy. 
Être l'objet de la uamxx 1°. Rendre 
uoe pers., une ch. —, plus —, Ali- 
fuit, facère 
invisiorem. V.-3{axr. in invidiam ra- 


pre. Cic. Rem invisam redd7re. Liv. 
facËre. Curi. Rem facëre invidiosam. 


Sen. invidiosiorem. Cic. Tu me rends 
odieux aux soldats, Me apud milites 
in invidiam vocas Cic. Ils s'eDorrent 
de le rendre —, Eum ïinvidid, quä 
possunt, urgent. Cic. Rendre la vie 
vdieuse, Odium vitæ facëre. Plin. 
Rendre une chicane — au jauge, Cat 
liditatem in odium judicis retrahëre. 
Cic. Voy. Exciter la main 1°. Se 
rendre odieux, Üdium sui facére. Sen. 
Voy. S'altirer, Encourir la naue. 
1 3° Qqf. Ennuycux, insupportable. 
diosus, a, um. Cic. Molestus. Uie. 
Gras, m. f.,e, n. Cic. Voy. ex- 
NUYEUI. 

Onmux, s. m. Fait, Circonstance qui 
excite la haine. Invidra, z, f. Cic. 
Atrocutas, aitu, f. Cic. Indiguitas, f. 
Czs. : L'odicux de sa conduite, In- 
vidia vttæ. (ic. Assumer l'— d'une 
ch., Invidiam alicujus rei præstare. 
Cic. Rejeter, Faire retomber, Faire 
peser sur qqn tout l'— de qq. cb. 
Alicujus rei invidiam in aliquem con- 


ferre. Cic. rejicére. Liv. relegare. 


Vell. alicui imponërs. Sall. Diminues 
l'— de sa cause, Suam minuëre in- 


vidiam. Quint. Diminuer l'— qui nèse 


sur lui, Ex illius invidiä deonerars 
aliquid. Cie. Le nom de pareul ui- 
unnue l'— de celte cunduile, Ejus 
necessiiudinis nomine 
levaiur. Cu. Sauver l'— par une 
plaisanterie, Aliqué cavillatione invi- 
diam duu’re. Suet. 

OLONTALGIE, s. {. Bal de dents. 
Voy. DENT. 

ODORANT, ANTE, adj. 1° Qy 
exhale une odeur. Odoralus, a, um. 
Sen.-rh. Plin. ] 2° Qui exhale une 
bonne odeur. OÜdoraius. a, um. Virg. 
Hvr. Plin. Bene olidus. Col. Bene 
olens (gèn. entis). Plin. : Fleurs très 
odurautes, Flores odoralissimi. Plin. 

OLORNAT, 5. m. Le sens qui per- 

it les odeurs. Odorartus, &s, m. Cic. 

lfactus, &s, m. Plin. Nares, ium, f. 
pl. (= le nes). Col. : Frapper l'odo- 
rat, Naribus objici. pass. l'lin. Avoir 
l'— très subtil, Sagacissime olfacëre 
(10, is, fecr, factum). Pun. 

ODORIFRRNANT. C. oD0nanT 2e. 

ODYSSÉE, 8. f. Un des poèmes 
d'Homere. Oilyssea, z, f. Ov. 

OECUMÉNIQUE, adj. Universel. 
* Œcumenicus, a, um. (Eccl.). 

OEDEMR. C. OONFLEMENT, TUMEUR. 

Ok DIPE, roi de Thebes. Œdipus, à 
ou udars, m. (te. 

ŒTA., mt de Grèce. Œia, =, t. 
Liv. : De l'UEta, Œtwus, &, um, Liv. 

ŒIL, plur. *EUx, «. m. 4° Partie 
du visage : l'organe de la vue seul; 
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l'organe de la vue ot les paupières. 
Ocuius, à, m. Cic. Cels. Plin. : Les 
deux yeux, Ambo oculi. Juv. La ca- 
vité de l'œil, Oculi locus. Plaut. Le 
globe de l'—, Oculi orbis. Tac. Le 


coin de l'—, Voy. com 6°. Beanx 
yeux, Oculi venusti. Cic.; affreux, 


fœdi. Sall.: brillants, nitidi. Suet. 


troubles, parumclari. Cato. — grands, 


Oculi magni. Varr. grandes. Suct. ; 


ægrandes. Suet.; pe- 


très grands, 
lin.; saillants, emi- 


tits, parvi. 


nentes. Cic. erstanties. Suet. L a les 


— noirs, Oculis est nigris. Varr. 


Ouvrir les —, Voy. ouvrir 6°. Fer- 
mer les —, Voy. r«nuEn 3e. Lever 
les —, Voy. Lrvan 1°. Daisser les 


—, Voy. naissen 1°. Regarder qqn 
de ses deux — et non d'un «œil 


seulement, Contueri aliquem duobus 


oculis et non altero fantum. Cic. Qui 
o'a qu'uo —,C. vonons. Yeux bu- 
mides, secs, Oculi humidi. Plin. sicci. 
Sen. Quint. Il a les -- ganfés, Oculi 
ei tument. Cels. Les maladies des —, 
Oculorum vitia (orum). Col. Qu a les 
— malades, Oculis æger (gra, grum). 
Liv. 11 perdit son bon œil, l — dunt 
il voyait bien, Amisit oculum quo 
bene videbat. Cic. Je lui saule aux 
eux, Unguibus illi in oculos involo. 

er. Aimer qqo plus que la pru- 
nelle de ses —, Amare aliquem plus 
quam oculos suos. Ter. plus oculis 
suis. Cic. || 2° La faculte do voir, la 
vus. Oculi, orum, m. pl. Cic. Ocu- 
lorum sensus (üs), m. Liv. Sen. 
Visus, üs. m. Cic. Lumina, orum, n. 
1. Cic. Nep. Sen. Oculorum acies 
fi, f. Plin., et abs. Acies, f. (= 
a pénétration du resard). Cic. : Bons 
eux, Acris acies. Cic. Oculi acres. 
ic. Avoir de bonus —, Claris oculis 
vidère. Plaut. — qui sont restes 
bons, Incolumis acies. Cic. Mauvais 
—, — fables, Mebeies oculi. Plin. 
Qui a de mauvais —, Male oculutus 
(a, um). Suct. Perdre les —, Amat- 
fre lumina. Cic. aispertum (de ad- 
spectus, üs, 0n.).Cic. Perd®re oculos. Ad 
Her. Être percepuble aux —, Cadëre 
sub oculos. Cic. in conspectum. Cic. 
[Ce) qui ne peut être perçu par les 
_—, Quod oculis percipi non polest. 
Cic. Voy. vus. | Fig. Voir des yeux 
de l'esprit, Oculis mentis vidére. Cic. 
intueri, dép. Col. Transporter qq. ch. 
des — du corps aux — de l'esprit, 
Tranaferre aliquid ab oculis ad ani- 
mum. Cire. Avoir des —, C. tire 
CLAIRVOvANT 20 || 30 Action de la vue, 
regard en gen. Oculus, a. in. Cie. Hor. 
Visus. üs, m. Cic. Adspertns, üs, o. 
Cie. : Coup d'œil, Vuy. coup 6°. Les 
esrartères cont plus gros à l'—, Lit 
feræ majores cernuniur. Sen. [Ces] 
images apnarsissent confases à l'— 
placé en face, Apparent perturbatæ 
contre intuenti (de infueri, cor, éru. 
tuilus sum, dép. = regarder). Sen. 
Les fruits plaisent à l'—, Pomorum 
jucundus est adspectus. Cic. Situatiou 
qui plait à l’—, Situs læius ad ad- 
spectum. Cic. L'— ne peut les saisir, 
Visum fallunt. Plin. Échapper aux 
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eux, Voy. écuarpen 7°. Venir s'of- 
rir aux —, In oculos incurrére, n. 
Cic. Comme cela saule aux —, Ut 
apparet. Cic. Sauler aux —, Crever 
les —, Vov. crever (act.) 1e, Être 
ÉVIDENT. Frapper les —, Voy. Fnar- 
pan 8°. La famille a les — tournés 
vers nous, Dumus spectaf in nos. Cic. 
Voy. Touaxen. Delourner les —, 
Voy. Dérounner 1°. Jeler les — sur 
gqu, Oculos in aliquem conjicére. 
Voy. aeganoen. Porter ses — sur 
q- ch., Oculos intendëre ad aliquid. 

s. Mes — sont sans cesse alta- 
chés sur leur visage, Eorum in vultu 
habitant oculi mei. Cic. Voy. ATTA- 
caen 2, Fixer ses — sur, Voy. 
rixsa 2°. Des —, Par les —, Oculis. 
Cic. Parcourir rapidement de l'œil, 
Veloci oculo percurrère, act. or. || 
4° Expression du regard ; Fig. Disposi- 
tion d'esprit. (Pr. et Fig.) Oculus, à, 
mu, Cic. Oculi, orum, m. pl. Cic. 
Vultus, üs, m. Cic. (Fig.) Animus, à, 
æw. Cic. : Yeux expressifs, Oculh ar- 
gui. Cic. ; waifs, acuti. Cic.; éveillés. 
regeti. Suet.; effrontés, impudentes. 
Cic.; doux, mites. V.-Maz.; gais, 
Læti. Sen.; riants, hilares. Sen.; fu- 
ribonds, atroces. Gell.; malveillants, 
infesii. Cic.: menaçants, minaces. 
Sen. Avoir l'œil en feu, Ardère 
oculis, Cic. Voyez de quel — ij nous 
regarde, Videle quo vulfu nos in- 
tueatur. Ad fer. Regarder d'un — 
ferme (fixe) les préparatifs de choses 
Lerribles, Adversus apparalus (erri- 
bilium rectos oculos tenère. Sen. Jeter 
antour de soi sur les Étrusques des 
yeux terribles et menaçants, Truces 
minaciler orulos ad Etruscos cireum- 
ferre. Liv. || Fig. Je m'étonne en 
voyant de quel œil ta oses le re- 
garder, Miror quibus oculis eum ad- 
spicère audeas., Cic. Vour qqn d'un 
bon —, d'un favorable, Bono 
antno esse ïin aliquem. (Czæs. Le 
peuple ve voit pas cela d'un bon 
—, Est grave id populo. Cic. Voir 
gqu d'un mauvais —, Alenato esse 
erga aliquem animo. Tac. Les hom- 
wes voieal cela d'un mauvais —, Id 
animos hominum offendit (— choque, 
irrile). Cic. Voy. nisrosé 3°, pis- 
POSITION 5°. | 6° Influence du regard 
: Mauvais œil, Oculus (i) malignus 
(1), m. Grat. Toutes [ces] fenimes 
ont on mauvais —, Feminæ omnes 
visu nocenf (de nocère, e0, cui, c1- 
turus, n. —= ouire). (ic. | 6° Œil, 
Yeux guettant, surveillant. Oculus, 1, 
m. Cic. : L'œil du maitre, Domim 
oculus. l'in. Col. Partout uù pénètre 
l’— du maitre, Quocunque oculr præ- 
sentis domini accedunt. Col. Avoir 
l'— sa guet, In speculis esse. Cic. 
Avoir l'— 4 tout, aux intérêts de 
sou maitre, Curare omnia. Sail, re- 
tiones heri. Plaut. J'y aurai l'—, J'y 
tieudrai l'—, Curabo. Ter. Avoir | — 
sur qyn (= le surveiller), Avoir l'—, 
Teoir l'— sur la conduite de qqn, 
Observare aliquem. Col. Observare 
quemadmodum eliquis se gerai. Cic. 
Animadueriëre (o, is, verfi, veroum) 
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quid aliquis agat. Cic. Vidère quid 
aliquis faciat. Cie. Avoir l'— sur qqs 
(= veiller sur lui), Aliquem custo- 
dire (to, is, ivi et ii, itum). Cic. 
Avoir J'— que tout soit réglé. Vi- 
dère (eo, es, vdi, visum) ut fota re 
transigalur. Cic. J'aurai l'— à ce 
que personne ne vicnne, Speculabor 
ne quis adsit. Plant. Être (out yeux 
en presence d'une cb., Rem quan 
maxime inlfentiis oculis acerrime cun- 
lemplari, dép. Cic. Voy. aousrs, 
OUETTER, AURVRILLER, VEILLEN. | 7° 
Fig. Manière de voir, opinion, ses- 
timent = Tous les honuétes gens 
voient les choses du méme œil, 
Unus sensus est omnium bonorun. 
Cic. Il ne voit pas les choses do 
même — que mui, Îsie haud mec 
sentit (de senlire, io, sensi, sen- 
sum, n.). Ter. [1 voit les choses d'ua 
autre —, Alter de hac re est ejus 
sententia. Ter. À mes yenx, Afeo ju- 
dicio. Cic. Meä quilem sententiä. Cic. 
Opinione quidem meû. (juint. Ut mea 
fert vyinio. Cic. Ut opinor. Cic. Sicut 
ego æstimo. Sail. Ut mihi quidem vi- 
detur. Cie. [Leur] aulonté a plus de 
poids à mes —, Plus apud me aucto- 
rulas valet. Cic. Cela est saus valeur 
aux — de tous, {d apud omnes leve 
est. Cic. Aux — de Brulus ces pro- 
jets sont blamäbles, Hze consuia 
Brulo reprehendenda videntur (de vi- 
leri, e0r, visus sum, pass. —= pa- 
raltre). Cic. Ce plaisir est, à nos —, 
le plus grand, darimam illam ve- 
luptatem habemus (de habère, eo, bui, 
biflum, — regarder comme). Cic. Aux 
— de certaines gens la mémoire est 
un dun de la nature, Memoriam na- 
turæ esse munus quidam erisfimeni 
(de existimare, juren). Quint. À ses 
—, il est beau d'avur surpassé ses 
ainés, Superasse majores pulchrum 
ducit (de ducÿre, 0, ur, uctum, = 
penser). Quint. || 8° Œil, Yeux regar- 
dant avec plaisir, avec avidite, are 
convoitise. OUculus, 1. m. Cie. : Tous 
les yeux se portent sur lu: au forum, 
Omne forum eum spectat. Hor. Ils 
jettent les — sur tous vos biens, 
Ad omnia vestra cupiditatis oculos 
adjicrunt. Cic. Jeter les — sur us 
beritage, Hereditati oculum edjicère. 
Cie. Lever les — sur la couronne, 
Regnum affectare. Liv. Couver des 
—, C. coxvoiren. Repaltre ses — 
d'un spectacle nnuveau, du supplice 
de qqn, lu malheur de qqn, d'us 
beau spectacle, Uculos unsulito spec- 
tuculo implére. PL.-J. Oculos supplicio 
altcujus pascére. Cic. Ocuhs frucium 
er alicujus casu capére. Nep. Oculis 
egregium spectaculum capessëre. Liv. 
Devurer des —, Oculis devorare, atl. 
Just. Ouvrir de grands — devant 
de tels spectacles, Ad Âge siupére 
(so, es, pui, 8. sup., n. —= tre 
ébabi). Sen. Être lout — devaet 
qqn, Aliquem avide infueri (eor, ëru, 
fuitus sum), dép. Curt. N'avoir des 
— que pour une personne, Aliquem 
unice diligëre (o, is, lezi, lecium). 
Cic. Aliquen vrum es omaies 
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encre. Plaut. Captiver, Fixer sur 8oi 
les — des artistes, Oculos artificum 
tenére. Plin. Donner dans l'œil à la 
mullitude, Esse în oculis mullitu- 
dinis. Cic. [Imimoler une personne) 
pour satisfaire les yeux de qqn, Ad 
spectaculum alicujus. Liv. Decora- 
tva rwavnifique poar les —, Ornatus 
ad speciem magnificus. Cic. || 9° Œil, 
Youz faisant qq. signe. Oculus, 1, m. 
Pluut, : 11 m'a fait signe des yeux, 
Oculis mil dedit signum. Plaut. Voy. 
œituaos. !} 10° Œil, Yeux de qqn qui 
est temoin d'une ch.; presence de qqn. 
Ocuui, orum, m. pl. Cic. = Ce que 
ooas voyons de nos yeux, Ea qur 
oculis infuemur. Cic. J'ai vu (cela) 
de mes —, de mes propres —, 
Hisce oeulis egomet vidi. Ter. Oculis 
mis vidi. Petr. Ne s'en rapporter 
qu'au lémoicnage de ses —, lieferre 
emnia in oculos. Cic. [Faire qq. ch.] 
sous les —, devant les — de qqa, 
Alcuus sub oculis. Cæs. ante oculos. 
Liv. in oculis. Liv. [La lezion de- 
campa] en sa présence el sons 
ses —, Adstante ef inspectante ipso. 
Ces. Mettre une ch. suus les — (de 
qan). Subjicére rem oculis. Cic. sub 
adspectinn. Au Fer. sub oculos. Quint. 
Rem ante oculos ponëre. Cic. propo- 
are. Cic. erponÿre. Cic. Avoir qq. 
eb., qqu devaot les —, Aliquid ha- 
bére ante oculos. Liv. in oculis. Quint. 
Aliquem præsentem habére. Cic. Les 
choses qu'on a devant les —, sous 
les —, Res ante oculos positæ. Cic. 
propositæ. Cic. Il a l'Égypte sous les 
—, Ejus in conspecitu .Euyplus est 
Cie. Être sons les — (de qqn), Esse 
ane orulos. Cic. in oculis. Liv. Cela 
est devaal les —, [zc in oculis sita 
sun. Sall. Les pières sont sous les 
— de tout ie monde, Tabulæ sunt 
in medio. Cic. Les faits qui se sont 
assés sous les — de la province. 
u quæ in ore alque oculis provincur 
gesta sunt. Cic. Être habituellement 
sous les —, devant les — (de qun), 
Versari ob oculos. Cu. in oculis. 
Cic. ante oculos. Cic. Obversari ante 
oculos. Cic. Amener une personne 
devant les — de qqn, Aliquem alicui 
coram ane oculos adducère. Ter. 
ler ane pers. des —, de devant 
les — de qan, Aliquem ab oculis 
alicujus abduc#re. Ter. S'ôter de de- 
vaot les — (de qqn), Abire ex oculis. 
Liv. ab oculis. Sen. Oter-vous de 
devant mes —, Délivrez mes — de 
votre présence, Liberate oculos meos. 
Curt. Etre luin des — de qqn. Abesse 
ab oculis alicujus. Cic. IL Fig. Mettre 
sous les yeux de l'esprit ce que le: 
— du corps ne peuvent voir, Pon’re 
fn conspeciu animi quæ cern?re el vi- 
dère non possumus. Cic. Mettre les 
fails sons les — des auditeurs, În 
rem præsentem audientes perducère. 
Quint. Se mettre qq. ch. devant les 
—, Aliquid ante oculos sibi ponère. 
Cic. Mets-toi devar* les — la joie 
du peuple, Pone ante oculoa Lelitiam 
populi. Cic. Meller-vous sa vie de- 
vaat les —, Vitam illius ante oculoa 
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vestros proponile. Cic. Ils ont tou- 
jours cela devant les —, Hoc præ- 
sens semper in oculis habent. Cic. Toi 
dunt j'ai toujours les traits devant 
les —, Tu cujus os miÂi ante ccuivs 
solet versari. Cic. Ils ont toujours le 
châtiment devant les —, Pæna semper 
ante oculos eorum versatur. Cic. On a 
devant les — de glorienses images, 
Ubrersantur animo honesiæ spectes. 
Cic. J'ai souvent ea la mort devant 
les —, durs vb oculos sæpe versata 
est. Cic. Avoir la mort devant les — 
(= y penser), AMortem in conspicuo 
habèëre. Sen. || 11° Qqf. La personne 
même qui est tomoin d'une ch. Arbater 
tri, m. Cic. = Ayant écarté tout œil 
indiscret, Arbitris remotis. Cic. Liv. 
procul amotis. Sall. Endroit à l’abri 
des yeux indiscrets, Locus ab arbttro 
liber. Cic. || 12° Jeune Âlle, femme. 
: Un bel œil ou De beaux yeux, For- 
mosa (æ) virgo (gimis), f. Cic. puella 


(æ), f. Tib. mulier (eris. (. or. || 
13° Ce qui eclaire, embellit, orne, 
cherme. OÜculus, 1, mm. Cic. Ov. Ocel- 


las, à, m. Cie. : Le soleil, œil du 
monte, Sol, oculus mundi. Ov. [Co- 
rinthe et Carthage]res deux yenx du 
rivage de la mer, Duo oræ maritime» 
oculi. Cic. Nos charmantes villas, ces 
— de l'italie, Ocelh Huliæ, villulæ 
uosiræ. Cic. œil de mon cœurl 
Ocule mil Plaut. Ocelle mi! Plaut. || 
14° Lustre, brillant. Vay. Losrnx 1e. 
I 16° Teinte lcgère, nuance. Voy. 
NuANCB. || 46° Tache en forme 
d'œil. Oculus, i, m. Plin. : Les yeux 
de la queue des paons. Oculi caudæ 
pavonum. Plin. — (sur un bouillon), 
*Guttæ (arum\ pingues (ium), f. pl. 
(Georg.). || 47° Bourgeon rudimentaire 
des plantes. Oculus, 1, m. Plin Col, 
Il 18° Ouverture, trou, vide de forme 
ronde : Œil-de-bœuf — rEenètne 
RONDE, Voy. ces m. || Œ1l d'une 
aiguille, etc., Foramen, minis, n. 
Vulg. || Fromage qui a des yeux, 
Caseus fistulosus. Col. Les — (d'un 
fromage), *Fistulæ, arum, f. pl. 
D'apr. Col. 

À L'œi, loc. adv. Par la vus. Ocu- 
lis. Cic. 

VUE D'ŒIL, loc adv. 4° Autent 
qu'on en peut juger par la vue. Oculis. 
Liv. || 2° Visiblement =: Croltre à vue 
d'œil, Crescëre celerrime (— très 
rapidement). Pl.-j. 

DE L'air, loc. adv. En regardant, 
en survoillant. Oculis. Cic. 

ENTRE Deux Yeux, Jloc. adv. C. 
PACE À PACE. 

PAR-NESSUS LES YEUX, Îloc. adv. 
1° Excossivement. Voy. ce m. || 2° Plus 
qu'on n'en peut supporter = Qui a des 
occupations par-dessus Îles yeux, 
Voy. ACCABLÉ. 

OEILLADE, 8. f. Coup d'œil furtif. 
C. CLIGNEMENT. 

OILLERE, 24). f. Qui est immé- 
diatement au-dessous de l'œil : Dents 
œillères, Dentes (ium) canini (orum), 
masc. pl. Plin. 

ŒnuÈne, 93. f. Pièce de cuir pour 
empêcher lo choval de voir de côte. 
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Oculorum operimentum (ï), n. Plin. 

ŒILLET, 8. m. 4° Petit trou dis- 
pose dans une étoffe. dans du cuir, ete. 
=: Œullet d'une saudale, Creprie ansa 
(æ), f. Plin. || 2° Sorte de plante; 
fleur. * Dianthus, i, m. (Linn.). 

OEILLETON, 6. m. Rejcton de cer- 
taines plantes. Oculus, i, m. Plin. 

OLILLETTE, $. f. C. PAvOT. 

OŒ\OPHORE,S. m. T. d'autiquité. 
1° Panier un Sorte de coffre pour porter 
du vin. (Envphorum. à, 0. {or. Pers. 
1 2° Homme qui portait le vin. WEno- 
phorus, i, m. Plin. 

OESOPHAGE, 6. m. Canal qui con- 
duit les aliments 4 l'estomac. Gula, æ, 
. Plin. 

OLTA, mt de Thessalie. Œta, æ, f. 
Cic. : De l'Œta, Œtzus, a, um. Cic. 

OEUF, s. w. 1° Germe d'un animal 
enferme dans une enveloppe avec les 
liquides destines 4 le nourrir. Ovum, à, 
an. Cic. : ul de poule, Ovum gaili- 
naceum. Varr. Coquille d'—, Oui pu- 
tamen minis), n. Col. Plin. testa (æ).f. 
C.-Aur. Blanc d'—, Jaune d —, Vay, 
BLANC (subst.) 5°, 340N8 (Sub:t.). 
chair, stérile, Ovum irritum, 
Plin. sterile. Pin. urinur. na 
2° Objet ayant la forme d'uo œuf. 
Coum, i, n. Varr. Liv. 

OŒUVE, £x, adj. Qui a des œufs: 
Être œuvé. Ova habëre (eo, es, bui, 
bitum). Plain. 

ŒUVRE, s. f. et qaf. m. 1° Pro- 
duit d'un travail (en gen.);ce qui est 
fait et subsiste apres l'action. Opus, 
penis, n. Cic. = Œuvre d'art, Voy. 
ART Îe, Delle œuvre. C. caxr-D'œu- 
vas. Le Vuleain qui est l'— d'Alca- 
mène, Vulcanus quem Alcamenes fecit. 
Cic. Aiguière qui est l'— de Boéthus, 
Iydria BDoethi manu facta. Cic. La 
walière estl'— de lieu, À Deo ma- 
teria facta est. Cic. | Fig. Être l'œuvre 
da basard, Fortuito fier (fo. fs, fac- 
tus sum), pass. Cic. Vay. HasanD 1°. 
| 2° Production de l'esprit, ouvrage 

‘un ecrivain. Upus, penis. n. Cic. : Les 
œuvres des Grecs, Graæcorum libri 
(orum), m. pl. Cic. Les — de Té- 
rence, Terenfit scripla (orum), 0. pl. 
Quint. 1 enste un livre qui est son 
œuvre, Unus liber exstat ab eo scrip- 
lus. Suet. Le reste est l'— de ses 
disciples, Cetera discipulorum ejus 
sunt. Suet. || 3° Action. Factum, i, a. 
Cic. Qaf. Res, ei, . Cæs. : Œuvre de 
scéléraltesse, Nefarium (ii) facinug 
(noris)e n. Cic. Bonne —. (En DER 
enefactum, à, n. Cic. Actfio (onis 
recta (æ), f. Cic. (Charité) Voy. cma- 
RITÉ 3°, aomMÔNE. La vertu est tout 
eatière dans les œuvres, Virius in 
usu sui lola posita est. Cic. (Homme) 
qui est fils de ses —, Ex se naius. 
Tac. Rendre à qqn selon ses — (= 
le traiter selon ses mérites), Voy. 
uêrrre 1°. C'est une œuvre impor- 
tante, très difficile, Afagnum est opus. 
Cic. es est mullæ operz ac laboris. 
Cæs. Faire beaucoup d'œuvres lona- 
bles, Multa laudabilia facëre. Cic. 
Faire œuvre d'accusateur, de déla- 
teur (= faire le métier de...), Fac- 
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Nfare accusationem. Cic. delationes. 
Tac. || Maitre, Exécuteur des bautes- 
œuvres, C. pounnmau. || 4° Exocution 
d'un travail. Opus, peris, n. Cic. : Les 
Datérisux el fa nise en œuvre, Ma- 
teria et tractatio (onis, f.). Cic. Mise 
en — de la matière, Materiæ con- 
fectio (onis), f. Cic. Mise en — du 
cuivre, Æris fabrica @). [. Cic. Tuf 
dont la muse en — es facile, Tofus 
in 2pere tractabilis. Plin. Les amis 
fournissaient la main-d'—, Operas 
amici dabant. Cic. Mettre en — qqn. 

q. ch., Aliqurm, Aliquid adhibère 
( es, bui, bitum). Cic. in usu ha- 

ére. Pl.-j. Aliyuo, Aliquë re ut (or, 
ris, wsus sum), dép. Cic. Voy. Eu- 
pLoyæn 1° el 2°. Mellre en — toutes 
ses balteries, Vineas pluteosque agÿre 
(o, is, egi, actu). Plaut. Mettre Lont 
en —, Ertrema omnia experiri (ior, 
iris, pertus sum), dép. Sail. Meltre 
tout en — pour que le sénatus- 
consulte soit voté, Omnt ope alque 
operû enili (or, éris, nisus et nirus 
sum, dép.) ut senatusconsullum fiat. 
Cic. Metire tuut eu — puur écarter 
les dangers, Ounem curam atque ope 
ram in defendenilis periculis pun‘re (o. 
is, posui, pusttum). Cic. Voy. &erFonT, 
Mayen. Mettre la main a l'—, Se 
mettre à l'—, pus incip”re (10, a, 
cepi, ceplum). Liv. Melire la main à 
‘— ponr déhlaver les décambres, 
Ruderibus purgandis (au dat.) manus 
admnevère (60, es, moui, motum). Suet. 
11 faut se mettre à l'— et nan déli- 
bèrer, Agrnilum est, non consultan- 
dum. Vell. 1) faut le préparer avant 
de te mettre à l’—, Adkibenda est 
præparatio, prinsquam aggrediare (de 
aggredi, ior, éris, gressus sum, dèp.). 
Cic. Ëtre à l'— jusqu'a sun dernier 
jour, Usque ad vitæ finem in actu 
esse. Sen. À l'—1 Age (en park. à un 
seut)1 Virg. À l'—, les poingsi Agite, 
pugni. Plant. ||S° Mase, FT, d'architec- 
tare. Le corps d'un bätimont, les murs. 
Voy. mon. 11 6° Na<c. 3118. L'en- 
semble des ouvrages d'un artiste. Opera. 
um, N. pl. llin. 

OFPENSANT, part. prés. d'orrex- 
sun, Vuy. ce v. || Adj. OFFPRNSANT, 
anTS. Qui offense. Contumeliosus. a, 
um. Cic. Probrosus. Cic. Voy. IN:t- 
naigœux 2° = Acte offensant, Parole 
offensante, C. orrenxss 1°. D'une 
manière —, C. DUMUNIKUSRMENT. 

OPFENSE, 8. {. 1° Injuro de fait 
ou de parole. (En gén.) Contumelia. 
æ, [. Cic. (De fait) Injura, f. Cu. 
De parole) AMaledictum, 1. n. Cic. 

robrum, n. Liv. Voy. miuaa 3° et 
&e. || 2° Peche. Voy. ce m. 

OFFENSÉ, eu, part. passé d'or- 
veNSER. Voy. ce v. || Subst. L'or- 
rensé. Celui qui a reçu l'offense. * Îs 
cui contumelia est illata. 

OPFENSEN, v. act. 1° Anc.et Rar. 
Faire une blessure, une lesion, causer 
Une impression desagreable. Offendfre, 
0, is, fendi, fensum, acl. Plin. : Le 
corps a été oMensé, Corpus offensum 
est. Cels. Offenser la vue, l'oreille, 
Offendëre aciem oculorum. Plin. audi- 
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tum. Rhemn. Sans — les dents, Nul- 
là dentium offensä. Plin. Voy. bLESSER 
40, 20, 40, || 20 Fig. Choquor, être 
blossant pour. Offendre (voy. 1e), act. 
Cic. Læeudfre, 0, is, Læsi, Lesum, acl. 
Cie. Persitringëre, 0, is. strinri, stric- 
tum, acl. Cic. =: Mon eclat les offense, 
Eus splendor meus ofendit. Cic. Of- 
fenser qqn en qq. ch., Aligqueminre 
offeudfre. Cic. — qqn par qq. ch. 
Aliquem re offendère. Cie. Entendre 
qq. cb. sans en ètre offensé, Aliquid 
cum bonä veniä audire. Liv. Soil dit 
sans t'offenser, Pace tu& dixerim. Cic. 
Soit dit sans — l'auturité de Calon, 
Pace diligentig Catonis direrim. Vell. 
Voy. passer 5° et 6°. || 3° Faire une 
injure à qqn. Injuriam alicui facëre 
(10, ts, feci, factum). Cic. inferre 
(fero, fers, tuli, illatum). Cic. Inju- 
riä aliquem Ledëre (voy. 2e), act. Cic. 
: Plutôt par honneur que pour uffeu- 
ser, Honvris potius quam contumeliæ 
causä. Cic. || 4° Dire une injure à 
qqn. Contumeliam in aliquem jJacère 
(10, is, Jecr, Jactum}). Cic. alicui in- 
ferre (voy. 39). Vetl. Contumelià al- 
que afhcëre (ro, is, feci. frectum). 
en. Voy.iniuntgn. ||5° Pecher contre 
la loi religicuse : Ulenser le Ciel, [n 
cælum peccure, D. Vuig. || 6° Faire 
tort 4. enfroindre. Violare, act. Cic. 
LæedFre ivoy. 2°), act. Suet. Voy. 
BLESSEn 6°, 

S'orrensen, Y. réf. Se piquer, se 
fâcher. Îte offendi (or, ëru, fensus 
sum), pass. Cic. : S nffenser de tont, 
Omnia ad contumeliaim accipËre (io, 
18, cepi, ceptum). Ter. Voy. Se 8LEs- 
sen do, Se FACHER {°. 

OFFENSEUR, s. m. Celui qui of- 
fense, qui a offensé. * Is qui contume- 
Lam infert (ou intulit, etc.). 

OFFENSIP, 1ve, adj. 14° Anc. Of- 
fensant. Not: ce mot. || 2° Qui sert 
à atlaquer. Voy. DérEnsir. 

OFFENSIVE, s. f. Attaque = Ils 
prenuent l'.Mensive, Orccupant bellum 
facsre. Liv. Vov. arraqurn. 

OFFENSIVEMENT, adv. C. Bos- 
TILEMENT, En ENNEMI 0. 

OPFENTE,S.{.eLOFFERTOIRNE, 
s. mm. Une des prières de la messe. 
Offertorium, it, n. Isid. 

1. OPFICE, s. m. 1° Devoir de la 
vie, de la societé. (Ohligalion morale) 
Ofhcium, ti, n. Cic. (Tâche à remplir) 
AMunus. neris, n. Cic. =: C'est l’aifice 
du sage, 1] est de l'— du sage de 
remédier, Est sapientis subvenire. 
Cic. Voy. pevoin 1° || 2° Fonction, 
rôle. Officium, &i, n. Cic. Munus, ne- 
ris, n. Cic. Partes, ium, f. pl. Cic. : 
L'office d'un roi, Regis munera. Cic. 
L'— de l'orateur est d'instruire, de 
toucher et de plaire, Officium orato- 
ris docendi, movendi, delectandi par- 
libus continetur. Quint. Faire l'— de 
rheteur, d'accusateur, de lourreau, 
de seniinelle, Officio rhetoris fungi, 
dép. Quint. Partes accusatoris obli- 
nère. Cic. Vicem flortoris exhibére. 
Cels. Munus oigiliurum obire. Liv. || 
Fig. Sans les yeux, l'office des yeux ne 
peut subsister, Sine oculis non potest 


OFFIC 


exslare officium et munus oculorum, 
Cic. Les yeux remplissent leur —, 
Oculi suo munere funguntur. Cle. 
Tous les autres arts) peuvent faire 
eur — sans le secours de l'éloquence, 
Sine eloquentiä suum munus præsiare 
possuni. Cic. Faire l'— du soleil, 
Supylère oicim solis. PL-j. [Quelqnes 
voyelles) font l'— de consunnes, 
Officio consonantium funguntur. Quint. 
[Les mains, par leurs gesles) (ont 
"— d'adverbes, Adverbiorum ebti- 
nent vicem. Quint. Je remplis l'— du 
trésor publie, Vicem ærarii præsto. 
Sall. || 3° Assistance, service. Offcium, 
ii, n. Cic. Beneficium, n. Sail, Mu- 
nus, neris, 0. Cic. Meritum, à, n. Cic. 
: Tes, Ses bons offices à mon égard, 
Tua erga me merita. Cic. Ejus in me 
officia ou merita. Cic. Gouverner par 
les bons —, Benefciis imperium agi- 
tare. Sull, Rendre de bons — à qqu, 
à la république, Alicui vu In aliquem 
officia cunferre (fero. fers, tuli, colla- 
tum). Cic. De republicä bena mereri 
(eor, éris, ritus sum), dép. Cic. Je 
ne sais trop paurquoi je ne le ren- 
drais pas ce bun affice, Nescro cur 
tibr hoc non gralificer (de granfcari, 
dép.). Cic. Lutier entre nuus se buns 
offices, Officus certare inter nos. Cic. 
Recipronite de buns —, Officiorun 
vicissitudo. Cic. mutatio. Cic. Par va 
echange de bons —, Dandis recipun- 
disque meritis. Cic. Voy. mexrarr Æ 
Reudre de mauvais oflices, Mule me- 
reri. Plaut. || 4° Magistrature, charge, 
omplol. Officuum, , n. Cic. Munus, 
neris, n. Cic. Voy. cuance 8°. || 
6e Le devoir de la charge =: Arbitre 
nommé d'uffice, Honoranus arbiter. 
Cic. Nommer pour celle cause un 
défenseur d'—, Patronum Âuic cau- 
sæ publice consliluïre. Cic. || 6° Le 
service, les prieres, les ceremonies de 
l'eglise. * Officium, 1, n. Eccl. 

2 oPFicCe, s. f. Lieu où l'on pré- 
pare le dossort, eto. Cellarium, ii, 0. 
Scæn. 

OFFICIAL, 6. m. Juge ecclèsies- 
tique. *Ofhcialhs. is, m. (Eccl.). 

OFFICIEL, BELLE, adj. Qui mans 
du gouvernement. Publicus, a, um. 
Cic. : Pièces officielles, Litters pu- 
blicæ. Cic. Faire à qqn un rapport 
officiel sur qq. ch., Alquid ad ali- 
quem publice referre. Cic. Caractère 
— (d'une ch.), Auctoritas publica. 
Vel. 

OFPICIELLEMENT, adv. D'une 
manière officielle. lublice. Cic. : Le 
sénai l'avait chargé offlciellrment de 
me remercier, Êi senatus dederal pu- 
blice causam ut mihigralias agerel.l'ic. 

1. OFFICIER, 9. m. 1° Celui qui 
aun office, un emplol duil. Minister, 
tri, m. Cic. Minastrator, oris, m. Sen, 
: (Partbenius}, officer de la cham- 
bre, Cubiculo præpositus (i), m. Suel. 
L'ensemble des officiers, Afiniste- 
rium, ti, n. Plin. Ministeria, 1orum, 
a. pl. Tac. Officia, n. pl. Dig. C.-TA. 
| 2 Celui qui à qq. commandement 
militaire. Præpositus, à, m. (nest 
subsiantif ea ce sens qu'au plur.). 
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Cu, Tac. Suet. = [Trébonius] qui 
était leur officier, Qui eis erat præ- 
positus. Cæs. Un —, *Vir (irr) mili- 
fibus præpusitus (s), m. D'apr. Czæs. 
Un — diufanterie, * Vir pealitibus 
prapositus. D'apr. Curt. (ini. 8). ls 
avaient tué leurs ofbciers, Præpositos 
sus occiderant. Suet. L'ensemble des 
—, Imperia, iorum, n. pl. À.-b.-AI. 
} S° Anc. Personne attachee à une 
rande maison. C. DoMEsTIQuE 2°. || 
L Homme qui a soin de l'office. Obso- 
nator, oris, m. Plaut. Sen 

2. OFFICIER, v. D. Faire l'office 
divin. Rem divinam facêre (io, is, feci, 
factum). Liv. 

OFFICIEUSEMENT, adv. D'une 
manière officieuse. Officiose. Cic. Be- 
aigne. Cic. Benevole. Cic. 

OFFICIEUX, EUSE, adj. 14° Prompt 
4 rendre service. Officiosus, a, um. 
Cic. Benignus. Ter. Liv. Benevolus. 
Cie. Comis, m. f., e, n. (ic. || Subal. 
Faire l'oMicieux, Voy. suPnes<é 10. 
{ 2° En parl. des ch. Qui tend à rendre 
service. Officivsus, a, um. Cic.= Men- 
soage oflicieux, Aendacium miseri- 
cors gén. ordis). Cic. 

OFFICINE, S. f. C. LARORATOIRE. 

OFFRANDE, s. f. 1° Don offert 4 
la divinite. Donum, à, n. Plaut. Cic. 
Liv. Munus, neris, n. Cic. = l'aire des 
offrandes aux dieux, Jiunera dis 
donare. Cic. Faire à Jupiter une of- 
frande d'argent, Sacrificare Jovi ar- 
gento. Plaut. Charger les autels d'of- 
fraoces, Aras donis cumulare. Liv. {| 
%° Ceromonle qui se fait 4 cortaines 
messes. *Ublalio, onis, f. || 3° Don 
fait a qqn. C. non. 

OFFRANT, s. m. Celui qui offre 
un pris : Vendre au plus offrant 
(= vendre aus enchères), Voy. EN- 
cuëne 2°, Être le plus —, Licilatione 
vinc/re (0, is, vici, victum). P.-pcl. 

oFrne, 6. f. Action de proposer 
qq. ch. a qqn afin qu'il l'acceple , chose 
proposée. (Actinn) Oblatio, onis. f. 
{tr. rare). Ulp. (Chose) [d quod obla- 
tum est, Cic. = L'offre d'une caution, 
Oblato cautionis. Ulp. Refuser des 
offres, Oblata remitt®re. Liv. Laisse 
là tes —, Aufer hinc pollicilationes 

tes promesses). Ter. L'affre que 
u me fais de ta maison d'Épire | 
lon iovilation à m'y installer), Tua 
in Epirum invitatio. Cic. Faire une 
— de qq. cbh., C. orrnin 1°. Faire 
des nffres de service à qqn, 4hcui 
operam suam offerre. Cic. Faire à qqn 
oneullre(—= une propusition) superbe, 
Cenditionem luculentam alicui ferre. 
Plaut, Allons, faites vos offres (= vus 
enchères), Agite, licemini (de liceri, 
cor, éris, cilus sum, dép.). Plaut. Les 
— étant faites (dans une enchère), 
Licilationibus factrs. Cic. Fxagerer 
les —(en parl. d'un soumissionnaire), 
Nimium magno conducre. Cic. 

OFFRIR, v. act. 1° Presenter ou 
Proposer qq. ch. 4 qqn afin qu'il l'ac- 
cœple Ofjlerre, fero, fers, obtuli, obla- 
tn, act, Cie. Porrigére, 0, is, reri, 
recium, act. Cic. Præbère, eo, es, bui, 
bitum, act, Cic. Proponére, o, is, po- 
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sui, posifum, act. Hirt. Cie. =: Offrir 
un champignon à Claude, Claudio 
boletum offerre. Suet. — à chacun 
ce dont il s besoin, Quod cuique opus 
est, oppon#re. Cic. On lui offrit de 
l'argent, Ei argentum est objectum 
{pass. d'objicère, to, is, jeci}). Ter. Of- 
frir sa main à baiser, Osculandam 
manum offerre. Suel. — le miel ao 
second service, AMfel in secundam 
mensam administrare. Varr. Le peu- 

le lui offrant la dictature, Offerens 
eù dictaturam populus. Suet. Offrir 
le trône à qqn, Regnum alicui deferre 
(fero, fers, tuli, latum). Cæs. — à 
qqn une lieutenanee, Aliquem invi- 
tare in legationem. Cic. Alicui lega- 
fionem ultro deferre. Cic. — à qqu 
de grands avantages, Magna præmia 
alicui proponëre. Cic. — 8es services, 
Offerre se. Cic. Offerre operam suam. 
Cic. — à qqn sun aide, son anäis- 
tance, Præsulium, Opem alicui porri- 
g#re. l‘ic. Il offre son aide pour cette 
entreprise, Ad eam rem se adjuiorem 
profilelur (de profiteri, eor, fessus 
sum, dép.). Cæs. Offrir à qqn l'hos- 

italité. sa maison, {nvitare aliquem 
Rospitio. Cic. in hospilinm. Liv. lecto 
ac domo. Cic. Je l'offre tout mon zèle 
et toute mon affection, Unitversum 
studium meum et benevolentiam ad te 
defero. Cic. Offrir des consolations, 
Solatiur, præbère. Cic. — à qqn des 
ulages, Alicui obsides offerre. Suet. 
— la paix aux ennemis, Pacem hosti- 
bus deferre. Liv. (Pison) offre d'alter 
vers César, Sese tfurum ad Cæsurem 
pollicetur {de polliceri, eor, citus sum, 
dép.). Cæs. {l offrait de faire oppusi- 
tion au sénalus-consulte, Se offerebat 
intercessurum senatusconsullo. Tac.{| 
Offrir le combal, Pugnandi copiam 
fac#re (10, is, feci, factum). S'il. || 
2° Faire une offrando 4 la divinite : 
Offrir aux dieux des hommages, «les 
prières, Duis RAonores, preces adhibère 
(eo. es, bui, bitum). Cic. — des sa- 
crifices à Jupiler, Jovi sacrificta fa- 
cère (voy. 4°). Liv. — à Jupiter une 
jeune brebis. une petite coupe de via 
miellé, Facère Jovi agnä. Varr. po- 
cillum musti. Liv, — de l'encens à 
Métellus comme à on dieu, AMetello 
ture, quasi deo, supplicare, n. Sall. — 
les entrailles (d'une victime), Exta 
porricFre (io, is, reci el reri, rectum). 
Plaut. Varr, — les entrailles sur an 
autel, Exta in aram porricrre. Veran. 
ap. Macr. || 3° Proposer un prix, etc. 
: Offrir de cette statue 100 000 5es- 
terces, Huic signo centum millia po- 
nère (voy. 1°). or. — d'une maison 
six millions de sesterces, Pro domo 
sestertlium seragies promiti”re (0, is, 
misi, missum). l'lin. — un prix d'une 
maison de campagne (dans une en- 
chère) Suburbanum licerr (eor, éris, 
citus sum), dep. Pl.-j. Lorsqu'il offre 
ua prix. personne n ose enchérir sur 
lui. Jllo licente, contra liceri auilet 
nemo. Cic. || 4° Exposer à. Offerre 
(voy. le), act. Suet. =: Uffrir sa gorge 
au couteau, Jugulum culiro offerre. 
Suet. — son visage aux outrages, 
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Os ad contumeliam præbére (voy. te). 
Liv. || 6e Fig. Présenter à là vue, 
à l'esprit. Offerre (voy. 1e), act. Cic. 
Liv. Præbére (woy. 4°), act. Cic. Pro- 
ponère (voy. 1e), act. Cic. Ostend?re, 
o, 18, lendi, fentum, act. Cic. =: Of- 
frir qq. cb. aux regards, Aliquid 
oculis offerre. Liv. ante oculos punère 
(voy. 1°). Sen. J'offre (en mai) le 
spectacle des vicissitudes humaines, 
Rerum Aumanarum spectaculum præ- 
beo. Sall. Offrir sa vie en exemple à 
ses conciloyens, Vitam suam, ut le- 
gem, civibus præferre (voy. 1°). Cic, 
— l'espoir de la liberté, Spem liber- 
talis proponére. Cic. || En parl. des 
ch. ODrir une apparence, Speciem f 
ferre. Cic. — l'aspect d'une le, Insu 
speciem præbeère. Curt.— l'image d'une 
mer vérilable, Faciem veri maris re- 
præsentare. Col. || 6° Fig. En pari. 
des ch. Donner, procurer. Offerre 
(ros. te), act. Liv. Præbère (voy. 
°), act. Cie. Dare, o, as, de. 
datum, act. Cic. : Offerl par le ha- 
sard, Porte oblatus. Cie. La nature 
nvus offre une fuule d'enchantements, 
Multa nobis blandimenta natura gi- 
gnit (de gign”re, o, genui, genilum). 
Cic. Offrir une occasion, Voy. occa- 
SION. — un soupçon de danger, Sus- 
picionem quamdam periculi habère (eo, 
es, bui, bitum). Cic. — plus d'avan- 
lage que d'inconvénient, Plus habëre 
adjumenii quam incommodi. Cic. 
Cowbat qui offre on grand danger 
et n'a aucun avantage, Certamen pe- 
riculo ingenti, fructu nullo. Liv. 
Maison qui — bieo des commodités, 
Villa ustbus capar (gen. acis). PI.-j. 
S'orrnin, v. 1° Réf. Se proposer 
afin d'être accapte : S'offrir à qqn, 
Alicui se offerre (fero, fers, obtuli, 
oblatum}. Cic. 1] soffrait pour con- 
seil anx magistrats, Magis{ralibus se 
offerebat consiliarium. Suet. 1 s'uffre 
à prendre (ou de prendre) en matn.…., 
Se offert suscepturum. Tac. || 2° S'ex- 
poser à. Se offerre (voy. 1°). ic. = 
S'olfrir au daoger, a la mort, Offerre 
se periculis où in discrimen. Cic. 
ad mortem. Cic. | 93° Ref. et Pron. 
Se presenter, être present aux yeux, à 
l'esprit. Se offerre (voy. 1°). Cic. Se 
ostendère (o, is, tendi, fentum), Ter. 
Offerri, feror, ferris, oblatus sum, 
pass. Cic. Ostendi, or, Fris, lentus 
sum, pass. Cic. = S'ofrir à qqn 
en chemin, Se elieui in viä offerre. 
Cic. [Néron] s'offrit aux reyrards 
de tous, Universorum eoculis se præ- 
buit (de præbére, eo, es, bilum) 
Suet. (Mun Als] s'offre à mes regards. 
Mfhihi in conspectum prodit (de pro- 
dire, 60, it, iflum, n.). Ter. [Ces bow- 
mes] vienneoi s'offrir aux veux, [n 
veulos incurrun! (de incurrêre, 0, 
curri et cucurri, cursum, 0.). Cic. Ce 
qoi vient s'— aux yeux. [d quud ocu- 
lis incurrit. Sen. Ea quæ oculis in- 
cursant. Quint. Ce qui s'offre aux 
seus, Ea quæ sub sensus subjecta 
sunt. Cic. Séduits par l'apparence de 
volupté qui s'— à eux, Victi ob- 
jectä spede voluptatis. Cie. L'occa- 
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sion s'était offerte à lui, Et oblata 
erat occasio. Cic. S'offrir à la dis- 
cussion de la critique, In arbitrium 
enslimantium venire (10, ts, veni, 
ventum), n. Cic. La distinction à faire 
entre ces choses est facile et s'olire 
d'elle-même, farum rerum facilis 
est et erpedita distinctio. Cic. Tous 
les développements viennent s'offrir, 
Omnes loci occurrunt (de occurrëre, 0, 
curri, cursum, n.). (ic. Les figures 
se sont offertes d'elles-mèmes à ini 
pendaat qu'il parlait, Obs fueruni 
dicenti figuræ. Quint. Les expres- 
sions viennent s'offrir, Occursant 
verba. Pl.-j. Mot qui s'offre pour 
ainsi dire de lui-même, Voz velut 
oblata. Quint. 

OFFUSQUER, v. act. 1° Obscurcir 
par Interposition, voiler la clarte de. 
Obseurare, act. Sall. Cic. Offivére, to, 
is, fe, fectum,n.(dat.). Cic.= L'ombre 
de la terre offusquant le avleil, U'mbra 
terræ sol: vfficiens. Cic. Ciel nffusqué 
par des nuages, Cælum nnbibus ob- 
scuratum. Sall. |] 3e Empêcher de voir 
: La poussière avait aMusqué la vue, 
Pulvis prospectus offecerat (voy. 4%): 
A.-b.-Af. Les haies offusquaient la 
vue, Sæpibus prospectus impediebatur 

pass. de impedire, to, ës, dvi el ti, 
itum). Cæs. || 3° Être Interpose entre 
l'œil et un objet : Olfusquer une mai- 
son, (= empécher qu'on ne la voie) 
Domum obtegËre (o, ts, teri, fectum). 
Virg. (= lui boucher la vae) Pomüs 
luminibus officrre (voy. 1°). Ihg. || 
&e Empôcher de voir en éblouissant : 
Offusquer les yeux de qqn, Alicujus 
oculos præstring're (0, ïs. astrinri, 
strictum). Cic. Voy. éncouin 1°. || 
Go Fig. Cacher, tornir : Offusquer la 
glaire, le num de qqn, Alicnjus 
landes obseurare. (ic. nomini ufficre 
(vov. 1e). Liv. || 6° Troubler (l'esprit) 
2 omniques l'intelligeare, les esprits, 
Luminibus mentis officfre (vay. 1°). 
Cic. Animos orcæcare. Liv. — l'esprit 
des juges, Tenebras judicibus vffun- 
dére (o, ïs, fui, fusum). Cic. || 
7e Donner de l'ombrage, deplaire. Of- 
end're, o, is, fendi, fensum, act. Cic. 
2 [Mon] éclat les vffusque, Eos splen- 
dor offendit. Cic. Il brillail d'un trop 
vif éclat pour que ses condisciples 
n'en fussent point ofusqués, Clarius 
ezsplendescebat quam ut condiscipuli 
æquo animo ferre possent. Nep. Voy. 
OMBRAGE 30, 

OGNON, s. m. C. o10N0Nx. 

ou, interj. Î| marque la surprise 
ou donns au sens plus de force. OR! 
Plaut. Ter. 0! Cir. Voy. Ô. 

O1E, s. f. Espèce d'oiseau aquatique. 
Anser, eris, m. Cic. : D'oie, Anseri- 
aus. a, um. Col. 

OIGVON, s. m. 4° Sorte de plante 

tagère à racine bulbeuse. Cepa, æ, f. 

arr. Col. Plin. : Marchand d'oi- 
gnons, Ceparius, fi, m. Lucil. || 
2° Partie renfiléc de la racine de quel- 

ues plantes. Bulbus, i, m. Cels. Plin. 
f Oignon de mer, C. scur.ue. || 3° Du- 
reté qui vient aux pieds. Voy. caLLo- 
uTÉ 
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OIGNONNIERE, 8. f. Terre sembe 
d'oignons. Cepina, æ, f. Col. 

OINDRE, v. act. Frotter d’une ma- 
tière grasse. Ungfre, 0, 15, unri, unc- 
tum, act. Cic. Voy. PROTTER 2°, 

OING, s. m. C. AïoNGe. 

OINT,TE, part. passé d'onnrr,Voy. 
ce v. || S. m. L'OiNT Du SEIaxEUR 
(Le Christ}, Christus, 1, m. Tac. PL.-j. 

OISE, riv. de France. Isara, æ, 
masc. Ant. ° Æsia ou (sia, æ. masc. 

OISEAU, s. m. Sorte d'animal. 
Ordin. Auis, ts, fém. Cic. Qqf. Vo- 
lucris, is, fém. Cic. Ales, litis, fém. 
mienx qne masc. (—= surt. oiseau de 
grosse espèce). Cic. 2 l’etit oiseau, 
Avicula, z,f. Gell. Oiseaux de basse- 
cour, Alites villaticæ. Plin. — de 
passage, Volucres advenæ. Varr. 
— qui n'émigrent pas, Aves pe- 
rennes. Plin. Chasse aux —, Voy. 
cHassB 2°. Faire une prédiction 
d'après le vol d'un oiseau, d'aprés 
le Chant d'un —, Auguran e volatu 
alilis. Cic. ex cantu oscinis (de oscen, 
m. et qgf. f.). Cic. 

voL n'oisEAU, loc. adv. En ligne 
droite. Rectä. Cic. 

OISELER, v. n. Tendre des filets 
pour prendre des oiseaux. C. cHaSsEn 2°. 
OISELET, 5. mm. C. Petit o1S&au. 

OISELEUR, $. ®. Chasseur d'oi- 
seaux. Auceps, cupis, nm. Plaut. 

OISELLERIE, s. f. Chasse aux 
oiseaux. C. CHASSE 2°. 

OISEUX,EUSE. adj. 40 0isif. Voy. ce 
w. || 2° inutile, insignifiant. V'oy. ces m. 

OISIF, 1VE, adj. 1° Qui ne fait rien 
actuellement. (Qui n'est pas occupé) 
Utiosus, a, um. Cie. Vacuus. Cic. 
Vacaus, gén. antfis. Cie. Nihil agens 
(gén. entis), Cie. (Qui se repose 
comme anx jours de fête) Feriatus, 
a, um. Plaut. Varr. Cic. (Nésœuvré) 
Desidiosus. Varr. Deses. pen. stdis. 
Liv. Col. Reses. Liv. (Qui aime à ne 
rien faire) Îners, gên. ertis. Cic.: 
Dieu visif, Deus feriatus. Cic. nikil 
agens. Cic. Que les esclaves ne se 
promènent pas oisifs les jours ou- 
vrables, Ne familia yrofestis diebus 
ambulet feriata. Varr. On laissait les 
légions oisives, Jegiones per olium 
habebantur. Tac. Etre oisif, Rester 
—, Otiari, dép. Cic. Hor. Vacare, 
a. Cic. Nihil agëre (o, is, egi, actum). 
Cic. Cessare, n. Cic. Quiescére, o, is, 
quievi, quielum (= se reposer), n. 
Cic. Nous restons oisifs à la maison, 
Desides domi sedèmus (de sedère, eo, 
sedi, sessum, n. — rester assis). Liv. 
Rendre qqn —, Aliquem desidiosum fa- 
cre. Ad Her. Art qui rend —, Ars 
desidiosa. Ad Her. || 2° Inoccupé (en 
par!. de la vie, du temps). Otiosus, a, 
um. Cic. Desidiosus. Cic. Iners, gén. 
erlis. Cic. : Mener une vie oisive, 
Vitam in ofio agëre. Ter. Otiosam 
ælaitem traduc#re. Cic. À 3° Dont on 
ne fait point usage. Ofiosus, a, um. 
Pl.-j. : L'argent reste oisif, Pecunia 
jacet ofiosa. Pl.-j. où simpl. jacet 
(de jacère, eo, cui, citurus, n.). Cic. 

Oisir, 8. m. Personne qui ne 
fait rien. Homo (minis) otiosus (i), 
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m. Cie. Cessator, oris, m. Ce, 
OISTLLON, s. m. C. Petit o18xa0. 
OISIVRMENT, adv. D'une maniore 

olsive. Miivse. Cic. 

UISIVETÉ. s. f. État, Habitude d'une 
pers. qui est oisive. .Élal de celui qui 
ne Succupe pas) Otrum, üé, a. Cie, 
lessatio, onis, f. Cic. Quies, etis, f. 
Cic. {Paresse) Inertia, &, f. Cic. Se- 
gnilia, f. Cic. Segnilies, ei, f. Cic. 
Desidia, æ, (. Cæs. : La plus lâcbe 
oisivelé, Otium inertissimum ou de. 
sidiosissimum. Cic. Faire tomber qqa 
dans l'—, Aliquem desidiosum facère. 
Ad Her. Se laisser aller à l'—, Ad 
olium et inerfiam devolui, pass. Col. 
Tomber dans l’—, In ofium venire. 
Cic. S'adonner à l'—, Desidiæ se de. 
dëre. Cic. S'altacber à l'—, Orium 
amplerari, dép. Cic. complecti, dép. 
Cic. Vivre dans l'— Voy. ois1r 2e, 
Languir dans l'—, fn otio languere, 
n. Cic. Croupir dans l'—, Cessations 
lorpère, n. Cic. S'endormir dans l'—, 
Inertid sopiri, pass. Liv. Tenir les 
légiuns dans l’—, Legiones per otium 
hahère. Tac. Temps passé dans l'—, 
Tempus oliosum. Cic. 

OISON, s. m. 1° Le petit d'une oje. 
Anserculus, 1, m. Col. À 4e Esprit 
bornè. C. nôCnre 2°, 

OLDENROURG, +. d'Allemagne. 
*Branesia, æ, f. 

OLÉAGINEUX, BUSE, adj. Dont on 
peut tirer de l'huile. Oleosus, a. um. Plin, 

OLERON, ile de France (Cbarente- 
Inférieure). Uliarus, , f. Plin, z (Qi 
est) d'Oléron, Olarionensu, m. f., «, 
a. Sid. 

OLIBAN, 8. m. Encens mâle. Tus 
(uris masculum (ÿ), n. Plin. 

OLIGANCILIE, 8. f. Gouvernement 
qui est entre les mains d'un petit 
nombre de personnes. Paucorum ad- 
manistralio (onis), f. Cic. : Établir 
l'aligarchie, Rem ad paucos trans- 
ferre. Cic. Le gouvernement est de- 
veau une —, Respnélica in pauco- 
rum jus atque dicionem concessit. Sal 

OLIGARCHIQUE, adj. Qui appar 
tiont 4 l'oligarchie : Gouvernement 
ohgarchique, C. oLIGancHIz. 

OLIVAIE, s. f. Lieu planté d'oll- 
vlers. Olivetum, À, n. Cic. Olivun, 
n. Cato. 

OLIVAISON, 8. f. 10 Ssison où 
l'on recolte les olives. Olivitas, atis, f. 
Col. || 2° Rocolte des olives. Oleitas, 
atis, f. Cato. Oltvitus, f. Col. Oli- 
varum vindemia (æ), f. Plin. 

OLIVÂTRE, ad). Qui est coulew 
d'olive. Oleagineus, a, um. Plin. Veg. 

OLIVE, 3. {. Fruit de l'olivier. Olea, 
æ, f. Cato. Varr. Plin. Olira, f. Col 
Plin. : Cueillette des olives, C. our 
YAISON 2°. 

1. OLIVIER, s. m. Arbre qui ports 
les olives. Olea, æ, f. Cic. Oliva, f. 
Cic. = D'olivier, Oleagineus, a. um. 
Cato. Varr. Oleaginus. Nep. Baguelle 
d'—, Virgula oleagina. Nep. Sem- 
blable à l°—, Oleagineus, a, um. Plin. 
Col. Lieu planté d'oliviers, C. ou- 
vais. Olivier sauvage, Oleaster, fri, m. 
Cic. Petit — sauvage, Olcastellus, à 
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m. Col. || Le Mont des Oliviers (près 
de Jérusalem), Afons Oliveti. Bibl. 
2. OLIVIER, n. d'homme. * Oliva- 
lus, ti, M. . &. 
OLOGRAPIE, adj. Écrit tout en- 
tier de la main du testateur. Holo- 
graphus, &, um. Eccl. 

oLYMrE, s. m. 1° Mont de Thes- 
sslie. Olympus, 1, m. Plin. || 2° Le 
sojour des dieux. Olympus, 1, m. Virg. 

OLYMPIAS, mére d'Alexandre Île 
Grand. Olympias, adis, f. Cic. Curt. 

OLYMPIADE, 3. f. Periode de 
quatre ans. Olympias, adis, [. Cic. 

OLYMIPIE, H de Grèce (Élide). 
Olympia, æ, Ï. ic. 

OLYMPIEN, adj. w. Qui est de 
l'Olympie : Jupiter Olyÿmpieu, Jupiter 
(Jovis) Olympus (it), m. Cic. 

OLYMPIQUE, adj. Qui est d'Olym- 

jo, Olymptus, a. um. Liv. Ulympicus. 
Ror. Just. Olympiacus. Vairg. Suet. 
oMuHILIC, 8. m. C. nowDniL. 

OMDILICAL, ALE, ad). Qui a rap- 

ta l'ombilic : Le cordnn ombilical. 

mbilicaris (is) nerrus (i), m. Tert. 

OMRRAGE, s. m. 19 L'ensemble 
des branches el des feuilles des arbres 
qui produit l'ombre. Umbracula, orum, 
n. pi. Cie. Umbra, æ,f. Varg. Plin. 
: Sous ces ombrages, In illis um- 
braculis. Cic. Les épais — de Tibur, 
Densa Tiburis umbra. Hor. Bosquet 
de platanes qui fait ua ombrage très 
épais, Platanon opacissimus (de opa- 
eus, a,um). PI.-j. Les largesombrages, 
Patula ramorum opacitas (alis). Plin. 
Platane qui fail un large ombrage, 
Platanus patulis ramis diffusa. Cic. 
Colline couverte d'agréables om- 
brages, Colis amænä oparitate ves- 
titus. Plin. || Ombrage vert, Viridis 
umbra. Virg. || 2° Fig. Soupçon, dé- 
fiance, inquictude, qaf- jalousie: (Soup- 
çon) Susmicio, onts, f. Cic. (fnquiè- 
lode) Metus, üs, m. Cic. (Jaluusie) 
Inridia, æ, f. Cic.: Les rois pren- 
gent plus d'ombrace des bons que 
des mechants; le mérite d'autrui leur 
fait toujours —, Regibus bon: quam 
mali suspec{iores sunf: semper his 
altena virius formidolosa est. Sall. 
Prendre — de: honneurs rendus à 
qqn, fonori alicujus invidère (eo, es, 
vidi, visum), nu. Cic. Prendre — de 
toat, Omnia formidare. Cie. Mille 
choses qui donnent de l'—, Bfultæ 
causæ suspicionum. Ci. [Mon] éclat 
leur porte —, Eos splendor offen- 
dit (de offendYre, 0, fendi, fensum). 
Cic. Dans l'existence des tyrans 
tont donne de l'—, In vilä tyranno- 
rum omnia sunf suspecia atque solili- 
etta. Cic. Il se défait de tous ceux 
qui lui portent —, Suspectissimum 
guemque sibi opprimit. Suet. Avoir. 
Concevoir de l'—, Voy. soupçon, oé- 
FIANCE, INQUIÉTUDE, JALOUSIE. 

OMBKAGER, v. act. 1° Donner 
de l'ombre (en parl. des arbres, des 
plantes). Opacare, act Cic. Plin. Ino- 

care, act. Col. Inumbrare, act, 

l-j. Quint. Curt. Obumbrare, act. 

. Just. : Un plataue, pour om- 
brager ce lieu..., Platanus, ad opa- 
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candum hune locum. Cic. Verdure 
qui ombrage les retraites des oi- 
seaur, Viridia quæ inopacant avium 
receptacula. Col. Lieu ombragé, Locus 
opacus. Cic. [Place] ombragée de 
quatre plalanes, Quæ quatuor pla- 
tanis inumbrafur. Pl.-j. { 2° Couvrir, 
cachor. Adumbrare, act. Col. : On 
ombrage Îles grappes avec de la 
aille, Adumbrantur stramentis uvae. 

ol. || Poét. Ombrager son visage 
d'une couronne, Os coronä inum- 
brare. Lucr. Tempes ombragées d’une 
couronne de chène, Tempora quercu 
umbrata. Virg. [Une barbe nais- 
sante] ombrage ses joues, Genas 
inumbrat. CI. 

OMDRAGEUX, EUSE, adj. 10° Sujet 
à avoir peur (en part. d'un cheval, eto.). 
: Cheval ombrageux, Equus formido- 
losus. Sen. || 2° Fig. Soupçonnour. 
Voy.ce m. 

OMDRne, 8. f. 1° Privation de lu- 
miere causèe par l'interposition d'un 
corps: l'espace qui est prive de lu- 
mière. Umbra, æ, f. Cic. : L'ombre 
de la terre, Terræ umbra. Cic. L'— 
qui obseurcit le ciel, Obscura cæli 
umbra. Curt. Projeler des ombres, 
Umbras jacëre. Plin. Le corps qui 
projelle l'ombre, Materia quæ jactat 
umbram. Plin. || 2e Les endroits les 
plus obscurs d'un tableau. Umbraæ, 
arum, f. pl. Cic. = Les ombres dans 
les tableaux, fn picturis opaca (orum), 
a. pl. Cic. La science des lumières 
et des —, Luminum umbrarumque 
ratio. Quint. larlies claires au mi- 
licu des —, Lumina inter umbras. 
Quint. || Fig. [Le style] a des ombres 
et des lointains, flabet umbram et re- 
cessum. Cic. || 39 Tenobres de la nuit, 
auit. Umbra, æ, f. Virg. Tenebræ, 
arum, f. pl. Cic. =: L'ombre de la 
ouit, et abs. L'—, Umbra noctis. 
Virg., et simpl. Nozx, octis, f. Cie. 
Virg. L'— des nuits rafralchit la 
terre, Terras reficit noclium opacilas 
(ris), f. Plin. L'— couvre la terre, 

erras nox opacat. Cic. Les ombres 
de la nuit ne peuvent cacher [vos] 
conciliabules, Nox non potest cætus 
tenebris obscurare. Cic. Ciel que 
les — ont ob:curci, Cælum nocle 
obscuratum. Sail. || 4° Ombre d'une 
oh. qui cache. Umbra, æ, f. Varr. 
2: Se tenir à l'ombre d'nne villa, 
Umbrä villæ uti, dép. Varr. Poisson 
ui se cache à l'— d'un vaisseau, 

iscis occultatus umbr& navis. Plin. 
Il Fig. Mettre qqn à l'ombre, — l'em- 
prisonner ou le tuer, Voy. ces m. 
Faire — à qqn (= obscurcir son mé- 
rite), Alicui fenebras obducËre. Quint. 
Voy. éciiPsen 2°. Jeler une — sur 
la renommée, sur la dignité, Nomini 
officrre. Liv. Nomen obumbrare. Tac. 
Dignitatem inumbrare. PL.-j. || B° Fig 
Secret. silence. Uinbra, æ, f. Cic. Te- 
nebræ, arum, f. pl. Cic. Obscuritas, 
atis, . Cic. : Répandre sur les laits 
l'ombre et les ténèbres, Obscurilatem 
et tenebras rebus obducère. Cic. Ces 
choses sont enveloppées d'ombres 
épaisses, Latent ista magnis obscu- 
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rata lenebris. Cic. Dans l'ombre, Oc- 
culte. Cxs. fic. Abdite. Cic. Voy. En 
CACHETTE. 

latère. Cic. Agir dans l'—, In occulto 
agëre. Cic. Prépare, Pail daus l'—, 
Clandestinus, a, um. Cie. C'est la For- 


tre dans l'—, fn occulto 


lune qui met les choses au grand 


jour ou dans l'—, Fortuna res cele- 


brat obscuraique. Sall. Laisser dans 
l'— ce qui mérite d'être loué, Lau- 


danda obruÿre (o, is, ui, utum). Cic. || 
6° Ombre d'une ch. qui abrite; ombrage 
des arbres. Umbra,æ, f. Cie.2 L'ombre 


d'un chêne abritait le siège, Quercüs 


umbrä opac& sedes erat. Liv. Le pla 


lané dont Socrate rechercha 
Platanus cujus umbram secutus est 
Socrates. Cic. Couvrir les champs de 
sou —, Âgros umbris obtinère. Plin. 
L'— des bois avail intercepté la lu- 
mière du pour: Silvarum umbra sup- 
presserat lucem. Curt. [Plante] qui 
supports l'—, qui vient bien à l'—, 
Umbræ patiens (gén. entis). Plin. À 
l'—, In umbra. Virg. Cels. Sub 
umbrä. Uor. l'— se ces aunes, 
In illis alnorum umbraculis (de um- 
bracula, a. pl. — ombrage). Cic. 
Donner de l'—, Umbram efficëre. Cie. 
(Retrancber des branches) de peur 
qu'elles ne donnent de l'—, Ne um- 
Ôrent. Col. Ne obumbrent. Plin. [Cette] 
feuille qui donne heaucoap d'—, Fo- 
lium umbrosissimum (de umbrosus, e, 
um). Plin. Donner de l"— dans les 
théâtres (au moyen d'on rideau), In 
fheatris umbram facëre. Plin. Les 
collines donnent de l'— aux vallées, 
Colles umbram vallibus offerunt. Cie. 
l 7e Fig. Abri, protection. Umbra, æ, 
Cic. Liv. : S'abniter à l'ombre de 
l'amitié de Home, à l'— de votre 
pratechon, d'un grand nom, Sub 
umbrä Romanz amiciliæ latére, n. Cic. 
Umbrä vestri aurulii tegi. pass. Liv. 
Umbrä magui nomainis dleliescfre, à 
Quint. || 8° Retraite, calme. L'mbra. æ, 
f. Tac. : Études nourries à l'ombre 
Studia in umbrä educata. Tac. Furmd 


à l'— de l'ecole. Umbratilis, m. f., 
«, n. Cic. Qui se plalt à l'—, Qui vit 


à l'—, Umbraticus, a, um. Plaut. 
Sen. S'étivler dans l'— d'une vie soli- 
taire, Vitä solitarië et umbratilr pal- 
lescére, n. Quint. |] 9° image, Ressem- 
blance du corps qui projette l'ombre. 
Umbra, æ, ©. Cic. =: Projeter une 
ombre, Umbram jacëre. Plin. Tracer 
les coutours de l'— des corps au 
soleil, Circumscrib#re lineas eriremas 
umbræ quum corpora in sole faciunt. 
Quint. LT d'une bagnette suffit 
our conduire un cheval de race, 
Nobins equus umbrä virgæ regtiur. 
Curt. Je te suivra comme ton —, 
Te, tanquam uwumbra, sequar. Cic. 
Quasi uimbra, fe persequar. Plaut. 
Avoir peur d'une —, Umbras timére. 
Cic. Avoir peur de son —, Umbram 
suam meluère. Q.-Cic. Faire — à 
qqn (= lui donner de l'ombrage), 
Voy. omsnaor 2°, || 10° Simulucre 
des corps après la mort. Umbra, æ. f. 
Virg. Plin. Suet. Manes, ium, m. pl. 
Liv. Virg. Species, oi, f. Liv. : 
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roi des ombres, Umbrarum rez ou 
dominus. Ov. Descendre chez les —, 
Ire per umbras. Virg. Voyÿ. rANTÔUE 
do. || 10 Fig. Legère apparence. Um- 
bra, æ, f. Cic. Simulacrum, i, n. Cic. 
Imago, ginis, f. Cic. Species. ei, Î. 
Cic. : Une légère ombre, Levis um- 
bra. Quint. — de vertu, Virtulis 
simulacrum. Cic. Species virlulis as- 
simulutæ. Cic. Une — de gloire, 
Adumbrata gloris imago. Cic. Abuse 
par une — de gloire, Deceptus vanä 
decoris imagine. Liv. Courir après 
l'— d'une vaine gloire, Umbras falsæ 
glorie consectari. Cic. Conserver l'— 
lutôt que la réalité [de la faveur), 
Épecienn magis quam vim lenère. Tac. 
Des ombres de divinités, Adumbra- 
torum deorum formæ (arum), f. pl. 
Cic. ||. 12° Ce qui existe à peine. 
Umbra, z, f. Cic.: {Nos ennemis sont) 
des ombres d'hommes {épuisés par la 
faim). Umbræ hominum. Liv. Ombre 
de magistrature, Umbra honoris. Tac. 
S'il y a une — de republique, Si est 
ulla resputlica. Cic. Nruus n avons que 
l'— et l'image de la justice, L'fhimur 
justitiz umbrä et imaginibus (de ima- 
go, f.) Cic. [Ne pouvoir vivre) saas 
une — de justice, Sine uilä justitir 
particulä. Cic. Une — de soupçon 
Suspicionis odor (oris), masc. Cic. il 
v'y a pas — de danger, Non subest 
periculi suspicio (onis), f. Cic. 11 n'y 
a pas — de doute, l'— du doute, 
Ne minima quitem dubitatio est. Cic. 
[Antoioe] n'avait pas — d'instruc- 
tion, Erat omnis erudilionis erpers 
(gén. ertis). Cic. || 13° Personne ou 
Chose ayant perdu ce qui faisait sa 
grandeur. Umbra, æ, f. Cic. Imago, 
gunis, . Cic. = Vous ne voyez plus 
ue l'ombre d'un chevalier roman. 
mbram equilis Romani ef imaginem 
videlis. Cic. 
Sons ouoae que, loc. conj. Sous 
retexte que : Sous ombre quil faut 
aire les recrues, Per causam sup- 
plementi cogendi. Cæs. [11 tralaa le 
temps en lunguenr], sous — qu'il 
attendait ses collègues, Causam in- 
terponens se exspectare collegas. Nep. 
[1 décida Magon...], sous — que les 
chevaux dépérissaient, Causando cor- 
rumpi equos. Liv. NOT: PABTEITE. 
Sous L'ouons De, Sous ouvne De, 
loc. prep. Sous l'apparence de, sous 
le prelexte de : Suus l'owbre d'une 
alliance, Sub umbrä fœderis. Liv. 
Sous d'amitié, Sous l'— de 
l'amitié, Per simulationem amicitiæ. 
Cic. Sous l'— de porter du secours, 
Per speciem aurili ferendi. Liv. 
2. OMBRE, 8. m. Sorte de poisson. 
Umbra, z.f. Varr. Ov. Cul. 
OMDRELLE, 8. f. Petit 
Umbella, æ, f. Mart. Juv. 
culum, i, n. Ttb. Ov. art. 
OMDRER, v. act. Marquer les om- 
bres dans un dessin, etc. "Umbris distin- 
guëre{o,ts.slinrt.slinctum),acl. 9): 

OMBREUX, euse, a(lj. Qui Fait de 
l'ombre ; Qui est couvert d'ombre. Um- 
brosus, a, um. Cic. Plin. : Rive om- 
breuse, Opaca ripa. Cic. 


rasol. 
mbra- 
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OMBRIE, province d'Italle. Umbria, 
æ, f. Cic. =: (Qui est) d'Ombrie, (En 
gen.) Umber, bra, brum.Cat. Hor. (En 
parl. des ch.) Uinbricus, a, um. Plin. 

OMBRIENS (Les), pple d'italie. Um- 
bri, orum, m. pl. Liv. 

OMER (SAINT-),v. de France(Pas- 
de-Caluis). * Audomaropolis, is, acc. 
im, [. * Audomarum, 1, 0. ° Fanum 
(i) Divi Audomart, a. 

OMETTRE, v. act. 1° Manquer volon- 
tairement ou non à faire ou à dire qq. 
ch. Omatière, 0, is, misi, missum, acl. 
Cic. Prætermiltére, act. Cic. Præ- 
terire, eo, is, ivi et it, tum, act. Cic. 
: En aucune occasion je n'omets de te 
louer, Nullum locum prætermitio lau- 
dandi fui. Cic. || omet de s'informer 
du reste, RNeliqua qguærëre præter- 
maitlit. Cæs. Ce que j'ai omis de 
dire, Quod præterii dicère. Plaut. || 
2e Ne pas dire ce qu'on pouvait ou 
devait dire = J'omets de dire ce qu'il 
a fait, Omitto quid ille fecerit. Cic. 
Je ne cruis pas devair omettre de 
dire quel fut l'ordre de bataille des 
deux armees, Won arbitror esse præ- 
termitlendum quemadmodum exercilus 
fuerint in aciem instructi. À.-b.-Af. 
— de parler d'une ch., Aliquid st- 
lentio prælermitiére où (ransire ou 
prælerire. Cic. Celle question n'a 
pas été oubliée, mais ommse à des- 
sein, Îs locus non prælermissus, sed 
consulto relictus est (pass. de relin- 
quêre, o, liqui). Cie. J'omets la juri- 
dictioa illégale, j'— les assassinats, 
Omitto jurisdictionem contra leges, 
relinquo cædes. Cic. J°— les combats, 
J'— les sièges, Mitto prælia, præ- 
lereo oppugnaliones. Cic. El a omis 
son neveu (daas son testament), 
Fratris filium præteriit. Cic. [Phi- 
hppe et Marcellus) sont —, Præz- 
fereuntur, Cæs. Et, ce que j'allais 
mettre, j'ai tout fait dans l'intéré: 
de Brutus, Et, quod pæne præterii, 
Bruti causà feci omnia. Cic. Pour ne 
rien —, Ne quid præleream. Plin. 
Sans — une seule espèce, Sine ul- 
lus formz prælermissione. Cic. 

OMISSION, 3. f. Action d'omettre; 
Chose omise. Prætermissio, onis, [. (—= 
action d'omettre). Cic. : S'il y a eu 
une vuwission, Si quid prætermissum 
est. Cic. Faire beauconp d'omissions, 
Blulta transire (voy. ouetrne). Quint. 
Il y a eu omissivn de plusieurs mots, 
Verba sunt prælermissa. Cic. 

OMNIPHAGE, C. OMNIVORE. 

OMNIPOTENCE, 5. f. C. TouTz- 
PUISSANCE. 

OMNISCIENCE, 58. f. Science de 
toutes choses. * Omnium rerum scien- 
ha (æ), f. 

OMNIVORE, adj. Qui se nourrit de 
chair et de vegetaux. Omnivorus, a, 
um. Plin. 

OMOPLATE, s. f. Os qui forme la 
partie posterieure de l'epaule =: Les 
omuoplates, Scapulæe, arum, f. pl. 
Ceis. Scutula (orum) operta (orum), 
o. pl. Cels. 

OMPIIALE, reine de Lydie. Om- 
phale, es, f. Ter, Ov 
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.ON, L'ON, prou. pers. indéf. U 
n'a pas de correspondant ex latin et 
se tourne par : 4° Lo passif. 4. Passif 
personnel : On lit, on a lu ton livre, 
Liber tuus legitur. Cic. lectus est. 
Cic. On doil mépriser les voluptés, 
Respuendæ sunt voluptates. Sen. On 
ne peut jamais louer assez |a phi- 
losopbie, Philosophia nunquam satis 
laudari potest. Cic. Homme qui veut 
quon l'aime, Homo qui amari vult, 

ic. On dit que personne n'est in- 
grat, Dicitur nemo ingratus esse. 
Sen. On comprend par là que les 
dieux sont heureux, hoc dii beati 
esse infelliguntur. Cic. || Construc- 
tions parliculières = On enseigne à 
relui-ci le reste, fs reliqua uocetur. 
Quint. Comme on lui avait demandé 
son avis, Inlerrogatus sententiam. 
Liv. Sen. On ne cacha pas à la mère 
cel empoisonuement, Non est de illo 
veneno celata mater. Cic. On ordonne 
aux coasuls d'enrôler, Consules ju- 
bentur scrib®re. Liv. || 2 Imper- 
sounel passif (des v. neutres et de 
cert. v. actifs employés comme nea- 
tres) = On court au prétoire, Cur- 
ritur ad prælorium. Cic. On wint dans 
l'ile, In insulam ventum est. Cic. On 
résiste, on pardonne à qqn, Alicui 
resisfitur, Cic. ignoscitur. Cic. On a 
de la faveur pour cet âge, {li ætati 
favetur. Cic. On ne pent douter de 
cela, De hoc dubitari non potest. Cic. 

A ce qu'on dit, À ce que rapporte, 
Comme on le disait, Ut dicitur. Cie. 
Stcut fertur. Cic. Ut ferebatur. Cie. 
On ne peut dire à quel point je me 
réjouis. Dici non potest quam valde 
gaudeam. Cic. On comprit quils 
étaient en désaccord sur le fond, 
Intellectum est eos re dissidère. Cie. 
On doit dire que la republique 
n'existe pas, Dicendum est plune nul- 
lam esse rempublicam. Cic. || 2° Quel- 
qu'un, et, avec une négat., Personne 
3 On a hande des blessures avant 
que la médecine ne fût un art, Vul- 
nus deligavit aliquis antequam me- 
dicina ars essef. Quint. Mais, dira- 
t-on, Dicet aliquis. Sall. Inquiet ali- 
quis. Cic. Qu'on coure annoncer 
cela, Ezrcurrat aliquis qui hoc nun- 
tiet. Cic. Si l'on demande pour qui 
le monde a été créé, Si quærel quis- 
piam cujusnam caus& rerum molilis 
facta sit. Cic. On se trompe si l'on 
croit que donuer soit une chose fa- 
cile, Errat, si quis existimat fecilen 
rem esse donare. Sen. Qu'on ne nous 
croie pas ambitieux, Ne quis nos am- 
bitiosos putet. Cic. Moins on à d'es- 
prit, plus on s'efforce de se grandir, 
Quo quis ingenio minus valet, hoc se 
magis attollfre conatur. Quint. Quand 
un a le pouls amsi agité, on à la 
fièvre, Si cui venæ sic moventur, L 
habet febrem. Cic. On o'a pas pa 
perdre ce que l'on n'a pas eu, Quod 
quis non habuit, non periidit. Cie. Où 
ne peut tout avoir, Omnia Aabtre 
nemo polest. Sen. Et l'on ne penl 
juger sainement des biens et des 
maux, Nec potest quisquam de bonis 
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at malis vere judicare. Cie. Voy. 
QUELQU'UN, PERSONNE. |} 8° Chacun : 
Il est rare qu'on suil bon défendeur 
de 3a propre cause, Marum est ul 
sit idoneus suæ rei quisque defen- 
sor. Quint. Qu'on s'exerce dans l'art 
qu'on cunnalt, Quam quisque norit 
arlem, in ac se exerceal. Cic. l’lus 
on est expert dans l'art de parler, 
plus on s'eflraye de la difficulté qu'il 
preseute, Ut quisque optime dicit, ia 
marime dicendi difficullalem perti- 
nescit. Cic. Voy. cHacun. || 4° Ce- 
lui (qui) : On doit se souvenir des 
services qu'on reçoit el ne jamais 
rappeler ceux qu'on read, Officia me- 
minisse debet is, in quem collala sun, 
non commemorare, qui contulit. Cic. 
Où se meut quand on marche, Alo- 
velur qui ingreditur. Quint. Voy. 
ceiur 3°. || bo Les hommes (en ge- 
néral) : On s'instruit en enseignant, 
Homines, dum docent, discunt. Sen. 
On ferait moins de vœux si l'on 
était obligé de les faire publique- 
ment, vota homines parcius face- 
reut, si palam facienda essent. Sen. || 
Souv. Humines est sous-entendu : 
Jusqu'à quand osera-t-on dire qu'il 
y a quelque chose d'utile en oppo- 
sitinn avec l'hunnête? Quousque au- 
debunt dicFre quidquam utile quod non 
honestum ? Cic. On le dit fls d'une 
esclave, Eum ferunt ex servä natum 
(esse). Cic. On dit; On raconte; On 
rapporte; On pense, On croit que, 
Atunt, Dicunt; Narrant; Tradunt; 
Pulant, Credunt (et la prop. info). 
Czs. Sall. Cic. Colunie qu'on appelle 
Fregelles, Colonia quam Fregellas_ ap- 
pellant. Liv. Voy. APPELER 1°. À ce 
u'on dit, Comme — dit, Ut atunt. 
ic. Quomodo aiunf. Cic. À ce qu'on 
racontait, Ut ferebant. Cic. |] 6° Nous 
: Oo croit volontiers ce qu'on désire, 
Quwz volumus, credimus libenter. Cæs. 
On croit pouvoir plus qu'on ne peut, 
Plus nobis videmur posse quam pos- 
sumus. Sen. On doit jouir du bien 
spirituel, si l'on veut être heureux, 
Bono menlis fruendum est (nubis), si 
beati esse volumus. Cic. || 7° Tu (rè- 
presentant une pers. supposée). Le v. 
se mel genéralement au subj. : On 
doit choisir celui qu'on veut aimer, 
DeligËre oportet quem velis diligëre. 
Ad fer. On apprécie le pilote dans la 
tempête, et le soldat dans la mélée, 
Gubernatorem in tempesiate, in acte 
militem intelligas. Sen. Rien de plus 
Cooteux que de combattre celui avec 
ao: on a vécu dans l'intimité, Nikil 
lurpius quam cum eo bellum gerère, 
quicum familiariter vixeris. Cic. On 
doit dunner à chacun autant qu'on 
geut le faire, Tantum cuique tri- 
uendum esl, quantum ipse efficère 
possis. Cie. 11 n'est pas contraire à la 
ualure de dépouiller, si l'on peut, 
celui qu'il est glorieux de tuer, Non 
est contra naluram spoliara eum, si 
possis, quem esi honestum necare. Cic. 
On croirait, On dirait que, Putes. 
Cic. Dicas. Hor. (et la prop. infin.). 
On aurait cru, On aurait dit que... 
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Crederes. Liv. Curt. Diceres. Cie. (et 
la prop. infn.). || Qqf. le v. se met 
à l'indic. On reconnalt Dieu 4 ses 
ouvrages, Deum agnoscis ez operibus 
ejus. Cic. 1 8° Qqf. Je : Comme on 
la dit plus baut, Ut supra dixi. Cic. 
Ce qu'on a écrit plus haut, {la que 
supra scripsi. Cic. Comme on l'a fait 
voir plus haut, Uti supra demonstra- 
vimus (plur. = sing.). Cæs. || 9° Tour. 
nures diverses : On trouve, On voit 
des gens qui, Voy. avoun 11e. 
Qu'on me mette dans la maison la 
plus riche, je u'en aurai pas une 
plus haute idée de moi-même, Pone 
in opulentissimä me domo, non suspi- 
ciam me. Sen. Quelle volupté doit 
remplir l'âme quand on contewple 
sa tranquilhté, Quantä volupiate 1m- 
plendus est animus contemplanti quie- 
tem suam. Sen. On veut générale- 
ment avoir uo ami de ce genre, Pleri- 
que amicum habëre talem volunt. Cic. 
On admire beaucoup celui qui parle 
avec sagesse, Magna est admiratio 
sapienter dicentis. Cic. On ne duit 
pas se dégodter de l'amitié, Non de- 

ent esse amiciliarum salfielales. Cic. 
On avait autant de soin d'autrui que 
de soi-même, Par erat alterius ac sui 
cura. Sen. Oa avait presque eu peur, 
Prope metum res fuerat. Liv. Accuser 
qqu sur un on dit, Aliquem ex au- 
dito arguëre. Plaut. 

ONAGRE, 6. m. Êne sauvage. Ona- 
grus, gri, w. Varr. Onager, gri, m. 
Col. art. 

ONC ou ONCQUES. C. JAMAIS. 

ONCE, s. Î. Ancien poids, douzième 

artio de la livre romaine. Uncia, z, 
. Plaut. Plin. Mart. : Uue ovoce pe- 
sant de poisson, Piscium uncia 
pondo. l'laut. Demi- —, Semuncia, z, 
f. Liv. Col. Varr. Une — et demie, 
Sescuncia, &, f. Col. 2 onces, Sez- 
tans, antis, m. Ov. Mart. 3 —, Qua- 
drans, anlis, m. Col. Mart. & —, 
Triens, entis, m. D'apr. Varr. (L. 
L., v, 36). 5 —, Quincunz, uncts, 
m. Col. 6 —. Selibra, æ, f. Varr. 
Mart. 1 —, Septunxz, uncis, m. Col. 
dlart. 8 —, Bes, essis, m. Plin. 9 
—, Dodrans, antis, m. Serib. 10 —, 
Dextrans, antis, m. D'apr. Varr. 11 
—, Deunxz, uncis, m. Cic. D'apr. 
Varr. 192 —, Libra, æ, f. Liv. Du 
poids d'une once, Unciarius, a, um. 
Col. D'une demi-—, Semuncialis, 
m.f.,e, n. Plin. — par —, Uncia- 
tim. Plin, 

ONCIALE, adj. Se dit d’une cer- 
taine ecriluro majuscule : Les lettres 
ouciales, L'écriture onciale, et S. 
w. L'oncial, ou f. L'onciale, Unciales 
(ium) litterz (arum), f. pl. Mier. 

ONCLE, 8. m. Le frèro du père ou 
do la mere. (Paternel) l'atruus, i, m. 
Cic. (Maternel) Avunculus, m. Cic. 
VOY. GRAND-ONCLE. 

ONCTION, 8. f. fe Aotion d'oindre 
en gen. Unciio, onis, [. Cic. Cels. 
Ipunctio, [. Cels. Plin. Perunctio, f. 
l'in. ||Onetion de cérat, Unetio e ce- 
rat9. Cels. VOY. OINDRE, PRICTIONNER. 
I 2° Action d'oindre dans l'adminis- 


ONDUL 1183 


tration de quelques sacrements, eto. 
Chrisma, alis, n. Ecel. Voy. extuèue- 
oNCTION. || 4 Fig. Ce qui dans un dis- 
cours, dans un ecrit, touche le cœur = 
Rempli d'anction. C. oxcrueox. 


ONCTUEBI SEMENT, ady. Avec on0- 
tion {fg.). filande. Quint. 
ONCTUEUX, EUSE, adj. 1° Gras, 


huileux. Unguinosus, a, um. Pl. 


Pinguis, m. f., «, n. Sen. : Liquide 


onclueux, Pinquis humor. Sen.|2° Pig. 


Remali d'onction. Blandus,a. um. (juint. 
ONCTUOSITÉ, s. f. Qualite de ce 


qui est gras. Pinguitudo, dinis, (. Plin. 


ONDE, 8. f. {° Surt. au plur. Eau 


agitee, flot. Unda, &, f. Plaut. Cic. 


ap. Non. Voy. rLotT 1°. |] 2° Eau jen 


gôn.) Aqua, æ, f. Cic. Unda, f. Virg. 


Sen. Col. : Onde pure, Unda pura. 
Virg. Voy. av. || Poët. L'onde noire 
= le Styx), Stygis (arum) undæ 
aru), f. pl. Virg. || Se La mer. 
nds, arum, f. pl. Cic. Afare, is, 
abl. ti, n. Cie. =: Au milieu des ondes, 
Per undas. Cic. L'onde amère, Saisæ 
undæz. Lucr. Salsum mare. Enn. ap. 
Macr. Voy. men. || 6° Fig. Ce quia 1e 
mouvement ou l'aspect d'une eau sou- 
levée : (Onde de la fumée) Unda, æ, f. 
Varg. — (des cheveux) Unda,f. Mart. 
_ (su bois) Vena, f. Plin. Les ondes 
de l'air, Undæ aeriz. Lucr. En onde, 
Ea furme d'—, Undatim. Plin. 
ONLE, 6€, adj. Qui affecte des 
lignes en forme d'ondes. Undatim cris- 
pus (a, um). Plin. : Toge ondée, Toga 
undulata. Varr. ap. Plin. Coquille —, 
Concha undata. Plin. Émerande —, 
Fluctuosus smaragdus. Plin. Buis on- 
dé,Burus (1) crispans (anis), f. Plin. 
ONDÉE, 8. f. C. AVERSS. 
ONDOIEMENT, 8. m. 1° Action de 
flotter par ondes. C. omnoLarion {e. |] 
2° Baplôme conferb, en cas de necessite, 
sans les ceremonies de l'Église. * Bap- 
hismus (ti) subitus (t), m. 
ONDOYANT, ANTR, adj, 1° Qui on- 
dois. Undans, gèn. antis Cic. Fluc- 
tuans. Gell. : Fumée, Flamme ondo- 
ante, Undans fumus. Virg. flamma. 
il. Cheveux onduyants, Cupillus un- 
danter fluens. Apul. Crinière vndo- 
anle, Comæ cervicum fluctuanies. 
ell. Chlamyde —, Chlamys undans. 
Plaut. || 2e Fig. Changeant, incertain. 
C. FLOTTANT 2°, CHANO&ANT 20. 
ONDOYER, v. no. Flotter par 
ondes. Undare, n. Plaut. Virg. Sen.-tr. 
Fluctuare, n. Virg. Sen.-tr. Flui- 
tare, n. Ov. Tac.:La moisson on- 
dote au gré da séphyr, Seges 1e- 
phyro fluctuat. Sen.-tr. Faire on- 
doyer sa cblamyde en la seconant, 
Chlamydem quassando undanlem facë- 
re. Plaut. VOy. ONLOYANT. FLOTTER 20. 
Onvoyen, v. act. Baptiser par on- 
doiement. * Baptismo subtio intinguëre 
(o, is, tinri, linctum), act. 
ONDULATION, 8. ?. 1° Mouvement 
par ondes : L'ondulation de la fumée, 
*Undantis fumr motus (üs), m. Fur 
mer des ondulatiuns, C. onbover 
ueul.) La flamme voltige en —, en 
formant des —, Flamma vwolilat fle- 
zuose. Plin. | 2° Ce qui est onduleux 
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: Terrain qui présente des ondula- 
tions, Locus tumulosus. Sall. || 3° Pii, 
Contour sinueux. Sinus. üs, m. Quint. 

ONDULATOIRE, adj. : Mouve- 
ment ondulatoire, C. ONDULATION [©. 

ONDULE, és, adj. Dont la surface 
présente des ondulations. Sinuosus, a, 
wm. Plin. Voy. omné. 

ONDULER, v. 0. Avoir un mouve- 
ment d'ondulation. Undure, n. Plaut. 
Voy. oxporæsa (neul.). 

ONDULEUX, euse, adj. Qui formo 
des sinuosites. Sinuosus, a, um. Virg. 
Pin. : Marche onduleuse, Sinuosus 
(i) flerus (üs), m. Virg. Chevelure 
—, Flera coma. Mart. 

ONÉREUX, zuse, adj. Qui entraine 
des depanses excessives Gravis, m. f., 
«, on. Cic. =: Guerre onéreuse et rui- 
neuse pour les Romains, Bellum sump- 
fuosum et damnosum Romanis. Liv. 
Bienfaits qui seront onereux poar 
nous, Beneficia raliones nosiras ag- 
gravatura. Sen. Voy. codrrtux 2°. 

ONGLE. 8. m. 1° Partie cornee du 
bout des doigts. Unguis, is, m. Cic. 
Unguicutus, 1, m. Cic. : fout des on- 

les, Unguium acies. Plin. Depuis le 
Bout des — (des pieds) jusqu'au som- 
met de latête, AG inis unguibus usque 
ad verticem summum. Cic. Se couper 
les —, Ungues resecare. Plin. reci- 
dére. Plin. subsecare. Ov. — mal 3oi- 
nés, Incompii ungues. Cic. Se faire 
es —, Purgare ungues. or. Se 
mordre les —, Ungues mordère. 
Prop. Se ronger les —, Ungues ro- 
dère. Hor. Assaillir à coups d'— les 
yeux de qqn, Infestis digitis alicujus 
oculos incessère. Suet. || Fig. Douner 
à qqa sur les ongles, Avoir sur les 
—, Voy. poiors 1°. || 2° Griffe de 
ortains animaux. Voy. GRi:re 1°. || 
8e Sabot du cheval. Ungula,æ, f. Cic. 
H 6° Excroissance membraneuse sur la 
œornee de l'œil. Unguis, is, m. Cels. 

ONGLREE, 8. f. fe Engourdissement 
cause par le froid au bout des doigts : 
Doigt auquel on a l'onglee, Digitus 
frigore torpens (de forpère, eo, es, 
pui, 8. sup., n.). Suet. ï 2e Sorte de 
taie sur l'œil. C. onocs &°. 

ONGLET, 8. w. Partie inférieure 
d'un petale. Unguis, is, m. ln. 

ONGUENT, 8. m. Modicament en 
forme de pâte qui s'applique exté- 
rieurement. Unguentum, i, n. Cels. 

ONGULÉ, ée, adj. Dont le pied est 
termine par un sabot. Ungulatus, a, 
um. Tert. 

ONOMATOPÉE, s. f. Imitation par 
le son d'un mol de ce que œ mot re- 
presente. Onomalopæta, æ, f. Char. 

ONQUES. C. JAMAIS. 

ONYX, s. m. 19 Sorte de marbre 
jaune. Onyr, ychis (acc. 8. ycha, 
acc. pl. ychas), masc. Plin. Mfart. : 
Ua petit vase d'ouvx, Parvus onyx. 
Hor.Vases d'—,Onychina, orum, n.pl. 
Lampr. || 2° PI. souv. Agate tres fine. 
Onyz, ychis (voy. te), fém. Pin. 2 
Onyx de l’Inde, Onyz Indice. Plin, 

ONZE, adj. num. card. Il s'expr. 
de dif. manières. 4° Le pl. souv. 
Par le nombre cardinal. Undecin, in- 
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décl. Cie. || 2° Qqf. Par le nombre 
distributif = Onze par téle, 
chaque fois, — par —, Undcni, æ, 
a. Plin. La porice est toujours de 
—, Pariuntur undeni (= ils naissent 
onze chaque fois). Plin. || 3e Qaf. 
Par le nombre ordinal 2 Le livre onze, 
Liber undecimus. Quint. Depuis — 
heures, Ab undecimä (Ss.-e. horü). 
M. Cæzs. ap. Fronto. || 4° Traductions 
diverses : Onze fois, Undectes, adv. 
Cic. Col. Le nombre —, Undenarius 
numerus. Aug. Navire à — rangs de 
rames, Undeciremis (s.-e. navis), is, 
f. Plin. — cents, — centième, = 
Mille cent, Millième centième. Voy. 
MILLE el CENT, MILLIÈME el CENTIÈME. 
Ounze inille, C. oN2E et MILLE. 

ONZIÈME, adj. num. ord. Unde- 
cimus, a, um. Liv. Plin. : Le onzième 
jour, Undecimus dies. Plin. Soldats 
de la — légion, Undecumani, orum, 
w. pl. Plin. Pour la — fois, Unde- 
cimum, advw. Inse. 

ONZIÈMEMENT, adv. En onzième 
lieu. Undecimo. Cass. 

OPACITÉ, 8. f[. Qualité de ce qui 
est opaque. Se tourne par l'adj. Voy. 
OPAQUE. 

OPALE, 6. f. Sorte de pierre pré- 
cleuse. Opalus, 1, m. Plin. 

OPAQUE, adj. Qui n'est point trans- 

rent. Cæcus, a, um. Plin. Non trans- 
ucitus (a, um). Plin. : Émeraudes 
opaques, Smaragdi cæci. l'hin. 

OPÉRATEUR, 8. M.C.CHIRURAIEN. 

OPÉRATION, 8. f. {° Action d'une 
puissance, d'une facult qui ait pour 
produire un effet. Actio, onis, f. Varr. 
Actus, üs, m. Quint. = Opéralion de 
l'espril, Actio mentis. Cic. || 2° Des- 
sens qui sont mis ou doivont être mis 
à excculion. Opus, peris, n. Cic. Actio, 
onis, f. Cie. : Toutes mes opérations 
ont abouti à ce résultat, Omnnes ac- 
tiones meæ ad eum erilum pervene- 
runt. Cic. Une opération qui de- 
mande bien des elfurts, Res (ei, f.) 
multi laboris. Cic. — commerciale, 
Voy. AFFAIRE 20. || 80 T. de guerre. 
Action d'une armee en campagne. Opus, 
peris, n. Liv. fes, ei, f. Cæs. Cic. 
: Diriger les opérations d'une guerre, 
Adiministrare rem bellicam. Cic. bel- 
lum. Cic. Brutus fit de brillantes — 
en Espagne, Præciara in Ilispanià 
Bruti militia fuit. Vell. Entraver le 
plan d'— militaires déjà en pleine 
exécution, Totam belli rationem, 
prope jam explicatam, impedire. Cic. 

outes les — s'interrompent, Omnis 
administratio belli consistit. Caæs. 
L'hiver avait arrété les —, [iems 
rem geri prohibuerat. Cic. [Scipion) 
n'avait pas inlerrompu les — de la 
guerre, Belli opera non remiserat. 
Liv. Le centre des —, Belli sedes. 
Liv, || €° Ce que fait le chirurgien sur 
un corps vivant. Curafio manüs ou 
Curatio ex manu, et abs. Curatio, 
onis, f. Cels. ou Manus, üs, f. Cels. 
Scalpellum, i, D. (— scalpel). Cels. : 
Opération très délicate, Curatio sub- 
tilissima. Cels. Nécessiter une —, 
Curationem man&s postulare ou desi- 
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derare. Cels. Postulare manum. Cels. 
Desiderare scalpellum. Cels. I] faut 
en venir dune —, Veniendum es{ ad 
manum, Cels. Faire l'—, Manus af- 
ferre. Cels. Faire l'— de... Manu cu- 
rare, act. Cels. Subir une —, Seat 
pello curari, pass. Cels. Comme Ma- 
ins Subissait l'—, Cum Alarius se- 
carelur (de secare — couper). Cic. 
l’eadant cette —, Per hanc ceurati 
nem. Cels. Ssns faire d'—, Sans _, 
Sine ferro. Sen. I} 5° Action, Effel 
d'un remedo, etc. Vis (gén. vis et dau. 
ut, peu usilés, acc. vim, abl. vi), 
Cic. Efficientia, 2. f. Cic. Effects, 
Gs, m. Plin. = Faire son opération, 
Vay. AGtR 2e, || 6° Calcul, supputatioa. 
Voy. caALcur 20. 
OPÉRATOIRE. C. CHINORGICAL. 
OPÉRER, v. act. 10 Faire, effectuer, 
Facire, io, is, feci, factum, act. Cie. 
EfficËre, io, is, feci, fertum, act. Cie. 
Ayère, 0, is, egi, actum, act. Cic. : 
Opérer de grandes révolutions, \!e- 
gnas rerum commulaliones efficrre. 
Cæs. — une diversion: uoe œulli- 
plication, etc. Voy. oivænsion: uouri- 
PLICATION. elc. Ï 2° Traiter par ua 
moyen chirurgical. (En gen.) Curare 
manu, et simpl. Curare, ael. lels. 
(Avec le scalpel) Curare scalpello. 
Cels. ferro. Sen. Secare, 0, as, 
cui, cium, calurus, act. Cic. : Opé- 
rer un Onglet, qq. ch. avec le 
scalpel, Unguem excid®re (0, is, cidi, 
cisum — imciser). Celx. Aliquid scal- 
pello inctdëre. Gels. Persanne [avant 
Marius] ne fut opéré, dit-on, sans 
être attaché, Nemo solutus dicitur 
esse sectus. Cic. La vu l'instrument ‘ 
avant d'être —, Ferrum melic, 
rius quam curelur, adsperit. Quint. 
l Abs. On ne peut opérer sans 
anger, Sine pernicte non potes scal- 
pellum adhiberi (pass. de adhibeo, 
es, bui, bitum). Cels. Avant d'— il 
faut essayer d un bandage, Antescal- 
pellum erperienda vinctura est. Cels. 
OPénen, v. n. 1° Produire un effet 
Agère, o, is, egi, actum, n. Cic. = 
Causes qui opèrent, Causæ quæ suum 
opus efficiunt (de efficëre, io, feci, 
fectum). Cic. L'éloquence de Flami- 
nins Opéra sur le peuple, Flaminius 
dicendo ad populum valuit (de valëre, 
eo, es, litumm, n.). Cic. || 2° Agir (es 
parl. d’une armée). Rem gerëre (0, is, 
gessi, gestum). Cæs. Liv. || 3° Agir (en 
par. d'un remède). Voy. aain 2°. à 
6° Calculer. Voy. ce m. 1°. 
S'opénsn, v. prou. Avoir lieu. Fieri, 
fo. fis, factus sum, pass. Cic. Effici, 
ior, Eris, fectus sum, pass. Cic. =: Cela 
ne pent s'opurer sans ton aide, Hoe 
sine {ua ope effici non polest. Crc. La 
retraite s opérait sur un lerrain es 
pente, Erat per declive receplus. (es. 
OPHTALMIE, s. f. inflammation 
des yeux. Lippitudo, dinis, f. Cic. 
Cels. Oculorum inflammatio (onis), f. 
Cels. : Avoir une légère ophtalmie, 
Leviter lippire (io, is, tvi, tlum), 8. 
Cic. Qni a une —, Lippiens, géa. 
entis. Cels. Lippus, a, um. Hor. 
OPLLATION, 5 ?. C. onSTRUCTIE. 
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OPILEN, v. act. C. OBSTRUER 2°. 

OPIME, adj. Voy. DÉrouILLE 4°. 

OPINANT, 5. m. Celui qui opine 
dans une delibération. [s qui sententiam 
dicit (drcebut, dirit, dicet, etc.). Cic. 

OPINER. v. … Dire son avis dans 
une doliberation. Sententiam ferre 
re fers, tuli, latum). Cic. dicère 

0, is, diri, dictum). Cic. pronunliare. 
Cie. aperire (io, ts, perui, pertum). 
Cic. dare (o, as, dedi, datum). Liv. 
Censère, eo,es, sui, sum, act. el n.Cic. 
: Il fallut opiner, Oportuif in consi- 
lium ire. Cic. La majoritéopinail dans 
le mème sens, Pars major in eamdem 
senfentiam ibat (de ire, eo, is, ivi el 
ü, itum, 0.). Liv. Opincr en faveur 
de la capitulation, pour la restilu- 
tion des biens, Censère deditionem. 
Ces. bona reddenda. Liv. — pour que 
les prisonniers ne soient pas rendus, 
— contre l'échange des prisonniers, 
Non censère captivos reddendos. Liv: 

lupart] opinaient pour qu'i 
Ce rcbAL la lit Censebant ut noctu 
iter faceret. Cæs. Opiner à la mort, 
pour la peine de mort, Censëre sup- 
plicium sumendum. Sall. 

OPINIÂTRE, adj. Fortement at- 

tache à son opinion, à sa volonté, Où 
l'on affocte de la persévorance ou de 
l'obstination. (En b. et m. part) Pcr- 
finar, gén. acis. Cic. Obslinalus, a, 
um. Cic. (Surt. en rm. part) Peruicar, 
géa. acis. Ter. Liv. (En m. part) Con- 
tumar. Cic. Sen. : Opiniâtre sur cela 
seulement, {n hoc solo pertinaz. Quint. 
(Homme] qui fail une résistance — 
n repugnando pertinaz. Liv. Voloutd 
—, Ubstinata voluntas. Cic. Etude, 
Travail —, Pertinar studium. Quint. 
Combat —, Pugna pertinar. Liv. 
Lutte — dans la discussion, Concer- 
fatio in disputando pertinar. Cic. 
Ressentimeat —, [ra pervicaz. Curt. 
A Suhst. Par la faute de certains 
opiniätres, Culpä quorumdnm pervi- 
cacium. Quint. || Fig. Maladie opi- 
aiâtre, Pertinax valetudo. Pl.-j. 

OPINIÂATRÉMENT, adv. Avco opl- 
nidtrete. (En b. el m. part) Perti- 
aaciler. Sall. Hirt. Liv. Suct. Obsti- 
nate. Cæs. Liv. Suet. (En m. part) 
Pervicacius. Liv. : Trop opiniätré- 
ment acbarné contre qqn, Nunium 
pertinaciler alicui infensus. Cic. 

OPINIATREN, v. acl. 4° Soutenir 
ga: ch. avec opiniätreté. Arté lenère 
eo, es, nui, fentum), act. Cic. Voy. 
sourexin. || 2° Contrarier qqn. Voy. 
CONTRARIER 1°, ODSTINER. 

S'oPiniAtnen. C. S'OBSTINER. 

OPINLÂTRETÉ, s. {. Obstination. 
(Ea b. et en m. part) Pertina- 
cia, æ, f. Cic. Obstinatio, onis, f. 
Nep. (Surt. en m. part) Pervicacia, 
æ, (. Cic. (En m. part) Confumacia, 
f. Cic. Voy. oBSTINATION. 

OPINION, s. f. 19 Avis de colul qui 
opine, vote dans uns assembloe. Sen- 
fentia, z, f. Cic. : Se ranger à l'api- 
sion de qqu, In sententiam alicujus 
discedëre. a. Liv. Donner son —, Re- 
eueillir les opinions, etc., Voy. opi- 
Han, AvI8 20, || 2° Sentiment qu'on se 
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forme d'une ch. Opinio, onis, f. Cic. 
Opinatio, f. Cic. Eristimatio, f. Cic. 
Sententia, æ, f. Cic. Sensus, &s, w. 
Cic. : Tâter l'opinion des juges, Ouo- 
rart quid senfiant judices. Cic. De- 
mander l'— de qqa, l'— de qqo sur 
qq. ch., Aliquem senfentiam rogare. 

ic. Aliquem aliquid ou de aliquà re 
contulère (o, is, sului, sultum). Cic. 
VOY. ITERROGER, CONSULTER. Mani- 
fesler son —, Sententiam ostendère. 
Ter. Émettre son —, Sententiam 
suam aperire. Cic. Émettre librement 
son — sur une ch., Liberum de re 
arbitfrium agère. Liv. Voici mon —, 
Mea sic est ratio. Ter. Sic sentio (is, 
sensi, sensum, seniire). Cic. Notre — 
est Cell:-ci, Nos hoc sentimus. Cic. 
Si telle est ton —, Si ita putas. Cic. 
Dans leur —, Ut arbitrantur. Cæs. 
Suivant l'— de Cicéron, Ut Cicero 
erislimal. Quint, Suivant mon —, 
Opinione quidem meë. Quint. Ut mea 
fert opinio. Cic. Ut opinor. Cic. Meë 
quidem sententiä. Ter. Cie. Homme 
excellent suivant l'— de tous, Vir 
oplimus eristimalione omnium. Cic. 
Le sénatus-consulte a été fait con- 
farmément à mon —, Factum est 
senalusconsultum in mem senten- 
tiam. Cic. Mon — est que nous ne 
fassions rien, In hac sum sententià 
ut nihil faciamus. Cie. Voy. avis 4e. 
Mon — a lnujours été que les nôtres 
ont tout amélioré, Meum semper Ju- 
dicium fuit omnia nostros fecisse me- 
liora. Cic. L'— de Romulus fut qu'il 
y à une science..…., Aomulus habuit 
opinionem esse scienfiam. Cic. Esi-ce 
ton — que la couronne apparut...? 
Itane censes (de censère, eo, sui, sum) 
coronam ezxstilisse? Cic. L'— com- 
mune est qu'Annibal passa par les 
Alpes Pennuines, Vuigo credunt (de 
credFre, 0, didi, difum) Hannibalem 
Penino transgressum esse. Liv. Quand 
cette — se sera accrédités, Cum Axc 
fama percrebuerit. Cic. Celle — était 
répandue dans le public, Ea opinio 
erat edita in vulgus. Cæs. C'était une 
— aociensement répandue que la 
ville ne pouvait.…, Percrebuerat an- 
tiquitus urbem non posse. Pl.-j. C'est 
une — reçue que la Fortune donne... 
Pro vero oblinet (nuit, nère, n. 
impers) Fortunam dare. Sail. J'ai 
partagé l’— commune, Fui in opi- 
nione populari. Cic. Faire participer 
qqn à son —, Aliquem in suam sen- 
tentiam perductre. Cic. Être de l'— de 
qn, Cum aliquo sentire, n. Ter. Cic. 
Calse est de celle —, Ejus opinionis 
Ceisus est. Col. Scipion était de la 
mème —, Idem Scipioni videbatur 
(de videri, etur, visum est). Cie. Voy. 
Avis 1°. ils ont la même —, Unum 
atque idem sentiunt. Cic. Les opi- 
aions des auteurs varient, [nier auc- 
tores discrepat (impers.). Liv. Diver- 
gence d'—, Sententiz disjunctie. Cic. 
Se mettre en désaccord avec une 
opinion, À sententiä recedëre, n. Cic. 
il n'est pas de philosophe qui ail 
une autre —, Nemo aliter phileso- 
phus sentit. Cic. Je puis avoir une 
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autre — que la tienne, Potest aliud 
miAï ac fibi videri. Cic. N'être pas 


de l'— de qqn, Ab ou Cum aliquo 
dissentire, n. Cic. Ils diffèrent d —, 
luter se dissentiunt. Cic. Suutenir 1 — 
contraire, Contrarium disputare. Tac. 
Chaoger d'—, À suë sententiä disce- 
dère. Cæs. De sententiä decedëre. Cic. 
Faire changer qqn d'—, Fatre reveair 
qan de son —, Aliquem de sententiä 
educère. Cic. sententiä depellëre. Cic. 
Uno mot a suffi pour te faire changer 
d'—, Verbo de sententië destutisti. 
Cic. Voy. avis de. Être ramené à 
l'— de qqn, Ad sententiam alicujus 
revolui, pass. Cic. S'en référer à | — 
du peuple, Eristimationem populi se- 
ui, dep. Cic. Adopter l'— (de qqn}, 
Sententiæ assentiri. Cic. Pour le 
reste, je me range à l'— de Cras- 
sus, Cetera Crasso assentior. Cic. — 
bien arrêtée, Stabilis sententia. Cie. 
Persistance dans ses opinions, Sen- 
fentiæ obslinatio. Cic. Persister dans 
son opinion, În sententiä manère. 
Sall, perstare. Cic. constare. Cic. Sen- 
feniiam relinére. Cic. Hommes fé- 
conds en opinions. Opiniosissimi ho- 
mines. Cic. Opinion flottante, Vaga 
sententia. Cic. Mon — flotte nn peu, 
Parum miki sedet judictum. Sen. Sus- 
pendre toujonrs son —, Ne se per- 
mettre jamais une —, Nihil assentiri 
{ior, iris, sensus sum), dép. Cic. 
Nihil opinari, dép. Cic. Poarquoi 
cachez-vous votre —7? Cur celalis 
sententiam vestram? Cic. Opinions 
qui se cachent, Clandesiinæ opinio- 
nes. Pl.-j. || 3° Ce que ponse le pu- 
blio : L'opinion publique, et simpl. 
L'—, Omnium existimatio (onis), f. 
= le jugement de tous). Czs. Cic. 
Jominum mentes (ium), f. pl. (= les 
pensées des hommes). Suet. Fama, 
æ, ou Rumor, oris, masc. (= la 
voix publique). Cic. Que dira l'— 
publique? Qui erit rumor populi? 
Ter. Être l'esclave de l'—, Rumori 
servire, n. Plaut. Donver satisfaction 
à l'—, Omnium eristimationi sulis- 
facrre. Cic. Condamaë par l'—, Eris- 
fimatione condemnatus. Cie. Sa puis- 
sance repose sur l'—, Fard res ejus 
stant. Tac. Homme cupide selon l'— 
publique, Homo, ut erislimalur, ava- 
rus. Cic. ]] 4° Jugement en bien ou en 
mal qu'on porte d'une pers. ou d'une 
ch. Opino, onis, f. Cic. Ezxistimatio, 
f. Cic. Judicium, ét, n. Cic. = L'opt- 
nion (= la bonne —) qu'il à de mes 
mœurs, de mon intégrité, Opinio 
quam habet de meis moribus. Cic. 
integrifatis meæ. Cic. Je ne m'in- 
quiète pas de ton — sur mon 
compte, Non metuo qualem tu me 
esse hominem erisfimes. Ter. Avoir 
bonne, très bonne — de qqn, De 
aliquo bene existimare, n. Cic. mi- 
rabuliter sentfire, n. Cie. L'ercel- 
lente — que tu as de lui, Tuum 
præclarum de eo judicium. Cic. On a 
une grande — de toi, Magne est de 
te opinio. Cie. Se former de qqn une 
mauvaise —, De aliquo malam opi- 
Aion anime impiblre, ie. Avoir 
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mauvaise — de qqn, De eliquo male 
ou secus existimare. Cic. male on dure 


ou graviter opinari, dép. Cic. Just. 
Quelle — plas mauvaise peuvent-ilà 


avuir de vous? Quid grarius de vobis 


sentire possunt ? Cæs. Dunner de soi 
bonne —, Se oplime ostend’re. Cic. 
Je me snis prévccupé de l'— que 
je dunne de moi, Afihi sollicitudo 
accessit quale judicium hominum eme- 
rear. Quint. — trop avantageuse 
qu'on a de soi-même, Nimia æsti- 
malio sui. Sen. Arrogans de 8e per- 
suasio. Quint. Avoir de soi moins 
bonne — que les autres, Infra alio- 
rum æstimaliones se metiri, dép. 
Veil. Jamais personne n'a eu de soi 
si mauvaise —, Nemo unquam fam 
sui despiciens fuit. Cic. Avoir nue 
grande — d'une ch., Rem magni 
æstimare. Cic. Avoir très bonne — 
de la cause, De causa prime senfire. 
Quint. || 5° Croyance probable. Opinio, 
onis, f. Cic. : Je ne te demande rien 
de positif, mais seulement lon opi- 
nion, À te nikil certi erquiro, sed 
quid videatur. Cic. C'est pour nous 
une présmimplion de vérité que l'una- 
nimilé d'— sur qq. ch., Apud nos 
verilalis argumentum est aliquid om- 
nibus vider. Sen. Contrairement à 
l—, Contra ou Præter opinionem. 
Cic. Nep. | 6° Doctrine en religion, 
on philosophie. Voy. vocrnine 3°. || 
7e Manière de voir en politique, parti 
z Ses opinions politiques, Ejus de 
republica sensus (fs), m. Cic. Id quod 
de republicä sentit (sentiebat, sen- 
sit, elc.). Cic. Qui partage mes — 
politiques, Consil'orum (meorum) in 
republicä socius. Cic. N'appartenir à 
aucune opinion, Nullius purtis esse. 
Cic. L'— bonnéte, L'— des hon- 
nèêles gens, Bonæ farnn) in republicä 
parties (ium), f. pl. Cic. Voy. panri. 

OPIUM, s. w. Suc epaissi du pavot. 
Opium, 11, n. Plin. 

OPPORTUN., 0N8, adj. Qui est à 
propos. Üprortunus, a, um. Cic. Îdo- 
neus. Cie. Commodus. Cic. Tempesti- 
ous. Cic. : Très vpportun, Peropportu- 
nus. Cie. En temps —, Opportuno tem- 
pore. Cic. Tempestivis temporibus. Liv. 

OPPORTUNÉMENT, adv. D'une 
manière opportune.Opjortune.Ter.(æs 
Cic. lommuode. Cic. Tempestive. Cic. 

OPPONTUNITÉ, S. f. 1° Qualité 
de ce qui est opportun. Opportunilas, 
atis, f. Cæs. Commoditas, f. Cic. || 
2° Occasion favorable. Opportunitas, 
alis, [. l'ic. Voy. occasion 2e. 

OPPOSANT. ANTE. ad). 1° Qui s'op- 
pose à une mesures, qui combat une opl- 
nion, une pers. À dversarius, a, um 
(4..., dat.). Cic. =: Le parti opposant, 
Adversaria factio. Nep. Etre —, Être 
opposante, C. S'opposen 3°. [|S. m. f. 
Adversarius,ti,masr.Nep.Aduersaris, 
æ. fém. Cic. Adversatriz, icis, fém. 
Plaut. Ter. = Les envieux el les 0 

osants, Invidi, occursantes. Sail. 

NY. ADVERSAIRE. || 20 S. w. f. Qui 
s'oppose suivant les formes judiciaires 4 
un arrêt, à un payement, etc. fnter- 
cessor, oris, mac. Cic. Contradictor, 
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mage. Uip. = Les opposants ne Ini 
manquent pas, Fuic frequenter inter- 
ceditur (à l'impers. pass.). Cic. Etre 
opposant, Être opposante, C. S'or- 
POSEn 4°. 

UPPOSE, de, part. passé d'or- 
POSER, Voy. ce v. || Adj. to Situe en 
face. Adversus, a, um. Cic. Cuntra- 
rius. Cæs. =: L'arc-en-ciel est lou- 
jours opposé au soleil, Nunguam 
non contra solem est arcus. Sen. 
Des poutres opposées à celles-ci, 
Tigna Àis contraria. Cæs. Du côte 
opposé, Ex diverso. Sen. Just. Er 
contrario. Liv. Situé du côté — à 
la ville, Positus ex aduerso urbis. 
Liv. Voy. conTnaine 1°. || 29 Con- 
traire, de differente naturo. Aduersus, 
a, um. Cic. Diversus. Cic. Contra- 
rius. Cic. VOy. CONTRAIRE 1°. || ST. 
de dialectique. Relatif. Oppositus, a, 
um. Quint. || 4° Hostile. Adversus, a, 
um. Cic. Adversarius. Cic. Aversus. 
Cic. Diversus. Cic. Contrarius. Sue. 
Infensus. Cic. Infestus. Cic. Inimicus. 
Cic. Alienus. Cic. Voy. coNTnaine 20, 

Orposé, 3. m. 1° Chose opposee. C. 
coxThainr (subst.). || 2° Personne 
d'un caractero tout different : P. Cras- 
sus, l'opposé des autres Crassus, 
P. Crassus, celerorum Crassorum dis- 
similis. Cic. L'un est tout l'— de 
l'autre, Sunf snler se dissimillimi. 
Cic. Cotta est tout l"— de Suipicius, 
Nihail tam dissimile quam Cotta Sul- 
picio. Cic. || 8° Ea diaiectique. Terme 
relatif à un autro torme =: Les op- 
posés, Opposila, orwm, n. ll. Quint. 

OPPOSER, Y. act. 1° Mettre une 
ch. en face d'une autre. Opyonëre, 0, 
is, posui, positum, acl. Cæs. Obji- 
cêre, 10, ïs, jeci, Jjeutum, act. Cr. 
Liv. = Il oppasa un fort à la cita- 
delle, Castellum contra arcem objectit. 
Liv. || 2° Placer une ch. ou une pert. 
de manitro qu'elle fasse obstacle. t)p- 
ponère (voy. 1°), act. Cæs. Cic. Obyr- 
cére (voy. 1e), act. Cæs. Cic. =: Op- 
poser une tour à l'entrée du port, 
Turrim ad introitum portus opponrre. 
Cæs. — des poutres à la violence 
du courant, Tigna contra vim flu- 
minis converlëre (0. is, verii, ver- 
sum). Czs. — à l'invasion des Gau- 
lois le rempart des Alpes, Alpium 
vallum contra transgressionem Gal- 
lorum objic“re ou opponë#re. Cic. || 
30 Fig. So servir do ch. ou de pers. 
pour résister 4 d'autres, pour les 
combattre, pour les vaincre. Opponère 
(ro. {o), act. Ces. Objicëre (voy. 
o), act. Cæs. : Opposer son frère à 
l'ennemi, contre l'ennemi, Hosti fra- 
trem opponère. Nep. — qqn aux 
troupes de Pompée, Aliquem Pom- 
peianis copiis objicére. Cxs. Géné- 
raux opposés l'un à l'antre pour un 
combat suprème, Duces ad supremum 
certamen comparalti (pass. de compa- 
rare — wmellre aux prises). Liv. On 
m'oppose on avocat très éloquent, 
Cum patrono disertissimo comparor. 
Cic. Opposer à Cassius une autorité 
également respectable, Dignitatem 
æque polentem contra Cassium oppo- 
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nère. A.-b.-Al, — de la résistance 
C. RÉRISTER. — Ja force à la force, 
Vim illatam vi defendrre (o, is, endi, 
fensum). Cic. 113 oppasaient TE! 
l'autre des talents qulitaires déjà 
conaus, fau ignotas belli artes inter 
se couserebant (de consertre, o, is 
serui, serlum). Liv. Opposer son avis 
au mien, Suum consiltum meo inler- 
ponfre. Liv. Tu m'opposes des pièces 
authentiques, Obsignatis tabellis me. 
cum agis (de agëre, o, egi, aciun), 
Cic. || 6° Objecter. Opponere {voy. 1e, 
act. Cie. = Qu'as-tu à m'oppuser? 
Quid habes quod miki opponas ? Ci. 
Tu as opposé la mauvaise santé de 
notre Cicéron, Oyposuisti Ciceronis 
nostri valeludinemn. Cic. On leur op- 
pose à tous le discours du consal, 
Omnibus oratio consulis opponitur. 
Cæs. Réfuter ce qu'on nons —, Re- 
fulare quæ a contrario dicuntur. Quint. 
Voy. oB:RCTEn. l 6° Mettre en coa- 
traste. Opponère (voy. 19), act. Ces. 
ComponFre, acl. Sall. : On oppose à 
chaque vertu un vice de num cun- 
iraire, Omné virltuti vitñon contrario 
nomine opponilur, Cic. Ophuser les 
paroles de Mélellns à ses actes. Me- 
telli dicta cum factis componsre. Soll, 
1} 6° Mettre en comparaison, en paral- 
lôle : Opposer une ch. à une autre, 
Îlem cum re æquare. (ic. conferre 
(fero, fers, tuli, collatum). Cic. Ren 
alicui ret æquiyarare. Liv. — l'hi. 
hppe à Annibal, Æquare [Hannibal 
Plulippum. Liv. 

S'orrosrn, v. 49 Pron. En parl. 
des ch. £lre mis en obstacle, faire 
obstacle. Opponi, or. ris, positus sum, 
pass. (dat.). Cic. Obstare, a, as, stiti, 
staturus, n. (dal.). Cato. Ov. Impe- 
dire. io, is, tui el ii, itum, act. Cæs. 
: Un calcul s'est oppuxe, Calculus se 
opposutit. Cels. Dignes qui s'onpnsent 
à l'eatrée des vague<, Mols fluctibus 
oppostiæ. Cic. Un chêne s'ophosa 4 
sa marche, Quercus eunti obstitit. 
Ov. || Fig. Le veni du avrd-onest 
s'appasait à la navigation. Corus na- 
vigationem impediebat. Cæs. Si qq. 
molif important ne vient pas 3'y 9 
poser, Nisi quz causa gravwr 0 
stiterit. Cic. (| S'opposer à ce que, 
Voay. Eurêcner 2. || 2° Fig. Être en 
opposition, en contraste. Voy. cox- 
TRAsTEn. || 3° Réf. Résister, tenir 
tête. Se opponère (o. is. posui, posi- 
tum ; dat.). Cæs. Obsist®re, o, is, stili,. 
s. sup., n. (dat.). Cic. Obstare (vor. 
{o), n. (dat.). Cic. Occurrëre, 0, is, 
curri, cursum, n. (dal.). Cic. Arlver- 
sari, dép. (dat.). Cic. : S'oppaser À 
qqn, Alicui se opponére. Cæs. obsi- 
stère. Cic. obstare. Cic. adversari. Cic. 
On ne peut s'— aux Romains, Non 
potest Romanis rensti (à l'impers. 
pass.). Hirt. S'— à l'arrivée de 
qqu. Alicui venienti se opponère. Czs. 
Pourquoi m'opposerais-je à lon a® 
dace? Quid me interponerem audarit 
tuæ ? Cic. S'opposer à la passion de 
qqo, Alicujus libidint aduersari. Cie 
S'— aux projets de qqn, Alicujus 
consilits. obsistëre. (Cic. occurrère. 
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Cie. obstere. Nep. S'— à un crime, 
Sceleri oceurrére. Cic. S'— à une 
injustice, Injuriæ obsistëre. Cic. In- 
junam defend”re (0, is, fendi, fen- 
sum). Cic. Je ne m'y oppose pas, 
Nahil ampedio (woy. 1°). Cic. Per me 
lice. Cic. Chuse faite sans que les 
patriciens s'y soient opposés, Res 
non aiversantibus patriciis (ransacia. 
Liv. S'upposer à un changement de 
junidiction, De judiciis transferendis 
recusare. Cic. Îl s'oppusa à l'accom- 
plissement de ce dessein, Obsiilit ne 
res conficerelur (voy. smPÊCUEN 2°). 
Nep. S'oppaser À ce que qqn fasse 
une cb., à ce qu'une ch. se fasse (— 
empêcher qqo de faire une ch., em- 
pécher qu'une ch. ne se fasse), Voy. 
Eurécuen 20. |} 6° Dofondre en vertu 
d'une autorité, Interdire. (Eu géu.) Ob- 
sistre (voy. 20), n. Liv. (En parl. 
des tribous du jreuple) Interced?re, 
o, is, cessi, cessum, n. (dal.). Cic. : 
S'opposer à l'adoption d'un projet 
de loi. Rogationt obsist#re. Liv. in- 
terced”re. Cic. Celut qui s'oppose à 
ane lui, Legis infercessor (oris), @. 
Liv. 11 declara qu'il s'opposerait à la 
loi agraire, Agrariæ legi se inlerces- 
sorem fore professus est. Cic. Il s'ap- 
posa aux combats de gladiateurs. Gla- 
diatores edi prohibuit (de prohbeère, 
40, es, bilum, act.). Suet. Cette lor 
s'oppose à la candidature, Illa ler 

fitroni (uæ refragalur (dép.). Cie. 
Ce à quoi les lois s'opposent, Quod 
eges velant (de vetare, lui, fifum, 
ac). Cic. S'oppaser à ce que qqn 
fasse une cb. = interdire à qqn 
de faire, défendre que qqn fasse), 
Voy. DÉFENDRE 90. 

OPPOSITE, s. m. {° Chose opposés 
+ Être laut l'apposite d'une ch., Voy. 
oran (subst.). 

À L'OPPOSITE, À L'OPPOSITE D8, loc. 
adv. et prep. En face; vis-à-vis do = À 
l'onposite est un atelier, Est exrad- 
rcersum fabrica. Ter. || Â l'oppusite 
d'Athènes, de ce lieu, Exraduersum 
dthenas. Nep. ei loco. Ter. Eruduer- 
sus eum locum. Cic. À l'— du port, 
Contra portum. Cæs. Il y avait à l'— 
de la ville une colline, Érat e regione 
opridr collis. Cæs. À l'— de nous, 
E regione nobts. Cic. Avoir les pieds 
à l'— les uns des autres (en pari. 
des anlipodes), Conversis inter se pe- 
dibus stare. Plin. || Fig. À l'opposite, 
C. AU CONTRAIRE. 

OPPOSITION, 8. f. 1° Position de 
ce qui est on face. Objectus, üs, m. 
Ces. Virg. : Par l'opnosition d'un 
manlelel, Plufei objectu. (æs. Par 
l'— de la lune, Lunæ oppositu (n'a 
an siug. qne l'ahl.). Cic. || 2° T. de 
fbctoriqne. Anlithèse. Voy. ce ©. || 
8 Aclion de mettre en balance; état 
de celui qui est en balanco : Mettre 
en Oppusilion, Être mis en —, Voy. 
BALANCE 90. || 6° Empéchomont qu'uns 
pers. met à qq. ch. Se Lonrne par ua 
%. : L'oprosition des tribuns était 
vive, Acriter contra tribunr tende- 
bant (de {endëre, o, is, tetendi, ten- 
Fun et lenlum, n.). Liv. L'— des 
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consuls n'était pas vive, Consules non 
valde repugnabant. Cie. J'ai l'air de 
faire de l'— à un auni, Videor ho- 
mini amicissimo refragari (dép.). Cic. 
Trouver, Rencontrer de | —, [mpu- 
gnari, pass: (= être comhaltu). 
Quint. fl échoua] par suite de l'— 
de la faction des grands, Adversante 
oplimalum factione. Suet. Tribuns re- 
nommés malgré l'— des consuls, 
Tribuni reclamantibus consulibus re- 
fecti. Liv. Malgré l'— de leurs col- 
lègues, Resistentibus collegis. Sal. 
Malgré la vive — de Caton, Catone 
acerrime repugnante. Cæs. Ï| n'y a 
pas d'—, Nemo repugnat. Cic. [Si lu 
veux leur donner un autre nom), je 
n'y mets pas d'—, Nikil repugno. 
Cic. Sans —, Sine controversiä. Cic. 
Nullo recusante. Nep. Être élu sans 
—, Sine repulsä designari. Tac. La 
loi passe sans —, Lez silenlio per- 
fertur. Liv, Mettre — à ce que. 
Vay. gupêcnen 20. | Fig. Malgr 
l'oppasilion de la nature, f{tepu- 
gnante nalur&. Cic. Voy. coxtna- 
nIÈTÉ 30, xurèciieuenr. || En parl. 
d'un orateur. Onposition à un projet 
de loi, Regationts dissuasio (onts), 
f. Cic. Faire de l'— à un projet 
de loi, Legem dissuadëre (eo, es, 
suast, suasum). Cic. Celui qui fait de 
l— &un projet de loi, Legis dissuasor 
(oris), m. Cie. || 6° T. de jurispru- 
dence. Action as défendre, d'interdire. 
Intercessio, onis, F. Cic. Liv. : Droit 
d'opposition, Jus intercedendt. Varr. 
Faire —, Jnfercessionem suam inter- 
ponère. V.-Muz. Faire — 4 un projel 
de loi, Rogationt intercedëre [o, is, 
cessi, cessum), D. Cic. Voy. S opro- 
sen 4°, DÉFENSE 5e. [Tribun] qni fait 
— à une loi, Legis intercessor (oris), 
m. Liv. Faire — à ce que... Voy. 
DÉFENORR 50, Ïl rencontre une — 
pre-que générale, Huic frequenter in 
terceditur (à l'impers. pass.). Cie. 
Venir en aide à l'—, Intercessioni 
aesse. Liv. Il persista daus son —, 
Perstatit interced’re. Tac. Les tribune 
renoncent à leur —, Tribunt inter- 
cessionem remitlunt. Liv. Sans l'— 
d'un tribun du peuple, j'aurais sup- 
primé, Nisi mihi tribunus plebis 
infercessissel, suslulissem. Cic. || 6° 
Difforenco dans la manière de penser, 
d'agir, Dissensio, onis, (. Cic. Dis- 
cordia, æ, f. Cic. : Mettre en opposi- 
tion le peuple et le sénat, Populum 
a senatu disjungèëre (0, is, Junri, 
junctum). Cic. Se mettre, Être, Qui 
est en —, VOv. DÉSACCORD, DISSENTI- 
MENT. || 79 Parti qui n'approuvo pas 
los principes, los actes du pouvoir. Di- 
versæ (arum) partes(ium), f. pl. Suet. 
: 1 passait ponr être de l'opposition, 
Diversarum partium habebatur. Suet. 
1 8° En parl. d'une ch. Contrarieté, 
contraste. Repugnantia, æ. f. Cic. Dis- 
crepantia, f. Cic. Dissensio, onis, f. 
Cic. = L'oppasition de l'utile avec 
l'honnête, Utilium cum honestis dis- 
sensio. Cic. Ton avis est habituelle- 
ment en — avec je mico, Soles a 
me dissentire (io, is, sensi, sensum), 
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D. Ole. Les intentions du testateur 
sont en — avec le testament, Vo- 
lunlas seriploris cum scriple dussentit, 
Ad Her. Le geste est en — avec le 
lon, Gesius a voce dissidet (de dis- 
sidére, e0. sedi, sessum, 0.). Quint. 
Voy. coNTRAnIÉTÉ Îe, CONTRASTE {e, 

OPPRESSER, v. acl. 1° Oter la 
respiration. Suffocars, act. Cic. : Up- 
pre Angore veralus (a, um). /.1v. 

Fig. Oppresser la poitrine (en 

arl. d'une lecture), Pecius ang?re 
Le. {s, &. rar. anni, s0p. inos.). ffor. 
e souci m'oppresse, Hzc cura angit 
animum (meum). Ter. Etre oppressé 
ar le cbagnn, Ægritudine opprimi 
pass. de opprimère, o, is, pressi, pres- 
sum).Cic.|| 2oAnc. Opprimer.Voy.cem. 

OPPRESSEUR, s. m. Celui qui op- 
prime. Tyrannus, i, m. Cic.: Les op- 
presseurs des peuples, Eï qui vi o 
pressos (poyulos\ imperio coercent (de 
coercére, eo, cui, cilum). Cic. 

OPPRESSIFP, 1vm, adj. Qui tend 4 
opprimer. Tyrannicus, a, um. Cic. : 
Lois vppressives, Lages Iyrannicæ.Cic. 

OPPRESSION, 5. f. 1° Étal do ce 
qui est oppresse. Suffocatio. onis, f. 

en. Plin. Spirandi difficultas (atis), 
f. Cels. =: Gippressiua de puitrine, 
Méêmes traduct. [l éprouvait de l'—, 
Interclusus spiritus (ejus) artë meabat, 
Curt. |] 2° Pig. Action d'opprimer: 
État de ce qui est opprime. (Action 
Veratio, omis, [. Cic. (État) Servi- 
fus, utis, f. Cic. (Pouvoir oppressi 
Injuria, æ, f. Cic. Dominatio (onis 
superba (æ), f. Cie. on tyrannica (æ), 
[. Just. Iniquum (t) inperium (16), n. 
Cie. : Tenir dans l'oppression (= 
opprimer), Subir l'— de — ètre op 
primé par), Voy. OpPaIMsn. 

OPPRIME, 8s, part. passé d'or- 
PRIMER, Voy. ce v. || Subst. Victims 
ds l'oppression : L'opprimé, * {umo 
(minis: vi oypressus (il, m. D'apr. Cic. 

OPPRIMER, v. act. Accabler par 
wlolence, par autorile. Vi opprimère, 
et abs. Opprimêére, 0, ïs, pressi, 
pressum, act. Cic. Premère, acl. Cie. 
Vezare, act. Cic. : Opnrimer un 
État, Civitatem servitule oppressam 
tenère. Cic. — les Siciiens, Sicuhs 
injurias facrre {io is, fesi, factum). 
Cic. La wultitude était opprimée par 
eox, Premebatur mullitudo ab iis. Cic. 

OPPROBRE, 8. m. Honto, dés- 
honnour. Opprobrium, ti, n. Cie. De- 
decus, eoris, n. Cic. Turpiludo, dinis, 
f. Cie. = Éloge qui est un opprobre 

our moi, Lawdatio mihi turpis. (ic. 
fe châtiment ne fut pas un —, Prrna 
turpitudinem non habuit. Cic. [Ane], 
— de la natnre, Naturæ dedecus. 
PA. Voy. noNT& 1°. 

OPTATIF, adj. Qui exprime le 
souhait. Optalivus, «, um. Diom. : Le 
mode optatif, et S. m. L'—, Modus 
(i) optativus (i)}, m. lnom., el simpl. 
Optahvus, i, m. Prise. 

OPTER, v. 0. C. cuoisin. 

OPTIMISTE, s. m. Celui qui voit 
tout on beau : Être optiauste, * Omnia 
in opiinmem partem accipre. D'apr. 
Cie. (Att., x, 3). 
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1. OPTION, 8. f. C. caotx. 

9. OPTION, 8. m. Adjudant (dans 
l'armée romaine). Optio, onis, m. Varr. 
Tac. : Grade d'option, Oyfionalus, üs, 
m. Cato ap. Pest. 

OPTIQUE, adj. Qui sert à, Qui a 
rapport à la vision. *Ad visum per- 
tunens (gén. entis) = fllusion optique, 
Oculorum mendacium (it), n. Cic. 

Orrioon, s. f. Science qui traite ds 
la lumière et des lois de La vision. Op- 
tice, es, F. Var. 

OPULEMMENT,adv. Aveonpulencs. 
Opulenter. Sali. Liv. VOY. RICNEMENT. 

OPULENCE, 8. f. Grande richesse. 

ulentia, æ, f. Sall. Alagnæ (arum) 
divitiæ (arum), f. pl. Sal. Voy. ni- 
QNESSR, 

OPULENT, ENT, adj. Trés riche. 
Opulentus, a, um. Cic. Divitiis abun- 
dans (gen. antis). Sen. Voy. nicue. 

OPUSCULE, 8. m. Petit ecrit. Opus- 
eulum, i, n. Cic. 

4. ON, 8. m. 1° Métal précisux dont 
la couleur est jaune. Aurum, 1, n. Cic.: 
Or en hugol, Aurum infectum. Virg. 
— travaillé, Aurum factum. Plin. — 

ar, épuré, affiné, Purum aurum. 

lin. — monnayé, Aurum signalum. 
Sen. D'—, Qui est en —, Fait en 
—, Aureus, a, um. Cie. Anneau tout 
en —, Anaulus fotus aureus. Petr. 
Pièce d'—, Aureus nummus. Plin., 
et simpl. Aureus, m. Liv. La femme 
dte ses bijoux d'—, Mulier sidr au- 
rum demit. Ter. Servir un mels dans 
de la vaisselle d'—, Dapen in auro 
ponère. Sen. Sable d —, Dullux, ucis, 
f. Plin, Bulluca, æ, f. Veg. Garni, 
Orné d'—, Aurulus, a. um. Cic. Liv. 
Fondeur d'—, Auricoclor, Oris, m. 
Inse. Ouvrier en —, C. onFèvre, 
BUOUTICR. Qui produit, Qui roule, 
Qui cuotient de l'—, Aurifer, era, 
crum. Ov. Plin. Blart. Pluie d'—, 
Imber aureus. Ter. Toison d'—, Au- 
rea pellis. Varr. Pouune d'—, Au- 
reum mälum. Varr. Couleur d'—, 
Color aureus. Col. aureolus. Col. Qui 
est de couleur d' —, Aureus, &, um. 
Varr. Aureolus. Varr. Qui est d'un 
jaune d'—, Ex auro flauus. Col. 

rendre Îs couleur de l'—, Voy. Se 
bonen. || Fig. L'âge d'or, Aurea ælas. 
Ov. Pompée parle d'—, Divinitus lo- 
uitur Pompeius. Cic. || 2° La monnaie 
‘or. Aurum, i, n. Cie. Voy. 1e. || 
8° Fig. Richesse, opulence, somme con- 
siderable. Aurum, 1, n. Cic. =: lro- 
mettre des monts d'or, Montes auri 
polhiceri. Ter. À prix d'—, Permagno 
prelio, Cic. Corrompre à prix d'—, 
Auro corrumpêre. Liv. Vendre au 
poids de l'—, Immensis preliis ven- 
dre, act. Suet. [Ce) fils me coûte 
déjà son pesant d'—, Jam mihi auro 
contra constat filius. Plaut. Tu as un 
esclave qui vaut son pesant d'—, 
Habes servum quantivis pret. Plaut. 
J'ai compris que tu vaux ton pesant 
d'—, [jominem maximi pretii fe esse 
judicaui. Ter. 

2. On. conj. 1e Pour Îler la mineure 
d'un argument à la majeure. Ordin. 
Atqui (au commencement ds 
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prop.). Cie. Qaf. Autem (après le 
remier mot de la prop.). Cie. = [Si 
es vertus sont égales, les vices aussi 
doivent nécessairement être égaux). 
Or il est très facile de vorr que les 
verlus sont égales, Atqui pares esse 
virlules facilline perspici polesi. Cic. 
C'est ceci ou cela; or ce n'est pas 
ceci; donc c'est cela, Auf hoc aut 
illud; oc autem non; igilur illud. 
Cie. || 2° Pour lier un discours à un 
autre. Autem (après le premier mol 
de la prop): Cic. = (J'apprécie les 
barangues de César); or j'en ai lu 
beaucoup, Legi autem complures. Cic. 
{lis firent rechercher les lois qui 
existaient encore]; or c'élaient les 
douze tables, Erant autem eæ duode- 
cim tabulz. Liv. [occupons-nous de 
ce dont il s'agit]. Or dunc il s'agit 
de savoir si uuus vivons libres, Agi- 
tur autem liberine vivamus. Cic. || 
3° Pour exhorter, pour inviter. Age 
vero. Cic. 2 Or ça, Loi qui as voulu, 
Age porro, fu qui voluisti. Cic. Or 
çà, donne, Da sane. Plaut. 
ORACLE, s. m. 1° Reponse que les 
paiens S'imaginaient rocevoir de lours 
dicux. (En gén.) Oraculum, i, n. Cic. 
(Rendu de vive voix) Fatum, n. Cic. 
(Rendu par écrit sur des bulletins) 
ortes, ium, f. pl. Cic. : Reudre des 
oracles, Oracula fundère ou edëre ou 
dare. Cie. Accomplir les —, Fata 
implére. Liv. D'après ics — des 
Sibytles, Ex fatis Sibyllinis. Cic. 
(Sexprimer] en style d'oracle (— 
‘une manière ambiguë), Per am- 
bages. Liv. || 2° Le siege de l'oracle; 
la divinite, la porsonne qui rendait 
l'oracle. Oraculiun, 1, n. Cic. = Aller 
à l'oracle de Jupiter Hammon, Jos 
Iammonis oraculum adire. Curt. Cou- 
sulter, Interroger un —, Oraculum 
petwre. Cic. consul#re. Nep. Suet. Can- 
sulter l'— de Jupiter à Dodoue, f)ra- 
culum ab Joue Dodonzo petëre. Cic. 
Consulter l'— de Delphes ou d'Ham- 
mon ou de Dodone, Oraculum Del- 
phis aut ab Mammone aut a Dodonû 
petÿre. Cic. Envayer à Delphes con- 
sulter l'—, consulter l'— de Del- 
phes, Mittëre Delphos oraculum con- 
sulfum (au sup. de consulXre). Nep. 
Mattëre Delphos deliberatum. Nep. Ne 
pas envoyer de colanies sans con- 
sulter l’— de Delnhes ou de Do- 
done ou d'Hammon, Nullam colo- 
uiam mitt®re sine Pythio aut bLo- 
donæzo aut Hammonis oraculo. Cic. 
Surtant de consulter !l'—, Oraculo 
egressus. Liv. La réponse de l'—, 
(En géo.) Oraculi responsum (ti), 0. 
Nep. (Par écrit) Sortium responsum. 
Liv. Oraculi sors (orhis), f. Liv. La 
reponse de l’— d'Apollon, de l'— de 
Delphes, Responsum Apollinis. Ter. 
dei Delphici. Nep. L'— avait prédit 
qu'Atbènes serait victorieuse, Ora- 
culum erat datum Athenas victrires 
fore. (ic. |} 3° Verites enoncees dans 
l'écriture sainte ou declarcos par 
l'Église. Oraculum, à, n. l'ypr. || 6° 
Fig. Oocision d'une personne d'auto- 


la l'rite où de savoir. Oraculum, i, n. Cic. 
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= Les oracles des physiciens, Physt- 
corum oracula. Cie. Prendre pour 
oracle ce qu'il avait dil, Ea qus 
dixerat, oraculi vice accipére. dc. 
[Ce que je le dirai}, prends-le pour 
—, d Delphis tibi responsum ducito. 
Plaut. |} 6° Personne, sto., dont les 
decisions font autorité : Philosophe 
qui est un oracle, PAilosophus ma- 
2imæ aucloritatu. Cic. L'— de la mé- 
decine, Medicinæ vates (is), m. Plia. 
Ils sont les oracies de la plèbe, Eo- 
rum aucloritas apud plebem plurinun 
valet. Cæs. Socrale qui ful comme l'o- 
racle de la sagesse humaine, Socrates 
humanæ sapientir quasi quoddam ore- 
culum. V.-Maz. La maison d'ue juris 
consulte est l'— de la cité, Domus jure- 
consulti oraculum est civitatis. Cie. 
ONAGE, s. m. 1° Tempête. (En 
gén.) Tempestas, atis, f, Cic. (Sou- 
‘Haine et violente) Procella, æ, f. Cic. 
: Un orage éclata, Coorta est tem- 
pestas. Cæs. Îl essuya un — furieux, 
Eum atror tempestas adorta est. Liv. 
Voy. TrEmPèTe. || 2° Grosse pluie de 
pou de duree, accompagneo ordin. de 
tonnerre. Voy. AvEn<E, PLu1E. f 3e 
Fig. Maïlheurs, disgräces. Procella, æ, 
f. Cic. T'empestas, atis, [. Cie. Nin- 
bus, t, m. Cic. : S'exposer à un orage 
si lerrible, Tantz lempestnti se of- 
ferre. Liv. Dérober sa têle à l'—, 
Procellam temporis devitare. Cic. 
viter l'— grondant sur sa tôle, 
Impendentem tempestatem evitare. Nep. 
Je suis beureux que l'— soit passé, 
Ilunc uimbum trausiisse Lztor. Cie, 
&° Troubles, Desordre dans un État. 
rocella, æ, fl Cic. Tempestas, atis, 
f. Cic. = Les orages qui troublent 
l'État, Reipublicæ turbines (um) @c 
fluctus (uum), m. pl. Cie. Pressentir 
un orage, Tempestalem prospictre. 
fic. Un graud — étant imminent, 
Magnä rerum perlurbalione impes- 
dente. Cic. Orages soulevés par les 
tribuns, Procellre tribuniciæ. Liv. Af- 
fronter les plus terribles — politu- 
ques, Marimas reipublicæ lempestntes 
subdire. Cic. S'exposer aux — de la 
politique, Civilibus fluctibus se com- 
mitiëre. Nep. || 6° Tumulte de la s0- 
cicto, agitalions du cœur humain. Tu- 
multus, üs, oo. Hor. Turbidus (1) 
motus (fs), m. Cic. : Les orages de 
l'âme, Mentis fumultus. For. || 6° Co- 
lère, emportement; roprochos. Pro- 
cella, æ, f. Cic. Tempestas, ais, f. 
Cic. : Orage de baiues, Procellæ in- 
vidiarum. Cic. Je vois quel — de 
haives gronde sur nos lêles, Vidre 
quanta tempestas invidiæ nobis im- 
pendeat. Cic. Un — de plaintes, Que- 
relarum lempeslas. Cie. 
ORNAGEUX, Euss, adj. {° Qui 
ambno l'orage. Procellosus, a, um. 
Liv. Nimbosus. Virg. = Vent ora- 
geux, Ventus procellosus. Liv. L'— 
Orion, Nimbosus Orion. Virg. H 32° 
Sujet aux orages. Procellosus, &, un. 
Liv. Turbidus Sen. : Sous un climat 
orageux, Procelloso cæli statu. Col 
Le printemps fut —, Ver proceilo- 
sum fuit. Liv. Mer large ot orageuse, 
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Mare latum turbidum. Sen. || 3° Trou- 
blé par l'orage. l'urbulentus, a, um. 
Plaut. Cic. A.-b.- Al. Turbidus. Plaut. 
Cæs. Turbatus. Liv. = Temps ora- 
geux, Tempestas turbulenta. Cæs. Cic. 
furbila. Plaut, Cæs. Mer orageuse, 
Turbatum mare. Liv. PL.-j. Suet. || 
&o Fig. Agite, troublé. Turbidus, a, 
um. Cie. Turbulentus. Cic. Tumul- 
tuosus. Cic. : Temps orageux, Tem- 
pestas turbida. Cic. Assemblées ora- 
geuses, Tumultuosæ contiones. Cic. 

ORAISON, s. f. 1° Terme de gram- 
maire. Assemblage de mots formant 
un sens complot. Oralio, onis, f. Cic. 

20 Harangue. Oratio, onts, f. Cic. : 

raison funèbre, Confio funebris. 
Quint. || 3° Prière à Diou. Oratio, 
onis, f. Eccl. 

ONAL. ALES, adj. 1e Qui est dit de 
vire voix : On ne fit pas nne réponse 
orale au message, Nuntio nihil voce 
responsum est. Liv. Réserver le reste 
pour une exposition —, Cefera præ- 
senti sermoni reservare. Cic. L'ensei- 
goement oral est plus instructif, 
Viva vox alit plenius. Quint. Donner 
à qqu uo enseignement —. Alicui 
verbis præcipère. Cic. || 2° Qui passo 
de bouche en bouche = Le droit oril, 
Jus quod scriplum non est. Cic. Tra- 
dition orale, Fama, æ, f. Cic. 

4. ORANGE, 5. f. 1° Fruit de 
l'oranger. Afälum (1) Aurantium QUE 
n. (Sm.) = Peau d'orange, Mali 
Aurantii pulamen, n. D'apr. Plin. 
(xxn, 25, 10). || 2° Coulour d'orange. 
Lüteum, ï, n. Sen. Plin. 

2. ORANGE, v. de France (Vau- 
clase). Arausio, onis, f. Peut. =: (Qui 
est}d'Orance, *Arausiensis, m.f.,e,n. 

ONANGÉ, ke, adj. Qui est do cou- 
leur d'orange. Lüteus,a,um. Virg. Tib. 

ORANGER, s. m. Sorte d'arbre. 
“Citrus (t) Aurantium (it), f. (Linn.). 

ORATEUR, s. m. Celui qui com- 
pose et prononce des discours. Orator, 
oru, m. Cic. Quint. =: Etre un se- 
cours pour l'oratenr, Opitulari ad 
dicendum (gér. de dicère — parler). 
Cie. Frissonner avec l'—, Cum di- 
cente inhorrescëre. Quint. Grand, Très 
grand —, Orator magnus. Cic. ma- 
zimus. Cie. Don —, — éminent, Vir 
(iri) dicendi peritus (ÿ) ou in dicendo 
præstantissimus (ti) ou in eloquentiä 
praci uus ({), m. Quint. Les orateurs 

ea plus habiles, Ei qui optime di- 
eunt. Cic. Voy. ÉLOQUuENT. Qui n'est 
as orateur (— qui est dépourvu de 

nl talent oratoire), Infantissimus. 
Cic. À la manière des orateurs, Ora- 
torie, adv. Cic. Quint. D'orateur, Re- 
Jalif à l'—, C. { onaTorne. 

{. ORATOIRE, adj. Relatif à l'ora- 
teur. Oratorius, a, um. Cic. = Orne- 
ments, Reautés oratoires, Oratoria 
omamenta dicendi. Cic. Orationis or- 
nalus. Cic. Qui possède la perfection 
oratoire, In direndo perfectus (a, um). 
Cie. Art —, Talent —, C. éLoquexes. 

2. ORATOIRE, s. m. Piece qui dans 
one maison ost dostinoe 4 la prière. 
Oratorium, ii, n. Aug. 

ORATOIREMENT, adv. D'une ma- 
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nière oratoire. Oratorise. Cic. Sen. 

ONDE, s. ©, C. cuncLe 10, et qqgf. 
C. avons. 

ONHEC, v. de France (Calvados). 
* Orbecum, i, n. 

ONDICULAIRE, adj. C. cact- 
LAINR& (adj.) 4°. 

ORNDBICULAIREDMENT, adv. C. 
CIRCULAINEMENT. 

ORBITE, 8. f. 4e Chemin que décrit 
uno planète. Orbis, is, m. Cic. Cir- 
culus, i, m. Cic. : Décrire son orbite, 
Circulum ou Orbem suum conficëre. 
Cic. Décrire une — plus grande, 
Orbem majorem lustrare. Cic. La lune 
parcourt une — moins étendue, Luna 
ambitu breviore currit. Plin. || 3 La 
cavite de l'œil. Oculi sedes (ts), f. Cels. 

ONCADES (Les), [les d'Écosse. Or- 
cades, um, f. pl. Afel. Plin. 

ORCANETE, 8. f. Sorte de plante. 
Anchusa, æ, f. Plin. 

ONCUESTRE, s. m. 1° Partie d'un 
théâtre. Orchestra, æ, f. Vitr. Suet. 
Il 2° La réunion des musicions d'un 
theâtre, etc. ; Ensombie d'instruments. 
Symphonia, æ, f. Cie. =: L'orchestre 
joue, Symphonia canit. Cic. 

ONCUHIES, v. de France (Nord). 
*Origiacum, i, n. 

ORCU1S, s. m. Sorte de plants. Or- 
chis, is, P. Plin. 

ORCUOMENE. 1° Villo de Béotle. 
Orchomenos el Orchomenus, i, m. 
Mel. Cæzs. = (Qui est) d'Orchomène, 
Orchomenius, a, um. Plin. || 2° Ville 
d'Arcadis. Orchomenos, i, m. Ov. Liv. 
Orchomenum, i, n. Plin. 

ORDINAIRE, adj. 1° Qqf. Qui est 
dans l'ordre otabli, conforme 4 l'usage 
regulier. Ordinarius, a, um. Liv. Suet. 
: Consul ordinaire (par oppos. au 
consul subrogé), Ordinarius consul. 
Liv. L'affaire est dans les attribu- 
tions des tribunaux ordinaires, Res 
ordinarii juris est. Suel. Mesores 
—, Ordinaria consilia. Liv. Revé- 
tir qqa d'un pouvoir en dehors des 
formes —, Alicui imperium extra 
ordinem dare. Cic. Attendre l'époque 
ordinaire des comices, Jusium fempus 
comitiorum erspectare. Liv. || 2° Qui 
arrivo communémont, habituel, accou- 
tume. Consuelus, a, um. Sall. ÀAs- 
suetus. Plin. Vell. Solitus. Sall. Tac. 
Suet. =: La besogne ordinaire, Soli- 
tum opus. Col. [Mon] lit —, Consue- 
tus lectus. Ov. La vie — (= la vie 
de tout le monde), Communis vita. 
Cic. La conduite — de la vie, Vitæ 
communis inslifufio. Cic. Le langage 
—, Quotidranus sermo. Cic. Quoti- 
diana locutio. Ad Her. Mots de la 
langue —, Verba de medio sumpta. 


Cic. Parler le langage — (= 
comme tout le monde), Populariter 
loqui, dép. Cie. La métaphore 


est très — dans le langage, Trans- 
latione frequentissime sermo ulilur. 
Cic. Quoi de plus — en grec? Quid 
in Græco sermone tam celebratum est ? 
Cie. Ma méthode — est celle-ci, Mea 
ratio kæc esse solet. Cic. Il contint sa 
passion —, Animum a consuelä libi- 
dine continuit. Sall. Commettre une 
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faute —, Usitato more peccare. Cie. 
Art dont l'usage n'est pas —, Ars, 
cujus usus vulgaris ou communis non 
est. Cic. Loquacité qui ne m'est pas 
—, Insolita mihi loquacitas. Cie. Voy. 
EXTRAORLINAIRE 2°. |] est —,[l est — 
à qqn de, Comme il est —, Voy. 
coutume 10. || 8° Qui ne passe pas A 
niveau commun, de qualite moyenne, 
médiocre. Afediocris, m. f., e, n. Cic. 
: Terres de qualité ordinaire, Agri 
mediocris habitüs. Col. Vin —, Vi- 
num cibarium. Varr. Taille —, Jus{a 
slatura. Suet. Un homme —, Unuse 


multis ou de mullis. Cic, Esprit —, 
Ingenium mediocre. Cie. Les avocats 
ordinaires, Patronorum vulgqus (i), n. 
Cic. Les amitiés —, Vulgares ami- 
ciliæ. Cic. Beauté peu ordinaire, 
Egregia forma. Ter. Ce ne fut pas 
un homme —, Haud mediocris hie 
vir fuit. Cic. Il n'était pas un ora- 
teur —, Non fuif oraior unus € 
mullis. Cic. Style qui n'est pas —, 
Erquisitum dicendi genus. Cie. Bien- 
fait qui n'est pas —, Deneficium non 
parvum. Cic. Voy. MÉDIOCRE, cou- 
MoN 7°, 8e, 100, 

Onomaire, s. m. {° L'ordre établi, 
l'usage regulicr. Ordo, dinis, m. Cic. 
: En dehors de l'ordinaire, contre 
l'—, Ertra ordinem. Cic. || 3° Cou- 
tume, habitude. Consuetudo, dinis, f. 
Cic. los, oris, uw. Cic. Usus, &s, m. 
Cic. =: Contre l'ordinaire, Prxter con- 
sueludinem. Cic. Contra consuetudi- 
nem. Col. Qui est contre l'—, C. 
&ITRAONDINAIRE 10. Au-dessus del"—, 
Supra solitum. Sen. | 3° Le niveau 
commun, qualité moycnne : Au-dessus 
de l'ordinaire, Præter modum. Cic. 
Extra moulum. Cic. Qui est au-dessus 
de l'—, Qui passe l'—, C. sxTnaon- 
ptnaing 20 et 3°. |] esl, comme ora- 
teur, au-dessous de l'—, Ne medio- 
criter quidem disertus est. Cic. || 6e 
Ce qu'on a coutume de servir pour Îs 
repas. (Nourrilure) Cibus, i, m. Cie. 
(Manière de se nourrir) Victus, üs, 
m. Cic. = Un petit ordinaire, Tenutis 
victus. Cic. Voy. raëcs. || Vin d'or 
dinaire, Vinum cibarium. Varr. || 
6° Courrier regulier. C. courrier 1e. 

L'ORNINAIRE, loc. adv. Suivant la 
manière accoutumse. Ut solet (lebat, 
litum est, elc.). Cic. Ut est (erat 
fuit, ele.) consuetudo. Cic. : Somaeil 
plus profond qu'é l'ordinaire, Ar- 
lior, quam sole, somnus. Cic. Plus 
rapide qu'à l’—, Citatior solito. Liv. 

D'onnrnains, Pour L'ORDINAIRE, loc. 
adv. Le plus souvent. Plerumque. Cie. 
Pere. Cic. Persæpe. Cic. Sæpissime. 
Cic. Ferme. Cic. = [Choses] que d'or- 
dinaire je nie tout nel, Quæz liquide 
negare soleo (es, litus sum, lère, n.). 
Cic. Les fables intéressent d'—, Du- 
cére animos solent fabellæ. Quint. [Ce] 
qui arrive d'—, Quod vulgo evenire 
solet. Cic. Quod ferme evenit. Cic. 
Comme il arrive d'——, Sicuti feri 
consuevif. Sall. Il arrive d'— que, 
Fit fere ut (et le subj.). Cie. 

ORDINAIREMENT, adv. Le plu 
souvent. Voy. D'ORDINAIRE. 
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ONDIANAL, AL, adj. Qui marque 
l'ordre, lo rang. Ordinalis, m.f. e,n. 
Prisc. 

OUNNINAND, 8. m. Colul qui se prè- 
pare aux ordres sacros. *Urdinundus, 
1, m. (Ecel.). . 

ONDINATEUR, 5. w. Celul qui 
oonfere un ordro do l'Église. Ordinator, 
or1s, M. Aug. . 

OUHIVNATION, 8. f. Action de con- 
féror les orures de l'Église. Ordinatio, 
onis, f. Sid. . 

ORDONNANCE, #. f. 1e Disposition, 
arrangemont. Ordo, dinis, m. Cic. Or- 
dinato, onis, f. Vitr. Compositio, f. 
Cic. Disposutio, f. Cic. = L'architecture 
consiste dans l'ordonnance, Archi- 
fectura constat ex ordinatione. Vitr. 
L'— d'un tableau, (Picturz) dispo- 
sitio. Vitr. L'habile — des parlies, 
Sollers distributio partium. Cic. L'— 
du travail, de l'œuvre, Designatio 
operis. Cie. — des troupes (dans une 
bataille), Afilitum instructio. Ad Iler. 
L'— d'un discours, Oratiouis de- 
scriplio. Cic. Il élait décousu dns 
l'— de ses discours, Dissipatus 
fuit in instruendo (3.-e. orativnes). 
Cic. [Eschyle]) manque le plus sou- 
vent d'—,In plertsque est incompo- 
silus, Quint. L'— de ma vie, Vutæ 
nostræ ordinatio. PL.-j. Qui est d'une 
belle —, Voy. onvonxen 1°. || 29 Rè- 
glement. (Eu gén.) Præscriplum, à, n. 
Liv. (D'un magistrat, d'un général, 
d'ua roi), Edictum, à, n. Cic. Liv. : 
Ordonnance du préteur, Prztoris 
edictum, Cic. — du pantife, Ponti- 
ficis scitum. Liv. — de l'empereur, 
Principis reseriptum. Ulp. — du 
sénat, Senatüs decretum. Cie. — du 
euple, (A Rome) Plebis scitum, n. 
ic. (Ailleurs Populi seitum. Cic. 
Annuler les ordonnances de qqn, 
Acta alicujus rescuuiëre. Suel. || 1la- 
bit d'ordonnance, Ornatus (Gs) mili- 
faris (is), m. Cic. Nep. || 3° Ce que 
prescrit un medecin. Præceplum, i, n. 
Cic. : Les ordonnances des méde- 
cins, Afedicorum placita (orum), 0. 
J. Pl-j. Faire une ordonnance, 

alctudinis curationem præscribère 
(o, ts, scripsi, scriptum). Nep. || 6° 
Planton chargé de porter les dépêches. 
Stator, oris, m. Cic. 

ORDONNATEUR, S. m. Colui qui 
arrango, dispose. Afoderator, oris, m. 
Cic. Instructor, m. Cic. Dispositor, 
m. Sen. = Dieu est l'ordonnateur du 
monde, Deus est mundi moderalor. 
Cic. dispusitor. Sen. L'— d'un si 
grand ouvrage, Tanti operis mode- 
ralor. Cie. — d'un festin, Convivii 
instructor. Cic. — des pompes fu- 
ncbres, Designator, m. Ilor. Sen. — 
de. jeux, VOy. DIRECTEUR. 

ORDONNER, v. act. 1° Ranger, dis- 
poser, mettre on ordre. Ordinare, act. 
Cic. Compouëre, o, is, posui, positum, 
act. Cic. Disponwre, act. Cic. : Or- 
donner on festin, Convivium com- 
parare. Cic. apyarare. Cic. ornare. 
Cic. exornare. Sall. Infirmerie bien 
ordonnée, Valetudinarium bene ordi- 
natum. Col. Ce qui est ordonné con- 
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vient aux vieillards, Senibus ordt- 
nala conveniunt. Pl.-j. Bien ordououer 
ses affaires, Recie sua componêre. 
Sall. Chacun ordonne son existence 
comme «l lui plait, Id sibi quisque 
genus ælalis degendæ constiluil, quod 
marime adamavit. Cie. Vie vrdunuée, 
Vita disposita. Pl.-j, Homme dont 
la vie est bien —, Vir compo- 
silus ordinatusque. Sen. Vie mieux 
—, Vita vrdinatior. Sen. Rien n'est 
mieux vrdouné que ce genre de vie, 
Nihil est illo vitæ genere distinctius. 
Pl.-j. État bien —, Composita respu- 
blica. Cic. Rien de mieux — que la 
nature, Naturä nihil est descriplius. 
Cie. Ordonner les parties d’un dis- 
cours, Partes oralionis ordinare. Cic. 
Iomme dont la tête est bien or- 
donnée, Vir dispositus. Pl.-j. D'uue 
manière —, Ordinatim. Czs. Ordi- 
nate. Ad Her. Composite. Cic. Col. 
Mal ordonné, Jucomyositus. Liv. 
Quint. D'une manière mal ordonnée, 
Incomposite. Quint. Voy. bÉsonponNé, 
En voésonnne. || 2° Enjoindro, com- 
mander, prescrire. (En geu.) Jubère, 
eo, es, jussi, jussum, acl. Cic. (En 
nialtre) {mperare, act. Cic. (Surt. 
par une mesure publique) Edicëre, 
0, is, diri, dictum, act. Cic. Indicère, 
act. Cic. (Par message verbal ou 
ecrit) Afandare, act. Cic. (Recom- 
mander) Præscribère, o, is, scripsi, 
scriptum, act. Cic. Præcipëre, 10, ts, 
cepi, ceplum, act. Cic. |] 4. Construc- 
lions de Jubére : La loi ordonne ou 
défend, Lex jubet aut vetat. Cic. 
Faire ce que j'avais ordonne, Facère 
uod jusseram. Ter. Lettre qui L'or- 
onne qq. ch., Litterz quæ le ali- 
quid jubent. Cic. 113 orduauaient au 
roi de venir, Regem venire Jubebant. 
Liv. 11 ordonna à l'armée d'achever 
les travaux, Aciem opus perfcère 
jussit. Cæs. | ordonne de sooner la 
retraite, Receptui cauère jubet (s.-e. 
fubicines). Czs. 1 — de couper le 
pont, de tuer le fils, Jubet puntem 
rescindi. Cæs. filium necari. Sail. lis 
font ce qu'on leur a ordonne, Quod 
jussi sunt, factunt. Cæs. On lui or- 
donna de passer en Épire, Transire 
in Epirum jussus est. Liv. On or- 
donne aux consuls de lever une 
armée, Consules jubentur seribère 
excreilum. Liv. Le consul ayant or- 
donaé à Tarquinius de dire ce qu'il 
savait, celui-ci révèle..., Tarquinius, 
Jussus a consule, quæ sciret, edicère, 
edocet. Sall. On ordonna que les ma- 
lades fussent emportés, Jussi sunt 
ægri deferri. Suet. Présents qu'on a 
ordonné de faire aux ambassadeurs 
Lautia legatis præbeni jussa. Liv. il 
2. Constructions des autres verbes 
: Je ferai lout : ordonne, Ormnnia fa- 
ciam : impera. Plaut. Faire ce qui 
est ordonné, Facëre quæ imperantur. 
Cæs. FucËre iniperatum. Cæs. impe- 
rata. Cæs. Depense vrdonnée, [mpe- 
rafta impensa. Quint. On orduoue 
vingt jours de prières publiques, 
Dierum vwiginii supylicatio indicitur. 
Cæs. Le sénat ordonna des prières 
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publiques pendant deux jours, Sup- 
plicationes in biduum senatus de- 
crevif. Lév. Ordonner anx États de 
donner des olages, de fuurnir des 
navires, Împerare civitatibus obsiles, 
Cæs. naves. Nep. Ordonne-moi ce 
que je dois faire, Impera quid fa- 
ciam. Ter. Ordanner au sénat ce qu'il 
faut faire, Præscribre senatui que 
sunf agenda. Cie. 1 ordeune aux 
duumvirs de melire en requisition 
des navires, Duumuiris imperal ul 
naves conquirant. Cæs. Îls lui ordon- 
nent de se reudre dans les États, 
Iluic imperant adeat civitates. Ces. 
[Le con-ul] vrdonne au sénat de ne 
pas obéir a son propre décret, Edicit 
uf senalus senalusconsullo ne obtem- 
peret. Cic. [Les tribuos du peuple) 
avaient ordunné que le sénat se 
réunit, ÆEdirerant senatus adesset. 
Cic. 1] ordonne de se réunir, qu'on 
se réuuisse, {ndicif ut conveniant, 
Liv. 11 — À Volusénus de reveoir, 
Voluseno mandat ut revertatur. Ces. 
Nous leur avuus ordonné de te pren- 
dre pour arbitre, lis præcepimus ut Le 
arbitro uterentur. Cic. Le sénat or- 
donne que les consuls sient soin…., 
Senatui place (cuit, eitum, cère, 0.) ut 
consules eurent. Cic. Le sénat — que 
Cassins ail pour province la Syne, 
Senatui placet Cassium prouinciam 
Syriam obtinëre. Cic. Notre druit ci- 
vil a ordonné de déclarer les dé- 
fauts.., Apud nos jure civili sane- 
tum est (pass. de sancire, io, is, 
sanri) ut vifia dicerentur. Cic. Or. 
duuner aux peuples voisins de ne 
pas maltrailer ceux qui se sont 
rendus, Fintiimis imperare ne quem 
injuriam inferant deditis. Cæs. || or- 
donne expressément à Cassivellau- 
nus de s'abstenir de tout acte d'bhos- 
tlité contre Maudubratius et contre 
les Trinabantes, {nterdicit atque iæ- 
perat Cassivelluuno ne Ajaudubralis 
neu Trinobantibus bellum facrat. Cæs. 
(Le preteur) — de ne rien faire, 
Edicit ne fat aliquid. Cic. 11 avait 
expressément ordunné par lettre À 
Trébonius de ne pas permellre…., 
Per litteras Trebonio magnopere man- 
daverat ne pateretur. Czs. Il lu 
avaitété — de ne rien faire..…., Bi 
ræscriplum erat ne quid agerel. Cic. 
[Les écemvwirs] ont — par une 
oi des plus inbumaines qu'il n’y 
aurait pas de mariages..., ÎnAume- 
nissimä lege sanrerunt ul ne eonnubia 
essent. Cic. Une loi a — qu'aucun 
magistrat ne serait nommé.…., Lez 
sanrit ne qui magisiralus crearelur. 
Cic. Voy. DéFennre 5°. || 8° Prescrire 
(un medicament). Imperare, act. 5m 
Cels. Præscribëre (voy. 2), act. Cic. 
Indicère (og. 2e), act. Cels. Jubère 
(voy. 2e) et l'infin. ou la prop. inbn. 
Ter, Cic. : Ordonner ua traitement à 
qan, Præscribère alicui curaltonem 
valetudins. Cic. 11 faut --- une diète 
de trois jours, fmperanda tridui abs- 
tinentia est. Cels. Donnez-lu: la pe 
tiva que j'ai ordonnée, et donnez-lüi 
en la quantité que j'ai —, Quod just 
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ei dari bibère, et quantum imperavi, 
date. Ter. On ordonna le vin au ma- 
lade, Ægrotus jussus est vinum su- 
mére. Cic. || 6° Conforor les ordres 
de l'Église à (qgn).Ordinare, act. Hier. 

Onvonxen, v. 0. Disposer (de qq.ch.). 
Voy orsrossr 1° et 2°, Décinen 2°. 

ORDRE, 8. m. 1° Arrangement, 
disposition des ch. mises à lour place. 
Ordo, dinis, m. Cic. Dispusitio, onis, 
f, Cie. Compositio, f. Cic. =: L'arran- 
gement des choses dans le meilleur 
ordre possible, Collocatio rerum or- 
dine quam oplimo. Quint. Bon —, 
Bel — des mots (dans la phrase), 
Bene structa verborum collocatio. Cic. 
Mettre de }'— daus ses pièces, Mettre 
ses pièces en —, Tabulas digerëre (0, 
is, gessi, gestum). Cic. Voy. oRvon- 
Ken 1°, Qui n’est pas en —,Sans —, 
Voy. ot-onone 1°. || 2° Disposition 
selon laquelle une armée est rangoe. 
Ordo, dinis, m. Cxs. Plin. = |l’ala- 
wède) inventa l'ordre de bataille, Or- 
dinem exercilüis invenit. Plin. Voy. 
BATAILLE 3°, Truupe rangée avec plus 
d'—, Acies ordine disposita magis. 
A.-b.-Al. — de marche, {tineris mo- 
dus (ri), m. Liv. L'— de marche de 
l'armée, Ratio ordoque anminis. Cic. 
Soldats en bon —, Afulites ordinafi. 
Liv. Marcher en bon —, Ordinatim 
ire. Brut. ap. Cic. S'avancer en bon 
—, Munito agmine incedère. Sal. 
Sans —, Voy. pénannane. || 3° Dis- 
position des pers. ou des ch. solon le 
rang qui appartient à chacune d'elles, 
succession roguliere, Suite, enchaine- 
ment. Ordo, dinis, m. Cie. = Suivre 
l'ordre, Ordinem sequi, dép. Ad Her. 
Cic. Je garderai l'— qu'on à cou- 
tume d'observer, Eum tenebo ordinem 
qui servari solet. Cic. Répéter des 
noms daos l'— où on les à entendu 
prononcer, Nomina per ordinem au- 
dita reddÿre. Quint. Mellre en —, 
In ordinem addueëre, act. Cie. redi- 
gëre, act. Ad Iler. Meltre en — ses 
idées, Inventa ordine disponfre. Quint. 
Remettre en —, In ordinem referre, 
act. Cic. Par —, Ex ordine. Cic. Virg. 
Per ordinem. Quint. Raconter loul par 
—, Narrare ou Enarrare omnem rem 
ordine. Ter. Expuser toute l'affaire 
par —, Tolam rem deinceps erpli- 
tare. Cic. L'— naturel, Naturalis 
ordo. Quint. Exprimer qq. ch. di- 
reclement dans | — naturel, Aliquid 
directe, sicuf malura ipsa fert, di- 
etre. Cic. Un — artifiviel, Ordo arti- 
ficiosus. Ad Her. L'— alphabétique, 
chronologique, Voy. ALPHADÉTIQUE, 
CnoNoLoGique. Je répanils à chaque 
leltre suivant l'— d'ancienneté, An- 
liquissimæ cuique epistolæ respondeo. 
Cic. Voy. anciexxerTé 20. Suivre l'— 
des tenips, Procéder par — de dates, 
Temporum gradus servare. Cic. Je par- 
lerai en suivant l'— et l'eochalne- 
ment de mes idées, Dicam, ut aliud 
ez alio smctdit. Ter. Troubler l'—, 
Ordinem perturbare. Cic. Certains 
mols, quand on change l'—, de- 
neonent superflus, Quzdam ordine 
permula'o fiunf superuacua. Quint. 
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Magistrals classés dans on — dif- 
ferent, Afagistratus aliter ordinati. 
Liv. Intervertir l'—, Ordinem in- 
verlëre. Cic. Suis (dans ton raison- 
nement) l'— inverse, Vide rursus 
retro. Cic. || Changer l'ordre du 
Jour (dans une assemblée), Relatio- 
nem mulore. Tac. Le sénat passa à 
l’— du jour, Senatus in alia omnia 
fransiit. Hirt. l <° Arrangement d'une 
maison, etc. Ordo, dinis, m. Col. : In- 
firmerie en hon ordre, Valetudina- 
rium bene ordinatum. Col. Meltre sa 
maison en —, C. S'annañcer 30. 
Voy. m&nacm 20. || 6° Rogularite, 
Exactitude, Économie dans les finances, 
dans los affaires: Bonno administration. 
[EN én.) Ordo, dinis, m. Cic. (Négu- 
arité) Ratio, onis, f. Cic. (Exacti- 
tude) Diligentia, æ, f. Cie. (Écono- 
mie) Parsimonia, f. Cie. = Le patri- 
moine s'accroit par l'ordre, Res fa- 
miliaris augelur ralione, diligentiä, 
parsimonia. Cic. Donner — à ses af- 
faives, fes suas ordinare. Sen. Voy. 
ONLANNER 4°. Homme qui a de l'— 
(En gen.) Homo omuibus in rebus 
diligens. Cie. (Dans ses propres af- 
faires) Homo frugi ac diligens. Cic. 
parcus ac diligens. Ad Her. diligens 
rei familiaris. Suet. Qui manque 
d'—, Negligens. Liv. Prodigus. Quint. 
Manque Neglgentia, æ, f. 
Col. | 6e Tranquillilo, subordination, 
discipline (dans uno ville, un État. une 
armos, etc.) =: L'ordre dans l'Etat, 
Paz (acis) civilis (is), (. Suet. Étal 
où règne l'—, Tranqguilla ecivitas. 
Cic. L'— règne partout, Tranquillæ 
res omnes sun. Sail. Troubler l'— 
dans l'Etat, Rempublicam conturbare. 
Sall. Rétablir l'— dans l'État, Pacem 
inter cives conciliare. Cic. Le réta- 
blissement de l'— gaans l'État), Pa- 
cificatio, onis, f. Cie. État où l'— 
a été rétabli, Composita respublica. 
Tac. Rétablir l'— dans un camp, 
Castrorum disciplinam corrigrre. Suet. 
Voy. DtscipLune 2°. Maintenir les al 
lies dans l'—, Retinére socios in fide. 
Liv. Voy. pevoin 20, il ft reatrer 
{ces] nations dans l'—, Gentes in 
prislinum pacis modum redegit. Vell. 
Si l'— avait été troublé en Espagne, 
Si in Ilispaniä turbatum esset (à l'im- 
pers. pass.). Cic. |} 7° Dispositions, 
Mesures qu'on prend pour arranger uu 
pour procurer ou pour ompécher qq. 
ch. : Mettre ordre, Meltre bon —, 
Donner —, Donner bon — à qq. ch., 
Voy., selon le sens, ARRANGBA ; PAO- 
CURER ; FmPÊCuEn. Melire —, Donner 
que (et le subj.), Voy. rain 
(neat.) 20. || 8° Loi générale, Regle 
onérale établie par la nature, par l'au- 
rite, par l'usage. Ordo, dinis, m. 
Cic. Ratio, onis, f. Cic. = Etre hors 
de l'ordre commun, Esse ertra ordi- 
nem. Cic. VOy. RBITRAORDINAIRE 10. 
Rien n'est plus opposé 4 l'— que le 
hasard, Nihil est tam contrarium ra- 
fioni quam fortuna. Cic. Rentrer dans 
l'—, În rationem reverli, pass. Cic. 
Il est dans l'— qu'on commence par 
être homme de bien, Par est prinum 
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iprum esse virum bonum. Cic. Il n'est 
pas dans l'— que celui-là soit vaincu 
par ses passions, Non est consente- 
neum, eum frangi cupiditate. Cic. L'— 
de la nature, Ürdo rerum ef nalwra. 
Sen. Ne pas s'écarter de l'— de la 
nalure, Nihil u naturæ statu disces 
dre. Cie. 11 est dans l'— de la na- 
tare que (et le subj.), Est in rerum 
nalura ut (et le subj.). Cels. Il n'est 
point dans l'— de la nature que 
lout ce qui ne s'est pas fait encore 
ne puisse jamais se faire, Non cadit 
in rerum naluram ul, quidquid non 
est factum, fieri non possit. Quint. 
(Ce] qui n'est pas dans l'— de la na- 
lure, Quod nalura rerum non patilur 
(dep.). Cic. Être dans l'— du destin, 
Falo feri, pass. Cic. Il était dans 
l'— du destin que (et le subj.), Fa- 
tum fuit (et la prop. infn.). Cic. L'— 
des saisons, Ratio cæli annua. Plin. 
L'— des saisons eat conforme à la 
marche du soleil, Temyporum ratio 
solis ilineri congruit. Plin. || 8° En- 
somblo de chosos : Trailer le mème 
ordre d'iutées, In rebus versari iisdem. 
Quint. Rétablir en Sicile l’ancien — 
de choses, Restituëre Siciliam in ar- 
liquun slatum de status, üs, m.). 
Cic. il Ordre de choses (— régime 
de gouvernement), Res (ei) publica 
(æ)s f. Cic. Voy. GOUVERXEMENT 4e. 
| soutenait le présent — de choses, 
l'— établi, æzsenlia defendebalt. 
Sall. Un oouvel — de choses, Novæ 
(arum) res (erum), f. pl. Cic. Rea- 
verser l'— établi, Établir ua nouvel 
— de choses, Res novare. Liv. f 
10° Gonre d'architecture. Genus, nerts, 
0. Vitr. Ratio, ons, f. Vitr. : L'ordre 
dorique, Dorica ratio. Vitr. L'— co- 
riuthien, Corinthium genus. Vitr. Les 
propriétés de l'— ionique, Jonici ge- 
neris mores. Vitr. || 11° Division ad- 
mise dans la classification dos animaux, 
des vegetaux, etc. * Ordo, dinis, m. || 
120 Classe de pors dans un État. Ordo, 
dims, m. Cic. =: L'urdre le plus élevé, 
Ordo amplissimus. Cic. L'— des sé- 
nateurs, L'— équestre, Ordo semalo- 
rius. Cic. equester. Cic. Issu d'une 
famille de l'— équestre, Natus eques- 
tri loco. Cic. genere. Vell. Chefs d'— 
inférieur, AMinores duces. Tac. || 13° 
Rang qu'occupe, par son merite, un 
esprit, un talent, un ouvrage mis en 
comparaison avec les autres. Nola, z, 
f. Sen. Sors, ortis, f. Liv. Sen. = 
Nous ne sommes pas du premier 
ordre, Er prinä notä non sumus. 
Sen. Un talent de premier —, inge- 
nium præslantissimum. Cie. Calon 
était un orateur, un jurisconsulte 
du premier —, Calo in dicendo præ- 
slantissimus, juris perilissimns fuil, 
Quint. Esprit distingué, mais de 
second —, Egregium, sed secundz 
sortis, ingenium. Sen. Cet brume 
est un esprit du dernier —, d'uu — 
inférieur, s est exiremi ingenii. Liv. 
Il ne faut pas croire que celle science 
soit du dernier —, Non krc scientia 
in ultimis ponenda est. Plin. || 16e 
Catégorie, espèce, sorts. Genus, neris, 
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n. Cic. = À cet ordre de choses, Aux 
choses de cet —, Rebus hoc genus (à 
l'ace., — rebus hujus generis). Varr. 
Tontes les choses de cet — sont 
semblables..., Omnia Àoc genus sun 
simiilia, Varr. Des pépinières de lout 
— sont plantées., Seminaria omne 
genus seruutur. Varr. Ce qui est du 
mème —, (£a) quæ sunt ejusdem ge- 
neris. Cic. Ces choses semblent être 
du même —, Illa ex eodem genere vi- 
dentur. Quint. Pensées d’un — élevé, 
Grandes sententiæ. Quint. Dans cet 
— de choses est la gloire, Eo in ge- 
nere est gloria. Cic. Dans cet — de 
choses, je ferai plus que je n'ose 
écrire, In hoc toto genere plura fa- 
eiam quam scribëre audeo. Cie. Dans 
l'— des fruits, on estime que les 
pommes se conservent bien..…., De 

mis, mâla servari recle pulant. Varr. 

16° Compagnie, confrorie. * Ordo, di- 
nis, m. =: L'ordre des franciscains, 
*Ordo Francis-anorum (Érasm.). || 
L'ordre de la Toison d'or. * Ordo vel- 
leris aurei js). 1 16° Marque d'une 
compagnie de chevalerie, decoration. 
*Ordinis insigne Ve 0. (Ing.). Voy. 
DÉcoraTION 2°. |} 17° Sacremeont de 
l'Égliso qui confère le pouvoir de Faire 
les fonctions ecclesiastiques. ° Ordo, 
dinis, m. (£ccl.) : Recevoir les or- 
dres, Entrer dans les —, Ordinari, 
pass. Cass. |} 18° Injonction, pres- 
cription. Imperium, ü, n. Liv. Im- 
peratum, ti, D. Cæs. Jussum, n. Cic. 
Afandatum, 0. Cic. Qaqf. Dictum, n. 
Liv. : J'attends tes ordres, Erspecto 
uid velis. Ter. Je prends ses —, 
Rogo numquid velit. Ter. Donne-moi 
tes —, Loguère (de loqui. or, ëris, lo- 
cutus sum, dép.) quid velis. Ter. Le 
consul donne ses —, Consul edit (de 
edÿre, o, didi, ditum) quid fier velit. 
Liv. Après avoir donné ces —., lis 
editis imperiis. Cic. Donner à qqn 
l'ordre de faire, C. oRDONNER 2°. 
lis reçoivent Î— de lever une 
armée, Exercilum scribère jubentur 
ee juberi, eor, jussus sum, pass.). 
iv. (Tarquinius] syant reçu du con- 
sul l'— de dire... Jussus a consule 
edic®re. Sall, 11 lai envoya des mes- 
sagers avec — de demander, Misif 
ad eum nuntios, qui (— uf ii) posiu- 
larent. Cæs. Exécuter un —, Obéir, 
Désobéir à un —, Enfreindre on —, 
Voy. sxécuTen 1°, OBÉIRA 1°, DÉSO- 
SÉIN, ENFREINDAS. [ls se hâtent par 
—, Festinant jussi (= étant com- 
mandés : de jussus, a, à Virg. 
Par mes ordres, Afeo jussu (seul cas 
usité). Cie. Meo mandatu (seul cas 
nsité). Cie. Par ordre du proprié- 
taire, Domini jussu. Cie. Par — de 
Sylla, Mandatu Sullæ. Cie. Venir, 
Agir conformément à l'— reçu, Ad 
fmperalum venire. Cæs. Ad præscrip- 
tum agère. Css. Combatlre sans eo 
avoir —, sans —, contre les ordres, 
Pugnare injussu (seul cas usité). Liv. 
Sans mon ordre, Injussu meo. Cic. 
Sans l'— dn général, Injussu impe- 
ratoris. Cic. || 19° Autorité, pouvoir 
de disposer de qqn. Imperium, ii, n. 
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Cic. Potestas, atis, f. Liv. Auctorilas, 
f. Cic. =: Se ranger sous les ordres 
de César, Crsaris aucloritatem per- 
sequi, dép. Cic. Mettre une légion, 
une province sous les — de qqn, 
Aliquem legioni præfic#re (io, is, feci, 
fectum). Cæs. provinciæ præponëre (0, 
is, posui, positum). Cic. Avoir sous 
ses —, C. coumanDen 40. Sous les 
—, Être sous les — de qqn, Voy. 
COMMANDEMENT 4°, CONDUITE 5°, DO- 
MINATION 49. Si lu avais à les — 
le siècle de Caton, Si tibi potestas 
essel ætalis Catonianæ. Sen. Si la 
verta est aux — de la fortune, Si 
virtus famula fortunæ est. Cic. Quand 
lu voudras : je suis à tes —, Ubi 
vis : non moror. Ter. Voy. Discné- 
TION 39, DISPOSITION 9°. |] 20° Mot 
qui sert aux gens de guerre pour se 
reconnaitre. Afrlitirz signum (1). Tac., 
et simpl. Signum, 1, 0. A.-b.-Af.: 
Mot d'ordre, NMème traduct. Voy. 
Goet 1°. || 21° Publication qu'un ge- 
neral fait faire dans uno armee. Edic- 
fum, à, n, Liv. : Mettre qq. ch. à 
l'ordre de l'armée, Afilitibus mocatis 
ad contionem aliquid pronuntinre. Liv. 
ORDURE, 5. f. 1° immondices. fm- 
munditiæ, arum, f. pl. Col. Purga- 
menta, orum, 0. pl. Liv. : Ôter, Ba- 
layer les ordures, Voy. NETTOYER 2°. 
I 2° Poussière, duvet, eto. Puluis, 
eris, m. Cic. : Couvert de crasse et 
J'ordures, Squaloris plenus ac pul- 
veris. Cic. || 3° Excrement. Voy. ce 
m. || 6° Fig. Parole, Écrit obscène. 
Voy. onscéniTÉ 2°. || 6° Turpilude, 
vio honteuso Voy. INFAMIE 99, iNrÂME 
2°, HONTEUX {e, 
ONDURIENR, adj. C. onscèxe. 
ORÉADE, s. f. N mphe des mon- 
tagnes. Oreas, adis, f. Ov. 
ONEILLE, 8. f. 1° Partie externe 
de l'organo de l'ouie. (En gen.) Auris, 
is, f. Cic. Plin. : Le lobe, Le boul 
(inférieur) de l'oreille, Auricula, z, 
. Cic. Auris (is) infima (æ), f. Cie. 
{ma. Plin. L'âne aux longues oreilles, 
Auritus asellus. Ou. asinus. Fest. 
Prendre qqn par les deux —, Ali- 
quem auriculis prendère. Plaut. Je 
liens le loup par les —, Teneo lupum 
auribus. Ter. Tirer l'oreille, Aurem 
pervellëre. PA. || Fig. 11 commenca 
par se faire tirer l'orcille (= il fit 
d'abord quelques difficultés), Primo 
cæpit gravari (pass.). Cic. Échauffer 
les oreilles, Voy. ÉCHAUFFEN 4°. 
Baisser l'oreille (— être confus), 
Aures demitiëre. Hor. submitt”re. 
Plin. Dormir sur les deux oreilles, 
Voy. Donnin Îe. J'ai de mes affaires 
par-dessus les —, Satis superque est 
mihi mearum rerum. Cic. || 2° Appa- 
reil auditif intorne. Auris, fs, f. Cic. 
: Le trou de l'oreille, Auris introitus 
üs), m. Cie. Mal d'—, Auricularis 
is) morbus (i}, m. C.-Just. || 3° L'ouie, 
dant. (En géo.) Auris, 
is, f. Cic. Aures, ium, f. pl. Cic. 
Auditus, s, m. Cic. = Oreilles très 
fines, Aures acerrimi auditüus. Plin. 
Avoir l'oreille fine, Clarissime audire, 
n. Plin, Avoir dure, Auribus 


‘oroille enten 
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parurm audire, n. Cato. Audire gre- 
vus. Cels. Le penple romain « 
l'— dure {an fg.), Populi Romanf 
aures hebeliores sunt. Cic. Dar d'— 
Surdaster, tra, trum. Cic. Dureu 
d'—, Aurium gravitas ou tardits. 
Plin. Arnwver l'—, Accidfre sd 
aures. Liv. auribus. Pl.-j, Parvenir 
aux oreilles de qqn, Perrenire ad 
aures alicujus. Cic. Accedÿre ad au- 
res alicui. Ter. Frapper l'oreille 
de qqn, Alicujus aures ferire. Cic. 
(Ces choses] frappent moins les 
oreilles qui y sont babiluées, Con- 
suelas aures minus feriunt. Quint. 
Rien de ce qui vient frapper l'oreille, 
Nihïl eorum quæ auribus incursant. 
Quint. Cette voir résonne et vibre 
encore à mon —, flxc vox sonaf 
adhuc et vibrat in auribus meis. Sen, 
Nos oreilles sout pleines des ens 
des alliés, Strepunt aures clamori- 
bus sociorum. Liv. Battre, Nompre, 
Étourdir les — de qqn, Obiund’re 
aures alicujus, el simpl. Obtundëre 
aliquem. Cic. Fatiguer inotilemeot 
les — qui ne veulent pas entendre, 
Surdas aures frustra faligare. Curt. 
— lassées par les criailleries, Aures 
convicio defessæ. Cic. — rebaltues de 
qq. ch., Aures aliquä re obtusz. Cic. 
Blesser (par ses paroles) les — de 
qqn, Alicujus aures violare. Cie. Cela 
soit dit sans offenser les chastes —, 
Honos auribus sit, Curt. || &o L'o- 
roille ecoutant; Fig. Attention. Auris, 
is, f. Cic. Aures, ium, f. pl. Cie. : 
Oreille attentive, attentive à tes 
prières, Auris attenfa. Hor. intenta 
tuis precibus. Tib. Oreilles avides, 
Aures avidæ. Cic. silientes. Cie. 
Tendre, Prèter l'oreille, Aurem admo- 
vére. Ter. Âures adhibère. Cic. Teo- 
dre cà el là une — attentive, Hue 
et illuc aurem diligentem admorèrs. 
Cic. Prèter l'— aux insulles des 
jeunes gens, Conviciis adolescentiuæ 
aures præbère. Liv. Prèter l'— à la 
oésie, Aures suas poelis dedfre. Cie. 

oy. 1°. Dresser l'—, Aures arri- 
gère. Ter. Aures suas erigëre. Cie. 
Ouvre l'— su nom de ton fils, Aper- 
tas præbe aures ad nomen (ui Ali 
Sen. Cela lui fit ouvrir l'—, Voy. 
Rendre arrentir je. Les oreilles sont 
ouvertes à qq. Ch., Aures palent 
alicui rei ou ad rem. Cic. Écouter 
de toutes ses — l'éloge de qqn, As- 
ribus avidissimis laudes alicujus erci- 
père. Pl.-j. Être tout —, Atientis- 
sime audire. Cic. La crainte lui ferme 
l'oreille, (Ejus) auribus timor offcit. 
Sall. Fermer l'— à qq. ch., Clau- 
dëre aures alicui rei. Cic. ad rem. 
Cie. Surdis auribus esse ad rem. Lie. 
La moltitude avait les oreilles boo- 
chées, Surdæ ad omnia mullifudinis 
aures erant. Liv. Faire la sourde 
oreille, Nihil ad aures adinitt®re. Lire. 
1 5° L'orsille appreclant Îles sons mu- 
sicaux, l'harmonio du style, elc. Auris, 
is, f. Cie. Aures, ium, f. pl. Cic.: 
L'oreille délicate et scrapuleuse des 
Attiques, Atlicorum aures lereles el 
religiosæ. Cie. L'— est très difdcie 
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à contenter, Judicium aurium super- 
bissimum est. Cic. Avoir l'— exercée, 
frites aures habère. Cic. Si lu as 
no pen d'—, Si quid auris habeas. 
Gel. Oreilles grossières, Aures in- 
lumenz on agrestes. Cie. Le plaisir 
de l'oreille, Aurtum voluptas. Quint. 
Charmer les oreilles, Aures mulcère 
ou permulcëre. Quint. (Démosthène) 
ue satisfait pas toujours mon oreille, 
Non semper implet aures meas. Cic. 
Désagréable à l'—, Auribus in jra- 
tus. Quint. Choquer, Blesser l'—, 
Aures offendëre. Cie. Quint. Blesser 
la délicatesse de (leurs) oreilles, 
Aures delicatas radëre. Quint. Faire 
quelque concession à l'oreille, Non- 
nihil auribus dare. Quint. || 6° Oreille 
recevant uno confidence ; Fig. Confiance 
avec laquelle on est ecoutè : Se pen- 
cher à l'oreille de squ Ad aures ali- 
cujus se demuttère. Cic. Murmurer à 
l'— de qqn, Alicujus in aurem ou 
ad aurem insusurrare, n. Cic. Dire 
â qqn à l'— de faire, de prendre 
garde, Alicui dicère in aurem ut fa- 
ciat. Ad Her. Aliquem ad aurem ad- 
monêre ut caveal. Cic. I Fig. Prêter 
l'oreille aux paroles de qqn, Ad 
verba alicujus aures suas demit(®re. 
Sen. Voy. 4o et io. Assiéger l'— de 
qqn, Aures alicujus obsidere. Liv. 
S'approcher de l'— de qqn, Alicujus 
ad aures aditum sidi fatëre. Quint. 
Gagner l'— de qqn, Aures alicujus 
præoccupare. Liv. Avoir l'— de qan, 
Aditum at aures alicujus habere. Cic. 
h 7e Sentiment favorable ou dôfavo- 
rable avec loquel on ontend qqn. Auris, 
ü, f. Cic. Aures, ium, f. pl. Cic. : 
Oreilles dédaigneuses, Superdæ aures. 
Liv, S'adresser à des — prévenues, 
Ad occupalas jam aures venire. Liv. 
lavoquer les dieux devant des — 
ioexorables, Deos apud surdas aures 
invocare. Curt. Écouter d’une oreille 
bienveillante, Audire secundis au- 
ribus. Liv. æquis auribus. Curt. En- 
tendre qq. ch. d’une — défavorable, 
Aliquid accipëre auribus aduersis. 
Liv. Préler une — favorable, Pro- 
gitias aures præbère. Curt. Prèter l'— 

ces propositions, à la flatterie, aux 
discours du vulgaire, Eas conditiones 
aurihus admittëre. Liv. Aures suas 
assentatoribus patefac®re. Cic. Ser 
monibus vulgi se dare. Cic. Voy. &e 
el 60. ] 8° Fig. Vorsoir (d'uns char- 
rue). Auris, is, f. Virg. 

OREILLER, 8. m. Coussin pour la 
tête. Puluinus. 1, m. Cic. 

ORBILLETTE, s. f. Cavité du cœur. 
*Auricula, æ, (. (Fr.), 

OREILLONS, s. m. pl. Gonfloment 
des parotides. Parotis, idis, f. Plin. 

ORES (p') ET DKJÀ, loc. adv. C. 
vès à présent. 

ORESTE, fils d'Agamsmnen. Orestes, 
betz, m. Cic. Ov. 

onFEvnhe. 8. m. Colui qui fait ou 
vend des ouvrages d'or (ot d'argent). Au- 
nfez, ficis, m. Cic. =: Boutique d'orfè- 
vto, Taberna (3) aurificina (æ), f.Inse. 

ORPÈVRENLE, 3. f. {° L'art des 
orfèvres. * Auri fabrice (æ), f. } 2° 
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Les ouvrages de l'orfèvre. Aurum (f) 
factum (i), n. Liv. 

ORFEVRI, 18, adj. Travaillé par 
l'orfèvre. Factus, a, um. Liv, 

ORFRALIE, 8. f. Sorte d'oissau de 
proie. Ossifraga, æ, f[. Lucr. Ossi- 
fragus, à, rm. Plin. 

ONGANE, s. m. 1e Partie du corps 
qui remplit qq. fonction necessaire vu 
utile à la vie : Les organes, * Naturz 
instrumenta (orum), n. pl. D'apr. Cic. 
(Brut., 251). Les — de l'alimenta- 
lion, Instrumenta ciborum. Plin. Les 
— dela locomotion, Ingrediendi mem- 
bra. Cic. Le poumon, organe de la 
respiralion, Pulmo spirandi opeina 
{e), f. Plin. L'oreille, puisqu'elle est 
"— de Jl'ouïe, Aures, eum sonum 
ercipère debeant. Cie. La bouche est 
"— du goût, Gustatus in ore ha- 
bitat. Cie. Les organes des sens, Ea 

uæ sun£ inlernuntia sentiendr. Quint. 
Sensus corporis. Sen., et abs. Sensus, 
uum, m. pl. Cic. Pénétrer dans l'âme 
par les — du corps, Ir animos per 
corpus irrumpêre. Cic. — essentiels à 
la vie, Vitalia, sum, n. pl. Sen. Luc. 
I 2° Fig. Ce qui sert pour faire qq. 
ch., pour parvenir à qq. fin. Voy.1ns- 
TRUMENT 20 et 40. || 3° La voix. Vox, 
ocis, F. Cic. Os, oris, n. (= bou- 
che). Cic. Voy. vorx. || 4° Fig. Per- 
sonne dont on se sert pour transmottro, 
déclarer ses volontos. Interpres, etis, 
masc. Cic.fém. Plaut. Internuntius, ii, 
masc. Cic. Internuntia, æ, fem. Cic. 
: 11 est l'organe de leurs plaintes, 
une querelarum auctorem habent. 
Cic. [Les Sabines] avaient é‘é les 
organes de la paix, Fueratt pacis 
oratrices (de oratrix). Cie. Par l'or- 
gane de qqn, Voy. enTneyise. || En 
parl. des ch. : L'histoire, organe du 
passé, listoria, velustatis nuntia. 
Cic. La parole est l'— de la pensée, 
Interpres menlis oralio es. Cic. 

ORNGANIQUE, adj. 1° Relatif aux 
corps organises. Voy. ORGANISÉ 1°. || 
2e Fig. Fondamental. Voy. ce m. 

ONGANISATEUR, s. m. Celul qui 
organise. Temperator, oris, m. Cic. 

ORGANISATION, 8. f. La manière 
dont un corps est organisé. Corporis 
temperatio (onis), f. Cic. : L'organi- 
sation du corps humain, Mominis fa- 
bricatio, f. Cic. || Fig. L'orgamsationu 
politique d'un État, Civitatis ou Rei- 
publicæ temperatio (onis), f, Cie. L'— 
politique qui est l'œuvre de vos an- 
cètres, Descriplio civitalis a majo- 
ribus vestris conslituta. Cic. Telle 
est l'— de la Gaule entière, Hec 
eadem ratio est ir summä totius Gal- 
liz. Cæs. [Nos ancêtres) dounèrent à 
l'État ane meilleure —, Rempublican 
melioribus temperaverunt insfululis. 
Cic. Cette — des divers ordres (de 
l'État), Hæc ordinum lemperatio. Cic. 
— des pouvoirs publics, Afagistra- 
fuum compostlio, f. Cic. 

ONGANISÉ, $e, part. passé d'or- 
aaniSxa, Voy. ce v. || Adj. 1° Pourvu 
d'organes : Les êtres organisés, Ani- 
malia et ea quæ lerra gignit (= les 
animaux et les végétaux). Cic. (Fin., 
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v, 41). || 2° Disposé naturelloment : 
[Nos] sens sont merveilleusement 
organisés pour, Sensus mirifice 
sunt facti ad (et l'ace.). Cic. || Fig. 
L'homme est organisé de telle ma- 
nière qu'il juge mieux.…., Jta com- 
arala est hominum natura, ul me- 
ius diudicent. Ter. [Homme] par- 
faitement — pour parler, Ad dicen- 
dum a nafurä insiruclissimus, Cie. 
Une têlo bien organisée, Bona mens 
(= un esprit bien fait). Quint. 

ONGANISER, v. act. 1° Pourvoir 
un corps d'organes. Formare, act. Cic. 
Conformare, act. Cic. : La nature 
nous à créés el organisés pour de 
plus grandes choses, Ad majora quæ- 
dam nos nafura genuit et conformavit. 
Cic. || 2° Fig. Donner 4 qq. ch. une 
forme fixe et doterminée. emperare, 
act. Cic. Componère, o, is, posui, po- 
silum, act. Cic. Ordinare, act. PI.-j. 
FL. Suet. : Fonder el organiser un 
État, Civitatem constituère et tempe- 
rare. Cic. — une province, Prouin- 
eiam ordinare. Fi. Suet. lat orga- 
nisé, Composila respublica. Cie. || 3e 
Preparer, disposer. Apparare, act. Cte. 
Comparare, act. Cie. Componëre (voy. 
20), act. Cic. Instrugre, o, is. struxri, 
structum, act. Ter. Cic. =: Organiser 
des jeux, Ludos apparare. Cic. J'avais 
organisé ainsi mon voyage, [tinera 
sic composueram. Cic. Organiser un 
système d'accusation, Accusalionem 
comparare. Cic. J'ai mes plans tout 
organisés dans ma lêle, fnstructa 
sunt mihï consilia in corde (el mieux, 
en prose, in mente). Ter. Organiser 
la victoire, Victoriam dispensare. Liv. 

ORGANISME, 8. m. L'ensemble des 
organos qui executent les Fonctions de 
la vio. Membrorum fabrica (æ), f. Cic. 
: Le merveilleux organisme des êtres 
animés, Admirabilis membrorum ani- 
malium fabrica (æ), f. Cic. 

ORGANISTS, s. @. Colui dont la 
profession est do jouer de l'orgue. Or- 
gananus, ii, m. Firm. 

OnGE, s. f. Sorte de oéréale. Hor- 
deum, i, n Cic. Plin. : Pain d'orge, 
Hordeaceus panis. Cels. Sen. 

ORGELET, s. m. Maladie des pau- 
pières. Hordeolus, i, m. M.-Emp. 

ORGEE, s. f. 1° Surt. ao plur. Fête 
consacros à Bacchus. Orgia, iorum, n. 
pl. Plaut. Cat. Virg. l 20 Fir, Au 
sing. et au plur. Debauche: débauche 
de table. Comixsatio, onis, f. Varr. 
Cic. Sen. Bucchatio, f. (tr. rare). Cic. 
Perpotatio, f. Cic. Plin. : Faire une 
orgie, des orgies, Comissari, dép. 
Plaut. Ter. Liv. Perbacchari, dép. 
Cic. Perpotare, n. Cic. Dans tes — 
désordonnées, In tuis immaniôus po- 
culis. Cie. Qui se plalt aux —, Comis- 
salor, oris. m. Ter. Cic. Liv. 

ONGUES. 5. m. et ORGUES, ss. f. 
pl. Sorte d'instrument do musique. Or- 

anum, i, n. Quint. : Orgue hydrau- 
ique. Hydraulus,i, m. Cie. Vitr. Ce- 
lui qui joue de l'— à vent, Voy. onca- 
misTs. Celui qui jaue de l— Ryirau- 
lique, Hydraules, æ#, mm. Petr. Suet. 

ORGUELL, s. m. 1° Opinion trop 
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avantagouso qu'on a de sol-même. (Ca- 
ractère haulain) Superbia, æ, f. Cic. 
(Outrecuidance d'un caractére violent 
et fougueux) Ferocia, z, (. Cic. Fe- 
rocitas, atis, f. Cic. (Présomption) 
Spiritus, &s, m. Cic. Spirilus, uum, 
m. pl. Ci. (Prétention exagèrée) 
Arrogantia, æ, f, Cic. (Murgue, suf- 
Bsonce) Insolentia, f. Cic. Superci- 
lium, it, n. Cic. (Fierté méprisante) 
Contumacia, æ, f. Cic. (Hlumeur dé- 
daigneuse) Fastidium, , n. Cic. (Va- 
ail) Gloria, æ. f. Cic. (Orgueil dans 
le langage), Jactatio, onis, f. Cic. Jac- 
tantia, æ, f. Pl.-j. Quint. Magnilo- 
quentia, f. Liv. : Orgueil de roi, de 
tribun, de femme, Spirilus regius. 
Cic. Spiritus tribunicii (au plur:). 
Cic. Spiritus muliebris. Liv. — né de 
la prospérilé, Insolentia ex secundis 
rebus. Sall. Éloge dicté par l'—, Ar- 
rogans pr.wdicalio. Cic. Donner, In- 
spirer de l'—, C. ENoORGUEILLIR. Gon- 
fler qqu d'—, Aliquem inflare ad su- 
perbiam. Liv. yluria. Quint. Aug- 
oenter l'— de qyn, Aliquem fero- 
ciorem fac®re. Cie. Prendre, Con- 
cevoir de l—, C. S'ENonaveiLir. 
S'ener d'—, Intumescëre. Ter. Sen. 
Avoir, Moatrer de l’—, C. Être on- 
eceicceux {e. Être bonffi, gonfé 
d'—, Crever d'—, Efferri contumacia. 
Cie. fastidio. Cic. Tumére gloriä. Plin. 
superbiä. Ph. Etre transporté, ivre 
d'—, Brsultare insolentia. Cic. I y 
a de l'— à dire, Superbum est di- 
cêre. Cic. Plein d'—, C. oRGUEILLROx 
19. Avec —, C. OROUKILLEUSRMENT. 
Manque d'—, Qui n'a pas d'—, Sans 
—, C. MODESTIE 2°, MONESTE 3°, uo- 
DESTEMENT 30. || 2° Juste confiance 
qu'on a en son merite. Spiritus, üs, 
m. Cic. Spiritus. uum, m. pl. Cic. 
3° Sujet d'orgueil. Decus, coris, n. 
Cic. Voy. azoine 20. 

ORGUEILLEUSFMENT, ady. D'une 
manièro orgueilleuse. Superbe. Cic. Fe- 
roctter. Cic. Arrogauter. (ic. Inso- 
lenter. Cie. Contumaciter. Cic. Fasti- 
diose. Cic. PA. Glonose. Cic. (Pour 
la distinction des auances, Voy. on- 
aumiL {°). 

ORGUFILLEUX, EUSE, adj. 1° Qui 
a do l'orgueil. Superbus, a, um. Cic. 
Ferox, gén. ocis. Cic. Arrogans, gén. 
antis. Cic. Insolens, gta. entis. Cic. 
Contumaz, gén. acis. Cic. Fasti- 
diosus, a, un. Ad Her. Gloriosus. 
Cic. Plis. (Pour la distinction des 
nuances, Voy. onormL {e) : Orgucil- 
Jeux de qq. ch., Aliqu& re feroz. 
Plaut. Sail. Liv. superbus. Hor. in- 
solens. [lirt. Vel. Être — de qq. 
ch., Re superbire (io, is, 8. parf. ni 
sup.), n. Ov. Plin. — d'avoir ravi 
l’honoeur.., Ferox erpugnato decore. 
Liv. — d'avoir acquis un royanme.…, 
Superbus parto regno. Curt. Être — 
de ce que. de voir que, Superbire 
uod (et l'indic.). Tac. Rendre —, 
. ENONGUEILLIA, ENFLER 6°. Deveair 
—, C. S'kxoncveii un. || Subst. Un 
orgueilleux, Homo superbus (ou ferox 
ou arrogans, etc.\, m. Cic. || 2° En 
parl. des ch. Où l'orguell ss montre. 
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Superbus, a, um. Cic. Liv. Arrogans, 
géu. antis. Quint. Insolens, gén. entis. 
Nep. Gloriosus, a, um. Nep. : La vertu 
n'est pas orgueilleuse, Non est virtus 
superba. Cie. Paresse —, Pigritia ar- 
rogans. Quint. Il ne sortit j1mais de 
sa bouche une parole —, Nihil un- 
quam insolens ou gloriosum ex ore ejus 
exit. Nep. Teuir un langage orvueil- 
leux, Ferocius loqui. Nep. || Fig. Brûler 
les tours orgueilleuses de Carthage, 
Superbes Carthagünis arces urëre. Ilor. 

ORIENT, 8. m. {° Le point du ciel 
où le soloil se lève. Oriens, entis, m. 
Cic. Plin. Voy. «sr. || 2° Les contrees 
situcos à l'est (do l'Europo) =: L'Orient, 
Onentis solis partes (ium), f. pl. Cic. 
1 3° Brillant d'une perle. Voy. EAU 16e. 

ORIENTAL, ALES, adj. Qui est on 
Orient ; qui vient d'Orient. Orientalis, 
mn. f.,e,n. Gell. Just. || S. m. Les 
Orientaux (= les peuples de l'Orient}, 
Nrientales (ium\ populi (orum', m. pl. 
Treb..et simpl. Orreutales, m. pl. Just. 

ONIRNTATION. C. EXPOSITION 30. 

ORIENTÉ, &a, part. passé d'ont&x- 
TEN, Vuy. ce v. || Adj. 1° Disposé 
suivant l'orient. Obversus (a, um) ad 
orientem. Col. orienti. Col. : Etre 
orienté, Orientem spectare. Col. || 
2° Exposé : Comment les métairies 
sont-elles orientées? Quo spectant fe- 
nestris ville? Varr. 

ORIENTER, v. act. Disposer une ch. 
selon la situation qu'elle doit avoir par 
rapport aux points cardinaux = Orienter 
les lemples des dieux, Ædes sacras 
deorum ad regiones, quas speclare de- 
bent, conslituëre {os is, ui, ulum). 
Vitr. — les édifices selon les cli- 
mais, Ad inclinutiones cæli zdificia 
constituëre. Vitr. 

S'omEenTEen, v. réfl. 1° Reconnaitre 
l'orientation du lieu où l'on est pour se 
diriger. * Loci situm circumspic?re (to, 
is, speri, speclum) (Ing.). || 2° S'as- 
surer do Îa direclion qu'on suit. /ter 
erplorare. Ov. || 3° Fig. Examiner 
toutes les faces d'une affaire pour y 
reussir. Rem explorare. Cic. 

ORIFICE, S. m. Ouverture étroite. 
Os, oris, n. Cels. : L'orilice de la tra- 
chée-artêre, Asperæ arieriæ ostium 
(it), n. Cic. 

ORNIFLANAIE, s. f. C. NRAPEAU 4e. 

ORIGAN, 93. m. Sorte de plante. 
Origanum, i, n. Plin. Cunila, æ, [. Plin. 

ORIGEÈNE, un dos Péros de l'Église. 
Origenes, is, m. Aug. 

ORIGINAIRE, adj. 1° Qui tire son 
origine de. Oriundus, a, um. Liv. : Né 
à Carthage, mais originaire de Svyra- 
cuse, Nalus Carthagine, sed oriundus 
ab Syracusts. Cic. — d'Albe, d'Achaïe, 
de ce pays-là, Oriundus AlL&G. Liv. ez 
Achaïä, Liv. inde. Plaut. Colonie — 
d'Argos, Orfa Argis colonia. Plin. 

tre — d'Espagne, Originem ez His- 
paniä ducëre (0, is, duri, ductum). 
Quint. || 2° Originel. Voy. ce m. 

ORIGINAIREMENT, adv. Dans 
l'origine. À principio. Cic. Voy. Au 
COMMRNCEMENT Î®. 

ORIGINAL, ALB, adj. 1° Qui n'a 
pas été fait d'après un modèle ; qui sert 
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de modèle. Archetypus, a, um. Juv. 
art. : Pièce Originale (= minute), 
Authenticæ tabule, (. pl. Ulp. Texte 
onginal, C. on1GinaL (subst.) 1°. } 
2° Neuf, non emprunté, non imite. 
Novus, a, um. Quint. : Trouver à dire 
qq- ch. d'original, Invenire aliquid 
novum €{ quod non sit dictum. Quint. 
Il 8° Qui travaille d'une manière neuve 
: Je veux être absolument original, 
Plane esse volo meus. Cic. J'aime 
mieux que ta sois —, Te ess mäle 
luum. Cic. [Aristote] est — en ceci, 
Novat hoc [a l'acc.}. Quint. |} 6° Par- 
ticulier, qui ne ressemble pas aux au- 
tres : (Crassus] a pu accomplir cela 
avec un talent original, Id præstare 
poluil Crassus suë quadam proprid 
facultate. Cic. || 6° Bizarre. Voy.ceo. 

OnicinaL, 8. m. 1° Ce qui est un 
type et non une imitation (on parl. 
d'un écrit, d'une œuvre d'art). (En 
Kén.) Archefypum, i, n. Varr. PL-j. 
Aacr. (Minute d'un acte) Authen- 
ficum, 1, n. P.-jct. S'expr. aussi es 
lourn. par les adj. Archelypus, a, 
um. art. Authenticus. Ulp. : Sur- 
passer l'original, Archetyrum vin- 
cére. Varr. En fait de peintures, tu 
n'as que des originaux, ‘ Tabulas 
omnes archelypas habes. D'apr. Mfart. 
(xu, 69). Tu veux avoir [mes) poesies 
lcgères dans l'original, Vis arche- 
typas habëre nugas. Mart. L'— d'un 
testament, Testamentum authenticum. 
Dig. || 2° Personne ou Chose d'après 
laquelle un artiste a dessine, otc. C. 
MODÈLE 20. {| 30 Le texto même d'ua 
auteur, par oppos. à la traduction ou À 
l'imitation. Auctor, oris, m. Blacr. : 
[Passares] dans lesquels [Virgale] est 
plus fable que l'original, In quibus 
est gracilior auctore. Bfacr. [Virgile 
n'a pas fait..….], comme l'—, Sicut 
ille, quem sequebatur. Macr. Dans 
ces vers Virgile est plus ncbe 
que l'—, In his versibus Maro exstitit 
locupletior interpres. Macr. 

ORIGINALEMENT., adv. D'une ms- 
nière neuve ou singulière : Mots em- 
ployés originalement, Verba nove ou 
insigniter dicta. Gel. 

ORIGINALITÉ, 8. Ê. 1° Qualité de 
ce qui est nouveau dans son genre. No- 
vilas, atis, f. Quint. =: L'originalité 
de nos vers, Notre —, Novilas nostra. 
Ov. || 20 C. BISARRPRIE. 

ORIGINE, S. f. 1° Commencement de 
qq. ch. Origo. ginis, f. Cic. luitium, 
üi, n. Cic. Principium, n. Cic. Exor- 
dium, D. Cic. Primordium, n. Liv. 
el pl. souv. Primordia, iorum,0. pl. 
Cic. Ortus, &s, m. Cie. : À l'orrgine, 
Dans l'—, Initio. Cic. Principio. Cic. 
In princinio. Cie. Reprendre qq. ch. 
à Ds Remonter jusqu'à la plos 
haute — d'une ch., Repetëre aliquid 
ab initio. Tac. ab wliumo inilio. Ad 
Her. Éloquence à son —, Eloquentie 
nascens (gen. entis). Tac. Dès l'—, 
Ab initio. Cic. À principio. (ic. Dès 
l'— de l'État romata, Ad initio rerum 
Romanarum. Cic. Depuis l'— de la 
ville, A primordio Urbis. Liv. Ÿ 
2e Principe, cause première. Origo, 
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ints, . Gic. Principium, ü, n. Cic. 

nitium, mn. Cic. Ortus, Us, m. Cie. 
Fons, ontis, masc. Cic. Stirps, irpis, 
f. Cie. Caput, putis, n. Cic. Causa, æ, 
f. Cie. Materia, æ, et Materies, ei, f. 
Cie. Sall. = L'origine de l'éloquence, 
Origo eloquentiæ. Cic. L'— du droit, 
Ortus furis. Cie. L'— du mouvement, 
Principiurm movendi. Cie. L'— d'une 
résolation, Consihi causa (æ), f. Sall. 
L'— de tous les maux, Materia om- 
nium malorum. Sal. Telle est l'— 
de cette somme extraordinaire, Hinc 
ille ertraordinaris pecuniæ redunda- 
runt. Cic. Les mauvaises actions onl 
lear — dans les vices, Peccala ez 
vitirs manant. Cie. Devoir son — à 
gg. cb., Capère initium ab re ou ex 
re. Cæs. DucFre initium ex re. Quint. 
Voy. NatTRE 39, PROVENIA. Chose 
quia one faible —, tes a parvä ori- 

ine orta. Liv. Prendre, Reprendre 
{ l"—, Arcessëre a capile. Cic. 
Repelëre a capite Ou à slirpe Ou a 
rincipio. Cie. Reprendre à sa plus 
oinlaine —, Repetëre ab ultimo ini- 
tio. Cie. Je remuonterai à la nature 
our y trouver du droit, 
etam slirpem juris a naturä. Cic. 
s' se répand qq. bruit sans qu'on 
en conaaisse l'—, Si quid sine ca- 
pite manabit. Cic. Voy. cauosx. || 8° 
Extraction. Origo, ginis, f. Vell. Suet. 
Genus, neris, n. Cic. Siirps, irpis, f. 
Cic. Ortus, &s, m. Cic. Locus, i, m. 
Cie. = Rechercher les origines d’un 
euple, Repetëre populi vrigines. Cic. 
mprimer 4 son Origine un sceau divin, 
Conseerare originem suam. Liv. Ils 
font remonter leur — aux dieux, à 
Pluton, Originem suam ad deos auc- 
tores referunt. Liv. Se ab Dite patre 
prognalos prædicant. Cæs. Tirer son 
— de qan. Ab aliguo originem ou 
genus habère. Plin. origine trahëre. 
Plin. ducëre. Quint. Qui tirent leur 
— des Teutons, Teutons d'—, Ex 
Taultonis prognati. Cæs. Étrusque d'—, 
Bx Etruscus oriundus. Liv. Les Delges 
son! Germains d'—, Belgæ sunt orti a 
Germanis. Cæs. Qui est d'une baute, 
d'une basse —, Voy. NAISSANCE 2°. 
H 6° Étymologie. Origo, ginus, (. Varr. 
Voy. érruorocit. 

ORIGINERL, ELLE, adj. Qui existe 4 
l'origine. (Primitif) Principahs, m. 
f.,e,n. Cic. Quint. (Natif) Nativus, 
a, um. Cic. Innatus. Cic. : Le peché 
onginel, Originale peccatum. Eccl. 

ORIGINELLEMENT,adv. Dèsl'ori- 
gine. À principio. Cic. 

ORILLON, 8. m. C. ORKILLON. 

ORIPEAU, 8. m. C. CLINQUANT. 

ORLEANS, v. de France (Loiret). 
Genabum, i, n. Cæs. Hirt. et Cenabumn, 
n. Ant. Insc. Aurelianensis (is) urbs 
(bis), f. Sid. Aurelianum, à, n. Greg. 
= (Qui est) d'Orléans, Aurelianensis, 
m.f.,e, n. Sid. Les habitants d'—, 
Genabenses, ium, m. pl. Cæs. 

ORMAIE Où ONMOIE, S. f. Lieu 
plante d'ormeos. Ulmartum, it, n. Plin. 

ONME el ONMEAU, $. m. Sorte 
d'arbre. Ulnus, i, fém. Col. : D'orme, 
Ulmeus, a, um. Cale. 
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ORMIN, 8. ©. Sorte de plante. Hor- + Locum exornant. Cic. || Pig. Orné des 


minum, i, &. Plin. 

ONMOIE, 8. f.C. onuarz, 

ONNANS, v. ds France (Doubs). 
*Ornacum, i, n. 

1. ORNE, s. m. Sorte d'arbre. 
Ornus, i, fém. Col : D'orne, Orneus, 
a, um. Col. 

2. ORNE, f. de France. * Olina, ss, 
masc. D'apr. Ptol. 

ORNFEMENT, 8. m. 4° Parure, ce 
qui sort à embellir. (En géo.) Orna- 
mentum, 1, n. Cie. Decus, coris, 0. 
Cic. (Collectiv.) Ornatus, üs, m. Cic. 
: Les ornements de toilelte des 
femmes, Ornatus (Gs) muliebris (is). 
Cic. Alundus (i) muliebris (is), m. 
Liv. [Femme] qui a mis tous ses 
—, Omni mundo erornata. Apul. 
(Femmes] qui portent de l'ambre 
jaune comme ornement, Decoris gra- 
{id suceina geslantes. Plin. Femme 
sans —, Âfulier inornata. Cic Les 
ornements royaux, Ornatus regalus. 
Cie. Les — du tnomphe, Ornamenta 
triumphalia. Suet. [Ce} qu'on peut 
imagincr pour l'ornement des portes, 
Guod ad ornatum poriarum excogi- 
tari polest. Hirt. Appliquer des orne- 
meuots sur des coupes, Illigare in po- 
culis emblemata (de emblema, n. — 
figure en relie]. ic. {| Les ornements 
des colonnes, Columnarum ornamenta. 
Vitr. Corniche sans —, Pura corona. 
Vitr. || 2° Fig. Ce qui fait honneur. 
Ornamentum, i, n. Cic. Decus, coris, 
n. Cic. Splendor, oris, masc. Cic.: 
Ville qui est l'ornement, qui fait l'— 
d’un État, Urbs quæ ornamento est 
civitatt. Czs. Voy. GLoine 20. || 3° 
Fig. Formos de style qui embellissent 
le discours. (En gèn.\ Ornamentum, à, 
a. Cac. Flos, oris, masc. Cic. Lumen, 
minis, n. Cic. (Cullectiv.) Ornatus, 
üs, m. Cic. Erornatio, onis, f. Cic. 
Cultus, &s, m. Quint. : Les ornements 
du style, Ornamenta oralionis ou di- 
cendi. Cie. Orationis lumina. Cic. Les 
— de l'expression et de la penste, 
Verborum el sententiarum flores. Cic. 
exornalio. Ad Her. Faux —, Cala- 
mistri, orum, m. pl. Cic. Pigmenta, 
orum, a. pi. Cie. Être dépourvu d'—, 
Cultu carère. Quint. Qui est sans —, 
Inornatus, a, um. Cic. Nulus, Cic. 
Incomptus. Cic. (Parler, Écrire] sans 
—, Mnornate. Ad Her. Sine ullä exor- 
natione. Cic. Simpliciter. Cic. 

ORNEN, v. act. 1° Pourvoir de ce 
qui donne plus d'éclat, plus d'agremont; 
servir à embollir. (En gén.) Ornare, 
act. Cie. Erornare, act. Cic. Decorare, 
act. Cic. (De place en place) Distin- 
guÿre, o, is, stinri, sincfum, act. Cie. 
: Le tombeau de Catilina fut orné de 
fleurs, Sepalcrum Catilinæ floribus or- 
natum est. Cic. Orner de tableaux les 
murs, une chambre, Parieles tabulis 
vestire (to, ts. ivi et it, îfum). Cic. 
Cubiculum tabellis adornare. Suet. — 
de pierreries une coune, un four- 
reau, Gemmis distinguëre poculum. 
Cic. vaginam. Sen. Maison plus 
ornée, Domus ornalior. Cic. || Des 
statues ornent [cet] endroit, Signa 


30 Fir. 
d'instruction. Doctrinä excolëre (0, is, 
cour, cultum), seb Cic. Ingenuis ar- 
fibus instruère (0, is, struri, strue- 
tum), act. Cic. =: Un esprit orné, Voy. 
cuctivrA 30, || 8° Parer des orne- 
ments du style. Ornare, act. 
Quint. Ervrnare, act. Cic. Excolrre, 
0, is, colui, culium, act. Cic. Quint. 
lustrare, act Cic. Quint. Jlumi- 
nare, acl. Cic. Quint. =: 11 faut orver 
son discours de l'éclat des méta- 


plus bautes vertus, Gravissimis vir- 
tufibus omalus où instructus. Eic. || 
Pourvolr de connaissances, 


Cie. 


phores, Translatorum nitore oratio 


illuminanda est. Quint. Style orné, 


Ornata oratio. Cic. Les disccurs de 


Crassus étaient très ornés, Crassus 


in dicendo perornatus fuit. Cic. 
ORNIÈRE, S. f. 1° Creux profond fait 
par des rouos de voiture. Orbita, z, f. 
Cic. || 2° Fig. Habitude invôteres. Trita 
(æ) via (æ), f. Cie. : L'ommière de 
la routine, Même traduct. 
ONNITUOGALE, 8. f(. Sorte de 
plante Ornithogale, es, f. Plin. 
ORNITIOLOGIE, 8. f. L'histoire 
naturelle dos oiseaux. * Avium naluræ 
scientia (æ), f. (Sm.). 
ONNITHOSLANCIE, 8. f, C. 2 av- 


GURE. 


OROBANCLE, s. f. Sorte do plante. 
Orobanche, es, f. Plin. 
ONONGE, s. f. Sorte de champignon. 


Boletus, 1, m. Plin. 


ONOSE, historien chrêtien. Orosius, 


ii, m. Aug. 


ORPHEE, chantre de Thrace. Or- 


pheus, cos et ei, m. Cic. : D'Orphée, 
Orphieus, a, um. Cic. Orpheus. Ov. 


ORPUELIN, 1nK, 8. m. f. Enfant 


on bas âge qui a perdu son père ot sa 
mère ou l'un des deux. Orbus, i, masc. 
Cic. Orba, æ, lém. Ter. 


ORPHELINAT, 8. r. Établissement 


où l’on elèvo des orphelins. Orphano- 


trophium, ti, n. C.-Just. 
ONPIRHQUE, adj. C. D'Onrnéx. 
OUNPUIQUES, s. f. pl. Fêtes de 


Bacchus. Orphica (orum) sacra (orum), 


o. pl. Cic. 

ORNPIN, 8. m. Sorte de pliante. 
Cepea, æ, [. Plin. 

ONRQUE, s. f. Sorts de côtacé. Orca, 


æ, f. Plin. 


ORSEILLE, s. f. Sorte de lichen. 
* Lichen (enis) reccella (æ), m. (Linn.). 

onTEIL, s. m. Doigt du pied. Di- 
gitus, i, m. Quint. =: Le gros orleal, 
Pollez, licis, m. Plin. 

ORTUEZ, v. de France (Basses- 
Pyrénées). * Ortesium, it, n. 

ONTHODOXE, adj. Conforme à la 
droite et saine opinion en matière de 
religion. Orthodorus, a, um. C.-Just. : 
Étreorthodoxe, Sanæ fideiesse.S.-Scev. 

ONTHODOXIE, 8. f. Qualite do ce 
qui est orthodoxe. Orthodora (æ) re- 
ligio (onis), f. C.-Just. Recta (x' des 
(ei, f. Aug. Sana des, F. S.-Sev. 

ORTUIOGRAPHE, S. f. 1° L'art 
ot là manière o'écrire correctement les 
mots. Orthographia, æ, [. Suct. Long. 
Recte seribendi scientia (æ), f. Quint. 
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# On a sonvent changé l'orthographe, 
Orthographia sæpe mutala est. Quint. 
Il ne respecta pas l'—, Orthogra- 
phiam non custodiit, Suet. Faire 
uae faute, des fautes d'—, Scribendi 
ratronem viliare. Scaur. Il se trom- 
au sur l’'— du nom de Verrulius, 
n Verrulit nomine mendosus eral. 
Cic.|| 2° Manière quelconque d’ecrire les 
mots. Scribendi ratio (onis), f. Scaur. 

ONTUOGRAPUIEN, v. act. Écrire 
les mots suivant l'orthographe = Ortho- 
graphier bien, Recte scribëre (0, is, 
scripsi, scriplum), act. Quint. Voy. 
ONTUHOONAPNE. 


ORTUOGRAPHIQUE, adj. Rolatif 


à l'orthographe. Orthographus, a, um. 
Capel. 

ORTIE, s. f. Sorte de plante. Ur- 
tica, z,f. Plin. 

ORTOLAN, 5. m. Sorte d'oiseau. 
Miliaria. æ. f. Varr. 

ORTYGIE, autro nom de Délos; Île 
près do Syracuse. Ortygia, æ, (. Virg. 

ORVET, $. w. Sorte de serpent. 
Czciha, z, f. Col. 

ORVIÉTAN, s. m. Espèce de thè- 
rlaque. Theriaca, æ, f. Plin. =: Mar- 
chand d'orviétan, C. CHARLATAN. 

O8, s. m. 1° Ce qui forme la char- 
pente du corps de l'homme et de cer- 
tains animaux. Os, ossis (plur. ossa, 
ossium), n. Cic. : Pelit os. Ossiculum, 
ïi, n. Plin. Il n'a que les — et la 

era, Ossa aîque pellis tolus est. 
laut. Qui n'a pas d'—, Exos, gén. 
ossis. Luc. Exossis, m. f.,e,n. Apul. 

Ôter les os d'un cochon de lail 
—= le désosser), Porcellum erossare. 
Apic. f Couteau d'os, fait en —, 
Culter osseus. Col. Dur comme un —, 
Osseus, a, um. Plin. || 2° An plur. 
Ossemonts d’un mort. Ossa, ossium, 
2. pl. Cic. 

OSCILLATION, 8. f. Action d'os- 
ciller. Voy. BALANCEMENT 3°. || Fig. 
Les oscillations do la politique, de 
la fortune, Rerum publicarum va- 
rietas (atis), f. Cie. Temporum va- 
rielales. Cic. VOy. FLUCTUATION. 

OSCILLATOIRE, adj. Qui oat de 
la nature de l'oscillation : Mouvement 
oscillatoire, C. BALANCEMENT 3°. 

OSCILLER, v. n. 1° So mouvoir 
alternativement on doux sens contraires 
s La terre oscille, Terra vibrat (u). 
Pline: | 2e Fig. C. rLOTTER 5e. 

OSE, =, 1° Part. passé. Tenté avec 
audace. Ausus, a, um. Vell. Tac. || 
3e Adj. Hardi. Voy- ce m. Je. 

OSEILLE, 8, Ï. Sorte de plante. 
Oxalis, idis (acc. ida), f. Plin. 

OSER, v. 1° Act. Tonter avec har- 
diosse. Audëre, eo, es, ausus sum, 
act. Ter. Liv, Vell, Tac. =: Ayant osé 
de grandes choses, Magna ausus. 
Vell. 11 faut oser cela, Res audenda 
est. Lév. 11 faut lout —, Omnia sunt 
audenda. Liv. Pousser qqn à tout —, 
Impellfre aliquem ad omne facinus. 
Cic. Prêt à tout —, Ad audrndum 
projectus (a, um). Cic. Ad facinus 
audaz (gén. acis\. Cic. Omnibus au- 
dendis paralissimus. Sall. Que n'eût- 


Ü pas 056? Quid non esset ausus ? 


OSTEN 


Cie. Les Scipions n'ont rem — @e 
pus courageux qne ce qu'osa alors 
ésar, Nihil a Scipionibus ausum est 
fortius quam lunc a Cæsare. Vell. Oser 
un si grand crime, Audéëre lantum 
freinus. Ter. Liv. || 2° Neut. Avoir la 
ardiesse, le courage, le cœur do faire 
ou de dire qq. Ch. Audëre (voy. 1e). 
Cic. Sustinère, eo, es, nui, tentum, 
ü. Sen. Plin. Curt. = J'ose dire, Audeo 
dicëre. Cie. Je n'oserais, Je n'ose pas 
dire, Non ausim dicére. Cie. Aihi re- 
ligio est dicèëre. Ter. Médecins qui 
n'usent pas se prononcer, Mussantes 
medici. Pl.-j. On ose demander, Pe- 
(re non pigel (guif ou gitum est, 
re). Sen. 11 osa répondre à ma 
ettre, Sustinuit rescribgre mihi. Curt. 
Je n'ose pas l'abandonner, Non susti- 
neo tilum deserëre. Sen. || Formules de 
politesse : Si j'ose parler ainsi, Si hoc 
fas est dictu. Cic. Absit verbo invidia. 
Liv. Sij'— m'exprimer ainsi (devant 
Lai), Ronä veniä tua direrim. Liv. 

OSERAIE, 5. f. Lieu plante d'osiers. 
Virgetum,n.Cic. Viminetum.n. Varr. 

OSIER, $. m. Espèco de potit saulo. 
Salix (icis) viminalis (is), (. Col. Salir 
(teis) viminea (æ), f. Plin. : Attacher 
avec des brins d’osier, Adstringëre 
viminibus (de vimen, n.). Col. Fait 
d'—, Vimineus, a, um. Cæs. 

OSQUES (LES), pple de l'italie an- 
cienne. Oxci, orumi, m. pl. Varr. 
Virg. 2: En langue osque. Osce. Varr. 

OSSELRT, s, m. Petit os. Ossicu- 
lum, i,n. Plin. 

OSSEMENTS, 8. m. pl. Os déchar- 
nès des morts. Ossa, ium, n. pl. Cic. 

OSSEUX, RUSE, adj. Qui est de 
nature d'os : La charpente osseuse, 
Ossa. ossium, n. pl. Cic. 

OSSIFIER, v. act. Changer en os. 
*In os mulare, act. 

S'ossirien, v. pron. Se changer on 
os. *In os mulari, pass. (Sm.). 

OSSUAIRE, s.m. Endroit où sont ré- 
unis desossements.Ossuarium,ii,n. Ulp. 

OSTENDE, v. de Belgique. ° Os- 
tenda, æ&, Î. 

OSTENSIDLE, adj. Qui est fait 
pour être montré. "Qui (quæ, quod) 
erhiberi potes!. 

OSTENSINLEMENT, ad. 
manitro ostensible. Aperte. Cic. 

OSTENTATION, 5. f. Action de 
faire parade de qq. qualité, de qq. 
avantage. Ostentalio, onis, f. Cic. 
Venditatio, f. Cie. Jactatio, F. Quint. 
Ambitio, f. Nep. Tac.= Vaine osten- 
lation, Ostentatio inanis. Cic. vana. 
Quint. Ôter à son présent loute ap- 
parence d'—, AMuneri suo pompam 
detrah®re. Sen. Le maitre songe 
plus à l'utilité qu'à l'—, Magister 
ambitiosis utilia præfert. Quint. Puint 
d'— dans les funérailles, Funerun 
nuila ambitio. Tac. L'— du talent, 
de la science, Ostentatio artis. Plin. 
Venditatio scientie. Plin. Faire — de 
son esprit, de sa mémoire, Inge- 
nium venditare. Ad Her. Memortam 
ostentare. Ad Her. [ils eriliquent) 
pour faire — de leur érudition, In 
fectationem erudilionis. Quint. Celui 
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qui fait — de sa richesse, Pecunis 
oslentalor (oris), m. Ad Her. Celle 
qui fait — de qq. ch., Alicujus rei 
oslentafriz (icis), f. Macr. [Faire qq. 
ch.] par —, Ostentationis causä. Czx 


(Faire qq. ch. sans —, Sine vendi- 


lalione. Cic. l'arler avec — d'A. 
biorix, Ostentare Ambiorigem. læs. 
OSTIE, v. de l'italie ancienne. Ustia, 


2, [. Cic. Liv. Ostia, iorum, n. pl. Ltée, 
: (Qui est) d'Ostie, Ostiensis, m. f., 


e, n. Cic. 
OSTRACISME, 8. m. Jugement par 
loquol les Athonions bannissaiont pour 


dix ans. Testarum suffragia (iorum), 


n. pl. Nep. = 1l fut banni par l'ostra- 
cisme, ÆErsilio multatus est testula, 
Nep. lestarum suffragiis. Nep. 
OSTHOGOTUS (Les), anc. pple ger- 
main. Ostrogothi, orum, m. pl. Claud, 
OTAGE, 3. m. Personne lirres 


commo caulion d'un traite, eto. Obses, 


sidis, en gén. masc., et en parl. d'une 
femme, fém. Cic. Flor. : Exiger de 
qq des otages, Obsides alicui impe- 
rare. Cic. Reclamer Clelie eomme 
otage, Clæliam obsidem reposctre. 
Liv. Donner des otages, Obsides 
dare. Cæs. Donner des — en ga- 
ranlie de payement, Obsidibus de 
pecuniä cavère. Czs. Donné comme 
olage, Obses datus. Tac. Une des 
femmes données comme olages, Uns 
ez obsidibus. Flor, Se donner mu- 
luellement des —, Obsides inter se 
dare. Czs. Obsidibus inter se cavere, 
Cæs. Recevoir, Prendre des —, 06- 
sides accipère. Czs. Retenir qqa 
comme olage, Aliquem retinêre o 
sidem. Nep. [César] leur avait confié 
des otazes, Obsides apud cos depo- 
sueral. Cxs. || Fig. En parl. des ch. 
Obses, sidis, m. f. Cic. Nep. Liv. 
TER, v. act. 4° Tirer qq. ch. 
qqn, un animal de la place où il est. 
(Mettre hors de) Demèëre, o, is, empsi, 
emptum, act. (de, de et l'abl. Cie. 
ex et l'abl. Catol. Ezximêre, 0, à, 
emi, emptum, act. (de., ex et l'abl. 
Cic. de et l’abl. Cato. abl. seul. Plin.). 
(Retirer de) Extrahëre, 0, is, (ran, 
tractum (de.., ex et l'abl. Cic.). (Tirer 
à bas de) DetrahËre, o, is, trari, trec- 
hum, act. (de..…., ex ou ab et l'abl. 
Cic. abl. seul. Live. (Amener hors 
de) Educ®re, act. (de.…., ex et l'abl. 
Cic. abl. seul. Ad er.). (Enlever de) 
Tollëre, o, is, sustuli, sublatum, act 
(de, de ou ab et l'abl. Cic. abl. 
seul. Cie. ex et l'abl. Hor.). (Arra- 
cher de) Eripére, vo, 18, ripui, re 
tum, act. (de..., ex et l'abl. Liv, 
(Porter bors de) Auferre, fere, fers, 
abstuli, ablatum, act. (de, ex on de 
et l'abl. Cic.). (cloigner de) Amo- 
vére, act. (de..., ab et l'abl. Liv. 
ex et l'abl. Cic.). Removëre, e0, &s, 
movi, mofum, act. (de... es ou d 
ou ab et l'abl. Cic. abl. seul. Liv.): 
Ôter les grains de raisin de la cure, 
la moelle d'une tige, Exim/re acins 
de dolio. Cato. medullam e caule. Plin, 
— des écrits d'une bibliotbèqu, 
Scripta e bibliothec& amouëre. Suel. 
_ des statues du sanctoaire, Às- 
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ferre signe de sacrario. Cie. Il 8t — 
les baches des faisreaux, Secures de 
foscibus demi juasut. Cic. — l'épée 
du fourreau, Educëre gladium e va- 
gind. Cic. — l'êpee de la blessure, 
Ertrahère gladium e vulnere. Quint. 
— une flûte de la bouche (de qqn), 
Eripëre tibiam 2x ore. Plaut. — les 
loiles d'araiynées de la muraille. 
— les araignées, Âraneas de pariele 
dejicëre (io, 18, jeci, jectum). Plaut. 
Aranea tollère. Ph. — de la terre (en 
ereusant), Terram emouëre. Col. re- 
gerëre (o, is, gessi, gestum). Liv. — 
des décombres, Rudera purgare. Suet. 
— la clef, Clavem abducëre. Plaut. 
— ggo de la croix, Aliquem ex cruce 
detrahfre. Cic. — ces dieux de la 
ville, {los deos ex urbe loll”re. Cic. 
qq. ch., des chevaux de devant 
les yeux, Aliquid ab oculis remo- 
were. Cie. amuvère. Liv. Removére 
equos ex conspeciu. Cæs. || 2° Retirer à 

gn ou 4 un animal ou à qq. ch. ce 
dont il est couvert, vêtu, orne, otc. De- 
trahÿre (voy. 1°), act. Cic. = Oler à 
qqn son manteau, son vêtement, De- 
trahëre alicui amiculum. Cic. vestem. 
Ter. Aliquem veste eru”re (0, is, ui, 
uium). Suet. — à qqn ses chaus- 
sures, Detrahëre qelieui) soccos. Ter. 
— à qqn son colher, une perle qu'il 
porte à son oreille, eon anoeau, un 
anneau du dnigt ou de la main de 
qqn. Detrahëre torquem alicui. Cic. 
ex aure alicujus unionem. Suef. alicui 
annulum. Ter. Suel. annulum de di- 
ito alicui. Cie. on & manu alicujus. 
ŸMar. Eutr. Je lui ôte (furtive- 
ment) son anneau, Ei annulum aub- 
duco. Plaut. uter aux mulets leurs 
bernais, leurs bâts, aux chevaux 
leurs freins, DetruhËre stramenta de 
mulis. Cæs. clitellas mulis (au dal.). 
Liv. frenos equis. Liv. leur 
cosse à des légumes, GC. #cosser. 
A 3° Se dépouiller de ce dont on est 
œuvert, vôlu, orne, eto. : Ôler son 
vétement, sa chemise, Vestem ponère 
(o, is, posui, positum). Cic. Se tu- 
Aic& intimd exu7re (voy. 2e). Gell. 
— ses chaussures. Ercalceari, pass. 
Vell. — sa couronne, Curonam capili 
suo detrahëre (voy. 1e}. Liv. Plin. — 
— son casque (pour parler au roi], 
Detrah#re guleam capiti. Curt.|14° En- 
lever, Ranir qq. ch. d'utile ou d'agreablo, 
priver d'un bien, eto. Adimëre, 0,1s, 
emi, emplum, act. (à, dal.). Cic. 
Detrah®re (voy. Le), act. (4..., dat.). 
Czs. Cic. Erip?re (voy. 1e), act. (à..., 
dat.). Cic. Auferre (voy. 1e), act. 
(ä..., dat.). Cic. = Ôter à un soldat 
son bonclier, Scutum militi detra- 
Aire. Cæs. — son camp à l'ennemi, 
Hostem castris eruvre (vay. 29). Liv. 
— à qqn une dignité, Aliquem digni- 
late spoliare. Cic. Voy. DÉPOUILLER 
Se, A Mon frère, hélas! toi qui m'es 
ôté, Feu! frater adempte mihi! Cat. 
B Fig. ler la vie à qqn, Vilam 
alicui auferre ou adimwre Cic. Ali- 
quem vit& expellrre (0, is, puli, pul- 
sum). Cic. S'— la vie de sa propre 
main, Vitem sibi manu erhaurire lo, 


ÔTER 


us, Aausi, Aaustum). Cie. Voy. monr 
(8. f.) 4e. — le sommeil, Adimÿre 
somnum. Cic. — la liberté, Liberta- 
tem eripère. Cic. — l'espérance, Syem 
adimère. Cic. eripére. Ter. auferre. 
Cic. præcidfre (o, is, cidi, cisum). 
Cic. Cette philosupbie nous ôte le 
jugement, Ea philosophia spoliat nos 
judicio. Cie. L'ercès de la peur lui 
— sa fermeté, Magnitudine (imoris 
a constantiàä discedit (de disced?re, 0, 
cessi, cessum, n.). Cic. Cela — tout 
crédit au discours, Ea res fidem abro- 
gat oralioni. Ad Her. Voy. rnLe- 
ven {10,|} o° Faire cesser Lire dis- 
paraitre qq. ch. de mal, de facheux, do- 
ivrer de ce qui incommode, eto. De- 
mêre (voy. 19), act. (2..., dat.). Ter. 
Adimère (voy. so. act. (4..., dal.). 
Cie. : ler la rouille, la conleur, ane 
tache, l'odeur, Voy. enrevan 10°. — 
à qqn ses entraves, Comyedes alicui 
adimère. Plaut. — la migraine, Do- 
lorem capitis dissoluëre (0, is; solui, 
solutum). Plin. — un ennui à qgn, 
Molestiam alicui demère. Ter. — es 
soucis, Adimère curas. Ter. — |s 
crainte, Metum demère. Ter. — à 
qqn tout suupcon el toute crainte, 
Er animo alicujus suspicionerm om- 
nem metumque foll®re (voy. 4e). Cic. 
— un scrupule à qqn, Serupulum ez 
animo alicujus evellgre (0, is, velli et 
vulsi, vulsum). Cic. Voy. nÉLIVRER, 
DéBannassen. || 6° Retrancher, su 
primer. Demére (voy. 1°), act. Cic. 
Erimèëre (voy. 4%), act. Cie. Detra- 
Aëre (voy. Le), act. Cic. Tollére (voy. 
{-), act. Cic. : Ôter du lotal 600 m 
dimnes, De capife medimna sexcenta 
demëère. Cie. — du mois un jour, 
Diem ex mense eximre. Cic. — qq. 
ch. dn capital, Aliquid de vivo de- 
trahëre. Cic. — qq. cb. de la aour- 
riture, Dem?re aliquid ex cibo. Cels. 
— \a tête à une statue, Demêre capul 
statuæ. Suet. Les tèles [des statues) 
se font en ôlaot du marbre (= cn 
taillant dans le bloc), Capita ef- 
ciuntur detractione marmoris. Cic. 
Le saisissement lui Ôla la voix, Vo- 
cem ejus melus consumpsit (de consu- 
more, 0, is. sumplum). Tac. || Fig. 
Ôter la dictature de la république, 
Dictaturam ex republicä tollëre, Cic. 
— du monde le lien de l'amitié, Ex 
rerum naturä& benevolentis conjunc- 
tionem eximèëre. Cic. On ne peut m'— 
cette idée de la tête, Hoc mihi ex 
animo non potes! erui (pass. de eruÿre, 
o, is, ui, utum). Cic. Ôler les sens 
à l'hnmme, il ne reste rien, Detractis 
de homine sensibus, reliqui nihil est. 
Cic. Pour ne rien ôler à la dignité, 
Ne quid de dignitate minuatur (pass. 
de minuêre, o, is, wi, utum). Cic. Le 
raisonnemeul est ce qui constitue la 
cause : dlez-le, il n'y a plus de débat, 
Ratio est, quæ continel causam : quæ 
si sublata sit, nihil in causê coniro- 
versiæ relinquitur. Cic. Olez la bien- 
veillance, l'amitié disparait, Sublatä 
benevolentiä, amicitie nomen tollilur. 
Cic. VOy. RETRANCHER. 

S'ôren, v. 1° Réf. So retirer de la 
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place où l'on est. Se auferre (fero' 
fers, abstuli, ablatum). Ter. Se amo- 
vère (eo, es, movi, molum). Ter. : 
Ôle-toi de là, Aufer te Aine. Ter. 
Te hinc amove. Ter. Move ocius le. 
Ter. S'ôter d'un endroit, Voy. S'en 
ALLER {e. |} 2e Pron. Être ôts. Tolli, 
or, Pris, sublatus sum, pas:. Cic. Et 
tous les pass. des v. act. cités à Oren. 

OTUON, empereur romain. Oiho, 
onis, m. Suet. Tac. 

OTURYS, mt de Thrace. Oihrys 
yos, acc. ym et yn, m. Virg.: (Qui est} 
de l'Othrys, Othrysius, a, um. Mart. 

OTRANTE, v. d'italie. Hydrus, 
untis, f. Cic. Hydrunium, à, n. Liv. 

ou et qaf- OU LIEN, couj. qui 
marque l'alternative. 1° Dans son om- 
ploi le plus simple et le plus frequent. 
{S'il marque l'allernalive entre des 
choses opposées ou très différentes) 
Aut. Cic. (S'il marque l'alteroative 
entre des choses peu differemies ou 
présentées comme telles, ou s'il 
marque simplemeal le choix entre 
deux expressions) Vel. Cic. Vs {er 
clilique). Cie. Et moins souv. Sive 
ou Seu. Cæs. Cic. : 11 faul vaincre 
ou mourir, Vincendum aut morien- 
dum est. Liv. Lis ou rends les ta- 
blettes, Lege vel (abellas redde. Plaut. 
Arriver 2 ou 3 heures après l'assem- 
blée, Post conlionem duabus tribusue 
horis venirs. Cic. [Ascagne] laissa la 
ville à sa mère ou à sa belle-mère, 
Urbem matri seu novercæ reliquit. 
Liv. Après la mort ou plutôt la re- 
traite de Romulus, Post obitum vel 
polius ercessum Romuli. Cie. Un dé- 
part ou plutôt ane fuite, Discessus 
sive polius fuga. Cic. Je te prie de 
résisler ou même d'aller au-devant 
des difficultés, Ta rogo ut resistas, 
sive eliam occurras negoliis. Cic. On 
déterre les bulbes avant le prin- 
Lemps, ou autrement ile se gätent, 
Éffodiuniur bulbi ante ver, aut dets- 
rtores fiunt. Plin. || Auf et Vel se 
répôlent le pl. souv.= Tont ce quon 
éaunce est vrai où faur, Quidquid 
enunliatur eut verum est, auf falsura. 
Cic. Ils ne veulent pas s'exposer à 
des inimiliés ou à des faligues ou 
à des dépenses, Aut inimicilias, eut 
labores, aut sumptius suscip/re no- 
lunt. Cic. Ces choses sunl considé- 
rables ou platôt très considérables, 
Sunt ista vel magna vel polius mae- 
zima. Cie. J'en demande pardon à 
Quirious on à Romulus, Pace vel Qui- 
rini vel Romuli direrim. Cic. || Sive 
dans le sens de ou ne peut se ré- 
péter que si les mols séparés par où 
ue sual pas des verbes : Par hasard 
ou par la volonté des dieux, ce fut 
elle qui la première en ful punie, 
Sive casu, sive consilio nur Les 

rinceps pœnas persoluit. Cic. « 
fi (condittonnel), Aut si. Virg. Siva 
ou Seu (= vel si). Cæs. Voy. s1. | Ou 
si (dubitatif}, Vos. pl. bas 3e. || 2° 
Dans les interrogations. (En tête da 
second membre d'une interrogation 
disjonctive) An. Cie. (Dans les toter- 
rogations portant sur deux eu pin- 
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sieurs choses différentes mais qu'on 
n'oppose pas entre elles) Aut. Cic. 
(Dans les phrases interragatives dans 
lesquelles l'interrogation ne porte pas 
sur 00) Aut. Cic. Vel. Cie. : Est-ce 
votre faute ou la nôire? Utrum ea 
vestra an nosira culpa est? Cic. Es- 
tu esclave ou libre? ÆEsre servus an 
liber? Plaut. Vais-je à Rome, on 
reslé-je ici, ou me réfugierai-je à 
Arpiaum? Romamne venio, an hie 
maneo, an Arpinum (ugiam? Cic. Le 
iui dirai-je ou ne le lui dirai-je pas? 
Dicam huie an non dicam ? Ter. Est- 
ce oui ou non celui que j'aime? Îsne 
est quem amo, en non? Ter. || M'a- 
t-il trompé ou pouvait-il se déguiser 
plus longtemps? Num me fefellit, 
Aum dinuiius sui poluif esse dissi- 
milis? Cic. Appellerai-je dieu le 
soleil ou la lune ou le ciel? Solem 
dicam auf lunam aut cælum deu ? 
Cic. || Quel homme ou quel dieu te 
secoorra? Quis tibi aut homo aut 
deus aurilio #rit ? Cic. Qui pent juger 
ces Linages dignes d'un cuile on d'un 
bommage? (uis isias imagines aut 
cultu auf religione dignas judicare 
potest ? Cic. | 3° Dans les propositions 
dubitatives et dans certaines proposi- 
tions subordonnees qui s'expriment en 
latin par l'interrogation indirecte. Ou 
si, Ou que, el siwpl. Ou s'exprime 
par l'interrogalif An (= ou bien est- 
ce que), avec le sub. Cic. Ou von 
s’expr. par l'inlerrogalif Necne. Cic. : 
Il ne sagit pas de savoir si nous 
vivons bien ou si nous vivons mal, 
el simpl., Si nous vivons bien ou 
mal, Non id agitur bonisne an malis 
mortbus vivamus. Sall. Demande 5'il 
veut ou s'il ne veut pas, Roga ve- 
lifne an non (s.-e. velit). Ter. Je 
cherche à savoir si Lu as acheté on 
von, Owrro utrum emeris necne. Cic. 
l Que cette coupe soit d'or ou de 
cristal, il n'importe pas, Utrum sit 
aureum poculum an crystallinum, 
nthil réfert. Sen. Qu'importe que 
ces oiseaux mangent ou non, Quid 
réferi eæ aves pascantur necne? Cic. 

OÙ, adv. 1e Relat. Emplnyé absol. 
Dans le lieu dans lequel (Sans mour. 
vers) Ubi. Cic. (Avec mouv. vers) 
Quo. Cic. = Il aime mieux étre où il 
est, Jb1i, ubi est, esse mavull. Cic. 
Îl ira où tu veux qu'il aille, Jbit 
quo vis (s.—e. eum ire). Ter. || Fig. 
Ainener les volontés où il veut, Vo- 
luntutes impell£re quo vult. Cic. | 2e 
Relal. A ver an nom ponr antérédent. 
Dans lequel, dans laquelle, dans les- 
quels, dans losquellos, Auquel, à ls- 
quella, etc. (Sans mouv.) In quo, in 
qua. in quo, in quibus. Cic. Qqf. 
no, quä, quo, quibus. Cie Ubi. Cic. 
(Avec mouv. vers) In quem, in quam, 
in quod, in quos, ên quas. in quæ. Cic. 
Quo (advw.). Cie. =: Un État où tout le 
monile a les mêmes intérêts, Respu- 
blica, in quä idem conducit omnibus. 
Cic. Leltre où est ce passage qui 
m'a beaucoup plu, Litteræ, in qui- 
bus éllud mihi gratissimum fuit, Cic. 
Au delà da lieu où ils s'étaient éta- 
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blis, Ultra eum locum, quo in Loco con- 
sederant. Cæs. L'endroit où uu pout 
avait été construit, Locus, ubi pons 
erat perfectus. Cæs. À Sparte où les 
garçons apprennent, Spartæ, ubi 
ueri discunt. Cæs. La chaudière où 
"on fait cuire les eatrailles, Olla, ubi 
exta coquuntur. Liv. Dans l'ordre où 
chacun s'était placé 4 table, Ordine, 
qu (pron.) quisque discubuerat. Quint. 

chose en est au point où tu l'as 
laissée, Res codem est loci, quo (pro) 
religuisti. Cic. Immense éteodue de 
régions où l'esprit se jJelle, /{mmensa 
magniludo regionum in quam se injicil 
animus. Cic. Un lieu où l'armée ne 
pouvait pénétrer, Locus, quo (adv.) 
exercilui aditus non erat. Cæs. Une 
tour où il avait mis les transfuges, 
Turris, quo (adv.) perfugas imposue- 
rat. Sall. || (Après un n. de lemps) 
Quo, qu&, quo, quibnus. Cæs. Cic. = Le 
temps où ils chantent, Tempus quo 
cantant. Cic. Le jour où ils allen- 
datent du secours étant passé, l'ræ- 
terit die, quà aurilia erspectaverant. 
Cæs. Le jour approche où il faut... 
Dies inslat, quo die oportet. Cæs. I] 
fut un temps où l'on croyait…, Fuit 
lempus cum homines existimarent. Cic. 
Voy. LONSQUE, PEPUIS QUE. Du mo- 
ment où, Voy. Dès que. Depuis le 
moment où, Voy. pepuis que. || 3° 
loterr. dir. et indir. En quel lieu. 
(Sans mouv. vers) Ubi. Cie. Ubi- 
nam. Cic. (Avec mouv. vers) Quo 
Cic. Quonam. Plaut. = Où est la pa- 
tère? Ubi patera est? Plaut. Où 
sommes-nous? Ubinam gentium su- 
mus ? Cic. Où trouver Pamphile? Ubi 
inveniam Pamphilurm ? Ter, Où vas 
lu? Quo tendis? Hor. || Je ne sas 
où je suis, Ubi terrarum sim, nescio. 
Plaut. Je ne sais où Le voir, Te ubi 
visurus sim, nescio. Cic. Îl ne sail 
où fuir, Quo aufugiat, nescit. Plaut. 
Je ne sais où aller, Nescio quorsum 
eam. Ter. 1] se demande où il 
courra, Cogitat quonam currat. Plant. 
[Ils s'étaient rdsignés à] se retirer 
où ils pourraient. A bire quo ferrarum 
possent (5.-e. abire). Liv. || Fig. Où 
tend ce discours? Quo ou QOuorsum 
spectat hxc oratio? Cic. Où tend 
tout cela? Quonam hk»c omnie perti- 
nent? Cæs. Je ne vois pas où l’espril 
puisse se tenir.…., Non video nbinam 
mens insisière possit. Cic. Vois-lu où 
tendent ces paroles? Tenes quorsum 
hæc tendant ? Plaut. Vous ne savez 
pas jusqu'où vous avez poussé la 
démence, Nescitis quo amentiæ pro- 
gressi silis. Liv. 

D'où, loc. adv. 1° Relat. Employé 
absol. Ou lleu duquel, du lieu que. 
Unde. Cic. = 11 n'est pas venu d'uù 
j'aurais préféré qu'il vint, Non inde 
vénit unde mallem (5.-e. eum venise). 
Cic. [| 2° Fig. Employé absoi. De là 
: D'où l'on voit clairement que, 
l'nde apparet (et la prap. infia.). l'ic. 
D'où il résulla qu'ils s'éluignèrent, 
qu'ils supprimèrent.…, Quo factum 
est ut discederent. Nep. Ex quo factum 
est ut ebrogarent. Nep. || 3° Relat. Avec 


OUBLI 
ua aom pour antécédent. D 
laquelle, desquels, desquolios. En mu 


ez quû, ex quo, ez quibnus. Cie. Unde. 
Cie. : Un principe intérieur d'où lui 
vient le n0m d'animal, Aliquid inte- 
rius 67 quo animal nominatur. Cie. 
Le lien d'où provient cette exha- 
laison, Locus unde anhelitus ille fit. 
Cic. Être rétablis dans le pays d'où 
ils avaient élé chassés, Eo restitui 
unde dejecti erant. Cic. N 6° Inierr. 
dir. el indir. De quel lieu Unde. Cic. 
= D'où viens-tu? Unde is? Ter. D'où 
celle femme est-elle? Unde gentium 
hæc est? Plaut. Je ne sais d'où je 
viens, Nescio unde eam. Ter. | Pig. 
D'où vient cet amour? Unde iste 
amor? Cic. Je ne me sonviens pas 
d'où Je suis lotabé, Non rcordor, 
unde ceciderim. Uic. 

Pan où, loc. adv.1eRelat. Employé 
absol. Par le lieu par lequel, par le 
lieu que Qu. Liv. = Ils laisseal l'eo- 
nemi mooter par où ils voyaient 5'a- 
vaucer les enseignes, Quà signa ferri 
videbant, eû scandère hustem sinunt. 
Liv. Comimencer par où il faut, Inde 
incipre unde necesse est. Ad Fer. f 
29 Relat. Avec un nom pour antécé- 
deut. Par lequol. par laquelle. par les- 
quels, par lesquelles. Quä. Cie. Liv. 
: Les passages par où l'on pouvait 
péuelrer..…, Întroilus quä adiri po- 
terat. Cic. || 3° Interr. dir. et iadir. 
Par quoi lieu. Quä. Liv. Qua vid. 
Ter. : Par où vais-je chercher? Qué 
quærëre ansistam via? Ter. Exposer 
par où il fera passer {l'armée}, Expo- 
nère quä ducturus sit. Liv. 

Où que, luc. conjunct. En quoique 
lieu que : Où que tu sois, Lu es dans 
le mème navire, Ubicunque es, im 
eddem es nave. Cic. Où qu'il soit, 
Ubi ubi est. Ter. Où qu'il soit, il sera 
aimé, Ubicunque genlium erit, dili- 
getur. Cic. || Où que j'aille, Quoquo 
tbo. Plaut. 

D'où ous, loc. conjonct. De quoique 
licu que : D'où que parte le principe, 
Undecunque causa fluit. Quint. 

Par où que, loc. conj. Par quelque 
lieu que : Par où qu'il soit passé, 
Quäcunque iter fecit. Cic. 

OUAILLE, 8. f. 1° Anc. Brebis. 
Voy. ce m. || 2° Un chretien par rap- 
port à son pasteur. C. pneus : Les 
ouailles, * Grex, egis, m. Fort. 

OUAIS, interj. Il marque la sur- 
prise. fui! Plant. Cic. 

OUATE, 3. f. C. CoTon. 

OULLI, 8. m. 1° Manque de sou- 
vonir, Oblivio, onis, f. Cic. : Coo- 
damner qq. ch. à l'oubli, Rem me- 
moriä fraudare. Vel. Abandonner 
qq. ch. à l'—, Rem oblivioni dare. 
Liv. Ensevelir qq. ch. dans l'—, dans 
un éternel —, Rem oblivione confe- 
rère. Cic. pernelud oblivione obrufre. 
Cic. Tomber daos l'—, [r oblirionem 
ire, n. Sen. Oblivione exstingu, pass. 
Cic. Memoriä delabi, dép. Cic. Ez 
memonià cedëre, n. Liv. Les services 
sont mis en —, Bene/ficia jacent. Cic. 
Rester plongé dans l'—, In tencbris 
jacère, n. Cie. Tirer, Sauver de l'— 


OUBLI 


Ab eblivions vindicare. Cic. tegëre. 
Cie. Sauver d'un injurieux —, Ab 
injurid oblivionts asser#re, act. Pl.-j. 
j 2° Action de manquer à. Oblivio, 
enis, f. Cie. Negligentia, æ, f. Cic. 
= Par oubli de notre amilié, Nostræ 
amicitiz oblivione. Cic. . 
OUBLIE, 8 f. Sorte de patisserie. 
*Oblea, æ, fl. (Cang.). Voy. GATEAU. 
OUBLLÉ, €, part. passé. 1° Dont 
fe souvenir est perdu. Afemoriä elap- 
sus (a, um). Cic. : Haine oubliée, 
Ervletum odium. Liv. Auteurs ou- 
bliés, Eroleti auctores. Quint, || 2° 
Omis, Negligé, eto. Voy. OUDLIER. 
OUBLIER, v. act. 1° Perdre le 
souvenir de qq. ch. = Oublier qq. ch., 
Alicujus rei et Aliquid oblivisci 
(or, #ris, litus sum), dép. Cic. Ali- 
eujus rei memoriam deponère (0, is, 
posui, positum). Cic. ou oblivionen 
cap?re (io, is, cepi, captum). Plin. 
A liquid ex memoriä deponère. Cic. 
Aliquid non recordari, dép. (= ne 
pas so souvenir}. Cie. Qui oublie 
qq. ch., Alicujus reï immemor (gén. 
ons). Cic. Qui a oublié qq. ch., Ali- 
cujus rei ou Aliquid oblitus (a, um). 
Cic. J'ai — cela, [lujus rei ou Hanc 
rem oblitus sum. Cic. Hujus rei sum 
immemor. Cic. Hæcres mihi ercidit (de 
excidére, 0, is, 8. SUP., n.). Cic. Hæc 
res e meo animo excidit. Liv. fæc res 
(meë) de memori& erciduit. Liv. flæc 
res mea memoniä intercidit. Liv. [læc 
res meam memoriam fügil (de fugère, 
io, is, giturus). Quint. Si je n'oublie 
rien, Nisi quæ me forle fugiunt. Cic. 
Oo oublia ha citadelle, Memoria arcis 
ercidit. Liv. Dans ses écrits, il ou- 
bliail ce qu'il vevait Je mettre un 
eu plus haut, In scriplis oblivisce- 
batur quid paulo ante posuissel. Cic. 
J'oublie que Ro:eius el Gluvius sont 
des personnages considérables, Oblre 
viscor Roscium et Cluvium viros esse 
primarios. Cic. Je n'ai pas oublié 
que J'ai écril…., Non ercïdil mahi 
me scripsisse. Quint, Une mémoire 
prompte oublie vile, Memoria præ- 
veloz cito effluit. Quint. [Des jeunes 
gens] dont le temps à fait oublier 
les noms, Quorum, velustate, me- 
moria abiit. Liv. La dernière guerre 
p'élail pas encore oubliée, Superio- 
ris belli memoria nondum oblitterata 
erat. Liv. {|| 2° Desapprendre, se 
dèshabituer de. Oblivisci (es Lo), 
dép. Liv. DediscFre, 0, is, dedidici, 8. 
sup., act. Plaut. Cæs. Cic. : 11 ou- 
blie ce qu'il a appris, Id dediscit. 
guod didieut. Plaut. Oublier la disci- 
pline du peuple romain, Disciplinam 
populi Roman: dedisc®re. Czs. Une 
langue qu'il faut —, Sermo qui de- 
discendus est. Quint. Faire — la géo- 
metrie à qqn, Aliquem geometriam 
dedocère (eo, es, s. parf. ni sup.). Cic. 
Ayant oublié mon habitnde. Consue- 
fudinis meæ oblitus, Cic. La frayeur 
ne leur a pas fait oublier leur bar- 
barie uative, În metu feritatis inge- 
nitæ non obliti sunt. [.iv. |] 3e Laisser 
qq. ch. en qq. endroit par inadver- 
fance. Voy. LAISSsER 20°, || 6° Man- 
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que & faire qq. ch. par inadvertance. 
blivisci (voy. 10), dép. Cic. Præ- 
fermilière, 0, is, misi, missum, act. 
Cic. Prælerire, eo, is, ivi et mieux 
ti, tfum, act. Cie. = Il avait oublié 
de prendre les auspices, Oblitus erat 
auspicarti. Cic. J'ai — de dire, À me 
prælermissum est ui dicerem, Cic. Ce 
que j'ai — de dire, Quod pralerii 
icère. Plaut. J'avais — de répon- 
dre eur ce point, Æt rei rescri- 
bére me fugerat (voy. de). Cic. S'il 
avait — déviter cela, Si vitare id 
(ei) ercdisset (voy. 1°). Quint. II ne 
faudra pas oublier de placer devant 
des barreaux, Oportebit meminisse ut 


præfigantur cancelli. Col. N'oublie 


pas de refuser, Memento abnuëre. 
Jor. Voy. manquen (neut.) 19°. |] 
6° Manquer à montlonner qq. ch. par 
inadvertance. Oblivisc: (voy. 1e), dép. 
Cic. Prætermitt®re (voy. 4% act. Cic. 
Præterire (voy. 4e), act. Cic. = Celle 
question n'a pas êté oubliée, mais 
omise à dessein, Îs locus non præe- 
leruissus, Sed consullo relictus est. 
Cic. [Ce] que j'ai failli oublier, Quod 
pæne prælerii. Cic. || 6° Negliger, Lais- 
ser de côte qq. ch. Obliviscr (voy. 1°), 
dép. Cic. Negligëre, 0, is, glezi, glec- 
tum, act. Cic. Nep. = Oublier [sou] 
lalent, ÀArtificium  oblivisci. Cic. 
— Ges) goûts, Studium deponère 
(roy 0). Cic. son honueur, 
uæ dignitaltis oblivisci. Cic. — Île 
soin de ses affaires domestiques, 
Rem farmiliarem neghigËre. Nep. Je 
n'ai rien oublié pour détouraer 
Pompée..…., Nihil prætermisi (voy. 
4e} quin Prmpeium avocarem. Cic. || 
70 Ne plus ponser 4 qqn, n6 pas songer 


4 qq. ch. Obliviser (voy. 1°), dép. 


(altcujus et nou aliquem: alicujus 
rei on aliquid). Cie. : Oublier Épi- 
eure, Épicurti oblivisei. Cic. — lPom- 
te, Pornpeii memoriam amilière 
(ro. 4e). Cic. — un ancien projet, 
rislini inslifulti oblivisci. Cæs. — 
le danger, Periculum negligére (voy. 
Ge). Cic. || 8° Bannir de sa memoire, 
do son esprit : Oublier un ennui, Mo- 
lestiam pell®re (0, is, pepuli, pulsum). 
Cic. depell®re. Cic. — ses soucis et 
ses douleurs, Cures doloresque de- 
ponëre (voy. 1°). Cic. — sa misère, 
Miseriam ex animo erspuère (0, is, 
ui, utum). Ter. Voy. BANKIR 4e. || 
9o Manquer 4 qq. oblisation : Oublier 
son devoir, Officium deserËre (o, is, 
serui, sertum). Cic. Officio (au dat.) 
dersse (desum, dees, defui, defuturus), 
n. Cic. : En oubliant toute pudeur, 
Sine respectu pudoris. Quint. Voy. 
MANQUER (neut.) 16°. j}j 10° Ne 
conserver de roconnaissance. Oblivisct 
{voy. 1e), dep. Cic. : Les hounimes 
oublient les actions les plus glo- 
tieuses, Homines res præclarissimas 
obliviscuntur. Cic. Oublier les bien- 
faits, Densficiorum memoriam abji- 
cêëre (io, is, jeci, jectum). Cic. Jamais je 
n'ouhlierai tes bienfaits, Tuorum erga 
me merilorum memoriam nulla unquam 
oblivio delebit (de delëre, 60, es, evi. 
etum). Cie. || 41° Ne pas garder de 


Memoriam doloris mei depono 
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ressentiment. Oblivisei (voy. 1°), dép. 
Cæs. Clic. : Oublier des torts, une an- 
cienae injure, Oblivisci injurias. Cic. 
veleris contumeliæ. Cæs. J'avais vo- 
lontairement oublié ses injures, Ejus 
injurias voluntariä quädam oblivione 


contriveram (de conterêre, 0, is, tri- 


tum). Cie. J'oublie mon ressenliment, 


(rue 
19). Cic. Faire oublier par sou bien- 
fait les haines que son père s'était 
attirées, Paternas simultaies suo be- 
neficio oblitterare. Liv. || 12° Negliger 


qan, ne pas agir envers lui comme on le 


cujus et non aliquem}), Cic. Negligère 
(rage 6e}, act. etn. Cic. =: To m'as ou- 

lié, Nostri oblitus es. Cic. Nous avons 
— Théopompe, De Theopompo negleri- 
mus (— nons avons été négligents au 
sujet de...). Cic. 11 a — sun neveu 
(dans son testament), Fratris filium 
præteriit (voy. 4e). Cie. [Scipivo a 
obtenu le gonvervement de la Syrie]; 
quaut à Philippe et Marcellus, ils 
soot onbliés, Philippus et Alarcellus 
prælereuniur. Cæs. Ne m'aublie pas, 
Memineris mei. Cic. || 13° Meconnaitre 
qgn : Tu oublies qui tu es, Tui obli- 
riscFris (de oblivisci, voy. 1°, düp.). 
Curt. Tu — qui je suis, Reterentis 
oblivisceris quæ mihi debetur. D'apr. 
Quint. (xt, 1, 62). 

S'ououtxn, v. 1° Réf. N'avoir plus 
conscience de soi-même. Sui oblivisci 
(or, &ris, litus sum), dep. Ter. Sen.-tr. 
| 2° Ne pas songer 4 sol. Sibi decsse 
desum, dees, defui, defuturus), n. 

ic. Hor. Se non respicére (io, is, 
spezi, spectum). Ter. Cie. =: Qui s'ou- 
blie, Sui immemor (gêne oris). Curt. 
11 3° Ne plus penser à l'heure, se mettre 
on retard. C. S'arranona. || 6° Ne pas 
apporter asser de soin à ca qu'on fait. 
Sut oblivisa (voy. dl: dép. Virg. Voy. 
Se Néa1icer 3°. || 6° Manquer à ce 
u'on doit aux autres ou à soi-même. 
clinquére, 0, is. liqui, licium, n. 
For. Peccare, n. Cic. : (Mon)ami s'est 
oublié an moment, Paulum ieliquit 
amicus. Hor. À quel point l'es-la —i 
Quam immodestus fuisti! Ter. |] 6° De- 
vonir vain, orguoilleux. Se efferre (eo, 
fers, extuli, elatum). Cic. =: S'oublier 
dans la prospérité, Secundä fortunà 
efferri, pass. Nep. Voy. S'exon- 
GueiLuin. || 7° Pron. Tomber en oubli. 
Oblitterari, pass. Liv. : Cela s'ou- 
blis, Hujus rei memoria erctdit (de 
ezctdëre. 0, is, as. sup., 0.). Liv. 

OUDLIEUX. euss, adj. Sujet à 
oublier. Obliviosus, a, um. Cic. : Ou- 
blieux de qq. cb., Alicujus rei im- 
memor (géu. oris). Cic. 

OUCUE, riv. de France. Oscarus, 
{, m. Greg. | 

OUEN (SAINT-), v. de Francs (Set. 
ne). *Cupella (æ#) Sancti Auleni, f. 

OUESSANT (ÎLE )e dans l'Atlan- 
tique. Urantis, is, f. lin. Hier. 

OUEST, s. m. Le point où le soleil 
se couche. Occidens, entis, m. Cic. 
Voy. OCCInENT. 

OUI, adv. d'affirmation. 4° Dans 
les réponses. Il s'expr. ou par 4q. my 


evrait. Oblivisci ia 10), dép. (ali- 
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tiré de la phrase à laquelle on ré- 
pond, ou, mais moius souv., par 
certains adverbes : A-t-il vendu? 
Oui, Vendidis? Vendidit. Ter. Nie- 
t-il qu'elle soit sa parenie? Oui, 
Negat esse cognatam? Negaf. Ter. 
Nies-ta que lu sois parli aujour- 
d'hui? Oui vraiment, Tune le 
abisse Aodie negas? Nego enim- 
vero. Plaut. Dis-tu oui? Oui en vé- 
rilé, Ain’ vero? Afo enimuero. Plaut. 
Est-ce lui, oui on non? Oui, oui as- 
surément, oui sans aucun doule, Esins 
ipse an non est? fsesl, cerle is esi, is 
est profecio. Plaut. Est-ce au père que 
lu [la] conduis? Oui, Ad palremne du- 
cis ? Ad eum ipsum. Ter. £st<e moi 
ue tu veux? Oui, Mens vi? Te. 
er. Venx-tu quelgne chose? Oui, 
que tn viennes immédiatement, Nuvi- 
uid vis? Etiam, ul actuium vess. 
Par. {Est-ce mon frère?) Oui, éla. 
Ter. {ru dis que Phanie a été aoan- 
donnée?]} Oui, Sic. Ter. [Tu dis qu'il 
a eu peur de son père?] Oui, Ad- 
modum. Ter. [Tu dis que le vieil- 
lard est en colère?] Oui, Orpide. 
Ter. [T'ai-je ordonué de partir?] Oui, 
Certe. Plaut. [Mais, dira-t-0n, il n'y 
a pas de dignité à enseigner.) Oui, 
si c'est comme dans une école, Certe, 
si quasi in ludo. Cie. [Est-ce cette 
belle?} Oui, Sane. Ter. [Crois-lu?] 
Oui certes, Immo certe. Ter. [Tu as 
fréquenté les écoles?} Oui, el avec 
laisir, Vero ec libenter quidem. Cic. 
Es pliqueras-lu les baraugues?} Oui, 
rulus, repondis-Je, Vero, inquam, 
Brute. Cie. |Je lui répondis que je 
sortais de ma pravince.] Oui assuré- 
ment, dit-il, d'Afrique, Eliam meher- 
eule, inquit, ex Afncd. Cic. [On lui 
a donné de quoi vivre jusqu'à ce 
“il fasse an autre mauvais a] 
ui, Planissime, Ter. [Jelle les des. 
Oui, Marime. Plaut. || 2° Dans los 
interrogations directes et indirecies : 
Les as-tu, oui ou non? Je dewande 
si tu es achelé, — ou non, Voy. 
non 20. || 3° En dehors des réponses 
el des interrogations. Næ ou Ne. Crc. 
Certe el moins souv. Certo. Cic. Pro- 
fecto (qui ue peut se placer en Lèle 
d'une proposition). Cic. Adeo. Plaut. 
s Oui certainement, Oui, ou, Ne 
adepol. Plaut. F'rofeclo edepol. Plaul. 
Ne Aercle. Plaut. Profecio khercl. 
Plaut, Oui, si tu avais fait cela, ta 
aorais plus fait pour ta réputalion, 
Næ tu, si id fecisses, melius famæ tux 
consuluisses. Cic. Des ennems, — 
dis-je, des ennemis, Hostes, ile in- 
quam, hestes. Cie. C'est par ler 
ariDes, ar les armes, qu'il 
fallait trancher le question, Arms 
fuit, ermü, inquam, fuit dimican- 
dum. Cic. — je le sais, Certe edepol 
scio. Pleut. — je m'appelle Sosie, 
Mihi certe noemen Sosia est. Plaut. 
— je ferai cels pour loi, Id adeo 
tibi faciam. Plaut. — nons avons 
erdu.., Eqguidem nos emisimus. Sal. 
aire signe que —, Annugre, 0, is, 
wi, uium, 0. Liv. Dire — (= cos- 
seaiir), Voy. es ms. 1°. Dire — en 
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non, Répondre — ou non, Ne dire 
ni — ni non, Voy. non do. 

Oui, s. w. Reponse affirmative. (En 
gén.) Affirmatio, ons, f. Cic. Voy. 
AFFIRMATION. (Consentement) Assen- 
sus, üs, m. Cic. = Dunner son oui, 
C. coxsenriR 1°. On distribuait les 
bullelins de vote de façon qu'il n'y 
eût pas un seul —, Tabelle minis- 
trabantur üita ut rulla daretur ur: 
ROGa8 (formule d'acceplalion dans le 
vole d’une loi = come tu le pro- 
poses). Cic. 

OUI, îïz, part. passé d'ouir, Voy. 
ENTENDRE. 

OUÏI-DINE, s. m. invar. Ce qu'on 
sait par récit, par un brult public. Ay- 
ditio, onts, f. Cic. Sermo, onis, m. Cie. 
Fana, æ, f. Cic. Rumor, oris, masc. 
Cic. = [S'enflammer pour qq. cb.) 
sur uu simple out-dire, Solum awli- 
tione. Cic. Apprendre par —, Famä 
el auditione accipëre. Cic. Je ne sais 
rieo que par —, Nihil habeo præter 
auditum. Cic. Vertou qu'on ne connait 

ue par —, Audila virtus. Cie. Émus 
e ces —, [lis auditionibus permoti. 
Cæs. Prendre un simple — ponr une 
cerlilude, Levem auditionem pro re 
comperlà habëre. Cæs. Se fier aveu- 
glément à des — sans consistance, 
Rumoribus incerlis servire. Cæs. 

OUÏE, 8. f. Le sons par lequel on 
reçoil las sons. Audilus, Gs, m. Liv. 
Aures, ium, f. pl. Cic. : Le sens de 
l'oute, Audiendi ou Aurium sensus 
{üs), m. Cic. Affaiblir l'—, Obtun- 
dëre auditum. Plin. Perdre l—, 0b- 
surdescËre, 0, is, dui, $. sup., n. Cic. 
Faire perdre | Exsurdare, act. Plin. 

OUIES, s. f. pl. C. BRANCHIES. 

OUIR, v. acl. Entendre, oto. Au- 
dire, io, is, toi et if, um, act. Cic. 
Voy. 2NTENDNE. 

OURAGAN, s. m. Tempête violente. 
Procella, æ,f. Cic. Voy. TEMPÊTE. 

OURDIN, v. act. 1° Disposer les fils 
de la chaine d'une tollo; tisser. Ordiri, 
lor, iris, orsus sum, dép. (acc.). llin. 
TexËre, 0, is, lezui, fextum, act. Cic. 
I Fig. Ourdir la trame d'un discours, 

rationem conlerëre. Quint. || 2° Fig. 
Tramer, machiner : Ourdir une accu- 
sation, Crimen contertre (og. 1°). 
Ci. — un complat contre le roi, 
Regi dolum nectère (0, is, nerui el 
meri, nerum). Liv. VOy. MACINNER. 

OURDISSAGE, s. m. C. TIssA08. 

OUNLISSEUR, EUSS&, 3. m. f. Celui, 
Celle qui ourdit. Textor, oris, masc. 
Cic. Tertriz, icis, fém. Mart Utp. 

OURLET, 8. m. Repil au bord d'une 
étoffe. Ora, æ, f. Fest. 

OURS, 5. m. Sorte de quadrupbde, 
Ursus, i, m. Plin. =: D'ours, Ursinus, 
a, um. Col. Plin. Gardien d'—, Ursa- 
nus, ii, m@. Însc. 

OURSE, 58. f. ie La femelle de 
l'ours. Ursa, æ, f. Plin. || 2° Nom de 
deux constellations : Les deux Ourses, 
Septentriones, um, m. pl. Cic. La 

rande Ourse, Major (oris\) septentrio 
(ouu) m. Vitr. Ursa (æ\ major (oris), 
. Ov. La pelile —, Minor septentrio, 
me. Cie. Ursa minor, f.Ov.|| L'Ourse (= 
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le nord), Ursa (æ) cælestis (is), (. Suet 

OURNSIN, 3. m. Genre de zoophytes. 
Echinus, i, m. Plin. 

OURSONX, 3. m. Le petit d'un ours. 
Ursz catulus (ÿ), m. Ov. 

OUTANDLE, s. f. Sorte d'oiseau. 
Ouis, idis, f. Plin. 

OUTIL, s. m. C. INSTAUMENT (0. 

OUTILLAGE, 8. m. Ensemble d'ou- 
tils. Voy. 1NSTRUMENT (0. 

. OUTILLENR, v. acl. Pourvoir d'ou- 
tils, de ce qui est nécessaire pour faire 
qq. Ch. Instruëre, o, is, uri, uctun, 
act. Cæs. Cic. Quint. 

OUTRAGE, 5. m. 1° Procédb trés 
offensant. Contumelia, æ, f. Cic. In- 
jura, f. Cic. : Faire uu outrage à 
qqn, Contumeliam alicui facëre. Ter. 
vupon#re. Sall. — fait aux Sabines, 
Injuria Sabinarum. Liv. Accabler qqn 
d'ontrages, Onuerare aliquen contu- 
meliis. Cic. Accablé d'—, Contume- 
liis opertus. Cic. oppressus. Cie. Re- 
cevoir un outrage insigne, Insignem 
injuriam aecip're. Cic. Exposé anx 
outrages, Ad accipiendas injurias op- 
porlunus (a, um). Sen. Voy. miune 
30, || 2° Dommage. Injuria, æ, f. Col. 
Plin. Voy. ixauueg 29. || Fig. En butte 
aux outrages du sort, Ad fortuns 
coutumelias projectus ( un Sen. 
11 3° Parole offonsante. Maledictum, i, 
n. Cic. Convicium, fi, n. Cic. Verbo- 
rum contumelta (æ), f. Cie. Sen. 
Suet., et sumpl. Contumelia, f, Cie. 
Voy. INIuRE 40, 

OUTRAGEANT, ANTE, adj. Qui ou- 
trage (en parl. das ch.). Contumeliosus, 
a,um. Cic. : Procédé outragesnt, Pa- 
role outrageante, C. ogTR406 1° el 4°, 

OUTRAGFN, v. acl. {eo Offenser 
gravement par des actes. Contumeliis 
operire (io, is, perui, pertum) Ou op- 
primére (o, is, pressi, pressum), act 
Cie. Contumeliä offeud”re (o, is, fendi, 
fensum), act. Cic. Contumeli& on fa- 
jurià affictre (io, is, feci, fectum), 
act. Cic. Violare, act. Cic. Ledre, 0, 
is, Lesi, læsum, act. Cic. : Ouirager 
un ambassadeur, Legalum violare, 
Liv. Fig. Outrager la relinon, 
l'amitié, Religionem, Amicihiam rio 
lare. Cic. — l'humanité, fumanite- 
tem exuëre (o, is, ui, ulum), Cie. 
(Gel) outrage la raison, le bon scos, 

llud a ratione abhorrel (de ablvr- 
rêre, eo, rui, 8. Sup, 0.). Cic. fllud 
absurdum est. Cic. Sans oulrager 
l'anutié, Salvo jure amnciliz. Cic. U 
2e Faire vlolence à. (Mulierem) vio- 
lare, act. Auct. ap. Varr. (Muleri) 
vim afferre (fero, fers, altuli, alls- 
fum). Cic. : (rence ni a élé ou- 
tragte, Vim passa (de pali, ior, 
tris, dép.). Ov. || 3° Offenser qqn par 
des paroles Injuricusos. {Alicui) male- 
dicëre (0, is, diri, dictum). Cic. (Ale 
quem) malediciis ou probris verare, 
act. Cic. VOy. INJURIER. . 
OUTRAGEUSEMENT, adv. {104100 
des procodes outrageants. Contume 
liose. Ter. Inguriose. Cic. = Trailer 
qqn très oulrageusement, Omnibus 
contumeliis aliyuem verare. Cic. 
âe Avoo des paroles outrageantes. Co 


OUTRÉ 


tumeliose. Cie. = Très outrageusement, 
foutumeliosissime. Cic. || 3° Aveo 
excès, à outrance. Indigne. Cic. 

OUTNAGEUX. C. OUTRAOEANT. 

OUTRANCE (À), loc. adv. 1° Jus- 
qu'à l'excès. Extra modum. Cie. Præ- 
ter modum. Cic. : Ponsser la rigucor 
à outrance, Ad extrema jura decur- 
rêre. Cic. Accusateur, Perséculeur, 
Solliciteor à —, Voy. AcRaAnNé. 
Lutter à toute — contre qqn, Voy. 
ACHANNEMENT. |] 2° Jusqu'A la mort 
ou Jusqu'a la défaito complète =: Se 
faire nne guerre à outrance, fnler- 
necivo bellu certare, n. Cic. Ils com- 
batlirent à —, Armis infer se ad in- 
térnecionem concurrerunt. Suel. On 
combaltit à —, Sine missione pu- 
gaatum est. Flor. Poursuivre à toute 
—, Persequi ad internecionem. Curl. 

1. OUTRE, s. f. Peau preparée 
pour recevoir des liquides. Uler, tris, 
mase. Plaut., Virg. Plin. : Une outre 
de vin, Uter vini. Plaut. 

2. OUTRE, prép. 1° Au delà de 
(as. lou). Ultra vu Trans et l'acc. 

æs. : Outre-mer, Trans mare. Plaut. 
Hor. — -Rhin, Trans Rhenum. Cæs. 
I (Qui est) d'outre-mer, Venu d'—- 
mer, Transmarinus, a, um. Cæs. Cic. 
Plin. (Qui est) d'— -Rbin, Transrhe- 
aanus, Cæs. (| 2° Par-dessus, en sus 
de. Præter el l'acc. Czs. Super et 
l'acc. Liv. : Outre cela, C. En ooTrs. 
Voy. pl. bas. 

OorTae uesUnE, loc. adv. Avec excès. 
Præter modum. Cic. Ertra modum. Cic. 
Supra modum. Liv. Super modum. 
fuit. 

Ourns, adv. Au dela. plus loin. Uitra. 
Cie. Porro. Liv. : Aller outre. Passer 
—, Ultra proced#re, n. A.-6.-Af. Si 
tu passes —, Si porro ire pergas. 
Lie. {| Fig. Aller plus outre, UÜlierius 
procedére, n. Quint. || Passer uutlre à 

q. ch. (— continuer de l'exécuter), 

ae CONTINUER {°. 

x outre, loc. adv. De plus, da- 
vantage. Prælerea. Cic. Insuper. Cic. 
Ad hoc. Salt. Liv. Secundum ea. Cic. 
Præter hzc. Ter. Super Aæc. Liv. Voy. 
AIOCTER (neul.) 2°. 

D'ourns Een ouTnz, loc. advw. De 
gent on part 2 Percer d'oulre en outre, 

erfodëre, act. Varr. Cic. Voy.TRANS- 
PERCER. 

Ovraz que, loc. conj. En ajoutant 
que. Præter quam quod ou Super 
quam quod el l'iadice. Liv. Adide 
uod et l'indie. Cic. Voy. asouTza 
peut. 2e), 

OUTRÉ, és, part. passé d'outnen, 
Voy. ce v. || Adj. fo Ên parl. des ch. 
et qqf. des pers. Exagere, excessif. 
Immoderatus, &, um. Cic. Immodicus. 
Liv. Suet. Pl.-j. Nimaus. Cic. PL.-j. = 
Verla qui n'a rien d'outré, Moderata 
tirius. Cic. Voy. mxceasir 1e el 20, 
æxacéné 2° et Jo. | 2° Excedé. Las- 
situdine exanimelus (a, um). Ces. 1 
8e Penôtré de, transporte de = Outr 
de colère, de duuleur, Ir&, Dolore in- 
census (a, um). pe. Il 4° trrite à 
l'excès, exaspôré. VOY. RLASPÉÈRER 1°, 
LARITÉ 
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OUTRECUIDANCE, s. [. Présomp- 
tlon. Confidentia, æ, f. Cie. : Avec ou- 
trecuidance, Confidenter. Ter. Cic. 
VOoy. PRÉSOMPTION. 

OUTRECUIDANT, ANTE, adj. Prè- 
somptueux. Confidens, gén. entis. Cic. 
Sibi fidens. Cic. Voy. PRÉSOMPTUEUX. 

OUTREMENT, av. C. EICESSIve- 
MENT. 

OUTRE-MER. Voy. 2 OUTRE {°. 

OUTREMEN, 8. m. Sorte de cou- 
leur bleue. Cæruleus (i} coler (oris), 
masc. Czs. 

OUTREPASSER, v. act. C. pé- 
PASSER. 

OUTRER, v. act. 1° Pousser à 
l'oxcès. Voy. excès 20, || 20 Exagèrer 
en paroles. Voy- EXAGÉRER (0. || 
3° Exccder do fatigue. Frangère, 0, 
is, fregi, fractum, act. Cic. || 4° tr- 
riler à l'excès, exasperer. Exasperare, 
act. Liv. Curl. Exacerbare, acl. Liv. 
Efferare, act. Liv. Voy. ExasPénen (0, 

OUVERT, ENTE, part. passé d'ou- 
VRIR, Voy. ce v. ]f Adj. 1° Qui n'est 
pas defendu par des fortifications, qui 
n'ost pas prolege. {mmunutns, a, um. 
Liv. : Ville ouverte, Oppidum immu- 
nifum. Liv. Navire ouvert (= non 
ponté), Navis aperta. Cie. Liv. || 2° 
Spacieux et où l'on ne rencontre pas 
d'obstacles. Aperius, a, um. Cxs. di. 
Palens, gén. entis. Cæs. : Pays plus 
ouverts, Loca apertiora. Cæs. paten- 
tiora. Cæs. Dans un lieu ouvert de 
toutes parts, În aperto ac propalulo 
loco. Cic. Plaine ouverte, très —, 
Campus patens. Sall. aperlissimus. 
Cæs. Mer vaste et —, Vastum el 
apertum mare. Cæs. À ciel ouvert, 
Sub divo, Cic. Sub dio. Pl.-j. In pro- 
patulo. Cic. ap. Col. || 8° Large. Pa- 
{ems, gén. entis. Col. = Jarre dont 
l'orifice est très ouvert, Dolium paten- 
tissimi oris. Col. Naseaux ouverts, 
Narcs non angustæ. Varr. || 4° Dé- 
claré, qu'on ne dissimule pas. Apertus, 
a, um. Cic. =: Drigandage ouvert, 
Aperlum lLatrocinium. Cic. Entre- 
prendre une guerre ouverte, Bellum 
aperte moltiri. Liv. À force —, Aperlä 
vi. Liv. || 6° Qui apprend, salsit, in- 
vente facilement. (Pour apprendre) 
Ad discendum aperlus (a, um). Quint. 
ou promplus, Quint. (l'our inventer) 
In excogitando promplus. Quint. ou 
(acilis m. f.,e,u.). Nep. : Qui a 
‘intelligence très ouverte, Acriter 
intelligens (gén. entis). Cic. | 6° Qui 
se communique, qui Se confie. Aper- 
tus, a, um, Cic. =: Homme ouvert, 
Homo apertus. Cic. Rendre qqo con- 
flant et — pour soi seul, Aliquem 
sibi unt incaulum ïintectumque efi- 
cére. Tac. {|| 7° Franc, sincère. Aper- 
lus, a, um. Cic. : Caractère ouvert, 
Apertum peclus. Cic. À cœur —, Er 
animo. Cic, l'arler ensemble à cœur 
—, Stnplicissinte inter se loqui. Tac. 
Voy. rnanc Je. || 8e Qui exprime la 
franchise = Air, Visage ouvert, In- 
genuus (ti) vultus (üs), m. Juv. 

OUVERTEMENT, adv. 1° Publi- 

uement. Aperle Cic. Liv. Palam. 
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Aperte. Cic. Simpliciter, Cle. Sin- 
cere. Cic. Ingenue. Cic. 
OUVERTURE, 5. f. {e Actlon d'ou- 
vrir. Aperlios onis, Î. (rare). Varr. 
Apul. Pall. : L'ouverture des silos, 
Aperlio sirorum. Varr, L'— du testa- 
went, Apertura tabularum. Dig. || 
20 Écartement de deux lignes droites 
qui forment un angle : L'ouverture 
es doigts, Digitorum intervallum (ÿ), 
n. Suel. [| 3° Fente, trou, espace vide 
dans une ch. (Trou dont une ch. est 
percée, naturellement ou nou) Fora- 
men, mini, D. Cæs. {Trou béant 
Hiatus, üs, m. Cic. (Fente, fissure 
Rina, æ, f, Cie. (Bouche, orifice) Os, 
oris, n. Col. (Passage) Ostium, it, 0. 
Cic. (Porle, entrée) Fores, ium, f. pl. 
Cic. (Fenêtre) Fenestra, æ, f. Cic. 
(Jour dans un bäliinent) Lumen, mi- 
nis, n. Cic. : Faire une ouverture 
avec ane vrille, Foramen terebrà fe- 
cëre. Cels. cavare. Col. L'— d'un 
égout, Cloacæ foramen. Suet. L'— 
d'une grotte, Speluncz Aiatus. Virg. 
Les ouvertures [des vases) sont ren- 
versées, Ora deorsum spectant. Col. 
Pelil vase à étroite ouverture, Vas- 
culum oris angusti. Quint. L'— d'un 
port, Porlüs ostium. Cic. L'— des 
oasses, Fores nassarum. Plin. Les ou- 
verlures des fenêtres, Lumina fe- 
nestrarum. Vitr. — percées dans un 
mur de pierre, Fenestræ muro le- 
pideo exseclæ. Sen. [Triclinium] qui 
manque d'—, Quod fenestris carel. 
PL.-j. Griller toutes les — des fené- 
tres, Præfig're prospectus omnes. 
Plin. [La trachée-arlère] à une ou- 
verlure adjacente aux racines de la 
langue. Msrinm adjunetum habet lin- 
uæ radisibus. Cie. De façon qne 
es pelue: ouvertures laissent passer 
les pigeons, Ut fenestellæ columbas 
permiliant. Pall. Gnérir les — faites 
avec le fer, Ferro reciusa sanare. Col. 
1 4° Fig. Voie, occasion, expedient. Via, 
æ,f. Cic. Aditus, üs, m. Cic. Ansa, 
æ, f, Cic. Occasio, onis, f. Cic. Liv. = 
{Cetie vente est] comme ua premier 
degré, comine une vuverture aux aG 
tres [malversalians], Quasi gradus 
uidam aîque adtlus jactus ad cetera. 
ic. 1 cherche uue — pour faire. 
Quæril ansam ut faciat. Plaut. Ima- 
giner une —, Voy. exréoænt. Offrir 
à qqun une — de l'aire qq. cb., Occa- 
sionera ad rem (actendam (alirui) ape- 
rire. Liv. Quelle — tu as dounie 
aux désordres! Quantam fenesiram ad 
nequiltéem palefecisti! Ter. Donner 
Ing d'ouvertures aux reproches, 
lures ansas ad reprekendendum dare. 
Cic. } 5° Fig. Commencement. Ini- 
lium, di, n. Cic. =: Le jour de l'au- 
verture des veuldlanges, Inchoaniz 
vindemis dies. Plin. Depais l'— du 
siège, À primd ohsidione. Cæs. Nis- 
cours d'—, Præfalin, onis, {. Quint. 
Pl.-j. Vny. COMMENCHMENT 1°. || 6° 
Première proposition relaliva à une af- 
faire. Mentio, onis, f. Cic. : Faire des 
vuverlares relativement & une jeune 
fille, Mentionem fac/re da pucllä. 


éc. Propalam. Cic. H 4° Franchement. | Plaut. VOoy. PROPOSITION, FROPOSEA. 
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} 7e Aveu, confidence. Confessio, onis, 
. Cie. : Faire ouverture de qq. ch. 
à qqn, Vny. conrinence 20. || 8° 
Franchise, sincerile : Dnverlure de 


cœur, Apertum ii) pecius {loris). D. 


Cic. Voy. rnañense lo, || 90 Facilité 


4 apprendre, 4 saisir, 4 inventer. (A ap- 
prendre) Animus (i) ad discendum 
aperlus (i), m. Quint. ( 
sur-le-champ) Ingeufum (ii) promp- 
fum (i),n. Quint, VOy. PÉNÉTRATION. 

OUVRABLE, adj. m. Consacré au 
travail : Jour ouvrable, Negotiusus (1) 
dies (ei), m. Tac. Les jours fériés 
et les Jours ouvrables, Festi pro- 
festique dies. Liv. 

OUVRAGE, 3. m. 4° Action de tra- 
vailler; travail qu'on a à faire ou qu'on 
fail. (Ën gén.) Opus, peris, 0. Cre. 
(Peine qu'on se doonc) Labor, oris, 
m. Cie. Opera, æ, [. Cic. =: Donner 
beaucup d'ouvrage à qqn, Multum 
laboris alicui impuuñre.l'ie. Se mettre 
à l'—, Voy. Se ueTrne 4°. Sur- 
prendre qq0 pendant qu'il esl à 
"—, Aliquem in ipsu opere deprehen- 
dére. Flor. 11 Lravaillait avec ardeur 
à ee qui élait surtoul sun —. Quod 
sui marime Operts eral, impigre age- 
bal. Liv. (cel que lu te douues de 
peine pour faire lon —, Quod in 
opere faciendo operæ eonsumis. Ter. 
Qui a du cœur à l'—, In operibus 
edministrandis sedulus ac fortis. Col. 
Homme, Bèle de soume qui fail 
beaucoup d'—, Homo magni laboris 
on summæ industrie. Cic. Jumentumn 
multi laboris. Cæs. Qui s'est faligué 
à faire son —, Operis labore fessus. 
Liv. L'— leur manqua, Opus his de- 
fuit. Cic. Être sans —, Ab opere va- 
care. Cæs. Chercher de l'—, Opus 
quærëre. Liv. || 2° Fagon, travail que 
l'on emploie 4 faire qq. ch. Opus, 
penis, n. Cic. 2 L'ouvrage l'empurie 
sur Î# ualière, Afuterium superat 
opus. Ov. Ce qu'il prisail dans ces 
bulles, ce n'élail pas !l'—, mais 
le poids. Bullarum non opere delecta- 
balur, sed pondere. Cic. Chose où il 
ya beaucoup d'—, Ingentis res ope- 
ris. Liv. L'— de bien des mois, 
Muliorum mensium labor. Cæs. Dé- 
truire eo une heure l'— de 400 ans, 
Unä khorâ quadringen(orum annorum 
opus ercülio dare. Liv. || 3° Ce qui 
est produit par l'artisan ou l'artiste. 
Opus, peris, n. Cic. : Ouvrage d'ar- 
tisan (qui travaille le fer, la pierre, 
le bois}. Opus fabrile. Dig. — ma- 
nuel, Opus manuum (= des mains\. 
Ov. Les onvrages publica, Publica 
opera. Liv. Ouvrage de ciselure, 
Opus eælatum. A.-b.- H. Vêlement qui 
est l'— de ([nes] sœurs, Vesiis, s0- 
rorum opus. Curl. Digne qui est on 
maguifique —, Moles erstructa opere 
magnifico. Cie. Vay. cher-Dd'ŒUvue. 
11 4° Production litteraire. Opus, peris, 
n. Cic. Scriplum, à, n. Cic. Liber, 
bri, m. Cic. Volumen, minis, n. Cic. 
2 Un petit ouvrage, Mpusculum, t, n. 
Cic. Onvrages bisloriques, Rerum 
gestarum monumenta (orum), a. pl. 
Cie. — philosophiques, Scriptiones 


inventer 
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philosophicæ. Cic. Ouvrage de géo- 
graphie, Upus geographicum. Capel. 
J'ai un — sur le méker, Opus in 
manibus habeo, Cic. Écrire un — on 
grec, Librum Græce conficère. Cic. 
Voy. Lrvnr 2°. — accompli de lout 
point, Opus perfectum vmnibus suis 
numerts el partibus. Cic. Voy. cner- 
o œuvne. ]| 6° Ce qui sert à fortifier 
une place. Üpus, peris, n. Cæs. Mu- 
nilio, onis, f, Cic. Munimentumn, À, 0. 
Cæs. : Faire ua ouvrage, Opus facëre. 
Cæs. Fortifier son camp par d'impor- 
lants ouvrages, Casira magnis ope- 
ribus munire. Ces. Empêcher les sol- 
dats de faire des —, Milites mu- 
nitione prohibère. Cæs. |] 6° Fig. Ce 
qui est fait par, resultat obtenu. 
pus, peris, n. Cic. = Tarenle, ou- 
vragc des Lacédémoniens, Opus La- 
cedæmoniorum, Tarentus. Flor. 
extranrdinaire et vraiment unique de 
la nalure, Bfarime singulare el vere 
unicum nefuræ opus. Plin. Le pre- 
mer de ses ouvrages fut l'organisa- 
Lion des comices, Primum ejus vpe- 
rum eral ordinalio cumiliorum, Vell. 
[Rumulus] après avoir exécuté ces 
immurlels —, His immortilibus edi- 
tis opertbus. Liv. Ceux dunt mon ré- 
tabhssement est l'ouvrage, li per ques 
sum reslituius. (ic. Ma rovaute est 
son —, Ejus beneficio regnum habeo. 
Cic. Cela (— cette fourberie) est ton 
—, Moc a te est ortum. Ter. Les 
maladies qui sont notre —, Morbi 
quus manu fecimus. Sen. Tel est l'— 
de la vertu, Hoc virtutis opus (est). 
Virg. Ce qui est l'— d'une si grande 
sagesse, Ëa qguæ fanfl mente fiunt. 
Cic. L'oubli des plus grandes duu- 
leurs est l'— du temps, Diuturnitas 
marimos luctus vetustale loilit. Cic. 

OUVRAGE, ÉE, adj. Où il y a 
beaucoup d'ouvrago (de la main). La- 
bure multo factus a, um). Cie. : Mer- 
veilleusement ouvragè, Opere mira- 
bilr perfectus. Cic. Vases de bronze 
arlislerment ouvragés, Vasa ex ære 
fabrefacta. Liv. 

OUVRER, v. 4° Acl. Fabriquer (la 
monnaie). C. 8ATTR& 30, FnAPPER 2°, 
1 20 Act. Façonner. Vay. ce m. 1°. || 
8° Neul. Travailler. Voy. ce m. 

OUVREUR, s. m. Colui qui ouvre. 
Apertor, oris, m. Tert. 

OUVRIER, ènz, adj. 10 Qui tra- 
vaille (surt. de là main) : La classe 
ouvrière, Opifices, um, m. pl. Cic. || 
Abeille movrière, Apis opifer. Varr. 
l 2° Relatif 4 coux qui travaillent {surt. 

e la main) : Jour ouvrier, Voy. oc- 
VAADLE, 

Ouvnien. s. m. 10 Celul qui travaille 
(surt. de la main). (Artisan en gen.) 
Opifez, ficis, m. Cic. (Celi qui tra- 
vaille les matières dures) Faber, bri, 
m. Cic. (llomme de peine) Homo 
(minis) operarrus (ii), et simpl. Ope- 
rarius, ü, m. Cic. (Ouvrier en sons- 
ordre, qui sert les autres) Media- 
stinus, t, m. Col. (Qqf. artiste) Ar- 
lifez, ficis, m. Cic. =: Les uuvriers, 
Opifices, um, m. pl. Cic. Operarti, 
iorum, m. pl. Cie. Fabri, Grorum. 
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Pl.-j. et brum, m. pl. Cie. Opera, 
arum, féêm. pl. (— hommes de jour- 
uée). Cic. Fcraser les — (= ‘ceux 
qui travaillent dans le moment), Op- 
primère operatos. Plin. Corpuraliua 
d'—, Collegrum fabrurum. Pl.-J. Le 
chef des —, Maitre ouvrier, Præ- 
fectus fabrum. Cic. Officinator, oris, 
w. Vitr. — en bronte, Faber (bri) 
ærarius (it), et simpl. Æranus, ü, 
m. Plin, — en ivoire, Eborarius, it, 
m. C.-Just. — charpentier, — for- 
geron, ele Voy. cuanPexniBn, ros- 
GEAON, MANBRIER, MENUINIER, MI- 
NeuR, etc. Louer des ouvriers, Ope- 
ras conducëre. Col. Via d'ouvrier, 
Operarium vinum. Plin. || 2 Fig. 
Colui qoi fait un ouvrage d'esprit. (Fn 
b. part.} Artifex, ficis, m. Cic. (En 
m. part.) Opifer, m. Cic. || 3° Fig. 
Auteur, cause. Voy. anTISAN 3e. 

Ouvnène, s. f. Celle qui travaille 
(surt. do la main). Ojeraria, æ, f. 
Plant, 3 La directrice des ouvrières, 
\Maitresse ouvrière, Offictnatnx, tcis, 
f. Insc. |] Fig. Ontfer, ficis, f. Quint. 
: La rhétorique, uuvrière de la per- 
suasion, Opifer persuadendi rhetence, 
Quint. Voy. ARTISAN 3e. 

OUVRIN, v. act. 1° Faire que ce 
qui etail cios ne soit plus clos. {En 
gén.) Aperire, 10, is, perui, perlum, 
act. Cic. (Une ch. fermée par une 
serrure, par nn verrou) Reserare, 
act. Cic. Ov. Plin. {Une ch. fermée 
par un couvercle) Retegëre, 0, is, 
lezi, fectum, act. Cic. : Le rosier 
ouvre sa fleur, Rosa florem aperit, 
Plin. Rose ouverle, Rosa adaperta. 
Cot. Lis ouvert, {.ilium hians. Or. Ou- 
vrir les bantiques, Tabernas aperire. 
Liv. — les maisons, Dumos reserare. 
Plin. La maisun est ouvene, Æ£des 
patent (de palere, eo, Enr, s. sup. 
un.) Plant, Ouvrir un coffre, Arcam 
aperire. Liv. Thecam reteg”re. Cic. 
— un paquel de lettres, Fasciculum 
litlerarum aperire. Cie. — une lettre 
(= la décacheter), Epistolam aperire. 
Cic. solugre (0. is, solui, solutum). Cie. 
Litieras resoluëre. Liv. — un lesla- 
ment, Aperire festamentum. Suel. — 
une fenêtre, Fenestram aperire. Cels. 
— La porte (d'une maison), Pores 
aperire. Ter. Cic. adaperire. Plin. 
Ostium recludÿre (o, is, clusi, clu- 
sum). Plaut. — la porte (d’une ville), 
Portam aperire. Cæs. patefacëre (io, 
is, feci, factum). Liv. Celle porte 
m'est toujours ouverte, [læ mihi pa- 
lent semyer fre Ter. l Abs, Ouvrir 
(= ouvrir la porter, Vuy. ci-duss. 
| Fig. Ouvrir la porte laute grande 
aux désordres, Magnam fenestram ad 
nequilram palefuc®re. Ter. — ses 
orcilles, l'oreille à qq. ch. Voy. 
onmiLLe 40. La bourse ne duil pas 
être tellenrent close qne la bienfai- 
sance ne puisse l'—, ni tellement ou- 
verle que Laus puissent j puiser, Nec 
ita claudenda est res familiaris, uteon 
bentgnitus aperire non yossit, nec ila 
reserenda, ul pateat omnibus, Cic. Ou- 
vrir à qqu sa bonrse, Voy. BOURSE 2°. 
Donver à main ouverte, Effuse de- 
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nare. Cic. Ouvrir son avis, Aperire 
sententioms saam. Cic. — À qqn le 
fond de son cœur, Sensus alicui ape- 
rire. Nep. | Ouvrir l'esprit des en- 
fants, Puerorum ingenia acuëre (0, is, 
wi, utum). Quint. || 29 Faire que ce 
qui fermait une ch. ne la ferme plus 
: Ouvrir une serrure, un cadebas, 
Seran removère (eo, es, mouvi, mo- 
tum). Varr. demêre Ç is, dempsi, 
demptum). Ov. — les baltants de la 
porle (de la citadelle), Portæ fores 
edaperire (voy. 10). Liv. Baltants de 
porle onverts, Fores diductæ (de di- 
ducére, o, is, duzxi)., Tac. Les ballants 
de la porte sont —, Valve pa- 
temt (voy. 4e). Cic. Ouvrir une porle 
toute grande, Januam pandre (o, is, 
di, pansum et passum). Plaut. Porte 
ooverle laute grande, Fores erpassz. 
Tac. Quyrir les rideaux, Vela redu- 
ere. Suel. || 3° Praliquer une ou- 
verlura, uns perceo. Apertre {(vay. 10), 
act. Liv. : Ouvrir une roule, un che- 
min, Viam facëre (io, is, feci. fac- 
Hem). Liv. — une percée à travers 
des lieux impralcables, Per invia 
Mer repurgare. Liv. S'— un passage 
k fer à la main. Aperire ler ferro. 
Sal, — beaucoup de trous dans un 
œur, Murum crebris cavis aperire. 
Liv. Deux jours ouverts, Duo lumina 
perforala. Cie. Ouvrir un rocher, un 
rocher avec le fer, Sarum diffindïre 
(o, is, fidi, us Cic. Rupem ferro 
pandëre (voy. 20). Liv. la mu- 
rule, Aperire parieiem. Dig. — un 
fourré 4 coups de hache, Saitim cæ- 
dendo aperire. Curt. et Simprl. Saltum 
eperire. Liv. — le bois de S'abres 
(punr démasquer la vue). Stabranum 
perforare. Cac. |] 6° Entamer, fendre, 
couper, percer qq. Ch. Aperire (VOy. 
fo), act, Cels. Tac. : Ouvrir la peau, 
des puslules avec une aiguille, Ape- 
rire cuiem. Cels. pustulas ucu. Cels. 
— un abcès, Suppuralionem reserare. 
Col. — la veine (— pratiquer uue 
taignée), Venam incidre (o, is, cüdi, 
cisum). Cels. secare (o, as, secut, sec- 
lum, secaturus), Suet. percutëre (io, 
is, cussi, cussum). Sen. soluëre (voy. 
{e). Col. S'— les veines, Venam ou 
Venas aperire. Tac. ou resoluëre 
voy. {°) ou ersoluëre ou abscindFre 
0, 18, scidi, scissum) où abrumpêre (o, 
ds, rupi, ruplum) ou inlerrumjère. 
Tac. Soureil ouvert par une bles- 
sure, Cilium vulners diductum (voy. 
20). Plin. Blessure onverte, Plaga 
afens (voy. 10). Liv. Ouvrir plus 
argement une blessure, Vulinus la- 
tius aperire. Cels. Guérir ce que le 
fer a ouvert, Ferro reclusa sanare. 
Col. Ouvrir les entrsilles, Præcordia 
incid7re. Cels. — un corps, Voy. nis- 
séoueu. f 6° Commencer à creuser, 4 
fouiller. Aperire (voy. 1°) acl. Tac. 
Dig. : Ouvrir un puits, Puteum ape- 
rire. Dig. — un fossé, Fossan fouëre 
io, is, f6di, fossum). Liv. deprimprre 
0, 18, pressi, pressum). Hirl. fucËre 
voy. 30). Liv. percul®re (voy. 4°). 
PI.-j. — un canal, Canalem facëre. 
Sea. — des galeries souterraines, 


Aperire speeus sublerrances. Tac. 
Cuniculos sub (errä facËre. Varr. Cu- 
niculos in alium defodëre. C.-TA. — 
une mine (d'argeal), Fodinam fo- 
dère. Varr. — des tranchées dans 
la neige, (Vivem discindrre (o, is, 
scidi, scissum). Cz2s. || 6° Separer les 
parties jointes ou conliguês dont une 
ch. est forméc. Aperire (voy. 1°), 
act. Cic. : Cuquille vuverte, Concha 
hians. Cic. Ouvrir un livre, Librum 
aperire, Sen. — nn volume (= Île 
dre) Volumen erplicare. Cie. 
evoluêre (o, is, volvi, voluium). Cic. À 
livre ouvert (— sans préparalion), 
Subito. Cic. Ex tempore. Cic. Ouvrir 
la maio, Dilatare manum. Cic. La 
ame de la main droite ouverte, 
isnansa deriræ manüs palma. Suet. 
(Frapper] avec la main —, Palmä 
porrectä. Plaut. Main plus —, Ez- 
lensior manus. Quint. Ouvrir la 
houche. Os aperire. Virg. adaperire, 
Plin. Ov. diduc#re (voy. 2°). Plin. 
Saisir en ouvraut lear bouche, Oris 
hiutu capessëre. Cic. Bouche laujours 
ouverte, Os semper hrans. Plin On- 
vrir un œil, les yeux, UiducFre ocu- 
ler. Cels. Ocnlos eperire. Cic. Yeux 
grands ouverts, Oculi hiantes. Plin. 
l Fig. Ils a'‘osaent pas ouvrir la 
ouche contre la lyrannie du dicta- 
teur, Adversus diclatoriam vin non 
audebant khiscère (0, is, 8. parf. ni 
sup.}, n. Liv, Voy. poucue 5e. 
Avoir les veux ouverts, Ouvrir les 
yeux, Voy. Être ATTENTIr to, Faire 
ATTENTION 10. — les yeux (= re- 
ver de son erreur), Errorem de- 
pouêre (o, is, posui, positum). Cic. [| 
%o Écarter. Diducrre (voy. 2e), set. 
Cæs. = Ouvrir les rangs, Ordines ou 
Âciem palefacére (voy. 1°). Liv. — 
les lèvres, Labra scindëre (o, is, 
scidi, scissum). Quint. — Îles doigls, 
Digitos diducëre. Cic. Les bras ou- 
verts, Passis manibus (à l'abl. abs.). 
Cæs. Les bras — et les jambes on- 
verles, Manibus ac pedibus pansis. 
Vitr. Voy. écanten. {| Fig. Recevoir, 
accueillir qqn à bras ouverts, Ali- 
quem suo sinu compleruque recipêre. 
Cic, Aliquem effuse accapëre. Suet. || 
8° Rendre uns Ch. libre, en rendre fa- 
clle l'abord, le passago, l'occupation. 
Aperire (voy. 1°), act. Cic. Patefu- 
cére (voy. 10), act. Cic. = Ouvrir 
le Pont, la Brelagne si longtemps 
fermée, l'Asie au roi, Aperire Pon- 
fum. Cic. Brilanniam tam diu clau- 
sam. Mel Asiam regi. Gurt. Le l'ont 
fut ouvert à nos légions, Patefactus 
est nostris legionibus Pontus. Cie. Ou- 
vrir à qqu le chemin de l'Espacue, 
de l'flalie, Îter alicui in Hispaniam 
patefacëre. Cic. in laliam aperire. 
Flor. Le printemps ouvre les mers à 
la navigation, Ver aperit navigantibus 
maria. Pin. Le vent ouvril un pas- 
sage à Incendie, Ventus aperuil viam 
incendio. Liv. S'ouvrir une voue, 
Viam sibi facère (ro: 3e). Liv. Her 
sibi patefacñre. Liv. — Sa maison 
à qqu, Aliquem lecto recipère (io, is, 
cepi, ceplum). Css. VOy. ACCUEILLIR 
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4e. — au public des bibliothèques, 
Dibliothecas publicare. Suet. Y Fig. 
Ouvrir la voie du salut, Viam sa- 
lutis pandëre (voy. 2°). Liv. — la 
voie de la piissance, Aperire viam 
potentiæ. Vell. — la vaie 4 la Ly- 
ranaie, Viam ad dominalionem pan- 
dre. Liv. — à qqn la voie de l'ac- 
cusalion, Alicui accusandi viam mu- 
nire io, is, ivi et it, ilum). Cic. — 
la voie aux recherebes, Quærendi vios 
demonstrare. Plin, Ton père l'a ouvert 
une roule facile vers les honneurs, 
Tibi pater fecil facilem ou planum 
viam ad querendum kenorem. Plaut. 
Le champ des honneurs est — à 
loul le monde, Campus honoris om- 
nibus patel (voy. 1°). PI.-j. j @e Fig. 
Commencer = Le Taureau ouvre l'an- 
née (agricole), Taurus ennum aperil 
(voy. 40), Virg. Oovrir l'sonée el les 
fastes (en part. des coule Aperire 
annum fasfusque reserare. Pl.-j. Le 
jour qui ouvre le printemps, Voy. 
iINAUGOnEn 2°. Ouvnr les veudauges, 
Vindemiam inchoare. Plin. — ja mar- 
che, Agmen præcedÿre (0, 9, cessi, 
cessum). Liv. Îl ouvrait {a marche, 
Princeps ibat. Liv. Ce sonl eux qui 
ouvrent l'entrelien, Ab Ais sermo 
oritur (de oriri, tor, Eris, orlus sum, 
crilurus, dép., — commencer). Cic. 
Ouvrir des pourparlers, In sermonem 
ingredi (ior, Eris, gressus sum), dép. 
Czs. — one délibération, Delibcra- 
tiunem infroducére (voyÿ. 2°). Cic. 
— une enquête, Voy. EnQuèTE. On 
avait ouver! l'avis d'une alhance de 
funille, Mentio inchoala erut affini- 
latis, Liv. Celui qui ouvre l'avis de 
faire qq. ch., Fer faciendæ princeps 
gen. cipis) ef auclor (gén. loris). 

iv. Voy. motion. Ouvrir une négo- 
aation (an sujet d'an trailé), În- 
choare leges fœieris. Liv. Voy. néco- 
ciATION. La queslion reste ouverte, 
Adhuc sub judice lis est. Hor. Sacces- 
sion —, Delata hereditus. Dig. Ou- 
vrir les jeux, Ludos commtli®re (o, ts, 
misi, missum). Plaut. Cic. — une 
école, Ludum aperire. Cic. Aperire 
scholam. Suel. | Ouvrir à qqun uu 
credil de 600 00 sesterces, (Alicui) 
octingenta seslerlia operire. Cic. 

Ouvnir, v. nent. 1° Être ouvert. 
Patère, eo, es, fui, s. sup. n. (ic. f 
2o Avoir vue ou issue sur. Voy. DONNER 
Te. || 3° Fig. Commencer. Incipère, 
io, is, cepi, ceplum, n. Cic. Voy. 
COMMENCER 1°. 

S'ouvain, v. 4° Réf. el Pron. De- 
venir ouvert : Les huitres s'ouvrent, 
Osireæ sese pandunt (de pandêre, o, 
di, pansum el pussum). Plin. La fleur, 
La rose s'ouvre, Flos se aperit (de 
aperire, io, perui, pertum). Plin. 
Rosa dehiscit (de dehisc®re, 0, hivi 
el Ai, 3. sup., 0.). Plin. Petiles 
fleurs qui s'ouvrent, Flosculi erum- 
pentes (de erumypre. 0, 1, rupi, 
ruptum, 0.). Plin. La maison s'onvre, 
Ædes dehiscunt. Plaut, Les battants 
de la porte s'onvrirenl d'eux-mèmes, 
Veluvæ ne ipas aperuerunt. Cic. La 
ports s'ouvre en dehors sar la ree, 
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Janua in publicum rejicitur (de re- 
jici, or, Pris, jectus sum, Pass). 
Plin. Chambre qui ne s'— pour per- 
sonne, Cubiculum quod nemini palel 
de patère, eo, fui, S. sup., n.). Cic. 
2° Pron. Être béant. Patère (voy. 
le), n. Liv. =: Nu fossé s'ouvre un 
passage qui conduit aus la chambre, 
E fussä in cubiculum iter patel. Liv. 
Pas-aves qui s'ouvrent daos la ligne 
de bataille des ennemis, Patentes in 
hostinm acie viæ. Liv. || 3° Se fendre. 
DehiscËre (voy. 1°), n. Cic. Hiare, n 
Cie. Aperini, ior, iris, per(us sum, 
ass, Cels. =: La terre s ouvre, De- 
iscitterra. Varr, Cic. La lerre 8’ou- 
vrit à one grande profondeur, flia- 
vif humus profunda. Sall. Le vais- 
sean s'ouvre, Dehiscit navigium. Sen. 
De grandes fentes s'ouvrirent dans 
les parois de la tour, Turris dehis- 
cère ingentibus rimis cæpil. Liv. 
L'ahcès s'ouvrit de lui-même, Sup- 
puralio per se aperta est. Cels. || 4° 
Se séparer, s'écarter. Diduci, or, êris, 
ductus sum, pass. Plin. || Be Fig. 
Devenir plus penetrant, plus capable 
d'apprendre : L'esprit s'ouvre, inge- 
aiura ecuilur (de acui, or, Ëris, eulus 


P, seizlbme lettre de l'alphabet fran- 
çais. P littera, géu. P litteræ,f. Quint. 

PACAGE, s. m. Lieu de pâlure. 
Pascunn, i, à. Col.: Droit de jacage, 
Scriptura, æ, f. Plaut. Cic. Voy. PA- 
TUR AGE. 

PACAGER, v. n, C. Faire »AÎTRe. 

FACIFICATEUR, s. ©. Celui qui 
pacifie. Pacificator, oris, m. Cic. Pa- 
cator, m. Sen. ] Adj. Pacificalorius, 
a, um. Cic. 

PACIFICATION, 8. f. Rétablisse- 
ment de la paix. Pacificatio, onis, f. 
Cic. =: Pour travailler à la paciicalion, 
Ad pacificandum. Liv. 

PACIFIEN, v. act. Calmer en ra- 
menant la paix. Pacare, act. Hirt. Cic. 
Liv. : Pacifier l'État, Res tranquil- 
liores facëre (io, is, feci, factum). 
Liv. Rempublicam in tranquillum re- 
digëre (o, is, egi, rectum). Liv. — les 
troubles, Turbalæ res compontre (0, 
is, posui, posilum). Liv. Cités paci- 
Bées et tranquilles, Pacatæ et (ran- 
quillæ civilates. Cic. 

PACIFIQUE, adj. 1° Favorable à 
la pair. Pacificus, a, um. Cic. Pla- 
cidus. Sall. Liv. : Humeur pacifique, 
Placidum ingenium. Sall. Éloquence 
trop —, Oratio pacatior. Cic. Tenir 
uo langage —, Piacide verba factre. 
Sal. | 2° Qui porte la paix : Depula- 
lion parifique, Legatio pacificatoria. 
Cic. Legatio pacrs (en. de par = 
paix). Cic. || 3° Paisible, tranquille, 
exompt de guerre. Pacatus, a, um. Cæs. 
Quietus. (æs. Tranquillus. Sall. Pa- 
cis plenus. Cic. = Le règne pacifique 
de Numa, Quietum Pompilii regnum. 
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sum, pass.). Quint. || 6° Fig. Être 
accessible à, se laissor pénètrer par. 
Patëre (voy. 1°), 0. Cic. =: Ma maison 
el mes orcilles s'ouvrent ouil et jour 
aux averlissements, âlea domus mez- 
que aures dies et nocles monilis pa- 
tent. Cic. Oreilles qui s’— aisément 
aux accusations, Aures criminanti- 
bus faciles. Sen. || 7° Fig. Avoir com- 
moncement. {ncipi, ior, ëns, ceptus 
sum, pass. Cic. : Le jour où s ou- 
vraienl les jeux, Quo die ludi com- 
mitlebantur (de commitii, or, ëris, 
missus sum, pass.). Cic. Le jour où 
s'ouvrent les vendanges, Inchoandz 
vindemie? dies. Plin. Voy. couuex- 
cer 7°, || 8° Déclarer ce qu'on pense = 
S'ouvrir tout eolier à qqn, Alicui se 
totum patefacëre (10, is, feci, factum). 
Cic. Voy. coNFIDENCE 2e. 

4. OVALE, ad}. Qui est de figure 
circulaire et oblongue. Ovatus, a, um. 
l'in. |j Subst. L'ovale, Ovata (æ) spe- 
cies (ei), F. Plin. 

2. OVALE, adj. Relatif à l'ovation : 
La couronne ovale, Ovalis corona.Gell. 

OVATION, 8. f. 1° Espèce de 
triomphe chez les Romains. Uvalio, 
ons, f. Flor. Gell. : Qui triomphe 


P 


Hor. Année —, Imbellis annus. Liv. 

PACIFIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nière pacifique, tranquillement. Placide. 
Cic. Sall. Quiete. Cic. Tranquille. Cic. 

PACOTILLE, S. f. 1° Cargaison. 
Voy. ce m. || 2° Fig. Choses sans 
valeur. Quisquiliæ, arum, f. pl. Cic. 
=: Marchandises de pacoulle, Aferces 
viles. Cic. 

rACTE, 8. m. Convention. Pactum, 
1, D. Cic. Conventum, n. Cic. Paciio, 
onis, f. Cie. Conventio, f. Cie. = Faire 
uu pacle avec qqn, avec qqn Sur une 
ch., Cum alhiquo pacisci (or, Fris, pac- 
fus sum), dep. Cic. Pactionuem cum 
aliquo de re facëre. Cic. Observer un 
—, Pacia servare. Cic. Pacio stare, 0. 
Liv. Romypre un —, Pactionem per- 
turbare. Cic. Voy. CONVENTION 1°. 

PACTISEN, v. n. 1° Faire un pacte. 
Voy. Pacte. || 2e Fig. Composer, tran- 
siger. Voy. courosen 4°. 

PACTOLE, fi. do Lydie. Pactolus, 
i, m. Virg. 

PACY-SUR:-EURE, v. de France 
(Eure). * Paciacum, ti, n. 

PADOUE. v. d'Italie. Patavium, ii, 
u. Liv. : (Qui est) de Padoue, Pata- 
vinus, a, um. Cic. 

PAGANISME, 8. m. Culte des faux 
dieux. Paganitas, atis, f. C.-TA. Pa- 
ganismus, i, m. Aug. 

1. PAGE, 8. f. 1° Un des côtés d'un 
feuillot. Pagina, æ, f. Cic. Pagella, 
f. Cie. Cera (= page de tablettes), f. 
Cic. Hor. Suet. =: J'en étais à cette 

age, flanc paginam tenebam. Cic. 

e bas de la —, Cera ima. Suet. || 2° 
Le contenu de la page. Pagina,æ, f. Cic. 
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par ovation, Ovans, gén. anfis, Cie. 
| Uriompha par —, Ovans (riun- 
phavit. Vell. É 20 Fig. Honneurs que 
des personnes assemblces rendent 4 
qqn = On lui fil une ovalion, Effusius 
ezceplus est. Suel. Voy. accuui 2. 

OVtD&, poste latin. Ovidius, ci, 
m. Quint. 

OVANE, adj. Qui est du genre de la 
brebis. Ovillus, &, un. Cuto. Plin 
Ovilis, m. f., e, n. Cato. Apul. 

OVIPARNE, adj. Qui se reproduit 
par des œufs =: Les quadrnpèdes ovi- 

ares, Quadrupedes, qui ova pariunl. 

lin. Les animaux —, el, S. m. Les 
—, Animanies (ium) oue gignenies 
(ium), m. f. pl. Plin. 

OVOITDE, adj. C. À ovars. 

OXFORD, v. d'Angleterre. *Oronia, 
æ, (. : (Qui est) d'Oxivrd, Oxoniensis, 
m. f.,e,0n. 

OXYDER, v. act. Amener, etc. et, 
à l'otat de rouille : L'eau oxyde le 
cuivre. le fer, Âque æs, ferrum ero- 
dit (de erodëre, o, rosi, rosum). 
Plin. 

OXYMEL, 8. m. Sorte de boisson. 
Oxymelt, itis, 0. Plin. Oxrymel, mulis, 
a. Col. 


2. PAGR, s. m. Jeune noble ser 
vant auprès d'un prince : Page du roi, 
fteqtus (ii) puer (eri), m. Lie. 
Curt. Ua — d'Alexandre. Nobilis (is) 
puer (er) cusfodiæ corporis Alerandn 
assuctus (i), m. Curt. Hérmolaus, 
uv des pages du roi, Hermclaus, 
puer nobilis er regiä cohorle. Curt. 

PAIE el PAIEMENT. C.PAYEMENT. 

PAIEN, ENNE, adj. Qui adore les 
faux dieux; relatif au culte des faus 
dieux. Paganicus, a, um. Salv. Eccl 
kthnicus. Prud. Ethnicalis, m. f.,e, 
on. Tert. 

PAÏEN, ENNE, 9. m. f. Colui, Celle 
qui adore les faux dieux. Paganus, à, 
masc. Terl. Pagana, æ, fém. Insc.s 
Les païens, Pagani, orum, m. pl. 
Ter, Uier. Gentiles, ium, ©. pl. Prud. 
Ethnici, orum, om. nl. Ter. Genti- 
litas, atis, f. Prud. [ier. 

1. PAILLASSE, 5. [. Grand coussin 
de toile rempli de paille. Torus (i, &.) 
e siramento. Plin. 

2. PAILLASSE, 8. M. C, BATELEUR. 

PAILLASSON, 8. m. C. RATTE 1°. 

PAILLE, 8. {. 1e Tuyau ot épi des 
céréales. (T. de botanique, etc.) Pa- 
lea, æ, f. Varr. Cic. Col. (Litière, 
couverture, elc.) Stramentum, i, D. 
Varr. Liv. Plin. = Une batelée de 
paille, Palearum navis. Cic. Mortier 
mèlé de —, Paleatum lutum. Col. 
Couverl de —, Voy. cuauws 4°. 
Grenier à —, Palearium, ti. n. Col. 
I Fig. Uo feu de paille, Flamma de 
stipul& (prov-}. Ov. Mettre qqo sur la 
—, à la —, Aliquem in egestatem de- 
duc?re. Sen. Être sur la —, à la —, 
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In summa inopiä esse. Cic. |] 4e Fétu. 
Pestuca, æ, f. Plin. || Fig. Voir une 
paille dans l'œil de qqn, Fesiucam 
in oculo alicujus vidère. Vulg. || 3° 
Bale (raie Voy. naLe. || 4° 00- 
faut dans les plerreries. Capillumen- 
tum, i, 0. Phn. 

PAILLET, adj. Peu chargé de cou- 
leur :en parl. du vin) = Vin paillet, 
Rubellum. i, 0. Mart. | 

PAILLETTE, s. f. 1° Petit mor- 
ceau de métal. Ramentum, i, n. Lucr. 
Plin. = Pailletle de fer, Ferri ramen- 
tum. Suet. Plin. || 2° Parcelle d'or. 
Auri mica (æ), f. Suet. Auri ramen- 
tum (ÿ), 0. Plin. | 

PAIN, s. m. 1° Aliment fait de 
farine petrie ot cuite. Panis, is, m. 
Cie. = Paio blaac, bis, noir, commun, 
grossier, Voy. DLANC, pis, elc., etc. 
— de ménage ou de seconde qua- 
lité, — de munition, Voy. MÉNAGS, 
auxmon. — de eur de farine, Panis 
ez polline. Cels. Crudte, Mie de —, 
Voy. cRoÔTS, mie. Fabricalion du —, 
Panificium, ii, n. Varr. Faire le —, 
Panem fingère. Sen. facëre. Plin. Faire 
du — avec qq. ch., Efficère panem 
ex aliquë re. Cæs. Celui. Celle qui 
fait le —, C. BOULANOER, elc. Pa- 
vier, Corbeille à —, Panarium, it, 
n. Varr. || 2° Nourriture, subsistance. 
Victus, üs, m. Cic. Cibus, i, m. Cic. 
: Gagner son pain, Voy. GAGNER 8a 
vie Jo. Il gagoail son — à la sueur 
de son corps, Ei in opere vita eral. 
Ter. Oler le — d'uu hummne, Cibum 
Aomini auferre. Cic. N'avurr pas de 
tre sans —, C. Être dans la 
wisèng 2e, Demander son —, Voy. 
MENMIER de. || 3° Masse d'uno sub- 
stance. Panis, is, m. Plin. Massa, æ, 
f. Vüirg. Plin. Gleba, (. Cæs. =: En 
forme de pain de sucre (= de cône), 
Voy. cône 19°, coxique Îe. || 4° Pain 
DE POURCRAU. Sorte de plante. C. 
CTCLAMEN, 

PAIR, AIR, adj. 4° Anc. Égal, 
semblable. Vov. 6GaL. || 2° Divisible 
par deux; designé par un nombre divi- 
sible par deux. Par (gén. aris; abl. 
eri: DOM. voc. acc. n. pl. ia; gén. 

l. ium). Hor. Isid. : Nombre pair, 

ar numerus. Isid. Jouer à — ou non, 
Ludfre par impar. Hor. Aug. ap. Suet. 

l'amm, 8. m. 19 Celui qui est égal à 
d'autres. Par, aris (abl. e, gen. pl. 
un), m. Cic. Compar. Gell. Voy. 
gGaL (sobst.) 19 = Général sans pair, 
Unicus imperator. Liv. || 2° Un dos 
principaux vassaux d'un soigneur, oto. 
: Les pairs, *Pares, tum, em. pl. 
(Cang.). À 3e Sorte de titre de no- 
blesse : Les pairs, ” Proceres, um, m. 
pl. D'apr. Cie. : Un pair, * Unus pri- 
cerum. || 4° Lo mälo par rapport à la 
femelle ou La femelle par rapport au 
mâle (en parl. de certains oiseaux): 
Cbacone avce son pair, Cum pare 
tra: suo. Ov. Voy. MÂLE, FEMELLE. 

6e Égalité. Voy. ce m. 

Du Pain, loc. adv. D'une manière 
égale, sur lo même rang. Er æquo. 
Liv. Sen. Er pari. Sen. : De pair 
à compagnon, Mèmes traduct. Qui 


PAÎTR 


marche, Qui va de — avec qqn, 
avec q7 ch., Alicui per (voy. vAIR, 
adj. 2*). Ne. Alicui, Alcuf re 
æqualis (m. f., e, 0.). Cic. Aller de 
—, În æquo esse. Liv. Leur avarice, 
leur improbité, leur impudence, leur 
audace va de — (Eorum) par est ava- 
rilia, similis improbitas, eadem im- 
pudentia, gemina audacia. Cie. Aller 
de — avec qqo, In zquo alicui stare. 
Sen. Vivre de — avec qqn, Vivëre 
ex pari cum aliquo. Sen. aire mar- 
cher de — une pers. ou une ch. avec 
une autre, Voy. ÉGaLrré 5°, £aa- 
LER de. 

Hons où Pain, Hors pm Pain, loc. 
adv. Au-dessus de ses égaux = liomme 
bors de pair, Summus ef singularis 
vir. Cic. Se mettre, Se tirer hors de 
—, C. S8 DisrinauEn 20. 

Parme, 8. f. 1° Couple d'animaux 
de la même espèce; deux choses de 
même espôce et qui vont ensemble. 
Par, aris, abl. e, n. Cic. 1 s'expr. 
souv. par l'adj. Bini, æ, 6 (— deux 
ensemble). Plaut. Cie. Ov. Col. : 
Une paire de colombes, Par colum- 
barum. Ou. Une — de bœufs, Bini 
boves. Plaut. Boum jugum gs 0. 
Plin. [Ce] qu'une — de bœufs peul 
labourer, Quod juncti boves exarare 
possunt. Varr. Une — de coupes, Bini 
scyphi. Cic. Plusieurs paires de cou- 

es, Complura paria scyrhorum. Cic. 
f Fig. Trois ou quatre paires d'amis, 
Tria aut quatuor paria amicorum. 
Cic. |] 2° Choss composée de deux 
pièces = Paire de tenalles, de pin- 
cettes, de ciseaux, de caleçons, etc., 
C. TKNAILLE, PINCETTE, etc. || 3° Fig. 
Deux personnes bien appariess =: Cet 
homme logeail chez lui un Siciliea : 
les deux faisaient la paire, Ei erat 
hospes. par illius, Siculus. Plaut. 

PAISIDLE, ad). 1° Doux et pacifique. 
Placidus, a, um. Liv. Plin. Lenrs, 
m. f.,e, 0. Cic. : Homme paisible, 
[lomo placidus. Cic. Animal —, Ani- 
mal placidum. Plin. Humeur très — 
Lenissimum ingenium. Cic. |] 2° Qui 
n'est pas trouble dans la jouissance d'un 
bien =: Terre dont il fut le paisible 
possesseur, Fundus quem sine ullà 
controversiä possedit. Cic. || 3° Calme 
et tranquille, exempt d’agitation. Tran- 
quillus, a, um. Sall. Cic. Placidus. 
Ov. Sen. =: Rivière paisible, Amnis 
sedatus. Cic. Fluvius tranquillus. Afel, 
lenis. Plin. Lac —, Placidus lacus. 
Sen. Mer —, Voy. catum 1°. Soin- 
meil —, Somnus placidus. Ov. Voy. 
caALuB de. Vie —, Vila tranquilla. 
Cie. quieta. Cic. État —, Quieia res- 
publica. Cic.]| 6° En parl. des lieux. 
Où l'on est en paix, où il n'y a pas do 
bruit. Tacitus, a, um. Virg. : Lois 
paisible, Nemus tacilum. Virg. 

PAISINLEMENT, adv. D'une ma- 
nidre paisible. Placide. Cic. Quuete. 
Cic. Tranquille. Cic. : Vivre paisi- 
blement, Vivre quiete. Cic. Tradu- 
cêre vitam tranquille ou placide. Cic. 
l’arler —, Placide et sedate loqui. Cic. 
Discuter —, Leniter disputare. Cic. 


PAÎTRE, v, act. 4e Anc. Moner le 


PAIX 4205 


bétail aux champs pour qu'il y mange : 


Paltre uo troupeau (= le mener, le 
faire —), Voy. pl. bas PaÎTRE (neut.). 


| 2° Brouter l'herbe, elc., manger les 
r 


uits tombes par terre, eto. Depasceëre. 


0, is, pavi, pastum, act. Col. Pasci, 
or, Eris, paslus sum, dep. (abl. Col. 


acc. Plin.) = Paltre l'herbe, Ierbas 
depascëre. Col. Herbam carpëre (0, 
ts, psi, plum). Virg. — les graines 
tombées des légumes, Caducis fru- 


gibus leguminum pasci. Col. — des 


racines, Pasci radices. Plin. 

Patrns, v. 0. Brouter l'herbe, manger 
les fruits tombés par torre. Pasci, or, 
Eris, peslus sum, dép. Cic. Col. Pe- 
bulari, dép. Col. : Paltre sur des ter- 


raios publics, Agres ublicos depascère 
(ee ls, pavi, pastum). Cic. Aller —, 


rire pastum. Varr. In pascua proce- 


dëre. Col. Faire — des pores, Pascère 
sues. Cic. Mener — des pores, an trou- 


gesa, Sues erigëre paslum (au sup.) 
arr. Pecus pastum agëre. Varr. 
asium propellëre. Lis. Envoyer —, 


n pascuum miltëre, acl. Col. Male 


qu'on a envoyée —, Mula pastum 
misse. 


Mor. 
Se pattes, V. réfl. C. Se ampatrns. 
PAIX. 8. f. 1e Situation tranquille 


d'un pouple qui n'a pas d'ennemis à 
combattre. Paz, 
Quies, etis, f. Sail. = Paix sincère, 


acis, f. Cic. Liv. 


Paz fida. Liv. — trompeuse, Par in- 


fida. Liv. Une longue —, Diuturne 
quies. Sall. La — romaine (— ia 


lranqaillité des peuples sous la do- 
minalionu des Romains), Par Ro- 


mana. Sen. Plin. [Ceux] qui redou- 
taient la — sous nos lois (— sous 


notre dominalion), Qui pacem nos- 
tram melucbant. Tac. Les arts de la 
—, Pacis artes. Curt. Flor. Civiles 
artes. Tac. Avoir la —, Être en —, 


Jouir de la —, Pacem habère. Cie. 


agitare on agëre. Sall. Pace uti, dép. 
Cic. Jouir d'une — pernéluelle, Per- 
peluë pace frui, dép. Sall. Vivre dans 
une — complèle, Tranquillam pacerm 
agére. Liv. La — régna eo Espagne 
cette année-là, fispinia eo anno 
in pace fuit. Liv. L'Iulie jouissant 
d'une heureuse —, ftalia boné pacs 
fiorens. Liv. Tout étail en — au 
debors, Foris quieta omnia & bello 
erant. Liv. Maintenir la Gaule en 
—, Galliam in pace continëre. Hirt, 
Troubler la —, Pacem turbare. Lis, 
Rompre la —, Pacem dirimére. Liv, 
En lemps de —, Durant la —, In 
pace. Sall. En pleine —, In medid 
pace. Liv. En guerre romme en —, 
Bello ac pacs. Liv. Ni dans la guerre, 
ni dans la —, Neque bello, neque 
pace. Sall. Voy. quennm 1°. Traité 
de —, C. parx 2e. || La Paix (sorte 
de divinité), Par, f. Cic. || 3° Accom- 
modement entre belligerants, traite de 

ix. Par, acis, . Cic. Pacis fœdus 
(deris), 0. Vell. : Demander la paix, 
Pacem pelèra. Cæs. postulare. Sall. 
orare. Sall. deprecari, dén. Cic. Of- 
frir la — aux ennemis, Pecem Àos- 
tibus deferre. Liv. Veair pour faire 
la —, De pace venire. Liv. Envoyer 
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des députés pour traiter de la —, 
Legatos de pacs mitière. Cæs. Liv. 
Traiter de la —, Pacem pacisci, dép. 
Liv. Préliminaires de —, Pacis ini- 
tia. Varr., Si l'on s'etait entendu sur 
la —, Si par eonvenissel. Liv. On 
accepla la — à ces conditions, In 
eas condiliones paz convénit. Liv. On 
accorda la — à Plilippe à ces con- 
ditions, Paz data l'hilippo in has 
leges est. Liv. Alexandre accorda la 
— 4 lenrs prières, Alerunder bellum 
deyrecantibus remisit. Just. Obleuir 
la — en donnaut des olages, Obsr- 
dibus datis pacem redimère, Cæs. 
Faire la —, Pacem facère. Cie. con- 
ficère. Cic. jungère. Nep. pangëre. 
Liv. Faire, Conciure la — & cès con- 
dilioncs, Pacem talibus conditionibns 
facëre. Nep. his legibus constituëre. 
Nep. his condilionibus componére. Liv. 
Ils demandèrent que la — fût rali- 
fiée. Petierunt ut par rata essel. Liv. 
Garuer la —, Pacem servare. Cic. 
Vell. Refuser la —, Pacem aspernarr, 
dép. Liv. || 3° Concorde, lranquillite 
interieure dans les États, dans les fa- 
milles. Par, acis, (. Cic. Concordia, 
æ, [. Cic. = Étabhr la paix, Con- 
cordiam copulare. Liv. Ménager la 
—, Mettre la — entre les citoyens, 
Pacem inter cives conciliare. Cic. 
Mettre la — enire Tbrasvbule et 
ceux qui. Pacem facëre inter Thra- 
sybulum et eos qui... Nep. Elat où 
règoe la —, Quieta respublica. Cic. 
La — qui règne dans l'Étal, entre 
les citoyens, Civitatis concors (ordts) 
status (üs), m. Cic. Fntrelenir la —, 
Concordiam conglulinare. Cic. Trou- 
bler la —, Pacem ou Concordiam dis- 
turbare. Sall. Concordiam disjungëre. 
Cic. Troubler la — publique, Quieta 
movëre. Sall. Ramener, Rélablir |: 
—, Pacem reconciliare. Nep. Rélablir 
la — dans l’État, Tranquilliores res 
facre. Liv. Homme de —, Voy. pa- 
CIPICATEUR, PACIFIQUE. Vivre en — 
avec qqn, Cum aliquo concordissime 
ou éonjunclissime vivére, n. (ic. 
Faire sa — svec qqn, Cum aliquo in 
graliam redire, n. Cie. Faire la — 
ensemble, {n concordiam redire, n. 
Plaut. Voy. AccOnD 4°, conNconDE 1°. 

do Fig. La tranquillité de l'âme. 
ar, acis, f. Cic. Tranquillitas, atrs, 
f. Cic. = La paix de l'âme, Tran- 
quillitas animi. Sen. La tempérance 
procure la — de l'âme, Tempcrantia 
pacem animis affert. Cic. Elal d'une 
âme en —, Status(fis)animi quietus (i) 
ou placalus (i). Cic. Hommequi est en 
— avec lui-même, Homo sibtipse pa- 
catus. Cie. La — la plus profonde 
rèvne dans son âme, In ejus animo 
placidissima par est. Cic. [Sans cetle 
pensée] personne as peul vivre en 
—, Tranquillo animo esse potest 
nemo. Cie. [| passa dana la — la 
plus profonde les jnurs..., Dies exe- 
git sine ullà snllicitudine (de solh- 
ciludo = sauce). Sen. || 6° Fig. 
Calme. rapos, silence, Quies, etis, f. 
Cic. Tranquillitas, atis, f. Cic. Par, 
acis, {. Sen. : La paix de La nuit, 
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Noctis silentium (ti), n. Quint. Ne 
voir le calme et la — oulle part, 
Nihil vidère quieti (de quietus), nihil 
tranquilli (de tranquillus). Cic. Cher- 
cher le repos el la —, Otium ac tran- 
quillifatem viks sequi, dép. Cic. Lien 
où l'on goûle une — profonde, Locus 
uictis el franguillitatis plenissimus. 
Cic. To ne peux avoir l'espril en 
—, Non potes mente consistère (0, 
Îs, stiti, S. sup), on. Cic. Vivre 
eu —, Quiete vivère. Cic. Il ae 
peut demeurer en —, Non potest 
quiescëre (o, is, eut, elum)\, n. Cic. 
Îl se retira chez lai décidé à s'y 
lenir en —, Domum refugit quie- 
{urus. Suet. Laisse-moi la —, Ale 
omitle (de omiltfre, o, is, misi, mis- 
sum). Ter. Molestus ne sis (min). 
Ter. Si tu ne veux pas me laisser 
la —..., Si pergis molestus esse. T'er. 
]| Paix (= Uus-toijl Par! Plaut. 
Ter. Taceas! Plaut. Tace! Ter. |' La 
mort nous rend à celle paix.…, 
dors nos in illam tranquillitatem 
reponié. Sen Une — profonie et eter- 
oelle l'a reçue dans suu sen, Ercepit 
tllam magna el æterna par. Sen. Ici 
repose en —.…., Hic reqniescit mn pace. 
nsc. Que les cendres de mun patron, 
Que ses cendres reposent en —1 
Patrono meo ossa bone quiescant{ Petr. 
Ossa ejns bene quiescant! Inse. 

PAL, 5. m, Pieu long et aiguisé par 
un bout. Stipes, pitis, m. Cæs. Sen. 

1. PALAIS, 9. m. 1° Maison vaste 
el somptueuse destinée à loger un sou- 
verain, elc. (D'un roi) Ædes (ium) 
rregræ (arum), f. pl. Cic., et pl. souv. 
Regia, æ,f. 8. Cæs. Cic. Liv. (Des em- 
pereurs, à Rome) Palutium, ii, n. 
Suel. Souv. le contexte permet d'em- 
plover simpl. Ædes, ium, f. pl. ou 
Domus, üs, Î. s. (— maison). Liv. : 

Vitellins] se laissa reparter au pa- 
ais, Referri se in palatium passus 
est. Suet. Le roi se retire dans le 
jardin allenant aa —, Rex in hor- 
tum ædium transit. Liv. [Néron] bâhit 
son —…, Domum fecit. Suet. Voy. 
MAISON {°, || fe Maison magnifique, 
constderable. Ædes (ium}) mugnihcæ 
arum), f. pl. Cic. Voy. Maison 10. 
| 3° Lieu où les tribunaux rendent la 
justice, Forum, À, nu. Quint. 

2. PALAIS, s. m. î° La partie 
superieure du dedans de la bouche. 
Palatum, i, a. Col. Plin. || 2° Le sens 
du goût. Palatum, 1, n. Cic. Voy. 
ooùT 1°, noucue 20. 

PALAISEAU, v. de Franco (Seine- 
el-Oise), * Palatiolum, à, n. 

PALAMÈDE, roi d'Eubée. Pala- 
medes, is, ©. Cie. 

PALAN, 5. m. C. MOUrLE 2°. 

PALANQUIXN, 8. m. C. LITIÈNE. 

4. PALATIN (Le), une des collines 
de Rome. Palatium, ii, n. Cæs. || Adj. 
: Le muat Palalin, Même traducl. 

2. PALATIN, 3. m. Officier du pa- 
lals imperial 4 Rome : Les palalins, 
Palatini, orum, m. pl. Lampr. 

PALE, S. f. 1° Vanne. Vay. ce m. 
il 2° La partie plate d'une rame. 
alma, æ,f. Vitr. 


PALIR 


PALX, adj. 1° Bléme. Pallidus, « 
um. Virg. Hor. Pallens, gén. enlis. 
Virg. Ezrsanguis, m. f., e, n. Cic.: 
Teint pâle, très —, Pallor, oris, 
masc. Cic. Color perpallidus. Cels. 
ezyallidus. Suet, f sue, à est —, 
Sulat, pallet (de pallëre, ee, pal- 
lui, 8. sup., n.). Cic. Devenir —, 
C. PAuR. ] 2° Terns, blafard. Pal- 
sidus, a, um. Plin. : Étoiles très 
âles, Pallidissimæ selle. Plin. So- 
eil excessiveinent pâle, Sol luridus. 
Pi.-j. La couleur — du soleit, Solis 
pallor (oris), masc. Plin. [] 3° Faible 
de couleur. Pallidus, a, um. Varr. 
Plin. Pallens, gén. entis. Virg. Plin. 
: Qui est d'un verl pâle, Ê viridi 
pallens (au plur. e viridi pallentes). 
Plin. L'olivier d'on vert —, Pallens 
ohva. Virg. La couleur d'un jauns 
—, Color in luteum languescens. Plin. 
Rouge —, Dilutus rubor. Plhn. Amé- 
ibyste plus —, Amethystus dilutior. 
Plin. || Fig. Üne loi agraire bien 
pâle, Lex agraria sane leris. Cic. 
4° Fig. En parl. du slyle. Qui manque 
d'eclal. Ersinguis, m.{.,e,n. Ad Ier, 

PALEFNENIER, S$. m. Yalet qui 
panse les chevaux. Agaso, onis, m. 
Liv. Stabultarins, it, m. Col. 

PALEFNOE,s. m. Cheval de parade. 
Equus 11) phaleralus (i), m. Liv. Sues. 

PALERME, v. de Sicile. Panormus, 
i, lém. del. Panormum, i, n. Plin. » 
(Qui est) de Palerme, Panormitanws, 
a, um. Cic. 

PALES, déesse des bergers. Pales, 
is, F. Ov. 

PALESTINE, contrée d'Asio. Pe- 
Lestina, æ, f. Plin. Palzsiine, es, f. 
Mel. Plin. : (Qui est) de Palesuns, 
Falæstinus, a, um. Tib. Ov. 

PALESTRE, $. f. 1° Lieu publie 
pour les exercices du corps. Palzstra, 
æ, f. Cic. Gymnasium, ii, n. Cie. : 
Celm qui s'exerce dans la paleitre, 
Palæstrita, &, m. Cic. || 2° Les exer- 
cices du corps. Palzstra, æ, f. Cie. 
Voy. GYUN:STIQUE. 

PALESTRIQUE. C. GYMNASTIQUE. 

PALET, S. tn. Pièce plate et ronde 
pour lancer. Discus, i, m. Cic. Hor. 

PALETTE, S. f. 1° Sorte do re- 
quete. * Pala (æ) lusoria (æ), f. À 
2° Planchette d'une roue de moclia. 
Piana, z,f. Vur || 3° Planchelte où 
les peintres placent leurs couleurs. 
*Discus (t) pignentarius (ü), m. 
(Kr.). || 4° Fig. Coloris. Voy.ce m. Î{e. 

PÂLEUR, 8. f. La couleur de ce 
qui ost pâle. Pallor, oris, imase. Cie. 

PALIFICATION. 5. {. Affermisse- 
mont d'un sol au moyen de pilotis. Pe- 
latio, onis, f. Vier. 

PALIMPSESTE, 5. m. Parchemia 
écrit qu'on a gratte pour y écrire de 
nouveau. Palimpsesius, i. m. Cic. 

PALINODIE, 8. f. Retractation de 
ce qu'on a dit. Pelinodia, z, f. Macr. 
5: Chaoler la palinodie, Patincdian 
canre. Macr. Après avnir dil des 
injures, chanter la —, Opprobria re 
cantars. [lor. . 

PÂLIR, v. acl. Rendre pâlo : Pälæ 
qqu, (Adicui) pallorem gignère {o, 


PALIS 


genui, genifum). Plin. S'expr. mieux 
en tournant par Devenir pâle : Cetle 
vie à l'ombre le pâlit, JHà wmbratili 
vità palleseut. Quint. Corps que l'in- 
action a pâli, Corpus ignariä pal- 
lens. Sen. Le temps pâlil la figue, 
Pellidior ft ficus velusiate. Varr. 
Vor. PALIR (neut.). 

Paun, v. n. fo Devenir blôme. 
Erallesctre, 0, ïs, bui, 8. sap., n. 
Enn. Cie. Erpallesc®re, o, is, pallui, 
s. Sp. D. Ad Her. Plin. Pallescëre, 
0. Quint. : Pâlir de crainte, Eralbes- 
cre mefu. Enn. ap. Cic. Envisige 
celle heure sans —, Infrepidus ho- 
ram illam prospice. Sen. || La ler- 
renr fait pâlir, Terrorem pallor con- 
sequifur (de consequi, or, Eris, secu- 
tus sum, dép. — suivre). Cic. La 
vue de fcelte] mante te fait —, Palla 
tib5 pallorem incutit (de inculëre, 
io, eussi, cussum). Plant. La vue d'un 
objet effravant me frit —, Erulbesco 
object re terrihih. Cic. | Fig. l'Alir 
sur les papiers, sur les trailés, sur 
les hivres, {mpallescFre chartis (au 
dat.). Pers. În commentariis consenes- 
cêre (o, us, senui, 8. sup.), n. Quint. 
In libris Awrère (eo, es, hesi, hæsum), 
on, Cie. | 20 En parl. des ch. Perdre 
sa couleur, son éclat, devenir terne, 
blafard : La figue pâlit en vieillis- 
sant, Pallidior fl ficus velustate. 
Varr. Le feuillage —, Frondes pal- 
lescunt (voy. 1°). Ov. La lune semhla 
pälir, Luna visa est languesc®re (o, 15, 
ui, 8. sup.), n. Tac. La lueur d'une 
ampe pälit devant l'éclat du soleil, 
Lumen Éécemz Luce solis ofunditur 
{de offundi, or, éris, fusus sum, pass. 
= ètre offusqué pa Cic. Quand 
déjà — le jour. Jam obscurä luce. 
Liv. Les perles pälissent, Untones se- 
nescunt {voy. 10). Pltin. || Faire pälir les 
astres, les pierres précieuses, flebe- 
tare sidera. Ou. gemmas. Plin. || Fig. 
Le sivle pâlit, Oratio consenescit. 
Quint. Tu l'as connu quand son ta- 
lent pâhssail, Cognouïsti eum defo- 
rescemtem (de defloresc#re, 0, îs, rui, 
s. sup., n.). Cic. || Faire pâlir la re- 
uommée de qqn, Voy. écuirsen 20. 

PALIS,S. m. 1° Pieu enfonce en 
terre ot formant une olôlure, eto. 
Vallus, i,m. Cie. Liv. || 2° Palissade. 
Voy. ce m. 

PALISSADE, 5. f. 1° Clôture, Bar- 
rière faile de pieux fiches en terre. 
Vallum, i, n. Cæs. Cic. =: Faire une 
atissade, Vallum ducfre. Liv. En- 
ourer d'une —, Vallo cing're ou 
circumdare, act. Cic. Proteger par 
ane —, Valio munire, act. Cæs. Sall. 
Vallare, act. A.-b.-AIl. Arracher la 
—, Vallum scind're, Cæs, vellrre. 
Liv. Ahaltre la —, Vallum proruïre. 
Liv. ] 2° Chacun des pleux qui for- 
ment la palissado. Vallus, i, m. Cæs. 
1! 3° Mur de verdure. * Tonsarum in 
parietem arborum ordo (dinis), m. 

PALISSADPR, v. act. 1e Proteger 
par des rangeez de pleux. Vatlure, 
act. A.-B.- Al. Voy. Patissanr. || 20 
Dresser devant un mur des arbres en 
palissade : Palissader un mur avec 
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des charmes, “Tonsis in parietem 
carpinis murum oblegëre (o, is, texi, 
tectum). 

PALISSANT, part. prés. de PALIR, 
Voy. ce v. | PALISSANT, ANT, adj. 
Qui devient pâle. C. PALISSANT (part.). 

PALISSE (LA),v.de France(Allier). 
° Palacia, æ. f. 

PALISSEN, v. act. Étendre les bran- 
ches d'un arbre sur un treillage, eto. 
Jugare, act. Cul, 

PALLADIUM, 8. m. {0 Statue de 
Pallas qui passait pour être le gage du 
salut de Troie. Palladium, ii, n. Virg. 
lin. || 2° Fig. Ce qui est le gage de 
la conservation d'une ch. Vindex, dicis, 
m. f. Cie. Liv. z Le bulletin de vote, 
paladium de la liberlé, Tabella, li- 

ertatis vindez. Cic. L'appel au peu- 
pte, ce — de l'État, Provocatio, pa- 
{rona illa civitatis. Cic. 11 sera noire 
—, Eo salvo salvi sumus futuri. Cic. 

4. PALLAS, deesse. Pallas, adis 
ou ados, acc. ada, f. Cic. 

2. PALLAS, n. d'homme. Pallas, 
antis, m. (ic. 

PALLIATIF, IVE, adj. Qui soulage 
temporairement =: Remède palhauf, 
Vov. ci-apr. 10, 

PALLIATIF, 8. M. 14° Remède qui 
soulage temporairement. Lenimentum, 
1, n. C.-Aur. {| 20 Fig. Adoucissement. 
Leninentum, i, a. Tac. 

PALLIATION, 9. f. 19 Aolion de 
couvrir, d'alténuer = La palhalion 
d'un crime, Criminis imminulio{onts), 
[. Quint. || 2° Soutagement temporaire. 
Lenimentum, i, n. C.-Aur. 

PALLIER, Y. act. {o Dèqguiser, 

Couvrir uno ch. qui est mauvaiso, l'at- 
tenuor : l'aller certaines choses, næ- 
dan miligare. Quint. — les faits re- 
proches, Objecta minuëre (o, is, ui, 
visu), Quint. — une action odicuse, 
Lerare atrocilutem rei. Cic. Er in- 
vidid rei aliquid detrahëre (o, is, 
traxi, tractum). Quint. — un crime, 
Facinus levare. Liv. (Nas esclaves) 
palhent leurs fautes, De peccatis suis 
mollius loquuntur (de loqui, or, lo- 
culus sum, dep. parler). Quint. 
l'atlier la honie, Dedecus lenire (io, 
is, jui et ii, itum). Sall. Voy. coo- 
vain 40, || 2° No guerir qu'en appa- 
renco. Lenire (voy. 1°), act. Plin. 

PALLIUM, s. m. Sorte de man- 
teau. Pallium, tt, n. Cic. = Petit pal- 
Hum, Palliolum, t, n. Plaut. Cic. 
Vêtu d'un —, Palliatus, a, um. Cic. 

PALLUAU, v. de France (Vendée). 
* Paludellum, à, a. 

4. PALME, 8. f. 19 Branche de pal- 
mler. Pnlma, 2, f. Cato. Cul. | 2° Pal- 
micr. Palma. æ. f. Cæs. Plin. | 4° Fig. 
Prix do la victoire; victoiro. superiorile. 
Palma, æ, f. Cic. : Qui a mérite la 

alme de l'éloquence, Meritus Linguæ 
auream (= la couronne de laurier). 
Pl.-j. Je crois avoir par cela mérilé 
la —, Id mihi puto palmarinm. Ter. 
Statue qni mérite la —, Statua pal- 
maris. Cic. Accorder la — à qqn, 
Primas alicui dare ou deferre ou tri- 
buëre. Cic. Je donne la — à ce plao, 
Huie consilio palmam de. Ter. Rom- 
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porter la —, Palmam ferre. Cie. Ob- 
tenir la — de l'éloquence, Primas 
cloguentiæ ferre. Tac. Avuir la —, 
Palmam tenëre. Just. Glatiaieur qu 
a bien des fois remporte la —, 
Plurimarum palmarum gludiator. Cic. 
Il 4° Ornement on forme de patme. 
Palma, æ, (. Isid. : Tuuique 4 paimes 
{brudées), Tunica palmata. Liv. 
2.PALME,Ss. m. Mesure de longueur 
chez les anciens. Palmus, iÿ, m. l'lin 
: Grand palme, Palmus major. Vitr. 
Petit —, Palmus minor. Vitr. Qui 
a la grandeur d'nn —, Palmaris, m. 
fe, n. Varr. Col. Palmeus, a, um. 
Plin. Grand d'un pied et d'an —, 
Palmipedalis, m. f., e,n. Varr. Vitr, 
Col. l'almipes, gén. edis, Plin. Vitr. 

PALMÉ, és, adj. Dont les doigts 
sont réunis par une membrane : Pieds 
paines. *Pedes quorum digiti mem- 

ranulis inter se continuantur (Sm.). 
Qui a les pieds —, Palmipes, gén. 
edis. Plin. 

PALMETTS, 8. f. C. | parug do. 

PALSIIERN, 8. m. Sorte d'arbre, 
Palma, æ, f. Virg. Plin. Col. : Bran- 
che de palmier, Palma. Cato. De —, 
Fait de bois de —, Palmeus, a, um. 
Vitr. Col. Lieu planté de palmiers, 
Palmetum, ÿ, n. llor. Plin. 

PALNIPEDE, adj. et s. m. Qui a 
les pleds palmes. Voy. pazué. 

PALMYNE, v. de l'Asie ancienne. 
Palmyra, æ, . Plin.: (Qui est) de 
lalmyre, Palmyrenus, a, um. Plin. 

PALOMBE, 8. {. GC. RANGER, 

PÂLOT, OTTE, adj. Un pou pile. 
Suppullidus, a, um. Cels. 

PALPARLE, adi. 4° Qui se fait 
sentir au toucher. Tractabihis, m. f., 
e,n. Cie. = Lire palpable, Sub tac- 
tum cadfre, n. Cie. [| 2° Fig. Fort evi- 
dent. Manifestus, à, um. Cic. Voy. 
ÉVINENT. 

PALPADLESENT, 
DEMMENT. 

PALPÉBRAL, ALE, adj. Qui appar- 
tient aux paupières, Palpebralis, m. 
f,e,n. Prud. 

PALPEN, v. act. Toucher douce- 
mont avec la main. Afanu tentare, act. 
Ad Her. Palpare, art. Sen. : Palper 
toutes les parties du corps, Omnes 
purtes corporis contreclare. Sen. 

PALPITANT, ANTE, adj. Qui pal- 
pite. Palpitans, gén. antis. Sen. = 
Lemi-mort el tout palpitant, Semia- 
nimis palpilansque. Sue. 

PALPITATION, s. [. Agilation con- 
vulsive de qq. partie du corps. Pulpi- 
tato, onis, f. Plin. : Palpilauon de 
cœur, Cordis palpilativ. l'lin. 

PALPUTER, v. 0. Avoir des pal- 

itatrons. Pulpitare, n. Cic. Suel. Sa- 
are, 10, is, Lui el tr. rar. dit, sullum, 
n. Plaut. Ou Plin.: Le cœnr pal- 
pite, Cor palpilal. Cic. salit. Plaut. 

PALUDÉEN, àdj. C. MARRCAGEUL. 

PALUS-MÉOTIDE (Ls). C. Mot 
d'azor. 

PALUSTRE, adj. C. MARÉCAOEUX, 

PÂMER, v. n. el Se PANIER, +. 
réf. Tomber en défaillance. Voy. vé: 
FAILLANCE do. || Fig. Pâmer on Se — 


adv. C. aviI- 


1208 PANDO 


de rire, Voy. mourin 3°. {| Pârmer ou 
Se — de joie, et abs. Se —,C. Etre 
transporté de so1& 1°. Qui pâme ou 
se — d'admiration, et abs. Qui se —, 
C. Ravi d'AowIRATION (©. | 

PASMIERS, v. de Francs (Ariège). 
* Apamia, æ. Î. *Apamis, arum, f. pl. 

PÂAMOISON.s.f. C.D#FAILLANCE {°. 

PAMPELONNE, v. de Franos (Tarn). 
* Pampelona, æ, f. 

PAMPELUNE, v. d'Espagne. * Pem- 
pelo, onis, f. 

PAMPHLET, 8. &. C. LIDELLS. 

PAMPHLÉTAIRE, 5. D. C. LIBEL- 

LISTE. 
PAMPHYLIE, contrée de l'Asie 
Mineure ancienne. Pamphylia, æ, f. 
Liv. : (Qui est) de Pampbylie, Pam- 
phylius, a, um. Liv. 

PAMPRE, s. m. Branche de vigne 
aveo ses feuilles. Pampinus, 1, m. Cic. 
: Couronne de pampres, Pampinea 
corona. Tac. Qui a beaucoup de —, 
Pampinosus, 8, um. Col. Plin. 

1. PAN,S. m. 1° Partie considérable 
d'un vétement. Lacinia, æ, f. Plaut. 
Cic.-fl. Peir. Suet. || 2° Partie d'un 
mur : Pan de mur, Mfuri pars (artis), 
f. Liv. Pan de bois, Cloison en — 
de bois, Craticius (ii) parties (etis). 
m. Vitr.}| 3° Un des côtos d'un ou- 
vrage qui a plusieurs angles. Latus, 
teris, n. Plin. 

2. PAN, dieu des bergers. Pan, anis 
ou amnos, acc. ana, m. Cic. 

PANACEB, s. f. Remède universel. 
Panchrestum (i} medicamentunn (i), 0. 
Cic. Plin. : Être une pauacée, Om- 
nibus morbis mederi (eor, éris, s. 
parf.), dép. Plin. 

PANACIIE, 8. m. Assemblage de 
plumes qui sert d'ornement. Crisia, æ, 
f. Liv. : Orné d'un pauache, C. ra- 
RACHÉ 40. 

PANACUE, ée, adj. 1° Orné d'un 
panache. Cristaius, @&, um. Liv. || 
2e Bigarré. Voy. ce m. 

PANADE, s. f. C. sours. 

Se PANADER. C. Se PAVANER. 

PANAIS, 5. m. Sorte de plante, 
Pastinaca, æ,f. Ceis. Plin. 

PANARIS, a. m. Sorte de mal au 
bout des doigts. Paronychis, æ, f. Plin. 
Paronychiwm, if, n. Petr. Panaricium, 
a. Apul. 

PANATLHÉVNÉES, 8. f. pl. Fôtes à 
Athones en l'honneur de Minerve. Pana- 
thenaica, orum, n. pl. Serv. 

PANCARTE, 5. f. C. éCRArTBAU. 

PANCRACE, s. m. Sorte d'exorcice 
comprenant la lutte et 1e pugilat. Pan- 
cralium, if, n. Plin.= Etre vainqueor 
gans le pancrace, Pancralio vincère. 

lin. 

PANCRATIASTE, #5. m. Athlète 
vainqueur au pancrace. Pancratiasies, 
s, n. Plin. Quint. Voy. rANCRACS. 

PANDECTES, 8. f. nl. Recueil des 
décisions des jurisconsultes romains. 
Pandectæ. arum, m. pl. C.-Just. 

{. PANDORE, nom de la première 
femme, selon les paiens. Pandora, a, 
f. Lyg. | 

2. PANDORE, s. f. Sorte d'instru- 
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PANÉ, #e, adj. Qu'on a fait bouillir 
aveo du pain : Eau panée, * Aqua ex 
pane decocta. D'apr. Cels. (rv, 2). 

PANEGYRIQUE, 8. m. 1° Discours 
public à la louange de qqn. Laudaiio, 
onis, f. Cic. Voy. éLocs 4°. || 3° 
Louange. Laus, audis, f. Cic. Voy. 
éLO0E 2° =: Faire son propre pané- 
gyrique, C. Se LouER 1°. 

PANÉGYRISTE, s. m. 1° Celui 

ul fait un discours public 4 la louange 
e qqn. Laudator, or1s, m. Liv. Præ- 
dicator, m. Pl.-j. |] 2° Celui qui vante 
gqn. Laudator, oris, m. Cie. =: Mon 
panégyriste, Laudator meus. Cic. Se 
faire le — de qqn, Voy. 2 Louen. 

PANERÉE, 8. f. Le contenu d'un 
panier. S'expr. Comme PANLER, COR- 
NBILLE. VOY. CORONRILLE 4°. 

PANETERIE, s. f. Le lieu où l'on 
garde le pain. Panarium, ii, n. Varr. 

PANETIER, 8. m. Celui qui est 
charge do garder et de distribuer lo 
pain. *Panis yprocuralor (ors), m. 
D'apr. Plaut. (Pseud., n, 2, 14). 

PANETIÈRE, s. f. Petit sac pour 
emportor du pain. Panarium, ii, n. 
Pl.-j. Sue. Panis reticulum(r),n. Hor. 

PANIC, S. m. C. PANIS. 

PANICULE, 8. f. Disposition de 
fleurs ou de fruits en forme de pyra- 
mide. Panicula, >, (. Plin. 

PANICULÉ.Ér, adj. Disposé en pani- 
cule. Paniculis racemaius fe ur. Plin. 

PANIER, 8. m. 1° Ustensile en 
osier, on jonc, etc., servant à contenir 
ou à transporter des denrees, etc. (l’our 
loutes surtes d'usages) Qualus, i, m. 
Cato. Virg. Col. Ulp. ou Qualum, i, 
a. Cato. Col. (Profond et cylin- 
drique, avec un couvercle, pour di- 
vers usages, pour metlire des livres, 
garder les vêtemeuts, recevoir les 
vutes) Cista, æ, f. Ad Ier. Plin. Juv. 
{Rond et évasée, avec deux anses en 
dessus, pour toutes sorles d'usages, 
mais surt. poor aller à la pêche) 
Sporta, æ, f. Varr. Plin. Col. Bart. 
Ulp. (Pour l'agrieullure, le jardi- 
nage, la lailerie) Fiscus, à, m. Col. 
(l’our porter des légumes, des fleurs) 
Scirpiculus ou Sirpiculus, i, m. Varr. 
Prop. (Pour porter du sable, de la 
terre) Ero, onis, m. Vitr. Plin. | 
(Pour les paniers de petite dimen- 
sion), Voy. conoiLLe. || 2° Paneree. 
Mèmezs traduct. que ci-dess. 

PANIFICATION, s. f. Conversion 
des matières farineuses en pain. Pani- 
ficium, 1, n. Varr. 

PANIFIER, v. act. Convertir en 
pain : lis panifiaient cette racine, Ex 
ac radice panes efficiebant (de effi- 
cêre, io, is, feci, fectum). Cæs. 

PANIQUE, adj. En pari. dela ter- 
reur. Subit et sans fondement : Ter- 
reur panique, Pauur (oris) lympha- 
ticus (i), masc. Liv. Terror (oris) 
repentinus (1), masc. Cic. Liv. Terror 
vanus, masc. Liv, Une terreur — 
s'empara de l'armée, Exercitum pa- 
vor, cujus causa non suberat, invasit. 
Curt. Voy. nrrnol. 

Paniouæ, 5. f. Terreur subite et 


ment à cordes. Pandure, #, L Varr. | sans fondement. Voy. ci-dess. 
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PANIS, 5. m. Sorts de millet. Pani- 
cum, i, n. Cæs. Plin. 

1. PANNE, s. f. Gralsse sous la peau 
du cochon, eto. Pingue, is. a. Plin. 

2. PANNE, s. [. Arbalètrier (d'us 
toit). Cantherius, it, @. Vitr. 

, 3. PANNE, 8. f. Disposition des voiles 
d'un navire pour obtenir l'immobilité : 
Mettre uu navire en panne (—arièter 
sa marche), Voy. AuRÈTER 10, Les 
vaisseaux sont en —, Naves slant (de 
slare, 0, steli, stafum, n.). Liv. 

.{. PANNEAU, 8. m. 19 Face d'une 
pierre taillce. Voy. Frac 4e. || 2° 
Pièce de menuiserie, eto., encadree de 
moulures. Tympanum, i, 0. Vitr. 

2. PANNEAU, 8. m. 1° Filet 4 
prendre le gibier. Voy. nier 5°. } 
2° Fig. Piègo. Voy. ce m. 

PANNONIE, contree de l'Europe 
ancienne. Pannonia, æ, f. Plin. : (Qui 
est) de Paanonie (en parl. des ch.), 
Pannonieus, a, um. Plin. 

PANNONIENS (Les), hab. de la 
Pannonie. Pannonit, iorum, m. pL 
Vell. Suet. 

PANORADLA, 5. m. C. PEnSPEc- 
TIve 1°. 

PANONCEAU, s. m. C.Écossox Le. 

PANSAGE, 8. m. Action d'etriller, 
eto., un animal. Fricatio, onis, f. Col. 

PANSE, s. f. 19 Ventre. Venter, 
tris, m. Cic. Cels. Voy. vexras. À 
3° Premier estomac des animaur ru- 
minants. Venter, tris, m. Plin. [ 3° 
Partie renfice d'un objet. Venter, tris, 
m. Vaitr. Juv. : La panse d'une bou- 
leille, Lagænæ venter. Juv. Une — 
d'a, Voy. a. 

PANSEMENT, s. m. fo Action de 
soigner une plaie, une blessure. Cu- 
ralo, ons, f. Cels. = Une plaie en- 
core saignante appréhende le pan- 
sement, Crudum ailhuc vulnus me- 
dentium manus reformidat. Plin. { 
2e Action d'etriller, etc. C. Pansaon 

PANSER, v. act. 1° Appliquer sur 
une plaie, sur une blessure les remedes 
necessaires. Curare, acl. Liv. || 4° 
Étriller, etc., un animal. Voy. érric- 
LER 40. || 3° Soigner, pourvoir de cœ 

u'il faut. Curare, act. Hor. Col. || Fig. 

n parl. des pers. Qui est bien pansé 
Œ qui à bien mangé et bien bu), 

atur(ura.urum) potus (a. um). Plaul. 

Se PANSER, v. refl. Se soigner : Se 
bien panser, C. Se DonLoTer. 

PANSU, ug, adj. Qui a une grosse 
panse. Ventriosus, a, um. Plaul, 

PANTALON, s. m. Culotte longues. 
Brucæ., arum, f. pl. Ou. Tac. 

PANTELER, Y. D. C. NALETER. 

PANTHÉON, s. m. Temple de do- 
piter bâti à Rome par Agrippa. Pan- 
theum, i, n. Plin. 

PANTLÈRE, 8. f. Sorte de que 
drupède. Panthera, æ, [. Varr. Cie. 
Liv. : De panthère, Tarbeté comme 
une —, Pantherinus, a, um. Plin. 

PANTIÈNE, s. f. Filet à prendre 
les oiseaux. ete (is) aviarium (ti), 
Varr. Voy. riLEr 5°. 

4. PANTIN, 8. m. C. MARIONNETTE. 

2. PANTIN, #. de France (Seine). 
*Penthium, it, n. “Penticum, i, 2. 
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PANTOMIME, s. m. Acteur qui ne 
s'exprime que par des gestes. Voy. ci- 
apr. 2o et Je. 

Pasrourwe, 8. f. 10 Aotion d'exprimer 
les sentiments par des gostos. Geslus, 
&, m. Cic. Gesticulalio, on1s, f. Suet. 
: Accompagner d'une pantomime des 
vers plaisants, Jocularia carmina ges- 
ficulari, dép. Suet. 11 2° Picce sans 
paroles où les acteurs s'expriment par 
des gestes. Pantomimus, 5, m. Plin. : 
Executer une psntomime, Gesticu- 
leri, dép. Suet. Le goùt de la — et 
de la danse, Gesticulandi saltandique 
studium. Suet. Celui qui jone la —, 
Paniomimus, à, m. Sen. Suet. Cor- 
poris gesticulator (oris), m. Col. J 
8&o Sorte de ballet. Saltatio, onis, f. 
Cic. = Ballet pantomime, Danse —, 
Même traduct. Nos poèmes devien- 
nent des sagets de —, Carmina nos- 
tra saltantur. Ov. Celui qui joue la 
—, Saliator, oris, m. Cic. Actrice qui 
joue la —, Saltatrir, icis, f. Cic. || 

ig. Joindre dans an panegyrique la 
pantomime à la déclamatuon, Laudes 
saltare. Pl.-j. 

PANTOUPFLE, 8. {. Chaussure pour 
la chambre. Soccus, 5, m. Cic. =: 
Cbaussé de pantoufles, Soccis indu- 
tus (a, um). Cic. 

PAON, 3. m. Sorte d'oiseau. Pauo, 
ai, m. Plin. Col. =: De paon, Pavo- 
ainus, a, um. Varr. Col Nuancé com- 
me la queue du —, Pavonaceus. Plin. 

PAONXE, 8. f. La femelle du paon. 
Pavo (onis) femina (æ), f. Col. 

PAONNEAU, S. m. Jeune paon. 
Pullus (1) pavoninus (i), m. Col. 

PAPA, S. rm. C. PÈR&s. 

PAPAUTE, 8. [. C. PONTIPICAT. 

PAPE, s. ©. L'evêque de Rome, chef 
del'Eglisccatholique. Papa, x.m.(Ec:1.). 

PAPERASSE, 8. {. Papier, Écrit 
u'on regarde comme inutile. * Inutilis 
{s) charta (z), f. 

PAPETERIE, 8. {. 4° Manufacture 
de papier. Ufficina (æ) chartaria (æ), 
f. Pin. || 2° Boutique où l'on vend du 

pier. ‘Taberna (z) chartarin (zx), 
. L'apr. Plin. || 3° Art de fabriquer le 
papier. Chartæ confectura (a). f. Plin. 

PAPETIEN, s. m. 1° Fabricant de 
papier. Chartarius, ii, m. Diom. || 
4° Marchand de papier. Chartoprates, 
æ, m. C.-Just. Chartopola, æ, o. 
Schol.-Juv. 

PAPIILAGONIE, contrée de l'Asie 
Mineure ancicnne. Paphlagonia, æ, f. 
Cie. = (Qui est) de la Paphlagonie, 
Paphlagonius, 8, um. Plin. Les habi- 
lants de la —, Paphlagones, um, 
acc. as, m. pl. Mel. 

PAPIIOS, v. de l'île de Chypre. Pa- 
phos ou Paphus, i, f. = (Qui est) de 
Paphos, Paphius, a, um. Ov. Tac. 

PAPIER, S. m. 1° Plaque mince ser- 
vant à ecrire, que les ancions deta- 
chaiënt du papyrus et qu'on fabrique au- 
Jourd'hui avec une pâle. Charita, z, f. 

lin. : Faire du papier avec du pa- 
pyrus: Chartam er papyro præparare 

n. De —, Chartaceus, a. um. Uly 
Petite feuille de —, Chartula, æ, f. 
Cic. ]| 2 Écrit. Charta, æ, f. Cic. 
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Scriptum, i, n. Cic. : Confer qq. eh. 
au papier, Mettre qq. ch. sur le 
—, Aliquid litteris commitibre. Cie. 
scripiis reponËre. Quint. chartis illi- 
nëre. [lor. Celte flotte n'a navigué 
que sur le —, Jsta clussis tantum 
litteris navigavit. Cic. ( Au pi. 
Titres, documents, eto. Libeili, orum, 
m. pl. Cic. Tabulæ, arum, f. pl. Cic. 
Litteræ, (. pl. Cic. || 6° Aa plur. Plé- 
ces certiflant la qualité de qqn, brevet, 
lettre de recommandation, port. 
Diploma atis, n. Cic. Sen. Éuet. Dig. 
|| bo Effet qui représente l'argent comp- 
tant. Syngrapha, æ, f. Cie. Voy. eu 
at 9°. || 6° Feuille de papier servant 
à envolopper. Charta, æ, f. Hor. Plin. 
: Papier d'emballage, Carta empore- 
tica(—papier pour lecommerce).Plin. 

PAPILLON, 8. m. Sorte d'insecte 
volant. Papilio, onis, m. Plin. 

PAPYRUS, 8. m. 1° Sorte de 
plante. Papyrus, i, fém. Juv. Papy- 
rum,i, n. Cels. Plin. : Fait de pa- 
pyrus, Papyraceus, a, um. Plin. || 
2° Papier provenant de cette plante. 
Ordin. Charta, z, f. Plin. Qqi. Pa- 
pyrus, i. fem. Cat. Mart. 

1. PÂQUE, s. féim. 1° Fête solen- 
nelle des Juifs. Pascha, atis, n. Vulg. 
Pascha, æ, f. (ne se rencontre daus 
cet emplui qu'au gén.). Vulg. S.-Sev. 
=: Se réunir pour célébrer la Päque, 
In diem Paschz convenire, nu. S.-Scev. 
De la —, Paschalis, m. f., e, n. Vulg. 
]} 2° Agneau pascal. Pascha, atis, n. 
Vulg. : Manger la Pâque, Afanducare 
Pascha. Vulg. 

2. PÂQUE, et ordin. PÂQUES. s. 
masc. La féte de la résurrection cher 
les chrétiens. Pascha, æ, f. Tert. Pas- 
cha, atis, n. Aus. Hier. = Le sant 
jour de Pâques, Sanctum Pascha. 
Aus. Les fêtes de —, Sollennia Pas- 
chæ. Ter. Célébrer les fèles de —, 
Celebrare Pascharum dies. Symm. 
Pascha. [ier. De —, Paschalis, m. 
fe, n. C.-TA. P.-Nol. || Subst. fém. 
plur. Pâques fleuries, Voy. nAMBau. 

PAQUEROT, s. m. Navire faisant 
le servico dos messageries. Navis (is) 
tabellaria (æ), f. Sen. 

PÂQUERETTS. C. | MAROUERITE. 

PAQUET, s. m. 1° Assomblage de 
choses attachées ou enveloppees en- 
semble. Fascis. is, m. Cic. = l'elit pa- 
quet, Fasciculus, i, m. Cic. Défaire 
un —, Soluëre fascieulum. Cic. Un 
— de lettres, Fasciculus epistolarum. 
Cic. Lettres dont j'ai reçu tout un 
gros — à la fois, Episiolz quas 
sercentas uno tempore accepi. Cic. || 
20 Bagage. Sercina, æ,f. Plaut. Sen., 
et pi. souv. Sarcinæ, arum, f. pl. 
Sall. = Faire son paquet (pour partir), 
Sarcinam constringère. Plaut. Faire 
ses paquets (pour partir), Colligëre 
sarcinas. Sal. Varr. sarcinulas. Petr. 
Juv. vasa (— matériel de guerre). 
Sall. Liv. Voy. sAGAOKk 19, RPPRT 140. 

PAR, pré. Il exprime : 1° L'en- 
droit par où l'on passe. Per et l'acc. 
Cic. Ablatif sans prép. Cie. = Il 
passa 
fecit. 


dans une 
Ab et l'abl. Cæs. : Solives pointues 
par le bout, Tigna ab imo præacula. 
Cæs. — devant, — derrière, — 1e 
côté, A fronte, a tergo, a latere. Cæs. 


ar Thèbes, Per Thebas iter 
ep. Passer — Formies, For- 
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mias iransire. Cic. On les recon- 
duit — le forum, Per ferum redu- 
cuniur, Quiat. Faire sortir an iron- 


eau — Ja porte Esquiline, Port& 
quilin& expellëre pecus. Liv. Ils se 


reodent sur l'Aventin — Je milieu 
de la ville, Medid urbs in Aven- 
linum perquai. Liv. Le sang 

pand — 

corps, Sanguis per venas in omne 
corpus diffunditur. Cic. Transporter 
des vivres — le Pô, Commeatus Pado 
subvehëre. Liv. Arriver — mer, Nave 
ou Navibus venire. Cic. Porter la 
guerre eu Italie — terre et — mer, 
Bellum Jialiæ terr& marique inferre. 
Liv. || Pig. Qui s'est élevé an rang 
suprème en passant par tant de com- 
mandements, Per {of imperia in sum- 
mum fastigium evectus. Vel. || 2° 
L'extension sur un esnaca. Per et l'ace. 
Cie. z Se 
vias incedëre. Plaut. Il envoie des 
messages — tontes les provinces, 
Litteras per omnes provineias dimit- 
tit. Cic. Expédier dea deurees — 
tous les 
muliËre. 
des messagers — tout le 
Eduens (où il était en ce moment), 
Nuntios toi& civitate Æduorun dimil- 
tit. Cæs. 1 y ent des féries — toute 
F'Ilalie, Per totam Italiam feriz fue- 
run(. Liv. Des tremblements de terre 
eurent lien — toute l'Italie, Terræ 
molus loi in ftaliä facti sunt. Cic. 1 
J ent des supplications — les places 
a 


se ré- 
es artères dans tout le 


romener par les rues, Per 


ays, Res in omnes ierras 
ic. [Litaviccus] dépèche 
pays des 


ns toute la ville, Supplicatum per 


compita lot& urbe est. Liv. Meltre, 
Tomber, 
Donner à qqn un coup, un coup de 
poing — le visage, Alicui os percu- 


tre — terre, VOy. TERRE. 


{ére. Sen. in os pugnum impingÿre. 
Plaut. |] 3° Le côte qu'on envisage 
ers. ou dans une ch. À ou 


Voy. Par Devant, Par b&nniÈns. — 


le milieu, Voy. miuræu 1°. |] 6 La 
partie d'une pers. ou d'une ch. qu'on 
saisit ou qu'on tient. Ablatif sans 


prèp. Cic. : Tenir qqn par la main, 
Aliquem manu fenère. Sall. Tirer qqn 


— les pieds, Aliquem pedibus de- 


trahëre. Suet. Prendre qq — son 
manteau, Aliquem prehenlère pallio. 
Plaut. || 6° L'instrument, l'entremise, 
le moyen, la manière. (Saint d'un n. 
de pers. ou d'un 0. de ch.) Per et 
l'acc. Cie. (Suivi d'an n. de ch.) 
Ablatif saos prép. Cie. : Faire qq. 
ch. par l'entremise de qqn, Aliquid 
per aliquem facëre. Cic. Informer 
qn — des messagers, Aliquem per 
nunfios certiorem facère. Cæs. 1] con- 
aout — enx ces paroles, Ab iis Àkgc 
dicta cognovit. (æs. Gouverner les 
villes — des magistrats, Oppida per 
magistratus administrare. Sall. Seul 
et — soi-même, Solus per se. Cic. 
ls n'ont pu rien fsire — eux- 
mèmes, Nihil ipsi per se facËre poilue 
runt. Cic. [Ceux] qui avaient vu — 
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eux-mêmes, Qui ipsi viderant. Tac. 
S'élever — soi-même, Ex se cres- 
cëre. Liv. Balhus, — son père, élait 
briginaire d'Aricies — 8a mère, !l 
tenait de fort près à Pompée, Bal- 
bus paternd siirpe Aricinus eral; à 
maitre Pumpeium arlissimo confinge- 
bat graru. Suet. Être sauvé — Îles 
morns de qqu, Per manus alicujus 
servari. Cic. {ls ont résolu de se 
veuger — vos mains, Statuerunf in= 
jurias per vos ulcisci. Cic. Je ne vois 
men que — tes yeux, Nikil sentio 
aisi de sententiä lud. Cic. Ce qui est 
4 faire dans la maison est fait — les 
soins de Cécilia, Quæ domi gerenda 
sunt, ea per Cæciliam (ransiguntur. 
Cic. Demander — lettre, Per litteras 
pelëre. Cic. — écrit, Voy. écnrr 
(subat.) 4°. Acquérir qq. ch. — uu 
crime, Aliquid per scelus adipisci, 
dép. Cic. Argent enlevé — la force, 
Erepta per vin pecunia. Sall. L'in- 
justice se fait ua — la vivlence ou 
— |a fraude, /njustitia aut vi aut 
fraude ft. Cic. Dévaster les campa- 
gnes — le (er el — le feu. Ayros 
ferro ignique vastare. Liv. Chercher 
gq. cb. — voie de conjecture, Ali- 
quid quærëre conjectura. Cic. per 
conjecturam. Quint. || Avec un ialin. 
pour rémime : [1 a rétabli nos affaires 
par lemporiser, Nobis cunctando re- 
stituit rem. Enn. ap. flic. Voy. En, 
prép. 20. || 6° L'age.t. (Si l'agent 
est un n. de pers. ou de ch. person- 
niliée) À ou Ab et l'abl. Cic. Qaf. 
Datif. Cic. (Si c'est un n. de cb.) 
Ablalif sans prép. Cic. Qqf. Per el 
l'acc. Cic. : Tout a été fait par Dieu, 
Omnia a Deo facta sunt. Cic. Il a été 
tué — Anaibal, Ab Hannibale periit. 
Plin. Des royaumes ont té vendus 
— lui, Ab eo regna venierunt. Cic. 
Être instruit dans un art — qqn. Ab 
aliquo artem discère. Quint. Envoyé 
— le sénat, — un État indépeudant, 
Missus ab senaiu. Liv. ab civuate 
liberä. Cic. Aveuglé — la passion, 
Occæcatus rupülitate. Cic. Tout cela 
est gouverné — la nature, flzc om- 
nia reguntur nalurä. Cic. Durée de 
la vie donnée à l'homme — Îa na- 
ture, À naturä datum homini vivendi 
curriculum. Cic. Ce qui est autorisé 
— là nature ou permis — Jes lois, 
Id quod per naturam fas est, aut per 
leges licet. Cic. | Avec probari et 
plus. autres v. pass., surl. au part. 
passé et aux temps composés, le n. 
e la pers. peut se mettre au dal. : 
Je vois que ces choses ne sont pas 
approuvées par toi, Video fibi ea 
non probari. Cic. Dans (etre) affaire 
toules les mesures ont élé prises — 
moi, Res miAï tofa prouisa est. Cic. 
Enmbüches découvertes — l'ennemi, 
Insidiæ hosti cognitæ. Cæs. || Avec 
les part. en dus de tous les v., l’em- 
ioi du datif est de règle : Cela doit 
tre fait par moi, Hoc mihi facien- 
dum est. Cic. |] 7° La cause. Per et 
l'acc. Cic. Er et l'abl. Cic. À ou Abet 
l'abl. Cic. Præ et l'abl. (presque uui- 
quemeut dans les prop. négal.). Cic. 
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Ablatif sans prép. Cic. 3 Ce qu'il 
avait fait par colère, Id quod fecerai 
per iram. Cic. Il n'avait pu pour- 
suivre la guerre — raisun de Santé, 
Per valeludinem bellum exsequi ne- 
quierat. Liv. (Ceux) qui — leur âge 
paraissaient impropres à la guerre, 
Oui per ætatem ci pugnam inutiles 


videbantur. Cæs. S'enderimir — las- 
silude, Ex lassitudine dormire. Cic. 
llustre — sa science, Nobilis ez 


ductrind. Cic. Tirer la langue — dé- 
rision, Linguam ab irrisu erserfre. 
Liv. — un effet de mon affecliuwn 
particulière, Ab singulari amore. Cic. 
Manquer à ses devoirs — mollesse, 
Mollitiä animi officia deserëre. Cic. 
— désir d’une révolution, il approu- 
vait.…, Novaruim rerum sfudio pro- 
babat. Sall. — crainle, il ne pouvait 
supporter…, Prx melu ferre non po- 
terat. Cic. Obéir aux lois — erainte, 
Legibus propter metum parëre. Cic. 
Elles paraissaient sentir bon — cela 
mème qu'elles ne seniaient rien, Vi- 
debuntur ideo beue olère, quia nihil 
olebant. Cic. Un fait révollant — 
hu-unème, Res fœdissima per se. 
Liv Chose desirable — elle-mème 
et pnur elle-mème, Res ex sese et 
propler se erpelenuia. Cic. || 8° La 
suite, la consequence, la conformite. 
E ou Ex et l'abl. Cic. Ablatif sans 
prép. Cic. 2 Par cela conjecturer du 
reste, Ex hoc conjecturam de ceteris 
ere. Cic. la brièveté de sa 
eltre, tu pourras voir qu'il esl très 
vecupé, Breritale episiolæ scire po- 
teris eum valde esse delentum. Batb. 
ap. Cic. Il juge de moi — les au- 
tres, Er aliorum ingenio me judicat. 
Ter. J'ai compris — la lettre que 
tu as entendu dire, Intellezi ex 
tuis ditileris le audrisse. Cic. — la 
mort des orateurs, [Hurtensius] était 
au premier rang, Üratorum interitu 
primas agebut. Cie. Bâiller — suite 
de la dubanche de la veille, Er po. 
tatione hesiernaä oscitari, dep. Quint. 
| 99 Les circonstances de temps dans 
esquelles une ch. se fait. Per et l'acc. 
Cuto. Ablatif sans prép. Cic. 2 Par 
la pluie, Per inbrem Cato. — une 
pluie lorreoliclie, Marimo imbri (ou 
imbre). Cic. Arrivé a Chalcis — une 
mer calme, Chalcidem evectus tran- 
quillo (s.-e. mari). Liv. — un beau 
temps, Sereno (s.-e. cælo). Liv. Plin. 
ll Fig. Par un temps malheureux, 
Misero tempore. Cic. — de tristes 
jours, Tristibus femporibus. Cic. || 
10° Le rang, l'ordre. À ou Ab et 
l'abl. Cic. : Cominencer ane action 
par qq. ch., — qqn, Commencer 
— faire qq. ch., Voy. cousrxc8n 
30, La chose commence, débute 
—, Voy. couuexcern 1°, Débuter 
—, Voy. DénurTen 3° et 4°. Finir 
—, Vov. pPiNin 40, 50, Go, || 11° 
La succossion, la distribution. In et 
l'acc. l'ic. In et l'abl. Cic. Ablatif 
sans prép. Cic.: Un par un. Deux 
— deux, Trois — trois, etc. s'exnr. 
par les noms de nombre distributfs. 
Voy. un, Dkux, Trois, etc. Une fois, 
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Deux fois — jour, Semel die ou * 
diebus. Cels. Bis in die. Cic. Deut 
fois — jour, — mois, — au, Bis 
die, mense, anno. Suet. Trois fois — 
an, Ter in anno. Cic. Dislribuer 
douze arpents — homme, — per- 
Sunne, — Lêle, Duodena jugfra in 
singulos homnines describ®re. Cic. Le 
prix fui fxé à trois cents sesterces 
— fête, Treceni nummi in capita 
slatutum est prelium. Liv. Transiger 
pour trois medunnes — arpent, {a 
Jugera siunqula ternis medimnis deci- 
dëre. Cie. 11 fait deux trajets en sens 
contraire — an, Binas in singulis 
annis recursiones confrarias facit, Cie. 
Diviser une ville — régions, Divi- 
dère spatium urbis in regiones. Suet. 
Les honmes élaient enrûlés — quar- 
tiers, Vicatim homines conseribeban- 
tur. Cic. Mélanges — égales por- 
lions, Pari porlione inter se mixti. 
Cels. Couper qq. ch. — morceaux, 
Aliquid in frusta secare. Virg. 
Amassé sou — sou, Oupsitus ab 
asse. Insc. || 12° La personne on La 
chose qu'on invoque. Per et l'ace. 
Cic. : Par les dieux imoortelst Per 
deus immortales! (ic. — tous les 
dieux! Per quidquid decrum est! Liv. 
Je t'en prie, — les dieux, Oro te 
per deos. Cic. Per ego te deos or. 
Plaut. — tes genoux que je tonche, 
je te supplie, Per ego te hæc genus 
obtestor. Plaut. Jurer — les dieux, 
Jurare per deos. Cic. || 13° Joint 4 
certaines prepositions et à certains ad- 
verbes = lar-ci, par-là; Par ici; Par 
là; Par devant; Par derrière; Par- 
dessus; Par-dessous;: Par delà; Par 
ob; Voy. ci, LÀ, 101, etc. |] 14° Qaf. 
Expletif: Par deux fois, C. Deux rois. 
— trop, C. TROP. 

De PAR, loc. prép. Par l'ordre de. 
Voy. onone 18°. 

PARADOLE, s. [. Sorte d'allegorie. 
Parabola, æ, f[. Vulg. 

PARADOLIQUEMENT, adv. Par 
parabole. /n parabulis, Vulg. Pars- 
bolice. Sid. 

PARACHÈBVEMENT, 5, m. C 
ACHÈVEMENT. 

PARACUEVER,v. act C.ACREVER: 

PAIRACLET, S. m. Consolateur, 
nom affecte au Saint-Esprit Para- 
cletus, i, m. Vuig. 

4. PARADE, s.f. 10 Sorte de revue 
de troupes. C. nevum. || 2° Action de 
faire voir, de mettre en montre, d'é- 
taler : Mettre en parade son argen- 
terne, Argentum proponère (0, ts, 
posui. posifum). Cic. Pour la —, in 
spectaculum (n.). Sen. Lit de — (sar 
lequel on expose un mort), Fanebris 
(is) lectus (i), m. Petr. || 3° Fig. Os- 
tentation. Ostentativ, onis, fl. Cic. 
Vendatatio, f. Cic. Jactatio, f. Quint. 
: Faire parade de qq. ch., Aliquid 
ostentare. Cic. venditare. Cic. jac- 
tare. Quint. Faire preuve d'affeclioa 
plutôt que — d'habileté, Ostenders 
amorem pulius quam osfeniare Pru- 
dentiam. Cie. Faire — d'une vertu 
Viriutem præ se ferre (fero, fers, tuli 
latum). Quint. Qui fait — de qq. ch. 


PARAÏ 


Alicujus rei ostentator (oris), m. Liv. 
jactator, m. Quint. Pour la —, Ad 
Ou In ostentationem. Nep. Quint. Ad 

mpam, Dig. 1 4° Scene bouffonne à 
a porte d'un thoâtre pour y attirer le 
public. C. rance 1°. || 69 Imitalion ri- 
dicule, vain semblant. Species, eu, f. 
Cic. Simulatio, onts, f. Cie. : Vaine 
parade, Species inunis. Cie. Les dé- 
munstrations des Gaulois n'etaieut 
qu'one vaine —, Gallia inani sumula- 
fione sese ostentabant. Czxs. Teutes 
laissées pour la —, Tabernacula ad 

eciem relicta. Cæs. Marchandises 

e —, AMerces fallaces ou fucosr. Cic. 
Amilié de —,Amicilia fucosa. Cic. 
simulata. Cæs. Honnêteté de —, Pro- 
bitas fucata forensi specie. Cic. 

2. PARADE, s. f. Action par la- 
quelle on pare un coup. Jciüs propul- 
salio (cnis}), f. D'apr. Cic. (Sull. 1). 

PARADER, v. n. 1° Manœuvrer 
pour la montre = Faire parader un 
ebeval, Voy. CARACOLER. || Paraïder(en 

rl. d'ane troupe), C. MANœUvuEn 
F. 1% Qqf. Se pavaner. Vuy. ce m. 

PARADIGME, 8. m. T.de gram- 
œare. Modcle (de conjugaison, etc.) 
Paradigna, atis, n. Chur. 

PARADIS. s. m. 1° Sorte de grand 
jardin rempli d'animaux (chez les an- 
ciens Perses). l’aradisus, i, m. Aug. 
H 2° Jardin où Dieu mit Adam. Para- 
disus, i, m. Vulg. Hier : Le paradis 
terrestre, Mème traduct. Du —, Pa- 
radisiacus, a, um. Alc. |] 3° Le sojour 
des bienheureur. Paradisus, i, m. 
Tert. || Fig. Être au paradis, In cxlo 
au. Cic. Il ne l'emportera pas en 
— (= il ne restera pas impuni), 
Voy. IMPUNI. 

PARADOXAL, ALE, adj. 1° Qui 
Uent du paradoxe. Qui (quæ, quod) 
contra opinionem omnium esf. Cic. = 
Cela est paradoxal, Hoc est :nopina- 
fum aîque mirabile. (ic. Proposiliun 
paradotale, C. paranoxx. || 2° Qui 
aime le paradoxe. * Opinioni omnuum 
contrailicfre sulitus (a, um). 

PARADOXE. 8. m. Proposition con- 
taire à l'opinion commune. Aliquid 
quod est mirabile contruque opinio- 
nem omnium. Cic. = Ces paradoxes 
des Stoiciens, flla mirabilia Stoi- 
corum. Cic. Avancer un paradoxe, 
des paradoxes, Afonstra dicère. Cic. 

PARAPFE, s. m. C. SIONATUNE. 

PARAFER, v. act. C. SIGNER. 

1. PARAGE, s. m. {0 Espaco de 
mer, partie de côtes accossible à la navi- 
gation: Ces parages, {oc mare (is, n. 
= mer). Mel. La ville la nins opulente 
de ces —, Urbs opulentissrma in his 
oris (de ora, æ, (4 —= côle). Mel. || 
2° Qql. Endroit sur terre. Voy. LrBu 1°. 

2. PARAGE, ss. m. Éxtraction. 
VOy. maAISSANCE 20. 

PARAGOGE, s. f. Addition à la fin 
d'un mot Paragoge, es, f. Isid. 

PARAGUAPIIE, S. rm. 1° Petite sec- 
tlon d'un discours, d'un ohapitro, otc. 
Voy. anticue 40. || 20 Signe pour mar- 
quer les subdivisions d'un écrit. Para- 
graphus, à, m. fsid. 

PARAÎTRE, v. n. 4° Se faire voir 
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ou Se laisser voir, 2e présenter. (Ap- 
paraltre) Ayparère, eo, es, rui, ritum, 
n, Cic. Comparëère, n. Cic. (Se mun- 
trer) Se ostendëre (o, is, tendi, ten- 
fum mieux que lensum). Cic. Se 
exhibère (eo, es, bui, bitum). Cic. Se 
ruferre (fero, fers, luli, latum). Cic. 
Se présenter, venir) Prodire, eo, is, 
lui el ii, ifum, n. Cic. Venire, io, is, 
vêni, ventum, n. Cic. (Être vu) Con- 
spici, or, tris, spectus sum, pass. 
Sall. Cæs. (Etre présent) Adesse, 
sum, es, fui, futurus, n. Cic. = Il lui 
défendit de paraître devant lu, 
Eum in conspectum suum venire ve- 
uit. — en public, Prodire in publi- 
cum. Cic. In medium procedËre (o, is, 
cessi, cessum), n. Cic. La cavalerie 
araît, Equites sese ostendunt. Cæs. 
| ne parut point en publie, Publico 
abstinuit. Suet. Paraître au sénat, {n 
Curinm venire. Cic. — en supydliant 
devant le peuple, Erhibère se sup- 
plirem populo. Cic. — devant le tri- 
buaal (ea parl. d'un accusé), Ad judi- 
cium adesse. Cic. Tu as usé — dans 
celte maison, Tu ausus es 1llam do- 
mum ingredi (ior, ris, gressus sum), 
dép. Cic. — en gladialeur (dans des 
jeux), Ostendfre se gladiatorem. Lampr. 
[Aux jeux du cirque) 40 onrs paru- 
reat, Quadraginta ursi luserunt (de 
ludëre, 0, is, lusum, = jouer un 
rôle). Liv. Voy. Se moxtnrn 4e. || 
Faire paraître qqn, Aliquem erhi- 
bère. Cie. ante oculos sialuëre (0, is, 
ui, utum). Cic. Faire — les témoins, 
Tesies proferre. Cie. excilare. Cic. 
Faire — les accusés, les accusés de- 
vant le sénat, Reos ercilare. Cic. in 
curiam inducère ,0, ts, duri, ductum). 
Suet. Faire — devant un tribunal, 
sur la scène, Producëre in judicium. 
Cic. in scenam. Suet. Faire — des 
Clephants dans le cirque, Inducëre 
elephantos in creum. Plin. Faire — 
qqn devaut le peuple, Aliquem in 
conspectum populi proferre. Czs. 
Fig. Un autre Sylla parall luut 
coup parmi nous, Repentinus Sulla 
nobts exoritur (de exortri, ior, ëris, 
ortus sum, erorturus, dèp.). Cic. Les 
bomimes supérieurs parureut, Per- 
fecti homines exstitere (de exsistère, 
o, is, s. snp., n.). Quint. | Impers. 
[l parut des hommes supèrieurs, C. 
ci-dess. || 2° En parl. des ch. Do- 
vonir visiblo. Apparëre (voy. 1°), n. 
Cic. Ersisière (voy. 1°), n. Cic. Ero- 
riri (voy. {°), dép. Cic. : Les dents 
paraissent (= percent), Denies eruin- 
punt (de erumpére, 0, rupi, runlum, 
n.). Plin. Le soleil parut, Sol illuril 
(de illucescfre, 0, is, s. Sup., n.). 
Cie. Comme le jour paraissait, 
Cum lux appareret. Cxs. Dès que 
le jour parut, Ubi dies cœpit. Sail. 
Quand le crépuscule aura paru, Ubi 
crepusculum incesserit (de incedre, 
0, 1s. cessuin, n.). Col. L'étoile pa- 
ralt, Stella apparet. Suel. Voy. Se 
MONTREN 4°. | Le brouillard s ctaut 
dissipé laissa paraitre le juur, Dis- 
pulsa nebula diem aperuit (de ape- 
rire, io, fs, pertum). Liv. Vory. 


MONTRER 10. | Fig. Notre sèle 
raltra, Studium nostrum exstabit (de 
exslare, 0, as, slili, s. 5np., n.). 
Cic. Le désespoir parait sur Lous tes 
visages, În omnium vuliu desperntie 
eminel (de eminére, 60, nui, 3. sup., 
a.). Liv. L'art — (= se laisse voir), 
Ars intelligitur (de intelligi, or, Eris, 
lectus sum, 
MONTRER 5°, || Paire paraître 
rilé, Verum palefacëre (io, is, feci, 
factum). Cic. Faire — la science au 
Rrand jour, Doctrinam in solem pre- 
ducère 
mon talent, Facio (is, feci, factum, 
facËre) ut opers appareat mea. Plaul. 
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Se 


ass.). Plin. Vo. Se 


(voy. 1°). Cic. Je fais — 


Faire — sa valeur, Varfutem osten- 


dire (voy. 1°). Sail. l'aire — sa pu- 
deur, Ruborem suuia præstare (0, as, 
stiti, slitum, staturus). Cic. Faire — 


— Sa joie, Gaudium proferre (voy. 
10). Pl.-j. Faire — son admiration 
par des applandissements, Audmtra- 
tionera plausu confleri {eor, éris, fes- 
sus sum), dep. Quint. Faire — sa 
haine, Odium suum romêre (0, is, 


prompsi, promplum). Cac. ll a fait — 


de l'énergie. Strenuum hominen præ- 
buis (de przbère, eo, es, bitum). Ter. 
Les autres laissaient — leur indi- 
gnation, Aliorum eminebul indigna- 
tio. Curf. Ne pas laisser —, C. pis- 
SIMULER {°. || Iimpers. S'il avait 
paru quelque barque, Si qua navi- 
cula apparuisset. Cie. || Locutions = 
Il y parait, Res apparet. Ter. Comme 
il y —, Ut apparet. Cic. |] ÿ parut 
bica, EÉvidentissinum td fuit. Liv. 
EL n'y parait plus guère, Id vir jam 
apparet. Cie. Sans qu'il y paraisse, 
C. insensisLeuenT 10 et où. | 30 Être 
porte à la connaissance du public, être 
pubie: Ayparère (voy. 40), n. Suet. = 
1 faut que ce livre paraisse, [lune 
librum divulgari necesse est. Cic. Les 
uouvelles cuurédres qui paraissent, 
Nuvæ comwdiæ quæ prodeunt (voy. 
{o), Ter. L'ouvrage a jaru sous lun 
num, Opus in {uv nomine apyaruil. 
Suet. Tout à coup parut l'irfâme 
promulgation de GCatun, Subrto ne- 


faria Catonis promuigalio erorta est 


(voy. 1°). Cic. || Faire paraitre quel- 
que ouvraze, Alquid emilière (0, is, 
mist, missum). Cic. Faire — un dis- 
cuurs, Orationem proferre (voy. 1°). 
Cic. Faire — un édit, Libellum pro- 
pon#re (o, is, posui, positum). Suet. 
Voy. Puouier. || 4° Briller, se faire 
remarquer, éclater. (Conspici, ior, 
ëris, specius sum, pass. Cic. Liv. : 
Vouloir paraitre, Ceuspici velle. Cic. 
Qui parait plas qu'un simple par- 
iculier, Conspectus supra modum ho- 
minis privali. Liv. [On les plaça 
burs des rangs} poor que leur bra- 
voure parût davantage, Quo conspec- 
tior virtus essel. Liv. La renunuinée 
de son père le faisait paraitre, Patris 
fama conspectum eum efficiebat. Liv. 
Ses richesses le faisaient —, Con- 
spicnum eu divitiæ factebant. Liv. 
L'étincelle du geuie parait dans [cet] 
cafaut, Scintilla ingenii in pusro elu- 
cet (de elucère, ee, luxi, 8. sup., n.). 
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Cie. || 5° Sembler, avoir l'apparence 
de. Videri, eor, éris, visus sum, pass. 
Cie. =: Nous paraissons craiutifs, Ti- 
midi videmur. Cic. ls comprennent 
ue la chose parallra plus injuste, 
nielligunt rem iniquiorem visum 1r1. 
Cic. Les choses qui paraissent ad- 
mirables à certaines personnes, Ea 
wz quibusdam admirabilis videntur. 
ic. Îis paraissaient être des sages, 
Simulitudinem speciemque sapientium 
gerebant. Cie. Tu me parais être an 
profond scélérat, Scelestissimum te 
arbiror (de arbitrari, dép. = croire). 
Plaut. Ceux qui lui paraissaient ca- 
pables, J1 quos idoneos ducebat (voy. 
do). Sall. Je parais avoir joui d'une 
vie beureuse, Beate virisse videor. 
Cic. En paraissant porter secours 
aux Byzantins (— sous le prétexte 
de porter), Per speciem aurilii Dy- 
zantiis ferendi. Liv. Il ne paralt pas 
qu'Awbracie ait été prise par la 
force, Ambracia non videlur vi capla 
esse. Liv. Il te — possible de mne 
rejoindre, Videris tibi me posse con- 
sequi. Cic. 11 me — que la vraie 
amitié est plus généreuse, AMihi af- 
fluentior videtur esse vera amicilia. 
Cic. Il ne me — pas que la vertu 
suffise au bonbeur, Non mihi vide- 
tur viriutem ad beate vivendum salis 
posse. Cic. 11 me — que Platon eût 
pu Platonem potuisse eristimo. Cic. 
1 — à Aratus qu'il faut commencer 
par Jupiter, Aratus ab Joue inci- 
iendum putat. Cic. À ce qu'il —, 
U videtur. Cie. Quand cela parnt 
à propos, Ubi visum est. Cæs. Sui- 
vant, Selon qu'il me paralt, Sicut 
mihi videtur. Cic. Ut ego existino. 
Cic. Autant qu'il me —, Quantum 
judicare possum. Cic. Si cela te — 
bon, utile, à propos, tu te ser- 
viras.…, Si tibi videbitur, utère. Cie. 
I m'a paru boa, utile, à propos 
d'écrire quelque chose, Visum esf 
mihi aliquid conscribëre. Cie. Nous 
imitons ceux qu'il a para bon à cha- 
eun de nous d'imiter, {mitamur, quos 
euique visu est. Cic. Laisse-lui pour 
son service ceux des esclaves qu'il 
te paralira utile de Jui laisser, Ei 
de mancipiis, quæ fibi videbitur, at- 
tribue. Cic. 

PARALIPOMÈNES, 5. m. pl. Un 
des livres de la Bible. Paralipomena, 
orum, n. pl. Fier. 

PARALLÈLE, ad). Également dis- 
tant d’un autre dans toute son etendue. 
Parallelos, m. f., on, n., et Puralle- 
lus, a, um. Vitr. Æquidistans, gén. 
antis. Capel. : Deux poutres paral- 
lèles l’ane à l'autre, * Duo ligna pa- 
ribus inlernallis inter se distantia 
(Ing.). Ligne parallèle, Voy. ci- 
apr. {o. Composé de lignes paral- 
lèles, Parallelogrammus, 8, um. Fron- 
fin. Nans une direction parallèle à, 
C. PARALLÈLEMENT. 

4. ParaLLèLe, 8. f. 40 Ligne paral- 
fèle à une autre = Tirer ane parallèle, 
Lineam parullelon (oa parallelam) de- 
signare. Vitr. || 2° Cercle parallele à 
l'éguateur. Parallelus (i) circulus (1), 
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m. Mfacr.,et sanbst. Parallelus, m. Plin. 
2. PARALLÈLE, s. m. Comparaison. 
Comparatio, onis, f. Cic. Collatio, f. 
Cic. = Mettre en parallèle, C. cow- 
PARER 1°. Qui peut être mis en —, 
C. comPARABLE le. 
PARALLELEMENT, adv. D'une 
manière parallèle. Tractu pari. Sall. 
: (Elle s'étend] parallèlement au 
cours du Danube, Recta fluminis Da- 
nubii regione. Cæs. 
PARALLELEPIPÈDE, 8. m. Corps 
solide termine par six parallélogrammes 
dont les opposcs sont parallcies entre 
eux. Parallelepipedum, i, n. Boet. 
PARALLÉLISME, #8. mn. État de 
deux lignos paralleles. Æquilatatio, 
ouis, f. Vatr. 
PARALLELOGRAMME, 8. m. 
Quadrilatère dont les côtes sont égaux 
et paralleles. Parallelogrammum, 1, n. 
Frontin. Doet. 
PARALOGISME, s. m. Faux rai- 
sonnement. * Paralogismus, i, m.(Sin.). 
PARALYSER, v. act. {4° Frapper 
de paralysie. (Tr. exact.) Resoluëre, 
0, is, solui, solutum, act. Cels. (Suuv., 
mais approxim.) Debilitare, act. Cic. 
: Si tous les membres sont para- 
lysés, Si omnia membra resoluta sun. 
els. Partie du corps qui est comme 
paralysée, Pars corporis velut præ- 
mortua. Suet. Le membre paralysé, 
dembrum quod deficit. Cels. Afrm- 
brum forpens (gèn. entis). Cels. Plin,. 
La compression paralyse les mesn- 
bres, Id quod adstrictum est, alienatur 
(pass.). Cels. Devenir paralysé (en 
arl. d'une pers.), Paralysi corripi 
{ior, Pris, replus sum), pass. Suet. [Les 
personnes] qui sont paralysees de 
luat le corps, Qui per omnia membra 
resoluti sunt. Cels. Paralysé de tous 
les membres, Membris omnibus cap- 
tus (a, um) ac debulis (m. f., e, n.). 
Cic. {[llumme] — en partie, Pare 
membrorum captus. Liv. || %° Fig. 
Rendre nul, frapper d'inertie. LDebi- 
litare, act. Cic. Infirmare, act. Sen. 
Affügfre, o, is, fliri, flicium, act. 
Cic. = Paralysé par la gelée, Gelu 
torpens (de torpère, e0, es, pui, s. 
sup., n.). Liv. La frayeur paralyse 
ma langue, Lingua metu hæret (de 
hrére, e0, hæsi, hæsum, n.). Ter. 
La frayeur — leurs membres, Terror 
membra debilitat. Jlirt. La crainte 
paralysa les bras, Manus præ metu 
obiorpuerunt. Liv. La crainte para- 


lyse le chagrin, Afetus mærorem 
obstupefacit fée obstupefac®re, io, 
feci, factum). Liv. Paralyser les 


âmes par la crainte, Animos metu 
affligrre et debilitare. Cic. Il est des 
gens que la crainte paralyse, Quos- 
dam metus debilitat. Quint. Une 
crainte modeste le —, Eum fimidum 
gudor obstupefacit. Ter. Paralysé par 
a crainte. (En gén.) Bfetu forpens. 
Liv. (Reduit à l'inaction) Metu reses 
[sta] factus (ti). Liv. [La ma- 
adie du corps} paralyse les forces 
de l'âme, Animi vires retardat. Cic. 
Cela — l'essor du génie, Hoc cursum 
ingenii premit (de premére, 0, pressi, 
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pressum). Cic. L'avarice paraiysail 
Ses qualités, Avarilia ejus bonas 
artes præpediebat (de przpedire, io, 
ts, tui el ii, ifum). Sall. Paralyser 
les efforts, Voy. mrvosr 10. — |a 
puissance de qqn, des tribuns, Po- 
fenliam alicujus opprimêre (o, ÿs, 
presst, me (er Cic. Tribunos cir- 
cumscridëre (0, ts, scripsi, seriplum). 
Cæs. Préture dont l'action EL pare 
lysée, Manca ac debilis præturs. Cu. 
Paralysé (= réduit à l'inaction) par 
les opinions de qqn, Confizus senten- 
tits alicujus. Cie. 

Se PARALYSEN, v. pron. Devenk 
paralysé = Le membre se paralyse, 
Memôrum emoritur js emori, \or, 
ris, mortuus sum, dép.) Cels. 

.PARALYSIE, $. f. Privatlon où 
Diminution du sentiment et du moure- 
ment volontaire. fEract.) Nervoruna re 
solutio (onis), . Cels. Paralysis, is 
et eos, acc. in, abl. 1, f. Plin. Suet. 
(Souv., mais approxim.) Membrorun 
debilitas (atts)e . Cels. Liv., et abs. 
Debulitas, f. Cic. Liv. : La paralysie 
est lantôt universelle, tantôt par- 
tielle, Resolutio nervorum interdum 
folum corpus, interdum parles in- 
festat. Cels. — d'un sens, Sensüs 
stupor (oris), mase. Cic. Tomber en 
—, Être frappé de —, Voy. pau- 
LYSER 1°. Mourir d'une —, Paralysi 
deced#re, n. Suet. 

PARALYTIQUE, adj. Atteint de 
paralysie. Voy. PanaALysen 40, |] Subst. 
Un paralytique, Paralyticus, i,m.Plin. 

PARANYMPLIE, s. @. f. Chez les 
Romains. Celui qui va chercher la ms- 
riee, Cello qui amène la maries à 508 
époux. l’aranuymphus, i, masc. Aug. 
Fort. Paranympha, æ, fém. Isid. 

PARAPET, 3. m. 1° Massif qui 
bordo un ouvrage de  fortification. 
Lorica, æ, Î. Cæzs. Tac. Veg.i| 2° Pett 
mur à hauteur d'appui au bord d'une 
terrasse, etc. Pluieus, i, m. Vitr. 

PARAPIIERNAL, ALES, adj. En 
parl. des biens de la femme. Qui n'a 
pas te constitué on dot. Qui (que, 
quod) extra dotem est. C.-Just. 

PARAPUNASE, s. f. Explicatios 
plus étendue que Île texte. Para- 
phrasis, 15, f. Quint. 

PARAPIIRASER, v. act. {1° Faire 
une paraphrase : Parapbraser nu vers, 
Versum paraphrasi vertëre (0, is, 
verli, versum). Quint. || 2e Ampliñer. 
Voy. ce m. 1°. 

PARAPLURASEUR, 5. m. C. au- 
PLIFICATEUR. 

PARAPHRASTE, s. m. Auteur de 
paraphrases. Paraphrastes, æ,m. lier 

PARASANGE. s. f. Mesure itiné- 
raire chez les anciens Perses. Para- 
sanga, æ, masc. Plin. . 

PARASITE, s. m. Celui qui fait 
metier d'aller manger à la table d'au- 
trui : Parasitus, i, m. Cic. Vil para- 
site, Parasitaster, tri, m. Ter. Vivre 
en —, Parasitari, s, parf. dép. Plaut. 
Voy. éconniFLen. Femme qui vil es 
— Parasita, æ, f. Hor. De —, Pare- 
silicus, a,um. Plaut. August. ap. Suit. 
L'art du —, Ars parasitice. Plaul. 


PARCH 


PanasiTE, adj. 4° Qui vit aux dé- 
iseau parasite, Avis 
Cancer 
dapis assectator. Plin. || 2° Qui vit 
sur un autre et aux dopens de sa sub- 
stance sjceines plantes) sont pi- 

n arboribus nascuntur. Plin. 
In alien& sede vivunt. Plin. || 3° Fig. 


pens d'autrui : 
parasita. Plin. Concre —, 


rasites, 


Superflu. Voy. ce m. 
PARASITISME, 8. 


PARASOL, s. m. C. OMDRELLEF. 


PARAY-LE-MONIAL, v. do Franco 
(Saône-et-Loire). * Paredum (1) Afo- 


aigle (is), n. 


PARC, s. m. 4° Grand terrain en- 
etc. (Eu gén.) Szplum, 
onsæ2pium, n. 
Varr. Col. Liv. (Pour la chasse) Vi- 
vsarium, ii. n. Plin. || 2° Jardin. Voy. 
ce m. 2°. || 3° Vivier. Voy. uulTRe. 

PARCELLE, s. f. Petite partie. 
Particula,æ,f. Cic. Voy. Monceau 2°. 

PARCE QUE, COnj. À Cause que, 
par la raison que. (En gén., et le pl. 
Quod. Cie. Quia. Cic. (Pour 
e précision et pour insister 


touré de murs 
L,n. Varr. Cie. Col. 


souv.) 


lus 

Ravantage) Ob eam causam quod. Cic. 
Ob eam rem quod. Cic. Ob hoc quia. 
Lic. Propier hanc causam quod. Cic. 


Propter hoc quod. Varr. Propterea 


quod où quia. Cic. Idcirco quod ou 
quia. Ter. Cic. Ideo quod ou quia. 
Cic. Pro eo quod. Cic. Eo quod. Cic. 
Qaf. Eo quo. Cic. Eo qua. Ter. Sull. 
Cic. Eà re quod ou quia. Cic. (Dans 
les circonstances ordinaires ces con). 
veulent après elles l'indicatif) : On 


raconte que l'argent fut refusé à Si- 


monde parce qu'il avait fait unc 
digressiou.…., Fabula est abnegatam 
Simonidi pecunium, quod digressus 
enerat. Quint. || Toutefois le v. qui 
dépend de ces conj. doit se meltre 
au subjonctif : 4° Quaad le motif qu'on 
énonce est présenté comme donné 
r la pers. doat on parle; 2° Quand 
fe motif qu'on énonce est présenté 
comme n'élant pas le véritable : {] 
pense que le plaisir est désirable 
arce qu'il est le plaisir (dit-ul), 
oluptatem, quia voluplas sit, oplan- 
dam esse putat. Cic. Aristide n'a- 
til pas été banni parce qu'il était 
juste au delà da toute mesure (au 
dire des Athéniens)? Aristides nonne 
ob eam causam expulsus est, quod 
præler modum justus esset ? Cic. Thé- 
mistocle se promenait la nuit parce 
qu'il ne pouvait dormir (disait-il), 
Noctu ambulabat Themistocles, quod 
somnum capére non possel. Cic. Per- 
tonne n'a admiré un oralenr parce 
qu'il parlait en bon latin, Nemo ora- 
torem admiratus est, quod latine lo- 
querelur. Cic. [Les athlètes gemis- 
seat}, non pas parce qu'ils souffrent, 
mais parce que tout leur corps est 
lendu, Non quod doleant, sed quia 
omne corpus intenditur. Cic. 
PARCIIEMIN, 8. m. Peau pré- 
paree pour rocovoir do l'ocriture. 
Membrana, æ, f. Ior. Quint. Suet. 
Membranula, f. Cic. Peryamena (x) 


charta (æ), Î. Plin. : Des parchemins, 


m. État d'un 
ite. Parasitatio, onis, f. Plaut. 
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(En gén.) Membranæ. Quint. (En pari. 


de litres) Membranulæ. Scæv. 


PARCUEMINIEN, 8. o. Celui qui 


prepare le parchemin ou qui le vend. 
Membranarius, ti, m. Diocl. 

PARCIMONIE, 5. {. Épargne ml- 
nutieuse. Parsimonia, æ, f. Cic. : Avec 
parcimonie, Perparce. Ter. Parcis- 
sime. Col. Partage des terres fait 
avec —, Âger maligne divisus. Liv. 

PARCIMONIEUSEMENT,  adv. 
Avec parcimonie. Voy. PARCIMONIR. 

PANCIMONIEUX, EUSS, adj. Qu 
a do la parcimonle. Præparcus, a, 
um. Plin. Parcissimws. Col. Sordi- 
dus. Cic. 

PARCOURIR, v. act. 1° Aller d’un 
bout à l'autre de, courir çà et là 4 tra- 
vers. pa gén.) Peragrare, act. Cic. 
Liv. Obire, eo, is, ivi mieux que 
it, ifum, act. Cic. Emetiri, ior, iris, 
emensus sum, dép. (acc.). Liv. Lus- 
trare, acl. Cic. Perlustrare, act. Liv. 
(Rupidement) Percurrére, 0, is, cu- 
curri el curri, cursum, act. Cic. De- 
currêre, 0, is, curri et rar. cucurri, 
cursum. act Gic. Percursare, act. 
Pl.-j. (En tous sens) Cireumire ou 
Circuire, eo, is, ivi el it, itum, act. 
Liv. Pervagari, dép. (acc.). Liv. l'er- 
errare, act. Liv. : Parcourir ses do- 
maines, Prædia circumire. Cic. — les 
campagues, le rivage de l'Italie, Per- 
agrare agros. Cic. Italis littus. Liv. 
— les rives, Ripas percursare. Pl.-j. 
— Ja côte (sur un navire), Oram 
maris circumire. Liv. Oram circeum- 
vectari, dép. Liv, Le littoral de la 
Campanie ayant été parcouru, Cam- 
aniæ :Tü circuilä. Euer, Parcourir 
es meï3, Maria ambulare. Cic. — le 
Picenura, Agrum Picenum percurrère. 
Cæs. — tout le Latium, Totum La- 


lium pererrare. Liv. — à pied les 
pays barbares, Regiones barbarorum 
pedibus obire. Cic. — le monde les 


armes à la main, Orbem terrarum 
bello pervagari. Liv. Le cercle que 
parcourt le soleil, Circulus per quem 
meat sol. Plin. Parcourir rapidement 
les boutiques, Circum fabernas con- 
cursare, n. Cic. — les réunions el 
les cercles, ominum cætus et cele- 
brationes obire. Cic. — une roule, 
lier emeliri. Sen. — une distance 
considérahle, Ingens spatium emetiri. 
Liv. — en voiture 56 milles en 10 
heures, Decem horis sex el quinqua- 
ginta millia passuum cisio pervolare. 
Cic. 100 milles ont été parcourus en 
2 jours, Septingenta millia passuuin 
biduo decursa sunt. Cie. Un grand 
espace parcouru en peu de jours, 
Magnum spatium paucis diebus con- 
fectum (pass. de conficère, io, is, 
feci}. Cic. Parcourir les rangs des 
vétérans, Veferanos cireuinire. Cic. 
— rapidement tous les rangs, Totä 
acie voliture, D. Liv. — les rangs à 
cheval. Aciem perequitare. Liv. || Fig. 
La douleur parcourait tous les mem- 
bres. Dolor omnta membra perruga- 
batur. Plin. Parcourur tous les degrés 
de l'échelle des sons, Omnes sonorum 
gradus persequi {or, ëris, seculus 
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sum), dép. Cic. En parcourant tous 
les degrés des honneurs, Per omnes 
honorum gradus. Cic. Quand [ma] ear- 
rière esl parcourue, Decurso æiatis 
spalio. Cic. Parcourir qq. ch. par 
la pensée, Aliquul menie yperagrare. 
Lucr. Cie. antmo lustrare. Cic. || 
2° Passor legorement la’ vue sur qq. 
ch. = Parcourir qq. ch. des yeux, 
Aliquid oculis collustrare. Cic. per- 
lustrare. Liv. — un livre, Librum 
siriciim allingère A Îs, (igi, (actum). 
Cic. cursim legrre (o, is, légi, lectum). 
PL.-j. |} 3° Fig. Passer en revue les 
parties d'un sujet. Percurrère (voy. 
1° act. Quint. Decurrére (voy. a). 
act. Cic. neut. Quint. : Parcourir les 
to Per quæsliones decurrére. 
juint. Je parcourrai les quatre ques- 
tions les unes après les autres, Qua- 
Luor sfatus singules percurram. Quint. 
Ces poials que vous avez parcourus 
rapidement, {sta quæ abs ie breviter 
decursa sunt. Cie. Je parcourrai ra- 
pideweat les subdivisions, Divisio- 
nes {ranscurram (de (ranscurrére, 0, 
is, cucurri el curri, cursum). Quint. 

PARCOURS, s. m. 1° Espace que 
parcourt un vehicule, une rivière, ete. 
lier. tiueris, n. Cic. Curt.|| 20 Droit de 
mener paitre ses troupeaux sur un ter- 
rain commun. Compascui jus (uris), n. 
Dig.: Droit de parcours, Mëmetraduct. 

PARDESSUS, S. M. Voy. Man- 


TEAU (1°. 


PARDON, 8. m. 1° Rémission d’une 
faute, d'une offense. Venta, æ, f. Cic. 
Liv. : Pardoni Ignosce. Ter. Da ve- 


niam. Ter. Obsecro ut mihi ignoscas. 


Ter. Le — d'une fante, Venia errati. 


Cic. peccati. Liv. Offrir le — à qqn, 


Offerre clementiam alicui. Tac. De- 
mander —, Veniam peiére. Cic. Je 
vous demande mon —, Veniam « 
vobis peto. Liv. Demander — d'uue 
faute, Veniam petëre errori. Liv. De- 
mande de —, Postulatio ignoscrndi. 


Cic. Accorder à qqn son —, Alicui 
veniam dare Cic. Voy. PARDONKER (0. 


Accurder le — de qan à son frère, 
À liquem fratri condonare. Cxs. Ac- 


corder le — de qq. ch., Voy. ran- 


oonnen do. Obtenir son —, le — 
d'une faute, Impetrare ventar. Cic. 
veniam errali. Cic. liberationem cuips. 
Cic. Obtenir des vainqueurs sun —, 
de qqu le — de sa faute, Jmpetrare 
a vicloribus pacem veniamque. Liv. 
ab aliquo veniam errori suo. Liv. Qui 
a obtenu son —, C. Panoonxé. [Is 
eurent leur —, Venia its fuit. Liv. 
[| 2° Terme de politesse pour engager 
à l'induigence : Pardon de l'expres- 
sinn | Honos auribus sif { Curt. Je suis 
fâché (pardon!) que tu sois tombé, 
Doleo te (bond veniä me audies) inci- 
dusse. Cic. J'en demande — à Ro- 
mulus (— puissé-je dire cela sans 
offenser Romulus), Pace Romuli di- 
rerim. Cic. Demander pardon, — à 
qqn, — d'une cb. (— faire ses 
ercuses….), Voy. &xcusæ 3°. |] 3° Pe- 
lerinage Vuy. ce m. | 
PARDONNABLE, adj. 1° Digne 
d'être pardonne (en pari. des pers.). 
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C. sexcusasce de. || 2° Digne d'être 
pardonné (on parl. des oh.) ignos- 
cendus, a, um. Ter. Virg. Gell. Voy. 
EXLCUSABLK 2°. 

PARDONNER, v. act ot neat. 1° 
Accorder le pardon. (Abs.) Ignoscère, 
0, is, gnovi, gnotum, n. Plaut. Ter. 
Cic. Veniam dare (0, æs, dei, da- 
tum.) Ter. : On pardonne, fguoscitur 
(à l'impers. pass.). Quint. Il ny à 
pas lieu de perdunner, Veniæ locus 
non est. Curt. Qui ne pardoaue pas. 
C. prrorascs. || Neut. (Pardonuer 
à qqn) : Je te pardonne, Tibi ignusco. 
Nep. Mes concitoyens me pardonne- 
pont, Dabunt mihi veniam cives mei. 
Cic. [Ceux) à qui on n'avait pas par- 
donné, Quibus non erat ignotum (à 
l'impers. pass.). Cic. Pardunoer à 
gqn en faveur de son frère, Ali- 
uem frairn condonare. Cæs. — à 

arcellas par conudération pour le 
seaat, Murcellum senatui concedère 
0, is. cessi, cessum), n. Cuc. |] Act. 
Pardonner qq. ch.) : Pardonner le 
assé, ceci, la plupart des chuses, 
gnoscére prælerilis (au dal.). Cie. 
hoc, pleraque (à l'ace. : ce qui n'est 
classique que si le rég. est, comme 
ici, un pron. neut., ou adj. neut. 
marquant le nombre). Cic. Vell. — 
un crime, Pacinuri veniam dare. Cic. 
Sceleris pænam prætermuttëre ê is, 
misi, missum). Cic, — une faute, 
Culpam .emitifre. Liv. — celte faute, 
Muic delicto veniam tribuëre (o, is, 
ui, uium). Quint. — les fautes des 
enfants par pitié pour leurs parents, 
Peccaits liberorum misericoriliæ pa- 
rentum concedËre. Cic. Fautes par- 
données, Îgnota peccata. A.-b.-Af. 
Fante qui mérite d'être pardonnée, 
Culpa ignoscenda. Ter. || Nent. (Par- 
donuer à qq. ch.) : l’ardonner à la 
jeunesse de Cétbegus, Adolrscentie 
Cethega ignoscëre. Sall. — 4 l'annbe, 
Amicitiz veniam dars. Qc. | Art. 
Pardananer yq. ch. à 4qn) : Pardonner 

Bucrhus sa faute, Boccho delicta 
gratiam facfre (io, is, feci, factum). 
Sall. — à qqn le passé, Atiquem 
veniô in przlcriltum donare. Suel. — 
un crime à quyn en considération de 
ses éminents services. Alicui crimen 
propter præclara merita condonare. 
Cic. On pardonne à Jurgurtba son 
crime, Jugurthæ (an dat.) scelus con- 
donatur. Sall. Ne rien pardunner à 
ga: Nikhil alicui remitt”re. Vell. [La 
éesse] lui a pardunné un si graud 
crime, În fanto scelere ei ignovwit. Cic. 
Se pardnaner tout, Sibi ignosc#re 
omnis (sur cet accusalif, voy. pl. 
hant). Vell. Je ne m'étais jamais 
ardonné la faute la plus légère, 
ullius unquar delicti gratiam maihi 
feceram. Sail. f Act. (Pardanner qq 
ch. à qq. ch.) : Pardunuer un méfail 
à la passion, Malefactum libidini con- 
dnnare. Sal. — beauroup de chases 
à leur bravonre. Multa vartuti eorum 
conced?re. Ces. || Neut. (l’ardonner à 
qqn de et l'infin.) Alicui ignoscère 
qued (et l'indic.). Cic. : Pardonner à 

jeunesse d’avoir détruit la disci- 


PAREI 


pline militaire, Disciplinæ militaris 
eversæ juventuti grafiam facëre. Liv. 
N 2° Excuser, tolerer. Jgncscëre (way. 
10), n. (dat.). Cic. Induigére, eo, es, 
dulsi, dulium, mn. (dat.). Cic. Exrcu- 
sare, act. Cic. =: On pourra me par- 
dunaer, fiht polerit ignosci (à |'iun- 
pers. passif. Quint. Chose qui ne 
peut être pardunnée. qu'on ne sau- 
rail se faire pardoaner, Voy. 1w- 
PARDONNASLE. Nous aurons toujnurs 
des motifs de nons —, Semper erit 
propler quod nobis ignoscamus. Quint. 
Je ne me pardonne pas de t'avoir 
offeusé, Quod te offendi, me pænitet 
gruit, tére). Cic. Pardonne, je te prie, 

mon empressement, Jgnoscas velim 
hutc festinalioni meæ. Cic. || 3° For- 
mule de politesse : Pardonnez-moi 
mon indiscreliun, Âfe esse curiosum 
pat#re (impér. de pati, tur, éris, 
passus sum, dép. — lolère). Cic. 
Pardonnez-moi si j'invoque..., Mfiht 
ignoscite st appello. Cic. Pardanue- 
moi de l'écrire si longuement, Ve- 
lun mihi ignoscas, quod ad te scribo 
tam mulla. Cic. Tu ne pardonneras 
(ce que je vais dire), Bonuâ venia 
me audies. Cie. Pardnnne-moi cette 
expression, ce langage, et simpl. 
Pardonne-moi, Pace tuà direrim. Cre. 
Venia su dicto. Plin. Absit verbo 
invidia. Liv. La cause nest donc 
pas bonne? Pardonnez-moi, elle est 
très bonne, Causa igitur non bona 
est ? Immo optima. Cic. [| Il s'est pro- 
curé, Dieu me pardoane, une chan- 
teuse, Psaltriam, si dis placet, pa- 
ravif. Ter. || €o Voir sans oagrin, 
sans jalousie. Æquo animo ferr {fero, 
fers, luli. latum), act. Cic. || 6. Épar- 

ner, excepter =: Ne pardona:r oi à 

‘âge, ai au sexe, Non ælate confectis, 
non mulieribus parcëre (0, is, peperci 
el pl. rar pari, parsum), n. (es. 

Se PARNONNER, v. 10 Pron. Obtenir 
le pardon (en pari. des ch.) : Qui 
ae neur se pardonner, C. IMPARDON- 
Nan. || 20 Réf. Pardonner à soi- 
même. Voy. PARnoNNEn {0 el 20, 

PAREGOURIQUE, ad}. Anodin. Pe- 
regoricus, a, um. Th.-Pr. 

PAREIL, GILLE, adj. 1° Égal, sem- 
blable. (Égal) Par, gén. aris (abl. à, 
nom., voc., ace. pl. neut. ta, gén. 

1. tum). Cic. Compar, gén. aris, 
fai. i mieux que €, pas de cas en 
la, gén. pl. rare un) Plaut. Liv. 
Æqualis, m. f., 6, n. Cic. Æquus, a, 
um. Liv. (Semblahle) Similis, m. f., 
e, n. Cie. vor: éaac 40 et 50, seu- 
BLABLE : Pareil en qq.ch., Par aliquä 
re. Cic. in aliquà re. Cic. || 2° Tel, 
de cette sorte. Talis, m. f., e, n. Cic. 
: Un homme d'un pareil mérile, 
Momo tantus et talis. Cic. Pareilles 
aventures sont arrivées, Tales casus 
inciderunt. Cic. Quelque chose de 
pareil, Aliquid tale. Cic. Aliquid hu- 
Jusmodi (= de cette sorte, en h. 
part). Ter. Rien de —, Istiusmodi 
niAil (= de rette sorte, en m. part). 
Cie. S’oppuser à un — système, 
Istiusmodi consilio obsistëre. Cic. En 
— cas, În fali re. 
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PaRaIL, ELLE, 8. 1. f. do Personne 
égale à une autre par son rang, ses 
capacités, son caractère, eto. Par, gén. 
arrs, abl. e, m. (et t.). Plaut. Cu. 
Luc. Compar, m. (et f). Gell =: H 
avail pour hôte an Sicilien, son pa- 
ruil, EÉi erat Aospes Siculus, par & 
lius. Plaut. Ta deviendrais leur —, 
Compar eorum fias. Gel. Ses pareils 
furent rares dans cette ville, jus 
l'éres paucos hæc civilas tulit. Cic. 
Tu m'as pris pour an de tes —, Me 
ti similem existimasti. Nep. N'avoir 
pas de pareil, Omnibus præstare (o, 
as, stiti, slilum, stalurus), n. Cie. 
N'avoir pas son — pour l'éloquence, 
Eloquentiä habëre parem neminem. 
Cic. Qui n'a pas son —, Qui est 
Sans —, Voy. iNcouPanñanLe || 2e 
Féin. Traltement semblable à celui 
qu'on à reçu. Par, aris, 0. Cic. : 
Rendre la pareille, Par pari resjon- 
dère. Cic. referre. Ter. Respondère 
paria paribus. Cic. Rendre la — à 
yqa, Paria cum aliquo facëre. Sen, 
dutnum cum aliquo factre. Plaut. 

PAREILLEMENT, adv. 19 De la 
même maniere. (En gén) Pariter. 
Cic. Pari modo. Nep. Eodem mrde. 
Cie. (Également) Æque. Cie. (Sem- 
blablement; Similiter. Cie. Simili re. 
lione. Cæs. Item. Cic. liidem. Cie. | 
2° Aussi. l'ariter. Cic. Etinm ou Quo- 
que (après un mot). Cie. ftem. Cie. 

PARELIE, 8. f. C. PARBÉLIE. 

PARELLE, 9. f. C. 2 Patirxez. 

PAREMENT, 8. m. 1° Ornement 
Ornamentum, i, n. Cæs. Ornatus, üs, 
m. Cic. || 20 Retroussis, etc., au bout 
d'une manche d’habit. * Ertrema (æ) 
manica ;æ). f. || 3° La face visible d’us 
ouvrage de maçonnerie. Frons, cniis, 
fem. Vitr. || 4° Bordure en pierre 
d'un chemin pare. Gomphi, orum, n. 
pl. Stat. 

PARENT, 8. m. 1° Seul. au pl. 
Le pere et la mere. Parentes, um on 
ium, m. pl. Cic. Paier (tris) et mater 
{tras). Cie. | 2° Seul. au pl. Les 
aieux. Patres, um, m. pl. Cic. Ma- 
jores, m. pl. Cic.: Né de parents 
libres, Ortundus ab ingenuis. Cic. 
Voy. AïEUx. 

PARENT, ENTE, S. M. f. 1° Celüi, Celle 
qui est de même famille que qqn. 
(Proche,en gén.) Propinquus,1, mase. 
Cic. Propinqua, z, fém. Cic. (Da 
côté paternel ou maternel) Cognatus, 
i, masc. Cic. Cognata, æ, fém. Cic. 
(Du côté paternel seulement) Agns- 
fus, 1, masc. Cie Gaj. (De la 
même race et portant le même nom 
de famille) Gentilis, is, masc. Cic. 
(Frère) Consanguineus, À, mase. Cic. 
(Sœur) Consanguinea, æ. fèm. Cat. 
(Frère et sœur, Frères et sœurs) Con- 
sanguinei, orum, m. pl. Cic. : Mes 
parents, Tes —, Alei, orum, m. pl. 
Cic. Tui, m. pl. Cic. Îl est notre pa- 
rent, Noster est. Ter. Une vestale sa 
parente, Vestalis, hujus propinyne. 
Cie. Is sont tes proches parents, 
Tibi genere propinqui sunt. Sail. Per- 
soane, excepté les proches —, Nemo, 
nisi cognalione propinquä conjuncius. 
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Nep. Mon plus proche parent, Bfihi 
prorimus. Ter. Il est leur plus pro- 
che —, [stis est cognatus prorimus. 
Plaut. Très proche —, Prorimus ge- 
nere. Ter, propinquitate. Nep. Très 
proche — de Marius, Afario san- 
guine ronjunctissimus. Vell. Parents 
et alliés, Propinqui et affines. Sue. 
Procès entre —, Familiars jurgium. 
Sen. |] 2° Allië. Afinis, ts, m.f. Cic. 
: Il élail mon parent par alliance, 
Ah affinis erat. Cie. 
PARENTAGE, s. m. C. PARENTÉ. 
PARENTÉ, 5. f. 1° État de ceux 
qui sont de la même famille. | lroche 
arenté) Propinquitas, atis, f. Cic. 
Go ligne paternelle ou maternelle) 
gnatio, onis, f. Cic. (En ligne pa 
ternelle seulement) Agnatio, f. Cic 
(En ligne collaterale avec mème nom 
e famille) Gentilitas, atis, f. Cic. 
{Eotre frères ou sœurs, entre frères 
et sœurs) Consauguinilas, f. Dig. : 
Liens de parenté, Propinquitatis vin- 
eula (orum), n. pl. Cic. Les liens 
de — et les alliances, Cognationes et 
affinilates. Cic. Avoir avec qqn des 
liens de —, Conting”re aliquem pro 
pinquitate. Liv. N'ayant aucun lien 
de — avec la maison de César, 
Nullo gradu contingens Cæsarum do- 
mum. Suel. || 2° Tous los parents 
(d'une pers.). Cognatio, on1s. f. Cic. 
: Homme qui s« une parcnté nom- 
brense, Homo magnæ cognalionis. Cæs. 
PARENTÈLE, 8. f. C. PANENTÉ. 
PARENTLESF, S. (. Phraso for- 
amant un sens distinct de celui de la 
periode où elle est insérée. Interpo- 
sitio, onis, [. Quint. Interclusio, f. 
Quint. Interjectio, f. Quint. : [Ce] qui 
est œis en parenthèse, Quod inter- 
ponitur, Quint. Soit dit par —, et 
simpl. Par —, Obiter dictum sit. Plin. 
PARER, v. act. 1° Preparor. Præ- 
parare, act. Plin. || 2° Appréter une 
ch de façon qu'elle alt mailleure ap- 
ence. Concinnare, act. Calo.: Parer 
es cuirs, Cortia perfic#re (to, is, feci. 
fectum). Plin. || 3° Embellir par des 
ornements. Ornare, act. Cic. Eror- 
rare, act. Cie. Decorare, act. Cic. 
: Parer qqn de vélements royaux, 
Exornare aliquem veste regiä. Curt. 
Pendant qu'on pare [les femmes], 
Dum comuntur ex de comëre, 0, 
compsi, complum). Ter. || Fig. Parer 
son discourz, Oralionem excolëre (0, 
is, colui, cultum). Quint. — la nar- 
ration de toute sorte de grâces et de 
beautés, Narrationem omni grati& ac 
venere erornare, Quint. Oraleur paré, 
Orator comptus. Quint. Voy. uoæLuin. 
4° Empâcher, éviter un coup. Decli- 
nare, acl. Cic. Liv. Vitare, act. Cæs. 
Cic, Effugëre, io, is, fügi, gitum, act. 
Cic. Cavère, eo, es, cavi, cautum, act. 
Quint. : Parer les coups de l'adver- 
saire, Adversos iclus cauëre. Quint. 
Parter le bras en avant pour — le 
coup de l'adversaire, Sub conatu ad- 
versani manum erig/re. Quant. Le- 
ver son bonclier pour — le coup de 
qo, Scutum ad conatum alicujus tol- 
re. Cas. Bien — une botte, Impetum 
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recte declinare. Cic. Coups dirigés de 
telle sorte qu'ils semblaient ne pou- 
voir être parés, Peliliones ita con- 
Jeclæ ul vilari non posse viderentur. 
Cic. l’arer un coup, on trait en s'é- 
cartant un peu, Petitionem parvä de- 
clinatione effugËre. Cie. Lanceam ext. 
guä corporis declinatione vitare. Cic. 
— par un mouvement rapide les 
coups des cestes, Cæstus cito motu 
elultre (o, is, lusi, lusum). fan. || 
Abs. Ni eo parant, ni eu attaquant, 
Nec vitando, nec petendo. Cic. I vaut 
mieux s’altacher à parer qu'à atla- 
quer, Anliquior cavendi quam icium 
üiferendi cura est. Quint. — du corps, 
Pelitionem corpore effugëére. Cic. || 
6° Présorvor, garantir. Protegrre, 0, 
is, teri, lectum, act. (de qq. ch. on 
contre qq. ch., ab re. Cxs. contra 
rem). Plin. Voy. bérenoue 3°, N 6° 
Doubler {un cap). C. Doupuen 5e. 

Panen, v. 1. Obvier à, remodier à. 
(Obvier) Occurrêre, o. is, curri, cur- 
sum, 0. (dat.). Nep. (Remédier) Sub- 
venire, 10, ts, vêni, ventum, 0. (dal.). 
Cic. Mederi, eor, éris, s. parf., dép. 
dat.). Cie. : Parer aux deux choses, 

trique rei occurrëére. Nep. Il n'y a 
qu'ua moyen de — à ces inconvé- 
nients, Üorum incommodorum vwna 
cautio ou una provisio est. Cic. — à 
cetevénerment, Providère (e0, es, vidi, 
visum) ne Àoc accidat. Sall. Prxca- 
vêre (e0, es, cavi, caulum) ne id acct- 
dat, Cæs. Nou3 avons paré à cela, 
Huic rei a nobis subuentum est (à 
l'impers. pass.). Cic. Parer à la di- 
setle, 4 la disette du moment, Inopiæ 
mederi. Cæs. Præsentem inopiam lu- 
tari, dép. Czs. Penuriam lenporum 
sustinère (e0, es, nui, fentum). Col. 

Se Pantn, v. réfl. 1° Orner sa per- 
sonne. Se erornare. Plaut. Ornari, 
pass. Pluut. Ov. : Se parer comme 
une femme, Corpus muliebriter co- 
mre (0, is, compsi, complum). Quint. 
Pendant que [les femmes] se parent, 
Dum comuniur. Ter. Quan (ras 
femme] s'est bien parée, Cum bene 
ornala est. Plaut. À Fig. Se parer 
des dehnrs de la modestie, Mudes- 
tiam præferre (fero. fers, iuli, latum), 
Tac. || 2° Se garantir de. Voy. Se o4- 
RANTIN, Se nérEnNDRE 20. 

PARESSE, 5. f. 1° Horreur du tra- 
vall, nonchalance. Pigritia, æ, f. Cic. 
et rar. l'igrities, ei, f. Liv. Segnitie, 
æ, (. Cic. Segnities, ei, [. Cic. Igna- 
via, æ, f. Cic. Inertia, f. Cic. Desi- 
dia, f. Cic. Laboris fuga (æ), f. Cic. : 
Se laisser aller à la paresse. Desiiis 
se dedfre. Cic. Voy. oisiverë. Lau- 
guir, Croupir dans la —, vog- - 
ACTION. Passer sa vio dans la —, 
Per ignaviam ætatem agre. Sail. Se- 
couer, Reveiller la —, Ignaviam ad 
opera excilare. Plin. || 2° Faiblesse de 
temperament qui porte à ne pas agir. 
Languor, oris, masc. Cie. Lentituda, 
dinis, f. Cic. = Chose qui porte qqn 
à la paresse, Res quæ languorem af- 
fert alicui. Cic. Se laisser aller à la 


—, Launguori se dedÿre. Cie. À 3° 
Qgf. en b. part. Amour du repos, du 
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loisir, tranquillité de corps et d'esprit. 
Otium, ti, n, Cic. Quies, etis, f. Cie. 
Tranquillitas, atis, f. Cic. || 4° Len- 
teur et nonchalance d'esprit. Tarditas, 
atis, f. Cic. Socordia, æ, f. Cic. 


PARESSEN, v. n. Faire le pares- 


ssux. Cessare., n. Cic. Quiescère, o, is, 
qu'evi. quielum, n. Cic. 


PARESSEUSEMENT, adv, Aves 


paresse. l'igre. Cul. Segniter. Col. 


PARFSSEUX, euse, adj. 1° Qui 


a horreur du travail, de l'aotion. Piger, 
gra, grum. Cic. Segms, m. f., e, 0. 
Cæs. Ignavus, a, um. Cic. iners, gen. 
ertis. Cic. Desidiosus, a, um. 
Col. Socors, gén. ordis. Sall. Laboris 
fugiens (gén. entis). Cæzs. =: Poules 
paresseuses à couver, Gallinæ inertes 
ad incubandum. Col. Très paresseux 
d'érrire, Ad scribendas litteras piger- 
rimus. Cic. Je serais moins — d'é- 
crire, În scriplo essem crebrior. Cic. 
| Subst. Uu paresseux, Cessator, 
oris, m. Cic. Hor. || 2° Que son tem- 
perament porte à ne pas agir. /.an- 
guidus, à, um. (ic. Lentus. Cu. | 
3v Lent à concevoir (en parl. 
l'esprit) = Esprit paresseux, Tardæ 
mentes. Cic. Qui a l'esprit —, Tar- 
dus, a, um. (ic. Socors. gén. ordis. 
Cie. Avoir l'esprit —, Tardo ingenÿ 
esse. Cic. || 4° Fig. Ea pari. des ch 
Qui fait lentement ses fonctions, qui va 
lentement. Languens, gen. entis. Cæl, 
ap. Cic. Segnis, m. f., e, n. Sen. Plin. 


arr. 


de 


Iners, gén. ertis. Ov. : Estomac pa- 


resseux, Iners stomachus. Ov. Avoir 
l'estomac —, 
esse. Cæl. ap. Cic. Mémoire pares- 
seuse et lente, AMemoria segmis et 
lenta. Sen. Eaux paresscuses, Aquæ 
segnes. Curt. inertes. Ov. La Siône au 
cours paresseux, Segnis Arar. Plin. 


Languenti sfomache 


PARFAIRE, v. acl. 1° Achever. 
Perfc’re, io, ts, feci, fectum, act. 


Cic. || 2° Complôter. Brplère, eo, es, 
plevi, pletum, act. Cie. :[Muts inserés 
dans la periode] comme pour par- 
faire la œesure, Quust uumerorum 
comyilementa (orum), u. pl. Cic. — la 
aumune avec qq. rh., Ex re summam 
conficFre (io, is, feci. fectum). Liv. 


— le prix du rachat, Pretium redemp- 
fionis replère. Ulp. 

PARFAIT, AITE, part passé de 
panvaInk, Voy. ce v. À Adj. 1° Achevè 
do manière qu'il n'y manque rien. Per- 
fectus, a, um. Plin. Absolutus. Cic. z 
Parfait de tout point, Er omni parte 
perfectus. Cic. Le monde est absalu- 
ineot —, Mundus perfecius undique 
est, Cic. perfectus est erpletusque om- 
nibus suis numeris et parlibus. (ic. À 
2° Accompli dans son genre. Perfecius. 
a, um. Cic. : Quelque chose d'abso- 
lument parfait en son genre, Alquid 
umni ex parle in suo genere perfec- 
tum. Cic. Livre absolument —, Liber 
omnibus numeris ubsulutus. Pl.-j. Du 
cours dant le style est d'un goût ap- 
solument —, Oralio seripta eleganti- 
sime verbis ut nihil possit ultra. Cic. 

loume] dant l'érudilion est par- 
aile, Perfecte planeque eruditus. Cic. 
Absolute doctus. Suet. Il a peint ua 
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béros d'ane exécution —, Pinrif Aeros 
absolutissimi operis. Plin. Besuté —, 
Pulchritudo egregia. Cie. erimin. Cic. 
L'orateur parfait, Orator perfeclus. 
Cic. Quint. plenus atque perfectus. 
Cie. Il y eut bien des bommes qui 
furent parfaits dans ce genre, Eo in 
gencre multi perfecli homines exslite- 
runt. Cic. Des acteurs absolument 
— dans leur genre, Histriones quibus 
nihil polesi in suo genre esse pre- 
stantius. Cic. Il n'est persunne d'entre 
eax qui as soit parfait dans son art, 
Nemo eorum est cui quidynuam in arle 
suä desit. Cic. Vertu parfaite, Virius 
perfecta. Cie. eumuluta. Cic. |] Par- 
fait (formule d'approbation)! Optime! 
Ter. Facetel Ter. Festive! Cic. Præ- 
clare! Cic. |] 3° Qui reunit toutes les 
ualites morales, qui n'a pas de de- 
auts. Perfectus, a, um. Cic. : Ilomme 
parfait, Homo perfectus. Cic. plune 
sapiens. Cic. Voy. MORALITÉ 4°. Per- 
sonne ne nait —, Nemo nascilur sine 
vitiis. Hor. || 6° Dont la qualite ou le 
defaut est porte au suprême degrè = 
Un parfait hunnète bomme, Homo 
robissimus. Pl.-j. Un — vauren, 
Aagnus nebulo. Cic. Ua — imbécile, 
Asinus germanus. Cic. Un — scé- 
lérat, Homo perditä nequiliä. Cic. 
Voy. GRanD 160, 11 68° Complet, total, 
plein, vral, pur. Plenus, a, um. Cic. 
Absolutus. Plin. : Le monde est un 
glube parfait, Forme mundi in spe- 
ciem orbis absoluti globata est. Plin. 
Ressemblance parfaite, Indiscreta si- 
militudo. Plin. Santé —, Valetudo 
optima. Cic. integra. Cic. Arnver à 
maturité —, Ad perfecium vuenire. 
Varr. Joie —, Plenum gaudium. Cic. 
— solitude, fera solitudo. Cic. Un 
parfait stoïcien, Germanissimus stoi. 
us. Cic. || 6° Terme de grammaire : 
Le prétérit parfait, et S. m. Le —, 
Præteritum (i) perfectum (i), n. Quint. 
PARPAITEMENT, adv. 1° Tout à 
fait bien. Perfecte. Cic. Optime. Cic. 
Perbene. Cic. Plane bene. Cic. Maxime. 
Cic. Erimie. Cic. Egregie. Cic. : Par- 
faitement bien, Mêmes traduct. [Ros- 
cius] faisait tout —, Nihil nisi per- 
fecte facrebat. Cic. Il parle — la lan- 
e grecque, Græce egregie loquitur. 
ic. {Choses} qui sont — écrites, 
Quæ sunt seripta divinitus. Cic. Pièce 
— jouée, Acta fabella festive. Cic. 
Tout va — chez toi, apud te rectis- 
sime sunt omnis. Cic. Se porter —, 
Belle habere où se habere. Cic. Belle 
esse. Cic. Attica va —, De Atlicä op- 
time it. Cic. || Parfaitement (formule 
de réponse pour approuver)! Optime! 
Cie. Recte! Cic. Præclaref Cic. Pul- 
chrel Plaut. Ter. Hor. Probel Ter. 
Probissime! Ter. Plane! Plaut. Pla- 
nissime{ Plaut. || 2° Entiôrement, to- 
talement. Perfecte. Cie. Absolute. Cic. 
Omnino. Cic. Plene. Cic. Penitus. Cic. 
Prorsus. Cic. Plane. Cic. = Parfaite- 
ment achevé, Perfecte absolutus. Cic. 
Plene perfectus. Cic. — sage, Plune 
sapiens. Cic. — pareils, Perfecte et 
absolute pares. Cic. Vie — heureuse, 
[ta beata vita ut beatior esse non pos- 
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sit. Cic. — bien, Perbene. Cic. Plane 
bene. Cic. Imiter — la vérité, Veri- 
fatem perfecte imitari. Cic. Choses — 
examinées, Res penitus perspectæ. 
Cic. Savoir —, Probe scire. Cic. il a 
— ênlendu cela, Hoc audivit liquido. 
Cic. Comprendre, Se souvenir —, 
Præclareintelligëre.Cic.meminisse.Cic. 

PARFOIS, adv. C. QUELQUEFOIS. 
. PARFUM, s. m. 1° Odeur aroma- 
tique agreable. Odor, oris, masc. Cic. 
Voy. ovsun- | Fig. Parfum d'urba- 
aité, Odor urbanitatis. Cic. Ranimé 
par le — des lois, Odore legum re- 
crealus. Cic. Discours qui ont uo — 
d'antiquité plus prononcé que ceux 
de Lélius, Orationes redolentes magis 
antiquilatem quam Lælii. Cic. || 2° 
Substance dont il s'oxhale une odeur 
agreable. (En gén.) Odor, oris (ordin. 
au plur.), mase. Cic. (Aromate) Odo- 
ramentum, à, 0. Col. Plin. Aroma, alis 
(rare au 3ing.: dat. et abl. plur. atis. 
Apul.), n. Col. Dig. (Essence, huile) 
Unguentum, à, n. Cic. (Fumée ou 
Odeur d'une substance brülée) Suf- 
fimentum, i, n. Cic. : L'odeur des 
parfums (liquides), Odor unguento- 
rum. Cic. Brüler des —, Odores in- 
cendre. Cic. Brüler des — dans un 
cellier, Cellum bonis odoribus suffire. 
Col. Être luisant de —, Nüitère un- 
guentis. Cie. Vase à — (= à es- 
sences), Vas unguentarium. Plin. 

PARPUME, #s, part. passé de 
PARNFUMEN, Voy. ce v. || Adj. 1° Oint 
de parfums. Unguentatus, a, um. 
Plaut. Cat. Sen. Ungueniis oblitus. 
Cic. delibutus. PA. = Très parfusné, 
Unguentis affluens (gèn. entis). Cic. 
Légèrement —, Unctulus, a, um. 
Varr. Chevelure parfumée, Capillus 
delibutue. Cic. || 2° Qui exhale une 
bonne odeur. C. ononanrT 2°. 

PARFUMER, v. act. 14° Repandre 
une bonne odeur dans qq. lieu, sur qq. 
ch. (En gén.) Odorare, act. Ov. Odo- 
ribus infcre (io, is, feci, fectum), 
act. Sen. (Avec des essences) Un- 
guentis ungËre (0, is, unzi, unctum) 
ou oblinére (0, is, levi, (um), act. 
Cic. Odoribus illinÿre, act. Curt. (Par 
des fumigations) Bonis odoribus suf- 
fire (io, ts, iui et ii, itum}), act. Col. 
: Parfumer l'air, Aera odorare. Ov. 
— un lieu, Locum odoribus infcère. 
Sen. — la statue de Diane, Dianam 
unguentis wngêre. Cic. Se — le vi- 
sage, Os suum unguenlo perfricare 
(o, as, eui, catum et ctum). Cic. || 2e 
Ajouter un arome à un aliment. Üdo- 
rare, act. Col. : Le safran parfume le 
miel, Crocus odorat mella. Col. 

Se PARrOMEn, v. réf. Repandre sur 
sol un parfum = Se parfumer de ré- 
sine et de nard, Resinam et nar- 
dum sibi infundëre (v, ts, fudi, fu- 
sum). Hirt. 

PARFUMERIE, s. f. 10 Art du par- 
fumeur. Unguentaria (8.—e. ars),æ, f. 
Plaut.||2° Parfums. Unguenta (orum, n. 

1.) atque odures (um. w. pl.). Plaut. 
ï 3e Boutique de parfumeur. Unguen- 
taria (æ) taberna (æ), f. Varr. Sen. 
Suet. Myropolium, ti, n. Plaut.:Tenir 
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une parfumerie, Unguentariam teber 
nam erercère. Suet. 

PARFUMEUR, EUSE, 8. m. f. Celui, 
Celle qui fait et qui rend des par: 
fums. Unguentarius, ii, mase. Cic. 
Unguentaria, z, fem. Plin. Myro- 
pola, æ, maac. Plaut. = Être par(n- 
meur où parfumeuse, Unguentariam 
facëre. Plaut. 

PARITIELIE, 8. M. Image du solail 
reflechi dans une nuée. Pareliun, is, 
n. Sen. = On vit un parhélie, Vie 
est Sol geminatus. Cie. 

PARI, S. m. Gageure. Sponsio, 
onis, f. Cic. =: Faire un pari, Voy. 
GAGEUNE, GAGER 0. Gagner un 
—, Sponsione ou Sponsionen vin- 
cêre. Cic. Perdre ua gros —, Grandi 
sponsione vinci, pass. Cic. 

PARIER, v. act. 1° Faire un pari. 
Voy. Gacen 1°. || 2 Fig. Affirmer, 
soutenir. Vuy. ces m. || 11 y a à parier, 
beaucoup, gros, tout à — que... Ve- 
risimile est tet la prop. infin.). Cic. 

PARIETAIRE, 5. f. Sorte de plants. 
Berba (æ) parietaria (æ). f. Apul. 

PARIS, capit. de la France. Lu- 
tetia,æ, [. Cæs. Amm. Parisu, iorum, 
m. pl. Amm. 

PARIS, fils de Priam. Paris, idis 
(voc. Pari, dat. idu et à, acc. idem, im 
elin,abl.ide), m. Varr. Cic. Prop. Ov. 

PARISIEN, BNNE, adj. (Qui est) de 
Paris. Parisiacus,a,um. Fort. Insc.: Les 
Parisiens, Parisii, iorum, m. pl. Cæs. 

PARISYLLABIQUE. adj. Qui n'a 
pas plus de syllabes au genitif qu'au 
nominatif. * Parisyliabus, a. un. 

PAIUTÉ, 8. f. 1° Égalite, similitude. 
Æqualitas, atis, f. Cic. Similiutudo, 
dinis, f. Cic. || 2° C. companaisox. 

1. PARJURE, s. m. Faux sorment; 
Violation de serment. Perjurium, üi, n. 
Cic. = Comimettre, Faire un parure, 
C. Se PAnIONER. 

2. PARJURE, adj. Qui fait un faux 
serment; qui viole son serment. Per- 
jurus, a, um. Cac. 

Se PARJURER, v. réfl. 1e Faire 
un faux serment. Falsum jurare. Cie. 
Perjurare et pl. suuv. Pejerare, n. 
Cic. Perjurio se obstring”re (0, is, 
strinri, sirictum). Liv. |; 2° Violer son 
serment. Juszurandum violare ou at- 
gligëre (0, is, leri, lectum). Cic. Fidem 
vtolare ou fall”re (o, is, fefelli. fal- 
ru Cic. prodëre (o, is, didi, di- 
fum). Sall. 

PARNLAGE, 8. m. C. VERDIAGE. 

PARLANT, ANTE, adj. 1° Qui parle. 
Loquens, gén. entis. Cic. Vocalu, 
m.f.,e, n. Varr. Cie. : La poésie 
est une peinture parlante, Poema lo- 
quens pictura est. Ad Her. Pour 
a‘oublier aucnne voir —, Ne quem 
vocalem prætereamus. Cic. || 2° Qu 
parle beaucoup. C. savanD 4°. || 3° 
Exprossif, Voy. ce m. 2°. || 4° Fort 
rossemblant. Spirans. gén. anlis. Virg. 
Vivus, a, um. Virg. Vay. ANIMÉ 2°. 

PARLEMENT, s. m. Assemblee dé- 
liberanted'un État. Concilium,ui.n (es. 

PANLEMENTAIRE, adj. Relatif 
au parlement. Se tourne par : Du par- 
lement, Concilii, s. D'apr. Css. 
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PARLEMENTAINE, S. M. Personne on- 
wyéo pour parlomenter, Caduceator, 
oris, m. Liv. Curt. 

PARLEMPNTER, Ÿ. 0. Faire ot 
écouter des propositions pour rendro 
une place; entrer en accommodement. 
De conditionibus fractare, n. Nep. De 
composi:ione ag”re (0, is, egi, ac{um), 
o. Cæs. = S'avancer pour parlementer, 
Ad colloquiwm prodire. Cæs. 

PARLER, v. n. {° Proférer, Pro- 
noncer, Artiouler des mots. Loqui, or, 
éris, locutus sum, dép. Cic. Fari (qui 
se se rencontre qu'à l'infin. et aux 
formes suiv. : fatur, anlur; fabor, 
ebitur; fare; farer; fatus, a; fatus 
sum, elc., fatus eram, elc.; fans, an- 
tis, antem; fatu; fandi, ando), dép. 
Varr. Cic. : L'homme parle dès quil 
articule un mot significatif, Fatur is 
Aomo qui significabilem ore mittit 
vocem. Varr. Quand [Auguste en- 
faot) eut commencé à parler, Cum 
primum fari cœæpissel. Suet. [Le Gls 
de Crésus], bien qu'il fût muet, 
parla, Cum infans essel, locutus est. 
Cic. Qui ne parle pas. C. uogr. Fa- 
ealté de parler, Facilité à —, Lo- 
quendi facullas. Quint. — difficile- 
meot, Avoir de la difficulté à —, 
VOy. EMDANRASSÉ 29, DIFFICULTÉ Î°. 
_— haut (pr. et fig.)}, Voy. maurT 
(adv.) 6e, 1e, 8e, Je. — bas, Voy. 
BAS Le) Se. — entre ses dents, 
Voy. DExT 1°. || 2° Exprimer sa pen- 
sée par la parole. Loqui S 10), 
dép. Cic. Eloqui, dép. Plaut, Ter. 
Dicfre, o, is, diri, dictum, acl. et n. 
Cie. : Qu'est-ce qui parle ici? Qui 
kic loquitur? Ter. Parle, j'écoute, Lo- 
qure, audio. Ter. —, je te prie, Elo- 
qure, obsecro. Ter. Parler franche- 
ment, Vera dicÿre. Ter. fateri (eor, 
ris, fassus sum), dép. Cic. À — fran- 
chement, Ut verum loquer. Cic. Pour 
le — à cœur ouvert, sans détour, 
Ut aperte tibi fabuler. Ter. Parlo 
plus clairement, s'il te plalt, Dic, 
evo te, clarius. Cic. Parler haut (fig.), 
Voy. HauT (adv.) 6°, Te, 8e. — en 
maître, Imperere, n. Hor. Voilà qui 
est —, Nunc dicis aliguid quod àäd 
rem perlinel. Cic. Rigoureusemeat 
parlant, Stricte loquendo. Ulp. À pro- 
prement parler, Vere. Cic. Nevera. 
Cie. Pour ainsi —, Ut ita dicam. Cie. 
Quint. Voy. Dinm 1° (19). 11 parla 
ainsi, en ces tormes, Ja verba fecit. 
Liv. Ayant ainsi parlé, Ita locutus. 
Liv. Parler dans ce sens, In khanc 
sententiam dicëre. Cie. — au hasard, 
aans savoir ce qu'on dit, Inconsulte 
ac temere dicére. Cic. Temere effutre 
(io, is, ivû et di, itum). Cic. — poar 
ne rien dire, Nihil dicére. Cic. Se 
retenir de —, Linguam continère. 
Cie Tu veax m'empêcher de —, 
Linguam vis meam præclud®re. PR. 
Je n aurais plus la force de —, fe 
vox deficint. Cic. Mihi voz viresque 
deficerent. Cic. Je ne parlerai pas da- 
vantage, Non loquar plura. Cic. Vous 
comprendrez cela sans que j'aie be- 
win de parler, Hoc me tacito intellige- 
tis. Cic. Qui parle sans mesure, Lin- 
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guä immodicus. Liv. Qui — beaucoup, 
trop (= bavard), Loquar, gén. acis. 
Cic. Loquacior. Cic. Qui — peu (— 
qui aime à se taire), Taciturnus, a 
un. Cic. Qui ne — pas, C. muur 2e. 
Parler par la bouche de qqa, Ore 
alieno loqui. Quint. Faire — qqn, 
Déterminer qqn à —, Aliquem in 
sermonem impellëre. Cic. Voy. pi. 
bas 12°. Faire — qqa (= le repré- 
senter parlant dans un dialogue, etc.), 
Aliquem loquentem inducëre ou intro- 
ducère. Cic. Ceux que nous faisons 
— (à qui nous prètons des paroles), 
Ii quibus vocem accommodamus. Quint. 
Si l'on faisait — la loi, une ville, Si 
legi, urbi oratio attribueretur. Cie. 
| 80 S'énoncer (bien ou mal, etc.). 
Loqui (voy. 1°), dép. Cie. Dicére 
(voy. 2e), act. et n. Cic. =: L'art de 
parler, Ars dicendi. Cic. Manière de 
— (= slyle), Dicendi genus. Cie. — 
bien, Savoir —, Bene loqui. Cic. di- 
cêre. Cic. Dicëre diserte. Cic. apte. 
Cic. Qui parle bien, Qui sait parler, 
Disertus, a, um. Cic. Dicendi peritus. 
Cie. Voy. éLoouenr. — mal, Ne pas 
savoir —, dale loqui. Cic. dicére. 
Quint. Viüliose loqui. Cic. dicére. 
Quint. Qui parle mal, Qui ne sait 
as parler, Indiserlus, a, um. Cic. 
Qui ne sait pas du tout —, Infan- 
fissimus. Cic. — avec pureté et cor- 
reclion, Pure et emendale loqui. Cic. 
— avec grâce, Loqui facete. Cie. Di- 
cre facete. Cic. Quint. venuste. Quint. 
urbane. Quint. jucunde. Quini. I &o 
Declarer que, annoncer que. Dicère 
(voy. 20). Cic. =: Il parle de faire..., 
Dicit se facturum esse. Cic. Voy. né- 
CLANEN, ANNONCER. || 6° Adresser la 
parole à qqn =: Parler à qqn, Aliquem 
alloqui (voy. 1°), dép. Cic. appellare. 
Cic. affari (qui ne se rencontre qu'à 
l'iafin. et aux formes suivantes : af- 
faris, atur, amur, amini, antur ; af- 
fabor ; affare, impér.; sfatus, a; af- 
fatus sum, elc.), dép. Cic. Ad ali- 
quem fari (voy. de), dép. Cic. C'est 
à toi que je parle, Te alloquor. Plaut. 
appello. Ter. Tibi dico Mes 2e). Ter. 
J'irai parler à Pamphile, Pamphilum 
conveniam (de convenire, 10, is, véni, 
ventum). Ter. Il dit qu'il a besoin de 
— au malire, Ait opus esse sibi do- 
mino convenio (à l'abl.). Liv. De- 
mander à — à qqn, Voy. DEMANDER 
1°. J'aborderai notre homme, je lui 
arlerai, Aggrediar hominem, appel- 
abo. Plaut. De quel air —-je à 
mon père? Quo ore appellabo pa- 
trem? Ter. Je n'ai pas l'habitude de 
parler durement aux gens, Non con- 
suevi homines appellare asperius. Cic. 
On avait parlé avec bauteur aux dé- 
utés, Legati erant appellati super- 
ius. Cic. Parler bas à qqn, Voy. 
BAS (adv.) 5°. — à l'oreille de qqa, 
Voy. ongILue 6°. Le dieu leur parle 
ainsi : « Écoulez bien...s, Ad eos 
deus fatur : « Attendite». Cic. Parler 
au peuple, aux soldats, Voy. pl. 
bas Be. Fig. Troaver à qui parler, 
Valentiorem aduersarium nancisci, 
dép. Plaut. — à des sourds, Aliquid 
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surdis auribus canëre (o, is, cecini, 
cantum). Liv. || @+ Converser ave 
qqn = Parler (avec qqn, ensemble, 
sur qq. ch.), (Cum aliqus, Inter se, 
De el colloqui ou loqui (roy. {e), 
dép. ic. (Cum aliquo, De re) confe- 
bulari, dép. Plaut. Varr. (Cum alijuo, 
Inter se) fabulari, dép. Plaut. Suet. 
Se — À soi-même, Secum loqui. Cic. 
Toi et Albiuovanus, vous ne vous 
êtes jamais parlé, Nullus tibi cum 
Albinovano sermo unquam furt. Cic. 
Voy. 2 cacser {°. || 7° Prononcer des 
pr ss relatives à qqn où à qq. oh. 
En gén.) Loqui (OT 1e), dép. Cic. 
Dicëre (voy. 2e), acl. et n. Cic. 
(Mentionner, citer] Memorare ou Com- 
memorare, act. Cic. Alentionem facëre 
(io, is, feci, factum). Cic. Aentionem 
abëre (eo, es, bui, bilum). Cæs. Me- 
minisse, ni, nisfi, 8. sup., n. Cic. 
(Disscrter) Disser®re, o, is, serui, 
Serlum, n. Cic. Tractare, act Cic. 
(Discoter) Disputare, act. et n. Cic. 
Disceptare, n. Cie. Agitare, act. Liv. 
: l'arler de l'état des affaires, Loqui 
de republicä. Cic. De rebus publicis di- 
cêre. Cic. — sans cesse de qqn, Ali- 
quem semper in ore habère. Cic. — de 
l'orgueil de qqn, Superbiam alicujus 
memorare. Cic. Tont le mande parle 
de ta vertu, Omnes de lu virtute 
commemorant. Cic. Il me — souvent 
de ton départ, Mecum aspe de luà 
decessione communicat. Cic. Ils vin- 
rent à parler de leurs femmes, 
Mentio de uroribus incïdit (de inci- 
dëre, 0, Ÿs, a. sup., 0.). Liv. C'est 
par hasard que j'en suis venn à — 
d'eux, Casu in eorum mentionem in- 
cidi. Cic. Tu as osé — d'hérilages, 
Mentionem hereditatum ausus es fa- 
cére. Cic. Tu as parlé des exilés, 
De ezsulibus meministi. Cic. On ue 
para pas de César, Cæsaris nulla 
abita mentio est. Cic. Parler sur la 
forme du gouvernement, De repu- 
blicä disserére. Cic. La Gdélité dont 
je parle depuis longtemps, Con- 
stanlia quam jam dudum tracto. Cie. 
Parler sur la morale, De moribus 
dispulare. Cic. — sur la sagesse, De 
sapientià disceptare. Cic. Entendre — 
de qan, de qq. ch., De aliquo, De re 
audire (io, 15, ivi et ii, itum Cie. 
Qui n'a entendu — des veilles de 
Démosthène? Cui non sunt audilæ 
Demosthenis vigilis ? Cic. [Ce] duut 
on n'avait pas eucore entendu —, 
Quod fando nunquam ante audilum 
erat. Liv. 11 voulut à peiue entendre 
— de ces conditions, Eas condiliones 
vir auribus admisit (de admittËre, 0, 
is, missum). Liv. Ne pas vouloir en- 
tendre — d'une ch., C. la R&POUSSEA. 
Parlez je vous prie à Térentia du 
testament (= faites l'y penser), Oro 
ut Terentiam de lesiamento monealis 
(de monère, eo, es, nui, nitum). Cic. 
Ne parle de ces choses à personne 
—= garde-les pour loi), Dæc tu tecum 
habeto. Cic. 1 ue m'a pas parlé de 
ce livre, Me de hoc libre celauit. Cic. 
Vox. cacuer 30. Nous ne parlons pas 
de nvus-mèmes, Nosmet insi facenus 
39 
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(de facëre, eo, cui, citum). Cic. Je ne 
parle pas de ce qu'il a fait, Ne pas 
parier de Philippe, Voy. OMETTRE 2°, 
Laisser 210. Mais c'est assez — de 
cela, Mais ne parlons plus de cela, 
Sed hæc hactenus. Cic. Voy. ASaEz 1°. 
I 8° Prononcer une harangue. {En 

én.) Dicère (voy. 29), act. et n. Cic. 
Loqui (vor. te), dép. Cic. Oralionem 
habëre (voy. 1°) ou dicëre. Cic. Verba 
facére (voy. 1e). Cic. Liv. Verba ha- 
bère. Sall. Cie. (Faire un plaidoyer) 
Agyre, o, is, egi, actum, n. Cic. Quint. 
(Prononcer nue harangue mililaire) 
Contionari, dép. Cæs. (Dire son avis 
dans une délibération) Sentenliam 
dicëre (voy. opixen) : Parler long- 
temps sur un sujet, Orationem mul- 
tam de re habère. Cic. — en public, 
devant le roi, pour qqn, sur qqn, 
sur qq. ch., Verba facire in publico. 
Cic. apud regem. Nep. pro alique. 
Cic. de aliquo. Cic. de re. Cie. — au 

euple, Apud populum verba facëre. 
ie. Apud populum loqui. Cic. À d po- 
pulum dicëre. Cic. Populum alloqui 
Liv. — devant le sénat, In senulu 
orationem habère. Cic. verba facëre. 
Cie. Comme on parlait au sénat sur 
la conjuration de Catilina, Cum de 
conjuratione Catilinæ agerelur in cu- 
riä. Suet. Parler à la foule, Oralio- 
nem habère apud multitudinem. Cic. 
— devant les magratrats, devant les 
jages, Agère apud magisiratus, apud 
judices. Quint. — aux soldats, Apud 
milites contionari, dép. Cæs. Conlio- 
nem ad milites habëre. Cæs. || 9° Pro- 
noncer des paroles pour ou contre qqn 
ou qq. ch. (En gén Dicére (voy. 29), 
D. ke. Loqui (voy. 1°), dép. Cic. (Au 
barreau) Agre (voy. 8°), n. Quint. 
Causam dicëre. Cic. Causam agëre. 
Quint. (Dans une assemblée délibé- 
rante) Censère, eo, es, sui, sum, acl. 
et n. Cic. = Parler pour qqn, en fa- 
veur de qqn, Pro aliquo dicère. 
Quint. agëre. Quint. Alicujus causam 
dic®re. Cic. ou agëre. Quint. Aliquem 
defendre (o, is, fendi, fensum). Cic. 
— pour ane ch., Pro re dicère. Cic. 
— en faveur d'un projet de loi, 
pour la loi Voconia, ftogalionem, Le- 
gem Voconiam suadère (eo, es, suasi, 
suasum). Cic. Voy. oPrNER. — contre 
les dienr (dans une discussion), Con- 
tra deos disputare. Cic. — contre 
qn, Adversus aliquem agëre. Quint. 
Contra aliquem causam agre. Quint. 
— avec dureté contre qqn, In ali- 
quem acerbius invehi (or, Pris, vectus 
sum), pass. Cic. — contre |A paix 
(dans une assemblée délibérante), 
Pacem dissuadère. Liv. Voy. OPINER. 
— sur toutes choses ponr et contre, 
De omni re in contrartias parles disse- 
rêre (voy. Te). Cic. || Fig. (Avec on 
n. de ch. pour suj.) Voy. 19°. || 
10° Dire du bien ou du mal de qqn : 
Parler bien de qqn, Alicui bene di- 
cére (voy. 2°). Cic. Je veux que tout 
le œunde parle bien de moi, Volo ab 
omnious bene audire (roy Te). Cie. 
Parler de qqn en termes honorables, 
Ornatissimam de aliquo sententiam di- 
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cêre. Cie. — mal de qqn, De aliquo 
secus dicère. Cic. Alicui male dicëre. 
Cic. Enlendre — mal de soi, Male 
audire. Cic. |] 14° S'entretenir dans 
le public de qqn ou de qq. ch. Loqui 
(voy. 1°), dép. Cic. = Ou parle de la 
défection..…, Rumores de defectione 
afferuntur (pass. de afferre, fero, 
fers, atiuli, allatum). Czs. Tout le 
monde — de Brutus, Brulus csf inore 
et in sermone omnium.Cic. On a beau- 
coup parlé d'un diner, Cena fuit 
in fabulis. Suet. On en a —, Fuil 
fama. Cic. Ou ne parle dans toute la 
ville que de son désir de faire, Per 
urbem solus sermo esi omnibus eum 
velle facre. Plaut. On — de leurs 
actionscomme de três grandsexploits, 
Eorum facia pro marimis celebrantur. 
Sall. Chose dont on — beaucoup, 
Res percelebrala sermonibus. Cic. om- 
nium sermone celebrala. Cic. Comme 
on 2 parlé de moil Fabula quania 
fuil Hor. [Homme] dont on parle 
pour ses richesses, Opibus celeber 
(bris, bre). Vell. On n'entend point 
parler du Parthe, De Partho silen- 
lium est. Cic. De cela on ne parle 
pas. Ea res siletur. Cic. Qui n'a oui 
parler de Les plaintes? Cui sunt 
inauditæ querelz tuz? Cic. On n'a 
jamais oui — qu'un ÉEypien ait fait 
du mal à ua crocodile, Fando non au- 
ditum est crocodilum violatum esse ab 
Ægyplio. Cic. Faire — de soi {en b. 
part), Voy. Nom 4°. Faire — de soi 
(en m. part), In sermonem ou In 
vifuperalionem adduci, pass. Cie. In 
sermonem hominum afque in vilupe- 
rationem venire. Cic. Traverser la vie 
sans faire — de soi, Vitam silentio 
transire. Sall. Voy. BAuIT 40. || 12° 
Abs. Divulguer un secrot. Enuntiare, 
n. Cæs. Nep.21{l le pria de ne pas 
parler, Oravit ne enunliarel. Nep. 
Faire — qqn, Arcana alicujus eli- 
cére (io, ia, cui, citum). Liv. Je l’ai 
fait —, Ab illo omnia erpiscalus 
sum (de erpiscari, dép.). Cic. || 13° 
Expliquer sa penses par écrit, faire 
connaitre qq. Ch. dans un écrit. Scri- 
bêre, o, is, scripsi, scriplum, act. Cic. 
Dicére (voy. 2°), act. Cic. Loqui (voy. 
1e), dép. Cie. Quint. = Parler avec qqn 
ar lettre, Cum aliquo per lilteras col- 
oqui, dép. Cie. — à qqn plus longue- 
ment de qq. ch., De re ad aliquem 
lura scribëre. Cic. Dans le livre où 
J'ai parlé de l'agriculture, In eo libro 
uem de rebus rusticis scripsi. Cic. 
e poëte ne parle de cela nulle part, 
Nusquam ÂAujus rei poela meminit. 
(voy. 1°). Quint. Je parlerai des 
vents, Tractabo ventos. Plin. Il a 
arlé de la nature trop obscurément, 
e nalur& nimis obscure memoravit. 
Cic. Celui dont tu parles dans ta 
lettre, Hic de quo scribis. Sen. Ces 
images dont je parle, Hz, de quibus 
loquor, imagines. Quint. [Ce méme 
Verticon] dont nous avons déjà parlé, 
Quem supra demonstravimus. Czæs. 
[Les oiseaux] dont j'al —, Quas 
retuli (voy. 1e). Sen. [Le naphte] 
dont nous avons — nu livre deu- 


PARLE 


xième, De quE in secundo dirimus ve. 
lumine. Plin. Les choses dont j'ai — 
plus baut, Jila que supra scripsi 
Cic. quæ supra diri. Cic. J'ai asses 
— de César, De Czsare salis dictum 
habeo. Cic. [Choses] dont il a éd 
— plus bhaul, De quibus supra de- 
monsiralum es. Cæs. Tu ne nous 
parles pas du jour où nous devons 
l'attendre, Non scribis quam ad diem 
te crspectemus. Cic. Il ne parle que 
de guerres dans sa lettre, Suis lit- 
feris merum bellum loquitur. Cie. 
Parler pour Socrate, Defensionem So- 
cralis scrib®re. Cic. || 14° Fig. Expn- 
mer sa ponséo, ses sentiments par ua 
autre moyen que celui de la parole où 
de l'écriture. Loqui (voy. de), dép. : 
Ov. Parler par signes, Digitis nutuque 
loqui. Ov. || 16° imiter les sons du lan- 
age humain. Loqui(voy. 4e), dep. Cie. 
/irg. Plin. Sermonem Aumanum ou 
Sermones hominum imilari, dép. Plin, 
Humanas voces redd?re (0, is, didi, 
ditum). Plin. : Si des animaux par- 
lent presque, Si bestiz pæne loquun- 
tur. Cic. || 16° Aboyer. Voy. ce m. f 
17° Rendre un son : La alie parle, 
Tibia cantat. Ov. Faire parler un 
instrument, C. so1En 4e. || 18e Avec 
un n. de ch. pour sujet. Manifester 
un sentiment, une penses. Loqui (voy. 
1°), dép. Cic. = Nos yeux parlent, 
Oculi loquuniur quemadmodum anime 
affecti simus. Cic. Les mains elles- 
mêmes —, Manus ipsz loquuntur. 
Quint. La chose parle d'elle-même, 
Res pro se ipsd loquitur. Cic. Eu cela 
les faits parlent assez, Id re perspec- 
um est. Cic. La loi parle de l'hén- 
tier, De herede lex loquitur. Ulp. Ta 
lettre parlait clairement, Tuæ litteræ 
plane loquebantur. Cic. || 19° Militer 
pour ou contre qqn = Cela, loin de 
parler pour moi, parle plutôt contre 
moi, Hvc, non modo non pro me, sed 
confra me est polius. Cic. Voy. w1- 
LITER. 

Panuæn, v. act. 4e Dire comme dans 
le langage ordinaire: La langne parlée, 
= le langage usuel) Quotidiana (a) 
oculio (onis), f. Ad Her. (= le lao- 
gage opposé à celui de l'orateor os 
du poète) Sermo, onis, m. Cic. Hor. 
Quint. Il y a des règles à observer 
soit dans la langue —, soit d20s 
la langue écrite, Est sua loquentibus 
observalio, sua seribentibus. Quint. f 
2° S'entretenir, Raisonner, Discourir de 
qd ch. Loqui, or, ris, locutus sun, 

p. (avec l'acc. en ce sens). Cic. : 
Ne parler que flottes et armées, Nil 
nisi classes et exercilus loqui. Cic. 
Ne — que crimes, Mera scelera loqui. 
Cic. || 3° S'oxprimer en telle langus. 
Loqui (voy. 2°), dép. (abl.). Nep. : 
Parler grec, Græcä linguä loqui. Nep. 
Græce loqui. Cie. — leur langue, 
Eorum sermone ufi (er, ëris, usus 
sum, dép. Quint. — très bien Île 
grec, Græce opiime scire (io, is, im 
et if, ifum). Cic. Qui parle bien ls 
langue des bergers, Linguæ pasto- 
rum perifus (a, um). Liv. Parler la 
langue de Plaute, Plaulino sermom 
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loqui. Siil. ap. Quint. || 4° Fig. 
S'exprimer d'une certaine façon : Le 
langage qu'ils parlent, Ea quæ lo- 
uuniur, Cic. Parler ce langage, [a 

qui (voy. 2e). Cic. — le langage de 
la vérité et de l'indépendance, Vere 
ac libere loqui. Cie. 

ÊTRE PARLÉ, Y. pass impers.:= Il 
ve fut pas parlé de César; Choses 
dont il a été — plus haut, Voy. PAR- 
Len (neut.) 7° et 13°. Le latin est — 
davantage, Voy. Se PARLER. 

Se PARLER, v. pron. Être parlé : 
Le latin se parle davantage, Lalinus 
sermo in usu est pluribus (s.—e. ho- 
minibus, au dat.). Quint. 

GÉNÉNALEMENT PARLANT, loc. adv. 
À prendre la chose en general. Voy. 
En 0ÉNÉRAL. 

SANS PARLER DB, loc. propos. In- 
dépendamment de. Voy. ce m. 

PARLENn, S. m. 4° Manièro de 

ler. Os, oris, n. Cic. Quint. = 

arler facile, net, agréable, Os fa- 
cile, explanatum, jucundum. Quini. 
Cette douceur qui est dans le —, 
Hxc suavitas quæz est ex ore. Cic. 
Avoir le — rude, Aspere loqui (or, 
ris, locutus sum), dep. Cic. || Fig. 
Avoir son franc parler, Libere loqui. 
Cie. || 2° Dialecte, jargon. Voy. ces m. 

PANLENIE, S. [. C. Bail. 

PARLEUR, EUSE, 8. m. f. 1° Colui, 
Celle qui parle : Un beau parleur, 
Homo (minis) disertus (i), masc. Cic. 
Être un beau — (ou une agréable 
parleuse), Diserte dicëre. Cic. Qui 
n'est pas beau parleur, Indisertus, a, 
um. Cic. || En m. part. Beau par- 
leur, Grandiloquus, à, m. Cie. || 2° 
Qar. Orateur. Voy. ce m. || 8° Colui, 
Celle qui à l'habitude de parler beau- 
œoup. C. DAVARD. 

PARLOIR, s. m. Salle pour parler 
aux personnes du dehors. Salutato- 
rium, ii, 0. Cass. 

PARME, v. d'Italie. Parma, æ, f. 
Cic. : (Qui est) de Parme, Parmensis, 
@. f.,e, n. Hor. Les habitants de 
—, Parmenses, ium, m. pl. Cic. 

PARMÉNIDE, philosophe greo. Par- 
menides, is, m. Cic. 

PARMENION, gênéral d'Alexandre. 
Parmenio, onis, m. Curt. 

PARMI, prép. Entre, dans le nom- 
bre de. Inter et l'ace. Cie. In et l'abi. 
(sans mouv. vers). Cie. In et l'acc. 
(avec mouv. vers). Cic. E ou Er et 
l'abl. Cic. Choisi parmi les patri- 
ciens, Inter paires lectus. Liv. Ciuq 
poatifes pris — Îles premiers ci- 
loyens, Quinque e principum numero 
ponlifices. Cic. Il avait pris plu- 
sienrs de ces [villes], et — elles 
Byzance, Earum complures erpugna- 
ral, in his Dyzantium. Nep. — Îles 
œufs, les nns sont blancs, les au- 
ires.., Ovorum alia sunt candida, 
alia... Plin. Célèbre — ces nations, 
Per illas gentes celebratus. Tac. Voy. 
ENTRE 5°. Placer la mort — les 
maux, Mortem in malis ponÿre. Cic. 
Ranger — Îles dieux, In deos referre. 
le. 


PARNASSE (LE), mt de la Phocide, 
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qui êtait consacré à Apollon, aux Muses 
et à Bacchus. Parnasus, i, m. Liv. Plin, 
: (Qui est) du Parnasse, Parnasius, 
a,um. Virg. Ov. 

PARODIE, 8. f. Imitation burlesque 
d'un ouvrage sérieux : La parodie 
d'une tragedie, d'une pièce de vers, 
*Tragædia (æ) in ridiculum argu- 
mentum delorta (æ), f. * Carmen (mi- 
nis) ridiculi causä in aliam rem de- 
torlum (i), n. (Sm.). 

PARONDIER, v. act. {e Imiter d’une 
manière burlesque =: Parodier une tra- 
gédie, * Tragædiam in ridiculum ar- 
gumenlum delorquère (eo, es, lorsi, 
lortum). Voy. PARoDIS. || 2° Contre- 
faire. Voy. ce m. 1°. 

PAROI, 5. f. 1° Mur. Paries, etis, 
m. Cic. Voy. Mon {+ } 20 Côté inte- 
rieur d’un objet creux. Lalus, teris, n. 
Plin. = Les parois d'un puits, Latera 
putei. Plin. || 30 Face interne des diver- 
ses cavitos du corps : La paroi de la 
poitrine, Pectoris murus (11, m. Plin. 

PAROISSE, 8. f. 1° Territoire dans 
lequel un cure oxcrce ses fonctions. Pa- 
rochia, æ, f. Hier. Isid. |} 2° L'eglise 
paroissiale. * Ecclesia (æ) parochalis 
(is), f. (Cang.). || 3° Les paroissions. 
VOY. PAROISSIEN. 

PAROISSLAL, ALE, adj. Rolatif 4 
la paroisse. * Parockhialis, m. f., e, 0. 
(Cang.). 

PAROISSIEN, s. m. Habitant d'une 
paroisse. Parochianus, i, m. (Cang.). 

PAROLE, S. f. 1° Sentence, mot 
notable (prononcé ou ecrit). Dictum, à, 
n.Cic. Vor, ocis, f. Liv. Sententia, æ, 
f. Cic. = Belle et sage parole! Pulchre 
dictum et sapienter! Ter. |] y a une 
— de Catou.…,Catonis est dictum. Cie. 
Voici une — de Démétrins, Hzc vor 
est Demetrii. Sen. Celle belle — de 
Solon, fonestum illud Solonis. Cic. 
Selou une belle — de Platon, Ut 
præclare scriptum esi a Platone. Cic. 
Voy. mor 5e. || 2e Mot prononcé. Ver- 
bum, 1, n. Cic. Yirg. Vor, ocis, f. 
Cic. Se tourne souv. par Dire, Di- 
cére, 0, is, diri, dictum, act. el n. 
Cic. = Articuler, Prononcer une pa- 
role, Vocem ore mittËre. Varr. Vocem 
mili”re où emittére. Liv. [Dire qq. 
ch.] en trois paroles, Tribus verbis. 
Plaut. In tribus verbis. Quint. [Traiter 
un sujet) en aussi peu de — que 
possible, Quam brevissime. Cic. Voy. 
BruèÈveMEnT. Ne pouvoir Lirer de qqn 
une seule parole, Nullam omnino vo- 
cem ab aliquo exprimëre posse. Cæs. 
Supporter des coups sans dire une 
—, Plagas silentio ferre. Cic. Flux, 
Torrent de paroles, Verburum ou 
Oralionis flumen. Cic. Lire (à haute 
voix) les — des témoins, Dicta tes- 
tium recilare. Cic. Atlester mes — 
ou mes écrits, Teslificari quid dire- 
rim auf scripserim. Cic. [Répéter, 
Reproduire qq. ch.) parole pour —, 
Ad verbum, ic. Suet. Quand il eut 
dit ces paroles, Hæc ubi dixit. Sali. 
A ces —, Après ces —, His diclis. 
Sall. Le silence succéda à ces —, 
Hzæc cum dixisset, silniium conse- 
cuium est. Cic. Vox. mor 1e et 2°. 
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Î 3° Au sing. Faculte naturelle de 
parler, Oratio, onis, f. Cic. Sermo, 
onis, m. Cic. Lingua, æ, f. Cic. : 
Nous pouvons par la parole exprimer 
nos pensées, Exprim”re dicendo sensa 


possumus. Cic. Exprimer nos idées 


par la —, Quæ menie concepimus, lo- 
uendo promëre. Quint. Il a le don de 
a —, Ei summam faculiatem dicendi 
naltura largila esi. Cic. Qui a la 
— à commandement, à la main, en 
main, [a — facile ot prompie, Ad 
dicendum facilis et erpedilus. Cic. 
solutus aique erpeditus. Cic. Qui a la 
— difficile, Linguë Acbes (gén. etis). 
Liv. Ôler à qqn l'usage de la —, 
Aliquem elingnem reddère. Cic. La 
douleur m'ôte l'usage de la —, Dolor 
includit vocem meam. Cic. Perdre la 
—, C. Devenir wurr je, 2e et 4e. 
Qui n'a ni la raison ni la —, Ra- 
lionis ef orationis erpers (gén. ertis). 
Cie. Les animaux dépourvus de la 


quæ dicuntur seribendi celerifale per- 
sequi. Cic. Plus vite que la —, Dicto 
citius, Virg. Hor. Liv. Il défeadit 
l'État avec autant d'énergie par sa 
— que par son épée, De republicä 
non minus vehemens orator quam bel- 
lator fuit. Cic. Adresser la — à qqs 
Aliquem alloqui. Cic. appellare. Sail. 
Voy. Pancer 5°. Alors 1l prit la 
Tum dicëre exorsus est. Cic. 11 prend 
la — en ces termes, Sic incipit. Sall. 
Avant que tu prisses la —, Prius- 
uam loqui cæpisti. Cic. [Crassus| prit 
e premier la — dans cet entretien, 
Princeps ejus sermonis ordiendi fuit. 
Cie. Porter la — au nom du collège, 
Pro collegio pronuntiare. Liv. Couper 
la — à qqn, Voy. coursn 5°. || La 
arole de Dieu, La — divine, Ver- 
Sum (i, n.) Dei ou Domini. Vulg. La 
— éternelle, La — incarnée, Ver- 
bum, à, n. Hier. || 6° Mot ou Discours 
consideré sous le rapport des idées ou 
des sentiments qu'll exprime. (Mot) 
Verbum, à, n. Cic. Voz, ocis, f. Cic. 
Dicta, orum, an. gl. Ter. (Discours) 
Sermo, onis, m. Cic. Oratio, onis, f. 
Gic. : Ménager, Mesurer ses paroles, 
Voy. MÉNAOER 2°, MESURER 6. ]l ne 
cha jamais une parole qu'il eût 
voulo retirer, Nullum unquam ver- 
bum, quod revocare vellet, emisat. Cic. 
L'écho des paroles reteatit jusqu'à 
Rowe, Usque Romam voces referun- 
tur. Cie. — de civilités, Honorifice 
verba. Cic. — adroites, artificieuses, 
Subdola oratio. Cæs. Abuser qqu par 
ses — dorées, par de belles —, Pha- 
leratis dictis aliquem duc&re. Ter. Dire 
des — de vérité plutôt que de belles 
—, Vera polius quam diciu speciosa 
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dicfre. Quint. Parole inconvenante, 
Verbum turpe. Ter. Rappeler les pa- 
roles âpres, dures et hardies des pu- 
blicains cuntre Scévola, Publicanorum 
in Seævolam aspere ef ferociter el li- 
Bere dicia commemorare. Cic. S'armer 
de patience contre les — agressives, 
Patientiam male audiendi prasumère. 
Quint. — flalleuses, indiscrèles, ou- 
trageantes, impies, Voy. FLATTERIE, 
INDISCRÉTION, OUTRAOE, LMPIÈTÉ, elC. 
Trêve de vaines —!| Aufer nugas. 
Plaut. En — couverles, VOy. couvanT 
{adj.) 10°, Être libre en —, VOy. 
Lrore 460, || 7° Droit, Permission de 
arler. Dicendi potestas (atis), f. Cic. 

iv. : Demaader la parole, Jus di- 
cendi petÿre. Pl.-j. Quand le juge 
aous aura donné [a —, Cum judez 
gros dictre jusserit (de jubére). Quint. 
ete cède la — (— mon lour de 
parler), Meam partem loquendi fibi 
frado. Plans. || 8° Termes ou Expres- 
sions consideross rolativement à l'art 
de parler ou d'ocrire. Orat1o, onts, f. 
Cie. Dicendi genus ineris), D. Cic. 
Loquendi ratio (onis), f. Quint. Verba, 
orum, n. pl. Cic. = Parole correcte. 
Recta loquendi ralio. Quint. — em- 
portée, furibonde, Petulans et furio- 
sum genus dicendi. Cic. — serrée el 
châtiée, énergique, grave, douce, 
âpre, brillanle, délicate, Genus di- 
cendi pressum limalumque, acre, 
grave, dulce, asperum, nifidum, ur- 
banum. Quint. (Home) dont la — 
est facile et ornèe, Disertus ef ornate 
dicens. Cic. Sa — élait dure, ué- 
pigée, Erat oratione durus, incullus. 

ic. Celui chez qui les paroles abon- 
dent, Is cui verba non desunt. Cic. Il 
faut avoir égard aux choses et non 
aux —, Rem spectari oportel, non 
verba. Cic. |] 9° Éloquence, diction 
oratoire. Eloquentia, æ, f. Cic. = L'art 
de la parole, Dicendi ars on artifi- 
eium. Cic. Le talent de la —, Fa- 
cultas dicendi. Cic. in dicendo. Suet. 
Avoir le don de Ja —, Voy. 3° el 
Voy. #Loooence. Les Grecs, ces arti- 
sans de la —, Græci, artifices dicendi. 
Sic. Qui manie bien la —, Sa- 
voir manier la —, Voy. #LOQUENT. || 
40° Pourparler; proposition que l'on 
fait de la part d'un autre. (Pour- 
parler) Collocutio, onis, f. Cic. Collo- 
uium, di, n. C1c. (Chose proposee) 
onditio, onûs, Ê. Cic. = Porter parole, 
une —, la —, Condittonem ferre. 
Liv. Le porteur de paroles, C. =- 
TERMÉDIAIRS (subsl.) 2°. Entendre à 
des — de paix, Conditiones pacis 
recipère. Vell. Voy. conrênencx 20, 
POURPANLEN, PROPOSITION. || {1° Pro- 
messe verbale par laquelle on s'engage 
à faire qg. oh. Fides, ei, f. Cic. Pro- 
migsurm, À, n. Cic. =: Engager sa pa- 
role à qqn, S'engager de — avec 
qqn, Donner sa — à qqn, Fidem 
alicui inferponère. Cæs. obligare. Cic. 
obstringére. Pl.-j. — a été donnée à 
Saturniaus, Fides Saturnino data est. 
Cic. La — que Pompée avait donnée 
à César relativementl à moi, Porpeii 
fides quam. de me Cæsari dederut. Cic. 
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Jete donne ma — que je ferai. 
Polliceor (&ris, cifus sum, ceri, dép.) 
ou Promitto (is, misi, missum, mit- 
tére) me facturum esse. Cic. Donner 
sa — que le peuple quittera la ville, 
Spondëre (eo, es, spepondi, sponsum) 
populum relicturum urbem. ic, J'ai 
donné ma — à un étranger que 
j'irais le tronver, Cum khospits con- 
stitui (de constituère, 0, 15, ufum) 
me esse illum conventuram. Ter. lis 
s'engagent matuellement leur —, 
Inter se fidem dant. Cæs. S'étant 
donné mutuellement leur —, Datä 
ultro citroque fide. Liv. Échangeons 
nos paroles, Accipe daque fidem. Enn. 
Saus engager sa parole, Fide liberä. 
Cie. Ils se livrérent sur la — qui 
leur avail été donnée, Fide accepiä 
sese tradiderunt. Liv. Lâcher qqn sur 
—, Aliquem fide datä emilière. Liv. 
Sur ma —, il le fera, Ad me recipio, 
faciet. Ter. Je réponds qu'il guérira 
eur ma —, ma — d'honaeur, (Eum) 
sanum futurum me ego promitto fide. 
Plaut. Ma — d'honaeur, tu trouve- 
ras, Fide meä spondeo fulurum ut 
inventas, Pl.-j. Voy. 13°. Votre — que 
cela aura lieu? Dale fidem id fore. 
Liv. ils crurent à ma —, Juranti mihi 
crediderunt. Cic. Fais-tu donc si peu 
de cas de ma —7? liane parva mihi 
fides est apud te? Ter. Recevoir la 
— de qqn, Alicujus fidem accipère. 
Liv. J'ai — de Paasa, Miki pro- 
misit Pansa. Cic. Ils acquittent la — 
de Valérius, Valerii fidem exsolvunt. 
Liv. Je désire qu'en ceci tu acquittes 
ma —,n co velim fidem meam li- 
beres. Cic. Tenir —, Être fidèle à sa 
—, Être de —, Avoir de la —, Fidem 
tenëre. Nep. fn fide stare. Cic. Tenir 
— relativement à qq. ch., De re fidem 
servare. Cæs. |l faul en cela lenir —, 
Est in e0 fides conservanda. Cic. Tenir 
— à qqn, Fidem alicui præstare. Liv. 
Ne pas tenir, Trahir, Violer sa —, 
Manquer à sa —, Fidem frustrari, 
depe Ter. amitlére. Nep. prodëre. 
Sail. violare. Cic. frangëre. Cic. mu- 
tare. Liv. Fausser la — donnée à 
l'ennemi, Fidem hosti datam fallÿre. 
Cic. Abusés par sa — ou plulôt par 
son manque de —, Jstius de ac po- 
lius perfidiä decepti. Cic. Qui nest 
pas un homine de —, Perfidus. Cic. 
Qui est à deux, Qui a deux paroles, 
Bilinguis, m. f., e, n. Plaut. Virg. 
Ph. Dégager, Retirer, Reprendre sa 
parole, Fidem suam liberare. Cic. 
Fidem solv#re. Ter. Planc. ap. Cic. 
Verba sua redimëre. Sen. Dégager 
aq° de sa —, Rendre à qqn sa —, 
Aliquem dat& fide liberare. Cic. L'in- 
diguité des econdilions ne nous dé- 
gage pas de notre —, Non indi- 
gnilas rerum sponsionis vinculum le- 
vat. Liv. || 42° Au plur. Vains dis- 
cours, par pps. à Effet, Action. Verba, 
orum, n. pl. Cic. = Brave en pa- 
roles, Linguä strenuus. Liv. En fait, 
en —, Re, oralione. Cic. [Ne s'oc- 
cuper d’une cb.] qu'en —, Verbo te- 
nus. Cic. Payer qqn de —, Alicui 


verba dars. Ter. Cic. Voy. mor 4e, |, 
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Ervet 2°. || 18° Affirmation; gmple 
dire : Jurer sur la parole da maitre, 
Jurare in verba magistri. Hor. Croire 
qa sur —, Alicui afirmanti credére. 
Cic. Moquez-vous de tous ces gens- 
là, sur ma —,Omnes istos me auctore 
deridete. Cic. Excellent homme sue 
ma —, ms — d'houneur, Vir mehercule 
optimus. Cic. Tu m'as faille plus 
grand plaisir, — d'honneur, Afihi 
gratissimum, me Dius Fidius, fecisti. 
Cic. Vo: 11°. {| 14e Au plar. Discours 
aigre, offensant. VOoy. aLTERCATION. Î 
16° Au plur. Les mots d'un air, 
d'une chanson, eto. Verba, orum, n. 
pl. Virg. : Je me souviens de l'air ; 
si seulement je savais les paroles| 
Numeros memini : si verba fenerem/ 
Virg. 

PARONONIASE, s. f. Figure de rhè- 
torique. Agnominatio, onts, f. Cic. . 

PAROS, une des Cyclades. Parus, 
î, f. Nep. Liv. Paros, 1, f. Mel. Ov. : 
(Qui est) de Paros, Parius, a, um. 
Nep. Virg. Les habitauls de —, 
Parii, iorum, m. pl. Nep. 

PAROXYSME, 5. m. Temps [le plus 
fâcheux (d'une maladie). Intentio, onis, 
f. Cels. Sen. Impetus, üs, m. Cels. 8 
Paroxysme de Gèvre, Jmpetus febris, 
Cels. Le — de la douleur, Summi dolo- 
ris intentio. Sen. || Fig. Le paroxysme 
de la colère, Flagrans (autis) ira (æ), 
f. Liv. Qui est dans le — de la co- 
lère, Ir& in rabiem versus (a, um). Liv. 

PARPAING, s. m. Pierre qui tient 
toute l’epaisseur d'un mur. Lapis (idis) 
ufräque parte frontatus (i), m. Vitr, 

PARQUE, nom de trois divinités 
Infernales. Parca, æ, f. [or. Ov. s 
Les Parques, Parcæ, arun, f. pl 
Varr. Cic. Virg. : La Parque tran- 
che le fl de mes jours, Me jubet 
Parca mori. Ov. 

PARQUER, v. act. 1° Mettre dans 
un parc (des animaux). (En gén.) Ste- 
bulare, act. Varr. (Dans uue clôlure 
faite de elaies) Teztis crafibus clau- 
dére (o, is, clausi, clausum), act. Hor. 
= Parquer un troupeau dans sa pro- 

riété, Pecus in suo fundo stabulare. 

arr. || Parquer dans l'Averne des 
builres de Brindes, Brundisiana 
ostrea in Averno compascère (0, is, 
8. parf., pastum). Plin. || 2e Fig. En- 
fermer (une pers}. Voy. ce m. {e. 

PArQuEn, v. 9. Etre parque. S'expr. 
par le pass. des v. act. ci-dessus 

aire parquer, C. panquen (acl.). 

PARQUET, s. m. 1° Pelit pare: 
C. parc 40. || 2° Partie d'une salle de 
justice. Cancelli, orum, m. pl. (= 

arrière enfermant l'espare où se 
tiennent les juges). Cie. | 40 Assam- 
blage de pièces de bols formant ls 
planchor d'en bas d'une chambre. (En 
géu.) Solum, 1, n. (= le soi d'une 
chambre). Cic. (Terme de menui- 
seric) Coazatio, onts, f, Vitr. Plin 
1} 4° Châssis. Forma, æ, f. Plin. 

PARQUETEN, v. act. Garnir d'un 
parquet = Parqueter en planches de 
chène, Quernis axibus contabulare, 
act. Plin. . 

PARRAIN, 0., m. Colui qui tisat ua 
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enfant eur les fonts de baplôme. * Pa- 
irinus, i, m. (Cang.). Sponsor, oris, 
m. Tert. 

{. PARRICIDE, s. m. f. {1° Meur- 
trier, Meurtrière de son pero ou de sa 
mère. (En gen.) Parricida, æ, m. f 
Cic. 1s qui (Ea quæ) parentem ne- 
cavit. Cic. (De son père) Patris sut 
interfector (oris), masc. Just. (De sa 
mère) Matricida, æ, m. f. Cic. Nep. 
Suet. || 2° Personne coupable d'un 
crime énorme. Parricida, æ, m. f. Cic. 

Panuicog, adj. Coupable, Entaché 
du crime de parricide. Parricidalis, 
m.f.,e, n. Petr. Klor. Quint. Just. 
: Gaerre parricide, Bellum parrici- 
dale. Flor. 

2. PARIUCIDE, s. m. 1° Meurtre 
de son père ou de sa mère. (En gén. 
Parricidium. tt, n. Cic. (De son père 
Patris parricidium. Cic. (De sa mère 
Matricidinm, it, a. Cie. |] 2° Crime 
énorme. Parricidium, ii, n. Cic. 

PARSEMER, v. act. {o Repandre, 
Jeter çâ el là. Conspergére, 0, ts, 
spersi, spersum, act. Lucr. Cic. Spar- 
gére, 0, is, sparsi, sparsum, acl. Liv. 
3: Parsemer les gazons de fleurs, Con- 
apergëre herbas floribus. Lucr. Par- 
semé de taches durées, Sparsus au- 
reis maculis. Liv. Ciel — d'etoiles, 
Czlum astris distinctum (pass. de 
distingu®#re, 0, is, stinzi). Cic. NY 
zoxcugn 10. || 20 Être épars çà et là, 
Voy. 10XCRER 2°. 

4. PART, 5. f. 1° Partie d'une pers. 
Pars, artis, f. Cic. = L'âine est la moil- 
leure part de nous-mèmes, Nostri me- 
lior pars animus est. Cic. || Fig. I n'y 
a daus le reste des plaidoyers qu'une 
très petite part de moi, Actiones 
ctlerz minimam partem mei habent. 
Quint. || 2° Partie d'une ch., d'une 
œllection. Pars, artis, f. Cic. : Passer 
ane bonne part de la nuit sans dor- 
wir, Magnam partem noctis vigilare. 
Cie. La plus grande — du genre hu- 
main, Marima pars hominum. Ior. 
Voy. panTiE 10. || 3° Partie d'un liou, 
endroit, côté. Pars, artis, f. Cic. Lo- 
eus, 1, m. Cic. : (Ëtre] qu. part, Ali- 
quo loco. Cie. Alieubr. Cic. Fig. Ci- 
céron écrit qq. —, Cicero quodain 
loco scribit. Quint. S'il est qq. —, 
Sieubi est. Liv. [Aller] qq. —, Ali- 
quo. Cic. Quoquam (rare). Cic. Nep. 
Si tu vear que j'aille qq. —, Si quo 
meire vis. Plaut. (Venir) de qq. —, 
Alicunde. Cic. Si ta peux tirer de 
qq. —…, Sicunde potes eruëre. Cic. 
{Êlre] autre —, Alibi. Cic. [Aller] 
aulre —, Alio. Cic. {Venir} d'autre 
—, Aliunde. Cic. (N'ètre] nulle —, 
Nusquam. Cic. Nullo loco. Liv. [N'étre) 
pulls — ailleurs, nulle autre —, 
Nusquam ahbi. Cic. [N'aller) nulle —, 
Nusquam. Ter. Ad Her.|| En quelque 
arltque, De qq. — que, Voy. Lieu 10. 
fDune part, d'autre — (loc. adv.), 

oy. pl. bas. || 4° Porsonne conside- 
reo comme la partie, le côtè d'où vient 
qq. ch. : Chercher de quelle part 
leur est venu ce qu'ils racontent, 
Erquirére unde (id) auditum dicunt. 
Plaut. Savoir qq. ch. de bonne —, 
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Aliquid certis auctoribus comperisse. 
Cic. Tu n'aurais rien pu savoir, au 
moins de ma —, Ex me quidem nihil 
audire poluisses. Cic. Appreadre cela 
d'autre —, Id aliunde audire, Cic. 
Anaoncer de la — du séaal.…., De- 
nunfiare senalüs verbis. Liv. (Dire 
qq. ch.] de ma —, Meo nomine. Cic. 
Salue Tiron de notre —, Tironem 
saluta nostris verbis. Cic. Salut de 
la — de mon Cicéron, Saluebis a meo 
Cicerone. Cie. Donner qq. ch. de la 
— de qqn, Aliquid ab aliquo dare. 
Cie. Il m'a remis une lettre de ta 
—, Mihi litteras abs te reddidit. Cic. 
Cela est fort aimable de sa —, Fecit 
humane. Cic. || 6° Aspect sous lequel 
on envisage les ch. Pars, artis, f. Cic. 
3 Prendre qq. cb. en bonne part, en 
meilleure —, Aliquid in optimam par- 
tem accipêre. Cic. in mitiorem partem 
interprelari, dép. Cic. Je vous prie de 

reudre mes paroles en bonne —, 

os oro uf bonä cum veniä verba 
mea audiatis. Cic. Preodre qq. cb. 
en mauvaise —, Aliquid in pejorem 
partem rapre. Ter. Prendre en mau- 
vaise — ce qui a été dit en bonne 
—, fnterpretari male bene dicta. Cic. 
Le mot confdens sa prend en mau- 
vaise —, Confidens in vilio pontlur. 
Cic. Se prendre en bonne —, In 
laude esse. Cie. || 6° Partlo d'une ch. 
divisee, portion qui revient à qqn d'une 
ch. Pars, artis, f. Cic. Portio, onis, 
f. Plin. Just. 2 1 fil par testament 
quatre narts de son bien et en douua 
une à chacun (de ses enfants), Tes(a- 
mento quatuor partes fecit et singulas 
singulis dedit. Quint. Léguer à age 
la plus forte part de ses biens, Ali- 
cui partem bonorum majorem legare. 
Cic. Il à sa — (= la — qui lui est 
due), * Mabet pariem quæ ei debetur. 
Prendre une —, Partem sumÿre. Cic. 
totiére. PA. Avoir sa — dans un bé- 
rilage. In Aereditate purtem habére. 
Cic. Faire — de ses bicas aur indi- 
gents, Indigentibus de re famaliari 
inpertire (10, ts, ivi el it, itum!. Cic. 
Je n'ai rien dont je puisse faire — à 
ma patrie, Nüihil habeo quod patris 
tmpertiam. Cie, Metlre qqn de — 
dans le butin, In partem przde sux 
aliquem vocare. Liv. Être de — dans 
le butin, In parte przdæ esse. Liv. 
— à deuxt In commune! Sen. Ph. Il 
a divisé le rivage en parts de je ne 
sais combien de jugères, Parties fecit 
in rip nescio quolenorum jugerum. 
Cie. {1 prévoit que dans cette affaire 
sa part sera aulle, Nullam in eä re 
suam partem fore censet. Nep. || Aban- 
donner à qqn une part de sa gloire, 
Suas laudes cum aliquo participare. 
Liv. Donner au peuple une certaine 
— de pouvoir, Potesiatis aliquid po- 
pulo impertire. Cic. Donner à qqn 
une — de ga royauté, Aliquem regni 
participem facÿre. Sall. Accorder à 
qqn une grande — de canflance, 
Magnam fidem alieui habere. Cic. 
Avoir beaucoup de — à l'amitié de 
qa, Aliquo valde familiariter uti 
(or, Fris, usus sum), dép. Cic. Nous 
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avons toujours eu une grande — 
dans son alleclion, Semper nostri fuit 
peramans. Cic. Avoir beaacoup de — 
a la faveur de qqn, {n maximü gra- 
tid esse apud aliquem. Cic. On di- 
minue un peu ma — de fatigue, 
Aliqua pars laboris minuitur miti 
Ter. {| 7° Contribution concours 
donné 4. Pars, artis, f. Cic. : Avoir 
part à une dépense, În partem im- 
penaæ venire. Cic. Le professeur de 
rhétorique a beancoup de — an pro- 
grès des éludianls, Nhetor ad profec- 
fum discentium multum confert (de 
conferre, fero, fers, tuli, collatum). 
Quint. Ils ont eu le plus de — au 
succés de la guerre, Plurima in bello 
eorum opera fuit. Cic. La fortune a 
beaucoup de — aux succès, Magna 
est vis in foriun& ad secundas res. 
Cic. Juger de la — qu'a la fortuns 
dans une guerre, Quantum in bello 
fortuna possit, cognoscëre. Cæs. || 8° 
Participation à. Pars, artis, f. Cic. = 
Prendre parl à uue guerre, Belli 
parlem capessére (o, is, ivi el üi, 
tfum). Liv, In societatem belli venire 
(o îs, véni, ventum), n. Cic. Bello 
aa dat.) se immiscere (e0, es, cui, 
mirium et mistum). Liv. Celui qui 
prend — à une guerre, Belli parti- 
ceps (cipis) ou socius (ii) ou adjutor 
(oris), m. Cic. Preadre — à un pro- 
jet, Ad consiliun admisceri, pass. 
Cic. Prendre — aux affaires, Nego- 
tiis (au dat.) interesse (sum, es, fui, 
futurus), n. Cic. Je prendrai — à 
to te: tes alfaires, Afe rerum omnium 
socium Aabebis. Cic. Ils ont pris 
— À nos efforts, Unë nobiscum 
laboraverunt. Cæl. ap. Cic. Li ne prit 
— à aucun banquet, In convivio 
aullo interfuit. Cic. Ne pas prendre 
— à la guerre, À bello ou Bello (à 
l'ebl.) abesse, n. Cas. Ils veulent 
avoir — au butin et aux récom- 
penses, Prads ac præmiorum volunt 
esse participes. Cæs. Qui entre en — 
des profits el des larcias de qqu, 
(Alicujus) in lucris atque furlis con- 
sors (gén. ortis). Cie. Avoir — à la 
fatigue et au daoger. In parte laboris 
ac periculi esse. Liv. Qui a — à cetle 
honte, à ce crime, £Ei furpitudini, 
Huic facinori affinis (m. f., e, 0.). 
Cic. Qui n'a pas de — aux délibéra- 
tions sur les affaires publiques, Com- 
munis consilii erpers (gén. ertis). Cic. 
Fais-nous — de ton habileté, Fac 
nos participes sapientir (ur. Plaut. 
Il fait — à Scipion de la dignité dont 
il est revètu, Suum cum Scipione Ro- 
norem partitur (dép.). Cæs. Faire — 
de sa gloire à tous les gens de bien, 
Gloriæz suæ partem bonis omnibus im- 
pertire. Cic. L'opinion de la foule 
m'attribae ane — de ta gloire, Opi- 
nio hominnm fuis laudibus socium me 
adseribit. Cic. |] 9° Interêt qu'on prend 
à. Cura, æ, f. Cic. =: Prendre part à 
qq. ch., Aliquid euræ habère. Cie. Si 
la postérité prend — à ce qui nous 
touche, Si qua esl posteris cura nos- 
tri. Pl.-j. Personne ne prend — à ce 
qui nous touche. Nemo nos respicil 
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(de respic®re, ie, spezi, spectum). 
Ter. Prendre — aux malheurs de 
qq, Alicujus miseriis (à l'abl.) com- 
moveri fer, éris, moitus sum), pass. 
Cic. rebus adversis dolère (eo, es, 
lui, liturus, = être affigé de). Cic. 
Prearre — à la douleur de qqn, Do- 
lêre dolore alicujus. Virg. Prendre — 
à la joie, aux succès de qqu, Gau- 
dium alicujus gaudère (eo, cs, À - 
visus sum — $e réjouir de). Ter. 
Czl. ap. Cic. Gaudère prosperis rebus 
alicujus. Cic. || 10° Confidence. Com- 
municatio, onis, f. Cic. = Faire part 
à qgn de sa douleur, de sa joie, 
Dolorem suum, Gaudium alicui im- 
ertire (voy. 6°). Cic. Liv. Je leur 
3 — à tous de ma joie, Feci omnes 
meæ voluptatis participes (de par- 
ticeps). Cic. Faire — à qqn de ses 
projets, de ses vues, Cousilia cum 
aliquo communicare. Cæs. ad uliquem 
conferre (voy. Te). Ter. Faire — à 
qqu de son opinivn. De existimalivne 
suë alicui commatire (o, is, mis, 
missum). Cie. Fais — à ton ami de 
toules tes peines, de toutes tes pen- 
sées, Cum amico omnes curas, omnes 
cogitutiones luas miscé (vuy. 8°). Sen. 
Je vous ai fail — sans aucune ré- 
serve de toutes mes pensees, Vobis 
omnia, quæ seniiebam, effudi (de ef- 
fund£re, 0, ts, (au Cic. Voy. cou- 
MUN100ER 2°. || {te Information, ren- 
seignement = Faire part à qqo d'un 
évenement, Alicujus rei ou De ali- 
qua re uliquem cerliorem facëre. Cæs. 
Îl fait — de nos projets à nos adver- 
gsaires, Nostra consilia ad adversarios 
defert (de deferre, fero, fers, tuli, 
latum). Cic. Faire — à qqn des de- 
maades de César, Posiulata Cæsaris 
alicui renuniiare. Cæs. Faire — à 
ag" des bruits qui courent, Rumores 
ad aliquem referre. Cic. Voy. mN- 
ranumn. {| 1%° Partie de temps, de 
travail, eto., que l’on consacre 4 qq. ch. 
: Faune dans ses beures d'étude une 
— à la philosophie, Aliquid suorum 
studiorum philusophiæ imperlire (vOy. 
Go). Cic. Faire une — aussi impor- 
tanie à celte étude, Tanium femporis 
Ruic studio impertire. Cic. Faire la — 
do plaisir, Alquid voluptali tribuÿrs 
(0, «, ui, uium). Cic. Faire la — du 
plaisir et celle du travail, Tempora 
voluptatis laborisque dispertire. Cic. || 
13° Mise en ligne de compte = Faire la 
part de qq. ch. (— en tenir compte), 
Alicujus rei rationem khabëre. Cic. 
Le siège de Syracuse prit fin : 
en faisant la — de l'effort et de 
l'énergie du général, la trahison 
aida encore à ce résultat, Syracusa- 
rum oppugnalio ad finem vênit, præ- 
terquam vi ae virlule ducis, prodi- 
tione eliam adjutä. Liv. Qu'on fasse 
la — de l'âge (= de la deunesse), 
Delur aliquid ælali. Cic. Faire dans 
ces actes la — de la jeunesse, Ea 
adolescentis ercusatione defendère. 
Cic. Je pardonne au jeune Atrati- 
pus : il faut faire la — de l'ôge, 
Atratino adolescenti ignosco, qui habet 
ttcusationsm æaliis. Cic. Dans l'exe- 
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men d'uneloi, faire la — delacritique, 
Legem ex parie reprehend®re. Quint. 

Pour MA PART, POUR SA PART, loc. 
adv. Quant à moi, quant 4 soi = Pour 
ma part, Quod ad me attinet. Cic. 
J'avoue, pour ma —, Ego vero fa- 
teor. Cic. 

À PART, 10e. adv. 1° Séparément. 
Separatim. Cic. Liv. Seorsum. Cic. : 
Mettre à part, (= séparer) Separare, 
act. Cic. Voy. SkPARER. (= réserver) 
Seponre, 0, is, posui. posilum, act. 
Cic. Recondëre, o, is, didi, ditum, act. 
Cic. Enfermer à —, Secludère, 0, is, 
clusi, clusum, act. Varr. Discludére, 
act. Varr. Ces matières attendent un 
volume à —, fsta separalum volumen 
exspectant. Cic. Chacun a sa maison 
à —, Separalæ singulis sedes sunl. 
Tac. Chacun a sa table à —, Sua 
cuique mensa est. Tac. Faire de ces 
gens-ci une classe à —, IJosce homi- 
nes secernere (0, is, crevi, crefum). Cic. 
Faire bande à —, Seorsum ire. Cic. 
Faire cause à —, Suam causam dis- 
suciare. Tac. Traiter à — ua sujct, 
De re srparalim dicëre. Cic. || 2° En 
particulier. Secreto. Sall. Cic. Hor. : 
Prendre, Tirer qqn à part, Aliquem 
prehendére solum. Ter., et simpl. Al- 
quem prehendëre (o, is, hendi, hen- 
sum). Cic. seducêre solum. Ter., et 
simpl. seducêre (0, is, duxi, ductum). 
Cic. Preadre des gens à — les uns 
après les autres, [omines singulos 
sevvcare. Cæs. singulos separalim se- 
ducèëre. Liv. Nous nous sommes entre- 
tenus à —, Secrelo collocuti sumus. 
Cic. || 3° Aparté. Voy. ce m. || 4e Fig. 
En faisant abstraction de = La vertu, 
ulilile même à part, Virfus, separatä 
etiam ulilitale. Ée. Plasanterie à —, 
Extra jocum. Cic. NRemoto joco. Cic. 
Voy. ABSTRACTION 1°. || 6° Excep- 
tionnel = (Qui est à part, Unique 
dans son genre) Singularis, m. 
f.. €, n. Cic. Unicus, a, um. Cic. 
(Excellent, éminent) Eximius. Cic. 
'ræslans, gén. anlis. Cic. Calon qui 
élail un homme à —, Cato, singu- 
laris vir. Cic. Aristote qui fut un 
bilasophe à —, Aristoleles in phi- 
osophiä singularis. Cic. Une vertu 
tout à fait à —, Virius singularis 
eximiaque. Cic. 

À panr, loc. prép. Excepté. Præter 
et l'ace. Cic. Voy. mxcEPTÉ (prép.). 

PART MOI, À PART 801, loc. adv. 
En moi-même, en soi-même. Afecum. 
Cic. Secum. Cie. Curn animo suo. Cic. 

D& PART ET D'AUTRE, loc. adv. 1° De 
côté et d'autre = [Avoir] de part et 
d’autre.…., Utrobique. Cic. [Courir] de 
— et d'autre, Utroque. Cic. (Venir] 
de — et d'autre, Utrinque. Cæs. Cic. 
Voy. côTé 6°. || Fige En parl. des 
pers. : Beaucoup de paroles ayant 
té dites de part et d'autre, Multis 
verbis ultro citroque habitis (à l'abl. 
ahs.). Cic. Voy. MUTUELLEMENT. || 2° 
À l'un et 4 l'autre point de vue, sous les 
deux rapports. Uträque in re. Cic. 

Das Deux pPanrs, loc. adv. Des 
deux côtés. Voy. pl. b. ne panr «7 
D'aurTRas 1°, ot Voy. cûré 6. 
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Ds TOUTE PART, DE TOUTES PARTS, 
loc. adv. 10 De tout côté, de tous 
côtés, de tous les côtes. Vuy. cûré 6e 
el (CÔTÉ 6°) 1,2, 3, 4. Voy. aussi ç 
(adv. de lieu) 2e. 1] 20 Pig. À tous les 
points de vue, sous tous los rapports 
Umnibus parlibus. Cic. In omnes par. 
les. Cic. Ex omni parle. Cic. 

D'UNE PART... D'AUTRE panr, loc. 
adv. D'un côté... de l'autre (marquant 
une Opposition). Voy. côté 6° et 
(côTé 60) 1, 2, 3, 4. 

De PART EN PART, loc. adv. D'un 
côté 4 l'autre = Percer de part en 
part, Perfodëre, io, is, fodi, fossum, 
act. Varr. Col. Transfodëre, act. Plin. 

2. PART, s. m. C. ENPANTEMENT. 

PARTAGE, 8. m. 1° Division de 
gg. ch. on plusieurs portions. (En 

€n.) Partilio, onis, f. Cic. Divisio, 
. Cic. (Par la voie du sort) Sortitio, 
f. Cic. (Distribution) Distributio, f. 
Cic. : Le partage ne plaisait à per- 
sonne, Nulli placebat partium desti- 
nafio. Liv. — en six portions, Di- 
uisio parlil& in ser (3.-e. parles). 
Varr. — égal, Æquabilis partitio. 
Cic. — égal des hiens, Bonorum 
æquatio. Cic. Arbitre pour le — d'un 
bien indivis, Arbiter communi divi- 
dendo. P.-jct. Plaider dans une af- 
faire de — de succession, Hercis- 
cundæ familiæ causam agére. Cic. 
Procéder au — d'une succession, 
Hercium cière (eo, es, civi, citum). 
Cic. Gell. — de biens ruraux, Præ- 
diorum divisio. Vell. — des terres 
(àâ des colons, etc.), Assignatio 
agrorum, et abs. Assignafio, f. Cic. 
Le — des terres (au peuple), Agri 
divisto. Liv. Loi sur le — par tête 
des terres gauloises, Lex de agro 
Gallico viritim dividendo. Cie. Faire 
des partages de terres, Assignaltones 
facXre. Cic. 11 At de nouveaux — de 
terres, Novas assignationes insfiluil. 
Cic. Le partage des provinces, Pro- 
vinciarum sortilio. die. Faire le — 
du hutin, Prædam dividëre (o, s, 
visi, visum). Plaut. Voy. PARTAOBR 2e. 
| Fig. Je suis 2 vous sans partage, 
um lotus vester. Cic. Octave qui est 
à moi sans —, Ociavius lolus miÀi 
deditus. Cic. Tu lui apparliens sans 
—, Ejus proprius es. Cic. Se livrer 
sans — à qq. occupation, Voy. EA- 
TiEn 4°. Cela est à toi sans —, Hoc 
totum fuum est. Cic. || 2° Participa- 
tion. Communicalio, onis, f. Cic. = Par- 
taçe du pouvoir roval, Regni socielas 
faris , f. Liv. — du pouvoir entre 
es deux rois de Lacédémone, Pnter 
binos Lacedæmoniorum reges consorlio 
(onis}), f. Liv, [Devenu l'égal d'Ao- 
uste) par le — de la puissance tn- 
unitienne, Tribuniliæ potestalis con- 
sorlione. Veil. Mise en — de Lous les 
avantages, Socielas el communicalio 
ulilitatum. Cic. Appeler qqn au — 
de qq. ch., Aliquem in porlionem re 
vocare. Just. Être anpelé, admis au 
— d'une ch., In partem rei vocan, 
pass. Cic. Venir à —, Entrer en —, 
In partem venire, n. Liv. || 3° Portion 
de in oh. partagéo, co qui est assigné 
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â chaque partageant. Pars, artis, f. 
Cic. =: Les villes prises tombent en 
partage aux Étaliens, Urbes captæ 
Ætolos sequuntur (de sequi, or, se- 
cutus sum, dép.). Liv. Les captifs 
échurent en — aux Romains, Cap- 
tiva corpora Romanis cessere (de ce- 
dëre, 0, is, cessum, n.). Liv. Les ré- 
compenses sont le — des mauvais 
citoyens, Afalos præmia sequuntur. 
Salt. || (En parl. de partages faits 
par la voie du sort.) Il eut pour son 
partage le gouvernement de la Si- 
ale, la conduite de la guerre, Ei 
Sicilia provincia evénit (de evenire, 
io, is, ventum, n.). Liv. Ei sorte 
evénit ut bellum gereret. Liv. Ayant 
eu en — l'Espagne ultérieure, Ulte- 
riorem [lispaniam sortitus (dc sortiri, 
ior, iris, dép.). Suet. Le sort donne 
la Syrie en — à Scipion, Syria Sci- 
piont obveënit. Liv. |] 4e Fig. Ce qu'on 
tlent de la nature ou de la fortuno 
comme une sorte de part : Le partage 
de l'art est de créer, Arlis proprium 
est creare. Cic. La liberte qui est le 
— de la race des Romains, Libertas 
propria Romani gener1s. Cic. On re- 
rde la superstition comme le — 
es esprits faibles, Superstitionem 
imbecilli animi (esse) putant. Cic. La 
râce est le — de la femme et la 
ignilté est le —— de l'homme, Ve- 
austas muliebris, dignilas virilis est. 
Cic. Si le bonhear peut être le — du 
crime, Si potesi ulla in scelere esse 
felicitas. ic. Les bommes forts de 
celle antorité qui est votre —, Ilo- 
mines isiä aucloritate prædili quà 
vos estis. Cic. Qui a en — la raison 
et l'intelligence, Rafionis ef cogila- 
tionis parliceps (gên. cipis). Cic. Que 
chacun s'en tienne à son —, Id 
uisque feneaf, quod cuique obtiqui 
le oblingère, 0, is, s. sup., n.). Cic. 
‘ai eu tant d'avantages en —, Mihi 
lol commoda contigerunt (de contin- 
Fre, 0, is. lacium, n.). Ter. Ce mal- 
eur fut le — des Rémois, Ejus mali 
sors Remis incidit (de incid®re, 0, is, 
s. sup., n.). Iirt. || Be Division egale 
des votes pour ot contre = Être ac- 
quilte par le partage des voix, Ab- 
solvi paribus senfeniris. Sen. Voy. 
PARTAOË Je. || 6° Damarcation, sépa- 
ration : Point de partage des eaux, 
Aquarum divorfium (it), n. Cic. 
PARTAGE, ÉE, pari. passé de Pan- 
TAGER. Voy. ce v. || Adj. 1° Balancé, 
ogal. Æquus,a,um. Liv. Par, gén. aris, 
abl.i, n. pl. ia, gén. um. Nep. Varius, 
a,um. Liv. =: Le succès (du combal) 
fut partagé, Varia victoria fuit. Liv. 
Combat dans lequel le succès est —, 
Prœlium (it) anceps (cipitis), n. Liv. 
Combattre avec des succès partagés, 
Pari marie dimicare. Hirt. pugnare. 
Liv. Pugnare æquo marte. Liv. Voy. 
BALANCÉ {e. || 2° Réciproque = Affec- 
tion partagée, Par (aris) ef mulua 
(æ' benevolentia (æ), f. Cic. Quand 
l'affection est —, Cum par voluntas 
accipilur el reddifur. Cic. || 3° Qui 
diffère d'opinion = Les avis ayant êté 
partagés, 11 fut absous, Variatis ho- 
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minum sententiis, liberatus est. Cic. 
Les avis sont —, Sententiis variatur 
(à l'impers. pass.). Liv. Les opinions 
des historiens sont partagées, Les 
bistortens sont partagés, Inter auctores 
discrepal (n.). Liv. Ils sont partagés 
sur ce point, In eo inier eos variatur. 
Cic. Les opinions sont partagées sur 
la nature des dieux, Quales sint dii, 
varium est. Cic. Fait sur lequel les 
opinions des historiens sont très —, 
Res multum discrepans auctorum opi- 
niontbus. Vell. || Les voix sont éga- 
lement partagées, Voy. Se PARTA- 
GER ge. || &° Hositant entre, indecis. 
Suspensus, a, um. Cie. Dubius. Cic. 
Incertus. Cie. = Peuple partagé entre 
l'espérance et la crainte, Populus 
inter spem melumque suspensus animi. 
Liv. Il était — entre la crainte et la 
passion, Metu atque libidine diversus 
agilabatur. Sall. Nuus passèmes la 
ouit partagés entre la craiute et 
l'esperance, Suspensam dubiamque 
noclem spe ac melu exegimus. Pl.-j. 
Être partagé entre des avis contraires, 
Vay. So pantacen 60. Il arrive qu'en 
délibérant l'esprit soit —, Fit ul dis- 
trahalur in deliberando animus. Cic. 
PARTAGEABLE, ad). C.DivisieLs. 
PARTAGEANT,S.0.T.dejurispr. 
Celui qui est interessé dans un partage. 
(Eu gén. Particeps, cipis, m. Cic.(Laos 
une succession) Coheres, edis, m. Cic. 
PARTAGER, v. act, 1e Diviser 
uno ch. en parties qqcq. (En gén.) Di- 
vidëre, 0, is, visi, visum, act. Cæs. 
Cic. Partiri, ior, iris, ilus sum, dép. 
(acc.), el moins souv. Partire, io, is, 
ui et it, itum, act. Cic. Disperiire, 
act., et moins souv. Disperliri, dep. 
(acc.). Cic. Dirimfre, 0, 18, emi, emp- 
fum, act. Cic. Diducëre, o, is, duxi, 
ductum, act. Cæs. Cels. (Avec ordre) 
Digerëre, o, is, gessi, gesitum, acl. 
Cic. Distribure, o, is, ut, utum, act. 
Cic. (Violemmeut) Distrahëre, o, is, 
frazi, tracium, act. Cæs. Cic. (En 
déchirant) Discerpére, 0, ts, cerpsi, 
cerplum, act. Cic. Scind?re, o, is, 
scidi, scissum, act. Sen. Discindère, 
act. Sen. : Partager le travail, La- 
borem dividére. Quint. — nne cb. en 
deux parties, Aliquid in duas partes 
dividére. Cæs. bifariam distribuëre. 
Cic. Parlagé en deux, Biparlitus, a, 
um. Cic. La flotte fut partagée en 
deux escadres, Bipartito classis distri- 
buta est, Cic. Partager le peuple en 
trois tribus, Populum in tribus tres 
describère (0, is, scripst, scriplum). 
Cic. Partagé en 3, 4, 5 parties, Voy. 
nivisé 0. La cavalerie était par- 
tagée en plusieurs corps, Equilalus 
separatus erat. Liv. [Jeunes gens) 
partagés en corps, Divisi in faclio- 
nes. Suet. Ses troupes ne pruvarient 
uêre être partagées en raison de 
eur petit nombre, Ejus copiæ propler 
exiguilatem non facile diducebaniur. 
Cæs. L'âme ne peut être partagée, 
Animus nec dividi, nec discerpi, nec 
distrahi polest. Cic. La Macédoine 
était facile à partager, Macedonia fa- 
cilia erat divisui (au dat.). Liv. (Une 
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chaine de montagnes] partage le pays 
des Suèves, Dirimit Sueviam. Tac. 
Discours partagé en demandes et en 
répunses, Oralio inter respondentem 
el interrogantem discissa. Sen. Voy. 
Divisn je. || 20 Distribuer, faire ï 
partage de. Distribu?re (voy. 1°), 
act. Cic. Divid?re (voy. 1°), act 
Cie. Partiri (voy. 1°), dép. (acc.), 
et moins souv. Parlire (voy. 10), 
act. Cic. Disperlire, act., et moins 
souv. Disperliri, dép. (acc.). Cic. 
Dispensare, act. Plaut. Col. : Les 
oiseanx partagent la nourriture à 
leurs pelils, Aves fetibus cibos par- 
fiunfur, Quint. Partager le butin 

Dividëre prædam. Plaut. Je partagerat 
par égales portions mon botin avec 
eux, [anc przdam pariter cum illi 
parliam. Plaut. Je — mes Liens 4 
mes parents, entre mes parenls, 
Mea Oona inter cognalos pariiam. 
Plaut. Partager son bien avec les 
auvres, Indigentibus de re fami- 
iari imperlire. Cic. — une somme 
aux juges, Pecuntiam judicibus dis- 
perliri. Cic. — des terres aux sol- 
dats, Assignare agros mililibus. Cic. 
Ils s'étaeot partagé les provinces, 
Provincias inter se partirerant. Sall. 
Les consuls se partagent à l'amiable 
les provinces d lspagne el d'Italie, 
Consules Hispaniam et [ialiam inter se 
comparant. Liv. Partageant leur tâche 
aux jeunes fllles, Pensa inter virgines 
partiens. Just. lls se partagent le 
travail, Opus inter se partiuntur. 
Cæs. La vigne partage également sa 
sève à ses rejetons, Vitis æquê por- 
{ione sucum proli suz dispensat. Col. 
Voy. DISTRIDUER 1e. || 3° Gratifier qan 
d'une part : Bien partager qqn, * Bo- 
nam magnaimque parlem alveui dare 
(o, as, dedi, datum). || Fig. Je suis 
œieux partagé en cela que lesautres, 
Hanc rem præler alios præcipuam 
habeo. Ter. # aature l'a très bien 
—, Mulia ab naturä habuit bona. 
Nep. Si la nature l'avait bien — au 
moral, elle le partagea mal au pbhy- 
sique, Ut naturam fautricem habue- 
rat in tribuendis virfulibus, sic ma- 
leficam in corpore fingendo nactus est 
(de nancisci, or, ris, dép. : = de 
mème qu'il avait eu la nalure favo- 
rable..., de même il la trouva mal- 
faisante..….). Nep. || 4° Diviser en par- 
ties égales une ch. abstraite, morale. 
Partiri (or: io), dép. (acc.) Quint. 
: Partager les heures de sa journée 
entre plusieurs études, Pluribus curis 
horas parliri. Quint. — sou temps 
entre plusieurs (élèves), Tempora sua 
in plures partiri. Quint. — l'activité 
de Forateur entre un trop grand nom- 
bre d'études, Oratoris industriam in 
plura studia distraAÿre (voy. 1e). Cic. 
— l'esprit entre des lâches si mul- 
tiples, Animum in tam mœultiplex of- 
ficium diducre (voy. 1°). Quint. — 
l'inquiétude du peuple entre deux 
guerres, Curas hominum in duc bella 
distendère (o, is, tendi, tenium el 
tensum\. Liv. [Mon) cœur est partagé 
entre l'espérance et la crainte. Ani- 
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nus in spe afque in timore atlentus 
est, Ter. La vertu et le vice ne peu- 
vent se partager une âme, În eodem 
pectore nullum-est honesiorum tur- 
iumque consortium. Quint. || 6° 
Donner une part ogale d'une oh. ab- 
straite, morale. Partiri (voy. 4°), 
dép. (acc.). Cic. Communicare, acl. 
Cic. = Partager très généreusement 
ses vols avec qqn, Furia cum aliquo 
benignissime communicars. Cic. Il 
partège sa dignité (de général en 
chef) avec Scipion, Suum cum Sci- 
pione honorem partilur. Sall. Par- 
tager la royauté, Regnum consociare. 
Liv. — son trône avec qqu, Ali- 
quem regni parlicipem facère to, is, 
feci, factum). Sall. Il partagea son 
trône avec leur roi, Regnum suum 
cum illorum rege sociavit. Cic. Nous 
avoas partagé avec vous notre droit 
de cité, Civitatem nostram vobiscum 
communicavimus. Liv. Les fonctions 
de juges avaient été parlagées entre 
les censeurs et les chevaliers, Cen- 
soribus erant judicia cum equestri 
ordine communicala. Cic. Partager sa 
loire avec Ceson, Suas laudes cum 
sone parlicipare. Liv. Parlageant 
sa tendresse entre eux deux, In 
ambos caritaiem parliens. Ph. Par- 
tager une récompense avec qqn, Prz- 
nium cum aliquo communicare. Sall. 
Cic. Je ne partage mon fardeau avec 
ersonne, Üneris met parlem nemini 
impertio. Cic. || 6° Avoir une part 
égale d'une ch. abstraite, morale. Par- 
ficeps sum (es, fur, futurus esse). 
Cæs. = Ils veulent partager les ré- 
compenses, Præmiorum voluni esse 
parlicipes. Cæs. Ravir l'honneur de 
— la victoire, Vicioriæ socielatem 
præripére. [irt. Faire — à tous son 
plaisir, Participes omnes sus volup- 
latis facëre (voy. 5e). Cic. De peur 
de te faire — ma douleur, Ne te 
in eumdem luctum vêcem (de vêcare). 
Cie. Qui partage cette honte, Et fur- 
piltudini affinis (m. f., e,n.). Cic. |] 
7e Prendre une part égale d'une ch. 
abstraite, morale : l'artager une dé- 
ense, În partem imnpensæ venire 
ie is, véni, venfum), n. Cic. — 
fatigue et le danger, In parte 
labons ac periculi esse. Liv. Qui 
partage les dangers, Periculorum 
consors (gén. ortis). Plin. Qu ne 
— pas les dangers, Periculorun 
expers (gén. ertis). Cic. Travail que 
le général — avec ses soldats, Bfili- 
tibus exrzquatus cum imperalore la- 
bor. Sall. Travail que se partagent 
les abeilles, Labor inier apes divi- 
duus. Sen. Ils ont partagé nos tra- 
vaux, Unä& nobiscum laboraverunt. 
Cæi. ap. Cic. Ceut sénateurs se par- 
agent le gouvernement, Rem inter 
se centum patres consociant. Liv. 
Pourquoi n'avons-nous pas Lous par- 
lacé le sort de Powpée? Cur non 
omnes falum Pompeii un£ ersecuti 
sumnus (de ersequi, or, ëris, dép.)? 
Cic. || 8° S'interesser à = Nous par- 
tageons les joies et les douleurs 
de nos amis, Latamur amicorum læ- 
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titid et pariter dolemus angerious. 
Cic. Si tu n'avais qqn pour parlager 
ton bonheur, Nisi haberes qui pros- 
peris rebus tuis æque ac tu ipse gau- 
deret. Cic. L'amilié, en partageant 
l'adversité, la rend plus légère, Ami- 
cifia adversas res parliens communi- 
cansque leviores facit. Cie. Voy. 
Prendre panT 9°. || 8° Étro en com- 
munauté d'opinion, de sentiments = 
Parlager une opinion, Sententiz {a- 
vére (eo, es, favi, fautum), n. Cic. 
Celse partage cette opinion, Ejus 
opinionts Celsus est. Col. Je — l'avis 
de qgn, Alicui assentior (iris, sen- 
sus sum, üiri, dép.). (Cic. Antio- 
chus qui — leur avis, Antiochus 
eorum adstipulator. Cie. Je — ses 
vues politiques, Sensus ejus de re- 
publicä miht placet (de placère, eo, 
cui, cifum, n.). Cic. Partager les 
sentiments de qqn, Sentire cum ali- 
quo. Ter. — le mème sentiment, 
Unum aîque idem sentire. Cic. — 
l'ardeur des soldats, Ardorem mili- 
{um sequi (or, Ëris, seculus Sum, 
dép.). Tac. Ils partagent mon dé- 
plaisir, Afecum pariter moleste fe- 
runt. Cic. Faire partager son opinion 
à qqu, Aliquem ad suam sententinm 
perducëre (o, is, duxi, ducium). Cic. 
Ne pas — les vues des autres, À 
ceterorum consilio abhorrère (e0, es, 
rui. 8. Ssup.), 0. Nep. Ne pas — 
l'avis de qq0, Cum aliquo dissidère 
(eo, es. sedi, sessum), n. Cic. Ab ali- 
quo dissentire (io, ts, sensi, sensum), 
n. Cic. || 10° Separer en partis op- 
posès. Disirah"re in parties. Tac. et 
abs. Distrahère (voy. 1e), act. Liv. = 
Si le mariage de Livie avait par- 
tagé la faunille des Césars, Si maltri- 
monium Liviz in partes domum Czxsa- 
rum distrarisset. Tac. Deux partis 
partageaient le sénat, Duæ factiones 
senalum distinebant (de distinère, 0, 
es, nui, lentum). Liv. Partager la 
foule entre des avis différents, Vul- 
gum in diversa consilia diducfre. 
(voy. 1°). Curt. Avis partages, Va- 
rialæ sententir. Cic. Les avis sont 
—, Senlentiis varialur (à l'uopers. 
pass.). Liv. Voy. PARTAGE 30. 

PARTAGER, V. D. 4° Avoir part. In 
partem venire (io, is, véni, ventum), 
n. Cic. : Les femmes furent appe- 
lées à partager dans la succession, 
In partem hereditatis mulieres vocaiæ 
suut. Cic. Qui partage dans les pro- 
fils, In lucris consors (gén. ortis). Cic. 
1 2° Faire un partage egal : Je parta- 
gerai avec toi, Dimidiam tecum par- 
tem dividam (de dividëre, o, is, visi, 
visum)., Plaut, Partager avec son 
frère, Cum fratre divid?re (abs). 
Quint. Partageons (= part à deux)l 
In commune Ph. 

Se PanTAGEN, v. {° Pron. Être divisé 
en plusieurs parties. Dividi, or, ëris, 
visus sum, pass. Cic. Diduci, or, ris, 
ductus sum, pass. Cic. 2 Se diviser en 
deux genres, In duo genera discedëre 
o, is, cessi, cessum), 0. Quint. Voy. 
e pivisen 1°. || 2° Réf. Se diviser en 
fraotions, en divers corps. In paries 
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discedére (voy. 1°), n. Tac. : La cave 
lerie Se partage en deux, Equites sese 
in duas partes distribuunt (de distri. 
buëre, 0, ui, utum). Czs. || 3e Pig. 
Partagor son temps, 308 soins, oto. : & 
parliger à plusieurs, entre plusieurs 
(élèves), Tempora sua in plures par- 
tiri (ior, iris, itus sum), dép. Quint. 
VOÿ. PARTAGER ée. || 4 Pron. Pig. 
Ëtre réparti entre plusieurs. Dividi, or, 
ris, visus sum, pass. Quint. : Notre 
amour se partage également entre nos 
amis el nous, Æque amicos et nosmet 
tpsos diligimus. Cic. L'attention se — 
enire le commencement, le milieu et 
la fin du vers, Versüs æ#que prime 
et media et ertrema pars attendilur. 
Cie. || 8° Pron. et Réf. Être de partis, 
de sentiments differents : Les Numides 
se parlayent en deux partis, {n duas 
parles Numidæ discedunt (voy. te). 
Sall. Les voix se — également, 
Paris numeri sententiæ sunt. Aug. 
Les votes dans l'urne des cheva- 
hers, Les voix des chevaliers se par- 
lagèrent par moitié, Urna equiium 
adæguauit (n.). Cic. Voy. pantacé 
3°. || 6° Réf. Hositer entre plusieurs 
sentiments : (L'esprit) se partage entre 
des avis contraires, În contrarias 
paries distrahitur (de distraki, or, 
ris, fracius sum, pass.). Cic. Voy. 
PANTAGÉ 4o, 

. PARTANCE,. s. f. Départ d'un as- 
vire, elc. Vny. DÉPART. 

1. PARTANT, part. prés. de pan- 
TIR, Voy. ce v. 

2. PARTANT, adv. Par consi- 
uent. Ideo. Cic. À deo. Cic. Ergo. Cic. 
taque. Cic. =: Méditer la perte de 
cette ville et partant celle de l'oni- 
vers, De hujus urbis atque adeo orbis 
terrarum extlio cogitare. Cic. 

PARTERRE, 5. m. f° Sorte de 
jardin. Floralia, ium, 0. pl. Varr.f 
2° Partie basse d'une salle de spectacle. 
Orchestra. æ, f. Suet. 

PARTUENA Y. v. de Francs (Dear- 
Sévres). * Partiniacum, à, 0. 

PARTIIÉNOPE, anc. nom de Ma- 
ples. Parthenuye, es, [. Virg. Ov. 

PARTUES (LES), hab. de la Par- 
thie. Parthi, orum, m. pl. Cic.: La 
guerre contre les Parthes, Bellum 
Parthicum. Cie. 

PARTIITE, contrée de l'Asie an- 
cienne. Parthia, æ, f. Plin. : (Qui est 
de la Parthie, (En parl. des pers. 
Parthus, a, um. Cic. (En pari. des 
ch.) Parthicus. Cic. Flor. 

PARTI, 5. m. 1° Union de plus. 
pers. contre d'autres qui ont un in- 
terêt contraire, une opinion opposee. 
(Eo gén.) Partes, ium, f. pl. Cic., plas 
souv. que Pars, artis, f.9. Nep. Liv. 
Qqf. Secta, æ, f. Cic. (Surt. en pari. 
de l'aristocratie) Factio, onis, f. 
Cic. Liv. =: Espnit de parti, Partium 
sludium (it), et abs. Siudium, n 
Cic. Cupiditas, atis, f. Cic. Cupidiras 
et studium. Cic. —— puissant, Opu- 
lenta factio. Liv. Confisat daas les 
forces de son —, Opibus faciionts 
fretus. Sall. Le — populaire, Ratis 
popularis. Cic. Le — des nobles, No- 
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Bilium factio. Liv. Le — de l'oppost- 
tion, Diversa pars. Just. Le — con- 
traire, Factio altera. Nep. adversa. 
Flor. Le — de César, Cæsaris parles. 
de Marius, 
Partes Sullanæ. Nep. Marianæ. Eutr. 
Le — d'Antoine, Antonii secla. Cic. 
Attirer les esprits dans le — d'An- 
tiochus, Animos mullitudinis ad AÂn- 
fiochum avocare. Liv. Entraîner qqn 
dans le — de l'aristocratie, la cité 
État 
dans le — des Arvernes, Aliquem 
ad oplimates traducëre. Cic. Civila- 


Cie. Le — de Sylla, 


dans le — des Romains, cet 


tem ad Romanos trahëre. Liv. Eam 
civilatem Arvernis conciliare. 


ranger d'on —, In partes conced?re, 
p. Cic. Partibus misceri, pass. Tac. 


Se jeter dans un —, In causam des- 


cendère, n. Cic. se demittëre. Cic. 


Embrasser un —, S'altacher à un —, 


Causam complecti, dép. Cic. sequi. Cie. 
Attaché à un —, Factioni addiclus. 


Suet. Soutenir le — de qqn, Alicujus 


parles lenère. Cic. sequi. Sep Vel. 
ro partibus siare, n. Vell. Soutenir 
fe — du sénat et des honnêtes gens 
eoutre les mauvais citoyens, Contra 
perdilos cives a senatu el a bonorum 
causä stare. Cic. Tenir pour le — de 
Cé:ar. Rebus Cæsaris favère, n. Cæs. 
Ceux] qui étaient du — de Rome, 
i Romanz partis erant. Liv. Qui 
est du — de l'aristocratie, Oplima- 
tum fautor. Nep. Un homme du — 
des hannétes gens, Vir bonarum in 
republicä parlium. Cic. Le sénat était 
du — d'Anuibal, Senatus Hannibalis 
erat, Liv. Être du — de César, Cum 
Cæsare facëre, n. Cic. sentire, n. Cic. 
tre du — des gens de bien contre 
les méchants, l'ro bonis contra impro- 
bos sentire, n. Cic. [Ceux] qui étaient 
du — d'Antipater, Qui Anfipatrum 
tuebantur (de lueri, eor, ëris, luilus 
sum, dep.). Curt. Il était de ce — -là, 
Erat illarum partium. Cic. Tous sont 
de ce — -1à, Omnes illac faciunt. Cic. 
Ne le céder à personne de ce —, 
Nernins in ill& causä conced#re, n. Cie. 
Être d'un autre —, Aliunde stare, 
n. Liv. N'être d'aucun —, Nullius 
partis esse. Cic. Ne pas prendre —, 
Media sequi, dép. Tac. Voy. NauTne 
de. Qui ne s'intéresse à aucun —, 
In neutram partem propensus (a, um). 
Cic. Quitter le — des patricrens pour 
celui de la plèbe, À patribus ad ple- 
bem deficère, n. Liv. Quatter le — 
d'Afranius et s'attacher à celui de 
César, Ab Afranio desciscére et Cæ- 
saris amicifiam sequi. Cic. [Préneste) 
assa du — des Latins à celui des 
omaios, Ab Lalinis ad Romanos des- 
civif. Liv. Passer au — contraire, 
Ad adversarios (ransire, n. Cic. || 
Pig. ]la un parti, Habet sui stu- 
diosos. Cic. Cet homme a un grand, 
en nombreux —, Afulti élli Aomini 
student (de studëre, eo, dui, s. sup., 
an.). Cic. Prendre le — de qga. 
Prendre — pour qqn, Alicujus cau- 
sem nuscipère. Cie. Prendre le — de 


Cæs. 
Pencher vers le — de qqn, Se ad 
eausam alicujus acclinare. Liv. Se 
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l'équité, Patrocinium æquitatis arrt- 


pére. Gic. Soutenir le — du men- 
songe, À mendacic siare, n. Cic. Il 
soutint le — de la justice, Patronus 
Jjustitiz fuit. Cic. Preodre — contre 
qqn, Alicuï aduersari, dép. Cic. 
Prendre —, Esse in partibus. Flor. 
Ne pas prendre —, (En gén.) Medium 
consilium fenère. Cic. (Dans une dis- 
cussion) Nullam in partem disputare, 
n. Cie. Mettre une pers. du — de 
qqun, Alicujus siudia alicui conci- 
liare. Cic. Se mettre du — de qqn, 
Ad causam alicujus se adjungfre. 
Cie. Être du — de qqn, Stare a causa 
alicujus. Cie. pro aliquo. Quint. Ab 
aliquo esse. Cic. Cum aliquo facëre. 
Cic. 11 n'y a que moi de mon — chez 
moi, Ego meorum solus sum meus. 
Ter. Délacher une pers. du — de 
qu, Aliquem ab aliquo avertëre. 
uint. Abandonner le — de la vertu, 
À virlute deficére, n. Cic. || 2° Troupe 
détachée d'une armés. Voy. néracu- 
MENT 20. || 3° Part de beneflce, avan- 
tage, utilite, profit. Fructus, üs, m. 
Cic. Utilitas, alis, f. Cic. = Tirer un 
bon, un grand parti de son loisir, 
Magnos ex otio fructus capère. Cic. 
1 tira un si bon — de l'avantage du 
terrain, Âdeo loci opportunitate pro- 
fecit (de proficëre, io, is, fecium, n.). 
Cæs. Tirer — de la sagacité des 
chiens, Sagacitale canum abuli (or, 
ëris, usus sum), dép. Cic. On tire 
un bon — de l'ecorce en médecine, 
Corticis ad medicamenta pretium est. 
llin. Tirer — d'un obstacle, [m- 
pedimentum pro occasione arrinère 
(io, is, ripui, reptum). Liv. Chercher 
à tirer — du malheur des autres, 
Suam occasionem pelëre ex aliorum 
incommodo. Liv. Lors même qu'on 
ne pourrait tirer — de l'amulié, 
Elianisi nulla sit utilitas er amicitià. 
Cic. || 4e Part allouée. traitement 
qu'on fait à qqn : Bon parti, Emolu- 
mentum, i, n. Cic. Etre un bon — 
our qqa, Alicui esse bono. Cic. emo- 
umenio. Cic. Faire à qqa un bon 
—, Aliquem commodis augère. Cic. || 
Pig. Faire à qqa un mauvais parti, un 
méchant —, Aliquem male habére 
(eo, es, bui, bitum). Cic. Voy. maL- 
TRAITER. || 6° Personne à marier con- 
sideree par rapport à son bien ou à sa 
naissance. Condutio, onis, {. Nep. Liv. 
: Les partis les plus grands, les plus 
brillants, Altissimæ conditiones. PI.-j. 
Chercher un parti pour sa fille, Filiæ 
conditionem quærëre. Liv. Accepter 
un —, Acciptre conditionem. Plaut. 
fl o'était pas de — auquel il ne püt 
rélendre, Nullius condilionis non 
Rabebat polestatem. Nep. || 6° Genre 
de vie, emploi, profession. Ars, rlis, Î. 
Cic. Voy. rnorgssion =: Le parti des 
armes, de l'épée. Voy. anme 3e. Le 
— du barreau, Voy. Banneau Je. || 
7e Resolution, détermination. Consi- 
lium, it, n. Cic. = Parti furt sage, 


Prudentissimum consilium. Nep. Les 


paris périlleux leur paraissent plus 


rillants, Es periculosa consilia splen- 
didiora videntur. Cic. Il pensa que 
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le meilleur parti était de tirer tous 
les navires sur le rivage, Commo- 
dissimum esse statuit omnes subduci 
naves. Cæs. || Prendre un parti (= 
rendre une résolution) : Délibera- 
ion sur le parti à prendre, Delibe- 
ralio consilit capiendi. Cic. Qne! — 
prendre? Quo modo me geram ? Sen. 
l ne sait, || ne savait quel — pren- 
dre, Quo se vertat, nescit. Ter. Quo 
se verleret, non habebat. Cic. Il disait 
ue savoir plus quel — prendre, Cox- 
silium sidi jam non suppetére dicebat. 
Liv. Prendre le — Et (et l'infin.) 
Consilium capre (io, is, cepi, captum) 
ul (el le subj.). Cie. Statuëre ou Con- 
sliluËre, o, is, ui, ulum on Decernére, 
0,18, creui, crelumut(etle sub; ). Cic. 
Voy. Se nécinen 2e. || Prendre son 
arti rendre ane dernière et 
erme résolution) = Avoir pris son 
parti, fn certlä senfenlia consistére, 
0. Cie. Mon — est pris : j'irai chez 
le médecin, Certum est : ibo ad me 
dicum. Plaut, J'ai pris mon — : je 
dirai tout, (AfiAï) certum est delibera- 
fumque omnia dicëre. Cic. Mon — est 
pris : je ne donnerai pas…., (Afihi) 
certum alque decrelum est non dare. 
Liv. Ton — est-il pris? Certumne 
est tibi? Plaut. — pris, Cerilum consi- 
lium. Ter. C'est un — pris (= une 
chose resolue, convenue), Id certum 
aique obstinatum est. Liv. Sic in 
animo est. Cic. || Juger sans part 
pris (—= avec impartialité), Integre 
animo dijudicare. Tac. || Prendre 
sou parli (= se résigner) : J'en 
reads mon parti, Facile patior. Cic. 
il en advient autrement, nous 
prendrons notre —, Sin alifer acct- 
derit, humaniter feremus. Cic. || 8° 
Expedient. Ratio, onis, f. Cie. Via, æ, 
f. Ter. Ars, riis, f. Liv. Consilium, 
üi, 0. Nep. Voy. exPéoiexT (subst.). 
PARTIAIRE, ad). T. de jurispr. 
Qui rend au propriétaire une partie 


des produits = Colon partiaire, Par- 


fiarius iii) colonus (1), m. Dig. 
PARTIAL, ALS, adj. Qui a de Île 
rtialité. Cupidus, a, um. Cic. Tec. 

niquus. Cic. VUYy. PARTLALITÉ. 
PARTIALEMENT, adv. Avec partis- 

lité. Cupide. Cie. Suet. Inique. Cic. Liv. 
PANTIALITÉ, s. f. Attachement 


de preference et passionné à un parti, 
à une personne, otc. Siudium, it, n. 


Cic. Liv. Cupiditas, atis, f. Cic. Stu- 
dium ac cupidilas. Liv. Iniquitas, f. 
Cic. : La partialité des témoins, Tese 
tium studium. Cie. Juge plein de —, 
Judez iniquus. Ter. cupidus. Tac. — 

our Lépide, Nimia (æ) in Lepidum 
indulgentia (æ), f. Cic. Qui uiantre 
de la — pour Verrès, Verris cupidus. 
Cic. Qui témoigne trop de — pour 
la partie adverse, Alterius partis stu- 
diosior. Suet. Condamner qqn avee 
tant de —, Aliquem tam cupide con- 
demnare. Suet. il ya daus ce dis- 
cours moins de —, Minus cupiditatis 
ac studii oratio habet. Liv. Parler 
saos — où en disssmulant sa —, Di- 
cére sine ullo studio aut cum dissimu- 
latione cupiditatis. Cie. Juger sans —, 
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Integro animo dijudicare. Tac. Qoi 
est sans — comme sans haine, Stu- 


diis odiisque carens (yén. entis): Luc. 
PARTICIPANT, part pr 
PARTICIPER, Vox. ce V. |] PARTICI- 
PANT, ANTS, ad). Qui participe à qq. 
ch. Particeps, gèn. cipis (ahicujus rei). 


Cie. Consors, gén. orlis (alicujus rei 


ou in re). Cic. . 
PARTICIPATION, 8. f. {° Action 
de participer à qq. ch. Communio, 


onis, f. Cic. = Participation aux pri- 
vilèges, aux récompenses, au droit 


de cité, Communio beneficiorum, præ- 
miorum, civitalis. Cic. || 2° Connais- 
sanco qu'on nous a donnée d'une affaire 
et part que nous y avons prise. So- 
ciclas, alis, f. Cic. Conscientia, æ, f. 
Tac. =: Participation à un complot 
Conjurationis conscientia. Tac. — À 
an crime, Sceleris societas. Cic. Fa- 
cinoris conscrentia. Tac. Avec la — 
de qui? Quo conscio ? Quint. 

PARTICIPE, s. m. Une des parties 
du discours. Participium, ü, n. Quint. 

PARTICIPER, Y. n. de Avoir part 
(à qq. ch.). In parte esse (sum. es, fui, 
futurus), n. Liv. 2 Participer au gou- 
vernement, În consorlio ou In socie- 
tale reipublicz esse. Liv. — à une 
succession, [n Azreditale partem ha- 
bêre (eo, es, bu, bilum). Cic, — aux 
fatigues et aux daogers, În parte la- 
boris ac periculi esse. Liv. — à la 
dépense, In partem impensæ venire 
(io, ts, veni, ventum), n. Cic. — aux 
erreurs, Erroribus (au dat.) se ad= 
miscère (eo, es, miscui, mizfum ou 
mistumy. Cic. Faire — Îes femmes à 
la succession. In pariem hereditatis 
mulieres vocare. Cic. Faire — qqn à 
sa gloire, aux récompenses de son 
mérite, Cum aliquo suas liudes par- 
ficipare. Liv. præmaa laudis commu- 
nicare. Cic. || 2e Qaf S'interesser à. 
C. PARTAGEN Be. || 3° Tenir de la na- 
ture de aq. ch. : Le style rhodien 
participe de l'un et de l'autre style, 
des deux autres styles, Genus Rho- 
diunum ex uiroque mirium est. Quint. 
(Ce style] — de l'esprit du peuple 
chez lequel il est né, et de l'esprit 
de celui qui l'a créé, Aliquid gentis, 
aliquid auctoris habet (voy. 1e). Quint. 

PANTICULARISER, Y. act. Îe 
Faire connaitre les particularités d'un 
fait (Alicujus rei) singyulas partes 
enarrare. Plin. || 2° Rendre particu- 
lier. Proprium (am, wm) facñre (io, 
is, feci, factum). Varr. : Parliculariser 
un argument, * Ad geei argumen- 
fum revocare.D'apr. Cic.(Deor.n, 34). 

PARTICULARITE, 8. f. 1° Cir- 
constance particuliere. C. cincon- 
STAnCs de. || 2° Caractère particulier. 
C. caracrène 6e, 

PARTICULE, 8. f. Îe Petite partie. 
Porticula,æ, f. Cic. | 2° Sorte de petit 
mot. Partieula, æ. f. Gell. 

PARTICULIER, 1ène, adj. 1° Qui 
appartient proprement ot singulière- 
ment à certaines choses ou 4 certaines 
personnes. Proprius, a, um. Cic. Pe- 
culiaris, m. f., e, n. Cic. Præcipuus, 
«, um. Ter. Cic. 5 Tu ue dois pas 


s. de 
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réclamer pour toi un sort particulier, 
Non debes propriam forlunam et præ- 
cipuam posfulare. Cic. Se plaindre de 
son malheur —, Calamitulem pro- 
priam suam queri, dép. C(æs. Avoir un 
avantage —, Rem præcipuam habère. 
Ter. J'ai eu cette chance toute par- 
liculière, Hoc mihi peculiare fuit. 
Cic. C'est mon devoir particulier, 
Est mea pars virilis. Cic. Cela m'était 
— quand j'étais consul, Id mihi con- 
suli proprium fuit. Cic. [Que tu sois 
si aimable}, c'est là ce qui l'est —, 
Id est proprie tuum. Cic. Tu as cer- 
laines qualités qui te sont particu- 
lhières, Sunt quzdam in te singularia. 
Cic. Crassus, grâce à un talent qui 
lui est tout particulier, Crassus suä 
quädam proprië facultate. Cic. Défaut 
— À la vicillesse, Proprium senec- 
lutis vifium. Cic. Rienfait — (= 

ue tout le monde n’a pas recu), 

eneficinm singulare. Cie. Les périls 
qui élaient particuliers à lon père, 
Præcipua patris tui pericula. Cic. Un 
usage particulier à l'Afrigne, c'est 
de greller.…, Africæ peculiare est, 
inserËre. Plin. Ce que je dis là n'est 
point — aux consulare-, Non ego 
præcipue de consularibus disputo. Cic. 
1 20 Qui n'est pas gencral. Lefinitus, 
a, um. Cic. Quint. Specialis, m. f., 
e,n. Quint. : Questions particulières, 
Quæstiones speciales. Quint. Il y à 
deux sortes de questions, les unes 
générales, les autres —, OQuzrstio- 
num duo sun genera, allerum infini- 
tum, alterum definitum. Ci. C'est 
dans ces trois chefs que sont ren- 
fermées les questions générales, et 
les questions —, Lis tribus infinitr 
quæsiiones, his finitz continentur. 
Quint. Le temps est pris dans deux 
acceptions, l'une générale, l'autre 
particulière, Tempus generaliter et 
specialiter accipitur. Quant. Tels sont 
uos preceples généraux; maintenant 
voici un précepte particulier, Hzc ge- 
neralim precpunus: nunc illud pro- 
prie. Col. || 3° Qui n'est pas public: 
isole, socret : Demander à qqn un cu- 
treliea particulier, (Ab aliquo) petère 
secrelum (1, n.). Suet. Pl.-j. Tac. 
Nous avons eu un entretien —,Collo- 
cuti sumus secreto (adv.). Cie. Être ra- 
conté dans des conversations particu- 
lières, Secreto narrari. Cic. || 4° Qui 
appartient à une pers. et non au public. 
Privatus, a, um. Cic. Proprius. Cic. 
Peculiaris, m. f., e, n. Suet. = For- 
tune particulière, Res privatæ ou do- 
mesiicæ ou familiares. Cic. Contri- 
buer de sa fortune —, Ex privalo 
conferre. Liv. Terre qui est une pro- 
priété —, Privatus ager. Cæs. Tous 
pos biens particuliers, Omnia quæ 
nostra sunf propria. Cic. Ce qui était 
sa propriété particulière, Res quz 
ipsiws erant privatæ. Suel. Une esclave 
qui est sa propriété —, Servus pe- 
culiaris. Suet. Affaires particulières, 
Familiaria negotia. Ad Her. || b° Par- 
ticularisé, circonstanciè, detaille. Voy. 
DÉTAILLÉ. D 6° Separe, distinct d'une 
autre ch. de même nature. Singuls- 
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ris, m.f., 6, n. Cic. Peculiaris, « 
Cic. Separatus, «, um. Cic. : Il avan 
loul en baut de sa maison un local 
particulier, Erat illi locus in edito 
singularis. Suet. Il n'v a pas cher 
eux de terres particuliêres, Separati 
agri apud eos nihil est. Cæs. Ces ina. 
tières attendent un volume particu- 
lier, Ista quoddam separatum volu- 
men erspeciani. Cic. Cbacun avait 
son habitation particulière, sa table 
—, Separatæ singulis sedes (erant). 
Tac. Sua cuique mensa ral Tac. 
Chacun avait sa place — désignés 
d'avance, Suus cuique erat locus def- 
nitus. Cæs. Le prétre particolier 
de chaque dieu, Singuli deorum 
singulorum sacerdotes. Cie. Le nom 
— de chaque chose, Sua Cujusque 
rei appellatio. Quint. 11 n'a pas de 
nom —, Appellalione privalim s1bi 
assignatä carel. Quint. Herbe d'une 
espèce toute particulière, [ferba sui 
generis ou flerba suum genus (à l'ace.), 
Plin. |} 7e Singulier, extraordinaire, pea 
commun. Singularis, m. f., e, 0. de. 
Præcipuus, a, um. Cie. Peculiaris, m. 
f.. €, n. Cic. Unicus, a, um. Cic. : 
Alection toute particulière, Amor 
singularrs. Cic. præcipuus. Cie. Avoir 
une affection toute — ponr qq, 
Aliquem eximie ou unice ou singu- 
lariter ou insigniter diligëre. Cic. 
{César] a toujours eu pour eux une 
considéralion —, Eos præcipuo sem- 
per honore habuit. Cæs. [l avait toa- 
jours porlé aux kduens un intérêt 
particulier, Semper Æduorum civitati 
præcipue indulserat. Cæs. Il te re- 
mercie d'une manière toute parlico- 
lière, Gratias tibi agit singulares. Cic. 

PARTICULIER, 8. M. 1° Ce qui est 
particulier. ° [d quod est peculiare on 
proprium ou speciale. Voy., our la 
dislinctian des sens, PAHTICULIER 
(adj ). 11 2° Detail. Voy. ce m 5°. 
3° Ce qui concerne specialement qqn : 
En mon particulier, Quod ad me at- 
tinel. Cic. || 4° Societe intime, in- 
torieur de qqn =: Dans le particulier, 
Dans son — (sans mouv. vers), Îa 
privalo. Liv. Se tenir dans son —, en 
son —, Privatim se fenère. Liv. Sere- 
tirer dans son —, Se domum recip’re. 
Ter. [Sortir] de son —, Ex privalo. 
Liv. Voy. INTÉRIEUR (subst.) 3°. f 
Be Personne privee. Privaius (i\ vir 
irt), m. Cic. ou Privatus (1) home 
minis), m. Sall. et simpl. Privatus 
1, m. Cic. : Un simple particulier 
Mêmes traduct. Si an — ou un ma 
gistral, Si quis aut privatus aul pu- 
blicus. Cæs. À moi, maintenant que 
je suis redevenu simple —.…, Mi 
jam privato. Cie. En qualité de 
simple —, Cum privali nominis li- 
tulo. Liv. Comme particuliers, nous 
avons l'opulence, Privatam opulen- 
tiam habermus. Sall. Maison d'un par- 
ticulier, Privata domus. Cic. Specla- 
cles donnés par des particuliers, Pni- 
vata spectacula. Suet. l'our l'ussge 
des —, In privatum (au neut.). Liv. 

En panricouiEen, loc. adv. 1e 
part, separoment des autres. Scpe- 
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ratim. Cic. Singillatim. Cic. Proprie. 
Cic. Seorsum. Ad Her. = Tous en- 
semble plutôt que chacun en parli- 
culier, Universi potius quam singuli. 
Cic. Vous aimeriez mieux jouir en 
commun de la totalité que chacua 
d'une pelite partie en —, Promiscuo 
toto quam proprie parvä frui parie 
muiletis. Cic. Les dieux aiment cha- 
que homme en —, Dit separaiim ab 
universis singulos diligunt. Cic. 11 
rappelle à chucun en — le bien qu'il 
lui a fait, Virilim quemque commo- 
nefacit beneñcii sui. Sall. L'un et 
l'autre point doit être traité en —, 
Hoc seorsum ab illo tractandum est. 
Ad Her. Nous parlerons de chaque 
question en —, De singulis dicemus 
wrstionibus. Quint. || 2° Sans temoin. 
ecrelo. Cie. =: Anpeler qq eo parli- 
euher, Aliquem sesvcare. Cæs. Preudre 
gan en —, Voy. A panT 2°, || 3° Prin- 
cipalement. Præcipue. Cic. Seorsum. 
Ter. : Je remercie tout le monde et 
toi en particulier, Omnibus gratiam 
Aabeo ei seorsum tibi. Ter. 
PARTICULIÈREMENT, advy. 10 
Spécialement. Proprie. Cic. Præcipue. 
Cic. Pecuhariler. Quint. Præsertim. 
Cic. : Particulièrement versé dans 
l'art mililaire, Proprie rei militaris 
peritus. Liv. Appligner — à une 
seule chose uo 00m qui est commun 
à d'autres choses, Quod commune est 
eliis, nomen alicui rei peculiariler 
tribuËre. Quint. || 2° Principalement. 
Præcipue. Cic. Quint. Maxime. Cic. 
Inprimis. Cic. =: Les justes s'affli- 
gent particulièrement de l'injustice, 
Rebus injusiis jusii marime dolent. 
Cic. Souvent, mais — dans la se- 
conde guerre punique, Cum sæpe, 
fum maxime bello Punico secundo. 
Cic. Partout, mais — daos la narra- 
tion, Ubique, in narratione (amen 
præecipue. Quint. || 3° Singulièroment. 
Singulariter. Cic. Præcipue. Cic. : 
Toul partirulièrement prédestiné au 
malheur, Egregie ad miserias nalus. 
Ter. Aimer qqn —, Voy- PARTICULIER 
(adj.) Te. || 4° En dôtail. Singillatim. 
Cic. = Plus partiruhièrement, Subti- 
lius. Cic. Fusius. Cic. Voy. néraIL 50. 
PARTIE, 5. f. 1° Portion d’un tout. 
Pars, artis, f. Cæs. Sall. Cic. Portio, 
onis, f. Plin. Just. =: Petite partie, 
Particula, æ, f. Cic. Portiuncula, f. 
Plin. Dig. Une — de la ville, du 
monde, Pars urbis. Cic. orbis ferrz. 
Sall. Masquer une petite du 
ciel, Officére particule cæli. Cic. Une 
grande — de l'Europe, BMfulta pars 
Europæ. Liv. La — jotérieure de la 
maison, Interior pars ædium. Cic. 
Toute Ia — supérieure de la maison 
est vacante, Toila dumus superior va- 
cat. Cic. La — inférieure restait in- 
tscte, Pars inferior integra remane- 
bat. Cic. Les joues garantissent les 
yeux à la — inférieure, Genæ ab in- 
feriore parte tutantur oculos. Cie. Le 
monde parfait dans chacune de ses 
parties, Mundus expletus omnibus 
suis numeris (de numerus, m.). (ic. 
Une partie de moi-même, Pers mei. 
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Hor. La meilleure, La plus grande 
— de moi-même, Major me pars. 
Curt. Une bonue, Une grande — de 
l'entretien, Bona pars sermonis. Cic. 
Donner une certaine — de son temps 
à cette réflexion, une si grande — de 
son temps à celle étude, Impertire 
aliquid temporis huie cogitationi. Cic. 
lantum lemporis Âuic studio. Cic. 
Payer une — d'une dette, Ex de- 
bito aliquid reponëre. Pl.-j. Diviser 
un discours en peliles parties, Didu- 
cËre oralionem in parva momenta (de 
momentum, i, D.). Quint. Toutes les 
— dela philosophie, Omnes philo- 
sophiæ loci (de locus, m. = endroit). 
Cic. Peser toutes les — de nos de- 
voirs, Perpendèëre officiorum momenta. 
Cic. Countenir toutes les — de la 
vertu, Omnes numeros virlutis conti- 
nére. Cic. Taire une partie de l'im- 
pudeace de cet homme, Aliquam 
pariem de istius impudentià relicère. 
Cic. Diviser une cb. en 2 parties, 
Aliquid dividëre in duas partes. Cæs. 
distribuëre bifariam (advs, Cic. bipar- 
tito (adv.). Cic. En 3 —, Tripartto. 
Cæs. Trifariam. Liv. FI. En & —, Qua- 
drifariam. Varr. Liv. Quadripartito. 
Col. En 5 —, Quinquepartito. Plin. 
Division en 6 —, Divisio (onis) in 
ser parlita (æ), f. Varr. En 1 —, 
Septifariam. Non. En beaucoup de 
—, Multifariam. Plin. Divisé en 2, 
3, 4, 5 —, Voy. poivisé 1°. Par 
—, Per partes. Col. Partibus. Pl.-j. 
Par égales —, Pari portione. Cels. 
Ea partie (loc. adv.), Voy. pl. bas. 
Entralné en graude — par leurs 
prières, Magnë ex parie eorum pre- 
cibus adductus. Cæs. Notre prose est 
ea graude — composée d'iambes, 
Magnam partem ex ïiambis nosira 
constat oratio. Cic. En plus graude 
—, Majore ex parte. Ci. En très 
grande —, Marimä ex parte. Cic. 1ls 
vivent en très grande — de lait, 
Mazimam partem lacte vivunt. Ces. 
Rester assis peodant la plus graode 
— du jour, Mfajorem parlem diei se- 
dère, 0. Cic. Composer une histoire 
par parties délachées. Res geslas 
carplim perscribère. Sall. Disperser 
la narration — par — dans le plai- 
doyer, Membratim parles rei gesiæ in 
causam dispergëre. Cic. Faire partie 
de la ligue achéenne, Esse concilii 
Achæorum. Liv. Cela fait — de mon 
devoir, [lila res ad meum officium per- 
tinet (de pertinère, nuif, 8. sup. n.). 
Cic. Ne pas faire — du sénat, Extra 
senatum esse. Liv. || 2° Une certaine 
quantité, un certain nombre (de per- 
sonnes ou de choses). Pars.artis, f. Cic. 
Numerus, i, m. Cic. : Une partie des 
biens, Pars bonorum. Cic. Pars de bo- 
nis. Ter. Une très grande — des sta- 
tues, Plurima simulacra. Cæs. La plus 
grande — dn peuple, des hommes, 
des pirates, Major pars opuli. Cic. 
Marima pars hominum. Hor. Mari- 
mus piralærum numerus. Cic. La plus 
rande — des Belges, des nalions, 
des Grecs, Plerique Belgæ. Cæs. Pl- 
ræque genlium. Plin. Plerique « Græ- 
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cis. Plin. Voy. La mupanr. Une — 
des vaisseaux fut engioutie, Pars na- 
vium haustæ sunt. Tac. Une grande 
— des chevaux nageant étaient con- 
duits par la bride, Egucrum pars 
magna nanles loris {rahebantur. Liv. 
Une — de cette mullilude 3e met à 
courir, une autre se tient sous les 
vestibules, une autre regarde et de- 
maode.…., Afullitudo, pars procurrit, 
pars in veslibulis sal, pars prospec- 
tant ef rogilant. Liv. Une grande — 
furent tués, Afagna pars cæsi sunt. 
Liv. Faits prisonoiers par Jugurtha, 
une — fureot mis en croix, uue 
autre foreat livrés aux bêtes, Capti 
ab Jugurth&, pars in crucem acli, 
pars Destiis objecti. Sall. Une — 
exerçaieot leur intelligence, les au- 
tres leur corps, Pars ingenium, alit 
corpus exercebant. Sall. Une — de 
mes amis m'abaudoooërent, les au- 
tres me trabirent, Pariim me amici 
deseruerunt, partim prodiderunt. Cic. 
Une — d'entre eux snivireot ses 
drapeaux, k#s autres restèrent chez 
enx, Eorum partim castra sunt se- 
cuti, partim domi remanserunt. Nep. 
Une — d'entre nous est timide, 
Partim e nobis timrdi sunt. Cic. (PA., 
vu, 44). Il anoexe à s00 empire ane 
— des villes par la force, les autres 
de leur plein gré, Urbes partim vi, 
alias voluniate imperio suo adjungit. 
Sall. Faire — des dieux, Esse in nu- 
mero deorum. Cic. Horume qui fait — 
des agréables parleurs, Homo ex nu- 
mero diserlorum. Cic. || 3° Portion du 
corps. Pars, artis, f. Cels. (voy. =x- 
pnorr 3e) : Les parties vitales. Vita- 
lia, ium, n. pl. Sen. || 4° Un des mots 
dont se compose le discours : Partie du 
discours, — d'araison, Orationis pars 
(artis), [. Quint. Prise. || 6° Part de 
chaque voix ou de chaque Instrument 
dans un morceau d'ensemble. ° Pars, 
arlis, f. || 8° Certaine quantite de mar 
chandises. Numerus, i, m. Cic. =: Une 
grande partie de blé, Afagnus fru- 
menti numerus. Cic. || 7° Article de 
compte; Au plnr. Articles d'un me- 
moire de marchand. Ratio, onis, f. 
Cic. Voy. 1ivas 4°, courra 8°. |] 
8° Somme due. C. oærrs. || 8° T. de 


jeu. La totalité de ce qu'il faut faire 


pour avoir gagné où perdu. Lusio, 
onis, f. Cic. Lusus, &s, m. Hor. Pl-j. 
: Se distraire en faisant une partie 
de trictrac, Laxare animos calculo- 
rum lusu. Pl.-j, Au cours de la —, 
In ips& lusione. Cic. Faire une -- 
(de dés ou d'un autre jeu de hasard), 
Aleë ludbre (o, is, lusi, lusum). Cic. 
Ludÿre aleam. Suet. Il en est de la 
vie comme d'une — de dés. la vita 
est hominum quasi si ludas fesseris. 
Ter. Gagner la —, Vincëre, o, is, 
vici, vicium,. Quint. Suet. Perdre la 
—, In lusu vinci, pass. Quint. || Fig. 
La partie n'est pas égale (dans une 
bataille), gs cuance 5°. C'est une 
— perdue, Deplorata spes est. Liv. 
Quitter la —, C. céner 1e. || 10° 
Projet formé entre plus. pers. pour 
gg. ch. Consiliue, it, n. Cic. = Lier 
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partie avee qqn, Cum aliquo consilia 
communicare, Liv. Voy. S'ENTENDRS 
6°. Nous avons fait k — de nous 
promener à l'académie, Inter nos 
consiituimus (de constituère, 0, 18, 
Wlum, D.) ut ambulationem confce- 
remus in Academiä. Cic. Rompre la 
—, Consilium perimère. Cic. Voy. 
prorur. || 11e Divertissement concerte 
entre plus. pers. (Amusement en gén.) 
Delcctamentum ou Oblecitamentum, à, 
n. Cic. Delectatio ou Oblectalio, onts, 
f. Cic. (Jeu) Ludus, i, m. Cic. (Dé- 
bauche) Commissatio, onis, f. Liv. : 
Faisons aujourd'hui une partie de 
laisir, Hunc diem hilarem habeamus. 
laut. sumamus. Ter. Faire une — 
de promenade. *Ifer animi volupla- 
tisque causä facëre. D'apr. Cæs. (B. 
G., v, 12). Faire une — de cam- 
ague, * Rus animi causä excurrëre. 
D'apr. Cic. (Rosc. Am., xLvi). Faire 
des parties de chasse, * Venalionum 
voluptatibus frui, dép. D'apr. Just. 
xu, 5) et Cic. (De rep., ur, 12). Que 
les jeunes geos) gardent pour eux 
es — de natation, Sibr habeant na- 
tationes (f. pl.). Cic. Partie de bou- 
teille, Compotatio, onis, f. Cic. Voy. 
porne 20. Faire une — de débauche, 
Commissari, dép. Plaut. Ter. Liv. || 
Fig. Ce n'est que partie remise (— 
cela sera repris, recommencé plus 
lard), Voy. Repnennns. || 12° Per- 
sonne plaidant contre une autre. Pars, 
artis, {. Quint. : La partie adverse, 
Pars adversa. Quint. altera. Quint. 
Être — adverse, Ex adverso cousis- 
tére, n. Quint. — plaignante, Petutor, 
oris, masc. Cic. Pelitriz, icis, fém. 
Dig. Prendre qqn à —, Se porter, 
Se rendre — contre qqn, In aliquem 
subscribëre (o,'is, scripsi, scriptum). 
Cic. Prendre le juge à —, Compellare 
judicem. Cic. Prise à —, Compellatio, 
onis, f. Cic. Les deux parties, Utra- 
we pars. Quint. Il est Juge el partie, 
Ten accusalor et judez est. Liv. 
Après n'avoir écouté qu'une seule 
—, Unä tantum parte audita. 
Sen. || Fig. Prendre qqn & partie 
= loi attribuer la faute), Culpam 
in aliquem conferre. Ter. Tu as af- 
faire à forte —, Est libi gravis ad- 
versarius (— il est pour toi un ad- 
versaire rednatable). Cic. || 18° Le 
client (d'un avocat, etc.). Voy. cLIENT. 
] 16° Ordin. au piur. Personnes qui 
oontractent ensemble : Les parties, Les 
— contractantes, Contracliores, um, 
m. pl. Cod. Contrahentes, ium, m. pl. 
Cod. Le contrat n'oblige qu'une des 
— coutractautes, Contractus constat 
ex uno latere (de latus, n. — côté). 
Uîp. || 16° Profession commerciale. 
Negottatio, onis, f. Col. = La partie 
de la lingerie, Negotiatio lintearia. 
Ulp. Qui est dans la — du vètement, 
Negutiator vestiarius. Dig. |] 48° Bonne 
qualite. Voy. avaurré. 

Panriz, adv., et ordin. EN PARTIS, 
loc. adv. £° Non en totalité =: En 
parte, Ex aliquä parte. Cic. In parte. 
Quint. Entièrement ou en —, Tout 
où —, Auf omnine aut ex parie. 
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Cic. | 2e Répété. Moitiô = En par- 
tie.., en partie, ou Partie.…, partie, 
In parte..., in parte. Quint. Parte.…, 
parte... Ov. Plin. En — sous sa con- 
duite, ea — sous ses auspices, Partim 
ductu, partim auspiciis ejus. Suet. 

PARTIEL, BLLE, ad). 10 Qui fait 
partie d'un tout. Particularis, m. f., 
e, n. Apul. || 2 Qui n'existe ou ne 
se fait qu'en partie : Il y eut une 
érlipse ou partielle ou totale de la 
lune, Luna aut parte sui aut {ota de- 
lituit. Sen. 

PARTIELLEMENT, adv. Par par. 
ties. Particulatim. Ad Her. Col. Ez 
parte. Liv. Parte aliquä. Liv. Par- 
tibus. Pl.-j. Per partes. Col. 

1. PARTIR, v. act. Partager. Voy. 
ce v. || Fig. Avoir maille à partir 
avec qqn. C. Avoir un Ddt&#FÉNEND. 

2. PARTIR, v. 0. 1° S'en aller 
d'un lieu, se mettre en route pour 
aller dans un lieu. Proficisci, or, ëris, 
fectus sum, dép Cic. Abire, eo, is, 
ti, îfum, D. Cic. Erire, eo, is, ü 
et rar. ïvi, ifum, n. Cic. Ceilëre, 
0, is, cessi, cessum, n. Cic. Disce- 
dëre, n. Cic. = S'apprèter, Se dis- 
poser à partir, Comparare se ad iler. 
Cic. Ad ïter parare, n. Liv. Pa- 
rare proficisci. Sall. Profectionem pa- 
rare. Cæs. — de la ville, de Gaule, 
de Sicile, de Rhodes, de Rome, de 
chez qqgu, de chez soi, Voy. S'en 
ALLEn {°., — pour un voyage (4 
l'étranger), Peregre proficisci. Plaut. 
Suet. exire. Hor. abire. Plin. — pour 
la ville, pour l'Illyrie, pour la Crète, 

our Rome, Proficisci ad urbem. Cæs. 
in [llyricum. Cæs. Cretam. Just. Ro- 
mam. Cic. — pour llerda (= pour 
l'assiéger), Proficisci ad Ilerdam. 
Cæs. — pour la campagne, Rus 
abire. Ter. — pour son gouverne- 
ment, Erire in provinciam. Ces. — 
pour l'exil, In exsilium proficisci. 
Cic. abire. Liv. Abire exsulatum (au 
sup.). Liv. — pour la guerre, pour 
l'armée, Proficisci ad bellum. Cæs. 
Nep. ad exercitum. Sall. — pour la 
chasse, Proficisci venatum (au sup.). 
Nep. — pour se rendre dans celte 
maison, Proficisci ad eam domum. 
Cic. — pour rentrer chez soi, Do- 
mum proficisei ou abire. Ter. — pour 
occuper Marseille, Proficisci ad Aas- 
siliam occupandam. Cæs. — pour 
se battre, pour combattre l'ennemi, 
Proficisci in pugnam ou in prœlium. 
Cæs. ad hostem on contra hostem. 
Ces. — au secours de qqn, Alicui 
subsidio ire (eo, vs, ui et ti, ilum), 
o. Nep. subsidio ou aurilio profi- 
cisci. Nep. Je désire — d'ici au plus 
vite, Hinc evolare cupio. Cic. Il était 
parti du champ de bataille au grand 
galop de son cheval, Citato equo 
ez prœlio avectus erat (de avehi, or, 
fris, pass.). Liv. Parür (ea parl. du 
navigateur), Navem soluëre (o, is, 
solvi, solufum). Cæs. — avec une 
flotte, Proficisci cum classe. Czæs. 
classe. Nep. Le navire part, Navis 
solvit (n.). Cie. L'aigle partit de l'ar- 
bre, Aquila e«æ arbore evolauit. Cic. 
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La lettre m'a été remise trois jours 
après être partie de chez loi, AliAf 
luæ redditz sunt litteræ tertio abs te 
die. Cic. Faire partir son fils pour 
aller chez uo parent, Filium in pro- 
pinquum mittère (0, is, misi, missum), 
Cic. Faire — qqn du forum à coups 
de pierres, Aliquem & foro lapidibus 
pellére (0, is, pepuli, pulsum). Cie. 
Voy. cHassen 6e, 8e, 9o, || 3e Se 
mettre à courir, (et en parl. 13 aoi- 
maux, des oiseaux) prendre sa course, 
son vol. Evolare, n. Cic. Erumpère, o, 
15, TUpi, ruplum, n. Cic. Prorumpéère, 
n. Cic. Sese proripére (io, is, ripui, 
replum). Sall. Sen. = [Chacun] part 
comme ua trait, Præceps se proripit, 
Sen. Voy. S'éLancen. Faire partir 
les oiseaux, Aves ercifare. Plin. Voy. 
LEVER (neut.) 5e. || Fig. Partir d'on 
grand éclat de rire, In clarum ca- 
chinnum effundi (or. éris, fusus sum), 
pass. Apul. || 3° En parl. des cb. 
Sortir avec impétuosité. Emicare, o, 
as, cui, caftum, n. Liv. Plin. Curt, : 
Le sang part en abondance, 3jagne 
vis sanguinis emicat. Curt. Les larmes 
artent, Lacrimæ prorumpunt (voy. 
o). Pl.-j. Les feux —, Îgnes crum- 
puni. Cic. Voy. saiLuir. || Pierres qui 
partent d'une machine de guerre, Sars 
tormento emicantia. Liv. Le coup (= 
le trait) part, Emicat telum. Ov. Partir 
(en parl. d'une arme à feu), *Tonare, 
o,as,nui,s.sup.,n. VOy. DÉCUARGE 50. 
Il 4° Prendre pour point de depart 
Proficisci (voy. 14°), dép. Cic. Abire 
(voy. 10), n. Hor. : [Xeoophon] qi 
artit de la philosopme.…, A pâi- 
osophiä profecius. Cic. En partant 
de ce principe qu'il y a une force 
divine, Hoc posito esse quamdam vim 
divinam. Cic. Je reviens au point 
d'où je suis parti, luc, unde abii, 
redeo. or. (A partir de là (= en 
supposant cela), Quo posito. Cic. 
Bo Avoir son commencement. Prof- 
cisci (voy. 1°), dép. Cic. Oriri, tor, 
ris, ortus sum, orilurus, dép. Czs. 
Incipére, io, ts, cepi, ceptum, n. Cic. 
Initium capére fo, {3, cepi, ceplum). 
Cæs. =: Les nerfs, les veines et les 
artères partent du cœur, Nervi, vens 
et arteriæ a corde proficiscuntur. Cic. 
{Cette contrée] part du Rhône, fni- 
tium a flumine Rhodano capit. Cas. 
Le Rhin — du pays des Lépontiens, 
Rhenus oritur ex Lepontiis. Cæs. La 
Meuse — des Vosges, Mosa ex monte 
Vogeso profluit (de profluëre, 0, fluri, 
flurum, n.). Cæs. L'ineendie partit 
d'un endroit du Cirque, Initium in 
cendii in parte Circi ortum (est). Tac. 
La trahison — de sa maison, Pro- 
ditio e domo ejus cæpit (3 cæpisse, À, 
isti, cœplum, 0.). Tac. Mon discours 
part de là, Inde oratio mea proficts- 
citur. Cic. C'est de là que partil 
l'entretien, Ab 110 initio fractus esl 
sermo. Cic. Nous faisons nartir la nar- 
ration du point où cela est aëeces- 
saire, Înde incipimus narrare, nnds 
necesse est. Cic. |] À partir de... Voy. 
DATER 2. Ù 6e Fig. Émaner, provenir. 
Preficisei (voy. 1°), dép. Cie. Onn 
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(ro: 5e), dép. Cic. Emanare, n. Cic. | Tus dignilatis fautor. Cie. — de la 


anare, n. Cic. = Partir d'un bon 
cœur, d'une bouue conscience, Pro- 
ficisci ab optimo animo. Balb. ap. 
Cic. ex bonä conscientiä. Quint. — 
d'une âmo libre, A liberä ment 
fluëre (voy. 6e), n. Cic. C'est du 
principe que tout part, Ex principto 
eriuntur cmnia. Cic. Ce qui — de 
cette source, Ea quæ ab hoc fonte 
profuunt. Varr. C'est de là que par- 
lent tous les crimes. Inde omnia sce- 
lera gignuntur (de gigni, or, genilus 
sum, pass.). Cic. Voy. ÉMANEN, DÉ- 
COULER 2e, 

PanTin, 8. M. C. DÉPART. 

À Pantin ve, loc. prép. À dater de; 
en commençant à. E ou Ex et l'abl. 
Cie. À ou Ab et l'abl. Cic. = À partir 
de ce temps-là, Ex eo tempore. Cic. 
Pendant cinq jours de suite à — de 
celui-là, Continuos dies quinque ex e0 
die. Cæzs. À — de Romulus, Usque a 
Romulo. Cie. À — du consulat de 
Brutus, Post consulem Brutum. Cic. 
Voy. arnès (prep.) fe. | À partir de 
ce fleave, Ab eo flumine. Liv. Pres- 

ue à — de la racine, Pæne statim 
eb radice. Plin. La septième maison 
à — de la porte, Sentimæ ædes a 
poriä. Plaut. Le quatrième à — d'Ar- 
éésilas, Quartus ab Arcesild. Cic. À 
— du premier vers, Ex primo versu. 
Cic. Voy. apnès (prép.) 2°. 

PARTISAN. 8 m. 1° Celul qui 
épouse les interëts, les opinions d'une 
pers., d'un parti. (En gen.) Fautor, 
oris, m. Cic. Cultor, m. Liv. (Dans 
ua scrulin) Suffragator, m. Cic. : 
Partisan des gens de bien, Bonorum 
autor ou cultor. Cic. — de la no- 
lesse, Fautor nobulitatis. Cic. Qu 
est — de la noblesse, Nobilitatis stu- 
diosus (a, um). Cic. Les partisans de 
la noblesse, Nobilium factio (onis), f. 
Liv. Parlisan si zélé da l'aristocratie, 
Tantus optimatium fautor. Suet. Un 
chaud — du peuple, Homo marime 
popularts. Cic. Tribun du peuple — 
de Marius, Marianus tribunus plebis. 
Cic. Les parlisans de Gracchus, de 
Sylla, Gracchani, orum, m. pl. Cic. 
Sullani, m. pl. Cic. Ses — le sa- 
laoaient du nom de César, Eum sui 
Czsarem salulabant. Cic. [Hiéron), 
très fidèle partisan de Rome, Cultor 
fidissimus imperii Romani. Liv. Pays 
— de qqn, Regio alicujus fautriz 
(gén. icis), f. Cic. Ces partisans de 
Platon et d’Aristote, Jili a Platone et 
Aristolele. Cic. Se déclarer partisan 
de Platon, Profteri se Platonis comi- 
tem (de comes). Plin. rire — de 
ggu. Ab aliquo stare (o, as, steli, 
statum), 0. Nep. Slare cum aliquo. 
Lie. pro aliquo. Quint. Voy. panrt 1e. 
N a des partisans, Fabet sui sfu- 
diosos. Cic. [Cet écrivain] a des —, 
Amatores habet. Quint. Se faire des 
—, Animos hominum sibi conciliare. 
Cic. (Épicure] se fit de nombreux —, 
Multis se probavit. Cic. || 2° Celul qui 
aime oa approuve une ch. Fautor, oris, 
m. Cic. Amator, m. Cie. Amicus, i, 
m. Cie. a Partisan de ton élévation, 


paix, Pacis amator. Cic. — de la ré- 
publique, Amicus reipublies. Cic. Le 
peuple est eotièremeut — d'une ré- 
volution, Plebs est tota novarum rerum. 
Liv. Parlisans de la loi agraire, Legis 
agrariæ adscriplores. Cic. Étre par- 
tisan d'ue loi, Legi fauëre (vos. 10), 
n. Cic. [Ces] mots ont leurs parti- 
saus, Verba assertores habent. Quint. 
Je sais partisan de cela, Hoc mihi 
placet (de placëre, eo, cui et citus 
sum, n0.). Cic. Hoc mihi probatur. 
Cic. Hoc approbo. Cic. Je ue suis 
pas — de ce qu'on a fait, Mihi ea, 
quæ acta sun, displicent (de displi- 
Cère, e0, cui, cilum, n.). Cic. Les 
vieillards 0e sont pas partisans de 
cela, Hæc senibus non probantur. Cic. 
Ce que Plaloo à dit ne trouve pas 
de — dans les Étals, Quz a l'latone 
dicta sunt, non probantur in civifa- 
libus. Cic. || 3° Fermier des revenus 
publics. Voy. FERMIER 1°. 

PARTITIF, 1v8, adj. Qui désigne 
une partie d'un tout. Dividuus, a, 
um. Prisc. 

PARTITION, s. f. 1° Action de par. 
tager, division. Voy. prision. || 2 Ac- 
tion de diviser un discours en parties : 
Partition oratoire, Partitio {onis) ora- 
toria (as), f. Cic. 

PARTOUT, adv. {° En tous lioux 
(sans mouv. vers). Ubique. Cic. Ubi- 
vis. Cic. Ubivis gentium. Ter. Om- 
ntbus locis. Cæs. Liv. Ubilibet (tr. 
rare). Sen. : Il aimerait mieux être 
parlout ailleurs que là où il est, 
Malit esse ubivis quam ibi ubi est. 
Cic. [La oaturc] ménage — des re- 
mèdes pour l'hoinme, Nusquam non 
remedia homini disponit. Plin. Fu- 
reter —, Omnia perscrutari. Cic. On 
disait —, Vuilgo loquebantur. Cic. — 
l'allégresse, les félicitations, Omnia 
erant Letiliâ el gratulatione plenc. C»s. 
Il Prendre, Rassembler, Cueullir par- 
tout, Tollëre, Colligère, Carpére un- 
dique {= de partout). Cie. La ré- 
colte de blé étant faite — ailleurs, 
Omni ex reliquis parlibus demesso 
frumento. Cæs. || Partout où, Ubi- 
cunque. Cic. — où se trouvent.…, Ubi- 
cunque terrarum sunt. Cic. — où 11 
sera, Ubicunque eril gentium. Cic. || 
20 En tous lioux (avec mouv. vers). In 
omnes parles. Cæs. Quoquouersus. Cæs. 
: Envoyer partout des députalions, 
Legationes quoquouersus dimilière. 
Cæs. || Partout où je serai allé, Que- 
cunque venero. Cic.— où j'irai, Quo- 
quo bo. Plaut. || 3° En tous lieux (avec 
mouv.âtravers). Qualibet. Plaut.Quint. 
: Les rivières sont guéables partout, 
Flumina quälibet (ransitum præbent. 
Quint. || Partout où il a passé, Qua- 
cunque iler fecit. Cic. 

DE PARTOUT, loc. adv. De tous les 
lieux, de tous côtés. Undique. Cic. Ez 
omnibus partibus. Cæs. Undelibet (tr. 
rare). Cic. Cels. = De partout où, Unde- 
cunque (et l'indic.). Sen. Quint. PI.-j. 

PANURE, s. f. 1e Ajustement d'une 
pers., oo qui sert à embellir. (En- 
semble de ce qui pare) Culius, &s, 
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m. Nep. Liv. (Ce qu'on met sor soi 
pour se parer; arrangement des che- 
venx) Ornatus, Gs, m. Cic. (Costnme 
vêtement) Vestitus, &s, m. Cic. (Gar- 
niture servant À parer) Decus, coris, 
n. Liv. Plin. (Raffinement de la toi- 
lctte, atours) Afunditia, æ, f. et ordin. 
Aundilte, arum, f. pl. Sall. Concin- 
nilas, atis, f. Sen. {Co nétterie) Le= 
nocinium, it, D. Cic. Sue. (Action 
d'orner, de s'orner) Exornatio, onis, 
f. Cic. = Parure trop raffinée, Cultus 
Jusio mundior. Veil. — excessive, 
Vestitus nimius. Ter. Remarquable 
Fe sa —, Cullu notabilis. Suet. 
Femme] modeste dans sa —, Cultu 
modica. Pl.-j. Dédaigoant tonte —, 
Omnis lenocinit negligens. Suet. Les 
choses qui servent À la —, Ea que 
ad erornalionem pertinent. Cic. ap. 
Col. (Femmes) qui porteot l'ambre 
jaune pour —, Decoris gratiä suc- 
cina geslanles. Plin. La — qu'on 
porte sur la tête, Superimpositum 
capili decus. Liv. Femme sans —, 
Mulier inornata. Cic. || 2e Fig. Orne- 
ment. Ornamentum, i, n. Cic. Or- 
nalus, üs, m. Cic. Decus, coris, n. 
Cic. : La parure et l'ornement de la 
vieillesse, Decus ornamentumque se- 
nectutis. Cic. Prêter à la science du 
droit une — éirangère, Alieno or- 
naîu juris scienliam ornare. Cie. La 
verte — d'ane rive, Rip vesfilus viri- 
dissimus. Cic. Voy. ORNEMENT 20 et 3e, 

PARVENTN, Y. 0. 10 Arriver (jusqu'à 
un lieu, jusqu'à une pers.). Pervenire, 
to, is, vêna, ventum, n. Cic. : Parveou 
là, César demanda des ôtages, Post- 
quam Cæsar eo peruënit, obsides po- 
oscit. Cæs. Parvenir jusqu'à Thala 
= jusque sous les murs de Thbala), 
Pervenire ad Thalam. Sall. — au 
port, In porlum pervenire. Quint. 
pervehi (or, ëris, vectus sum), pass. 
Cic. — au sommet, In verticem per- 
venire. Liv. Il parvieot là où il s'est 
proposé d'aller, Eo, quo intendit, per- 
venit. Cic. On 0e parviot pas jusqu'à 
Caton, Ad Catonem non perventum 
est (à l'impers. pass.). Cie. Voy. An- 
niven 29 et 30. || 20 En parl. des 
ch. Arriver à destination. Pervenire 
(ray. do), n. Cic. : L'argent parnat 
à Verrès, Pecunia ad Verrem per. 
vênit. Cic. La lettre lui est par- 
venue, Epistola in ejus manus per- 
vénut. Cic. La chose parvint à ses 
oreilles, Pervénit res ad islius aures. 
Cic. Trois discours de Ini nous sont 
parvenus, Ejus Îres oraliones erstan$ 
(de exslare, 0, as, stili, 8. sup., n. 
— subsister). Quint. || Se Fig. At- 
telndre (une époque) = Parvenir à 
l'âge adulte, à l'âge de 70 ans, Per- 
venire ad ætalem adultam. Just. ad 
septuagesimum annum. Cic. À peine 
arvenus à l'âge de la jeunesse, 
Fimul ac juvenes esse cœperunt. Cic. 
Parvenir à la vieillesse, Ad senec- 
tulem venire. Cic. Senectutem adi- 
pisei (or. &ris, adeplus sum), dép. 
Cic. Parvenu à la vieillesse, Senez 
factus. Quint. Parvenir au terme 
d'une magistrature annuelle, Aunus 


1230 PAS 


anntum conficËre (io, ts, fe fete). 
Cic. Voy. Anniven 40. || 40 Fig. Àr- 
rivor au but auquel on tend, acquérir 
ce qu'on ambitionne, eto. (Arriver 
à) l'ervenire (voy. 4°), nu. Cic. (Ac- 
guérir) Adipisci (voy. 3e), dép. (act.). 
ic. Assequi, or, Ëris, seculus sum, 
dép. (acc.). Cic. Consequi, dép. (acc.). 
Cic. = Parvenu au but qu'il s'était 
proposé, Conseculus quod animo pro- 
posueral. Cic. — à la gloire, Laudem 
adeptus. Quint. Moyen de parvenir 
à la gloire (en pari. de la tribune), 
Laudis aditus (üs), m. Cic. — aux 
honneurs, Ad honores ascendëre (0, 
is, scendi, scensum), n. Cic. — à une 
magistrature, Magistratum consequi. 
Cic. — à la royauté, Regnum as- 
sequi. Curt. Il parvient souvent à la 
erfection (eu parl. d'un écrivain), 
flle mulla perficit. Cic. Si tu n'y par- 
viens pas, Si minus id obtinebis (de 
oblinére, 60, es, nui, fentum). Cic. 
On n'y saurait parvenir autrement, 
Teueri res aliler non polest. Cic. 
lis parviennent à force de rames à 
toucher terre, Remis pervincunt (de 
pervancére, 0, vici, victum, n.) ut 
teneant terram. Liv. || ae parvint 
pas à empêcher ses soldats de piller, 
Continére suos a direptione non va- 
luit (de valère, eo, es, litum, p.): 
Liv. 1| — à faire que les Lacéd 
moniens fussent privés de secours, 
Perfecit (de perficère, io, is, fectum) 
ut Lacedæmonii auzxilio privarentur. 
Nep. ls sont parvenus à entrer dans 
le séoat, In senatum pervenerunt. 
Sall. Il parvint à être un grand phi- 
losophe, Magnus philosophus evasit 
de evad?re, 0, is, vasum, n.)- Cic. 
oy. ODTENIR 2°. || 6° Abs. S'élever 
en dignite, faire fortune. Procedère, 0, 
ts, cessi, cessum, n. Cic. Pl.-j. = Le 
désir de parvenir, Procedendi libido. 
Pl.-j. Faire — qqn, Aliquem prove- 
Aëre (o. is, vezi, vectum). Pl.-j. Voy. 
S’éczven 120. 

PARVENU, Us, part. passé de 
PARNVENIA, Voy. ce v. || Adj. Ne dans 
un état obscur et arrivô 4 une grande 
situation : Général parvenu (— soldat 
devenu général), Alanipularis impe- 
rator. Plin. || S. m. Un parvenu, 
Novus (1) homo (minis), m. Cic. Homo 
novus, m. Cic. Homo ignotus et no- 
vus. Cic. Terræ filius (ü), m. Cic. Ils 
me méprisent comme —, Contem- 
nunt nouilaten meam. Sall. 

PAR VIS, s. m. 1° Place devant un 
édifice (une église). Area, æ, (. PI.-j. || 
20 Au pl. Vestibule, Cour interieure d’un 
temple. Atria, iorum, a. pl. Ov. || Fig. 
Les célestes parvis, Cæli atria. Stat. 

{. PAS, Ss. m. {e Action de mettre un 
piod devant l'autre pour marcher; ac- 
tion de s'avancer, marche (pr. et fig.). 
Gradus, üs, m. Cic. Passus, üs, m. 
Cic. Virg. = Paire un pas, Gradum 
facère. Cic. Faire quatre mille — eu 
avant, Quatuor millia passuum pro- 
gredi, dép. Liv. À chaque — que tu 
feras... Quoltiescunque gradum fa- 
cies. Cie. Nous n'avons pas encore 
fait an — en dehors de notre maison 
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de campagne, Pedem « vil& adhuc 
egressi non sumus. Cic. Ne paint faire 
un seul —, Nusquam se vestigio mo- 
vére (e0, es, movi. molum). Liv. Il me 
aouduisit en quelques — [à l'Aca- 
démie}, Me dedurit perpauculis pas- 
sibus. Cic. Adresser ses — vers un 
lieu, Ad locum ïter dirigëre. Cic. 
Tourner ses — vers un lieu, In lo- 
cum tler convertére. Czs. Pour voir 
où leurs — s'étaient adressés, Ad 
explorandum quonam îiler inlendis- 
sent. Liv. Porter ses — vers un lieu, 
Ad locum üler conferre. Cic. Voy. 
ALLER 20. Retourner, Revenir sur ses 
—, lier retro vertëre. Liv. Retro re- 
dire. Liv. Gradum referre. Liv. ou 
reducère. Petr. Accompagner les — 
de qqn, Comitari alicujus iler. Virg. 
gradus. Ov., et mieux, Comtlari ali- 
quem. Cæs. Guider ses —, Voy. aui- 
pen de. Relentissement des —, Pe- 
dum crepitus (üs), m. Cic. À grands 
—, Ingenti gradu. Liv. Gradu magno. 
Pl.-j. Se promener à grands —, 
Contente ambulare. Cic. Aller bon 
—, d'un bon —, Cito progredi. dép. 
Plaut. Hâter, Presser le —, Gradum 
corripère. Virg. Hor. Pl.-J. Accele- 
rare iler. Cæs. Doubier, Allouger, 
Forcer le —, Addère gradum. Liv. 
Raleotir son —, Gradum suum mi- 
nuëre. Quint. À — réglés, Gradibus 
compositis. Virg. Aller d'un — ré- 
gulier, Composite ambulare. Col. À 
— mesurés, Du même — (= aussi 
vite l'un que l'autre), Modico gradu. 
Plaut. Passibus æquis. Virg. À — 
lents, À — comptés, Gradu sedato. 
Liv. presso. Liv. Presso pede. Liu. À 
petits —, Gradu leni. Cic. D'un — 
éger, À — de loup, Suspenso gradu. 
Ter. pede. Ph. — à —, Pedetentim. 
Pacuv. ap. Cic. D'un — ferme, as- 
saré, Gradu certo. Cæs. constanti. Liv. 
— incertains, mal assurés, Instabilis 
(is) ingressus (üs), w. Liv. D'un — 
mal assurè, Tilubanti pede. Ph. Faux 
—, Pedis offensio (onis), f. Cic. Voy. 
FAUX 10. Arrêter ses —, Gradum 
sistére. Curt. || Fig. Faire les pre- 
miers pas, Primos gradus facëre. Ov. 
Dès le premier — (— dès le débnt}, 
Primo progressu. Cic. Primo grudu. 
Prop. En être aux premiers — (= 
n'être pas avancé), Voy. AvVANCEn 
(neut.) 4e. Ce premier — paraissait 
un chemin frayé vers le consulat, 
Gradu eo jam via facta ad.consula- 
tum videbatur. Liv. 11 ne fit qu'un 
— de l'édilité à la charge de cen- 
seur, Ex ædilitate gradum ad censu- 
ram fecit. Liv. Je trouve qu'il y a 
un — de fait, Aligquid puto rofec- 
tum esse (à l'impers. pass. de pro- 
ficère, io, is, feci, n. = progresser). 
Cic. C'est un — vers mon retour, 
ITic gradus mei reditüs est. Cic. C'est 
là uo — vers Île reste, Mic gradus 
quidam aïque aditus ad cetera factus 
est. Cic. Ceux qui commencent ou 
qui ont fait seutement quelques —, 
ncipienies aut paulum progressi (ae 
progredi, tor, ëris, dép.). Quint. Il a 
fait quelques — vers le seuil de la 
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sagesse, Aliquantum ed virtutis adé 
{um processii (de procedère, 0, is, 
cessum, n.). Cic. Îl faisait de a 
grands —, Tanios processus effciebat. 
ic. Faire de si grands — dans ses 
études, In suis studiis tantos pre- 
gressus facëre. Cic. Voy. PrRoonès. 
raods —, À — de géant, Celeriter. 
ic. Velociter. Cie. Voy. naPinauexr. 
Il ne peut faire un — de plus, Non 
potes longius progredi. Cic. Ne pou- 
voir faire un — (= n'avoir pas ses 
mouvements libres), Ingressu pro- 
kiberi, pass. Cæs. Faux —, Voy. 
Faux 1°. Discours qui marche d'on 
— égal et régulier, Oratio æquabi- 
liter et constanter ingrediens. Cic. Le 
discours marche d'un — régulier, 
Oratio ratione et viä procedit. Cic. Le 
discours marche du même — que la 
pensée, Oralio cum sententiä pariter 
ezcurril. Cic. || 2° Manière de mar. 
cher reglèe pour les troupes : Le pas 
ordinaire, Voy. 30. Le — militaire, 
Gradus (üs) militaris (is), m. Veg. 
Au — accéléré, Pleno gradu. Treb. 
ap. Cic. Liv. Veg. Citato gradu. Liv, 
La troupe prend le — accéléré, 
Raptim agitur agmen. Liv. Au — ds 
charge, Au — de course, Cursu. Liv. 
Prendre le — de course, Cursu ferri, 
pass. Liv. [Marcher] dn même —, au 
même — (— aussi vite les uns que 
les autres), Voy. 1°. || 8° Abs. La 
manière la plus naturelle, la plus 
lente de marcher. Gradus, &s, ©. 
Liv. Vell. =: Non au pas ordinaire, 
mais au — de course, Non gradu, 
sed cursu. Vell. Après avoir coura, 
ètre remis au —, se remettre au —, 
Passer de la course au —, À cursu 
ad gradum reduci, pass. Liv. |] Fig. 
Qui va au pas, Gradarius, a, um 
Sen. Remettre qqn au —, Al- 
quem ad officium reducëre. Cic. | 
o L'une des allures naturelles du 
cheval. Gradus, &s, m. Virg. ap. Non. 
: Cheval qui va le pas, Gradarius 
equus. Lucil. |] 6° Mouvement des 
pieds dans la danse. Motus. üs, ©. 
Virg. Voy. nANSB, Dansen 40 et 2°. 
Il 6° Empreinte que laisse le picd ea 
marchant. Vestigium, ti, n. Cie. : 
Remarquer l'empreinte d'un pas 
d'homme, Fomanis vesligium ani- 
maduert#re. Plin. 11 vit que tous les 
— regardaient le dehors, Vestigie 
omnia foras versa vidil. Liv. — erm- 
reinls sur.…, Vestigia impressa in 
et l'abl.). Cic. Laisser dans un lieu 
l'empreinte de ses —, In loco ves- 
tigium facëre. Cic. vestigia ponire. 
Cic. Marcher sur les —, S'attacher 
aux — de qqo (pr. et fig.), Aliquem 
vestigits ipsius persequi. Cic. vesti- 
giis sequi. Liv. Alicujus vestigia rer 
sequi. Cic. vestigiis ingredi. Cir. Pa 
vestigia alicujns ire. Sen. Être sui 
les — de qqun, Alicujus vestigiis in 
sistëre. Cic. instare. Liv. || 7° Fig 
Demarches, peine qu'on se donne pour 
ga ch. = Faire des pas pour qq. ch., 
licui rei laborem impertire. Cic. In 
re laborem ou operam consumère. Cie. 
Voy. pémancsE 3°, rront {°. 
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8° Fig. Droit de marcher lo premier, 
préséance : Dounver, Céder le pas à 

go sur une route, Alicui de viä 
ecedëre. Plaut. viä decedëre. Suet. 
Voy. céven {e. 1! a eu le — devant 
nous, Nobis præpositus esi (de præ- 
poni, or, éris, pass). Cie. Disputer le 
— à qqn, Cum alquo de principatu con- 
tend?re. Ney. Se disputer le —, Inter 
se de principatu contendëre, Cæs. || Fig. 
Céder le pas à qqn, Alicui cedëre (0, 
is, cessi, cssum) n. Cic. Preadre le 
— sur qq, Aliquem superare. Cic. 
Avoir le —, C. L'emronten. Disputer 
le —, C. niIvArSER. || 9° Espace qui 
se trouve d'un pied à l’autre quand on 
marche. Passus, üs, m. Cic. = Cent 
vingt pas, Centum viginii parsus. 
Plin. Mille —, Voy. mizce (subsl.). 
Ne pas reculer d'un —, Vestigio non 
recedère. Vell. S'élaigner d'Annibal 
d'un —, Vestigium ab [annibale absce- 
d?re. Liv. Avheter un champ ici à 
deux —, 4 deux — d'ici, Agrum in 
prorimo hic mercari. Ter. Maison de 


campagne à deux — de la ville 
Villa urbi prorima. Liv. Qui est I 
deux — de qqn, Prorimus alicui. 


Czs. Cic. aliquem. Plaut. Cic. Liv. 

Fig. Être à cent pas (— être très 
oin}, Voy. LOIn. || 10° Passage étroit, 
defilé, detroit. (En en) Angusliæ, 
arum, f. pl. Cæs. Suet. (Déflé) Sal- 
tus, üs, m. Liv. Fauces, ium, f. pl. 
Liv. [Détrar) Fretum, i, n. Sall. : Le 
pas des Thermopyles, Saltus Ther- 
mopylarum. Liv.]|] 11° Pr. et Fig. 
Passago plus ou moins difficile. : Défilé) 
Angustiz, arum, [. pl. Liv. Sultus, 
&s, m. Plaut. (Terrain raboteux) Sa- 
lebra, æ, f. Cic. Mart. (Bas-lund) 
Vadum, i, n. Cic. (Endroit dan- 
gereux) Anceps (cipilis) locus (à), 
m. Plin. (Danger) Periculum, à, n. 
Cic. Discrimen, minis, n. Liv. (Mi- 
sère) Miseria, æ, Î. Cic. (Nasse, filet) 
Nassa, æ, f. Cic. = C'est un pas glis- 
saut, Anceps hic et lubricus locus est. 
Plin. Les mauvais — qui coupent la 
voie Flaminia, Salebræ quæ l'lami- 
niam (viam) secant. àlart. Le mau- 
vais — où se trouvent les Romains, 
Periculum et discrimen Romanorum. 
Liv. Être dans un manvais —, [Ie- 
rére in salebra. Cic. In miseriä esse. 
Cic. On était dans un mauvais —, 
Res in angusto erat. Cæs. Il vit 
l'armée daos un manvais —, Vidit 
aciem laborare, n. Liv. Sauver l'im- 
prudence de tout mauvais —, Teme- 
ritatem ab omni lapsu continère. Cic. 
Franchir on — périlieux, Periculo- 
sum salltum superare. Liv. Se tirer 
d'un mauvais —, Emergire e vadis. 
Cic. J'ai résolu de sortir de ce mau- 
vais —, Ex hac nassä exire constitui. 
Cic. || 12° Degré devant une cntree. 
Gradus, üs, m. Cic. || 13° Seuil. Li- 
men, minis, 0. Curt. =: Il se tint sur 
le pas de sa porte, In limine domüs 
suz constitit. Curt. . 

De cx Pas. loc. adv. À l'heure même 
où je vous parle. C. À l'INsranr 1°. 

2. PAS, adv. 1° Prècedé de Ne ou 
Bon. Li ne se traduit pas, et l'on 


Je — du fleuve, Transito amne. Liv. 
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exprime seulement Ne ou Non = Non 
pas, Non. Cic. 11 ne viendra —, Non 
veniel. Cic. Voy. n8, Kox. || 2° Ellipt. 
Sans Ne ou Ron. 11 s'exprime coume 
Ne ou Non = Pas de doute qu'il ne 
refuse, Non dubium est quin nolil. 
Ter. — davantage, Non amplius. Col. 
— le moios du monde, — du tout 
(dans les réponses)! Minime gen- 
tiumf Ter. Minime vero! Cic. Voy. 
NB, RON. || Pas uo, C. RuL ie, au- 
cux 20. — de procès qui obligent. 
Nullæ lites sunt quæ cogant. Cic. | 
Pas un mot (= ne parle pas)! Noli 
fabulari! Ter. — nn mot de plus 
Satis jam verborum est! Ter. — de 
violence! Vis absit{ Cic. || Pas vrai? 
Nonne verum est? Cic. Nonne ita? 
Cic. Valait-il — mieux supporter... ? 
Nonne fuit satius pati? Virg. 

PASCAL, ALE, adj. Qui appartient 
8 la pâque des Juifs ou à la fête de 
Pâques des chretiens. Paschalis, œ. 
fe, n. Vulg. Ilier. 

PAS-DE-CALAIS, détroit entre la 
France etl'Angletorre. * Fretumn (1) Gai- 
licum (1), n. 

PASQUIN, s. m. 1° Bouffon. Voy. 
ce m. || 2° Écrit satirique. C. saTire. 

PASQUINADE, 8. f. C. BOUFFON- 
KERIE. 

PASSABLE, adj. Supportable, mé- 
diocre. Tolerabilis, m. f., e, n. Cic. 
Mediocris, e. Cic. = Orateur passable, 
Orator tolerabilis. Cic. mediocris. Cic. 

PASSADLEMENT, adv. D'une ma- 
nière passablo. Tolerabiliter. Ceis. Col. 
Mediocriter. Ter. = Passablement bien, 
Mèmes traduct. — bon, C. PASSABLE. 
— instruit, Afediocriter doctus. Cic. 

PASSADE, s. f. Passage dans un 
liou où l'on fait peu de séjour. Trans- 
itio, onis, f. Cic. = Je n'ai fait ici 
qu'une passade, Non dim hic fui. Plaut. 

PASSAGE, S. m. 1° Action de 
passer (en parl. de celui qui passe 
et du lieu par lequel on gas (Ea 
gén.) Transitus, üs, m. Cæzs. Trans- 
itio, onis, f. (tr. rare). Vitr. Trans- 
gressio. f. Cic. Transgressus, Gs, w. 
Sall. (Par eau) Transmissio, onis, f. 
Cic. Transmissus, &s, m. Cæs. Tra- 
jectio, onis, f. Cic. Trajectus, üs, m. 
Cæs. Suet. (À cheval, en voiture, en 
bateau) Transvectio, onis, f. Cic. : 
Passage empêché par uu cours d'eau, 
Transitus flumine impeditus. Hirt. 
Tous les préparatifs du — ayant éêlé 
faits, Omnibus comparalis ad traji- 
ciendum. Liv. Le — des Carthagi- 
uois, des Gaulois, Transitus Pæœno- 
rum. Liv. Transgressio Gallorum. Cic. 
Le — de ce fossé, de l'Achéron, du 
fleuve, Transitus ejus [esss; Cic. 
Transvectio Acheruntis. Cic. Trans- 
gressus fluminis. Tac. Le — d'un 

ont, Pontts transitus. Fronfin. Après 


Le — des Alpes ayant été accompli 
en 15 jours, Quinto decimo die Al- 
pibus superatis. Liv. Annoncer le — 
de l'Euphrate par les Parthes, Nun- 
tiare Parthos transisse Eunhratem. 
Cic. Anoibal, après son — du Rhône, 
Hannibal, posiquam Rhodanum trans- 
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tft. Liv. Teuler le — à travers la 
province, lier per provinciam tentare. 
Cæs. C'est de ce port que le — en 
Brelagne est le plus facile, Ex eo 


poriu commodissimus in Britannian 


frajectus est. Cæs. Le — de cette ville 
en Grèce, de la Gaule eo Bretagne, 
Transmissio ab e& urbe in Grzciam. 


Cic. ex Galliä in Britanniam. Czs. 


Le soleil a opéré son — dans un 
autre signe, Sol in aliud signum 
transilionem fecit. Vitr. Oiseau de 
—, Volucris advene. Varr. La classe 


des oiseaux de —, Adventicium ge- 
nus avium. Varr. || Fig. l'assage par 


adoption dans nne famille étrangère, 
Transitus in alienam familiam. Gell. 
1 2° Le moment où l'on passe. Trans- 
lus, Gs, m. Liv. Transgressus, üs, 
m. Sal. S'erpr. souv. en touro. 


par le v.: Attendre le passage [da 


roi], Transitum exspeciare. Liv. 
Éviter on combat pendant le —,. 
Praœlium in transgressu vitare. Sal. 
Il résolut de fondre sur eux au —, 
Invadere eos transeuntes statuit. Liv. 
Il fut assailli par ane tempéte au 


— des Apennias, (Eum) (ranseuntem 


Apenninum adorta lempestas est. Liv. 
I 3° Permission ou Droit de passer, 


somme qu'on paye pour passer =: Ache- 
ter à prix d'argent le 
cerlains endroits, Transitus quosdam 
prelio mercari, dép. Liv. Accorder à 
qqn le — sor sa propriélé, par la 


passage par 


province, dans la Macédoine, Alicui 


dare per fundum suum viam. Cic. per 
provinciam üter. Cæs. Alieui facère in 
Afacedoniam transifum. Liv. Ils 


er- 
mettent aux Helvètes le — sur leur 
territoire, Per fines suos tre Helretios 
paliuntur. Cæs. Interdire le —, Trans- 
itum non sinÿre. Plin. Avoir le droit 
de —, Iier habëre. P.-jet. || Le droit 
de passage avec un troupeau, Jus 
agendi. Caÿ. || Prendre passage sar un 
oavire, Navem sumêre. Cic. Droit de 
— (payé pour une traversée), Nau- 
lum, i, 0. Juv. Dig. Payer le —, Nau- 
lum exsoluëre. Ulp. Traosporter qqn 
sans lui faire payer le —, Gratuitä 
nave aliquem ferre. Sen. Je demandai 
le prix du —, Interrogavi quanti ve- 
heret navis. Quint. || 6° Fig. Transi- 
tion. Transitus, üs, m. Plin. 
Quint. = Passage d'nne teiule à une 
autre, Coloris transitus. Plin. — de 
la voix par tous les tuns, Vocis per 
omnes sonos cursus (üs), m. Cic. — 
de ce point à d'autres sujets, Hinc 
ad alta transitus. Quint. || 6° Fig. 
Changement d'une situation, d'une dis- 
position de l'âme en une autre. Trans- 
itus, Gs, m. Quint. : Dans ce passage 
de l'enfance à l'adolescence, In illo 
a puerifi& ad adolescentiam transitu. 
Quint. — continuel d'un état à un 
autre, Ex alio in aliud vicissitudo 
(dinis, f.) atque mutatio (onis, f.). Cic. 
| 6° Voie par où l'on passe. (En gén.) 
ia, æ,f. Cic. lier, tineris, n. Cic. 
Transitus, Gs, m. Liv. (Accès d'un 
lien) Aditus, &s, m. Cic. (Issue d'un 
lieu) Eritus, &, m. Liv. Col. Egres- 
sus, &s, m. Css. : Le passage de la 
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respiration, Spirandi meatus (s}, m. 
es 


le — pour aller cher les Labéates, 


Plin. Spirit&s transitus. Plin. L 


E& transitus est in Labeates. Liv. Il 


envoya reconnaitre les passages des 
Alpes, Præmisit qui Alpium (ransilus 


specularentur. Liv. La cavalerie oc- 
cupe les —, Ab equilaitu viæ præoc- 


cupantur. Cxs. Des — s'ouvrent par 
là pour aller en Gaule, E& ad Gal- 
liam patent itinera. Liv. Des — s'ou- 


vrent entre les rangs des soldats, 


Panduntur inter ordines viæ. Liv. On- 


vrir, Pratiquer un passage, Viam 
munire. Cic. facére. Liv. Il avait pra- 
tiqué sept passages pour sortir de 
chez lui, Sepiem exitus e domo fece- 
rat. Liv. Livrer passage aux rats, 
Ostia aperire muribus. 
— à une charretle de foin, à la pluie, 
& la lumière, Transmit(re vehem feni. 
Plin. imbres. Plin. lucem. Sen. En li- 
vrant — au soleil, Solis admissu. 
Pall. Se faire un —, Sibi facËre viam. 
Liv. îter. Sen. Se frayer un — à tra- 
vers les ennemis, Per medios hostes 
perrumpêre, n. Cæs. Forcer le —, Viam 
rumpère. Liv. [Le grand nombre des 
serpeuts) ioterdit le —, Transilum 
non sinif. Plin. Fermer le —, les 
passages, Transitum claudère. Liv. 
Aditus intercludère. Cæs. Barrer le 
passage à qqu, Alicui venienti in ifi- 
nere se opponère. Cæs. Alicui obviam 
obsistére. Plaut. Eux-mêmes, dans 
leur précipitation, se ferment le —, 
Ipsi sibi properantes offciunt. Sall. 
Fermer le — (— servir de barrière), 
Transitum sæpire. Curt. Ils se trou- 
vèrent sur mon —, (Mfiht) obviam 
fuere. Sall. Une montague se trouve 
sor le — du fleuve, Mons flumini 
occurrit. Plin. Montagnes qui se trou- 
vent sur le — des ennemis, Montes 
qui obvit sunt ilineri adversariorum. 
Nep. Se présenter sur le — de qqu, 
Obviam alicui se offerre. Ter. Altenüre 
go au —, Alicui in obvio esse. Liv. 

‘eau fait tourner les roues sur son 
—, Obiter rotas aqua versat. Plin. 
pr Degagement, couloir, corridor. 

Oy. DÉGAGEMENT 90. || 8° Endroit 
d'un auteur, d’un ouvrage. Locus, 1, 
m. Cic. : Des passages, Loca, orum 
n. pl., et Loci, orum, w. pl. Cic. fl 
a indiqué dans quelques —, Ali- 
quot locis significavit. Cic, Ce que 
montrent plusieurs — de aos péro- 
raisons, Id quod plurimis locis pero- 
rationes nostræ declarant. Cic. Par 
le passage qui précède, Rx superiore 
scriplura. Cic. 

PASSAGER, ànez, adj. 1° Qui passe 
mais ne s'arrête pas dans un lieu : 
Oiseau passager, Vay. PASSAGE 1°. 
] 2° Qui est de peu de dures. Fugar, 
gén. acis. Cic. Fugitivus, a, um. Cic. 
Volubilis, m. f.,e, n. Cic. Volatilis, 
e. Sen. Mobilis, 8. Sall. Instabilis, e. 
Cic. Flurus, «&, um. Sall. Caducus. 
Cic. Brevis, m. f., e, n. Cic. : Biens 
passagers, Fugacia bone. Sen. La 
gloire est quelque chose de pas- 
sager, Gloria vulutile quiddam est. 
Sen. Mouvement — de l'âme, Teu- 


arr. Livrer 
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porarius molus animi. Quint. Les plai- 
sirs du corps sont passagers, Volup- 
{as corporis fluit (de fluëre, 0, fluri, 
flurum, n.). Cic. 

PassaGEr, 8. m. Celul qui a pris 
passage à bord d'un navire. Vector, 
oris, m. Cic. 

PASSAGEREMENT, adv. Pour peu 
de temps. Ad fempus. Cic. Liv. In 
tempus. Tac. Ad breue. Suet. 

PASSANT, part. prés. de PASSER, 
Voy. ce v. || PASSANT, ANTE, ad). 
Frôquenté. Voy. ce m. 

Passanr, s. m. Celul qui passe par 
un chemin, eto. = Un panier que 
teadit un passant, Libellus ab obuio 
quodam porrectus. Suet. Les passants, 
lrætereuntes, ium, m. pl. (de præter- 
iens, part. prés.) Varr. Trans- 
euntes, m. pl. Sen. Plin. Ii qui per 
vias prælereunt. Plaut. Apprendre 
gq. ch. de la bouche des —, Ali- 
quid ez obviis audire. Liv. || [Arrèle- 
toi devant ce tombeau], passant! 
Viator! Mart. 

PASSE, 5. f. 1° Action de passer. 
Voy. PASSAGE. || Une carte de passe, 
et simpl. Uoe passe, C. PASSEPORT. 
1} 2 Action de s'avancer sur son adver- 
Saire (à l'escrime). Petifio, onts, f. Cic. 
11 3° lig. Position, situation |ordin. fa- 
vorable) : Être en belle passe, Esse 
in bonâ causa. Cic. Bene se habcre. 
Cic. I est en — d'obtenir... [do- 
neus est qui impetrel. Cic. Metire qqn 
en — de faire qq. ch., Voy. ÉTAT 1°. 
Être dans une mauvaise —, Voy. si- 
TUATION. || 4° Sorte de canal de mer. 
Canals, is, abl. ordin. e, m. f. Plin. 

PASSE, ÉE, part. passé de PASSER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a ete autre- 
fois et qui n'est glus- Præteritus, a, 
um. Cic. =: Les siècles passés, Præ- 
terita sæcula. Quint. || 2° Procédent. 
Prorimus, &, um (= le plus rap- 
roché). Cic. Superior, m. f., ius, n. 
l— aotérieur). Cæs. Prorimus supe- 
rior (= le plos rapproché dans le 
passé). Cic.s [Il avait atiaqué] ces 
jours passés..., Prorimis superiori- 
bus diebus. Cic. Qu'as-tu fait la nuit 
passée et celle d'avaut? Quid prorimä 
nocle, quid superiore nocle egisii ? Cic. 
La vie — (de qqn qui vit encore), 
Vita superior. Cic. anteacta. Cic. || 
9° Qui a perdu sa force. Evanidus, a 
um. Vitr. Voy. PASSER (neut.) 14° il 
6° Qui a perdu sa fraicheur, son éclat. 
z: Mauleau tout passé, dant la cou- 
leur est passée, Pænula obsoleli co- 
loris. Suet. Voy. rANÉ. || So Reçu, qui 
a fait ses prouves =: Passé maître, 
Maitre —, Voy. maÏTnE 90. 

Passé, 8. m. de Le temps écoulé 
les faits qui ont eu lieu. (En gén. 
Tempus (oris) præteritum (1), n. Cic. 
et simpl. Præteritum, i, n. Suet. Tem- 
pus prislinum, n. Nep. Ælas (atis) 
præterita (æ), f. Cic. Præterita, orum, 
n. pl. Cie. Sen. Hac quæ facta sunt 
(an. pl). Cic. (Fa) quæ fuerunt (n. 
pl.3. Cic. Virg. (L'auliquité) Vetustas, 
atis, f. Cic. Vetera, um, n. pl. Cic. 
: Il se rappelle le passé, aperçoil le 
présent, prévoit l'avenir, Afeminif 
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prætenilorum, præsentia cernit, fes 
tura prævidet. Cic. Évoquer les sou. 
venirs du —, Memoriä vetera repe- 
(re. Cic. Il connait le présent, le —, 
Novil quæ sint, quæ fuerint. Virg, 
L'avenir devient le —, Futurum is 
preterita transit. Sen. Remvunter vers 
€ —, Retro recurrëre. Pl.-j. Aussi 
loin que je puis reporter [mon] espril 
vers le —, Quoad longissime potest 
mens respicËre spalium præterili tem- 
poris. Cic. Se rappeler les amertumes 
du —, Prislini (emporis acerbitatem 
reminisci, dep. Cic. L'histoire, inter. 
prête du —, Historia, nuntia vetus- 
talis. Cic. [| 2° Conduite antérieure, 
Vita (æ) superior (oris), f. Cic. : Re- 
chercher qqn pour son passé, As: 
leactarum rerum aliquem accusare, 
Nep. Pardonner à qqn le —, Ali. 
que veniä in prælerilum donare, 
uet. || 3° Terme de grammare. C, 
PARFAIT 6e. 

Passé, prép. Après. Ultra (et l'ace.). 
Quint. Supra (el l'acc.). Col. : Passé 
les années d'enfance, Ultra pueriles 
annos. Quint. 

PASSE-DROIT, 5. m. 1° Grâce 
qu'on accorde à qqn contre le droit :. 
Donner la palme à qqu par passe- 
droit, Injuriä palmam alicui dare, 
Plaut, || 2° injustice au detriment de 
qqn. C. ixsusrice 2e. 

PASSEMENT, PASSEMENTER, 
C. GALON, GALONNER. 

PASSEMENTENRIE, 8, f. C. catos. 

PASSEMENTIER, S. m. Fabricant, 
Marchand de passements. Segmenta- 
rius, ti, m. Not.-l'ir. 

PASSE-PARTOUT, s. ®. C. citr. 

PASSE-PASSE, S. mm. (Pr.) Esca- 
motago, (Fig.) Tromperie adroite : Toor 
de passe-passe, lræstigie, arum, f. 
pl. Plaut. Cic. Celui, Celle qu fait 
des tours de —, Præstigiator, or, 
masc. Plaut. Sen. Præstigiatriz, icis, 
fém. Plaut. 

PASSE-PIERRE, s. f. C. Pznce- 
PIENNS. 

PASSEPORT, 58. m. Permis de 
voyager librement. Diploma, atis, ». 
Cic. : Prendre un passe-port pour 
qqn, Alicui diploma sumère. Cic. 

PASSER, v. neut. 1° S'avancer es 
marchant, eto., circuler dans un lieu, 
aller devant ou le long de. (S'avancer 
en géo.) fre, eo, is, tui et üt, ilum, n. 
Cic. (Marcher) Incedère, 0, is, cesst, 
cessum, n. Cic. Ingredi, or, Eris, 
gressus sum, dép. Cic. (Être trans- 
porté) Invehi, or, éris, veclus sum, 
pass. Cic. Liv. (Couler) Fluëre, 0, 
is, Auxi, flurum, n. Cic. (S'avancer 
devant on le long de) Prælterire, «0, 
is, sui et pl. souv. üi, tfum, n. et qql. 
act. Cic. (Marcher devant où le long 
de) Prætergredi, dép. Sall. Cic. (S'a- 
vancer à cheval, en voiture, en ba- 
teau devaot ou le long de) Przter- 
vehi, pass. Cie. (Couler devant ou le 
long de) Præterflufre, o, is, s part. 
oi sup.,n. Varr. act. Sail. Liv. Præ- 
terlabi, or, Fris, lapsus sum, dép. 
Quint. : Je passais par la voie Ss- 
crée, Ibam Pia sacrä. Hor. Quand 
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cette servante] passe dans la rue 
Dante incedit per vias. Plaut. [Ceux 


qui passent dans les rues, Qui per 
Personne 
n'est passé par ici, Nemo khac præ- 
feriit. Plaut. Partout où le monstre 
assait, Quäcunque bellua incedebat. 
Éic. Partout où 11 passa sur sou che- 
val, Quäcunque equo invectus est. Liv. 
Passer devant qqn, auprès de qqo, 
Præterire aliquem. Plaut. — devant 
les jardios, Hortos præterire. Cic. — 
en courant devant les yeux du peu- 
ple, Præter ora populi transcurrëre (0, 
W, curri ef cucurri, cursum). Plin. 
— (dans un navire) devant Apollo- 
nie, devant un golfe, Apolloniam 
pretervehi. Cæs. Sinum prælernavt- 
gare, s. parf. ni sup. Suet. Ils s'ef- 
forcaient de briser les rames en pas- 
saot (sur mer), Transcurrenles con- 
tendebant remos delergère. Cæs. Faire 
le siège d'une ville en —, Oppi- 
dum ex ilinere oppugnare. Cæs. — 
et repasser, Ultro et citro commeare, 
a. Varr. Il ne laissa — personne 


vies prælereunt. Plaut. 


sans Ini dire cela, Neminem præter- 
ausit (de prætermitière, o, is, mis. 
sum), cui non ïista dixerit. Cic. 
Passer (eo marchant) par-dessus qqn 


qai est étendu à terre, Jacentem 
transgredi, dép. Cæs. — par-dessus 
on mur (en sautant}, Murum (ransi- 


lire (io: is, lui, et rar. livi ou lit, s. 
sup. 


lant) par-dessus les voiles 
vires, Vela navium transvolare. Plin. 
Un petit poisson venant à — devant, 
Pisciculo prænatante (à l’abl. abs.; 
de prænalare, 8, parf. ni sup., n.). 


Plin. Les rivières qui passent, Flu- 


mina prælerlabentia. Quint. Fleuve 
quoi passe devant Valence, Flumen 
od Valentian præterfluit. Sall. 
oy. naicæen 3e. Le Tibre qui — à 
Rome, Tiberinus Urbi interfluens. 
Flor. Voy. couLen (neut.) %°. Les 
images ae font que passer et dis- 
paraître, Fluentium transitio Al visio- 
num. Cic. Dimensions d'un ésout si 
grandes qu'une charrette amplement 
chargée de foin peul y —, Cloacæ 
amplitudo ea, ut vehem feni large 
enuslam (ransmitiat (— qu'il laisse 
passer uoe charrette). Plin. Chemin 
par où l’on pouvait à peine faire — 
une voiture de front, [ter, quä vir 
singuli carri ducerentur (pass. de du- 
cêre, 0, is, duri, ductum). Cæs. || 
Passer 4 l'inspection (— être in- 
specté), Voy. insrecren, || Fig. Son 
âme n'a fait que passer dans le vice, 
elle n'y a point séjouroé, [ujus ani- 
mus in nequiliâ peregrinatus est (de 
peregrinant, dép (= ètre en voyage), 
non habitavit. V.-Max. — par-dessus 
| . Ch. (= n'en pas tenir comple), 
uid negligëre (o, is, glexi, glec- 
tua). Cic. Voy. courrm 13°, ëLuDEn. 
— sur une ch. (= la laisser de côté, 
Voy. Laisser 219. Mais je passe là- 
dessous, Sed hoc transeo. Cic. Dis: 
œours qui a passé devant des écueils, 


. Liv. — par-dessus une haie 
(en grimpant), Sæpem transcendère (0, 
ts, scendi, scensum). Liv. — (en vo- 

es na- 
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Oratie pgætervecta scopulos. Cic. Pas- 
ser légèrement sur chaque point, sur 
les faits défavorables, sur un récit, 
Leviler unumquodque tangëre (o, is, 
teligi, netun). Cic. Aliena cursim di- 
cêre (o, is, diri, dictum). Cic. Nar- 
rationem franscurrére. Sen. Ils ne 
passent pas légèrement sur ces pro- 
positions, Hæc proposita non præter- 
volant (8. parf. nisup.). Cic. Soit dit 
en passant (— incidemment), Obiter 
dictum sit. Plin. Il juse l'orateur au 
premier coup d'œil eten —, Uno 
adspeciu et præteriens de oratore ju- 
dicat. Cic. N'écouter age ch. qu'en 
—, Brevi auditu rem transire. Tac. 
[Choses] que j'avais effleurées en —, 
que lu n'as fait qu'effleurer en —, 
uæ leviter in transitu at(igeram. 
Quint. Quæ breviter a le percursa 
sunf. Cic. Nommer qqn en —, Ali- 
quem nominare in franscursu. Plin. 
obiter. Plin. Passer inanerça, Voy. 
INAPENÇU. Je laisse — leurs discours 
inapereus, Eorum orationes sino nræ- 
terfluëre. Plin. || 2° Marcher dovant 
une autre personne. Îre (voy. 1°) præ. 
Plaut, Ter. = l'asse devant, et abs. 
Passe, ! præ. Plaut. Ter. Passer de- 
vant qqn, Voy. Devant (prép.) 1°. 
Faire — qqn devant soi, (En gén.) 
Voy: nevanT (prép.) 4°. (Lui céder 
le haut du pavé pour lui faire hon- 
ucur) De via ou In vië ou Vi aliceni 
deced®re (vuy.{e), n. Plaut. Ter. Suet. 
| 3° Fig. Occuper un rang dans l'estime, 
ans l'opinion : La necessité passe 
avant la raison, Necessilas ante ra- 
tionem est. Curt. Les citoyens doi- 
vent passer avant les étrangers, Cives 
potiores sunt quam peregrini. Cic. 
Faire — l'argent avant l'amitié, Pe- 
cuniam amiciliæ præferre (fero, fers, 
tuli, latum). Cic. Faire — l'amitié 
avant la patrie, Amiciliam patriz 
præponère (0, is, posui, positum). Cic. 
Faire — le bien public avaut son 
intérêt particulier, Reipublicz com- 
moda privalis necessitalibus poliora 
habëre (eo, es, bui, bitum). Cæs. \'oy. 
ragrénun. — après qqu, Esse post 
aliquem. Sen. Tous les deux firent — 
le salut de la patrie après l'intérêt 
de leur puissance, Utrique patrix 
salus poslerior suä dominalione fuit. 
Cic. Faire — une ch. après la li- 
berté, Rem posteriorem libertale du- 
cüre (voy. 4ol. Cic. Rem libertali post- 
ferre. Liv. || 4° Être admis à un em- 
ploi, à un grade, etc. = Il passe cen- 
lurion, Centurio promovelur (de pro- 
moveri, eor, mous sum, pass.). Veg. 
Faire passer qqn consul, ÂAliquem 
ad consulatum evehère (o, is, vexi, 
vectum). Tac. În consulatum proue- 
hère. Vell. { Fig. Passé mallre en 
fait de brigue, In ambilione artifex 
(géo. ficis). G.-Cie. Voy. passé (ad].). 
|, Faire passer des candidats, Can- 
idatos ertrah#re (o. $s, trari, (rac- 
tum). Sen. || 6° Etre accepte, établi 
: Faire passer une loi, Legem per- 
ferre (voy. 2e). Cic. La loi passe 
saus opposition, Lex silentio per- 
fertur. 


jv. La chose (— le décret) 
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passa, Res acta est (de agi, or, Eris, 
pass.). Cic. || Passe, — pour cela, 
— encore pour cela (= j'y con- 
seos, de l'accorde), Esto. Cic. Con 
cedo. Cic. il est ricbe: passe, Con- 
cedo sil dives. Cat. Tu as posé es 
fait que les dieux sont heureux : 
passe, Bealos esse deos sumpsisti : 
concedimus ou id damus. Cic. || 6e 
Être reçu par l'usage, avoir cours : 
Passer en usage, eu babitude, In 
consueludinem vuenire (ie, is, veéni, 
venfum), n. Cic. Venire in morem. 
Liv. In mores transire (voy. 1°), n. 
Quint, Ce qui est passé dans les 
mœurs, (Fa) quæ in mores recepla 
sunt (de recipi, ior, Éris, pass.). 
Quint. Faire passer cela das oos 
mœurs, Hoc in nostros mores indu- 
cire (voy. 1e). Cic. Ce chapitre a - 
passé dans loutes les lois, Hoc caput 
per omnes leges anbulavit. Plin. Pas- 
ser en proverbe, In proverbium ve- 
nire, n. Liv. Être passé en proverbe, 
Proverbii locum obtinère (e0, es, nui, 
lentum). Cic. Voy. Provense. Passer 
{eu parl. de la monuaie, des mots), 
oy. Avoir coonx 10e, {| 7° Être a0- 


ceptable, Supportable : Discours qui 


peuvent passer, Orationes tolerabiles. 
Cic. Discours médiocre que fait — 
l'énergie dn débit, Afediocris oratis 
viribus aclionis commendata. Cic. À 
80 Étro répute pour. Haberi, eor, éris, 
bitus sum, pass. Cic. Eristimani, 
pass. Cic. Putari, pass. Cic. Credi, 
or, éris, dilus sum, pass. Quint. Duci, 
or, ëris, ductus sum, pass. Nep. Dici 
or, éris, dicius sum, pass. Cic. Ù 
passait pour le ls de cet homme 
Filius ejus Rabebatur. Cie. Celui-ci 
— pour un sgccond Timarchide, Is 
alter Timarchides numerabatur. Cic. 
ll passa pour un juge trop sévère, 
Uabrtus est judex durior. Cic. Les 
caractères emportés passent pour les 
lus francs, Sunyplicissimi hRabentur 
tracundi. Sen. Ceux qui — pour 
riches, fi qui beatr pulantur. Cis. 


{L'orateur] diffus passe pour abou- 


dant, Effusus pro cepioso accipitur (de 
accipi, tor, Ëris, ceplus sum, pass.). 
Quint. Vouloir passer pour clément, 
Fanam clementis affectare, Tac. 
Craindre de — pour incouséquent, 
Famam inconstantiæ perlimesc/re. 
Cic. — pour on cpprobre. Probre 
(au dat.) habert. Sail. Cela passe 
pour un grodige, Id in prodigium 
vertifur (de uerti, er, Ëris, versus 
sum, pass.). Liv. Ce qui — pour in- 
fâme, [4 quod infame poniiur (de 
poni, or, ëris, posilus sum, pass.). 
Nep. Tontes les imprudences pas- 
saient pour du courage, Omnia non 
bene consulta in virlutem frahebantur 
(de trahi, or, Eris, (ractus sum, pass.). 
Salt. Le calme passe pour apathie, 
Placidi pro inerhibus habentur. Sen. 
11 — pour n'avoir pas appris…, Eris- 
timatur non didicisse. Cie. Il passa 
poura voir très bicu parlé, Credilus est 
optime dirisse. Quint. Pisistrate passe 
our avoir le premier mis en ardre 
es œuvres d'Homère, Pisisiretus pre 
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mus Homeri libros disposuisse dici- 
tur. Cic. Ce que nons passons pour 
avoir fait nous-mêmes, Ea quæ pe- 
perisse ipsi pulamur. Cic. Passer pour 
n'avoir pas été dit, Pro non dicto ha- 
beri. Liv. Ila foat — Mercure pour 
l'ioveuteur des arts, Mercurium in- 
ventorem artium ferunt (de ferre, fero, 
fers, tuli, latum). Cic. charme de 
sa voix avait fait — Catulus pour un 
bon orateur, Suavitas vocis bene lo- 
quendi famam Catulo confecerat (de 
conficère, io, is, fectum). Cic. 11 se 
faisait — pour Philippe, Se Philip- 
pum ferebat. Liv. [Annibal} se faisait 
— pour malade, Ægrum simulabat. 
Liv. Voy. Faire cnorns 5°. Finesse 
malicieuse qui voudrait se faire — 
pour de la prudence, Malitia quæ 
vult videri se esse prudentiam. Cic. 
8e Traverser un lieu, une chose. 
ansire (voy. 1°), n. Cæs. Trans- 
grediivoy. 1°), dép. Cæs. : S'efforcer 
de leur passer sur le corps, Conari 
er eorum corpora fransire. (Cæs. 
isser — qqn (= lui acrorder le 
passage), Vium alicui dare (0, as, 
dedi, datum). Cic. Liv. De petites 
ouvertures laissent — les pigeons, 
Fenestelle columbas permitlunt (voy. 
4e). Pall, Permettre à une armee de 
— sur son ternioire, Exercitum per 
fines suos transmitt®re (voy. 1°). Liv. 
— par l'Épire, Per Epirum iler fa- 
cére (io, ts, feci, fuctum). Cie. Il 
passa par Formies, Transiit For- 
mias. Cic. Faire passer une armée par 
un défilé, Exercitum per angusiias 
traducère (roy. 1e). Cæs. L'Euphrate 
passe par la Mésopotamie, Euyhrates 
per Mesopotamiam vadit (de vadère, 
0, 8. parf. oi sup., n.). Plin. Passer 
au milieu de la ville (en parl. d'un 
cours d'eau), Medium oppidum inter- 
fluëre (0, is, fluri, flurum). Plin. Le 
chemin passe par le champ, Limes 
per agrum curril (de currëre, 0. cu- 
curri, cursum, n.). Plin. Il ne restait 
lus qu'un chemia, celui qui passait 
ans le pays des Séquanes, Relin- 
uebalur una per Sequanos via. Cæs. 
L ligne passe par le milien, Currit 
linea per medium. Plin. Faire passer 
vo œuor par le vestibule, Parietem 
er vestibulum ducère (voy. 1°). Cic. 
e fromage passe par un Lamis, Ca- 
seus per cribrum transit. Cato. Au 
travers de quoi penvent passer la lu- 
mière .l'air, Perlucidus (a, um) et 
pernabts (me f.,e,o.). Cic. Laisser — 
a pluie, la lumière, Transmitt?re im- 
bres. Plin. lucem. Sen. [Nuages] trop 
denses pour laisser — les rayaos 
do soleil, Crassiores quam ut solem 
transmittant. Sen. || Fig. Passer par 
les degrés des honneurs, Gradibus 
magistratuum ascerd?re (voy. 1e). 
Cic. Il passa successivement par les 
lus grands bouneurs, Amplissimos 
nores percucurrit. Suel. Qui a passé 
ar les honceurs, Honoribus funcius 
de fungi, or, Eris, dép. : abl.). Nep. 
ui à — par les dignités les plus 
importantes, Honoribus amplissimis 
perfunctus. Cic. Les dangers par les- 
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quels nous avons —, Pericula quibus 
perfuncli sumus. Cic. Passer par bien 
des épreuves, Aspera mulla perferre 
(roy. 8e). Hor. — par toutes sortes 
e mauvais traitements, Omnia sæva 
pati (ior, éris, passus sum), dép. Sall. 
— par un échec, Rem male gerère (0, 
üs, gessi, gesium). Cic. — par les 
verges, Virgis cædi (or, #ris, cæsus 
un. pass. Cæs. — par le fil de 
l'épée, par le fer (= périr par la 
main de l'ennemi), Voy. ÉPÉE 1°. — 
par les mains de qqn (= être manié, 
préparé, fait par qqn; être traité, 
maltraité, puoi par qqo), Vov. Ma- 
NIER, PRÉPARER, @lc., etc. J'ai passé 
par [4 (= je connais cela par expé- 
rience), Voy. exPÉRIENCE 10. En 
passer par qq. ch., C. Se SOUMETTRE 
, S€ RESIONER à qq. cb. Passer par 
où qqn veut (— être à sa discrélion), 
Alicui morem gerêre (o, is, gessi, 
gestum). Ter. Cic. Alicui morigerari, 
dép. servire (io, is. ivi el it, itum). 
Sen. — par où Apromus voulut (— 
faire an arrangement aux conditions 
qu'il imposa), Ad conditiones Aprenit 
epacisct (or, Eris, pactus sum), dep. 
Cic. 1 a falin en — par là, Fier: 
non potuil aliter. Cic. Faire — l'ora- 
teor par de petuls détails, Per quædum 
parva oralorem ducère. Quint. lout 
ce qui passe par l'imaginatioo, 
Quodcunque in mentem inadit (de 
incid#re, 0, ti, 8. sup., n.). Ter. 
Écrire tout ce qui — par la téle, 
Scribère quidquid in buccam venit. 
Cic. Ut quidque succurrit, scribère. 
Cic. || 40° Se digérer: Transire (voy. 
{e), n. Varr. Plin. Descendère (voy. 
10), n. Plin. : La carotte fait passer 
les crudités, Daucum crudilates di- 
gerit (de digerëre, 0, gessi, gestum). 
l’lin. Voy. nicénrr el Se nicenir. || 
11° Depassor, exceder. Ertra exceilFre 
(voy 10), n. Cic. || 12° Abs. Sorlir 
de la vie, mourir. Voy. wounin. || 13° 
S'ecouler. Præterire (voy. ie) 0. Ter. 
Cic Sen. Transire (voy. 19), a. Cic. 
Abire, eo, is, ii, ifum, o. Cic. Hor. 
Effuëre "og 19): u. Cic. Prælabi 
(voy. 1e), dép. Cic. = La fuite du 
temps qui passe, Prælabentis tem- 
poris fuga. Col. Voy. S'Écouræn 2e. 
Ce temps-là est passé, Abiit tllud 
tempus. Cic. Le temps de faire cela 
est —, Ejus rei prateril tempus. Cic. 
Voy. Passé (adj.). Faire passer le 
temps, Horas fallfre (0, às, fefelli, 
falsum). Ov. Laisser — l'occasion, 
Nccasionem prælermili®re (vOy. 1°). 
Liv. Voy. occasion 2°. Il ne laisse 
oint — un jour sans parler, un 
tostant sans écrire, un moment sans 
nommer... Nullam patitur esse diem 
quin dicat. Cic. Nullum ülli tempus 
vacat a scribendo. Cic. Non tantulum 
inlermittit lempus, quin nominel. 
Plaut. || 14° Se détériorer, s'amoin- 
drir, disparaltre. Dilabi (voy. 1°), 
dép. Sall. Liv. Labi, dép. Cic. Fluëre 
(voy. 1e), n. Cie. = Îl dit que Île 
reste naît et passe, Ait ceiera nasci, 
labi. Cic. Il n'est pas de fruit 
qui — plus vite, Non aliud pomum 
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fugacius est. Plin. La richesse, la 
force du corps passent, Dilahæ- 
fur diviliæ, vis cornoris. Sal. La 
gloire passe, Laus obsolescit (de ob- 
solescère, 0, levi, 8. sap.. 0.). Tac, 
Les défauts passent, Vatia senescunt 
(de sencscëre, 0, nui, s. sup., 0.) 
Plin. Tout ce qui est faux passe 
comme les fleurs d'un jour, Picte 
omnia, fanquam flosculi, decidunt 
(voy. 9e), a. Cic. Les plaisirs pas 
seot promptement, Deliciæ celeriter 
deflorescunt (de defloresc®re, 0, rui 
S. SUP., n. Cic. Les mots — ave 
le temps, Verba temporibus interct- 
dunt, n. Quint. Beaucoup de mots 
passeront, Afulia vocabula cadent (de 
cadëre, 0, ts, cecldi, casum, 0.). Hor. 
Le mot a passé, Verbum evanuit (de 
evanescËre, 0, is, 8. sup., n.). Varr, 
nr noms passent, Nomina mo- 
riuntur (de mort, or, &ris, mortuus 
sum, MOriurus, dép) Quint. Paire 
passer une lache, Bfaculam exigëre 
Lo, ts, egt, actum). Suel. Faire — des 
taches de rousseur, .entigines corri- 
gëre (o, is, rer, rectum). Plin. Faire 
— la couleur (en lavant), Colorem 
eluëre (0, is, ui, utum). Quint. ] 16e 
Finir, cesser. Abire (voy. 13e), n. Cie. 
Transire (voy. de), n. Plin. Interire, 
eo, is, ti, itum, D. Plin, Desingre, 0, 
is, sivi et sii, silum, 0. Sall. : Les 
luies avaient passé, Desierant im- 
res. Ov. Atteodre que l'orage soit 
—, Transitum tempeslatis exspectare, 
Cic. Les chaleurs passent, Æstus de- 
fervescunt (de defervescire, 0, fervi 
et ferbui, s. sup., a.). Varr. La lèvre 
quarte passa, Quartana decessit (voy. 
10). Cic. Le dégoût est passé, Nau- 
sea abri. Cic. La colère passe, [ra 
defervescit. Cic. Le goût des man- 
lcaux élait passé, Amiclus erolere- 
rant - de erolesc#re, 0, ts, letum). Tac. 
La vogue des parfums est passée, 
Gloria unguentorum transit. Plin. 
[Ce] mets passa de mode, Saporis 
aucloritas interiit. Plin. Faire passer 
les nausées, Nauseam restingu”re (0, 
is, stinri, stinctum). Plin. Faire — 
une maladie, C. cuf$rin. Faire — 
les doutes, Scrupulum submovëre (e0, 
es, movi, motum). Col. Faire — la 
craiole, Metum ex animo (ollÿre (0, 
îs, sustuli, sublatum). Cie. [| 16° Aller 
d'un endroit dans un autre, etc., ete 
(En gén.) Transire (voy. 1°), on. Cie, 
Surt. en marchant) Transgredi (voy. 
1e), dép. Liv. (En courant) Treru- 
currère (voy. 1e), n. Ter. (En mon- 
tant) Transcendïre (voy. {°), 0. Cæs. 
Eu sautant) Transilire (voy. {°), 0. 
iv. (Par eau) Trajrcëre, io, is, jeci, 
jectum, n. Liv. (Par eau, en voilure, 
à cheval) Transvehi (voy. 1°), pass. 
Sali. : Passer à droile, Ad dexiren 
concedëre (voy. fe), n. Ter. — de 
son territoire sur celui des Helvètes, 
E suis finibus in [elvetiorum fines 
transire. Cæs. — d'un navire plos 
bas sur un navire plus élevé, Er ku- 
miliore in altiorem navem (ransilire. 
Liv. — en Afrique avec deur vai 
seaux, Duabus navibus in Africem 
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trajicère. Liv. — en Italie par des 
défilés, Per saltus in Jtaliam trans- 
gr.di. Liv. Légions qui sont passces 
de Sicile en Afrique, Legiones ex Si- 
ciid in Africam transveciæ. Sall. 
Ayant passé à Corcyre avec deux 
quinquérèmes, Cum duabus quinque- 
remibus Corcyram transvectus. Liv. 
Passer sur les navires ennemis, In 
Aostium naves (ranscendëre. Czs. — 
eu Corse, Transgredi in Corsicam. 
Liv. — d'une maison dans une autre 
(pour y ner ]e Ez domo in domum 
migrare. Nep. || Passer en courant 
au forum, Ad forum franscurrire. 
Ter. Passe chez ma femme, Transito 
ad urorem meam. Ter. || Faire passer 
use multitude d'hommes en Gaule 
par le Rbiu, Hominum multitudinem 
trans Rhenum in Galliam transdu- 
cére (voy. 1°). Cæs. Faire — une co- 
borte ea Bretagne, In Britanniam 
cohortem transmilt®re (voy. 1°). Tac. 
Faire — une armée en Macédoine, en 
Bretagne, en Afrique, Erercitum Ma- 
cedontam transportare. (ic. in Dri- 
tanniam fransreh®re. Suet. in Afn- 
cam portare. Sail. || Faire passer les 
centurions au front de bataille, Cen- 
‘uriones in primam aciem subducère. 
Sall. || Le soleil ayant passé au signe 
de la Vierge, Sol transgressus in Vir- 
inem. Plin. || Je t'ai fait passer le 
ivre par Cossioius, Librum Cossinio 
(au dat.) ad te perferendum dedi. Cic. 
Toy. COMMUNIQUER, Faire PARVEXIR. 
| Fig. Où est passé l'argent? Quid 
est argento factum (de fieri, fio, fs. 
pass.)? Plaut. À 17° S'introduire dans. 
Transire(voy. 1°), n. Plin. = L'odeur 
jes ferulles passe dans les étoffes, 
Odor foliorum in vestes transit. lin. 
Faire passer un mot du grec en 
latino, Vocem er Græco in Lalinum 
transferre (voy. Ro). Quint. || Faire 
passer un seoliment dans le cœur du 
uge, Motum judici adhibère (eo, es 
ut, bitum). Cic. [Les princes vicieur] 
font — leurs vices dans l'État, Vitia 
in civttatem infundunt (de infundrre, 
0, fudi, fusum). Cic. Voy. Se cLisSer 
2 et 30. || 18° Être transmis de l'un 
& l'autre. Transferri, feror, ferris, 
latus sum, pass. Sall. Pervenire (voy. 
6o), n. Cic. Cedfre (voy. 4°), n. Liv. 
Concedëre, a. Sall. Abire (voy. 140), 
0. {lor. : La lyre passe de main en 
main, Lyra circumfertur. Quint. Voy. 
mais 139, [Cetie nouvelle] — de bou= 
che en bouche, Per ora hominum fer- 
fur. Pl.-j. Passer à la postérité, Voy: 
POSTÉRITÉ. Toat l'hérilage passe à la 
fille, Omnis hereditas ad Aiam per- 
venil. Cic. Faire passer le reste (ae 
l'héritage) à la Alle, Meliqua fliz 
vansmitère [no . 40). Pl.-j. Le gou- 
vernement élail passé aux mains 
des sénateurs, Res ad paires redie- 
rat. Liv. La république est passée 
au pouvoir d'un petit nombre d'hom- 
mes, Respublica in jus atque dicionem 
paucorum concessit. Sall. Le pouvoir 
passe du moins habile au plus ca- 
Dable, Imperium ad optimum quemqua 
6 minus Dono transfertur, Sall. || 
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49° Changer d'état, de manière d'être. 
Abire (voy. 110), n. Cic. Transgredi 
(voy. 4°), dép. Vell. = Hercule est 
passé au rang des dieux, Ad deos 
ahitt Ilercules. Cic. Qui a — au 
rang des dieux, Transgressus ad deos. 
Vell. 11 passa de plein saut de l'édi- 
lité à la censure, Ex zdilitate gru- 
dum ad censuram fecit (de facëre, 
10, 18, factum). Liv. Passer de l'état 
d'homme à celui de bêle, Ez homine 
in belluam se convert®re (o, is, verti, 
versum). Cic. Îls passcraient subite- 
meut de l'enfance à la jeunesse, 
Juvenes subito ex infantibus fierent 
(voy. 16e). Lucr. Passer de vie à 
trépas, C. Mounrn. — de la colère 4 
la démence, Continuare furorem iræ 
(au dat.). Sen. || Faire passer qqn au 
grade de primipile, Aliquem ad pri- 
mum pilum fransduc#re (voy. 40). 
Cæs. Faire — quelques-ans des rangs 
ioférieurs aux rangs supérieurs (de 
la légion), Nonnullos ex inferioribus 
ordinibus in superiores ordines trans- 
ducëre. Cæs. Faire — les escadrons 
de chevaliers dans les corps des fron- 
deurs, Turmas quitum in fundilo 
run alas {ranscrib®re (0, is, scripsi, 
scriptum). V.-Marx. Faire — des c1- 
toyens de l'esclavage à !a liberté, 
Cives ex servilute in libertatem re- 
slitufre (0, is, ui, utum). Liv. Faire 
— les hommes de l'état sauvage à 
la civilisation, Homines a ferä vitä 
ad humanum cullum civilemque deiu- 
cêre. Cic. ex feritate ad mansueludi- 
nem (raducère. Cic. || 20° Changer de 
parti, d'opinion. Transire (voy. 10), n. 
Cic. : l'asser au parti contraire, dans 
le camp opposé, Transire ad adver- 
sarios, Cic. in aliena castra. Cic. 
Sen. I avait passé avec empresse- 
ment dans le parti coatraire, In al- 
leram causam præceps ierat (de ire, 
vay. {e). Liv. Passer du parti du 
sénat au parti du peuple, À palri- 
bus ad plebem deficëre (io, is, feci, 
fecitum, n.). Liv. [Préneste] pas:a du 
part des Latins à celui des Romaios, 
Ab Latinis ad Romanos descivit (de 
desciscère. 0, is, scivi el scii, scilum, 
a.). Liv. Passer aux Romaias comme 
transfuges, Ad Romanos iransfugère 
io, is, fügi, gitum), n. Liv. — 
l'eonemi, Transire ad hostes. Plaut. 
[N'osanl]} ni rester à son poste, oi — 
ouverlement à l'ennemi, Nec mnanëre, 
nec t(ransire aperte. Liv. Action de 
— à l'ennemi, Transitio, onis, f. Liv. 
Je passe à l'opinion de mon père, 
Ad patris sentenfiam revoluor (ris, 
volutus sum, volvi, pass.). Cic. Passer 
d'une résolution à une autre, À con- 
silio ad aliud transilire (voy. 4°). 
Liv. | Faire passer qqn da côte, 
dans le camp de l'aristocratie, Ali- 
quem ad optimales traducêre (voy. 
fo). Cic. faire — une naton du 
côté des Macédoniens, Gentem ad 
Macedonas trahëre (voy. 4°). Liv. || 
21° Changer d'etat d'âme, de manière 
d'agir =: Passer à l'admiration, In ad- 
miralionem verli (voy. 8e), psss. Liv. 
— de la joie aux larmes, Ex lætitid 
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ad lacrimas recidrre (0, ls, cYdi, ca- 
surus), n. Cic. De l'altercation, ils 
passent à ane lutte sanglante, Cer- 
famine irarum ad cædem vertuntur. 
Liv. Passer de la parole à l’action, 
Verba ad rem conferre (fero, fers, 
tuli, collatum). Ter. Dans la mélée 
on passe du calcul à l'emp'ai de la 
force, In prælii concursu res & con- 
silio ad vires abit (voy. 11°:. Nep. 
Faire passer qqn tour à tour de ta 
sévérité à l'indulgence, Aliguem (um 
ad severitafem, (um ad remussionem 
animi conlorquêre (e0, es, lorsi, {or- 
um). Cic. || 22° Changer d'occupation, 
de sujet. Transire (voy. 4°), n. Cie. 
Liv. : Passoos à l'autre barangue, 
Transeatur ad alieram contionem. 
Liv. — au reste, Ad reliqua per 
gamus (de perg#re, 0, is, perrezi, per- 
rectum, n.). Cic. progrediamur (voy. 
1°), dép. Cic. Maintenant nous pas- 
serous au reste, Vunc ad reliqua pro- 
ficiscemur (de proficisci, or, éris, 
fectus sum, dép.). Cie. Laissons la 
nature et passons à l'art, Linquamnus 
naluram, arlesque videamus (de vi- 
dëre, eo, es, vidi, visum). Cic. — de 
la Bclion à la réalité. À fabulis ad 
facta veniamus (voy. 6°). Cic. Passer 
à des faits plus importsuts, Ad ma- 
Jjora transcend®re (voy. 4°), 0. Veil 
—, Comme à table, d'un sujet à uu 
autre, Ut in convivio, aliunde alio 
tranglire (voy. 1°). Sen. Quand, 
ayant commencé une ch., je suis 
obligé de — à une autre, Cum, se- 
mel quid orsus, alio traducor (£ris, 
ducius sum, duct, pass.). Cic. — 
des arts nécessaires À des arts plus 
élégants, À necessariis artificiis ad 
eleqantivra defluëre (voy. 1°). Cic. 
Passma, v. act. 1° Traverser. Trans- 
ire, e0, is, ti, itum, act. Cæs. Tre- 
<dcëre, io, is, jeci, jectum, act Cic. 
Liv. Transmili®re, 0, is, misi, mis- 
sum, act. Liv. Transgredi, ior, Eris, 
gressus sum, dép. (acc.). Cæs. Cic. 
Transcendére, 0. is, scendi, scensum, 
act. Cic. Superare, act. Liv. : Passer 
l'Euphrate, Euphratem transire. Cie. 
— le Pô, Transgredi Padum. Liv. — 
l'Êbre, Iberum transmittère. Liv. 
L'armée a passé la rivière, Exrercitus 
flumen (raductus est (de traduci, or, 
ris, pass.). Liv. Passer la Trébie sur 
des radeaux, des rivières à la nage, 
Trajictre Trebiamratibus. Liv. flumine 
nando. Suet. Ou peat — la rivière À 
pied, Flumen pedibus transiri potest. 
Czs. Voy. avé. Faire — un fleuve 
aux soldats, le Rhône aux troupes, 
Trajicère mililes trans flumen. Liv. 
copias Rhodanum. Cic. — les mers, 
Maria transire. Cic. transmittére. Cic. 
— le mont Taurus, Taurum trans 
gredi. Cie. — le Caucase, Caucasum 
transcend®re. Cic. — les Alpes, Alpes 
transire. Cic. superare. Liv. (rans- 
mitiëre. Liv. f| Passer son chemin, 
Voy. cuemin 6°. || %° Faire couler à 
travers, filtrer, tamiser, oribler. Voy. 
FILTREN (act.), TAMISEN, CRIBLER. 1 
So Employer (le temps). (En gén. 
Agbre, 0, 18, egi, actum, act. Cic. Du 
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cËre, o, is, duxi, ductum, act. Cic. (En- 
tiérement) Traducëre, act. Cic. Con- 
sumére, 0, Ÿs, sumpsi, sumplum, acl. 
Cic. Degëre, 0, is, degi, 8. sup., acl. 
Ter. Cic. TransigËre, 0, is, egi, actum, 
act. Sen. Suet. Erigre, act. PI.-j. 
(User, perdre) Terère, 0, is, frint, 
fritum, act. Sall. Liv. Conterère, act. 
Ter. Cic. Absumére, act. Pl.-j. : 
Passer sa vie chez soi, à la cam- 
pagne, Agère ælatem domi. Cic. vilam 
ruri, Ter. — l'été, l'hiver qq. part, 
Voy. #TÉ, HIVER. — Sa vie avec 
qqn, Cum aliquo vivêre (0, is, viri, 
victum), 0. Cic. Nous avons passé 
bien peu de jours ensemhle, Pau- 
cissimos dies una fuimus. Sen. Je n'ai 
jamais — de moment plus agréa- 

le, Nullum jucundius tempus eregi. 
Pl.-j. 11 vous faul passer les nuits 
blanches, Nobis vigilandæ sunt noctes. 
Quint. Voy. noir 1°. Je ne passe pas 
ua jour sans l'envoyer une lettre, 
Nullus a me dies intermiltilur (voy. 
{o), quin dem ad te litieras. Cic. 
Passer sa vie dans l'élude des let- 
tres, Ætatem in litteris agère. Cic. 
ducfre. Cic. — toute sa vie dans une 
étude, Vitam in studio consumère. 
Cic. — la journée daos la joie, Diem 
in Lætitia degëre. Ter. — deux jours 
de suite dans les festins, BDiduum 
continuum epulando consumère. Suet. 
— le jour et la ouit à boire, Conti- 
auare diem noctemque polando. Tac. 
— sa vie dsos le loisir et le repos, 
dans le calme et la paix, Traducère 
vitam oliosam et quietam. Cic. vilam 
tranquille placideque. Cic. — l'année 
daos le repos, Annum otio transire 
(voy. 1°). Tac. — sa vie dans la mi- 
sère, Degëre vitam ïîn egestate. Cic. 
— plusieurs heures, le jour eu ec- 
tretiens, à causer, Multas horas ser- 
mone consumère. Cic. Transigère diem 
sermonibus. Pl.-j. — toule la journée 
eo courses et en promenades, à courir 
et à se promecer, Totum diem cur- 
Aando alque ambulando conterëre. Ter. 
— les jours en fêtes, à s'amuser, 
Dies ludis occupare. Suet. Que de 
journées j'ai passées (= perdues) à 
des bagatelles! Quof dies frigidis 
rebus absumpsi! Pl.-j. Passer loutes 
ses Journées en prières, à prier, Tolos 
dies precari, dèp. Cic. — le temps 
du voyage Î questionner, Consum”re 
iter in percontando. Cic. — sa vie à 
amasser, (ConlerËre vilam in quæ- 
rendo. Ter. — s00 temps à s'adamirer, 
In admiratione sui detinert (eor, éris, 
tenius sum), pass. Suet. || 6° Conten- 
ter, satisfaire (un sentiment). Erplére, 
co, es, evi, efum, act. Cic. = lasser 
s00 envie, Cupidifatem suam erplére. 
Cic. — sa colère, Iram exrlêre. Liv. 
Iræ indulgëre (60, es, duisi, dultum), 
a. Liv. Se — toutes ses fantaisies, 
Nihil sibi defraudare. Petr. Se — 
tout, Sibi indulgère. Nep. || 6° Aller 
su delà Transire (voy. 4°), act. Cic. 
Præterire, act. Cic. Transgredi (voy. 
1e), dép. (acc.). Cæs. Exced®re, 0, is, 
cessi, cessum, n. et act. Lie. Supe- 
rers, act. Cæs. = Passer la frontière, 
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Egredi fines. Cæs. Ercedÿre er finibus. 
Cæs. — le seuil, Supergredi limen. 
Col. I} n'y à pas un cheveu qui passe 
l'autre, Suo quisque loco capillus com- 
mode composuitns est. llaut. Ce qui — 
la vertèbre, Id quod er vertedr& erce- 
dit. Cels. La tour passait le faite de 
la fontaine, furris superabat fontis 
fastigium. Hirt. Il a passé 60 aas, 
Annum seragesimum excessif. Pl.-j. 
N'ayant pas eacore — 18 ans, Non- 
dum duodevicesimum annum frans- 
gressus. Vell. Deays mourut à l'âge 
de soixante ans passés, Dionysius 
major annos seraginta nulus decessil. 
Nep. Voy. népassen de. || 6° Fig. 
Excôder. Superare, act. Liv. Ercedère 
(voy.59), act. Nep.z Passer tonte borne 
et toute mesure, Finem et nodum (ran- 
sire. Cic. Ayant passé la mesure des 
destinées humaines, Fortunam homi- 
nis egressus. Vell, Passer la somme, 
Summam excedère. Liv. La dépeuse 
passe le produit, Sumplus fructum 
superat. Varr. Passer l'espérance, 
Spem superare. Cic. antecedëre. Sen. 
Voy. DÉpassen 40. || 7° Laisser der- 
riére soi en allant plus vite. Præterire, 
eo, 18, ivi el pl. souv. ti, ilum, act. 
Virg. Voy. DéPasser 20. || 8° Sur- 
passer, l'emporter sur. Superare, act. 
Cic. Vincère, 0, is, vici, victum, act. 
Cic. = Passer qqn en savoir, Aliquem 
doctrinä superare. Cic. Voy. L'eu- 
PonTER 2°. || 9° Être au-dessus des 
forces du corps ou des facultés de 
l'esprit. Superare, act. Liv.= Passer les 
forces, Modum virium superare. Liv. 
Une graodeur qui passe l'imagination, 
Alagnitudo quàä nihil majus excogitari 
potest. Sen. || Que vous ayez espére 
Obtenir ces choses, voilà ce qui me 
passe, Vos sperasse hæc assequi posse, 
demiror (arts, alus sum. ari, ps}. 
Cic. || 10° Transporter d'un lieu dans 
un autre =: Passer ses soldats, sa ca- 
valerie au delà du fleuve, Milites 
trans flumen trajicire Ca 10). Liv. 
Equites flumen trajirXre. Cxs. Armée 
qu'o0 a passée à Crémoue par le Pô, 
Érercitus Pado trajectus Cremonam. 
Liv. L'armée est — rapidement sur 
l'autre rive, Erercitus celeriter frans- 
müiltitur (pass. de fransmittère, vo 
{o). Czs. Légions passées de Sicile 
eu Afrique, Legiones er Siciliä in 
Africam transveciæ (pass. de trans- 
vehère, o, is, vexi). Sail. [Il fait faire 
un pont] et passe ainsi ses troupes, 
Atque la exercilum traducit (voy. 20). 
Cic. Voy. Faire passen (neut.) 16°. 
44° Transmottre. Trad®re, o,is, didi, 
ditum, act. Cæs. Cic. = Passer la coupe 
à qqn, Alicui poculum tradëre. Cic. 
— secrètement des armes à qgo, 
Alicui tela clam summintstrare. ic 
Se — les armes de main en main, 
Arma per manus fradFre. Cæs. — un 
registre de main en main, Codicem 
circumferre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. || Passer des pièces fausses en 
payement, Adulterinos nummos pro 
onis soluëre (o, is, solui, solutum). 
Cie. À Fig. Passer l'affaire des maios 
du roi aux mains de plusieurs per- 
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sonnes, Rem a rege ad plures trans- 
ferre. Cic. — ses créances au now 
des alliés, Nomina in socios transcri. 
bére (o, is, scripsi, scriptum). Li, 
Il passe à qyn sa creance sur moi, 
Mihi delegat alig:em cui numeren. 
Sen. || 42° Donner pour un prix. C. 
venDne. || 13° Mettre sur, faire entrer 
dans : l’asser à qqo, Se — on 20. 
neau au doigt, un coller aa cou, 0a 
vêtement, Voy. marTre 50 et 6e. Se 
— un lacet au cou, Collum in l- 
queum inserËre (0, is, serui, seriun). 
Cic. — son épée au travers de 

poitrine de qqn, Aliquem gladio per 
peclus fransfigëre (0, is, fiti, firum), 
Liv. Voy. &rê 1°. — 5a main dans 
qg- ch., Manum in rem inserére. Ter. 
— sa tête daos l'ouverture d'une tente, 
Caput in lenlorium inserëre. Liv. — 
une pelite plume dans les narines 
(des poules), Pinnulam per nares 
trajieËre (voy. 1°). Col. |] 16° Faire 
mouvoir, Faire glisser une ch. sur une 
autre. Perducère (voy. 20), act. Scrib, 
: Passer de la laine sur les membres, 
Perducëre lanam membris (el mieux 
per membra). Scrib. — la main sur 
ses cheveux, Caput mulcëre (eo, es, 
mulsi, mulsum). Quint. — la man 
sur la tête de qqo, de qqn qoi dort, 
Alicui caput demulcère (s. parf.). Ter. 
Caput dormienti pertractare. Just. 
— la main sur le dos du bétail, Pe 
cudum lerga manu subigëre (soy. 2°). 
Col. S'accoutumer à ce qu'on leur 
passe la main sur le corps, Consues- 
cfre manu traclari (pass). Col. ls 
s'apprivoiseot quand on leur — 
souvent là main sur le corps, Fre- 
quenti manüs altreclalione mansues- 
cunt. Pal. Passer un outil sur la 
pierre, sur la meule, C. arricea. 
— de la cire foudue sur un mur, 
Ceram liquefaciam parieli inducère. 
Plin. l'éponge, Voy. éronos 
— un trait de plume sor on mot, 
C. BIFFER. I 4bo Toucher iègère- 
mont une ch. dans le discours, la meo- 
tionner sans s'y arrêter. C. cussra 
(neut.) 50. || 46° Omottre. Przterire 
(voy. 10), act. Cic. Omitière (og. {e), 
acl. Cic. Prætermitiére, acl. Cic. : 
Passer uoe ch. sous silence, Aliquid 
silentio præterire. Cic. silentio tres- 
sire. Cic. silentio prætermutiëre. Cic. 
silentio prælervehi OP Eris, vectus 
sum), pass. Cic. silentio (ransuail- 
tère. Tac. Ils passent certains mor 
ceaux et se font un mérite de les 
passer, Transeunt quædam, imps- 
fantque quod transeant. PI.-f. Pat 
sons ce qui me concerne, Omitimu 
de me. Cic. Qu'on doit passer sous 
silence, Præliereundus, a, um. Cie. 
Voy. ouerrre 1e et 2e. {|| 17° Sou- 
moître à l'action de : Passer une berbt 
au four, Herbam tn furno erpontre (e. 
ts, posui, gosium) Col. — qq. cb. 
au blaoc, C. nuance (act.). — qq8 
au fl de l'épée, Voy. #rér 1°. — 
qqn par les armes, C. FUSILLER. — 
qqu par les verges, par les cout- 
roies, C. rouerten 2°. [| 18° Pré- 
paror, acoommoder, apprôter certaines 
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oh." C. apPnèTER 50. || 19° Faire (un 
acte), conclure (une affaire). Voy. 
CONCLURE 1°, CONTRAT. MARCUÉ 1°. || 
20° Parcourir en examinant), faire 
une revue de. Vuy. nevug. || 21° Subir 
une inspection, un oxamen = lasser une 
inspection (= être inspecté), Voy. 
issracren. Dans l'examen que pas- 
sent les athlètes, In prubatione athle- 
tarum. Cic. Faire passer à qqn un 
eramen, C. EÆxamiNen 20. || 22° Ad- 
mettre pour =: Passer qqn pour ca- 
able, Aliquem idoneum judicare. 
#5. Passé maltre, Voy. wattng 90. 
330 Accorder, admettre. Conced?re 
voy. 59), act. Cic. Dare, o, as, dedi, 
datum, act. Cic. : Je vous passe qu'il 
y a beaucuup de gens.., Do hoc vobis 
nullos esse. Cic. || 26° Approuver (une 
depense}, allouer. Voy. auLouEr 10. || 
26° Pardonner. Concedÿre (voy. 5°), 
act. Cic. Cedëre, acl. Cic. = Passer 
qq. ch. à l'amitié, Aliquid amicitiæ 
cedère. Cic. Je passe qq. ch. à lon 
ressealiment, Aliquid iracundiz tux 
permitto (voy. 19). Cic. Se passer 
tout à soi-mème, Omnia sibi igno- 
scëre (a. is, gnovi, gnotum). Vell. Nous 
nous passons mutuellement nos dé- 
fauts, Nobis inter nos nostra vilia 
toleramus. Cic. Qu'on me passe cette 
expression, Venia sit dicto. Pl.-j. Ne 
rien passer à qqn, Nihil alicui remil- 
tre. Vell. Ahs. Je passe, Præter- 
milio. Ter. VOy. PARDONNER. 
Se passer, v. 1° Prun. Avoir lieu, 
arriver. Fieri, fo, fis, factus sum, 
pass. Cic. Agi, or, êris, actus sum, 
pass. Cic. Geri, or, Eris, gestus sum, 
pass. Cic. = Cela se passail snr un 
tribuaal, Hzc agebantur de sellä. Cic. 
Pendant que ces événements se pas- 
sent à Rome, Hzc dum Romæ ge- 
runtur, Cic. Ce qui se passe à Lacé- 
démone, (Ea) quæ Lacedæmone fiunt. 
Liv. Raconter ce qui s'est passé, 
Pronuntiare quæ gesta sun. Cæs. 
{Sosipater] rapnorle au sénat ce qui 
s'est —, Ad senatum rem refert. Cic. 
La chose s'est passée ainsi, Jta res 
se habuit (de habèére, eo, es, bitum). 
Liv, La chose ne se nassera pas 
ainsi, Non hoc sic abibit (de abire, 
co, is, ti, ttum, n.). Cat. Tout se — 
biea, Cuncta prospera evenient (de 
ecenire, io, is, vêni, ventum, n.). Sall. 
Je ne sais ce qui se passe daus mon 
espril, Nescio quid mens mea agat 
(de agëre, 0, ts, egi. actum). Ov. Les 
jeu disent ce qui se — dans notre 
me, Oculi, quemadmodum animo af- 
fecti simus, loquuntur. Cic. || 2° S'é- 
couler (en pari. du temps). Transire, 
6, is, it, tlum, n. Cæs. Cic. Abire, n. 
Hor. Przlerire, eo, is, ivi el pl. sou. 
di, tlum, n. Ter. Sen. Erire, eo, is, 
it et rar. jui, itum, on. Liv. Dilabi, 
o7, ris, lapsus sum, dép. Sall. Ef- 
flufre, o, is, fluri, flurum, n. Cic. : 
L'élé, Le temps se passe, Effluit 
æslas. Cic. Dilabitur tempus. Sall. 
Le jour de la solde se —, Stipendii 
dies exit. Liv. Il ne se — guère de 
Jour que Satrius ne vienne, Uies fere 
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C'est à cela qu’une grande partie de 
la vie se — {= se perdi, Magna in 
hac re pars ælalis absumitur (de ab- 
sum, Or, Ëris, sumplus sum, pass.). 
Quint. L'élé se — sans résullat, Sine 
ullu effectu æstas extruhitur (de extra- 
hi, or, &ris, tractus sum, pass.). Liv. 
Voy. S'kcoucen 20. || 3° Perdre sa 
force, sa beaute : {Les fleurs) se pas- 
seat très vile, Celerrime marcescunt 
(de marcescëre, o, marcui, s. sup., 
n.). Plin. La coulear se passe, Color 
evanescil (de evanescère, 0, nui, s. 
sup., n.). Lucr. Voy. »AssEn (neul.) 
149, S'AFPAIBLIR, DIMINUER (neul.). || 
€° Cesser, se terminer. Desinère, o, is, 
sivi el sit, situm, n. Cie. : Le lemps 
de commencer se passe, Incipére jam 
serum esl. Quint. La transpiration se 
—, Sudor conquiescit (de conquies- 
cére, 0, quieut, quicfum, n.). Cels. 
Voy. PASSER (neul.) 159, cessen ({°. 
I 6° Réf. Se priver d'une ch., savoir 
s'en abstenir. Île ou Ab re abstinère 
Ou Se abstinère (e0, es, nui, lentum). 
Cic. : Je puis me passer de tes ser- 
vices, Utuilitatibus fuis possum carère 
(eo, es, rui, rilurus). n. Cie. Se — 
de conclusion, Complexione superse- 
dêre (eo, es, sedi, sessum), n. Cie. Se 
— volontiers, Savoir se — d'une 
ch., Re zquo animo carëre. Cic. Les 
choses dont il est aisé de se —, Ea 
quibus facile carëre possis. Cic. La 
vertu peut se — de tous les plaisirs, 
Virtus nullam voluptatem requirit (de 
requirère, 0, quisivi et sii, situ). 
Cic. Ce dont je me serais bien passé, 
(Id) quod sane nollem (de nolle, non 
vis, nolui, = ne vouloir pas). Cie. Se 
passer le sa cavalerie, Equilatum di- 
millére (0, is, misi, missum, = Îa 
congédier). Cæs. Je me serais passé 
de parler, Loqui supersedissem. Liv. 
Se passer qu'on l'exhorte, Cohorta- 
lione non indigëre (eo, es, gui, s. 
sup.), a. Cic. [s° Qqf. Se contenter 
de : Se passer de peu, Voy. Se cox- 
TENTEN 20. 

PASSERAGE, s. m. Sorte de plante. 
Lepidium, ii, n. Col. 

PASSEREAU, $. M. C. MOINEAU. 

PASSERELLE, s. f. Pont étroit. 
Ponticulus, i, m. Cic. 

PASSE-ROSE, s. f. C. 2 aLcée. 

PASSE-TEMPS, 8. m. Occupation 
légère pour amuser son loisir. Ludus, 
i, m. Cic. Oblectamentum, i, n. Cic. 
Oblectatio, onis, f. Crc. = 115 imagi- 
nent quelque nouveau passe-temps, 
Novum sidi aliquem ercogilant in 
olio ludum. Cic. Se donner du —, 
C. S'Auvsen 20. Par —, Animi causä. 
Cæs. Animi gratia. Plaut. Je lis leurs 
livres par —, Horum libros delecta- 
fionis causä, cum est olium, lego. 
Cie. Voy. S'auossr 30. La philoso- 
phie n'est pas un —, Pkhilosophia 
non est res subseciva (== une occu- 
pation accessoire). Sen. Voy. auusæ- 
MENT 20. 

PASSETTE, s. {. C. PASSOIRR. 

PASSEUR, 3. m. Conducteur d'un 
bateau pour passer l'eau. Poriitor, oris, 


aullus est, quin Satrius ventitet. Cic. | m. Sen. 
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PASSE-VELOURS. C. AMARANTE. 
PASSIDILITÉ, s. f. Qualité de ce 
ui est passible. Natura (æ) patibilis 

(is), [. Cie. 

PASSIBLE, adj. 1° Capable d'é- 
prouver des sensations. Palibilis, m. 
f., e, 0. Cic. {| 20 Qui à merite de 
subir une peine : Être passible d'une 
peine, d'un supplice, Pæné leneri (eor, 
éris, lenlus run), pass. Cic. Supplicie 
subjacère (eo, es, cui, 8. sup.), n. Cod. 

PASSIP, VE, adj. 1° Qui souffre, 
regoit l'action, l'impression =: Être pas- 
sif, Pati, tor, Fris, passus sum, dép. 
Cic. Être d'une nature passive, Ac- 
cipiendi ou Pattendi vim habere, Cic. 
1] 29 Qui n'agit point. Iners, gèn. ertis. 

ie. : Se tenir passif, Nihul agere (0, 
is, egi, actum). Cic. Quiescëre, o, is, 

wievi, quielum, n. Cic. Voy. INACTIF. 
{ Obeissance passive (— purs et 
simple el sans examen), Patientia 
(æ, f.) aique obsequium (ii, n.). Cic. 
Obædientia animi arbitrio carentis 
suo. Cic. || 3° T. de grammaire Pas- 
sivus, a, um. Prise. : Verbes passifs, 
Verbes à la voix passive, V'erba pas- 
siva. Char. Verba habentia patiendi 
figuram, el simpl. Verba patiendi. 
Gell. À la voir —, Passive. Prise. 
Les prélérits à la voix —, Præterite 
patiendi modo. Quint. Paciscor a la 
forme —, Paciscor habet naturam pa- 
tiendi. Quint. || 60 T. de commerce : 
Delte passive, C. Passir (subst.) 20. 

Passtr, s. m. 10 La voix passive. 
Paliendi modus ® m. Quint. Voy. 
passir (adj.) 30. |[ 2° Ce qu'on doit 
: J'ai fait la balance de mon actif 
et de mou passif, Subduri ratiun- 
culam (et ordin. rafionem), quantum 
æris mihï sit, quantumque alieni sit. 
Plaut. Voy. nevoir (verbe) 10. 

PASSION, s. f. 1° Souffrance : La 
passion (de Jésus-Christ), Passio 
onis, Î. Vulg. Voy. sourFranxcs. 
Fig. Sauffrir mort et passion (= 
éprouver de grandes douleurs; être 
fort impatienté), Voy. nouLeun, repa- 
TIENTÉ. || 2° Anc. Maladie très dou- 
loureuss. Passio, onis, f. C.-Aur. || 
3° Affection de l'âme, mouvement de 
l'âme. (En gén.) Motus animi, et abs. 
Motus, üs, m. Cic. Commotio animi, 
et abs. Commotio, onis. f. Cic. Af- 
fectus animi, et abs. Affectus, üs, m. 
Cic. Quint. Affectio animi, et abs. 
Affeotio, onis, f. Cie. (Monvement 
impélueux) Impetus animi, et abs. 
Impetus, &s, m. Cic. (Trouble de 
l'âme) Perturbatio, onis, f. Cie. : Les 
passions les plus violentes, Efferi- 
fissimi affectus. Sen. — exagèrées, 
Nimii motus animi. Cic. Passion 
opposée à la droile raison, Averse 
a reclä ralione animi commolio. 
Cic. l'assions désordonnées et im- 
pélueuses, Turbidi animorum conci- 
latique motus. Cic. Passion passa- 
gère, comme la colère, la peur, Tem- 
porarius animi molus, sicui ira, pa- 
vor. Quint. Exprimer les passions 
opposées de la joie et de la douleur, 
Diversos affectus erprimère flentis et 
gaudentis. Plin. Du caractère vicieux 
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de l'âme naît le trouble des —, 2x 
viliositate concitantur perlurbationes. 
Cic. Émouvoir, Remuer les —, Af- 
fectus movëre. Cic. commovere. Quint. 
Animorum motus inflammare. Cic. Ils 
retendent que j'ai excité, enflammé 
es —, Dicunt me bellicum cecinisse 
Œ que j'ai sonné la charge). Cic. 
slmer, Apaiser les —, Animorum 
motus erstingure. Cic. Réprimer les 
— ainsensées du vulgaire, Insanos 
impelus vulgi cohibëre. Cic. Amortir 
ane passion en paraissant la favo- 
riser, Impetum obsecundando mollire. 
Liv. La tempérance, qui modère toutes 
les passions, Temperantia, modera- 
friz omnium commotionum. Cie. Obéir 
lutôt à la passion qu'à la raison, 
mpelu quodam animi magis quam 
consilio reyi. Cie. [Juge] dumine par 
les passivas qu'il éprouve, Affectidus 
occupatus. Quint. Excité par qq. pas- 
sion, Aliquo affectu concitatus. Quint. 
tre exempt de Loute —, Omni per- 
turbatione carëre. Cic. || [Orateur) 
jeté hors dn droit chemin par la 
orce de la passion, Vi affectüs recto 
itinere depulsus. Quint. Quand ls — 
cessait d'animer cet Lumine, son dis- 
cours languissait, Cum molus omnis 
enimi Aominem defecerat, flaccescebal 
oratio. Cic. Les plaidoyers qu'on lit 
erdent toute — et toute cha- 
eur, Actiones quæ recilantur impe- 
tum omnem caloremque perdunt. Pl.-j. 
Oratear plein de —, Ardens oralor. 
Cic. Galba élait plein de — et de 
feu, Galba vehemens atque incensus 
fuit. Cic. Voy. chacgurn 39. Parler 
avec —, Summä conlentione dicére. 
Cic. Voy. cmareun 3°. Parler sans 
—, Sedate placideque loqui. Cic. | 
& Désir mauvais, immoral, sensuel. 
Cupidilas, atis, F. Cic. Cupido, dimis, 
f. Sall. Libido, f. Cic. Appetitus. üs, 
m. Cic. Appelitio, omis, f. Cic. : 
Grande, Forte passion, Cupiditas 
magna. Cie. maxima. Cic. Profunda 
cupido. Sall. — violente, véhémente, 
Cupiditas acrior. Cic. acerrima. Cic. ; 
déréglée, déchainée, effrmata. Cic. 
projecta. Cic. ; furieuse, furiosa. Cie. ; 
ardeute. flagrans. Cie. pagrantissima. 
Cic.; aveugle, cæca. Cic. lemeraria. 
Cic.; secrète, occulla. Cic. lecta. 
Cic. Passions calmes, Appelilus tran- 
guilli. Cic. Le feu des —, Ardor cu- 
piditatum. Cic. Entrainement des —, 
Impetus libidinum. Cie. — dont le 
plaisir est l'objet, Libidines volupta- 
tibus obædientes. Cic. Passion qui 
domine l'âme, Dominatrir animi cu- 
piditas. Cic. Les passions sont sou- 
mises à la raison, Appetilus rationi 
obædiunt. Cie. Les — secouent le 
joug de la raison, Appetitus obæ- 
dientiam abjiciunt. Cic. Les — vont 
trop loin, gppents longius eva- 
gantur. Cic. À quels excès ne se li- 
vrera pas la passion? Quo libido se 
non proripiel ? Cic. Quand la — com- 
mande, Ubi hbido dominatur. Cic. 
La — commaude si elle n'obéit pas, 
Animus, nisi paret, imperal. Ilor. In- 
fecter l'âme de aon des plus hon- 
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teuses passions, Turpissimis cuptdt- 
tatibus aliqguem imbuëre. Nep. En- 
fammer, Exciler les —, Cupiditates 
inflammare. Cic. Libidines excitare. 
Cie. Être agité par une passion, Li- 
bidine commoveri. Cie. Satisfaire ses 
assions, Cupiditates suas erplère. 
ic. S'abandonner à qq. passion, In 
aliquä libidine se effund®re. Cic. Qui 
lâche la bride à ses passions, In li- 
cenfiam effusus. Liv. Être l'esclave 
d'une passion, Cupiditati servire. Cic. 
Commander à ses passions, Cupidi- 
tatibus imperare. Cie. Régler ses —, 
Cupiditates ou Libidines finire. Cic. 
Modérer ses —, Cupiditates minu7re. 
Cic. Gouverner ses —, Appelilus re- 
gère. Cie. Coutenir ses —, Cupidi- 
fates coercère. Cic. lenëre. Cic. Se 
cohibère. Ter. Animo moderari, pass. 
Cic. Réprimer les —, ses —, Appe- 
titus contrahïre. Cic. Libidines refre- 
nare. Cic. comprimëre. Cic. Mailriser 
une passion, À libidine confinëre ani- 
mun., Sall. In libidine se continere. 
Cic. Dompter les passions, Libidines 
frangrre. Cic. Triompher de ses —, 
Antnum vinefre, Cic. Éleindre, Sup- 
primer une passion, Cupiditalem res- 
linguëre. Cic. resecare. Cic. Arracher 
de soa cœur ses passions, Cupidulates 
toilfre. Cic. radicitus exrtrahñre. Cic. 
1 6° Amour vif pour qqn. Magnus (i) 
amor (ons), et abs. Amor, oris, m. 
Cic. = Passion violente, Flagrans 
amor. Pl.-j. — pour qqun, Amor in 
aliquem ou erga aliquem. Cic. Amor 
alicujus. Cic. Avoir une vive — pour 
qqn, Aimer qqn avec —, à la —, 
Amore alicujus ardère (eo, es, arsi, 
arsum), D. Cic. VOy. AIMER 20. Qui 
est l'objet de la — de qqn, Voy. 7°. 
1 6° Affection très vive pour une ch. 
tudium, it, n. Cic. Amor, oris, m. 
Cic. Cupiditas, atis, f. Cie. Cupido, 
dinis, {. Cæs. Aviditas, atis, f. Cic. 
Ayppetentia, æ, f. Cic. : Passion vive, 
plus vive, Studium ardens, arden- 
fius. Cic. La — du jeu de paume, 
Pilæ studium. Cic. Cetie — du con- 
sulat, Îste consulalüs amor. Cic. — 
pour l'honneur, Appelentia hones- 
tatis. Cic. — de la lecture, Aviditas 
legendi. Cic. — de mesurer le cel, 
Studium dimetiendi cæli. Cie. Guérir 
cetle — (de l'argent), Eam cupidita- 
fem sanare. Cic. La — des pierre- 
ries devint si furieuse, Gemmarum 
in lantum exarsit admiratio (onis), f. 
Plin. Voy. Amoon 59, coûT 1°. Ins- 
pirer à qqun la — de qq. ch., Ali- 
quem ad cupiditaiem alicujus rei im- 
ellère. Brut. ap. Cie. Donner à qqn 
a — de la verlu, Aliquem ad virtu- 
tem accend?re. Cic. J'ai la plus vive 
— pour ces livres, Summum me 
eorum librorum studium tenel. Cic. 
Avoir la — de, C. AïMER 3°. Brûlant 
de la — de la gloire, Ad glo- 
riam inflammatus. Cic. Voy. Pas- 
StONRÉ 40. Désirer qq. ch. avec —, 
Alquid inflammato animo concupis- 
cêre. Cic. VOY. PASSIONNÉMENT. || 
7e Objet de l'amour, de l'affection. 
Amores, UM, D. pl. Cie. Amor, oris, 
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M. 8. Ter. Ov. Voy. auoun 6e. 
8o Qaf. Vif désir. Voy. pésis. | 
80 Forte prévontion pour ou contre 
aan Ou qq. Ch. Studium, ii, n. Cu, 
upidilas, atis, f. Cic. : Le discours 
moalre moins de passion el de par- 
tialilé, Mfinus cupiditatis ac studif 
oralio habet. Liv. La — du prétece, 
Prætoris iniquilas (atis), f. Cie. Af. 
faire peu importante, mais qui, par 
la — qui s'en mèla, prit les propor- 
lions d'une grande Iulle, Res parta 
diclu, sed quæ studiis in magaun 
certamen excessit. Liv. Allumer les 
passions (politiques), Studia accra- 
dtre. Liv. Avec passion, Studio 
Cie. Hor. Cupide. Cic. Suet. Vomir 
ces invectives contre lui avec plos 
de — que de vérité, Libentius Age in 
illum evomnêre quam verius. Cic. Voy. 
PARTIALITÉ, PARTIAL. Recbereher 
vérilé sans —, Verum erquirère six 
invidiä (— sans malveillance). Cic. 
Qui est Sans —, Voy. IMPARTIAL, ng- 
PANTIALITÉ. || 10 Qql. Colers. fra, æ, 
F. Cic. Voy. couène. || 11° Represen- 
tation vive des passions dans un ov- 
vrage d'esprit, dans une œuvre d'art 
Affectus, us, m@. Yumt. || 12° T. de 
plilusophie. L'impression reçue par us 
sujet. Passio, onis. f. Prisc. 
PASSIONNER, ÉE, part. passé de 
PASSIONNER, Voy. ce v. || Adj. 1° Ea 
parl. des pers., du caractère. Ardent, 
violent. Ardens, gén. entis. Cic. Fle- 
grans, gén. antis. Cic. Fervidus, a, 
um. Cic. Vehemens, gèn. entis. Cie. 
Acer, cris, cre. Cic. = Oraleur pas- 
sionné, Ardens oralor. Cic. Caractère 
—, Animus ardens ou fervens ou fer- 
vidus. Cic. Tu es trop — de ton na- 
turel, Nimium es vehemens nalurd. 
Cie. || 2° Où il y a de la passisn. de 
la chaleur. Fervidus, a, um. Cic. Con- 
citaitus. Quint. Vehemens, gén. eniis. 
Cic. Acer, cris, cre. Cic. : Une elo- 
quence passionnée, Fervidum dicendi 
genus. Cie. Phrases vibrantes et pas- 
sionnées, Vibranies concilatrque sea- 
tenhiæ. Quint. Debat passionné, Ju. 
gum acre. Tac. Accusalions passioe- 
nées (au barreau), Impotentes ectis 
nes. Quint. Discours passionne contre 
les patriciens, Criminosa ir paires 
oratio. Liv. Vivacité passionnée (dans 
la critique), Acumen stomachosun. 
Cic. || 3° Rempli d'un vif amour pou 
qqn = Passionné pour qqgo, Alicujus 
amantissimus (a, um). Cic. percu- 
pidus. Cic. peramans (gén. enlu). 
Cic. 11 était — pour elle, Illirs emort 
ardebat (de ardëre, eo, es, arst, er- 
sum, n.). Cic. Jeler sur qqn onre- 
gard —, Aliquem cupido lumine (el 
mieux, en prose, oculo) conspit}re. 
Cat. Voy. atsen {9 el 20. || 6° Rempli 
d'affection pour une oh. Studiosus el 
mieux Studivsissemus, a, um. Cie. Cu- 
pidus et mieux Cupidissinus. Cie. 
Avidus et mieux Avidissimus. Cie. 
Appetens, gén. entis, et mieux À 
pelentissimns, a, um. Cic. : Passionoé 
our la gloire, Avidissimus gloris. 
nflammatus ad gloriam. Cic. — pour 
les lettres, Litierarum cupidissimus. 
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Nep. persludiosus. Cic. Erimio litte- 

rarum amore flagrans. Quint. — pour 

les meubles precieux, Preliosæ su- 
pellectilis præcupidus. Suet, Plus — 
pour la dispute, Cupidior conten- 
fionis. Cie. Être — pour l'histoire, 

ur l'éloquence, Studio historiæ ar- 

dére {(voy. 3°), à. Cic. Incredibili di- 

cendi studio flagrare, n. Cic. Voy. 

AIMER 3°, ooûT 10. || 6° Rempil de 

prevention pour ou contre qqn ou qq. 

ch Cupidus, a, um. Cic. = Juge pas- 
siooné, Cupidus judez. Cic. Tac. 

Voy. PARTIAL. 

PASSIONNÉMENT, adv. Ardem- 
ment. Ardenter. Cic. Cupide. Cic. 
Vehementer. Cic. : Ils étaient si pas- 
sionnément atlachés à leurs pro- 
priélès, Tanto amore suas possessio- 
mes ampleri tenebani. Cic. VOy. A1MER. 

PASSIONNEIL, V. act. 19 Donner 
de la passion à qqn. Accendëre, o, is, 
cemdi, censum, act. Cic. Incend?re, act. 
Cic. Inflammare, act. Cie. Concitare, 
act. Cie : Passionner l'audileur, Au- 
dientis animum incitare. Cic. [Le pa- 
thétique) qui bouleverse et passionne 
les ânes. Quo perfurbantur animt «t 
concttantur. Cic. || 2° interesser vive- 
ment l'esprit. C. mTérassen 10. || 3° 
Donner à qq. ch. un caractère qui 
marque de la passion : Passionner son 
laavage. Ferventer loqui arler 
avec chaleur). Cæl. ap. Cic. Ne pas 
même argumeuter saus — son argu- 
mentation, Ne argumentari quidem, 
nisi mirlis affectibus (—= sans y 
mêler des mouvements oralaires). 
Quint. || Passionner la lutte (= l'ir- 
riler), Certlamen accendëre (voy. 1°). 
Liv. Voy. Aur 8°, CHALEUR 30. 

Se PASSIONNER, v. réfl. 1° Conce- 
voir de la passion. ErardescFre, o, is, 
arsi, arsum, n. (ic. || 2° S'eprendre 
d'amour. Vay. S'épnexnne. || 3° Pren- 
dre un interdi extrême 4 qq. ch. : Se 
passionner pour une ch., Ad rem 
exardeseëre (voy. 1°), n. Cic. Ne se 
— pour rien, Nil admirari, dép. Hor. 
Voy. Prendre le coûr 1°. 

PASSIVEMENT, adv. 1° T. de 
bilosophie. D'uns manlère passive. 
‘expr. en lourn. par Subir. Pati, 
ior, éris, passus sum, dép. Cic. Quint. 
D 20 T. de grammaire. Lonformement 
à la voix passive. Passive. Prisc. 

PASSIVETE et PASSIVITE, 8. f. 
État do l'être passif : Être dans l'état 
de passivilé, Pati, ior, Eris, passus 
sum, dép. Quint. 

PASSOIRE, 8. f. Sorte de vaisseau 
perce de petits trous. Colum, i, n. Col. 

PASSY, anc. v. de France, aujour- 
d'hui quartier de Paris. * Pacracum, i, 0. 

PASTEL, 8. m. Sorts de plante. 
Vitrum, à, n. Cæs. Isalis, tidis, acc. 
fin, f. Plin. 

PASTENADE, 8. f. C. PANAIS. 

. PASTEQUE, 3. f. Sorte de cucur- 
bitacee. *Cucurbite (æ) cutrullus (i), 
f. (Linn.), 

PASTEUR, 5. m. Possesteur ou 
Gardien de troupoaux. Pastor, oris, m. 
Cic. Voy. menogn 10. || Fig. Pasteur 
d'ua peuple, Pastor populi. Quint. || 
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Pasteur (spirituel), Pastor. Hier. Eccl. 
PASTILLE, 8. f. Sorte de petit 
pain aromatique. Pastillus, 5, m. Jlor. 
Cels. Plin. =: Fabricant de pastilles, 
Pastillarius, it, m. Insc. 

PASTORAL, ALE, adj. Aelatif aux 

steurs. Pasioralis, m. f.,e, n. Cic. 

asturicius, a, um. (ic. 

PASTORALEMENT, adv, En bon 
pasteur (spirituel). Pastoraliter. Fort. 

PASTOUREAU, ELLE, 8. m. f. C. 
BERGEN, DERGÈRE. 

PATARAFE, 8. f.C. antmogiLLaos. 

PATAUD, AUDE, adj. C. OROSsIEn. 

PATAY, v. de France (Loirel). 
* Pataium, üi,n. 

PATAUGER, v. D. C. BANBOTER 20. 

PATE, s. f. 1° Farine détrempée 
et pôtrie. Farina (æ) ex aquä subacta 
(æ), f. Cels. = Faire de la pâte, Fari- 
nam subigëre ou depsëre. Cato. Voy. 
PÉTRIN. || 2° Masse de choses pètries. 
Massa, æ, f. Plin. : Pâle de figues, 
Massa comminutæ fici. Col. || 3° Com- 

leuon physique. Voy. coMPLEx1oN 4°. 
f &o Fig. Caractère : Qui est une 
bonne pâle d'l:ÿomme, Lens et facilrs. 
Cic. Vay. canactÈnx 30. 

PÂTE, s. m. 1° Pdte cuite qui ren- 
ferme de la chair : Pâlé de viande, 
Artocreas, atis, n. Pers. Insc. — de 

oisson, * Piscis (is) in crusto coctus 
, w. || Hacher qqn comme chair à 
té, Aliquem offatim confictre. Plaut. 
| 2° Assemblage de maisons : Ua pâté 
e masons, {nsula, æ, f. Cic. || 3° 
Tache d'encre. Voy. racne et ENCRK. 

PÂTEE, s. f. Sorte de pâte dont on 
nourrit des animaux. (En gén.) Pultis 
offa el abs. Offa, æ,f. Cie. (Pour 
eagraisser la volaille) Turunde, =, 
f. Cato. Varr. 

PATELIN, s. m. Homme flatteur 
et Insinuant. Palpator, or, m. l'laut. 
Palpo, onis, m. Pers. 

ParTeLin, IN, adj. Flatteur et in- 
sinuant. Dlandus, a, um. Cic. 

PATELINAGE, S. m. Manière artl- 
ficleuse et insinuante. Blanduiuæ, arum, 
f. pl. Cic. 

PATELINER, v. 19 Neul. Agir en 
patelin. Palpare, n. Cic. Palpari, dép. 
l'laut. || 2° Act. Ménager adroitement 
(l'esprit de aan) (Alcui) pulpari, dép. 
Plaut. Hor. || 3° Bion menager (une 
affaire). C. uÉNAGER 4°, 

PATELINEUR, suse, 9. m. f. C. 
PATELIN (Subst.), FLATTEUR. 

PATELLE, s. f. do Sorte de vase 
antique. Patella, æ, f. Cic. || 2° Sorte 
do coquillage. Lopas, adis, ace. pl. 
adas, f. Plaut. 

PATÈNE, 9. f. T. du culte catho- 
lique. Sorte de vase sacré. Paiens, æ, 
f. Eccl. 

PATENÔTRE, s. f. 1° L'oraison do- 
minicale. * Oratio (onis) Dominica (æ), 
f.11 20 Prière (en gen.). Vox. PalÈRG. 

PATENT, ENTE, adj. Évident, ma- 
nifoste. Menifesius, a, um. Cic. Voy. 
ÉvinenT. | Lettres palentes, C. Pa- 
TENTE {e°. 

PATENTE, 8. f. 1° Sorte de com- 
mission, de diplôme accorde par ua 
souverain, par un corps, ete Voy. 
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COMMISSION 4°, rPôwe. || 2° Certi- 
ficat. Voy. ce m. || 3° Contribution 
imposée sur un commerçant, eto. C. 
CONTRIBUTION 29, 

PATÈRE, 8, f. T. d'art. Sorte de 
vase plat dont on se servait pour faire 
des libations. Patera, æ, f. Cic. 

PATENNF, ad}. C. PATERNEL. 

PATENNEL, ELLE, ad). 1° De pére. 
(Onposé à Maternel, 4 Fraternel) Pa- 
lernus, a, um. Cic. (Opposé à Étraa- 
ger) Patrius. Cic. |1 20 Qui est du côté 

u père. Palernus, a, um. Hor. Pl.-j. = 

Grand-père paternel, Avus palernus. 
Hor. Pi.-j. Oncle, Grand-oacle —, 
Cousin, Cousine du côté —, Tants 
palernelle, Grand'tante —, Voy. 
oncLe, elc. || 3° Fig. Digne d'un père. 
Patrius, a, um. Ter. Tac. : Montrer 
des sentiments paternels, Affectum 
parenlis exhibère. PL.-j. 

PATERNELLEBMENT, adv. En 
père. Patrie (tr. rare). Quint. s Est- 
ce là agir palernellement? Hocine est 
officium patris? Ter. 

PATERNITÉ, 8. f. L'état, La qua- 
lité de pers : Se tourne par Père, 
Paler, iris, æ., ou Paternel (voy. ce 
m. 1°): Les droits de la paternité, 
Jura patris. Inst. 

PATEUX, euss, 1dj. 1° Qui a la 
consistance de la pâte. Glutinosus, a, 
um. Veg. || 2° Mou, 4 demi détrempé, 
boueux. Lutosus, a, um. Col. : Terre 

âteuse, Terra gltinoss. Col. || Fig. 
Lyle pâleux, Srilus fardus. Quint. 
1 3° Empâté d'une salive épaisse : La 
faim me rend la bouche pâteuse, 
Fauces fame lippiunt (de lippire, io, 
ivi, tfum). Plaut. || Fig. Langue pà- 
leure, VOy. RMBARRASSÉ 20. || 40 Pay 
transparent. Crassus, a, um. Plain. 

PATURETIQUE, sd}. Qui touche 
l'âme. MMiserabulis, m. Ê., e, n. Cic. 
Dolvre plenus (a, um). Cic. =: Péro- 
raison pathelique, Miserabilis epi- 
logus. Cic. Débit —, Arto plena do- 
loris. Cie. Recourir aux mouvements 
pathéliques, Uti miseratiunibus de 
miseratio, Ê.). Cic. Parler d’une façun 
pathétique, Miserabiliter dicére. Sen. 
es paroles sonl prononcees sur un 
lon — et accompagnées de larmes, 
Hzæc magnä cum misericordià fletuque 
pronuntiantur. Cæs. [Ces infortunes) 
sont présentées d'une manière —, 
Dicuntur dolenter. Cic. Homme très 
—, Vir movendarum lacrimarum pe- 
rilissinus. Plin. Nous (avocats), nous 
voulons être pathétiques, Miserabiles 
esse volumus. Quint. 

Paruérique, 8. m. Ce qui touche 
l'âme. Affectus (Us) flebilis (is), m. 
Quint. Miseratio, omis, f. Cic. Quint. 
Dolor, oris, mase. Cic. Mæror, masc. 
Cie. : Employer le pathétique, Mise- 
ratione uti. Cic. Je devais à l'emploi 
du — de paraître exceller en cela, 
Dolore assequebar ut in eo viderer 
ercellëre. Cic. La puissance de l'ora- 
teur éclate surtout dans le —, Me- 
zima vis exsistif oratoris in Aominum 
menlibus ad dolorem incilandis. Cic. 
Ua — naturel eoflammait ses dis- 
cours, Neturalis quidam delor dicen- 
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tem incendebat. Cie. Le — du débit, 


Aclionis dolor. Cie. Ajouter par ses 
larmes an — d'on discours, færo- 
rem orationis lacrimis adjuvare. Cic. 
Peal-il y avoir plus de — dans des 
péroraisons? Quid ulli epilogi possunt 

abère magis miserabile ? Quint. Pour 
que le style ait de la passion et du 
—, Ut orstio sensus el dolores ha- 
beat. Cic. 

PATUÉTIQUEMENT, adv. D'une 
manière pathetique. Aliserabiliter. Cic. 
Dolenter. Cic. 

PATHOS, s. Im. C. EMPAASE. 

PATIDULAIRE, adj. Qui appar 
tient au gibet : Fourche palihulaire, 
C. over. || Fig. Mine pabbulaire, Os 
improbum. Suet. 

PATIEMMENT, adv. 1° Avoo mo- 
dération et sans murmurer : Supporter 
patemment, Ferre patienter. Cic Ferre 
ou Pati onu Tolerare zquo animo. Cic. 
toleranter. Cie. Ferre moderate. Nep. 
20 Avec induigence. Indulgenter. Cic. 
90 Avec calme, avec sang-froid, avec 
tranquillite. (Ea b. part) Æquo animo. 
Cic. Sedate. Cie. (En m. part) Lente. 
Cic. || 4° Avoc constance, avec perse- 
vérancs. Constanter. Cic. Perseve- 
ranier. Liv. 

1. PATIENCE, 8. f. do Vertu qui 
fait supporter avec modération, sans 
murmurer. Patientia, æ, f. Cic. Tole- 
rantia, f. (tr. rare). Cic. Sen. Quint. 
: Patience héroïque à supporter Îles 
tourments, Tormentorum forlis pa- 
tientia ou folerantia. Sen. — invin- 
cible daas les douleurs, Dolorum in. 
flexibilis patientia. Sen. Il a montré 
une merveilleuse —, une — d'ange, 
la — d'un saint, Incredibili patientià 
usus est. Cic. Avoir beaucoup de — 
dans le malheur, Asperas res facile 
tolerare. Sall. Ce cran fonds de — 
que ta as pour supporter toutes les 
privaliuns, {lla præclara tua palien- 
fia inopis rerum omnium. Cic. Mou- 
trer assez de — à écouter, Satis pa- 
tientis in audiendo impendëre. Quint. 
Je suis pour ces Grecs plein de —, 
Istos Græcos perpelior (Ëris, pessus 
sum, peli, dép.), ou perfero (fers, 
tuli, latum, ferre). Cic. Ma lettre t'a 
donué plus de —, Meæ lilleræ le pa- 
fientiorem fecerunt. Cic. Prendre qq. 
ch. en — (= le supporter paliem- 
ment), Voy. PATIEMUMENT {°. Faire 

ruvision de —, S'armer de — contre 
es paroles agressives, Afale audiendi 
palientiam præsum’re. Quint. [Rullus] 
a mis votre — à l'épreuve, Tentavit 
patientiam vestram. Cic. La — d'écou- 
ler, La — de l'auditeur se lasse, Au- 
diendi patientia deficit. Quint. Perdre 
—, C. S'iupaTisxTen 20. || 20 Tole- 
rance, indulgence. Palientia, æ, f. 
Cic. Indulgentia, f. Cic. : Jusqnes à 
uand abuseras-tu de notre pa- 
tence? Quousque tandem abutére pa- 
fienfiâ nostrd ? Cic. || 8° Calme, tang- 
froid, tranquillité avec laquelle on at- 
tend ce qui tarde. (Eu b. par Æquus 
(1) animus (1), m. Cie. (En m. part) 
Lentitudo, dinis, f. Vell. Tac. : At. 
tendrs evec plus de patience une suc- 
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cession, Successionem æquiore animo 
opperiri. Suet. Critiquer la — de Mé- 
tellus (qui faisait durer la guerre), 
Criminari Afetelli lentitudinem. Vell. 
Se donner, Prendre, Avoir —, C. 
PATIENTER. La — m'échappe, Pati 
non queo. Ter. Ferre non queo. Cic. 
Perdre —, C. S'IMPATIENTER 1°. Qui a 
de la —, Qui n’a pas de —, Voy. pa- 
TIENT (adj.) $°. || Ua pee de palience 
(= attends un peu)! Paulisper mane! 
Ter. || Patience (= laisse-moi parler, 
écoule)i Audi modo! Ter. || 4° Per- 
sèverancs à faire qq. ch. malgré les 
difficultés ot la lonteur des progrès. 
Perseverantia, æ, f. Cic. Constautia, 
f. Cic. = Prendre patience, C. Pa- 
TIENTER, . 

2. PATIENCE, 8. f. Sorte de 
plante. Lapathum, i, n. Cels. Plin. 
Lapathium, ii, a. Varr. 

PATIENT, enTe, adj. 4° Qui reçoit 
l'impression d'un agent : Être patient, 
Patt,1or, Éris, passus sum, dep. Cic. 
Quint. Voy. PariëexT (subsl.) 10. || 
20 Qui supporte avec moderation et 
sans murmurer. Paliens, gen. entlis. 
Cic. = Armée très malheureuse el {rès 
patiente, Afiserrimus et patientissimus 
exercilus. Cæs. Âme — dans les re- 
vers, Ânimus incommodorum paliens. 
Cic. | 3° Tolerant, indulgent. Patiens, 
gen. entis. Cic. = Je passe pour 
être trop patient, Nimium paliens 
existimor. Cic. VOy. INDULABNT. || 
40 Qui attend avec tranquillite. Lentus, 
a, un. Cic. = Qui n'est pas du tout 
patient, Ad moræ trdium ferendum 
minime paliens (gén. entis). Liv. || 
6° Persevorant. Perseverans, gén. 
antis. Cic. Constans. Cic. 

PariexT, s. m. 1° Celui qui reçoit 
ou a reçu l'impression d'un agent. Îs 
qui patilur. Guint. : Outrage qui 
fait rougir davantage ceux qui onl 
été les palients, Injuria verecundior 
passis. (Quint. || 20 Celui qui subit une 
opération chirurgicale, malade. Is qui 
curatur. Cels. Îs qui laburat. Cels. 
Æger, gri, m. Cels. || 3° Celui qui est 
livro au bourreau. Homo (minis) ad 
supplicium (raditus (i), m. Cic. =: Le 
palient criait, Clamabat lle miser. Cic. 

PATIENTER, v. D. Attendre avoo 
patience. (Attendre) Erspectare, 0. 
Opperiri, ior, iris, perilus et perlus 
sum, dép. Cic. (Tenir bon, persister) 
Obdurare, n. Cic. Durare, n. Plaut. 
Liv. Perdurare, n. Ter. Perferre, fero, 
fers, tuli, latum, np. Cic. = Patienter 
une heure encore, trois jours encore, 
Unam horam præteres opperini. Ter. 
Hoc triduum obdurare. Cic. 

PATIN, s. m. 1° Soulier à forte 
semelle pour se grandir. Calceamentum 
(i) altiusculum (1), n. Suet. |} 2° Chaus- 
sure munie d'une épaisse semelle de 
bois. Sculponea, æ, f. Plaut. Cato. || 
3° Sorte de chaussure pour courir sur 
la glace. * Solea (æ) ferrata (æ), (. || 
&o Pièce de bois sous la charpente d'un 
escalier : Palin de l’echilfre, Scape- 
rum calces (ium), f. pl. Vitr. 

14. PATINER, v. act. C. MANIER 10. 

2. PATINENR, v. ne. Glisser sur La 
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glace aveo des patins. * Soleis ferratt 
per glaciem currëre (o, is, Cucurri, 
cursum), n. 

PATIR, Y. n. Éprouver une souf. 
france, des privations, ua dommage. 
Voy. sourrain. 

PATIS, s. m. Friche 06 l'on 
paitre des bestiaux. Pescuum, i, Ce 

PATISSEILLE, 8. f. 10 Pâte asvai. 
sonnes qu'on cuit au four. Opus (pers) 
pisiorium (ii), n. Cels. Plin. || 29 L'art 
du pâtissier. Ârs (rtis) pistons (æ), f. 
Eccl. : Ouvrage de pâtisserie, C. 1e, 

PATISSIER, 8. m. Celui qui fai 
la pâtisserie. Pistor (oris) dulciarius 
(tt), m. Mart. = De pâtissier, Piste 
rlus, a, um, Cels. Piin. 

PATMOS, Île de la mer Égés. Pet 
mos el Patmus, à, f. Plin. 

PATOIS, S. m. C. DUALECTE. 

PÂTON. 8. m. Morceau de pâts 
dont on ongralsse les volailles Tu- 
runda, æ,f. Calo. Varr. 

PATHAS. v. d'Achaie, Patræ, arum, 
f. pl. Cic. = (Qui est) de Patras, Pa- 
trensis, m. f.,e, n. Afart. Les babi- 
taunts de —, Patrenses, ium, m. pL Cie. 

PATRE, s. m. C. BERGER. 

PATRIARCAL, ALE, adj. De ps- 
triarche. l’atriarchicus, a, um. Novel. 
Patrrarchalis, m.f.,e,n. Ale. 

PATRIARCLE, 9. m. 1° Rom 
donne à plusieurs saints personnages de 
l'Ancien Testament. Patriarcha el Pa- 
triarches, æ, id. Vulg. Tert. || 2° Titre 
de dignité dans l'Église. Patriarcha, z, 
m. Novel. 

PATRICE, s ©. Titre d'une d- 

nite dans l'empire romain à partir de 
nstantin. Patricius, 1i, m. Inse, 

PATRICIAT, 8. m. 1° L'ordre des 
patriciens. Patriciatus, üs, m. Suet. 
1] 2° La dignite de patrice. Patriciatus, 
üs, om. Cuss. 

PATILICIEN. IENNE, adj. Qui sp- 
partient au premier ordre des citoyens 
de Rome. Patricius, a, um. Cic. : Une 
famille patricienne, Familia patririe. 
Cic. Vell. || Suhst. Ua patricien, Pe- 
tricius, ii, masc. Liv. Une palri- 
cienne, Patricia, æ. fém. Liv. Les 
triciens, Patricii. iorum, m. pl. Cie. 
Les patriciens el les plébéiens, Petres 
(um. m. pl.)et plebs (is, f. 8.). Sal 

PATHIE, 8. f. 1° Pays, Ville où 
l'on a pris naissance. Patria. æ, f. Cie. 
: Le sol de la patrie, Solum pairiz. 
Cic. Solum patrium. Liv. La langue de 
la —, Sermo patrius. Cic. Mere —, 
Major patria. Curt. Lacédémnone, 
Rome, Carthage est sa —, Pairid 
Lacedæmenius est. Cic. Natus est 
Romæ. Cie. Carthagine. Cic. Vos. 
pAY3 39 el 40. |] 20 La nation, La sociels 
politique dont on fait partie. Patrie, 
æ,[. Cic. Civitas, atis, f. Cic. : Je 
reconaais deux patries: celle où l'os 
est aé, et celle dant on est ciloyen, 
Duas esse censeo patrias: unam n6- 
turæ, alferam civitatis. Cic. [Calou), 
né à Tusculuim et citoyen de Ruwe, 
eut une patrie de fail et une — de 
droit, Cum ortu Tusculanus essef, Q- 
vitate Romanus, habuit alteram lon 
peirian, alieram juris. Cie. H 3° Con- 
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trée re à tels animaux, à tolles 
plantes. Patria, æ, f. Virg. || &o Fig. 
Pays, Ville où rèsidont principalement, 
où fleurissent certaines ospeces de pers. 
ou de ch. Domicilium, vi, n. Cic. : La 
Grèce fut la patrie des musiciens, In 
Græcié musici floruerunt (de florere, 
«0, es, 8. sup., n.). Cic. La ville qui 
est la — de l'éloqnence, Urbs in quä 
et nale et alta est eloquentia. Cic. 
Athènes, — des scuences, Athenz doc- 
trinarum inventrices (de inventrir, f. 
= créatrice). Cic. || 69 LA CÉLESTE 
parnig. Le Ciel, séjour des bionheureux. 
Superna (æ) patria (æ), [. Aug. 

PATRIMOINE, s. m. Le bien qui 
vient du père ot de la mère. Patrimo- 
nium, ti, n. Cic. Dig. Res (ei) patria 
(æ), f. Cic. Bona (orum) patria (orum), 
n.pl. Sal. Cie. Patruæ (arum) for- 
tunz (arum), f. pl. Cic. : Un palri- 
moine opulent, Patrimonium amplum 
et copiosum. Cic. lautum ef copiosum. 
Cic. Un mince —, Patrimonium exi- 

uum. V.-dlar. Augmenter son —, 

atrimonium augère. Cic. amplificare. 
Cic. Manger, Dévorer, Dissiper son 
—, Patrimunium comeilfre, devorare, 
Œundrre. Cie. Dépouiller qqn de son 
—, ÀÂliquem patrimonio spoliare. Cic. 
« patrimonio erpellëre. Cic. Alicui 
patrimonium eripére. Cic. Perte d'un 
ricbe —, Patrimonii luculenti nau- 
fragium. Cic. l'erdre sun —, Pa- 
frimonium amit{”re. Sall. Nep. Qui est 
sans —, Patrimonii inops. V.-Mur. 
Voy. BIEN 110, FORTUNE 100. || Fig. 
Mes enfants trouveront dans le nom 
de leur père un assez riche patri- 
moine, Liberis nostris satis amplum 
patrimonium palerni nominis relin- 
quemus. Cic. 

PATRIMONIAL, ALE, adj. Qui est 
de patrimoine. Patrius, a, um. Cic. 
Patrimonialis, m. f., e, n. Dig. 

PATRIOTE, s. m. Celui qui aime 
sa patrie. Vir (iri) patriæ amans (an- 
tis, m. Cic. = Ardent patriote, Vir 
reipublicæ amantissimus. Cic. 

PATRIOTIQUE, adj. Qui appar- 
tient au patriote : Rrülant d’une ar- 
deur patriolique, Amore in patriam 
inflammatus. Cie. Être animé des sen- 
limeats les plas patriotiques, Omnia 
de republic& præclard aïque egregid 
sentire. Cic. 

PATRIOTIQUEMENT, adv. En 
pâtriote. C. Par PATRIOTISUE. 

PATRIOTISNIE, 8. m. Amour de la 
patrie. Patriæ caritas (atis), f. Cic. 
Nep. Caritas reipublicæ. Liv. Pietas 
(atis, f.) in patriam. Cic. Amor (oris, 
rm.) in patriam. Cie. =: Grand acte 
de patriolisme chez les soldats, Sum- 
ma militum pielas. Cie. Si le — est 
un crime, Si scelesium esi amare pa- 
triam. Cic. [Alcibiade], par —, Cari- 
late patriæ ductus. Nep. C'est par — 
que j'ai quitlé ma patrie, Patriam, 
ropler ipsius pairis caritalem, re- 
qui. Cic. 

PATROCLE, aml d'Achille. Patro- 
clus, i, in. Cic. 

PATRON, ONN=,s. m. f. 1° L'ancien 
maitre, L'ancienne maitresse d'un af- 
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franchi, d'une affranchie (chez les Ro- 
mains). Patronus, i, masc. Cic. Pa- 
trona, æ, fêém. PL.-j. : Je Le veux pour 
Fie Pro Te mikipatronam volo. Ter. 
| 2°-Protecteur, protectrice. Putronus, 
t,masc. Cic. Liv. Patrona,æ,fém. T'er. 
Cic.=llilarus dont lu es le patron, Hi- 
larus cliens tuus. Cie. | 3° Le maitre, 
La maitresse de la maison. Voy. wairne 


20, | 60 Masc. Celui qui commande les | C 


matelots. Navarchus, i, m. Cic. : Le 
atron du navire, Navis mugister 
tri), m. Liv. || 6° M. f. Saint, Sainte 
qui protège. Patronus, 1, masc. P.-Nol. 
Patrona, æ, fém. Aug. {| 6° Masc. 
Modèle. Voy. ce m. 

PATRONAGE, 5. m. Protection. 
Patrocinium, it, n. Cic. Clientela, æ, 
f. Cic. = Se placer sous le patronage 
de qqn, Alicujus in fidem et clien- 
telamn se conferre. Cic. Etre sous le — 
de qqn, Esse in fide et clientelä ali- 
cujus. Cic. Nous cherchons des pa- 
tronages pour nos vices, Patrocinia 
vifiis quærimus. Plin. 

PATRONNER, v. act. C. rnoTÉorR. 

PATRONYMIQUE, adj. Commun à 
tous les doscendants d'une race. Patro- 
nymicus, a, uw. Prise. : Nom palro- 
nymique, Patriun nomen. Quint. 

PATROUILLE, <. {. Marche d'une 
troupe do garde pendant la nuit; Ceux 
qui font uno ronde de garde. Voy. 
GARDE 59 et 60 

4. PATROUILLER, Y. n. Montor la 
garde pendant la nuit. Voy. canne 5°. 

2. PATROUILLER, V. 1° Neul. 
Barboter. Voy.ce m. 2°. || 20 Act. Ma- 
nier malproprement. Voy. MAMIER {°. 

PATTE, 8. f. {0 Pied de cortains 
animaux. Pes, edis, m. Plin. Voy. 
PIED, || 2° Qaf. Pied de l'homme. Pes, 
edis, m. Plaut. : Qui marche à quatre 
pattes Quadrupes, gén. edis. Sue. || 

eo Main. Manus, Gs, f. Cic. Voy. 
MAIN. || Fig. Faire pale de velours, 
Aculeos recondère. Cic. || 4° Nom do 
divers objets. Voy. Pix, cLOU, cro- 
CHET, RANDE (d'étoile), LANGUNHTTE. 

PÂTURAGE, s. w. Liou où les bes- 
tiaux pdturent. Pascuum, i, n. Cie. Col. 
Pastio, onis, f. Varr. Cic. = l'ropre 
au pâturage, Pascuus, a, um. Plaul. 
Cie. Campagne où il n'y a pas de p - 
turages, Rus quod pascuo caret. Col. 
Envoyer, Mener au pâturage, Voy. 
PAÎTRE (neut.). 

PÂTURE, s. f. {° Nourriture des 
animaux en gen. Pabulum, à, n. Cato. 
Cic. el Pabula, orum, n. pl. Virg. 
Plin. Pastus, üs, m. Cie. Cibus, 1, m. 
Cic. el Cibi, orum, m. pl. Cic. Ciba- 
ria, orum, D. pl. Cic. Esca, æ, f. Cic. 
el Escæ, arum, f. pl. Cie. : Donner 
aux chiens leur pâlure, Canibus ciba- 
ria præbère. Cic. Jeter en — aux 
bètes sauvages le corps d'un par- 
ricide, Parricidæ corpus feris obji- 
cêre. Cic. Poar que nous ne deve- 
nions pas la — des chiens. Ne canes 
nos devorent. Ph. Les petits poissuns 
sont la — des gros, Piscis magnus 
minutos comest (de comedère = man- 
ger,. Varr. ap. Non. Voy. mAxXaBR 1°. 
Chercher, Trouver, Saisir sa —, Voy. 


Cato. Mellre de 
veaux, 


(Halte) Sessio, onis, f. 
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ROURRITURS 5°. Prendre sa —, Pasci, 
or, #ris, pastus sum, pass. Liv. 1, 2° 
Herbe, Paille qu'on donne aux bœufs, 
eto. 
i, n. Cato. Plin. : Donner de la pâ- 


ur Jour nourriture. Pabutum, 


lure aux bœuis, Bobus pabulum dere. 
la — devant les 
Objictre pabulum  vilulis. 
Varr. || 3° Päturage. Pascuum, i, 0. 
ol. Pastio, onis, [. Varr. =: Vastes 
pdlures. Laræ pasliones. Varr. Mettre 


en gäture, Envoyer en —, Aller ea 
TT 


0y. paîrre (neut.). Droit de vaine 


—, Jus compascur. Dig. Payer le droit 
de —, Scripturam dare. 
Qaf. La nourriture de l'homme. Ci 


laut. | 4 
us, 
i, m. Cic. et Cibi, orum, m. pl. Cic. 
Cibaria, orum, n. pl. Cic. Viclus, üs, 
m. Cic. Voy. nounnirune 5e, |} 60 Fig. 


Ce qui nourrit l'esprit, l'âme. Pabutum, 


1, on. Cic. l’astus, &s, m. Cic. : Tron- 
ver Sa piture dans une bibliothèque, 
Dibliothec& pasci (voy. 1°). Cic. Vox. 


ALIMENT 30, NOURRITURE Bo. 


PÂTURER, v. n. Prendre la p4- 
ture. Voy. PÂTURE 10. 


PATURON.s. ©. Partie du bas de la 


jambe du choval. Suffrago. ginis, f. Col. 


PAU, v. de France (Basses-Pyré- 


nées). * Palum, à, n. 


PAUL, n. d'homme. Paulus.i,m.Cic. 
PAULIN, n. d'homme. Paulinus, i, 


m. Tac. 


PAULLNE, D. de fomme. Pauline, 


æ, f. Suet. 


4. PAUME, 8. f. Le dedans de la 


main. Palma manüs. Plin., et ordia., 
abs., Palma, æ, f. Cic. Cels. 


2. PAUME, s. f. Sorte do jeu de 


balle. Voy. { BALLg 1°. 


PAUPIERE, S. f. 1° La peau mo- 


bile qui sert 4 couvrir le globe de l'œil. 
(Ordia.) Palpebra, æ, f. Cels. (Rar.) 
Gena, 

pebræ, f. pl. Plin. 
Clore la paupière, Voy. rænmer 3°. || 
2° Loscils. Palpebræ, arum, f. pl. Plin. 


. Enn. : Les paupières, Pal- 


Col. Fermer, 


PAUSANIAS, n. d'homms. Pause- 


nias, z, m. Nep. Just. 


PAUSE, s. f. 1° Suspension, Inter- 


ruption momentanse d'un mouvement, 
d'un travail. 
sio, onis, Î. 


luterruplion) Intrmis- 
ic. (Relache Remissio, 
f. Cic. (Repos) Quies, etis, f[. Liv. 
Cic. =: Faire 
une pause en cheuwnin, ea travaillant, 
[ter, Laborem intermitiËre (0, is. misi, 
missum). Ces. Pour qu'on ne fit pas 
la plus pelite — dans le travail, 
Ne quod omnino lempus ab opere in- 
termatterelur. Faire une — à 
Nrindes, Brundisii morari, dén. PL.-j, 
Voy. INTERAUPTION 20. || 2° intervalle 
do temps pandant lequel on demeure 
sans parler. (Intervalle de silence) 
Intervallum, à, nu. Cic. (Arrèt) Mora, 
æ. f. Cie. (Action de reprendre ha- 
leiae) Interspiratio, onis, Î. Cic. Res- 
piralio, f. Cie. (Séparation des mots 
ar la ponctuation) Disiinclio, f. Cic. 
nterpunctu, i, n. Cie. : Faire uue 
courte pause (en parlant), Paulum 
interquiescère (0, is, quievi, quielum), 
on. Cic. Paulum insistére (0, ds, stiit, 
s. sup.), a. Cie. Faire une légèn 
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— entre le dernier mot et l'avant- 
dernier, Pauluium moræ dare inter 
ultimum ac prorimum verbum. Quint. 
Marquer les pauses avec une affecla- 
lion insupportable, Moleste uti dis- 
finctionibus. Quint. l'arler après une 
pause, Intervallo dicëre. Cic. Sans 
une seule —, Uno ac conlinuato spi- 
ritu. Cie. VOy. INTRANUPTION 20. 

PAUSILIrrS, mt près de Naples. 
Pausilypum, i, ou. Plin. 

PAUVRE, adj. 1° Qui n'a pas le 
nécessaire ou qui l'a trop strictement. 
(Qui n'a presque rien) Pauper, gén. 
eris. Cie. Tenuis, m. f.,e, n. Cic. 
Suet. (Indigent) Egens, gén. entis. Cic. 
Inops, gén. opis. Cic. = Une pauvre 
vieille femme, Anus paupercula. Ter. 
Le roi était très —, Erai rex perpau- 
per. Cic. Hommes très pauvres, Egen- 
fssimi Aomines. Cic. Devenn riche de 
très panvre qu'il était, Er pauper- 
rimo dives factus. Cic. Fussent-ils les 
pros pauvres des hommes, Si men- 

icissumi sin. Cic. Je n'ai Jamais 
connu d'hoinme plus panvre, Egen- 
fiorem hominem novi neminem. Plaut. 
Les enfauts de Themistucie furent 
anvres. Liberi Themisioclis eguerunut 
de egère, 60, es, 8. sup. n.). Cic. 
Rendre qqn pauvre, Aliquem paupe- 
rem fac#re. Sen. || 2° Qui a l'apparence 
de la pauvreté (en parl. des ch.). Pau- 
per. gén. eris. Virg. Tib. = Ce pauvre 
mantean, Hoc misellum pallium. Plaut. 
— demeure, Tectum obsoletum. Hor. 
Voy. 5°. — métairie, Villula sordida. 
Cie. Vie —, Vita inops. Vell. Vita 
tenuis. Dig. Il mène une vie —, Pau- 
per vivit. Plaut. || 3° Qui offre peu de 
ressources, qui produit peu. Inops, gèn. 
opis. Cic. Liv. = Trésor public qui est 
auvre, Ærarium inops. Cic. Île —, 
nops insula. Liv. Contrée —, Regio 
infecunda. Mel. Sol —, Imbecilla terra. 
Plin. Dans un sol —, In egeno (8.-e. 
solo). Col. Langue —, Linyua inops. 
Cic. Sujet, Matière —, Materia erilis. 
Cic. | 4° Denue de, qui manque des : 
Pauvre de ressources, Fortumis expers 
(gén. ertis). Sall. Voy. nénoé. || 6° 
Chetif, exigu, mince, maigre, faible. 
Tenuis,m. f.,e, n. Cic. Eruhis, e. Cic. 
Pauper, gén. eris. Quint. Eriguus, a. 
um. Cic. Parvus. Cic. : Pauvre de- 
meure, Krilis domus. Hor. Parva casa. 
V.-Mlar. Parva casula. Apul. Voy. 2°. 
— table, Tenuis mensa. For. Voy. 
MAIGRE 40. — patrimoine, Tenue pa- 
frimonium. Ad Her. Un hérilage —., 
Parva et erilis hereditas. Pl.-j. — 
butin, Præda misera. Cas. fenuis. Cæs. 
Pauvres ressources, Tenues opes. Cic. 
Eriguxæ facultates. Cæs. Sang pauvre, 
Tenuis sanguis. Plin. Vin —, Vinum 
tenue. Plin. Voy. 6°. — santé, Te- 
nuis valetudo. Cæs. — esprit, — cer- 
veau, Animus pusillus. Cic. jejunus. 
Cic. fenuis atque infirmus. Cæs. Ima- 
ination —, Angus(a ingenii vena. 
int. — talent, Ars humilts. Cic. 
— savoir, Tenutïs scientia. Cic. Art 
— etsec, Ars fenuis ef jejuna. Cic. 
—éloquence, Pauper eloquentia.Quint. 
style —, Genus sermonis exile. Cic. 
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Orationis genus aridum (— sec). Cic. 
ersangue (—= Sans vigueur). Cic. — 
mérite, Exigua laus. Cic. — argument, 
Res infirma ad probandum. Cic. {| Une 
paavre lois (— une seule fois), Se- 
mel. Cic. [i ne dit pas un — mot (— 
pas un seul mot), Verbum nullum 
facit. Cic. || 6° Mauvais dans son gonre. 
Malus, a, um. Cic. Miser, era, erum. 
Cels. Quint.= Pauvre poële, Malus 
poela. Cic. Un — orateur, Mfiser ora- 
or. Quint. De pauvres généraux, 
Minuti tnperatores. Cic. Pauvre vin, 


Malum vinum. Hor. — remède, Ai- 
serum remedium. Cels. — chanson, 
Maiserum carmen. Virg. — vers, Ma- 


lus versus. Cic. || 7° Termo marquant 
l'attondrissemont, la commiseration. 
Alisellus, a, um. Cic. = Pauvre moi- 
neau ! Miselle passer! Cat. Nous, pau- 
vres humains, Nos homunculi. Cic. || 
8° Terme marquant l'amitié, la fami- 
llarite : Ma pauvre mèrel Mea mater- 
culaf Plaut. Mon — ami, Amiculus 
meus. Cic. Voy. { cer 4e. 

Pauvne,s. m. Personne qui est dans 
le besoin. (Qui n'a presque rien) Puu- 
per, eris, m. Cic. (Mendiant) Menir- 
cus, i, m. Ter. Cic. : Les pauvres, 

Fa gén.) Pauperes, um, m. pl. Cie. 
Les indigents) Indigenies, ium, m. 
pl. Cic. Egentes, w. pl. Cic. 

PAUVREMENT, adv. 1° Dans la 

uvrete; comme un pauvre. Tenuiler. 

er. = Vivre pauvrement, In pauper- 
tale vivre. Cic. Vivére misere. Cic. 
Vêtu —, Male vestitus. Cie. || 2° D'une 
manière insuffisante = Nourrir pauvre- 
meut le corps, Corpus maligne alëre. 
Sen. || 3° Sèchement, sans abondance : 
Discuter pauvrement, Disputare je- 
June ou exiliter. Cic. || 6° Sans talont 
: Pauvrement écrit, AMisere serip- 
tus. Cic. 

PAUVRESSR, s. f. Mondiante. Voy. 
MENDIANT 10. 

PAUVRET, ETTE, 8. ©. f. Malheu- 
reux. Bfisellus, i, masc. Cic. Afisella, 
æ, fem. Cic. 

PAUVRETÉ. s. f. 1° État de celui 
qui n'a pas le necessaire ou qui l’a trop 
strictement. (Etat de celui qui n'a 
presque rien) Paupertas, atis, f. Cic. 
Tenuttas, f. Cic. Cæs. Rei familiaris 
angustiæ (arum), f. pl. Cic. (Indigence) 
Egestas, atis, f. Cic. [nopia, æ, f. Cic. 
(Meudicité) Mendicitas, atis, f. Cic. 
: Extrème pauvreté, Jnopia summa 
rerum omnium. Cæs. Réduire qqn à 
la —, Aliquem ad inopiam redigére. 
Ter. Tomber dans la —, Ad inopiam 
delabi, dép. Tac. In egestatem deduci, 
pass. Sen. Être dans la —, In egestate 
55e. Cic. Egëre, e0, es, gui, S. sup., 
n. Cic. Qui est dans la —, C. »40- 
ve (adj.) 1°. Vivre dans la —, Vi- 
vêre in paupertale. Cic. in inopië. Sen. 
Vilam in egestate degère. Cic. Nous 
avons souffert ensemble les rigueurs 
de la —, Paupertatem gravem unä 
perfulimus. Ter. Se résicner à la der- 
nière —, Perpeli mendicitatem. Cic. 
Venir en aide à ls — de qqn, Alicu- 
Jus lenuilaiem suslentare. Cic. ino- 
piem levare. Nep. — du Trésor pa- 
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blic, Ærarii tenuitas. Cic. angusttæ 
Cic. inopia. Liv. || Fig. Panvrel 
d'une langue, Sermonis egesias. Lucr, 
paupertas. Quint. Combien grande ey 
notre —, ou plutôt aotre indigence 
en fait de mots! Quanta verborum no- 
bis paupertas, immo egestas est / Sen. 
2° État de ce qui est chetif, faible, In- 
suffisant. Tenuitas, ais, . Cic. : Pau. 
vrele du sang. Tenuitas sanguinis. 
l'lin, — d'esprit, Egestas animi, Cie. 
I En parl. du style. Inopia, æ, f. Cie. 
Jejunitas, atis, Î. Cic. || 8° En pari. 
du sol. Stérilite. Exilitas, atis, f. Col. 
Voy. srémiuté. || 4 Chose sotte, n- 
dicule, qu'on dit où qu'on fait. Res (ei) 
inepla (æ), f. V.-Maz. : Des pauvre- 
tés, Ineptiæ, arum, f. pl. Cic. Quint. 
1l y a bien des —, fuita insulsa sunt. 
Cic. Dire bien des —, Multa stulte 
ou insulse dicèëre. Cic. || 5° Ce qui est 
plat, mauvais dans une œuvre d'art : 
Cela estuue pauvrelé, Illud frigidum 
est. Quint. Annales pleines de pauvre. 
les, Annales pleni inficeliarum. Cat. 
PAVAGE,S. m. 1° Travail du 
veur. Siratura, æ, f. Suet. || 2° 0g- 
vrage fait avec du pavé. C. Pavé 20, 
Se PAVANER.v. réf. Marcher d'une 
maniere fiere, superbe = 113 se pava- 
nent, Hfagnifci inceduni (de inced?re, 
0,18, cesst, cessum, n.). Sall. [l se pa- 
vane, Alegnifice incedit. Liv. Comme 
il se —1 Ut magnifice sese infert (de 
inferre, fero, fers, tuli. illatum) | laut. 
PAVE, 8. m. {° Morceau de pierre 
dont on se sert pour paver. Sarum (i) 
quadratum (1), et abs. Sazum, i, n. 
Liv. Lapis, 1dis, m. Cic. Liv. Dig. 
2° Assemblage de parés qui couvre une 
surface. Stratura, æ, f. Pall. : Le 
pavé d'une rue, Vis stratum (f) 
sareum (1), n. Lucr. Le — du por- 
lique, Porticüs pavimentum (i), n. 
Cic. — de marbre, Sëlum (1) marme- 
reum (t), n. Cic. [Caton) fait entes- 
dre que le — punique esl un dal- 
lage en marbre de Numidie, Pari- 
menta Pœnica marmore Nusnidico con- 
strata significat. Plin. || 3° Chemw 
pave. Via (æ) lapide strata (æ),f. Dig. 
el simpl. Via (æ) strata (æ), (. Quint. 
I Fig. Sur le pavé de Rome (= À 
Home), Vog. À 14o et 150. Se pro- 
mener sur le — de la ville (— par la 
ville), Voy. par 2°, Jeler qqu sur le 
—, C. cuassen 80. Êlre sur le — 
(—= sans feu ni lieu), Voy. rso ée. 
Battre le —, Batteur de pavés, Voy. 
BATTRE 6°, BATTEUR 30. Dispater à 
qqn le pavé (— le pas), Voy. pas 
{subst.) 80. Céder, Laisser à qqn le 
baut du —, Voy. capgn 10. Tenir le 
baut du — (— être en première li 
gne, jouir de la plus haute considé- 
ralion), Voy. LIGNE 8°, consinFRa- 
Tion 5°. Brüler le — (= aller à Wule 
bride}, Voy. Brie 10. | 
PAVEMENT, s. m. 1° Action de 
paver : Le pavement des rues. Vis- 
rum stratura (æ), f. Suet. || 2° Parage 
intorieur. Pavimentum, i, n. Suet. Var. 
PAVER, v. act. Couvrir un sol arec 
de la pierre, etc., pour l'affermir. (Avec 
des nierres carrées, des pierres de 
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taille) Saxo quadrato sfernëre (0, is, 
stravi, stratum) act. Liv. (Avec de 

re lapide. Liv. saxo. 
Col. (Avec du caillou) Silice sternère. 
Liv. Pall. consternëre. Col. = Bains 


la pierre) Stern 


pavés d'a 
Le. Plin. 


Dig. Portique pavé, Porticus 
mentata (— dallé). Cic. |} Abs. 


acëre (io, is, feci, factum). 


PAVEUR, 8. m. Ouvrier qui pave. 


Silicarius, ii, m. Frontin. 


1. PAVIE, v. d'Italie. Ticinum, à, 


a Pl.-j. 


2. PAVIR, 8. f. Sorte de pêche. 


Duracinum, i, n. Apic. 
PAVILLON, S. 


ce m. 1°. |} 4° Sorte d'etendard. Voy. 
ce m. 4°. || Fig. Basser pavillon, 
Voy. Baisse (act.) 40. 

PAVOIS, s. m. 1° Sorte de grand 
bouclier. Scutum, i, n. Cic. = On l'é- 
lève sar le pavois et on le proclame 
chef, Impositus sculo dux eligitur. 


Tac. |} 2° Ensemble de banderoies et 
de pavillons dont on orns un navire : 


Garair de pavois, C. PAVOISBA. 

PAVOISER, v. act. Orner de ban- 
deroles ot de pavillons. ‘ Vittis et 
cezillis ornare, act. : Vaisseau pa- 
voisé, avis viftata. Plin. 

rAVOT, s. w. Sorte de plants. Pa- 
paver, eris, n. Varg. Plin. 

PAYABLE, adj. Qui doit tre pay 
2 Payable 4 trois ans de terme, Intra 
friennium solvendus (a, um). Ulp. Les 
sommes dues par Quintus sont paya- 
bles ce jour-là, Nummi, qui a Quinto 
debentur, in eam diem cadunt (de ea- 
d£re, o, ceckdi, casum, n.). Cic. 

PAYE, s. f. 19 Solde des gens de 
guerre. Siipendium, ii, n. Cic. Dia- 
ria, torum, n. pl. Cie. Æs,æris,n. Liv. 
1 2° Salaire des ouvriers. Mferces, edis, 
f. Cic. : Jour de paye, Dies merce- 
donius. Fest ! 3° Celui qui paye = Je 
suis considéré comme une bonne 

aye, Donun nomen exisiimor. Cic. 

OY. PAYEUR 10. 

PAYEMENT, s. ©. Action de payer; 
Ce qui se donne pour acquitter une 
dette. Pensto, onis, f. Cic. Solutio, f. 
Cie. : Payement intégral, Exsolutio, 
f. Dig. — en argent comptant, Repræ- 
sentalio, f, Cic. Dig. — qui s'elfertue 
eu moulons, Ovium impendium (ii), 
0. Plin. — des dettes, Debitorum 

licatio. Cie. — d'un petit reliquat 
d'intérêts, Reliqua (æ) fenoris pen- 
siuncula (æ), (. Col. Le jour du —, Dies 
præsiendæ pecuuiæ. Dig., et simpl. 
Dies pecuniæ. Liv. Faire un —, Sol- 
uêre, 0, ts, solui, solutum, n. Cic. 
Faire à qqn un — en espèces, Voy. 
aSrËce 10°. Donner qq. ch. en —, 
Aliquid imputare in solutum. Sen. 


Prendre, Accepter qq. ch. on —, Ali- 


ent, Balneæ argento stra- 
route fut entièrement 
avée, Via silice persirata est. Liv. 
Ronte —, Via strala lapide. Dig., el 
simpl. Via strata. Quint. Roule non 
—, Via terrena(= de lerre battue). 
avt- 

aver 
Fe faire un pavage), * Lapide sirala 


m. 4° Sorte de 
tente. Papilio, onis, m. Spart. Insce. 
f 2° Extremité angulaire d'un bâtiment. 
(?) ata, æ,f. Vitr. || 3° Kiosque. Voy. 
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quid in solutum accip®re. Sen. — s0s- 
pendu, Solutio impedita. Cic. Suspen- 
re ses payements (= faire faillite), 
Decoquëre, o, is, cari, coctuin, n. Cic. 
PAYEN, 8. m. C. PAÏXN. 
PAYER, v. act. el neut. 1° Verser 
une somme due. Solvëre, 0, is, sol, 
solutum, act. Cic. : Payer une dette, 
Æs alienum soluëre. Sall. Cic. Liv. 
dissoluëre. Cic. ersoluïre. Czs. Voy. 
osTTs 4°. (La républiqne] ne pou- 
vait — ses dettes, Boloendo æri 
alieno non erat. Liv. — les dettes de 
qqu, Aliquem ære alieno levare. Cic. 
ersoluëre. Liv. Je paye ce que je 
dois, Dissolvo quz debeo. Ter. Ces 
lerres avaient servi à payer le tiers 
de la somme, 1s ager pro lerliä parle 
pecuniæ datus eral (pass. de dare, 0, 
as, dedi). Liv. I1 n'a rien payé aux 
cités pour le blé fourni, Civitatibus 
pro frumento nihil solvit. Cie. Payer 
au précepteur le prix de 8a peine, 
Pretium operæ præceptori soluëre. Cic. 
— au médecin ses honoraires, dle- 
dico honorem habëre (eo, es, bui, 
bitum). Cic. — des intérêts, Voy. ix- 
TEnèT 4e. Faire — les sommes dues 
par les colons, Pecunias, quæ a co- 
onis debentur, exigère (0, is, egi, 
actum). Cic. J'ai fait — la moilié de 
la somme 4 ton entrepreneur, Dimi- 
dium pecuniæ redemplori fluo curavi. 
Cic. || Abs. Payer, Soluëre. Sall. — 
pour qq ch., Voy. 3°. — à l'échéance, 
— comptant, — intégralement, Voy. 
ÉCHÉANCE, COMPTANT, INTÉORALEMENT. 
— de ses deniers, Soluëre a se. Cic. 
de suo. Dig. Numerare pecuniam de 
suo. Cic. Je payerai sur mes propres 
fonds, De domo fiet numeralio. Sen. 
Payer en nature, Fructfibus suis salis- 
facëre (io, is, feci, factum), a. Cie. — 
par les mains ce qua, Ab aliquo sol- 
vêre. Cic. (Je lui ai fait savoir) que 
je payerai à son ordre, Me curatu- 
rum çcui jussisset. Cic. Se saigner 
pour payer, De visceribus suis salis- 
facëre. Cie. Ne pouvoir —, Non esse 
solvendo. Cic. et pl. rar. ad solven- 
dum. Vitr. Faire — Îles cités, Pecu- 
nias a civitalibus exigère. Cic. || Fig. 
Payer une dette de reconnaissance, 
Memori menie gratiam persoluëre. Cic. 
— sa dette à la nature (= mourir), 
Naturæ debitum reddëère (o, is, dudi, 
ditum). Nep. Naturæ vilam reddère. 
Cie. Naturæ concedëre (0, is, cessi 
cessum), n. Sall. [Ceux) qui ont payé 
leur dette à la nature, Qué falo sunt 
functi (de fungi, or, ëris, dép.). 
Quint. {| 2° Faire un versement en 
gen. Pendÿre, o, is. pependi, pensum, 
act. Cic. endëre. o, is, pendi, pen- 
sum, act. Cic. Dependfre, act. Cie. 
Numerare, act. Cie. Scluëre (or: to), 
act. Sail. PL-j. = Payer cent livres 
d'or, Erpendèëre auri pondo centum. 
Cic. On paya un as pour nn sesterce 
(= les dettes furent réduites aa 
quan) Argentum ære solulum est. 


numerare pecuniam alicui. (ic. — à 


qqn une certaine somme chaque an- 
née, Certam pecuniam alicui queian- 


Blercari, dép. (acc.). 


all. Payer une somme à qqu, An- 
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ns præstare (o, as, stiti, stilum, sta- 
furus), Suet. — à qqn vingt mines, 
Viginti minas alicui dinumerars. Ter. 
I faat que Lu payes ce dont tu m'as 
réponda pour lui, Dependendum (ibi 
est quod miÂi pro ülo spopondisti. 
Cic. Payer mille sesterces pour qqn 
Blille sestertios alicujus nomine dis- 
soluëre. Cic. Porter de l'argent comme 
pue Exrpensas pecunias ferre. A.- 

.-Al. Payer d'avance une somme, 
ua loyer, Repræsentare summam. Suet, 
mercedem. Suet. Cette somme devait 
être payée avec mon argent, Es sum- 
ma eral solvenda de meo. PI.-j. Payer 
un mandat, Voy. manDar 30. es 
legs d'une succession, Legate exsol- 
vêre. Tac. — les frais de voyage de 
qqun, Viaticum alicui reddëre Toy. 
40). PL.-j. [| 3° Donner le prix d'une 
ch. pour laquelle on doit : Payer le 
transport, Fro vectur& solvêre |voy. 
10). Cic. — l'eau, le fourrage. Pre 
aqua pro pabulo endere [vo 20). 
Plin. Demander qn de — les 
frais de sépulture, Frelium pro se- 


pullurä aliquem yoscre. Cic. — le 


blé aux ambassadeurs, Pecuniam pre 


(rumento legatis curare. Liv. Ou psye 


aimant d'Éthiopre au poids de l'ar- 


gent, Æfhiopici magnelts pondus ar- 
gento rependitur(voy.20). Plin. La tête 
de Gracchus avait élé payée au poids 
de l'or, Pro Gracchi capite eral au- 
rum repensum. Cic. À 4° Acheter. 


Emère, o, is, emi, emplum, acl. Cic. 
ie, : Combien 
l'a-t-il payée? Quanti eam emit? 
Plaut. Faire payer son blé plus cher, 
le plus cher possible, Pluris, Quam 


plurimo frumentum suum vendére (0 


is, didi, ditum, vendre). Ci. (] 
Fig. Seutence payée, Empium judi- 


cium. Cic. Îl a toujours fait payer 


le service qu'il rend, Officium semper 


habuit veuale. Cic. Voy. ACHETER 1°. 
|| 6° Satisfaire qqn d'une somme d'ar- 


gent. (Alicui) satisfacëre (voy. 10), 


n. Cic. (Alicui) pecuniam solvère 
(voy. de). Cic., ou abs. (Alicui) sol- 


vtre, n. Cic. Sen., et tr. rar. (Ali- 
quem) soluëre, act. Plaut. Dig. (Ali- 


cui) pecuniam numerare. Cie. = Payer 
aqn en espèces, Alicui in pecuniä 
salisfacère. Cic. — ses soldats, Afili- 
tibus siipendium numerare. Cie. On 
le payera à chaque échéance, Ei, ut 
cadet, ita solvetur (à l'impers. pass.) 
Cic. 1] n'y a pas de quoi payer ces 
hommes, Non est unde its solualur. 
Liv. ([lls refusent de marcher] s'ils 
ne sont payés, Nisi acceperint (de 
accipère, io, is, ceplum. — recevoir). 
Cic. || 6° Prendre à sa solde, soudoyei 
qqn. Conducére, o, ts. duri, duciur, 
art. Cie. Emêre (voy. 40), act Cic. 
: Payer des maitres sur les deniers 
publics, Præcepioras publice condu- 
cëre. Pl.-ÿ. — qqu mile talents pour 
m'assassiner, Talentis mille percus- 
sorem in ma emêre. Curt. Payé, il a 
abandonné, Pecuniä emplus, dese- 
ruit, Cic. Soldats payé:, Milites eon- 
ducti. Nep. Mercenari. Liv. Témoins 
—, Testes mercenarit. Cie. Mulli- 


12464 PAYER 


tude, Juge qui se fait payer, Mu- 
titudo pretio venalis. Liv. Juder num- 
marius. Cic. Se faire — par le roi, 
Se regi vendère (voy. 4°). Cie. Voy. 
ACHETER 20, vanne. || 7° En parl. 
des pers. ou des ch. Être soumis à 
gq. droit, qe impôt.Pendëre (voy. 2°), 
act. Cæs. Pensuare, act. Cic, = Payer 
une redevance, un impôt, Vectigal 
pensitare. Cie. pend?re. Liv. — tribut, 
Stipendia pendére. Czs. — un tribut 
anouel proportionné au revenu, Tri- 
buta quotannis ex censu conferre (fero, 
fers, tuli, collatum). Cic. Fixer ce 
que [la Bretagne] payerait chaque 
année an peuple Romain, Constituëre 
quid in singulos annos populo Romano 
endëret. Cæs. Payer la dîme trois 
ois au lieu d'une, Tribus decumis 
pro unä defungi (or, ëris, functus 
sum), dép. Cie. — patente, Publico 
feneri (eor, ris, lenius sum), pass. 
Suet. Les terres qui payent lover, 
Prædia quæ peusitant. Cic. || Abs. 
Payer pour l'eau, jour le fourrage, 
Voy. 30. || Fig. Payer le tribut à la 
palure (— mourir), Voy. 10. |] 8° Fig. 
Recomponser, reconnaitre : Payer qqn 
de ses bienfaits, Beneficia alicui sol- 
wére (voy. 10). Cie. — de si grands 
bienfaits de quelques grains d'ea- 
cons, Exriguä furis impensä lanta be- 
neficia pensare. Curt. La terre paye 
les soins du laboureur, Humus colono 
respondet (de respondère, eo, di, spon- 
sum, n.). Col. Payer qqn de sa peine. 
Mercedem laboris alicui tribu?re (0, 
is, ui, ntum). Cic. Je suis bien payé 
de mon travail, Magnum laboris mei 
fructum capio (is, cepi, captum, ca- 
père). PL.-j. Être largement — de 
ses peines, Magna operæ prelia me- 
reri (eor, ëris, rilus sum), dép. Liv. 
Hs sont payés de leur peine par le 
droil de cilé, Operæ prelium civitalem 
Rabent. Liv. Voy. RÉCOMVEXSER. || 
Payer qqn de retour, Voy. PAnEIL 
(subst.) 20. {| Payer qqn d'incral- 
lade, Voy. INGrarTiroos. || 9° Dedom- 
mager. Compensare, act. Cic. Pen- 
sare, act. Suet. : La gloire nous a 
payés de nos faligues, Labores nostri 
compensali (sunt) gloriä. Cic. Le tra- 
vail qu'ils font paye aisément leur 
dépense, Opere faciendo facile sump- 
tu suum exercent (de exercére, eo, 
cut, citum). Ter. VOY. DÉDOMMAGER. 
f 10° Obtenir, Acquerir qq. ch. par un 
sacrifice : layer de sa vie l'immor- 
talité, Immortalitatem morte emèêre 
(roy. 4e). Cie. — son salut de son 
onneur, Incolumitaltem furpiludine 
rependëre (voy. 2°). Pl.-j, Le pou- 
voir, à quelque prix qu'on l'achète, 
n'est jamais payé trop cher, Imperia, 
greno quolibet, constant bene. Sen. 
OY. ACHETER 3°. || 44° Expier = Je 
aye ma faule, Mei peccaii pænas 
uo (is, i, iturus, ëre). Cie. Je — 
bien cher ma témérité, Bjarimas 
pœnas lemerilalis meæ pendo (roy: 
20}. Cic. On a payé assez cher la 
témérilé d'un seul bomme, Satis pro 
femeritate unius hominis suppliciorum 
pensum est, Liv. Les chevaliers paye- 
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ront cher cette journée, Equites il- 
lius diei pœnas dabunt (voy. 4°). Cic. 
Payer de sa vie un allentat (qu'on a 
subi), Stuprum morte luëre. Liv. Il 
le payera sûrement quelque jour, fd 
inultum nunquam auferet (de auferre, 
fero, fers, abstuli, ablutum). l'er. Liv. 
{ls ne le payeront pas si bun mar- 
ché, faud sic auferent. Ter. Crois-tu 
l'en lirer sans le payer? Credin' te 
impune habiturum (voy. 1°)? Ter. 
Voy. æxPier. || 12° Punir = Payer 
qqn de sa faule, Être pavé de son 
crime, Voy. punir. || 13° Satisfaire 
à co qu'on doit ou à ce qu'on fait at- 
tendre = Payer à qqn sa promesse, 
Fidem alicui præstare (voy. 20). Cic. 
Liv. || layer de sa personne (= 
s'exposer au danger) Periculo se of- 
ferre (fero, fers, obluli, oblatum). 
Cic. Periculum suscipËre (io, is, cepi, 
ceptum). Cic. (= agir par soi-même) 
l'er sese aliquid facëre (io, is, feci, 
factum). Cie. — de sa personne, J'ai 
payé de ma persoane sur le champ 
de bataille, Manu pugnam capessère 
(o, is, ivi et it, itum), Tac. In acie 
ipse ego steli (de stare, 0, as, statu- 
rus, D.). Liv. {| Paver de raison, Jus- 
tam causam afferre (fero, fers, attuli, 
allatum). Cic. — qqn de raison, Jus- 
(am causam alicui dare (voy. 1°). 
Cic. — qqn de paroles, de vaines pa- 
roles, de mots, Verba alicui dare. Cic. 
Ter. || 14° Faire preuve ds : Payer 
d'impudence, Impudenter facëre (voy. 
{3o).Cic. Payant d'audace et d’effron- 
terie, Audacië et impudentiä freltus 
(a, um). Cic. Payer de constance, 
Constanter se gerëre (o, is, gessi, ges- 
tum). Cic. — de mine, Voy. mine 1°. 

Se PAYER, v. 1° Réfl. Se payer soi- 
même. *Debitam sibi pecuniam su- 
mère (0, is, sumpsi, sumplum). || 2° 
Fig. Tirer de soi sa récompense : Se 
payer par ses mains de sa lendres:e, 
Aliquam a se 1pso mercedem carilaiis 
suæ erigère (0, is, egi. actum). Cic. || 
3° Pron. Être payé. Solvi, or, ëris, 
solutus sum, pass. Cic. Et tous les 

ass. des v. acl. cités à PAYER (acl.). 
le Être vendu = Se payer 100 ta- 
eats, Centun talentis stare (0, as, 
steli, Slaturus), n. Liv. Se — 100 
deniers, Centum denariis vénire (eo, 
is, tui et it, iium), D, Nep. Le sel se 
payait un sextant, Sertaute sal erat. 
Liv. || 6° Réf. Se contenter de. Voy. 
ce œ.| 6° Se rendre à, ceder à : Se 
ayer de raisons, Rationibus assentiri 
Lio, iris, sensus sum), dép. Cic. 

PAYEUR, BUSE, ss. m. f. 10 Celui, 
Celle qui pays. Nomen, minis, D. (— 
créance). Cic. = Je passe pour un bon 
payeur, Existimor bonum nomen. Cic. 
Hommes indoleats. payeurs relards- 
laires, @ais non mauvais —, (Homi- 
nes) segnes, lenfn nomina, non mala. 
sen | 2° Colui dont l'emploi est de 
faire des payements. Dispensator, oris, 
m. Suet. Insc. 

PAYS, 8. m. 4e Contrée, région, eto. 
Terra, æ,f. (— contrée). Cic. Regio, 
onis, f. (= région). Cic. Tractus, üs, 
m,. (= partie d'une région, canton). 
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Cic. Locus, i, m. (— lieu; voy. ce m. 
19). Cic. Ager, gri, m. (= territoire. 
domaine d'une cité, d'un peuple) 
Cæs. Cic. Fines, ium, @. pt. (= er 
pace compnis entre des frontières 

Cæs. Qqf. Gens, entis, f, (= peu us 
Cic. Nep. : Dans notre pays, |’ pe- 
lie, In nostré terrë, in Au. Plau 
Etre silué au milieu du — des 
Éburons, Esse in mediis Eburonum 
finibus. Cæs. Ils siègent dans le — 
des Carnules, qui passe pour être le 
centre de la Gaule, Considunt in fai 
bus Carnulum, quæ regio Gale me- 
dia habetur. Cæs. Le — de Vénafre 
Tractus Venafranus. Cie. Le — de 
Tusculum, des Hirpins, des Helvètes, 
Ager Tusculanus. Varr. Hirpinus. Cie. 
Helvelius. Czs. Le — des Belges eom- 
meuce à l'extrème frontière de la 
Gaule, Belgz ab ertremis Galliz fini. 
bus oriuntur. Cæs. Se rendre du — 
des Trévires dans celui des Mévs- 
piens, Er Trevins in Menapios vemre. 
Cæzs. La fertilité da —, Loci feriili- 
las. Cæs. Des — plus lemperés, 
Loca temperatiora, n. pl. Ces. Ce — 
est silué au-dessus de Ja Cihcie, Es 
gens jacel supra Ciliciam. Nep. Toutes 
les peuplades de ce —, Ornnes ejus 
gentis naliones. Vell. Qui conoait le 
—,, Locorum prudens. Liv. Megionis 
perilus. Curt. Je suis ici en — de 
connaissance, * Omnes notos on Omnia 
nola hic habeo. D'apr. Cie. (Or.. 33). 
Changer de —, Vertére on Mutare 
sëlum (n.). Cie. Voir du —, C. vora- 
aEn. || Fig. Faire voir du pays à qqn, 
C. Lui susciter des xusarnas 5°, Je: 
ger, Parler à vue de —, C. Au pre- 
mier ArknÇO (s. m.). Dans tons les 
—, Par tout —, C. PARTOUT. — 
étranger, Voy. ÉTRANGER (s. m.). Le 
— ennemi, Voy. ennemi 3°, Parcou- 
rir un — (devenu) awi, Pacestum 
agrum peragrare. Liv. — perdu, (= 
liès Danvre) Voy. Piuvne 30; (= très 
éloigné) Voy. éuoioné 1°. Oiseaux 
dun —, Vernaculæ volucres. Varr. 
Vin du —, Indigena vinum (voy. pl. b. 
40). Plin, [| 20 Etat dont on fait partie. 
Civitas, atis, f. Cie. Rexpublica, rei- 
publicæ, f. Cic. = Travailler pour là 
vays, Facère ad rempublicam. Ci. 
L'intérêt du — Bonum publicum. 
Sall. Voy. #TaAT 170. || 3° Patrie, Êut 
où l'on a pris naissance. Patria, z, f. 
Cic. = [Nous faisons la guerre) dans 
notre propre pays, In sede ac se 
nostro. Liv. Que chacun aille dans 
son —, Adeat suam quisque cirile- 
tem (de civifas, f. —= élat). (es. 
[Épicure] n'a rien de son —, Minres 
resipil patriam. Cie. Demauder à qqs 
de quel — il est, Percontari aliquen 
cujas (sit). Liv. De quel — êtes- 
vous? Cujates estis? Plaul. Qui est 
de notre —, Voy. naTIOonAL. Homme 
qui est da même — que qqn, C 
CONCITOYEN. VOy. PATRIE el ri-apr. 
40, || 4° Province, Localite où l'on est 
ne. Patria, æ. f. Cie. Genitale (ù) 
solum (i),n. Vell. S'expr. qqf. comme 
Domicile, Domus, üs, f. Cæs.: Jooir 
d'une grande influence dans 08 pay 
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et dans le reste de la Gaule, Domi 
atque fn reliquä Galliä plurimuin gra- 
tid posse. Cic. I était sorti de Son 
—, Domo exierat. Cæs. [ls avaient 
quitté leurs —, Domos suas relique- 
rant. Cæs. fMetouruer dans son —, 
Domum suam reverli. Cæs. Domum re- 
dire. Cæs. Je me rendrai dans les 
montagnes de mon —, In montes pa- 
trios pergum. Cic. Le mal du —, C. 
NosraLois. Il est du — de Properce, 
Est Propertii municeps (gén. cipis). 
PI.-j. VOy. COMPATRIOTE. Vin de —, 
Voy. coumon 8° et ci-dess. 4°. Che- 
vaux de —, Vernaculi equi. Plin. || 
6e Fig. Endroit que l'on compare à un 
ys. Regio, ons, f. Cic. 

PAYS, YSE, $. m. f. C. COMPATRIOTE. 

PAYSAGE, s. m. 1° Étendus de 
pays quo l'on voit d’un seul aspect. Agri 
forma (æ.f.) et situs (Hs, m.). Hor.=Un 
charmant paysage, Aus (uris) amæ- 
aum (i), n. Hor. Le — est très beau, 
Regionis forma pulcherrima (est). PL.-j. 
La beaaté du —, Locorum aniænifas. 
Cic. Quint. || 2° Tableau qui represente 
un paysage = Des paysages, Topia, 
iorum, on. pl. Vitr. Un magnifique 

aysage, Terræ forma (æ) ad erimiam 
pulchritudinem picta(æ),f. Pl.-j. Faire 
des paysages, À b certis locorum pro- 
prielatibus imagines exprimëre. Vitr. 

PAYSAN, ANNE, s. m. f. Celui, 
Celle qui est de la campagne. Rusti- 
eus, i, masc. Sall. Hor. lusfica, æ, 
fém. Plaut. Ov. : De paysan. Rusticus, 
a, um. Cic. Voy: CAMPAGNARD. || À la 

aysaone (— à la façon des paysans), 
Rébtice. Cic. Mor. Gell. 

Paysan, ANNE, adj. De paysan. Voy. 
ei-dess. | 

PAYSANNERNIE, S. f. Condition, 
Banière des paysans. Ruslicifas, alis, 
[. PL.-j. 

PÉAGE, s. m. Droit de passage sur 
un chemin. Portorium, ii, n. Crc. Cæs. 
Voy. nouANE {°. 

PÉAGER, 5. m. Celui qui reçoit le 
péage. Portitor, oris, m. Cic. 

PÉAN, s. m. Surnom d'Apollon; 
hymne on son honneur. Pæan, anis, 
acc. ana, m. Cic. 

PEAU, 8. f. 1° Mombrans qui en- 
veloppe le corps de l'homins. (Ordin.) 
Cuuis, is, f. Cic. Cels. (lron.) Pellis, 
is, f. Plaut, Virg. Juv. : La prennère 
peau, La surface de la —, Summa 
eutis, Sen. La — de la tête, du vi- 
sage, Cutis capilis. Cels. oris. Curt. 
Adoucir la — du visage, Corrigère 
cutem in facie. Plin. Qui est sous la 
—, Intercus, gén. utis. Cic. ll n'a que 
les os et la —, Ossa atque pellis lotus 
est. Plaut. Couvrir leurs chevaux des 
peaux de leurs ennemis, Jlostium 
culibus equos velare. Mel. || Fig. 
Avoir soin de sa peau, Curare cu- 
tem. Hor. pelliculam. Hor. cuticu- 
lam. Pers. Éraindre pour sa — (— 
pour soi), Vox: cRAINDAB 2. Ris- 
quer sa —, Faire bon marché de 
sa —, Capitis periculum adire Nep. 
Ne pas changer de —, Garder sa 
vieille —, Pelliculam veterem retinère. 
Pers. À 4° Enveloppe du corps des bôtes. 
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(Tenaut an corps) Cutis, ts, f. Plin. 
(Teaaot au corps, et, pl. souv., séparée 
du corps) Pellis, is, ©. Cie. Cæs. (Tao- 
née et molle) Aluta, æ, f. Cæs. (Cuir) 
Corium, üi, n. Cæs. Cic. =: Chez les 
cerfs, les cornes sont implantées seu- 
lemeot dans la peau, Cornua cervo- 
rum lanltum cutibus enascuntur. Plin. 
[Certaines bêles} ont le corps re- 
vêlu d'une — épaisse, Coriis tectx 
sunl. Cic. La — dont les serpents 
se dépouillent, Cutis quam relinquunt 
angues. Plin. Changer de — Faire, — 
neuve, C. Se vépouiccer 4°. Oler la 
— du corps, Pellem corpori detra- 
hère. Plin. || La peau (= la dépouille, 
la fourrure) d'une chèvre, d'un lion, 
Pellis capræ. Varr. leonis. Hyg. — de 
chèvre, de chevreau, de lion, d'ours, 
Pellis caprina. Cic. hkædina. V.-Maz. 
leonina. Plin. ursina. Veg. Petite — 
de chevreau, de chèvre, Pellicula 
hædina. Cic. caprina. Plin. Vêlus de 
peaux de chèvre, Caprarum pellibus 
vestiti. Varr. Vêtu de —, Pellitus, 
a, um. Cic. Liv. Doublé de —, Pelh- 
cius, a, um. Pall. P.-jct. Tente cou- 
verte de —, Tentorium ex pellibus. 
V.-Maz. Couvrir d'une peau un vase, 
Vas pelliculare, s. parf. ni sup. Col. 
Manteau de —, Scortea pænula. Varr. 
Mart.,et abs. Scortea, æ, f. Sen. Mart. 
Appareiller, Apprèler les peaux, Pel- 
les perficére. Plin. Peau préparée 
pour écrire, C. PancHExIN. Marchand 
de peaux, C. PELLETIER, PEAUSSIER. 
1! 3° Enveloppe des végetaux = La peau 
du raisin, Uvæ cutis (is), f. Plin. — 
d'une pomine, Mäli corium (ii), 0. 
Scrib. — d'orange, Mali Punici pu- 
tamen (minis), n. Plin. ! €° Croûte 
qui se forme sur les substances liquides 
ou onctueuses. C. CROÛTE, PELLICULE. 

PEAUSSIEN, s. m. Artisan qui fa- 
çonne les peaux. Pellio, onis, m. Plaut. 

PECCADILLE, 9. f. Faute légère. 
Leve (is) peccatum (1, n. Cie. 

1. rÈCHE, 8. f. 10 Art, Action de p#- 
cher. Piscatus, üs, m. Plin. Piscatio, 
onis, f. Ulp. =: Pêche à la ligue, Ha- 
matilis piscatus. Plaut. De —, Pisca- 
torius, a, um. Cæs. Col. Bateau de —, 
Piseatoria navis. Cæs. Liv. navicula. 
PL.-j. Faire des fllets de —, Retia 
piscibus prætextre. Plin.]| 20 Le pro- 
duit de la pécho. Piscatus, üs, m. Plaut. 
2: Pêche très abondante, Uberrima (æ) 
piscium captura (se), f. Plin. [ls vi- 
vaient de leur —, Eos piscatus alebat. 
Plin. Piscando vitam tolerabant. Just. 

2. rècue, s. f. Sorts de fruit. Ma- 
lum (i) Persicum (i), n. Plin.,et simpl. 
Persicum, i, n. Col. 

PÉCUES, s. M. Transgression volon- 
taire do la loi divine. Peccatum, à, n. 
Vulg. = Péché mortel, Mortale (is) 
crimen (minis) ,n. Cypr. Voy.raAuTE 2°. 

PRCIIEN, v. n. 1° Transgressor la 
loi divine ou religieuse. Peccare, n. 
Eccl. = Pécher coutre le ciel, In cæ- 
lum peccare. Vulg. |} 2e Faillir contre 
qq. règle de morale. Peccare, n. Cic. 
Delinquère. o, is, liqui. lictum, n. Cic. 
Labi, or, Eris, lapsus sun, dép. Cic. = 
Pécher dans sa conduite, In ralione 


PECTO 1243 


vitæ peccare. Cic. In vil delinquère. 
Cic. En quoi ai-je péché? Quid deli- 
qui? Plaut. Si j'ai — en qq. cb., Si 
quid peccavi. Plaut. Cic. Péclier contre 
‘talerét public, Peccare in rempubli- 
cam. Cic. in publica commoda, Hor. 
— par ambilion, Delinqu#re per am- 
bitionem. Sali. || 3° Faillir contre qq. 
règle que ce soit. Peccare, n. Cic. : 
Pécher en qq. ch., Peccare in re. Cic. 
— par Iiguorance des convenances, 
[gnoratione decori peccare. Cic. — con- 
tre la raison, À ralione dissidére (eo, 
es, sedi, sessum), n. Cic. [Cela] pèche 
contre la manière commune de pen- 
ser, À consu-ludine communis sensüs 
abhorret (de abhorrëre, eu, rui,s. sup., 
n.). Cic. Si qq. ch. — dans notre 
style, Si quid in nosträ oratione clau- 
dicat (s. pare ni sup.), n. Cic. [Le 
bonheur] lors même qu'il pécherait 
par qq. endroil, Etiamsi ex aliquë 
parte clauderet (de claudère, o, is, s. 
parf., clausum, n.). Cic. || 4° Porter 
trop loin une bonne qualité, une bonne 
intention = On trouve que Démétrius 
a péché par trop de vérité, Demetrius 
lanquam nimius in verilale reprehen- 
ditur. Quint. Voy. kxcès 40. 

1. PÈCHER, v. n. et acl. 10 Chercher 
à prondredes poissons ; prendre des pois- 
sons, otc. Piscari, dép. (8. rég.). Cic.: 
Pêcher à la ligne avec un flet doré, 
Piscari hamo. Suet. rete aurato. Suet. 
Vos. riLer 59, LIGNE 20. || Pêcher (= 
chercher à prendre) des poissons, Pis- 
ces caplare. Mb. — (= prendre) 00 : 
j'oisson à la ligne, Piscem lineä capñre 
(io, is, cepi, captum). Mart.{Les perles) 
sont pèchées (— cherchées) par des 

longeurs, Urinantium eur& petuntur 
pass. de pelëre, o, is, tu el it, itum). 
Plin. On pêche les pourpres avec des 
nasses, Purpuræ nassis capiunltur. 
Plin. || 2° Qqf. Fig. Prendre; trou- 
ver. Voy. ces m. 

2. PÈCUER, $. m. Sorte d'arbre. 
Persica (æ) malus (1), f. Plin. Afacr. 
Persicus, 1, fém. Col. Pal. 

PÈCUERIE. 9. f. Lieu où l’on a 
coutume de pécher. (Parage poisson- 
noux) Locus (1) geutentus (1), m. 
Plaut. (Lieu de pèche fréquenté par 
le gros poisson) Cetaria, æ, f. Plin. 
Cetarium, ii, n. Hor. 

PÉCHEUR, CHENESSE, s. m. {. Ce- 
lui, Celle qui commot des poches. Pec- 
cator, or1s, masc. Ecel. Peccatrir, icis, 
fém. Eccl. 

PÈCLUEUR, CHEUSE, 8. M. f. Celui, 
Celle qui se livre à la pêche. Piscator, 
oris, masc. Cic. Piscatrir, icis, fèm 
Plin. : Pêcheur à la ligne, Hamiota, 
æ, muasc. Plaut. Varr. De —, Pisea- 
torius, «, um. Cæs. Col. 

PÉCILE (Le). Portique d'Athènes. 
Pæcile, es, f. Nep. Plin. 

PECORE, sf. C. nèrg lo et 2e. 

PECTONAL, ÀLB, adj. 4° Relatif à 
la poitrine. Pectoralis, m. f., e, n. 
Cels. : L'os pecloral, Os pectoris. Cels. 
{2 Bon contre le rhums, etc. : La 
figue est nn fruit pectoral, Pectus 
purgant fici. Plin. 

Pæcronar, 5. m. Plastron, ornement 
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sacerdotal. Pectorale, is, n. Varr. Hier. 
PÉCULAT, s. m. Vol des deniers 
publics. Peculatus, üs, m. Cic. : Ac- 
cusé de péculat, Reus peculaitis. Quint. 
Voy. CoNcUssION. 
PÉCULS. #. m. Co qu'une per- 
sonne on puissance d'autrui acquiert 
er son industrie. Peculum, 1, n. 
Yarr. Cic. Sen. : Petit pécule, Pecu- 
liotum, à, n. Quint. Qui a un —, Pe- 
culiatus, a, wm. Dig. Qui a un joli 
—, Peculiosus. Plaut. 
PÉCUNE, s. f. C. AnGrNT 30. 
PÉCUNIAIRE, adj. Relatif à l'ar- 
gent. Pecuniarius, a, um. Cic. : 
Amende pécuuiaire, Peine —, Dam- 
num, à, n. Cic. Condamner qqu à 
uue peine —, Aliquem pecuniä mul- 
are. Nep. . 
PÉCUNIEUX, use, adj. C. nicue. 
PÉDAGOGIE, 8. f. Éducation de 
l'enfance. Voy. #nucaTION 4°. 
PÉDAGOGIQUE.adj. Relatifal'édu- 
catlon des enfants. * A d ariem insfiluen- 
dorum puerorum perlinens (pén. entis). 
PÉDAGOGUE, s. m. 1° Celui qui, 
chez les anciens, menait les enfants à 
l'ecole. Pædagogus, 1, m. Cic. || 2° 
Celui qui enseigne les enfants. C. mal- 
TRE 8°. || Fig. et en m. part. Pædago- 
gus, i, m. Sen. || 3° Celui qui se méle 
do censurer les autres. C. ceNSEun 2°. 
PÉDANT, anT£, 8. m. Î. 1° Seul. 
masc. T. de mépris. Celui qui en- 
seigna les enfants. Pædagogus, i, m. 
Sen. [| 2° Masc. et fém. Celui, Celle 
qui fait parade mal à propos de son 
savoir et prend un ton trop décisif. 
* Putidus (Ë scienliæ ostentaior (or1s), 
masc. * Putida (æ) scientiæz ostentatrix 
(icis), fém. |] 3° Personne qui affecte 
trop d'exactitude, trop de severitc 
dans des bagatelles : Qui est un pé- 
dau (on ane pédantie), Nimium dili- 
gens (— trop exact). Cic. Morosus, 
a (= miputieur). Cie. Diffcilis (= 
exigeant, difficile). Cie. Horridior et 
durior (= trop nigoriste). P.-j. 
PénanrT, anTe. adj. 19 Eu pari. 
des pers. C. Pépanr (subst.). || 20 En 
part. des ch, C. AFrReTE 10. 
PÉDANTENIE, s. f. {° Affectation 
du savoir : Une prodigieuse pédan- 
lerie, Porlentosa (æ) scientiæ vendi- 
tatio (onis), f. Plin. || 2° Affectation 
d'exaclitude, de sevorité : À force d'af- 
fectation et de pédanterie, il rendait 
soa style obscur, Affectatione el mo- 
rositale nimiä obscurabat stilum. Suet. 
Exacte correctioc {du style) éloignée 
de tonte —, Diligens elegantia sine 
molestiä. Cic. Je crains qu'il n'y ait 
de la — à l'écrire.., Vereor ne pu- 
tidum sit seribZre ad ta. Cie. Pro- 
noncer les lettres avec —, Litteras 
putidius erprimère. Cic. 
PFDHANTESQUE.,sdj.C. arracré ie. 
PEDANTESQUEMENT, adv. Avec 
affectation. Voy. APrECTATION 1e. 
PEDANTISME,6.0D.C.PÉDANTERIE. 
PEDESTRE, 8dj. {° Qui est 4 pied 
# Slatue pédestre, Siafua xedesiris. 
Cic. || 2° Qui se fait à plod. Pedesier, 
tris, tre. Cæs. 
PÉDESTREMENT, adv. À pie. 
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Pedibus. Cic. =: 11 va pédestrement, 
Incedit pedes (adj.; gén. ditis). Liv. 
PÉDICULAIRE, adj. Où l'on est 
couvert de poux : Maladie pédiculare, 
l'edicularis morbus. Serv. ap. Virg. 
PénicuLatne, 8. f. Sorto de plante. 
Ierba (z) pedicularis (1), f. Col. 

PÉDICULE, 5. w. Queue de cer- 
taines parties des plantes, et 

PÉDONCULE, $S. m. Queue d'une 
fieur ou d'un fruit. Pediculus.i, m. Col. 

PÉGASE, 1° Cheval fabuleux. Pe- 
gasus, 1, w. Hor. Hyg. : De Pegase, 
Pegaseus, a, um. Cat. || 2° Constella- 
tion. Pegasus, ti, m. Hyg. 

PEIGNE, $. m. 1° Instrument pour 
déméler les cheveux. Pecten, linis, 
masc. Plaut. Sen. : En forme de 
peigne, Pectinatim. Vitr. Plin. | 
Fig. Donner un coup de peigne 
que. C. PEIONER 40. || 20 instrument 

es cardeurs et des tisserands. Pecten, 

finis, masc. Plin. Cl. || 3° Sorte de 
coquillage. Pecten, finis, masc. Hor. 
Plin. Pectunculus, à, m. Col. Plin. 

PEIGNER, v. acl. 1° Deméler, 
Lisser par le peigne les cheveux, la 
barbe, etc. Peciëre, 0, is, pexti, perum, 
act. Hor. Tib. Depectëre, acl. Ov. 
Sen. Gel. : Peigaer ses cheveux, 
UcpeciËre crines. Ov. capillum. Gell. 
Pectère capillos. Où. — sa barbe, 
Barbam depectëre. Sen. Mal peigné, 
Impezus, a, um. Virg. Hor. || 2° 
Carder. Pecffre, 0, is, pexzi, perum 
et pectifum, act. Col. Plin. Depectère 
(roy. 1e), act. Plin. = Peigaer le lin, 

epectère linum. Plin. Laine peignée, 
Lana pectita. Col. | 3° Fig. Tra- 
vailler, soigner : Terre bien peignée, 
Pectita tellus (et mieux, en prose) 
terra. Col. Bien peigner son style, 
Orationem comËre (o, is, compsi, comp- 
bun) ou erpolire (io, is, tui et ti, 
itum). Quint. || &o Battre, rosser (qan). 
Depect're (voy. 4°), act. Ter. Fusti 
uu Pugnis pectre (woy. 4e), act. 
Plaut. Voy. BATTRE 1°. 

Se PRIONER, v. 1° Réf. Peigner ses 
cheveux. Voy. PEIoNEn 1°. |] 2° Ré- 
cpr. Fig. Se battre. Voy. ce m. 

PEIGNIER, 8. r0. Marchand ds pei- 
gnes. Peclinarius, ti, m. {nsc. 

PEIGNOIRN, 8. m. Sorte de véte- 
ment. Sabanum, à, n. A.-Emp. 

PEINDRE, v. act. 1° Roprésenter 
par des lignes et par des couleurs. 
Pingêre, o, ts, pinri, pictum, act, Cic. 
Depingëre, act. Nep. Quint. : Peindre 
des raisins, Uvas ping're. Plin. — 
nn bomme, un portrait d'homme, 
Hominis speciem pingËre. Cic. — des 
portraits de femmes, dfulieres pin- 
g're, Plin. — Hélène, Alexandre, 
Pingÿre Nelenæ simulacrum. Cic. Ale- 
œandrum. Îlor. — en déesses les 
femmes qu'il aimait, Pingèëre deas 
diectarum imagine. Plin. — ce qu'il 
y avait de plus beau dans chacune 
d'elles, Quod in quäque laudatissi- 
mum erat, pictur& redd're (0, is, 
didi, ditum). Plin. Se faire — par 
Apelle, Ab Apelle pingi, pass. Cic. 
— Da combat, Pugram depingère. 
Nep. — une grande douleur, Sum- 
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mum luctum penicillo imitert, dép. 
Cic. — des tableaux, Tabules ne 
g#re. Cic. || Abs. Sa Blle peigait, 
Ejus filia pinril. Plin. || Qui est fait 
à peindre, Qui est à —, Voy. rarr 
radj.) 40. ] 2° Couvrir de couleurs. 
(Alicut rei) colorem inducÿre (o, is, 
duri, ductum). Plin. (Rem) pingÿre 
Ivoy. 10), Plin. expingère. Plin. = 
Peindre un œuf avec du vermillon, 
Ovo purpurissum induc#re. Plin. — 
les bôûchers (sur lesqnels on brûle 
les morts), Rogos pingère. Plin. — 
qq. ch. en blanc, Pingère aliquid æ 
aldo. Plin. — les murs au oinium, 
Parietes minio inducÿre. Vitr. — ses 
joues avec de la cérnse, Cerussd 
mälas oblinfre (0, is, Levi, fun). 
Plaut. Tous les Brelons se peigneat 
le corps avec le pastel, Omnes se 
Britanni vitro inficiunt (de inficvre, 
‘o, feci, fectum). Cæs. Peindre de 
bois avec du sinople, Lignum sine- 
pide colorare. Plin. Se — les joues, 
Genas colorare. Sen.-rh. exping7re. 
Mlar(. Voy. FARDER, TRINDRE. [| Fig. 
La nature peint sur la physionomie 
les dispositions secrèles de l'âme, 
Nalura in specie oris penilus recon- 
dilos mores effingit (de effingére, 0, 
finzi, fictum). Cie. La physionomie 
— le caractère, Vultus indicaf mores. 
Cic. Ce fait le — bien, Hoc facto sese 
ostendit (de ostendère, 0, di, lentum 
et lensum). Plant. |} 3° Representer 
vivement par le discours, décrire. Pin- 
gère Loy- 10), act. Cic. Depingrre, 
acl. Cic. Describlre, 0, is, scripsi, 
scriplum, act. Cic. rimère, 0, is, 
pressi, pressum, act. Cic. : Peindre 
a ch. par la parole, Aliquid verbis 
pingère. Plaut. — un bois sacré, 
un poulain, Describére lucum. Hor. 
pullum equinum. Quint. Pour que je 
peigoe la Bretagne avec tes couleurs 
en conservant (ba touche, Ut Britan- 
niam pingam Colortbus lus, penicilo 
meo. Cic. |[Pompre] que j'avais peint 
es plus brillanies couleurs, Omnibus 
a me picins el politus arts coloribus. 
Cic. Peuudre le morièle de l'élo- 
quence. Ercellentis eloqueniie spe- 
ciem el formam adumbrare. Cie. — 
ses sentimeuls, Sensum animi erpri- 
mère. Suel. Voy. nécrinm 20, || & 
Tracer des caractères. C. écamme 1°. 
Se Panons, v. {1° Réf, Se repré- 
senter par la peinture. Imagineæ 
suam pingêëre (0, is, pinri, piclum). 
Plin. || 2° Se couvrir de couleurs le 
corps ou une partie du corps. Pingi, 
or, Jris, pictus sum, pass. Plaut, Yoy. 
priNnae 20, [| 99 Se faire connaître, se 
roveler Voy.connalTng 2°, |] 4° Pron. 
Se refleter. Voy. ce m. |} 8° Paraltre. 
Voy. ce m. 20. || 6e Fig. Être depeint 
Describi,or,ëris,scriplits sum. Cic, El 
tous les pass. desv.act.citésà pmixnnn, 
PELNE, 8. f. 1° Châtiment, punition. 
Pœna. æ,f. Cic. = Peine léglre, Pœne 
levis. Cic. Quint. — plus donce, Puns 
milior. Quint. — sévère, rigourente, 
Pœna gravis. Cic. Quint. acerba. Cic 
La — du fouet, du bâton, Flagells 
rum castigalio (onis), f. Dig. Fuise 
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riym, dt, n. Cie. ou Castigatio fustim. 
Dig. Voy. suvrruice. Établir, Édicter 
une — coutre le séducieur, Pæœnam 
stupratori constituÿre. Quint. Les ju- 
risconsultes ont attaché une — 4 la 
relirence, À jureconsultis reticeniir 
pæna esf constifula. Cic. Il y a une 
— contre qui a profané un tombeau, 
Pæna est si quis bustum violarit. Cic. 
Il ya — de inort pour qui, contre 

ni quitte son poste, Prvsidio dece- 
ëre capital est. Liv. — de mort, — 
capilale, Voy. CAPITAL 49, MORT 3°. 
Il avait défendu sous —. sor —, à 
— de la vie qu'on parlât de Jui 
rendre bonneur, Sub mortis pœnä de- 
aunfiaverat, ne quid de honoribus suis 
ageretur. Suet. — du duuble, Pæna 
dupli. Ci. Menacer les méchants 
d'une —, {mprobis pænan yroponëre. 
Cic. Prunoncer une — contre qqn, 
Condamner qan à une —, Voy. cox- 
pauxen do. Ge genre de — a été ap- 
pliqué aux mauvais ciloyens, Hoc ge- 
aus pœne in improbos cives est usur- 
patnm. Cic. Infiger, Faire suhir une 
— à qqu, Alicui pænam injungfre. 
Liv. Aliquem pœnû affic're ou mul- 
tare. ic. Voy. Pomin. Les dieux ont 
fait porter aux soldats la — de tes 
crimes, Tua scclera dii in milites ex- 
piaverunt. Cic. Frapper les centu- 
rions de diverses peines infamantes, 
Centuriones variis ignominiis afficËre. 
Suet. Subir une peine, de: peines, 
Pœnam subire. Cic. Pænas sustinère. 
Cic. sufferre. Cic. luëre. Cic. Subir la 
peine de son crime, Pæœnas sceleris 
pendÿre. Cic. Porter la — de sa lé- 
mérilé, de sa negligence, Dare pœnas 
temerilatis sie. Cic. Voy. PUNIn (être 
puni). Wegligentiä plecti (pass. de 
lectFre, 0, is, s. parf. ni sup.). Cie. 
Encourir la — portée contre la vio- 
leoce, Eä pœnä, quæ est de vi, teneri. 
Cic. La — est inevilable, Pœna recu- 
safionem non habel. Cic. |] Les peines 
de l'eufer, Les — éternelles, Pœnz 
infeni. Éccl. æternz. Éccl. Etre 
comme une âme en peine (fig. = être 
tonrmenté par qq. inquiétude}, Vovy. 
maciérune 40, Il 20 Embarras susci- 
tés, vexations. Molestia. æ, f. Cic. = 
Faire de la peine à qqn, Erhibère ali- 
cui molestinm. Cic. VOY. EMnARRAS 5°. 
13° Misère, besoin. Inopia, æ, f. Cic. 
5 Être dans la peine, Voy. npsoin 2%. 
f 4° Souffrance, douleur, onnui. (Phy- 
sique et morale) Dolor, uris, masc. 
Cic. (Morale) AMæror, oris, mase. Cic. 
Angor, masc. Cic. Ægriludo, dinis, 
f. Cic. Mæstilia, æ, f. Cic. Lucius, 
&s, m. Cic. Molestia, æ, f. Cic. (l'our 
la distinction des nuances, Voy. nou- 
sun) : Les peines du corps, Cor- 
poris dolores. Cic. Voy. vouLeun 1°. 
Les — de l'esprit, Afzrores qui ani. 
mos eredunt. Cic. Au milieu des — 
de la vie, In mediis vitæ laboribus. 
Cie. Êlre accablé de —, Confici ango- 
ñbus. Cic. Avoir, Éprouver del: peine. 
Voy. Avoir, Ressentir di cHaGnix. 
J'ai la — de voir que Dolabella est 
auprès de César, Habeo illam moles- 
tiam, quod Dolabella apud Cæsarem 
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est. Cie. Faire de la —, Voy. Causer, 
Donner du cnacrin. Notre empire 
me fait —, Me imperii nostri pænilet 
(fuif, 3. sup., tére, impers.). Cic. 
Mon frère me fait honte et —, Fratris 
me pudel pigetque (de pigere. guit ou 
gilum est, imners.). Ter. Supporter 
ph ch. avec —, Aliquid moleste 
erre. Cæs. Cic. graviler ferre ou ac- 
cipFre. Cic. ægre pati, dép. Liv. Sup- 
porter qq. ch. avec beancoup de —, 
Aliquid permoleste ou iniquo animo 
ferre. Cic. periniquo animo pati, dép. 
Cic. Il donne avec —, Dare gravatur. 
Cie. | 6° Compassion. Misericordia, 
æ,f. Cic. : Tu me fais peine, fe tui 
miseret (seruit. serilum ou serlum, s. 
inf., impers.). Cic. Une chose qui fait 
— à voir, Afiserabile visu. Virg. Voy. 
PITIÉ. || 6% Inquiôtudo d'esprit. Cura, 
æ,f. Cic. Sollicitudo, dinis, f. Cic. 
: Avec peine, Sollicite. Cic. Sollicito 
animo. Cic. Mettre qqn ea —, C. n- 
quiéren 5°. Se mettre en — de, Ne 
pas se meltre en —, Se mettre peu 
ca — que, C. S'INQUIÉTEN do et 20. 
Je suis fort en —, Sum in summä 
sollicitudine. Cic. Ce n'est pas de ma 
vie que Je suis le plus en —, mais 
je suis ea — pour la patrie, Mini 
marimæ curæ es{ non de me quidem 
vitä, sed me patria sollicitat. Cic. Voy. 
être iNqUuiET 20, Je suis en — de ce 
qui arrivera, de savoir ce qui arri- 
vera, Sum sollicitus quidnam futurum 
sit. Cic. Voy. mnquiIeT 2°, S'inquié- 
TER 2e. Être en — de qq. chose, de 
savoir, pour qqn, C. Être mquier 2°. 
En — de qan, De aliquo solliciins. 
Cic. N'étre pas en — de sa personne, 
De se nihil laborare. Cic. Ne sois 
pasen —, Ne labora. Ter. Etre en — 
que (et le subj.}, C. cRaINDRE 30, Ti- 
rer, Oter qqa de —, Mettre qqn hors 
de —, Être hors de —, Voy. INouié- 
Toos 40. || 70 Travail, fatiguo. Labor, 
oris, magc. Cic. Sudor, masc. Cic. 
Nnera, æ, (. Cic. Cura, f. Cic. : La 
difficulté et la peiae qu'offre l'étude, 
Difficultas laborque discendi. Cic. 
S'épargner la — d'un voyage, Labore 
ifineris supersedëre, n. Cic. Ne pas 
ménager Sa —, Non parcère opers. 
Cic. labori. Liv. Prendre de la —, 
heauconp de —, Laborem suscipère. 
Cic. Mullum operæ laborisque consu- 
mére. Cic. Prendre, Se donner beau- 
coup de — pour qq. ch., Inrem ma- 
qnum laborem insumêëre. Cic. Prendre, 
Sc donner lant de —, Tantum laborem 
capère. Cic. La — que je me donne, 
Labor meus. Cic. La — que tu te 
donnes pour faire ton ouvrage, Quod 
in opere faciendo operæ consumis 
(= Îd operæ. quod.….). Ter. Ce que 
l'on prend de peines et de sains 

our des ohjets honnêtes, Id quod 
in rebus honeslis operæ curæque po- 
nitir. Cic. Plus on est habile, plus 
onse donne de peine pour enseigner, 
Oro quisque est sollertior, hoc docet 
lnboriosius. Cic. Pour peu qu'il s’en 
donne ta —, Si paululum annitatur 
(de anniti, or 


cb. 


Éris, nisus el nirus 
sum, dép.). Salt. Jamais il ne se mit 
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en — pour trouver ses expressions, 
Nunquam se torsit (de torquére, eo, 
es. fortum) quoinodo diceret. Sen.-rh, 
Deschosesquelessavantsne prennent 
pas la — de lire, Ea quæ duci legere 
non curant. Cic. Je voudrais que les 
professeurs prissent la — de nour- 
rir.…, Doctoribus hoc esse curæ velim, 
ut alanf. Quint, || T. de politesse, 
Prends la peine d'y songer, Fac co- 
gites. Cic. Donnez-vous là — de vous 
trouver à la maison, Facile domi ud- 
sitis. Ter. || Cela dunne, exige bean- 
coup de peine, Mes est magni laboris. 
Cie. mulli suduris, Cic. Voy. coûren 
4°. [Les voleurs et les bèles nuisi- 
bles] ae me donnent pas tant de souci 
et de —, Mihi non fantum curxæ sunt 
atque labori. Ior. Ce sont les déposi- 
tions des lémoins qui donnent le plus 
de — ant avocats, Marimus patronis 
circa teslimonia est sudor. Quint. On 
a beaucoup de — à faire comprendre 
aux gens ce qne c'est que ce bien, 
Magnum est eficre ut quis mtelligat 


quid sif illud bonum. Cic. On n'a pas 


graad'— à defendre celle cause. Ni. 
hil est negotii hanc causam defendrre. 


Cic. Etre largement payé de 3es pei- 


nes, Mugna operæ prelia mereri, dép. 
Liv. Digne prix des — qu'on a pri- 
ses, Dignum operæ prelium. Quint. 
S'il fait qq. ch. qui ea vaille la peine, 


Si operz prelium faciat. Liv. Il vaut 
la — de 3e rappeler. de chercher, Est 
operæ prelium recordari. Cic. Est pre- 


tinm curæ quærère. Pl.-j, Est-il qq. 
ui vaille là — que tu sacrilles 


ta gloire...? Est ulla res taniti ut 


splendorem amittas? Cic. Chose qui 


vaut la — que nous te l'écrivions, 
Nes digna litieris nostris. Cie. La 
prise de Séleucie ne valait pas la — 
de te priver de ce spectacle..., Tanti 
non fuit Seleuceam capre ut specta- 


culo careres. Cæl. ap. Cic. Cela n'en 


vaut nas la —, Ce n'est pas la —, !d 
non lanti est, Cic. On s'est donné une 
— inutile, On s'est donné de la — 
inutilement, Frus(ra est laburatum (4 
l'impers. pass.). Quint. Voy. Se don- 
ner du mar 80. Perdre sa —, En être 
pour sa —, Operam perdëre. Plaut. 
Cic. insumêre frustra. Liv. C'esl — 
perdue, Periift labor. Quint. opera. 
Auct. ap. Macr. Avec —, Magno ne 
gotio. À.-b.-Al. Cels. grand'—, 
Multo sudore ac labore. Cic. A force 
de —, Summo cum labore. Cic. Summo 
cun sudore. Vell. Avec tant de —, 
Tanto negotio. Cic. Sans beaucoup de 
—, Sans trop de —, Sine magno mo- 
limento. Cæs. Parvo labore. Sall. Par. 
vulo labare Cic. Sans —, Sine luibore, 
Cic. Sine ullo labore. Cic. Nullo la- 
bore. Cic. Quint. Nullo negotio. Cic. 
Sine negotio. Nep. Voy. erronr. || Un 
homme de peine, Voy. ouvrier. || 8° 
Salaire du travail. Merces, edis, f. Cac. 
[18° Empéchement, Obstacle qu'on trouve 
à. Dafficulias, atis, f. Cic. : Peine 
qu'on a à s'exprimer, Dicendr diffi- 
cultas. Cic. On a de ia — à demon- 
trer pourquoi, Difficile est defen- 
dÿre cur. Cic. On aurait de la — à 
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distinguer à qui... Difficile sût judi- 
cari, cui. Nep. Voy. DiPriCILR. J’au- 
rais —, J'aurais de la — à dire... 
Haud facile ou Non facile direrim. 
Cie. Il avail de la — à se passer de 
débauches, Haud facile libidinibus 
carebat. Cic. J'ai de la — à me sou- 
tenir, Afe sufferre vir possum (potes, 
potui, 8. Sup., posse, n.). Suel. J'ai 
de la — à marcher même sans far- 
dean, Vix incedo inanis. Plaut. J'ai 
de la — à résister, Resisto ægre. Cæs. 
J'ai de la — à porter mes armes, 
Arma male suslineo. Liv. On eut de 
Ja — à les empêcher de faire.., Ægre 
retenti sunt quin facerent. Cæs. Ses 
amis eurent de la — à l'empècher 
de faire..., Vir cohibuere amici quo- 
minus faceret. Tac. Vous avez grand'- 
— à réprimer. Viz continère po- 
testis. Liv. J'ai dela — à m'empé- 
cher de faire.…, Vir feneo me a fa- 
ciendo. Cic. Vixr possum teneri quin 
faciam. Cic. Ils eurent de la — à 
s'empècher de faire.., Vir lempera- 
vere animis quin facerent. Liv. Voy. 
S'EMPÈCUER. Avec —, Difficulter. Cic. 
Cæs. Difficile. Cic. Avec beaucoup de 
—, Dffcillime. Cic. Perdifficuiter. 
Cic. Voy. DIFrICILEMENT. ls n'svaient 
pas de — à empêcher cela, Jd illis 
prohibére erat facile. Cæs. On a moins 
de — à faire.., Fucilius est facrre. 
Cie. Voy. racics. Sans —, Facile. Cic. 
Avec moins de —, Facilius. Cic. 
Voy. raciLeuenT. || 10° Ropugnance 
d'esprit qu'on a à dire ou à faire qq. 
oh. =: Avoir de la peine, Avoir — 
à, Voy. Pexen (neut.) 3°, COÛTFR 50. 

À PINS, loc. adv. 4° Difficilement. 
Vir. Cie. Ægre. Cic. = Se con'emr à 
peine, Viz on Ægre se lenère. Cie. Se 
tenir à — debout, Ægre stare. Tac. 
Soutenir à — ses armes, Male susti- 
nëre arma. Liv. || Toute guerre se 
termine à grand'peine, Omne bellum 
ægerrime desinit. Sall. || 2° Tout juste. 

ir. Cæs. Vixdum. Cic. Liv. : Re- 
dnits à deux cents à peine, Vixr ad 
ducentos redacti. Cæs. Tu avais sé- 
jouraé un mois à — en Syrie, Viz- 
dun triginta dies in Syriä fueras. Cic. 
À — arrivé à l'âge de la puberté, 
Virdum pubes. Liv. || 3° Presque pas. 
Viz. Cic. =: A peine ou pas du tout, 
Vir aut nullo modo. Cic. Vir aut 
emnino non. Cic. Feuillazes qui tien- 
vent à —,. Frondes male haærentes. 
Ov. || 4° Depuis peu, depuis yn mo- 
ment. Viz.Cic. Virdum. Cic.: À peine 
faitié à an art, Veslibulum modo ar- 
ts ingressus. Quint. Tn me quittes à 
—, Modo hinc abiisti. Plaut. 11 était 
à — arrivé de son gouvernement, 
E provinciä eraf recens (gén. entis). 
Cic. J'en avais à — dit la moilié, il 
comprenait, Virdum dimidium dire- 
ram, inlellezerat. Ter. À — votre as- 
semblée séparée, j'ai su..., Virdum 
cœtu vsstro dimisso, comperi. Cic. || 
À peine s'était-il avancé, que les Gau- 
lois n'hésiléront pas, Vir proces- 
serat, cum Galli non dubitant. Cæs. 
J'avais à — lu ta lettre, que Cortius 
arriva, Vizdum epistolam iuam lege- 
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ram, eum Curtius vénit. Cic. À — 
étais-je arrivé que la lettre me fat 
remise, Tantum quod ven»ram, cum 
mihi litterz reddilæ sunt. Cic. Voy. 
AUSSITÔT QUE. 

PEINE, &k, part. passé de PELNER, 
Voy. ce v. |} Adj. 1° Qui eprouve de 
la peine. Mæstus, a, um. Cic. Voy. 4F- 
FLIGÉ. || 2° Où le travail se fait trop 
sontir. Elaboratus, a, um. Cic. Quint. 

PEINER. v.acl. 40 Faire do la peine, 
causer du chagrin = Peiner qqun, Ali- 
cui molestian anferre (fero, fers, tul, 
ilatum). Cie. Voy. ArFLIGER 20. || 
2° Donner de la peine, fatiguer. Fati. 
gare, act. Cic. Voy. FATIOUFR 1°. || 
30 Qqf. Faire avec beaucoup d'efforts. 
Éxsudare, acl. Hor. Liv. 

Peixen, v. 0. 4° Se donner de la 
peine. C. Se rATIGUEn 1°. || 20 Eprou- 
ver du deplaisir : Je peine à, et im- 
perse. 1] me — de (et l'infiu.), Voy. 

"ENNUYEN, S'AFFLIGEN. || 3° Répu- 
gner à = Je peine à dire.…, Dicère (me) 
pigel(guit ou gitum est, gère, impers.). 
Sall. Dicère animus (meus) refugit (de 
refugëre, \o, fugi. fugitum) ou refor- 
midat. Cic. J'at bien peine à le con- 
gédier, Eum dimisi invitissimus (de 
invitus, a, um). Cic. Voy. coùTEn 5°. 
1 6 En parl. des ch. Menacer de cè- 
der. C. rATIQUENR (neut.) 20. 

Se PEINER, v. réf. Se donner de la 
pelne. Laborare, n. Cic. Sudare, 0. 
Cic. = 11 faut se peiner pour l'intérèt 
commun, Sudandum est pro communi- 
bus commodis. Cie. Voy. maL 8°. 

PEINT, EINTE, part. passé de PEIN- 
png, Voy.ce v. || Adj. Fig. Qui se voit 
sur : Être peint, Voy. Se PRINDRE. 

PEINTRE, 8. m 1° L'artiste qui 
represente les objets par la peinture. 
Pictor, oris, m. Cic. Plin. = [) fut un 
peintre admirable, Fuit pingendi mi- 
rus arlifez. Quint. [Alexandre] ne 
voulut guère pour sa personne d'autre 
— qu'Apelle.…, Ab Apelle potis- 
simum pingi voluit. Cic. || 2° L'artisan 
qui enduit de couleur les murs, etc. 

lorator, oris, m. nsc. =: Peintre en 
bâtiments, Pictor (oris) parietarius 
(ii), m. Diocl. || 3° Fig. Celui qui de- 
crit vivement =: Être en qq. sorte le 
peintre d'une ch., Alicujus rei ima- 

inem quodam modo verbis depingère 

Lo. is, pinri, pictum). Quint. Être —, 
Res clare, atque ut cerni videaniur, 
enuntiare. Quint. 

PEINTURE, s. f. 10 L'art de repré- 
sonter qq. ch. par des lignes et des cou- 
leurs. Pictura, æ, f. Cic. Picturæ ars 
(rtis), f. Cic. = L'inventeur de la pein- 
ture, Conditor pingendi. Plin. Expri- 
mer qq. ch. par la —, Alquid imi- 
tari penicillo É par le pincean). Cic. 
Représenter les corps par la —, Cor- 
pora pingendo efficère. Quint. — sur 
bois, Picture in tabulë&. Cic. — sur 
toile, Pictura in linteo. Plin. — à 
fresque, Picture udo tectorio. Vatr. 
— à l'enraustique, Voy. ÆNCAUSTI- 
qus. C'est là la perfeclion suprème 
en —, Haæc est in picturä sumimd su- 
blimitas. Plin. || 2° Sujet peint, ta- 
bleau. Tabula (æ) picta (æ), f. Ter., 
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et abs. Tabula, f. Cic. Picture, f. Cie. 
: Une petite peinture, Tabella picta. 
f. Cie. Une boune —, Tabula bo 
picta. Cic. Faire, Exécuter une _, 
Tabulam pingëre, Cic. Le portrait de 
qqn en —, Alicujus imago picta. Cie. 
Métarrie en —, Picta villa. Ajart. | 
Fig. En peinture, C. En arpanncæ 
30, APPAUENT 6°, ]] 3° Action d'enduire 
qq. ch. do couleur. “Coloris inductie 
(onis), f. D'apr. Pall. (1, 15). Voy. 
coucite 60, || 4° Couleur appliquee sur 
qq. Ch. Color, oris, masc. Cic. Plin. 
Pigmentum, i,n.Cic. Voy.couLœun 2, 
189 Fig.Coloris naturel (des fleurs, etc.). 
Color. oris, masc. Ov. || 6° Description 
vive et naturelle. Pictura, x, f Cie, 
Uescriptio, onis, f. Cic. : Tu m'as eo- 
voyé une pernture frappante de nutre 
lemps, Alihi formam temporum mi- 
sis{i expressam. Cic. Celle — de la 
flamme el du fer que je fais sonvent 
daas mes discours, Hic locus de fam- 
mä, de ferro, quem meis oraiiontbus 
soleo pingëre (0, is, pinri, pictum). 
Cic. Voy. Descripriox. || T. de rh 
torique. Peinture d'un caractère, No- 
tatio, onis, f. Ad Her. Faire la — 
d'un caractère, Naturam alicujus cer- 
is signis describëre (0, is, scripsi, 
scriplum). Ad Her. 

PEINTURER, v. act. C.PErNDRe 2e, 

PEINTUREUR., S. D.C. PRINTAZ 2e, 

PELADE, 8. f. C. ALOPÉCIE. 

PELAGE. 8. m. Couleur du poil de 
certains animaux. Pili color (oris), 
masc. Col. 

PÉLAGE, n. d’un hérèsiarque. Pe- 
lagius, vi. m. Aug. 

PÉLAGIANISME, s. m. Hérésie de 
Pélage. Pelagiana(x) hæresis(is),[.Ecel. 

PELAGIENS (Les), sectateurs de 
Pélage. Pelagiani, orum, m. pl. Îsid. 

PELAND, adj. m. Dont on a ôte 
l'écorce = Bois pelard, Lignum deli- 
bratum ou decorticatum. Asc. 

PÉLASGES (LES), anc. hab. de la 
Grèce. oto. lelasgi, orum, m. pl: Mu. 

1. PELE, éx, part. passé de | Pe- 
Len, Voy.ce v. || Adj. 1° Qui n'a plus 
de poll. Glaber, bra, brum. Varr. Col. 
{| 2° Chauve. Voy. ce m. 

2. PELÉ, ée, part. passé de 2 Pa- 
Len, Voy. ce v. || Adj. Depourru de 
vegétation. Nudus, a, um. Lio, 

PÉLÉE, père d'Achille. l'eleus, ei el 
eos, m. Cic. : Le fs de Pélée, Peli- 
des, æ. w. Hor. 

PÈLE-MÈLE, adv. Confusèment 
Confuse. Cic. Promiscue. Cic. l'er- 
mirtte. Cie. Incondite. Cic. Incompo- 
site. Cic. Profuse. Liv. Nullo ordine. 
Cæs. Sine ordine. Cie. : [Les hommes 
et les femmes) se baignent pêle-mèle 
dans les rivières, Promiscue in flumt- 
nibus perluuntur. Cæs. Se diriger — 
vers le camp, Profuse in casira len- 
dre. Liv. Fuir —, Fugère effuse. Liv. 
passim. Cæs. Soldats qui marcben: 
—, Milites inorilinali on incomposilt. 
Liv. Les cavaliers et lei fantassins 
—, Equites, pedites permirii. Sall 
On s'attroupe —, Conglobatur promts- 
cua multitudo. Tac. Mettre des choses 
—, Res permiscére. Cas. Res promis 
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euss habgre. Sail. Voy. conronprn 2e. 
Choses entlassées —, Nes lemere con- 
gestæ. Quint. Molécales d'abord jelées 
—, puis mises en ordre, Particulz 
primum confusæ, posiea in ordinem 
adductæ. Cic. 

Pâce-wê.e, 8. m. 4° Confusion. Con- 
fusio, vnis, f. Cie. : Quel pèle-mèle 
dans le peuple! Quæ populi confusio! 
Veil. || 20 T. d'étiquetto de cour = Ré- 
ception où il y a pèle-mèêie, Promis- 
cua salutatio. Suet. 

1. PELER, v. act. {° Dôpouliler de 
son poil : Peler un cochon. Suem gla- 
brare (s. parf. ni sup.). Col. Voy. ér1- 
Len. || 2° Enlover du gazon de =: Peler 
la terre, Terram cum herbä cædêre 
(o, is, cecidi. cæsum). Fest. | 

Se PeLen, v. pron. 4° Perdre son poil. 
Calvesc're, 0, is, S. parf. ui Sup., 0. 
Col. Voy. 1 P&1£ 1°. |] 20 Se dogarnir 
d'herbe. Glabrescère, o, is,s. parf. ni 
sap., n. Col. Voy. 2 PELÉ. 

1 PELER, v. act. 1° Dépouiller de 
sæ peau (un fruit). Decoriare, act. Pall. 
: Amandes pelées, Amygdala deco- 
riata. Pall. || 2° Dopouillcr de son 
écorce (un arbre). Delibrare, act. Cæs. 
Col. Decorticare, act. Asc. Plin. 

Pecea, v. 0. 1° Perdre son épi- 
derme : Le carps pèle, * Corpus de- 
squamalur (pass.). D'apr. Plin. Places 
qui ont pele, MNesquamala, orum, n. 

1. Plin. || 2° Perdre son écoros. De- 
Ébrari, pass. Col. 

PELERIN, INE, S. 4° M. f. Celui, 
Colle qui fait un voyage à un lieu de 
dévotion. *Is qui, Ea quæ religiontis 
causä peregrinatur (Sm.). || 2° Masc. 
Voyageur. Voy. ce m. 

PÉLERLNAGE, 5. m. Le voyage du 
pélerin. * Peregrinatio (onis) religionis 
causä facta (æ), f. (Sm.). 

PELERINE, 8. f{. Sorte de manteau. 
Voy. MANTEAU. 

PELICAN, S. m. Sorte d'olscau. Ono- 
crotalus, i, m. Plin. Mart. Vuig. Pele- 
canus on Pelicanus,i, m. Jier. Vulg. 

PELION, mt do Thessalie. Pelius, 
ii, m. Cic. Plin. Pelion, üi, 0. Ov. Mel. 
: Relatif an Pélioa, Da — (en pari. 
des ch.), Peliaeus, &, um. Cat. Ov. 

PELISSANE, v. de France (Bon- 
ches-du-Rhône).* Pisavæ, arum, f. pl. 

PELI9SE, s. f. Robe fourrco, Man- 
teau où Mantelet fourré. Pellicia (æ) 
vestis (is), f. S.-Sev. 

PELLE, s. f. Sorte d'instrument 
à manche. Pala, æ, f. (en bois, pour 
Jeter). Cato. çen fer, pour enfourner). 
Cato. Rutabulum, i, n. (à feu avec un 
long manche). Cato. Suet.(en bois pour 
remuer des liquides). Col. Vatillum, 0. 
(en bois, ea fer, pour enlever le fu- 
mier, etc.). Varr. (à charbon). Vulg. 
Treb.]| Fig.: Remaer l'argent à la pelle, 
Modio nummos meliri, dép. (— mesu- 
rer la monnaie au boisseau). Petr. 

PELLEE, PELLENRE, PELLE- 
Tée, 8. f. Autant qu'il on peut tenir 
sur uns pelle. S'expr. comme PELLE : 
To lai donneras quatre pelletées de 
charbon par joar, Huie dabis cocti- 
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PELLETERIE, 5. f. de Art d'acoom- 
moder les peaux garnles de leur poil. 
‘Ars fun) pelliaria (æ), f. D'apr. 
Varr. (L.L, vin, 55). || 20 Peaux dont 
on fait les fourrures. Pelles, ium, £. 
pl. Plin. 

PELLETIER, 8. m. Celui qui fait 
des fourrures. Pellio, onis, in. Plaut. 

PELLICULE, 3. f. 1° Peau très 
mince. Mlembrana, æ, f. Cic. Plin. || 
2° Enveloppe des plantes, des fruits, eto. 
Voy. PEAU 9°. 

PELOPIDAS, général thébain. Pe- 
lopidas, æ, w. Nep. 

PÉLOMONÈSE (Le), grande pres- 
u'ile de la Grèce. Peloponnesus, i, fém. 
ic. = (Qui est)du lPéloponèse, C. »#- 

LOPONÉSIEN. 

PELOPONESIEN, ENNE, adj. (Qui 
est) du Péloponèss. (En parl. de) AUS 
el des ch.) Peloponnesius, a, um. Cic. 
Nep. Peloponnesiacus, a, um. Cic. Mel. 
Il Les PÉLOPOXÉSIENS, Peloponnesii, 
torum, m. pl. Varr. Peloponnesiaci, m. 
pl. Mel. Peloponnenses, ium, m.pl.Curt. 

PELOPS, fils de Tantale. Pelops, 
opis, m. Cic. 

PELONE (car), au nord-est de la 
Sicile. Pelorus, 1, m. Virg. 

PELOTE, s. f. 1° Boule formée aveo 
du fil, etc. Glomus, meris, neut. Varr. 
Plin. : Pelote de fil, de laine, Glo- 
mus lini. Varr. Plin. lans. Lucr. Hor. 
J| 2° Ballo à jouer. Voy. 4 nacLe 1e, 
[13° Masse arrondie, amas. Voy. soucr. 

PELOTER, v. act. Bcttre on pe- 
lote. In orbem glomerare, act. Ov. 

PELOTER, v. 0. Jouer à la paume. 
Voy. BALLE. 

PELOTON, 8. m. 4° Boule formée 
avec du fil, ete. C. Pacors 1°. | 2e 
Balle à joucr. Voy. { Bauzs de. || 3° 
Masse arrondie, amas : Les veines se 
mettent en peloton, Venæ glomeran- 
fur. Cels. Voy. Boucs. Homme qni 
est en — (= replié sur Ini-même), 
Homo in semet conglobatus. Plin. || 
(En parl. des abeilles) Peloton. Uva, z, 
. (= grappe). Virg. Plin. Se mettre 
ea —, Glomerari in forbem. Virg. et 
simpl. Glomerari. pass. Plin. Globari, 
pass. Plin. || 6° Petit groupe de pers. 
ou d'animaux. Globus, à, m. Liv. : [Les 
étourneaux] volent par pelotons, Ca- 
tervattn volant. Plin. || bo Petit corps 
de troupes. Orbis, is, m. Liv. Globus, 
i, m. Cato ap. Fest. = Par pelolons, 
Catervatim. Sal. Réonir, Former en 
—, Conglobare, act. Sall. Se former 
en peloton, Se in unum conglobare. 
Liv. S'élant resserrés en —, Coilecti 
in orbem. Tac. 

PELOTONNER, v. act. Bottre on 
boule. Voy. rELOTEn (acl.). 

Se PELOTONNEA, Y. réf. 1e Se met- 
tre en boule. Voy. P&LoTox 3°. || 2° 
Se reunir en groups. Voy. PELOTON 5°. 

PELOUSE, 5. f. 1° Terrain couvert 
de gazon. Pratulum, i, n. Cie. Pl.-j. 
1 2° Qqf. Gazon. Voy. ce m. 

PELTASTES,S.0. pl. Soldats armès 
de la peite. Peltastæ, arum, w. pl. Liv. 

PELTE, 5. f. Sorte de bouclier. 


lium quotidiana vatilla quatuor. Treb. | Pelta, æ, f. Nep. 


Voy. PELLE. 
DICT. FPRARQ.-LAT. 


PELU, ve, adj. C. vaux. 
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PELUCHE, 5. f. Sorte d'étoffe. 
Gausapunm, i, n. Ov. Sen. Plin. Aart. 
Gausape, is, n. Lucil. Hor. Gausapa, 
æ, f. Peir. : Manteau de peluche, 
Gausapina pænula. Mar. 

PFIUCILE, 8e, adj. C. var. 

PÉLUSS, v. d'Égypte. Pelusiue, it, 
n. Cæs. : (Qui es) de Péluse, (En 
parl. des pers.) Pelusiota on Pelusio- 
tes, æ, m. Gell. (Eu parl. des ch.) 
Pelusiacus, a, um. Vulg. Plin. Afel. 
Pelusianus. Col. 

PELURE, S.f. C. pRau 3e, 

PENAILLON, 8. M. C. MAILLON. 

PENAL, ALS, ad). Qui assujettit 4 
ga .peino. Pœnalis, m.f., e, on. Plin. 

aj. Pœænarius, a, um. Quint. 

PENALITE, 8. f. Système de peines 
stablios par les lois. Pœnæ, arum, f. 
pl. Cic. 

PENATES, adj. et subst. m. pl. 
îe Dieux domestiques : Les dieux pé- 
nates, et simpl. Les —, Dii (deorum) 
penales (ium), et simpl. Penates,iun, 
@. pl. Cic. — de la patrie et de la 
famille, Penates patrit familiaresque. 
Cic. || 2° La malson de qqn. Penates, 
tum, m. pl. Cic. Tac. =: Chasser qqu 
de ses pênates, Aliquem a suis diis 
penalibus exterminare. Cic. Quilter 
ses —, Penates relinquëre. Liv. Ren- 
trer dans s6s —, Penates repelëre. 
Mart. Voy. MAISON 1e. 

PENAUD, AUDE, adj. C. conrus 6e. 

PENCULANT, part. prés. de pxn- 
CHER, VOy. Ce v. || PENCHANT, ANTE, 
adj. 4° incliné. Voy. ce m. 1° et 2e. 
IL 20 Fig. Qui est sur le déclin. Voy. 
pécun Îe et 2°, pécLuen (neut.) 2e. 

PENCRANT, $. M. 1° Pente, terrain 
qui va on balssant. Declivitas, atus, f. 

æs. Deverilas, f. Plin. Proclivitas, 
f. A.-b.-Af. Dejectus, üs, m. Cæs. = 
Le penchant d'une colline, Collis de- 
jectus. Cæs. (Retenir ses chevaux] 
sur le — d'un précipice, In declini 
ac præcipifi loco. Czs. Voy. PBNTS. || 
Fig. L'orateur doit s'avancer jusqn'au 
penchant da précipice, Debet orater 
accedtre ad præceps. PI.-j. Mettre la 
république sur le — du précipice, 
Rempublicam prope in præceps dare. 
Liv. La république sur le — de sa 
ruine, Respublica prope cadens (de 
cadËre, o, 1s, cecldi, casum, n.). Cic. 
L'État est sar le — de sa ruine, Res 
publica præcipitat (n.). Cic. est in e- 
tremo. dau. } 2e Fig. Déclin =: Le so- 
leilest sur son penchant, Præceps in 
occasum sol est. Liv. Le — de l'âge, 
Ætatis flerus (&s), m. Cic. Fortune 
qui est sur son —, Fortuna inclinaie 
el prope jacens. Cie. Voy. DÉCLIN 1°. 
jt 30 Fig. Inclination naturelle de l'âme 
à qq. ch., pour qq. ch. (Tendance) 
Animi inclinatio, onis, f. à. Pro- 
pensio, f. (tr. rare). Cic. (Désir) Ap- 
petitus, @s, m. Cie. (Passion en gén.) 
Cupiditas, atis, f. Cie. (Passion mau- 
vaise) Libido, dinis, ?. Cie. (Goùl) 
Studium, ii, n. Cic. (Dispasilinn na- 
turelle) Indoles, is, f. Cic. (Instinct) 
Impetus, &s, m. Cie. (Caractère, natu- 
rel) {ngenium, ii, n. Cic. Natura, æ, 
f. Cie. = Penchaut aux mesures de 
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rigueur, Inelinatio animi ad asperiore. 
Sen. — pour le plaisir, Voluptatis 

us prononcé pour 
la vertu, — plus verluenx, Indoles 
ad virtulem major. Cic. Avoir du — 
pour l'amitié, Amicitiam sequi (or, 
Éris, secutus sum), dép. Nep. 1 avail 


appelitus. Cic. —p 


un tel — pour le mal, de si mauvais 


enchants, Tanta fuit in eo peccandi 
ibido. Cie. Avoir du penchant pour 
certaines choses, Quædam appetëre (0, 


ü, iviet 1, itum). Cic. Je n'ai aucun 


sup., n.). Cie. Qui a du — à la pitié, 


à la sévérité, Ad misericordiam pro- 


pensus (a, um).Cic. Ad severitatem in- 
clinatus. Cic. Qui a du — pour la dé- 
bauche, Ad libidinem proclivis (m.f., 


e,n.). Ter. Qui a plus de — 4 rendre 


service, Ad bene merendum propensior. 
Cic. Bon —, Bona indoles. Cic. Qui a 


des penchanis vertueux, In bonum 


pronus. Sen. Un mauvais penchant, 
Mala cupiditas. Ter. Qui a des pen- 
chants vicieux, Ad vitia propensus. 


Cie. Avoir tnomphé de ses mauvais 


—, Domitas habëre libidines. Cic. 
Les godts et les —, Studia et cupidi- 
tatrs. Cic. Êtres animés qui onl leurs 
—, Animalia qur habent suos impe- 
tus. Cic. Ton penchant t'entrainait, 
t'empourtait, Te cupiditas rapicbat. 
Cic. Se laisser entrainer, emporter 
ar son —, S'ahandonner 4 son —, 
uo studio duci, pass. Cic. Suivre ses 
peancbants, Céder à ses —, Se laisser 
aller à ses —, Studiis suis obsequi, 
dép. Nep. Vivre selon son penchant, 
Vivre suo more. Liv. ingenio suo. 
Liv. Comhaltre son —, Cum animo 
depugnare suo. Plaut. Savoir résister 
4 ses penchants, Ingenio suo impe- 
rare. Sen. VOy. IRCLINATION 2e. || 40 
inclination pour qqn, tendance 4 aimer 
gn = Penchant (vers, pour qqn), Stu- 
lum, ti, D. (altoujus, in ou erga 
aliquem). Cic. Voluntas, atis, f. (in 
aliquem). Cæs. (erga aliquem). Cic. 
Avoir du — pour qqn, Voy. InCLI- 
NATION 40, 

PENCHE, Éz, part. passé de PEN- 
cBzn, V'oy. ce v. || Adj. 1° Qui n'est pas 
droit, oblique. (En gén.) Inclinatus, 
a, um. Cic. (En avant, en arrière) 
Voy. mcuiné 1e. (En bas. vers la 
terre) Voy. sNcLINÉ 20 = Tête pen- 
chée, Caput inclinatum in latus. Quint. 
Être penché sur ses tablettes (pour 
écrire), Ceris (an dat.) incumbeêre (0, 
fs, cubui, cubiium), n. Plin. Voy. PEN- 
cega (neul.) etSe Pencuxn. || 2° Fig. 
Langoureux = Airs penchés, Vullus 
(üs) languidus (1), m. Quint. 

PENCHEMENT, 8. m. Âction de 
se pencher. [nclinatio, onis, f. Cic. = 
Peucbement du corps en avant, de 
côté, en arrière, Motus (Gs) corporis 
pronus (fi), obliquus (1), supinus (1), 
m. Cic. 

PENCIIER, v. act. 10 Mettre qq. 
oh. hors de son aplomb, rendre oblique. 
En gén.) fuclinare, act. Liv. Quint. 
Eu avant) Proclinare, act. Vitr. (En 
arrière) Keclinare, act. Cic. Hesupi- 


pour cela, Animus meus ab eü re 
abhorret (de abhorrére, eo, rui, s. 
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nare, act. Plin. Voy. MCI1NER (act.) 
10. |} Fig. Pencher les csprits vers 
une Opinion, Animos in sententiam 
tuclinare. Liv. || 2° Incliner vers le 
sol, baisser qq. ch. Demattire, 0, is, 
misi, missum, act. Cic. Voy. IN- 
CLINER 2e. 

PENCUER, v. 0. 4° Être hors de son 
aplomb, de la ligne perpendiculaire. 
(En gén.) fnclinari, pass. Lucr. (En 
avant) Proclinari, pass. Vitr. (Eu 
arrière) Rrchinari, pass. Cxs. : La 
terre penche, Terra inclinatur. Lucr. 
Un orme penchal sur l'autel, Ulmus 
in aram procumbebat (de procum- 
bre, o, is, cubui, cubitum, n.). Plin. 
Yeuse qui penche un peu, Îler pau- 
lum prona. Sail. Faire pencher les 
mâls, Malos inclinare. Liv. Il me 
prend par mon manteau, me fait — 
en arrière, Be apprehendit pallio, 
resupinal. Ter. [| 2° Baissor = Le 
soleil penche vers son dechn, Voy. 
pécuix 40. || 3° Fig Être sur le pen- 
chant de sa ruine, être sur le point 
d'étro detruit : Pencber vers son dé- 
chn, vers sa fin, vers sa ruine, Voy. 
DÉCLIN 29 et nÉcLINER (neut.1 20, {| 
4° N'être pas de niveau. l'ropendére, 
eo, es, di, pensum, 0. Cic. l'r>ponde- 
rare, n. Sen. = Un des plateaux de 
la balance penrhe, Lanx altera pro- 
pendet. Cic. Faire pencher la balance, 
(Au pr.) Vov. BALANrS 10. (Au fig.) 
Voy. 8aLANCE 3°. || 6° Aller en pente. 
Vergëre, 0,15, 5. parf., s. sup.,n. Cæs. 
: Plaine qui penche d'un côté, Cam- 
pester locus qui in unam partem ver- 
gi. Varr. Terrain qui —, Voy. 1n- 
CLINÉ 40, pexTæ do. Le toit (de la 
maisou) gracieusement sur Île 
loit du portique, Tectum honeste 
vergil in fecium porticus. Cic. Mon- 
lagne qui — sur la mer, Jugum mari 
(au dat.) incubans (de in-ubare, 0, 
as, bui, bitum, n.). Plin. Ville qui — 
vers des marais, Urbs prona in pa- 
ludes. Liv. || 6° Fig. Être porte à qq. 
ch. Inclinare, n. Liv. Inclinara, pass. 
Liv. =: Pencher pour les Cartbhagi- 
nois, Ad Carthaginienses lendère (0, 
ts, tetendi, lensum el tentum), n. Liv. 
Le bas peuple avait penché pour les 
Carthaginois, Plebs inclinatior ad 
Pæœnos fuerat. Liv. La cour penchail 

our lui, Prona in eum aula erat. Tac. 

encher tantôt d'un côté, tantôt de 
l'autre, In utramque parlem se ver- 
sare, Cic. Qui penche pour l'autre 
parti, Studiosior alterius partis. Suet. 
Qui ne — pour aucun parti, In neu- 
tram partem propensus (a.um). Cic. Qui 
— moins pour la pitié que pour la 
sévérité, Non (am propensus ad mise- 
ricordiam quam inclinatus ad severi- 
tatem. Cic. Le sénat penchait 4 faire 
la paix, Sententia senatüs inclinabat 
ad pacem faciendam. Cic. Son ancli- 
nalion le fait pencher pour nous, In- 
chnatione voluntatis in nos propendet 
(de propendère, eo, pendi, pensun, n.). 
Cic. Voy. iNcLINER (neul.) 3°. 

Se PENCUER, v. réf. Se courber, se 
baisser. Inclinari, pass. Quint. : Se 


pencher vers le juge, Inclinari ad 
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Judicem. Quint. Se — en arrière vers 

90, Ad aliquem reclinari, pass. 

wint. Se — à l'oreille de qq, Se 
ad aurem alicujus demifi£re in u, 
misi, missum). Cic. Se — sur qqn 
Alicui ou In aliquem incumbère (o, 
is, cubui, cubitum), n. Quint. Éviter 
[un coup] en se penchant, en se — 
un peu, Quädam declinatione effu- 
gtre. Cic. Eriguë corporis decline- 
lione vitare. Curt. 

_PENDAULE, adj. Qui môrite le sup. 
plico du gibet (en pari. d'une pers. 


où d'une action). Cruce dignus (a, 
um). Hor. V.-Aar. =: Cas endable: 
iv. 


Nora (æ) capitalis (is), f. 

PENDAISON, 3. [. Action d'attache 
au gibet. Suspendium, ii, n. Cic. 

PENDANT, pari. prés. de Pxxone, 
Voy. ce v. | PENDANT, ANTE, ad). 
1° Qui pend. (Qui pend de soi-méme) 
Pendens, gén. entis. Dig. Dependens. 
Suel. Pendulus, a, um. Ov. Plia, 
(Qu'on laisse pendre) Demisnu. 
Plaut. Ter. Quint. Dejectus. Tac. 
Dont la nature est le pendre) Pen- 
dulus, a, um. Ov. Plin. : Joues pen- 
dantes, Buccæ fluentes. Cic. Labentes 
mâle. Suel. Les paupières — (d'un 
ivrugne), Genz pendulæ. Plin. Fa- 
nons pendants, Pendula palearie. Ov. 
Oreilles pentantes (d'animaux), (Fa 
b. part) Aures flaccæ. Varr. flaccids. 
Col. infractæ. Plin. prægravantes. Col. 
(Co m. part) Aures marcide. Plin. 
resolutæ. Plin. Bras pendants, Bra- 
chia demissa. Quint. Cheveux —, De- 
Jecii crines. Tac. Voiles pendantes 
Vela flaccida ou pendula. Apul. 
2° Fig. Qui attend une solution. Pen- 
dens, gén. ents. Dig. : Cause pen- 
dante, Pendens lis ou causa. Dig. 
Procès perdants Judicium quod in- 
pendet (de impendère, eo, 8. parf. oi 
sup., n.). Cic. L'aclion est pendante, 
Actio pendet (de pendère, eo, peyendi, 
s. sup., n.). Dig. L'affaire est encore 
—, Res jacet (de jacére, co, cui, ci- 
furus, n.). Cic. 

PexnanT, 8. m. {° Objet qui pend : 
Pendants d'oreilles, Inanres, ium, f. 
pl. Plaut. Plin. || 2° Objet en corres- 
pondance avec un autre à peu près 
pareil : Être le pendant, Faire le — 
d'une ch., Alicui rei ex alterà parte 
respondère (eo, es, spondi, sponsum), 
n. Cic. || 3° Objot à peu près pareil 
à un autre : Qui est le pendant d'une 
cb., Alicujus rei Ou Alicui rei si- 
milis (m. f., e, n.). Cic. Voy. PAIR=, 
SEMDLADLE (ad).). 

PENDANT, prép. Le long de la durée 
de, dans le temps de. (Tant que dure 
le temps de) Per et l'ace. Cic. Nom 
de Lemps à l'accusatif sans prép. Cie. 
(An moment de, à l'époque de, su 
milieu de) Per et l'acc. Cic. In et 
l'abl. Cic. Nom de temps à l'abl. 
sans prép. Cic. Inter el l'acc. Cic. : 
Les jeux furent célébrés pendant dix 
jours, Ludi per decem dues facti sunl. 
Cic. Interrompu — plusieurs snnees, 
Intermissus complures annos. Cic. Je 
te laisserai tranquille — six grands 
mois, Sex menses toiles Le gquicium 
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reddam. Ter. Ne te mels pas on 
route — l'hiver, Ne (fe vie per hie- 
mem committas. Cie. Il n'eul à crain- 
dre ancun malheur — sa vie, Mihil 
in vitä mali timuil. Cie. — le som- 
meil, Per somnum. Cic. In quiete. Cic. 
Recevoir qqn — la ouil, Aliquem 
nocle accinére. Liv. Périr — la se- 
conde guerre puaique, Bello Punico 
secundo interire. Cic. — le diner, 
Inter cenam. Cic. et pl. rar. Super 
cenam. Pl.-j. Curt. || Traduct div 
: Pendant ce temps-là, Interim. adv. 
Ter. Cic. Interea, adv. Cie. Virg. En- 
fermé — le jour, Interdiu clausus. 
Cato. Se promener — la nuil, Am- 
bulare noctu. Cic. S'ils faisaient cela 
— leur sommeil, Si ea dormientes 
agerent. Cic. — le sommeil le corps 
reste élendn, Jacet corpus dormients. 
Cic. Empoisonner son hôte — Île 
diner, Venenum hospiti cenanti dare. 
Cic. Cela eut lien — ma prelure, Id 


actum esi me prælore. Cie. — ces 
évenements, Dum hzc geruntur. Cæzs. 
11 lui a enlevé son anueau — la 


latte, Jlli annulum, dum luctat, de- 
trarit. Ter. 

Pexoanr que, loc. conj. Tandis 
que, dans le temps que. Dum avec 
l'indic., que l'on met ordin. au pré- 
sent lors même que l'action esl 
passée el que les autres v. de la 
phrase sont au passé. Cæs. Liv. 
Cum (voy. LonsouE 1°). Cic. : Pen- 
dant que cela se passait, on an- 
oonça que les cavaliers approchaient, 
Dum hæc geruntur, nunliaium est 
equiles acced”re. Cæs. — qu'on fai- 
sait ces préparalifs, on assicgeait 
déjà Sagonte, Dum Àæc parantur, 
Saguntum jam oppugnabalur. Liv. — 
quon faisait passer les eélévhants, 
Annibal avait envoyé des cavaliers, 
Dum elephanti trajiciuntur, interim 
Hannibal equites miseral. Liv. — 
qu'on céléhrait ce triomphe, les Li- 
gures s'emparèrent de la colonie, 
Dum is triumphus agebatur, Lignres 
coloniam ceperunt. Liv. — que Sslla 
était occupé d'autre chose, il y 
avait des gens qu pansaent leurs 
blessures, Dum Suila in aliis rebus 
erat occupalus, erant qui suis vulne- 
ribus mederentur. Cic. — que j'étais 
4 Athènes, je suivais les lesons de 
Zénon, Zenonem, cum Athenis essem, 
audiebam. Cic. J'ai dicté cela — que 
je me promenais, Hzc dictavi am- 
ulans. Cie. Il viat eo Italie — que 
Tarquin était roi, In Jialiarm venit 
Tarquinio regnante (à l'abl. as). 
Cic. Cela eut lieu — que j'étais pr 
leur, Id actum est me prætore. Cic. 

PENDAND.ARDE, 8.rm. f.C.cooun. 

4. PRNDRE, v. act. 1e Attacher 
une eh. on haut de manière qu'elle ne 
touche pas en bas. Suspendëre, o, is, 
pendi, pensum, act. Virg. Plin. : 
Pendre qq. ch. à une poutre, à on 
pin, au bant d'an mät, à son cou, 
Aliquid suspend®re tigno (à l’ahl.). 
Virg. ez pinu. Virg. ab alto malo. 
Virg. collo ou e collo ou in cuilo. 
Plin. Voy. PENDU, PENoR& (nent.) {e. 


PENDU 


IL 20 Attacher qqn par le cou 4 ga. 
ch. d'éleve pour l'etrangler. (Sus- 
endre) Suspentdëre (voy. 10), act. Cic. 
fraire mourir) Suspendio interim're(o, 
ts,emi,emplum). act. Plin. Voy. rendu 
20. |} Fix. Va Le faire pendre, {n cru- 
cem. Plaut. Abi in malam crucem. 
Plaut. Abiin malum cruciatum. Plaut. 

Se PaxonE, v. ré. 1° Se suspendre. 
Suspendi, or, ris, pensus sum, pass. 
Liv. = Qui s’est pendn, Voy. P«NDy 
1°. [ 2° S'étrangler en se suspendant. 
Se suspendère (0, is, pendi, pensum). 
Plaut. Cic. Suspendio morlem sibi 
consciscère (0, 1, conscivi el scii, 
scitum). 11yg. Suspendio vitam finire 
(ro, is, toi, itum). Suet.= Se pendre 

un figuier, Se suspendère de ficu. 
Cie. e fico. Quint. Forcer qqn à se 
—, Aliquem ad suspendium adigëre. 
Plaut. Qui s'est pendu, C. Pexou 20. 

2. PENDRE, v. a. 1° Être sus- 
pendu. Pendére, eo, es, pependi, s. 
sup., n. Cic. Dependere, s. parf. ni 
sup., a. Jiv. Suet. : qi rèva] qu'un 
œuf pendait à la sangle de soa lit, 
Ovum yendère ex fasciä lecti sui. Cic. 
Des lampes pendent des lambris du 
plarond, Dependent lychni laqueari- 
us. Virg. Vigne à laquelle — des 
grappes d'or, Vilis cui aurez uvæ 
dependent. Sen. Herbe qui pend aux 
branches, Merba ex ramis propendens 
(de propendère, eo, es, pendi, pen- 
sum, 0.). Plin. Un carqaois — à 
l'épaule, Sagittæ ab humero pendent 
Cie. Un glaive — au-dessus de sa 
tète, Gladius illius cervicibus (aa 
dat.) impendet pe impepière, e0. s. 
parf. nisup., n.). Cic. || 2° Descendre, 
aller en bas. Dependëre (voy. 1°), 0. 
Virg. Suet. : Bras (d'un mort) qui 
pend, Brachium dependens. Suet. 
Oreilles qui pendent, Voy. P«NDANT 
(adj.) 1°. De ses épaules pend un 
mantean, Ex Aumeris dependet amic- 
tus. Virg. Pli qui — de l'épaule, 
Sinus ab humero delapsus (de de- 
labr, or, &rts, dép.). Quint. Laisser 

ndre son bras, Brachium demitt®re 
Lo. is, mis, missum). Quint. Laisser 
— son manteau de ses épaules, sa 
toge jusque sur ses chaussures, De- 
multére Lenam ex humeris. Virg. (o- 
gam ad calceos usque. Quint. Laisser 
— ses cheveux, Crines dejicëre (io, 
is, jeci, jectum). Tac. |} 3° Descen- 
dre trop bas : [Ils s'irritent] si quel- 
que mèche de cheveux a pendu, Si 
quid er jubä extra ordinem Jjacuil 
(de jacère, e0, es, citurus, n.). Sen. 
Joues qui pendent, Voy. PENDANT 
{adj.) 1e. H 6° Fig. Être menaçant. 
Impendére, co, es, s. parf. ni sup., 
n. (dat. on in et l'acc.). Cic. Insiare, 
o,as,stili, staturus, n. (dat.). Cic. = 
Peadre sur la têie de qqn, In ali- 
quem impendère. Cic. [1] se douta] de 
ce qui lui pendait à l'oreille, Quid 
sibi impenderel. Cic. Voy. menacer 2e. 

PENDU, O8, part. passé de PENDRE 
(act. et neul.). 1° Attache à qq. ch. 
d'elevé. Suspensus, a, um. Liv. 2: Se 
tenant peadu par une corde aux cré- 
neaux du mur, ÂÀd pinnam muri resle 
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suspensus. Liv. Se tenant — 4 la cri- 
nière du cheval, Juba equi sublevatus. 
Cæs. Personnel pendue au cou de 
qqn, Collo alicujus dependens (de de- 
pendère, e0, es, 8. parf. ni sup., n.). 
Sen.-rh. Être pendu par les pieds, 
Per pedes pendère (eo, es, pependa, 8. 
sop., 0.). Plaut. Être — f qq. ch., 
C. pxoRE (neul.) de, || Fig. Être 
toujours pendu sux côtés de 1qn, 
teribus alicujus munquam disce- 
dère (0, is, cessi, cesrum), 0. Cic. 
Être toujours — aux oreilles de qqn, 
Aures alicujus obsidére (eo, es, seui, 
sessum). Liv. Qui a la langue hien 
pendue, Voy. Lanaug 2. || 20 Qu'on 
a suspendu pour l'etrangler; qui s'est 
suspendu par le cou pour s'étrangler. 
Suspeadu) Suspensus, a, um. Gell. 
Mort) Suspendio mortuus. Plaut. = 
Être pendu devant la porte, Ante 
fores pendère (voy. 1°), n. Sen. [Ses 
esclaves le} trouvèrent —, Invenere 
laqueo dependentem. Liv. Mourir —, 
Suspendio perire, n. Cic. mon, dép. 
Plaut. Petr. Je veux être — si je 
sais.…, Voy. Je veux mourir 2°. || 
S. m. Un pendu, Homo (minis) sus- 
pendio interemptus (i), m. Plin. 

4. PENDULE, s. m. Poids suspendu 
de manitre 4 pouvoir osciller rcgulière- 
ment. * Perpendiculum, à, n. (r.). 

2. PENDULE, «. f. C. Honcoce. 

PÈNE, 8. mo. Partie de la serrure. 
Pessulus, à, m. Plaut. 

PENEB, fi. de Thessalis. Pencus, £, 
m. Plaut. 

PENELOPE, femme d'Ulysse. Pe- 
nclopa, æ, et Penelope, es, f. Cic. 

PENETRABILITE, 8. f[. Qualité de 
ce qui est penetrable. Natura (æ) 
penelrabilis (is), [. (Sm.). 

PÉNÉTRABLE, adj. 1° Qui peut 
être penetre : Pénétrable à qq. ch., 
Alicui rei penetrabilis (m. f., e, 0.). 
Sen. || 2° Où l'on peut entrer, par où 
l'on peut passer. Pervius, a, um. Cic. 

PKNETRANT, part. pres. de pé- 
RÊTRER, Voy. ce v. || PÉNÉTRANT, 
ANT. adj. 1° Qui a la propriete de 
penetrer, qui penetre les objets. f'ene- 
trabilus, m.f., e, n. Virg. Alacr. : [Ce 
vin! est rendu plus pénétrant, Pene- 
trabilius eficitur. Mucr. L'eau de mer 
n'est pas très pénélrante, Aqua ma- 
rina non facile penetrat. Macr. Vue 
péuétrante, Voy. PRAÇANT. !| La bles- 
sure est pénétrante, Vuinus penitus 
penetravit. Cels. || 2° Fig. Qui appro- 
fondit promptement les ch. Acuitus, a, 
um. Cic. Acer, cris, cre. Cic. Per- 
spicaz, gén. acis. Cic. Sagax, gén. 
acis. Cic. = Esprit pénétrant, Sagax 
mens. Cie. [Homme] qui a l'intelli- 

ence pénétrante, ilomme pénétrant, 
Ÿtomo (minis) acriter intelligens (en- 
tis). Cic. To es si —, Tantà es per- 
spicacitate ! Cie. Philosophes qui ne 
sont pes assez pénétrants, PAilosophi 
non satis aculi. Cie. Readre l'esprit 
évétrant, plus —, Mfentem acuëre 
o, is, ui, utum). Cic. Ingeni aciem 
eracuëre. Cic. | 3° Qui affecte forte- 
ment les sens. Acuius, «, um. Plin. 
Acer, cris, cre. Plin. = Voix péné- 
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trante, Vox auribus sedens. Quint. 
Odeur —, Odor acer. Plin. argulus. 
Plin. Parfums trop pénétrants, Acu- 
tiora unguenta. Plin. Froid péné- 
trant. Frigus penetrabile. Virg. || 
€ Qui touche l'âme : Rien n'est plus 
pénétrant, Nulla res mugis in animos 
penetrat. Cic. . 
PÉNÉTRATION. 8. f. 1° Propriète 
de ponetrer. *Penetrandi vis (géo. 
vis el dat. vi inus., acc. vim, abl. 
vi), f. 11 20 Action de pénétrer. S'expr. 
en tonrn. par le v. Voy- PÉNÉTRER. 
90 Sagacité de l'esprit. Ingenti ou 
entis actes (ei), Cic. Ingenii 
ascumen, et abs. Acumen, minis, 0. 
Cic. Sagacitas, atis, f. Cic. Perspi- 
cacitas, f. Cic. : La pénétration dans 
le vrai, Veri perspicientia (æ), f. 
Cic. Donner de la —, C. Rendre 
PÉRÉTRANT 20. Aiguiser la —, Acu- 
men limare. Cic. Muntrer beaucoup 
de —, Ingenio esse acerrimo. Cic. 
Homme d'une très grande —, Ilomo 
ingenio acutissimus. Cic. Qui a de la 
—, C. PéÉnéTnanT 2e. Le peu de — de 
son esprit, Animi acies obtusior. Sen. 
Esprit sans —, Ingenium (ti) hebes 
(etis). Cie. Avec —, Acute. Cic. Saga- 
eûter. Cic. Callide. Cic. Acriter. Cic. 
PÊNÉTRER, v. 4° Neut. Entrer 
dans (en pari. des êtres animés). Eu 
gén.) Penetrare, n. ou Jntroire, eo, 
is, iviet if, tfum, a. ou Ingredi, 
ior, Eris, gressus sum, dép. (in locum). 
Cic. Intrare, n. et act. (in locum et 
locum). Cic. (De vive force) Invadère, 
0, ts, vasi, vasum, n. ou Pervadèëre, 
n. où Jrrumyére, 0, ts, rupi, rup- 
tum, n. (in locum). Cic. (En se glis- 
sant) frrepêre, o, is, repsi, replum, 
n. Ou flabi, or, ëris, lapsus sum, 
dép. (in locum). Cic. Se insinuare. 
Cæs. [Insinuare, n. Cic. = Pénétrer 
dans un temple, Penetrare in tem- 
plum. Cic. — dans l'intérieur des 
retranchements, Penetrare intra vel- 
lum. Liv. Ingredi intra muniliones. 
. — jusqu'au retranchemeant, 
Pervadére usque ad vallum. Liv. — 
de force jusque dans le vestibule, 
In vestibulum perrumpère. Liv. — 
au milieu des escadroas, Inter fur- 
mas se insinuare. Cws. [Li] où 
l'armée ne pouvait —, Quo (adv.) 
exereilui adilus non erat. Cæs. — en 
pageant dans une conque, In con- 
cham innatare, n. Cic. — chez qqn, 
Voy. anrnen Îe, accès de el 20. Je 
veux qu'ou ne fasse — personne 
chez moi, In ædes meas neminem 
volo intromilti (pass. de intromil- 
tre, o, is, misi, missum). Plaut. Ils 
faisaient — (= ils glissaient) leurs 
troupes partont où se présentait an 
point inoceupé, Quäcunque data in- 
tervalla essent, ordines suos insinua- 
bent. Liv. || Fig. : Pour que {l'ora- 
teur] pénètre dans les âmes, Ut in 
peclora irrumpat (ic. Pénétrer bien 
avant dans l'intimité, In familiarita- 
tem penilus se dare (0, as, dedi, da- 
fum). Cic. Il a sa par ses flalteries 
— très avant dans l'intimité d’Asi- 
aius, Assenlationibus in Asinii con- 
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sueludinem penilus se immersit (de 
immergère, 0, is, mersum). Cic. Voy. 
ENTRER 20. || 2° Fig. Parvenir 4 con- 
naltre, connaitre à fond. Intrare, u. 
(in rem). Cic. Se insinuare. ou Insi- 
nuare, D. (in rem). Cic. Pernoscére, 
0, is, novi, nofum, act. Cic. Perspi- 
cére, io, is, spezi, spectum, act. Cic. 
: Pénétrer dans les secrets de la na- 
ture, In rerum naturam intrare. Cic. 
— das les profondeurs d'une cause, 
dans la philosophie, Penitus in cau- 
sam insinuare. Cic. in philosophiam 
se insinuare. Cic. Voy. PÉNATRER 
(act) 20. || Se Entrer dans (en parl. 
es Ch.). (Ea gén.) Penetrare, n. ou 
Pervenire, 10, is, vêni, venium, n. 
(in locum). Cic. (Fort avant) Descen- 
dére, 0,13, scendi, scensum, 0. fin 
locum). Sall. Liv. (Vioiemment) 

vadère frs. {e), n. ou Pervadfre. 
n. Ou frrumpêre (voy. de), n. (in 
locum). Cic. (Eu se glissant) Illabi 
(roy. 40), n. (in locum). Cic. (En 
arl. d'an fluide) Permanare, n. ou 
nfluËre, 0, is, fluri, flurum, n. (in 
locum). Cic. : La blessure a pénétré 
bicn avant, Vulnus penilus penctra- 
vit, Cels. Le fer ne pénétra pas bien 
avant dans le corps, Ferrum haud 
alte in corpus descendit. Liv. Pour 
que rien ne puisse pénétrer dans les 
narines, Ne quid in nares possil per- 
vadëre. Cic. Le poisou pénètre dans 
les veines, Venenum in venas per. 
manat. Cic. La foudre pénetra dans 
la terre, In terram fulmen descelit. 
Plin. Partout où le feu a pénétré, 
Quocunque ignis invasit. Cic. [Là] où 
l'air ue pénètre pas, Quo spiritus non 
pervenit. Varr. Pour qu'il ne puisse 
pas pénétrer d'humidité dans les 
etables, Ne quis humor (in stabula) 
influëre possif. Col. Greniers où pé- 
oètre an vent humide, Grunaria ad 
quæ aura humida adspirat (= soul- 
Île). Varr. Une forêt — fort avant 
dans l'intérieur (du pays), Silva longe 
introrsus pertinet (de pertinère, eo, 
nui, 8. sup., n.). Cæs. Laisser pé- 
nétrer le jour, Lucem transmiltère 
(roy 10). Sen. Qu'on ue laisse pas 
a fumée — dans le pressoir, Ne 
fumus in torcular admittatur (pass.). 
Col. Le navire laisse — un peu 
d'eau, Navis aliquantum aquæ ac- 
cipif (de accipËre, io, cepi, ceptum). 
Liv. Voy. aNTRER 9°. || Fig. Un lieu 
où l'iniquité n'a pas pénétré, Locus 
uo(= in quem) non iniquitas pervasil. 
die. Ce mal pénètre si avant, Adeo 
penutus hoc se malum figit (de fig're, 
0, Azi, Ârum). Sen. C'est par les 
oreilles que [cette] passion a pé- 
nétré en toi, Cupiditaiem auribus 
concepisti (de concipére, io, is, ctp- 
tum). Cic, La doctrine (de Pythagore] 
a — dans cet État, Doctrina perma- 
navit in hanc civilatem. Cic. Cette 
rigidité de principes a — dans l’Aca- 
démie, Atrocitas ista in Academiam 
irrupit. Cic. La corruplion qui a — 
gens peu dans l'âme des citoyens, 
ensim pernicies tllapsa civium in 
animos. Cic. Le soupçon avait — 
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dans les esprits, Insinuaverat sus- 
PIC10 animis (au dat.). Liv. Cette 
arole pénétra profondément dans 
e cœur de Jugurtha, Id verbum ia 
peclus Jugurthæ alte desrendit. Sail 
Petils arguments qui ne pénètrent 
pas jusqu'à l'enteadement, Conclu- 
siunculæ ad sensus non permanantes. 
Cic. Faire pénétrer qq. ch. dans les 
esprits, Aliquid inculeare animis (au 
dat.). Cic. Voy. pénétrer (act.) Le, 

PÉNÉTAKA, V. acl. 1° Passer à tra- 
vers, passer fort avant. Permanare, 
neut. Cic. Transire, eo, is, ii, itum, 
aeut. Lucr. Plin. : Le poison péattre 
toutes les parties du corps, Venenun 
in omnes parles corporis permanal. 
Cic. L'odeur des feuilles — les étof- 
fes, Odor foliorum transit in vestes. 
Plin. Le froid — le bronze, nos os, 
Frigus transit per æs. Lucr. permanat 
ad ossa. Lucr. Voy. PÉRéTRER (neut.) 
3°. || Fig. = Une âme intelhgente pé- 
nètre tous ces êtres, Ouzdam anime- 
lis intelligentia per omnia ea perma- 
nat el transit. Cic. Rien ne — davan- 
lage, si facilement les cœurs, Nulla 
res in animos magis penetrat. Cic. tam 
facile influit (de influëre, o, flun, 
fluzum, n.). Cie. La compassion pé- 
oélra mon cœur, Aliseralio me subiit 
(de subire, eo, is, itum). Pl.-j. Le 
plaisir pénètre les sens, Voluptas ad 
sensus affluif ou illabitur (de üllabi, 
or, ris, lapsus sum), dép. Cic. || 2e 
Fig. Parvenir à connaître, avoir une 
profonde connaissance de qq. ch. Di- 
spicère, 10, is, speri, sprelum, act 
Cie. Perciprre, io, is, cepi, ceplum, 
act. Cic. =: Pénétrer les secrets de la 
nature, În rerum naluram intrare, n. 
Cic. — la vérité, Verum dispicère. Cie. 
— les causes des pressentiments, Caw 
sas præsensionum elicëre (io, is, lical 
el lera, licitum). Cic. — l'intention de 
qq, Dispicre quid velit aliquis. Cic. 
Voy. connalrne 4e el 2e. J'ai pénétré 
les sentiments de Clodius, J'a — 
Clodius, Animum Clodii perspectum, 
cognilum habeo (es, bui, bifum, bère). 
Cic.Qui sait pénétrer, C.PÉNÉTRANT 2. 
Chercher à — qqu, les disposiions 
de qqn, Tentare aliquem. (ic. senten- 
tiam alicujus. Ter. Chercher à — 
les desseins de qqu, Consilia alicu- 
jus speculari, dép. Sall. animo cir- 
cumsmieëre. Cæs. Chose qu'on a pé- 
nétree, qu'on a — à fond, Res per- 
specta atque cognita. Cic. Res penilus 
perspecta planeque cognita. Cic. || 3° 
Fig. Remplir de qq. ch. le cœur ou 
l'esprit. Imbuÿre, 0, is, ui, ulum, acl 
Cic. Liv. Perfundéëre, 0, is, fudi, fu- 
sum, act. Cic. Liv. Inficëre, io, is, 
feci, fectum, act. Cic. Afncëre, acl. 
Cic. : Penétrer l'âme d'un sentiment 
religieux, Animum religione perfun- 
dëre. Liv. — les âmes d'une sainte 
horreur, Animes horrore imbuëre. Liv. 
— qqa d'effroi, Alicui {errorem incu- 
(Pre (10, is, cussi, cussum). Cie. Être 
pénétré de joie, Perfundi Lrtitiä. Cie 
gaudio. Cæs.— de joie, Lætitià affec- 
tus. Cic. Pénétrer qqn d'une si vive 
admiration, Aliquerm fantä adnmire- 
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tione percellëre (0, is, eulf, culsum). 
Flor. Pénéiré d'admiration, Imbutus 
admiratione. Liv. L'enfant doit être 
— de ces marimes, Infici debet puer 
ts artibus. Cic. Être — d'une opi- 
aion, Opinionem imbibisse (= s'être 
imbihé de). Cic. L'âme est pénétrée 
de la croyance aux dieux, Deorum opi- 
ais mentem imbuil. Cic. Etre profon- 
dément pénétré d'une ch. (= y croire 
sincèrement), Voy. CONVAINCRE 20. 
Soyez bien — de ceci, que... (= 
retenez bien ceci), Firum in animis 
vestris tenelote (et la prop. infin.). Cic. 
é&e Fig. Toucher profondement l'âme. 
ermovèêre, 60, e8, IMOUi, molumn, acl. 
Cie. Commovëre, act. Cic. : Pénétrer 
le cœur des juges, Animos judicum 
movëére. Quint. Voy. éuouvoin So. 
Se PÉNÉTAEn, v. Pron. 1° Recevoir 
on sol. Imbui, or, ëris, uius sum, 
pass. Hor. Recipère, 10, is, cepi, cep- 
tum, act. Col. =: Se pénétrer d'une 
odeur, d'une saveur, Odore imbui. 
Hor. Saporem recipëre. Col. Voy. 
S'mpnéoxer 1°. Se — d'une tein- 
ture, Colorem bibére (o, is, bibi, s. 
sup.). Plin. perbibère. Sen. Se — des 
rayons du soleil, Solem combibére, 
Plin.]| 2e Ref. Fig. Remplir son cœur 
ou son esprit de qq. ponsee, de qq. sen- 
timent. Se imbuëre (o. is, ui, uium, 
abl.). Cic. Imbui (voy. 1°), pass. 
(abl.). Cic. Tac. Se infic#re (io, is, 
feci, fectum, abl.). Sen. Percip®re. io, 
is, cepi, ceplum, act. Cic. Imbibre, 
act, Cic. Combibére (voy. 19): act. Cic. 
Perbibre, act. Sen. =: Se pénétrer de 
es principes, Jlas artes combibëre. 
Cic. Se — de sornettes et de preyu- 
és, Fabulis et erroribus imbui. Tac. 
faut se — de res vérités, Hzæc in 
animum condenda sunt (pass. de con- 
dre, 0, is, didi, ditum). Sen. Pénè- 
Ire-toi de celte vérité, Hoc in pectus 
demitie (de demittère, 0, is, misi, mis- 
sum). Sall. Se pénétrer des préceptes 
de l'art, Percip”re præcenta artis. Cic. 
Il s'était si bien pénétré des pré- 
ceptes des philosophes, Præcepta 
hilosophorum ta percepta habuerat. 
ep. Qui se sont pénétrés des pré- 
ceptes qu'ils ont reçus de leurs 
parents: Parentum præceplis im- 
uti. Cic. Se bien pénétrer d'études 
liberales, Liberalia studia perbi- 
bëre (vo. 1°). Sen. Liberalibus stu- 
diis animum tingëre (o, is, linzi, 
tinctum). Sen. Tu feras en sorte de 
te — Je mes instraclions, Facies ut 
mea mandala digeras (de digerëre, 0, 
a, gessi, gestum). Cic. Se — de la 
notion de…., Notiti& se inficëre. Sen. 
Se — d'une opinion, Opinionem ani- 
mo imbib%re. Cic. Se bien — de la 
grandeur de cette chose, Reï magni- 
ludinem animo complecti (07, Éris, 
plezus sum), dép. Cic. Pénétrez-vous 
de ce que je dis, Percipite quæ di- 
cam. Cic. Pénètre-toi Lien de ceci, 
que.…., Velim tibi ita persuadeas (et 
la prop. infin.). Cic. Quand je me fus 
persuadé et pénétré de cela, Ilæc 
cum persuasi mihi et perbibi. Sen. 
PENLBLE, adj. 1° Qui so fait avoo 
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polne. Operosus, a, um. Cie. Laborto- 
sus. Cic. Gravis, m. f., €, a. Cic. 
Difficilis, e. Cic. : Travail pénible et 
désagréable, Labor operosus et moles- 
tus. Cic. Travaux pénibles pour le 
soldat, Labores graves militi. Cic. 
Tâche péuible, Opus grave. Cic. Sa 
reSpiralion est —, Spiritus arte 
meat. Curt. || 2e Où l'on a de la peine. 
Durus, à, um. Cic. Asper, era, erum. 
Sall. Liv. = Promenade pénible, Deam- 


bulatio laboriosa. Ter. Vie —, Dura | C 


vila. Ter. Voy. Don 8e. || 4e Qui sent 
l'effort. Operosus, a, um. Hor. ° Je fais 
des vers pénibles, Operosa carmina 
condo. Hor. Élocnlion péaible, Eluc- 
lantia (ium) verba (orum), 0. pl. Tac. 
Débit —, Voy. LAsonieux 20. fée Fig. 
Qui affecte desagréablement l'âme ou 
l'esprit. Acerbus, a, um. Cie. Molestus. 
Cic. Injucundus. Cic. Gravis, m. f., 
e, n. Cic.: Très péuible, Permolestui. 
Cic. Souvenir —, Recurdatio acerba. 
Cic. Nos malheurs out été pins ho- 
norables que pénibles, Nostri cazus 
plus honoris habuerunt quam laboris. 
Cic. Bruil pénible aux honnètes 
gens, Aumor injucundus bonis. Cie. 
Il est — d'être privé..…., Odiosum est 
carëre. Cic. Il est — de revenir, 
UHabet dolorem reverti. Cac. Il est 
— à un homme diseret de deman- 
der..…., Grave est homini pudenti pe- 
tËre. Cic. 11 m'est — de voir que tn 
te donnes du mouvement.., Moleste 
fero (fers, tuli, latum, ferre) le erer- 
ceri. Cic. || m'est très — de ne pas 
savoir.…, Afolestissime fero, quod nes- 
cio. Cic. Ce qui m'a été très —, 
c'est qu'ils sont, Afiki peracerbum 
fuit, quod sunt. PL.-j. 

PENIDLEMENT, adv. 4° Avec ef- 
fort. Enire. Cæs. Cic. Operose. Cic. 
Laboriose. Cic. || 2° Aveo difficulté. 
Difficulter. Cic. Ægre. Cic. 

PENINSULE, S. f. C. Pnesou"!Le. 

PÉNITENCE, s. f. 1° Regret d'avoir 
offense Dicu. Pænitentia, z,f. Vulg. 
IL 2 Tout ce qu'on fait on expialion e 
ses péchôs. Pænitentia, æ, f. Iier. : 
Faire ménitence, Pznitentiam gerëre. 
Eccl. || 3° Punition. Voy. ce m. 

PÉNITENT, ENTE, adj. et s. m. f. 
Celui, Celle qui a regret d'avoir offensé 
Dieu. Pænitens, gén. entis, m. f. Ecel. 

PENNAGE, 5. m. Les plumes des 
ailes des oiseaux. Pennz, arum,f.pl.Col. 

PENNE, 8. f. Grande plume des 
ailes ot do la queue des oiseaux. 
Peuna, æ. f. Col. 

PENSANT, ANTS, adj. 4° Capable 
do penser. Cogilalionis particeps fén. 
cipis). Cic. || 2° Qui a teis ou tels sen- 
timonts = Mal pensant, Male cogitans 
(gén. antis). Cato. 

1. PENSFE, 5. f. 1° Idée qu'on 
forme ou qu'on a formée dans son es- 
prit. (Eu gén.) Cogitalio, onis, f. Cic. 
(Ce qu'on a pensé) Cogitatum, f, 0. 
Cie. : Mille pensées graves occapent 
mon espril, Alullæ et graves cogita- 
tiones in animo meo versantur. Cic. 
Avoir à la fois les — les plus nobles 
et les plus mauvaises, Optima simul 
et deterrima cogitars. Quint. Avoir 
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des — basses, Humiliter où Demisse 
sentire (io, is, sensi, sensum), n. Cic. 
N'avoir que de nobles —, Nil humile 
cogitare. Cic. Diversion aux — tris- 
es, Avocalio a cogitand& molestiä, 
Cic. Exprimer ses —, Cogitata pro- 
loqui. Ter. eloqui. Cie. || 2° idee expri- 
mce par l'orateur, par l'écrivain. (En 
gén.) Sententia, æ, f. Cic. Sensus, üs, 
m. Quint. (Par oppos. à Expression, 
à Style, etc.) Res, ei, f. (= chose). 
ie. = Les grâces du style et de fa 
enséo, Verborum (et) sententiarum 
epores. Cic. Pensées moins profondes 
et sérieuses qu'élégaotes el gracieu- 
ses, Sententiz non {am graves et se- 
veræ quam concinnæ ef venuslæ. Cic. 
Belles —, Honestæ sentemtiz. Cic. 
Pensée commune, Frigida sententia. 
Quint. Exprimer des pensées plus 
élevées, Ercelsius dic#re, n. Cic. 
Pensée exprimée brièvement, Brevi- 
ler comprehensa sententia. Cic. Dispo- 
ser avec ordre ses pensées, Dispo- 
nére ordine inventa (orum, a. DL. 
Quint. Développer facilement ses —, 
Sententias facile verbis voluére. Cic. 
Assujellir sa pensée au rhythme, 
Sententiam numero complecti, dép. 
Cic. Lier la — et l'expression, Res ac 
verba connectËre. Quint. [(Caton] avait 
exprimé la même — en termes plus 
clairs, Verbis luculentioribus rem 
eamdem comprehenderat.Cic. Les mots 
qui rendent le mieux notre —, Verba 
quæ sensum animi nosiri oplime pro- 
munf. Quint. Obscurcir la —, Off- 
cêre sentenliis. Cic. [| 3° Sentence, 
maximo, trait. Sententa, æ, f. Cic. = 
Courte pensée, Brevis sentenlia. Cic. 
Sententiola, f. Cic. Genre [d'éloquen- 
ce] riche en pensées, Genus senteniiis 
frequentatum. Cic. Orner son discours 
de certaines — brillantes, Ornere 
orationem cerfis dicendi luminibus 
(de lumen, n.). Cic. [Sophocle est; 
rempli de—, Sententiis densus. Quint. 
— choisies d'Épicure, Selectæ Epi- 
curi sententis. Cic. || &° Ce qu'on a 
voulu dire, le sens d'un auteur. Senten- 
fia, æ, f. Cic. =: Entrer dans la pensée 
de qqn, Alicujus sententiam recte 
interprelari, dép. Cic. Voy. ib£u 110. 
1 5° Opinion, ce qu'on croit. Sententia, 
a,f. Cic. Sensus, üs, m. Cie. Eristi- 
matio, onis, f. Cic. Opinio, f. Cic. = 
C'est tout à fait ma pensée, Ita 
prorsus erisiimo. Cie. Mon devoir 
est de faire connaître ma —, Meum 
est exponère quid sentiam. Cic. Je dé- 
sire connallre la —, Studeo audire 
quid sentias. Cie. Tu as fait connaitre 
ta —, Denunliasii quid sentires. Cic. 
J'ai fait connaitre ma — sur cetle 
forme de gouvernement, De illo ge- 
nere reipublicæ, quæ sentio, diri. Cic. 
Suivant ma —, Opinione quidem mea. 
Quint. Me& quidem sententiä. Ter. Ut 
opinor. Cie. Dans leur —, Ut arbi- 
trantur. Cæs. Eutrer dans la — de 
qqn, Alicui assentiri (or, iris, sen- 
sus sum), dép. Cic. Que je meure, si 
dans cette lettre je parie contre ma 
—, Ne sim salvus, si aliter scribo ac 
semlie. Cic. Voy. ormnron 2°, 4e. ] 
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8e Dessoin, Intention, projet. Cogitatio, 
onis, f. Cu. Sentent!à. 2, f. Cic. Ani- 
œus, ÿ, m. Cic. Afens, entis, Î. Cic. 
Consilium, ii, n. Cic. Propositum, 1, 
a. Cic. Institutum, n. Cic. Destinal1o, 
onis, f. Plan. Voluntas, atis, f. Cic. 
(Pour la distinction des nuances, wy. 
per) ls La pensée de briguer le 
consulat, Cogitatio petendi consula- 
Hs. Vell. Je t'ai exposé toutes mes 
pensées, Aleas cogitationes omnes tibi 
explicavi. Cic. Suggérer une pensée 
à qqn, Alicui mentem injicére ou 
dare. Cie. Donner à qqn la — du 
triomphe, Cogitationem de triumpho 
alicui injicère. Cic. laspirer à qqn la 
— detrahir sa patrie, Ubjic®re alicui 
eam mentem, uf patriam prodat. Liv. 
Noorrir la — d'un parricide, Agère co- 
gilationem parricidalem. Quint. Nour- 
rissant la — de régner, Medilans 
regnare. Cie. Vons prétendez qu'il a 
eu cette —, Id ab eo cogitatum esse 
confingitis. Cic. Avoir des pensées 
bostiles, Inimico animo esse. Cæs. 
Qui a de mauvaises — 4 l'égard de 
gqo, In aliquem male animatus (a, 
um). Cic. Qui n'a pas de mauvaises 
—, Minime male cogitans (gén. antis). 
Cato. J'ai la pensée de, Ma — est de 
faire, Habeo in animo facëre. Cæs. Cic. 
Hac mente sum ut faciam. Cic. Il 
montre dans quelle — il a agi, Os- 
tendit quo animo ou quo consilio fece- 
rit. Cic. Dans la — de, Eo consilio 
“ut ou Hoc animo ut (et le subj.). 
Cic. Suivre sa — (= faire comme on 
l'entend), Se audire (io, ts, 1oi et ta, 
îfum). Cic. Sibi obtemperare, n. Cic. 
Je cherchais à pénétrer sa —, Ejus 
consilia animo circumispiciebam. Czs. 
Lire dans ia — des autres, Intfro- 
spicère voluntates aliorum. Tac. Saisir 
la — de qqu, et interpréter sa vo- 
Jonté, Alicujus cogitationem assequi 
et voluntatem interprelari. Cic. To as 
pu voir ma —, Seuteniiam meam 
perspicère potuisii. Cic. Vaoy. DES- 
SEIN 40, INTENTION 1°. 10#E 60. || 7e 
Action de penser, de former dans son 
esprit l'idée, l'image de qq. ch. Cogita- 
tio, onis, f. Cic. : Le feu de la pen- 
sée s'est refroidi dans les lenieurs 
de la composition, Calor cogitationis 
scribendi mor& refririt. Quint, La — 
s'emploie toujours à rechercher la 
vérité, Cogitaiio În vero erquirendo 
marime versalur. Cie. I] tonrna toutes 
ses pensées vers ce but, Ad id om- 
mes cogilafiones intendit. Liv. Tourner 
toutes ses — vers la délivrance de 
sa patrie, Omni cogitatione ad libe- 
randam pairiam ferri, pass. Nep. 
Porter ses — vers un avenir lointain, 
Cogitationes in longinqua præmittëre. 
Sen. Diriger sa pensée vers les cho- 
ses les meilleures, Cogitatione ad res 
uam optimas uti. Cic. Ils ne peuveut 
lever lear — vers rien de sublime, 
Nihil altum possunt suspicère. Cic. 
Consacrer tous ses soins et toutes 
ses pensées à la république, Omni 
cogitatione curäque in rempublicam 
incumbêre. Cic. Promener ses — d'un 
objet à un autre, Aliam rem ex qlië 
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secum cogilare. Ter. Leurs — ne se 
portent aur rien de bas, Nihil Aumile 
cogitanf. Cic. La pensée lui vient 
qu'il est indigne de sévir..…., Deinde 
cogifatio animum (ejus) subif, indi- 
gnum esse sævire. Liv. Ne pouvoir 
soutenir mème la — de qq. ch., Non 
posse aliquid ettam cogilando sustinére. 
Cic. Tu es l'objet de tontes ses pen- 
sées, Omnes ejus curæ ad tereferuntur. 
Cie. || 8° Surt. an plur. Action de ré- 
fléchir, méditation, rôverie. Cogitatio, 
onis, PF. Cie. = Pendant qu'ils sont 
livrés à ces pensées, Hæc volventes 
de volvére, 0, is, volui, volutum). 
te. Enfoncé dans ses —, In cogita- 
tione defirus (a, um). Cic. S'entrelc- 
niravec ses —, C. MÉDITER (abs.) do. 
1} 9° Souvenir. Recordatio, onis, f. Cic. 
AMemoria, æ, f. Cic. Respecius, Us, m. 
n compte qu'on tient de). Liv. » 
a défaile est présente à la pensées 
Obversatur memoria cladis. Liv. Si 
la — des cavaliers qui étaient retenns 
comme otages ne les eût arrêtés, Ni 
respeclus equilum, qui obsides tene- 
bantur, præpedisset (eorum) animos. 
Liv. Voy. IDÉE 4°, MEMOINR, SOUVE- 
NIR. || 109 Prevision. Cogutalio, onis, 
f. Cic. Præsensio, f. Cic. Propositio. 
f. Cic. : La perspective et la pensée 
d'une telle vie, Hujus vitæ propositio 
et cogitatio. Cie. — qui n’est pas dé- 
nuée de fondement, Jaud vana cogita- 
tio. Liv. Voy. inée 5°. |] 11° Inven- 
tion. Excogitatio, onis, f. Cic. Inven- 
fio, f. Plin. = Caius avait concu ia 
pensée du pont, À Caio pons ercogi- 
laltus fuerat. Sue. Voy. inée 430. || 
120 T. d'art, etc. Esquisse, ébauche. 
Voy. ésaucne. || 13° La faculté de pen- 
ser, l'esprit, l'imagination. Mens, entis, 
f. Cie. Animus, i, im. Cic. = La rapi- 
dité de la pensée, Animi celeritas. 
Cic. Rien n'est plus rapide que la —, 
Mente nihil est celerius. Cic. Lire dans 
sa propre —, dans la — de Catlhina, 
Introspictre in mentem suam. Cic. 
Catilinæ mentem. Cic. Reporter ses 
reards et sa — vers qq. ch., Ad ali- 
quid oculos animumque referre. Cic. 
Fixer sa — sur une ch.. Mentem in 
re defigére. Cic. Objet digne qu'on y 
attache sa —, Res cogitatione digna. 
Cie. Veair à Îa —, en —, Voÿ. inée 
16°. Ces entretiens [me] reviennent 
en la —, Animo redeunt illi sermo- 
nes. Pl.-f. Objet présent à la fois 
aux yenx el à la —,fNes simul ob- 
jecta oculis animisque. Liv. Parcou- 
rir qq. ch. par la —, Aliquid mente 
peragrare. Lucr. Cic. Embrasser qq. 
ch. par la —, Aliquid mente on cogi- 
tatione comprehendëre. Cie. complecti 
mente. Cic. cogitatione. Quint. Cir- 
conscrire un espace par la —, Locum 
cogitatione sæpire. Cic. Regionem ani- 
mo melari, dép. Cic. Séparer dans sa 
— ces objets naturellement uais, 
Hæc naturä cohærentia opinione dis- 
trahëre. Cic. 
2. PENSÉE, s. f. Sorte de flour. 
* Viola (æ) tricolor (oris), f. (Linn.). 
PENSER, v. D. 1° Peser les ch. en 
soi-même, réfléchir : Penser à qq. ch., 
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— 0n soi-même à qq. eb., Rem 04 
De re cogitare. Cic. Rrm ou De -« ce- 
gifare animo ou in animo ou secure. 
Cic. Rem agitare. Sal. Cic. Liv. Rem 
agiiare in animo. Liv. ou in menu, 
Varr. Cic. ou cum animo. Sail, ou 
animo. Cic. ou mente. Cic. Liv. ou 
secum. Ter. Sal. 11 avait l'habitude 
de — avant d'agir, Prius cogitare 
quam conari consuerat. Nep. Il co0- 
sacra tout ce temps à — très sérien- 
sement, Omne illud fempus in acer- 
rimä el aflentissima cogilatione poruit. 
Cic. Penses-y bien pendant qu'il ea 
est temps encore m est (empus, 
eliam aîque etiam Roc cogita. Ter. Je 
vous prie de penser à cela, De Àis 
rebus rogo vos ul cogitationem susci- 
pialis (de suscipère, io, is, cepi, cep- 
tum). Cic. Chose à laquelle on a pensé 
mürement, Res multum et diu cogr- 
tata. Cic. Question à laquelle j'ai — 
souvent, mürement, Res sæpe agilate 
animo meo. Vell. a me sæpe deliberata 
et mullum agitata. Cic. 11 n'a rien 
d'autre à quoi penser, Habet nihil 
aliud quod agitet in mente. Cic. Pense 
à ce que tu es et au lieu où lues, 
Cogita qui sis, quo loco sis. Cie. Je 
— à ce que je dois faire, Cogito quid 
agam. Ter. Ils pensaient aax moyens 
de vaincre, Cogifabant quibus rationé- 
bus superare possent. Cie. À force d'y 
penser, j'ai trouvé nn remède, Id 
agitans mecum sedulo, inveni reme- 
dium. Ter. L'affaire deinande qu'on y 
pense, Res deliberationem habet. Cic. 
l ne — pas que cela penl lui arriver, 
Ea sidi accidère posse non cogitat. Cie. 
I Donner à penser, Voy. Doxxen 4e. f 
2° Former dans son esprit l'idée, l'image 
d'une ch. Cogitare, n. Cic. = Pour 
l'huinme instruit, vivre c'est penser, 
Docto hotmina vivêre est cogitare. Cie. 
L'homme seul a la faculté de —, 
Homo solus particeps cogilationis (est). 
Cic. — très finement, Cogitare acu- 
tissime. Cic. No point — basse 
ment, Nil abjectum cogitare. Cie. 
Avoir beaucoup pensé, Multa cogis- 
tione percurnsse (de percurrêre, 0, U, 
cucurri el curri, cursum). Cie. || $° 
Raisonncr. Cogitare, n. Cic. : Penser 
avec justesse, Vere cogitare. Cic. re 
putare. Tac. || 4° Juger. Existimare 
act. etn. Cie. Opinari, dép. Cic.: Mal 
penser de qqn, De aliquo male où 
secus exislimare. Cic. male opinañi, 
dép. Suet. Voy. aucun 3°, opiniox 4e, 
j} 5° Avoir telle manière de voir, tel 
sentiment. Senlire, io, is, sensi, sen- 
sum, neut. et act. Cie. : Comme Ÿ 
peose, Ut opinor (de opinari, dép.). 
Cic. Ut mea fert opinio. Cic. Aleä qui- 
dem sententiä. Ter. Scipion pentail 
de même, Idem Scipioni videbatur (de 
videri, elur, visum est, impers.). Cie. 
Penser comme qqn, Cum aliquo sn- 
tire. Cie. Ne pas — comme qqn, Ab 
aliquo dissentire. Cic. Je ne peuse 
que d'après ta manière de penser, 
Nihil, nist de sententiä tud, sens. 
Cic. J'ai reconnu plus sûrement ta 
façon de —, Liquidius de sensu (80 
judicavi. Cic. Voici ma facon de —. 
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Mea sie est ratio. Ter. Sic sentio. Cic. 
Hoc sentio. Cic. Avoir une façon de 
— basse et cominune, Iluniliter de- 
misseque sentire. Cic. — juste, Recte 
sentire. Cic. Ceux qui pensent mal 
(— qui ont de mauvais senliments). 
Male cogitantes. Cato. Voy. OPINION 
2e. || 6° Croire. Crerlëre, o, is, düli, 
ditum. Cic. Arbitrari, dép. Cic. 
Eristimare. Cic. Putare. Cic. Opi- 
nari, dép. Cic. : Tu es plus beau 
qu'il ne pense, Opinions illius pul- 
chrior es. Plaut. Ce mal a fait plus 
de progrès qu'on ne pensait, Latius 
inione disseminatum est hoc malum. 
ic. La guerre s'est prolongée plus 
qu'on n6 —, Bellum spe omnium se- 
rius fuit. Liv. || Penser que, — suivi 
de l'info., Voy. croins 59, || Donner à 
penser, C. Faire croine 50. || 7° Avoir 
présent à l'esprit, s0 souvenir de. (Son- 
ger à) Cogitare (acc.). Cic. (Se sou- 
venir de) Afeminisse, 1, isfi, 8. sup. 
(gén., acc., de etl'abl.). Cic. Remi- 
nisci, Or, ris, pars dép (gén.). 
Cæs. Nep. (acc.). Cic. Nep. Kecordari, 
dép. (gén., acc.). Cic. = Je le vois, je 
ue pense pas seulement à Loi, je te 
vois, dis-je, Te video, video inquam, 
non cogilo solum. Cic. Je veux que tu 
m'aimes, que tu penses à moi, Volo 
ut me ames, de me cogiles. Ter. Pen- 
ser 4 qqn, Aliquem cogitatione com- 
plecti (or, ris, plerus sum), dép. Cic. 
Je ne pois voir la curie sans — à 
Scipion, Soleo curiam intuens Scipio- 
sem cogitare. Cic. En lisant, on pense 
à cela, Legentibus illud succurrit (de 
succurrère, 0, curri, cursum, D.). Liv. 
Tu as pensé à cela, Ea res tlibi in 
menlem vénil (ie venire, 10, is, ven- 
fum, 0.). Cic. Il a — à ta puissance, 
Ei vénit in mentem polestalis tuz. Cic. 
Je suis fâché de a‘avorr pas — à 
cela, Moleste fero me illud non ani- 
madvuertisse (de animaduertËre, 0, is, 
versum). Cic. Nal ne pense à la mort, 
Nemo mortem in conspicuo habet (de 
kabère, eo, but, bitum). Sen. Penser 
aux amerlumes du passé, Prietini 
tempons acerbitatem reminisci. Nep. 
Chacanu pense à son intérêt, Suam 
guisque homo rem meminit. Plaut. —, 
je te prie, au manteau, De pallä me- 
memlo, amabo. Plaut. Qui — à sou 
devoir, Officit memor (gén. oris). Nep. 
Qui— à tout, C.rrévoyanr. Cesser de 
penser à qq. ch., Aliquid ex memoriä 
depontre. Cic. Qui ne pense à rien, C. 
IMPRÉVOYANT. J'ai pensé que tu étais 
nche, Vénit hoc mihï in mentem te 
esse divitem. Plaut. Voy. 8onGen, Se 
soovanin. Chose qui arrive sans qu'on 
y pense, Res inopinata. Cic. impro- 
visa. Cic. Voy. iurnovisTe. Faire en 
sorle que qqn — à qq. ch., Aliquem 
de re commonëre (00, es, nui, nilum). 
Cic. commonëre alicujus rei. Quint. 
admonère alicujus rei, de re, rem. 
Sall. Voy. nappeLen. || 8° Prendre 
e = Penser à soi, Sibi consulére 

0, is, sului, sultum), n. Cic. || 9e 
volr quoique vue quelque dessein, 
quelque intention. liare, act, et n. 
« Penser plas à la fuite qu'à la dé- 
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fense de son camp, Magis de fugä 
uam de castrorum defensione cogitare. 
s. — au salut des siens, De salute 
suorum consulëre (voy. 8°), n. Cic. 
— aux vivres, à 8 approvisionner de 
vivres, De re frumentariä providère 
(eo, es, vidi, visum). Cæs. — à l'in- 
lérét comuwun, {n commune consulre. 
Ter. Liv. — à un man pour une 
femme, à marier une femme, Afari- 
tum mulieri prospicère (io, is, speri, 
spectum). Pl.-j. Îls ae pensent qu'au 
meurtre et à l'incendie, Nihil cogi- 
{ant nisi cædes, nisi incendia. Cic. 
Ne penser qu'à la guerre, Animo in 
bellum incumbëre (0, is, cubui, cubi- 
tum), a. Cæs. [Ceux qui sont occupés 
au travail des champs] ne pensent 
as à mal, au mal, à faire le mal, 
[inime male cogitantes sunt. Cato. 
Ce] qu'on a fait sans penser à mal 
= sans mauvaise intention), Bonä 
mente factum. Quint. VOY. INTENTION 
4°. Que penses-tu faire? Quid facëre 
cogilas ? Ter. Il pensa à livrer sa de 
trie, Prodëre pairiam cogitavit. Cac 
l'enser à massacrer les sénaleurs, De 
senatu trucidando cegitare. Sen. 1] 
pensait à ramener l'armée sans per- 
tes, Cogitabat ut incolumem exercitum 
reducëret. Cæs. 11 — à ne laisser 
écbaprer aucune occasion, Cogitabat 
ne quam occasionem dimitiëret. Cas. 
L'oraleur fera tout cela sans y penser 
(= saos effort, très facilement), Omn- 
nia ista orator facillime faciet. Quint. 
Je l'ai fait sans y — Œ sans le 8a- 
voir, par mégarde}), Feci imprudens 
(gén. entis). Cic. Tout le monde em- 
ploie le péon (sorte de pied métri- 
que), mais sans y —, Pæone utuntur 
omnes, sed ipsi non senliunt. Cie. || 
100Aux temps passés. Avoir été sur 
le point de. Voy. manausn 20e. 
Pensen, v. act. 4° imaginer. Co- 
gütare, act. Cic. Ercogitare, act. Cic. 
Comninisci, or, Pris, mentus sum, 
dép. (acc.). Plaut. Cic. : Se souvenir 
de ce qu'on a pensé, Meminisse com- 
mentata. Cic. || 2° Avoir telle opinion. 
Existimare, act. Cie. : Contrairement 
à ce qu'on pensait, Contra opinionem. 
Cæs. Penser du mal de qqu, De ali- 
quo secus eristimare. Cic. male opi- 
nari, dep. Suet. 1l demanda à Pompée 
ce qu'il pensait de la religion, De 
Pompeio qursivit quid de religione 
sentiret (de sentire, io, is, sensi, sen- 
sum). Cic. Je dis ce que je pense, 
Loquor ut opinor. Cic. À ce que je — 
Ut ego existimo. Cic. Vay. croire 6°. i 
4° Avoir dans l'esprit. Sentire (voy. 2), 
act. Cic. : Je te dirai franchement ce 
que je pense, Tecum aperte, quod sen- 
tio, loquar. Cic. S'il — ce qu'il dit, 
Si ita sensit ut loquitur. Cic. 
PENSER, 8. M. C. PENSÉE. 
PENSEUR, 5. m. Celui qui a l'he- 
bitude de reflechir ot d'approfondir. 
Quæsitor (oria) et consideraior (oris), 
m. Gall. 
considerandoque est. (sell. 


PENSIP, 1vVE, adj. Fortement occupé 
nsée. În cogiaiions defirus 


d'une 
(e, um). Ciç. 


s qui in quærendo semper 
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PENSION, 8. f. 40 Anc. Tribut 


Voy. ce m. || 2° Anc. Gages, salaire. 
Voy. aaax 4e. || 3° Somme qu'on verse 
annuelioment à qqn. Annuum, ji, n. 
Sen. Ulp., et pl’ souv. Annva, orum, 
0. pl. P 

une pension à qqn, Alicui anauum 
præbère. Sen. 1ls reçoivent des pen- 
sions, Annua accipiunt. PI.-f, Pension 
militaire, de retraite, des vétéraus, 
Emeritæ militiz commoda (orum), n. 
pl. Suet. Commoda veteranorum. Brut. 
Cass. ap. Cic. Emeritum, 1, a. Afod. 


uet. Pl.-j. Dig. = Faire, Payer 


| 4 Somme que l’on paye pour être 
ogé ot nourri. * Pecunia La) pro viciu 


data (æ) ou danda (æ), f. D'apr. Ter. 
(Heaut., rv, 7, 8) = Payer pension, 
* Pecuniam pro victu dare. || 6° Sort 
de maison d 


education. C. #coLs. 
PENSIONNAIRE, s. 1m. f. 1e Celui, 


Celle qui reçoit annuoliement une somme 


payée par un État, etc., ou par un par- 


ticulior. * Is qui, Ea qu annua accipit, 


D'apr. Pl.-). || 2e Celui, Celle qui a 


son logement et sa nourriture chez qqn 


ou dans qq. établissement moyennant 
un prix convenu : Les pensionnaires 


de qqn, d'un établissement, °{s ou 


Ea cui, pactä mercede, vicius prabetur 
apud aliquem ou in aliquä domo. 
PENSIONNER, V. acl. Faire une 
pension à qqn. Annuum alicui {ribuÿre 
(0, is, ui, u{um). Sen. 
PENTAGONE, adj. Qui a cinq an- 


gles et cinq côtes. Quinguangulus, a, 


um. Prise. Pentagonus. Boet. || S. m. 
Un pentagone, Pentagonum, i, n. 


Boet. Pentagonium, ji, n. A.-Limit. 


PENTAMETRE, adj. et s. m. Qui 
a cinq pieds : Un vers pentamètre, et 
S.m. Un —, Penfamater, tri, m. Quint. 
PENTAPOLE, 8. f. Territoire qui 


comprenait cinq villes. Pentapolis, cos, 


acc. in et im, F. Ruf. 
PENTATEUQUE, s. m. Nom col- 
lectif des cinq premiers livres de la 
Bible. Pentateuchus, i, m. ou Penia- 
teuchum, i, 0. Tert. Isid. 
PENTATHLE, 8. &. La réunion 
des cinq sortes d'exercices athletiques. 
Pentathlum, 4, n. Fest. : Alhlèle adon- 
aé au pentathle, Pentathlus,t,un. Plin. 
PENTE, 8. f. 1° inclinaison d'une 
surface. (laclinaison de haut en bas) 
Declivitas, atis, f. Cæs. Proclivitas, 
f. Lirt. Devextilas, f. Plin. (Inclinai- 
son de bas en haut) Acclivitas, f. 
Cæs. (Terrain ea pente douce) Clivus, 
i, m. Css. : Petite pente (= pelite 
colline), Clivulus, 1, m. Col. Ces 
eates, Hæc declivia (ium) ou devera 
brum), o. pl. Cæs. Adoucir une 
eate, Clivum frangëre. Sen. Adoucir 
les penles en pratiquaal des sentiers 
obliqnes, AMollire clivos anfractibus. 
Liv. Descendre une pente, Per pro- 
num ire, n. Sen. Glisser sur une —, 
Proclivi labi, dép. Cic. Pousser, Cul- 
buter qqn sur une —, Aliquem per 
proclive pellère. Liv. in proclive de- 
trudfre. Liv. Pousser des rochers sur 
une —, Incifare saxa per pronum. 
Sall. — d'une plaine, Planitisi decur- 
sus (&s), m. Hirt. La — de la ca- 
varne, Spelunce descensus (fs), m. 
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Plin. La — (rapide) de la colline, 
Collis dejectus (üs), m. Cæs. La — de 
l'eau, Prona (æ) aqua (æ), f. Liv. 
Distinguer de quel côlé la riviére : 
ua 


sa —, Judicare in utram pariem 
amnis. Cæs. Voy. COURART (subst.) 1°. 


Qui est, Qui va ea —, (En descen- 
dant) Declivis, m. f., e, n. Cæs. Pro- 


clivis, e. Liv. Deverus, a, um. Col. 
(En montant) Acclivis, m. f., e, 0. 
Cæs. L'eau conle sur un terrain en 


—, Aqua in devexo fluit. Sen. Mener 


l'armée par an cheinin en —, Agmen 
per proclivem viam ducëre. Liv. — 


rapide, Lieu en — rapide, Locus (1) 


declivis (is) ac præceps (cipilis). Cæs. 
Liv. La co 


ardus via est. Liv. Gravir des lieux 
en — raide, Ascensu ingredi ardua 
(n. pl.). Cic. Colline qui présente une 
— unie jusqu'à la rivière, Collis æqua- 
liter declivis ad flumen. Czæzs. Plane 
légèrement en —, Planities erigue 

rona. Col. Colline, Terrain qui s'é- 
fève eu — douce, Collis leniter aceli- 
vis. Cæs. clementer et molliter assur- 
gens. Cæs. leniter editus. Liv. Locus 

aulatim ab imo acclivis. Cæs. Solum 
eniter assurgens. Liv. Route dont la 
— est plus douce, Via mollioris as- 
censüis. Liv. La villa monte douce- 
ment par une — insensible, Villa 
leniter et sensim clivo fallente consur- 
git. Pl.-j. [Il descendil vers l'ennemi] 

ar one — douce, Leni clivo. Liv. 

ol. Terrain qui descend en — douce, 
Solum lent elivo deverum. Col. Locus 
tenui fastigio declivis. Cæs. Colline 

ui s'abaisse en — douce du côte de 
l'orient, Collis ad orientem molliter 
deverus. Col. Voy. INcLINÉ 1e, S'iN- 
eurNer de, || Pig. Rien n'a plus de 

ente & l'inimilié que l'émulation, 

jihil est tam pronum ad simultates 
quam æmulatio. Pl.-j. Forme de gou- 
vernement qui est sur uae — très 
dangerense, sur une — qoi mène à 
une Siluation très dangerense, Reipu- 
blicæ genus inclinatum el quasi pro- 
num ad perniciosissimum statum. Cic. 
[La monarchie} est entrainée par une 
— rapide et glissante vers, Pro- 
clivi cursu ef facili delabitur in (et 
l’ace.). Cic. La libéralité suit une — 
naturelle, Per deverum at liberalitas. 
Sen. Il n'avait plus qu'à descendre la 
— qui mêne # tout le reste, Jam 
flli declivis cursus erat ad cetera. Sen. 
jt 2° Inclination, penchant naturel. Ani- 
mi inclinalio (onis), f. Cic. Proclivi- 
tas, atis, f. (snrt. en m. part). Cic. 
VOY. INCLINATION 2°, PERCHANT 3°, 

PENTECÔTE, s. f. Fête que l'Église 
célèbre le oinquantième jour après P4- 
ques. Pentecoste, es, f. Vulg: Tert. : 

e la Pentecôte, Penfecostalis, m. f., 
e,n. Tert. . 

PENTÉLIQUE (Le), mt près d’Athé- 
nes. Pentelensis (is) mons (ontis), m. 
Vitr. : Qui est en marbre du Penté- 
lique, Pentelicus, a, um. Cic. 

PENTHEE, roi de Thèbes, Pen- 


line a de chaque côté une 
— rapide, Collis ez uträque parte la- 
teris dejectus habet, Cæs. Le chemin 
est si en —, a none — si raide, Adeo 


PERCE 


theus, eos ou ei, m. Hor. Ov. 

PENTLESILÉE, reine des Amazo- 
nes. Penthesilea, æ,f. Virg. 

PENTIÈRE, 8. f. C. PANTIÈRE. 

PENULTLEME, adj. C. AVANT- 
DERNIER. 

PéxuLTIèMe, 8, f. L'avant-dornière 
Syllabe. Pænultima, æ, f. Gell. 

PENURIE, 8. f. Extrême disette: 
misère. Voy. DISETTS ; MISÈNE 20, 

PEPIE, 8. f. Petite peau blanche qui 
vlent qaf. au bout de la languc des oi- 
seaux. Pifuita, z, f. Col. : Donner la 

épie, Pifurtam concitare. Col. Avoir 
a —, Pituitam pati, dép. Pall. 

PÉPIN, 8. m. Semence de certains 
fruits, (En gén.) Semen, minis, D. Col. 
(De raisin, de pomme) Granum, i, 0. 
Cic. Col. V.-AMaz. : Un pépin de rai- 
sin, Acinf vinaceus (1), m. Cic. Uvz 
granum. V.-Mar. Des pépins de rai- 
sin, Vinacea, orum, n. pl. Col. Aci- 
norum nuclei (orum), m. pl. Plin. 
Uvæ grana. Ov. La pomme a (— 
produit) des —, Facit grana mälum. 
Col. Raisin dont on à Ôté les —, Uva 
enucleals. Aric. 

PLPINIERE, 8. f. 40 Plant de jou- 
nes arbres. Seminarium, ii, D. Cato. 
Varr. Col. Plantarium, 0. (rare). Plin. 
: Pépinière d'arbres fruitiers, Poma- 
rium (it) seminarium (it). Cato. — de 
vignes, Vitium seminarium (ii). Col. 
Vuiarium, ii, D. Cato. Varr. Col. 
Faire nne —, Seminarium facêre. 
Col. Plantarium institu”*re. Plin. || 2° 
Fig. Reunion de pers. destinoes ou pro- 
pres à un état, oto. Seminarium, ui, 
n. Cic. Liv. = L'ordre des chevaliers 
qui est la pépinière du sénat, Equites, 
seminarium senalüs. Liv. Une — de 
Catlinas, Seminarinm Catilinarnum. 
Cie. || Ea parl. des ch. = La pépinière 
de tous les crimes, Seminarium om- 
nium scelerum. Liv. 

PÉPINIÉRISTE, 8. m. Jardinier 
qui cultive les pepinières = Être pépi- 
oiériste, Seminaria facëre (io, is, 
feci, factum). Col. 

PÉPLUM,S. mn. Sorte de vêtement 
à l'usage surtout des femmes. Peplum, 
i,n. Plaut. ap. Serv. Peplus. i,m. Cl.: 
Des péplumsde laine, Pepla lanea. Sol. 

PERÇANT, part. pres. de PACE, 
Voy. ce +. | PENÇANT, ANTE, ad}. 4° 
En parl. de la vne. Subtil. Acer, cris, 
cre. Cic. =: Vue perçanle, Acris acies. 
Cie. Acres oculi. Cic. Avoir la vue 
—, Clare cernère. Plin. Rendre la vue 
plus —, Visum eracuëre (0, is, ui, 
ntum), Plin. [| 2° En parl. de l'esprit. 
Qui pénètre le fond des choses. Acer, 
cris, cre. Cic. Acutus, a, um, Cic. 
vor. PÉNÉTRANT 2e. || 9° Qui affecte 
fortement les sens, piquant, pénetrant. 
Acer, cris, cre. Plaut. Lucr. Hor.:Un 
froid, Un vent perçaut, Acre frigus. 
Lucr. Acer ventus. Curt. ]| 4° En parl. 
da son. Aigu, clair. Acutfus, a, um. 
Cie. Acer, cris, ere. Quint.:= Voix per- 
çante, Vox acris. Quint. stridula. Sen. 

PERCE (an), loc. adv. Dans l'etat 


d’une oh. percee =: Mettre eu perce, 


C. pancæn fo, Être en — (= avoir 
été percé), Voy. PancEa Î°. 


PERCE 


1. PERCÉ, ée, part. passé de pun- 
CER, Voy. ce v. Padi. 1° Qui a une 
ouverture. Pertusus, a, ur. Cato. Liv. 
= Chaise percée, Sella pertusa. Cato. 
familiarica. Varr. || 2° Qui a des fené- 
tres, des jours = Être percé de petites 
fenêtres, Parvis fenestellis illumanart 
— être éclairé), pass. Col. || 3v Très 
mouillé par la pluie. Voy. uoviLLæn ie, 

2. PERCE, 8. m. C. Pencée. 

PERCE-BOIS, s. m. insecte qui at- 
taque le bois. Teredo, dinis, f. Vitr. 

PENCEE, S. f. {° Ouverture, pas- 
sage. Foramen, minis, 0. Cels. Sisen. 
ap. Non. = Faire uve percée, Poranen 
facère. Cels. || Fig. Faire une percée 
dans un pays (— y pénétrer), Voy. 
PÉNÉTREn (neut.) ta 2° Espace sans 
arbres dans un bois =: Faire une per- 
cée à travers les bois de Stabies, 
Stabianum perforars. Cic. || 3° Au 

lor. Jours pratiqués dans des murs 
arielum foramina (um), a. pl. Col. 

PERCEMENT, 8. r0. Action de 
cer. (En gén.) Perforaltio, onis, f. C.- 
Aur. Inse. (An moyen d'une tarière) 
Terebratio, f. Col. 

PERNCE-PIERRE, s. f. Sorts de 
plante. Batis, is. ace. im, f. Col. Plin. 

PRRCEVTEOR. 8. m. Proposé an 
recouvrement des impositions. Exactor, 
oris. m. Cæs. Coactor exactionum, m. 
Suet. et abs. Coactor. Nor.: Être per- 
cepleur, Vectigalia exercère (eo, es, 
cui, cifum). Cic. 

PENCEPTIDLE, adj. Qui peut être 
perçu par lcs sens. Qui (quæ, quod) 
percipi polest. Cie. : Être percepubie 
a l'œil, Sub oculos où In conspectum 
cadëre (0, 18, cecidi, casum), n. Cic. 
N'être — à ancun sens, Nullo sens 
percipi posse. Cic. 

PERCEPTION, 8. f. 1° Action de re- 
cueillir des impôts, eto. Eractio, onù 
f. GCic. Liv. =: Donner. l'rendre 
ferme la perception des impôts, Voy. 
2 FrEnME 20. || 20 Emploi de percep- 
teur. Argentaria (æ#) coactio (onis), 
f. Suet. =: Avoir une perception, C 
Être PenAcEPTEUR. || 3° Acte par lequel 
l'âme connait les objots qui ont fait 
Impression sur les sens; resultat de cet 
acte. (Acte) Perceptio, onis, f. Cie. : 
La perception des savenrs, Sarorwm 
intellectus (üs), m. Plin. || (Résulut) 
: Les perceplions, Percepta ou Ccæ- 
prehensa, orum, n. pl. Cic. Voy. Paa- 
CEVOIR 2°. 

PERCER, v. act. ie Trouer, faire 
un trou dans qq. ch. (En gen.) Per. 
forare, act. Cic. Forare, act. Plaut. 
Col. Efforare, act. (tr. rare). Col. ler- 
fodëre, io, is, fodi, fossum, act. Cie. 
Pertundëre, 0, is, fudi, tusum, act 
Cato. Liv. Col. (avec une larière) 
Terebrare, act. Col. Perterebrare. act. 
Cie. Vitr. : Percer un navire (pour le 
couler), Perforare navem. Cic. — un 
arbre, ua tronc d'arbre, Forare arbe- 
rem. Col. Efforare truncum. Col. — 
la vigne avec une larière, Terebrä vi- 
tem pertundÿre. Cato. Pierre percée, 
Lapis perterebratus. Vitr. Œuf percé 
aux deux bouts, Ovum ex ufroque sue 
veriice perforatum. C.-Aur. Oreilles 
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i ont été percées (pour recevoir 
es anneaux), Aures perforalz. Lier. 
Percer un abcès, Suppurationem re- 
serare. Col. Tumorem aperire (io, is, 
perui, pertum). Plin. || 2° Faire un 
rcoment dans, une percée dans, uno 
ouese dans qq. Ch. Perforare, act. Cic. 
Perfodëre (voy. 1°), act. Cie. = Percer 
an pays boisé, Saltum cædendo ape- 
rire (io, is, perui, pertum). Curt. Voy. 
pancém 20. — une montagne, Mon- 
tem intercidère (o, is, cidi, cisum). 
Cie. — le mont Athos, l'isthme de 
Coriathe, des murs, Perfodëre Atho- 
mem. Cic. [sthmum. Col. parietes. 
Plaut. Cie. |] 3° Blesser ou Tuer d'un 
coup d'épée, aveo un poignard, etc. (En 
én.) Confudëre (voy. 1°), act. Sall. 
Éic. Configëre, 0, is, fri, firum, act. 
Cie. (Doutre en outre) Transfo- 
dère, act. Cxæs. Liv. Transjicère ou 
Trajicére, to, is, jeci, jecium, acl. 
Cas. Ilirt. Liv. Transfigire, act. Css. 
Cic. Liv. : Percer qqn à coups 
de flèches, Aliquem sagilfis conf- 
gére. Cie. Se — la poitrine d'un coup 
d'épée, Sibi gladio pectus trajicère. 
A.-b.-Af. Il est percé de coups en 
combattant, Pugnans confoditur. Sall. 
Ses deux cuisses sont percées par un 
javelot, Et utrumque femur fragulä 
transjicitur. Cæs. Escargot percé avec 
uoe aiguille, Cochlea acu transfossa. 
Plin. | Fig. Percer qqn de traits in- 
jurieux, Aliquem maledictis figère. 
Cie. — les oreilles, Aures offendëre 
fo, ü, di, fensum). Quint. Crier à — 
es oreilles, Ingenti clamore obstrepère 
(o, is, pui, piium), 0. Quint. — le 
cœur, l'âme de qq0, Voy. Décæinxr 
30. H 6° Pratiquer an trouant. Forare, 
act, Col. Pertundëre (voy. 1°), act. 
Vitr. = Percer beaucoup de trous, 
Crebra foramina pertund®re. Vitr. 
Oo perçait ua trou avec une tarière, 
Terebrabatur terebrä foramen. Vitr. 
Percer de petits trous dans qq. ch., 
Aliquil modicis cavis forare. Col. — 
lusieurs trous dans un tronc d'ar- 
re, Truncum compluribus locis effo- 
rare. Col. || 6° Pratiquer par un per- 
coment, par uno perceo. Aperire (voy. 
2e), act. Col. Perforare, act. Cic. =: 
Jours percés, Lumina perforata. Cie. 
Percer les fenètres vers l'aquilon, 
Fenesiras in aquilonem obuertëre (0, 
à, fi, versum — tourner vers). Plin. 
— une porte pour aller dans Ja ca- 
bane, Adilum ad cellam facëre (io, is, 
feci, factum). Col. — des galeries 
souterraines, Voy. ouvnin 5°. — des 
routes dans les campagnes, Vias per 
sgrus facYre. Liv. [1 y a des sortes de 
voies percées depuis le siège de l'âme 
jusqu'aux yeux, Viæ quasi quedam 
“ni ad oculos a sede animi perforatz. 
Cic. 1| 6° Passor à travers, s'ouvrir un 
passage 4 travers, pénétrer =: La pluie 
perce qg- ch., qqn, Voy. mouicsæm Îe. 
soleil — Îles nuages, Sol inter 
aubes effulget (de effulgère, eo, fulsi, 
8. sup., n.). Liv. La lune n'a pas as- 
sez de force pour percer les nuages, 
Luna non habet tantum ovirium ut 
sudes iranseal (de fransire, 00, is, ff, 
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ifum). Sen. L'éclat de l'étoquence 
perce lous les voiles, Lumen dicendi 
per obstantia erumpit (de erumpère, 
0, rupt, ruplum, n.). Quint. {1 est fa- 
cile à l'âme de percer cet air, Facile 
animus hune aera perrumpit. Cie. ex 
hoc aere evadit (de evautre, 0, vasi, 
vasum, n.). Cie. Voix qui perce l'air, 
Vox aera secans (de secare, o, as, se- 
cui, secfum, secaturus). Quint. Des 
gémissements perçaient l'air, Gemitus 
sonabant (de sonare, o, as, nui, nitum, 
n.). Ov. Percer l'air de ses cris, Cla- 
morem (ollëre in erlum. Virg., et 
simpl. Clamorem lollfre (0, is, sustuli, 
sublatum). Cic. || Percer une armée, 
l'armée ennemie, Aciem rumpère. 
Liv. Per hostes perrumpère, n. Cæs. 
erumpère, n. Liv. || Fig. Percer les 
secrets de Ia nature, Naturam per- 
spictre (10, is, spezi, spectum). Cic. 
— l'aveair, Fulura prospicère. Cie. 
On perce leur légèreté, Perspiciuntur 
quam sinf leves. Cic. Percer qqn à 
jour, Alicujus animum perspectum, 
cognitum, judicatum habere(eo, es, bui, 
bitum). Cic. Voy. pénétnen (act) 2e, 
DÉCOUVRIR 4°, DÉVOILBn 1°. 

Parcsn, v. n. 1° Se faire une ou- 
verture. prumpires 0, is, rupi, rup- 
tum, 0. Ccis. Plin. : Les deuts per- 
cent, Dentes erumpunt. Plin. subeunt 
(de subire, eo, ts, ii, itum, 0.). Plin. 
Voy. vaxr 1°. Le furoncle perce, 
Furunculus erumpit. Cels. [Le chou) 
fait percer les abcès, Tumida erum- 
pit acte). Cato. Lumière qui perce, 
Lux perlucens (de perlucére, 60, es, 
luxi, s. sup.), n. Liv. || 2° Faire un 
trou dans. Voy. PERCER (act.) de el 20, 
1 3° Se faire un chemin jusqu'à. Pene- 
frare, n. Cic. : La raison de l'hbommea 
percé jusqu'aux cieux, Mominum ratio 
in cælum usque penelravit. Cic. Voy. 
PÉNÉTRER (neut.) 3e. || 6e S'ouvrir un 
passage à travers, pènetrer : Percer à 
travers les nuages ; — dans un secrel, 
dans l'avenir, Voy.PBACER (act.) 6e. || 
Be So deccler, se manifester. Eminère, 
eo, es, nui, s. sup., n. Cic. Apparëre, 
0, es, rui, ritum, n. Cic. =: Ses vices 
percent, Vilia erumpun£ (voy. Îe). 
Cie. Le mensonge perce, Mendacium 
perlucet (voy. 1°). Sen. La cruauté 
— sur le visage, Er ore crudelitas 
eminet. Cic. Le désespoir — sur 
tous 1es visages, Eminel in omnium 
vullu desperatio. Liv. La tendresse 
paternelle — an œilieu de l'accom- 
plissement de la vengeance publi- 
que, Eminet patrius amor inter pu- 
blicæ pœnæ ministerium. Liv. Les 
mœurs de l'orateur percent À travers 
son langage, Afores dicentis ex ora- 
tione perlucent (voy. 1°). Quint. Tu 
laisses percer ta cupidité, Avaritiam 
præfers(de præferre, fero, tuli, latum). 
Cic. Laisser — sa doulenr sur son 
visage, Præferre vuliu dolorem. Curt. 
1] 8° Avancer dans une situation, parve- 
nir à se faire connaltre. Voy. AvANCEn 
(neut.) 40, Se faire coxnalrar 2°. 

Se Pxrcen, v. 4° Réf. S'enfoncer 
dans le corps une êpés (etc.). Gladio se 


transfgére (0, ts, Ari, Asun). Val. || 
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20 Récipr. S'enferrer l'un l'autre, C, 
S'ENPERAER 2°. || 3 Pron. Être perce, 
s'ouvrir, S'expr. par le pass. des v. 
act. cilés à P£RœER (act.). : Le tuyau 
s'est percé, Fistula rupla est (de 
rumpi, or, éris, pass.). Sem. 

PERCEVOIR, v. act. 40 Ane. Re- 
cueillir (en gen.). Voy. ce m. || 2° Re- 
cevoir, recueillir (les taxes, eto.). Eri- 
gère, 0, is, egi, actum, act. Cic. Co- 
gère, act. Liv. : Percevoir la dime, 
Decumas accipËre (io, ts, cepi, cep- 
tum). Cie. — quatre deniers par am- 
phore, Exigére quaternos denarios in 
singulas amphoras. Cie. Sommes per- 
ques, Pecunts eractæ. Cic. À 9e Re- 
cevoir l'impression des objets. Perci- 
père (voy. 20), act. Cic. Sentire, io, 
ts, sensi, sensum, act. Cie. = Perce- 
voir qq. ch. par les yeux, par l'ouie, 
par un sens, Aliquid accip#re oculis. 
Cic. percipëre oculis, auribus. Cic. 
sensu. Cic. L'oreille des musiciens 
perçoit jusqu'aux moindres sons, 
Aures MuUsicOrurn vel minima senliunt. 
Cie. Percevoir la saveur exquise d'un 
aliment, Suavitatem cibi sentire. Cic. 
L'homme perçoit les saveurs par le 
palais, Intellectus saporum est homini 
in palato. Plin. 

1. PERCUE, 8. f. 1° Sorte de très 
long bâton. (En gén.) Pertica, æ, f. 
Varr. Col. (Pour faire aller un ba- 
eau) Contus, i. m. Virg. Suet. PI.-j. 
: Longue perche, Longurius, ti, m. 
Cæs. Varr. || Fig. Une graude perche 
(en parl. d'un bomme grand et mince), 
Longurio, onis, masc. Varr. || 2° Me- 
sure pour arpenter (= 10 pieds chez 
les Romains). Pertica, æ, f. Prop. 
PL-j., et pl. souv. Decempeda, f. Cic. 

2. PERCUE, s. f. Serte de poisson. 
Perca, z,f. Plin. 

3. PERCUE (Le), ano. prov. de 
France. * Parlieus, à, m. 

PERCUER, v. n.et Se PERCLIER, 
v. réf. 1e Se mettre, Se tenir sur une 
perche, sur une branche, etc. : Se 
percher (sur qq. ch.), Assid#re, o, is, 
sedi, sessura, n. (in re). Varr. Les 
autres espèces se perchent, Celera 
genera residunt. Plin. || Percher, Être 
perché, Se tenir — (sur qq. ch.), [n- 
sidère, eo, es, sedi, sessum, n. (alicui 
rei). Col. Insisi®re,o, is, stiti, s. sup., 
n. (alicui reil. Col. Les oiseaux qui 
perchent sur les arbres, Aves qua in 
arboribus habitant (neut.). Plin. || 
2° So tenir, Être posé sur qq. ch. d'é- 
levè : Ua chevalier perché sur ua 
éléphant, Eques elephanto (au dat.) 
supersedens (de supersedëre, 60, es, 
sedi, sessum, n.). Suet. Ville perchée 
sur uve colline, Urbs colli superpo- 
sita (de superponi, or, éris, pass.). Suet. 
13° Fig. Être entêto de. Voy. axrLé 5°. 

PERCUHERON, ONN8, adj. (Qui ost) 
du Perche. * Particensis. m. f.,e. n. 

PERCHOIN, s. m. Ce sur quoi on fait 
parchor un oiseau. Sedile, is, 0. Varr. 

PERCLUS, ss. adj. Prive de l'u- 
sage des mouvements. Debilis, un. f., 
e, n. Cic. : Percius de tous ses mem- 
bres, Membris omnibus captus (a. um) 
ou debilis. Cic. — des deux jambes. 
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Debilis pedibus (à l'abl.). Liv. Rendre 
—, Debilitare, act. Cie. Devenu —, 
Debilitatus. Cie. Debilis factus. Cic. 
PE, Esprit perclus, Mens debilitata. 

ic. Il avait ce côté de l'esprit si —, 
Hac parte animi tam debili erat. Cic. 

PERÇOIR, s. m. C. roner (s. mM.). 

PERCUSSION, 8. f. Action par la- 
quelle un corps en frappe un autre. 
Voy. coup 1°.  . 

PERDADLE, adj. Qui pout &tre per- 
du. * Qui (guæ, quod) amitti polesi. 

PERDANT, part. prés. de PERDRE, 
Voy. ce v. [| PENDANT, ANTE, 8. ID. f. 
Celui, Celle qui perd au jeu. Victus, 
a. Quint. 

PERDITION, 8. f. 4e Anc. Action 
de dissipor (son bien) = S'en aller ea 
perdition, Dilabi, or, ëris, lapsus 
sum, dép. Cic. || 2° T. de marine. 
Danger de pèrir, de faire naufrage. 
Voy. DANGER 1e. || 3° Damnation. Per- 
ditio, onis. f. Lact. 

PERDRE, v. act. 4° Conduire à sa 
perte, ruiner, déshonorer. Perdëre, 0, 
is, didi, ditum, act. (doat le passif est 
inos., sauf perditus, et se remplace 

ar Perire, 60, is, ii, itum, n.). Cic. 
Pessumdare, o, as, dedi, datum, act. 
Cic. : Un pilote perd un navire (= 
le fait chavirer), Gubernator narem 
evertit (de evertère, 0, verli, versim). 
Cic. Perdre l'Élal, la république, Ci- 
vilatem perdère. Sall. Cic. Rempxbli- 
cam profligare. Cic. præcipitare. Liv. 
Méditer de — qqn, Cogitare de per- 
nicie ou de exifio alicujus. Cie. S'at- 
tacher à — qqn, Ad perniciem alieu- 
jus incumbêre, n. Cic. Puisse le grand 
Jupiter te —1 Ut te magnus perdat 
Jupiter! Ter. Puissent les dieux — 
ce Ségulius! Dii tsti Segulio male fa- 
ciant (de facëre, io, is, feci, factum)/ 
Cie. La fortune tenta de le —, For- 
tuna adorta est eum demergëre (o, is, 
merni, mersum). Nep. La furtune s'a- 
charnait à le —, lui et les siens, 
Fortunä se suosque profligante urge- 
batur. Liv. Tu m'as perdu par tes 
flatleries, Pessumdedisii me blandi- 
menlis fuis. Plaut. Tes ruses m'ont 
—, Me fallaciis tuis occidisti (de 
occidére, 0, is, cisum). Ter. Notre 
verln nous a perdus, Virius nostra 
nos afflirit (de affligère, ©, is, flic- 
tum). Cie. Ma prudence m'a perdu, 
Mihi consilium obfuit (de obesse, 
sum, es, futurus, n.). Cic. L'ivresse 
de la gloire l'a —, Æstus gloriæ eum 
absorbuit (de absorbére, eo, es, s. 
sup.). Cie. Je suis — par ma fante, 
Aeo vitio pereo. Cic. Perdre l'honneur 
de qqu. Pudorem alicujus attérere (0, 
ts, trivi, trilum). Sall. || Perdre qqn 
d'honneur, de réputation, C. pésuo- 
nonga {°, pirrAuMEn. || Îls s'effor- 
aient de te perdre auprès de moi, 

ans mon esprit, Conabuntur alienare 
a (e voluniatem meam. Cic. || 2° Gâter 
l'esprit, corrompre les mœurs de. Per- 
d£re (voy. 1°), act. Ter. Cic. Pl.-j. 
Corrumpère, 0, is, rupi, ruplum, act. 
Cic. Depravare, act. Cie. s Perdre qqn, 
Aliquem perdëre. Ter. — los mœurs, 
Mores corrumpère. Cic. — les mœurs 
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de l'empire, Imperii mores perdëre. 
Pl.-j. Voy. connourne 20. || 3° En- 
dommager fortement. Perdëre (voy. 
40), act. Cic. Corrumpére (voy. 2°), 
act. Cæs. Plin. Vitiare, act. Col. =: Ter- 
res que là négligence du métayer a 
perdues, Rura negligentiä ruslici cor- 
rupla ou perdita. V.-Mazx. lerdre uu 
outil en s'en servant, Ferramentum 
in opere viliare. Col. — l'estomac, 
Corrumpère siomachum. Scrib. [Ne 
lenre pas]; tu te perds les yeux, 
orrumpis ocules. Plaut. Santé per- 
due, Perdita valetudo. Cie. Voy. EN- 
DOMMAGER. || 6° Faire un mauvais em- 
ploi, un emploi inutile de qq. ch. Per- 
dére (voy. 19), act.Cic. Disperdëre, act. 
Plaut. Üic. = Perdre son bien, ses 
biens, Disperdère rem. Plaut. bona. 
Cic. Voy. niISSIPER 30. — son argent 
à qq. ch., Pecunias in rem profundëre 
(o, ts, fui. fusum). Cie. — ses pa- 
roles, Orationem frustra absumére (0, 
is, sumpsi, sumplum}). Îirt. — sa 
peine, Operam perdëre. Cic. Frustra 
operam insumêre. Liv. Laborem frus- 
tra sumère. Cæs. — ses veilles et sa 
cine, Oleum et operam perdëre. Plaut. 
Nos] veilles et notre peine sont per- 
dues, Oum et opera pertit (voy. 1°). 
Cic. J'ai perdu ma journee, Diem 
perdidi. Tit. ap. Suet. Diem corrupi 
{voy. 2°). Plaut. 1] m'a fait perdre 
aujourd'hui ma journée, Miki hune 
hodie corrupit diem. Plaut. — bien 
des jours en hésitations, Afullos dies 
per dubilationem consumêëre. Sall. 
Combien de Jours ont été perdus 
dans de vaines occupalionsi Quoi 
dies frigidis rebus (à l'abl.) absumpti 
sunt! Pl.-j, On ne perd pas uo jour, 
Pas un jour n’est perdu, Nullus dies 
otio perit. Plin. 11 faut regarder la 
Journée comme perdue, Deplorandus 
est dies. Quint. Jours perdus pour la 
bienfaisance, Tempus sterile beneficio 
(à l'abl.). Pl.-j. (Ces journées] sont 
perdues pour le patron, Pereunt pa- 
trono (au dat.). Dig. Vie perdue, 
Ætas male ezempta (de erimire, 0, is, 
emi;. Sen. Perdre je temps, son 
temps à ne rien faire, Tempus per- 
dère. Cic. Frustra lempus conterère 
(0, is. trivi, tritum). Cie. — à se 
quereller, — en allercations le temps 
à an procès, Tempora causæ debita 
conviciando conterère. Quint. — Île 
temps en ambassades, à envoyer des 
ambassades, Legationibus mittendis 
(a l'abl.) tempus terëre. Liv. Ils se 
plaignent que César leur fait — 
leur temps, Queruntur se a Czsare 
trahi (pass. de trahfre, o, is, traxi, 
fractum = trainer en loneuenr). Suet. 
{La multilude] pense qu'on lui fait 
— son temps, Se extrahi putat. Liv. 
Sans — de temps, Sine morä. Cic. 
Continuo. Cic. Confestim. Cie. Cele- 
riter. Cic. Persnadé qu'il n'y a pas 
ua moment à —, Ratus nihil prola- 
tandum (esse). Liv. || 6° Manquer à 
profiter de qq. ch. Amnitière, 0, ts, 
misi, missum, act. Cie. Liv. = Perdre 
une occasion, Voy. occasion 2°. || 
6° Ne pouvoir saisir qq. oh. par la vus, 
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par l'ouîe ou par l'esprit. (Ne pas voir) 
Non vidère (eo, es, vidi, visum), act 
Cic. (Ne pas entendre) Non audire (to, 
15, di el ti, um), act. Cic. (Ne pas 
comprendre) Non intelligëre (0, is, 
leri, lectum), act. Cic. : Un intendanl 
dormeur perd bien des choses, Vil- 
licum somniculosum plurima effugiv 
(de eflugere, to, fugi, fugitum). Col. 
(Pendant qu'ils sont attentifs aux 
uots), ils perdent l'harmonie, Nume- 
rus eos fugil et prætervolat. Cic. Le 
juge perd la défiailion (= n'a pas le 
temps de l'entendre et de la com- 
prendre), Definitio et in sensum el in 
menteru judicis non intrat. Cie. || 7e 
Laisser sortir qq. ch. hors de sa pos- 
session par accident ou par megarde. 
Amill®re (voy. Se), àct. Curl. » 
Comme s'ils avaient perdu ce qu'ils 
avaient fait disparaitre, Quasi ami- 
sissent, quod amouerant. Curt. As- 
tu . des pièces de monnaie? 
Numqui nummi (ibi exciderunt (de 
ercidère, 0, is, 8. sup., n.)? Pleut. 
Ils déclarerent qu'ils avaient — Ja 
lettre, que la lettre avait été per- 
due en route, Confessi sunt lilteras 
in viä ercldisse. (re. Le monde me 
semble avoir perdu son soleil, Sel 
mil e mundo ercidisse videtur. Cic. 
Fig. Perdre un nom (= l'oublier), 
Nomen perdëre. Ter. VOy. OUBLIER. | 
8° So separer de qqn ou d'un anima 
et ne plus savoir le retrouver : Perdre 
sou père dans la foule, Fnter homines 
a palre \dcerrare ou aberrare, n. Plaut. 
I 9° Écarter qqn de sa route, l'egarer. 
Ve viä deducère (0, is, duxi, ductum), 
act. Cic. || Fig. Recto itinere denel- 
lëre (o, à, puli, pulsum), act. Quint. 
Voy. PEnDu 440. || 10° Égarer volon- 
tairemont qqn ou un animal afin qu'il 
ne puisse retrouver sa route 2 Celoi 
qui perd qqn, “Qui sciens facit (de 
facëre, 10, feci, factum) ut erret ali- 
quis. Fig. Qui sciens aliquem in er- 
rorem inducit (de inducère, o, duni, 
ductum). Cic. Voy. PERDU À. || te 
Cesser de voir : Perdre de vue qqn, 
Aliquem e conspectu suo amitiëre (0, 
is, misi, missum). Ter. — de voe et 
laisser échapper de ses mains uve si 
belle proie, T'antam przdam ex oculis 
mantbusque amitiëre. Liv. Ne pas — 
qqa de vue, Oculos de aliquo nusquam 
dejicère (io, is, jeci, Jectum). Cie. 
Ne pas — de vase l'ennemi, fosten 
non omifl®re. Liv. — la terre de vue, 
et simpl. — terre (en parl. d'un 0a- 
vire, d'un navigateur), Æ conspectu 
terræ auferri (feror, ferris, fertur, 
ablatus sum), pass. Liv. || Fig. C. 
NÉGLIGRR 3°, ououEn 6e et To. || 12° 
Cosser de suivre on d'occuper = Perdre 
sa route, Voy. S'ÉCARTER 2°. Il a pro- 
noncé un long discours dont le slé- 
nographe a perdu le fil, Afulta dixit, 
quæ notarius persequi non poluit. Sen. 
Perdre sa place (au spectacie), Locum 
perdëre (voy. 1e), int. L'enneoi 
perdit tout le terrain que gagua l'ar- 
mée romaine, Quantum Romana 56 
invezit acies, fentum Aostes gradu 
demoii suni (de demoveri, oor, ênis, 


PERDR 


psss.). Liv. VOy. RÉTROGRADER, Rs- 
cucsR. ls avaient perdu pied, _— 
terre, Eos vadum destituërat (de des- 
tituëre, 0, is, ulum). Liv. || 13° Ces- 
ser d'avoir; no plus avoir (en gén.). 
Amittëre (voy. 5°), act. Cic. = Perdre 
ses fleurs, Florem demitiÿre. Lucer. 
amiti?re. Plin. Voy. FLEUR 1°. — 5es 
feuilles, Voy. raviLus 1°. L'arbre ne 
erd pas son écorce, Arbor non li- 
rum remiltit. Col. Perdre son plu- 
mage, ses grosses plumes, Amilière 
plumam, pennas. Plin. — son éclat 
emprunté, Mentilum colorem eruëre 
(os ts, ui,ufum). Quint. Voy. ÉCLAT 8°. 
aire — au vin une mauvaise odeur, 
Odorem deleriorem vino demère (0, 
is, dempsi, demplum). Cato. Ce nom 
(ah) a perdu le sens d'étranger, 
d Romen a peregrino recessit (de re- 
cedÿre, 0, is, cessum, n.). Cic. La pré- 
osilion in fait perdre au mot la signi- 
cation qu'il a, Præpositio in privat 
verbum ed vi quan hadet. Cic. — 
tout earactère humain, Omnem Au- 
manilatem exuëre. Cic. — toute pu- 
deur, Noy: popaun. Dès que le cœur 
a perdu le respect, Ubi reverentia 
eimo excessif. Curt. Perdre le sen- 
timent de sa dignité, Hignitatis 
oblivisct (or, Eris, lilus sum), dép. 
Cie. — sa dignité, Dignitatis jactu- 
ram facère (voy. de). Cie. — qq. 
cb. de sa sévérité, de son ancienne 
valeur, Remili®re aliquid de severitate. 
Cic. ex pristinà virtute. Cæs. Sans rien 
— de sa fermeté, Nihilo demissiore 
enimo. Liv. Chaque jour il perdait 
qq. ch. de sa colère, Quotidie aliquid 
tracundiz (au gén.) remittchat. Cic. 
La douleur a perdu de son intensité, 
Dolor remisit (neut.). Ter. Cic. Voy. 
S'AFrAIBLIA, Se CALMEn {°. Perdre 
complètement cette coutume, Hane 
consueludinem pentiius amüiliëre. Cic. 
Faire — à qqn cette habitude, Ali- 
m ab illä consuetudine revocare. 
ic. VOy. DÉSACCOUTUMER. — l'espoir, 
Spem amittËre. Cic. Voy. x8PÉRANCE 
{°. L'ennemi perdit l'espoir, Hosti 
spes discessit. Cæs. Il a perdu l'es- 
poir d'une alliance avec Prusias, 
À spe soctelalis Prusiæ decidit (voy. 
7e). Liv. Perdre tout espoir de retour 
dans ces lieux, Reditum in hune lo- 
cum desperare. Cic. Ayant perdu Île 
seul espoir qu'ils eussent d'être se- 
courus, Destituti ab unicäa spe auxziln. 
Liv. Faire perdre de grandes espé- 
rantes à qqn, Aliquem ex magnä spe 
deturbare. Cie. — créance, Faire — 
loute créance, toute autorité, Voy. 
CRÉANCE ©, AUTORITR eo. Faire — à 
gan la bienveillance d'une pers., Vo- 
untatem alicujus ab aliquo alienare. 
Cic. Voy. enNLeven 110, ÔTER 4e. || 
14° Êtro prive de qq. ch. dont on otait 
possesseur. Perdëre (voy. 4°), act. 
Ter, Cic. Amiliére (voy. Se), ac. Sall. 
: J'ai perdu ce que j'avais, Quod ha- 
bui, perdidi. Ter. Perdre ses biens 
avec résignalion, Æquo animo bona 
perdËre. Cic. — ce qu'on à gagné, 
ce qu'on a conquis, Perdère ante 
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Ne rien — de ce qu'on possède, de 
sa puissance, Deperdére nihil sui. Cæs. 
Argent qu'on regarde comme perdu, 
Desperata pecunia. Cie. Perdre armes 
et bagages, Arma ef impedimenta 
amittère. Nep. — une ville, Oppidum 
amitière. Sal. Regarder la ville 
comine perdue, Desperare oppido (au 
dat.). Cie. 115 ont perdu leurs droits 
civils, Capite sunt deminuti. Cic. Faire 
perdre à qqn le droit de cité, Ali- 
quem civilale evertëre (voy. 1°). Sall. 
Voy. =NLRVER 11°, ÔT&a 4°, DÉPOUIL- 
LER 5°. On avait perdu quelques 
vaisseaux dans la tempête, Nonnullæ 
naves tempestate deperierant (de de- 


perire, e0, is, ilum, nu. — périr). 
Czæs. Perdre un cheval de prix, Equi 
pretiosi jacluram facëre (voy. 10). 


Cic. L'or est le seul corps auquel 
le feu ne fasse rie —, Auro, re- 
rum uni, nikil igne deperit. Plin. || 
15° Étre prive de qq. nartie de soi, de 
qq. faculte, de qq. avantage physique 
ou moral qu'on avait. l’erdëre (voy. 
de), act. Cie. Amitlère (NOy- Se), act. 
Cic. = Perdre la main droile, Perdère 
derteram manum. l'lin. Il perd ses 
dents, Cadunt ei dentes. Sen. Voy. 
DENT do. Perdre un œil, Oculum 
amittére. Cic. Il perd un œil, Altero 
oculo capitur (de capi, ior, éris, cap- 
lus sum, pass. = il est pris d'un 
œil). Liv. Perdre la vue, Amittrre 
lumina oculorum, et simpl. Amitt#re 
lumina. Cic. Oculos perdère. Suet. Elle 
a perdu subilement la vue, Vidère 
subito destit (de desinère, o, is, ni- 
tum). Sen. Perdre l'usage de secs 
jambes, Usum pedum anutiëre. Plin. 
— la vie, Amitiëre vitam. Cic. ani- 
mam. Cic. Voy. mourin 1°. — Ja 
santé, Valetudinem amitlëre. Cic. — 
ses forces, Voy. rorce 1°. Qui a perdu 
conuaissance, AMente lapsus (a, um). 
Cels. Voy. Tomber de DÉFAILLANCE (©. 
Perdre la tèle, la raison, Voy. Tère, 
RAISON. Faire — à qqn le bon sens 
et la raisoo, Aliquem de sanilale ac 
mente deturbare. dic. Son amour pour 
elle lui a fait — la raison, Sanus non 
est ex amorse illius. Plaut, Cet homme 
a perdu tout sentiment moral, {lle 
est plane deperditus. Gell. Perdre la 
mémoire, Afemoriam perdère.Cic.Voy. 
MÉMOIRE 2°. — patience, Voy. PA- 
TLKNCE. — Courage, Voy. Se bécou- 
RAGER, COURAGE 4e. || 16e Être prive 
par la mort ou autrement de personnes 
qu'on regrette. Amitiëre (voy. 5°), 
act. Sall. Cic. Perdëre (voy. 1°), act. 
Plaut. Sen. Deperdèëre, act. Cæs. Cic. 
: Être perdu, Amitti, or, êris, missus 
sum, pass. Liv. Perire (voy. de), n. Cic. 
Deperire (voy.14°), n. Cic. Perdre (ar 
la mort) soo père, un général, des 
amis, des soldats, un fils, Amit(ére pe- 
trem, ducem, amicos, milites. Sall. fi- 
lium. Cic. Pl.-j. Ila perdu, Mère qui a 
— son fils. Filio orbatus est. Cic. Filio 
orbata mater. Cic. Être fou de dou- 
leur d'avoir — son fils, Furère 
luctu filit. Cic. Perdre ses enfants, 
Liberos amittére ou perdëre. Cic. Qui 


paris. Plaut. Paria amitière. Sal. | a perdu ses enfants, Liberis erbus (a, 
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um). Liv. Le père perdit son fils (qui 
s'égara), Pater filium perdidit. Plaut. 
Mon maitre a perdo sa femme, He- 
rus uzore ercidit (voy. T°). Ter. J'ai 
— mon ami, Perdidt amicum. Sen. 
Si l'on venait à perdre un esclave 
(par ia mort ou par la faite), Si ser- 
vus deperiisset. Cic. L'armée romaine 
perdit soirante-treise bommes, De 
exerciftu Romano septuaginta et tres 
amisst sunt. Liv. I] — dans ce com- 
bat deux cents soldats, In « prelio 
ducentos milites desideravit. Cæs. ]| 
ramène son armée, ayant perdu deox 
cohortes, Ezercitum duarum cchortium 
damno reducit. Czs. Perdre peu de 
monde, Deperdère paucos ex suis. Css. 
La quatricme légion n'a pas perdu 
un seul homme, Quarta legio nemi- 
nem desiderat. Cic. J'ai fait passer 
mon armée sans perdre un seul hom- 
me, Salvum atque incolumem ererci- 
fum (ransduxi. Cæs. Il] vainquit Da- 
nus sa0$ — ua seul homme, Jn- 
cruentus Darium devicit. Liv. [| 17° 
Être privé de qq. ch. d'avantageux, de 
profitable. Perd're (voy. to}, act. Cic. 
Amitière (voy. Se), act. Cic. = Perdre 
tous les fruits de son travail, Omnes 
fructus industrie perdëre. Cic. Au 
milieu de ses grands bénéfices il a 
perdu quelque chose, În marimis lu- 
cris aliquid damni contrazit (de con- 
trahfre, o, 1s, tractum). Cic. La ré- 
publique à — quelque chose à la 
diminution de son droit de souve- 
raincté, Respublica detrimentum fecit, 
quod imperii jus imminutum est. Cic. 
Ne pas savoir tout ce qu'un petit 
profit lui fait perdre, Haud scire 
quantum ei damni paulum lucri ap- 
porlet. Ter. J'ai beaucoup perdu, 
Jacturam gravissimam feci (roy: 100). 
Cic. Nous avons beaucoup — dans la 
personne de Valérius Flaceus, Aul- 
{um in Valerio Flaceo amisimus. Quint. 
Tu ne perds rien à ne plus entendre 
notre verbiage, Quod declamationibus 
nostris cares, damna nihil facis. Cic. 
Dans l'or on ne perd que la main- 
d'œuvre, In auro, præier manüs pre- 
tium, niâil intertrimenti ft. Liv. Faire 
perdre aux courtiers le prix des 
cbcses qu'ils ont achetées (— ne 
pas le leur rembourser), Argenta- 
rios preliis rerum coemplarum frau- 
dare. Suet. 11 avait perdu ce sacer- 
doce, Id sacerdotium amiserat. Veil. 
Faire perdre à qqu sa digailé, sa 
charge, Aliquem dignilate everlère 
(voy. de). Sall. — la priorité, Prin- 
cipaçum dimitiére. Cws. Faire — à 
qqu le premier rang, Aliquem prin- 
cipatu dejicére (io, is, ject, jectum). 
Cæs. Voy. xNLavæn 11°, ÔTER 4°, Dé- 
pouiLcer Se. — la considération, 
Honestatem amitiËre. Cic. deperdère. 
Cie. — qq. ch. de sa considéralion, 
Deperdÿre aliquid de erisiimalions 
suë. Cie. J'ai craint de — ton ami 
tié, Metui ne tu me amare desineres 
(voy. 150). Cie. — la confiance, Voy. 
coxrtance 3e. Ne pas — l'éloge que 
mérite sa conduite, Facti glersarn non 
perd#re. Vel. | Beaucoup de gens 
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perdaient leur action (en joue): 
ultis actiones peribant (voy. 1° 
Liv. || 18° Ne pas avoir de succès, mal 
réussir, être vaincu en qq. ch. : l'er- 
dre son procès, Causam perdëre (voy. 
do). Cic. ou amittëre (voy. 5°). Cic. 
Armittére litem. Cic. Causä cadërs (0, 
$s, cecidi, casurus), n. Quint. On est 
allé devant le jnge; nous perdous 
notre procès, Ventum est; vincimur 
(de vinet, or, #ris, victus sum, pass.). 
Ter. Perdre son procès sur lous les 
points, Cadère lotä caus&. Quint. — 
une excellente cause, In optimä causä 
concidëre (o, is, cidi, 8. sup.), n. 
Cie. La cause est perdue, Causa pe- 
riié (voy- 1°). Liv. Cause jugée et 
—, Causa judicata atque damnata. 
Cie. Ayant perdu une bataille, beau- 
coup de batailles, Uno prælio, lul- 
tis preliis victus (a, um). Liv. Ba- 
taille qu'on a perdue, Aduersa pugna. 
Just. Regarder la bataille comme —, 
De pugnä desperare. Cas. 

Perone, v. neut. 4° Ne pas obtenir 
le profit qu'on désirait. Damnun facère 
{io, is, feci, factum). Plaut. Cic. : 
Perdre à qq. ch., Ex re detrimentum 
accipfre (10, is, cepi, ceplum) Ou ca- 
père (io. is, cepi, caplum) ou facëre. 
Cic. Il vaut parfois mieux — que ga- 
goer, Est ubi damnum præstet facëre 
quam lucrurm. Plaut. 1] nerdit beau- 
coup à être d'un pays étranger, Mul- 
fum ei detrazit (de detrahë®re, 0, is, 
tractum) quod alienæ erat civitalis. 
Nep. Voy. pEnuns, act. 17. [| 2° Être 
vaincu au jou = Le joueur ne cesse de 

erdre, Lusor non cessat perdëre (0, 
ts, didi, ditum), Ov. — au jeu des 
12 lignes, In lusu duodecim scripto- 
rum vinci (or, éris, vic{us sum), pass. 
Quint. || 3° Diminuer de prix, de va- 
leur. Voy. BAISSER 2°. || 4° Diminuer 
de force, de qualité : Les couleurs ne 
féerem pas, Colores non remit{unt 


de remili®re, 0, misi, missum, n.). 

îtr. VOy. S'AFFAIBLIR, S'ALTÉNER 20, 

Se PeRDR=, v. 1° Pron Être perdu 
(en gèn). S'expr. par les pass. des v. 
acl. cités à PEnDAE, à l'exceplion de 
Perdre, Deperdÿre, Disperdrre, dontles 
pass. se remplacent par Perire, Depe- 
rire, Disperire (voy. pl. bas 130). || 20 
Réf. Aller 4 sa perte, causer sa propre 
perte. Se ipsum perd#re (0, is, didi, di- 
tum). Cic. In perniciem incurrère (0, 
ts, curri et eucurri, cursum), n. Cic. : 
Pompée s'est perdu lui-même, Pom- 
peius ipss se afflirit (de affligère, o, fs, 
Tictum. Cie. Les États les plus puis- 
sants se perdent par la discorde, Res 
marimæ discordiä dilabuntur (de di- 
labi, or, lapsus sum, dép.). Sall. Se 
perdre par ses propres aveux, Sud 
confessione indut {or, ëris, dulus sum), 

ass. Cic. Laisser l'accusé sa —, 

ati reum ruère (0, is, ui, ufum, uitu- 
fus), n. Liv. ]| 8° Falre naufrage. Voy. 
mAUPnAO&. || 4° Se ruiner. Rem dis- 
perdére (voy. 1e). Plaut. Voy. Se rüt- 
RER. || 6° Prendre des mœurs corrom- 
pues. Corrumpi, or, Pris, ruplus sum, 
ass. Cic. Voy. Se conRomPR&. |] 6° 
b déshonorer. Ss dedecorare. Plaut. 
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Ter. = Se perdre d'honneur, de répu- 
tation. Même tradact. De manière à ne 

as se —, Neeares essel sibi infamiæ. 

er. || 7° Réf. et Pron. S'égarer, 8e 
fourvoyer. Deerrare, n. Cic. Aberrare, 
0. Cic. Errare, 0. Cic. = [Un taureau) 
qui s'élait écarté du troupeau el per- 

u, Qui a pecore aberraverat. Liv. Les 
navires se son! perdus par mégarde, 
Naves imprudentiä suo cursu decesse- 
runt (de deced®re, 0, is, cessum, 0.). 
Cæs. Voy. 2°. Les coups se perdeut, 
Ictus deerrant. Plin. Les sons se dis- 
sipent et se —, Voces labuntur atque 
errant. Cie. || Fig. Les médecins s'y 
perdent, Aedici non se inveniunt (de 
invenire, io, veni, ventum). Betr, Se 
perdre loin de la vérité, À vero deer- 
rare. Lucr. Leur esprit se perd, s'y 
—, et ne sait où se prendre, Eorum 
vagatur animus errore nec habel quid 
sequatur. Cic. Se perdre dans les di- 
gressiona, Multos ambitus factre (o, 
ts, feci, factum). Liv. Le discours se 
perd dans des digressions, Oratio va- 
gatur ef errat. Cic. || 8° Pron. Échap- 
per, tomber par accident on par me- 
garde, être égaré. Ercidère, o,1s, cidi, 
8. Sup., 0. Cic. = La lellre s'est per- 
due en route, Litters exciderunt in 
viä. Cic. Fais en sorte qu'il ne se 
perde pas un feuillet, Enttere ut scida 
ne qua depereat (de deperire, 0, is, 
ü, ttum, n.). Cic. || 9° En parl. d'un 
cours d'ean. Tomber dans. Cadÿre, o, 
is, cecïdi, casum, n. Liv. : Se perdre 
dans un golfe, {n sinum maris cailère. 
Liv. Le Rhin se perd dans des lacs, 
Rhenus in lacus se spargit (de spar- 
ire, 0, sparsi, sparsun). Plin. [Un 

ras du Danube] se — dans des, dans 
un marais, Paludibus haurttur (de 
hauriri, ior, haustus sum, pass.). Tac. 
Palude sorbetur (de sorberi, eor, éris, 
s. parf., pass.). Plin. || 40° Avoir l'esprit 
absorbé dans : Qui se perd dans ses 
pensées, In cogitatione defirus (de 
defigi, or, Eris, pass.). Cic. || 11° Se 
terminer en = L'extrême liberté 8e 
perd en une extrême servilude, Ni- 
mia libertas in nimiam servilutem 
cadit (voy. 9°). Cic. || 12° Pron. Dis- 
paraltre =: La source jaillit et se perd 
aussilôt, Fons nasctitur simulque sub- 
ducitur (de subduci, or, ëris, duclus 
sum, pass-). PI.-j. Sommets qui vont 
se perdre dans les nues, Juga in nu- 
bes ercedentia (de excedëre, o, is, 
cesai, cessum, n.). Plin. Voy. NUE 20. 
Se — sous l'horizon, In loca infera 
obire (eo, ts, iui et pl. souv. if, 
îtum), n. Cic. (Ces expressions] se 
perdent dans l'abondance du style, 
Circumjectæ orationis copiä latent (de 
latäre, eo, fui, 8. sup., n.). Quint. 
[Notre] faiblesse se perdra se 
dissimulera) dans la multiplicité de 
faits, Infirmitas mulliphici factorum 
diversilate delitescet (de delitescère, 0, 
is, litui, 8. sup., n.). Quint. Le nein- 
tre dispose de telle manière certains 
objets, qu'ils nous paraissent, sur 
sa toile, se perdre dans le lointain, 
Pictor efficit uf quædam credamus in 
opers recessisss (de recZdere, 0, is, 
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œessum, o.). Quint. || Perds-toi dans 
la foule, Te turbæ insere (de inserre, 
0, is, serui, serlum — méle-toi à}, 
Ov. Voy. pispanatrnæ 10. || 43° En 
parl. dès ch. Devenir 4 rien, cesser 
d'exister, périr. Perire, eo, is, ii et 
rar. fui, ifum, 0. Cic. Deperire, eo, is, 
ti, ttum, 0. Cic. Disperire, s. sup., n. 
Cic. Interire, eo, is, ii, ifum, n. Cic. 
: Laisserez-vous se perdre le plus 
beau domaine [du peuple romain)? 
Unumne fundum pulcherrimum dispe- 
rire paliemini ? Cic. [Dans un bâti- 
ment lrop pelil les rêcolles se per- 
dent, Fruclus dispereunt. Varr. Une 
goulle de saumure se perd dans 
‘immensité de la mer, Stilla muris 
magnitudine maris inlerit. Cie. La 
couleur se —, Color disperditur (tr. 
rare). Lucr. L'odeur se —, Voy. Se 
DISSIPSR. La vue se —, Voy. S'arrar- 
Buin. Le mot s'est perdu, Verbum 
evanuil (de evanescère, 0, is, 8. sup., 
n.). Varr. Le souvenir de l'événe- 
meal s'est —, Memoria rei periit. Liv. 
Voy. soovexin. La verlu ne se perd 
oi par le naufrage, ni par l'incendie, 
Virlus neque naufragio neque incendie 
amittitur (de amnilti, or, éris, missus 
sum, pass.). Cic. L'usage se —, Afos 
elabitur (de elabi, or, éris, lapsus sum, 
dép.). Tac.La mémoire, Le courage, La 
réputation se —, Voy. S'étainons 59, 
PERDREAU, 5, M, Petit de la per- 
drix. * Perdicis pullus (ï), m. 
PERDRIX, 8. f{. Sorte d'oiseau. 
Perdixz, icts, m0. 6t f. Varr. Plin. Mart. 
PERDU, UE, part. passé de pza- 
DRE, VOY. ce v. Ï Adj. 4e Atleint sans 
ressource dans sa vis. Perditus, a, um. 
Cic. : [Malade] perdu, Desperalus. Cie. 
À medicis deploratus. Plin. Les mé- 
decins le regardent comme —, Des- 
erant de s0 medici. Quint. La répu- 
lique est perdue, Complorata esi res- 
publica. Liv. C'est un Élat perdu sans 
ressource, Ia respublica ruit (de 
ru’re, 0, ui, ulum, uilurus, n.). Cie. 
1 Fig. Je suis perdu Con c'est fait de 
moi), Perditus sum. Plaut. Perii. Ter. 
Disperii. Ter. Interii. Plaut. Ter. Oe- 
cidi. Plaut. Ter. Je suis — sans res- 
source, Prorsus perii. Plaut. Peri 
plane. Plaut. Vous êles perdus, Pe- 
ristis. Plaut, Je suis perdu par m 
sotlise, Cecidi stullitiä mea. Plaut. 
corps —, Voy. conps 2°. [| 20 Atteint 
sans ressource dans sa fortune. Perdi- 
lus, a, um. Cic. =: Perdu de deltes, 
Ære alieno perditus. Cic. demersus. 
Liv. — de misère, Inopiä deperdites. 
PA. Voy. nuoINé. || 39° Atleinl sans 
restourco dans sa moralité. Perdilus, 
a, um. Cic. Dissolutus. Cie. Deprata- 
tus. Cic. Contaminatus. Cic. Flagitio- 
sus. Cie. Impurus. Cie. : Enfant perda 
par notre indulgence, Puer indulgen- 
{iä nosträ depravatus. Cic. Tribonaex 
perdus et déshonorés, Judicia perdile 
profligataque. Cic. Perdu de crimes, 
Flagiliis atque facinoribus cooperites 
Sail, — de débauche, Perdilus @& 
dissolutus. Cie. || 4° Atteint sans res- 
source dans son honneur. Perditus, 6, 
um. Cic. Profligaius. Cie. Dedscors ia 
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femis (m. f.,e, n.). Cie. Perdu d'hon- 
veur, Honeslate spoliatus. Cic. Femme 
perdue de réputation, Probrosa fe- 
mina. Suet. Perdu dans l'opinion, 
Eristimatione dumnatus. Cic. || 6° Ac- 
œble de : Perdu de douleur, Perditus 
mærore. Cic. luctu. Cic. || 8° Forte- 
ment endommagé. Corruplus, &, um. 
Virg. Plin. Voy. sNpouwaGen. || 7° À 
quoi il n'y a pas de remède. Perditus, 
a, um. Cic. = Santé perdue, Perdita 
valetudo. Cic. C'est une affaire —, 
Negolium perditum est. Cie. Occisa 
Aec res est. Plaut. Tout est perdu, 
Conclamatum est. Ter. || 8° Mal em- 
ployé, quiest sans résultat : Pour qu'il 
u'yait pas un jour qui soit perda, 
Nequis dies pereat. Pl.-j. C'est peine 
erdue, Frustra laboratum est. Quint. 
dor in vanum cedit. Sen. Ce ful 
eine — pour les Volsques, Frustra 
d inceptum fuit Voiscis (an dal.). 
Liv, Coups perdus, Traits —, Vani 
ictus. Liv. Vana tela, Liv. Les traits 
soot —, Tela in vanum cadunt. 
Sen. || 8e Qu'on ne met pas à profit, 
devenu inutile = Moments perdus, 
Heures perdues, Subseciva (orum) 
tempora (um), n. pl. Cic. Temypus 
{poris) ex occupaltionidus ereptum (1), 
n. Cic. Victoire perdue, Victoria ad 
vanum el irritun redacta. Liv. Voy. 
oorice. |] 10° Sorti hors de la posses- 
sion de qqn par accident ou par me- 
garde. Deperditus, a, um. Mig. : [Une 
paye] n'est pas un objet abandonne, 
mais un objet perdu, Non est in dere- 
licto, sed in deperdilo. Dig. || 14° 
Égaré, qui ne peut plus se retrouver ou 
v'on ne peut plus retrouver : Perdu 
dans des lieux inconnus, În ignotis 
locis errans (gén. antis). Quint. Nous 
somuues perdus, fgnari locorum erra- 
mus. Virg. Taureau perdu loin de 
son troupeau, Taurus qui a pecore 
aberravit. Liv. Voy. Éoanen 1° el 
S'éoanen 10. | Fig. Dont la tête est 
perdue, Qui est une Lêle —, Amens, 
en. entfis. Cic. Vecors, gén. ordis. 
ic. || S. m. Comme un perdn (= 
commé un fou), Voy. FOLLEMENT 19, 
12° Écarte {en parl. d'un lieu). Devius, 
a, um. (ic. Voy. ÉCAnNTÉ. || 13° Ab- 
sorbè par = Perdu dans ses pensées, 
In cogitatione defirus (a, um). Cic. || 
44° Qu'on a cesse de voir, qu'on ne voit 
lus = Être perdu dans les ténèbres 
fau fig.), In tenebris latëre (eo, es, fui, 
$ sup.) n. Cic. Le corbeau, — 
dans les airs, Corvus e conspectu ela- 
tus. Liv. — dans les derniers rangs 
de la foule [qui se pressait autour de 
César), {Inter ultimam turbam latens. 
Veti. {Ces expressions] sont perdues 
dans l'ahonudance du Style, Circum- 
jectæ oralionis copiä latent. Quint. || 
450 Qui a cessé d'exister = [Ces] ou- 
vrages sont perdus, Opera intercidé- 
runf (de intercid®re, 0, is, #. sup. 
0.). Plin. Il laissa des discours au- 
jourd'hui —, Oraliones reliquit, quæ 
jam evanuerunt (de evanescére, 0, is, 
s. sup., n.). Cic. À l'exception d'une 
statue, iln y a rien de perdo, Nihil, 
prater unum sigaum, desideralum est. 
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Cie. Le procédé pour fondre le bronse 
est —, Fundendi æris ratio exolevit 
(de exolescëre, 0, is, letum, n.). Plin. 
Le crédit est — sur la plare, Fides 
de foro sublata est (de tolir, or, éris, 
pass.). Cic. Discipline perdue, Disci- 
plina eversa, Liv. Voy. Se p&rone 130, 


[| 16° Où l'on à eu le dosavantage : 


Batille perdue, Prœlium mate pu- 


gnatum. Sall. Voy. PERDRE 140, 


PÈRE, 8. m. {° Celui qui a un ou 
plusieurs enfants. Ord. Paler, tris, m. 
Cic. Virg. Moins souv. Parens, gén. 
entis, m. Sail. = Le père et la mère, 
Parentes, um et ium,m. pi. Cic. Ju- 
piler fut père d'Hercale, Herculem 


Jupiter genuit (de gignëre, o, is, geni- 


tum). Cic. Devenir — d'an fils, Filio 
augeri (eor, éris, auclus sum), pass. 
Cic. Si je deviens — d'un ls, Si 
mihi filius gignitur. Cie. Qui a pour 


— un dieu, Deo genitus (ae, um). 


Quint. Honorer qqn comme on --, 
Aliquem patris loco colëre. Cic. sicut 
alterum parentem observare. Cic. Te- 
air lieu de —, Parentis numero esse. 
Cie. Gui a an — connu, Patre certo 


nalus, dép. Cic. — par le cœur et par 


la nature, El animo el nalurä pater. 
Cic. — propre (par opp. à l’ère adop- 
tif), Naturalis pater. Cie. Quint. Qui 
a encore son —, Patrimus, a, um. 
Liv. Homme qui n'a pas de — légal, 
Homo nullo patre. Liv. De —, Da —, 
Relatif au —, Voy. PATEnnaL. Celte 
goulle, il la tenait de son —, Dolor 


pedum patrius hic tlli eraf. PL.-j. La 


couroune s8 transmit invariableunent 
de — en Üls, Seinper successor regni 
paierni fuit flius. Vell. Voy. uéntor- 


Tate 20. En —, Comme un —, Voy. 


PATKANELLEMENT. — de famille, Voy. 
FAMILLE 40, Voy. encore ci-dessous 
10°.]} En pari. des animaux. Pater, 
tris, m. Col. Parens, entis, m. Varr. 
=: De père, Du —, C. PATERNEL. 
j 2° Au pl. Aleux, ancêtres. Patres, 
um, ra, pl. Cic. Afajores, m. pl. 
Cic. || 3° Chef d'une longue suite de 
descendants. Auclor, oris, m. Virg.: 
Le père d'une race, Generis auctor. 
Virg. {| 4° Celui qui a adopte qqn pour 
son snfant, où qui a elève qqn comme 
son anfant. VOy. ADOPTIF, NOURRICIER. 
|| 5° Fig. Créateur, fondateur, protec- 
teur. Pater, tris, m. Cic. Parens,entis, 
m. Cic. Genitor, oris, m. Cic. Col. 
Plin. = Le père du monde, de l'uni- 
vers, Mundi procreator. Cie. Genttor 
universi. Cic. Mars qui fut le — du 
cuple romain, Mars a quo populus 
Romanus generatus est. Cie. — de la 
atrie (= fondatear ou sauveur de 
état), Pater patriæ. Cic. Patrix pa- 
rens. Cic. Socrate, — de la pbiloso- 
phie, Socrates parens philosephiz. Cic. 
Épicure, le — de la vraie doctrine, 
Pater veri Epicurus. Petr. C'est moi 
qui suis le — de ces ouvrages, Illorum 
operum ego parens sum. Cic. Le — de 
cette science, Hujus scientiæ condi- 
tor. Sen. [Les Grecs] pères de tous 
les vices, Genilores viliorum omnium. 


Plin. |} 6° La premibre personne de la 


Sainte Trinité. Pater, fris, m. Vuig. 


ce qui est perfectible = 


polest esse præslantius. Cic. (cel que 
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IL 7° Docteur de l'Église. Pater, (ris, 
m. Cang.|| 8° Le saint-pkas. Lo pa 

Voy. ce m. || 9° Titre donné aux rell- 
gieux, aux prêtres. Paler, iris, œ. 
(Cang.).{] 10° Cbez les Romans. Pkax 
De rAMILLe. Maitre de maison. Vuy. 
PAMILLE 19°. || 119 Chez les Romains. 
Phug conScriT. Sénateur : 
conscrit, Pater(tris) conscriptus {i), m. 
Liv. | 12° QQf. Homme. Voy. ce m. 


Un père 


PEREGRINATION, 5. f. Voyage 


dans des pays éloignès. Peregrinatio, 
onis. f. Voy. voyaas. 


PÉRÉGRINITÉ, s. f. État de celui 


qui est étranger dans un pays. Peregri- 
nilas, atis, [. 


Suet. Dig. 
PEREMPTION, 5. f. Prescription 


qui annulo une procèdure. Se tourne 


par un v. Voy. rÉn'MER. 
PÉREMPTOINE, adj. {° Qui a pour 


objet la péremption =: Excenlion pé- 
remptoire, Exceplio perempiloria. bi 


11 2° Contre quoi il n'y a rien à reple 


quer. Firmissimus, a, um. Cic. Gra- 
vissimus. Cic. Potentissimus, Quint. 


PÉNEMPTOINEMENT, adv. D'une 
manière peremploire. Præcise. Cic. 

PERNFECTIDILITÉ, 5, {. Qualité de 
cause de 
la perfectibilité de l'homme, ° Quia 
Âome progressionem ad ercellentiom 


facére potest. D'apr. Cic.(Tusc., 1v, 


1). 
PERFECTIBLE, adj. Sestentitls 


de perfectionnement : Il y a ea uous 


une raison perfeclible, Consunmabi- 
lis ratio in nobis est. Sen. Voy. PER 
PECTIBILITÉ. 

FENFECTION, 3. f. 4° Achève- 
ment. Confectio, onis, f. Gic. Peractio, 
f. Cie. Consummatio, f. Quint, Voy, 
AcuèveuenT 1° = Porler qq. ch. à 
sa perfection, GC. acuaven 1°. || 
20 Qualité de ce qui est parfait dans 


son genre. Perfectio optimi, et simpl. 


Perfectio, onis, Î. Cic. Absolutio o 
timi, et simpl. Absolutio, f. Cie. : 
perfection absolue, Illud quo rihil 


je regarde comme le plus haut degré 
de la —, Quod summum et perfe:lis- 
simum judico. Cic. Il est très difficile 
de donuer la définilion de la —, car 
ce qui est — pour les uns, ne l'est 
as pour les autres, Dificillimum est 
ormam erponère oplimi, quod eliud 
aliis videtur optimum. Cic. 
d'une peinture, Picturæ ercellentis 
(æ), f. Plin. La — de la science, 
Scientia (æ) ercellens (entis) aïque 
singularis (is), . Cie, Porler qq. ch. 
à sa —, Aliquid ad summum perdu- 
cére. Cie. Il conduisit l’art à sa —, 
Ars ab eo consummata est. Plin. [La 
république] ne s'avauce pas leute- 
ment vers la —, elle y vole, Non 
serpil, sed volat in optimum stalum. 
Cic. Aucun art n'est arrivé plus rapi- 
dement à sa —, Nulla artium celerius 
consummata est. Plin. [Mon talent) 
est parvenu à son plus haut point de 
—, à loute sa —, Habet maturilalem 
suam. Cic. It est difficile en toute 
chose d'alleindre à, d'arriver à la —, 
In omnibus rebus difficilis est optimi 
perfectie atque absolutio. Cie. Rien 
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de plus difficile que de trouver la —, 
Nilil difficilius quem reperire quod 
sit omni ex parle in su genere per- 
fectum. Cie. On ne peut espérer d'ar- 
river à la —, [llud ipsum, us est 
optimum, desperandum est. Cic. Les 
choses qui approchent de la —, £a 
que sunt optimis prorima. Cic. Qui 
est dans sa —, Qui a atteint la —, 
sa —, Qui a toute sa —, VOy. PAR- 
rar. Être encore au-dessous de la 
—, éloigné de la —, Aliquantum ab 
optimo abesse. Cie. || Loc. adv. 2 Il 
faisait tout en perfectinn, dans la —, 
Nihil nisi perfecte faciebat. Cic. Qui 
est faiten —, C. PARFAIT. } 9e État 
moral le plus parfait. Virius (utis) per- 
fecta (æ) et cumulata (æ), f. Cie. Per- 
fecta(æ) sapientia (z),f. Cic. : Homme 
qui possède la perfection, Homo per- 
fectus pleneque sapiens. Cic. || 6° Or- 
din. au pi. Qualite supérioure. Virtus, 
utis, f. Cic. Laus, audis, f. Cie. : Un 
orateur qui a toules les perfections, 
Orator omni laude cumulatus. Cic. 
{Périclès) était doué, orué de toute 
sorte de —, Omni genere virtulis flo- 
rebat. Cie. Ce qui a toutes les —, Id 
quod omnes laudes habet. Cic. 
PERFECTIONNEMENT, S. mn. Àc- 
tion de perfectionner; effet de cette 
action. (Action) Emendatio, onis, f. 
Cie. S'expr. ordin. en loarn. par un 
v. Voy. PERFECTIONNER. (Effet) Per- 
fectio, f. Cic. = Apporter un perfec- 
tionnement à, C. PERFECTIONNER. În- 
troduire de nombreux perfectionne- 
ments dans, VOY. AMÉLIORATION 1°. 
Celui qui s'occupe de philosophie 
our son perfeclionnement moral, 
lle qui philusophiam in remedium 
suum exercel. Sen. Nous devons nous 
occuper de notre —, Ad emendalio- 
nerm nosiri debemus accedëre. Sen. 
[Cet homme] ne fait rien pour notre 
— moral, Ad vitam niAil proficit. Sen. 
PERFECTIONNER, v. act. Rendre 
moilleur. Meliorem (m. f., ius, 0.) 
facëre (io, is, feci, factum), act. Cic. 
ou reddèëre (o, is, didi, ditum), act. 
Hor. In melius (raducère (o, is, duxi, 
ductum), act. Sen. : Perfectionner les 
esprits par l'instraction, Animos doc- 
trinä excolfre (o, is, colur, cullum). 
Cic. — qqn dans le genre où il se 
distingue, Aliquem in eo genere, quo 
eminel, provehëre (0, is, veri, vec- 
tum). Quint. L'exercice perfection- 
sera l'une de ces deux [quahtés), 
Exercilio alterum augebit (de au- 
gère, eo, es, auri, auclum = augmen- 
ter). Cic. Toutes [les facultés] que 
l'art s perfectionnées, Omnia que ars 
consummautf. Quint. Instruments na- 
turels que perfectionne l'exercice, 
Instrumenta naturalia quæ curä ju- 
vaniur (pass. de juvare, 0, as, juvi, 
jutum, jJuvaturus).Quint. Perfection- 
ner un disconrs, Üralionem polire (io, 
is, ivi, ifum — polir). Cie. emendare 
(= corriger). Cic. La vertu doit être 
perfeclionnée par la science, Virius 
doctrinä est perficienda (pass. de per- 
ficére, io, is, feci, fectum). Quint. 
Se PERFECTIONNER, v. 4° Réf. S'a- 
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méliorer, faire des progrès = Il s'est 
perfectionné, Afelior factus est (de 
fieri, fo, fs, pass.). Cic. Sa niort 
premalurée ne lui a pas laissé le 
temps de se perfectionuer, Mors im- 
malura non passa esl eum consum- 
mari. Quint. Se — dans la vertu, /n 
viriule progredi (ior, ëris, gressus 
sum), dèp. Cie. Se — beaucoup dans 
ses études, In studiis magnos pro- 
gressus fac#re (io, is, feci, factum). 
Cic. Si nous nous sommes un peu 
erfectionnés dans la philosophie, Si 
tn philosophiä aliquid profecimus (de 
proficère, io, ts, fectum, n.). Cic. || 
2° Pron. Être rendu meilleur : L'es- 
prit se perfectionne par l'étude, Ani- 
mus disciplinä melior fit (voy. 1°). 
Cic. La memoire se — par la cul- 
ture, Memonia excolendo augetur (de 
augeri, eor, auclus sum, las. — 
étre augmenté). Quint. Voy. S'auk- 
LIORER. 

PERFIDE, adj. 1° Qui manque à 
sa foi. (En gén.) Perfidus, a, um. Cac. 
Infidelis, m. f.,e,n. Cic. Infidus, a, 
um. Cic. (D'habilude) Perfidiosus. Cic. 
: Perfide à qqn, Alicui infidus. Sall. 

tre — à qqn. Fidem alicui datam 
fallëre (0, as, fefelli, falsum). Caic. || 
S. m. Un perfide, Homo (minis) per- 
fidiosus (i), m. Cic. La foi donnee à 
un — n'engage pas, Nulla fides est 
quæ infideli data est. Cic. || 2° Fig. 
En parl. des ch. Où il y a de la per- 
fidie. Infidus, a, um. Liv. Dolosus. Cie. 
Fallax, gen. acis. Cic. Perfidus, a, um. 
Ov. = Actes perüdes, fnfda facinora. 
Liv. Paroles —, Verba perfida. Ov. 
Questiuns —, Fallaces interrogatio- 
nes. Cic. Intentions —, Dolosa con- 
silia. Cic. |} 3° En parl. des ch. Qui 
n'est pas sûr, dont il faut se defior. 
Perfidus, a, um. Flor. Infitus. Lucr. 
Pl.-j. =: Mer perfide, {nfidum mare. 
Luer. Passer à cheval sur la glace — 
du fleuve, Per flumen glacie perfidum 
equitare, n. Flor. 

PENFIDEMENT, adv. D'une ma- 
nière perfide. Perfidiose. Cic. Infideli- 
ter. Cic. l'erfide. Sen. 

PENFIDIE, 8. {. Manque de foi. 
Perfidia, z, f. Cic. Infidelitas, atis, 
f. Hirt. : La perfidie de la veille, 
Diei pristini perfidia. Cæs. Il n'y a pas 
en moi de —, Nihil in me perfidio- 
sum (est). Cic. Il y a — à manquer à 
sa parole, Perfidiosum est fidem fran- 
gère. Cic. Des perfidies, Perfiiie, 
arum, f. pl. Plaut. Bien des —, Multa 
perfidiose facta. Cic. Infida multa fa- 
cinora. Liv. Faire une perfidie à qqn, 
Perfidiam in aliquem admitt®re. Suet. 

PERFORATION,S.f.C.PERCEMENT. 

PERNFOREN, v. act. C. PERCER. 

PENGAME. 1° Citadelle de Troie. 
Pergama, orum, n. pl. Lucr. Virg. Ov. 
= Qui appartient à Pergame, Perga- 
meus, a,um. Virg. Prop. || 2° Ville de 
Mysie. Pergamum, i, n. Liv. Plin. = De 
Pergame, Pergamenus, a, um. Cic. 

PÉRICLES, celébre homme d'État 
athenien. Pericles, is, m. Cic. 

PÉRICLITER, v. n. Être on péril. 
Periclitari, dép. Cæs. = La cause pé- 
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riclite, Ceusa labefactatur (pass... Cie. 
Voy. Etre en pancen. 
PÉRIGORD, an0. prov. de Francs 
*Ager (gri) Petrocoriensis (is), m. 
. PERIGOUIDENS (Las), hab. du Pé- 
rigord. Petrocorii, iorum, m. pl. Ces. 
PERIGUEUX, v. de France (Lor- 
dogne). Vesunna,æ, f. Ant. Vescnna, 
f. Peut. Petrocorii, iorum, m. pl. Sid. 
* Petrocorium, ii, n. =: Les habitants de 
Perigueux, Vesunnici,orum, m.pl. Sid. 
PERIL, 8. m. Danger. Periculum, i, 
n. Cic.,et moins souv. Discrimen 
minis, n. Cie. Voy. DANGER : Le péril 
el la siluation cntiqne des Romains, 
Periculum et discrimen Romanorun, 
Liv. Mettre en —, Voy. Mettre en 
DANGER, Susciter un panazn à. Être 
averti des périls que l'on court, De 
impendentibus periculis præmoneri. 
Cie. Epoque, Ambitivn, Liberte plemne 
de —, Tempus suspiciosissimum. Cie. 
Cupiditas dominandi lubriea. Cie. Li 
bertas præceps (géo. aipitis). Lie. 
Ecarter le péril, Voy. gcanren 30, 
A mes, À tes risques et périls, Alec, 
Tuo periculo. Plaut. Cie. Au péril de 
la vie, Vitæ periculo. Cie. 1] y a — 
en la demeure, Vay. neuxone io. 
PERILLEUSEMENT, ad. C. pas 
GENEUSEMENT. 
PERILLEUX, adj. C. DANoeneux. 
PERNIMER, v. 0. Perir faute d'avoir 
ète poursuivi dans le delai legal. Ez- 
slingni,or,ëris,slincius sum, pass. Dig. 
PÉRIMÈTRE, C. CINCONFÉNENCE, 
PÉRIODE, 8. 1° Fémn. Temps qu'une 
planète met à faire sa revolution. Cir- 
cuilus, üs, m. Cic. Cursus, üs,m. Cie. 
: La pérrnde solaire, Circuitus solis. 
Cic. Saturne fait sa — en trente 208 
environ, Saturni sfella (riginte fere 
annis cursum suum confcif. Cie. || 2e 
Fém. T. de chronologie. Revolution 
d'un certain nombre d'annees. Periodus, 
1, fém. Veg. || 3° Fém. La revolution 
d'une fièvre qui revient en des tem 
regies. Circuttus, &s, m. Cels. Seb. 
: Les fièvres qui ont lenrs pertodes 
réglées, Eæ febres quæ certum habent 
circuitum. Cels. | 4° Masc. et Fem. 
Espace de temps indeterminé. Tempons 
spatium, et simpl. Spatium, ti, 0. Cic. 
ou Tempus, poris,n. Cic. Temporis 
tractus (üs), m. Vel. = Une période 
de 30 jours, Spatium dierum friginie, 
Cic. — d'années, Annorum series {ei), 
f. Hor. Col. — de la vie, Ætatus trac- 
fus (üs). V.-Mez. — considérable de 
la vie humaine, Grende mortalis ati 
spatium. Tac. Dans la même — bril- 
lèrent des orateurs.…, Eodem traciu 
temporum niluerunt oratores. Vell. La 
— monarchique, Regii (orum) enai 
{orum), m. pl. Cic. || 5° Masc. Le plus 
haut point où puisse arriver une pers 
ou une ch. : Le plus haut, Le dernier 
période, Summum (t) fastigium (as 
n. Nep. Summum (1) culmen (mins), 
n. Liv. Altissimus (i) gradus (&s!, m. 
Cic. Summus gradus, m. Cic. Le plus 
haut — de la prospérité (d'un État), 
Summum ceulmen fortunæ. Liv. Par- 
venir au plus baut — de la grandeur, 
Pervenire ad summam amplitudinæ. 
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Cic. Porter une science à son plus 
baut —, Scientiam consummare. Cie. 
Voy. peané 20, raÎrs 30. || 6° Fém. 
Phrase composee de plusieurs membres 
dont la reunion forme un sens complet. 
Periodus, i, fém. Quint. Pl.-j. Ambi- 
tus, Gs, m. Cic. Circuitus, &s, m. Cic. 
Comprehensio, onis, f. Cic. Continua- 
lo, f. Cie. Circumscriptio, f. Cic.: 
Ils lancent tout d'une haleine de lon- 
gues périodes, Longas periodos uno 
spiritu comtorquent. PL.-j. Arranger et 
arrvndir en quelque sorte une pé- 
riode, Cireuilum et quasi orbem ver- 
borum conficère. Cic. . 

PERIODICITÉ, 8. f. Qualité de ce 
qui est périodique. Il s'expr. par des 

ériphr. = La periodieité d'une fièvre, 
Certus (ÿ febris circuitus (üs), m. 
Ceis. La — d'un vent, Status (1) 
venti flatus (&s), m. (= le suuffle 
périadique d'un vent). Sen. 

PÉRIODIQUE, adj. 1° Qui revient 
à intervalles reguliers. Status, a, um. 
Cic. = Cours perodique des astres, 
Status siderum cursus. Plin. Vents 
périodiques, Venti qui certo tempore 
anni gent. Gell. Attendre le retour 
périodique des venls d'été, Statos 
æslivis flatibus dies opperiri, dép. Tac. 
Ce phénomène est —, Stato lempore 
id evenit. Plin. Fièvres périodiques, 
Febres statæ. Plin. Retour périodique 
d'unefièvre,Voy.PértoDtcité. Revenir 
âdes époques pcriodiques, Voy. PéRIO- 
DIQUEMENT. || 20 T. de gronmaire. Qui 
abonde en periodes, qui a le caracttre 
de la periode = Style périodique, Ura- 
io conclusa. Cic. cireumlata. Quint. 
D'ane manière —, C."ÉRIODIQUAMENT. 

PÉRIODIQUEMENT, adv. 1° 
intervalles reguliers. Temporibus sta- 
this. Liv. Stato tempore. Plin. Certo 
lempore. Gell. = Indisposilions qui 
rerennent périodiquement, Valetu- 
dines tempore certo recurrentes. Suet. 
12° Par phrases periodiques. Concluse. 

ic. Circumscriple. Cic. 

PÉRIPATÉTICIEN, IENNE, adj. 
Qui suit la doctrine d'Aristote. Peripa- 
felicus. a, um. Cic. Col. Gell. || S. m. 
Un péripatéticien, Peripateticus, 1, 
o. Gell. 

PÉRIPATÉTISMIE, 5. m. Philoso- 
phic peripateticisnne. Peripateticorum 
disciplina (æ), f. Cic. 

PERIPETIE, S. f. Changement su- 
bit; évenoment imprevu. Subila (æ) 
commulalio (onis), f. Nep. : Les péri- 

éties de la vie de qqn, Alicujus varii 
{iorum) casus (uum), m. pl. Cic. Guerre 
pleine de —, Bellum in multä varie- 
fate versatum. Cic. 

PÉRIPILÉÈRIE. C. CIRCONFÉRENCS. 

PÉRIPHRASE, 8. f. Sorte de cir- 
conlocution. Cireuttio, onis, f. Cic. 
Circuilus, &s, m. Quint. Circumlocu- 
fio, onis, f. Quint. Ambilus, &s, m. 
Quint. VOy. CIRCONLOCUTION. 

PÉRIPIRASER. v. n. Parler par 
périphrase. Cireuitione uti (or, Eris, 
wsus sum, dép.). Ter. 

PÉRIPLE, 6. M. C. CIRCUMNAVIGA- 
TION. 

PÉRIPTÈRE, 


adj. Entouré sur 
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toutes ses faces d'un rang de colonnes. | fem dirumpère. Cic. Libertatem oppri- 


Peripteros, m. {., on, n. Vitr. 
PERIR, v. n. 1° Faire une fin mal- 
heureuse, vlolente. (En gén.) Perire, 
e0, is, ia et rar. ivi, tlum, n. Cic. 
Interire, €0, is, ti, ifum, n. Cic. 
Deperire, eo, is, it, ifum, 0. Czs. 
Mori, ïor, morëris, mortuus sum, 
morilurus, dép. Cie. (Surtoat d'une 
mort subite ou prématurée) Ezxstin- 
gui, or, Éris, stincius sum, pass. Cie. 
(Être tué) Interfici, ior, éris, fectus 
sum, pass. Cie. Occidi, or, éris, cisus 
sum, pass. Cic. Necari, pass. Cie. 
Voy. moon. || Paire périr qqn, Ali- 
uem interficëre (io, is, feci, fectum). 
ic. occidère (o, is, cidi, cisum). Cic. 
necare. Cie. = La fuite At périr plus 
d'ennemis que le combat, Plus hos- 
lium fuga quam prelium absumpsit 
(de absumPre, 0, is, sumptum). Liv. 
Voy. Faire mourir 1°. || 2° En parl. 
des ch. tro dotruit, prendre fin. (Se 
perdre; devenir à rien) Perire (voy. 
1e), n. Plaut. Cic. Disperire, eo, is, 
it, 8. sup., n. Varr. Cie. Interire 
(os. 10), n. Cæs. Cic. Mori (voy. 1°), 
ép. Cie. Emori, dép. Cic. Erslingui 
(voy. 1e), pass. Cic. Intercid”re, o, is, 
cdi, s. sup. 0. Sen. Plin. Quint. 
(Tomber en ruine, en décadence) Cen- 
cidre, n. Cic. Cadëre, o, is, cecïdi, 
casum, n. Cie. Labi, or, &ris, lapsus 
sum, dép. Cic. Dilabi, dép. Sall. Liv. 
Prolabi, dép. Nep. : Édifice qui périt, 
Ædificium dilabens. Sen. La maison 
a péri de foad en comble, Ædes cum 


fundamento perierunt. Plaut. Temple, 


Navire qui à — de vélusté, Ædes, 
Navis velustate dilapsa. Liv. Seize 
navires périssent dans le naufrace, 


Sedecim naves naufragio intereunt. 


Cæs. Ouvrages qui ont péri, Oyera 
amissa. Liv. La récolte péril, Fructus 
disperit. Varr. Une si forle somme 
a pu périr si vite, Tanta pecunia tam 
brevr perire potuit. Cic. La république 
sur le point de —, Respublica prope 
cadens. Cic. Les États les plus puis- 
sants périssent par la discorde, Di- 
labuntur discordiä res marimz. Sall. 
{L'ancienne Grèce) a péri par ce seul 
wal, fMoc uno malo concüdit. Cic. Fig. 
Les mots périssent, Verba intercidunt. 
Quint. La vertu des Athéniens a peri 
avec lui, flujus morte virius ÂAthe- 
niensium inlercldit. Just. Pour que 
le suuvenir de cet homme ne péril 
pas, Ne hominis memoria morëretur. 
Cic. Leur souvenir à péri, Eorum 
memoria evanuil (de evanescire, 0, 
is, s. sup., n.). Cic. Leur glorre ne 
peut périr, Eorum laus emori non 
potest. Cic. || Faire périr, Perdëre, 0, 
is. didi, ditum, act. Cie. Toll”re, 0, 
is, sustuli, sublatum, act. Cic. : Faire 
érir les moissons, des vignes par le 
eu, une flotte, Fruges perdëre. Cic. 
Vineas igne corrumpérs (9, 18, rupt, 
ruptum). Sall. Naves concidëre (o, is, 
cidi, cisum). Liv. Faire tout — par 
les flamnies, Omnia flammä consumère 
(voy. 1°). Cæs. || Fig. Faire périr la 
société humaine, la liberté, le souve- 
air d'une ch., Humani generis seciela- 


caduci. 


rieure. Perisiylum, t, n. Varr. C 


revêt 
(æ), f. Ce 


dans certaines coquilles 


mère (o, is, pressi, pressum). Nep. Rai 
memoriam (olëre. Cic. delére (eo. es, 
avi, elum).Cic. Voir uérauine 2° et 3°. 


PÉRISSABLE, adj. Sujet 4 perir. 


Periturus, a, um. Virg. Sen. Caducus. 
Cic. Fragilis, m. f.,e, n. Cic. : Ce 
qu'ils ont en enx de mortel et de 
périssable, [d 
caducum est. 
meut le corps —, Fragile corpus ani- 
mus sempiternus movel. Cie. La gloire 
de la beauté est —, Formæ gloria 
fluxa on fragilis est. Cic. Ces titres 


od in eis mortale el 
ic. L'âme éternelle 


périssables, Isti tituli mortales ou 
ci. PL-j, 
PERISTYLE, s. m. Colonnade inté- 
ic. 
Peristylium, ti, n. Vitr. Suet. Plin. 
PÉRITOINE, s. m. Membrane qui 
interiseurement le bas-ventre. 
Intenor jorts) abdominis membrana 


PERLE, 8. f. 4° Globule qui se forme 
(En gen.) 
Margarita, z, [. Varr. Cic. Sen. Plin. 
Margarilum, 1, n. Petr. Tac. Pl.-j. 
Dig. (Grosse) Unto, onis, masc. Sen. 
Plin. Suet. : Perle sans éclat, Unie 
decolor. Plin. — d’une eau terne et 
lumbée, Margartitum subfuscum et 
iuens. Tac. Le pendant de cette —, 
Par unionis ejus. Plin. Qui prodait 
des perles, Voy. Prnuière. Marchand 


de —, Margaritarius, ii, m. insc. || 


2e Fig. Ce qui est le micux dans son 
genre =: [Corintbe et Carthage] ces 
erles du ltitoral, Oræ maritimæ oculr 
om) m. pl. (= yeux). Cic. La 
perle des Îles, Insularur ocellus (1), 
m. Cat. La — des épouses, Lectissima 
conjuz. Cic. 

PERLE, és, adj. Ornè de perles 
Baccaius, a, um. Virg. 

PEULIÈNE, adj. f. Qui produit des 
perles : Coquille perlière, Margartti- 


(era concha. Plin. Des coquilles per- 


ières. Unionum conchæ. Suet. 
PERMANENCE, s. (. 1° Durée cons 
tante de qq. ch. Siabilitas (atis) er 
constantia (z), f. Cic. || 2° État de qqn 
qu reste longtemps dans le même lieu 
2: Rester, Derneurer, Se lenir en per- 
manence dans un lieu, In loco perma- 
nère (e0.es, mansi, mansum), 0. Liv. 
PERMANENT, ENTS, adj. Qui dure 
constamment. Permanens, gên. entis. 
Cic. Stubilis (m. f., e. n.) et perpe- 
fuus (a, um). Cie. = Tribunaux per- 
manents, Perpetus qgupsiiones. Cic. 
[Les stolciens] définissent la timidité 
une crainte permanente, Definiunt 
formidinem metum permanentem. Cie. 
Être permanent, Permanëre, eo, es, 
mansi, mansum, n. Cic. 
PERMÉABLE, adj. À travers quol 
certains fluides peuvent passer. Pene- 
trabalis, m. f.,e, n. Just. =: La terre 
est perméable au souflle des vents, 
Terra veniorum flatibus patet (de pu- 
têre, or lui, S. sup., n.). Just. Gouites 
d'ean perméables aux rayons du s0- 
leil, Stillicidia quæ solem transmitiunt 
(de transmiti®re, 0, misi. missum). Sen. 
PERMETTRE, v. act 4° Donner 
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Hberté, pouvoir de faire. Permittére, eo, 
is, misi, missum. Cic. Sin”re, o, ts, sivi 
et si, sifum. Cie. Concedëre, 0, is, 
cessi, cessum. Cic. || {. PERMETTRE NE 
FAIRE Où Qu'on rAs86. Je te permets 
de répondre. Tibi permitlo respon- 
dère. Cie. On permet d'abréger cer- 
taines choses, Quedam breviare per- 
mitiitur (à l'impers. pass.) Quint. 
Permettre à Antoine de faire les 
parts, Antonio permitiËre ut parties 
faciat. Cie. [Domitien)] lui permit 
d'enlever.…, dlli permisit raperet. 
PI.-j. Nous ne permeltons pas aux 
Traosalpins de planter de la vigne, 
Transalpinas gentes vitem serère non 
sinimus. Cie. Permets-moi de vivre à 
ma guise, Sine me meo vivère modo. 
Ter. Je ne — pas qu'on me dé- 
cerne des honneurs, Nullos honores 
miAi decerni sino. Cic. Ne pas per- 
mettre de tenir les comices, :Von si- 
nère comilia haberi. Cic. Le sénal ne 
loi permit pas d'accuser, Per senatus 
auctortiatem non silus esf accusare. 
Cic. Je lui ai permis de satisfaire, 
Jai — qu'il satisfit ses goûts, Sivi 
ut animum expleret suum (construct. 
rare). Ter. Permets que je me justi- 
fe, Sine erpurgem me (construct. qui 
n'est guère usitée qu'après limpér:). 
Ter. Il ne permit pas aux femmes de 
voir.., Feminis spectare non conces- 
sit. Suet. On permet de faire certai- 
nes choses, Quædam facëre conce- 
ditur (à l'impers. pass.). Quint. Il ne 
permit pas que les ambassadeurs pris- 
sent place à l'orchestre, Legatos in 
orchesträ considère vetuit (de vetare, 
0, as, velitum). Suet. Voy. DÉFENDRE 
6°. Permeltre à qqn de passer par la 
province, Alicui facultatem per pro- 
vinciam tlineris faciendi dare (0, as, 
dedi, datum). Cæs. Dare alicui iter per 
provinciam. Cæs. — à qq de demao- 
der, Dare alicui potestaiem petrnii. 
Quint. Je te permets de répondre, 
Respondendi potestatem {bi fue (is, 
feci, factum, fac#re). Cie. Pourquoi 
ne leur — -tu pas de jouir de leur 
liberté? Cur his frui libertate suë 
per le non licet (de licère, cuit vu 
citum est, n. = être permis)? Cic. || 
2. PeauerTne ONE cu. (Le nom de la 
ch. se toarn. ordin. par un v.) Ils 
ne permettent pas l'importalion du 
vin (= que du vin soit importé), 
Vinum importari non sinunf. Ces. 
Permettre à qqn le passage par la 
rovince (— de passer), Voy. pl. h. 

e mensonge est quelquefois permis 
mème à un sage, Le choix leur est 
—, Voy. penis. Nous ne le per- 
mettroos pas, Id mon sinemus. Ter. 
Je ne permettrais pas la même chose, 
Idem non permnitlerem. Quint. [Bats- 
le); je te le permets, Sino. Plaut. 
ne m'aurait pas quitté] si je ne le lui 
eusse permi:, Nisi ego ei permisis- 
sem. Cic. || 3. FonuuLes De PoLrresse. 
Maitre, Le permets-tu? ere, licetne ? 
Plaut. Si tu veux bien le permettre, 
Si placet (s.-e. tibi). Cie. Si tu le 
ermets, Si tibi non est molestum. 
ie. Celn, si vous le permettez, juges, 
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sera expliqué plus tard, Id postes, si 
per vos, judices. licitum erit, aperie- 
tur. Cie. Permetlez-nous de choisir, 
Bon& veniä vesträ liceat legëre. Liv. 
lu me permeltras, Permets-moi de 
preferer, Dabis hanc veniam uf ante- 
ponam. Cic. Permets-moi de te de- 
mander de me répondre, Abs te bona 
veniä peto uf mii respondeas. Ter. 
Permettez-moi, je vous prie, de par- 
ler, Quzse à vobis ut mihi detis 
hane veniam ut me paliamini loqui. 
Cic. Permets-moi ou Permetlez-moi 
de le diret Venia sit dicto! Pl.-j. 
Que cet excellent bomme me per- 
mette de le dire, Bond veriä hujus 
optimi viri direrim. Cie. | 2° En 
parl. des lois. Autoriser 4 faire qq. ch. 
Concedë®re (voy. 1°), act. Cie. Permit- 
tfre (voy. 4e), act. Cic. = [Ce] que la 
nalure permet, [ce] que les lois per- 
mettent, Quod per naturam fas est. 
qucd er leges licet (voy. 1°). Cic. 
Quod legibus conceditur (voy. 101. Cie. 
Si les lois humaines, si les lois di- 
vines le —, St licet, si fas est. Cic. 
Toute loi ordonne on permet ou dé- 
fend qq. ch., Omnis ler aut jubet ali- 
quid aut permitlit auf velat. Cic. La 
loi Cornélia qui permettait à l'accusé 
de choisir.…., Ler Cornelia quä reo 
licebat optare. Cic. Voy. AUTORISER 3°. 
I 3° Tolerer. Sinére (voy. 1°), act. 
ic. Pati, 1or, ëris, passus sum, dép 
{acc.). Cic. Ferre, fero, fers, tuli, 
latum, act. Cic. : (Tu ne peux rester 
plus longtemps avec nous]; je ne le 
permettrai pas, Non feram ou Non 
paliar ou Non sinam. Cic. lis per- 
meltent que les Helvètes traversent 
leur territoire, Helvelios per fines suos 
ire patiuntur, Cæs. Nous permettons 
qu'on aous réfule, Nos refeili pati- 
mur. Cic. Que les dieux ne permet- 
tent pas cela! Illud ne dii sinant/ 
Pl.-j. Ne di siverint! Plaut. Ne di 
sirint! Plaut. Que Jupiter ne per- 
mette pas que Rome soit! Ne istud 
Jupiter sirit, Urbem esse! Liv. || 6° 
En parl. des ch. Donner le moyen, la 
commodité, le loisir de. Permitière 
(voy. 1e), act. Cie. Sinëre (voy. 1°), 
act. Ter. Pati (voy. 3°), dép. Cic. Ferre 
(voy. 3°), act. Cic. = Le grand nom- 
bre des serpents ne permet le pas- 
sage que pendant l'hiver, Serpentium 
multitudo, nisi hïeme, transitum non 
ninil. Plin. Tant que l'âge le —, 
Dum per ætatem licet (voy. 1°). Ter. 
[il tenta de rétablir le pont}, mais la 
auteur des eaux ne le permettait 
pas, Sed magnitudo flutninis non per- 
mittebat. Cæs. Si le vent le permet, 
Si fintus feret. Quint. Si l’occasion le 
—, Sioccasio tulerit. Cic. Si son âge 
le permettait, Si ejus sites competerel 
(de competëre, e, is, ivi et it, ilum 
0.). Suet. Je le ferai, si son amitil 
me le permet, Id faciam, si mihi per 
eus amicitiam licebit. Cic. Faire cela 
autant que le permettent nos forces, 
Id agèëre pre viribus. Cic. Autant que 
le permettait la timidité de mon âge, 
Quantum ætatis mes pudor patiebe- 
tur. Cic. Autant que l'a permis le 
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malheur des circonstances, Pro co ut 
temporis difficultas tulit. Cie. Plus 
cénéreux que leur fortune ne le per- 
mel, Denigniores quam res patilur. 
Cic. Avec plus d'ardeur que la fai. 
blesse de ma constitution ne pouvail 
1e permettre, Vehementius quam gra- 
cilitas mea poterai perpeli (ior. Fris, 
pessus sum), dép. Pl.-j. Son chagrin 
2e lui permettait pas de parler, Loqui 
præ mærore non poterat. Cic. L'exi- 
guilé de nos resseurces ne noos a pas 
permis de faire cela, Non siit egestes 
nos (id) facËre. Ter. Les circonstan- 
ces permettent que tu sois le maltre 
à Alexandrie, Res facultatem habet 
ut Alezandriam tenère possis. Cie. Ta 
santé le permettait de venir, Per 
valetudinem venire poteras. Cie. NH 
reste des discours qui permeltent 
de juger de leur talent, Exstant ore- 
tiones, ex quibus eristimari de inge- 
niis eorum polest. Cic. Il reinarqua 
que l'exiguilé de ses ressuurces ne 
lui permettait guère de les diviser, 
Animaduertit suas copias propter ext- 
guitatem non facile diduci. (æs. Ce 
qui ne permit plus de douter de l'an 
rivée des légions, Quæ res omnem du- 
bitationem adventüs legionum erpult. 
Cæs. || 5° Se PEnuFTTRe (— permet- 
tre à soi). S'accorder la liberte, Se 
donner la licence do faire qq. ch. dot 
on devrait s'abstenir. Sibi permitiére 
(voy. 10), act, Quint. : [Ehoses] qu'il 
s'était permises, Quæ sidi permiserat. 
Quint. Il fant lout se permettre, On- 
nta sunt audenda (de audère, eo, es, 
ausus sum —= oser). Cic. Je ne me 
suis jamais men permis qui puisse 
vffenser, Nihil miï assumpsi (de as- 
sumêre, 0, is, sumplum) quod possi 
offend#re. Cic. Pendant le diner il se 
permellait ane foule de plaisanleries, 
Super cenam mulla joca transigetai 
{de transig/re, 0, is, egi, act). 
Suet. 11 se permil tant, que, grâce 
à lui, les Lacédémonicas furent dé- 
teatés.…, Sie stbi indulsit (de indul- 
gêre, 0, es, dullum, n.) ul ejus o 
Lacedæmonii pervenerint in odiun. 
Nep. Je ne me permeltrais pas d'em- 
ployer.…, Non mihi permiserim ufi. 
Quint. Je me suis permis de l'écrire, 
Sumpsi hoc mihi ut ad te scriberem.Cic 
PRRMIS, 182, part. passé de res- 
METTRE, Voy. ce v. H Adj. 1° Licits, 
legitime. Licitus, a, um. Tac. Dig. : 
Distinguer ce qui est permis el cs 
qui n'est pas — (par là loi divine on 
naturelle), Discernëre [as aïque nefes 
(subst. indéel. n., qui ne s'emploie 
qu'au nom. et à l'acc. sing.). Hor. Ce 
qui est — par la natore, Id quod per 
naluram [ss est. Cic. Ce qui est — 
ar les lois, fd quod per leges licet 
le. n. quine s’empi. qu'à la 3° pers. 
do sing.; voy. pl. bas). Cic. Id quod 
legibus conceditur (de concedi, or, êris, 
cessus sum, pass.). Cic. Ils ne croient 
as — de mettre ces choses pat 
crit, Non fas existimant ea lilieris 
mandars. Cæs. [Celui] qui se erolt 
tout —, Cui nihil unquam nefes fuit. 
Cic. Qui n'est pas —, Vetitus, a, un. 
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Ter. Virg. Illicitus. Tae. [| IL msT 
Psnuis. (Par les lois ou l'usage) Li- 
cet, cuit Ou cifum est, cère, n.impers. 
Cic. (Par la loi diviue ou natu- 
relle) Fas esf, fuit, esse. Cic. (Par une 
concession) Permitiitur, missum est, 
mitli,impers. pass. Plin. Quint. Con- 
ceditur, cessum est, cedi, impers. 
pass. Cæs. Quint. : 11 n'a jamais été 
perinis d'entrer dans la maison, [n- 
troire in ædes nunquam licitum est. 
Plaut. Il n'est — à personne de com- 
mettre une faute, Licet nemini pec- 
care. Cis. Il n'est — de rien dire 
dans le sénat, fn senatu nihil dici 
licet. Cic. Il n'est pas souvent — à 
l'homme d'être ce qu'il veut être, 
Non sæpe licet hominem esse ita ut 
vult. Ter. Il n’est pas — d'elire prè- 
tre celui qui, Cooplari sacerdotem 
non licet (eum) qui. Cic. Pour qu'il 
soit — qu'il devienne consul avant 
le temps légal, Ut eum liceat ante 
tempus consulem fieri. Ad Her. Il lui 
était légalement — de devenir con- 
sul, Per leges ei consulem fieri licebat. 
Cz2s. Il l'est — d'ètre oisif, Tibi licet 
esse ofioso. Cic. S'il avait été — à 
Virginie de vivre libre, Si Virginiz 
liberæ vivére licitum fuisset. Liv. 11 
lai est — d'entrer en triomphaleur 
dans la ville, Licet ei triumphanti 
urbem inveñi. Liv. 11 t'est mainte- 
nsot — de joaer comme il te plall, 
Jam, ut libet, ludas licet. Ter. Il n'est 
s — de faire aotrement, Aliter 
Pctre fas non est. Quint. [l n'est pas 
— qne les Germaine soient vain- 
queurs, Non est fas Germanos supe- 
rare. Cæs. j'estime qu'il ne m'est pas 
— de faire cela, Id me facFre non fas 
eristimo. Plaut. Ce qu'il est — à 
l'homme de souhaiter, {d quod homini 
fas est optare. Cie. Îl ne m'est pas 
_ d'oublier tes bienfaits, Ofcia tua 
miÂi nefas est oblivisci. Cie. I n'est 
as — de délibérer avec le peuple, 
on fas est agi cum populo. Cic. Des 
eitoyens, s'il est — de les appeler 
de ce nom, Cives, si eos oc nomine 
sppellari fas est. Cie. S'il est — de 
arler ainsi, Si hoc fas est dictu. Cic. 
il est — de conjecturer, Si conjec- 
lare permitlitur. Plin. Il est — de 
parler coatre qqn avec dureté, Aspere 
icËre in aliquem permissum est. 
Quint. Il n'est pas — de parier de.…., 
Non conceditur loqui de (et l'abl.). 
Cæs. Il est quelquefois — même à 
on sage de mentir, Afendacium dicère 
efiam sapienti aliquando concessum 
est. Quint. || Ellipt. Permis à toi, 
toi —, (Tibr) licet. Plaut. Cic. {| 2e 
Loisible, possible. Voy. ces m. = Per- 
mis, !l est — de snivre cette opinion 
à cenx qui l'approuvent, Eam opi- 
aionem sequi probantibus liberum est. 
Quint. 11 n'est plus — à Pompée 
d'user de ton conseil, Non est inte- 
grum Pompeio consilio jam uti tuo. 
Cie. Il est — de faire une digression, 
Datur digrediendi locus. Cic. 
Penm13, 8. m. Permission écrite. 
°Codicillus (i) venis datæ testis (is), 
nm. (Georg). : 


PÉROR 


PERMISSION, s. f. 1e Autorisation, 
Liberté donnos de faire, de dire. Con- 
cessio, onis, f. Cie. Permissio, f. (tr. 
rare). Cie. Potestas, atis, f. Cic. Liv. 
Facultas, f. Cic. Copia, æ, f. Sall. 
Licentia, f, Cic. Venia, f. Czs. : Je 
lui demande la permission de faire 
cela, Rogo ut ejus voluniate id mihi 
factre liceat. Cxs. Je demanderai à 
Taurus la — de faire passer de l'eau 
à travers sa terre, Taurum de aqud 
per fundum ejus ducendä rogabo. Cic. 
Tu obtiendras de César la — de t'ab- 
senter, Impelrabis a Cæsare ut tibi 
abesse liceat. Cie. Donner, Accorder 
à qqn toule — de jouer, Omnem 
ludendi liceniiam alicui dare. Cic. 
Ronfle, je t'en donue la —, Per me 
stertas dicet (de licère, cuit ou ci- 
lum est, n.). Cic. La — de séjour 
que je t'ai donnée, Mea permissio 
manstionis {uæ. Cic. Tu as ma —, Per 
me licet. Cie. Id tibi permitto. Cic. 
Il n'eut pas la — d'accuser, Aceu- 
sare non esf silus {pass. de sinvre, 0, 
is, stvi, situm). Cic. J'use de la —, 
Utor permisso (de permissum, à, n.). 
[Tor. Par ou Avec la — de César, de 
la loi, Avec ta —, Cæsaris concessu 
pe cas usité). Czs. Legis permissu 
seul cas usité). Cic. Permissu tuo. 
Cic. Avec la — des dieux, Concessu 
atque munere deorum. Cic. [Faire qq. 
ch.} sans la — du général, sans ma 
—, Sans la — de son père, Injussu 
tmperatoris. Cic. Injussu meo. Cic. 
Invilo patre. Ter. VOy. AUTORISATION. 
| Formule de politesse. Avec ta per- 
mission (= si tu le permets), Si per 
te licitum erit. Cic. Si libi placet. 
Cic. Pace quod fat tuä. Ter. Je le 
dirai, Soit dit avec ta —, Bond venid 
tuä direrim. Cic. Pace tuä direrim. 
Cie. Venia sit dicto. Pl.-j. [Employer 
un mnt] en en demandaut la — (— 
en s'excusant), Cum honoris przfa- 
tione. Plin. l Fig. Abuser de la per- 
mission (= être excessif en qq. cb.), 
Voy. excessir 2°, Avec RIcès 20. || 
3° Conge. Vay. ce m. 1°. 

PERMUTANLE. C. ÉCHANGEABLS. 

PERMUTATION, 8. f. 1° Échange. 
Commuiatio, onis, f. Cic. || 2° Trans- 
position (de lettres). Transmulalio, 
onis, f. Quint. Diom. 

PENMUTER, v. act. et n. Échan- 
ger : Permuter une ch. contre uue 
autre, fem re commulare. Cæs. Veux- 
tu que nous permutions? Vin’ com- 
mulemus ? Plaut. Voy. ÉCHANGER. 

Se »enwoTan. En pari. de lettres. 
Se substituer l’une 4 l’autre : O et U 
se sont permutés, O et U permulatæ 
(sunt) invirem. Quint. 

PERNICIEUSEMENT, adv. D'une 
manitre pernicieuse. Perniciose. Cac. 

PERNICIEUX, eus, adj. Funsste, 
dangoreux. Perniciosus, a, um. Cic. = 
Perniieux à la république, Reipu- 
blicæ exiliosus, Cic. Voy. FrUNESTS. 

PÉNONE. s. m. L'os exterieur de 
la jambe. * Fibula, æ, f. (en grec rs- 
pévr, agrafe) (Georg.). | 

PERORAISON, 8. f. La conclusion 
d'un discours. Ordim. Peroralio, ont, 
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f. Cie. Qqf. Conclusio, onis, f. Cic- 
ou Epilogus, i, @. Cic. Quint. = Lès 
qu'il eut achevé sa péroraison, Uf 
peroravit. Cic. 
PERORER, v. n. Discourir lon- 
grement ot aveo emphase. A mpullari, 
ép. Hor. : Il dit en pérorant…, Tu- 
midissime dirit. Sen.-tr. 
PERONEUR, s. m. Celui qui « 
l’habitudo de perorer = Être un pero- 
reur, Jfagna semper flare. Quint. 
PEROUSE, v. d'Étrurie. Perusia, 
æ, f. Liv. : (Qui est) de Pérouse, 
Perusinus, a, um. Liv. Les habitanis 
de —, Perusini,orum, m. pl. Liv. Vell. 
PENPENDICULAIRE, adj. Qui se 
dirige sur uno ligne on sue un plan sans 
pencher ni d'un côté ni de l'autre. Ad 
perpendiculum directus (a, um). Cæs. 
Perpendicularis, m. f., «, n. Frontin. 
Voy. APLOMB Se L Une ligne perpen- 
diculaire et S. f. Une perpendicu- 
laire, Recta (æ) linea (æ), f. Cie. Sen. 
Abaisser une — sur.., Lineam, quæ 
cathelus dicitur, demitt#re in(etl'ahl.). 
Vitr. En ligoe —, C. P&RPeNDIcU- 
LAIREMENT. 
PERPENDICULAINEMENT, adv. 
D'une manicro perpendiculaire. Directe 
ad perpendiculum. Cæs. et simpl. Ad 
perpendiculum. Cæs. Cic. Ad lineam. 
Cie. Vitr. Rectàä lineä. Cic. Sen. Voy. 
APLOMB 1°. 
PERPENDICULE, s. m. Ligne per- 
pendiculaira. Voy. PRRPENDICULAIRS. 
PERPRTRATION, 9. f. Accomplis- 
sement (d'un crime). Voy. À coxsou- 
MATION. 
PENPETRER, v. act. Commettre 
(un crime . Perpetrare, act. Liv. 
PERPÉTUEL, ELLe, adj. 1° Qui 
durs toujours. Perpetuus, a, um. Cic. 
Perennis, m. f.,e,n. Cic. Æternus, 
a, um. Cic. Sempiternus. Cie. : Mou- 
vemeul perpétuel, Continuafa motio 
et perennis. Cic. Voy. érenxez 2° et 
80. || 20 Qui dure toute la vie d'un 
homme. Perpeluus, a, um. Cic. Æter- 
aus.Cic. Sempiternus.Cic.: Prison per- 
étuelle, Semputerna (orum) vincula 
run. n. pl. Cic. Plonger qqn dans 
es ténèbres d'une prisuu —, Aliquem 
æternis lenebris vinculisque mandare. 
Cie. || Archontes perpétuels, Archon- 
tes perpelui. Vel. f S° Continuel. Per- 
peluus, a, um. Cie. Continuus. Cic. 
Assiduus. Cic. : Le soin perpétuel de 
ton salut, Cura assidua el perpelus 
salutis tuæ. Cie. VOy. CONTINUEL. || € 
Habituel, trés froquent : Pluies perpé 
tuelles, Assidui tnbres. Cic. Larmes 
—, Assiduæ lacrimæ. Cic. Babil per- 
péluel, Loquacitas sine infercallo. Cic. 
PENTÉTUELLEMBNT, adv. 1° 
Éternollement, toujours. Perpetuo. Cic. 
Semper. Cic. || 2° Habituellement, très 
frequemment. Assidue. Cic. 
PERPÉTUER, v. act. Faire durer 
sans cesse ou longtemps. Perpetuare, 
act. Cie. Perennare, act. Col. = Cette 
substance perpélne le bouquet du 
vin, Ea res vini saporem perennal. 
Col. Perpétuer le pouvoir des juges, 
Judicum potestatem perpeluare. Cic. 
— l'état d guerre, Bella er bellis s6- 
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rére (o, Îs, serui, sertum). Sall. — 
une race, Stirpem propagare. Cie. — 
le nom, la gloire, la mémoire de qqn, 
le souvenir de qq. ch., VOy. ÉTER- 
KISEN 0, IMMORTALISER. 

Se PRRPÉTUER, v. 1e Pron.Durer per 
petuellement. Permanëre perpeluo, et 
simpl. Permanère, eo, es, mansi, man- 
sum, n. Cic. Perpetuo manèére, n. Cic. 
: Cet nsace s'esl perpélné à Alhènes 
depais Cécrops, Athenis ille mos a 
Cecrope permansit. Cic. Tradilion qui 
se perpélue, Fama (æ) pertinaz (acis). 
Plin. Le souvenir se —, Afemoria 
manet. Cic. [Généraux] dont le sou- 
vemr s'est perpelué, Quorum memo- 
ria immorlalis vivif (de vivre, o, 
viri, victum, n.). Cic. fteur] gloire 
s'est perpéluée jusqu'à nos Jours, 
Usque ad nostram memoriam corum 
gloria remansit. Cic. || 2° Ref. Se 
maintenir dans une Situation : Se per- 
pétuer dans une magistrature, Afa- 
gistralum continuare. Sall. Veli. 

PERPÉTUITE, s. f. Durée sans 
discontinuation. Perpetuitas, atis, f. 
Cic. : Cunclure avec qqn une alliance 
à perpétuité, Amicitiam in perpeluum 
cum aliquo jungëre. Just. Être sous 
la dominalioo de qqn à —, Perpetuo 
sub alicujus ditione esse. Cæs. [S'em- 
parer des Alpes] pour les passéder à 
—, Perpeiuæ possessionis causa. Cæs. 
Posséder qq. ch. à —, Aliquid tencre 
et habère proprium et perpetuum. Liv. 
Que les sacrifices soient à —, Sacra 
perpelua manento. Cic. Prison à —, 
Voy. PRnPÉTUEL 20, 

PERNPIGNAN, v. de France (Pyré- 
nées-Orientales). * l'erpinianum, 1, n. 

PENPLEXE, adj. 1° Irresolu, in- 
quiet. C. smMbARnASSÉ 6e. Voy. encore 
IARÉSOLU, INQUIET 2°. || 2e Qui cause 
de l'irresolution. C. EMDARnACSANT 30. 

PERNPLEXITÉ, 8. f. Irresolution, in- 
certitude. C. suBannas 6°. Voy. encure 
INCENTITUDE 30, INNÉSOLUTION 1 ° el 20, 

PERQUISITION, 8. f. Recherche 
exacte qu'on fait dans un domicile. 
Scrutatio, onis, f. Sen. = Faire per- 
quisilion au domicile de qqn, Alicu- 
Jus domum scrutari, dép. ic. 

PERNON, s. m. Sorte d'escalier 
exterieur. Gradus, uum, m.pl. Vitr. 

PERROQUET, s. 2. 1° Sorte d'oi- 
seau. Psifiacus, à, m. Plin. || 2° Sorte 
de mât de navire : Voile de perroquet, 
Artemo ou Artemon, onis, m. Sen. 

PERNUCUE, 8. f. C. PEnROQUET. 

PERRUQUE, s. f. Coiffure de faux 
cheveux. (D'homme, à cheveux courts 
Galericulum, i, n. Suet. (De eme 
Galerum, i, n. Juv. (De femmes, 
cheveux longs) Capillamentum, i, n. 
Suet. Petr. Tert. (Par plaisanterie) 
Crines (ium) empti (run), o. pl. Ov. 
Coma (æ) empta (æ), f. Bart. 

PERRUQUIER, s. tm. Celui qui 
coiffe, qui rase, eto. (Qui coiffe) Ca- 
pillormm cencinnalor (oris), m. Col. 
(Qui frise) Cinerarius, ii, m. Varr. 
Cat. Sn. Cinillo, onis, m. Hor. (Qui 
tond, quirase) Tonsor,oris,m.Cic.lor. 

PERS, ERSE, adj. Qui est de couleur 
entre le vert et le bieu. Cæsius, a, 
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um. Cic. Cels. : Yeux pers, Czsti 
oculi. Cic. Qni a les yeux —, Cæsius, 
a, um. Ter. Ad Her. 

PERSAN, ANE. C. 2 Prnss. 

1. PERSE, contrée de l'Asie. Persis, 
idis, acc. idem ou ida, f. Nep. Mel. 

2. PERSE, adj. ets. m. f. (Qui est) 
de la Perse : Un Perse, Perses, æ, m. 
Cic. Vir (iri) Perses (z), m. Qufnt. 
Persa, z,m. Plaut. Veg. Une fenime 
perse, Persis, idis, f. Claud. Les Per- 
ses, Persæ, arum, m. pl. Cic. || En parl, 
des ch. Persicus, a, um. Hor. Plin. Eu 
langue perse, En —, Persice. Quint. 

3. PERSE, poète latin. Persius, tt, 
m. Suet. 

PENSECUTANT, part. prés. de 
PENSÉCUTEN, VOy. Ce v. || PERSÉCU- 
TANT, ANTE, adj. C. IMPONTUN. 

PERSÉCUTER, v. acl 4° Tour- 
menter par des voies injustes, des pour- 
suites violentes. {nsectars, dép. (acc.). 
Cic. Vezare, act. Cic. Agitare, act. 
Cic. Eragitare, act. Cic. = Équité 
cruellement persécutée, Æquitas mul- 
lis injuriis Jaciala aîque agitata. 
Cie. || Persécuter les chrétiens, In 
christianos sævire (io, is, 11, ilum), 
on. S.-Sev. Christianos persequi (or, 
dris, seculus sum), dèp. S.-Sev. — 
l'Église, Ecclesiam verare. Lact. || 2° 
Fig. Presser avec importunitô. Urgèére, 
eo, es. uysi, s. sup., act. Cic. 

PERSÉCUTEUR, s. m. 1° Celui 
qui tourmente par des voies injustes, etc. 
Insectator, oris, m. Liv. =: Persécu- 
teur des plébéiens, Plebis insectator. 
Liv. || Perséruteur du christianisme, 
Christianæ religionis insectator. Eutr. 
— des chrétiens, Christianorum per- 
secutor. Lact. Eccl. || 2° Importun. 
Voy. twPonTUn (adj. et subsl.). 

PERSECUTION, s- f. 1° Vexation, 
poursuite injuste et violente. Insecta- 
lu, onis, f. Cic. Veratio, f. Cic. = Tant 
est grande la persécution qu’on nous 
fait subir, Tanta cest insectatio nostn. 
Cie. La — des chréliens, Populi chris- 
frani veralio. S.-Sev. La — de Néron 
(= ordonnée par Néron), Neronis per- 
secutio. S.-Sev. La troisième —, 
Tertia persecutio. S.-Sev. La sixième 
— eut lieu sous l'empereur Sévère, 
Sezxta Severo imperante christianorum 
vexalio fuit. S.-Sev. La septième — 
eut lien sous Décius, Decio imperante 
seplimä persecufione in christianos 
sævitum esf (pass. impers. de sxuire 
to, tx, ti, ilum, n.). S.-Sev. || 2° l'ig. 
Instances importunes. Voy. IMPORTU- 
NITÉ, INSTANCE 40. 

PERSÉCUTRICE,s.f. Celle qui per- 
sècute. Veratrir. icis, {. Lact. lPrud. 

PENSÉE, 4° Fils de Jupiter et de 
Danae, changè, apres sa mort, en con- 
sStcilation. Perseus, ei ou eos. acc. eu 
ou eum, m. Cic. || 2° Le dernier rol 
de Macédoine. Perses, æ, dal. i, acc. 
en, abl. e. Sall. Cic. Tac. Just. Per- 
seus, ei, dat. ei Ou 20, acc. eum Ou €, 
abl. eo, m. Liv. Just. 

PERSÈQUE, s. f. C. Pècne (fruit). 

PERSÉVERAMNMENT, adv. Avoc 
perseverance. Constanter. Cic. Perti- 
naciler. Varr. Plin. Obslinete. Cæs. 
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Suet. Perseveranter (tr. rare). Lt. 
PERSEVENANCE, s. f. Qualité ou 
Action de celui qui persèvère. lersere 
rantha, æ, {. Cic. Constantia, f. Cie. 
Pertinacia, f. Sen. Obstinatio, os is, f. 
Sen. : Avec plus d'ardeur que de per- 
sévérance, Acrius quam Constantius. 
Curt. Avec —, C. PRnSÉVÉRAMNENT. 

PERSEVERANT, part. prés. de 
PERSÉVERER, Voy. ce +. || Penst- 
VERANT, ANTE, adj. Qui persevere. 
Constans, gén. antis. Cic. l'erseve. 
rans. Liv. Col. V.-Max. Periinaz, 
gén. acis. Liv. Quint. Obstinatus, a, 
um. Sall. : Courage persévérant, Per- 
finar virtus. Liv. Zèle —, très —, 
Studium pertinax. Quint. perseveran- 
tissimum. Col. 

PENSÉVEREN, Y. 0. 4° Demeurer 
toujours dans la même manière d'être, 
de voir. Perseverare, n. et act. Cac, 
Permanëre, eo, es, mansi, mansum, a. 
Cie. l'ersfare, o, as, stiti, statum, n. 
Cic. Constare, n. Cic. =: Percéverer 
dans son entreprise, In incepto per- 
stare. Liv. permanëre Cic. À perse 
vère dans ce qu'il a entrepris, Per- 
several id quod suseepit. Cic. Pers 
verer dans une voie, Viam (enére (eo, 
es, nuit, lentum). Cuc. [Je suis décidé) 
à — dans la voie que j'avais résolu 
de suivre, Offirmare viam quam de- 
creut persequi. Ter. — dans son des- 
sein, Proposiium fenère. Cæs. — dans 
une opinion, dans son opinion, Sea- 
tentiam relinëre (eo, es, nui, fentum). 
Cic. Eädem sententiàä Aærère (eo, es, 
krsi, kesum), n. Cic. In su senten- 
hiä perseverare. Cic. — dans cette 
manière de voir, E& in sententid 
constare.Cic. — dans ses sentiments, 
Permanère in voluntate. Cic. — dans 
son habilude, Consuetudinem suarm 
tenére. Cic. — dans ses vices. dans 
sun erreur, Perseverare in vitiis. Cie. 
in errore. Cic. — dans son arro- 
gance, Nikil ex arrogantià remittére 
(o, ts, misi, missum}. Tac. — à faire 
la guerre, à garder la directinn des 
affaires publiques, Perseverare in 
bello. Liv. in retinendä re public. 
Suet. Ne pas — dans sa résolutroo, 
Voy. cranGEn 2°. |} 2° Continuer (en 

1 des ch.). Perseverare, a. Cls. 

OY. CONTINUER 3°. 

PERSICAIRE, 8. f. Sorte de 
plante. * Persicaria, æ, f. 

PERSIFLAGE, 8. D. C. RA'LLERIR. 

PENSIFLER, v. act. C. RAILLER. 

PERSIFLEUR, 8. M. C. RAILLEUR. 

PERSIL, s. m. Sorte de plante. 
Petroselinon, i, n. Plin. 

PERSISTANCE, 5. f. Action de per- 
sister. l'ertinacta, &, f. Sen. Obstinatie, 
ouis, f. Tac. Constantia, æ, f. Cic. 
Perseverantia, f. Cic. = Persisiance 
dans son opinion, Senten(iæ obs{inatio. 
Cic. Avec —, C. PRNSÉYÉNAMMENT. 

PERSISTANT, part. prés. de PEn- 
SISTER, VOy. Ce v. || PEASISTANT, 
ANTE, adj. 1° Qui persévôre. C. rEniÉ- 
VÉRANT. || 2° Qui dure, qui resisle : 
Maladies persistantes, Morbi tmaces 
(de tenax). Suet. La couleur esi per- 
sistante, Color permanet (de perme 
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aire, co, mansi, monsum, n.). Sen. 
Les feuilles sont persistantes, Folia 
aon decidunt. Plin. Dont le feuillage 
est persistant, Nunquam foha dimit- 
fens (gén. entis). Plin. Fronde sempi- 
ternus (a, um). Plin. 

PERSISTER, v. 0. Ne pas varier 
dans un sentiment, une manière d'agir. 
Perstare, 0, as, sliti, statum, n. Cic. 
Constare, n. Cic. Permanère, eo, es, 
mansi, mansum, D. Cic. Perseverare, 
p. et act. Cic. : Persister dans on 
défaut, In vitiocommorart, dép. Quint. 
Il persista dans son opposition, Per- 
slitit intercedëre. Tac. Voy. rensé- 
véren. || Il persistait 4 refuser, In 
recusando perstabat. Liv. Si tu per- 
sistes à rapporter cela an corps, Si 
perstileris ad corpus ea referre. Cic. 
S'il persistait à leur faire la guerre, 
Si eos bello persequi perseverarel. Cæs. 
I — à dire qu'il était Oreste, Perse- 
werabat se esse Orestem. Cic. 

PERSONNAGE, 5. m. 1° Rôle d'un 
acteur; Fig. Rôlo que qqn joue dans le 
monde, dans la sociote. l’ersona, æ, f. 
Cic. Partes, ium, f. pl. Cic. : Jouer 
le personnage de Chéréas, Chæream 
agëre. Cie. Imiter qqn dans le — 
d'entremetteur, Imitari aliquem in 
personä lenouis. Cic. Il a transnorté 
dans son Eunuque les personnages 
dun Parasile et du Soldat, Parasiti 
personam el filitis in Eunuchum 
suam transtulit. ler. Jouer le pre- 
mier personnage, Primas parties agère. 
Cic. L'acteur qui joue le second ou 
le troisième —, Actor qui est secun- 
darum aut terliarum partium. Cic. Le 
preqier — d'esclave, Servus prime- 
rum parlium. Cic. || Fig. Le person- 
nage que m'a imposé la république, 
Persona quam mihi respublica imjo- 
suit. Cic. Prendre, Se charger d'un 
—, Suscipère personam. Cic. partes. 
Cie. Se charger dn — de maitre, 
Personam magisiri sumêre. Pl..j. Tu 
as pris ce —; il fant le jouer, Hanc 
personam induisti; agenda est. Sen. 
Jouer, Faire, Soutenir un —, Perso- 
nam gerêre Ou lenère ou sustinère. Cic. 
Soutenir le — de chef d'État, Perso- 
nam principis in republicä lueri, dép. 
Cic. Je joue trois personnages à moi 
seul, Tres personas solus sustineo. 
Cic. || 2e Personne mise en action dans 
un ouvrage dramatique, dans un dialo- 
ue, dans un roman. Persona, =, f. 
laut. Ter. Cie. Quint. = Personnage 
de comédie, Comica persona. Quint. 
Les personnages de la pièce, Dra- 
mas personæ. Ter. — innets, Per- 
sonz mulz. Ter. || 3° Homme considé- 
rable, de distinction, de marque. Vir 
(iri) amplissimus (ti), m. Balb. ap. 
Cic. Vir delectus, m. Cic. Vir clarus, 
m. Cie. : Sitn veux être nn person- 
nage, Si vis esse aliquis (— être 
qqn). Juv. Se croyant un —, Sese 
aliguem credens. Pers. Les principaux 
perscpnages, Summi viri. Cic. Le 
second personnage à Thèbes, Persona 
Thebis secunda. Nep. À 6° Homme. 
Vir, ini, m. Cic. Homo, minis, m. Cic. 
3 Persounage consulaire Vir consu- 
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laris. Cic. Les premiers personnages 
de la noblesse, Procerum primores 
(um), m. pl. Cic. Les — Îles plus 
considérables, Amplissimi viri. Balb. 
ap. Cic. Voy. ci-dess. 3e. l En m. 
part. Ce personuage de Stalénus pré- 
tait à tous les soupçons, Hujus Sta- 
leni persona ab null suspicione ab- 
horrebat. Cic. Un sot —, Homo stul- 
tus. Cue. || 6° Figure d'homme on de 
femme dans un tableau, etc. : Un per- 
sonnare, Hominis imago(ginis).f.Plin. 
PERSONNALITE, 8. f. 1° Ce qui 
fait qu'une personne est elle-même et 
non pas une autre. Persona, æ, (. Sen. 
Just. : Considérant la personnalité de 
celui qu'il avait lué, Personam occisi 
considerans. Just. Voy.1noivinuairé. 
1120 Caractère personnel; Au plur. Dé- 
tails personnels : La personnalité de 
chacun, Id quod quisque habet sui. Cic. 
Jl pourra conserver toujours sa — 
dans Ja discnssion, Poterit semper 
esse in dispufando suus. Cic. || Faire 
abstraction des personnalités, Voy. 
ADSTRACTION 49. || 3° Atlachement 4 
sa propre personne. Voy. Écoisue. || 
&e Parole lajurieuse. C. insurkr 4e. 
PERSONNE, 8. f. 1° Homme onu 
femme. (Ilomme) Momo, minis, m. 
Cic. Vir, iri, m. Cic. (Femme) AMu- 
lier, eris, Î. Cic. Femina, æ, f. Cic. 
(1Saas spécifier s'il s'agit d'un horame 
ou d'une femme) Jlomo, minis, m. 
Plaut. (Homme jouant un certain 
rôle, ayant an certain rang) Persona, 
æ, f. Suel. (Par opposit. à Chose) 
Persona, f. P.-jct. (individu, surt. 
dans un dénombrement) Caput, putis, 
on. (= tète). Cic. Liv. Corpus, poris, 
n. (= corps). Liv. Tac. (Quelqu'un) 
Aliquis, alicujus, pron. masc. Cie. 
(au plar — Gens) Homines, um, m. 
pl. Cic. Qqf. Mortales, ium, m. pl. 
Sall. : Quelle personne est-ce là ? Quid 
hoc est hominis ? Plaut. Une — de la 
maison, Aliquis de familia. Cic. Une 
belle —, Alulier facie erimid. Cic. 
Une jeune —, Virgo, ginis, f. Cic. 
Les personnes de notre bord, de 
notre opinion, Nosfri homines. Cic. 
Les — de tout âge, de toute condi- 
tion, Omnes mortales omnium ælalum, 
ordinum. Cic. 8000 —, hommes libres 
ou esclaves, Oclo millia liberorum 
servorumaque capitum. Cic. Le pnix fut 
fixé à 300 sesterces par persoane, 
Treceni nummi in capila s{alutum est 
pretium. Liv. Voy. Par tère. La — 
qui, Les personnes qui (— celui qui, 
ceux qui), Voy. CELUI. Quelques — 
pensaient, Nonnulli existimabant. 
Sall. Beaucoup de —, Voy. onxs 1°. 
Ilyades — qui, Voy. avoin 17°. 
La première personne venne, Voy. 
vENC. Avoir rapport ou aux person- 
nes oa aux choses, Vel ad personas 
pertinère, vel ad res. P.-jct. ||2° Qqf. 
Personnage. Persona, æ, f. Nep. || 3° 
L'étre, Le corps, La vie de celul qui 
parle ou à qui l'on parle ou dont on 
parle. Persona, æ, f. Cic. Corpus, po- 
ris, n. Cic. Caput, pitis, n. Ter. =: Ma 
personne, Ta — (— moi, toi) Mea, 
Tua yersone. Cic. Ma chétive, Ma mo- 
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deste —, Aeum corpusculum. Sen. Hoc 
capifulum. Plaut. Le soin de sa —, 
Cura corporis (sur). Suet. Prendre 
soin de ña —, de sa prlite — , Cu- 
rare culem. Hor. pelliculam. Hor. Ai- 
mer sa —, Être content de sa —, C. 
S'atuen 19 et 2°. (Chez les Perses] 
00 derobe aux regards la — du roi, 
Persona regis occulitur. Just. Pour 
que aos personnes soient à l'abri de 
toute insulle, Uti eorpora nostra ab 
injuri& luta sint. Sal. Défendre sa 
personne et ses biens, Se suaque de- 
fendtre. Cæs. Confier à qqn la gardé 
de sa —, Corporis custodiam alicua 
commitiËre. Cic. [La garde] qui veille 
autour de ta — et de ta maison, Qus 
fuum corpus domumque custodit. Cic. 
Avoir 300 jeunes gens autour de sa 
—, Trecenlos juvenes cirea se habere. 
Cic. [Ceux] qui sont attachés à la — 
de qqu, Qui cireum aliquem sunt. Ter. 
Cic. S'assurer de la — de qqn, C. 
S'assoren de qu 4&e. (Il ne s'était 
pas glissé peu à peu dans son smi- 
lié], mais en peu de temps {! s'était 
emparé de toute sa —, Sed brevi 
lengore folum hominem possederalt. 
Cic. (César ne prononce le nom de 
Pompée qu'avec respect}, mais il a 
souvent agi avec dureté contre sa —, 
AUin ejus personam mulla fecil as- 
perius. Cic. Payer de sa —, Voy. 
PAYER 43e. Bien fait de sa —, Voy. 
rarr (adj.) 4°. Atlenter à la —, sur 
la — de qqu, Voy. ATTENTER. Il est 
veau de sa —, en —, Ipse venit. Cic. 
Ilest là en —, en propre —, Coram 
adest. Czæs. Ipse adest. Liv. [César] 
engagez la balaille ea —. Jpse pre- 
lium commisit. Cæs. J'agirai en —, 
Agam per me ipse. Cic. J'ai trailé en 
— avec toi, Præsens lecum egi. Cic. 
Je lui ai parlé en —, Cum ipso sum 
locuta ipsa. Plaut. S'ils avaient dit 
cela parlant à ma —, Si ea coram me 
præsente dirissent. Cic. Il comman- 
dait la flotle en —, Classem imperio 
ræsens regebat. Pl.-j. [Les gens de 
Lien me remerciaient et} te félici- 
aient en ma —, Mihi tuo nomine 
gratulabantur. Cie. || 4° Terme de 
grammaire. Persona, æ,(. Varr.Quint. 
:1l yatrois personnes, celle qui parle, 
celle à qui l'on parle et eelle de qui l'on 
parle, Personarum natura triplez est, 
qui loquitur, ad quem, de quo. Varr. 

Pensonxe, pron. indéf. m. 1° Sans 
NÉOATION : Quelqu'un, un homme ou une 
femme. Quisquam, gen. cujusquam, m. 
Cic. Aliquis, gén. alicujus (remplacé 
ordin. par Quis, gén. cujus, après si, 
nisi, né, num, ele}, m. Cic. = Est-il 
personne au monde dont tu penses 
plus de bien? qu fasse cela? Esine 
quisquam omnium mortalium de quo 
melius eristimes ? Cic. Quisquan om- 
nium morlalium koe faciat? Cic. Y 
at-il — de plas heureux que moi? 
Ecquis me vtvif forlunatior? Plaut. 
Si — te eit2 devant les tnbunaux, 
prends garde d'être embarrassé, Si te 
im judicium quis sdducut, vide na 
keress. Cie. Celui-ci à ral compris, 
si— comprend mal, Îs male intellerit, 
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si quisquam male intelligit. Cic. IN fat 
sage si jamais — le fut, Si quisquam, 
sapiens ille fuit. Cie. J'aime la répu- 
blique autant que —, Tam sum ami- 
eus reipublicæ quam qui marime 
(s.-e. amicus est). Cic. Il fut plus cruel 
que — de ceux qui l'ont precédé, Te- 
{rior fui quam quisquam supertorum. 
Cic. [Cicéron] a dit plus de bons mots 

ue —, Plura, quam quisquam, diril 
“facete. Quint. Il émeat l'orateur plus 
que — de ceux qui l'écoutent, Orato- 
rem magis QUam quemque eoTum qui 
audiunt, permovel. Cic. Je pouvais 
tirer meilleur parti de mon loisir que 
—, Mihi licebat majores ex olio fruc- 
tus capère quam celeris. Cic. [Cela] 
t'intéresse moins que —, Âd le mt- 
anime omnium perlinel. Cic. f Celte 

arole pénétra dans le cœur de Jugur- 
Éha plus profondement que personne 
pe 56 l'était imaginë, Hoc verbum in 
pecrus Jugurths allius, quam quis- 
quam ralus erat, descendit. Sail. || 
de Avac RÉOATION : Pas quelqu'un, 
nul homme ou nulle femme. Nemo, 
gén. et abl inns., dal. nemini, acc. 
meminem, m. Cic. Nullus, gén. ius, 
dat. i, m. Cic. Qqf. Non quis- 

uam (voy. fe), m. Cic. Non aliquis 
{voy. eo), m. Cic. = Et personne ne... 
Neque quisquam. Cic. — au monde, 
Nemo omnium morlalium ou omnium 
hominum. Cie. Est-ce que — ne vient? 
Nemone huc prodit ? Ter. —, ni dieu, 
ri homme, Nemo, nec deus, nec homo. 
Uic. —, ni orateur, ni poèle, Nemo, 
neque oralor neque poela. Cic. — de 
nous, de vous, d'entre les soldats, 
d'entre eux, Nemo nostrum. Cic. ves- 
trum. Cie. militum. Cæs. horum ou ez 
its. Cic. On ne lui préfère — de ceux 
qai sont les plus habiles, Eiï nemo de 
1is, qui perilissimi sun{, anfeponilur. 
Cic. Je n'aime — d'entre mes voisi- 
nes plas que toi, Vicinam neminem 
amo magis quam fe. Plaut. Je ne voia 
— autre, Neminem alium video. Ter. 
— autre n’a fait cette observalion, 
Id nemini compertum est alteri. Plin. 
Il o°y à — sur dix qni jouisse de son 
bon sens, Nemo e decem sanä mente 
esl. Cie. Je ne peux accuser —, Non 
possum quenquam insimulare. Cic. Et 
— n'exctella autant dans cet art, Nec 
uisquam unus fantum ed arle excelluit. 

iv. Et il n'a été nermis à —, Neque 
cuiquam licuit. Sal. Et ils a‘obéiront 
au commandement de —, Neque cu- 
jusquam imperio oblemperabunt. Cæs. 
Et sans que — s'y oppose, Nec pro- 
Aibente ullo. Liv. Que — ne s'étonne 
de cela, IUud ne quis admiretur. Cic. 
On ne sévissait encore contre —, 
Nondum in quemquam unum sævieba- 
ur. Liv. Je crois qne jamais — n'a 
été écouté avec plus de bienveillance, 
Nunquam benignius quemquam audi- 
tum pulo. Cie. Ancnn des deux n'es- 
time — pins que moi, Neuter quem- 
uarm omniurm pluris facil quam me. 

ic. Tu as une occasion comme ja- 
mais — n’en a eu, Tempus habes tale, 
quale nemo habuit unquam. Cie. — n'a 
rien achelé, Nemo ullius rei fuit 
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emptor. Cic. Moi excepté, — n'y 
croit, Hoc, præter me, nemini videtur. 
Cie. On proclama que — ve serait 
wallraité à l'exception de ceux qui 
porteraient des armes, Pronuntiatum 
esi ne quis, præier armalos, violare- 
tur, Liv. On ne trouvera — qui 
dise..., Nemo reperietur qui dicat. Cic. 
11 n'est — dont je fasse plus de cas, 
Facio pluris neminem. Cic. Et il n'y 
eut — d'assez apathique pour avoir 
pu reposer cette nuit-là, Neque (am 
angutdo animo quisquam omnium fuit, 
qui eà nocie conquieverit. Cæs. El n'est 
— qui puisse n'être pas très heu- 
reux, Nemo polest non beatissimus 
esse. Cic. Il nest — qui ne s'aper- 
çoive d'une adulation ouverte, Aperte 
adulantem nemo non videt. Cic. Il n'est 
— qui ne comprenne, Nemo est 
quin intelligat. Cic. Il n'a laisse pas- 
ser — sans lui dire.…, Prælermisit 
neminem cui non direrit. Cic. || 3° 
AVEC ELLIPSE DE LA NÉGATION : Nul 
homme ou nulle femme. Nemo (voy. 2°). 
T'er.z Ya-t-il personne ici? l'ersonne, 
Num quis hic est? Nemo est. Ter. 

PERSONNEL, ELLE, adj. 1° Propre 
et particulier à chaque personne. (En 
gén.) Proprius, a, um. Cic. Se tourne 
souv. par Mien, Tien, etc., Nôtre, etc., 
Meus, a, um; Tuus; Suus; Noster, 
tra, trum; Vester. Cic. Proprius meus, 
ete. Cic. Singularis, m. f., e, n. Cic. 
(Opposé à Public) Privatus, a, um. 
Cic. : Ce que chacun a en soi de per- 
sonnel, {d quod quisque habet sui. Cic. 
Mais laissous là ce qui m'est —, At 
de me omillamus. Cic. Rancune per- 
soanelle, Îra propria. Tac. Qui est 
en grande faveur par son mérite per- 
sonnel, Suo splendore graliosissimus. 
Cic. Personne ne trouve lésères les 
injures qui lui sont personnelles, 
Nemini injuris auz parvæ videntur. 
Sall. Nous nous réjouissons du bon- 
beur de nos amis comme s'il nous 
était personnel, Lztamur emicorum 
Lætitid que atque nosträ. Cic. La fante 
m'est personnelle, Culpa mea propria 
est. Cic. Cela t'est personnel, Id est 
proprie tuum. Cic. Tu as certaines 

ualtés qui te sont personnelles, 
Sunt quædam in te singularia. Cic. 
Chaque soldat a sa part personnelle 
à la gloire {du cher]: Gloriæ pars vi- 
rilis apud omnes mililes est. Liv. Qui 
a des obligations à qqn pour des af- 
faires personnelles, Übnozius alicui 
ex privalis negotiis. Sall. Par des 
considérations —, Respectu privaie- 
rum rerum. Liv. || 2° En jurispru- 
dence. Relatif a la personne. Personalis, 
m. f.,«, n. Dig. |] 3° Terme de gram- 
maire. Personalis, m. f., e. Dion. || 
& Égolste. Voy. ce ©. 

PERSONNEL, 8. m. L'ensemble des per- 
sonnes attachées à un service. Minisie- 
riurm, fi, 0. Plin. Suet. Ter. : Le per- 
sonne) d'unemaison, Familia,æ, f. Cic. 

PERSONNELLEMENT, adv. 1° Se 
rapportant au rég. En la personne de 
celui dont il s'agit. Proprie. Cic. = Cela 
t'appartient personnellement, fd est 
proprie luum. Cic. Tu me connais —, 
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Ipsum me nosli. Ter. Mais contre jui 
— il s'est montré très rigoureux, À{ 
In eJus personam mulla fecil asperiws. 
Cic. |] 2° Se rapportant au suj. En sa 
propre personne. Nomine suo (meo 
fuo, nosfro, vestro). Cic. 2 César per. 
sonnellement n'a aucun éloignement 
pour nous, [pse Cæsar non est alienus 
a nobis. Cic. Ils n'ont rien pu faire 
—, Nihil tpsi per sese factre Potus- 
runt. Cic. 
PERSONNTIFIER, v. act. de AttrL 
buer à une ch. la figure d'une pers. 
° Res humanä specie induÿre (o, is, wi 
utum). D'apr. Cie. (N. D., 11, 24). (| 
2° Attribuer à une ch. le langage d'une 
pors. = Personnifer certains êtres ina. 
nimés, Afuta quzdam loquentia indu- 
cêre (o, is, duzi, ductum). Cie. Oa 
personnifle les villes, Urbes vocen 
accipiunt (de accip”re, io, cepi, cep- 
tum,, Quint. || 8° Offrir en sol le type 
de : Homme qui personnifie eo lui ja 
sagesse, Vir quo nemo prudentior est. 
Cic. La justice personnifiée, Germana 
juslitia. Cic. Voy. mooèze 4° (fin). 
PERSPECTIFP,1vE, adj. Qui repré- 
sente un objet en perspective : Pian 
perspectif, Voy. ci-apr. 10. 
. PERSPECTIVE, s. [. 1° Aspect goes 
divors objets vus de loin ont par rap- 
port au lieu d'où on lea regarde. Pros- 
peclus, üs, m. Cic. =: Sur le Palatio, 
dans une très belle perspective, Ja 
Palatio, pulcherrimo prospectu. Cie. 
La ville fait une belle —, Situ est 
præclaro ad adspectum. Cie. Lieu d'où 
l'on a une — élendue, Locus late 
prospectans. Tac. La — de la mer, 
Maris prospectus. Cic. On à la — da 
Capitole, On a le Capitole en —, 
Est in Capitolium conspectus (gén. &s, 
m.). Liv. La salle à manger jouit 
d'une — très étendue de la mer, Ce 
nalio latissimum mare prospectat. 
Pl.-j. Plan eo —, Scenograyhio, æ, 
f, Vitr. Observer la — dans une 
peiuture, [la res pingëre(o, is, pinri, 
ptetuin) ut alia abscedentia, alias emi- 
neniie esse videantur. D'apr. Vitr. 
(vu, préf. 14). J 2e Fig. Tableau qu'os 
se represente de l'avenir. (Action de 
se mettre qq. ch. devant les yeux) 
Propositio, onis, f. Cic. (Attente) Ex- 
spretalio, f. Sen. (Espérance) Spes, 
ei, f. Cic. 3 La perspective d'une telle 
vie pourra-t-elle consoler Thyeste? 
Hujusne vitæ proposilio ef cogilalte 
Thyesten levare polerit? Cic. La — 
d'agrandir sa forlune, Spes amplif- 
candzæ fortunæ. Cic. Quel qne soit le 
sort que j'aie jamais en —, Quecun- 
que miÂi foriuna proponetur. Cie. St- 
duit par la — d'un plaisir apparent, 
Objectä specie voluptatis victus. Cic. 
Montrer à qqn en — de grands avan- 
ages, la confiscation de ses biens, 
Proponére (0, is, posui, positum) alicui 
magna præmia. Cic. publicalioncm 
bonorum. Cic. [Les esclaves) va la 
— de la liberté, Libertalis spem 
propositam habent. Cic. Avoir l'exil 
en —, Ezxsilium prospectare. Cic. La 
guerre offre en — le carnage, Bellum 
csdem ostentat. Cic. L'amitié ofre 
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ane belle —, Amicitia bon& spe in 

sterum prælucel (de prælucère, eo, 
uri, s. sup, 0.). Cic. Villes que l'on 
foade avec la — d'un avenir durable, 
Urbes quæ ad spem diufurnitalis con- 
duntur. Cic. 

PENSPICACE, adj. Qui a de la per- 
spicacité. Perspicar, gen. acis. Cic. 
OY. PÉNÉTRANT 2°. . 

PENSPICACITÉ, 8. f. Pénétration 
d'esprit. Perspicacitas, atis, [. Cic. 
Voy. PÉNÉTRATION 3°, 

PERSPICUITE, 8. f. C. CLARTÉ Be. 

PERSUADÉ, £s, part. passé de 
PERSUADER, Voy. ce v. 4°. || Adj. Con- 
vaincu. Voy. CONVAIRCRE 20. 

PERSUADER, v. act. {e Employé 
abs. Donner une conviction. Persua- 
dèére, 60, es, suasi, suasum, n. Cic. 
Quint. : L'art de persuader, Persua- 
dendi ratio. Quint. Propre à —., C. 
psasuAsir. Le discours persuade, Ora- 
fio fidem facit (de facère, io, feci, 
factum). Cic. || 2° Avec un rég. indir. 
de pers. Portor qqn à croire qq. ch. = 
Persuader nne cb. à qqu, Alicui ali- 
cujus rei fidem facëre (voy. 1e). Cic. 
— à qqo que le dommage n'a pas été 
causé injustement, Alicui persuadère 
dannum non esse injuriä datum. Cic. 
— à qqn que ces choses sont vraies, 
Inducèëre (0, is, duri, ductum) aliquem 
wi credut ea vera esse. Plaut. Voy. 
convaincre 2°. || 3° Avec un rég. 
iadir. de pers. Décidor qqn à faire qq. 
ch. : Persuader a qqn defaire., Ali- 
cui persuadère (voy. 1°) ut freiat. 
Cæs. Cic. et simpl. faciat. Sall. Voy. 
DÉCLDER 3. || 6e Avec un rég. dir. de 
pers. Convaincre qqn. (Alicui) fidem 
facëre (voy. 1°). Cic. =: Persuader qqn 
d'une ch. (— persuader une ch. 4 
qqu), Voy. ci-dess. 2°. Je ne me suis 
jamais laissé — que l'âme meurt, 
Mii nunguam persuaderi potuif ani- 
mos emori. Cic. Quand l'auditeur pa- 
rat persuadé, Cum animus auditoris 
videtur persuasus (rare). Ad. Her. — 
de cela, In hanc persuasionem ductus. 
Quint. — par celui-ci, il a pris cette 
route, Illo itinere usus est hujus per- 
suasu el inductu. Cic. Etre — que, 
Voy. CONVAINCRE 29. 

d Pensuaoen, v. réf. Croire, s'ima- 
giner, so figurer. Sibi persuadère (e0, 
es, suasi, suasum). Cic. Persuasum 
habëre (eo, es, bui, bilum). Cic. = Se 

ersuader de ceci, Persuadére sibi 
oc (à l'acc. : on n'emploie ainsi que 
des acc. de pron. ou d'adj. neut.). 
Cic. Je veux que tu te persuades que 
persoone n'est plus cher, Volo fe 
{ibi persuadère neminem esse cario- 
rem. Cic. 11 se persuada qu'il lui était 
permis, Animum indurit (de indu- 
ère, o, is, ductum) sibi licëre. Cic. 
Persuade-toi qu'il faut feindre.…., 
Induc in animum simulandum esse. 
Cic. — -toi de ceci, que ce n'est 
pas loi qui es mortel, Sic Aakelo 
non esse le mortalem. Cic. [ls se sont 
persuadé à tort qu'ils étaient des sa- 
vants, Falsam sibi scientiæ persuasio- 
mA induerunt (de induère, o, is, 
wlum). Quint. VOy. coNvALNCAZ 2e. 
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PENSUASIF, 1ve, adj. 1° Qui a le 
pouvoir de persuader : Discours per- 
suasif, Oratio ad persuadendum ac- 
commodata. Cic. Parler d'une manière 
persuasive, Dicère ad persuadendum 
accommodale. Cic. apposite ad persua- 
sionem. Cic. || 2e Qui a le talent de 
persuader : Homme persuasif, Ilomo 
ad persuadendum concinnus. Cie. 

PERNSUASION, S. f. 1° Action ou 
Art de persuader. Persuasio, onis, f. 
Cic. = La rhétorique est l'ouvrière 
de la persuasion, Opifez persuadendi 
rhetorice. Quint. Inculquer la vertuaux 
bommes par la —, Virtutem hominibus 
persuadendo (radëre. Cic. [Agir] à la 
— de qqn, Alicujus persuasu el in- 
ductu. Cic. Déesse de la —, Persua- 
dendi dea. Quint. Suadela, z, f. Hor. 
1 2° Ferme croyance, conviction. Voy. 
CONVICTION 2° : Dans la persuasion 
que (= élant couvaincu), Voy. con- 
VAINCRE 20, 

PERTE, 8. f. 1° Ruine, déshonneur, 
mort. Pernicies, ei, [. Cic. Exitium, 
ii, a. Cic. Interilus, üs, m. Cic. 
Ruina, æ, f. Cic. : Préparer, Médi- 
ter la perte de qqn, de la ville, Perni- 
ciem alicui machinari, dép. Sall. mo- 
liri, dép. Cic. In perniciem alicujus 
incumbêre, n. Cic. De exitio urbis co- 
gitare, o. Cic. Entraîner qqn à sa —, 
Aliquem agère præcipitem. Cic. in 
præceps. Sen. Conduire l'État à sa —, 
Remjublicam in præeceps dare. Liv. 
Causer la — de qqn, Esse alicui exi- 
lio. Cic. perniciei. Nep. Causer la — 
de l'État, Civitatem perdère (0, is, 
didi, ditum). Sall. Cie. Rempublicam 
everiËre (0, is, verti, versum). Sue. 
Qui cause la —- de..., C. FUuN&STE à 
4e. Consommer la — de qqn, Ali- 
quem perditum perdëre. Cic. Courir à 
sa —, In exilium præcipitare, n. Cic. 
Ad perniciem labi, dép. Cic. La cu- 
pidité court d'elle-même à sa —, 
Avaritia semet ipsa præcipitat. Sall. 
Pourquoi cours-tu à ta —? Cur is te 
perdifum (au sup.)? Ter. Il laisse 
son ami courir à sa —, Sinit præci- 
pilem amicum ferri (pass.). Cic. Qui 
court à sa —, Ad exrilium præceps. 
Suet. État qui court à sa —, Respu- 
blica præcipitans. Cie. Mettre, Être à 
deux doigls de sa —, Voy. potor 2°. 
Être entrainé dans la — de qqn, 
Alicujus ruinam sequi, dép. Flor. J'ai 
sauvé les autres pour notre propre 
—, Ceteros servaut, ul nos periremus 
de perire, eo, is, ii et rar. ivi, 
tum, n.). Cic. || 2° Fig. Corruption de 
l'âmo, des mœurs. Voy. CORRUPTION 3e, 
:Causer la perte de, C. connoupnx 29, 
penvre 20. || 3° Le mauvais emploi ou 
L'usage inutile qu'on fait d'une ch. : 
Perte du temps (— oisivelé), Cessa- 
lio, onis, f. Cic. — de temps (= re- 
lard), Temporis jactura (æ), f. Liv. 
Si j'énumère les autres choses, c'est 
une — de temps, Si alia memorem, 
mora est. Plaut. Ssns — de temps, 
Sine morä. Cic. Réparer une — de 
temps, Longi (emporis usuram sarcire. 
Cic. Par suite do la — de celte occa- 
aion, Hoc tempore amisso. Cic. Amissä 
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eccasione. À.-b.- AI. Pour éviter la — 
de [notre] peine, Ne opera pereat. Cic. 
Voy. Penvng 40. || 6e Privation d'une 
ch. dont on jouissait Amissio, onis, 
f. Cic. Jactura, æ, f. Cic.: Perte de la 
considération, Dignitatis amissio. Cie. 
Jactura. Cæs. — des droits de cité, 
Deminulio capitis. Cæs. } 6° Privation 
de qq. ch. dont on était possesseur. 
Jactura, æ, f. Ci. Amissio, onis, f. 
Cic. Damnum, i, n. Cie. Detrimentum, 
0. Cic. Intertrimentum, n. Cic. : Hon- 
teuse perte de places fortes, Oppido- 
rum lurpis amissio. Cic. Parce qu'ils 
étaient irrités de la — de leur ter- 
ritoire, O0 iram agri amissi. Liv. Tu 
l'afliges de la — de ta couronne, 
Mares regni desiderÿo (de desiderium, 
n. — regret). Cie. À cause de la — 
de quelques navires, Quod nonnullæ 
naves perierant (voy. 1° = périr), 
Cæs. Celui qui craint la — de qqn 
de ces objets, Is qui fimet ne quid 
ez Àis deperdat (voy. {° — perdre). 
Cic. Dans l'or, il n'y a d'autre — que 
celle de la main-d'œuvre, In auro 
præler manüs prelium, nihil intertri- 
menti ft. Liv. Soit la — on le gain 
Seu jactura seu lucrum. Suet. Fo 
acbarnement ao gain ou à la—, Magna 
lucrandi perdendive lemeritas. Tac. 
Profits et perles, Emolumenta et de- 
trimenta. Cic. Causer des —, Jac- 
turas afferre. Col. [La moindre né- 
gligence] canse ane grande perte au 
maltre, Magnum affert domino dis- 
pendium (ii, n.). Col. Épronver, Es- 
suyer, Supporter une —, Damnum 
facëre. Liv. Jacturam pati, dép. Col. 
Faire des pertes d'argent, Jacturas 
rei [emiliaris facëre. Cic. Perte d'ar- 
gent, Damnum pecuniæ. Liv. S'il a 
fait quelque — au milien de ses im- 
menses bénéfices, Si in marimis lu- 
cris aliquid damni contrarerit. Cic. 
On essuie — sur —, Continuanitwr 
damna damnis. Tac. Réparer ses per- 
tes, (Eu géo.) Sua damna erplère. 
Liv. (Remplacer les sommes dévo- 
rées) Consumpla replère. Cic. [L'af- 
faire ne réussit jamais assez] pour 
réparer la perte du capital et com- 
penser la — dn gain, Ut jacturam 
caputis amissi reslituat el quæsium 
resarciat. Col. Les tribuns vous dé- 
dommageront-ils de vos pertes? Tri- 
buni vobis amissa reddent on resti- 
tuent? Liv. — au jeu (de hasard), 
Damna aleatoria. Cic. || 6° Privation 
de qq. partie do sol, de qq. faculte, de 
qq. avantage physique ou moral qu'oa 
avait. Jactura, æ, f. V.-Maz. : La 
erte de la main droite, d'un œil, 
actura dexiræ, oculi. V.-Max, La — 
de la main droite (de Muaus Scé- 
vola), Dertræ manüs clades (is), f. 
Liv. Après la — de la vue, d'un œil, 
de la main droite, Amissis luminibus. 
Cic. Anmisso oculo. V.-Maz. Amissä 
derträ. V.-Mazx. Après la — de la 
main droite (coupée), Absciss& dex- 
trä. V.-Mazx. — des dents, Den- 
tium lapsus (&s), m. Plin. La — des 
cheveux, Capilli defluvium (ii), a, 
Plin. — d'haleine, C. mssourrtauenr. 


4270 PERTE 


PERTE 


La — de la vie, C. mort. || La perte } 46 centurious, Quadraginta sex cen- 


des feuilles, Foliorum amissio. Plin. 
H La perte du sentiment, C. Dérai- 
LANCR 10. La — de la raison, C. 
pÉmexce. La — du souvenir, C. 00- 
BL1. |] 7° Privation par la mort ou au- 
trement des personnes qu'on rogrette. 
(En gén.) Amissio, onis, f. Cic. Pl.-j. 
Jactura, æ, f. Pl.-j. (Mort) Afors, 
ortis, f. Cic. Decessus, &s, m. Cic. 
Interitus, &s, m. Cic. Voy. monT : La 
perte de nos amis (morts), Amico- 
rum amissio. Cic. decessus. Cic. La — 
de ses enfants, Liberorum orbitas 
(atis), f. Cie. Être affigé de la — de 
ses proches, Suorum interilu mærère. 
Cie. Consoler Télamon sur la — d’A- 
jax, Telamonem consolari de Ajacis 
morte. Cic. Après la — de ses deux 
fils, Duobus amissis filiis. Cie. Eire 
éœu de {a — de Scipion, Moueri Sci- 
pionis desiderio (de desiderium, ti, n. 
= regret). Cic. J'ai fait uoe très 
grande — (en parl. de la mort d'un 
ami), Gravissimam jacturam fect. 
P1.-j.118° Ce qu'une armee perd d'hom- 
mes, tues (ou blosses), dans un combat. 
(Propr.) Jartura, æ, Ë Liv. Detrimen- 
tum, à, 0. Crs. (Dommage) Damnum, 
i,n. Cæs. Clades, is, f. Liv. (Meurtre) 
Cædes, [. Czs. (Destruction) Perni- 
cies, ei, f. Liv. = l’erte lépère, Levis 
jactura. Liv. Parvum damnum. Liv. 
Pertes éprouvées dans la guerre con- 
tre les Romains, Damna Romano ac- 
cepta bello. Liv. Dans cetle journée, 
nos — furent de 700 homines, Eo 
die mililes sunt septingenti desiderali. 
Cæs. Les — montlèrent à environ 
2000 hommes, Cæsa sunt ad viginti 
millia hominum. Liv. Ses — dans ce 
combat se réduisirent a 200 hommes, 
Eo prælio non amplius ducentos mi- 
lites desideravit. Cz2s. Faire quelques 
—, Nonnullos ex suis amitiére. Ces. 
Les — furent grandes, Magna vis 
Rominum occisa est. Liv. La perte fut 
plus grande du côté des Romains, 
Ab Romanis plures ceciderunt. Liv. 
On essuya dans le combat de grandes 
pertes de part et d'autre, Pruelium 
cum muliorum utrinque cæde inilum 
est. Liv. Prœlium multos utrinque ab- 
sumpsit. Liv. Pugnuatum est utrinque 
ingenti cæde ou plurimo sanguine. Liv. 
lis se retirent dans leur camp après 
avoir éprouvé de grandes —, Mullis 
amissis in castra se recipiunt. À.-b.-H. 
Lecr faire éprouver de grandes —, 
Afagnam partem eorum interficëre (io, 
üs, feci, fectum). Cæs. [ls approchaient 
en nous faisant éprouver de grandes 
—, Magnä cæds nostrorum ajpropin- 
quabant. Cæs. Les — furent bors de 
proportion avec le nombre (des com- 
atlants), Afajor quam pro numero 
Jactura fuit. Liv. À cause de la perte 
de tant de milliers d'hommes, 0b 
amissa fof millia mililum. Liv. Avec 
—, Cum militum pernicie. Liv. Avec 
quelques pertes, Cum aliquo detri- 
mento militum. Cæs. Repoussé avec 
de grandes —, Repulsus magno cum 
detrimento. Cæs. cæde magnä. Liv. Ils 
fureot repoussés avec une perte de 


turionibus amissis dejecti sunt loco. 
Cæs. Il ramène son armée avec — de 
deux cohortes, Erercitum, duarum co- 
horlium damno, reducit. Cæs. On 8e 
retira avec une — égale de part et 
d'autre, Clade pari discessum est. Liv. 
Sans grandes pertes, Sine magnä 
cæde. Liv. Sine muliorum pernicie. 
Liv. (César) se retire sans aucune 

erte, Se recipit omnibus incolumi- 
us. xs. Sans —, Agmine incolumi. 
Liv. Incruento exercitu. Sall. In- 
cruenlo milite suo. Liv. Qui n’a subi 
aucune —, {nteger, gra, grum. Plaut. 
Victoire qui ne coûle aucune —, 
Victoria incruenta. Sall. Liv. || 9° 
Privation de qq. ch. d'avantageux, do 
profitable. Damnum, 1, n. Cic. Deiri- 
mentum, 0. Cic. : Faire none perte, 
Damnum contrahëre. Cie. Nous avons 
fait une grande — dans la personne 
de Valérius Flaccus, Multum in Va- 
Lerio Flacco amisimus. Quint. La di- 
mioution de son droit de souverai- 
neté a été une — pour la république, 
Respublica detrimentum fecit, quod 
imperii jus imminulum est. Cic. Ce 
n'est pas une — pur toi de ne plus 
entendre notre verbiage, Quod decla- 
malionibus nostris cares, damni nihil 
facis. Cie. J'ai craint la — de ton 
amitié, Metui ne tu me amare desi- 
neres. Cic. Voy. PERDA& 1170. || 10° 
Mauvais succès = Pertes de batailles, 
Belli offensiones (um), f. pl. Cic. Après 
la perte d'une bataille, Post acceplam 
pugnæ cladem (de clades). Liv. Voy. 
êcuec 30, Ne pas se resigner à la — 
de son procès, Non ferre se ex judi- 
cio discessisse victum. Cic. Être en — 
(au jeu), C. Penone (neut.) 2. || 11° 
Disparition d'un cours d'eau sous la terre 
: On voit daus ce lieu la perte d'une 
fontaine qui disparait aussitôt après 
sa naissance, Mic fons nascitur sumul- 
que subducitur (de subduci, cr, Eris, 
ductus sum, passS.). Pl.-j. || 12° Sorte 
d'ecoulement morbide. Profiurio, onis,f. 
Cels. Fluxio,f. Plin. Flurus,us, m.Plin. 

A PERTE, Iloc. aûv. Avec perte : 
Pourvu que tu ne veudes pas cela à 
perte, *Dum ne id minoris vendas 
quam emisti, où quum valet. D'apr. 
Plaut. (Merc., w, 3, 89.) 

À P&nTE DE vus, loc. adv. Au delà 
do la portee de la vue. Procul a con- 
spectu. Cic. Longe lateque. Cic. Longe 
atque late. Cic. =: D'une hauteur à 
perte de vue, Infinitä altitudine. Cie. 
1 Fig. Pérorer à perte de vue, Pero- 
rare infinite. Cic. Cette éloquence des 
modernes, élevée, pour ainsi dire, à 
— de vue, Hæxc posieriorum quasi 
eraggerata altius oratio. Cic. 

EN pone PEnT&, loc. adv. Sans utl- 
lite, sans effet, sans motif. Nequid- 
quam. Cic. Frustra. Cic. Inutiliter. 
Liv. =: Prendre de la peine en pure 
perte, Operam perdre (o, is, didi, 
dilum). Cie. Dès qu'il comprit qu'on 
prenait toute cette peine en pure —, 
Ubi intellexit frustra tantum labo- 
ren sumi. Cæs. Quand ils virent que 
toutes leurs peines avaient été en 
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pure —, Ubi fantos suos labores mal 
Cecidisse viderunt. Cæs. On s'est donné 
du mal en pure —, Labor periil (de 
perire, eo, ts, it et rar. ivi, itum, 0.). 
Quint. Faire une course en pure — 
Frustra ire. Plaut, Qui est en pure 
—, C. IKOTILE 10. 

PERTINEDIMENT, ady. D'une ma- 
nlère pertinents. Apte. Cic. Ajpo- 
site. Cic. 

PERTINENCE, 8. f. Qualité de ce 
qui est pertinent. Convenientia,z.f. Cie. 

PRIRTINENT, ENTS, ad). Convenable 
à ce qu'on veut prouver. Aplus, a, un. 
Cic. Appositus. Cie. Congruens, gén. 
entis. Cic. 

PERTUIS, 8. m. 1° Trou, ouverture. 
Voy. ces m. {| 2° Goulet. Voy. ce m. 

PERTURDATEUR, TRICE, 8. m. (. 
Celui, Celle qui cause du trouble. Homo 
(minis) (urbulentus (D, masc. Liv. 
Perturbatrir, icis, fem. Cic. || Adi. 
llarangues deriurbalrices, Contivnes 
turbulentæ. Cic.Quint.Voy. acrrareva. 

PERTURBATION, S. f. 1° Boule- 
versement (dans un Etat). Perturbatio, 
onis, f. Cic. Turbatio, f. Liv, Turba, 
æ, f. Cic. Tumultus, üs, m. Sall. Cie. 
: Perturbation politique, Rerum per- 
lurbatio. Cic. ou turbatio. Liv. ou 
molus (Us, m.). Cic. Voy. rrocace 
(subsL.), TROUBLEN. || 2° Dérangement 
ans les fonctions du corps. V'oy. vés- 
onon£ 1e. || 3° Trouble (en gen.). Per- 
furbatro, onis, f. Cic. : Jeter la per- 
Lurbation dans l'âme par des mala- 
dies, Animum morbis perturbare. Cic. 

PENRVENCHE, 5. f. Sorte de plante. 
Vincapervinca, æ, f. Plin. Pervinca, 
f. Apul. 

PERVERS, Ense, adj. Méchant, 
deprave. Improbus, a, um. Cic. Malus. 
Cic. Perversus. Sen. Pravus. Cic. = 
Natarellement pervers, Ad fligitia 
præceps (gên. cipitis). Tac. Mœurs 
perverses, Afores mali. Sall. nocen- 
lissimi. Quint. Conseils pervers, Con- 
siha perdita. Cic. | S. m. Un per- 
vers, Improbus {t) homo (minis), m. 
Cic. Les —, Improbi, orun, ©. pl. 
Cic. Mali, m. pl. Cic. 

PERVERSION, 6. f. Changemeat 
de bien en mal. Depravatio, ons, f. 
Cic. Corruplio, f. (rare). Cic. 

PERVERSITE, 8. [. Méchanceté, 
dépravation. Improbitas, atis, f. Cie. 
Pravitas, f. Cie. Voy. DÉPRAYATION 2e. 

PERVENTIR, v. act. 1° Trouble 
un ordre etabli. Pervertère, o, ts, verli, 
versum, act. Cic. Invert®re, act. Cic. 
Turbare, act. Cic. Perturbare, act. 
Cic. =: Pervertir l’ordre, Ordinem per- 
vertËre. Cic. || 2° Denaturer, alicrer 
(le sens de). Detorquère, eo, es, torsi, 
forlum, act. Quint. Depravare, act. 
Quint. || 8e Faire changer de bien ee 
mal dans les oh. de la religion et de La 
morale =: Pervertir les mœurs, Mores 
perveri®re. Nep. depravare. Cic. cor- 
rumpère (o, is, rupi, ruplum). Cie. — 
la plèbe, Plebem depravare. Liv. 

£e PENVERTIR. C. Se CORAOMPRE 3°. 

PESAGE, 3. m. C. PRSÉR 1°. 

PESANDMENT, adv. 1° Comme un 
poids lourd. Graviter. Lucr. Ou. : Pe- 
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sammentarmé,Voy. armé 1®.1]2e Péni- 
blement.Voy.Lounneuexr 20. || 30 Fig. 
En pari. du style. Sans legèrete, sans 
vivacité. Duriter. Ad fer. Dure. Quint. 
PESANT, part. prés. de PEsEn, 
Voy. ce v. || PRSANT, ANTS, adj. 1° 
Qui pèse. Gravis, m. f., €, n. bte. : 
Tous les corps pesants tombent vers 
la terre, In ferram feruntur omnia 
dera (de pondus, n.). Cic.|] 2° Qui est 
ourd. Gravis, m. f.,e, n. Cic. l’ondero- 
sus, a,um. Plaut. Varr. Plin. : Armes 
pesantes, Gravia arma. Sen. Houes 
—, Ponderosi ligones. Plin. Pierres 
très —, Sara magni ponderis. Czs. 
Voy. LouRo 1e. || Fig. TÂche pesante, 
Opus grave. Cic. Le fardeau est trop 
pesant pour toi, Tanto oneri impar 
es. Cic. || 3° Fig. Qui est à charge. 
Gravis, m.f., e, n. Cic. Voy. CHARGE 
4e. |} 6e Indigoste. Gravis, m. f., …,n. 
Cie. Voy.invIoEsTE 1°. || 6° Appesanti; 
ul appesantit. Gravis, m. f.,e,n. 
or. llin.Voy. Louno 6°. || 6° Qui se 
remue aveo peine, lent, tardif. Gravis, 
m. f., e,n. Cic. Voy. Loonn 7e. {| 7e 
Fig. En parl. du style. Qui manque de 
vivacite, de mouvemont. Tardus, a, 
um. Cie-Toy. Loono 8°. || 8° Fig. Qui 
manque de delicatesso, de grâce. Voy. 
counn 9°. || 9° Fig. Qui manque de 
ponetration, oblus. Tardus, a, um. Cic. 
Ter. Voy. LounD 100. 

PasanT, 8. w. Poids : Cet homme, 
Cet) esclave vaut son pesant d'or, 

ominem decel auro erpeniit (= il sied 
qu'il soil pesé contre de l'or). Plaut. 

ervus non Carus esf auro contra (— 
il n'est pas cher payé au poids de 
l'or). Plaut. Voy. on 2e. 

Pasanr, adv. =: Une livre pesant, 
Libra pondo (— une livre en poids). 
Liv. Voy. 2 Livaz 19. 

PESANTEUR, 8. f. 1° Qualité de 
æ qui est pesant. Gravitas, alis, f. 
Cic. Pondus, deris, n. Cic. Dig. || 2° 
Tendance des corps vers le contro de la 
torre. Grautlas, atis, f. Cic. Nutus, 
Gs, m. Cic. = La propension, La teu- 
dance de la pesanteur, Gravitatis con- 
teniio. Cic. Se mouvoir en verlu des 
lois de la —, Gravitate et pondere 
moveri. Cic. Se porter vers la terre 
par l'effet de la —, Suopte nutu et suo 
pondre in terram ferri (pass.). Cic. 

terre est maintenue dans sa posi- 
ton par l'effet le la —, Terra suû 
vi nutugue lenelur. Cic. || 3° Impres- 
sion que fait un corps lourd ou agito 
par sa chute ou par son choc = La pe- 
senteur Jes coups l'zbattut, Pondero- 
sis verberibus procubuit. V.-Mazx. Voy. 
roncs {4°. || 6° Sorto d'indisposition. 
Gravitas, atis, f. Cic. Plin. =: Pesan- 
teur des membres, de tête, Gravitas 
membrorum. Lucr. Cic. capitis. Plin. 
L'hnmidilé de la puit donne des pe- 
santeurs de tête, Nocturno humore 
cayruit gravalur. Liv. || 6° Lenteur. Gra- 
vifas, atis, f. Cæs. Cic. Tarditas, f. 
Cic.: Pesanteur de la marche, Pedum 
tarditas. Cic. La — des navires, Gra- 
vitas el larditas navium. Cæs. — de 
la parole, du débit, Linguæ gravitas. 
Cic. à 6e Fig. Ea pari. de l'esprit. Dé- 
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faut de vivacité: La nesanteur de l'es- 
pril, Jngenii larditas (atis), f. Cic. 

PESÉE, 8. f. 1° Action do peser. 
Pensura, æ, Varr. Eraminatio, 
onis, f. Vitr. : La pesée de l'or n'é- 
taut pas achevée, Nondum omni auro 
appenso. Liv. | 2° Quantité pesee en 
une fols. Pondus, deru, n. Pull. : 
Broyer ensemble des pesées égales 
de poix dure et de cire blanche, Pi- 
cem duram, ceram albam ponderibus 
æquis conlundère. Pall. || 3° Action de 
pousser ou de soulever avec un lovier = 
Par des pestes, Vectibus (de vectis, 
m. = levier). Cæs. 

PESER, v. act. 1° Examiner la pe- 
santeur d'une oh., la conferor aveo un 
poids connu. Apnendre, o, is, pendi, 
pensum, act. Cic. Liv. Col. Eraminare, 
act. Cæs. Cic. Pensare, act. Liv. Col. 
Ponderare, act. Plaut. Plin. ErpendFre, 
act. (tr. rare en ce sens). Plaut. Cels. 
ErxigYre, o, is, egi, actum, act. Suet. : 
Peser des perles à la main, Pondus 
margartiarum suâ manu erigre. Suet. 
Ï 2° Fig. Examiner attentivement, ap- 
precier la valour de. l'endëre, o, is, 
pependi, pensum, act. Cic. RKrpen- 
dëre, 0, 18, pendi, pensum. acl. Cic. 
Appendÿre, act. Cic. Eraminare, act. 
Cic. Ponderare, act. Cic. Pensare, act. 
Hor. Liv. Pensitare, act. Liv. Plin. 
Exigëre (voy. 1°), act. Liv. : On ne 
pèse gas les mots, Verba non pendun- 
tur. Cic. Ne pas compter les mots, 
mais les peser, Non annumerare verba, 
sed appendère. Cic. — la valeur dcs 
termes, Eraminare verborum pondera. 
Cic. Quint. — ses mots, ses paroles, 
Voy. mesor£r 6°. — attentivement 
l'importance relative des devoirs, Of- 
ficiorum momenta perpend”re. Cic. — 
lout au poids de son intérèl, Omnia 
suis commoilis meliri (ior, iris, men- 
sus sum, dép. = mesurer). Cic. — 
qq. ch. dans la balance de, Voy. na- 
Lance 2°. Tout biea pesé, après avoir 
tout bien examiné el bien —, Cir- 
cumspeclis rebus omnibus ralionibus- 
que subductis. Cic. Ratione initaä sub- 
ductaäque. Cic.Voy. EXAMINER 1°, AP- 
PRÉCIEN 20. 

PEsen, v,. nent. 1° Avoir un certain 
poids. PendPre, o, is, pependi, pensum, 
0. Lucr. Plin. = Le boisseau de fro- 
ment pèse 25 livres, Vicenas quinas 
libras farris modii pendunt. l'lin. 
Couronne qui — 5 livres, Corona li- 
brarum quinque. Suet. l'eser 80 livres, 
poids romain, Pondo octoginta Ro- 
manis ponderibus pend?re (voy. 2 u- 
vre 1e). — pins de deux livres cha- 
cun, Ersuperare binas libras ponde- 
ris. Plin. La laine pèse davantage à 
cause de la sueur, La sueur fait peser 
davantage la laine, Ex sudore lana 
fit ponderosior. Varr. Le boisseau ne 
pèse pas av livres pleines, Modius 
non sezdecim libras implet (de im- 
plére, eo, evi, elum). llin. Peser au- 
tant, Tantumdem pendñre. Lucr. Qui 
pèse beaucoup, Voy. eEsanT 2°. Qui 
— peu, C. Léoen 1°. [| Fig. Les biens 
véritables pèsent tous autant, Bona 
vera idem pendunt. Sen. à 2° Être d'un 
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poids fatigant : Un manteau d'or pèse 
en élé, Aureum amiculum æsiale 
grave est (alicui). Cic. L'Etoa — sur 
a tête [du géant}, Degravat Ætna 
capul. Ov. || 3° Causer un malaise 
(physique ou moral) : Aliment qui pese 
sur l'estomac, et abs. qui —, Cibus 
qui oneral. Plin. || Fig. TU aœi à qui 
Je puisse dire) tout ce qui me pèse, 
we — sur le cœur, Omnia que me 
curä aliqud afficiunt (de afficére, io, 
feci, fectum). Cie. Les mechants ont 
toujours quelque souci qui leur — 
sur la conscience, {mprobis semper 
alicui scrupus in animis hæeret (de 
hærêre, eo, Axsi, kæsum, 0). Cic. || 
4° Fig. Être à charge, être désagreable 
à qqn. Bsse oneri alicui. Sall. : La 
vicillesse Le pèse, Tibi senectus gra- 
vis esf. Cic. Devoir qui me —, Off- 
cium quod me gravat. Hor. Le service 
mililaire leur —, Militiä gravantur. 
Liv. || Peser sur les cpaules à qqn, 
Mèmes traduct. | 6° Appuyer forte- 
ment sur uns ch. Innii, or, ris, 
nirus sum, dep. Czs. Liv. : Il crease 
ua fossé en pesant sur sa héche, 
Fossam fodit innirus palæ (au dat.). 
Liv. Charges qui pesent sur le mur, 
Onera, quæ in parietem incumbunt ‘de 
incumbËre, 0, cubui, cubitum, n.). 
Ulp. [Le ciel] pèse de toutes parts 
sur son pivol, Cardini suo undique 
incumbit. Plin. 11s cherchaient à ra- 
battre vers la Lerre le bélier au moyen 
d'une masse de plomb pesant sur lu, 
Arietem, libramento plumbi grava- 
fum, ad ferram urgebant. Liv. || Fig. 
Tout le poids de la guerre pèse sur 
une seule armée, Omnis beili moles 
in unum exercilum inclinala est. Liv. 
Quel fardeau d'affaires — sur moil 
Quantis oneribus susceplarum rerum 
premor (pass. de premêre, o, is, press, 
pressum = presser)/ Cic. Affranchir 
les pauvres de ces charges et les 
faire peser sar les riches, fæc onera 
in dites a pauperibus inclinare. Liv. 
La nécessité d'accuser pèse sur le 
mattre, Accusandi necessitas incunbit 
domino (au dal.). Ulp. Faire peser de 
fausses accusations sur qqn, Aliquem 
falsis criminibus circumvenire (io, is, 
véni, ventum), n. Sali. Faire — sur 
le consul tout l'udieux de la guerre, 
Belli invidiam consuli imponère (0, is, 
posui, positum). Sail. |} 6° Insister, 
Demeurer plus longtemps sur. Voy. 
ANSISTER 20, || 7° Fig. Exercer une 
pression sur (qqn). Ürgère, «0, es, 
ursi, S. sup., act. Cic. 

Se PESER, V. pron. Être pesé. Ap- 
pendi, or, éris, pensus sum, pass. Cic. 
Et tous les pass. des v. act. cilés à 
PESER (ets) 2 L'argent ne se compte 
plus, il se pèse, Jam appenduniur. 
non numerantur pecunig. Cic. (Les 
vbjets] qui se pèsent, qui se comp- 
teat, qui se mesureut, Quæ pondere, 
numero, mensurâ constant (de con- 
stare, 0, stiti, staturus, n.). Gej. 

PESEUR, 93. m. Celui qui pèse. 
Pensor, oris, m. Aug. 

PESON, s. m. 4° Instrument qui sert 
à poser. Statera, æ,f. Vitr.|] 2° Plomb 
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que l'on met au bout du fuseau. Verti- 
cillus, à, m. Plin. . , 

PESSIMISTE, 8. m. Celui qui croit 
que tout va mal : Être pessimiste, 
*Omnia in peyorem partem rapère. 
D'apr. Ter. (Ad.,prol. 3). | 

PESSINONTE, v. do Galatie. Pessi- 
nus, untis, f. Cic. : (Qui est) de Pes- 
sinonte, Pessinuntius, a, um. Cic. 

PESTE, 8. f. 1° Sorte de maladie 
épidemique. Ord. Pestilentia, æ, 
Cæs. Cic. Liv. Qaf. Pestis, is, f. Cic. 
Liv. : Donuer la peste, Pestilentiam 
facëre. Col. La — éclata, Pestilentia 
coorta (est). Eiv. La — se mit dans 
la ville, dans la population, parmi 
les Romains, Pestilentia in urbem in- 
aidit. Liv. populum invasit. Liv. in 
Romanos incessit. Lie. Avoir la —, 
Pestilentiä laborare, n. Liv. Frapnés 
de la —, Pestilentiäâ conflictati. Cæs. 
L'armée avait eté frappée de la —, 
Exercitus pestilentiä affectus erat. Liv. 
Je n'ai pas été atteint de la —, Pes- 
tilentia me non altigit. Cie. Tant que 
la — a régné, Quandiu pestilentia 
fuit. Cic. (On dit que les vignes) 
fuient les choux comme la —, À 
caulibus, ut a pestiferis, refugêre, 0. 
Cic. | 2° Fig. Terme d'imprecation = 
La peste soil de toil Peste de Loil 
Que la peste t'étouffe! Ut quidem pol 

ereas! Plaut. In malam crucem ! Ter. 
{se Personne ou Chose pernicicuse. 
estis, is, F. Cic. Pernicies, ei, . Cic. 

Peste, interj. Îl marque l'étonne- 
At : (Il me faut trente mines). l'este 
ou La —, Phedria est bien chère! 
Hui, percara est Phrdria! Ter. [Je 
t'offre un tonneau de vin vieux). Pestel 
Babz ou Papæ/ Plaut. 

PESTER, v. n. C. S'NDIGNER. 

PESTIFÈRE, adj. Qui communique 
la peste. l'extifer, era, erum. Cic. 

PESTIFÈRE, 88, adj. 1° En parl. 
des ch. Infecte de la peste. Pestilens, 
gén.entis. Cic. || 2° Eu parl. des pers. 
Frappe de peste. Pestilentiä conflicta- 
tus (a, um). (æa. 

PESTILENCE, 8. f. 1° Peste. Voy. 
ce m. {e. |} 2° Mauvaise doctrine. Pes- 
tilentia, æ, f. Cassian. 

PESTILENT. C, le suiv. 

PESTILENTIEL, ELLE, adj. infecté 
de peste. Pesiilens, gén. entis. Cic. 

PESTUA, v. de Lucanie. Pæstum, 
f, 9. Cic. : (Qui est) de Pestum, Paæs- 
tanus, a, um. Cic. 

PÉTALES, s. m. Pièce de la corolle 
d'une fleur. * Petalum, 1, 0. (Georg.) : 
Pétale de rose. Rosz folium (ii). n.Sen. 

PÉTASE. T. d'antiquilé. Sorte de 
chapeau. Pelasus, i, m. Plaut, : Coilfé 
d'an pétase, Petasatus, a, um. Cic. 

PÉTILLA NT, ANTE, ad). Qui pétlle, 
Voy. PÉTILLFR. 

PÉTILLEMENT, 8. m. Acton de 
pôtiller. Strepitus, üs, m. Col. 

PÉTILLER, v. n. 1° fclater ayeo 
un petit bruit sec et réilere. Crepi- 
fare, 0. Lucr. Virg. = Le sel pétille, 
Sal strepitum edit (de ed”re, o, didi, 
gium). Col. || 2° En parl. des yeux. 
Étinceler. Voy. ce m. || 3° En pari. 
du vis. Frémir, mousser 3 La ven- 
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dange pétille dans les cuves, Vin- 
demia labris spumat. Virg. |} 6° Eo 
arl. du sang. Bouillir. Voy. ce m. 4e. 
| 6° Montror un sentiment très vif : 
Péliller de juie, Lztitua gestire (io, is, 
ivi et it, itum), n. Cic. — de colere, 
Irä Te es, ferbui et fervi, s. 
sup.), D. Afr. Sil. Qui pétille de co- 
lère, Irä fervidus. Liv. Pétiller d'es- 
prit, Feslivis arguliis scatére (e0, es, 
s, parf. ni sup +, a. Gell. Qui pétille 
d'esprit, Perargutus, a, um. Cic. Je — 
de savoir tout, Omnia scire gestio. Cic. 

PETIOLE, 3. m. Queue d'une feuillo. 
Petiolus, à, m. (pl. exact. queue d'un 
fruit). Col. 

PETIT, ITE, adj. 1e Qui n'est pas 
considerable par ses dimensions en gen. 
Parvus, a, um. Cic. Eriguus. Cie. 
Minutus. Cic. Pusillus (ordin. en m. 
part). Cic. z Plus petit, Minor, nus. 
Cic. Le plus —, Minimus, a, um. Cic. 
Très —, Perparvus. Cic. Parvulus. 
Cæs. Lucr. Pereriguus. Cie. Liv. Tout 
—, Mfinutulus. Plaut. Dig. Pusillulus. 
Varr. ap. Non. Si —, Tantulus. Cæs. 
Cic. Comme le soleil nous parait —1| 
Quantulus sol nobis videtur/ Cic. 
L'Hibernie est moitié plus petite que 
la Bretagne, Jlibernia dimidio minor 
quam Britannia. Cæs. Petit camp, 
Exigua castra (n. pl.). Cæs. || Souv. 
Petit s’expr. par uo dimioutif : Un 
pelit champ, Agellus, i, m. Cie. Pe- 
tite cabane, Casula, æ, f. Plin. Petit 
domaine, Prædiolum, t, n. Cic. Pl.-j. 
Lancer de tous petits caillonx, Afinu- 
los lapillos millëre. A.-b.-Af. Une 
misérable el toute petite maison de 
campagne, Villula sordida valide pu- 
silla. Cic. Tout petit navire, Parva 
navicula. Cic. |} 2° Bas de taille, peu 
éleve. Parvus, a, um. Cie. Drevis, m. 
f., e, D. Cic. Eriguus, a, um. Nep. 
Pusillus (ordin. en m. part). Cic. : 
Petit homme, Homo corpore brevis. 
Suet. Homuncio, onis, m. Suet. Petite 
laille, Statura parva. Ad Her. humi- 
lis. Nep. Col. Un témoin de — taille, 
Pusillus testis. Cie. Juge de plus — 
taille que le témoin, Juder brevior 
quam lestis. Cic. Homme d'une taille 
si —, Homo tantubr staturæ. Cæs. Che- 
vaux petits et grèles, Equi paululi 
gracilesque. Liv. Pelil poisson, Par- 
vus pracis. Cic. Pisciculus, i, m. Varr. 
Ter. De tout petite poissons, Parvi 
pisciculi. Cic. Un petit front, Tenuis 
frons. or. || Se faire petit (= se ser- 
rer, se géner) Voy. Se aënan 2°,(— 
éviter l'éclat, les regards) Voy. évi- 
TEn 1°. f Fig. Se faire petil devant 
qqn (= s'abaisser devant lui), Voy. 
S'ABAISSER 4e. || Fig. Être petit devant 
qqn, (= s'abaisser devant lui) Voy. 
ci-dess. (= nc paraître rien au prix de 
lui, être éclipsé par lui) Voy. écuip- 
sen 2e, || 3° Qui n'a pas achevé sa crois- 
sance. Parvous, a, um. Cic. Tout pelit, 
Parvulus. Cic. = Petit garcon, — en- 
fant, Voy. GarÇon 2°, EenranT ie. Pe- 
tite flle, Voy. nice 3°. Dès la plans 
— enfance, Voy. Exrancæ {e. || 4° 
Quin'est pas profond. Parvus,a,um.Cs. 
Brevts, m. [.,e, n Juv. = Petit puits, 
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Puteus brevis. Juv. || 5e Court dans 
l'espace on dans le temps : À petits pas, 
Gradu leni. Cic. Voyager à petites 
ournées, Minula ilinera facbre. Suet. 

oy. counr 4e, Te, 8e. || 6e Étroit. 
Angustus, a, um. Cic. : Petite fenètre, 
Angusla fenestra. Col. Pelit sentier, 
Angusia semila. Liv. Voy. trnorr 1e, 
1179 Qui a peu de volume. Parvus, a, 
win. Cic. Exiguus. Cic. = Pelite cbè- 
vre, Parva capra. Varr. Petit cœur, 
Eriguum cor. Cic. [| 8° Qui est d'une 
contenance au-dessous de l'ordinaire. 
Parvus, a, um. Cic. Angustus. Cic. = 
Le contenu d'une petile urne, (/d) 
quod parve urne capit. Ov. Méunir 
daas une seule maison, et encore fort 
—, un très grand nombre d'amis, 
Unä in domo, et eä quidem angusta, 
magnos (enère amicorum greges. Cic. 
1 9° Peu nombreux. Parvus, a, um. Cie. 
Eriguus. Cic.2 Petite troupe, Afanus 
parva. Sall. ezigua. Nep. Une plus — 
troupe de soldats, Minor numerus 
mtlifum. AÀ.-b.-Al. || 10° Peu considé- 
rable par rapport à la quantite, peu 
abondant. Parvus, a, um. Cic. Teauis, 
m.f.,e,n.Cic. Exiquus, a, um. Cic. : 
Petite pluie, Pluvia levis. Col. Pet 
avoir, Tenues opes. Cic. Plus petite 
somme d'argent, Pecunia minor. Cie. 
— dépense, Exiguus sumplus. Cic. 
Erigua impensa. Curt. || 11° Qui est 
moindre que d'autres ch. du mémegenre. 
Parvus, a, um. Cic. Exiguus. Cic. : 
Petite partie, Pars parva, Cic. eriqua. 
Cic. — quantité, Voy. quantité. Pe- 
tit nombre, Voy. nowpas. À l'eudroit 
de la plus petite profondeur du fleu- 
ve, Qua minima fluminis altitudo est. 
Cæs. || 12° Peu intense, peu fort. Par- 
vus, a, um, Cic. Tenuis, m. f., e, 0. 
Cic. = Petit vin, Vinum tenue. Plia. 
Une petile Inmière, Tenuissimum le 
men. Cic. À petit feu, Vory. rœu 2°. — 
vent, Lenis ventus. Cic. À — broit, 
C. DOUCEMENT 60. Petile complexioo, 
— constitution, Voy. DéLicar 6, 
PAIBLE 19. || 13° De peu d'importance. 
Parvus, a, um. Cic. Tenuis,m. f., €, 
n. Cic. Humilis, e. lie. : Petite perte, 
Parvum detrimentum. Cæs. l'etil mo- 
tif, Tenuis causa. Cic. Les petites 
choses, Parvæ res. Cic. (Peintre) qui 
s'est attaché à de petits sujets, Du- 
milia seculus. Plin. — détails, Voy. 
DÉTAIL 60. l 16 D'humble origine. 
Tenuis, m. ?., e, 0. Liv. Hunulis, e. 
Cic. = Les petites gens, Voy. oxxs 
2°, NAISSANCE 2°, HOMBLE 20. || 16° 
Peu éèleve en dignité, en puissance. es 
oonsideration. Parvus, a, um. Cic. Te- 
nuis, m.f.,e…, 0. Liv. Humilis, e. Cic. 
: Homme nouveau et petit sénateur, 
Homo novus parvusrque senator. À .-b.- 
Af. Un — roi (— roi d'un petit État), 
Regulus, à, m. Liv. || 16° Qui a pe 
de talent, peu de mérite. Med'ocris, 
m. f.,e, n. Cie. : Un petit vrateur, 
Mediocris orator. Cic. || 17° Fig. Qul 
manque d'elovation, de grandeur. Par- 
vus, a, um. Cie. Angustus. Cie. Pusil- 
lus. Cic. Tenuis, m. f., e, n. (æs. 
Humilis, e. Cic. = Petit esprit, Ani- 
mus parvus. Cic. pusillus. Cic. lenuts. 
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Cæs. [Cela] est le propre d'une petite 
âme, est petit, Est angusti anim. Cic. 
Avoir de petits sentiments, Humi- 
liter on Demisse sentire. Cic. Quelque 
chose de petit et de mesquin, Tenue 
aliquid et exile. Sen. Voy. érnorr 2e, 
MesquiN 3°. {| 18° En raccourci, en 
miniature. Pusillus, a, um. Cie. Sen. : 
Une petite Troie, Parva Troja. Virg. 
Une — Rome, Pusilla Roma. Cic. La 
maison est un pelit Etat, Domus est 
usilla respublica. Sen. Petile guerre, 
Voy. ouxnnes äe. || 19° Terme d'affec- 
tion. C. 4 cuen 4°. || 20° Joint à cer- 
tains substantifs avec lesquels il semble 
ne former qu'un seul mot : Petit-fils, 
Petite-fllle, Petit-neveu, Pelite-nièce 
Voy. FILS, FILLE, NEVEU, NIÈCE. I 
Pelit-maitre, Petite-maltresse, Voy. 
mairtag 120. || Petit-lait, Serum, i, n. 
Virg. Plin. 

PeriT, 8. 1° Masc. Animal nouvel- 
lement nô. (D'une chienne) Catu- 
lus, i, m. (empl. absol.). Cic. (De 
carnassiers et de div. autres ani- 
œaux) Catulus, m. (d'une louve). 
Virg.; d'un renard. PA. Plin.; d'une 
chatte. Ph.; d'une pantbère. Lucr.; 
d'une tigresse. Plin.; d'une lionne. 
Hor. V.-Maz.; d'une ourse. Ov.; d'une 
uenon. Plin.; d'une brebis. Col.; 
‘une troie. Plaut.: d'un lézard. Plin.: 
d'au serpent. Plin.). (D'une poule) 
Pullus, 1, m. (empl. abs.). Hor. Sen. 
Pullus gallinaceus. Plaut. Pullus gal- 
linx. C.-Aur. (D'antres oiseaux, d'a- 
nimaux herbivores et de div. autres) 
Puilus, m. (d'une paonne. Varr.; 
d'une columbe. Cic. ; d'une oïe. Varr. ;: 
d'uae cigogne. Juv.; d'un aigle. PL.-j.; 
d'une jument. Plin.; d'une ânesse. 
Varr.; d'un loir. Varr.; d'une gre- 
nouille. flor.) = Les petits (de lel ani- 
mal), Catuli, Orum, m. pl. Plin., etc. 
Pulli, m. pl. Cic. Plin., ele. Voy. 
a-dess. Les — (en gén.), Partus, üs, 
m. sing. Cic. Partus, uum, m. pl. Cic. 
Suboles, is, f. sing. Col. Felus, uum, 
m. pl. Cic. Progenies, ei, f. sing. Col. 
Les — des animaux, Matt ex bes- 
tiis. Cic. Les — sortis des œufa, Pulls 
ex ovis orti. Cic. Avoir des —, Subo- 
lem facëre. Col. Le lion aura des —, 
Leo pariet (de parëre, 10, is, peperi, 
artum, parilurus). Quint. Avoir 
eaucoup de — à la fois, Afultiplices 
fetus procreare. Cic. Élever les —, 
Educare fetus. Quint. Les bètes sau- 
vages aiment leurs —, Parius suos 
feræ diligunt. Cic. La tendresse [des 
quenonsf our leurs —, Erga fetum 
affectio. Plin. || 2° M. f. Enfant en- 
eore petit. Filiolus, i, m. Cic. Filiola, 
æ, Î. Cic. : (res Tes, Ses) peuts, 
Liberi (orum) parvi (orum), m. pl. 
Cic. Liberi parvuli. Cie. Voy. ENFANT 
20. || 3e Masc. plur. Les gons do con- 
ditlon humble. Homines (un) Aumiles 
(ium), m. pl. Balb. ap. Cic. : Les 
grands et les petits, Summi ef infimi. 
ic. Meltre les — au niveau des 
grands, Tenuiores cum principibus 
æquare. Cic. Voy. cens 2°. |] 4° Masc. 
sing. Ce qui est petit. Parva, orum, 0. 
pl. Cic. : Comparer les choses du pe- 
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tit au grand, Parva magnis compongre. | m. Cie. 


Virg. Nous allons du — au grand ou 
du grand au —, Auf a minoribus ad 
majora ascendimus, aul a majoribus 
ad minora delabimur. Cic. 

Un P&rir, loc. adv. C. Un rx. 

Ex perir, loc. adv. En raccourci : 
Une Rome en pelil, Voy. Perir (adj.) 
180. Le commerce quand on le fait 
en —, Afercatura, si tenuis est. Cic. 

Pærrr À purir, loc. adv. C. p80 À 
PEU, INSRNSIBLEMENT 9®, 

PETITEMENT, adv. 1° En petite 
quantité, fort peu. Erigue. Col. Afo- 

ice. Cic. Non multum. Czs. Parum 
(= trop peu). Cie. : Comment vont 
ses affaires? Comme cela, petitement, 
Quid rei gerit ? Sic. Tenuiter. Ter. 
|| 2° Étroitement. Anguste. Cic. Voy. À 
l'éraorr 1°. || 3° Chichoment. Erigue. 
Cic. Tenuiter. Ter, Afaligne. Liv. Sen. 
Perparce. Ter. Illiberaliter. Cic. : Se 
trailer pelitement, Parce se habère. 
Ter. || 4° Fig. Sans elevation. Anguste. 
Cic. Humiliter. Cic. Demisse. Cic. Illi- 
beraliter. Ter. Cic. 

PETITESSE, 8.f. 1° Le pou d'éten- 
due, de volume. Parvitas, atis. f. (rare). 
Cic. Eriguitas,f. Cic. =: Pelitesse d'un 
camp, Eriguitas castrorum. Cæs. La 
— d'un espace, Brevitas spatii. Cæs. 
Liens qui échappent aux veux par 
leur —, Vincula quæ cerni non pos- 
sunt propler parvitatem. Cic. || 2° Le 
pou de hauteur. Brevitas, atis, f. Cæs. 
: Notre pelilesse, La — de notre 
taille, Brevitas nostra. Cæs. La — des 
jambes, Brevitas crurum. Plin. La — 
des arbres. [umilitas arborum. Sall. 
11 3° Modicité. Mediocritas, alis, f. Suet. 
Voy. momiciTé. || 4° Fig. Condition 
eu élevee. Generis humilitas (atis), 
. Sall., et abs. Humilitas. Cic. Igno- 
bilitas, f. Cic. Voy. Bassessu 30. || 
B° Faiblesse = La pelitesse de l'homme, 
Iumani generis imbecallitas (aiis), f. 
Cic. || 6° Bassesse d'esprit. Animi 
egestas (atis), f. Cic. Ingenii imbecil- 
litas, f. Pl.-j. Mentis infirmitas, f. 
Sen. Animus (i) angusius (i) vu parvus 
(9) ou pusillus (1, m. Cic. : Ta pett- 
tesse, Pectoris lus angustie (arum), f. 
pl. Cie. || 7° Conduite qui dénote la bas- 
sesse d'esprit : Regarder cette super- 
stiion comme une pelitesse d'esprit, 
Eam superslilionem animi imbecilli 
putare. Cic. C'est de la — à Démo- 
sthène d'avoir dil.…, Leviculus sane 
Demosthenes, qui dicebat. Cic. || 8° 
Bassosse de cœur, d'âme. {lwmilifas, 
atis, f. Cic. = (Il fant prendre soin 
de sa fortune] mais de manière à 
écarter lout soupçon de pelitesse on 
d'avarice, Sed tia ul slliberalitatis 
avaritizque absil suspicio. Cic. Avoir 
de la —, Humiliter ou Demisse sen- 
tire, n. Cic. || 9° Conduite qui denote 
la bassesse de cœur, d'âme : Ne imé- 
diter aucune pelilesse, Nikil Aumie 
cogitare. Cic. Fais la dépense du tom- 
beau sans —, Exsirue sepulcrum sine 
sordibus (de sordes, ium, f. pl. = lé- 
sine). Hor. 

PÉTITION, 8. f. 1° Demande par 
écrit adresses à l'autorité. Libellus, 4, 
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3 Rédiger ane pétition, Li- 
bellum cemponëre. Cic. Fatiguer le 
maitre du monde de ses pétitions, 
Supplicibus libellis dominum lassare. 
Afart. || 2° Pétition 0e PraiINCIPS. Raï- 
sonnement vicieux qui consiste à poser 
en principe la chose même qui est en 
question = Faire une pétilion de prin- 
cipe. Lilem lite resoluëre. Hor. 

. PETITIONNER, v. D. Faire des pé- 
titions. Voy. D&manDS 1°. 

PÉTITOIRE, 8. m. Action en re- 
vendicalion d'une propriète. Petitoriua, 
üü, 0. C.-Th. 

PETONCLE, 8. m. Sorte de coquil- 
lago. Petunculus, t, em. Plin. 

PÉTRI, Le, part. passé de PÉTRIA, 
Voy. ce v. || Adj. Fig. Formé de, fait 
de = Il est tout pétri de ruse et de 
mensonge, Est (oius ex fraude et 
mendacio factus. Cie. Totus ex fraude, 
mendaciis constat. Cic. [Antoine] est 
— de tels vices, Er his viliis conglu- 
finalus est. Cic. Homme — de bonté, 
Homo bonitate affluens (gén.entis). Cic. 
— de bon sens, Consilit plenus. Plaut. 

PETRIFIANT, part. prés. de PÉé- 
TAIFIER, VOY. Ce v. || PÉTRIFLANT, ANTE, 
adj. Qui pétrifio. Sarifcus. a, um. Ov. 

PETRIFICATION, s. f. Conversion 
d'une substance vegetale ou animale en 
piorre. *(Alicujus re) in lapidem com- 
mutatio {onis), f. 

PETRIFIEN, v. act 1° Convertir 
on pierre = Pétrifler la moelle (es 
05), Medullas in lapidis naturam figu- 
rare. Plin. [Si l'oa plonge cette terre 
dans la mer), oo l'en retire pétriliée, 
Terra extrahitur lapidea. Plin. || 2° 
Fig. Rendre immobile de stuseur. Ob- 
slupefacire, io, ts, feci, factum, act. 
Ter. Liv. : Sa vue pétrifia le bou- 
vier, Dubuleus ejus adspectu obstu- 
puit (de obsiupescère, 0, is, s. sup, 
n.). Cic. Pétriflé, Obstupefaclus, a, um. 
Cic. Je regardais ces choses —, Ea 
infuebar stupens(de stupère, eo, es, pui, 
a. sup., n.). Cic. (Je n'ose plus bon- 
ger), je auis —, Lapideus sum. Plaut. 

Se PÉTRIFIER, v. réf. Se changer en 
pierre. Laridescre, o, is, 8. parf. ni 
Sup., D. Plin. In Vapidem verii (or, 
ënis, versus sum), pass. Hyg. In sarum 
mulari, pass. Plin. 

PÉTRIN, s. m. ° Vaisseau dans 
lequel on petrit le pain. Aortarium, üi, 
0. Cato. | 2° Coffre où l'on serre Île 

in. Panarium, ii, n. Varr.|| 3° Fig. 

mbarras. Voy. sounsien (Gz.). 

PÉTRIR, v. act. 1° Travailler ta 
farine pour en faire du pain. Subigère, 
o, is, egi, actum, act. Cato. Plin. || 2e 
Presser avec les mains (de l'argile, eto.\ 
Subigëre (voy. 1°), act. Plin. Dep- 
sère, o, is, sui, stum, act. Cato. 

PÉTRISSAGE, 8. m. Action de ps- 
trir. Subactus, &s, m. (empl. seul. 4 
l'abl. sing.). Plin. 

PÉTROLE, s. m. Sorte d'huile ml. 
nérale. Oleum (ÿ) vivum (i). n. Grat. 

PÉTRONE, écrivain latin. Petro- 
aius, ii, m,. Tac. 

PÉTULAMMENT, adv. D'une ma- 
nière petulante. Petulanter. Cie. 

PÉTULANCS, s. {. Qualité de celu 
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qui est pétulant. Petulantia, æ, f. Cic. 
PETULANT, ANTS, adj. Impôtueux 
et brusque. Petulans, gén. antis. Cic. 
PEU, 9. I. invar. et adv., mar- 
quant Petite quantité ou Potit nom- 
bre. 11 s'emploie tantôt avec LE (rem- 
placé qqf. par c& ou par MUN, TON, 
sun, elc.), tantôt avec un, tanlôl 
sans aucun de ces mots. 
Le peu, s. m. La petite quantité, le 
etit nombre; la trop petite quantite, 
e trop petit nombre. Pe gén.) Exrigui- 
tas, atis, f. Cæs. (Pelile quanhté) 
Parvitas, f. Vell. Plin. Paululum, ad). 
p. au oomio. et à l'acc. pris substan- 
tivement, et qui u6 pent ètre que su). 
ou rég. direct. Cic. (Petit uombre) 
Paueitas, atis, f. Cæs. (Le trop pee) 
Parum, adv. Cic. = (Léclipse solaire 
fait connalire le peu de chose qu'est 
la terre, le — de volume de la terre, 
Declarat terræ parvilatem. Plin. Le 
— de temps qui me reste à vivre, 
Breve quod vitæ reliquum est. Plaut. 
Le — de force vitale qui leur restait, 
Id quod reliquum vilæ virium (eis 
erat). Cic. Son — de fortune, Ejus 
tenuilas, f. Cic. Mon — de talent à 
wanier la parole, Afediocritas hujus 
uantulzcunque in dicendo facultatis. 
ac. J'ai tracé le malin ce — de 
mots, Mfane hoc paululum exaravi. Cic. 
Le — que je suis, Parvitas mea. Vell. 
Mediocritas mea. Gell. || Le trop ouit 
plus que le peu, que le trop —, Ma- 
gis offendit nimium quam parum. Cic. 
Le — de ports est une gêne pour la 
navigalion, Est navigatio tnpedita 
propter paucitatem portuum. Cæs. {ls 
méprisalent la légion en voyant le — 
de soldats qui la composait, Legionem 
propler paucilatem despiciebant(. Cæs. 
Ce — de troupes me faisait prévoir 
une retraite, Hæc exiguitas copiarumn 
recessum mihi præsagiebat. Cic. Tu 
connais son — d'aclivilé, Nosti quam 
parum efficax sit. Cæl. ap. Cic. Le — 
de temps qu'on eut ne permil pas de 
mettre les casques, Temporuw tanta 
fuit exiguilas, ut ad galeas induendas 
tempus defuerit. Cæs. 

N PEU, 8. m. 4° Employé absolu- 
ment. (Une quantité petite) Paulum 
aliquid, et simpl. Paulum. n. Cic. 
(Une quantité très petite) Pauluium, 
D. Cic. (Une quantité qui est lnin 
d'être petite) Aliquantum, n. Cic. 
Aliquantulum,n.Cic.(Tous ces m. sont 
des adj. ueul. au nom. oa à l’acc. pris 
subslantivement, et ne peuvent être 
que suj. ou rég. dir. Pour les autres 
cas, on tourne par Une petite quan- 
tré, Un pelit nouenx) : Tu ne peux 
donner qu'un peu, Quod des, paulum 
est. Ter. Ajouter un — à cette chose, 
Paulum aliquid Auic rei addëre. Cic. 
Tu a8 ajouté nn — à mon affection, 
Ad amorem meum eliquantuium add\- 
disti. Cic. || 2° Ux P&o pe modifiant 
un substantif. Paulum où Paululum ou 
Aliquantum ov Aliquantulum, n. (voy. 
Lo). Cic. Aquentulus (i) numerus ( 
m. Jirt. : Il trouve un peu d'or, În- 
venit auri aliquanium. Cic. Il avait 
amassé un — de blé, Aliguantulum 
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umerum frumenti congesserat. Hirt. 
Ajouter un — de sel, de vinaigre, 
Adjicère aliquid salis. Col. exiguum 
aceti. Col. Écraser un oignon dans un 
— de micl, Cepam cum eriguo melle 
sublerëre. Col. Un — de fumée, Afo- 
dicus () fumus (i). Col. 11 y a ea lui 
un — de vigueur naturelle, Aliquid 
eriguum naluralis vigoris in co est. 
Liv. Un — de retard, Paululum moræ. 
Cic. Réparer par un — de repos les 
forces de l'armee, Exercilum modicà 
quiele renovare. Liv. Il nous a donné 
un — de courage, Aliquanfum anni 
nobis attulit. Cic. Je trouve un — de 
consolation à me rappeler.., Nonni- 
kil me consolatur, cum recordor. Cic. 
Prendre un — de soupçon, Aliquan- 
fulum suspicionis ducère. Cic. Le nom 
fait naltre un — de soupçon, De no- 
mine aliquid suspicionis nascitur. Cic. 
Pendant un — de temps, Paulisper. 
Cic. Aliquantisper. Ter. Fior. Je laisse 
pour un — de temps les songes, 
arumper a somniis discedo. Cic. 
Ux Peu, loc. adv. 1° Modifiant un 
adjectif ou un adverbe. 1. Devant le 
osilif. (Dans une petite mesure) 
aulum. Sall. (Daos une certaine me- 
sure) Aliquantum. Plaut. = Une yeuse 
ua peu penchee, Ier paulum prona. 
Sall. Un — triste, Aliquantulum sub- 
tristis. Ter. a Ta es timide, je crois. » 
— a Un —, ma sœur », « Credo, 
timida es.» — « Aliquantum, soror. » 
Plaut. {| Qqf. on expr. Un peu par un 
dimioutif : Un peu grand, Grandiuscu- 
lus, a, um. Ter, Un — donx au goùl, 
Dulciculus. Plaut. Cie. Un — triste, 
Tristiculus. Cic. Un — dur, Subdu- 
rus. Cie. Un — livide, Sublividus. 
Cels. Uo — obscur, Subobseurus. Cie. 
Un — irrité, Subiratus. Cie. Un — 
fâcheux, Submolestus. Cic. Un — dé- 
placé, Subabsurdus. Cie. Un — gros- 
sièrement, Subrustice. Gel. || Un peu 
ivre, Modice vuinosus. Liv. Elovcution 
un — trop lâche, Rhetorica paulo le- 
betior. Cic. || 2. Devant le comparatif. 
(poune pelile quantité) Paulo. Cic. 
D'une certaine quantité) Aliquanto. 
Cie. : Un peu meilleur, Paulo melior. 
Cic. Ha bu un — plus que de rai- 
son, Adbibit plus paulo. Ter. Parler 
un — mieux, Afelius aliquanto di- 
cêre. Cic. Un — plus petit, AMinus- 
culus, a, um. Cato. Cic. Un — plus 
grand, Mfajusculus. Cic. Plin. [Thaïs] 
est an — plus âgée que moi, Blajus- 
cula est quam ego sum. Ter. [Causes] 
qui coùlent un — plus de peine, In 
quibus plusculum negotii est. Cic. Un 
— plus que ne le permet la vérité, 
Plusculum quam concedit veritas. Cic. 
11 3. Devant ante (avant), post (après), 
infra (au-dessous), pra des) 
ultra (au delà), extra (en dehors), 
secus (autrement). Paulo ou Aliquanto 
prog. ci-dess.). Civ. : Un peu après, 
aulo post. Cic. Post paulo. Cic. Post 
aliquanto. Cic. Aliquanto post. Liv. 
Un — différemment, Paulo secus. Cic. 
|| 2° Modiflant un verbe. 14. Avec nn v. 
ordinaire. Paulum on Aliquantum 
(voy. ie). Cic. 3 Ta lettre me remet 
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un peu, Lifleræ (ux me paulum re. 
creant. Cic. [Ce] discours émut un — 
les députés, Oratio movi aliguantum 
legatos. Cic. Alléger un — un far. 
deau, Calmer un — des jaquiéludes, 
Aliqu& ex parte allevare onus. Cic. 
sollicitudines. Cie. Être un — sonlagé 
Paululum levari. Cic. Ménage-toi un 
—, Aliquantulum tibi parce. Ter. 
Qqf. on expr. Un peu par un dimi- 
nulif: Déplaire un peu, Suboffendyre 
n. Cic. Craindre un —, Subtimère, u. 
Cic. Se fâcher un —, Subirasei, dép. 
Cic. Envier un —, Subinvidére, 0. 
Cic. || (Un peu = un peu de temps), 
Séjourner un peu, Paulum commo- 
rari. Cic. Respirer un —, Paululum 
respirare. Cic. Dormir un —, Exi- 
guum dormire. Pl.-j, Viens ici un 
—, Huc concede aliquantum. Plaut. 
Reste donc un —, Afanedum parum- 
per. Plaut. Paulisper mane. Plaut. 
Pourquoi ne m'amusé-je pas un — 
à ses depens? Cur non ludo hune ali- 
quantisper ? Ter. || 2. Avec un +. d'es- 
lime : Estimer un peu. Non nitil 
æslimare, act. Cic. || 3. Avec on v. 
qui marque sopériorité, préference. 
Paulo (voy. 10). Ces. =: 1]3 l'empor- 
tent un peu en grandeur, Alagnitu- 
dine paulo antecedunt. Czs. 

Pau, 5. m. 1° Employè absolument. 
(Pas beaucoup) Parvum, à, n. Cic. 
Non multum, n. Cic. (Très peu) Par- 
vulun, n. Cic. Paululum, 0. Ter. Pere 
parvum, n. Cic. (Pas assez) Parum 
(qui ne s'emploie que comme suj. ou 
rég. qir.) Cic. (Pas besacoop de per- 
sonnes) Pauci, orum, m. pl. Cic. (Pas 
beaucoup de ch.) Pauca, orum, s. pl. 
Sen. = Content de peu, de très —, 
Contentus parvo. Cic. paululo. Ter. 
Avoir —, Pauca possidére. Sen. Parum 
habëre. Sen. De ces grands profils, il 
lui revient très —, Perparvum er illus 
magnis lucris ad eum perventt. Cie. Je 
crois avoir trop — dit, Parum dirisse 
videor. Cic. Il n’a pas — écrit, Serip- 
sit non parum mulla. Quint. Les sla- 
lues des dieux, c'est — dire, les 
dieux eux-mêmes, Simulacra deum 
immo dii ipsi. Liv. Que cela est —| 
Voy. ci-apr. 2e. Quelque — qus fût 
ce que nous disions, Quan(wlumcun- 
que dicebamus. Cic. C'est — pour 
eux d'avoir fait le mal, [lis parum 
est male fecisse. Sail. Comme si c'é- 
tait — de parvenir à une si grande 
hauteur, Ceu parum sil pervenire 1a 
tantam altitudinem. Plin. C'élait — 
de n’avoir pas loué l'Africain après sa 
mort: il fallait encore l'accuser, Pa- 
rum fuit non laudari Africanum post 
mortem, nisi efiam accusaretur. Liv. 
C'est — que tu viennes au sénat, si tu 
pe le convoques pas, Parum est ul in 
curiam venias, MIsi ef CONVOCES s8n8- 
tum. Pl.-j. Est-ce — que le vieillard 
soit irrité coutre nons, et fant-il que 
aous l'excitions encore? Parumne esi 
quod nobis succensel sener, ni üuir- 

emus eliam 7? Cic. || Pen ont en ce 
onbeur, Ea res paucis conligit. Css. 
Très — prennent ce soin, Ejus re 
paucissimis çurs est. Quint. D Les 


PEU 


gens de peu (= de petite condition), 
Voy. Pstrr 8. masc. 3°. || Dans peu, 
Sous — (— dans pea de temps), Voy. 
ci-apr. 20. || 20 reo ne modifiant un 
substantif singulier. (Pas beaucuup) Nun 
mulium (on ne s'emploie qne comme 
suj. ou rég. a). ic. (Une petite 

uantité) Erigua 2) copia (æ). f. Cæs. 
(Pas assez) Parum (qui ne s emploie 
que comme suj. ou rég. dir.). Sall. 
(Petit) Parvus, 8, um (adj. s'accordant 
avec le subst.). Cic. Eriguus. Cic. = 
Ce livre contient peu de miel, Hic 
liber parum mellis habet. Quint. — de 
fer, Ferri exigua copia. Cæs. Très — 
d'argent, Parvula pecunia. Cie. — de 
jugement, Sapientiæ parum. Sall. 
Avec —, très — de peine, Labore 
parvo. Cie. parvulo. Cie. À très — de 
frais, Minimo sumptu. Plaut. Livre de 
— d'imporlance, Liber pusillus. Cic. 
La républiqne a bien — d'espérance, 
Erigua spes est reipublicæ. Cic. Faire 
— de cas de, Voy. cas 13°. Avoir — 
de pnx, Parvi esse. Cic. || Pen de 
chose, Parva res. Cic. Considérer ces 
objets comme — de chose, En parva 
ducëre. Cie. C'était très — de chose, 
Id erat perexiguum. Cxs. S'ils n'ont 
que leur propre suffrage, c'est bien 
— de chose, Si nihil erit, præter ip- 
sorum suffragium, tenue est. Cic. Pour- 
suivre eeci qui est très — de chose, 
Ioc parvulum consequi. Cic. 11 regar- 
dait comme — de chose d'avoir reçu 
les plas grands honneurs, Parum ha- 
bebat summa accepisse. Vell. Est-ce 
— de chose pour loi d'avoir trompé 
les gens à ce point? Parumne est quod 
fantum Aomines fefellisti? Cic. Les 
armes sont — de chose au dehors, 
grand la sagesse manque au dedans, 

arvi sunt arma foris, nisi est consi- 
lium dumi. Cic. Acheté combien? — 
de chose? Quanti emptus? Parvo? 
Hor. Que cela est — de chosel id 
uantulum est! Cie. Que le corps de 
l'homme est — de chasel Quantula 
sun! hominurm corpuscula ! Juv. || l’eu 
de tomps,Tempus breve. Cic. eriquum. 
Cic. Il y a — de temps, Jaud diu 
en. Piaut. Depuis — de temps, C. 
RÉCEMMENT. En — de temps, Brevi 
tempore. Cic. — de temps après, Voy. 
pau (adv.) 4e. Demeurer très — de 
temps, Commorari pauculos dies. Cic. 
R 3° Pxvu om modifiant un substantif 
pluriel. (Pas nombreux) Pauci, æ, a, 
on Non ia mulli, (adj. s'accordant 
avec l6 sabst.). Cic. (Petit nombre) 
Parvus (1) numerus (i}, m. Liv. Exi- 
guus numerus, om. Cic. (Pas assez 
oombrenx) Parum multi (æ, a). Cic. = 
Peu de forteresses, Castella pauca. 
Liv. — d'orateurs, Eriguus nunerus 
cratorum. Cic. Très — d'hommes, 
Perpauci homines. Ter. Fort — de sol- 
dats, Afinime multi milites. Cic. Très 
— de plaies, Paucissimæ plagæ. Cels. 
Ville fortifiée, Homme disert comme 
il yen a —, Inter paucas munifa 
urbs. Liv. (Homo) inter paucos diser- 
tus. Quint. (Dire, Exposer qq. ch.] en 
—, €n très — de mots, Paucis. Sall. 
Breviter, Cic. Brevi. Cic. Paucissimis. 
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Sal. Brevissime. Cic. Répondre en — 
de mots, Pauca respondère. Hor. {L'on- 
vrage sera terminé) en — de mois, 
Paucis mensibus, Cic. — de jours 
après la mort de l'Africain, Paucis 
diebus posf mortem Africani. Cic. 
Cela s'est passé] il y a — de jours, 
is paucis diebus. Cie. 

Pau, adv. 1° Modifiant un adjectif 
ou un autre adverbe. 1. Devant le po- 
silif. (Pas beaucoup) Non multum. ic. 
(Très peu) Minime. Cic. (Pas assez) 
Parum. Cic. : Homme très peu ambi- 
tieux, Homo minime ambitiosus. Cic. 
Homme qui n'est pas — habile, Homo 
non parum sciens. A.-b.-1. Homme 
— apte à la plaisanterie, Jomo ad 
jocandum non aplissimus. Cic. Entre- 
prise qui n'est pas — hardie, Haud 
parum audar inceptum. Liv. Troupe 
— nombreuse, Haud ile magna ma- 
nus. Nep. (Hommes] — nombreux, 
Pauci, orum, m. pl. Cic. Non ila multi. 
Cic. Parum multi. Cie. || 2. Devant le 
comparatif : Le nombre des prison- 
niers est peu supérieur (à celui des 
morts), Parvo plures captuntur, Liv. 
113. Devant certains adverbes (voy.ox 
Peu. adv., 19,3): Peu avant, Haud ita 
multo ante. Liv. — après. Haud ila 
multo post. Cic. Liv. || 2° Modiflant un 
verbe. 4. Avec un v. ordinaire. Pas 
beaucoup) Non multum. Cic. (Très 
peu) Minimum. Nep.Plin. (Pas ascez) 
Parum. Cic.: Ayant peu tardé, Non ita 
mullum moratus. Cæs. Il a — vécu, 
Parum diu virit. Cic. Se souvenir —, 
Parum meminisse, Cie. [1 dormait très 
—, Dormiebat minimum. Plin. N'être 
pas — loué, Non minimum commen- 
dari. Nep. Îl importe —, Voy. 1m- 
PORTER. Peu s'en faut, Il s'en faut 
de —, Voy. FALLOIR. || 2. Avec un v. 
d'estime. Parui. Cic. (Très peu) Afi- 
nüni. Cic. : Apprécier, Estimer, Pri- 
ser pen, Voy. Faire cas 130. || 3. Avec 
un v. de prix. Parvo. Cic. = Coûter 
peu, très —, Consiare parvo. Sen. 
vilissime. Col. Plin. Valoir —., Parvi 
esse. Cic. Chose, lomme qui vaut —, 
Res parvi pretii. Liv. [lomo minimi 
pretit. Plauf. Voy. coÛTER, vVaLoIR. 
14. Avec un v. qui marque supério- 
rité. préférence, Non multo. Cic. 

Quer.que P0, loc. adv. C. on Pec. 
Voy. pl. b. 

Tanr sorr Pau, loc. adv. C. raès 
pau. Voy. pl. h. 

Peo À Peu. loc. adv. Par un pro- 
grès imperceptible. (En gén., et le pl. 
souv. dans le temps el dans l'es- 
pace) Paulatim. s. (Insensible- 
ment) Sensim. Cic. (Graduellement) 
Gradatim. Varr. Cic. (Pas à pas. au 

r. el au fig.) Pedetentim. Cie. = Col- 
fine qui s'élève peu à peu, Collis cle- 
menter el molliter assurgens. Col. le- 
niter acclivis. Cæs. 

À PEU PRÈS, À PEU DE CHOSE PRÈS, 
loc. adv. Presque, environ. Fere. Plaut. 
Cic. Ferme. Liv. Circiter. Crs. Voy. 
ENVIRON, PRESQUE. || À PEU PRÈS, S. lu. 


= Dans la peinture 1l voulait la vérité 
et non les à pen près, In picturä ve- 


rum esse, non veri simile, volebaf. Plin. 


paucissimis. Sal. 


ne marqué si 
mer l'argent, 
mi quam amare divilias, Cic. 1l avait 
si — de mémoire, qu'il cherchait. 
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AUSSI PEU, 81 PEU, TROP Pa0, loc. 
relauves et comparatives : En anssi 
peu de mots que possible, Quam 
‘ai dit ceis en 
aussi — de paroles que possible, 
UHæc, ut brevissime dici potuerunt, a 


me dicte sunt. Cic. 1] a rendu ä la 


femme aussi — qu'ila voulu, Afu- 


lieri reddidit quantulum visum est 


= lantulum pecunis quaniulum vo- 
uit ei reddëre). Cic. Voy. Aoss1. |] Rien 
i peu d'esprit que d'ai- 
AU est fam parvi ani- 


Memoriä ila fuit aullä, ut quereret. 
Cie. Pour si — de chose, Tanfulä 
causä. Cic. Ob rem fam parvulam. 
Ter. Ils se sont vendns si — cher, 
Tantulo venierunt. Cic.Voy. sr. Si — 
nombreux qu'ils soient, ils osent... 
Quamuis pauci, audent. Cæs. Si — 
que rapporte le premier âge, Quam- 
libet parvum sit (id), quod contulerit 
ælas prior. Quint. Mon talent, Ce 
gain, si — de chose qu'il soil, Mea, 
quantulacunque est, facultas. Cic. Hoc, 
guantulumeunque est, lucrum. Quint. 
Si — de chose que füt notre élo- 
uence, Quantulumceunque dicebamus. 
ic. Il5 éprouvèreat si — de pitié, 
qu'ils faisaient, À deo nihil miseritt 
sunt, ut facërent. Liv. Tn as si — en- 
flammé nos esprits, que nous avions 
de la peine à nons empècher de dor- 
œir, Tantum abfuil ut inflammares 
nosiros animos, somnum vir (encba- 
mus. Cic. Voy. rALLOIR (tant s'en faut 
que), Bien Loin de. }| Prendre pour 
soi trop peu d'or, Demëre parum auri. 
Plaut, nimio minus auri. Plaut. Si 
j'en dis trop —, Si je parle trop —, 
Si minus direro. Cic. Je t'ai écrit 
trop — (= trop rarement), Ad te 
rarius scripsi. Cic. Sic'esl trop — 
de Rome, $1 Roma parum (est). Lue. 

Poon Pxv Que, loc. conjonct. : Pour 
pea qu'il prête l'oreille, Si mods 
commodet aurem. Cic. l'our — qu'il 
ait montré que cela lui plait, Si pau 
hum mode id sibi placère ostenderit. 
Cic. Une condition, pour — qu'elle 
soit juste, Conditio, taniummode 
æqua. Sall. 

PEUPLADE, $. f. 1° Multitude d'ha- 
bitants qui passent d'un pays dans ua 
autre pour le peupler. Colonia, æ, f. 
Cic. Voy. coLonir. || 2° Petite societé 
d'hommes non civilises. Natio, onis, f. 
Cic. Gens, entis, f. Just. : Toutes les 
peuplades de ce pays, Omnes ejus 
gentis naliones. Tac. 

PEUPLE, 8. m. 1° Ensemblo d'hom- 
mes habitant un mêmo pays. Populus, 
i, m. Cic. Gens, eniis, f. Cic. =: Les 
nations (en général) et les peuples 
(civilisés), Gentes et populi. Liv. || 
2° L'ensemble des citoyens d'un État. 
{. En géo. Populus, 1, m. Cic. Civi- 
tas, atis, f. Cæs. Cives, ium, m. pl. 
Cic. =: Le peuple se tenait sur la place 
publique. Civitas in foro stabat. Liv. 
Réunir le —, Frequentare populum. 
Cic. Par les suffrages du — réuni en 
masse, Populi frequeniis suffragiis. 
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Cic. Décret du — (d'an peuple autre 
que les Romains, Voy. 4e), Populi 
scitum (ÿ), n. Nep. || 2. En pari. des 
Romains : Le peuple romain, Populus 
Romanus. Cic. Relatif au —, Publi- 
cus, a, um. Cic. La chose du —, Les 
intérèts du —, Res (ei) publica (æ), 
f. Cie. Paraltre devant le —, În pu- 
blicum prodire. Cic. L'assemblée du 
—, Voy. ASSKMBLÉE 3°. Au nom, Aux 
frais, Dans l'intérêt du —, Publice. 
Cic. |} Se La nation par opposition à 
colui ou à ceux qui la gouvernent. Po- 
pulus, i, m. Cic. : Le sénat et le peu- 
ple romain, Senatus populusque Ro- 
manus. Cie. Le sénal et le — de 
Carthage, Senatus ac populus Cartha- 
giniensis. Liv. || €° La plèbe chez les 
Romains. Plebes ou Plebs, bis, f. Cic. 
: Les patriciens et le peuple, Patres el 
plebs. Sall. Le petit, Le menu, Le bas 
—, Plebecula, æ, f. Cic. Infima plebs. 
Liv. Qui est du —, Relalif au —, 
Plebeius, a, um. Cic. Les gens du —, 
Plebeii, iorum, m. pl. Cic. Un homme 
da —, Plebeius (it) Aomo (minis), m. 
Cic. Une femme du —, Plebeia, æ, f. 
Liv. Flalleur du —, Plebicola, #, m. 
Cie. Décret dun —, Plebiseitum, 1, 0. 
ou Plebis scitum et qqf. Scitum plebis. 
Liv. Voy. 2°. || 5° La partie la moins no- 
table des gens d'un pays. Plebes ou l'lebs, 
bis, (.Cic. Multitudo, dinis,f. Cie. Vul- 
gus,i, n. Sall. : Le bas peuple, Infima 
multitudo. Cic. (Virginius) homme du 
—, Tenuis (is), ou Unus (unius) de 
mullis. Cic. Les gens du —, Tenues 
homines. Cie. Tenuiores, m. pl. Cic. 
Mépriser les gens da —, Tenuissimum 
uemque despicère. Cic. Homme tout 
dévoué à la cause du —, Homo 
maxime popularis. Cic. Les partisans 
de la cause dn —, Le part da —, 
Populares, ium, m. pl. Cie. De ma- 
piêre à plaire au —, Populariter. Cic. 
A 6° Foule. Populus, i, m. Liv. Turba, 
æ,f. Cic. : Le peuple courut au fo- 
rom, Concursus in forum populi est 
factus. Liv. Voy. roue 1°. || 7° Mul- 
titude de personnes considerées sous 
certains rapports qui leur sont com- 
muns. Populus, &, m. Ov. Sen. Just. 
Grez, egis. m. Cic. : Un peuple d'a- 
mis, Populus amicorum. Sen. || 8° Fig. 
Alevin. Voy. ce m. || 9° Rejetons au 
pied de certaines plantes. Voy. nmETon. 

Peopce, adj. Vulgaire, commun. 
Plebs, bis, f. ITor. = Tu seras peuple, 
Plebs eris. Hor. 

PEUPLÉ, x, part. passé de Pev- 
PLER, VOy. ce v. Pad. Où il y a beau- 
coup d'habitants. F'requens, gén. eutis. 
Cic. Celeber, bris, bre. Cic. : Municipe 
très peuplé, Frequens municipium. 
Cic. Ville très peuplée, Celebris urbs. 
Cic. Collines très peuplées, Colles cele- 
berrimi. Frontin. Ce quartier est très 
penplé, Ea pars habitatur frequen- 
lissime. Cie. Les endroits moins 
peuples. les moins — de la ville, 

oca quæ minus frequentata sunt. Cic. 
Urbis infrequenlissima (3-0. mc 
Cic.Voy. masrré. Vivier bien peuplé 
(de poissons), Frequens piscibus viva- 
rium. Col. Qui n'est pas —,C. pésænr. 
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PEUPLER, v. act. 4° Établir une 
multitude d'habitants en qq. ondroit. 
Frequentare, act. Cic. = Peupler des 
villes, les solitudes de l'Italie, Fre- 
uentare urbes, Italiz solitudinem. 
ic. — une ville d’un nombre cousi- 
dérable d'habitants, Urbem magna 
mullitudine implère (e0, es, evi, eturn). 
Curt. || Peupler (de poissons) des 
piscines, Frequentare piscinas. Col. 
— (de plants) un vignoble, Frequen- 
tare vineam. Col. || 2° Remplir d'habi- 
tants par voie de reproduction. * Prole 
sua frequentare,act.D'apr.Col.(x,213). 

P&gorzenr, v. n. Se multiplier par voie 
de reproduction. Voy. Se MULTIPLIER 29. 

Se PEUPLER, v. pron. Devenir peu- 
plè. Frequentari, pass. Cic. 

PEUPLIEN, 8. m. Sorte d’arbre. 
Populus, 1, fém. Col. = De peuplier, 
Poyulneus, a, um. Cato. Col. Popu- 
leus. Virg. Ov. Hor. Lieu planté de 
peupliers, Populetum, à, n. Plin. 

PEUR, s. f. 1° Frayeur, crainte. 
(Frayeur qui trouble l'esprit) Pavor, 
oris, masc. Cic. Liv. (Épouvante) 
Formido, dinis, f. Cic. (Terreur) Ter- 
ror, oris, masc. Cic. (Crainte d'un 
mal immioent) Timor, masc. Cic. Ap- 
préhension d'un mal éloigné) Metus, 
üs, mn. Cic. Voy. cRaINTs = Faire peur 
à qqo, Aliquem lerrère (eo, es, rui, 
rifumn). Cic. Voy. mFPRAYER. Laid à 
faire —, Voy. APPREUSEMENT 20. Qui 
fait —, Formidolosus, a,um. Cic. Voy. 
EFFRAYTANT. Prendre —, Pavescëre, 0, 
is, pavi, 8. sup., n. Sall. Voy. S'er- 
FRATER. Avoir —, Pavère, e0, es, paut, 
s. Sup., n. Plaut. Ter. Sall. Liv. Qui 
a —, Pavens, gén. entis. Sall. Pavi- 
dus, 8, um. Liv. Voy. kFFhaAYé. Avoir 
— de qqn ou de ga ch., Aliquem 
reformidare. Cic. Aliquid formidare. 
Cic. Voy. cRAINDR& {°. Avoir — 
de (et l'infin.), Avoir — que, que... 
ne (et le subj.), Voy. CRaiNDRE 3°, 
4o et 5°. Avoir — pour qqn, pour 
qq. ch., Alicui timère (e0, es, mui, 
8. sup.), 0. Cæs. Timëre alicui rei. 
Cic. Voy. crainonæ 2°. Faire mourir 
qqn de —, Aliquem melu exanimare, 
Ter. Mourir de —, Metu exanimari, 
ass. Cic. Mort de —, Metu exanimis. 
urf. || La Peur, divinité, Pavor, 
oris, masc. Liv. Il 2° Action d'éviter. 
Fuga, æ, f. Liv. : Avoir peur de qq. 
cb. Voy. CRAINDRE 3°, 

De Peur 08, loc. prép. Par crainte 
de, Dans la crainte de. Voy. CRAINTE 1°. 

De P£or que, luc. QU De crainte 
ques Dans la crainte que. Ne et le sub). 
ic. VOy. CRALNTE 40. 

PEUNEUX, zusE, adj. Sujet à la 
peur. Timidus, «, um. Cic. : Dœuf, 
Cheval peureux, Fermidolosus bos. 
Col. equus. Sen. 

PEUT-ÊTRE, adv. |! sert à mar- 
uer le doute. Fortasse. Cic. Forsitan. 
ic. Forsan. Ter. Liv. Quint. = Tu 
diras peut-être, — diras-tu, — que 
tu diras.…., Fortasse dices. Cic. Il 
n'est — personne, Non fere quis- 
quam est. Quint. — 30 vers en- 
viron 30), Triginiea foriasse versus. 
Cie. | Un latinisme remarquable con- 
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siste à exprimer Pent-êlre, sans né. 
galion, par Haud scio ou Nescio an, 
non saivi d'une négation, el Peal 
ètre, avec négation, par Haud scio 
ou Nescio an, suivi d'une négation 
avec le subj. : Tout ce qu'il a dit est 
peut-être vrai, Haud scio an omnia 
quæ dixit, sint vera (— je ne sais 
trop si tout n'est pas vrai). Ter. Que 
dis-je constance? — pourrais-je dire 
prus justement patience, Constantiam 
dico : Nescio an melius Palientian 
possim dicère (= je ne sais trop si 
je ne pourrais pas dire.….). Cie. C'est 
une grande chose et — la plns grande, 
Est id magnum, algue haud scio en 
mazimum (s.-e. sit). Cic. 11 se fit ce 
jour-là noe grande chose, et — la 
plus grande de toute la guerre, In- 
gens eo die res (s.-e. gesta est), et 
nescio an marima illo bello gesta sit, 
Liv. — n'est-il pas de vieillesse plus 
heureuse, Iaud scio an nulla senectus 
beatior sit (— Je ne sais trop s'ilya 
uue vieillesse plus heureuse). Cie, — 
n'aurait-il trouvé personne qui lui 
fût égal, Nescio an habuisset parem 
neminem (= je ne sais trop sil au- 
rail trouvé qqn qui lui fût egal). Cie. 
Il t'est arrivé une chose qui n’est — 
arrivée à personne, Contigit (ibi 
(id) quod haud scio an nemini (s.-e. 
contigerit). Cie. 

PÉZENAS, v. de France (Héraolt). 
Piscenæ, arum, {. pl. Plin. 

PHAËTON, fils d'Apollon. Phaelon, 
ontis, m. Cic. 

PLILALANGE, 5. f. 1° Sorte de corps 
d'infanterie(chez les acadontens ete.) 
Phalanx, angis, f. Czs.: Former Îa 
phalange, Se former en —, Phalas- 
gem facëre. Cæs. Soldats de la —, C 
PUALANOITES. || 2° Troups quelconque 
Voy. Tnoope. || 3° Un des os qui œnr 
posent les doigts de la main et du pied 
Articulus, à, m. Sen. Plin. 

PILALANGITES, 8. m. pl. Soldets 
de la phalange. Phalangits, arum, m. 

. Liv. 

P PLLALARIS, tyran d'agrigents. Ple- 
laris, idis, ace. im, m. Cic. 

PHALERE, un des ports d'Athènes 
Phalerum, i,n. Plin. Phalera, orun, 
0. pl. Plin. : De Phalére (en parl. de 
Demétrius), Phalereus, ei où eos, ace. 
ea. Cic. Nep. Le port de —, Phals- 
ricus portus. Nep. et subst., Phals- 
ricus, t, m. Cic. 

PHALEUCE 00 PHALEUQUE ad). 
Se dit d'une sorte de vers = Vers pba- 
leuce ou phaleuque, Afetrum (i) phe- 
Lecium (ii, a. Af.-Vict. 

PLLARAON, n. des rols d'Égypte. 
Pharao, onis, m. Isid. Prud. 

PILARE,S. @. {e Tour qui porte ue 
fanal pour guider les navigateurs. (4 
Alexandrie) Pharus, i, fém. Cæs. (\ 
Caprée) Phari turris (is), fém. Suel 
I] 2e Fanal place eur une tour. Ignu, 
is, m. Suel. . 

PHARISAIÏQUE, adj. Qui tient de 
caractère du pharislen. Pharusaicus, 
a, um. Hier. 

PHARISIENS, 8. m. pl. Nom d'uns 
seote juive. Pharisæi, orum, m. pl. 
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Tert. = Relatif aux Pharisiens, Pha- 
risæus, a, um. Tert. 

PHARMACEUTIQUE, adj. Relatif 
à la pharmacie. Pharmaceulicus, 4, 
um. C.-Aur. 

PHARMACIE, 8. f. 10 Art de com- 
poser les medicaments. Medicamentaria 
(«æ) ars (rtis), f. Plin. || 2° Lieu où 
l'on prepare et où l'on vend des médi- 
caments. Medicina, æ, f. Plaut. 

PHARMACIEN, 6. m. Celui qui 
exerce la pharmacie. Phermacopola, æ, 
m. Cic. Hor. 

PILARNSALE, 1° V. do Thessalie. 
Pharsalus, à, f. Liv. = La bataille de 
Pharsale, Pharsalia pugna. Cie. À la 
bataille de —, In acie l’harsalicä. Cic. 
[| 2° Nom d’un poème de Lucain. Phar- 
salia, æ, f. Luc. 

PHARYNX, 8. m. ÂArrière-bouche. 
Gula, 2, f. Cic. 

4. PUASE, s. f. 1° Une des divorses 
apparences d'uno planéto. Articulus, i, 
m. Plin. Effigies, ei, (. Plin. = Les huit 

hases de la Inne, Octo articuli lunæ. 
Prin, {La lune) présente les mêmes 
— aux mêmes intervalles, FEasdem 
effigies paribus intervallis edit. Plin. 
| 2 Fig. Au plur. Changemonts suc- 
cessifs. Vices, inus. au gen., cibus, 
f. pl. Cic. Vicissitudines, um, f. pl. 
Cic. =: Les phases de la vie, Ætatis 
partes (ium), f. pl. Cic. Dans les 
différentes — de ma vie, În meis va- 
riis temporibus. Cic. [Tous Îles biens 
de la terre) passent par cinq — pour 
venir à maturité, Quinto gradu per- 
veniunt ad perfectum. Varr. 

9. PHASE, N. de Coichide. Phasis, 
dis on idos,im on in, m. Uv. Col. Mel. 

PHÉACIENS (Les), anc. hab. de Cor- 
oyre. Pluraces,um,acc. as, in. pl. Virg. 

PHÉBE, autre nom de Diane; la 
lune. Phæbe, es, f. Ov. 

PHÉGUS, autre nom d'Apollon, Île 
soleil. Phœbus, à, m. Virg. Hor. || Fig. 
C. zuPpnass. 

PHÉDON, nom d'un disciple de So- 
crate. Phædon, onis, m. Cic. Gell. 

4. PHEDRE, n. d'homme. Phædrus, 
{, m. Cic. 

2. PUEDRE, fille de Minos. Phs- 
dra, z, f. Virg. 

PILÉNICIE (LA), ano. Êtat do l'A- 
ge. lPhænice, es et Phænica, æ, f. Cic. 

PUÉNICIEN (BxNk), adj. Qui est de 
Phenicio. (En parl. des ch.) Phænicius, 
a, um. Plin. | Subst. Un Phéuicien. 
Phœnir, icis, m. Plin. Une Phéni- 
cienne, Phænissa, æ, f. Virg. Ov. Les 
Pheniciens, Phænices, ua, acc. as, m. 
pl. Sail. Cic. el. 

PHENICOPTÈERE, s. m. Sorte d'ol- 
seau. Phænicopterus, i, m. Sen. Plin. 

PLLÈNIX, 8. m. 1° Oisoau fabuleux. 
Phœnir, icis, m. Sen. Plain. || 2° Fig. 
Personne unique en son genre de me- 
rite : Général qui est un phenix, Dux 
unicus. Liv. Philosophe qui est nn 
—, Vir in philosophi& singuluris. Cic. 
Voy. monëcs 4°. || Iron. [Une telle 
femme est} un phénix, Rara avis in 
terris, f. Juv. 

PHÉENOMENAL. C. ÉTONNANT. 

PAEÉNO3SLENE, 5. m. 4° Effet qui 
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se remarque dans la nature, qui se dé- 
couvre dans les corps. S'expr. ordin. 
comme Chose, Res, si, f. Cie. =: Qai 
est graod connaisseur des phénomè- 
nes de la nature, Rerum naturæ cal- 
lidus. Col. Rapport entre les — 
oaturels et les eatrailles des vie- 
times, Convenientia naturæ cum ex- 
tis. Cic. Les éclipses du suleil, le phé- 
nomèue le plus merveilleux qu'on ob- 
serve dans la nature, Defecius solis, 
res in (otâ contemplatione naturæ 
marime mira. Plin. — extraordinaire. 
C. Puénomène 20. || 2° Chose qui sur- 
prend par sa nouveaute ou par sa ra- 
rete. Îles (ei) mirabilis (ul f. Cic. 
Miraculum, 1, n. Cie. : Ce n'est pas 
uno phenomène que vous soyez tels, 
Vos esse isliusmodi haud mirabile est. 
Ter. Voy. wenvaire. || 3° Personne 
étonnante par qq. mérile, qq. qualit. 
C. PuEnix 20, 

PHÈRES, v. de Thessalie. Pheræ, 
arum, f. pl. fic. =: (Qu: est) de Phè- 
res, Phæreus, a, um. Cic. 

PHIDIAS, statuaire célèbre. PAi- 
dias, æ, m. Ci. 

PUILANTHROPE, 8. m. Celui qui 
aime tous les hommes. Homo (minis) 
hominum amans (antis), m. Sen. 

PUILANTHROPIE, 8. f. Amour de 
l'humanite. Humani gensris carilas 
(atis), . Cic. : Plein de philanthro- 
pie, Voy. Humain 20. 

PUHILANTUROPIQUE, adj. C. nv- 
MAIN 2°. 

PUILIPPE, n. d'hommes. PAilippus, 
f, m. ep. l'ic. 

PHTLIPPES, an. v. de Facèdoine. 
Philipp, orum, m. pl. Liv. Veil. : Les 
plaines de Philippes, Campi Philippii. 
Vell. Philippici. Plin. Philippei. Man. 
La bataille de —, Philippense pre- 
lium. Plin. 

PHILIPPIQUE, s. f. 1° Harangue 
de Demosthene contre Philippe ou do 
Ciceron contre Antoine = Les Philippi- 
ques, Phippicæ (arum) orationes 
(um), f. pl. Cie. et subst. Philippteæ, 
arum, f. pl. Hier. Prisc. || 2° Fig. 
Invective. No: ce D. 

PHILOCTÈTE, compagnon d'Her- 
cule. Phuloctetes et Philocteta, =, vou 
a, acc. am. abl. &, m. Cic. 

PHILISTINS (LES), pple de la Pa- 
lestine. Philistini, orum, æ. pl. Vulg. 

PIHILOLOGIE, s. f. Science qui 
traite des bollos-lettres sous le rapport 
de l'erudition, de la critique et de la 
grammaire. Grammalica, orum, n. pl. 
et Grammatica, æ, f. (au sens an- 
cien). Cic. 

PHILOLOGIQUE, adj. Relatif à la 
philologie. Grammalicus, a, um (au 
sens ancien). Ad Her. 

PlILOLOGUE, s. m. Celui qui cul- 
tive la philologie. Grammalicus, i, m. 
(au sens ancien). Cic. 

PHILOMÈLE. fille de Pandion qui fut 
changeesnrossignol. Philomela, æ,(.Ov. 

PILLOPÉMEN, chef de la ligue 
acheenne. Philopæmen, enis, m. Liv. 

PUILOSOPUE, s. m. 1° Colui qui 


étudie la naturo at la morale. Pliloso- 
phus, i, m. Cic. | 3° Celui qui oultive 


phtæ. 
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sa ralson et se conduit en sage. Sa- 


piens, gén. entis, m. Cic. || 3° Celui 


qui est fort contre les coups du sort. 
ir jiri) constans (anis) ei fortis (is), 
n. Cie. jl 4° Colui qui mene une vie 
tranquille ot rotiree : Il se tint chez lui 
ea philusopbe, Domi quietus fuit. Nep. 
Vivre en —, Quieie siaitem agëre. Cic. 

Paicosorss, adj. Adonne à la philo- 
sophie; sage. Philosophus, a, um. Pac. 
Cic. : Une vieille femme philosuphe, 
Anicula philosopha. Vulce. Ceite villa 
aun air —, Ea villa (anguam philo- 
sopha videtur esse. Cic. 

PUILOSOPHEN, Y. 0. 1° Traiter 
des matières de philosophle. Philoso- 
phari, dep. Cie. É 2° Raisonner trop 
subtilement. Philosophari, dép. Plaut. 
= Assez pbilosophé, Jam satis est 
philosophatum. Plaut. 

PUILOSOPUIE, 6. f. 1o Étude de 
la nature et de la morale. Philosophia, 
a, f. Cic. Sapientiæ studium it), 0. 
Cic. Sapientie disciplina (æ), f. Cie. 
= Parler philosophie, Philosophari, 
dép. Cic. De philosophiä sermonem ha- 
bêre, n. Nep. || 2° Système d'une école 
philosophique. Philoscphia, æ, f. Cic. 
Diseuplina, f. Cie. Ratio. onis, f. Cic. 
: La philosophie d'Épienre, Epicuri 
ratio. Cic. La — des stoïciens, Stoi- 
corum ratio disciplinague. Cic. || 3° 
Fermetè ot àlevation d'esprit par la- 

uelle on se met au-dessus des accidents 

e la vie et des prejuges. Animi magni- 
tudo (dinis) ef fortitudo (dinis),f. Cic.s 
Avec philosophie, Constanter ac forti- 
ter. Cie. || 4° Système de conduito. Vitæ 
ratio (onis), f. Cie. Vivendi via (2), 
f. Cie. Vilæ instilutum, et simpl. In- 
slifutum, 1,n. Cic. Disciplina, z.f. Cic. 

PIHILOSOPHIQUE, adj. Rolatif à 
la philosophie. PhAilosophicus, a, nm. 
Cic. 2). Sid. Ambr. Philosophus. Pac. 

aber. (Cie. ?). Blacr. Il est préféra- 
ble de Île tonrner par Pbiiusuphie on 
Philosophe : Loctrine philosophique, 
Philosophiæ disciplina. Cic. Deux svs- 
tèmes philosophiques, Duæ philcse- 
Chic. Ouvrages —, Libri philo- 
sophiam continentes. Sen. Libri qui 
sunt de philosophi&. Cic. La liltèra- 
ture philosophique des Grecs. Grxcæ 
de philesophia litieræ. Cic. Expression 
—, Verbum philusophorum. Uic. Ver- 
bum philosophum. Macr. Début qui 
est tout —, lagressio a mediä phrlo- 
sophiä repelita. Cic. 

PHILOSOPUIQUEMENT,  ady. 
D'une manière philosophique. À d philo- 
sophorum morem. Cic. Philosophice. 
Lact. VOoy. PHILOSOPRE 4°, PHILOSO- 
Pas d0. 

PUILTRE, 8. m. Brouvage qu'on 
suppose propre à inspirer de l'amour. 
Amaiorium (it) medicamentum (i), n. 
Suet.etsimpl. Amatorium, i.n. Quint. 

PUHLÉENOTOME, $. M. C. LANCETTE. 

PHLÉDOTOMIE, S. f. C. SAIGNEX. 

PULÉNOTOMISER. C. SAIGKER. 

PHLIONTE, v. du Peloponess. 
Phlaus, untis, ace. wnfa, f. Liv. : Les 
babitsnts de Phlionte, Pkliasii, torum, 
œ. pl. Cic. 

PHOCES, v. d'ionle. Phocæe, z, L. 
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Liv. Mel. = (Qui est) de Phocée, Pho- 
cæensis, m. f.,e, n. Plin. 

PHOCÉENS (Les), hab. de Phocée. 
Phoczenses. ium, m. pl. Liv. Just. 

PuOCID=, contrée de la Grèce. 
Phocis, idis el idos, f. Liv. 

PUOCIDIENS (LES), hab. de la Pho- 
cide. Phoett, iorum. m. pl. Cic. l'ho- 
censes, ium, m. pl. Liv. 

PUOENICURE, 5. m. Espèce de 
fauvette. PAænicurus, i, m. Plin. 

PLHOQUE, s. m. Sorte de quadru- 
péde amphibie. Phoca, z, f. Virg. Plin. 

PHOTOGRAPHE, s. m. Celul qui 
s'occupe de photographie. * Photogra- 
phus, i, @. 

PHOTOGRAPHIE, 8. {. 1° Art de 
reproduire les images à l'aide de la lu- 
mière. * Ars (rtis) pholographica (æ), 
f. | 2° Image reproduite à l'aide de 
la lumière. "mage (ginis) photogra- 
phica 'æ), f. 

PUOTOGRAPMHIER, y. act. Repro- 
duire par la lumiore l'imago do qq. ob- 
jet.‘ (Alicujus rei) imaginem photogra- 
phicam #rripfre (io, ts, cepi, ceplum). 

PHOTOGRAPUIQUE, a4j. Reletif 4 
la photographie. FPhotographicus, a,um. 

PUNASE.Ss. f. 1° Assemblage do mots 
construits ensemble et formant ur sens. 
Sententia, z, f. Cic. Sensus, &s, m. 
Quint. : Construire une phrase, Verba 
cominuare. Cic. Commencements el 
fins de phrases, Sententiarum tnilia 
et clausulz. Quint. Placé à la fin de 
la phrase, In clausulà positus. Quine. 
Toute — a une fin, Sensus omnts ha- 
bet suum finem. Quint. Au mulieu dc 
la —, In medi& parts sententiæ. Quint. 
Commenter chacune des phrases, De 
singulis sententiis disputare. Cic. Si 
l'on retranche ce membre de phrase, 
Detracto hoc articulo (de articulus, 
m.). Dig. |} 2° Au plur. Paroles em- 
phatiques, affectees : Des phrases, Tu- 
midior (oris) sermo tonis), m. Cic. 
Fatre des -, Magna flare. Quint. Voy. 
EMPHASE. EMPHATIQUE. 

PLHRASEUR Où PIHNASTER, S. D. 
Faiseur de phrases. Grandiloquus, à, 
m. Cic. 

PHRYGIE, contrée de l'Asie Mi- 
neurs. l'Arvaia, æ, f. Cic. 

PHRYGIEN, ENNE, ad). (Qui est) de 
Phrygie. PArygius, a, um. Virg. Plin. 
: Bonnet phrygien, Phrygium (s.-e. 
pileum), ti, n. Sch.-Juv. Mode — 
(en masique), Phrygii cantus, m. pl. 

ic. Jouer un air sur le mode —, 
Phrygium canÿre. Quint. ]| Subst. Un 
Phrygien, Phryx, ygis, m. Cic. =: Les 
Phrygiens, Phryges.um, m.pl.Cic. Liv. 

PURYNÉ, femme grecque. lhryne, 
es, {. Quint. V.-Maz. 

PHTISIE, 5. f. C. CONSOMPTION 2e, 

PUTISIQUE, adj. Atteint de con- 
somption. Vuy. CONSOMPTION 2°. 

PHYLARQUE, s. m. Chef de tribu. 
Phylarchus, i, m. Cic. 

PHYSICIEN, 5. m. Celui qui s'oc- 
oupe de physique. Physicus, i, m. Cic. 
: En physicien, Physice. Cic. 

PUYSIOGNONONIE, 5. f. Con- 
naissance du caractère des hommes par 
l'inspeotion de leur extérieur : Il pré- 
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tendait juger les hommes au moyen 
de la physiognomonie, Se profitebatur 
hominum mores nalurasque ex corpore, 
oculis, vultu, fronte pernoscËre. Cic. 

PLUYSIONOMIE, s. f. 1° L'air, les 
traits du visage. Vultus, &s, m. Cic. 
Frons, ontis, fém. Cic. Os, oris, n. 
Cic. Facies, ei, f. Cic. Vuli&s on Oris 
spectes, el abs. Species, ei, f. Cic. 
Vulius hahitus (&s), m. Cie. Liv. : Les 
trails et la physionomie, Os et vultus. 
Pl-j. Expression, Jen de la —, Voy. 
EXPRESSION 30, seu 440. La nature a 
donné pour ainsi dire à chaque pas- 
sion sa —, Omnis molus animi suum 
quemdam a naturä habet vultum. Cic. 
Voy. 2 «1m 40. || 20 Abs. Air de viva- 
cite et d'agrement = Il sut mettre de 
la physionomie dans sa peinture, 
Picturæ argutias vultüs dedit. Plin. 
Qui a de la —, Argutus, a, um (ap- 
pliqué au regard). Cic. || 3° Aspect, 
caractère (des ch.). Adspectus. us, m. 
Cic. Species, ei, f. Cic. Factes, ei, f. 
Sall. Vultus, üs, m. Cic. Habatus, &s, 
m. Cic. Forma, æ, f. Liv. : Présente- 
moi la physionomie de Rome. For- 
mam urbis mihi erponas. Cic. — du 
style, Orationis habrtus. Cic. Dicendi 
color (oris), masc. Quint. Voy. as- 
PECT 20, 

PLYSIONOMISTE, s. m. Celui qui 
seconnaït an physionomie. Afetoyoscopos, 
i,m l'lin. Sue. Voÿ. PHTSIONNOMONLE. 

PUYSIQUE, adj. 1° Naturel, qui 
appartient à la physique. l’hysicus, a, 
un. Cic. Naturalis, m.f.,e,n. Cic.= 
Le monde physique, Rerum natura(æ), 
f. Lucr. Les sciences physiques, C. 
Pnvsique(subst., fém.)1o. [2° Relatif 
au corps. S'exp. en tourn. par le gen. 
Corporis (= dun corps), n. Cic. = Les 
diformités physiques, Corporis pravi- 
tates. Cic. aihlesse physique, Lan- 
guur corporis. Cic. À t'aide de la 
farce —, Viribus corporis. Cic. |] 3° 
Effectif, reel (par opp. à moral). Ve- 
rus, a, um. Cic. = Dont on a la certi- 
tude physique, Perspectus (a, um) et 
erploratusia,um). Cic. Vny.Ansoc 30. 

Puysique. 8. fém. Science qui a pour 
objet les propriètésdes corps qu'on etudie 
sans les decomposer. Physica, æ. f.Cic. 
Physica (æ) ratio (onis), f. Cic. Phy- 
sica, orum, n. Cic. Naturæ ratio. Cic. 
PkRysiologica, æ, f. Cic. = Questions 
de physique, Naturales quzstiones. 
Cic. Développer qnelqne point de —, 
Quiddam physicum erplicare. Cic. Ce 
qu'il a dit sur la — est obscor, Sa 
— est obscure, De nalur& obscure 
memoravit. Cie. 

Puysioue, 8. mase. 1e Constitution 
naturelle de l'homme. Cornoris habitus 
(us), w. ou cunstitutio (onis), f. on 
affecto, f. Cic. : Un bon physique, 
Bona natura. Ter. Accablé au — par 
la maladie, Corporis morbo confectus. 
Cic. Voy. consrrruTion 4°. || 2° Qaf. 
Exterleur d'une pers. Facies, ei, f. 
Plaut. Ter. Forma, æ, f. Cic. = Sem- 
blables au physique et an maral, Cum 
form&, tum moribus similes. Cic. Voy. 
EITÉRIEUR 40. 

PHYSIQUEMENT, adv. 1° D'après 
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les lois de {a physique : Confirmer qq. 
ch. physiquement, Aliquid ralionibus 
physicts confirmare. Cic. || 29 D'une ma- 
niére reelle et physique. Voy. rrgcn- 
VEMENT 20, 

PIACULAIRE, adj. C. xxprarone. 

PLAFFE, 8. [. C. OsTENTATION. 

PIAFFER, Y. 0. 1° Se paraner. 
Voy. ce m. || 2° Frapper la terre 
des pieds de devant (en parl. d'un che- 
val). * Pulsare pedibus terren. D'apr. 
Ov. (Met., 11, 155). 

PIAILLEN, V. D., PIAILLENIR, 
8. f., PIAILLEUR, 8. m. C. cauix 
LEA, CAIAILLBRIS, CRIAND. 

PIAULER, v. 0. {0 Crier (en part 
des poulets). Pipire, io, is, s. pari. ni 
sup., n. Col. Pipare, s. parf. ni snp., 
on. Varr. ||2° Fig. Se plaindre en pleu- 
rant. Ejulare, n. Plaut. Cic. 

14. P1C, s. m. Sorte de ploche. De- 
labra, æ, f. Liv. 

.2. PIC, s. m. Heute montagne très 
aiguë. Præceps (ciputis) mons (ontis), 
mn. Pl.-j, 

À Pic, loc. adv. Perpendiculsirement 
: Qui est à pic, Directus, a, um, Liv. 
Rectus. Liv. Præceps. gén. cipitis. Czs. 
Præruptus, a, um. Cæs. Cic. Abruptus. 
Plin. Curt. Deruptus. Tac. Mur qui 
descend à — dans la mer, Murus ia 
salum præceps. Curt. [La plupart des 
sommets des Alpes) sunt plus à — 
du côté de l'Italie, Ab ftali& sunt 
arrectiora (de arrectus). Liv. Fossé 
dont les côtés sont à —, Fossa di- 
rectis lateribus. Cæs. Lieu qui est à 
—, coupé à — des deux côlés, Loeus 
uträque ex parte directus. Cæs. 

3. PIC, s. m. Sorte d'oiseau. Picus, 
fi, m. Plin. 

PICARD, ARDE, ad). Qui est de 
Picardio. * Picardus, a, um. 

PICARDIE, an. prov. de France. 
* Picardia, æ, f. 

PICENUM, contres de l'Italie. Pice= 
num, 1, D. Liv. : Qui est du l'icenam, 
(En parl. des pers. et des ch.) l'icens, 
entis, m. Cic. (En parl. des cb.) Pi- 
cenus, a, um. Cic. Plin. 

PICOREFE, 8. f. C. uanaupe. 

PICORER, Y. 0. 40 Aller en ma- 
raude. Voy. MARAUDER. || 2° Fig. Bu- 
tiner = Picorer sur les fleurs, Flcres 
carpère (0, à, psi, plum). Macr. Voy. 
BUTINERA 20, || 3° Piller dans les ou- 
vrages d'autrui. Voy. Piccen 30. 

PICOREUR. C. MARAUDEUN. 

PICOTEMENT, s. m. Sorte d'im- 
pression desagreable sur un organe. 
Punctiuincula, æ,f. Sen. 

PICOTEN, Y. acl. 1° Becqueter, 
butiner. Vellicare, act. Plaut. Vurr. W 
20 Causer des picotements. Pungère, 0, 
is, pupugi, punctum, ae. Cic. [| 3° 
Fig. Chercher 4 irriter par des paroles 
malignes. Pung?re (voy. 2°), act. Cic. 
Vellicare, act. Cic. | 

Se Picoren, Y. récipr. Se taquiner 

ar des paroles malignes. Inter se vel- 

icari, dép. Plaut. 

PICOTERIE, s. f. Paroles dites pour 
picoter. Vellicaiio, onis, f. Sen. 

PICOTIN, s. m. 1° Mesure pl 
donner l'avoine aux chevaux. Afodius, 
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&. m. Plin. |} 2° L'avolne que contient 
catte mesure. * Avenæ modius (ii), m. 

PIC-VENT. C. PIVERT. 

14. PIE, 9. f. 1° Sorte d'oiseau. Pica, 
s,f. Plin. || Fig. 2° Femme bavarde. 
Garrula, æ, f. Ter. | 

Pie, adj. Blanc et nolr = Cheval nie, 
Equus (i) albis maculis bicolor (oris), 
m. Virg. 

2. prix, adj. C. PiEUX. 

PIÈCE, s. f. 1° Fragment, morceau 
d'une ch. brisée, dotruite. Fragmen- 
tum, i, n. Cic. Liv. : Mettre en pièces 
(= briser), Voy. orisen {1e (— déchi- 
rer), Voy. DÉCHINER 1°. Couper par 
— et par morceaux, Voy. couPEn 1°, 
moncæac 1e. Tailler en — (une armée), 
Cæuvre, 0, is, cecidi, cæsum, act. Liv. 
Concidére, o, ts, cidi, cisum, act. Cæs. 
Profigare, act. Cic. Ercid®re, act. 
Vell. Tac. Tomber par —, Dilabi, 
or, éris, lapsus sum, dép. Liv. Col. 
( Fig. Mettre en pièces un traité, 

og. DÉCUIRER 1°. Mettre en — qqn, 
la réputatin de qqn, Voy. DécuinEn 
3°. || 2° Fragment qu'on assemble avec 
d'autres pour faire un tout = l'ièce de 
rappurt (en pierre, en bois, elc.), 
Tessella, »,f. Plin. Sen. Juv. Tessera, 
f. Plin. Vitr. Fait de pièces de rap- 
port, Tessellatus, a, um. Suet. Ou- 
vrage dont les — sont mal jointes, 
Opus male junctum. Quint. Voy. 2 mo- 
SAÏQUE, MARQUETERLE 40. || Fig. Édi- 
fice sans unilé, fait de pièces et de 
morceaux, Incomyosilum et sparsum 
ædificium. Pl.-j. Discours, Compasi- 
tiou farte de — et de morceaux, Oratio 
« singulis frustis collata. Quint. Ora- 
tio dissoluta el ex diversis congesla. 
Quint. || 3° Morceau ajuste à une ch. 
pour la raccommoder. (Morceau d'é- 
Lofe) Pannus, i, m. IMor. (Morceau 
d'élufe cousu) Assrmentum, à, n. {ue 
rare). Vuig. : Couiire une pièce d'é- 
toffe neuve à un vieil habit, Assu- 
mentum panni rudis vestimento veleri 
astuÿre. Vulg. Mettre une —, des 
pieces à uo vèlement, à une tunique, 

estem resarcire (io, is, sarsi, sar- 
tum). Ter. Tunicam sarcire. Juv. Voy. 
mccowwonen. Couverture, Vêtement 
ui n'est que —, Cento, onis, 1m. 
zs. Col. || 4° Partie d'un tout consl- 
derce elle-même comme un tout en soi. 
Pars, artis, f. Cie. = Les pièces (d'un 
navire), Mfembra, orum, n. pl. Ov. 
Pièce de l'habillement, Vestimentum, 
0. Cic. VO. WABILLEMENT. — de 
charpente. Tignum, i, 0. Cæs. Trabs, 
abts, f. Czs. — de viande, Caro, 
ernis, f. Plaut. Qui est d'une seule 
—, Voy. pl. b. tour D'une pièce (luc. 
adv.). || 5° Une des choses dont est 
composée une armure =: Toutes les 
ièces de l'armure, Omnia (ium) arma 
brum), n. pl. Liv. Armé de toutes 
—, Armalissimus, a, um. Cic. Sen. i| 
6° Partie d'un ensemble. Pars, artis, 
f. Cie. : Unr pièce de vaisselle, Vas, 
asis (au plur. vasa, orum), n. Cic. 
Voy. vaiseneur. || 7° Chacun des ani- 
maux qu! composent un betail, qui font 
partie d'uno basse-cour, qu'on tue à la 
Chasse pour les manger. Caput, pitis, 
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op. Col. = Pièce de bétail, Pecus, udis, 
f. Col. — de volaille, (En géa.) Auis 
(is) cohortalis (is), . Col. (Engraissée) 
Alilis, ds, abl. à, f. Juv. Voy. vo- 
LAILLE. — de gibier, Fera, æ, Î. Cic. 
Voy. amkr. || 8° Chacun des objets 
qu'on fait marcher sur un echiquior 
pour jouer aux échecs. Latrunculus, à, 
m. Sen. || 9° Partie d'un logement, 
chambre. fembrum, à, n. Cie. PI.-j. = 
La première pièce de la maisan (— 
le vestibule), Primus (t) ædium locus 
(D m. (ic. Voy. cHAuonk 40, || 100 
hoso faisant un tout complet, un objet 
entier. Res, ei, f. Cic. =: De nombreu- 
ses pièces d'argenterie, Muliæ argenti 
species (erum). Dig. Pièce de pâtisserie, 
Opus (peris) pistorium (ii), n. Petr. 
Une — de toile, Tela, æ, f. Cic. — 
de bois, Trabs, abis, f. Cæs. || 11° 
Étendue de terre, champ. Ager, agri, 
m. Cic. Voy. cuamPp = Pièce de Pié: 
Ager frumenio consitus. Col. — de 
vigne, Vinea, z, f. Col. |! 12° Étang, 
bassin artificiel. Voy. sassin 4e. || 13e 
Futaille, tonneau. Voy. ToxNEac. || 
16° Bouche à feu, canon = Pièce d'ar- 
tillerie, — de canon, * Tormentum, i, 
0. || 15° Morceau de metal servant de 
monaaie. Nomisma, atis, o. for. Alart. 
Nummus, ti, m. Cic. = Pièce d'or, 
Nunimus aureus. Cic. etsimpl. Aureus, 
i, m. Cic. — d'argent, Nummus ar- 
genteus. Varr. — neuve, Nummus 
asper (= dont l'effigie a encore tout 
son relief). Suet. Pièces de toutes 
sortes, Nummi omuis notæ. Suet. Les 
— d'or ou d'argent anciennes (= des 
médailles), Nomismata aurea vel ar- 
yentea velera. P.-jct. (Doaner à qqn) 
la pièce, VO: pouneoine. {|| Fig. 
Rendre à qqn la monaaie de sa pièce, 
Voy. PAnEIL {subst.) 20, Être près de 
ses pièces, Voy. count (adj.) 6e. || 
16° Noto écrite, document, écrit. Ta- 
bula, æ, f. Cic. Scriptumn, i, n. Cic. = 
Les pièces d'un procès, Litis instru- 
mentum (à), 8. sing. Quint. Des — 
justificatives, Probationes, um, f. 
pl. Tac. || 17° Opuscule. Opusculum, 
t, n. Cie. = Pièce de vers, Carmen, 
minis, 0. Cic.||18° Œuvre dramatique, 
tragedie, comodie. (En gén.) Fabuia, 
æ, f. Ter.Cic. (Tragédie) Tragædia, æ, 
f. Cic. (Comédie) Comuedia, æ, f. Ter. 
Cic. =: Pièce de théâtre, Mèmes tra- 
luct. Les pièces de Plante, Fabulz 
Plautinæ. Plaut. Jouer, Représenter 
une pièce, Donner, Faire represeuter, 
Faire jouer une —, Voy. JOUER (acl.) 
4&o. Redoanner sa —, Comnœdiam tterum 
referre. Ter. La — a réussi, Fabula 
placita est. Ter. || Fig. Faire prèce, 
Jouer une — à qqn, Voy. Jour, act 
10. || 19° Terme géneral applique à 
une chose particulière désignee par Île 
contexte : Aiguière qui est une belle 
pièce, fydria præclaro opere. Cic. 
Voy. cuer-n'œuvas 1°. Abattre sept 
pièces (en parl. d'un chasseur), Fun- 
d#re humi seplem cornora (de corpus, 
an. — corps). Virg. Découper les — 
dans un repas), Lacerare obsonium 
it, n.). Petr. || 20° Chacun, chacune 


(en parl. de diverses choses) z Ces 
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choses lui coûtent cent sesterces 
pièce, Centenis nummis ei constant 
singuls res ile. Sen. Paire payer ces 
objets 12 sesterces la —, Î{n eas res 
singulas duodenos sesteriios exigére. 
Cie. Voy. cuacun 2°. || 21° Qqf. Per 
sonne (homme ou femme): Une bonne 
ièce, Une fine —, Une méchante — 
pt une personne rusée, dissimulée, 
malicieuse), Voy. RUSÉ, DISS1NULÉ, 
MALICIEUX. 

Pièce À Prècs, loc. adv. Une pièce 
après l'autre : Donner la nourriture 
pièce à —, Cibum partibus et paula- 
lim præbère. Col. Réfnter qq. ch. — 
à —, Aliquid per parties dissolvére. 
Quint. Vendre un mobilier — à —, 
Instrumentum distrahëre (o, is, traxi, 
tractum). Suet. 

Tour p'one pièces, loc. adv. 1° D'un 
seul morceau : Os qui est tont d'une 
pièce, Os continuum. Plin. [Chevaux] 
doat le sabot est tont d'une —, Qui 
ungulas indivisas habent. Varr. {Les 
serpeats) avalent des cerfs Lont d'une 
—, Solidos hauriunt cervos. Plin. La 
maison tombe tout d'une —, Æues 
toiæ gepeus ruunt. Plaut. Marcher 
Lout d'une —, Cervice rigidä incedère, 
n. Suet. Qui est tout d'une — (— 
raide dans son atlilude), Rigidus, a, 
um. Cie. (= saus souplesse dans 
l'esprit), Durus. Cic. || 2° Sans inter- 
ruption. VOy. INTENRUPTION 2°. 

PIED, 8. m. 1° Partie du corps he- 
main. Pes, edis, m. Cie. : Du bunt des 
pieds au soumet de la tête, Ab imis 
unguibus usque ad summum verticem. 
Cic. De la tête anx —, À vertice ad 
imos (alos. Hor. Travailler des — et 
des mains, Voy. marn 170. Jolis — 
Faceti pedes. Quint. Chaussure qui 
est au pied de qqn (— qui va bien), 
Calceus aptus ad pedem (alicujus). Cic. 
Mettre le soulier du — gancbhe au — 
droit, Caiceum sinistrum pro dexiere 
inducËre. Suet. — nn, Nudus pes. 
Ter. Nu-piods, Qui a les — nus, Dis- 
calceitus, a, um (— déchaussé). 
Suet. [Marcher] — nus, Nudis pedi- 
bus. Hor. Avoir bon pied, Pedibus 
valare, D. Nep. Qui a mal aux pres: 
Pedibus æger (gra, grum). Sall. Mal 
planté sur ses —, 3iale pedatus (a, 
um;. Suet. Qui a un pied bot, Qui est 
— -bot, Scaurus. Hor. Qui a les pieds 
plats, Plancus. Plin. Fest. Pedibus 
planus. Pest. Fig. Pied plat (= homme 
de rien), Homo (minid nullo numero. 
Cie. Se jeter aux pieds de qqn, Ali- 
cujus ad pedes se projic®re. Cic. se 
abjicëre. Cic. se prosternëre. Cic. se 
submit(®re. Liv. provolvi, pass. Lie. 
Flor. Alicui ad ped:r # provolr”re. 
Liv. Tomber aux — de qqn, Alicujus 
ou Alicui ad pedes procumb”re, n. 
Cæs. Alicujus ad pedes arculÿre, n. 
Cic. Prosterné aux — de qqn, Alicui 
ad pedes stratus (a, um). Cic. Être aux 
— de qqn, Alicui ad pedes jactre, n. 
Cic. Quon a à ses — (= près de 
soi), Qui (que, quod) ante pedes est. 
Ter. Ante pedes positus (a, um). Cic. 
Esclave qui se Gent aux — de son 
maltre (pendant ies repas), Servus 
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ed pedes. Sen. [ Pig. S'élever à une 
bautear d'où il verrait à ses pieds 
(== au-dessous de lui) César et la 
république, In id ascendÿre, # quo 
infra se et Cæsarem videret el rempu- 
blicam. Vell Avoir le pied à l'étrier, 
(Pr. — être sur le poinl de partir) 
Voy. Sur le pour de. (Fig, = être 
à portée de réussir) Voy. À PORTÉE 
de et néussin. |} 2° Partie du corps de 
certains animaux. (En gen.) Pes, es, 
m. Cic. (De cheval, de pore) Ungula, 
æ, f. Cato. Cic. Cels. Plin.= Les pieds 
de devant, Priores pedes. Nep. Pied 
fendu, Voy. renou 2e. Dont le — 
est fendu, Voy. rissiPène. Dont le 
— n'est pas fendu,Voy.souirèvs. Qui 
a 9, 3,4,6,8, 100 pieds, Bipes, gen. 
edis. Virg. Plin. Tripes. Liv. Quaitru- 
pes. Enn. Plin. Sepes. Apul. Octipes. 
Ov. Prop. Centipes. Plin. Donner un 
coup de pied, Voy. pl. b. 100. |] T. de 
cuisine. Des pieds, Ungule. Cels. 
Des — de cochon, Suum frunculi 
(run), m. pl. Cels. || 3° Pied, Pieds 
ans l'action de se mettre debout. Pes, 
edis, m. Cic. : Remettre sur pied les 
hommes qui sont par terre, Jacentes 
erigèëre (o, is, rezi, rectum). Curt. 
[Les petits enfants] font des efforts 
pour se mellre sur —, Connituntur 
ut sese erigant. Cic. Se remettre sur 
—, Rursus surgèëre (0, 1s, surrexi, 
surrectum), D. Curt. Resurgëre, 0. 
Hor. Ov. Tac. En s'appuyant sur sa 
lance, il se remit sur ses pieds, Hastàä 
innitus se in pedes excepit (de erci- 
pére, io, is, ceptum). Liv. Il avail 
ménagé sou équilibre de manière 4 
tomber sur ses —, {ta libraverat cor- 
pus ut se pedibus exciperel. Curt. Se 
dresser sur la pointe des —, Voy. Se 
Even 1°. || Fig. Remettre un malade 
sur pied, Hominem ægrum erigère. 
Hor. Voy. ouériR. Mettre qqn sur — 
(= rétabiir ses affaires), Alicui rem 
restituëre. Cic. Liv. Voy. RÉTADLIA. 
Mettre sur — une armée, Ezxercilum 
conficére. Cic. Voy. Laven 9. Re- 
mettre sur — une accusation, Accu- 
salionem excitare. Uip. || 4° Pied, Pieds 
dans l’action de so tenir debout, de se 
soutenir. Pes. edis, m. Cic. : Être sur 
ses pieds, Stare (o, es, steii, statum), 
n. Cic. Se tenir sor un senl pied, Pede 
in uno stare. Hor. Se tenir sur le — 
auche, In sinistrum pedem insis{Ëre 
Lo. is, stiti, s. sup.), nu. Quint. Etre 
d'aplomb sur ses pieds, In pedes con- 
sisire, D. Sen. [Être aux prises pied 
contre pied, Collato pede. Liv. || Fig 
Être encore sur ses pieds F n'être 
pas ruiné), Siare, n. Cie. || Je suis 
encore sur mes pieds (= je n'ai pas 
pris d'engagement formel et je puis 
encore me dédire), MiÂi integrum 
eat. Cie. |} Sur pied, C. oevovr. Truu- 
ver qqn sur — (= bors de sou nu 
Aliquem extra lecitum vidére. Cic. Il 
fut sur — avant le jour, Ante diem 
surrezit (voy. 3° = il se leva). Cic. 
Voy. Se Luver 2°. Rester sur — toute 
la nuit, Noctem perviguare. Cic. Mettre 
qqu sur —, C. néveituen. || Fig. 
Toute l'Asie fut, Toutes les forces 


PIED 


l'Asie forent sur pied, Totius Asir 
vires sleterunt. Liv. || Be Pied, Piods 
dans l'action de se mouvoir, de mar- 
cher, do courir, d'aller en gen. Pes, 
edis, m. Cic. =: [Nos antipodes] mar- 
cheut les pieds opposes aux nôtres, 
Aduersis vestigits stant contra vesti- 
gia nostra. Cic. Marcher sur la pointe 
des —, (Pr.) Sumanis digitis inststère. 
Cels. (Fig. — tout doucement) re 
suspenso gradu. Ter. suspenso pede. 
Ph. Hommes qui marchent sur les — 
et sur les mains à la façon des bêtes, 
Homines besliarum more quadrupeiles 
(de quadrupes, adj.). Suet. Ne pou- 
voir inettre un pied l'an devant l’an- 
tre, Fessa ægre membre irahëre. Liv. 
Valet de —, Pedisequus, à, m. Plaut, 
Cic. Gens de —, Voy.rANTASSIN. || Fig. 
{Aller dans ane aflaire] de bon Dies, 
Voy. De bon cœur, De tout cœun 6e. 
Aller du mème — {= d'une marche 
égale et sembhlable), Ire pariter. 
Quint. Ne savoir sur quel — danser 
(= quel parti prendre}, Voy. PArTI T0. 
Î1 6° Picd, Pieds dans l'action d'entrer, 
de ponatrer. Pes, edis, m. Cic. = Mettre 
le pied dans un lieu, fn loco pedem 
ponère. Cic. vestigia ponêre. Cic. ves- 
ligium facëre. Cic. Pedem in locum 
inferre. Cic. Je n'aurais jamais mis 
le — ici, Nunquam huc tulissem pe- 
dem. Ter. Ils n'avaient pas mis te — 
dans une maison, Tectum non subie- 
rant (de subire, eo, is, itum). Nep. Eu 
mettant le — sur ce sol, ta colère 
n'est point lomhée? Non libt ingre- 
dienti fines ira cecidit? Liv. Voy. 
&ANTRER 1e. On peut passer la rivière 
à — sec, Flumen sicco alvee transiri 
otest. Liv. | Fig. Qui a un pied dans 
a fosse, Aorti prorimus (a, um). 
Fronto. || 7° Pied, Pieds dans l’action 
de s'en aller, de sortir. Pes, edis,m. Cie. 
: Mettre le pied dehors, hors de chez 
soi, Domo sua pedem efferre. Cic. Se 
domo commouère [eos es, MOV, MmOo- 
tum). Cic. Mettre à peise un — hors 
de la salle à manger, Unum vir pedem 
triclinio promouère. Plaut. Gagner au 
—, Faire haut le —, Voy. S'&NFUIR. 
Lever le —, In pedes se conjtcëre. 
Ter. se dare. Plaut, Pedem auferre. 
Sen. Fig. Lever le — (— faire ban- 
queroute), Voy. BANQUEROUTE 1°. Lâ- 
cher —, Lâcher le —, Referre pe- 
dem. Cæs. Cic. gradum. Liv. Voy. LA- 
cuer de. Ne pas lâcher —, In gradu 
stare, D. Ov. ils résistent sans lâcher 
—, In suo quisque gradu obnituntur. 
Liv. Il reçoit des blessures sans 
même lâcher —, Vuinera, ne motus 
quidem gradu, sustinet. Sen. Fig. Lâ- 
cher pied (— montrer de la faiblesse), 
Voy. LAcuæa Le. || 8° Piod dans l'action 
de descendre de ohevai, de voiture, de 
batoau = Mettre pied à terre, (En gén.) 
Descend®re, ©, 1a, scendi, scensumn, n. 
(= descendre). Liv. Desilire, io, is, 
silui ou silioi et silit, sultum, n. (= 
sauter à bas). Cæs. (Quand on est à 
cheval) Descend?re ez equo. Cic. equo. 
Sall. ex equis. A.-b.-H. Desilire ex 
equo. Cæs. eguo. Just. Ad peies des- 
cendëre ou degredi (ior, ëris, gressus 
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Sum), dép. Liv. Ad pedes desiiire 
Cæs. (Quand on est ed voiture) Des- 

cend®re e curru. Suet. plaustro. V.. 
Mar. Desilire de redä. Cic. ex essedis. 
Cæs. (Quand on est en bateau, elc.} 
Desilire ex navi, Cæs. de navibus. 
Cæs. Desilire ad terram € scaphä. 
Plaut. Faure meltre — à terre à la 
cavalerie, Ad pedes equitatum dedu- 
cêre. Liv. |[9° Pied, Pieds dans l'action 
d'appuyer sur, de fouler. Pes, edis, rw. 
Cic. : Mettre sous ses pieds, Sub pe- 
dibus ponÿre, act. Sen.-tr. Être sous 
les — de qqn, Sub pedibus jacëre (eo, 
es, cui, citurus), n. Ov. Ossements 
sur lesquels on à mis le pied, Ossa 
calcata. Plin. Fouler sous les pieds, 
Fouler aux — (pr.et fg.), Voy. rov- 
LER 19 et 20. Mettre Fan le pied 

sur la gorge, Imponère pedem super 
cervicem alicujus (— sur sa nuque), 
Curt.|| Fig. Laisserons-nous Lacée- 
mone Sons tes pieds? Lacedzmonea 
sub luis pedibus relinquemus ? Liv. f 

10° Pied dans l'action de frapper. (En 
gén.) Pes, edis, m. Cic. (Pour blesser) 
Calx, alcis, fém. (et rar. m.). Cie. : 
Frapper la terre du pied, Terram pede 
percutëre. Cie. Frapper du — (= tré- 
pigner d'impatience), Pedem supplo- 
dëre. Cic. Action de frapper la terre 
avec le —, Terræ supplosio (onis), f. 
Cic. Quint. Coup de —, Calcis ictus 
(us), m. Tac. Frapper (qqn) du —, 
Calce ferire (sans parf. ni sup.), act 
Quint. Assaillir qqn à coups de poings 
et à coups de pieds, Aliquem pugnis 
et calcibus incursare. Cic. Recevoir 
des coups de pied de qqn, Calces ali- 
cujus ferre. Sen. Voy. nuen. || 11° Au 
sing. Position de qqn ayant le pied ae 
fond de l'eau et la tête dohors : Où l'ou 
a pied, Où il ya—, Vadosus, a, un, 
Cæs. Voy. auéasce. Endroit où l'on a 
—, Vadum, i, n. C:æs. Liv. Chercher 
à prendre —, Vada qguprèëre. Liv. 
Avoir —, [In vado esse. Plaut. Aus- 
sitôt que chacun d'eux avait perdu 
—, Ut quemque vadum destituerat 
Liv. || Fig. Prendre pied an barreau, 
In forensibus causis consist#re (o, is 

stiti, stitum), n. Cic. || Prendre pied 
fen pari. des ch.), C. Se mxen f{°, 
S'éraouin. || Perdre pied (= ne s2- 
voir où l'on est), Voy. ère 22°. | 
120 Fig. Manière d'être (en gôn.) : 
(Rapports, relations) Mettre une per- 
sonne sur un bon pied auprès de qqa, 
Iominem apud aliquem in magnë gra- 
tiä ponère ou collocare. Cic. [Je t'ai 
demandé] sur quel — je devais être 
avec César, Quonam modo gererem me 
adversus Cæsarem. Cic. Être avec qqn 
sur an bon —, Cum aliquo in gratid 
esse. Cic. || (Considérauon, estime) 
Notre recommandation le mit snr n0 
bon pied dans la province, Nostrd 
commendatione fuit in provincià gra- 
tiosissimus. Cic. Il est sur un très 
bon — dans le monde, In marimi 
grati& est æpud omnes. Ci. Homme 
qui est sur an mauvais — dans le 
monde, Homo sine eristimatione. Cie. 
Il est daos son pays sur le — d'un 
homme de condition (= il est regardé 
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eomme), Domi sux honestus ezisiima- 
tur. Cic. Se mettre sur le — d'un 
homuwe savant (— s'ériger en...), 
Voy. S'ÉRIGEN, SC DONNER 6°. Il (Si- 
tualion, position) Meltre qqu sur ua 
bon pied ‘a lui procurer de grands 
avaotages), Aliquem commodis au- 
ëre. Cic. Être sur un bon —, sur le 

on — (= dans une situation avanta- 
geuse), Bene se habére. Cic. Bono loco 
esse. Sen. Ils sont sur un meilleur — 

ue nous, Se melius habent quam nos. 
die. Mettre qqo sur ua très grand — 
dans le muonde, Aliquem in amplis- 
simo dignitatis gradu locare. Cic. 
Être sur un grand — dans le monde, 
Summum gradum lenëre et dignitatis 
et gratiz. (æs. Je suis sur un tel — 
que les caprices de la fortune ne peu- 
vent m'abattre, În eo statu sum quem 
(= uteum) lemerilas rte labefac- 
tare non possit. Cic. || (Etat des aai- 
res) Mettre ses affaires sur un bon 
pied, Recte sua componère, Cic. J'ai 
dit sur quel — étaient nos affaires, 
Declaravi quemadmodum essent res 
nostræ. Cic. Sur le — où sont les 
choses, Sur ce — -là, Cum ila se res 
Aabeat. Cic. Quæ cum ita sint. Cic. 
Cum in hoc statu res sit. Cic. Les 
choses étaient sur un tel — que les 
Éduens passaient pour être les pre- 
miers…, ÆEo statu res erat, ut Æilui 
Aaberentur principes. Cic. Être rétabli 
sur l'ancien —, În anfiquumn statum 
restitui. Cic. Ils veulent les grains 
sur l'ancien —, Annonam veterem 
volunt. Liv. || 13° La partie d'un tronc, 
d'une tige qui est le plus près de terre. 
S'expr. ord. par l'adj. Imus, a, um, 
que l'on fail accorder avec le subst. 
suiv. Col. = Le pied d’un arbre, Arbor 
(oris) ima (æ), f. Col. Arboris crus 
(uris), n. Col. Au — du chène, Ad 
imam quercum. PA. Les pieds des vi- 
goes. Vitis crura. 0. pl. Col. |} 14° Ar- 
dre entier, plante entière. Il ne s'expr. 
as : Un pied de vigne, Vitis, is, (. 

l. Deux ou trois pieds d’arbris- 
seaux, Dus auf (res arbusceulæ. Col. 
A Olive sur pied, Olea pendens. Cato. 
Arbre sur pied, Arbor stans. Plin. 
1} 46° L'endroit le plus bas d'une mon- 
tagne, d'une construction. (En gen.) 
Ima (=) pars anis), f. Plin. {nferior 
(oris) pars (artis), f. Cæs. S'expr. pl. 
soov. par les adj. Infimus, a, um. Cic. 
ou {mus. PA. Col. ou Inferior, m. f., 
ius, 0. Czs., que l'on fait accorder 
avec le subst. suiv, (En parl. d'une 
montagne, etc.) Radir, icis, f.,et pl. 
souv. Radices, um, f. pl. Cic. : Le 
pied d'un autel, Infima ara. Cic. Au 
— de l'autel, Ante aram (= de- 
vant.…). Liv. Le — de la colline, 
Collis radices. f. pl. Cæs. Infimus 
collis. Cæs. (Être) au — même de 
la moniagne, Sub :psis radicibus 
montis. Cæs. Imis radicibus montis. 
Hirt. Ad inÂmas radices montis. Cæs. 
Ils arrivent au — de la montagne, 
Sub montem succedunt. Cæs. Descen- 
dre du — du mont Palatin, Devehi a 
Palatii radice. Cic. Ruisseau qui est 
au — da camp, Rivus castris subjec- 
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fus. Cws. Il arrive au — do mur, 
Subter murum advekitur. Liv. || Fig. 
Au pied du mur, Voy. mun 40. || 
16° La partie qui sert à soutenir cer- 
tains meubles, cortains ustonsiles. Pes, 
edis, m. Ter. Ov. Sen. Plin. = Petits 
lits à pieds de chêne, Lectuli ilignis 
pedibus. Ter. Table à un seul pied, 
Monopodium, it, 0. Liv. Plin. Table 
à trois pieds, Mensa (æ) tripes (edis), 
f. or. Ï Se tenir debout au pied du 
lit de qqn (dans un diner), Stare ad 
pedes (alicujus). Suet. qi 17° Ancienne 
mesure de longueur (— Üm,324). Pes, 
edis, m. Cic. = S'éloigner d'un pied, 
Pedem disced®re, n. Cic. Qui a un —, 
Pedalis, m. f., e, n. Cic. Plin. Large 
d'un —, Latus pede. Plin. Demi-pied, 
Semipes, edis, m. Cato. Plin. Qui a 
un demi -—, Semipedalis, m. (., e, 
n. Vitr. Plin. Semipedaneus, a, um. 
Col. {1 faut un intervalle d'un deini- 
—, Oportet interesse semisses (plur. 
de semis, issis, m.). Plin. Un — et 
demi, Sesquipes, edis, m. Plaut. Col. 
Qui a un — et demi, Sesquipedalis, 
bb. f.,e, n. Cæs. Poteaux qui ont 
2 pieds de diamètre, Stipites crassi 
pedes duo. Cato. Qui a deux —, Bi- 
pedalis, m. f., e,n. Cæs. Dipedaneus, 
a, um. Col. Fouiller un terrain à la 
profondeur de deux — et demi, Lo- 
cum alle duos pedes el semissem in o- 
dëre. Col. Qui a trois —, Tripedalis, 
w.f., e, n. et Tripedaneus, a, um. 
Varr. Col. D'une épaisseur de six — 
chacun, Senum pedum crassitudine. 
Czæs. Qui a 10 — de hauteur, 15 — 
de largeur, Altus pedes decem. Cato. 
Latus quindecim pedes. Czs.|| 18° Fig. 
Mesure, base : Se mesurer à son pied, 
Pede suo se metiri. Ior. Mesurer toat 
au — de l'intérèt, Omnia quzsiu me- 
tiri. Cic. Une maison eat un Etat 
au petit —, Domus pusilla respublica 
est. Sen. || Prendre pied sur qq. ch., 
C. S'auTonISER 20. Î tre, Vivre sur 
ua grand pied, Omnibus rebus optimis 
uti, dep. Nep. Je vis sur un plus 
grand — que de coutume, Vivo libe- 
ralius quam solebam. Cic. Payer du 
vin miellé sur le — de cent deniers 
la coupe, Emère calicem mulsi centum 
denaritis. Varr. || Mettre sur le mème 
pied tous les droits, Omnia jura pretis 
eræquare. Cie. Ne mettez pas vos en- 
aemis sor le même — que vos alliés, 
Ne in æquo Aostes vestri apud vos 
sint ac socit. Liv. Vivre avec ses 
concitoyens sur le — d'une parfaite 
égalité, Æquo et pari jure cum civi- 
bus vivêre. Cic. |} Etre avec qqn sur 
le pied d'ua ami, Familiariter aliquo 
uti, dép. Cic. Cum aliquo amice vi- 
vêre. Cic. |] Qui est sur le pied de 
guerre, Ad bellum paretus (a, um). 
Cæs. Paratus ad dimicandum. Cas. 
Remettre les choses sur l'ancien — 
de gnerre, Rem ad pristinam belli 
rationem redigère. Cæs. || ll est sur 
le — de soutenir.…., [s esf qui susti- 
neat. Cic. 11 se met sur le — de me 
réprimander (= il prend l'habitude 
de.…), Voy. COoNTRACTER 4°. Dans 
l'exercice de cette magistralure, je 
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me mettrai sur nn tel — que je 
pourrai, Sic me in hoc magistratu 
geram, ut possim. Cic. À 19° T. de 
métrique. Division d'un vers. Pes, edis, 
o. Cic. : Vers de 5 pieds, C. penra- 
mèTns. Vers de 6 —, C. mExauèrne. 

À Pix, loc. adv. Pedestrement. Pe- 
dibus. Cic. : Il revint chez los à pied, 
Pedibus suis domum rediit. Liv. Le 
roi marche 4 —, Rez ingreditur pedes 
(adj.; gen. ditis). Curt. Trajet fait À 
—, Der pedestre. Liv. pedibus confec- 
fum. Liv. Servir à —, Pedibus merère, 
0. Liv. Pedibus stipendia facÿre. Liv. 
Combattre à —, Pedibus preliari. Liv. 

AU PIED DE LA LETTRE, Îoc. adv. 
Exactement, strictement. Voy. ces m. 
et LETTHE 3°, 

Ao Piano Levé, loc. sdv. 4° Au mo- 
ment où l'on se prepare à partir. Voy. 
Se pnéraren. || 2 Fig. À Fimprovists. 
Voyÿ. ce m. 

D'annacHE-PrED, loc. adv. Sans dis- 
continuer. Voy. DiscoxTinuEn 2°. 

De Piub renus, loc. adv. 1e Sans 
quitter sa place, son poste : Soutenir de 
pied ferme le choc des enneuwis, Sta- 

ili gradu impetum hostium excipére. 
Liv. Combat de — ferme, Stabilis 
pugna. Liv. Soldat qui combat de — 
ferme, Miles statarius. Liv. || 2° Fig. 
intrépidement, Voy. ce m. io. 

Da PLAIN PIED, Inc. adv. Voy. PLAN. 

Ex Prœo, loc. adv. 1° De la tête aux 
pleds (en parl. d'un portrait). Se tuurne 

ar Tout entier, Tofus, a, um, gén. 
tus, dat. i. Virg. Maer. = En buste, 
il est plus grand qu'en pied, Dimi- 
dius major est quam fotus. Macr. Tu 
auras ton image en — et taillée dans 
uo marbre brillant, Lévi de marmore 
stabis tota. Virg. || 2° En pleine pos- 
session de son emploi : Être en pied, 
Muneri atque officio præcsse (sum, es, 
fui, futurus), on. Cic. 

Pixo À pieo, loc. adv. Peu à peu, 
graduellement. Pedetentim. Liv. 

PLIED-A-TERRE, 8. m. Logement 
où l'on ne fait que de courts sejours. 
Deversorium, ii, 0. Cic. = Petit pied- 
à-terre, Deversoriolun, i, 0. Cic. 

PIED-DROUT, s. m. 1° Mur vertl- 
cal qui va du sol à La naissance d'une 
voûte. Pila, æ,f. Vitr. |} 2° Partie du 
jambage d'une porte, etc. : Les pieds- 
droits, Antæ, arum, f. pl. Vitr. 

PIEDESTAL, s. m. Support d'une 
status, d'une colonne, eto. Basis, is, 
acc. im, abl. £, f. Cic. || Fig. : Mettre 
qqn sur un piédestal, Aliquem in cæ- 
lum ferre. Cic. Tu as fait descendre 
ton collègue de son —, Collegam de 
cælo detrazisti. Cie. 

PIÉDOUCLE, 5. m. GC. Petit »1$- 
DESTAL. 

PIÈGE, 8. m. 1° Engin pour prendre 
des animaux. (Qui prend par la palle) 
Pedica, æ, f. Virg. Liv. (Qui pren 
parle cou) Lagueus, i, m. Virg. (Sorte 
de filet) Plaga, æ, Î. Cic. (Souri- 
cière, ralière) Muscipulum, i,n. PA. 
ou Muscipula, æ, {. Sen. : Tendre un 
riège, des pièges aux grues, aux bèles 
sauvages, Plagam tendère ou ponëre. 
Cic. Gruibus pedicas ponère Virg. 


+ 
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Captare feras laqueis. Virg. Tomber 
daus un piège, In plagam incidére, n. 

Faire tomber un loup 
en parl. des chiens), Lu- 
Plaut. 

rendre au —, Peilicä capëre, acl. 
Liv. || 2° Fig. £Embüche, artifice pour 
tromper. (Trumperie) Fallacia, æ, f. 
Ter. Ad Iler. (Fourberie) Dolus, 1, ®. 
Cic. (Fraude) Fraus, audis, f. Cic. 


Ov. Passer 
dans un — 


pu in p 


agam compellère. 


(Embuscade) Insidis, arum, f. pl. 
ic. (Cullet, filet) Laqueus, 1, m. Cic. 
Plaga, æ, f. Cic. = Plein de 


ainsi le piège, Ita dolum componère. 


Sal. Tendre un — à qqn, Fallaciam 


in aliquem intendëre. Ter. Alicui in- 
sidiari, dép. Cæs. Hirt. Alicui insi- 
dias tendëre où facëre, etc. Cic. Voy. 
evoôcuæ. Ils se sont tendu des pié- 
ges à eux-mêmes, Plagas ipsi contra 
se tezuerunt. Cic. Faire tomber qqn 
dans un piège, Aliquem in fraudem 
deducère. Cic. in plagam conjicère. 
Cic. Tomber, Dunner, Se jeter dans 
un —, {n plagam incidwre. Cic. se 
conjicére. Plaut. In laqueum incidëre. 
Quint. In fraudem decidère où delabr 
ou tncurrère. Cic. In laqueum se in- 
duëre. Cic. Qui n'est pas assez sur 
ses gardes contre Îles pièges d’un en- 
tretiea, Parum cautus adversus collo- 
quii fraudem. Liv. Prendre qqn au 
piège, Aliquem dolo capëre. Sall. Se 
prendre à son propre —, Jugulari suo 
ladio ou suo felo. Ter. Tenir qqn en- 
acé dans les pièges de ses quexlivns, 
Aliquem interrogationum suarum la- 
ueis trrelitum lenère. Cic. Se tirer 
‘an piège, Er laqueo se exuÿre on 
se explicare ou se erpedire. Cic. 

PIE-GRIÈCLE, s. f. {e Sorte d'oi- 
seau. * Lanius, it, m. (line): 1 2° Fig. 
Femme acaridtre. Mulier (eris) impor- 
tuna (æ) afque incommoda 1æ),f. Plaut. 

PIE-MERE, 8. [. Mombrane qui en- 
voloppe tout le cerveau. Cerebri mem- 
brana (æ), (. C.-Aur. 

PIEMONT, contres de l'Italle. * Pe- 
demontium, it. n.: (Qui est) du Pié- 
mont, * Pedemontanus, a, um. 

PIERNAILLE, S.f. Amasde petites 
pierres. Glareu, z, f. Liv. : Plein de 
pierraille, Glareosus, a, um. Varr. 

PIERRE, 6. {. 1° Sorte de corps na- 
turel qui est dur et solide. (Le pl. souv.) 
Lapis, idis, m. Cic. Virg. (Rocher, 
gros bloc de pierre) Sarum, 1, o. Cic. 
: Navire qui transporte des pierres, 
Lapidaria navis. Petr. Mortier en 

ièrre, ÂAforitariurm lapideum. Plin. 

ain dur comme la —, Panis lapido- 
sus. for. Changer en —, Devenir —, 
C. Périirign, Se pérairien. || Fig. 
Tu as un cœur de pierre, Sareus es. 
Pl.-j. [la un cœur de —, Animo duro 
est. Cic. Lapis est. Tib. || 2e Caillou, 
morceau de pierre. (En gén.) Lapis, 
idis, m. Cic. (Grosse pierre) Sarum, 
i, n. Cic. (Petit caillon) Calculus, i, 
m. Cic. (Petite pierre) Lamillus, i, 
m. Plin. : Jeter, Lancer des pierres 
contre ua mur, Lapides in murum 
jacëre. Cæs. Frappé d'aue pierre, 
Lapide percussus. Plaut. ictus, Nep. 


pièges, 
Insidiosus, a, um. Cic. Plin. Disposer 
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À coups de pierres, Lapidibus. Sall. 
Sazis. Cic. Liv. Brisé à coups de —, 
Conjectu lapidum fractus. Cic. Voy. 
LAPIDER 49 et 2°. Les — pleuvent de 
toutes parts (dans une émeute), Fit 
magna lupidatio. Cie. Voy. PLROVOIR, 
PLUIB. Champ, fuisseau plein de —, 
Voy. caiLLou 20.|| Fig. Jeter la pierre 
4 qqu, C. accusen 3°, sLAMER 10. 
Jeter des pierres dans le jardin de 
Fuflus, Fufum oblique perstringrre (0, 
is, strinri, strictum). Tac. Faire d'une 
pierre deux coups, Unä mercede duas 
res assequi, dep. Cic. De eädem fideliä 
duos parieltes dealbare. Cur. ap. Cic. 
— de scandale, Offendiculum, ÿ, 0. 
Pl.-j. — d'achoppement, Voy. AcHoP- 
PEMENT 10 el 20. || 3° Pierre de telle 
ou telle nature. Lapis, idis, m. Plin. 
2 Pierre de Tibur, Lapis Tiburtinus. 
Plin. — à chaux, Lapis calci coquen- 
dæ aptus. Pall. Calcis gleba (æ), f. 
Vitr. — à plâtre, Gypsum, i, n. Col. 
— de meule, de meulière, — meu- 
lhière, Voy. M&ULIËUE. — pouce, Pu- 
mez, micis,m. Hor. Plin. De — ponce, 
Pumiceus, a, um. Ov. Semblable 4 la 
ponce, Pumicosus, a, um. Vatr. 
Sen. Passer, Polir à la — ponce, C. 
PONCEN. — d'aigle, Voy. ataur le, 
— d'aimant, C.2AimaNT10.|| 6° Pierre 
servant à tels ou tels usages. Las, 
idis, m. Cic. = Pierre à aiguiser, Cos, 
ofis, m. Cic. — à feu, 4 fusil, Ignia- 
rius (ii) lapis (idis), Afacr. Silez, 
licis, masc. (rar. fém.). Cic. Virg. — 
de touche, Coticula, æ, f. Plin. Lapis 
Heraclius ou Lydius.Plin. La — qu'on 
appelle — de louche, Siler qui dici- 
tur index (dicis, m.). Ov. Quand on 
eut fait l'epreuve avec la — de tou- 
cbe, Postquam indicium est factum. 
Vitr. || Fig. C'est là la pierre de tou- 
che du vrai courage, Hæc veri animi 
obrussa est. Sen. Sic verus animus 
prubatur. Sen. Être la — de touche 
de l'affection que quelqu'un inspire, 
Indicare quam carus sit aliquis. Cac. 
11 6° Pierre dans l'architecture, dans la 
sculpture. Lapis, idis, m. Cic. Sarum, 
in. fre. 2 Pierre à bâtir. Lapis struc- 
tilis. Dig. — brule (pour bâtir), Cæ- 
mentum, Ÿ, n. Cic. Vitr. — de taille, 
Quadratum sarum. Vitr. Plin. Mur 
de pierres, en —, Murus lapideus. 
Eiv. Mur es — sèches, Voy. mun 1°. 
Meltre, Poser la première pierre d'an 
temple, Inchoare templum. Vel. Con- 
struire qq. ch. en pierres, un tom- 
beau en — de taille, E lapide, E lapi- 
dibus aliquid erstruëre. Suet. Sepul- 
chrum saro quadrato construëre. Liv. 
Détruire une ville, une citadelle en 
n'y laissant pas pierre sur —, Urbem 
ercisam æquare solo. Vell. Urbem fun- 
ditus eruëre. Cic. Arcem a fundamentis 
disjicère. Nep. Seulnté dans la —, 
£E saro sculplus. Cie. Tailler une 
statue dans une — grossière, Signum 
ex molari lapide exsculp#re. Quint. 
Tailleur de —, Lapicida, æ, m. Varr. 
Lapidarius, it, m. Dig. — angulaire 
Pr.) Lapis angulanis. Cato. (Fig.) 

OY. ANGULAINE 30. — fondamentale 
(Pr.) Lapis subfundatus. Varr. ap. 
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Non. (Fig.) Fundamentum, {, n. Ce 
Voy. FONDEMENT 3e. — milliaire, Vory. 
MILLIAINE, — tumulaire, Lapis ulti. 
mus. Prop. et simpl. Lapis. Tit.{ 
Fig. Argument qui est une pierre 
d'altente (— qui est un commeore- 
ment de preuve), {nchoata probalie, 
Quint. |j 6° Nom de divers mineraur 
precieux. Gemma, æ, [. Cic. : Pierre 
précieuse, — fine, Même traduct. — 
verte (= émeraude), Vinidis(is) lapi- 
lus (5), m. Hor. Graver une —, Gea- 
mam sculpËre. Apul. insculy}re. Dig. 
1} 7° Calcul de la vessie, etc. Calculus, 
1, m. Cels. Plin. Lapis, idis, m. 
Plin. Rar. Lapillus, m. Plin. = La 
maladie de la pierre, Calculorum tva- 
letudo (dinis), f. Plin. Atteint de la —, 
Calculosus, a,um. Cels. Plin. || 8° Espèces 
de gravier qui se trouve dans qq. froits 
= Qui a des pierres, C. pixnneux 3, 

PIERRE (SAINT), prince des Apôtres. 
Petrus, 1, m. Claud. 

PIERRERIES, 8. f. pl. Pierres 
precicuses. Genimæ, arum, [. pl. Cie, 
: Anneau, Cyathe orné de pierreries, 
Annulus gemmatus. Liv. Trulla gea- 
mea. Cic. Qui produit des —, Gem- 
mufer, fera, ferum. Plin. 

PIENREUX, Buse, adj. 1° Plels 
de pierres. (En gén.) Layidosus, a, 
um. Varr. (Plein de grosses pierres) 
Sazosus.Col. Saris stratus. Liv. (l'lein 
de petits cailloux) Calculosus. Col. : 
Terrain pierreux, Saretum, i, 0. Cie. 
Endroits —, Sarosa (crum) loca 
(orum), n. pl. Col. et simpl. Sarcss 
orum, n. pl. Plin. Quint. || 2° Malade 
do la pierrs. Calculosus. a, um. Ces. 
11 3° Dont la chair renferme une sorts 
de gravier =: Pruues pierreuses, Lapi- 
dosa poma pruni. Col. 

PIETE, 5. f. 1e Affection pour la 
Divinite et respect pour les ch. de la 
region. Pietas (atis, f.) adversus dexs 
(ou Deum). Cic. erga deos (ou Deua). 
Cic. et qqf. abs. Pietas, atis, f. Cie. 
: Avoir de la piéte, C. Être rrerx. fl 
2° Amour pour les parents. respect pour 
les morts. lietas, atis, (. Cic. : Piete eo- 
vers les parents, Pietas erga parentes. 
Cic.— envers la mère. Pretas erga me- 
trem. Cic. — filiale, Mémes trsduet 
Avoir de la — filiale, Pietatem pare- 
tibus præstare. Quint. 

PIÉTINEMENT, 5. m. Action de 
piotiner. Trepidalio, onts, [. Liv. 

PIÉTINER, v. 4° Neut. Remuer 
fréquomment et vivement les pieds. 
Trepidare, 0. Plaut. Cæs. Liv. = Pië- 
tiner sur qq. ch., Voy. rouren. |! 4° 
Act. Fouler avec les pieds. Voy. rot FR. 

PISTON, s. m. Homme qui va à pied. 
Pedes, ditis, m. Cie. 

PIÈTRE, ad). C. MESQUIN, CRÉNF. 

PIETREMENT, adv. C. MBSQUIXS- 
MENT, PETITEMENT. 

PIEU, s. m. Pièce de bois longue et 
pointue par un de ses bouts. (Mnntat 
de la palissade d'un camp) Vallus, f, 
m. Czs. (Montant d'un treiliage: Va- 
cerra, æ, f. Varr.Col. (Etai, échalas) 
Statumen, minis, n. Col. (Pelil pi- 
quet) Talea, æ, f. Cæs. 


PIEUSBMENT, adv. D'une ms- 


PILIE 


albre pleuse. Pie. Cic. Religiose. Cie. 

PIEUX, EeUSB, adj. 1° Qui est fort 
attaché aux devoirs de la religion. Re- 
ligiosus, a,um. Cic. : Être pieux, Co- 
Wre deos (ou Deum) pie sancteque. Cic. 
religiose. Liv. || 2° En parl. des ch. 
Qui part d'un esprit attacho à la reli- 

ion. Pius, a, um. Cic. Religiosus. Cic. 

Jin. = C'est an acte pieux, fort _ 
de tuer, Pium est immolare. Cic. Reli- 
giosissimum es{ occidFre. Plin. || 3° Qui 
tient à la pieté filiale et à certains 
sentiments humains. Pius, a, um, Cic. 
2 Qui a pour ses parents une gieuse 
tendresse, Piusin parentes.Cic. Guerre 
—, Pium bellum. Liv. 

PIGEON, s. m. 1° Sorte d'oiseau. 
(En gén.) Columba, æ, f. Cic. (Surt. 
eu pari. du mäle) Columbus, i, m. 
Varr. : Pigeon sauvage, Agrestis co- 
lumba. Varr. — ramier, Palumbes et 
Palumbis, is, géo. Pl: tum, m. (et 
rar. f.). Cic. Palumbus, 1, m. Cels. 
Col. De —, Columbinus, a, um. Cic. 
De — ramier, Palumbinus. Plin, De 
couleur de —, Columbinus. Plin. À 
la manière des pigeons, Columbatim 
{adv.). Antk. [1 2° Fig. Homme qu'on 
attire par adresse pour le duper. la- 
lumbes, is, m. Plaut. 

PIGEONNEAU, 8. m. Joune pigeon. 
Columbulus, à, m. Plin. Columbinus 
(5) pulls (à), m. Varr. Cic. 

PIGEONNIENR, s. m. Habitation pré- 
paree pour les pigeons. Columbarium, 
ti, 0. Varr. 

PIGNEROL, 1. du Piômont. * Pina- 
rolium, 1i, n. 

4. PIGNON, 8. m. La partie supè- 
#leure d'un mur qui se termine en 
pointe. Pastigium, ti, n. Cic. Vitr. 

2. PIGNON, s. m. Amande de la 
pomme de pin. Pinez nucis nucleus (D, 
m. Plin et simpl. Pineus (i) nucleus 
(ÿ, m. Ceis. 

PIGIIÈCIHIE. C. PIB-GRIÈCRE. 

PILASTRE, 8. m. Sorte de pilier 
œarre. (Ordinairementl engage dans le 
mur) Purastates,æ, m. Vitr. Parastas, 
ados, f. Vitr. Parastatica, æ, f. Vitr. 
(Termigant les murs latèraux du sanc- 
toaire d'un teuple) Anta,æ,f. (ne se 
rencontre qu'au plur.). Vitr. 

4. PILE, s. f. 1° Amas de choses 
placees les unes sur les autres. Strues, 
W, f. Liv. Voy. moxcEaù =: Mettre en 
pile, C. mupiLEnr 10. || 29 Massif soute- 
nant une arche de pont =: Pile d'un 
pont, Pontis pila (æ), f. Liv. 

2. PILE, 5. f. Côté d'une pièce de 
monnaie opposce à la face. * Aversa 
(æ\ facies (ei), f. = Jouer à croix et à 
pile, à — ou face, C. Tirer au 80rT. 

PILER, v. act. Écraser avec un pi- 
lon. Terfre, o, is. trivi, tritum, act. 
Plin. Conterëre, act. Varr. Pinsëre, 0, 
is, pinsiet pinsui, pinsum, pistum, pin- 
silum et prstum, act. Cato. Plin. Tun- 
dêre, o. is, tutuili, funsum et (usum, 
acl. Plin. Col. Contundëre, o, 18, tudi, 
usum, act. Varr. : Action de piler, 
Pistura, æ, f. Plin. Voy. pnoyen. 

PILEUR, s. m. Celui qui plle. Pis- 
for, oris, m. Varr. Plin. 

PILIER, 8. m. {° Sorte de colonne 


PILLE 


qui sert à soutenir un édifice. Pila, =, 
+ Vitr. [1 2° Fourche patibulairs. Voy. 
FOURCHE 29, || 3° Fig. Soutien : 
[homme qui est} le pilier de la répu- 

lique, Reipublicæ columen (minis), 
n. Cic. |} 4° Celui qui froquente : Être 
un pilier de palais (= passer sa vie 
dans les tribunaux), In subselliis Àa- 
bitare, n. Cic. — de cabaret, Ganeo, 
onts,m.Ter. Cic.Voy.Havrrué(subst.). 

PILLAGE,S. m. 1° Actron de piller, 
résultat de cette action. (Action) Di- 
reptio, onts, f. Cic. Rapinz, arum, f. 

1. Sal. Cic. (Le fruit de cette action, 

ulin, dépouilles) Præda, æ, f. Sall. 
Liv. Spolia, orum, n. pl. Cic. (Dégät 
qui est la suite de cette action) Vas- 
tatio, onis, f. Cic. Populatio, f. Cæs. 
Liv. =: Dévaster par l'incendie et le 

illage, plus par l'incendie que par 
e —, Vastare incendiis, rapinis. 
Hirt. igni magis quam prædä. Sail. 
Ville ahbaodonnée au — et à l'incen- 
die, Urbs relicta direptioni et incen- 
dits. Cic. Livrer une ville an —, Di- 
ripiendam urbem dare. Cic. Ls ville 
fut livrée au —, Opridum predæ da- 
tum est. Liv. Mettre au —, C. Pin 
Len 0. Occasion de —, Prædzæ facien- 
dæ facultas. Cæs. L'espoir du —, 
Spes rapinarum. Sall. przdz. Liv. 
prædandi. Cic. Dans le — général, In 
vastatione omnium. Cic. Les pillages 
des lemples et des villes, Spoliationes 
(anorur aique oppidorum. Cic. S'é- 
ancer au pillage de la ville, Discur- 
rere ad diripiendam urbem. Liv. Qui 
fait son profit du — des vaisseaux, 
Ouwæstuosus navigiorum spoliis. Curt. 
Vivre de —, Rapto vivfre. Sall. Liv. || 
2 Volerie. Expilatio, onis, f. Cic.: Mon 
mari mel tout au pillage à la maison, 
Vir compilat quülquid domi est. Plaut. 

rILLARD, ANDE, adj. Qui aime à 
piller. Prædari solitus (a, um). Just. 
Prædator, adj. m. Sall. Cic. || S. m. 
Direptor, oris, m. Cic. Prædatur, m. 
Cic. : Bande de pillards, Prædatoria 
manus. Sall. 

PILLEN, Y. act. 1° Dépouiller vio- 
lemment de sos biens une ville, une 
maison, etc., des pers. Diripire, 10,15, 
ripui, replum, acl. Cic. Erpilare, act. 
Cic. Compilare, act. Cic. Spoliare, 


uae ville, une maison, des navires, 
Uiripfre urbem. Cic. domum. Cic. na- 
ves. Cæs. — les temples, Fana erpi- 
lare. Cic. compilare.Cic. spoliare.Cic. 
erspoliare. Sall. — le trésor public, 
Ærarium expilare. Cic. — les cam- 
agnes, Agros populari, dép. Cic. — 
e consul, Comyilare consulem. Cic. 
— les alliés, Socios diripére. Cic. 
erpilare. Cic. Sociorum res ferre el 
agère (fero, fers, tuli, lalum el ago, 
is, egi, actum — emmener leurs per- 
sonnes et leurs troupeïux et empor- 
Ler leurs biens portalifs). Liv. — les 
Éburons, les Lusitaniens, Diripère 
Eburones. Cæs. Lusitanos. Nep. || Abs. 
Piller, Prædari, dép. Cic. Præedam 
facére (io, is, feci, factum). Cæs. Ra- 
inas facëre. À.-b.-Af. : Empècber 
e soldat de piller, Abstinére militem 


act. Cic. Exspoliare, act. Sall. : Piller 
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præd8 ou a prædä. Liv. Qui pille, qui: 
ravage, Prædabundus, a,um. Sall. Liv. 
I 2° Enlever, Emporter avec violence, 
Rapère (io, is, rapui, rapium). act 
Cic. Abrip#re (voy. 1°), act. Cic. Au- 
ferre, fero, fers, abstuli, ablatum, 
act. Cic. Tollfre, 0, is, sustuli, su- 
blatum, act. Cic. Voy. muronten 20. 
: Piller les bagages, Impedimenta di 
ripre. Cæs. — l'argent déposé dans 
un lemple, Pecunias e 

Cæs. || d 

positions d'autrui des choses qu'on donne 
comme siennes = Piller qqn, Ab aliquo 
furari, dép. Cic. Furari de aliquo. 


ano fcllfre. 


Fig. Prondre dans les com- 


Vitr. — le portefeuille de Crispiaus, 


Crispini scrinia compilare. Hor. — 


la science des jurisconsultes, Ab 


jurisconsullis sapientiam compilare. 
Cic. || 6° En pari. des chiens. Se jeter 
sur qqn, eto. Invadère, o, Îs, vasi, 
vasum, act. Col. 


PILLERIE, 8. f. C. vou. 

PILLEUR, C. PILLARD. 

PILON, 8. m. instrument pour plier. 
(Petit on Moyen) Pistillum, i, n. ou 
Pisiillus, &, m. Col. Plin. (Grand et 
lourd) Pilum, i, n. Plin. 

PILORG:, s. m. Poteau où l'on at- 
tachait les criminels. Palus, i, m. Cic.:= 
Mettre au pilori, A dpalum alligare.Cic. 

PILOT, s. m. Pieu pour faire des 
pilotis. Palus, i, m. Vitr. 

1. PILOTAGE, 5. m. Ouvrage de 
pllotis. C. PiLOTIs. 

2. PILOTAGE, s. m, Art de con- 
duire un navire. Gubernandi ars (rtis), 
{. Quint, 

PILOTE, 3. m. Marin qui conduit 
un navire. Gubernator, oris, m. Cic. 

4. PILOTER, v. act. Enfoncer des 
pliotis : l'iloler nn terrain, Locum 
palare. Gell. Action de —, Palatio, 
onis, f. Vitr. 

2. PILOTER, v. act. 4° Conduire 
en mer. Gubernare, act. Cic. Voy. 
coxnviRe 4e, auiogn 2. || 20 Fig. 
Guider qqn. C. cuiven {°. 

PILOTIS, s. m. Gros pleu pour 
asseoir les fondements d'un édifice = 
Des pilutis, Sublicæz, arum, [. pl. Cæs. 
Vitr. Pali, orum, m. pl. Vür. En- 
foncer des — en terre, Demitiïre 
sublicas in terram. Cæs. Affermir 
avec des —, C. { PILOTER. Élablisse- 
ment de —, Palatio, onis, f. Vitr. 
Fondements élablis sur —, Funda- 
menta palationibus fira. Vitr. 

PILULE, s. f. Composition médicale 

v'on met en petite boule. Pilula, æ, 
. Plin. M Fig. : l'ilules dorées, Melliti 
verborum globuli. Petr. Dorer la pi- 
lule, Faire avaler la — à qqn, Fucum 
alieui facÿre. Cic. Avaler la —, C. 
Se RÉSIGNER. 

PIMENT, s. m. Sorte de plante. 
*Capsium (ii) annuum (1), 0. (Linn.), 

PINDPANT, ANTE, ad). Élegant et 
recherche dans sa toilette. Munuus (a, 
um) et elegans (gén. antis). Cic. 

PIMPRENELLE, 8. f. Sorte de 
plante. * Poterium (11) sanguisorba (æ), 
on. (Linn.). 

PIN, s. m. Sorte d'arbre. Pinus, 
üs et i (dat. et abl. pl. is), f. Plin. = De 
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pin, Pineus, a, um. Virg. Plin. Pomme 
e —, Pinea (æ) nux (ucis), f. Plin. 
el simpl. Pinea, æ, f. Col. Bois de 
pins, Pinelum, à, n. Plin. Pin sau- 
vage. Pinaster, tri, m. Plin. 

PINACLE, 9. m. C. ralre io et 20. 

PINCE, s. f. 1° Action de pincor, do 
saisir aveo force. Comprehensio, onis, 
f. Cic. S'expr. ordiu. eu lourn. par 
un v. Voy. pixcen, SAISIR. || 2° Sorto 
de tenaille. (De chirurgien, De den- 
tiste) Forceps, cipis, w. (. Cels. (Pour 
épiler) Volsella, z, f. Plaut. Bart. || 
9° Partio des grosses pattes (du ho- 
mard, de l'ocrovisse, etc.). Forfex, f- 
cis, m. f. Plin. |] 4° Dent Incisive de 
certains animaux. Voy. ancisir {°. || 
6° Extrémito antérieure du pied des 
animaux ongulés. * Extrema (æ) ungu- 
la (æ), f. 16° Sorte do levier. Vectis. 
ts, m. Ces. || 7° Pli qu'on fait dans 
une ôtoffo. Voy. PLi. 

PINCE, &s, pari. passé de PINCER, 
Voy. ce v. || Adj. arracté. Voy. 
ce m. io. 


PINCEAU, 5. m. Instrument for- 

mé d'uno touffe de poils pour appli- 
uer des couleurs. Penicillus, i, m. 

ic. Plin. Penicillum, i, n. Quint. : 
Faire un trait su pincean, Penicillo 
lineam ducfre. Plin. Donner le der- 
nier coup ds — à un tableau, Pictu- 
ram peragère. Plin. || Fig. Célèbres 
par le pinceau, Celebres in penicillo. 
Plin. Zeuxis acquit par son — uue 
graude gloire, Zeuzim penictllum ad 
magnam gloriam perdurit. Plin. Ge] 
que le — ne pul pas rendre, Quo 
ars (pictoris) adumbrare non valuil. 
V.-Mar. Personne n'eut le — plus ra- 
pide, Nullius velocior fuit in picturä 
manus (üs, f. — main), Plin. Il avail 
le — fleuri, Floridus pictor fuit. Plin. 
Son — était sévère, austère, In colo- 
ribus severus fuit. Plin. Colore auste- 
gus fuit. Plin. || En parl. des ora- 
leurs, des écrivains : Peindre la Bre- 
tagne avec mon pinceau, Brilanniam 
pingëre penicillo meo. Cic. Son — a 
teada le caractère [dn personnage], 
Mores pinrit (de pingére, o, is, pic- 
tum). Plin. Donner le dernier coup 
de — à un ouvrage, C. Meltre la 
dernière mam 117. 

PINCÉR, 3. f. Ce qu'on pout prendre 
ds certaines choses on los pinçant entre 
deux ou trois doigts : On prend one 
pincée de safran, (Tanltum) croci, 
quantum tribus digilis comprehendi 
potest, sumitur. Cels. Prendre deux, 
rois, qualre pincées de qq. ch., 
*Tantum alieujus rei, quantum tribus 
digitis comprehendi polest, bis, ter, 

ualer sumêre. D'apr. Cels. La fleur, à 
a dose d'une pincée, guérit la dysen- 
terie, Flos, trium digilorum capiu, 
dysentericos emendat. Plin. 

PINCER, v. act. 4° Serrer la au- 
perficio de la peau. Vellicare, acl. 
Quint. || 2° Fig. Plquer. Vellicere, 
act. Plaut. Cic. Sen. || 39 Pig. Causer 
une certaine douleur vlve. Aordère, eo, 
es, momordi, morsum, act. or. || 
€° Saisir et tenir fortement une ch. 
Comprehsndfre, 0, is, hendi, hensum, 
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act. Cie. || 5° Rapprocher en serrant : 
Pincer les lèvres, Labra adstringëre 
(o, is, strinri, strictum). Quint. || 
60 Couper avec le bout des doigls un 
bourgeon, sto. Comprescère, 0, is, cui 
s. sup., act, Col. Voy. couPER 1°. il 
7° Fairo vibrer les cordes d'un instru- 
ment de musique on les tirant avec les 
doigts = Pincer les cordes, Nervos 
derträ perculïre (10, 18, cussi, cus- 
sum). Quint. || Neut. Pincer de la 
lyre, Voy. souxn 4°. || 8° Fig. Sur- 
rendre qqn en faute. G. aTTnarEn 20. 
js Fig. Arrôter qqn, s'emparer de 
ui, C. annêren 7°. |} 10v Fig. Causer 
du désagrément : Il sera pincé, 1] se 
fera pincer. Voy. cuirs (impers.) 40. 

PINCETTE, 8. f. 1° instrument pour 
accommoder le feu. Forceps, cipis, m. 
f. Virg. || 2° Instrument pour épiler. 
Volsella, æ, f. Plaut. Mart. 

PINDARE, poôle lyrique greo. Pin- 
darus, i, m. Cic. = De l'indare, Pin- 
daricus, a, um. for. Ov. 

PixDe, mt do Thossalie. Pindus, i, 
m. Virg. Plin. 

PINSON, 5. m. Sorte d'olseau. Frin- 
gilla, æ, f. Marti. (Linn.). 

PINTADE, 5. f. Sorto d'oiseau. 
Africana (æ) gallina (æ), f. Varr., Col. 
Numidica (æ) avis (ts), f. Plin., el 
simpl. Numidica, æ, f. Col. Mart. 

PIOCUE, S. f. Outil à manche pour 
fouir. Securis, ts, acc. im, abl. à, f. Stat. 

PIOCUER, v. act. et neui. 1° Fouir 
avec une pioche. Fodère, io, ts, fodi, 
fossum, act. Cic.Voy. cueusen 10. || 
20 Fig. Travailler avec assiduilé. Su- 
dare, n. Cic. VOoy. TRAVAILLER. 

PIOX. s. @. La plus petite pièce du 
jou d'echecs; pièce du jeu de dames. 
Latrunculus, à, m. Varr. Sen. Plin. 
Calcutus, m. Sen.Quint. PL.-j. : Avan- 
cer, Pousser un pion, Proinouëre cal- 
culum. Quint. — qu'on ne peut dé- 
placer. qui est enfermé, Alligaius 
calculus. Sen. || Fig. Damer le pion 4 

qn, C. L’EnronTEn 2°. 

PIONNIER, 3. m. Soidat employé aux 
terrassoments. Muniter, oris, m. Tac. 

PIPE, s. f. 1° Futaille. C. Ton- 
NRAU. || 2° Petit ustensite pour fumer. 
“Infundibulum, à, nn Dapr. Plin. 
(xxiv, 15, 85). 

PIPEAU, 6. m. 1° C, CHALUMEAU 
3°. || 20 C. acvav. 

PiP&E, 8. f. Chasse aux oiseaux aveo 
des gluaux = Preudre à la pipée, C. 
ENOLUER 2, 

PIPER, v. act. 1° Prendre à la 
plpés. C. enouuen 2e. || 20 Fig. Trom- 
por. Voy. ce m. 

PIPERIE, 8. f. C. rrowpentt. 

PIPEUR, 8. M. C. TRhowrsUR. 

PIQUANT, parl. prés. de PIQUER, 
Voy. ce v. || Adj. PIOUANT, ANTE. 10 Qui 
pique par qq. ch. de pointu. Plin. Acu- 
eatus, a, um. Plin. Mordar, gén. acis. 
Hor. Plin. Asper, era, rum. V irg. Tib. 
Acutus, «, um. Plin. : Gazon piquaut, 
Granen aculeatum. Plin. Ronce pi- 

uaute, Asper rubus. Virg. Barbe — 
‘un épi, Arista mordaz. Plin. || 2° 
En parl. de la lempéralure. Pénétrant. 
Acer, cris, cre, Hor. Acuius, a, um. 
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Hor. Acerbus. Hor. : Froid piquant, 
Frigus acerbum. Hor. Gelée piquante, 
Gelu acutum. Hor. Soleil piquant, 
Sol acutus. Hor. |] 3e Fig. Biessant, 
offensant. A sper, era, erum. Cic. Acu- 
leatus, à, um. Plaut. Cic. Amarus. 
Quint. = Letlre assez piquante, Satis 
aculealz litteræ. Cic. Plaisanteries pi- 
quantes, Amari sales. Quint. Homme 
ont la parole est piquante, Homo 
linguæ acidæ. Sen.-rh. |] llomme pi- 
uant, Momo mordaz (gén. acis), 
en.-Th. || 4° Fig. Qui fait une impres 
sion vive sur l'organe du goût. Acutw, 
a, um. Plin. Acidus. Plin. Morduz, 
gén. acis. Plin. Acer, cris, cre. Varr, 
Pl.-j. = Saveur piquante, Aculus gus- 
lus ou sapor, Plin. Qui à oo goût 
piquant, Sapore aculus. Plin. Acer 
gustatu, Plin. Avoir uu goût —, 
Pungêre, 0, is, pupugi, puncium, 0. 
Plin. Suc —, Sucus mordaz. Plin, 
Mets piquants, Cibus acer. PI.-j. acu- 
tus. Plin, Vinaigre piquant, très —, 
Acelum mordaz. lin: acidissimurm. 
Plaut. Accommodé à la saute pi- 
quanle, Oryzomus, a, um. Apic. [ 
bo En parl. de l'esprit, du discours, 
Plein de vivacité, de finesse, d'agré- 
ment. Salsus, a, um. Cic. Arquiw, 
Cic. Facetus. Cie. = Mols très piquants, 
Argutissuna dicta. Cic. Le genre de 
riposle le plus piquant, Repercu- 
fiendi genus venuslissimum (de venus- 
tus = plein d'agrément). Quint. Dire 
qq. ch. d'une mauère piquante, très 
—, Dicire aliquid salse, salsissime. 
Cic. Conteur piquant, Narrator face 
tus. Cic. (Oraleur] enjoué el —, Fe 
cetus aique saisus. Cic. Grâce piynants 
d'on oraleur}), Lepos (oris, &.) et sal 
alis, m.). Cic. || 6° Qui plait par la 
vivacité de la physionomie. Venustus, 
a, um. Cic. : Phystoaomie piquante, 
Venustus vullus. Ter. [Dans ce grand 
corp<}1l n'v a rien de piquant, Nulls 
est mica salis. Cat. 

PiQuaNT, s. m. {° Polntes que per. 
tent certaines plantes, certains ank 
maux. Aculeus, i, m. Plin. Spina, à, 
f. Cic. = Le chardon an milieu de ses 
pia uants.…, Carduus inter medios acue 
e03. Plin. (Nètes] herissées de 
Spinis hirsutz. Cie. || 2 Fig. Ce qu 
fait sur l'esprit une impression vire 
agreable. Sal, alis (— sel), mase 
Cic. =: Ce piquant qui manque à votre 
nalion, Sal iste quo caret restra na 
to. Cic. Donner du — au discours, 
Orationi sales adspergëre. Cic. Avoir 
du — (ea parl. d'une pers. et d'une 
cb.}, Habère salem. Ter. Cat. Geure 
de plaisanterie qui ne mauque pas 
de—, ltidiculi genus non insulsum.Cie. 

4. PIQUE, 9. f. Arme formes d'un 
très long bois terminé par une points 
de fer. (De la cavalerie) Contus, i, nm, 
Veg. (De l'infanterie macédauienne) 
Sartssa, æ, f. Liv. Vov. Lance 

2. PIQUE, 5. f. Brouille. Voy. ce m 


PIQUE-ASSIETTE, $. m. C. Pa 
RASITE, 
PIQUE-NIQUE, s. m. Repas où 


ohacun paye son ôcot : Faire nn pique- 
nique, De symbolis essa on cdëre (sde, 
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edisoues, edit ou est, edi, esum). Ter. 
PIQUER, v. act. 1° Entamer légè- 
rement aveo qq. ch. de fort poinlu. 
Pungëre, 0, is, pupugi, punclum, acl. 
Cic. Compungÿre, 0, is, punxi, punc- 
tum, act. Cels. Col. = Piquer qq. ch. 
avec une aiguille, Acu aliquid com- 
ungêre. Ceis. pung're. Peir. Alexan- 
dre eut la cuisse légèrement piquée 
par la pointe d'une épée, Alerandri 
femur levier mucrone persirictum est 
ass. de persiringère, 0, is, sirinxi). 
ee Piquer de l'aiguillon, Stimulo 
on Stimulis fodÿre (io, is, fodi, fos- 
sum). Plaut. Cic. — nn cheval de 
l'éperon, — son cheval, et abs. — 
Voy. #P&RON de. — des deux, (Pr. 
Quam concilatissimum equum immil- 
tére (0, is, misi, missum). Liv. (Fig.) 
Properare, n. Cic. — la veine. Venam 
incidrre (0, ts, cidi, cisum). Plin. Voy. 
sacnen, Une puce pique…., Pulez 
mordel (de mordère, e0, es, momordi, 
morsum). Mari. Êlre piqué par un 
serpent, À serpenle feriri (pass. de 
{ere io, is, 8. parf. ni sup.). Plin. 
es jamhages sont piqués par un ver, 
Tarmes posies secal (de secare, 0, 
secui, sectum, secaturus). Plaut. Les 
arbres sont — par des vers, Ar- 
bores vermiculantur, dép. Plin. Piqué 
des vers, Vermiculosus, a, um. l'all. 
Être — par une orlie, Aculeis urticæ 
compungi, pass. Col. Ortie dont les 
feuilles ne piquent pas, Urtica folits 
non mordentibus. Plin. || l’iquer la 
viande, C. Lanoen 40. || Fig. liquer 
les tables, — les assielles, et ardin. 
— l'assiette, C. éconnrecen. || 2° En 
arl. de la température. Faire uns 
Impression douloureuse sur la peau, elc. 
Mordére (voy. 1°), acl. Hor. Voy. 
PiQranT {adj.) 2°. || 3° Fig. Fâcher, 
Ircitor, mettre en colère. Pung#re (voy. 
do), act. Cic. Mordeère (voy. 1°), acl. 
Ter. Uor. Vellicare, act. Cic. Foui- 
care, 8. parf. ni sup. acl. Plaut. Cic. 
: Piquer Jusqu'au vif lesesprils, qqn, 
Animos, Aliquem exasperare. Liv. 
exulcerare. Cic. Ce discours te pique 
au vif, fæec oralio te cruentat (= te 
met en sang). Cic. Eafin te voilà pi- 
qué au vif, Tandem (tibi) perdoluit 
{de perdolëre, let, litum, n. impers.). 
Ter. Piqué, — contre qqn, C. rAcH# 
de. Piquer jusqu'au vif, Voy. Exas- 
pénes. || 4° Foire uns Impression vive 
sur l'organe du goût : Piquer la lan- 
ue, el abs. —, Linguam mordère 
voy. 1°). Plin. Voy. PiQuanNT (adj.) 4e 
6° Fig. Exciter : Piquer qqn, Ali- 
quem acuÿre (0, is, ui, utum). Liv. sti- 
mulare. Liv. incitare. Liv. || Abs. Pi- 
ner, Animum ou Animos ercilare. 
ic. — ma cnriosité au suprême 
degré. Me in summam erspeclationem 
adiiucrre (0, is, duri, ductum). Cic. 
Que lu piques ma curiosité ! Quantam 
tu erspectalionem mihiï moves (de mo- 
vère, 0, moui, motum)/ Cie. Piquer 
qqn d'honnenr, Vay. xoxxeon 29. 
Se mocen, v. ref. 1° Se blosser 
lôgérement aveo une choso fort pointue. 
Se compungÿre (0, is, punzi, punc- 
tum). Cic.|| Fig. Ile se piquent à leurs 
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propres piquants, Jpsi se compungunt 
suis acuminibus, Cic. || 2° Devenir ver- 
œouln. Vermiculari, dép. Plin. || 3° Se 
tacher. Voy. ce m. || 4° S'aigrir. 
Voy. ce m. do. || 6° Fig. Se sontir 
offensé. Voy. Se aLessen 30, Se rA- 
cHeu 4°, |6° Avoir des prétentions 4, 
faire profession de : Se piquer de 
sagesse, d'être sage, Sibi sapientiam 
arrogare. Cie. Se sapientem profiteri 
cor, ris, fessus sum), dép. Sen. 
Science] qu'il se pique d'enseigner, 
Cujus magister esse vult (de velle, volo, 
vis, vull, volui, 8. sup). Cie. 1ls s0 
piquent de descendre de Pluton, Præ- 
dicant se ab Dile prognalos (esse). 
Cæs. Défenseurs de la liberlé, comme 
ils s'en —, Virdices liberfatis, uti 
se ferunt (de fe fero, fers, luli, 
latum). Sail. || 7° Être excité, poussé 
par : Se piquer d'honneur, Voy. on- 
Neon 2°. || 8° S'obstiner = Se piquer 
au jeu (Pr. — s'obstiner à jouer), 
Voy. S'ossrinen 1° et souen. (Fig. 
—= persister dans uns entreprise. 
Voy. PERSISTER. 

PIQUET, 5. m. 1° En gén. Bâton 
pointu qu'on fiche on terre. Sudis, is, 
Î, Cæs. || 2° Petit piou pour arrêter 
tes cordages des tentes dans un camp. 
Parillus, 1, mm. (Georg.). D'apr. Varr, 
Col. : Lever le piquet, C. nécawren. 
Planler le — chez gqn (= s'élablir 
chez qqn pour qq. temps), Voy. S'é- 
TABLIN 20, || 4° Grand peu pour tenir 
les chovaux à l'attache. Vacerra, æ, f. 
Fest. || 4° Un certain nombre de cava. 
liers (ou de fantassins) qui se tiennent 

rêls à marcher: Piquet de cavalerie, 

quitum stalio (onis}, f. Cæs. Élre de 
— À la porte du camp, Pro portlis 
castrorum in stalione esse. Cæs. || B° 
Jalon. Pertica, z,f. Serv. 

PIQUETTE, 5. f, 1° Boisson falte 
avceo de l'eau jetée sur du marc de rai- 
sin. Lora, z,f. Varr. || 2° Mauvais vin. 
Vappa, æ, f. Hor. 

PIQUEUR, s. m. 1° Homme à choval 
qui dirige une meute de chiens. *Eques 
(quifis) canum duclor (oris), m. || 
29 Valet qui court devant la voiture de 
qqn pour éclairer sa roule. Præcursor, 
oris, m. PI.-j. || 3° Surveillant de tra- 
vaux. Eraclor, vris, m. Sen. Col. || 
4° PIQUEUN DE TABLB OU D'ASSLETTE. 
Parasite. Voy. ce m. 

PIQURE, s. f. 1° Action de blesser 
legèrement avec qq. ch. de fort pointu, 
rasultat de cette action. (Action de hi- 
quer) Punclio, onis, f. Plin. Puncius, 
üs, co. Plin, (Coup) Ictus, üs, m. Plin. 
(Morsare) Morsus, üs, m. Cic. (Bles- 
sure) Plaga, æ, f. Plin. Puncium, 1, 
o. Plin. Mart. =: Piqûres de guènes, 
Vesparum tetus. Plin. — des scor- 
pions, Scorpionum plagæ. Plin. Gué- 
rir des — de scorpions, lclus scor- 
pionis reslingu#re. Plin. Piqûre de 
serpent, Serpentis morsus. Cic. [On 
ai que trois fois neuf pigüres de 
frelons tuent an homme, Crabronum 
ler novenis punclis hominem intcrfci, 
Plin. Des — d'aiguille, Acüs puncta. 
Plin. Blessure qui semble être une 
piqûre d'aiguille, Vulnus quod videtur 
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acu punctum (part. passé de pungëre 
= piquer). Cic. — faite par no joa 
svec un joue, Junci puncium. Plin. À 
2° Petite cicatrice laissee par une legere 
blessure. Cicatricula, æ#, f. Cels. || 
8° Petit tou. Punclum, à, on. Bfart. 
Foramen, minis, n. Plin. = Piqüres 
qu'on fail avec une aiguille, Puncta 
uæ lerebrantur aeu. Afart. || 60 État 
e co qui est rermoulu, eto. Vermicu- 
latio, onis, f. Plin. = Sujet aux pi- 
res de vers, Vermiculalioni obnortus 
Cu um). Plin. Être endommagé par 
es — de vers, Vermiculis infesiari. 
Plin. || 6° Légère offonse qu'on reçoit. 
Vellicatio, onis, f. Sen. 

PINATE, 8. M. {° Celul qui exerce 
le bripanda e sur mer. Pirata, z, m. 
Cic. Plin. Maritimus (i) przdo (onis). 
Nep., et abs. Prædo, m. Sal. : De 
pirate, Piraticus, «, um. Cic. Navira 
de —, Predatonia navis. Lio. Méuer 
do —, C. PiRAT=RIS Îe, Cbef de pi- 
rales, Archipirata, æ, m. Cie. La 
guerre conlre les —, Bellum pirati- 
cum. Varr. Cie. | 4° Fig. Depredateur. 
Voy. ce m. 

PIRATER, v. 0. Faire ls môlier de 
pirate. Piratieam facfre (io, is, feci, 
factum). Cie. Dig. ezercère (to, es, 
cui, cilum). V.-Max. Just. 

PIRATENIE, s. f. {° Môtier de pi- 
rate, acte de pirate. Piratica, z, f. 
Cic. Sen. Quint. Just. Latrocinium (it) 
marilimum (1), n. Liv. =: Vivre ds 

iralerie, Latrocinio maris vilam (0- 
erare. Just. Infester la mer par des 
pirateries, Latrociniis ac præzdationi= 

us mare infeslare. Vel. [| 20 Fig. 
Dépredation. Voy. ce m. 

PIRE, adj. au compar. Plus mav- 
vais. Pejor, m. f., jus, 0. Cic. Dete- 
rior, m. f., ius, n. Cic. Et tons lea 
compar. des adj. cilés 4 MAUVAIS 
Pire que la mort, forte pejor. Cic. 
Rendre —, C. eupinen (act). Deve- 
air —,C. £uPinEn (neut.). 

Pine (18, LA), adj. au superl. Le 
lus mauvals. Pessunus, a, um. Cic. 
eterrimus. Cic. Et tous les super 

des adj. cilés à MAUVAIS. 

Pire (Ls),s. m. Co qu'il y a de plus 
mauvais. Pessimum, i, 0. Cic. Delerri- 
mum, n. Cic. : Il a eu du pire (dans 
celle affaire), Aliquid aduersi ei ac- 
cuit. Cic. 

PINÉE (La), un des ports d'Athènes. 
Piræus, it, m. Plaut. Ter. Cic. Nep. 
Liv. Quint. 

PIROGUE, 6. f. Bateau fall d'un 
arbre creush. * Linter (iris) ex arbore 
cavata (æ), f. D'apr. Liv. (xx, 26) et 
simpl. Linter, tris, f, Liv. 

PINOUETTE, 8. f. 1° Tour qu'on 
fait sur soi-mômo en se tenant sur la 
pointe d'un pied. Vertigo, ginis, [. Pers. 
Totius eorporis circumacius (&s), m. 
Plin. Voy. le suiv. || 2° Sorto de volte 
qu'on fait exécuter au cheval. Gyrus, i, 
uw. Virg. Ov. 

PIRQUETTER, v. 8. Faire rapi- 
dement un mouvement circulaire. Cir- 
cumagi, Or, ris, actus sum, pass. 
Liv. : Faire pirouelter, Cireumagère, 
0, is, egi, aclum, act. Liv. 
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PIS, adj. invar. au compar. Plus 
mauvais, plas mal. Pejor, ©. f., jus, 


0. Cic. Deterior, ius. Cic. = Ce qui 
est pis. Quod pejus est. Quint. Qui — 
est, Quod majus est. Liv. L'ignuminie 
est qq. ch. de — que la douleur, 
Turpitudo pejus est quam dolor. Cic. 
[Il n'y à rien de — que les gens qui, 
Nihïl pejus est iis, qui. Quint. Cela 
est mauvais, mais tl y a d'autres 
choses qui sont — encore, Aalum id 
quidem, sed alia pejora. Cic. 

Pis, adv. Plus malt, d'une manière 
plus mauvaise. Pejus. Cic. Deterius. 
Cie. : Si l'on veut corriger qq. ch., 
on fera pis, Si quis corrigère aliquid 
volet, id deterius faciet. Cie. Ma santé 
va — que d'ordinaire, Valeo deterius 
quam soleo. Cic. Le malade est —, 
Æger pejor fit. Cels. |] Ton pis aller 
(= ce qui peut l'arriver de —),°{d quod 
tibi pessimum accilëre potest. Faire 
de qq. cb. son — aller (= s'en ser- 
vi | défaut de mieux), * Aliqud re 
wii, quia res melior deest. Etre le — 
de qqun (— sa dernière ressource), 
Voy. azssouncs. || Au pis aller, loc. 
adv. Voy. pl. bas. 

Pis, s. m. te Avec l'article. Ce 
qu'il y a de plus mauvais. * Id quod 
pessunum est =: 1 met, 11 prend tout 
au pis (= il suppose tou ce qui peul 
arriver de —), * Omnia pessima fore 
putat. En meltant tout an —, Voy. 
pl. b. au pis acer. Dire tout le — 
contre qqn, Omnia maledicta in ali- 
quem dicëre. Cie. Tu lui fais du — 
que tu peux, Ei, quod potes mali fa- 
cére, facis. Plaut. || 20 Sans l'article. 
Chose plus mauvaise = Il arriva pis aux 
vainqueurs qu'aux vaincus, Pejus vic- 
toribus quam victis accidit. Cæs. En 
cela les Grecs font — que nous, Hoc 
pejus nobis Graæci factunte Quint. 

Au pis ALLEn, loc. adv. En suppo- 
sant les choses au pire stat oüalles puis- 
sent étre. * Ut pessime agutur. D apr. 
Cic. (Verr., im, 47). Voy. pis (ad v.). 

DE PIS EN PIX, DE MAL EN PIS, loc. 
adv. De plus mal en plus mal =: L'af- 
faire va de mal en pis, Nunc peus 
mulfata res est. Liv. Tont va de — 
en —, Versa el mutata in pejorem 
partem sunt omnia. Cic. 

2. ris, s. m. Tétine d'une vache 
(eto.). Uber, eris, n. Virg. Ov. 

PISAN, an&, adj. Qui est de Pise. 
Voy. Pise 20. 

PISANDRE, n. d'homme. Pisan- 
dros ou Pisandrus, i, m. Quint. Just. 

PISAURE, 1. d'Italie. Pisaurum, i, 
n. Cic. =: (Qui est) de Pisaure, Puau- 
rensis, m.f.,e,n. Cic. 

PISCINE. 8. f. Vivier; bassin. Pis- 
cina, æ, f. Varr. Sen. 

PISE. 1° V. do Grèce. Pisa, æ, f. 
Virg. Pisæ, arum, f. pl. Afel. : Qui 
est de Pise, Piszus, a, um. Ov. || 
20 Y. d'Italie. Pisæ, arum, f. pl. Liv. 
=(Quiest) de Pise, Pisanus, a,um. Liv. 

PISE, 5. m. Terre préparèe pour 
faire des oonstructions. Lutum, 1, n. 
Cæs.Vitr. =: Construction en pisé, 
Ædificium luteumn. Plin. Mur de —, 
Paries formaceus. Plin. 
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PISISTRATE, tyran d'Athônes. Pi- 
sistralus, i, m. Cic. 

PISSENLIT, s. 10. Sorte de plante. 
Tarazum, i, n. (Linn.). 

PISTACHE, S. f. Fruit du pista- 
chier. Pistucinm, ii, n. Plan. Pall, 

PISTACILIER, 9. m. Sorte d'arbre. 
Pistacia, æ, (. Pall. 

PISTE, 8. f. 1° Trace lalssée par 
l'animal, et aussi par l'homme, sur Île 
sol où il a marche. Vestigium, ti, n. 
Plin. : Chercher la piste du gibier, 
Feras vestigare. Sen.-tr. indagare. 
Apul. Chercher une —, fnvestigare, 
a. Cic. Indagare, n. Cic. Vestigare, 
n. Plin. Le chien cherche la — et la 
suit, Canis scrulatur vesligia alqne 
persequitur. Plin. Perdre la —, Faire 
perdre là — aux chiens, Voy. DÉFAUT 
30. || Être sur la piste de qqn, Voy. 
PAS 6°. Suivre qqn à la —, Vesti- 
giis aliquem consequi, dép. Cic. sequi, 
dep. Liv. || Fig. Suivre qqn à la piste, 
Suivre la — de qqn, Voy. mancuEn 
1o(fig.). [2° Fig. Recherche, poursuite : 
Être à la piste des plaisirs, Volupta- 
tes odorari, dép. Cic. Voluptates au- 
cupari, dép. Varr. Suivre à la — les 
plaisirs, Voluptates persequi (or, ëris, 
secuius sum), dép. Cic. || 3° Terrain 
de course. C. À cannièns 1°. 

PISTIL, s. m. Un des organes de 
la fructification des vegetaux. * Pistil- 
lum, i, n. 

PISTOIE, v. d'Italie. Pistorium, ti, 
n. Plin. : (Qui est) de Pisloie, Pisto- 
riensis, m.f., e, n. Soll. 

PISTOLE, s.f. La valeur de 10 francs. 
Voy. FRANC. 

PISTOLET, s. m. Petite arme à fau. 
*linor (oris) sclopetus (1), m. (Sm.). 

PISTON, s. m. Cylindre propre à 
exécuter un mouvement de va-et-vient. 
Embolus (i) masculus (1). m. Vitr. 

PITANCE, 8. f. Ralion de chaque 
repas, de chaque jour. (En gén.) lie- 
menusum, à, n. Ter. (D'un jour) Dia- 
rium, di, n. Cic. Diurnus (ti) cibus (ty, 
mo. Liv. Diurnum, i, n. Sen. Voy. 
NOURRITURE 39, 

PITEUSEMENT, adv. C. MISÉRA- 
BLEMENT. 

PITEUX, BUSE, adj. C. MISÉRADLE 
3° et 4e. 

PITUIVIERS, v. de France (Loiret). 
*Pituerium, à, n. 

PITIF, s. f.10 Commisération pour les 
souffrances d'autrui. Misericordia. æ,f. 
Cic. Miseratio, onis, f. Cic. Commise- 
ralio, f. Cic. : La pitié du peuple (— 
qu'éprouve le peuple), Misericordia 
populi. Cie. Vivre de la — d'autrui, 
Altenä misericordiä vivêre. Cic. La — 
des enfants, des villes prises (= qu'on 
éprouve pour les enfants, pour les 
villes), Afisericordia puerorum. Cic. 
Miseratio urbium captarum. Quint. La 
— excitée en faveur de Manlius, 
Commiseratio Manlii. Cie. Chercher à 
exciter la —, Afisericordiam captare. 
Cic. Le propre de ta néroraison est 
d'exciter la —, Commovère miseratio- 
nem epilogi est proyrium. Quint. J'ex- 
cite la — dn peuple, d'autrui, des 
juges, Populi misericordiam concito. 
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Cic. Aliis misericordiam cemmoses. 
Cic. Judicum miserationem permoveo. 
Quint. Ce [jeune bumme] fait — 4 
out le monde, Omnes tillius miseri- 
cordiä commoventur. Cic. Le supplice 
d'un parricide n'excite la — de per- 
sonne, Nemo parricidæ supplicio mi. 
sericordiä commovetur. Cic. [1] me 
fait —, Illius me miseret (— j'ai pitié 
de lui: voy. plus loin). Inspirer une 
grande —, Afagnam misericordian 
habëre. Cic. La — entra dans mon 
cœur, fe subiit miseratio. Pl.-j. Se 
laisser aller à la —, Jn misericordiam 
prolabi, dép. Liv. Éprouver de la —, 
fisericordiam capêre. Cic. Être lou- 
ché, saisi de —, Afisericordiä con- 
moveri. (ic. Je le prends en —, Je 
prends — de lui, Je commence à 
avoir — de lui, Jllius me miserescit 
(s. parf. ni sup., ni inf.), impers. 
Plaut. Ter. mieux que fllius mise- 
resco (is, s. par. ni sup., escère, n.). 
Virg. J'ai — de qgu. de qq. cb., Ali- 
cujus, Alicujus ret misercor (eris, se- 
rilus sum et serlus sum, ren, dep). 
Cic., mieux que misereo (es, serui, 
sertium etsertum, rère, 0.). Lucr. Virg. 
Alicujus, ÂAlicujus rei me miscret 
(seruit, S. sup. ni inf.), impers., et 
pl. rar. me miserelur (rentèm estet 
sertum est, reri, dép impers.). Cie. 
Ayez — des alliés, Afiseremini socio- 
rum. Cic. 11s doivent avoir — de moi, 
Mlei misereri debent. Cie. Je ne puis 
avoir — ni de toi ai des tiens, Neque 
me lui, neque (uorum misereri poles!. 
Cic. Tu n'as pas — de mes épaules, 
Non le mei tergi miseret. Plaut. Mon- 
trer, Témoaigner de la —, Misericor- 
diam adhibére. Cie. Regarder qqu ou 
qq. ch. en —, d'an œil de —, C. 
Avoir — de (voy. ci-dessus; voy. 
aussi 20). Enclin à la —, C. prrora- 
sue 40. Digne de —, C. Prnovasue 2. 
Avoir une fin digne de —, Sfiserabi- 
luter emors. Cre. C'est — de voir la 
république attaquée, Afiserum est 
rempublicam invadi. Liv. C'est grande 
— de vivre ainsi, {ta vivère miserri- 
mum est. Cic. Manque de —, C. 00- 
neTé 90. insensible à la —, [mmise. 
ricors, gén. ordis. Cic. Qui esl sans 
— pour les prisonmers, In captivos 
minime indulgens (gen. entis). Liv. 
Voy. un 100. Sans —, Sine clemen- 
ti. Voy. DUREMENT 5°. || 2 Senti- 
ment de mepris, de dedain : Regarder 
qqn en pihé, avec des yeux de —, 
Avoir — de, C. DéDAIGNER 1° (voy. 
aussi pirié 10). La terre me parut a 
petite que notre empire me Bl —, 
Terra ila mihi parva visa est, ul im- 
perii nostri me pænuleret (de jænitére, 
el, uif, 8. sup., impers.). Cic. Tes 
menaces me font — (== je méprie 
tes menaces), Voy. MéPrisen. L'esl 
écrit à faire —, Est misere ou miser- 
rime scriptum. Plaut. Quelle —, C'est 
une — de voir ceux qui possèdent le 
moins donner toujours quelque chose 
aux plus riches! Quam inique com- 
paraltum est, ut Ài qui minus habent 
semper aliquid addant divitioribus 
Ter. Voy. DADAIN. 
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PITON, s. m. {e Clou dont la tête 
est en forme d'anneau. S'expr. comme 
ANNEAU. Voy. ce m. || 2° Pio d'une 
montagne. VOy. Pic. . 

PITOY ABLE, adj. 1° Compatissant 
: Pitoyable envers qqn, În aliquem 
misericors (gén. ordis). Cic. || 2° Qui 
excite la pitie. Aliserabilis, m.f.,e, n. 
Cic. Miserandus, a, um. Cic. || 3° Mau- 
vais dans son genre. VOy. MAUVAIS. 

PITOYABLEMENT, adv. 1° Qqf. 
D'une manière qui excite la compassion. 
Aliserubiluter. di. Aliserandum in in0- 
dum. Cic.|l 2° Ordiu. D'une manicre qui 
excite le mepris, mal. Voy. MAL (adv.). 

PITTORESQUE, adj. 1° Propre à 
être point. * Picturæ conveniens (gén. 
entis). || 20 Qui produit grand effet en 
peinture. Aniænus, a, um. Cic. Ve- 
austus. Cat. Ph. = Faire un effet pillo- 
resque, Graphicam delectationem in 
adspectu effieïre. Vitr. Ce pays est 
très —, Hujus regionis facies pulcher- 
rima est. Sen. || 3° Pig. Qui peint 4 l'es- 
prit : Faire un récit pitturesque, Si- 
gnificanter narrare. Quint. Virgile a 
exprimé cela d'une manière —, a fait 
de cela une description —, Hoc velut 
coloribus Maro pinrit. Gell. |] S. m. 
Donner du pilloresque à son style, 
Verba ping#re(o,is,pinri.picltum).Cic. 

PITTORESQUEMENT, adv. D'une 
manière pittoresque : Être babullé pito- 
resquement, Graphics ezornari. Plaut. 
Voy. ci-dessus 3°. 

PITUITE, 8. f. Sorte d'humour. Pi- 
tuita, æ, f. Cic. 

PITUITEUX, EUSE, ad). Qui ahonde 
en pituite. l’iluttosus, a, um. Cic. 

PIVERT, s. m. Sorte d'oiseau. Pi- 
eus, t, m. Plin. 

4, PEVOINE, s. f. Sorte de plante. 
Pronia, æ. f. Plin. 

2. PIVOINE, s. m. C. BOUVRECIL. 

PIVOT, s. m. 1° Morceau de metal 
arrondi sur lequel tourne un corps so- 
lide. Cnodaz, acis, m. Vitr. Cardo, 
dinis, m. Phin. : suspendu en équi- 
libre sar un pivot, Libramento cardi- 
nis suspensus. Plin. S'appuyer sur 
son —, Cardini suo incumbfre. 
Plin. || 2° Fig. Ce qui sert d'appui, de 
sutien. Cardo, dinis, m. Quint. =: Do- 
œmitius est le pivot de ma candidature, 
In Domitio ambitio nostra nilitur (de 
nili, or, Éris, nisus el nirus sum, 
dép.). Cic. || 8° Ragine pivotante. Voy. 
PLVOTANT. 

PIVOTANT, part. prés. de PIVOTER, 
Voy. ce v. || PIVOTANT, ANTS, adj. 
T. de botanique. Qui pivote = Racine 
pivolante, Radix (icis) in rectum des- 
cendens (entis), f. Plin. 

_PIVOTER, v. 0. 4° Tourner sur un 
pivot =: La terre pivote sur son axe, 
Terra cireum arem se lorquet (de tor- 
quère. eo, torsi, (ortum). Cic. || 2° 
S'enfoncar verticalement en terre. (En 
parl. d'une racine) In rectum descen- 
d/re (0, is, scenili, scensum), n. Plin. 
(Eo parl. d'une plante) In rectum ra- 
dicari. dep. Plin, 

PLACAGE, 5. m. {1° Ouvrage fait 
de bois scie en feuilles qui sont appli- 
quees sur d'autres bois : Les objets de 
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placage, Ea quæ sectilibus laminis 
operiuntur (ou operta sunt). Plin. Voy. 
PLAQUER 1°. || 20 En littéralure, Pièce 
de rapport, ouvrage composs de pieces 
de rapport. Voy. pièce 2°. 
PLACARD, s. m. 4° Affiche. Libel- 
lus, i, m. Cic. Voy. arreus. |} 20 Ar- 
moire pratiquée dans un mur. Auscus, 
i, m. Non. 
PLACANDEN, v. act. C. AFFICHER. 
PLACE, s. {. 1° Lieu publio decou- 
vert et anvironne de bâtiments. Platea, 
æ, f. Ter. Cæs. flor. Area, f. Liv. : 
La place du marché, La — publique, 
Forum, 5, 0. Plaut. Ter. Cic. Parler 
sur la — publique, În foro dicëre. 
Cic. Ville ornte de temples et de 
places publiques, Urbs distineta de- 
ubris ef communibus spatiis (de com- 
mune spalium, n.). Cic. La place du 
Capitole, Area Capitolhi. Liv. || 2e Lieu 
où les negociants, etc., s'assemblont pour 
traiter de lours affaires; Ensemble des 
negociants d'une ville. (Lieu, etc. 
Forum, i, n. Cic. (Ensemble, etc. 
Negotiatores, um, m. pl. Suet. = Le 
crédit est perdu sur la place, Fides 
de foro sublata est. Cie. Parcourir les 
places du couwmerce, Commercia per- 
agrare. Plin. || 3° Lieu, dans une ville, 
dans un camp, où les soldats s'assem- 
blent, etc. : La place d'armes du camp, 
Castrorum principia (orum), D. pl. 
Just. Rendre la justice sur la — d'ar- 
mes, {n principiis jura reddére. Liv. 
Voy. 4°. || 4° Lieu fortifie, ville de 
uerre. (Place forte) Castellum, i, 0. 
Cæs. Cic. (Ville) Oppidum, 0. Cæs. Liv. 
: Un grand nuinbre de places, Plura 
castella. Cæs. Ua si grand aombre de 
— si fortes, Tot {am valida oppida. 
Liv. || Faire de cette ville sa place 
d'armes, {abère ea urbem pro arce 
(de arzx, f.). Liv. Voy. 3°. || 6° Sol, 
terre: Être étendu sur la place, Humi 
jacère. Cic. Jeter les bagages au ai- 
lieu de la —, Sarcinas in medium 
çonjicére. Liv. Jeter par la —, Voy. 
A TEnns, Par TERR&. || 6° Espace libre. 
(Eu gén.) Locus, i, m. Cic. Spatium, 
ti, n. Cic. 2 Tenir loute la place, Lo- 
cum erplère (—=remplir). Cæs. Maison 
où il y a beaucoup de —, Domus (üs) 
partesa (æ) et capar (acis). Pl.-j. 
Île où il n'ya pas de — pour un 
grand établissement, Magnæ sedis in- 
sula haud capaz. Curi. La — mau- 
quait pour faire manœuvrer la cava- 
lerie, Spalium non erat agitandi 
(equos). Nep. Tout le monde leur fait 
(= se relre devaut eux), Eis 
omnes decedunt (de deced®re, 0, is, 
cessi, cessum, n.). Czs. Quand la 
foule eut fait —, Submoto populo, et 
absol. Submoto. Liv. Dimotä turbä. 
Tac. [L'air] semble faire — el se re- 
tirer devant nous, Videlur quasi lo- 
cum dare et ced”re. Cic. Faire faire — 
(= écarter la foule), Submovére tur- 
am ou populum, et abs. Submouëre 
(eo, es, mout, motum). Liv. Faire faire 
— à qqn dans la foule, Locum (ali- 
cui) in {urba facëre. Ov. [Celui] à qui 
on fait faire —, Cui submovetur (à 
l'impers. pass.). Sen. Se faire —, Se 
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faire faire — (pour passer), Locum 
sibi facëre. Curt. Obstantes dimovére. 
Hor. Laisser la — libre (= se mettre 
à l'écart), De medio recedëre, n. Cic. 
Il Place, place (— rangez-vous)l De 
vid decedite{ Plaut. || 7° Endroit où 
l'on se tiont, où l'on s'assied, où l'on 
s'etond. Locus, i, m. (il a deux plu- 
riels : Loci, orum, m. et Loca, orum, 
a.: va Lun 40). Cic. Sedes, is, f. 
Cic. : Chacun avait sa place marquée, 
Suus cuique erat locus definitus. Czs. 
Places gratuiles au Cirque, Gratuita 
loca in Circo. Suet. Donner une place 
au spectacle, Locum ad spectandum 
dare. Cic. Perdre sa —, Locum per- 
dère. Cic. Je te donnerai une — 4 
ma table, Communicabo te mensä med. 
Plaut. Is ont leur — À toutes les 
tables, Jis omnium vicius communi- 
catur. Cæs. L'oiseau resta à la — où 
il s'était posé, Tenuit ales captam se- 
dern. Liv. || Prendre place sur un 
siège, Se in sell ponêre (0, is, posui, 
positum). Flor. Des sièges furent 
avaocés et l'on prit —, Pusitis sedi- 
bus consederunt (de consid?re, 0, is, 
sessum, n.). Liv. (Tu oses)] prendre 
ma —, l’asseoir à ma —, Î{n sede 
considère meë. Liv. Faire une —, 
Faire — à qqn, Locum residendi ali- 
cui accommodare. V.-Mfaz. J'ai voté 
de ma — avec eux, Eis assensi sedens 
(= assis). Cic. || Prendre place sur le 
méme lit, Eodem lecio accumbëre (0, 
ü, cubui, cubitum), n. Liv. Prendre 
— à uno banquel, In cunvivio accume- 
bre. Cic. 1] m'invite à diner; j'y 
vais, je prends —, Ad cenam me vo- 
cat; vento, decumbo. Plaut. Se sou- 
venant de la — que chacun avait 
occupée à table, Memor, quo ordine 
quisque discubuerat. Quint. || 8° Es- 
pace qu'occupe ou que peut occuper une 
pers. ou une ch., liou, endroit. Locus, 
1, M. (roy De Cie. : Occuper une 
place, Locum obtinëre. Cæs. Rester ea 
—, Consistfre in loco. Cie. Stare loco. 
Vitr. Voy. iuwouiLs. Ne pas lenir en 
—, C. S'aciten 10 et 20. Chanser 
qan oa qq. ch. de —, C. DÉPLACER. 

hanger de — (= $e déplacer, être 
déplacé). Voy. Se DÉPLACER 1° et 20, 
Céder, Quitter la —,Locum ced”re. Cic. 
Céder la —, Quitter la —, Faire — 
à des gens qui valent mieur, Locum 
melioribus dare. Ter. || Fig. Donner à 
qqn une place dans son cœur,dans son 
amitié, Aliquem in amiciliom suam 
recipére. Cic. Occuper, Avoir une — 
dans le cœur, dans l'amitié de qqn, 
Locum amicitiæ apud aliquem lenère. 
Cæs. Quelle — as-tu occupée dans 
l'amitié de César? Quem locum ayud 
Cæsarem obtinuisti? Cic. Tu as une 
— plus grande dans mon amitié, l’ro- 
piore gradu amicilis me conlingis. 
Curt. Îl a dans mon cœur une — 
égale à celle qu'il a dans le cœur de 
son patron, Eodem apud me lc0 est, 
guo est apud suum patronum. Cic. Vais 

uelle —, quelle grande — tn as 

ans mon estime (= cumhien tu es 
estimé de moi), Voy. astiux 1°. Ne 
pas tr—=er de — dans la piué des 
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Locriens, Apud Locrensium animos 
nullum misericordiz locum habzre. 
Liv. Se faire par son ouvrage une 
glorieuse — parmi ces [écrivains], 
Magnum inter hos fac#re sibi locum. 
Vell. Parœi les poètes. il n'y a pas 
— seulement pour Homère, In poetis 
non Homero soli locus est. Cic. Les 
Rèmes prirent la — des Séquanes, 
Remi in locum Sequanorum successe- 
runt. Cæs. Tenir, Occuper la — de 
qqn, Locum alicnjus fenère. Cic. De- 
mander le consulat à la — de Brulus, 
Consulatum in Bruti locum petëre. 
Cic. Nommer un censeur à la — de 
celui qui est mort, In demortui locum 
censorem sufficère. Liv. Envoyer une 
légion à la — d'une antre, Legionem 
in locum legionis müittFre. Cæs. |l pré- 
sida à la — de Caius, Præsedif in 
vicem Caii. Suet. Mettre une pers. à 
la — d'nne autre, Aliquem in locum 
alicujus subdëre. Cie. || Mets-loi à 
ma place, je te prie (= suppose-toi 
daos la silualion où je suis), Fac, 
uzso, qui ego sum, esse le. Cic. Si lu 
dtais auna —, Tu si hic sis, Ter. Moi 
à ta place, je donnerais... Si ego in 
iso Ë tuo) sim loco, dem. Plaut. Je 
ne voudrais pas être à la — de Flo- 
rus, Ego nolo Florus esse. Hadr. ap. 
Spart. || La place de l'œil, du ventre, 
Locus oculi. Plaut. ventris, Ou. La — 
des astres (= leur position), Siderum 
collocatio (onis), [. Cic. Arracher de 
sa — Ja statue d'ilercule, {erculem 
convellére ex suis sedibus (de sedes, 
f.). Cie. Mettre les ch. en — (= en 
ordre), Voy. ONDONNEn 1°, RANGER. 
Remettre en — notre Minerve qu'un 
coup de vent avait renversée, Afiner- 
vam nostram, quam turbo dejecerat, 
restituëre. Cic. Remettre chaque prerre 
à sa —, les fragments à leurs places, 
Reponÿre suo quemque loco lapidem. 
Cic. fragmenta in suas sedes. Cels. 
Les os brisés restent à leurs —, Fracta 
ossa in sedibus suis remanent. Cels. 
Choisir la place des mots, Verborum 
sedes eligére. Quint. Transporler des 
mols d'une — dans une autre, Verba 
ez loco in locum fransferre. Quint. 
Trouver, Avoir —, sa — dans un 
écril (== y être cité, mentionné), Voy. 
crrén 2°. Obtenir une — daus les 
écrits de qqn, {n scripla alicujus per- 
ventre. Cic. Le palhélique a sa — 
marquée à Ja péroraison, Affectus in 
epilogo sedem habent. Quint. L'etymo- 
logie a #8a — dans les définilious, 
In definitionibus assignatur ecymolo- 
giæ locus. Quint. Précept:s où la 
Verlu n'a pas —, n'a pas de —, Sen- 
tentiæ in quibus nulla est virtulis 
cdjuncliio. Cic. Quelle — y a-t-i} pour 
l'art? Quid habet ars loci? Cie. Pas 
de discussion où il n°ÿ ait — pour 
qq. lieu commun, Nulla dieputatio in 
uam non aliquis locus incurrat (de 
incurrére, 0, is, Curri, CUrsum, D.). 
Cic. {Eo°y a pas de — pour les mots, 
Verba sedem habëre non possunt. Cic. 
A la — de ag. cb. (— an lieu de), 
Pro re. Cic. Loco alicujus rei. Plin. 

la — d’une marcotte, planter na 
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maïlleton, In vicem viviradicis malle- 
olum conserëre. Col. Moltre à la — un 
nouveau plant, In vicem novellam su- 
bolem subsiituëre. Col. Mettre une ch. 
à la — d'une autre (= la remplacer 
par une autre), VOY. REMPLACER. 
l'rendre la — de qq. ch. (= y être 
substilué), Voy. SUDsTITOER. Tenir, 
Occuper la — de qq. ch., Alicujus 
rei locum oblinére où fenère. Cæs. Les 
affaires ont fait — au repos, Ncgotia 
otio locum fecerunt. Veil. L'Anster fait 
— à l'Africus, Auster in Africum se 
vertit (= se change en … : de uer- 
tëre, 0, verli, versum). Cæs. Laisser 
— aux prières, au doute, Locum pre- 
cibus relinquëre. Cic. Liv. dubttationt 
dare. Cic. fs habituent les chevaux] 
à g'arrêler sur —, Eodem remanère 
vestig'o. Cæs. Se faire tuer sur —, 
In vestigio mori. Liv. || 9° Situation 
qui convient ou qui appartient à une 
pers. ou à uns ch. Locus, i, m. Cic.: 
La place d'u homme libre n'est pas 
dans un alelier, Nahil ingenuum po- 
test habëre officina. Cic. Chacun est 
solidement établi à la — qui lui ap- 
vartient, /n suo quisque est gradn fir- 
miler collocatus. Cic. Tenir bien sa 
— au sénat, In curië florère (e0, es. 
rui, 8. sup.), D. Cic. Cavalerie mise 
A sa —, dans sa —, à la — qui con- 
vient, £ques apte locatus. Liv. Il faut 
choisir une bonne — pour les mats, 
Verborum eligendz suni sedes {de sedes, 
is, f.). Quint. Mettre chaque chose, 
chaque mot à sa —, Quidque suo loco 
dispon®re. Col. Loco.quo convenit, ver= 
bum quodque ponère. Quint. Mot mis en 
sa—,à sa —, Verbun apte collocatum. 
Quint. [Dans ces paroles] il n'y avait 
rien qui ne fût à sa —, Nikil pari 
aptum fuit. Quint. Parole qui n'estpas 
à sa —, Dictum loco alienum. Quint. || 
Qui n'est pas dsa place (= qui n'est pas 
ronformeaux bienséances), Curä deco- 
ris remotus (a, un). Quint. VOy.coNvE- 
NABLE 40, CONVEMANCE 40. Il n'est 
pas tout à fait à sa — qne l'orateur 
se mette en colère, Oratorem irasci 
minime decel (de decëre, cel, cuil, 
impers.). Cic. Félicitations qui ne 
soul pas à leur —, qui sont hors de 
ræpostera gralulatio. Cie. Voy. 
DéPLaAcé 2°. Remellre qqn a sa —, 
Aliquem in ordinem cogëre, Liv. redi- 
gère. Suet. || 109 Rang. Locus, i, m. 
Cic. Gradus, üs, m. Nep. Ordo, dinis, 
m. Cie. = Tenir, Occuper la première 
place, la première — dans une am- 
assade, Tenère ou Obtinère principa- 
tem (de principatus, üs,m.). Cic. Obti- 
nère primum locum. Quint. legalionis 
principem locum. Cæs. Les grammat- 
riens sont d'accord pour lui donner 
la seconda —, Ei secundas gram- 
malicorum consensus defert. Quint. Il 
donna an débit non seulement la 
première —, mais aussi la seconde 
el la troisième, Pronuntiationi pal- 


mam dedil, eidemque secundum ac ter- 


fium locum Ouint. Revendiquer une 
belle —, Magnum locum sidi vindi- 


care. Quint. [Le cbiliarque] qui oc- 
cupail la seconde — dans l'empire, 
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Qui secundum gradum imperii tencbel. 
Nep. L'éloquence a conquis une si 
baute — dans l'estime puulique, Às- 
cendit in fantum honorem eloquenlia, 
Cic. |] 11° Dignité, chargo publique. (En 


gén.) Munus, neris, n. Cic. Officiun, 


di, 0. Cæs. Cic. Locus, i, m. (tr. rar.). 
Liv. (Civile) Magistratus, &s, m. Cie. 
(Militaire) Imperium, üi, n. Cic. :Nl 
ajouta quatre places de pontifes aux- 
quelles on nommerait dés plébéiens, 
Loca quatuor pontificum adjecit, ia 
quæ plebeii nominentur. Liv. Nommer 
qan aune place, Alicui munus deferre, 

ic. magistratum mandare. Cic. Avoir, 
Occuper, Remplir une —, Munw 
obire. Cic. susiinére. Cic. erplere. Cic. 
uneri præesse. Cic. Remplir, Occu- 
per une très grande —, Aarimo my- 
nere fungi, dép. Cic. Amplissimum 
magistrafum gerëre. Cic. Être en —, 
Rester en —, Voy. cuance 8°. Les 
hommes en —, VOy. FONCTIONNAIRE, 
AUTOIMTÉ 30, Qui a occupé des places, 
Reipublicz muneribus perfunctus. Cie. 
Je prendrai ta place, je te succéderai 
dans ta —, Succedam ego vicarius (we 
muneri. Cie, Ôler à qqn sa —, Vor. 
nESTITUEN 10, Être sans —, À pu- 
blico officio el munere vacare, n. Cie. 
VOy. CHANGE, DIGNITÉ, EMPLOI, FONC- 
TION. || 12° Emploi (d'un commis, d'un 
domestique). Ourstus.ñs, m.(— moyen 
de gaguer, metier). Plaut. Cic. : Avoir 
une place, Ouæstum obtinére. Plaut. 
[Ceux] qui n'ont pas de —, Quibus 
non quæsius est. Plaut. C'est la — la 
plus lucrative, Is est quastus uberri- 
mus. Ter. 

PLACÉ, ée, part passé de PLACER, 
Voy. ce v. || Adj. Qui occupe une cer- 
taine place. Positus, a, um. Cic. : Car- 
thage est placée dans un golfe, Car- 
thago sita est in sinu. Liv. Celle na- 
lion est — au-dessus de la Cilicie, 
Ea gens aupra Ciliciam jacet (de je- 
cére, eo, cui, citurus, n.). Nep. La 
lune — devant le soleil, Luna oppe- 
sita soli. Cic. La langue — dans la 
bouche, Lingua in ore sila. Cic. Co- 
lonnes sur lesquelles des statues soot 
placées, Columnæ quibus (au dat.) 
signa superstant (s. parf. ni sup., n.). 
Liv. Il élait placé N table au-dessus 
du roi, Super regem cubabat (de cu- 
bare, 0, as, bui, bitum, n.). Curt. 
Voy. MeTTn& 40. || Fig. Qui a lecœur 
bien placé GE qui a des senliments 
honnètes), Voy. nonnère 2°. 

PLACEMENT, 8. m. Aclion ds pla- 
cer de l'ergent; argent place. (Action) 
Se tourne par un v. (Argent) Pecunis 
(æ, f.) quæ est in fenore. Varr. : Pla- 
cement peu avantageux, Nomen (mi- 
nis) parvum (i), 0. (= faib'e créance). 
Cic. Faire un — avantageux, lecu- 
niam bene ponêre (o, is, posui, posi- 
tum). Cic. Faire an — à gros inlérèls, 
Voy. PLACE 50. [Ces] sommes restent 
sans —, Pecuniæ oliosæ jacent. PL.-j. 

PLACEI, v. act. 1° Moitre qqn oo 
qq. ch. dans un lieu, etc. Collocare, 
act, (in loco. Cic. in locuim. Sall.). 
Pongre, o, is, posui, positum, act. (in 
loco. Cæa. in locum. Cato). Voy. wxr- 
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vu {o. } Fig. : [Celle] dignité resta 
quelque temps dans cetle famille 
comme ne pouvant ètre mienx placée, 
Honos, ut bene locatus, mansif in eä 
familia aliguandiu. Liv. On ne peut 
aire de dépense mieux —, Sumplus 
mellus poni non poles(. Cic. ls ont 
placé le siège de l'âne dans le cer- 
veau, Animi sedem et locum in cere- 
bro esse direrunt (de dicëre. 0, ts, 
dictum — dire). Cic. On place la 
gassance des Muses dans le bois de 
l'Ilélicon, Afusis natale in nemore He- 
liconis assignant. Plin. Géranie où l'on 
— la nalion des Pygmées, Gera- 
nia, ubi Pygmæorum gens fuisse pro- 
ditur (pass. de prodëre, 0, is, didi 
ditum — raconter). Plin. J'ai placé 
eo cetle année la prise de Carthage, 
Erpugnationem Carthaginis in Anne 
ennum contili (de conferre, fero, fers, 
collatun), Liv. Placer ces [nrateurs] 
dans notre siècle, Eos temyporibus 
nostris adscribère (0, is, scripsi, scrip- 
fun). Tac. — un mot (dans une con- 
versation), Verbum inlerponére. Cic. 
— bico l'éloge et le blâme (= louer, 
blâmer ceux qui le meritent), Lau- 
dare, increpare merentes. Snll. Louan- 
e bien placée, Lans merila. Liv. 
Bacer une récompense en hon lieu, 
fdoneum hominem præmio afficère (io, 
üs, feci, fectum). Cic. Bien — on bien- 
fail, Beneficium bene ponëre on bene 
collocare. Cie. Bien — ses bienfaits, 
Locare beneficia apud gratos (= faire 
du bien à des gens reconnaissants). 
Plin. Bicofants mal placés. Henefarta 
male locuta. Enn. || 2° Donner une place 
pour s'y tenir, pour s'y asseoir, etc. 
(Alicu) locum dare (0, as, dedi, da- 
fum). Cie. || 3° Fairo entrer qqn dans 
une Famille. chez une personne : Placer 
qqn dans une riche faunlle. chez une 
personne, Aliquem in Inculentam fa- 
milinm locare. Plaut. ajud aliquem 
collocare. Cic. Voy. urine 20. || 40 
Pourvoir qqn d'un emploi, d'une sltua- 
Uon, d'une condition. (Aliqurm} in mu- 
nere consfiture (0, is, ui, ufum). Cic. 
s J'ai été placé comme cuisinier, Coc- 
fum conductus fui (pass. de condu- 
cfre, 0, is. duri et Sup. de coquire 
= j'ai élé pris à gages pour cuisi- 
ner). Plaut. Citoyen haut —, Civis ex- 
celsus. Cic. Quand an est haut —, In 
marimä fortunä. Sall. Jamais accusé 
si bas —. Nusquam reus fam humilis. 
Cic. | 6° Mettre de l'argent 4 interéts 
: Placer de l'argeut à gros intérêts, 
Pecuniam grandi fenore occupare. Cic. 
graviore fenore collocare. Suet. Ar- 
geo placé, Pecunia quæ est in fenore. 
arr, Mon argent est —, Pecunia 
mihi est in nominibus. Cic. Voy. uer- 
TRE 8e. || 60 Debiter des marchandises. 
Voy. venone. || 79 Fig. Mettre au 
rang, au nombre de. Ponëre (voy. 4°), 
act. Cic. = Placer la mort parmi les 
maux, Mortem in malis ponére. Cic. 
— la volupté parmi les biens, Volup- 
tatem in bonis numerare. Cie. Voy. 
Au nounnaz de (lac. prépos.). || 8° 
Faire consister dans. Ponfre (voy. 10), 
act. Cie. : Placer le parfait bonheur 
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dans la vertu, In virtufe vifam bea- 
tissimam ponère. Cic. Voy. Faire con- 
8i8TEn 20, 

Se PLACBA, v. réf. 40 Prendre une 
place. Se collocare. Plaut. Cic. Se po- 
nêre (0, is, posui, positum). Cic. Voy. 
Se uettae 10, || 2° Oblenir une d. 
gnite, une charge. Diguitatem consequi 
(or, Ëris, secuius sum), dép. Cic. || 
3° Entrer en condition, se mettre aux 
gages de qqn. Se locare. Plaut. Sen. 
Voy. { Se Lourn 1°, o40 40. || 4e 
Prou. En pari. des ch. Être placé. 
Poni, er, éris, posilus sum, pass. Cic. 
Voy. Se uerrak 8e. 

PLACET, s. m. Courte demande par 
écrit. Libellus, i, m. Cic. Suet, 

PLACIDE, 1dj.. PLACIDEMENT, 
adv., PLACIDITÉ, s.f. Voy. CALME 
(adj.) te et caum (subst.) 20, 

PLAFOND, s. m. Surfaco qui forme 
la partie superieure d'une chambre, etc. 
(ie gén.) Tectum, 1, n. Cic. Ilor. 
Vodté) Camera, æ, f.Cic. Vitr. (Plat 
et divisé en compartiments) Lacunar, 
aris (abl. ari, plur. ia), n. Cic. Sen. 

PLAGE, 8. {. 40 Rivage de la mer. 
Liltus, toris, n. Cic. Ora, æ, f. Cic. || 
20 Fig. Contrèe. Voy. ce m. 

PLAGIAIRE,S. 0. Celui qui pille les 
écrits d'autrui. Plagiarius. ri, m. Mart. 
.PLAGIAT, 5. m. Action de pla- 
glaire. * Furtum (f) lifterarium (ii), 
et simpl. Furtum, 1, 0. (= vol). Ter. 

PLAIDANT, part. prés. de PLAI- 
DER, Jos ce V. || PLAIDANT, ANTR, ad). 
Qui plaide =: Les parties plaidantes, 
Litigautes, ium, m. pl. Quint. 

PLAIDEIL, v. 40 Neul. et gar Act. 
Faire un procès. Litigare, n. Cic. Lite 
agère. Quint., et simpl. Agère, 0, is, 
egi, actum, n. PL.-j. Jure contend#re 
(0, is, tendi, fentum), n. Quint. : Plai- 
der au sujet de qq. ch., pour qq. ch.. 
De re lifigare. Quint. Si l'on plaide 
sur des hmites, Si de terminis lis est. 
Quint. Le point sur lequel on —, 
[d quod in lite est. Quint. L'homme 
contre qui l’on —, L'homme que 
l'on —, Is cum quo agitnr. Quint. 
Plaider contre aqne — qqn pour une 
question d'intérét, Lite pecuniaria 
contra aliquem agëre. Quint. — contre 
sa mère, — sa mère, — contre 
ses oialtres, — ses maltres, Cum 
maire consts{®re (0, is, stiti, slitum), 
n. Sen. aduersus dominos. Dig. Les 
pères et les Als plaidèrent les ons 
coatre les autres, Inter patres filios- 
que litigatum est {impers. pass.). 
Quint. Plaider devant un tribunal 
étranger, In alieno foro litigare. Mart. 
— devant le peuple romain, Judicium 
populi Romani experiri {ior, iris, 
vertus sum), dèp. Liv. Qui aime à —, 
Litiginsus. a, nm. Cic. || 20 Neut. el 
Act. Soutenir de vive voix en justice la 
cause d'une partie : Plaider, — uve 
cause, Agèëre causam, et abs. Agÿre, 
0, is, egi, eclum, n. Cic. Dicére cau- 
sam. Cic., et abs. Dicère, o, is, diri, 
dictum, a. Pl.-j. Causam orare. Cic. 
trartare. Cic. defendére (0, is, fendi, 
fensum). Cic. — souvent, — beau- 
coup de causes, Aulas causas acli- 
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fare. Cie. In mullis causis versari, 
pass. Cic. Plaider (= être avocat), 
Causas dictitare. Cic. actitare. Cic. 
dicëre. Cic. Commencer à — (= abor- 
der le barreau), Ad causas adire. Cie. 
In foro dicére ordiri, dép. Cic. — 
devant qqn, Apud aliquem agFre eau- 
sam. Cic. dicëre. PL.-j. — contre qqu, 
Contra aliquem agëre. Quint. causam 
agère. Cic. — pour qqn, — la cause 
de qqu, Pro aliquo dicére ou causam 
dicère. Cic. Alicujus causam agère. 
Quint. Voy. nérexonm 40. — une 
bonne, une mauvaise canse, Causam 
bonam, malam tueri (eor, êris, (uitus 
sum), dép. Quint. || 3° Neut. et Act. 
Fig. Parler en faveur de, défendre, sou- 
tenir, appuyer : Plaider pour l'équité 
contre le droit (rigoureux), Pro zqui- 
fale contra jus dicére. Cic. — pour 
l'improbité, Improbitatis patrocinium 
suscipère (io, is, cepi, cepitum). Cic. 
Nous plaidons notre cause sans être 
condamnés d'avance, Sine præjudicio 
causam dicimus (voy. 20). Curt. Plai- 
der une cause déjà jugée, Rem judi- 
catam referre {fero, fers, tuli, latum). 
Cic. — le pour et le contre, Dispu- 
{are in contrarias partes. Cic. || Circon- 
slances qui plaident auprès de vous 
en faveur de son salut, Res quz pro 
Rujus salute supplicant vestris animis 
{au dat.). Cie. La nouveauté plaide 
en faveur d'un livre, Libro (au dat.) 
novitas lenocinatur, dép. Plin. Cela 
— en ma faveur, eu faveur de ce 
projet, Voy. micrren. || € Act. Avan- 
cer, dire en plaidant. Voy. AvancEn 6°, 
SOUTENIR. 

PLAIDEUR, RAUSE, 8. m. f. 19 Ce- 
lui, Celle qui plaide. Litigator, oris, 
masc. Quint. : Les plaideurs (et Les 
nlaideuses), Litigantes, ium, masc. (et 
fém.) pl. Plin. Quint. 11 2° Celui, Celte 
qui aime les procès. ffomo (minis) liti- 
giosus (i), masc. Cic. Mulier (eris) 
fitigiosa (æ), fém. Vulg. 

PLAIDOIRIR, 8. f. do Exercice de 
la profession d'avocat. Forensis (is) 
opera (æ), f. Nep.= Se livrer à la plai- 
doirie, C. Être AvocaT 1°. || 20 Action 
de plaider : La plaidoirie d'une cause, 
et abs. La —, Causæ dictio (onis), f. 
Cic. Actio eausæ, et simpl. Actie, £. 
Quint. Voy. PLAIDOYER. 

PLAIDOYAULE, adj. Où il est per- 
mis de plaider : Jour plaidoyable, Dies 
(eu) fastus «i}, m. Ov. Plin. 

PLAIDOYEN, 8. m. Discours de- 
vant un tribunal pour soutenir le droit 
d'une partle. Causæ dictio (onis), f, 
Cic. Aciio causæ, et abs. Actio, Î. 
Quint. Oratio (onis) forensis (is), et 
abs. Oratio, f. Cic. Disceptatio foren- 
sis, f. Cic. Defensio, f. Cic. = Petit 
plaidoyer, Actinncula, æ,f. Pl.-j. Les 
plaidoÿers, Orationes judiciorum. Cic. 
causarum. Quint, Dans les — et dans 
les coasullalions, In agendo ac re- 
spondendo. Cic. Dès le début du plai- 
doyer, In dicendi erordio. Cic. Quand 
le — est terminé, Perorat& causa. Cic. 
Lire son —, Aclionem recilare. Pl.-j. 

PLAIE, 8. {. 4° Solution de conti- 
auité dans les parties molles du corps. 
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(Blessure quelconque) Vulnus, neris, 
a. Cic. (Causée par un coup} Plaga, 
a, (. Cic. Cels. (Ulcère) Uleus, ceris, 
a. Cels. Voy. aLessunu 1°. || 2° Qaf. 
Cicatrice. Vay. ce im. 1 3° Fig. Atteinte 
morale, douleur, chagrin. Plaga, z, f. 
Cic. Vuinus. neris, n. Cic. : Mettre le 
duigt sur la plaie, Ulcus tangëre. Ter. 
1 6° Fig. Chose ou Personne nuisible. 
Voy. rutau 30 el 4°. 

PLAIGNANT, part. prés. de PLAIN- 
DRE, Vay. ce v. f PLAIGNANT, ANTE, 
adj. Qui se plaint en justice. Qui (quz, 

uod) petit (ebat, ivit ou it...) Ter. 
LS. m. f. Petitor, oris, masc. Cic. 
etitriz, icis, fém. Dig. 

PLAIN, AINE, adj. Uni, plat. Pla- 
nus, a, um. Cic. Æquus. Cie. = l’laine 
eampagas, Planus campus. Liv. Pla- 
num, i, 0. Sall. Plin. | Lieux qui 
sont de plain-pied (— de même ni- 
veau), Plana aditu loca. Liv. || Aller 
de plain-pied (= sans monter ni des- 
cendre), be er planum. Gv. || Fig. De 
plain-pied (— sans difäculté), De 
plane. Lucr. Sen. . 

PLAINDRE, v. act. 4° Témoigner 
de la pitie pour. Afiserari, dép. (acc.). 
Cic. Commiserari. dép. (acc.). Nep. 
Voy. népLonGn. || 4° Avoir pitié de. 
diisereor, éris, serilus el sertus sum, 
dép. (gén.). Cic. = Plaignez les alliés, 
Sociorum miseremini. Cic. Je les 
plains, Eorum me miseret (seruit, se- 
ritum et serum, s. infio.), impers. 
Cic. Plaiadre le sort de qqn, Alicujus 
casum ou vicem dolëre (eo, es, lui, 
liturus). Cic. Personne ne plaint un 
trailre d'être mené au supplice, Vemo 
prodiloris supplieio misericordiä mo- 
vetur. Cie. 11 — le père d'être tombé 
malade, Patris, tanquam valetudine 
lapsi, miseretur, Quint. Qui est à plain- 
dre, Miserandus, a, um. Cic. Miserabi- 
lis, m.f.,e, n. Cic. Voy. Avoir PITIÉ 
{e.1| 3° Employer à regret, donner avec 
repugnance, d'une maniere nsuffisante. 
Parcëre, 0, is, peperci et rar. parsi, 
parsum et parsitum, a. (dal.). Cic. = 
Ne plaindre ni la dépense nt sa peine, 
Non impensæ nec labori parcëre. Liv. 
— la depense qu'on fait pour son fils, 
Filio sumptum exigue præbére. Ter. 
Voy. usure 3e. Chacun se plaignant 
sa nourriture, Se quisque victu suo 
fraudans. Liv. 

Se PpLaiNDne, v. réf. 1e Gémir, se 
lamenter. Gemre, 0, is, mui, mitum, 
a. Cic. Lamentari, dép. Cie. Plorare, 
on. Cic. Queri, ror, rêris, questus sum, 
dép. Cic. Conqueri, dép. Plaut. Ad 
Her. =: Se plaindre de sun sort, Suum 
fatum queri. Cic. conqueri. Ad Her. 
Voy. aémiIn 1°, Se LAMENTEA. Sans 56 
—, (Pr.) Sine suspirio. Cic. (Fig.) Pla- 
cate. Cie. Sedate. Cic. Supporter sans 
se —, Pati facile. Cie. æquo animo. 
Plaut. || 2° Témoigner son mecontente- 
ment de qq. ch. on contre qqn. Queri 
(voy. 1e), dép. Cic. Conqueri, dép. 
Cic. : Il n'est plos temps de se plain- 
dre, Abtit tempus querelæ. Cie. Se — 
d'une ch., Queri ou Conqueri rem ou 
de re. Cic. S'étant longuement plsint 
da caractère, Multa de moribus ques- 
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tus. Tac. Se plaindre du laconisme 
d'une lettre, Brevitati litterarum sub- 
trasci (or, éris, subiralus sum = 80 
fâcher un peu), dép. Cic. À 
3e plaignait de tes injustices, Romz 
querimoniæ de tuis injurits habeban- 
fur (pass. de habëre, eo, es, bui, br- 


Rome on 


tum). Cie. Ils vinrent se plarndre du 


désastre dont ils étaient victimes, 


Venerunt cum querimoniis acceptæ 


cladis. Liv. Se — de qun, Queri de 
aliquo. Cic. Incusare aliquem. Cæs. 


Liv. Se — à qqn, aupres de qqn, 


Queri apud aliquem ou cum aliquo. 
Cic. ou apud aures alicujus. Vell. 
Conqueri cum aliquo. Cic. Se — à 


qqn d’une ch. dans une lettre, Apud 


aliquem de re per epistolam conqueri. 
Suet. Se — d'une pers. à une autre, 


Querelas de aliquo apud aliquem ha- 
bêre. Cic. Avoir à se — de qqn, In 


aliquo offendÿre (o, is, fendi, fensum), 


n. Cæs. offendi, pass. Cic. J'aurais 
sujet de nte — mème des dieux, Do- 


lor justus mihi eliam aduersus deos 


essel. Tac. Elles se plaignent d'être 
délaissées, Queruntur se relictas esse. 
Cie. 11 se plaint d'avoir été abandon- 
né, Queritur quod sit destitutus. Cie. 
Aurait-il à se plaindre d'être vieux? 
Num senectulis suæ eum pænilerel 
(de pænitère, uit, 8. sup.)? Cic. 
ll se plaint que Milon ait été ex- 
puisé, Queritur de DMilone erpulso. 
Cic. S'étant — amérement que les 
prix fussent devenus exorbitants, 
retia in unMmeNSUM exarsisse gravi- 
ler conquestus. Suel. 1| se — que 
celui-e1 lui ait répondu..., une sibi 
respondisse dicit (de dicère, o, diri, 
dictum = dire). Cie. Il se plaignail 
que sa fortune eût été faussement 
evaluée, Perperam editos census ar- 
guebat (de arguèëre,o,is,ui,Sup.inus., 
uiturus). Suet. On se plaint à tort 
ue la faculté de comprendre ait eté 
donnée., Falsa querela est vim per: 
cipiendi esse concessam. Quint. || 8° 
Porter plainte en justice. Queri (voy. 
40}, dep. Pl.-J. 2 Se plaindre au nom 
de l'État, Queri pro republicä. Cic. 
PLAINE, 53. f. 1° Plate campagne. 
Campus, i, m. Cic. Campester (trs 
locus (5), m. Varr. Campestris a 
locus (1), m. Col. Planities, ei, (. Cæs. 
Planus (i) locus (De m. Col. Æquus 
locus, m. Czs. Qqi. Æquum, i,n. Liv. 
Planum, a. Flor. =: Les plaines et les 
montagnes, Les — et les hauteurs, 
Campi et montes. Cic. Campi et supe- 
riora loca. Cæs. — verdoyantes, Carmpi 
virtdissimi. Cic. Plaine nue (= saus 
arbres), Purus campus. Liv. Étendue 
de vastes plaines, Camporum paten- 
tium æquora (de æquor, n.). Cic. Pays 
de —, Loca (orum) æqualia (ium), n. 
1. Sall. Le pays s'étend en plaine, 
cus in planuiem porrigitur. Tac. 
Au milieu s'étendait une —, Interja- 


cebat campus. Liv. [Acesilas] ae s'ex- 


posa jamais en —, Nunquam tn campo 


sui fecil potestatem. Nep. Le canip 
était dans la —, Castre in planoerant. 


Flor. Descendre en — (en pari. d'une 


armée), În æquum locum se demitière. 
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Cxs. In æquum descendëre. Liv. Mar- 
che à travers la —, Campestre ter. 
Cæs. Liv. || 2° Grande étendue. Cam- 
pus, ?, @. Plaut. Virg. Æquor, oris, 
n. Virg. : La phine liquide, Maris 
æquor. Virg. Les plaines azurées 
= la mer), Campi (orum) cærulei 
orum). Plaut. Les — de l'air, Cawmpi 
aeris. Virg. 

PLAINTE, 8. f. 1° Gémissement 
lamentation. (En gén.) Questus, üs, m. 
Cic. Lamentatiens) Genitus, üs, a. 
Cic. (Lamentation) Lamentatio, onis, 
f. Cic. Lamenta, orum, 0. pl. Cic. Liv. 
Ejulatus, üs, ©. Cic. (Cris mélés de 
larmes) J'loralus, üs, m. Liv. (De 
plus. pers. ensemble) Comploralus, 
üs, m. Liv. Comploralio, onis, f. Liv. 
: Explosion de plaintes des femmes, 
Lamentabitis comploratio mulierun. 
Liv. Exhaler des —, Gemitus facre. 
Cie. Voy. Se PLAINDne 1°. Se répandre 
en —, În questus effundi, pass. Tac. 
S'abandonner aux —, Lamentis se 
ded#re. Cie. Supporter sans proferer 
une plainie, Pat sine gemilu. Sen. 
Ferre silentio. Cie. Voy. Se PLAINDRE 
4e.11 20 Co qu'on dit, Ce qu'on ecrit pour 
faire connaitre le sujet de son mecon- 
tentement. Questus, üs, m.Cic. Querela, 
æ,f. Cic. Querimonia. f. Cic. Con- 

uestio, onis, [. Sen. : Plainte mal fon- 
ée, Fulsa querela. Cic. Sujet de —, 
C. onimr 2°. Cela soulève quelques 
pliintes, Jllud nonnullam habet que- 
relam. Cie. l'lainte contre qqn, Querela 
cum aliquo. Cic. Conquestio adrersus 
aliquem. Quint. Former des plaintes 
contre qqn, C. Se PLAINDRE de qqn. 
Se répandre en — coutre Philippe, 
Multa de Philippo queri (or, éris, 
guestus sum), dep. Cic. Faire ses — 

qqn, C. Se PLaiNpne à qqn. Les — 
qu'on exprimait devant moi, Querelz 
quæ apud me habcbantur. Cic. Porter 
Ses — au sénat, Quer apud senatum. 
Tac. Porter 4 qqn les — d'unepers., Ad 
aliquem deferre alicujus querimonuas, 
Cie. querelus. Liv. Adresser ces — aux 
rochers, Ad scopulos Àze conqueri. 
Cic. Le sénat n'endura pas leurs —, 
Senatus querentes eos non suslinuil, 
Liv. || 3°Grief expose en justice. Erpos- 
tulatio, onts, f. Cic. Querela, z, f. 
V.-Maz. Petr. : Introdoire, Déposer 
une plante, Porter —, Querelam mo- 
vére ou ins{ifn#re. Dig. Une — fut 
faite, fut portée, Erxpostulatio facta 
est. Cic. Porter — contre qqn. Nomen 
alicujus deferre. Cic. Signer, Porler 
une — contre qqn, In aliquem sub- 
scribère (o, is, scripsi, scriptum). Cic. 
Recevoir une — (en pari. du juge), 
Nomen recipëre. Cic. Examiner la — 
Querelam tnepic®re. Petr. [| 6° Cri 
plaintif de certains animaux, son plain- 
tif. Querela, z, (. Lucr. Vérg. Plin. 
Questus. üs, m. Virg. 

PLAINTIF, 1VE, adj. 4° Qui a l'ac- 
cent de la plainte. Lamentabrlis, m.f., 
e,n. Cic. Flebilis, e. Hor. Miserabilis, 
e. Hor. : D'une voix plaintive, La- 
mentabili voce. Cie.[| 2° Qui se plaint à 
tout propos. Querulus, a, um. for. PI.-j. 

PLAINTIVEMENT, adv. D'un tos 
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plaintif. Flebiliter. Cie. Miserabfltier. 
Cic. 

PLAIRES, v. 0. 40 En pari. des ch. 
Charmer, être agreable. (Alicui) pla- 
cêre, eo, es, cui, citum, n. Cic. delec- 
talionem afferre (fero, fers, attuli, 
allatum). Cie. cordi esse (sum, es, fui, 
futurus). Cic. (Aliquem) delectare. Cic. 
oblectare. Cie. juvare, 0, as, Juui, ju- 
tum, juvaturus. Cic. = Athènes m'a 
plu, Me Athenz delectarunt. Cic. Ce 
pelit coin me plait, Angulus ille mihi 
ridet ‘de ridère, 60, risi, risum, n.). 
Hor. Cette li me — beaucoup, Ea 
Lez mihi perplacet (sans parf. ni sup., 
o.). Cie. Cela me — beaucoup, Id mihi 
pergralum perque jucundum est. Cic. 
Ce mot d'inhtbère m'avait beaucoup 
plu, Inhibère illud valde mihi arrise- 
rat. Cie. Ceci me plalt par-dessus 
tout, [oc mihi egregie nlacet. Cic. Tu 
ne peux rien faire qui me plaise da- 
vanlage, fihi facère gratius nikil 
potes. Cic. Voy. acnéases. Ce qui à 
été fait ne me plalt pas. Niki, qu 
acto sunt, displicent (de displicère, 
co, cui, citum, n.). Cie. Cela ne — 
pas aux vieillards, flæzc non proban- 
tur senibus (au dat.). Cie. Present 
qui ne — pas au peuple, Munus non 
populare. Pl.-j. Voy. DÉSAORÉADLE. |! 
Abs. Cela plaît beaucoup, Hoc habet 
magnam delectalionem. Cic. Les fa- 
bles plaisent beaucoup, Fabulæ de 
lectationis habent multum. Cic. || 2 
Eo pari. des pers. Agreer. (Alicui) 
lacère (voy. 1°), n. Cic. 2 ll cherche 

plaire aux honnêtes gens, Placère 
studel bonis. Ter. Cet homme te 
plaira el te sera utile, Erit is {ibt et 
voluptati ef usui. Cic. Nul ne plaisait 
davantige aux principaux sénateurs, 
Nemo probatior primcribus patrum 
eral. Cic. Ne crois pas que je dis 
ceci pour te plaire, Noli putare me 
oc auribus tuis dare (0, as, dedi, da- 
tum). Trebon. ap. Cie. 11 sut — aux 
citoyens, Civibus se probauit. Cic. 
Tant que j'ai su le —, Donec gratus 
eram lib. for. Combattre pour — au 
enéral, Pugnare in gratiam ducis. 

iv. Voy. AGnÉAuLE 40. Ne pas — à 
qqn, C oërLains 1°. || Abs. Si je 
plais, c'est à toi que je Île dois, Quod 
placeo,luum est. [lor. Acleur qui plait. 
Scenicus placens. Suet. Il voulait 

laire, Jucundum se esse volebat. Cic. 

OY. AGRÉABLE 50, || 3 Impers. Pa- 
raltre bon, convenir. Placëre, cet, euit, 
ou citum est, n. Cic.Libére, bel, buit 
09 bilum est, n. Cic. Collibère, n. Cic. 
Videri, etur, visum est, pass. Cic. : 1l 
plalt au sénat que Cassius occupe, 
Senatui placet Éassium oblinëre. Cic. 
Il a plu aux dieux que nous fus- 
sions réduits..., Diis cordi fuit subigi 
vos. Liv. [Citoyens], qu'il vous plaise 
ordonner qu'il soit fail une enquête, 
Velitis jubeatis quæratur. Liv. Plaise, 
Pldt au ciel, aux dieux que.…., À ce 
ge Dien ne plaise, Voy. nimu 20. 
il ne plalt pas qu'on rende les for- 
tanes égales, Si pecunias æ#quari non 
placet. Cie. Fais comme il Le —, te 
plaira, Âge ut libet. Ter. Ordoune, 
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comme Îl te —, de ma sépulture, Me, 
uf {ibi videlur, sepelito. Cie. Nous 
éluderons comme il nous —, Elude- 
mus ad nostrum arbitrium libidinem- 
que. Cie. Iladmimstre les affaires pu- 

liques comine il lui plalt, Arbitrio 
suo rempublicam adninistrat. Pl.-j. 
[Veux-tu que noos fassivns cela ?] Ce 
sera tout à fait comme il te plaira, 
Tuo vero id quidem arbitratu. Cic. 
Asseyons-nous, s'il te plait, Residea- 
mus, si placet. Cic. [Reprends donc}, 
s'il te —, Si tibi est commodum. Cie. 
Combieu de fois, s'il Le —, faut-il 
te le dire? Quæs0, quoties dicendum 
est tibi? Plaut. Parle plus claire- 
ment, s'il te —, Dic, oro te, clarius. 
Cie. Passer par tout ce qu'il plairait 
aux vainqgneurs, Pati quæ victoribus 
collibuissent. Sall. Je dirai ce qu'il 
me plaira fde dire), Loquar quæ vo- 
lam (de velle, volo, vis, volui, s. sup.). 
Plaut. Qu'il invite ceux qu'il lui plait, 
lus plaira, Quos eï commodum sit, in- 
vilet. Cie. Nous imilons ceux qu'il 
plait à chacun d'imiter, Imitamur 
quos cuique visum est. Cic. Le consul 
envoie qui il lui —, Consul, quem 
videtur ei, müttif. Liv. || Pialt-l? 
Hem ? Ter. 

Se pLainm, v. réf. 10 Être satisfait 
de soi-même. Sibi placëre (eo, es, cu, 
citum), n. Cie. Se amare. Cie. : Ne 
pas se plaire à soi-même, Sibi dis- 
plicère, n. Ter. || 4° Prendre plaisir à 
: Se plaire à qq. cb., en aq: ch. ou 
dans qu. ch., Re ou In re delectari 
pass. Cic. Re oblectari, pass. Cic. Re 
ou In re se delectare. Cic. Re se oblec- 
tare. Cic. Re gaudère (e0, es, gavisus 
sum), 0. Cic. Si qqn 8e plait à ces 
choses, Si quem ista delectant. Cic. 
Voy. AIMER 30, || Se plaire à accu- 
ser, où qqf., d'accuser, Pelectari cri- 
minibus inferendis. Cic. Je me plais 
à être réputé honnète homme, Vir 
bonus dicr delector. {lor. Il se plaisait 
à prédire... Delectabat eum prædi- 
cëre. Cic. Il se — à fondre le bronze, 
Oblectabatur ære fundendo. Just. Se 
plaire à cultiver son champ, Se agri 
cultione oblectare. Cie. Se — à trom- 

er l'ennemi, Gaudëre deceptis hosti- 
us. Just. Ils se plaisent à être loués, 
Laudari gaudent. Quint. On se plalt 
à falsifier.…, Adulterare juvat (de 
juvare, juvit, jutum, impers.). Plin. 
Tute plais à supposer... Fingère (te) 
juvat. Cic. [Le peuple roman] se 
plaît à confier les charges à des hom- 
mes nouveaux, Hominibus novis li- 
benter honores mandat. Cic. Qui se 
— à chasser, Venandi studiosus (a, 
um). Cic. Voy. AIMER 1°. || 3° Aimer 
à être avec qqn (Cum aliquo) se oblec- 
tare. Cic. || 6° Aimer à être dans un 
lieu, s'y trouver bien, Gaudère (voy. 
2e), a. (abl.). Plin. Quint. Lztari, 
dép. (abl.). Col. : Ma maison de Tus- 
culum où je me plais fort, Tuscula- 
num, ubi sum libenter. Cic. [Certains) 
poissons se plaisent dans les endroits 
rocheux, Pisces gaudent sarosis.Quint. 

PLAISAMMENT, adlv. 1° D'une 
manière plaisante. Jocose. Cic. Facete. 
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Cle. Pestive. Cic. Ridicule. Cie. =: Très 
plaisamment, Perfacele.Cic.|| %° Ridi- 
culemont. Ridicule. Cie. Vo:. ninicuLæ- 
M&enxT. || 3° Qaf. Mal. Voy. Mar (adv.). 

{. PLAISANCE, 3. f. Agrement = 
Propriété de plaisance, Voluptaria 
(æ) possessio (onis), (. Cie. Mi: on de 
—, Lieu de —, C. camraeim éo, 
JANDIN 2°, 

2. PLAISANCE, #v. d'italle. Pla- 
centia, æ, f. Cic. = (Qui est) de Plai- 
sance, Plecentinus, a, um. Cie. 

PLAISANT, part. prés. de PLAIRE, 
Voy.ce v. || PLAISANT, ANTE, adj. 1° 
Agreable, qui plait Jucundus, a, um. 
Cic. || 2° Qui divertit, qui fait rire. (Eu 
pari. des pers. et des ch.) Jocosus, a, 
um. Varr. Her. Facelus. Cic. Festivus, 
Cic. Ridiculus. Cie. (Ea parl. seul. 
des ch.) Jocularis, m. f., e, n. Cic. 
: Faire ua tour plaisant, Facinus fa- 
cére festivum. Plaut. Le snjet est —, 
Ridicula res est. l'lant. Mots plaisants, 
Jocosa dicta. Liv. Dire qq. eh. de très 
plaisant, Aliquid perfacetum dicère. 
Cic. Homme —, Homo ridiculus. 
Plaut. jocosus. Varr. Voy. AMUSANT. 
1 30 (Mis avant soa substantif) Imper- 
tinent, ridicule. Voy. ces m. 

PLaisanT, 8 m. Î° Celui qui cher- 
che à faire rire. Joculator, oris, m. 
Cic. Derisor, m. Hor. Ridiculus, à, æ. 
Plaut. Cavillator, oris, m. Cic. : Les 

laisants, Ridiculi homines.Cic. Faire 
e plaisant, Scurrari, 8. parf., dép. 
Hor. Tu as voulu faire le —, Facetus 
esse voluisti. Cie. Un mauvais — 
(rome) male salsus. Hor. || 2° Ce qui 
ait rire. Aidicu/um, i, n. Cic. 

PLAISANTER, v. 19 Neut. Dire ou 
Faire qq. ch. pour amuser. Jocari, dép. 
Cic. LudFre, 0, ts, lusi, lusum, n. Cie. 
Pl.-j. Irridère, e0, es, risi, risum, n. 
Ter. Ridëre, n. Pl-j. Cavillari, dép. 
Cic. : Plaisaater sur une, à propos 
d'une ch. très sérieuse, Jocari de re 
severissimä. Cic. Tu plaisantes sur un 

areil sujet Irrides in re tantä! Ter. 
Plaisanter sur la robe préterte de 
qqn. Alicujus prælertam cavillari. 
ic. — avec qqn, Cum aliquo jocari. 
Cic. cavillari. Cic. Alludëre ad ali- 
quem. Ter. alieui. Quint. Ph. L'irunie 
serait de bon goût, si nous plaisan- 
lions; mais, si nous parlons sérieu- 
sement... Bella ironia, si jocaremur ; 
sin asseveramus. Cic. To plaisaules 
(= lu veux rire), Derides. Plaut. Ter. 
Tu crois qu'elle plaisante? que je —? 
Tu hane jocari credi:? Ter. Ludfre 
me putas ? Pl.-j, En pfaisantant, Per 
ridiculumn. Cie. Per ludum. Cie. Per 
joeum. Pluut. Cic. Joco. Nep. Jocose. 
Cic. I dit ea — que le manteau 
était, Cavillatus ast amiculum esse. 
Cic. Pour plaisauter, Jocandi causa. 
Cic. Ridiculi causä. Plaut. 1] se mit 
à m'exhorter pour —, Àfe jocans cæ- 
pit hortari. Cie. Sans —, Extra j0- 
cum. Cic. Remolo joco. Cie. || Fis. 
Qui ne plaisante pas, C. miaioz, st- 
vèræ. || 20 Qqf. Act. Railler (qqn). 
Ludëre (voy. to), act. Cie. Cavillari, 
dép. (ae Liv. Ridäre (voy. 1°} 
act. Cic. = Plaisanter qqu sur La mar 
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greur de ses jambes, In gracilitatem 
crurum elicujus jocari. Sen. Voy. Se 
MoquEn 4°. 

PLAISANTERIE, 8. f. 1° Ce qu'on 
dit ou Ce qu'on fait pour amuser. (Pa- 
role ou Action) Jocus,i, m. (au plur. 
Joca, orum, n. Cic. et Joci, orum, @. 
Ov. Vell. Sen. Just.). Facetia, æ, f. 
Plaut.. etordin. Facetiæ, arum, f. pl. 
Cic. Ridiculum, à, a., et ordin. Afdi- 
cula, orum, 0. pl. Cic. (Parole) Ca- 
villatio, onis, f. Cic. Sal, alis, m., el 
ordin. Sales (sans gén.) m. pl. Cic. 
: Les genres de plaisanterie, Genera 
ridiculi. Cie. jocandi. Cie. Finesse 
dans les plaisanteries, Lepos facetia- 
rum. Cie. in jacando. Cic. [Orateur] 
dont les — sont froides, In salibus 
frigidus. Quint. Plaisanterie insipide, 
forcée, grossière, Jocusfrigidus. Suet. 
arcessitus. Cic. illiberalis. Cic. — de 
bon goût, Ingenuus jocus. Cic. Plai- 
santeries de bon ton, Urbani sales. 
Cie. — d'on gvdt plus fin, Salsiores 
sales. Cic. Plaisanterie amère, Acerba 
eavillatio. Suet. Plaisanteries mor- 
daotes, Amari sales. Quint. Qui a es- 
suyé de mordantes —, Asperis face- 
tits illusus. Tac. User de la plaisan- 
terie, Ridiculo uti. Cic. L'orateur doit 
aser de la —, Sunt ridicula tractanda 
oratori. Cic. Ou nous faisons ou nous 
disons des plaisanteries, Ridicula aut 
facimus qaut dicimus. Quint. Dire 

nelque plaisanterie, Aliguid facete 
dicére. Cie. Ce que j'ai dit n'était 

u'une —, faæc jocatus sum (dép.). 
dc. [Les Grecs] pour qui le serment 
est une —, Quibus jusjurandum Jocus 
est. Cic. Celui qui vise à la —, Affec- 
tator risüs (m. = rire). Cie. Reveil- 
ler l'atleniion par une —, Animum 
refcËre movendo risum. Quint. Sauver 
l'odieux par une —., Dilu?re invidiam 
cavillatione. Suet. Atlaquer par des 

laisanteries, Lacessëre jocis. Sue. 
Froisser par des — les sentiments de 
qqu, Perstringére alicujus voluntalem 
facetiis. Cic. Tourner en plaisanterie 
une cb. très sérieuse, De re severis- 
simä jocari. Cie. Entendre la —, En- 
tendre — (= ne pas s'en offenser), 
Jocos admiti#re. Mart. Qui n'entend 
pas la —,(Ordin.)C.sévène,(Qqf.)C. 
Soscæprinis. [Épicure] qui entendait 

eu la — (= qu'y était peu propre), 

on aplissimus ad jocandum. Cic. Par 
—, C. Pour PLAISANTER 40. Il faisait 
la — de m'appeler, Me appellabat jo- 
cans. Cic. Cela passe la — (= est 
excessif}, VOy. BICESSF. — à part, 
Sans —, C. Sans PLAIBANTER {°. || 
80 Qqf. Dérision. Voy. ce m. 

PLAISIR, 9. m. 1° Joie, contente- 
ment. (Jouissance) Voluptas, atis, f. 
Cic. (Joie intérieure) Gaudium, ti, nu. 
Cic. (Acon de prendre plaisir à qq. 
cb.) Delectatio, onis, f. Cic. Oblecta- 
tio, f. Cic. (Douceur. charme, agré- 
ment) Dulcedo, dinis, f. Cic. Liv. Sua- 
vitas, atis, f. Cic. Jueunditas,f. Cic. 
: Le plaisir de l'esprit, Animi oblec- 
tatio. Cic. voluplas, Plin. Le — de 
voir et d'entendre, Videndi «f au- 
diendi delectatio. Cie. Le — de aom- 
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mer des magisirats plébéiens, Ma- 

istratus plcbeios creandi dulcedo. 

iv. Le — d'avoir franchi le défilé, 
Gaudium saltüs superuti. Liv. (Cela) 
me prorure, me cause duo —, fihi 
voluptatem facit. Cic. ou affert. Plin. 
delectationem affert. Cic. est voluptati. 
Cic. gaudio. Plaut. L'histoire procure 
du —, Est in histori& voluptas. Cic. 
Les lettres sont une source de —, 
Lilleræ delectationem habent. Cic. 
L'approbation que tu donnes à ma 
conduite me fail —, Mfeum factum abs 
te probari gaudeo (es, gavisus sum, 
gaudére, n.). Cic. Cette vérité me fait 
—, sta veritas mihi grata est. Cic. 
Cela fit grand — aux soldats, Id mi- 
litibus fuit pergratum. Cæs. Les cho- 
ses qui ont le moins de valeur ne font 
pas moins de — que les plus pré- 
cieuses, Non minor voluplas percipi- 
tur ex vilissimis rebus quam ex pre- 
liosissimis. Cic. Ta lettre m'a fait un 
— incroyable, Ex tuis litieris incre- 
dibuilem voluplatem cepi. Cic. Voy. 
CHARMER 50, PLAINE, [Chose] qui pro- 
cure du —, Voy. acnéasLe. |] y à — 
à manier, à apercevoir, Tractare 
jucundum est. Quint. Cernÿre suave 
est. Luer. 11 ya un — extraordinaire 
à apprendre, Mira quædum est in co- 
gnoscendo suavrtas où delectatio. (ic. 
Il y a plus de — à savoir ces choses, 
Ea scire magis juvat (juvit, jutum, 
Juvare, impers.). Sen. Eprouver, Sen- 
ur, Avoir du —, Voluptatem habere 
ou capère. Cie. Je me ferai un vérila- 
ble — de lui rendre service, Liben- 
tissime ei commodabo. Cie. Vay. jo1E 
1°. Trouver du —, VOY. CHANME 50. 
Prendre — à, Avoir — à, Metlre son 
— à, Se donner le — de, C. Se PLAINE 
20, || 20 Sensation agreable. Voluytas, 
atis, f. Cic. Jucunditns, f. Cic. = Douce 
sensation de plaisir qu'éprouve le 
corps, Suavis commotio jucunrlilatis 
in corpore. Cic. Le — de l'oreille, des 
yeux, du toucher, de l'odurat, du 
goût, Voluptas aurium, oculorum, tac- 
fionum, odorationnm, saporum. Cie. 
Le — que perçoit le palais, Volupias 
quæ palato percipitur. Cie. Le goût 
est de tous les sens celui qui perçuit 
le mieux le —, Gustatus est sen- 
sus ez omnibus marine voluptarius. 
Cic. Éprouver, Sentir le —, Jouir du 
—, In voluptate esse. Cie, Le —, Les 
plaisirs de la table, Potandi voluptas. 
Cic. Conviviorum delectatio (onis), f. 
Cic. Oblectamenta gulz. Plin, || 3° 
Amusement. Oblectamentum, i, n. Cic. 
Delectamentum, nm. (tr. rare). Cic. 
Oblectatio, onis, f. Cie. Delectatio, f. 
Cic. Jocus, i, m. (au plur. Joca, orum, 
n. Cic. et Joci, orum, m. Ov. Vell. 
Sen. Just.). Eudus, i, m. Cie. Lusus, 
üs.m. Cic. : Les plaisirs de l'enfance, 
Des — d'enfants, Oblectamenta ou De- 
lectamenta puerorum. Cic. Se livrer au 

laisir, Se donner du —, C. S'auusen 
°, Faire qq. ch. pour son —, Aliquid 
facëre animi causa. Cæs. delectationis 
causä. Cic. S'il s’est battu pour son 
—, pour le — de se baltre, Si vo- 
luplatis causä depugnavit. Cie. |] Me- 
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ous plaisirs, Voy. menc (adj.) %. 
€° Ordin. au plur., et af ru ol 
collectif. Les voluptos, les divertisse- 
ments de la vie. Voluplates, um, f. pl 
Cic. Voluptas, atis, f. Cic. Jucunditas, 
f. Cic. Suavitas, f. Cic. Delicis, arum, 
f. pi Cic. Qqf. Gaudia, orum, 0. pl. 
Sail. : Les plaisirs seasuels, Voluptas 
corporis. Cic. Libidinosæ voluptates. 
Cie. Mettre le souverain bien dans le 
plaisir, Summum bonum tn voluptate 
ponère. Cic. Vie de plaisirs, Vita Ai- 
ara. Cic. Mener une vie de —, Ai. 
lare vivêre. Cic. Passer cette journée 
en —, dans les —, HJunc diem habëre 
kilarem. Plaut. S'abandonner aux —, 
Se dare voluptatibus. Cie. jucunditati. 
Cic. Chercher partout des —, Con- 
quirêre undique suavilates. Cic. Nager 
dans les —, Deliciis diffluëre. Cic. 
liomme] adonné aux — seusuels, 
lomme] de plaisir, Deditus eorporis 
gaudiis. Sall. libidini. Sen. Volupte- 
rius. Cic. Libidinosus. Cic. || Les plai- 
sirs de l'empereur, Principts libidines 
(de libido, f.). Tac. Intendance des —, 
icium a voluptalibus. Suet. || 6° Vo- 
lonté, consentement. Voluntas, atis, f. 
Cic. Arbitrium, ti, n. Cic. : Bou plai- 
sir, Mmes traduct. Je dirai ce qui 
me fera —, Loquar quz volam fie 
velle, volo, vis, vult, volui, s. sup), 
ou quæ libebit (de libère, bet, buit ou 
bitum est, impers.). Plaut. Choses 
reservées au jugement et ao bou — 
de la mullitude, Res servatæ judicre 
voluntatique multiludinis. Cie. Se 
cunformer lou à fait au bon — de qqu, 
Ad voluntatem où Ad arbitrium ali- 
cujus se totum fingére. Cic. Sous moa 
bon —, Arbitratu meo. Cic. La for- 
tune arrange Îles affaires bumaioes 
sous son bon —, Forluna humana 
fingit ut (ei) libet. Plaut. On vivait 
suus le bon — de quelques hommes, 
FPaucorum arbitrio agitabatur. Sall. 
Ce n'était pas son — que ces sffarres 
fussent disculées.…, Eas res jactari 
nolebat (de nolle, non vis, non vult, 
nolui, s. Snp.). Cæs. Tel a été notre 
—, [ta nobis placitum est. Ad Her. Si 
tel est ton —,ton bon —, Si (tibi) 
placet (de plarère, cuil, citum, im- 
pers.). Cic. Tibi si videbitur (de vi- 
deri, elur, visum est, pass. impers.). 
Cic. || 6° Grâce, favour, bon office. Of- 
ficium, îi, 0. Cic. Beneficium, n. Cie. 
Munus, neris, n. Cic. Gratia, æ, Î. 
Plaut. Cie. =: Faire on plaisir à qqn, 
Alicui gralificari, dép. Cic. Je ne sais 
trop pourquoi je ne te ferais pas ce 
— -là, Cur tidi hoc non gralificer, 
nescio. Cie. Faire à qqn des plaisirs, 
Denefcia in aliquem conferre. Cie. 
Voy. rAvœUR 2°. Je ferai grand plai- 
sir à César, Cæsari vehementer gratum 
faciam. Cic. Tu me feras grand — si 
lu..., Afihi gratissimum ou pergratum 
feceris si(el le fut. passé). Cie. Tu 
m'as fait grand — de m'envoyer, en 
m'envoyant.…., Fecisti mihi pergræ 
fum, quod misisti. Cie. Voy. oeLr 
oŒn 6°, Qui aime à faire —, C. ostr 
O&ANT 4°. || Fais-moi le plaisir d'al 
ler, de me dire, de m'aider..., Fais- 
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moi ce —, VOy. COMPLAISANCE 3°. 

À Pcarsin, loc. adv. 4° Avoc plaisir. 
Animi causä. Cic. || 2° Avec soin. 
Omni studio. Cic. Exquisite. Cic. || 
8 À dessein : Fait à plaisir, laventé 
à —, Fictus, a, um. Cic. Commenti- 
cius. Cic. || €° Sans sujet. Sine causä. 
Cie. : Méchant par plaisir, Gratuitu 
malus. Sail. 

AVEC PLAISIR, loc. adv. 4° Aveo con- 
tantement. (Joyeusement) Læete. Cic. 
Animo gaudenti. Cie. (Agréablement) 
Jucunds. Cie. Suaviter. Cic. (De bon 

ré, de bonus grâce) Libenter. Cic. 

Libenti animo. Cic. = Voir avec plai- 
sir que... C. Se nésovin. || 2° Abs. 
Yolontiers, oul. Maxime. Ter. Etiam. 
Cie. Voy. ov1. 

Pan PLAISIR, loc. adv. Par divertis- 
sement. Delectationis causä. Cic. : 
S'exercer jar plaisir, Anuimi causä 
ezerceni. Sall. Vovage qu'on fait par 
—, Peregrinatio voluptaria. Sen. 

PLAN, ANr, adj. Plat et uni. Pla- 
aus, a, um. Cic. : Des surfaces pla- 
nes, Plana, orum, 0. pl. Quint. Voy. 
ei-apr. 

PLAN, 8. m. 1° Surfaco plate et 
unie. Planities, ei, f. Lucr. Sall. Voy. 
NCLINÉ to. || 2° Reduction par le dessin 
â une surface plate d'une ville, d'un 
bâtiment, etc. Forma, æ, f. Nep. Vitr. 
Figura, f. Vitr. Species, ei, F. Vitr. 
Descriptio, ents, f. Cic. Vatr. Designa- 
{io, f. Cic. Vitr. Conformatio, f. Vitr. 
Informatio, f. Vitr. =: Plan J'une con- 
struchon(oudesconstructions)dfaire, 
Descriptio æ#dificandi. Cie. Le — en 
peintore de l'ouvrage qu'on veut con- 
struire, Picta fuuri operis fiqura. 
Vitr. Montrer divers plans de bains 
(à construire) tracés sur du parche- 
min, Depictas in membranulis varias 
species balnearum ostendëre. Gell. 

aire le plau d'un portique (à con- 
struire), Scribrre Prman porlicüs. 
PI.-j. Dessiner le — d'on ouvrage (à 
consiraire), Deformare operis speciem. 
Vitr. — d'un théâtre, Theatri con- 
formatio. Vitr. — d'une maison. Æ- 
dium informatio. Vitr. Le — du Lahy- 
rothe, Labyrinthi positio, f. Plin. 
Tracer sur le sol le — d'un temple, 
Delerminare in solo fempli imaginem 
(de ïimago, f.). Plin. Juger d'une 
maison sur le —, Domum er formä 
judicare. Cie. 11 ne faut pas tout con- 
Slruire sar le même —, Von omnia 
tisdem rationibus sunt facienda. Vitr. 
Reconstruction de la ville sur un — 

los vaste, Restitutio urbis in maÿus. 
ust. Le — est de moi, Mea est des- 
eriplio. Cic. || 3° Éloignement plus ou 
moins grand represents dans un tableau 
2Le premier plan d'une peinture, *Pars 
pe Picluræ prior (oris) où prorima 
æ),f.Ëtre sur le même —, In zquo 
ezslare. Plin. || Fig. Être au premier 
lao, au second —, etc., Vov.LIiGne 5°. 
Le Disposition générale d'une œuvre 
e littérature. Forma. &, f. Liv. Vell. 
Ratio, onis, f. Cic. Instilutum, i, 0. 
Cic. Propositum, n. Cic.: Faire le plan 
d'une tragédie, Tragædiam dispongre 
(o, ls, posui, positum). Tac. Exposer 
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le — de cet ouvrage, Hujus eperis 
rationem onère. Cic. Il n'entre 
point dans le — de cet ouvrage de 
rechercher..., Non hujus operis est 
quærère. Tac. Je m'écarte du —, Cela 
esl en dehors du — de mon ouvrage, 
Formam propositi operis excerdo. Vell. 
hoc excedit. Vell. [J'ai parlé) plus 
longnement que mon — ne le com- 
portait, Longius quam instituta ratio 
poslulabat. Cic. Mais revenons à notre 
—, Sed ad instituta redesmus. Cic. 
Le — de cet ouvrage reste le mème, 
Hoc opus servat formam suam. Vell. 
Plaider au hasard et sans —, Temere 
ac nullä ralione causam dicÿre. Cic. 
11 6° Projet, dessein, (Manière raison- 
uée de faire qq. ch.) Ratio, onis, f. 
Cic. (Chose qu'on s'est posée comme 
but) Propositum, à, a. Cic. (Résolu- 
tion) Consilium, ü, n. Cie. (Chose 
résolue el commencée) Instrtutum, i, 
n. Cic. : Le plao d'une maclnnation, 
Ratio doli. Plant. — d'un complot, 
Insidiarum ordo (dinis), m. Tac. Le 
— de toute l'entreprise, Totius rer 
consilium. Cæs. Le — de guerre. Ra- 
fo belli ou bellandi. Cæs. Ils n'étaient 
pas bien fixés sur le — de bataille à 
suivre, Neque satis constabal quam 
rahonem pugnæ insisterent. Cæs. Ne 
sachant quel — de bataille adopter, 
Incertus, quonam modo aciem instrue- 
ret. Sall. Qui a un — bien arrêté de 
déprédation, Paratus ad predam me- 
ditatusque. Cic. — de vie, Ratio vits. 
Cic. ætatis agendæ. Cic. Vtiæ ordi- 
ratio. Pl.-j. secta (æ), f. Quint. Notre 
— de vie, Ratio inslilulioque nostra. 
Cie. Dresser, Tracer, Former, Faire 
un —, Ralionem inire. Cic. institu”re. 
Quint. Adupter on — de vie, Insti- 
tutum vifæ capère. Cic. Le — de vie 
que j'ai adapté dès ma jeunesse, Mez 
vitæ raliones ab ineunte ætale sus- 
ceptæ. Cie. Voy. connuitæ 9°. Le — 
de la proscription est fait, Proscripe 
tio est informata. Cie. J'avais fait le 
— de mon voyage, de manière à.., 
Ego itinera sic composueram ut (et le 
subj.). Cic. 1 dressait des plans pour 
s'éloigner de Gergovie, Consilia ini- 
bat quemadmodum a Gergovid disce- 
deret. Cæs. Si l'on a un plau, Si ratio 
adsit. Tac. J'ai mes plans tout faits 
dans ma tête, {nstructa sunt mihi in 
corde consilia. Ter. Apprenez quel est 
mon plan, Nationem consilii mei ac- 
cipite, Cæs. Ton — est de commen- 
cer…, Tua ratio est ut incipias. Cic. 
Son — était de passer le Rhin, Rhe- 
num transire decreverat (de decernïre, 
0, is, crelum, n.). Cæs. Il ne sait pas 
le — qu'il avait fait de poursuivre 
Pompée, Pompeii insequendi rationem 
omittit. Cæs. Mevenir à d'anciens 
plans, Vetera consilia repetëre. Cic. 
Trahir, Révéler les — de l'ennemi, 
Consilia hostium edëre. Liv. S'oppo- 
ser aux — de qqn. Alicujus destinata 
impedire. Curt. Son plan ne réussit 
as. Ejus ratio non valuit. Nep. Con- 
ormément à son —, Instituto suo. Cæs. 
Voy. DKSSRIN 1°, INTENTION 10, Dis- 
tribuer les légions d'après ce —, Ad 
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hunc modum distribuÿre lepiones. Cæs. 

PLANCLE, 8. f. 1° Morcaau de bois 
long at peu épais. Azis, is, m. Czs. 
Col. Tabula. æ, f. Cic. Plin. : Plan- 
ches de chène, Ares querni. Vitr. 
Débiter un arbre en —, Secare arbo- 
rem in laminas qr). Plin. Mettre l'o= 
live en tas qur des —, Oleum conge- 
rêre acervalim in labulata (de tabu- 
latum, n. — plancher). Varr. || Fig. 
ll a du pain sur la planche, * Habet 
unde commode vivat, D'apr. Cie. 
(Har., 29). Unique — de salnt (= 
dernière ressource) dans ce naufrag 
Una ex hoc naufragio tabula. Cie À 
2° Au pl. Treteaux, théâtre. Pulpitum, 
1, 0. Sen. Voy. rutrae. || 3° Petite 
division dans un jardin. Area, z, f. 
Col. : Petite planche, Areola, f. Col. 
Diniser un jardin en planches, Hor- 
tum areis distinguëre. Plin. Voy. 
CANRÉ (subsL.) 20. 

PLANCHÉIER, v. act. Garnir de 
planohes (le sol, eta.). Contabulars, 
act, Cæs. Coarare, s. parf. ni sup., 
act. Vitr. Aribus compingÿre n is, 
pegi, pactum) ou consiernère (o, is, 
stravi, stratum), act. Col. 

PLANCLRR, 5. m. {° Assemblage 
de solives, recouvert de planches. Con- 
tabulañw, onis, f. Cæs. Coaralio, f. 
Vitr. Contignatio, f. Liv. : Couvrir 
d'un plancher, C. pLancugian. || 2° 
Plafond. Voy. ce m. 

PLANCIIBTTE, s. {. Petite plan- 
che. Ariculus, 1, M. Âmm. 

PLANÇON, 8. D. VOY. BOUTURS. 

1. PLANE, 8. m. C. PLATANE. 

2. PLANR. 8. f. Outil pour aplanie 
le bois. Dolubella, æ, f. Col. 

1. PLANER, v.acl.Polir,unir. (Avec 
la plane) Dolare, act. Cic. Col. Dedo- 
lare, act. Plin. Col. (Avec le marteau) 
* Malleo comnlanare, act. D'apr. Apul. 

2. PLANER, v.n. 1° Se soutenir 
en l'air, les ailes étendues. Pennis in 
aere pendëre (60, es, pependi, 8. sup.) 
0. Ov. || 2° Fig. Etre suspendu sur. 
{mpendäre, e0, es, s. parf. oi «up., n. 
(dat.). Cic. Instare, 0, «es, sttli, s. 
sup., 0. (at): Cic. : Il y a quelque 
fatalité qui plane sur leurs tèles, lis 
impendel falum aliquid. Cie. Voy. 
menacer 2. || 3° Être au-dessus : La 
verlu place au-dessus de tous les 
accidents qui peuvent arriver à l'hom- 
me, Virlus omnic, quæ cadëre in ho- 
minem possunt, subler se Aabet (de 
habére, eo, bui, ditum). Cie. S'élever 
à une haoteor d'où il pôt planer au- 
dessus de la république, In id ancen- 
dère, e quo infra se rempublicam vi- 
derel (de vidère, eo, es, vidi, visum). 
Veil. || & Considérer d'un ileu eleve. 
Despic®re, io, is, speri, spectum, act, 
Cic. = De la ville on planait sar la 
plaine, Erat ex oppido in campum 
despectus (&s, m.). Cæs. || 6° Embras- 
ser d'une vue élevee et generale de 
l'esprit = [La suite des temps ayaut 
élé développée àmes regards], je plane 
sar tous les événements, Uno in 
conspecin omnia video. Cic. 

PLANÈTE. s. f. Astre qui se meut 
autour du soleil. Stelle %) errens 
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(antis), f. Cic. erratica (æ). Sen. As- 
frum (ÿ) errans (antis}, n. Cic. = La 
planète de Saturne, Salurnia stella 
Cic. || Fig. Né sous une heureuse 
planète, Voy. éroiLe 2°, ASTRE 2°. 

PLANT, s. m. {° Jeune tige nouvel- 
tement plantée on propre à l'être. Plan- 
la, », Ê Cic. Col. : Faire des plants, 
C. PLANTER Gus) {e. Jeune plant 
d'arbre, Novella (æ) erbor (oris), f. 
Cic. Vigne de bon —, Generosa vitis. 
Col. N de Réunion de jeunes arbres de 
même espèce. Plantarium, it, n. Col. 
Plin. : Un plant d'arbres, Arbustum, 
ï, n. Caro. Cic. Faire des plants, 
Plantaria facëre. Col. instituëre. Plin. 
Faire un plant de vignes, d'oliviers, 
Instituÿre vineam. Cic. olivetum. Pall, 

PLANTAIN, 8. m. Sorte do plante. 
Plantago, ginis, f. Plin. =: Plantain 
d'eau, Alisma, atis, 0. Plin. 

PLANTARD, 8. m. C. PLANÇON. 

PLANTATION, 8. f, 4° Action de 
lanter. Plantatio, onis, f. Plin. : 

laotation d'une bouture, Surculi 
posihio. Col. Faire une —, des plan- 
tations, C. PLANTER (abs.) 10.1| 20 Ar- 
bros plantés dans un terrain. Arbus- 
tum, 1, 0. Cato. Cie. Col. =: Plantation 
de pins, Pinetum, 1, n. Plin. — de 
chènes, Quercetum, 0. Varr. Voy.caÂ- 
TAIGNENAIE, ORMAIE, elC. 

PLANTE, s. f{. 1° Nom désignant 
tous les végétaux. (En gén.) Planta, 
æ, f. (rare en ce sens). Juv. (Végéta) 
berbacé) Herba, æ, f. Cic. : Les 
plantes (par oppos. aux Animaux), 
Arbores (um) el stirpes (ium), f. pl. 
Cic. Stirpes (ium) et herbæ (arum), f. 
pl. Cic. Res (erum, f. pl.) quæ e lerrä 
gignuntur. Cic. Ea (orum, 0, pl.) quæ 
terra gignit. Cic. Ea quæ a terrä slir- 
pibus continenfur. Cic. Il y a beau- 
conp d'animaux et de —, qui... 
Multæ et pecudes el stirpes sunt, quæ. 
Cie. |} 20 Le dessous du pied de l'hom- 
me. Planta, æ,f. Virg. Plin. Vesti- 
gium, ti, 0. Cic. Solum, 1, n. Cic. 
Varr. : De la plante des pieds au 
sommel de la Lêle, À vestigio ad ver- 
ticem. Plin. 

PLANTE, Ée, part. passé de PLAN- 
TER, Voy. ce v. |f Adj. 4° Situé, Voy. 
ce m. || 2° Qui se tient debout. Stans, 
géo. antis. Cic. z Être planté devaot 
la porte, Ante oslium stare (0, as, 
steti, stafum), n. Ter. Voy. ngvour 
20, Mal — sur ses pieds, Afale pe- 
datus (a, um). Suet. 

PLANTER, v. act. 4° Mettre une 
plante en terre pour qu'elle s'y enra- 
cine et y croisse. (En gén.) Serëre, 0, 
ts, sevi, salum, acl, (il signile aussi 
Semer). Cic. Col. (Placer, disposer) 
Pon?re, 0, is, posui, positum, act. Col. 
Depontre in terram, et simpl. Depo- 
nère, act. Col. (Enfoncer) Pangëre, o, 
is, panri, pancium, act. Col. Depan- 
gère, 8. parf., pactum, act. Col. : Plan- 
ter de la vigne, Vitem serère. Cic. 
ponêére. Col. — on scion de vigne, Vi- 
{is slirpem deponèére. Col. — une 
bonlure d'olivier, Tealeam olearem 

angère. Col, — one croisselle, Mal- 
colum depongôre. Col. in terram de- 
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ponêre. Col. — la laitne (= la repi- 
uer), Lactucam pangÿre ou ponère. 
ol. Semer ou planter (= repiquer) 
des choux, Caules serëre vel plantare. 
Pall. — des pieds de poiriers, Piro- 
rum plantas pon?re. Pall. — un arbre, 
Arborem ponère. Hor. statuëre (0, is, 
ui, ufum). Hor. — des arbres à une 
plus grande profondeur, Arbores al- 
lius demiti”re (o, is, misi, missum). 
Plin. — des arbres en rang, Arbores 
disponëre. Plin. || Abs. Planter, Se- 
rére. Virg.— pour la génération sui- 
vante, Serëre arbores quæ alteri sæculo 
prosint. Cic. Celui qui est sur le point 
de —, Is qui pancturus est. Pall. || 
2° Meltre on terre des noyaux, des pé- 
pins, des graines. Serëre (voy. ur 
act. Varr. Ponfre (voy. 1°), act. Col. 
Deponëre, act. Col. = Planter des len- 
tilles, Lentem serëre. Varr. — de l'oi- 
gnon, Ponère cepam. Col. — desnoyaux 
de pèche dans des plales-bandes, Per- 
sict ossa in areis pon“re. Pall, || 4e 
Garnir de plantes. Conserëre (voy. 1°), 
act. Cic. : Terrain planté avec syme- 
trie, — d'arbusles, Ager diligenter 
consitus. Cic. arbustis consilus. Sail. 
Colline plantee de myrles, Collis myr- 
telis vestitus (pass. de vestire, io, is, 
tui el it). Sall. Planter un bois, une 
forêl, Conserëre nemus. Curt. Serëre 
silvam. Liv. || 4° Ficher en terre, dres- 
ser. (Ficher) Figëre, o, is, firi, firum, 
act. Cic. Defigére, act. Cic. (Dresser) 
Erigëre, o, is, rexi, rectum, act. Cic. 
: Planter un étendard, Siguum inf- 
gère. Cic. statuëre (o, ts, ui, ufun). 
Liv. Voy. annonEr 40. — une croix, 
Voy. croix do. — les échelles contre 
les remparts, Voy. nnesser 1°, 4Pp- 
PLIQUENR 0. || 6° Enfoncer. Pangrre, o, 
is, panxi ou pegi Ou (rar. eD ce sens) 
pepigi, pancium et (ordin.) pactum, 
act. Liv. : Planter un pieu, un clou, 
Voy. ENroxcsR 0. || 6° Fixer dans 
l'esprit. Voy. IMPLANTER. || 7° Fig. 
Placer, poser (qq. ch.). Voy. ces m. : 
Planter à qqn ses poings sur la fi- 
gure, Pugnos in ore alicujus obserëre 
{voy. 10). Plaut. Voy. APPLIQUER 30. 
1! 8° Fig. Aposter (qqn). Voy. ce m. || 
ge Fig- Abandonner =: Planter là qqn, 
qq. ch., C. Laisser 30 el 40. 

Se PLANTER, v. 4° Pron. Être mis 
en torre. Sert, or, bris, salus sum, 
pass. Cic. El tous les pass. des v. 
act. cilés à PLANTER 1° et 20, || 2e 
Réf. el Pron. Se ficher, s'enfoncer. 
Fig. Se fixer. Voy. S’EenFoncen 4°, Se 
FIXEN 10.1 3e Se placer, se mettre. 
Voy. Se ugrrne 10, 

PLANTEUR, s. ©. Colul qui planto. 
Sator, oris, m. Cic. Col. 

PLANTOIR, s. m. Outil pour plan- 
ter. Punctorium, it, n. Garg. 

PLANTON, 5. m. Soldat au service 
d'un officier. Stator, oris, m. Cie. 

PLANTUREUSEMENT, adv.C.co- 
PLEUSEMENT. 

PLANTUREUX, Evëe, adj. C. co 
PIEUX, ADONDANT. 

PLANURES, 8, f. pl. Voy. cOPE AU. 

PLAQUE, s. f. Fouille de métal. 
(En gén.) Lamina, æ, L Cic. (Très 
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mince) Bractea, f. Plin. : Plaque de 
porn de fer, Lamine plumbi. Plin. 
errea. Tac, 

PLAQUE, #x, part. passé de PLa- 
quen, Voy. ce v. || Adj. 1° Mis en pla- 
cage : Marbre plaqué, Afarmor secium 
Æ scié). Plin. Marmoris crusta (æ), 

.(= feuille de marbre). Plin. | 2e 
Revôtu d'un placage : Un repositorium 
plaqué d'érable, Repositorinm acers 
opertum. Plin. Maison dont les mars 
de briques sont plaqués de marbre, 
Domus marmore exrculia latericiis pa- 
rielibus. Plin. || S. m. Le plaqué, 
C. PLACAGE. 

PLAQUER, v. act. do Appliquer une 
chose plate sur une autre : l'laquer de 
l'argent sur les lits, sur les boucliers, 
— d'argent les lils, les boucliers, 
Lectos argento operire (io, is, perui, 
pertum). Cie. Laminas argenteas scu- 
tis addËre (0, is, didi, ditum). Curt, 
— de l'or sur du bois, Ligno (au 
dat.) aurum inductre (o, is, duri, 
ductum). Plin. |] 2° Appliquer du bois 
en feuilles très minces sur un autre bois. 
Sectilibus laminis operire (voy. 1e), 
aci. Plin. : Bois qu'on plaque ser no 
autre, Lignum cujus operrmento alia 
materies veslitur (pass. de vestire, io, 
is, ui el ii, itum). Plin. || 3° Mettre 
sur, par-dessus. C. APPLIQUER 20, 

PLASTIQUE, adj. Relatif aux (or- 
mes du corps. Plasticus, a, un. Vitr, 
: L'art plastique, et, S. f,, La —, Plas- 
tice, es, . Plin. Ratio (onis) plastice 
(æ).f. Vitr. Les arts plastiques, Artes 
effectivæ où in effectu positz. Quint. 

PLASTRON, s. m. {1° Pièce de de- 
vant de la cuirasse. Pectorale, is, n. 
Varr. Plin. | 2° Homme en butte aux 
railleries d'autrul. Ludibrium, ti, 0. 
Liv. Voy. sourr 2, 

1. PLAT, ATE, adj. 40 Dont la sur 
face est unie, gui n'a pas de relief. 
Planus, a, um. Cæs. Cic. Æquus. Cæs. 
Cic. = Lieu plat, uni et —, Planities, 
ei, f. Cic. Locus æquus et planus. Cic. 
Faire descendre son armee, Descen- 
dre dans un lieu —, Aciem in planuaæ 
deducère. Sall. In æquum descendére, 
n. Liv. Pays plat (el qqf.) Plat pays 
Œ pays de plaines), Vox: CAMPAGNE 

°.{(Ordin.) Plat pays (= la campagne 
et les villages, par oppos. aux villes 
elaux places fortes), VOy. CAMPAGNE 
30. Carène plate, Carina plana. Czs. 
Poissons plats, Pisces plani. Plin. 
Cheveux —, Cedentes capilli. PI.-j. 
Coma recta. Sen. porrecta. Plin. Nez 
plat, Voy. camanp. Pied —, Voyg. 
PIRD. | 29 Qui n'est pas agité =: Calme 
lat, Au pr.) Voy.caLue (subsl.) 1°, 
. INACTION. || 3° Denué de 

saveur ot de force =: Vin plat, Vinux 
infirmi saporis. Col. Voy. pane 1°, 
ixsiring 10. || 60 Fig. NI élevé, nl vif. 
(Eu parl, du style) Frigidus, a, um. 
Cic. Insutsus. Cic. || 6° Fig. En parl. 
des pers. Bas. Voy. ce m. 120, || 6° 
Seul. au fém. D'argent: Vaisselle plate, 
Vasa {orum) argentea(orum),n. pl.Cic. 

PL£aT, s. m. La partie plans de cer- 
taines choses. Se lourne par l'adj. : 
Retrousser le nez du plat de la mais, 
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Resupinare nares planä manu. Quint. 

PLAT, TOUT À PLAT, loc. adv. 40. 
Sur le sol même. Voy. À TEnnE, Par 
Tenns, Coucuer (act! 29 el 39, ÉTEN- 
par 170 el 80. || 2° Entièrement, tout 
à fait. Voy. ces m. = Nier tout à plat, 
Voy. NIER. 

Tout par, loc. adv. 1° Sur le sol 
même. Voy. À Tenne, Par TE&nkE. || 2° 
Sans deguisement, tout net. Voy. NET 6°. 

A PLATE TéRng, loc, adv.C.Â TERnE. 

PLAT VEnTns, loc. adv. Sur le 
ventre : Couché à plat ventre, In ven- 
trem pronus (a, um). Varr. || Fig. Etre 
à plat ventre devant qqn, C. S'a- 
BAISSER 40, 

À PLATE COUTURE, loc. adv. Voy. 
COUTURE 2°. 

2. PLAT, s. m. 10 Vaisseau plus ou 
moins creux pour servir les mets. (Pro- 
fond et en polerie) Calinuus, i, m. 
Varr. or. Catinum, 1, n. Cato. (Di- 
mioutif du précedent) Catillus, i, m. 
Hor. Col. V.-Mar. (Rond, rrenx et 
en métal) Lanx, ancis, f. Cie. Petr. 
Rond et peu profond) Discus, i, m. 
(ar) Apul. (En losange el petit) 

eutula,.æ, f. (rare). Mart.= Un plat 
de terre, Catinum fictile. Cato. || 2° 
Le contenu du vaisseau nomme Plat. 
Patina, æ, (. Apic. : Un plat de poi- 
reaux, Porri catinus (i), m. Hor. Un 
— de lentilles, Lentis olla (æ), f. Gell. 
Le — principal du diner, Ceux fun- 
dus (ï), m. Gell. Les plats, C. Les 
mers. | 4° Bassin d'une balanca. Laur, 
ancis, f. Cic. 

PLATANE, s. m,. Sorte d'arbre. 
Platanus, i, f. Cic. Col. : De plataue, 
Plataninus, a, um. Col. 

PLATEAU, s. m. 1° Sorte de plat 
poor ranger et porter de petite vais- 
selle, des mels, etc. Ferculum, i. n. 
Hor. Petr. Suet. || 2° Sorte de plaque 
ronde servant de support = Le plateau 
d'uncandélabre, Candelabri superficies 
ei), F. Plin. pe Partie de la balance. 

nz, ancis, f. Cic. : Un des plateaux 
de la balance, Altera libræ lan. Cic. 
Le platean s'abaisse, Lanx deprimi- 
tur. Cic. propendet. Cic. |] 4° Terrain 
élevé ot plat. * AMontis continui dorsum 
(1) zquale (is), D. D'apr. Tac. (Ann., 
I, 4. *Edita (æ) planities (er), f. 
D'apr. Cic. : Lien au-dessus duquel il 
ya un plateau, Locus, quo in summo 
est zquata planilies. Cic. 

PLATE-DANDE, 8. f. 1° Moulure 
plate et unie. Fascia, æ, Î. Vitr. || 
2° Espaca de terre long et étroit dans 
gn jardin. Area, , f. Varr. Col. 

PLATÉE, 9. {. Le contenu d'un plat 
chargé abondamment. C. 2 rLAT 2° 

PLATÉENS (Les), hab. de Platées. 
Platzensez, ium, m. pl. Nep. 

PLATÉES, v. de Béotie. Platæz, 
arum, f, pl. Cic. Nep. 

PLATE-FORNME, s. f. Terrasse sur 
gne maison. Solarium, ti, n. Plaut. 
Sue. Up. 

PLATEMENT, adv. 1° Sans ôlôva- 
tion nl vivacité. fnsuise. Cic. Frigide. 
Quint. || 2° Nettement, franchement : 
Toat plalement, Planissime. Cic. A per- 
tlssime. Cic. 
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PLATINE, 9. m. Métal précieux. 
* Platinum, i, n. (Sm.). 

PLATITUDE, 8. f{. 4° Manque de 
saveur et de force. Infirmus (i) sapor 
(oris), m. Col. |} 2° Manque d'élévation 
et de vivacité. Insulsitas, atis, f. Cic. 
1} 3° Ce qui manque d'élevation et de 
vivacite. Inficetür, arum, f. pl. Cat. 

PLATON, philosophe greo. Plato, 
onis, m. Cic. 

PLATONICIEN, ERKE, et PLATO- 
NIQUE, adj. Qui suit la doctrine, Qui 
so rapporte à la doctrine de Platon. 
Platonicus, a, um. Sen. PI.-j. || Subst. 
Un platonicien, Homo (minis) Plato- 
nicus (t), m. Gell. Les Platoniciens, 
Platonici, orum, m. pl. Cic. 

PLATONISME, 8. m. Système de 
Platon. * Platonica (æ#) doctrina (æ) où 
ralio (onis), f. (Sm.). 

PLATRAS, 5. ©. pl. Débris d'ou- 
vrages de plâtre. RAudus, deris, 0. 
Vitr. Tac. Rudera, um, n. pl. Suet. : 
Construire uo ouvrage avec des plä- 
Lras, Constitu*re opus ex redivivis (de 
sediviva, 0. pl. = vieux matériaux 
qu'on ulilise). Cic. 

PLÂTRE,S. m. 1° Sorte de pierre 
cuite et pulvèrisee, employéo dans les 
constructions. Gypsum, t, n. Col. Plin.: 
Pierre 4 plâtre, Même traduct. En- 
duire de --, C. PLATRER. |] 20 Qu- 
vrage moulé en plâtre. * Opus (peris) 
e gypso fcium (1), 0. || 3° Portrait ou 
Statue en plâtre. Gypsum, i, 0. Juv. 

PLÂTRE, dg, part. passé de PLÂ- 
TREn, Voy. ce m. || Adj. Fardé. Voy. 
ce m. 1°, 20 et 30. 

PLÂTRER, v. act. 10 Enduire d'une 
couche de plâtre. Gypsare, acl. Col. 
Gypso linëre (o, is, livt et levi, Mtum), 
act. Col. = Tonueau plâtré, Oblttus 
qypso cadus. Pin. | 2° Fig. Cacher 
sous une apparence trompouse. Fucare, 
act. Cic. Gell. Voy. DÉGUISER 2°. 

Se PLÂTRER, V.réfl. Cerussa mälas 
oblin#re (o. is, levi, Ktumj. Plaut. 

PLÂTRIEN, S. m. Ouvrier qui tra- 
vaille le plâtre. Gypsarins (it) plastes 
{æ), m. (— mouleur). Diocl. 

PLATRIÈRE, 3. f. Carrière de pla- 
tre. * Gypsi fodina (æ), f. 

PLAUSIDILITÉ, s. f. Qualité de os 

ui est plausible. Probabilitas, atis, f. 
ic. VOY. PROBABILITÉ, 

PLAUSIDLE, aûl. Qui a uns appa- 
rence Speciouse. Probabilis, m. [.,e, n. 
Cic. Liv. = Motif plausible, Causa 
probabilis. Cic. Excuse —, Ercusutio 
quæ probari posse videtur. Cic. 

PLAUSINLEMENT, adv. D'une ma- 
nière plausible. Probabiliter. Cic. Liv. 

PLAUTE, poète comiquo latin. Plau- 
tus, i, m. Cic. = (Qui est) de Plaute, 
Plautinus, a, um. or. Quint. 

PLERE, 5. f. 4° Chez les Romains. 
L'ordre opposé aux patriciens et aux 
chevaliers. Plebes ou Plebs, bis, [. Cic.= 
Magistrat, non du penpie enlier, mais 
de la plèbe, Non poyuli, sed plebis 
magistratus. Liv. Voy. PeuPLe 4°, || 
2° Ailleurs que chez les Romains. Le 
bas peuple. Plebes et Plebs, bis, f. Cie, 
Multutudo, dinis, f. Cic. Vulgus, i, 
n. Sall. VOYy. PRUPLE 59, POPULAIRE. 
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PLÉDÉIEN, xnne, adj. De la plèbe, 
relatif à la plèbe. Plebeius, a, um. Cic. 
: Le premier diclateur plébéien, Déc- 
tator primus de plebe. Cic. 

PLéDRIEN, ENNE, 8. m. f. Celui, Celle 
qui appartient à la plèbe. Plebeius (ii) 
homo (ininis), magc. Cic. Plebeia, z, 
fém. Liv. = Les plébéiens, Plebeii, 
iorum, m. pl. Cic. Plebes où Picbs, 
ebis, f. 8. Cic. Les plus distingués 
des —, Principes plebts. Liv 

PLEDISCITE, 5. ®. 4° À Rome. 

Décret de la plèbo. Plebiscitum, à, 0. 
Cic. ou Scitum (a plebis. Liv. = Un 
plébiscile fut rendu qui enjoignait À 
‘édile de venir, Scitum plebis est 
foctum ut ædilis veniret. Liv. Il fut 
décidé par un — qu'il en serait & 
mème..., Plebes scivit (de sciscére, 0, 
is, scitum) ut perinde esset. Liv. En 
vertu de ce —, Ex eo plebiscito. Liv. 
IL 20 Ailleors qu’à Rome. Decret du 
pouple. Populiscitum, 1, n. Cic. Nep. 
Tac. ou Scttum (i) populi. Liv. 

PLECTRE, 93 10. Instrument pour 
faire vibrer les cordes de la lyre. Blece 
trum, i, n. Cic. 

PLÉIADE,. Une des sept étolles do 
la constellation des Pleiades. Pleias et 
Plias, adis. acc. ada, [. Ov. =: Les 
Pléiades, Pleiades et Pliades, um, acc. 
adas, f. pl. Virg. 

PLEIN, EINE, adj. 40 Qui contient 
tout ce qu'il est capable de contenir, 
on simpl. une très grande quantité. 
Plenus, a, um (de ch. ou de pers. 
gen., el mains souv. abl.). Cic. Re- 
fertus (de ch., abl.; de pers., gén., 
et rar. abl.). Cie. : Marmite pleine 
d'or, Aula aurt plena. Plaut. Port en- 
lièrement plein de navires, Portus 
plenissimus navium. Cie. Maison plei- 
ne, Villas pleines d'objets qui ornaient 
les temples, Ornamentis fanorum ple- 
na domus, villæ refertæ. Cic. Theâtre 
entièrement plein Jde monde, Thea- 
trum celebritate refertissimum. Cic. 
Fossés pleins de cadavres, Cumulatæ 
corporibus fossæ. Tac. Une pleine cuil- 
ler de sel, Cumulata lgula salis. 
Col. La Gaule est — de négociants, 
— de ciloyens romains, Referta Gal- 
lia negotiatorum est, plena civiura 
Romanorum. Cie. La maison était 
— de joneurs, Domus erat alea- 
toribus referta. Cie. || Abs. Des gre- 
piers pleins, Plena Aorrea. PI.-j. Le 
trésor du peuple romain sera plus 
plein que jamais, Refertius erit æra- 
rium populi Romant quam unquam 
fuit. Cic. Navire à moutié —, Naris 
semiplena. Cic. Le crocodile qui a 
toujours la bourhe pleine (de nourri- 
Lure), Crocodilus, semper ore escu- 
lento. Plin. || Fig. il s'élait retiré les 
mains pleines, Discesserel plenus. 
Cic. || 20 Qui n'est pas creux, qui est 
massif. Solidus, a, um. Cic. Voy. Mas- 
sir (adj.). || 8° Qui abonde en qq. ch. 
que ce Soit. Plenus, a, um (de qq. ch., 
alicujus rei et woins souv. aliquä re). 
Cic. Affluens, gén. entis (re). Cic. 
Abundans, pin. antis (re). Cic. Cre- 
ber, bra, brum (re). Quint. : Vie 
pleine de plaisirs, d'avantages, Vita 
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voluptatibus plene ou confertà où af- 
fluens. Cie. bonis abundans. Cic. [Style] 
plein de métaphores, Translationibus 
creber. Quint. Mon cœur est — de 
joie, MiAi abundat pectus letilid. 
Plaut. — de jours, Plenus annis. 
Pi.-j. — de colère, Iræ plenus. Liv. 
— de jugement, de talent, Plenus 
consilii, Plaut. ingenii. Cic. Abundans 
consilio, ingenio. Cie. [Timée, Thu- 
cydide est} — de eboses (= de faits 
el d'idées), Rerum copiä abundantis- 
simus. Cic. Rerum frequentiàä creber 
bra, brum). Quint. [Euripide est] — 
e maximes, Sententiis densus. Quint. 
— de vie, de cuurage, de force, d'or- 
gueil,etc., C. Bien vivanT, Très cou- 
AAOEUX, Très ronT, Très ORGUSIL- 
eux, etc. || 4° Fig. Entièrement oc- 
oupe de qq. ch. ou de qqn = Plein de 
quelque affaire. Aliquo negolio tnlen- 
fus (a, um). Sall. Tellement — de l'ia- 
struction de cette affaire, Ado huic 
cogniliont deditus el intentus. Suet. 
— de ces bagatelles, Totus in illis 
(augis). Hor. — de ces espérances, 
as spes secum portans. Liv. Etre — 
de ses intérêts, De utilitatibus suis 
cogitare, n. Cie. Être — de qqn, Too 
animo de aliquo cogitare. Cic. Îl est 
— detoi, Omnes ejus curæ ad fe re- 
feruntur. Cie. || Plein de soi-même, 
Immodicus sui æstimator. Curt. || 6° 
Rassasié, repu. Plenus, a, um. PI.-j. 
Voy. 0oRoën, RASSASIÉ. || 6° Rebondi, 
roplet, gras. Plenus, a, um. Cic. {lor. 
Cels. Voy. næPugr. || 7° Qui porte 
des petits. Plena, æ, f. Cie. Fetu 
lena. Col. Prægnans, gén. antis, f. 
arr. Plin. Gravida, æ,f. for. Plin. 
& Être pleine, Partum ferre (fero, fers. 
tuli, latum). Cie. |} 8° Fig. Qui a de 
l'ampleur. Plenus, a, um. Cic. : Voix 
pleine, Vor plena. Cic. Quint. Son 
plein des syllabes, Syllabarum pleni- 
fudo (dinis), f. Ad [fer. Donner aux 
lettres un son —, les prononcer plei- 
u6s, Lutteras dilatare. Cic. Rendre son 
style plus plein, Orationem pleniorem 
efficére. Cic. || 9° Qui a toute la duree 
oo toute l’etendue, etc., qu'il peut avoir. 
Plenus, a, um. Cic. Integer, gra, grum. 
Cic. Totus. a, um (gén. ius, dat. i). 
Cic. = Anoée pleine, Annus plenus. 
Cic. integer. Cie. solidus. Liv. Pen- 
dant six mois pleins, Ser menses to- 
tos. Ter. Il vécut cent sept aos —, 
Centum el septem annos complevit. 
Cic. Période pleine, Completus verbo- 
gum ambitus. Cuc. Voy. ENTIER 10. || 
Pleine luue, Voy. uns. || Pleine mer, 
Voy. man 40. H 10° Pig. Complet, en- 
tier. Plenus, &, um. Cic. : De plein 
droit, Pleno jure. Dig. — pouvair, 
Voy. Pouvoir. — gré, Voy. ank 1e. Se 
réserver une pleine liberté d'agir, Li- 
bera omnia sib1 servare. Pl.-j. joie —, 
Plenum gaudium. Cic. Gloire plus —, 
Glorie cumulatior (de cumnulatus). Liv. 
Peæin, prép. Autant que oela peut 
œontenir : On sjoute du sel plein nue 
euller, — une mesure d'une demi- 
once, Adjicitur eumulata ligula salis. 
Col. mensure semuncis bens pienz 
salis. Coi, 
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Tour PLEIN, loc. adv. C. BRAUCOUP. 
Pre, s. m. 1° Ce qui est rempli. 
Plenum, i, a. Cic. z Le plein et le 
vide, Plenum et inane. Cic. Voy. 
TAOP-PLEIN, || 2° Massif (d'un mur). 
Voy. ce æ. || 3° État de ce qui est com- 
plet, de ce qui est à son plus haut de- 
gré : Le plein de l'hiver, Summa (æ) 
Liems (emrs), f. Cie. Le — de la lune, 
Plenilunium, vi, 0. Plin. Voy. LURE. 
Le — de la mer, Plenus (1) æstus 
(&s), m. Cic. || 6e Milieu. Voy. ce @. 
PLEIN..., PLEINS... À PLEI- 
NE... À PLEINES..., S0ivi d'un subst., 
loc. adv. Marquant l'intensité, l'abon- 
dance, le haut degre de la chose dont il 
s'agit =: ll avale le vin pur à plein 
osier, Ingurgitat in se merum fauci- 
us plenis. Plaut. Louer à pleine bou- 
che, Pleno ore laudare. Cic. 
voir, Voce summä. Plaut. Clarä voce. 
Cic. À pleines mains, Voy. main 13°. 
plein collier, Plenä cervice. Stat. 
Voguer à pleines voiles, Navigare 
plenissimis velis (= avec les voiles 
pieines de vent). Cic. Conler à pleins 
ords, Pleno alveo fluëre. Quint. 

EN PL&m.., EN PLEINE... SuIVi d'un 
sobst., loc. adv. Au milieu de. Medius, 
a, um, Cic. : [Être] en pleine Grèce, 
In mediä Græciä. Cie. S'en aller en — 
mer, Abscedëre in altum. Plaut. Être 
ballotté en — mer, Jactari in alto. 
Cie. En plein sénat, En — théâtre, 
Frequentissimo senatu. Cic. theatro. 
Cic. En — air, Voy. 1 In 6°. En plerne 
nnit, Medi& nocte. Cic. En plein joor, 
En — midi, Voy. soun 1°, mivu 10. 

EN PLEIN, TOUT EN PLRIN, loc. advw. 
C. PLEINEMENT, ENTIÈNRAENT. 

PLEINEMENT, adv. Entièrement. 
Plene. Cic. VOoy. ENTIÈREMENT. 

PLÉNIPOTENTIAINE, $. M. ÂMm- 
bassadour qui 4 plein pouvoir. * Legatus 
(à) cui agendarum rerum licentia per- 
mittifur ou permissa est. D'apr. Sail. 
(Jug., 103). Il Adj. Ministre plénipo- 
tentiaire, \ême trad. 

PLÉNITUDE, 8. f. 1e État de ce 
qui est plein. Plenitudo, dinis, {. Plin. 

lenitas, atis, f. Vitr. || 2° Abondance 
excessive : Plénitude d'humeur, Hu- 
moris plenites (atis), f. Vitr. Dimi- 
aner la —, Plenitatem imminuëre. 
Vitr. Nous avons de la —, Plent su- 
mus. Cic. || 8° État de ce qui est en- 
tier, complet : La plénitude de la 
santé, Vuletudinis integrilas (als), 
[. Cic. La — des forces, Consunima- 
tum (i) virium robur (boris), n. Plin. 
Rendre à qqn la — de sa situation, 
Aliquem in integrum reslitu®re. Cic. 
Voy. mTÉGRITÉ 1°. 

PLÉONASME, 5. m. Surabondance 
de mots. Abundans (antis) super neces- 
sitatem oratio (onis), f. Quint. =: La 
syllabe fsit pléonasme, Syllaba abun- 
dat {n.). Prise. 

PLESSIS-LÈS- TOURS, v. de France 
(llre-el-Loire). *l'lessæum, à, 0. 
° Pleriacum. n. 

PLÉTIIORE, s. f. Abondance de sang 
et d'huineurs. Voy. PLÉNITEne 2e. 

PLEURER, Y. 0. 4° Rapandre des 
larmes (de douleur, et qqf. de joie, eto.). 
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Lacrimare, n. Cic. Collacrimare, no. 
Cic. Collacrimari, dép. Cie. Flère, eo, 
es, evi, elum, a. Cic. Plorare, n. Cie. 
Lacrimas effundëre (0, is, fudi, fu- 
sum). Cæs. profundfre. Cic. : On pleu- 
re, Fletur (à l'impers. pass.). Ter. 
Regarder qqa ea pleurant, Oculis la- 
crimantibus aliquem intueri. Cie. Ne 
ileure plus, Desine flêre. Cat. Sen.-rÀ. 
Ne pouvoir s'empêcher de pleurer, 
Lacrimas non tenere. Cie. — aboo- 
damment, plus abondamment, très 
abondaniment, Flère ubertim. Sen.-rk. 
uberius. Cic. effusius. Curt. effusissi- 
me. Sen. — dans le seia d'an ami, 
In amici sinu deflère. Pl.-j. — de 
oie, Gaudio lacrimare. Ter. Liv. il. 
acrimare. Liv. lacrimas profundpre. 
A.-b.- Al. Cel bomme pleure de joie, 
Honini lacrimæ gaudio cadunt (de 
cadre, 0, ts, cecidi. casum, n.). Ter. 
Pleurer sur soi-même, Semet iprim 
deflère. Curt. — sur qqn, Voy. PLEt- 
nEn (act.) 20. — sur sa cécité, Czci- 
fatem suam deplorare. Cic. — sor la 
mort de qqn Voy. PLEURER (act.) Le, 
Il pleura 4 la pensée que personne 
ne Serait..., Collacrimatus est neminem 
futurum (esse). Cie. Faire pleurer qqa, 
Alicui lacrimas où fletum mouëre. lie. 
lacrimas excutËre. Ter. elicére. Plaut. 
Alicujus lacrimas concitare. Quint, 
Il aurait fait — des pierres, Ce- 
pissent lapüles flëre. Cic. || En par. 
des ch. L'ivoire pleura dans les lem- 
ples, Flevit in templis ebur. Suet. || 
20 Laisser couler des larmes par ua 
effet purement physique. Lacrimare, n. 
Cels.=Pleurer malgré soi, Sine volun- 
tate lacrimare. Cels. Les yeux fuient 
la lumière et pleurent, Üculi lumen 
refugiunt el illacrimant. Cels. Yeux 
qui —, sujets à pleurer, Oculf lacri- 
mosi. Plin. L'odeur de l'oignon qui 
fait —, Cepis odor lacrimosus. Ilor, 
Ov. || 3° Eu pari. des végetaus. Lai 
ser couler un certain suo. Lacrimare, 
0. Plain. Delacrimare, a. Col. : Rosean 
qui plenre, Calamus lacrimans. Plin. 
Si les vignes pleurent, Si vites sunt 
lacrimosæ. Plin. 

PLeunex, v. act. 1° Déplorer qq. ch 
Deflère, 60, es, evi, elum, act. Cic. 
Flére, act. Cie. nent. (de et l’ab].). Cie, 
Deplorare, act. Cic. neut. (de et l'abl.). 
Cic. Collacrimare, act. Cic. Liv. lila 
criman, dép. (dat.). Cic. lilacrimare, 
n. (dat.). Liv. Lugère, co, es, luri, 
luctum, act, Cre. : l'leurer la mort de 
qqn, Alicujus mortem flére. Cic. de 
morte flère. Cic. interiltum deplorars. 
Cic. morti illacrimari. Cic. ou illacri- 
mare. Liv. mortem lugëre. Cic. Mort 
pleurée de beaucoup de personnes, 
Mors a multis defeta. Cic. Plenrer 
son malheur et celui de la patrie, 
Collacrimare suum patrirque casum, 
Liv. — ses misères, Me suis miseriis 
deplorare. Cic. — la perte d'nn frère, 
Flère amissum fratrem. Sen.-rh. Vus 
nérLonsr. || 2° Rogretter qqn ou qq. 
ch. Lugere (voy. 4°), act. Cic. Defère 
(voy. 40), act. Plaut. Curt. Tac. Flére, 
act. Sen.-rh. : Pleurer qyn, Aliquem 
lugêre. Cic. defiére. Plaut. Curt. Tee. 
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Just. flere. Sen.-rh. — les morts, 
Morluos lacrimis prosequi (or, ëris, 
secutus sum), dép. Liv. Pleuré, De- 
felus, a, un. Cie. Voy. n&ORETTER. 
| 3° Qqf. Laisser couler de sos yeux : 
{Les Lerons] pleurent des larmes de 
sa0g, Sanguinem ex oculis profundunt 
(de profund?re, 0, fudi, fusum). Plin. 

PLEURÉSIE, 8. f. Sorte de mola- 
le. Pleuritis, 1dis, f. Vitr. C.-Aur. 
Laterum dolores (um), mase. pl. Cic. 

PLEURETIQUE, adj. Atteint de 
pleuresie; Relatif à la pleurésie. Pleu- 
niiicus, a, um. Plin. 

PLEUREUR, suss. 1° S. m. f. 
Celui, Celle qui pleure. Plorator, oris, 
mase. Afart. *dulier (eris) lacrima- 
bunda (æ), fém. || 2° S. [. Femme qui 
se louait pour pleurer aux funérailles. 
Præfica, æ, Î. Plaut. Varr. 

PLEURS, 8. m. pl. Larmes. Lacri- 
ms, arum,f. pl. Cic. Ploratus, &s, 
m.s. Cic. Voy. Lanus. 

PLEUVOIR, v. n. {4° Impers. En 
parl. de la pluie. Tomber. Pluëre, uit, 
uil et qqf. wuul, s. sup., n. impers. 
Cie. : (l avait beauconp plu, Multum 
pluverat. Plaut Il plul si ahondam- 
ment, Tanta vis aquæ cælo missa est 
(de mitli, or, Eris, pass.). Sall. Il — 
toute la auit, Nocte plutt tot&. Virg. 
11 — toate la nuit sans discontinuer, 
Imber continens per noctem fotam te- 
auil. Liv. 11 pleuvra légèrement, Le- 
viter impluet (de impluïre, uil, uit, 
uum, 0. impers.). Sen. Il pleut dans, 
sur ua endroit, {n locum impluit. Plin, 
11 — à travers les solives, Tigna per- 
pluunt (de perpluëre, s. parf. ni sup., 
on. = laisser pénétrer la pluie). Plaut. 
11 — daos la salle à manger, Cenacu- 
lum perpluit. Quint. La tempète fait 
pleuvoir, Procella imbrem effundit (de 
effundÿre, 0, fudi, fusum). Curt. | 
2° Impers. et lers. Tomber du cie 
commo de la pluie. Pluëre (voy. te), 
o.impers. Cic. Liv. : |! pleut du lait, 
do sang, de la terre, Pluit lacte. Liv, 
sanguine. Cic. sanguinem. Liv. terrain, 
Liv. terrd. Liv. Des pierres pleuvent, 
Pluit lapidibus. Liv. lapides. Liv. || 
8° Fig. Tomber d'en haut en grande 
quantité. Accidére, o, ts, ctdi, s. sup., 
a. Cæs. Liv. = Les traits pleuvaient de 
toutes parts, Tela ab omnt parte ac- 
cidebant, Liv. Fare pleuvoir une 
rèle Je flèches, Sagittas, velut nimn- 

m, tngerëre (0, is, gessi, gestum). 
Liv. Faire — les trarts sur l'ennerni, 
sor les soldats, Tela in hostem undi- 
que conjicére (10, 1s, jeci, jectum). 
Liv. Milites crebris lelis pelfre (o,is, 
doi et ii, tfum). Liv. Faire — les 
pierres sur la flotte, Magnam vim la- 
pidum in classem effund#re (o, is, fudi, 
fusum). Liv. || 4° Fig. Arriver on 
grande quantité, affluer. Affluëre, o, 
W, fluri, flurum, n. Sail. Liv. Voy. 
AFPLUER 29 el 3°, AGONDER 1°. 

PLI, s. m. 1° Co qu'on fait à une 
ttoffo quand on la met en un vu plu- 
sieurs doubles. Ruga, æ, f. Petr. = Faire 
un pli. des plis à qq. ch., C. pLi<SEn. 
H 2° Marque qui reste à une etoffo, 
ete.. pour avoir ête pliee. Ruga, æ, f. 
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Petr. =: Le pli détrait l'étoffe trop 
longtemps pliée, Vestes diutius vine- 
{as ruga consumit. Petr. || 3° Fig. Ha- 
bitude qui persiste. Consuetudo, dinis, 
f. Cic. = Bon pli, Mauvais —, Preo- 
dre, Faire prendre un —, Voy. Ha- 
BITUDE 1°. fée Sorte de sinuosite que 
forme l'étoffe d'un vêtement, d'une 
draporie, eto. (Creux et lâche) Sinus, 
üs, m. Liv. Quint. (Saillant) Auga, #, 
f. Vitr. Plin. Macr.:[Cimoa]inventa 
les plis dans les vêlements, In veste 
rugas ef sinus invenif. Plin. Les — 
des robes, Sfolarum rugæ. Vitr. — 
{d'une toge] qui ne se sont pas for- 
més au hasard, mais qu'on à dispo- 
sés à dessein, Rugæ non forte, sed 
industriä locatæ. Macr. Un pli s'est 
dérangé sur l'épaule, In Aumero lo- 
cum ruga mulavit. Mfacr. Détruire [en 
heurtant qqn] l'arrangement des plis 
de sa toge, Destruëre logæ struclu- 
ram. Mfacr. Ayant fait un pli avec le 
pan de sa rohe, Sinu ex (ogd facto. 

iv. || Se Grunaca quu fait une étoffe, 
un habit : Le manteau lait des plis. 
Palliolum rugat, n. Plaut. || 6° Lettre 
plice, envoloppe d'une lettre =: Sous un 
pli (= dans une lelire), Voy. LETTRE 
40. {1 7° Ride. Ruga, æ, f. Fc. Voy. 
RAIDS. || 8° Enfoncement : Pli de ter- 
rain, Depressus (i) locus (i), m. Fron- 
tin. || Fig. Les plis du cœur, Voy. 
ngeui. || 9° L'endroit où un mombre ss 
plie. Flerus, üs, m. Plin. 

PLIADLE, ad}. C. rLext0LE 1e, 

PLIAGE, 3. m. C. PLIGMENT. 

PLIANT, part. prés. de PLIER, 
Voy.ce v. {|| Adj. PLiANT, ANT. Flexi- 
ble. Voy. ce m. 1e et 2°. 

PLIK, s. f. C. canneter. 

PLIEMENT, 8. m. Action de plier = 
Pliement d'une étuffe, Vestis phca- 
tura {æ), f. Plin. 

PLIEIX, v. act. 1° Mettre en un ou 
plusieurs doubles. Complicare, act. Cic. 
: Pher une lettre, Complicare episto- 
lam. Cic. || 2° Rapprocher les unes des 
autros les partios d'une ch. Compli- 
care, act. Plaut. =: Plier les agrès, 
Armamenta complicare. Plaut. — les 
voiles, Velu contrah®re (o, is, frari, 
tractum). Cic. VOy. CARGUER. — sa 
tente, Tabernaculum detendëre (0, is, 
tendi, tensum)\. Cæs. Liv. || 3° Flochir, 
courber. Flectëre, o, is, flexi. flerum, 
act. Cie. Inflect®re, act. Cic. Incurvare, 
act. Cic. : l'her ses membres, Mem- 
bra fect®re. Cic. Doigts uu pen pliés, 
Digiti leviter infleri. Quint. Plier le 
genou, Voy. rLécuin 4°. Branches 
pliées vers le sol, Rami fleri in hu- 
mum. Curt. Plié sous le poids de, 
par l'âge, Voy. couneën 1°. || 
Pig. Plié sous le joug. Voy. coun- 
pen 2. || 6° Fig. Faire coder, assujet- 
tr. Flect#re (vOy. 30), act. Cic. = [lieu 
ne plie davantage les caractères, 
Nulla res magis animos fleclil. Cic. 
Ils plicat [nos] esprits à leur gré, 
Auimos flectunt, ul volunt. Cic. Plier 
qqa sons le joug des lois, Legibus (à 
l'abl.) aliqnerm adstring”re ou obstrin- 
gÜre L! ës. strinuri, stris{um). Cic. — 
{es apyelits au joug de la raisun, 
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Apretitfnes rafiont obædienfes eff- 
cêre (io, is, feci, fectum). Cic. Na- 
tions pliées à l'obéissance, Gentes al. 
lerius imperio assuelæ, Curl. Qui n'a 
été plié à aucune discipline, Nulid 
disciplin& assuefactus (pass. de assue- 
facFre, io, is, feci). Cic. |] 6° Fig. Ac- 
commoder. Accommodare, act. Cic. = 
Je plierai mes vues aux tiennes, 
Meum consilium ad fuum accommo- 
dabo. Cic. Plier son langage aux cir- 
conslances, Aplare oralionem (empo- 
ribus (au dat.). Quin(. Voy. conroR- 
MER 29, ACCOMMODER 6°. 

PLiee, v. n. 4° Devenir courbé, flé- 
Chir. Inflecti, or, ris, flerus sum, 
pass. Cic. Flecli, pass. Plin. Curvari, 
pass. Col. Plin. Incurvari, pass. Plin, 
=: L'olivier plie, Olea incurvatur. Plin. 
L'olivier — sous le poids, Jlea oneri 
cedit (de ced#re, 0, cessi, cessum, 
u.). Plin. Voy. rLÉcRIR 1°, Se cour- 
pen 0, Faire plier, C. counoen pacte) 
4e. || Fig. Plier sous lo faix, Oneri 
ced®re. Quint. succumbëre (0, is, cu- 
bui, cubitum), n. Cic. État qui plie 
sous Île pords de sa propre grandeur, 
Civitas mole sud sidens (de sidère, se, 
is, sidi et sedi, sessum, n.). Sen. {| 
2° Fig. Coder, se soumottre 4. Ced?re 
(voy. 1e), a. (dat.). Cie. : Plier de- 
vaal qqn, Se alicut submiliëre (0, is, 
misi, missum). Cie. — sous la vo- 
lonté de qqn, Voluntati alicujus ob- 
sequi (or, Pris, seculus sum), dép. 
Cic. oblemperare, n. Cic. — sous les 
lois de la nécessité, Necessitati parére 
[eo es, rui, rilum), 0. Cic. — sous 
es prétentions des riches, Arrogan- 
{te divitum succumbëre (voy. 1e). Cic. 
— sous le joug, Voy. soua 2°. L'âme 
qui plie sous l'injuslice, Animus quem 
tjuria incurval. Sen. Voy. caomn 8°. 
Faire plier, C. PLien (act.). || 3° En 

arl. des troupes. Lächor pled, recu- 
er. CedËre (voy. 4°), n. Cic. Liv. Loco 
cedëre. Cæs. Liv. : [ls forçaient l'en- 
ueai à plier, Ils faisaient — l'enne- 
mi, Hostes loco cedëre cogebant. Cæs. 
Voy. cÉDER T°. 

Se PLIER, v. 1° Réf. et Pron. Se 
courber, être courbë. Se inflecifre, 0, 
is, fleri, fezum. Ces. Infiecti, or, éris, 
flesus sum, pass. Cic. Curvari, pass. 
Col.Plin. =: Le fer s'était plie, Ferrum 
seinflererat. Cæs. Voy. Secounsen {°, 
rLécuin (neul.) 1e. || 2° Ref. Fig. S'ac- 
commoder à, sa conformer à =: Se plier 
à qq. ch., Ad rem se accummodare ou 
se fingère (0, is, fnri, fictura). Cic. 
Qui se laisse — à tout, Flertbilis, 
wo. f., e,n. Pl.-j. Voy. Se conron- 
Men 20, S'ACCOMMODER 5°. 

PLINE, nom de deux ocrivains latins 
: Pline l'Ancien (C. Plinius Secundns), 
* Plintus (ii) Major (ons), m. || Pline 
le Jeune (C. Plinius Cæcilius Secun- 
dus), * Plinius Junior, m. 

PLINTUE, 8. {. Îo Face d'une base 
de colonne. Plinthus, t, fém. Vatr. || 
2° Bande plate au bas d'un mur. Po- 
dium, di, n. Vitr. 

PLISSE, #2, part. passé de murs 
sen, Voy. ce v. || Adj. Qui & des 
plis. Rugosus, e, um. Mart. 3 Co- 
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quilles plissées, Tests rugatæ. Plin. 

PLISSEMENT, s. m. Action de plis- 
ser : Le plissement d'une étolle, Ves- 
fis plicalura (æ), f. Plin. — du front, 
Froniis confractio (onis), f. Cic. 

PLISSER, v. act. Fairo des plis à. 
Corrugare, act. Hor. = l’hisser le front, 
Frontem contrahëre (0, is, £rari, {rac- 
tum). Cic. . 

Puigsen, v. a. Former dosplis. Ru- 
gare, n. Plaut. LL 

Se PLiSSen, v. pron. Devenir plissé. 
Gorugari, pass. Col. Irrugari, pass. 

PLOMB, 8. m. 1° Sorte de métal. 
Plumbum, 1, n. Cato. Plin. : Balie de 
plomb, C. 2e. Fil à —, C. 3°. Qui 
est de —, en —, Plumbeus, a, um. 
Cic. Qui renferme du —, Plumbosus. 
Plin. Garnir de —, C. PLoween. || 
Fig. Sommeil de plomb, Voy. Lounn 
60. || 2° Batle de ce metal. Plumbea 
(æ) glans (andis), [. Lucr. Plumbum, 
1, n. Virg. Ov. || 3° instrument forme 
d'un cordonnet au bout duquel est sus- 
pendu un morceau de plomb. Perpen- 
diculum, à, n. Cic. Vatr. Linea, æ, f. 
Cic. (Voy. riLéo): Être à plomb, Tom- 
ber à— (—d'aplomb), Voy. arcous 10. 

PLOMBAGINE, 5. f. Mine de plomb. 
Plumbago, ginw, f. Plin. 

PLOMBE, 6, part. passé de PLow- 
BRH, VOy. ce v. Adi. De couleur de 
plomb. C. Livane. 

PLOMDER. v.act. Mettre, Appliquer 
du plomb 4 qq. ch. Plumbare, aci. Cato. 

PLOMBERIE, s. f. Lieu où l'on tra- 
vaille le plomb. Plumbaria (æ) officine 
(æ), f. Plin. 

PLOMBIER, s. m. Ouvrier qui tra- 
vaille le plomb. Artifez (ficis) plum- 
barius (it), m. Vitr. et simpl. Ptum- 
barius, ti, m. Dig. 

PLOMBDIÈRES, v. de France (Vos- 
ges). Aquæ (arum) ‘Plumbaniz, 
(arum\, f. pl. 

PLONGE, ÉE, part. passé de PLON- 
Gen, Voy. ce v. || Adj. Enfonce dens : 
[Marius] plongé dans ua marais, n 
palude demersus. Cic. À Fig. Plongé 
daus le sang de qqn, Alcujus san- 
guine perfusus. Virg. Ov. || Plunge 
dans un abime de deties, Ære alteno 
demersus. Cic. La république plon- 
gée, Les esprits plongès daus les té- 
nèbres. Tenebris respublica offusa. 
Cic. mentes opplets. Cic. Être plongé 
dans les ténèbres de l'oubli, In tene- 
bris jacére (eo, es, cui, cilurus), 0. 
Cic. Ville plungée dans le marasine, 
Civitas sento confecta. Cic. Plunge dans 
les larines et le chagrin, Lacrimis ac 
mærore perditus. Cic. Être — dans 
le deuil, dans le chagrin, Jacëre in 
sordibus. Cic. in maærore. Cic. — dans 
le sommeil, Somno oppressus. Cæs. 
vincius. Liv. Somno alto sopitus. Curt. 
— dans le vin et le sommeil, dans 
le sommeil de l'ivresse, Vino som- 
noque mersus. Liv. Être — dans l'oi- 
sivelé, Cessatione lorpére (e0, es, pui, 
8. sup.) a. Cic. — dans les piaisirs 
sensuels, Corporis gaudiis deirtus. 
Cic. Être — dans les délices, Deliciis 
diffluëre (e, ds, fluri, flurum), a. Cic, 
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Être — dans tontes sortes de crimes, 
In eomni genere ascelerum volutari, 

ass. Cic. — dans ses médilalions, 
n cogitatione defirus. Cic. — dans la 
compusilion de ces bagatelies, Totus 
in illis (nugis). Hor. 

PLONGEON, 5. m. 4° Sorte d'ol- 
seau. Mergus, i, m. Plin. || 2° Action 
de plonger = Faire un plongeon, Se de- 
merg're. Cic. Voy. PLoNOER (neut.) 1°. 

PLONGEN, v. act. 1e Enfoncer dans 
un liquide. DemergËre, 0, 15, mersi, 
mersum, act. Cic. Mergëre, act. Liv. 
Immergëre, act. Col. Plin. =: Pionger 
uo fer rouge dans l'eau, Candens fer- 
rum in aquam demergère. Plin. |] 2° 
Enfoncer (en gén.) : Plonger une épée 
dans la poitrine, Gladium in pectus 
infigëre (0, is, fri, firum). Cic. Voy. 
ENFONCER 40, || 3° Fig. Jeitcr dans, 
faire tomber dans, mettre dans. Demer- 
gère (voy. 101, act. Cic. Quint. Just. : 
lluager qqn dans les ténèbres d'un 
elernel cachat, Aliquem zternis ene- 
bris vinculisque mandare. Cie. — qqn 
daas le malbeur, Aliquem in mise- 
rlus proicére (io, ts, Jeci, Jectum). 
Sall. Qu'on a plungé dans un ablme 
de maux, fn magna mala præcipita- 
tus. Sall. Plouger qqu dans le deuil, 
Aliquem in luctum detrud®re (o, is. 
trusi, (rusum). Cic. — qan dans l'em- 
barras, Aliquem in molestiam impin- 
gère Le. is, pegi, pactum!. Sen. — qq. 
cb. dans uo étervel oubli, Aliquid 
perpeluë oblivione sbruëre (o, is, ui, 
wium). Cic. 

PLoncen, v. n. Î° Descendre sous 
l'eau. Urtnari,s. parf., dep. Cic. Inu- 
rinare, S. parf. ni sup., n. Col. Se 
demergère (0, is, mersi, mersum). Cic. 
In aquam mergi (or, éëris, mersus 
sum), pass. Varr. : Plonger dans «ün 
bassin (ea parl. d'oiseaux), Inurinare 
miscinz. Col. || 2° Se jeter dans ou 
sur. Voy. Sa 2xTEn. || 3° Avoir une 
direction de haut en bas. Descendrre, 
0, ts, scendi, scensum, n. Liv. Col. 
Plin. : [La racine] plonge jusqu'à 
trois coudees, Ad tria cubita descen- 
dit. Plin. Du baut de la ville la vue 
—, 0n — sur la plaine, Est ex op- 
pido in campum despectus (üs), m. 
Cæs. D'un lieu d'où l'on —, Ex loco 
superiore. 

Se PLONGER, v. réf. 4° Enfoncer son 
corps dans un liquide, Se immergère (0, 
is, mersi, mersum). Plin. Corpus suum 
immergrre. V.-Mux,:Se plonger dans 
l'eau, Se in aquam immergëre. Plin. 
Se — daas l'eau jusqu'aux aines, In- 
guinibus tenus se in aquam demitiére 
(0, is. misi, missum). Cels. Se — dans 
la fontaine de la Vierge, In Virginem 
desilire (10, is, silur vu siliur et sulii, 
smullum), n. Sen. || 2° Fig. S'enfoncer 
dans, se mettre dans : Se plonger dana 
le sang de qqn. “or: Se 8410NER 20. 
N Se plonger dans les plaisirs, Se in 
voluplales mergëre (voy. 4°). Liv. In 
voluplates procumbêëre (0, is, cubui, 
cubilum), a. Sen. Se totum voluptati- 
bus tradñre (0, is, didi, ditum). Cic. 
Se — dans la débaucbe, in flagitie 
se ingurgilars. Cic. Libidinibus se 
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dedère (0, ds, dedidi, deditum). Cie. 
Se — dans le chagrin, dans les lar. 
mes, Se dedËre ægriludini, lacrimis. 
Cic. Voy. Se tivnen T0. Se — dans 
l'élude, Se studris vmmergëre. V.-Maz. 
Se — dans l'elude des lettres, dans 
la politique, Voy. Se uivagn 80. 

PLONGEUR, 5. m. 1° Celui qui 
plonge {en gen.). S'expr. en loura. 
par PLONOEN. || 2° Homme qui va cher 
Cher qq. ch. au fond de l'eau. Urina- 
tor, oris, m. Liv. (Js) qui urinatur. 
Cic. = Les plongeurs, Urinantes, um, 
m. pl. Plin. 

PLOYER. C. PLIER, 

PLUIE, 8. f. 1° Eau qui tombe de 
l'atmosphère. (Ordin. Bienfaisante) 
Pluvia, æ, f. Cic. (Violente, et ordio. 
Gènante, oursible) {mber, bris, m. Cic. 
: L'eau de la pluie, Aqua pluvia. Cie. 
Eau de —, Aqua pluvialis. Ceis. Sen. 
pluvaatilis. Col. cælestis, Col. Temps 
de —, Tempestas pluvia. Cato. Quand 
le Llemps est à la —, [mpenientibus 
plunis. Col. Dans les jours de —, 
l'luvits diebus. Col. Pendant la —, 
Per imbrem. Cato. Nu à v'air, à la —, 
Nudus in aere, in imbri. Cic. Par une 
— ballante, hartmo imhri. Cic. Nuus 
avions des pluies abonuautes et con- 
hinuelles, Magnos et assiduos imbres 
habebamus. Cic. Il lomba une si grosse 

luie, Tantius effusus est imber. Liv. 

anta cælo missa est vis aque. Sal. 
Voy. PLEUYOIR. — qui Lumbe à verse, 
Effusus nimbus. Liv. Voy. avenss. 
Petile —, Tenuis pluvia. Virg. La 
— pénètre dans, Laisser pénétrer la 
—, Voy. PLauvoin. La — s'apaise, 
Imber conquiescit. Liv. remttiit. Liv. 
11 2° Chute de choses qui tombent ou 
semblent tomber de l'atmosphere. {m- 
ber, bris, m. Cic. : l'luie de pierres, 
de sang, Imber lapideus, sangnineus. 
Cic. 11 est lonihé une — de pierres, 
de sang, Lapidum, Sauguinis imber 
efflurut. Cie. Voy. prauvon 2, 
cnêèLæ 20. 

PLUMAGE, s. m. L'ensemble des 
plumes d'un oiseau. Voy. PLüME 1°. 

PLUMASSEAU, 8. m. 1° Petit 
plumeau. V'ay. ce m. || 2° Réunion de 
fils de charpie. Penicillum, à, n. Ceb. 
Voy. CHanpPis. 

PLUME, s. f. 4° Tuyau muni de 
barbes qui couvre le corps des oiseaur. 
(En gén.) l'luma, æ, f. Cic. Plin. Col. 
(Grosse plume de l'aile on de la 
queue) Penna, f. Plauf. PA. =: Petite 
plume, Plumula, f. Col. Les plumes 
(= le plumage), Plumz, f. pl. et 
souv. Pluma, f. 8. Cie. Col. Tuvau de 
plume, Pennz caulis (is), m. Plin. Qui 
n'a pas encore ses pluues, {mplumis, 
m. f.,e,n. for. lin, Se couvrir de 
—, Plumescére, 0, is, s. parf. ni sup., 
on. Plin. Qui à déjà ses —, Plumä jam 
fectus (a, um). Varr. Dont le corps 
est couvert de —, Plumë& obducius. 
Cic. Perdre ses —, Plumam amuittre. 
Plin. Dépuuillé de ses —, Deplumis, 
m.f., €. n. Plin. || Lit de plume, 
Culcita plumea. Varr. Cic. Dormir 
sur la —, sur un lit de —, In plumd 
dermire. Mart. |} 4° Tuyau de plume 
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d'oiseau ou Instrument semblable dont 
eo sa sert pour ecrire. Exact. mais tr. 
rar. Penna, æ,f. Isid. Ordin. Cala- 
mus, 1, M. (— roseau). (ic. || 3° Ac- 
tion ou Manière d'ecrire (pr. et fig.) 
Calamus, i, m. (voy. 20). Cic. Stilus, 
{, m. (= poinconu pour écrire sur des 
Ublettes). Cic. Manus, üs, f. (= main). 
Cic. Se tourne souv. par Écrire, Seri- 
bére, o, is, scripsi, scriplum. Cic. : 
Prendre la pluine, Mettre ja main à 
la —, Calamum sumëre. Cic. Stilum 
prehend?re. Cic. Règie que nous de- 
voos observer la — à ia main (= 
qoand nous écrivons), Regula scriben- 
fibus eustodienda. Quint. Combattre 
la — à la maio, Faire une guerre de 
—, Calamo ef atramento militare. 
Cato. Se présenter sous la —, Sub 
ccumen slili subire ou succëdere. Cic. 
Scribentibus (ou Scribenti) occurrrre. 
Quint. La — va en courant, Manus 
ia scribendo decurrit. Quint. La len 
teur de la — refroidit la passion, Af- 
fers morë slili refrigescunt. Quint. 

ne — savante, Artifer stilus. Cic. 
Nul n'eul une — aussi féconde, Nemo 
fam mulla seripsit. Cic. Qui sort, Qui 
part d'une — aîtique, Artico stulo 
scriplus (a, um). Cic. || 4° Fig. Écri- 
vain, auteur. Slilus, i, m. Cic. Scrip- 
tor, oris, m. Cic. : Cela ne sera qu'un 
jeo pour une plume exercée, Stilus 
exercitaius hoc facile efficiet. Cic. 
Voy. ÉCRIVAIN, 

PLUMEAU, 8. M. Balai de plumes. 
Pennæe, arum, [. pl. Pall. 

PLUMEN, v. acl. 1° Arracher Îles 
plumes à un oiseau : Plumer des oies, 
Anseres vell#re (0, is, vulsi, vulsum). 
Plin. (Anserum) piumam vellfre. Col. 
ja Fig. Depouiller qqn de son argent. 

liquem aurc (ondère (e0, ea, fotondi, 
tomum). Plaut. 

PLUMET, 5. m. C. AIGRETTE 30. 

PLUPART (La), 8. f. 1° La plus 
grande quantité. Aarima (> pars (ar- 
fis), f. Cic. Sfarimus (1) numerus (i). 
m. Cic. Il se tourne souv. par Les 
plus nombreux, Plerique, æque, aque. 

ic. Plurumi, æ, a. Cic. : La plupart 
du monde, des hommes, Maxima pars 
hominum. Cic. La — du monde pré- 
tend, La — des hommes prétendent, 
Plerique dicunt. Cie. La — des Belges 
sontissus..…, Plerique Belgæ sunt orti. 
Cxs. La — des Grecs, Plerique Græ- 
corum. Pl.-j. e Græcis. Plin. La — 
des hommes de sa faction, Plerique 
ex factione ejus. Sall. La — des 
questions, des nations, Pleræque ques- 
tiones. Cic. gentium. Plin. La — des 
témoignages. Pleraque testimonia.Nep. 
La — des choses, Pleraque, n. pl. Cic. 
La — d'entre eux, d'entre nous, d'en- 
tre elles, Plerique eorum. Cic. nos- 
trim, Cic. Plerzque earum. Cic. || 
3° Abs. Le plus grand nombre des 
bommes. Plerique, orumque, m. pl. 
Cic. : La plupart sont d'avis, Ple: 
pique arbtiirantur. Cic. 

La PLUPART, etordin. POUR LA PLU- 
PaaT, loc. adv. Quant à la plus grande 

rlie. Plerique, æque, aque. Cic. : 
elles-ci avaient la plupart avec 
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elles... Pleræque Àæ secum habebant. 
Plaut. Fatigue que nous fuyons pour 
la —, Labor quem plerique fugimus. 
Cie. Vous vous en souvenez pour la 
—, Plerique memanistis. Cic. 

LA PLUPART DU TEMPS, loc. adv. Le 
plus souvent. Plerumque. Cie. Voy. 
d'ORDINAINR. 

PLURALITÉ, s. f. 1° Le plus grand 
nombre. Voy. masoniTé 1°. || 2e Le 
fait d'être plusieurs. Multitudo, dinis, 
f. Cic. Se tourne ordin. par Plusieurs. 
Plures, m. f., «, n. Cic. =: La plura- 
lité des femmes existe dans l'Inde, In 
Indiä plures singulis sunt nuptz. Cic. 

PLURIEL, ELLE, adj. Qui marque 
pluralite. P'luralis, om. f., e, n. Quint. 
: Le génitif pluriel, Genttivus plura- 
lis. Quint. Le nombre —, Mots plu- 
nels, Voy. ci-apr. 4° et 2°. 

Prurtec, s. m. 1° Le nombre plu- 
riel. Pluralis (is)numerus(i), m.Quint. 
Multitudo, dinis, f. Varr. Muttitudi- 
nis nuiwerus (1), m. Gell. : Certains 
[mots] n'ont pas de pluriel, ne s'em- 
ploient pas au —, Quzdam pluraliter 
non dicuntur. Quint. Je mets au — 
ce qui est au siogulier, Dico plura- 
liter quod singulare est. Quint, || 2° 
Mot qui est au nombre pluriel : Les 
pluriels. Pluralia, ium, n. pl. Quint. 

PLURIER. C. PLUNIEL. 

4. PLUS, adv. au compar. mar- 
quant supériorité ou augmentation. 
4° Modifiant un adjectif ou un autre 
adverbe. Magis, adv. Cic. S'expr. je 
pl. souv. par le compar. : Plus élé- 
gant, Magis elegans. Ter. Elegantior 
(m.f., tus,n.). Cic. — grand, Major, 
m. f., jus, D. Cic. — nombreux (au 
plur.), Plures, om. f., plura, n. Cic. 
— mauvais, Pejor, m. f., jus, n. Cic. 
Deterror, m. f., ius, n. Cic. — âgé, 
Natu major. Cic. — souvent, Szpius. 
Cic. Magis sæpe. Plaut. Beaucoup — 
aisé, Multo facilior. Cæs. — grand de 
moitié, Dimidio major. Curt. La ha- 
rangue fut — sincère qu'agréable, 
Contio fuit verior quam gratior. Liv. 
— ingenieux que savant, Aculus ma- 
gis quam eruditus. Cic. — courageu- 
sement qu'heureusement, Fortius 
quam felicius. Liv. — audacieusement 
que prudemment,fagis audacterquam 
prudenter. Cic. Ils sont — nombreux 
que je n'avais pensé, Plures sunt 
quam putaram. Cic. (Choses) — avau- 
lageuses qu'on ne l'avait annoncé, 
Commodiora quam ut eraf nuntiatum. 
Cic. — savant que qqn, Doctior ali- 
quo. Cic. quam aliquis. Cic. Rien ne 
sèche — vite qu'une larme, Lacrimä 
nihil citius arescit. Cic. Ces mots sont 
de Varrun, bomme — savant que ne 
fut Claude, Hixc verba sunt Varronis, 
hominis doctioris quam fuit Claudius. 
Gell. {ls ont des enfants — honnête: 
qu'eur-mêines, Honestiores, quam sun 
ipsi, liberos Aabent. Quint. — prudent 
qu'homme du monde, que qui que re 
sait, que personne, Voy. PERSONNE 
(pron.) 1°. Les éloiles éluent — 
grosses que Ja terre, Siellarum globi 
terræ magniludinem vincebant. Cic. 
J'ai resseuti uns doulcur — grande 
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qu'on ne pense inione majorem 
cepi dolorem. Cle. Fleuve — rapide 
que de caulume, Amnis solilo cita- 
fior. Liv. | Plas.…., plus; Plus... 
moins; Moins.…, plus, Voy. pl. bas. 
1 2° Modiflant an verbe. 1. Avec un 
Y. ordinaire. Afagis, adv. Cie. Plus, 
adv. Cic. z Je l'aime plus que moi- 
même, Eum magis amo quam me. 
Plaut. Consulter sa frayeur — que 
ses serments, Timori magis quam re- 
ligioni consulëre. Cæs. Ne crois pas 
que qqn souffre — que moi, Cave 
pules quemquam cruciari plus me (à 
l'abl.). Cic. || 2. Avec un v. d'estime. 
Pluris. gén. n. empl. adv. Cic. : Esti- 
wer plus, Pluris æstimare ou putare 
ou facëre. Cic. [Cette] terre vaut beau- 
coup —, Ager mullo pluris est. Cic. 
11 3. Avec un v. de prix. Pluris, gén. 
n. empl. adv. Cic. : Acheter plus cher, 
Pluris emëre. Cic. || Plus, plus; 
Plus... moins; Moins, plus, Voy. 
pi. bas. 

Puos, adj. au compar. = [Homme] 
qoiest plus qu'un auire, Voy. supté- 
RIROR. Qui — est, Quod plus est. Liv. 
ls sont — (= plus nombreux) que 
je ae l'avais pensé, Plures sunt quam 
putaram. Cic. Je reconnais qu'ils sont 
— que desassassins, Confteor eos plus 
quam sicarios esse. Cic. Une perhdie 
— que puaique, Perfidia plus quam 
punica. Liv. || Plus, lus; Plus... 
moins; Moins.…., plus, Voy. pl. bas. 

PLas, s. m. dans le sens du com- 
par. 4° Employé absolument. Plus, 
add n. au aomin. ou à l'accus. pris 
substantiv., et qui ne peut être que 
su. ou rég. dir. Cic. Pour les autres 
cas que le aom. et l'ace. on tourne 
par Une quantité pins grande, Un 
nombre plus grand, Des choses plus 
grandes, Des choses plus nombreuses 
(voy. ces m.) = (Clodia) a écrit moi- 
lié plus, Dimidio plus scripsit. Cie. 
Il rend — qu'il n’a recu, Plus reddit 
quam accepit. Cic. Entreprendre — 

u'on ne peut. Majura viribus audere. 
ic. Dès qu'il boit un peu —, Ubi 
adbïbit plus paulo. Ter. Accorder À 
l'affection uu peu — que ne permet 
la réalité, Amori plusculum, quai con- 
cedut veritas, largiri. Cie. Il vit, que 
dis-je? il vit; if farl — : il ose venir 
au sénat. Vivit. Vivit? Immo vero in 
senatum venit. Cic. || Ni plus, ni 
moins; Ni plus ni moins que... Voy. 
moixs subst. 1°. || Plus, plus; 
Plus..., moins; Moins.., plus, Voy. 
ul. bas. [| 2° Modifiant un substantif 
singulier. (En gén.) Plus, adj. n. au 
aomin. ou à l'ace. pris adverbial.; 
et qui ne s'emploie que comme su). 
ou rég. dir. Cic. (Dev. on subst. abs- 
trait) Major, m. f., jus, n., adj. s'ac- 
cordant avecle subst. (= plus frand). 
Cic. : Plus d'argent, de laleut, Plus 
pecuniæ. Cic. ingenii. Cic. — d'em- 
harras, Ainplius (n.) negotii. Cic. — 
de force, l'lus virium. Cic. — de joie, 
d'éloquence, Major lætitia. Cic. elo- 
quenfia, Cic. Beaucoup — d'ardeur, 
Mnlto major alacritas. Cæs. 11 n'avait 
pas — de cœur que de bonne foi, Ei 
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non plus animi erat quam fidef. Lfe. 
Un peu — de miel, Plusculum mellis. 
Col. Supporter l'adversité avec — de 
résignalion, Adversa palientius [erre. 
Pl.-j. Avec — d'éleudiue que ne l'exi- 
geait l'imporlance de ses troupes, 
Latlius quam pro copiis. Liv-IIPBnp ira- 
ses : Plus d'eau, Aguæ major (orts) 
copia (æ), f. Col. — de blé, * Major 
oris) frumenti numerus (i), m. D apr. 
A.-b.-Af. (xx). Voy. quanTiTé. || Plus 
de (= plus que). lus. Cic. Amplius, 
a. Cic. = Plus d'une fois, Plus quam 
semel. Cic. Plus semel. Varr. Non 
semel. Cic. Des vivres pour — de la 
moitié d'un mois, Plus dimidiali men- 
sis cibaria. Cic. Il avail été malade 
pendant — d'uue année, Plus annum 
eger fuerat. Liv. — de la moilié fu- 
sent Lués, Plus pars dimidia cæsa est. 
Liv. N'être pas — d'un, Non esse plus 
uno. Cic. {l y a — d'une manière de 
définir le même objet, Non uno modo 
definitur res eadem. Quint. Il y a — 
d'un Marius dans César, Cæsari multi 
Marii insunt. Suet. || Plus, plus; 
Plus. moins; Moins.., plus, Voy. 


pl. bas. || 8° Modifiant un substantif 


pluriel. Plures, m. f.pl..plura, n. pl., 
gén. plurium. Cic. : Plus d'hommes, 
Plures homines. Cic. — d'insignes du 
commandement, Plura insignia impe- 
rü. Cie. Il avait Lué — d'hommes 
qu'il n'en restait, Plures occiderat 
quam quot supererant. Liv. — de feux 
qu'il a'en fallait, Plures, quam quoi 
satis in uxum cranf, ignes. Liv. 
d'otages, Amplius obsidum. Cæs. — 
de blessures, Plus vulnerum. Tac. J'ai 
— de rarsons de te féliciter que de, 
Magis est quod graluler libi, quam 
uod. Cic.|| l'ériphrase : Plus de sol- 
ats, Major (oris) militum numerus 
(i), m. Sal. || Plus de (= plus que). 
Amplius, n. Cic. : Je ne veux pss 
plus de 100 jugères, Nolo amplius 
quam centum jugera. Nep. — de cent 
citoyens connaissaient..., Amplius 
cenium eives cognoscebant. Cic. il ve 
perdit pas — de 200 soldats, on 
amplius ducenios malites desideraurt. 
Czs. N'être pas éloigné de — de 2000 
ieds, Non amplius pedum duobus mil- 
bus distare. Cæs. Il Laval (entre 
eux chaque jour) — de 5000 pas d'in- 
tervalle, Amplius quinis millibus pas- 
suum intererel. Cæs. Qui a — de 40, 
— de 15, — de 20 ans, Annos natus 
major quadraginta. Cic. Major quam 
quindecim annos nalus. Liv. Afajor 
annis viginti. Sue, Voy. AGÉ 10. || 
Plus... , plus; Plus.…., moins; Moins…, 
plus, Voy. pl. bas. 

Peus, prép. : Deox plus trois, De- 
eem et tres. Cic. 

D'AUTANT PLUS: PLUS..., PLUS: 
PLUS..., MOINS; MOINS..., PLUS, ady., 
adj., et s. m.: D'aulant plus, D'au- 
tant plus que, Voy. D'AUTANT. {| l’lus 
ils étaient nombreux, — le carnage 
fut considérable, Quo plures erant, eo 
major cædes fuit. Lio. — c'est diff- 
cile, — c'est glorieux, Quo difficilius, 
eo præclarius est. Cic. — on est ba- 
bile, — on est suspect, Quo quis eel- 
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ldior est, hoc suspectior. Cic. — 
j'examine, — l'affaire me paraît ob- 
scure, Quanto diutius considero, tanto 
res videlur obscurior. Cic. — on est 
bomme de bien, — on a de peine à 
soupçonner, Uf quisque est uir opti- 
mus, tfa difficillime suspicatur. Cic. 
— il aura averti, moins il punira; 
Moias il recherchait la gloire, — il 
en acquérail, Voy- MOINS, D'AUTANT 
Moins. (Dans ces locut. Plus et Moins 
s'expr. de différentes manières selon 
le mot qu'ils modifient. Voy. pl. b. 
PLUS, adv., adj., subst., et Voy. 
MOINS). || Plus ou moins, Voy. Moins, 
D'AUTANT MOINS. Ni plus ni moins, 
En gen.) Voy. moins (subst.) 1°. 
Exactement) Admodum. Cæs. =: 120 
tours, nt plus ni moins, Turres ad- 
modum centum viginii. Cæs. 

Peus(empl.abs.),adv.C.Enovras. 

Bren Pius. loc. adv. Pour marquer 
qu'on va dire qq. ch. de plus fort que 
ce qu'on vient de dire. Quin. Cic. Quin 
etiam. Cic. Atque adeo. Cic. = J'écris 
le jour; bien plus, j'écris même la 
nuit, Scribo die, quin eltam noctibus. 
Cic. lls donnent à entendre, bien —, 
ils declarent ouvertement..., Sigruf- 
cant, atque adeo aperte ostendunt. Cic. 

De Pos, loc. adv. 10 En sus. Præ- 
ferea. Cic. Insuper. Plaut. Ter. Liv. : 
Il est incommode d'avoir un doigt de 
plus (= de trop), Molestum est uno 
diqito plus habëre. Cic. Il périt du 
côlé des Étrusques un homme de —, 
Uno plus Etruscorum cecidit. Liv. Ne 
demander rien de —, Nihil amplius 
repelëre. Cic. Nil ultra requirëre. Cic. 
(ompée] a 2 ans de — que aous, 

iennio quam nos major est. Cic. || 
2° En outre. Voy. ournx. 

DE Pios ux Pius, loc. adv. Pour 
marquer Îe progrès. Mfagis ef magis. 
Cic. Bfagis magisque. Cic. Magis ac 
magis. Cic. = De plus ea plus chaque 
jour, Afagis ac magis quotidie. Cic. 
Magis magisque in dies. Sall. Ces af- 
faires sont dans un état de — en — 
désespéré, Hazc sunt eliam alque 
etiam desperaliora. Cic. 

En PLus, lot. adv. En outre. Voy. 
OUTRE. 

En PLUS pm, Îoc. prép. GC. outre 
(prép.) 2°. 

IL y À PLUS, loc. adv. C. BLEN PLus. 
Voy. pl. h. 

o1 PLUS EsT, loc. adv. C. Bien 
pcus. Voy. pl. h. 

Non PLus, loc. adv. Pas davantage. 
Neque ou Nec. Cic. = Les consuls ne 
me touchent pas non plus, Nec me 
consules movent. Cic. Je ne suis pas 
non — assez simple, Neque autem 
ego sum ia demens.Cic. Cela n'est pas 
vrai non —, Id falsum etiam est. die. 

Non PLus que. loc. comparative. 
Pas plus que = N'être pas abattu par 
les peines du cœur non plus que par 
les fatigues du corps, Neque animit ne- 
que corporis laboribus defatigari. Cic. 

Sans PLUS, loc. adv. Sansrion ajou- 
ter : Il demande cela sans plus, 
Hoc repetit, nihil amplius. Cie. Voy. 
SEULEMENT, 
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Sans PLUS (et un infin.}), Sans pLus 
DE (etun subst.), loc. adv. = Il pren- 
dra les armes sans plus tarder, Non 
ultra differet ire ad arma. Liv. Sans 
— de façon, Sans — de délai, C. in- 
MÉDIATEMENT. 

TANT ET PLUS, loc. adv. Beaucoup 
abondamment. Voy. ces m. ' 

Le rLuS (el dans cert. cas La PLUS, 
Les PLus, Mon PLus, etc.), adv. au 
superlat. 1° Modiflant un adjectif ou 
un autre adverbe. Maxime. Cic. S'ex- 
pr. ordia. en mettant l'adj. ou l'adw 
au superlat. Cic. : Le plus Adèle, 
Mazime fidus ou Pidissimus. Cic. Le 
— souvent, S.æpissime. Cic. De beau- 
coup le — noble, le — beau, Longe 
nobilissimus. Cæs. Dulto pulcherri- 
mus. Quint. Les résolutions les — 
énergiques, Fortissima quæque consi- 
lia. Liv. Les hommes les — savaots, 
Doctissimus quisque (m. 8.). Cic. L'es- 
clavage est le — grand des maux, 
Servitus omnium malorum postremum 
est. Cic. Le — âgé des prèlres, Natu 
mazimus e sacerdotibus. Curt. Le — 
âgé des deux ls, Major er duobus 
filiis. Cæs. Crésus, le — opulent des 
rois, Crœsus inter reges opulentissi- 
mus. Sen. Thalès fut le — sage des 
sept, Thales sapientissimus in sertem 
fuit. Cic. L'homme le — savant de 
toute la Grèce, Vir unus tolius Græ- 
cie doclissimus. Cic. Homme des — 
grands, des — malhonnètes, des — 
houorables, Vir magnus in primis. 
Cic. [lomo in primis improbisaumus. 
Cic. cum primis Aonestus. Cie. Une 
des choses les — agréables qoi fus- 
sent jamais arrivées au sénat, Grala 
res, u{ quæ mazime senalui unquam 
fuit. Liv. La raison, le — divin des 
attributs, qui est ce qu'il y a de — 
divin, Ratio, quà nihil est divinius. 
Cic. La — grande guerre que les Ro- 
mains aient eu à soutenir, Bellum quo 
nullum majus Romani gessere. Liv. 
Les — âgés opinent les premiers. Ut 
quisque ælate antecedit, t{a sententiz 
principatum lenef. Cic. Le — long 
possible, Quam maxime longus. Cie. 
Au — vite, Quam celerrime. Cic. || 
2° Modifiant un verbe. 1. Avec up v. 
ordinaire. Mlarime. Cic. Plurimum, 
adv. Cic. : [Ceux] qui se signalent le 
plus par leur turbulence, Qui petulan- 
tiä marime præstant. Sail. Que dois- 
je louer le —? Quid laudem marime? 
Ter. C'est celui que je fréquente le 
—, Hoc ego utor uno omnium pluri- 
mum. Cic. Ce que nous redoutons ie 
—, c'est la perlidie, Nihil magis quam 
perfidiam fimemus. Cic. J'ai exposé 
cela, Je parlerai, Ces choses ont été 
dites par moi le — brièvement qus 
j'ai pu, le — brièvement possible, 
Hoc erposui quam brevissime polui. 
Cic. Dicam quam brevissime. Cic. re 
ut brevissime dici poluerunt, ila a me 
dicta sunt. Cic. |] 2. Avec un v. d'es- 
time : Estimer le plus, Plurimi fa- 
cère. Nep. || 3. Avec un v. de pris. 
Plurimo. Cic. 2 Coûter le plus, Con- 
stare carissime. Sen. [Ce] qui vaut le 
—, Quod plurimi est. Cie. 
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Lu?rus, 5. m. dans le sens du su- 
perl. fo Employé absolument. Pluri- 
num, adj. 0. pris subit. qui ne s'em- 
Joie en ce sens qu'au aoin. et à l'acc. 
Éic. : Le port principal est d'écrire 
le plus possible, Caput est, quam plu- 
fimum scribère. Cic. || 2° Modifiant un 
substantif singulier. Plurimum (voy. 
Lo), a. Cic. Se tourne souv. par Le 
las grand. AMarwnus, a, um. Cic. = 
voir le plus de gravité, Plurimum 
gravilatis habëre. Cic. Le — d'élo- 
quence, Afarima eloquentia. Cic. Le 
— de blé, AMarimus numerus fru- 
menti. Cic. Le — de fer, *Afarima 
erri copia. D'apr. Cæs. (B. G., v, 12). 
3° Modifiant un substantif pluriel. Plu- 
rimum (voy. 1°), n. Cic. Alurimus (1) 
AUMErUS (ll m. Cie. Se iuurne sou. 
par Les plus nombreux, Plurimi, æ, 
a. Cic. et qaf. par Les plus grandi, 
Marimi, z, a. Sall. =: Le plus de sen- 
tences, Plurimum sentenliarum. Cic. 
Le — de siècles, Plurime sæcula. Cic. 
Ce fot lui qui tua le — d'enuemis, 
Je plurimos hostium occidit. Liv. Le 
— de gens possible, Quam plurimni. 
Sal. Cic. Il arme le — de troupes 
qu'il peot, Quam marimas potes! co- 
pias armal. Sall. Acheter le — pos- 
sible de bètes de somme, Jumentorum 
quam maximum numerum coemŸre.Cæs. 

Ag PLUS. TOUT AU pLus, loc. adv. 
Us marquent le plus haut point où une 
chose ait atteint ou puisse atteindre. À d 
summum, Cic, Summum Cic. Pluri- 
sum. Plin. Uf plurimum. Plin, : Qua- 
tre, où tout au plus cinq, Quatuor, 
ad summum quinque. Cie. Deux ou 
trois fuis au —, Bis terve summum. 
Cie. Au — une drachme, Plurimum 
drachma. Plin. Dix soldals an —, 
Decem, haud plus militum. Liv. Ils 
avaient éle réduits à cinq cents tout 
au —, Vir ad quingentos redacti 
erant. Czs. Quinze œufs tout au —, 
Ova plurima quindecim. Col. 

2. PLUS, adv. ne marquant pas 
le comparatif. de Sans negation ox- 
primee ou sous-entendue. C. Enconx, 
D& NOUVEAU. NORENAVANT. || 2° Avec 
une negation erprimee: fi marque la ces- 
sation d'un etat ou d'une action.(En gen. 
et le pl. souv.) Jam. Cic. (Mamtenant) 
Nunc. Cic. (Désormais) Posthac. Cic. 
Postea. Cic. Deinde. Cic. : Je n'appelle 
plus continence..., Non jam continen- 
tiam appello. Cie. Ils n'élaient — trop 
éloignes, Jam non longtus aberant. 
Czs. Ne dis — à l'avenir, Ne posthac 
direris. Cic. Il n'y avait — un seul 
État…, Nulla jam erat civitas. Mirt. 
Personne ne défendait — les portes, 
Porlas jam nemo defendebat. Cæs. N'at- 
leodre — rien, Jam nihil erspeclare. 
Quint. Il ne se fit — rien le mémo- 
rable, Nihil deinde memorabile actum 
est. Liv. Ma philosophie ne me sert 
—, Nunc mihï nikil doctrina prodest. 
Cic. [Gardez-vous de croire] que je 
ne serai —, n'existerai —, Me nul- 
lum fore. Cic. Ils ne sont —, Vire- 
runt (= ils ont vécu). Cic. Tu ne 
vas — diner en ville, Ad cenas ire 
desiisti (de desin®re, 0; is, situm = 
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cesser). Cic. Ilion n'est —, Fuit 
Ilium. Virg. Je n'ai — qu'à te prier, 
Ertremum illud est uf le orem. Cic. 
Je les avertis de ne — dire de mal, 
Moneo ut maledic®re desinant. Ter. 1 
les prie de ne — faire cela, Rogat 
eos ut id facëre desistunt (de desistère, 
0, ds, stili, s. Sup.). Cic. Il faul veil- 
ler à ce que cela ne puisse — jamais 
arriver, Providendum est ne id un- 
quam posthac accldère possil. Cic. 
Mais n eu partons —, Voy. assmz 1e. 
N'aie —, N'ayez — peur, Timorem 
omitte. Cic. miltite. Virg. N'aie — de 
regrets, Desideria depone. Cie. Ne 
aous lamentons —, Lugére omilta- 
mus. Cic. || 3° Qqf. Avec une idee né- 
gative sans negalon exprimee : Plus 
e regrels, — de crainte (= n'ate 
plus de regrets, n'aie — peur), Voy. 
ci-dessus. Pour moi — d'espuir de 
paix, Pacem despero. Cie. 

PLUSIEURS, adj. pl. I marque un 
nombre indefini qui excède un ou deur. 
(Plus qu'un) Plures, m.f.,a,n., gén. 
fum. Cic. (Querques) Aliquot, m. f. 
n. pl. indécl. Cic. (Bnn nombre de) 
Complures, «. Cic. Multi, æ, a. Cic. 
Oprosé à Un, il peut qgf. ne passe 
rendre z Pour plusienrs motifs, Ali- 
auol de causis. Cæs. [Il y a] plus de 
umière dans — personnes que dans 
une seule, Plus consilit in pluribus 
quam îin uno. Cic. On a omis un ou — 
mots, Aut verbum aut verba sunt 
prælermissa. Cic. — fois, Alrquofies. 
Cato. Sall. Cic. Pluries. Cæs. 

PLUS-QUE-PARNFAIT, $. m. Un 
des temps du verbe. Præteritum (1) plus 
quam perfectum (,n. Prisc. 

PLUTANQUE, écrivain greo. Plu- 
tarchus, à, m. Gell. 

PLUTON, dieu des enfers. Pluto, 
onis, m. [ygin. Pluton, onis, m. Enn. 
Virg.2 De l'luton, Plufonius, a.um.Mor. 

PLUTÔT, adv. 1° Plus tôt. Citius. 
Cic. =: Le temps te manquerait plulôt 
que la parole, Tempus te citius quam 
oratio deficeret. Cic. || 2° De prefe- 
rence, plus volontiers. Potius. Cic. 
Prius. Cic. = 1 edt vouln être à Uti- 
que plutôt qu’à Rome, Uticæ potius 
quam Romæ esse malutsset. Cic. Il faut 

réveair l'audace — tard que jamais, 

ofius sero quam nunquam obviam 
eundum est audaciæ. Liv. Je quitterai 
— la vie que de les abandonuer, Ani- 
mam relinquam potins quam illas de- 
seram. Ter. [{ls disent} qu'ils mour- 
ront — que de supporter..., Se mo- 
rituros potius quam ut patiantur. Liv. 
{ils affronteraient tous les supplices) 
— que de maltraiter.…, Prius quam 
violent. Cic. Il se précipila du haut 
de sa maison — que d'entendre..., 
Se præcipitavif e (ecto, ne audiret. 
Sen. — mourir qu'être esclave! — la 
mort que l'esclavage! Præstat emori 
potius quam servire! Cic. Mors est 
servitute polior ! Cic. || 3° Pour parler 
plus exactement, pour mieux dire. Ma- 
gis. Liv. Quint. Potius. Cic. : Plutôt 
semblable qu'egal, Similis magis quam 
par. Liv. Brigands — qu'ennemis, 
Latrones verius quam hostes. Liv. On 
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croit — Ja voir que l'entendre, Cerni 
potius videtur quam audiri. Quint. 
Demander au — soiliciter, Postulare 
vel flagitare potius. Cic. Demander — 
qu'exiger, Postulare,non flagitare. Cic. 

onduire ou — enlever les lésions, 
Duc®re seu potins rapère legiones. PL.-j, 
« Tu es méchante. s — « Dis — 
sotte »,« Afala es. w « Immo stulte ». 
Plaut. Tu dois supporter mon erreur, 
uu — y donner les mains, Ferendus 
tibi meus error. Ferendus ? Immo vere 
ctiom adjuvandus. Cie. 

PLUVIALE, adj. {. De pluie. Voy. 
PLUIR L°. - 

PLUVIER, 5. m. Sorte d'oiseau. 
Charadrius, ii, m. Vuig. 

PLUVIRUX, «use, adj. 1° Abon- 
dant en pluie. Pluvius, a. um. Varr. 
Col. = Jour pluvieux, Dies plurius. 
Col. pluvialis. Col. Clinrat —, Cælum 
pluvium. Varr. Aumidum. Col. || 2° 
Qui amêne la pluie. Pluvius, #, um. 
Virg. [or. Pluvialis, m. f., e, n. Virg. 
[mbrifer, era, erum. Virg. 

PLYMOUTH, v. d'Angicterre. ° Ta- 
maropolis, is. acc. tin, abl, i, f. 

PNEUMATIQUE, adj. Relatif 4 
l'air : Machine pueumalique, Pneu- 
malicum (i) organum (i}, n. Plin. 

PNROMATIQUE, 8. f. Science qui 
traite de l'air. Pneumalice (æ: ratio 
(onis). f. Plin. 

PNEUMONIE, 8. f. inflammation du 
poumon. Pulmonis inflammatio (onts), 
{. Cels. 

PÔ.f. d'italie. Padus, i, m. Liv. 

rocue, 8. f. 1° Petit sac attaché 
au vétement. Les auciens n'ayaut rien 
de pareil, on l'expr. par qq. cquiva- 
lent. (Dans le costume ancien — 
creux de la draperie qu'on portait 
sur la poitrine) Sinus, üs, m. Cic. 
{Dans fe costume moderne = sac, 
bourse, ele.) Marsupium, tt, n, Plaut., 
Crumena, æ, f. Plaul. Sacculus, i, m. 
Cat. Juv. Zona. x, f. Plaut. Hor. Suet. 
Voy. sounsr {4° et 20. || 2° Sac (4 
blé, etc.). Voy. sac. || 3° Filet (pour 
la chasse). Vov. rizer 5°. || 4° Faux 
pli (dans un habit). Voy. put 20. || 59 
Jabot des oiseaux. Voy. 3aB0T. || 6° Sag 
d'un abcès Sinus, &s, m. Cels. 

POCLIERN, vV. act. Meurtrir (les 
yeux). Sugtilare, act. Sen. Plin. 

PODAGRE, 8. f. Goutte aux pieds. 
Voy. 2 courts {°. 

Ponacne, adj. Qui a la goutte aux 
pieds. Voy. aouTrkUx el 2 oouTrTs ie. 

1. POÈLE, s. m. 1° Drap mortuaire. 
Pallium, ti, n. Apul. || 2° Sorte de 
voile ou de dais. Velum. à, n. Plin. 

2. POËLR=, s. m. Sorte de fourneau. 
Fornacula, z, f. Fronto. 

3. POÈLRE, s. f. Ustensile de cul- 
sine. Fretale, is, n. Apic. 

POËLON, 8. m. Casserole (de terre). 
Sartago, ginis, f. Plin. Juv. 

POËEME, $. D. Ouvrage en vers d'une 
certaine etendue. Poema, atis, n. Cie. 
Carmen, minis, n. Hor. Quint. : Pelit 
poème. Poematium, it, a. PI.-j. 

POXSIE, s. f. 1° Art de composer 
des ouvrages en vers. Poetica,æ, f. Cic. 
Poetice,es,f. Varr. Nep. Poesis, is, ace. 
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au bout d'une corde, d’une chaine, pour 
la tendre, pour donner ls mouvement 
â ga machine. Pondus, deris, n. Sen. 
11 6° Fardeau; Fig. Ce qui fatigue, op- 
prosse, chagrine, embarrasse. Ünus, 
neris, n. Cic. : Accabiés du poids 
considérable de [leurs] armes, Maqno 
el graui armorum onere oppressi. Cæs. 
1 Fig. État qui s'affaisse sous le poids 
de sa grauileur, Civitas sidens suü 
mole (de mules, is, [. — masse). Sen. 
Soutenir tuut le — de la guerre, Sus- 
linère {otam molem belli. Liv. curam 
marimam belli. Cic. Tout le — de la 
guerre, des affaires relombe, pèse 
sur lui, Voy. P&8ER (neut.) à. I était 
accablé sous le — de-la haine popu- 
latre, Odio populi premebatur. ic 
VOY. FALX, FPANDEAU 29 el 30, CHANOK 
4. ||} a un poids sur la conscience, 
Ei in animo Azrel scrupus (i, m.). 
Cic. Soulaser qqn du — qui l'op- 
presse, Alicui ex animo scrupulum, 
qui eum pungif, evellëre. Cic. Voy. 
rQuiéruos é°. || 7° Importance, au- 
torite. Pondus, deris, n. Cic. Mumen- 
tum, 1, 0. Cæs. Cic. Gravilas, atis, f. 
Cic. = Avoir du poids, plus de —, 
Être d'un très grand —, Pondus ha- 
bére. Cic. Plus ponderis Aabere. Cic. 
Esse marimi mementi et ponderis. Cic. 
(cel langage à plus de —, Sermo plus 
abet gravitatis. Cic. Une seule pa- 
role aura plus de —, Unum verbum 
erit gravius {de gravis, m. f., e,n.). 
Plaut. Les pbilosophes dont l'auto- 
rité a le plus de —, Marimä eucto- 
ritate philosophi. Cic. De quel — est 
leur témuignage (à décharge)? Quanta 
est auctoritas laudationis eorum ? Cic. 
Avoir qq. — sur vos esprits, Aliquid 
momenti apud animos vestros habère. 
Cic. Avoir beaucoup de — sur mon 
esprit, Être d'un très grand — à mes 
yeux, auprès de mot, Bfagnum pondus 
apud me habëre. Cic. Marimi ponde- 
ris apud me esse. Cie. L'autorité des 
ancieos a plus de — à mes yeux, Plus 
apud me anliquorum auciorilas valet 
(de valère, eo, lui, litum, n.}. Cic. 
Donner du — au discours, à qqa, 
Auctoritalem afferre orationi. Cic. 
alicui. Cic. Le soupçon d'inimitié ôte 
tout — au témnignage, Fidem in 
festimonio inimictiiarum suspicio de- 
rogal. Cic. Peu de —, Afinimum mo- 
menfum. Cic. Le peu de — d'une 
opinion, Opinionis levitas (atis, f.). 
Cic. N'être d'aucun —, Nihil momenti 
habère. Cie. Les hommes de —, Ji 
qui pondus habent. Cic. Historien d'un 
raod —, Gravissimus Aistoricus. Nep. 

OY. AUTORITÉ 4°, IMPORTANCE 1°, 
IMPORTANT 1°. 

POIGNANT., part. prés. de POINDRE, 
Voy. ce v. || POIGNANT, aANTE, ad]. 
Piquant (au fig.) Acer, cris, cre. Cic. 
Virg. Tac. : Être porgnant, (Aliquem) 
pungère, 0, is, pupugi, puncium. Cic. 
J'ai an cœur un souci —, Aculeus 
pungit meum pecltus. Plaut. Les al- 
lentes poiguantes de la douleur, Do- 
loris stimuli (orum), m. pl. Cie. Voy. 
CUISANT 20. 

POIGNARD, 5. mm. Sorts d'arme. 
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in, f. Cie. = Parler le langage de la 
poësie, Poetice loqui. Cic. Petr. || 2° Qu- 
vrage en vers. loema, alis,n. Cic. loe- 
sis, is, acc. in, f. Cic. Carmen, minis, 
n. Quint. : Poésie légère, lyrique, elc. 
Voy. LRAER 6°, LYRIQUE, ele. | 80 Fig. 
Magnificence, éclat, parure, grâces, 
charme. \'oy. ces D. 

POÈTE, 8. m. Celui qui fait des 
vers Poete, æ, w. Cic. : De pète, À 
la manière des puètes, VOy. POÉTIQUE, 
PORTIQUEMENT. 

PORTEREAU, s.m. Méchant poète. 
Poeta .æ) malus (i), m. Cic. 

POSTESSE, 8. {. Femme qui fait 
des vers. Poetria, æ, f. Cic. 

POBTIQUE, adj. Qui est propre à 
la poësie. Poeticus, a, um. Cic. : L'Art 
poctique (d'Horace), Ars (ris) poelica 
{æ), f. Quint. 

'OÉTIQUE, 8. f. Traité de l'art de la 
poésie. C. Arl POÉTIQUE. 

POÉTIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nlère poetique. Poctice. lic. 

PORTISEN, v. 1° Neut. Versifier. 
Voy.ce m [2e Act. Êlever au ton de la 
poesie : Poëtiser l'husturre, fistoriam 
Poeticis fabulis decoram facëre (io, is, 
feet, factum). D'apr. Liv. (Præf.). — 
es descriptions des lieux, Descriplio- 
nes locorurm prope poelice prosequi 
(or, Pris, secutus sum), dép. Pl.-). 

POIDS, s. m. 1° Qualite de ce qui 
ost pesant. Pondus, derts, n. Cic. Dig. 
Gravitas, atis, f. Cie. = Se mou- 
voir, Se maintenir par l'effet de son 
prorre poids, VOy. PESANTEUR 2°. 

omber de tout son --, Gravuiter 
cadëre. n. Virg. Augmenter le — de, 
C. appesantim 10. Le — s'accroilt, 
Aggravatur pondus. Plin. Prendre du 
—, C. S'APPESANTIR 10. Qui est d’un 
graod —, C. Lounp 1°. Dimiouer Île 
— de, C. acLéoën le, || 20 Co que 
gs ch. pèse. Ponudus, deris, n. Cic. : 
ournnoe du pords de 5 livres, Voy. 
2 uivaa 1°. Etre du — de, Avoir le — 
de. C. p&sen tnent.) 1°. || 3° Pesan- 
teur determinee et fixe de cert. oh. 
Pondus. der, n. Plin. =: Le poids de 
la drachme attiqne est d'on denier 
d'argent, est de 6 obules, Drachma 
Attice denarit argenti Aabet pondus. 
Plin. sex obolos pondere efficit. Plin. 
Le — du cyathe est de 10 drachmes, 
Cyathus drachmas decem pendet (voy. 
PBSER, neut. 1°). Plin. || Monnaie de 
poids, qui a le — (fixé par la loi), 
Æs legitimum. Plin. || €° Objet d'une 
pesanteur réglée et connue qui sert à 
eser. Pondus, deris, n. Cæs. Liv. Plin. 
ig. = Les poids et mesures, Mensu- 
ræ ei pondere. Plin. Un — de 100 
livres, Voy. civnæ 1». Acheter qq. 
ch. su —, Emére aliquid pondere. 
Plin. Payer un tablean au — de l'or, 
Tabulam auro repend?re. Plin. Voy. 
PaSAnT (subst.). — trop faibles, Faux 
—, Pondera minora. Dig. iniqua. Liv, 
Le bon poids, Auctarium, ff, n. 
est. Faire bon —, Aliquid super pon- 
dus justum adjicEre. Fest. || Fig. Avec 
oids et mesure; Ni — ni mesure; 
n — et une mesure, ete. Voy. we- 
sunz 1°. |] 5° Objet lourd qu'on attache 
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(En gén.) Pugio, onis, m. Cic. (Da 
rigand) Sica, æ, f. Cic. = Pelil poi- 
gard, Pugiunculus, i, m. Cic. Donner 
un coup de —, C. PoioNanDen. Rece- 
voir de qqn ua coup de —, Ab aliguo 
pare percuti, pass. Sulp. ap. Cic. 
| Fig. Se voyant ie poignard sur la 
gorge, Cum faucibus premeretur. Cic. 
Voy. couteau 2°. Enfuncer à qqn ie 
— dans le cœur, C. Causer un pro- 
fond cuaorin. Touruer à qqnle — dans 
lecœur, dans la plaie, Dolorem alicujus 
scindéËre (o, is, scidi, scissum). Cic. 

POIGNARDER, y. acl. frapper aveo 
un poignard. (En gén.) Pugivue percu- 
tëre (io, is, cussi, cussum), act. Sulp. 
ap. Cic. ferire (ïo, is, 8. parf. ni sup..), 
act. Cic. (En pari. d'un brigand, due 
assassin) Sicä confodëre (io, is, fodi, 
lossum), act. Suet. 

POIGNFE, 8. f. 1° Autant que la 
main fermee peut contenir : Une poi- 
gnée de menue monnaie, Æris pugnus 
(t), m. Sen. Une petite — de lentilles, 
Lentis pugullus (1), m. Cato. || 2° Ce 
qu'on empoigne avec la main. Manualis 
(is) fasciculus (1), m. Plin. : Une poi- 
guée de foin, Feni manipulus (ÿ}, m. 
Sen. || Poignée de verges, Virgarum 
fascis (is), m. Plaut. !| 3° poicséx 
pe MAIN. Action de se donner mutuelle- 
ment la main en signe d'amitie. Voy. 
Matx 40. || 6° Partie de certains objets 
par où on les prend. (D'une épée, d un 
scentre) Capulus, i, m. Cic. (D'un 00- 
Lil} AMfanubrium, à, n. Col. (D'une 
porte) Ansa, æ, f. Petr. |] 6° Petit 
nombre (de pers.) Parva (æ) manus 
(üs), f. Sall. S'expr. aussi en touro. 
par Peu nombreux, Pauci, æ, a. Cic. 
: Une poignee d'hommes, Pauci ho- 
mines et simpl. Pauci, m. pl. Cic. 
Une si petite — d'hommes, Tan eri- 
gua manus. Nep. 

poicnee, loc. adv. À pleines mains 
Voy. main 13°. 

POIGNET, 8. m. 1° L'endroit où le 
bras se joint à la main. (Exact.) Prime 
(æ) paluæ pars (arts), Î. Cels.“Cerpus, 
t, m.(Ordin.) Blanus, üs, f. (— maio). 
Cic. Suet. || 2° Bord d'une manche : 
[Vêtement] dont les poignets sont 
garms de franges, Fimbriatus ed me- 
nus. Suet. 

POIL, 8. m. 1° Sorte de filet déllé 
sur la peau des animaux : Un poil, Pi- 
lus, à, m. Cie. Les poils, et collect. La 
poil. Pili, orum, @. pl. Varr. Villi, m. 
pl. Cic. Pilus, i, m.s. Plin. Suet. Le —, 

es poils des moutons, Oviumuilli. Cie. 
Des — du front d'un lion, Pilt leonise 
fronte. Plin. Du poil de chèvre, Lana 
(æ) caprina (æ), f. Hor. Du — de 
lièvre, Leporina lana. Ulp. Voy. cux, 
sotz (de porc). Qui a du —, beaucoup 
de —, C. pPoiu. Du gibier à — ou 
glnme, Fera (z, 1) vel avis (is, f.). 

ulg. Qui n’a pras de —, Glaber, bre, 
brum. Cic. Depilis, m.f.,e,0.(tr. rare). 
Varr. Le renard change de —, Vul- 
pes pilum mutat. Suet. Monter un che- 
val à —, Voy. cao 5°. Etriller un 
cheval à rebronsse - —, à contre - —, 
Equum contra pilum fricare. Pelag. 
Arracher — à — la queue d'un chs- 
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val, caudam paulatim cerpère. 
HT Ea parl. de l'homme. Pi- 
lus, à, @. Cic. : S'arracber les poils, 
Pilos evellre. Sen. Les — lui lum- 
bent, Pulus ei cadut. Plin. || 2° Cheve- 
lure. Voy. casveo 20. || 3° Barbe. bar- 
be, z,f. Cic. = Faire, Se faire le poil, 
Voy. sarse 10. — fuilet, C. nuveT 2°. 
ÿ € Pelage; couleur du poil (des anl- 
maux. Pilt color (orw), masc. Col. el 
suopl. Color, wasc. Cæs. || 6° Partie 
velue des etoffes. Villus, 1, m. Virg. 
Plin. : Tuoique, Toge à longs poils, 
Hirta tumca. Nep. toga. Quint. À poil 
ras, VOy. RAS. . 

POILU, ve, adj. Couvert de poils. 
(En gén.) Pilosus, a, um. Varr. (En 
parl. des bètes) Villosus. Sen. Plin. 

POINÇON, s. 5. 4° instrument pour 

rer. Subula, æ, f. Col. Mart. |} 2° 

orceau d'acier grave en relief avec lo- 
quel on frappe les coins dont on se sert 
pour l'empreinte des medailles. S'expr. 
comue coix 2°, || 3° Une des poutres 
du toit. Columna, æ, f. Vitr. 

POINÇONNER, Y. acl. C. man- 
agen l°. 

POINDRE, v. act. Auc. C. piquen. 

Poixvre, v. n. 1° Commencer à pous- 
ser. Ersist®re, 0, ts, staft, S, SUP., n. 
Varr. E terrû erire (e0, is, ivi et rar. 
ii, itum), n. Varr. || 2° Commencer à 
luire. Lucescère, o, is, luri, S. sup., 
on. Cic. Voy. sOUR 1°. 

POING, s. m. Main fermée. Pugnus, 
i, m. Cic. : Poing ferme, Manus (üs) 
in pugnum compressa(æ), . Quint. Ser- 
rer le —, Pugnum facère. Cic. Ouvrir 
le—, Diducére digitos. Cic. S'avancer 
les poings sur les hanches, Subuiris 
alis se inferre. Plaut. Pieds et — lies, 
Voy. uæn 1°. Montrerle poing à qqn 
C. weNacen 1°. Administrer à qqn des 
coups de — sur le ventre, l’ugnos a- 
eui in ventrem ingerëre. Ter. Voy. 
cœur 1°. L'epée au —(—=àla main), 
Voy. main 100, 

{. POINT, 3. m. 1° Piqûre, douleur 
qui pique. Punctum, 1, n. Cels. : Un 
pornt de côte, Lateris dolor (oris), 
masc. Cic. Cels. Des points de côté, 
Laterum dolores. Plin. Compuncthiones. 
Plin. 11 fat pris d'un point de côté, 
Lalus ei condoluif (de condolescére, 0, 
bs, Ss. sup., a) Cic. Ayant eu un — 
de côté, il retomba, Latere convulso, 
recidit in morbum. Suet. || 2° Piqûre 
faite dans une etoffe avec une aiguillo 
enfilee. Punctum, 1, 0. Mart. =: Un 
grand nombre de points, Crebræ su- 
turæ, f. pl. (= coutures). Liv. Faire 
on point, des points à qq. ch., C. 
CONPRE ou RECOUDUS. || 3° Ouvrage de 
broderie, de tapisserie. Voy. anopenie, 
TAPLSSERIS, || 4° Petite tache (sombla- 
ble à une piqüre). Punctum, i,n. Plin. 
PL.-). : Œnfs marqués de points, Ova 
punclis disiincta. Plin. || 6° Petite 
marque ronde usitee dans l'ecriture. 
Punctum, 5, n. Aus. Diom. || 6° Nom- 
bre marque sur les des, etc. Punctum, 
1, 0. Aus. |] 7° Nombre qu'on marque 
à chaque œup dans un jeu. Punctum, 
î, 0. Suet.: Jouer aux dés à 400 grands 
sesterces le point, Quadringenis in 
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unclum sesleriiis aleam ludére. Suet. 
| 8° Nom d'une petite mesure. Punc- 
tum,i, un. Fronto. || 9° Portion d'éten- 
due infiniment petite. Punctum, , n. 
Cic. Sen. || 10° Endroit fixe et déter- 
mine. Locus, i, m. Cic.: [Les navires] 
revinrent au même point d'où ils 
élaieat partis, à leur — de départ, 
Eodem, unde erant profeciæ, reverte- 
runi. Cæs. Voy. Départ (pr. et fig.). 
— de partage des eaux (au sommet 
d'une montagne), Aquarum divortia 
(orum), a. pl. Liv. Points de section 
dans une chaine de montagnes, Alon- 
tüum arliculi (orum), m. pl. l'in. Point 
d'intersection, de jonction, Voy. 1K- 
TBUSECTION, JONCTION. — d'appui, 
Voy. appui 10 et 2°. — d'attache, C. 
ATTACHE 20. — de contact, C. con- 
TacT. — central, culminant, Voy. cEn- 
TRAL, CULMINANT. Les quatre points 
cardinaux, Voy. CARbINAL 4°. Porti- 
ue qui est dans un très beau point 
e vue, Porticus pulcherrimo prospec- 
tu. Cie. Voy. penspacrive 1°. || Fig. 
Les cinq points de vue sous lesquels 
il faut envisager le devoir, Quinque 
raltones propositæ officir persequendi. 
Cic. Considerer un objel sous tous 
ses — de vue, Rem ex omni parte 
considerare. Cic. Voy. ASPECT 3°, 
race 10, À ce point de vue (= sous 
ce rapport), Ad hanc rationem. Cic. 
Voy. naPpoRT. À mon — de vue, Ju- 
dicio meo. Cic. Voy. awis 4°. || 41° 
Lieu, côte, Pars, artis, f. Cic. Locus, 
fi, m. Cic. : Mullitude qu'on a réuuie 
sur un seul point, Multitudo in unum 
locum coacta. Ilirt. La bataille s'en- 
gage sur tous les points 4 la fois, 
Pugnatur und omnibus in parlibus. 
Cæs. Voy. côTé 60, r1œu de. || Fig. De 
tout point, (— completement) (mni- 
bus partibus. Cic. Omni ex parte. Cic. 
Omni parle. Liv. (= sous tous les 
rapports) In omni genere. Cic. Ac- 
compli, Parfait de tout —, Vay. ac- 
cowPLI, PARFAIT. |] 42° Fig. Division, 
Partie d'un discours, etc. Capul, pitrs, 
a. Cic. Pars, arts, f. Cic. || 43° Ques- 
tion, objet dont il s'agit. Res, ei, Î. Cic. 
Locus, t, m. Cic. : Mettre un point 
en discussion, Rem in controversiam 
deducére. Cæzs. C'est le dernier des 
oints que j'avais promis de traiter, 
Eztremum illud est de iis, quæ propno- 
sueram. Cic. Examinons le point relatif 
à la tutelle, Dispiciamus de his quæ 
in futelä sunt. Ga). Pour en reveur 
au — où J'en étais, Uf eo revoce- 
tur, unde huc declinavif, oratio. Cic. 
Faites attention à ce —, Huie loco 
consulite. Cie. 11s ne diffèrent que 
sur un seu} —, De re unà solum dis- 
sident. Cic. Lettre détaillée sur tous 
les points, Diligentes lilteræ de omni- 
bus rebus. Cic. Sur ce point, [lac de 
re. Cic. Tout repose sur ce —, In eo 
sunt omnia. Cic. Sur ce — l'estivia- 
tion est plus facile, In hoc genere fa- 
cilior est existimatio. Cic. Tous s’ac- 
cordent sur ce —, ld inter omnes con- 
stat. Liv. La question qu'on appelle 
le — à juger, Quz>siio quam tee 
tationem vocant. Cic. Il n'y à pas do 
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contestation sur le —— de fait, Nulle 
est controversia facti. Cic. Discussion 
sur le — de droit, Disceptatio juris. 
Cic. La cause roule sur un — de droit, 
Verlitur causa in jure. Cic. C'est an 
— de religion de remplir ie trou, Re- 
ligio est scrobem repleri. Plin. Énume- 
rer — par —, Blembralim enumerare, 
act. Varr. ] Point d'hinneur, Vuy. 
nannæon 2e. || 14° Ce qu'il y a de prin- 
Cipal dans une affaire : Le point capi- 
Lal, principal, important, Caput, pitis, 
a. Cic. Sunma, z,f. Nep. Le — prin- 
cpl est d'écrire, Caput est scri- 
bêre, Cic. Voy. caprraz (adj.)2°, Es- 
SENTIEL 30, IMPORTANT 1°. || 15° État, 
situation. Locus, à, m. Cic. Status, üs, 
m. Cic. : Être en bon, en mauvais 
poiat, Rester au même —, Voy. ÉTAT 
12°. Nous en somiwes an — que nous 
devons prevoir, Eo loco locati su- 
mus, ul oporleat nos prospic#re. Cic. 
Il en vient (= il en est réduit) au 
— de dire.…., Delabitur eo ut drcat. 
Cic. Je n'amènerai pas les choses à 
ce —, Non eu rem deducam. Cic. J'ai 
amené la chose au — que vous puis- 
siez.…, Rem Auc deduri, ul possetis. 
Cic. An — où en sont les affaires, Hoc 
statu rerum. Cic. L'affaire en est a ce 
—, Res est eo loci. Cic. eo loco. Cic. 
La chose en étaitvenuedce—,que., 
Res in eum locum venerat, ut (et le 
subj.). Cic. Les choses en étaient alors 
à ce —, que les Éduens étaient regar- 
dés comme..., Eo (um s'alu res erat, 
ut Ædui haberentur. Cæs. Nos allaires 
en sont à ce —, que je suis, În eo 
loco sunt res nostræ, ut sim. Liv. || 
16° Degré, periode : Le plus haut point, 
Voy. Périous 5°, DEoné 2°. Craindre 
jusqu'à un certain —, Aliuatenus 
timére. Sen. Il à jusqu'à un certain 
— répnoé la fureur, Aliquä ex parte 
furorem repressu. Cic. Le citronnier 
a une odeur très penétrante, le co- 
gnassier aussi jusqu'à un certain —, 
Cureis odor acerrimus, cufoneis ef 
quadamienus. Plin. Jusqu'à ce —, 
Usque eo. Cic. Îl en élait veau à ce 
— d'arrogance, Il poussait l'arro- 
gance jusqu'à ce —, qu'ilenvoyail.…., 
Huc arrogantiæe venerat, ul millerel. 
Tac. La dépravatioa de cette femme 
enest venue àce —, qn'elle se plait.…, 
[luc mulieris libido est prolapsa, ut 
Letetur. Cic. Il aimait Servius à tel —, 
à ce —, au — que celui-ci élait re- 

ardé comme.…., Sic Servium dilige- 

ut, ut is putaretur. Cic. Ressem- 
blance à Lel —, à ce — manifeste, 
manifesle au — qu'il n'est pas pus- 
sihle.…, Adeo manifesta similirudo, ul 
non sit in promplu. Quint. Il devint 
l'intime du roi à tel —,àce —, jus- 
qu'à ce —, qu'il passait, au — de 
passer pour être associé à son pnu- 
voir, Regi familiaris est factus usque 
eo ut socius regni pufaretur. Cie. Voy. 
TANT, TELLEMENT, SI. Etaminuns jus- 
qu'à quel — doit aller l'affection, Vi- 
dearmus qualenus amor progredi debeat. 
Cic. Jusqu'à quel — l'orateur doit-il 
user de la plaisanterie, c'est ce qu'il 
faut examiner sérieusement, Quatenus 
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POLISSON, 8. m. C. DRÔLE. 
POLISSURE, 8. f. C. POLISSAGE. 
POLITESSE, 4. f. 1° Anc. État de 
qui est civilise. Mumanus (i) cullus 
* Vs), m. Cic., el abs. Cullus, üs, m. 
Les. Voy. civiuisaTion. || 3° Ordin. 
Manière d'agir, de parler civile et hon- 
aôte. Urbunitas, atis, f. Cic. Humna- 
aitas, f. Cic. : Il a fait preuve de po- 
iitesse en venant me trouver, Fecit 
humaniter, quod ad me venit. Cic. Plein 
de —,C. pou. Avec —,C. POLIMENT. 
Qui manque de —, C. 1Wpoii. Sans 
—, C. nspouimenr. |] Se Action con- 
orme à la civilite. Officium, ii, n. Cic. 
- Qui fait 4 qqn de très grandes po- 
litesses, In aliquem summe officiosus 
"a, um). Cic. Îis me font mille —, 
Me perofficiose observant. Cic. Faire 
ane plus grande politesse, Officiosius 
facére. Cic. 11 m'a fait la très grande 
— de venir me votr, Officiosissime 
venit ad me. Pl.-j. Pour faire une —. 
OfMicii causa. Suet. Course à travers 
la ville puur faire des visites de —, 
Jiscursalio officiosa per urbem. Sen. 
Se dérnber aux pulitesses de qqn, 
dlicnjus officia uitare. Suet. || 6° Pa- 
le conforme à la civilite. Honorifica 
forum) verba (orum), n. pi. Cic. : 
ettre pleine de palitesses, Litteræ 
olenrusimæ officii. Cic. Voy. CIVILITÉ 
20. || Brdler la politesse à qqn (= le 
quitter sans lui dire adieu), *Aliquem 
msalutatum relinquèëre. D'apr. Virg. 
(Æn., 12. 288). 

POLITIQUE, adj. {° Relatif au 
gouvernement des États. Civilis, m. f., 
e, n. Cic. Publicus, a, um. Cic. Tr. 
rar. Politicus. Cic. : Les suciétés po- 
litiques et civiles, Respublicæ et civi- 
tates. Cic. L'organisation politique 
que Scipion approuve, Ret publice 
lemperalio quam Scipio probal. Cic. 
Tout un système —, Ret lofius pu- 
licæ ratio. Cic. La science —, C. La 
OLITIQUE is. Î.) 1°. Ses opinions po- 
iliques, Sensus ejus de re publicä. 
Jie. Id quod de republicä sentit (sen= 
ebat, sensit...). Cic. Svimpathies —, 
Studia civilia. Cic. Entrer dans la 
sarrière polilique, In rempublicam in- 
gredi, dép. A.-b.-Af. La vieillesse 
Jétourne de la carrière —, À rebus 
yerendis senectus abstrahit. Cic. Ren- 
trer en possession de ses droils po- 
litiques, Rempublicam recuperare. Cic. 
Dans les circonstances — les plus 
importantes, In rei publicæ gravissi- 
unis causis. Cic. [Faire qq. ch.] dans 
10 intérèt politique, Reipublicæ cau- 
ad. Cic. Les plus terribles orages po- 
litiques, Mazimæ rei publicæ tempes- 
lates. Cic. Les agitations el les tem- 
pêtes de l'Océan politique. Turbines 
ac fluctus rei publicæ. Cic. Révolutions 
qoiitiques. Commutationes civiles. Cic. 
Aerum publicarum conversiones. Cie. 
Personnage politique, Voy. PoLrriQue 
‘s. m.) ie. Êloquence —, Civilis ora- 
‘lo. Cie. Contionale genus dicendi. 
uint. Tes livres politiques sont en 
grande vogue, Tui politiei libri vigent. 
Uæl. ap. Cie. |] 2° Fig. Fin ot adroit. 
lCallidus, a, um. Cic. Nep. Voy. rin 8°. 
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1. Pozrrique, 8. m. 1° Celui qui s'ap- 
plique à la connaissance du gouverne- 
ment des États. Cuvalis (is) vir (iri), 
m. Quint. = Ua vrai politique, Vir 
vere civilis. Quint. Il fut hahile —, 
Reipublicæ peritus fuit. Nep. Sisenna, 
profond —, Sisenna, rei publicæ gna- 
nu. Cic. Noa moins grand — que 
graad général, Reï militaris perilus 
neque minus civilalis regendæ. Nep. 
Être un —, In publicis rebus versari, 
pass. Cic. || 2° Homme fin et adroit. 
Homo (minis) callidus (i), æ. Cic. : 
Un rusé politique, Astutus homo. Cic. 

2. Pouiriqux, 8. f. 1° Art de gou- 
verner un État. Civilis (is) prudentia 
(æ), f. Cic. Civilis scientia, f. Cic. 
Civilis (is) ratio (onts), f. Cic. = Tout 
ce qu'on croit des dieux n'est qu'une 
invention de la pohtique, Tota de 
diis opinio ficta est reipublicæ causä. 
Cic. || 2° Ensemble des choses qui ont 
rapport à l'art de gouverner. Respubh- 
ca, reipublicæ, f. Cie. Res (erum) pu- 
bhcæ (arum), f. pi. Cic. =: Être atiiré 
par la politigne, Ad rempublicam 
ferri, pass. Sail. Aborder la —, Rem- 
publicam attingère. Cic. In rempubli- 
cam ingredi, dep. À.-b.-Af. Ad rem- 
publicam acced#re, n. Cic. S'occuper 
de —,In publicis rebus versa, passe 
Cic. Parler de —, De re publicä drcëre 
ou disputare, n. Cic. Vivre en debors 
de la —, Procul a republicä æzlatem 
ug're. Sall. Ne plus songer à la —, 
Nihil jam de republicä cogitare. n. 
Cic. || 3° Les évenements qui arrivent 
dans le gouvernement d'un État. Respu- 
blica, republicæ, f. Cic. Res (erum) 
publicæ (arum): f. pt Cic. = Voici ce 
qu'il y a en fait de politique, Hzc 
sun in republicä. Cic. Variations de 
la —, Flezus rerum publicarum. Cic. 
Parler —, De republica loqui, dep. 
Cæs. || 6° Système particulier de gou- 
vernement. Consilium, it, n. (= plan). 
Liv. Ratio, onis, f. (= ligne de con- 
duite). Cic. Arles, ium, f. pl. (= pro- 
cédés). Sail. : On conserve le pou- 
voir par la mème politique qui l'a fait 
acquérir, [mperium his artibus reti- 
nelur quibus partum est. Sall. Con- 
formément à la vieille — des fonda- 
tenrs de villes, Vetere consilio con- 
dentium urbes. Liv. La — à suivre 
pour gouverner un État, Tuendz rei- 
publicæ raliones (um), f. pl. Cic. Deux 
rois, par une — différente..., Duo 
reges, alius ali& vië (— voie). Liv. 
Cetle — les perdra, Occident per hunc 
morem (de mos, m. — habitude de 
conduite). Sall. — sage, imprudente, 
bardie, etc., C. SAGESSE, IMPRURENCE, 
MARDIESSE, elec. || 6° Fig. Maniere 
adroite pour arriver à ses fins. Calli- 
ditas, atis, f. Cic. Voy. ause. 

POLITIQUEMENT, adv. 1° Selon 
les règles de la politique. * Secundum 
ctvilem prudentiam. [| 3° Adroitement. 
Voy. ce m. 

POLLEN, 8. m. Poussière fecondante 
desfleurs.* Fecundus(i) pulvis(veris). 1. 

POLLIO: : personnage romain. l'ol- 
lio, onts, m. Virg. Ilor. 

YOLLUENR, v. act. C. SOUILLER, 


POLLUX, frère de Castor. Pollus 
ucis, m. Cic. 

POLOGNE, oontrés d'Europe. * Pole- 
nia, æ,f. 

POLONAIS, adj. (Qui est) de la Po- 
logne. * Poloniensis, m. f., e, 1. || Læs 
POLONAIS, * Poloni, orum, m. pl. 

POLTRON, oNxe, ad}. C. LACHE 6e, 

POLTRONNERIE, 8. f.C.LAcuert, 
.. POLYUE, historien grec. Polybius, 
it, m. Cic. 

POLYCRATE, tyran de Samos. Pe- 
lycrates, is, m. Cic. 

POLYGAME, S. m. Homme marié 
avec plusieurs femmes: Les ludienssont 
en genérai polyyames, Apud Indos 
plures singulis solent esse nuptæ. Cic. 

POLYGAMIE, 8. f. État de celui qui 
est polygame. Voy. PLURALITÉ 20, 

POLYGONE, adj. Qui a plusieurs 
angles ot plusieurs côtes. Polygouivs, 
a, um. Vitr. || S. m. Un polygone, 
Polygonum, 4, n. Censor. 

POLYMNIE, une des muses. Poly- 
Rymnia, æ, [. Hor. Ov. 

POLYNICE, fils d'Œdipe. Polynices, 
ts, M. Plain. 

POLYPE, 5. m. 1° Sorte d'animal. 
Polypus, 1, m. Plin. Ozzna, æ,f. l'in. 
1] 2° Excroissance dans le nez. Polypus, 
i, ©. Cels. Oirna, æ,f. Plin. = Qmauao 
polype, Polyposus, a, um. art. Ulp. 

POLYPUENME, un des Cyclopes. Po- 
lyphenus, 1, m. Hyg. 

rOLYPODE,s.m.Sortedeplante.Fi- 
licula, æ.f. Plin. Polypodion. ii, n. Plin. 

POLYSYLLABE, adj. Qui « plu- 
sieurs syllabes. Polysyllabus. a, um. 
Prisc. || S. m. Un polysyliabe, Ver- 
bu (i) polysyllabum (i), a. Prisc. 

POLYXENE, fille de Priam. Poly 
zena, æ, [. Hyq. 

POMMADE, 8. f. Sorte de composl- 
tion onctueuse. Unguentum, i, n. Cic. 

POMMADEN, v.act. Oindre de pom- 
made. Voy. PROTTER 2°. 

POMME, 5. f. 19 Fruit du pommier. 
Mälum, à, n. Col. || Fig. Pomme de 
discorde, Voy. nrsconve. || 2° Produo- 
tion vegetale de forme ronde : Puume 
de pin, Voy. pin. — de terre, * Suia- 
num (ti) tuberosum (it), n.(Linn.). || 3e 
Ornement en boule. Bulla, æ, f. Cic. 

POMNIE, &e, ad). 1° Arrondi en forme 
de pomme. In orbem porrectus (a, um). 
Plin. || 2° Fig. Extrême. C. acuuvé 2°, 

POMMEAU, s. m. 1° Sorte de petits 
bouie 4 l'extremité de la poignee d'une 
ôpes. * Dulla, æ, f. |] 2° Éminence ar- 
rondic d'une selle. U'mbo, onis, m. 

POMMELE, #8, adj. Marqué de ta- 
ches rondes : Ciel pommelé, Cælum in 

no nubes, ut vellera lanæ, sparsæ sunf. 
lin. Cheval —, Equus gutiatus Pull. 

POMMELER (Se), v. prou. S6 œou- 
vrir de taches blanchâtres. * Maculis 
albis distingui (or, Ëris, stincius sum), 

ass. 

POMMER, v. 0. C. S'annosmnin 1e, 

POMMERAIE, 8. {. Lieu plante de 
pommiers. * Locus (i) mälis consttus 

i), nm. 
D ONMETTE, s. f. Partie saillants 
de la joue. Mala, æ, f. Cels. 

| POMMIER, 8. m. Sorts d'arbre 


POMPE 


Mäbus, i, fém. Varr. De pommier, 
Mälinus, a, um. Plin. . 

POMONE, déesse des fruits. Pomo- 
ns, 2,f. Varr. =: Le l’omone, Pomo- 
malus, m. f.,e, n. Varr. | 

1. POMPE, 8. f. 1° Cortège, convoi 
8 Pompe funèbre, Funeris pumpa (æ), 
f. Nep. Voy. convoi 39. Les pompes 
funëbres, Voy. runÈoAs 1°. || 2° Ap- 
pareil magnifique. l'ompa, æ, f. Cic. 
Apparalus, üs, m. Liv. Magnificenia, 
æ, fl. Cic. Voy. APPAREIL 20. || 30 En 

arl. du style. Magnificence, èclat. 

plendor, oris, masc. Cic. Magnificen- 

tia, #, [. Cic. Pompa, f. Cic. Species, 
ai, f. Cic. : Mettre de la pompe dans 
son discours, AdhAibère quamdam in 
dicendo speciem aîque pompam. Cic. 
Voy. ÉCLAT 1°, MAGNIFICENCE 3°. || 
6e Au plur. Les vanites du monde. 
Pompæ, arum, [. pl. Am. 

2. rOMPE, s. Î. Machine pour éle- 

ver de l'eau. (En gén.) Organum (i) 
neunañcum (1), n. Plin. Antlia, æ, 
, Mart. {A incendie) Siplo, ons, m. 
Pl.-j. {sid. Dig. (De navire) Sentine- 
culum,i,n. P. Nol.: Arrosé au moyen 
d'oue pompe, Organo pneumatico ri- 
galus. Pin. 

POMPEE, célèbre géneral romain. 
Pompeius, ii (el wienx Pompejus. 1), 
æ. Cic.=Relalif à Pompée, De —, l'om- 
paius. a. um. Cie. Pomperannus. Cæs. 

POMPÉIEN, s. m. Partisan de Pom- 
pés. Pompeianus, i, m. Cæs. Tac. 

POMPEÉIES, v. d'Italie. Poempeii, to- 
rum (el mieux PompeJi. orum), m. pl. 
Liv. Sen. : (Qui est) de Pompéies, Pom- 
peianus, a, um. Cic. Plin. 

PUMPER, v. act. 1° Puiser (on 
pari. d'une pompe) : La vis [d'Archi- 
méède] pompe un grand volume d'eau, 
Cochlea magnam vim aquæ haurit (de 
haurire, io, hausi, haustin, haustu- 
rusel hausurus). Vitr. || 2° Élever au 
moyen d'une pompe. Antiia (ollre(o,is, 
sustuli, sublaturm), act. Mart.: Pumper 
le: eaux qui envahissent (les navires), 
Erhaurireirrumpentes undas(el mieux 
equas). Tac. — l'eau du navire, Fluc- 
{us (el mieux, en prose, Aquani) € 
naut egerêre (0, is, gessi, gestum). Ov, 
— l'eau de la sentine, Senfinam ez- 
haurire. Cic. || Abs. Pomper, * Anili& 
uli(or, Uris, usus sum), dep. {| 8° Fig. 
Attirer, aspirer =: [Les abeilles) pom- 
pen l'essence de ces liqueurs comme 

travers un tuyau, Eorum liquorum 
sucum quasi per siphonem evocant. 
Col. Les tiges — le suc de la terre, 
Stirpes sucum ex terrä (rahunt (de 
trahfre, o, {rari, (racium). Cic. Voy. 
ATTIRER 0. Pomper l'humidité, Voy. 
A8PIR&R 22. || Pumper tout ie suc d'an 
esprit, Voy. ÉPUISRR 2°. 

POMPEUSEMENT, adv. Àvoo pom- 
pe. Magnrfce. Cic. Snlendide. Cie. 

POMPEUX. BUSE, adj. 1° Qui a de 
la pompe, où il y a de la pompe. Ap- 
piratus, &, um. Cie. Magnificus. Cic. 
Splendidus. Cic. : Appareil pompeurx, 
Apparetus (&s) magnificus (1), m. Cic. 
Jeux —, Ludi apparatissimi où ma- 
gmifcentissimi. Cic. || 2° Fig. Magni- 
ficus, a, um. Cie. Grandis, m. f.. 0, 
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D. Cic. = Élocution pompeuse, Genus 
dicendi magnificum. Cic. grande. Cic. 
Quint. Termes pompeux, Verba elata. 
Cic. Expression plus pompeuse que 
vraie, Nomen non tam solidum quam 
spleudidum. Cic. D'un ton pompeux, 
C. POMPEUSEMENT. Faire un éloge — 
de qq. ch., Aliguid miris laudibus 
prædicare. Plin. Mettre en avant un 
prelerle —, Specioso titulo uti, dép. 
Liv. [Ces a Cie lOratns —, Grandes 
erant verbis. Cic. (Orateur) — jusqu'à 
l'excès, Grandiloquus usque ad vitium. 
Quint. || En m. part =: Discours, Ter- 
mes pompeux, Apparata oralio. Ad 
Her. Verba apparata. Ad Her. [Ces 
orateurs)] deviennent —, Fiunt tu- 
midi. Quint. 

POMPIEN, s. m. Homme chargé de 
l'extinction des incendies. Vigil, ilis, 
m. Insc. : [Auguste] créa le corps des 
pomniers, Vigiles adversus incendia 
commentus est. Suet. 

Se POMPONNER. C. Se PAR&A 1°. 

PONANT, 8. m. C. occinanT. 

PONCE, S.f. Sorte de pierre. Pumer, 
micis, in. Plin. : Pierre ponce, Mème 
traduct. Polir à la pierre —, C.roncen. 

1. PONCEAU, 8. om. Petit pont. Pon- 
ticulus, ti, m. Cic. 

2. PONCEAU, 8. @. 1° Coquellcot. 
Voy. ce mot. || 2° Couleur d'un rouge 
vif et très fonce. Color (orts) rubiuus 
(i), mase. Gell. || Adj. : Qui est pon- 
ceau, Nubidus, a, um. Plault. Gell. 

PONCEN, v. act. Polir avec la pierre 

once. Pumicare, act. Cal. Pl.-j. Ayul 
umice polire{io, is, vi, 1fum), act. Ov. 

PONCEUX, guse, adj. De pierre 
ponco. l’urniceus, a, um. Ov. 

PONCTION, 5. f. Piqère chirurgl- 
cale : Faire la ponction à un hydro- 
pique, Aquam alicui, qui Aydropicus 
est,emili#re (0, is. misi, missum). Cels. 

PONCTUALITE, s. [. C. exACTI- 
TunE J0. 

PONCTUATION, 8. f. Art de ponc- 
tuer, action de ponctuer. Verburum 
interpunciio (omis, f. Cic. Distumctio, 
f. Cic. Quint. = Signe de ponctuation, 
Distinctio, f. Diom. Les signes de —, 
Verboruminterpuncta(orum),n.pi.Cic. 

PONCTUEL, ELLE, adj. Qui fait à 
point nomme ce qu'il doit. C. Exacr 5°. 

PONCTUELLENMENT, adv. C. x- 
ACTEMENT, À POINT NOMMÉ. 

PONCTUER, v. act. Séparer par 
des points et des virgules les phrases, 
les propositions, eto. Distingnëre, o, 
is, stinxi, stinctum, act. Suet. || Abs. 
Interpungère, 0, is, punri, punctum, 
n. Sen. Distingu®re, n. Diom. 

PONDÉRATION,S.f.C.éouiuinns. 

PONDEUSE, adj. f. Qui pond. Per- 
furiens, gén. entis. Col. || Subst. Sur- 
veiller les poudeuses, Speculari par- 
turientes. Col. 

PONDRE, v. act. Faire des œufs : 
Poudre des œufs, Ova (et qqf. Uvum) 
parère (io, is, pepert, parfum, pari- 
turus). Cic. gignëre (0, is, genui, ge- 
nitum). Cic. facËre (io, is, feci, fac- 
tum). Varr. edëre (o, is, ddi, tu 
lPlin. ponfre (0, 18, posui, posiilum 
Col. = Les poules, quand elles ont 
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ponda leur œuf, Gallins, edito ovo. 
lin. || Abs. Pondre, Parëre, n. Col. 
Parlurire, io, is, ivi, s. sup., n. Col. 
Et mêines traduct. que pl. haut. 

PONEY, 5. æ. C. niner. 

PONS, v. de France (Charente-Infé- 
rieure). *Pontes (ium.m.pl.)Sintonum. 

1. PONT, 3. m. 1° Construction pour 
reller les deux bords d'un oours d'eau, 
d'un fosse, eto. Pons, ontis, m. Cæs.Cic. 
8 Petit pont, Ponticulus, 5, m. Cic. 
— sur le Rhône, Pons Rhodani. Flor. 
Il y avait un — sor la rivière, [nr 
flumine eret. Css. Construire, 
Établir, Jeler un —, Pontem facëre. 
Cic. Nep. efficére. Cæs. instituëre. Cæs. 
injicére. Liv. iaducère. Curt. Con- 
Struire, Jeter an — sur uu fleuve, 
Facëre pontem in flumine. Cæs. Cic. 
Nep. Liv. Flumini pontem imponÿre. 
Curt. Ponte amnem jungfre. Liv. Curt. 
Plin. commuli®re. Flor. Élablir un — 
sur un marais, sur la mer, Paludem 

unie consiernêre. Cæs. Mare contabu- 
are. Curt. ponte jung7re. Flor. Pas- 
ser, Traverser une rivière sur un —, 
Ponte amnem transgredi, dep. Tac. 
transmili®re. Pl.-j. Faire nn — de 
bateaux, Pontem navibus junctis fa- 
cére. Czs. Établir sur no fleuve un 
— de bateaux, un — volant, Jungére 
flumen ratibus (de ratis, f. — radeau). 
Liv. Passer l'Euphrale sur un — de 
bateaux, Ponte navibus facto Euphra- 
tem (ransire. Flor. Jeter ua —, Faire 
asser un — par-dessus le temple 
‘Auguste, Super templum Augusti 
pontem transmittére. Suet. Jeter un 
petit — de bois sor un fossé, Fossæ 
{ransitum ponticulo ligneo conjun- 
gëre. Cic. Il tournait le petit — ‘pour 
rompre la communicalion), Ponticu- 
lum detorquebat. Cic. Couper un —, 
Voy. coupan 1°. Les puuts et chaus- 
sées, Pontes et viæ. Insc. || 2° Pian- 
cher d'un navire. Tabulaium,i, n. Czs. 
Vuy. PONTS. 

2. PONT (Le), contree de l'Asie Mi- 
neure. Pontus, à, in. Cic. 

PONT-À-MOUSSON, v. de France 
(Meurthe-et-Moselle). * Mussipontum, 
1, 0. 

PONTARLEER,v.de France (Doubs). 
* Poutarlum, i,n.* Pons (ontis,m.).Etit. 

PONT-AUDEMENR, v. de France 
(Eure). * Pons (ontis, m.) Arcz Ebu- 
rovicum. 

PONT-DE-VAUX, v. do France 
(Aiu). ° Pons (ontis) Valensis (is), m. 

PONT-D&-VEYLE, v. de France 
(Ain). * Pons (ontis, m.) ad Velam. 

PONTE, 5. f. Action de pondre. Par- 
fio, onis, f. Verr. =: Faire ses puntes, 
C. roxons. Elles dunnent cinq œufs 
à la première ponte, Pariuntfetu primo 
ova quina. Col. Elles ont achevé leur 
première—, Consummaverunt prinum 
parlum (de partus, üs). Col. 

PONTÉ, ée, adj. Qui a un pont (en 
part. d'un navire). Tectus, a, um. Cæs. 
Liv. Stratus. Hirt. Liv. Tac. : Vais- 
seau non ponté. Navis aperta. Cic. Liv. 

PONT-EUXIN(LE=), anc. nom de la 
mer Noire. Pontus(i) Eurinus(i),m.Cic. 

PONTHLEU (Le), pays de France, 
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PONTIFE, 8. m. de Parmi les Ro- 
Daius paiens. Prêtre (en gen.). Pon- 
tifez, féis, m. Cic. : Le grand pou- 
tife, Pontifer marimus. Cic. Varr. || 
2° Parmi les catholiques. Évéque. Pon- 
tifer, ficis, m. Sid. Alc. Voy. évèaue. 
z Le souverain pontife, C. pape. 

PONTIFICAL, ALE, ad). Qui sppar- 
tient au pontife. Pontificalis, m. f., «, 
n. Cie. Pontificius, 8, um. Cie. = Aa- 
torilé poalificale, Auctoritas pontifi- 
calis. Éie. lasignes ponlificaux, Insi- 

nia pontificalia. Liv. Droit pontifcal, 
Jus pontificium. Cic. pontificale. Cic. 

PONTIFICAT, 8. m. 1° Digaité de 
grand pontife palen. Pontificalus (Gs) 
marimus (i),m. Sen. Suet. : Le gran 

oalificet, Même traduct. || 2° l’armi 
es catholiques Dligaite de pape. Pon- 
tificatus. &s, wm. Fort. 

PONTINS (LES MARAIS), on Campa- 
ale. Pomntinæ (arum) paludes (um), f. 
pl. Plin. Suet. 

PONT-L' ÉVÊQUE, v. de France 
(Calvados). * Pons (ontfis, m.) Episcopi. 

PONT-LE VIS, 8. @. Petit pont mo- 
bile. * Ponticulus (i, m.), qui tolli et 
demitli polest. 

PONT-LEVOY, v. de France (Loir- 
et-Cher). * Pontilevium, vi, n. 

PONTOISE, v. de France (Seine-et- 
Oise). Briva (æ,f.)Isaræ,f. Ant. Œsiz 
Pons (ontis), m. *Œsiensis (is) Pons 
(ontis), m. 

PONTON, s. m. Pont flottant. Ponto, 
onis, m. P.-jct. Gell. Aus. 

PONTORNSON, v. de France (Man- 
che. * Pons (ontis, m.) Ursonis. 

PONT-SAINT-ESPRIT, v. de Fran- 
ce (Gard). °Pons (ontis, m.) Sancti 
Spiritüs. 

PONT-SALNTE-MAXENCE, v. de 
France (Oise). * Pons (ontis, m.) Sanctæ 
Aarentiz. 

PONT-SUR-YONNE, v. de France 
(Yonne).° Pons (ontis, m.)ad Icaunam. 

PONTS-DE-CÉ (LES), v. de France 
Maine-et-Loire). * Pons (ontis, m.) 

abit, * Pons Sati. 

POPPÉE, femme de Néron. Poppæa, 
æ, f. Suet. 

POPULACE, a. f. Le bas pouple. 
Plebecula, æ, f. Cic. Plebs bis) infima 
(z). f. Cic. Infima (æ) multitudo (di- 
nis), f. Cic. Vulgus, i, n. jaec. us, n. 
el qf um, m.). Cæs. Sall. : Les gens 
de la populace, Infimi, orum, m pl. 
Cic. Infimus (i) quisque (cujusque), 
m. s. Cic. La plus vile —, Infima(æ) 
populi fæz (æcis), f. Cie. Voy. Psc- 
PLE 40 el 5e. 

POPULACIER, ÊRs, adj. Propre 4 
la populace. llebeius, a, um. Cic. Voy. 
BAS :a1lj.) 130 et 140, 

POPULAIRE, adj. 1° Qui est du 
peuple. relatif au peuple. Popularis. m. 
.e, D. Cie. 2 Etat pepulaire, Civitas 
popularis. Cie. Souveraineté —, Impe- 
rium populare. Cic. llomme dn parti 
—, Vuy. DÉMOCRATES, DÉMOCHATIE 10. 
La faveur —, C. PoPoLAnRITÉ 20. Au 
milieu de cette tourmente —, In hac 
tempestale populi. Cie. |} 3° Répandu 
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dsns le peuple, usité parmi le peuple. 
Populanis, @. f., e,u. Cic. = Mot du 
langage populaire, Vulgare verbum. 
Cic. 11 faut employer des expressions 
populares et usuelles quand un parle 
d'une opinivn populaire, Popularibus 
verbis el usitafis est agendum de opi- 
nione populari. Cic. Parler le langage 
—, Populariter loqui. Cic. Adage — 
chez les Grecs, Adagium apud Græcos 
frequens (gén. enhs). Gell. Rendre —, 
C. PoPuLAIUSER 1e. Devenir —, C. Se 
POroLAnISEN 19, |} 3° Vulgaire, com- 
mun. Vuigaris, m. f.,e, n. Cic. Ple- 
beius, a, um. Cic. =: Style populaire, 
Pleberus sermo. Cic. Voy. commun 10e, 
VULOAIRE. || 6° Qui cherche a plaire au 
peuple. (En gén.) Popularis, m. f.,e, 
n. Uic. Plebicola, æ, mase. Cic. Liv. 
(En parl. d'un prince) Civilis, m. f., 
e,n. Suet. Tac. = Tribun populaire, 
Tribunws plebicola. Cic. Il devenait 
—, Plebicolu evadebat. Liv. Caractère 
—, Civile ingenium. Tac. Voy. DéMA- 
coou. || 5° Qui plait au peuple. Popu- 
laris, m.f.,e,n. Cic. Plebr acceptus(a, 
un). Liv. Multitudini carus. Cie. gra- 
tus. Liv. : Certes il élait très popu- 
laire, Populo ulebalur sane suo. Cic. 
Les lois furent populaires, Gratæ in 
vulgus leges fuere. Liv. [1 fut très 
populaire dans la province, Gralio- 
sissinus in provincia fuu.Cic. Homme 
que son austlérité rendit —, Humo 
severilale popularis. Cic. Voy. PoPo- 
LARISER 20, Se rendre —, Voy. Po- 
PULAIUTÉ 20, Se POPULARISKN 2°. 

POPULARISEN, v, act. 19 Repan- 
dre parmi le peuple. In vulgum efferre 
\fero, fers, ertuli, elatum), act. Cæs. 
Vulgare, act. Liv. || 2° Concilier la fa- 
veur du peuple (à qqn) = Cette alliance 
avait prpularisé Fabius, £a affinitas 
graliam Fabio ad vulgum quæesrerat 
(de quærËre. 0. is, quæsttum). Liv. 

Se POPULARISER, v 1° Pron. Se 
répandre parmi le peuple. Vulgari, 
pass. Liv. {| 2° Se concilier la faveur 
du peuple : Par cette mesure il s'était 
fort pupularise, Magnam eo facto ad 
plebem gratium inierat (de inire, eo, 
is, ii el rar. ivi, ttum). Liv. Assem- 
blées qu'on convogne ponr se popu- 
lariser, Contliones populariter conci- 
tatæ. Cic. . 

POPULARITÉ, s. f. 1° Caractère 
d'un homme qui recherche ls faveur du 
peuple. Popularitas, alis, f. Suet. Tac. 
1 2° Faveur du peuple. Populi favor 
{oris), m. Cic. Favor plebis. Liv. vulgi. 
Vell. Populi studrum (ii), n. Cic.: Vi- 
ser à la popularité, Recbercher la —, 
Studium populi ac favorem aucupari, 
dép. Fior. Ils recherchent la —, Se 
populares esse volunt. Cic. Celui qui 
recherche la —, Auræ popular:s cap- 
{ator. Liv. Pour acquerir de la —, 
Populuriter. Cie. Acquérir de la —, 
Conculiare (s1bi) favorem plebis. Flor. 
populi. Suet. S'exposer à perire sa 
—, De benevolentiä civium in discri- 
men vocart, pass. Cic. l’erdre sa —, 
Studium populi amit(®re. Cic. 

POPULATION, S. f. 1° Nombre des 
habitants d'un lieu relativement à l'é- 
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tendue de os lieu. AMfultitudo, dints, f. 

iv. Frequentia, æ,f. Liv. : La popu- 
lation de ce pays est innombrable, fn- 
numerabilis est multitudo capitum in 
ts locis. Liv. Ce quartier a une nom- 
breuse —, Ea pars frequentissime ha- 
bitatur, Cic. Voy. PoPuLeUx. Pays 
dont la — est moins nombreuse, Loce 
quæ minus frequentaia sunt. Sall. 0e 
conslala par ce recensement que la 
— lait de, s'élevait à 80000 «- 
toyens, Afillia octoginta civium co lus- 
{ro censa sunt. Liv. La — de Rome 
augmente, Urbs frequentiäâ crescit. 
Liv. Tel fut en Gaule l'accroissement 
de la —, Gallia adeo hominum fertilis 
fuit. Liv. La ville recouvre son an- 
cienne —, Urbs antiquam frequentiam 
recipif. Liv. Excès de —, Abundans 
mullitudo. Liv. Just. Débarrasser le 
royaume d'un excès de —, Prægre- 
vante lurb& regnum exonerare. Liv. || 
2° L'ensemble des hommes d'un même 
pays, d'une même condition. Populus, 
i, m. Nep. = Toutes les populations 
de ce pays, Omnes ejus gentis nafiones 
(de natio, f.). Veil. La population ci- 
vile, Populus urbanus. Nep. Sans ren- 
contrer de résistance chez les popa- 
lations, Cum bonä pace incolentium. 
Liv. Voy. naorranTt. || 3° Tous les ani- 
maux, Tous les vegetaux d'un même en- 
droit =: La population des eaux, Aqua- 
rum incolæe (arum), m. pl. Cie. 

POPULEUX, EUSE, adj. Où la po- 
ulation est considerable. Celeber, bris, 

re. Cic. Frequena, gén. entis. Cie. 
Voy. PEUPLÉ. 

POnC,s. m. 1° Sorte d'animal. Sus, 
mis, dat. et abl. pl. ubus el uibus, 
m. Varr. Col. Porcus, à, m. Varr. Col. 
: Jeune porc, Porcellus, à, m. Varr. 
Porculus, m. Plaut. De —, Relalif au 
—, Suillus, a, um. Varr. Cels. Liv. 
Plin. Porcinus, «,um. Plaut. Sen. Apie. 
Qqf. Suarius. Plin. [ng. Tronpeau de 
porcs, Pecus suillum. Varr. Élable à 
—, Suile, is, n. Col. Eleveur de —, 
Porculator, oris, m. Varr. Col. Êle- 
vage de —, Porculatio, onis, f. Varr. 
Marchand de —, Porcinarius, ti, @. 
Varr. Insc. Negotiator svarius. Plin, 
Marché aux —, Forum suarium. Ulp. 
1 20 Viande de porc. Suilla (x) cere 
(arnis), f. Varr. Cels. Col., et simpl. 
Sulla, æ, f. Cels. Plin. Porcina, f. 
(s.-e. caro). Plaut. || 3° Fig. Homme 
grossier, sensuel. Porcus. i, m. Cat. Ilor. 

PORCELAINE, s.f. Sorte de poterie. 
*Porcellana, z, f. (Georg.): Vases de 
porcelaine ,* Vasa porcellunieat Georg} 

PORC-ÉPIC, 8. m. Sorte d'animal. 
Hystrir, icis, f. Plin. 

PORCIIE, 8. m. Vestibule d'un tem- 
ple. Pronaus, €, m. Vitr. 

PORCUEN, s. m. Gardien de porcs. 
Subulcus, i, m. Varr. Suarius, ti, m. 
Plin. 

PORCINE, 2dj. fém. De porc : Race 
parcine, Suillum (1) genus (neris), n. 
Plin. 

POnE, s. m. de Trou imperceptible 
de la peau. Porus, à, m. fsid. : Les 
pores de la peau, Jnvisibilia (ium) 
corporis foremina (um), n. pl. Cels. 
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2e Vide ontre les particules des corps. 
Engén.) Foramen, minis, n. Cic. Vitr. 
De éponge) Fistula, æ, f. Plin. 

- POREUX, eus. adj. Qui a beaucoup 
de pores = Interieur poreux d'une côte, 
fnterior costæ pars rara. Cels. — 
comme la pierre ponce, Pumicis vice 
fistulosus. Plin. Pierre poreuse, Lapis 
pumicosus. Plin. . 

POROSITÉ, a. f. État de co qui est 
poreux. Raritas, atis, f. Cic. Vitr. 

PORPUYRE, 8. m. Sorte de mar- 
bre. PorpAyrites, æ, m. Plin. Porphy- 
relicum (i) marmor (oris), n. Suel. : 
Colonne de porphyre, Porphyretica 
columna. Capit. 

PORREAU, #. m. C. POIRRAU. 

4. PORT, 3. m. 1° Lieu où la mer 
s'enfonçant dans les terres offre un abri 
pour les navires. Portus, üs, dat. el 
abl. pl. ibus et ubus, m. Cic. = Port 
très sûr, Portus futissimus. Cæs. — 
sûr et fermé, Portus futus et clausus. 
Cie. Le — de Gaëte, très fréquenté, 
Portus Caietæ celeberrimus. Cic. L'en- 
trée d'un —, Voy. snraës 6°. Celle 
Île, située on face d'Alexandrie, ea 
forme le —, [læec insula, objecta 
Alerandrir, portum efficit. Cæs. Qui 
a des ports, plus de —, Portuosus. 
Cic. Portuosior. Sall. Contrée semee 
de —, Regio portubus distincta. Cic. 
Mer, Rivage qui n'offre aucun port, 
Importuosum mare. Sall. Tac. littus. 
Liv. Pl.-j. Traversée dans laquelle 
on rencontre peu de ports, Navigatio 
minime portuosa. Cic. Gagner le port, 
Se diriger vers le —, Portum pelëre. 
Cic. Arriver au —, Prendre —, Ea- 
trer dans le —, In portum pervenire, 
mn. Cic. venire, n. Cic. penetrare, n. 
Cic. pervehi, pass. Cic. invehi, pass. 
Cic. Portum tenëre.Cic. Portum capère. 
Cic. Rameaer les vaisseaux à bon —., 
Navres incolumes perducëre. Cæs. Le 
aavire est arrivé a bon —, Navis in 

rtum incolumis delata est. Ad Her. 
ortir du —, Quitter le —, E portu 
exire, n. Cxæs. proficisci, dép. Cæs. 
sirêre, n. Cic. Faire sortir les navires 
du —, Er portu naves educre. Czs. 
Fermer le — à qqn. Ercludére aliquem 
a portu. Cic.|12° Vitlo bâtie autour d'un 
port. Urbs (bis) maritima (æ), f. Liv. 
: Port de mer, Même traduct. || 3° Fig. 
Lieu de repos, situation tranquille. Por- 
tus, us, mo. Cac. Perfugium, à. 0. Cic. 
Refugrum, n. Cic. =: Le sénat était un 
port de salut pour les peuples, Sena- 
fus sral porius ef refugium nafñionum. 
Cic. Être au —, fn portu esse (prov.}. 
Cic. Meaer l'affaire à bon —, Rem 

salvam exhibère. Plaut. Mener une en- 
treprise à bon —, Conata perficrre. Cas. 

2. PORT, s. m. 1° Aotion de porter, 
d'apporter. Apportatio, ons, [. Vitr. 
Se luurne ordin. par pouren, Voy. ce 
v. |! 20 Ce qu'un navire peut porter de 
charge : Un navire du port de 300 am- 
Phures, Navis trecentarun amphora- 
rum. Liv. Voy. contenance 10. || 30 Prix 

yo pour le transnort. Vectura, æ, f. 
laut. Sen. =: layer le port, Pro 

vecturä solvëre. Cie. H 4° Maniore 
dont on se tient, dont on marshe. Inces- 
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eus, M, m. Cic. Voy. Déxancuz 4e. 

PORTABLE, ad). Qui peutétre porté. 
“Qui (quæ, quod) facile portari potest. 

PORTAGE, s. m. Aotion de porter, 
de transporter. Vectura, z, f. Cic. 

PORTAIL, 8. m. Façade d'une eglise 
oùest la porteprincipale. Voy.raçane 2°. 

PORTANT, part. prés. de PORTER, 
Voy. ce +. Il À sovr PORTANT, loc. 
adv. 1° De près. Voy. De pPnès. || 
2° Fig. En face. Voy. En race 2°. 

PORTANT, ANTE, adj. Qui est dans tel 
ou tel état de santé = Bien portant, 
Validus, a, um. Cic. Mal —, Infirmus. 
Cic. Voy. Se PonTeR 1e. 

PORTATIF, 1v5, adj. Aisé à porter. 
C. PonTanLe. 

4. PORTE, s. f. 1° Ouverture faite 
pour entrer dans un [leu clos et pour 
en sortir; assemblage de bois qui sert à 
fermer cette ouverture. (Grande porte 
d'une ville, d'une forteresse, etc.) 
Porta, æ, f. Cic. (Porte de la façade 
d'une maison particulière) Janua, #, 
f. Cic. (Toute ouverture par laquelle 
on passe, et ordin. porte intérieure) 
Ostium,ü, n.Cic. (Battaat d'une porte, 
porte à un seul battant) Foris, 15, f. 
Cic. (Les deux battants d'une porte, 
porte à double battant) Fores, ium, 
. pl. Cic. (Raltants qui se replient 
sur eux-mêmes, porle à battants qui 
se reprient) Valvs, arum, {. pl. Czs. 
Cic. (Seuin Limen, minis, n. Cic. 
(Eatrée) Aditus, üs, m. Cic. (Sortie) 
Eritus, üs, m. Cic. =: La porte Colle, 
Porta Collina. Cic. Entrer, Sortir par 
la — Capène, Portä Capenä ingredi. 
Liv. egredi. Cic. Petite — (d'une 
ville), Portula, æ, f. Liv. — de der- 
rière ‘d'une ville), Aversa porta. Liv. 
Attendre qqn à la — (de la ville), 
Aliquem ad purtam exspectare. Cic. Si 
Anmibal élait 4 nos portes, Si Fan- 
nibal ad portas venisset. Cic. Porte 
d'un temple, Valuæ templi. Ces. ædis. 
Nep. — principale (d'ua camp), Porta 
rincipalis. Liv. La — décuinane, 
orla decumana. Cæs. — d'une pri- 
son, Carceris oslium. Cic. janua. 
V.-Maz. La — de la chambre à cou- 
cher, Cubiculi foris. Cic. Petite — de 
potager, Ostiolum olitorium. Plin. Il 
avait méaoagé sept portes (de sortie) 
à la maison, Septem exilus e domo 
fecerat. Liv. Porite meax confection- 
née, Valvæ perfectiores. Cic. Petite 
— de derrière, Poshcula, æ. f. Apul. 
Se tenir à la —, Ad fores assistère. 
Cic. stare. Curt, Passer la ouit à la 
— de la prison, Pernoctare ante 0os- 
fium carceris. Cic. J'ai tout écouté à 
la —, Ab osfio omnia auscultaui. Plaut. 
Demander qqn à sa —, Quærëre ali- 
quem a janud. Cic. ab ostio. Cic. Se 
tenir sur le pas de sa —, In limine 
domüs suæ consist”re. Cic. Passer la 
—, Sortir par la —, Januë egredi. 
V.-Maz. Ne point passer la — de sa 
maison, Non efferre pelem domo suë. 
Cic. Non transure domüs suæ limen. 
Sen. De — en —, Voy. «N (prép.) 9°. 
Mettre qqn à la —, Aliquem ejivÿre 
in viam. Cic. Voy. CHASSER 8°. Frap- 
per, Heurier à la —, Voy. PRAPPER 
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nent.) fe. Enfoncer, Briser la —, 
Oÿ. ENFONCER 29. Ouvrir la —, Voy. 
OuvRtA {° et 20. Ouvrir à qqn sa —, 
Voy. enTnée 20. La — s'ouvre, Vor. 
S'ouvain 1°. Fermer la —, Fermer 
aa — à qqn, Voyÿ. Pen“ER 10. Faire 
défendre, Faire refuser sa — à qqn, 
Consigner qqn à sa —, Voy. const- 
anEn 4°. Refuser la — à qqn, Voy. 
ExTRéE 2°. [mpôt sur les portes, Os- 
liarium, ti, 0. Cæs. || Fig. [Chène qui 
est} aux portes de la ville, {n oppidi 
conspectu- Varr. Maison de campagne 
située aux — de la ville, Rus subur- 
banum. Cic. À ma porte (= dans mou 
voisinage), Voy. YOISINAGE, AUPRÈS 
vx 1°. Les portes du lombean, de la 
mort, Mortis limen. Cat. Plin. Voy. 
MonrT (s.f.) 10. Porte de derrière (— 
voie détournée), Pseudothyrum, à, a. 
Cic. Je suis entré en matière par una 
— par laquelle je ne voulais point 
passer, Qua nolui, janué ingressus 
sum in causam. Cic. Ouvrir les portes 
de l'art, Artis fores aperire. Plin. Ou- 
vrir, Fermer la porte à, Voy. ocvnim 
1°, FRRUER 1e. {Gadès}, la — de |'O- 
céan, Oceani osfium. Cic. [Il pensa]} 
que celle ville serait pour lui la — de 
l'Aste, Eam urbem sidi Asiz januam 
fore. Cic. Le front est la — de l'âme, 
Frons est animi janua. Q.-Cic. |} 2° 
Au pl. Pas, gorge, dofile. Poriæ, arum, 
f. pl. Nep. Plin. : Les portes Cas- 
piennes, Caspiæ (arum) portæ (arum) 
ou pyle (arum). Plin. Les — de la 
Cilicie, Portæ Ciliciz. Nep. 

2. PORTE, adj. f. Qui distribue le 
sang dans le foie : La veine porte, Je- 
coris portæ (arum), f. pl. Cic. 

PORTÉ, ée, part. passé de PORTER, 
Voy. ce v. |} Adj. 1° Qui a de l'inclina- 
tion pour qqn. Inclinalus, a, um. iv. 
: Plus porté pour les Carthaginois, 
Inclinatior ad Pænos. Liv. Être — 
pour qqn, Voy. INGLINATION 4e. || 3e 
Disposs, Enclin 4 qq. ch. Propensus, a, 
um. Cic. Proclivis, m. f.,e, n. Cic. 
: Porté À la douceur, pour la dauceur, 
à pardonner, Propensus ad lenttatem. 
Cie. ad ignoscendum. Cic. — à s'ai- 
mer soi-même, Applicatus ad se dili- 
gendum. Cie. On serait moins — à 
voir en lo an orateur que... Eum 
non {am cito rhetorem dixisses, quam. 
Cic. Je suis — à croire que..., Inclr 
nat animus uf arbitrer (a la prop. 
de à Liv. Crediderim (et la prop. 
inñlo.). Cic. Voy. Disrosé 29, eNcLIN. 

PORTE-CLEFS, 3. m. Celui qui est 
charge des clefs d'une prison. Cluvicu- 
larius, ii, m. Arnbr. Firm. 

PORTE-CROIX, s. m. Celui qui 
porte la croix. * Îs qui crucem feri (m.). 

PONTE-DRAPEAU, #. m. Celui 
qui porte le drapeau. Verillarius, ii, 
m. Liv. Tac. Aquilifer, eri, m. Cæs. 
Suet. (Pour la distinction des nuan- 
ces, VOY. DRAP&AU 4°.) 

PORTÉE, s. f. 1e Tous les petits 
qu'une femelle porte an une fois. F'ar- 
fus, Gs, m. Col. Felus, &s, m. Cie. = 
La preunière portée, Primus partws. 
Col. Les bestiaux de la seconde —, 
Pecudes secundi fetüs. Col. À chaque 
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—, Fetibus singulis. Col. En une seule 
—, Uno fetu. Liv. Mettre bas onze 
petits d'une —, en une —, Undenos 
parèëre (io, is, peperi, parlum, parilu- 
rus). Plin. [Les animaux] qui ont une 
nombreuse —, Quæ mulliplices fetus 
procreant. Cie. Triple —, Trigeminus 
parius. Col. | 3° Distance à laquelle il 
est possible d'atloindre : Être à une 
por'ée de trait du poste, Teli jactu ab 
statione abesse. Liv. N'ètre guère qu'à 
une — de trait, Non longius abesse 
uam quo lelum adjici guest Cæs. 
Venir à la — des traits, du trait, Ve- 
rire ad felorum conjectum. Liv. ad teli 
ictum. Liv. Pervenire ad teli jactum. 
Curt. La digue était 4 la — du trait, 
Moles intra teli jactum erat. Curt. 
Mettre les légions à la — des coaps, 
Legiones sub ictum dare. Tac. Hors 
dela — du trait, des traits, Extra 
teli jactum. Curt. Extra lelorum mis- 
sionem. Vitr. Meltre qqa hors de la 
— des coups, Aliquem extra icium 
ponére. Sen. Qui est à la — de nos 
coups (fig.), à votre —, Nostro sub 
ictu positus. Sen. || Quiest à portée des 
outrages, de subir des oulrages, Op- 
porenus ad acciprendas injurias. Sen. 
Être a la purtee de la main de qqn, 
tre à la — de qqn, Avoir à la — de 
sa main, Avoir à ga —, C. Etre, 
Avoir sous la main 14°. Ils pillèrent 
tout ce qui étail à —, Omnia, quæz in 
prompiu erant, diripuere. Liv, Mleltre 
à —, In prozimo pouëre, Sen. Victoire 
qu'on a à sa —, Victoria parata. Liv. 
Remède à la — de tous, Pacile reme- 
dium. Nep. {Ils disent] que les plaisirs 
sout à la — de tout {e monde, Vo- 
luplates in medio silas esse. Cic. 
[Titre] qui est à la — de tous, Co- 
omen paralum OU in medio posilum. 
L.-j. Voy. DisrPosiTinn 90. |! Les gens 
de bien sont à purtée de faire…., Benis 
in promplu est fucëre. Sall. | 3° Éten- 
due de la vue, de la voix : Dés que la 
terre fut à la portée de la vue. Ut in 
conspectu lerra {st Liv. S'envoler 
bors de la — de la vue, Evolare e 
conspectu. Cie. Voy. éreNouE 5°. Lieu 
où l'on est à la — de la voix, * Locus 
ez quo vor eraudiri possif. D'apr. 
Quint. (x,3, 25). Voy. éraxous 5e. Qui 
est hors de la — de nossens, Ab sen- 
sibus nostris longe remotus (a, um). 
Lucr. || 6° Étendue, Capacité de l'esprit. 
Captus, &s, m. Cic. Intelligentia, æ, 
f. Cic. Intellectus, &s, m. Sen. Quint. 
= La porlee de l'intelligence, Intelli- 
geniiæ vis (gén. vis et dat. vi peu 
us., acc. oim, abl. wi), f. Cic. Ingenti 
facultas (atis), f. Cic. Intelligence 
d'une baute —, Magna intelligentia. 
Cic. Selon La — de l'esprit bumain, 
Ut est captus hominum. Cic. Selon la 
— qu'il reconnaissait à [leur] inteili- 
gence, Pro æstimaio caplu selertiæ. 
Gell. Se rendre compte de la — des 
enfants, Vidére quan(um animi puero- 
run ezcipère possint. Quint. Cette 
bonaëleté qui est à la — de notre 
fntelligence, Id henestum, quod in 
nostram inlelligentiam cadit (de ca- 
dire, 0, cecldi, casum, n.). Cic. Les 
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études sont à la — de cet âge, Na 
ætas potesf intellectum disciylinarum 
capère (io, is, cepi, caplum). Quint. lis 
ont voulu que ces choses fussent à la 
— du vulgaire, Voluerunt ea a vulgo 
infelligi (or, Eris, lecius sum, pass. = 
être compris). Cic. Qui est plus à la — 
de l'intelligence, Ad intelligendum fa- 
cilior. Quint. Qui excède la — de l'in- 
telligence, Afaor intellectu. Quint. 
Éluquence au-dessus de la — de la 
faible intelligence des enfants, Elo- 
quentia major, quam ul eam intellectu 
consequi puerilis infrmilas possit. 
Quint. Ces questions sont au-dessus 
de la — de la raison humaine, Ea 
sunt majora quam hominum ratio con- 
sequi possit. Cic. Les choses célestes 
suat hors de notre —, Cælestia procul 
sunt @ nosträ cognilione. Cic. Ce qui 
est biea loin de la — des ignorants, 
Id quod longissime est ab imperitorum 
intelligentiä sensuque disyunciem. Cie. 
Mettre la definition de qq. ch. 4 la 
— de tout le monde, Aliquid definire 
ad popularem intelligentiam accommo- 
date. Cic. Se mettre à la —, S'abais- 
ser à la — de l'auditeur, de l'éculier, 
Ad intellectum audrentis descendre, 
o. Quint. Ad mensuram ducentis se 
subnitiëre. Quint. || 5° Fig. Ce que 
peut faire une pers. par rapport a sa 
position, à sa fortune. Facultates, um, 
f. pl. Cic. Vires, ium, f. pl. Liv. : 
Leur bienfaisance est an-dessus de 
leur portée, (Eorum) major benignitas 
est quam facultates. Cic. Benigniores 
sunt quam res palifur. Cic. Voy. 
MOYEN 5°. |] 6e Fig. Force, valeur, im- 
portance. Vis (voy. 4°), f. Cic. : Com- 
prendre la portée de chaque mot, 
Vim cujusque vocis intelliyfre. Quint. 
Quelle est la — de ce mol” Quid hoc 
verbum valet? Cic. lls n'ont jamai, 
calculé la — de leurs paroles, Jilis 
nihil unquam pensi fut, quid dice- 
rent. Liv. La — de ce precepte, Hu- 
Jus præcepli sententia (æ), f. Cic. Ce 
récepte a plus de —, Avc præceptum 
atius patet {de patère, eo, fui, s. sup., 
n.). Cic. Argument sans —, Vanum 
argumentum. Quint. Cet argument est 
sans —, Nullum id argumentum est. 
Cic. vog. IMPORTANCE 40. || 70 L'é- 
tendue libre d'une pierre ou d'une poutre 
horizontale soutenue en l'air par un ou 
plusieurs points d'appui : Les architra- 
ves se rompent parce qu'elles ont 
trop de portée, Epistylia propter in- 
tervallorum magnitudinem frangun- 
tur. Vitr. || 8° La partis d'une pierre 
ou d'une poutre horizontale qui porte sur 
le mur. * Pars (artis), quæ in parietem 
incumbit. D'apr Uip. (Dig., 39, 2, 28). 

PORTE-ENSEIGNE, 8. m. Colui qui 
porte l'enseigne. Signifer, eri, m. Cæs. 

ic. 

PORTE-ÉTENDARD, & mn. C. 
PORTE-DAAPBAU. 

PORTEFAIX, 8. m. Colul qui fait 
métier de porter des fardeaux. Bajulus, 
i, wo. Cic. Gerulus, m. Suet. : Exer- 
cer lo métier de portefaix, Vecturas 
oncrum corpore suo faclitare. Gell. 

PORTRFEULLLE, a. m. Enveloppe 
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pour mettre des papiers. Librarium, it, 
n. Cic. : Garder na ouvrage en porte- 
feuille, Librum custodire. Cic. 
PORTE-FLAMDEAU, «. m. C 
LAMPADAIRE 40. 
. PONTEMANTEAU, 5. m. ie Ys- 
lise. (ka gén.) Vidulus, i, m. Plant, 
(De selle) Hippoperæ, arum, f. pl. Sen. 
Il 2° Endroit pour serrer les habite. 
Arca (2) vestiaria (z). [. Cato. 
. PORTER, v. act. 1° Transporter d'us 
lieu dans un autre. 4. (En gén.) Ferre, 
fero, fers, tuli, latum, acl. Cic. Por- 
fare, act, Cic. (Dans) Jnferre, fero 
fers, tuli, illatum, act. Cic. Vert) 
Afferre, fero, fers, attuli, allatun, 
act. Cic. Apportare, act. Cic. (De) 
Deferre, fero, fers, tuli, latum, act 
Cic. Deportare, act. Cic. (Ensemble) 
Comportare, act. Cic. 2. (En voiture, 
par eau, etc.) Vehère, 0, is, veri, 
vectum, act. Cie. Invehëêre, act. Cie. 
Aduehëre, act. Cic. bDevehére, act 
Liv. Conveh”re, act. Cic. = Porter 
des provisions de la place au camp, 
Portare commeatum ad castra ex op- 
pido. A.-b.-H. in castra ab uwrte. 
Liv. — du bié des contrées voi- 
sines daos la ville, à Capoue, Conve- 
h£re frumentum ez finifimis regio- 
niôus in urbem. Cæs. ex propinquis 
locis Capuam. Cæs. — du ble de la 
campagne à Rome, Advehëre frumen- 
tum ex agris Romam. Liv. — du œil- 
let de l'lude en Italie, Invehëre mi- 
lium ex [ndià in Jtaliam. Plin. — des 
vivres d'Amantia daos la ville, Com- 
mealus Amantiä in oppidum impor- 
tare. Cic. — ses aliments à son bec 
avec sa palle, Cibum pede ad rostrum 
afferre. Plin. — du blé d'Arpi aa 
camp dans des sacs (en pari. de ca- 
valiwrs), Frumentum in castra ab Âre 
pis folliculis vehère. Liv. — avec des 
bateaux des armes daas une Île. Lin- 
tribus tn insulam arma conveh?re. Cic. 
— à Rome par le Tibre les cendres 
de sa mère, Matris cineres Romam 
Tiberi subrehëre. Suet. Le blé qu'il 
avait porté 1à, Frumentum quod co de 
vererai. Cæs. Porter chez 501 de grau- 
des richesses, Afagnas divilias domum 
apportare. Plaut, Les navires qui 
avaient porté là une partie de l'ar- 
mée, Vaves quæ pariem exrercilüs 
deportaverant. Cæs. Où portes-tu cet 
enfant? Quo portas puerum ? Ter. Por- 
ter ua enfant dans tous les temples, 
Infantem per templa circumferre (fere, 
ers, tuli, latum). Suet. Être porté au 
cher par ses enfants, Portari ia 
rogum a liberis. Plin. Porlé par le 
courant dans le pays des Malliens, 
In fines Mallorum secundo amne devec- 
tus. Curt. Porter dans une litière à 
huit porteurs ua bomme de Naples à 
Baïes, Portare ÂAominem ad Bars 
Neapoli octophoro. Cic. Être porté au 
camp dans une litière, Lectic& deferri 
in castra. Suet. Porter à qqu vingt 
mioes, de l'argent, Afferre viginit mi- 
nas alicui. Plaut, argentum ad aliquem. 
Ter. Le greffier lui porta un poignard 
dela part de Bibulus, Scriba ei pugte- 
nem a Bibulo attulit. Cic. Porter une 
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lettre à qqn en Espagne, Deferre lit: 
tras ad aliquem in Hispaniam. Liv. 
— les cendres de qqu à sa iuère en 
Cappadore, Deportare ossa alicujus in 
Capradociam ad matrem. Nep. — une 
ofrande a Apollon à Delphes, de l'ar- 
gent à Maolius à Fésules, Portare do- 
num Apollini Delphos. Liv. pecuniam 
Fæsulas ad Manlium. Sall. || Porter 

qu en terre, Aliquem efferre (fero, 
fs, eztuli, elatum). Cic. || Porter qqu 

ar terre, Voy. se Ten 15°. || Fig. Il ne 
e portera pas loia, ea paradis, ld 
inultum nunquam auferet (de auferre, 
fero, fers, abstuli, ablatum). Ter. || 
2e Transmettre. Ferre (voy. 1°), act. 
Cuc. Afferre (voy. 1°), act. Uic. Por- 
fare, act. Liv. Apportare, act. Ter. 
VOy. APPORTEN {%, NOOVELLE 4°. || 
Porler la parole, — parole, Voy. Pa- 
sous 5° et 100. || 3° Faire aller, diriger, 
conduire vers, dans, contre. Perre (voy. 
de), act. Cic. fnferre (voy. 1°), act. 
Cic. Afferre (voy. te), act. Cic.: Por- 
ler un bnuquet à son vez, Fasciculum 
ed nares admuvère (eo, es, movi, mu- 
tum). Cic. — la main à qq. ch., Dex- 
tram ad rem intendÿre to ts, fendi, 
tentum el lensum). Cic. — la mao sur 
qqn, sur le bien d'autrui, sur les re- 
veaus, [nferre manus alicui ou in ali- 
quem. Cic. vim alicui. Cic. Manus 
élicui injicére (io, 1s, jeci, jectum). 
Liv. anus bons alienis afferre. Cic. 
vectigalibus admovère. Cic. Voy. uaIn 
Soet 9°. — les yeux, la vue sur, Voy. 
IETER 100, n&GAND, BEGANDER. — 603 
as eo ua lien, Pedem in locum ferre. 
laut. Ter. inferre. Plaut. — soa che- 
val vers qqo, Equum ad aliquem im- 
milière (0, is, misi, missum). Galb. 
g: Cic. — ses troupes dans un lieu, 
opias in locum admouëre. Cic. — son 
camp vers Arrélinm, Castra Arre- 
fium versus movère. Cic. — un coup 
4, Voy. coop 1° et 2°. — la guerre 
chez qqn. contre sa patrie, Inferre 
bellum alicu. Cic. contra patrian. 
Cie. — la guerre de ville en ville, 
Bellum ad singulas urbes circumferre 
(vuy. 19), Liv. — ses armes contre 
qe. Ferre arma contra aliquem. Cic. 

versus aliquem. Nep. in aliquem. Liv. 
— sesarmes en flalie, Voy. «nue 2°. 
— la terreur dans l'âme de qqn, daos 
les villes, chez l'ennemi, Inferre ter- 
rorem alicui. Cic. in oprida. Curt. 
[ostes in ferrorem conjic#re. Liv. — 
la mort au milieu des ennemis, Mor- 
tem hosiibus offerre (fero, fers, obtuli, 
oblatum). Liv. — secours, Voy. se- 
COURS, Secorinm. — remède, Voy. 
AEMÉDS, ABu£DiBn. || 4° Fig. Pousser 
q. ch. plus loin, etendre jusqu'â. Pro- 
fre (voy. 1°), act. Cic. : Porter plus 
o1n les hiwites, Fines longrus proferre. 
Cic. Voy. étennnm 3° et 4°, — l'em- 
pire au plus haut degré de puissance, 
mperium ad sunmum fasligium eve- 
Are {vay 1°). Curt. VOy. ÉLEVER 2e, 
H 5° Fig. Fairo avancer, falro parvenir 
à qq. ch. d'eleve. Prudurére, 0, is, 
duri, ducium, act. Cic. Efferre (voy. 
ne act. Cie. Tollfre, o, is, sustulr, 
sudlatum, act. Cic. Erigère, 0, is, rexi, 
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rectum, act. Cic. s Porter qqn aux 
hoaaeurs, à la pis haute magistra- 
ture, Aliquem ad honores producÿre ou 
perducère. Ci:. ad summum imperium 
efferre. Cic. Voy. BLaven 20, — qyn 
au consulat par son suffrage, Alicui 
ad consulafum suffragari, dép. Cic. 
I Porter aux aues, Voy. nokx 20. || 
6° Fig. induire à, exciter 4. Inducère 
(ro. Be), act. Cic. Incitare, act. Cic. 
mpellére, o, is, puli, pulsum, act. Cic. 
: Porter les esprits vers une opinion, 
Animos in sententiam inclinare. Liv. 
— à la compassion, Inducère ad mi- 
sericordiam. Cic. — au crime, Ad 
scelus impell®re. Cic. — qu à croire, 
Aliquem adducëre ou impellére ut cre- 
dat. Cic. Aliquem ad credendum im- 
pellëre. Cic. adduc#re. Nep. Ces choses 
me portent à croire, {æc animum in- 
clinant ut credam. Liv. Voy.imouingte 
EICITER 1°. || 7° Fig. Soumettre qq. ch. 
à uno juridiction, à un examen. Deferre 
Huy. {°), act. Liv. = Porter une af- 
aire devant le sénat, Deferre rem ad 
senalum. Liv. — une affaire devant 
les tribunaux, Causam in judicium 
adducëre (voy. 5°). Cie. — une ques- 
tion devant le peuple, Cum populo 
agÿre (o, is, egi, actum), n. Cic. || 
l'orter des plaintes, ses plaintes, Voy. 
PLAINTE 20. || Porter plaiate, Voy. 
PLAINTE 90. || 8° Fig. Mettre par écrit, 
inscrire. {nferre (voy. 1°), act. Cic. 
Referre, fero, fers, tuli, latum, act. Cic. 
2: l'orter qq. ch. sur le livre, Aliquid 
in codicem referre. Cie. digerëre (o, 
Üs, gessi, gesium). Cic. — une somme 
eu compte, Altquid in rationem indu- 
cère (o, is, duri, ductum). Cic. ratic- 
nibus inferre. Col. {ls portent en 
compte plus de graine qu'ils neo ont 
semé, Plus imputant seminis jacti 
quam quod severunt. Col. Porter la dé- 
pense au compte de qq, Alicui sumnp- 
fun: inferre. Cic. — qq. ch. comme 
reçu, Aliquid acceptum referre. Cic. 
— qq. cb. comme payé, Aliquid ex- 
pensum ferre (voy. 1°). Cic. Voy. an 
scntne 1°. || 9° Soutenir qq. ch., être 
chargo d'un poids. {Fn gén.) Ferre (voy. 
de), act. Cir. Porlare, act. Cic. Ges- 
tare, act. Cic. (En parl. d'une hète de 
somme, J'une voiture, d'un navire, 
etc.) Vehëre (voy. 1e), act. Cic. Sus- 
linére, e0, es, nui, fenlum, act. Cic. 
= Porter un enfaat daos ses bras, Pue- 
rum in manibus gestare. Ter. — qq. 
ch., ua bœuf sur ses épaules, Alt- 
uid humeris ferre. Hor. Petr. portare. 
Eurt. (Voy.éPaucm 19). Bovem Aumeris 
sustinère. Cie. — des fardeaux sur 
son dos, Dorso onera gestare. Curt. Je 
n'ai pas appris à — des fardeaux (= 
à étre portefaix), Non didici bajulare 
(s. part. ni sup., act. et o.). Plaut. 
— ses armes sur 800 dos, Arma dorso 
portare. Curt. Avoir de la peine à — 
ses armes, Ârma male sustinére. Liv. 
— les armes, Capable de — les sr- 
mes, Voy. anus 30. Il Ât — cette tête 
au bout d'une pique, [d caput in pilo 
gestari Jussit. Cic. — des marchan- 
dises sur des chariots, de l’eau dans 
des vases, un paquet de livres sous 
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son bras, Portare plaustris merces. 
A.-b.-Af. aquam vasis. Curt. fasci- 
culum librorum sub al&. Tor. Tombe- 
reau dans lequel oo porte le fumier, 
Scirpea in quà stercus vehilur. Varr. 
Le laureau qui porta Europe, Taurus 
qui verit Europam. Cic. Le cheval qui 
me portait, Equus in quo vehebar. Cic. 
Porté sur ua quadrige, Quadrigis ve- 
hens (dans le sens neutre). Cic. On 
peint Triion — sur des monsires 
marios, Triton pingilur natantibus 
belluis invehens (dans le sens neutre). 
Cic. Être —, Se faire porter en li- 
lière, Lectic& portari. Cic. Être porté 
sur ua char, dans une voiture, dans 
aa oavire, VeAi curru. Cic. in redä. 
Cic. in navi. Cie. Navire qui porte 
des soldats, Navis quæ milites portat. 
Cæs. Chaque char portait six hom- 
mes, Singuli currus senos viros vehe- 
bant. Curt. La terrasse s'écroula sous 
le poids de ceux qu'elle portait, Ag- 
ger pondere supersiantium procubuit. 
iv. La voûte qui — le pont, Forniz 
quo pons suslinebalur. A.-b.-Al. || 
Fig. fSoureuez-vous] que vous por- 
tez votre honneur dans vos mains 
Vos decus in dextris portare. Sall. Il 
10° Pig. Supporter, souffrir, endurer. 
Ferre (voy. 1°), act. Cic. l'erferre, 
act. Cic. Tolerare, act. Cic. Sustinère 
(voy. 9e), act. Cic. Pati, ior, ëris, 
assus sum, dép. {acc.). Cic. = Porter 
Lien les années, Vetustatem ferre. Cic. 
pati. Col. — mal le vin, Vinum male 
ferre. Sen. — la peine de, Voy. P&iNE 
10, exounxn 20. [| 11° Avoir dans 
son sein. Ferre (voy. Îe), act. Varr. 
Liv. Plin. GerËre, o, is, gessi, gestum, 
act. Plin. : Porter son fruit, et abs. 
Porter, Ferre ventrem. Varr. Liv. 
partum. Plin. Gerëre partum. Plin. 
uterum, Cels. Plin. In utero gestare 
(s.-e. partum). Plin. La jumeat porte 
son fruit 42 mois, Equa venirem fert 
duodecim menses. Varr. || 12° Pro- 
duire. Ferre (voy. 1e), act. Cic. Plin. 
Proferre, act. Cic. Voy. Paooutns. || 
130 Fig. Entrainer avoc soi, causer. Ferre 
(voy. 1e), act. Cic. Afferre (roy Le), 
act. Cic. Apportare, act. Ter. Inferre 
(voy. 1°), act. Cæs. Importare, act 
Cic. Offerre (voy. 3°), act. Cic. = Por- 
ter malbeur, préjrdire, Voy. HALHAOR, 
rAtionice. — atteinte 4, VOy. ATTEIN- 
Te 2e. [| 1ée Fig. Établir : l’orter uue 
loi, Legem ponère (o, is. posui, posi- 
fum). Cic. f 16° Tenir à la main, avoir 
sur son Corps, sur soi. Ferre (wo: Lo), 
act. Cic. Habère, eo, es, bui, Ditum, 
act. Cic. = Porter us objet à la maio, 
Aliquid in manu fenère (eo, es, nui, 
tentum). Cie. — de l'argent sur 301, 
Argentum secum aferre (voy. 1°). 
Plaut. Je porte sur moi tout ce que je 
ssède, Omnia mecum porlo mea. 
Eurt. Porter des armes. ÀArma porlare. 
Cie. || 16° Être revêtu de, orne de. Ge- 
rère (roz- 410), act. Nep. Iabère (voy. 
iso}, act. Cic. Ferre (voy. 19), act. 
Liv. : Porter sur la lête un casque, 
une courunne, În capite galeam gerère. 
Nep. coronam Rabère. Cic. — un mas- 
que (fig.), Personam ferre. Liv. Le 
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costume que portent les satrapes, 
Vestis quam salrapæ gerfre consueve- 
runt. Nep. Porter une toge lärbe, Esse 
in lard togä. Tib. — au doigt nne 
pierre préciense. Gemmam diytio ges- 
tare. Plin. — une querre à son oreille, 
Lapidem aure ferre. Ov. Dent enchàs- 
sée qu'on porte au bras, Dens inclu- 
sus, in brachio habitus. Plin. La bague 
s'use à force d'être portée, Annulus 
tenuatur habendo. Luer. 11 portait sa 
ceinture par-dessus soa laticlave, Su- 
er latum clavum cingebatur, Suet. 
Lise Fig. Avoir. Gerëére(voy. 110), act. 

ail. Ferre (voy. 1°), act. Liv. Habëre 
NÉE 450), act. Cie. =: Porter le nom 

‘Éœile, le surnom de Torquatus, 
Ferre nomen Æmilii. Liv. cognomen 
Torquati. Suet. [Fontaine] qui porte 
le oom d'Arèthuse, Cui nomen Ars- 
thusa est. Cic. Voy. nom 2°. Porter 
uoe âme forte, Gerëre fortem animum. 
Sall. — ces pensées dans soa àme, 
Has cogitationes secum portare. Liv. 
— de la haine à qqn, Odinm in ali- 
quem gerère. Liv. L'intérêt que tu me 

ortes, Tua erga me benevolentia. Cic. 

oy. INTÉRÈT 6°. Porter qqn dans son 
cœur, Voy. cœun 5°. Que chacuo 
porte éerit sur son front ce qu'il pense 
des affaires publiques, Sif inscriptum 
in fronte uniuscujusque quid de repu- 
blic& sentiat. Cic. |} 18° Tenir de telle 
ou telle manière son corps, sa tête, ses 
bras : Porter les épaules effacées, De- 
missis Aumeris esse. Ter. Il s'était re- 
tiré portant bas l'oreille, Demisso ca- 
pite discesserat. Cic. Porter le pied 
ea avant, Pedem proferre (fero, fers, 
tuli, latum). Quint, — en avant la 
oitrine, Pectus projicèére (voy. al. 
Buint. — la lête haute, Caput exto 
Wre (o,1ts, fuli, elatum). Cic. || Fig. Le 
porter baut, Elate se gerëre. Nep. Le — 
eau, Se ostentare. Cic.1|19° Fire. Mon- 
trer, manifester (son caractère, ses sen- 
timents). Præstare, o, as, stiti, stitum 
et stalum, act. Cic. Præbère, eo, es, 
bui, bitum, act. Nep. = Tous ne por- 
taient pas la même activité, Non om- 
nes eëdem alacritate utebantur (de 
uti, or, êris, usus sum, dép.).(Czs.Voy. 
MONTRER 4°. l'orter de l'affection à 
ses parents, Pietatem parentibus præ- 
stare. Cic. Voy. aiukR 1°, APFRCTION- 
NER 1°. || 20° Fig. Declarer, exprimer, 
dire. Dicére,o, is, dixi, dictum, act. Cic. 
z La ioi Valéria ne porte pas cela, Hoc 
Valeria lez non dicit. Cic. Le testa- 
ment portait 30000 sesterces, (In tes- 
lamento) triyinta millia sesterliorum 
scripla erant (de scribi, or, ëris, 
pass. — être écrit). Cic. La tradition 
orte qu'Apollon arriva, Ferunt Apol- 
inem advenisse. Cic. Il y a nne loi 
qai — que le navire doit être conûs- 
ué, Lex est ut navis publicetur. Cic. 

ne loi — qu'ou ne doit pas battre... 
Voy.oérexuas 5°. Porlerunjugement, 
Sententiam ferre (voy. 1°). Cic. |] 21° 
Fig. Évaluer. Voy. ce m. 1220 Fig. Com- 
ponser : [Dépenser] trois mille as cha- 
qae mois l'ua portant l'autre, Terna 
millia æris peræque in singulos men- 
ses. Nep. |[29° Fig. Avoirtelle dimension. 
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Habëère (voy. 15°), act. Liv. = Le fer 
portait 3 pieds, Ferrum tres habebat 
pedes. Liv. VOy. HAUT, LARGR, LONG, vlc. 

Ponræn, v. neut. 1° Avoir un fruit 
dans son sein. Vay. PORTER (act.) 110. 
1 2° Atteindre = La pierre porta jus- 
qu'au but, Lapis fotum ictum pertu- 
hit (de perferre, fero, fers, lalum). 
Virg. Mon trait porte juste, — sur ce 
que je vise, Id, quod petitur, telo con- 
tingo (vs, tigi, factumn, lingre). Ov. 
Ses coups portaienl juste, Certo ictu 
destinuta (enebar urt. [Le trait) 
porte plus loin, Longius it (de ire. eo, 
ti, ifum, n.). Ov. Ne lancer aucun 
trait qui 06 —, Nullum frustra telum 
mitiËre. Cæs. Le trait ne -— pas, Te- 
lum citra cadi! (— tombe en decä). 
Tac. Coup (de javeiol qui ne por- 
lera pas juste, [ctus decrraturus. Plin. 
Coups, traits qui n'ont pas porte, 
Vani ictus. fiv. Vana tela. Liv. Aussi 
loin que porte la vue, Quo longissime 
oculi conspectum ferunt. Liv. La vue 
ne — pas assez loin, (iculi parum 
prospiciunt (de prospicëre, io, spezi, 
spectum, 0.). Ter. von le bruil — au 
loin, Longe sonans (de sonare, o, as, 
nui, nilum, 0.). Hor. Le bruit a élé 
st fort qu'il a, Je crois, porté jusque- 
là, Tanti sonitus fuerunt, ut eos usque 
istinc erauditos putem. Cic. || 3° Fig. 
Tondre 4, avoir pour objot, se rapporter 
à : [Ces] sciences portent sur la re- 
cherche de la vérité, Arles in veri 
invesligatione versantur. Cie. L'art 
porte sur des choses que l'on sait, 
Ars earum rerum 65! quæ sciuntur. 
Cic. Toute la discussion va porter sur 
le devoir, Omnis disputatio de offcio 
futura est. Cic. Ces préceptes portent 
sur le soanverain biea, Fa præcepla 
ad finem bonorum pertinent (de per- 
tinère, eo, nuit, 8. Sup., n.). Cic. Où 
porte ce discours? Quorsum kæc spec- 
fat oratio? Cic. Tu sais où porient 
ces [paroles]. Tenes quorsum hæc ten- 
dant (de tendère, o, is, tetendi, ten- 
tumettensum, n.). Plaut.]4° Fig. Af- 
feoter, incommoder : Le vin porte à la 
tête, Vinum tentat caput. Plin. Odeur 
qui — à la tête, Odor aggravans ca- 
put. Plin. Porter sur les nerfs, Nervos 
infestare. Plin. || 6° Être soutenu par 
2: Porter sur une ch., Re niti (or, ëris, 
nisus el nirus sum), dép. Cic. In rem 
incumb?re (0, is, cubui, cubitum), n. 
Dig. Voy. APPUYER (neut.) 1°, S'ar- 
poyen 40. } Les murs portent ] faux, 
Onera parietum in pendentibus sunt. 
Vitr. | Fig. Qui porte à faux (en 
pari. d'un raisonnement), C. Peu con- 
CLUAnT. || À bout portant, (Pr.) C. De 
près. (Fig.) C. En racm 2°. 

Se PORTER, v. 1° Pron. Être porté. 
S'expr. par le pass. des v. act. cités 
à pPonrTer (acl.). || 2° Réf. Se trans- 
porter, aller. Se conferre (fero, fers, 
tuli, collatum). Cic. Îter conferre. Cic. 
Ferri, feror, ferris, latus sum, pass. 
Cic. Ire, eo, is, ivi et it, tfum, 0. Cic. 
Tend?re, o, is, lefendi, fentum et ten- 
sum, et pl. souv. ContendËre, o, is, 
tendi, tentum, n. Cic. =: Se porter ail- 
leurs, là, sur Brindes, Conferre se 
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alio. Cie. ter eo. Brut. ap. Cic. it 
Brundisium versus. Cic. Se — par mer 
vers l'ltalie, In Iialium versus navi- 
gare, n. Sulp. ap. Cic. Voy. ALLER 29, 
Se oinicsn 3°. 11 se portait vers lui 
ea loute hâte, Ad eum omni celeritate 
ferebatur. Cic. Voy. counin 1°. Se 
porter en foule, Voy. ArrLUER 3°, 
roULE 2°. Se — en avant, Proced?re, 
0, 18, cessi, cessum, D. Cæs. Voy. S'a- 
VANCER 10. Se — au-devant de, Voy. 
AU-LEVANT de. Se — contre, Voy. MAR- 
cuixr 69. || Eo parl. des ch. Tous les 
Corps pesants se porteat sur la terre, 
In terram feruntur omnia pondera. Cie. 
Le sang 5 était porté au visage, San- 
guis faciem invaserat (de invad”re, 0, 
is, vasum, n.). Sen. |] 3° Fig. Se diri- 
ger vors. Ferri (voy. 2°), pass. Sal. 
: Je me porta par goût aux affaires 
publiques, Latus sum studio ad ren- 
publicam. Sall. Se porter vers la car- 
rière des honneurs, Ad Aonores con- 
lendêre (o, is, tendi, tentum), n. Varr. 
Sa genste se porte sur le royaume 
d'Adherbal, In regnum Adherbalis ani- 
mum inlendit. Sal. Tous les yeux et 
tous les esprits se portent sur le 
combat, Omnium oculi mentesque ad 
pugnam inleniæz sunt. Cæs. Ce soup- 
çon se porte sur Capiton, Hæc suspi- 
cio in Capitonem confertur (voy. 20). 
Cic. Les sympathies se portent sur 
l'honaète bomme, Voluntatum incli- 
nafio ad virum bonum ineumbit (de 
incumbére, 0, cubui, cubitum, n.). Cic. 
La faveur des hommes se porte da 
mème côlé que la fortune, Quo for- 
tuna, eodem favor hominum se inclinat, 
Just. || 6° Fig. Se conduire, Agir de tella 
ou telle façon = Se porter hunorable- 
rocnt, Jloneste se gerëre (o, is, gessi, 
gestum}. Cic. Voy. Se couponten {°. | 
6° Fig. Avoir de la disposition d'esprit, de 
l'Inclination 4 faire qq.ch. Inclinare, 0. 
Liv. Inclinari, pass. Liv. : L'âge qi 
se porte le plus au mal, Ætas que est 
ad vilia marime prona. Quint. Voy. 
INCLINER (neut.) 3°. || 8° Fig. En venw 
jusqu'a. Descendére, o,is, di, scensun, 
D. Liv. Prouehi, or, &ris, vectus sum, 
pass. Cic. : Se porter aux injures les 
plus graves, aux deroières extrémi- 
tés, Descendère ad gravissimas contu- 
melias. Cæs. ad ertrema. Poll. ap. Cic. 
Se — À injurier les Romains, à des 
discours pleins d'aaimosité, Provehi 
in maledicta Romanorum. Liv. ad in- 
festas oraliones. Tac. Se — à des ac- 
tons injustes, Àd injuriam faciendam 
aggredi (ior, éris, gressus sum), dep. 
Cic. Se — à des voies de fait contre 

a, Alicuivim ef manus inferre(fero, 
Pers: tuli, illatum). Cic. || 7° Être on 
tel ou tel etat de santé. Se Aaëëre (eo, 
es, but, bitum). Cic. : Se biea porter, 
Se habère bene. Cic. belle. Cic. Belle 
esse. Cic. Bene valëre (eo, es, lui, li- 
tum), 0. Cic. Porte-toi bien, Val. 
Cic. Voy. antev de. Se porter à mer- 
veille, mieux, Voy. acLen 14°. Com- 
ment te portes-tu? Ut vales? Ter. 
Voy. ALLER 14°. Comment se porte- 
t-il? Ut valet? Hor. Se porter mal, 
Se habëre male. Ter. graviter. Cic- 
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aon bens. Cie. || En par- des plantes. 
La vigne se porte bien, Vatis valet. 
Cato. Ï 8e Fig. So posor comme candidat 

: Se porter candidat, et suupl. Se —, 

Se candidatum ostendëre (0, is, di, 

tentum mieux que fensum). Suet. Pe- 

IPre, 9, is, jui el it, itum. on. Cic. Liv. 

Voy.camDivat.|| 9° Fig. Prendre la qua- 

lite de : Se porter accusateur, Accusa- 
toris nomen susiinère (60, es, nu, Îen- 
tun). Tac. Ad accusandum descendère 
voy. 6e). Cic. Accusalionem capessère 

o, is, ivi et ii, itum). Tac. Se — 

l'adversaire da tribunat de qqn, Se 
adversarium in tribunatum alicujus 
intendëre (voy. 3°). Cic. Se — pour 
héritier de son père, Hereditatem pa- 
tris adire fe îs, it, ttum}. Cic. Se 
— partie, Voy. PanTI® 12e. Se — fort 
pour qqn, Voy. Font (adj. invar.). Se 
— garant, VOy. cananT {1° et 30. À 
10° Se donner pour, se faire passer 
pour. C. Se bonnEn 6°. 

PORTEUR, EUSE, 3. m. et f. 1° 

Personne dont la fonction ost de porter 

q. ch. Gerulus, i, masr. Plaut. Ilor. 

uet. Gerula, æ#, fém. Apul. =: Purteur, 
(Portense) de qq. ch., Îs qui (Ea quz\ 
eliquid suo corpore bajulat. Dig. L'est 
moi qui serai le porteur, Ego bajulabo 
[és bajulare, ss. parf. ai sa1p.). Plaut. 

— doit toujours être plus fort que 

la charge, Debet semper plus esse vi- 
piua in veciore quam in onere. Sen. 
— de fardeaux, C. PORTEFAIX. — de 
sacs, Saccarius, ii, masc. Dig. — de 
bois, Lignifer, feri, mase. Însc. — 
d'eau, (En gên.) Aqguarius, ii, masc. 
Juv. (Dans une armée) Utrarius, ui, 
masc. Liv. Aquator, oris, masc. Cæs. 
Porteuse d'eau, Muliercula (æ) aquam 
ferens (entis), fém. Cic. Porteur des 
morts, Vespillo, onis, masc. Suet. 
Mart. | 3° Personne par qui on So fait 
porter dans une chaise, en liticro : l'or- 
leor de lrtière, Lecticarius, it, mase 
Cic. Swet. Chaise à porteurs, NO: 
cmaisz Îe. || 3° Personne charge 
rendre une lettre. Tabellarius.i,tmase. 
Cic. ] 6° Fig. Personne qui est chargce 
de transmettre dos paroles, qui annonce 
une nouvelle : Porteur, l’orileuse de 
prrotes. Internuntius, ii, masc. Nep. 
nlernunlia, æ, fém. Piaut. Porteur 
de nouvelles, Nuntius, ii, masc. Cic. 
tre — ou porteuse d'une nouvelle 
agréable, Bene nuntiare. Ter. Ju- 
cundum nunfium afferre (fero, fers, 
attuh, allatum). Cic. || 6° Personne 
qui a qq. ch. entre les mains, en sa pos- 
session = Être porteur ou porteuse de 
ga cb., Aliquid in manibus habère 
eo, es, bui, bitum). Cic. Porteurs 
d'armes, Arma habentes. Just. 

PORTE-VOIX, 5. m. instrument 
pour porter la voix au loin. *Cornu, üs.n. 

PORTIER, 5. (D. Gardien d'uno porte. 
Januur, ors, m. Cie. Ostiarius, iv, m. 
Varr. 

PORTIÈRR, 8. f. 1° Gardienne d'une 
porte. Jauitrir, icis, . Plaut. || 2° Ri- 
deau qu'on met devant une porte. Præ- 
tentuim (i) foribus velum (1), n. Suet. 
et simpl. Velum, i, n. Sen. : Sonlever 
was portière, Allsvare velum. Sen. 
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. PORTION, s. f. 1e Partie d'un tout 
divise. Pers, artis, [. Cic. Portio, onis, 
f. Plin. Just. Voy. panrim 40. || 2e 
Part qui revient à qqn. Pars, artis, f. 
Cic. Portio, onis, f. Cic. Dig. = Por- 
tion vire, Portio virilis ou Pars vi- 
rilis. Dig. Pour sa part et —, Pro 
porlione. Cic. Voy. PART 60. 

PONTIQUE, s. m. 1° Galerie ou- 
vorte soutenue par des colonnes. Porti- 
cus, üs, fém. Cic. || 2° Pig. L'école du 
philosophe Zénon. Stoicorum porticus 
(#s), fé. Cic. 

.PORT-LOUIS, v. de France (Mor- 
bihan) * Blavetum, i, n. * Blabia, z, f. 
*Portus (&s, m.) Ludovici. 

PORTRAINE, v. act. Faire le por- 
trait de. Voy. ci-apr. 

PONTRAIT,S. m. 1° Image d'une 
personne faite avec le pinceau, le ci- 
seau, etc. [nago, ginis, f. Cic. Plin. 
Éffigies, ei, f. Cic. Qqf., Simüitudo, 
dunis, f. Plin. : Le portrait d'Épicure, 
Un — de femme, Imago Epicuri. Cic. 
mulieris. Quint. Petit — d'enfaut, 
Imaguncula (æ) puerilis (is), f. Suet. 
— eu peioture, Imago picta. Cic. — 
en cire, {mago cerea. Hor. Petit — en 
bronze, Imaguncula ærea. Suet. Faire 
le — de qqn, (En gén.) Alicujus ima- 
ginem ezprimère (0, ts, pressi, pres- 
sum). Plin. (En pari. duo perntre) 
Alcujus imaginem pingère, el sampl. 
Aliquem pingèëre (0, is. pinx1, pictum). 
Cic. (Ea pari. d'un sculpteur) Alicu- 
jus imaginem fingère (0, is, finxi, fic- 
tum). Cic. Faire un — très ressem- 
blaut, Erprimre imaginem summ& si- 
militudine. Plin. Un peintre n'eût pas 
mieux fait son —, Non potuit pictor 
reclius ejus formam describëre (0, is, 
scripsi, scriptum). Plaut. Faire des 

ortraits avec de l'argile, en argile, 
Éimilitudines ex argillä fingére. Plin. 
[Alexaadre voulait) avoir sou por- 
trait peint par Apelle et sculpté 

ar Lysippe, Ab Apelle pingi et a 

ysippo fingi. Cic. [Phidias] mit son 
ans le bouclier de Minerve, !n- 
clusit in clypeo Afineruz sui simi- 
lem speciem (de simulis, is, adj. el 
species, 61, 8. {. — one image sem- 
blable à lui).Cic. || 2° Fig. Description 
qu'on fait de l'exterieur ou du carao- 
tère d’une pers.; description d'une ch. 
Erpressa (æ) imago (ginrs), f. Cic. = 
[Les ecrivains grecs et latins] nous 
ont laissé les portraits d'une foule de 
vaillants hommes, Afulias nobis ima- 
gines fortissimorum virorum expres- 
sas religuerunt. Cie. Tracer des — 
de mœurs, IJominum mores describ®re 
(voy. 1e). Cic. Faire, Tracer le nor- 
irait de chacua, Describère quæ forma 
ou quz naturalis nofa cujusque sit. 
Cic. Tracer le — de qqa au physique, 
Corporis alicujus forma verbis expri- 
mère (voy. 1°) ou effingëre (voy. 19 
Cic. S'il y a une femme comme celle 
dont je viens de tracer le —, Si qua 
muler sit ejusmodi, qualem descripsi. 
Cic. Tracer le — moral de qqn, Ao- 
res alicujus oratione exprimère. Cic. 
Tracer le — des hommes vertueux, 
Bonorum virorum linsements dedu- 
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cfre. Sen. Si l'on cherche à faire le 
— de l'avsre, du glorieux, Si quæra- 
tur avari, gloriosi species (ei, f.). Cie. 
Socrate a son — daas tous les ou- 
vrages de Platon, In Platonis libris 
omnibus Socrates exprimitur. Cic. | 
Tu m'as eavoyé le portrait fidèle de 
[notre] époque, Formam femporum 
ezpressam ad me misisti. Cic. || 9° Fig. 
Personne qui ressemble beaucoup 4 une 
autre. Verissina (æ) imago (ginis), f. 
Ov. = Guerrier qui est le vivant portrait 
de Mars, Verissims Martis imago. 
Ov.{Démétrius]est le — vivant de Phi- 
lippe, Insignem Philippi similitudi- 
nem prz se fert. Liv. L'homme est le 
— de Dieu, Est Aomini cum Neo simi- 
litudo. Cic. [Cet enfaut) est Lout ton 
—, Tui similis est probe. Ter. Être 
tout le — de son nère, Totum patrem 
simulitudine ezscrib#re (woy. 1°). PI.-j. 

tre au moral comme au physique 
tout le — de sou père, Non minus 
mores quam 08 vullumque patris re- 
ferre (fero, fers, tuli, lutum). Pl.-j. || 
&° Representation exacte d'une oh. Ezx- 
pressa (æ) forma (æ) ou facies (ei) ou 
effigres (ei), f. Cic. : Nous ne possé- 
doas pas le portrait fidèle de la pure 
justice, Germanæ jusfitir erpressam 
effigiem nullam tenemus. Cic. Le per- 
sonnage de Méandrius est le — exact 
de l'État, In Mæandrii personë est 
expressa facies civitatis. Cic. Tu vois 
pour ainsi dire le — vivant de l'hon- 
néteté, Formam ipsam et languam fa- 
ciem honesti vides. Cic. 

PO TUGAIS, AISE, adj. Qui est du 
Portugal. Lustianus, a, um. Plin. || 
Subst. LES PORTUGAIS, Lusilani, orun, 
w. pl. Cic. 

PORTUGAL, contrée de l'Europe. 
Lusitania, 2, f. Cæs. 

POSAGE, 3. m. C. POSE 1°. 

POSE, 5. {. 1° Action de placer. Po- 
sitio, onis, f. Frontin. Col. : Pose de 
tuyaux, Instructio tubulorum. Vitr. 
Faire là — de, C. Poser. || 2° Atti- 
tude. Voy. ce m. de. || 3° Affectation. 
Voy. ce m. 2. 

POSÉ, $e, part. passé de Pose, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est on bonne 
position, en credit dans le monde : 
Homme posé, bien —, Voy. coxsl- 
DÉRÉ, CONSILÉRATION 5%. [| de Rassis, 
grave. Sedatus, a, um. Cic. : Houime 
posé, Homo sedatus. Cie. Esprit plus 
—, Animus sedatior. Cic. Langage —, 
Quietus sermo. Cie. Lecture posée, 
Lectio lenta. Quint. Voy. GRAVE 4°. 

POSÉÈMENT, adv. D'une manière 
poses. Seilate. Cie. = S'en aller posé- 
ment, Sedato gradu abire. Liv. Parler 
—, Sedateloqui.Cic. lente dicëre.Quint. 

POSER, v. act. 1° Placer, Mettre sur, 
dans, sous. à côté, etc. Ponère, 0, is, 

osui, postium, act. Cic. VOy.MRTTRE. 
| 2° Mettre à terre, deposer. Ponère 
(voy. 1e, Cic. Voy. DéPosen 1°. || 
8° Disposer. Ponère roy. 40), aet. Cie. 
Voy. uisrosen 1°. || 6° Mettre, Fixer 
une ch. à la place qu'elle doit occu- 
por. Ponëre (voy. 4e), act. Cic. Vo. 
éraotin 10 et 2, mxzn de. N be 
Fig. Établir (un priacipe, eto.) Ponère 
42 
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(voy. 1e), act. Cic. = Poser en prin- 
cipe, comme un principe, Voy. PRAIN- 
cie. — en fait, Voy. rarr (subst.) 5°. 
Cela étant posé, Cela —, Hvuc posito. 
Cic. Voy. érasuim 7°. || 6° Fig. Fixer, 
préciser : Poser une queslion, Quæs- 
fionem ponêre (voy. 1e), act. Cic. Voy. 
quesTion. || 7° Fig. Adresser : Poser une 

uestion à qqn. Aliquen inlerrogare. 
Cic. Voy. quesrion. || 8° Fig. Suppo- 
ser. Pongre (voy. 10). Cic. = Pose le 
cas que cela soit, — que cela soit, Le 
cas —, Quod ut ita sut. Cic. Voye AD- 
METTRE 90. 

Posen, v. oeut. 4° Être appuyé sur. 
Voy.Arroyen(aeul.){°,PonTEn‘neut.) 
50. || 2° Prendre une attitude pour 58 
faire peindre, etc. : Puser devant un 

eintre, * Pictori pingendum se præ- 
ëre (eo, es, bui, bitum). Celle per- 
sonne a posé devaat le peintre pour sa 
Véaus, Voy. wonëer 2°. || 3° Fig. Cher- 
cher 4 produirede l'effet Voy.xFrreT 110. 

Se possn, v. réf. 1° Se placor. Se 
collocare. Plaut. Cic. Voy. Se uETTRAE 
de. Se ponrre fo. is, posui, posiium). 
Cic. : Des abeilles se posèrent sur ses 
lèvres pendant son sommeil, Apes in 
labellis dormienti consederunt (de con- 
sidére, 0, is, sessum, 0.). Cic. Partout 
où les regards se posent, Quocungue 
oculi incldunt (de incldëre, 0, cidi, 
s. sop.,n.). Cie. Voy. Se METTRE 10. 
| 2° Fig. Se faire une position = Se 

ien poser daas le monde, * Magnum 
locum inter homines sibi (rare (10, ts, 
(a. factum). D'apr. Vell., 11, 9. || 3° 
ig. Prendre le rôle de, se donner l'air de 
z Se poser en grammairien, Se gram- 
malicum profileri (eor, éris, fessus 
sum), dép. Cic. Il se pose ea musi- 
cien, Se Aaberi musicum vult (de volo, 
vois, volui, s. sup.). Cic. Voy. Se DoN- 
MER 6°, 2 ain 30. 

POSITIP, IVE, adj. 1e Certain, ss- 
sure. Certus, a, um. Cic. Exploratus. 
Cic. Voy. CERTAIN 49, ASSORÉ 20 : Vic- 
toire qui n'a rien de posilif. Dubia 
vtctoria. Cæs. || 2° Qui n'admet que ce 
qui est scientifiquement demontre = Phi- 
losaphie positive, *Philosophia (x) 
positiva !æ), f. || 3° Qui ne considère 
que l'utilite : Si qqn apprécie ces etu- 

es avec un esprit positif, eo homme 
—, Si quis hzc studia utilitate sola 
seliatur. Quint. || 4° Opposé à Naturel 
3 Le droit positif, Leges, um, f. pl. Cic. 
6° Opposé à Negatif. Affirmativus, a, 
wm. Diom. : Le mot de pauvreté n'a 
rien de positif, mais plutôt qq. ch. de 
négalif, Paupertas non per posifionem 
sed per detractionem dicitur. Sen. 

Posrrir, 8. @. Le premier degré d'un 
adjectif ou d'un adverbe. Positivus (i) 
gradus (Gs), m. Prise. =: Adjectif au 
positif, Absolutum adjectivum. Quint. 

POSITION, s. f. 1° Manière de tenir 
le corps, un membre; posture, attitude. 
Habnius, @s, m. Cie. Quint. Status, 
&s. m. Cic. Quint. : Position disgra- 
cieuss, Status indecorus. Quint. — 
drmte, Status recitus. Quint, — cou- 
chée, Acecubitio, onis, f. Cie. Certai- 
mes positions assises, Sessiones quæ- 
dam. Cic. Lmiter certaines —, Sisius 
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quosdam effingère. Quint. Changer 
souvent de position, Crebro commutare 
status. Plaut. Le vieillard est en — 
pour atlaquer, Jn statu stat sener ui 
adoriatur. Plaut.{|| 2° Lieu où une pers. 
ou une ch. est places. Sutus, üs, m. 
Cic. Positus, üs. m. Sall. Cels. Tac. 
Positio, onis, f. Sen. Quint. : La po- 
sition de notre corps, Corporis nostri 
posifio. Sen. Etre dans la même —, 
In eodem loco esse. Liv. La — topo- 
graphique des métairies est chose de 
grande importance, Permagni est ubi 
sint positæ villz. Varr. Ville forte par 
sa —, Urbs situ ipso munita. Liv. — 
d'une Île, Insulæ positus. Sall. Telle 
est la — de La province, Ea est pro- 
vinciæ fuæ regio (onis). Cic. La — 
d'une localité, Loct positio. Quint. La 
— de la terre (dans l'univers), Situs 
terræ. Cic. La — des astres, Siderum 
collocatio. Cic. || T. de métrique grec- 
que ou latine: Syllahe longue par po- 
sition, Syllaba positione longa. Quint. 
I 3° Terrain choisi pour qq. operation 
militaire. Locus, i, m. (plur. loca 
orum, 0.) Cæs. = Recannaltre les posi- 
tions, Loca erplorare. Czs. S'emyparer 
d'une position, S'établir dans une —, 
Locum capère. Czæs. occupare. Cic. 
Prendre — dans un lieu, sur une col- 
line, au pied d'une montagne, In loco 
consisi£re (o, is, stiti, s. Sup.),n. Cæs. 
In colle considëre (0, is, sedi, sessum), 
n. Sall. Consid#re sub monte. Czs. 
Faire prendre une — à ses vaisseaux, 
Naves constitu®re (0, is, ui, utum). 
Cæs. Il n'avait d'espoir que daos la 
— qu'il occupait, Spes omnis ejus in 
loci naturë consistebat. Nep. Positions 
avaotageuses, Opportuna loca. Liv. 
Avantage de la position, Loci oppor- 
tunitas. Sall. Czs. L'avantage de la 
— fut pour l'eanemi, Loca pro hoste 
fuere. Liv. Voy. AVANTAGS 39. Camp 
placé dans une farte —, Castra loci 
nalurëä munifissima. Cæs. D'une — 
élevée accabler l'ennemi. (Hostem) ex 
loco superiore premére. Czs. Chasser, 
Debusquer qqa d'une —, de sa —, 
Voy. népusouen. Quitter ses posi- 
tions, À 6 loco discedëre, n. Cæs. Maio- 
teair une position, Locum defendère. 
Cic. || Fig. Garder constamment ses 
positions, Consfanter in suo statu ma- 
nêre. Cic. || 4° Fig. Circonstance où l'on 
so trouve: condition, état. Stalus, üs, 
m. Cic. Dig. Conditio, onis, f. Cic. 
Fortuna, æ, f. Cic. Locus, i, m. Cic. 
: Toutes les positions de la vie, Om- 
nes vilæ sialus. Cic. Voici notre posi- 
tion personnelle, Noster status est hic. 
Cic. Si j'élais daus ta —, Sr in 1sto 
sim loco. Plaut. Quel homme, dans 
ma —, peul..., Quis in ea forlunä, 
quæ mea est, polest? Cic. Nous som- 
mes dans une meilleure —, Notre 
— est meilleure, Meliore loco res sunt 
nosiræ. Cic. Melicre sumus loco. Cic. 
La — était critique, Res in angusto 
erat. Cæs. Voyez dans quelle — la 
république sera mise, Videle quem in 
locum respublica perventura sit. Cic. 
La fortune m'a mis dans une — telle, 
que, În euin casum me fortuna de- 
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misif uf (et le subj.). Planc. ep. Cu. 
[L'esclave) que son état a mis daus 
une — telle qu'il... Quem conditis 
sua eo loco posuit. ut (et le suh;.). Sea, 
La fortune l'a établi dans une très 
belle —, Fortuna eum in amplissime 
staiu collocavit. Cic. La — que la xs 
occupee auprès de Cesar, Locus quem 
obiinuisti apud Cæzsarem. Cic. Parx 
air aux plus hautes positions de l'É. 
tat, In summum locum civitatis ascen- 
dére. Cic. Vivre dans une posiuoa 
élevée, In exrcelso Zztatem habeère 
Sall. Déchoir d'une — brillante, Ex 
amplo statu concidëre. Cic. || 6° Fig. 
Pouvoir de faire : Être en position fe 
faire qq. ch., Voy. éraT 1°. Je me 
trouve en meilleure — poar exécuter 
tes ordres, Facilius fuis præceptis ob- 
lemperare possum. Cic. 

POSITIVEMENT, adv. 1° D'une ms- 
nière sûre, certaine. Certe, et moins 
souv. Certo.Cic. Voy.C&nTAIRRMENT. | 
2° Expressement. Erpresse. Cic. Aperte. 
Cic. Directe. Cic. Definite. Cic. Plane. 
Cic. Dalucide. Cie. Voy. rxansst- 
MENT, FORMELLEMENT. 

rOSSEDE, ÉE, part. passé de ros- 
séoen, Voy. ce v. || PoSséDé, s. ©. 
C. DÉMOxIAQUE. 

POSSEDER, v. act. 1° Avoir à soi, 
avoir en Soi. Possulère, eo, es, sed, 
sessum, act. Cic. Habëre, eo, es, bui, 
bitum, act. Cic. : Posséder un fonds 
de terre, Fundum habère. Cie. — un 
territoire pris par la force, Agrum 
per vim occupalum possidère. Cxs. 1 
possède une grande fortune, Ei res 
anpla est (de sum, es, fi futurus). 
Cic. Ce que je —, Meum, i, n. 
Cic. Dig. Alea, orum, n. pl. Cie. Les 
biens que je —, Bona mea. Cie, Ils 
avaient emporté tout ce qu'ils pos- 
sédaient, Sua omnia erpertaverant. 
Cæs. Qui possède heaucoup de lerres, 
Agris copiusus (a. um). Cic. losséder 
des esclaves, Servos Aabère. Hor. 
L'âme possède tout et n'est puiol 
passédée, Animus habet cuncla neque 
ipse habetur. Sall. La soif de posse- 

er, Studium habends. Pl.-7. Nous ve 
possédons plus la république que de 
aom, Rempublicam verbo relinemus 

de retinère, eo, tinui, fentum). Cic. 

n possède encore des lettres de Pbi- 
lippe à Alexandre, Epistolæ Philippr ad 
Alerandrum ezstant (de exstare, 0, as, 
stiti,s. sup., n.— subsister). Cic.Voy. 
Avoin 2° et 30. |] Alors que la repu- 
blique possédait des Luscinus, Tum 
cum haberet respublica Luscinos. Cie. 
Tous les hommes possédent en eux- 
mêmes un venin contre les serpents 
(= la salive), Omnibus hominibus (au 
dat.) contra serpentes venenum inesl 
(de inesse, insum, infui, 0. = être 
dans). Plin. Tous les êtres — une 
chaleur intérieure, Omnia vim ealcris 
in se continent {de continèére. 0, Ru1, 
tenium). Cie. Le psin possède des 
vertus médicinales, Panis confinel 
medicinas. Plin. || il possède plus de 
vertu que de savoir, Plus viriutu 
quam disciplinæ possidel in se. Cic 
Vertus proftables à ceux qui les pos- 
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sèdent, Virtules ipsis, qui cas in se 
Aabent, fruciuosæ. Cic. L'éloquence 
bouore ceux qui la —, Eloquentia eos 
emma, penes quos est. Cic. ls ne — 
pas la perfection de la sagesse, In eis 
septentia perfecia non est. Cic. Dieu 
possède ces qualités à un plus baut 
devre, Deus Ame habet majora. Cic. 
Posséder toutes les vertus guerrières, 
Bellicts laudibus abundare, n. Cic. 
Voy. AvorR 44 | 2° Avoir qqn cher 
wi; jouir de sa présence. Habère (voy. 
fe), act. Cic. : Combien je voudrais 
posséder notre cher Panétiusl Quam 
vellem Panæiium nostrum nobiscum 
Aaberemus! Cic. ]| 8° Avoir le cœur de 
qn : [Amarylhs)] me possède, Nos 
bet. Virg. Il te —, Te tenet (voy. 
de), Tib. || 6e Fig. Savoir bien une 
chose. Tenëére, e0. es, nui, fentum, act. 
Cic. Scire, to, is, ivi et it, ifuin, act. 
Cic. Novisse, vi, visti, notum, act. Cic. 
Cognovisse, vi, visti, gnitum, act. Cic. 
: Posséder une science, Scientiam te- 
aëre. Cic. — à fond la langue grec- 
que. Scire luculenter grace. Cic. Voy. 
coxmatras 4°. || 6° Fig. En parl. d'une 
passion. Maltriser, Dominer l'âme. Te- 
nère (voy. 4°), act Cic. = Je sms 
possédé d'ua désir extraordinaire de 
revoir la mille, Me mairum deside- 
rium fenef urbis. Cic. Etre — des 
mèmes goûts, Studiis iisd-m teneri. 
Cic. Homme que la superstition pos- 
sède, Homo religionibus deditus. Cic. 
Passion qui — l'âme, Cupiditas animi 
dominatrix (gén. icis. f.). Cic. |} 6° En 
arl. du démon. S'emparer du corps 
‘un homme. Corripére, 10, is, ripui 
replum, act. Eccl. =: Qui est posséd 
du démon, et simpl. Qui est —, Cor- 
replus ab dæmone. Eccl. Voy. némo- 
x1AQ0E. || Fig. Être passédé du déimun 
del'avarice, de l'ambition. Ab avaritiä, 
À miser ambifione luborare, n. Ilor. 
Se Possénen, v. réf. Être maitre de 
son esprit, de ses passions. Se continère 
ie es, nui, lentum). Cic. Se eohibère 
e0, es, bui, bitum). Ter. Apud sese 
esse (sum, es, fui, futurus). Ter. Aente 
Ou Animo consisi”re (o, is, stiti, s. 
sup., n.). Cic. Se habère (eo, es, bui, 
qiium)e Sen. : Il se possède toujours 
daos fa discussion, Semper est in dis- 
putando suus. Cic. Qui se —, Mentis 
où entis sux compos (gén. ofis). Cic. 
Sui potens (gén. entis). for. Liv. Men- 
its potens. Curt. Âme qui se —, Mens 
compos sui. Liv. Savoir se posséder, 
Se reprimëre (0, is, pressi, pressum). 
Ter. Cic. J'ai peine à me —, Vix con- 
lineor. Ter. Male me contineo. Ov. Ne 
plus se —, E où De potestate extisse, 
0. Cic. Exallés par ces événements, 
ils ne s0 possédaient plus, Illis rebus 
tlati non contmebantur. Cic. Qui ne 
te possède pas, Sui ou Animi impo- 
lens. Curt. Âme qui ne ie — pas, 
Animus impotens. Cic. Qui ne se — 
Pas de joie, Animo vix præ gaudio 
compes. Liv. Ne pas 3e posséder de 
Joie, Letitiä efferri (ferons ferris, 
clatus sum), pass. Cic. Je ne me pos- 
sède pas de colère, Præ iracundié 
WOn sum apud me. Ter. Je ne me — 
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plus de colère, Vixr sum animi com- 
pos, îfa ardeo tracundiä. Ter. Voy. Se 
CONTENIR, Se MAÎTRISER, MAÎTAE 6°. 

POSSESSEUR, s. m. Celui qui possè- 
de. Possessor, oris, iwasc. Cic. =: Être 
possesseur d'ane chose, Rem possi- 
dëre ou habère (voy. PosSÉDEa). Cic. 
Les terres dont Hiempsal est —, Agri 
qui ab Ifiempsale possidentur. Cic. Un 
Lerrain dont la guerre l'a rendu —, 
Solum quod bello possidet. Liv. Biens 
sans —, Bona vecue. Dig. Voy. mat- 
TRE 4°. 

POSSESSIP, adj. m. T. de gramm. 
Qui marque la possession : P’ronom pos- 
sessif, l'ossessivum, 1, n. Quint. 

POSSESSION, s. f. 1° Faculté ao- 
tuelle de jouir d'un bien. Possessio, 
onis, f. Cic. = Possession légiüme, 
Justa possessio. Liv. Le préteur l'a 
envoyé en —, Prætor jussit (e possi- 
dére. Quint. Voy. xxvoren de. Être 
sur le point d'entrer en —, In pos- 
sessionem proficisci, dép. Cic. Entrer 
en —, In possessionem venire, n. Cic. 
Se mettre eo —, Prendre —, Ponere 
se in possessione. Sen. Voy. S'rupa- 
RER. l'rise de — qui date de loin, 
Occupatio vetus. Cic. Etre en —, In 
possessione esse. Cic. Il est aujour- 
d'hui en —, Est hodie in bonis. Cic. 
Acquérir, Action d'acquérir par la 
—, Voy. usucarion. || Envoyer en 

ossession des biens, În possessionem 
onorum miltère. Cic. Prendre — des 
bieas, Bona possid®re (0, is, sedi, ses- 
sum). Cic. Prendre — d'un trôve, 
d'une ville, Occupare regnum. Cic. ur- 
bem. Cic. Voy. occupær 1°, S'xupa- 
nen. Être en — de biens, du trône, 
Esse in possessione bonorum. Cic. Bo- 
na possidère (eo, es, sel, sessum). Cic. 
Regnum oblinère (eo, es, nui, tentum). 
Cæs. Être en — du pouvoir, d'une 
place forte, Rerum poliri (ior, iris, 
tius sum), dép. Cic. Nep. Potiri op- 
pido. Liv. Voy. POSSÈnBR OCCuPER 2°. 
Oui est en — d'une ch. C. Posses- 
seun. Laisser à qqu la jouissance et 
la — d'une cb., Rem utendam ac pos- 
sidendam alicur iradëre. Cic. Aban- 
donuer à qqn la libre — de la Gaule, 
Liberam possessionem Galliz alcui 
tradère, Cæs. Se maintenir en — de 
la citadelle, Possessionem æarcis reli- 
nêre. Liv. Ôter à qqn la — de, C. 
DÉPOSSÉDER, KXPROPRIEA, CHASSER { 00, 
DÉPOUILLER 5°. Perdre la — de, C. 
PERDRE 140. Rentrer en — de tons 
ses droits politiques, de son argent, 
Rempublicam recuperare. Cic. Pecu- 
niam recipère (io, is, cepi, ceplum). 
Quint. Etre remis par un jugement 
en — de ses biens, Recuperare rem 
suam judicio. Cac. Remis en — de ses 
hiens, de ses droits pulitiques, Resti- 
futus, a, um. Cic. Voy. n&COUVAER. || 
Fig. La puissance est la possession 
des movens de conserver 568 avanta- 
ges. Potentia est facultas rerum ido- 
nearum ad sua conservanda. Cic. En- 
trer ea —, Prendre — d'une charge, 
du consulat, Voy. emTaxn 3°. Être en 
— de l'estime publique, Famä optimä 
frui (or, #ris, fruitus et frucius sum), 
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dép. Tac. Être en — de l'estime et 
de la faveur du peuple romain, Esse 
in laude et in gratië cum po ul Re- 
mano. Cie. Qui est en — de fs gloire 
des armes, Bellicæ laudis compos (gén. 
otis). Liv. Qui est en — de son bon 
sens, de ses facultés, de sa raison, 
Compos animi. Ter. mentis. Cic. ra- 
tionis. Cic. Voy. Se Possénen. Repren- 
dre — de soi-même (= reveoir à sui), 
Redire in suam potestatem. Cato ap. 
Gell. || Avec un su). de ch. : La co- 
lère prend possession de l'âme, Voy. 
S'EuPanen 3e, || 20 Fig. Liberte de fairs 
qq. ch. : Être en possession de faire 
qq. cb., Vo: Avoir le naorr 2. || 30 
Habitude de faire qq. ch. : Être en pos- 
session de faire qq. ch., Voy. Avoir 
cooTows. || 4° État d'un homme possedé 
p* le domon Energima, atis, n. Prud. 
| 5° Terre qu'on possède. Possessio, 
onts, f. Liv. FPundus, 1, m. Cic. 
POSSRSSOIRE, ad). Relatif au droit 
de posseder. Possessorius, a, um. Dig. 
POSSIBILITE, s. {. Qualite de ce 
qui est possible. Facultas, ais, f. Cie, 
otestas, atis, f. Gic. Locus, i, m. Cic. 
: Quant à ces suprlices, ce n'est pas 
seulement l'exécution et le fait de les 
subir, c'est la seule possibilité mème 
qui est indigne d'un citoyen romaiu, 
larum rerum non solum eventus atque 
perpessio, sed etiam conditio ipsa in- 
digna cive Romano est. Cic. Je vois 
la — de beaucoup de faits.., Afulta 
jam video posse evenire. Quint. Si je 
trouve — à le faire, Si potero. Cic. 
S'il ya— à le faire, Si fieri potest 
ou poterit. Quint. Vog. Être Possint.=. 
Une vie bonteuse ne laisse pas mème 
la — d'une mort bhouorahile, Vite 
turpis ne morti quidem hones(æz locum 
relinquit. Cic. Voy. FACULTÉ 4°, MOTEN 
(subst.) 30. [1 n'y avait pas — de res 
ler, Manendi nulla facultas fuit. Cie. 
Voy. IMPOSXIBILITÉ, MPOS-IBLE. 
POSSINLE, ad). Qui peut être, qui 
peut so faire. (En géo.) Qui (quæ, 
quod) fieri potest. Cic. {En parl. d'une 
action) Qui (que, quod) effei potest. 
Cu. (En p* . d'un évéoerment) Qui 
(quæ, quod) acctdëre potest. Quint. : {l 
y a des choses possibles, Qurdam 
Reri possunt. Quint. Je vois que beau- 
coup d'événements sont —, Mult@ 
video posse evenire. Quint. L'anéan- 
tissement de l'arinee eùt été possible, 
Totus exercitus deleri potuit. Liv. Si 
cela l'est —, Hoc tu si potes (de posse, 
possum, polui, 8. sup.). Cic. Il ne 
plaisantera même pas toutes les fois 
que cela lui sera —, Ne dicet quidem 
salse, quoties poterit. Quint. S'il est 
—, Si facultas erit. Cic. Si feri pos- 
sit. Cic. Si id fieri potest. Quint. S'il 
nous est —, Si possumus (de posss, 
possum, potes, polui, 8. sup.). Cie. 
Que je ne sois pas triste? Est-ce 
—7? Ne doleam? Qui (adv.) potest? 
Cic. Est-ce —? ltane vero ? Ter. Je ne 
négligerai pas ce qu'il sera — de 
faire, Quod feri poterit, non negli- 
gam. Cic. 11 m'est — de dire, Possum 
dicére. Cie. 11 lan je me trom- 
pe Pieri potesi ui f e Cie. Chose 
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i n'est pas —, Il ne m'est pas — 
eo, IL n'est pas — que, Voy. 1MP0s- 
sieur. || Par tons les mo ns po 
bles, Quäcunque rations. Cic. Quoquo 
modo. Cic. Omnibus modis. Liv. De- 
mander par toutes les prières —, 
Omnibus precibus pet”re. Cæs. Faire 
qq. cb. avec tout le soin possible, Ita 
accurate, ut mihil possit supra. Cic. 
VOYy. LMAGINAULS. ÿ Autant que pos- 
sible, que cela a été —, Ut potest. Cic. 
Quoad jus fieri potest. Cic. Je veux 
qu'autant que — nous ne fassious 
qu'une maison de celte famille, Jubeo 
am marime unam facËre nos hanc 
lamiliam. Ter. Autant que cela t'etail 
—, Quod poteras. Liv. Autant que cela 
te sera —, Quoad ejus facFre polueris. 
Cic. Quoad ejus poteris. Cic. J'entre- 
tiens la concorde autant qu'il m'est 
—, Sic tueor, ut possum, concordiam. 
Cic. Autant qu'il est — à l'homme 
de les connaitre, Quoad possunt ab 
kominibus cognosci. Cic. Ton portrait 
est aussi ressemblant que —, Tua 
imago (am constmilis es quam polesf. 
Plaut. Je parle d'une voix aussi 
haute que —, la plus haute —, Dico 
quam possum marimä voce. Cic. Je l'ai 
recommandé aussi chaudement que 
—, Te commendavi ut diligeniissime 
potui. Cic. || ls rassemblent le plus 
de navires qu'il leur est possible, et 
simpl le plus de navires —, Naves, 
guam plurimas possunt, cogunt. Cæs. 
Occuper le plus de collines —, Quam 
lurimos colles occupare. Cæs. Acheter 
e plns — de bètes de somme, Ju- 
men(orum quam MAIIMUM NUMETUM 
coemére. Cxs. Pour qu'il y ait le moius 
de plaies —, Ut quam paucissims 
plagæ sint. Cels. Laisser de nous le 
souvenir le plus long —, Afemoriam 
nostri quam marime longam effcére. 
Sal. Avoir la garde la plus dérouée 
—, Præsidium quam amicissimum ha- 
bère. Css. J'ai exposé le plus briève- 
ment —, Erposm quan brevissime pe- 
fui. Cic. Nous prolungeons le repas le 
plus—, Convivium,quam maxime pos- 
sumus, producimus. Cic. Écrire le plus 
—, Scribfre quam plurimum. Cic. 
Vendre le plus cher —, Quam plurimo 
send?re. Cic. [Il faut] que tu rachètes 
en payaot le moins —, Ut {e redimas 
minimo quam queas. Ter. 

Possieus, 8. m. Ce qui peut être fait. 
Id (neut.) quod feri potest. Cic. = Je 
ferai mou possible, J'y ferai certes 
mon —, Ego, quod polero, enilar se- 
dulo. Ter. Quod quidem certe enitar. 
Cic. Que chacun se borne à faire sou 
—, Tantum, quantum polest, quisque 
nilatur. Cic. Faire tout soo — pour 
un ami, Omnia amici causé facère. Cic. 
Voy. S'xrroncæa de lout son pouvoir. 
Donner qq. cb. daos les limites du 
—, Aliquid, guoad fieri potest, dare. 
Cic. Ils tentent même plus que le —, 
Ab üllis, etiam quæ non possunt, ten- 
fantur. Liv. Ce qui passe les bornes 
du —, C. 1urossieLe (subst.). 

Ac possisez, loc. adv. C. xrraf- 
MEMENRT. 

PossreLz, anc. adv. C. PRuUT-ÊTRS. 
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1. POSTE, s. m. 10 Lieu assigné 4 
qqn pour qu'il s'y tienne. Locus, 1, m. 
(au plur. Loca, orum, n.). Cic. Statio, 
onis, f. Cic. : On avait assigné à cha- 
cua (des combaltants) son poste, Suus 
cuique locus erat definitus. Cæs. Le 
— fut abaodonoé par les combat- 
laats, À propugnatoribus vacuus re- 
lictus est locus. Cæs. Déserter un —, 
Locum deserÿre. Cic. Quitter s00 —, 
Ab loco disced®re. Cæs. Assigner à 
chaque préfel son —, Loca præfectis 
dividëre. Liv. | Fig. Reste au poste où 
lu as été placé, Quad in statione posi- 
fus es, mane. Ov. De peur que vous 
ne paraissiez ahandoaner le — où 
Dieu vous a placés en ce monde, Ne 
munus humanum assignatum a Deo 
defug®re videamini. Cic. || 2° Licu où 
se tiennent des troupes; corps de garde. 
Statro, onis, f. Cic. Præstdium, à, 0. 
Cie. = Établir des soldats dans les 
postes, Aalites in præsidiis imponëre. 
C>s. lis furent lués dans les — des 
enneœis, {a hostium præstdiis occisi 
sunt. Liv. Abandonaer, Quitter son 
puste, Præsidium relinquëre. Cic. Præ- 
sidio decedëre. Liv. || Fig. Quitter le 
poste de la vie, De præsidio el sia- 
tione vilæ deced®#re. Cic. || 3° Soldats 

ui se tionnent dans ua lieu pour le gar- 
der, etc. Statio, onis, f. Cæs. Præsi- 
diun, it, n. Cxs. Custodiæ, arum, f. 
pl. Czs. Cic. Ii (m. pl.) qui in sta- 
tione sunt (erant, fuerunt...). Cæs. : 
ti ne se trouvait là aucun poste, 1bi 
nulla erat statio. Liv. {ls ne pouvaient 
passer] à cause des postes des Méaa- 
pieas, Propler custodias Afenapiorum. 
Cæs. Établir de distance en distance 
des —, de nombreux — de cavalerie, 
Disponère præsidia ou custodias. Cæs. 
crebras sialiones equitum. Cæs. Reti- 
rer les —, Præsidia deducËre. Cæs. 
Relever an poste. {na staltonem succe- 
dtre, n. Czs. Voy. oanpe 6°. |] &e Fig. 
Fonction, emploi, charge. Munus, neris, 
o. Cic. : Le plus haut poste de l'État, 
Summus civitatis locus (voy. 19). Cic. 
Orcuper un —, C. Exercer une ctran- 
cz 8°, une roncrion 1° et 2°, Quitter 
uo —, C. Se néusrraz 29. 

À rosre rixe, loc. adv. C. À ps- 
MORE. 

2. POSTE, s. f. te Établissement 
de chevaux, plecé de distanco en dis. 
tance pour Île servico des voyageurs. 
Cursus (&s) publicus (1), m. C.-Just. 
: Poste aox chevaur, Cursus (üs 
vehicularis (is), m. Dig. Cursus (a) 
vehicularius (ti), m. Capit. Le ser- 
vice de la —, Res (ei) vehicu- 
laris (De f. Dig. Res (ei) vehicu- 
laria 8). f. Amm. Établir des pos- 
tes publics, Cursum fiscalem insti- 
tuëre. Spart. Cheval de poste, Equus 
(5) cursualis (is), m. C.-TA. Chaise 
de —, Voy. cæaise. Bureau de —, 
Statio, onis, f. [rsc. Maltre de —, Sta- 
tionarius, 11, m. P.-Jct. || 3° Action 
de voyagor aveo dos chevaux de posts : 
Aller, Voyager en poste, Courir la —, 
Cursu publico uti (or, Pris, usus sum), 
dép. C.-Just. || Fig. Courir la poste, 
Festinare, n. Cie. H 3° Anc. Mesure 
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Itinéraire (— 2 lieues), Voy. ur. [] 
&e Établissement pour le transport des 
lettres. * Tabellariorum publicorum of- 
fictum (ii), n. (Sm.), || 6° Courrier 
qui porte les lettres. * Tabellariws (ii) 
publicus (5), æ. 

MA, TA, SA POSTE, auc. loc. adv. 
C. À ma visposrrion 9°, À ma convs- 
NANCB 29, 

POSTER, v. act. Mottre dans va 
posle, en un lieu : Poster des soldais 
sur le rempart, Milites in muro collo- 
care. Cæs. (Ceux) qui étaient postés 
devant les portes du camp, db qu 
pro porlis casirorum in slalione erant. 
Czs. VOy. APOSTRR, METTRE 1°. 

Se rosten, v. réfl. So mettre dans 
un lieu. Considëre (o, is, sédi, sessum), 
n. Cæs. Vuy. S'érasun Î°. 

POSTERIEUR, EURE, adj. de Qui 
suit dans l'ordre des temps. Æ£tate pos- 
terior Ou inferior (in. f., vus, 0.). de : 
L'époque pustericure, Ætas inferior. 
Cic. (Thucydide est] un peu poité- 
rieur, Paule ztate posterior. Cic. lis 
furent uo peu postérieurs à Julius, 
Ætate paulo inferiores quam Julius 
fuerunt. Cic. Caton fut postérieur à 
Célhégus, Cato Cethegum ætlate conse- 
culus est (de consequi, or, ris, dép.). 
Cic. Homère ne fut pas — à Lycur- 
gue, Homnerus non infra Lycurgus 
fuit. Cic. Voy. arnès (prép.) 1°. 
2° Qui est derrière. Pusterior, m. f., 
ius, n. Cels. Plin. Posticus, a, um. Liv. 
Suet. Voy. De ouniène (loc. adv.) : 
Partie postérieure, Voy. pxnnèns 
(subst.) 1° et 3°. 

POSTÉÈRIEUNEMENT, adv. Après, 
plus tard. Voy. apnès (adv.). 

POSTÉRIEUAEMENT À, loc. prép. C. 
Après (prep.) 1°. 

POSTÉRIONITE, s. f. Le fait d'être 
posterieur =: Puosteriorilé de temps, 
Ætas (atis) inferior (oris), f. Cic. 

POSTÉRITE, 8. f. 1° Suite de ceux 

ul descondent d'une même origine. 

rogenies, ei, f. Cac. Stirps, irpis. f. 
Liv. : Poursuivre Tarquin avec loute 
sa pastérilé, Tarquinium cum omai 
liberorum stirpe exsequi. Liv. N'avoir 
pa de —, Nullam stirpem liberorum 

abëre. Liv. || 2° Tous ceux qui vien- 
dront ou qui sont venus après une cer- 
taine epoque. Posteritas, als, f. Cie. 
Posteri, orum, ©. pl. Cic. Futurorus 
hominum proles (is), f. Cic. : Le ju- 
gement de la postérité sera plus équi- 
table, Posterorum eril verius judi- 
cium. Cic. J'espère que la — co 
naltra l'amitié [de Scipion et de L& 
lius}, Spero amicitiam notam posteri- 
tati fore. Cie. La — la plus reculée 
gardera la mémoire de cet homme, 
de cette action, Memoriam illius vir 
ercipient omnes anni consequentes. Ci 
Ilujus rei posteritas omnium arculu 
rum non immemor erit. Cic. Dans Le 
—, Apud posteros. Cic. Songer à la 
—, Rationem habere posterilalis. Cæs. 
Agir en vue de la —, Posteritaii ser- 
vire, n. Cic. Composé en vue de la 
—, In memoriam poslteritalis compe- 
situs. Quint. Digne de passer à la —, 
Dignus memorië. Css. Cic. Dignus s#- 
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eantorum memoriŒ. Quint. Transmettre 
son nom jusqu'à la dernière —, Nomen 
raum perpelus memoriæ commendare. 
Veil. Transmettre, Faire passer qq. 
cb. à la —, Alicujus rei memoriam 
posteris prodère. Cic. Memorie aliquid 
rodtre. Cic. tradëre. Cic. Laisser des 
its À la —, Scripta posteris relin- 
quêre. Quint. Passer à la —, Memo- 
rien sui relinquêre. Cic. 
POSTHUME, adh: 1° Ré après !a 
mort de son père. Posiumus, a, um. 
Cie. Mortuo patre natus. Gell. 1] 2° Fig. 
Publié après la mort de l’auteur. * Post 
mortem aucioris edifus (a, um). 
POSTICURS, adj. Fait et ajouté après 
œup; artificiel. Voy. Faux (adj.) 9°, 
ATIFICIEL. 
POSTILLON, 3. m. Cavalier conduc- 
tear de la poste. Veredarius, ii, m. Sid. 
POSTULANT, 3. M. C. CANDIDAT. 
POSTULER, v. act. Demandor aveo 
Mmstancs. Voy. BalGuEn 1° et 20. 
POSTURE, s.f. 19 Situation du corps. 
Voy. Posrrion 19. || 39 Fig. Situation 
(dans l'opinion) : Être en bonne posture 
auprès de qqo, dans Île monde, dans 
l'opiaion, Voy. esrimé 40, msTime 20. 
POT, 3. æ. 1° Sorte de vase. (Vase 
es SR Vas, asis, plur. vasa, orum, 
a. Cie. (Marmite, pot-au-feu) Olla, æ, 
f. Cie. (Rol large et profond) Sinum, 
gr Varr, Col. Sinus, i, m. Plaut. 
07. sARRB, cnucus, etc. = Petit pot, 
Vasculum, 1, n. Plaut. Quint. Ollula, 
a,f. Varr. — de terre, Vas fictile. 
Cic. Olla fictilis. Col. — à eau, Voy. 
aicièns. Transporter des arbres dans 
des pots de terre, Arbores fransferre 
fAictilibus in vasis. Plin Faire des bou- 
tures de qq. plante dans des —, Alt- 
quid in ollas propagare. Cato. Planter 
gg. plante dans des —, Aliquid se- 
rère in calicibus (de calir, m.). Cato. 
) 4 Le contenu d'un pot. Même tra- 
oct. qu'à 1° = Un pot de lentilles, 
Olla lentis. Gell. Uo — de lait, Lactis 
sinum. Col. Est-ce à elle qu'on porte 
ca — de vin? Eine hic cum vino si- 
aus fertur ? Plaut. || Fig. Pot-de-vio 
(sorte de présent), Corollarium, if, 
8. Varr. Corrompre qqn avec un pot- 
de-vin, Pretio altquem corrumpére. 
Cic. NO: ACeeTEa 2°, Î]s nous accu- 
saieot d'avoir reçu des pots-de-vin 
Nos pecuniz captæ arcessebant. Cic. I 
Pot pourri sorte de mets), Satura, æ, 
f. Varr. || Fig. Pot pourri (sorte d'ou- 
vrige formé de morceaux sans liai- 
sou), Farrago, ginis, f. Juv. || 3° Anc. 
Vaso à boire. Voy. 2 courx is =: Vider 
les pots, Voy. sooTmicce 4°. H 6° Sorte 
decasque. Voy. casque. 
POTABLE, ad). C. buvanLx. 
POTAGE, 3. m. de Anc. Co qu'on cuit 
dans le potau-feu. C. sourLLi Hubs. . 
WF: our tout potage (= en tout. 
0ÿ. vour. |} 2e Soupe. Voy. ce m. 
POTAGER, èae, adj. Propre 4 faire 
le potage : llerbes, Plantes potagères, 
Voy. Lécuus 2°. Un jardin potager, 
el S. m. Ua —, Voy. saRoD1N 4°, 
: POTEAU, s. m. Pièce de charpente 
pres debout. (Ea géo.) Palus, 1, m. 
D'une porte) Postis, is, m. Cfc. (D'une 
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machine de guerre) Postis. Veg. Voy. 
pigo =: (Criminel] attaché au poteau, 
Ad palum alligatus. Cic. 

POTEE, 3. f. Le contenu d'un pot. 
Voy. por 2e. 

POTELE, £s, adj. Gras ot plein. 
Pinguiculus, a, um. Fronto. 

POTENCE, 5. f. Sorte d'instrument 
de supplice. Furca, æ, f. Plin. Dig. 
Voy. cioxr. 

POTENTAT. C. socvænain. 

POTERIE, s. f. Vaissolle de terre. 
Vasa (orum) fictilia (ium), et simpl. 
Fictilia, ium, et qqf. abs. Vasa,orum, 
a. pl. Cic. Figlina (orum) opera Ge 
et simpl. Figlina, orum, p. pl. Plin. 
z Poterie de Samos, en terre de Sa- 
mos, Samia vasa, 0. pl. Plaut. Cic. 

POTERNE, 5. f. Sorte de porte (dans 
une fortification). Posterula, æ, (. Cass. 

POTIDÉE, v. de Macudoine. Potidæa, 
æ, f. Plin. 

rOTIEN, s. m. Fabricant de poterle. 
Figulus, i, m. Varr. Col. : Potier de 
terre, Même tradurt. De —, Fiqul 
nusetpl. souv. Aiglinus, a, um. Varr. 
Plin. Figularis, m. f.,e,n. Col. Plin. 
Terre à —, Creta figlina. Varr, figu- 
laris. Col. Plin. Atelier de —, Art du 
—, Figlina, æ, f. Plin. Elre —, Fi- 
glinam exercère. Varr. 

POTION, 8. f. Breuvage médioinal. 
Yoy. BusUvAQz. 

POTIRNON, 5. M. C. CITROUILLE. 

POoU, s. m. Sorte d'insectes. Pedicu- 
lus, i, m. Cels. 

POUAN, interj. Il exprime le dé- 
goût. Phui / Plaut. 

POUCES, s. m. 4° Le gros doigt de 
la main ot du pied. Pollez (licis), m. (de 
la maia). Cic. (du pred). Plin. Petr. 
qe. : Déjeuner pris sur le pouce, (= 

ebout, sans s'atlabler) Sine mensä 
prandium. Sen. (— debout) Statarium 
prandium. Mamert. || Fig. Serrer les 
pouces à qqu (— lui arracher ua 
aveu), Voy. AnRAcIIBR Be. Se mordre 
les —, C. Se esraxtin. Meltre les — 
(= se rendre, céder), Voy. céosn 7°. 
11 2° L'otendue du pouce considerè dans 
sa longueur. Poliez, licis, m. Col. Di- 
vus (i) pollez (licis), m. Cato. Cæs. : 
8er un pouce, ua travers de — 
de jeu, Digitum pollicem larumenti 
facére. Cato. Clou de la grosseur du 
—, Clavus erassitudine digiti pollicis. 
Cæs. Large d'un travers de —, Digi- 
tum pollicem latus (a, um). Cato. Plus 
ros que le —, Pollice crassior. Col. 
3° Mosure de longueur, douzième d'un 
pled de roi (= à peu près 00e). 
Uncia, æ, f. Plin.: Le pouce [est] a 
douzième partie du pied, Uncia duo- 
decima pars pedis. nfin. Hauteur 
d'uo—, Altitudo (dinis)uncialis(ts), f. 
Plin.||lig. Ne pas posséder un pouce 
de terre, Nullam agri glebam possi- 
dêre. Cic. 

POUDRE, s. f. 1° Poussière. Pul- 
wie, verts, m. Cic. Voy- POUSSIÈRE. || 
Fig. : Jeter de la poudre aux yeux de 
qqn, Fucum alieut facëre. Ter. Voy. 
#scoumm 2e. || 2° Substance pulvèrisée. 
Puluis, verts, m. Plin. Poilis (ious. 
au aomio.), linis, m. f. Cels. Col. Pa- 
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rina, æ,f. Plin. : Poadre d'or, Aureus 
puluis. Plin. — de charbou, Pulvis 
carbonis. Ov. Avec du poivre en —, 
Polline piperis. Cels. Pierre ponce en 
—, Pumex irifus. Plia, — pour les 
cheveux, *Pulvis (is) capillaris (is) 
(Sm.). Réduire du plâtre en —, Gyp- 
sum in farinam resoluëre. Plin. Ré- 
duire lout en — trés flus, Omnia in 
puluerem minulissimum redigëre. Veg. 
Voy. PoLvéRisEn. || 3° Composition 
servant à lancer des projectiles avco 
une arme à feu. * Puluis (veris) pyrius 
(ti), m. (Georg.) : Poudre à canon, 
M me traduct. | ig. Tirer sa poudre 
aux moineaux, Olsum et operam per- 
dère (= perdre son huile elsa peine). 
Cic. Mettre le feu aux poudres (=al- 
lumer la discorde, la guerre, etc.), 
Voy. ALLUMER 20. 

POUDRER, v. act. Couvrir de pou- 
dre. ® Pulvere conspergëre (0, is, sper- 
si, spersum), act. = Se poudrer les 
cheveux, * Puluere capilluri uti (or, 
Eris, usus sum), dép. (Sm.). 

POUDREUX, BUSE, adj. Couvert de 

usSsière. (En par!. des ch.) Pulveru- 
entus, a, um. Cic. Pulueris plenus (a, 
um). Gell (Eu part. des pers.) Pulvere 
perfusus (a, um). Curt. Sparsus. Ph 
: (Les) souliers étaient poudreux, 
Multus erat in calceis pulvis. Cic. 

POUFFER, v. n. Éclater de rire. 
Voy. ECLATER 3°, 

POUILLE (LA). C. APULIE. 

POUILLEUX, BUSE, adj. Qui a des 
poux. Pediculosus, 4, um. fart. 

4. POULAILLER, 8. m. Abri con- 
struit pour les poules. Gallinarium, ti, 
on. Col. Plin. 

2. POULAILLEN, s. m. Éleveur de 
volaille. Gallinarius, it, m. Varr. Cic. 

POULAIN, s. m. Jeune cheval. 
Voy. cumvaL 19. 

POULARDE, s. f. Jeune poule qu'oa 
a engralssee. Gallina (2) altilis (is), £. 
Petr. Plin. 

POULE, s. f, 1° Femelle du cog- 
Gallina, æ, f. Cie. =: Jeune poule, C. 
rourarrs. De —, Gallinaceus, a, um. 
Varr. Œuf de —, Ovum galsinaceum. 
Varr. Échelle pour les poules, Scala 

allinaria. Cels. || Fig. Poule mouillée 
= persoane sans courage) Turturilla, 
æ,f. (= petite tourterelle). Sen. La 
chair de — (= le frisson), Voy. rRIS- 
son. || 2° Femelle de certains oiseaux. 
Femina, æ, f. Plin. || 3° Nom de diffe- 
ronts oiseaux = Poule de Nuœidie, C 
PINTANR. — d’eau, C. rouLQUe. 

POULET, s. m. 1° Petit de la poule. 
Pullus (1) gallinaceus (ï), m. Varr., et 
simpl. Pullus, m. Aor. Sen. = Les pou- 
lets sacrés ne mangeant pas, Pull: non 
pascunitur. Cic. Liv. || 2° Pig. Terme 
de caresse. Pullus, 5, m. Hor. Suet. 

POULETTE, 8. {. Jeune poule. Gal- 
linula, &, f. Apul. 

POULICHS, s. f. Jeune jument 
Equula, æ, f. Varr. 

POULIE, 3. f[. Sorte de machine 
Orbicuius, à, m. Cato. Vitr. 

POULIOT, s. m. Sorte de plante 
Puleium, ii, n. Cic. Col. Plin. Pule 
gium, 0. Cels. 
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POULPE, s. m. Sorte d'animal ma- 
rin. Polypus, à, m. Plin. 

POULS, s. m. Battemont des artè- 
res. Venz ou Venarum pulsus (Hs), 
@. Plin. Arteriarum pulsus. l'lin. Ar- 
teriarum ictus (&s), m. Plin. el qqf. 
simpl. Vens, arum, f. pl. Cic. Ceis. 
Arteris, f. pl. Cic. : Tâler le pouls à 
qqo, Alicujus venam Ou manum fan- 
dde Sen. venas tentare. Suet. Quint. 
on tangère. Pers. Pulsum venarum at- 
tingère. Tac. Le — est régulier, Venæ 
naturaliter sunt ordinatæ. Cels. Le — 
est régulier ou accéléré ou lent, Ar- 
teriarum pulsus stabilis aut citalus aut 
tardus est. Plin. Le — est irrégulier, 
Venæ non æquis infervallis moventur. 
Cic. Battement violent du —, Vehe- 
mentia venarum. Plin. — fréquent ou 
leot, Arteriarum ictus creber aut lan- 
guidus. Plin. Le — est plus lent ou 
plus fréquent, Venz leniores celerio- 
resve sunt. Cels. Si qqu a le — aussi 
agité, Si cui venæ sie moventur. Cic. 
Rendre le — fréquent, Venas conci- 
tare. Cels. Le — est faible, Arteria- 
rum pulsus erigui ou imbecilli sunt. 
Cels. Le — tombe, baisse, devient 
faible, Venæ concidunt. Cels. subeunt. 
Cels. Raaimer le — qui s'éteint, Ve- 
nas cadentes fulcire. Sen. Le — ne bat 
plus, Venæ et arteriz micare desi- 
nunt. Cic. || Fig. Tâter le pouls à qqn, 
Aliquem tentare. Cic. Voy.soNDER qqn. 

POUMON, 8. ©. 1° Organe do la res- 
piration. Pulmo, onis, m. Cic. Cels. : 
Le poumon, orgaue de la respiration, 
Pulmo, officina spirandi. Plin. Mala- 
dies du —, Pulmonis vitia. Plin. Pul- 
monum incommoda. Plin. Inflammation 
du —, Voy. PnEouONI&. || 2° Organe 
de la voix; volx. Latus, teris, n. Quint. 
Latera, um, n. pl. Cic.: (Parler) avec 
uae forte voix et de bons poumons, 
Magna voce et bonis lateribus. Cic. Il 
a les — solides, Et adest lateris fir- 
milas. Quint. — fatigués, Latus fati- 
gatum. Quint. User soa poumon, S'u- 
ser le —, C. S'ÉPOUMONER. 

POUPARD, 8. m. {1° Enfant au mail- 
lot. Pupus, i, m. Varr. ap. Non. || 2° 
Sorte de poupée. Pupulus, 1, m. Arn. 

POUPE, s. f. Arrière d'un vaisseau. 
Puppis, is, acc. im, abl. 1, f. Cie. : 
Veat en poupe, C. Vent ARRIÈRE 2°. 
Il Fig. Nons avons le vent ea poupe 
(— la fortune aous est favorable), 
Prospero flatu fortunæ utimur, dép. 
Cic. César a maintenant le vent en 
—, Cæsaris nunc venti valde secundi 
sunt. Cic. Être assis à la —, In puppi 
sedère, n. Cic. 

POUPEE. 5. f. Petite figure humaine 
servant de jouet. Pupa, æ, f. Varr. ap. 
Non. = Poupée de cire, Plangunceula, 
æ, f. Cic. 

POUPON. onN&, 3. m. f. Potit gar- 

n; petito fille. Pupus,f, masc. Varr. 

upulus, masc. Sen. Pupa, æ, fém. 
Mart. Pupula, fém. Apul. 

. POUR, prép. 1° Marquant protec- 
tion, defense. Pro (ubl.). Cic. Secun- 
dum (acc.). Cic. : Mourir pour la pa- 
trie, Mori pre patriä. Cic. Que dois-je 
faire — Tuilius, Quid me oporiel pro 
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Tullio faeËre. Cie. — toi je me suis 
exposé à des iaimitiés, Ego inimici- 
tias pro fe appetivi. Cic. [Les Ger- 
maias) ont — eux leurs marécages, 
Paludibus juvantur. Tac. Cela uon seu- 
lement n'est pas — moi, mais est 
plutôt contre moi, Hoc non modo non 
pro me, sed contra ma est polius. 
Cie. 11 a dit beaucoup de choses — 
notre cause, Secundum causam nos- 
tram multa disputavit. Cic. Parler — 
la loi Voconis, Legem Voconiam sua- 
dre. Cic. Après qu'on eut ainsi parlé 
— et contre la lui, Hzc cum contra 
legem proque lege dicta essent. Liv. Il 
me vieot à l'esprit mille considéra- 
tions — et conire notre voyage, AMulta 
mihi de nostro ilinere in utramque 
partem occurrunt. Cic. || Abs. Ce qui 
peut être dit pour et contre, Id quod 
in quamque sententiam dici poiest. 
Cie. Voy. En raveon de 20. || 2° Marc 
quant préférence, faveur, esprit de 
parti. Ab ou À (abl.) Cic. Pro (abl.). 
Liv. Quint. Cum (abl.). Cic. Liv. : 
Être pour Aristote, Esse ab Aristo- 
tele. Cic. Les dieux étaient — Aoni- 
bal, Dit cum Hannibale stabant. Liv. 
La cour de Neron penchait — lui, 
Prona in eum aula Neronis erat. Tac. 
La plèbe est tout entière — une ré- 
volution et — Anuibal, Plebs novarum 
rerum aîque Hannibalis tota est. Liv. 
Être — fe mensonge, Siare ab men- 
dacio. Cic. Tenir — le droit des geas, 
Stare pro jure gentium. Liv. Nous 
avocs — aous l'autorité des sages, 
Auctoritas saptentium nobiscum facit. 
Cie. Je suis — ua plus ample examen 
de la question, Ego amplius delibe- 
randum censeo. Ter. Pencher, Être, 
Teair — le parti de qqn, Voy. PAATI 
10. Qui est — le parti de qqn, — 
qgq0, — qq. ch., Voy. panTisaN 1° 
et 20. || 3° En vue de, dans l'interét 
de. Datif. Cic. Causa ou Gratià (avec 
ua gén. que l'ou place ordia. devant. 
Cic. = [Un dieu] a créé cetle ville 

oar les nations et vous — cette ville, 

rbem hanc gentibus, vos huic urbi 
genuit. Cic. Travailler — soi et — le 
peuples Sibi et populo laborars. Cic. 

ous ne sommes pas nés — nous 
seuls, Non nobis solum nati sumus. 
Cic. Les hommes ont élé créés — 
leurs semblables, Homines hominum 
causë sunt generati. Cic. Les animaux 
ont été créés — les hommes, Bestis 
hominum grati& generatæ sunt. Cic. 
Ea ce moade chacun — soi, Sibi 
quisque ruri melil (= à la campagne 
chacun moissonne — lui). Plaut. Je 
desirais cela plutôt — vous que — 
moi, Vestr& magis hoc causé volebam 
quam meä. Cic. Demander uo congé 
— les soldats, Afissionem petÿre mi- 
litibus. Tac. || 4° Marquant la part 
qu'on prend à ce qui peut arriver 4 qqn 
ou à qq. ch. Dalif. Sall. Cic. Liv. Pro 
(abl.). Cic. De (abl.). Cic. = Is redou- 
taieat pour eux et — leurs descen- 
dants cette puissance si considérable, 
Tantam molem sib1 ac posieris suis 
metuebant. Liv. Ne rien craindre — 
soi, Nihil de se timare. Cic. Craindre 
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— l'indépendance nationale, Liber 
tati fimère. Sall. Trembler — la sû- 
relé génerale, De fortunis communibus 
exlimescére. Cic. Je les voyais gé- 
mir — moi, Hos pro me genre vi- 
debam. Cic. S'affliger — la gluire de 
l'empire, Pro gloriâ imperii dolérs. 
Sail. || Be Envers, à l'égard de. Erge 
(acc.). Cic. In quec-). Cic. : Amour 
gour la patrie, Amor in patriam. Cie. 
artias patriz. Cic. Homme dar — 
qqn, Homo iniquus in aliquem. Ter. 
alicui. Cic. Voy. À l'haanv de 29, ax- 
væas (prép.) 14°. {| 6° Contre. Contre 
acc.). Cic. Adversus et Adversun 
(ace.). Cic. Ad (acc.). Plin. : Remé- 
des Dons pour les poisons, Rermcdie 
propria adversus venena. Cie. Très 
utile — toutes les maladies, Utilissi- 
mus ad omnes causas. Plin. Nous t- 
roos du corps des bêtes biea des re- 
mèdes — les maladies, Eligimus « 
bestiarum corporibus multa remedie 
morbis (au dal.). Cic. | 7° À cause de. 
Propter (acc.). Cic. Ob (acc.). Cic. : 
Eacourir pour cette femme des ini- 
initiés, OÙ hanc inimicitias capère. 
Ter. Est-ce à moi d'être puni — ses 
soltises? Pro hujus peccalis ego sup- 
plicium sufferam? Ter. Il est tra- 
duit en justice — sa vie iofime, 
Vita infami in judicium vocatur. 
Cic. Je préfère le voir rétabli — 
son aimable caractère..., Eum mele 
salvum propter humanitatem. Cic. La 
vertu est désirable — elle-même, 
Expetenda est honestas propter se. Cie. 
virius per se. Cic. Si Tai est aimé 
— lui-mème, Si ipse amicus per se 
amalur. Cic. — un grave molif, Gravi 
de causä. Cic. — divers motifs, Mul- 
{is ez causrs. Quint. — celte cause, 
— ce motif, — cette raison, — cela, 
Voy. À caosæ de cela 2°. — cette 
raison que.., C. Parce ous. C'est — 
cela que je veux, Propierea vole. 
Plaut. — cause de, — cause, Voy. 
cause 20. l 8° En la place de, au lieu 
de. Pro (abl.). Cic. Loco (precedé de 
son rég. au gén.) Plin. : J'irai pour 
toi, Jbo pro te. Plaut. Il présida _ 
Caius, Præsedit in vicem Ca, Suet. Ce 
dont tu m'as répondu — lui, (a 
quod mihïi pro illo spopondisti. Cic. 
Payer 1000 sesterces — qqn, Milk 
sesterlios alicujus nomine dissolvire. 
Cic. Payer la dime trois fois — une, 
Defungi tribus decumis pro unä. Cic. 
| 9° Comme representant de (qqn): 
Cléaadre admioistrait la proviuce pour 
le roi, Cleander prætor erai regrus. 
Curt. Voy. ci-dess. 8e | 10° En qualité 
de, à titre de, comme. Pro (abl.). Cic. 
Loco (precéde de son rég. au gén.). Cie. 
Souv. il ne s'expr. pas : Demander 
pour récompense, Præmii loco depos- 
cére. Cic. Tenir qq. où. — cerlain, 
Aliquid pro certo habérs. Sall. Cic. 
Avoir — sauvegarde, Pro munimeafs 
habère. Sall. Il avait Sophocle — wok 
lègue, Habebat collegam Sephoclen. 
Cic. J'ai beaucoup de personnes — 
ennemies, Afultos mortales edversæ 
Rabeo. Sal. Pris — juge, Judez cep 
fus. Plaut. Prendre qqn — ua eane- 
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mi (= le regarder comme...), Ali- 
in Aosfium numero ducère. Cæs. 

oÿ. couux (adv.) 140. Laissé — 
mort, Pro occiso relictus (— pour tué). 
Liv. Il passait — son Bls, Ejus ha- 
bebalur filius. Cic. Ceux qui passent 
— riches, Ji, qui beati pulanfur. Cic. 
Voy. Passen (neut.)8°. || 11° Eu égard 
à, par rapport à. Pro (abl.). Cic.: Cun- 
sels qui ne sont pas im prudents pour 
les circonstances, Consilia pro tempo- 
ribus non incauta. Cic. Poème remar- 
quable — ce temps-là, Carmen illä 
lempesiate laudabie. Liv. Écrivain 
élégant — ce temps-là, Scriptor ut 
temporibus illis luculentus. Cic. Il eut 
un père induigent et, — ces temps- 
là, riche, Patre usus esf indulgente ef, 
ut fum erant fempora, diti. Nep. Ville 
florissante — ce temps-là, Florens, ut 
um res erant, urbs. Liv. Thémistocle 
qui est très ancien — nous (— par 
rapport aux Romains), Themistocles, 
ut apud nos, perantiquus. Cic. Homme 
qui ne maoque pas d'esprit — un Si- 
olen, Non insuisus homo, ut Siculus. 
Cic. Fabius était fort leltré — un 
Romain, Erant in Fabio multæ, ut în 
lomine Nomano, litteræ. Cic. État flo- 
rissaot — un État germain, Ciuitas 
florens, ut est Germanoruin capius 
(geo. ü#s, m. — selon la portée des 
Germains). Cæs. Ce Géta n est pas uu 
sol — unesclave, Hic Geta, ut cap- 
fus esi servorum, non iners est. Ter. 
Légère difficulté — un homme vigi- 
laot, Leve impedimentum vigilanti. 
Cic. Décoration magnifique — Îles 
yeux, mais lugubre — l'âme et la 
peosée, Ornalus ad speciem magnif- 
cus, ad sensum cogitationemque lugu- 
bris. Cic. 11 12° Quant à : Pour ce qui 
me regarde, — ce qui est de moi, — 
moi, Quod ad me attinet. Cic. Quod 
in me est. Cic. — ce qui est de 
moi, — moi, je suis, Equidem 
ego sum. Plaut. Cic. Ego autem sum. 
Cie. — ce qui est de moi, — moi, un 
n'a jamais pu me persuader, Afihi 
guidem nunquam persuaderi poluil. 
ie. — ce qui est de moi, mels-toi 
uo instaot à ma place, De me autem, 
suscipe paulisper meas partes. Cic. — 
ce qui est do l'argent, c'est un rève, 
De argento, somnium. Ter. — ce qu 
est del'exil.., Quod ad exsilium atti- 
met. Cic. Il répondit qne, — ce qui 
élait d'avoir levé le camp, il l'avait 
fait à cause dun manque de fourrage, 
Respondit, quod castra movissel, fuc- 
{um (esse) inopià pabuli. Cæs. Nous 
sommes peu prèls et — les bommes 
et — l'argeut, Sumus imparati cum a 
militibus (um à pecunid. Cic. La même 
chose a lieu — les comètes, Idem fit 
in comelts. Sen. || 13° En echange de, en 
Compensation de, en récompense de. Pro 
(abl.). Cic. 08 (ace.). Plaut. Ter. = Il 
aa rien payé pour le blé fourni, Pro 
frumento Ai soluit. Cic. L'argent 
que tu dois — les jardins (que tu 
us achelès), Pecunia quam pro hor- 
fa debes. Cic. T'ai-je donné 30 mives 
— ta flle? Dedin tibi minas tri- 
frais où fAliam? Plaut. Le champ a 
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été engagé — 410 mines, Ager oppo- 
situs esl pignori ob decem minas. 
Ter. Faire payer quatre deniers — 
chaque amphore, Quaternos denarios 
in singulas amphoras erigère. Cic. 
Payer — le transport, -- les frais de 
transport, Pro veclurä soluëre. Cic. 
Transiger — trois médimoes par ar- 
pent, Decid®re in jugera singula ter- 
nis medimnis (à l'abl.). Cic. — rien, 
C. GRATUITRMENT. Exprimer sa recon- 
naissance à qqn, Aimer qqn — ses 
bons offices, Pro merriis alicui gra- 
fias agére. Cic. aliquem diligère. 
Suet. || 16° Précédé et suivi du 
mème mot. Pour marquer réciprocité : 
Rendre amour pour amour, Amori 
amore respondëre. Cic. Rendre bien- 
fait — bienfait, Beneficia beneñ- 
ciis pensare. Sen. Rendre service — 
service, injure — injure, Repensare 
merila mertlis, injurias injurits. Sen. 
Rendre faute — faute et injure — in- 
jure, Peccata peccatis ef injuries inju- 
ris ulcisci, dép. = se venger de. 
par). Cic. || 15° Précédé et suivi du 
méme mot. Pour marquer correspon- 
dance exacte entre doux choses: [Hé- 
siode] te recommande de rendre me- 
sure pour mesure, Eddem mensurà 
reddÿre jubei qua acceperis. Cic. Tra- 
duire mot — mot, Voy. mor (aux loc. 
adv.). Jour — jour, Voÿ. ANNIvER- 
saAIRK. || 16° Précede et suivi du même 
mot. Pour marquer la comparaison : 
Mal pour mal, l'inconséquence vaut 
encore mieux que la dureté, Levitas, 
ut in malis, acerbilati anteferenda est. 
Cic. Mourir — mourir, {il vaut mieux 
que ce soit en faisant son devoir), 
*Si moriendum est. || 17° Servant à 
mettre un petit nombre en opposition 
avec un grand oo un grand nombre en 
opposition avoo un pelit. Aduersus 
(acc.). Liv. z Pour un serviteur qu'il 

erdit, — un serviteur qu'il cherchait, 
il eu trouva dix, * Uno famulo amis- 
s0, Cum unum famulum quærerel, 
decem reperil. il Pour toute arme, ils 
n'avaient que des épées, Non fela alia 
habebant præter gladios. Liv. — toute 
ioscriplion, ils gravèrent les noms des 
États, Non aliud scripserunt quam no- 
mina civitafum. Nep. || 18° Marquant 
la proportion : Les plaines produisent 
400 pour 4, Cum centesimo campi fun- 
dunt. Plin. Le blé rapporte, donne 4 
— 4, Frumenia cum quarto respon- 
dent. Col. La semence rend 10 — 1, 
Semen eum decimo redit. Varr. { — 
100 par mois, 42 — 100 l'an, Cen- 
tesimæ, arum (s.-ent. usuræ), f. p': 
Cic. Prèter à 2— 100 par mois, Bi- 
nis centesimis fenerari, dép. Cic. in- 
térèt à 3,4, 5 — 100, Voy. car 6e. 
— un sesterce On payaà un 45, Ar- 
gentum ære solufum est. Sall. On 
fait ce traitement avec deux parts 
de miel — une d'alun, Hæc curalio 
fit duabus mellis partibus, tertiä alu- 
minis. Plin. }} 19° Marquant contrihu- 
tion à qq. ch. =: Le professeur de rhé- 
torique est pour beaucoup dans les 

rogrès des étudiants, Rhetor ad pro- 
Fectum discentium multum sert (de 


POUR 1319 


conferre, fero, fers, tuli, collatum). 
Quint. Voy. CONTRIBUER 2°, || 20° Mar- 
quant la perte qu'on subit : En étre 
pour sa peine, Üperam perdbre (0, is, 
didi, ditum). Cie. Voy. An Aie 
Marquant le lot, la part. Ad (acc). Cic. 
In (acc). Cic. Datif. Sen. : Pour sa 
parl, {n partem. Hor. Les chevaux 
sout créés — Ja course, Equ1 gignun- 
ur ad cursum. Cic. La nalure nous 
a faits — de plus grandes choses, 
Ad majora quæedam natura nos genuit 
ou conformavit. Cic. La mort — la- 
quelle nous uaissons tous, Mors cuf 
omnes nascimur. Sen. || Pour mon 
malbenr, In meam calamitatem. PA. 
J'ai sauvé les autres — notre perte, 
Celeros servavi ui nos periremus. Cic. 
11 22° Marquant attribution. Datif. Cie. 
: Etre pour qqn on honneur, ua op- 
probre, no ennui, où bien, Esse ali- 
cui honorti. Cic. probro. Cic. molestis. 
Cic. bono. Cic. Telles sont les règles 
à Suivre — ceux qui craignent, lzc 
faciendo sunt metuentibus. Cels. Exil 
glorieux — nous, désastreux — ja 
patrie, Fuga nobis gloriosa, patrix ca- 
lamitosa. Cic. Le repos est — Ja vieil- 
lesse le plus aimable des asiles, Sub- 
sidium bellissimum senectuti est otium. 
Cic. Tu es — nous un sujet d'inquié- 
lude, Ex te nos afficit sollicitudo. Cic. 
Avec de grands dangers — la pro- 
vince, Cum magno periculo provincis 
(au gén.). Cæs. || 23° Au jugement de, 
suivant l'opinion de : Pour moi, Ut opi- 
nio mea est. Cic. VOy. Avis 1°, opl- 
NON 2e. || 26° Marquant le but, la des- 
tination. (Nom de ch.) Ordin. Ad ou 
In (acc.). Cic. Qqf. Datif. Liv. Sen. 
(Nom de pers.) Datif. Cic.= Partir 
our la guerre, — l'exil, Proficisci ad 
ellum. Cæs. Nep. in exsilium. Cic. 
Voy. PanTIR. Veoir — les funérailles, 
Venire in funus. Cic. Aller chercher 
de l'eau — les sacrifices, Aquam sa- 
cris pelËre. Liv. Nous nous instrui- 
sons, non — l'école, mais — la con- 
duite de la vie, Non scholæ, sed vitæ 
discimus. Sen. [Faire qq. ch.] — la 
moutre, Ad ostentationem. Nep. In 
ostentationem. Quint. In apparatum. 
Sen. Réservé — la fin, Ad extremum 
reservatus. Cic. Combattre — l'hon- 
neur et la gloire, De honore et glori& 
dimicare. Cie. Créer qq. ch. — l'usage 
des hommes, Ad usum hominum ali- 
uid creare. Cic. Fournir à une femme 
u ruban — le con, Mulieri redimi- 
culum in collum præbeëre. Cic. [ls pro- 
mirent de la toile — les voiles, Pol- 
liciti sunt lintea in vela. Liv. Prèter 
sa maisou — une noce, Ædes ad nup- 
tias commodare. Cic. On construit uns 
maison — les propriétaires et non 
— les rats, Domus dominis ædifica- 
ur, non muribus. Cic. Nous cher- 
chons des patronages — nos vices, 
Patrocinia vitiis qusrimus. Plin. Ne 
as chorcher la gloire — soi seul, 
on sibi soli gloriam quærëre. Cic. 
Rédiger des lois — ses concitoyens, 
Leges civitati suæ scrib?re. Cic. Créer 
deux ceuseurs — chaqne ville, De- 
scribëre censores binos in singules ci- 
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vitates. Cic. f Ce serait un mal pour 
un bien, Detrimentum in bonum ver- 
teret. Cæs. || 25° Au nom de. Per (acc.). 
Cic. = Pour bLieul Voy. Par 12°. 
E 26° Pendant (un tomps qui est à vo- 
Air où qui etait à venir). In (ace.). Cic. 
Qqf. Ad (ace.). Cic. = [La discussion 
fut terminée] pour ce jour-là, In eum 
diem. Cie. [Inviter] — le leademaio, 
In posterum diem. Cic. [ll aunonça la 
convocation des comices] — le 3° jour 
avant les nones d'auüt, In ante diem 
terlium nonas Sextiles (— in diem 
terlium anis nonas). Cic. Avoir du 
blé — treate jours, Frumentum die- 
rum friginta hebère. Cæs. [Nous t'at- 
tendons ici] — le mois de janvier 
Ad mensem Jannarium. Cic. [I faut} 
se trouver à Rome — les comices, 
Esse Romz comitiis (à l'abl.). Cic. 
(Ce n'est pas) — le moment, Ad hoc 
fempus. Cic. [Un orage nous menace) 
sinon — le présent, au moins — l'a- 
venir, Siminus in præsens, af in pos- 
teritalem. Cie. [Maltriser son carac- 
tère) — on temps, Ad tempus. Cic. 
{Lois qui ont été faites] non pas — 
on temps, mais — jamais, Non in 
lempus abiquod, sed in æiernum. Cic. 
[Perdre qq. ch.) — toujours, In omne 
fempus. Cie. (Être ton ami] — tou- 
jours, In perpetuum. Cic. || 27° Avec 
un info. Afin de, à l'effet de. 1. De- 
vaat une prop. afBrmative : (En gén.) 
Ut, et moins souv. Uti, avec le subi. 
Cic. (Si la prop. renferme un compa- 
ralif) Quo léquira. à ut eo) avec le 
subj. Cic. : If faut manger pour vi- 
vra, Esse oporiet ut vivas. Cic. — être 
plos disposés à agir, Quo sint ad agen- 
dum erectiores. {}uinf. Voy. ArIN 1°. 
2. Devant nue prop. négative : Ne 
pour uf ae, ne, rar. employés), 
avec le subj. Cic. : Pour ne pas vous 
arréler plus longtemps, Ne diutius 
(vos) teneam. Cic. Voy. APIN 2°. Cruel 
est Castor, — ne pas dire scélérat el 
impiel Crudelem Casiorem, ne dicam 
sceleratum et impium/ Cic. || 3. Tra- 
ductions diverses : Le procédé pour 
fondre le broure, Fundendi æris ra- 
fio. Plin. — se jostifer, Sui purgandi 
causé. Sall. graiiä. Cæs. — vous ox- 
borter, Vestri adhortandi causä. Liv. 
Sol asses ferme — supporter des 
temples, Area Arme templis sustinen- 
dis (au dat.). Liv. Le temps mesuré 
de Îa vie est assez long — bien vi- 
vre, Breve tempus ætalis satis longum 
est ad bene vivendum. Cic. Voy. AS- 
sæz lo ot 2e. Les expressions me man- 
quent — recommander Lénius, De- 
gunt mihi verba in Lenio commen- 
dande. Cie. C'est une preuve — nons 
faire avouer, Id est argumentum cur 
conffeamur. Cic. 11 n'y a (dans cet 
art] aucase règle — trouver la vérité, 
Nullum pracepium est quomodo verum 
tavemniatur. Cie. Deux choses lui ont 
manqué — parler eo public, Du ei 
res, quominus tn oulgus diceret, defue- 
runf. Cie. Ils envoyèrent consulter 
l'oracie de Delphes — eavoir quelle 
sonduite tenir, Afiserunf Delphos con- 
nuium quidnam facerent. Nep. Les 
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ennemis attendaient — voir si nos 
soldats traverseraient le marais, Nos- 
les exzspeclabant, si nostri fransirent 
paludem. Cic. 1l aborda en Afrique — 
essayer d'entralnerles Carthaginois.…, 
Africam accessit, si forte posset Car- 
fhaginienses inducère. Nep. 1l envoie 
Miuucius en avant — voir s'il pour- 
rait obtenir quelque avantage, Afinu- 
cium præmiltit, sû quid proficère pos- 
sit. (æs. 1] a eavoyé son fils nou 
seulement — le défendre, mais en- 
core — m'accuser, Misif filium non 
solum sui deprecaiorem, sed eliam ac- 
cusalorem mai. Cic. Voy. ArIR 3°. || 
280 Avec an info. Parce que. Quod. 
Cic. Quia. Cic. : [L'argent fut refusé 
à Simonide] pour avoir fait une di- 
ression, Quod digressus fuerat. Quint. 
[wir qui s'appelle Néapolis], — avoir 
té bâtie la dernière, Quia posirema 
ædificata est. Cie. — être resté fidèle 
à l'amitié, Ob servoiam amicitiam. 
Cic. Chancelant — avoir trop bu, Ex 
vino vacillans. Quint. Voy. PARC& que. 
J 29° Avec un infn. Quoique, bien 
que. Quanquam (indic.). Cic. Quamuis 
(subi). Cic. = [Ces établissements) 
pour être d'un bon rapport, n'en sont 
as plus du domaine de l'agriculture, 
Duamvis sint fructuosæ, nihilo magis 
sunt agriculturæ parles. Varr. Voy. 
QUOIQUE. l 30° Avec un inôn. De quol. 
Unde (subj.). Ter. = Il y a ici pour 
faire cela, Est unde Àæc fiant. Ter. Il 
n'yen a pas — parler longuement, 
Non est quod multa loquamur. or. || 
81° Avec un infin. Marquant aptitude 
2 Qui est pour plaire aux hommes, 
Ad delectandos homines aptus (a, um). 
Quint. || 32° Avec ua infin. Marquant 
obligation, nécessité : Ne pas être pour 
faire qq. ch., Voy. pævoin (verbe) 40. 
1133° Avec un info. Sur le point de. 
Voy. por (subst.) 170. 
Boun que, loc. conj. Afin que. Voy. 
pl. b. poon 21°, AFIN 1°, 20, 3e, 
Poun, suivi d'un adj. et de que, 
loc. con]. Quetque.… que : Pour grande 
que soil l'attente, Quamuis sit magna 
exspectatio. Cie. VO. QUELQUE... QUE. 
Pour Peu que, loc. conj. Si peu que, 
ai seulement. Voy. Pru (aux loc.). 
ASSEZ POUR, ASSE£ POUR QUE. Voy. 
A8sez {9e el 20. 
TROP POUR TROP POUR QUE. VOY.TROP. 
Poun Lons, loc. adv. C. ALORS. 
Pour (Le), a. m. Ce qui est on faveur 
de =: Discuter, Soutenir, Plaider le 
pour et le contre, In confrarias partes 
disserëre ou disputare. Cic. În utram- 
que partem disserbre. Cic. Cels. Cau- 
sam wtrinque tractare. Cic. Faire voir 
le — et le contre, romère quid in 
uamque senfenfiam dici possif. Cic. 
Questions qui traitent le — et le con- 
tre, Quæstiones quæ in uiramque par- 
fem traciantur. Quint. Je ne soutiens 
pi le — ni le contre, Nullam in per- 
tem disputo, Cic. 
POURBOIRS, s. 1. C. ORATIrICA- 
TION. 
POURCEAU, s. m. C. Porc. 
POURCHASSER, C. POURSUIvaR. 
POURFENDRE, y. act. Fendre (un 
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homme) du haut en bas. (Hominem) ms. 
dium dividère (0, is, visit, visum). Her. 
POURPARLER, 6. M. Entrotien es 
vue d'un accord. Collogwium, it, n. Cie. 
Collecutio, onis, f. Cic. a Pourparler 
de psix, Colloquium de pace. Sall. Yor. 
CONFKRENCE 2° et CONFFRER (neul.) 20, 
POURPIER,S. D. Plante potagtre. 
Pertulaca, æ, f. Varr. Cels. Col. 
POURPRE, subst. 1° Masc. Bol- 
lusque fournissant une matière colorants 
d'un rouge foncé. Purpura, æ, f. Plin, 
| 2° Masc. el Fém. Couleur d'un rouge 
once. Purpure, &, [. Plin. || 3° Fen. 
Etoffe teinte de pourpre. Purpura, &, 
[. Cic. Suet. : Lit couvert de pourpre, 
Lectus purpurä siraîus. Suet. Bande 
de — (de la robe prétexte) qui 
descend jusqu'aux talons, Purpurs 
usque ad falos demissa. Cie. Manteau 
de —, Parpureum pallium. Cie. Véta 
de —, Purpuratus, a, um. Plaut. Cie. 
Liv. || 6° Marque de la dignite souve- 
raine; insigne du commandement; véte- 
ment et uignite de cardinal. Purpura, &, 
f. Virg Eutr. Amm. C.-Tk. : La pour- 
pre de la royauté, Purpura regum. Virg. 
rendre la — (= s'emparer du pos- 
voirimpérial), Purpuramsum#re. Eutr. 
PourPnrs, ad). Qui est d'un rouge fon 
: La couleur pourpre du visage, Purpu- 
reus rubor oris. Ou. Voy. nouGe (adj.}. 
POURPRÉ, ÉE, ad]. Qui est ds 
couleur de la pourpre. Purpureus, a,uma. 
Cic.: L'eau prend uneteinte pourprée, 
Unda purpuraseil (de purpurascère, 0, 
s. pari. ai sup., 0.). Cic. ap. Non. 
POURPRIS.C.ENCLOS 1°,PARVIS 20, 
POURQUOI, adv.interr. Pour quelle 
raison. Cur. Cic. Quare. Cic. Quam- 
obrem. Cic. Quid. Cic.[l 4. Interr. dir. 
: Pourquoi cours-lu à ta perte? — 
courir à ta perte? Cur is te perdi- 
tum? Ter. — as-tu nié? — avoir 
nié? Quare negasti? Cic. — lisent-ils ? 
Quid causæ est cur legant? Cic. — 
tergiversons-nous? — tergiverser? 
Quid tergiversamur ? Cie. El — n'es- 
pererait-il pas? Cur autem non me- 
ret? Quint. |} 2. Interr. indir. : Expli 
quer pourquoi ils refusent, Afferre re- 
lionem cur negent. Cic. Cherchons — 
il déplaisait, Queramus quare displi- 
ceret. Cic. Savoir — Zénon sest 
écarté de, Scire quæ causa sif eur 
Zeno desciverit. Cic. Je me demande 
avec étonnement — tu as changé d'a- 
vis, Miror quid causæ fuerit quert 
consilium mutaris. Cic. Je voudrais 
savoir — les dames parcoururenl.., 
Volo audire quid sit propier quod me- 
tronæ percucurrerunf. Liv. || 3. Abs. 
Pourquoi? Cur? Ter. Quare? Cic. 
Quid causes est (fuit, ecrit.) ? Cic. QuE 
dere? Cic.— pas? — nou? Cur non? 
Quidni ? Ter. Quare autem non ? Plaut. 
Et —? — cela? Quid ifa? Cic. — 
donc ma dissertation ? Quorsum igifur 
Asc dispuio (de disputare) ? Cic. De- 
mander — cola, Ouærère causam ejus 
rei. Cic. Il demande — one résolu- 
tion si soudaine, Qusrit quid causæ 
sit (am repentino consilio (an dat.) 
Nep. Il ne m'a pas êté favorable, je 
ne aais —, Fuif miÂi, nescio quars 
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non amicus. Cic. Les gens de bien, je 
se sais —, sont trop lents, Boni, 
aescio quomodo, tardiores sunf. Cic. 

Pourquor, con]. Pour lequel, la- 
quelle, Pour lesquels, lesquelles. Brop- 
der quem, quam, quod, Propler quos, 
quas, que. Cic. : Exposer les motifs 
pourquoi ils naisent à l'accusé, Ex- 
pontre causas propler quas reum Læ- 
dant (au sabj.). Quint. Il y avait des 
raisons — je ne voulais pae, Erant 
sauss cur nollem. Cic. 

C'asr rourquoi, loc. conj. C'est pour 
œtte raison que. Jtague. Cic. Quare. 
Cic. Quamobrem. Cic. Quapropter. Cic. 
Propterea. Cic. Idcirco. Cic. Ideo. Cic. 
Ob eam causam. Cic. = C'est pourquoi 
i enireprend l'affaire, Jiaque rem 
suscipil. Cic. 

Voruh pounquot, loc. conj. Voilà 
pour quelle cause. Eam ob causam. Cie. 
s Tues mon frère; voilà pourquoi je te 
respecle, Frater es ; eo (le) vereor. Cic. 

Pognouoi (LB), s. m. Cause, motif. 
Cause, æ, f. Cic. : Le pourquoi d'une 


résolution, Cause consilit. Sall. Yoy. 
causa 2°, 
POURRI, TS, part. passé de pour- 


min, Voy. ce v. || Adj. Corrompu, gâté. 
Putridus, a, um. Cic. Pufidus. Cic. 
Puier ou Putris, is, €. Varr. Cels. 
Voy. connowru 1°, GÂTÉ 1°. || Fig. 
Temps pourri, Voy. suminm 2°. 

Pounni, s. m. Ce qui est corrompu, 
géte : Ôter le pourri (d'un fruit), 

Vitiosam partem demëre. Safran qui 
a une odeur de —, Crocum quod re- 
dolet situm (de situs, Gs, m.). Plin. 

POURRIR, Y. D. Tomber en pour- 
riture. Pusrescère,o,is, putrui,s.sup., 
a. Varr. Plin.Computrescëre, n. (rare). 
Plin. Col. Putesc®re, 0, is, putui, 5. 
sap., D. Cic. Putrefieri, fo, fs, fac- 
fus sum, pass. Liv. Plin. Corrumpi, 
or, Pris, ruplus sum, pass. Cie. Vi- 
tiari, pass. Cels. Sen. = L'olive pour- 
rita, Olea putescet. Cato. } Fig. lour- 
rir dans l'oisiveté (= y croupir), {n 
otio tabesc®re (o, is, but, s. sup.), 0. 
Cic. À Pourrir dans un liea (= y 
vierllir), fn loco consenescère (0, is, 
aut, 8. Ssap.), n. Liv. Vell. Il nous faut 
— dans cette malheureuse siluation, 
Nobis in Aac calamitate tabescendum 
est. Cic. 

Pounarn, v. act. Altèrer, gâter, oor- 
rompre. Putrefacäre, io, is, feci, fac- 
fum, act. Col. Plin. Corrumpère, o, is, 
rupi, ruplum, act, Cie. Viliare, act. Col. 

Se Pounuin, v. pron. C. rounrin 
(neut.). 

POURRITURE, s. f. 1° Corruption, 
putrefaction. (En géo.) Tabes, is, f. 
Vorr. ap. Non. Vitr. Col. Plin. Puior, 
oris, masc. Cato. Varr. Putror, masc. 
Lucr. (Du bois) Caries, ei, f. Plin. = 
Poarriture d’un cadavre, des arbres, 
Tabes cadaveris. Liv. Suet. arborum. 
Plin. Tomber en —,C.rounnin(neut.). 
D 2° Ce qui est pourri. C. Pounni (subat.). 

POURSUITE, s. f, 1° Action de œou- 
nr aprés qqn pour l'atteindre. Perse- 
Gulio, onis, f. Ulp. Caj. Apul. : La 
poursuite que fait l'ennemi, Mostis 
wmsectalio (onis), (. Liv. Lis se mirent 
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à la — de nos soldats, Cæpsrunt nos- 
tros insequi, dép. Cæs. Être à la — 
de qqn, C. rounsoivam 1°. Envoyer 
des escadrons à la — de l'ennemi, 
Mitt®re turmos ad insequendum (= ad 
hosiem insequendum). Hirt. [Cela] re- 
lardait l'ennemi dans sa —, Hostem 
ad insequendum ferdabat. Cæs. Em- 
pêcher (par la crainte) la — des e0- 
nemis, Hostes ferréré quominus inse- 
quantur. Cxs. deterrère ab persequendo. 
Salt. Se dérober aux poursuites, £ri- 
père se sequentibus (= à ceux qui 
poursuivent). Liv. Et lear poursuite 
ne cessa pas, Neque finem sequendi 
fecere. Cæs. || 2° Pig. Soins, diligence 
pour obtenir qq. ch. En gén.) Consec- 
{atio, onis, (rare . Cic. Prensalio, 
f. (tr. rare). Cic. (D’an candidat) Pe- 
sitio, f. Sall. Cic. (Vive) Contentie, f. 
Cic. Liv. Quint. = Ponrsuite d'une ma- 
gistratnre, des honnenrs, Petifio ma- 
gistratüs. V.-Maz. Paetifio honorum. 
Tac., et abs. Petutio. Sall. Cic. — 
acharaée des honneurs, de la liberté, 
Contentio honorum. Cic. libertatis. Liv. 
Trop ardent dans la — des honneurs, 
Immodicus in appetendis honoribus. 
Vell. Voy. Poursuivre 30. || 3° Action 
de rechercher une femme = Elle fut 
l'objet de nombreuses goursuiles, 
Multi illam petiere. Ov. Voy. Pour- 
suivnm 4°. || $° Continuation =: Pour- 
suite d'une affaire, Negotii perseculio 
onis), f. Apul. Voy. poursuivre 5°. 
| 6° Procédures pour obtenir qq. oh. on 
justice. Actio, onis, . Cie. Quæstio, f. 
Cic. = Poursuite capitale, Actio capi- 
tis. Cie. —— d’on déht, Delicti exse- 
cutio, f. Dig. — pour crime de lèse- 
majosté, Afajestatis judicium (ii), 0. 
Tac. Les poursuites des tribuns, Ac- 
tiones tribuniciæ. Liv. Paire, Diriger, 
Exercer des — contre qqn, Quæstionem 
alicur facère. Cic. in aliquem ferre. 
Cic. hub&re. Sall. Voy. Pogusuivns 6°. 
Celui qui exerce des —,(En matière 
civile) Petitor, oris, m. Cic. (Eu ma- 
lire criminelle) Accusator, m. Cic. 
Il était tradnit en justice à la poar- 
suite d'Aristophon, Aristoyhonte ac- 
cusante reus erat. Quint. Auloriser les 
poursuites, les — contre qqa (en pari. 
da prétenr), Nomen recipère. Cic. V.- 
Mar. Recipÿre aliquem reum où inier 
reos. Tac. Abandonner les —, Causä 
desistére. Cic. Cesser les — contre 
qqn, Aliquem missum facre. Cic. Être 
renvoyé des —, Qussiione liberari, 
pass. Cic. 

POURSUIVANT, s. m. 1° Colul qui 
brigue pour obtonir ga. ch. Petitor, 
oris, m. Cic. || 2° Celui qui recherche 
une femme on mariage. Procus, i, m. 
Cic. || 3° Celul qui exerce des pour- 
suites en matière de saisie, eto. Peñfor, 
oris, m. Cic. 

POURSUTVRE, v. act. 1° Suivre en 
courant pour atteindre. (En géa.) Sequi, 
or, dris, secutus sum, dép. (act.). Cæs. 
Persequi, dép. (acc.). Cæs. Sall. Inse- 
qui, dép. (acc.). Sall. Cie. Prosequi, 
dép. (acc.). Cæs. Consectari, dép. 
(acc.). Css. Nep. (Serrer de près) Pre- 
mêre, 0, is, press, pressum, act. Cns. 
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Instare, 0, as, stiti, staturus, n. (dat.). 
Cæs. Liv. {nsistËre, o, is, stiti, s. sup., 
n. (dat.). Liv. = Poursuivre vivement, 
Acriter sequi. Cæs. — trop chaude- 
ment, Insequi cupidius. Sal. — qqu 
l'épée dans les reins, Aliquem gladio 
siricto insequi. Cic. [La cavalerie] les 
ayant poursuivis en rase campagne, 
Eos spertissinis campis consectalus. 
Cæs. Poursuivre les fuyards jusqu'au 
fleuve, Fugientes usque ad flumen per- 
sequi. Cæs. Les Sotiales, poursuivis 
par nos soldats. moutrèrent.…, Sotia- 
les, insequentibus nostris, ostende- 
runt. Cæs. Poursuivre les bètes sau- 
vages, Feras agitare. Cie. [Les bètes 
tombées dans les filets] sans être 
poursuivies par personne, Nullo in- 
sequente. Cic. Loup poursnivi dans 
Rome, Lupus Romæ agitatus. Liv. || 
2° Fig. Persècuter, tourmenter. Insequi 
(or: 10), dép. (ace.). Cic. Consectari, 
ép. (acc.). Cic. Insectari, dép. (acc.). 
Cic. Agitare, act. Cie. Ezagitare, act. 
Cic. : Poursuivre qqn de ses raille- 
ries, de ses invectives, de 5es hnées, 
Aliquem insequi contumeliä on irri- 
dendo. Cic. insecteri maledictis. Cic. 
consectart conviciis. Cic. Être pour- 
suivi de buées,Convicio jactari pass.). 
Cic. Les furies poursuivent les im- 
pies, Furis impios agitant ou insec- 
tantur. Cic. || 3° Employer ses soins 
pour obtenir qq. ch. Sequi ro: {o), 
dép. (acc.). Cic. Persequi, dép. (acc.). 
Cic. Consectari, dép. (acc.). Cic. Ez- 
sequi, dép. (acc). Cic. = Poursuivre 
les héritages, Hereditates persequi. 
Ter. — très ardemmeunt son intérêt, 
Utilia studiosissime persequi. Cic. — la 
faveur de qqn, Gratiam alicujus scqui. 
Cæs. — le repos et la tranquillité, 
Otium @c tranquillitatem vite sequi. 
Cic. Poursuivant chacun son espéran- 
ce, Suam quisque spem ersequentes. Liv. 
Poursuivre l'ombre d'une fausse re- 
nommée, Umbras falsæ gloris consec- 
tari. Cic. Inanem rumorem aucupari, 
dép. Cic. Je poursuivrai maa droit, 
Meum jus persequar. Ter. Cic. Pour- 
suivre la satisfaction de ses baines, 
Persequi inimicitias. Cæs. — la ven- 
geance d'une injure, Injuriam perse- 
ui. Cæs. || 4° Rechercher (uno jeune 
Alle en mariage). Petëre, 0, is, 1vi et 
ti, itum, act. Ov. Liv.|] 6° Continuer 
ce qu'on a oommenoë. Persequi (voy. 
de), dép (aec.). Cic. Bzsequi, dep. 
(acc): ic. : Poursaivre ses projels, 
ue consilie ersequi. Lie. — jusqu'au 
bout ce qu'on sa entrepris, Quod «es 
ingressus, id ersequi wsque ad erlre- 
mum. Cic. On poursuivit activement 
la vicloire, À victori& niil cessatum 
est (âl'impers. pass.). Liv. Voy. con- 
Ti uEnR (act.) 19. |} Abs. Poursuivre, 
Pergère, 0, 13, perreri, perrectun un. 
Cic. Longius insequi, dép. Cie. Voy. 
CONTINUER (meut.) 1e. 6° Agir contre 
qqn par los voios de la Justice. Persequi 
(voy. 1°), dép. (acc.). Sal. Cic. = Pour- 
suivre qqn, Aliquem reurm poscère 
(o, is, poposci, 8. sup.). Liv. — qqn 
en juslice par les voies puridiques 
Aliquem judicio persequi. Cic. IL fut 
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oursuivi en justice par Milon, Reus 

filonis fuit. Cic. Poursuivre qqu aux 
terines de la loi, In aliquem lege agire 
(0, 19, egi, actu). Cic. — qqn pour 
crime capital, Aliquem capite anquirère 
(o, is, quisivi, quisifum). Liv. capitis 
postulare. Dig. Poursuivi pour erime 
de lèse-majesté, Postulatus de majes- 
tate. Cic. || Poursuivre la restitution 
de son bien en justice, Bona sua ju- 
dicio persequi. Cic. — la mise en ac- 
cusation, Crimen poscËre ou flagitare. 
Cic. — la punition d'un citoyen, Pæ- 
nas a cive persequi. Cic. 

POURTANT, adv. C.CRrennANT 20. 

POURTOUR, 8. m. Circuit, contour. 
Cireuitus, üs, m. C2s. VOYy. CIRCON- 
FÉRENCE 29, CIRCUIT 1°. 

POURVOI, s. m. Recours à une ju- 
ridiction superieure. Appellutio, onis, f. 
Cic. : Admettre, Rejeter un pourvoi, 
Voy. APrEL 70. 

POURVOIR, v. n. 1° Donner ordre 
â. Vidére, eo, es, vidi, visum, act. Cic. 
Curare, act. Cic. = Pourvoir à qq. af- 
faire, Alicui rei operam dare 4 as, 
dedi, datum). Cic. J'y pourvoirai, Ego 
videro. Ter. Id mihi curæ erit. Ter. 
On y pourvoira, Curabitur. Ter. La 
fortune y —, Hzc fortuna viderit. Cie. 

20 Fournir c qui est nécessaire à. 

rovidère {voy. 1°), n. (dal.), et qqf. 
act. Cæs. Consulfre, o, ts, sului, sul- 
fun, n. (dat.). Cic. : Pourvoir an sa- 
lut, Seluti providére. Cic. consulère. 
Cie. — aux subsistances (d'une ar- 
mée), Providère rei frumentariæ ou 
de re frumentarid ou rem frumen- 
tariam. Czrs. — au diner de qqn, 
Prandium alicui videre. Cie. || 3° Sup- 
léer à ce qui manquo à. VOYy. SUPPLFEN. 
| 46° Nommer à : Pourvoir aux char- 
ges, aux préfectures, Ordinare magis- 
tratus. Suet. præfecturas. Just. 

Pouavoin, v. act. 1° Nommer à : 
Pourvoir qqn d'un sacerdoce, d'une 
charge, d'une dignité, Aliquem ad sa- 
cerdotium eligëre (o, ts, legi, lectum). 
Cic. Afandare alicui magistratum. Cic. 
honorem. Cic. Voy. conrénER (acl.) 
20. || 2° Munir, garnir de. Instruëre, 
o, is, struxi, sirucium ou Ornare, 
act. (de qq. Ch., re). Cic. Voy. uu- 
xIR 2°. Demeure abondamment pour- 
vue de tout, Domicilium omnibus re- 
bus ornafum. Cic. VOy. ABONDANRT 2°. 
] 3° Orner, parer de. Ornare, act. (de 
qq. ch., re). Cic. Voy. onNER 1°, Pa- 
Rga (act.) 3°. || 4° Établir par un em- 
ploi, par un mariage = Pourvoir ses 
amis, Amicos erornare. Pl.-j. Voy. 
ÉTABLIR 40, MARIER 40. 

Se pouavoin, v. réf. 1° Se munir 
de. Voy. Se munir 1° et 2e, S'appno- 
VISIONNER. || 2° Intenter une action ju- 
diciaire 2 Se pourvoir en justuce, Ac- 
fionem insfiluëre (0, 18, wi, ulum). 
Cic. Voy. action 120. Se — par ap- 
pel, y. Interjeter aprez 7e, Se — 

evaot Îles tribus, devant le peuple, 
Voy. APPeLER 10°. 

POUR VOYEUR, S.m. Homme char- 

de fournir les provisions de bouche. 

æbitor, oris, m. Cic. Obsonaior, m. 


Plaut. Sen. || Fig. : Le pourvoyeur des 
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ptaisirs (de qqn), Cupidiatum admi- 
nisier (tri, m.). Cic. Libidinum submi- 
nistrator (oris), m. Cic. 

POURVU, 08, part. passé de POUR- 
voin, Voy. PounvOIn (act.).. 

Pounvu ous. loc. con. À condilion 
que. 1. Sans négal. Dum où Dummodo 
ou Modo (et le subj.). Cic. = Qu'on 
me baisse, pourvu qu'on(me)craigne, 
Oderint, dum metuant. Cic. [Reve- 
nez plus tard], pourvu que ce soit 
plus riche, Dum plenior. Cic. Le plus 
de gens possible, — qu'ils soient di- 
gues. Quam plurimi, modo digni. Cic. 
1 2. Avec négat. Dum ne ou Dummodo 
ne ou Modo ne (et le sub].). Cic. = 
Pourvu qu'il ne se fatigue pas, Dum 
ne lassus fiat. Cato. 

POUSSE, 5. f. 1° Jet que pousse un 
arbre au printemps et en août. Virga,æ, 
f. Col. Plin. Muteria, æ, f.Col. : Donner 
une pousse, des pousses, Virgam ci- 
tare. Col. Materias exigère. Col. Don- 
ner plusieurs —, Compluribus maleriis 
germinare (n.). Col. || 2e L'ensemble 
des jets qui viennent à une epoque de 
l'annee: L'époque de la pousse, Tem- 
pus germinalionis (de germinalo, f. 
= action de pousser). Plin. La pre- 
mière — de la vigne, Vatis primihiæ 
(arum), f. pl. Col. À la première —, 

rimo germinatu (usilé seul. à l'abl. 
sing.). Plin. 

POUSSER, v. act. 1° Faire effort 
contre qqn ou qq. ch. pour l'ôter de 
sa place, deplacer avec effort. Trudëre, 
0, is, srusi, {rusum, act. Plaut. Tac. 
Pellére, 0, is, pepuli, pulsum, act. 
Cic. Impell£re, 0, is, puli, pulsum, act. 
Liv. : C'est de la Prutalité que de 
me tirer el de me pousser en même 
lemps, Vis hzc est (me) ef trahi et 
trudi sirmul. Plaut. Tu es poussé par 
la foule qui l'entoure, Turbä circum 
le stanie urgéris (pass. de urgére, eo, 
es, ursi, 8. Sup.). Hor. — de côté et 
d'autre dans la foule, IR furba vera- 
fus. Suet. Pousser qqn à coups d'avi- 
rons dans la mer, Aliquem remis in 
mare deirudère. Sue. — qqu hors 
d'ici, dehors, dans la rue, Aliquem 
hinc foras trud”re. Plaut. foras pel- 
lëre. Ter. ex ædibus extrudëre. Plaut. 
ædibus exturbare. Plauf. in viam 
eztrudère. Cic. ou deturbare. Plaut. 
— la foule hors du forum, Multitu- 
dinem e foro emovère (e0, es, movi, 
motum). Liv. || 4° Faire aller devant 
soi une pers. on un animal. Propelière, 
0,18, puli, pulsum, act. Varr. Liv. 
Agüre, 0, is, egi, actum, act. Cæs.: 
Pousser devant soi qqgo, des captifs, 
Agère aliquem @nte se. Nep. captivos 
præ se. Curl. — ses chevaux à tra- 
vers la foule, Equos per publicum 
adigère (0, is, eg, actum). Suel. — 
un troupeau hors de la porte, Pro- 
pellëre pecus extra portam. Liv. — 5es 
troupeaux de l'Apulie dans le Sam- 
Dium, Greges ex Ayulia in Samnium 
abigère (0, is, eg, actum). Varr. 
Diriger un animal sauvage en le pous- 
sant devant soi, Inflectére feram actu. 
Cic. || Fig. [Quand notre esprit est 
incertain), plus faible impuision 
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nous pousse de côté ou d’sutre, 
Paulo (et mieux Parvo) momento Àue 
iluc impellimur. Ter. [La passion 
qui — l'homine tantôt d'un ce 
tantôt de l’autre, Quæ hominem kue 
et tlluc rapit (de rapère, io, pui, 
plum). Cic. || 3° Fig. Faire avancer 
qqn dans le monde. Trud®re (voy. 1°), 
act. Cic. Proveh®re, 0, is, vex1, vwec- 
tum, act. Pl.-j. Promovëre (voy. 10), 
acl. Suet. : Pousser qqn aux boa- 
neurs, VOy. PORTER 50. I 4° Fig. Faire 
progresser qqn =: Pousser beaucoup 
ses élèves, Ad profectum discentiun 
mullum conferre (fero, fers, tuli, col- 
latum). Quint. || Bo Toucher doucs- 
ment qqn. Tangére, o, is, letigi, tac- 
tum, act. Cic. = Pousser qqn du coude, 
Aliquem cubito (angére. Hor. |] 6° Faire 
reculer qqn. Pellëre (voy. do), act 
Liv. Repellëre, o, is, puli, pulsun, 
acl. Cæs. =: Pousser l'ennemi, Hostem 
pell®re. Liv. Voy. asPousseu. 1170 Fig. 
Attaquer, offenser, irriter qqn. Pre- 
mère, 0, 18, pressi, pressum, act. Cie. 
Lacessère, 0, is, iv1 el 1, ifum, act. 
Cic. Liv. Vexare, acl. Cic. : Pousser 
qqn à bout (— l'irriter), Voy. À 
DOUT. |} 8° Pig. Presser qqn, ne pas 
lui laisser d'echappatoire. Premére 
(voy. 10), act Cic. : Pousser qqu sor 
un mot, Aliquem verbo premêre. Cic. 
— de questivas, nterrogando urgére 
(voy. 40), act. Cic. — qqn à boat 
Œ le réduire à ne savoir que répon- 
re), Voy. À novr. |} 8e Fig. Exciter à, 
induire à. Impellére (voy. 4°), act. 
Cic. Ercitare, acl. Cic. {ncitare, act 
Cie. Concitare, act. Cie. Sollicitare, 
act. Cie. Stimulare, act. Cie. = Pousser 
qqn à la colère, Aliquem in rabiem 
accendËre (0, is, cendt, censum). Liv. 
La colère pousse à la violcoce, Îra ia 
violentiam evocat. Sen. Poussé par la 
colère, Jrä concitatus. Liv. — par la 
itié, Afisericordiä adduetus. Ci. 
ousser qqn au vice, Aliquem in vi- 
fium frudère (voy. 1°). Sen. — qqa 
à la guerre, Aliquem ad bellum impel- 
fre. Cic. incilare. Liv. adhortan, 
dép. Cic. L'espoir du pillage les avait 
poussés à la guerre, Eos ad bellum 
spes rapinarum illezerat (de illicëre, 
10, is, lectum). Sall. Pousser à la paix, 
Hortari pacem es conseiller la pair). 
Cic. — des esclaves à lner un bôle, 
Sollicitare servos ad hospilem necan- 
dum. Cic. Quel motif t'a poussé à 
agir ainsi? Que causa te impulil wi 
uta faceres? Cie. Il lea pousse à 06 
pas laisser échapper... Eos horiaîur 
ne dimittant, Cæs. Pousser qqu à 
fair, Impeliére aliquem in fugam. Cie. 
Tu ne m'as pas poussé à partir, Non 
fuisti suasor et impulsor profectionu 
meæ. Cic. Voy. BICITER en | Vigne 
u'on pousse à produire, Vitis ad 
ructum evocata. Plin. |] 10° Imprimer 
un mouvement à un corps. (En géa.) 
Pell®re (voy. 1°), act. Cic. Agère 
(voy. 2e), act. Cæs. Movëre (voy. 1°), 
act: Luer. Cie. (En avant) Propellère 
(voy. 20), act. Lucr. Cic. Protrudre, 
act. Lucr. Cic. Promovëre, act. Css. 
(En arrière) Repelire, act. Plat. 
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Pa) Inpellfre (voy. 1e), act. Cæs. 
Dehors) Expellére, o, ts, puli, pulsum, 
acl. Liv. =: Si le vent nous pousse, Si 
nes agit ventus. Quint. La masse est 
poussée et mise en mouvement, Moles 
protrudilur atgue movelur. Lucr. 
Quaad l'eau a été — par les rames, 
Cum uada est pulsa remis. Cic. ap. 
Non. Le vent pousse les flammes de 
ous côtés, Ignem ventus differt (de 
drfferre, fero, fers, distuli, dilatum). 
Czs. La tempête l'avait poussé de la 
baute mer vers un rivage désert, 
Eum ex allo tempestas in desertum 
littus detulerat (de deferre, fero, fers, 
latum). Cic. La tempête pousse le na- 
vire à Naxos, Navis (empestate Nazum 
fertur. Nep. Pousser au large les 
aavires, ÆEzxpell®re naves in altum. 
Liv. Birèmes poussées avec des le- 
viers dans l'interieur (du port), Bire- 
mes impulsæ veclibus in inferiorem 
partem. C#s. Pousser les mantelets 
vers la place, Vineas ad opyidum 
agère. Cæs. — un clou dans qq. ch. 
Clavum in rem adigŸre (voy. 2°). Plin. 
— un pion, Calculum promovère. 
Quint. — une botte (= porter une 
botie), Voy. 3 BorTrs. || 11° Faire 
aller très vite. Incitare, act. Cæs. Ad- 
millére, 0, is, misi, missum, acl. 
Cæs. Immitifre, act. Cæs. Permittère, 
act. Liv. : Pousser son cheval, Equum 
admittére. Cæs. incitare. Liv. Embar- 
eation poussée à force de rames, 
Navigium remis incitatum. Ces. Voy. 
LANCER 90, ]|42° Déplacer et porter plus 
loin. Promovere(voy. 1°), act. Cic. Pro- 
ferre (voy. 100), act. Cic.: Pousser les 
étuves dans l'angle, Assa in angulum 
romovère. Cic. Voy. PORTER 40. || 13° 
aire aller jusqu'à, prolonger dans l'es- 
ce. Promovère (voy. 10), act. Liv. 
uel. : Pousser la chaussée jusqu'a la 
ville, les murailles jusqu'à Ostie, Pro- 
movère aggerem ad urbem. Liv. mœ- 
nia Ostia tenus. Suet. — des galeries 
souterraines jusqu'à la terrasse, Cu- 
aiculos ad aggerem agëre (voy. 1°). 
Cæzs. Voy. ÉTENDUES do. | 16° Fip. Faire 
durer jusqu'à, prolongor dans le temps. 
Producère, o, is, duri, ductum, act. 
Cic. : Pousser la conversation jusqu'à 
ane beure avanrée de Îa nuit, Ser- 
monem in muliam noctem producre. 
Cic. — une recherche an dela de quatre 
ans, Inguisilionem ulira quadrien- 
nium ezlendVre (0, is, fendi, tensum 
elfentum). Col. Voy. Faire nunmn 3°. 
D 16° Fig. Étendre. Ertend®re (voy. 
Léo), act. Cie. = Voyons jusqu'où l'af- 
feclion doit être poussée, Videamus 
ualenus amor debeal progredi (ior, 
ns, gressus sum), dép. Cic. 11 pous- 
sait l'arrogaoce jusqu'à ce point qu'il 
envoyait.…, Huc arroganiiæ venerat 
(de venire, io, is, ventum, n.), uf mit- 
teret. Tac. Voy. point (subsl.) 16e. || 
16° Accroltre, augmenter. Augêre, eo, 
es, auri, aucium, act. Cic. : Pousser 
le feu, Voy. aviven, || 17° Fig. Faire 
avancer aveo ardeur qq. oh. vers sa 
fin, on häter l'achèvement. (Poursuivre 
avec conlinnilé el avec activité) 
are, 0, 48, siiti, siaiurus, n. (dat.) 
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Virg. Curt. InsistËre, o, is, stiti, s. 
sup., n. (dat). Liv. Curt. Urgëre 
(voy. 1e), act. Ov. (Häter) Maturare, 
act. Liv. Suef, : Pousser son travail, 
Operi instare. Virg. Opus urgére. 
Ov. Ils avaient poussé leur travail, 
Opere processerant (de procedÿre, 0, 
is, cessum, D. == s'avancer). Cæs. 
Pousser une affaire, Alicui reï insis- 
{£re. Liv. — vivement, plus vivement 
un siège, Obsidioni œecriter instare. 
Curt. acrius insisière. Curt. — jus- 
qu'au bout, Voy. sour 4°. — des en- 
treprises, Afaturare cæpta. Liv. || 
18° Faire sortir de soi, produire. Agÿre 
(voy. 1e), act. Cic. Edëre, o, is, didi, 
difum, act. Col. AMiti£re (voy. 11°), 
act. Col. Plin. Emitière, act. Col. Plin. 
Ex se ejic®re (io, is, jeci, jectum), act. 
Varr. : Pousser des racines, Aadices 
agëre. Cic. mitt®re. Col. — des racines 
très profondes, Suas radices in pro- 
fundum agèëre. Plin. — de plus pro- 
fondes racines, Radices altius exigère 
(roy. 2°). Cels. — une tige, Caulem 
parère (io, is, peperi, parfum, pari- 
turus). Col. facËre (io, is, feci, fac- 
fum). Col. — des branches, Ramos 
dare (o, as, dedi, datum). Suet. — 
une feuille, des feuilles, Folium mit- 
{8re. Plin, Folia emitt®re. Plin. Fron- 
dem edëre. Col. agëre. Plin. — trop 
de feuilles, In frondem lururiere, n. 
Plin. — du bois, Voy. Bois 2°. — des 
fleurs, Flores fund®re. Cic. mittëre. 
Plin. Voy. rLeURIn 1e. || 19° Émettre, 
roférer. Edére (voy. # act. Cic. 

rofundëre, 0, is, fudi, fusum, act. 
Cic. Mitiére (wvoy. 110), act. Cic. : 
Pousser ua cri, des cris, Voy. ca 1°. 
— des gémissements, Gemilus facËre 
ro . 18°). Cic. — un éclat de rire, 

achinnum {oll£re (o, is, sustuli, sub- 
latum). Cie. — uo soupir, etc. Voy. 
soupir, elc. || Pousser des arguments, 
Argumenta emitiÿre. Cic. 

Pousseur, v. neut. 1° T. d'architec- 
ture. Faire effort contre une construc- 
tion par son poids. GC. PESER (neul.) 5°. 
| 2° En pari. d'un œur. Se jeter en 

ehors = Pousser en dehors, C. 80w- 
pen 20, || 3° (En par des plantes). 
Croitre. (Naître) Prodire, eo, is, tt, 
itum, n. Varr. Col. Exire, 00, is, ii, 
el rar. ivi, ifum, n. Varr. Col. Exsis- 
tére, 0, is, siili, 8. aup., n. Varr. 
Erasurgère, 0, is, surrexi, surrecium, 
n. Plin. Proced?re, 0, is, cessi, ces- 
sum, D. Col. Nasci, or, Eris, natus 
sum, naescilurus, dép. Plin. Enesci, 
dèp. Cæs. Liv. Se promère (0, is, 
prompsi, promplum). Col. (Prendre du 
développement) Jncrescère, 0, is, 
crevi, cretum, n. Cic. Adolesc®re, 0, 
is, olevi, wltum, n. Cic. Col. Grandes- 
cêre, 0, is, 8. parf. oi sup., n. Col. 
Poll. : Les semences poussent, Sata 
ersistunt. Varr. Quand les arbres au- 
ront poussé, Cum increverint arbores. 
Cic. De là poussent d'autres petits 
rameaux, nde alii ramuli ersurgunt. 
Plin. Une feuille pousse sur le côté, 
Folium e latere erumpit (de erumpére, 
0, rupi, ruplum). Plin. Pousser on 
feuilles, en bois, à bois, Voy- »oussxs 
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(act.) 48e. [Les) ceps qui ont poussé 
avec trop de vigueur, Quæ.sese ni- 

mium profuderunt. Cic. Pousser spon- 
tanément, Sponte prosilire VE is, lui 
et pl. rar. liviet lui, s. sup.), n. Plin. 
Sponte suë venire (io, is, veni, ven- 
tum), n. Virg. Cylise qui pousse 
spontanément, Cytisus sum spontis. 
Col. Voy. crolrag 3°. Faire pousser 
des racines, Radiculas provocare. Col. 
[L'ombre] qui fait — les semences, 
Sata pascens (de pascëre, 0, is, pavi 

pastum). Plin. Voy- croiTue do. | 

4° En parl. du poil, des ongles. S'al- 
longer. Crescére (voy. 3°), n. Lucr. 
Voy. caolrns 1°. || 6° En pari. des 
dents. Apparaître. (Percer) Erumpère 
(voy. gel) n. Plin. (Graodir) Incres- 
cére (voy. ge} n. Cels. =: Les dents 
commencent à pousser, Dentes inci- 
piunt prominére. Col. || 6° Anc. En 
parl. de la cavalerie. S'élancer contre. 
: Pousser aux ennemis, [In hostes ir- 
rumpêre (0, is, rupi, ruptum), n. Cæs. 
11 7° Continuer sa marche jusqu'à. Per- 
gère, 0, is, perrezi, perrectum, n. Cic. 
: Pousser jusqu'à Brindes, jusqu’en 
Macédoine, PergËre Brundisium. Cic. 
in Macedoniam. Cic. || 8° Fig. S'avan- 
cer jusqu'à. Procedère, 0, is, cessi, 
cessum, n. Cic. z Je pousserai plus 
loin, Longius progrediar (de progredi, 
ior, Yris, gressus sum, dép.). Cic. Si tu 
commences, tu pousseras jnsqu’au 
bout, Si incipies, usque pertendes (de 
pertendère, 0, is, di, sup. inus., n.). 
Ter. Voy. ALLER T0. || 8° Fig. Tendre 
à = Pousser au noir, C. Se NoInGIR 1°. 
U 10° Être poussif. Voy. Pousstr. 

Se pousser, v. 1° Pron. être 
poussé. S'expr. par les pass. des v. 
actifs cités à poussen (act.). || 20 Réf. 
Fig. S'avancer dans le monde. Se pro- 
movère (60, es, moui, molum). Sen. = 
Il s'était poussé lui-même, Se ipse 
promoveral. Sen. Voy. S'AVANCER 30. 

POUSSIER, 8. M. C. POUSSIÈRE 20. 

POUSSIÈRE, $s. f. 1° Terre rè- 
duite on particules très fines. Pulvis, 
veris, masc. Cic. : Beaucoup de pous- 
sière, Multus pulvis. Cic. Une — plus 
épaisse, Puluis major. Cæs. On aper- 
cevait un gros auage de —, Vis magna 
pulveris cernebatur. Czs. VOoy. NUAGS 
20. Soulever, Faire élever la —, Pul- 
verem movèêre. Quint. excifare. Liv. 
— soulevée par la marche de l'armée, 
de ceux qui arrivent, Puluis exercilüs. 
Cæs. ventientium. Czs. Couvert de —, 
Pulverulentus, &, um. Cic. Pulvere 
sparsus. Ph. Abattre la —, Pulverem 
sedare. PA. Réduire en — très fine, 
In pulverem minutissimum redigère, 
act. Veg. Voy. rucvénissn. Se ré- 
duire, Tomber en —, In pulverem 
ertenuari, pass. Plin. || Fig. Mordre 
la poussière, Voy. monvre 1°. Tirer 
qq. ch. de la — des annales, Ex an- 
nalium vetustafe aliquid eruëre. Cic. 
Tirer qqn de la —, Voy. osacuniTÉ 
5°. Nous ne sommes que cendre et 
—, Pulvis et umbra sumus. Hor. || 2° 
Poudre quelconque. Pulvis, veris, masc. 
Sen. Plin. : Poussière de charbon, 
Pulvis carbenis. Ov. Réduire en —-, C. 
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PULVÉRISER. || VOY. LIMAILLE, POLLER. 
POUSSIF, 1v8, adj. Qui respire pé- 
giblement. Suspiriosus, a, um. (Col. 
Plin. Voy. BSsOurrLé. 
POUSSIN, s. m. Poulet nouvelle- 
ment eclos. C. POULET. . 
POUTRE, 8. f. Grosse pièce de bois. 
Trabs, bis, f. Cæs. : De poutre, Tra- 
balis, m. f.,e, n. Cic. Espace entre 
deur poutres (dans une construction), 
Entertignium, di, n. Vitr.. 
POUTRELLE, 8. f. Petite poutre. 
Trabecula, æ,f.Cato. Trabicula,f. Vur. 
POUVOIR, v. n. 4° Avoir la faculté 
de, être on etat de. (Le pl. souv.) Posse, 
ossum, potes, polui, 8. Sup., n. Cic. 
ÊTr. rar.) Quire, eo, is, it, imus, üis, 
eunt, {ui et ii, T{um, 8. part. prés. ni 
part. fot., n. (ne s'emploie guère que 
précédé de Non). Cic. : Ne pouvoir 
pas, (Le plus souv.) Non posss. Cic. 
(Rar.) Non quire. Cic. Nequire, ne- 
queo el mieux non queo, non quis, non 
quit, nequimus, nequilis, nequeuni, ne- 
quivi el ti, nequilum, 8. part. prés. 
oi part. fut., n. Cic. Je peux ou Je 
puis faire, Facère possum. Cic. Fa- 
ciendi facultatem habeo (es, bui, bitum, 
bére). Cic. Faciendi mihi polestas est 
onu facultas est. Cic. copia est. Sall. 
Liv. Facëre estin meë potestate. Cic. 
fes] ui pouvaient vivre en repos, 
ibus in ofio vivère copia erat. Sall. 
Je ne peux ou Je ne puis faire... 
Pacëre non possum. Cic. non queo. Cic. 
nequeo. Ad Her. Îls vivent sans pou- 
voir respirer l'air du ciel, /fa vivunt, 
ut ducëre animam de cælo non queant. 
Cic. On ne peat croire nne action 
aussi noire, Res fam afror credi non 
potes. Cie. On — à peine résister, 
Vix polest resisii (à l'impers. pass.). 
Liv. On — dire…., Dici potest. Cic. 
On — voir des peuples adonnés à 
cette science, Nationes Autie scientiæ 
deditas vidére licet (voy. pl. bas 2e). 
Cic. Qui — être va, Qu'on ne — pas 
voir, C. VISIBLE, INVISIBLE. Quand le 
soleil init, on ne — plus voir les 
étoiles, In sole sidere cerni desinunt 
(de desinère, o, sit, silum = cesser). 
Quint. Pouvoir porter un fardeau, 
Oneri ferendo esse. Liv. — payer, 
Solvendo esse. Cic. Je parle le plus 
haut que je puis, Quam possum mari- 
mä voce dico. Cic. Je l'airecommandé 
aussi chaudement, le plus chaudement 
que j'ai pu, Te commendaui ut duli- 
gentissime potui. Cic. Voy. Le PLUS 
(adv.). [Dépenser en vélements] plus 
qu'on ne peut, Supra vires. or. On 
ne — mieux, Non potest melius. Cic. 
Bellissime. Cic. VOYy. PARPAITEMENT 10 
et 2°. Autant que j'ai pu, Quantum 
facËre potui. Cic. Autant que je pour- 
rai, Quantum potero. Cic. Aulant que 
tu pourras, que tu auras pu, Quod 
jus facëre poteris. Cic. potueris. Cic. 
Si tu peux, Si potes. Cic. Si facultas 
erit. Cic. Sauve mon ls, si tu le —, 
Serva, guod in te est, flium. Ter. || 
An conditionuel prés. et passé : Jupi- 
ter Ini-mème ne pourrait le ressaisir, 
Eum non ipse Jupiter possit reprehen- 
dére. PA. Je pourrais invoquer des 
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témoins, Possum excilare testes. Cic. 
Tu ne pourrais rien faire qui me fût 
plus agréable, Hoc (— hac re) mihi 
gratius fac#re nihil potes. Cic. Une si 
grande perversité aurait pu dévorer 
des villes, Tanta nequilia urbes devo- 
rare poluisset. Cic. Il aurait — nier 
impuoément, Poterat impune negare. 
Cic. Toute l'armée aurait — être dé- 
truite, Totus exercitus deleri potuit. 
Liv. Je crois que Platon aurait , 
Platonem existimo potuisse. Cic. || Qqf. 
l'idée de Pouvoir s'expr. simpl. eu 
mellant le v. suiv. au su ù : Qui pour- 
rail nier...? Quis neget ? Cic. Quelle 
autre chose — -il faire? Quid fa- 
ceret aliud? Cic. Je ne pourrais 
pas dire facilement.…., Haud facile 
direrim. Cic. To dis qq. ch. qui peut 
avoir rapport au sujet, Dicis aliquid 
quod ad rem pertineat. Cic. || Qu'est-ce 

ui peut me faire craindre (que.…..)? 
(jJuid est cur verear ? Cic. L'innocence 
est une disposition de l'âme qui ne 
— nuire 4 personne, Innocentia est 
affectio talis animi, quæ (= ut ea) ne- 
mini noceal. Cic. || Qqf. Pouvoir ve 
s'expr. pas={[Le Rhône] peut être 

assé à gué eo plusieurs endroits, 
Nonnullis locis vado fransifur. Cæs. 
L'amour vrai ne — pas être distin- 
qué facilement de l'amour simulé, 
Non facile dijudicatur amor verus et 
fictus. Cic. Autant que je puis conjec- 
turer, Quantum suspicor. Ter. Puis- 

w'il en est ainsi, je — prédire que... 
Qus cum tla sint, jom prædico. Liv. 
Le meilleur culte qu'on puisse rendre 
aux dieux, Culfus deorum opiimus. 
Cic. Ta peux m'en croire, Mfihi crede. 
Cic. Pouvant 4 peine soutenir ses ar- 
mes, Male sustinens arma. Liv. || Loc. 
diverses = Un tel jugement ne peut 
que m'être agréable, Tale judicium 
non polesi mihi non esse jucundum. 
Cic. Je ne puis m'empêcher de t'en- 
voyer, Je ne — pas que je ne t'en- 
voie, Je ne — que je ne l'envoie, Fa- 
cêre non possum quin ad le mifiam. 
Cic. Voy. S'emrêcuen. N'en pouvoir 
plus, C. Être à nour de force, Être 
épuisé 30. || Je n'en peur mais, Voy. 
Mais (adv.) 10. || 2° Avoir la permis- 
sion de, la liberte de. Posse (voy. 1°), 
n. Plaut. Cic. Le pl. souv. il se tourne 
par Être permis, Licère, cet, euit ou 
citum est, n. impers. Cic. = Je ne puis 
pas être négligent, Blihï non licet esse 
negligenti. Cic. Un citoyen romain 
peut être Gadilain, Civi Romano licet 
esse Gaditanum. Cic. Puis-je savoir 
de toi ce que c'est? Licetne me scire 
ex le quid sit? Ter. Tu peux jouer 
comme il te plalt, Ludas licet ut libet. 
Ter. « Maltre, peut-on (s.-e. te par- 
ler)?» — « Parle, » Here, liceine? 
Loquere. Ter. Puis-je savoir pourquui 
lues venu? Possum scire quid vene- 
ris? Plaut. Il ne peut plus user de 
ton conseil, Ei non est infegrum con- 
silio jam uti fuo. Cic. Un homme qui 
met le souverain mal dans la douleur 
ne — parier de Ja vertu, Non ejus 
est, qui dolore summum malum melia- 
tur, menfionem facëre virtulis. Cic. Sa 
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passion pour l'argent est la soute 
qu on puisse lui reprocher, Sola est, 
in qud merilo culpelur, pecuniæ cu 
piditas. Suet. On n'a jamais pu 6a- 
trer au logis, Introire in aies nun- 
quam licitum est. Plaut. Oa ne peut 
rien dire, Nrhil diei licet. Cic. La bien- 
faisance que l'on — appeler bonté, 
Beneficentia, quam benignitatem appel 
lari licet. Cic. || 3° Avoir sujet de : Qui 
pouvons-nus haïr? Quem odisse Aabe- 
mus (de habeére, eo, bui, bitum) ? Ter. 
Tu peux l'irriter, Habes quodirascaris. 
Quint. Je ne puis rien reprocher À la 
vieillesse, Nihil habeo quod incusem 
senectulem. Cic. Je ne — être de ton 
avis, Non habeo quid tibi assentiar. 
Cic. Il n'y avait personne sor qui pôt 
tomber ce soupçon, Erat nemo in 
quem ea suspicio conveniret. Cic. 
° Donner lieu de : Pouvoir être 
soupçonné, Suspicioni locum dare 
(o, as, dedi, datum). Cic. [ 6° Être 
homme à, femme à, capable de : Ta ae 
peux pas, loi, ignorer ce que la es, 
on fu is es, qui, quid sis, nescias. 
Cic. Un bonnète bomme peut-il men- 
tir? Mentiri in bonum virum codit 
(de cadëre, o, cecïdi, casum, n.)? Cie. 
1 6° Oser. Posse (voy. 1°). Cic. Au- 
dére, e0, es, ausus sum, act. Cic. : Tu 
as pu, toi, les frapper de la hache, 
Tu eos securi ferire poluisti. Cie. 
Peux-tu parler ainsil Tene hoc dicéref 
Cic. Voy. osen 2°. || 7° Puisst-1x, ete. 
suivi d'un inf. Pour exprimer un sou- 
hait : Puissé-je ttre...| Utinam sim! 
Cic. —-je ne pas êtie...l Uiinam 
ne simf Cic. —-je vivrel Liceat 
(mihï) vivére! Ter. Puisse-t-il être 
allé au drablel Utinam abierit in ma- 
lam crucem! Plaut. Puissentles dieax 
te confondrel Di te perdant! Ter. 
Puisse la chose bien tourner! Quod 
bene vertat! Liv. || 8° Marquant la 
simple possibilite, le doute. Il se (ourae 
souv. par Peut-être. On l'exprime 
aqf. en mettant le v. suiv. au Sub). 
Qqf. il ne s'exprime pas = L'indu 
gence peut rendre fier, fndulgentia 
ferocem fortasse facit. Cic. On pour- 
rait dire, Quelqu'un peut dire..., For- 
tasse direrit quispiam. Cic. Forsifan 
quispiam direrit. Cie. Quelqu'un poar- 
ra m'objecter..,Occurret mihi forsan 
aliquis. Quint. Voy. Peorètae. Il 
pouvait avoir quarante ans, Annos 
ad quadraginta nalus mail il avait 
environ). Cic. Pour qu'il te douail 
ce dont tu pouvais avoir besoin, Ut 
tibi daret quod opus esset. Cic. Je ne 
comprends pas ce que pentêtre cequ'il 
juge convenable, Haud intelligo quid- 
nam sif quodlaudandum putat. Cic. Ro- 
mulus pourrait bien n'avoir été qu'ua 
roi de barbares, Vereor ne Rornulus 
barbarorum rex fuerit. Cie. || 9° Avoir 
beau. Se tourne ordin. par Quoiqué 
: Tous les périls peuveat me meni- 
cer, je les affronterai, Licel omnia 
pericula in me impendeant, subibo. 
Cic. Tout le monde peut murœurer, je 
n'en dirai pas moins ce que je pense, 
Fremant omnes licet, dicam quod sem- 
tio.Cic. Voy. Avoir 840 12°, QuOIQUB 


POUVO 


-Poovorn, v. n. impers. Être pos- 
tible. Posse, potest, potuit, 8. Sup., D. 
Cie. : Il peut se faire que, Il se — 
jaire que, [l ne — pas se faire que, 
Voy. Se rouvorn. 11 pouvait y en avoir 
ao quart qui était armé, Circiter pars 
quarta eral armis instructa. Sall. Voy. 
AYIRON. Prendre dans le wal ce quil 
peat y avoir de bien, Excerpère ex 
nalis si quid inest boni. Cic. Voy. 
PEOT-ÊTRE. 

Pouvotn, v. act. Avoir la faculté, 
l'autorite, eto., de faire. Fosse, possum, 
potes: pour, s. sup., ou Valère, eo, es, 
ui, litum (avec l'acc. de cert. prou. 
ou adj. neul.). Cic. = Il croyait tout 

uvoir, Omnia se posse censebat. Cic. 
Qui peut tout, C.TOUT-PUISSANT. Pou- 
voir beaucoup sur gq0, Apud aliquem 
multum valère. Cie. Ne — riea sur qqn, 
Apud aliquem nullius momenti esse. 
Nep. Toul ce que je pourrai sur César, 
Quidquid apud Czæsarem valebo. Cic. 
Pouvoir beaucoup dans le sénat, Posse 
æulium in senatu. Liv. Voy. ASCEN- 
nant 6°, INPLORNCE 40. La fortune 
peut beaucoup à la guerre, Mfultum 
{ortuna potestin re mihtari. Cæs. Seul 
U ne — rien, Nihil unus potest. Cic. 
Les préceptes ne peuvent rien, Nikil 
præcepta valent. Quint. Voy. iMpuis- 
sant doet 20. Il expliqua ce que pou- 
vait le désavantage de la posilion, 
Erposuit quid iniquitas loc posset. 
Cie. Ignorant ce que — la vertu, 
Ignarus quid virtus valeat. Cic. Si tu 
le peux, Autant que tu le pourras, 
C. Si tu Peux, Autant que tu POURRAS, 
Voy. pouvoir (neul.) 40. || Qqf. Pou- 
voir n'est actif qu'en apparence : J'ai 
fomilé ce que j'ai pu (s.-e. fouiller), 
Serutatus sum que polui (s.-6. scru- 
tari). Cic. J'ai fait tout ce que j'ai pu, 
Quantum potui, feci. Cic. 

. Se PouvoIR, v. pron. ordinairement 
impers. Pouvoir se faire, être possible. 
Posse, potest (possunt), poluit (potue- 
runt),s. sup.,n. Plaut. Ter. Cic.: Cela 
ue se peut, Non potest. Plaut. Si cela 
se —, se pouvait, Si potest. Ad fer. S1 
possel. Cic. Autant que cela se peut, 
Quoad ejus fieri potest. Cic. Ut potest. 
Cic. || Il ne se peut ren de plus beau, 
de supérieur, Nikil pote supra. Ter. 
ll se — que je me trompe, que d'au- 
pes open ainsi, Fier potest ut fal- 
lar. Cic. Potest ut alii ita arbitrentur. 
Plaut. Il ne se — pas qu'on doive 
s'étonner, Non est ut mirandum sit. 
Cic. Il ne se — pas qu'on ue soit 
poiot capable d'exprimer... Non po- 
tes feri ut quis eloqui non possit. die. 
Se — -il que tu parles ainsif Tene hoc 
dictre! Cic. Voy. rossieLe, rupossiocs. 

Pouvoir, s. m. 1° Faculte par la- 
quelle on peut qq. ch. Potestas, ais, 
+ Cic. Fucultes, f. Cic. Copia, æ, f. 
Sall. Licenta, f. Sall. : Le pouvoir 
de former trois vœux, Potestas ter 
opiandi. Cic. Avoir une pers. ou une 
eb.ensoo —(=— à sa disposition), Voy. 
BISPOSITION 9°, Avoir une ch. en san 
— (= la posséder), Voy. Possénen. 
Assentiment qui est en notre —, As- 
CŒRS10 qua es sila in nosir& polestale. 


POUVO. 


Cic. Cela n'est pas en notre —, Hac 
non sunf in manu nosfrä. Cic. Tu es 
en — de, 11 est en ton — de, Tu as 
le — de faire, Est in tuû potestate 
facëre. Cic. Ea est potestas tua ut 
facias. Ter. Voy. racuuré 4°. [lubes 
polestatem faciendi. Just. 1 n'est au 
— de personne d'éviter, Nemo vi- 
tare polest (de posse, possum, poles, 
potui, s. sup., n.). Cic. Il n'est plus 
en son — d'user de ton conseil, Non 
est jam tlli infegrum uti consilio tuo. 
Cic. Il n'est pas en notre — que ces 
choses n'arrivent point, Non est in 
nosir& polesiate quin illa eveniant. 
Cic. Se mettre en ton — (= à ta dis- 
position), Voy. DISPOSITION 9°. Avoir 
eaucoup de —, Plurimum posse. Cic. 
N'avoir guère de —, Minimum valére 
(ro, es, lui, hum). Cie. Donner, Laisser 

qqn le — de juger selon la vérilé, 
de parier, Facultaiem alicui facëre 
vere judicandi. Cic. dare ad dicendumn. 
Cic. Dans la mesure de mon —, 
Quantum possum. Cic. Selon mon, ton, 
son —, Pro virili parte. Cic. Chacun 
suivant sOn —, Pro se quisque. Cic. 
De tout ton —, Omnibus turs opibus. 
Cic. Voy. rorca 5°. [| 2° Droit d'agir 
pour un autre en vertu d'une autorisa- 
ton. Auctoritas, atis, f. Cic. Potestas, 
f. Cic. Licentio, æ, f. Cic. = Pleins 
iouvoirs, Libera (orum) mandata 
lorum), on. pl. Liv. Députations ma- 
aies de leurs —, Legationes cum pu- 
blicis auctoritatibus. Cic. Donner à 
qqu pouvoir, plein — pour qq. ch. 
pour faire qq. ch., Permitt®re alicui 
sotestatem alicujus rei. Cic. Infinitam 
icentiam rei factendæ alicui dare. Cic. 
Ou donna à Quinchus plein — pour 
faire la paix ou la guerre, Quinctio 
liberum arbitrium pacis ac belli per- 
missum esf. Liv. 1] lient du seat 
le — de doaner des lois, Habet ab 
senatu auctoritatem legum dandarum. 
Cie. Ambassadeur avec pleios pou- 
voirs, VOY. PLÉNIPOTENTIAINE. Fondé 
de pouvoir, Procurator, oris, m. Cic. 
I 3° Autorité, Empire sur qqn ou qq. 
ch. Potestas (voy. 10). Cic. Imperium, 
ui, n. Cic. 2: Pouvoir qu'on a sur qqn, 
Imperium in aliquem. Cie. — sur soi- 
même, Potestas sui. Pl.-j. Tu as — 
sur moi, Imperium in me libi est. 
Plaut. On a tout — sur un esclave, 
Omnia in servum licent (de licère, cet, 
cuit où caifum esf, s. sup., — êlre 
permis). Sen. [Jupiter] qui a le sou- 
verain — sur toules choses, Rerum 
omnium præpolens (gén. entis). Cic. 
Mettre une nation sous son —, Voy. 
souueTTrg. Tomber au — du peuple 
romain, Sub populi Romani imperium 
dicionemque cadwre. Cic. Voy. voui- 
NATION 10. Dunner à qqn — sur soi, 
Alterius imperio el potestaii se sub- 
jicére. Cic. Exercer le — sur qqn, In 
aliquem dominari, dép. Cic. Avoir 
qqn en son —, Habëre aliquem in po- 
testate. Liv. Habëre copiam alicujus. 
Sall. Tenir eo son — la vie des 
hommes, In capite hominum dominari, 
dép. Cic. Tomber au — de qqn, da 
vainqueur, {n potestalem alicujus ca- 
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dére, n. Cie. In victoris manus deve- 
nire, n. Cic. Voy. main 110, Tout est 
souinis au — de la fortune, Omnia 
subjecia sunt sub fortunæ dominaliv- 
nem. Ad fer. Être au — de qun, 
Esse in polestate alicuyus. Cic. Voy. 
DÉPENDANCE 10, EMPIRE 10, |] €° L'au- 
torite politique. Potestas (ro . 40}, £ 
Cic. Auctoritas (voy. 20),f, Cic. Imne- 
rium, ii, n. Cic. =: Ponvyoir confié par 
l'État, Potestas permissa @ republica. 
Cic. — monarchique, despotique, ab- 
solu, VOY. MONARCHIQUE, DESPOTISME 
4°, aBsOLo 40. Magistrat dont les 
pouvoirs sont moindres, Magistraius 
inferioris juris. Liv. Le pouvuir su- 
rème, Le sonverain —, Suminum 
û imperium (ü), n. Cic. Summa (æ, 
.) imperii. Cæs. Nep. Désirer le —, 
Imperia expetÿre. Cic. Frercer le — 
suprême, Voy. AuTORrTÉ 20. Qui a le 
— en main, fmperii potens (gén. entis). 
Liv. Garder le —, J\etinère imperium. 
Salt. Quitter le —, [mperiun depo- 
nère. Czs. VOY. GOUVERNEMENT {°, 
EMPIRE 30, COMMANDEMENT 4°, — qui 
dure ua an, Potestas annua. Cic. — 
de consul, Consulare imperium. Sall. 
Prolonger d'une année les pouvoirs 
d'un consul, Propagare imperium con- 
suli in annum. Liv. Enlever à qqn ses 
—, Âlicujus imperium abrogare. Liv. 
Nos — ailaient bientôt expirer, Tem- 
pus prope jam emeritum habebamus. 
Cic. Voy. axPinen (neul.) 3°. || 6° Les 
personnes qui gouvernent l'État. C. 
OOUVRRNANTS. || 6° Credit, ascendant, 
influence. Potentia, æ, [. Cic. Aucto- 
ritas, atis, f. Cic. VOY. INFLU=NCE 40, 
AUTORITÉ 49, ASCENDANT (subsl.) 6e, 
EuPiRe 20. f 70 T. de jurisprudence. 
Capacite de faire une ch. Jus, uris, n. 
Cic. Dig. = Pouvoir de tester, Jus 
testamenti. Dig. 

POUZZOLANE, 8. f. Sorte de terre 
volcanique. Puteolanus (i)puluis(veris), 
m. Sen. Vitr. Plin. 

POUZZOLES, v. d'italie. Puteoli, 
oruin, m. pl. Cic. = (Qui est) de Pouz- 
zoles, Putfeolanus, &, um. Cic. Ilabi- 
taots de —, Puteolani,orum. m. pl. Cie. 

PRAGMATIQUE, adj. Fait en ma- 
tière ecclesiastique par un souverain : La 
pragmatique sancloo, etS. [. La —, 
Pragmatico(æ) sanctio(onis),f.C.-Just. 

PRAGUE, Cap. de la Bohôme. 
* Praga, æ, f. 

PRAIRIE, 8. f. Terrain cœuvert 
d'herbe. Prafum, &, n. Cic. : De prai- 
rie, Pratensis, m.f.,e,n. Col. 

PRATICABLE, ad]. 1° Qui peut 
être mis on pratique. (Qui peut être 
fait) Qui (quæ, quod) ernei potest. 
Cic. (Qui peut étre emp opt) * Qui 
(quæ, quod) adhberi potest : Des deux 
partis, le plus praticable, Ex consiliis 
duobus explicifius (de erpliciius, €, 
um). Cæs. VOY. FAISABLE, POSSIBLE. 
1 2° Où l'on peut passer. Pervius, a, 
um. Cic. (à qqn, pour qqn, aheui). 
Ter. =: Chemin pratcable, Pervium, 
ii, 0. (— passage ouvert). Tac. Vie 
(æ) expedita (æ), f. (= route sans ob- 
stacie). Cic. Qui n'est pas —, Peu 
—, ©. mraarTicance 20, à Se Fig. So- 
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ciable. Facilis, m. f.,e, n. Cic. Voy. 
FACILE $°, ACCESSIBLE 2°. 
PRATICIEN, s. m. 1° Celui qui 
entend la manière de proceder en jus- 
tice. Pragmaticus, i, m. Cic. Formu- 
larius, 1, m. Quint. || 2° Celui qui 
s’est plus livré & la pratique d'un art 
qu'à la theorie. Homo (munis) usu cal- 
lidus (i) ou peritus (i), m. Cic.: Quiest 
un bon praticien, Ipso usu perducius. 
Cic. N'être pas —, Usu carère. Quint. 
PRATIQUE, #8. f. 1° Application 
des regles, etc. (par opposition à thco- 
rie); action de pratiquer un art; expe- 
rience qu'on a d'une ch. Usus, üs, m. 
Cic. Exercitatio, onis, f. Cic. = La 
théorie et la pratique, La — et la 
théorie, Ars ef usus. Cic. Scientia 
aîque usus. Cic. flatio et exercilalio. 
Cic. Usus et disciplina. Cæs. Usus et 
ratio. Ces. La — sans la théorie, 
Usus sine doctriné. Quint. L'étude et 
la —, Meditatio et exercitatio. Cic. 
[Cela] demande de la —, Desiderat 
wsum ef excrcitationem. Cic. N'avoir 
pas de —, Usu carëre. Quint. Ni en 
— Di en théorie, Nec ugu nec ratione. 
Cic. Cela ne peut ètre démontré que 
dans la —, Demonstrari oc nisi in 
opere ipso non polesi (de opus, n.). 
Quint. J'ai appris [cela] par la —, 
Experiendo cognovi. Cic. L'utilité de 
la —, Utilitas efficiendi. Cic. La — 
d'un srt, Usus artis. Cie. La — de la 
guerre, Belli erperientia (æ), f. Vell. 
Avoir une grande — de l'art militaire, 
Magnum usum in re militari habere. 
Cæs. La — de la parole, Tractatio ora- 
tions. Cic. La science et ia — de la na- 
vigation, Scientia aîtque usus naufica- 
rum rerin. Cæs. La — dela vie, Usus 
vilæ. Cic. Voy. BxPÈRIENCE 20. Qui à 
la — d'une ch., qui a une Jongue —, 
Voy. EXxPÉRIMENTÉ. || @° L'execution 
de ce que l'on a conçu. Effectus, üs, 
m. Cic. Exsecutio, onis, f. Plin. Voy. 
EXÉCOTION 19 = Meltre en pratique, 
Efficére, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
1 3° Exercice, accomplissement. Ezxer- 
citatio, on1s, f. Cic. Usus, &s, m. Cic. 
: La pratique de la verin, Virtutis 
exercitatio. Cic. La vertu est tout en- 
tire daus la —, Virtus in usu sui fota 
posita est. Cic. C'est dans la — du de- 
voir que consiste l'honnêteté, In officio 
colindo sita est honesias. Cic. Par la 
— de la justice, Justifiä. Cic. Voy. 
exercice 6°. Mettre en —, Voy. PRA- 
riouen 1°. || 6° Methode, procedé, ma- 
nibre de faire. Ratio, on1s, f. Cic. Via, 
z,f. Cic. Voy. méruons 40. || 6° Cou- 
tume, usage. Consueludo, dinis, f. Cic. 
Mos, oris, mm. Cic. Institutum, à, 
n. Cic. Voy. couruur 1°. || 6° Au 
plur. Certains exercices relatifs au 
culte = Pratiques de dévoliun, de 
piélé, — religieuses, Religiones, um, 
f. pl. Cic. Religionum sanctitates,f. pl. 
Cic. } 7° Mence secrète. Artes, ium, 
f, Liv. Voy. maxér. || 8° Chalandise; 
clientèle. Voy. CHALANDISR, CLIENTÈLE 
3°, 40, 50, ï 8° Chaland; client. Voy. 
2 CRALAND ; CLianr (s. mage. et fém.). 
| 10° Manière de der en justice. 
oy. PAOCÉDURS. Ÿ 44° T. de marine. 


PRÉAL 


Liberté d'aborder et de débarquer. 
* Jus (uris, n.) appellendi ef egrediendi 
in ferram ou in porium. 

PRATIQUE, adj. 4° En parl. des 
ch. Qui conduit à l’action, qui agit = 
La rhelorique est un art pratique, 
Rhetorice in acfu consistif. Guinf. La 
philosophie —, Philosophia uactiva. 

en. Sagesse —, Utilis prudentia. 
Cic. | 2° Eo parl. des pers. Qui s'en- 
tend bien à la pratique des affaires. 
Mugno usu præditus (a, um). Cic. 

PRATIQUEMENT, adv. Dans la 
pratique. Voy. ruaATIQuE 40. 

PRATIQUER, v. act. 1° Meltre en 
usage. In usu hAabëre (eo, es, bur, 
biium), act. PL.-j. : Ils praliquent ce 
qu'ils enseignent, Quæ docent, in usu 
habent. Pl.-j. Pratiquer ses propres 
maximes, Decretis suis parëre (e0.es, 
rui, ritum). Cic. — une doctrine, Dis- 
ciplinam colëre (o, is, lui, culium). 
Cic. Genre de divioalion praliqué par 
les États et les particuhers, Genus 
divinationis publice privatimque cele- 
bratum. Cic. Pratiquer assidüment 
un art, Artem celebrare. Cic. Voy. 
ART. — une méthode, Ralionem sequi 
(or, Eris, seculus sum), dép. Cic. — 
un muyen, Rafionem on Viam inire 
{eo, is, tt et rar. iui, ifum). Cie. De- 
voir que j'ai toujours pratiqué, 0/ff- 
cium quod semper usurpavi. Cic. Pra- 
liquer les devoirs religieux, Religio- 
nidus parëre. Cic. — la vertu, Vir- 
futem colëre. Cic. — la justice, Jus- 
litsam exercère (60, es, cut, citum). 
Pl.-j. || 2 Exercer (une profession). 
Exercère (voy. 4°), act. Cic. Voy. 
&xencen. || 3° Fig. Frèquenter, hanter. 
(Cum aliguo) conversari, dép. Sen. 
Voy. PRÉQUENTER 20. || 4o Fig. Su- 
borner. Tentare, act. Sall. Cic. Atten- 
fare, act. Cic. Sollicitare, act. Cæs. 
Cic. Voy. susonnæn. || 6° Chercher 
à obtenir par des menees = Pral- 
quer la perte de qqn, Ahcui exttum 
machinari, dép. Ad Her. || Pratiquer 
des intelligences dans ce munmicipe, 
Quosdam ejus munieipit sollicitare. 
Cæs. || 6° Executer (une operation ma- 
nuelle). Facère, 10, is, feci, factum, 
act. Cie. Cels. |} 7° Ménager certaines 
commodités dans une bâtisse =: Prati- 
quer Je petites chambres entre les 
sièges du théâtre, Inter sedes theatri 
cellas constituëre (o, is, ui, utum). 
Vitr. || 8° Percer (un trou, eto.). C. 
pencen 4° el 50. || 9° Frayer (une 
route, otc.). Voy. 4 FRAYEn. 

Se PRATIQUER, v. pron. Être mis en 
pratique. S'expr. par tons les pass. 
des v. act. cités à PRATIQUER : 
Comme cela se pratique dans les cé- 
rémouies religieuses, Sicut in sacris 
fieri consuevit. Sall. 

PRAXITELE, statuaire grec. Pra- 
rileles, is et 1, m. Cic.: De Praxitèle, 
Prantelius, a, um. Cic. 

PRE, 8. m. C. PRAIRIS. 

PRÉALABLE, adj. Qui doit avoir 
liou auparavant : 11 faat des études 

réalables, Opus est studio præcedente. 

uint. Sans motifs réalables, Nullis 
præposilis causis. C 


PRÉCA 


Au PRÉALABLE, loc. adv. C. Avr. 
RAVANT. 

PRÉALABLEMENT, adv. C. 17 
PARAVANT. 

PREAMBULE, 5. m. Espèce d'exor. 
de, d'avant propos. Proæmium, ti, n. 
Cic. Przfaho, onis, f. Quint. Prelo- 
cutro, f. Sen.-rh. : Le préambule d'une 
lo:, Legis proæmium. Cic. Faire un — 
Præloqui (or, Eris, locutus sum), dép! 
Pl.-j. Je ferai un court —, Pauce 


præponam (de præponëre, o, is, posui, 
positum). Cic. Voy. xxoRDa, Avant- 
PUOPOS. | 


PILEDENDE, 1. f. Revenu ecclèslas. 
tique. Præbenda, æ, f. Cass. 

PILÉCATIE, adj. Qui ne s’exercs que 
par tolerance, incertain. Incertus, « 
um. Cic. Precarius, a, um. Tac. Dig. 
: Autorité précaire, Precarium impe- 
num. Tac. À litre —, C. ci-apr. || S, 
m. À litre de précaire, Par —, Pre- 
cario. Dig. 

PRECAINEMENT, adv. D'une fa- 
çon precaire. Precario, adv. Tac. Dig. 

PRECAUTION, 8. [. 1° Ce qu'on 
fait par prevoyance pour éviter qq. mal. 
Cautio, on1s, f. Cic. Prousio, Ÿ Cic. 
: l'recautiun contre ces incouvéaients, 
Horum incommodorum cautio ou pro- 
visio. Cic. La liberanté exige bieu des 
precautions, Liberalitas multas habet 
cautiones. Cic. 11 convient d’user de 
précaution, Decet cauère (eo, es, cavi, 
cuutum), a. Cic. Il faut de la —, brz- 
caulo opus est. Plaut. Apporter qq. 
— à une ch., Cautionem alicui ra 
adhibëre. Cic. Prendre ses précau- 
hons, Præcavère, n. Cic. Providire, 
eo, 6a, vidi, visum, n. Cic. C'est à 
moi de prendre mea —, Ales cautio 
est. Cic. Prendre toutes les — pos- 
sibles, Omnia cavère {act.). Liv. Ton- 
tes les autres — seront prises, Cetera 
cavebuntiur. Cic. Prendre les plas 
grandes — pour éviter cela, Magno- 
pere præcauëre ne id accïdat. Cæs. J'ai 
lellement pris en eelte affaire mes 
mesures el mes —, Res min: ita pro- 
visa aique præcaufa est. Cic. Preodre 
ses — contre qqn oa qq. ch., C. Se 
PRÉCAUTIONNER. Aie [a précauticn de 
faire, Cura ut facias. Cic. Aie la — 
de ne pas faire, Cave ne facies. Cie. 
Sans aucune — oratoire, Sine ullë præ- 
muniflione orafionis. Cic. User de ces 
précautions oratoires dans la discus- 
sion, Ea duwputationi præmunire (io, 
is, iui et it, 1fum). Cic. || 2° Circoa- 
spection, prudence, ménagement. (Cir- 
conspection) Cireumspectio, onis, f. 
Cic. (Prudence) Prudentia, æ, f. Cie, 
(Ménagement) Moderatio, onis, f. Cic. 
Temperamentum, i, n. Cic. : Qui écrit 
avec précaution, Jn scribendo cautus 
(a, um). Cic. Ils n'en viennent là 
qu'avec —, Jstuc descendunti pedelen- 
{im (= pas à pas). Cic. Voy. voccs- 
MenT 3° el 60. Dire toutes choses avec 
—, Caute pedelentimque omnis dicëre. 
Cic. Ouvrir une porte avec —, Sus- 
pensä manu blande fleciëre cardinen. 
Quint. Voy. pouceuenr %. Se con- 
duire avec —, Prudenter facëre. Cie. 
Agère considerate. Cic. temperale. Cie. 
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Agir avee — envers qqu, Aliguo mo- 
derate uti, dép. Cic. Agir sans —, 
Inconsiderate agère. Cic. S'approcher 
le la muraille sans —, Incaute subire 
aurum. Liv.Voy. PRUDENCE, MÉNA- 
DFMENT 20. 

PRÉCAUTIONNÉ, és, part. passé 
te PRÉCAUTIONNER, Voy. ce v. |] Adj. 
Prudent. Cautus, &, um. Cic. Conside- 
ralus. Cie. 

PRÉCAUTIONNER, v. act Prènu- 
air par ses conseils contre qqn ou ga 
ch. =: Précaulionner qqn contre les 
dangers, Aliquem a periculis præmo- 
mire (c0, es, nui, nifum). Cic. 

Se PRÉCAUTIONKER, v. réfl. So met- 
tre on garde contre qqn ou qq. ch. 
(Ab aliquo ou Ab re) cavëre, e0, es, 
eaui, cautum, n. Cic. Voy. Se mettre 
on aanDe Bo, S'ASSUREn 10. 

PRÉCÉDEMMENT, adv. 1° Anté- 
nourement. Voy. ce m. || 2° Ci-dessus. 
Yoy. c1 6. 

PRÉCÉDENT, BNTE, adj. 1e Qui 
precède dans l'ordre. Superior, m. f. 
tus, 0. Cic. Prior, ius. Col.= Qualité qu 
se rapproche de la précéilente, Vir- 
fus vicina prædictz (— de celle dont 
il est question plus haut). Quint. || 
%° Qui precôde dans le temps. Proxi- 
mus, a, um (= Île plus rapproché). 
Cie. Superior, m. f.,ius, n. (= ant 
rieur). Cic. Prorimus superior (— le 
plus rapproché daus le passé). Cic. 
Qaf. Pristinus, a, um (= dernier). 
Czs. Suet. =: La perfidie du jour pré- 
cédent, Pristini diei perfdia. Les. 
Pendant les jours précédents, Supe- 
noribus diebus. Cæzs. Les victoires 
recédentes, Superiores victorie. Cæs. 

ifferent du roi précédent, Prorimo 
pegi dissimilis. Liv, 

PRrécéDEnT, s. m. Fait, Exomple an- 
trieur dont on s'autorise. Eremplum, 
i, o. Sall. Cic. : Citer des précédents, 
Erempla proferre. Cic. (Ces manœu- 
vres me) semblent être des — redou- 
tables pour l'avenir, In exemplo per- 
fimescenda videntur. Cic. Creer un 
dangereux précedent pour la posté- 
né, Periculosam exempli imitationem 
reliquis in posterum prodëre. Cic. Se 
œnforiner aux précédents, Aliorum 
aucionitali parëre. Cic. Fail sans pré- 
cédent, Res inusitata ac nova. Cic. 
Voy. exEmPL& 40. [| Précédent judi- 
aaire, Res (es judicata (æ), f. Ad 
Her. Dégager l'accusé de tous les 
précedents qui lui sont contraires, 
eurn liberare omnibus przrjudicris 
(de præjndicium, n. = jugement an- 
térieur). Quint. 

PRECEDER, v. n. et act. 1° Aller, 
Barcher devant. Anteire, eo, is, ivc el 
ü, 5, Sup 0. (dat). Cic. Præire, eo, 
îs, ii et it, ifum, n. (dat.). Cic. An- 
leced®re, 0, is, cessi, cessum, act. 
finus. au passif). Cic. Prægredi, ior, 
ns, gressus sum, dép. (dat.). Varr. 
acc.). Liv. Præced®re, n. (sans rég.). 

s. : Le Ligurien qui précède, Ligus 
prægrediens. Sall. Les consuls étaient 
precédés de licteurs, Consulibus lic- 
lores præibant. Cic. [Marcher] précédée 
de six licteurs, Sex lictoribus præce- 
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dentibus (à l’abl. abs.). V.-Mar. La 
cavalerie précède l'armée, Equites 
agmen anteceduni. Cæs. Equitatus une 
agmen procedit. Cæs. [Les grues] ap- 
puient leur Lête sur celles qui les pré- 
cèdent, Capita reponunt in tergo præ- 
volanfium. Cic. || Fig. [C'est à la 
connaissance de ces choses que] nous 
sommes menés, précedés par Îs na- 
ture, Naturû przeunte deducimur. Cic. 
I} 2° Arriver avant. Anfecedére (voy. 
{o), n. et act. (inus. au passif). Cæs. 
Cic. Antegredi, ior, Pris, gressus sum, 
dép. (ace.). Cic. : [Étoile] qui tantôt 
précède et tantôt suit, Tum antece- 
dens, (um subsequens. Cie. [Cette 
étoile], quand elle — le soleil, Cum 
solem anfegreditur. Cic. Se faire pré- 
ceder d'un messager, d'hommes sans 
armes, de la cavalerie, Nuntium prz- 
mili®re (0, is, misi, missum). Plaut. 
Cæs. Mittère inermos præ se. Suall. 
equitafum ante se. Cæs. VOy. DEvAN- 
cen 20, |] 3° Être place avant : l’recé- 
der qq. ch., Ante aliquid esse (sum, 
es, fui, futurus), Cic. Joindre ce 
qui suit à ce qui précède, Conjungère 
sequentia prioribus. Quint. Voy. PRÉ- 
CÉDENT (adj.) 2°. Précèdé par gr ch., 
* Post aliquid positus (a, um). Syllabe 
longue précédée d’une hrève, Syllaba 
longa brevi subjecta. [or. Paire pré- 
céder une ch. d'une autre, Rem alicui 
rei præponêre (0, is, posui, positum). 
Cic. Faire — un décret d'un préam- 
bule, Decreto (au dat.) sermonem præ- 
tendëre (0, is, di, tentum). Liv. f Q 
Fig. Avoir le premier rang, l'emporter 
sur. Antecedère (re. 4°), n. et act. 
(inus. au passif). Plaut. Nep. Præce- 
dëre, n. et act. (inus. au passif). Cæs. 
: Précéder en dignité, Monore antece- 
dëre, n. Cic. — qqn en gluire, en va- 
leur, Aliquem gloriëä anteced®re. Nep. 
virfute præced”re. VOy. DEYANCER 5°. 
l 6° Être anterieur à. Anieire (vo 
{o), n. (dat.) et act. (inus. au pass }. 
Cic. Anteced®re (voy. de), n. (dat.) et 
act. (inus. au passif). Cic. Præcurrère, 
0, is, cucurri et curri, cursum, acl. 
Cic. = Précéder qqn, Ætate alicui ou 
aliquem antecedère. Cic. anteire. Cac. 
aliquem præcurrère. Cic. L'exercice 
doit — le repas, Erercilatio antece- 
dëre cibum debet. Cels. L'amilié pré- 
cède le jugement, Przcurril amicitia 
judicium. Cic. Voy. ANTÉRIEUR 40, 
DEVANCER 4°. Précédé par, Voy. ros- 
TÉRIEUR à. 

PRECEPTE, s. m. 1° Règle, leçon, 
enseignement. Præcepium, 1, n. Cic. 
Præscriptum, n. Cic. : Les preceptes 
de l'art oratoire, Præcepta dicendi. 
Cic. Les — de la raison, Rationis 
præscriplio (onis), f. Cie. Donner des 
—, Præcepia dare. Cic. Donner un 
mauvais préceple, Ajale præcipère 
(io, is, cepi, ceptum). Cic. Voici nos 
préceptes généraux, Hæc generatim 
præcipimus. Col. Ce précepte est plus 
énéral, Moc præcepium latius patel. 

ic. Observer ces préceptes, rc 
præscripta servare. Cic. || 2° Comman- 
dement. Voy. ce m. 3e, 


? 


PRECEPTEUR, 8. m. Celui qui est 
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chargé de l'éducation et de l'instruction 
d'un enfant. Præzcepior, oris, m. Tac. 
Pl.-j. Quint. Mugister, tri, m. Cic. = 
Se faire le précepteur particulier de 
chacun (des élèves), Commodare præ- 
ceptorem se singulis. Quint. Les fune- 
liuns de —, Præcipiendi muaus neris), 
n. Quint. Voy. MAITRE 8e. 

PRÈCHER. v. n. el act. 1e Annon- 
cer (la parole de Dieu). Prædicare, act. 
Vulg. : Prècher l'Evangile, Evange- 
luare, n. Arn. Hier. On prêche aux 
pauvres la parole de Dieu, Pauperes 
evangelizantur. Vulg. |] Fig. Prêcher 
pour son saint, Ob emolumentum suum 
dic®re (0, ts, dixi, dictum). Cic. — 
dans le désert, C. Parler dans le dé- 
sert, VOy. DÉSEnT (subst.). || 20 Pu- 
blier, recommander = Prècher la paix, 
Pacem hortari, dep. Cic. — loujaurs 
la même chose, C. Chanter toujours 
le mème refrain. Voy. cHaAnNTER 5°. 
11 3° Qaf. Louer, vanter qq. ch. Voy. 
CÉLÉDAER 2°. || 40 Instruire par des 
sermons. Catechizare, act. Aug. Tert. 
I Fig. : Il prèche d'exemple. (Ea) quz 
docet, in usu habet. PL.-j. || 6° Qaf. 
Faire des remontrances à qqn = Pré- 
cher qqn sur qq. ch., Objurgare ali- 
quem de re. Cic. in re. Cic. Tu me 
prèches pour être plus ferme, Ale 
objurgas ut sim firmior. Cic. 

PRÊÈCHEUR, BUSE, $. m. f. {° 
Masc. Predicateur. Voy. ce m. || 2° 
Masc. et fem. Celui, Celle qui se méle 
de faire toujours des remontrances. 
Objurgator, oris, masc. Cic. /squi (Ea 
quæ) objurgat (abat, avit...). Cic. 

PRECIEUSEMENT, adv. Solgneu- 
soment. Voy. ce m. 

PRACIEUX, eus, adj. 1° Qui est 
de grand prix. Pretiosus, a, um. Cic. = 
Chose plus précieuse, très —, Res 
pretiosior. Ov. majoris pretit. Ter. Cic. 
Res preliosissima, Cie. Chose pen —, 
Res parvi pretii. Cic. Qui n'est pas pré- 
cieux, Vilis, m.f.,e,n. Cic. || Pierre 
précieuse, Gemma, æ, f. Cic. Voy. 
PIENRERIES. || Fig. [Les yeux], la partie 
la plus précieuse dn corps, Pars cor- 
poris preliosissima. Plin. Le plus pré- 
cieux ouvrage de l'esprit bamain, 
Pretiosissimum Aumani animi opus. 
Plin. Regarder la vie comme moins 

récieuse que la liberté, Ducère vitam 

ibertate posteriorem (= venantaprès). 
Cic. Le temps est précieux, Moments 
—, Voy. cmEn 20. || 20 Pig. Très 
utile, très avantageux. Utilis, m. f., 
e,n. Cic. : Son aide serait très pré- 
cieuse, Perutilis eus opera esset. Cic. 
(L'amitié) a de précieux avantages, 
Marimas commoditates continet. Cic. 
VOY. AVANTAGEUX 4°, UTILE. || 3° 
Cher 4, cheri de = Précieux à qqn, 
Alicui carus (a, um). Cic. Voy. cuer 
10. |} 6 Fait avec grand soin. Accu- 
ratus, a, um. Cic. Voy. soiané. || Bo 
Anc. Où Il ya, Qui a du raffinement. 
Curiosus, a, um. Hor. Quint. : S'ex- 
rimer daus un langage précieux, 
uriose loqui. Quint. { 6° En m. part. 
Affecté. Voy. ce m. 1e. 

PRÉCIPICE, a. m. 1° Ablme. Præ- 
ceps (cipilis) locus (i), m. Cws. Liv. où 
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simpl. Præceps, cipitis, n. Liv. Vell. 
Sen. Plin. et moins bien Præcipitium, 
ti, n. Sen.-rÀ. Suet. = Tomber dans 
un précipics, In præceps deferri, 
pass. Liv. Pair au milieu des préci- 
ices, Per præcipitia fugère. Liv. 
oy. asiue 40. |] 2 Fig. Grand mal- 
hour, grand danger. Præceps, cipilis, 
on. Liv. Sen. Pl.-j. Exitium, ii, n. Cic. 
Pernicies, ei (sans pur). f. Cic. : 
Courir an précipice, În apertam perni- 
ciem incurrère. Cic. S avancer jus- 
qu'an penchant du —, Accedère ad 
præceps. PI.-j. L'État est sur le hord 
du —, Respublica est in ertremo. 
Sal. 11 arréte son ami sor le bord 
du —, Non patilur amicum pendentem 
corruëre. Cie. Voy. ADiMB 6°, PEnNTE {°. 
PRÉCIPITAMMENT, adv. 1° Aveo 
trop de hâte. Festinanter. Cic. Raptim. 
Cic. Cursim. Cic. Omnt festinatione. 
Cie. = Il part précipitamurent, Abit 
præceps (adj.; gén. cipitis). Liv. Obli- 
ger qqn à sorlir — d'un lieu, Ali- 
uem de loco præcipitem agère. Cic. 
sénat, convoqué —, délibère plus 
— encore, Tumuliuose vocatus sena- 
tus iumultuosius consulitur. Liv. Voy. 
À la sAre. || 2° inconsiderèment. Voy. 
A la LéÉGèRE 3°. 
PRÉCIPITATION, s. f. 1° Trop 
rande hâte. Præpropera (æ) festinatio 
fu , . Cic. Præpropera (æ) celeritns 
atis), f. Liv. |] 2° Fig. Trop grande 
vivacité à dire, à faire qq. ch. Festina- 
fio, onis, Î. Cic. Voy. uATR 20. 
PRÉCIPITÉ, és, part. passé de 
PRÉCIPITEN, Voy. ce v. || Ad). 1° Fait 
avec trop de hâte. Præceps, gén. ci- 
puis. Cic. Vell. Præproperus, a, um. 
Cic. : Départ précipité, Præceps pro- 
fectio. Att. ap. Cic. À pas précipités, 
Gradu præcipui. Vell. || 2° Trés ra- 
piée 2: Respiration précipitée, Anhe- 
us (üs) creber (bri), m. Virg. Quant. 
Voy. raprins. || 8° Fig. Qui agit à la 
lôgère. Præceps, gén. cipitis. Cic. = 
Homme précipité dans tout ce qu'il 
entreprend, {lomo in omnibus consi- 
liis præceps. Cic. J éo Fait à la lè- 
ère. Præceps, gén. cipilis. Suet. 
'imis celer (eris, ere). Liv. : Déci- 
sions précipitées, Subite consilie. 
Cæs. Déconragement trop précipité, 
Nimis celeris desperatio rerum. Liv. 
luscwrré, s. m. C. DéPôr S°. 
PRECIPITER, V. acl. 1° Jeter 
d'un lieu eleve dans un lieu fort bas. 
(En gen.) Præcipriare, act. Cæs. Liv. 
Curt. (En lançant) Dejicëre, 0, 1s, 
Jeci, jectum, act. Cic. = Précipiterqgqn 
de la roche Tarpéienne, Aliquem e saro 
Tarpeio dejicére. Tac. — qqn du bhant 
d'un mor, Aliquem de muro præcipi- 
tare.Cæs.præcipitem mittère(o,is,misi, 
missum). AÀ.-b.-IT. — qqn dans la 
mer, à terre, Aliquem przcipiiere in 
mare. A.-b.-Al. in terram. Curt. 
L'âme précipités sur la terre, Ani- 
mus in (erram depressus (pass. de 
deprimère, 0, is, pressi). Cic. Préci- 
pité à lerre par la chute de aan che- 
val, Ruenie equo 6d lerram przceps 
datus (pass. de dare, 0, es, deut). 
Lév. Précipiter qqn du portique dans 
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le Forum, Aliquem de porticu præci- 
pitem in forum dejicére. Cic. — qqn 
{avec violence) du baut d’un pout 
dans le Tibre, Aliquem de ponte in 
Tiberim deturbare. Varr. Etre preci- 
pité de la poupe dans la mer (par 
une secousse", E puppi in mare ercufi 
(pass. de excutère, 10, is, cussi, cus- 
sum). Curi. Rochers précipilés da 
haut de la muraille, Sara muro prz- 
cipitata. Cæs. Précipiter des tonneaux 
du haut de la muraille sur la galerie 
en les faisant rouler), Cupas de muro 
in musculum devoluÿre (0. is, vi, vo- 
lutum). Cæs. || 2° Fig. Faire tomber 
dans (un grand danger, un grand mal- 
heur). Conjicére (voy. 1°), act. Ter. 
Cic. : Precupiter qqn dans un danger, 
Aliquem in periculum conjicère. Suet. 
Voy. DANGER 1°. — qq. dans le deuil, 
Aliquem in luctum detrudëre (0, is, 
trusi, (ruswmn). Cic. Précipité du trône 
dans cet ablme de maux, În tanta 
mala e regno præcipilatus. Sall. Voy. 
seTen 20°, PLONOBR 3°. || 3° Fig. Met- 
tre, placer qq. part avec rapidite, soudai- 
nete, violence. Conjicère (voy. 1°), act. 
Cic. = Précipiter qqn dans un cachot, 
Voy. sera 1°. |} 6° Accelcrer. Accce- 
lerare. act. Cic. Approperare, act. Liv. 
Maturare, act. Cæs. Cic. =: Précipiter 
la marche des vaisseaux, Naves con- 
citare. Liv. Voy. mÂTan 1° et 20. || 
6° Apporter trop de hâte 4 qq. ch. 
Præcipitare, act. Liv. Col. Festinare, 
act. Sall. Suet, =: Précipiter la ven- 
dange, Vindemiam præcipitare. Col. 
— tout ce qu’on fail, Onnia præpro- 
pere agère Le. is, egi, actum). Liv. 
Résolutions qu’on a précipitées, Con- 
silia raptim præcinitata. Liv. 1l pré- 
cipite son départ, Festinaf abire. Sall. 
Mariage précipité, Nuptiæ festinatx. 
Suet. Voy. uÂTeRn 10. || 6° T. de 
chimie. Separer de son dissolvant (une 
matière solide). ° Præcipitare, act. 

Se PnéciPiTer, v. 1° Réf. Se jeter 
de haut en bas. Se præcipitare. Cic. 
Se jacëre (io, ts, jeci, jactum). Cic. 
Se dejic#re (o, is, jeci, jectum). Cæs. 
Se abjicËre. Cic. =: Se précipiter du 
rocher de Leucade, du haut d'une 
tour, du haut de Ia maison, dans la 
mer, Se præcipitare e Leucade. Cic. 
de furri. Liv. a tecto. Sen. in mare. 
Cæs. Se abjicére in mare. Cic. lis se 
précipitent eux-mèmes du haut du 
rocher dans la mer, Semet ipsi in 
pelagus (et mieux in mare) ex rupe 
præcipites dant (de dare, o, dedi, da- 
tum). Mela. | Le Nil se précipite du 
haut des montagnes, Nilus er mon- 
fidus præcipitet (neut.). Cic. La ri- 
vière du Fibrène se — dans le Liris, 
Fibrenus in Lirem przcipitat. Cic. 
Torrent qui se — du haut d'une mon- 
tägne, Torrens monte devolutus (de 
devolvi, or, Éris, pass. — être roulé 
du baut de). Liv. Voy. Se 3ETzr 2e. 
H 2° Se porter impetueusement dans 
ou vers qq. ch., s'elancer sur qqn. 
Ruëre, 0, is, ui, uitm, uiturus, n. 
Cu. Liv. = Se précipiter dans le camp, 
vers la ville, Auëre in castra. Liv. 
ad urbemi. Liv. Se — sur qqn, In ali- 
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quem irruËre. Cic. Se — sur l'ennemi, 
In hostes se immiliére (0, is, miri, 
missum). Cic. De tous côtés les bar- 
ques se précipitent sur l'ennemi, Ez 
omnibus pariibus scaphz se in hostes 
incilant. Cæs. Les cavaliers se — les 
uns contre les autres, Equates inter 
se concurrunt (de concurrêre, 0, curri 
et rar. cucurri, cursum, n.). Cæs. Vug. 
S'éLancen, Se JKTEnR 4° et 5e, p 3° 
Fig. Tomber dans, S'engager dans (ua 
grand danger, un grand maiheur). 
ncurrêre, 0, is, curri el cucurri, cure 
sum, n. Cic. = Se précipiler dans le 
piège le plus odieux, Incurrêre ia 
marimam fraudem. Cie. Voy. S'Ex- 
GAOER 3°, Se TER 6°. || 60 Se sais 
précipitamment de qq. ch. : Se preci- 
piter sur qq. ch., Aliquid arripère 
(io, 18, pui, replum). Cic. Liv. à &e 
Se trop hâter. Festinare, n. Cic. Præ- 
festinure, n. (ir. rare). Plaut. Liv. 
Festinationem adhibère (eo, es, bui, 
bitum). Col. : Se trop précipiter, Prz- 
propere festinare. Liv. Voy. Se RATES. 
I 6° Pron. S'ecouler trop rapidement. 
Fugêre, vo, ïs, fugi, fugiturus, 0. 
Virg. [or. Voy. ruir 3°, S'anvouga 
3°. |} 7° T. de chumie. Se separer ds 
son dissolvant. Subsid#re, 0, is, sedi 
et sidi, sessum, n. Plin. 

PRECIPUT, S. m. Avantage donné 
à un des coheritiers, à l'epoux survi- 
vant. Præœcipuum, i, n. Suet. Dig. : 
Leguer par precipot, Prælegare, act 
Plin. Papin. Per præceptionem legare, 
act. Uip. Recevoir par —, Præcipére, 
10, is, cept, ceptum, act. l'ip. Avoir 
500000 sesterces de —, Sestertinm 
seslerliorum) quingeniies præci- 
puum habère. Suet. 

PRECIS, 15e, adj. 1° Qui dit tout 
ce qu'il faut sans rien de superfio. 
Pressus, a, um. Cic. Subtihs, æ. f., 
e,n. Cic. = Explication courte et pré 
cise, Brevis et circumscripia erpli- 
catio. Cic. Style précis, Oratio presse 
ou subtilis. Cic. KR Orateur précis, 
Orator subtilis. Cic. Plus — daos 
les définitions, In definiendis rebus 
pressior. Cic. ap. Non. || 2° Exprès, 
formel. Certus, «, um. Cic. Directus. 
Liv. Definitus. Cic. : Cela est protégé 
par un texte précis de la loi, Jd certe 
capite legis sancitur. Cic. [Eoseyer 
qqn) sans instructions précises, Nuilis 
salis certis mandatis. Tac. Déciara- 
tion de guerre qui est précise, Directe 
denuniiatio belli. Liv. Voy. RxPnës 
(die), roRMEL. D'une manière —, 

OY. RXPRESSÉMENT, FONMELLEMENT. 
Il 8° Bien distinct, bien net, fortemeat 
caracterisé. Erprrssus, &, um. Lic. 3 
Image précise, Erpresse effigies. Cic. 
Images bien précises, Imagines insi- 
gnitæ. Cic. Description claire et pré- 
cise, Descriptio düucida et significans 
gén. antis). Quint. Je n'avais pas un6 
idée bien — de ce que je devais faire, 
Mihi non eret explicatum quid agerem. 
Cie. Les premiers griefs n'ont riea 
de précis, Prime capite niil habent 

uod definitum sit. Cic. | 4° Fixe, dè- 
erminé. Certus, &, um. Cic. =: Resser- 
rer dans des divisioss précises les 
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règles du droit eivil qui sont actuel- 
lement éparses, Jus civile, quod nunc 
dissipalum est, in cerla genera cogère. 
Cie. À un moment précis, Certo lem- 

re. Cic. À des jours —, Siatis die- 
us, Liv. Payer au jour —, Ad diem 
solvfre. Cic. Venir à l'heure précise, 
Venire ad Aoram. Sen. Voy. Fixe 2°. 
1 6° Rigoureusement exact : Nombre 
précis, Exactus numerus. Liv. Au 
moment — où l'on allait..., Eo ipso 
tempore cum jam iretur. Cic. L'heure 
précise, [psa hora. Cic. Définition —, 
Subtilis definitio. Cic. Ubservalion 
—, Observatio subtilis. Plin. Vory. 
BIACT 20, 

Précis, s. m. C. ABnéag (subst.). 

PRÉCISÉMENT, adv. 1° En disant 
tout ce qu'il faut sans rien de superflu. 
Presse. Cic. Subtiliter. Cic. || 2° Ex- 

ressement, formellement. Voy. ces m. 
{ 4° Distinctement, nettement. Éxpresse. 
Ad ITer. Col. || 4° Reguliorement, avec 
justesse. Mecte. Cic. || B° Avec une 
exactitude rigoureuse, au juste, juste. 
Subtiliter. Liv. = Dire précisément le 
aombre, Numerum subiiliter exsequi, 
dép. Liv. Je ne peux le dire l'heure 
—, foram non possum tibi disëre cer- 
tam. Sen. Il y avait — 30 jours, Tri- 

inta dies erant ipsi. Cic. À cette 

eure-là —, Eü ipsa horä. Cic. Voy. 
soste (adv.) 2°, Au sustx. || 6° Jus- 
tement, tout à propos. Commodum. 
Plaut. Cic. Commode. Cic. Commcodo. 
Sisen. Marime. Cæs. Cic. Adeo. Plaul. 
Ter. : Tues précisément cet homme- 
H, 1s adeo tu es. Ter. C'est là — ce 
que je cherchais, Illud ipsum est quod 
querebam. Cic. Je Ini avais écrit — 
ce que vous me recommandez, Id ip- 
sur, quod me mones, ad eum scripse- 
ram. Cic. 11 y avait — 30 Jours, 
Triginta dies erant ipsi. Cic. Rappor- 
ter qq. ch. — pour que celui-ci s'en 
empare, Aliquid idcirco referre, ut 
iste auferat. Cie. Voy. JUSTEMENT 30. 
A 7° Oui, o'est cola = Précisément, 
c'est lui, Certe is est. Plaut. x Il faut 
l'épouser ? » — « Précisémont », Du- 
eenda est? Scilices. Ter. Voy. out. : 

PRECISERN, v. act. Déterminer 
exactement. Definire, io, is, ivi el it, 
itum, act. Cæs. Cic. : Tout le reste a 
été précisé, Cetera propriis verbis de- 
cisa sunf (pass. de dectd®re, 0, is, 
cidi}. Quint. Préciser le nombre, 
Numerum subiiliter ezsequi (or, #ris, 
secutus sur), dép. Liv. — le nombre 
des morts, Quot occiderint, exacto 
affirmare numero. Liv. — ce qu'il faut 
eateudre par sage, Siatuëre (0, is, ui, 
ulum) quid sit sapiens. Cic. Voy. Dé- 
TERVWINER {°. 

PRÉCISION, 5. f. 1° Dans le dis- 
cours, dans le style. Qualité consistant 
à dire tout ce qu'il faut sans rien de 
plus. Pressum (à dicendi genus (neris), 
0. Quint. : Qui a de la précision, C. 
Précis 19. Avec —, Presse. Cic. Sub- 
tiliter. Cie. |] 2e Caractèro do ce qui 
est exprès, formel : Qui a de la préci- 
Sion, Avec —, Voy. sxpnès (adj.), 
PORMEL, HXPRESSÉMENT, FORMELLE- 
went. || 2° Caractère de cs qui est bien 
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distinct, bien net = Exposer une ch. 
avec précision, Rem significanter in- 
dicare. Quint. Ce qu'il a exprimé 
avec — parce vers, (1) uod expresse 
signifcavit hoc versu. [ 11 4° Regu- 
larite, justesse : Avec précision, fecte. 
Cic. Voy. néogtanité. || 6° Exac- 
titude rigoureuse. Subtilitas, atis, F. 
Cic. : Avec précision, Subtiliter. Liv. 
Voy. PnÈècIS 6°, PRÉCISÉMENT 5°. 

PRÉCITÉ, é, adj. Citô précédem- 
ment. Prædiclus, a, um. Quint. Supra 
scriplus. Calo. Supra dictus. Quint. 

PRECOCE, adj. 1° Mr avant la 
saison. Præcox, gén. ocis. Col. Plin. 
Præcoquis, m. f., e, n. Cic. Præ- 
coquus, a, um. Col. Præematurus. Col. : 
Être précoce, Cito maturescére (0, is, 
rui, 8. sup.), n. Col. Cilo milescëre 
(o, is, s. parf. ni sup.),n. Col. LAr- 
bre précoce, Præ#cor arbor. Plin. 
Voy. mATir. {| 20 Fig. Dévoloppé plus 
tôt que d'ordinaire. Przcox, gén. ocis. 
Quint. [| 39 Qui a lieu avant le temps : 
Hiver précoce, Hiems matura. Cæs. 
præmalura, Tac. Voy- PRÉMATURÉ. 

PRÉCOCITÉ, s. f. Qualite de ce qui 
est precoce. Celeris (is) maturtias 
(atis), f. Pall. =: L'humidité contribue 
à la précocité des fruits, Poma cilo 
matura humor effcit. Pall. 

PRÉCONÇU, vx, adj. Conqu d'a- 
vance, admis sans examen. Anleceplus, 
a, um. Cic. : Idée préconçre, Anle- 
cepla rei informalio. Cie. Anticipalio, 
onis, f. Cic. Opinion —, Præjudicata 
opinio. Cic. Fræceplio, {. Cic. 

PRÉCONISER, v. act. Louer fort. 
Collaudare, act. Cic. Voy. 2 Louen. 

PRÉCUNSEUR, 3. m. 1° Celui qui 
vient avant qqn pour annoncer sa venue. 
Præcursor, oris, m. Lact. Aug. Ante- 
cursor, m. Tert. || 2° Adj. Qui précède 
et annonce qq. ch. Prenuntius, a, um. 
Cic. : Signes précurseurs des évéue- 
ments, Signa quæ præcurrun! rebus 
(an dat.). Cic. Voy. AYANT-coun6on 2°. 

PREDÉCEDER, v. a. Mourir avant 
un autre. Præmori, or, éris, moriuus 
sum, morilurus, dép. Ov. 

PRÉDÉCES, s. m. Décès de qqn 
anterieur à celui d'un autre. Se tourne 
par PnénécéDen = Eu cas de prédécès 
de l'an des deux, °Si alter præmor- 
fuus eril. 

PRÉDÉCESSEUR, 85. m. 1° Celui 
qui a precèdé qqn dans un omploi, eto. 
: Le prédécesseur (= le magistrat sor- 
laut) a été jaloux du successeur, Suc- 
cessori invidif decessor (oris, m.). 
Cic. Être le — de qqn daus le tribu- 
nat, Aliquem in tribunatu præced?re 
(9e Ÿs, cessi, cessum). Pl.-J, [Tullus 

ostilins] différent de son —, Proxzimo 
regi dissimiis. Liv. Aucun de [ses] 
prédécesseurs, Nemo superiorum (de 
superior, adj. au compar.). Cic. [Au- 
cus Marcius] aussi grand qu'aucun de 
ses —, Cuilibet superiorum regum par. 
Liv. Censeur qui avait été mon prédé- 
cesscur imtnédiat, Censor qui prorimus 
ante me fueral. Cic. || 2° Au pl. Coux 
qui ont vecu avant nous. JMfajores, 
um, m. pl. Cic. Voy. aAncèTAes 2°. 

PRÉDESTINATION, 3. f. Acte da 
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Dieu qui prévoit etdécrête que tel homme 
sera sauvé. Prædeslinalio, onis,f. Aug. 

PRÉDESTINEN, Y. act. 1° Desti- 
ner de toute éternité au salut, à de 
randes choses. Prædestinare, act. 

rud. Voy. DestTiNen. || 2° Réserver 
pour qq. ch. d'inévitable. Neservare, 
act. (à qq. ch., ad rem). Cic. : Vré- 
destiné an malheur, Ad miserias nalus 
(a, um). Ter. Voy. nesriné. 

PRRDICAMENT, 8. m. C. CATÉ- 
oontx 1°. 

PRÉDICATEUR, s. m. Celui qui 
prêche Prædicator, oris, m. Terl. 

PRÉDICATION, s. f. 1° Action de 
précher. Prædicalio, onis, f. Lact. || 
2° Sermon. Voy. ce m. 

PREDICTION, 3. f. 1° Action de 
prédire. (En gén.) Prædictio, onis, f. 
Cic. (D'un devin) Vaticinatio, f. Cic. 
2 Faire des prédictions, Futura præ- 
dicère (0, is, diri, dictum). Cic. Faire 
des — qui se réalisent, Vera vati- 
cinari, dép. Cic. Voy. PR&Dinx 
2° Chose prèdite. Prædictio, ons, f. 
Cic. = Les predictions des devius, 
des sstrologues, Hariolorum prædic- 
{iones. Cic. Astrologorum przdicta 
(orum), n. pl. Cic. Les — de la Si- 
bylle, Pata (orum) Sibyllina (orum), 
a. pl. Cic. Sibyllinæ (arum) valicina- 
tiones (um), Ê. pl. Cic. Voy. onacLe 10. 

PREDILECTION, 3. Î. Preferences 
d'amitie, etc. : Prédilection pour qqu, 
Præcipuus (t) in aliquem amor (orts), 
masc. Cic. Avoir, Marquer de la — 

our qqun, Præcipue alicui indulgëre 
Leo, es, dulsi, dultum), n. Cæs. [Ville' 

our laquelle tu avais ane grande —, 

uæ libt una in amore alqus in deli- 
ciis fuit. Cic. 

PRÉDIRE, v. act. Annoncer l'ave- 
nir. (En gén.) Prædicre, o, is, dirt, 
dictum, act. Cie. Portendëre, o, is, 
tendi, tentum, act. Liv. Prænuniiare, 
act. Cic. Vaticinari, dép. (acc.). Cic. 
(En parl. des divinités, des prophètes, 

es oracles, des prêtres) Canère, 0, 
is, cecini, cantum, act. Cic. : Prédire 
l'avenir, Futura prædicëre. Cic. [Les 
dieux] prédisent loutes sortes de pros- 

ériltés, Omnia prospera portendunt. 
Liv. {Calchas] prédit d'après le nom- 
hre ds moineaux la durée de la 
guerre ÆEzx passerum numero belli 
annos auguratus est. Cic. {1 n'est pas 
arrivé un seul malheur sans que je le 
prédise, Nihil adversi acctdil ron præ- 
dicente me. Cie. Je prédis qu'Antuine 
ue fera rien, Prædico nihil Anto- 
nium facturum esse. Cic. [Carmienta] 
m'a prédit que ta augmenterais.…., 
Te aucturum mihi cecinit. Liv. 

PRÉDISPOSEN, v. act. Disposer 
d'avance. Voy. DiSPOSER 3°. || Prédis- 
posé à une maladie, aux rhumes, Ad 
morbum proclivis (m. f., «, n.). Cic. 
Destillalionibus opportunus (a, wm). 
Cels. Voy. nisro<s 29. 

PRÉDISPOSITION, 3. f. C. visro- 
8rrion 60. 

PRÉDOMINANT, part. prés. de 
PRÉDOMMEN, Voy. ce v. || PRÉDOMI- 
NART, ANTE, adj. Qui prédomine. Præ- 
cipuus, a, Um. Cic. 
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PRÉDOMINER, v. n. Prévaloir. 
Prævalere, eo,es, lui, s. sup., n. Plin. 
Superare, act. et neut. Cic. : La pitié 
predumiua sur l'orgueil, Afiseralio 
superbiam evicut (de evincire, 0, 14, 
victum). Liv. Voy. poutnen 3°, L'RM- 
PORTER 3°, .. 

PRÉÉMINENCE, s. f. Supériorité 
en ce qui regarde le rang. Dignilalis 
præstantia (æ). f. Cic. Principalus, Gs, 
m. Cic. : Avoir la prééminence sur 

qu, Aliquem dignitate superare. Cic. 

ui a la —, Honoris gradu superior 
(m. f., us, n.). Cic. (LA: Ce qui fait 
la prééminence de lhomme sur les 
animaux, Res quä homines bestiis 
præstant (de præslare. 0, stiti, slitum 
et statum, n. = l'emporter sur). Cic. 

PRÉÉMINENT, sNTE, adj. En parl. 
des ch. Qui est au-dessus des autres. 
Excellens, gén. entus. Cic. Præstans, 
gén. antis. Cic. 

PRÉÉTABLIR, v. act. Établir 
d'abord. Præstituëre, 0, is, wi, uium. 
act. Cic. 

PRÉEXISTANT, ANTE, adj. C. AN- 
TÉALEUR 1°. 

PRÉEXISTER, v. 0. C. Être Ax- 
TÉRIEUR 19. 

PRÉFACE, s. f. 1° Avant: propos 
préambule. Præfatio, onis, f[. Pi.-j. 
Quint. Voy. AVANT-PROPOS, PRÉAMDULE. 
Îl 2° Partie do la messe. Præfatio, onis, 
f. Eccl. 

PRÉPECTURE, s. f. do Nom de 
diverses charges dans l'empire romain. 
Præfectura, æ, f. Cic. : Préfecture de 
Rome, du prétnire, Præfectura Urbis. 
Plin. prætorii. Tac. || 2° Ville, Terri- 
toire qu'administre un prefet. Præfec- 
tura, æ, f. Cic. Suet. : L'Egypte est 
divisée eu préfectures, Ægyptus divi- 
ditur in præfecturas. Plin. 

PRÉFÉRABLE, adj. Qui mérite 
d'être prefere. En gén.) Præferendus 
ou Anteponendus, a, um (alicui rei). 
Cie. (Meilleur que, plus convenable 
que, qui vaut mieux que), Potior, ou 
Melior, ou Antiquior, ou Præstantior, 
ou Præstabilior, nm. f., ius, n. (re ou 
quam res). Cic. (Le meilleur, le plus 
précieux, le plus couveuable) Potrs- 
simus, a, um. Cic. Oplimus. Cic. : 
Brutas préférable à n'importe qui, 
Brutus euilibet præferendus. Cic. La 
mort — à la Servilude, à l'infamie, 
Mors potior servilute. Cic. antiquior 
turpitudine. Ad Her. Une paix cer- 
taine est — à une vicloire qu'on 63- 
père, Melior certa par quam sperata 
victoria. Liv. Juger l'ainilié du peuple 
— à celle du roi, Potiorem populi 
uam regis amicifiam habére. Liv. 
'oy. PRÉFÉAGR. Tu ne trouverais rien 
de — (8.—e. à cela), Non aliud inve- 
nias przslabilius. Sall. On se de- 
mande ce qui est —, Quæritur quid 
potissimum sif. Cic. ti est — que je 
meure, Mori me satius est. Ter. Il est 
mille fois — de mourir.…., Mori mil- 
lies præstaf (stilil, siare, n. impers.). 
Cie. li parut — d'assaillir, Inrpugnare 
satius visum est. Liv. Il est — pour 
moi de rester, Mihi melius est com- 
moreri. Cic. Il est — pour un homme 
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de bien de sortir.…, Bono viro (au 
dat.) oplabilius est exire. Cic. Com- 
bien n'est-il pas — de s'informer...l 
Quanto satius est erquirére! Plaut. 
Combien n'eùt-il pas ete — pour lai 
de passer sa vie... | Quanto præstabi- 
lius ei fuerat agëre ælatem! Ter. 
PRÉFÉRABLEMENT À, loc. prép. 
De preference 4. Vuy. PRÉFÉRENCE. 
PRÉFÉRÉ, ÉS, part: passé de pré#- 
FÉnER, Voy. ce v. || Adj. ets. m. f. 
Favori, favorite. Voy. ces m. 
PRÉFÉRENCE, 8. f. 1° Acte par 
lequel on prefère une pers. ou une ch. 
à une autre. Prælatio, onts, f. (tr. 
rare). V.-Mazx. Se tourne ordin. par 
un v. 2 Préférence qui est ua outrage, 
Prælatio contumeliosa. V.-Max. Don- 
uer la — à une pers. ou à une cb. 
sur nue autre, Aliguem alicui ou 
Aliquid alicui rei præferre. Cie. Voy. 
PRÉFÉNER. Mériter la —,C. Être PRÉ 
PÉRABLE. Avoir la —, Præferri, pass. 
(= être préferé). Cic. Obtemr la 
— sur aa”. sur qq. ch., Alicur an- 
teferri. Cic. anteponi. Nep. Alicui rei 
præferri. Cic. Je suis l'ohjet de ta — 
(sur tout autre), Sum apud te primus. 
Cic. Tu as maintenant la — (sur l'au- 
tre), Potior nunc es. Cat. || 2° Partia- 
lite. Studium, ii, n. Cic. Liv. : Qui a 
de grandes préferences pour qqn, Alï- 
cujus vehenienter cupidus (a, um). Cic. 
Voÿ. PARTIAL, PARTIALEMENT, PARTIA- 
LiTé. Qui ne fait pasde —, Voy.1MPAn- 
TLAL, IMPANTIALEMENT, IMPANTIALITÉ. 
DR PRÉFERENCE, PAR PRÉFÉRENCE, 
loc. adv. Par choix. [Dans un discours] 
ce qu’on demande de préférence, ce 
n'est pas la force, mais l'agrément, 
Non vis polius, sed delectatio postu- 
latur. Cic. Quels seraient dans ce 
graud uombre d'hommes ceux qui se- 
ratent embarques de —, Qui potissi- 
mum eZ mugno numero conscenderent. 
Cæs. Chacun suit son goût de —, Suo 
quisque studio marime ducitur. Cic. 
De PRÉFÉNENCE A, PAR PRÉFÉRENCE 
À, loc. prep. Plutôt que = Perdre un 
ami de préférence à un bon mot, Ami- 
cum,polius quam dictum,perdëre. Quint. 
C'est moi qu'il a soigné de — à tout 
autre, [li polissima curalio fui. Sen. 
PRÉFERER, v. act. Se determiner 
en faveur d'une pers. ou d'une ch. 
plutôt que d'une autre = Préferer une 
pers. à une autre ou une ch. à une 
autre, Aliquem alicui onu Aliquid ali- 
cui rei præferre (fero, fers, tuli, la- 
tum). Cic. anteponère (0. is, posur. po- 
situm). Cic. anteferre. Cic. præponêre. 
Ter. Cic. — beaucoup, de beaucoup 
Démusthène à tous les autres, Longe 
omnibus unum anteferre Demosthenem. 
Cic. Je vais voir si c'est moi que tu 
préfères, Jam cernan mene poliorem 
putes. Cic. Préférer un platane stérile 
à des oliviers chargés de fruits, Ste- 
rilem platanum quam uberes oleas 
præoptare. Quint. — l'incertain au 
cerlaia, Incerta pro certis malle (mälo, 
mavis, mavulf, malui, 8. sup.). Sall. 
— l'amitié du peuple à celle du roi, 
Poliorem populi quam regis amicitiam 
habeëre (co, es, bur, bitum). Liv. Les Ro- 
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mains préférèrent toujours la mort à 
la servilude, Mors KRomanis semper 
fuil servitute potior. Cic. Il préféra la 
gloire à ses biens, Antiquior e fuit 
gloria quam possessiones. Cic. Chacoa 
préfère Sa raisou, Cuique carior sua 
rafio (est). Cic. Il n'est personne qui 
ne — leur domination à la vôtre 
Nemo non illos sibi, quam vos, domunos 
præoplal. Liv. Tu demandes quel 
genre d'éloquence je —, Quæris quod 
cloquentiæ genus marime probem (de 
probare — agréer). Cic. Que préfères- 
tu, d’être bomme libre célibataire on 
mari esclave? Utrum cælibem esse le 
mavis liberum an marilum serum ? 
Plaut. Je préfère beaucoup, de beau- 
coup m'en rapporler à mon jnge- 
ment, Afeo judicio stare mulio mäb. 
Cic. Ils préféraieut de combattre le 
corps découvert, Præoptabant nude 
corpore pugnare. Cæs. [l préféra d'in. 
spirer l'affection plutôt que la crainte, 
Maluit se diligi quam metui. Cic. U 
eùt preferé d'être à Utique plutôt 
qu'à Roue, l'icz potius quum Hum 
esse maluisset. Cic. Je préfererais de 
rapporter l'einphase …, Libentius em- 
phasin retulerim. Quint. Tu préfères 
que le garçon meure plutôt que da 
la voir mariée avec lui, Puerum præop- 
{as perire polius quam sit cum illo 
nupta. Ter. Voy. AIuEn mieux. 

Se PnéréREn, v. réf. Se donner La 
préference à soi-même = Se préferer À 
un autre, à d'autres, à tout le monde, 
Se alteri præpontre (o, is, posut, po- 
situm). Ter. Se aliis præferre (fer, 
fers, tuli, lafum). Cic. Neminem præ 
se ducëre (o, is, duri, ductum). Ad Her. 

PRÉFET, s. m. Rom de divers 
fonctionnaires romains. Præfeetus, i, 
m. Cic. : Préfet de Rome, Præfectus 
Urbis. Liv. Urbi. Varr. Gell. — du 

réloire, Præfectus prætorii. Suel. 
Pac. prælorio. Veg. Nig.— de l'Égypte, 
Præfrctus Ægypti. Suet. 

PRÉFININ, Y. acl. Fixer d'avance. 
Voy. FIXFR 4°. 

PRÉTFIX, 1x8, adj. Fixé d'avance. 
Voy. FILER 40. 

PRÉFIXE, sdj. Placé dovsnt sa 
mot. Anfeposilus, a, um. Varr. 

Paénixe, 8. m. Particule placèe de- 
vant un mot. Præverbium, ii, n. Varr. 

PRÉJUDICE, s. m. Tort, dommage. 
Damnum, i, n. Cic. Detrimenium,n. Cic. 
Incommodum, n. Cic. Malum, on. Cic. 
Nora, æ, f. Sall. Noria, f. Plin. Us. 
Jactura, f. Cic. Injuria, f. Cic. Fraus, 
audis, f. Cic. : Porter préjudice À 
qqn, Alicui detrimentum afferre ou 
inferre. Cæs. importare. Cic. La clé- 
mence lui porta —, Clementia illi 
malo fuit. Cic. VOy. NUIRR, DOMMACE 
10. Cela causa, fit un grand — aur 
nôtres, Ea res magnum nosfris aflulit 
incommodum. Cæs. Souffrir, Éprouver 
un —, Detrimentum eapêrs. Cic. Îa- 
commodum accipère. Cæs. Soblr ds 
nombreux préjudices, Multis incom- 
modis afflet, pass. Cie. Voy. Dou- 
MAGE 41°. An préjudice d'un autre, 
Cum allerius injuriä. Ponp.-jct. [re 
es bonne pour lui], mais c'est à ton 
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—, At malo cum tuo. Plaut. [S'em- 

arer d'uu béritage] an — des béri- 
Éers légitimes, Ejectis veris here- 
dibns. Cic. (Travailler, Se donner du 
Meet au — de 8a santé, Contra 
valetudiniscommodum. Cic. Incommodo 
valetudinis suæ. Cic. VOY. DÉTRIMENT. 
Sans — éprouvé, Sans — pour moi, 
pour l'État, Voy. pouuace 1°. Saus 
— des droits de notre amitié, Salvo 
jure nostræ amiciliæ. Cic. Sans — 
des sentiments d'affection, Cüitra 
damnum affecluüs. Tac. 

PRÉJUDICIABLE, adj. Qui porte 
projudice. Damnosus, a, um. Liv. Vuy. 
NOISIBLE. 

PRÉJUDICIEL, ELLE, adj. Qui doit 
être jugé avant la contestation princi- 
pale. Præjudicialis, m. f., e, n. C.-Th. 

PRÉJUDICIER, v. 0. C. NUIRE. 

PRÉJUGE, és, part. passé de pré- 
socan, Voy.ce v. . 

Présucé, s. m. 1° Qaf. Ce qui a 
été juge auparavant dans un cas sem- 
blable. Præjudicium, it, u. Cic. Judi- 
cum (ii) jam factum (1), 0. Cic. || 2° 
Precédent. Præjudicium, ii, n. Cæs. 
Cic. PL.-j. : Établir un préjugé en fa- 
veur de qqn, Præjudicio aliquem ju- 
vare. Pl.-j. || 3° Circonstance qui pre- 
pare et annonce d'avance ce qu'on doit 
craindre ou espere : Le fait de n'être 
pas issu d'une race mal famée est 
vo préjugé pour la bouté de certains 
esclaves, Præsumplum est quosdam 
servos bonos esse, quia nalionis non 
sunt infamalæ. Ulp. Sa mauvaise ré- 
putation est un premier, forme un 
premier — contre lui, *Quod male 
audit, aligua jam opinio est nihil 
boni ab eo sperandum esse. L'accueil 
bienveillant qu'il a reçu est un — 

our le succès de son affaire, * Quod 
enigne acceplus est, aliqua spes est 
eum rem feliciter esse gesturum. || 6° 
Wdée preconçue. (Eu géu.) Præceplho, 
onis, f. Cic. Præjudicata (æ) opinio 
(onis), f. Cic. Præsumpta opinio, f. 
Quint. (Défavorable) Præsumpta sus- 
picio, f. Tac. |} 6° Opinion adoptee 
sans examen ot fausse. Opanio (ons) 
falsa (æ#) ou vana (æ) ou prava (=), 
et qqf. abs. Opnnio, onis, f. Cic. Error, 
oris, masc. Cic. : Tout est rempli de 
préjugés, Plena errorum sunt omnia. 
ic. Avoir des —, Opinionibus falsis 
laborare, n. Sen. Esprits pénétrés de 
—, Mentes imbulæ erroribus, Cic. 
Parlager ce préjugé du vulgaire, Esse 
in ül& opinione populari. Cic. Etre 
esclave des préjugés du vulgaire, 
Pendère ex errore vulgi. Cic. Préjugé 
qui s'était répandu chez les nations 
barbares. Opinio, quæ per animos gen- 
fium barbararum pervaserat. Cic. Dé- 
truire un —, Errorem lollère. Cic. 
Pravam animi persuasionem evertére. 
Sen. Dissiner un —, Errorem discu- 
tre. Sen. Opinionem falsam erpellëre. 
Sem. Cumbattre les préjugés qui exis- 
tent touchant les biens et les maux, 
Erpugnare opiniones de bonis ac malis 
falses. Sen. Le temps fait justice des 
—, Dies delet opinionum comments 
(orum, a. pl.). Cic. J'arracherai de 
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l'esprit des hommes ce préjugé si 
profondément enraciné, vellan ex 
auimis hominum opinionem (am pe- 
nilus insitam. Cic. J'ai voulu arracher 
ce — de mon esprit, me défaire de ce 
—, Hanc opinionem mihimet volui 
ercul”re. Cic. Arracher qqn aux pré- 
jugés du vulgaire, Aliquem cpinioni- 
bus vulgi eximére. Quint. 

. PRÉJUGER, v. act. 1° Aendre un 
jugement interlocutoire sur qq. ch. 
Præjudicare, act. Cic. || 2° Decider 
avant d'avoir approfondi. Præjudicare, 
act. Cic. Liv. : Préjuger une si grave 
He Ve Præjudicium rei taniæ af- 
erre (fero, fers, alluli, allatum). Liv. 
Regarder celte question comme pré- 
jugée, Id pro præjudicato ferre. Liv. 
il 3° Prévoir par conjocture. Præjudi- 
care, acl. Liv. Augurari, dép. (acc.). 
Cic. : Préjuger l'issue de la guerre, 
Eventum belli præjudicare. Liv. Au- 
laut que je puis —, Quantum ego opi- 
nione auguror. Cic. Voy. PRÉvOIn. 

PRELASSER (ss), v. ref. Affecter 
de grands airs. Voy. 2 ain 5, 

PRELAT, s. m. Haut dignitalre de 
l'Église. Præsul, ulis, m. Fort. 

PRÈLE, s. {. Sorte de plante. Equi- 
setum. i, u. Plin. 

PRELEGS, s. m. Legs à prélover 
avant le partage. Prælegata (æ) pars 
(artis\, f. Dig. 

PRELÉGUER, y. act. Attribuer par 
prelegs. l’rælegare, act. Plin. Dig. 

PRÉLÈVEMENT, 8. m. Action de 
prelevar. Præceptio, ons, f. Pl.-. Dia. 

PRELEVER, v. act. Lover preala- 
blement une portion sur Îe total. Præci- 
père, \o, üs, cepi, ceptum, act. Dig. = 
Prélever sur le total deux cioquan- 
tièmes, De totä summä binas quinqua- 
gesimas detrahère (o, is, traxi, trac- 
lum). Cic. || Fig. Le temps qu'on 
prélevé sur l'enfance, Tempus in in- 
fautiä præsumplum (pass. de præsu- 
mère, 0, is, sumpsi). Quint. 

PRHELIMINAIRE, ad}. Qui précède 
la matière principale et sert à l'eclair- 
cir = Discours prehiminaire, Proæmium, 
ii, n. Quint. Dédaigner nos études 
préliminaires, Contemnère, quæ prius 
discimus, studia. Quint. Questions — 
(= qu'il faut traiter ou qu'on 2 trai- 
lées avant d'entrer dans le sujet), 
Quæsiiones proæmiis g'oporende jeu 
propostiæ). Quint. || S. m. Les préli- 
minaires, (Id) quod ante ingressum 
rei ponitur. Quint. Les — aux plai- 
doiries des orateurs, Ea quæ orato- 
res, priusquam causam erordiantur, 
præloquuntur. Quint. Voy. PRÉLUNE 20. 
Poser les — d'un traité, Leges fœderis 
inchoare. Liv. Signer les — d'un traité 
de paix, Spondère fœdus ictum iri. 
Liv. Avaat les — de paix, Ante pacis 
menlionem (de menfio, f, = proposi- 
Uuon, onverture). Liv. Les — d'une 
alliance de famille, AMfentio inchoata 
affinitatis. Liv. Exposer une affaire 
sans aul préliminaire, Null& prafa- 
tione faclä rem erponère. Gay. 

PRÉLININAIREMENT, adv. C. 
PRARALASLEMENT. 

PAKLUDE, s. m. 1° Ce qu'on chante 
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ou cs qu'on joue sur un Instrument pour 
essayer la voix ou l'instrument. Præ- 
centio, onis, f. Cie. Gell. =: Le prélude 
du joueur de cithare, Citharædi proæ- 
mium (ii, 0.). Cie. || 20 Fig. Ce qui 
sert comme d'entrée et de préparation 
à qq. ch. Aditus, üs, nn e qq. ch., 
ad rem). Cic. =: Les préludes que font 
les orateurs, Fa quæ oratores prelu- 
dunt ide prælud”#re, 0, lusi, lusum). 
Quint. Voy. PréLrMINAINS Les que- 
relles servent de —, Jurgia proludunt. 
Juv. Ce séjour dans la vie mortelle 
est le prélude d'u.e vie meilleure, Per 
Ras mortalis ævimoras meliorivilæ pro- 
luditur (4 l'impers. pass.). Sen. Après 
ce —, Cum per ista prolusum est. Sen. 

PRELUDER, v. 0. 10 Essayer sa 
voix ou son instrument. Prælud?re, 0, 
is, lusi, lusum, n. Plin. Præmeditari, 
dép. Tac. : Pendaut que Néron pré- 
lude, Dum Nero præludit. Plin. Prélu- 
der sur la cithare, Tentare citharam 
el præmedilari. Tac. || 2° Fig. Se prè- 
parer à faire une ch. en faisant une 
autre ch. moins difficile. Proludère 
{voy. 10), n. Cic. Virg. Sen. =: Prélu- 
der à uae ch. par une autre, Alicui 
rei per aliquam rem proludére. Sen. — 
au combat en faisant voler le sable 
sous ses pieds, Sparsä arenä ad pu- 
gom prolud?re. Virg. — en s'enrû- 
ant à la conquête du raug de séna- 
teur, Gradum senatorium per milhtiam 
auspicari, dép. Sen. 

PRÉMATURÉ, ge, adj. 14° Pr. 
et Fig. Mûr avant le temps. Præcor, 
gén. ocis. Col. Quint. Voy. Pnécoce 1°. 
1} 20 Fig. Qui vient avant le temps. {m- 
malurus, a, um. Cic. : Mort préma- 
turée, Mors immalura. Cic. præma- 
tura. Plin, |] 3° Qu'il n'est pas oncore 
temps de faire, etc. Præproperus, a, 
um. Cie. Tac. || 4° Fait trop tôt. Præ- 
malurus, a, um. Planc. ap. Cic. : Dé- 
claration prématurée, Præmatura de- 
nunlialio. Plane. ap. Cic. 

PRÉMATURÉMENT, adv. Avant 
le temps. Immature. Col. Vell. Præ- 
mature. Plaut. Ante fempus. Liv. 

PREMATURITE. C. PRÉCOCITÉ. 

PRÉMÉDITATION, S. f. Action de 
promediter. (Plan arrêté d'avance) 
Ercogitata (æ) ratio (onis), f. Cic. 
(Volonte) Voluntas, atis, f. Cic. (Pré- 
paralion) Apparalio, onis, f. Cic. Voy. 
INTENTION 49 = Avec préméditation, 
Consulto. Cic. Cogitato. Cic. Prapa 
ralo. Quint. De industriä. Ter. Cic. 
Ex industriä. Liv. Fait avec = (== 
prémédité), Vox: PAÉMÉDITER. Saus 
—, Inconsulte. Cic 

PRÉMÉDITEN, v. act. Mediter 
d'avance. Cogitare, act. Cie. = Crime 
prémédité, Scelus meditalum. Cic. co- 
gitatum. Cic. Facinus præcogilatum. 
Liv. De dessein —, C. Avec PREMRDH- 
TATION. D'après un plan — ou De des- 
sein —, Ex ante præparato. Liv. Voy. 
MANITER 20. 

PRÉMICES, 8. f. pl. 4° Pr. et Fig. 
Promiers produits. Primilis, arum, 
f. pl. Ov. Plin. || 2° Fig. Ce qui es/ 
mis en usage pour la première fois. 
Primitis, erum, f. pl. Tac. |] 3° 
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Qqf. Commencement. Voy. cs m. 6°. 

PREMIER, IÈAE, adj. 1° Qui prè- 
cède tous les autres par rapport au 
leu, 4 l'ordre, au temps. (Le premier 


de plus de deux) Primus, a, um. Cic. 
Quf, 
remier de lieux seulement) Prior, m. 
… tus, 0. Cüic. |] 4. Liuo, onons. Le 
premier après un autre, Proximus ab 
(et l'abl.). Cic. Ov. Liv. Sen. Voy. 
arrès (prép.) 2° : Les premières Îles 
de ces mers, Insulæ per hæc maria 
primæ. Plin. Andros, la première de 
ces [iles], Prima earwm, Andros. Plin. 
La côte qui se présente la —, Prozima 
ora. Plin. La dernière lettre de la — 
syllabe, Ultima prioris syllabæ lit- 
tera. Quint. L’exorde est la — des 
parties, Erordium est princeps par- 
tium. Cic. Dans la — parue de la 
ièce de théâtre, In primä fabulä. 
er. Les premiers rangs, Primi ordi- 
nes. Liv. Les soldats du premier 
rang, Primores ou Principes, um, m. 
pl. Liv. Le — au danger, In peri- 
culo princeps. Cic. Il est le — dans 
mon cœur, Apud me priores parles 
habet. Ter. || 2. Tewrs: Le premier des 
Esculapes, Primus Æsculapiorum. Cic. 
Le — Scipion l'Africain, Superior 
Africanus. Cic. Les premiers de tous 
les philosopbes, ils enseignèrent…., 
Primi ex omnibus philosophis docue- 
runt. Cic. Le premier des Grecs, il pé- 
uétra..…., Primus Græcigintroiit. Ney. 
Le — de tous, il osa., Princeps ex om- 
aibus ausus est. Cic. Le — des houmes 
de la plus haate noblesse qui ait été 
pomme tribun, l'rimus inter homines 
nobilissimos fribunus factus. Cic. Il 
fut le — qui porta la peine, Luendæ 
penæ prinus fuit. Tac. Les consu- 
laires qui voteut les premiers, Con- 
sulares principes sentenliarum. Liv. 
[Vous] qui avez opiaé les —, Qui 
primi senlentiam diristis. Cic. Voy. 
avis 30. [l prétend avoir été attaqué 
le premier par Alexandre, Priorem se 
elitum ab Alerandro allegat. Just. 
0y. AGRESSRUR 1° el 2°. il commence 
le — la guerre, Occupat bellum facëre. 
Liv, Étre les preuuers de tous à 
prendre les armes, Principes ex om- 
nibus bellum factre. Cxs. [Celui des 
deux ennemis] qui le premier aura 
occupé les défilés, Qui prior angustias 
occupaverit. Czs. Il lui donne le bou- 
jour le —, Salvën jubet prior. Hor. 
J'étais entré le — dans la vie, Prius 
introieram ên vitam. Cic. Je suis le 
— à tout savoir, Primus rescisco om- 
aia. Ter. La Sicile a été la première 
à 8e lier d'amitié avec le peuple ro- 
main, Princeps Sicilia se applicuit ad 
emicitiam populi Romani. Liv. Ils fo- 
reot les premiers à promettre de l'ar- 
gent, Principes pecunis pollicendæ 
fuerunt. Cic. La mère fut des pre- 
mières à apporter.., Mater in primis 
attulit. Nep. Je me suis trompé tout 
le premier, mais je l'ai trompé aussi, 
Me scilicet mariîme, sed marime illum 
uoque fefelli. Cic. La première eu- 
ance, La — jeunesse, Voy. xn- 
VANCE, JEUNESSE, Dans le premier 


Princeps, gen. cipis. Liv. (Le 
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des deux combats, In priore pugnä. 
Salt. En — lieu, Primo (adv.). Cic. 
Voy. D'ABORD. Au — coup d'œil, à 

remière vue, Primo adspectu. Cic. 
Le — jour de février, et smpl. Le 
— février, Voy. cacexDe«. Le — jour 
et le leodemaiu, [on fit...], Primo et 
prorimo die. Cie. Le — jour que nous 
fùmes appelés, Quo die primum con- 
vocati sumus. Cic. Voy. rois 1°, 2. 
Au — jour (= aussitôt que possible), 
Primo quoque die. Cic. Primo quoque 
tempore. Nep. À la première occasion, 
Primä quâque occasione. PI.-j. Le pre- 
mier argument qui vient à l'esprit, 
Prorimum argumentum. Quint. || Je les 
aurais donnees au premier venu (= à 
celui qui se serait le — présenté à 
moi), Eas daturus essem ei qui mihi 
primus obvenissel. Cic. || Le premier 
venu (— n'importe qui), Éurtibet, 
gén. cujuslibet, dat. cuilibet, m. CLic. 
Quilibet unus, gén. cujuslibet unius, 
dat. cuilibet uni, m. Liv. Quint. ou 
Unus quilibet. Quint. Quivis unus, et 
simpl. Quivis, m. Cic. Le — venu, 
Quivis unus ex populo. Cic. Unus e mul- 
tis ou de multis. Cic. Être ouvert au — 
venu, Patëre omnibus. Cic. Ma recom- 
maudation n'a pas été celle du — 
veau, Mea commendalio non vulgaris 
fuit. Cic. Le — ennemi veou, Quihbet 
hostis. Plin. La première chose venue 
(= u'importe quelle chose), Quælibet 
res Ou Quzvis res. Cic. Quiduis, 0. 
Plaut. Cic., ou Quidhbet, n. (sans 
gén., ai dat., ni abl.. Hor. Le pre- 
mier aom venu, Quodlibet nomsn. Hor. 
Îl se rangeait sous le — drapeau venu 
= sous tous les drapeaux qu'il ren- 
contrait), Quibuscunque signis occur- 
reral, se aggregabat. Cæs. || 2° Qui est 
devant, en avant = Passe le premier, 
{ prz. Plaut. 11 marchait au combat 
le —, bat in prælium princeps (gén. 
aipis). Liv. 11 tombe, Il est précipité 
la tête la première, Cadit pronus (a, 
um). Ov. Pronus volvitur in caput. 
Virg. {Venir au monde] la tête la —, 
In caput. Plin. [La corneille] sort de 
l'œuf la queue la —, À caudä de ovo 
exit. Plin. j| So Qui est au-dessus de 
tous les autres par son emploi, sa di- 
gnité, son rang dans la societe. (Le pre- 
mier de plus de deux) Primus, a, um. 
Cie. Summus. Cic. Princeps, gén. cipis. 
Cic. (Le premier de deux seulement) 
Superior, m. f., ius, n.Cic.s Les quinze 
premiers citoyens de Marseille, AMas- 
siliensium quindecim primi. Cæs. Les 
— et les deraiers de l'État, Summi et 
infAmi. Cic. fssu d’une des premières 
familles, des — familles d'Athènes, 
Summo loco natus. Cic. Principe loco 
genilus Athenis. Plin. Choisis dans les 
— famiiles, Lecti ex elegantissimis 
familiis. Cic. Ils veulent être les pre- 
miers en tout, Esse primos se omnium 
rerum volunt. Ter. hs sont les — par 
la naissance, la forlune et la réputa- 
tion, Sunt loco, fortunä, famä supe- 
riores. Cic. (Homme) qui est des — 
par 8a fortune, son élégance, Cum 
rimis locuples. Cic. In primis laulus. 

ep. Rome, la première ville du 
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raonde, Voy. cariTacæ. Les premières 
dignités, Amplissimi Aonores. Cie 
Exercer la première magistrature, 
Præesse summo magistratu (au dat.) 
Cæs. Le premier rang dans l'État, 
Summus locus civitalis. Cic. Homme, 
Femme du — rang, Vir primanius, 
Cic. Femina primaria. Cie. Tenir, Oc- 
cuper le — rang, Tenére, Obtinére 
principatum (de principalus, üs, 1.) 
Cic. Il tient le — rang parmi les AI- 
linales, Allinatium es princeps. Pi.-j, 
Ses vertus lui ont assigné le — rang 
dans sa patrie, În suë patriä virtuti- 
bus princeps floruit (de florère, eo, es, 
8. sup., n.). Cic. Les choses qui dans 
la vie sont en première ligne, Ea que 
in vifä sun( primario loco. Cie. || 4e 
Le plus excellent, celui qui a le plus de 
mérite, de valeur. (Le premier de plus 
de Jeux) Prinrus, &, um. Cie. Summus. 
Cic. Princeps, géa. cipis. Cie. (Le pre- 
mier de deux seuleinent) Superior, @. 
f., tus, n. Cic. : [Eudoxe] le prewier 
des astralogues, sans contredit, In as 
trologiä facile princeps. Cie. Le — des 
jurisconsultes, Pranceps in jure civili. 
Cic. Platou, le — des philosophes, 
Philosophorum Plato præcipuus. Quint. 
Le — des amis, Summus amicus. Ter. 
Être le —, Être en première ligae, 
Primas tenëre. Cic. [Dénosthènel] est 
le premier dans tous les peures, fnter 
omnes in omni genere eminel (de emi- 
nére, eo, nui, 8. sup., n.). Cic. Être le 
— de 8a classe (eo parl. d'un écoher), 
(Discipulorum) classem ducëre (o, is, 
duri, ductum). Quint. Être le — dans 
une profession, Arlificio præcss 
(præsum, es, fui, fulurus), n. Ci. 
Jouer le — rôle, Agère primas partes, 
et simpl. Agère primas. Cie. Rem- 
porter le — prix, Primas ferre. Cic. 
Griller au — rang par son talent, 
Ingenii laude florére (voy. 3°). Cic. 
Doué d'un génie de — ordre, Sum- 
mo ingenio prædilus. Cic. Parasite de 
— ordre, Primarius parasitus. Plaut. 
Accorder le — rang qqu, à qq. ch. 
Primas alicui deferre. Cic. alicui ret 
dare. Cic. [Choses] qu'ils regardent 
comme les premiers des biens, Qus 
prima pulant. Sall. [L'éloqueace est] 
une des premières facultés, Una de 
summis virtuiibus. Cic. || 6° Le plus 
essentiol, le plus nécessaire. Primus, 
a, um. Ter. Sall. Præcipuus. Cic. 
Marimus. Cic. Summus. Cic. : La 
pair m'a paru être la première chose 

désirer, Afiki par imprimis fuit op- 
tabilis. Cic. La — chose que Cecina 
devait désirer, c'était d'avoir.., Mari. 
me fuit opiandum Cecinæ, ut haberet. 
Cic. J'ai cru que la — chose que 
j'avais à faire élait de te féliciter, 
Nihil prius mihi faciendu quiari 
quam ut tibi gratularer. Cie. La — 
chose qu’on demande daus uo discanrs 
ce n'est pas la force, c'est l'agrémenl, 
In oratione non vis polius sed delectalio 
postulatur. Cic. [Cette] cause est le 
premier objet de ses soins, Causam 
antiquissimam Aabet. Cic. Son — soin 
fut toujours pour l'armement des 
vaisseaux, Navalis apparalus ei sem- 
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per anliquissima cura fuit. Cic. Son 
— soi est de pourvoir aux besoins 
de la guerre, Quæ bello opus sunt, 
prima habet. Sal. Mon premier, Sou 
— Suio fut de faire..…., Nihil habui 
entiquius où NiAïl mihi potius fuit, 
quam ul facerem. Cic. Nullam curam 
tiorem habuït, quam ut faceret. Liv. 
On comprend dans cette catégorie] 
en -— lieu les brebis, puis les chèvres, 
Aazime oves, deinde capræ. Varr. || 
6° Qui n'en est qu'à l'ebauche. Primus, 
a, um. Quint. Voy. &vaucus. || 7° Qui 
eustait auparavant. Pristinus, a, um. 
Cie. Voy. anctun 50. 
PREMIÈREMENT, adv. 4° Avant 
tout. Primum. Cic. Ante omnia. Quint. 
D 2° En premier lieu. Primo. Cic. 
PREMIER-NE, 8. m. 1° Premier 
enfant mâle. Primogenitus (i) filius 
(ü), m. Lact. || 2° Premier petit d'un 
animal =: Les premiers-nés, Primi 
(orum) geniti (orum), m. pl. Plin. 
PREIISSES, S. f. pl. Les deux 
mieres propositions d'un syllogisme. 
oposita, orum, n. pl. Cic., el cul- 
lectiv. Propositum, à, 0. 8. Cic. Prima, 
erun, n. pl. Cic. =: Cela ne découle 
pas des prémisses, fd non efficitur ex 
propositis. Cic. J'admets les — sans 
approuver la conclusion, Proposito 
eccedo, argumento non consentio. Sen. 
Rejeter la conséquence après que tu 
as admis les —, Consequentia repre- 
Aendère cum prima concesseris. Cic. 
PREMUNIN, v. act. Munir par pré- 
œution. Afunire, lo, is, vi el ti, sum, 
act.(contre qq. ch., contra aliquid). Cic. 
SePnémoNIR,v.réf. So munir par pre- 
œaution. Se munire(voy.ci-dessus).Cic. 
PRENADLE, adj. Qui peut étre 
pris. (En gén.) Qui (quæ, quod) capi 
olest. Cie. (En pari. d'une ville) 
Erpuonabilis, m. f.,e, 0. Liv. 
PRENDRE, v. act. 1° Mettro en sa 
main. Sumére, 0, is, sumpsi, sumplum, 
act. Plaut. CapYre, to, is, cepi, capium, 
act. Cie. Prehendëre. 0, is, hendi, hen- 
sum, act. Cic. et qqf. Prend”re, o, is, 
di, sum, act. Cic. Apprehendère, act. 
Cic. Comprehend?re, act. Cie. = l'ren- 
dre uo bälou, une arme, Sumfre fus- 
tem. Plaut. ferrum. Liv. — les armes, 
Arma cupêre. Cic. — précipitamment 
les armes, Arma corripère (oo, is, pui, 
replum). Vell. — la plume, Voy. 
PLOME 30, Étendre la main pour — 
uo gdleau, Placentam appeire (0, is, 
toi et ti, ifum). Plin. — la main (= 
la serrer, la presser), Manum prehen- 
dère. Cic. apprehendère. Cic. — la 
main droite, — la main de qqn pour 
la baiser, Alicujus dertram osculis 
appelère. Cic. manum osculandi causä 
apprehendëre. Suet. — qqun ou qq. cb. 
avec la main, Apprehendëre aliquem 
ou aliquid manu. Cie. Plin. Donner 
de la cendre autant qu'on peut en — 
avec Lrois doigts, Cinerem dare quan- 
um prehendilur Cernis diyitis. Plin. 
— Un vase dans ses maios, un bâton 
dans sa main, Sumÿre vas in manus. 
Cic. Capÿre fustem in manum. Pluut. 
— 00 fruit sur ua plal, Sumere po- 
mum de lance. Ov. — qqn par la main, 
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Prehendre aliquem manu. Cie. — qqu 
par son manteau, Aliquem pallio pre- 
endÿre. Plaut. apprehendère. Cic. ] 
Fig. Prendre en main le gouvernai 
(= le gouvernement), Gubernacula 
reipublicæ yjrendère. Cie. || 2° Saisir 
autromont qu'aveo la malin : Preadre 
qq. ch. avec les dents, Aliquid morsu 
apprehendëre (voy. 1°). Plin. mordicus 
(auv.) comprehend#re. Plin. — ses 
aliments avec la bouche et avec les 
dents, Cibum oris Aïatu et dentibus 
capessëre (o, is, dvi et it, ilum — 
chercher à prendre). Cie. l 3° Fig. 
Mettre la main à une affaire d'une cer- 
taine façon. InstituŸre, 0, 18, ui, uium, 
act. Plaut. Insist®re, o, is, stili, 8. 
sup., act. Czs. : Prendre une affaire 
de ce biais, du bon biais, Voy. n1LA1S 
20. [| 4° Saisir vivement et fortement 
une pers. ou une ch. Corripére (voy. 
19), act. Sall. Cie. Capëre (voy. 1°), 
act. Cic. : Prendre Îles faisceaux, 
Pasces corripére. Sal. || Fig. Être 
pris d’une maladie, Morbo corripi. 
Cels. Quand l'envie de vomir ls 
prendra, Cum libido nauses eum ap- 
prehendet (vof. 19). Cato. La lassitude 
de la guerre les a pris, 1psos belli tæ- 
dium cepit. Liv. Etre — par l'amour, 
Amore capi. Liv. — par l'attrait de 
l'argent, Pecuntiæ dulcedine captus. Cic. 
Ce qui prend les ignorants, {d quod 
ignaros capit. Cic. Pris de pitié, Mi- 
sericordiàä caplus. Cic. || 6° Arrôter, 
mettre en élat c'arrestation. Appre- 
hend®re \YOY. Ÿ! act. Cic. Ulp. Com- 
rehendÿre, act. Cic. Voy. AnnèTen 70. 
| 6° S'emparcr à la guerre. Capère 
(voy. 10), act. Cic. = Prendre qqn, 
une ville, an camp, Capère aliquem. 
Cic. urbem. Cie. castra. Cic. — Pharos, 
Pharum prehendëre (voy. 10). Cic. — 
lea Espagoes, Mispanias apprehend?re. 
Cic. Voy. S'eupansn. — une ville 
d'assaut, Voy. assauT 1°. Celui qui 
prend une ville à main armée, Urbis 
exzpugnalor (oris), m. Cie. Etre pris 
par le vainqueur, In vicioris manus 
devenire (io, is, veni, ventum), n. Cic. 
| 7° Attraper 4 La chasse, 4 la péche, 
ans un filet, dans un pioge (pr. el fig.). 
Capêre (voy. 1°), act. Liv. Col. Exci- 
père, 10, is, cepi, ceplum, act. Cæs. 
Prehendëre (voy. 1e), act. Plin.: Cher- 
cher à prendre, Captars, act. Tib. 
Suel. — du gibier, Feras capère. Col. 
— au piège, Pedicä capère. Liv. Per- 
drix échappanl à l'oiseleur au mo- 
ment où il allait la —, Perdir aucu- 
em jamjam prehensurum effugiens. 
Plin. Voy. ATTRAPER {®, T0, CILASSER 
19,20, ou 1 rècuxn 1°.|| Fig. Prendre 
qu au piège, Aliquem dolo capère. 
all. Se laisser — au piège, In frau- 
dem üincidere (0, is, cidi, 8. sup.), 
n. Ter. Pris au piège, In fraudem 
deductus (a, wm). Cie. Voy. Pièce 
2e. Se laisser prendre aux sppa- 
rences, Specie labi (or, ëris, lapsus 
sum), dép. Cic. — qqn par sou côlé 
faible, Imbecillitatem alicujus aucu- 
pari, dép. Liv. Voy. arrnaren 30. || 
8° Captiver. CapËre (voy. 1°), act. Cic. 
Voy. caPriven 4°. | 9° Attaquer (d'une 
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certaine manlère). Aggredi, dor, trie, 

ressus sum, dép. ET Cæs. Cie. 

oy. ATTAQUER 1°. || 10° Surprendre. 
(Sur le fait) Deprehendëre, act, Cic. 
(À l'improviste) OpprimFre, 0, is, 
pressi, pressum, act. Cic. : Étre pris 
en flagrant délit de vol, Prendi in 
furto. Plaut, manifesto furto. Gell. 
Être — à mentir, {n mendacio depre- 
hendi. Quint. Voy. ATraAPBn 20, syn- 
PRENDRE 4°. Prendre qqn en faute, 
Aliquem in culpä invenire (io, is, 
vent, ven(um), D. Ter. Voy. FAUTE 50. 
Aucun événement ne m'a pris à l'im- 
proviste, Afihï niAil improviso evenit. 
Cic. VOy. IMPROVISTR, Au DÉPOURVO. 
La auit, Le jour le prend, Nox, Lux 
eum opprimif. Cic. Liv. Pris par le 
jour, Luce oppressus (a, um). Cxs. La 
maladie, La mort l'a — à l'impro- 
viste, Morbus, Mors eum oppressit. Cic. 
Voy. sunPrenDae 20. || {io Fig. Don- 
ner à soi-même. Sumêre (voy. 19), act. 
Cic. Assumêre, act. Cie. =: Preadre 
toute espèce de plaisir, Omnem vo- 
luptatem assumère. Cie. — beaueoup 
de peine, Magnum laborem insumère. 
Cic. Voy. peine 10. — la liberté de, 
des libertés, des licences, Voy. ui- 
penTÉé 15°, Licence 30 et 6°, Se pxa- 
METTng 50. || Fig. 12° Se décider pour, 
choisir. Capère (og 1 act. Cic. 
Sumère (voy. 1°), act. Nep. = [Dans 
le partage des régions de commande- 
ment] nous avons gr Capouse, Ca- 
puam sumpsimus. Cic. Prendre des 
mesures, des précautions, Voy. mt- 
BURE 5°, PRÉCAUTION 1°. — un parti, 
le bon parti, son parti, Parti pris, 
Prendre une décision, Voy. PaAuTi 10, 
Décision 2°, — qqn pour gendre, Ali- 
quem capère generum. Ter. — qqu 
pour général, Aliquem sibi imperato- 
rem sumère. Nep. — qqu pour con- 
seiller, pour arbitre, poor lémoin, 
Voy. 2 consEILLER 1°, ARBITRE (9, 
TÉUOIN. — qqn pour jouet, pour 
plastron, Aliquem pro delectamento 
putare. Ter. || 13° Fig. Se charger de. 
Capère (voy. 1°), act. Cic. Suscipére 
go. To), act. Cic. = Prendre qq. ch. 

forfait, Voy. 2 rorrart {9 el 20, — 
une somme à intérèt, Voy. EMPRAUNTER 
1e. — un intérêt dans ave affaire, 
Voy. nrénèr 3. || Prendre un enga- 
ement, Voy. ENGAGEuUENT 2°. || Pren- 
dre un rôle, Personam capère. Cie. | 
Prendre qqu pour disciple, Aliquem 
docendum suscipère. Quint. || Je prends 
cela, Je — tout sur moi, loc ad me 
recipio. Plaut. Ter., ou abs. Ad me 
recipio. Ter., et simpl. Recipio. Plaut. 
VOy. PARNDAB fpente) 440. || Preudre 
trop sur soi, C. Se SURCHARGER. || 
160 Fig. Soutenir. Suscipère (vOy. LUNA 
act. Cic. : Prendre en main la cause 
du peuple, Causam poruli suscipFre. 
Cic. — les intérèts de qqn, Alicujus 
causam recipére ou suscipère. Cic. — 
la défense de qqu, Voy. Dérexse, 
pérenpre. — fait el cause pour qqu, 
Voy. rarr (subst.) 1°. || Prendre qqa 
sous sa protection, Voy. PROTECTION. 
1 15° Acheter. Sumère (voy. 10), act. 

ic. Hor. Emëre, o, is, em, empliun, 
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act. Cie, = Prendre des statues pour 


une si grosse somme, Sumre signa 
tanti. Cie. — une maison pour 35 000 


drachmes, Emre domum trigin{a quin- 


que millibus drachmum (= drachma- 
rum). Cic. Voy. acusren. || 16° Louer, 
devenir locataire da : Prendre à ferme, 
Voy. 2 renue (s. f.) 2°. — une 
maison à loyer, etsimpl. — une mai- 
soa, Voy. 1 Louer 2°. || 17° Se faire 
payer tant pour qq. ch. = Prendre qq. 
Ch. pour sa peine, pour ses servires, 
Operam vendëre (o, is, didi, ditum). 
Quint. — trois sesterces pour ses 8er- 
vices, Locare operam suam tribus num- 
mas (à l'ahl.). Plaut. — qq. ch. pour 
ses lecons, Afercedes a discipulis ac- 
ceptare. Quint. — qq. ch. à qqn 
poar les frais de sépulture, Pretium 
pro sepuliur& aliquem poscére (0, is, 
poposci, s. sup.). Cie. Je ne te prends 
rien pour elle, Nihil pretii pro illà 
abs Le repeto (is, ivi et ii, tlum, re). 
Ter. Voy. vexnns. || 18° Oter 4 qqn ce 
qu'il a, l'emporter ou l'emmener. Detra- 
Aëre, 0, is, trari, tractum, act. Cæs. 
Eripère, to, is, ripui, replum, act. Cic. 
Raprre, io. is, rapui, raptum, act. Cic. 
Auferre, fero, fers, abstuli, ablatum, 
act. Cic. : Prendre à un soldat son 
bouclier, à des cavaliers leurs che- 
vaut, Detrah®re scutum militi. Cæs. 
equos cquifibus. Cæs. Tu m'as pris el 
tu m'as emporté l’argenterie, Argen- 
tum mihi eripuisti aîque abstulisii. 
Cic. Me prendre cette femme, Eri- 
Ëre hanc mihi (et pl. rar. a me). Ter. 

0y. ÔTER 4°, ENLEvEn 60 et 410. || 
190 Fig. Tirer de, emprunter à. Capère 
(voy. 1°), act. Cic. A ssumêre (voy. 10), 
act. Cic. Quint. = Prendre du feu an 
feu de qqn, Ab igne alicujus ignem 
crptre. Cic. — de la chaleur au fen, 
{smêre ab igne calorem. Cic. — nn 


aliment au milieu du feu, Cibume 
famma capëre. Ter. — pour qqn de 
’argeut au Trésor, Pecuniam alicui 


ex ærario promèëre (0, is, mpsi, mplum). 
Cic. Aller — des bultres au buut de 
l'Italie, à Brindes, Ostreas in extre- 
mam lÎlaliam, Drundisium pet®re (0, 
is, ioû et di, ifum). Plin. [Je lui ai 
promis qq: ch.], et je lui ai demandé 

e venir le — on matin, Rogavi ut 
mane (id) pelerel. Cie. — sou exorde 
de plus haut, Erordium longinus petère. 
Cic. Nous devons — là nos exemples, 
Ex hoc nobis erempla sumenda sunt. 
Cic. Tout ce qu'on prend dans un 
discours, Omne quod sumitur in ora- 
tione. Cic. Prendre dans les divers 
écrivains ce qu'ils offrent de meilleur, 
Ez variis ingeniis excellentissima quæ- 
que libare. Cic. — dans ces mate- 
niaux qq. ch. pour son exorde, Er 
hac {maleriä) aliquid in usum principii 
decerpère (0, is, psi, plum). Quint. 
Voy. «uPaunræn 20. || Où a-t-il pris 
cela? Unde hzc rescivil (de resciscére, 
0, is, sciur el scit, scifum = appren- 
dre)? Ter. 20° Prolever. Detruhére 
«toy. 18e), act. Cic. Præsumre (voy. 
fo), act. Quint. = Ne pas prendre sur 
son capital, De vivo nihil detrah®re, 
Cic. Prenant sur 8a nourriture, sur 
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son nécessaire, Se ipss viclu suo frau- 
dans. Liv. Tout le temps qui a été 
ris sur l'enfance est gagné pour 
‘adolescence, Quantum ïn infantiä 
præxumplum est femporis, adolescentiä 
acquiritur. Quint. || 21° Tirer qqn à 
l'ecart et s'adresser à lul. Preherière 
ou Prendëre (voy. 10), act. Cic. Sedu- 
cêre, 0, is, duxrt, ductum. Cic. Sevo- 
care, act. Cæs. Voy. À panr (loc. 
adv.) 2°, || 22° Emmener avec soi. Às- 
sumêre (voy. 1°), act. Cic. : Prendre 
avec soi des légions, Assumère legio- 
nes. Cic. — qqn en cruupe, Voy. 
crouPæ 1°. Je te prendrai sur mon 
cou, Te in collum tollam (de tollëre, 
0, ts, sustuli, sublatum). Plaut. Pren- 
dre qqn dans son baleau, dans sa 
voiture, Tollère aliquem in lembum. 
Liv. redä. Hor. MeE EMUENER. || 28° 
Aller joindre qqn dans un lieu pour 
allor de là allleurs avoc lui. S'expr. au 
wuyen de Conv-nire, 10, is, vent, ven- 
tum, act. (= aller trouver) et Ducére, 
o,is,duri, ductum, act.(— emmener): 
J'irai les prendre pour aller chez toi, 
*Conventos eos ad le ducam. D'apr. 
Cæs. (B. G., vu, 13). !| 26° Recueillir 
qqn, lui donner l'hospitalité : Prendre 
qqn chez soi, Aliquem domum ad se 
reripre (vay. 1°). Cic. Voy. LOOER 1°. 
11 26° Engagcr qqn ou S'engager avec 
qn. Assumére (voy. 4°), act. Cic. 
iv. Pl.-j. Sumêre, act. Cic. =: l’rendre 
des ouvriers, Operas sumêre. Cic. — 
un cuisinier, VOy. ARRÊTER 119. — 
un associé, qqn pour associé, Voy. 
ASSocIER 2°. Pris pour allié, {n s0- 
cietatem assumptus. Liv. Prendre pour 
complice, Voy. compuice. || Prendre 
fenime, Voy. Se MaArïER 29 es _ 
pour femme, Voy- £rouser 40. || 26° 
Se munir de qq. ch. et l'emporter aveo 
soi. Sumére (voy. 1°), act. Cic. Liv. 
: Prendre une arme, Telum sumre. 
Liv. || 27° Mettre sur sol (un vôête- 
ment, etc.). Sumère (voy. 1°), act. 
Cic. Liv. Sue. Induëre sibi et simpl. 
InduËre, 0, is, ui, utum, act. Cic. Voy. 
METTRE 60. || 28° Monter dans une voi- 
ture, dans un bateau, sur un cheval, eto., 
pour se faire transporter. Cap?re (voy. 
Lo), act. Cic. Sumëre (voy. 1°), act. 
Cic. : Je te conseille de prendre une 
voitare, Essedum aliquod capias sua- 
deo. Cic. — un bateau pour aller 
vers un lieu, Navem ad locum sumère. 
Cic. || 29° S'ongager dans uno route et 
la suivre. Capessére, o, is, rvi et ii, 
itum, act. Liv. = Il a pris ce chemin, 
lilo itinere usus est (de uti, or, êris, 
dép.). Quint. Voy. cueuix 20, 30 et 
(fg.) 4°. Prendre le plus court, son 
plus court, Voy. count 1°. — une 
direction, Voy. pinecrion 2°, — leg 
devants, Voy. navant (8. m.) 2°. || 
Fig. Prendre un détour, un faux- 
fuyaul, Voy. péroun 3°, 4°, FrAUx- 
FUYANT 2°. || 30v User de qq. ch. pour 
sa santé où son agrément =: Prendre 
ua certain remède, Remedio quodam 
uti (voy. 29°), dép. Cie. — du repos, 
Quietem capre Cox. {e). Crs. sumère 
(voy. 10). Lis. — l'air, le frais, Voy. 


} À aim 2°, 30, — un bain, Voy. sa 
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1°. 11 81° Manger, boire, avaler, Capre 
(os: 4e), act. Ter. Sal. Sumxre 
voy. 1°), act. Nep. Plin. Assumere, 
act. Cels. : Prendre de la nourriture, 
son repas, Cibum capère. Plaut. Ter, 
Sall. Pris comme aliment, In eibo 
sumplus (a, um). Plin. Prendre du 
pain trempé dans l'ean, Sumèêre pe- 
nem perfusum aqu&. Suet. Herbe prise 
daas de l'eau, Herba ex aqua pota (= 
bue). Plin. Voy. MANGA, BoinE, avac 
Len. || 32° Laisser penetrer on soi, re- 
cevoir en sol. Concipère {voy. To), act, 
Varr. : Les voiles prennent beau- 
coup de vent, Vela magnam vim venti 
concipiunt. Curt. Prendre une couleur, 
Colorem bibëre te is, bibi, s. sup.). 
Plin. percipëre. Plin. ducère (voy. 23°) 
Ov. Sen. — l'eau, — un peu d'eaa, 
Aquam concipère. Varr. trahÿre (0, 
is, trazi, fraclum). Sen. Aliquanturm 
aquæ accipre. Liv. || 330 Fig. Con- 
tracter (un mal). Concipëre (vov. 7e), 
act. Cic. Voy. COXrRACTER 4°, wa- 
LADIE, FIÈVRE, etc. | 36° Fig. Ac- 
querir (certaines conditions corporelles) 
: Prendre de l'embonpoint, de la 
force, de l'âge, Voy. RuDONPoINT, ron- 
ce, AR 5°; ou onossin (neut.} %, Se 
FOUTIFIER 19, VIEILLIN. |] 36° Fig. Com- 
mencer d'avoir en soi ou sur soi. Cen- 
cipëre (voy. Te), act. Col. : Prendre 
ur goût, Saporem rectpère. Col. — de 
l'âcreté, Acorem concipère. Col. — de 
l'amertume, {n amaritudinem transire 
(co, ïs, ii, itum), n. Plin, — uve sa- 
veur étrangère, Alieno sapore infci 
(ior, ëris, fectus sum), pass. Plin. f 
Fig. [Mou]) esprit preuà la couleur 
antique, Afthi antiquus fit animus. 
Liv. || Prendre le poli, Voy. rou 
(8. m.). — l'aspect de, Voy. 4s- 
pacT 2°. — forme, la forme de, Vory. 
FORME 40, riGuR& 10. || Prenire froid, 
Frigus colligrre. Ior. || 36° Fig. Com- 
mencer d'oprouver Une passion, Un sen- 
timent : l'reudre le goût de, — got À, 
Voy. GOÛT 1°. — peur, Voy. PRon {°, 
S'eFrnayEn. || 37° Fig. Commencer 
de faire certains mouvements : Preo- 
dre son élau, fnpelum capère (or: 
10). Sen. sumère (voy. 1°). Plin. — la 
fuite, sa course, son cours, — cours, 
Voy. FUITE, counse 1°, cours {°, 3, 
100. — son vol, C. S'ENvOLER 19. — 
sa Sourte, Voy. souncr. — telle où 
telle touraure, Voy. rouaxuns. || 38° 
Fig. Adopter cartaines manières de 
faire. Sumêre (voy. 1°), act. Cic. 
Sen. Assumère, act. Cic. : Prendre 
des babitudes, des mœurs, Voy. 
ADOPTER 2°. — le caractère des geus 
qu'on fréquente, Sumêëre mores a con- 
versantibus. Sen. — un genre de vie, 
Genus vilæ institu#re (voy. 3°). Suet. 
— l'iniliative, l'offensive, Voy. ces 
m. — des airs, Voy. 2 AIR 5°. || Le 
prendre si haut, Tantam arrogartiom 
sibi sumêre. Cæs. [Quand on sul) 
comme Arioviste l'avait pris baot, 
Quä arrogantia esset Ariovislus usws 
(de uti, or, ëris), dép. Cæs. Quila 

rend haut, sur le haut ton avec qqu, 
Ïn aliquem contumaz (gén. acis). Cie. 
11 39° Se mettre dans un lieu, dans une 
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situation; Fig. commencer à avoir telle 
manière d'être. Capère (voy. el act. 
Cic. : Prendre ses quartiers d'hiver, 
Voy. arven 1°, HIVERNKR. — POsi- 
tion, place, la place de, Voy. ces m. 
ll Fig. Prendre possession, Voy. Pos- 
sES310N 10, S'EMPARER. — fin, C.riNin. 
— le dessus F rétablir sa santé, 
Ou ses affaires), Voy. Se RÉTABLIR. 
H 40° Se procurer. Capère (voy. 1°), 
act. Cic. : Prendre avantage de qq. 
cb., Ex re fructum ou ulilitatem ca- 
père. Cic. — ses avantages, Voy. 
AVANTAGE 30. — la haute main dans 
les affaires publiques, Auctoritatem 
in reyublicä sibi suscipère (voy. 1°). 
Cic. — l'avis de qqn, Consilium ab 
eliquo pelëre (0, is, ivi ou ii, ilum). 
Cic. — conseil de, Voy. conseiL 1°. 
— des renseignemenis, Voy. RENSRI- 
GREMENT. — Connaissance de, Voy. 
CONNAISSANCE 3°. — les auspires, 
Vos. auvspice. [| 61° S'appliquer, s'at- 
tribuer (un nom, un titre). Sumère 
(voy. 10°), act. Nep. =: Prendre ua 
sarnoin, Cognomen sibi induïre (voy. 
210). Cic. — le nom de roi, Nomen 
regium sumVre. Cic. Voy. nom 7°. 
E 42° Racevoir. Accip#re (voy. 7°), 
act. Cic. Capère (voy. 1°), act. Cie. 
: Prends de ma main cette lettre, Ac- 
cipe a me hanc epistolam. Plaut. Pren- 
dre des leçons de qqn, Voy. Leçon 4°. 
— Coage de qqn, — un congé, voy. 
cosaé 1°, 60, Te. — les ordres de 
qqn, Voy. onone 180. — en paye- 
ment, VOy. PAYEMENT. (Ce lien] prend 
son uom de la défaile.., Ex calumi- 
tale nomen capat. Cic. Les vaincus 
prirent le nom de leurs maîtres, Victi 
in nomen imperantium concessere (de 
concedëre, 0, is, cessum, n.). Sall. || 
(3° Fig. Accepter, supporter. Accipére 
(voy. To), acl. Cic. Ferre, fero, fers, 
fert, tuli, latum, act. Cic. : Comment 
César prend-il le décret? Quomodo 
Cæsar de aucioritate fert ? Cic. Pren- 
dre qg. ch. duucement, gaiement, 
traoquillement, Aliquid ferre clemen- 
ter. Cie. belle. Cic. æzquo animo acci- 
pire. Sall. ferre. Nep. tolerare. Sall. 

chose fut prise avec bienveil- 
lance, Id comiler erceptum (est). Tac. 
Prendre une chose mal, Aliquid as- 
pere accipère. Tac. Qu'on le prenne 
eomme où voudra, Ut volet, quisque 
æapiat. Cic. || Prends-moi comme 
j° sais, Si placeo, utere (3.-e. me, à 
‘abl.). Ter. Î &6c Fig. Considérer, exa- 
miner. Considerare, act. Cie. =: À tout 
prendre, In universum æstimanti. 
Tac. Circumspectis rebus omnibus. Cic. 
Combien petite est la terre. prise dans 
aon ensemble, Quam parva est lerra 
wmiversa. Cie. Je prefère cela à chacus 
d'eux pris isolément, Jllud antepono 
singulis. Cic. Aimer chaque [citoyen] 
— à part, — eu particulier, Singulos 
sparalim ab universis diligëre. Cic. 
Voy. consintnæn 2°, EXAMINER 4°. || 
&5° Fig. Comprendre, interprèter. Ac- 
cip#re (voy. Te), act. Cic. Ter. = 
Prendre qq. ch. en mauvaise part, 
en boaue part, Voy. INTERPRÉTER 4°. 
Cest ainsi que je le prends, Id in 
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cam pariem accipio. Ter. — mal nos 
avis, Afoniliones nostras perperam 
exaudire (io, is, ivi et ii, itum). Sen. 
— la chose à la lettre, Voy. Lertas 
30. — qq. cb. sérieusement, au sé- 
rieux, Aligrid in serium convertëre (0, 
is, li, versum). Plaut. — qq. ch. en 
riant, C. En rinz. — qq: cb. pour 
soi (— sa l'appliquer), Voy. aprui- 
quæn 6°. Bien — le sens de qq. ch., 
la jensée de qqn, C. couprenDue 30. 
| $8° Avec un su}. de pers. Employer 
e temps. Sumèëre (voy. 10), act. Ge. 
2 Je prendrai quelques jours. Aliquot 
sumam dies. Ter. Prenons le ternps 
de réfléchir, du temps pour réflécbir, 
Spatium sumamus ad cogilandum. Cie. 
Prendre pendant le jour le temps 
de mauger et de se reposer, Interdiu 
cibi quietisque tempus sumêre. Liv. 
Prenons celte journée pour nous di- 
verlir, Hilarem hunc sumamus diem. 
Ter. Se retirer ea prenant son Lemps, 
Tempore capte abire. Liv. il a pris 
assez bien sou temps pour l'aborder, 
Satis commode tempus adeundi ad te 
cspil. Cic. Prendre l'occasion, le mo- 
ineat favorable, Occastonem capre. 
Plaut. A.-b.- Af. Voy. occasion 2°. 
— le temps de qqn (= le lui faire 
perdre), Tempus alicujus obsidère (e0, 
es, sedi, sessum). Cic. Voy. P&RDAR 
{act.) 40. Il doit — notre temps (= 
attendre notre convenance), Voy. 
cONvanancz 20. || Prendre jour, Voy. 
soun 119. || 470 Avec un suj. de ch. 
Occuper, Tenir un espace de temps. (En 
gen) Gcenpare, act. Czl. ap. Cic. 
Quint. (Faire perdre) Absumère (woy. 
to), ael. Quint. : Le procès prendra 
los premiers mois, Ceusa occupabit 
menses primos. Cæl. ap. Cic. L'alfaire 
pril ce jour lout entier, Res eum 
diem exemit (de eximère, 0, is, emp- 
tum). Liv. Les jeux aons prendront 
quinze jours, Ludi dies quindecun 
auferent (de auferre, voy. 180). Cic. 
Prendre une grande partie de la vie, 
Magnam parlem zlulis absumpre. 
Quint. || 48° PRENDRE À, dans certaines 
phrases faites : Prendre qq. ch. à 
cœur, Aliquid curæ habére (eo, es, 
bui. bitum). Sall. Quint. — qq. cb. à 
tâche, Voy. rÂcH&. — qqn à lémoin, 
Voy. TÉUOIN. — qqn à partie, Voy. 
PARTIE 120. |} 69° Paexone ex dans 
certaines phrases faitos =: l’rendre qua 
en anuté, Aliquem in familaritatem 
suam recipèére. Cic. Voy. AMITIÉ Le. 
— la royauté en haine, Odtum regni 
caprre for do). Cic. — qqn, qq. ch. 
en pitié, voy. prié 10 et qqf. nénat- 
cnæn {9. — qq. ch. en palience, C. 
Supporter PATIEMMENT 1°. — qq. Ch. 
en coasidéraliun, Vuy. CONSIDKRATION 
49. || 50° Prennrx Pour. Regarder 
comme, supposer : l'rendre l'inconnu 
our le coana, fncognita pro cognutis 
Kabere (voy. 48e). Cic. — la prubité 
pour de la malveillaace, Innocentiam 
pro malevolentië ducëre (voy. 23°). 
Sall. — qq. ch. pour un affront, Ah- 
quid in coutumeliz loco ponÿre (0, is, 
posui, pos Cic. Malice qui veut 
qu’on la preane pour de la prudence, 
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Malitia quæ vult videri se esse pru- 
dentiam. Cic. Pour qui me prends-tu? 
Quem tu me hominem putas? Cic. Ta 
œ'as pris poor an de les pareils, Me 
tui sünilem existumasti. Nep. On 1e 
reodrait pour un fou, Furëre vidèris 
(ie viden, eor, visus sum, pass.). Cic. 
u les eûl pris pour des Argiens, 
Eos Argivos diceres. Cic. Voy. couxx 
440. |[ 6° ExPRESSIONS ET LOCUTIONS 
DIVERSES = Prendre le large, la mer, 
Voy. LARGR (8. m.), Men 19. — terre, 
port, Voy. aBORnBR 1°, PORT. — ra- 
cine, C. S eNRACINER. — pied, le pied, 
un pied, Voy. pieu 44e, 480. — Ja 
parole, Voy. ParoLS 5°. — langue, 
OY. LANOUB 29. — mesure, Voy. 
MESURE. — (oi, créance, C. Se ri£r. 
— le change, Voy. cHaxoë 3°. — 
soin, le soin de, Voy. 501x. — garde, 
Voy. { oanom 4°. — patience, C. 
PATIENTEN, — Courage, VOY. COURAGE 
40. — plaisir à, C. Se pLAIRE 2°. — 
peine, elc., ete. Voy.PEIxe 10. etc. etc. 
PRAENURE, v. 0. 1° S'attacher à, 
saisir. Inerescire, 0, is, si, iæsum, 
a. Col. : Le pied ne prreud pas sur la 
glace, Glacies vestigium non recipit 
(de rectpère, io, cepi, ceptum). Liv. 
Voy. S'ATTACRER 1°. || Fig. Prendre 
à qq. ch. (= s'intéresser à), Studio 
alicujus rei leneri (eor, ëris, tenlus 
sum), pass. Cic. Voy. S'ATTACHER 40. 
[1 2° S'allumer =: Le leu preud, Ignis 
fit (de fieri, fo, factus sum, pass.). 
Sen. nascilur (de nasci, or, Eris, na- 
lus sum, nascilurus, dép.). Sen. l'ren- 
dre à qq. ch. (en parl. du fea), Ali- 
quid corripère (io, ts, ripui, reptum). 
Ov. Liv. Sen. Ouvrage auqnel le fea 
a pris, Opus flammä comprehensum 
(pass. de comprehendëre, 0, is, hendi). 
Hirt. Voy. S'accuuen 41°, Prenüre 
Feu 0. || 8° Faire une impression trop 
forte (4 la gorge, au nez», C. innITER 
30. || 6° S'emparer de (qqn) =: La fièvre 
lui prend, Febre corripitur (pass. de 
corriyére, vOy. 20). Plin. 11 lui — une 
maladie, Morbus eum opprimit (de 
opprimère, 0, pressi, pressum). Cic. 
07. ATTAQUER 60. || Il lui avait pris 
la fantaisie, il lui avait — en gre de 
monter..…., Cupido ascendendi eum ce- 
perat { e capère, io, is, captum). Liv. 
Voy. S'EmParer 30. || Bo Suivre (telle 
direction). Îre, eo, is, toi el 1, itum, 
D. Cic. Pergëre, 0, is, perreri, perrec- 
tum, n. Cic. = Prendre par le même 
chemin, Eädem vi& pergëre. Cic. Pre- 
uez par là, lac ite Ter. Prendre uu 
peu sur la droite, Paulum ad derteram 
de viä declinare, nu. Cie. — à drole, 
à gauche, Pergÿre dextrorsus. Liv. 
levä. Liv. [Aller 14 part} ea preaant 
a travers champs, Per ilinera devia. 
Cic. ltineribus devits. Cic. || 8° S'e- 
paissir, $e coaguler. Concrescère, 0, is, 
crevi, crelum, nu. Cic. Col. : L'étang 
est pris, Siagnum rigel {de rigére, 
co, gui, 8. sup., m.). Col. Voy. Se 
COAGULER, GELER (neul.) 19°, GELÉ 1°. 
Farre prendre, C. coaauræn. || 7° 
Pousser des racines. Comprrhend?re 
(voy. 20), neut. Col. Voy. S'axraci- 
NER 0, || 8e Pig. Réussir. Procedir<, 
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0, is, cessi, cessum, n. Ter. Cic. : [Cet 
homme] a bien pris dsus le monde, 
In marimä grañë est apud omnes. Cic. 
(Gela] ne prend pas du lout avec moi, 
Apud me minimum valet (de valère, 
eo, luï, litum, n.). Cie. Voy. RÉOSSIR. || 
Jo Fig. Avoir un bon ou un mauvais ré- 
sultat : Bien lui a pris, lui en a —, 
Ei bono fuit. Cic. Mal loi a — d'avoir 
été clément, Clementia li malo fuit. 
Cic. || 10° Supposer = Prends que Cra- 
tère ait dil.., Craterum dirisse pu- 
tato. Cic. — que je l'aie mérité, Pac 
me meruisse. Ov. — qu'il soit vainca, 
Pone esse victum eum. Ter. Prenons 
qu'on nous confie Alerandre..., Fin- 
amus Alerandrum dari nobis. Quint. 
voy. euprosen. || 11° Pnexpas SUR 
3ot. Se décider à, se charger de = J'ai 
pris sur moi de t'écrire, oc mihi 
sumpsi (de sumère, 0, is, sumplum), 
ut ad te scriberem. Cic. [la — sur 
lui de défendre, Vetare sibi permisil 
de permili®re, 0, is, missum). Pl.-j. 
| 120 Pnexone sun soi. Se retenir, 86 
contraindre. Se ccntinëre (e0, es, linui, 
tentum). Ter. Cic. Contineri, parf. 
ious., pass. Plaut. : Je ue puis preu- 
dre sur moi pour ue pas faire, Con- 
tineri non queo, quin faciam. Plaut. 
Je n'ai pu — sur moi pour ne pas 
chercher à savoir.…, [mperare animo 
pzquivi, quin scirem. Liv. [Penses-tu) 
que je puisse — sur moi pour ne pas 
revenir? Me posse perpeli (ior, ris, 
pessus sum, dép.), ne redeam. Ter. 

Se PR&NDRE, v. 1° Réf. et Pron. 
S'attacher, s'accrocher. Adhærescère, 
0, is, Azsi, kzsum, 0. (à qq. ch., ad 
rem). Cic. Cæs. : La vigne se prend 
aux échalas avec ses tendrons, Vites 
claviculis adminicula apprehendunt 
(de apprehendère, 0, hendi, hensum, 
act.). Cic. Voy. S'arTracnen 19, S'ac- 
cRoCHER. || Fig. Voy. S'arracnen 20, 
S'accnoceenr 2°. || 2e Récipr. Se saisir 
l'un l'autre. Inter se comprendfre (0, 
ts, endi, ensum). Lucr. Voy. S'ac- 
crocusn 1°. || 3° Récipr. S'unir en- 
semble =: Se preadre pour mari et 
femme. C. S'époosen. || 6° Réf. et 
Récipr. Se quereller : Se prendre de 
paroles, C. Se DisPoren. || 6° Réf. 
Attaquer, proroquer qqn : Se prendre 
à qqn, Voy. ATTAQUER. || 6° S'un 
PRENDRE À QON. Attribuer qq. faute à 
qqn, lui en donner le tort. Aliquem ac- 
cusare. Cic. culpare. Col. Alicujus 
culpam arcusare. Cic. In aliquem cul- 
am conferre (fero.fers, tuli, collatum). 
Der. 2 S'en prendre aux autres de 
son malheur, Aliis causam calami- 
tatis atiribuëre. Cic. Tu ne l'en pren- 
dras qu'à Loi, si elles paraissent, 
Tibi impulabis, si videbunitur. Pl.-j. 

frenez-vous-en à votre injustice, 

esram iniquilatem accusatote. Cic. 
Oo s'eo preud à l'intempérance, In- 
temperantia culpatur. Plin. S’eu pren- 
dre au temps, Conferre causam in 
lempus. Cie. S'en — à la fortune, 
Assignare culpam fortunæ (au dal.). 
Cic. S'en — À la fortune de tout 
le mal, Ad crimen fortunæ maola re- 
legare, Quint. || 7° Réf. Se mettre 
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4, commencer à. IncipËre, io, is, cepi, 
ceptum, n. (à faire, factre). Cie. Voy. 
couwencen 20. || 8° S'r PRENDR&. 
Proceder de telle ou telle manière. 
Agère, 0, ts, egi, acium, act. et n. 
Cie. Facÿre, io, is, feci, factum, act. 
et n. Cic. (Voy. aoiR 6°) = Mauière 
de s'y prendre, Ratio, onis, f. Cic. 
Via, æ, f. Cie. Ars, rtis, f. Cie. Voy. 
Moyen (subsl.) 2°. Voici comment Je 
m'y preuds d'ordinaire quand je parle, 
Mea ratio in dicendo hæc esse solet. 
Cie. Ils cherchaient comment s'y 
prendre pour vaincre, Cogilabant 
quibus ralionibus superare possent. 
Cæs. Je ne puis trouver comment m'y 
— pour affaiblir.…, Reperire non pos- 
sum quë& ralione infirmem. Cic. Je 
my prendrai en politique de telle 
maniere... 1{@ me in republicä frac- 
tabo. Cic. S'y prendre avec prudence, 
Rem caule tractare. Plaut. S'y — dou- 
cement avec qqn, Mansuetudine in ali- 
quem uti(or, Êris,usus sum), dép. Cæs. 
Voy. Se comronten 1°. || 9° Se coa- 
guier. ConcrescËre, 0, is, crevi, cre- 
fum, n. Col. Virg. Voy. Se coAGuLGn. 
11 10° Pron. Être pris. Capi, ior, ëris, 
capius sum, pass. el tons les pass. 
des v. act cités à PRENDRE (acl.) : 
Se prendre au piège, Laqueo capi. 
Cic. Toutes les choses auxquelles cet 
âge peut se —, Omnes res quibus (à 
l'abl.) illa ætas capi potest. Cic. Se — 
de vin, C. S'ENivren. Se — d'amitié, 
de haine pour, C. Prendre en amITié 
do, eu uarme 1° el 20. Se — dans 
un sens geuéral (en parl. d'un mot), 
Generaliler accipi (or, ris, cepius 
sum), pass. Quint. Le mot Urbs se 
prend dans le sens de Rome, Urbis 
appellatio Roma accipitur. Quint. lIs se 
prennent dans deux sens, Duplex eorum 
est intellectus (gén. üs, m.). Quint. 

Prennng, subst. m. {| AU rarr er 
AU PRENDRE, luc. adv. Àu moment de 
l'exeoution. [n 1psä re gerendä. Cie. = 
Quaad ce fut, Quand ce vint au fait 
et au prendre, Cum ad effectum ven- 
tum est. D'apr. Jav. (xx, 7). 

PREVNESTE, v. du Latium. Præneste, 
is, n. Cie. : (Qui est) de Préneste, 
Prænestinus, a, um. Cic. Habitants de 
—, Prænestini, orum, m. pl. Cic. 

PRENEUR, aus=, 68. m. 1° Celul, 
Celle qui prend qq. ch. Îs qui, Ea quz 
aliquid capit (capiebat, cepit..….). Cie. 
fl 2° Locataire. Voy. ce m. 

PRENOM, s. m. Nom qui précède le 
nom de famille. Prenomen, minis, n. Cic. 

PRENOTION, 8. f. Connaissance 
anticipee. Prænolio, onis, f. Cic. Voy. 
ANTICIPER 10. 

PRÉOCCUPATION, s. f. 1° Pré- 
vention d'esprit. Vog- PRÉVENTION. || 
2° Pensèe qui occupe fortement l'esprit. 
Perpetua (æ} cura (æ), f. Cic. = La 
préoccupation constante de ton salut, 

erpelua cura salutis tuæ. Cic. — d'af- 
faires, Vegoliosa (æ) cogitatio (onts), f. 
Cels. Préanccupations tyranniques, Fin- 
potenlissimæ cogilaliones. Quint. Tu 
es l'objet, La gloire est l'ohjet de 
toutes ses —, Ümnes ejus curæ ad 
te referuniur. Cie. Nihil aliud nisi de 
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laude cogitat. Cie. An milieu de le pré- 
occupalion générale, Impedilis om- 
Atum aninmis. Cic. Esprit libro de tonte 
—, Animus vacuus ab omni cur&. Cie. 

PREOCCUPE, éx, part. pass. de 
PRÉOCCOPBR, VOY. C8 +. 

PRKOCCUPER, v. ael. 1° S'empa- 
rer d'avance de l'esprit de qqn. Præoc- 
cupare, act. Cæs. Liv. VOy. Pn&venIn 
10. |} 2° Occuper fortement l'esprit 
Animum occupalum fenére (eo, es, te- 
nui, fen(um). Cic. z Je vois ee qui le 
préoccupe, Perspicio quo animum in- 
tendat (de intend?re, 0, is, tendi, ten- 
tum). Cic. Voilà ce qui me —, Hac 
cura me sollicitat. Cie. Tout ea qai 
me —, Omnia quæ me curd aliqué 
afficiunt (de affic®re, io, feci, fectum). 
Cic. Préoccupé (abs.), În cogitatione 
defirus (a, um). Cic. Avec un esprit 
—, lmpedito animo. Cic. — d'autres 
soins, Occupalus in aliis rebus. Cie. 
J'étais — de ses intérêts, De illius re 
laborabam (n.). Cic. Il est — de l'a- 
veuir, Sollicitus est quidnam futurum 
sit. Cic. Je suis très — du sort de la 
république, De republicä vaide timee 
es, mul, $. SUP., N. — craindre). 

ic. Voy. mourer 2°, 

Se PnéoccoPEn, v. réf. S'occuper 
fortement d'une ch. (Rem) curare, act 
Cic. (fem) euræ habère (eo, es, bui, 
bifum), act. Sal. Quint. Voy. S'ix- 
QUIETER 20. 

PREOPINANT, 5. w. Celui qui a 
preopine = Les préapinants, fi qui 
ante me sententias direrunt (de dic're, 
0, is, dicium — ceux qui ont opiaé 
avant moi). Sall. 

PRÉOPINER, v. n. Opiner avant 
un autro. V'UY. PRÉOPINANT. 

PREPARATIFP, 5. m. Apprôt. Ap- 
paralus, üs, m. Cic. : De grands 
préparatifs ont été inutiles, Tanti 
apparatus male ceciderunt. Cæs. Tout 
entier aux —, Occupalus in apyarande. 
Nep. l'asser la journée en —, Consu- 
mère diem in apparando. Ter. Tandis 
qu'à Roue on fait ces —, Dum ea 
Romant parant. Liv. Voy. Patranes 
1°. On fait des —, Comparatur (i 
l'impers. pass.). Cic. Faire ses —, 
C. Se Pnépanen 1°. Pendant les —, 
Dum paratur. Ter. Tons les — sost 
faits, Omnia apparata sunt. Te. 
Après ces —, His ita comparatis. Liv. 
— de guerre, d'une nouvelle guerre, 
Belli apparatus. Cic. Novi belli com- 
paratio (onus),f. Cic. Faire de grandi, 
de vigoureux — de guerre, Bellun 
apparare summä vi. Liv. magnä 1n- 
dustria. Nep. Tous mes — de guerre 
sont faits, Omnia mihi sunt ad bellum 
apta ac parala. (rs. Donnar du tempi 
pour les —, pour les — de la avce, 
Dare lempus ad comparandun. \q. 
spatinum apparandis nuplis (au dat.). 
Ter. Elle s'est aperçue des — de ms 
mariage, Vuplias mihi apparart seat. 
Ter. Au milieu des — du sacrifice, fa 
ipso sacrificit apparalu. Suet. Qui 04 
pas fait de —, fmparntus, 8, um. Cie 

PRÉPARATION, s. {. 1° Aotjon de 
preparer qq. ch. Præparatio, onu, Î. 
Cic. Vell. Comparatio, f. Cie. Liv. 
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La préparation d’an poison, Veneni 
comparatio. Liv. — d'un médicament, 
Medicamenti confectio, f. Cels. — des 
arfums, Unguentorum composilio, f. 

ic. — de l'eau de mer (artificielle), 
Aguæ marinæ concinnalio, f. Cato. — 
des aliments, Ciborum eunditio, f. Cic. 
— du bleu, Cærulei temperatio, f. 
Vitr. confectura (æ), f. Plin. — du 
bronze, Æraria (æ) fabrica (æ),f. Plin. 
Dans la — du cuir et des laines, !n 
perficiendis coriis et lanis. Plin. La — 
d'une guerre, Belli comparatio. Cic. 
præparalio. Vell. || 2° Action d'amener 
qq. ch. progressivement. Præparalio, 
onis, f. Quint. : Questions qui ont 
besoin de préparation, Quæstiones 
præparatione præmuniende». Quint. || 
8° Action de se preparer. Præparalio, 
enis, f. Cie. =: Toute affaire demande 
coe préparation sérieuse, În omnibus 
negoliis adhibenda est præparalio dili- 
gens. Cie. — à la mort, Mortis com- 
mentalio, f. Cic. || &° Étude prépara- 
toire de l'orateur. Dicendi comparalio 
{onis), f. Cic. Apparatio, f. Cic. Com- 
menfalio, f. Cic. = La déclaimation est 
one préparation aux plaidoiries, Est 
declamatio actionum meditatio. Quint. 
Abordaat le barreau après une bonne 
—, Paratus ad causas veniens. Cic. 
Parler après —, avec plus de —, Di- 
cÿre parale. Cic. Loqui ex præparato. 
Sen. Dicére paralius. Cic. Manque de 
—, Inapparaho, onis, f. Ad Iler. Je 
prends la parule sans —, [mparalus 
aggredior ad dicendum. Cic. Parler 
saus —, DicVre ex lempore. Cie. su- 
bito. Cic. |] 5° Melange de certaines 
substances. Compositio, onis, f. Cels. 
Voy. COMPOSITION 50. 

PRÉPARATOIRE, adj. Qui pré- 

re. Præparatorius, a, um (lr. rare). 

p. : Étude, Exercice préparatoire, 
VOy. PRÉPARATION 4°. 

PRÉPARER, v. act. 14° Mettre une 
ch. dans l'état convenable. Pr.eparare, 
act. Cic. Parare, acl. Cic. Apparare, 
act. Cic. Comparare, act. Cic. = Pré- 
parer le dilver, Cenam curare (= 
s'eu occuper). Plaut. coquëre (0, ts, 
cozi, soctum = le faire cuire). Plaut. 
apponêre (0, is, posui, positum — le 
servir). Ter. — on festin (= dresser 
la table, etc.), Convivium apparare. 
Cic.exornare. Sall. parare et instru®re 
(o, is, struri, structum). Cie. ornare 
el apparare. Cic. — un festin somp- 
tueur, Voy. resrTix. — des aliments, 
Cibania conficére (io, ts, feci, fectum). 
Col. — le fromage, un breuvage, des 
œufa, Præparare caseum. Col. potum. 
Plin. ova. Mart. Vin préparé (= mé- 
linge). Vinum medicatum. Col. [Les 
chenilles ne font pas de mal aux $e- 
mentes ainsi préparées, Seminibus 
#icmedicatis. Col. Préparer un poison, 
Venenum parare. Cic. lemperare. Suet. 
eoqu/re. Liv. — de la chaux, Calcem 
ccquêre. Cato. — la laine (pour la 
teinture), Lanam præparare. Plin. Cuir 
avo preparé, Corium crudum. Varr. 
Preparer ce qu'il faut, Parare quæ opus 
sal. Ter. quod parato opus esf. Ter. 
— aa lerrain, Locurm subigëre (0, is, 
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egi, aetum = le labourer). Cato. — 
les champs pour y semer des céréales, 
Præparare arva frumentis (au dat.). 
Col. — des aires, Informare areas. 
Col. Fais — les lits, Lectulos jube 
sterni (de siernère, 0, is, stravi, stra- 
tum). Ter. — des jeux, des noces, 
Apparare ludos. Cie. nuptias. Ter. — 
des funérailles, Funus ornare. Cie. 
— la guerre, Bellum parare. Cæs. 
apparare. Cic. Nep. Liv. comparars. 
Cic. Nep. Liv. — sourdementla guerre, 
Bellum occulte coquêre. Liv. |] Fig. 
Préparer les voies d'un assassinat, ‘; 
voie à une coupable espérance, À ppa- 
rare iler ad cædem. Cic. adilum nefa- 
riæ spei. Curl. — des embüches, Voy. 
EMOÛCHE. — nue ruse pour les pren- 
dre, Dolum ad capiendos eos compara- 
re. Cic. — du chagrin à qqn, A licui lue- 
tum parare. Ter.—qq. malhear à qqn, 
Aliquid calamitatis alisui struëre. 
Cic. moliri (ior, iris, fus sum), dép. 
Cic. Action préparée de longue main, 
Mullo ante præcogilatum facinus. Liv. 
Préparer un crime par de froids cal- 
culs, Subductä ralionetcelus meditari 
(dép.). Cic. — les éléments d'une 
cause, Causam componère. Cic. — les 
éléments d'une accusation, Accusa- 
lionem adornare. Cic. — une défense, 
Defeusionem parare. Cic. — sun dé- 
art, sa fuite, Voy. Se prRéPAnga 1°. 
‘répare bien leterrain pour que nous 
soyons, {lud præmuni (de premu- 
nire, 10, is, lui ct ti, itum), ul sinus. 
Cic. Tout arrive comme si où l'avait 
préparé d'avance, Omnia velut ex ante 
præparato funt. Liv. Se préparer un 
appui, une retraile, VOy. MÉNAGER 
6°. }| 2° Assurer l'offet de qq. ch. par 
certaines precautions. Præparalione 
pramunire (io, is, ioi et ii, tlum), 
act. Quint. : Tout cela est pour pré- 
parer la suite de la discussion, Ea 
omnia reliquæ disputalioni præmu- 
niuntur. Cic. La nature a tout pré- 
paré par des commencements peu 
sensibles, Omnia lenioribus principits 
natura præteruil (de præelerère, 0, is, 
lertum). Cic. |] 3° Moditer, étudier 
d'avance. Parare, act. Nep. Meditari, 
dép. (acc.). Cic. Comnentari, dép. 
(acc.). Cic. : [Choses] qu'il avait pré- 
parées dans son esprit, Quæ secum 
commentatus erat. Cic. Préparer ses 
moyens d'accusation, Accusationem 
comparare et consiifuëre (0, is, ui, 
ulum), Cie. — sa réponse, Ad res- 
pondendum se comparare. Cie. — un 
discours coutre un accusé, Oralionem 
în reum commentari. Cie. Discours 
préparé, Oralio cogilala. Cie. com- 
mentata. Q.-Cic. meditata. Pl.-j. Suet. 
j} $° Mettre qqn dans la disposition qui 
convient. Præparare, act. Cic. Parars, 
act. Ter. Sall. Comparars, act. Cic. : 
Préparer qqn à prendre les armes, 
Aliquem ad capienda arma parare. 
Sall. Âme bien préparée, Præparatus 
animus. Cic. Préparer les âmes à re- 
cevoir les semences (de la vertu), 
Animos ad salus accipiendos præpa- 
rare. Cic. — l'esprit à écouter, Ani- 
mum ad audindum constituère {vov. 
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Se). Ad Her. — son âme aux coups 
da sort, Animum ad casus eomponÿre 
(ro. 10). Quint. Préparé à tous tes 
checs, Ad omnaem evenium paralus. 
Cic. Voy. PRèT. — au mépris de ia 
mort, Ad mortem contemrendam in- 
struclus (voy. 4°). Cic. Passionner la 
questivn sans avoir — son auditoire, 
Non præparalis auribus rem inflam- 
mare. Cic. || Préparé (= qu s'est pré- 
garé sur un sujet par l'étude), Voy. 
e PRÉPARER 20, 

Se PRÉPARER, v. réf. 4° Se disposer 
à : Se préparer à qq. cb. on pour qq. 
ch., à faire on pour faire, Se parare 
ad rem. Liv. ad faciendum. Cic. Se 
comparare ad rem. Cæs. Liv. ad fa- 
cieudum. Cic. Se præparare ad rem. 
Sall. Cic. alieui rei. Sen. alicui rei 
faciendæ. Vel. || 11 s'expr. qaf. par Pa- 
rare, elc., act. ou neut. Cic. = Se pré- 
parer à partir, Parare yroficisei. Sall. 
grofectionem. Cæs. Apparare iler. Cic. 

6 — à fuir, Fugam comparare. Cæs. 
parare. Cic. meditari, dép. Cie. ador- 
nare. Ter. Nep. Se — à la guerre, 
Voy. PRÉPARER 1°. Pendant qu'on 8e 
prépare, Dum apparatur (à l'impers. 
pass.). Ter. Dununer le temps de se 
préparer, Dere spalium comparandi. 
Cic. tempus ad comparandum. Ne. 
Action de se —, Præparalio, onis, f. 
Cic. Vel. | 2° Mediter ce qu'on dire. 
Meditari, dép. Cic. : Se preparer à 

laider, Meditari causam. Cie. Vous 

tes-vous suffisamment préparés? 
Satin (— Satisne) estis meditati? 
Plaut. Parler après s'être préparé, 
sans s'être —, Voy. PRÉPARATION 3. 
1! 3° Fig. En parl. des ch. Être immi- 
nent. Instare, 0, as, stili, staturus, n. 
Cic. Imminére, eo, es, 8. parf. ni sup., 
u. Cic. Impendäre, e0, es, 8. parf. ni 
sup., 0. Cic. Adventare, n. Cic. : Une 
grande guerre se prépare, Afagnum 
ellum impendet. Cic. 

PREPONDERANCE, 8. f. Supério- 
rit d'autorité, de credit. (Entre deux) 
Major (oris) auctoritas (atis), f. Cic. 
(Entre plus de deux) Marima (æ) 
aucloritas (atis), f. Cie. = Avoir la 
prépondérance, C. Être préPonDé- 
ANT. [Les Éduens] ayant perdu leur 
—, Dejeeti principatu. Cæs. 

PREPONDERANT, ANTE, adj. Qui 
a la prepondorance. Prævalens, gén. 
entis. Liv. Præpollens. Liv. =: Être 

répondérant, (Eatre deux) Plus va- 
ère (e0, es, lui, litum), n. Cie. (Entre 

lus de deux) Plurimum valère, n. 
Eic. Être — dans la Gaule (en parl 
d'au peuple), Oblinere ou Tenëre 
Galliæ principatum (de principatus, 
&s, ©.). Czs. Raison prépondérante, 
Argumentum polenlissinum. (Quint. 
L'avis de Sabinus est prépondérant, 
Voy. l'EmPonTEn de. 

PRÉPOSE, éa, part. passé de pré- 
Poser, Vov. ce v. || Adj. Qui est com- 
mis à qq. service : Préposé à qq.«b., 
pour qq. ch., Alicui rei præposilus (4, 
um). das. Cic. || Subst. m. Prepusé 
de qq. cb., Alicujus rei præposstus 
(Dr m. Frontin. — de la douane, de 
‘octroi, Portitor, oris, m. Cic. 
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PRÉPOSER, v. act. Commettre qqn ‘instar legionis videbatur, Cic. J'ai 


à un ssrvice : Préposer qqn à qq. ch., 


pour qq. ch., sur qq. Ch., Aliquem 


alicui ei præponère (0, is, posui, po- 


situm). Cic. præficére (io, is, fect, 
fectum). Cic. appon?re. Cie. atiribuïre 
(o, is, ui, utum). Cic. consltluère (o, 
is, wi, utum). Cie. instituire. Cic. — 


qqu à la garde de qq. ch. pour garder 


qq. cb., Aliquem custodem alicui rei 
ponvre. Cie. imponère. Nep. Être pré- 
posé à qq. service, Alicui offcio 
æesse (sum, es, fui, futurus), 0. Cæs. 

UY. COMMETTRE 4°, CHARGER Bo. 

PRÉPOSITIF,1v8, adj. Qui se place 
devant. Prærpositivus, &, um. Diom. 

PRÉPOSITION, 8. f. Une des par- 
ties dudiscours. Præpositio, ons, f. Varr. 

PRÉROGATIVE, 8. f. 1° Droit 
attache 4 certaines fonctions, eto. Præ- 
aipuum Q) jus (uris), n. Cic. : Jouir 
d'one prérogalive, Præcipuo jure 
esse. Cie. Ce qni a été ma — quaud 
j'étais consul, Id quod mihi consuli 

ræcipuum fuit præler celeros. Cic. 

2° Avantage exceptionnel. Pars (ar- 
tis) præcipua (æ), [. lPlaut. : Avoir 
cette prerogalive, Hanc rem habere 

ræcipuam. Ter. Ce fut une — de Tu- 

Péron, Hoc fuit Tuberonis pracipuum. 
Cie. VOy. AVANTAGE. 

PRÈS, adv. Dans Île voisinage (en 
parl. du lieu et du temps). Prope. 
Cic. Propter. Cie. = Plus près, Propius. 
Cic. Le plus —, Prorime. Cic. Très 
—, Tout —, Prorime. Cic. Juria. 
Cæs. Qui parle ici —? Quis hic 
loquitur prope? Plaut. Une caverne 
est —, Propler est spelunca. Cie. J'ai 
loué un local tout —, Locum in proxi- 
mo conduxi. Cic. Il voit que la mort 
est —, Videt mortem imminentem (de 
imminère, 60, es, 3. parf. ni Sup., 0.). 
Liv. Le moment des couches est tout 
—, Partus prope instat (de instare, 
o, stiti. staturus, n.). Ter. Qui est 
—, Propinquus, a, um. Cie. Vov. pao- 
caE (adj.), voisin. Qui est plus —, 
Propior, m. f., ius, n. Cic. Qui est le 
plus —. très —, tout —, Prorimus, 
a,um, Cic. 

Près, prép. C. Pnès p8. Vay. pl. b. 

pau Pnès, loc. adv. Environ, pres- 

que. Prope (adw.). Cic. Fere (adv.). 
Plaut. Ces. Cic. Ferme (adv.). Liv. 
Circiter(adv.).Cæs. (prép. avec l'acc.). 
Cæs. Circa (adv.). Liv. (prép. avec 
l'acc.). Liv. Cels. Ad (adv.). Liv. 
(prép. avec l'acc.). Plaut. Cie. : La si- 
luation étant à peu près désespérée, 
Prope desperatis rebus (à l'abl. abs.), 
Cic. À peu — la moitié, Pars ferme 
dimidia. Liv, À peu — en cinq Jours, 
Diebus circiter quindecim.Cæs. À peu 
— au milieu du jour, Circiter meri- 
diem. Cæs. N peu — à la mème beure, 
Circa eamdem horam. Liv. Je puis 
travailler à pen — comme lui... 
Possum prorime alque ille laborare. 
Cic. Nous avons trouvé Bibulua à 
peu — favorable, Habuimus Bribulum 
pæne amicum. Cic. Lacédemone est à 
eu — prise, Tantum non jam cata 
acedæmon est. Liv. [Cej qui pouvait 
fournir à peu — uue légion, Quod 


présumé qu'il en serait à peu — 
aiusi, Aliguid fale putaui fore. Cic. 
Voy. envinon 20, près pe 20. || Subst. 
m. : Dans la peinture il voulait la 
vérilé et non les a peu près, In pic- 
{urä verum esse, non verisimile, vo- 
lebat. Plin. Qui est un à peu —, C. 
IMPAlLFAIT, INCOMPLET, ÉDAUCUE. 

À PBU DB CHOSE PRÈS, À DRAUCOUP 
PRÈS, À CELA PRÈS, À TELLE CHOSE 
PRÈS, loc. adv. Peu de chose man- 
quant, Beaucoup manquant, Cela man- 

uant, eto. : Cette loi est à peu 
e chose près la loi Plotia, Hæc lez 
est eadem fere, quæ fuit Plotie. Cic. 
Voy. À Peu Près. || Il ne croit pas 
aux arguments des philosophes, à 
beancoup près, Longe abest ut argu- 
mentis credat philosophorum. Cic. Cela 
ne me paraissait pas digne de mon 
effort, & beaucoup —, Illud miki ne- 
quequer dignum conafu meo vide- 
atur. Cie. | [Réponds à ce qu'on te 
demande ;] à cela près, garde-toi de 
dire un mol, Extra ea, cave vocem 
mittas. Liv. J'avais de l'agrémeul, à 
cela — que J'étais privé de toi, fe 
oblectabam, prrterquam quod sine te. 
Cic. (Entre Patron et moi tuut est 
commun,] à cela — que surla philo- 
sophie je suis en désaccord avec lui, 
Nisi quod in philosophiä ab eo dis- 
sentio. Cic. [il redige sou édit en 
faveur d'une personne,] à cela — 
qu'il ne uomine pas la persouue, 
lantum quod Aominem non nominal. 
Cic. I Condamné par tous les suffra- 
ges, à une voir près, Omnibus sen- 
tentiis, præler unam, condemnalus. 
Cie. || Être éloigné de 800 pas à quel- 
que chose près, Abesse plus minus 
octo millibus passuum. Hüirt. Au con- 
rage —, il n'y avait entre les Latins 
et la république romaine aucune 
différence, Nihil apud Latinos disso- 
num ab Romanë re, præler animos, 
eral. Liv. Le compte est exact, à un 
sesterce —, Ad numnium convepil. (ic. 

De PRÈS, loc. adv. À peu de distance. 
Ex propinquo. Liv. = Voir qq. ch. de 
près, À liquid propler Où prope inluert, 
dép. Cic. ez propinquo adspicére. Liv. 
Suivre de —, de plus —, Prope con- 
sequi, dép. (acc.). Plaut! Liv. Pre- 
ius subsequi. Plaut, Serrer de — 
‘ennemi, Lostes premère (0, is, pressi, 
pressum) el ins(are fo as, sfili, e. 
sup.). Cæs. Etre serré de — par l'en- 
semi, Ab Roste urgeri (pass. de ur- 
gerer e0, es, rsi, 8. MA Cæs. Com- 

attre de —, Comminus pugnare. Czs. 
Approcher qqn de plus —, Propius 
aliquem accedëre, 0. Cic. Tondre de —, 
Strictim attondéra. Plaut. || Fig. Exa- 
miner qq. cb. de près, de très —, 
Perrend?re aliquid diligenter. Quint. 
dilicentissime. Cie. Voir qq. ch. de 
plus —, Aliquid dilipentius vidère. 
Cie. Surveiller, Tenir qqn de —, de 
très —, 4sservare aliquem magnä di- 
ligentiä. Plau:. acerrime fic. Que 
qf ne connall ni de — m de loin, 

icui ignotissimus (a, um). Cie. Tou- 
cher qqn de — (= être son proche 
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parent), Voy. PARENT, axre 40, Qui 
tient de — à qq. ch., C. Pnocxe de, 
VOISIN de. Chose qui touche de plus 
— à] qporisies Res vanilati con- 
Jjunclior (de conjuncius, a, um). Cie. 

Près px, loc. prép. 1° À peude dis- 
tance de. (En gta) Évope (acc.). Cie 
lrope ab (abl.). Cie. Propter Le 
Cic. Ad (acc.). Cic. (Sans wouv. vers) 
Apud (acc.). Plaut. Sall. : Tout près 
de, Prorime (acc.). Cic. (abl.). En. 
Prozime ab (abl.). Hirt. Juzta (ace.) 
Cic. Plus — de, Propius (acc.). Czs, 
Cic. (dat.). Cic. ap. Diom. Nep. Pro- 
pius ab (abl.). Cic. (Tenir sou armée] 
e plus — possible de l'ennemi, Quam 
prorime polest hostem.Cic.|Camperjle 
plus — du camp des eunemis, Quam 
prozime polest hostium castris. (z»s. 
Lilabiter] le plus — l'uu de l'aotre, 
Quam prorime alter ab altero. Col. 
Mettre — de, C. apPpnocnen (act. et 
0.). Se mettre, Venir — de, Voy. av 
PRÈS DE 1°. Qui est — de, C. procnz 
(adj.). || Fig. Qui est près de la 
perfection, — d'étre parfait, Pæne 
perfectus (a, um). Cie. Être tout — 
de la vérité, Prorime ad verum acce- 
dêre (0, is, cessi, cessum), n. Cic. f 
2° Fig. Environ, presque. Cireuter 
(prép. avec l'acc.). Cæs. (adv.). Lie. 

irca (prép. avec l'acc.). Liv. Cels. 
(adv.). Cæs. Ad (prép. avec l'acc. 
Plaut. Cic. (adv.). Liv. Prope en: 
Liv. Ferme (adv.). Liv. Fere (adv.). 
Cic. : Nous avons été près de 200, 
Fuimus ad ducentos. Cie. — de 1000 
hommes ayant été tués, Occisis ad 
hominum millibus quatuor. Cæs. — de 
1000 défenseurs choisis, Mille ferme 
delecti propugnatores. Liv. À — de 
trois heures, Horä fere tertië. Cie. 
En — de 40 ans, Annis prope qua- 
draginta. Liv. Voy. environ 2, À Psg 
PRÈS. i 3° Sur le point de = La liberté 
fut prés d'être perdue, Prope liber- 
tas amaissa est. Liv. Voy. Paixr 7e. 
11 6° Fig. En comparaison de. Præ iabl.). 
Cic. Ad (acc.). Cic. Voy. En coura- 
RAISON de 1°. 

PRÉSAGE, 8. m. 1° Signs par le- 
quel on juge de l'avenir. Signum, i, 
n. ou Omen, minis, n. (eu b. eten m. 
part). Cie. Augurium, it, 0. ou Auspi- 
cium, 0. (sort. en b. part). Cic.: Hec- 
reux présage, Bon —, — favorable, 
Auspicium bonum. Cie. felix. Just. 
Onten fausltum. Liv. — funeste, mau- 
vais, fâcheux, sinisire, Omen mal. 

ic. infaustum. Plaut. triste. Curt. 

tre, Qui est d'un heureux, d'un fà- 
cheux —, Voy. 2 aueuns 2°. Avec 
des présages favorables, defavorables, 
Voy. ausPick 20. — tirés des fers da 
lance, Auspicia ex acuminibus. Cic. 
Liv. [l est des — trés des eaux, Est 
aquarum significatio (onis), f. Plin. 
Servir de présage, Omen factre. Plin. 
Coups de fuudre dont le — s'étend à la 
vie entière, Fulmina quorum signifce- 
tio ad totam vitam pertinel. Sen. — de 
mort, Mortis signum. Sen. La science 
des présages, Significationum scientia. 
Cic. H Chez les Romains : Preudre 
les présages, Donner de bons — 
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Voy. 2 avoune 1° et ausrice 40. || 
go Conjecture qu'on tire d’un signe, d'un 
fait, etc. Conjectura, æ, f. Cic. Præ- 
scgium, ü, n. Vell. Col. Plin. = Pré- 
sage d'une tempête, Præsagium fem- 
estatis futuræ. Col. — d'un danger, 
Presagium futuri periculi. Vell. Tirer 
un — de qq. ch., Ex re conjecturam 
facëre ou trahère. Cic. Voy. con3ECTU- 
azn. Être un — de qq. ch., C. Pré- 
SAGER 10. 

PRÉSAGER, v. act. 4° Annoncer 
une ch. à venir. Significare, act. Cic. 
Præsignificare, act. (tr. rare). Cic. 
Præmonsirare, act. Cic. Prænuntiare, 
act. Cic. Denuntiare, act. Plin. Por- 
tendre, 0, is, à, (um, act. Cic. Osten- 
dêre, act. Plin. Præsagire, to, is, ivi 
et ii, s. sup., act. Cæl. ap. Cic. 
Plin. : [Ce] prodige présage ua péril, 
Ostento periculum porlenditur. Suel. 
Ces rayons] présagent la pluie, Im- 
num signa sunt. Sen. Enquête qui 
presage on refus, {nquisitio. repulsæ 
prenuntin (de prznuntius). Cic. Voy. 
ANxONCER 8e. || 2° Conjecturer ce qui 
doit arriver. Præsagire (voy. 1°), act. 
Cic. Augurari, dép. (acc.). Cic. Præ- 
sentire, io, is, sensi, Sensum, act. Cic. 
Divunare, act. Cic. Conjicëre, to, ie, 
jeci, jectum, act. Cic. Conjectare, act. 
Ter. Liv. =: Présager que cette ville 
sera le siège d'un grand emire, Di- 
vinare hanc urbem sedem summo im- 
perio esse præbituram. Cic. Voy. Cox- 
JECTORER. 

PRESROURG, v. de Hongrie. * Po- 
sonium, ii, N. 

PRESBYTÈRE, 8. m. C. 2 conr 2e. 

PRESCIENCE, s. f. Connaissance 
que Dieu a de ce qui doit arriver. l’ræ- 
scientia, æ, f. Teri. Aug. 

PRESCRIPTIDLE, adj. 1° Qui peut 
être acquis par prescription : Être pres- 
enplihle, Usucapi posse. Cic. || 2° Fig. 
Qui peut être abroge comme par pres- 
criplion. * Qui (quæ, quod) lemyore ez- 
sluiqui potest. D'apr. Dig. 

PRESCRIPTION, s. f. 1° Ordon- 
nance, precepte. Præscripium, 1, 0. 
Cic. Hor. Præceptum, n. Cic. Pre- 
scriplio, onis, f. Cic. = Suivant les 
prescriplions du consul, Ad præscrip- 
fum consulis. Cæs. Selon les — des 
lois, Legum præscripio. Cic. Telle est 
la prescription de la nature, [zc 
præscriplio esi naturæ. Cic. Obéir àces 
prescriptions, Hæc præscripla servare. 
Cic.||Prescriplion d un médecin, C.or- 
DONNANCE 20. || 3° Maniero d'acquerir 
ou de se liberer par un cortain laps de 
temps. (En gén.) Præscriptio, onis, f. 
Dig. P.-jet. (Manière, Droit d’ac- 
quérir) l'sucapio, onis, [. Cic. Usu- 
captendi jus {uris), 0. Dig. = Pres- 
eiplon par 5 ans, Præscriplio quin- 

e annorum. D. Acquérir par —, 

OY. PRESCRIRE 20. 

PRESCRIRNE, 1° Ordonner. Prs- 
scribère, 0, is, scripsi, scriplum, act. 
Cic. Præcip#re, o, is, cepi, ceptum, 
act. Nep. : Paire ce que prescrit 1a 
1100, Præsiare ea quæ ratio præ- 
seribif. Cic. Prescrire pour soi des 
Mclimes expiatoires, Jnferias sibi 
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mandare. Flor. — à qqn de faire, C. 
ORDONNER 2e. Âge prescrit par la loi, 
Ætas le ilima. Liv. Prescrire des 
bornes l'amitié, Finem amicitiz 
consiiluère (0, is, ui, utum). Cie. Voy. 
rixER 40. Îls se prescrivent à eux- 
mètues l'intégrité, Innocentiz legem 
sibi ipsi dicunt (de dicère, 0, duri, 
dicitum). Cic. || Prescrire on traite- 
ment, Voy. onDoNREn 30. |] 2e Act. 
el Neut. Acquerir par prescription. 
Usucapère, 10, is, cepi, capium, act. 
et neut. Dig. 
Se PRESCRIAE, v. pron. Se perdre par 
prescription. Tempore exstingui (or, 
ris, Slinclus sum), pass. D'ap. Dig. 
PRESEANCE, 5. f. Droit de pren- 
dre placo au-dessus : Préséance (sur 
putes Prinus qi locus (i), m. 
= première place). Cic. — (sur une 
seule personne, sur un seul groupe), 
Prior Loris) locus (i), m. Cic. Avoir 
la —entre ces dépulés, Ejus legatio- 
nis principem locum oblinère. Cæs. 
Avoir la — sur qqa. Uonore alicui an- 
fecell7re (o, is, s. parf. ni sup.), 0. Cæs. 
PRESENCE, s. f. 1° Existence d'une 
personne dans un lieu marque. Præsen- 
fia, æ, f. Cic. = Les dieux dounent 
des signes de leur présence, Przsen- 
fiam divi suam declarant. Cic. Éviter 
la — de qqn, Vitare alicujus præsen- 
liam ou adspectum (de adspectus, üs, 
m.— vue). Cic. L'oie annonçait par 
ses cris la — des Gaulais, Canebal 
anser Gallos adesse (adsum, es, fui, 
futurus = être present). Virg. Il ne 
s'apercul pas de la — des dieux, Non 
sensi( adesse deos. Ov. La — conti- 
auelle d'un affrancbi (auprès de qqn), 
Liberti assiduus (i) comitatus {us 
m. (— compagnie). Onint. Rétablir le 
combat par Sa —, Prœlium restituëre 
conspeclu suo. Liv. Soyez avec moi 
par votre alteution comme vous l'êles 
par votre —, (Mihi) adestole animis 
qui adestis corporibus. Cic. ls instrui- 
sent par leur —, Erudiun( præsentes 
(de præsens — présent). Cic. Redou- 
ter toute —, Reformidare omnes ar- 
bitros {de arbiler = lémoin). Quint. 
Libre de toute — impartune, Liber 
ab arbitris. Cic. || En présence de 
qqn, (En gén.) Coram aliquo. Cic. Ali- 
quo præsente. Cic. adstante. Cie. (Son 
ses yeux) Alicujus ante oculos. Cic. 
in oculis. Cic. sub oculis. Ces. in 
conspeciu. Cic. Inspectante aliguo. 
Cæs. En — de 60 témoins, Testibus 
præsentibus sexaginta. Cic. Il avait 
dit contre lui bien des durelés en 
sa —, Præsens in præseniem (eum) 
mulla acerba direrat. Cic. Dire en — 
de qga qu'il faut lui Ôter la vie, Ali- 
quem præsen(em et audienfem vi!à pri- 
vandum esse dicëre. Cic. Je parlerais 
de son courage en sa —, Ipso præ- 
sente de ejus virtuta dicerem. Cic. Cala 
s'est fait eo ma —, Me presente hoc 
factum est. Cic. 11 lui défendit «le ve- 
nir, de paraitre en sa —, Eum tn 
conspeclum suum uenire veluil. Cic. 
Tu te retires de ma —, Tu me dé 
barrasses de ta —, Abis e consneciu 
mue. Plaut. ab oculis mais. Plaul. 
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Mettre one pers. en — d'une autre, 
Aliquem in conspectum alicujus addu- 
cfre. Hirt. Voy. owvarr 2°. || Quand 
nous sommes en présence, Cum coram 
sumus. Cic. Les deux armees étaient 
en —, Ulerque uirique erercilus erat 
in conspeclu. Cæs. Les flottes sont en 
— (= face à face), Ex adverso stant 
classes. Just. Metire l'eanemi en — 
Dare hostem in conspectum. Liv. l 
Fig. Qui ne tremble pas en présence 
de la mort, Non timidus ad mortem. 
Cic. En — de dangers si graves, In 
lanlis periculis. Cic. En — de cette 
apparition soudaine, ÆEo repentine 
objectu viso. Nep. Se trouver en — 
d'une guerre dangereuse, Bello gravi 
occurrére (0, is, curri, cursum), 0. 
dat.). Cæs. Se mettre en — des faits, 
n rem præsentem venire. Cic. Mettre 
l'auditoire en — des faits, Audientes 
in rem præsen(em perduc?re. Quint. || 
20 Pig. Pnésexce D'esPuir. Vivacite 
et promptilude de jugement. Animi 
præsentia (æ),f. Cæs.Cic. Animus (i) 
præsens (entis), m. Ter. Cæs. Cic. = 
Crassus avec ss présence d'esprit, 
Crassus ingenio præsens. Plin. Avec 
une grande — d'esprit, Præsentissimo 
animo. À.-b.-Al. Avair de la — d'es- 
prit, Animo prrseuli esse. Ter. Per- 
dre sa — d'espril, À ments deseri 
(pass). Cic. 

{. PRESENT, EnTR, adj. 1° Qui 
est dans le lieu dont on parle. Præsens, 
gén. entis. Cie. : Cela s'est fail moi 

ant présent, moi —, Hoc factum 
est me præsente (à l'abl. abs Cic. 

tre —, Adesse, sum, es, fui, futu- 
rus, n. Cic. interesse, n. Cæs. Être 
— en personne, Coram adesse, n. Cic. 
Je suis — en persunne, Adsum præ- 
sens. Plaut. Ter. Cæs. Je suis — de- 
vant toi, Adsum præsens præaenti {ibi. 
Plaut. Ilest ici —, fic adest. Plaut. 
Præsto adest. Ter. Ce qui est —, {d 
quod adest. Cic. præsens est. Cic. Etre 
— au sénat, Adesse in senatu. Cic. Être 
— à uo combat, Interesse prælio (au 
dat.). Cæs. Adesse pugnæ (au dat.). 
Liv. Être —ä un service divin, Adesse 
ad rem divinam. Cato. Etre — à la 
rédaction d'on testament, In (lesta- 
menlo faciendo interesse. Cic. |} 20 Fig. 
Dont on se souvient et qu'on oroil avoir 
encore sous les yeux : Chose présente 
à la fois aux yeux et à la pensée, 
Res simul objecta oculis animisque (au 
dat.). Liv. La majesté de la répu- 
blique est — à mes yeux, Reipublicæ 
dignitas miÂi ante oculos obversalur 
(dép.). Cic. Le souvenir du déxastre 
est préseat à l'esprit, Memoria clalis 
obversaltur animo (au dt. Liv. J'ai 
cela — à la ménoire, Cela est — à 
mon souvenir, Cela m'est —, Hoc 
est mihi in memoriëd. Cic. Avoir qq. 
ch. toujours — à son esprit, à 3a 

ensée, Aliquid semper in promplu 

abère. Cic. Avant preseute à l'esprit 
la gloire de ses aïeux, Avilæ gloris 
memor (gén. oris). Liv. Souvenir lou- 
jours present, Assidua recordatio. 
Cie. Le aouvenir de l'outrage était 
plus —, Injurix muemoria præsentior 
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rat. Liv. Je m'ai pas cela — à la 
mémoire, Hoc memoriam meam fügit. 
Quint. |} 3° En pari. de l'esprit. VIF 
et prompt. Præsens, gén. entis. Ter. 
Cæs. Cie. =: Esprit vif et présent, Ani- 
mus acer ef præs-ns. Cic. Vox: PRÉ- 
secs 20. || 4° En parl. de la mémoire. 
Qui se souvient 4 propos et sans peine. 
Præsens, gen. entis. Cic. : Je n'ai pas 
la mémoire présente, Me fügil memo- 
ria. Plant. || 6° Qui est dans le temps 
où nous sommes, actuel. lræsens, gen. 
entis. Cic. Instans, gén. antis. Cic. 
Voy. acroL 2°. || Le temps présent. 
Voy. pl. b. {| 6° T. de grammaire. 
Præsens, gén. entis. Prise. 

PrésexT, s. m. 1° Le temps présent. 
Præsens (enfis) lempus (poris), n., el 
simpl. Præsens, entis, n. Cic. Instan- 
fia, ium, 0. pl. Cic. Præsenlia, 1um, 
0. pl. Tac. Suet. Id (n.) quod præsens 
est où quod adesf ou quod insfat. Cic. 
Ea (n. pl.) quæ sunt ou quæ adsunt 
ou quæ fiunt. Cic. : Supporter le pré- 
sent, Ferre præsenlia. Suet. } Loc. 
adv. présent, Quant à —, Dans 
le —, Nune. Cic. Præsenti temnore. Ov. 
el pl. souv. In præsenti. Cic. Nep. 
Impræsentiarum. Cato. Ail Fer. Nep. 
Pour le —, In præsens tempus. Cic., 
et simpl. In præsens. Tac. In præsen- 
tia. Ter. Cæs. Nep. Qui est 41 C. 
ACTUEL 20. Jusqu'à —, Voy. JUSQUE 
40. |] 3° T. de grammaire. Prssens 
(entis) tempus (poris), n., et simpl. 
Præsens, entis,n. Prisc. Instans (an- 
tis) fempus (poris), n. Char. Diom. 

2. PRESENT, s. m. Don. Donum, i, 
n. Cic. Afunus, neris, n. Cic. =: Pré- 
sent considérable en argent, Afagnum 
0 rei pecuniariæ præmium (ii, D. 

s. Cela est un — utile de la na- 
ture, Hoc utiliter a naturä datum est. 
Cic. Voy. Don 10, 20, 3e, 

PRÉSENTADLE, adj. C. convz- 
NABLE, | 

PRESENTATION, s. f. Action de 
présenter qqn. Se tourne par PRÉSEN- 
TER, Voy. ce v. 

PRÉSENTEMENT, adv. C. MAINTB- 
WANT. 

PRÉSENTER, v. act. 1° Offrir, 
Tondre une ch. & qqn afin qu'il la pren- 
no. Offerre, fero. fers, obluli. oblatum, 
act. Cic. Porrigére, o, is, rexi, recium, 
act. Cic. Præbere, eo, es, bui, bitum, 
act. Cic. Proponère, o, is, posui, posi- 
tum, act. Hirt. Cic. : Présenter de la 
nourrilure avecla main, Præbèrecibum 
de manu. Col. [| présente à boire à Jupi- 
ter, Joui bibËre ministrat. Cic. Présen- 
ter qq. cb.aux dieux, Voy.orrrin 2e. 
— à qqn sa main à baiser, Osculandam 
manum alicui offerre. Suet. — à qqn la 
main (pour l'aider), Voy. main 169, — 
à qqn un placet, Libellum alicui por- 
pigrre. Suet. || 2° Pig. Offrir une oh. 
à qqn pour qu'il l'accepte. Offerre(voy. 
do), act. Cic. = Présenter on projet 
de loi, Rogationem ferre. Liv. Voy. 
LOI 4°, — à qqn ses civilités, ses 
sommages, Voy. civiirré 2°, mou- 
MAoë 4°. Tu lni présenteras mes com- 
piwents, mes salutations, Ei salutem 
annunliabis. Cie. Li présenta l'etta- 
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que de ce côté, Ab eä parte oppugna- 
lionem osfendit (de ostendëre, o, is, 
fenlum mienx que (ensum). Liv. Pré- 
senter la bataille à qqn, Vuy. BATAILLE 
1°,orrrin 10. |] 3° {ntroduire une pers. 
en presence de qqn ou dans qq. lieu pour 
qu'on l'accueille. Deducèëre, o, is, duri, 
ductum, act. Cic. : Mon père m'avait 
présenté à Scévola, À patre eram 
deductus ad Scævolam. Cic. Présenter 
qqn an roi, une ambaasade au sénat, 
Introducére aliquem ad regem. Curt. 
legalionem in senatum. Liv. Voy. in- 
TRONUIRE 20, || 4° Proposer qqn pour 
un emploi = J'ai présente Curtius à Cé- 
sar pour le tribunat, Curtio (au dat.) 
tribunatum a Cæsare pelivi (de pelëre, 
0, is, ifum). Cic. Présenter qqn pour 
juge, Aliquem judicem ferre(voy. 1°). 
Cic. || 5° Soumettre une choss à l'exa- 
men, au jugement de qqn. Deferre (voy. 
10), act. Liv. : Présenter une affaire au 
sénat, Ad senatum rem deferre. Liv. 
referre. Sall. Liv. de re referre, n. Cic. 
— des pièces de théâtre au concours, 
Fabulas in certamen deferre. Quint. 
— sescomptes, fationes ezhibère (eo, 
es. bui, bilum). Plin. Voy. SOUMETTRE. 

Présenter des excuses, — sa défen<e, 

oy. S’exCusER 19 et 20, Se DÉFEN- 
DRE do. || 6° Tourner vers, diriger 
vers. Ostendère (voy. 2°). Cic. = Il ose 
présenter sa face an peuple, Auilef 
Os suum populo ostendëre. Cic. At- 
laqner nos soldats da côté où ils 
présentent le flanc, Nostros latere 
aperlo aggredi. Cæs. || Fig. Présenter 
le Qane, C. Prèter le rLaAncC 40. || 7° 
Offrir (aux coups) : Présenter sa gorge 
au couleau de qqn, Alicui jugulum 
dare (0, as, dedi, datum). Cic. Alicui 
se jugulandum frad®re (0, is, didi, 
ditum). Cic. — soi-même sa gorge 
aux assassins, Jugulum uliro percus- 
soribus offerre (voy. 1°). Tac. — les 
mains aux coups, Manus verberibus 
præbère (voy. 1°). Ov. || 8° Mottre en 
avant pour menacer. Protend”re, o, is, 
tendi, fenfum, act. Tac. : En présen- 
tant la pointe de leurs lances, Pro- 
fentis hastis. Tac. S'élancer en — la 
pointe de leurs piques, Infestis pilis 
rocurrëre. Cæs. Présenter l’épieu à 
a bête, Feram venabulo excipfre (io, 
fs, cepi, ceptum). Quint.— les cornes 
à qqn, Cornua alicui obuertére (o, is, 
verli, versum). Plaut. |] 9° En parl. 
des pers. Mettre sousles yeux, montrer. 
Offerre (voy. 1°), act. Cic. Ostendëre 
(voy. 20),act. Cic. Præbére (voy. 19), 
act. Cic. Ante oculos proponêre (0, ts, 
posui, posifum), act. Cic. : Présente 
tes mains, Ostends manus. Plaut. 
(A pelle] dans les portraits qu'il Bt 
‘Aotigone, ne le présenta qne de 
profil, Imaginem Antigoni laiere tan- 
tum allero ostendit. Quint. Voy. or- 
FRA 5°. | 10° Fig. Depeindre, expo- 
ser. Erpon’re (voy. 9), act. Cic. Pro- 
panÿre, act. Cie. Liv. = Présenter 
simplement le fait, Rem nudam pro- 
ponfre. Liv. — à qqn la physionomie 
de Rome, Formam Urbis alicui expo- 
nére. Cic. Voy. xxrosan 1°. — une 
ch. sous oc jour.., Voy. soun Be. | 
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{ie Pig. Eo pari. surt. des eh. Offrk 
à la vue, au toucher. Offerre (voy. 1e), 
act. Cic. Præbère (voy. 10), acl, Cie, 
Habëre, act. Cæs. Cic. =: Présenter l'as- 
ect d'une tle, de combaltaats, Præ 
re speciem insulæ. Curt. pugnan- 
tium, Cæs. Ne — aucune asperité, 
Nihil asperitatis Aabère. Cic. Cer- 
laines annales ne présentent que les 
noms des consuls, Quidam annales 
nihil præler nomina consulum sug- 
geruni (de suggerêre, 0, gessi. ges- 
um). Liv. Voy. orrrin 5°. || 12° En 
parl. des ch. Être capable de fournir, 
être susceptible de. Offerre (voy. 1e), 
act. Cic. Præbère (voy. 1e), act. Cie. 
Dare (voy. 10), act. Cic. = Cela pré 
sente qq. utilité, Id guamdam utili- 
talem præ se gerif (voy. 440). Cic. 
Voy. orrmn 60, 

Se PRÉSENTER, v. 10 Réf, et Proa. 
Paraitre devant qqn. Se offerre (fero, 
fers, obluli, oblatum). Ter. Cic. Se 
ostendère (0, is, tendi, tentum mieor 
que fensum). Cic. Se exhibére (ee, es, 
bui, bitum). Cic. Se proferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. =: Se présenter 
devant qqn, In conspectum alicujus 
ventre (10, is, vënt, ventum), n. où 
adire (eo, 18, ii, itum), 0. Cic. M 
se présente en supphant devant loi 
à toi, Supplez ad te venit. Cic. Celnl 
qui s'est présenté le premier à moi, 
(13) qui mihi primus obvénit. Cie. 1ls 
se présentèrent à moi avec des Lor- 
ches, Cum facibus mihi præslo fue- 
runf. Cic. Tu t'es présenté à moi 
fort à propos, Opportune le obtulisti 
mihi obviam. Ter. Il court se pré:en- 
ter à Cesar qui descendait (du Pala- 
tin), Descendenti Cæsari occurrit (de 
occurrère, 0, curri et rar. cucurri, 
cursum, n.). Sen. Se — aux regards 
de tous, Universorum oculis se præ- 
bére (e0. es, bui, bitum). Suel. Se — 
ea pubhec, In publicum prodire (eo, 
is, ivi et it, itum),n. Cie. {n medium 
venire ou proced#re (0, is, cessi, ces- 
sum}, n. Cic. Se — en justice, Vory. 
COMPARAÎTRE. Se — à l'appel de son 
nom, Ad nomen respondère (eo, es, 
spondi, sponsum), n. Liv. Partout où 
lu te présenteras, Quocunque adrene- 
ris. Ter. Voy. PARAÎTRE 19, S'orrnia 
30, || 2° Réf. Aller chez qqn pour lol 
faire une visite = Se presenter ches 
gqo, à la purte de qqn, Ad domum 
alicujus veuire (voy. 1e De Cie. Se 
— chez moi, chez nous, Domum meam 
venire. Cic. Ad ædes nostras alire 
(voy. 4°), n. Plaut. || 3° Ré. Se 
diriger vers, se tourner vers = [Le 0a- 
virel se présente de côté aux vagues, 
Undis latus dat (de dare, o, dedi, de- 
fum). Virg. Péninsule qui se — 
de côté, Pæninsula in fransrersum 
porrecta (de porrigi, or, Eris, ass.) 
Plin. || 6° Réf. Avoir tef ou tel main- 
tion dans le monde : Comme :1l 36 
préseaie bient Ut facete adstat (de 
adstare, 0, stiti, 8. sup., n.). Plavt. 
Ils se présentent si gauchement, Suaf 
ita molu corporis vasti. Cic. V'oy. ma- 
nièux 6°. || 5° Réf. Ss proposer pou 
une place, ets. Se offerre (voy. 12). Cie. 
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z Se présenter anx électeurs, Nomen 
ofiteri (eor, éris, fessus sum), dép. 
Liv. et absol. Profiteri. Sall. Vell. 
Ceor qui se présentent, li qui pelunt 
(de petëre, o, ivi el it, itum): Cic. Plu- 
sieurs concurrents se —, Plures com- 
pelitores obeunt (de obire, eo, ivi et 
pl. souv. ii, itum, n.). Cic. Se pré- 
senter comme candidat, Se candida- 
tem ostend#re (voy. 1°). Suel. Se 
— pour la préture, Præluram pelre. 
Cie. Voy. S orrnin 4°. || 6° Pron. En 
parl. des cb. Apparaître. Omerna, fe 
ror, ferris, oblaius sum, pass. Cic. 
Objiei, ior, &ris, jectus sum, pass. 
Cic. Occurrëre (voy. 2°), n. Cie. Col. 
Incurrêre, 0, is, curri el cucurri, cur- 
um, 0. Cic. Obuersari, dép. Cic. 
{io. = Se présenter aux yeux, Occur- 
dre oculis (au dat.). Col. Incurrëre 
in oculos. Cic. oculis. Sen. Obversari 
ente oculos. Cic. Liv. Situativo d'une 
ville qui se présente bien, Silus ur- 
bis præeclarus ad adspectum. Cic. || 
Fig. La majesté de la république 
se présente à mes yeux, Afihi anie 
oculos reipublicæ dignitas obversaltur. 
Cie. Se présenter à la pensée, Occur- 
rére animo. Cic. cogtialioni. Plin. 
Obversari animo. Cic. Succurrére, 0, 
is, curri, eursum, n. (dat.). Cic. Ma 
coudition mortelle se présente à mon 
esprit, Mea mortalilas animo (meo) 
occursai (n.). Pl.-j. 11] se — à l'es- 
rit des formes.…., Objiciuntur animo 
brms. Cic. Mon nom se — à ceux 
qui parlent de loi, De te loquentibus 
occurro. Pl.-j. Se présenter sous la 
iume, Sub acumen stili succedëre 
Evo. 20}. Cic. [Ces mètres) se pré- 
senteront d'eux-mêmes sur mes lè- 
vres, Îpsi occurrent orationi (meæ). 
Cie. Mot qu'on ne cherche pas, mais 
qui se préseale pour ainsi dire de lui- 
même, Non caplala, sed velut oblata, 
vor. Quint. Les mots se présentent en 
foule, Verba concurrunf (de concur- 
rêre, 0, curri et rar. cucurri, cursum, 
o.). Cic. Ces images se — soudain, 
Istæ imagines accurrunt (de accurrére, 
6, cucurri et curri, cursum, n.). Cic. 
| L'affaire se présente bien, Res per- 
ono loco est. Cic. || 7° Pron. En parl. 
des ch. Survenir, avoir lieu. Offerri 
(voy. 60), pass. Cic. Incldëre, o, is, 
eïdi, s. sop.,n Cic. =: Un scrupule re- 
ligieox s’est présenté, Oblata religio 
est. Cic. La question peut se présen- 
ter, Quæstio potest incidëre. Quint. lei 
se présente ane question un peu difñ- 
cile, Hoc loco quæstio subdifficilis ex- 
sistit (de exsistère, 0. stili, 3. sup., 
0.). Cie. Je prendrai la première voie 
qui se préseutera, Utar eä parte quam 
primum videro. Cie. Quand il se 
— un procès, Cum causa inciderit. 
Cic. Toutes les affaires qui s'étaient 
présenlirs, Quæcunque negolia obve- 
nerant (voy. 10.). Suef. Persuadé 
qu'il ne se préseuterai: jamais une 
plus belle occasion, Ratus non aliam 
occasionem ampliorem futuram. Curt. 
Voy. occasion 2°. Il se presente ua 
obstacle, Aliquid obstat (de ebstars, 
o,stili, staturus, n.). Cato. 
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PRÉSERNVATEUR, TRICE, ad). Qui 
sert à préserver : Moyen préservateur, 
Tutamentum, à, n. Liv. Voy. PR£S&R- 
VATIF. 

PRÉSERVATIF, 1v8, adj. Qui a la 
vertu de preserver : Etre préservalif 
de la contagion, Contagia prohibers. 
Plin. Voy. Pnésenven. 

PRÉSERVATIF, S. m, Ce qui sert à 
proserver. Tutela, æ, f. Cic. = Être ua 
préservatif contre.…, C. ci- dessus. 

PRESENVATION, 8. f. Action de 
prôserver.Tuitio, onts.f. Cic. Se tourne 
ordin. par un v. : Être chargé de la 
préservation el de la conservalion de 
ces objets, Ets rebus tuendis conservan- 
disque præesse. Cic. VOY. PRÉSERVER. 

PRESERVER, v. act. Garantir de 
l'atteinte d'un mal. (Aliquem on Ali- 
quid ab re) tueri, sor, éris, tuilus sum, 
dep. Cic. futari, dép. Cic. defendre, 
0, is, fendi, fensum. Sall. Cæs. Col. 
prohibère, eo, es, bui, bitum. Cic. uin- 
dicare. Cic. Plin. custodire, io, is, jui 
et it, itum. Quint. Plin. =: Préserver 
des taches la peau (du visage), Cus- 
fodire cutem a viliis. Plin. — l'E- 
tat d'une pareille tache, Similem la- 
bem a republicä demovere (eo, es, mo- 
vi, mofum). Cic. — sa maison de la 
solitude, Vindicare domum suam a 
solitudine. Cic. — la république d'un 

éril, À periculo rem publicam prohi- 

ére. Cie. — la république des at- 
teiates d'Antoine, Antonii conatum a 
re publicä avert#re (0, is, verli, ver- 
sum). Cic. — l'Italie du ravage, De- 
fendëre Italiam a vuastatione. Planc. 
ap. Cic. — du soleil, du froid, Voy. 
DÉFENDRE 3°, — du chaud, des in- 
vasions, du malheur, de l'injustice, 
Voy. GaRANTIR 6°. Que les dieux nous 
préservent de [ces] malheurs! Di mala 
prohibeant! Ter. Que les dieux nous 
en —1 Quod di prohibeant!{ Ter. Dii 
averruncent ! Cic. Ne di sirint (pour si- 
verint, de sinÿre, 0, is, silum = per- 
mettre)/ Plaut. Que Jupiter préserve 
la ville d'être égale.…, nous — de 
voir la ville égale... 1 Ne istud Jupiter 
sirit, urbem æqualem esse! Liv. 

Se Pnessnven, v. réf. Se garantir. 
(Ab re) se tueri (eor, éris, tuilus sum), 
dép. Cic. se tutari, dép. Cic. (Rem) 
prohibère, eo, es, bui, bilum. Cic. Voy. 
Se aananTIR, Se Déranone 20. 

PRÉSIDENCE, s. f. 4° Fonction de 
president. Magisterium, ii, n. Cic. || 
20 Action de presider. Se tourne par 
un v. : Avoir la présidence, C. Paé- 
ginen 1°, Sous la — des eunsuls, Præ- 
sidentibus consulibus. Cic. Déférer à 
qqn la — de qq.ch., Aliquem alicui 
rei præefic#re (10, ts, feci, fectum). Liv. 

PRÉSIDENT, s. . 1° Celui qui est 
& la tête d'une corporation, etc. Ma- 

ister. tri, wæ. Cic. nsc. Vov. cumr 5e. 
| 2° Celui qui préside une séance, etc. 
13 qui præsidet (sudebat, sedit...)z Le 
prince élail président, Princeps præ- 
sidebat. Pl.-). — des comices. Comi- 
{icrum rogator (oris,, m. Cic. — du 
festin, Convivii magister (tri), m. 
Varr. Magister cenandi. Cie. 
‘ PRÉSIDER, v. 1° Neut. et Act. 
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Siéger à la promière places dans une 
assemblée. Præsidère, eo, es, sedi, ses- 
sum, on. (dat.). Cæs. = Présider aux 
jeux, — les jeux, Præsidére ludis, 
Suet. — les comices, Comitia gerÿre 
(o, ts, gessi, gesium). Cic. Comitiis 
præsidère. PI.-j. || 2° Neut. Avoir la 
direction, le soin de qq. ch. Præsidère 
(voy. 1°), n. (dat.). Cæs. Præesse, 
sum, es, fui, fulurus, 0. (dat). Cic. 
: Présider à l'exécution des statues, 
Præesse statuis faciendis. Cic. Les 
dieux ont présidé à la naissance de 
Rome, Origini Romanz dii adfuerunt. 
Liv. Celui, Celle qui préside à, Præ- 
ses, sidis, m. f. Cels. Quint. La vier- 
ge, Le dieu qui — aur combats, 
Virgo belli præses. Virg. Deus bello- 
rum præses. Quint. Prêtresse qui — 
aux oracles, Sacerdos præposila ora- 
culis (au dat.) Cic. Voy. ninicen 2°, 
IL Fig. En pari. des ch. L'art qui pré- 
side à la sauté de l'homme, Ars sa- 
lutis humanæ præses. Cels. Repas au- 
quel président la mesure et l'honné- 
teté, Convivium moderatum aique ho- 
nestum. Cic. Les auspices favorables 
qui ont présidé à son départ, Auspi- 
cia quæ ù proficiscenti secunda evene- 
run (de evenire, io, is, ventum, 0. = 
se présenter). Cic. 

PRESOMPTIP, 1VE, adj. HérrriEn 
présowpTir. Celui qui doit heriter na- 
turellement. Heres (edis) necessarius 
(ro, m. Gaj. Heres legitimus, m. Dig. 
: Héritier présomplif du trône, Regni 
heres fulurus. Liv. Is ad quem here- 
dilas regni ventura est. Liv. 

PRESOMPTION, 8. f. 1° T. de 
droit. Ce qui est suppose provisoirement 
comme vrai. Præsumplio, onis, [. (rare). 
Dig. || 2° Jugement fondé sur des com- 
mencements de preuves. Conjectura, æ, 
f. Cic. Præsumptio, onis, f. Dig. = 
Légère, Faible présomption, Levis 
conjectura. Cic. præsumplio. Dig. De 
la une forte — de richesse, Inde con- 
jectatio ingens opum esi. Plin. Ce qui 
n'est encore qu'une —, Id quod adhuc 
est suspiciosum. Cic. Ce ne sont là 
que des presomptions, Daæc sunt tan- 
{um suspiciosa. Cic. Voy. CONIECTURE. 
11 3° Opinion trop avantageuse de soi- 
même. Arrogans (anis) de se persua- 
sio (onis), f. Quint. Fiducia sui, et 
abs. Fiducia, æ, f. Liv. Spiritus, üs, 
m. Cic. Spiritus, uum, m. pl. Cic. 
Arrogantia, æ, f. Cic. : Concevoir de 
la présomption, Spiritus sibi sumyre 
0e is, sumpsi, sumplum). Cæs. S'en- 

er d'une vaine —, Tumescére inani 
persuasione. Quint. ILn de la —, Ar- 
rogans sl. Cic. Je n'ai pas la — que 
mon plan ait dù prévaloir. Mihi non 
sumo ul meum consilium valère debue- 
rit. Cic. Je n'ai pas la — le croire.…., 
Mihi non sumo fantum ut putem. Cic. 
Voy. onovuwiL. Qui a de la —, C.PR&- 
SOMPTUEUX. À vec —,C. PRÉSOMPTUEU- 
SUMENT. 

PRÉSOMPTUEUSEMENT, adv. 
D'une manière presomplueuse. Àrre- 
gunter. Cic. 

PRÉSOMPTUEUX, AUSE, adj. $e 
Qui a une trop haute opinion de le 
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même. Arrogans, gén. antis. Cic. Sibi 
præfidens (gén. entis). Cic. Inflatus, 
a, um. Liv. || 2° Qui annonce une trop 
haute opinion de soi-même. Arrogans, 
gén. antis. Cic. Quint. 

PRESQUE, adv. À peu près à peu 
s'en faut. Pæne. Cic. Prope. Cic. Pro- 
pemodum. Cic. Fera. Cic. Ferme. Cic. 
Tantum non. Cic. : En veair presqne 
aux votes de fait, Hevocare rem pæne 
ad manus. Cie. Mantelels déja — ap- 
pliqués aux murs, Vinez tanturm non 
jam injunctæ maænibus, Liv. — le 
mème, Idem propemodum. Cic. La 
Gaule — ealière, Tota fere Gallia. 
Cæs. Je suis — entièrement de lon 
avis, Er parte magnä (ibi assentior. 
Cie. — tous, C. La PLuPpant. Ce qui 
arrive — loujours, Quod ferme evenit. 
Gic. — uniquement, C. ouèns 3°. — 
pas. — jamais, Non fere. Cic. Faud 
ferme. Ter. Viz. Cie. Voy. ouène 29, A 
peu Près, Près de, S'en PALLOIR 
peu. Il se passa ce jour-là une grande 
chose, je dirais — la plus grande de 
toutes, Ingens eo dre res, ac nescio 
an marima gesia sil (vOY. P&UT- 
êTaz). Liv. 

PRESQU'ILE, s. f. Terre presque 
entièrement entourés d'eau. Pæninsula, 
æ,f. Liv. Rüin. 

PRESSANT, part. prés. de PREs- 
BER, Voy. ce v.|| PRFSSANT, ANTE. ad). 
to Qui presse vivement, sans relâche. 
Acer, cris, cre. Quint. Instans, gen. 
antis. Quint. Tac. = Solhicileur pres- 
saut, Flagitator acer. Cic. 11 faut être 
— sur certains points, Quibusdam in 
partibus instandum est (de insiare, 0, 
as, siili, staturus, 0.). Quint. [Avocat] 
— dans l'argumentation, In argumen- 
{is citalus. Quint. Argumentation 
pressante, Arguinentatio acris ou in- 
stans. Quini. Arguments pressants, 
Argumenta acria. Quint. citata. Quint. 
LU m'a demandé par une leitre pres- 
sante, Me Litleris rat (de urgêre, 00, 
es, a. sup.}. Sall. ap. Cic. Prière —, 
Voy. { nsranr de. Douleur —, Dolor 
acer. Lucr. Remords pressant, Con- 
scient(iæ angor (gén. oris), masc. Cic. || 
2° Urgent. l’ræsens, gén. entis.Cic. Liv. 
Instans, gén. antis. Cic. Sen. : Paire 
les choses pressantes, Agére illud 
quod instat. Cic.Danger pressant, Pe- 
riculum præsens. Cic. insians. Cic. Le 
danger est —, Periculum instat (voy. 
£o). Cic. Nécessité pressante, plus —, 
Necessitas magna. Cic. major. Liv. 
Daas une nécessilé aussi —, In tan(ä 
mecessitate. Tac. La circonstance était 
plus —, Præsentior res eral. Liv. Dans 
ane circonstance si —, Dans un cas 
si pressant, Tam necessario lemporse. 
Cæs. — besoin, Voy. nesorn 2°. 

PRESSE, 8. f. 1° Machine 4 presser. 
(En gén.) Prelum, à, n. Cato. Col. (l’our 
e vin, l'hnile) Torcular, aris, n. Vitr. 
Col. Torculurium, ii, 0. Cate. = Mettre 
en presse, C. Ppaxssrn 3°. |! 2° L'im- 
primerie. Voy. ce m. 1°, rMPRIMRR 20, 
LMPAESSION 30. || 3° Les ouvrages im- 
primes, les journaux. Voy. Livnm 2, 
JounNAL 20. [| 6° Multitude de pers. qui 
se pressent. GC. roux 1°. || 6° Fig. Em- 
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barras, inquiétude. Voy. ces m. || 6° 
Empressement. Voy. ce m.el S'EMPRAES- 
s&A. [| 7° insistance. Voy. ce m. || 8° 
impatience, hâte. Voy. IMPATIENCR 20. 

PRESSÉ, &e, pari. passé de Pnes- 
sen, Voy. ce v: | Adj. 1° Dont les 
parlics sont près 4 près, dru. compact. 
Cunfertus, a, um. Cic. Suet. = Dans les 
rangs pressés de la foule, In conferta 
mullitudine. Suet. || 2° Fig. Concis. 
Adstricius, a, um. Cic. Pressus. Quint. 
Voy. concis. || 3° Fig. Gêno =: Pressé 
d'argent, Voy. GÈNé 49, GÈNE T0. || 
4° Qui a beaucoup à faire. Voy.occuré 
40, || 6° Impatient de. C. IMPATIENT 40. 
11 6° Qui a besoin de faire qq. ch. 
promplement : On est pressé, Nous 
sommes pressés, Properato opus est. 
Cie. Maturato opus est. Liv. Celeritate 
opus est. Cic. Si tu n'es pas pressé, 
Su tibi subifi nrhil est. Plaut. || 7° 
Qu'on veut ou doit faire sans retard. 
Statim faciendus (a, um). Cic. = La 
cbuse est pressee, Res dilalionem non 
reciput. Liv. Il n'avait rien de plus 
pressé que d'ebranler la paix, id 
modo festinabai pacem imminuëre. 
Sail. Je n'ai rien en de plus — que 
d'aller trouver.…, Nüihil mihi polius 
fuit quam ut où Nihtël habui antiquius 
quam ut convenirem. Cac. Il répondit 
quil n'avait rien eu de plus — que 

e we voir, Respondit nihil sibi lon- 
gtus fuisse quam ut me videret. Cic. 
J'ai cru, Il erut n'avoir rien de plus 
— à faire que de vous féliciter, que 
d'ôter.…, Nihal prius miki [aciendum 
pulavi, quam ul tibi gratularer. Cic. 
Nihil antiquius durit quam erimëre. 
Suet. 11 faut faire ce qui est —, aller 
au plus —, Quod instal, agëre opor- 
tel. Cic. 

PRESSENTDMENT, 3. m. Sentl- 
ment vague qui fait prévoir qq ch. Præ- 
sensio, ons, [. Cic. Præsagutio, f. Cic. 
: Ayant ce presseuliment, floc animo 
præsagiens (de præsagire, 10, is, ivi 
etui, s. sup.). Liv. Je n'ai que de fu- 
uesles pressentiments, Nihil boni di- 
vinaf animus (meus). Liv. Avoir de 
faux —, Falsa augurari (aép-). Curt. 
Si mes — ne me trompent pas, Si 
quid veri mens (mea) augurat. Virg. 
Avoir fe pressentiment de qq. ch., 
Avoir le — que..., C. PRESSENTIR 1°. 

PRESSENTIR, v. act. 1° Prevoir 
vaguement qq. ch. Præsentire, 10, is, 
sensi, sensum, act. Cic. Præsagire, io, 
is, tui et ci, 8. sup., act. Cic. Suspi- 
cari, dép. (acc.). Cie Augurari, dép. 
acc. Cic. = Ce que l'esprit pressenl, 
Id quod mens suä sponte divinat. Liv. 
Pressentir l'avemr, Futura præsen- 
tire. Cic. prædivinare. Varr. Ne riea 
—, Nihil in posterum præsentire. Cic. 
Les événements qu'il avait pressen- 
tis. (Ea) quæ fore suspicaius erat. Cæs. 
Les abeilles) pressentent la pluie, 

rædivinant imdres. Plin. Je pressen- 
tais que je faisais une course inutile, 
Præsagiebat animus frustra me ire. 
Plaut. Je pressens qu'on triomphera 
de la perversité des hommes, Suspi- 
cor fore uf infringatur Aominum im- 
probitas. Cie. |} 3° Chercher à deviner 
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los Intentions de qqn. Tentare, act. Cie. 
Pertentare, act. Ter. = Pressentir les 
juges, Odorari (dép.), quid sentiant 
judices. Cic. Voy. sonpæa. 
PRESSEN, v. act. 1° Serrer. (En 
géo.) Prem”re, 0, ts, pressi, pressun, 
act. Plin. Comprimère, 0, is, pressi, 
pressum, act. Cic. =: Presser la main 
de qqo, Apprimère dertram alicu- 
Jus. Tac. — dans ses bras, entre 
ses bras, Amplecti ou Cemplecii, or, 
Kris, plerus sum, dép. (ace.). Cic. 
Être pressé dans les bras de qqa, 
Esse in complezu alicujus. Cic. Boo- 
clier — contre la poitrine, Scutum 
peciori appressum. Plin. || 2° Serrer 
qq. Ch. pour en exprimer un liquide. 
l'remêre (roy 1e), act. Col. Erpri- 
mêre, act. Cels. Plin. : Presser une 
éponge, Spongiam erprimére. Cels. 
Plin. — la laine imbibée de vin, £x 
primre lanam ex vino. Plin. — Île 
raisin avec les pieds, L'vam celcare. 
Cato. Voy. rouen 1°. Fromage qui 
n'est pas assez pressé, Caseus parum 
pressus. Col. || 3° Soumettre 4 l'action 
du pressoir. Prelo premëre (voy. 1°), 
act. Col. : Presser les amaniles pour 
en extratre l'huile, Amygdalis ou Er 
amygdalis olenm erprimére. Plin.  €* 
Fig. Faire sortir de qq. ch. ce qu'il 
contient. Premêre (voy. 19), act. Cie. 
2: 1! faut presser à plusiears reprises 
cet argument, Hoc premendum eliam 
atque eliam est argumentum. Cic. 
Presser un mot (= en examiner de 
près la justesse), Verbum excutfre 
(io, is, cussi, cussum). Cic. || 6° Pe- 
ser sur. Premêre (voy. 1) act. Hor. 
Plin. Voy. peser (neut.) 50. || 6° Ao- 
cabler par autorité, par violence. Pre- 
mère (woy. 4e), act. Cic. Opprimére, 
act. Cic. : Être pressé par l'injustice 
des puissants, Fnyuriä pofentium pre- 
mi. (æs. VOY. OPPRIMER, ÊCRASER 30, 
rouen So. |] 7° Causer un malaise 
(physique ou moral). Premfre (voy. 
{o), act. Sall. Urgëre, co, es, ursi, 
s. sup., act. Liv. : La faim le presse, 
Fames eusm urget. Liv. Pressé par la 
faim, Fame pressus. Plin. Voy. arra- 
mé. — par la soif, Sili enectus. Cie. 
Les malheurs qui mepressent. Frum- 
ræ quæ me premunt. Sall. (Ceux} que 
la pauvreté pressait, Quos egeslas 
ezagitubat. Sall. Être pressé par le 
besoin, C. Être dans le nesoin 1° et 2e. 
IL 8° Approcher des oh. ou des pers 
contre d'autres. (Comprimère (voy. 
fo), act. Liv. = Presser les rangs, 
Ordunes condensare. flirt. densare. 
Liv. comprimêre. Liv. Les Grecs sont 
pressés les uns contre les autres sur 
de petits lits (de table), Græci si 
pali sunt in lectulis. Cic. [Soldats] — 
autour de lui, Circe eum conglubati 
Liv. Animaux (— éléphants) — les 
uns contre les autres. Beluæ conglo- 
batæ. Liv. Les navires étaient lelle- 
ment —, lia in arlo shipaiæ erani 
naves. Liv. || 9° Fig. Resserrer, con- 
denser. Premre (voy. 1°), act. Cie. 
Densare, act. Quint. = Presser une ar 
gomentalion, un raisonnement, Âr- 
gumenta, Rationem adsiringëre (Os u, 


PRESS 


otrinxi, sirietum)- Cic. — sa parole, 
Compresse loqui, dép. Cic. || 10° Pour- 
sulvre sans reläche (une pers., un anl- 
mal). Premêëre (voy. 19), act. Cæs. Nep. 
Urgère (voy. 1°), act. Cæs. Liv. {n- 
sistére, 0, Üs, stii, 8. sup., n. (dat.). 
Nep. Liv. Instare, 0, as, sitli, statu- 
rus, neut. (dat.). Nep. Liv. act. N'ep. 
: Presser vivement, Acriler insequi 
(or, éris, secutus sum), dép. (acc.). 
Czs.— l'ennemi, lostes premëre. (Cæs. 
instare. Nep. Hostibus instare. Nep. 
insisiére. Liv. La légion est pressée 
ar l'ennerai, Legio ab hoste urgelur. 
us. ll Fig. Presser les débiteurs, 
Instare debitoribus. Sen. Je n'ai nt 
ressé, ni ménagé ce [coupable], JI- 
Em neque ursi, neque levavi. Cic. || 
11° Insister auprès de qqn pour le por- 
ter à qq. ch. Premère (voy. 19), act. 
Nep. Urgere (voy. To), act. Cic. In- 
stare (voy. 100), n. (dat.). Cic. = La 
plupart le pressaient de sortir, À ple- 
risque ad exzeundum premebatur. Nep 
Je te presse d'aller.…, Tibi insto 
ut eas. Cic. Presser qqn de faire le 
rapport, Flagitare aliquem ul referat. 
Cic. El me pressa par sa lettre d'en- 
voyer…, Ursil me suis lifleris ul mil- 
térem. Asin.-Poll. ap. Cic. Presser 
qqn de payer, Ahguem ad ersolutionem 
urgëre. Ulp. C'est de cela qu'il me 
pressait, Üæc sunt illa quæ flagitabat 
me (à l’ace.). Cic. On l'en — vi- 
vement, [d ab co flagitabatur. Cæs. 
On les — de $e charger, Ab his fla- 
gitabatur (à l'impers. pass.) ut sus- 
ciperent. Cic. || Quelle nécessité le 
pressail de faire...? Quæ necessitas eum 
premebal ut faceret? Cic.|| 13° Pousser 
ârépondre. Premèëre (voy. 19), act. Cic. 
Urgére (voy. T°), act. Cie. Comprimére 
(voy. 1°), sct. V.-Maz. = Presser 
gqo de questions, (Aliquem) interro- 
gando urgèëre. Cic. Pressé par mes 
questions, il réponilait, Cum «& me 
remerelur, respondebat. Cic. — par 
es questions, Compressus interroga- 
tione. V.-Mazx. || 13° Obliger à se hä- 
ter. Urgëre (voy. 10), act. Virg. Ov. 
: Pourquoi me presses-tn? Quid ur- 
ges ? Ov. Situ 0 as rieu qui te presse, 
St tib1 subati nihil est. Plaut. Presser 
la marche trop lente d'un bœuf, Bo- 
vem cunciantem produc#re(o, is, duri, 
ductum). Col. — un cheval avec l'épe- 
ron, Equum calcartbus concitare. Liv. 
H 16° Augmenter la vitesse de. Accele- 
rare, acl. Cæs. : Presser le pas, — un 
mouvement, Voy. uATEn 2°. || 160 
S'efforcer derendre plus prompt. (À van- 
cer) Malurare, act. Cic. A pproperare, 
act. Liv. (Précipiter) Fesiinare, acl. 
Sall. Virg. Voy. mAten 1° : Presser 
l'exéculion de ses entreprises, Matu- 
rare cœpla. Liv. S'il ne pressait cette 
affaire, Niid festinaret. Sall. l'resser 
l'accomplissement d'nne promesse, 
Approperare premissum. Tac, — le 
temps de ls vendange, Præcipitare 
windemiam. Col. || 16° En parl. de 
dangers, de maux, etc. Être sur le 
point d'atteindre qqn. PremYre(voy.10), 
act. Cic. Instare (voy. 10e), n. at. 
Cie. Urgëre (voy. 7, act. Cic. : Un 
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dsnger te presse, To es pressé par ua 
danger, Periculum fibi instat. Cic. 
Malgré les dangers qui pressent la 
république, Quamvis rempublica pre- 
matur periculis. Cic. La vieillesse qui 
me presse, Urgens me senectus. Cic. 

PanstEn, v. 0. Ne souffrir aucun dé- 
lai. Urgëre, co, es, ursi, s. sup., n. 
Cic. Instare, o, as, stiti, stalurus, n. 
Liv. : Le temps presse, Ternpus urget. 
Cic. Le temps, L'affaire —, Maturato 
opus est. Liv. Persuadé que le temps 
—, que l'affaire—, Maturandum ratus. 
Liv. Autre chose qui pressait davan- 
tage, Aliud quod magis instabat. Liv. 
Il n'y a rien qui presse, Nihil est cur 
properalo opus sit. Cic. Voy. PRes- 
SANT 30, PRESSÉ Te. 

Se Pressen, v. 40 Récipr. Se serrer 
les uns contre les autres. Inter se com- 
primi (or, êris, pressus sum), pass. 
Cic. Se premire (0, is, pressi, pres- 
sum). Cæs. Coartari, pass. Cæs. Coan- 
guslart, pass. Hirt. = Corps qui se 
pressent les ons contre les autres, 

orpora inter se compressa. Cic. lls 
se pressaient aux issues de la ville, 
Erilu poriarum se premebant. Cæs. lis 
se — près du poat, Propter pontem 
coanqusfabantur. [irt. || 2° Venir en 
grand nombre. Concurrêre, 0, 15, curri 
el rar. cucurri, cursum, 0. Sall. Cæs. 
Se circumfundé®re (0, 18, fudi, fusum). 
Liv. Cir:umfundi, pass. Liv. : Se 
presser autour de l'assemblée, autour 
de ceux qu'on rencontre, Se circumfun- 
dëre conlioni. Liv. Circumfundi obuiis. 
Liv. Se — chez qqn, Concurrëre ad 
aliquem. Cæs. La foule se presse chez 
Afranius, Magni concursus ad Afra- 
nium fiunt, Cæzs. Se presser dans un 
lieu, In wnum locum se condensare. 
Varr. || 3° Réf. Être on grand nombre 
: Se presser au pied de la palissade, 
Sub vallo se constipare. Cæs. Les ci- 
tayens se pressent dans le vestuibule, 
Frequentiä civium celebratur vestibu- 
lum. Cic. Les joueurs se pressaient 
daos la maisuo, Domus erat aleatori- 
bus referta. Cic. Catilina autour du- 
quel se presse une troupe de jeunes 
gens, Caltilina choro juventulis stipa- 
tus. Cic. || Fig. Les faits se pressent 
dans ses ecrits, Est rerum frequentià 
creber (bra, brum). Cic. || 4° Réf. Se 
hâter. Festinare, o. Cic. Præfestinare, 
n. Plaut. Liv. Col.z 1ls se pressent 
de faire défection, Deficére præfes- 
tinant. Liv. Pourquoi te presser? 
Quid festinas ? Ter. Faire qq. cb. en 
se pressant trop. Nimium festinanter 
aliquid facëËre. Cie. Sans se presser, 
(— à loisir) Otiose. Plaut. Cic. Per 
otium. Liv. (— peu à peu) Pedetentim. 
Ter. Cic. Agir sans se —, Placide 
agYre. Plaut. Mon discours se presse 
pour arriver à l'acte d'Antoine, Fes- 
tinat oralio ad Antonii factum. Cic. 

PRESSION, s. f. Action de pros- 
ser. Pressus, Gs, m. Cic. Pressio, onis, 
f. Vitr. Pressura, 2, f. Sen. : Les pres- 
sions (exercées à l'aide du lencr). 
Pressiones. Vitr. Par la pression des 
mains, Palmarum press. Cic.-poet. 
La — du sol (sur l'eau), Loci pres- 
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sura. Sen. La — des eaux (dans les 
orgues hydrauliques), Aquarum pres 
sura. Sen. (L'amel se dérobe à la — 
des fardeaux qu'elle supporte, Pres- 
sum ponderum depellit. Cic. Exercer 
sur qq. ch. une — plus forte, Aliquid 
vehementius premêre (0, Îs, pressi, 
pressum). Col. Soumis ê la —, Sur 
quoi s'exerce la — ailmosphériqne, 
*Aeris pondere pressus (a, um). Par 
la — des lèvres (quad on parle), Oris 
pressu. Cic. 

PILESSIS, 8. m. C. suc (exprimé). 

PRESSOIR, s. m. 1° Machine à 
presser (le raisin, les olives, etc.). Tor- 

cular, aris, n. Vitr. Col. Torculum, 
1,0. Varr. Plin. Prelum, n. Cato. Vitr. 
Col. : Mettre sous le pressoir, Subji- 
cre ou Suppontre prelo {au dat.). Col. 
De —, Du —, Torcularius, a, um. 
Varr. Col. || 3° Lieu où est etablie la 
machine 4 presser. Torculiarium, ti, n. 
Cato. Vifr. Col. Torcular, aris, a. 
Vitr. Col. 

PRESSURAGE, 8. m. {e Action de 
resser (du raisin. eto.). Pressura, æ, 
. Col. Plin. 3 Faire un second pres- 

surage de qq. ch., Aligmid rursus 
remêre (0, ts, pressi. pressum). Varr. 
Î 2° Ce qui sort du fruit ecrase. Unda, 
æ, f. Plin. = Le premier pressurage 
est le plus estime (en part. de l'huile), 
Prima unda preli laudatissima (est). 
Plin. || 3° En m. part. Vin qu'on tire 
du marc 4 force de le pressurer = Via 
de pressurage, Afustum (1) lortivum 
(t), 0. Cic. Mustum (i) quod post pri- 
mam pressuram exprimilur. Cic. Tor- 
livum (i) mustum (i) circumcidaneum 
(t), n. Cato. Mustum (i) rursus erpres- 
sum (1),ou Mustum (1) circumeisicium 
(it), n. Varr. 

PRESSURER, v. act. 1° Presser 
des raisins, etc. = Pressurer la ven- 
dange, Uvam prem're (0, is, pressi, 

ressum). Plin. Voy.pnrssen 20 el 30, 
| 20 Fig. Écraser d'impôts. Premrre 
voy. {9}, ael. Sal. Cic. Voy. écnasen 
3e. |} S° Escroquer qqn. Vos. ce in. 2e. 

PRESSUREUR, 5. m. Ouvrier qui 
fait mouvoir le pressoir. Torcularius, 
ü, m. Col. 

PRESTANCE, s. f. Maintien Impo- 
sant. Corporis dignitas {ats), f. Cic. 
Nep. =: Qui a de la prestance, one 
grande —, one belle —, Magn& di- 
gnutate præditus (a, um). Cic. 

PRESTATION, s. f. 4° Sorte de 
redevance. Præstalio, onis, f. C.-Just. 
& 2° Action de préter (serment) : Re- 
cevoir gae à la prestation du ser 
ment, Recipÿre jusjurandum oblatum 
(ab aliquo). Quint. Après la — du ser- 
ment, Dato jurejurande. Cæs. Yoy. 
Junan Î°, SERVENT. 

PRESTE, ad]. C. Paowurr, 

PRESTEMENT, C. PrhoMPTEMEN 

PRESTESSE, 8. f. C. PROUPTITULE. 

PRESTIDIGITATEUR, 8. m. C. 
ESCAMOTEUR. 

PRESTIGE, #. m. 1° 1Ilusion attri- 
buée aux sortilèges. Prestiguæ, arum, 
f. pl. Lact. : Les prèstges des jon- 
gleurs. Ventilatorum miracula (orum}, 
2. pl. Quint. | 2° illusion produite par 
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des moyens nalurels. Præstigia, &, f. 
(ir. rare). Quint. Præstigiæ, arum, f. 
1. Cic. Gell. Apul. = Les presliges 
es mots, Verborum præsliguæ. Cic. || 
8° Charme, soduction. Dutcedo, dinis, 
f. Cic. : Sèdmt par le prestige de la 
loire, Dulcedine gloræ commolus. 
Etc. Voy. 1 cuanux. Ï 4° Aulorité 
morale, Tfuence, oredit. Auclorilas, 
alis, f.Cic. Pondus, deris, n. Cic. Vis, 
gen. vis el dal. vi peu us., acc. vim, 
abl. vi, f. Cic. Exisiimalio, onis, f. 
Cie. Opinio, f. Cic. = Le prestige de 
la verlu est grand, Viriutis grave 
pondus est. Cie. Être entrainé par le 
— de la réputation, Opinions famæ 
commoveri. Cie. 11 sentait qu'il man- 
guerait de — aur yeux de l'armée, 
e nullius momenti futurum apud exer- 
citum. Nep. {Ces) aums d'arlistes ont 
perdu de leur —, Nomina arlificum 
conciderunt (de concïdère, 0, is, 3. 
sup., n.). Cie. Tu as déponillé ton 
collègue de son —, Collegam de cælo 
detrazisti. Cie. Rendre aux tribunaux 
le — qu'ils ont perdu, Reconciliare 
judiciorum exuslimalionem. Cic. Voy. 
ASCENOANT (subst.) 6°, INFLUENCE 49, 
cnényr 79 el Bo, | 
PRESTIGIEUX, USE, ad). 1° Qui 
opère des prostiges. Præsligiosus, a, 
um. Gall. Arn. || 2° Qui tient du pres- 
tige. C. MenveILLAUX 10 et 26. 
PRÉSUMADLE, adj. C. CROTABLE. 
PRÉSUMER, v. acl. Conjecturer, 
juger par induction. (Conjecturer) Con- 
Jicére, to, is, Jeci, jectum, acl. Cie. 
Conjectare, act. Ter. Liv. (Penser) Opi- 
nari, dép. {acc., ou de el l'abl.). Cic. 
(Augurer) Augurari conjectur& ou opi- 
nione, et simpl. Augurari, dép. ce.) 
Cic. = Je ne sais que présnmer, Nescio 
quid coujectem. Ter. VOY. CONIECTU- 
RER. Que présumes-vous de celle 
affaire? Quid hac de re vobis videtur ? 
Cie. Je u'en présume rien de bon, 
Voy. auconan. Dire ce que je — de 
lui, Dicre quid de illo augurer. Cic. 
Présumé innocent, Voy. censé. Il 
avail — que ces choses arriveraient, 
Hzæc usu venture opinione præceperat 
fe præcipère, \o, ie, ceptum). Cic. 
an présams que [cette] doctrine prit 
vaissance.…, Disciplina reperla esse 
ezistimalur. Cæs. Voy.cnoing 59. Ces 
choses me font présumer que Massi- 
aissa vient, Haæc inclinant animum 
ui Massinissam venire credam. Liv. 
Voy. Faire croine Bo. Il est à — 
qne…, C. Il est chorasue. || Présu- 
mer le bien de qqn, — bien de qqn 
(= interpréter ses actions en bonne 
part), VOy. INTRRPRÉTER 49, PART 50. 
Ta présumes bien de moi en pensant 
que rien n'est plas éloigné de mon 
caractère, Recte de me auguraris nihù 
a me abesse longius. Cæs. ap. Cic. 
Pnésuuæn, v. a. Avoir trop bonne 
opinion de : Trop présumer du talent 
de qqn, * De ingenio alrcujus nimis 
magnam opinionem hadËre (20, es, bui, 
bitum), — trop de sa cause, Causz 
(su dat.) nimium confidBre (0, Îs, Âsus 
sun), n. Cic. Je ne présumé pas de 
Wi-méême, Nihil arroso (de arrouare). 
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Cie. Je ne — pas assaz de moi pour 
eanser…, Miht non lanfum arrogo ou 
Ai non fantum sumo (is, mysi, 

mptum, mère), ut pulem. Cic. Qui — 

de lui-mûme, C. PnÉSOMPTUEUX. 

Se PRÉSUMER, v. pron. Être présu- 
mé. Conjici, or, dris, jecius sum, 
pass. Cic. Conjeetari, pass. Liv. Tac. 

PRESUPPOSER, v.acl.C.SUPPOSER. 

PRESUPPOSITION.C.SUPPOSITION. 

PRÉSURE, 8. {. Matière pour faire 
cailler le lait. Coagulum, i, n. Plin. 

4. PRÈT, ère, adj. 4° Disposé à 
répare à. Paratus, a, um. Cic. : Prêt 

qq. ch., à faire (et anc. de faire), 

Paralus ad rem. Cæs. Cic. ad facien- 

dum, Cæs. Cic. factre. Cxs. Sail. Cic. 

Toul —, Toujours — à qq. ch., à 

faire, Promptus ad rem. Cic. ad fa- 

ciendum. Cæs. Brigand absolument — 

4 Lou faire, Paratissinus ad omnia 

latro. Brut. ap. Cic. — à tout oser, 

Projectus ad audendum. Cic. Je suis 

out — 4 la preadre ponr femme, 

Mora nulla est quin eam urorem du- 

cam. Ter. Je suis — à sortir du dé- 

ceuvirat, Nihil moror (de morari, 
dép.) quominus decemuiralu abeam. 

Liv. Je ne suis pas — à commencer 

ces études (— je n'en ai pas envie), 

Inchoare hæzc stndia (mxthi) non libel 

(buit ou bitum est, bére). Quint. Voy. 

Digposé 20, Sois — à accourir, Îta 

te para, ut aduoles. Cic. Tenir — à, 

C. APPNÊTEN, PRÉPARER. Se lenir — 

à, C. S'appnèten, Se Préparer. || Fig. 

Éloquence prête à tout événement, 

Parata ad omnes casus eloquentia. 

Quint. || 2° Abs. Tout disposé, tout 

greparb- Paratus, a, um. C:æs. Cic. 
zpeditus. Cie, : La chose sera prète, 

On sera prêt, Parala res erit. Plaut. 

Moyens tout prêts, Ezrpedilæ ralio- 

nes. Cic. J'ai mes plans tout —, 

Instructa sunt mihi consilia. Ter. Ar- 

guments tout —, Ârgumenia paralfa. 

Cic. Navires tout —, Naves paratis- 

simæ. Cæs. Avoir des troupes toutes 

rètes, In ezpedilo copias habèëre. Liv. 
f ordonne aux légions de se tenir 
toutes —, Legiones erpeditas esse ju- 
bet. Ces. « Qu'attends-lu? » — « Je 
suis prét=, « Quid stas? » — Non 
moror (de morari, dép. = tarder). 
Ter. Homme tonjours tout —, Homo 
ezpedilus et paralus. Cic. promplissi- 
mus. Sall. Cic. Qui n'est pas —, Im- 
paralus, &, um (surt. eu parl. des 
pers.). Cæs. Qui n'a rien de —, Om- 
nibus rebus imparalissimus. Cæs. Qui 
n'est jamais —, C. Launix. || Je dirai 
les choses sar lesquettes je suis prêt 
(= que jai Loutes prêtes à être diles), 
Ea dicam quæ mihi sunf in prompiu. 
Cic. || 3° Anc. Qui est sur le point de: 
Prêt à faire ou défaire, Voy. POINT 170. 

2. PRÈT, s. m. Action de donner 
uns ch. à qqn sous condilion qu'il la 
ronde; chose ainsi donnes. En parl. de 
ce qu'on doil rendre en nature : (Ac- 
tion) Commodatio, onis, f. Apul. 
(Chose) Commodatum, i, 0. Dig. En 
par. de ce dont on doit rendre la 
valeur : (Action) Afutui datio (onis), 
f. P.-jct. (Chose en gén) Mutuum, {, 
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o. Plaut. Cato. ap. Sen. Sen. P.-fct. 
(Argent) Mutua (æ#) pecunia (a), f. 
s. Cie. Voy. cRÉANCE 2°, EMPRUNT 
{9 et 20 : À litre de prêt, Mutuo. Cic. 
Faire un —, Faire lo — de, Livror à 
Litre de —, C. pnèran 2°. Demander, 
Recevoir en —, à titre de —, C. zu- 
PRUNTEn. Faire des prêts à intérét, 
Voy. iténèr 40. Obtenir un prêt 
graluil, Gratuitum pecuniæ usum çe- 
ciptre. Sen. Mettre des bornes À ses 
rêls, Constiluëre modum eredendi. 
ic. || Fig. Les autres choses sont 
des prêts faits par la fortune, Cetera 
a forlun& commodata sunt. Cie. La 
fortune ne te l'a pas donné en toute 
rupriété, c'est un prêt qu'elle l'a 
ail, Nature illum tibi non mancipie 
dedil. sed commodavit. Sen. 
PRÉTENDANT, s. 1m. 1° Celui qol 
aspire à qq. ch. C. asPinanT, PoSTt- 
LANT. [] 2° Celui qui prétend avoir des 
droits au trône : Prétendaut au trône, 
et abs. Prélendant, Regni affectator 
(oris), m. Quint. || 3e Celui qui aspirs à 
la main d’une fomme. Procus, i, m. Cie. 
PRÉTENDRE, v. act. et qqf. nent. 
1° Tendre vers, aspirer à (Ad rem) 
tendëre, o, is, {etendi, lentum et ten- 
sum, D. Liv. (Rem) spectare. Cic. cuprre, 
io, is, ivt et it, tlumn. Cic. affecture. 
Liv. =: Prétendre une jenne lille, — 
la main d'une jeune fille, et ordin. 
— à la main d'une jeune fille, Voy. 
MARIJAON 40. — aux grandes choses, 
à de plus grandes choses, Magna 
spectare. Cic. Ad alliora tendfre. Liv. 
— au trône, à l'empire. à la tyran- 
nie, Affectare regnum. Curt. inperiun. 
Liv. tyrannidem.Quint. Récompenses 
auxquelles les esclaves peuvent —, 
Præmia quæ servis patent (de patére, 
e0, fui, 8. sup., n. = propr. être oa- 
vert à). Cic. L'esprit prétend à faire 
toujours qq. ch., Animus aliquid 
aglre semper appetit (de appelëre, o, 
tui el it, um). Cic. Voy. Aspinen do. 
11 2° Reclamer comme un droit. Neps- 
(fre, 0, ts, ivé el ii, ilum, act Liv. 
Vindicare, act. Cic. = Prétendre une 
cb. comme sienne, Aliquid pro su 
vindicare. Cie. — un droit, Jus repe- 
fre. Liv. Voy. BÉCLAMER, RDVENDI- 
ouzn. || 3° Avoir dessoin de. [n anvmo 
habëre (e0,es, bui, bitum el l'info). 
Cic. Cogitare (et l'infin.). Cic. Velle, 
volo,vis,vull,volui,s.sup. (etl'iafu-}. 
Cie. : [ll ne paralt} gâter ce qu'il pr 
teud corriger, Ea, quæ corrigére vult, 
depravare. Cic. Je prétends bien ne 
pas donner, (Mihi) certum atque de- 
crelum est non dars. Liv. Voy. as- 
TENDAE 10, D&SSEIN. || 4° Exiger que, 
vouloir que, entendre que. Contendëre, 
0, is, lendt, lentum. Cæs. Velle, vob, 
vis, vult, volui, s. sup., a. Cic. : Ils 
prélendent qu'on leur remetle ls 
commandement suprème, Contendunt 
ul ipsis summa imperi (ransilatur. 
Cæs. Je prétends que lu me répondes, 
Volo ufi mahi respondeas, Cic. Voy. 
ENTENNAZ 2», || Be Avoir La pretention 
de, 30 flatter de. Confidére, o, is. fisus 
sum, n. Cic. : Nous prétendons être 
des disciples de Platon, Platonici esse 
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volumus (voy. 40). Cic. Il prétend 
qu'il éura plus d'autorité, Se fore 
graniorrm censel (de censère, e0, sui, 
sum). Cie. Jo ne pretends pas que 
mou plaa ait dù prévalur, Non muhi 
Sum (1, mpsi, mpliun, mére) ut meum 
consilinm valëre debuerit. Cite. Vuy. 
Se FLATTER 4°. || 6e Soutenir, affirmer. 
Contendére (voy. 4°), act. Cic. Ajfr- 
mare, act. Cic. Velle (voy. st act. 
Sic. : Ne riea prétendre, Nihil affir- 
mare. Cic. Comme les stoiciens le 
prétendent, Ut stoicis placet (cuit, 
eitum, cêre, n. impers.). Cic. À ce que 
tu prélends, Ut prædicas. Cie. 11 pré- 
tend devant eux qu'on 2 fait de faux 
rapporls, Apud eos contendif as 
esse delalc. Key. Il — être le fils de 
César, être riche, être musicien, Voy. 
Se noxwen 60. Je prélends qu'il avait 
assez de lalent, Satis in eo fuisse in- 
genii pono (ts, posui, posilum, nêre). 
Cie. 1 prétend que j'ai éte à Rhodes, 
Me vull fuisse Rhodi. Cic. Vous pré- 
tendez que tout arrive fatalement, 
Vultis evenire omnia falo. Cie. 
PRÉTENDU, UE, part. passé de 
PRÉTENDAE, Voy. ce v. || Adj. 4° Sup- 
posé, faux. Falsus, a, um. Cic. Fictus. 
Cie. Qui (quz, quod) dicitur. Cic. on 
rhibetur. Plaut. Cie, =: Un prétendu 
éran, Falsus Nero. Tac. Votre pré- 
tendue vie, Vestra, quz dicitur, vita 
(= ce qui est appelé votre vie). Cic. 
De prétendues montagnes d'or, Mon- 
tes qui esse aurei perhibentur. Plaul. 
Une prétendue amitié, Armiciliæ simu- 
lacrum (i), n. Cic. Voy. 1 FAUX (adj.) 
400 et 11°. || 2° Masc. Qui prôtend 
devenir : Gendre préteudu, * Gerer 
(eri) futurus (i), m. 
PaérexDo, OF, 5. m. f. {0 C. Franc, 
paancke. || 2° Masc. C. PnRTENDANT 30. 
PRÈTE-NOM, 8. m. Colui qui prôte 
son nom à un autre. Persona (a) in- 
tarposila (æ), f. P.-jet. 2 Ayant son 
fils pour prêle-nom, Substilutä filii 
personä. Flin. 
PRÉTENTIEUX, «USE, adj. Affeo- 
O6. Putidus, a,um. Cie. C.arructé 0. 
PRÉTENTION, 8. f. 4e Reclamation 
d'on droit qu'on s on qu’on croit avoir 
sur qq. ch. (Action de réclamer) Ex- 
poil atio, ons, f. Cic. Postulalio, f. 
ie. Vindicatio, f. Dig. (Chose récla- 
mée) Posiulatum, à, 0. (aurt. au plur.). 
Cæs. : Prétention juste, légitime, 
Æqua poslulatie. Cic. Ma —, fd quod 
mi postulo. Cic. Sn — est légilime, 
Postulat æquum. Ter. suum jus. Ter. 
Les prélentions que les vainyueurs 
élevèrent, Les — des vainqueurs, £a 
ques viclores expostulaverunt. Tac. Je 
sais en droit d'élever cetie préten- 
tion, [d meo jure vindieo (de vindicare 
= tevendiquer). Cic. A voir de gran- 
des prétentions, * Afagna vindicare. 
D'apr. Nep. (Thr., 1). Prétention sur 
l'empire, Imperii efectatio (onis), f. 
Suet. Avoirdes prétentions, Voy.Pné- 
taxons 19, Faire droit à fa préteotion 
de qga, Postulation alicujus conce- 
drs. Cie. Transmettre à une pers. les 
prélentions d'une satre, Postulata 
elicujus ad eliquem deferre. Cas. || 
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2e Espérance présomptuouse, detselins 
qu'on forme par presomplion Tenir 
eu respect Îles prelenuuns de aq , 
Coercère alicujus spes (de spes, ei, [.). 
Tac. Je n'ai pas la préteution que 
mou plau ait dù prévaloir, Voy. PRé- 
TEXDA& 50°. Je n'ai pas la — de mieu 
voir, Non mihi sumo (is, mpsi, 
mpium, mêre) ut plus prospiciam. 
Cic. Je n'ai eu aucune —, Niki 
mihi assumpsi. Cic. Voy. ESPÉNANCE, 
DESSEIN. || 30 Action de viser à l'es- 
prit, elo., aux honneurs, à la conside- 
ration, etc. = Préleution à la beauté, 
Decoris affectatio (ons), F. Plin. — à 
descendre des Germains, Germanicæ 
originis affectatio. Tac. If faut voir le 
geure de — de chacun, Intuendum 
quul affectel quisque. Quint. Avoir des 
prélentions à la sagesse, au gran- 
diose dans l'expression, Sapientiam 
sibt arrogare. Cic. Maguifcentiam 
verborum affectare. Quint. Ils ont des 
— au savoir, Esse docti affectant. 
Quint. Avoir de baules —, Afagna 
ectare. Cic. Avoir des — au-dessus 
e sa fortune, Animum super forlu- 
nam gerëre. Sall. || 6° Affoctation, 
manque de naturel. Âffectatio, onis, f. 
Cic. Voy. ArFECTATION Î+. 
PRÈTER, v. acl. 1° Fournir à, 
inettre à la disposition de. Præstare, 
0,as, stiti, stitum et statrun, act. Cic. 
Præbre, eo, es, bui, bilum, act. Cic. 
Dare, 0, as, dedi, datum, act. Cic. 
Commodare, 0, as, avi, afum, act. Cic. 
: Prêter son nom à qqn pour (qq. 
ch.), Commodare nomen suum alicui ad 
(rem). Cie. Tac. — à la science du 
roit une parure étrangère, Juris 
scien(iam alieno ornalu omnare. Cic. 
— à qq la main, son appui, aide, 
assistance, secours, son Concours, son 
ministère, Voy. MAIN 16°, apput 2e, 
arDe (s.f.) LS, ASSISTANCE 30, sx- 
COURS, CONCOURS 7°, MINISTÈRE 19. — 
à qqn l'oreille, son attention, Voy. 
ORSILLE 40, ATTENTION 1°, ÉCOUTER 
do el 29. — sa voix à qqn, C. PAR- 
Len (9°) pour qun. — faveur, C. ra- 
vonisen 1°. || Prèter le cotlel, le flanc 
4, Voy. couLsT 1°, FLANC ée. || 2° 
Donnor une ch. à qqn sous condition 
u'il la rends. 4. En pari. de ce qu'on 
doit readre en nature = Prêter à qqn 
de la vaisselle d'or, une maison pour 
une noce, Commodare alicui aurum. 
Cie. ædes ad nuplias. Cie. — à qqn 
uae échelle, Lous ses hiens, Alieui 
scalas ulendas dars (voy. 1°). Plaut. 
omuia bona utenda tradÿre (o, is, didi, 
ditum). Cic. || 2. En parl. de ce dont 
on doit rendre la valeur =: Prèler à 
qqa dn blé, 14000 sesterces, Dars 
alicui mufuum frumentum. Cie. ses- 
terlia quatuordecim mutua.Cic.113. En 
terme de commerce : Prèter de l'ar- 
gent, Nomen facëre (io, is, feci, fac- 
tu). Cic. — de l'argenlà qqu. Pecu- 
aiam alicui credÿre (o. is, didi, di- 
tum). Cic. Rendre l'argent prèté, Soi 
vére pecunias creditas. Cic. cralitum. 
Sen. Préter A intérèt, Voy. nrénèr do, 
— à qqu sur son billet, Me BILLET 90. 
ts 


Que le fermier ae prè personne, 


nous prétera 
{pass.). Cic. 
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Villicus credat nemini. Cate. Côbes 

A Crlio muluabrmæe#” 
fl 8° Allribuer, imputæ. 
ttribuFre, 0, is, ui, uiwm, act. Cie. 


Accommodare, acL Cic. : Préler an 
lansuye à qqn, à la loi, Verba alrcui 
accommodare, Cic. Orationem legi al- 
fribuwre. 
persuanage (— faire une prosopo- 
pée), Ficiam oralionem periens ïn- 
duÿre (0, is, ui, utum). Quin{. — au 
méchant le discours de 
homme, Probi oralionem improbo af- 
fingrre (o, is, finri, fictum). Cie, Voy. 
ATTAIBUER 29. 


Cie. — un discours à vu 


f’honnèle 


Paëèten, v. n 40 Donner prise à, 


fournir mallère à. Alicur rer locum 
dare (0, as, dedi, datum). Cic. mate- 
riam dare. 
præbere (40, es, bui, bitum). Cie. 
Alaires qui prèteni peu à l’éloquence, 


Crc. Ad rem materiam 


Negotia ad dicenduin tenuiora (com- 


pee de fenuis, m. f., …, n.). Quint. 


rêler à rire, C. Faire ntAx. Voy. ma- 


Ttènx 5°. || 2° S'etendre quand on le 
Üre, oto. Cedère. o, is, cessi, cessum, 


an. Cic. Il Fig. : Parler contre toi est un 
sajet qui prête, AMaleria facilis est in 
{e dicèëre. Cie. 

Se Pnâren, v. 4° Réf. Se ilvrer mo- 
mentanement à qq. ch. Se dare (0, es, 
dedi, daium), dat. Cic. Se tradëre (0, 
is, didi, ditum), dat. Cic. : Se prêter 
au plaisir, Jucunditati se dare. Cie. 
Voy. Se uivnen. || 2° Consentir par 
complaisance à aq. ch. Se accommodare 
(ad et l'acc.). Cæs. Obsequi, or, ëris, 
secufus sum, dép. (dat.). Cie. Obse- 
cundare, 0. (at). Liv. : Si les juges 
se prêtent à notre impulsion, S1 ju- 
dices suä sponie, quo impellimus, se 
inclinant. Cic. Je me prèts à cela de 
bonne grâce, 1d æqui boni facio (is, 


feci, faclum, facëre). Ter. Cic. Lie. 


Cheval qui se — an traitement, 
Equus ad medendum appositus. Varr. 
Voy. Se conruauen 20. || Se prèter 
aux circonstances, Voy. CIRCONSTANCE 
2°. 3° Pron. En parl. des ch. S'ao- 


commoder à. Accommodari, pass. (ad 


et l'acc.). Cic. : Bois qui se prête sisé- 
ment au travail, Materies tractabilis. 
Yutr. Le frène se — à toute espèce 
de travail, Frarinus in quocu 
opere obœdientissime (est). Plin. La 
Macédoine 8e — au partage, Mace- 
donna divisui facilis {est}. Liv. Les 
mois qui se prêtent le mieux à l'ac- 
tion, Menses ad agencum marime ap- 
positi. Cic. Organe qui ne se prèls 
pas à la pronvnciation des mots la- 
Lins, Os ab Latinorum nominum pro 
latione abhorrens (de abhorrère. e0, 
es, rui, s. sup., n.). Liv. Le style se 
prêlera à toutes les formes qu'on 
voudra lui donner, Oratio, quocunque 
(sem) torquebis, sequelur (voy. 2°). 
ic. Le sujet ne s'y prête pas, Mats- 
na refragalur (dép.). Pl.-j. Tout se 
— vos désirs, Omnia secunda dl 
obadtentia sunt (vebs). Sal. . 
PRÉTÉRIT,S.m0.T1.degrammaire. 
Le tomps passè. Præleritum (1) lenpus 
(poris),et simpl. Præteritum,1,n.Quint 
PRÉTÉRITION, 5. [. 1° Sorts d'e- 
4: 
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mission dans un testament. Præferilio, 
omis. f. C.-Just. || 2° Sorte de figure de 
rhetorique. Præterttio. on1s, Î Capel. 

PRÉTERMISSLON, s. f. C. PRÈTÉ- 
RITION 20, 

PHRÉTEUR, s. m. Magistrat ro- 
fain. Præior, oris, m. Cic. : Le pré- 
teur de Rome, Prætor urbanus. Cic. 
De —, Relatif au —, Prælorius, a, 
um. Cie. Ancien —, Prætorius (it) 
wir (in), et simpl. Prælorius, ii, m. 
Cie. Charge de —, C. PRÉTUNF. 

PRÊTEUR, suse, s. m. f. Celui, Celle 

lfaitun prêt. Commodator,ons, masc. 
Pe-jet. Creditor, masc. Cic. Creditnx, 
fais, fém. P.-jet. (Pour la distinction 
des ouances, Voy. PrÊTEn 2°). 

1. PRÉTEXTE, s. f. Robe blanche 
bordes de pourpre (chez les Romains). 
Toga (æ) præterta (2), et simpl. Præ- 
fexta, æ, f. Cic. = Rovêln de la pré- 
texte, Prætertatus. Cic. || Adj. Robe 
préterte. Toge —, Même traduct. 

2. PRÉTEXTE, s. ©. Cause simu- 
Îéo, supposes, raison apparente. (Mu- 
tif allegué faussement, Falsa (æ) cau- 
sa(æ), f. Ter., et simpl. Causa, =, (. 
Cic. Ltitre flutteur) Præscriptio, onis, 
f. Cæzs. Titulus, i, m. Vel. Nomen, 
minis, 0. Sall. (Faux semblant) Si- 
mulatio, onis, f. Cic. (Belle spparence 
donnée à ag: ch. de moe) Spe 
cies, «i,f. Liv. (Vaine image) Um- 
bra, æ, (. Cic. (Excase) Excusalio, 
onis, f. Cie. : Être un prétexte, Fuur- 
pir un —, Causam præbère. Liv. Il 
cherche des prétertes pour ne pss 
donner, Fingit causas ne del. Ter. In- 
venter, Tronver an prétexte, Causam 
tnvenire. Ter. Inveater des prétextes 
pour amener la discorde, Falsas cau- 
sas ad discordiam fingëre. Ter. Avoir 
un prélexte, Habëre causam. Plaut. 
latebram (— un faux-fuyant). Cic. 
Doaner, Alléguer an —,Causam dare. 
Ter. Donner un — à son infamie, 
Rationem turpiludini obtendëre (0, is, 
tendi, tentum). Pl.-j. Donner pour — 
à cette gnerre que Nicomède envahis- 
Sail ses États, Causam illins belli 

rætend#re alirectan ferminos suos a 

icomede. Flor. vor ALLÉGUER 2°. 
Donner, Alléguer, Prendre qq. ch. 
pour —, Prendre — de qq. ch., C 
PRÉTEITER. Mellre en avant le — 
pompeux d'affranchir les cités, Spe- 
Cioso (itulo uti civitalum liberanda- 
rum. Liv. Colurer, Couvrir qq. eh. 
du — de l'amilié, Alrquid exrcusatione 
amicitis teg#re. Cie. Couvrir d'un — 
bonnète l'infamie de son acte, Ho- 
nes(ä præscriptione rem lurpissimam 
tegère. Cæs. De beaux noms servent 
de —, Speciosa nomina prælerunlur 
(de præleri, or, Fris, lexztus sum, 

ass.). Tac. Couper court aux pré- 
tes, Praæcidére causas. Ter, Sous ua 
rétexte, Interpositä causä.Cæs. Sous 

’honwrables pretextes, Honestis no- 
mintbus. Sal. Sous le très bunorable 
prélerte d'une mission, Sub honori- 
ficentissimo minislerii (itulo. Vell. 
Sous le — des subsislances, Simu- 
Laiione rai frumentariæ. Cæs. Sous le 
— de conclure ua trailé, Sub umbr& 
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fœderis. Liv. Sons — de rendre ses 
devoirs, Specie officit. Suet. Sous — 
Je porter seconrs, Per speciem aurilit 
ferendi. Liv. Sons — de recrutement, 
Per causam suyplementi cogendi. Cæs. 
Sous — d’exerter les rameurs, Per 
causam exrercendorum remigum. Cæs. 
Sous — que la guerre est recommen- 
cée, Per causam belli renovatt. Liv. 
Interdire quo sous — qu'il est tombé 
eu enfance, Aliquem, quasi desipien- 
em, a re familiari removere. Cic. [ll 
ravageait pendant la nuit] sous ce 
— que fa trève ne s'appliquait pas 
anx nuits, Ouod non noclium essent 
pactæ indufis. Cic. 

PRÉTEXTEN, v. acl. Prendre pour 
prelerte. Causam opponÿre (0, is, po- 
sui, posifum). Cic. Causam interponëre. 
Nep. Causam interserëre (0, is, serui, 
sertum). Nep. Causam afferre (fer, 
fers, altuli, allatum). Ter. Cie. Præ- 
tendëre, 0, is, tendi, tentum, act. Liv. 
Causari, dép. (acc.). Liu. = Que pré- 
lexterai-je? Quam causam afferam ? 
Ter. Prélexter le mauvais etat de 
sa sauté, Valetudinis ercusalivne uti 
(or, Eru, usus sum), dép. Cic. Er- 
cusare valetudinem. Liv. imbecilli- 
tatem. Suet. [1 prétexta la santé de 
Cicéron, Opposuil causam Ciccronis 
valetudinem. Cic. Prétexler l'igno- 
rance. {gnorantiam prætendère. Quint. 
lrétextantqu'ilaltendait,qu'ilétait.…., 
Causam interponens, se erspectare. 
Nep. Causam interserens se esse. Nep. 
Voy. ALLéGuEn 2°. En — le recrule- 
ment, Eu — que la guerre est recom- 
mencée, Voy. Sous PRéTRxT= de, Sous 
PNÉTEITE ne. 

PRÉTOIRE, 5. m. 1° Lieu où le 
preteur, etc. rendait la justico. Przto- 
rium, tt, 0. Cic. =: Du pretotre, C. pné- 
TORIEN. || 20 Qaf. Tribunal. Voy. ce m. 

PRÉTORIEN, ENN&, ad). Du pro- 
teur, du pretoire. Prælorius, a, um. 
Cic. : Garde pretorienne, Prætorianus 
ezercilus. Suet, 

PnéToRIEN, s. m. Soldat de la garde 
pretorienne = Les prétoriens, Præto- 
riani, Orum, m. pl. Tac. 

PRÈTRE, s. m. Ministre d'un culte 
religieux. (Eu gén.) Sacerdos. otis, m. 
Cic. Vulg. Lact. (Chrétien) Presbyter, 
eri, mn. T'ert. =: Grand prêtre, Anliistes, 
stitis, m. Nep. Dig. Eccl.Voy. roxTir&. 
De —, C. SACERDOTAL. 

PRÈTRESSE, sa. f. Femme attachée 
au service d'une divinité. Sacerdos, olis, 
f. Cic. : Grande prétresse, Antisies, 
stitis, f. Liv, V.-Max, Antistita, æ, f. 
Plaut. Cic. 

PRÊTRISE, s. f. Sacerdoce. Sacer- 
dotium, ii, n. Cie. Laet. 

PRETURE, s. f. Charge de préteur. 
Pratura, æ,f. Cic. : Pendant sa pré- 
tare, Cum prælor esset. Cic. 

PREUVE, sf. 1° Ce qui établit la 
vérité de qq. oh. (Action de prouver) 
Probalio, onis, f. Quint. (Moyen par 
lequel on pronve) Argumentu®n, i, 0. 
Cic. Ratio, onis, f. Cic. (Fait, Chose 
qui prouve) Documentum, i, m. Cic. 

ndicium, ti, n. Cic. Signum, i, n. Cic. 
z Preuves fortes, très fortes, Argu- 
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menia firma ad probandum. Cle. fr 
missima. Quint. Probationes potentis- 
simæ. Quint. Voy. cONCLUANT, con- 
VALNCART. Preuve certaine, Certum 
indicium. Nen. — faible, Voy. rateum 
{io. Quelle — y a-t:il? Quid signi 
(est)? Cic. Cela à besain de —, jé 
probatione eget. Quint. Id probandum 
est. Quint. Accusation sans preuves, 
Cæcum crimen. Liv. Les — leur man- 
queut, Ils n'ont acquis aucune preuve, 
Niki habent comperti. Cic. Je n'ai ac- 
quis aucune — sérieuse, Nihil gravi 
aliquo argumento comperi. Cic. J'ai de 
ces faits les preuves très fortes que 
voici, Harum rerum mazxima docu- 
menta hæc habeo. Sall. J'ai du fait 
des — irrécusabies, Jfabeo rem aper- 
tam alîque manifestam. Cic. Que ca 
fut par ambition quil se révolla, on 
en eut la preuve dans ce fait qu'il ue 
voulut pas... Eum dissensisse cupi- 
ditate indicio fuit quod noluit, Nep. 
Voyez-en la — dans le désastre des 
Romains, Argumento sil clades Ro 
mana. Liv. Donner (à qqn) des preu- 
ves séricuses de l'existence des dieux, 
(Aliquem) docère gravibus argumea- 
tis deos esse. Cic. l’roduire toute: les 
— de l'existence des dieux, Afferre 
omnia argurenta cur di sint. Cie. 
Quelle preuve administre-t-elle de Îs 
complicité? Quod conscientiæ afferter 
indictum ? Curt. On filla — qu'une 
léginn avail été praliqnée, Legionem 
esse sollicitatam planum factum est. 
Cie. Il ajoute pour — qu'on y voil des 
aolels, Adilit pro argnmento aras ibi 
ostendi. Suet. Les termes de la for- 
mule sont la — de ce fait, Verba 
formulæ ejus rei suni testimonio. Cie. 
C'est une — sérieuse de ma wodérs- 
tion, que j'ai élé modéré, Magno er- 
gumento est me fuisse moderatum. Cie. 
Coume Névius n'a rien demande, 
c'est une — suffisante qu'il ne lui est 
rien dû, Satis est argument nidil esse 
debitum Nævio, quod nihil penit. 
Cic. [Cela] est ane — très forte en 
faveur de la cause que aons défes- 
dons, Mfarime nostram defensionerm 
confirmat. Cic. Preuve(= cela prouve) 
qu'il fut corrompu, Ex quo intelligi- 
lur eum esse corruplum. Cic. Lettre 
qui fournit la — du fail, Litierz que 
rem coarguunt( (de coarguÿre, 0, wi, 
wium). Liv. Les registres fournissent 
la — que l'argent n'a pas été porté, 
Codices confirmant pecunam laiam 
non esse. Cic. En venir à la —, C. 
vérinen. || 2° Pig. Ce qui prouve, ln- 
dique, témoigne une qualite, eto. Si- 
gnum, i, n. Cie. Indicium, ti, n. Cic. 
Documentum, i, n. Sall. Cie. Argy- 
mentum, n. Cic. Ezemplum, D. Cic. : 
Faire ses preuves, Documentum si 
dare. Liv. Homme qui a fau 888 — 
dans des cas trés graves, Vir in gre- 
vissimis causis cognrins. Cie. Preuve 
de goût, Judieii festimontum, n. Cie. 
— d'affection, de bienveillance, Voy. 
Manque 4°. On cite de lui besuennp 
de preuves de clémence, Clementis 
ejus mulia documenta sunf. Suel. ll ÿ 
a d'autres — de son esprit, Sunt alia 
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ugenii ejus eremplaria (de exemplar, 
0.). Plin. [Ce fait] est une preuve de 
la bardiesse des plébéieus, Documen- 
tum est plebeiz libertatis. Cic. Être la 
— d'une extrême bienveillance, Sum- 
mam benevolentiam deelarare. Cic. Tes 
ecowphments me sont une — de plus 
de ta bonté, Quod mihi gralularis, 
hkumanilatem luam agnosco (is, gnoui, 
gnitum, gnoscëre). Cic. C'est la — 
d'un pelit esprit, Pusilli animi est. 
Cic. Voir là, Voir dans ce fait une — 
de grand génie, de faiblesse d'esprit, 
Id ingenii summi judicare. Cic. imbe- 
eilli animi putare. Cic. Ponr que tu 
dies la — de mon dévoùment, Ut 
meam fidem experiaris (de experiri, 
jor, ris, perlus sum, dép.). Cic. On 
eut surtout la — de l'affection qu'il 
leur inspirait, Quantum apud eos 
amore valuerif, maritime cogniium est. 
Suet. Ils voulaient avoir des preuves 
de mon séle, Volebant meæ diligentiæ 
periculum facére. Cic. Faire preuve 
d'affection, de patience, de courage, 
dmorem oslendère (0, is, fendi, (en- 
tum mieux que tensum). Cic. Patien- 
fiam adhibère (e0, es, bui, bitum). Liv. 
Virlutem præstare (0, as, stili, s{i- 
tum el statum). Cæs. VOy. MONTRER 
&o. Faire — d énergie, Sirenuum ho- 
minem præbère. Ter. Faire — d'hou- 
nélelé, de sagesse, de zèle, de bien- 
veillance à l'égard de qqn, de cruauté 
savers qqn, Voy. Se MoNTnEn 29, AGIR 
6°. Lezèle dontils ont fait —, Shulium 
uo usi sunt (de uti, or, &ris, dép.). 
s. Il a fait — de politesse en ve- 
pant me trouver, Fecil humaniter, 
gquod ad me vénit. Cic. Donner une 
— de sa sévérité, de sa fidélité, Edëre 
severilalis suæ ezemplum. Cic. Dare 
fidei documentum. Liv. Voy. man- 
oce 1°. 11 douna à la république 
une — éclatante de son désir de voir 
l'État libre, Afagnum pignus ab eo 
retpublhicæ datum (est), se velle civi- 
tatem liberam esse. Cic. Donner à qqn 
des preuves de Mdélité, Fidem alicui 
przbère. Nep. Donner à qqn des — 
d'affection, de bieuveillance, Voy. 
MoxTnen 4e. La bienveillance dont tu 
m'as douné lant de —, des — si écla- 
tantes, Tua erga me mihi persyectis- 
saima benevolentia. Cic. La vieillesse 
donne plans de — de courage, Senectus 
et fortior, Cic. 
PREUX, 5. m@. C. SARAvE 1°. 
PRÉVALOIR, v. 0. {° En parl. 
Jes pers. Remporter l'avantage : Pré- 
valoir contre qqn, sur quo (el anc. à 
qu), Aliquem superare. Cic. vincère 
e, ts, vict, vic{um). Cic. Voy. L'Eeu- 
pouten 2°. || 20 En parl. des ch. Avoir 
l'avantage =: Prévaloir contre qq. ch., 
sur qq. Ch. (et anc. à qq. ch.), Aliquid 
superare. Cæs. sinctre (ve y.40).Cic. [La 
malveillancel a prévalu sur le devoir, 
Plus, quam officium, valuit (de va!ère, 
eo, litum, n.). Cic. La violence préva- 
lat sor le respect, Vis plus, quam vere- 
gundia, poluit (de posse, possum. potes, 
8. Sup., n.). Liv. Votre amitié aurait 
dû prévaloir, Amor vester plurinium 
valère debuit. Cic. [Cetjavis prévaut, 
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Auclorilas, Ratio, Sententia valet. Cie. 
Nep. Liv. Sententia superat (n.). Cæs. 
L'opinion de la majorité prévaudrait, 
Sententia plurium obtineret (re obli- 
nere, 60, es, linui, tenfum, n.). P.-jct. 
Ce sera l'avis de la wajorité qui pré- 
vaudra, Quæ pars major ecrit, eo con- 
silio stabitur (à l'impers. pass. de 
stare, 0, as, sleii, siatum, n.). Liv. 
Des mots gaulois ont prévalu, Verba 
Gallica valuerunt. Quint. Faire pré- 
valoir son droit contre qqn, Jus suum 
contra aliquem oblinére. Cic. Appius 
ôt— son opinion, Appiusvicit(n.).Cic. 

Se PAavALOIR, v. réf. Pretendre 
tirer avantage de qq. ch. : Se préva- 
loir de sa naissance, Sanguine niti 

or, éris, nirus ou nisus sum), dép. 
laud. Qui se prévaut de sa richesse, 
Opulentiä fretus (a, um). Nep. Divi- 
{its subnirus. Cic. Qui se — de ses 
services, Frelus merilis. Quint. 

PRÉVARICATEUR, subst. et adj, 
m. Celui qui prevarique. Prævaricalor, 
oris, m. Cic. 

PREVARICATION, s. f. Action de 
prevariquer. Prævaricatio, onis, f. Cic. 

PREVARIQUER, v. 0. Trahir la 
cause qu'on doit soutenir, manquer aux 
obligations de son ministère. Prævari- 
cari, dep. Cic. 

PRÉVENANCE, 8. f. Manlère obli- 
geante de prevenir les desirs de qe 
Ubsequium, ii, n. Cie. Officium, n. Cie. 
z Vos prévenances anuicales, Vesitræ 
occursutiones (de occursatio, f.). Cic. 
VOY. COMPILAISANCE 29, ATTENTION 30. 

PREVENANT, part. prés. de raé- 
VENIR, Voy. ce v. || Adj. PRÉVENANT, 
ANTE. 40 Qui previent les désirs de qqn. 
Officiosus, a, um. Cic. Vov. cosPLal- 
sanT 40. |} 20 Qui dispose en sa faveur 
1 avait la physionomie prévenante, 
Erat honeslñ facie ef liberali. Ter. 

PREVENIRN, V. act. 1° Devancer, 
venir avant. Anlevenire, io, is, veni, 
ventum, act. Sall. Antecedère, 0, is, 
cessi, cessum, act. Cæs. Cic. Prægredi, 
‘or, Êris, gressus sum, dép. (acc). 
Cic.= Préveuir les messagers, le briit 
de son approche, Prægredi nuntios, 
Liv. famam adventü&s sui. Liv. || [fl 
est honteux] que l'approbation d'nne 
ch. en prévienne la connaissance, 
Approbationem cognilioni præcurrère 
(0,18. cucurri et curri, cursum), n. Cic. 
[12° Agiravantqu'unautre n'agisse. Præ- 
venire (voy. 10), act. Sail. Liv. Suet. 
Tac. : Avant qu'il n'allàt plus loin, 
il fut prévenu par Agrippiue, Prius 
quam ulira progrederetur, prævenius 
est ab Agrippina. Suet. Les choses 
étaient arrivées à celte extrémité que, 
si l'on ne prévenait Agrinpine, Néron 
élait perdu, Fo descensum eral, ut, 
nisi prævenirelur Agrippina, pereun- 
dum Neroni essel. Tac. [Il se serait 
vengé}, si la mort ne l'eùt prévenu, 
Nisi morte præventus fisser. Just. 
{ii dit) que lu perfidie d'un client l'a 
prévenu dans ce qu'il se disposait à 
faire, Ea, quæ paravisset ipse facère, 
perfidiä clientis prventa esse. Sail. || 
3° Anticiper (par rapport au temps). 
Anticipare, act. Cie. Præcipëre, io, is, 
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cepi, ceptum, act. Liv. Præsum?re, 0, 
îs, sumpsi, sumplum, act. Pl.-j. Quint. 
: Prévenir la mort, Mortem anticipare. 
Suet. occupare. Sen. — nu ennui, 
Molestiam anticipare. Cic. — ane joie, 
Lætitiam præcipère. Hirt. Voy. an- 
TICIPER d°, orvancæn d°. || 4° Aller 
au-devant de qq. ch. de fâcheux pour le 
détourner, pour l'empêcher. Uccurrére, 
0, is, curri, cursum, n. (dal.). Cic. 
Prævenire (voy. 1°), act. Liu. : Pré- 
veair l'impatience de qqn, Alicujus 
ezspeclalioni occurrëre. Cic. le 
crime, Sceleri obviam ïre (eo, is, iui 
et ii, itum), à. Liv. — par une mort 
volontaire le déshonneur d'nne con- 
damnationu, Damnalionis ignominiam 
volunfariä morte prævenire. V.-Aax. 
Voy. Évrren 19°, #MPÈCIIER. — ces 
événements an plus vite, Jis rebus 
quam maturrime occurrëre. Cæs. — la 
trahison, Proditionem celerilate vi- 
{are. Sall. — l'entreprise de qqn, 
Alicujus inceptum prævenire. Liv. — 
les desseins, les objections, Voy. 
ORvVANCER 3°. || La variété prévient 
la satiété, Varietas satielati occur- 
rit. Cic. || 5° Aller au-devant de ce 
que qqn peut dosirer. Prævenire, act. 
{voy.{o). Liv. = l'révenir par un bien- 
fait le désir du peuple, Beneficio desi- 
derium plebis prærenire. Liv. Je n'ai 
jamais eu un désir que César n'ait 
prévenu, Nikil optavi quod non mihi 
Cæsar uliro detulerit (de deferre, fero, 
fers, latum\. Cic. || 6° Inspirer d'a- 
vanco des sentiments favorables ou de- 
favorables. Præoccupare, act. Liv. = 
Vos esprits sont dejà prévenus, Ali- 
quam opinionem jam vesfris mentibus 
comprehendistis (de comprehendëre, 0, 
is, hensum). Cic. Esprit prévenu par 
uo bienfait, par un désastre, Animus 
præoccupalus beneficio.Cic. clade. Liv. 
Prévenir une pers. en faveur de qqn, 
Aliguem alicui benevolum facére (io, 
is, feci, factum). Cic. Voy. iNTÉUES- 
sen 6e, CONCILIER 99. — l'esprit du 
juge contre qq. ch., Rem suspeciam 
judicei facëre. Quint. Voy. ALIËNER 30. 
Nous sommes contre nons-rmèmes 
des juges prévenus, Iniqui  judicen 
adversus nos sumus. Quint. Être pré- 
venu pour ou en faveur de qqn, Voy. 
DISPOSÉ 36. || Un langage calme pre- 
vient en faveur des accusés, Oratio 
placula commendat reos. Cic. || 7° Aver- 
tir d'avance : Prévenir qqn de qq. ch. 
Aliquem de re præmonère (e0, es, nui, 
nitum). Cic. Voy. AVERTIR. 

Se PRÉVENIR, v. 10 Recipr. Se de- 
vancer mutucllement : Ils se prévien- 
nent l'un l'autre, Alter alterum præ- 
occupat. Nep. || 4° Réripr. Être pre- 
venant l'un pour l'autre. Officiis inter 
se certare, 0. Cic. | 3° Ref. Conce- 
voir par avance des sentiments favora- 
blos ou defavorables : Se prevenir pour 
qua, en faveur de qqn, Se — contre 
qqn, Voy. nispogé 3°. Se trop — pou: 
soi-même, Sibi nimium (ribu?re (0 
is, ui, utum). Quint. || 4° Récipr, 
S'avertir d'avance mutuellement. Voy. 
Av&RTIR. || 5° P’ron. Être provenu. S'ex: 
pr. par les ans. des v. aclils citéa à 


1348 PRÉVO 


Préveuir : Fantes qui se préviennent 
très difficilement, Peccata, que diff- 
cillime præcaventur (de præcaveri, 
œr, caulus sum, pass.). Cic. 

PRÉVENTION, 8. f. 1° En gén. 
Opinion formee avant examen. Przju- 
dicata (æ) opinio (onis\, f. Cic.z N'ap- 
porter ici aucune prévention, Nihil 
præjudicati huc afferre. Cie. Soutenir 
une cause sans —, /ntegro ac libero 
enimo causam defendëre. Cie. Voy. 
DMPARTIALEMENT. Être sans —, Voy. 
IMPANTIALITÉ Les préventions favo- 
rables ou défavorables à l'accusé, Rei 
vel amor (oris, m.), vel odium (ti, n.). 
PI.-j. Voy. ci-apr. 20 el 30. || 2° Opi- 
aion favorable sans examen. Studium, 
di, n. Cic. Cupiditas, ais, (. Cic. Fa- 
oor, oris, masc, Liv. Quint. Voy. 
PARTIALITÉ. |} 3° Opinion defarorable 
sans examen. nvidia, æ, f. Cic. Offen- 
sio, onts, f. Cic. Voy. AværgioN. || 6° 
État d'un prévenu. Reatus, &s, m. 
Quint. Just. Dig. : Être en prévention, 
Ia realu esse. Dig. Voy. ACCUSATION 1°. 

PRÉVENU, Us, part. passé de 
PRÉVENIR, Voy. ce v.{] Adj. 4° Qui a 
une prevention. (En gén.) Præoccu- 
patus, a, um. Liv. (Favorabiement) 
Studiosus. Cic. Cupidus. Cic. Voy. 
vARTLAL. (Défavorablement) Alienus. 
Sic. [niquus. Cie. Voy. MALVEILLANT 
: Être prévenu pour, en faveur de, 

tre — contre, Voy. visrosé 30. || 
U 20 Adj. et Subst. m. f. C. accusé. 

PRÉVISION, s. f. 1° Vue des choses 
futures. Providentia, æ, {. Cic. Pro- 
visio, onis, f. Cie. : Qui a le don de 
révision, Rerum providus (a, um). 
Éic. Les prévisions des oracles, Ora- 
culorum præscila (orum), n. pl. Plin. 
B 2e Surt. au plur. Conjecture. (En 
gén.) Opinio, onis, f. Cie. Conjec- 
tura, æ, f. Cic. (Espérance) Spes, 
ai, f. Cic. (Crainte) Melus, &s, m. 
fe. : Contre les prévisions, Trom- 
per, Ne pas justifier les —, Voy. 
ATTERTS 2. Se tromper dans ses —, 
Voÿ. CONSECTURE. 

PRÉVOIR, v. act. 1° Juger par 
avance qu'une ch. doit arriver. Prævi- 
dére, eo, es, vidi, visum, act. Cic. 
Providére, act. Cie. Præsentire, {o, is, 
sensi, sensum, act. Cic. Prospicère, io, 
ü, speri, speclum, act. Cic. : Les a0- 
gures prévoient beaucoup de choses, 
Augures multa prævident. Cic. Pré- 
voir de loin les malheurs, Longe 
prospic®re casus. Cie. Malbeur prévu, 
Malum præmeditatum. Cie. præcogi- 
tatum. Sen. Prévoir une lempète, — 
une tempête longtemps à l'avance, 
Tempestatem providére. Cie. Tempes- 
tatem futuram mullo ante prospic?re. 
Cie. Une tempète prévre, Tempestas 
ante prouisa. Cic. Prévuir ce qui ar- 
rivèra, Provuidére quid futurum sit, 
Cic. Voy. avenir 1°. Affaire dont on 
peut — l'issue, Res cujus erilus pro- 
videri polest. Cic. Rien ne m'est ar. 
rivé que je n'aie prévu, Hihi nilil 
evenil improviso (adv.). Cie. Prévoir 
ace cb. d'après une autre, Rem ex 
rs augurari (dép.). Cic. Il avait prévu 
quo cela arniverait, Hwc usu veniurs 
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opinions præceperat (de præcipire, 
do, ts, ceptum). Cæs. Autant que je 
puis prévoir, Quanfimm ego opinione 
auguror, Cic. Plus Lôt qu'on n6 l'avait 
prevu, Opinions celerius. Cic. || 2° 
Pourvoir à. Prouidére (voy. 4°), act. 
el n. Cic. Cavëre, eo, es, cavi, caulum, 
act. et n. Cic. : Prévoir ce qui sera 
nécessaire, Quod opus eril, providère. 
Cic. Tout —, Omnibus rebus proui- 
dére. Cic. On ne peut tout — dans 
la rédaction (des lois), Nemo potest 
omnes res per scripluram ampleci{i (or, 
fris, plerus sum), dép. Cic. Les cas 
qui sont prévus par les lois, Ea quæ 
legibus caula sunt. Quint. C'est ua 
crime prévu par la loi de majesté, 
Res esl, quæ lege majestalis lenetur 
(pass. de tenère, e0, es, tenui, ten- 
tum). Cic. Crime non — par les lois, 
Exitraordinarium crimen. Dig. Voy. 
Pounvoin (neut.) 2°. 

PRÉVÔT, s. m. Anc. Officier pré- 
pose pour avoir soin de qq. ch. Præpo- 
sulus, 1, M. Insc. 

PRRVÔTE, s. f. Fonction de prévôt. 
Præpositura, æ, f. C.-Just. 

PRÉVOYANCE, s. f. Faculté de 
prevoir. Providentia, æ, f. Sail. Cic. 
Anami provisio (onis), f. Cic. Prospi- 
cientia, æ, {. Cic. = Avoir de la pré- 
voyance, C. Élre PRÉVOYANT. Avec 
—, Providenter. Sall. Cie. Caute. Cic. 
C'est manquer de — que d'espérer..…, 
Parum prouidum est sperare. Pl.-j. 
Manque de —, Qui mauque de —, 
C. IMPRÉVOYANCE, IMPRÉVOYANT. Sans 
—, Improvide. Liv. Incaute. Cic. 

PREVOYANT, part près. de PAÉ- 
VOIR, VOy. C6 v. || PRÉVOYANT, ANTE, 
ad). Qui prévoit l'avenir et prend ses 
mesures. Providus, a, um. Cic. Provi- 
dens, gén. entis. Cic.: Être très pré- 
voyanl, Sfullum providere (eo, es, vidi, 
visum). Cie. 

PRLAM, roi de Troie. Priamus, , 
m. Cic. 

PRIAPE, dieu. Priapus, i, m. Virg. 

PRIENE, v. d'ionie. Priene, es, {. 
Cie. = (Qui est) de Priène, Prienensis, 
æ.f.,e, n. Plin. 

PRIEN, v. act. 1e Faire l'acte do 
religion par lequel on s'adresse 4 la 
divinite. Precari, dép. (acc.).Cic.2Prer 
Lieu, les dieux, Precari Deum. Cic. 
deos. Cie. — les dieux mentalemeal, 
Precari deos tacite ou intra se ipsum. 
Sen. — les dieux pour qqn, Precan 
deos alicui. P{.-j, || 2° Demander par 
grâce. (En gén.) Orare, act. Cic. (Avec 
instance) Flagitare, act. Cic. Effagi- 
tare, act. Cic. (Fn suppliant) Obse- 
crare, act. Cic. Obtestari, dép. (acc.). 
Cic. Deprecari, dép. (nce.). Cic. (En 
s'adressant à Dieu) Precari, dép. 
(acc.). Cic. =: Pner qqn de faire, 
Orare ou Rogare aliquem, Orare ab 
aliquo ut faciat. Cic. Flagitare ou Ef- 
flagitere aliquem, Efflagtiare ab ali- 
quo ut faerat. Cie. Olsecrare ou Ob- 
festari aliquem ut facial. Cie. — qqn 
de ne pas faire, Orare aliquem ne 
faciat. Cic. Nep. Rogare ou Orare ab 
aliquo me fdciat. Cic. Vell. Obsecrars 
ou Obiestari ehiquem ne faciat. Ter. 


PRIER 
Cic. Deprecari avquem 1e feciat. Cat. 
ap. Cic. Liv. — les dieux de faire, 


Precari deos ou a dits ut faciant. Cie. 
Je prie les dieux de me pardonner 
À diis pacem ac veniam pelo (is, iv 
el ti, ifum, Pre). Cic. La lettre dans 
laquelle il pria instamment Sylla de 
faire, Lilleræ per quas precibus « 
Sullä petiit, ut faceret. Cic. Voy. 
INSTANCE 0. Prier pour gqo, ponr ï 
salut de qqn, Orare pro alquo. Plaut. 
Just. pro salute alicujus. die. Il prie 
pour qu'oa le secoure, pour qu'on lui 
donne un roi, pour avoir des livres, 
Oraf auxilium. Liv. Flagitat regen. 
Cic. Efflagitat libros. Quint. Je te 
— de cela, Je t'en —, Ilud te or. 
Cic. Voilà ce dont il me priait, Ex 
sunt illa quæ me flagutabat. Cic. Je 
vous en prie, Vos imploro atque ob- 
lestor. Cic. 1! en est instamment prié, 
Id ab eo flagutatur. Cic. |} Il aimait à 
se faire prier, Il voulait ètre prié, 
Era eunctantor. Pl.-j. Se faire prier 
pour faire qq. eh., Cunctari (dép.) 
facëre alignid. Liv. Il ne se Bt pes 
— pour entrer, Non dubitavit in- 
troire. Cic. Sans se faire —, C. sans 
pirrénæn 20. || Par polilesse = Je te 
prierais de mécrire, Scribas ad me 
velim. Cic. Fais cela, je le prie, je 
l'en —, {d ut facias, fe oblestor atqus 
obsecre. Cic. Parle plus clairement, 
je te —, Dic, oro fe, clarius. Cie. 
Vois, je te —, Vide, que»so. Cie, At- 
tends, je te —, Erspecia, amabo fe. 
Cie. Où est-il, je te —? Ubi «st, 
obsecro? Ter. Permettez-nous cela, 
nous vons en prions, Id uli permif- 
{atis, quesumus. Liv. || 9° Inviter, co 
vier. Rogare, act.Pl.-j, Voy.inviTen ie, 

PRIÈRES, 9. f. to Acte de religion 
par lcquel on s'adresse à Dieu. [Ea 
gén.) Preces, um, f. pl. (inus. au nom. 
s., rare au gén., au dat. et à l'ace. 
s., usité à l'abl. s. prece). Cic. (Ac- 
lion de prier: Formule de prière) 
Precatio, enis, f. Cic. (Publique et 
solennelle) Supplicatio, f. Cie. : Des 
prieres et des vœux, Preces «ec vols. 
Cic. Être en prière, Pare sa —, set 
prières, În prece esse. Ov. Les femmes 
s'élant mises en prière, Malfrone 5 
preces versæ (de verti, or, bris, pass.) 
Liv. Adresser des prières aux diear, 
lPreces dus adhibëre. Cic. Voy. Paie 
1°. Prononcer la formule sacramen- 
telle d'une prière, Sollenne carnes 
precaltenis peragÿre. Liv. Er carnim 
sacro pracationem facëre. Liv. Decré- 
ter, Ordonuer des prières publiques, 
2 jours, 20 jours, 50 jours, { jour de — 

ubliques, Decernëre supplicaiionemæ. 

ie. supplicationem in biluum. Lie. 
supplicalionem dierum viganti. Ces. 
Constitugre supplhicationes per die 
quinquaginla. Cie. IndicFre obsecratro- 
nem in unum diem. Liv. Paire des — 
(publiqnes) devant tous les autels, 
Obsecrationem circa omnia pulrimarie 
factre. Liv. || 2° Demande false a titre 
de grâce. (Instante) Preces, um (vu. 
to), €. pl. Cic. Oblestatio, onis, f. Cie. 
Obsecratio, f. Cie. Oratus, &s (senl. À 
l'abl. s.). mm. Cie. (Simple demande) 


PRIMI 
Rogatio, f. (tr. rare). Cic. V.-Maz. 


PRINC 
ilum ducère. Ces. Nommer qqn —-, 


Rogatus, &s (seul. à l'abl. s.), m.|(Aliquem) ad primum pilum transdu- 


Cic. : Prière ponr demander pardon, 
Postulatio ignoscendi. Cic. Employÿer 
les prières, Suscipére preces. Tac. Tu 
m'auresses souvent cette prière, Id 
me sæpe rogas. Cic. Adresser des 
prières, Faire une prière à qqn, Voy. 
paizn 2, Recourtr à d'humbles 
rières, Uti Aumili ou supplici prece. 
ic. humili ou supplici obsecralione. 
Cic. S'abaisser jusqu'aux — les plus 
bumiliautes, Procumbère ad infimas 
obtestationes. Tac. Demander la paix 
avec —, Pacem precibus erposc}re. 
Liv. Apaiser le courroux du sénat 
par des —, Jram senatüs deprecari, 
dép. Liv. À ta prière, il écrivil, Scrip- 
sif oratu uo. Cic. À la — d'un grand 
sombre de persauues, il laissa, 
Multis deprecaniibus (à l'abl. abs.) 
omisif. Tac. Pour que sur sa — ils 
obtinssent.…, Ut eo deprecatore impe- 
trareni. Cæs. Obtenir de qqn à force 
de prières qu'il fasse.…, Exorare ali- 

em ui facial. Cic. On accorda à 
ears — la permission.…, Petentibus 
fis (au dat.) permissum est. Liv. Il 

assa le Rhin à la prière des Gau- 
ois, Transit Rhenum rogalus a 
Gallis. Cæs. Flecbir qqn par des 
prières, Aliquem exorare. Ter. pre- 
eibus flect®re. Virg. Sensible aux —, 
Exorabilis, m. f.,e, n. Cic. Sourd 
aux —, C. INrxonaoLs. Se rendre à 
la prière de qqn, Alicui pelenti salis- 
factre. Cic. Exaucer, Refuser d'exau- 
cerla — de qqn, Voy. exaucen. Re- 
pousser les prières de qqn, Preces 
elicujus fastidire ou repudiare. Liv. 
Voy. DEMANDE 410. 

PRIMAIRE, adj.C.ÉLÉMENTAINR 2°. 
+ PRIMAT, 9. m. Archevèque supé- 
rieur aux autres archevéques d'une rè- 
gion. * Primas, atis, m. |Cang.). 

PRIMATIE, a. f. Dignite de primat. 
°Primatia. æ, f. (Cang.). 

. PRDIAUTE, #. f. C. PRÉÉMINRNCE. 

PRIME, adj. Premier : De prime 
abord, Voy. asonp 8°, De — saut, C. 
D'asonv 2°. 

Patus, 8. f. 1e La première heure 
tanoniale. Prima, æ, f. Eccl. 11 2° Som- 
me accordée par forms ds benefico. Præ- 
muim, ii, 0. Cic. || 3° T. d'escrime. 
La première position. Menus (üs) prima 
(æ). f. Quint. 

PRIMEN, v. neot. et act. Tenir le 
premier rang. Primas fenère (e0, es, 
aut, fentum). Cic. = Ils veulent pri- 
mer en tout, Esse primes se omnium 
rerum volunt. Ter. — qqn, Voy. L'au- 
PORTER 2°. 

PAIMEUR, 5. f. 1e Première sal- 
son. C. Nouveauté Îe = Pruils dans 
leur primeur, Nova poma. Col. || 2° 
Légumes ou Fruit hätif. Voy. Lkouu= ou 
PAUIT el HÂATIF, 

PRIMEVEÈRE, s. f. Sorte de plante. 
*Primulu (æ) vulyaris (is), f. (Linn.). 
° PHIMIPILAINE el PRIMIPILE, 
s. m. Le centurion de la proiniers oom- 
pagnie d'une cohorte. Primipiius, i, m. 
Cæs. V.-Maz. Centurio (onis) primi 
pli: Cæs. = Être primpile, Primum 


cére. Cæs. 

PRINITIF, 1v8, adj. 1° Qui est l6 
plus ancien. Primus, a, um. Cic. : La 
vie primitive, Vita priscorum. Plin. 
Signification — (d'un mot), Principa- 
lis significatio. Quint. || Fig. Mœurs 
primitives, Prisci mores. Liv. || 2° 
D'auparavant. Pristinus, a, um. Cic. || 
$° Terme de grammaire = Verhes pri- 
mitifs, Verba primigenia. Varr. pri- 
mitiva. Prise. || Mots primitifs (par 
oppos. à dérivés), Naliva verba. Cic. 

PRIMITIVEMENT, adv. Originai- 
remont. Inilio ou Ab initio. Cic. 

PRIMOGÉÈNITURE, s. f. Priorité 
d'âge : Droit de primogéuilure, Voy. 
AîxESsE. Ordre de —, Nascendi ordo 
(dinis). m. Just. 

PRIMORDIAL, adj. C. PArUrTLr. 

PRIMORDIALENENT, adv. C. 
PRMITIVEMENT. 

PRINCE, #8. m. î° Le premier. 
Princeps, cipis, m. Cic. Liv. : Prince 
de ls jeunesse, Princeps juventulis. 
Cic. || Le prince du sénat, Princeps 
sematüs. Liv. in senatu. Liv. || Au pl. 
Les princes (nom de certains soldats 
de la légion), Principes, um, m. pl. 
Liv. Principia, iorum, n. pl. Liv. || 
Fig. Le prince de la science, des écri- 
vains, des jurisconsultes, Princeps 
doctrins. Cic. omnium qui scripserunt. 
Cic. in jure civili. Cic. VOYy. PREMIER, 
cagr. || 2° Lochef de l'Etat. Voy.cuer 
5°. || 3° Empereur. Voye ce m. | £e 
Roi. Rex, egis, æ. Cic. Voy. nou. || 6° 
Fils d'un souverain. (D'un roi) Regis 
filius (it), m. Liv. (D'un empereur) 
*Imperatoris filius, m. Il 6e Titre de 
noblesse. * Princeps, cipis, m. 

PRINCESSE. s. [. 1° Impératrice. 
Voy. ce m. || 2° Reine. Regina, æ, f. 
Cic. || 3° Fille d'un roi. Regis filia (æ), 
f. Suet. : Jeune princesse, Regia (æ) 
virgo (ginis), f. Ov. || 4° Fille d'un 
empereur. * Imperatoris filia, f. || 6° 
Femme de la famille d'un souverain. 
Pranceps (cipis) femina \æ), f. Plin. 
Tac. |] 8° Titre de noblesse. C. 5°. 

PRINCIER, ièue, adj. De prince. 
(D'empereur) Principalis, m. f.,e,0. 

L.-). Tac. (De roi) C. AOTAL. 

PRINCIPAL, ALE, adj. 1° En pari. 
des pers. Qui tient ls premier rang. 
Princeps, gên. cupis. Cic. =: Les prin- 
cipaux personnages, Viri principes. 
Cic. Les — citoyens, el Subst. Les 
— de la cité, Principes cives. Cie. 
civitatis. Liv. et abs. Principes, um, 
m. pl. Cic. Civitatis primores (um). 
wo. pl. Liv. || 2° Eo parl. des ch. Le 
plus Important Præcipuus, «€. um. 
Cic. 2 Le principal motif, Potissime 
causa. Tac. La cavalerie qui élait leur 
principale force, Equilatus, quo plu- 
rimum valebant. Cæa. Le point prin- 
cipal, Voy. ci-apr. 

PrixriPa, 8. M. 1° La chose la plus 
Importante. Caput, pitis, n. (ic. : Le 

riucrpol, c'est d'écrire, Caput est scri- 
bre. ic. Ce bronet noir qui était le 
— du repas, Ilud nigrum quod cenz 
capuf erat. Cic. Voy. ussaNTINL 
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(subst.). || 2° Capital d'une somme 
prâtés. Caput pitis, an. Cic. Voy. ca- 
PITAL (suhst.) 0, 

PRINCIPALEMENT, 2dv. Surtout. 
Maxime. Cic. Vuy. surtout. 

PRINCIPAUTE, s. f. Dignité de 
prince, État gourerné par un prince. 

Frincipatus, &s, m. 

PRINCIPE, 8. m. 1° Commence- 
ment Principium, if, n. Cic. Inirum, 
0. Cic. = Daus le principe, Principio. 
Cic. Inifio. Cic. Dès le —, À princi- 
pio. Cic. Ab initio. Cic. Voy. cou- 
MRNCEMENT. || 2° Origine, cause pre- 
mière. Principium, ii, 0. Col. Origo, 
ginis, f. Cic. Fons, ons, m. Cic. a 
Un principe n'a pas de commence- 
meat, Origo principii nulla est. Cie. 

— du mouvement, Fons ou Prin- 
cipium movendi. Cic. molüs. Cic. [Tout 
animal] a en soile — de son mouve- 
ment, Motu interiore el suo cietur. 
Cic. Cela a son — en ini-mème, Id 
ipsum «@ se orîtur (de oriri, ior, orë- 
ru, orlus sum, orilurus, dép.). Cie. 
Il fut le — et la cause de Favance- 
ment de so0 père, Inifium et causa 
incrememiorum palri fuit. Suet. Les 
principes de nos actions. Rerum ge- 
rendarum inifia. Cic. l’rincipe du sou- 
verain bien, Origo summi boni. Cic_De- 
voirs qui ontleur — dans un genre de 
verlus.., Offcia quæ ortuniur a genëêrs 
virtutum. Cic. L'honnèle qui a sou 
— dansles vertus, Honestum quod ez 
virtutibus exorilur (de exoriri, ior, 
orëris, ortus sum, orfurus, dép.). Cie. 
Remonter au — de lontes choses, 
Vidére unde omnia mänent (de manare, 
n. — découler). Cic. Voy. ontaixx 2°, 
1 8° Moteur, mobile. Voy. morsun 2e, 
Moon. d0. Î & Force ayant la pro- 
priete de produire certains effets. Vis, 
gen. vis el dal. vi peu us., acc. vim, 
abl. vi, f. Cic. : Pnacipe igné, Jgnea 
vis. Gic. || 8° Toute cause naturelle. 
Causa, æ, f. Cic. Principium, it, 0. 
Cic. =: Les principes du froid et de 
la chaleur, Causz que vim haben 
frigoris el caloris. Cic. ]| 6° Ce 
qui compose les oh. matérielles, élé- 
ment. (Au sing. el au plur.) Elemen- 
tum, ÿ, D. Cic. Plin. Semen, minis, a. 
Lucr. Cic. (Seul. au pl.) Principis, 
torum, n. pl. Cic. Initia, ou. pl. Cie. 
Primordia, n. pl. Lucr. Erordia, n. 
pl. Lucr. : Les prinripes des choses, 
de toutes choses, Principta rerum. 
Cic. Ea ex quibus omnia consian(. 
Cic. || 7° Premières règles d'un art, eta. 
Prima (orum) præcepta (orum), n. pl. 
Cic. : Les principes de l'art, Artis 
præcepta. Cic. Ces choses ne s'écar- 
lent pas des —, Hzæc a præceplo non 
recedunt. Quint. Les premiers — de 
la rhétorique, de l'art de parler, des 
sciences, Prima (orum) rhelorices ru- 
dimenta (orum), 0. pl. Quint. Lo- 
qui elementa (orum), n. pl. Cic. 

fathematicorum inilia (torum), 0. pl 
Cic. Par principe, Disciplhind et ra- 
tione. Quint. || 8° Opinion, Proposition 
qu'on admet pour point de depart. Prin- 
cipium, ti, mn Cie. = Dériver de faux 
principes, Falsis principits proficisci 
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(dép.). Cic. Poser des — soigneuse- 
ment examinés, Diligenfer exploraia 
principia ponére. Cic. Posons comme 
pracipe que celai-là ne peul pas.., 
osilum sil eum non posse. Cic. Nous 
posons en — qu'il est honnèle d'ac- 
corder…, Reclum staluimus conced”re. 
Cic. Ce — élant pose qu'il y a une 
certaine force.…, Hoc postio esse 
quamdam voim. Cic. || 9° Maxime, doo- 
trine. Decretum, i, n. Cie. Ratio. onis, 
f. Cic. : Les principes de la philoso- 
phie, PAilosophiæ decreta. Sen. [La 
sagesse] ne doit pas douter de ses —, 
Non dubitare debet de suis decretis. 
Cic. Trabir no principe, c'est trabir 
la loi du vrai et du bien, Cum decre- 
tum proditur, lex vert reclique prodi- 
tur. Cic. (Les scadémiciens] posent 
en —, tieouent ponr — que rien ne 
peut... Id Aabent decrelum, nihil 
posse. Cic. Les principes des stoi- 
cieas, Sloicorum ratio. Cic. — à sui- 
vre pour la conservalion d'un État, 
Rafiones Iuendæ reipublicz. Cic. || 
10° Pracepte de morale, règle de con- 
dulte. Institutum, i, 0. Cie. Disci lina, 
æ,f. Cie. Arles, um, f. pl. Sall. : 
Les principes sévères du père, Se- 
vera pairis disciplina. Tac. Principe 
de conduite, Vivendi disciplina ou 
via, [. ou ratio (onts), f. Cie. Adopter 
un — de conduite, Instifulum vitæ 
capère. Cie. Il est coatraire 4, Il u'est 
pas dans mes principes d'écrire... 
Alienum est instilulis meis seribère. 
Cic. Pormer ses mœurs d'après des 
—, Mores praæceplis et ralione for- 
mere. Quint. Regler sa vie sur des — 
cerlaias, Vitam dirigËre ad certam 
ralionis normam. Cic. Vivre d'après 
ses —, Vivre ex suë formulä. Sen. 
Être fidèle à ses —, Sibi constare, 
a. Cic. Je m'écarte de mes —, Je 
démens mes —, À me ipse descisco. 
Cic. deficio. Cic. Faire fléchir ses —, 
De siatu suo declinare. (ic. Sunt-ce 
là les — que tu donnes anx jeunes 
gens? Sie fu adolescentes insliluis (de 
inslilu#re, 0, ui, utum)? Cic. Incul- 
quer d'excellents — dans l'esprit des 
enfants, Optimis instilulis mentem 
infantium informare. Quint. Vivre 
selon les meilleurs —, [n artibus 
optimis vilam agére. Sall. Esprit pé- 
nétré de détestables —, Animus me- 
lis artibus imbutus. Sall. || 41° An 
gt et Abs. Bonnes règles de conduits. 
anctitas, als, f. Cic.: Homme qui a 
des principes, Vir sanctus el religio- 
sus. Cic. Vir gravis el severus. Cic. 
Homme, Jeunesse sans —, Vir levis. 
Cic. Juventus libidinosa et delicata.Cic, 
PRINTANIER, tène, adj. Qui est 
du printemps. Vernus, &, um. Cic. 
PRINTEMPS, s. m. 1° Saison de 
l'année. Ver, eris, neul. Cic. Vernum 
(1) tempus (ports), n. Cie. =: Un êter- 
nel printemps, Czlum semper ver- 
nans. Plin. 11 (y] règne un — éter- 
uel, Aer semper vernal, n. Plin. : Au 
printemps, Vere. Cic. Col. Verno. 
Cato. Piin. Col. Suet. An commence- 
ment du —, Vere novo. Col. Primo 
vers. Ceto. Lie. Vers primo. Plin. 
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Inrunte vers. Cic. Principio vweris. 
Sall. Initio veris. Suet. Quand le — 
est venu, Cum ver esse cæpit. Cic. 
Pendant Île —, Pendant loule la du- 
rée du —, Per ver. Cato. Per omne 
ver. Suet. À la fin du —, Vere extre- 
mo. Cic, |} 20 Fig. La jeunesse. Ætas 
(atis) florens (entis), . Cic. : Le prin- 
temps de la vie, de l'âge, Méms tra 
duel. Voy. FLEUR 4°. 

PRIORITÉ, s. {. Primauté en ordre 
de temps : Priorité de date, Dies (ei) 
anliquior (oris), m. Cic. VOy. ANCIEN- 
naTé 20 et 3e. Avoir la —, C. Être 
le PABMIER 1°. 

PRIS, 188, part. passé de PRENDRE, 
Voy- ce +. ll Adj. Proportionne (en 
pari. de la taille) : Taille bien prise, 
Forma (æ) erimia (æ). Cic. ercellens 
(entis). Liv. Avoir la taille bien — 
Forma excellére (0, is, 8. parf. ai 
sup.), n. Liv. 

PRISE, s. f. 1° Action de prendre, 
de saisir, de s'emparer de. S'expr. le 
pl. souv. en louru. par Prendre, Ca- 
pre. 10, ta, cepi, caplum. Cic. Voy. 
pnanoge : La prise (d'une pers.), — 
ile corps, Comprekensto, onis, f. Cic. 
Que le patron ait droit de — de 
curps sor son affranchi, Patrono in 
libertum manüs injectio sit. Quint. 
Décréter qqn de — de corps, Décer- 
ver une — de corps contre qqn, Ju- 
bére aliquem apprehendi. Cic. Voy. 
annëôTEr 1°, Atlribuer à qqn la — de 
Scyphax, Impulare alicui captum Scy- 
phacem. Just. La — d'Arsace n'avait 
pas tant d'importance, Tanti non fuit 
Arsacen capére. Cic. La — d'une 
panthère, Captura pantheræ. Plin. || 

a prise (à main armée) d'ane ville, 
d'ua camp, Urbis, Castrorum erpugna- 
lio (onis), f. Cæs. La gloire de la — 
de Nole, Cantæ decus Noble. Liv. Après 
la — de la ville, de Véies, Urhe caplä. 
Czæs. Post Veios captos. Cic. Depuis la 
fondation jusqu'à la — de Roue, Ab 
conditä Romä ad captam eamdem ur- 
bem. Liv. || Prise de possession, Oc- 
cupatio, onts, f. Cic. {| Prise d'eau 
(qu'un détourne d’nne rivière, etc.), 
Aquæ conceplio (onis}, f. Vitr. L’en- 
droit où est la — d'eau, Locus ex quo 
aqua ducti cæpit. Frontin. Faire une 
— d'eau dans on lac, Er lacu aquam 
concipére (io, ts, cepi, ceplum). Fron- 
lin. il 2° Choss prise, butin, capture. 
(A la chasse, à la pèche) Captura, z, 

. Plin. (À la guerre) Præda, f. Cic. 
(Navire pris à l'ennemi) Navis (is) 
comprehensa er f. Liv. Navis cap- 
liva. Cæs. =: Qui est de bonne prise 
= qu'on à pris ou qu'on peut pren- 
re avec jnstice), * Legilime ou Jure 
caplus ou capiendus. Voy.CAPTURE 30, 
ouTin {e. || 3° Moyen, Facilite de pren- 
dre, de salsir. (Pr.) Se tourne par 
prendre. Capëre, io, is, cepi, captum, 
act. Cic. Prehend®re, o, is, hendi, hen- 
sum, act. Cic. VOy. PRENDRE 1° et 2°. 
(Pig.) Anse, æ, f. Cic. : Qui donne 
rise, Où il y a —,C. Paarasts. 

‘air ne donne pas de — sur lui, ne 
laisse pas de —, Aer non dat sui pe- 
testatem. Sen. [Ces chotes] ne peu- 
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vent trouver —, ne peuvent avoir — 
sur des corps sublils, In subtilibus 
corporibus non Aabent ubi consistant, 
ubi hæreant. Sen. || Fig. La maladie 
n'a pas de prise sur les âmes fortes, 
Animi valenies morbo lentari Ron pos 
sunt. Cic. Uorps qui laissent plus de 
— sox maladies, Corpora morbis op- 
portuniora (de opportunus). Plin. Leur 
vie offre moins de — aux coups de 
la fortune, Minus multa patent in 60- 
run vitä quæ fortuna ferial. Cic. Un 
commandant qui ue laisse pas — à 
la trahison, Præfectus haud opporte- 
nus insidianlibus. Liv. Donner — À 
la flatterie, Adulatoribus latus præ- 
bêre. Sen. Donner — an soupcon, à 
l'envie, Dare suspicioni locum (de lo- 
cus, 1, m.). Cic. invidiæ materiam (f.). 
Cie. Donner — aux méchants propos 
de qqn, Alicui sermonem dars. Cic. 
Le passage donne — à qq. critique, 
Locus habet reprehensionis ansam ali- 
quam. Cic. Donner plus souvent — 
aux reproches, Ansas plures dare & 
reprehenlendum. Cie. Donner — sur 
soi par différents eôlés, {a varias re- 
prehensiones incurrëre (0, is, curri ot 
cucurri, cursum), n. Cie. Ne pes 
donner — an reprocbe, Jusi& repre- 
hensione carère Lo, es, rui, & sup.) 
ou. Cic. Reprehiensionen non capêre |le, 
is, cepi, caplum). Quint. Voy. Être 
exposé 29, Être eu bulte à 3°, Prèter 
le rLaNc 4°. {| 4e Action ds tenir : Lâ- 
cher prise, Aligrem ou Alrquid de 
mantibus où e mantibus o0 simpl. m4- 
nibus emillére (0, is, misi, missum, 
= lâcher qqn ou qq. cb. qu'on te 
nait). Cic. (Le corbeau] lâcha —, Ore 
caseun emisit (— laissa tomber de 
son bec le fromage). Ph. {[Sangsue] 
qui ne lâchera pas —, Non miseure 
cutem (—= qui ne lâchera pas la peau). 
Hor. {| Lâcher price, Przdam de ma- 
nibus amaltFre eo reudre ce qu'ou a 
pris). Cie. On les obligeait à lâcher 
—, Cogebantur ea, que abstulerani, 
reddÿre (o, is, didi, ditum, — à res- 
lituer ce qu'ils avsient emporté). Cie. 
Il Lâcher prise (= cesser la pour- 
saile, le combat), Sequeudi, Pugnandi 
finem facére (io, is, feci, factum). Ces. 
| Faire lâcher prise, Voy. LAcHen 2°, 
Be Action de mettre sur sol : Il yaure 
nue prise d'armes (= on prendrs les 
armes), Voy. S'ARMER 10. || Fig. Uue 
prise d'armes, C. SOULÈVEUENT, n$- 
vocTs. || Le jour de la grise de la 
toge virile, Togæ virilis dies (ai), m 
Suet. La cérémonie de la — de la 
toge virile, Togaæ virilis offcivm (fi), 
n. Pl-j. Assister à one — de robe 
virile, interesse logæ virilis offcio. 
PL. j. Voy. uerrae 6e. {| 6° Action de 
se prendre des mains, de &e batire : 
Mellre aux prises des atblètes latns 
avec des grecs, Pugiles Latinos cum 
Græcis commiliére fe, Üü, misi, m& 
sum). Suel. Mellre anx — des gisdis 
teurs, Gladiatores inter se componèrs 
(o, is, posui, positum). Quint. 1 le 
œil aux — avec nu Tbrace, Hume 
Threci eomparavit. Sust. En venir aux 
—, In manus ventre (io, La, sent, ven: 
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tm), n. Sell. Voy. ma 6°. Être 
aux —, Manum ou Manus conserère 
(o, is, serui, serlum). Cæs. Cic. Liv. 
Manum conferre (fero, fers, tuli, col- 
latum). Liv. Conserÿre pugnam. Liv. 
prelium. Liv. certamen. Liv. Être aux 
— ensemble, Conser're inter se ma- 
nus. Sail. pugnam Liv. Etre aux — 
avecqqn, Conserêre cum aliquo mauum 
ou manus. Cic. Liv. pugnam. Liv. Con- 
ferre cum aliquo manum. Cic. manus. 
Liv. On est aux — sur plusieurs 
points à la fois, Prœlium simul plu- 
ribus locis conserilur. Liv. Voy. cou- 
BATTRE fe. |] Fig. [Aceuscr les uns 
auprès des autres] el mettre lout Île 
moade aux prises, Aîque omnes inler 
se commitière. Suet. Si qq. événement 
met aux — deux bommes de bien, 
Si quis casus duos inter se bonos vi- 
ros composuerit. Quint. Mis aux — 
avec la fortune, Composilus cum for- 
tunä. Sen. Ils nieltaient aux — des 
lalents militaires déjà connus, Haud 
ignolas belli arles inter se consere- 
bant. Liv. Être aux — avec un élo- 
quent défenseur, Cum patrono di- 
serlissimo comparari. Cic. [Démos- 
thène et Eschine] furent souvent aux 
—, Decertare inter se soliti sunt. Cic. 
Parlis qui sont aur —, Canusæ que 
inter se confligunt (de config”re, o, 
Airi, fictum, n.). Cic. Voy. comDaT- 
Tae 4e, Se compATTAS 9e: Être aux 
— avec l'adversité, Cum adversä for- 
tunä confliclari, pass. Nep. La mau- 
vaise foi est anx — avec la vérilé, 
Improbitas cum veritale contendit (de 
contendEre, 0, lendi, tentum, n.). Cic. 
Voy. LOTTER 4°. La volupté et la 
verlu sont aux —, Voluptas cum ho- 
neslale depugnat. Cie. || 7° Querelle, 
discussion. Altercalio, onis, [. Cic. : 
Prise de bec, Même traduct. Voy. 
QUENPI.LE, DISCUSSION 20. || 8° Dose 
prise on à Prendre en une fois. Haus- 
us, üs, m. Plin. Voy. pincèg. || 9e 
Action de se solidificr. Concrelus, üs, 
m. Plin, VOy. COAGULATION. 

PRISEE, 5. f. C. ÉVALUATION, ES- 
TIMATION. 

PRISER, v. act. 10 Faire l'estima- 
Gon d'une ch. Voy. msTimun {°, Éva- 
Lun. || 20 Fig. Faire cas de. C. appné- 
cina 3°. Faire cas 13°. 

Se PRISER, v. 19 Réf. S'apprècier 
soi-même, se juger. Voy. S'esTiuen {°. 

2° Avoir de l'estime pour soi-même. 

oy. S'asriuen 20. || 30 ’ron. Être ap- 
précié. Vay. S'appréciEn 2°. 

PRISEUR, 8. m. Celui qui fait l'es- 
timation. Voy. msrimaTeun. || Com- 
missaire-priseur, VOy.COMMISSAIRE 20. 

PRiIsME, 8. m, de Sorte de cr 
slide 4 plusieurs faces. Prisma, alrs, 
a. Capel. 

PRISON, 8. f. 4° Anc. Action d'em- 
prisonner. {nclnusio, onts, [. Cic. || 2 
Etal de celui qui est emprisonné. Cus- 
lodia, æ, f. Cic. : Condamner à la 

rison, Vinculis muliare, act. Cic. 
0y. conpaunen 0. Être en —, Esse 
in cusludiä. Cie. Vay. 3°. I 8° Lieu 
où l'on enferme les accuses, Îles crimi- 
nels, oto. (Sorte « tdific": eachot) 
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Carcer, erts, m. Cie. (Lieus, chaînes) 
Vincula, orum, n. pl. Cic. Calenæ, 
arum, f. pl. Cic. : Mener en prison. 
Ducëre in carcerem. Cic. in vineula. 
Liv. Trainer en —, In vincula abri- 
pére. Cic. Aller en —, In carcerem 
vadère (o, is, s. parf. ni sup.) 2. 
Cic. Mettre, Jeter en —, Conjicére in 
carcerem. Cic. in vincula. Cæs. [n- 
clud®re in carcerem. Cic. carcere. Liv. 
Enfermé dans une —, Qui est en —, 
In carcere inclusus. Cic. Elre en —, 
Esse in vineulis ef catenis. Liv. Te- 
nir en —, În carcere asservare. Liv. 
In vineulis Aabëre. Sail. Ouvrir la 
— à dan. Alicujus vineula soluére. 
Cic. Fatre sortir de —, Ë vinculis 
emitiére. Cic. Voy. ÉLARGIR 30. Sortir 
de —, E carcere emilli, pass. Cic. 
S'échapper de —, Er vinculis publicis 
effugtre. Nep. Sorli de —, Vinculis 
liber où exsolulus. Quint. Voy. ca- 
CHOT, ren 6°. || Fig. La prison du 
corps, Voy. Len 3°, 

PRISONNIENR, IÈRE, s. m, f. 19 Ce- 
lul, Celle qu'on detient en prison. Se 
lourne par Emprisunné, În carcere 
inclusus (8, um). Cie. : Consol retenu 
prisunnier, Consul in carcere inclusus. 
Cic. La foule entière des prisonniers, 
Totus carceris populus. Quint. Prison- 
nier pour delles, Voy. DeTTs= 1°. Se 
constiluer —, Voy. Se Consrrruen 2°. 
Être —,C. Être en prison 2° el 3e. 
Délivrer un —, Voy. éLaRoin 39. |] 
2° Celul qui a èté pris, Celle qui a été 
prise à la guerre. Caplivus, 1, masc. 
Ces. Cic. Cayliva, æ, fém. Liv. : 
Faire qqn prisonnier, Aliquem capère 
(10, is, cepi, captum). Cic. Qu'on a fait 
—, Captus, a, um. Liv. On fil cinq 
mille prisonniers, Quinque millia ho- 
minum capla sunf. Liv. Faire peu de 
—, Paucorum Aostium potiri (ior, 
iris, t(us sum, dép. — s'emparer de). 
Sall. Légions pnsonuières, Legiones 
capiæ. Liv. Élre prisonnier sur sa 
parole, sor parole, Liberä cuslodiä 
servari, pass. Liv. Être prisonniers 
sur parole, {a liberis cuslodiis haberi, 
pass. Sail. Voy. caPrir 1°, PABNDNE. 

PRIVAS, v. de France (Ardèche). 
*Privatum, i, n. 

PRIVATIF,IVE, adj. T. de gramm. 
Qui marque privation. Privativus, €, 
um. Gell. || Subst. Les privatifs, Pri- 
vantia, um, n. pl. Cic. 

PRIVATION, 8. f. 1e L'action de 
priver de aq. ch. qu'on a ou Le fait 
d'étro privé de qq. ch. qu'on avait. 
(Action) Ademptio, onis, f. Cic, (Fait) 
Amissio, f. Cic. Jactura, æ, f. Cic. 
2 Privetion du droit de cité, Ademptio 
civilalis. Cic. — des droits civils, 
Capilis deminutio.Cic. Voy. P&nTe 5°. 
— d'uu œil, Oculi jactura. V.-Maz. 
Voy. PanTz 6e. ]| 2° Manque de qa. ch. 
qu'on n'avalt pas. Inopia, æ.f. Cic. 

enuria, f. Cic. Liv. Pi.-j. Voy. man- 
QUE, MANQUER (Deul.) 140. |} Se Or- 
diu. au pl. Manque des choses nôces- 
saires. Inopia, æ, . Cic. Egeslas. atis, 
f. Sal. Penuria, æ, f. Cic. : De 1on- 
gues privations, BMfultorum dierum 
inopia. Just. Astreindre les aoidats à 
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des —, Adstringére mililes parsimo- 
nid, Ltée. Vivre de —, Vitam inopem 
core. Ter. || 4° Action de se priver 
votontalrement de qq. ch. Abslinentia, 
æ,f. Nep. : S'imposer des privalions, 
(En gen.) Duriter se habère. Ter. 
Genium defraudare. Plaut. Ter. (Dans 
sa subsistance) Viciu sue se freu- 
dare. Liv. 

PRIVATIVEMENT À), loe. prép. 
C. À l'excicsion de. 

PRIVAUTE, s. {. C. FrAMILUARITÉ 
do et 3e, 

1. PRIVÉ, £a, part. passé de par- 
vER 1°, Voy. ce v. || Adj. Dépourve 
d6. Inops, gén. opis (avec le gen. ou 
l'abl. ou avec ab et l'abl.). Cic. Ez- 

ers, gén. eriis (avec le gén. Cie., ou 
‘abl. Plaut. Salt.): Privé d'amis, Inops 
amicorum ou ab amicis. Cie. — % 
considération, {nops ab eristimatione. 
Cie. Être — dela vue, Oculorum sensu 
carëre (e0, es, rui, rilurus, n.). Cic. 
Être — de la parole, Sermone carère, 
nu. Quint. Voy. DéPounvo, DÈNUÉ. 

2. PRIVÉ, és. adj. Qui est simple 
particulier. Privalus, a,um.Cic.:Hom- 
me privé, Personane privée, C. PaxTI- 
cuuiEn (subsi.} 50. || 2° Qui est d'un 
simple particulier. Privalus, a. um. 
Cic. = Vie privée, Vila privala. Cic. 
Voy. mrériaon (subst.) de. Il ft cela 
de son autorité —, fd suo privalo 
fecit consilio. Nep. Eu son propre 
et privé nom, Privalim. Cic. Voy. 
PARTICULIER (adj.) 4e. 

Privé, s. m. C. LATRINN. 

3. PRIVÉ, ts, part passé de rar- 
VER 2°, Voy. ce v. 

PRIVRMENT, adv. {° En simple 
particulier. J’rivatim. Cie. f 2° Fami- 
lièremont. Familiariter. Cic. 

1. PRIVER, v. act. Dépouiller qqn 
de qq. ch. qui lui appartient. (Aliquem 
re) privars où orbare où nudare on 
denudarse ou spoliare ou erspoliare, acl. 
Cic. ou everlère (0, is, verli, versum). 
Cic. qu uem ex re) exuêre, 0, is, ui, 
ulum). Sal. : Priver l'Ilalie de ses 
Jeunes gens, Orbare Italian juven- 
lute. Cic. — qqn de la vie, de som- 
œeil, Privare aliquem vilä. Cic. som- 
no. Cic. — la muraille de ses défen- 
senrs, Murum defensoribus nudare. 
Cæs. — qqu de sa subsistance, de sa 
solde, Fraudare aliquem vuiclu. Liv, 
stipendio. Just. Privé de son ls, de 
ses enfants, Orbatus filio. Cic. Orbus 
liberis. Lis. — de son père, Orbus 
patre. Ter. — du droil de cilé, Jure 
civium abalienatus. Liv. Être —, Se 
voir — de la société de ses amis, 
Consuetudine amicorum carère (e0, es, 
rui, riturus), 0. Cic. VOy. DÉPOUILLER 
5°, DéPOssÉDER. VOYy. enCOre ÔTER 4°. 

Se priven, v. réf. 1° Se depouillor 
d'une ch. que l'on a =: Se priver soi- 
même de la vue, Oculis se privare. 
Cic. Se — d'une liberté, Libertatem 
sibi præcidrre Le is, ci, cisum). 
Cie. ]] 2° S'abstenir. (Re ou ab re) abs 
tinëre (eo, es, linui, lentum) na. ei 
mieux $e absiinére. Cic. : Se priver 
de nourriture, de sommeil, Se abstt- 
nère cibo. Hirt. Aôstinére cibe qu a 
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cibo. Cels. æ somno. Cels. Se — du 
nécessaire, Viciu suo se defraudars. 
Ter. se fraudare. Liv. Se — de tnute 
jouissance, Genium defraudare. Plaul. 
Ter. Se — de parler, de mauger, 
Voy. S'aësTSNiR 2e. 
2. PRIVE, v. act. C. APPRIVOISER. 
PRIVENNE, v. du Latium. Priver- 
num, à, 0. Liv, : De Priverve, Pri- 
eernas, gén. atis. Cic. Les habitants 
de —, Privernates, ium, m. pl. Liv. 
PRIVILÈGE, s. m. 1° Faculté, 
jouixsanco, Avantage qui n'est pas de 
droit commun. Jus (uris) præcipurm 
ü, 0. droit particulier). Cic. 
U qgf., abs. Jus, uris, 0. (— droit). 
Cic. : Avoir un privilège, Jouir d'un 
—, Præcipuo jure esse. Cic. La direc- 
tion des alarres puhlques est deve- 
que le — de quelques hommes, Res- 
publica in paucorum jus concessil. 
seu | Eu t. de jurisprudence : Ua 
nvilège, Privilegium, ii, 0. Sen. Pl.-. 
ie. Les cilés ont on — quai les fait 
préférer aux autres créanciers, Civi- 
{ates habent privilegium quo celeris 
creditoribus anteponaniur. Traj. ap. 
Pl.-j. || 2° Fig. Avantage spécial, fa- 
veur ticulière, prerogalive. (Qu'on 
reçoit) Beneficium (it) sungulare (is), 
n. Cic. Premium, üt, 0. Cie. (Dont on 
jouil) Commodum, t, a. Cic. = Îl de- 
mauda comme un privilège, que, 
Petivit in benefioi loco on in gratiæ 
loco. ut (el le subj.}. Cic. Ce lieu a le 
— d'avoir été jugé…., Îs solus locus 
ex locis omnibus huc præctpue jus ha- 
bel, ut judtcatus sit. Cic. L'art (théà- 
tral) devient le — d'ua pelit nombre, 
Ars ad paucos rectdit (de rectlëre, o, 
cïdi, s. sup., n.). Ter. L'oraleur a le 
— de faire... Oratori permissum est 
ou concessum est facére. Quint. Nulle 
art l'âge n'a autant de prinilèges, 
wsquan fanlura ælali fribuilur (pass. 
de tribuëre, 0, ui, ulum = accorder). 
Cic. N'accorder de privilège à per- 
sonve, Neninen erimiun habère. Ter. 
Voy. FAVEUR 2°, AVANTAGS 1e. || 3° 
Fig. Avantage naturel. Dos, otis, Ê. Ov. 
Pl.-j. : Celte grâce qui est le privi- 
lège des Atltiques, Venus illa Atiicis 
solis concessa. Quint. [L'éloquence] 
est un — de l'orateur, Soli oratori 
conceditur. Cic. L'achivilé de l'esprit 
est un — de l'homme, Nobis propria 
est mendis agilalto. Cie. La facullé de 
se mouvoir elle-mèmea est un — de 
l'âme, Nalura animi est una ex omni- 
bus quæ sese moveai, Cic. Voy. Don 
&. ï é° Certaine liberté dans les rela- 
tions Licentia, æ,f. Cic. : Tant la 
gloire lui donnait de privilèges! Tan- 
fum licentiz dabat {el gloria{ Cic. 
PRIVILÉGIER, é&, parl. passé el 
adj. 1° Qui jouit d'un privilège = Être 
privilégié, ræcipuo jure esse. Cic. 
‘être point —, VOy. AYANTAGER. || 


En t. de jurisprudence = Privitégi . 
Privilegio munitus (a, um). Ulp. Les 
parents soat privilégiés, On accorde 
tux pères une action privilégiée, Pri- 
Nlegia parentibus data sunt. Sen. || 
ä.o. Un privilégié, Privilegiarius, it, 
m. Dig. || Fig. Je me regarde comme 
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privilégié sous ce rapport, Unam Aanc 
rem me habëre præter alios præecipuam 
arbilror. Ter. || 2° Qui a reçu de la 
nature qq. don particulier : Dirons- 
oous que l'homme n'est pas une créa- 
ture privilégiée? Dicemus wihil a na- 
turä præcipue datum esse homini ? Cic. 
{Anistule], philosophe privilégié, In 
philosophä singuluris. Cie. Uu génie 
—, Ingenium erimium. Cic. [Son] 
climat est —, Nihil mollius cælo. Flor. 

PRIVILÉGIER, v. act. C. Avan- 
TAGER. 

PRIX, 8. m. {e Valeur d'une ch., 
ce qu'olle se vend, ce qu'on l'achète. 
Pretium, ti, 0. Cic. || 1. Eu gén.: Haut 
prix, — élevé, Prelium magnum. Cic. 
graue. Sall. Voy. écmvé 5°. Le haut 
— des céréales, Rei frumeniarir ca- 
rilas (atis), F. Cic. Vos. cuenté. — 
exorbttant, {niquum prelium. Dig. Bas 
—, Parvum preltium. Cic. Le bag — 
des vivres, Annonz vililas, f. Cie. — 
fixe, Cerlum pretium. Cic. À quel — 
{a-t-on vendu,acheté cela}? Quanti ? 
Ter. Quel est ici le — des porcs? Qui- 
bus hie pretiis porci veneunt? Plaul. 
À baul —, à uo prix trop élevé, Voy. 
cuenr (adv.). À bas —, Voy. nas (adj.) 
100. À vil —, Vili. Ter. Mort. Les 
terres sont à vil —, Prelia przdiorum 
jacent (de jacère, eo, cui, cuturus, 
u.). Cic. Qui est à vil —, Vilis, m. 
f., e, à. Cic. Voy. viz. À bon —, Voy. 

|. bas 2 et 3. À — d'argent, Pretio. 

all. Cic. Pecuniä. Cic. Voy. acHe- 
Tan de et 20. À — d'or, Auro. Plaut. 
Liv. Vog- Très cuer (adv.). An — 
que quelqu'un en veul, Voy. ACHÈTEN 
ie. À quelque —, tel — que ce 
soit, Qogue prelio. Cic. À tout —, 
Voy. pl. bas aux locul. Qui est hors 
de —, Carissimus, a, um. Cic. Cheval 
de —, Equus preliosus. Cic. Les mu- 
rènes, poissons d'un haul —, AMuræ- 
næ quarum prelia vigent. Col. Habit 
d'un — plus élevé, Vestis majoris 
pretii. Cic. L'écorce est d'un très 
grand —, Cortez mazimo pretio est. 
Plin. À Rome tout est à —, Romz 
omnia venalia sunt. Sall. Voy. vénaL. 
Avoir un —, Pretium habëère, Cic. 
Quint. Avoir da —, In pretio esse. 
Plin. La matière, même saus l'art, a 
son —, Materiæ (au dat.) etiam sine 
arle prelium est. Quint. Il a autant de 
— qu'uo champignon gâté, Tanti est 
quanti fungus pulidus. Plaut. Être 
sans —, (Qqf. — être à vil —) Pretium 
non habere. Cic. (Ordin. — être d'un 
— inestimable) tira pretia esse. Plin. 
Qui esl sans — (= très précieux) Pre- 
fiosissimus, a, um. Cic. Convenir d'un 
— pour qq. ch., Pro re pretium pacisei, 
dép. Cie. — convenu, Pretium pactum. 
Cie. Le — du blé fat celui qu'il Bxa, 
Frumentum tanii fuil, quanti isle æs- 
timavit. Cie. Augmenter, Hausser, 
Faire hausser, Faire monter le —, Voy. 
AUGMENTER (acl.), HAUSSER (acl.) 3°, 
oxTER (neul.) 71°. Le — sugmente, 
hausse, monte, VOy. AUGMENTER 
(neul.), HAUSSER (ueut.) 2e, MONTER 
(neul.) 7°. Monter à tel —, Voy. mon- 
Tan (neutl.) 10. Baisser, Faire bais- 


PRIX 


ser, Diminuer le —, Voy. saissun 
fret) 3e, (aeut.) 2°. Le — diminue, 
aisse, Voy. DIMINUER (neul.), pars- 
SER (feat 2e Le — descendit à 
6 deniers, Vilitas rediit ad sez dena-. 
rios. Plin. Le — lomhe, Preiium ca- 
dif. Liv. Le — est tombé, Pretium 
retro abut. Pl.-j. || 2. Par rapport. 
seul. à celui qui vend, qui donne à 
loyer, qu'on paye = Mettre un prix, 
Atiribuer un — à qq. ch., Alicut rei 
prelium constiluëre.Cice. pon?re. Quint. 
Mettre lout à —, Venalia omnia ha- 
bére. Sall. Meltre à — son lalent, 
Preliem arli suæ stature. Ter. Melire 
a — la Lète de qqn, Aliquem proseri- 
bre (o, is, scripst, scriptum). Cic. La 
mise à — du miel, d'au vase m 
rhin, Mlellis indicatio (onis), f. Plin. 
Murrini indicatura (æ\, f. Plin. Indi- 
quer, Dire, Demander, Fixer, Faire 
un —, Pretium facëre. Plaut. Je sais 
quel — il demande, Seio quanti indi- 
cet. Plaut. Je sais Lon —, Tuum pre- 
tium novt. Cic. C'est à toi de l'aire le 
—, Tua indicalio est. Plaut. Le crleur 
arrêle le — (de l'enchère), Præco 
prelium conficil. Cic. [Le peintre] sti- 
pula dir mines pour — de chaque 
persunnage (représenté), Pacius est 
tn singulos minas decem. Plin. Faire 
— pour la construction, Se charger 
à — fait de coustrutre, Voy. 2 ror- 
FAIT 1°. Vendre à bon —, Vendre 
pulchre. Plaut. Affermer les impôts à 
un très baut —, Vectigalia summis 
preliis locare. Liv. Livrer une esclave 
au — coùtant, Servam lantidem emp- 
tam iradëre. Ter. Recevoir les lerres 
eu payement au — de l'estimation, 
Prædia in æsfimalionem acciprre. Cie, 
Voy. ESTIMATION. Il 3. Par rapport 
seul. à celui qui achète, qui prend 4 
loyer, qui paye : Demander le prix, 
S'informer di —, Pretium exquirère. 
Liv, percontari, dép. Apul. Je de- 
mandai le — de la traversée, Inter- 
rogavi quanii veheret navis. Quint, 
OlCrir, Dire, ladiquer, Mettre on —, 
Voy. orrRiR 4°. Veux-lu qn'on ec 
doane le — qu'il deniande, Vin’ tanti 
tllam emi, quanti posctl. Plaut. Con- 
venir d'un —, Faire — pour on en- 
terrement, Funus locare. Cic. elocare. 
Plin. Convenir d'on — pour se faire 
soigner, Elocare sese curandum. Plin. 
Charger qqn à — fait de démolir, 
Faire — pour la démolition, Voy. 
2 ronrarr 1°. Tu me demandes le — 
le plus élevé que j'y veux meltre, 
Quæris a me quod summum prelium 
consliluam. Cic. Quel est, au plus 
bas, le — qu'on peut mettre 4 cela? 
Quanfiea res potest emi minimo? Plaut. 
Mettre un très haut — à une cb. 
Rem permagno prelio mercari, dép, 
Cic. Rem immensis pretiis emêre. Sen. 
Acbeter 4 bon —, Emêre bens. Cic. 
quelque — qu'on l'achète, ce qui 
est indispensable ne coûte jamais 
trop cher, Quanti quanti, bene emitur 
quod necesse est. Cic. Voy. coùTen {° 
et 3°. À toul —, Voy. pl. bas aox 
locut. Payer le — de qq. cb., Voy. 
PATER 3°. [| 46. Fig. = C'est à un aussi 
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faible prix qu'on acheta uns grande 
victoire, Tantulo impendio ingens vic- 
foria stetit. Curt. Il moutre à quel —, 
à quel haut — s'acbèle la ncloire, 
Edocet quanio detrimento constet vic- 
loria. . Ne pouvoir être apaisé 
u'à ce —, Non posse aliter placari. 
Us, À ce — seulement il il a de l'es- 
poir, [ia demum spes est. Cels. À qq. 
— qu'on achète le pouvoir, Acheter 
gg ch. au — de sa vie, de son sang, 
oy. acugran 3e. Racheter qqu de 
l'Achéron au — de son saug, Redi- 
mére aliquem sanguine suo ad Ache- 
ronte. Nep. Accomplir ces devoirs au 
— de sa vie, Irc oficia vilä mercari. 
Cic. (Faire qq. ch.j au — de graudes 
fatgues, Cum labore operoso. Cie. Le 
rire est à trop haut —, s'il s'achète 
au — de l'honoeur, Nimium risüs 
pretium est, si prubifatis impendio 
sonstat. Quint. Voy. pl. bas At paix 
pe, aux locut. Qui est sans —, Voy. 
MESTIMADLE. || 4° Fig- Merite d'une 
pers., excellence d'une ch. Prelium, it, 
0. Ov. Sen. Plin. Quint. Dignilas, 
etis, f. Cic. Plin. Laus, audis,f. Plin. 
Bonor ou [onos, oris, masc. Cic. Vir- 
tus, utis, f. Cie. =: Le prix d'an ar- 
bre, d'un cheval, Virtus arboris. Cic. 
equi. Cic. Avoir du —, Prelium ka- 
bère. Ov. Esse in prelio. Plin. Esse in 
commendatione. Plin. Ta lettre sera 
d'on grand — pour moi, Magni eruni 
miki tus lileræ. Cie. Les monstres 
ont plus de — aux yeux de quelques 
personnes,  Prodigiosis corporibus 
apud quosdam majus est prelium. 
Quint. Ma conscience a plus de — 
our moi que Lous les propos des 
Éommes, Mea mihi conscrentia pluris 
esl, quan omnium sermo. Cic. Cela a 
assez de — à mes yeux pour que Je 
fasse, fd apud me tanti est, ut fa- 
ciem. Cic. Les récompenses ont très 
peu de — à mes yeux, Præmta apud 
me minimum valent. Cic. Avoir à mes 
eux tout le — de l’immortalite, 
emihiïimmortalitatie instar (subst. 
neul. iudecl.}). Cic. Altacher du — à 
la vertu, Rationem virlulis ducérs. 
Cic. Voy. Tenir où Faire Coupe 13°. 
Meltre qq. ch. à haut —, Alta- 
cher un grand — à qq. ch., Aliquid 
magna facëre. Cic. Allacher à qq. ch. 
plus de —, peu de —, moins de — 
tant de —, autant de — que, Quel 
— faut-il ailacher à...? Voy. Paire 
cas 1939, On allachait du — à la neau- 
té, Facies erat preliosa. Cic. Attacher 
le mème —, autant de — À la phy- 
sique, PAysicæ eumdem honorem tri- 
buëre. Cic. N'attacher ancnn — à qq. 
ch., Aliquid pro nikilo putare. Cie. 
aullius momenli pulare, Cie. On mel 
do — à connaitre l'histoire de Rome, 
In pretio est Romana cognosci. Sen. 
Dooner du — à qq. ch., l’retium dare 
alicui rai. Sen. Les taches donnent 
du — au marbre, fout le — du mar- 
bre. Marmora commendantur maculis. 
Plin. Nunner un nouveau — à l'or, 
Dignitaiem auro facÿre. Plin. Aug- 
meuter le — de, Duaner plus de — 
à l'or par la ciselure, Aurum cælando 
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eartus facËre. Plin. Est-ce là ce qui te 
donne da —7? Sic fu preliosus vide- 
ris? Plin. Ce qui pent ajouter pour 
moi nn nouveau — à l'existence, Id 
quod ad vitæ fruclum mihi poles! ac- 
quiri. Cic. Rehausser le — d'une 
victoire, Vicloriam cohonestare. Liv. 

3° Recompense. Premium, ti, n. Cie. 

erces, edis, [. Sall. Cie. Prelium, ii, 
0. Ov. Liv. : Des prix sont offerts 
aux verlus, Præmia virlulibus propo- 
sila sunt. Ëte. Le — d'ane trahison, 
Prodilionis pretium. Flor. merces. 
Tac. Curt. Digne — de la peine qu'on 
s'esi donnée, Dignum opsræ prelium. 
Quint. La verla lronve son — en 
alls-même, Virus pretium est sui. 
Ov. Déposer les armes pour — d'une 
alliance, In pretium fœderis arma de- 
ponère. Flor. Voy. aécoupenss. || 6 
Qqf. Punition. Pretium, it, 0. Plaut. 
Ter. Hor. Merces, «das, [. Cic.= Le prix 
de sa témérité, AMerces lemeritatis. 
Liv. Le — de la psresse, Pretium 
pigritiæ. Plaut. Recevoir le — de sa 
sollise, de sa témérité, Prelium ob 
stultitiam ferre, Ter. Temerilalis sus 
pœnas dare. Cic. Voy. PuniTion. || 6° 
Ce qui est proposé pour être donné à 
celut qui réussira le mieux en qq. ch. 
Præmium, ü, 0. Cic. Suet. Palma, æ, 
f. Virg. : Le troisième prix, Teriie 
palma. Virg. Proposer ua — Præ- 
mium ponère, Virg. proponêre. Suet. 
Disputer le —, Concourir pour le —, 
In certamen descendPre, n. Cic. Rem- 

orter le —, Premium quferre. Suel. 

emporter le premier —, Primas 
(ere. Cic. Ayant remporté le — de 
‘éloquence, Coronatus de oratoribus 
om couronné entre les oraleurs). 
uel. Déceruer le — à une comedie, 
Comædiam coronare. Quint. Distribuer 
les — aux vainqueurs, Victoribus 
præmia conferre. Suel. . 

Au Prix DB, loc. prép. En oompa- 
raison de. Przæ et l'abl. Cic. Ad et 
l'acc. Liv. Adversus el l'ace. Liv, 
Comparatione et le gén. Quint. Ex 
comparalione el le gén. Liv. : Hea- 
reux au prix de nous, Beatus præ 
nobis. Cic. VOy. comparaison 1e. 

TOUT PKIZ, loc. adv. À un prix 
quelconque. Quoquo pretio. Cic. Pretio 
uolibet. Sen. z Acheler des pierreries 
| tout prix, Comparare gemmas ani- 
moststime (— avec frénésie), Suet. 
fl 20 Fig. Maigre tout. Utique, Cic. : 
e voeux à tout prix que cela soil 
payé, /loe utique solvi volo. Cic. Ache- 
ver son entreyrise à tout —, Incep- 
tum quovis modo perficére. Sall. Je me 
libérerai à Lout —, Quoquo moilo po- 
tero, me expediam. Cie. Rétablir la 
concorde à lout —, Concordiam per 
æqua, per iniqua, reconciliare. Liv. 

PROBABILITÉ, S. {. 1° Apparence 
de verite. Veri similitudo (dinis), f. 
Cic. Probabilitas, atis, f. Cic. : Fra 
per les esprits par un caractère de 

robabililé, Perculfre animos proba- 

ilitate. Cie. Les probabililés, Veri 
similia (gén. inm, n. pl.). Ter. Quint. 
Probubilis, à. pl. Cie. Voy. vaaistu- 
BLANCS. || %e Chance qu'a ua éôrenc- 
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ment de se produire. Voy. cmance 5e, 

PROBABLE, adj. 1° Qui a une ap- 
paranca de vérité. Vert similis (m. f., 
6, 0.). Cic. Probabilis, e. Cic. : Opi- 

inioa probable, Probabilis sententia. 

lin. Plns —, Vero propier (m.f., us, 
u.). Liv. Etre plus —, Propius ad 
verilalem accedère (0, is, cessi, cessum, 
n.), Cie. Très —, Vero prorimus (a, 
um). Liv. VOy. vRAiSEMBLABLe. || 2e 
Presumable = Etre probable, Comec- 
turä provideri posse (polest, poluit), 
D. Cic. VOY. CROTABLE. 

PROBANLEMENT, adv. de D'une 
manière vraisemblable. Veri similiter. 
Apul. || 2° D'uns manière prôsumable. 
, Buantum conjecturä provideri polest. 
Cic. |} 3° Iron. Sans doute. Voy. Sans 
DouT& (loc. adv.) 3°. 

PROBANT, ANTS, adj. Qui prouve. 
C. CONVAINCANT. 

PRODATION, 8. f. Temps d'épreuve 
(dans un ordre religleux). * Probatio, 
onis, f. (Eccl.). 

PROBE, sd). 
Probus, a, um. 
Voy. HonnèTE 20. 

PRODITE, s. f. Honnôteté scrupu- 
leuse. Probitas, atis, [. Cic. [onestas, 
f. Cie. =: Avec probilé, Honeste. Cic. 
Recle. Cie. Qui est sans —, Improbus, 
a, um. Cic. Voy. HONNËTETÉ Îe, HON- 
NÈTE 20... 

PROBLEMATIQUE, adj. 1° Am 
bigu. Ambiguus, a, um. Cic, VOY. AM- 
Bia0. || 2° Dont on peut douter. Dubius, 
a, um. Cic. Voy. pouTaux 1°, || 3° 
Équivoque, suspect. Ambiguus, &, um. 
Cic. Voy. fouivoqus 2°. 

PRONLÉMATIQUEMENT, ady. 
D'une manière problematique. Ambi- 
gue. Cic. 

PROBLÈME, s. m. Question à ré- 
soudre. (En gèn.) Questio, onis, f. Cie. 
(De science) Problema, atis (abl. pl. 
atis), u. Sen. Suel. : l'eil problème, 
Quastinneula, æ, f. Cic. Quint. Poser 
de petits problèmes, Ponëre quæstiun- 
culas. Cic. Quint. Résondre uu pro- 
blème, Quæstionem ezpedire. Sen. 
C'est an — très difficile à résoudre 
que celni de la nature des dieux, Per- 

iffcilis et perobscure quæsli0 est de 
nalur& deorum. Cic. || Fig. Cette af- 
faire est un vrai problème (= est 
très embrouillée), Voy. ewnaogiLLé. 

PHOCAS, roi d'AIb6. Proca, æ, m. 
Liv. Prorus, æ, m. Virg. 

Prockpé, s. m. 1° Manière d'agir 
envers qqn. Ars, rtia, Î. 8. el pl. souv. 
Aries, {tum, f. pl. Sal. Liv. Ratio, 
onis, f. Cie. Quf. Factum, i, n. (= 
action). Cie. Res, ei, [. (= chose). Cic. 
Voy. conouiTe 9e. S'expr. ordiu. en 
lourn. par un v. Voy. aGin 6°, Se 
couPpontTer 1°, Se convorm 30 = Ton 
procède rempli d'asluce, Tua isia 
ratio asiuta. Cic. Je suis heureux 

ne tu appronves mou —, Aeun 
factum a le probari gaudeo. Cie. C'est 
ce — qui l'a detaché d'elle, Ra res 
disjunsit ilium ab 114. Ter. C'est le 
— d'un père injuste que de faire.…., 
Iniqui pairis est fucère. Ter. C'est on 
sot — que de (infln.), Sislta facit 


i a de la probité. 
ic. Honestus. Cic. 
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qui (indie.). Cic. [Celoi] qui « us tet 
—, Qui koc facit. Cic. Voilà leurs 
rocédés envers les bommes, Hxc in 


mines faciunt, Cie. Avoir uo bon, 


uu mauvais procédé pour que. User 
vs envers 


de bons. de mauvais procé : 
qqn, Cum aliquo agëre præclare. Cic. 
male. Cie. Rons — à l'égard de qqn 
(= bons offices), Voy. orrice 3°. || 


4° Au pl. et Abs. Manière d'agir hon- 


néte, polie. C. avicrré 1°.ÿ 4° Maniore 
de sy prendre pour faire qe ch. Ra- 
fio, onus, f. Cic. Via, æ, Î. Cic. : Le 
procédé pour fondre le bronce est 
perdu, Exolevit fundendi æris ratio. 


lin. — nouveau d'information, Inez- 


erfum qguæsiionis genus (neris, n.). 


1.-j. Apprendre à qqn les procédés 


des arts, Arfium vias alicui tradëre. 
Cic. Procédé très ingénieux de la 
palure, Callidissimum naturæ aærtif- 
cium (it, n.). Cic. Voy. uéræonx 1e. 


PROCÉDEN, v. 0. 1° Se mettre 4 
qq. affaire. Incipére, io, is, cepi, cep- 
(um, act. Cic. Insliluëre, 0, is, ui, 


ulum, act. Cic. Inire, co, is, foi et 
rar. W, lfum, act. Cic. =: Procéder au 
megurage des Lerres, Inire mensuram 
agrorum. Col. — à la taille (des ar- 


bres), Putalionem adminisitrare. Col. 
lis proeédèreot à la forufiration du 
camp, Castra munire insfrlueruni.Cæs. 
I Soav. il suffit poor l'exprimer de 
(ouroer par un v. le subst. qu'il ré- 
git =: Procéder à l'examen, à la pré- 


paralion, à l'expulsion, etc., ete. C. 
EXAMIRER, PRÉPARER, RIPOLSER, elc., 
etc. f 2° Agir en qq. affaire de telle ou 
telle façon. Agère, o, is, egi, actum, 
0. Cic. : Procéder par preuves, Agére 


argumenlis. Cic. 11 procède par hypo- 


thèse, Piclione ulilur (de uti, or, 


wsus rum, dép.). Quint. Procéder par 


le voie du droil et non de la violence 
Jure, non vi, grassari, dép. Liv. fl 


prouve 6a thèse] ea procédant par 
de petites interrogations, Minutis in- 


terrogaliunibus. Cic. En — avec or- 
dre, Ordine. Liv. En — par questions, 


Percontando. Cic. Procéder avec me- 


sure dans une affaire, Modum quem- 
dom alicui rei adhibère (60. es, bui, 


bitum). Cic. |] 3° agir en justice : Pro- 


céder contre qqn, Voy. AGtn 5°. } 6° 
Se comporter [ares qqn). Agëre (voy. 
2e), an Cie. Voy. aaim 6e. || Bo En 
ar. des ch. Marcher ds telle ou telle 
açon. Procedêre, 0, is, cessi, cessum, 


2. Cic. =: Le discours procède métho- 


diquement, Ralione ef viä procedit 
oralio. Cic. Voy. mancumn 90. || 6° Do- 
voir son origine à, prorsnir de. Oriri, 
tor, oréris, orlus sum, oriturus, dép. 
(de qq. ch., eb re ouexre). Cic. Ma- 
Rare, D. (ab re on ex re). Cic. Voy. 
natrnn 30. | Dans le langage théolo- 
gique : Procéder de qq Ab ou Es 
liquo proced?re (voy. |. Vulg. 
PROCÉNURE, 8. f. 1° Forme, Me- 
nlère de der on justice. Aciiones, 
um, f. pl. Cic. || 2° Instruction judi- 
ciaire. stio, onis, f. Cic. Inquisi- 
tio, f. Cie. Cegnitio, f. Lie. : Sem- 
blaot de procédure, Imago {fionts. 
Tec. Voy. mnsraucrion 6. || 8e En- 
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semble des plèces d'un proobs. £rres 
insirumentum (i}, D. Quint. : Toute 
la procédure, Omns litis instrumen- 
tum. Quint. 

PROCÉDURTER, 5. m. Celui qui 
chicane pour des difflouitès de forme. 
Leguleius, ii, m. Cic. 

PROCES, s. m. {° Instance devant 
un juge. Lis, itis, f. Cic. Causa, z, f. 
Cic. Actie, onts, f. Cic. Judicium, ii, 
o. Cic, : Ce qui fait le sujet du pro- 
cès, Id de quo lis est. Quint. Id quod 
in lite est. Quint. Plaider dans no — 
criminel, Capitis causam orare. Cic. 
— où l'bonneur est en jen, Judicium 
summæ exislimalionis. Cic. Causa fa- 
ms. Cic. — en règlement de comp- 
tes, Judicium soctelatis. Cic. Avoir sa 
fortune engagée dans un —, Judicium 
fortunerum habère. Cie. — pour cause 
d'injures, Injuriarum a@ctio. Cie. — 
de peu d'importance, Causa par- 
vula. Cic. tenuis. Cic. Inlenter nn — 
à qgo, Litem alicui intendZre. Cic. in 
alhiquem inferre. Cic. Causam alicui 
inferre. À.-b.-H. Faire on — à qqn, 
Soutenir un — contre qqn, Lege in 
aliquem agère, n. Cic. Avoir un —, 
Être en — avec qqn, Cum aliquo litem 
habëre. Quint. Gagner son —, Li 
tem on Causam oblimére. Cic. Judicio 
vincére. Cic. Judicium vincére. Cic. 
Perdre un —, Lilem amiltëre. Cic. 
Causam ou Litem perdëre. Cie. Causä 
cadëre, n. Cic. Quint. Lite cadre, n. 
Cic. In caus& concidére, n. Cic. Faire 
perdre le — dont on a'est chargé, 
Causam susceplam affligére. Cie. In- 
struire un —, Ordinare litem. Cie. 
Voy. msrauitne 5°. Conduire nn —, 
Judicium agfre. PI.-j. Condamner qqn 
sans —, Aliquem causü incognitä con- 
demners. Cie. Meltre à mort un ei 
toyea sans —, sans forme de —, 
Civem indict& causä occid?re. Ci. 
Metlre les parties hors de cour et de 
—, Litem tollëre. Quint. || 2° Action 
de poursuivre on justice comme criml- 
nel: Faire le procès à qqn, Hominem 
reur (ou Mulicrem ream) facëre. Cic. 
agFre. Liv. Aliquem judicio persequi, 
dép. Cic. Son — lui fat fait (à tÉ 
Reus fuit. Cie. Son — ln est fait (4 
elle), Rea ft. Cic.l Pig. Faire le pro- 
cès à la paresse de qqn. Incriiam 
alicujus accusare. Cic. Faire le — à 
la pbilosophie, PAilosophiam vitupe- 
rare. Cic. Faire le — à la rhétorique, 
Rhetoricen criminari, dép. Quint. 
Voy. sLAMER. 

PROCESSIP, IVE, adj. Qui aime Îles 
. Liligiosus, &, um. Cie. 

PROCESSION, 5. {. 1° Marche rell- 

euss. Pompa, æ, f. Cie. || 2° Fig. 


it d 1 , 
"Haut. Cie. Perpetuum (1) agmen 


! 

f. Plaut. Cie. 

(minis), n. Cic. : En procession, Ag- 

mine. Liv. Voy. nL2 1°, conrTèGe {e. 
PROCESSIONNELLEMENT, adv. 

C. En procession 2°, 
PKOCÉS-VERDAL, 8. m. 1° Rap- 

port pa ecrit d'un officier de justice, 

eto. Tabelle, srum, f. pi. Cic. = l'ro- 


cès-verbal d'interrogatoire, Quæstio- 


sis tabcils. Cie. Dresser — d'une es- 
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quête, Quæsfionem conscribère (0, is 
scripsi, scriplum). Cic. || 4° Résumé 
des délibérations d'une assemblée. Acta, 
orum, 0. pl. Cic. Suet. 

PROCHAIN, AINE, adj. 1° Qui est 
dans le voisinage. Propinquus, «, um. 
Cic. : Le plus prochain, Très —, 
Prorimus. Cie. | 2° Qui est pres d'ar- 
river. Propinquus. a, um. Cic. : Très 
prochain, Prorimus. Cic. Annoncer 
une mort prochaine, Moriem propin- 
quam denunliare. Cic. Malheor pro- 
chain, NOT: DMMINENT. À 3° Le plus 
rapproché dans l'avenir. Veniens, géo. 
enlis. Cic. Prorimus, &, um. Cie. : 
Sans souci de l’année procbaine, Sine 
curé venienlis anni Cic. [Sices maux 
viennent à se déchalner] snr l'année 
—, În annum qui consequilur. Cic. 
Aux prochaines calendes d'octobre, 
Ad calndas Octobres primas. Cato. 

ProcuaIN, 8. m. Chaque homme on 

rticulier ou Tous les hommes entem- 

l6. (Un Gel Aller, gèn. erius. dat. 

eri,m.s. Cic. (Les autres) Alti,iorem, 
m. pl. Cie. Voy. acraur. (Un bomine) 
Hvmo, minis, m. s. Cic. (Les hom- 
mes) Homines, um, m. pl. Cic.: Ne 
rien faire pour son prochain, Nihil 
allerius causä facËre. Cic. On ne doit 
pas êlre un étranger pour son —, 
Oportet Aominem ab Aomine non esse 
alienum. Cic. 

PROCITAINEMENT, adv. Dans us 
temps prochain. Moz. Cic. = Très pro- 
chatnement, Propediem. Cie. Voy. 
BUENTÔT de, 

PROCHE, adj. 1° Qui est dans le 
voisinage de. Propinquus, a, um (de... 
gén. Nep. Lio.; dat. Sal. Liv). Vi- 
cinus (de, dat. Virg. Liv.) : Plus 

roche, Propior, m. f., ius, 0. (de…., 
dat. A.-0.-AL. Bfel. Curt.; acc. Sail 
Ilirt. ; eb et l'abl. Sen.). Le plus —, 
Très —, Prorimus, c, um (de... dat. 
Cie. Lie. ; acc. Liv. Cic. ; abet lab. 
Cic. Liv.). Les deux collines sont pro- 
ches l'nue de l'autre, Coiles duo suaf 
propmaqui tnler se. Sal. || 2° Qui est 
pre d'arriver. Propinquus, a, um. Cic.: 

las proche, Très —, Voy. 1°. Être 
—, Voy. aprsorsra (nent) 20, iuut- 
NENT. Pas Qui touche qqn de près per 
parenté : Proche parent, Propinques, 
ti, masc. Cic, — parente, Propinque, 
æ, fém. Cie. Les prorbes parents, et 
S. m. pl Les —, Propinqui, orun, 
m. pl. Cic. Proxtmi, m. pl. Cæs. Quint, 
Plus proche, Très — parent, Yoy. 
PARENT, ENTO (8. m. f.) {°. 

l'aocux, adv. Près. Props. Cie. Voy. 
paès (adv.). 

Paocue, prép. et Paocux Du, 10e. 
prép- Près de. Prope et l'ace. Cic. 

pe PRÈS DE. 

Æ PROCRE EN PROCHU, loc. ady. de 
D'un lieu à un autre : Le feu ayant 
gagné de proche en —, Ignis prorime 
qurque emplezus. Liv. Voy. GacNea 
(beul.) 4°. 115 se transmettent ce 
cri de — en —, Hunc clamorem prori- 
mis tradunt (= ils le transimetteot 
aax plus proches). Cæs. f 2° Fig. Peu 
à peu. VOy. PEU. 

PROCLAMATION, 8. f. {° Actes 
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de proclamer. (En gén.) Prædicatie, 
onis, f. Cic. (D'on jugement) Pronun- 
fatio, ons, f. Cæs. (D'une élection, 
d'une nomination), Renuntialio, f. 
Cic. : La proclamation des consuls, 
Renunliatie consulum. Pl.-j. Le hbé- 
raul répèle sa —, Præco eadem pro- 
nunlial. Liv. |] 2° Écrit contenant ce 
qu'on veut publier. Edictum, 1, n. Cic. 
: Paire une proclamation, Edictum 
consiituire. Cie. prepenère. Liv. 

PROCLAMER, v. act. 4° Publier à 
haute volx st avec solennité. (En gén.) 
Pronuntiare, aet. Cic. (Le résulla 
d'ane élection, d’une nomination) Re- 
auntiere, act. Cie. Liv. Declarare, act. 
Liv. = Proclamer |ss noms des vain- 
queurs, Viciorum nomina pronun- 
fiare. Cie. Il est proclamé vainqueur 
(anx jeux Olympiques), Victor eita- 
fur. Nep. Proclamer qqn consul, roi, 
préteur, Aliquem renwnliare ou decla- 
rere coneulem. Cic. regem appellare. 
Cic. deciarare. Liv. prætorem renun- 
fiare. Cie. pronuntiare. Liv. Voy. vé- 
esasa 3°. Il proclame da baut de 
50 tribnnal qu'il recevra, De iri- 
bunali pronuntial sese receplurum. 
Cic. & 2° Pig. Publier, divulguer. Præ 
disars, aci. Ter. Proferre, fero, fers, 
huli, lotum, act Ter. Efferre, fere, 
fers, extuli, dlatum, act. Cæs. Cic. = 
Proclamer le bieu qu'on a fait, Beme- 
fecte sus praducere. PI... La procla- 
manl leur sauveur, (Eum) servatorem 
seciamanles. Liv. C'était proclamer 
la suproematie de Rome, Ea «rat con- 
fessio caput rerum Romam esse. Liv. 
Je proclame baulement que j'agis 
daos l'intérêt de la paix, Me pasis 
sausä facäre clamo (de clamars = 
crier). Cic. Proclamer très haut com- 
bien il est indigne, Veciferari 
(dép.) uen indiguum sit. Cic. Voy. 
DÉCLARER 19. 

Se raociames, v. act. C. Se ot- 
Œaasn |°, 

PROCONSUL, s. rs. Colui qui était 
charge d'un commandement avec l'au- 
torite de eonsul. Proconsul, ulis, m. 
Cæs. Cie. S'expr. souv. par la locul. 
Pro consule (—= à la plare d'un con- 
sul). Cie. = 11 falenvoyé en qualité de 
proconsul, Pro consule missus est. Cic. 

PROCONSULAIRE, adj. De pro- 
consul. Proconsularis, m. f.,e, n. Lis. 

PROCONSULAT, 5. m. Fonotion de 
proconsul. Proconsulatus, Gs, m. Tac. 

PROCRÉATION, s. f. Action d'en- 
gendrer. Procreatio, enis, f. Cie. 

PROCRBENR, v. act. Engendrer. Pro- 
ereare, act. Cic. Voy. aNGanKDane. 

PROCURATEUR, s. m. Sorts de 
magistrat romain sous l'empire. Pro- 
curalor, oris, m. Tes. 

PROCURATION, s. f. Délégation 
d'un pouvoir. Delsgatie, omis, f. Sen. 
2: Traiter une affaire par procuration, 
Aliquid agëre per procuratorem. Cie. 

PROCUREN, v. act. 1° Avec un 
sujet de pers. Faire obtenir, faire 
avoir = Procurer qq. cb. { qqn, 
Aliquid alicui præbére (06, «cs, 
but, bitum). Cie. Nep. ou «ditare. 
Cæs. Cis. . dar (eo, as, éedi, de- 
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tum). Cia. mirrisirare. Verr. Quint. 
Voy. rouanin 1° et 2e, [| Se procnrer 
qq. ch. Aliquid comperare. Cic. nibi 
cormparare. Plaut. Cie. Lie, Aliquid 
pardre où sibi parare. Sall. Je me 
procurerai une musicienne, Parebo 
fidicinam. Plaut, Se procurer de l'ar- 
gent, Pecuniam conficére (io, le, feci, 
fecium). Cic. Se — des amis, Yoy. 
pAIRE Sé°. So —  besacoup de 
loire, Mazimam leuden sibi parêre 
fu, is, peperi, parlum, ariturus)e 
te. Qu'on peut se — facilement, 
Parabilis, m. f., e, n. Cc. Voy. Ac- 
quénin 2° et 3e. Se — à grand prix 
des bâles de somme, Jumenta impemso 
pretio parare. Cæs. Voy. AcuxT=R. || 
4° Avec un suj. de ch. Donner, oau- 
ter = Procorer 19, à. à qqn, (Ati- 
quid elicui) præbëre (voy. 1°). Cie. 
dere (voy. if Cie. exhibtre. Cle. 3 
Procnrer des anis, Voy. rain 34e. 
La temperante proeure la paix de 
l'âme, Temperantia pacan eninis 
affert (de afferre, fre, fers, altuli, 
allatum). Cic. Procnrer Île sommeil, 
C. Faire vonmin. || Voy. 1 cavsxn (° 
(6 et 10). { 3° Anc. Faire par ses soins 
v'une ch. soit. Effcërs (voy. 1°), act. 
ie. Pactre, io, is, feei,facium, act. Cic. 

PROCUREUR, 5. @. 4° Celui qui 
& pouvoir d'agir peur un autre. Prucu- 
rôior, oris, im. Cic. : En cette affaire, 
on ne peut pas agir par procureur, 
Delegationem res isie non resipit. Sen. 
12° Administratsur, agent. Procurator, 
oris, m. Cic. |} 3° Representant en jus- 
tice. Cognitor, oris, m. Cie. || 4° Ma- 
gistrat chargé du minlatère publio. Qus- 
sitor, oris, m. Cie. 

PROCUSTS, brigand de l'Attique. 
Procrustes, æ, m. Sen. 

PRODIGALITE, 4. f. 4° Caractère 
du prodigue. Nimia (æ) largitas (atis), 
f. Ter. |] 2° Aotion de prodiguer. Effu- 
sio, onis, f. Cic. Nimia (æ) profusio 
(onu), f. Pl.-J. : Prodigalité dans 
es blenfaits, Bemeficiorum largitio, 
f. Sen. Avec —, Prodige. Cie. Cum 
mazrimé largilate. Cic. Kffuse. Cie. |] 
3° Au plnr. Dépenses oxcessires. Effu- 
siones, um, f. pl. Cic. Effusi (orurm) 
sumptus (uum), cm. pl. Cic. = Immen- 
ses prodigalilés, PnAniti sumplus. Cie. 
— qu'on fait pour amaser..…., Pscu- 
niarum effusiones quæ fiuni ad dels- 
nimdum. Cic. Paire des —, Voy. D#- 
PENSE 1°, PRODIQUER 1°. 

PRODIGE, s. m. 1° Effet qui ar- 
rive contre !6 cours ordinaire des choses. 
Proigium, ii, a. Cic. Portentum, 1, D. 
Cic. Ostentum, n. Cie. Monstrum, n. 
Cie. : Par un prodige d'en haut, Pro- 
digio divinitus facto. Quint. Cela 
tient, Ces choses tiennent du —, (Id) 
portenti simile videtur. Cic. æc suni 

rodigiis similia.Cie. Voy.PRODIGIECx. 
oterpreler les prodiges et en conju- 
rer l'effet, Monstra inierpretari ac 
proeurare. Cic. [Ce] prodige présage 
un péril, Ostento pericuium portendi- 
tur. Cie. Expiation d’un —, Procure- 
tio portenti. Liv. Détonrner, Conjurer 
des prodiges, Suscipäre prodigie. Cic. 
Il 3° Fig. Personne ou Chose qui excelie 
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en œn pese : (Chose qui est} un pro- 
dige, Hes (ei) aamirabilie (is , f. Cie. 
Biraculum, i, n. Lie. prodige! 
Alirum{ Ov. Denys qui est un —, 
Dionysins Aomo mirificus. Cic. — de 
grandeur (— granileur snrprenante), 
Sliraculum mogniludinis, Liv. ilomune 
qui est un — d'éluquence, Vir in 
icendo admirabilis. Cic. Femme qui 
est un — de beanié, Mulier erimid 
pulchritudine. Cie. Statue qui est un 
— del'art, Simulasrum singulari ar- 
tifieio perfectum. Cic. Voy. cumr- 
D'Œuvau. — de valenr, de. Action 
nénoïque 3°. Faire des prodiges, Voy. 
MEAVEILLS. 
PRODIGTEUSEMENT, adv. C. $- 
TONFRAMMENT, DITRAÈMEMENT. 
PRODIGTEUX, susr, adj. 1° Qui 
Uont du prodige. Porientosus, a, um. 
Cic. Porlenti similis (m. f., 6, n.). 
Cic. Prodigii similis d Cic. =: D'une 
mauière prodinieuse, Prodigialiter. 
Hor. Col. || 2° Pig. Extraordinaire, très 
grand: Singuleris, m. f.,e, n. Cic. 
neredibilis, «. Cie. Inusitalus, a, um, 
Cic. =: Grandeur prodigreuse, Voy. 
coLossaL 2°, évonuz 1°. Avarice —, 
Profunda avaritia. Sal. Voy. xrTra- 
ORDINA1RR 3°, ÉRORMN 2°. 
PRODIGUE, ad}. 1° Qui dépense 
sans mesure, Prodigus, a, um. Cic. 
Profusus. Cic. Sumpiuosus. Ter. Cic. 
Sumpiui deditus. Sall. Cie. Largiter, 
oris (subsl.), m. Sal. : Prodigue de 
son pecule, de sou bien, Peculii sui 
prodigus. Plaut. Sui profusus. Sell. 
— de beaucoup de choses ot snrtont 
d'argesl, Muliarum rerum ac marims 
ecunis largiior. Sol. — das ses 
argesses, Effusus in largitione. Erc. 
Voy. PaoDiGUER 1°. À Subsi. Un jeune 
prodique. Profusus (1) nepos (olis). m. 
ic. |] 2° Fig. Qui donne sans compter. 
Prodigue, a, um. Cie. Vel. : Proiligue 
de son honneur (en pari. d'un débau- 
ché), Sus pudicitis prodiqus. V.-Moax. 
Qui est — d'honneurs publics, In Ao= 
noribus decernendis gris: Ci. — 
d'éloges, In laudando effusus. Quint. 
Mn laudibus nimius. PL-j. — de pro- 
messes, Largus premissis (à l'abl.). 
Tac. Voy. Paoniousa 2. || Eu b. part. 
Prodigue de ses dons. In dande mu- 
nifcus (a, um). Cic. Être — de son 
sa0g, VOy. PRODIOUER 2°. 
PRODIGUER, v. acl. 1° Dépenser 
avec profusion. Profund?re, o, is, fudi, 
fusum, act. Cie. Effundëre, act. Cic. 
Largiri, tor, iris, itus sum, dép. (acc.). 
Cie. : Prodiguer l'argent, Pecuniam 
profundSre. Cic. spergère (0, is, spar- 
si, sparsum). Cic. [ls prennent aux 
uos pour prodigier aux autres, Eri- 
tuné aliis quod aliis largiantur. Cic. 
oy. Déesse de. À 2e Fig. Donner 
sans compter (en kb et ea m. part). 
Profundëre {or de), act Cic. Largiri 
(voy. 1°), dép. (acc.). Cie. 3 Prodi- 
uer le droit latisl aux étrangers, 
atium erternis dilargiri, dep. Tac. 
— s0n sang, sa vie pour la patrie, 
Petris suum sanguinem largiri. Cic. 
Vitam profundère pro patrë. Cic. 
Honneurs prodigués, Henores dfusi. 
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Nep. Cet honneur est prodigue, Js 
Aonos nimium pervagatur (dép.). Cie. 
Prodiguer les bienfaits à qqa, Bene- 
ficia in aliquem congerëre (0, is, gessi, 
gestum). Liv. — ses soins, ses ser- 
vices à qqn, Alicui muliam operam 
præbère (eo, es, bui, bitum). Cic. fre- 
quentem operam dare (0, ax, dedi, da- 
tum). Plaut. — à qqn les consula- 
tions, Multe solatia alicui dare. Cic. 
— les caresses, les embrassements à 
qq0, In emplerus elicujus effundi, 
a3s. Tac. — à qqu les promesses, 
es mensonges, les éluges, Aliquem 
onerare promissis. Sal. mendaciis. 
Cic. laudibus. Liv. 

PRODROME, s. w. 1° Sorte de pré- 
face. Voy. pntrace. || 2° Malaiso qui 
est l'arant-courour d'une maladie : Plu- 
sieurs signes sont les prodromes de 
la fièvre, Plura (signa) febrem ante- 
cedunt. Cels. 11 existe certains — de 
la maladie, Ante aduersam valetudi- 
rem quedam nolz oriuntur. Cels. 

PRODUCTEUR, TRICE, adj. Qui 
produit. Effector, oris, masc. Cic. Ef- 
fectrir, icis, fém. Cie. =: [Les dieux] 
produclenrs de ces choses, Earum 
rerum effeciores. Cic. Être producteur 
de, C. PROnOIn£. 

PRONUCTIF, IV8, adj. Qui sst d'un 
bon rapport. C. FERTILE, FRUCTUEUX. 

PRODUCTION, 8. f. 1° Action de 
mettre en avant. Prolatio, onis, f. Cic. 
Erhabitio, f. Gell. : Production d'un 
testament, Erhibitio tabularum testa- 
menti. Ulp. || 2° Action de produire, 
de donner naissance. Procrealio, onts, 
f. Cic. Progeneralio, f. Plin. || 3° Ce 
qui est produit par la nature. (Fruit, 
el: Frucius, &s, m. Cric. Petus, üs, 
m. Cie. (Œuvre) Opus, peris, n. Cic. 
= Toutes les productions de la natore, 
Omnia que natura gignit. Cie. [Perle 
qui est] une production vraiment uni- 
que de la nature, Vere unicum na- 
furæ opus. Plin. Les productions de 
la terre, Ea, quæ terra gignit ou le 
ên terris gignuntur. Cic. [Les céréales] 
et les autres — de la terre, Et reli- 
qua quæ terra pant. Cic. Voy. PRO 
&o. Pays riche en —, C. PRATILE 0. 
Terrain fertile en d'autres geares de 
—, Ager aliorum fructuum fertilis. 
Cic. |} 6° Ce qui est produit par l'art 
ou l'esprit, Opus, peris, n. Cic. = Tes 
belles productions, Tua praclare ope- 
re. Cie. Tout le monde lit mes —, 
Omnes mea legunt. Cic. Triple pro- 
duction de l'esprit, Triplexz animi fe- 
tus (Us), m. Cic. Voy. OUVRAGE 3° et 
4e, raurr 8e. Ü 6e Prolongoment. C. 
APPRNIICE. 

PRODUIRE, v. act. 1° Conduire, 
Pousser en avant. ProducËre, o, is, 
durt, ductum, acl. Cie. Sen. || 2° Faire 
voir, exposer à la vus. Producère Cor. 
40), act. Cic. Proferre, fero, fers, tuli, 
latum, act. Cic. Erhibêre, eo, es, bui, 
bitum, act. Cie. = Produire qqn de- 
vant le penple, en publie, Producère 
aliquem in prospectum populi. Cic. in 
publicum. Ulp. — en public le résul- 
tat de ses études, son talent, le 
discours de gqgn, Proferre sludis. 
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Quint. artem. Suef. alicujus oratio- 
nem. Cie. — ses secrets, Secrela ani- 
mi proferre. Plin. Voy. uonrasn Îe 
el 3e. — qq. ch. au grand jour, Vay. 
JouR {°. \ 3° Introduire, faire connal- 
tre. Produc®re (voy. 1°), act. Cie. 
PI.-j. Proferre {roy 2e), act. Sen.: 
Produire qqn dans le monde, Ali- 
quem producère. Cie. l'l.-j. Voy. POUS- 
sen 3e, } 6° Soumettre 4 ja connais- 
sance, à l'eramen. Erhtbëre (voy. 2°), 
act. Cie. Proferre (voy. 2°), act. Cic. 
: Produis ce code, Erhibe librarium 
tllud legum. Cic. Registres produits 
à l'audience, Prolatæ tabulæ. Cic. 
Produire de faux comptes, Rationes 
falsas inferre (fero, fers, tuli, illa- 
tum). Cie. — un testament, Tabulas 
testamenti exhibère. Suet. || 6° Faire 
entendre en justice. ProducËre (voy. 
de), act. Cic. Proferre (voy. 2e), act. 
Cic. Edre, o, is, didi, ditum, act. 
Cic. = Produire un témoin, . Testem 
edëre. Cie. Liv. proferre, citare, exci- 
tare, adhibère (voy. 2°). Cic. Un té- 
moin ayant été produit contre Ses- 
tius, Cum tesiis productus esset in 
Sestiun. Cic. |} 6° Alleguer. Proferre 
(voy. 2e), act. Cic. = Produire des 
raisons, Raliones afferre (fero, fers, 
attuli, allatum). Cic. Je puis — les 
autorités les plus sérieuses, Auctores 
cerlissimos laudare possum. Cie. Voy. 
ALLÉGUER. || 7° En parl. des aninaut. 
Engendrer, mettre au monde. Gign”re, 
0, ts, genui, genttum, act. Cic. Pro- 
creare, act. Cic. Nep. Parëre, io, is, 
pepert, partum, parilurus, act. Cic. 
Ed*re (voy. 5°), act. Cic. Generare, 
act. Cic. Progenerare, act. Col. : Les 
poissons produisent des œufs, Pisces 
ova gignunt. Cie. Les brebis —, Oues 
fructum edunt. Cie. [La vache, L'à- 
nesse] commence à produire. Incipit 
fructum ferre (fero, fers, tuli, latumn). 
Varr. cœæpit generare. Plin. || 8° En 
pari. du sol, des végétaux, des cau- 
ses naturelles, etc. Pr. et Fig. Donner 
naissance à. Ferre(voy. 1°), act. Cic. 
Gignére (voy. Te), act. Cic. Perëre 
(voy. 7e), act. Varr. Fundÿre, », is, 
fudi, fusum, act. Cie. = La terre pro- 
duit des moissons, Terre fert fruges. 
Cic. voy- PRODUCTION 3°. Pays qui 
produit beaucoup de blé, Locus « fru- 
mento copiosus. Cic. Le terrain — 
beaucoup, Ager plurimum efficit (de 
efficère, io, feci, fectum). Cic. Ter- 
res qui produisent beaucoup plus, 
Ag qui mulio plus afferunt (voy. 6°). 
Cic. Un champ ne saurait rien pro- 
duire saos colture, Ager sine cullurë 
fructuosus esse non potest. Cie. — 
une lige, Ceulem parère. Varr, facère 
(io. is, feci, factum). Cel. — des 
euilles, Voy. reuiILLE 1°. — des 
fleurs ou des baies, Fund?re fiores 
eut bacas. Cic. Voy. rLe0R 1°, FLEU- 
Rime. — du vin, Vinum reddëre (0, 
is, didi, ditum). Pall. Voy. Donner 
480, Vigne qu'on a poussée à —, Vi- 
{is ad fructum evocata. Plin. Qui pro- 
dait deux fois dans l'anaée (en pari. 
d'an arbre), Bifer, fera, ferum. Vire. 
Plin. L'Inde — le béryl, India beryi- 
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los gignit. Plin. Les régions marit 
times produisent da fer, In regioni- 
bus marilimis ferrum nascitur (de 
nasct, Or, ÊTis, nGlUS sum, Aascilurus, 
dép. — naltre). Cæs. [Le nuage} ren- 
ferme de quoi produire des gouttes 
d'eau, Fabet quedam ex quibus stilli- 
cidia possunt fieri (fo, fs, facius sum, 
pass.). Sen. [Les nuages] renferment 
ce qui produira de l'eau, {labent ma- 
leriam futuræ aquæ. Sen. Produire on 
soa, Sonum efficËre. Cie. Sonitum 
referre. Plin. — du feu, Ignem red- 
dère. Sen. || Fig. (L'Académie) a pro- 
duit des oraleurs éminents, l'ræsfan- 
lissimos in eloquentiä viros edidit, 
Quint. Ce siècle a — un orateur par- 
fail, ce grandnombre (d'orateurs), ze 
ælas oralorem perfect tulit.Cic.hane 
copiam effudit. Cic. Cetle année s — 
beaucoup de poètes, Magnum proven- 
{um poelarum hic annus attulit. PI.-ÿ, 
Aucune époque ne produisit plus d'o- 
râteurs, Nullä ælate uberior oratorum 
fetus fuit. Cic.|| 8° Faire, Creer, Obtenir 
par le travail manuel. Facëre (voy. 8), 
act. Cic. Conficére (voy. 80), act. Cic. 
Voy. PAInG 39, rAuRIQUER : Produire 
du vin, des céréales, Voy.ratre 140. 
Î| 10° Composer par le travail de l'es- 
prit. Faire, Créer (une œuvre d'art) 
Fac£re (voy. sa act. Cic. Conficère 
(voy. 8e), act. Cie. : L'âge où l’on ne 
peul encnre rien produire par soi- 
même, Ætates quæ nihildum ipsæ ex 
se generare queunt. Quint. Protogène 
a moins produit, Prologenis minor 
fertilitas fuit. Plin. Voy. raine 5 
et 69, comMPOSPR 29, ÉCRIRE 6e, || 14e 
Rapporter, donner du produit. Afferre: 
pod 6°), act. Cic. Fructum ferre 
voy. 7e). Cic. Fructum edëre (voy. 
5°). Cic. = Ce que le domaine produit, 
Prædii frucius (üs), m. Cic. L'Asis 
be vous a rien —, 4sia vobis fructum 
non tulit. Cic. [Les brebis ne pour- 
raient} produire aucun bénéfice, Nul-° 
lum fructum ex sese edëre. Cie. Voy. 
DoNNx&n 19°. Argent qui produit os 
intérêt, Voy. imrénêr 4e. || 12° Avec 
un suj. de ch. Causer, être cause de, 
procurer. Facëre (vuy. Bo), act. Cic. 
Effictre (voy. Ro), act Cic. Conficëre, 
act. Ter. Edbre (voy. 5°), acl. Cie. 
Parëre (voy. D: act. Cic. Gignère 
(voy. Te), act. Cic. Creare, act. Cic:' 
Ferre (voy. 7e), act. Cic. Afferre(voy. 
6°), act. Cie. = Produire les mouve-' 
ments de la vie, Vilales motus edëre. 
Lucr. Qu'est-ce qui produit le rire? 
Unde est risus? Cie. Produire de l'é- 
motion dans les âmes, Animorum ali- 
quum permotionem gignère. Cic. L'am- 
bition produit des vertus, Ambitio 
causa viriutum est. Quint. Causes qui 
produisent les plus beaux effets, Causæ 
efficientes pulcherrimarum rerum. (ic. 

Se PaontIRE, v. 4° Re. Se montrer. 
Se ostend®re (o,is, tendi. fentum mieux 
que fensum). Ter. Cæs. Cic. Se efferre 
(fero, fers, extuli, elatum). Cic. À ppe- 
rêre, 60, es, rui, ritum, n. Ter. : | se 

roduisit des hommes supériears, 
Berfecti Aomines exsiitere (de exsts- 
{tre, 0, is, 8. sup., n.). Quint. Une 
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multitude d'orateurs se produit avec 
éclat, Oralorum ingens proventus eflo- 
rescit (de effloresc®re, o, florui, ss. suP.; 
n.). Quint. Se produire eu pablic, 
aux regards, Voy. Se uontren 1°. La 
vertu s'est produite au jour, Virius 
se extulit. Cie. Se pruduire an grand 
jour, In lucem prodire (eo, is, ii, 
um), n. Cie. Voy. Se uonrnen 5°, Se 
MANIFESTER 2°. || 20 Réf. Se faire con- 
naitre. Proced®re, o, is, cessi, cessum, 
0. Pl.-j, 2 {Les hommes] qai se sont 
produils d'eux-mêmes, Qui se ipsi 
rotulerunt (de proferre, fero, fers, 

tum). Sen. Voy. S'avancen 3°, 
pousser. |} 3° Pron. Avoir lieu. Exsis- 
tfre (voy. 1°), 0. Cic. Pieri, fio, fa, 
factus sum, pass. Cie. Evenire, io, is, 
véni, ventum, D. Cic. Voy. LE 14e, 
ARRIVER (neut.) 2e, 

PROOUIT, (TB, part. passé de 
PRODUIRE, VOy. ce v. 

Proourr, 8. m. {1e Le petit, Les pe- 
tits (par rapport 4 la mère). Fetus, &s, 
m. Cic. Parlus, üs, m. Cic. Frucitus, 
&s, m. Cic. : Le produit des trou- 

eaux, Pecorum fetus (au plur.). Jhg. 
fr Les productions du sol, des plantes. 
ructus, üs, m. Cie. : Les produits 
de lalerre, Ea que gignuniur e lerrë. 
Cic. ls peuvent expédier leurs —, 
AMitigre possunt id quod agri efferunt 
sui. Cic. L'exportalion des — que 
nous avons en abondance, Earum 
rerum, quibus ebundamus, erportatio. 
Cic. Voy. ProDucrion 3°. || 3° Co que 
rapporte un domaine, une charge, un 
travail, ce qu'on tire d'un impôt, d'une 
vente, etc. Fructus, Us, m. Cic. Red- 
itus, Gs, m. Nep. : Le produit d'une 
mince, Metalli fructus. Liv. reditus. 
Liv. Le — des nouveaux impôts, Pe- 
eunia qua ex novis vec{igalidus reci- 
ttur. Cic. [On vendit les biens, et 
e — de la vente ful partagé... [Id 
quod inde refectum esf, ou quod inde 
redactum est, divisum est. Liv. Le — 
de la chasse, de Îa pêche, Voy. 
CHASSE 4°, GIBIER, PÊCHER 2°. Vivre 
du — de son travail, Vicium labore 
comparare. Cic. Retirer an — de qq. 
eb., Ex re fructum percipére. Cie. [Ce 
domaine] me doane un —, Miki in 
reditu est. Pl.-j. Être pour qqn d'an 

a —, Esse elicui magno fructi. 
Cic. [Ce sol] est d'un très boa —, 
Plurimum effcit (de efficére, io, feci, 
fectum). Cic. Être d'uo merlleur —, 
Majorem quæstum referre. Col. Lo — 
de ces vignes est de 100 sesterces 
par jugère, Vineæ centenos sestertios 
in singule jugere efficiunt. Col. || 
6° Ce qui résulte d'une operation = Être 
le produit de qq. ch., Ex re effci 
Tor, En, fectus sum), pass. Cic. || 

ig. Il ne reste agcno ouvrage, pro- 
duit de son loisir, — de sa solitude, 
Nullum exstat otii opus (peris, p.), 
aullum solitudinis munus (neris, a 
Cic. Être le — des passions, Effci 
perturbationibus, Cire. || 6° Résultat 
d'une multiplication. Summe (æ) ex mul- 
fiplicatione effecte (æ), f. Col. Voy. 
MOLTIPLIER 29, 

PROËMINENCE, & f. État de 0e 
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qui est proëminsnt. Prominemiie, æ, f. 
itr. VOy. AVANCE 4e. 

PROEMINENT, ENTE, adj. Qui est 
on reliof. Eminens, gén.entis. Cæs. Cic. 
Prominens. Liv. : Etre proéminent, 
Prominère, eo, es, nui, 8. Sup., D. Liv. 

PROFANATEUR, 3. m. Celui qui 
profane =: Profanateur d'un temple, 
Templi violafor (oris), m. Ov. 

PROPANATION, s. f. 1° Action de 
profaner = Profanatisn d'un temple, 
Templi violatio (onis), f. Liv. Com- 
mellre ane —, Committère piaculum 
(i, o.). Liv. Voy. PRoPAN=n 1°. lls 
regardent eommce one — de pronon- 
cer le nom..., Nefas Aabent nominars. 
Cic. C'était nne — de consommer, 
Religiosum erat consumêre. Liv. || Fig. 
C'est une profanation que de faire.…., 
Nefas est facére. Cic. Sen. 

PROPANE, adj. 1° Qui n'appartient 
pas à la roligion Profanus, a, um. 
Cic. 3 Lieu profane, Locus profanus. 
Cic. Des usages profanes, Profani 
usus. Plin. |} Subat. Distinguer le sa- 
cré du profane, Sacra profanis secer- 
nÿre. Hor. || 2° Contraire au respect 
dû aux choses sacrees. Impius, e, um. 
Cic. Voy. tupie Àe. 

ProrANE, 8. w 4° Celui qui n'est 
pas initie à des mystères : Les profa- 
nes, Profani, orum, @. pl. Virg. Ov. 
| 2° Celui qui manque de respect pour 
es choses sacraes. lmpius, ii, in. Ter. 
Cæs. Cic. |] 4° Fig. Celui qui est étran- 
ger à uns science, à un art. etc. C. 1ono- 
RANT 2° el 39°, érnaNOER ladj).) 8°. 

PROPANENR, v. act. 1e Rendre une 
chose sacres à un usage profane. Pro- 
fanum (am, um) facére (io, is, feci, 
factum). Cie. = Îl avait profané tous 
ces objels. Omnia illa profana fece- 
rat. Cic. || 2° Traiter avec irrevérence 
les choses de la religion. Violare, act. 
Cie. Pollure, o,is, ui, utum, act. Cic. 
Profanare, act. Ov. Liv. : Sacrifices 
profanés, Saera polluta ou violala. 
Cie. |] 3° Fig. Souiller, flétrir, ternir. 
Polluëre (voy. 2e), act. Cic. || 6° Fig. 
Degrader, avilir. Imminugre, 0, is, ui, 
wium, act. Cie. 

PROPÉREN, v. act. Dire tout haut. 
Proferre, fero, fers, tuli, laium, act. 
Cic. Vuy. PRONONCER, DIRE. 

PROFES, 6sse, ad) el s. m. f. 
Religieux, Religleuse qui a prononcé s8s 
vœux. ‘Professus, 1, masc. (Eccl.). 
* Professa, #. fém. (Eccl.). 

PROFESSER, v. acl. 1° Reconnaître 
publiquement, dsciarer hautement. Pro- 
fteri,eor, êris,fessus sum, dép. (ace). 
Cic. = Professer le christianisme, Cu 
tui christine adhaærère (ce, es, Azsi, 
Assum), 0. Amm. Il professe de la 
sympatbie pour celte nalion, Se ejus 
gentis amalorem esse profitetur. Quint. 
lis profeisent de ne pas reculer de- 
ant un dauger, Îls — le mépris de 
tout danger, Profitentur s8 nullum pe- 
riculum recusare. Cæs. || 2° Faire pa- 
railre, manifester, temoigner. Præ se 
ferre (fero, fers, tuli, latum), act. Cic. 
Præferre, acl. Cic. = Professer la mo- 
destie, Modestiam præferre. Tac. Voy. 
DÉCLARER 1°, MANIFESTER, TÉMOIONER. 
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U 8° Exorcsr, pratiquer. Æzrsrcère, €, 
es, cui, cilum, act. Cic. Profiteri (roy. 
19), dép. (acc.). Cels. =: Professer la 
médecine, Medicinam erercère. Cic.. 
profiteri. Cels. Voy. exancan 4°. | € 
Enseigner publiquement. Profteri(vox 
1°), dep. (acc.). Quint. Pl.-j. Docére, 
eo, es, cui, clum, act. Quint. Suet. = 
Professer la grammaira, Grammati- 
cam profiteri. Quint. — le musique, 
Musicen docère. Quint. Voy. æsxr- 
Gwen. || Abs. Professer en Sicile, à 
Rome, In Sicili& profiteri. Pl.-j. Re- 
ma dorère. Suet. 

PROFESSEUR, s. m. Personne qui 
enseigne un art, une science. Magister, 
tri, m. Cic. Professor, oris, m. Quint. 
Suet. : Tous les professeurs, Omnes 
qui proftentur. Pl.-j, Voy. malrau. 

PIROPESSION, s. f. 1° Declaration 
publique : Profession d'une opraion, 
Professio opinionis. Gell. Ta — de foi 
(en gèn.), À nimi tui declaratio fonts), 

. Cic. — de foi (religieuse). * Profes- 
sio opinionum de rebus divinis (Ing.) 
at simpl. Professio. S.-Sev. Ll fail sa 
— de foi (en gén.}, sa — de foi (reli- 
gieuse), * Profitetur quid sentiat, qui£ 
de rebus divinis senfiat (Georg.). 
(Ceux) qui, sans en avoir fait —, pra- 
tiquareut le judaïsme, Qui improfesss 
Judaicam vivebant vitam. Suet.]|| Faire 
profession de philosophie, Philoso- 
phiam profiter Lor, ris, fessus sua), 
dep Cie. Je ferai — d'être juriscon- 
sulle, Me jure consulium esse profite 
bor. Cic. Voy. Proræssan 1°. H 29 Ao- 
tion de pratiquer ouvertement : Faire 
profession d'une religion, Religionem 
colère (0, is, colur, cultum). Liv. Faire 
— d'une doctrine, Sectam sequi (or, 
Pris, secutus sum), dép. Quint. Voy. 
PROPESSER 20, || 3° Acte par lequel un 
religieux, une religieuse prononce ses 
vœur. * Professio, onis, [. (Eccel.). 
&o État, emploi, metisr. Ars, rtis, f. 
Cic. Arlificium, ii, n. Cic. Quæstus, 
&s, m. Cic. z: Professions lihérales, 
Liberales quæstus. Cic. Profession de 
ammairien, Grammalicæ professio 
Pnis), f. Suet. Voy. mérien 2°. Lut- 
teur de —, Pugil legilimus. Suet. À 
Fig. Qui est un liberüo de profes- 
sion, Impudicitiem professus. Sen. 
Menteur de —, Voy. mérien 3°. 

PROFESSORAL, ALES, ad}. De pro- 
fesseur. Professorius, a, um. Tac. 

PROFIL, $. m. Visage vu de côté; 
aspect latéral. * Faciei latus (teris) alte- 
rum (1), n. D'apr. Quint. = Visage de 
profil, Mème traduel. Qui est de —, 
Qu'on voit de —, Obliqnus, «, um. 
Plin. Portrait de —, Obliqua (æ) ima- 
go (ginis),f. Plin. A pelle] représenta 
Auotigone de —, Îmaginem Aultigont 
alfero tantum latere ostendit. Quant. 

PROFIT, 8. m. 1° Gain, beneñice, 
utilité. (Gain, bénéfice) Lucrusm, i, 0. 
Cie. Ouxstus. &s, m.Cic. Fructus, Us, 
om. Liv. Emolumentum. à, n.Cie. (Uti- 
lité) Utilites, atis, f. Cic. (Avauntage) 
Commodum, i, n. Cic. x Léger proût, 
Lucellum, à. 0. Cic. Her. Quæsticulus, 
i, m. Cic. Profits et pertes, Emolu- 
mente ct deirimente, Ci. Regarder 
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comme un profit, Voy. ea 4°. Viser 
au —, Servire quæstui. Col. Qui ne 
vise qu'au —, Quzstuosus, e, um. Cic. 
juæstui deditus. Cic. Qui regarde aux 
moindres profite, Quæsticulis attenfus. 
Cic. En vue d'on profit, Ourstüis causä. 
Lie. Se créer des profits, Quæstus 
sidi comstitusre. Cic. Faire de très 
rands —, Maximos quæstus facère. 
ñc. Faire son profit de l'objet en 
litige, Litem in suam rem veriire. 
Lis. Être une source de profits, 
Donner, Procurer du profit (= être 
un objet de trafic), Esse quæslui. Sali. 
in lucro. Plaut. fn quæsiu. Quint. 
Voy. Prorrten 5e et 6°. [Sans les 
soias de l'hboinme] les brebis ne pour- 
raient donner aucan —, Uves nullum 
fructum edëre ex se possent. Cic. Avec 
—, Cum luero. Col. Avec plus de 
Quzstuosius. Plin. Avec un très grand 
—, Quæstuosissime. Sen. || Fig. Pour 
ton profit, Tui commodt ceus&. Cic. 
Emolumenti (ui causd. Cie. Au — du 
tribun et contre le eonsal, Pro fri- 
buno in consulem. Liv. Mettre à — la 
sagesse ou les défauts (de qqa), Se- 
Ailale vel vitio wii (or, êrus, usus 
sum), dép. Cic. Mettre à — les égare- 
ments de l'espril, Vilium enimi ed 
witlitatem transferre. Quint. Mettre à 
— l'occasion, Voy. occasion 2°. Ti- 
rer — de qq. ch., Ex re fructum ce- 
pére (to, ts, cepi, caplum) on perci- 
pére (io, ïs, cepi, cepium). Cic. utili- 
laitem capêre. Cic. Voy. PROFTrER 1° 
et 2°. Faire son — d'one ch., Er 
re lucra factre. Cic. Détonrner q9- 
ch. à son —, Voy. pérounnæn 3°. 
Tourner au — de qqn, Ad fructum 
alicujus redundare, ü. Cic. Tourner 
au — de qq. ch., Voy. PnorTTen 6°. 
Faire tourner qq. ch. à son —, Alti- 
id in suum commodum converière. 
ic. in suam ulilitatem deflectëre. 
Quint. Faire tourner qq. eh. an — de 
sa faveur, Aliquid in occasionrm gre- 
fi trahëre. Tac. La gloire est le — 
da mérite, Gloria fructus est virtutis. 
Cie. C'est un — tout clair, C'est Lont 
—, Merum lucrum est. Sen. Procurer 
beaucoup de — à l'État, Multam uti- 
lüatem reipublicæ efferre. Cic. Les 
grands oraleurs ont causé aux États 
plos de dommages qu'ils ne lear ont 
procuré de —, Plura detrimente [= 
licis rebus quam adjumente per ho- 
wings eoquentissimos importata suni. 
Ci. N'être d'aucun — ni pour soi- 
même ni pour aatrui, Nec sibi nec 
elieri prodesse (prosum, prodes, pre- 
(ue profuturus), n. Cic. Voy. mom. 
est sage sans —, Nequidquam se- 
16. Enn. en. Cic. Voy. iNUTILEMENT. 
1 $ÿ a — 4... Voy. Prorirascs. 
Aver. —, Uiililer. Cic. 11 n’y a ja- 
ruals de — à faire le mal, Nunquam 
ed ile peccare. Cic. | 2° Gratifica- 
Gun Voy. ce m. } 8° Fig. Progrès 
dns les études. Voy. ProGnès. 
PROPITABLR, adj. Utile, avante- 
goux. Quæsiuosus, &, um. Cis. Fruc- 
fuosus. Cic. Utilis, m.f.,e, na. Cic.: 
Vertus profitables au genre humain, 
Viriutes generi humene fruciuees. 
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Cie. Être profitable à qqn, Alicui 
proficére (ie, ts, feci, fectum), n. Cic. 
prodesse (prosum, ges profui, pro- 
futurus), 0. Cic. [Chase] qu'il est — 
de savoir, Quod scire prodest. Sen. Il 
sera très — de démontrer, Permul- 
{um proficiet demonstrare. Cic. 
PROFITER, v. 0. 4° Faire un gain. 
Lucrum facère (io, is, feci, farm). 
Cic. = Je ne profile pas à cela, Nu 
lum in eë re qurstum facio. Cic. Voy. 
0aGNER 8°. | 2° Tirer de l'avantage, de 
l'utilite de qq. ch. Uti, or, ëris, usus 
sum, dep. (abl.). Cie. : Profiter de 
sa victoire, Victoriä uti. Sail. Se bä- 
ter de — d’une occasion, Occasionem 
urgère (co, es, ursi, s. sup.). Cic. 
Voy. occasion 2°. — des bienfaits de 
qn, Alicujus bonitate frut (or, ëris, 
ruifus Où fructus sum), dép. Curt. 
Ils espèrent — de nos malheurs, Ajala 
nostra occasionem suam pulanf. Cic. 
Voy. Tirer Pnorrr 1°. Faire — ses 
praches de ces [avantages]. Ea suis 
impertire (10, is, 1oi ou ii, itum = leur 
en faire part). Cic. Ne pas faire — la 
soctété de ses richesses, Nihïl facul- 
tatum in vilæ societalem conferre (fe- 
ro, fers, tuli, collatum). Cic. [1 3° Pro- 
gresser. Voy. ce m. || 4° S’accroitre, 
se fortifier. Voy. ces m. || 6° Avec an 
sujet de ch. Procurer du gain = {Cela} 
aoos profite, Lucro est nob1s (au dal.). 
Plaut. Cela lai a si bien prufté, &r 
ed re fanta lucra fecit (voy. 1°). Cie. 
Faire profiter son argent, Pecunias 
exercère (eo, es, eui, citum). Dig. || 
8° Avee on sujel de eh. Procurer de l'a- 
rantage, de l'utilité. Prodesse, prosum, 
prodes, profurs profuturus, n. (dat.). 
Cic. = [Difficile à digérer et) qui ne 
profite pas à l'estomac, Stomacho inu- 
tilis (om. f., e,n.). Plin. L'injuslice 
ne peut proûter à l'homme... Non 
Aomini injusie facia conducunt (de 
conducère, o, duxi, ducium). Cic. Ceux 
à quile meurtre du père a profité, Ji 
quibus occidi peitrem bone fuit. Cic. 
Voy. sæavin 4, Être ons à. Mes 
bieofaits profitent à la république, 
Benefacta mea reipublicæ procedunt 
(de procedFre, 0, cessi, cessum, n.). 
Sall. L’envie profite à ma gloire, Invi- 
die miÂi ad gloriem valet (de velère. 
0, bui, litum, n.). Cic. Tont ce qui 
— dla gloire d'autrui, Quidquid elienæ 
gloris cedit (de cedère,e,cessi, cessum, 
0.). Curt. Si cela — à la cause, Si id 
cevss cedit. Quint. Bien mal acquis ne 
— pas, Mele parium mails disperit (de 
disperire, ce, &, s. sup., n.). Plaut. 
PROPOND, ONB=, adj. fe Dont 
le fond ost verticalement très éloigne 
de la surface, de l'ouverture. Alius, e, 
um. Cic. Profundus. Cic. : Mer pro- 
fonde, Mare profundum. Cic. Rivière 
très —, Flumen eltissimum. Cæs. præ- 
altum. Liv. Limon, Sable profond, 
Altus limus. Curt. Altum sebulum. 
Curt. — de B, de 3 pieds, Altus pedes 
quinque. Cato. fribus pedibus. Pall. || 
2° Dont le fond est horizontalement très 
éloigné de la façade, de l'ouverture. 
Longus, a, vm. Virg. Profundus. Lucr. 
z Les parvis profonds, Atria longe. 
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Virg. Forêt profonde, Sülvs profunde. 
Lucr. } 8° Eo parl. d'un corps de 
lroupes en ordre de bataille. Qui a de 
l'épaisseur. Voy. PaoroNDeUR 0. |] do 
Qui descend fort bas, qui pénètre fort 
avant. Altus, e, um. Cic. Virg. : Ra- 
cines profondes, Radices aliæ. Cic. 
penilus imrisaæ. Quint. Pousser des 
racines —, très —,Voy. POUSSEn (act.) 
18°. Blessure profonde, Alium vul- 
nus. Virg. Voy. Ptxéraanr 1e, E Pig. 
Vices profonds, Profunda vitie. Plin. 
6° Fig. Qui va au fond des ch. : Ére- 
ition profunde, Eruditio alta. Quint. 
Connaissance —, Magna cognitio. Cie. 
Il avait des affaires publiques une 
connaissance —, Totam rempublicam 
pentius cognoverat. Cic. Des connais- 
sances profondes, plus —, Res pe- 
nilus cognilæ. Cic. Ârtes altiores. 
Quint. Voy. aprroronDi. X Esprit pro- 
fond, Homme —, Voy.PÉNÉTRANT 2e, 
Qui est un — savant, un — philoso- 
phe, Perfecte planeque eruditus, Cic. 
n philosopAid diligens (gen. entis). 
Quint. Qui est — dans la géométrie, 
dans la jonsprudence, In geometriä 
perfectus. Cic. In jure paratissimus. 
Cic.|| 8° Qui vient ou paralt venir d'us 
heu profond : Pousser un profoud sou- 
pir, Suspirium alte petËre. Plaut. Voix 
protunde, Vox grauis. Quint. R 7° Fig. 
res eloigne du commerce des hommes 
: Retraite profonde, Altus (1) secessus 
{&s), m. Pl.-j. Solitude —, Desertis- 
sima solitudo. Cie. || 8° Fig. Difficile 
à pénétrer, à connaitre. Abstrusus, a, 
um. Cic. Recondilus. Cie. = Science 
profonde, Ârs recondite. Cie. l’ensées 
profondes, Reconditæ sententiz. Cic. 
iscussion un peu trop profonde, 
Disputatio paulo abstrusior. Cic. Pro- 
fond myslère, Voy. mysrtag 3e, do 
et 5°. || 9e Fig. Grand, Extréme dans 
son genre. Magnus el mieux Merinus, 
a, um. Cic. Altus. Liv. Sen. Quint. : 
Nuit profonde, Noz obscure. Sal. 
Virg. alte. Sen. Apul. Les profondes 
ténèbres d'une prison, Profunds noz 
carceris. Quint. Silence profond, Si- 
Lentium aitu Virg. Sen. Quint. Paix 
profonde az oumma. Cic. placida. 
Cic. Calme profond, Alta tranguiliites. 
Pl.-j. Profonde sécunté, Alte secun- 
tas. Sen. Profond oubli, Alte eblirie. 
Sen. Sommeil —, Somnuws ertus. Cie. 
altus. Hor. Liv. Sen. Curt. Douleur 
profonde, Doler magnus. Cic. sum- 
mus. Cic. grevissimus. Cie. Baine—, 
Odium intimum, Cic. penilus insicirm. 
Cic. Convicton —, Opinio Arma. Cic. 
Méditation —, Attentissime cogitalio. 
Cic. Préoecupation plas —, Altier 
sollicitude. Quint. — dissimulation, 
Alta dissimulatio. Curt. | Un profond 
scéléral, Homo perdut& nequitid. Cic. 
PrOrOKD (LE), LE PLUS PROFOND, 5. 
m. C. ponD, aslwz. 
PROPONDÈMENT, sdv. 1° Bien 
avant. (En géo.) Penitus. Cie. (De haut 
en bas) Alte. Cic. (De devant en ar- 
rière) Longe. Cie. = Sillon tracé pro- 
fondément, Juleus elte impressus. Cie. 
S'euraciner —, ÂAgère redices alle. 
Col. in profundum. Plin. Roc entaillé 
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—, Sasum penitus excisum. Cic. Pé- 
nétrer —, Voy. PÉNÉTRER (neut.) 3e. 
l Fig. = Pénétrer profondément, ŒE 
PÉNÉTAER peut.) 1° et 2°, (act) 
et 3°. Implanter, S'euraciner, Eurs- 
ciné —, VOy. 1MPLANTER, S'ENRACINER 
20, æxRACINS 30. | 2e D'une manière 
extrôme. Marime (= grandement). 
Cie. Vehementer ou Valde (= forte- 
ment). Cie. : Dormir profondément, 
Arta dormire. Cic. Voy. bonmin. Mé- 
diter —, Acriler et attente cogilare. 
Cie. Qui médite —, In cogitatione 
defirus (a, um). Cie. — irrité, Vehe- 
menter iratus. Plaut. Être — afigé, 
Graviter dolëre. Cæs. — aimée, 
leeta penilus. Hor. Sentir —, Persen- 
fire, 10, 18. sensi, sensum, act. Virg. 
PROFONDEUR, s.f. 4° Étendue 
verticale d'une ch. depuis la surface ou 
l'ouverture jusqu'au fond. Alhtudo, 
dinis, f. Cic. : La grande profondeur 
de la mer, Profunda maris altiludo. 
Cic. Être à l'endroit où l'eau a le plus 
de —, Esse in profundo aquæ. Cic. 
À l'endroit où les eaux avaient le 
moios de —, Quä minima altitudo flu- 
minis eral. Cæs. Caverne d'une — 1m- 
mense, Spelunca infinit& elittudine. 
Cie. Fosses de 3 pieds de —, Serobes 
trium m aliitudinem pedum. Cæs. Qui 
a 5 pieds de —, Voy. Proronp 1°. La 
terre s'ouvrit à une grande —, Jlia- 
vis humus profunda. Sall. Rocher 
ereuse À une — extraordinaire, Sarum 
in mirandam aliitudinem depressum 
Cie. Creuser nn champ à 2 pieds de 
—, Agrum alte duos pedes mfodëre. 
Col. L'ulcère gagne en —, Ulcus ser- 
pit altius (sdv.). Cels. |! Les profon- 
denrs des cavernes, Speluncarum alti- 
tudines. Cie. Les — de la terre, Terrz 
sinus (&s, m. sing.). Plin. Voy. x 
TRAILLES 6. Rome ébranlée jusque 
dans ses —, Roma prope convulsa se- 
dibus suis (— presque arrachée de 
ses fondements|, Cic. } Fig. La mé- 
chanceté n'a pas sa source dans les 
profondeurs de l'âme, Non ex alto 
animo venit nequilie. Sen. |] 2° Éten- 
due horizontale d'une ch. depuis la fa- 
qe ou l'ouverture jusqu'à l'oxtremité. 
ongiludo, dims, f. Curt. : Forêt d'une 
profoudeur saos limites, Silva magni- 
fudinis infinilæz. Cæs. Voy. Lono 1°, 
LoneuEun {°. || Se Épaisseur (d'une 
troupe en ordre de batailic). Longitude, 
dinis, {. Liv. : Donner de la profon- 
denr anx rangs, Ordines inirorsus 
porrigëre. Liv. Pour que l’armée eût 
pins de — que de largeur, Ut longa 
polius quam lata acies esset. Liv. Corps 
de 10 hommes de —, * Acies decem 
ordines in longitudinem hebens. D'apr. 
Frontin (nu, 3,22). Diminuer la — de 
son centre, Mediam eciem exienuere. 
Liv. ]| 6° Fig. Qualite do os qui ve jus- 
qu'au fond des ch. Vis, gén. vis et 
at. wi peu us., ace. vim, abl. vi, f. 
Cic. : La profondeur de ce système, 
Vis ejus rationis. Cic. Qnestiou digne 
de la — de cette éradition, Quæstio 
sltissimé isi& erudiliome digna. Pl.-j. 
LS Fig. Grands penétration d'esprit : 
profondeur de l'esprit, Voy. r#et- 


PROGR 


7RATIGN 3°. || 6° Partis rooulce d'un 
lieu : Il alla se cacher dans les pro- 
fondeurs de la Macédoine, Abdidit se 
in infimam Macedoniam. Cie. Voy. 
cœvun dée. || Fig. Pénétrer dans les 
profondeurs d'une canse, In causam 
penilus se demiti®re. Cie. Puiser la 
connaissance du droit dans les — de 
la pbilosophie, Haurire ez intimä 
philosophiäâ juris disciplinam. Cie. 
Tirer des arguments des — mèmes de 
la cause, Voy. ENTHAILLES 70. || 7° Fig. 
Ce qui est difficile à penetrer, à com- 
prendre. Altitudo, dinis, f. Sall. Cic. 
: Profondeur de l'âme (= dissimula- 
lion), Altifudo ingenii. Sall. animi. 
Cic. Voy. MT5TÈRE 3°. | 8e Fig. Haut 
degré. Magnitudo, dinis, f. Cic. Vis 
(voy. 40), f. Cic. = La profondeur 
de mon amitié, Magnitudo el vis 
amons mei. Cic. 

PROFUSEMENT, adv. Aveo pro- 
fusion. Effuse. Cic. Prodige. Cic. 

PROFUSION, 5. f. Excès de libera- 
lité ou de depense. Effusio, ons, f. 
Cic. Nimia (æ) profusio (ons), f. PL.-j. 
VOy. PRODIGALITÉ = Faire des profu- 
sions, VOy. DÉPENSE 1°, PAODIG ER 1°. 
Qui pousse la libéralité jusqu'à la 

rofusion, In largitione effusior. Cic. 
ñ tre ep profusion, op AGONDER 
2°, ABONDANCE 2°. } Fig. Donner des 
louanges avec profusion, Voy. rno- 
DIOUKR 2°. 

PROGENITURE, 8. f. Enfants, pe- 
tits. Voy. enrany 20,PErrr (subsl.}41e, 

PROGRAMME, 8. m. 1° Écrit an- 
nonçant le detail d'un spectacis : Un 
programme de gladiateurs, Gladialo- 
rum libellus (1), m. Cic. — d'uue fête, 
Libellus munerarius. Treb. | 2° Expos 
de principes. Professio, onts, f. Vell. 
3° Plan. Voy. ce m. 4e et 3°. 

PROGRES, s. m. 1° Mouvement on 
avant. Progressus, üs, m. Cic.: Le pro- 
grès d'un astre, (Stellz) progressus. 
Cie. Le — des eaux {d'uue rivière), 
Processus, &s, m. Sen. Faire des —, 
Progredi, ior, Eris, gressus sum, dép. 
Cic. Proced®re, 0, is, cessi, cessum, B. 
Cic. Feu qui fait des —, Flamme per 
continua serpens (de serpère, 0, is, 
psi, s. sup., n.). Liv. Le fen ayant 
fait des —, Flamma effusa (de effun- 
di, er, ëris, pass.). Liv. Le — de 
l'âge, Progressus æialis. Cic. Par le 
— de l'âge, l'rogrediente æiate. Cic. 
4 Suites d'avantages romportés à la 
guerre. Progressus, &s, m. Cic. Pro- 
cessio, onis, f. Cic. Auctus, &s, m. 
Tac. : Immenses progrès, Immensi 
œuctus. Tac. Faire plus de —, Plus 
proficére (ie, is, feci, fectum), u. Cic. 
Arrêter les — de qqn, Aliquem « 
progressu arcère. Cic. || 3° Fig. Avan- 
coment dans les bonneurs. Incremen- 
tum, i, 0. Suet. : Qui a fait des pro- 
grès dans les bonneurs, Honors euc- 
fior. Cas, VOY. AVANCEUENT 2°, AVAN- 
can (neut.) 4e, S'avancen 3e. } 40 Fig. 
Avancement dans la faveur, dens l'affec- 
tion : Faire des progrès auprès de 
qqn. dans les bouues grâces de qqn, 
A liquem sidi amiciorem cenciliare. 
Nep. Qui a fait du — dans la faveur, 
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Gratiä auctior. Cæs. || 5° Pig. Avance- 
ment intellectuel on moral. Progressus, 
&s, m. Cic. Processus, &s, m. Cic. 
Progreano, onis, f. Cic. Profectus, us, 
in. Sen. Quint. : Progrès dans l'élo- 
quence, Dicendi processus. Cic. pro- 
gressio. Cic. Faire des — dans ses 
études, dans la philosophie. dans l'é- 
loquence, dans la vertu, VOoy. avan- 
can (neut.) 4e. Qui a fait un peu de 
—, Paulum progressus (a, um). Quint. 
Le — s'arrête, Stat profecius. Quint. 
I] 6° Pig. Accroissement, agrandisse- 
ment (en gén.) Incremenium, i, u. Cie. 
= Les progrès des vignes, Vitium inere- 
menla. Cic. Voyant les — de la puis 
sance des Lacédémoniens, Cum Lace- 
dæmoniorum opes crescére videret. Nep- 
Voy. ACCROISSEMENT, Faire des —, C. 
AUOMENTEa (Deut.), CROITRE 1°, 6RAN- 
Dir (neut.) 2e. Paire faire des — à, C. 
AUGUENTER (act.).1| 7° Fig. Avancement 
d'une ch. en bien, smelioration. Voy. 
AMÉLIORATION. || 8° Fig. Avancement 
d'une ch. en mal, aggravation : Le luxe 
avait fait des progrès, Lururie invs- 
luerat (de invalescére, 0, is, s. sup., 
n.). Suet. Ce mal fait chaque jour de 
nouveaux —, /d malum manai in diss 
latius. Cie. Mal qui fait des — la- 
tents, Malkum obscure serpens (voy. 1e). 
Cic. Faire de lents —, Serpére peu- 
lisper. Cic. [Ce fléau] a fait plus de 
qu'on ne pense, Lalius opinione 
disseminaium est. Cic. Voy. S'acana- 
VER, EMPinnn. Arrêler lies — d'une ha- 
bitude, Consuetudinem reprimére. Cic. 

PROGRESSIP, 1ve, adj. 1° Qa 
porte en avant : Mouvement progres 
s1f [des astres], Progressus, &s, m. 
Cie. | 2° Fig. Qui se developpe peu à 
peu. Paulatim serpens (gén. entis). 
Cic. In dies crescens. Vel. À 8e Fig. 
Qui fait des progres : Marche progres- 
sive, C. Pnoanes Be. 

PROGRESSION, s.f. 1° Bouvemeat 
on avant. Progressus, &, m. Cic. : 
Mouvement de progression, AMème 
traduct. } 2° Pig. Marche, Suite non 
interrompue. Progressie, onis, [. Cic. 
Progressus, @s, m. Cic. Voy. MARCHE 
8e. ] 3° Terme de mathematque. Pre- 
gressio, onis, [. Beet. 

PROGRESSIVEMENT, adv. Gra- 
duelloment. Voy. ce m. 

PROLUIDER, v. act. interdire : Pre- 
biber l'usage d'une cb., Rei urum 
interdicère (0, is, diri, dicium). Sust. 
Être probibé, Interdici, pass. Plin. 

PROUIBITIF,1vE, adj. Qui defend. 
Prohbutorius, a, um. Dig. : La ki 
est probibitive, Lex wiat. Quint. 

PROHIBITION, s. f. C. urrxnoic- 
Ton {°. 

PROIE, 8. f. 1° Ca que les animaux 
carnassiers rarissent pour le manger. 
Prada, s,f. Pl. : Qu vit de proie, 
Rapar, gém. ecis. Plin. Livrer des 
esclaves en — aux œmurènes, Servos 
murænis devorandos ebjicère. Suet. || 
2° Butin fait à ls guerre; Toute ch. dont 
on s'empare avec violence. Prada, æ, 
f. Cæs. Cie. x Nous serons la proie de 
vainqueur, ea — au vainqueur, Prada 
vieioris crimus. Liv. Deveoir la — 


1360 PROJE 


de qqn, In predam alicufus eedtre, 
u. Liv. Curt. Armée devenue ls — de 
l'ennemi, Erercitus, præde hosfium, 
Sall. 1 laisse sa personne et ses biens 
en — au roi, deveoir la — du roi, Se 
suaque prædæ esse regi sinit. Liv. 
Voy. soin de. Faire sa — de, C. na- 
van. || Fig. L'éloquence devint la proie 
des esprits médiocres, Éloquentia in- 
rmioribus ingentis prædæ fuit. Quint. 
ge Fig. Parsonne qui a beaucoup 4 
souffrir des passions des autres on 
de ses propres passions, eto. : Être la 
role de, en — à l'envie, Ex invidiä 
Éborare, n. Cic. Btre en — à l'injus- 
tice des puissants, Potenfium injuriä 
premi (or, Eris, pressus sum), pass. 
Cæs. En — aux outrages, Contume- 
liis spertus oppressusque. Cie. Être en 
— aux douleurs, au désespoir, Dolo- 
ribus, Aagn4 desperalione affici (ior, 
ris, fectus sum), pass. Cic. Etre eu 
— ses passions, Cupidinthus fla- 
grare, n. Sali. Être en — à l'amour, 
Amore capi (ior, Éris, captus sum), 
psss. Sal. Eire en — sux chagrins, 
aux soucis, Mærore, Curis confici, 
pass. Cic. En — à la crainte, aux 
alarmes, Plenus timoris. Cæs. fimori- 
bus. Cic. Son esprit est en — à de fà- 
cheux soupçons, Ejus animum odiosæ 
suspiciones insident (de insidére, eo, 
sedi, sessum). Cic. Etre en — aux 
remords de ses crimes, Scelerum con- 
scientiàä eragitari, pass. Cic. Selivrer 
en — au chagrio, à sa douleur, Voy. 
Se uivarr 7°.|| 6° Fig. Ce qui est ra- 
vagé ou détruit par qq. ch. = Être la 
roie des flammes, Incendio consumi 
[er Fris, sumplus sum), pass. Liv. 
armée est en — à la diselle, Erer- 
citus inopië premilur (voy. 3°). Czs. 
tre en — à la peste, Voy. PRSTE Î°. 
PROJECTILE, s. m. Tout corps 
lance par une forcs qcq. Alissile, 1, 
u. Virg. Liv. : Transpercé par uu 
projeclile, Mfissili tragecius. Liv. 
PROJECTION, s. f.C. 1er {e, 
PROJST, 8. m. 1° Dessein. Consi- 
lium, ü,u. Cie. Propositum, i, n. Cic. 
nstituium, 0. Cie. Animus, 1, m. Cie, 
Mer, entis, f, Cic. Cogrialie, on, f. 
Cie. Sententia, æ, f. Cic. Destinatie, 
onis, Î. Plin. Tac. (Pour la distinction 
des nuances, vOy. Dassin te) : Je 
connais leurs projets, Quid cogilent, 
scio. Cic. Vous êles instruits de mes 
—, (Fa) que menie agtiavi, audistis. 
Sal. Conrevoir, Former on projet, 
Voy. pæssæm le. Pormer un — mau- 
vais ou cnminel, deë projetsdeguerre, 
le projet de recommeater la gnerre, 
Concipére malum aut scelus. Cic. De 
bello consilia inire. Cæs. Consilium 
cap?re renovandi belli. Cæs. J'ai le — 
de, Mon — 6s1 de, Noorrir le — de, 
Persévérer dans son —, ele., elc., 
Voy. vxssun Le. Accomplir ses pro- 
jeta. Cogiiata perficére. Cie. Ayant 
exéculé ses —, Comseculus fd quod 
enimo proposueral. Cæxs. Renoncer au 
projet d'siler en Syrie, Deponêre con- 
silhium adcunds Syris. Cæe. Faire 
abandonaer à qqu un — de)4 formé, 
Aliquem où tnsiiuio consilie deier- 
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rére. Ces. | 2° Première rédaction d'un 
acte, d'un écrit. Commentariolum, i, n. 
Cic. =: Prujel de loi, Voy. Lor 1°. 
PROJETER, v. act. {e Jeter, Dirk 
er en avant = Progeter une ombre, 
ïmbram jacbre (io, is, Jjeci, jactun). 
Plin. jactare, Plin. Les ligues qui 
sont projetées du centre, Linez quæ 
ex centro emittuniur (pass. de emit- 
{Ëre, 0, misi, missum), Plin. || 2° Tra- 
cer sur une surface =: Projeler des 
lignes, Lineas producfre (0, is, duxi, 
ductum). Plin. || 3° Fig. Former Île 
dessein de. (Rem on De re) cogitare. 
Cic. agiture. Sull. Cic. (Rem) meditari, 
dép. Cic. in animo voluère (o, is, 
volvi, volutum). Liv. Voy. MÉDITER 20. 

Se PRO3&TRA, v. pron. Paraitre en 
avant : Se projeter daos la baute mer, 
In altum prominëre (eo, es, nui, 8. 
sup.), n. Liv. Se — au milieu dn 
Punt-Eorin, Per medium. Eurinum 
procurrére (o, is, curri et cucurri, 
cursum), n. Col. 

PROLEGOMENES, 8. m. pl. C. 
PRÉFACE. 

PROLEPSE, s. f. Sorte de figure de 
rhétorique. Anticipalio, onis, [. Rufin. 

PROLÉTAIRNE, 9. m. Citoyen de la 
dernière classe à Rome; pauvre. Pro- 
Letarius, ii, n. X/I Tab. ap. Gell. Cic. 

PROLIFIQUE, adj. C. récoNn {° 
OU FÉCONDANT. 

PROLIXE, adj. Trop long, diffus. 
Lengior, m. f., ius, n. Quint. Longus, 
a,um, Cic. Tac. Verbosior, m.f.,ius, 
n. Cic. Quint. Voy. nirrus. 

PROLIXEMENT, adv. D’uns ma- 
nidre prolixa. Verbosius. Cic Quint. 
Effusius. PL.-j. 

PROLIXITÉ, ss. f. Longueur inutile, 
diffusian. Jnanis (is) profluentia (æ), [. 
Cie. : Ilaccusail Tite Live de prolixité, 
Livium ul verborum carpebat. Suet. 

PROLOGUE, #8. m. 1° Preface. 
Voy. ce m. || 2° Prélude à uns piece 
de theâtre. Prologus, i, m. Ter. 

PROLONGATION, #8. f. Temps 
ajoute à la duree d'une ch. =: Prolon- 
gation de temps, Temporis productio 
(onts), f. Cie. — d'un temps de mi- 
sère, Miserrimi femporis propagalio 
(f }. Cie. Accorder une — d uo peu de 
temps, Prorogare eliquid temporis. 
Cie. Désirant ane — de congé, Com- 
meatum propagari sibi desiderans. 
Suel. — (de commandement) qu'on 
n'avail jamais aocore accordée, Tem- 
poris prorogatie non ente facia. Liv. 
VOy. PROLONGER 2e. 

PROLONGE, 8. f. Chariot d'artit- 
lorle. Voy. cHantor de. 

PROLONGÉE, &e, part. psssé de Pno- 
LonaBn, Voy. ce v. {| Adj. C. Lono 5°, 

PROLONGEMENT, 8. m. de Conti- 
nuation d'une portion d'etendue. Pro- 
ductio, onis, f. Cic. | 2° Partie pro- 
longee. C. APPENDICE, avance Î°. 

PROLONGER, v. act. {1° Étendre 
fdans l'espace); continuer : Prolonger 
sa ligue de balaille, Aciem lonqius 
producëre (0, is, duri, ductum). Cæs. 
— ses relrauchements, Munitiones 
proferre ifero, fers, iuli, latum). Cæs. 
— les murailtes jusqu'à Ostie, Osiid 
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feñus mœnta promovère (ee, «s, movi, 
molum). Suel. — uu toit en éshors, 
Tectum projic®re (to, fs, fecf, jectum). 
Cic. || 2° Faire durer plus longtemps. 
Producëre (voy. 1°), acl. Cic, Proferre 
(voy. 1e), act. Cic. Ertenlère (o, is, 
fendi, (ensum et fentum), act. Liv. : 
Proluager un son, Sonum in longum 
trahëre (o, is, frari, traclum). Plin. 
— la guerre jusqu'à l'hiver, Ducère 
bellum in hiemem. Cæs. — un combat, 
aue conversation, on festin jusqu'à... 
Voy. conrinvan 4e. — d'un an les 
pouvoirs d'un consul, Propagare im- 
perium consuli in annum. Liv. Voy. 
CONTUNUER 5e, — Île souvenir de qqu, 
Alicujus memoriam proferre. PI.- FL 
postérité prolonge la vie, Vitam pos- 
lerilas alit (de alëre, 0, alui, alitum 
el altum = eutretenir). Cie. {Varrun] 
— trop la vie de Névius, Vilam Nevñ 
producit longius (= lui attribue uus 
vie Lrop longue). Cic. Prolunger son 
erislence jusqu à cent aus, £tatem 
ad centesimum annum perdncére. Cie. 
Livius prolunges sa vie jnsqu'à l'épo- 
que de mon adolescence, Livius usque 
ad adolescentiam meam ætale processit 
(de procedfre, 0, is, cessum, n.). Cie. 
. Se PROLONOER, v. pron. 4° $e con 
tinuer dans l'espace. Protendi, or, Eris, 
fentus sum, pass. Plin. Porrigi, or, 
fris, reclus sum, pass. Plin. Procur- 
rêre, 0, ÿs, cucurri el CUrTI, cursun, 
n. Col. Plin. Ercurrëre, 0, is, cucurn 
mieux que curri, cursum, D. Liv. : [Ce 
pays) se prolonge jasqu'à la Bae- 
triave, Protenditur ad Bactros usque. 
Plin. Le eou se —, Collum porrigitur. 
Plin. Voy. Se conrinun. || 20 Se con- 
tinuer dans letemps. Produci, or, Fri, 
ductus sum, pass. Cic. Perduci, pass. 
Cic. Ertendi (voy. {+}, pess. Pl.-f. 
Trahi, or, ëris, lractus sum, pass. 
Liv. : La soirée $e prolonge eo ca0- 
series, Vespera exlenditur sermonibus 
(à l'abl.). Pi.-j. [Le combat] se pro- 
longea fort avant dans la journés, fa 
mulium diei processit (de proced?re, o, 
is, cessum),n. Liv. La guerre se pro- 
longeait depuis déjà trois aus, Belle 
jam terlium annum frahebatur. Lre. 
La guerre s'est prolongée plus qu'on 
ne pensait, Bellum spe omnium serres 
fuit. Liv. Les débats se prulungent, 
Contradictiones lengius eunt (de ire, 
co, is, iut el ii, ifum, p.). Quint, 
L'affaire (= la discussion) se pro- 
louge jusqu'au milieu de la nuil, Res 
disputatione ad mediam noctem perdu- 
cilur. Cæs. Le en se — autour de la 
colline, Circa cellem clamor perferiur 
(ae perferri, feror, Latus sum, pass.). 
iv. Chant du rossignol qui se —, 
Sonus lusciniw extentus. Plin. (Dans 
le chant du ass eno] le sou ve — 
lout d'ane haleine, Sonus coniinue 
spiritu in longum trahttur. Plin. Dou- 
leurs qni se prolongent, Doleres lon- 
ginquilate produclr. Cic. 
PROMENADE, 8. f. Îe Action de 
s6 promener. (En marchant) Ambuln- 
tio, on1s, Ê. Cie. Inambulatio, f. l'ic. 
Ad Her. Deambulatie, [. Ter. (En + 
tière, en voilure, en balean) Geste 
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flo, ons, {. Cela. Suet. (En voiture, à 
cheval) Vectatio, f. Sen. Suet. = Petite 
romenade, Amôulatiuncula, æ,f, Cic. 
maoder l’appélil à Îa —, Obsonare 
ambulando famemn. Cic. Aller à la —, 
Voy. Se PROMRNER. Faire une — dans 
nn feu, În loco ambulationem conficrre. 
Cic. Canser en faisant 1 ou 2 tours de 
—, Colloqui uno aut altero spatio (de 
spatium, di, n.). Cic. Après avoir fail 
2 ou 3 Lours de —, Duobns spaliis tr1- 
busve faelite Cic. Faire une — en voi- 
ture, à cheval, Vehiculo, quo geslari, 
pass. PI.-j. Meaer à la — tant les ca- 
valiers que les fanlassins, Tam equi- 
tes quam pedites educère ambulatum. 
Veg. — militaire, Decursio, onis, f. 
Veg. Suet. || 2° Lieu où l'on se pro- 
mène. Ambulalio, onis, f. Cic. Inam- 
bulatio, f. Vitr. : Pelile promeuade, 
Anmbulatiuncula, æ, f. Cic. 
PROMENER, Y. act. 1° Monor de 
œté ot d'autre. (À pied) Circumducrre, 
o, is, dunt, ductum, act. Plaut. Cæs. 
Cic. Suet. Circumagÿre, 0, is, egi, 
acium, act. Cato. Ilor. (En voilure, 
etc.) Circumferre, fero, fers, tuli, la- 
tum, act. Liv, Suet. = Se faire pro- 
mener, Être promené (à pied), Cir- 
eumagi, pass. or. (en voilure, elc.), 
Circumvehs, or, éris, vectus sum, dép. 
Plaut. Promener qqu dans les postes, 
de cbambre en chambre, an milieu 
des gronpes, de rue en rue, Circum- 
ducère aliquem præsidia (on per præ- 
sidia). Cæs. conclavia. Plaut. per cœ- 
tus. Suet. vicatin. Suet. Se faire — 
{en bateau] de ville en ville, Oppida 
circumvectan, pass. Plaut. Pronené 
jusqu'au bout du moade, In oras nili- 
mas circumvectus. Plauf. Promeneron 
malade, .Egrum digerËre (o, is, gessi, 
gestum). Cels. J'ai fait — des victimes 
autour de mou domaine, Fundun 
meum circumagi (hostias) jussi. Cato. 
{Dans ce triomphe] on promena des 
couroones d'or, Coronæ aurez franus- 
latz sunt. Liv. I AL promener celletète 
au bout d'une pique, fi caput in pilo 
gestari jussit. Cic. || Fig. Promener 
ses pas, C. Se PnouENER 1°. — sa vue, 
ses yeux, ses regards sur loutes les 
aclies, sor un pays, Circumferre ocu- 
s per omnes partes, V.-Max. Regionem 
cireumspic7re (io, is, speri, speclum). 
Liv. — son esprit, ses pensées sur 
beaacoup de choses, Cogatatiune multa 
percurrwre (o, is, curri el cucurri, 
cursum). Cic. — ges pensées d'uo 
objel à un autre, Altam rem ex alià 
secum cogttare. Ter. La trombe pro- 
mena 8a violence jusqu'à..., Turbo 
violentiam perfulit ad (et l'acc.). Tac. 
Lorsqu'il promenail cà et là son exil, 
Cum ersul erraret. Cic. || 2° Fig. Las- 
ser par des délais. Producëre {(vuy. 1°), 
act. lic. 
PROwEXER, v. 0. C. Se PROURNER de. 
Se PnouMRvER, v. réf. 1° Aller pour 
faire de l'exercice on se divertir. (À 
pied) Ambulare, n. Cic. Denmbulare, 
a. Cie Inambulare, n. Cic. Spatiari, 
dép. Cte. (En lilière, en vuilure, etc.) 
Gesteri, pass. Sen. Pl.-j. Vectani, 
pass. Bust. = Aller se promener, 
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Îre deambulatum, Cato ap. Ufe. Abire 
ambulatum. Plauf. deambulatum. Ter. 
On s'est promené suffisamment, Satis 
ambulatum ou deambulatum est (à 
l'impers. pass). Cic. Se promener eu 
voiture, à cheval, Gestari vehiculo, 
eqnuo, Pl.-j. Se — à pied par la ville, 
dans on lieu, Ambulare pedibus per 
urbem. Suet. În loco ambulare ou 
inambulare. Cie. deambulare. Suet. 
spatiari. Cie. Se — de long on large 
sur la place, Transverso foro ambu- 
lare. Cic. Se — devant la lente, de- 
vant la palissade, Inambulare ante 
tabernacuium. Liv. Obambulare ante 
vallum. Liv. Se — ea baleao dans un 
port, * Navi in portu gestari. D'apr. 
Cels. (nr, 15), Se — au soleil, In sole 
ambulare. Cic. Celui, Celle qui aime 
à 5: —, C. PROMENEUR, roSR 2°. || 
Fig. el ea m. part. Va te promener, 
Qu'il aille se —, C. Va, Qu'il aille 
au vlaBLe 1. || Envoyer promener 
qqn, C. cona$nian. Envoyer — les 
lommes, la vertu, Voy. Aviv 2e. || 
2° Fig. En pari. des ch. Aller çà et 
lâ, errer, passer (d'un objet 4 un autre). 
Voy. ALLER, RNRER, PASSER (neul.). 

PROMENEUR, RUSR, 8. m. f. de 
Celul, Celle qui se prombns. Is qui, 
Ea quz inambulat (abat, avi. fl 
2° Celui, Celle qui aime à se promener. 
Ambulator, ons, masc. Col. Ambula- 
(riz, icis, fém. Cato. 

PROMENOIR, 8. m. C. Paows- 
Na {e, 

PROMESSE, s. f. 1e Action de pre 
mettre ; choses pramise. (Action) Pro- 
missto, onis, f. Cic. Pollicitatio, Î.Cic. 
(Close) Promissum, 1, 0. Cic. Parole 
dounée) Fides, ei, Î. Cic. : Promesse 
de secours, Promissio aurilii. Cic. 
Faire une —, des promesses, Pro- 
mil{fre, 0, îs, misi, missum. Cic. Pol. 
liceri, eor, éris, citus sum, dép. Cie. 
Je vous fais cette promesse, Je vous 
eu fais la —, Hoé vobis promitto 
ou polliceor. Cic. Ma —, Id quod 
promitito (miftebam, misi, miseram, 
elc.). Cic. Mes promesses, Ea que 

romilto (etc.). Cic. Ea quæ polliceor 
ebar, citus sum, etc.). Cic. Par une 
promesse, Par des promesses, Polli- 
citando. Ter. Sall. Pollicitationibus. 
Sull. À force de —, Multa pollicendo. 
Sall. Multis pollicilationibus. Cæs. 
Avec des — de récompenses, Avec 
de belles —, Cum præmiorum promis- 
sis. Cic. Être prodigue de —, libéral 
en —, Multa bene promitifre. Plaul. 
Bene poiliceri, Sall. large alque ho- 
neste promittére. Cic. Prodiguer à qqu 
lea —, les plus brillantes —, One- 
rare aliquem promissis. Liv. ingenti- 
bus promissis. Liv. Paire à qqo de 
grandes —, Ingentia ulicui promit- 
tëre. Curt. Quelque promesse que tu 
lai fasses, Quamcunque ei flem dede- 
ris. Cie, Ils se fonl une mutnelle —, 
Inter se fem dant. Cæs. Faire, Don- 
ner à qqu la — de..., la — que (= 
Ini promettre de….., que..), Voy. 
PROYETTuR Le, Faire faire 4 qqn, O 
tenir de qua la — formelle de ne pas 
agir, Altquem omni caufione devin- 


je te fais, Ea, quæ tibi 
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cire niÂil esse facturum. Cic. 11 Jui 
arracba, Il tira de lui la — de gar- 
der le silence, Expressit ut silentium 
polliceretur. Curt. J'aila — de Pansa, 
Mihi promisit Pansa. Cic. Fidélité à 
sa —, Constantia promissi. Cie. Être 
fidèle à sa —, en ses 
ses —, Præstare promissi idem. Liv. 


Promesses, dans 


Præstare promissa. Liv. Garder 3a 
promesse, Promissa servare. Cic. Te- 
Dir Sa —, Siare promissis. Cie. Je 
ieudrai religiensement la — que 
romitto, sanc- 
fissime observabo. Cic. Salisfaire à sa 
—, Promisso suo salisfactre, n. Cic. 
Remplir sa —, Promissum implére. 
PL.-j. Acquitter sa —, S'acquitier de 
la — faite à qqn, Promissum ezxsol- 
uËrs. Cic. persoluYre. Cic. absoluëre. 
Varr. alicus soluëre. Cic. Accomplir 
sa —, 503 promesses, Promissum fa- 
cére. Cic. efficére. Cic. perficëre. Ter. 
Promissa patrare. Cie. || a accompli 
sa promesse, Pecit ou Ezsoluit quod 
promiseral. Cie. Sommer qqn de sa 
—, de tenir 8a —, Alicujus promissa 
flagitare. Cic. Exiger de qqn l'accom- 
plissement de sa —, Ab aliquo pro- 
musum eztgËre. Cie. Manquer à sa 
—, Fausser sa —, Violer sa —, Pro- 
missum fallére. Curt. Non stars pre- 
missis. Cic. Voy. PAROLE die. |] Pro- 
messe de mariage, Pactio (onis) nup- 
tualis (is), f. Liv. Voy. maAR1AOR 49. 
|| 2° Engagement sous seing prive. Syn- 
grapha, æ, f. Cic. Chirographum, i, 
n. Suet. Voy. BILLET 9e. 
PROMÉTUÉE, fils de Japet. Pro- 
meiheus, ei on «08, vOC. eu, acc. ea 
ou eum, m. Cic. Hor. Hyg. 
PROMETTEUR, RUSR, 5. m. f. Ce- 
lui, Celle qui promet legerement. Pro- 
mtssor, oris, mase. or. : Etre un 
grand prometteur, une grande pro- 
melteuse, C. Être prodigue de pro- 
messes. Voy. Paowxsse 1e. 
PROMETTRE, v. acl. {e S'enga- 
ge verbalement on par écrit à faire, à 
ire, à donner qq. ch., etc. : Prometire 
qq. ch. à qqn, Aliquid alicui promit- 
{ère L is, misi, missum). Cic. polli- 
ceri (eor, Bris, citus sum), dép. Cic. 
pollicifari, dép. Plaut. Dig. profiteri 
(eor, dris, fessus sum), dép. Cie. — 
positivemeul, Pro certo pollicert. Cie. 
— par serment, C. sonmm 2°, — À 
une divinité, Voy. vouen (qq. €h.), 
Faire voso (de). — à qq de grandes 
récompenses, Magna præmia alicui 
proponêre (o, is, posui, positum). Cic. 
— monts et merveilles, des monts 
d'or,Voy.sRAavVuILLE, wonT. ]l promet 
plus qu'il ne tient, Plura promittit 
quam lenet. Just. Nous promeltons 
beaucoup aans intention de teoir, 
Multa non facturi promittimus. Quint. 
Je Le promets de faire, que je ferai…., 
Je — de venir, que Je Vieodrai, Tibi 
promilto où Tibt polliceor me factu- 
rum çss6. Cic. ProÂteor me renturum. 
Cæs. Prumeltre d'epauser qyn. — le 
mariage à qqn, — 6a Blle en mariage 
à qqn, Voy. 8Pousen 1°, MARIAGE te. 
1 parviot à lui faire — le silence, 
Expressit (de erprimèére, 0, is, pres- 
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sun) ut polliceretur silentium. Curt. } 
23° Qaf. Assurer qu'une chose sera : Je 
romels que César sera toujours tel, 
omillo (voy. 1°) ou Recipio (is, cepi, 
emptum, cip/re) ou Spondeo (es, spo- 
pondi, sponsum, spoudère) Cæsarem 
lalem semper fore. Cie. Je te — qu'il ne 
laissera pas une seule luile, Promilto 
tdi teguiam illum nullam relicturum. 
Cic. Je te — bien qu'il te sera utile, 
Promilio in meque recipio eum tibi fore 
ueui. Cie. HN 8° Fig. Ordin. avec un 
suj. de ch. Annoncer, prédire. Denun- 
tiare, act. Cic. Plin. Prænunliare, 
act. Plin. Portendère, o, is, di, (en- 
fum, act. Liv. Plin. Promitiëre (voy. 
4e), act. Plin. = Le soi promet de 
l'eau, Terra aquas promitiit. Plin. 
Promettre un biver rigoureux, de la 
luie, Voy. annoncen 8e. [ils travail- 
eut) avec plus de patience que ne 
romettsit la paresse des Germains, 
Patientius uam pro Germanorum iner- 
tfiä. Tac. 1 un graad prince, d'être 
un grand prince, Summi principis 
sperm ostendebal. Suet. 

PnowærrTae, v. n. Donner des espé- 
rances : Promettre beaucoup, Exspec- 
fationem magnam faeëre (io, ts, feci, 
facium). Cic. Homme, Fille qui pro- 
mel beaucoup, (flomo) eximid spe. 
Gic. Filia egregiæ spei. Tac. 

Se PROMETTRS (— PROMFTTRE À 
s01). 1° Récipr. indir. Se donner pa- 
role l'un à l'autre = 1ls se prounrent 
mutuellement de condauire..…, Inter 
se pacii sun (de pacisci. or, ëris, dép.) 
ut perducerent. Just. Voy. sonen 10. 
1 2° Réû. indir. Prendre une ferme 
résolution. Siature, 0, is, ui, ulum, 
a. Cie. : 11 s'était bien promis de ne 
pas se présenter, Cerle staluerat ac 
deliberaverat non adesse. Cic. Je me 
suis bien — de tout dire, (Afthi) 
certum est deliberatumque omnia di- 
cëre. Cic. Voy. Se pécinse 2°, DÉCI- 
Dé Îe. || 8° Refl. indir. Esperer. Spe- 
rare, aot. Cic. =: Se promettre de 
semblables trinmphes, Similes (rium- 
ges sidi prædestinare. Liv. Se — 
‘immortalité, Æternilatem famæ spe 

ræsum/re (e, is, sumpsi, eumprur) 

ac. Se — des jardins, Hortos sibi 
despondère (00, es, spondi, sponsum). 
Cic. Se — une fortune durable, For. 
tunæ siabilitate confid?re (0, is, fisus 
sm), n. Cic. Je me promets d'être... 
de faire., Voy. msP&n&R 2°. Je m'é- 
tais promis que lu me donnerais 
quelque nouvelle, Putaueram le ali- 
quid novi (muki) scripturum. Cic. Je 
puis me promettre cela de toi, Pos- 
sum id de (emiki spondére (eo, es, spo- 
pondi, spemsum). Cic. Se — qq. cb. 
de qqn, Altquid ab aliquo sperare. 
Cic. Se promettant cela de leur bonne 
fortune, ({d) sibi de fortuné sponden- 
tes. Just. [Choses] dont ils se pro- 
melleal un avantage, de tirer au 
avootage, Er quibus sperent se fruc- 
tum esse capturos. Cic. 

PROMINENCE, PROMINENT, C. 
PROËMINENCE, PROËMINENT. 

PROMLNER. C. Être PAORMIMENT. 

PROXUS, 188, part. passé de Pno- 
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uerTas. Promissus, a, um. Cic. À 
Subst. m. f. C. riANcÉ, 8e. 

PROMISCUITE, 8. f. Melango con- 
fus et desordonne : La promiscuilé des 
sexes, ‘Alares Con) cum feminis per- 
mixii (orum) el confusi (orum), m. pl. 

PROMISSION, s. f. Promesse: Terre 
de pronussion, Terra promissionis. 
Vulg. 

PROMONTOIRE, s. m. Pointe de 
terre élevée et avancée dans la mer. 
Promontorium, ii, n. Cic. Liv. 

PROMOTEUR, s. m. 1° Celul qui 
prend le soin principal d'une affaire. 
Adjultor, oris. m. Cic. || 2° Celui qui 
donne la première impulsion pour qq. 
ch. Machinator, oris, m. Cic. Voy. 
INSTIGATEUR, MENEUR d°. 

PROMOTION, s. f. Action d'élever 
à un grade, & uno dignité. C. nomINA- 
TION 1° et 2e, ÉLÉVATION 6°. 

PROMOU VOIR, v. act. Élever à un 
grade, à une dignite : Promouvoir qqn 
au grude de primipile, Aliguem ad 
primum pilum (ransduc#re (0. is, duxi, 
ductum). Cæs. Voy. ÉLaven 20. 

PROMPT, OMPTE, adj. 1° Qui ne 
tarde pas, qui ne se fait pas attendre. 
Præsens, gén. entis. Cac. : Châtiment 
prompt, — supplice, Præsens pœna. 
Cic. supplicium. Tac. Une prompte 
coudamnation est prononcée contre 
lui, Afaturo judicio condemnalur. Cic. 
ll faut une — exécution, Opus esi ma- 
ture facto. Sall. Mon retour sera 
prompt, Mfox revertar. Cic. Son dé- 

art fut —, Siatim profectus est. Cic. 

OJ. IMMÉDIAT, IMMÉDIATEMENT. Qui 
p'est pas —, Tardus. Cie. || 20 Qui va 
vite, qui se fait avec une grande ceie- 
rite. Celer, eris, ere. Cic. Velox, géu. 
ocis. Cic. Citus, a, um. Sall. Liv. : 
Prompt à la course, C. Léger à la 
course 1e. Rien n'est plus — que la 
repoumée, Nulla res sst cilior quam 
fama. Plaut. Promple traversée, Velox 
navigatio. Quint. Son retour fut plus 
prompt qu'on ne l'avait cru, Reditus 
ejus fuit celerior omnium opinione. 
A.-b.-Al. L'espérance d'une prompte 
victoire, Spes celeris victoriz. (xs. ne 
— décision, Consihnum celere. Ter. Cie. 
Prompt desespoir, Celeris desperatio 
rerum. Liv. ls s'etonnent que l'ac- 
croissement de Îs puissance romaine 
ail été si —, Mirantur tam brevi ren 
Romanam crevisse. Liv. VOy. RAPIDE. 
|| 3° Qui se passe vite, on un moment. 
Brevis, m.f.,e, n. Cie. Voy. écLain 
3°. || 4° Quins perd pas de tomps à ce 
qu'il fait, qui agit vite. Strenuus, a, 
um. Cic. Celer, eris, ere. Vell. Alacer, 
cris, cre. Cæs. Ad Her. Erpeditus, a, 
um. Cic. Promptus. Cæs. Cic. Paratus. 
Cic. =: Caractère prompt à entrepren- 
dre des guerres, Animus ad bella 
suscipienda promptus ou alacer. Cæs. 
— à la violence, à la révolte, à l'as- 
sacsinat, Ad vim promplus, ad se se- 
dilionem paratus, erpeditus ad cædem. 
Cic. — à la riposte, Ad responilen- 
dum foriis (m. [., €, u.). Cie. Nous 
avons besoin d'en bomme —, Erpe- 
difo Aomine nobis opus est. Cic. Géné- 
rai — et brave sar le champ de ba- 
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taille, Imperator im preliis strenuus & 
fortis. Quint. La main prompie (du 
chirurgien), Strenua manus, Cels. Y 
b° Qui comprend, qui conçoit aisement. 
Sensu celer (eris, ere). Vel. Cogita- 
tione celer. Vell. : Prompt à concevoir, 
Qui a la conceplion promple, Méme 
traduet. Prompt à imaginer, In exco- 
giiando prompius. Nep. Inconsidéré et 
trop —, Inconsulius ef præceps (géa. 
cipitis). Suet. Esprit —, Ingenium 
acre (de acer, m., cris, f.). Sall. Cie. 
Qui a esprit —, Ingenio prompius (a, 
um). Liv. Vell.|| 6° Irascible. Voy. ce m. 
PROMPTEMENT, ady. 4° dns re- 
tard. Alor. Cic. Staitim. Cic. Mature. 
Cic. : Je reviens promplement, Moz 
hue reverlor. Ter. Très —, Quampri- 
mum. Cic. || 2° En peu de temps, rapl- 
dement. Celeriier. Cie. Velociter. Cic. 
Cito. Cic. Brevi lempore. Cic. Brevi. 
Cic. =: Très promptement, Celerrime. 
Cic. Velocissime. Cic. Citissime. Ces 
| 3° Avec activité, avec diligence. Ce 
eriler. Cic. Sirenue. Ad iler. Cie. 
Erpedite. Cic. Impigre. Plaut. Liv. : 
Très promptement, Celerrime. Cie. 
Erpeditissime. Cic. 
PROMPTITUDE, 8. f. 1° Diligence 
avec laquelle on se met sans délai 4 faire 
qq. ch. Properatio, omis, {. Cie. : La 
promptitude du châtiment, Pœens me- 
furilas (alis), f. Suet. Châtimeat ie 
Nigé avec —, Pœna præsems. Cic. Par- 
Ur avoc —, Mature proficisei. Cic. 
Juger une affaire avec la plus grande 
—, Rem matnrissime judicare. Cie. 
Venir me trouver, l'révenir ces évré- 
nements avec la plus grande — pos- 
sible, À d me quamprimum venire. Cie. 
lis rebus quam malurrime occurr?re. 
Cæs. 11 2° Celerite, vitesse, rapdité 
d'execution. Celerilas. atis, f. Cic. Ve- 
locutas, f. Cic. || 3° Facilité de l'esprit 
à concevoir, & entendre : La promph- 
tude de l'esprit, Animi ou Ingeaïi 
celerilas (atis), {. Cic. Cogilalionis c- 
leritas. Quint. — à coucevoir, Pere 
piendi celerilas. Quint. La grande — 
deGailus dans ses consultations, Galli 
rompla ef parala in respondendo ce- 
rias. Cic. || 4° irritabilite. [racundie, 
æ, f. Cic. | 6° Ordi. au plur. Bo 
vement de colère. C. xmPonTR&wEnT à. 
PROMULGATION, 8. f. Action de 
promulguer. Promulgalio, ons, [. (ic. 
PROMULGUER, v. act. Publi 
avec les formes requises (une lol, etc.) 
Promulgare, act. Cic. : Promulgaer 
un decret, Decretum prodëre (o, is, 
didi. dtium). Cic. 
PRÔNE, 8. m. C. SE2MON. 
PRUNER, v. act Louer beaucoup. 
Prædicare, act. Cic. Collaudere, act 
Cie. Voy. ? Loue. 
PRÔNEUR, suss, s. m. f. Coll, 
Celle qui prône. C. Louanceun. 
PRONOM, s. m. Mot qui tient La plsos 
du nom. Pronomen, minis, n. Varr. 
PRONOMINAL, ALE, adj. Relatif ss 
pronom. Pronominalis, m.f., e.n. Prise. 
PRONONÇADLE, adj. Qu'on pest 
prononcer : Etre prononçable, Esprr 


mi posse. Quint. 
PRONONCÉ, én, part. passé d 
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paoroxcsn, Voy. ce v. || Ad). 1° For- 
tement marqué. Erpressus, a, um. Cic. 
Quint. : Corps dout les muscles sont 
ronoucés, Corpora lacertis erpressa. 
uint. N 2° Qui n'a rien d'indécis. Insi- 
gnitus, a, um. Cic. Insignis, m. f., 6, 
un. Cic. Voy. MARQUÉ 2°. 
Prononcé, s. m. Décision déclarée 
par letribunal. Pronuntiatio.onis,[.Cic. 
PRONONCER,v.act. 1° Debiter, dire 
publiquement ou solennellement. Pro- 
auniiare, act. Cic. Dicëre, o, ts, diri, 
dictum, act. Cic. : Prononcer nn dis- 
cours, Üralionem dicère. Cic. agëre 
{o. is, egi, actum). Cic. habére (e0, es, 
ui, bitum). Cic. Voy. PAnLEnR 80, D1s- 
cœovns 3e. — des vœux, Voia nuncu- 
pers. Cic. | Fig. Prononcer soi-même 
sa condamnalion, sa sentence, Suä 
confessione indui (or, êris, ulus sum), 
pass. Cic. || 2° Declarer en vertu de 
son autorité. Pronuntiare, act. Cic. 
Dicfre (roy. 10), act. Cic. Ferre, fero, 
fers, tuli, latum, act. Cic. : Prononcer 
un arrêt, une sentence, Sententiam 
ntiare ou dic#re ou ferre. Cic. 
— ua jugement, Judicium pronuntliare 
ou ferre. Cic. || 3° Articuler, exprimer 
les sons. Dicére, act. Cic. Pronuntiare, 
act. Pl.-j. Quint. Enunliare, act. 
Quint. : Pronuncer une parole, Vo- 
cem ore mitire (0, is, misi, missum). 
Varr., et simpl. Vocem millère ou 
emiti#re. Liv. — mal certains mots, 
Quzdam pronuntiare perperam. PI.-f. 
— brève une syllabe, Syliabam bre- 
viler dicére. Voy. ARTICULER 2°. Être 
écrit autrement qu'on ne prononce, 
Yoy. Se PnoxoncEn {°. Prononcer 
peliement. soigueusement, Voy. An- 
ncucen {°. |} 4° T. d'art. Bilon mar- 
quer : Prononcer les veines, Venas 
proferre (vog. 2e). Plin. 
Pnononcen, v. n. 1° Déclarer ce 
i a ête decide, jugé. Pronuniiare, 0. 
ie. =: Le juge prononça ainsi, Judez 
{ta pronuntiavti. Cic. Voy. Pnonon- 
era (act.) 2°. [| Fig. La fortune, Le 
sort a prononeë, Voy. nécioan (neut.) 
2°. H 3° Declarer son Sentiment sur qq. 
eà., decider, juger. Judicare, act. et 
neul. Cie. Dijudicare, act. et neut. 
Cic. Disceplare, act. et neut. Cic. : 
Je vais dire ma pensée] : prononce, 
dijudica. Ter. Prononcer sur une 
aflaire, Rem ou De re judicare. Cic. 
— sur un différend, sur des diffé- 
rends, Controuersiam dijudicare. Cic. 
Disceplare controversias. Cic. de con- 
froversiis, Sall. Eu malière de gnerre, 
les féciaux prononcent, Feciales bella 
disceplant. Cic. Voy. suoun 3°. Pro- 
soucer d'après l'équité, Ex æquo et 
bono judicars. Sen. — entre ses amis, 
Disceptare inter amices. PIl.-j. — en- 
tre ees opinions, Inter has sententias 
dijudicere. Cic. C'est aux philosophes 
de —, Sapientes viderint. Cic. Je ne 
prononce passur ce point, [d injudica- 
fun relinque. Quint. Prononcer que... 
—si...ousi...,Voy.Décinen(neut.)4{e. 
Se PRONONCER, v. 1° Pron. Être ar- 
tleulè. Dici, or, Eris, dictus sum, pass. 
Cie. Enuntiari, pass. Quint. Erprimi, 
or, Eris, pressus sum, pass. Quint. 
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z Se prononcer bref, Breviter dici. 
Cic. La lettre M se prononce peu, 
Litlera M parum exprimitur. Quint. 

crire un mot comme il se —, Ver- 
bum scribËre quemadmodum sonat (de 
sonare, 0, sonui, sonilum, D.). Quint. 
Lettres écrites autrement quelles ne 
se prononcent, Litteræ quæ scribun- 
lur aliter quam enuntiantur. Quint. || 
2e Réf. Faire voir son intention, son 
caractère. Se aperire (io, is, perui, 
perium)- Ter. Sententiam suam aperire. 
Cic. : Je me prouonce, Aperie quid 
sentiam. Nep. Voy. Se Dpêcinen 3. 
Se prouoncer pour, contre..…, C. 
Se nécLanen 3°. 

PRONONCIATION, 8. f. 10 Action 
de dire, de debiter. Pronuntialio, enis, 
f. Cic. Quint. = Après la prononcia- 
tion de la senteuce, Dictàä sententia. 
Cic. || 2° Manière de dire, de debiter. 
Pronuntiaño, onis, f. Quint. Pronun- 
iiandi ratie, f. Quint. =: Pesanteur de 
la prononciation, Linguæ gravitas 
gars), f. Cic. Leuteur de la —, Ver- 

orum latitudo (dinis), Ê. Cic. fractus 
(ä&s), m. Cie. Rapidité confuse de la 
—, Sermonis lumultus (&s), m. Plin. 
Tumulius verborum. Tac. Voy. Désir 
5e. [| 3° Action de faire entendre une 
lettre, une Syllabe, un mot. Prolatio, 
onis, f. Liv. : Prononciation des mots 
latins, Latinorum nominum prolatie. 
Liv. || &° Manière de l'aire entendre les 
lettres, eto. Aypellatio, onis, f. Cic. 
Pronuntiatio, [. Quint. Os, oris, 0. 
(= bouche). Quint. : Une douce pro- 
uonciatiou, Lenis appellatie litfera- 
rum. Cic. Le charme de la —, Sua- 
vitas litlerarum appellandarum. Cic. 
Une — uetlte, Os erplanatum. Quint. 
Ezxplanata vocum impressio. Cic. Une 
— embarrassée, Lingua inerplanats. 
Plin. Défaut de —, Oris vitium. Quint. 
Avoir une — vicieuse, Perperam pre- 
nuntiare, n. Suet. Cotla avail une — 
uu peu rostique, Coffa quiddam sub- 
rusficum sonabaî (de sonare, 0, «s, 
nui, nifum, nafurus). Cic. |] 6° Son 
particulisr ‘une lettre, atc. Sonus, i, 
m. Quint. : Conformer l'écriture à la 
prononciation, Quidque sie seribère 
quemadmodum sonat lo . 4°). Quint. 

PRONOSTIC, 8. m. 1° Conjeoture 
sur cs qui doit arriver. Conjectura, z, 
f. Cic. Voy. Pr&saom 2°. || 2e Indice 
de ce qui doit arriver. Signum, i, 0. 
Sen. Significatie, onis, f. Sen. Voy. 
PRÉSAGE 1° = £Être un pronostic, 
C. Paisaozn Îo, 

PRONOSTIQUER, v. act. de Con- 
jecturer ce qui doit arriver. C. PREsA- 
an 2°.|| 3° Qqf. En pari. descb. Annon- 
cer une ch. à venir. Voy. PRÉSAGER 1°. 

PRONOSTIQUEUR, s. m. Colui qui 
pronostique. Conjector, ortis, m. Cic. 

PROPAGATEUR, S. m. Celul qui 
propage, qui répand. Propagalor, ons, 
m. insc. 

PROPAGATION, 8. f. Action de 
propager. Propagatio, omis, f. Cic. 

PROPAGEN, v. act. {0° Multiplier 
par vois de reproduction. Propagare, 
act. Cic. z Propager sa race, Propa- 
gare stirpem. Cic. subolem. Cic. | 2° 
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Fig. Répandre, étendre, faire croître. 
Diffundëre, o, Îs, fudi, fusm,act. Cic. 
Disseminare, act. Cic. Vulgere, act. 
Liv. Curt. : Propager les malsdies, 
Morbos vulgars. Liv. Le veol propæ 
ea l'incendie, Ignem ventus distul{f 
de differre, fere, fers, dilstun). Cæs. 
Propager un bruit, Aumerem dissi- 
pare. Ter. spergère (eo, 15, sparsi, 
sparsum). Cie. — au loin l'erreur, 
Errorem longe letique diffundfre. Cic. 

Se PROPAGEn, v. 4° Ref. Se multi- 
plier par voie de reproduction. Propa- 
gari, pass. Cic. Subolescëre, o, is. s. 
parf. ni sup., n. Liv. Voy. Se worTi- 
PLIRA 2°, } 2e Pren. Pig. Se repandre. 
(En gén.) l'ropagari, pass. Cic. Fuudi, 
or, ëris, fusus sum, pass. Cic. Disse- 
minari, pass. Cic. Disspari, pass. 
Liv. Pervagari, dép. Cie. (Pou à peu) 
Serpére, 0, is, serpsi, serpium, 0. Cic. 
Manare, no. Cie. : Le mal se prepsgea 
plus loia qu'on ne pensait, Laiius 
opinione malum disseminasum est. Cic. 
Le bruit se propage, Rumer serpit, 
Cic. Les vertus et les vices se propa- 
gent, Viriules et vilia funduniur où 
dilatantur. Cie. Voy. S'trenae 6°. 

PHROPENSION, 1. f. 1° Tendance 
naturelle vers un point = Les parties 
terrestres ont une propeusion natu- 
relle à se p ter vers la Lerre, Ter- 


rena suopie Îu in lerram foruntur, 
Cic. Voy. T  ancs, Tanone (peut). 
{ 20 Fig. ! chant, inclination. Pro- 


pensio, ont 
LNCLINATIO]  ?, 

PROPE: ©£, poôte latin. Proper- 
tius, ii, nm Juini. 

PROPLSTE, 8. m. 4° Celui qui pré- 
dit l'avenir par une inspiration divine. 
(Chez les Hébreux) Fropheta el Pro- 
phetes, a, m. Lact. Eccl. (Chez les 
Gentils) Vates, is, m. Cic. Patidicus, 
i, m. Varr. | 3° Celui qui predit qq. 
ch. par conjecture. Vates, is. m. Liv. : 
Prophète de malheur, Infelix vates. 
(D'apr. Virg. Æn., um, 246.) 

PROPURTESSE, S. f. Celle qol pré- 
dit l'avenir par une inspiration divine. 
Prophelissa, æ, f. Tert. Her. Eccl. 
Prophetis. idis, f. Teri. Vulg. 

PROPHÉTIE, 6. {. C. PAüDICTION. 

PROPHETIQUE, adj. De prophète. 
(Chez les Hébreux) Prophelicus, €, 
um. Teri. (Cbez les Gentils) Fatidicus. 
Virg. Plin. : Par une inspiration pro- 
phétique, Divinitus (adv.). Plaut. Cic. 

PROPHÉTIQUEAENT, adv. En 
prophète =: (Chez les Hébreux) Il a 
été dit prophétiquement, Prophelice 
dictum est. Tert. (Chez les Geutils) 
Aunoncé —, Divine pradicius. Cic. 
[{Cicérou] aunonça ces choses —, Ka 
cecinil ui vates. Nep. 

PROPHETISER. C. PRÉDIRE. 

PROPICE, adj. 1° Favorable (en 
parl. d'une divinite, d'une puissance, 
d'une autorité). Propifius, a. um. Cic. 
Æquus. Cic. Benignus. Cic. Hor. Bo- 
aus. Cic. Virg. Her. Secundus. Cic. Liv. 
: Puissent les dieux m'être propicesi 
Deos midi velis propilios/ Cic. Si les 
dieux te sont —, Si tidi di farent 
(de fevère, ce, faut, fautum, n.). Cat. 


Cie. Voy. Paxcaantr 3°, 
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Avec des oreilles —, Propitiis euri- 
bus. Sen.-rh. Voy. rAvORauLE 10 ct 2. 
| 23° Favorable (en parl. du temps, de 
‘occasion, etc.). Bonus, a, um. Cic. 
Paustus. Cic. Felix, gèn. icis. Liv. 
Secundus, a, um. Cic. Prosperus. Cic. 
Æquus. Cic. Commodus. Cic. Opror- 
tunus. Cic. Idoneus. Cic. Aptus. Cic. 
£ Moment propice, Tempus aptum Liv. 
Temps — à la navigatiun, Idonea ad 
navigandum tempestas. Cæs. Voy. ra- 
vorasce 2°. Le moment n'est pas — 
our attaquer, Alienum est lempus ad 
Lcessendum. Cxrs. 

PROPITIATION, s. f. Action de 
rendre Dieu propice =: Sacrifice, Vic- 
time de propihahion, Voy. le suiv. 

PROPITIATOIRE, adj. Qui a la 
vertu de rendre propice : Sarrilice pro- 

iliatoire, Sacrificium placabile. Lact. 

ictime —, Uostia placabilis. Lact. 
placatoria. Teri. 

PROPONTIDR (LA). VOY. MARMARA. 

PRHOPOUTION, 3. f. 1° Rapport des 

Ues antre elles et aveo leur tout. 
Pre ortio, onis, [. Vir. Symmetria, æ, 
f. Vitr, Plin. Proportionis commensus 
(&s), m. (tr. rare). Vitr. = [Les archi- 
tectes] doivent observer très exacte- 
ment les proportions, Symmeiriæ ra- 
tionem diligentissime tenère debent. 
Vitr. (Parr psius) a le premier ob- 
servé les — dans la peinture, Primus 
dedit picturs symmetriam. l'lin. [Sta- 
tuairel exact à observer les —, In 
symmetrié diligens. Plin. La juste 
proportion, La — des parties, Par- 
fium convenientia (æ), f.Cic. Les mem- 
bres ont chacun leurs proportions, 
Membre suos habent proportionis com- 
mensus. Vitr. Exacte proportion des 
parties du corps, des membres, Cor- 
poris congruentia(æ), f. Pl.-j. Membro- 
rum congruentia. PI.-j. commodilas 
(atis), f. Suet. æquitas, [. Suet. [Char- 
mer les yeux] par la belle — des 
membres, Aptà membrorum composi- 
tione. Cic. Les membres du corps sunt 
en — avec le tout, Proportionibus 
membra ad summam figuralionem cor- 
poris respondent (de respondére, eo. 
spondi, sponsum, u.). Vitr. Voy. PRo- 
PORTIONNÉ 1° et 2e. || 2° Au plor. el 
qar. au sing. Dimension. Sfodus, i, m. 
ic. Mensura.æ, {. Col. Plin.: Déter- 
miner les proportions des tombeaux, 
Finire modum sepuleris. Cic. Taille 
qui excède les — ordinaires, Sta- 
fura, que jusiam excedit. Suet. Voy. 
DIMENSION. Prendre de grandes —, 
Voy. accroisseuænr {°. || Fig. L’af- 
faire pnitles proportions d'une grande 
lutte, Res in magnum certamen exces- 
sit (de erced?re, ©, is, cessum, n.). 
Liv. [Evénements] qui prennent les 
— d'une guerre, Que adusque (= 
usque ad) Dellum evalescunt (de evae- 
lesc}re, 0, lui, 8. sup., n.). Tac. || 
3° Rapport des quantités ontre elles. 
Proporto, onis, f. Cic. Proportio com- 
aratioque, f. Cie. Portio, f. Cic. Sen. 
lin. Quint. : La proportion d'un 
nombre à l'antre était coinme de 256 
à 243, Habebat numerus ad numerum 
camdem proportionem cemparationem- 
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que quam RAabent ducenti quinquaginta 
sex cum ducentis quadraginta tribus. 
Cie. La — de 10 à 100 est comme 
celle de 4 à 10, Ut unum ad decem 
sic decem ad centum (est). Quint. Jus- 
qu'au dixième bumme on observe la 
wuêine —, Éadem ad decem homanes 
servatur porlo. Curt. Dans une cer- 
taine —, Quêdam portione. Quint. 
Vans une égale —, Æqualiter. Cic. 
Combiné, Melangé dans de Justes pro- 
po'tuns, Temperatus, a, um. Plin. 

es éléments sont les mêmes, mais 
les — sont différentes, Eadem est 
maferia, sed disial (emperamento (de 
temperamentum, D. = Combinaison). 
Plin. Fabriquer de l'hydromel en ob- 
servant ces —, Afulsam Ais portionibus 
facFre. Col. La perte fut hors de pro- 
portiou avec le nombre des soldats, 
Mlajor quarm pro numero milifum Jac- 
{urqa fuit. Liv. Les services qu'il rend 
sont hors de — avec le peu que coûte 
son entrelieu, Hujus eriguæ futelz 
opera supra porlionem respondent (de 
respondère (voy. 4e). Col. Voy. ots- 
PROPORTIONNÉ. || 4° Fig. Convenance 
entre les ch. : La juste proportion 
qu'il ya dans la cite entre les droits 
et les devoirs, Æquabilis (is) in ci- 
vilate el juris el officit compensalio 
{onis), f. Cic. Mettre une juste — 
eutre des choses, C. PROPORTIONNER. 
Le profit et le travail sunt en —, 
Fructus labori respondet (voy. 1°). 
Ov. Ces honneurs sont en — avec mes 
actes, {la ornamenta iis rebus, quas 
gessi, conveniunt (de convenire, io, 
veni, venium, n.). Cic. Voy. ci-apr. 
À PROPORTION, PROPORTIONNÉ 40. 

À PROPORTION, EN PROPORTION, PAR 
PROPORTION, loc. adv. Par rapport à 
d'autres personnes ou à d'autres chosos 
dont il s'agit. Pro portione. Cato. Cac. 
Liv. Pro ratä parie ou portione. Cic. 
Plin. Porticne. Plin. : À ceux [4 qui 
on a donné une augmentation de solde] 
on impose en proportion un nouveau 
travail, lis labor etiam novus pro por- 
fione injungitur. Liv. Dans les rangs 
de la multitude il y eut beaucoup 
d'autres victimes à —, Pro portione 
ez multitudine alia multa funera fue- 
runt. Liv. I] promet 4 chaque soldat 
quatre jugères, el autant par — aux 
cenlurions, Afilitibus pollicetur qua- 
{erna jugera, ef pro ratä parte cenlu- 
rionibus. Cæs. [Mitbridate], d'une 
taille gigautesque et armé à —, Cor- 
pore ingenii, perinde armaîus. Sall. 
ap. Quint. Fais toutes ces choses à 
—, Pro poriione ea omnia facito. Cato. 
Voy. PROPORTION de, 

À PROPORTION DE, EN PROPORTION 
vs, loc. prép. Par rapport à, eu égard 
à = {Donner du cytise aux troupeaux) 
en proportiou de leurs forces, Pro 
portione virium. Col. En — de l'ar- 
gent, des fruits, Pro ralione pecuniæ. 
Liv. fructuum. Col, Augmenter ou di- 
miuuer le nombre des travailleurs en 
— de l'étendue de la propriété, Pro 
porlione ad najorem fundum vel mi- 
norera addère vel demère operas. Verr. 
Louer qqn os -- de son mérite, Aif- 
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quem pro dignitate laudare, Cie, Voy 
PRAOPORTION 40. 

PROPORTION QUE, loc. con). Sel 
que =: La douleur est vive à ropor- 
Uuon que la faute est grave, Eo gra- 
vior est dolor, quo culpa major. Cic. À 
— qu'un orateur est habile, il re- 
doute davantage.…, Ut quisque oplime 
dicul, ila marume pertimescul. Cic.Voy. 
D AUTANT PLUS qua. 

PROPORTION cannée, Tours pno- 
PORTION GAnDÉE, loc. adv. En tenant 
compte de la difference relative. Pre- 
porlione servalä. Col. = Proportion 
gardée, c'est l'homme qni a le cer- 
veau le plus développé, Cerebrun 
habet homo portione marimum. Plin. 
. PROPORTIONNALITE, s. f. Condi- 
tion des quantites qui sont proporuon- 
nees entre elles. Proportionulitas, ais, 
f. Boet. S'expr. mieux eu tourn. par 
PROPORTION Voy.ce m. 

PROPORNTIONNÉ, és, part. passé 
de PHOPORTIONNER, Voy. re v.etua- 
Sunen 5°. || Ad). fe Qui est en pro- 
portion avec: Proportionne à qq. ch. 
Congruens, gèn. entis (alicui rei où 
cum re). Cic. Conveniens (alicni rei, 
rar. Cum re Ou ad rem). Cic. Conssa- 
laneus, &, um (alicui rei, et qqf. cum 
re). Cic. Accommodatus ou Aptus, a, 
um (alicui rei ou ad rem). Cic. Æqua 
lis, m. f., 6, n. (alicui rei). Cie. 
Æquabilis, e. Cic. Par, gén. aris (voy. 
éoaL 4e). Cic. : Période proporuon- 
née à la durée de la respiration, An 
fractus ad spiritum vocrs aptus. Cic. 
Style proparhionné au sujel, Oraiio 
rebus æqualis. Cic. Que notre style 
soit — au sujet, Ad id, quod agitur, 
apte congruenferque dicamus. Ce. 
Teair un langage — à l'état présent 
de sa fortune, Convenienter ad praæ- 
seniem foriunæ statum loqui (dep.). 
Liv. Mettre en tête des plaidoyers 
des exordes proportionnés au sujet, 
Causis principia pro porlione rerum 
præponère. Cic. Peine proportionoée 
au délit, Noriæ pœna par. Cic. Que 
votre bienfaisance soit — à vos res- 
sources, Ne benignitas major sit quem 
faculiates (= qu'elle ne soit pas plus 
grande que...). Cac. Uue terre avec 
une maison —, Fundus cum lare 
aplo. Hor. Laisser aux abeilles le 
dixième (du miel), siuon une part 
—, Decimam partem apibus relinqusre, 
si minus pro ralà portions. Plin. Mé- 
lange proportionué de vices el de 
vertus, Bfirture æquabilis viliorum 
atque virfutum. Suet. j| 3° Dont les 
parties ont entre elles le rapport con 
vonable : Bien proportionné dans tous 
ses membres, Mfembris zqualis (m. f., 
e, n.) el congruens (gèn. enlis). Suet. 
Homme bien —, Homo bene figurs- 
lus. Vitr. Voy. PROPOATION {°. 

PROPONTIONNEL, ELLS, dj. Qui 
a rapport à une proportion. Propor- 
fionahs, m. f., e, a. Fronto. S'etpr. 
mieux en tourn. par PROPORTIONNÉ OÙ 
À pnoponrion : Commander aux Ma- 
mertins de fouruir du blé pour leur 
part proportionnelle, Frumentum Ma- 
maerlinis pro poriions imperare. Cie. 
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PROPORTIONNELLEMENT, adv. 
C. À PnoronrTion (loc. adwv.), 

PROPORTIONNEMENT À, loc. 
prép.C. À pnorontion pm (loc. prép.). 

PROPORTIONNER, v. act. Établir 
une juste proportion entre une ch. et 
ane autre : l'roportionner la quantité 
d'engrais à la grosseur des arbres, 
Pro magnitudine (arborum) portionem 
stercoris) servare. Col. — l'effectif 

es cobortes au nombre des soidats, 
Cohortes pro numero militum com- 
plère. Sail. | Fig. Îl faut proportion- 
ver ses libéralités à sa fortune, Lar- 
gitio ad faculiates accommodande est. 
Cic. Voy. MESURER $°. 

Se PROPORTIONNER, v. réf. 1° Se 
mettre à la portee. Voy. PonTÉE 4°. || 
2° Donner à son style là forme qui con- 
vlent 2 Proportionnons-nous à avtre 
sujet, VOy. PROPORTIONNÉ 1°. 

PROPOS, 5. m. 1° Rosoiution for- 
més. Propositum, i, n. Cic. Consilium, 
ii, n. Cic. =: Faire un ferme propos 
de, C. Se Dpécingn 20. Ayant le 
ferme —, Avec un ferme —, Avec 
au — délibéré de..., C. Rien péciné 
do. H 2e Sujet, ce dont Il s'agit. Pro- 
positun, 1, n. Cic. Muteria, æ. f. Cic. 
Qaf. Res, ei, f. (= chose, affaire). 
Cie. : Se mettre sur le propos de qq. 
ch., De re dic"re exordiri (ïor, iris, 
orsus sum), dép. Cic. Entrer en —, 
Voy. marièns 4°. Revenir à son —, 
Ad propositum reverti. Cic. Voy. s0- 
Jet. Àce—, À quel (— à — de cela, de 
quoi), Voy. À PROPOS D£ (loc.prép.)1e. 
… — de tout, C. tout MOMENT. 
f 3° Discours qu'on tlent dans la con- 
versation. Sermo, onis, m. Cic. Dicta, 
orum, n. pl. Cic. Verba, n. pl. Ter. 
Voces, um, f. pl. Czs. : Propos de 
table, Convivit dicte. Cic. Convivales 
(ium) fabulæ (arum), f. pl. Tec. — 
malveillants, Sermones iniqui. Cic. 
Voy. MÉDISANCE 2°, MÉDIRE. — inju- 
rieux, Voces contumeliosæ. Cæs. Te- 
air des — injurieux, Confumeltias di- 
ctre. Liv. Voy. 1niun& 40. Tenir des 
— légers, Inferre sermonem delice- 
tum. Cie. Être très libre dans ses —, 
Avoir le — très libre, Solutissimz 
lingus esse. Sen. Changer de —, Ser- 
monem alio fransferre. Cic. Voy. n1s- 
cotes 2e, PAROLE 69. || 4° Vans dis- 
œurs, discours medisants. Sermo, onis, 
w.s.,el ordin. Sermnones, um, m. pli. 
Cu. Ssrmunculus,i, m. 8. Cic. Linguæ, 
erum, f. pl. Cic. Rumusculi, orum, 
m. pl. Cic. Rumores, um, m. pl Cic. 
Liv. : Les propos de la mullitude, 
Vulgi rumores. Liv. Tenir des — sur 

90, Maledicta in aliquem dicère. Cic. 
d on l'a rapporté de pareils — sur 
moo compte, Si istiusmodi sermones 
ed te delati de me sunt. Cie. Échapper 
aux —, Üominum lingues vitare. 
dit Voy. saciT 4°. 

propos, loc. adv. 4° Convenable- 
asnt au sujst, au temps, au lieu, aux 
personnes, etc. (Comme il convient) 
Apte. Cic. Apposite. Cic. (Heureuse- 
ment) Bene. Cic. Belle. Cic. (A pont 
nommé) Commode. Plaut. Cie. (Op- 
portunément) Opportune. Cic. (Au bon 
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moment) Tempore. Cic. Tempestive. 
Cic. Ad tempus. Cic. Liv. In tempore. 
Liv. (En temps et lieu) Loco. Cic. In 
loco. Ter. Cic. Uor. : Port à propos, 
Bien à —, Opiime. Ter. Cic, Perop- 
portune. Cic. Opportunissime. Cxs. 
Opiimä epportunulate. Plaut. Le frère 
arrive, Tu arrives fort à —, Adest 
oplime frater. Ter. Peropportune vents. 
ie. Un veut très doux souffla pour 
nous fort à —, Belle nobis flavit le- 
nissimus venlus. Cic. Vents qui arri- 
vent à —, Tempeslivi venti. Cie. Hô- 
tellerie qai se trouve là fort à —, Per- 
opporiunum deversorium. Cic. Ques- 
Uuon faite à —, Opportune interro- 
gatio. Quint. La mort vint à — Je 
soustraire, Eum mors epperiune 
sudtrazit. Liv. Ceci est arrivé furt à 
— pour moi, Hoc cecidit mihi perop- 
porlune. Cic. Je n'ai rien vu arriver 
mieux à —, Nihil opportunius acct- 
d®re vidi. Cic. La gloire refusée à — 
revient plus grande, Spreta in tem- 
pore gloris cumulatior redit. Liv. 
Mal à —, C. Hons pe Pnoros (loc. 
adv.). || 3° Tenant lieu d'adj. Conve- 
nable : Qui est à propos, Opportunus, 
a, um. Cic. Tempestivus. Cic. Idoneus. 
Sull. Qui est fort à —,, Perop- 
portunus. Cic. Il u’y a pas d alliance 
plus à — pour loi, Tibi epportunior 
nulla amicitiaest. Sall. treà —, Con- 
ducËre, cif (cunt}, durit (durerunt), 
ductum, np. Cic. Erpedire, it (iunt), 
dit (ierunt), itum, n. Cic. Convenre, 
vênit (niunt), vênif (nerunt), ventum, 
n. Cato. Varr, Si cela est À —, Si 
ia expedit. Cic. Il est à — de se rap- 
peler, de se retirer, de placer l'ar- 
gent, de planter des arbres, Operz 
prelium est recordari. Cic. Expedit 
celFre. Quint. pecuniem collocari. Cic. 
Conducit arbores seri. Plin. VOy. Bon 
1e, convenir 6e. 11 eùt été bien plus 
à — de ue pas commencer la guerre, 
Satius mullo fuit non moveri Lellum: 
Liv. N'être pas à —, Voy. pl. b. ons 
ve PROroS 2°. Situ le juges à —, Tibi 
si videbitur (de videri, etur, visum 
est, impers.). Cic. J'ai jugé à — d'é- 
crire, de sonder.…., Visum est miAi 
conscribére.. Cic. ut tentarem. Ter. 
Voy. sucer 5°, non 1e. Il paraît 
A — de s'écarter..., Operæ prelium 
videtur excedëre. Liv. 1l à paru à — 
de dire..., Idoneum visum est dicère. 
Sall. {} 3e Mis par ellipse. Voy. À Pno- 
Prog DE (loc. prép.) 2°. 
propos, $. m. Opportunité. Opper- 
funilas, atis, f. Cic. = Un discours 
lein d'à-propos, Oretio tempestiva. 
iv. Avec à-—, Apte. Cic. Qui maa- 
que d'à- —,Voy. pl.b.nons ox Pnopos. 
propos p&, loc. prep. 1° Au sujet 
de. De gl). Plaut. Ter. Cic. = ll a 
querellé son frère à propos de cetle 
musicienne, Adortus est jurgio fra- 
trem de psaliriä hac?Ter. Ne me romps 
plus la tête à — de cela. Ne me obtun- 
das de hac re swpius. Plaut. À — de 
quoi? Quamobrem ? Ter. À — de quoi 
lout cela? Quorsum hsc (s.-e. spec- 
tant)? Cie. Voy. À quel DESSEIN ? || 2° 
À l'occasion de =: À propos de ce que 
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tu m'écris que tu vieudras me join- 
dre, je désire que tu restesoùtues, 
Quod seribis le ad me veniuram, ego 
ero fe istic esse velo. Cic, || Ellipt 
propos, Ménechine, Audin' (= aw- 
disne), Menæchme? Pleut. À —, l'as- 
lu vu aujourd'hui? Quid ? cum vidis- 
tin° hodie? Ter. Mais à —, dis-moi, 
Sed dic tamen. Plaut. Mais à —, où 
est-il? Age igitur, ubi nune est ? Ter. 

Du Pnoros DéLiaéné, loc. adv. De 
dessein premedite, sxprès. Consulie. 
Plaut. Cic. Liv. Consulie. Liv. Voy. 
DELISRAÉ 1°, NDESSRIN, RxPRÈèS (adv.), 
SCiRMuMRNT = Crime accompli de pro- 

os déliberé, Afediteitum seelus. Cie. 

où PRÉMÉNITEN. 

oùs D& PROPOS, MAL À PROPOS, loc. 
adv. 1° Hors de 0e qui est convenable 
tans raison. (D'une mainère fâicheuse 
Incommode. Cic. (À tort) Male. Cie. 
(L'une manière vicieuse, incorrecte- 
ment) Perperam. Cic. (D'ane mauière 
deplacée) Absurde. Vell. l'in. Aliene 
loco. Quint. (À contretemps) Intem- 
pestive. Cic. Alieno fempore. Liv. : Qui 
agit ou Qui arrive mal à —, Intem- 
gestivus: a, um. Cic. Suis-je venu mal 

—7 Num parum lempestivus inier- 
veni ? Tac. [Cela] est arrivé fort mal 
à —, Incommode acctdit. Cæs. Ton 
arrivée a lieu fort mal à —, In alie- 
nissimum lempus cadit adventus fuus. 
Cic. Mesures prises mal à —, Male 
consulta. Liv. Aspirer (une lettre) 
mal à —, Aspirare perperam. Nigid. 
ap. Gell. |] 3° Tenant lieu d'adj. Qui 
ne convient pas, deplace. (Qui ue con- 
vient pas) Alienus, a, um. Cic. (Fà- 
cheux) Incommodus. Cac. (Déplacé) 
Præposterus. Cic. Absurdus. Cic. ({n- 
tempestif) Intempestivus. Cic. : Lan 
mes bors de propos, Lacrimæ absur 
dæ. Liv. I] n'est pas hors de — de 
parler, de consulter des savants, Non 
alienum est dicére. Cie. adhiber: doe- 
tos. Cic. Il ue semble pas mal à — 
de raconter, Non indignum videtwr 
memorare. Sall. Je ne crois pas hors 
de — d'exposer.…., Non inconmodum 
(mihï) videtur exponêre. Cic. Voy. 
DÉPLACÉ 20. 

PROPOSER, y. act. 1° Mettre qq. 
ch. on avant pour qu'on l'examine, pour 
qu'on en delibère. Proponére, 0, is, 
posui, posutum, act. Cic. Nep. Ferre, 
fero, fers, tuli, latus, act. Cic. : Pro- 
poser des conditions, Conditiones pro- 
ponèére. Cic. — à qqn une question 
de poésie, Quæsiionem poetiam ali- 
cui proponëre. Nep. Je u ai pas cessé 
de — uu accommodement, Composi- 
fionis aucior esse non destili. Cic. 
— une loi, Voy. Lorie. — son avis, 
son opinion, Sententiam ferre. Sen. 
— la redditiou, — de se rendre, De- 
ditionem censére (60, es, sui, sum). 
Ces. — de rendre les captifs, Capii- 
vos reddendos censère. Cic. 113 propo- 
saient qu'il marchât pendant la nuit, 
Censebant ut noctem iler faceret. Cæs. 
Proposer qu'il soit permis..…., Men- 
tionem inferre (fero, fers, tuli, illatum) 
ui liceat. Liv. } 2° Presenter à l'es- 
prit. Proponire (voy. 1°), act. Cic. Ex 
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pouÿre, act. Cic. = Proposer ponr mo- 
dèle, pour exemple, Voy. monèLe #°, 
ExrvPLE je et 0. — à qqn des exem- 
ples, VOy. ExKWPLE te. Belle action 
proposée à l'inntation, Facinm præ- 
clarum erpositum ad imilandum. Cic. 
Voy. 1m1TaTION 1°. || 8° Offrir. Pro- 
ponêre {voy. 1e), act. Cic. Offerre, fero, 
fers, obtuli, oblatum, act. Cic. = Pro- 
poser a qqn 100000 sesterces pour 
sa maison, de «2 msisou, Voy. or- 
prin 3°. {| lui proposa Octavie en 
wsriage, Octaviam e1 condilionem de- 
tulit. Suet. Proposer à qqnses services, 
Voy. opruin {°. — à qq un pari, 
Aliquem sponsione provocare. V.-Blaz. 
— &'qqn une partie de dés, Provocare 
aliquem in aleam. Plaut. Il propose 
de se charger, Se offert susceplu- 
rum. Tac. Voy. oran ie. | 4° Pro- 
mettre. Proponère (voy. 1°), act. Cic. 
: Proposer des prix, des récompeu- 
ses, Præmia propon’re ou erpon?re,. 
Cie. La palnie est proposée 4 lous ceux 
qui... 1m medio omnidus palma est po- 
sita, qui. Ter. || b° Indiquer une pers. 
pour un emploi : Proposer des tribuus 
au choix du peuple, Mogare plebem 
iribunos. Liv. Voy. PRES&TRR 40. || 
de Se PROPOSER (— proprser à Soi). 
Avoir dessein. In enimo habere (e0, es, 
bur, burum). Cic. : Il se proposait de 
le déshériter, Istum exheredare in ani- 
mo habebat. Cic. Je me propose ée 
tout montrer, Miki propostitum est 
ostend7re omnia. Cac. Voy. Dessmim 10. 
N7°Se PRoPo<ER (— proposer à soi). 
Avoir en vue. Sibi propon”re (roy: 4e). 
Cic.: Se propaser le bien de l'Eta 
Utilitatem reipublicæ sibi prenonëre. 
Cie. Réaliser re qu'on s'est propusé, 
Propositum assequi, dép. Cie. Ayant 
réalisé ce qu'il s'était —, Consecutus 
td quod arimo proposueral. Cæs. 
Paopossr, v. n. Former un projet. 
Voy. vessemm 1°. 
A propossa, v. réf. S'offrir. Se 
erre (fero, fers, obiwli, oblatum). 
te. Voy. S'orrmin Îe. 
PROPOSITION, s. f. 1° Action de 
proposer une chose afin qu'on sa déll- 
a; Chose qu'on propose. (Eu parl. 
d'ane loi) Rogatio, onus, f. Cic. (Mo- 
tou en gén.) Mentio, f. Cic. Liv. 
Sententia, z,f. Cic. : Proposition de 
loi, Voy. Projet de Lor 1°. Une — des 
tribuns, faite par les tribuns, Mentio 
flaia a tribunis. Liv. Faire la — 
de... que.…, Voy. Prorosæn 1°. Son- 
tenir des propositions contraires, 
Sententias contrarias obtinére. Cic. 
Le sénatus-consulte fut rédigé con- 
formémeut à ma proposilion, Senatüs 
consultum factum est in meam senten- 
tiam. Cic. Sur la — de Plancus, Sen- 
tenti& Planci. Cie. Sor la — de l'in- 
terroi, Inferrege rogante. Cic. Suivant 
ta —, Uii rogas (formule d’accep- 
tation dans ke vole d'une loi). Cic. 
Liv. || 2° Action de proposer une ch. 
pour arriver à un arrangement; Chose 
qu'on propose. Condilio, onis, f. Cic. 
: Faire a qqn une proposition sn- 
porbe, Luculentam cenditionem alicui 
ferre. Pleut. Faire à qqn des propo- 
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sitions de paix, Pacis condiliones ad 
aliquem afferre. Cie. Écouter des — 
de paix, De pace audire. Liv. Sur ma 
proposition, Me auctore (de auctor 
masc.). Ter. Il prétend qne Jolie lui 
fait des propositions de mariage, Aït 
sibt Juliam ferre (s.-e. conditionem). 
Cic. Faire la — de se charger.., Voy. 
prorosen 3°, Être l'objet de proposi- 
tions hontenses. Interpellari de siu- 
pro. Dig. || 8° Discours qui affirme ou 
qui nie qq. Ch. Pronuntialio, onus, f. 
ic. Enuntiatio, f. Cic. Pronuniiatum, 
i, n. Cic. Gell. FEnuntiatum, n. Cie. = 
Quand nous avançcons une proposi- 
tion, Cum proponimus. Cie. || 4° Théo- 
rèma ou Problème. * Propositio, onis, f. 
PROPRE, adj. 1° Qui appartient à 
qqn exclusivement à tout autre. Eu 
gen. Proprius, e, um. Cic. Après un 
adj. poss., il s'expr. aussi par Îles 
gén. d'Ipse : Ipsius, m. f. n. sing., 
Ipsorum, arum, orum, plur. (= de 
lui-même..., d'eurx-mêmes...). Cic. 
Qaf. par les enclitiques Met, Pte (mais 
‘resque uniquement à l'abl.). Plaut. 
er. Sall. Cic. Souv. l'adj. poss. snf- 
fit, et Propre ne s'expr. pas = Il a 
fait cela en propre personne, Fecit 
ipse (= lui-même). Cic. Voy. mèss 
(adj.) 2°. Faire la gnerre par ses 
ropres forces, Propriis viribus bel- 
um gerËêre. Liv. Voy. ronce 5°. Se 
laindre de sou propre malheur, Ce- 
milatem propriam suam queri. Cæs. 
[L'Afrique fat imvndée] de leur — 
sang, Éorum ipsorum sanguine. Cic. 
Dans mon — intérêt, Meapte causä. 
Ter. Par ma, Par notre — faute, 
Meëmet culp&. Plant. Nosträpie culpa. 
Ter. Par mon, Par ton — talent, 
Meople, Tuopte ingenio. Plaut. Par 
tes propres vertus, Tuismel vir(uti- 
bus. Apul. Ils se perdent par leur 
propre conduite, Suomel ipsi more 
præcipites eunt. Sall. Par leur — 
poids, Suopte pondere. Cic. Tué de sa 
— main, Suäpte manu inlerfectus. 
Cic. Pris parleurs propres défenseurs, 
Capti suismet ipsi præsidiis. Liv. Ce- 
lui-là fut son propre accusateur, [lle 
ipse fuit suus accusutor. Nep. Défen- 
dre les biens de ses alliés et ne pas 
défeudre ses propres foyers. Socio- 
rum fortunas,non sua fec{a, defend?re. 
Cic. 11 à vu de ses — yeux, Præsens 
vidif. Cic. Voy. az 40°. De mon 
ropre motvement, VOy. MOUVEMENT 
Le! 11 2° Opposé à Commun, en pari. 
d'uu nom. Qui ne convient qu'à une 
seule pers. ou & une scule ch. Pro- 
prius, a, um. Quint. : Nom propre, 
Nomen proprium. Quint. Prise. } 3e 
En pari. do sens d'ou mot. Naturel et 
primitif. Proprius, a, um. Quint. =: Le 
sens propre, Propria significatio. 
Quint. Mot employé dans le sens —, 
Verbum proprium. Quint. H 4° Même, 
exactoment semblable. {pse, «, wm, gén. 
ipsius. dat. ipsi. Cic. = Citer les pro- 
pres paroles de qqn, Ipsa alicujus 
verba ponêre. Quint. [Elle est venue 
me voir] le propre jour anniversaire 
de sa naiisance, Natali sue ipse die. 
Cie. || 6° Partloulier. Proprius, &, un. 
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Cic. Peculiaris, m,f.,e, n. Cie, a Dé. 
faut propre à la vieillesse, Proprium 
seneciulis vilium. Cic. Cbaque ebote 
a ses qualilés propres, Singularum 
reTum singule propriciates sun. Cie. 
Voy. Paornm(subst.)3°.Le mot propre 
pour désigner chaqne chose, Sua cu 
Jusque rei oppellalio. Quint. Nomen 
ipsum eujusque rei. Quint. Il n'ya 
pas de terme — pour désigner celui 
qui... Appellatione privalim sibi es- 
signatë carel, qui... Quint. VOy. pan 
TICULIER 1°. } 6° Qui seul convient & 
En gén.) Unicus, a, um (ad rem), 
laut. (En pari. des mots) Propriws, 
a, um. Cic. : Être le remède propre 
des malsdies, Unice vitiis medert 
(dép.). Ph. Le mot —, Verbem 
proprium. Cic. Proprium vocaby- 
um. Cic. Le mot — pour désigoer 
qq. cb., Nomen proprum (elicujus 
ret). Cic. Être expnmé par le mot 
—, Proprie dici. Cic. signert. Quint 
A 7° Convenable à qqn ou à qq. ch 
Aplus Ou Accommodatus, «, um (à 
ago alieui; à qq. ch., alicui rei où 
ad rem). Cie. Voy. coxvaxn 5e. | 
80 Qui peut servir 4 certaines ch., pro- 
duire certaina effets. Jdoneus, à, mn, 
Cic. Aptus. Cu. Accommodatws. Cie. 
: (Montagne) propre à nourrir les 
troupeaux, Pecori alendo bonus. Liv. 
Tout ce qui est — à entretemr le feu, 
Quidquid alendo igni aptum est. Curt. 
Lieu -— à rauger une armée eu ba- 
taille, Locus ad instruendan aciem 
opporiumus ou idoneus. Css. Emplæ 
cement — à établir un camp. Locus 
castris idoneus. Cæs. Lieu qui n'est 
pas — à recevoir des machines: de 
guerre, Locus machinationibus impor- 
funus. Sall. Mer qui n'est pas encore 
— à la navigation, Nondum tempes- 
tivum ad navigandum mare. Cic. Les 
trois mais les plus propres poor l'as- 
tion, Menses ad agenium marime ap- 
positi. Cie. Être propre 4 une mails 
die, à guérir nne maladie (en parl 
d’un remède), Voy. son 7°. Discours 
— à persuader, Oratio ad persuadea- 
dum accommodata. Cic. 19° En parL 
des pers. Qui a les qualités nôcessaires 
pour réussir en qq. oh. : Propre a qq. 
cb. ou pour qq. ch., à faire on paur 
faire qq.cb., Apius, @, um (ad et l'ace. 
Cie., ad et le gér. eu dum. Cic.; det 
Tac., dat. du part. en dus. Tac.). 
Idoneus (ad et l'ace. Cic., ad et le 
ér. en dum. Cic.; dat, Sall. Suet. 
Lecommodatus ad et l'ace. Cie, 
et le gér. eu dum. Cic.; dat. Quint. 
Tac.). flabilis, m. f.,e, 0. (in el l'abl. 
Cic. : ad etl'ace. Liv. ; dat. Liv. Suet. 
Tac., dat. du part. en dus. Tec.).: 
Race propre à tout fatre, Genus ed 
omnie efficiende aplissinum. (Cæs. 
Voy. caraos de. Honime qui nest 
_— Î rien, Homo ad nullam rem utilis. 
Cic. Voy. rwprornu. || 10° Bienseant, 
bien arrange : Des bsbits propres, Une 
mise propre, À mictus (&s) decens (en- 
lis), m. Quint. — daus ses ba- 
bits, sur soi, Optime vestuws (a, um). 
Quint. M 44° Not, qui n'est pes sale. 
Mundus, «, um. Hor. Col. Yoy. met 1°. 
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Puoraz, 8. M. 1° T. de droit. Blen 
immeuble qui appartient à qqn par suo- 
cession. Voy. BÉAITAGZ 1°, IWMENBLE. 

3e Ca qu'on possède en proprieté. 

us, 15, 8. PA. : Le propre de 
chacue, la quod quisque Aabet sui. 
Cie. Qoi spparuent à qqn en —, Ali- 
cujus ou Alicui proprius (a, wm). Cic. 
Tout cs qui nous appartient en —, 
Omnie qus nos!ra suni propria. Cie. 
Chscun possède em — cela, Id est 
cujusque proprium. Cic. Trois domai- 
nes sont donnés en — à Capitou, 
Tria pradia Capitoni propria fradun- 
tur. Cic. H 3° Fig. Qualité distinctire 
de, ce qui appartient particulièrement à. 
Preprium, ü, n. Cic. : C'est le propre 
ds l'orateur de ponvoir…, Hoc ora- 
toris est proprium posse. Cic. C'est le 
— des Barbares de vivre au jour le 
jour, Barbarorum esi in diem vivère. 
Cic. Le — de la force d'âme, c'est de 
ne men craindre, Forfiludinis est ni- 
Ail extimescère. Cic. La témiérité est 
le — dn jeune âge, Temeriias est flo- 
renlis ælaits. Cic. Voy. APANAGE 1°, 
anacrènE 6°. 

PROPREMENT, adv. 1e Précisé- 
ment, sxaclement. Propris. Cic. Vers. 
Gi. : L'honnèteté proprement dite, 
Honestum quel preprie vereque dici- 
ter. Cic. À — parier, Verum ut lo- 
quamur. Cic. [13° Au sens propre. Pro- 
pris. Aug. f 3° Avec une parfaite con- 
tenancs du mot pour 6e qui est à expri- 
mer. Proprie. Cic. =: Parier propre- 
ment, Dncère prepris. Cic. apte. Cic. 
Idonets verbis uti (dép.). Cic. Ce- 
lei qui était appelé — « perduellis o, 
Qui "pr nomine perduellis eraf. 
Cic ° Aves regularite, aveo jus- 
tesse. Apte. Cu. ltecte. Cic. : Danser 

ropremeot, Éleganter saltare. Sal. 

6° D'une maniere bienseante. Decen- 
ter. VOY. CONVENADIEMENT 3° : lro- 

remeot os. Voy. pnopng (adj.) 109. 
[e Avec neltete, non s1lement. Munde. 

laut. Sen. Pure. l'laut. 

PROPRET, Etre, adj. Qui est d'une 
groprete raffinee. AMundulus, «, us. 

aut. 

PROPRETÉ, 5. {. Manière bien- 
sante de s'habiller, de se meubler; 
acltete, absence do saleté. Mundilie, 
æ,f. Plaut, Cie. 

PROPRÉTEUR, 8. m. Sorte de 
magistrat romain. Proprætor, oris, m. 
Gie. : Laisse avec le titre de propré- 
teur, Relicius pro prztore. Sall. 

PROPRIÉTAIRE, $. m. f. Celul, 
Gelle qui a la propriete de qq. ch. Do- 
minus, ji, masc. Cic. * Domina, =, 
fém. : Les propriétaires des maisons, 
Domini insularum. Suet. Voy. Po8- 
SEsEun. Être proprietaire de, C. Pos- 
sévau io. 

PROPRIÉTÉ, 8. f. do Le droit de 
POSSession en propre. Mancipium, ir. 0. 
Cie. Dominium, n. Veil. Plin. V.-Maz. 
Dig. Proprielas, atis, f. Suet. LDig.: 
Le revenu est à toi, la propriété est 
à lui, Frectus esi tuus, mancipium il- 
lis. Cie. Acquérir l'usufruit, mais 
DOn La —, Possessionem usüs fructüs, 
non cliem dominium adipisei. Dig. 
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es biens, de ses biens, Dominium 
rerum. V.-Maz. rerum suarum. Vell 
Cbacau a la — de ses biens, Proprium 
quisque in suis rebus demininrm Àebet. 
Sen. Chose qui appartient en tonte 
—, Res, que mancipi (— mancipii) 
est. Cic. Dunner 4 qqu anne terre, des 
domaines en toute —, Alicu: fundum 
mancipio dare. Cic. Prædia elicui pre- 
pria trad£re. Cic. Recevoir qq. ch. en 
toute —, Aliquid mancipio accipére. 
Col. Un fonds de terre avec les ü- 
tres de —, Fundus eum suë caus. 
P.-jet. Nue — (= propriété sans 
l'usufruit), Nuda proprieias. Caj. J 
Fig. La nature te l’a uon pas donn 
en —, mais prèté, Nofure illum 1ibi 
ren mancinio dedit, sed commodavit, 
Sen. || 2° Chose qui appartient en 
pre & qqn. Res (ei) propria (æ), at 
abs. Mes, ei, f. Cie. Preprium, ti, 0. 
Ph. = La propriété est ce dont on jouit 
et dispose, Id est cujusque proprium 
uo quisque fruilur aîque ufilur. Cic. 
Qui est la — de qqn, Alicujus pro- 
Prius (a, um). Cic. Ce quiétait uotre 
—, Ea quæ nostra erant propria. Cic. 
Cela est sa —, oc est ejus. Cie. Ce 
qui est la —, est ls mienne, Quod 
fuum est, meum est. Piaut. Voy. aAr- 
PARTENIR {e. Ce qui était sa — parti- 
eulitre, Res qiux ipsius erani privals. 
Suet. Des esclaves qui étaient sa — 
particulière, Servi peculieres (de pe- 
culiaris, m. f., «, u.). Suet. Des pro- 
ductions du génie des bummes, 1 Bt 
une — publique, Ingenia hominum 
rem publicam fecit. Plin.Voy.men tie. 
| 3° Immauble : maison, terre, etc. (En 
gen) Res, ei, F. Cic. Pessessio, onis, 
. Cic., et pl. souv. Possessiones, um, 
f. pl. Cic. (Maisou) Voy. maison {e. 
(Bieu de campagne) Voy. nan 12°, 
DUMaINXE 20, 6e Ce qui appartient es- 
sentiellement à une ch. Propna vis, et 
abs. Vis, geu. vis el dat. vi peu us., 
ace. vim, abl. où, f. Cic. : La matière 
a une propriété intrinsèque, Malertes 
habet vim suam. Cic. La — des raci- 
nes, Radicum vis. Cic. || Be Caractere 
distinctif d'une oh. Proprium. it, n. Cic. 
Proprielas, atis, f. Cic. || 6° Vertu par- 
ticulière des objets naturels. Vis (voy. 
4e), f. Cic. Facnitas, atis, f. Cels. Po- 
testas, f. Virg. Plin. Potentia, æ, f. 
Vitr. Sen. Natura, f. Sen. Plin.: Pro- 
priétés des plantes, Herbarum facul- 
tates. Cels. potestates. Virg. Plin. Pro- 
priété des eaux, Aquarum polenfia. 
Plin. — excitaute, Concilatrix vis. 
Plin. La feuille à la même —, !n fo- 
bio eadermn vis esf. Plin. Les nuages 
n'ont pas la — du miroir, Nubes non 
habent speculi potentiam. Sen. [Cette) 
herbe a une — astringente, Herba co- 
hibendi naturam habet. Plin. [Ce] mi- 
roir a la — de faire voir... Est spe- 
culi mature lalis, ui ostendat. Sen. 
ll a la — de faire.., fJabet hanc vim 
ut faciat. Cic. || 7° Emploi du mot 
ropre = Praprièté des termes, Ver- 
orum proprielas (atis), f. Quint. Thu- 
cydide a une telle — de termes, 
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Thucydides Île verbis aplus est. Cle 
Avec —, C. PAOPRAEMENT 3°. : 

PROPYLÉES, monument d'Athèn 
Propylsa, orum, 0. pl Cie. 

PRORATA (au). Ë À PRoronTION, 

PRUROGATION, 8. f. 1° Delal. 
Vey. ce m. 1°.  %e Ajournement. 
Voy. ce m. 2e, 

PROROGER, v. act. 1° Prolonger 
(letempe). Voy. paoLoN«En 2°.|| 2e Re- 
mottre 4 un autre jour. C. asounxrFn 20. 

PRUSAIQUE. ad). {° Qui tient trop 
de La prose. Sermoni prepior (m. f., 
tws,0.). Hor. || 2e Pig. C. vuzearas, 
PLAT 40, Bas 2e. 

PROSAÏQUERTENT, odv. 1° D'une 
manière qui ss rapproche de La prose. 
Sermone pedestri. Ilor. À 2° Fig. C. 
PLATEMENT 19, BASSEMENT. 

PROSAISME, s. wo. {1° Défaut des 
vers qui tiennent de La prose : Le pro- 
saisme d'un puème, *Carmen (minis) 
sermoni propius (orts), u. D'apr. [ior. 
1 20 Fig. Vulgarite. Voy. voLeanrré, 
PLATITUDE 29, RASSESSE ée. 

PROSATEUR, 5. m. Écrivain on 
prose : Être prosateur, * Prosä sert- 
fre. D'apr. Quint. (1x, 4, 521. 

PROSCRIPTEUR, 8. m. Celul qui 
proscrit. Proseriptor, eris, m. Plin. 

PROSCRIPTION, 8. {. 1° Action de 
proscrire. Prescriplie, onis, f. Sall 
Cic. : Au temps des proscriptions 
Cum proscribereniur Aomines. Cie. À 
3° Fig. Abolition. Voy. ce m. {e. 

PROSCRINE. v. act. 10 Condamneær 
à mort sans jugement. Proscribère, 0, 
is, scripsi, scriplum, act. Cic. H 2e 
Éloigner, bannir. EjicËre, io, is, jeci, 
Jectum, act. Cic. Voy. bannir 10 et 2e. 
IL 3° Fig. Rojeter, abolir; detruire. 
TollËre, 0, is, sustuli, sublatun, act. 
Cic. : l’roscrire la liberté de parler, 
Consueludinem libere dicendi exrclu- 
d?re (eo, is, clusi, clusum). Cic. — les 
questions de physique, Quzsiiones 
phystcerum exterminare. Cic. Voy. 
BANNIR 3%, AROLIR 29, DÉTAUINE 3°. 

PROSCRIT, 1TE, part. passé de 
PROSCRIRR, VOy. Ce V. !| PROSCUIT, 8. 
w. Celui qui est frappe de proscription. 
Proscriptus, 1, in. Cic. 

PROSE, s. f. Discours non assujett 
au rythme du vers. Oralio (onis) suluta 
HS f. Cic. Oratio (onis) pedestris 

is), . Quint., et abs. Oratio, [. Cic. 
Prosa a) oralio (onis), f. Sen. Quint., 
el simpl. Prosa, æ, f. Quint. = Si 
c'élait de la prose, Si esset prosa ere- 
110. Quint. Donner du nonibre à la —, 
Adjungëre verbrs solulis numeros. Cic. 
Ce qui est écril en —, Prosä scriptus 
(a. um). Quint. Poème en —, Carmen 
solutum, Quint. En vers et en —, Et 
in poemalis ef in eratrone. Cic. En — 
comme en vers, liem in oralione ef 
in versu. Cic. Nom seulemeut en — 
mais en vers, Non presä modo, sc 
carmine. Quint. 

PROSÉLYTE, 8. m. f. 1° Païlen, 
Paienne qui a ombrasss la religion ju- 
daique. Proselytus, i, masce. {lier. Pro- 
selyta, æ, fèm. Inse. }] 2° Personne 
gagnes à use doctrine. Vo. apué- 
ANT à, 
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PROSERPINE, bpouss de Pluton. 
Proserpina, s, f. Cic. 

PROSODIR, 8. {. Prononciation r6- 
gulière des mots conformement à l'ac- 
œænt et à la quantité. * Prosadia, æ, f. 

PROSODIQUE, adj. Relatif à la 
prosodie. Prosifracus, 8, um. Al.- Vict. 

PhosOroPéÉe, sf. Sorte de figure 
de rhetorique. Persons ficta (æ) in- 
duectio (onis), f. Cie. 

PROSPECTUS, 8. m. Annonce per 
êsrit. Libellus, 5, m. Sen. 

PROSPÈRE. adj. 1° Heureux. Pros- 
per el pl. souv. Prosperus, a, um. 
Cic. Felix, gén. jeis. Cic. Voy. HeU- 
REUX 3°, FLORISSANT. ]| 3° Propice. 
Favens, gén. entis. Cie. Voy. Prorice 
4e, ravonaoLx de et 20. 

PROSPÉRER, Ÿ. D. 14° En parl. 
des pers. Être heureux, avoir la fortune 
favorable, reussir. Fortunam florentem 
Aobëre (eo, es, bui, bitum). Cic. Rem 
ou fes bene ou feliciter genre (0, 
ÿs, gessi, gestum). Cic. Suum ne- 
golium bene gerëre. Cic. = Prospé- 
rer constamment, Perpetu& felicitale 
wii (or, ris, usus sum), dép. Cic. ou 
Aortre (eo, es, rui, s. sup.), a. Curl. 
s [Les Sagontins) avaient si bien 
prospéré, In tanias opes creverent (de 
crescére, 0, is, cretum, n.). Liv. C'est 
la fortune qui l'a fait prospérer, Ill 
fortune felicitatem dedit. Ad fer. 
Paire — très brillamment qqn, Ali- 
quem ed summum beats vilæ cumulum 

ducgre. V.-Mar. Voy. néu8sin 2°. 
pas Avoir un heureux succès, reussir : 

out prospérera, (mnia prospere pro- 
cedent (de proced®re, 0, is, cessi, ces- 
sum, n0.). Cic. Tout prospère à sou- 
bait, Omnia ez sentenltid succedunt. 
Cic. Cela lui —, Id e1 bene ou pulchre 
procedit. Cic. Id ei procedit. Liv. Toul 
nous a grandement prospéré, Omnia 
nobis secundissima acelierunt (de ac- 
clfre, 0, is, s. Sup., n.).Cæs. ap. Cic. 
Tout prospère loujours aux grands 
bommes, Magnis viris semper omnes 
res prospere eveniuni (de evenire, io 
vent, ventum, n.). Cic. [Les dieux} 
font prospérer les entreprises, Orsis 
prosperos successus dant. Liv. Les 
villes prospérent, Urbium fortuna 
Aorel (voy. 1e). Vel. Paire prosperer 
une ville à ua degré incrnyable, In- 
eredibiles wrbi felicitates afferre. Cic. 
L'orme prospère, Ulmus bene prove- 
nait. Col. [Les saules] ne prospèrent 

as, Parum prospere proveniunt. Col. 

elte vigne prospère sous l’action de 
humidité, L'bumidité fait prospérer 
celle vigne, Id vitis genus humore 
profeit (de prefictre, le, feci, fecium, 
a). Co 


PROSPÉRAITÉ, s. f. 10 Heureux état 
dos affaires. Prosperitas, atis, f. Cic. 
Pelicitas, f. Cic. Prospera (æ) fertuna 
æ), f. Cic. Secunde fortune, f. Cic. 

es (erum) secunde iarum), f. pl. Cic. 
Res prospers, Î[. pl. Cie. : De cela 
dépeud la prosnérité de la Grèce, In 
eo posilæ sun! fortuns Græcis. Cic. 
Nous devons aux dieux la — de notre 
vie, Prosperilaten vis a diis habe- 
mu. Cic. La — dont il jouit, Feliei- 
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tes qu& ufifur. Cie. Quand nous som- 
mes dans la —, Cum ufimur prospere 
flatu fortunæ. Cic. Voy. Pnosrénan. 
Vous êles au sein d'une grande —, 
Secundæ res vos circumfiuunt. Curt. 
Au sein de la —, Dans ia —, Dans ma, 
ta. sa, notre, votre, leur —, Secundis 
rebus. Cic. Liv. Le plus bant degré 
de —, Summum fortunz culnen. Liv. 
Au comble de la —, Filorentissimis 
rebus. Cæs. Voy. sonnmun 2°, succès. 
ll 2° Ao plur. Évenement heureux. 
Prosperilates, um, {. pl. Cic. Felhcita- 
tes, f. pl. Ter. Cic. Prosperæ (arum) 
res (erum), f. pl. Cic. Secundæ res, (. 
pl. Cic. : Dans le eours même des 
prospérilés, In ipso aciu bene ceden- 
flium rerum, Sen. Il m'arrive tant de 
—, Mihi tof contingunt commoda (de 
commodum, 1, n.). Ter. 

PROITENNATION, 8. f. et PRO- 
STENNEMENT, 8. m. Action de se 
prosterner : {Ce} que nous sollicitons 
par nos prosternements, Quod nos 
pelimus prosirali ad pedes. Cic. Voy. 
Se PROSTERNER. 

PROSTERNER, v. act. Coucher à 
terre. Prosternëre, o, is, sfravi, sira- 
tum, act. Cic. =: Prosterné, Ad terram 
projectus (a, um). Cæs. — devant les 
images (des dienx), Ante simulacra 
projectus. Cæs. — devoent qqn. ant 
pieds de qqn, Alicujus ad pcdes pro- 
Jectus. Cæs. Alicui ad pedes siraius. 
Cic. Être — aux pieds de qqn, À licui 
ad pedes jacère (e0, es, qui, cuturus). 
no. Cie. [l resta longtemps — à leurs 
pieds, Ad pedes eorum dis jaeut 
stratus. Cic. 

Se PROSTERNBA, v. réf. de Se bals- 
ser jusqu'à terre. Corpus (ou Corpora) 
hums prosternëre (o, is, siravi, stra- 
tum). Liv. : Se prosterner aux pieds 
de qqu, devant qqn, Alicujus ou A li- 
cui ad pedes se projicfre (io, is, jeci, 
Jectum). Cæs. Cic. se abjicëre. Cic. se 
prosternère. Cic. Alicujus ou Alieu 
aid pedes procumbêre (o, is, cubui, cu- 
bitum), n. Cæs. Alicujus ad pedes ac- 
cidëre (o, is, ctdi, 8. sup.), n. Cic. 
Voy. Pro 1°, cenou. Qui s'est pros- 
terné, C. PRONTEANÉ. Nog- pl. haut 
f 2 Fig. S'inoliner (devant qqn). Voy. 
S'incLixer 3°. 

PROSTITUÉ, Éx, part. passé de 
PROSTITOER, Voy. ce v. || PnoëTITUÉE, 
s. f. CG. counTISARR. 

PROSTITUER, Y. ect. 10 Livrer 4 
l'impudioite. Prostifuëre, 0, is, ui, 
nium, act. Plaut. Sen. Suet. : Prosti- 
tuer son honneur, Pudicitiam suam 
prostiluëre. Suet. — à qqn. Prostitu®re 
alicui. Plaut. in libidinem alicujus. 
Sen. || 2° Fig. Déshonorer une ch. par 
l'usage indigne qu'on en fait. Inquinare, 
act. Cic. Dehonestare, act. Liv. Tac. 

80 Fig. Trafquer de = Prostituer la 
ustice, Jurisdicthionem venalem habère 
Lo, es, bus, bilnm). Cic. 

Se pnosarrruts, v. réf. 1° Se llvrer 
à l'impudicite. Pudicitiam in propeltule 
habère (e0, es, bui, bitum). Sail. : Se 
prostituer à qqu, Pudicitiam alicui 
subsiernére (o, is. stravr, stralum). 
Suet. || 2° Pig. Se vendre : Qu se 
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prostitue, Venalis, n. f.,0 =. Cle 
multitude se prostitue à la for. 
tune, Venalis pretio multitudo est. Lis, 

PROSTITUTION, s. f. Abandonne- 
ment à l'impudicite. Meretricius (i 
q'æstus (Ms), m. Cic. Meretncia n 
vifa (æ), f. Cic. H Fig. La prosutolion 
de la justice, Voy. conaupnon 5e, 

PROSTRATION, 8, f. C. Anarrz. 
MENT (°. 

PROTAGORAS, sphists d'Abéère. 
Protagoras, æ, voc. a, ace. am et en, 
m. Cic. 

PROTASE, 8. f. Exposition d'ons 
pièce de theâtre. Protasrs, is, ace. in, 

. Donat. 

PROTECTEUR, TRICE, 2. M. f.Ce- 
lul, Celle qui protège. (En gén.) Tuto», 
oris, masc. Cic. Lefensor, mase. Cic. 
Assertor, masc. (Quint. (Qui garde) 
Custos, odis, mase. Cic., fém. Lis. 
Præses, sidis, mase. Cic. fém. Virg. 
(Qui patronne) Patronus, i, masce. Ter. 
Cic. Pairona, æ, fèm. Ter. Cic. Awe 
(or, oris, masc. Cic. (Qui favorise) 
Fautor, eris, mase. Cic. Pautrix, ieis, 
fém. Ter. Cic. : [Croire] qu'il y a des 
divinités protectrices du larcin, Fur- 
forum 6ss6 rumina. Plin. Protectenr 
d'une foule d'associations, Multa- 
rum socielatum aucior. Cic. Le tri- 
ban — de la liberté, Tribunus liber- 
tatis preses ou custos. Liv. [Dieox) qui 
êtes les protecteurs de cette vil 
Qui Auic urbi præsides estis. Cie. 
est le protecteur de la Gaule, Ja eus 
tutel& Gallia est. Cic. L'art, — de 
faiblesse, Diserplina, cusios infirmila- 
iis. Liv. Se faire le — de..., Voy. 
DÉPrNS&UR 1°. Se chercher des pro- 
tecteurs, Sidi querère patrecinia (de 
palrocinium, D. Sall. Voy. appui 2, 
Avoir pose protecienr, pour protec- 
trice, C. Être sous la PROTECTION de. 

PROTECTION, 8. f. {° Action de 
proteger, ds preserver, de defendre. 
(héreuse) Præsidium, ti,n. Cic. (Abn) 

utela, æ, f. Cic. (Patronage) Patroe- 
nium, it, 0. Cic. Clientela, æ, f. Cas. 
(Garde) Custodia, z,f. Cic. (Gars 
he, sauvegsrde) Pides, ei, f. Cic.s 
Preudre la protection de qan, Alicu- 
Jus patrocintum suscip#re. Sal. Preo- 
dre qqu sous sa —, Recipere aliquem 
in fAdem. Cæs. Cic. in tulelam. PI.-j, 
Tu me prends sous ts —, Ale (venduu 
suscipis. Cic. Accorder, Donner sa — 
à qqu, C. Prêter sou appui 2°. Placer 
une pers. sous la — de qqn, Aliques 
alicujus Adei cred#rs. Cie. in Âdem al 
clsentelam tradëre. Liv. fuite com- 
mendare. Cie. Proeurer à qqn ls — 
del'État, Fidem publicam alicui dars. 
Cic. Se mettre sous la — de qqn, Se 
alieui in fidem iradire. Liv. on com 
mendare. Ter. In elicujus Adem se con- 
ferre. Cic. venire. Ces. se permultlre. 
Liv. Alicujus fidei se permiliére 08 
se commitifre. Liv. [Ces peuples] se 
mellaient sous la — des Rèmes, Se 
Remis in cltentelam dicabant. (æs. Se 
ménager la — de qqn, Petrocinium 
elicujus sibt parare. Sal. Recourir À 
la — des lois, Ad eram legum ce 
gére. Cic. Tu trouves dans les 
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une — suffisante, Satis est tibi in 
kgibus prasidium. Cie. Avec la — 
de qqn, À la faveur de votre —, 
Alicujus ope ou aurilio. Cic. Umbrä 
ou Sub umbr& aurilii vesitri. Liv. 
Être sons la — de qqn, Avoir la — 
de qqn, Esse in fide et clientelä ali- 
cujus. Cic. Alicujus palrocinio uli, 
dép. Sall. ou niti, dép. Nep. Avec la 
—, Sous la — des dieux, Miis bene 
juventibus (à l'abl. abs.). Liv. Implo- 
rer la — des dieux et des hommes, 
Deum atque hominum fidem implorare. 
Cie. Mettre la Sicile sous la — de 
Cérès, Siciliam Cereri consecrars. Cic. 
Être placé sous la — d'Apollon, Esse 
in tutelä Apollinis. Cic. l'rendre un 

elit livre sous sa —, Commendare 
Ébelum. Pall. {Les poètes sont] sous 
la — des Muses, Sub clientelä Musa- 
rum. Suet. Voy. GARDE 2°, appui 2, 
ain (s. f.) 10, À l'an de (loc. prép.) 
2e. | 2e Protecteur. Patrocinium, it, 
a. Sall. : Se chercher des prutections, 
Patrocinia sibi quærëre. Sall. Voy. 
PROTECTEUR, APPUI 22. 

PROTÉE. 1° Fils de Neptune. Pro- 
leus, ei et eos, acc. ea, m. Virg. Ov. 
Luc. || 2° Fig. Homme qui change con- 
tinuellement de manieres : Un prolee, 
Proteus (way. 1°), m. Hor. 

PROTÉGÉ, #x, parl. passé de PRO- 
récen, Voy. ce v.||S. m. f. Celui. Celle 

ue qqn protège. Cliens, entis, masc. 

s. l'ac. em. Char. Voy. purti.Lu. 

PROTÉGEN, v. act. 1° Mottre 4 
l'abri d'une incommodité, d'un danger; 
garantir, preserver : Proléger qqn ou 

. ch. contre nne ch., Aliquem ou 
NE uid ab re legëre (o, is, lexi, lec- 
tum). Sail. defendëre(o, is, fendi, fen- 
sum). Sall. Cæs. Col. tueri (eor, éris, 
fuitus sum), dép. Cie. = Il était pro- 
gé par le pont coutre les trails, 
Poute ab lelis tegebntur. Hirt. [La na- 
lare) a — les arbres par l'écorce con- 
tre le froid, Arbores cortice a frigo- 
ribus tutata est. Plin. Protéger qqn, 
sa lête de son bouclier, Seuto aliquem 

rotegère. Cæs. caput confegre. Hart. 
'OY- GARANTIN 6°, DÉFRADAE 30, pné- 
sænven. || 2° Prendre la defense de 
qqn ou de qq. ch.; prêter secours sl 
appui. Tutari, dép. (acc.). Cie. Tuer: 
toy. 1°), dép. (ace.). Cie. Defendëre 
for: Le), act. Cic. Tegëre (voy. 1°). 
acl. Liv. : Que les dieux te protégent| 
Di te ament{ Plaut. Voy. oAnnen 30. 
Proléger qqn contre la colère, Ati- 
quem ad irä feg”re. Liv. Colonie pro- 
tegée par des postes, Colonia custo- 
dits munita (de munire,io,is,fuietii). 
Cic. Protége par son abslention po- 
litique, Quiete defensus. Tac. Une loi 
rolège les édifices, Lex ædificiis cavet 
(Ge cauëre, eo, caui, cautuim, n. : dat.). 
ic. Le domaine est protégé par un 
texte précis da la loi, Ager certo ca- 
pile Lgis sancitur (pass. de sancire, 
10, sanri, sancl{um). Cic. VOy. néren- 
pau {0 et 2e, || 30 S'intoressar, Con- 
tribuer à La fortune de qqn. (Alicui) 
sludêre, e6, es, dui, 8. sup., D. Cic. 
favére, eo, ce, favi, fautum. Cic. Voy. 
S'arenussan 2e. (Aliquem) adjuvare, 
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0, as, juvi, jufum. Cic. Voy. AinEn 
{e.][ € Veiller au maintien, au progrès 
d'une ch. Fovëre, 60,es, foui. fotum, act. 
Suet. : Protéger les talents et lea arts, 
Ingenia et artes fovère. Suet, — on 
État, Civitatem alfre (eo, is, alui, ali- 
tum et alitum). Cæs. 

PROTESILAS, nom d'homme. Pro- 
tesilaus, i, m. Ov. Hyg. 

PROTESTANTS (Lxs), s. m. pl. 
Nom donne d'abord aux luthériens, puis 
aux calvinistes, eto. *Protestantes, 
ium, m. pl. (Sm.). 

PROTESTANTISNME, 95. m. La 
croyance des Églises protestantes. * Pro- 
lestantismus, à, m. (Sm.). 

PROTESTATION, 8. f. 1° Assu- 
rance positive. Asseveratio, ons, f. Cic. 
= lProtestalion de bua vouloir, Bonæ 
voluntatis professio, f. Planc. ap. Cic. 
Faire une —, C. paorTastTer 1°. || 2° 
Declaration en forme pour réclamer 
contre. Recusatio, onis, {. Cic. Voy. 
RÂCLAMATION = Faire une protestation, 
C. PROTESTER 20, 

PROTESTENR, v. 1° Act. et Neut. 
Assurer positivement. (En gén.) Asse- 
verare, acl. el n. Cic. Testari, dép. 
{ace.). Cie. Profileri, eor, êris, fessus 
sum, dép. (acc.). Cic. (Hauteinent) 
Clamare, act. et neut. Cic. : Protester 
cela, Jllud asseverare. Cie. Persistier 
à — de son innocence, Se innocentem 
perlendëre (s, ts, tendi, tenium), 0. 
Quint. Il proleste qu'il s été trompé, 
qu'il ira... Asseveraf se destitulun 
esse. Cic. se iturum esse. Cic, Je 

roleste bhauteinent que j'agis dans 
‘intérêt de la paix, Afe pacis causä 
fucÿre clamo atque testor. Cic. Voy. 
AFFINMER, ASSURER 4°, || 20 Déclarer 
en forme qu'on tient qq. ch. pour nul, 
pour illegal, etc. (En gén.) Recusare, 
p. Cic. (tliutement) Meclamare, n. 
Cie. 2: Le théâtre entier protesle par 
ses cris, Theatra lota reclamant. Cic. 
Les senaleurs proleslaient par leurs 
œuroures, Palres obturbabant. Tac. 
Je ue protesterai pas contre la peine, 
Nihil de pæn& recusabo. Cic. Tous 
ralestèrent avec force conire sun 
angage, Ejus oralioni vehementer ab 
omnibus reclamatum est (à l'impers. 
pass.). Cic. Protester contre un juge, 
Éjurare judicem. Cic. 

PROTOCOLE, 8. m. Formulaire 
pour dresser des actes, ets. * Formula- 
rum liber (bri), m. 

PROTOGENE, peintre grec. Prote- 
genes, is. m. Cic. 

PROTOTYPE, S. m.C. ARCHÉTYPE. 

PROTUDERANCE, s. f. C. Paoé- 
MINENCE. 

PROTUDERANT, ante, adj. C. 
PAOÉMINENT. 

PROU, adv. C. BRAUCOUP. 

PROUR, s. f. Avant d'un navire. 
Prora, æ,f. Cic. 

PROUESSE, s. f. Courage ; Exploit. 
Voy. ces m. 

PROUVÉ, À, part. passé de PRoU- 
VER, Voy. ce +. f Adj. Certain. Voy. 
ce w. 

PROUVER, v. act. de Établir Le vé- 
rité de qq. ch. Probars, act. Cic. Fir- 
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mare, éet. Clc. Confirmare, act. Cic. 
3 Caton prouve ce qu'il a avancé, 
Cato, quod proposuit, efleit (de emt- 
cdre, io, feci, fectum). Cic. Nous pou- 
vons prouver ce que nous avancons, 
Possuius, quod dicimus, oblinère (eo, 
es, nui, lentum). Cic. Je le pronverai 
par les registres, [ec tabulis firmabo. 
ic. Prouver le certain par l'incer- 
ain, Incerta cerlis probare. Quint. 
Les témoignages ont prouvé cela, Tes- 
timoniis de hoc conÂrmalum est. Cic. 
Argument qui ne prouve rien, Nul- 
lum argumentum. Cic. Prouver à qqn 
que..., — que…., Probare alicui el la 
prop. info. Cic. Vincére où Convin- 
cêre (0, is, vici, victum) et la prop. 
infin. Cie. Quint. Voy. Pneuvs, Dé- 
MOnNTnER. ÉTABLIA 7°. || 2e En parl. 
des ch. Montrer, marquer, donner lieu 
de connaitre. Declarare, act. Cic. Os- 
tend®re, o, is, lendi, fenfum mieux 
que tensum, act. Cic. =: La témerité 
e César l'a prouvé, Declaravit teme- 
ritas Cæsaris. Cic. Les termes mèmes 
le prouvent, Ipsa verba 1lestimonie 
sun. Cic. La promptitude de ton re- 
tour prouvera la bienveillance, Hu- 
manitatem tuam reditüs celeritas de- 
clarabut. Cic. L'aversion pour Île tra- 
vail prouve la paresse, Fuga laboris 
desidiam coarguil [ge coargu”re, 0, 
s. parf. ni sup.). Cic. Beaucoup de 
choses qui pronvsient un excès de 
confiance, Mulla quæ nimiam fiduciam 
designabant. Cæs. L'intensité du vent 
est prouvée par sa rapidité, Fnientio- 
nem spirilüs velocitas ejus estendit. 
Sen. Cetle détermination prouve de 
l'honuëteté. Ilud inceptum animi cet 
pudentis signum. Ter. Cela — que... 
Hac re signaficatur el la prop. infin. 
Cæs. [ac re probatur et la prop. in- 
fiu. PA. Cela — bien que la mai- 
tresse n'est pas coupable, Alagnum 
hoc signum est dominam esse extra 
nozam. Ter. qui — qu'ils sont 
lancés avec beaucoup de force, c'est 
l'obliquilé de leur course, Magnä vu 
tllos excutt argumentum es! quod obli- 
ui feruntur. Sen. Voy. uoxTaen 5°. 
Î 3° Qaf. Faire preuve de, temoigner. 
Voy. Parove 29, TÉMOIGREN. 
PROVENANCE, 5. f. 1° Action de 
provenir: Ce qui provient d’un autre 
pays : ple, Sel de provenance élran- 
gère, VOy. IMPORTATION, IMPORTER. 
Les provenances des champs de l'É- 
trurie, Commeatus (üs) ex Etruriæ 
arvis convectus (1), m. Liv. || 2° Ori- 
gine. Voy. ce m. 
PROVENCE, ano. province de Fran- 
ce. Provincia, æ, f. Czs. Aus. 
PROVENIR, v.n. Venir de, résulter 
de. Oruri, 1or, oréris, orlus sum, ori- 
turus, dép. Cic. Nasci, or, Eris, natus 
sum, nascilurus, dép. Cic. Gigni, or, 
dris, genius sum, pass. Cic. : La 
maladie provient de l'altération de la 
santé, Alorbus ex valelulinis pertur- 
batione gignitur. Cic. Les fautes pro- 
viennent des vices. Peccata ex vitiis 
manan( (n.). Cie. Les sommes qui — 
des mines, Pecunia quæ ex maetallis 
redit (de redire, ç0, ii et rar. ioù 
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itum, 0.). Nep. Voy. natras 30, né- 
uven 3°, DÉCOULER 2°. 

PROVENDE, s. m. 4e Courte maxi- 
ne devenue communo ôt vulgaira. Pro- 
serbium, it, n. Cic. : Common pro- 
verbe, Commune proverbium. Cic. 
Citant ce — : « La musique n'est 
rien si elle est cachée », Prover- 
bium jactans « Ncculis musicæ nul- 
lum esse respectum. » Suel. De là le 
: « On s fait donner les triaires », 
Inde proverbio increbruil a Rem ad 
trianos redisse ». Liv. Voy. PROvER- 
BIALEMENT, ADAOE. Comme dit la —, 
un vieux —, Ut est in proverbie. Cie. 
Ut est in vefers proverbio. Quint. Ut 
uit velus proverbium. Apul. Etre en 
— chez les Grecs, Esse Græcis homi- 
nibus in proverbio. Cic. Ce vers a fait 
—. Hic versus vice proverbii celebra- 
fus est. Gell. Sa méchanceté a fail —, 
Islius nequilia in communibus prover- 
biis est versata. Cic. Passer en —, 
Devenir —, In proverbii locum cedëre, 
n. Cic. In consuetudinem proverbii 
cedère ou venire, n. Cic. In prover- 
bium venire. Liv. ou ced”re. Pl.-j. 
{Cela] a passé en —, est devena —, 
Obtinet locum proverbii. Cic. || 2e Au 
plur. Livre de Salomon. Proverbia, io- 
rum, n. pl. Jsul. 

PROVERDIAL, ALE, adj. Qui tient 
du proverbe : Façons de parler, Ex- 
pressions proverbiales, Proverbia, io- 
rum, 0. pl. Quint. Être proverbial, 
Devenir —, C. Etre en, Passer 
en PROVENBE. 

PROVERBIALEMENT, sdv. D'une 
manlere proverbiale : Parler prover- 
bialement, Proverbiis uti, dép. Quint, 
On dit — que les ignorants n'ont 
point commerce avec les Muses, In 
proverbium usque celebratum est « In- 
docios à Ausis abesse ». Quint. 

PROVIDENCE, 5. f. 1° La suprêms 
sagesse par laquelle Dieu conduit toutes 
choses. Provilentia, æ, f. Sen. =: La 
Providence divine, La — des dieux 
ou de Dieu), Divine providentia. Cic. 

rovidenlia deorum (ou Dei). Cic. || 
2c Dieu. Deus, 1, w. Cic. Voy. n1Bu 1e. 

8e Fig. Celul qui veille aux interêts 
qqn : Ô toi, ma providencel © 
præsidium meum/ Uor. 

PROVIDENTIEL, ELLE, 8dj. Qui 
est un effet de la Providence : (Cela! est 
un événement providentel, Accidit 
divinitus (adv.). Cic. | Fig. Mon coo- 
sulat a en qq. cb. de providentiel 
pour le salut de la république, Meus 
consulalus ad salutem rei publicæ prope 
fatalis exstitit. Cic. 

PROVIDENTIELLEMENT, aûv. 
D'une manière providentielle. Divini- 
fus. Cie. 

PROVIGNEMENT., 8. mn. Action de 
provigner. Propagatio, omis, f. Cic. 

PROVIGNER, v. act. Coucher en 
torre les pousses d'un cep de vigne, 
eto., pour qu'elles prennent racine. bo! 
vagare, aci. Col. Plain. 

Paovionen, v.n. Multiplier. Propaga- 
ri, pass. Cato. Plin. Se proyagare. l'lin. 

PROVIN, s. m. Rajoton dun cep de 
vigne provigné. Propago,ginis,f.Cic.Col. 
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PROVINCE, s. {. 14° T. d'hist. ro- 
maine. Pays conquis par Rome hors de 
l'Italie et admimstré par un gouverneur 
romain. Provincia, æ, f. Cic. : Reduire 
en province, In provinciæ formam re- 
digfre, act. Liv. Charger qqn du gou- 
vernement d'une —, Aliquem provin- 
ciæ præponrre ou præfcére. Cic.{Cetle) 
— luiest promise mais non assignée, 
Provinciam desponsam, non decretan, 
habet. Cie. Être gouverneur d'une —, 
de la — d'Asie, Provinciæ præesse, 
n. Cic. Provinciam Asiam oblinére. 
Cie. Ta —, La — dont tu es gouver- 
neor, Provineia tua. Cic. Né au fond 
d'uns —, Provineiali loco ortus (a, 
um). Tac, || 2° Grande division d'un 
État. egio, onis, f. Liv. | 30 Ce qui 
dans un État est hors de Îa capitale : 
Style de province, Poète de —, Voy. 
PROVINCIAL 39. 

PROVINCIAL, ALE, adj. 1° Relatif 
à une province (romaine). Provincia- 
lis, m. f.,e, n. Cic.: Simplicité des 
mœurs provinciales, Parsimonta pro- 
vincialis. Tac. || Subst. Es-tu Italien 
oo provincial? Jtalicus es an provin- 
cialis? Pl.-j. Les provinciaux, Pro- 
vinciales, ium. m. pl. Cic. || 2° Qui est 
d'une ville autre que la capilale. Muni- 
cipalis, m.f.,e,n. Cic. Î Subst. Les 
provinciaux, Municipales (im) hAomi- 
nes (um), m. pl. Cic. || 3° Fig. De pe- 
tite ville; médiocre, arrieré. Oypidanus, 
a, um. Cic. Ajumicipalis, m. f., e, 0. 
Juv. Sid. : Poètes provinciaux, Muni- 
cipales poetæ. Sid. Style provincial, 
Oppidanum dicendi genus. Cic. 

PROVINS, v. da France (Seine-et- 
Marne). 9 Provinum, à, n. * Provisina, 
æ, f. 

PROVISION, 8. f. 1e Co qui est ad- 
juge prealablement à une partie en 
attendant le jugement definitif : Adju- 
ger à qqn «ue provision, Aliquid ali- 
cui in diem audicëre. Dig. |] 2° Amas 
de ch. utiles pour la subsistance d'une 
maison, d'une ville, etc. (Quantité de) 
Coptu, æ,f. Cie. Faculias, atis, f. Cæs. 
Numerus,i,m. Cæs. (Réunion de cert. 
cb. dont où s'est pourva) S'expr. an 
moyen des part. Paratus, a, um. Cic. 
Provisus. Cæs. Ante prouisus. Tac. 
(Reunion de cert. ch. amassées, mi- 
ses en réserve) S'expr. au moyen des 
part. Congestus. Cic. Repositus. Col. 
Quint. Sepositus. Hor. (Provisions de 
bouche, vivres nour le ménage) Cibi, 
orum, m. pl. Cie. Penus, &s, m. et f. 
Lucr. Vitr. Hor. Penus, i, m. et f. 
Plaut. Penum, à, n. Plautf. Penus, no- 
ris, n. Plaut. Col. (Vitres da soldat) 
Cibaria, iorum, n. pl. Cæs. et pl. sonv. 
Res (er) frumentaria (æ), f. Cæs. Fru- 
mentum, i, n. Cæs. (Conuvoi, subsis- 
lances, munitions pour one place, une 
armée) Commeatus, &s, m. Cic. Com- 
mealus, um, m. pl. Liv. : Abondante 
provision de ble, Magnus frumenti 
numerus. Cæs. Une abondante — de 
luut ce qui est nécessaire à la guerre, 
Omnium rerum, quæ ad bellum usui 
sunt, summa faculias. Cæs. — de blé, 
Res frumentaria provisa. Cæs. — de 
munitions, Commeatus ane provisi. 
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Tec. — de nourriture, Repositus et. 
bus. Quint. — de miel, Miel dont on 
a fait —, Repositum mel Col. Provi. 
sions de route, Viaticum, à, n. Ci. 
Faire des — da route, Vialicum con- 
gérere. Cic. Rassembler ses — dans 
sa maison, Res parates sub tecium 
conger®re. Cic. Amples — (d'une ar- 
mée), Amplus commeatus. Sail. Faire 
d'amples — (en pari. d'un général), 
Parare commealum afalim(nds. . Sall. 
Amasser, Faire des — de blé, de 
fruits, Frumentum cond?re. Cie. Re- 
pondre frucius. Cic. S'assorer des — 
de, Faire sa provision de blé, de vi- 
vres, de munitions, Voy. S'aprnovt- 
sioNNKA. Garder, Se ménager, Paire 
des provisions (de bouche) pour l'hi- 
ver. Præparare cibos hiemi. Plin. Re- 
ponêre alimenta in Atemem. Quint 
Faire provision d'armes, Comparare 
arma. Liv. Faire ses provisions (ea 
gén.), Ea, que sun, cComparare, 
Ter. Acheler des — (de bouche pour 
le ménage), Faire ses — (ao marché 
Obsonare, n. Plaul. Ter. Aller à 
provision de blé, de fourrage, de bois, 
d'eau (en parl. des soldats), Voy. e1é 
3°, FOURARAGE 2°, BOIS 3°, m0 {e. 
Munir de provisions, C. APPñnovISION- 
RER. |} 30 Pig. Nombre, quantité, dass. 
Copia, æ, f. Cic. : (L'orateur qui] a 
fait une bonne provision da mots, 
Comparauit nbi copiosam verborum 
supellectilem (de supellez). Quint. Al- 
ler [dans an eudroil} faire en quel- 
que sorte — de sagesse, Tanguam sd 
mercaiuram bonarum ertium prof- 
eisci. Cie. 

PROVISIONNEL, aLie, adj. C. 
PROVISOIRE. 

PRO VISIONNELLEMENT, adv.C. 
PROVISOINEMENT. 

PROVISOIRE, adj. de Ordonné ea 
jugement par provision =: Réclamer 
a mise en liberté provisnire (d'ane 
pers. que qqn réclame comme estla- 
ve), Secundum liberiatem postulere 
vindicias. Liv. Prononcer la mise ea 
liberté —, Vindicias dare smcundun 
libertatem. Liv. Adjuger comme es 
clave — une personne libre, Ad K- 
beriate in serviluitem vindicies dare. 
Liv. Vindicias ab lbertate duëre. 
Liv. Decernêre vindicias secundum ser- 
vitutem. Liv. || 20 Qui est fait, decidé, 
accorde, etabli, etc., en attendant une 
autre chose. * Qui, Que, Quod interim 
ou ad tempus fit (decernilur, defer- 
fur, insliluitur, ec.) : Scène prow- 
soire, Scena in tempus s{rucla (= con- 
straite pour un temps). Tae. Royauté 
—, Regnum fiduciarium (= conût 
comme en dépôt). A.-b.-AL 

PROVISOINEMPNT. adv. 1° Par 
provision. Voy. Paovisoine le. ] 2° En 
attendant. Interim. Col. Pl.-j. Ad iem- 
pus. Cic. Lie. : Remettre provisoire- 
ment le commandement à uu satre, 
Imperium alu interim trad7re.Curi.Ele 
— géneral. Dur ad tempus lectus. Lie. 

PROVOCANT, ANTS, adj. Qui e1- 
cite. Prucar. gèn. ac. Sal. Proier- 
vus, a, um. Ov. 

PROVOCATEUR, TAKE, 8. ®. L 
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Celui, Celle qui appelle à un combat. 
Provocator, oris, masc. Liv.-epit. Flor. 
Just. Provocatrir, jcis, fém. Lact. 
H 2° Celui, Celle qui commence une 
querelle. Îs « (Ea « quä) jur- 
gium cæpit. Quint. Voy. Aone<seca 
{o, acrE8rr. || 8° Celui, Celle qui pous- 
ss à qq. ch. VOY. INSTIGATEUR. 
PROVOCATION, s. f. 1° Action 
d'appeler à un combat. Provocalio, onis, 
f. Vu. Plin. : Tuer on eonemi à la 
suite d'ane provocation, Er provoca- 
None hostem interimêre. Vell. || 2° Ao- 
tion de pousser à qq. ch. C. ExcITA- 
nox 4°. | 30 Ce qui provoque, agres- 
sion. Injurta, æ, f. Cic. Plin. =: Sans 
aueune provocation antérieure, Nullàä 
precedente injuri&. Plin, Voy. AGR£8- 
sion 1°. f 6° Ce qui sscite 4. Incitamen- 
fun. i, 0. (à qq. ch., ad aliquid). Curt. 
PROVOQUER, v. act. 1° Appeler 
qqn 4 un combat. Provocare, act. Cic. 
Lacessire, 0. is, iui et it, itum, act. Cic. 
: Provoquer an combat, In pugnam 
provocare.Cic. Ad pugnam evocare.Cæs. 
ou vocars. Sen. ou lacess®re. Liv. || Pig. 
Tu me provoques à mon propre jeu, 
Mco me lacessis ludo (à l'abl.). Plaut. 
Voy. nérixn {°. || 20 Attaquer qqn, lui 
obercher querelle. Lacessére (voy. 1°), 
act. Lie. : l'rovoquer qqn par des 
propos iojurieux, par des plaisante- 
mes, LacessPre aliquem jurgiis. Liv. 
jocis. Swet. || 30 Inviter, pousser à. 
Esxcilare, act. Cic. Incatare, act. Cic. 
Concüare, act. Cic. Impellfre, o, is, 
pi pulsum, act. Cic. : Prowoquer à 
roerre, Ad bellum impellëre (0, 
is, puli, puisum). Cic. incitare. Liv. 
— à prendre les armes, În arma 
eoncilare. Cæs. — au sommeil, C. 
Paire ponwin 19. — à rire ceux 
qui sont affligés, Lugentibus risum 
evocare. Sem. — qqn à la discus- 
sioa par lons les moyens, Aliquerm 
ad dispulandirm omni ratione teniare. 
Gic. — qqn à répondre en lui ecri- 
vant le premier, Éjstolis aliquem le- 
csvre(voy. 10). Cic. Voy. ExcITER de. 
h 4° Pig. Solliciter, appeler, attirer qq. 
. : Provoquer les regards, Visum 
locesaËre (voy. 10). Lucr. — la flatte- 
ne, Assenialionem allectare ou invi- 
tare. Cu. À bo Fig. Faire naltre, cau- 
ser. Evoeare, act. Cic. Ercitare, act. 
Cic. Concitare, act. Cic. Muvëre, eo, 
es, movi, molum, act. Cic. : l’rovoquer 
le sommell, Sumnum concitare. Plin. 
afferre (fero, {ers, attuli, allatum). 
Plin. parËre (to, is, peperi, parium, 
poriturus). Plin. facËre (io, is, feci, 
faetum). Plin. — la transpiration, 
Sudorem ou Sudores evosare, facëre 
10, ds, feei, factum), movère. Plin. 
e nn provoque l'appétit, Invitatur 
vino appelentia ciborum. Plin. Épan- 
chement fortuit oa provoqué, Pro- 
fusio vel fortuita vel petita (pars. de 
pel#re, 0, is, ivi etit). Cels. Provo- 
quer la colère, Iram evocare. Sen. — 
le rire, Risum concitars. (ic. ercitare. 
Cic. movere. Cie. Dire ce qui provoque 
le rire, Dic®re unde concilhetur risus. 
Quint. Quelle autre chose pouvait 
provoquer les rires de l'assemblée, 
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Quid alfud fuit in quo contio rideret ? 
Cie. Voy. \CITER 5°, À causxn je, 

Se PovoQUEn, v. récipr. C. Se pé- 
Pis de, 

PROXIMITÉ, 8.f. 4° Volsinage. Pre- 
pinquilas, aits, f. Cæs. Vicinitas, f. 
Cæs. Vicinia, #, f. Cie. Proximitas, 
atis, f. Vitr. : La proximité reud 
inutile l'emploi des machines, Tor- 
meniorum usus propinquilafis spalio 
interit. Cæs. À —, Prope. Cie. Voy. 
AUPRÈS (adv.), pnès (adv.). 
de, Prope(ace.).Cic. À ma —, Pr 
mu. Cic. Voy. auprès de io, Pnès de 
1e. Qui est à —, Propinquus, a, um. 
Cic. Qui est à — de, Voy. Procus 
(adj.). ä° Parenté. Propinquitas, 
atis, f. Cic. Voy. panenTé 40. 

PRUDE, adj. Qui est d'une sagesse 
hautaine. Tetricus, a, un. Ov. 

PRUDENMENT, adv. ÂAveo 
dence. Considerate. Liv. Consulte. Liv. 
Caute. Cic. 

PRUDENCE, s. f. Vertu qui fait 
apercevoir et eviter les dangers et les 
fautes. Prudentia, æ, f, Cic. Consi- 
dium, it, n. Liv. Cautio, onis, f. Cic. 
Circumspectio, f. (rare). Cic.:Moutrer 
de la prudence en loute circonstance, 
Ad omnes res adhibère prudentiam. 
Cic. 11 faut agir avec —, Præcaulo 
opus est. Plaut. Se départir de sa — 
babiluelle, Cautioue sua disced®re. 
Cic. Ma — m'a fait défaut, Aihi con- 
silium defuit. Cic. 

PRUDENT, exvs, adj. Qui a, Où il 
y a de la prudence. Consideratus, 4, 
um. Cic. Cautus. Cic. Circumspectus. 
Sen. Col. Prudens, gén. entis (ir. rare 
en ce sens). Cic. = Un homme pro- 
dent, [lomo consideralus. Cic, — dans 
les périls, Cautus in periculis. Cic. 
Conseil —, Consilium cautum. Cic. 
Lenteur prudente, Constderaia tar- 
ditas. Cic. 

PRUDERNE, s. f. Affectation de pa- 
raitre sage. Gravilas, als, f. Alurt. 

PRUD LIODIIE, 3. f. C. Pronité. 

PRUNE, s. f. Sorte de fruit 4 noyau. 
Pruaum, i, n. Col. Plin. : Petite pru- 
ve, Prunulum, ÿ, n. Fronto. 

PRUNELLE, 8. f. 1° Sorte de prune 
sauvage. Prunum (t) siluestre (is), 0. 
Plin. || & Partie de l'œù. Pupula, æ#, 
f. Varr. Cic. Pupilla, f. Cels. Plin. : 
Jouer de la prunelle, Voy. Faire un 
CLIGNEMENT d'yeux. Aimer qqn plus 
que la — de ses yeux, Voy. ai Îe. 

nserver qq. cb. comme la — de ses 
yeux. Rem servare diligentissime. Cic. 

PRUNELLIER, $. D. Prunier sau- 
rage. l'runus (i) silvestris (is), f. Col. 

PRUNIER, 8. m. Arbre qui porta 
des prunes. Prunus, i, f. Plin. Pall. 

PRURIT, 8. M. C. DÉMARGEAISON. 

PRUSE, v. de Bithynie, Prusa, æ, 
f. Plin. : Les habitants de Pruse, 
Prusenses, ium, m. pl. PI.-j. 

PRUSSE, royaume d'Europe. ° Be- 
russia. æ, f. 

PRUSIAS, roi de Bithynie. Prusias, 
#, D. Cic. 

PRUSSIEN, ENNR, adj. Qui est de 
Prusso. * Borussus, &, um. 

PAYTANE, s. m. Titre de certains 
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magistrats grecs. Pryianis, és, acc. in, 


m. Liv. Sem. 

PRYTANÉE, 5. m. Sorte d'édifice 
cherlesGrecs. Prylenrum.i,o. Cic. Liv. 

PSALMISTES, 8. D. Auteur de psau- 
mes. l’salmula, #, m. Hier. Psaitmo- 
graphus, i, m. Teri. 

PSA LMODIE, s. {. Banière de chan- 
ter l'office sans inflexion de voix. Psal- 
modia, æ,f. Hier. 

PRSALMONIENR, v. act.et nu. Chanter 
l'office sans inflezion de voix. Psailère, 
o, is, psali, 8. sup., a. Eccl. 

PSALTERION, S. m. Sorte d'instru- 
ment de musique. Psalterium, ti, n.Cic. 

PSAUMB, 8. m. Sorte de cantique 
sacre. Psalmus, à, m. Eccl. Psaina, 
atis, n. Eccl. 

PSAUTIER, 8. m. Recueil des psau- 
mes de David. Psallerium, ii, n. Hier. 

PSEUDONYAE, ad]. 1° Qui a publié 
des ecrits sous un nom suppose : Un 
auteur pseudonyme, el S. m. Un 
pseulonyme, *Aucior qui sub falso 
nomine scripla edidit. || 2° Publié 
sous un nom supposé. °Sub fulso 
nomine edilus (a, um). 

PSYCILÉ, 8. f. 1° Jeune fille aimée 
de Cupidon. Psyche, es, [. Apul. || 2° 
Fig. Sorte de miroir. C. minoin. 

PTOLEMAIS, v. d'Egypte. Ptole- 
mais, idus, f. Cie. 

PTOLÉMEÉE, nom de plusiours rois 
d'Égypte. ltolemæus. i, m. Just. 

PUANT, ANTE, ad). 1° Qui sent mau- 
vais. C. réripe. || 2° Fig. Impudent. 
Voy.ce m. 

PUANTEUR, 5. f. C. rérTinrré. 

PUGÈRE, adj. Qui a attcint l'âge 
ds le puberté. Pubes ou Puber, gén. 
eris. Cæs. 

PUBERTÉ, s. f. Âge où l'on devient 
nude. Pubertas, atis, f. Cic. Puber 
(er) ætas (alis),f. Liv. : L'âge de la 
puberte, Même traducl. À pee ar- 
rivé (ou arrivée) à l'âge de la —, 
Virdum puber (gén. erts). Liv. Viz- 
du ætlale pubescente. V.-Saz. Ar 
river à l'âge de la —, Pubescire. 0, 
is, bui, 8. sup., n. Cic. Les signes 
de la —, Pubes, ds, F. sing. Cets. Plin. 

PULESCENT, ENTS, adj. T. de bo- 
tanique. Garni de poils. Pubescens, gén. 
entis. Plin. 

PUBLIC, 1QU8, adj. 1° Qui appar- 
tient à tout un peuple, qui concerne 
tout un peuple. Publicus, a, wm. Cic. 
Communis, rm. f.,e, n. Cic. = La rhose 
publique, Res publica. Cic. Lis. Les 
affaires publiques, Res publics. Cie. 
Voy. arratne 5°. Interèt public, 
Communis ulilitas. Nep. VOy. INTÉRÈT 
1e, Le bien —, Bonum publicum. Sul. 
Voy. mian 9°. Pour cause d'utilidé 

ublique, Aei publiez causä. Dig. 
É'entendre poar le selut public. Con- 
sentire ad rempubhcam conservandam. 
Cic. Rétablir la sûreté publique, Sa- 
lutem communem reficére. Cie. Voy. 
SALUT. La faveur —, Voy. 7AvEUR 
do. L'opiaun —, Voy. opinton 3e. 
Les iafortones pobliques, Commu- 
nium femporum casus. Cic. Les de- 
mers publics, Pscunia publica. Cie. 
Le Trésor publie, Ærarium, ÿ, n. 


1372 PUBLI 


Cic. Aux frais du Trésor —, Publice. 
Cie. Voy. rréson. Le domaine — en 
Campanie, Publicum Campanum. Cic. 
Travaux publics, Opera publica. Quint. 
I a été mis à mort par décision de 
l'autorité publique, Publice interfec- 
us est, Cic. Fonclion —, Publicum 
officium. Quint. Les fonclionnaires 
publics, Publici, orum, m. pl. Plaul. 

UY. FONCTIONNAIRES. Si un simple 
partculier ou un bomme publie. Si 

uis aut privalus aut pudlicus. Czæs. 
Parler en homme —, Publice loqui, 
dép. Tac. Professeurs publics, Publici 
præceptores. Quint. Sans caractère 
public, Privatim (= en simple parti- 
auher). Plaut. Sall. La vie publique, 
Vita forensis. Cic. Ces éludes font le 
charme de la vie privée et n'embar- 
rasseut point dans la vie —, [zxc 
studia delectant domi, non impediunt 
foris. Cie. 1129 Commun, qui est 4 l'u- 
sag9 de tous. Publicus, a, um. Cic. 
Communis, m. f.,e, n. Cic.: Lieux, 
Endroits publics, Loca publica. Cic. 
communis. Cic. Place publique, Pla- 
ta, æ,f. Ter. Cic. Forum, à, 0. Ter. 
Places publiques, Spatia communia. 
Cic. Theâtre public, Promiseua scena. 
Tac. Être sur la voie publique, Esse 
ia publico. Cic. À travers la voie —, 
Per publicum. Liv. Cousacrer qq. ch. 
à l'usage public, Aliquid publicare. 
Plin. Suet. || 3° Qui est connu de tout 
le monde, repandu partout. Pervulga- 
tus,a, um. Cic. Vulgatus. Liv.: Bruit 

ublic, Communis (is) fama(æ), f.Cic. 

oy. sauIT do. Je rappelle ces choses 
qoi sont pobliques, Hsc commemoro 
pu sunt palam. Cie. Rendre public, 

ivulgare, act. Cic. VOy. DIVULOTER, 
PU8LIER. Devenir —, Foras proferri 

eror, ferris, latus sum), pass. Cic. 

0. Se nivuLcuen. |} 4° Qui a lieu en 
presence de tout le monde. * Qui (quæ, 
quod) fit coram omntbus : Prononcer un 
discours public, In conventu civium 
bqui. Cic. Ouvrir sur une affaire des 
débals publics, Rem in medium vo- 
care. Cic. in forum proferre (fero, fers, 
fuli, latum), act. Cic. Qui n'est pas 
poblic, C. À nus clos. 

Pouuic, s. m. {° Le peuple en géné- 
ral. Vuigus, s, neut. (il a deux accus. : 
ordin. us, n. et qqf. um, m.). Sali. 
fie, Liv. Homines, um, m. pl. Cic. 
À spulus, i, om. flor. : Répandre une 
science dans le public, Disciplinam 
in vulgus efferre. Cas. Je veux que le 
fait soit porté à la connaissance du 
—, Vulgari facinus per omnes volo. 
Liv. Mettre des opinions sous les yeux 
da —, Sententias in medio ponère. 
Cic. Paire qq. cb. sous les yeux da —, 
C. En PuBuic (loc. adv.). [Ce] qui platt 
au —, Quod in vulgus gratum est. Cic. 
Cette alliance lui avait acquis la fa- 
veur da —, fac affinitas gratiam ei 
ed vulgum quesierat. Liv. Ouvrir au 
— les bibliothèques, Bibliothecas pu- 
blicare. Suet. Être entretenu aux frais, 
aur dépeas du —, l'ublice ali, pass. 
Nep. Voy. Aux rauis de l'État. Qui 
est fait aux frais du —, Publicus, a, 
um, Cie. N 2° Ensemble de personnes 
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rôunles pour assister à un spectaols, à 
uns conférence, otc. (En gèn.) Conses- 
sus, Gs, m. Cic. (Spectateurs) Specta- 
tores, um, m. pl. Plaut. Suel. (Audi- 
teurs) Auditores, um, m. pl. Cic.: 
Devant un public malveillant, Infestis 
spectatoribus (à l'abl. abs.). Suet. De- 
vaot un — nombreux, Afultis audien- 
tibus. Col. Voy. SPECTATEUR, AUDI- 
TOINB, AUDITEUR. 

Ex Puvuic, loc. adv. En présence de 
tout le monds, à la vue de tout le mon- 
de. Palam. Cic. Coram populo. Hor. = 
Ce qui s'est fait, passé eu public, Ea 
quæ inore alque oculis omnium gesia 
sunt. Cic. [ll était] grand en —, In 
luce alque in oeulis civium magnns. 
Cic. Danser en — en plein forum, 
Luce palam in fore saltare. Cic. Vivre 
en —, Habitare in oculis. Cie. Parler 
en —, (= devaut uns nombreuse as- 
sistance) Celebri loco dicère. Quant. 
So sur la place publique, au barreau) 

icére in foro. Cic. S'avancer en —, 
In publicum prodire. Cic. progredi. 
Just. In medium exire. Plaut. proce- 
dëre. Cic. Se promener en —, Per 
publicum incedëre. Suet. Se montrer 
en —, În ore omnium versari. Cic. Il 
o'ose se monirer en —, În publhco 
esse non audel. Cic. Ne pas se montrer 
en —, Éviter de paralire en —, Carëre 
publico. Cic. lrivalim se tenére. Liv. 

PUDLICAIN, 8. m. Fermier des 
dsniers publics. Publicanus, i, m. Cic. 

PUBLICATION, s. f. 1° Action par 
laquelle on rend uns ch. publique. Pro- 
mulgatio, onis, f. Cie. S'expr. souv. 
eo tuurn. par Publier : Le puhlica- 
tion de la liste des jours fastes lui 
acquit tant de faveur, Publicalis 
diebus fastis fantamn gratiam adep- 
tus est. Plin. || 2° Action de livrer un 
ecril au public. Edatiu, onis, f. Quint. 
PI.-j. || 3° Écrit publie. C. Lrvas 2°, 
OUVRAGE 4e. 

PUSLICISTE, s. m. Celui qui écrit 
sur le droit publio. * Juris publics scrip- 
tor (oris), m. 

PUBLICITE, 8. f. 1e Notorieté pu- 
blique. Nottia, æ, [. Nep. Voy. noTo- 
A1èTÉ, NOTOURE. || 2° Qualité de ce qui 
est rendu public. Notutra, æ, f. Sen. : 
La publicité du bienfait est agréable 
à celui qui le reçoit, Nolitia muneris 
delectat eum cui datur. Sen. Dunner 
dela — à une lettre, Livrer nnelettre 
à la —, Epistolam in publico propo- 
nêre. Cic. Voy. PusLEER. Recevoir de 
la —, Être livré à la —, Foras pro- 
ferri, pass. Cic. Foras dari, pass. Cic. 
Celebrari (en b. et en m. part), pass. 
Cic. Ta vois que ta faute a de la —, 
Vides tuum peccatum esse elatum fo- 
ras. Ter. | 3° Annonce par les affiches, 
eto. Voy. ANNONCE 2°. 

PUBLIER, v. act. {e Rondre publio 
et notoire : Publier un decret, Decre- 
tum prod”re (o, is, didi, ditum). Cic. 
— one loi, Legem edic#re (0, is, diri, 
dictum). Cic. ï 2° Annoncer officielle- 
ment 4 hauts voix. Pronunfiare, act. 
Cæs. Cic. Prædicare, act. Plaut. Ter. 
Cie. = Les crieurs publient les noms, 
Pracones nomina pronuntient. Cic. Il 
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fait pablier par les hérants de lancer 
les traits, Pronunliari jubet ui 
(miiites) tela conjiciant. Cæs. Ils rent 
— la défeuse de s'écarter..., Pronun- 
liare Jusserunt ne quis discederet. 
Cæs. Si le crieor aveit publié qu'on 
affermait la moilié..., Si præco pra- 
dicassel dimidias vénire partes. Cie. 
VOy. AnNONCEn 29, || So Dire partout 
: Publier à son de trompe an service 
qu'on a rendu, Meritum pradicationc 
Circum/ferre (fero, fers, luli, llum). 
Pl.-j. {ls publiarent per tont l'anivers 
leur victoire, Per orbem terrarum fand 
vicioriam concelebrabant. Ces. La re- 
nommée pubait que Nama était. 
Fama ferebal Numam esse, Cic. H 4 De- 
clarer hautement. Prædicare, act. Czs. 
Satl.Cic. Profiter, eor, éris, fessus sun, 
dep. (ace.). Cic. = 1ls publient qu'ils se 
reculent devant aucun péril, Prof- 
lentur se nullum periculum recusare, 
Cæs. li 5e Vanter. Prædicare, act. Cie. 
Celebrare, act. Cie. = l'ablier les ser- 
vices qu'on « rendos à qqo. De suis 
in aliquem meritis prædicare. Ces. 
[Leurs] actions sont publiées pour 
étonnantes dans l'univers entier, Per 
terrarum orbem facia pro manmis ee- 
Lebrantur. Sall. Voy. vanran. {| 6° D 
vulguer avec éclat. Pervulgare, act 
Cic. In vulgus edFre (0, is, didi, di- 
tum), act. Nep. In medium proferre 
(fero, fers, luli, lalum), act. Cie. Fores 
efferre (fero, fers, extuli, elatum), act 
Ter. Patefacére, io, is, feci, factum, 
act. Cie. Palam facëre, act. Plaut. 
Nep. = Il n'a jamais publié le cbose 
de peur de se compramellre, Ean 
rem nunquam Ün medium, propler pe- 
riculi metum, prolulit. Cic. Voy. vt- 
vucouen. || 7° Éditer, faire paraitre 
(un livre, etc.). Ed7re (voy. 6e), act 
Cic. = l'ublier un livre, Librum edfre. 
Cic. foras dare (0, as, dedi, datum). 
Cic. divulgare. Cic. vulgars. Quint. 
emiti®re (o, is, misi, missum). Suet. 
publicare. PL.-j. — un discours, Ors- 
fhionem proferre. Cic. edére. Sall 
Opuscules digues d'être puhliés, Li 
belli editione digni. Pl.-j. Écrivains 
qui n'ont encvre rien publié, Seriple- 
res, qui nondum ediderunt. Cic. 
PUBLIQUEMENT, adv. En publia 
Palam.Cic. Voy. En puauic (loc. adw.). 
PUCE, 8. f. Sorte d'insecte. Puisr, 
licis, masc. Cels. = Plein de pures, 
Pulicosus, a, um. Col. {| Pig. Meitre 
à qqn la pace à l'oreille, C. mocit 
ten Se, Avoir la — à l'oreille, C. 
S'LNQu'ÉTER 1°. 
PUCELLE, s. f. C. Jeune mire 3. 
PUDEUR, s. f. 1° Honte honnête par 
rapport a ce qui peut blesser la decancs. 
Pudor, oris, masc. Cic. Verecundie, 
æ,f. Cic. =: Pudeor virginale, Virgi- 
nalis verecundia. Cie. Suei. Cacber 
par —, Occultars propler œerecun- 
diam. Cic. Perdre toute —, Pudo- 
rem projicère. Ov. || 3° Chastoté. Ps- 
dicitia, æ, f. Cic. Castitas, etis, F. 
Cie. : Éparguer, Ménager, Respecter 
la pudeur d'autrui, Aliens pudicilis 
parcäre. Cie. Attentat à la —, St- 
prum, i, m. Cic. Atteater à le — à 
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qqn, Alicujus pudiciliam ezpugnare. 
Cic. Alicui stuprum inferre. Cic. || 
8 Discretion, retenus, modostie. Purtvr, 
or1s, INaSC. Cic. Verecundia, æ,f. Cic. 
: La pudeur qui parall sur [son] vi- 
sage, Oris verecundia. Suet. La — t'a 
empêché de parler, Pudure a dicendo 
refugiste Cic. Qui a de la —, Pudens, 

u. entis. Cic. Verecundus, a, nm. 
ic. Banair, Secouer touts —, l’erdre 
toule —, Verecundiam omittëre. Liv. 
effund®re. Sen. 1l a déjà perdu loute 
—, Præmortui jam est pudoris. Liv. 
Dépouiller tout seutiment de —, Os 
perfricare. Cic. Frontem indurare. 
Sen. Manque de —, Impudentia, æ,f. 
Cie. Qui est sans —, Impudens, gén. 
entis. Cic. 

PUDIDOND, ONDk, adj. {° Qui aune 
esrtaine pudeur naturelle. l'udibundus. 
a, um. {lur. l'lin. || 2° Produil par la 
pudeur : Rougeur pudibonde, Vere- 
tundus rubor. Ov. 

PUDICITÉ, s. f. C. PuvEun 2e. 

PUDIQUE, adj. Chaste. Pudicus, 
a,um.Cic. Castus.Cic. Verecundus.Cie. 

PUDIQUEMENT, adv. Chastemont. 
Pudice. Ter. Caste. Cic. Verecunde.Cic. 

PUER, v. 1° Neut. Sentir mauvais. 
Pulère, eo, es, fui, s. sup.. n, Plaut, 
Hor. Fœtère, eo, es, s. parf. ni sup., 
u. Plaut. Col. Voy. mauvais (adv.). 
M Fig. Cela lui pue au nez (= il en 
est dégndlé), Voy. nécodté 20. || 20 
Act. Avoir uns mauvaise odeur de. ()bo- 
lère, eo, es, lui, s. sup. (et l'aec.). 
Plaut. Suet. Apul. : Puer l'ail, Obolère 
ellium. Plant. — le vin, Vino fætére 
(voy. 1°). Plin. Mart. 

PUÉRIL, ne, adj. de Relatif à 
l'enfance. Puerilis, m. f.,e, n. Cic. 
# Ce sou là des amusemenls presque 
paérils, Sunt isia delectamnenta pæne 

puerorum. Cic. || 2° Fig. Enfantin, 
frivole. Puerilis, m. f., e, n. Ter. 
Futulis, e. Cic. Levis, e. Cic. 

PUÉRILEMENT, adv. D'une ma- 
alère puerile. l'ueriliter. Cic. 

PUPFIILITE, S. f. Discours ou Àco- 
don d'enfant. Puerilitas, utis, f. Sen. 
Putilitas, f. Cie. Levutas, f. Cic. Voy. 
EXFANTILLAOS. 

PUGILAT, 4. m. Combat à coups de 
polng. Pugailatio, onus, f. Cic. Pugila- 
hu, &s, m. Plaut. =: Atblète au pugi- 
lat, Pugal, ilis, m. Cic. 

PUINE, êm, adj. C. caper {e. 

PUIS, sdv. 10 Ensuite =: Puis, Et 
nis, Deinde. Cic. Voy. sNB8uiTs. || 

L D'ailleurs, au reste : Et puis, Tum 
præelerea. Ter. 

PUISAND, s. m. Puits destiné 4 
absorber des eaux inutiles. * Inutilium 
equarum recsptaculum (i), n. D'apr. 
Lio. (1. 56). 

PUISER, v. act. 1e Prendre un Il- 
vide 4 l'aide d'un valsseau qu'on plonge 
ans ce liquide. [laurire, io, is, haust, 

Aaustum, act. Cic. =: l'uiser de l'ean au 
puils, dans on puits, Maurire aquam 
e puleo ou de puieo. Cic. Aquam ex 
puleo trahFre (o, is, traxi, tractum). 
Cic. || Abs. Puiser dans un tonneau, 
Hourire de dolio. Cic. || Fig. Tout a 
ét6 puisé dans la source de ia mature, 
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Onnia hausta sunt e fonte naturæ. 
cie. | Fig. et Abs. Puiser aux sour- 
ces des sloïciens, — chez les stoï- 
ciens, Haurire a fontibus sioicorum. 
Cic. [l comprend qu'il puisera à la 
même source, Eodem fonte se hau- 
sturum intelligit. Cic. Les sources vù 
vous puisez, Fontes unde haurilis. 
Cic. 1 2° Fig. Tirer de, emprunter à. 
[luurire (voy. 40), act. Cic. : Puiser 
gq. ch. dans le Trésor puhlie, Ez 
ærario aliquid haurire. Cic. Il ne faut 
as tellement ouvrir sa bourse que 
e premier venu puisse y —, Res fa- 
miliaris non ita reseranda est, ul om- 
nibus pateal (de patére, eo, es. lui, s. 
sup., n. = être ouvert “. Cic. [La 
science du droit} peut être puisée 
dans les livres, Potest de libris de- 
promi (pass. de depromère, 0, is, mpsi, 
mplum). Cic. Aller puiser les con- 
naissances dans cette ville, Ârtes ez 
urbe ed arcessère (0, is, ivi, itum). 
Cie. Nous avons puisé cette loi daus 
la nature, Hanc legem ex nalurä 
hausimus. (Cic. ou arripuimus (de 
arripère, io, is, replum. Cic. Lé- 
gendes puisees daus antiquité la 
plus reculée, Ficiæ fabulæ ad ultimä 
antiquitate repetitæ (pass. de repelère, 
0, is, iviet tt). Cic. Les sources où 
oous puisons, Où l'on puise les ar- 
guments, Loct ez quibus argumenta 
eruimus (de eruËre, 0, ui, uium). Cic. 
argumenta promuniur. Cic. Nous de- 
vons puiser Ià nos exemples, Ex hoc 
nobis exempla sumenda sunt (pass. de 
sumêre, 0, is, mpsi, mplum). Cie. — 
qq. ch. dans une science, Aliquide 
scientiä promêre ou assumère. Cic. 
Les études grecques où les nôtres ont 
été puisées, Disciplinæ græcæ unde 
nostræ flurerunt (de fluërs, o, is, 
furum, n. = découler). Quint. Puiser 
sa furce dans son innocence, Præsidium 
ab innocentiä muluari, dép. (= em- 
prunter). V.-Afaz. — dans la culture 
des lettres l'oubli de sa douleur, Do- 
loris oblivionem a lilteris pelëre. Cic. 
{l moatra une ficrté puisée dans la 
grandeur de son âme, Adhiburt con- 
lumaciam à magnitudine animi duc- 
tam (de ducêre, o, is,uri). Cic. Il puise 
là le sentiment de Ja justice, Eine 
= er hac re) justitis haustus bibit 
re bibëre, 0, bibi, s. sup.). Quint. 
PUISQUE, con). || marque un mo- 
tif, une raison. Cum et le subj. Cic. 
Quonram et l'indice. Cie. Quandoquidem 
et l'indice. Cie. Liv. Siquidem et l'ind. 
Cic. Quippe eum et le subj. Nep. 
Quippe qui (qus, quod) avec le sub). 
Cic. Nep., et moias bien avec l'indic. 
Plaut. Sail. : Puisqu'il en est ainsi, 
Quæ cum ila sint. Cie. Puisque la 
chuse est venue à ce point, Quoniam 
res in id adducla est. Cic. Dis que tu 
le peux, — tu le peux, Tu le posse 
dicito, quandoquidem potes. Cic. — je 
n'ai pas échappé à ce reproche, Quippe 
cum islam reprehensionem non fuge- 
rim. Cie. Pouvoir pernicieux puisqu'il 
est né.…, Putestus pestifera, quippe 
que nata sit. Cie. [Le tyran avait 
vutragé Dion] — ‘il l'avait fait vendre 
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comme esclave, Quippe quem venus- 
dari jussisset. Nep. 
PUISSAMMENT, adv. 1° D'une 
manière puissante. Polenter. V.-Maz. 
Quint. Efficaciter. Sen. V.-Saz. [| 2° 
Avec force. Vehemenier. Cic. Vay. ron- 
TEMEnT 4°.|| 3° Extrémement: Puissam- 
ent riche, Prædives, sen. vilis. Liv. 
PUISSANCE, 9. f. 1° Droit ou Ao- 
tion de commander, autorite. f'otesius, 
atis, f. Cie. Auctoritas, f. Cic. Impe- 
rium, ti, n. Cic. Jus, uris, n. Cic. = 
La souveraine puissance, Summum 
imperium. Cic. — dictatoriale, fa 
jestas dictatorta. Liv. — consulaire, 
Aucloritas consulum. Vel. — tribu- 
nitienne, Polestas tribunicia. Pl.-j. 
— paternelle, Jus patrium. Liv. Afa- 
jestas patria. Liv. — maritale, AMa- 
jestas viri. Liv. Femme en — de son 
mari, Mulier occupata. Quint. [Geux) 
qui sont en — d'autrui, Qui in alienä 
potestate sunf. Papin. Avoir, Teair 
qqn sous sa —, Aliquem in polesiale 
Rabère. Liv. (Ceux) qui ont la —, Qui 
plurimum pollent ide polière, eo, s. 
parf. pi sup., n.). Suet. Avoir une 
grande —, Largiter ou Plurimum 
posse (possum, poles, polui, s. sup.), 0. 
Cæs. Îl a lant de —, Tantum polest. 
Cie. Le peuple a plus de —, Populus 
plus potest. Liv. Ctiton] acquérail 
chaque jour plus de —, Afagis in dies 
convalescebal (de convalesc®re, 0, is, 
valui, 8. sup., n.). Cic. Voy. AUTo- 
RIT {9 el 2°, pouvoir do. || e Do- 
mination, empire. Potentia, æ, f. Cie. 
Potestas, atis, [. Cic. Dominatio, onis, 
f. Cic. Dominatus, üs, m. Cic. Dicio, 
onis, [. Cæs.Cic. Imperium, üi, 0. Cie. 
Opes, pu, f. pl. Cie. : La puissance 
du peuple romain, Populi Romani 
imperium. Cic. Leur — s'étendit 
au loin, Lale patuers hkorum opes. 
Liv. Soumettre à sa —, Tomber, 
Être sous la — de, Voy. vouina- 
Tion Îo. || 3e État souverain. Civi- 
las, atis, {. Cic. ftespublica, reipublt- 
cæ, (. Cic. Imperium, ii, n. Cic. Re- 
num, ti, à. Cic. : Les puissances de 
Europe, * Europæ civilates. |] 6° Celui 
qui a un grand pouvoir = Une puissance, 
Jomo (nus) potens (entis), m. Cie. 
Vir (iri) præpolens (entrs), m. Cic. Qui 
esi une —, Ë. POLSSANT {e et 2e, Les 
puissances, Præpolentes, ium, m. pl. 
Cie. |} Fig. De puissance à — 
d'égal à egal}),Voy. D'éoac (loc. sdv.). 
(LAÏ où l'argent est one — souve- 
raine. Ubi sola pecunia regnal. Petr. 
ll Les Puissances (— les anges), Po- 
fentis, arum, f. pl. Arn. || La puis- 
sauce diviue, Numen (minis) divinum 
QE u. Cic. Deorum numen. Nep. [| 
° Pouvoir que qqn a de faire qe ch. 
Polestas, atis,f. dc. Facultas, L. Cic. 
Copua, æ, f. $all. Licenne, (. Sal. = 
Je o'ai pas la puissance, il n'est pas 
en ina — de faire, Voy. Pouvoir 1°. 
Il 6° Empire exercé sur l'âme ou sur 
l'esprit Ampertuin, it, n. Cic. Liv. 
Domanatio, onis, f. Cic. Dominalus, &s, 
m. Cic. Vis, gèn. vis et dat. vi peu 
us., acc. vim, abl. vi, f. Cic. : Cette 
puissance merveilleuse de l'orateur, 
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Oreteris vis illa divina. Cie. Il y a 
dans l'ancienneté de l'habilude une 
— singulière, Maxima est vis velus- 
tatis st consuetudinis. Cic. Le peintre, 
par la — de ao art, nous fail croi- 
re... Picior, vi ertis sus, efficil ui 
eredamus. Quint. La parole a une — 
souveraine, Uaus dicendi dominatur 
(dép.). Cic. C'est là que l’éluquence 
exerce sa — souvaraine, Hic eloquen- 
{ia sola regnat ou imperat. Quint. 
Telle est la — d'un serment! Tanium 
valet jusjurandum / (ic. Voy. uPina 
20, roncx t 10. |] 7° Efficacité (de cer- 
taines substances). Vis (voy. 6°), f. 
Cic. Virtus, utis, F. Cic. Potestas, atis, 
f. Plin. Potentia, z, f. Plin. Voy. 
paornaitré 60. || 8° Faculté =: Les puis- 
ssnces de l’ime, Voy. rAcOLTÉ do. 
PUISSANT, aAnTE, adj. 1° Qui a 
beancoup de pouvoir. (En gén.) Potens, 
gén. ents. Cic. (Qui a ao parti io- 
fluent) Pactiosus, a, um. Ad Her. 
Nep. (Qui dispose de grands note) 
Opulentus. Plaut. Sall. (Cousidérable 
Anmplus. Cie. Magnus. Cic. = Fort et 
puissant, Pollens potensque. Sall. Parti 
plus —, Opulentior factie. Liv. Très 
—, Præpollens. Liv. Carthage très 
puissante sur lerre et sur mer, Car- 
thage terr& marique præpotens. Cic. 
Subst. Les parssants, Potentes, ium, 
m. pl. Sell. Cic. Præpolentss. Cic. 
Col. Deminantes, m. pl. Tac. [| 2° En 
pari. des pers. Qui exercs une grande 
action Potens, gén. entis. Cic. Valens. 
Cic. Validus, a, um. Cic. : Puissaat par 
son armée, Æzxercitm validus. Liv. 
tre — par ses amis, Amicis valère 
eo. es, lui, litum), n. Cie. — par ses 
jaisons avec les plus grands person- 
pages, Hespitie nobilissimorum flo- 
rens. Cie. — par son crédit, Grati& 
fullus. Pl.-ÿ, Être — en crédit, Gra- 
fi& où Auctoritale florère (eo, es, rui, 
s. sup.}, 8. Cic. Être très — en paro- 
les, Afullum in dicendo valère. Quint. 
— logicieu, Valens dialectieus. Cic. 
tre — sur qqs par son merile, Apud 
aliquem dignitaie plurimum posse (j:03- 
sum, poles, (ui, s. sup.),n.Cic.|} 3° En 
parl. des ch. Capable de produire un 
sffet considérables. Potens, gén. entis. 
Cic. Valens. Cie. Efficaz, gén. acis. 
Live. Magnus, a, um. Cic. : Armes 
pres puisssntes, Arma polentiora. 
iv. Remède plus puissant, Przsen- 
tier medicina. Col. Voix puissante, 
Vox valens. Sen.-rh. Avoir une pa- 
role —, Habère vim dicendi. Cic. Ar- 
guments plus puissants, Argumenta 
valentiora. Quint. Non sans un mo- 
tif puissant, Non sime magn£ causä, 
Cic. Motif plus — Causa valeniior. 
Ov. La fortene ost très puissante, 
Vis fortuns magna est. Cic. Tant 
est — l'habitude da la modestie, 
Jia magnem ksbel vim discijlina ve- 
pecundus. Cic. Encourir de puis:antas 
inimitiés, [nimicilias potentiun uppe- 
tre. Cic, Prières toutes — sr l'es- 
prit des femmes, Efflcaces preces ad 
OQuliebre ingenium. Liv. La passion 
\ } l'argent a été pus puissante sur 
toi que la crainte des tribunaux, Plus 
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apud te pecuniæ cupidilas, quam judi- 
cit melus, potuit (voy. go. Cie. || 4 
Très riche. Prædives, gén. vitis. Liv, 
Voy. ricam. || 6° Considerable par le 
nombre, la dimension. Magnus, a, um. 
Cic. Grandis, m.f.,e, n. Cic. Ingens, 
gén. entis. Cic. : Une pnissante ar- 
mée, Exercitue magnus. Cic. amplus. 
Cæs. Trois puissants peuples. Tres 
firmissimi populi. Cæs. Une bète puis- 
sante, Grandis bestia. Liv. Un nuis- 
asnt navire, Alarima nauis. Cic. Voy. 
CONSIDÉAABLE 2°. || 6° Qui a beaucoup 
d'embonpoint. Voy. caos is. 

PUITS, 3. m. 4° Trou creusé pour 
en tirer de l'eau. Puteus, 1, m. Cic. = 
Faire un puits, Puteum effod#re. Col. 
Eau de —, Aqua puteana. Col. Plin. 
pulealis. Ulp. || Fig. La vérité est au 
fond d'un puits, Veritas demersa est 
in profundo. Cic. in alle quodam pu- 
teo. Lact. || Tomber dans le puils, 
C. Tomber dans l’ouou: 2°. || Homme 
qui est un puits, C. oiscner 20. || Qui 
est an puils de science, un — d'or, 
C. Très SAVANT, Très nicus. |] 2° Trou 
creuse pour extraire des pierres, etc. 
Puieus, i, m. Plin. 

PULLULER, v. n. Muitiplier en 
abondance. Pullulare, n. Col. : Com 
mencer à pulluler, Pullulescère, o, is, 
s. parf. ni sup.. n. Col. 

PULMONAIRE, adj. Qui appartient 
au poumon. Pulmoneus, a. um. Plaut. 

Puzmonaing, 3. f. Sorte de plante. 
° Pulmunarta, æ, f. (Line). 

PULMONIE, S. f. Maladie du pou- 
mon. VOy. POUMON 4°. 

PULMONIQUE, adj. Malade du pou- 
mon. Pulnonarius, a, um. Col. 

PULPE,. s. f. Chair des fruits. Caro, 
arnis, [. Plin. Pall. Pulpa, æ,f. Pall. 

PULPEUX, &USk, ad]. Qui a de la 
pulpe. Carnosus, a, um. Plin. 

PULSATION, 8. f. Battement (du 
pouls). C. BATTRMENT 4°. 

PULVÉRISENR, v. act. 1° Réduire 
en poudre. In pulverem cont#rere (0, 
is, riut, {rifum), act. Plin., ei sempl. 
Conterfre, act. Col. Terëre in pulve- 
rem, et simpl. Terëre, act. Plin. In 
puluerem resoluÿre (0, is. solui, solu- 
tum), act. Col. 11 2e Fig. Detruire, re- 
futer complètement. Oblerëre (vuy. 10), 
act. Cic. Contundére, 0, is, tudi, tu- 
sum, acl. Cic. 

PULVÉNULENT, ETS, ad). Qui est 
à l'etat de poudre. Pulvereus, a.um.Ov. 

PUNAISE, s. f. Sorte d'insecte. Ci- 
mez, micis, m. Varr. 

PUNIQUE, adj. Relatif aux Cartha- 
ginois. Punicus, a, um. Cic. = Foi pu- 
nique (— mauvaise foi), Punica fides. 
Sall. Eulangue —, Punice, adv. Plaut. 
Voy. CARTHAGINOLS. 

PUNIR, v. act. Faire subir à un 
coupable la pelne de sa faute. {® Pu- 
nir ile œupabla). Punire, io, is, ivi et 
if, îtum, act. Cic., et rar. Puniri, tor, 
anis, punilus sum, dép. (aliquem). Cic. 
Animadvert®re, 0, is, verli. versum, 
0. (in aliquem). Cie. Pœna affic're (io, 
is. feci, fectum) où multare (aliquem). 
Cie. Pænas repetfre (o, ia, vi el if, 
{fum\ ou erpelëro ou petéro (ab ali- 
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quo). Cic. Pænas capëre (lo, is, 
caplum : de aliquo ? HA Perar 
Supplicium sumêre Lis mpt mplum: 
de aliquo). Cic. Pœnam injungère (o, 
ts, Jun, juncitum : alicui). Lis. s 
Ou a puni les coupables, {a nories 
vindicatum est (à l'impers. pass.) 
Sall. Punir qqn pour qq. &.: d 
qq. cb., Ab aliquo pœnes alicuiws 
rei pelËre. Cic. — qqu d'une msa- 
vaise action, Maleficium in aliquo 
vindtcare. Cie. Je te punis d'avoir 
méprisé mon conseil, (A fe) erpeie 
pœnas mei consilii spreft. Curt. Puoir 
qn de mort, Aliquem punire morte. 
uel. — qqn du fouet, In aliquem 
verberibus animadvert#re. Sall. 
cruellement qqn des verges, De aliquo 
virgis supplicium crudelissime sumêre. 
Cic. — es enfants non seulement 
par des réprimandes, mais encore 
par des conps, Pueros castigare non 
verbis solum, sed etiam verberibus. 
Cic. — qqu d'une amende, Aliquen 
mult& mukare. Cic. Ne pas —, Voy. 
twPuni. || Être puni (en pari. du cos- 
pable), Puniri, pass. (tr. rare). Liv. 
Quint. Plecti, or, Eris, 8. parf., pass. 
re Cic. Pen& où Supphiow afici 
107, ris, fectus sum), pass. Cie. Pe- 
nas dare (o, as, dedi, daitum) où pen- 
dëre (0, is, pependi, pensum) ou de- 
pendSre (o, is. pendi, pensum) ou ex- 
pend#re ou solvëre (o, is, solui, solu- 
tum) oa persolrère. Cic. Pæœnas exsol- 
vÿre. Cæs. reddëre (0, is, didi, ditum). 
Sal. l'œnes subire (co, is, ii, 1tum) 
ou ferre (fero, fers, tuli, lalum) ou 
perferre ou luëre (0, is. ui, witurus). 
Cic. Pœnam sustinère (e0, es, nui, ien- 
lum) ou habère (eo, es, bui, bitnm). 
Cic. Supphicium ferre. Cæs. perferre 
ou subire ou solu’re. Cie. =: Être 
puni très sévèrement, très cruelle- 
meot, Mazimas pœnas dare. Cie. Sup- 
plicia crudelissima perferre Cle. Je 
suis assez —, Pertuli pœnarum sets, 
Cic. Être — par qqn. Penas alicui 
dare où pendFre ou erpendére où de 
pendWre ou persoluëre. Cic. Etre — 
par qgqgo comme on le mérite, Solvëre 
alicui pœnas Jjustas et debitas. Cie. 
pœnaes merilas. Curt. Que chacun soit 
— dans son vice, În suo quisque vitio 
plectatur. Cic. Etre — pour son eri- 
me, de son criune, Pœnam sui sceleris 
sufferre. Cic. Être — d'un crime par 
qqn, Sceleris pænas alicui pendëre. Cic. 
Aprés qu'il eutèlé — de sou par 
cide, Soluto supplicio parricidii. Cic. 
Être — sévèrement de son ingrali- 
tude, Impietatis graves pænas reddère. 
Sall. Être — de mort, Pœnas morte 
dare. Cic. Pæœnas capite persolrire. 
Curt. Être — de mort par la répu- 
blique, Reipublieæ penas morie de- 
pend?re. Cic. Être — de la prison, 
Vinculis el carcere casligan. Ci. 
Ayantété — d'un supplice semblable, 
Simili supplicio affectus. Cic. Ayant 
élé — de Feril pour avoir sauvé sa 
patrie, Servatæ pairia pœnam passes 
ersilium. Quint. N'être pas —, Qui 
n'est pas —, Sans ètre —, C. mrs- 
m1, mMPUNÉUENT 1°. || Fig. Être puni às 
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sa légèreté, Temeritaiis panas dare. 
Vel. Étant — de sa franchise, Liber- 
tahs pœnes pendens. Just. || 2° Punir 
(la faute). Punire (voy. 1°), act., et 
rar. Puniri, dép. (atignid). Cie. Mul- 
tare (aliquid). Cic. Vindicare (aliquid). 
Cic. Persequi, or, £ris, seculus sum, 
dép. (eliquid). Sail. Cic. Exsequi, dep. 
(aliquid). Sen. Tac. Suet. Pœnas pe- 
têre (voy. do : alicujus rei. Sall. 
Panas erpetÿre (alicujus rei). Liv. 
Quint. Pœænam sumêre (vOy. 1° : pro 
aliquä re). Cic. =: Punir les fautes, 
Punire psccala. Cic. — les iujures 
de la république, Reipublicæ injurias 
persequi. Cie. ou ulcisci (or, ris, 
dtus sum), dép. Cic. La faule qu'il a 
unie, Peccatum quod punitus es. 
ic. Ponir par lous les supplices le 
complot des méchants, Consensionem 
improborum supplicio omni vudicare. 
Cic. Tout ce que ta punis dans un 
autre, Omnia que vindicas in altero. 
Cic. Déesses qui ponissent les eri- 
mes, Deæ scelerum vindices (de vin- 
der, œ.f.). Cic. Ne pas puair. NOT: 
rePom. || Être paui (en parl. de Îa 
faute), Vindicari, pass. Cic. Multari, 
pass. Cic. Animaduerti, or, Eris, ver- 
sus rum, pass. Cic. = Celle fraude 
avait ét puaie par des lois, {ste 
dolus malus legibus erat vindicatus. 
Cic. Acte qui doit ètre puni par les 
magistrats, Res a magistratibus anim- 
sdvertenda. Cic. Les vices sont puais 
d'ane amende, de la prison, du fouel, 
de l'exil, de mort, Vitia hominum 
damnis, vinculis, verberibus, exsiliis, 
morie mulilantur. Cic. La violence est 
unie de mort, la cupidilé d’une amen- 
e, Viscapite, avaritia multä sancitur 
(passe de sancire, io, sanxi, sancium). 
ic. Quai n'est pas punr, C. 1MPONI. 
Se Pomn, v. réf. S'infligor une pu- 
aition. Se punire (io, is, vi. ifum). Cic. 
PUNISSANLE, adj. Qui merite pu- 
aition. Puniendus, a, um. Cic. 
PUNIS#EUR, ad). et s. m. Celui 
qui punit. Punitor, oris, m. Cie. 
PUNITION, s. {. Action de punir; 
châtiment. ;En gén.) Pœna, =, f.etpl. 
souv. au P ur. Penæ, arum, f. pl. Cic. 
(Corporelle, eapitale) Supylicium, ti, 
2. Cic. : Ponitions infligées par les 
censeurs, Animadversiones censorum 
ou censoriæ. Cic. Punilion d'une al- 
teinte portée au droit, pour avoir 
Ksé an droit, Pæna violali juris. Cic. 
lofiger ane —, C. poxIR. Poursuivre 
la — d'an citoyen, Persequi pœnas a 
cive. Cic. Recevoir une — (= être 
pani), Voy. Pom. Redouter des sup- 
lices pour —, en — de ses méfaits, 
upplicia pro maleficiis suis meluËre. 
Ci. Être en exil pour —, Pænam 
pati ersilium. Quint. 
PUPILLAINE, adj. Relatif aux pu- 
pllles (1). Pupillaris, m.f.,e,n. Liv. 
ÿ. PUPILLE. 8. m. f. Personne ml- 
seare qui est sous la conduite d'un tu- 
teur. Pupillus, i, masc. Cic. Pupilla, 
a, fém. Ci. 
2. PUPILLE, 8. f. C. PAUNELLS 
(és l'œil). 
PUPITRE, 3. m. C. »UREAU {°. 
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PUR, une, 1° Qui n'a en so! ou sur 
soi rien qui le salisse, le corrompe, l'al- 
tore. lurus, a, um. Plaut. Gic. Ov. 
Plin, : Eau pure, Source —, Agua 
pura. Hor. Fons purus. Prop. (On n'y 
puise rien qui ae soit] por et lim- 

ide, Purum liguidumque. Cie. Or — 
= sans scories}, Aurum purum. Plin. 
N Voix pure, Vor candida. Quint. 
liquida. Hor. || 2° Que rien n'obscurcit. 
Purus, a, um. Cic. Pl-.j, =: Air pur, 
Aer purus. Cie. Ciel —, Cælum sere- 
num. Cic. Jour très —, Dies purissi- 
mus. Pl.-j. Voy. chain 40. || 30 Fig. 
Qui est sans tache, sans souillure. Pu- 
rus, a, um. Cic. Integer, gra, grum. 
Cic. Sanctus. Cie. : Mains pures, 
Puræ manus. Virg. Sen. Suet. Cœur 
par, ÀÂme pure, Animus purus. Cie. 
inleger. Cic. sincerus. Sen. 1] n'y a 
personne plus probe et pins — que 
ui, [lo nemo neque iniegrior est ne- 
ue sanelior. Cic. Conscience pare, 

oy. met 10. || 0 Fig. Chaste. Purus, a, 
um. Cic. Castus. Cic. : Jeune fille 
pure, Incorrupta virgo. Cic. Se con- 
server pur, Servare se castum. Cic. || 
5° Qui ne souille pas : Victime pure, 
Hosthia pura. Plin. || 6° Qui est sans 
melange. Merus, a, um. Varr. ap. Non. 
Liv. Meracus. Cic. Cels. Sincerus. Liv. 
2 Via pur, Vinum meracum. Cels. 
Merum vinum. Varr., et simpl. Mfe- 
run, i, 0. Üor. Ov. Plin. Loire svu 
vin plus —, Sumêre vinum meracius. 
Cic. BibËre meracius (adv.). Cels. 
Vin presque —, Meraculum vinum. 
Cels. Plin. Eau pure (= sans vio), 
Aqua (æ) simplez (plicis). Ov. Il vaut 
mieux boire du vin étenda d'eau que 
de l’eau —, Magis expedit bibère 
vinum dilufum quam aquam. Cels. 
Lait pur, Lac sincerum. Col. merum. 
Uv. Or et argent —, Aurum argen- 
fumque merum. Plaut. Safran —, 
Sincerus crocus. Plin. Goût absola- 
ment — (d'un viu), Guslus vere me- 
rus. Col. Race pure et sans mélange, 
Gens proprie ac sincera. Tac. Aigle 
de race —, Aquila incorruplæ origi- 
nis. Plin. || Fig. Sycophante pur sang, 
Purus pulus aycophanta. Plaut. J'ai 
èté un âne — sang, Asinus germanus 
fui. Cic. Joie pure, Sincerum gau- 
dium. Liv. Plaisir por, Volupies pure. 
Quint. sincera. Ov. || 7° Fig. Exempt 
de. Purus, a, um. Cic. Liber,sra, erum. 
Cic. : Âme pure de toute souillure, 
Menus ab omni labe pura. Sen. Une 
fortune — du saug des citoyens, Res 
a cruore civili casta. Cic. Pur de, 
Être — de tonte faute, À culpä va- 
cuus. Sell. À culpa abesss. Cic. L'âme 
devenne pure de tout mélauge de 
matière, Animus omni admirlione 
corporis liberatus. Cie. Voy. æxuupr 
20, || 8° Pig. Qui est tel exclusivement, 
simplement, totalement, véritablement. 
Exciusivement) Merus, a, um. Cet. 

urus. Dig. (Simplement) Nudus. Dig. 
Simplez, gén. plicis. Cic. (Totalement) 
Totus, a, um, gén. ius, dat. à Cic. 
(Vérilablement) Verus, «, um. Cic. 
Germanus. Cic. 2: Pures bagatelles, 
Mers nugs. Cie. La pare vérité, Sim- 
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plez vwerilas. Cic. Qui n'est que pur 
mensonge, Totus ez mendacio facius. 
Cie. La pure justice, Germana justi- 
tia. Cie. Un stoïcien loat pur, Ger- 
manissimus sioicus. Cic. Douston 
pare et simple, Mera donaite. Dig. 
Consentemeoi per et simple, Nndus 
consensus. Dig. Liberlé pure et sim- 
ple, Pura libertas. Dig. Voy. nu 8e 
et 9e, simpLm, VRAI. En pur dou, Voy. 
bon +. En pare perte, Mur PRATE 
(aux loc. ad v.). 19° Fig.Qui a de la pro- 
prieté, régulier, correct. Purus, a, um. 
Cic. Quint. Sincerus. Cic. Emendatua. 
Cic. Incorruptus. Cic. Candidus. Cic. : 
Style pur, Oraiio pura. Cic. Sincerum 
oralionis geaus. Cic. Style d'une lati- 
ailé pare, Emendala et lalina locutio. 
Cic. Élocalion —, Dicendi genus pu- 
rum ou candidum. Cic. Termes purs, 
Emendaia verba. Quint. Le gubl pur 
(des Atbéniens), Sincerum judium. 
Cic. [Horace] est plus —, Est magis 
purus. Quint. 

PURÉE, 3. f. C. souriL re. 

PURENRNT, adv. 1° Sans souil- 
lure, sans melange. Pure. Cato. Plin. 

20 Fig. Vertuousement, chastement. 

ure. Cie. Maste. Cic. || 3° Exclusive- 
ment. Solum. Cie. Tantum. Mic. Voy. 
EICLOBIVEMENT 3°. || € Veritablement. 
Vere. Cic. || 5° Simplement. Simpliei- 
fer. Cie. H 8° Totalement. Omnino. Cic. 
j 7° Sans roserve et sans condition. 
Pure. Ulp. || 8° Avec propriete, regu- 
lièrement, oorrectemont. Pure. Cic. 
Emendate. Cic. || 9° Correctement, 
exactement. Voy. ces m. 

PURETÉ, s. f. 1° État de ce qui n'a 
rien en soi ou sur sol qui le salisse, le 
corrompe, l'altère. Sinceritas, atis, f. 
Plin. : La pureté de l'huile, Olei sin- 
ceritas. Plin. La — de l'eau (Alirée 
et séparée de ce qui l'épaississait), 
Aquæ lenuilas, [. Plin. — de l'air, 
Acris tenuitas (= ténuité). Sem. — 
des eaux, de l'air(—= salubrité), Aque- 
rum salubritas, f. Liv. Salubrites 
cæli. Col. — des eaux d'une rivière, 
C. uiuminrré. — du vin, Purites, 
atis, f. Pail. || Pureté de la voix, Vocis 
splender (oris), masc. Cic. claritas 
(anis), f. Quant. N 20 État de œ que 
rien n'obscurcit : Pureté du ciel, Cæli 
serenitas ralis), f. Liv. Plin. } 3° Fig: 
État de co qui est sans tache, sans souil- 
lure. Sinceritas, atis. [. Sen. Integni- 
tas, f. Cic. = Pureté de vie, des mœurs, 
Vitæ sanctitas, Ê. Cic. sinceritas. 
V.-Maz. modestia (æ), (. Cic. |1 4° Fig. 
Chastelé. Castitas, atis, F. Cie. Sancti- 
tas, f. Cic. Integritas, f. Cic. Puducitia, 
æ,f. Cic.: La purelé da corps, Cor- 
poris castimonia (æ), {. Cic. En état de 
—, Caste. Cic. | 6° Fig. État da ce qui 
est sans molange. Sincerilas, alis. f. 
Sen. | Pig. Le souverain bieo n'aura 
pas toute sa pureté, Sxmmum bunum 
non habebit sinceritaiem suam. Sen. || 
6 Fig. Propriete, regularite, correction 
: Grande purete de atyle, Incurrupia 
(æ) sermonus integritas (alis). f. Cic. 
La — de is diction aîtique, Atthicæ 
dictionis salubritas (atis), f. Cic. La 
— dela diction doit être aussi grande 
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que possible, Debet 8550 guam puris- 
simus sermo. Quint. Voy. PnoPRIÈTÉ 
1e, CORRECTION 3°, PUREMENT Bo. 

PURGATIP, 1v8, ad). Qui a la fe- 
oulte de purger (le corps), Purgalivus, 
a, um. C.-Aur. || $S. m. Un purgauf, 
C. PUROATION 2°. 

PURGATION, 8. f. 1° Action de 
purger (ls corps). Purgatio alvi, el 
abs. Purgafio, onis, f. Cie. || 2° Mo- 
dicament purgatif. Medicamentum (ÿ) 
purgalioum (11, n. C.-Aur. 

PUNGATOIRNE, s. m. Liou d'expla- 
tion. * Purgatoriur, ii, n. Eccl. 

PURGER, v. act. 4° Purifer, net- 
toyer. Purgare, act. Cic. Plin. || 2° 
Fig. Délivrer de, affranchir de : Purger 
les esprits de toule superstition, 
Animos religione ersoluëre (0, is, solvi, 
solutum). Liv. — ces contrées des 
garaisons des barbares, Barbarorum 
præsidia ex its regionibus depeltre (o, 
is, puli, pulsum). Nep. — de dettes, 
Ære alieno levare ou liberare, act. 
Cic. Voy. véLivaza 20. | 4° Fig. Ren- 
dre pur =: Purger sa conscience, Con- 
scientiam exonerare. Curt. Voy. Se 
conressan. — les mœurs, le style, 
VOy. CORRIGER 1°, — ses défauts, 
Voy. Se connioge 4°. — une faute, 
une offense, VOY. LAVER 20, EPPACER 
30 eu do. j} 6e Fig. Üter : Purger uns 
hypothèque, Pignus luëre (o, is. ui, 
uiturus). Dig. Voy.ntcarvæn.|60 Faire 
sortir du corps ce qui est malfalsant au 
moyon de medicaments : Purger qqn, 
Atiquem purgare.Cels. — Je bas-veutre, 
Alvum purgare. Cic. — la bile, iles 
deirahëre (0, is, trari, tractum). Plin. 

Se Puncen, v. 1° Réf. Se debarras- 
ser de cs qui est mauvais : Se pur- 
ger de qq.ch., Ne se ersoluëre (0, is, 
solvi, solutum). Cic. Voy- S'AFPRAN- 
CHIR, S6 DÉBARRASSER, Se DÉLIVRER 
2°. || 20 Prun. S'epurer. Voy. ce œ. 
] 30 Réf. Pig. Se justifier de : Se pur- 
ge d'une accusation, Crimen purgare. 

ic. perpurgare. Cic. Voy. Se 10811 
rien 10. || 6o Réf. Prendre une pur- 
ation = Se purger avec de l'ellébore, 

lleboro se purgare. V.-Aaz. 

PURIFICATION, s. f. 1° Action de 
purifier. Purgatio, ents, f. PL.-j. || 2° Cé- 
rémonis religieuse par laquelle on est 
purifie. Purfraio, onts.f. Plin. Purgu- 
fio.f. Plin. || 3° Une des fêtes de la sainte 
Vierge. Purgationtis dies (ei), m. {lier. 

PURIFICATOIRE,S. 0. Linge pour 
essuyer Île calice après la communion. 
* Purificatorium, ti, a. (Eccl.), 

PUILIFIER, v. act. 4° Üter ce qu'il 
1 d'impur, d'etranger. Purgare, sel. 

ic. Plin. : Punifier l'or, Aurum pur- 
gare. Plin. Voy. arrTNER 20 el arriné. 
— le soufre au moyen da feu, Sul- 
phur igni perfic®re lie, ü, feci, fec- 
{um). Plin, — le vin, Vinum emun- 
dare. Col. — l'air, Aerem defæcare. 
Veg. — les étsbles, Przsæpia mun- 
dare. Col. — nn pays, C. AsSaiNtR. || 
20 Fig. Rendre pur ce qui âtait profané. 
Purgare, act. Plin. Punfcare, act. 
Cic. : Parifier jf {par des sacrifices 
expiatoires), Aliquem erplare. Cic. 
Liv. Nous avons été purilés sans ses 
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famigations, Sine illius suffimentis 
expiali sumus. Cie. Purifier des mai- 
suns par des fumigaliuns, Erpiare 
domos suffilu. Plin. On puriñle les 
waisons avec la verveine, Verbenacä 
domus purgantur. Plin, Purifier ua 
champ, une armée (en en faisant le 
tuur), Lustrare agrum. Calo. ererci- 
tum. Cic. Liv. — le forum des traces 
de {ce] crime, Forum a sceleris vesli- 
iïs expiare. Cic. Lieu purifé, Purus 
Deus. Dig. 1 3° Fig. Rendre plus hon- 
nôte, plus vertueux. Ernendare, act 
Cic. : Purifer les mœurs, Mores cor- 
rigére (0, is, rexi, rectum). Cic. 

Se PonRiIr:En, v. 1° Réfl. Se rendre 
pur par des cérémonles expiatoires. Se 
purificare. Plin. Suet. || Fig. Se puri- 
fier de ses vices, Vitia eluëre (0, ts, 
ui, utum). Sen. || 2° Pron. Devenir 
pur. Purgari, pass. Plin. Et lous les 
pass. des v. act. cités À PURIFIER. 

PURIN, 8. m. La partie liquide du 
fumier. Pimi sucus (i), m. Pall. 

PURISME, 3. m. Defaut du puriste. 
Diligentia (8) nimium sollicita (æ), f. 
Quant. Nimia (æ) morositas (atis), f. 
Suet. : Un purisme trop rigoureux, 
Blolestissima (æ) duligentiz perversias 
(atis), f. Quint. 

PURISTE, S. m. f. Celui, Celle qui 
affecte ls pureté du langage : Un (ou 
Une) puriste, Diligentiæ nimium sol- 
licitæ vir (iri), masc. (ou mulier, eris, 
{ém.). Quint. Un — trop sévère, Ser- 
monis exactor (oris) molestissimus (1), 
masc. Suel. 

PURPURIN,ne, ad). Voisin de la cou- 
leur du pourpre. Purpureus, a,um. Ifor. 

PURULENCE, s. f. Qualite de ce 
qui est purulent. Purulentatio, onis, f. 

.-Aur. 

PURULENT, EnTE, adj. Mélô de 
pus. Purulentus, a, um. Plin. 

PUS, s. &. Liquide des ulcères, etc. 
Pus, uris, n. Cels. Santes, ei, f. Cels. 

PUSILLANIME, adj. Qui a l'âme 
faible, lâche. (Trop timide) Nimiuwm 
timidus (a, um). Cic. (Läche) Ignavus. 
Cie, Liv. : J'ai été pusillanime, Ego 
nullius animi fui. Cic. Cœur, Carac- 
tère —, C. le suiv. _ 

PUSILLA VIMITÉ, 8. f. Ame faible, 
excessive timidite. (Eu gén.) Animus 
(4) humilis (15) atque imbecillus (i), 
m. Cic. Animi debilitas (atis},f. Cic. 
(Timidité) Timiditas, f. Cie. (Lâche- 
lé) Ignavia, æ, f. Cic. 

PUSTULE, s. f. Sorte de tumeur. 
Pusula, #8, f. Cels. Sen. Pustula, æ,f. 
Sen. : Couvert de pustules, Pusulosus 
ou Pustulosus, a, um. Cels. 

PUSTULEUX, rose, adj. Qui a des 
pustules. Voy. ci-dessus. 

PUTATIF, WE, adj. Qui est réputé 
être ce qu'il n'est pas : Père patalif, 
Falsus td pater (iris), m. Ov. 

PUTO18, s. m. Sorte d'animal. Pe- 
les, is, f. Varr. 

PUTREPACTION. C. POURRITURE. 

PUTRÉFIER. C. POURRIR (scl.). 

Se PurTnarinn. C. PonRaiR (nent.). 

PUTRESCIBLE.C.ConAUPTINLE 10. 

PUTRIDE, adj. Corrompu et fétide. 
Puter ou Putris, ie, 0. Cels. 
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PUTRIDITE, s. f. État de 06 qui est 
putride. Putredo, dinis, (. C.-Aur. 

PUY (LE), v. de France (Haute- 
Loire), Anicium, it, n. Grey. Podium, 
dt, D. Greg. 

PYGANGUE, s. m. Sorte d'aigle, 
Pygargus, i, m. Plin. 

PYGMÉE, 5. m. 1° Homme fabuleux 
: Les l'ygmées, Pygmæi, orum, 0. pi. 
Plin. || 2° Fig. Nain. Voy. ce m. 

PYLADE, ami d'Oreste. Pylades, = 
ot is, m. Cic. Hor. 

PYLORE,S. m. Orifios inférieur de 
l'estomac. Pylorus, i, m. C-Aur. 

PYLOS, n. de deux villos du Pelopo- 
nôse. Pylos et Pylus, à, F. Ov. Liv.z(toui 
est de) l’'ylos, Pylius, a, un. Ov. Alel. 

PYRANIE, amant de Thisbé. Pyra- 
mus, i, D. Ov. 

PYRAMIDAL, ALE, 20). Qui est en 
forme de pyramide exactement on 4 peu 
près. Net Pyramidalrs, ©. f.,e,0. 
Loet. (À peu près et le pl. souv.) C. 
CONIQUE. 

PYNAMIDE, s. f. Construction à 
quatre faces, s'elerant ot s6 terminant 
on pointe. Pyramas, dis, ace. pl. idas, 
f. Plin. : Qui est eu forme de pyra- 
mide, C. PYRAMIDAL. 

PYRAMIDEN, v. 0. Former la py- 
ramide. Fasthrgari, pass. Plin. 

PYRÉNÉES (LES), chaines de mon- 
tagnes. l’yrenæi (orum) montes (ium), 
on. pl. Cæs. Liv. Pyrenœus, i, m. s. 
Liv. Sen. Flor. Plin. 

PYRETURE, s. m. Sorte de plants. 
Pyrethrum, à, n. Cels. 

PYIUTE, S. f. Sulfure de fer. Py- 
rites, z, m. Plin. 

{. PYURUIQUE, adj. Se dit d'une 
danse militaire : La danse pyrrhiqne, 
el S. f, La pyrrhique, Pyrrhacha, æ, 
f. Plin. Spart. Danseur de —, Pyr- 
rhicharius, ii, m. Uîp. 

2. PYRARIIQUE.S. m. Pied compos 
dodeux brèves. Pyrrhichaus,tr,m.Quint. 

PYRILHON, philosophe grec. Pyr- 
rho, onis, m. Cic. 

PYRIRLONIRN, ENNR, adj. Qui ost 
de l'ecole de Pyrrhon =: Les Pyrrho- 
piens. Pyrrhonei, orum, m. pl. fac. 

PYRRUONISME, 8. w. Doctrine de 
Pyrrhon. * Pyrrhunis doctrina (æ), f. 

PYTHAGORBE. philosophe gros. Py- 
thagoras, #, m. Cic. 

PYTIAGORNICIEN, RENNES, adj. Qui 
est de l'ecole de Pythagore. Pythago- 
reus, a, um. Cic. or. Pythagoricus, 
Liv. Sen. Plin. || Subst. Un pytha- 

oricien, Pythagoreus, i, m. Varr. 
ic. Pythagoricus, m Sen. 

PYTILIE, prôtresse d'Apollon 4 Del- 
phes. Pythia, æ,f. Cie. 

PYTLIEN, ad). m. 1° Adoré 4 Def- 
phes =: Apollon Pythien, Apollo Py- 
thus. Cic. Apollo Pythicus. Liv. 
20 C. Prruique. 

PYTUIQUER, adj. Célèbre à Delphes 
s Les jeux pythiques, Pythia, torum, 
0, pl. Ov. Pin. 

PYTUO, liou de Phocide où btalt l'o- 
racle d'Apollon. Pytho, thüs, fem. Tib. 

PYTHON, serpent qui fut tuè per 
Apollon. Python, onis, m. Ov. 

PYTUONISSE, s. f.C. DEVINEARES. 
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Q. s. m. La dix-septième lettre de 
l'alphabet français. O, f. et n. Prisc. 

QUADRAGRNAIRE, adj. 1° Conte- 
aant quarante unites. Quadragenarius, 
a, um. Cato. Viir. || 2° Âge de qua- 
rante ans. Quadragenarius, a, um. Sen. 

QUADRAGESIMAL, AL. adj. Ap- 

tonant au carême. Quadragesima- 
fo. m. fe, n. Eccl. 

QUADRAGESIME, 5. f. Le premier 
dimancho du carôme. Quadragesima, æ, 
f. Hier. 

QUADRANGULAIRE, adj. Qui a 
quatre angles. Quadrangulus, a, um. 

ün. 

QUADRATURE, 5. f. 1° Réduction 
d'une figure curviligne à un carre equi- 
valent en surface = La quadralure du 
cercle, Circuli quadraiura (z, fÎ.). 
Apul. || 2° Aspect de deux astres éloi- 

nes l'un de l'autre d'un quart de cercle. 
adratum, i, n. Cic. Plin. 

QUADRIENNAL. C. QUATRIENNAL. 

QUADARIGE, 8. m. Char à quatre 
chevaux de front. (Ordin.) Quaurigz, 
arum, f. pl. Cic. (Qqf.) Quuiriga, æ, 
f. s. Varr. Plin. Suet. : Relatif aux 

nadriges, Quadrigarius, a, um. Suei. 
Conducteur d'un quadrige, Quadriga- 
rius, ii, m. Cic. Suet. Etre mouté 
sur un —, Quadrigis vehi, pass. Cic. 

QUADRILATERAL, ALE, adj. Qui 
à quatre côtes. Quadrilaterus, a, um. 
Pronlin. . 

QUADRILATÈRE, 3. w. Figure 4 

uatre côtes. Quadratum, à, n. Cic. 
Buadrangulum, n. Prisc. 

QUAO&RIRÈME, s.f. Navire à quatre 
rangs de rames. Quadrirems.is,f. Cic. 

QUADRUMANE, adj. Qui a quatre 
mains. Ouadrimanus, a, um et Quadri- 
smanis, m.f.,e,n. J.-Obs. 

UADRUPÈDE, ad}. Qui a quatre 
peds. Quaudrupes el Quadripes. gén. 
dus, Enn. Plin. || Subst. m. Un qua- 
drupède, Quadrupes, fem. Cato. Virg. 
neol. Plin. Les quadrupèdes, Quadru- 
pédia, ium, a pl. Col. 

QUADAUPLE. adj. Qui vaut quatre 
‘pis autant. Quaitruplexz, gén. pl. phcis. 
Plin. Liv. Quadruplus, a, um. Suet. || 
Subst. m. Le quadruple, Quadruplum, 
{,n. Plin. Condamaner qqn à payer le 
—, Condamner qqn au —, Condem- 
aare aliquem guadrupli. Cato. Judi- 
cium in aliquem in quadruplum dare, 
Cic. Acheté au —, Quadruplicalo 
emplus (a, um). Plin. 

QUADRUPLER, v. act. Augmenter 
au quadruple. Quadruplicare, act. l'laut, 
Dig. Quadruplare, 8. parf., act. 1ig. 

QuanauPLen, v. n. Être augmente au 
quadruple. Quadruplari, pass. Dig. 

QUA1:, s. m. Levese le long d'une rli- 
#lère, rivage d'un port de mer. Crepido, 
dinis, f. Cic. Juv. 

QUALIFICATION, s. f. Attribu- 
Son d'un nom, d'un titre. Nominis at- 
dmbutio (onis), f. Cic. Qqf. simpl. 
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Nomen, minis, n. Cic.Voy. nou, Trram. 

QUALIPIE, ég, part. passé de 
QUALIFIER, Voy. ce v. || Adj. Noble. 
Voy. ce mot. 

QUALIFIER, v. act. Attribuer une 
qualite, un nom, un titre à. Voy. nou- 
MER, APPELERN. 

Se quaarien, v. réf. S'attribuer une 
qualite : Se qualifier jurisconsulte, Se 
— de jurisconsulle, Jurisconsultum se 
profiter: (eor, éris, fessus sum) dép-Gie. 

QUALITR, 3. f, 1° Ce qui fait qu'une 
ch. est telle ou telle, bonne ou mau- 
vaise. Natura, æ, {. Cic. Virg. Inge- 
nium, di, n. Cic. Virg. Gell. fndoles, 
is, l. Cic. Liv. Geil. Se tourn. souv. par 
l'adj. Qnalis, m. f.,e, 0. (— de quelle 
sorte). Cic. =: La qualité du climat, de 
l'air, Natura cæl. Cic. aeris. Lucr. 
Les qualités des champs, du lait, In- 
genia arvorum. Virg. lactis. Gell. La 
qualité des arbres, Arborum indoles. 

ell. Les grandes qualités des rai- 
sins, Afagnæ uoarum dotes (de dos, 
otis). Col. La première qualité de 
via, Vini optima nota. Col. Viuaigre 
de première —, Acetum primæ noi. 
Col. Être de seconde —, Esse secun- 
dæ sortis. Sen. Niel de seconde —, 
Mel secundz notæ. Col. Vin de moins 
baane —, Afinus bonum vinum. Varr. 
Chaque cbose a ses qualités, Singu- 
laruin rerum singulz propriclates sunt. 
Cic. Il y a des doutes sur la qualité 
(de ces choses), Vocatur in dubium 
qualha sint (ea). Cic. Ce qu'ils ap- 
ellent les qualités, (Ea) quæ eppel- 
aut qualia. Cic. || 2° Bonne manicre 
d'être (des choses physiques). Boni- 
tas, atis, f. Cic. Plin. Vartus, utis, 
f. Col. = Une terre ne moalre ni 
ses défauts, ni ses qualilés cachées, 
Ager neque vilia, neque viriutes ab- 
d'tas ostendit. Col. La qualité du fer, 
Virius ferri, Jusl. La — des terres, 
du vin, de la voix, Bonitas agrorum. 
Cic. vini. Plin. vocis. Cic. Les qua- 
lités de la voix, Vocis bona (orum), n. 
|. Quint. Poor ce qui eat de la voix, 
il faut viser à ces deux — : la net- 
teté et la douceur, In voce duo (pe) 
sequanur, ut clara sit, ut suavis, Cac. 
| 3° Disposition bonne où mauvaise (de 
‘âme, de l'esprit). Natura, æ,f. Cic. 
Ingenium, it, n. Cic. Indoles, is, f. 
Cic. : Les qualités d'un homme, Na- 
tura hominis. Cic. 11 était difficile de 
se faire une idée des — de l'âme, 
Difficilis erat animi, qualis esset, in- 
telligentia. Cic. — morales, Animi 
artes (ium), f. pl. Curt. Remarquable 
par ses autres —, Egregius in aliis 
artibus. Sall. Les — qui escorteul 
cette vertu, Arles adminisiræ hujus 
virtulis. Cie. Les bonnes où mau- 
vaises — du personnage, flominis 
dignitas aut indignitas. Cic. || 4° Bonne 
disposition (de l'âme ou de l'esprit), 
vertu, talent. Virlus, wiis, f. Cic. 
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Laws, audis, f. Cie. x Qualités d'uue 
âme, Animi dona (orum), n. pl. Cic. 
virius. Cic. [Homme] qu sait faire 
valuir ses —, Comprositus ad ostenta- 
fionem viriutum. Liv. L'svarice para- 
lysail ses —, Ejus bonas artes prs- 
pediebat avaritia. Sall. Gâter par ua 
seul défaut beaucoup de bonnes —, 
Multa bona uno vilio deformare. Liv. 
De ces deux noms, l'un marque un 
défaut, l'autre uue qualité, Alterum 
vitié nomnen (est), alterum laudas. Cic, 
Qui a de Loanes qualités( = uu bon ua- 
lurel), Bonà andole præditus. Cic. Qui 
a de bonnes — (—debonnes mœurs), 
Recte moralus (ea, um). Plaut. [Le 
peuple] plus considérable par la quan- 
lile que par la qualité, Furéa quain 
dignitate conspectior. Liv. L'applica- 
tion, celte — qui renferme toutes los 
autres, Diligentia, quä unä virtute 
omnes virlules reliquæ continentur. 
Cic. Il était brave dans l'action, sage 
dans le conseil, deux qualités dont 
l'une engendre la crainte, l’autre la 
léinérile, Et bello strenuus eral et 
bonus consilio, quorum allerum timo- 
rem, alterum temerttatem afferre solet. 
Sall. Puisque chez nous se trouvent 
la sagesse, la raison, Dieu doit né- 
cessairement posséder ces — à on 
plus haul degré, Cum sil in nobis 
consiliura, ratio, necesse est Deum hkzc 
ipsa habère majora. Cic. Qualité du 
style, Laus orationis. Cic. Virtus ora- 
lionis. Cie. — de la parole, Virtus 
dicendi. Quint. Les qualités oraloires, 
Oratvriæ virtultes. Cic. Oraleur qui 
réuait loutes les —, Orator omni 
laude cumulutus. Liv. Apercevoir avec 
lus de pénétration les defauts que 
es — de l'oraleur, Acrius vilia in 
dicente quam recta vidére. Cic. || 5e 
Noblesse : Homme de qualité (= no- 
ble), Femme de grande — (= de 
haute noblesse), Voy. noëLæ, Kno- 
aLesss. || 6° Titre attaché 4 la nais- 
sance, à la fonction de qqn. Nomen, 
munis, n. Cic. Titulus, 1, m. Liv.: 
La qualité de général, Nomen impe- 
raloris. Cie. Avec la — de simple 
particulier, Cum privali nominis ti- 
tulo. Liv. En — de simple soldat, 
Privaly militis nuinero. Nep. En — 
d'ami, Pro amico, Cæs. Pythius, en sa 
— de banquiers Pythius, ul argenla- 
rius, Cic. 11 gouvernait la province 
en — de légat, Provincix legatus 
præerat. Sal. Envoyer qqs en — de 
député, Aliquem mili£re legatum. Cic. 
Jecunusists —, Qualis sis. scio. Plaut, 
1} 7° Droit qu'on a de faire qq ch. Jus, 
uris, n. Cic. : 1 a qualité pour com- 
balire, Et jus est pugnare. Cic. À ppelé 
par qqn ayant — pour cela, Ab ali- 
qud potestate legitim& erocutus. Cic. 
QUAND, adv. de lewps el conj. 
do Adv. Lorsque, dans le temps que. 
Cum (avec l'indic. ou le aubj. sui- 
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vant letemps). Cie. Ubi (indic.). Cie. 


Ut (indic.). Cic. Quando (indic.). 
Cic. Traduct. diverses : Quand tu in- 
crimiues, Cum culpas. Cic. — il 
sccusa, Cum accwsavit. Cic. — (= 
toutes les fois que) il avail vu une 
rose, alors, um rosam vwtderal, 
tum.… Cic. — tu verras, Cum videbis. 
Cie. — noas aurons appris, Cum di- 
dicerimus. Cic. — j'élais à Athènes, 
Cum Athenis essem. Cie. — il ent 
vaincu, Cum vicisset. Cic. — (= dès 
que) il fait jour, Ubt lucet. Varr. — il 
eut compris, Ubi intellerif. Cic. Quand 
il euteuteudu, Ut audivit. Cie. — une 
fois on se sera parjuré, Ubi semel 
quis pejeraverit. Cic. — une fois il 
aura vainca, Uf semel vicerit. Cæs. 
— Dous eavoyämes, Quando misimus. 
Cie. — Sabinus a erborlé ses sol- 
dats, il donue le signal, Sabinus, suos 
Aortalus, signum dal. Cæs. Tarquin, 
— :1l assiégeait Ardée, perdit son 
trône, Tarquinius, Ardeam oppugnans, 
regnum perdidit, Liv, — Éâsar eut 
débarqué son armée, il se dirigea, 
Cæsar, exposilo exercitu, contendii. 
Czs. — on eutfsit les parts, il parla 
ainsi, Sic est locutus, partibus factis. 
Ph. || 20 Adv. inlerr. Dans quel temps; 
Quel temps. Quando. Cic. ou Quo tem- 
ore. Cic. (avec l'indie. daus les in- 
err. directes; avec le aubj. dans les 
interr. indirectes) : Qusnd vient-il? 
Quando venu? Mart. — te verrai-je 
et — sera-t-il permis? Quando le 
adspiciam, quandoque licebit? Ior. 
On ne s'aperçoi pas — se glisse 
la vieillesse, Non 1ntelligitur quando 
obrepal senectus. Cic. Depnis —, 
De — es-tu esclave? Er quo tem- 
gore inservis ? Cic. Jusqu'à —, Jus- 
ues à — sapporterons-nouns ce roi? 
Ouousque Aunc regem feremus ? Cic. Je 
desiresavoir jusqu'à — je puisécrire, 
Scire cupio quod ad temyus scribère 
ossim. Cic. 7 Pour — …..? 
ournez par À quel temps, Pour quel 
temps et Voy. ces m. || 4e Coni. 
quoique, alors même que. Ut (subi. 
ic. Quamvis ou Licet (sabj.). Cic. = 
Quand, — même, — bien mème tout 
ceque je veux arriverait, je ne puis, 
Ut omnia contingant quæ volo, non 
possum. Cic. — il en serait ainsi, ta 
ne peux.…, Uf ita sit, tamen non 
potes. Cie, — cela serait vrai, ils 
durent.…, Qus ul essent vera, debue- 
runt. Cic. — tons les dangers me 
meuaceraient, je les affroalerais, Li- 
cel in me pericula impendeant omnia, 
subibo. Cic. Voy. quorous. || Ellipt. 
Ouaud même (= dans lous les cas), 
Utcunque. Tac. Utique. Sen. Quint. 
QUANT À, loc. prép. Pour ce qu 
est de. Quod attinet ad (ace.). Cie. Se 
tourne souv. par Et, Mais, D'autre 
part, Vero où Autem (après un mot). 
Cic. : Quant 4 moi, ja me tais, Ego, 
uod ad me atlinef, laceo. Cic. — au 
ésintéressemenl, — à ce qui est du 
désintéresseurent, Quod ad abstinen- 
fiam alltinet. Cic. — à Servius, il pa- 


rait redouter, Servius vero videlur 
pertimescëre. Cic. — À toi, nous l'ai- 
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mons, Te autem amamus. Cic. — à 
moi, je craignais, Àt vero verebar. 
Cic. — aux reuforis, je ne vois pas 
ce qu'on peul faire, De supylemento 
aulem, non video quid fert possit. Cic. 
— à ce fait que lu l'as envoyé. rien 
n'était moaios uécessaire, Quod autem 
a le missus est, id necesse minime 
fuit. Cic. — à co que tu m'écris tou- 
chaat le tribunat, j'ai demandé..., De 
inbunatu quod scribis, pelivi. Cic. 
QUANTES, adj. f. pl. : Toutes et 
quuales fois que, Toutes fois el quau- 
les que (— toutes les fois que), Quo- 
tiescunque (indic.). Cic. 
QUANTIÈME, adj. De quel rang, 
De quel ordre (numärique). Quotus, a, 
um. Cic, Hor. || Subst. m. Le quan- 
tième, Quotus dies (D'apr. lor. Sat. 
Il, w1, 86) =: Demander le quanlième 
du mois, quel est le —, * Inferrogare 
quolus sit mensis dies. 
QUANTITÉ, s. Ê. do Tout ce qui 
peut être nombrè ou mesurè. Summa, 
2,1. Cæs. Numerus, i, m. Cic. Quint. 
Modus, m. Cic. Quint. || 2° Nombre, 
mesurs. Numerus, i, m. Cic. Aludus, 
m. Cic. : La quaalité des hommes, 
Mominum numerus. Cic. Une — déter- 
miuée de terres, Âgri cerlus mous. 
Cæs. — égale de grains, Par modus 
seminum. Cels. Une certaine — (= 
aoe sssez grande —) d'armes, Ar- 
morum aliquanius numerus. Sall. Une 
certaine — d'eau, Aliquantum aquæ. 
Liv, Uae cerlsine (= une pelle) —, 
Aliquantulus numerus. Cæzs. Une cer- 
laine — d'eau, Aliquantulum aquæ. 
Suet. Voy. Un Peu (5. m.) {oet 20. La 
petite —, Paucilas, atis, f. Cic. Une 
petite — de questions, Paucæ quæstio- 
nes. Cic. Une très petite — de choses, 
Perpaucæ res. Cic. 9: pau de. Graude 
—,Voy. ci-spr. 30. La — qu'on peut 
prendre avec trois doigts, Trium di- 
itorum caplus (üs), m. Plin. Mettre 
Î la place la même — de cuivre, Rre- 
onêre lantumdem æris. Suet. Suivant 
a — du fruit, Pro ratione fructuum. 
Col. ls resorvent la — d'argent qu'ils 
veulent, Accipiunt pecuniam quantam 
volunt. Cic. 1 Gxe la — d'armes que 
chaque nation doit fabriquer, Const- 
{uit quantum armorum quæque civilas 
efficiat. Cæs. || 3° Grand nombre, mul- 
titude, abondance. Afultitudo, dints, f. 
Cic. Copia, z, f. Cic. Se tourne sou. 
par Nombreux, Bfulti, æ#, a. Cic.= 
Quautité d'hommes, de navires, Mul- 
fitudo hominum. Cic. navium. Nep. 
— de gens, Afulti homines ou homt- 
num, où simpl. Afulti, orum, m. pl. 
Cic. Une plus grande — de livres, 
Plures libri, Cic. Une très grande 
— de statues, Plurima simulacra. 
Cæs.Grande— d'eau, Multitudo aquæ. 
Cic. Grande — de blé, Frumenti copia. 
Cæs. numerus (i), m. Cic. Très grande 
de vin, Maximus numerus vini. 
Hirt. Grande — d'argenterie, Ba- 
gnum argenii pondus (deris), 0. Cæs. 
Grande — d'or, Magnum pondus où 
Magna vis auri (voy. ronc& 160). 
Cic. Multum (5) aurum (5). Sall. — 
de auméraire, Nummorum faculias 
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(atis), f. Cie. — de choses de tonte 
espèce, Omnium rerum summa facul- 
tas. Cæs. (Le peuple) plus considé- 
rable par la — que par la qualité, 
Turbä quam dignitate conspectier. Liv. 

QUARANTAINE, 5. f. 1° Nombre 
de quarante ou ennron. C. QuaRANTS. 
Il 2° Age de quarante ans : Qui a la 
quarantaine, Quai a atteint la —, Qua- 
draginta annos natus (a, um). Cie. 
Quadragenarius. Sen. 

QUARANTE, adj. num. card. 
U s'expr. de diff. manières. 1° Le 

lus souv. Par le nombre cardinal. 
Duadraginia, indécl. Cic. : Quarante 
mines, Quadraginita minæ. llaut. : 
2° Qaf. Par le nombre distributif : Qua- 
rante par lèle, — pour chacun, — 
chaque fois, — par —, Quadra- 
gent, æ,a. Cic, || 3° Qaqf. Par le nom- 
re ordinal. Quadragesimus, a, um. 
Cic. : En l'an cent quarante, Anno 
cenlesimo et quadragesimo. Cic. || 6e 
Traductions diverses = Quarante fois, 
Quadragres. adv. Cic. 

QUARANTIÈMER, adj. our, ordin. 
Quadragesimus, a, um. Cic. : La qua- 
raahième partie, et S. m. Le —, Pars 
(arts) quadragesima (æ), f. Cato., et 
simpl. Yuadragesima, z, f. Cic. 

QUART, ARTE, adj. 1° Quatrième. 
Quartnus, a, um. Cic. |] 2° Seul. a0 
Fém. Qui faisse deux jours d'intervalle 
: La fièvre quarte, Febras {is) quarta- 
na (2). f. Ceis., el simpl. Quartana, 
æ,Ï. Cic. 

Quant, 8. m. La quatrième partie 
d'un tout. Quaria (z) pars (arts), f. 
Cæs. Purs quarta. Liv. Col. Quadrans, 
antis, m. Col. Cels. Plin. : L'argent 
s'était réduit d'un quart ea fondant, 
Pars quarta argenti decocta erat. Liv. 
Donner à qqn le — (d'une succession), 
Quartas (s.-e. parles) dare alicui. 
Quant. Le — d'un jour et d'une auit, 
Quadrans diei noctisque. Plin. Doure 
pieds un —, Pedes duodecim et qua- 
drans. Gell. Héritier pour un —, Neres 
ez feruncio. Cic. ex quarante. Suet. 
Les trois quarts d'un édifice, Ædificii 
dodrans (antis), m. Cic. llérilier pour 
les trois —, Heres ex dodranie, Nep. 
Trois — de jugère, d'heure. Dodrans 
jugeri. Col. horæ. l'lin. Un demi-quart, 
C. Un aurrièue. || 2° Action de monter 
la garde. Voy. caro. 

QUARTAINE, adj. f. Voy. Quanr 
(adj.) 2°. 

QUARTAUT, 8. m. Vaisseau con- 
tenant le quart d'un muid. * Quartule, 
is, n. (Cany.), 

QUARTE, 8. f. 1e Nom d'une an- 
clenne mesure. Quartarius, ii, m. lato. 
Liv. || 2° En musique. Intervalle de 
deux tons et demi. Diatessaron, indécl. 
Vitr. || 3° Terme d'escrime. Quarta 
(æ) manus (üs), [. Quint. 

QUARTERON, s. m. 10 Le quart 
d'une livre. Quadrans, antis, m. Col. 
11 2° La quatrieme partlo d'un cent (= 
vingl<inq). Voy. vinor et cINO. 

QUARTIER, S. m. {° La quatrième 
partie de certains objets. Pars (arts) 
guarta (æ), f. Col. : Partager qq. ch. 
en quartiers, en quatre —, Dividire 
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liquid quadrifariam (adw.). Liv. Met- 
te qqe en quatre —, C. ÉCANTELER. 
} 2° La quatricme partie d'un loyer an- 
nuel, d'une rente, etc. : Quarter de 
loyer, * Merces (edis) habitationis {ri- 
mestris (is), f. D'apr. Cæs. (B. C., in, 
21). — de rente, “Redutus (üs) tri- 
mestris (ü), m. || 8° La quatrième 
partio du cours de la lune : Quartier 
de lune, Voy. Lune 1°. Premier —, 
C. cnoissaxT de. Dernier —, C. D#- 
cocns. || 4° Portion, morceau (en gén.) 
: Un quartier de pain. Panis quadra 
(8), f. Sen. — de pierre, Sarum, à, 
a. Col. Petit — de terre, Agellus, 1, 
m. Varr. Voy. moncæau 20. {| be Par- 
tie d'une ville. (Région) Regio, onis, f. 
Varr. ap Non. Tac. Suel. (Section 
d'uae région) Vicus, i, m. Cic. Suet. 
: Diviser Rome en 44 quartiers, une 
ville par — et par sections, Dividere 
Romam in quatuordecim regiones. Tac. 
spañium urbis in regiones vicosque. 
Suet. Répartir par —, Describëre re- 
gionatim (adv.). Liv. Enrôler les hom- 
mes par —, Conscrib®re homines vi- 
catim (adv.). Cic. [Construire un 
portique) dans le quartier des msr- 
thands de bois, Inter lignarios. Liv. 
Aller chez a, dans le — des 

illandiers, Inter falcarios. Cic. Sur- 
veillant d'un — (de Rome), Curator 
regiomis. Insc. || 6° Certaine etendue 
de voisinage; les voisins. Vicinia, æ, 
f. Cie. Hor. Vicanitas, atis, f. Sall. 
Cie. Petr. : Être dans notre quartier. 
dans le —, Esse in vuicinid nosträ. 
Cic. Je séjournerai dans ce — -ci, 
dans le —, Circum hæc loca commo- 
rabor. Cie. Venir babiter dans ce —- 
ci, dans notre —, Commigrare huc 
viciniz. Ter. Homme qui est de mon 
—, Vicinus meus. Cic. Soulever tout 
le—, Viciniam fotain concitare. Petr. 
Voy. voisinaoz, voisin. || 7° Qaf. 
Environs. Voy. ce m. (s. m. pl.). || 8° 
Caserne. Castre, orum, 0.pl. Suet. Tac. 
: Le quartier des préturiens, Castra 
præloriana. Suet. || 9° Campement ou 
Cantonnement. (Campement) Castra, 
orum, 0. pl. Sail. Cæs. Cic. Liv. (Can- 
loseement) Stativa (orum) castre 
(erum), 0. pl. Cæs., et simpl. Stativa, 
D. pl. Liv. Tac. : Quartier d'êté, Æs- 
tiva (orun) castra (orum), n. pl. 
Suet., et simpl. Æstiva, orum, 0. pl. 
Cic. Voy. camp $°, — d'hiver, Ili- 
berna castra, 0. pl. Liv., et simpl. 
Biberna, 0. pl. Cæs. Liv. Voy. Hivan 
{o. Être en — d'hiver, C. HIVENNER. 
Le — dn général, Le — géueral 
Principia, iorum, n. pl. Liv. Tac. il 
40° Corps de troupes =: H avait dis- 
tribué sou armée en quatre quarliers, 
Cupias in quatuor partes distribuerat. 
Sall. Voy. conps 117. || 11° La vie ou 
Le traitement favorable qu'on accorde 
à des vaincus : Demander quaruer, 
Vitam sub petÿre. A.-b.-II. Promet- 
ire à qqo de lui faire —, Pollicen 
alicui incolumitatem (de incolumitas, 
f. = la vie sauve). Cæs. Faire, Don- 
ner — à qqn. Alicuï vitam ou inco- 
lumilatem concedére. Cæs. Alicui par- 
cre (o, is, peperci et pl. rar. parsi, 
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pm n. Cie. Voy. #Pancnan 6, 
| Fig. Demander quartier. Faire —, 
Voy. onÂcs 6°. Qui ne fait pas de —, 
C. turPiroyasce. Sans —, C. imPrTova- 
BLRMENT. 
QUARTENAIRE, adj. Qui vaut 
quatre ou Divisible par quatre. Quater- 
narius, a, um. Plin. 
QUASI et QUASIMENT, adv. C. 
PRESQUE. 
QUATORZE, adj. oum. card. Il 
s'oxpr. de diff. manières. 4° Le plus 
souv. Par le nombre cardinal. Quatuor- 
decim, indécl. Liv. || 2° Qqf. Par le 
nombre distributif : Quatorze par téte, 
— pour chacun, — chaque fois, 
— par —, “Quaterni (æ, a) deni (z, 
a). || 8e Qqf. Par le nombre ordinal. 
Quartus (a, um) decimus(a, um). Cie. 
2 Le livre quatorze, * Liber quartus 
dectmus. D'apr. Quint. || 4e Traduc- 
tions diverses : Quatorze fois, Qua- 
{uvrdecies, adv. Plin. — cents = mille 
natre cents, Voy. miLce et cenT. 
Quatorre mile. C. QUATORZE el MILLE. 
QUATORNZIÈME, adj. nu. ord. 
Quartus {a, um) decimus (a, um). Cic. 
QUATRAIN, s. m. Pièce de possie 
en quatre vers. Tetrasticha, ôn, n. pl. 
Quint. : Un poème en quatrains, Car- 
men (etrastichôün (au géo. pl.). Quint. 
Énumerer dans des —, Quaternis 
versibus describère. Nep. 
QUATRE, adj. oum. card. ll s'ex- 
r. de diff. manidres. 1° Par Ic nom- 
re cardinal. Quatuor, indécl. Cic. : 
Quatre centuries, Quatuor centuriz 
Cic. || 2° Qqf. Par le nombre distribu- 
tif = Quatre par Lête, — pour cha- 
cun, — €haque fois, — par —, 
Ouaterni, æ#, «. Cic. : Faire payer 

uatre deniers par amphore de via, 
Qunternos denarios in singulas vint 
amphoras exiqg”re. Cic. {| 3° Qqf. Par 
le nombre ordinal. Quartus, a, um, Cic. 
: Dans le livre quatre, IR quarto 
(s.-e. libro). Cic. À quatre milles de 
Bédriac, À d quartum a Bedriaco (s.-e. 
lapidem). Tac. Je reste au lit jusqu'à 
— beures, Jaceo ad quartam (se, 
koram). Hor. Les céréales ont donné 
— pour 00, Frumenta cum quarto 
responderunt. Col. || 4° Traductions dl- 
verses : Le nombre quatre, (Eu gén.) 
Quaternarius numerus. Plin. (Au jeu 
de des) Quatrio, onis, m. fsid. — fois, 
Quater. Cie. — fois plus grand, Qua- 
druplo major. Plin. Achelé — fois 
sutant, Emplus quadruplicato (adv.). 
Plin. Espace de — jours, Quatni- 
duum, i, n. Plaut. Cic. Espace de — 
ans, Quadriennium, ti, a. Cic. L'âge 
de — ans, Quadrimatus, üs, m. Col. 
Plin. Age de — ans, Qui a — ans, 
Quadrimus, a, um. Varr. Cic. Âgé de 
— mois, Quadrimestris, m. f.,e,n. 
Varr. Qui dure — mois, Quadrimes- 
tris,e. Suet. Qui pèse — livres, Qua- 
drilibris, e. Plaut. Qui a — pieds, 
C. quannoPèng. Quoi a — mains, C. 
ouannumangs. Char à — chevaux, C. 
auauniom. Porle à — hattants, Janua 
quadriforis. Vitr. Qui a — colonnes, 
Tetrastylos, m. f., on, n. Vitr. Navire 
à — rangs de rames, Quadriremis, 
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fs, f. Cæs. Cic. En — parts, Qua- 
drifariam (adv.). Varr. Liv. Quadrt- 


partito {adv.). Col. Parlagé en — 
Quadripartitus, &, um. Cic. Intérêt 
-— pour rent, VOy. CENT 5°. — cents, 
— centième, VO. CENT, CENTIFUE. 
— mille, C. quarTeE et mic. || Fig. 
Je me sois mis en quatre, J'ai fait 
feu des — pieds pour forcer, Plu- 
rimum negolti in 60 habui, ut cog}rem. 
Cic. Voy. S'rrronces de tout son 
pouvoir. Je me tiens à — pour ne 
pas ordonner.…., Vixz reprimor (éris, 
ressus 14m, primi, pass.), quin ju- 
eam. Plauf. Je me suis teon à — 
Ale reprehendi. Ter. Faire le diable { 
—, Debecchari, dép. Ter. Omnia mo- 
vêre (60, es, movi, motum). Sall. 
Comme —, C. BRAUCOOP, EXCESSIVA- 
MENT. || Qualre mots (— peu de mots), 
Voy. PEU (8. m.) 3°. À — pas d'ia 
(= ici Ar Voy. 1 de et 2e. 
Quarne (La), s. m. {e Le nombre 
quatre, Voy. pl. b. &e. || 2° Le qua- 
trieme jour. Quartus (i) dies (ei), m. 
Cic. : Le quatre des caleades de mai, 
Quarto calendas Mfatas (s.-e. die). Col. 
QUATRE-VINGTS,adj.oum.card. 
U s'oxpr. de differentes manieres. 
{e Le pl. souv. Par le nombre cardinal. 
Octoginta, indécl. Cie. = Quatre-vingts 
as, Octoginta anni. Cic. Cent quatre- 
viagl-buit, Centum octoginta octo. Cic. 
I Quatre-vingt-dix, Nonaginta, indéel. 
ic. : Agé de quatre-vingt-dix as, 
Nonaginta annos melus. Cic. Quatre- 
vingt-onze, doura, treite, Nonaginta 
unus, duo, tres ou Unus et nonaginta, 
etc. Plin. Quatre-vingt-dix-neuf, Un- 
decentum, indéel. Plin. || 2° Qaf. 
Par lo nombre distributif =: Quatre- 
vingts par tête, — pour chacun, — 
chaque fois, — par —, Octogeni, æ, 
a. Liv. || Quatre-vingt-dix par tête, 
— pour chacon, — chaque fois, — 
psr —, Nonageni, æ, a. Plin. Quatre- 
viogt-on1e, donze, treize, Nonageni 
singuli, bini, frini. Plin., Quatre- 
viogt-dix-neuf, Undeceni. Plin. || 3e 
Qqf. Par le nombre ordinal. Octogesi- 
mus, 4, um. Cic. : Au chapitre quatre- 
vingt, * În capile octogesimo. || Quatre- 
vingt-dix, Nonagesimus, a, um. Cic. 
2 Au vers qualre-vingt-dix, * In versy 
nonagesimo. || € Traductions diverses. 
Quaire-vingts feis, Ociogies, adv. 
Cic. Agé de — ans, Octogenarius, a, 
um. Suet. Pl.-j. Quatre-viogt mille, 
C. QUATN=-VINGTS el miILLE. |] Quaire- 
vingt-dix fois, Nonagies. Cic. Ag 
de — ans, Nonagenarius, a, um. Insc. 
Quatre-vingt-dix mille, C. quarTas- 
YINOT-DIX €l MILLE. . 
QUATRE-VINGTIÈME, ad). om. 
ordin. Octogesimus, a, um. Cic. | 
Quatre-viagt-dirième, Nonagesimus, 
a, um, Cic. : Quatre-viagt-nnzième, 
douzième, troisième, Unus ef nunage- 
simus, Aller et nonagesimus, Teriius 
el nonagesimus ou Nonagesimus ler lus. 
Plin. Quaire-viozt-dix-neuviôme, Un 
decentesimus. V.-Mar. 
QUATRIÈME, adj. oum. ord. 
Guartus, a, um. Cic. = T. Quinctius 
étant consal pour la quatrième fois, 
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T. Quinctio quartum consuls. Liv. 
Eo — lieu, C. le suiv. 

QUATRIÈMRMENT, adv. En que- 
trième lieu. Quarto. Varr. ap. Gell. 

QUATUOR, s. m. Morceau de mu- 
sique à quatre parties. "Cantus (üs) 
quaternarius (ii), m. (Sm.). 

Que, pron. {° Forme du pronom 
relatif Qi, exclusivement employée 
comme régime direct. Lequol, la- 
quelle, lesquels, lesquelles. Voy. qui 
(pron. rel.). || 2° Rel. Après un nom 
de temps. Dans lequel, laquelle, las- 
quels, lesquelles. Quo, quä, quo, qui- 
bus. Cæs. Cic. : Le jour qu'ils avaient 
altendu du secours étant passé, Præ- 
teritä die, qu& auxilia erspectaverant. 
Czs. Voy. où (adv.) 2e. || 3° Rel. 
Ellipt. À ca que : Que je pense, Sicut 
ego æstimo. Sall. Ut arbitror. Quint. 
IL 4° loterr. direct. Quelle chose ? Quoi? 
Quid, n. (ne s'empl. que pour le no- 
mio. el l'acc.). Cic. Quæ res, gén. 
cuyus rei, f. Cic. : Mais que fais-je ? 
Sed quid ago? Cic. Que dis-je? Voy. 
DIRE 4° (14). Que faire d'un tel hom- 
me? Quid hoc homine par (ou fa- 
cias OU faciamus ou facialis)? Cic. 
Que devenir? Voy. DEvaNin 2°. Que 
te semble de cette femme? Ut vide- 
tur eu mulier (t1bi)? Plaut. Qu'est 
ceci? Qu'est-ce? Quidnam est? Ter. 
Qu'est-ce qu'un exilé? Quid est ex- 
sut? Cie. Qu'est-ce donc que celle 
gloriole? Quod genus est istud glo- 
riolæ ? Cic. Qu'est-ce que cela me 
fait? Quid id mea réfert? Plaut. || 6° 
loterr. indirect. Quelle chose, quoi. 
Quid, a. ou Quæ res, f. {voy. 4), 
suivi du subj. Cic. = Je ne sais que 
dire oi que penser, Nescio quid dicam 
aut quid conjectem. Ter. Je ne sais 
que devenir, Voy. nuvemin 2°. N'a- 
voir que faire (— rien à faire), Voy. 
Fams Îée. Je n'ai que faire de cela 
(= je n'en ai pas besoio), Voy. 8s- 
soin. Ne savoir que faire de qqu ou 
de qq. ch., Voy. Pains 25°, 

Que, adv. do Pourquoi? Quid. Cic. 
Cur. Cic. Quare. Cic. Quamobrem. Cic. 
: Que cours-la à ta perte? Cur te is 
perditum ? Ter. || Que ne, Cur non. 
Cic. Quin. Cic. : Que ne suis-je pré- 
sent? Cur non adsum ? Cie. Que n'ac- 
cours-tu ici? Quin huc aduolas ? Cic. 
{1 2° Exprimant le commandement. Que 
ne se rend pas el le v. suivant se 
mel au subj. ordinairement, el à 
l'impér. fut. dans les textes de lois, 
ele. Cie. : Qu'il boive ou qu'il s'eo 
aille, Aut bibat aut abeat. Cic. Que 
deux (magistrats) aient le ponvoir 
royal et qu'ils soient appelés consuls, 
Raegio inperio duo sunlo, tique consu- 
les appellantor. Cic. || Que ne, Ne 
avec le subj. ordinairement, el avec 
l'impér. ful. dans les Lexrles de lois, 
elc. Cie. : Que personne ae s'étonne 
de cela, Ne quis illud admiretur. Cic. 
Qn'il ae soil pas permis d'emmener, 
Ne liceat educrre. Quint. Qu'il n'y 
ail pas de sacrifices la nuit, Nocturna 
sacrificia ne sunto. Cic. | 89 Marquant 
le souhait. Utinam et le subj. Cic. 
Souv. Qus ne se rend pas etle v. suiv. 
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se met au subj. Cie. = Qu'il arrive no 
temps...{ Utinam ait tempus/ Quint. 
Qu'ils soient beureux | Sint beati ! Cic. 
Que les dieux te confondeatl Di te 
perdant! Ter. Que je meure, si...! Voy. 
MOURIR 4°. || Que ne, Utinam ne ou 
Utinam non et le subj. Cic. Ne et le 
sub]. Cic, : Que le mal ne l'emporte 
past Utinam non pejora vincunt/ 
Quint. || 4° Combien. Voy. compigx 1°, 
20,30, 40, 50, 6cel Te. || B° Marquant 
l'hypothèse : Que j'aie ce que je pos- 
sède maintenant, et alors je vivrai 
pour moi, Sit mikï quod nunc est, el 
#uihi vivam. Hor. 

Qus, conj. de En tête d'une prop. 
subordonnée completive. Il s'expr. de 
diff, manières selon le v. ou la locut. 
verbale dont il dépend. j| 4. Il s'expr. 
par la prop. infin. après les v. ou les 
ocut. qui signifient Croire, Affirmer 
ou Nier, Savoir on lgnurer : Je crois, 
J'affirme, Je sais qu'ils sont, qu'ils 
seronl..., Credo, Affirmo, Scio eos 
esse, cos fore. Cic. Je nie qu'ils aient 
été... , Nego eos fuisse. Cic. J'ignorais 
qu'ils fussent, Nesciebam eos fuisse. 

ic. || 1 s'expr. encore par la prop. 
inf. après les v. ou les lucul. qui 
marquent Volonté, Tolérance, Per- 
mission : Je veux, Je désire, Je sou- 
baite, Je préfère, Je demande, Je 
permets, Je supporte, Je ne veux pas 
qu'ils soient..…., Volo. Cupio, Opto, 
Mälo, Postulo, Sino, Patior, Nolo eos 
esse. Cic. J'ordonue, Je défends qu'ils 
soient, Voy. ORDONNSN 2°, DÉFENDRE 
So. || Il s'expr. encore par la prop. 
iofa. après les v. impers. qui mar- 
quent Convenance ou Nécessilé : I} 
faut, Il sied, Il convient, ]l est avan- 
tageux qu'ils soient.., Oportet, Decet 
Convenit, Erpedit eos esse. Cic. || Il 
sezpr. encore par la prop. 1nûn. 
après les loc. impers., comme les 
suiv., formées on d'un adj. ou d'un 
subst. et du v. Esse = |l est beau, Il 
est hontenx, Il est ulile, Il est né- 
cessaire, |l est permis, I] est besoin, 
Il est temps, C'est l'usage, C'est uu 
crime qu'ils aoieol..…., Pulchrum est, 
Turpe est, Utile est, Necesse est, Fas 
est, Opus est, Tempus est, los est, 
Facinus est eos esçe. Cic.|| 2. Il s'espr. 
pa la prop. infin. ou par Quod avec 
‘indie. (et qqf. le sub.) anrès les 
v. ou les loeut. qui marquent Satis- 
faction, Méconteniement ou Étoone- 
went de qq. cb. = Je me réjouis, Je 
m'afflige, Je me plains, Je mindigne, 
Je m'étonne qu'ils soient, Gaudeo 
ou Lzter, Doleo ou Ægre fero, Queror, 
Indignor, Miror eos esse ou quod 
sunt. Cic. Il se plaignait que son fils 
atlendil.…, Querebatur quod filius 
suus ertpectarel. Quint. IS Il s'expr. 
par Ut, et, accompagné de Ne... pas, 
par Ut ne ou simpl. par Ne avec le 
subj., après les v. ou les locut. qui 
marquent l'action de Faire ou de 
Tendre à, S'appliquer à, Cootribuer 
à faire qu'une chose arrive ou n'ar- 
rive pas : Faire, S'eflorcer, Avoir 
soin, Commander, Demander, Coo- 
soiller, Permettre qu'ils soient, 
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Facère ou Effictre, Niti où Conari ou 
Contendère, Curare ou Operam dare, 
Imyperare où Mandare ou Præcipére, 
Petfre on Rogare, Suadère ou Hortart 
ou Monëre, Permitiëre ou Concedfre 


as, ul 
ne sint on simpl. ne sin. Cic. | à 


après les v. impers. ou les locut. qui 
signifieot Avoir lieu, Arriver, S'en- 
suivre : Il arrive, {1 s'ensuit qu'ils 
sool…, Fit ou Acctdit ou Contingi 
ou Evenit, Sequitur ut sint. Cic.; 
u'ils ne soul pas..., ut non sint. Cic. 
Î5. Il s'expr. tantôt par Ne, tantôt 
par Ne... non ou par Ut avec le subj., 
après les v. et les locut. qui mar- 
quent la Crainte. Voy. cnainons 3e, 
Il 6. ll s'expr. par une des con). Quo- 
minus, Quin, Dum ou Donec, ou par 
ua des adv. iuterrog. Cur, Num (ou 
Ne enclitique), Utrum, avec le snbj. 
après cerlaines Categories de v. ou 
de locut. : J'empèche, Je n'empèche 
pas que... , Qui empèche que... ? Voy. 
BuPÈCHEN 2°, J'attends que.…., Voy. 
ATTENDNE de. Être cause que..., Voy. 
causr. 1°. Je doute que..., Voy. vog- 
Ten le (4). Je ne doute pas que... 
Qui doute que... ? Voy. poutente (6). 
Peu importe que..., Voy. ImPOnTER 4e, 
11 2° En tête d'un prop. mise par in- 
version au commencement d'une phr. 
Que s'expr. de diff. manières selon le 
v. dont il dépend et après lequel il 
serail placé s'il n'y avait pas d inver- 
sioa = Que les dieux soient heureux, 
oous l'accorduas (= Nous accordons 
que les dieux sont beureux), Beatos 
esse deos, concedimus. Cic. (voy. ci- 
dessus 1e). Que tu 0e supportes pas 
les fatigucs, voilà ce que je crains, 
Voy. ChAINDRE 3°. Que tu en sois af- 
figé, c'est ce dont je 0e doute pas, 
Vuy. noursn 1°(5). Que Lu m'aimes, 
cela t'est commun avec beaucoup de 
gens, Quod me amas, est Hib1 commune 
cum multis. Cic. Qu'un serpent se 
soit trouvé dans s0n herceau, cela 
u’esl pas étonnant, Ut in cunis fuerit 
anguis, non est mirum. Cic. || 4° En 
tête d'un chapitre pour indiquer de 
quelle matière il y est traitô. Que s'ez- 
pr. par la prop. infin. régie par un 
v. précédent sous-entendu : Que la 
sage est libre, Solum sapientem esse 
liberum (s.—e. dico, je déclare). Cic. 
1] 6° En tôte d'une phrese. Mis pour Solt 

ue. Sive ou Seu avec l'indice. Cic. = 

ue je médite ou que j'écrive, Sive 
mecum cogilo, sive scribo. Cic. Que la 
chose soit comprise ou non, Sive res 
intelligitur, sive non intelligitur. 
Quint. Que tu prennes un médecin 
ou oon, lu Le rétahliras, Sive meli- 
cum adhibueris, sive non adhibueris, 
convalesces. Cic. Voy. soit. || 6° En 
tête d'une phrase. Mis pour S'il arrive 
ou S'il arrivait que, S'il etait arrivé 
que =: Qu'Alcibiarle prit du relâche, on 
ne trouvait plus eo lui qu'un debau- 
ché, Simul ac se remiserat Alcibia- 
des, libidinosus reperiebatur. Nep. 
Qu'ils vissent traioer un débiteur es 
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justice. ils accouraient, Cum m Jus 
duci debitorem vuidissent (et mieux 
viderant}, convolabant. Liv. Que Mé- 
tellus en edt donné la permis- 
sion, leurs épouses élaient veadues 
comme esclaves, Si per Metellum li- 
citum essel, urores vènibant. Cic. 
Que les vainqueurs les eussent pour- 
suivis, l'armee pouvait êlre anéantie, 
Deler exercilus potuit, si eos persecuti 
victores essent. Liv. [16° En tôte d'une 
phrase. Mis pour {| faut que : Que je 
repousse l'accusalion, Oportet diluam 
crimen. Cie. Voy. raLLoIR. || 7° En 
tête d'une phrase. Mis pour Faut-il que 
: Que je donne mes biens | Ego mea 
bona uf dem! Ter. Que je renonce à 
mon entreprisel Âfene inceplo desis- 
tre! Virg. || 8° Signiñant Afin que: 
Mène-moi chez elle, que je la voie, 
Duc me ad eam, ut videam. Ter. Voy. 
arix. } 9° Signifiant Pour que =: Qu y 
a-L-il, que ln es si juyeux? Quid est 
quod sic gestis? Ter. || 10° Signifiant 
Parce que : Non que je fusse irrité 
*oatre eux, Non quod 1is succenserem. 
Cic. Voy. non qua. || 44° Slgnifiant 
Puisque : Ma mère esl donc rentrée, 
que je vois Syra devant sa porte? 
Maler rediit? Nam video Syram ad- 
slare ante ædes. Plaut. Voy. Puisque. 
42° Signiflant En tant que, Comme : 
bomme, furieux qu'il était, répon- 
dit, Homo, ut erat furiosus, respondit. 
Cie. Devenus dieux, d'hommes qu'ils 
élaient, Dii ex hominibus facti. Crc. 
{13° Signiflant Si bien que, De telle 
açon que =: [Je voudrais le voir] se 
fatiguer, qu'il ne puisse bouger de 
sou lit, la se defaligare, ut e lecto 
nequeal surgwre. Ter. || 14° Signiflant 
Et neanmoins : Un bomme est inno- 
cent, qu'il a’est pas à l'abri du soup- 
çon, innocens esl quispiam, suspi- 
cione famen non carel. Cic. || 46° Si- 
gnifiant Ou moins d'après ce que : Que 
Je sache, Quod sciam. Cic. Quod qui- 
dem senserim. Cic. || 16° Signifant 
Pendant que. Dum avec l'indice. Cic. : 
(Cela s'est fait] que j'élais absent, Me 
absente. Ter. VUYÿ. PENDANT QUE. {| 
47° Signiflant Lorsque : 11 venait de 
arler ainsi, qu'ua esclave anavunça 
arrivée de Lélius, Direrat hoc ille, 
cum puer nunliavif venire Lælium. 
Cic. |] 18° Signlflant Depuis que : ll y 
a-oombre d'années qu'il est won dé- 
biteur, Multi anni sunt, cum ille in 
ære neo esl. Cic. Voy. DRPuIS QUES. || 
19° Suivi de na. Signiflant Avant que : 
Il ne le laissa pas aller qu'il n'eût 
dooné sa parole, Non ante dimisit 
cum, quam fidem dedit. Liv. Voy. 
avant Que. || 20° Suivi de ns. Signi- 
flant Sans que : Il ne se passe pas de 
jour que Satrins ne vienne chez moi, 
Dies nullus est quin Satrius domum 
meam ventilel. Cic. Voy. SANS que. || 
#10 Suivi de x&. Signifiant De pour que 
: Sais-moi, que Lu ne le gêaes pas, 
Sequere me, ne in mor illi sus. Ter. 
ÿ 22° En correlation avec Plus, Moins, 
Mieux, Meilleur, Pire. Il s'expr. ordio. 
par Quam. On peut qqf. ne pas l'ex- 
primer, et l'on met alors à l'abl. le 
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nom ou pron. qui est le second terme 
de la comparaison (voy.la grammaire) 
: Rien n'est plus à craindre que cet 
homme, Nihil est limendum magis 
quam alle. Cie. Ll s'ensuit uécessaire- 
ment qu'il y a quelque chose de meil- 
leur que la vertu, Necesse est, ali- 
quid esse melius quam virlutem. Cic, 
Eu égard à des acles plus glorieux 
que les miens, Pro rebus gestis am- 
plioribus quam meis. Cic. Ils ont des 
enfants plus honoètes qu'eux-mèmes, 
LHonestiores, quam sunt ipsi, liberos 
habent. Quint. Il rendit l'argenterie 
à uo homme qui n'est pas plus in- 
fluent que Calidius, Argentum reddi- 
dit homint non graliosiori quam Cali- 
dius est. Cic. Il fut plns farouche que 
Roinulus, Ferocior Rormulo fuit. Liv, 
Rien de plus grand ni de meilleur 
que le monde, Nihil est nec majus 
nec melius mundo. Cic. Une fuile bon- 
teuse de la mort est pire que n'im- 
porte quelle mort, Turpis fuga mor- 
lis omni est morte pejor. Cie. Rien ne 
sèche plus vile qu'une larme, Nikil 
arescil citius lacrimä. Ad Her. lis 
soal plus uombreux que je ne l'avais 
pense, Plures sunt quam putaram. Cic. 
Plus grand qu'on ne pense, que je ne 
pensais, qu'on n'espéraitl, Afajor opi- 
nione. Cic. opinions meë. Cic. spe. 
Cic. Le soleil est plus rouge qu'à l'or- 
dinaire, Sol rubet magis solito. Liv. 
Harangue plus siacère qu'agréable, 
Contio verior quam gratior (ou magis 
vera quam grala). Liv. || 23° En cor- 
relation avec Tel, Tellement, Même, 
Autre, Autremont, Autant, Aussi, Tant, 
Si lady), Quel, Quelque, Tout. Il s'expr. 
par diff. adj., adv. ou conj. Voy. 
TEL, TELLEMENT, MÊME, AÛTRE, AUTRE- 
MENT, elc. || 269 Signifiant Si ce n'est. 
Nisi. Cie. : Qu'ai-je a faire que de 
m'approcher? Quid ego faciam nisi ut 
adeam? La piété, qu'est-elle qu'une 
volonté... ? Quid est pietas, nisi vo- 
luntas ? Cic. Voy. si cs n'Esr. || 26° 
Ne... o0r. Signiflant Seulement. Voy. 
NE 40. || 26° Servant 4 former des lo- 
cutions Conjonclives, comme Aprés que, 
Loin que, Au lieu que, Supposé que, 
etc., ato. Voy. ces loeut. || 27° Mis 
pour sviter la répetition d'une locution 
conjonctive ou d'une conjonction pro- 
cedonte. Il ne s'expr. pas, ei l'on 
sous-entend à sa place la location 
coujonctive ou la conjuaction qui pré- 
cède z Dès que ce jour fut arrivé et 
que les envoyés furent revenas (— 
et dès que les eavoyés furent reve- 
aus), Ut ea dies venit et legati re- 
verterunt (— et ubi legali reverte- 
runt). Cæs. Tant que je le pourrais, 
et qu'on le permettrait (= et lant 
qu'on le rmellrait}, Quoad possem 
et liceret (— et quoad liceret). Cic. Si 
tu fais ton devoir et que lu lui prètes 
quelque chose, il te le rendra (= et 
si tu lui prèles), Si tuum officium fa- 
cis atque huic aliquid dederis, reddet 
tibi (= atque si huic dederis), Ter. 
11 28° Explotif : Que si, Quod si. Cic. 
Voy. si. Dirait-il cela, qu'il ne fau- 
drait pas encore lu pardonner, Hze 
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si diceret, famen ignosci non oporieret. 
Cic. C'est nne impiélé que de ne pas 
aimer, C'est ne rieu prouver que de 
nier, Ce que c'eat que l'abstinence, 
Ce que c'est que lapider, Voy. 2 ce 2°, 
Ne pas laisser que d'écrire, Voy. 
LAISSER 4°, Faire signe que non, AS 
pondre que non, Voy. Non 1°. Ap- 
aremment que, Heureusement que, 
Peut-être que, VOy. APPAnEMMENT 2e, 
HEUNSUSEMENT 3°, PEUT-ÊTRE, 
QUEL, ous_Le, adj. 1° Interr. et 
Exclainat. Exprimant la qualité, {a ma- 
nière d'être, le caractère de qqn ou de 
qq. Ch. Qualis, m. f.,e, 0. ic. Qui, 
que, quod. Cic. Quinam, quænam 
quodnam (— qnel donc). Cic. = Quel 
est le langage de ces gens? Qualis 
est istorum oratio? Cic. À — ami 
ai-je confié mes biens? Quali amico 
mea commendavi bona? Plaut. Queile 
femme as-lu pour épouse? Quid mu- 
lieris urorem habes? Ter, — chose 
C. quoi ée, ques (proo.) 4e st Be. i 
Interr. indir. Savoir quells est la 
siluation de la république, Scire 
qui sif reipublicæ status. Cic. Con- 
Sidère quel bomme lu es, Considera 
qui sis. Cic. Je dirai en peu de mots 
— homme il est, Erponam breviter 
quid hominis sit. Cic. || Exclamat. 
Quel teint, quelle bonne mine, — 
misel Qui colur, nifor, vestitus! Ter. 
Quel graud...| Quantus, a, um/ Cle. 
Quam magnus / Cic. Qnel peut... 
Quantulus? Cic. Quam parvus/ Cic. 
| 2 Interr. Exprimant la personnalité 
e qqn, l'espèce de qq. ch. Quis, quæ, 
quod. Éic. Qui, que, quod. Cic. Quis! 
nam, qgæenam, quodnam (= quel dunc). 
Cic.: Quelle est la patrie? Qus patria 
est tua? Plaut. — maladie est-ce 14? 
Quid hoc morbi est? Ter. — chose 
esi-ce donc? Quidnam id est? Plaut. 
Voy. quoi 4°, qux (pron.) 4o et 5e. 
Quel sénateur? Quis senator? Cic. 
« Quel est cet bomme? » « Je sais 
Pamphile ». « Qui homo est?» « Ego 
sum lamphilus. » Ter. — est donc cet 
bomme qui se lamente? Quinam home 
hic conqueritur ? Plaut. — bumme fut 
plus illustre que Thémistocle? Quis 
clarior Themistocle fuit? Cic. Voy. 
qui (inter) 2°, || Je ae sais par quel 
hasard uo bois sacré prit fen, Lucus 
nescio quo casu incensus esi. Nep. Etre 
ému parles plaintes de je ne sais — 
homme, Nescio cujus hominis querelis 
moveri. Cie. À — endroit, De — en- 
droit, Par — endroit, C. où, D'où, Par 
où. À — point, C. cousisn. À — mo- 
ment,C.ouano. Pour — motif, C.Pour- 
quoi. || Interr. indir. Il leur demanda 
uelles jeunes flles ils avaient, 
Quzsivit ab eis quasnam virgines habe- 
rent. Cic. || 8° Interr. et Ey-lamat, 
Exprimant la grandeur. Quantus, a, une, 
Cic. : À quel prix achèle-t-11? Quanti 
emit ? Ter. — est leur nombre? Quot 
sunt? Plaut. En — nombre, C. co 
piex 1°, Ea quelle quantité, C. cos 
BIER 6°, À quel point, C. combien te 
20, 40,50, || Interr. indir. Voyez que 
poavuir esl accordé, Perspicite quanta 
polestas permittatur. Cic. Tu sais — 
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cas jo fals de Tullie, Bcis quanti 
Exclamat. 
Quelle coanaissance de l'antiquité! 
Quanta notitia antiquitatis! Cic. Quels 
malheurs n'a-l-il pas essuyés! Quan- 
tas hausit calamitates! Cic. || 4° In- 
terr. Exprimant l'ordre, le rang Quelle 


Tulliam faciam. Cic. || 


heure est-il? Quota hora est? Ifor. À 
— heure? Quotä (s.-e. hord)? Hor. 


QueL ovs, queLLe ous, adj. Se dit 


quand on doute de quelle sorte, de quaile 
espèce est la pers. ou la oh. dont Il 
s'agit. Qualiscunque, m. f., qualecun- 
que, n., on Quicunque, quecunque, 
quodcunque(ordio. avec lindic-). te. 
= Quelle qu'ait été cette idée, ce 
fat l'idée de Gabinius, Quæcunque 
mens illa fuit, Gabinit fuit. Cie. [Il 
est grave d'insuller les hommes qui 
aous fout du biea] quels qu'ils soient 
Qualescunque sunt. Cic. Quel u'il 
soit, je me déclare son ennemi, Oui- 
cunque is est, ei me profifcor inimi- 
cum. Cic. J'ai vonlu quetu susses cette 
chose, quelle qu'elle pôt être, Hoc, 
qualecunque essel, le scire volui. Cic. 

T&L oUusL, TELLE QUELLE, ad). Mé- 
dlocre dans son espèce. Qualiscunque, 
m. f., qualecunque, a. Cic. : Chercher 
un eodroil tel quel, Qualemcunque lo- 
cum sequi. Cic. 

QUELCONQUE, adj. Quel que ce 
soit. Quicunque, quæcunque, quodcun- 
que Cic. Quilibet, quælibet, quodlibet. 

ic_Quivis, quævis, quoduis. Cic. : Ua 
bomme quelconque, Quivis unus, géo. 
cujusvis unius. Cic. Il n’y a homme 
— qui aiteu..., Nemo omnium habuit. 
Cie. 1l ne donna chose — de rermar- 
quable. Nihil unum insigne dedit. Liv. 

ar uo moÿen —, Quouis modo, Sall. 

QUELLEMENT, adv. T&LLEMRNT 
QUELLEMENT. Mediocrement. (uoquo 
modo. Cic. . 

QUELQUE, adj. fe Au siag. Un 
entre plusieurs. (Ua, indéterminé) 4 li- 
qui pl. souv. que Aliquis, aliqua, ah- 
quod, gén. alicujus, dat. ahcui (ra- 
remeot employé après si, nisi, ne, 
num, cum). Cic. Qui, qua pl: souw. 
que qus, quod (qui ne s'emploie gnère 

u'aprèa si, nisi, ne, num, cum). Cic. 
Quisyiam, guepioms quoupiam, géo. 
cujuspiam, dat. cuipiam. Cie. (Uo, par 
oppos. à Nol) Nonnullus, a, um, gén. 
fus, dat. {. Cic, (Un certain) Quidam, 

dam, quoddam. Cic. = Quelque 
ieu, Deus aliqui, . Cie. aliquis. Cic. 
La colère ou — autre trouble de l'âme, 
Ira aut aliqua perturbatio. Cic. — 
autre membre, Aliud quodpiam mem- 
brum. Cic. Si — roi, si — nation a 
fail.…, Si quis rex, si qua natio {: 
eit. Cic. Si — dieu l'a voulu, Si hoc 
voluit quispiam deus. Ter. À moins 
que — malheur ne soit arrivé, Nusi 
qui casus exsiiterit. Cic. S'il reste eu- 
core — espoir, Si qud reliqua spes 
est. Cic. Si l'on pouvait obtenir par 
— moyen, Si posset ullo modo impe 
frari. Cic. De peur que — partie ne 
soituégligée, Ne quæ pars negligatur, 
Cic. On demande s'il y a — devoir 
plus grand, Queæritur num quod ofÂ- 
cium majus si. Cie. Qui a — obliga- 
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tion à César, Nonnullo Cæesaris bene- 
ficio affectus. Cæs. Cela soulève — mé- 
contentement, Jllud nonnullam habet 
querelam. Cie. Y a-t-il quelque... ? 
Ecqui, ecquæ ou ecqua, ecquod est? 
Cic. — chose, Aliqua res, f. ou Ali- 
quid, 0., gén. alicujus rei, dat. ali- 
cui rei, acc. aliguam rem ou aliquid, 
ab]. aliquä re. Cic. Quiddam ou Non- 
nihil (seul. au nom. et à l'acc. sing.), 
0. Cic. Nonnulla res, f. Cic. — chose 
de nouveau, d'imprévu, de modesle, 
d'humble, Aliquid noui. Cic. inopina- 
tum. Liv. Quiddam demissum, humile. 
Cie. Vieillard qui a — chose d'un 
jeone homme, Senex in quo est aliquid 
Gdolescentis. Quint. C'est — chose 
quaod on arrive de n'être pas un étrao- 
ger, Est quiddam aduenientem non esse 
peregrinum. Cic. Si — chose est de 
gature à enflammer les cœurs, Si ulla 
res es, quæ animos possil incendère. 
Cic. Si — personne a eoteudu dire — 
chose, Si quis quid rumore acceperit. 
Cæs. Voy. cHose te. Si nous avons eu 
— importance, Si fuimus aliquid. Cie. 
— soupçon, Suspicionis aliquid. Cie. 
— petil soupçon, Suspicionis aliguan- 
tulum (seul. au nom. et à l'acc. sing.), 
o. Cic. Donner — temps à l'étude des 
lettres, Nonnihil (seul. au nom. et à 
l'acc. sing.) temporis tribuëre lilleris. 
Nep. Voy. TuuPs. — part, Voy. PART 
30. — endroit, — lieu, Voy. Leu 1° 
(fa). — peu, C. Un peu (s. m. etloc. 
adv.). || 2° Au plur. Plusieurs entre 
un plus grand nombre. (Ua aumbre in- 
déterminé de, par oppos. à Tous ou 
â Beaucoup) Aliquot,indécl. (rarement 
employé après si, nisi,ne, num, cum). 
Cic. Qui, quæ. qua (qui ne s'emploie 
guère qu'après si, nisi, ne, num, cum). 

te. (Plusieurs par oppos. 4 Nul) Noun- 
nulli, æ, a. Cic. (Un petit nombre de) 
Pauci, æ, a. Cic. (Certains) Quidam, 
quedam, quædam, géo. quorumidam, 
quarumdam, quorumdam. Cic. : Quel- 
ques cohortes, Nonnullz cohortes. Cic. 
— personnes, — hommes, Aliqui, 
orum, m. pl. Gic. Nonnulli, m. pl. 
Cie. Si — hommes, Si qui. Cie. Avec 
— hommes parmi les principaux, Cum 
aliquibus principum. Liv, {il lui avait 
couserllé] de ne pas s'habiluer à faire 
des largesses à — personnes, Ne 
quibus largiri insuesceret. Sall. 11 y a 
— années que je vous ai choisis, 
Aliquot sunt anni cum vos elegi. Cic. 
Pour — motifs, Aliquot de causts. 
Cæs. — années auparavant, Aliquot 
ante annos. Suet. En l'espace de — 
jours (= de très peu de jours), Pau- 
culis diebus. Plin. Voy. Pau (8. m. 
3e). En — pas (— en très peu de 
pas), Perpauculis passibus. Cic. Dire 
— mots, En — mots, Voy. mor à, 
PEU (s. m.) 3e. 

Qo=coue, adv. Environ, à peu près. 
Circiter (adv.). Cæs. Prope (adv.). Cic. 
Aliqui, æ, a (adj. plur.). Plaut. Cato. 
Cic. : Quelque quiaze mille hommes, 
Hominum millia circiter quindecim. 
Cæs. — cinq feuilles, Aliqua quinque 
folia. Cato. Pendant — vingt jours, 
Aliques viginii diss. Pleut. — trois 
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ou quatre, Tres aliqui auf quatuor, 
Cie. Voy. xxvinon 2°. 

QueLQue..…. ous, adj. Quel que soit 
le, quelle que soit la. uicunque, quæ- 
cunque, quodcungne (avec j'indic. et 
qaf. avec le subj.). Cic. : Quelqne 
chose qu'il ait apprise, Quamcunque 
rem cognoverit (au ful. passé). Cic. 
Dans — desseiu qu'il ait agi, Quoquo 
consilio fecit. Cic. De — manière que 
cela soit dit, Quomodocunque dicitur. 
Cic. De — manière qu'on Juge ces 
choses, Ulcunque kæcexistimala erunt. 
Liv. De — manière que la chose se 

asse, Quoquo modo se res habeat. Cic. 
Acquérir [a liberté] à — prix que ce 
soil, Quanticunque (8.-e. pretii). Sen. 
Quelques grands biens qu'ils eussent, 
Quaniacunque erant eorum bona. Cie, 
Ea quelque part que, De — part que, 
En — heu que, De — lieu que, Par — 
lieu que, Voy.Limo ie. En — temps que 
ce soit, Quovis fempore. Cic. || Quel- 
que consideralion qui puisse être due 
à un chevalier, Quzcunque in equite 
dignitas esse potest. Cic. — événe- 
ment qu arrive, Quæcunque foriuna 
erit oblata (au fut. passé). Cac. 

Quecaur... our, adv. À quelque 
point que, à quelque degrè que. Guam- 
vis, avec le sub. Cic. : Quelque heu- 
reux qu'il soil, Quamuis alle felix sit. 
Cic. — grand que, Quamvis magnus 
{a, um), avec le sub. Cic. Quantus- 
cunque, tacunque.tumrunque. Cic. avec 
l'indic. Cie. Quantushbet avec l'indic. 
Liv. Porl assez vaste pour une 
flotte, — grande qu'elle soit, Por- 
tus satis amplus quantævis classi. Liv. 
— pelil que, Quantuluscunque, avec 
l'indic. Cie. Quantumuis exiguus, avec 
le subj. Sen. — petit que soit leur 
aombre, ils osent, Quamuis pauci, 
audent. Cæs. 

QUELQUEFOIS, adv. De fois à au- 
tre. (Parfois) A liguando. Cic. (Opposé 
à Jamais ou à Souvent) Nonnunquar. 
Cic. (De temps ea temps) [nterdum. 
Liv. (Plus d'une fois, Un certain nom- 
bre de fois) Aliquoties. Liv. =: As-tu 
quelquefois songé...? Kcquando exis 
timashi? Cic. 

QUELQU'UN, une, proo. indéf, de 
Ausiog. Un, Une entre plusiours. (Quel- 
qu'uo, inddterminé) Aliquis, aliqua, 
alhiquod, gén. alicujus, dat, alhcut 
(rarement employé après si, nisi, ne, 
num, cum). Cic. Quis, qua, quod (qui 
ae s emploie guërs qu'après si, nisi, 
ne, num, eum). Cic. Quispiam, quæ- 
piam, quod ‘am, gén. cujuspiam, dat. 
cuipiam. Cic. (Un certain) Quidam, 

uædam, quoddam. Cic. : Quelqu'un 

e la maisoo, de vous, de nous trois, 
des siens, des soldats, de nos collè- 

ues, Aliquis de famili&. Cic. ex vobis, 
ic. de tribus nobis. Cic. suorum. Cic. 
Quidam ex mililibus. Cæs. de collegis 
nostris. Cic. || Quelqu'un, employé 
absol., Voy. pl. bas. |] 2° Au plur. 
Plusieurs entre un plus grand nombre. 
(Quelques-uus par oppos. à Tous ou à 
Beaucoup) Aliqui, aliquæ, aliqua (voy. 
Le). Cic. Qui, quæ, quæ el pl. souv.qus 
(voy. 4e). Cic. (Pinsieurs par oppos. 
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A Nol) Nonnulli, æ, a. Cic. (Un petit 
nombre) Pauci. Cie. (Cerlains) Qui- 
dam, quædam, quzdam. Cic. : Quel- 
ues-Uns n'osent pas, disent, 
dunt qui non audent. Cic. Sunt qui 
dicant. Cic. 

Quecau'on, pron. m. s. Un homme 
onu Une femme. Aligqufs, gén. ali- 
cujus, dat. alicui, m. Cic. Unus alt- 
quis, gén. unius alicujus, dal. uni 
alicui, m. Cic. Quisquam, gén. cujus- 
quam, dat. cuiquam, mn. Cic. Quisquam 
unus, m. Liv. Quispiam, gén. cujus- 
piam, m. Cie. : S1 quelqu'un, Si quis 
(voy. ci-dessus 4°). Cic. Peut-être 
— dira, Fortasse direrit quispiam. 
Cic. Une injure faite par —, Injuria 
« quoquam facta. Cic. Si — a entendu 
quelque chose, Si quis quid rumore 
acceperit. Cæs. Venez ici —, Exite hue 
aliquis. Plaut. Voy. PERSONNE ‘pron. 
indèf.) fe. || Se croire quelqu'un, 
Aliquem sese putare. Sen. Tu vou- 
drais que je fusse —, Me velis esse 
aliquem. Cic. 

QUEMANDEN. C. MSNDIER. 

QUÉMANDEUR. C. MRNDIANT. 

QU'EN-DIRA-T-ON, 3. m. C. PRO- 
pos le. 

QUENOUILLE, s. f, Potit bâton 
sur lequel on enroule le lin, la laine, 
eto., à filer. Colus, üset Colus, 3 (fait 
au pén. ss. plutôt &s que 1; au dat. s. 
toujours 0; à l'abl. s. plutôt o que 
#; au 000. pl. toujours us; à l’acc. 
pl. os el us). fém. Cie. 

UENOUILLER, 8. f. Co qu'il faut 
do lin, de laine, elc., pour garnir une que- 
nouille. Pensun, à, D. Plant. Vrrg. Just. 

QUERELLE, 8. f. 1° Dispute aigre 
ot animes. (En paroles) Atütercalo, 
onis, f. Cic. (Avec injures) Jurgium, 
ti, D. Cic. (Avec voies de fait ou me- 
naces de voies de fait) ira, z, f. 
Cic. (Débat) Certamen, minu, 0. Liv. 
Concertatio, onts, f. Cic. Contentio, f. 
Cie. (Contestation) Lis, itis, f. Cie. : 
Faire, Chercher querelle à qqn, C. 
QUEnELLER {*, Meltre les gens en —, 
C. baouictes 2°, Une — s'élève entre 
les frères, entre le mari et la femme, 
Jurgium inter fratres exsistit, Cic. 
Alquid jurgii inter virum el uxroren 
intercedtt. V.-Mar. [ls avaient pris 
—, Turbe inceperat inter eos. Ter. 
Avoir une —, Être en —, Voy. Se 
QUERELLER, DISPUTE Î*. Îl y eut de 
godes querelles entre les généraux, 

agnis jurgiws inter imperalores cer- 
fatum est (àl'impers. pass). YellVoz. 
DÉBAT 1°, CONTESTATION 2°. Etre l'ob- 
jet d'une querelle, Voy. DénaT 1e. Ac- 
corder, Terminer une —, Voy. DébaT 
4°, APAISER 2e. || Fig. Futile querelle 
de mots, Concertatio jejuna verborum. 
Cu. La — est vive entre l'Académie 
et Zénon, Academiæ cum Zenone ma- 

a rira est. Cic. Voy. DISCUSSION Îe. 
Ur Differend entre princes, entre peu- 
les, guerre. Certamen. minis, 0. Just. 
ps Parti qu'on prend pour qqn. 

usa, #,f. Cic. : Émbrasser, Épuu- 
ser, Prendre la querelle de yqn, 
Prendre — pour qqn, Voy. musnas- 
sun 5°, PARTI 4e. 
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QUERELLER, v. act. {° Falre que- 
relle (à qqn). Jurgio adoriri (ior, 1ris, 
ortus nn) dép. (acc.). Ter. Jurgio 
lacessEre (0, 1s, jui el ii, ilum), act. 
Sall. || Abs. Quereller, Litigare, n. 
Cie. || 2° Gronder, rèprimander. Objur- 
gare, act. Cie. 

Se QUERELLER, v. récipr- Disputer 
avec aigreur l'un contre l'autre : Se 
quereller avec qqn, Cum aliquo jur- 
go conlendère (0, is, tend, fentum), 
on. Cic. Cum aliquo altercari, dép. 
Cæs. Se — ensemble, Altereari inter 
se. Liv. Se — avec qqn à cause 
d'un bomme, ensemble au sujet d'une 
affaire, Cum aliquo pro homine liti- 
gare, n. Cic. Liligare inter se de 
re. Plaut. En venir à, Finir par se 
—, par se — avec qqn, In riram ire 
(eo, is, ii et ii, itum). Quint. Cum 
aliquo in certamen venire (io, is, veni, 
ventum), 0. Cie. (Pour la distinction 
des nuances, Voy. queneLee 1°). 

QUERELLEUN, EUSS, adj. Qui fait 
souvent querelle aux gens. Jurgiosus, 
a, um. Geil. RAirosus. Col. Pugnex, 
gén. acis. Cic. Pl.-j. Liligiosus, a, 
um. Cic. Pour la dislinction des ouan- 
ces, Voy. QUERELLE 1e. 

QUERIRN, v, act. C. cunacuenr 2e, 

QUESTEUR, s. m. Sorte de magis- 
trat romain. Quæstor, oris, m. Cic. : 
Questeur militatre, Quæstor militaris. 
V.-Maz. — de la ville, du Trésor 
public, Quæstor urbanus, ærarii. Cic. 
Aocien —, Quæstorius,ii,m. Cic. 

QUESTION, 3. f. 1e Intorrogation. 
(Action de questionner) Interrogalto, 
onis, f. Cic. Percontatio, f. Cic.(Ques- 
tion faite) Interrogetum, i, n. Cic. 
Rogatum, n. Cic. =: Petite queslion, 
Interrogatiuneula, æ, f. Cic. Faire, 
Adresser qq. — à qqn, Aliquem 
alhiquid interrogare où rogare. Cie. 
Voy. INTERNOGER 1%, DEMANDER 16. 
La — faite par qqn sur ce qui s'est 
passé, Percontatio alicujus quid sit 
actum. Cic. Pourquoi ces queslions 
que ta me fais)? Cur ista quæris ? 

ic. En procédant par — et interro- 
gations, À force de —, Percontande 
atque interrogando. Cic. Il l'amena 
par des — pohes à avouer, Elicuit 
comiter sciscitande uf fateretur. Liv. 
Répondre à des —, anx — de qqn, à 
la question de qqn, Respondère inter- 
rogationibus où ad interrogata. Cie. 
Respondére alicui roganti. Plaut. ali- 
cui ad rogatum. Cic. Il répondait aux 
queslioas qu'onlaravailadressées, À d 
ea, quæ quesitaerant, respondebat. Cic. 
Réponds à ma queslion, Quod rogo, 
responde. Plaut. Répondre par éerit à 
tes queslions, Rescrib®re tibi ad ea 
quæ quæris. Cic. || 2° Proposition à 
examiner, à discuter. (Problème à ré- 
sondre) Qusstio, enis, f. Cie. (Sujet 
arrèté pour la discussion) Propositum, 
ñ, 0. Col. (Objet de discussion) Causa, 
#,f. Cic. (Natière à traiter) Arqu- 
mentum, i, n. Cic. Materia, æ, f. Cic. 
(Point à débattre, débat) Disceptatio, 
onis, f. Cic. Controversia, æ, Î. Cic. 
Lis, ütis, f. Hor. Dimicatio, onis, f. 
Cie. (Affaire) Ratio, onis, f. Cie. Ne- 
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goflum, üf, n. Cic. (Point d'un dis 
cours, d'nn écrit) Locus, i, m. Cie. 
11 se tourne qqgf. par Chose, Res, ei, 
f. (voy. cuose 1°). Cic. Qqf. il ne se 
traduit pas : C'est une questioo fort 
ohscure que celle de là aature des 
dieux, Perobscura quæstio ast de na- 
turä deorum. Cic. — de droit, Quæstio 
juris. Quint. C'est une — de droit, 
Causa in jure vertitur. Cie. De jure 
querifure Quint. — de fait ou de 
roit, Confroversia de verse aut de 
recto. Cie. C'est plutôt une — de fait 
qu'une — de droit, Quæstie facti po- 
lius est, non juris. Ulr. [Consaller 
qu} sur des questions de droit civil, 

e jure civili. Cic. Question qui est 
du ressort de la philosophie, Locus 
philosophiæ proprius. Cic. Ces points 
que Lu 3s traités rapidement sur 
la — de l'art, Ista quæ abs te bre- 
viter de are decursa sunt. Cic. Si c'é- 
lait une — de mots, Si verborum 
disceptationis res esset. Liv. Tout ce 
débat qui partage les savaals est uoe 
— de mots, Omnis est contentio inter 
Somines doctos in verbi controversié 
posita. Cie. — d'honneur, Famz di- 
micatio. Cic. — d'argent, Ratio num- 
maria. Cic. Ce n'est pas une — d'ar- 
gent, Pecunia non agitur. Ter. [Dé- 
feudre la vérilé] dans les questions 
pécuniaires, În pecuniariis quæsiio- 
nibus. Quint. Etre en désaccord sor 
une queslion de limites, À mbigère de 
finibus, Ter. Abordons la — des 
eaux, Queramus de aquis. Sen. Déga- 
ger le débat des queilions de person- 
nes, Controversiam a personis auucare. 
Cie. Soulever uns questivo, Quæstio- 
nem movêre. Tac. On soulève une — 
de droit, De jure fit controversia. 
Quint. Les poètes ont soulevé la — 
de savoir en quoi ils dilféraient eux- 
mèmes des orateurs, Poele quæsiio- 
nem altulerunt quidnam esset illud quo 
ipsi differrent ab oratoribus. Cac. 
Poser une —, Quæsiionem ponère. Cie. 
instituÿre. Cic. On pose la — de sa- 
voir si l'opiniätreté et la persévérance 
sont la mème chose, Quærtiur 1demns 
sit perlinacia el perseverantia. Cic. 
Au sujet du rire, il ya cinq ques- 
tions à se poser, be risu quinque sun 
quæ quærantur. Cie. C'est une ques- 
lion que se posent les médecins, (Id) 
inter medicos quærritur. Plin. Exsmi- 
ner une —, Remerplorare. Cic. L'état 
de la —(— le poiut à juger), Con- 
stitutio, onis, f. Cic. fl ne voit pas 
quel est l'état de la —, Non videl in 
que causa consistaf. Cic. Établir le 
point de la — à débattre, Cuntrover- 
siam conslifuëre. Cic. Fut-il permis 
de le faire? C'est la —, Voilà la —, 
Licueritne facère, id est in contrever- 
sië. Ad Ier. La — est de savoir qui 
atué, ce qui estle meilleur, Id agi- 
tur, quis occiderit. Cic. Quid sut opti- 
mum, querifur. Quint. La — pour 
nous est de trouver le moyen de 
donner.., Agitur ilud guomodo de- 
mus. Ter. [ci nalt une — delicate, 
celle de savoir si les amis nouveaux 
doivent être préférés aux anciens, 
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Ezsistit hoc loco quædam quæstie sub- 
difficilis, num amici novi veleribus 
sint anteponendi. Cie. 1l s'est élevé 
un débal sur la — de savoir lequel 
est le plus probable, ou que les dieux 
courent.., ou qu'il srrive.…., Vénit in 
contentionem, utrum sit probabilius, 
deosne concursare., an fieri. Cie. On 
a longtemps agité dans le monde la 
— de savoir qui de la force du corps 
on des qualités de l'esprit coatribuait 
le plus aux succès dans la guerre, 
Diu inler mortales certamen fuit, vine 
corporis an virtule animi res milita- 
ris magis procederef. Sall. Consulter 
qqu sur la — de savoir s'il aura la 
guerre ou la paix, Consulère aliquem 
wirum bellum an pacem habeat. Liv. 
Us se consultent sur la — de savoir 
ce qu'ils doiveol faire, Consuluni 
quid agant. Cæs. Délibérer sur la — 

e savoir auquel des deux on doit 
songer de préférence, Deliberare utri 
polissimum consulendum sit. Cic. Jls 
s'eotendraient sur la — de savoir qui 
des deux aurait à faire le siège de 
Capoue et qui devrait aller à nome, 
Inter se compararent uiri obsidenda 
Capua, utri Nomam veniendum essel. 
Liv. S'occuper de grandes queslions, 
Magna eurare. Cic. Nulle antre ques- 
tion 0e l'oceups, Habet nihil altud 
quod agitet in mente. Cic. Trailer une 
—, De aliqu& re quæsiionem habére. 
Cic. Rem agitare. Cic. Traiter une — 
avec 8oin, Quæstionem diligenter trae- 
tare. Cic. On à discuté sur cette —, 
Circa hoc disputatum est. Quint. Ces 
questions ayant été discutées, [is 
rebus agitatis. Cxs. Tn as fait une ré- 
ponse sur de si graves —, Responsum 
dedisti tantis de rebus. Cic. Régler 
uoe question avec qqn, Rem cum ali- 
quo decidère. Cie. Dècider par les ar- 
mes une — de droit public, De jure 
publico armis disceptare. Cie. Nous 
avons épuisé les questions à l'ordre 
du jour, Contrivimus (ea) quæ sunt 
Aorum temporum. Cic. Entrer dans la 
question Rei inilium exrpedire. Sall. 

o prends la — de biea luia, Alto a 
capite repelis (id) quod quærimus. Cæs. 
Sortir de la —, À proposito declinare, 
on, Cic. Voy. bianæssion 2°. Revenir, 
Reotrer dans la —, Ad id, de quo agi- 
fur, reverli, dép. Sen. La — est epui- 
sée, Adducta ad eritum quæsiio est. 
Cie. || 3° Discussion. Quæstio, onis, f. 
Cic. Controversia, æ, f. Cic. : Mettre 
qq. ch. en question, În quæstionem 
aliquid vocare. Cic. Mettre en — le 
meurtre de qqu, De necando aliquo 
deliberare, D. Suet. Ceux dont la pro- 
priété est mise en —, Ii quorum de 
re disceptatur (à l’impers. pass.). Cic. 
Ce qui a été mis en —, Quod in dis- 
gi posilum est. Ad Her. || $e 

ute. Dubitatio, onis,f. Cic.= Prendre 
pour eerlain ce qui est en question, 

umvre pro certo quod dubium ou con- 
troversum est. Cic. Meltre une ch. en 
—, Rem in dubio ponère. Liv. Voy. 
pourTsn {°. Droit qui est mis en —, 

ui est en —, Jus quod ambigitur, 
ic. Voy. Dour 1°. Remettre une cb. 
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on —, Rem in dubium où in incertum 
revocare, Cic. Il n’y a rien qui fasse 
—, Nihil est quod ambigatur. Cie. Ne 

as faire —, Non esse in dubio. Plin. 

eur véracité ne faisait pas —, Con- 
trouersia non eral quin verum dice- 
rent. Cic. |] Dignité mise en question 
(= compromise), Dignitas in discri- 
men demissa. Liv. l Bo Ce dont on 
parle = Les choses dont il est ques- 
liun, Res de quibus sermo est. Cic. Ii 
availôté — d'une alliance de famille, 
Aentio inchoate erat affinitatis. Liv. 
Chose dont:il est bezucoup —, Res 
percelebrata sermonibus. Cic. Voy. 
PARLER {4®. ]l n'est pas — des lar- 
thes, du différend, De Parthis silen- 
{ium est. Cic. De jurgio siletur (à l'im- 
pers. pass.). Ter. vo}: Se TAIRS. || 
6° Cs dont Il s'agit = Îl est question 
d'un héritage ‘cuasidérable, Magna 
Acredilas agitur, Cic. Mon intérèt est 
en —, Mea res agütur, Ter. Voy. 
S'aatm 4°, La chose dont il est —, 
dont est —, La chose en —, Res ça 
quæ proposila est. Cic. Il est — de 
faire.., Voy. S'aorm 2°. || 7° Tortura 
donnée pour arracher des aveux. (En 
gen.) Tormenta, orum, 0. pl. Cic. 
(Particulière aux esclaves) Quæstio, 
onis, f. Cic. : Mettre, Appliquer qqn, 
des esclaves à la question, Donner la 
— à yqn, à des esclaves, Aliquem 
tormentis inlerrogare. Tac. Quæstio- 
nem habère de servis. Cic. ex servis. 
Liv. Servos in quæsiionem dare ou 
ferre. Cic. Donner la — avec le fouel, 
Verberibus quæstionem habëre. Cic. 
Être trainé à la —, Ad ou In ques 
tionem abripi, pass. Cic. Arracher par 
la — l'aveu d'un crime, Confessio- 
nem facinuris (ormentis exprimére. 
Suet. Arracher à qqn par la — l'aveu 
de qq. ch., Cogère aliquem tormentis 
aliquid fateri. Cic. 

QUESTIONNAIRE, 8. m. {° Sorte 
de bourreau. Tortor, oris, m. Cic. || 
2° Serie de questions. Interregationes, 
un, f. pl. Cac. 

QUESTIONNER, v. act. interroger 
: Questionner qga sar qq. ch. Rem 
ou De re aliquem rogare ou interro- 
gare. Cic. VOy. iNT&nnOGER 1°, D&- 
MAnDER 130, : 

QUESTIONNEUR, BUSE, 8. m. f. 
Celui, Celle qui fait sans cesse des ques- 
tions : Puir le questiononeur, Fugi- 
tare percontatorem. Ior. Répondre 
avec calme aux questiouneurs (ou aux 
questionneuses), Lente respondère 
percontantibus (part. prés. de percon- 
tari, dép.). Cie. 

QUESTURE, 8. f. Charge de ques- 
tour. Quæstura, æ, f. Cic. 

QUÊTE, s. À 1° Action par laquelle 
on chorche. Inquisitio, onis, f. Piaut. 
Cic. : Se mettre en quête, Être eo 
— do, Querère, 0, is, quæsivi et st, 
quæsilum, act. Cic. Voy. cugncuen 4° 
et surtout 3°. | Abs. [L'esprit de 
l'bomme!] est toujours eu quèle, Sem- 
per alhyquid anquirit (de anquirére, », 
quisiui et sii, quisitum). Cic. || 2° Ac- 
tion de chercher le gibier. Investgatio, 
onis, f. D'apr. Cic. : Finesse de l'o- 
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dorat pour la goète; Sagacitas ad in- 
vestigandum. Cic. Aller en —, C. qué- 
TER 20. || 4° Action de recueillir des 
aumünes, etc. (Action de recueillir) 
*Stipis collectio (on1s), f. (Action de 
donner) Stipis collatio, f. Liv. (Argent 
donné) Stips, ipis, f. Cic. =: Douner 4 
une quèle en faveur de qqo, Stipem 
alicui cunferre. Liv. Voy. COLLECTE 
Faire une —, C. quêren 3e. 

QUÊTER, v. act. 4° Tr. rar. Être 
on quête de qqn ou de qq. ch. Voy. 
quère i*,. || 2° Chercher (le Gibier}, 
Investigare, act. Cic. Indagare, acl, 
Cic. || 3° Abs. Recueillir des aumônos. 
Stipem colligËre 10, is, legi, lectum). 
Liv. || 4° l'ig. Chercher 4 se faire don- 
ner qq. ch. C. MEnntEn 2e, 

QUÊÉTEUR, EuSE, s. m. f. Celul, 
Celle qui fait une quête. * Is qui, Ea quæ 
shipem colligit (ligebat, legit, ete.). 

4. QUEUR, s f. 1° Partie du corps 
de la plupart des animaux. Cauda, a, 
f, Cic. Plin. =: Le bout de la queue, 
Ultima (æ) cauda ‘æ), f. Plin. | Fig. 
N'avoir ni queue ni tête (= n'avoir 
pas de sens), Voy. sæns. || 2° Pedon- 
cule d'un fruit, pètiole d'une feuille. 
Pediculus, i, m. Col. Plin. || 3° Man- 
che de certains instruments. Voy. man- 
cue 2°. || 4° Cheveux lics et pendanls 
derriere la tête. °Crines (um) religati 
(orum) et cervice dependuli (orum) 
mpl D'apr. Apul. (Met., un, 9). ( 
6° Trainese de lumibre qui suit le corps 
de la comete. Cranis, ts, m. Pln. || 
6° Extremite d'un vêtement qui traine. 
Peniculamentum, i, n. Enn. Lucil, = 
Robe à queue, Syrma, atis, n. Sen.-tr. 
Juv. 1 7° Le bout, la fin de qq. ch. 
Extrema (æ) pars (artis), f. Cie. Voy. 
BOUT 4°, RLTRÉMITÉ 1°, FIN 1°. || 8° 
Les derniers rangs d'une troupe. Ultimi 
(orum) ordines (um), m. pl. Curt. : 
Reléguer à la queue, In ultimis po- 
nêre. l'in, Qui est à la —, Ultimus, 
a,um. Cac. Ertremus. Cic. Être à la 
—, Marchberen —, In postremis adesse. 
Sall. fnter extremos ire. Hor. “og: 
Fsuusr 7°. Escorte qui marche à la 
—, 0 —, Âginen ab tergo. Liv. Voy. 
berniène (adv.). À la — de (= im 
médiatement après), Voy. IMMÉDIATE- 
vent de, apañs 20, La — de l'ar 
mée, GC. ARRIÈRE-GARDE, DEARIÈRE 
(s. m.) 2°. Charger, Prendre l'eaoemi 
en —, Donner sur la — de l'ennemi, 
Hostem aversum inuadÿre. Cæs. Voy. 
Par DennRiËre Îe, Dos 10, || Avoir 
l'ennemi en queue (= sur ses trous- 
ses), Voy. raoussn. || 9° File de pers. 
ou de ch. rangees les unes derrière les 
autres. Ordo, dinis, m. Cie. Liv. : 
Faire queue, Se mettre à la —, Or- 
dinem facëre. Vitr. Voy. ris. || Queue 
à queue, C. À la rire. 

2. QUEUE, s. f. Pierre à aiguiser. 
Ces, otis, F. Cic. 

1. QUEUX, ss. f. C. 2 quxvs. 

2. QUEUX, s. m. C. cuisImIER. 

QUI, DONT, o0e, pron. {e Relat. 
Lequel, laquelle, tesquels, lesquelles, 
eto. Qui, quæ, quod. geu. cujus, dat. 
cui. Cic. = Cet eafant qui Ini est plus 
cher que sa propre vie, Hic puer gui 


QUI 


eut ei vitä sud carior. Cic. La statue 
de Jupiter qui était à Syracuse, Si- 

num Jovis quod erat Syracusis, Cic. 

uges, qui jugez d'après la loi, Judi- 
ces, qui ez lege judicalis. Cic. Voici 
Phidippe qui sort fort à propos, Video 
Phidippum egredi per lempus. Ter. 
fhrcitiuel de qui ou dont nous lisions 
es discours, Cujus erationes legeba- 
mus. Cic. [Les Tauroininitains] dont 
la cité est fédérée, Quorum est civi- 
tas fæderata. Cic. L'ile dont j'ai parlé 

lus haut, Insula de quä ante diri. 

ic. 11 est un pelit nombre de qnes- 
üons dont naissent tous les discours, 
Paucæ res sunt, quibus ex rebus omnes 
orationes nascuutur, À. Ant. ap. Quint, 
L'homme à qui j'ai apporté dix ta- 
lents en dot, Vir cui decem talenta 
dotis attuli. Plaut. Pêcheurs à qui je 
rends sonvent service, Piscatores qui- 
bus prosum sæpe.Ter. L'anneau qu'elle 
a porté au duigt, Annulus quem in 
digito habuit. Ter. Objets que nous 
meprisons, Res quas contemninus. 
Cic. Fontaine qu'on nomme Aréthuse, 
Fons aquæ, cui nomen ÂArelhusa est. 
Cie. [Les Athéniens] chez qui vint 
Cérès, Ad quos Ceres venit. Cic. Eu- 
nemi avec qui ils furent en guerre, 
Iostis quocum bella gesserunt. Cic. 
Auteurs avec qui je suis d'accord, 
Auctores cum quibus consentio. Cic. 
Les bommes] avec qui elles sont en 

ostilité, Quibuscum simultates ge- 
runt. Quint. || Qui, quæ, quod s'ac- 
corde ordin. en genre et en aombre 
avec son antécédent; mais, dans les 
phrases comme les suivantes, il s'ac- 
corde aussi bien avec le subst. qui le 
suil qu'avec celui qui le precéde : 
Le fleuve qui s'appelle la Tamise, 
Flumien quod appellatur Tamesis. Cæs. 
Le lieu qu'on appelle les Portes Ama- 
niques, Locus quem Amanicas Pylas 
vocant. Curt. La gloire qu est le fruit 
de la vertu, Gloria qua est fructus 
virtutis. Cic. Les lois qui sont la 
source dun droit, Leges, qui fons juris 
est. Cic. 11 y a un lieu qu'on aprelle 
le Tullisoum, Locus est, quod Tullia- 
aum appellatur. Sall. Habitations réu- 
nies que nous appelons villes, Domi- 
cilia coujuncta quas wrbes dicimus. 
Cic. Ces pays qu'on appelle la Nuini- 
die, Ea loca, quæ Nusmidia appellatur. 
Sall. À Ce qui... ce dont, ce que, 
Voy 2 ce 1e (1, 9, 3, 4 Ce qui, Ce 
dont, Ce que... c'est.., Voy. 2 ce 2°. 
Il C'est moi qui suis ce consul, Ego 
sum ille consul. Cic. C'est l'honneur 
qui est la récompense de la vertn, 
Uonor est præmium virtutis. Cie. C'est 
un orateur vif qu'il réclame, Acrem 
oralorem desiderat. Cic. Voy. 2 ca 2e. 
1 Celui, Celle qui.., dont..., que..…., 

oy. cauvu: 3e, Celui, Celle (des deux) 

ui..…., dont... que..., Voy. caLui 4e. 
1} Qaf. la prop. relat. s'expr. par une 
ioterr. iadir. : On voit clairement la 
musique qui me plait (= quelle mu- 
sique me plait), Te Ti est que 
“muhi musice placeat, Quint. Dire la 
solitude 
gacs, Dicére quæ solitude sit in agris. 


Je ne puis blâmer ta résolution, mui 
egomel non sim profectus. Cic. Il sem- 
detur. Cic. VoyY. PUISQUE, PARCE QUE. 


débauche, ne fut malade en lout que 


ralissimæ esset (— quamuis is esset), 
ter omnino languif. Suet. Voy. quor- 
que. || (— Afla que, Pour que je, tu, 
il...) Elles demandèrent ua roi qui 
réprimät, Regem peliere, qui compes- 
cerel (— ut is compesceret). PA. Il 
envoya des ambassadenrs qui demao- 
dassent..., Legatos misit, qui pelerent 
(= wt ii pelerentj. Liv. Voy. ArIN 


ui règne dans les camps- 


QUI 


Cic. Considère ce qne tu peux faire, 
Considera quid facère possis. Cic. Dire 
ce qui est la fonction de l'exorde, 
Erplicare quod proæmit sit officium. 
Quint. Voy. pl. bas 3e, || Celui, Celle 
dure dont.., que. (équivalant à 

uelle personne ou Quelle chose) dans 
uueinterr. indir., Voy. caLur 5°. || 
2° Relat. Équivalant 4 une conjonction 
suivie d'un pronom personnel : (= l'uis- 
que, Parce que je, tu, il...) Prodi- 
gieuse a été la vigilance de Caoinius, 
qui pendant loute la durée de son 
consulat o'a pas fermé l'œil uo ins- 
laot, Caninius fuit mirificä vigilantid, 
qui suo foto consulafu somnum non 
vident (= cum is non viderit). Cie. 


qui ne suis poiot parti, Non possum 
reprehend®re consilinm :fuum, cum 


ble à Démocrite, qu est un savant.…., 
Democrito, quippe homini erudito, vi- 


Î| (= Quoique je, ta, il...) Néron, qui 
se livrait aux plus grands excès de 


trois fois, Nero, qui lururix immode- 


ous. || 3° Relat. Équivalant 4 Tel que 


je, tu, Il... 3 Je n'en puis trouver au- 


cun qui m'aime, Invenire nullum queo 


qu amet me (= falem ul is amet me). 


laut, Trouve seulement qq. ch. que 
tu aimes, qni te plaise, fnveni aliquid 
modo quod ames (= tale ut id ames). 
Ter. H est des bommes qni ne voient 
pas, Sunt qui nen videa7” (= tales 
ut ii non videant). Cic. On trouvera 
bien des gens qui jugent les résoln- 
tions.…, Reperies multos guibus con- 
silia videantur (—tales ut iis videan- 
tur). Cie. Tu dis une chose qui peut 
avoir rapport à l'affaire, Dicis ahiquid 
quod ad rem pertineat (— tale ut 1d 
pertineat). Cic. Je n'ai personne à 
qui le recommander, Habeo neminem 
cut ullum commiendem (— talem ut ei 
illum commendem). Cic. Pour qu'il ait 
avec qui causer familièrement, Ut 
Nabeat quibuscum familiares conferre 
sermones possit (— homines tales ut 
cum its possit). Oic. [Dire] una parole 
dont qqn puisse être blessé, Verbum 
unde aliquis offendi possit (= tale ut 
inde aliquis possif). Cic. Il n'est per- 
soone qui ne désire..…., Nemo est quin 
cupiat. Cie. Est-il an bomme qui ne 
comprenne...? Quis est quin intelli- 
gat? Cie. Voy. rer qua. À 6° Relat. 
Mis par ellipse pour Celui qui, Celle qui, 
Ceux qui, Cellos qui, Ce qui. Is (ea, id) 
qui (quæ, quod). Cie., el souv. simpl. 


ui, qruæ, qued. Cic. : Qui aie.…., ne 


prouve rien, Nidil afferunt, qui ne- 


gant. Cie. Qui (— quiconque) n'aura 
pas assisté son père, sera déshérité, 


iwplorerais-je)? Quem implorem 
De qui a-t-on entendu dire cels? De 
quo homine hoc auditum est? Cic. À 
qui es-tu (= apparens-tu)? Cujus 
es? Ter. À 
re? Cui oc 


qui, Nescio cujus 
6e Interr. Quelle choses : Qui l'empêche 
d'être heureux? Quid obsiat quomi- 
nus sit bealus? Cic. Qui pourraÿ 
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Quisquis non eadfuerit patri, exheres 
erit. Quint. Voy. ociconqus. Qui se 
ressemble, s'assemble volontiers, Pe- 
res cum 
tur. Cic. 
chions qui nous ressemble, Par est 
alterum sui similem quærfre. Cic. Qui 
oe dit mot, avoue, Taciturnitas imita- 
tur confessionem. Cic. La justice ne 
uit jamais à qui la pratiqoe (= à 
qaelqu'un qui), Justitia nunquam no- 
cet eutgquam, qui eam habet. Cic. [ls 
se disputaient à qui tiendrait le gou- 
vernail, Certabant quis eorum guber- 
naret. Cic. Courir à qui mieux mieux 
Certatim currére. 
frapperait na envemi, Quisque Aostem 
ferire properabat. Cic. Ils choisiront 
qui ils voudront, * Eligent quem vo- 
lent. D'apr. Quint. (in, 4, 22). Pour 
que, 
choisisses qui to voudras, Ut de 
tribus Antoniis eligas quem velis. Cic. 
Pour que, entre les deux, il choi- 
sisse qui il veat, * Ut ehigat, utrum 
velit. D'apr. Cic. (Cæcil., 45). || 
Voilà 
[or. 
Quint. || 6° Interr. Quelle personne. 
Quis, que, 
: Qui donc 
Qui (des deux)? Uter, utra (géo. 
utrius, dat. utri) ? Cic. Qui entre tous 
les hommes? Quis omnium ? Cic. Qui 
de nous deux ? Uter nostrum ? Cic. Qui 
n'a entendu dire... ? Quis est qui non 
audierut ? Cie. Qui sont-ils? Qui sunt ? 
Cic. Qui donc défendra? Quisnam lue- 
bitur? Cie. Qui cherches-tu? Querm 


peribus facillime congregan- 
l'est juste que nous recher- 


ic. C'était à qui 


entre les trois Antoines, te 


ui est mieux, Rectius hoc est. 
ui pis est, Quod pejus est. 


én. cujus, dat. cui. Cic. 
Quisnam, quenam ? Cic. 


uenitas? Plaut. Qui implorer LE 
? Cie. 


qui peut-on le faire croi- 

proban potest ? Cie. Avec 
ui s'est-elle mariee? Cui nupsit? 
er. À loterr. iadir. Tu ne sais pas 


qui je suis, qui elle est, Non scis 
quis ego sim. Plaut. qus sit illa. Plaut. 
Décider qui des 
porter sur l'autre, Dijudicare uter 
utri anteferendus videatur. Cæs. Rien 
ne fait cunnaltre avec qui il a cou- 
sullé, qui il a snformé, NiAil est 
planum quicum deliberarit, quem cer- 
tiorem fecent. Cic. || Je ne sais qui 


eux paralt l'em- 


Quelqu'un) parle ici près de moi, 


an me ic nescio quis loquitur. 


Plaut. Les plaintes d'un je ne sais 
querele. Cic. || 


m'empècber...? Quid est quod me im- 

ediat ? Cie. Que fais-je? Voy. ous 
pron.) ée. . 

Qot ous... , pron. indéf. Quelque per- 
sonne que... (uicunque, M.,qurcunque, 
f., gen. cujuscunque, dal. cuicunqu 
(ordie. avec l'indie.}). Cic. Quisquis, 
m. (inus. ou rare à la plupart des 
autres cas: se construit vrdiu. avec 
l'ind.). Cie. : Qui que ce soit, Qurcun- 
qua is est. Cic. Quisquis ille est. Plaut. 
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Je t'en ennjure, qui que tu sois, Obss- 
cro le, quisquis es. Plaut. Qui que ce 
soit peut reconnaitre, Quivis perspicère 
poles!. Cie. 1} ne cut pas moins le 
ral que qui que ce suit de vous, Non 
minus formidat malum quam vesirum 
guivis. Plaut. Aussi ami de la répu- 

lique que qui que ce soit, Tam ami- 
Cus reipublicæ quam qui marime. Cic. 
Voÿ. PENSONNE |pron. 1°, sans nègat.). 
Qui que ce soit qui vienne, Quisquis 
Romo venerit (au fut. passé). Plaut. Qui 
que ce soil qu'il touche, Quemquem 
hominem atligerit (au fut. passé). 
Plaut. || Avec une négation: Il n'y a 
qui que ce soit (= il n'y a personne), 
Voy. P&RSONNE (pron. 2°,avecnegat.). 

Qui... our.., pron. démonstr. Ceux- 
oi, ceux-là. Voy.cecoi-ci 2°, AUTRE ie. 

QUICONQUE, pro. indéf. ordin. 
masc, Toute personne qui. (En ajuu- 
tant un autecedent) Îs (gén. ejus) 
qui, m. 8. Cic. Omines (ium) quicunque, 
m. pl. Cie. Omnes gui m. pl. Cic. 
(Sans ajouter d'antécédent) Quicun- 
que, m. 8. Cic. Quicunque, m. pl. Cic. 
Quisquis, m. 8. Cic. : On demaode de 
l'argent au aom de quiconque doane 
des jeux, Pecunia erogatur omnium 
nomine quicunque ludos faciunt. Cic. 
— sait le latin, Omnes qui Latine 
sciunt. Cic. — n'aura pas assisté, 
sera déshérité, Quisquis non adfue- 
rit, exheres ecrit. Quint. La loi purte 
que — n'aura pas assislé, sera dés- 
hérité, Lex jubet erheredem esse cum 
qui non adfuerit. Quint. J'ai apaisé 
— j'ai entendu se plaindre, Quoscun- 

ue queri audivi, slacaui. Cic. || Fem. 

a (gén. ejus) que, f. 8. Cic. Afulieres 
(um) omnes (ium) quæ, f. pl. Cic. 

QUIDAM,S. m. Quelqu'un, un hom- 
me:Uuquidam,Uncertain—, Quidam, 
geèu. cujusdum, dat. cuidam, m. Cic. 

QUIDANE, 8. f. Une fomme : Une 
cerlaise quidane, Afulier (er1s) que- 
dam (cujusdam), F, Cic. 

QUISTUORE, 8. f. Tranquililté. Quies, 
etis, [. Cic. Voy. TRANQUILLITÉ. 

{. QUILLE, s. f. Pièce de bois qui 
sert comme de fondement 4 un navire. 
Carina, æ, f. Cic. 

2. QUILLE, s. f. Morceau de bois 
servant à certain jeu. *Aletula, æ, f. 
(Kr.). À Fig. Preadre, Trousser son 
sacetses quilles, C. Plier nacacr 2e. 

QUIMPEN, v. de France (Morbihan). 
° Civitæs (atis, f.) Curiosopitum. 

QUIMPERLÉ, v. de Francs (Finis- 
tère). * Quimperlacum, i, 0. 

QUINAU, Aube, adj. C. conrus 6e. 

QUINCONCE, s. m. Plantation dis- 
poses de maniere à former des allées 
dans lous les sens. Quincunx, uncis, 
m. Cic. =: Planter des arbres en quin- 
conce, Arbores in quincuncem serêre. 
Varr. Disposé ob —, In quincuncem 
directus (a, um). Cie. dispositus. Cas. 
Disposition en —, Quincuncialis (is) 
ratio {onis), f. Plin. 

QUINLDECEMVIRS, 8. m. pl. Sorte 
de magistrats romains. Quindscemvirt, 
orum, m. pl. Plin. 

QUINE, s. m. Coup de dés qui amène 
deux cing. Quinie, onis, m. 1sid. 


QUINZ 


QUINQUAGÉNAIRE, adj. Agé de 
50 ans. Quinquagenarius, a, um. Quint. 
: Uo bomme quinquagénaire, etS. m. 
Un —, Quinguagenarius (ii) homo 
(minis), m. Quint. 

QUINQUAGÉSIME, 5. m. Le di- 
manche qui precede le premier diman- 
che de caréme. * Quinguagesima (8.-0. 
dies), æ, f. (Eccl.). 

QUINQUENNAL, AL, adj. fe Qui 
durs cinq ans. Quinquennalis, m.f.,e, 
0. Varr. Liv. || 2° Qui se fait de cinq 
en cinq ans. Quinquennalis, m. f.,e, 0. 
Cic. Suet. : Jeux quinquennaux, Quin- 
quennales ludi. Suet. 

QUINQUÉREÈME, s. f. Galtro à 
cinq rangs de rames. Quinqgueremis, vs, 
abl. e eli, f. Cic. Liv. 

QUINT, adj. C. cuquièus. 

QUINTAL, s. m. Poids de cent Il- 
vres. Centumpondium, ii, 0.Plaut.Cato. 

QUINTE, s. f. 4e Intervalle de cinq 
notes consecutives. Diapente, indécl., 
0. Vatr. || 20 Accès de toux. Vouy. Ac- 
cès ée. || 3° Acces de mauvaise humeur. 
Voy. HUMEOR 4°. 

QUINTE-CURNCE, historien latin. 
Quintus (1) Curtius (ii), m. Tac. (?). 

QUINTESSENCE, s. f. 1° Anc. La 
substance othores. Quinta (æ) natura 
(æ), f. Cie, || 2° La partie la plus sub- 
tile extraite de qq. corps : La quintes- 
seace du nectar, Nectaris quinta (æ) 
pars (artis), f. Hor. La — d'un via 
vieux, Veteris vuini flos (oris), m. 
Plaut. || Fig. Des grands sujets qu'il 
a traités, il n'a tiré quo la quiotes- 
scace des choses, E fantis, quæ retu- 
lit, flores modo rerum decerpsit. Plan. 

QUINTESSENCIEN, v. act. C. RAr- 
FINER, SUDTILISER. 

QUINTEUX, adj. C. CAPRICIEUX 1°. 

QUINTILLEN, écrivain latin. Quin- 
tilianus, 1, m. Pl.-j. 

QUINTUPLE, ad). Qui vaut cinq fois 
autant. Quincuplez ou Quintuyler, gén. 
plicis. Aus. Quinquipler. Bart. Vop. 

QUINTUPLER, v. act. Rendre cinq 
fois plusgrand.Quinquiplicare, act. Boet. 

QUINZALNE, 8. f. {° Nombre de 
quinze ou environ. C. quinze. || 2° Quinze 
jours. Dimidiatus (1) mensis (15), m. 
Cic. Dimidius (ii) mensis (is), m. Col. 
: Emporter des vivres pour plus d'une 
garoeaine, Perse plus dimidiaiimensis 


cibaria. Cic. [Distribuer le travail] 
ar quintaines, Per dimidios menses. 
ol. [ls marchèrent pendant une quin- 


saine, Dies circiter quindecim iter fe- 
cerunt. Cas. 

QUINZE, adj. oum. card. | s'expr. 
de diff. manières. 1e Le pl. souv. Par 
le nombre cardinal. Quindecim, indécl. 
Plaut. Cæs. ]| 2° Qqf. Par le nombre 
distributif = Quioze par tête, — pour 
chacun, — chaque fois, — par —, 
Quini(æ, a) dem (æ, a). Liv. ||3° Qaf. 
Par le nombre ordinal. Quintus (a, um) 
decimus (a, um). Liv. : En l'an trois 
cent quinse, Anno frecentesimo decimo 
quinto. Eutr. || S. m. Le quiote des 
calendes de décembre, Quinto decimo 
calendas Decembres. Col. || 4° Traduc- 
Uons diverses : Quinte fois, Ouinde- 
cites. Cic. L'espace de — jours, C. 


QUITT 


QUINEAINE 2e. | Quinze cents (= mille 
cinq cena). Voy. vize et CENT. |] 
Quinze mille, C. quinze et MiLLe. 

QUINZIÈME, adj. oum. ord. Quin- 
lus (a, um) decimus (a, um). Liv. De- 
cimus quintus. Eutr. 

QUINZIÈMEMENT, adv. En quin- 
zièmo licu. Quintodecimo. Cassran. 

QUIPROQUEO, 5. m. C. MéPnise. 

UIRINAL (Le), l'une des cept 
collines de Rome. Collis (1) Quirinalis 
(is), m. Varr. 

QUITTANCE, s. f. Écrit que l'on 
donne à qqn et par lequel on declare 
qu'il a paye qq. ch. Apocha, æ, f. Dig. 

ccepli latio (onis), f. Ulp. = Quil- 
tance d’une somme payée, Apocha 
solutæ pecuniz. Scæv. Donner —, 
Apocham conscribère, Dig. Donner — 
d'une soinme, Pecuntiam acceptam fa- 
cére. Caj. in acceptun ferre ou referre. 
Cic. accepto ferre ou facëre ou As- 
bère. Caj. 

QUITTANCENR, v. act. Écrire sur 
une obligation, etc., que le debiteur a 
paye tout ou partie : Quittaucer qq. 
ch., In aliquid pecuniam accepiam 
referre (fero, fers, tuli, latum). Cic. 

QUITTE, adj. 1° Libere de ce qu'il 
devait. Ære alieno liberalus (a, um). 
Cic. : Quitle de sa dette, Même tra- 
duct. Siltius est —, Æs alienum Sit- 
tii dissolutum est, Cic. Il est — en- 
vers Roscius, Omne, quod debuit Ros- 
cio, dissoluit (parf. de dissoluëre, 0, 
is, solutum). Cie. — d'hypotbèques, 
Voy. HyPoTuèoux. Tenir — d'impôts 
une terre, Agrum liberare. Cie. Teoir 
— un débiteur, Pecunias creditas 
debitori condonare. Cic. Debilorem 
dunitt#re (o, is, misi, missum). Ulp. 
Tenir qqn — des intérêts, Usuras 
alicui remittére. Dig. || Fig. Quaod tu 
seras quitle de ta dette envers, Quaod 
tu seras — envers ta patrie, Cum pa- 
træ, quod debes, sulueris. Cie. Il le 
lient — de 3a delte envers Vénus, 
Illum Veneri absoluit. Cic. Être — 
envers la nature, Naturæ salis/ecisse. 
Cic. Me vorlà — envers [la] première 
lettre; j'arrive à la seconde, Primæ 
epistolæ persolui; venio ad secundar. 
ic. En être — pour 80000 as, Sum- 
mam octoginta millium non excedëre 
(o, is, cessa, cessum), 0. Liv. Ils n'eu 
seront pas quittes si bon marché, 
Maud sic auferent (de auferre, fero, 
fers, abstuli, ablatum). Ter. Nous l'eu 
lenons quitie, Hoc fibi remittimus. 
Liu. || 2° Delivré de, debarrasse de. Li- 
beratus, a, um. Cic. Solutus. Cic. De- 
functus. Cic. Liv. : Quatte de la Aèvre 
quarle, À quartand liberatus. Cic. — 

e la guerre dont il était chargé, Suo 
bello defunctus. Liv. [ls se réjouis- 
sæent d'être quittes de l'expédition, 
Erpedilionem sibi remissam gaude- 
bant. Just. Quitte d’un souci, À curä 
hberatus. Cic. Curä solutus. Plin. Les 
juges se croient quittes de leur de- 
voir, Se croient — quand ils on! pro- 
noncé.…., Judices se perfuncios arbi- 
trantur, cum judicarunt. Cic. Ou ea 
fut quitte pour uae épidemie, Præter- 
quan ab morbe nihil incommodi fuit. 
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Liv. 11 y ent parmi les citoyens bean- 
coop de malades, mais on en fut — 

our un très petit nombre de décès, 
Defuncta est civitas plurimorum mor- 
bis, perpaucis funeribus. Liv. Ceux qui 
avaient craint des dangers croyaient 
maintenant en être quittes pour la 
peur, Ii, qui anlea meluebant, jam 
defunctos sese periculis arbitrabuntur. 
Cic. Si cela à heu, j'en sera qaitte 
pour m'en aller, Quod si fit, id restat 
ut egrediar. Ter. Ils ne croient pas 
eo étre quittes pour donner les règles 
de l'art, Non satis Aabent se præci- 
pfre de artificio. Ad [er. Quant à 
moi, je guis quitte (= mes épreuves 
sont Ünies), Équidem jam perfuncius 
sum. Cic. 

Qurrre À ovrrre, loc. sdv. Dans une 
situation tello qu'on ne so doit plus rien 
de part et d'autre : Lui et l'État sont 
quille à quitte, Is pares raliones cum 
republicä habet. Tac. Se mellre — à 
—, Faire — à —, Paria factre. Sen. 

QUITTER, v.acl. 1° Tenir quitte, 
affranchir, dispenser, docharger qqn de 
gg. ch. (Aliquem re) liberare. Cic. 
soluëre, 0. ïs, solui, solutum. Cie. ? 
Quitter qqn d’une dette, Aliquem ære 
alieno ersolivëre. Liv. — qqn des in- 
térèts, Alicui usuras remiti®re (e, is, 
misi, missum), Dig. Voy. quiTTR 1e, 
AFFRANCIHR 39, NISPENSKN 20, DÉCIHAN- 
can 4e. || 2° Cedor, abandonner qq. ch. 
à qqn. (Re ou Rem alicui) cedÿre, 0, 
ts, cessi, cessum, n. et act. Cic. (De 
pe alicui) decedère, n. Cic. (Nem ah- 
eui) concedëre, act. Cic, = Quitler la 

lace à qqu, Alicui sede sud ceil?re. 
Far. Voy. céner 10. || Se Cesser 
de s'appliquer à, de s'adonner à, de s'oc- 
ouper de, renoncer à qq. Ch. Melhn- 
quêre, 0, is, liqui, lictum, act. Cic. = 
Quatter le parti du sénat pour celoi 
de la plèbe, À patribus ad plebem de- 
fictre (ro, is, feci, fectum). Liv. — le 
parli des Lalins pour celui des Ro- 
mains, Ab Latinis ad Romanos de- 
sciscËre (0, is, desciui et sci, desci- 
fun, 0. Cæs. — les drapeaux, Ab 
signas dieced7re (voy.29),n. Cæs. Liv. 
Voy. pesenTen 2°. — jes digoités, 
Honores massos facËre (io, is, feci, 
factum). Cic. — sa charge, Magistratu 
abire (eo, 1, ti, itum), 0. Liv. — sou 
gouvernement (— y renoncer), Pro- 
vinciam depon’re (0, is, posui, posi- 
tum). Cie. — le barreau, Foro renun- 
tiare, D. Sust. — son art, Artem de- 
sindre (o, is, sivi et sii, situm). Cic. 
— un projet, Consilio desist®re (0, 
b, stiti, sfitum), n. Cas. — l'étude, 
Studia omattère (0, is, misi, missum). 
Cic. — le rôle d'accusateur, Personam 
accusaloris deponŸre. Quint. — pour 
lutile tout ce qui ëst nuisible, Ab iis 
quz Lædunt ad ea quæ prosunt refu- 
gère (io. is, fugi, guum), n. Quint. 
— les affaires publiques pour les loi- 
sirs de la retraite, À negotits publicis 
se removêre (eo, es, movi, motum) et 
ed otium perfugère. Cic. — la vertu, 
la paresse, Viriuti nunlium remittère. 
Cis. Inertiæ renuntiare. PL-j. Faire 
— à qqn umehabitude, Voy. PrnDAe 
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19°. Quelle force a pu faire — aux 
hommes la vie sauvage pour la vie 
civilisée? Quæ vis poluit homines a 
ferä vitä ad humanum cultum dedu- 
cère (o, is, duri, ductum)? Cic. Voy. 
LAISsEn 4°. || 6e Perdre la jouissance 
de qq. bion. Amittére (voy. 3°), act. 
Cic. = Il avait quitté ce sacerdoce, Id 
sacerdotium amiserat. Vell. Quitter la 
vie, Vitam amuliËre. Cic. ponère (voy. 
do). Cic. Vitä où E vit cedfre où 
ezced®re (voy. 2. 0. Cic. À vitä 
disced®re, n. Cic. E vitä abire (voy. 
de), D. Cie. Abire vwitä. Vell. Paire 
— & qqo le premier rang, Aliquem 
principalu dejicére (io, is, jeci, jec- 
tum). Ces. IS Laisser qqn on qq. on- 
droit. (Ea gén.) Relinquère (voy. 3°), 
act. Cic. {tandonsen Derelinqu?re, 
act. Cic. DeserËre, 0, 18, serui, ser- 
tum, act. Cie. Destitufre, o, 18, ui, 
ulum, act. Cic. = C'est à regrel que 
je te quitte, Non libens te hic relinquo 
Ou abs te abeo (voy.3e). Plaut. Quitter 
son père (= aller babiter hors de 
chez lui), À patre semigrare, n. Cic. 
Depuis que tu m'as quitté, Post fuum 
a me discessum (de discessus, Us — 
départ). Cic. Ne jamais quitter qa, 
Ab aliquo runquam digredi (ior, Erts, 
gressus sum), dép. Cic. Ab latere ali- 
cujxs nunquarm disced®re (voy. 2°), 
n. Cic. 11 ne t'a Jamais quitté d'une 
semelle, d'une ligne, Nunquam a te 
pedem discessit. Cic. [ne quittait pas 
u consul, Consuli frequens assidedbat 
(de assidére, t0,es, sedi, sessum, n.). 
Cic. Voy. assino de. || Quitter use 
femme, Afulierem omitière (voy. 3°). 
Ter. — son mari, Omitiére maritum. 
Tac. || 6° Fig. En parl. des ch. Sa 
separer de qqn ou de qq. ch. Relinqu®re 
go 3e), act. Plaut. Ter. Cæs. Nep. 
inquère, 0, is, liqui, 8. sup., act. 
Sen, Deserÿre (voy. Se), act. Cic. Des 
tutuère (vo. se). act. Veil. : Les 
chairs quittent les os, Carnes ab osn- 
bus recedunt (rog- 2e). Plin. La flèvre 
quarte t'a quitté, Quartana a fe dis- 
cessit. Cie. Quand l'âme a — le corps, 
Cum animus € corpore ercesstt. Cic. 
Les forces me quittent, — Tibère, 
Vires corpus (meum) relinquunt.Plaut. 
Tiberium deserunt. Tac. La vie me 
quitle, Me linquit animus. Sen. Le 
souvenir de cet bomme ne me quit- 
tera jamais, Nunquam ez animo meo 
discedet illius viri memoria. Cic. La 
fortune les a quittés, Ecs fortuna des- 
tituit. Vell. | 7° Se retirer de qq. lieu. 
(Laisser, abandonner) Relinquëre(voy. 
Ne act. Cic., et moins souv. Lin- 
uére (voy. 6e), act. Cic. Deserëre 
Cor. Se), act. Cic. (S'en aller, partir 
e, sortir de), Abire (voy. 3°), 0. 
Cic. DiscedËre (voy. 2°), n. Cic. Ce- 
dère, n. Cie. Proficisci, or, Fris, fec- 
tus sum, dép. Cic. Digredi (voy. 5°), 
dép. Cws. Erire, eo, is, ii et rar. ivi, 
itum, D. Cic. = Quitter sa maison et 
scs proches, Domum propinquosque 
relinquére. Cæs. — un logenent, C. 
DÉMÉNAOER 2°, — Ja campagne pour 
la ville, Er agris in wrbem demigrare, 
a. Liv. — un pays, Linquire (erram. 
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Cfc. — la ville, la Gaule, la Sicile, 
Rhodes, Rome, Voy. S'en aLrEn 2e, 
— sa patrie, C. S'auien. lis quit- 
tent notre province pour aller en 
Carie, In Cariam ex nosträ provinciä 
decedunt. Cie. Quitter sa province (en 
pari. d'uo gouverneur À l'expiration 
de ses pouvoirs), Decedëre de provin- 
cid ou « provinciä ou simpl. provinciä 
et abs. Decedëre. Cic. Te champ de 
bataille, ses quartiers d'hiver, Voy. 
BATAILLE 1°, HIVER {°. — une place 
forte, Castellum desertre. Cæs. Voy. 
évacuer 1°. — le port, Voy. PonT 1°. 
— l'assemblée, Er contione discedère. 
Cæs. — la lable (— la salle à man- 
ger), Exire de triclinio, Cic. La mère 
ne quittait la prison oi jour ni ouit, 
In carcere 1nater noctes diesque assi- 
debat (voy. 5e). Cic. || Fig. Ne pas 
guilter le forum, In fore habitare, D. 
ic. Forum premêre (0, is, pressi, pres- 
sum). Cic. {1 ne quilte jamais Rome, 
Roma est assiduus. Cic. || 8° Se dé- 
tourner de. Relinquêre (voy. 3°), act. 
Cic. = Quitter les rangs, Ordines re- 
linquêre. Liv. — les chemins battus, 
Trilas vias relinqu®re. Cic. — la 
grande route pour prendre le sentier, 
De vid in semilem degredi (voy. 5e). 
Plaut. || Quitier le droit chemin, De 
via decedère (voy. 2) n. Cic. decli- 
nare, n. Cic. || 9e Lâcher ce qu'on 
tient. Emitt#re (voy. 1°), act. Cic. 
Dimitt®re. act. Cie. Omititére, act. Liv. 
Voy. tAcuen 2e. || 40° Oter qq. ch. 
de dessus soi. PonËre (voy. 3°), act. 
Cic. = Quitter son vèlement, Ponÿre 
vesiem. Cic. Voy. ÔTen 3°. (| Fig. 
Quitter le masque, Personam eruëre 
(o, ts, ui, utum). Sen. Voy. Se néuas- 
QuER. — des debors trompeurs, 
Erxuëre mentitum colorem. Quint. 

Qurrran, v. n. S'en aller, se retirer. 
Voy. ces m. 

e QUITTER, v.récipr. 1° Se sépare 
l'un de l’autre. Digredi, ior. Pris, gres- 
sus sum, dép. Sall. Disced?re, e, is, 
cessi, cessum, n. Cic. || 2° Fig. Rom- 
pro l'un avec l'autre. Voy. RowPnz 
(neut.), nivoncæn. 

QUI-VIVE, 8. m. Cri d'une sonti- 
nelle qui entend du brult, eto. Quis 
adest ? Ter. || Fig. Étre toujours sor 
le qui-vive (= être attentif à tout ce 
qai se passe), Voy. artexrir de. || Être 
toujours sur le qui-vive (— être in- 
quiet et craintif), Palgitanhibus præ- 
cordibus vivêre. Sen. || Qui est tou- 
jours sur le qui-vive (— ombrageuxet 
poiatilleux), Voy. ces m. 

QUOI, pron. 1° Relat. Lequel, le- 
quello, lesquels, lesquelles (on parl. de 
ch.). Qui, que, quod, gén. cujus, dat. 
cui. Cic. : Cela même de quoi je te 
blâme, {d'iprum in quo te objurgo. Cic. 
Ce genre{[d'étoquence]sur quui, au su- 
jet de quoi J'ai dusserté, Genus tllud de 
quo disputavi. Cie. Ce en quoi men des 
gens se trompent, ld in quo magne 
pars erral. Quint. Les choses en quoi 
consiste le bonheur de la vie, Ea im 
quibus vita beata consutit. Cic. Les 
raisons pour quoi ils chargent Île 
prévenu, Causs propter quas rèum Le 
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dunt. Quint. Héritage de quoi il n'ao- 
rait pas touché un sesterce, Heredi- 
tas unde (= ex qui) ne nummum qui- 
dem unum aftigisset. Cic. Récipients 
dias quoi il met le mare, Dolia quo 
Z in qua) vinaceos condit. Cao. || 
° Relat. Ce qu'il faut pour : Il a 
de quoi donner, Habet quod det. 
Ter. Gagner de quoi vivre, Voy. aa- 
anœn 9°. Tronver de quoi vivre, et, 
Abs. Trouver de quoi, Victum invenire. 
Gell. Avoir de quoi vivre, el, Abs. 
Avoir de quoi, Rem habère. Cic. Il n'y 
avait pas chez eux de quoi apaiser 
leur faim, Domi nihtil era quo Famem 
tolerarent. Cæs. 11 y a de quoi pour- 
voir à cela, Est unde Axe fiant. Ter. 
1l ne laissa pas de quoi se faire en- 
terrer, Non reliquit unde efferretur. 
Nep. Il n'y a pas de quoi payer les 
funérailles, Funeri sumpius deest. Liv. 
Nous fourair de quoi reposer notre 
esprit, Supreditare nobis ubi animus 
reficiatur. Cic. }| 11 a de quoi être 
fâché, Merito iratus est. Ter. || 8° 
Relat. Laquelle chose z Sur quoi, s'il 
pense ainsi, je ne sais pas de son 
avis, In quo, si oc sentit, dissentio 
Quint. C'est en quoi Lu l'es trompé, 
In eo errasti. Cic. En conséquence de 
quoi il a écril, Quo seripsit. Cic. 
Moyennant quoi, Ideo. Cic. Sans quoi 
(= sinoo, autremeol), Voy. auTRe- 
ment 2°. {| 60 Interr. Quelle chose. Quid 
seul, an nom. et à l'acc. s.), n. Cic. 
uæ res, gén. cujus rei, dal. cui rei, f. 
Cie. = Quoi donc? Quidnam? Cic., Quæ- 
nam res ? Cie. Quoi de plus courageux 
ue lu? Quid fortius illo ? Cic. Quoi 
de plus sot que de dire que la nature 
n'est pas parfaite? Quid est inscitius 
am naluram non oplimam dici? 
ic. Quoi de plus cruel que d'éloi- 
guer les hommes...? Quid crudelius 
quam homines submoveri? Quint. En 
quoi réside la puissance? În quo est 


R,s. #®. et ?. Olx-huïtlème lettre de 
Falphabet français. À, f. n. Prise. 

RABÂCIIAGE, 8. m. Discours de 
celui qu rabäche : Il y a du rabächage 
dans le discours, Oratie multa repe- 
tit. Quint. 

RADÂCHER, v. 0. et act. Répéter 
souvent ce qu'on a dit. Centies eadem 
oggannire (do, is, dut et ii, itum). Plaut. 
3 Rabächer cent fois les mèmes cho- 
ses, Mème traduct. Tu rabäâches, Can- 
filenam samdem canis (de canêre, 0, 
cecini, cantum). Ter. Rabächer cent 
fois les mêmes ordres, Centies eadem 
fmperare. Plaut. 

RADÂCHERIE, 8.f.C.nasAcHAOS. 

RABÀCHEUR, 8. ©. Colul qui ra- 
bâche : Être un rabächenr, Voy. Ra- 
BÂCHER, 

RABAIS,8. m. {° Diminution de prix 
et de valeur. Decessio, onis, f. Cic. = 
Il ne pouvait y avoir de rabais, Nulla 
dacessio Aeri poteral. Cic. || 2° Dimi- 
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vis? Cic. Eu quoi cela m'intéresse- 
t-il? Quid id ad meam rem refert ? 
Plaut. À quoi bou cela? Quorsus kve 
pertinent ? Cic., et simpl. Quorsum 
Azc? Cic. À quoi bon en dire davao- 
lage? Quid opus est plura (s.-0. di- 
cêre)? Cic. À quoigbun te perdre? 
Cur te is perditum ? Flaut, À quoi bon 
discuter davantage? Quid plura dis- 
puto ? Cic. À quoi bon le citer? Quid 
tllum memorem ? Plaut. Voy. BON 10. 
IL laterr. iadir. = Tu vois à quoi ils 
lendent, Tenes quorsum tendant. 
Plaut. On demandait de quoi il l'ac- 
cuserait, Quærebatur quid accusatwu- 
rus essel eum. Cic. Il est difficile de 
dire par quoi le rire est provoqué, 
Difficillimum est dic£re unde concilie- 
tur risus. Quint. Il rappelait comme 
quoi, Voy. comme 15°. || J'avais 
sculpté je ne sais quoi, Nescio quid 
ersculpseram. Cic. |] 6° 1nterjecl. Pour 
marquer l’etonnement. l’indignation. 
Quid ?Cie. =: Quoi donc | Quid ergu? Cic. 
Eb quoi l Quid vero? Cic. Quidtum? Cic. 

Quor ous (ou qui), pron. indéf. 
Quelque chose que (ou qui. Quod- 
cunque où Quidquid, n. (seul. au 
oumin. el 4 l'acc.; se construit or- 
dia. avec l'iadic.). Cic. Qurcunque 
res, Rén. cujuscunque rei, dat. cuè 
cunque rei, Ê. (ordin. avec l'indic.). 
Cic. : Quoi que ce snil, Quoi que ce 
puisse être, Quoi qu'il en soit, Quid- 
uid est. Cic. Quidquid id est. Plaut. 
Virg. Quint. On peut dire ici quoi que 
ce soit (—= tout ce qu'on veut), Hic 
licet dicËre quidvis (seal. au aomin. 
et à l'acc. 1. Plaut. Cela me sera 
aussi agréable que quoi que ce soit, 
Tam gratum id mihi erit, quam quod 
gratissimum. Cic. Quoi qu'il doive 
arriver, Utcunque erit. Liv. Quoi qu'il 
arrive, Quoquo modo se res habeat. Cic. 
Quemcunque casum fortuna dederit (au 
fut. passé). Cic. Quoi qu'ils disent, 


R 


nutlon de prix accordée 4 l'acquéreur. 
Imminutum (5) pretium (ii), 0. Plin, = 
Faire un rabais, Pretium imminuëre 
(o, is, ui, utum). Plin. Être vendu au 
—, Afinoris venire. Cic. [| 3° Fig. 
Action de déprècier : Mettre qqn ou qq. 
cb. an rabais, C. RaBaissRR 5°. 
RABAISSER, Y. act. 1° Diminuer 
la hauteur de, mettre plus bas. Demit- 
têre, 0, is, misi, missum, act. Cic. 
Deprimêre, 0, is, pressi, pressum, act. 
Cie. Voy. saissen 1°. || 2° Mettre dans 
un ton plus bas. Submittére (voy. 1°), 
act. Cic. Voy. BAISSER 20. || Fig. Ra- 
baisser le ton de qqn, Faire — le ton 
à qgo, Voy. Baissen 2e. || 8° Diminuer 
(le prix) : Rabaisser les prix, Pretia 
submitiére (voy. 1e). Plin. Voy. Bats- 
ses (ueut.) 2e. || 4° Fig. Réprimer. 
Reprimére (voy. 1e), act. Nep. Com- 
primêre, nct. Cic. Retundëre, 0, is, 
tudi, tusum, acl. PX. Liv.: Rabaisser 
l'orguoil, Ânimum refundère. Ter. 
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je l'approuve, Quidquid dicunt, laude, 
Ter. Quoi qu'il désire, il faut le lui 
donner, [ili dandum est quidquid op- 
taverit (au fut, passé). Quiné, 1} Quoi 
qui le plaise, preads-le, Quidquid ani- 
mo libet, sume. Sall, || Avec une né- 
gat. Ne faire quoique ce soit(=rien), 
Nihil fac®re. Voy. nten. 

QUOIQUE, con. Bien que, encore 
que. Quanquam, avec l'ind. Cic. Etsi, 
avec l'ind. Cie. Tametsi, avec l'ind. 
Cic. Tamenetsi, avec l'ind. Ter. Sall. 
Cic. Etiamsi, avec l'ind. Cic. Quam- 
vis, avec le subj. Cic. Cum, avec 
le subj. Cic. Licet, avec le sub). 
Cic. : Les Romains, quoiqu'ils fus- 
sent fatigués (ou quoique fatigués) 
s'avancent cependant en bon ordre, 
Romani, quangnuam fessi erant, lamsn 
instructi procedunt. Sall. Quoique 
l'attente soil grande, tu la surpasse- 
ras encore, Quamuis sif magna er- 
spectalio, tamen eam vinces. Cic. || Qaf. 
Quamuis s'ernploie sans v. devant ua 
ad). où ua part. : Quoique peu nom- 
breux, — en pelit nombre, ils osent, 
Quamuis pauci, audent.C:23.— releou 
par des vents contraires, Quamuis 
contrariis ventis retenfus. Pl.-j. 

QUOLIRNET, s. m. Mauvaise plal- 
santerio. Cavillatio, omis, f. Suet. 

QUOTE-PANT, 8. f. Co que chacun 
doit recevoir ou payer. Rata (#) pars 
(artis), f, Cæs. Portio, onis, [. Curt.s 
Pour sa quote-part, Pro ralä parte. 
Cic. Voy. PaAnT 60, PROPONTIOX. 

OUOTIDIEN, ERNR, ad). De chaque 
jour. uotidianus, à, um. Cic. 

QUOTIDIENNEMENT, adv. Chaque 
Jour. Quotidie. Cie. 

UOTIENT., s.m. Nombre qui résulte 
de la division d'un nombre par un autre. 
* Quotus(s.-8.numerus),i, m.(Georg.). 

QUOTITE, 5. [. Somme à laquelle 
monte chaque quote-part. Pars, artis, 

. Cic. 


Spiritus reprimère. Nep. Ferocitaiem 
comprimére. Cic. Ferociam contund?re. 
Frontin. — le caquel de qqa, Alicu- 
jus linguam retund®re. Liv. || 6° Fig. 
Doeprecier. Elevare, act. Cic. Prempre, 
0, 1s, pressi, pressum, act Liv. Depri- 
mère Evoy. fe), act. Cic. Liv. : Ra- 
baisser qqn, Aliquem elevare. Cic. 
Liv. deprimëre. Liv. — les hauts 
faits, les actes, Præclare facta elevare. 
Liv. De rebus gestis detrahëre (0, is, 
trazi, ractum), 0. Nep. Se faire valoir 
eorabaissant fes autres, Efferre se pre- 
mendo alios. Liv. Je ne veux rabaisser 
ea rien son mérile, De eo detrahi nikil 
volo. Cic. — maligaement la gloire 
de qqn, Obtrectare laudibus ou laudes 
alicujus. Liv. Voy. DÉPnÈCIER 2°. 
SeRABAISSER, v. fe Ref. S'abaisser 
soi-même. Voy. S'aBais<Er 30,40, 50, 
1 2° Se deprcoier soi-même. Voy. Se 
DÉPUÉCIER 3°, || 3° Récipr.Se déprecier 
mutuellement. Voy. Se DÉPAÉCIEz 2°. 


RABBI 


RABAT, s. m. Sorte de oo! de toile, 

to. VOy. COLLET 1°. 

RADATTRE, v. act. 1° Rabaisser, 
faire descendre. Demitt®re, o, ts, misi, 
missum, act. Cic. Deprimére, 0, is, 
pressi, pressum, act. Cic. Deducëre, 
0, is, duxi, ductum, act. Ov. Suet. : 
L rabattit un pan fée sa toge] sur le 
bas de ses jambes, Sinum ad ima crura 
dedurit, Suet. || 2° Aplatir, aplanir. C. 
apLanin {e.||3° Fig. Abaisser,reprimor. 
Reprimére (voy. 19), act. Nep. Conpri- 
mère, act. Cic. Relundfre, o, is, tudi, 
tusum, act. Ter. Liv. : Rabattre l'au- 
dace, Audaciam contund#re. Cic. fran- 
gëre (o, is, fregi, fractum). Cic. mi- 
nuÿre (o, is, ui, ufum). Cie. — Ja 
jactance, Jactationem ercutère (io, ts, 
cussi, cussum). Cic. — l'orgueil, le 
eaquet, Voy. AABaIsSer 4e. || 40 T. de 
jardinage. Raccourcir. Coercère, e0, es, 
cui, citum, act. Cic. Col. || Be Pr. et 
Fig. Faire qq. reduction sur le prix de, 
deduire de. Remili®re (voy. 1°), act. 
Cie. Demére, o, is, dempsi, demptum, 
act. Cic. Detrahfre, o, is, (rari, trac- 
fum, act. Cic. DeducËre (voy. 10), 
act. Cic. =: Rabattre qq. ch. de cette 
somme, Aliquid er eä summä detra- 
Are. Cic. — du capital ce qui a été 
payé en intérêts, De capite deducère 
quod usuris pernummeraium est. iv. 
— qq. ch. du prix, Pretium immi- 
nuÿre (o, is, ui, ufum). Rlin. Sans 
rien —, Sine deductione. Sen. || Fig. 
Je rabats quelque chose de mon droit, 
De meo jure aliquid detraho. Cic. || 
8o T. de chasse. Forcer à aller du 
côté des chassours : Rabattre le gi- 
bier, *Peras ad venantes compellère 
{o, is, puli, pulsum). 

Rabarraz, v. n, 4° Diminuor qq. 
ch. de = Rabattre de son affection, 
Aliquid de suä benevolentià detrahëre 
0, is, trari, fractum). Cic. deminu?re 
0, is, ui, ulum). Cic. — de sa sévé- 
rité, Alignid de severitate remittère 
(o, is, misi, missum). Cic. — de sa 
colère, fracundiam remitt#re. Cic. Je 
rabattrai des louanges que je donve 
à Dolabella, De laudibus Dolabellz cu- 
nulum deruam (de deruÿre, o, is, ui, 
utum). Cic. Ne pas rabaltre de 8a 
vertu, NiÂil de virtute suà detrahÿre. 
Cic. Voy. DiMiNOER, [is insistent, loin 
d'en —, Urgent et nihil remitiunt. 
Cic. |] 2° C. Se RABATTRE 40. 

Se RABATTRE, v. réfl. 10 Quitter un 
chemin pour en prendre un autre : Se 
rabatlre sur un lieu, Iter ad locum 
flectére (o, is, flexi, flerum). Liv. || 
20 Fig. Changer de propos pour parler 
d'autre chose : Se rabatire Sur la cri- 
tique de qq. cb., In increpandum ali- 
quid omnem cralionem (ransducère (0, 
ts, duzi, ductum) où convertére (o, is, 
werti, versum). Cic. Se — sor un autre 
sujet, Sermonem alio on in aliam 
Hit transferre (fero, fers, tuli, la- 
um). Cic. || 3e Fig. Se borner à : Se 
rabattre sur l'étude du droit, Ad ju- 
ris studium devenire (io, is, veni, 
venium\, n. Cie. Voy. Se Bonxen. 

RABBIN, 8. m. Docteur des Juifs. 
Rabbi, indécl., m. Her. 


RACCO 


RABÈËTIN, v.4° Act. C. sésérsa. || 
2e Neut. C. S'ABnuTIR 2e. 

RÂDLE, 5. m. Partie de certains 
quadrupedes. Lumbus, 1, m. Plin. 

RADONNIR, v. {9 Act. C. AMÉLIO- 
REA. || 20 Neut. C. S'AMÉLIONER. 

RABOT, s. m. 1° Outil pour apla- 
nir, etc. Runcina, æ, f. Plin. || 2° Ou- 
til pour gâcher le mortier. Rutrum, à, 
n. Vütr. Pall, 

RABDOTER, v. act. Aplanir avec un 
rabot. Runcinare, s. parf. ui aup., act. 
Varr. Voy. APLANIR 41°. 

RADOTEUX, EUSE, ad). 1e Nououx, 
Inégal. (En gén.) Asper, era, erum. 
Cic. Inæquabilis, m. f., e, n. Varr. 
(En parl. do bois) Nodosus, a, um. 
Ov. Sen. (En pari. du sol) Confrago- 
sus. Varr. Liv. : Terrain rabotenx, 
Asper locus. Cic. Cbemio —, Via con- 
fragosa. Liv. Salebra, z, f. Hor. Col. 
1129 Fig. Eu parl. du style. Rude, mal 
poli, grossier. Asper, era, erum. Cic. 
Horridus, a, um. Cic. Impolitus. Cie. 
Durus. Cic. : Vers raboteux, Versus 
velut confragosi. Quint. 

RABOUGRI, 15, adj. Mal venu, ché- 
tif. Relorridus, a, um. PR. Sen. Col. 
Voy. cuërtir 2°, Mal coxronué. 

RADOUGRIR, v. n. Mal venir. Ae- 
torrescère, 0, 1is,8. parf. ni sup.,n. Col. 

SeRAGOUGAIR, v. réfl. C. RABOTAnIR. 

RADBROUER, v. act. VOy. RESUTER. 

RACAILLE, 8. f. 19 La lie du peu- 
ple. Voy. ie 20, || 2° Rebut.Voy.ce m. 

RACCOMMODAGE, 3. w. Action de 
raccommoder, (De coostructious, de 
routes, d'outils) Refectio, onis, f. Col. 
Dig. (D'attaches, d'étoffes) Sartura, 
æ, f. Sen. Col. 

RACCOMMODBMENT, 5. m. Ré- 
conciliation. Voy. ce m. 

NRACCOMMODER, v. act. 4e Re- 
mattre en bon etat. (Vêtements, choses 
tissves ou tressées, constructions, 
ostensiles, vases) Sarcire, io, is, sar- 
si, sartum, act. Plaut. Cato. Varr. 
Plin. (Vêtements, constructions) Re- 
concinnare, act. Plaut. Cic. (Vète- 
ments, toitures), Resarcire, act. Ter. 
Liv. (Murs, maisons, navires) ReÂ- 
cére, io, is, feci, fectum, act. Cæs. 
Liv. Pl.-j, : Que les autres outils 
qui ont besoin d'être raccommodés 
sotent donnés à raccommoder aox 
forgerons, Celera, quæ refe:tionem 
desiderant, fabris concinnanda tra- 
daufur. Col. || 2° Rajustor. Reponêre, 
0,1is, posui, positum, act. Quint. Res- 
tifudre, 0, is, ui, utum, act. Ou. = Rac- 
coramoder sa coilure, sa chevelure, 
Restituëre comas turbatas. Ov. Repo- 
nére capillum. Quint. — sa toge, 
Reponÿre togam. Quint. || 8° Reformer, 
corriger. Corrigére, o, is, rexi, rec- 
tum, act. Quint. || 6° Rotablir : Rac- 
commuder les affaires, Rem restituëre 
(voy. 20). Cic. Liv. || 6° Aeparer (une 
sottise). Voy. nÉPaAn=R. || 60 Fig. Ré- 
concilier. Voy. ce m. 

Se naccouuonen, . 1° Pron. Être 
réparé : Le cristal brisé ue peut pas 
se raccommoder, (Cristallr) fragmenta 
sarciri nullo modo queunt. Plin. || 
2° Réf. Se réconcilier. Voy. ce m. 
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RACCOMMODEUR, EUSE, 9. m. £. 
Celui, Celle qui raccommode : Raccom- 
modeur {d'une œuvre d'art), Refector, 
oris, mayc. Suet. — (d'habils, de mai- 
sons), Sartor, masc. Aug. Inse. Rac- 
cormmodeuse (d'babits}, Sartrix, icis, 
féin. C.-Aur. Voy. RACcOMMODAR 19, 

RACUOURCI, !E, part. passé de 
RACCOURCIN, VOY. ACCOURCI. f'ad.. ie 
Trop court. Pusillus, a, um. Cic. Voy. 
coonrT. {| 3° Abrege. Voy. ce m. 

En nAccOUAcI, loc. adv. {° Terme 
de dessin. In confracto. Plin. || 2° En 
abrege. Voy. aBnéoë (subst.) 19 el 20, 

RACCOURCIR, v. act. Rendre plus 
court. C. AccOunCIR, ABRÉGER 10 et 20. 

Se naAccOUR«IR, v. pron. Dovenir 
plus court. C. S'accouncin. 

RACCOURCISSENIENT, s. m. À0- 
tion de raccourcir; resultat de cetts 
action. C. ACCOUnCISSEMENT. 

RACCOUTRER, v. act. 
COMMODER. 

Se RACCOUTUBIER, v. réfl. Re- 
prendre une habitude : Se raccoutumer 
aux usages de ses pères, In mores pa- 
{rios redire (eo, is, ii et rar. foi, ifum), 
0. Liv. Voy. ne 19 et S'aCCOUTUMER. 

RACCROCHEN, v. act. Accrocher 
de nouveau. Voy. AB 1° et ACCROCHER. 

Se AACCROCHER, v. réfl. Pr. el Fig. 
Sa retenir 4 qq. ch.; Fig. S'attacher à 
qqn pour avoir son appui. Voy. S'aonir- 
ren, S'ACCROCHER 2°, S'ATTACUER 3e, 

RACE, 5. f. 1° Toutes les personnes 

ui sont de même sang. (La familie) 
enus, neris, D. Cic. Gens, entis, f. 
Cic. Stirps, pis, f. Cic. Familia, 2, f. 
Cic. (La lignée, les enlants) Pro- 
genies, ei, f. Liv. Suboles, is, [. Cic. 
Proles, f. Cic.: Qui sont de méme 
race, Conjuncti sanguine (de sanguis, 
m. — gang). Cic. Unir sa — à celle 
d'hommes..., Sanguinem ac genus mis- 
cêre cum hominibus. Liv. Ne de la — 
d'Hercule, Ab sHirpe Ferculis genera- 
fus (a, um). Cic. Issu de — royale, 
Ortus regio semine (de semen, n.). Liv. 
Qui est de bonne —, Generosus, a, 
um. Sail. Cic. Voy. rauiLLe 40 et 56, 
12° Genération. Voy. ce m. 4e. || 3e 
Qaf. Fils, Alle, enfant. Voy. ces m. || 
&° Nultitude d'hommes originaires dy 
môme pays, etc. Genus, neris, n Cic. 
: La race llahique, Jtalicron genus. 
Sail. Liv. {| 6° Espoce particulicre d'a- 
nlmaux. Genus, neris, n. Cic. : Che- 
val de race, Equus generosus. Quint. 
Les porcs de boune —, Sues boni se- 
minis (de semen, 0.). Varr. || 6° Iron. 
Classe d'hommes de même état, de même 
caractère, eto. Genus, neris, n. Cie. 
Natio, onis, f. Plaut. : Race d'hom- 
mes détestables, Odiosum genus ho- 
minum. Cic. — famélique, Famelica 
hominum natio, Plaut,. 

RACUHAT, s. m. de Action de rache- 
ter. Redemptio, onis, f. Cic. Voy. 
RaNÇON. || 20 Fig. C. nRÉénkMPTION. 

RACUEL, n. de femme. Rachel, in- 
décl., f. Bibl, 

RACUETER, Y. act. de Acheter ce 
qu'on a vendu ou qq. oh de semblabla 
à ce qu'on a vendu. Redimëre, 0. is 
emi, eniptum, act. Céc. : Racheter 


C. aac- 
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bas prix, moins cher, Redimëre paulo. 
Ter. minoris. Cie. — une ch. à qqn 
oo pour qgq0, Redimére aliquid ali- 
cui, Plaut. — qq. ch. à qqga, ou de 
qqn, Redim®re aliquid ab aliquo. Cie. 
Voy. ACHETER 1°. 1e Delivrer à prix 
d'argent. Redimëre (voy. 1°), act. Cic. 
2 Racheter son smi des mains des pi 
rales, les prisoaniers de la servitude, 
des caplifs à un prix moins élevé, 
Redimère amicum a piratis. Sen. cap- 
tos e servilule. Cic. caplivos prelio 
minore. Liv. || 3° Sauver au prix d'un 
sacrifice. Redimëre (voy. 40), act. Cic. 
Nep. : Racheler qqn de la mort à prix 
d'argent, Vitam alicujus prelio redi- 
mére. Cic. — qan de la mort ao prix 
de son sang. edimére aliquem san- 
guine suo ad Acheronte (= a morte). 
Nep. || 4° Compenser, effacer, fairo ou- 
blier. Redimëre (voy. 10), act. Planc. 
ap. Cic. Sen.-rh, Compensare, act. Cic. 
Pensare, act. Liv. Vell. Repensare, 
acl. Sen. Vell. : Racheter uo défant 
par la fécondité, Compensare vitium 
copia. Cie. — un échec par s00 cou- 
rage, par des victoires, Erpiare in- 
commodum virlute. Cæs. cladem victo- 
ris. Flor. — le temps perdu, Tem- 
Poris usuram sarcire (io, is, sarsi, 
sartum). Cie. — une faute, Culpam 
relimére. Plane, ap. Cic. Ses vices 
étaient rachetés par ses verlus, Redi- 
mebat vifia virtufibus. Sen.-rh. Voy. 
COMPENSER 29, 
Se nACHETER, v. 1° Réf. Payer ren- 
n. Se redimére (0, is, emi, emptum). 
ïc. : Se racheter à prix d'or des 
maios des Gauluis, Se rediméëre a Gal- 
lis auro. Liv. || 2° Payer une 6omme 
ur s'exempter de qq. ch. Se redimëre 
(os. 4e). Cic. : Se racheter à prix 
‘argent de la justice, Se a judicibus 
pecuuiâ redimére. Cic. || 3° Pron. 
Fig. Être compensé. Compensari, pass. 
Cic. et tous les pass. des v. act. cités 
à RACHETER 4°. 

RACUITIQUE, adj. Affecté de ra- 
chitisme. * Rhachitide laborans (géo. 
antis). (Sin.). 

RACUITISME, s. m. Sorte de ma- 
ladie. *Rhackatrs, fidis, f. (Georg. Sm.). 

1. RACINE, 8. f. 19 Partie par la- 
quelle les vegetaux tiennent à la terre et 
en tirent leur nourriture. Radiz, icis, [. 
Cic. Col. = l’etile racine, Radicula, 
æ, f. Cic. Col. Pousser, Jeter des ra- 
cines, Radices emitt®re. Col. immit- 
tére. Quint. Pousser de profondes —, 
Suas radices in profundum agère. Plin. 
Faire pousser des —, Provocare radi- 
culas. Col. Prendre raciue, Radicari, 
dép. Col. Plin. Voy. S'ENRACLNER 1e, 
Qui 8 des racines, Radicalus, a, um. 
Col. Pall. Qui a beaucoup de —, Ra- 
dicosus, a, um. Plin. Arracher des 
plantes, ua arbre, la moisson jos- 

u'oox —, Radicitus effudëre herbas. 

ato. evell”re arborem. Sen. Suet. Ab 
ra‘dicibus imis eru7re segetem. Virg. || 
Ville qui reoalt plus forissante pour 
aiosi dire de ses —, Urbs velut a 
slirpibus latins renata. Liv. || 2e Yé- 
gétal dont on mange la partie qui vient 
en torre. Radix, icis, [. Cels, a Vivre 
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de racines, Herbarum radicibus vivère. 
Sen. |} 8° Fig. Principe, origine (d'une 
ch.). Radir, icis, f. Cie. Stirps, pis, 
f. Cic. =: La vraie gloire pousse, jette 
des racines, Vera gloria radices ayil. 
Cic. Prendre racine dans les esprits, 
In mentibus inhærescère, n. Cic. Voy. 
S'ENRACINER 2°, Quand la vertu a 
pris de fortes racines, Firmatä sfirpe 
virlutis. Cic. La vertu a de profon- 
des —, Virtus est altissimis defiza 
radicibus. Cie. Opinion qui a de si 
profoudes —, Tam penitus insita opi- 
nio. Cic. Tant sont profondes les — 
de la sottise, Ita sunt altæ stirpes 
stultiris, Cic. Avoir sa racine dans, 
Voy. ontQivs 2°, Arracher les racines 
d'on mal, Couper uu mal dans sa ra- 
cins, Voy. exrinper 4°. Jusqu'à la 
—, C. RADICALENENT. {| 4 Partie des 
poils, des dents, ste., qui tient à la 
chair. Radir, icis, f. Cels. = Les raci- 
ues:les poils. Pilorum radiculz:arum), 
f. pl. Ceis. Arracher les cheveux avec 
leors —, Vellfre a stirpe capillos. 
Prop. || 6° Partie opposee au bout, au 
sommel : La racine de la langue, Lin- 
guæ radices (um), F. pl. Cic. — d'une 
montague, Montis radices. Cæs. || 6° 
Terme de grammaire. Radir, icis, F. 
Varr. : Mot racine, Basis, is, acc. 
im, abl.i,f. Varr. ap. Non. {|} 7° Terme 
d'arithmetique. Radix, icis, f. Boet. 

2. IACINE, grand poète français. 
*Racinius, is, m. 

RACLER, v. act. Enlever aveo qq. 
ch. de rude une partie de la superficie 
d'un corps. Rudëre, o, is, rasi. rasum, 
act. Col. Voy. nnaTTEn 10 et 2e, 

RACLOIR, $. m. Instrument avec 
lequel on racle. Radula, z, f. Col. 
Rallum, i, nu. Plin. 

RACLOIRE, s. f. Planchette pour 
nlveler le grain qui déborde du bois- 
seau. Rutellum, à, D. Lucil. 

RACLURE, 8. f. Ca qu'on cnlève 
en raclant. Rasura, æ,f. Veg. Ramen- 
tum, 1, 0. Plin. Strigmentum, n. Plin. 

RACOLEN, v. acl. C. ENGAGER 4°. 

RACOLEUR, 8. m. C. ENNÔLEUR, 

RACONTER, v. act. 1e Faire un 
récit. Narrare, act. Cic. Enarrare, 
act. Ter. Cic. Denarrare, act. Ter. Voy. 
ConTER 1° = Ce que tu racontes est 
merveilleux! 3fira memoras! Plaut. 
Qu'on ne peut raconter, Jnenarrabi- 
lis, m.f.,e, n. Liv. Sen. || 2° Dire. 
DicFre, o, ts, diri, dictum, act. Cic. 
Eloqui, or, &ris, locutus sum, dép. 
{acc.). Plaut. Cic. Afferre, fero, fers, 
aituli, allatum, act. Cic. Liv. Referre, 
fero, fers, retuli, relatum, act. Cic. 
Ferre, act. Cic. Voy. CONTER 2°, DIn£ 
do (4) = À ce qu'on raconte, Ut aiunt. 
Cic. Sicut fertur. Cie. On — qu'il y 
eut un certain Démarate, Ferunt 
quemdam Demaraium fuisse. Cic. Voy. 
pire 10 (15). 

RACONTEUR, 5. @. Celui qui a la 
manie de raconter, C. conTEUR. 

RACORXIR, v. act. Rendre dur. 
Durare, act. Col. Plin. Indurare, act. 
Plin. : Olive racornie, Oliva crispa 
(= ridée). Pall. 

8e nacôania, v. pron. Devenir dur. 
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Durari, pass. Plin. Durescëre, 0, ta 
rui, 8. sup., 0. Cic. Voy. Se ounciR. 

RACORNNISSRAENT, s. m. C. DUR- 
CISSEMENT. 

RACQUITTEN, v. act. Dédommager 
qqn de qq. perte. Voy. DÉDOuwaGEn 40, 

Se RACQUITTER, v. réf. Se dedomma- 
gor de qq. perte. Voy. Senénosuaoen. 

RADE, 3. f. Endroit abrite où les 
navires peuvent tenir & l'ancre, Statio, 
outs, f. Cæs. Voy. mouicLa0e : Etre 
ea rade, C. Être mouizzé 2°. Mettre 
en —, C. Sortir du ponr 1e. 

RADEAU, 8. w. Pièces de bois es- 
semblees pour aller sur l'eau. Ratis, 
is, f. Cie. 

RADIATION, 5. f. 4° Qaf. Émis- 
sion de rayons lumineux, Radtano, 
onis, Î. Plin. || 2° Ordin. Action de 
biffer. Litura, æ, f. Cic. : Faire la ra- 
diauon, C. xrraAcer 10 el 90. 

RADICAL, ALE, adj. 19 Qui va jus- 
qu'au fond des choses, complet, total. 
Totus, a, um, gen. tus, dal. 1. Cic. 2 
Changement raslical, Mutatio omnium 
rerum. Cic. Révolution radicale, To- 
tius reipublicæ commutatio. Cic. Il y 
8 entra eux une différence — de 
mœurs, Tanla est inter eos, quanta 
marima polesi esse, morum distuutia. 
Cic. | 2° T. de grammaire. Qui est 
comme la racine de plusieurs autres. 
Primigentus, a, um. Varr. Primitivus. 
Prise. : Terme radical, Prünigenium 
verbum. Varr. 

RADICALEMBNT, adv. Dans le 
principe, totalement. Radicitus. Cic. 
Stirputus. Cie. Penitus. Cic. Voy. xn- 
TIÈREMENT. 

RADICELLE et RADICULE, s. f 
Petite racine. Radicula, æ, Î. Cic. 

RADIÉ, #e, adj. Qui a des rayons; 
dispose en rayons. Radiatus, a, um. 
Pl.-j. Suet. Plin. 

RADIEUX, EUSE, adj. 10 Qui Jetta 
des rayons de lumière. C. mrILLaNT 10, 
1 2° Fig. Qui a un air de satisfaction. 
C. on 1°. 

RADIS, 8. m. Sorte de raifort cul- 
tive. Naphanus, i, m. Pin. 

RA DIUS, 5. ©. Le ptus petit des deux 
os de l'avant-bras. Radius. ii, m. Cels. 

RADOTAGE, 8. m. Action de rado- 
ter. Deliratio, onts, f. Cic. Voy. ra- 
DOTHRIS. 

RADOTER, Ÿ. n. Tanir des discours 
sans suite. Delirare, n. Cic. Desipëre, 
io, is, pui, 8. sup., n. Cic. 

RADOTERIE, 8. f. Discours sans 
suite. Deliramenta, orum, n. pl. Plaut. 

RADOTEUR, sue, 8. mn. f. Celui, 
Celle qui radote : Un vieux radoteur, 
Senez delirus. Cie. Une mère rado- 
teuse, Afater delira. Hor. 

RADOUB, 8. m. Reparation d'un 
navire. VOYy. BACCOMMODAGE. 

RADOUBER, v. act. Reparer Un 
navire. Voy. RACCOwuUONER 1°. 

RADOUCI, RADOUCIR,RADOU- 
CISSEMENT. C. ADOUCI, ADOUCIR, 
ADOUCISSRMENT. 

RAFALE, 8. f. Sorts de coup de 
vent. Ventus Q subitus (i) ac procel- 
losus (1), m. Liv. 

RAPFPE, 5. f. C. { maris. 
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RAPFENNMIR, v, act. 1° Rondrô 
ferme et stable, Confirmare, act. Cæs. 
Firmare, acl. Plin. Voy. AFFERMIR 1°. 
h 2° Rendre ferme et consistant. Du- 
rare, act. Cels. Indurare, act. Plin. 
80 Fig. Rendre plus assure, plus solide. 
Firmare, act. Cic. Confirmure, act. Cic. 
Voy. AFFEUMIR 30, CONFINMEn 10 el 20. 

de RAFFENMIR, v. 19 Pron. Devenir 
stable. Firmari, pass. Cic. {| 2° l’ron. 
Devenir consistant. Durari, pass. Plin. 
Cels. Voy. S'arrenmin 20. || 30 Rén. 
Fig. Oovenir plus ferme. Firnari, 
pass. Cic. Voy. S'arrenmin 39, Se 
CONFIRMER 10. 

RAFFERNMISSEMENT, 8. 0m. C. 
AFFENNISSEMENT, 

RAFFINAGE, 8. m. C. AFFINAGE. 

RAFFINÉ, és, part. passé de Rar- 
men, Voy. ce v. [| Adj. 1° Très sub- 
til, très délicat. Subiilis, m. f., e, 0. 
Cic. Elegans, gèn. autis. Cic. = Grâce 
raffinée, Subtilis venustas. Cic. Elé- 
gance —, Ezxculta elegantia. Quint. 
Avoir uo style raffiné, Eleganter scri- 
brre. Cic. Écrivain délicat et —, Scrip- 
tor sublilis atque elegans. Cic. Homme 
très — en matière de goût, [umo in 
omni judicio elegantissimus. Cic. Voy. 
coùr 5°. Homme d'une politesse raf- 
finée, Vir urbanitate limatus. Cic. 
Voy. rm 7°. S. m. Les raffinés, 
Elegantiores, um, m. pl. Plin. || 2° 
Trèsrecherche. Erquisitus, a, um. Cic. 
Quzsrtus. Sail. Cie. Tac. = Supplices 
rafônés, Erquisita supplicia. Cic. Adu- 
latiou plus raffinée, Ouæsitior adula- 
tio. Tac. || 3° Malin, avise, ruso. Cal- 
lidus, a, um. Cic. = L'interprèle des 
songes le plus raffiné, Somniorum 
interpres vaferrimus (de vafer, fra, 
frum). Cic. Voy. Fin 80. 

RAFFINEMENT, 8. m. {° Extrême 
subtilite. Subtrlitas, atis, f. Cic. : 
Graod raffinement, Minuta subtilitas. 
Cic. || 3e Excès de recherche = Les 
raffinements de la table, Cenarum ex- 
uisi{a (orum) ingenia (orum), n. pl. 

l.-j, Chez Pison, aucun raffinement, 
Apud Pisonem nihil exquisitum. Cic. 
Une propreté sans —, Munditia non 
ezquisita nimis. Cic. VOy. RECHERCHE. 

RAFFINEN, v. act. 49 Rendre plus 
8n, plus pur. Purgare, act. Plin. Voy. 
AreiNeR, || 2° Rendre plus subtil, plus 
délicat. Subtiliorem (m. f.) ou Subti- 
lius (n.) facëre (io, is, feci, factum). 
Col. : Cela raffina la gourmandise de 
beaucoup de gens, Doc multorum sub- 
tiliorem fecit gulam. Col. 

RArrINER, v. n. 40 Anc. Faire des 
découvertes nouvelles = 11 a bien raf- 
finé dans l'art malilaire, In re mili- 
fort mulla nova attulif (de afferre, 
fero, fers, allatum). Nep. || 2° Or- 
dio. Subtiliser : Raflner sur ces ques- 
tions, Sublilius ista quærvre (o, is, 
guzsivi et sit, sifum). Cic. ou consec- 
fari, dép. Plin. Hzc subtilius disse- 
rêre (o, is, serui, sertum). Cic. Tra 
— sur qq. poiol, In re nimiä subtili- 
fate labi (or, Eris, lapsus sum}, dép. 
Quint. Divisions sur lesquelles cer- 
tains (oralears] ont trop raffine, Sub- 
files nimium divisiones quorumdam. 
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Quint. Raffiner trop sur la prononcia- 
tiou des lettres, Erprimére litteras 
pulidius. Cie. Voy. miNUTIEUX 10 et 20. 

Se narrixen, v. réfl. Devenir plus 
fin, moins simple. Subtitior (mn. f., us, 
n.) fo, fs, fuctus (a, um) sum, fieri, 
pass. Plin. Voy. Se P&RFKCTIONNER 4° 
et 2e, Se Porir 2e et 3e. 

RAFFOLER, v. n. Se passionner 
follgment pour. Voy. Être PASSIONNÉ 
pour 30 el 40. 

{. RAFLE, 8. f. Grappe de raisin 
qui n'a plus ses grains. Scopio, onis, m. 

ato, Col. Plin. 

2. RAFLE, s. f. Action de rafler : 
Faire rafle, C. RAFLER. 

RAFLER, y. act. Emporter tout très 
promptement. Corradëre, o, is, rasi, 
rasum, act. Plaut. Ter. : Rafler les 
hérilages, Hereditates converrére (0, 
is, verri, versum). Cic. 

RAFRAÏÎCUIR, v. act. 10 Rendre 
plus frais, moins chaud. Refrigerare, 
act. Cic. || 3e Remettre à nouf: reparer, 
raccommoder, nettoyer, raviver, Vuy. 
ces m. || 3° Rogner, tailler. Voy. ces 
m. || 4° Fig. Renouveler : Rafralchir 
la mémoire de qq. ch., Alicujus rei 
memoriam renovare. Cic. redintegrare. 
Cic. Voy. RAPPRILER. || 5° Fig. Remet- 
tre, récréor = Enfauts rafralchis (par 
le jeu), Pueri renovati. Quint. Rafral- 
chir l'esprit fatigué, Animum defes- 
sum inlegrare. Cic. renovare. Cic. || 
6e fétablir par la bonne nourriture et 
l6 repos. Reficére, io, is, feci, fectum, 
act. Cæs. Cic. Recreare, act. Cæs. Cic. 
Reuovare. Liv. Quint. = Soldat rafrat- 
chi, Miles requietus. Liv. || 7° Pourvoir 
de nouvelles provisions. C. RAVITAILLER. 

RarnñaîcHin, v. n. C. Se RArRAI- 
c8in. || Faire rafraîchir, C. narnat- 
cuin (act.). 

Se RArRAÎCHIR, v. 1° Pron. et Réf. 
Devenir plus frais, moins chaud. Refri- 
gescére, o, is, friri, s. sup., n. Cato. 
Refrigerari, pass. Varr. Î de néf. 
Prendre le frais : Se rafratchir à l'om- 
bre, Umbrä refrigerari, pass. Cic. || 
3e Réf. Boire un coup. C. Se DÉSALTÉ- 
nn. || 6° Ref. Se retablir par {a nour- 
riture et le repos. Corpus curare. Liv. 
Se curare. Cic. 

RAFRAÎCHISSANT, ANTS, ad). 
Propre 4 rafralchir le corps = Être 
rafraichissant, Refrigerare, n. Cic. 
Plin. Col. 

RAFRAÎCLISSEMENT, 5. m. 1° 
Action de rafraichir: ce qui rafralchit. 
Refrigeratio, onis, Î. Cic. Col. |] 2° Ac- 
tion de remettre à neuf. Voy. RÉPARA- 
TION, RACCOMMODAGE, NETTOYAGE. || 
8e Fig. Soulagoment. Voy. ce m. || 4° 
Fig. Recouvrement de forces par la nour 
riture et le repos. Refectio, onis, f. 
Quint. {| 6° Au plur. Vivres dont on 
rafraichit une armee, etc. * Nova (orum) 
cibaria (orum), n. pl. Voy. RAvITAIL- 
LEMENT. || 6° Boisson (pour rafralchir). 
C. BnRUvAGe. 

RAGAILLARDIN,V.act.C.ÉOATER. 

RAGE, S. f. 10 Hydrophobie, sorte 
de maladie. Rabies, sans gén. ni dat., 
acc. em, abl. 6, f. Col. Plin. = Ino- 
culer la rage, Rabiem injicère. Liv. 
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Donnar la — aux chiens, Canes in 
rabiem agËre. Plin. Alleint de la —, 
Rabiosus, a, um. Cels. Plin. Rabidus. 
Sen. Plin.|| 2° Douleur violente. Dulor 
(oris) magnus (i), masc. Cic. Crucia- 
tus, Gs, m. Cic. Tormenta, orum, n. 
1. Cie. Sen. Pi.-j. : Rage de deats, 
entium dolor. Lucr. Cels. Voy. nog- 
LEUR de. || 3° Violent transport de co- 
lère, eto. Rabies (voy. 19), £. Cic. 
Furor, oris, masc. Cic. {ra (æ) atroz. 
pr ou impotens (enfis), f. Liv. [ra 
æ) magna (2) ou gravis (is), f.-Cic. 
et qqf. simple ra, &, f. Cic. =: Élre 
transporté de rage, Acerrime furêre 
CE ü, tr. rar. rui, 8. sup.), n. Cic. 
vec —, fabiose. Cic. Furiose. Cic. 
Voy. FonEuR 4°, coLÈRE 1e. || 60 Fig. 
Eforts extraordinaires = Faire rage 
contre, C. Se o&cmAINER contre 30. 
Faire — pour uo ami, Omnia amici 
causä facëre. Cic. Voy. S'Erron- 
cen de tout son pouvoir: || 5° Fig. 
Grand desordre : Faire rage, Omnia 
miscére (co, es, cui, mirium el mis- 
fun). Sall. || 6° Mal qu'on dit de qqn 
: Dire rage de qqn, C. vécuinen 5°. 
Il 7° Fig. Violente passion, penchant 
outré. Furor, oris, masc. Suet. Insa- 
na, æ, f. Cic. : La rage des dépenses, 
Furor impendiorum. Suet. Voy. ru- 
REUR %9°, PASSION 5° et 6e. 
RAGER, v. n. C. ENRAGER 4e. 
RAGOÛT, 5. m. 4° Sorte de mets. 
Minutal, alis,n. Mart. Apic.|| 2° Fig. 
Ce qui excite les désirs. Incitamentum, 
i, nu. Cic. PL.-j. Curt. 
RAGOÛTANT, ANT®, adj. 4° Qui 
excite l'appetit. C. appérissanT. || 3° 
Fig. Quia une apparence agreable. Le 
pidus, a, um. Plaut. Ter. 
RAGOÛTER, +. act. 19 Remettre 
en appetit. Palafum suscitare. Varr. 
Voy. apPérit 3e. || 2° Fig. Roveil- 
ler le desir (chez qqn). Ezcitare (ali- 
quem). Cic. 
RAGRANDIR, v. act. C. AGRANDIR. 
RAIDE, adj. 1° Difficile 4 plier. Ai- 
gidus, a, um. Cic. Liv. Rigens, gén. 
entis. Quint. Plin. : Corde raide (= 
tendue), Funis contentus. Llor. Être — 
de froid, Prigore rigère (ee, es, gui, 
s. sup.), n. Cic. Devenir — (après la 
mort}, ObrigescËre, 0, is, gui, 8. sup., 
n. Cie. Il tomba — mort, Mortuus 
concYdit. Cic. |] 2° Qui manque de sou- 
plesse. Rigidus, a, um. Cic.=: Marcher 
a tête raide, Ceruice rigidä inced?re. 
Suet. Statue d’une tournure —, Si- 
num rigidum. Cic. || 3° Fig. Infexi- 
ble. cpiniâtre, dur. (Inflexible) Rigidus, 
a, um. Liv. Pl.-ÿ, (Opiniâtre) Pervi- 
car, gén. acis. Ter. Perlinar. Cic. 
(Dur) Durus, a, um. Cic. = Vieillard 
chagrin et raide, Senez trislis ac di- 
rectus. Cic. — avec ses enfants, Voy. 
pun 4e. || € Difficile 4 monter. Arduus, 
a,um.Cic. Liv. Præceps, géo. cipitis. 
Cas. Cie. Arrectus, a, um. Liv.: lente 
raide, Voy. PENTeæ 10. || 6e Qui a un 
mouvement rapide et fort. Rapidus, 
a, um. Cæs. 
Raine,adv.Vite; vivement. Voy.ces m, 
RAIDEUR, 8. f. 1° Qualité de ce qu 
est ralde. Rigor, oris, masc. Plin. || 
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2° Manque de souplesse. Rigor, eris, 
masc. Plin. Quint. : Raideur des traits 
(d'une statue), Vultüs rigor. Plin. || 
8° Inflexibilite, opinlätrete, dureté. (In- 
flexibilite) Rigor, oris, mase. Plin. 
Tac. (Opimätreté) Pervicacia, æ, f. 
Cie. Perlinacia, f. Cic. (Dureté} Duri- 
las, atis, f. Cic. : [Recevoir une obser- 
valion] avec raideur, Dure. Cic. || 4° 
Rapidité, impstuosite. Rapilitas, atis, 
f. Cæs. Fronun. || 6° Pente rapide. 
Arduitas, atis, f. (tr. rare). Varr. 
Dificuitas, f. Varr. *Ardua (æ) na- 
fura (æ\, f. 

RAIDILLON, s. m. Petite pente. 
Clivulus, i, m. Col. 

RALIDIR, v. act. Rendre raide. (Ten- 
dre avec force) Contenudrre, o,18, fendi, 
tentum, act. Cic. (Resserrer par Île 
froid) Adstringëre, o, is, strinri.s{ric- 
tum, act. Curt. (Durcir) Durare act, 
Plin. Voy. Tenone (v. acl.), DUucIR. 

Ratoim, v. neut. C. Se RAIN, 

Se natoin, v. te Réf. et l’ron. Se 
rendre raide, devenir raide. Rigescére, 
e, is, gui, 3. sup., 0. Sen. Plin. Obri- 
gescère. n. Cic. | Se raidir (— raidir 
ses muscles), Ertentare nervos. Liv. 
[12° Réf. Fig. Tenir ferme, résister à. 
ResistFre, 0. is, restiti,s. sup., n. Cic. 
Se ad firmitatem intend®re (0, is, tendi, 
fentum). Cic.: En teraidissant, fnten- 
tione animi. Cic. Se raidir contre la 
douleur, Dolori obsistëre (o, is, stiti, 
sliturus), n. Cic, Voy. LUTTER 40. 

4. RAIE, 5. f. 1° Trait tiré de long 
avec une pointe. (En gén.) Linea, æ, f, 
Plin. (Plus ou moins creuse) Suicus, 
{, m. Quint (Rature) Litura, æ,f. Cic. 
Voy. Liane 4e. | 2° Ligne sur la peau, 
sur les pierres, les etoffes, eto. (D'une 
étofle, de l'arc-en-ciel) Virga, =, f. 
Ov. Sen. (D'une pierre préciense) Li- 
mes, mitis, m. Plin.: Qui a des raies, 

ui est à —, (En parl. d'un vêtement, 
e la peau du tigre) Virgatus, a, um. 
Virg. Sen.-tr. (Eo parl. d'an coquil- 
lage) Virgulatus. Plin. Voy. Liaxæ 4°. 
l 8° Entre-deux d'un sillon. Porca, æ, 
. Varr. 

2. RATS, s. f. Sorte de poisson de 
mer. Raïa ou Raja, æ, f. Plin. 

RAIFONT, 8. m. Sorte de plante. 
(En gén.) Raphanus, i, m. Plin. (Sau- 
vage) Armoracia, æ, [. Plin. 

RAILLEN, v. 1e Nent. et Act. Tour. 
ner on derision, $e moquer de : Railler 
qqu ou de qqn, Aliquem irridère (e0, 
ss, risi, risum). Cic. Voy. Se MoquEn 
40. || 20 Neut. Badiner. Jocari, dep. 
Cie. : En raillant, Per ridiculum. Cic. 
Sans railler, Remoto joco. Cic. Voy. 
BADINER 10, 

Se AaILLEnR, v. réf. C. RAILLER. 

RAILLERTE, 8. f. 4° Moquorle. 
Risus, Gs, m. Cic. Frrisio, onis, |. Cic. 
5 Prêter à la raillerie, Risus facre, 
Cic. Risui esse. Liv. Donner prise à 
la — la plus fine, Dare de se venus- 
tissimos lusus. Quint. Poursnivre qqu 
de ses railleries, Aliquem irridendo 
fnsequi, dép. Cir. Voy. moqueme le, 
DÉAISION. [| 2° Plaisanterie. Jocus, 1, 
m. ‘au plur. Joca, orum, on. Cie. et 
Josi, orum, m. Ov. Vell. Sen. Just.) : 
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Lancer la raillerie, Jacë#re ou Mitifre 
ridicula. Cie. Voy. PLAISANTERIE 10. 

RAILLEUR, &USE, adj. el s. m. f. 
1° Moqueur. Voy. ce @. || 2° Plaisant. 
Voy.rinisanT (subst.) 19 et (ad.) 2°. 

RAIN, 8. f. Grenouille. Rana, z, f. 
Varr. 

RAINETTE, s. f. Sorto de grenoullle. 
Rana (æ) rubeta (æ), f. Plin. 

RAINURE, 8. f. Sorte d'entaille. 
Stria, æ, 1. Vitr. 

RAIPONCE, s. f. Sorte de plante. 
*Rapunculus, 1, m. (Linn.). 

RAIS, 5. m. C. RAYON. 

RAISEN, 3. m. Le fruit de la vigne. 
Uva, æ, f. Cic. Virg. : Grappe de rai- 
sin, Uva, z,f. Cic. Voy. anaPrs. Grain 
de —, Voy. ana 2°. — sec, Passa 
uva. Col. 

RAISINÉ, s. m. Sorte de confiture. 
Defrutum, 1, 0. Plaut. Col. 

RAISON, 5. f. 1° Anc. Compte, état 
des recettes et des dépenses : Livre de 
raison, Voy. comptes 8°. || 20 Compte 
rendu, justification. Ratio, onis, f. (ic. 
: Demander à qqn raison de ses ac- 
lions, Ab aliqno rafionem vifæ repos- 
cére. Cic. Renilre — de sa conduile, 
Vitæ suæ rationem redd?re. Cic. Voy. 
courts 16°. || 3° Satisfaction sur aq: 
ch. qu'on prétend. Satisfactio, onts, F. 
Cæs.: Faire raison à qqn, Alicui sa- 
tisfac®re (io, is, feci, factum}, n. Cic. 
Faire — À chacua de ce qui lui est 
dù, Cuique suum reddëre (o, is, didi, 
ditum). Cic. Tirer — de qqn qui est 
notre débitenr, Pecunias, quz ab ali- 
quo debeutur, erigre (o, is, egi, ac- 
tum). Cic, Je veux qu'on lui fasse —, 

u'ilait—, Volo ei satisferi (pass.). 
dic. Il Fig. Avoir raison de qqn ou 
de qq. ch. (= en trivmpher, eu venir 
à bout}, Voy. À soor oz 30. || 6e Ré- 
paration d'un outrage, etc. Satrsfactio, 
onis, f. Cæs.: Demander à qqn raison 
de ceschoses, decelteinjure, Expostu- 
lare cum aliquo de his rebus. Cic. hanc 
injuriam. Ter. [S'il arrive qq. mal- 
heur] ils t'en demanderont —, Abs te 
rationem reposcent. Cæs. Toutes les 
monarchies demandent — de nos in- 
jures, Regna omnia de nostris injurtis 
ezpostulant. Cie. Tirer — d'oneinjure, 
de la mort de qqn, Injuriam ulcisci 
(or, Eris, ulfus sum), dép. Cic. AMor- 
tem alicujus persequi (or, Eris, secu- 
tus sum), dêp. Cic. J'aurai — de vos 
ontrages, Pre vestris maledictis pænæ 
mihi pendentur. Plaut. Voy. PoRIR. 
Faire à qqn — de ses torts, Alicui de 
suis injurits satisfacére (voy. 3°), u. 
Cæs. Se faire — soi-même ou à soi- 
même, Suas injurias vindicare. Sail. 
1 5° Prouve par discours, par argument. 
Ratio, on1is, f. Cic. Argumenfum, i, 
a. Cic. : Pauvre raison, Ratiuncula 
(æ) levis (is), F. Cic. Voy. PARuve 1e, 
ARGUMENT. Point lant de raisons, C. 
En voilà assez 10. || 6° Sujet, cause, 
motif. Ratio, uns, f. Cic. Causa, æ, Î. 
Cic. : Donner les raisous ponr les- 
quelles il en est ainsi, Afferre rafiones 
cur hoc ifa sit. Cic. Ils donnent la 
raison de leur refus, Afferunt rationem 
cur megent. Cie. Tu a8 donné une — 
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valable etlégitimedel'interraption…, 
Justä et idoneëä usus es excusatione 
intermissionis. Cic. Voy. EXCUSE fe, 
Donger pour — la santé de Cicéron, 
Opponëre causam Ciceronis valetudi- 
neém. Cic. VOy. PRÉTEXTER, ALLÉGUBR 
20. Je déciderai d'après mes raisans 
particulières, Ego meis ponderibus 
examinabo. Cic. J'ai mes — pour 
croire..…., Afferre possum cur credam. 
Cic. Quelle raison avais-je d’être si 
implacable? Quid erat cur tam impla- 
cabilis essem ? Cic. Je n'ai aucune — 
pour être de tou avis, pour m'efMorcer 
e..., Non habeo quid (ibi assentiar. 
Cic. Non est cur studeam. Plaut. Ta 
n'as pas de — pour craindre, pour 
t'empresser, [1 n'y a pas de — pour 
que tu craignes, pour que tu tem- 
presses, Nikil est quod ertimescas. 
Cie. Nihil est cur gestras. Cic. Parce 
que je me suis mèlé à ane troupe 

assassins, ce n'est pas nne — pour 
que je sois un assassin, Si me in gre- 
gem sicariorum contuli, non continue 
sum sicarius. Cic. Est-ce une — pour 
qu'il jouisse du souverain bien? Con- 
finuone fruilur summo bono? Cic. 
Voy. S'exsuivre 30. À plus forte —, 
Voy. ronr (adi.) 21°, — de plus pour 
que ce précepte sait présent à l'esprit 
e tous, Quo magis præcepium illud 
omnium in animis esse debel. Nep. 
— de plus pour que tn augmentes 
ton bien, Eo magis bonum auge. Sen. 
Ponr de bonnes raisons, Justis de 
causis. Cic. Dire qq. ch. avec raisou, 
Aliquid cum causa dicére. Cic. Ne rien 
faire sans d'excellentes raisons, Niki 
nisi summé ralione facëre. Cic. Ce 
n'esl pas sans raison, C'est avec — 
que le mème honneur à été dérerné, 
Non sine causà tributus est idem ho- 
nos. Cic. Ce n'est donc pas sans —, 
C'est donc avec — que Plalon a cra.…, 
Non ïigtiur frustra Plato credidit. 
Quint. Faire qq. ch. sans —, Aliquid 
rustra ou sine causä facëre. Cic. 

leurer sans — Darius qui est vivant, 
Falso lameutari Darium vivum. Curt. 
Cesar est l'espoir des lettres el lenr 
— d'être, Et spes el ratio sfudiorum 
in Cæsare (sunt). Juv. Voy. morir, 
cause 20. || 7° Faculté intellectuelle 
par laquelle l’homme connait, juge et se 
conduit. Ratio, onts, f. Cac. Intelligen- 
tia, æ, Î. Cic. Mens, entis, [. Cic.z 
Doué de raison, Rafione prædtius. 
Quint. Rationts particeps. Cic. Qui 
(quæ, quod) ralionem habet. Cic. Dé- 

ourvu de —, Rationis erpers. Cic. 

ui a sa —, Meutis compos. Cic. Il a 
ga —, Il a l'usage de sa —, Est sus 
mentis. Cic. sanæ mentis. Liv. Sanus 
est. Plaut. Ter. Qui a loute sa —, Ra- 
tionis ef consilii compos. Cic. Les 1n- 
miêres de la —, Mentis lumen. Cic. 
Dès que l'enfant a une lueur de —, 
Cum primum puer cœæpit sapère (io, is, 
ii, 8. sup.}), n. Cic. L'âge de la —, 
Sapientior ætas. Ov. Voy. DIBTRÊTION 
{e. Ces choses sont au-dessus de la 
—, Ea sunt majora quam hominum 
rafio consequi possit. Cic. La — resle 
entière, Mens constat. Cels. Conserver 
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sa—, Menteconstare,n. Cic. Affaiblis- 
seweut de la —, Mentis deminutio. 
Suet. — affaiblie, Afens imminuta. 
Sall. — troublée, Mens perturbala. 
Cic. Dont la — est troublée, lente 
commolus (a, um). Plin. inspirer des 
doutes sur sa —, Esse dubiz sanila- 
tis. PL.-j. La — chancelle, Mens la- 
bat. Cels. [Junon] Jui a Ôôté la —, 
Alienavit mentem Lies. Liv. Le crime 
de chacun ni Ôôte le sens et la —, 
Suum quemque scelus de sanilate ac 
mente delurbat. Cic. Perdre la —, 
Mentem amitiére.Cic. In insantam inct- 
dére,n. Cic. 1] paraît à tout le monde 
avoir perdu la —, n'avoir pas sa —, 
Omnibus videtur insanire ou furêre. 
Cic. Qui a perdu la —, Mente captus. 
Cic. Demens, gén. entis. Cic. Quel. 
u'an ayant presque perdu la —, 

liquis pæne alienotä mente, Cæs. 
Vous avez presque perdu la —, Viz 
sanæ mentis esits. Liv. Qui n'a pas 
toule sa —, Male sanus. Cic. Qui ne 
jouit pas de sa —, Insanus. Cic. Voy. 
Frog 4°. La — revient,Mens redit. 
Cels. Recouvrer sa —, Ad sanam men- 
tem redire, n. Sen. || Qui est un être 
de raison, C. inéaL (adj.) 10. || 8° Le 
bon sens, la sagosse, la justesse d'es- 
prit. Ratio, onts, { Cic. Samentia, 
æ, f. Cic. Prudentia, f. Cic. Consilium, 
ti, n, Cic. Judicium, n. Cic. : Saine 
raison, Bona ratio. Cic. Droite —, 
Recta ratio. Cic. Avecla — d'un en- 
faat, Consilio pueruli. Cic. Un parti 
lein de —, Prudentissimum const- 
um. Nep. V'oy.RAISONNABLE 40. Avoir 
— en tout et partout, Usquequaque 
sapère (voy. 1e), n. Cic. As-tu —? 
Sanusne es? Ter. Qui n'a pas de — 
(en parl. d'une pers.}, Insipiens, gén. 
entis. Cic. Stolulus, a, um. Cic. N'a- 
voir pas de —, Manquer de —, Desi- 
pire, io, is, siput, S. SUp., n. Cic. Cet 
omme est entièrement dépourvu de 
—, [ic plane nihil sapit. Cic. Rame- 
Ber ag Ala —, Ad sanitatem aliquem 
reduc®re. Cic. revocare. Iirt. Revenir 
à la saine —, Ad sanitatem redire, 
n. Cic. reverti, dép. Czs. se conver- 
tëre. Cic. Resipisc®re, o,is. pui ou pivi 
et pit, 8. snp., n. Ter. Cic. Liv. Agir 
avec —, Sapienter facére. Cic. Parler 
avec—, (= raisonnablement) Sapien- 
ter dicFre. Ter. (= ètre accommadant) 
Æqui bonique dic#re. Ter. Qui choque 
la —, Qui n’a nr rime ni —, Absur- 
dus, 4, um. Cie C. DÉRAISONNABLE. || 
Jo Cs qui est de devoir, d'equits, de 
justice. Ratio, onis, f. Cic. Æquuin, 
1, n. Cic. Justum, n. Cic. Jus, unis, 
n. Cic. Rectum, i, n. Cic. =: Réduire, 
Mettre qqn à la raison, Aliquem 
cosrcère (eo, es, cui, cifum). Cic. Voy. 
ozvoin (subst.) 2°. Se mettre à la —, 
Rationi parëére, n.Cic. obæuire, n. Cic. 
C'est —, C'est bien — que ceux-là 
aient un champ, que nous ainmions…., 
Verum est agrum eos habëre. Liv. 
Rectum ef verum est uf amemus. Cic. 
Ï o'ÿ a pas de — à menacer les dis- 
tribuleurs, à laisser échapyer l’occa- 
siou, Minari divisoribus ratio mon 
wi. Cie. Nulla est ratio amitiére oc- 
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casionem. Cic. Contre toute —, Præ- 
ter æquum et bonum. Ter. Avoir —, 
(Cu penser juste) Recte putare. Ter. 

robe ou Vere judicare. Cic. (— par- 
ler juste) Probe dicère. Cic. Recte 
dicére. Liv. Tu as —, Est ut dicis. 
Cic. J'aime mieux avoir tort avec 
Platon qu'avoir — avec eux, Errare 
male cum Platone quam cum istis vera 
sentire. Cie. Tu as eu — de t'enfer- 
mer.., Rafione fecisii quod fe inclu- 
sisti. Cic. Il a eu — de transiger, 
Bene fecif qui fransegerit. Cic. Vous 
avez — de vendre.…., Bene facitis, 
cum venditis. Cic. Ce que les sages 
ont bien — de dire, Id quod præclare 
a sapientibus dicitur, Cic. Ils ont eu 
— de nommer..., Bene nominaverunti. 
Cie. Il avait — de regarder la colère 
comme une révolle.…, fracundiam 
seditionem quamdam vere ducebat. Cic. 
Nous aviuns — d’être émus, Recte et 
merito commovebamur. Cic. Tu 28 
— de ne pas croire…., Recte non 
credis. Cie. Avec —, Recte ac merito. 
Cic. Jure ac merito. Cie. Merito. Cic. 
Regardant cela, et avec —, comme 
une seconde victoire, Secundam eam, 
sicuf eral, victoriam ratus. Liv. Non 
sans —, Non injuriä. Cie. Non imme- 
rito. Quint. À tort ou à —, Bene aut 
secus. Liv, Est-ce à tort on à —7? 
Utrum recte an perperam? Cic. jure 
an injuriä ? Cic. Recte an secus ? Liv 
A-t-on ou tort? A-t-on eu —7? Je ne 
we prononce pas, Recte an perperam, 
uon interpretor. Liv. Donner — à qqo, 
= être de son avis) Alicui assentiri 
(tor, iris, sensus sum), dép. Cic. (= 
prononcer en sa faveur) Secundum 
aliquem decernëre (o, is, crevi, cre- 
tum), n. Cic. Causam alicui adjudi- 
care. Cic. Donner — à cet (enfant) 
coatre son gouverneur, Ei de pædagogo 
satisfacëre (voy. 3°), n. Sen. Euteudre 
—, Animum suum flectëre (o, is, flezi, 
flezum). Sall. Voy. céosn 1°. Quin'en- 
tend pas —, C. INFLÜLIBLR, SÉVÈRE, 
oPixtÂtas. Faire entendre — a une 
pers. hostile, Ingen‘um alicujus aver- 
sum flect®#re. Sail. Faire entendre — 
à un ami (fâché), Amicum placare. 
Cie. Se faire uñe —, Æquo animo 
pati, dép. Plaut. En présence de ces 
{malheurs}, je me faisais une —, 
Îpse me cogebam illa ferre loleranter. 
Cic. Chose à propos de laquelle il est 
difficile de 6e faire une —, es ad 
patiendum folerandumque difficulis. 
Cie. Comme de —, Ut par est. Cic. 
Sicut æquum est. Cic. Plus que de —, 
Amplius quo. Plaut, S'écarter plus 
que de —, Plus juste declinare. Liv. 

À Raison os, loc. prép. À proportion 
de : Tater les cités à raison du nom- 
bre des soldats, Describère civitati- 
bus pro numero mililum pecuniarum 
sunmas. Cic. VOy. À PROPORTION n&. 

EN Raison DE, lo. prép. 1° À pro- 
portion de. Vay. ci-dessus. || 2° Vu, en 
consideration de : En raison de l'âge, 
Pro ratione ætatis. Cic. Passer dans 
l'usige en — de son utilité, /n con- 
sueludinem ex ulilitafis rafione ve- 
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RAISONNABLE, adj. 1e Doué de 
ralson. Rationis particeps (gén. cipis). 
Cic. Ratione utens (gen. entis). Cie. 
Qui (quæ, quod} rationem habet. Cic. 
Rationclis, m. f., e, n. Sen. Quint. 
2 Qui agit selon la raison, le droit e 
l'équite. (Ssin d'esprit) Sanus, a, um. 
Cie. (équitable) Æquus. Cic. (Qni 
garde la mesure) Modestus. Cie. : Qui 
n'est pas raisonnable, C. DÉRAISON- 
NABLE 19. || 3° Qui supporte avec rest 
gnation. Patiens, gén. entis. Cic. : Être 
raisonoable, Æquo animo esse. Cic. 
Voy. PATIENT 20, RÉSIONS, || 6° En 
pal des ch. Conforme & la raison, à 
‘équité. (Sain, sensé) Sanus, a, um. 
Cic. (Sage) Prudens, gén. entis. Cic. 
Sapiens. Cie. (Logique) Consentaneus, 
a, um. Cic. (Juste) Æquus. Cic. Justus. 
Cic. : Une forme de gouvernement 
raisonnable, Forma sans civitatis, 
Liv. Ramener à des avis plus raison- 
nables, Ad consilia saniora revocare, 
act. V.-Maz. Le parti le plus rai- 
sonnable, Consilhium prudentissimurn. 
Cie. Sa demande est —, Æqua postu- 
lat. Cic. Demande plus —, Æquior 
osfulalio. Cic. Conime il élait —, 

{æquum erat. Cic. Ut par fuit. Cic. 
Juger une alaire d'après ce qui est 
—, Rem ex squo et bono judicare. Cic. 
Si cela te paraît —, Si ita zquum 
censes. Ter. Il est — de penser qu'il 
y a en enx une intelligence, Consen- 
{aneum ssf in its inesse intelligentiam, 
Cic. Voy. sustæ 2° et 3°. Menacer les 
distributeurs n'était pas —, AMinart 
divisorbus ratio non eraf. Cic. Voy. 
DÉRAISONNABLE 2°. || 6° Suffisant, qui 
est ce qu'il doit être: Faire une mar- 
che raisonnable, Justum iter conficére. 
Cæzs. Aliguantum ter emetiri, dép. 
Liv. Une quantité de fourrage, d'ar- 
mes—, Pabuli satis magna copia. Ces. 
Armorum aliquantus numerus. Sail 
J'accorde (aux débiteurs) un délai —, 
Diem statuo satis laram. Care. Taille 
—, Commoda statura. Plaut. Embon- 
point —, Mediocris habitus corporis. 
Cic. Intervalle —, Modicum interval- 
lum, Cic. Ils payent un intérèt —, 
Solvunt tolerabit fenore. Cic. Prix 
—, Salubre pretium. Col. Acheler qq. 
ch. à uo prix —, Rem, quanti æquum 
est, emêre. Pl.-j. Sévérité —, Modica 
severitas. Cic. Crainte —, Tempera- 
fus fimor. Sen. 

RAISONNADLEMENT, adv. 41° 
Conformement 4 la raison. Ratione. Cic. 
Prudenter. Cic. Sapienter. Cic. || 2° 
Selon l'equit. Æque. Cic. Juste. Cic. 
Recte. Cic. Sicut æquum est. Cic. Ut 
par est. Cic. || 3° Suffisamment. Satis. 
Cic. Commode. Cie. : Raisonnable- 
ment grand, Satis magnus. Cic. Qui 
a du bien —, Satis dives. Plaut. 

RAISONNEMENT, 8. m. 1° La fa- 
oulte de raisonner. Ratio, onis, f. Cic. 
| 3° Action de raisonner. Raïiocinalio, 
onis, [. Cic. Argumentatis, f. Cic. = 
Faire an raisonnement, Ratiocinatione 
ti, dép. Quint. Voy. RAISONNEn. On 
peut établir ainsi le —, Ratiocinatio 
potest sic conslitui. Quint. Teletaitleur 


nire. Cic. Voy. consiDénaTION 4°. | —,Sicratiocinabantur(dép.).Cic. Être 
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traité par le —, Argumentande (rac- 
tari. Cic. Voy. ARGUMENTATION. || 39 


Argument. Ratio, onis, f. Cic. Argu- 
mentum, i, n. Cic. VOy. ARGUMENT 1°. 

RAISONNER, v. n. 1° Se servir de 
sa raison pour connaitre, pour juger. 
Ratiocinari, dép. Cie. : Bien raison- 
ner, Recte rattocinara. Cic. || 2° Cher- 
cher et alleguer des raisons afin d'é- 
claircir une affaire; discourir sur qq. 
oh. : Raisonner sur use ch., De re 
argumentari, dép. Cic. disserëre (0, 
is, serui, sertum), n. Cic. disputare, 
u. Cic. L'art de bien —, Ars bene dis- 
serendi. Cie. || 3° Répliquer 2: Est-ce 
que tes esclaves te raisonnent? Num 
servi libi responsant ? Plaut. 

Raisomnen, v. act. de Appliquer Île 
raisonnement à qq. ch. = Je te recom- 
mande de raisonner tes actes, Afuneo 
ut agentem te ratio ducal (de ducëre, 0, 
is, duri, ductum). Liv. Avoir un désir 
raisonné, Aliquid cum rafione desude- 
rare. Cic. Il approuva ces actescomme 
parfaitement raisonnés, læce, ut sum- 
mä ralione acta, approbavit. Liv. Plan 
bien raisonné, Consilium ratione pru- 
dens. Curt. La couduile d'une guerre 
ne saurait être mieux raisonnée, Non 
majore ralione bellum adminisirari 
potest. Cic. Cet acte paralt avoir été 
mal raisonné, Id nullé ratione factum 
videtur. Cæs. || 2° Chercher à amener 
qqn à une sage résolution Je l'ai rai- 
sonné, Tentavi eum ad saniora con- 
silia revocare. D'apr. V.-Maz. À force 
de les raisonner, il avait décidé les Rho- 
diens à faire... Multis rativnibus per- 
vicerat Rhodios ut facerent.Liv.Se lais- 
ser —, Saniora consilia pati, dép. Curt. 

Se RAISONNER, v. ré. Se soumettre 
à la raison. Ad sanitatem reverli (or, 
ris, parf. rar. versus sum et ordin. 
verti), dép. Cæs. : Qui s'est raisonné, 
Ratione victus (a, um). Liv. 

RAISONNEUR, s. m. {° Celui qui 
raisonne : Étreun bon raisonneur, Recte 
ratiocinari, dép. Cic. {| 2° Discoureur. 
Voy. ce m. || 8° Celui qui replique : Un 
jeune raisonneur, Juvenis (is) monito- 
ribus asper (er), m. Hor. Tes escla- 
ves sont-ils raisonneurs? Voy. mal- 
SONNER 3°. 

RAJEUNIR, v. act. 1° Rendre la 
jeunesse a. (Alicui) juventutem red- 
dêre (o, is, didi, ditum). Flor. : Viel- 
lesse rajeunie, Senectus renovata. Ov. 
Ÿ 2° Faire paraître plus jeune. (Ali- 
Cujus) florem juveniæ renovare. Liv. {|| 
Fig. = Rajeunir la vigne Vitem reno- 
vare. Col. — des près (par des ense- 
mencements), Prafa restiture (o, is, 
ui, ulum). Plin. — les vins avec du 
gypse, Vina gypso inslaurare. Plin. 
]| 3° Attribuer à qqn moins d'annees 
qu'il n'en a: Rajeunir qqn d'une an- 
née, * Aliquem uno anno juniorem di- 
cêre (0, is, diri, dictum). D'apr. Hor. 
(Ep., 1, 1, 44). 

Rassunin, v. n. Redevenir jeune; 
reprendre l'air de la jeunesse. (En 
pari. de l'homme) Repuerasctre, 0, 
ts, 8. parf. ni sun., n. Cic. (En parl. 
des pers., des animsux, des vegé- 
taux) Juvenescre, 0, is, venui, à. Un. 
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Plén. : La vieillesse ne peut rajeunir, 
On ne peut — quand on est vieux, 
Senccius non potesi revirescère je. is, 
virui, s. sup.), n. ou repubescère (0, 
is, s. parf., ni SUP), 2. Éol. Senectus 
regressum non habel. Col. |] Fig. L'em- 
pire rajeunit, Revirescit imperiumn. 
ur. Revirescit senectus imperii. Flor. 

Se RASEUNIR, v. réf. do So donnor 
l'air jeune. *Juvenilem speciem sibi 
reddëre (0, is, didi, difum). || 2° Se 
dire plus jeune qu'on ne l'est. ° Mino- 
rem nalu se esse fingëre (o, is, finxi, 
fictum\, (Georg.) 

RAJEUNISSEMENT, s. m. 1° Àc- 
tion de rajeunir. *Juvenfæ renovafio 
(onis . f.: Le rajennissement du moo- 

e, Afundi renovatio. Cic. || 2° État 

de ce qui est rajeuni = Le rajeunis- 
sement (de qqn) après une mala- 
die, Ex morbo renovatus (i) juventz 
fos (oris), mase. Liv. 

RAJUSTEMENT, s. m. 4° Action de 
rajuster ; Resultat de cette action. C. 
AJUSTEMENT 1°, RÉTANLISSEMENT, RÉ- 
PARATION. || 2° Reconciliation. Voy. 
ce m. 

RAJUSTER, v.act. 1° Ajuster de 
nouveau. Reconcinnare, act. Plaut. 
Cic. |] 2° Remettre en ordre. Reponère 
0, is, posui, posifum, act. (tr. rare). 
Ov. Voy. naccouuoDen 2°. || 8° Fig. 
Rétablir : Rajuster les affaires, Rem 
restituËre (o, is, ui, utum). Cic. Liv, 

Se RAIUSTER, Y. réf. Raccommoder 
son ajustement derange. * Turbatas 
vestes restiture (0, 13, ui, ulum). 
D'apr. Ov. (Fast., un, 16). 

1. RÂLE, s. m. Sorte d'olssau. Or- 
tygometra, æ, f[. Plin. 

2. RÂLE et RÂLEMENT, 5. D. 
Le bruit qu'on fait en râlant. Singulius, 
&, m. Virg. 

RALENTIR, v. act. 1° Rondre plus 
lent, moins rapide. Tardare, act. (ic. 
Retardare, act. Cic. : Ralentir le mou- 
vement, Aotum retardare. Cie. — le 
Jeu du fldtiste, Tibicinis modos tar- 
diores fac®re (io, is, feci, factum). Cic. 
— le chaut, Cantum remissiorem fa- 
cére. Cic. — sa marche, De celeritate 
remiltére (0, is, misi, missum), n. Cæs. 
Tardius incedëre, n. (= marcher plus 
lentement), Cic. Le chagrin ralen- 
tissait la poursuite, Mzror celerita- 
tem persequendi relardabat. Cic. Ra- 
lenti par l'âge, Ætate tardior. Plaut, 
— par une blessure, Vuinere graurs 
{m. f.,e, n.). Liv. |] 2° Fig. Rendre 
molns actif, moins vif. Tardare, act. 
Cic. Retardare, act. Cic. Miuure ou 
Imminuëre, 0, is, ui, ulum, acl. Cic. 
: Raleutir l'ardeur de qqn, Alicujus 
studium fardare. Cic. La joie ralen- 
tissait leur ardeur à poursuivre, Hos 
in persequendi studie Lælilia relarda- 
bat. Cic. L'indifférence — son ardenr 
à exercer des poursuites, Ejus ani- 
mum ad persequendum negligentia tar- 
dabat. Cic. Ralentir un peu ses ef- 
furls, Relarare aliquid a contentioni- 
bus. Cie. — ses préparatifs de guerre, 
Bellum segnius parare. Sall. Combat 
ralenti, Pugna laraia. Liv. Études ra- 
lenties, Studis remissa (wvoy. 1e). Cie. 
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Se RALENTIR, v. réf. 4e Dovenir plus 
lent. Tardari, pass. Cic. Retardari, 
ass. Cic. : Les mouvements se ra- 
entssent, Motus retardantur. Cic. 
120 Fig. Devenir moins vif, moins actif, 
Tardari, pass. Cic. Defervescère, o, is, 
fervi et ferbui, s. sup., n., où Refri- 
gescère, 0, is, fruri, 8. aup., n. (= 
se refroidir). Cic. Languescire, o, is, 
gui, S. Sup., n. (— devenir lan- 
guissant). Cic. : L'essor des esprits se 
ralentira, Tardabifur cursus animo- 
rum. Cic. L'ardeur des esprits s'est 
ralentie, Hominum sfudia deferverunt, 
Cic. Ton zèle s'est ralenti, Langui- 
diore studio fuisti. Cic. L'activile se 
raleotit, Industrie languescit, Cie. Le 
siège ne se ralentissait pas, Obsidio 
non segnior erat. Liv. L'attaque ne se 
ralentit pas même un instant, Ne 
puncium quidem lemporis oppugnalio 
resmiravil. Cic. Les préparatifs de 
guerre se ralenlissent, Belli appara- 
fus refrigescunt. Cic. 

RALENTISSEMENT, 8. m. Dimt 
nution de mouvement : Ralentissement 
d'un moutement, AMotus remissie 
{onis), f. Gell. Voy. nminuTion. 

RALER, v. 0. Rendre on respirant 
un son enrouê. (En gen.) Singultare, 
s. parf., n. Virg. Col. (En parl. des 
mourants) Singultu auimam reddère 
(o,is, dudi, drtum). Sen.-rh. 

RALLIEMENT, S.10.C.RALLIMENT, 

RALLIEIN, v. act. 19 Remettre en- 
semble. Colligëre, 0, is, legi, lrctum, 
act. Cæs. Cic. Liv. In ordines revocare, 
act. Liv, In unum conducère (0, is, 
duri, ductum), act. Sall. : Rallier ses 
soldats Sar une eminence, In tumue 
lum mihtes colligére. Liv. — ses sok 
dais dispersés, Dispersos milifes in 
unum contrahfre(o,is, fraxi, fractum). 
Sall. — le reste des soldats en d 
route, Reliquos ex fugä collhg"re. Nep. 
— l'armée, Aciem restiture (o, 15, 
ui, wtum). Liv. Ordines restituÿre. 
Sail. IL Fig. Ralher les débris d'un 
parti, Reliquias parfium reforëre (eo, 
es, foi, fotum). Suet. |] 2° l'ig. Ame- 
ner à uns opinion, etc. : Rallier qqn à 
un avis, Aliquem in senfentiam per- 
ducrre (0, is, duxi, ducfum). Cie. Voy. 
AMBNER {°. 

Se mauiEn, v. rél. 4e Se remettre 
ensemble. Se collig#re (0, 18, legi, lec- 
tum). Cæs. : Laisser ls ennemis li- 
bres de se rallier, Relinqu’re hostibus 
sui colligendi facultatem. Cæs. S'etant 
ralliés après leur fuite, Ex diversä 
fugä in unum collecti. Liv. Se ralher 
à fa ligne de bataille, Ad aciem se 
colligère. A.-b.-Af. Se — au gros de 
l'armée, Ad agmen se recip®re (io, is, 
cepi, ceptum). Cæs. Se — autour des 
enseignes, Se ad signa recipère. (æs. 
|| 2 Fig. So rattacher à une opinion, 
etc. Concedfre, 0, is, cessi, cessum, n. 
Cic. : Se rallier à l'avis de qqu, /r 
sententiam alicujus discedère. Liv. 
Accedëre ad eonsilium alhicujus. Nep. 
Voy. avis 40 et 20, Se — à un parti, 
In partes concedère. Cic. transgredi 
(or, ris, gressus sum), dép. Tac. 

RALLÎMENT, s. m. 1° Action de 
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æ remettre ensemble. Conventus, üs, 
m. Cic. : Faire le ralllment des trou- 
es, C. RALLIER 1°. Point de —, 

oeundi locus (i), m. Just. Rome fut 
le point de — de toute l'Italie, Ro- 
mam ltalia fela convénif (de conve- 
nire, 10, is, ventum, n. = Se réunir). 
Cic. | 2° Mot donne à des troupes pour 
qu'elles se rallient. Vuy. onung 20°, 
cour 1°. 

RALLONGEMENT,  RALLON- 
GER. C. ALLONOBMENT, ALLONGtH. 

RALLUMER, v, act. 1° Allumer 
de nouveau. Voy. AB 1° et AtLUuER 
do. || 2° Fig. Donner une nouvelle force 
4 qq. ch. : Rallumer les haines, Odia 
rursum incendère (o,is,cendi,censum). 
Cic. — les colères, ras redixtegrare. 
Liv. Guerre rallumée par les Êques, 
Bellum ab Æquis renovatum (pass. de 
removare). Liv. Voy. ALLUMER 29. 

Se RALLUMER, v. pron. 1° S'allumer 
de nouveau. Voy. na 1° et S’ALLUMER 
de. |, 2e Fig. Prendre une nouvelle 
force. renaitre. Renovari, pass. Cic. 
La guerre se rallume, Bellum resur- 
git (de resurg/re, 0, surreri, surrec- 
um, n.). Vell. Tac. Guerre qui s'est 
rallumée, Bellum renatum (du renasci, 
or, éris, dép.). Cic. Sédilhion qui se 
rallume, Sedutio recrudescens (de re- 
crudesc®re, 0, is, dut, S. Sup.. n.). Liv. 
L'amour se —, Amor recrudescit. Sen. 
Voy. nm io et S'ALLUUER 3°. 

RAMAGE, 8. m. 1° Branche, bran- 
chage. Voy. ces m. || 2° Le chant des 
petits oiseaux. Cantus, &s, m. Cic. 

RAMAGER, v. n. C. CIHANTER 3°. 

RAMAIGIVIR, v. acl. C. AMAIORIR, 

RauaïGuen, v.n.C.mMaiGnin rueut-De 

RAMAS, 8. m. 1° Assemblago 
diverses choses. C. amas 10. |] 29 Fig. 
Amas de choses viles, mauvaises. Collu- 
vio, on1s, Ê. Cic. Colluvies, ei, f. Cic. 
Liv. : Ramas de tous les crimes, Om- 
num scelerum colluvio. Cic. Voy. 
amas de (fc.). || 3° Melange de toute 
sorte de personnes. Colluvio, onts, f. 
Liv. Colluvies, ei, f. Tac. Just. 
Turba, z, f. Cic. =: Soldats qui sont 
uo ramas de tousles peuples, Milites 
ez colluvione omnium gentium mixti. 
Liv. Armée quiestun— de vieillards, 
Erercitus ex sentbus collertus. Cic. 

RAMASSÉ, ÉE, part. passé de Ra- 
masser, Voy. ce v. |} Ad]. 49 Resserré, 
replie. Contractns, a, um. Cic. : Hum- 
me ramassé en lui-même, Homo con- 
glbatus in semet (à l'ace.). Plhin. || 
20 Épais, trapu. Compactus, a, um. 
PL-j. Suef. Quadratrs. Col. Compac- 
titis, m.f.,e,0. Plin. : Corps ramassé 
et fort, Corpus compactum ef robus- 
tum. Pl.-j. Une brebis ramassée, 
Quadrata ovis. Col. 

RAMASSER, v. act. 1° Faire un 
assemblage de plus. ch. Collig're, 0, 
ü, leg, lectum, act. Cic. Congerëre, 0, 
Ù, gessi, gestum, act. Cic. Cogrre, 0. 
is, coegi, couctum, set. Cic. Coacer- 
tare, act. Cic. : Ramasser les œufs 
gondas, Nata ova recollhigÿ#re. Cul. 

0Y. AMASSER 1%. || 3e Prendre, Rels- 
ver ce qui est à terre. Toilère, o, is, 
swluli, sublafum, act. ic. Colli- 
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gêre (voy. 10), act. Plaut. Plin. : Ra- 
masser des pierres sur le sol, Sara 
de terrê tollëre. Cie. — une baie (tom- 
bée de l'arbre), Baccom subleg?re (0, 
is, legi, lectum). Col. Quelqu'un nous 
raimassera, Jacentes nos lollet aliquis. 
Plaut.}| Fig. Ramasserune injure dans 
unrarrefour, Maledictum er frivio ar- 
ripère (io, is, ripui, reptum). Cic. || 
3° Se charger d'une pers. qu'on a trou- 
voe dans l'embarras. Suscipère, io, is, 
cepi, cepium, act. Cic. || 4° Reunir, 
assembler ca qui est épars. Collig're 
(voy. 10), act. Cic. Cogëre (voy. 1°), 
act. Cic. : Ramasser de toutes parts 
les gens déshonorés, Perditos Aomi- 
nes undique collig®re. Airt, — des 
soldats, des troupes, Voy. amassen 3°. 
— des arguments épars, Argumenta 
sparsa colligère. Quint. || 6° Fig. Ras- 
sembler pour qq. effort : Ramasser ses 
forces, Vires colligëre (voy. 1e). Liv. 
11 6° Fig. Concentrer. Voy. ce m. 4e. 

Se RAMASSER, V. 19 Pron. Se reunir 
(on parl. des ch.). Cogi, or, £ris, coac- 
fus sum, pass. Cie. = [L'air] se ra- 
masse en ouages, În nubes cogitur. 
Cic. Voy. S'amassern 1e, || 2° Réf. 
S'assembler (en parl. des pers.) = Se 
tamasser dans le forum, {n forum se 
conglobare. Cic. Voy. S'auas<an 20. |] 
30 Fig. Se replier sur soi-même : [Dio- 
gènel se ramasse dans son tonneau, 

e in dolio complicat. Sen. Dra:ons 
qui se sont ramassés sur eux-mêmes, 
Dracones in semet convoluti (de con- 
volui, or, Ëris, pass.). Plin. Se ra- 
masser en boule, In formam pilz 
convolvui. Plin. Se — en spirale, Se in 
spiram colligère (0, is, legi, lectum). 
Virg. Se — sous son bouclier, Se in 
arma colligëre. Virg. || 4° Fig. Se con- 
centrer : Se ramasser en soi-même, 
Se ipsum colligËre (voy. 3°). Cic. || 
6° Pron. Fie. Se resumer. Voy. ce v. 

RAMASSIS,S.m. C.RAMAG 2° et 30. 

RAMBENVILLERS, v. de France 
(Vosges). Hambervilleriæ, arum,f. pl. 

RAMBOUII.LET. y. de France (Sei- 
no-et-Oise), * Rambolium, ii, n. 

1. RAME, s. f. Pièce de bois pour 
faire voguer une embarcation Remus, 
i,m.læs. Cie. : Manœuvre à la rauie, 
Remigalio, onis, f. Cic. Manier la —, 
C. Rauen. Faire marcher un navire à 
la —, Navem ‘emis ag£re. Liv. pro- 
pell®re. Cic. Qu'on fait aller avec une 
paire de rames, Qui est à 2 —, Bire- 
mis, m.f.,e, n. Hor. Liv. Bateau à 
2 —, Biremis (is) lembus (1), m. Liv. 
Rang de —, Ordo, dinis, m. Virg. 
Plin, Navire 4 2 rangs de —, Bire- 
mas (s.-e. navis), is, f. Cæs. Cic.; À 
3 rangs de —, Triremis (is) navis 
(is), . Cæs., et simpl. Triremis, is, 
abl. iete,f. Cæs. Cic.; à & rangs de 
—, Quadriremis (is) navis (9, f. Liw. 
et simpl. Quadriremis, is, f. Cic. ; À 
S rangs de —, Quinqueremis (is) na- 
vis (is), f. Liv., et simpl. Quinquere- 
mis, is, abl. iete,f. Cie. Liv. Navire 
à 6 rancs de —, Navis sex ordinum. 
Plin. Hereris, is, f. Liv.; à 7 rangs 
de —, Septiremis (is) mavis (is), f. 
Curt. Hepteris, is, f. Liv.; à 10 rangs 


RAMEN 1398 


de —, Deceris, is, f. Suet. Navire qui 
était à 16 rangs de —, Nawis quam 
serdecim versus remorum agebant. l.iv. 
Faire furce de —, Remis contendrre, 
ou. Cæs. Naves (ou Navem) remu inci- 
tare. Cæs. concitare. Liv. 1] fait force 
de —, Quantä mazimä celeritate po- 
lest, naves (ou navem) concital. Liv. 
Ea faisant force de —, Vehementi re 
morum iclu. Curl. 

2. RATE, 5. f. Branchage pour son- 
tenir une plante. Adminiculum, i,n.Col. 

RAMEAU, S. m. 1° Petite branche 
d'arbre. Ramulus, 5, m. Cic. Voy. 
BRANCHE {0. || Le dimanche des Ra- 
meaux, Palmarum dies (ei), m. Isid. 
|| 2° Subdivision des vaitseaux, des ar- 
tères. Venula, æ, f. Cels. || 3° Branche 
d'une mine. Vena, æ, f. Cic. || 4° Em- 
branchement. Voy. ce m. || 6° Subdi- 
vision d'une famille, Ramus, , m. Pers. 
IL 6° Subdivision d'une science, eto. C. 
BRANCHE 40, 

RAMÉE, 8. f. C. raoiLracs. 

RAMENER, v. act, 1° Amener de 
nouveau. Voy. n& 1° el AMBNER 1°. Æ 
29 Fig. Faire reparaîitre, faire renaître, 
Reductre, o, is, duri, ductum, act. 
Ov. Suet. Referre, fere, fers, luli, le 
tum, act, Cic. Voy. nm 1° el aus- 
NER 4 : Ramener la lumière, Re- 
ducÿre lucem. Ov. Le soleil rarne- 
nant les jours de sécheresse, Sol 
dies siccos referens. Lior. Ramener 
les années écoulées, Præteritos annos 
referre. Virg. — une coulume, Con- 
suetudinem referre. Cic. Aorem redu- 
cËre. Suet. — d'anciens spectacles, 
Spectacula ex antiquitate repetëre (0, 
is, iut et ii, ifum). Suel. — après un 
long temps certaines cérémouies, 
Quasdam cærimonias ex magno inter- 
vallu referre. Liv. — l'esperance de 
la victoire, Spem victor iz redintegrare. 
Cæs. — la confiance, Fidem revocare, 
Cic. — la paix, Pacem reconciliare. 
Liv. — l'usage d'un mot. Verbum 
retrahËre (o, 18, frari, tractum). Varr, 
— le souvenir d'une ch., Rem in me- 
moriam reducre. Cic. || 3° Reconduire 
uns pers. dans un lieu d'où elle etait par- 
tie. (En gen.) Reducëre (voy. 20), act, 
Cic. (En Iransnortant) Reportare, act 
Cæs. Cic. Revehëre, 0, is, vert, vec- 
tum, act. Plaut. Hor. Cic. Referre 
(voy. 20), act. Virg. (De force) Re- 
trahtre roy. 20), act. Cæs. Liv. Et 
lous les v. cités À AMENER 1° en y 
adjoignant l'adv. Aursus où Rur- 
sum (— en revenant sur ses pas): 
Conduire la fillette à l'école et la ra- 
mener, Puellulam in lndum ducëre et 
reducère. Ter. L'esclave est ramené 
à Quiotius dans sa maison, Servus 
reducitur domum ad Quintium. Cic. 
Nous le ramenons de l'Aulide ici, Hune 
ex Aulide huc reducinius. Plant. Rame- 
per qqu de l'exil, Reducère aliquem de 
exsilio on ab exsilio. Cic. — les tau- 
resux au troupeau, Tauros in gregem 
redigire (o, is, egi, actum). Varr. — 
par mer ses soldats en Sicile, Milites 
navibus in Süciliam reportare. (æs. 
— l'armée de Bretagne. Reportare 
exercilum Brilannia. Cic. Être ramené 
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chez soi (par mer), Domum reveñi, 
Plaut, Ramener (en uen Fer chez 


lui, an Palatin, Aliguem referre do- 
mum. Suet. in Palaiium. Suet. Les 
navires élaient ramenés à leur point 
de départ, (Waves eodem, unde erant 
profectz, referebantur. Czs. Après 
s'être empares d'eux, ils les ramenè- 
rent tous de Terracine (— des envi- 
rous de Terracine), Comprehensos om- 
nes ab Terracinà retrarerunt. Liv. | 
&e Apporter ou Amener avec Soi en re- 
venant. (Des cb.) Referre (voy. 2°), 
act. Plaut, Cic. Liv. (Des pers, ou 
de3 animaux) Adducère (voy.20), act. 
Gic. : Ramener des dépouilles, des 
vases chez soi, Referre signa. Cæs. 
vasa domum. Plaut. — de Gaule à qqn 
de jeunes esclaves, Alicui pueros ex 
Galliä atducère, Cic. || 5° Faire reve- 
nir l'ennemi à son point de depart en 
le poursuivant : Ramener l'ennemi, 
Hostem fugatum compell®re (0, is, pub, 
pulsum), Liv. — les ennemis jusque 
dans leurs places, Compellëre hostes 
intra oppida. Ces. || 6° Pr. et Fig. 
Faire revenir. Reducére (voy. 2°), acl. 
Cic. Referre (voy. 2°), act. Cic. : Ra- 
mener un roi (qui est détrôné). Regem 
reducëre. Cie. — qqn à la sante, e1 
Abs.— qqo qui est malade, Aliquem 
ad salutem reducXre. Cic. Voy. aui- 
AIR 1°. — qqn à la vie, Aliquem a 
morte revocare. Plin. — qqn des portes 
de la mort, Aliquem ex mediä morte 
eripère (to, is, ripui, replum). Cic. 
— à la douceur, à la justice, Revo- 
care ad Aumanifatem. Cic. Reducëre 
ad justifiom, Quint. — du mal au 
bien, À malis ad bona abducére. Cic. 
— qqn à la raison, et Abs. — qqn, 
Aliquem ad saniatem reducère. Cic. 
Voy. CONVERTIR 4°. — qqn qui se 
trompe, Aliyuem peccantem revocare. 
Sen. — qqn à sa cause, et Abs. — 
qn, Aliquem recuperare. Nep. — qqn 

son opiuion, VOÿ. CONVERTIR 2°. — 
qqu à César, Aliquem cum Crsare in 
gratiam reducère ou reconciliare ou 
Testituëre (o, is, ui, mou). Cie. — 
us citoyen L sa patrie, Placare ali- 
quem reipublicz (au dat.). Cie. — 
Pompée (= le féchir}), Reconciliare 
Pompeium. Cie. — ses regards sur 
l'assemblée du sénat, Adspectum in 
curiam referre. Cic. — son esprit vers 
l'étude, vers la philosophie, Referre 
animum ad studis. Cic. se ad philo- 
sophiam. Cic. — ses penstes vers la 
guerre, Ad cogifationem belli se reci- 
pêre (io, is, cepi, ceptum). Cæs. — de 
son côté la victoire, Vicioriam re- 
cuperare. Cic. — qq. Ch. à son ancien 
étal, à cet état, Aliquid in antiquum 
statum reslifuëre. Cic. in pristinum 
statum restaurare. Uip. ad eum statum 
reducÿre, Quint. — des affaires de bien 
loin, Æ perdilis rebus ad meliorem 
statum fortunam revocare. Cic || 7° 
Tirer en avant ou dessus ce qu était 
on arrlérs on dessous. Reduc#re (voy. 
20). act. Col. Mevocare, act, Suet. = 
Rameger ses cheveux de derrière, 
Capillum a vertice revocare. Suet. — 
la lie À la superfcie, Fæcem in cum- 
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mum reducére. Col. |] 8° Tirer à sol. 
Reducëre (voy. 20), act. Quint. Refrrre 
(voy. 2e), act. Quint. : Pour lancer, 
nous remenons les bras à nous, In 
jarulando brachia reducimus. Quint. 
Ramener les doigts vers sa poitrine, 
Referre digitos ad se. Quint. || 9° Fig. 
Rapporter 4, reduire à. Referre (voy. 
20}, act. Cic. =: Ramener tout à des 
règles, Revocare omnia ad præcepta. 
Cie. — les règles du droit à des di- 
visions précises, Jus civile in certa 
genera cogËre (o, is, egi, actum). Cic. 
[La prose] peut être ramenée à cer- 
lains petits vers, Ad quzdam versi- 
culorum genera potesf redigi (voy. 30). 
Quint. Ramener tout au plaisir, Re- 
ferre omnia ad voluptatem. Cic.— tout 
à soi, Omnia ad utilitatem suam re- 
ferre. Cic. 

Se RAUENER, v. pron. Être ramené. 
Reduci, or, Eris, duclus sum, pass. 
Cic. Et tous les pass. des v. act. cilés 
À RAMENER. 

1. RAMER, v. 0. 10Tirer à Îr rame, 
Reniigure, n. Cic. = Ramer avec vi- 
gueur, Remis contend®re (o, is, (end, 
lenfum), n. Cæs. — dans un navire, 
Remis navem propellëre (0, is, puli, 
pulsum). Cic. Action de —, Rermiga- 
lio, onis, f. Cic. Se diriger vers le 
rivage enramant, Lifitori adremigare 
(s. sup.), n. Flor. Rainer contre le 
courant, Remigare contra aquam. Sen. 
— ensens contraire (= faire reculer 
Je navire en raimant sans le faire tour- 
ner), Retro navem inhibère (e0, es, 
bui, bitum). Liv., ou Abs. Remis in- 
hibère. Curt. Just. et simpl. Inhibzre, 
n. Liv. Sans s'arrêter de —, Non 
infermisso remigandi labore. Czs. || 
30 Fig. Prendre bien de la peine. Su- 
dare, n. Cic. 

2. RATER, v. act. C. ÉCHALASSEN. 

RAMEUR, 8. m. Celui qui tire 4 la 
rame. Romez, migis, m. Cæs. 

RAMEUX, RUSE, 2dj. C. nrancuu. 

RAMIEN, 8. m, Sorte de pigeon 
sauvage. VOy. PINEON {e. 

RAMIFICATION, 8. f. C. RAMRAG. 

SeRAMIPIER, v. pron. Se diviser. 
Voy. ce m. 1e. 

RAMILLES, 8. f. pl. Menuos bran- 
ches. Ramalia, um, n. pl. Ov. Sen. Tac. 

RAMOLTIN, v. acl. C. uumecren. 

RAMOLLIR, v. act. Rendre mou. 
Mollire, io, is, tvi et ti, ilum, act. 
Cic. Voy. AMOLLIR 10. 

Se RAMOLLIA, %. pron. Devenir mou. 
Molliri, ior, iris, i{us sum, pass. Cic. 
Voy. S'AMOLLIR 1°. 

RAMOLLISSEMENT, 3. m. C. à- 
MOLLISSEMENT. 

RAMPANT, part. passé de mam- 
pen, VOy. Ce v. Praueunr, ARTE, ad). 
40 En parl. des animaux, des plan- 
Les. Qui rampe : Être rampant, C. nau- 
Pen 40 el 20. || 2e Fig. Qui s'abaisse 
trop. Abjectus, a, um. Cic. Humilus, 
m. f.,e, n. Cic. =: Avoir des senti- 
ments bas et rampants, Aumiliter 
demisseque sentire. Cic. || 3° Fig. En 
parl. du style. Plat. Abjectus, a, um. 
Cic. Humilis, m. f.,e, n. Cic. 

RAMPE, 8. f, 4° Ponte. Voy. ce m. 
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! 2°Balustrade. Voy. ce m. || 8° nangèe 
s lumières. Lumina, um, 0. pl. Sueu 

RAMPEMENT,Ss. m. Action de ram- 
per. Vay. RAUPER 10, 

RAMPER, v. n. de So trainer sur 
le ventre. (En gén.) Repfre, o, is, pa, 
réum, n. Sail. (En parl. des serpents) 
Serpère, 0, is, pst, plum, n. Cic. : 
Ramnper vers un lieu, Arrepfre ad 
locum. Varr. alicui loco. Plin. Perre- 
père ad locum. Col. — vers qqu, Ir- 
rep?re ad aliquem. Suet. Obrepfre ah- 
cui. Plin. Monter en rampant sur un 
arbre, jusqu'à qqn, {rrepére arbori. 
Plin. Erepfre ad aliquem. Suel. Des- 
cendre en — vers un lieu, Ad locum 
derepêre, s. sup., n. Varr. Ph. Eotrer 
en — dans un lieu, Perrepère in lo- 
cum. Col. Pénétrer en — dans uu lien, 
en dedans d'une enceinte, Correpére 
in locum. Cic. intra murum. Varr. 
Sortir d'un heu en —, Erepfre e loco. 
Varr. a loco. Sen. || En purl. des ea- 
faols. L'action de ramper sur les 
mains et les genoux, Per manus et 
genua replatio (onis), f. Quint.|| 20 En 
parl. des plantes. S'etendre sur la 
terre, s'attacher aux arbres. Serpère 
(voy. 10), n. Cic. Plan. Repÿre (vor. 
10), 0. Plin. feptare, 0. Plin. : Ram- 
per qur le sol, Repfre humi. Plin. 
Serprre in terram. Plin. || 3° Fig. Être 
dans un etat abject, Jacëre, eo, es, cui, 
citurus, n. Cic. || 4° Fig. S'abaisser 
trop : Ramper devant qqn, Altcui se 
submati®re (o, is, misi, missum). Cic. 
Voy. S'Huuiigr 2°. ]| 6° Fig. En 
part. du style. Être plat. Per humum 
repêre (voy. do), n. Hor. 

RAMURE, S. f. Ensemble des bran- 
ches d'un arbre. Raimi, oruin, m. pl. 
Cie. || 2° Bois d'un cerf, eto. Cornua, 
uum, 0. pl. Varr. 

RANCE, ad). Qui a pris uno odour et 
un goût desagreable (en pari. d'un corps 
gras). Ranctdus, a, um. Hor. fancens, 
gén. enfis. Lucr. Samm. : Un peu 
rance, Subrancidus. Cic. 

RANCIDITE, S. f. C. RANCISSURE. 

RANCIR, v. 0. Devenir rance. * Cela 
rancit, [d rancidum fit (fuctum est, 
heri. - 

Se RANCIR, v. pron. C. RANCIN. 

RANCISSURE, 5. f. Qualite, État de 
ce qui estrance, Rancor, oris, m. Pail, 

RANÇOX, 5. f. Prix qu'on donne 
pour la delivrance d'un prisonnier de 
guerre. Redempito, onis, f. Cic. Pre- 
fium, tt, 0. Cic. : La rançon qu'un a 
promise, Pactum pro capile pretium. 
Cic. Apporter de l'or pour la — de 
qqn, Aurum pro redemplione alicujus 
offerre. V.-Mar. Donner — à qqn, 
Pretium alicut dare. Enn. Payer là — 
de. C. sacuEren. Payer sa —, C. Se 
RACUETER. Îl lui donna cela pour sa 
—, Hoc ei dedit pro su& missione (= 
pour 8a délivrance). Cic. Moyenaant 
une —, Reddito pretio. Cur‘. Sans —, 
Sine prelio. Liv. Curt afeltre à —, 
C. RANGONNBA. || Fig. La rançon d'un 
roi Grandis (is\ pecunia (æ), f. Cic. 

RANÇONNEMENT, s. m. Action de 
rançonner. Pr. C. sxacrion 2°. || Fig. 
C. ESCRAOQUERIE. : 
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RANÇONNER, v. act. #0 Exiger de 
force ce qui n'est dû : Rançonoer 
les cités, tes simples particuliers, Pe- 
cunias émperare civilaltibus. Cic. pri- 
vatis. Nep. — impitoyablement les 
municipes, Pecunias per municipia 
acerbe conquir®re (0, is, quisivi et sir, 
quisitum). Tac. || 29 Fig. Exiger de qqn 
plus qu'il ne faut pour une ch. C. écon- 
caen 6°, ESCROQUER 2°. 

RANCUNE, 3. f. Resssntiment qu'on 

e d'une offenss. Volunitas (atis) in 
tracundië ofirmata (æ),f. Cic. fra (æ) 
perlinazx (acis), f. Sen. [ra pervicaz. 
Curt., et qqf. Abs. Jra, æ, f. Cic. = 
Rancuge person nelle, Propria ira. Tac. 
Il demande que César ne garde point 
de —, Rogat ne sit Cæsaris ira tenar. 
Ov. Qui garde — à qqn, Pertinaciter 
Jicui offensus (a, un) Cie. 11 garda 
— à Callisthène, {n Callisthenem iræ 
pérvicacts fuit. Curt. 

BA VCUNEUX, RUSE. C.RARCUNIER. 

RANCUNIER, 1ère, adj. Qui garde 
sa rancune : Etre rancunier, Esse iræ 
pervicacts. Curt. Vuy. RANCUNG. 

RANG, 8. m. 1° Disposition de plus. 
pans. ou de plus. ch. sur une même 
igne. Ordo, dints, w. Cic. : Raug d'o- 
liviers, Ordo olivarum. Cic. Le pre- 
mier — des sièges, Primus subsellio- 
rum ordo. Suet. Les deux rangs de 
deats, Duplex ordo dentium. V.-\az. 
Rang de rames, Voy. RAM& 1°. Mettre 
en —, In ordinem ponêre. Varr. Voy. 
mNcEn 1°. Dispaser les rangs d'un 
vigauble par intervalles égaux, Vitem 
paribus infervallis ordinare. Col. || 30 
Suite de soldats places à côte les uns 
des autres. Ordo, dinis, m. Cæs. Liv. 
Actes, ei(—= ligue de bataille), [. Cæs. 
Liv. : Les preqiers rangs, Primi or- 
dines. Cæs. Liv. Celui-ci, au premier 
rang (des combattants), soutenait.…., 
Hic, ad prima signa, susilinebat. Liv. 
Paire passer tous les cenlurions au 
premier —, Centuriones omnes in pri- 
mam aciem subducère. Sull, Mettre les 
troupes légères au premier —, Levem 
ermaluram in primo locare. Liv. Les 
soldats du premier —, Primores, um, 
æ. pl. Liv. Il wit le reste des troupes 
au second —, Celeras copias in se- 
cundä acie posuit. Liv. Être relegué 
au dernier —, Rejici in postremam 
aciem. Liv. Former les rangs, Ordi- 
mes instruëre. À.-b.-Al. Se mettre en 
—, ÂAciem constituëre. Cxs. Serrer 
les —, Ordines comprimére. Liv. den- 
sare, Liv. Ils se tiennent en — ser- 
rés, plus serrés, Stant conferti. Liv. 
confertiores. Liv. Ouvrir les —, Or- 
dines ou Aciem patefacère. Liv. Des 
passages s'ouvrent entre les —, Pan- 
duntur inter ordines viæ. Liv. — dés- 
gnis, Larati ordines. Tac. Déployer, 
Étendre les —, Ordineserplicare. Liv. 
Se Lenir en —, Ordines habère. Sall. 
Se teaaat bien en —, Jn suis ordini- 
bus dispositi. Cæs. Garder ses —, Or- 
dines servare. Czs. observare. Sall. 
Sas être en —, Sine certis ordinibus. 
A.-b.-Al. Nullis ordinibus. Cæs. Sor- 
tir hors des —, Quitter son rang, Or- 
dine egredi, dép. Salt. Combattre hors 
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des rangs, Pugnare ezfra ordinem. 
Liv. Enfoncer les — des ennemis, 
Ordines hostium perrumpére. Liv. 
Mettre le désordre dans les —, Ordi- 
nes conturbare. Sail. perturbare. Liv. 
Refurmer les —, Ordines restituëre. 
Salt. Parcourir les —, Ordines cir- 
cumire. Cæs. Parcourir les — à che- 
val, Passer 4 cheval de rang eu —, 
Interequitare ordines. Liv. Perequi- 
tare aciem. Liv. Voy. LiaN8 130, || 
Quitier les rangs, Ab signis discedëre, 
0. Cæs. Les Sogdiens servent dans 
nos —, Sogdiani inter nos militant. 
Curt. Passer des — des Latias dans 
ceux des Romains, Desciscëre ab La- 
{inis ad Romanos. Liv. Chasser qqn 
des — de l'armée, Aliquem ab exer- 
citu dimittére. A.-b.-Af.|| Fig. Il est 
dans nos rangs, Noster est. Cic. Voy. 
PanrTi 40. Se mettre sur les — (= 8e 
portercandidat), Profiteri nomen.Liv., 
et Abs. Profitert, eor, ëris, fessus sum, 
dép. Sall. Vell. Se mettre sur les — 
pour le consulat, Consulatum petëre 
Us ds, iui et ii, ifum). Cic. Être sur 
es — (= être en passe, en élat, en 
concurrence pour oblenir qq. charge), 
Voy. passe 30, $TAT 1°, CORCURRERCE 
19. Faire rentrer qqn dans le rang 
(= l'abaisser), Aliquem in ordinem 
cog're. Liv. redig're. Suel. || 3° La 
place qui appartient, qui convient 4 cha- 
que pers. ou à chaque ch. parmi plus. 
autros. Ordo, dinis, m. Cic. Locus, à, 
m. Cic. : Le rang que chacun avait 
occupé à lable, Ordo, quo quisque dis- 
cubuerat. Quint. Assigner des raugs 
pour parler, Ordinem dicendi dare, 
Quint. À quel rang opineras-tu? Quo 
loco censebis ? Tac. Oprner selon sou 
—, Sententiam ex ordine dicËre. Quint. 
Par — d'âge, Pro gradu ælatis. Just. 
Chacuo parle par — d'âge, Ut quisque 
ælate antecedif, ila primus dicit. 
Quint. Voy. ORDRE, PLACE 9e. || 4e Fig. 
Classe de la societé. Ordo, dinis, m. 
Cic. Locus, i, u. Cic. Genus, neris, n. 
Cic. : Personnes apparlenant à tous 
les rangs de la sociélé, Homines om- 
nium ordinum. Cic. Un homme de 
mon rang, Homo ordinis mei. Ter. Les 
geus du dernier —, Homines infimi 
generis. Liv. infimä fortunä. Cic. Se- 
lon le —— de chacun, Pro conditione 
cujusque. Suef. Voy. conorrion 3e et 
4e, cuasse 20, || Bo Fig. Situation èle- 
véa qu'on occupe dans la societé. Digni- 
tas, atis, f. Cic. Gradus, üs, m. Nep. 
Locus, 1, m. Cie. Ordo, dinis, m. Cic. 
z Un rang si élevé, Tam allus digni- 
fatis gradus. Cic. Le — le plus élevé, 
Gradus amplissimus. Cic. Summus 
gradus dignitatis. Cic. Premier — 
dans l'État, Summus loeus civifaiis. 
Cic. Citoyen digne du premier — dans 
l'État, Civis in republicäa dignus prin- 
cipatu (de principatus, m.). Cic. Il 
tient le premier — parmi les Altina- 
tes, Alfinatium est princeps. Pl.-j. 
Les hommes du premier —, Pnaci- 
pes, um, m.ple Cic. Femmes du pre- 
mier —, Feminæ principes. Pl.-j. 
Homme d'un — élové, très élevé, 
Homo nobilis. Cie. nobilissimus. Cic. 
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Homme distingué par son —, Homo 
ordine ornalissimus. Cic. Qui est d’un 
— élevé par 5a naissance, Summo loco 
naîus {es um). Liv. Le — de séna- 
teur, Senaltortus gradus. Cic. Le — 
de chevalier, Dignitas equestris. Suet. 
Quel citoyen, dans le — où vous 
avez voulu que je fusse...? Quis ci 
vis, hoc gradu quo me vos esse voluis- 
tis? Cic. Tenir un certain —, Nume- 
rum aliquem obtinere. Cic. Obligation 
de tenir un certain —, Necessitas quæ- 
dum niforis (de nitor, masc.). Pl.-j. 
Garder son —, Amplitudinem suam 
retinére. Cic. Rendre à chacun son 
—, à qqn le— de ses ancêtres, Suumn 
cuique gradum rediëre. Cie. Rétablir 
ga” dans son ancien —, Aliquem in 
ignifatem restitufre. Cic. Le — que 
ta as occupé auprès de César, Locus 
quem apud Cæsarem obtinuisti. Cic. 
62 Fig. La place qu'une pers. ou une 
ch. tient dans l'opinion des hommes. 
Locus,i, m. Cic. Gradus, üs, m. Nep. 
Ordo, dinis, w. Cic. = Le premier 
rang, Principatus, üs, m. Cic. Voy. 
PREMIEn 49. Avoir le premier — dans 
use profession, Alicui artificio præz- 
esse (sum, es, fui, futurus), n. Ci, 
[Les Rémois] avaient, en fait d'hon- 
neur, le second —, Secundum locum 
dignitalis obtinebant. Czs. Tenir le 
premier — par la considération et le 
crédit, Summum gradium et dignitatis 
et gratiæ tenère. Cie. Être au premier 
— par les richesses, le pouvoir, la 
gloire, Opibus, imperio, gloriä florère 
(eo, es, rui, 8. sup.), n. Cic. Socrate 
qui tient le premier — parmi les phi- 
losophes, Socrates philosophorum prin- 
ceps (gén. cipis). Cic. Parmi ces Torae 
teurs), ils ont occupé le premier —, 
Ex his primas tulerunt. Cic. Non pas 
les choses qui sont au premier —, 
mais celles qui sont au second — 
Non ea quæ sunt primario loco, sed 
ea quæ secundum locum obtinent. Cie. 
Le soleil occupe le premier — parmi 
les astres, Sol astrorum principufum 
obtinet. Cie. Un oralenr du premier 
—, Être du second, du dernier —, 
Voy. onore 130. Les vertus lui ont 
assigné le premier — dans sa patrie, 
In suë patriä virtutibus floruit prin- 
ceps. Cic. Donner à qq. ch. le premier 
—, Mettre qq. ch. au second —, Voy. 
PLACE 100. Neléguer au dernier —, 
In ultimis pon?re. Plin. Mettre une 
pers. sur lé même — qu'une autre, 
Aliquem in æquo ponêre alicui. Liv. 
Aliquem ezæquare cum aliquo. Cæs. 
alieui. Liv. Les supérieurs se mettent 
sur le même — qua leurs inférieurs, 
Superiores ezæquant se cum inferio- 
ribus. Cic. Être sur le même — que 
qqn, In zquo stare alicui. Sen. Chose 
qui est sur le même — quane autre, 
Res cum re zqualis. Sall. Voy. LIGNE 
8e. || 7° Fig. En parl. des pers. et 
des ch. Nombre. Numerus, à, m. Cie. 
: Mettre au rang des dieux, Aliquem 
in deorum numero reponëre ou Aabëre. 
Cic. in deos reponère ou referre. Cic. 
Mettre la voluplé au — des biens, 
Voluptatem in bonis numerare. Cie. 
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Mettre qq. ch. au — des bienfaits, 
Numerare aliquid beneñcii loco. Cic. 
Être œis aa — des grands capitaines, 
In summis ducibus haberi, pass. Nep. 
Voy. Au xowsng de (loc. prép.). 

RANGÉ, RE, part. passé de RAN- 
oën, Voy. ce v. [! Adj. 1° Qui a lieu 
entre deux armées disposées suivant un 
certain ordre =: Bataille rangee, Jus- 
tum pralium, Liv. En bataille —, 
Instructä acie. Liv. Voy. DATAILLE 30. 
H 20 Fig. Qui a de l'ordre dans ses 
affaires. Diligens, gèn. entis. Cic. Or- 
dinatus, a, um. Sen. Voy. orne 5°. 
| 80 Fig. Qui a de l'ordre dans sa con- 

uite. Frugi, indécl. Plaut. Ter. Cic. 
z llomme rangé et modéré, Homo 
frugi et modestus. Cic. continens (gén. 
entis) Plaut. Voy. conourte 100. j| Vie 
rangée el sévère, Vila frugi ef se- 
vera. Cic. 

RANGÉE, 8. f. Suite de plus. ch. 
sur une même ligne. Ordo, dinis, m. 
Cic. : Raugce de cils, Pilorum ordo. 
Cels. — d'oliviers, Olivarum ordo. 
Cic. — d'arbres, Arborum fractus (Gs), 
m. Nep. Voy. naxG 10, 

RANGEMENT, s. m. Action de met- 
tre en ordre : Le rangement des cbo- 
ses, Rerumn in ordinem distribulio 
(onis}, f. Cic. 

RANGER. v. act. 1° Mettre on rang. 
(Ea gén.) Ordinare, act. Liv. Dispo- 
nére,o, is, posui, positum, act. Cie. N'ep. 
Digerëre, 0, is, gessi, gestum, act. Cic. 
(Des troupes) Instruëre, 0, is, struzi, 
structum, act. Cæs. Liv. Siruëre, act. 
Cæs. Liv. (Des choses) {x ordinem 
redigére (o, is, egi, actum), act, Cic. 
In ordinem adducére (o, is, duri, duc- 
fum), act. Cic. Er ordine collocare, act. 
Ad Iler. Ordine dispouëre, act. Cic. = 
Ranger des livres, Libros disponêre. 
Cic. — des agrès, Armamenta compo- 
nère. Plaut. — des arbres en quin- 
conce, Arborum ordines in quincun- 
cem dirigére (o, is, reri, rectum). Cie. 
— ses troupes, Copras struÿre. Czs. 
Liv. ordinare. Nep. disnonëre. Nep: 
1] rangea tous [ses soldats] dans la 

laine, Omnes in campo struxit. Liv. 
Raoger son armée sur une ligne, ser 
deux, sur trois hgnes, VOy. LIGNE 13°. 
— en bataille une armée, ses légions, 
sa flutle, Aciem instruëre. Czs. Liv. 
struëre. Liv. Legiones constitugre (0, 
fs, ui, ufum). Cæs, Constituëre clas- 
sem. Nep. Voy. BATAILLE 3. || 2° Met- 
tre de l'ordre dans un ensemble de cho- 
ses, mettre dans un liou chaque objet 
à sa place : Ranger une bibliothèque, 
Bibliothecam digérere (voy. 1°). Suet. 
ordinare. Suet. — une chambre, In 
conclavi quidque suo loco disponére 
(voy. 1e). D'apr. Col., mr, 2, 3. || 3° 
Mettre de côtè pour rendre la place 
libre. Remouére, e0, es, movi, molum, 
act. Plaut. : Faire ranger la foule, 
Turbam ou Populum submoure. Liv. 
Voy. ÉCARTER 1°. || 4° Fig. Moucre au 
rang, au nombre de. Numnerare, act. 
fau nombre de, parmi, inter et l'acc.). 

te. Voy: courren 1°, Au Xomone de 
(or. prép.). || 6° Fig. Soumettre à = 
pger sous la domination, sous la 
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puissance, sous le joug de qqn, In 
dicionem on In potestatem ou Sub 
imperium alicujus redigëre (voy. 4e), 
act. Cæs, Sub imperium alicujus sub- 
Jungêre (o, is, junri, junclum), act. 
Cic. Voy. SOTMRTTRE, SUBI0GUER. || 
Fig. Ranger qqn à la raison, à son 
devoir, et Abs. — qqn, Aliguem ad 
saniiatem revocare. Hirt. ad officium 
reducère (o, is, duxi, ductum). Nep. 
— Qqn à son avis, Voy. AMSRER 1°. 
1 6° Fig. Réduire qqn à faire ce qu'on 
exige de lul. Subigëre (voy. 1°), act. 
Plaut. || 7° T. Je marine. Passer au- 
prés de. LegËre, o, is, legi, lectum, 
act. Virg. Liv. Suet. Mfel.= Ranger la 
côte d'Asie, Oram Asiæ legère. Liv. 

Se nanoën, v. 1° Réf. Se mettre en 
rang : Se ranger en bataille, Consis- 
fêre, o, ës, stiti, stitum, n. Cæs. Se 
— (debout) près de la table, Consis- 
tre ad mensam. Cie. Se — (assis) 
devant le feu, Ante focum constdfre 
(o, ts, sedi, sessum), 0. Ov. La foule 
qai s'est rangée à mes côlés, Turba 
lateri meo circumfusa (de circumfundi, 
or, éris), pass. Liv. [Chaque soldal 
se rangeait sous les drapeaux qu'i 
rencontrait, Signis, quibuscunque oc- 
currerat, se aggregabat. (æs. || Fig. 
Se ranger sous les drapeaux de qqn, 
Voy. pnapmau 50. Les mots viennent 
se — sous la plume, Verba sub acu- 
men stili subeunt (de subire, eo, is, ri, 
itum, D.) ou succedunt (de succedère, 
o, ts, cessi, cessum, n.). Cic. || 20 Se 
mettre de côté. De medio recedére 
(voy. 10), n. Cie. =: Rangez-vous, De 
viä decedite. Plaut. Quand le peuple 
se fut rangé, Submoto populo. Liv. 
Se ranger devant qqn, pour faire 
grace à qqn, Alicui decedëre. Cie. 
e — pour laisser passer qqn, Dece- 
dére alicui de via. Plaut. viä. Suet. 
in vid. Ter. Voy. CÔTÉ 3°, pLace 6e. 
jl 8° Fig. Se soumettre. Se subjic®re 
(io, is, jeci, jectum). Cie. : Se ranger 
sous l'obéissance, sous les lois de qqn, 
Alicujus vmperio ou poltestati se sub- 
Jicére. Cic. Se — à l'ordre de qqn, 
Voy. oséin 1°. || 4° Se mettre du côté 
de, adherer à : Se ranger à un avis, 
à une opinion, În sententiam alicujus 
ire (eo, 18, vi ot ii, itum), n. Liv. 
transire (eo, is, Ît, ifum), n. Liv. 
Ad sententiam decurrère (o, is, curri, 
et rar. cucurri, cursum), n. Liv. In 
senfentiam disced®re (voy. 1e), n. Liv. 
Ad consilium alicujus acced#re, n.Nep. 
On se rangea à son avis, Facta est 
discessio in ejus sententiam. Cic. Avis 
auquel ils se sont rangés, Sententiam 
cui sunf assensi (de assentiri, ior, 
iris, dép.). Cic. Se ranger à un parti, 
Voy. PanTI 1°. || B° Fig. et Abs. Adop- 
ter uns rie plus régulière. Se ad fru- 
gem bonam recipre (to, is, cepi, cep- 
tum). Cie. 2 Il s'est rangé, Factus est 
fru ï (indécl-). Cic. || 6° Pron. En 
parl. du vent. Commencer à souffler 
de tel oôté = Le vent qui soufflait du 
midi se rangea à l'onest, Ausfer in 
Africum se vertit (de vertËre, 0, is, 
versum — le vent du midi se changes 
en vent d'ouest). Cæs 
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RANIMER, v. act. 1° Rondre la vis 

â (qqn). À morte ad vilam revocare, 
act. Cic. || 2° Redonner de la rigueur 
et du mouremont 4 : Ranimer les for- 
ces (physiques), Vires reficère (io, is, 
feci, fectum). Cic. recrcare. Plin. Cor- 
us renovare. Liv. [L'huile] ranime 
es mernbres, Membra recreat. Plin. 
Ranimer par le vin les arlèree dé- 
faillantes, Cadentes venas vino ref. 
cêre. Sen. || Fig. Ranimer ua parli 
Partes refovére (eo, es, [or fotum). 
Suet. || 8° Tirer d'un état de langueur. 
ReficYre (voy. 2°), act. Cic. Recreare, 
act. Cic. : Ranimer ceux qui sont lan- 
guissants, Languentes incitare. Cic. 
— le soldat faligué, Fessum militem 
reficére. Liv. || 4° Fig. Rendre le cou- 
rage à = Ranimer qqn, Confirmare ali- 
quem. Cic. animum alicujus. Cie. {| 
be Fig. Rendre la force, l'eclat (à cert. 
ch. physiques) : Ranimer le feu, une 
couleur, un éclat, Voy. AvIVER. || 6° 
Fig. Rendre l'activité, l'energie (aux ch. 
morales;. Rehcëre (voy. 29), act. Cic. 
Recreare, act. Cic. Excitare, act. Cie, 
Refovère (voy. 2. act. Pl.-j. =: Rani- 
mer le courage abattu, Jaceutem ani- 
mum ezxcitare. Cic. — Îles esprits, 
Animos exsuscifare. Cic. — l'atten- 
tion du juge, Animum judicis refi- 
cêre. Quint. renovare. Quint. — cette 
ardeur qui s'était amortte, Ardorem 
eum, qui resederal, rursus ercitare. 
Liv, — nn ancien chagrin, Veterem 
curam renovare. Cic. — l'espérance, 
Sçem redintegrare. Cæs. — la con- 
fance, Revocare fidem. Cic. — la dis 
ciphine, Disciplinam refovëre. PI.-j. 

Se naniwen, v. 4° Pron. Revenir à la 
vie. Reviviscère, 0, is, reveri, s. sup., 
a. Cic. | 2° Reprendre ses sens. Resi- 
piscére, o, is, pui uu piviet pii,s. sup., 
n. Plaut. Ter. Suet. || 3° Fig. Repren- 
dre do nouvelles forces, une nouvella 
activite. Revivrscëre (voy. 1°), n. Cic. 
Recreari, pasa. Cic. Menovari, pass. 
Cic. Refoueri, eor, ëéris, fotus sum, 
pass. Pl.-ÿ, = Oppianicus qui était 
abattu se ranimail, lypianicus ani- 
mum demissum erigebut (de erigfre, 
0, is, rezi, rectum). Cie. L'altenlion 
fatiguée se ranime, Animus defessus 
renovatur. Cic. Ja république se —, 
Respublica reviviscit ou recreatur. Cic. 
Les études se raniment, Studia refo- 
ventur. Pl.-j. 

RAPACE, adj. Ardent à la prole; 
{(Fig.) enclin à la rapine. Raparz, gen. 
acis. Cic. Plin. : Mains très rapaces, 
Furacissimæz manus. Cic. 

RAPACITÉ, 8. f. Qualité de celul 
qui est rapace. Rapacitas, als, f. Cic. 

RAPATRIAGE et RAPATRIS- 
MENT. C. RÉCONCILIATION. 

RAPATILIEIL. C. RÉCONCILIER. 

1. RÂPE, 8. f. Outil pour râper. 
Scobina, æ, f. Isid. Varr. Plin. 

2. RÂPE, 8. [. C. À nartz. 

RÂPÉ, £z, part. passé de mAP=R, 
Voy. ce v. { Adj. Très usé. Usu de- 
tritus (a, um). Plin. 

RÂPER, v. act. 1° User uns sur- 
face aveo une râpe. Scobinä arradère 
(o, is, 7es1, rasum), act. Plaut. ap. 
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Varr. || 2° Mettre on poudre. C. ruL- 
TÉRISER 10. 

RAPETASSER.C.RACCOMMODER 1°, 

RAPETISSER, v. act. Rendre ou 
faire paraitro plus petit. Alinuëre, o, 
is, ui, ufum, act. Cic. (Rem) minorem 
ou (Aliquid) minus facëre (io, is, feci, 
(retumle Cic. : [Tel miroir] rapetisse 
es formes, Formas minuit. Sen. Ra- 
petisser l'esprit, Ingenium commi- 
nuëre. Quint. Notre vue à rapetissé le 
soleil à tel point..…, Solem acies nostra 
sic contrarit (de confrahËre, o, is, 
tractum). Sen. Voy. DIMINUER. 

RaretTissen, v. 0, C. le suiv. 

Se RAPETISSER, v. 10 Pron. Devenir 
plus petit. Afinui, or, Eris, ulus sum, 
pass. Cic. Voy. DIMINUER (neut.). || 
fe Réf. Pig. Se faire petit. C. S’rFra- 
cun 30. 

RAPIDE, ad). 4° Qui coule avec une 

rande vitesse. Rapidus, a, um. Czs. 
atus. Cic. |] 2° Qui sa meut très 
vite. Velor, gén. ocis. Cæs. Citalus, 
a, um. Cæs. Concitatus. Cic. Præceps, 
60. cipitis. Cæs. Liv. Celer, cris, ere. 
irg. Ov. : Révolution plus rapide du 
ciel, Concitatior cæli conversio. Cic. 
Mouvement très — du corps, Conci- 
falissimus corporis molus. Quint. Main 
plus —, Aauus cilatior. Quint. Course 
—, Cursus velor. Cæs. Ceux des fan- 
tassias dont la marche est la plus —, 
Pedites velocissimt. Cxs. Sail. D'un 

38 —, Citalo gradu. Liv. Fuite —, 
Fuga præceps. Liv. celeris. Virg. Flè- 
che —, Celeris sagitta. Virg. D'un 
coup d'œil —, Veloci oculo. Hor. || 
Il Fig. Esprit rapide, fngenium velox. 
Quint. || 3° Qui passe vite (en pari. du 
temps). Fugar, gén. @cis. Hor. Velo. 
fi ocis. Ov. Jart. || 4° Fig. Dont 
effet est prompt. Celer, eris, ere. N'ep. 
Rapidus, a, um. Tac. Præceps, gén. 
aipitis. Curt. : Remède rapide, Reme- 
dium celere. Nep yræsens (gen. entis). 
Col. præceps. Curt. Puison —, Vene- 
num raptdum., Tac. L'effet — du poi- 
son, Venem celerilas (atis), f. Cic. || 
Be Fig. Qui se fait pramptement. Celer, 
ris, ere. Cæs. Velor, gén. ocis. Quin(. 
Citatus, a, um. Quint. : Navigation 
rapide, Velor navigalio. Quint. Pro- 
nonciation —, Cilaia pronunlialio. 
Quint. || 6° Fig. Qui a du mouvement, 
wif, anime. Rapidus. a, um. Cic. Celer. 
enis, ere. Cic. Concilatus, @&, um. Cic. 
Incitatus. Cic. Citatus. Quint. Volubi- 
lis, m.f., e, 0. Cic. Velox, géu. ocis. 
Quint. : [Les trochces] qui sont ra- 
pides, Qui celeres sunt. Quint. Style 
rapide, Oratio rapida. Cic. celeris. 
ic. concitata. Cic. volubilis. Cic. 

loquence —, Concilatum dicendi ge- 
nus. Quint. Pensées, Traits rapides, 
Sententiæ concitatæ. Quint. L'histoire 
doit être rapide, Historia debet cur- 
rêre. Quint. Thucydide est plus — 
Thucydides incitatior fertur. Cic. I 
7 Tres inclin : Une pente rapide, 
Locus (1) declivis (is) ef præceps leipi: 
ts). Cæs. 

RAPIDEMENT, adv. 1° Avec un 
œurs rapide. Rapide. Cic. || 2° Aveo 
wa mouvement rapide. Veloctter. Cæs. 


RAPIL 


Cic. Celeriter. Cæs. Cic. Cito. Cie. 
Raptim. Liv. Rapide. Suet. Concitate. 
Col. : Se mouvoir très rapidement, 
Velocissime moveri. Cæs. Sauter à bas 
—, Desiire raptim. Liv. Faire mar- 
cher — son troupeau [jusqu'à ce qu'il 
soit hors d'haleine), Pecus concitate 
agère. Col. Ils vont très — se relu- 
grer dans leurs chars, Se in currus 
citissime recipiunt. Cæs. Il va le plus 
possible, Quam celerrime polest, 
contendit. Hirt. Voy. En toute aÂte. 
11 3° En peu de temps. Cito. Cic. = Plus 
rapidement que la parole, Diclo ci- 
lius. Virg. Hor. Liv. Croltre très —, 
Citissime crescère. Plin. | 4 Fig. Ala 
hâte = J'ai écrit ceci rapidement, Hzc 
scripsi raplim. Cic. Lire — un livre, 
Cursim librum legère. Pl.-j. Voy. À la 
uATe. || 5° Fig. Sommairement: Voyons 
rapidement ce qui eut lieu..…., Videa- 
mus nunc siriclim quæ facla sunt, 
Cic. Voy. BRIÈVEMENT. 

RAPIDITÉ, s. f. 1° Grande vitesse 
d'un courant. Rapiditas, alis, f. Cæs. 
: La tres grande rapidite des rivières, 
Prærapida fluminum celcritas. Curt. 
11 2° Grande vitesse avec laquelle une 
pers. ou une ch. so meut. Celeriias, 
atis, f. Cic. Velocitas, f. Cæs. : Rapi- 
dité de la marche ou de la course, 
Pedum celeritas. Cic. pernicitas. Liv. 
— de la marche de qqn, Alicujus ce- 
leritas. Cæs. — d'un cheval, Eqi 
celerilas. Cic. velocilas. Hirt. penu- 
cilas. Tac. — d'un navire, Navis ce- 
leritas. Cic. agilitas. Liv. Le soleil se 
meul avec une telle —, Sol fertur 
lantä incilalione. Cic. La — de la 
marche du fleau (= de l'incendie), 
Mali velocitas. Tac. Avec —, C. narit- 
DEMKNT 20. || Fig. La rapidité de l'es- 
prit, Animi celeritas. Cic. Plin. velo- 
citas. Quint. || 3° Grande vitosse aveo 
laquelle là temps passe. Celerilas, atis, 
f. Cic. =: La rapidité de l'occasion, 
Occasionum velocitas, Tac. La — du 
temps, Temporum fuga (æ),f. Hor. || 
€ Fig. prompt effet de qq. ch. Cele- 
rilas, atis, f. Cic. : La rapidité du 
poison, Veneni celeritas. Cic. || B° Fig. 
Promptitude avec laquelle qq. ch. se 
fait. Celeritas, atis, f. Cie. : La rapi- 
dité de la guerre, du retour de qqu, 
Celerilas belli. Cic. redilus alicujus. 
Cic. Ralentir la — de la poursuite, 
Celeritalem persequendi retardare. Cic. 
La — avec laquelle on s’empara du 
camp fut si grande, Tanta fuit in 
caprendis castris celeritas. Cæs. Cette 
— dans l'exécution des entreprises, 
Illa in rebus efficiendis velocitas. Curt. 
La — de l'écriture, Scribendi celeritas. 
Cic. || 6° Fig. Mouroment du style, 
vivacite, animation. Celeritas, alis, f. 
Cic. Quint. : La rapidité du style, 
Oralionis impelus (&üs), m. Cie. inci- 
talio (onis), f. Cic. [Les pieds brefs) 
donnent de la — au style, Orationem 
faciunt celerem ou mobilem. Quint. 
Cette divine — de Salluste, Immor- 
talis illa Sallustii velocitas. Quint. 
Vov. mouvausaT 119. || 7° Forte in- 
otinaison =: La rapidité de la colline, 
Cotlis dejectus (üs), m. Cæs 


RAPPE 1399 
RADIÉCER, v. act. Mottre des plè- 
ces à. Voy. PIÈCE de, 


RAPIÉCETAGE, 8. m, C. nACCON- 
MODAGE., 

RAPIÉCETER, v. act. C. nmartb 
CER. 

RAPIÈNE, 6. f. C. trés. 

RAPINE, 8. f. 4° Action de ravir 
qq. ch. par violence. Direptio, onis, f. 

ic. || 2° Ce qui est ravi par violenca, 
Præda, æ, f. Cic. : Vivre de rapine, 
Rapto vivëre. Liv. || 4° Pillage, vole- 
rie, larcin. Rapinz, arum, f. pl. Cic. = 
L'espoir de la rapine, Spes rapiendi. 
Cic. Voy. PILLAOE 40.]| 4° Cancussion. 
Peculatus,üs, m.Cic. Voy.concussion. 

RAPINER, v. 1° Neut. Commettre 
des rapines. Rapinos facëre (io, is, 
feci, factum). À.-b.-Af. = Raniner sor 
qq. cb., In re ou De re ou Er re præ 
dari, dép. Gi: ] 2e Act Prendre in- 
justement. Rapère, io, is, pui, plum, 
act. Cic. 

RAPPEL, S. m. 4° Action par la- 
quelle on rappelle aan. (En gén.) Re- 
vocalio, onis, f. Cic. (En parl. d'un 
exilé, etc.) Restitutio, f. Cic. =: Après 
son rappel [il fut nommé dictateur), 
Revocalus de exsilio. Liv. || 2° Action 
de rassembler une troupe. Revocalio, 
onis, [. Cic. Voy. APPEL 40. 

RAPPELEN, v. act. 1° Appeler de 
nouveau. Jlerum vocare, act. Virg. 
Revocare, act. Liv. || 2° Appeler qqn 
qui s'en va pour le faire revenir. Ie- 
vocare, act. Plant. Cic. :{[Chaque fois 
que je veox sortir), Lu me rappelles, 
Me revocas. Plaut. Rappeler qqn qui 
était déjà en route, Aliquem er tti- 
nere rgvocare. Cic. — un tragédieu, 
Revocare tragædum.V.-AMar. || 3° Faire 
revenir qqn d'un Îleu où on l'avait en- 
vaye. Revocare, act. Cic. : Rappeler 
qqn de sa province, Aliquem provin- 
cië on de prouincià devocare. Cic. ex 
provinci& revocare. Suet.— qqu d'exil, 
Aliquem de exsilio revocare. Liv. — 
les exilés, Exsules restitu®re (o, is, ui, 
utum). Cic. — sa cavalerie, Equitatum 
revocare. Cmss. — l'armée pour la 
guerre contre les Volsques, Exercilum 
ad bellum Volscum avocare. Liv. || 
&o Faire revenir qqn dans, à, etc. Re- 
vocare, act. Cic. : Rappeler qqn eu 
ltahe, dans ses foyers, Aliquem re- 
vocare in Jtaliam. Czs. domum. Just. 
(Cetle nouvelle) rappela les Sam- 
nites vers Caudium, Fama Samnites 
rursus ad Caudium revocauit. Liv. 
Rappeler les soldats au service, sous 
les drapeaut, Milites revocare. Cic. || 
Fig. Rappeler les esprits à la douceur, 
Animos ad Aumanitatem revocare. Cic. 
— qqo au devoir et au bon sens, Ali- 
quem ad officium sanilatemque reducère 
(o, is, duri, ductum). Cic. — qqn au 
souvenir d'un deuil, À liquem in memo- 
riam luctüs reducÿre. PL.-j. — à la 
vie, Voy. namiywen 10. || 6e Fig. Faire 
revenir qq. Ch. Revocare, act. Cic. : 
Rappeler les forces, Vires revocare. 
Cic. — une coutume. Morem referre 
(fero, fers, tuli, Latium). Cic. repelère 
(o, ts, iui et ti, ilum). Cie. revocare. 
Liv. reduc?re (voy. 4). Suet.]l 6° Avec 
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ua suj. de ch. Être cause qu'on se 
souvient de: {[Platon) que ces jardins 
me rappellent, Cujus illi Aortuli me- 
moriam vit afferunt (de afferre, fero, 
fers, attuli, atlatum). Cic. Temple qui 
rappelait le souvenir de mon consu- 
lat, Templum quod memoriam consu- 
laiüs mei repræsentubat. Cic. La men- 
tion du nom d'Autronius aurait rap- 
pelé Sylla, Autronii commemoralio 
memoriam Sullæ relulisset (voy. 5°) 
Cic. || 7° Faire penser à une pers. ou 
à une ch. par sa ressemblancs avec 
elle : Rappeler l'élégance de son père, 
Elegantiam paternam reddëre (o, is, 
didi, ditum). Quint. — Îles traits de 
qqn, Os alicujus referre roy: 5e). 

1.-j. — les Suèves par le visage, 
Vullu Suevos referre. Tac. — le goût 
de safran, Croci saporem reddëre. Plin. 
Chercher à — les anciens, Antiqui- 
tatem prosequi (or, Eris, seculus sum), 
dép. Cic. V'og.1ma08 1°, PORTRAIT 36. 
It 8° Mentionner une ch. pour la remet- 
tre en memoire. Memorare, act. Cic. 
Commemorare, act. Cic. feferre (voy. 
Be), act. Cic. Proferre, act. Cic. : 
Rappeler un bienfait, Beneficium com- 
memorare. Cic. Rappetlerai-je tes or- 
gies? Quid vinolentiam tuam profe- 
ram? Cic. Il est inutile de rappeler 
les services rendus, Supervacanea 
commemoralio offciorum est, (ic. Il 
pe Sera pas inulile de — Jes faits, 
Erit non inulilis rerum commonilio. 
Quint. [Obtenir un délai] en rappelant 
son titre de citoyeu, Mentione civitu- 
tis. Cic. Je ue rappellerai pas ce qu'il 
a fait, Omitio quid ille fecerit. Cic. 
Voy. owsrTne 2°..Rappeler les raisons 
dont {u as appuyé... — par quelles 
raisons tu as appuyé... /n memortam 
reducère (voy. 4°) quibus ralionibus 
confirmaveris. Cic. [Tu as pensé à) 
noas — qne tu as été élevé..., In 
memoriam nostram redigére (o, {s, 
egi, aclurn) te esse educatum. Cic. — 
à chacun le bien qu'on lui a fait, 
Quenique benefcii sui commonefacëre 
(to, is, feci, factum). Sal, — à qqn 
son devoir, Aliquem officit sui com- 
monère (e0, es, nui, nilum). Quint. || 
9° Se naPP&LEn. Rappcler 4 sa memoire, 
se remeltre en memoire qqn vu qq. 
ch. Reminisci, or, éris, s. parf., dép. 
(gén. ou acc.), Cic. Memoriä repetëre 
(voy. 50), act. Cic. Memoriä consequr 
{or, Ëris, seculus sum), dép. (acc.). 
Cic. =: Se rappeler ses misères, Se in 
memoriam suarum miseriarum redu- 
cére (voy. 40). Cic. Se — les morts, 
-N mémoriam mortuorum redire (e0, is, 
fui el pl. souv. ii, itum),n.Cic. Autant 
que je puis ma — le passé, Quantum 
prælérila memori& repelère possum. 
Cic. Rappelle-toi ee temps, filius 
temporis memoriam repels. Cic. — -toi 
cette nuit, {llam noctem recognosce 
(de reccgnoscére, o, is, gnovi, gnitum). 
ic. — -toi les traditions, Reminis- 
eëre (ea) quæ traduntur. Cic. Je me 
— chaque soir ce que j'ai fait dans 
la journée, Quid quôgue die ege- 
rim, vesperi commemoro (de comme- 
morare), Cic. |] 10° Se naPPazmn. Avoir 
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mémoire de qqn ou de qq. oh. Mfemi- 
nisse, i, isfi, s. sup. (gén. ou acc.). 
Cic. Commeminisse (acc.). Plaut. Cic. 
Recordari, dép. (acc. et tr. rar. gén.). 
Cic. In memoriä haëëre (eo, es, bur, 
bilum), act. Cic. Memorië tenëre (eo, 
es, nui, tentum), act. Cic. AMemo- 
ri& complecti (or, Éris, plerus sum), 
dép. (acc.). Cic. Memoriä comprehen- 
dëre (o, is, hendi, hensum), act. Cie. 
3 Se rappeler parfaitement, fort bien, 
Meminisse probe. Cie. Je me rappelle 
les vivants, cette nuit, Memini vivo- 
rum. Gic. noctrs illius. Cic. Je me — 
Cinna, tout, Memini Cinnam. Cic. om- 
nia. Cic. Qui se — un bienfait, Bene- 
ficii memor (gên. oris). Cic. Tu te rap- 
pelles combien étail grande l'admi- 
ration, Memninisii quanta esset admi- 
ratio. Cic. Je me rappelle qu'il m'a 
répondu, qu'un livre te fut apporté, 
Memini illum mihi respondére (et non 
respondisse). Cic. librum tibi afferri 
(et non allatum esse). Cic. Îls se rap- 
pelateut qu'ils avaient souffert, d'a- 
voir souffert les mêmes maux, Recor- 
dabantur se eadem perpessos esse. Ces. 
Je me rappelle que je préférais, d'a- 
voir préféré Démosihène, Recordor 
anteferre Demosthenem. Cie. Rappelle- 
Loi qu'il n’y a personne..…., Memento 
neminem esse. Cic. Comme je me le 
rappelle, Ut mea memoria est. Cic. Ul 
recordor. Cic. Ut memini. Plaut. 
RAPPORT,S.m. 1° Aclion d'appor- 
ter en un lieu. atelalio, on1s, f. Quint. 
z Terre de rapport, Terra congeslicia. 
Palt. Sol formé de terres de —, Locus 
congesticius. Vitr. Pièce de —, Voy. 
pièce 20. [| 2° Rostitution. Voy. ce m. 
1! 3° Vapeur desagreable qui monte de 
l'estomac à la bouche. Ructus, üs, m. 
Cic. : Avoir des rapnorts, Auctare, n. 
Cie. | 4° Rovenu, produit Meditus, &s, 
m. Nep. Fructus, üs, m. Cic. : Anoée 
d'excellent rapport, Annus quæstuo- 
sissimus. Cic. Terres d'un bon —, 
Prædia fructuosa. Cic. Voy. FERTILE 
te, Être d'un bon —, Plurimum af- 
ferre (fero, fers, altuli, allatum). Col. 
Voy. Pnoovir 30. Être en —, Fructum 
ferre. Varr. Les brebis ne peuvent 
être d'aucun —, Oves nullum fructum 
possuni ex se edère (0, is, didi, ditum). 
Cic. Vigne de nul -—, Vitis infruc- 
tuosa. Col. Voy. srénire. || 6° Reclit, 
temoignage. (Récit) Narratio, onis, f. 
£ic. Relatio, f. Quint. (Témaignage 
d'un bistorien, elc.). Auctortlas, atts, 
f. Cic. : Faire le rapport d'une ch., 
Rem narrare. Cie. J'ai été instruit du 
fait par des rapports dignes de foi, 
Id comperi certis auctoribus (de auc- 
tor, m. — garant). Cic. Suivant, Se- 
lon, D'après le rapport, Au — de 
ceux qui…, de Xénuphon, Ut tradi- 
tum est ab its, qui. Cic. Quemadmodum 
a Xenophonle traditur. Quint. Si nous 
en croyons le — de Cécilius, Si tra- 
denti Cæcilio credimus. Quint. || 8° 
Recit Indiscret ou malin, denoncialion. 
Lelatro, onis, f, Cic. Tac. Indicium, 
il, a. Cæs. =: La vieille m'a fait ce 
rapport, {d indicium anus miAi fecit. 
Ter, Vos. vénoncen 3°. Les Helvé- 
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tiens furent informés de ce fait par 
des rapports, Ea res est Helvetiis per 
indicvwum enunliata. Cæs. Faux —, 
Falsum crimen (minis, n. — accuse- 
tion). Sail. || 7° Expose, compte rendu. 
(D'un magistrat) Metatro, on1s, f. Cie, 
(De qqn qu'on a chargé d'une affaire) 
Nenuntialio, f. Cic. : Après le rap- 
port de Claudius, Posf relationem 
Clandit. Liv. Faire on — au sénat 
sur qq. €h., Rem ou De re ad sena- 
tum referre (fero, fers, tuli, latum}, 
Sail. Cic. Il fait uno — sur ce qu” 
avait observé, Que persperisset, re- 
nunliat. Cæxs. Dresser un -— véridi- 
que, Vere referre. Cic. Le — des 
tclatreurs fut que tout était calme, 
Exploratores quiela omnia esse attule. 
runt (vOy. to), Liv. || 8° Conformite, 
analogie. (Conformité) Similitudo, di- 
nis, [. Cic. Convenuentia, æ, f. Cie. 
Cognatio, onis, f. Cic. Conjunctio, 
f. Cic. Consensio, f. Cic. Consensus, 
&s, m.Cic. (Aualogie) Vicinilus, alis, 
f. Cic. Vicinia, z, f. Quint. = Choses 
qaiont du rapport entre elles, Res 
quæ sunt inter se similes. Cic. Il ya 
entre eux tous un très grand —, Om- 
nes mazimam simililudinem îinler se 
Rabent. Cie. Voy. conNronmiTé 4°, 
ANALOO!IK 20, Avoir du —, des rap- 
ports avec, Voy. conronux 29, AN4- 
LOGo. || 9° Accord, correspondance des 
diversos parties d'un tout. Convenien- 
tia, æ, f. Cic. Consensio, onis, [. Cic. 
Concentus, &s, m. Cic. = Être, N'être 
pas en rapport avec, Il ya, iln'ya 
pas de — entre, Voy. aAcconD 5°, 
convenance 10, S'acconpen 10. Meltre 
en — avec, Voy. AcconoER 4°. || 100 
Convenance entre les ch., proportion : 
Le profit est en rapport avec le tra- 
vail. Fruclus labori respondet (de res- 
pondère, eo, di, sponsum, n.). Ov. Voy. 
PROPORTION 4e. || 11° Liaison, con- 
nexion, relation de cert. ch. entre elles. 
Colligatio, on1s, f. Cic. Conjunctio, 
f. Cie. Cognatio, f. Cic. = Ne s'occn- 
per des alfaires de l'etranger qu'au- 
ant qu'elles ont rapport à l'histoire 
de Rome, Non ultra atiingëre externa, 
nist quâ Aomants rebus cohærent (de 
cohærère, eo, kæsi, Aæsum, n.). Liv. 
Quelque chose qui a — à l'affaire, 
Aliquid quod ad rem perlinet (de per- 
linêre, eo, nui, 6. sup., n.). Cic. Ce 
chasrin a-t-il — à [ton] fils? Num ad 
filium hzc ægriludo attinet (de atii- 
nêre, 60, nui, (enfum, n.)? Piaut. Ces 
cboses n'ont aucun — à la queition, 
Ea nihil ad rem atiingunt (de attin- 
gére, o, is, figi, tactum, 0.). Plaut. 
VOy. LIAISON 69, CONNEXK, LIEN 30. {| 
12° Tendance des oh. vers un but. Pro- 
pensio, onts, f. (à aa ch., ad rem). 
Cic. = Avoir rapport à qq. fin, Ad f- 
nem aliquem (lendére de is, tetendi, 
tensum et lentum). n. Quint. Avotr — 
au bonbeur de fa vie, Ad beate vi- 
vendum spectare, D. Cic. Par — à, Voy. 
1. b. aux lorut. || 13° Ralations que 
es hommes ont entre eux. Commercinum, 
it, n. Cie. Conversalo, onis, f. Cic. 
Consuetudo, dinis, f. Cie. Convictus, 
Gs, m. Cic. Usus, üs. m. Cic. : Avoir 
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des rapports avec qqn, Cum aliquo 
ralionem Rabëre. Cic. Entrer en — 
d'interêt, en — d'affaires avec qqn, 
Ralionem où Rem cum aliguo contra- 
fre. Cic. Conserver de bons — avec 
Sextius, Sezxiii graliam retinère. Cic. 
Eatretenir et couserver les — étroits 
qui nous lient aux publicains, Eam 
necesstiudinem, quæ est nobis eur p - 
blisanis, oblinére et conservare. Cic. 
Mettre une pers. eu rapport avec une 
autre, Aliquem ad aliquem deducère 
(o, is, duxi, ductum). Cic. vos: cou- 
MERCE 9, CONNAISSANCE 4°. || 440 Re- 
lation que les mots ont entre cux. le- 
latio, onis, f. Quant. || 15° Le resultat 
de la comparaison de deux quantites =: Le 
rapport de 10 a 400 est le mème que 
celui de à à 10, Ut unum ad decem, 
sic decem ad centum est. Quint. Voy. 
PROPORTION 3°. || 16° Point de vue sous 
lequel on envisage qq. ch. : Je me ré- 
jouis sous uu rapport, Ex parte gau- 
deo. Cic. Sous ce —, In eo genere. 
Cie. Semblable sous ce —, În hoc 
similis. Cic. Sous qq. —, In aliquo 
enere. Cic. Superieur sous le — de 
fhabiteté, Ad solerliam præstaulior. 
Cic. Sous une foule de rapports, ful- 
tis parlibus. Cic. Parfail sous tous 
les —, Omni ex parte perfectus. Cie. 
Recommandable sous tous les —, Per 
omnia laudabilis. Vell. Heureux sous 
tous les —, Ab omni parte bealus. 
Hor. Cet homme m'a charmé sous 
tous tes —, Js me in omni genere de- 
lectavit. Cic. Il n'est personne qui 
convienne mieux sous tous les —, 
dd omuia magis opporlunus nemo esf. 
Ter. La vie a suus tous les — plus 
de biea que de mal, Vita omnibus par- 
tibus plus habet boni quam mali. Cic. 
Pan napronT À, loc. prép. 1° Pour 
cs qui ost de, quant à. Quod atlinel ad 
et l'acc. Cic, Vos. QuanT À. || 2° Par 
comparaison : {ls sont anciens par 
rapport au peuple romain, à l'âge 
du peuple romain, Hi sunt, ut populi 
Romant ztas est, senes. Cic. Naissan- 
ces anciennes par — à notre chrono- 
logie, Partus. ad nostrorum annalium 
ralionem, veleres. Cic. || 3° En vue de 
z Les bètes ont été créées par rapport 
aux bommes, Bestiz hominum gralia 
generalz sun. Cic. Voy. Poun 39. 
RAPPORTER, v. act. 4° Apporter 
de nouveau. eferre, fero, fers, tuli, 
latin, act. Cic. Voy. nm 4° el ar- 
PonTEn 40, [| 20 Apporter une ch. 
ou une pers. dans le lieu d'où on 
l'avait emportée. (En gén.) Referre 
(os. {o), act. Cic. Reporlare, act. 
ic. (En voiture, en bateau) Re- 
vehère, o, ie, vezi, uectum, act. Cic. 
Et tous les v. cités à APPonTEn 19, eu 
pisigrant uc des adv. Aursus ou 
ursum (= en revenant sur ses pas) 
+ Rapporter une coupe volée, Pale- 
ram subreplam referre. Cic. — à qqn 
son auneau, Annulum ad aliquem re- 
ferre. Plaut. — dans le camp l'aigle 
sur ses épaules, Aqguilam suis hume- 
rü in casira referre. Flor. — chez soi 
des amphores pleines d'argent, Am- 
phoras argenfo repletas domum repor- 
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fare. Gracch. ep. Gel. — de sa pro- 
vince sa bourse vide, Zonam ex pro- 
vinciä inanem referre. Gracch. ap. 
Gell. Diane rapportée de Carthage à 
Sugeste, Diana Segestam Carthagine 
revecla. Cic. Rapporter aq" chez lui 
dans une litière, Aliquem lectieæ im- 
positum referre domum. Suet. || 3° Re- 
mettre dans la masse ce qu'on 8 reçu 
d'avance. C. A&STITUER. || 6° Apporter 
avec soi en revenant. (En gén.) Ileferre 
{vuy. 10), act. Plaut. Cie. Liv. Repor- 
tare. Cic. (En voiture, en bateau) Re- 
uehëre (voy. 20), act. Pl.-j, : Rappor- 
ter des vases chez soi, Referre vasa 
domum. Plaut. Ne — chez soi aucune 
part du butin, Nihil ex prædä domum 
reporlare. Cie. || Fig. Rapporter la 
gloire d'une expédition contre l'en- 
oemi, Reportare laudem er hostibus. 
Cic.—d'Athièues un suraom, Deportare 
cognomen Athenis. Cic. Cette repula- 
Lion que tu as rapporte de Bithynie, 
Fama, quam ex Bithynië reveristi, 
Plin. || 6° Ajouter qq. ch. à ce qui ne 
paralt pas complet, suppleer à ce qui 
manque. À ddère, 0, is, didi, ditum, act. 
(4 qq. ch., alicui rei où ad rem). Cic. = 
Rapporter un morceau à une étoffe, 
Voy.Piècs 30.— de la terre prise sur 
les moutagnes, Hunum er montibus 
aggerère (0, is, gessi, gesiuim). Curt. || 
6° Produire, donner un revenu. Etre, 
0, is, didi, di‘um, act. Cic. Redd®re, 
act. Varr. Afferre, fero, fers, atluli, 
allatum, act. Cic. Efferre, fero, fers, 
eztuli, elatum, act, Cic. Efficére, 10, 
is, feci, fectum, act. Cic. : La ferme 
rapporte deux fois autant, Reddit villa 
bis lantum. Varr. Son fouds lui a 
rapporté le double, Tanto plus merce- 
dis ez fundo ei refectum est. Cic. Les 
terres qui rapporlent beaucoup plus, 
Agri qui multo plus efferunt. Cie. 
Chaque jugère rapporte un cullèus 
de viu, Singula jugera singulos culleos 
vini peræquant. Col. Uu fonds qui au- 
rait rapporté 10000 sesterces, Fundus 
qui merifassel sestertia dena. Cic. Le 
champ rapporte huit pour un, dix 
pour un, Ager efficit cum octavo. Cie. 
effert cum decimo. Cic. [Ces] plaines 
rapportent cent pour un, Campi cum 
centesimo fundunt (de fundère, o, 
fudi, fusum). Plin. Celie seunence rap- 
porte dix pour un, Er eo semine cunt 
decimo redrt (de redire, eo, it et rar. 
ii, um, 0., empl. impers.). Varr. 
Les figuiers rapportent, Ficus pariunt 
{de parère, to, ge partiun, pa- 
riturus). Varr. Un arbre greflé rap- 
porte davantage, Arbor insila fruc- 
fuosior eel. Col. Un champ ne peut 
rapporler sans Culture, ÂAger sine 
culturà fructuosus esse non polest. Cic. 
L'argeut que les mines rapportent, 
Pecunia quæ ex metallis redit, Nep. 
Calculer ce que rapporte l'argent, Con- 
disc®re qui pecuniz fructus sit. Cic. 
Faire rapporter sou argent, Pecunias 
fenerari, dép. Cic. Argent qui rap- 

vrte, Pecunia quæ est in fenore. Varr. 
[Cet] argent ne — point, Pecuniz 
otiosæ jacent. Plin. | Calculer ce 
que rapportent les études, Computare 
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uid studia referant. Quint. || 7o Faire 
e récit de os qu'on 8 vu ou entendu on 
appris. (En gén.) Referre (voy. 1e), 
act. Cæs. Afferre (woy. 60), act, Ces. 
Perferre (voy. 1°) act. Cic. Narrare, 
act. Cic. Dicëre, 0, is, diri, dictum, 
act. Cic. (En parl. du bruit public, 
de l'histoire) Ferre (voy. 1°), act. 
Cie. Tradëre, o, is, didi, ditum, act 
Cic. Prodëre, act. Cic. Memorare, act. 
Cie, : Souvent ce qui a été dit d'une 
manière est rapporté d'une autre, 
Sæpe est aliter dictum, aliter relatum. 
Cic. Soa esclave lui rapporte ce qu'il 
avait dit étant ivre, Seruus (ei) nar- 
rat quæ ebrius dirisset. Sen. [ls rap- 
porlèrent que tout était tranquille, 
Atlulerun{ omnia quieta esse. Cæs. Ce 
ue les historiens grecs ont raplrorté, 
ja, quæ scriptores Græciz prodide- 
runt (de prod®re, 0, is, ditum). Crc. 
Tradition que rapporte l'ison, Fama 
cujus Piso auctor est. Liv. On — que 
le roi se cacha, Tradunt regem se ab- 
didisse. Liv. Voy. Diam {0 (15). À ce 
v'on —, Ut aiunt. Cic. Sicut fertur. 
ic. {} 8° Redire par légèreté on par 
malice ce qu'on à entendu dire, rendre 
compta de ce qu'on à appris. Deferre, 
fero, fers, tuli, laium, act. Cic. =: Rap- 
horter des médisances, des paroles, 
Gestare crimina. Plaut. verba. Sen. 
Une vieille femine m'a rapporté cela, 
Id mihi anus indictum fecit j'e facre, 
to, is, feci, factum). Ter. I] rappurte 
nos projets à nos adversaires, Nostra 
consilia ad adversarios defert. Cic. 
Rapporter à César que je n'approuve 
pas ce qui se passe, Ad Cæsarem de- 
ferre me non probare quæ fant. Cic. 
IE rapporta les mêmes choses coutre 
sa belle-mère Eademn detulit de no- 
vercä. Quint. || 9° Alleguer, citer. Af- 
ferre (voy. 60), act. Cic. Voy. aLLé- 
Guen d°, CiTER 20. || 40° Exposer of- 
ficiellement par écrit. Referre (voy. 10), 
a. et qqf. act. Sal. : Rapporter ne 
affaire au sénat, Referre ad senatum 
de re. Sail. Cic. rem. Sall. Liv. || 11° 
Diriger vers une fin, vers un but. Re- 
ferre (voy. 1e), act. Cic. Revocare, 
act. Cie. : Rapporter toutes les lois 
au bien public, Omnes leges ad commo- 
dum rei publicæ referre. Cic. — ses 
pensées au bien public, Cogitatio- 
nes in rempublicam conferre (fero, 
fers, tuli, collatum). Cic. — tout à la 
scieuce, Omnia ad scientiam revocare. 
Cic. — tout à soi, tout à son intérêt, 
Omnia ad utilitatem suam referre. Cic. 
| 12° Attribuer 4, faire remonter 4. 
Referre (voy. {e), aci. Cic. Tribuëre, 
0, ts, ui, ulum, act. Cic. Atiribuère, 
act. Cie. Assignare, act. Cic. = Rap- 
porter toute chose au principe igné, 
Omnia ad igneam vuim referre. Cic. 
Chacun rapporte à soi ce qu'il eutend 
dire, Ad se refert quisque (ea) quz au- 
dit. Quint. Voy. ATTRIROER 20. || 180 
Revoquer, annuler. Voy. AxNDLER. 

Se RAPPORTER, v. 1° Pron. Se join- 
dre. Vov. Se soixonx 1e. {1 2° Avoir 
de la confarmite, de la ressemblance. 
Convenire, io, is, veni, ventuin, n. (à 
ou avec qq. ch., ad rem où in rem ou 
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cum re où alicui rai). Cic. Congruëre, 
0, is, ui, 5. snp., n. (à Ou avec qq. 
ch., eum re ou alicuirsi). Cie. = Celle 
déliberalion ne se rapporte pas avec 
le discours de Largus, fæc delibera- 
tio non convenit cum oralione Largi. 
Cic. Cela se — parfailement avec 
cetle leltre, Id esf cum üis litieris 
consentaneum. Cic. Tous ces faits se 
rapportent parfaitement au caractère 
de cette femme, £a omnia in islam 
mulierem apte quadrant. Cic. Les ca- 
raclères se —, Afores conveniunt. Ter. 
Les dates se —, Temporum ratio con- 
gruit. Suet. Le nom ne se rapporle 
pas, Nomen non convenit. Cic.[| 3° Avoir 
rapport à, relation à. Atiinëre, et (ent}, 
nuil (nuerunt), 8. SUP., D. (he ad et 
l'acc.). Cic. Pertinére, n. (à... ad et 
le) Cic. Spectare, n. (&..., ad et 
l'acc.). Cic. Attingëre, 0, is, ligi, lac- 
tum, act. Cic. Contingère, act. Cic.: 
[Ces préceptes) se rapportent à la 
conduite de la vie, Ad instilutionem 
vitæ spectant. Cie. Une affaire qui se 
rapporte à vous, Res ad vos pertinens. 
Liv. [Cet amour] se — à uo autre 
ohiet, Ad aliam rem refertur (de re- 
ferri, feror, ferris, latus sum, pass.). 
Cic. Voy. concenxen. || En L. de gram- 
maire : Se rapporter à, Referri ad 
(et l'acc.). Prisc. || 4° Réf. S'en re- 
mettre au jugement, à la décision de : 
Se rapporter à qqn de toute chose, 
Alicujus juidicio omnia permiti®re (0, 
is, misi, missum). Ter. || S'en rap- 
porter 4 l'opinion du censeur, Cen- 
soris opinione sfare (0, as, stefi, sta- 
tum)}, n. Cic. S'ea — au bruit public, 
Famæ hominum cencedère b is, 
cessi, cessum), n. Cic. S'en — à l'au- 
torité de Platon, Platonem aucto- 
rem sequi (or, #ris, seculus sum), dép. 
Cic. S'en — au témoignage de son 
propre sentiment, Argumento sensüs 
sui ufi (or, 2ris, usus sum), dép. Cic. 
Ne s'en — qu'a sou propre jugement, 
Suis judicits stare. Cic. Ne s'en — 
qu'au témoigoage de ses yeux, Omnia 
ad oculos referre (fero, fers, tuli, La- 
fum). Cic. || 6° Avoir conflance, ajouter 
foi à =: S'en rapporter aux anciens, 
Veteribus credëre (0, is, didi, ditum). 
Cic. Je m'en suis rapporté à loi plus 
qu'à moi-même, Fidem majorem tibi 
Rabui (de habère, eo, es, bilum) quam 
ipsi mthï. Cic. S'en rapporter plus â 
ses yeux qu'à ses oreilles, Amplius 
oculis quam auribus cred#re. Sen. 
RAPPORTEUR, s. ©. 1° Celul qui 
a coutume de rapporter ce qu'il a vu ou 


entendu. Delator, oris, m. Tac. || 2° 
Celui qui fait le rapport d'une affaire. 
Belaior, oris, m. Cic. 


RAPPRENDRE, v. act. Apprendre 
de nouveau. Voy. n& 4° et APPRENDRE. 

RAPPROCHE, x, part. passé de 
RAPPROCRER, VOY. ce v. ] A dj. Proche. 
Voy. Paocz (ad).) 4° et 2°. 

RAPPROCUEMENT, 8. m. À° Ào- 
tion de rapprocher, Admotio, onis, f. 
Cic. : Le rapprochement des lèvres 
d'ons blessure, Vulneris glutinatio, f. 
Cels. Voy. APPROCHE 19, PROXIMITÉ 10. 
U 2° Fig. Réconci!lation. Gratis recon- 


RARE 


ciliatfo ou Cuncordiæ reconciliatio 
(onis), f.Cic. Voy. HBCONCILIATION. Î 
8° Fig. Action de rassembler dos idees 
ou des faits pour les comparer. Colla- 
tio, onis, f. Cic. Comparatro, f. Cic. 
VOy. COMPARAISON 1°. 

RAPPROCHER, v. act. 149 Appro- 
cher de nouveau. Voy. RE 1° el ar- 
pnoCHEn (act.) 1°. || 2° Approcher de 
plus près. Propius admovère (e0, es, 
movi, molum), act. Cic. : Rapprocher 
son camp des Romains, Castra propius 
Romanos movëre. Cæs. — le plus pos- 
sible son visage des auditeurs, Quam 
prozime vultum admovère ad auditores. 
Ad Ier. Voy. ApPROC&ER (act.) 1°. || 
Rapprocher les lèvres d'une plaie, 
Oras vulneris committäre (o, is, misi, 
missum) où conjungère (0, is, junri, 
juncium). Cels. || 3° Fig. Disposer à 
l'union. Conciliare, act. Cic. Propius 
admouëre (voy. 2°), act. Vell. : Rap- 

rocher l'homme de l’bomme, les 

oimmes entre eux, Conciliare homi- 
nem homini. Cic. homines inter se. Cic. 
La mort d'Agrippa rapprocha Néron 
de César, Mors Agripyz admovit pro- 
pius Neronem Czsari. Vell. || 4° Fig. 
Reconcilier. Reconciliare, act. Cic.Voy. 
NÉCONCILIBA. | bo Fig. Rassembler des 
faits ou des idees pour les comparer. 
Conferre, Je fers, tuli, collatum, 
act. Cic. Voy. companen 1°. 

Se nAPPNOCHER, v. 4° Réf. S'appro- 
cher de nouveau. Voy. A8 1° el aprno- 
cHen (neut.) 4°, || 20 Venir plus pres. 
Propius acced#re (0, is, cessi, cessumn), 
n. Cæs. Sall. Cic. : Se rapprocher de 
qqn, de la ville, Accedère proptus ali- 
quem. Cæs. alicui. Cic. urbem. Cic. 
Les os (fractures) se sont rapprochés, 
Ossa concurrerunt (de concurrëre, 0, 
is, cursum, D.). Cels. Rives qui se 
rapprochent, Ripz in arlum coeunies 
(de coire, eo, is, à et rar. ivi, itum, 
n.). Curt. || Fig. Pour me rapprocher 
de ce que tu as dit, Ut propius ad ea 
accedam quæ a te dicta sunt. Cic. || 
3e Fig. Se reconcilier. [n gratiam re- 
conciliari, pass. Cic. Voy. Se nécon- 
ciuxn. || 4° Fig. Pruo. Avoir de 
la ressemblance avec. Accedrre (voy. 
20), n. Cic. : Se rapprocher beaucoup 
de la vertu, de la vérité, Accedëre 

rorime uirtufi. Cic. ad verum. Cic. 

e poële se rapproche de l'orateur, 
Poeta est oratori finttimus. Cic. Qui se 
— de la conversation, Sermoni prori- 
mus (a, um). Quint. Qui se — de la 
vraisemblance, Ad veritatis similitu- 
dinem propensior (m. f., sus, n.). Cie. 
Voy. APPnOCHER (ueul.) 3e, 

RAPSODE, s. m. Chanteur de rap- 
sodles. {lomerista, æ, m. Peir. 

RAPSODIE, s.f, Morceau détaché des 
poèmes d'Homère. Rhapsodia,æ,f. Nep. 

RAPT, S. M. C. ENLÈVEMENT 20. 

RÂPURE, s. f. Ce qu'on enlève en 
räpant : Des râpures i 
ramenta (orum), a. pl. 

RARE, adj. 1° Clairsemé. Rarus, 
a, um. Cæs. Suet. : La laine devient 
rare, Lana rarescit (de rarescfre, o 
s. parf. oi sup., n.). Plin. || 4° Qul 
a'est pas compact, n'est pas dense 
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Rarus, a, um. Lucr. : Air rare, Ra- 
rus aer. Lucr. Voy. RARÉrœA. |] 9e 
Qui n'est pas fréquent. Rarus, a, um. 
Cic. = Très rare, Perrarus. Liv. Plin. 
L'espèce en est —, ÆEjus generis est 
maqua penuria. Cic. Les exemples de 
la légèreté [des Athéniens] ne sont 
pas rares, Levitatis exempla non def- 
ciunt (de deficëre, io, feci, fectum, n.). 
Cic. Le fait est rare, Id evenit raro 
(= rarement). Cic. Il est — qu'ilé- 
siode s'élève, Raro assurgit Hesiodus, 
Quint. Il est — qu'on se serve de 
celte chose, Rarus est ejus rei usus. 
Quint. tlest — detrouver…., Rarum 
est invenire. Pl.-j. ]| Pouls rare, 
Pulsus tardus. C.-Aur. |} 4° Qul n'est 
pas commun. Rarus, a, um. Cic. Inu- 
status. Cic. Singularis, m. f., e, 0. 
Cic. : L'amitié est chose bien rare, 
Rarissima res est amicitia. Sen. Gran- 
deur —, Inusitata magnitudo. Cæs. 
— impudence, Impudentia singula- 
ris. Cic. insignis. Cic. Remède qui 
n'est pas —, Facile remedium. Nep. |] 
69 Excelient, eminent, superieur. Exis 
mius, a, um. Cic. Egregius. Cic. Sin- 
gularis, m. f.,e, 0. Cic. : D'une rare 
eauté, Ezimiä pulchritudine. Cic. 
Vertu —, Varins eximia. Cic. insi- 
gnis. Cic. — savoir, Ezxquisita doc- 
trina. Cic. Fidélité —, Unica fides. 
Liv. Momme d'un — mérite, Homo 
singularis. Cic. 

RAREFACTION, s. f. Action de 
rarefier; elat de cc qui est rarefñe. Ez- 
tenuutro, omis, f. Sen. 

RARÉFIER, Y. act. Rendre moins 
dense (un gaz) : Raréfler l'air, Aera 
extenuare. Sen. lenuare. Sen. Air raré- 
fié, Aer extenuatus.Cic. laralus.Quint. 

Se RanériEn, v. pron. Devenir moins 
dense. Értenuari, pass. Cic. 

RAREMENT, adv. Peu fréquem- 
ment. faro. Cic. Non sæpe. Cic. : Très 
rarement, Perraro. Cic. Rarissime. 
Suet. Admodum raro, Cic. Minime 
sæpe. Cæs. Une peste comme où eu 
vit —, Pestilentia, quanta non temere 
alias (fuit). Sue. Je suis — à Rome, 
à ma campagne, Sum Romz, in præ- 
dio infrequens (gén. entis). Cic. 

RARETÉ, s. f. 10 État de ce quiest 
peu dense, de ce qui est clairseme. 
Rarilas. atis, f. Cic. Suet. || 2° Disotte, 
petit nombre. Raritas, alis, f. Cic. 
Paucitas, [. Cæs. Penuria, æ, f. Sall. 
: La rareté des ports, Paucitas por- 
fuum. Cæs. Vog. pisgrre. || 3° Sin- 
gularité. fnsolentia, æ, f. Cic. Novitas, 
atis, f. Cie. Quint. : La rareté du fait, 
Rei novitas. Cic. |} 4° Excellence. Præ- 
stuntlia, æ, f. Cic. Excellentia, f. Cac. : 
La rareté du mérite de Pompée, 
Pompeti singularis eximiaque virtus. 
Cic. Vay. nanx 5°. || Be Objet rare: 
évènement rare. Res (ei) rara (æ),f. 
Sen. : Les rarelés, Rara, orum, 0. pl. 
Cic. L'emploi du duel est une grande 
rarelé, Rarissimus dualis est wsus. 
Quint. Voy. nanm 30. 

RANRISSIME, adj. Trèsrare. Raris- 
simus, a, um. Cie. 

RAS, 48m, adj. de Coupé très court 
(en pari. du poil, ets.). Rasus, a, um. 
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Ci. Abresus. Cie. : Sourciis ras, 
Abrasa supercilia. Cic. Essuie-maio 
à poil —, Afantele tonsis villis. Virg. 
12° Dont le poil est coupé très court. 
Tonsus, a, um. Cic. Alltonsus. Cels. 
2: Tète rase, Caput attonsum. Cels. || 
$e Qui est naturellement très court (en 

rl, du poil, etc.). Brevts, m. f.,e, n. 
lin. : Brebis à poil ras, Ouis villo 
brevis. Plin. Parce que le poil est 
—, Propter pili brevitatem (de bre- 
vitas, {.). Plin. || 6° Qui est sans poil 
jen pari. de la peau). Glaber, bra, 
rum. Varr. Col. : Bétail à peau rase, 
Glabrum pecus. Col. || 6° Uni, plat. 
Æquus, a, um. Cic. Planus. Cic.:Rase 
campagne, VOv. CAMPAGNE 49, PLAT 
(adj.) to. À Table rase (— plaque, 
planche où il n'y a encore rien de gra- 
vé), “Tabella vacua. D'apr. Quint. 
(x, 3, 32). || Fig. Disciple dont l'es- 
prit est une table rase, Discipulus 
rudis et integer. Quint. Faire table —, 
(= tout changer) Omnia mutare. Sall. 
notare. Liv. (— rejeter toutes les 
idées qu'on a acquises) *Omnes opi- 
aicnes suas sibi radicitus ercut®re (io, 
is, cussi, cussum). D'apr. Cic. (Tusc., 
1, 46, 111). Faire table — de la reli- 
gion, Religionem penitus totam (ollëre 
{o, ts, sustuli, sublatum). Cie. || 6° 
Rempli de manidre que le contenu n'ez- 
cede pas les bords : uisseau ras, * Mo- 
dus rutello zquatus (Georg.). 

Ras, adv. Tres court. Strictim. Pall. 
:Couper ras, Tondre —, C. nasen 1°, 

RAS DE, AU RAS DE, et Sitnpl. AU 

as, loc. prép. Au nivoau de = Les 
sources sont à ras de terre, Fontes 
sunt in summo. Pl.-j. £tre au — de 
l'eau ou au — l'eau, à — de terre 
(en pari. d'une construction), Æquare 
aquæ fastigium. Curt. summæ fasti- 
gium lerræ. Curt. Voy. nivmau 2e. 
Verser à — de bord, Voy. nonn 1e. 

RASADE, s. f. Verre plein jusqu'aux 
bords. Poculum (i) plenum (t), n. Ov. 
: Grandes rasades, Magna pocula. Cie. 
Furce —, Crebra et ingentia pocula. 
Gell. Boire rasade, des rasades (= 
boire copieusemeut), Voy. Boinx 2e, 
801s50N 1°. Qui a bu force —, Bene 
potus (a, um). Cic. 

RASEMENT, s. M. C. DESTAUCTION. 

RASER, v. act. 1° Couper le poil 
pres de la peau avec un rasoir. Rare, 
0, is, rasi, rasun, act. Cic. Abradëère, 
act. Cic. Deradëre, act. Gell. : Raser 
la tête et les sourcils, Caput et super- 
culia radëre. Cic. — les cheveux, Ca- 
piltum ez capile deradère. Gell. — les 
èvres, Labra abradère. Sen. Voy. 
MowsracH&. — la barbe, Voy.ci-après. 
Ï 2° Faire le barbe : Raser qqn, (Ali- 
cui) barbam abradëre (voy. 1°), Plin. 
Se faire —, Radi, pass. Suet. Voy. 
aan {0. || 3° Abattre rez pied, rez 
terre. Solo zquare, et simpl. Æquare, 
act. Liv. Sclo adæquare, act. Liv., el 
simpl. Àdæquare, act. Flor. A funda- 
mentis disjicère (io, ts, jeci, jectun 
act. Nep. ou proruëre (0, is, ui, un 
act. Liv. Funditus delère (eo, es, eui, 
elum), act. Cic. ou eruÿre, act. Vell. 
Ou evertËre (0, is, verli, versum), act. 


, 
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Curt. = Raser des montagnes, Montes 
cozquare. Sall. || € Passer tout auprès. 
Radëre (voy. 4°), act. Plant. Virg. 
Stringére, 0, is, strinxi, strictum, act, 
Virg. Ov. Voy. xrrLeuREn {°, cÔ- 
TOTER 2e. 

Se nasxn, v. réf. 1° Se faire la 
barbe. Burbam redre (0, is, rasi, ra- 
sum). Suet. = Se raser tous les jours, 
Faciem quotidie rasitare. Suet. || 2e Se 
tapir contre terre. Voy. Se tarin. 

RASOIR, 5. m. Sorte de couteau 
pour raser, (En gén.) Novacula, æ, f. 
Cic. (l'our la barbe) Tousorius (ti 
culter (tri), m. Cic. Tonsorius É 
culiellus (1), m. V.-Maz. 

RASSASIÉ, Ée, part. passé de nas- 
BASIER, Voy. ce v. Î Adj. 1° Qui a as- 
sez mange et n'a plus faim. Satur, ura, 
urum. Cic. 2: Bien rassasié, Omnium 
rerum salur, Ter. Plus — de lait 
Saturior lactis. Col. Voy. concæn. Il 
Fig. Rassasié d'honneurs, Honoribus 
saturalus (a, um). Cic. 

RASSASIEMENT, 5. m. Pr. et Fig. 
État d'une pers. rassasiée. Salietas, 
atis, [. Cic. Voy. sariéré. 

RASSASIER, v. act. 1° Contenter 
la faim. Satrare, act. Cic. Suiurare, 
act. Cic. = Rassasier des tourierelles, 
Turtures satiare. Col. — 6a faim, C. 
Se RASSAsIER 1°. Qni ne peut être 
rassasié, C. msaTta8Le. || Fig. Ras- 
sasier le peuple de liberte, Populum 
libertale satiare. Cic. — son âme du 
supplice de qqn, Alicujus supplicio 
anim exsaturare. Cic. — les pas- 
sions, Cupiditates explèére (eo, es, evi, 
etum). Cic. Voy. assouvir. || 2° $a- 
tisfaire jusqu'au degoût. Satiare, act. 
(de qq. ch., re). Cic. 

Se nASSASIER, v. réf. 1e Contenter 
sa faim. Se satiare. Plin. Just. Famem 
erplére (eo, es, plevi, pletum). Cic. Se 
exzplère. Plaut. Cels. =: Se rassasier de 
sang, Sanguine se satiare (au pr.). 
Just. se saturare (au Üg.). Cic. || Fig. 
Je ne puis me rassasier du plaisir.…., 
Non possum delectalione satiari, pass. 
Cic. |] 2° Se satisfaire jusqu'au degoûl. 
Satiari, pass. Cic. : Se rassasier de 
qq. ch., Alicujus rei satielatem ca- 
père (io, is, cepi, captum). Plaut. Jouir 
de qq. cb. jusqu'a s'es —, Re usque 
ad satielatem rui (or, #ris, frucius 
on fruilus sum), dép. Petr. 

RASSEMBLEMENT, 5. m. 4° Ac- 
tion de rassembler des choses oparses. 
Collectio, on1s, f. Cic. || 2° Reunion de 
troupes en un lieu déterminé. (Action 
de se rassembler) Conventus, üs, m. 
Cæs. (Agglomeration) Conglobatio, 
onts, f. Tac. : Fixer à son armée le 
jour du rassemblement, Diem ad cun- 
veniendum exercitui edicëre. Liv. || 
30 Attroupement. Cœtus, &s, m. Liv. 
VOY. ATTIHOUPAYENT. 

RASSEMBLER, v. act. 1° Assem- 
bler de nouveau (des pers. ou des ch.). 
Voy. am i° et assewnuen 19,20, 30 
40. || 2° Mettre ensemble des ch. qui 
etaient eparses. Cumpon”re,o, is, posui, 

ositum, act. Cic. Collig®re, o, is, legi, 
ectum, act. Cic. VOy. ASSEMBLER 1°. 
I Fig. = Rassembler des arguments 
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épars, Sparse arguments colligere. 
Quint. — dans un volume l'histoire 
de 700 ans, Annorum septingentorum 
memoriam uno libro colligare. Cic. 
— tous les fails dans un seul dis- 
cours, Omnia facta oratione complecti 
(or, éris, plerus sum), dép. Cic. 
ses idees, Cogitfationem colligére. 
Pl.-j. Si le discoors rassemble en 
lui la gravité et la modération, Si 
nest in oralione gravilas mirla mo- 
destiæ (au dat.). Cic. Voy. ALLIBR 
40. |[ 3° Rôunir (des pers.). Cogère, o, 
is, Coegi, coactum, act. Cæs. Congre- 
gare, act. Cic. Contrahëre, o, is, (raxi, 
fractum, act. Cic. Congiobare, act. 
Sall. Colligëre (voy. 2°), act. Cic. = 
Rassemblier la foule dans un même 
lieu, Congregare multitudinem in unum 
locum. Cic. Ils accourent par pelo- 
tons, comme le hasard les avait ras- 
semblés, Catervatim, ufi quosque fors 
conglobaverat, concurrunt. Sail. Voy. 
ASSEMBLER 3e. À 6° Mettre on corps 
d'armes. Cog#re (voy. 20), act. Cæs. 
Colligëre, act. Cic. Voy. Laver 9. 
Se RASSEMBLER, v. réf. Se réunir. 
(En gén.) Se congregare. Cic. Congre- 
gari, pass. Cie. (Surt. en Ge de sol- 


dats) Se conglobare. Liv. (Se rendre à 
un lieu de rassemblement) Convenire, 
io, is, veni, venfum, n. Cie. = Se ras- 
sembler eu un seul corps, Se in untum 
conglobare. Liv. Se — dans un seul 
lieu, In unum locum se congregare. 
Cic. Se — à Rome, Romam convenire. 
Cic. Se — de la province, Ex provin- 
ciä convenire. Cæs. 

RASSEOIN, v. act. do Asseoir de 
nouveau. Voy. næ 4° el 4sskoin 1° 
et 20. || 2e Fig. Reposer, calmer. Com- 
ponère, 0, is, posui, postium, act. Sen. 
Tac. Sedare, act. Cic. Liv. =: Rasseoir 
sou espril, Animum componêre. Tac. 
— les esprits, Sedare mentes. Cic. 
animos. Liv. VOy. cALMEn 1°. . 

Rasseoin, v. n. =: Laisser rasseoir 
(= laisser se rasseoir), Voy. LAISSEn 
{ée et Se nRassroin. 

Se nASsRoIR, v. 1° Réf. Se remettre 
sur son siège. Voy. ne 1° el S'ASSEOIR 
49. || 2° Pron. Fig. Se calmer. Resi- 
dére, o, is, sedi, sessum, n. Cæs. Liv. 
Considëre, n. Liv. Subsidëre, n. Quint. 
Voy. Se cauwxn 1°. || 3° En parl. 
d'un liquide. S'epurer en se reposant. 
Sidére, 0, ts. sidr et sedi, sessum, n. 
Plin. Subsid®re, o, is, sedi, sessum, 
0. A.-b.- Al. 

RASSÉRÉNER, v. act. Rendre 
serein : Rasséréner le temps, Czlum 
serenare. Miro. | Fig. Rasséréner le 
visage, Vulium Ailarare, act. Plin. 

Se nasstninenr, v. réf. Devenir se- 
rein : Le lemps s'est rasséréné, Dis- 
serenavit(de disserenascére,il,s.sup., 
n. impers.). Liv. Serenitas reddita 
est (de reddi, or, ëris, pass.). Liv. 
Serena lux rediit (de redire, 20, is, 
um, n.). Liv. || Pig: Visage quis'est 
rasséréné, Vullus Ailarelus de Aila- 
rari, paxs.). Plin. 

RASSIS, 132, part. passé de nas- 
suoin, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui n'est 
plus tendre =: Pain rassis, Panis kes- 
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ternus (= qui est d'hier). Ceis. K 3° 
Fig. Calme. Sedatus, a, um. Cic. Pla- 


cidus. Cie. =: De sens rassis, Æquo 
animo. Cie. Homme —, Homo sedalus. 
Cic. Voy. cazuw (adj. 4°. 
RASSURANT, ANTS, adj. Qui est 
pre à rassurer = Lettre rassurante, 
itieræ ezploralæ a limore. Cic. 

RASSURÉ, =, part. passé de nas- 
eunxn, VOy. ce v. lad. Qui ne oraint 
plus. Afetu solutus (a, um). Liv. = Être 
rassuré, À melu respirare, n. Cic. 
— sur qq cb., de ce côté, contre qqn, 
Securus de re. Cie. Liv. ab hac parte. 
Cie. ab aliquo. Liv. contra aliquem. 
Plin. Être — contre le danger, De 
periculo nihil timëre (eo, es, mui, s. 
sup.). Cæs. Voy. Étant, Être sans 
CRAINTE 1°, 

RASSURER, v. act. 1° Redonner de 
l'assurance, de la confiance. (Aliquem) 
metu levare ou relevare. Cic. metu li- 
berare. Cæs. Cic. a melu revocare. 
Quint. (Alicuï) metum erip£re (io, is, 
ripui, replum). Cic. melum demêre 
(o, is, dempsi, demptum). Just. : Ras- 
surer la cité, E civitate metum tollëre 
(o, is, sustuli, sublatun). Cie. — ceux 

ui ont peur, Timenies confirmare. 

s.1| 2° Rendre plus ferme. Firmare. 
act. Cie. Confirmare, act. Cic. Voy. 
APFERMIN 30, CONFINMER 20, || 9° Con- 
solider. Slubilire, to, ts, tot, ilium, 
act, Cæs. Confirmare, act. Cic. Fir- 
mare, act. Plin. Voy. coNsoLinen 1°. 

Se nassonen, v. réfl. 1° Se remettre 
de sa crainte. Se ex limore colligëre 
0, is, legi, lectum). Ces. ou recipère 
to, is, cepi, cepltum). Cic. ou recreare. 

ic. Animum a pavore Ou ex pavore 
recipére. Liv, Timorem omiliëre (0, 
is, mist, missum). Cic. =: Se rassurer 
complètement, Umnem timorem abji- 
cvre (vo, is, jeci, jectum). Cic. depo- 
nêre (0, is, posui, positum). Cic. Ras- 
sure-toi, Ades animo. Cie. Timorem 
omitte. Cic. Ne metuas. Ter. Noli ti- 
mêre. Sen. Voy. Se remettre de sa 
CRAINTE, Bannir, Chasser la CRAINTE 
do. || 2° Devenir plus stable 2: Le temps 
se rassure, * Temneslas bona et certa 
fit. D'apr. Cie. (Qu. Fr., Il, 2, 4). 

RAT, «. m. Sorte de petit quadru- 
pède. us, uris, m. Cic.= Petit rat, 
Musculus, t, m. Cic. — d'eau, Aus- 
culus aquafilis. Plin. — des champs, 
Mus agrestis. Plin. De —, Murinus, 
a,um. Varr. 

RATATINÉ, ÉE, adj. Rapetissé, 
ridé. Retorrülus, a, um. PA. Plin. 

Se RATATINEI, v. pron. Devenir 
ratatinè. Relorrescre, 0, is, 8. parl. 
ni sap., n. Col. 

RATE, 8. f. Nom d'un viscère. Lien, 
enis, m. Plaut. Plin. Lienis, is, m, 
Cels. Splen, enis, m. Col. : Qui à la 
rate malade, Lienosus.a,um. Cels.Plin. 

RÂTEACU, 8. m. instrument de jar- 
dinage, ato. Rasiellus, i, m. Varr. Jr- 
per, pres, ra, Cato. Varr. 

RATELER, v. act. 10 Amasser avoo 
le râteau =: Räteler l'herbe, Stipulam 
rasiello eradFre (0, ts, rast, sun): 
Varr. |} 2° Passer le râteau pour ne 
toyer = Râteler la terre, Humum pec- 
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{ine verrëre (0, is, verrt, versum). Ov. 
RÂTELIER, s.m. 1° Balustrado pour 
maintenir le fourrage donne aux bœufs, 
eto. Faliscæ, arum, [. pl. Cato. || 2° Les 
deux rangees des dents. C. pEnTune. 
RATER, v. 0. Manquer (en parl. 
d'une ch.). Voy. Scaouen 20. 

RaTEn, v. act. 1° Ne attelndre. 
C. MaNQUER (acl.) 3°. |} 20 Fig. Ne 
pas reussir dans. C.ManQuEn (act.) 10. 

RATIÈRE, #. f. Machine à prendre 
les rats. Muscipulum, i, n. PR. Mus- 
cipula, æ,f. Sen. 

RATIFICATION, 3. f. Approbation, 
confirmation (dans la forme requise). 
Ratikabitio, onis, f. Ulp. : Ratifica- 
tion donnée par le sénat, Senatis 
auclorilas (atis), f. Cie. Solliciter de 
lui (= du roi) la — des décrets, Ab 
eo pelère ut decreta confirmet. Nep. 
Signer la — d'un testament, Testa- 
mento subscribËre(o, is, scripsi, scrp- 
tum). Dig. Donner sa —, C. RATIFIFR. 
Ces choses ont oblenu la — du sénat, 
Ea approbavit Patrum auctorilas. Cic. 
Les patricieus refusaient leur —, Pa- 
tricii se auclores futuros negabant. Liv. 

RATIFIER, v. act. Approuver, Con- 
firmer ce qui a été fait ou promis. Con- 
firmare, act. Cic. Aalum (am, um, os, 
as, a) facère (io, is, feci, factum). Cic. 
efficére (io, is, feci, fectum). Liv. ha- 
bére (eo, es, bui, bitum). Cic. : Rati- 
fier des concessions par uo édit (en 
part. de l'empereur), Benefcia edicto 
confrmare. Suet. — les actes de Ce- 
sar (en parl. de ses vétérans), Acta 
Cæsaris sancire (io, is, sanxi, sanc- 
tum). Cic. Le sénat ralifie les lois…., 
Patres legum auctores funt. Liv. Rati- 
Ger un trailé (ea parl. du peuple ro- 
main), Fœdus jubère (eo, es, jussi, 
jussum). Cic. Trailé ratifié, Ratum fæ- 
dus. Cic. Le sénat décréla et Ie peu- 
ple ratifia, Senatus decrevit populusque 
jussit, Cic. Son tribnnat est ratilé, 
Ejus tribunalus ralus est. Cic. Le 
testament est —, Testamentum obti- 
netur (pass. de oblinere, e0, es, tinur, 
tentum). Cic. Testaments ralifiés, Rata 
testamenta Cic. Ratifer les promesses 
de qqn, Promissis alicujus annuëre 
(o, is, ui, utum), n. PL.-j, 

RATION, s. f. Portion journalière 
d'allments. Diarium, ii, n. Cic. Diur- 
nus (i) cibus (ÿ), m. Liv. Diurna (orum) 
cibana (orum), n. pl. Col. Diurnum, 
i, n. Sen. : Donner aux soldats dou- 
ble ration, à chaque soldat deux ra- 
tions, Afilitibus dare duplicia cibaria. 
Varr. Doaner à une poule une ration 
plus forte, Gallinam pascère majore 
mensurä. Col. Réunir des ralions pour 
dix jours, Comparare cibaria dierum 
decem. Nep. Ration de vivres, de foin, 
Cibariorum modus (i}, m. Col. Feni 

ondus (deris), n. Col. Double — de 
lé, Duplez frumentum. Liv. Donner 
& chagoe soldat 30 rations de blé, 
Militi dare frumentum triginta dierum 
= du blé pour 30 jours). Liv. Voy. 
NOURRITUNE 50. 

RATIONALISME, 9. m. Sorte de 
doctrine philosophi ue. Rationalis (is) 
düciplina (æ), Ë Cols. . 
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RATIONNEL, ELLE, adj. 4° Que l'on 
ne conçoit que par l’entendement. Ratio- 
nalis, m. f.,e, 0. Sen. || 2° Fonde sur 
lé raisonnement. Ralionalis, m. f,,e, 
o. Cels. 

RATIONNELLEMENT, adv. D'une 
manicre rationnelle. Ratione (abl. de 
ratio). Cic. 

RATIONNER, v. act. Faire une ré- 
partition dos vivres de manière 4 les 
menager = Ratioaner une armée, (Er- 
ercilut) frumentum parce el paulatim 
meliri (ior, iris, mensus sun), dép. 
Cæs. || Fig. Sa mère le ratioone (— 
lui donne peu d'argent), Jlum mater 
artè conlenteque habet (de habëre, eo, 
bui, bitum). Plaut. 

RATISRONXNE, v. de Bavière. Re- 
ginum, i, n. Ant. *Ratisbona, à, f. 
* Reginoburgum, i, n. 

RATISSAGE, s. m. Action de ratis- 
ser. Rasura, z,f. Col. 

-RATISSER, v. act. 1° Oter en ra- 
clant la superficie de. Audëre, o, is, 
rasi, rasum, act. Col. Plin. Deradÿre, 
act. Plin. || 2° Nettoyer avec le râteau. 
C. RÂTELEN 20. ‘ 

RATISSOIRE, $. f. C. RACLOIR. 

RATISSURE, 8. f. C. RACLURE. 

RATTACLER, v. act. 1° Attacher 
de nouveau (pr. et fig). Voy. ne to el 
ATTACHER (pr. Et fig. |] 20 Qqf. Simpl. 
Altacher (pr. et fig.). Voy. ce m. || 
8° Fig. Établir une connexion entre : 
Rattacher l'avenir au présent, Futura 
cum præsentibus copulare. Cic. — la 
memoire des faitsanciensau temps…., 
Jlemoriam rerum velerum cum ælate 
conterëre (o, is, lerui, (exfum). Cic. 
— la catachrèse à la metanhore, 
Translationi abusionem subjungëre (0, 
is, junri, junctum) .Cic. Voy. LiBn 20. 

Se nATTACHER, Y, 1° Refl. S'alta- 
cher de nouveau (pr. et fig.). Voy. ne 1° 
el S'ATTACIER (pr. et Ha || 2° Réel. 
Qqf. Simpl. S'attacher (pr. el Rg-). 
Vay. ce m. || 3° Pron. Fig. Avoir de 
la Connexion avec. Cohærère, eo, es, 
Ræsi, hæsum, n. Cic. Conjungi, or, 
#ris, juncius sum, pass. Cic. Necti, 
or, ris, nezus sum, pass. Cic. =: Ces 
choses se rattachent au procès, Jlla 
cum causä cokrrent. Cic. [Faits] 

ai se — de plus près au procès, 
ropiora causæ el adjunctiora. Cic. 
Une chose se rattache 4 une autrs; 
Aliud ez alio neclutur. Cic. À la jus- 
tice se — la bienfaisance, Justitle est 
conjunclia beneficentia. Cic. L'honnète 
auquel se — le devoir, Honestum ex 
uo aplum est officium. Cic. Toutes 
les vertus se rattachent les unes aux 
autres, Ümnes virtutes infer se nez 
ou jugatæ sunf. Cic. 

RATTEINDRE, v. act. C. AATTRA- 
Par 30 et 50. 

RATTRAPER, v. act. 1° Prendre 
da nouveau à un plôge, eta. Voy. ar 1° 
et ATTRAPER 10. || Fig. : On ne me 
raltrapera plus à (et l'inf.), Non com- 
miltam posthac ut (et le subj.). Cic. 
Que je ne te rattrape plus à tenir ce 
langagel * Cave posthac unquam istud 
verbum ex te audiam/{ D'apr. Ter. 
(Heaut., v, &, 8). L 2° Fig. Tromper 
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de nouveau. Voy. RE 19 el ATTRAPER 30. 
{3° Rossaisir reprendre. Reprehendère, 
0, is, hendi, hensum, act. Plaut, Ph. 
Suet. Voy. ngxsaisin. || 4° Recouvrer 
cs qu'on avait perdu. fecuperare, act. 
Cic. Voy. necouvaen 1°. || 6° Rejoin- 
dre qqn qui a pris les devants. C. AT- 
TRAPER 19. 

Se RATTRAPER, V. réf. de Seretenir. 
Se excipére (io, is, cepi, ceptum). Curt. 
1 2° Reparer ses portes. Voy. PRuTE 50. 

RATURE, ©. f. Effaçure faite par 

uelques traits de plume. Litura, à, f. 
ic. Voy. RATURER, 

RATURER, v. act. Faire des ra- 
tures sur ce qui est écrit. Fnterlinÿre, 
0, is, levi, litum, act. Cic. : Raiurer 
an testament, Tesinmentum interli- 
nère. Cic. Vuy. EFFACER 19, RIFFER. 

RAUCITÉ, 5. f. Sorle de rudesse de 
la voix. Asperilas, atis, f. Lucr. Rau- 
cilas, f. Plin. 

RAUQUE, adj. Aude et comme en- 
roué (en pari. de la voix). Asper. era, 
erum. Quint. Raucus, a, um. Virg. 
Ov. : Voix un peu rauque, Subrauca 
voz. Cic, 

RAVAGE, s. m. 1° Dégât fait avec 
violence et rapidité par l'ennemi, par 
des animaux. Populalio, onts, [. Cæs. 
Liv. Depopulatio, f. Cic. Liv. Raninz 
(arum) et populationes (um), f. pl. Cæs. 
: Le ravage des Thraces, des rals, 
Thracum depopulatio. Cic. Murium 
populatio. Col. Voy. iniune 20. Le — 
des champs, Agrorum populatio. Liv. 
Flor. Just. Porter le — dans toutes 
les campagnes, Depopulationem om- 
nibus agris inferre. Cic. Faire de fu- 
nesles ravages, Funes{am populatio- 
nem facëre. Liv. Voy. DÉOÂT 1°, vé- 
VASTATION, RAVAGER {°. || 2° Degat 
cause par les intemperies. Damnum, t, 
a. Cic. Detrimentum, n. Cic. Noxa, 
2, f. Cie. Calamitas, alis, f. Cic. Voy. 
péoÂr 2°. || 3° Action meurtrière des 
maladies, olc. Claces, dis, . Liv. : Les 
ravages furent grands, Malta fuerunt 
(unera (= les funérailles fureat nom- 

reuses). Liv. La peste avait fait 
aataot de — parmi les Romains que 
parini les Carthaginois, Pestilentia 
pari clade in Romanos Pænosque inces- 
serat (de incess®re, o, 1s, cessivi et 
cessi, 9. SUP., n.). Liv. VOoy. RAVAORR 
80. || 4° Fig. Desordre causé par les 
passions. Perturbatio, ons, f. Cic. : 
Faire des ravages dans les esprits, 
Animis perlurbationem afferre. Cic. 

RAVAGER, v. acl. 1° Faire du ra- 
vage (en part. de l'ennemi, des animaux). 
Populari, dép. (ace. Cic. Depopulari, 
dép. (acc.). Cic. Vastare, act. Cic. 
sRavager entièrement, Evaslare, act, 
Liv. Pervastare, act. Liv. Voy. né- 
VasTER. || 2° Faire du dégât (en parl. 
des forces naturelles) : Le feu rava- 
geait les campagucs, Agri igni vas- 
fabaniur. Sal. Ville que les incen- 
dies ont ravagée, Urbs inceruliis vasta. 
Liv. Ravager le sol (ea parl. d'un 
tourbillon), Solum nudare. Sen. Les 
vents ravagent la moisson, Venti se- 
felem eruunt (de erure, 0, ui, wium 
= déraciner). Virg. Un torrent ra- 
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vage les plantations, Torrens sata 
sternit (de sternère, 0, straui, stratum 
= coucher par terre). Virg. L 30 Faire 
beaucoup de viclimes (en pari. des ma- 
ladies, etc.). Vastare, act. Liv. || 40 Fig. 
Causer de grands desordres (en parl. 
des passions). Perturbare, act. déc. : 
Ravager l'âme, Mentem vastare. Sall. 

RAVAGEUR,9.m. C.DÉVASTATEUR. 

RAVALEDIENT, s. m. 1° Pr. et fig. 
Abaissement. Voy. ce m. 40, 30, 40,5. 
1] 2° Fig. Dénigrement : Le ravale- 
ment de la gloire d'autrui, Glorix 
alienæ obtrectatio (onis), f. Liv. || 
3° Crépissago. Voy. ce m. 

RAVALER, v. act. 10 Avaler de 
nouveau. Voy. nm 4° et AVALER 20. || 
2° Mettre plus bas, C. Abaissen 0, 
ABATTRE 30. |] 3° Fig. Déprimer, dé- 
precier. (En gén.) Deprimëre, o, is, 
pressi, pressum, act. Cic. flevare. act. 
Cic. Liv. (En paroles) Obireciare, act. 
Sall. Liv. el veut. {(dat.). Liv. =: Ra- 
valer des actions jusqu'a terre, Facta 
humillime deprimére. PL.-j. — la gloire 
de qqgo, Obtrectare laudibus où laudes 
alicujus. Liv. || 4° Crepir. Voy. ce ©. 

Se RAVALER, v. réf. S'abaisser. Se 
abjicére (io, is, jeci, jectum). Cic. = 
Se ravaler jusqu'aux plus infâmes 
plaisanteries, Ad fœdissima usque lu- 
dibria lubi (or, éris, lapsus sun), dép. 
Quint. Voy. S'Anaissen 5°. 

RA VAUDAGE,s.m. Raccommodage 
4 l'aiguille. Sartura, z, f. Sen. Col. 

RA VAUDER, v. acl. Raccommoder 
à l'aiguille. Voy. RAcCOwMOLER 1°. 

RAVAUREUR, EUSE, 5. m. f. Ce- 
lui, Celle qui raccommode à l'aiguille. 
Voy. RACCOMYONEOR. 

RA VE, s.f. Sorte de plante. Rapum, 
i, n. Col. Rapa, æ, f. Col. 2 Petite 
rave, Aapulum, à, 0. Hor. 

RA VIN, 3. m. 4° Lieu creusé par 
un torrent. Prærupla (z) eluvies (ei), 
f. Curt. || 2° Chemin creux. Via (2) 
cava (æ), f. Liv. 

RAVINE, 8. f. 10 C. TonnenT. (| 
2° C. RAvIN 10. 

RAVER, v. acl. 1° Enlever de forcs, 
avec violence. Éripère. io, is, riput, rep- 
tum, act. Cic. Abrapñre, act. Cic. Ra- 
p're, io, is, rapui, raplum, act. Cic. 
Abstrahfre, 0,1s, traxi, tractum, act. 
Cic. Ertorquère, eo, es, torsi, {ortum, 
act, Cic. Avellëre, o,is, velli el vulsi, 
vulsum, act. Cic. Auferre, fero, fers, 
abstuli, ablatum, act. Cic. = Ravir le 
bien d'autrui, Eripère aliena bona. 
Plaut, — qqn des bras de sa mère, 
Aliquem de matris complezu avellére 
ou abstrahère. Cic. Voy. ARNACITER 30, 
encaven 60 et T°. |} 2° Fig. Otor. 
Eripére (voy. 1°), act. Cic. Detrahëre 
(voy. 10), act. Cic. Adimère, o, is, 
emi, emplum, act. Cic. Auferre (vez. 
do), act. Cic. Tollére, o. ts, sustnli, 
sublatum, act. Cic. : Ravir cette gloire 
à qqu, Eam laudem alicui præripere. 
Cic. — à qqn le fruit de sa victoire, 
Aliquem fructu vicloriz suz defrau- 
dare. Liv. Voy.ÔTEn #°. néPouILLER 50. 
11 4° Enlever en l'air, Rap£re (voy. 1°), 
act. Plin. || €° Fig. Transporter de. 
Efferre, fero, fers, ezluli, slatum, act. 
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(de.…, abl.). Cie. = Ravir qqn d'adœi- 


ration, Aliquem admiratione percell#ra 


(o, is, euli, culsum). Flor. Ravi d’ad- 


miration, en admiration, Voy. APMI- 


RATION 4°. — en extase, C. RITASIÉ 


Ravir qqn de jaie, C. ci-apr. || 6° Fig. 


Charmer, remplir de joie. Delectare, act 


Cic. Oblectare, act. Cic. Gaudio aff- 
cère (io, is, feci, fectum), act. Cic. = 
Ravi, Lætitià elatus (a, um). Cæs. 
Être —, Gaudio ezsultare, n. Cic. Je 


suis — de ce que tu m'écris, Quod 


ad me scribis, per mihi gratum est. 
Cic. Je suis — de cela, J'en serai —, 


Je suis — de (et l'infin.), que {et le 


subj.), Voy. caanuen 6°. 

À navin, loc. adv. Admirablement 
bien. Mirifice, Cic. Optime. Nep. Pul- 
cherrime. Col. Voy. À Man VEILLE. 

RAVISEMENT, s. m. Action de se 
raviser, Consilii mutalio (onis), [. Cic. 

Se RAVISER, v. rél. Changer d'a- 
vis. Sententiam mutare. Cic. Voy. 
CHANGER 29, AVIS 10. 

RAVISSANT, part prés. de na- 
vin, Voy. ce v. | RAVISSANT, ANTE, ad). 
1o Rapace. Rapaz, gen. ucis. Hor. À 
20 Fig. Charmant. Jucundus, a, um. 
Cic. VOY. CHARMANT 10, 20, 30. 

RAVISSE3MIENT, #5. m. 4° Rapt. 
Rapius, üs, m. Cic. || 2° Action d'en- 
lever en l'air. Evectio, onis, [. Apul. 
l 3° Transport de jaie, d'admiration 
3 Ravissement de joie, Lætalio, onis, 
f. Czs. Lztilia (æ) exsultans (antis) 
ou gesliens a" f, Cic. Gestientis 
animi elatio (onis), f. Cic. — d'admi- 
ration, Magna (æ) admiratio Lonir), £. 
Cic. Être dans le —, In cælo esse. Cic 
Voy. Être transporté de 4o1x 4°, cHAf 
MER 69, ADMIRATION 10. 

NA VISSEUR, 5. m. 4° Cetui qui 
ravit qq. ch. Ereplor, oris, m. Cic. 
Raptor, m. Veil. || 2 Celui qui ravit qqn. 
Raptor, oris, ©. Hor. Ov. Tac. Sen.-tr. 

RA VITAILLEMENT, 5. m. Action 
de ravilailler, Commentus, üs, m. Liv. 
VOY. APPROVISIONNRMENT. 

RAVITAILLER, v. act. Refaire 
l'approvisionnement d'une armée, etc. 
: Ravitailler une armée, Exercitum 
commeatibus juvare (0, as, juvi, Ju- 
fun, juvaturus). Curt. Armée bien 
ravitarllée, Éxercitus largo commeatu 
recrealus. Curt.Voy. ATPROVISIONNER. 

RAVIVEN, v. act. Rendre plus vif. 
Rursus ercitare, act. Liv. : Raviver 
le feu, Ignem excilare. Czæs. — Îles 
chaïirs d'une plaie, Ulcus ad vivum 
corpus redigëre (0, is, egi, acium). 
Plin. Voy. avrven. || Fig. Je ravive 
leur douleur par mes paroles, Ecrum 
dotorem erstione refrico (as, eui, ca- 
turus, care), Cic. Raviver Île regret, 
Desiderium acuÿre (0, is, ui, ulum). 
Pl.-j, Nous ravivons la baine des 
méchants, Odia improborum rursus 
incendimus (de incend®re, 0, cendi, 
censum). Cic. Voy. RANIMER 6°. 

Se naviven, v. pron. Devenir plus 
vif. Ezcitari, pass. Cæs. || Fig. Reno- 
vari, pass. Quin(. 

RAVOIR, v. act. de Avair de nou- 
veau. Voy. re 1° et Avoin. || 2° Reoou- 
vrer. Voy. ce m. 1°. . 
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Se nravoin, v. réf. Reprendre sos 
forces. Voy. roncs 1°. 

RAYÉ, ér, part. passé de RAYER, 
Voy. ce v. || Adj. Qui est araies. Vog. 
{ na 0, , 

RAYRN, v. act. de Tracer des raies 
sur qq. ch. Per aliquid lineas ducFre 
(o, is, duri, ductum). Plin. |} 2° Or- 
ner de rayures. * Virgis distinguëre (0, 
Ÿs, finri, finctum). || 3° Gâter par 
tes raies la surface d'une ch. C. écna- 
aonen. || 4° Effacor au moyen d'une 
raie. Erpungère, 0, is, punri, punc- 
tum, act. Plaut. Sen. : Rayer qqo des 
vôles, Erpungëre aliquem ralonibus 
(à l'abl.). Dig. Voy. mrracæn 1° et 20. 
ù Fig. Rayer qq. ch. de ses paniers 
(= ne pas compter sur a: ch.), Ali- 
quid nullà in spe habère. Cic. 

RAYON, 5. Im. 1° Raie de lumière, 
jet de lumière. Radius, ti, m. Cic, : 

es rayuns du soleil, de la lune, Ra- 
dit solis. Cic. lunæ. Ov. Aux premiers 
— du soleil, du jour, Voy. LEVER 
(subst.) 3°. Aux derniers — du soleil, 
du jour, Voy. coucHen (subsl.) 5°. 
Jeter des —, C. RAYONNER 1°. Qui a 
des —, C. nayonmné. |! 20 Fig. Ema- 
nation de, parcelle provenant de. Par- 
ticula, æ, f. Hor. : Rayun de l'esprit 
divin, Divins auræ particula. or. 
L'âme quiest un — de l'espril divin, 
Animus 8 mente divinä delibalus ou 
decerplus. Cic. Voy. ÉMANATION. || 
8° Fig. Lueur, apparence. Scintilla, >, 
f. (= éincelle). Cie. Aura, f. (= lé 
ger souffle). Liv. Aliquid (seul. au 
nom. et à l'acc. s.), n. (= quelque 
chose). Cic. : Un ravon de géuie qui 
brillait déjà dans [cet] enfant, Scin- 
tilla ingentii, quæ jam turn elucebat in 
puero. Cic. — d'espérance, Aliquid 
specule. Cie. Aliqua spes (= quelque 
esperance}. Cic. Voy. LUEUR 2°, ap- 
PANENCE 40. || 4° Ligne droite tirée du 
centre à la circonference. Radius, ui, 
m. Cic. || 6° Demi-diamétre. Radius, 
fi, m. Cic. || 6° Rai d'une roue. Ra- 
dius, it, m. Virg. Plin. || 7° Tabieite 
(de bibliothèque, etc.) : Un ravon, 
*Tabula, &, f. Les rayons, Locula- 
menta, orum, 0. pl. Sen. || 8° Morceau 
d'un gâteau de cire l'ait par des abeilles. 
Favus, i, m. Cic. || 9° Raie tracee au 
cordeau sur le sol. C. 8ILLON. 

RAYONNANT,part.prés.denATon 
men, Voy. ce v. | RAYONNANT, ANTE, 
adj. 1° Qui jette des rayons. Radians, 
gén. antis. Virg. Plin. || 2e Fig. Épa- 
noui, très gel. Renidens, gén. entis. 
Ov. Liv. : Rayounant de joie, Méême 
traduct. Voy. oar 10. 

RAYONNÉ, £a, adj. Disposé en 
rayons; couronné de rayons. Radiatus, 
a, um. Plin. Pl.-J, 

RAYONNEMENT, 6. m. Action de 
Jeter des rayons =: Le rayonnement du 
soleil, Solis fulgor (oris), mase. Plin. 
Le — des étoiles, Stellarum radiatio 
(onis), f. Firm. 

RAYONNEN, v. D. 10 Jeter des 
rayons. Radiare, n. Plin. Radiari, dép. 
Ov. Tac. Radios emiti®re (0, és, misi, 
missum) Où spargêre (0, is, sparsi, 
sparsum). Plin. || 2° Fig. Être épanoui, 
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trés gai. Renidëre, 00, es, s. parf. ui 
sup., 0. Hor. Liv, : Rayonner de 
joie, Même traduct. Voy. ou: 1°, 

RAYURE, s. f. C. Ram 20. 

RE (ou n$ ou RES ou simpl. R), 
préfixe qui entre dans la formation 

‘ua cerlain nombre de mots compo- 
sés. 4° Mis pour ajouler au sens du mot 
simple une ideo de Repetition. À! s'expr. 
par l'adjooctiun au mot simple d'un 
des adv. {terum (= une seconde fois), 
Rursus ou Rursum, Denuo (— de nou- 
veau, de recbef) : Redire, Dicére ite- 
rum. Quint. denuo. Ter.rursum. Plaut. 
Relire, Jterum legère. Cic. H Il peut 
eocore qqf. s'exprimer par le préfixe 
lalin Re: Relire, Relegëre. Quint. |1 2e 
Mis pour ajouter au sens du mot simplo 
une idee de Retour, de Reciprocite, de 
Reaclivr, de Retablissement dans le pre- 
mier etat. 11 s'expr. ord. par le prefire 
latino Re : Reveau, Reversus. Cic. Re- 
pousser, Repellère. Cic. Replacer, Re- 
pontre. Cic. || 3° Mis pour renforcer 
plus ou moins la signification du mot 
simple. Il ne s'expr. pas, et le mot 
composé se traduit purement et sim- 
plement comme le mot simple : Re- 
courber, Reluire, Repaître, C. cour- 
BER, LUIRE, PAÎTRE. 

RÉ (ILE D6), dans l'Océan Atlantique. 
*Radis (is) insula (#) f. 

RÉACTION, s. Î. 1° Action qui tend 
à contrebalancer l'effet d'une autre. 
* Vis contrarta, f. D'apr. Plin. : Par 
réaction (en pari. de choses qui s'en- 
tre-chuquent), Contrario ictu. Plin. 
Voy. néaoi 10. |1 2° Fig. Effort pour re- 
venir a l'etat de choses antereur. *Rerum 
pristinarum studium (is), n. (Geurg.). 

RÉAGIR, v. 0. 1° Exercer une reac- 
tion : Un mouvement reagit sur l’au- 
tre, Aller molus alteri renititur (de 
renili, or, éris, nisus sum, dép.}. Plin. 
Les deux chors réagissant l'uc sur 
l'autre, Allerne pulsu renitente (à 
l'abl. abs.). Plin. |] 20 Fig. Lutter 
contre. Voy. LUTTER. 

RÉALISATION, s. f. Action de réa- 
liser. C. AcCOMPLIS<RMENT 10 et 20. 

RÉALISER, v. act. 4° Rendre reel 
et effectif. Efficére, io, is, feci, fec- 
tum, act. Cic. Ad ezitum perducëre (0, 
is, durt, ducium), acl. ic. Ad effec- 
tum adducère, act. Liv. =: Réaliser sa 
promesse, l'romissum implère (eo, «s, 
plevi, pletum). Pl.-j. lPromettre ce 
que jé ne pourrais —, /d profterti 
quod non possim implére. Cic. — l'at- 
tente, Exrspectalionem explëre. Cic. 
J'ai réalisé les espérances qu'il a con- 
çues de moi, Spem quam de me con- 
cepit, implevi. Pl.-j. [ll avait montré) 
les meaaces du ciel réalisées par ses 
malheurs, Afinas cælestes reprzsenta- 
las casibus suis. Liv. Réaliser son 
projet, Consilium exsequi (or, Fris, se- 
cutus sum), dép. Liv. Ayant réalisé 
son projet, Consecutus id quod animo 
proposuerat. Cæs. Parvenir à réaliser 
ses projels, Âd effectum consiliorum 
pervenire. Cic. — nn bénéfice, des bé- 
néGces, Quæstum sidi comstituëre (0, 
is, ui, ulum). Cic. Quæstus consequi. 
Cic. U 2° Convertir os qu'es possède en 
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argent comptant =: Réaliser toute sa 
fortune, et Abs. Réaliser, Omnem 
pecuniam redigëre (0, is, egi, actum). 
Hor. — son patrimoine, Ex bons 
pairiis pecuniam redigëre. Cic. 

Se nkALISER, v. pron. S'effectuer. 
Effict, ior, Frus, fectus sum, pass. Ces. 
Freri, fo, fs, factus sum, pass. Cic. 
Evenire, io, is, vêni, ventum, n. Cic. 
Evad#re, 0, is, vasr, vasum, n. Cic. 
: Leur prédiction se réalise, Res præ- 
dicta ab ustus event. Cic. Notre rève, 
Le songe se —,!d,quod somniavimus, 
evadit. Cic. Fides somnit reprzsen- 
latur. Suet. Tâche que tes promesses 
se réalisent, Fac promissa appareant 
(de apypurëre, eo, es, rui, rilum, n.). 
Ter. Voy. S'accoupuin. 

RÉALITÉ, s. [. Existence effective, 
chose reelle. Veritas, atts, f. Cic. Ve- 
rum, 1, 0. Hor. Res (ei) vera (æ), f. 
Cic. Res (ei) ipsa {ius), f. Cic. Res, ef, 
f. Cic. : La réalité l'emporte sur l'i- 
œilation, Vincit imilationem verilas. 
Cic. Préférer la — aux paroles, Rem 
poltiorem voralione dueëre. Cic. l’as- 
suns de la fichion à la —, À fabutis 
ad facta venramus. Cic. Quand on en 
est veau à la —, Cum venium ad ve- 
rum esi. Hor. Formes qui n'ont au- 
cune —, Formz, quz reayse nuils 
sunt. Cic. Ressemblance sans —, Si- 
mililudo sine re. Sen. La gloire est 
une — solide et non une ombre, Est 
gloria sohda quæilam res, non adum- 
brata. Cic. Deveair une —, fn verum 
vertére, D. Liv. Des réalités el non 
des apparences, Naturæ rerum, non 
figuræ. Cic. VOy. APPARENCE 9°. 

EN néatré, loc. adv. Recllement, 
effectivement. Re. Cic. Re vera. Cie. 
Quint. Re 1psä. Ter. Reapse. Cie. Voy. 
RÉELLEMENT. 

REALMONT, v. de Franco (Tara). 
*Regalis (is) Mons (ontis), m. 

REDAPTISER, v. act Baptiser une 
seconde fois. ftebaptizare, act. Aug. 

RÉDANDATIF, IVE, adj. Rude et 
rebutant. Asper, era, erum. Cic. 

REDÂTIR, v. act. Bâtir de nouveau. 
Refic®re, io, ts, fect, fectum, act. Nep. 
Liv. Restriiuëre, o, is. ui, nium, act. 
Cie. = Rebätir sur les anciens fonde- 
ments, {n iisdem fundamentis ziif- 
care. Ad Ier. Voy. nx 1° el üÂrin. 

REBATTRE, v. act. 1° Battre de 
nouveau. Voy. næ 19° et BaTTUE. || Fig. 
Rebattre à qqn les oreilles d'uve cb., 
Alicujus aures re oblundére (o,is, ludi, 
fusum et funsum). Cic. || 2° Parcou- 
rir de nouveau. Voy. na 1°etBATTUR 1°. 
1 30 T. de chasse. Revenir sur tes 
mômes voies. Voy. Revenir sur ses 
PAS 1°. [| 4° Répeter, Redire inutile- 
ment et d'une manière ennuyeuse : lte- 
battre toujours la même chose, Can- 
tilenam eamdem canëêre (0, is, cecini, 
cantum). Ter. — une ch. l qqn, Ali- 
quem de re oblundère (voy. 1°). Ter. 
Voy. RÉPÉTER. 

REBATTU, UE, part. passé de 
AEBATTUE, Voy. ce v. || Adj. {+ 
Par où l'on passe beaucoup. Trilus, 
a, um. Sen. || 2° Fig. Fatiguë d'enten- 
dre toujours la même oh. Oblusus. a. 
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um. Cic. Voy. rBarras i° (fig.) et 4°, 
[1 8° Répèté à satieta. Trilus, à, um. 
Cic. Pertrilus, Sen. 

REDELLE, adj. 1° Qui & révolte 
contre l'autorité. (En part. d'uo ci- 
toyen) Seditiosus, a, um. Cic. (En 
parl. d'uu peuple) Rebellis, m. f., €, 
0. Vell. Tac. Flor. Rcbellans, gén. 
antis. Quint. = Proviace rebelle, 
Provincia rebellatrix (gèn. icis). Liv. 
Être —, Rebellare, n. Hirt. Liv. De- 
veoir —, C. Se névozten. || Subst. 
Les rebelles, Rebelles, ium, m. pl. 
Tac. Se joindre aux —, Aggregari 
desciscentibus. Liv. Il avait lé parmi 
les—. Inter rebellantes fueral. Quint. 
| 2° Désobéissant, indocile. Contumaz, 
gén. acis. Cic. Col. : Rebelle à, Voy. 
moociLe. Etre —, C. Désonéin. || Fig. 
Rebelle à l'instruction, Indocilis, m. 
f.,e, 0. Quint. Cheval — au frein, 
Equus frenis inobsequens (gén. ent1s). 
Sen.-tr.|| 8e En parl. des ch. Qui ré- 
siste, qui ne cède pas: [Navire] rebelle 
au gouvernail, Gubernaculi impaliens 
(gén. entis). Curt.{Matière] — à l'art, 
Arli inobsequens (gen. entis). Sen. 
Syllabe — (— qui 0e se plie pas à 
la mesure du vers), Syllaba contumaz 
{gén acis). Afart. Maladie —, Mor- 

us difficilis. Cic. [Cette dartre) est 
—, Difficile sanescit (de sanescäre, 0, 
s. parf. ni SUPe n.). Ceis. Sol —, 
Surda tellus. Plin. VOy. CONTRAIRE 1°, 
IMPROPRE 2°, 

Se REDELLER. C. Se RÉVOLTER. 

REBELLION, 3. f. Révolle. Rebel- 
lie, onis, F. Liv. Voy. nÉvOLTs. 

Se REDÉQUER, v. réf. Repondre 
avec arrogance à Un superieur. * Con- 
tumaciter respondère (eo, es, spondi, 
sponsum), n. D'apr. Cic. : Écrire à 
qqn en se rebéquant, Ad aliquem 
contumaciler scribère. Cic. 

Se RERIFFER. C. REOIMDER. 

REDLANCHIN, v. act. Blanchir de 
souveau. Voy. R& 1° et BLANCHIR. 

REBONDI, 1, adj. Arrondi par em- 
bonpoint. C. Gnas 20. 

REUONDIR, v. D. Faire un ou plu- 
sieurs bonds. Resilire, io, is, silui et 
sitii, sultum, 0. Sen. Plin. Resultare, 
s. parf., D. Virg. Quint. : La nalure 
fai! rebondir loutes [les images], Om- 
nia natura resilire cogil. Lucr. 

REDONDISSENENT, s.m. C. s0N0. 

REDORD, 5. m. C. Bono. 

REDOUCHEN, v. act. Boucher de 
nouveau. Voy. nm 1° et nouctien. 

REDOURS, 5. m. 4° Le mauvais 
sons, le contre-poll. S'expr. en tourn. 
par À rebours : Brosser le rebours 
d'ane étoffe (= la brosser à rebours), 
Voy. pt. b. À nennoosse-roir. || 2° 
Fig. Le contraire de ce qu'il faut. Con- 
trarium, àùt, n. Cic. VOy. CONTRE- 
PIED, CONTRAINE (subst.). 

REBOURS, AU REBOURS, loe. adv. 
En sens contraire. Perverse. el. 
Suet. : Ils écrivent à rebours, Per- 
verse suis Litleris uluntur. Mel. Mots 
lus ou prononcés à —, Inversa verba. 
Ter. [Intervertir l'ordre naturel des 
gropoaitions] et dire la mème chose 

—, Etidem rursum versus retroque 
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dic®re. Cle, Placé à —, Perverse collo- 
cafus. Suet. Bœufs qu'on fait war- 


cher à — (— 4 reculons), Boves 
aversi. Liv. Voy. À azshoussu- 
pot. || Fig. Prendre, Iuterpréter à 


rebours, Perrerse inlerprelari, dép. 
(acc Plaut. Homme qui fait tout à 
—, Homo præposterus. Cic. Sall. per- 
versus. Cic. || Abs. Au rebours, Tout 
au — (= au contraire, par contre, 
réciproquement), Contra. Cic. Rursus. 
Cic. Rursus autem.Cic, Rursus invicem. 
Ces. Voy. Au conTRaineE (loc. adv.). 

REBOURS DE, AU REBOURS DE, loc. 
prép. Contrairement 4. Contra (ace.). 
Cie. : Vivre au rebours des autres, Re- 
tro vivêre. Sen. VOY. CONTRAINEMENT. 

À nennoussg-roiL, loc. adv. 
1° Contrairement au sens du poil. Con- 
tra pilum. Plin. || 2° Fig. À contre- 
sens. Voy. cette loc. 

REDROUSSER, v. act. 40 En parl. 
des cheveux et des porls. Rolever en 
sens contraire à celui qui est naturel. 
= Rebronsser ses cheveux (de devant 
en arrière}, Capillos retroagëre (0, 
ts, egi, actum). Quint. retroflectrre 
(o, is, flexi, flerum). Petr. (D'arrière 
en avant} Capillum a vertice revocare. 
Suet. Voy. uéniosan 1°. || 2° Fig. Di- 
riger en arrière : Rebrousser chemin, 
Her retro vert®re (0, is, verti, versum). 
Liv. Recedëre, 0, is, cesser, cessum, n. 
Cæs. Regredi, ior, Pris, gressus sum, 
dép. Czs. — chemin en grande ble, 
Velocissime refugêre (io, is, fus s. 
sup.), 0. Cæs.— cheœin vers la ville, 
In urbem retro redire (eo, is, ii et rar. 
dut, ttum), n. Liv. Faire — chemin à 
qqu, Aliquem ex itinere revocare. Cic. 
La rivière rebrousse son cours, Am- 
nis refluit (de reflure, 0, fluxi, flurum, 
n.). Virg. Faire rebrousser aux fleu- 
ves leurs cours, Flumina retroagëre 
(voy. 10). Bfel. 

Ra&onoDSsEn, v. mn. Voy. RgBRoUs- 
an (act.) 20. 

REDUPFPADE, s, f. Refus mépri- 
sant. (Refus) Repulsa, æ, f. Sen (Mé- 
pris) Fastidium, ti, n. Cie. = Essuver 
use rebuflade, Repuisam accipère. Cic. 
Supporter ‘es rebuffades de qen, Fas- 
tidium alicujus ferre. Cic. 

REÉDUS, s.m. C.£onivoque (subst.). 

REDUT, s. m. 1° Action de rebuter. 
C. arourraom. || 4° Ce qu'on a rebute. 
Rejecta, orum, n. pl. Cic. =: Mettre 
une brebis au rebut, Ovem rejicère 
(io, is, jeci, jectum). Varr. Brebis de 
—, Rejicula ovis. Varr. Statue de —-, 
Statua rejecta. Plin. || 3° Fig. En parl. 
des pers. Être vil et méprisable; Île 
du peuple, tourbe, populace = [Numé- 
rius, Serranus, Élius!, le rebut de la 
faction Clodicnoe, Seditionis Clodianæ 
quisquiliæ (arum), f. pl. Cic. [Glau- 
cia}, te — du sénat, Curis stercus 
(coris), n. Cic. (Hommes qui sont} le 
— de la ville, le — du peuple, Ur- 
bis sordes (is), f. Cie. Urbis sentina 
(æ#), f. Cic. Populi fax (æcis), f. Cic. 
Voy. LtE 20. 

REDUTANT, part. prés. de rEBu- 
TER, Voy. ce v. || REBUTANT, ANTE, 
adj. 1° Qui décourage. Gravis, m. f. 
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e, d. Cic. Voy. DÉCOURAGuART. || 2 
Choquant, déplaisant, Odiosus, a, um 
Cic. Nep. Alolestus. Cic. Incommodus 
Cie. Ingratus. Cic. Injucundus. Cic 
VOY. CHUQUANT 1°, DÉPLAISANT. || 3° Dè 
oûtant. Fastidiosus, a, um. Hor. Pi.-j 
"wdus. Cic. Turpis, m. f.,e, n. Cie. 
: Howme rebutent, Fœdus home, Ter. 
Voyÿ. nÉGOÛTANT 10 et 2e, ° 
REDUTER, v. act. 1° Re 

aveo durete. Repell£re, o, is, puli, pul- 
sum,act. Sall. Mejicére, io, is, jeci, jee- 
fum, act. Ter. Aspernari, dép. (acc.). 
Ter. = Rehuter un soppliant, Suypli 
cem repudiare. Cie. a se abslerrère (eo, 
es, lerrui, ferrilum). Cic. Prétendants 
rebutés, Proci repulsi. Ov. Être re- 
bule, Repulsam ferre (fero, fers, luli, 
lalum). Cic. Tu ne seras pas —, Jaud 
repulsus abibis, Sal. || 2° Repousser 
qq. ch. avec rudesse. Rejic®re ou À se 
rejicère (voy. 1°), act. Cic. Asperna- 
ri, dép. (acc.). Cic. Repudiare, act. 
Cic. Respuère, o, is, ui, S. sup., act. 
Cic. : Rebuter les prières, Preces aver- 
sari, dép. Liv. || 3° Refuser. Hecu- 
sare, act. Ter. Cic. Voy. nEFUsSER. 
| 4° Decourager { Alicujus) animum 
frangëre (o, 18, fregi, fracium}). Cic., 
et simpl.(Aliquem) frangére. Cic.Voy. 
DÉCOORAGER 1° : Se laisser rebuler, G. 
Se REROTER. — qqn d'une ch., Voy. 
DÉCOURAGER 2e. || Be Choquer, deplaire. 
Offendëre, 0, ts, fendr, fensum, act. 
Cie. : La chose rebute l'oreille, Aures 
remrespuunt(voy.2°). Cic. Quint. Vos. 
cuoquen 2°. || 6° Degoûter. (Alicui) 
fastidium facëre (10, is, feci, factum). 
Liv. Voy. péco0TER 2°. 

Se arBUTEn, v. rél, 1° Se découre- 
or. Animo frangi, et simpl. Frangi 
or, Pris, fractus sum), pass. Cic. 

Animum demilière (0, is, misi, mis- 
sum). Cic. = Îls s'étaient rebutés par 
leurs défaites, Eorum animi cladibus 
ceciderant (de cadre, eo. is, casum, 
n.). Liv. Voy. Se nécocnacan. Ils 
insistent pourtant el ne se rebu- 
tent point, Urgent et nihil remittunt. 
Cic. Je nierai obstinément et ne me 
rebuterai pas, Pernegabo atque obdu- 
rabo. Plaut. Persisile et ne te rebute 
pas, Persia atque obdura. Hor. Ne pas 
se rebuler de faire, C. PENSISTER À 
faire. || 2° Se degoûter. Fasiidire, io, 
is, iui et it, itum (de qq. ch., rem). 
Hor. = lis se rebutent de la guerre, 
Eos belli tædium capit (de capio, cepi, 
captum,capère). Liv. Voy. Sen*GoÔTER. 

RECACUETEN, v. act. Cachoter de 
nouveau. Voy. ne 19 el CACHETEN. 

RÉCALCITRANT, ANTE, adj. Qui 
résiste aveo opiniätreté. Contumazx, 
gén. acis. Cic. Quint, : Se montrer 
récalcitrant, Calcitrare, n. Cic. Se 
montrer — en toute ehass, Contuma- 
citer omnia agëre. Liv. 

RÉCALCITRER. v.n. C. ARGIMBER. 

RÉCAPITULATION, s. f. Repeti- 
tion sommaire de ce qui a té dit, eto 
Enumeratte, onis, {. Cic. Quint. Col- 
lectio, f. Cic. Quint. : Récapitulation 
des faits, Aerum repelitio et congrega- 
tio, f. Quint, Faire ane —, C. néca- 
PITULER. 
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RÉCAPITULER, v. act Aésumer 
c qu'on a dit. Enumerare, act. Cic. 
Quint. Colligÿre (o, is, legt, lectum), 
et coumonère (eo, es, nut, nilum), acl. 
Cic. : Nous récapitulons les faits ont 
nous avons parle, Colligimus et com- 
monemus quibus de rebus verba fece- 
rimus. Cie. Chaque soir je récapilule 
en moi-mème ma journée, Quid quoque 
die durertm, audicrim, egerim, vesperi 
commemoro (de commemorure). Cic. 

RRCÉDHER, v. act. 1° Rendre à qqn 
ce qu'il avait cedè. Remiltère, 0, ts, 
misi, missum, act. Plaut. || 2° Qaf. 
Coder à prix d'argent. C. vennre. 

RECEL, 8. m. el RECÈLEMENT, 
s. m. Action de receler. Recepiio, onis, 
f. Plaut. 

RECELER, v. act. 4° Garder et ca- 
cher une ch. volee. Aecipëre, io, is, 
cepi, ceptum, acl. Ulp. || 2° Cacher 
ohez soi un coupable. Celare, act. Cæs. 
Receptare, act. Tac. || 3° Qqf. Fig. 
Contenir, renfermer. Vag. ces m. 

RECÉLEUR, &USE, 5. m. f. Celui, 
Cello qui recele. Receptor, oris, masc. 
Cic. Tac. Ulp. Receptator, masc. Dig. 
Beceptrir, lricis, fém. Cic. 

RÉCEMMENT, adv. Depuis peu. 
Nuper, Czs. Cic. = Tout recemment, 
Modo. Cic. Nuperrime. Cic. Recentis- 
sime. Plin. Just. Novissime. Sail. PL.-j. 
Quint. Qui a eu lieu —, Fait —, 
Né —, Qui a vécu —, Recens, gén. 
entis. Cic. Ul était — revenu de son 
gouvernement, Æ prouinciä recens 
ral. Cic. 

RECENSEMENT, 8. m. Dénombre- 
ment de personnes, d'effels, etc. Cen- 
sus, üs, m. Cic. Recensio, onis, f. 
{rare}. Cic. Recensitio, f. (très rare). 
Ulp. Recensus, üs, m. (rare). Suel. 
z Faire le recensement, Censum kRa- 
bare. Cic. agëre. Liv. Suet. Censère, 
60, es, sui, sum, act. et neut Cic. Se 
réunir pour un —, Censendi causä 
conventire. Cic. On fait ua — général 
en Sicile, Sicilia lota censetur. Cic. 
Le — donna pour ce lustre 80 000 ci- 
toyens, Mullia ocfoginta civium eo 
lustro censa sunt. Liv. — des suffrages, 
Suffragiorum renumeralio{onis;, [. Gic. 

RECENSER, v. act, Faire le recen- 
sement de. Censère, ee, es, sui, sum, 
act. Cic. Recensére, e0, es, sui, situm 
et sum, act. Cæs. Liv. 

RÉCENT, ENTE, adj. Nouvellement 
fait, nouvellement arrive. Recens, gén. 
entis (= qui n'existe que depuis pen). 
Cic. Nouus, a, um (— qui n'exis- 
tait pas auparavant). Cic. =: À nue 
époque plus récente, Recenfiore me- 
moniä. Cic. L'époque la plus reculée 
et la plus —, Ultimum et proximum 
tempus. Cic. Le plus récent de tous 
ces [orateurs}, Ex Ais omnibus ou Ho- 
rum omnium nalu minimns. Cic. 

RECEPER, v. act. Couper au pied 
une vigne, eto.). Solo lenus recilère 
o, is, cidi, cisum). Col. 

RÉCÉPISSÉ, 8. m. C. QNrrTANCE. 

RÉCEPTACLE. s. m. 1° Liou où 
plus. oh. vu plus. pers. se rassemblent 
de divers endroits. Receptaculun, 1, n. 
Cie. 3 (Cloaque, qui est] le réceptaele 
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des immondices de la ville, Recepta- 
culum purgamentorum urbis. Liv. La 
Macédoine était le — des esclaves, 
Servitiis recepiaculo Macedonia erat. 
Liv. Le — des voleurs, Locus (i) la- 
fronum receplor {oris), m. Cic. || 2° 
Bassin pour rassembler des eaux. Re- 
ceptaculum, à, n. Vitr. 
RÉCEPTION, s. f. 1° Action par 
laquelle on roçoit. Receptio, ons, f. 
Sall. Cic.z Après la réceplion des ar- 
mes, Acceptis armis (à l'abl. abs.), 
Czæs. [Ta] lettre accusait la — du dis- 
cours, Épistola continebal esse tibi 
reddilam oralionem. Pl.-j. Voy. ACCo- 
sen 5°, || 2° Manière de recevoir. Voy. 
Accu&IL 19. || 3° Action de recevoir 
des visites aveo une espèce de céremo- 
nial. Salutalio. ons, [. Cic. Suet. : 
Admettre la plèbe à ses réceptions, 
Plebem salutationibus admittrre. Suel. 
La réceplion est terminée, Salutato 
deflurit (= la foule des visiteurs s'est 
écoulée). Cic. Chambre de —, Cubile 
salutatorium. Plin. || 4° Céremonie 
d'admission dans un corps. elc. Coopla- 
tio, onis, f. Cic. Voy. ADwissioN 20. || 
B° Approballon, acceptation (d’un tra- 
vail). C. aPeRABATION 20. 
RECETTE, 5. f. 1° Ce qui est regu 
en argent ou autrement. (En gén.) 
Acceplum, Ÿ, nu. Cic. Accepla, orumn, 
a. pl. Cic. (Bn parl. d'argent) Accepta 
(æ) pecunia (æ). f. Cic. Accepti (orum) 
nummi (orum), m. pl. Cic. (En parl. 
d'impôts) Eracts (arum) pecuniæ 
(arum), f. pl. Cic.: Faire une recelle, 
Pecuntam accipëre (io, is, cepi, cep- 
tum). Cic. Livre des recettes et des 
depeuses, Codex accepli ef erpensi. 
Cic. Compte des — et des dépenses, 
Ratio acceptorum et datorum. Cic. Por- 
ler une somme en recette, Pecuniam 
acceplam ferre. Cic. in acceplum ferre 
ou referre. Cic. Produire une — 30- 
auelle, Esse in reditu. Pl.-5.]| 2° Ac- 
tion, Fonclion de recouvrer ce qui est 
dû. Argentaria (æ) coaclio (onis), f. 
Suel. = Faire la recette de la colonie, 
Pecunias, quæ debentur a colonis, exi- 
gère (o, is, egi, actum). Cie. Commis 
de recettes, Collectarius, it, m. C.-Th. 
Voy. receveur. || 8° Composition de 
certains medicaments. Remedii compo- 
sitio (onis), f. Sen. =: Mettre par écrit 
d'utiles recettes, Afedicamentorum uli- 
lium compositiones litteris mandare 
Sen. Voy. ménicauenT. || 6° Procedé 
pour faire certaines ch. Ratio, onis, f. 
Cic. Voy. ProcéDé 30. 
RECÈVABLE, adj. 4° En parl. 
des ch. Admissible. Voy. ce m. 2° et 
30. || 20 En parl. des pers. Qui peut 
être admis à {faire qq. oh.). Voy. an- 
METTRE 39, AUTORISER 29. 
RECEVEUR, 8. m. Colui qui est 
charge de faire une reootte. Coactor, 
oris, m. Hor. Sen. Dig. : Receveur 
des contributions, Tribulorum erac- 
tor, m. fnsc. Etre —, Coactiones ar- 
entarias factitare. Suet. Être — de 
‘impôt du quarautième, Publicum 
(neut.) quadragesimæ agère (o, ts, egi, 
actum). Suet. 
RECEVOIR, Y. act. 1° Prendre os 
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qui est présenté, donné. Accipÿre, te, 
ü, cepi, ceptum, act. Cic. Capére, &, 
is, cepi, captum, act. Cie. : Recevoir 
uue ch. de qqn, de la main de qqn, 
Accipëre rem ab aliguo. Cic. e manu 
alicujus. Plaut. — qq. eh. à titre de 
present, Aliquid dono accipère. Sall. 
Qui a reçu un présent, Munere dona- 
lus {a um). Cic. || 2° Toucher ce qui 
est dû. Accipère (voy. 1% act. Cic. 
Capëre (voy. de), acl. Cic. = he- 
cevoir qq. cb. sur un héritage, 
Capëre aliquid ex hereditate. Cic. — 
qq. cb. en payement, Aliquid in s0= 
lutum accipère. Sen. || 3° Dit en parl. 
de qqn à qui est délivré, fourni, procuré 
ce qu'il lui faut. Accipäre (vog. 19), 
act. Cæ»s. : Recevoir des armes, du 
blé, des troupes de César, Accipëre 
arma. Cæs. frumentum. Liv. copras a 
Cæsare. Cæs. || 4° Fig. Dit en parl. de 
qqn à qui une ch. est transmise, com- 
muniquee. Accipère (vos: ie), act. Cic. 
3 Recevour le jour, la vie, Voy. so0n 
2e, — le baplème, Voy. naPTÉus. 
— de l'éducation, Voy. énucarion 3° 
et 4°. — des préceptes, Przcepla ac- 
cipére. Cic. — des leçons de qyn, 4b 
aliquo discère (o, ie, didici, s. sup.). 
Cic. VOy. LEÇON 40, INSTRUCTION 20, 
— un conseil, uo avis, Consilium ac- 
cipère. Quint. Voy. avis 40. — avis 
de…., Voy. avis 60. || Be Fig. Dit en 
pari. de qqn à qui un pouvoir est donné, 
une dignile est conferce. Accipére (vOy. 
191, act. Cic. : Recevoir le gouverne- 
ment d'une province, Provincram ac- 
cipëre. Cic. Il reçoit le commande- 
ment de la ville, Urbi præficitur (de 
prehoinsor Nés. fectus sum,pass.).Cæs, 
Recevoir du sénat les plus grands 
bonneurs, Honoribus amplissinis a 
senalu ornari, pass. Cic. || 6° Fig. Olt 
en pari. de qqn à qui un bien arrive, à 
qui une ch. est accordec comme grâce, 
aveur, recomponse, elc. Accipére (vOy 
49), act. Cic. S'expr. souv. par un v. 
passif : Recevoir une faveur, Benefi- 
cium accipère. Cic. Voy. FrAvKOR 20. 
— des récompenses, Præmiis donari, 
pass. ou affct (ior, éris, feclus sum), 
pass. Cic. des applaudisse- 
ments, Plausum accip#re. Cic. Ce- 
lui-ci reçoit les applaudissements 
des gens de bien, Huic plausus a bo- 
nis imperliuntur (pass. de impertire, 
io, tvi et ti, ifum). Cic. Recevoir 
un éloge, Laude affici, pass. Cic. 
Landari, pass. Cie. Ne — aucune 
consolation, MNullo solatio levari, 
pass. Cic. || 7° Dit en pari, de 
qqn à qui parvient une ch. qui lui est 
envoyée ou adressée, Accipère (voy. 
40), act. Cic. Recipre, act. Cic. : Re- 
cevoir une lettre, Litteras accipère, 
Cic. Epistolam recipëre. Cic. Vog. LET- 
TRE 4°. — une nouvelle, Voy. Noo- 
VALLE 4°. — une réponse, Responsum 
auferre (fero, fers, abstuli, ablalum). 
Cic. — une réponse de qqn, Respon- 
sum ab aliquo ferre (fero, fers, lu, 
latum). Cic. || 8° Dit on pari. des ch. 
qui reaucillent et contiennent ce qui 
vient s'y rendre. ecipère (voy. 1°), 
act. Liv. Accipôre, act. Plin. “(Le P 
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née] reçoit une rivière, Amnem acci- 
pit. Plin. [Les voiles] reçoivent beau- 
coup de vent, Mignam vim venti con- 
cipiunt. Curt. Des vases pour rece- 
voir des olives. Dolia quæ oleas reci- 
piant. Col. Une plaine reçut les Ro- 
mains, Campus Romanos excepit. Liv. 
Pierre laillèe de manière à recevoir 
les pieds, Lapis excisus sic ut pedes 
capiat. Cels. Les rocbers regoivenl 
des pontres dans.leurs enlailles, 
Rupes cavatæ sedem trabibus præbent 
(de præbere, eo, bui, bifum). Plin. 
Lieu peu propre à recevoir des ma- 
chines, Locus machinaltionibus impor- 
tunus. Sail. (Le port] peut — un grand 
nombre de navires, Ingentem vim 
navinm capit (voy. ie). Liv. [Rivière] 
qui peat — des navires, Navium ca- 
paz (gèn. acis). Piin. |] 9° Dit en parl. 
de qqn qui prend et retient ce qui coule, 
ce qui tombo. Ércipère (voy. 1°), act. 
Cie. : Recevoir le sang dans ne pa- 
tère, Ercip#re sanguinem paterä. Cic. 
— les rayons de miel sur ses doux 
bras, Favos subjectis duobus brachiis 
ercipére. Col. — sur ses lèvres le der- 
nier soupir d'un fs, Pilii ertremum 
spirilum ore ercipère. Cic. — qqn dans 
sa chute, Aliquem labantem ercipére. 
Cic. || 10° Tirer do, emprunter de. Ac- 
cipére (voy. 1°), act. Cic. Capère (voy. 
4e), act. Cic. = La lune recoit sa ln- 
mière du soleil, Luna solis lumen ac- 
cipit. Cic. capit. Cic. Recevoir son 
som de, NOy: nou 2°. J'ai reçu une 

aude joie de ta lettre, Magnam vo- 
uptatem er Luis litferis cepi. Cic. La 
luire qu'il avait reçue de son père, 
Éloria a paire accepta. Nep. || 11° Fig. 
Éprouver uno influence, une impression, 
subir une action, uno modification, etc. 
Excipère (voy. 1°), act. Sen. S'expr. 
soav. en toura. par ua v. passif : Re- 
cevoir les images (en pari. d'un mi. 
roir), {magines ercip”re. Sen. Une 
monlague plus haute reçoit le soleil 
de plus près, Alfior mons solem pro- 
fus ercipit. Sen. Recevoir davantage 
’achon des corps célestes, Cxlestia 
magis seniire (io, 18, sensi, sensum). 
Sen. Le fromage reçoit sa forme, Ce- 
seus figuratur (pass.). Col. Marbres 
qoi ont reçu une premnière façon, Mar- 
mora primä manu deformala. Quint. 
Recevoir l'impulsion, le mouvement 
(= être poussé, mû), Voy. roussen, 
wouvorn. — des ornements, des ein- 
bellissements (= être orné, embelli), 
VOy. OnNeR, EMnELLIR. || 12° Fig. Su- 
bir qq. ch. de malheureux ou do Fâcheux. 
Accipére (voy. 1°), act. Cic. Mecinère, 
act. Cic. Excipre, act. Cæs. =: Rece- 
voir des traits, Tela excipére. Cic. 
recipre. Cæs. — un trait qui traverse 
le corps, Recipäre tutum telum corpore. 
Cie. — le choc des epées, Frcipère 
impetus gladiorur. Cæs. — de qqn des 


eoups de pied, Calces alicujus ferre 
voy. 10). Sen. — le coup de La murl 
en parl. d'un gladrateur), Recipÿre 


gladium. Sen. ferrum. Cic. Voy. cour 
4°. — nne blessure, Vuinus accipfre. 
Cic. excipre. Cæs. sustinére (eo, es, 
avi, lentum). Cæs. Voy. uLEssune 1e. 
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— on échec, Voy. #cnre 2° ÇA Be. 
— one injure de qqu, Injuriam ab 
aliquo accipëre. Cie. — une flétrissure, 
Suscipére maculam ou ignominiam. 
Cic. Voy. suvin. || 13° Fig. Dit en 
parl. de qqn à qui est donnee uns as- 
surance, un gage. Accip#re (voy. 1°), 
act. Cic. Liv. Quint. : Recevoir une 
charrue à titre de gage, Aratrum pi- 
gnori accipèëre. Quint. Voy. 0AG6E Lt 
de qqu l'assnrance que.., Voy. 
ASSURANCE 39, |] 14° Pr. et Fig. Dit 
on pari. do qqn à qui une ch. est con- 
fieo. Accipëre (voy. le), act. Cie. = Il 
dit qu'il a reçu la chose en dépôt, 
Dicit rem apud se depositam esse 
(de deponi, or, #ris — ètre déposé). 
Quint. Recevoir une confidence, Voy. 
conFinENCe 20, |] 15° Fig. Dit on parl. 
do qqn à qui un ordre est donné : Les 
ordres reçus, {mperala, orum, n. pt 
Cæs. Voy. onune 18°, onpoxxen 2°. 
ll 460 Fig. Prendre en tel ou tel sens. 
Accipñre (voy.1°),act, Cic.: Recevoir 
une ch. en bonne, en mauvaise part, 
Accipére rem in bonam partem. Cic. 
in malam parlem. Cic. Voy. INTEn- 
pnéran 4e. || 17° Fig. Accueillir bien 
ou mal, Accinére (voy. 1°}, act. Cic. 
Ercipére, act. Liv. Recipère, act. Cic. 
3 Recevoir qqn à bras et à cœur on- 
verts, Aliquem suo sinu compleruque 
recipère. Cic. Voy. ACCUBILLIR 1°. | 
48° Soutonir l'attaque d'un ennemi. 
Ervip#re (voy. 1°), acl. Liv. : Re- 
cevoir de pied ferme l'attaque des 
ennenis, Stabili gradu impetum hos- 
fium ercip®re. Liv. — nn sanglier à 
coups d'épieu, Venabulo aprum erci- 
pére. Quint. || 19° Donner accès, lais- 
ser ponetrer. Accipëre (voy. 1°), act. 
Liv. Cic. Recipfre, act. Cic. Admit- 
fre, 0, ts, misi, missum, act. Cic. : 
Recevoir qqn cbez soi, Aliquem reci- 
Xre lecto (à l'abl.). Cæs. in rectum. 
laut. domum «suara. Cie. admitiïre 
domum ad se. Ney. qq0 dans sa 
chainbre, Aliquem in cubiculum ad- 
mittère. Cic. — qqn dans ses murs, 
dans sa ville, Aliquem recipére mæ- 
nibus. Sall. accipère urbe. Liv. Voy. 
ADMETTUE 10, |] En parl. des ch. Re- 
cevoir le jour, — un peu d'eau, Voy. 
Laisser rénérnan (v, neut.\ 3°. || 20e 
Ouvrir sa maison aux visiteurs, y tret 
ter des Invitos. Recip#re (voy. 14 act. 
Cic. Admattfre (voy. 190), act. Cic. = 
Recevoir des visites, st abs. Recevoir, 
Salutari, pass. Cic. — les visites de 
ses amis, — ses amis, Salulationt 
amicorum se dare (0, as, dedi, dalum). 
Cie, — qqn à sa table, Aliquem ad 
epulas recipère. Cic. epulis excipëre. 
Tac. ad mensam adhbère (eo, es. bui, 
bitum). Liv. — qqn avec de la polente, 
Aliquem polent& ercipére. Sen. Voy. 
TnaiTen. Ne — personne, Veminerm 
admittXre. Cic. |] 21° Donner asile à 
(un proserit, eto.). Ercipère (voy. 1°), 
act. Cic. Voy. mOgprratité 49°. |] 22° 
Fig. Admettre au nombre de, à, dans. 
Recip#re (voy. 1°), act. Cie. : Rece- 
voir qqun au nombre des sénateurs, 
au sénat, Aliquem in senatu recipére. 
Cie. Voy. avynTrae 20. || 29° Fig. 
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Installer qqn avec le obrémonlal or. 
naire. Voy. INSTALLER 10, |] 24e Pig. 
Admettre, autoriser qqn à faire qq oh. = 
Le cuasul ful reçu 4 faire... Éonanté 
permissum es! ul feceret. Liv. Voy. 
AUTORISER 29, ADMKTTRE. || 25° Fig. 
Declarer après examen que qqn est apte 
à qq. ch. Probare, act. Traj. ap. Pl.-j. 
: Do jour où ils ont été reçus au ser- 
vice, Die quo probali sunt. Traj. ap. 
Pl.-j.1126° Fig. Agreer, acwepter, trou- 
ver valable qq. ch. Admattére, act. Cic. 
Accipëre (voy. 1°), act. Cic. Recipère 
act. Cic. : Recevoir ane excuse, Ez- 
cusalionem accipëre. Cie. Faire — une 
excuse, Ayprobare ercusationem. Tac. 
Ils recoivent le serment qu'on leur 
uffre, Jusjurandum oblatum recipiunt. 
Quint. Recevoir une plainte contre 
un absent, Absentis nomen recipère. 
Cic. Opposer à qqu ane fin de non-—, 
Adversus aliquem ercipère, n. Dig. 
Mot qui est reçu, Vor in usum recepta. 
Quint. Voy. anuertas 8°. | 270 Fig. 
Accepter un travail comme bien fait = 
Les censenrs reçurent la métairie, 
Censores villam probaverunt. Liv. Faire 
recevoir un ouvrage à qqu, Opus ali 
cui approbare. Vitr. 

Se nrcavoin, v. 1° Réf. Se retenir: 
Se recevoir sur son bec (en parl. du 
perroquet), Rostro se ercip“re (io, is, 
cepi, ceptum). Plin. | 2° Pron. Être 
reçu. S'expr. par les pass. des v. act. 
cilés à RECEVOIR. 

RECILANGE, s. m. Remplacement = 
Qu: est de rechange (— mis en ré- 
serve pour remplacer qq. ch. de sem- 
bla ble, Supervacaneus, a, um (—aup- 
plémentaire). Cato. 

RÉCILAPPER, v. 0. 1° Se tirer d'un 
péril (en gen.) : Qui est réchappé d'uu 
péril, Periculo liberatus (de liberari, 

a58.). Quint. || 2° So tirer d'une ma- 
adie. C. écrarpen 20. 

RECHANGBR, v. act. Charger de 
nouveau. Voy. aB 1° el CHARO&A. 

RECHASSRAN, v. acl. 1° Erpulser 
de nouveau. Voy.nx 1° et cuasarn 69, 
8° et 9°. || 2° Repousser d'un lieu dans 
un autre : Rechasser les enremas dans 
les forèts, [lostes in silves repellfre 
(o, is, pul, putsum). Cæs. K 3° Pous- 
ser de nouveau un objel Voy. na 1° 
el Poussen 10%. 

RÉCUAUD, s. m. Ustensile pour 
mettre du feu. Foculus, i, m. Cato. 

NÉCHAUFFER, v. act. 1° Chauf- 
fer ce qu! etait refroidi. Refovere, eo, 
es, fovi, fotum, acl. Curt. Suet. =: Ré- 
chauffer ses pelits sous 8es ailes, 
lPullos pennis fhutre. Cic. [| Prov. Ré- 
chauffer un serpent dans son sein, 
Viperam sub ald nutricare. Petr. || 
Pig. Qui n'est que du réchauffé. Per- 
vagaius, 4, um. Cic. Voy. BANAL. || 
2° Fig. Rendre l'activité (aux ch. mo- 
rales). Voy. RANIuER 6°. 

Se nécuavrren, v. 1° Réf. Serendre 
de nouveau chaud, redevenir chaud. Cor- 

us refunère (eo, es, fovi, fotum). Ov. 

ecalesc®re, 0, is, calui, 9. sup., n. 
Cic. : Qui s'est réchauffé, Refotus, a, 
um. Suet, Voy. Se caavrrzn. || de 
Pron. Reprendre une nouvelle sotivité. 

+9 
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Recalescère (voy. 1°), n. Ov. PI.-j. 


Voy. Se RAXIMER 30. 


RECHAUFFOIR,S.m.C.RÉCHAUD. 
RECUHAUSSBI, v. act. Chausser 
de nuuveau, Vuy. RE fe et cnaussen. 
Se ancHaoasæn, v. réf. Voy. ns 1° 


el Se CuaUusSsER. 


RECHERCHE, 8. F. 19 Action de 
rechercher pour trouver. (En gén.) 


Inquisiho, onis, f. Cic. Scrntaito, f. 


Sen. (Soigneuse, allenlive) Investiga- 
tio, f. Crc. Indagaio, f. Cw. : La re- 
cherche de la vérité, Vert inquisitio 


ou investigatio ou indagalio. Cie. 
Avoir pour objel la — de la vérité, 


In vero erquirendo versari. Cic. Tan- 


dis qu'on s'occupe de ces recher- 


ches, Dum ea conguirunlur (pass. de 


conquirëre, 06, 18, quisivi et si, situm). 
Czs. Cette honnètelé qui esl l'ubjet 


de aos —, Hunestum id, quod exquari- 


mus. Cic. Faire ta recherche, Être 
& la — de, C. caencaun. || 2° Examen 
de la tie et des actions de qqn. Dusqui- 
silio, onis, f. Liv. = Recherche faile 

ar les censeurs, Notio censoria. Cic. 
Faire la — de la me de qqn depuis 
son enfance, Aliquem a puero inspi- 
cïre (io, is, spezi, spectum), Cie. Ce 
n'est pas de ma conduite qu'on fait 
Ja —, Non, quid ago fecerum, in disqui- 
silionem venit. Liv. VOy. BIAMER {°. 
8° Enquête judiciaire. Quæstio, onis, 
. Cie. În uisifao, F. Cic. Tac. Voy. 
ENQUÈTS. Î 4° Fig. Poursuite de, effort 
vors. Appetitus, %s, m. Cic. Affecta- 
tio, onts, f. Sen. Plin. : La recherche 
de la sagesse, Affectatio sapientiæ. 
Sen. La — du plaisir, Appelilus vo- 
luptatis. Cic. Aller partout à la — 
des plaisirs, Suavrtates undique con- 
quirère (vey. Lo). Cic. La — des hon- 
neurs, Voy. POURSUITE 2°, POURSUI- 
vag 30. — puerile de certains sons, 
Puerilis vocum captatio, f. Quint. — 
excessiveiles vieux mots, Nimia pris- 
corum verborum affectalio. Suet. || 
Be Poursuite en rue de se marier. Voy. 
pounsuTE 3°. |] 6° Travail de science, 
etc., resultat de os travail. (Travail) 
Investigatio, onis, f. Cic. Indagatio, f. 
Cic. (Nésultat) Aes (ei) investigata (æ), 
f. Cie. : La recherche des chuses les 

lus secrètes, Rerum occultissinarum 
investigatio. Cic. Se livrer tout entier 
à la — de qq. ch., Collocare se totum 
in re exquirendä. Cic. Faire des re- 
cherches sur la vie et les mœurs, 
De vit& et monibus quærire {o. to, 
qupsivi et sit, situ) Cic. Les — 
que nous faisons, Éa quæ quaæri- 
mus. Cie. User sa vie dans des —, 
In rebus querendis ætatem conterbre, 
Cis. Qui met du soin dans ses —, 
Curiosus ad investigandum. Cic. On- 
vrir la voie aux —, Quærendi vias 
demonstrare. Plin. Celui qui fait des 
— sur l'antiquité, Anliquifatis inves- 
tigator (oris), in. Cic. || 7° Raffinement, 
affectation. (Daus le style, etc.) Nimia 
{æ) affectatio onig), fe Suet. et simpl. 
Affectatio, onis, f. Quint. (Dans la 
mise) Lururiosus (i) eultus Ca) D. 
Quint. (Daos le soin du visage) De- 
coris affectatio. Plin. : Propreté, Toi- 
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lette propre sans recherche, Mun- 
ditia non esquisita mimis. Cie. Repas 
où il ÿy a de la —, Lautior (oris) 
mensa (+), f. Col. |l ÿ avait trop de — 
dans ses repas, Lururiosius epula- 
batur. Nep. Ît passait pour avoir des 
recherches de débauche, Habebatur 
erudito liuru, Tac. Parler saus re- 
cherche, Nullo apparatu dicfre. Cic. 
Expuser dans un style sans —, Sim- 
pliciter expontre, Cic. Voy. AFr&RCTA- 
TION 10. , 

RECUHENCLEÉ, Ée, part. passé de 
RECUERCIER, Voy.ce v. || Ad). 1° Ap- 
precie, dont on fait grand cas = La grue 
est un mets recherché, Grus erpelitur 
(de expeti, or, ris, pelilus Sum, pass). 

lin. Voy. msrTiué 2°. || 2° Raffiné. 
Erquisitus, a, um. Cic. = Mels très 
recherches, Epulæ erquisifissimæ. Cic. 
conquisilissimæ. Cic. gursitissimæ. 
Sall. Repas recherché, plus —, Crna 
lauta. Cic. Mensa lautior. Col. Alise 
recherchée, Mundior (oris) justu cul- 
fus (üs), m. Liv. || 3° Qui s'eloigne 
du naturel, pretentieux. Nimis erqui- 
situs (a, um). Cic. (En parl. da 
style) Putidus. Cic. Affectatus. Cic. 
Apparatus. Cie. Arcessitus. Quint. 
Elaboratus. Quint. (En parl. des pers.) 
Putidns. Plaut. Cic. : Termes recher- 
chés, Verba apparata. Cic. Être re- 
cherché (en perl. d'un orateur), Putide 
dicëre. Cic. 

RECHERCUER, v. acl. {e Chercher 
de nouveau. Voy. Ra el cREnCuEn 1e, 
20, 30, 40, H 2° Tâcher de decouvrir. 
Quærêre, 0, is, quæsivi el sii, quæsi- 
tum, act. Cic. Perquirëre, 0, is, qui- 
sivi, quisitum, act. Cie. Ezxquirêre, 
act. Cic. Anqguirëre, act. Cic. Inqui- 
rére, 0, is, quisivi el sit, quisifum, 
act. Cic. Conqguir#re. act. Cic. Inves- 
tigare, act. Cic. Indagare, act. Cic. 
Perscrutari, dép. (act.). Cic. =: Re- 
chercher les origines d'un peuple, 
Populi origines repetËre (0, is, ivi 
et it, itum). Cic. — si cels est utile 
00 non, Anquirére conducal 14 necne. 
Cic. Voy. cusncuen {°. || 9° Faire une 
enquête : Rechercher qq. ch., Quæs- 
fionem de re ïinstiluËre (0, is, ui, 
mere ls Cie. — qqn, In aliquem inqui- 
rére (voy. 2e). Cic. || 4° Tâcher de se 
procurer, d'obtenir. Quærëre por Fo 
act. Plaut, Ter, Conguirëre (voy. 2°), 
act. Cic. Petfre WE 2°), scl. Cas. 
Cic. Appetÿre, acl. Cic. Expetfre, act. 
Cic. Affectare, acl. Sall. Nep. Captare, 
act. Cic. Consectari, dép. (ace.). Cic. 
Sequi, or, Pris, secutus sum, dép. (acc.). 
Cic. : [Les crocodiles] recherchent 
l'eau, Aquam persequuntur. Cic. Ra- 
chereber la douleur pour elle-mème, 
Dolerem ipsum, quia dolor est, conse- 
ctari. Cic. L'ambiliou m'a fait — les 
bonneurs, Me ambitie ad Aouorum 
studium duxrif (de ducre, 0, is, duc- 
tum). Cic.Voy. cR&RCHER 30. || 6° Falre 
les poursuites nécessaires pour obtenir 
d’opouser : Rechercher une jeune Alle 
en mariage, Virginem petëre (voy. 2°). 
Liv. || 6° Désirer de voir, de frequen- 


ter. Appetre (voy. 2e), sect. Cie. = On 


rechercbe le riche, Qui habet, appeti- 
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fur. Cie. Peu recherché du publie, Ad 
populum frigens (de frigère, eo, es, 
tr. rar. friri, 8. sup., n.). Cie. 

RECHIGNER, v. D. C. Se Rerno- 
anEn =: Farre qq. ch. en rechiguant, 
C. De mauvais ané 1°, maLané soi 10, 

RECHNUTE, s. f. {° Retour d'une 
maladie : Avoir ane rechute, In mor- 
bu de iniegro incidère je. is, cdi, 
casurus), n. Cic. et abs. RecidFre, n. 
Cic. La — qu'avait eue Germanicus, 
Ægriludo (gén. dinis), quæ rursum 
Germanico acciderat (de acclfre, 0, 
ts, s. sup., 0.). Tac. || 2° Fig. Retour 
au mal = Faire une rechule, Ad vitia 
revolui (or, ëris, volutus sum), pass. 
Tac. Voy. néciniven. 

RÉCIDIVE, s. f. Rochute dans une 
faute.*Commissa (æ)iterum culpa(z).f. 

RECIDIVER, v. n. 1° Retomber 
dans une faute. * Ad camdem culpam 
revolui (or, #ris, volutus sum), pass. 
D'apr. Tac.Voy.necuorte 2°. {| 0 Qaf. 
C. nECOuMENCER (neul.). 

RECIF, 6. 5. Chaine de rochers à 
fleur d'eau. Saza (orum) latentia(ium), 
n. pl. Virg. Voy. kcuæiL do. 

RECIPIENT, S. m. Vase pour recs- 
voir qq. produit. Ercipulum, i, n. Plin. 

RÉCIPROCITE, S. f.1{°Qualite ds ce 
qui est reciproque. Vicis (au gén., sans 
nomin.), acc. em, abl. &, f. Cic. Vices 
(sans gén.), dat. et abl. ibus, f. pl. 
Cic. Vicissitudo, dinis, f. Cie. = Réci- 
procité de bons offices, Officiorum vi 
cissitudo. Cic. Faire consister l'amitié 
dans une exacte — de bons offices, 
Definire amicitiam paribus officiis. Cie. 
Ea raison de la — de nos sentiments, 
Pro mutuo infer nos animo. Cic. Quelle 
— ya-til dans l'amitié? Quid est in 
amicitiäà mutuum? Cic. [Sentimenl) 
qui exige la —, Qui vices erigit. Pl.-j. 

ser de —, de — avec qqn, Par pari 
respondére. Cic. referre. Ter. Muluum 
cum alhiquo facrre. Plaut. || 2° T, de 
grammaire. Action réciproque. Ræi- 
procatio, onis, f. Prisc. 

RÉCIPROQUE, adj. 1° Mutuel. Mu- 
tuus, a, um. Cic. : Coups réciproques, 
Mutui actus. Tac. Voy. uuTuer, uo- 
TueLLeuenT.|}20T.de logique etde gram- 
maire. Reciprocus, a, um. Gell. l'risc. 

Réciproque, s. 1° Masc. La pareills 
: Rendre le réciproque, C. User de 
récipnociTé. || 2° Fém. L'inrerse. Con- 
trarium, 15, n. Cic. : Dans certaines 
propositions la réciproque est égale- 
ment vraie, n'est pas vraie, Qurdam 
et reitrorsurm idem valent. Quint. Quæ- 
dam in contrarium non recurruni, 
Quint. Voy. invense (subst.) 2°. 

RÉCIPROQUEMENT, adv. {1° Bu- 
tuellement. Autuo. Cic. Voy. MUTUEL. 
LEMBNT. || 4° En sens inverse, et vice 
versa. Rursus invicem. Cæs. Rursus 
aulem. Cic. Et idem contra. Cic. Ete 
contrarto. Sen. Ac retro. Quint. = Pon- 
voir rehausser ane ch. par l'éloge, et 
réciproquement la rabaisser par le 
blâme, Posse rem augére landando, vi- 
tuperanidoque rursus af/lig#re. Cic. | 
El ip Il y a plusieurs degréa) du ton 
le plus bas an plus élevé et récipro- 
quement, Ab im& voce ad sunman, 
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ac retro. Quint. On ne sera pas bum- 
ble dans les sujets grandioses et —, 
Nec grandia minule dices nes item 
contra. Cic. 

RÉCIT, 8. m. {° Narration d'une ch. 
qui s'est passes. (En gén.) Narratio, 
onis, . Cic. (Bruit public) Fama, æ, 
f. Cic. Ar bislorique) {listoria, 
f. Cie. (Tradition) Memoria, f. Cic. = 
Court récit, Narratiuncula, f. Quint. 
Pi.-j. Paire à qqn le —,le — détairlé 
d'une ch., Alicui rem narrare. Cic. 
rem enarrare. Ter. Cic. ou denarrare. 
Ter. [or. Faire à qqn le — complel 
el délaillé d'une affaire, Omnem rem 
alicui ordine enarrare. Ter. Voy. Rx- 
POSER {°. Les récits qu'on fail pour 
iostraire, £a quæ docendi causä nar- 
rantur. Quint. Commencer 600 récit, 
Initium narrandi facÿre. Sall. Pen- 
daot son —, Dum narrat. Ter. Voy. 
CONTE, BRUIT 4°, HISTOIRE, TRADITION. 
f 2e Discours louangeur. Przdicatio, 
omis, f. Cic. : Faire un grand récit, 
de grands récits de, Copiose laudare, 
acl. Cie. Voy. 2 Lounn, é1006 2°. 

RÉCITATEUR, 3. m. Celui quireclte 
qq. ch. par cœur. * Îs qui re memoraiter 
prourmniiat (ubat, avit...). D'apr. Cie. 

RÉCITATION, s. f. Action de reciter 
qq. Ch. par cœur. S'expr. eu tourn. 
par le v. Voy. nécrren J0. 

RÉCITER, v. act. 40 Tr. rar. Lire 
à haute voix. Voy. Line 5°. || 2° Qaf. 
Raconter. Voy. ce m. || 3° Prononcer à 
haute volx qq. ch. qu'on sait par cœur. 
Memonter pronuntiare, acl. Cic. : 
Discours récité, Oratio memoriter ha- 
bita (de Aabère, eo, es, bui, bitum). 
Cic. Réciter un livre qu'on vient de 
lire, Librum statim lectum memoriter 
redd?re (o, is, didi, ditum). Spart,. 

RÉCLAMANT, S. m, Colui qui recla- 
me(on juslice). l'ostulator, oris,m.Suet. 

RÉCLAMATION, s. f. 1° Action de 
revendiquer. Erpostulatio, onis, f. Cic. 
Posiutaho, F. Cie. Vindicato, f. Dig. 
Vindicis, arum, f. pl. Crc. : Récla- 
malioo (ea justice) des sommes dues, 
de aos créances, Eraciio pecuniarum 
qus dabentur, Liv. nostrorum aomi- 
num. Cic. Chercher à s'emparer des 
lerres d'autrui par d'injusles récla- 
malions, Injusfis vindictis alienos 
fundos peifre. Cie. Exposer ses —, 
Perag”re postulata. Liv. ([Déclarée 
femme libre] sur la réclamation de 
son père, Patre asserente. Suet. [Il 
resla esclave) malgré la — de sa 
mère, Quanquam asserente matre. Suet. 
ll 2° Plainte. Erpostulatie, onis, f. Cic. 
Liv. Tac. Postulatio, f. Plaut. Ter. 
Querela, æ, !. V.-Mar. =: Suporter 
gg. ch. sans réclamation, Aliquid fa- 
cifum pali, dép. Liv. Voy. PLAINTE 3°. 
à 3e Action de s'opposer. Intercessie, 
onis, f. Cæs. || &° Demande. Petitio, 
onis, f. Cic. Voy. Deuanne Le. 

RECLAME, 8.f. Action dersoomman- 
der au public. Vendatatio, on1s, [. Cic. 

RÉCLAMER, v. neul. Contredire, 
s'opposer de paroles. Reclamare, nu. Cic. 
Reclamitare, a. (tr. rare). Cic. Recu- 
sare, ü. Cle. : Tout le monde réciama 
hautement contre son langage, Ejus 
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orationi vehementer ab omnibus rocla- 
malum est (an pass. impers.). Cic. 
Réclamer contre on soupçon, Suspi- 
cioni reclamitare. Cic. Ne pas — con- 
tre une peine, Nihil de pænä recu- 
sare. Cic. — auprès de qqn en faveur 
d'un accusé, Reclumare alicui pro rec. 
Pl-j. — auprès de qqn contre nne in- 
jure, contre Juventius, Expostulare 
cum oliquo de injuriä. Cic. injuriam. 
Ter. Juventium. Cic. 

Réciamrn, V. act. 4° Revendiquer 
une Ch. à laquello on a droit. Repetëre, 
0, is, ivi et 11, tfum, act. Cic. Postu- 
lare, act. Ter. Ces. Cic. Expostulare, 
act. Liv. Erposcère, a, is, poposci, s. 
sup., act. Cic. Erigëre, 0, 1s, egi, ac- 
tum, acl. Cic. Vindicare, acl. Cic. = 
Réclamer ses biens (en justice), Bona 
sua repelËre. Cic. Bona sua lite perse- 
qui (or, Pris, secutus sum), dép. Cic. 
— lout comme à soi, Vindicare om- 
nia pro suis. Cic. — le payement des 
contributions, Pecunias imperatas exi- 
gère. Cæs. — l'exécution d'une pro- 
messe, Promissum repet®re ou expe- 
tre. Cie. Je ne réclamerai pas l'exé- 
culion de tes promesses, Eu, quæ pol- 
licéris, non exigam. Cic. Réclamer aux 
Éduens le ble (qu'ils ont promis), 
Æduos frumentum flagitare. Cæs. — 
la première place, Erpostulare sibi 
primas parles. Tac. — la vicluire (= 
se l'attribuer), Victoriam ut suom 
interpretari, dép. Vell. — l'hoo- 
peur d'une ch., Decus alicujus rei 
ad se vindicare. Liv. Celui qui ré- 
clame le triomphe, Triumphi flagita- 
tor (oris), m. Liv. Néclamer qqn pour 
le punir, — le châtiment, le supplice 
de qqn, Aliquem erposcère ad pœnum. 
Tac., el absol. Aliguem erposcére. Liv. 
Nep. Aliquem ad supplicium depos- 
cére. Hirt. — une jeune fille comme 
esclave, Virginem in seruilutem asse- 
rêre (0, ês, serui, serlum). Liv. — la 
hberté de sa fancée (emmenée comme 
esclave), Sponsam in libertatem vm- 
dicare. Liv. [Celui] qu'on dit être es 
clave et qui réclame sa liberté, Qui 
servus dicitur, seque in libertatem as 
serit. Ulp. Réctamer sa liberté {juri- 
diquement), Ad ou In libertatem 
clamare, n. Dig. || 2° Avec un suj. de 
cb. Exiger. Erigére (voy. 10), act. Sen. 
Quint. Flagitare, act. Cie. Postulare, 
act. Cic. Poscére (voy. 1°), acl. Cas. 
Liv. Petfre (voy. 1°), act. Cic. Desi- 
derare, act. Cic. Quærêre, o, is, quæ- 
sivi el guzsii, quesifum, acl. Cic. Re- 
quir®re, 0, is, quisivi et quisii, quist- 
tura, act. Cic. : Quand le besoin le 
réclame, Cum usus poscit. Cæs. Voy. 
ELIGER 4°, DUMANDER 9°. 3° S'in- 
terposer en faveur de qqn : Réclamer 
qqn, Pro aliquo intercedère (0, is, 
cessi, cessum), n. Cic. VOY. 1NTERVE- 
xin 20, || 4° Implorer, demander avec 
instance. Implorare, acl. Cic. Erpeivre 
{voy. 10), act. Cic. Voy. iwpconsn 2°. 

Se RÉrLAMER (de qqn), v. réf. Dé- 
clarer qu'on est connu (de qqn), ete. 
Appellare, act. Cic. 

RECLOUER, v. act. Clouer de nou- 
voau. Voy. n& 1° et CLoUrs. 
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RECLURE, v. act. C. an7krugnr 40. 

RECLUS, usn. C. axrsnuué ie, 

RECLUSION, 8. f. État de celui qui 
est enfermé. Vuy. PRISON. 

RECOGNER, v. acl. Cogner de aou- 
veau. Vov. Re 1° et cocxeu. 

RECOIFFER, v. act 1° Coilfer de 
nouveau. Voy. am !° et coran. || 
2° Reparer ane tiflure. Voy. maccow- 
MonEn 2°, 

RECOIN, 8. m. {° Coin plus caché. 
C. coin 6°. || 2e Fig. Endroit cache. 
C. nepu (Ag.). 

RECOLLER, vw. act. {° Coller de 
nouveau. Voy. AE 1° el couuen. || 2° Ag- 
glutiner, rejoindre. Voy. nmornmbre 30. 

RECOLTE, 8. f. 1° Action de re. 
cucillir les biens de la terre, etc. (4 
l'exception des céreales). Perceptio, 
onis, f. Cic. : La récolte des fruits, 
Perceptio fructwum. Cic. Faire la —, 
Fructus percipére (io, is, cepi, eep- 
tum). Cic. Voy. RéCOLTEn. Si ls — à 
été bonne, Si ubertas in percipiendis 
fructibus fuit. Cic. Dans le cas d'une 
mauvaise —, În fruciuum calamitate. 
Cie. Faire une mauvaise —, Fructus 
male perciptre. Cic. — du foin, Voy. 
roi. — des olives, VOy. OLIvAISON 
20, — du raisin, C. vænoanes. f Né- 
colle du miel, Voy. mise. || 2° Biens 
de la terre récoltes (à l'exception des 
osreales). Fructus, &s, m. sing., et 
ordin. Fructus, uum, m. pl. Cic.: Être 
prisé de sa récolte, Fructu carère. 

iv. Voy. Pnoourr (snbst.) 2°. — de 
vin, Musti ennona (æ), f. Col. | 3° ke- 
tion de récolter des careales. Mesnis, is, 
f. Cie. Voy. moisson 10. f 40 Caroales 
récoltees. Frurmentum, à, n, sing et 
ordin. Frumenta, srum, n. pl. Coi. [ 6e 
Céreales sur plod. Seges, ctis, f. Varr. 
Col. Voy. mairsom 3°. Î 6° Fig. 4Ac- 
tion de rassembler esrtaines CH 
choses qu'on e rassemblees. Copte. =, 
f. Cie. Voy. Mowson 1°, PRovIsION 3e, 

RECOLTER, v. act 1° Recuailllr 
les biens de la terre, ele. (à l'exception 
des cereales). Pererere, w,ù, ci, 
ceptrm, ael Cie. Voy. necoRnuin, 
comiun. à Récolter le miel, Voy. 
min. ] 2° Moissonner les eérealss. De- 
metére, 0, is. mesnut, measnm, act. (ic. 
Voy. mo1ssonren {°. ] 3° Fig. Resueil- 
br cert. ch. Voy. ABCU@ILLIR. 

RECOMMANDABLE, adj. Qui mé- 
rits d'étra consideré. Commendebihs, 
m.f.,s, n. (rare). Lie. Probabilus, e, 
Cic. Leudabuis, e. Cie. : Reeummaz- 
dable par qq. qualité, Probabihs ak- 
qué re. Cie. 

RECOMMANDATION, s. f. 4° Ae- 
tion de recommander {qqn). Commenda- 
tio, onis, f. Cu. : Na recommanda- 
tion, Mea eommendatis. Cic. Les 
recommandalions de qqn. Comnends- 
tivnes ahcujus. Cie. À la recommen- 
dation de qqn, Comweudatione alicu- 
jus. Cie. Qui merile une — pres- 
sante, Accurall commendalione di- 
guus. Cic. Une lettre de —, Commen- 
datitis (arum) litterz (arum), f. pl: 
Cic. R 2° Chose qui rend recommanda- 
bla,titre à l'estime, à La sympathie, etc. 
Commendatio, onts, f. Cre. = La pre- 
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œmière recommandation, Le premier 
titre de — c'est la modestie, Prima 
commendatio proficiseitur a modeslià. 
Cic. [Natre rupture] est une — pour 
toi auprès des mauvais ciloyens, Est 
conmendatio tibi ad impios cives, Cic. 
1 n'avait d'autre — qu'une feinte 
auslérilé, Eum prætler simulatam tris- 
tifunm nulla res commendubat. Cic. 
[La) libéralité est une grande —, Ma- 
gua est commendalio liberalitatis. Cac. 
Mettre en —, Commendare, act. Cic 
H 3° Consell pressant, injonction. Afan- 
datur, i, n. Cic. Przcepium, n. Cic. 
Montitum, n. Cie. Præscriplum, n. 
Cæs. : est one recommaudation 
que je ne cesserai de te faire, Unura 
est quod non desinam fibi præcipère. 
Cic. Faire à qqn la — de, Voy. ne- 
coumaxDER 30, À la — de Sylla, Man- 
datu Sulle. Cic. Voy. cons&is 1°, i- 
STAUCTION $°, GRDRE 180. 

RECOMMANDER, v. act. 1° Prier 
d'être favorable à, d'avoir soin de. Com- 
mendarë, act. Cic. Virg. Trad're, 0, 
is, didi, ditum, acl. Cic. : Recom- 
mander qqu chandemeat, te plus chau- 
dement possible, tout parluculière- 
ment, Commnendare aliquem studiose. 
Cic. qguam diligentissime. Cic. unice. 
Cic. je t'ai recommandé à lui, Eite 
commendaui on tradidi, Cic. Je te re- 
cowinande ma facile, Meos tid5 com- 
mendatos habe. Cic. Je — leurs inté- 
rêts à ta bonté, Eorum rem fuæ bo- 
ailafi commendo. Cie. À moins qu'il 
a'ail quelqu'un pour le recommander, 
Nisi illt contingat commendaior (yen. 
or1s), masc. PI.-j. La joi qui recom- 
mande les vertns, Lex virlutum com- 
mendatriz (gen. icis), fém. Cic. || 
2° Rendre recommandable. Commen- 
dare, act. Cic. : Sa digarlé le recom- 
maode, ÆEum commendat dignitas. 
Quant. Une chose recommandait ce 

rojet, Huic consilio res suffragabatur 
dép.). Cæs. Recommander sa jeu- 
esse par qq. ch., Commendationem 
tneuntis ætalis ab aliqua re ducère (0, 
is, duri, ductum), Ces. — par qq. 
ch. son nom à la postérité, Aliguäâ re 
nomen suum perpeliz commentiare me- 
moriæ. Vel. || 3° Conseiller, ordonner. 
Aandare, act. Cic. Præcipire, io, is, 
cepi, ceplum, act. Cic. Praseribrre, 
0, is, scripsi, scriptum, act. Cic.: Les 
choses que le maitre a recomman- 
dées, Ea que dominus præcepit. Cato. 
Recommander au sénat ce qu'il fant 
faire, Præscribfre senalui La) qu 
sunt agenda. Cic, — à qqu de faire, 
À licui mandare ou præcipère ul faciat ; 
de ne pas faire ou qu'il ne fasse pas, 
ne faciat. Cæs. Cic. VOy. CORS&ILLER 
2°, ORDONNER 2°. 

Se ARcowMannEn, v, de Réf. Rôcla- 
mer pour soi le secours, la faveur : Se 
recommander à qqn, Âlicui se com- 
mendare. Cæs. Se — à l'estime po- 
blique, Venditare se existimalioni ho- 
miuwm. Cic. || 2° Se réclamer de (qqn). 
Voy. Se nécLawsn. |] 3° Pron. Être re- 
sommandable. Commendari, pass. Cic. 
2 Quelle chose se recommande mieux 
au souvouir des hommes? Quæ res 
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commendatior est memoriz hominum ? 
Cic. Se recommander par sa beauté, 
Formæ commendationem habère (eo, 
es, bui, bitum). Hirt. Qui ne se re- 
commande que par sa voix forte, Vece 
magnä, nec ah& re ullä, probubilis. 
Cic. Vuy. nzcouwaNDABLE. 

RECOMMENCEMENT, 8. m. C.nR&- 
NOUVELLAMRNT, ILÉPÉTITION. 

RECOMMENCEN, v. acl. Commen- 
cer de nouveau à faire ce qu'on a dejà 
fait. Redintegrare, act. Ces. Cic. Ne- 
novare, act. Cæs. Cic. Repetëre, 0,15, 
dui et ti, tfum, act. Cic. Liv. lierare, 
act. Liv. Instaurare, act. Cic. Inte- 
grare, act. Liv. : Recommeucer la 
guerre, le combat, Redintegrare bel- 
lum. Cie. Liv. prælium. Ces. Pugnam 
integrere. Liv. ilerare. Liv. Bellum, 
Prælium renovare. Cæs. Prèl a — le 
combat, Paratus iterum decertare.Ces. 
— à nouveau la guerre, — la guerre 
sur nouveaux frais, Novum de integro 
bellum instaurare. Liv. — le sacrifice, 
leg féries latines, les jeux, Instaurare 
sacrificium. Cic, ferias Latinas. Liv. 
iterum ludos. Liv, — la célébration 
des mystères, Mysterie referre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. — d'un bout 
à l'autre l'opéralion des auspices, 
Auspicia de infegro repelÿre. Liv. — 
uae lettre, Epistolam de integro scri- 
bére(o, is, scripsi, seriplum). Cic. Voy. 
Re 1° et couuEncEn 1°, 

Recouurncern, v, n. {° Faire de nou- 
veau. Aursus incipére (io, is, cepi, 
ceplum). Virg. : Nous avons recom- 
mencé à étudier, Studia renovare cæ- 
pimus (de cæpisse, i, isti, 8. sup.) 
Cic. Recommencer à inassacrer, Cæ- 
dem instaurare. Cie. Voy. Re 1° el 
couuincen 20, || 2° Dire de nouveau. 
Denuo dicëre (o, is, diri, dictum). 
Plaut. Rursum dicére. Ter. : Recom- 
mence, Dic rursun. Ter. Voy. RéPé- 
TER. ( 3° Prendre un nouveau com- 
mencoment. Instaurari, pass. Cie. fe- 
dintegrari, pass. Ad Iler. Renovari, 
pass. Cic. Renasci, or, Éris, nalus 
sum, dé. Cic. : Guerre qui a recom- 
mencé, Bellum renatum. Cic. La guer- 
re, Le combat recommença de plus 
belle, Bellum de integro gravius erar- 
sit (de exardesc®re, 0, is, arsum, n.). 
Liv. Pugna recruduit (de recrudescëre, 
o, is, 8. sup..,n.). Liv. Voy. Am {0 et 
COMMENCER 10. 

RÉCOMPENSE, s. f. 1e Ce qu'on 
donna à qqn en faveur d'une bonne ac- 
tion, sto. Præmium, ü, n. Cic. Merces, 
edis, f. Cic. Prelium, ii, n. Cic. Liv. 
Remuneratio, onis, [4 (= aclion de 
récompenser). Cic. : La récompense 
sera plus prompte, Celerior remunera- 
tio erit. Cic. Donner une —, des ré- 
compenses, C. RÉCOuPEN3ER 1°. Dou- 
ner à qqn la récompense qu'il mérite, 
Meritum alicui præmium persolufre. 
Cic. Obtenir des récompenses, Præ- 
mia consequi, dép. Cæs. Recevoir la 
récompense de ses services, Suit off- 
ci præmium percipère, Cæzs. Récum- 
peuses auxquelles les esclaves peu- 
vent prétendre, Præmia quæ servis 
patent. Cic. Demander qq. ch. pour 
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récompense, Aliquid sibi præmii loc 
deyoscdre. Cic. Servir de —, Esse pro 
præuio. Cic. La gloire, — dela vert, 
des aclions, Gloria virtutis fructus 
(gén. hs). m, Cic. rerum gestarum 
merces. Cic. En — de ces services, il 
avait rendu..., lis pro meritis, red- 
diderat. Cæs. Voy. prix 4°. |] 2° Cha- 
timent dû à une mauvaise action. Mer 
ces,edis, f. Cic. Pretrumn, it, on. Plaut. 
Ter. Hour. Voy. paix 40, PuxITION. [| 
35 Componsation, dedommagement. Yoy. 
ces 1. 

Ea nécourexse, loc. adv. En retour, 
en revanche. Contra. Plaut. Voy. xm- 
Tour (luc. adv.). 

RECOMPENSER, v. act. 1° Donner 
une recompense : Récompenser qqn, 
Aliquen remunerari, dép. Czs. Cic. 
Aliquem præmio ou præmiis donars. 
Cic. affic#re (io, is, feci, fectum). Cie. 
Alicui prætunium Où præmia dare (0, 
as, dedi, datum). Cie. trtbuëre (o, ts, 
ui, uium). Cic. deferre (fero, fers, 
tuli, latum). Cic. — qqn largement, 
très largeraent, Aliquem magno præ- 
mio remunerari. Cæs. magnis et am- 
plis præmiis afficËre. Cic. Alicui præ- 
mia liberaliter tribuÿre. Cic. amplis- 
sima præmia dare. Cic. — qqn de sa 
piété, Alicui pro pietate præmium 
dare. Cic. Être récompensé, Præmio 
ou Præmiis affici, pass. Cic. Être 
bien —, Maguis præmtis donari, pass. 
Cie. Voy. raïzr So. || En parl. des 
ch. = Récompeuser par qq. cb. les 
bienfaits de qqn, Alcujus beneficia 
aliquä re remunerari. Cic. — de bon- 
nes actions, Recte factis gratiam ez- 
soluëre (0, is, solut, solutum). Liv. La 
loi récompense fa vertu et punil le 
vice, Legtbus et przmia proposita 
sunt vir(ufibus et supplieia vituis. Cic. 
Les bonnes actions doivent être ré- 
compeusées, Recte factis præmia de- 
bentur.Cic. Le travailest récompensé, 
Labor præmiis decoratur. Cic. || 2° Pu- 
nir. Voy. ce m. || 8° Dédommager. 
Voy. ce m. 

RECOMPOSER, v. act. Composer 
de nouveau. Voy. Am t° et cowrossa. 

RECOMPTER, v. act. Compter de 
nouvoau. Voy. RE © et cOuPTen. 

RÉCONCILIADLE,ad).Quipeutôtre 
réconcilio. Placabihs, m.f.,e, u. Cic. 

RÉCONCILIATEUR, TRICE, S. D. 
f. Celui, Colle qui reconcilie : l’our être 
réconciliateur (ou réconciliatrice), Re- 
conciliandæ gratiæ causa. Cic. Récon- 
ciliateur (de deux peuples), Pacis re- 
conciliator (oris), m. Liv. 

RRCONCILIATION, 8. f. Raccom- 
modement de pers. brouitlées. Recon- 
ciliatio gratiæ ou concordus, et(moins 
bien) abs. Reconciliatio, onis, f. Cic. 
: Faire une réconciliation, C. n#coN- 
cumn. Ce que tu écris touchant no- 
tre — (faite, Quod scribis de reconci- 
liatä nostr& gratiä. Cie. Pour ména- 
ger une —, Re:onciliandæ graliæ cau- 
sd, Cie. — avec des enneinis, Reditus 
(Hs, m.) in graltiam cum inimicis. Cic. 
[1 lui présenta la main en signe de —, 

Dexteram ei reconciliatæ gralir pignus 
obtulit. Curt. — feinte, Reconcilialis 
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simulata. Suet. Le soupçon’ que la — 
est fente, Suspicio ficte reconciliatæ 
gratue. Cic. 

RECONCILIEN, v. act. Raccommo- 
der des pers. brouillées : Reconciher 
une pers. avee une autre, Aliquem 
cum aliquo ou Aliquem alicui ou Ali- 
cujus animum aliem reconcihare. Cic. 
Aliquem cum aliquo in graliam recon- 
ailiare où 1m gratiam reducËre (0, is, 
durt, ducium) ou in grafiam restituère 
(o, is, ui, utum). Cic. Aliquem alicui 
placare. Cie. — des ennemis, Inimi- 
cos in gratiam reconciliare. Cic. Je 
vous reéconciherai, Vos in gratiam 
redigam (de redigïre, 0, is, egi, ac- 
tum). Ter. Réconcilié avec qqn, In 
gratiam cum aliquo reductus. Cic. 

Se nécoxciten, v. réfl. Se raccom- 
moder après uns brouille : Se réconci- 
lier avec qqn, Cum aliquo in gratiam 
redire (eo, ts, ti et rar. ivi, ifum), n. 
Cic. in gratiam revertëre (0, is, verti, 
versum), n. Liv. Alicui placari, pass. 
Plaut. Cie. Animo placar: in aliquem. 
Nrp. Se — avec qqn après une si vive 
inimitié, Alignem ex tantis inimici- 
tiis En grafham recipëre (lo, is, cepi, 
ceptum). Cic. Homme qui s'est re- 
Cuacilie avec lui-mème, Homo siba ipse 
lacatus. Cic. || Recipr. Vous vous 

les réconaliés, Redirstis in gratiam. 

Plaut. Les ennernis Se réconcilieruat, 
Intmici in gratiam reconciligbuntur. 
Cie. Ils veulent se réconcilier, Volunt 
reconciliari. Quint. 

RECONDUIRE, v. act. 1° Accom- 
pagner qqn lorsqu'il s'en retourne. De- 
duc£re, 0, is, dieri, ductum, acl. Cic. 
Prosequi, or, Fris, secutus sum, dép. 
(acc). Cic. Assectari, dép. (acc.). Cic. 
: Recoaduire qqn chez lui, Aliquem 
domum deduc#re. Cic. || 2° Chasser 
en maltraitant = Reconduire qun à 
coups de prerres, Aliquem lapidibus 
prosequi (voy. 4e), dép. Petr. Voy. 
POUNSUIVRE 19, 

RECONDUITE, 5. f. Action de re- 
conduire. Prosecutio, on1is, f. C.-Th. = 
Faire la reconduile, C. neconouinx 
fo et 2e, 

RECONFORT, s.m. C.CONSOLATION. 

RECONFORNTENR, v. acl. C. FORTI- 
PIER |*, COXSOLER. 

RRCONNAISSABLE, ad). Qui peut 
être reconnu = Être recvnnaissable, 
Aguosci posse (possum, potes, potui, 8. 
sup.). Ou. Facilement —, Cognitu fa- 
cilis (m. f.,6, n.). Cic. — de loin, 
Late conspicuus (a, um). Hor. — à 
une infirmité physique, Corporis de- 
bilitate insignis (m. f., e, n.). Suet. 

RECONNAISSANCE, s. f. {o Action 
par laquelle on se remet dans l'esprit 
image d'une pers. ou d'une ch. qu'on 
a connue. Cognitio. onis, [. Ter. Agni- 
fio, f. Plan. = Cela fut cause que la 
reconnaissance ful faite. /nde est co- 
gruilio facta. Ter. || 2° Examen, vérifi- 
cation. Recognitio, onts, f. Col. Plin. 
: Faire la reconnaissance de, C. ns- 
connatrau 3°, || 3° T. de guerre. Ac- 
tion d'examinor une position, un ter- 
rain, etc. Erploratio, on1s, f. Dig. = ll 
va faire une reconnaissance, Ad ex- 
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ploranda loca proficiscitur. Czs. Voy. 
RECONNAÎTHS 39. Elanl parti sans 
avoir fait de —, Profectus inerplorato 
{adv.). Liv. Soidat envoyé en —, 
Erplorator, oris, m. Cxs. 11 fat reu- 
seigaé par une — vu par des recun- 
naissances, Certior factus est per ez- 
ploratores. Cæs. || 4° Écrit par lequel 
on reconnalt avoir reçu gg ch., etc. 
Syngrapha, æ, f. Cie. || 8° Action de 
declarer comme sien. Agnitio, onis, [. 
Dig. =: Sur la reconnaissance des en- 
fants, De agnoscendis liberis. Pandect. 
l 6o Aveu, confession. Confessio, onis, 
. Cie. Voy. aveo. || 7° Gratitude, 
souvenir des bienfaits requs. Gratia, », 
f. Ter, Cic. et Gratiz, arum, f. pl. 
Cie. Gratus (ÿ) animus (5), m. Cic. 
Grata(æ) memoria (æ),f.Cic.:1.(Gra- 
htude. en gèn.) Provoquer la recon- 
naissance, Exigëre gratiam. Cie. Une 
dette de —, Gratir debitio. Cic. Ac- 
querir un litre sérieux à la — de qqn, 
Magnam gratiam ab aliquo inire. Nep. 
On acquiert plus d'un titre à la — 
Plures ineuntur gratiæ. Cic. [Il para 
de ses titres à la — de la patrie, De 
suis in rem publicam meritis (de me- 
rifum, n.). Cic. Demander de la —, 
Reposc®re gratiam. Pl.-j. Réclamer de 
la — pour un bienfait, Pro benefisie 
gratiam repelëre. Liv. En — de ces 
bienfaits, Pro tis meritis. Suet. || 2. 
(Gralilude qu'on a) Avoir de la recon- 
naissance, une grande — envers qqn, 
Habère alicuigratiam ou gratias. Cic. 
marimam graliam. Cie. Qui éprouve 
une — très sincère et très profonde, 
Re ipsä atque animo gralissimus. Cic. 
Qui a de la — pour ceux qui lui ont 
fait da bien, In bene merttos memor 
(gén. oris). Cic. VOy. RECONNAISSANT. 
Lié par la —, Voy. mien 130. Celui 
qui perd la — d'un bienfait, Is qué 
quem gralia bencfcii intercidit. Sen. 
Qui na pas de — pour un bienfait, 
Beneficir immemor. Ter. VOy. INGRAT 
2°. || 3. (Gralitude qu'on exprime) 
L'expression de la reconnaissance, 
Gratiarum actio. Cie. Témoigner à 
qqu une très juste —, ane très grande 
—, Sa — par leltre, en termes très 
flatteurs, Alicui gratias agëre justis- 
sûnas. Cic. marimas. Cac. per lifteras. 
Cic. amplissimis verbis. Cic. || 4. (Gra- 
titude qu'on prouve par des actes) 
Acte de reconnaissance, Gratis rela- 
tio. Sen. Donner à qqn une preuve 
éclatante de sa —, Témoigner am- 
plement sa — à qqn, Alicu gratiam 
referre præclaram. Cic. cumulatissime. 
Cie. Témoigner sa — d'un bienfait, 
Beneficio gratiam reddëre. Sen. Payer 
à qqn un juste tribut, nne delte de 
—, Merilam alicui gratiam memori 
mente persoluëre. Cic. Dette de — 
payée, Reddita gratia. Ter. Avec —, 
Grute. Cic. Grato animo. Cic. Avec 
une grande —, Gralissimo animo. Cic. 
Gratissime. Plin. Faire qq. ch. par 
—, Aliquid grate facére. Cie. Sans 
—, Ingrate. Cie. || 8° Recomponse. 
Voy. ce 1m. 4°. 

RECONNAISSANT, part. prés. de 
RECONNAÏ?NE, Voy. ce v. || azoon- 
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NAISSANT, ANTE, ad). Qui à de la grati- 
tude. Gratus, a, um. Cic. = Reconnais- 
saut envers qqn, Gralus erga ou is 
aliquem. Cie. adversus aliquem. Sen. 
— de qq. ch., Gratus pro re. Sal. 
— d’un bienfait, BeneÂcir memor (gen. 
oris). Cic. Liv. Etre — duqn, Alicus 
grafiam khabere Je es, bui, bitum). 
Cie. Voy. Avoir de la nEcONNAISSANCE 
1e. Je me montre — envers ceux qui 
m'ont fait du bien (Hominibus) bene 
de me merilis gratum ms præbeo. Cie. 
Voy. Témoigner de la nasconnais- 
8aNCE T°. Qui n'est pas —, C. in- 
OnaT. || T. de politesse. Je te suis 
très reconnaissant de..…, de ce que, 
Voy. oBLicé 3°. 

RECONNAÎTRE, v. act. 1° Se re- 
mettre dans l'esprit l'idée d'une pers. 
ou d'une ch. quon a connus. Aguos- 
cére, 0, is, gnoui, gnitum, act. Cæs. 
Cic. Nep. Liv. Cognoscëre, act. Plaut. 
Ter. Cic. Liv. Noscitare, act. Liv. 
: Plusieurs personnes recunnurent 
Thyus, Puitnonnemo qui Thyum agnos- 
ceret. Nep. Reconnaltre qqn anx traits 
de son visage, à sa voix, Noscilare 
aliquem facie. Liv. voce. PI.-j. J'ai 
recounu l'anneau loul de suite, An- 
nulum illico cognovi. Ter. Sans êlre 
—,ilattaque.…., Jgnoratus aggreditur. 
Sall. || 2° Connaitre, distingner. Agnos- 
cêre, 0, 18, gnovi, gnilum, acl. Cic. 
Cognoscére, act. Cæs. InternoscËre, 0, 
is, nout, nofum, act. Cic. Dignoscëre, 
s. sup. act. Quint, : Reconnaitre Dieu 
à ses ouvrages, Deum agnoscËre ex 
operibus ejus. Cic. Nous recunnaissons 
les bomines à leur voix, Sonis homi- 
nes dignoscimus. Quint. Il reconnut 
cela aux armes gauloises, {d Galhcis 
armis cognouit. Cæs.[(Homme)]que l'on 
reconnalt à ses armes, Armis insi- 
gnis, Liv. Être reconnu à. Se faire 
recunnalire à, Voy. Se ABCOxNAÎTAZ 19. 
IL Fig. Je reconaais bien là ta bonté, 
Agnosco Aumanitatem iuam. Cic. Je ne 
te — plus là, Haud nosco tuum. Plaut. 
Je nele — paslà, Fuit fm sui dissi- 
milis (= son caractère s'esl démenti) 
Cic. Ou reconnalt la richesse a l'abon- 
dance des ressources qu'elle duane, 
Copiam declarat rerurm abundantia. 
Cic. C'est dans la tempête qu'on — 
le pilote, In tempestate gubernatorem 
infelligas (de intelligëre, 0, is, leri, 
lectum). Sen. La dignité de son visage 
fait reconnaitre le prince, Diqnitus 
oris principem ostentat. Pl.-j. || 3° Exa- 
miner, observer, explorer. Cognoscëre, 
0, ts, gnoui, gnitum, act. Cæs. Erplo- 
rare, act. Cæs. Sall. : Reconualtre les 

ositions, Loca erplorars. Sall. — les 

orêls, Silvas pratentare. Tac. Il eu- 
voya — la montagne, Misif qui co- 
gnoscerent qualis essef ralura montis 
Cæs. 11 envoie sea éclaireurs — le 
chemin le plus commode pour træ 
verser, Speculatorbus dimissis ex- 
plorat que commodissimo itinere (rans- 
tre possit. Cæs. — le nombre des 
soldats, Militum numerum recognos- 
cére. Just. — un navire, C. L'arsr- 
cævoin. } 6° Parvenir à découvrir la 
vêrité de qq. oh. Cognoscérs, ack Cie. 
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Jntelligère (voy. 2e), act. Cie. Perspi- 
cËre, 10, (a, spext, spectum, act. Cic. 
Vidère, 0,68, vidi, visum, acl. Cic. 
Deprehmidére, 0, is, hendi, hensum, 
set. Cie. l'in. Quint. : Reconnaltre Îa 
vérilé, Mispicëre verum. Cic, — plus 
clairement les defauts, Vitia aecrius 
vidère. Cic. (Hommes) dont il avait 
recuaau la fidélité, Quorum fidem 
perspexerat. Cæs. Moyen de recon- 
naître les pierres fausses, Ratio de- 
prehemdendi falsas gemmas. Plin. J'ai 
recoona que lu m'aimais, Te mei 
amantem cognovi. Cic. Il reconuul 
que la situatiun était criligne, Rem 
in angusto esse vidit. Cæs. Il reconnalt 
que la mauvaise foi est aux prises 
avec la vérilé, Perspicit improbitatem 
cum verilate coniend?re. Cie. On — 
combien certaines amiliés sont peu 
solides, Quidam amici perspiciuntur 
guam sint leves. Cie. H 6° Admettre 
comme vrai, comme incontestable. 
Agnoselre (voy. 10), acl, Curt. : Je 
recnnnais ces principes, Hæc vera 
esse conredo (is, cessi. cessum, cedëre). 
Cic. Nous reconnaissons l'existence 
des dieux, qu'it y a des dieux, Deos 
esse credimus (de credÿre, o, didi, di- 
fum). Cic. 11 ne reconuali pas l'exis- 
tence de la vérité, Verum negat esse. 
Cic. Les autres délits recvnnus comme 
tels, Alia quæ constant esse peccala. 
Cic. Fait recunnu de toni le monde, 
Res confessa. Cic. Plin. [ls reconnais- 
sent bien qu'il faut lire les poètes, 
Poetas legendos concedunt. Quint. On 
reconnali geuéralement que…., C'est 
gn fait genéralement reconnu que... 
Tout le monde recnnnalt que…., Yo: 
GÉRÉRALEMENT 29, ADMETTNE 10, Je le 
reconnais (formule d'assentiment}, 
Assenlior, dép. Cic. Conceio. Cic. |] Re- 
connaltre le savoir aux Grecs, Doc- 
trinam Græcis concedfre. Quint. — aux 
bulires un guût excellent, A dyudicare 
osfreis oplimum saporem. Plin. || 6° 
Se soumettre 4 : La nation Étohenne 
recunnalira l'empire du peuple ro- 
main, {mperium puopuli Romanti gens 
Ætoloruw conservalo (à l'iurpér. fut.). 
Lin. Reconaatltre Vercingétorix, Ver- 
cingelorigr parêre (eo, es, rui, rilum), 
n. Cæs. Tout reconnait l'empire de la 
vertn, Omnia virtuti parent. Sail. 
Voy. Se souusTras. || 7° Avoir égard 
à : Ne pas reconnaitre, Non observare, 
act. Cic. Ne pas — une loi, Legem 
contemnëre (o, is, empsi, emplum). Cic. 
negligËre (o, is, gleri, glectum). Cic. 
nullam putfare. Cic. Îl ne reconnait 
aucune loi, Leges «um non fenent (de 
tenère, #0, nut, tentum). Cic. Ne pas 
reconnaître le jugement de gqn, Ali- 
cuJus judicium improbare. Cic. Ne pas 
— les précédents etablis par ses pre- 
décessenrs, Superiorum auctoritatem 
repudiare, Cic. Ne — d'autre juge 
que soi-même, Nullum judicem quam 
se ipsum pait (ior, ris, passus sum), 
dep. Tac. f| 8° Avouer pour, accepter 
pour, reconnaitre en telle qualité. À gnos- 
cûre (voy. 19), act. Nep. Liv. : Recou- 
gallre qqn pour son ls, Aliquem f- 
lium agnoscfre. Nep. Ne plus vouloir 
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— gq0 pour son fs, pour son père, 
Abdicare aliquem filium. Quint. pa- 
trem, Curl. — qqn pour son roi, Ali- 
quent regem agnoscère. Curl. regem 
aprellare. Cæs. Le peuple reconaut 
Tullus pour roi, Tullum regem po- 
plus jussit (de jubère, eo, es, jussuin). 
Liv. Reconnaître qqn pour général, 
Aliquem imperatorem probare. Cæs. 
ducem agnosc®re. Liv. Tu as reconnu 
Quinlius pour ton associé, Socium tibi 
Quintium edidisti (de edre, o, ts, 
editum). Cic. Ne pas reconnallre le 
peuple romain pour arbitre, Populum 

omanum disceptaforem recusare. Cic. 
{Ceux} qu'il reconnaissait pour eapa- 
bles, Quos idoneos ducebat (de ducëre, 
0, is, duri, ductum). Sall. || 9° Do- 
clarer comme sien. À gnoscëre (voy. 19), 
act. Cic. Nep. : Reconnaltre une delte, 
Æs ahenum agnoscËre. Dig. Je recon- 
naltrais ce crime, Hoc crimen agnos- 
cerem. Cic. Je De reconnais pas cet 
écrit, Id a me scriplum esse nego (de 
negare). Cic. |} Reconnailre un enfant 
illégitime, Nothum tollëre (o, is, sus- 
tuli, sublatum). Quint. 11 l'avait re- 
connu à son lit de mort, Eum moriens 
suum esse dizerat. Nep. Un Als qu'il 
n'avait pas —, Filius quem non agno- 
rat. Nep.]} 10° Avouer, confesser, de- 
clarer. Agnoscëre (voy. 1°), acl. Cic. 
Faleri, eor, éris, fassus sum, dép. 
{acc.). Cic. Confiteri, eor, ëris, fessus 
sum, dép. (acc.). Cic. = Je reconnars 
mun erreur, Agnosco errafum meum. 
Cic. J'ai reconun que cela avait été 
fait par mon ordre, Id agnoui meo 
Jussu esse factum. Cic. Je soussisné 
Titus reconaais avoir reçu.…., Tilius 
scripsi (de scribËre, o, is, scriplum: —= 
j'a écrit) me accepisse. P.-jct. Voy. 
Avouzn 1°. || 11° Avoir de la gratitude 
pour z Recoanallre les bienfarts de sa 
patrie, Patriæ beneficia meminisse {i, 
isti, 8. sup.). Cic. Qui reconnait un 
bienfait, Beneficii memor (gèn. oris). 
Cic. || 12° Recompenser. Remunerari, 
dép. (acc.). Cie. 

( RECONNAÎTRE, v. 19 Réf. Trou- 
ver sa ressemblanca dans un miroir, 
dans ua portrait, etc. Se agnoscère (o, 
is, gnovi, gnitum). Sen. || 2° Récipr. 
Reconnaltre mutuellement qui l'on est. 
Inter se noscËre (0, is, novt, nofum). 
Tac. |} 3° RéQ. Se remettre dans l'es- 
prit l'idee d'un fieu où l'on se retrouve 
: Se recounaître dans nn eadroil, et 
abs. Se reconnaitre, Loca agnosc®re 
(voy. te). Quint. || 4° Fig. Reprendre 
sos sens; faire réflexion à ce qui se 
passe, à ce qu'on doit faire. Resiniscère, 
0, is, pui ou pii et pivi, 8. sup., n. 
Plaut. Ter. Suet. Se recip}re (10, is, 
cepi, ceptum). Cic. Se colligëre (0, ts, 
legi, lectum). Ci. Ad se redire (60, is, 
ii et rar. ivi, ttum). Liv. : Ils ne lais- 
sent pas aux ennemis la possibilité 
de se reconnaitre, Non relinquunt hos- 
tibus fée Con cognoscendi quid fiat. 
Cæs. || 6° Connaltre qu'on a failli et 
s'en repontir. Resipisc®re (voy. 4°), n. 
Ter. Cic. Liv. || 6° S'avouer. Se conf- 
tert (eor, éris, fessus sum), dép. Cæs. 
= 8e reconnaître vaincus, Confiteri se 
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victos. Cæs. Se — le père d'un enfant, 
Profiteri se patrem infantis. Suet. 
Voy. S'avougn 1°. || 7° Pron. Être re- 
connaissable un reconnu. Cerai, or, éris, 
paif.ainus., pass. Cic. Nosettari, pass. 
Liv, : Un ami constant se reconnait 
dans les inconstances de la furtune, 
Amicus cerlus in re incerlä cernilur. 
Cie. Le courage se — à deux cho- 
ses, Magnus auimus cernilur dua- 
bus rebus. Cic. Les pores de bunne 
race 8e reconnaissent à l'aspecl, 
Doni seminis sues a facie animad- 
vertuntur (de animadverti, or, ver- 
sus sum, passe). Varr. Les malels se 
— à leur double barbillon, Afulli ge- 
minE barb insiguiuntur (de insigniri, 
‘or, ilus sum, pass.). Plin. La vieil- 
lesse [du cerf] se reconnall aux dents, 
Dentibus senecta decturatur. Plin. 

RECONNU, 08, part. passé de nx- 
connalTne, Voy. ce v. || Ad. Éprouvé 
: Verlu reconnne, Virtus cognita. 
Cic. spectata. Cic. experta. Cic. 

RECONQUERIR, v. act. 1° Re- 
mettre sous 54 domination par voie de 
conquête. Recipère, io, is, cepi, ceplum, 
act. Cic. Nep. Recuperare, act. Nep. 
Liv, : Reconquénr Rome sur les Gau- 
lois, Urbem Romanam a Gallis recupe- 
rare. Liv. L'Espagne ayaul été recun- 
quise sur l'ennemi, [lispaniä ab hos- 
tibusreceptä. Liv.}| à Fig. Recouvrer. 
Recuperare, act. Cic. Voy. ABCOUvVRER. 

RECONSTRUCTION, s. f. Action de 
reconstruire. Refectio, onis, f. Vitr. 
Suel. Htestitutio, Î. Suet. Just. : Le 
travail de la recunstruclion de la 
ville, Labor reficiendæ urbis. Liv, 

RECONSTRUIRE, v. act. Rebätir. 
Restituère, o, is, ui, ulum, act. Nep. 
Reficëre, io, ts, feci, fectum, act. Liv. 
Voy. REBÂTIR. 

RECOPIER, y. act. 1° Copler de 
nouveau. Fe: ne do et copisr. || 2° 
Transcrire. C. cortEn {o, 

RECOQUILLEAN, v. act Retrousser 
en forme de coquille. fntus replicare, 
act. f’lin. 

Se RaCoQUILLER, v. pron. el réf. 
Se retrousser en forme de coquille. 
(Se replier) Intus repheari, pass. l'lin. 
(Se rider) In rugas replicari, pass. 
Plain. (Se rouler) In semet convolvi 
{or, Pris, volntus sum), pass. Pl. 

RECORNDER, v. act. Repoler qq. 
ch. afin de f'apprendre par cœur. Voy. 
RÉPÉTER. 

Seneconnen, v. réf. 1° Se remottre 
q. ch. en l'esprit. Voy. Se RAPPE LE 9°, 
| 2° Se concerter (aveo qqn). Voy. Se 
CONCENTEN. 

RECORRIGER, v. act. Corriger de 
nouveau. Voy. næ 19° et CORRIGER. 

RECOUCHER, v. act, Coucher de 
nouveau. Voy. am 4° ol COUCIIBR 
(verbe). 

RECOUDRE, v. act. 1° Coudre de 
nouveau. Voy. ne 1° et coonn. || 2° 
Raccommoder en cousant. Vuy. RAC- 
COYMOLER 1°. 

RECOUPE, #8. f. Voy. morceau 1° 
et 2°. 

RECOUPER, v. act. Couper de nou- 
veau. Voy. R& 1° et courzn. 


RECOU 


RECOURDER, v. act. î° Courber 
de nouveau. Voy. ax 4° el counnen 1° 
et 20, || 2° Courber on rond par le 
bout. C. cocuer 1°. 

RECOURIR, v. n, 1° Courir de 
nouveau. Voy. RE {° et cocrin. || 2° 
Fig. Avoir recours à. (Se refugier au- 
pres de, aller vers, en venir à) Con- 
fug?re, io, is, fugi, s. sup. 2. Jedi el 
gqf. in et l'acc.). Cic. Decurrëre, 0, 
is, Curri el rar. CUCUTTI, CUrsumM, D. 
(ad et l'acc.). Cic. Recurrëre, n. (ad et 
l'acc.). Quint. Devenire, to, is, veni, 
ventum, n. (ad el l'acc.). Cic. Adire, 
eo, is, di, téum, n. (ad et l'acc.). Cic. 
Descend®re, 0, ts, scendi, scensum, n. 
{ad et l'ace.). Cæs. (Appeler, invo- 
quer, im plorer, demander) Advocere, 
act. Vell. Sen. fnplorare, act. Cic. 
Petére, o, is, ivi et ii, ilum, act. Cic. 
(Tenter, essayer) Tentare, act. Cw. 
Erperiri, ior, iris, perlus sum, dép. 
(ec:}. Sal. (Fmplayer, faire usage 

e, appliquer) Adhiôère, eo, es, bua, 
bifum, act. Cic. Sibi sumère (o, is, 
nmpsi, sumptum), act. Cic. Admovére, 
40, es, moui, mou, act. Liv. Ut, or, 
ris. usus sum, dép. (abl.). Cie. (Pro- 
céder pan Agfre, 0, is, gi, actum, 
o. (abl.). Liv. Grassari, dép. (abl.). 
Liv. : 1! faudra recourir à Considius, 
Ad Considinm confuyiendum est. Cic. 
— à ua medecin, Meédicum adhibère. 
Cic. — aux juges, Coufug?re ad opem 
judicum. Cic. — à ces auteurs qui... 
Recurrère ad eos auctores qui. Quint. 
— aux dieux, Deos in aurilium revo- 
care, Cic. À quel dica faut-il —? 
Quis deus appellandus est? Cie. — à 
l'oracle, Ad oraculum decurrëre. Just. 
— aux livres Sibyllins, Ad libros 
Sibyllinos adire. Liv. Je recours à ta 
clémence, 4 ta pitié, Confugio ad cle- 
mentiam tuam. Cic. in tuam miseri- 
cordiam, Cic. Recourir à la protec- 
tinn de qqa, Ab uhquo præsidtum 
pelëre. Cic. — à la mémoire de qqn, 
Memoriam alicujus implorure. Cic. — 
à l'appui de la loi, Aurilio legis wti. 
Quint. — au droit, Jure grassari. Liv. 
— aux prières, Confug're ad preces. 
Quint. — à d bumbles prières, Prece 
Aumili ufi. Cic. — aux monvements 
preliques (en pari. d'un orateur) 

iserationibus ufi. Cic. On recourt À 
la voie ‘du sort, Res ad sortem revo- 
catur. Cic. Recourir aux armes, Fer- 
rum admovnère. Liv. — à la force et à 
la voie des armes, Ad vim aique ad 
armia descendére. Cæs. — à la violence, 
Vi agvre. Liv. En recourant à la vio- 
lence, Vi. Cæs. Sans recourir à la 
violenre et à la guerre, Sine vi et 
sine bello. Plaut. — à la dernière 
rigueur, au droit le plus strict, De- 
currére ad extrema jura. Cic. — aux 
moyens extrêmes, ÆErtrema omnia 
erperiri. Sall. — à tons les moyens, 
Omrua tentare. Cic. — à ce dernier 
moyen. Ad hanc ralionem ertremam 
devenire, Cæs. La nature recourt à 
toutes ses ressources pour faire cela, 
Omnes vires suas nalura advocat in 
hoc (à l'acc.). Sen. Recourir à un 
expédient, Rationem inire (eo, is, ii 
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el rar. fvi, itum). Cæs. Liv. Ralionem 
adhibère. Cic. — à un subterfuge, In 
latebram se conjic#re (io, is, jeci, jec- 
tum). Cie. Ces sublerfuges auxquels 
ils recourent, Jlla perfugia que sibi 
sumunt. Cic. Recourir au sophisme, 
Calumniam adkhibëre. Cie. — à cette 
raison, Recurrëre ad eam rativnem. 
Quint. — à an remède, aux médica- 
ments, Decurrëre ad remedium. PL.-j. 
ad medicamenta. Cels. À défaut de ces 
remèdes-ci, il faut — à ceux-là, Si 
deerunt hæc remedia, ad illa deciinan- 
dum est. VOY. BMPLOYER 1°, 

RECOURS, 5. m. 1° Action par la- 
quelle on recherche de l'assistance, du 
secours = À voir recours à, C. n&counIR 
20. || 2° Refuge. Perfugium, it, n. 
Cic. Refugium, n. Cic. Przsidium, 0. 
Cic. = César était le recours des mal- 
heureux, {n Cæsare perfugium miseris 
erat. Sall. Voy. asie 4°. || 3° Droit 
de reprise par voie iegale; pourvoi; de- 
mande. flecursus, üs, m. C.-Just. Re- 
gressus, &s, m. Plin. Tac. Dig. : Avoir 
un recoars contre ou sur qqo, In ou 
Adversus aliquem regressum Aabëre. 
Dig. Ad ou Adversus aliquem reverti 
(or, Eris, versus sum), dép. Dig. || Re- 
cours an prince, Regressus ad princi- 
pem. Tac. || Recours eu grâce, Re- 
gressus ad veniam. Plin. 

RECOUVRABLE, adj. Qui pout sa 
recouvrer : * Être recouvrable, Recu- 
perari posse (possum, potes, potui, 8. 
sup.). 

RECOUVREMENT, 8. m. fe ÀÂo- 
tion de recouvrer ce qui est perdu. 
Recuperalio, on1s, f. Cic. : Le recou- 
vrement de la santé, C. auénison 20. 
|| 2° Perception de sommos duos. Erac- 
fo, on1s, Î. Cic. = Faire le recouvre- 
ment de, C. RECOUVRER 2°. 

RECOUVRER, v. act. {o Rentrer 
en possession d'une ch. qu'on avait per- 
due. Recuperare, act, Cic. Recipère, io, 
îs, cepi, ceplum, act. Liv. : Recouvrer 
ce qu'on a perdn, Recuperare amissa. 
Cæs, RecipËre suas res amissas. Liv. 
— te rang de sénateur, Ordinem se- 
natorium recipère. Tac. Il est si beau 
de — la liberté, Ita præclara est li- 
bertatis recuperatio (onis), f. Cic. Qui 
a recouvré 8a patrie, Patriz compos 
(gén. otis). Liv. Celui-ci recouvrera 
la vue, Juice vis luminis redibit (de 
redire, co, is, ivi el rar. it, ifum, n.). 
Tac. L'aveugle rerouvra la vue, Cxco 
dies relurit (de relucesc®re, o, is, s. 
sup., n.). Tac. Recouvrer la santé, 
Voy. auEnin (nent.) 19. — ses forces, 
Voy. roncs 1°. || 2° Faire payer une 
somme due. Erigère, o, is, egi, actum, 
act. Cic. Voy. CONTRIBUTION 29 et 3°, 
CRÉANCE 29, 

RECOUVRIR, v. act. 1e Couvrir 
de nouvoau. Voy. ne 10 et cOUvAIR. || 
2° Couvrir (pr et fig.). Voy. ce m. 

RECRACHER, v. acl. C. CRACHRA. 

RÉCRÉATIF, 1Ve, adj. Qui recrée. 
Festivus, a, um. Plaut. Cic. Voy. AuU- 
SANT, 

RÉCRÉATION, 5. f. 1° Ocoupation 

ul fait diversion au travail et sert 4 
elasser. Animi relaralio où remissio 
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(onts), ?. Cic. : Donner à qqn un pen 
de récréation, Dare alicui aliyuam 
remissionem. Quint, Qu'il ait nue 
liinite aux récréalions, Morlna sit re- 
missionibus. Quint. Vuy. DéLAS-E- 
MENT 2°, DIVERTISSKMENT 20, Prendie 
de la récréalion, C. Se RÉCUÉER. |! 20 
Amusement, jeu. VOy. AMUSEMRNT 29, 
iso !°. 

RÉCRÉER, v. act. 1° Ranimer. 
Recreare, act. Cic. ReficËre, io, 13, 
feci, fete act Cic. Rencvere, act, 
Cic. Integrare, acl. Cic. : Les letires 
me récréent, Litleris recreor. Cic, 
L'espril est récréé par la nouveauté, 
Animus nouilale ersuscilatur. Cie. La 
varielé récrée l'oreille, Ars variandi 
renovat aures. Quint. || 2e Delasser 
l'esprit. Relarare, acl. Cic. Rematirre, 
0, ts, misi, missum, acl. Lit. : Ces 
petits ouvrages récréent l'esprit. [lis 
opusculis animus remittitur.Pl.-j.Voy, 
DÉLASSER. || 39 Amuser. Voy. ce m. 20. 

Se uécréen, v. réfl. 19 Se donner 
du relâche. Animum relarare. Cic. 
Animo relarari, pass. Cic. Se remit- 
tre (0, is, misi, missum). Nep. || 2e 
S'amuser. Voy. ce m. 2°. 

RECRÉER, v. act. Créer de nou- 
veau. C. R&TABLIA. 

RECNESIR, v, act. Crépir de nou- 
veau. V'oy. hx 1° et caépin. 

RECRIER, Y. 0. : Fare récrier 
(= faire se récrier, faire qu'on se 
récrie), Voy. ci-apr. 

Se naécnien, v. réf. 1° Faire une 
exclamation sur qq. oh. qui plait. Ex- 
clamare, n. Cic. : Se récrier sur qq. 
ch., Aliquid clamore comyrubare. Cic. 
Vorlà ce qui fail qu'on se récrie, ze 
sunt, quæ clamores et admirationes 
efficiunt. Cic. Vuy. ACCLAMATION 10. 
[1 20 Faire une exclamation contre qq. 
ch. qu dèplait. Reclamare, n. Cic.z 
Se récrier contre des promesses, e- 
clamare promiseis (au dat.). Cic. voy. 
RÉCLAMER (nent. Ce discours fit 
qe tous se récrierent, Al se récrier 
tout le monde, Ejus orationi ab oin- 
nibus reclamatum est (à l'impers. 
pass.). Cic. 

RECRIMINATION, s. f. Aecusation 
tendante à repousser une autre accusa- 
tion. Criminis relatio (onis!, f. Cie. 
Ulp. : On entendail partant leurs ré- 
criminations, Omnia erant crininum 
inter ipsos plena. Liv. 

RÉCHIMINER, v. n. Répondre à 
une accusation par une autre accusa- 
tion = Ils récriminent l'un contre 
l'autre, Crimen aliud atque alind invi- 
cem intentant. Quint. Recriminer con- 
tre son accusateur, * Criminanti aliud 
crimen confra infentare. D'apr. Quint. 

RÉCRIRE, v. act. 1° Écrire de nou- 
veau. Voy. R& 1° et écrinu. à 2° Faire 
réponse par lettre : Récrire à qua, 
Alicui ou Ad aliquem resribrre (0, 
is, scripsi, scriptum). Cic. L 3° Re- 
toucher un ecrit. Retractare, sel. Cic. 
RescribFre (voy. 20), act. Pt.-j. 

RSCUOÎTRE, v. 0. Prendre une 
nouvello croissance. Recrescère, 0, is, 
creut, cretum, on. Liv. Voy. n& 4° et 
croîTRe. 
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SE RECROQUEVILLER, v. pros. 
C. Se REcoQUILLER. 

RRCRU, ve, adj. C. épuisé (de 
faligire) 3e. 

ReCnÔ, vs, part. psssé de na 
CROÎTRE, Voy. ce v. 

RECRUDESCENCE. 8.f.C. AKPAISE. 

RECRUE, 5. {. 1° Nouvelle levee de 
gens de guerre pour remplacer ceux 

ui manquent. Supplementum, à, 0. Cas. 
dc. Liv, : Fairé une recrne ou des 
recrues, Supplementum cogfre. Cæs. 
Faire la recrue ou les recrues de, voy: 
RecauTen do. Fournir de jenues s0 
dats pour la recrue des équipages de 
la flotte, Dare juventutem in supple- 
mentum classis. Cie. Comme —, 
titre de —, Supplementi nomine. Liv. 
Des cohortes de —, Cohortes in sup- 
plementum scripiæ. Liv. Amener une 
— d'itatie, des environs de Rome, 
Adducëre suyplementum ez Italiä. Cæs. 
ab Nomad. Liv. Ayant laissé à Sens la 
— qui était arrivée d'ltaltie, Supple- 
menio, quod ex Jtaliä venerat, relicto 
Agendici. Cæs. La — le joint, Supple- 
menium novorum militum (ei) occurrit. 
Curt. || Fig. La colonie reçut une belle 
recrue (d'hatntants), Speciosurm ad- 
jectum est colouiz supplementum. Vell. 
| 2° Ordin. au pi. Hommes de guerre 
evès pour remplacer ceux qui man- 
quent; nouveaux soldats. Tirones, um, 
m. pl. Cic. Tirones (um) milites (um, 
rm. pl. Cie. Novi (orum) mihtes (um), 
m. pi. Liv. : Les recrues qui (leur) 
élaient arrivées, Milites qui in supple- 
mentum venerant. Just. Armée coum- 

sée de recrnes, Exercitus (üs) tire 
Unis), m. Cic. || 3° Fig. Nouveaux 
membres admis dans une socielo, etc. 
Additamenta, orum, 0. pl. Sail. =: Hoin- 
mes en qui ils ont Lrouvé des recrues 
poar leur faction, Momines quos addi- 
famenta factionis habent. Sall. || 4° 
Reorutement Vay. ce m. 

RECRUTEMENT, 8. m. Action de 
recruter. Supplementum, 1, n. Cæs. 
Just. Novorum militum inquisitio{onis). 
f. Curt. : lis affranchissent leurs es- 
claves pour le recrutement de l'armée, 
Ad supplementum exercitüs servos suos 
manumnitlunt. Just. Sons prelerte de 
—, Per causam supplementi cogend. 
Cas. Vay. Levéz 5°. 

RECRUTER, v. act. {e Compléter 
l'effectif de : Recrater une légron, Le- 
gionem complére (e0, es, evt, elum). 
Cæs. explére. Sall. suppière. Liv. Le- 
gioni supplementum scribêre (o, is, 
scripst, scriplum). Cie. — des légions 
avec le mème élément, Legienes eodem 
supplemento erplère. Liv. — l'équipage 
des navires avec des bergers, Naves 
pastoribus complére. Cæs. || 2° Fig. 
Attirer dans une association, dans un 
parti. Adsciscère, o, is, adscivi, adsci- 
fum. act. Cæs. Sal. Liv. Colligëre, o, 
da, legi, lectum, act Cas. Cic. : Re- 
cruter prartout des hommes, Homines 
undique colhig”re. Ilhiri. — dans, par- 
ei..., Colligreez(et l'abl.). Cæs. Cic. 

Se RRcCAUTER, v. réf. 1° Recevoir 
des recrues =: Se recruter parmi les 
alliés, Sociis eompleri (sor, éris, etus 
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sam), pass. Liv. Se — dans, Sup- 
pleriez (et l'abl.). Cic. || 2e Rocevoir 
de nouveaux membres en remplacement 
de ceux qui manquent : Les classes dans 
lesquelles te sénal duit se recrnler, 
fsentra ex quibus in ordinem senato- 
rium cooplari licet. Cic. Les chevaliers 
parmi lesquels se recrute le sénal, 
Fquites, senalüs seminarium (ii, 0. = 
pépinière). Liv. 

RECRUTEUR, 8. m. Celul qui falt 
des recrues. Conguisitor, oris, m. Cic. 

RECTA, adv. C. PONCTUEI.LEMENT. 

RECTANGLE et RECTANGULAL- 
RE, ad]. Qui a un angle droit on dos an- 
glesdroits. Rectangulus, a. un, Frontin. 

RactanGLe, 8. m. Parallelogramme 
qui a ses quatre angles droits. Îectan- 
gula (æ) fiqura (æ), f. Frontin. 

RECTIFICATION, s. f. Action do 
rectifier. Correctio, onis, f. Cic. Voy. 
CORNRCTION. 

RECTIFIER, v. act. Redresser (une 
Ch.). Corrigëre, o, is, rezi, rectum, 
act. Cic. Voy. conniIcer 1°. 

RECTILIGNE, adj. Terminé par des 
lignes droites. Rectilineus, a, xm. Boet. 

RECTITUDE. 5. f. 1° Qualite de ce 
qui est droit. Rectitudo, dinis, f. Frun- 
tin. || 2° Fig. Conformite 4 la saine 
raison : Rectilude d'esprit, fiecta (z) 
ratio (onis), F. Cic. Voy. vnorr (adj.) 
5o, Avec —, Recte. Cic. Sen. 

REÇU, Us, part. passé de REeCE- 
vom, Voy. ce v. || Adj. Établi, con- 
sacrô, admis. eceplus in usum et abs. 
Heceptus, a, um. Quint. Usitatus. Cic. 
: Les usages reçus, Ea qu in mores 
recepin suni. Quint. Suivre tes usages 
—, Recepta sequi. Quint. C'est un 
nsage reçn de fouetter les élèves, 
Cædi discentes receplum est. Quint. 
Mots reçus, Voces in sum receptæ. 
Quint. Les opinions généralement re- 
çues, Ea in qu? communi opintone 
consensum est. Quint. S'écarter des 
itées —, Abkhorrère a consueludine 
communis senstüs. Cic. 

Reçu, s. m. C. QUITrANCE, 

RECUEIL, 5. m. Assemblage d'é- 
crits, d'estampes, etc. Corpus, ports, n. 
Liv. : Recueil de morceaux choisis, 
Electorum commentarius (ai), un. Pl.-j. 
— d'apopbtegmes (litre d'un vuvrage 
de Cesar), Dicta (orum) collectanea 
(orum), n. pl. Cæs. ap. Suet. Le — 
de bons mots fait par Caton, Fa fa- 
cete dicta quæz sunt a Catone collecta. 
Cic. Faire nn — de lois, Leges in 
unum conferre (fero, fers, tuli, colla- 
tum). Dig. Faire un — d'archaïsmes, 
Antiqua verba coiligëre (o, is, legi, 
lectum). Suet. 

RECUEILLEMENT, 8. m. Action 
de se recuelllir; état d'une pers. re- 
cueillie. Tacita (æ) cogitatio (onis), f. 
Cie. : Je priais avec recueillement, In 
prece lotus eram. Or. 

RECURILLI, IE, parl. passé de 
ABCUFILLIR, Vav. ce v. || Adj. Qui se 
recueille : attentif, concentre dans une 
penses. plonge dans la meditation. Voy. 
Se REcuzILIIR 19 et 20, ATTENTIF 16, 
CONCENTRÉ 2°, PLONGÉ. 

RECURBILLIR, v. act. 1e Réoolter. 
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(Eu gén.) Collig®re, o, is, Legi, lectum, 
act. Üv. (Prendre) Percip#re, to, is, cepà, 
ceptum, act. Cic. (Cueillir) Legëre, 
is, legi, lectum, act. Cic. (oissonnes) 
Demetfre, o, is, messui, messum, act 
Cato. Cæs. Cic. Col. : Recueillir les 
noix, le raisin, l'olive, Leg#re nuces. 
Cie. uvas. Col. oleam. Varr. Vory. 
CUEILLIA 49. — des frails, Fructus 
percipËre. Cic. — de l'orge, Hordeum 
demelfre. Cato. — la plume, Plumam 
demeltre. Col. — soigneusement la 
larne, Lanas diligenter percipère. (ol. 
— le miel, Voy. mie. |] Fig. Recoeillir 
du fruit d'une affaire, Fructum ex re 
percipëre. Cic. Voy. #norr 1°. On re- 
cueille selon qu'on a semé, Ut se 
mentem feceris, ila et metes. Cic. Re- 
cueillir le mal pour le bien, Pro bene- 
factis mali messem mettre. Plaut. — 
de ce travail une grande considéra- 
tion, Ex hoc labore magnam graliam 
colligËre. Cic. Ne — que de la haine, 
Non aliud nisi odium querëre (e, is, 
quæsivui el si, situm). Sall. Voy. ac- 
ovénin 4°, || 2° Recueillir pa voie 
d'heritage : Recueillir une succession, 
l'herilage de qqn, Hereditaiem obire 
(eo. is, toi el pl. souv. ti, ifnum). Cic. 
percip#re. Suet. ab aliquo capère (io, 
is, cepi, captum). Cic. — des legs, 
Legala capËre. Suet. || 3° Recevoir ce 
qui decoule, ce qui a'echappe, ce qui 
passe. Collig#re (voy. 1°), acl. Cic. 
{iumt. Erciyère roy. le), act. Cic. : 
Recneillir l'eau des sources dans des 
canaux, Colligère [ones fistuhs (à 
l'abl.). Quint. — Île sang dans une 
atère, Ercipére sanguinem paterä.Cic. 
| Fig. Recueillir le dernier souffle de 
qqn, Alicujus animam recipère. Quint. 
— sur ses lèvres le dernier soupir 
d'un fils, Filit extremum spiritum ore 
ezcipère. Cic. — les bruits publics, 
Ercipëre rumores. Cic. Rien n'est re- 
cueulli plus vite qu'une médisance, 
Nihil cilius ercipifur quam maledic- 
tum. Cic. Recuellir les plaiales, 
Querelis intervenire (io, is, vent, ven- 
tum), n. (dat.). Cie. — qq. ch. de la 
bouche de qqn., C. ENTENDRE 6°, — 
par écril les denouciauions, Indicum 
dicta perscrib#re (0, is, scripsi, scrip- 
tum). Cie. Voy. @cner (subst.) 1°. 
&c Recevoir chez soi par humanite, nl 
charite. Ercipëre (voy. 1e), act. Cic. 
Vay. Donner l'nosPITALITÉ 10, || Ge 
Rassembler plusieurs choses dispersees, 
Calligëére (voy. lo), act Varr. : Re- 
cueilhr les sberlles dans un vase, 
Colligëre apes in vas. Varr. — les dé 
ouilles de qqn, Alicujus spolia legère 
Foy. to), Liv. — les cendres, les 
restes d'un mort, de son fls, Ossa 
legëre homini mortuo. Cic. filii. Sen. 
— les débris d'une armée, Reliquias 
erercitüs ercipére (voy. do). Flor. || 
Fig. Recueilhr les avis, les voix, Sen- 
lentias exquirére (o, is, quisivi el si, 
quisitum). Cæs. Liv. perrogare Liv. 
—lessuffrages, Interrogare senteutias. 
Liv. — les votes des patricieus, Ro- 
are patres sententiam. Cic. | Recueik 
ir ses esprits, Ses idées, Colligëre se 
Cie. animum. Liv. Pl.-j. |] Recueillit 
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tes forces, Vires coiligëre. Liv. |[6° 
Compiler. Colligëre (voy. 1°), act. Cic. 
Sen. : Recueilhir des bons mots, Fa- 
cete dicta collig#re. Cic. — en une 
histoire les actions des Romains, Res 
Romanas in historiam conferre (fero, 
fers, tuli, collatum). Just. — ces [pas- 
sages] dans ses cabiers de notes, Ea 
in commentarios regerère (0, is, gessi, 
gestum). Quint. Voy. necugiL. || 7° Re- 
sumor, recapituler. Collig*re (voy. 1°), 
act. Cic. Voy. nécariTULEn. || 8° In- 
ferer, tirer aq: induction. Colligëre 
(voy. 1e), act. Cic. Voy. INrÉnen. 

Se RACUEILLIR, v, réfl. 1° Rassom- 
bler toute son attention pour no s'oc- 
cuper que d'une ch. Se coiligère (o, ts, 
legu, lectum). Cic. Colligëre animum. 
Liv. : Quand l'esprit s'est recueilli, 
Cum se collegit animus. Cie. || 2° Ra- 
mener son esprit en soi pour se Ilvrer 
4 la contemplation = Quand nous nous 
recuerltons, Cum animum ad se ipsum 
odrocamus. Cic. 

RECUIRE, v. act. Cuire de nouveau. 
Denuo coqu#re (o, is, cori, cactum), 
act. Cato. [terum de integro coquêre, 
act. Col. Hecoqu®re, act. Plin. Flor. : 
Fer recuit, Ferrum recoctum. Flor. 
Voy. ne 19° el CUIR. 

Recuine, v. n. et Se RecuIRs, v. 
pron. Être cuit de nouveau. Recoqui, 
or, Pris, coctus sum, pass. Plin. : 
Faire recaire, C. nrcüine (act.). 

RECUL, 5. m. C. arctiLane. 

RECULADE, s. f. Action d'aller en 
arrière (pr. et Îg.). Regressus, üs, m. 
Cic. V.-\ax. 

RECULE, #8, part. passé de Rr- 
CULER. Voy. ce v. || Ad). 1° Qui est 
loin dans l'espace. Remotus, a, um. Cic. 
Retractus. Liv. Longinquus. Cæs. : 
Les plages les plus reculées de la 
mer, Üllimzæ maris oræ. Liv. Dans la 
partie la plus reculée de la maison, 
n'ultimis ædibus. Ter. Voy. éLoicxé 
$o, |] 2e Qui est loin dans le temps. 
Longinquus, a, um. Cie. Tac. : L'an- 
tiquite la plus reculée, Ultima anti- 
quitas. Cic. Voy. ANCIEN 6°. La posté- 
rité la plus —, Posteritas omnium 
sæculorum. Cie. Voy. éLOIoNÉ 2e, || 3° 
Fig. Arrière. Voy.ce m.{adj.) 2° et 3e. 

RECULER, v. act. 1° Tiror os 
Pousser en arridre. Removëre, co, es, 
movi, molum, act. Cæs. : Reculer avec 
des fonrches les tonneaux de notre 
ouvrage, Cupas furcis ab opere remo- 
vére, Cas. ï 2° Reporter plus loin. 
(Mouvoir ea arrière pour éloigner) 
Removëre (voy. 4e), act. Liv. (Porter 
eu avant pour agrandir) Proferre, 
fero, fers, fuli, latum, act. Cie. Liv. 
3: Reculer son camp à sir milles de 
la place, Castra sez millia ab oppido 
remouëêre. Liv. — les bornes de l'em- 
pire, Imperii fines propagare. Cic. 
proferre. PI.-j. prolatare. Quint. || Fig. 
Reculer les limites du devoir, OfAcio- 
rum fines proferre. Cie. || 3e Fig. 
Empécher d'avancer. Remorari, dép. 
{acc.). Ter. Cic. Retardure, act. Cic. 
I 6° Difforer, ajourner. Differre, fero, 
fers, distuli, dilatum, act. Cie. Pro- 
ferre, act. Cic. : Reculer le mariage 
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de qqu, Nuptias alicui promovëre 
(voy. 1°). Ter. Voy. 2 oirrun 1°, 
AJOUUNER 29, 

Recuen, v. n. 1° Aller à reculons. 
Retrocedëre, 0, is, cessi, cessum, n. 
Liv. Retrogradi, ior, Eris, s. parf., 
dép. Plin. : Reculer pas à pas, Presso 
pede retrocedÿre. Liv. Les cancres re- 
culent, Cancri retrorsun redennt (de 
redire, eo, is, ÿi el rar. 1vi, um, n.). 
Plin. L'ocean fait reculer le fleuve, 
Oceanus flumen retro urget (de urgëre, 
eo, ursi, 3. sup., n.). Curt. Voy. { 
RECULONS. || 2° Se rellrer on arrière. 
Recedëre (voy. 1°), n. Cic. Regredi, 
dor, Pris, gressus sum, dép. Cie. Re- 
trograds (voy. 1e), dép. Plin. Retroire, 
eo, is, 8. parf. ni sup., 0. Sen. Plin. 
: [ls aiment mieux reculer qu'avancer, 
Regredi malunt quam progredi. Cic. 
{lecule, Fine recede. Plaut. Faire re- 
culer la foule, Turbam submovëre (eo, 
es, movt, mofum). Liv. Voy. Écanren 
do. Faire — un bœuf qui prend les 
devants, Procurrentem bouem retra- 
Rëre (o, 13, {razi, tractum). Col. || Fig. 
Champs qui recnlent toujours (= où 
l'on n'arrive jainais), Arva semper 
cedentia retro. Virg. || 3° Lâcher pied, 
battre en retraite. (En gén.) Cedïre 
{voy.{°), a.Cæs. Reced#re,n. A.-b.-Af. 
Regredi (vuy. 2°), dép. Cæs. Loco 
cedëre. Sail. Nep. Liv. Loco recedère. 
Plaut. Cæs. Loco excedëre. Cæs. Peien 
referre (fero, fers, tuli, laium). Cæs. 
Referre pedem retro. Cæs. gradum. 
Liv. (En fuyant) Refuqëre, io, is, fugi, 
fugitum, n. Cæs. (Êlre repaussé) Ne- 
pelli, or, ris, puisus sum, pass. Cæs. 
Gradu demoveri(eor, éris, molus sum), 
pass. Liv. : Reculer devant Viriathe, 
Cedtre Viriatho (au dat.). Cic. Faire 
— l'ennemi, Hostem gradu ou statu 
mouëre (voy. 29). Liv. repellëre (o, is, 
puli, pulsum). Cæs. Qui ne recule pas, 
Ne pas reculer, Sans —, Voy. rEuwx 
(adj.} 39, p1x0 71°. || 6° Pig. Roetro- 

rader, dechoir. Retro referri (feror, 
erris, latus sum), pass. Virg. || 6° 
Fig. S'eloigner de qq. ch. par crainte 
ou par aversion =: Reculer devant la 
fatigue, Laborem fugëre (voy. 3°). Ter. 
— devant lea résolutions énergiques, 
À consiliis fortibus refugère cer 
30), n. Cic. — devant la difficulte, 
Diffcultate deterreri (eor. êris, ritus 
sun), pass. Quint. — devant tout ef- 
fort, Conalum omnem reformidare. 
Quint. Ne — devant aucun enaui, 
aucun péril, Mullam molestium fugñre. 
Cie. Nullum periculum recusare. Cæs. 
Ne pas — devant l'ouvrage, Ne — À 
tien, Operæ non parc®re (o, is, peperci 
el rar. parsi, parsum), nm. Cic. || 
Reculer à parler, Refu fre « dicendo. 
Cic. L'esprit recule à dire.…, Animus 
reformidat dicfre. Cic. || 8° Abs. Ro- 
noncer, ne pas poursuivre son entre- 
prise. Ced”re (voy. 1°), n. (ic. À ne- 
golio desist”re (o, is, stift, stitum), 0. 
Cæs. : Qui ne recule pas, Ne pas re- 
culer, Voy. FERME Gi) 6°. || 7° 
Differer d'agir. (l'ar hésitation) Cunc- 
tar, dép. Sall. Cie. (Par paresse) 
Cessars, n. Liv. = Reculer tous les 
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Jours, Diem ds die proferte (voy. A 
Liv. — devant la profondeur de fa 
mer, Cunciari propier sltitudinem 
maris. Cæs. 

Se necucen, v. réf. Se retirer en 
arrière. Reced®re, o, is, ces, cessum, 
n. Cic. Regredr, ior, ris, gressus sun, 
dép. Cic. : Recule-toi & la porte, 
Regredere ab ostio. Plaut. Voy. necu- 
Len (neut.} 20, 

RECULONS (À}, loc. adv. En sons 
inverse du sens ordinaire de la marche. 
Recessim (tr. rare). Plaut. : 1ls vont 
4 reculons, Aversiretrorsus eunt. Plin. 
Il marche à — en paissant, In pas- 
cendo retrograditur. Plin. Se retirer 
à —, Recessim cedËre. Plaut. Voy. 
ascuLEn (neut.) 1°, Entralner des 
bœufs à —, Aversos boves trahëre. 
Liv. Faire marcher un navire à — 
(en ramaant), Navem retro inhibère («0 
es, bui, bitum). Liv. {| Fig. Atler 
reculons, Voy. RRCULER (nent.) 6e. 

RECUPEIER, v.act.C. ARCOUYRER. 

Se nécurénsn, v. réf. C. Se pé- 
DOMMAGER. 

RECUNER, v. act. C. serroven 1e. 

RÉCUSABLE, 24}. 1° Qui peut être 
récuse (en parl. d’une pers.) : Le juge 
est récusable, Judicem rejicre licet. 
PI.-j. 1 20 Qui pout être nlo ou rejete. 
Recusabilts, m, f.,…, 0. Tert. 

RÉCUSATION, 8. f. Action par la- 
quelle on recuse. Rejectio, onis, f. Cic. 
= Après la récusation des juges, Postea- 
quam rejeclio judicum facta est. Cic. 
Jusqu'après la — des juges, Usque ad 
eum finem dum judices rejecti sunt.Cic. 

RÉCUSER, v. act. Refuser un juge, 
un tomoin, rejeter une autorite, un te- 
moignage. ReJic®re, io, is, jeci, jectum, 
act. Cic. Recusare, act. Cic. : Récuser 
un jauge, Judicem rejicYre. Cic. refu- 
gère (io, is, fugi, fugitum). Cic. — 
qqn pour jnge, Aliquera judicem fu- 
gtre. Cic. recusare. Tac. — un tribu- 
ual comme partial, Ejurare forum 
iniquum sidi. Cic. Je le récuse. [lune 
nolo (non vis, nen vull, nolui, 3. sup., 
nolle). PI.-ÿ, Je — l'arbitrage du peu- 
ple, Populum disceptatorem recuso.Cie. 

Se nécusEn, v. réf. Se refuser à 
être juge ou temoin. Se ezcusare. Tac. 
: Se récuser comme juge, Judicandi 
munus detrectare. Sust. À Fig. Pour 
ce quiest de décider, je me récuse, 
Non est mei judicii decernére. Cic. 

RÉDACTEUR, s. w. Celul qui ré- 
dige. Scrintor, oris, m. Cic. 

RÉDACTION, s. f. 1° Action de 
rédiger. Confectio, onis, f. (ic. = La 
ré:taction des annales, Annalium con- 
fectio. Cie. Travailler à la — d'une. 
histoire, Ad scribendam hütoriam se 
applicare. Cie. Assister à la — d'un 
testament, nteresse in testamento fa- 
ciendo. Cic. || 2e Chose rediges. Scrip-. 
tum, à, n. Cite. Seriptio. onis, f. Cie. 
Scriptura, æ, f. Cic. : Embrasser tout 
dans la rédaction (des lois), Ounnes 
res per scripluram amplecti td p.\. Cie. 

REDARGUER, v. act. C. stÂuRA. 

REDDLTION, 8. f. 1° Action de 
rendre une place aux assiegeants. Dedi- 
tio, onis, f, Cæs.VOy. CAPITULATION {e. 
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fl 2° Présentation (d'un compte) pour 
qu'il soit examiné = Reddilion de 
comptes, Ratiouis redditio (onis), f. 
Aug. Voy. courte 8e. 

REDÉFAINE, v. sct. Défaire de 
nouveau. Voy ne 1° et DÉFAIRE. 

REDEMANDEN, v. act. 19 Doman- 
der de nouveau. Voy. n& 1° el LEMAN- 
pkn. ÿ 2° Roclamer : Redemander qq. 
ch. à qqn, Ahguid ab aliquo repelëre 
{o, is, 1v6 et rt, itum), Cic. Voy. ré- 
Clonma fact.) 1°. 

RÉDEMPTEUR, 8. m. Celui qui 
racheta (se dit ordin. de N.-S. Jèsus- 
Chris!}. Recdemptor, oris, w. Prud. 

RÉDEMPTION, 8. f. Rachat (so dit 
ordin. du rachat du genre humain par 
N.-S. Joesus-Christ). Redemptio, onts, 
f. Prud. 


REDRSCENDRE, v. neut. 4° Des- 
condre de nouveau. Voy. næ 19 et Des- 
cevoag (ueul.), || 2° Descendre après 
être moaots. Descendère, o, is, scendi, 
scensum, nm. Cic. VOy. DESCBENDAE 
(neut.). 

Renescexnax, v. acl. Descandre de 
nouveau iqgn ou qq. Ch.). Voy. R& 4° 
el pESraxnur (act.). 

RFDBEVADLE, adj. 4° Qui redolt 
qq. ch. = Les smnille drachmes dont 
ta étais redevable, sont payces. Mille 
drachmarum quas de ralione debuistr, 
redditæ sunt. laut. Voy. REb&voIR. 
] 20 Fig. Qui à qq. obligation 4 qqn. 

bligatus vu Obstrictus, à, um {à qqn, 
alicun. Cic. =: Redevable à qqn du 
bisafait de la liberté, Obnorius alicui 
Ubertatis beneficio (à l'abl.). Liv. Être 
— de qq. cb. à qqn, Aliquid alicui 
debère (eo, es, dui, bitum). Cic. Je 
t'en suis —, Jd fui muneris rabeo. 
Tac. 1} disail que, s'il élait sénateur, 
c'est à moi qu'il en élait —, Dicebat 
se, quod essel senator, mihi acceptum 
referre ifero, fers, tuli, latum). Cie. 
Voy-onvoin(v.act.)39,onL1gaTIoN 5°. 

ReouvasLe, 5. m. f. Celui, Colle qui 
redoit. C. 2 némiTaun. 

RIDFVANCE, s. f. Rente, Charge 
qu got payer à des termes fixes. 

ectigal, alis, n. Cic. : imposer une 
redevance en céréales, Frumentum 
impon’re. Cic. Payer une —, Vectigal 

stiers. Cie. Terre qui paye une — 

Verrès, Ager Verri vecthigalis. Cic. 
Les terres qui sont sujetles à, tenues 
à eue —, chargees d'une —, Prædia 

pensitant. Cic. Qui est sans — 
{a part. d'un domaine), Liber, era, 
orum. Cic. Immunts, m, f.,e, n. Cic. 
Voy. 1mPÔT, RENTE. 

REDEVANCIER, 5. m. Qui est 
oblige 4 des redevances. Vectigalie, is, 
2m. (ic. Stipendiarius, ii, m. Cie. 

REDRVENIR, v. n. Devonir de 
aouveau : Il redeviendra noir, Ater 
denne fet (de fieri, fo, fis, factus 
sun, pass). Plaut. Voy. nB 19 et Ds- 
venin {9 (4, 2, 3, 4, 5, 6). 

REDEVOIN, v. act. Devoir après 
un compte fait. Aeliquari, dép. (acc.). 
Dig. : 1] a redû nne furte somme, Re- 
liquatus est amplam snrmmam. Scæv. Qui 
est —, Retro debitus (8, um). Lampr. 

RÉDUIDITION, 8. F. Aotion pour 
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faire annuler une vente. Redhibitio, 
onis, f. Quint. 

RÉDUIRITOIRE, adj. Qui peut opé- 
rer la redhibition. Medhibttorius, a, 
um. Dig. : Un cas rédhibitoire, Cause 
redhibitionis, Gell. 

RÉDIGER, v. act. 1e Qqf. Réduire 
en peu de paroles. Voy. ABRÉOER 2°. 
LE Mettre par ecrit en bon ordre et 

ans un styie convenable. (En gén.) 
Conscribére, 0, is, scripsi, scriptum, 
act. Cic. ComponêËre, o, is, posui, po- 
situm, act. Cie. (Écrire tout au long) 
Perscribére, act. Uic. (Formuler) Cun- 
cipére, to, is, cepi, ceptum, act. Cic. 
: Rédiger une loi, Legem conscribëre 
ou scribre. Cic. — une assignalion, 
une formule de serment, un édit, 
une requête, Concip#re vadimonium. 
Cic. jusjurandum. Liv. edictum. Dig. 
libellum. Dig. Sénatus-consulle re- 
digé en ces termes, Senatüs consul 
tum in Aæc verba factum (pass. de 
facëre, io, is, feci). Cic. Rédiger un 
mémoire pour l'empereur, Compo- 
nère codicillos ad Cæsarem. Tac. — 
un discours, Oratfionem scriptis man- 
dare. Cic. J'ai rédigé notre discus- 
sion, Sermonem inter nos habilum 
feci. Cic. Rédiger des conférences 
en cinq hvres, Scholas in quinque 
libros conferre (fero, fers, tuli, colla- 
tum). Cic. 

SE RÉDIMEN, v. réf. C. Se nacuz- 
TEN. 

REDIRE, v. act. 1° Dire de nou- 
veau. Voy. RéPÉTER 2°. || 2° Dire ce 
qu'un autre a dit. Referre, fero, fers, 
tuli, lalum, act. Cic. = Souvent les 
paroles ne nous sont pas rediles telles 
quelles ont été dites, Spe aliter est 

ictum, alifer ad nos relalum. Cic. || 
3° Qqf. Raconter. Voy. ce m. || 4° Ré- 
vèler indiscretement ce qu'on à appris 
en confidence. Énuntiare, acl. Plaut. 
Cic. || 5° Seulement à l'infn. precedé 
de À. Blâmer, censurer, reprendre. 
Reprehendère, 0, is, hendi, hensum, 
act. Cic. Vituperare, act. Cic. Impro- 
bare, act. Cic. : Conduite à laquelle 
il y à à redire, Vila vituperanda. Cic. 
Les choses auxquelles il n'y a rien à 
—, Ea quz non sunt reprehendenda. 
Quint. Tout le monde trouve à — à 
celle mesure, Ea res omnium judieio 
reprehenditur. Cæs. Personne ne trou- 
ve à — à ces chases, Nemo ea repre- 
Rendenda credit. Czs. On trouve di- 
verses choses à — à notre travail, 
Noster labor in varias reprehensiones 
incurrit. Cic. Il expose ce qu'il trouve 
à — dans sa condurle, Ostendit quæ 
in eo reprekendat. Cæs. [ls avaient 
trouvé à — que je me fasse servi de 
ce mot, Reprehkenderant quod hoc verbo 
usus essem. Quint. 

REDISEUR, EBUSB, 8. m. f. 1° 
Celui, Celle qui dit souvent les mêmes 
choses. Voy. naplcuEun. || 2° Celui, 
Colle qui répète par indiscretion. C. 1N- 
DISCNET 30, 

REDITE, s. f. Répétition fréquente 
d'une oh. qu'on a dojà dite. Jterutio, 
onis, f. Quint. : Éviter les redites 
dans une narration, Jteraiiones in 
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narrando vitare. Quint. Il y a beavu- 
coup de — dans (ce] discours, Ora- 
io mulla repetit. Quint. 

REDON, v. de France (Ille-et-Vi- 
laine) * Foto, onûs, f. 

REDONDANCE, s. {. Superfluité de 
paroles dans le discours. Redtunduntia, 
æ, fém. Cie. : Les redonsances, Ver. 
ba (orum) nimium redundantia (ium), 
n. pl. Cic., et simpl. Redundantia, 
um, nent. pl. Quint. Il ne faut pas 
de —, Nihil debet redwndare. Cic. 

REDONDANT, ant, adj. Superflu 
dans le discours. Redundans, gén. 
antis. Cic. Circumfluens, gén. entis. 
Cic. Supervacuus, a, um. Hor. Quint. 
2 Orateurs redondants, Oratores ni- 
mis redundantes. Cic. [Ce puèle] est 
redoadant, Redundat a). Quint. 

REDONNER, v. 0. 1° Être superfo 
dans le discours. Redundare, n. Cic. 
I 2° Avoir en superfluite : Redunder 

eqg.ch., Altquaä re redundare.n.Cic. 

REDONNER, v. act. 19 Donner de 
nouveau. Voy. n& {° et bonnes. || 
2° Rendre. Voy. ce m. 

Renonnen, v. a. {° Se laisser aller 
de nouveau à. Voy. RE 1° et Se Livnen 
1°, Se laisser ALLER 21°, DONNER 
(neut.) 4. Voy. aussi RETOMSER, || 2° 
Revenir à la charge. Voy. chance Lie, 

Se REnoNKNEn, v. réf. 10 Se donner 
de nouveau. Voy. RB 1° el Se DOxNER. 
1 2° S'adonner de nouveau 4. Voy. rx 
lo et Se 1ivnen 8°, S'avonnen 1°, Se 
DONNER 40, 

REDORER, v. act. Dorer de nou- 
veau. Voy. A8 19 et ponen. 

RENOURBLEÉ, 68, part. pass de 
RBNOUDLER, VOy. ce v. |! Adj. Accà- 
lere : À pas redoublés (en part. d'une 
troupe), Citatissimo agmine. Liv.Voy. 
ACCÉLÉHÉ. 

REDOUBLEMENT, S. m. 1° Action 
de rendre double Geminatio, ons, f. 
Cie. || 2° Action de repeter, de reité- 
rer. Gemanalio, onis, f. Cic. Quint. 
Repetino, f. Cic. Quint. : Le redou- 
blement des mots, Gemanatio verbo- 
rum. Cie, Quint. ]| 8° Augmentation 
considerable : Le redoublement de la 
fièvre, Febris intentio (onus), f, Cels, 
Un — d'ardeur belliqueuse, Multo 
major alacriies pugnandi. (æs. Avec 
un — d'effort, de zèle, Afajore con- 
tentione. Cic. Studio acriore. Cic. Voy. 
ACCHOISSEMENT 9, AUOMENTATION. || 
4o Terme de grammaire. Geminatio, 
onis, [. Bfacr. 

REDOUBLIBR, v. act. 2° Doublor 
de nouveau. Voy. ax 10 et DOubLER 
{act.). || 2° Rendre doubte. Geminare, 
act. Quint. : Un I redoublé, { gemi- 
nala. Quint. || 3° Repeler, redire : Re- 
doubler les mots, Verba duplicare. 
Cic. geminare. Cie. Quint. iterare. 
Cie. || 4° Reltèror, rennuveler aves une 
sorte d'augnientation. (eminare, act. 
Virg. = ledoubler les applaudisse- 
ments, Plausus geminars. Virg. 
coups redaublés, Crebris ictibus. 
Suel. Redouhler ses soins, Voy. nz- 
pounLkn (neut.) 10. [| 6° Augmenter 
beaucoup. Duplicare, act. Sail. Cic. Ge- 
minare, act. Liv, Augère, co, es, auri, 


REDRE 


auetrm, act. Cie. = Redoubler le son- 
ei, Curam duplicere. Sal. Une dépé- 
che qui redouble la joie de [cette] 
victoire, Lilieræ quæ victorix lælitiam 
geminant. Liv. [Tu ne comprends 
as} que les ennuis sont reduublés, 
Luphcan sollicifudines. Cic. Le cha- 
rin de Phihppe fut redoublé, Phi- 
Fppo luctus gemanatus est. Liv. Voy. 
AUCUENTER (acl.). 

Rsouueuan, v. neut. 1° Agir ovoo un 
redoublsment de : Redoubier de soins, 
Mujorem curam adhibère (eo, es, bui, 
bitum). Quint. Nous redoublerons de 
zèle pour faire connaltre.…, Bfulte 
studiosius aperiemus. Cic. Redoubler 
d'ardeur dans l'altaqne, Acrius im- 
pugnare. Cæs. || 2° Prendre une Inten- 
üte beaucoup plus grande. Crescère ou 
Accresc/re,e.u, crevr, crefum, n. Cic. 
Increscère, n. Liv. Augesc}re, 0, is, 
s. parf. nt sup., a. Cic. Augeri, cor, 
Hu. aucius sum, pass. Cic. : Ou vit 
redoubler Ia passion du pouvoir, 
Crevut imperii cuprdo. Sail. Voy. S'ac- 
caotras. Le mal redouble, AMorbus 
fngravescit (de ingrarescere, 0,8. arf. 
ni sup., 0.). Cic. Voy. S'AGGRAVER 
20. Le vent —, Ventus increbrescit(de 
increbrescEre, 0, is, brui, 8. sup., n.). 
Cie. Lio. 

REDOUTARLE, adj. Qui est fort à 
orandre. Formaidolosus, &, um. Sail. 
Cic. Pormidanius. Cic. Periimescen- 
dus. Cie. Horrenidus. Liv. Terribilis, 
m. f., 6, 2. Sall. Cic. Horribuis. e. 
Cæs. Crc. = Plus redoutable, Bfagis 
formidandus. Cic. Terribilior, m. f., 
fus, n. Cic. — à qqn, Alicui horri- 
bilis ou fermidolosus. Cic. Voy. mr- 
FRATANT. 

REDOUTE, 8. f. Sorte de petit fort. 
Castellum, à, n. Cæs. Cic. 

RENLOUTER, v. act. Craindre fort. 
Formidare ou Reformidare, act. Cie. 
Voy. cChAINNRE. 

REDNEBSSEMENT, 9. m. de Action 
de rondre droit, effet de catte action. 
S'expr. par un v. = Opérer le redres- 
seinent de ce quiest courbé, C. ne- 
bnessen 20. || 2° Fig. Correction. Voy. 
ee m.{|| 3° Fig. Reparation. Vay. ce rm. 

RENRESSER, v. act. 1° Dresser de 
nouveau. Vov. RE 19 el DRESSER. || 
2° Rendre droit ce qui est œurhe, pen- 
che. Corrigëre, 0, is, rexi, recium, act. 
Cato. Varr. Col. Dirigère, act. Sen. 
Subrigèëre, act. Plin. : Redresser la 
laille d'un bossu, les échalas qui pen- 
cbent, Corrigére corpus gibbo. August. 
ap. Macr. pedamenta declinata. Col. 
Redressez un cercle, vous aurez 
une hgne droite, Coronam si direre- 
ris, virge eril. Sen. Le trèfle redresse 
ses feuilles devant la tempête, Tri- 
folium folie contre tempestatem subri- 
gu. Plin. Voy. Dresser 40, || 30 Fig. 
Reclifier, corriger. Corrigëre (voy. 2 
acl. Cic. =: Redresser l'opimou de 
qqn, Alicuyus sentenfiam corrigrre. 
Sall. — nne hatutude manvaise, Vi- 
liusam consueludinem emenilare. Cic. 
HU 4° Pig. Reparer =: Reudresser les 
griefs, Injurias rescind®re (e, is, scidi, 
scissum). Cic. || Iron. Redresser los 
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torts, Curva corrigére (voy. 2e). Sen. 
Pl.-j. || 6° Pr. el Fig. Remettre qqn 
dans le droit chemin : Redresser qqn, 
(Pr.) Aliquem in viam dednucêre (e, is, 
dusi, ducium). Cic. (Fig.) Aliquem ex 
errere in viam reducëre. Plaut. Ali- 
quem corrig?re (voy. 2°). Cic. || 6° Fig. 
Châtier, mortifier. Voy. ces m. || 7° Pig. 
Tromper, attraper. Voy. ces m. 

Se AENRESSER, v. 1° Ré. et 

Prou. Redevenir drolt (en parl. de ce 
ui est courbe, penche) : Les sinuasilés 

es rivières se redresseut, Flerus flu- 
minum 86 corriguni (de corrig”re, 0, 
rezxi, rectum). Plin. || 2° Pron. et Réf. 
Reprendre une position verticale. Re- 
surgëre, 0, is, surreri, surrecium, D. 
Hor. Curt. Tac. =: Branche qui se re- 
dresse, Ramus resurgens. Curt. Les 
branches se redre:saient, Rarat rur- 
sus erigebantur (de erigi, or, ëris, 
reclus sum, p295.). Curt. || 3° Ref. 
Se remettre debout. Sese erigëre (voy. 
40). Cic. Assurgrre (voy. 2°), n. Liv. 
IL 6° Rolever la tête d'un air satisfait, 
par orgueil : Qu'est-ce qui te fait te 
redresser à ce point? Quid tantopere 
te resupinat ? Sen. Il dit ces moiseu 
se redressant, [æc dicit resupinus. 
Sen. Il warche en se —, Elatus ince- 
dit. Sen. 11 va çà et là en se —, Erec- 
fus el celsus vagatur. Cic. || 5° Fig. 
Se corriger. Se corrigëre (voy.41°). Cic. 

REDRESSEUR, s. m. Colul qui cor- 
rige, qui repare. Correclor, orts, m. 
Cic. : Un redresseur de torts, * Inju- 
riarum vinder (dicis), m. D'apr. Liv. 
(in, 46). || Iron. Être un redresseur 
de torts, Voy. REDRESSEn 4e. 

RÉDUCTIBLE, adj. 1° T. de cbi- 
rursie. Qui peut être remis à sa place 
: Être réductible, Reponi posse. Cels. 
11 20 Fig. Qui pout être rameno à : Être 
reduetible a, Posse redigi in (et l'acc.). 
Quint. 1 3° Qui peut être diminué : Être 
réductible, Mainui posse. Cic. 

RÉDUCTION, 5. f. 40 T. de chi- 
rurgie. Âction de remattre à leur place 
los os luxes, etc. : Procédé de réduc- 
liva, Reponendi ratio. Cels. Après la 
— de l'os, Reposito osse. Ceis. Faire 
la — de, C. Réouire 4°. || 2e Chan- 
gement d'une ch. on uns autre. Conver- 
sto, onis, f. Cic. Voy. CONVERSION 29. 
] 3° Action de mettre dans un autre 
état =: L'Egypte, après sa réduction 
en province, Ægyplus in prouinciæ 
formam redacta. Suet. Voy. RéDUIRs 
So. |] 6° Action de subjuguer : La ré- 
duction d'une ville, Urôis erpugna- 
tio (onis), f. Cic. Après la — de l'T- 
lalie, Voy. conquère Le. || 6° Diminu- 
tion. Deminutio, onis, f. Cie. Minufio, 
f. Quint. = Accorder une réduction de 
mille talents, Mille (alentum decessio- 
nem concedfre, Cic. Faire une —, C. 
néouiRE 13°. || Fais bouillir es 
réduction de moitié, Coquuio, dur 
dimidiurm excoquas. Cato. Voy. nk- 
pone }4e. 

RÉDUIRE, v. act. 4°T. de chirur- 
gie. Remettre en sa place. Ieponère, 0, 
is, posui, positum, act. Cele. Col. : 
Reduire des luxations, Ossa in suas 
sedes reponère. Col. in suas sedes com- 
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ellére (0, is, puli, pulsum). Cels. — 
a luxaton du fémur, de la mâchoire, 
Luraium fer resliluëre (o, is, ui, 
uium). Cels, Femur reponère. Cels. 
Mlarillam ir sedem suam collocare, 
Cels. — une fracture de la cnisse, 
Coxam fractam collocare. Plin. || 2° 
Separer d'une terre, eto., le metal 
quelle renferme. (Ea gén.) Perfcrre, 
Lo, ts, fecr, fecitum, act. Plin. (l'ar le 
feu} Ercoquère, 0, is, cori, eoctum 
cl. Plin. : Ou ne peut réduire (cette 
terre qu'en mélange avec du plomb, 
Terra excoqui non polesi nisi cum 
plumbo. Plin. — des cailloux en 
lomb, Calculos in plumbum resolvère 
Le. is, solvi, soluturn). Plin. Le cui- 
vre est réduit d'une pierre cuivreuse, 
Æs e lapide æreso fit (de Aerr. fo. fs, 
facius sum, pass.). Plin. À 3° Resou- 
dre une ch. on uns autre. changer la 
figurs ou l'etat d'un oorps. Resoiv?re 
(voy. 2e}, act. (en qq. ch., in aliquid). 
Plin. : Rédnire qq. ch. en farine, 
Alquidin farinam ferëre (e, 14, inivi, 
tritum = broyer). Plin. — en pous- 
sière, — 00 poudre (pr. et fig ), C. 
PULVÉRIRER 19 el 20, — en cendre, 
Voy. caxnas 1e. |] Réduire de la 
prose en pelits vers. Alquul pros 
scriplum tn versiculos redig7re (0, ts, 
egt, actum). Quint. || €" Rediger dans 
un certain ordre, arranger d'une cer- 
taine maniere. Hedigère (voy. 3°), act, 
Cie. = Heduire qq. ch., — ces choses 
en art, Aliquid ad artem redigre. Cic. 
Ex its rebus ariem efficére (voy. 2°). 


Cic. — toutes choses en art et en 
théorie, Omnia ad artem et ad præ- 
cepla revocare. (ic. — lont le droit 


civil en uu très petit nombre de geu- 
res, Omne Jus civile in genera per- 
pauca digerëre (o, is, gessi, gesium). 
Cic. — ces [matériaux] dans un cer- 
tain ordre, {lla in ordinem rriiqëre. 
Ad Bor. || 6° Organiser, regler d'une 
autre manière. Redig?re fvuy. 30),act. 
Cæs. =: Rédmre la Gaule en pro- 
vioce, Redig®re (alliarn in provin- 
ciam. Cæs. an provincir forma. Suel. 
1 8° Amener à. Induire 4. Auduc?re, 
0, ts, duri, ductum ou induc?re ou 
Perducrre, act. (à qq. ch., ad rem; à 
faire, ad faciendum'. Cic. Voy. AuE- 
RER Îe (flg.). || 7e Contraindre à, obli- 
er à. Core, 0, is, eg, actum, act. 
&ie. Subigëre (voy. 3°), act. Sall. l'ic. 
Compell®re (voy. 1e), act. Sal. : Ré- 
duire qqn à faire un aveu, Aliquem 
ad confessionem compellëre. Suel. — 
à l'obeissance, Ad obsequium redi- 
gëre. Suet. L'ambition reduisit bien 
des hommes à l'hypocrisie, Ambttio 
mullos falsos fieri subegit. Sall. Ré- 
duire qqn à faire, Cog’re aliquem 
ui faciat ou ad faciendum ou fac”re. 
Voy. roncer 3°. || 8° Ramoner par 
forca à =: Reduire ga au devuir, à la 
raisun, et abs. Reduire qqu, Aliguem 
ad officium reducëre (voy. 6°). Que. 
ad santiatem reluc®re. (ic. ad saura 
tem perducère., [lirt, [| 9° Sounattre, 
dompter. {Soumettre) Subigëre (Yoy. 
Jo}, act. Cic. Subjicire, io, 18, Jeci, 
jectum, act. Cie. (Dompter) Domare, 
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o, as, mui, mitum, act. Cie. Perdo- 
mare, act. Liv. Frangère, o, is, fregi, 
{ractum, act. Cic. = Lélius a réduit 

iriathe, Viriathum Lælus fregil. 
Cic. Réduire sous sa dumination, 
sous ses lois, sous son obeissance, 
en sa puissance, VOy. DOMINATION 19, 
soumerrTne. La famine rédusil les 
assiégés, Fames obsessos erpugnavil. 
Liv. Réduire un enfant par les coups, 
Puerum verberibus cogère (voy. Td 
Quint. Un cheval rétif doit être ré- 
duit avec an freiu plus dur, Equus 
tenar frenis asperioribus castigan- 
dus est. Liv. Réduire un cours d'eau 
{en le détournant), ÂAquam coercère 
(eo, es, cui, citum). Cic. — Ja haine 
par la cruauté, nvidiam acerbitate 
opprimre (o, is, pressi, pressum). Nep. 
|| 10° Mettre qqn dans une situation 
malheureuse. Redigëre (voy. Jo), acl. 
Plaut. Ter. Cic. Suet. Dednc®re (voy. 
6°), act. Nep. Sen. : Réduire qqn à 
ou dans l'indigence, à la mendicité, 
à l'aumône, à la besace, à l'hôpilal, 
Aliquern redig/re ad inopiam. Ter. 
deduc7re ad egestatem. Sen. — qqn au 
désespoir, Aliguem ad desperationem 
redigËre. Suet. — qqn à ne savoir de 
quel côté se lourner, Alicujus ani- 
mum redigére uf, quo se verlal, nes- 
ciat. Ter. Tu me rédnis au point de 
ue savoir ce que j'ai fait, Eo redigis 
me, ul, quid egerumn, nesciam. Ter. Le 
cbangement de son élat le réduit au 
point qu'il soit abaissé.…, Statüs mu- 
fatione devocatur in id, uf jaceat. Sen. 
Il en est — au point de dire, £o de- 
labitur (de delabi, or, Éris, lapsus 
sum, dép.), ut dicat, Cic. La mulli- 
tude en fut réduite à craindre..…., Eo 
est deducta mullitudo, ut omnes per- 
timescerent. Nep. VOY. PLONGER 40. 
] 11° Renfermer dans, borner à : Ré- 
uire tous les devoirs dans une for- 
mule, Officia omnia in formulam con- 
cludëre (o, is, clusi, clusum). Cic. — 
dan: un seul livre ce qu'il a dil plus 
longuement, Quæ latius dixit ,inunum 
librum coartare. Pl.-j. — ses pen- 
sées à qq. ch., Aliqu re cogilaliones 
suas terminare. Cic.— à un an la du- 
rée de la censure, Censuram intra 
anni spatium cogÿre (vuy. 1°). Liv. 
— 4 cinq tours chaque course du cir- 
que, Singulos missus ad quina spatia 
corripére (io, ts, ripui, replum). Suet. 
— l'impôt an tiers, Vectigal ad ter- 
fiam partem decid®re (o, is, cidi, ci- 
sum). Lanpr. — la vigne à une seule 
pousse, Viiem ad unum virgulam re- 
vocare. Col. Être réduits de six cents 
à trois, Er sercentis ad tres redigi 
{voy. 30), pass. Cæs. [César|se voyait 
réduit à deux légruns, Ad duas legio- 
nes redieral (de redire. eo, is, ifum, 
a. = revenir). Cæs. Êlre — à rien, 
Ad nililum redigi, pass. Cic. venire, 
n. Cic. recldëre, n. or. || 12° Rosu- 
mer. Voy. ce m. {| 13° Rostreindre, 
diminuer ou faire diminuer. Jfinuëre, 
o,üs,ui,utum, acl. (ic. Deminubre, act. 
Cic. Imminuÿre, act. Cic.Contrahëre,e, 
ts, trazxi, fractum, act. Cic. : Réduire 
gq. ch. d'un cinquième, Aliguid quin- 
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t& parte minuëre. Col. — les ombres 
des choses, Rerum umbras contrahre. 
Ov. — ses troupes, Copias inminuÿre. 
Cic. — les appointernents des ac- 
teurs, Scenicorum mercedes recid”re 
Gore 10). Suet. — jles dépenses, 
umplus minuÿre. Cic. cireumcidëre. 
Liv. — (dans an écrit) ce qui est 
surabondanl, Lururanfia adsiringëre 
(o, is, strinri, sirictum). Quint. Zé- 
non réduisait ainsi le sujet que je 
développe, Hæc, que dilatantur a no- 
bis, Zeno sic premebal (de premêre, o, 
ts, pressi, pressum). Cic. Réduire la du- 
rée de 500 discours, Tempora dicendi 
confrahŸre. Quint. — l'autorité des 
censeurs, Censuram minuÿre. Liv. 
Voy. munuenr. || 16° Faire diminuer 
le volume de qq. ch. par la cuisson, l'e- 
vaporatlon. ÆÉrcoqu®re, 0, is, coxi, 
coctum, act. Cato. Col. Decoquëre, acl. 
Varr. Liv. Col. =: Réduire gr: ch. à la 
moitié, ao tiers ou des deux liers, 
au quart ou des trois quarts, Aliquid 
excoqu#re ad dimidium ou decoquère 
in dimidiam partem. Col. decoquère 
ad tertiam partem. Varr. usque in 
quartam partem. Col. L'argent étail 
réduit d'un quart (eu fondant), Pers 
quaria argenti decocta erat. Liv. 

Se réDoine, v. 1° Réf. Se mettre 
soi-même dans uns situation inferieure, 
malheurouse : Se réduire à la culture 
des terres, Ad agriculluram descen- 
dÿre (o, is, scenili, scensum), n. Varr. 
Se — à là mendicité, Ad mendicitiam 
se detrud#re (o, is, (rusi, frusnum). 
Plaut. Voy. wisène. |] 2° Se soumettre 
à. Voy. Se sounerTrne. || 3° Se bor- 
ner à. Vov. Se DORNER, Se CONTEN- 
Ten 20. |] 4 Restreindre ses depenses. 
Se artare. Up. Voy. Se nBSTREINDRE. 
j} 5° Prou. Aboulir à. Deduci, or, ris, 
ductus sum, pass. Cic. Redire, eo, is, 
it et rar. ivi, tium, n, Ter. : Toul 
l'inconvénient se réduit à ce qu'une 
séparation ait lieu, Omnis incommo- 
dilas huc redil, si evenial discessio. 
Ter. Toute la cause se — à savoir s'il 
a fail..…, ou si, lune universa causa 
deducitur utrum fecerit, an. Cic. || 
6° En parl. des ch. Être reduit. S'expr. 
parles pass. des v. act. cités à RéDuiRr. 

REOUIT, 178, part. passé de Ré- 
ours, Voy. ce v. || Adi. Appauvri : 
11 fut tellement réduit, In eus rex fa- 
miliaris angustias dectlif. Suet. 

Réovir, s. m. 4° Pelit logement re- 
tiré. Secessus, &s, m. Suet. Pl.-j, || 
3° Enfoncement. Voy. ce m. 4c. 

RÉDUPLICATIF, IVe, adj. Qui 
oxprime la réileration des actions. Fie- 
rafivus, a, um. Dicm. 

RENUPLICATION, s. f. Répétl- 
lon d'une syllabe ou d'une lettre. Ge- 
minalio, onis, f. Quint. 

RÉÉDIFICATION, 8. f. C. nRcoN- 
STAUCTION. 

RÉÉDIFIER, v. set. C. RECOK- 
STRUINE. 

RÉÉDITER, v. act. Éditer de nou- 
voau. Voy. ne 1° el ÉNITER. 

REEL, ELLE, adj. 1° Qui est vérl- 
tablement, effectivement. Verus, a, um. 
Cic. Solidus. Cic. : Un mérite réel, 
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Vera laus. Cic. Avantage —, Solide 
utilitas, Cic. La justice réelle et non 
la justice appareute, Justitia quæ est, 
non ea quæ pulalur. Cic. Que cette 
couleur soit — ou qu'elle soit ap- 
parente, fs color sive est, sive vide. 
tur, Sen. Si le mal était réel, Si 
malum in re essef. Cic. Porter une 
accusation réelle, Vere accusare. Liv. 
Amis réels, Asnict veri. Cic. cerli. 
Plaut. || 2° T.de droit. Relatif aux biens. 
Ad res perlinens (gén. entis). Dig. 
RÉELECTION, s. f. Action d'elire 
de nouveau. Se tourne par un v.: La 
réélection des tribuns est une atteinte 
à la république, Eosdem tribunos re- 
fici confra rempublicam est. Liv. Loi 
relalive à la — des tribuns, Lex de 
tribunts reficiendis. Cic. Voy. nééting, 
RÉELIGIDLE adj. Qui peut être réë- 
lu : Les trbuns sont réeligibtes, * Eos- 
dem tribunos refici jus est. D'apr. Liv. 
NEËÉLIRNE, v. acl. Élire de nouveau. 
Refictre, io, is, feci, fectum, act. Cic. 
Liv. Sen. : Rééüre un consul, des 
tribuns, Reficère consulem. Liv. tribu 
nos. Cic. Voy. nm 1° el &uine 10. 
RÉELLEMENT, adv. 1° Effective- 
ment, verilabloment. Revera ou Re ve- 
rä. Cic. In re verë. Cic. Reipsa ou Ra 
ipsa. Cic. Ipsä re. Ter. Reapse. Cic. 
Re. Cic. In re. Liv. Vere. Liv. : Ils 
disent que ces dieux u'existent pas 
réellement, Fos deos non re esse di- 
cunt. Cie. S'ils veulent — accorder 
la paix, Si dare vere pacem vulunt. 
Liv. Bien qu'il soit — exempt de 
toute ambation, Sit licet, sicut est, 
ab ambitione remotus. Plin. De grands 
hommes comme 1ls le sont —, Magni 
homines, ut sunt. Cic. Nous parais- 
sons Lels que nous sommes —, Qua- 
les sumus, tales esse videmur. Cic. 
paraltplus grand qu'il ne l'est —, Pro- 
cerior, quam est, videtur. Suet. || 2° 
Qqf. Assurement, certes. Voy. CERTES. 
RFEXPÉDIEN, v. acl. Éxpedier de 
nouveau. Vay. Re 1° €l &xPÉDIER. 
REFAIRE, v. act. 19 Faire de nou- 
veau. Voy. ax 1° et raine. || 29 Recom- 
moncer. Voy. ce m. || 3° Reparer, rac- 
commoder. Refic#re, io, is, feci. fec- 
tum, acl. (æs. Cic. Voy. RéPaRen. || 
Il 6° Remettre en vigueur et en bonne 
sante. Refcêre (voy. 3°), act. Ces. 
Sall. Recrears, act. Cic. Renovare, 
act. Liv. : Refaire son armée épuisée 
par les privalions, Erercilum ex ino- 
piä reficère. C2. — son armée par 
un peu de repos, Erercitum modici 
quiele renovare. Liv. — des chevaux 
Egquos refictre. Cæs. — [ma] faible 
voix, Voculam recreare. Cic. Se — 
l'estomac, Stomachum refic®re. Plin. 
Se nrgraina, v. réfl. 1° Qgf. Se 
changer : Je ne puis me refaire, Non 
possum immulari (pass). Ter. || 
2° Se remottre en vigueur, en bonne 
sante. Se refic®re (io, is, feci, fectum), 
Cic. Plan. Refici, tor, Eris, feclus sum. 
pass. Liv. Se restituëre (o, is, ui, 
ulum). Varr. =: Soldat qui 9 eat refail, 
Refectus miles. Liv. Voy. Se RÉTADLIR. 
Il 3° Fig. Retablir ses affaires. Se re- 
ctre (voy. 20). Nep. =: [Les Lacédé- 
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mosiens] ne se refirent jamais, Nun- 
quam se refecerunf. Nep. || ° Réparer 
ses portos d'argont. Amissas res Tepa- 
rare, Ilor. Voy. PERTE 50. 

REFAUCLER, v. act. Faucher de 
nouveau. Vuy.nE et FAUCUER. 

RÉFECTION, 8. {. 1° C. RÉPARA- 
TION. |! 20 C. nxPpAS. 

RÉFECTOINR, 8. m. Salle où l'on 

rond les ropas en commun. Cenacu- 
Em. i,n. Varr. Cenatio, onis, [. Sen. 

nEFENDNE, v. act. 1° Fendre de 
nouveau. Voy. am 1° el rENon&. {| 2° 
Fondre en long. Voy. En Lonc. 

RÉFÉRER, v. act. 1° Rapporter 
une ch. à uno autre. (Aliquid ad rem 
referre, fero, fers, tuli, latum. Cic. | 
20 Attribucr. Assignare. Cic. Vell. De- 
legare, act. Liv. =: Référer à qqn la 
gloire d'une action, Rei decus ad ali- 
quem delegare. Liv. Rei gloriam ali- 
eur assignare. Vell. Voÿ. ATTRIBLER. 

Rérénen, v. ocut. Faire un rap- 
port. Heferre, fero, fers, tuli, latum, 
a. Cic. : En référer au sénat, au peu- 
ple, Referre ad senatum. Cic. ad po- 

ulum. Cic. On en réfère à l'assem- 
Biee, Refertur ad concilium. Cac. 

Se réFrénen, v. de llefl. S'en rap- 
porter à : Je m'en réfère à toi, Te ap- 
pello (de appellare, act.). Cic. S'eu ré- 
férer à Caton, Ad Catonem prouvcare, 
on. Cic. S'en — à l'avis du peuple, 
Existimationem populi sequi (or, ëris, 
seculus sum), dép. Cic. Voy. Se RaP- 
poRTER 40. || 2° Pron. Avoir rapport 
4: Se référer à qq. ch., Ad ahqurd 
atlinère (e0, es, nuit, fenfum), n. Cic. 
Voy. Se RAPPOnTER 3°. 

REFENMEN, v. act. 1° Former do 
nouveau. Voy. RE 49 el FPERMER. || 4° 
Clcatriser : Refermer une plaie, Vul- 
aus claudtre (0, is, claus:, clausum). 
Plin. VOy. FEnMER 49, CICATIMSRR {°. 

Se REPRAMER, v. pron. 1° Se fer- 
mor de nouveau. Voy. nEte et Se rEn- 
ser. || 2° Se cicatrisor. Claudi, or, 
ênis, clausus sum, pass. Cels. : La 
plaie se referme, Vulnus coalescit (de 
coalescére, 0, alui, alitum, u.). Plin. 
Voy. Se cicATRISER Î°. 

RÉFLÉCUL, 16, part. passé de né- 
FLÉCINR, Voy. ce v. || Adj. 40 T. de 

rainmaire. Qui exprime le retour sur 
e sujet de l'action faito par co môme 
sujet. (En pari. du proavm) Aetran- 
sifivus, a, um. Prec. Refractivus. 
Prisc. (En pari. d'un verbe) Suipassus. 
Prise. : Scans réllechi (d'ua pronom), 
Retranntro, onis, f. Prisc. Action r 
fléchie (d'un verbe), Suipassio, f. 
Prisc. D'une manière —, Retransi- 
tive. Prise. Suipassive. Prise. || 2° Qui 
est dit vu fait avec reflexion. Cogitatus, 
a, um. Cie. Consuderatus. Cie. =: Poser 
des principes bien refléchis, Ponrre 
principia bene provisa ou diligenter 
emlrata. Cic. || 3° Qui a l'habitude de 
roñechir. Consideruius, a, um. Cie. 
Compusitus. Sen. Voy. ménirartr. 

NEFLRCNHIR, V. act. {9 Ronvoyer 
(la lumibre, les images\. ReddWre, o. ts, 
didi, ditum, act. Sen. Plin. Remit- 
Ure, 0,18, misi, Mmissum, act. Lucr. 
Sen. Regerère, 0, is, gessi, gestum, 
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act. Plin. Reflectère, 0, is, flexi, fle- 
zum, act. Sen. Replicare, act, Sen. 
Nepercutfre, 10, is, cussi, cussum, acl. 
Sen. : Réfléchir des rayons, le sulerl, 
Radios remiti®re. Sen. reflectére. Sen. 
reg'rere. Plin. replicare. Sen. Solem 
repercutÿre. Sen. — uue image, Si- 
mulacrum remili®re. Lucr. Imaginem 
reddfre. Sen. Plin. || Fig. Celte ville 
a réflechi sun éclat sur Fate, Ejus 
urbis nitor Italiam illustravit. Ad er. 
1120 Renvoyer : les sons). Referre, fero, 
fers, tuli, latum, act. Cie. Repercu- 
tËre (voy. de), act. Liv. Tac. Curt. 
Reddbre (voy. 1e), act. Ov. Voy. nt- 
PBACUTEN 19. 

Rércécur, v. nent, 1° Être ren- 
voyé, répercutè. Referri, feror, ferris, 
latus sum, pass. Luvr. Cic. Reverti, 
or, Unis, versus sum, pass. Lucr. : 
L'image réfléchit d'un miroir dans 
un autre, Imago de speculo in specu- 
lum refertur. Lucr. Les rayons du 
soleil réfléchssent de la terre, Radii 
sols a terra resiiunt (de resilire, io, 
silui et moins souv. silivi ou silis, 
sultum, 0.). Sen. | Fig. Ces oulrages 
réfléchbissent sur Loi, În te isiæ contu- 
meliæ recidunt (de recid®re, o, ctdi, 
casurus, n.). Plant. Voy. nmsat.Lin. 
11 2° Ponser longuement et mürement à 
aq. ch. : Réfléchur sur une ch., — à 
une ch., Nem ou De re cogitare animo 
ou in animo ou secum, et stmpl. fem 
ou De re cogitare. Cic. Rem agitare 
in animu, Liv. Ou in mente. Varr. 
Cic. ou cum animo. Sail. ou animo. 
Cic. ou mente. Cic. Liv. ou secum. 
Ter. Sall., etsimpl. Rem agitare. Sal. 
Cic. Liv. Versare rem secum in animo. 
Liv. Volutare rem animo. Cie. ou in 
animo. Cic. Rem animo voluëre (0, is, 
volvi, volutum). Liv. Considerare rem 
secum. Cie. secum in animo. Ter. cum 
antmo suo. Cic. — en soi-même, à 
part soi 4 qq. eb., Mèmes traduct. 
Voy. PEenSBR 1e. || [Il ue réfléchit pas 
que cela peut lu arriver, Ea sibr 
accidère posse non cogitat. Cic. [1 — 
qu'il était injuste de sévir., Cogite- 
tio animum ejus subit (do subire, eo, 
ti, ttum) indignum esse sævire. Liv. 
Réféchir 8i..., par quels muyens..., 
Voy. méniTEn L°.]| Abs. lls s assem- 
blent pour réfléchir, Congregantur 
commentfandi causä. Cie. I dit qu'il 
voulait —, Ait se velle considerare. 
Cic. Pour peu que lu réfléchisses, tu 
comprendras, fntelliges, si atlendes 
(de attendëre, 0, is, tendi, fentum, o.). 
Cie. Rien ne donne plus à réfléchir, 
Nahil majoris est consilii. Cic. Cela 
dunne bien à —, Id magnæ est deli- 
berationis. Cic. Voy. méuiren le. 

Se nércécHin, v. pron. 1° Être ren- 
voyé, repercute. Reddi, or, ëris, di- 
us sum, pass. Sen. : L'image se ré- 
fléchit dans le auroir, Imago a spe- 
culo redditur. Sen. Dans les miroirs 
la nature ge —, În speculis natura 


cernutur (de cerni, or, Eris, part 
inus., pass. — être vu). Cic. || 4° T. 
do grammaire : [Verbe] dont l'action 


se réfléchit sur le sujet, Voy. RéFLk- 
cui de. 


Reddi, or, ris, ilus sur, 
s La même couleur se relèle dans 
les goulles qui tombent, In stillici- 
diis redditur idem color. Sen. La lu- 
nuère du suleil se — sur la lune, 
Luna solis lumaine collustratur (pass.). 
Cie. Voy. Se RérLÉCRIR 1°. || Fig. 
Une partie de ta gluire se relèle sur 
moi, Gloriz tu» ad me pars aligua 
relundat (neut.). Pl.-j. Les mœæars 50 
reflètent dans 
oratione perlucent (de perlucére, eo, 
luxi, 8. sup., n.). Quint. 
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RÉFLÉCHISSANT,aNTs,adj.Quiré- 


percute, qui renvoie: PouvoirreNecbis- 
Sant, Natura reddendi imagines. Plin. 


RÉFLECUHISSEMENT, 8. m. C. 


RÊFIEXIUN 1°. 


REFLET, 8. rm. Réflexion de la lu- 


mière, de la couleur d'un corps sur un 
autre. Repercussus, üs, m. Plin. Tac. 
Repercussio, ons, f. (tr. 
: Cette [substance] donnes par le re- 
flet plus de vivacité aux couleurs, {d 
repercussu clæritates colorum excitat. 
Plin. [lis croient qne les comètes 
n'existent pas réellement] et ne sont 
que des reflets des astres voisins, 


rare). Sen. 


ed species 1Üorum per repercussio- 


nem vicinorum siderum reddi. Sen. 
On prise dans les vases œurrbins 
cerlains — 
quosdam colorum repercussus. Plin. 
Un leger reflet rose, ke 

roseus nuor. llin. Un 
donnant un ton plus chaud aux sta- 
lues, Leni afflatu simulacra refovente 
(à l'abl, abs.). Plin, Nuage coloré par 
le — du soleil, Nubes sole suffecta. Sen, 
Offrir des reflets variés, Varie reful- 
gère (eo, es, fulsi, 5. sup.), n. Plin. 
| Fig- 
e la 
tanquam 1mago. Cie. Fille dont l'âme 
est le — de mon âme, Failta animi 
mei effigies (ei, (.). Cic. Voy. APrA- 
HENCE Jo, 


Laudant in murnnis 


d(ugens leviter 
eger — (d'or) 


La gloire est comme le reflet 
vertu, Gloria viriuti resonal 


REFLÉTER, v. act. Renvoyer le 


lumicre ou la couleur sur un corps voi- 
sin. Redd®re, o,1s, didi, ditum, act. 
Sen. Plin. =: Refléter une couleur, Co- 
lorem redd®re. Plin. erprimere (0, is, 
pressi,pressum). Sen. VOy. REFLÉCHIR 
Le. || Fig. Les mots reflèlent l'éclat 
des pensées, Verba sententiis illus- 
{rantur. 


Cels. 

RercèTen, v. 0. C. Se aurLéren. 
Se akxrLéter, v. réf. Être refleté. 
ass. Sen. 


o discours, Afores ex 


REFLEURNIR, v. a. Îe Fleurir de 


nouveau. Refloresctre 0, is, florui, 8. 


sup., a. Plin 2 Fig. Reprendre de 
l'eciat. Raevires dre, 0, is, virui, 6. 
sup., 0. (= reverdir). Ad Her. Curt. 
Reviviscére, 0, is, reviri, 8. sup., 2. 
reprendre vie). Cie. : La republi- 

ue releurit, Respublica reviviscit. 
dc. L'empire —, linperium revires- 
cit. Curt. Faire refleunir les arts, Voy. 
FLEUTRIN Ÿ0. 

RÉFLEXION, s. f. 1° Rojaillisse- 
ment, roverberation. Repercussus, ds, 
w. Tac. : la rellexion des ravoni 
du soleil, Radiorum solis duplicatie 
(onis), f. Sen. l'ar la — des rayous 
du soleil, Solis repereussu. Plin. Par 
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la — da rayou visuel qui reviem sur 
lui-même, Retort& oculorum acie et 
in se rureus reflerä. Sen. || 2° Fig. 
Meditation serieuse, considération at- 
teative sur qq. ch. (En gen.) Cogita- 


tio, omis, f. Cic. (Mqrla Lion) om- 
mentatio, f. Cic. Meduatio, 


en ce sens). Cic. Deliberalio, f. Cic. 


(Considération, observalioo) Contem- 


lario, f. Cic. Consideralio, f. Cic. 
(Pradence) Consilium, ti, 0. 


u'on s 
flexion, 


de la —, Habet res deliberationem. 


Cic. Demander beaucoup de —, Esse 
magni consilii. Cic. magnæ delibera- 
fionis. Cic. Qui mérite, Qui demande 
uue longue —, Magnä ac diligenti 
contemplutione” dignus. Cic. Prendre 
le temps de la —, Spatium sumêre 


ad cugitandum. Cic. Je me pris à 


faire celle —, Cæpt egomel mecum 
sie cogilare. Cie. Cela me fait faire 
celle —, lac re deducor ad eam co- 


gilutionem. Cic. [Les petits eafants] 
commencent à fare quelques ré- 


flexions, Incipiunt aliquid commentari 
(dép.). Cic. J'ai fait ea moi-mtine 


une foule de —, Multis modis medi- 
fatus sum mecuin. Plaul. Fais-y ré- 


flexivn, Ad hæc cogita. Cic. psg 
oc, 


jusqu'à œou relour, Delibers 


dum redeo. Ter. Failes bien — À ce 


ue, Sur ce que vous devez faire, 

onsiderandum est wobis eltam atque 
etiam quid factatis. Cic. Voy. néPLÉ- 
cBin (Peut. [ de, MémiTER 40. [il qe 
partiel au sage) de faire — que cela 

oit être supporté avec moderation, 
Præmedilari id modice ferendum esse. 
Cic. Voy. HérLkcuin (neut.) 2°, ren- 
sen 1°. Se plonger, Etre plongé dans 
ses réflexions, Too animo cogitare, 
Cic. Livré à ses —, Cogitationtbus 
suis traditus. Sen. Plongé dans ses 
—, In coguiatione defirus. Cic. Au mi- 
lieu de ces —, Eä in reputatione. Plin. 
Agiravecréflexion, Agère considerate. 
Cic. Mener une affaire avec —, Trac- 
fare rem cogilate. Plaut. Faire qq. ch. 
avec prudence et —, Aliquid coute 
ac consulte ger’re. Liv. Je l'écris avec 
—, Ad te erplorate senibo. Cic. Les 
sentiments de bienveillance que j'ai 
conçus avec —, Benevulentia certe ju- 
dicio « me suscepla, Cie. Défaut de 
—, GC. IRAËLEXION. Qui manque 
do —, Qui parle on agit sans —, 
C. 1RRÉFLÉCHI, INCONSIDÉnÉ. Sans —, 
C. Avec IRRÉFLEXION. || 9° Pensees 
ul résultent de l'action de réfléchir. 

ogilalio, onis, f. Cic. Sententia, æ, 
f. Cic. = Belles réflexions, Honesiz 
senleniis. Cie. — décoususs, Cogita- 
hiones mals cokgrentes. Quint. Donner 
prise aux — de qqn (= à ses mé- 
chants propos}, Alicui sermonem dare. 
Cic. Voy. propos 40. {| 4° Au plor. 
Considération d'un auteur sur qq. su- 
jet. Contemplatio, enis, f. Curt. Repu- 
tatio, f. Tac. VOY. CONSIDÉRATION 20. 

REFLUER, v. 0. Couler en sens 
contraire. In contrariem pariem fluëre 
(o, is, fluxi, flurum), an. Cie. Retro 


. (rare 


Cic. : 
réparé par une longue ré- 
fuliä commentalione ou me- 
ditatione paraltus. Cie. Cela demande 
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fluËre, D. Plin. Refluëre, 8. Virg. : 
Reflaer vers sa source, In fontem 
suum redire (eo, is, ü el rar. ivi, 
itum), u. Ov. Le sang reflue vers le 
cœur, Sanguis refugui (de refugëre, to, 
fugi, fugitum, n.). Enn. ap. Cic. 
L'océan Bit refluer le fleuve, Üceanus 
fumen retro agit (de agèëre, 0, egi, 
actum). Mel. retro urget (de urgëre, 
eo, ursi, s. sup.). Curt. || Fig. Nalions 
qui pouvaient refluer fur n0S pro- 
vinces, Naliones quæ polerant in pro- 
vincias nostras redundare (neul.). Cic. 

REFLUX, 8s. m. 1° Mouvement ré- 
gié de la mer qui se retiro du rivage 
aprôs le flux. Æstüs decessus (üs), un. 
Cæs. Æstüs recessus (üs), m. Cic.: Le 
flux et le reflax, Accessus ef recessus 
æsluum. Cie. Avoir un flux et un —, 
Reciprocare, n. Liv. Plin. Flor. Au 
mounent du —, Minuente æstu. Cæs. 
Voy. À la manég descendante 10. || 
20 Fig. Vicissitude des choses humai- 
nes : La flux et le reflux de la for- 
tune, Fortunæ mutlationes (um), f. pl. 
Vell. Voy. rLux 10. 

REFONDRE, v. act. 19 Fondre de 
nouveau. V'oy. ne 1° et PONDRE (acl.). || 
2° Fig. Refaire qq. ch., donner une meil- 
leure formo à qq. ch. Reficère, io, is, 
feci, fectum, act. Cic. = Refundre un 
passage, Locum retractare. Cic. — 
entiérement (un écrit), De integro 
scribère (0, is, scripsi, scriplum), act. 
Cic. Quins. |1 3° Fig. Changer le carat- 
tère, les habitudes de qqn : Refondre 
le caracière, Antmum tmmulare. Cic. 
— qqn, Aliquem recoquère (0, is, 
cozi, coctum). Cic. immulure. Ter. 

Se neroxoug, v. réf. Changer son 
caractère : Je ne puis me refvnure, 
Non possum immuturi(pass.). Ter. 

REFONTE, sf. 4° Action de rofon- 
dre les monnaies : La refonte des 
mounaies, * Nova (æ) cusio (onis) mo- 
netalis (is), f. D'apr. C.-Th. || 20 Fig. 
Changement apporté à la forme de qq. 
ch. Afutaiio, onis, f. Cic. : La refonte 
de ce passage est nécessaire, Jlle lo- 
cus relractandus est. Cic. Soumettre 
Â la —, C. ReronDRE 20. 

RÉFORSIATEUR, TRICE, S. M. f. 
Colui, Celle qui roforme. Emendator, 
or, masc. Cic. Emendatrizx, icis, fém. 
Cic. Corrector, oris, masc. Cic. Refor- 
malor, oris, mase. (tr. rare). Pl.-j. 
Aug. Reformatriz, icis, fém. Dig. 

RÉFONMATION, 5. f. C. le suiv. 

REFORME, 8. {. 1° Rétablissoment 
dans l'ancienne forme ou dans une 
meilleurs. (Changement) AMutatio, 
onis, f. Cic. (Correction) Correctio, f. 
Cic. Emendatio, f. Cic. = Il propose 
les réformes qu'il désire, Censet quid 
corrigi velit. Tac. || 2° Changement de 
mal en bien dans la conduite. An) 
Morum mutatio {onis), f. Cic. (Élat 
Emendati (orum) mores (um), m. pl. 
Cic. : 11 faut se mettre dans la ré- 
forme, dla —, Morum faciende mu- 
falio est. Cic. Voy. Se Connor 1°. 
11 3° Licenciement partiel des troupes. 
Dimissio, onis, f. Ée. Missio, f. Liv. 
2 Mettre à la réforme, C. ucencræn. || 
&° Action d'élcigner qqn da l'armée 
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comme Impropre au service. Missfo 
ons, f. Suet.: Congé de réforme po 
cause d'infirmité, Causaria missio, 
Macer. Dig. Mettre qqn à la —, Don- 
ner la — à qqu, Aliquem eraueto- 
rare. Liv. Tac. 

REFORMIEN, v. ac. Former ds no0- 
veau. Voy. ne 1° el FroRMER. 

Se nEFORMER, v. réf. do Se forme 
de nouveau. Voy. ne 1° el Se rORMER, 
12° T. de sucrre. Se rallier. Voy.cem. 

RÉFOUMER, v. act. 1° Retablir 
dans l'ancienne forme. In antiquuxa 
slatum restalu”re (o, is, ui, utum), 
acl. Cic. In pristinum Aabitum refor- 
mare, acl. V.-Maz., et simpl. Refor- 
mare, ACt. PL.-j. || 2° Donner une forme 
meilleure à. Ad meliorem statum re- 
vocare, acl. Cic. || 8° Corriger, recti- 
fier. Corrig're, 0, 18, rexi, rectum, act. 
Cic. Emendare, act. Cic. : Réformer 
les mœurs. CorrigËre mores, Cic. — 
une dur, Legem corrigÿre. (ic. Erreur 
populaire à —, Popularis error ad 
meliora ducendus (de ducËre, 0, is, 
duri, duclum). Quint. Vay. conniaga 
10, amenoEn 30, |] 6° Relrancher oœ 
qui est nuisible ou superfiu. Toltfre, 
0, is, sustuli, sublafum, acl. Cic. Re- 
cidre, o, is, cidi, cisum. act. Quint. 
2: Réfurmer Île luxe, Lurunem follêre. 
Cic. || 6° Diminuer : Réformer ses dé- 
peunses, son (rain, sa maison, Sump- 
lus minuëre (0, is, ui, utum). Cic. 
60 Licencier partiellement. Dimitiére, 
o, is, msi, missum, acl. Cæs. Voy. 
LICENCIFEN. |) 7° Mettre un militaire à 
la reforms. Erauctorare, act. Pl.-f. 
Suet. : Epurer l'armée en réformant 
les soldats indisciplinés, Missionibus 
turbidentorum erercitum purgare. Liv. 
11 8° Rotirer de l'usage comme ne pou- 
vant plus servir, se defaire de. Sulino- 
vére, 60, es, movi, motum, acl. Col. 

Se rRéronuen, v. réfl. Renoncer à 
de mauvaises habitudes. Se corrigèrs 
(o, is, rexzi, rectum). Cic. Voy. Sa 
CORNIAER 19. 

REFOULEMENT, 8. m. Action de 
refoulor; effot de cette action : Le re- 
fuulement produit par les racioes, 
Radicum repercussus (üs), m. Plin. 

REFOULER, v. act. 10 Fouler de 
nouvoau. Voy. Re 1° et rouLer. |] 2° 
Repousser par un choc. Reverberare, 
act. Sen.-rh. Curt. =: [L'Indus] est re- 
foulé par les rochers, Saris reverbe- 
ratur. Curt. || 3° Faire refluer. Re- 
troagêre, 0, is, egi, actum, acl. Alel. 
Retro urgëre (eo, es, ursi, 3. sup.) 
act. Curt. RevoluËre, 0, ts, volui, vo- 
lufum, act. Tac. = Le vent du midi 
refoule les flots, Ausfer fluctus re- 
voluif. Tac. La mer est refoulée par 
le tremblement de terre, Mare tre- 
more lerræ repellitur {de repelli, or, 
Cris, pulsus sum, pass. Pl.-j. L'eau 
des égouts est — par la marée mon- 
lante, Cloacæ adverse æsiu maris 
redundant (neul.). Sail. Voy. R&rLUæR. 
Refouler l'intestin, [nfestina refun- 
dëre (o, ts, fudi, fusum). Cels. | 
Fig. Refouler sa colère, Retroagëre 
tram. Sen. Chagrin refoulé an fond 
du cœur, Dolor penitus abstrusus (de 
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abatrud®re, 0. is, trusi — cacher). 
Cic. } 4° Ropousser = Refouler l'enne- 
mi dans la place, dans ses places, 
Hostes in oppidum rejicére (io, ts, 
jeci, jectum) ou repellëre (o, is, puli, 
pulsum). Cæs. intra oppida compell?re. 
Czs. — les troupes qui fondent sur 
l'italie, Influentes in Jtaliam copias 
reprimêre (0, is, pressi, pressum). Cic. 

RerouLEr, Y. D. C. RRPLUER. 

RÉFRACTAIRE, adj. 1e Rebelle, 
désobeissant. Refractarius, a, um. Sen. 
Yoy. nasecce d° = Etre réfractaire 
4... C. pésantin. || 2° Qui refuse le 
servica militaire : Être réfractaire, Afi- 
litiam detrectare. Cæs. 

RÉPRACTEN, v. act. Produire la 
réfraction de. Refringëre, 0, is, fregi, 
fractumn, act. Plin. 

Se RÉPRACTER, v. pron. Devenir ré- 
fracte. Refnngi, or, Eris, refraclus 
sum, pass. Plin. 

RÉFRACTION, 8. f. Changement 
de direction d'un rayon de lumière lors- 
qu'il passe obliquement d'un milieu dans 
un autre. Refractio, onis, f. Dig. 

REFRAIN, 8. m. 1° Un vers ou Plu- 
sieurs vers qui 4e répetent à la fin do 
chaque couplet. fntercalaris (is) versus 
üs), m., ou fntercalares (iurm) versus 
uum), m. pl. Serr. || 2° Fig. Ce 
qu'une personne ramène toujours dans 
ses discours. Cantilena, æ, f. Cic. Voy. 
CHANSON 39, RADÂCUHBn. 

REFRAPPEN, v. act. Frapper de 
aouveau. Voy. ne 1° el PRAPPER. 

REFRÉNER, v. acl. Reprimer. Fre- 
nare, act. Cic. Refrenare, acl. Cic. 
Cohibère, eo, es, bui, bitum, act. Cic. 
Coercére, 60, es, cui, cilum, act. Cic. 
Voy. nÉPRIMEN. 

RÉFRIGÉRANT, ANTE, adj. 1° Qui 
srt à refroidir, Frigidarius, a, um. 
PIi.-j. Pal: J 2e C. RAFRAÎCHISSANT. 

RÉPRIGÉRATIP, IVE, ad}. C. RA- 
PRAÏCBISSANT., : 

REPROGNE Ou RENFROGNE, Ée, 
part. passé. Contracté, plissé = Visage 
refrogné, Frons contracta. Uor. ad- 
ducta. Quint. constrieta. Petr. || Ad). 
C. chacnin (adj.) 20. 

RFPROGNEMENT et RENFRO- 
GNEMENT, s. m. Action de s0 rofro- 
gnor. Prontis ou Superciliorum con- 
{ractio (onis), f. Cic. 

REPNROGNER ou RENPROGNER, 
v. act. : Se refrogner le visage. Voy. 
ci-spr. 

Se REPROGNFR Où Se RENFROGNER, 
v. réf. Contracter son visage d'un air 
mécontent. C. rnoncen les sourcils. 

REFROMDI, æ, part. passé de RB- 
moiniR, Voy. ee v. || Adj. Devenu 
moins affectionné : 115 sont refrondis à 
notre égard, * Eorum studia in nos 
minuta sunt. D'apr. Cic. Voy. Se ne- 
FROImIN 4e. 

REPNOIDIR, v. sct. 1° Rendre 
froid. Refrigerare, act. Cie. =: Pain 
refroidi, Penis refrigeratus. Plin. || 
2° Fig. Diminuer l'ardeur, l'activite de. 
Refnigerere, act. Cic. Quint. Restin- 
gu7re, 0, Ü, stinri, sfincium, aci. Cic. 
:Refroidir l'ardeur des passions, Cu- 
pidiiatum erderem restinguëre. Cic. 
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— l'enthousiasme, Studie restinquêre. 
Cic. tardare. Cie. — l'amour de qq. 
ch. Alicujus rei emorem refrigerare. 
Quint. Accusatiou refroidie, Refrige- 
rala accusatio. Cie. Refroidir les audi- 
tenrs, Audiforum mentes restinguÿre. 
Cic. || 3e Fig. Diminuer l'affection de : La 
crainte refroidit les bons, Bonis (au 
dat.) fimor studia deminuit (de demi- 
nuÿre, 0, ui, ufum). Cæs. JCes! ter- 
reurs refroidissent les amis, Terro- 
res amicorum sludia debilitant. Cic. 

RerRoinin, v. n. C. Se Rernolbtn. 

Se nærnoinin, v. 4° Pron. Devenir 
froid. Refrigerari, pass. Varr. Cic. 
Refrigescëre, o, is, frizi, S. sup., n. 
Cato. l'rigesc®re, n. Cato. Tac. Gaine. 
Defervescëre, o, is, fervi mieux que 
ferbui, 8. sup., n. Col. : Quand l'air 
s'est refroidi, Refrigerato aere. Varr. 
Dès que les extrémités se refroi- 
dissent, Ubi extremæ partes mem- 
brorum inalgescunt (de inalgesc®re, o 
s. parf. ni sup., n.). Cels. Dès qu'i 
s'aperçoit que ses pieds se —, 
Ut frigescëre pedes intelligit. Tac. || 
2° Prendre froid. Perfrigescëre (voy. 
to), no. Varr. Cels. Plin. || 3° Fig. De- 
venir moins ardent, moins actif. Refri- 
gesc#re (voy. WE a. Cic. Quint. De- 
fervesc®re (voy. 10), n. Ter. Cic. Lan- 
guescËre, 0, is, gui, 8. sup., n. Cic. 
Quint. Considfre, o, is, sedi, sessum, 
n. Cic. Residëre, n. Cic. Liv. =: L'ar- 
deur s'est refroidie, Ardor consedit. 
Cic. resedit. Liv. L'affection des sol- 
dats s'élail —, Languerat militaris 
favor. Curt. Les passions se sont re- 
froidies, Cupiditates deferverunt. Cic. 
La colère s'est refraidie, [ra resedit. 
Liv. || Réf. Avec un suj. de pers. Vous 
von: êtes refroidis sur l'affaire, Lan- 
guidiere sludio in causé fuistis. Cic. 

‘amitié ne laisse pas nos courages 
serefroidir, Amicifia debilitarti animos 
non patutur. Cic. || 4° Réû. Fig. Deve- 
nir moins attaché, moins affeotionne = 
Les amis se refroidissent pourceux.…, 
Amicorum studia in eos mainuunlur 
(de minui, or, ulus sum, pass.). Cic. 
Nous nous sommes refroidis l'un pour 
l'autre, Aliquid de nosträ conjunctione 
immanutum est. Cic. On s'est refroidi 
pour Scaurus, Scaurus refrixit (voy. 
Le). Cie. 

REFROIDISSEMENT, s. &. 1° DI- 
minution de chaleur. Refrigeralio, onis, 
f. Cie. || 2° Indisposition causes par le 
froid. Perfmctio, onis, f. Plin. : Pren- 
dre un refroidissement, Perfrigescére, 
0,18, frixi, 8. Sup., n. Varr. Cels. 
Ptin. || 3° Fig. Dlminution dans les pas- 
sions : Par suile du refroidissement 
des passions, Cupiditatum ardere res- 
tincto. Cic. | 6° Fig. Diminution dans lo 
zôle, dans l'affection. Languidius (or18) 
studium (it), n. Cic. Amor (oris) refri- 
geratnus (1), m. Quint. = Il y a du re- 
froidisseinent entre nous, du — pour 
Scaurus, Voy. Se nBFRoInIR 4°. 

REFUGE, s. m. 1° Lieu où l'on se 
sauve pour étre en sûrote. Perfugium, 
ii, n. Cic. Refugium, 0. Liv. Recep- 
taculum, i, n. Cic. =: Lieu de refuge, 
Mèmes traduet. Vay. asie à. || 3° 
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Pig. Personne ou Choss dont on attend 
le secours. Perfugium, ii, n. Cic. Re- 
fugium, n. Cu. Receptaculum, i, n. 
Cic. Receptus, &, m. Czs. Portus, &s, 
m. (— port). Cic. Arx, reis, f. (— 
citadelle). Cie. Castellum, i, n. ŒE 
forteresse, rempart). Cic. Ara, æ, f. 
(= autel protecteur). Cie. Voy.acice 
4e, PROTRCTION 10. || 30 Pig. Preterte, 
raison apparente. Perfugium, if, on. Cic. 
Voy. 2 PnUTEITE, FAUX-FUYTANT 20. 

RÉFUGIE, £a, part. passé de Se 
RÉPOGIRN. Qui (quæ, quod) confugit ou 
confugerat, ete. Cic. : Tuer Priam 
réfugié au pied d'un autel, Interim?re 
Priamum cum in eram confugisset 
(= quoiqu'il se fût réfugié). Cie. 
Voy: Se RÉrUOrEr. 

éroaté, s. m. Celui qui a cherché 
un refuge à l'étranger. Perfuga, æ, 
m. Tac. 

Se REFUGIER, v. réf. Se retirer 
qq. part pour être sa sûrete. Conçu 
g're, io, is, fugi, 5. sup., n. Cic. 
Perfugôre, 10, is, fugi, fugitum, 0. 
Cic. RefugFre, n. Ces. Liv. : Se ré- 
fugier à Rome, à Syracuse, Confu- 
gëre Romam. Cic. Refugëre Syracu- 
sas. Cic. Se — de son comp sur la 
montagne, Refugére ex castris in non- 
tem. Cæs. La foule s'y rêfugie, Turba 
so perfugit. Liv. Alexandrie où il s'é- 
lait réfugié, Alerandria quo confuge- 
rat. Suet. Se réfugier chez qqn, Con- 
fugëre ad aliquem domurm. Ter. Se — 
chez soi, Domum se reciyëre (ie, is, 
cemi, ceplum). Cic. refugëre. Suet. Se 
— dans un escalier, sous un escalier, 
In scalas, Sub scalas 54 conjicère (io, 
is, jeci, jectum). Cic. Se — dans les 
bras de qqn, Îu sinum alicujus eon- 
(uaère. Pl.-j. | Fig. Se réfugier dans 
‘étude, dans l'élude des lettres, Ad 
studia ss conferre (fero, fers, huli, 
collatum). Cic, Litteris (à l'abl.) ou 
In litteras se abdFre (0, is, didi, di- 
tum). Cic. Litterulis perfugio uti (or, 
Pris, usus sum), dép. (= se servir des 
lettres comme d'un refuge). Cic. Il 
se réfugie dans la dénégation, Con/w- 
git illue ut neget. Cic. 

REFUS, 3. m. 1° Action de refuser. 
(En gén.) Recusatio, omis, f. Cic. Re= 
pudialio, f. (tr. rare). Cie. Detrecte- 
fio, f. (tr. rare). Liv. (Êchee d'en 
candidat) Repulss, æ, f. Cic. (Ae- 
tion de repausser comme fiancé cu 
fiancée) Repudium, ii, a. Ter. Dig. : 
Refus laédieneus) d'obétrr, Perendi 
dedignatio, f. (tr. rare). Pl.-j. — de 
s'enrôler, Detrectatio militis. Liv. 1| 
fait arrêter loilius sur son — de com- 

araltre, Jcilium retractantem arrip. 
Jubet. Liv. {Le sénat fut admirable] 
dans son — de supplicatious, In su 
plicatione denegandä. Cie. Je n'ai re- 
puadu à personne par un —, Personne 
n'a reçu de moiun — aussi se, Ne- 
mini (am præcise negavi. Cic. Je pren- 
drai la feinte pour ua —, Miht simu- 
letie pro repudratiome eril. (ic. Es- 
suyer ua — du peuple, Ferre repul- 
sam « populo. Cie. Kyprouver un — 
dans la solhcitation de l'édilité, In 
ædilitate offensiunculem acapérs. Cic. 
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Tu n'‘emporteras pas un —, Haud 
repulsus abibls. Sall. [Cela) lai ft 
essuyer un — daus sa candids- 
ture au consulat, Ei consulatüs re- 
pulsam attulit. Cic. Sans vpposer de 
—, Sine ull& retraciatione. Cic. Sine 
uilä recusatione. Cic. Sans essuyer 
de —, Sine repulsä. Cic. |] 2° Qgf. 
Ce qu'un autre a refuse : Les refus de 
qqn, *Id quod aliguis respuit. Voy. 
REPUSER 1°. 

REFUSER, v. acl. 10 Ne pas accep- 
ter ce qui est offert. (En gén.) Recu- 
sare, act. Cic. Repudiare, act. Cic. 
(D'un signe de têle ou autrement) 
Abnuëre, o, ts, ui, uiturus, act. Liv. 
Renuëre, s. sup., act. Cic. (Avec dé- 
daio, par mépris) Respuëre, 0, is, ui, 
s. sup., acl. Cic. Rejictre, to, ts, jeci, 
jectum, act. Cic. = ltefuser uu parti, 
un mariage, Couditionem repudiare. 
Plaut. — un héritage, Heredrtatem 
repudiare. Dig. [Les soldats] ne refu- 
saieat ni l'orge oi les léyumes, Non 
hordeum, mon legumina recusubant. 
Cæs. (Ces animaux] refuseal l'orge, 
Hordeum spernuni (de spernëre, 0, 
sprevi, sprelum = dédaigner). Plin. 
Les chevaux — opimiätrement la 
pourriture, Equi perlinacissume pabulo 
abstinent (de abstinère, e0, nu, len- 
fum = s'abatenir de). Suet. Refuser 
une invitation à un repas, Convivium 
renu?re. Cic. — l'amitié du peuple ro- 
main, Populi Romani amictiiam recu- 
sare. Cic. — la paix, Abnuëre pacem. 
Liv. — le combat, Detreciare puguam. 
Liv. prelium. Just. Certamen abnuë- 
re. Liv. — ane propostion, Condi- 
lionem respuëre. Ces. — le serment 
que qqo olfre de prèter, Obluium jws- 
jurandum non recipêre (to, 13, cepi, 
ceplum). Quint. — de remplir les 
fonctions de juge, Judicandt munus 
deprecari, dèp. Quint || 2° Ne pas 
accorder ca qui est demande. Negare, 
act. Cic. Denegare, act. Ter. Cæs. Ab- 
nufrs (voy. 10), act. et n. Sal. Re- 
mure {voy. 1°), act. Cic. = Refuser 
formellement, Pernegare, act. Sen. 
— net, Præcise megare. Cie. — poli- 
ment, Belle negare. Q.-Cic. — qq. cb. 
à qqu, aux prières de qqn, Aliquid 
alicui petenfi denegare. Ces. posiu- 
lanti recusare. Cic. — dn secours à 
qqu, Aurilium alicui negars. Liv. 
— ses services à la république, Ope- 
ram reipublicæ denegare. Liv. Ne — 
à personne ni ses sorvices, ni sos 
conseils, nl ses soins, Nemini operä, 
consilio, Labore deesse (desum, dees, 
defui, defuturus), n. Cic. — Îa paix 
au roi, Abnuÿre pacem regi. Sal. [Le 
séaal] n'osait rien lui —, {li de nullo 
negolio abnuŸre audebat. Sail. Ce que 
je t'avais presque refnsé, Id quod 
{ibi prope subnegeram. Cie. Refuser 
en impôt, De siipendio recusare, a. 
Cæs. — le service militaire, Detrec- 
tare mililiam. Cæs. Liv, — ]e ser- 
ment, Recusare jusjursndum. Quint. || 
So Suivi de ne et d'un infn. Ne 
consentir. Abauëre (voy. 1°), et l'inün. 
Liv. Nolle, nole, non vis, non vult, 
nolui, 8 sup., et l'infin. Cie. Ascu- 


1424 


REFUS 


sare et l'infn. Css. Hor. Quint. = 
1. (Refuser sans négat.) Ils refusent 
d'accepter ces choses, Ea accip”re ab- 
nuunf, Liv. Il refuse de prendre few- 
me, Non vult urorem ducfre. Ter. Il 
— de marcher cuntre l'enneuwni, Negat 
se ad hosiem iturum, Czrs. |] — de 
mourir, Recusat mori. Cæs. Il refusa 
de dire sou avis, Recusavit ne senten- 
fiam diceret. Cic. Hefuser d'intercé- 
der ponr qqn, Abnuÿre deprecationem 
pro aliquo. Curt. — de reconnaitre 
un prince, Principem detrectare. Tac. 
[Notre temps] refuse de croire à tout 
ce qui est impossible, Omne quod fieri 
non polest, respuil (voy. {0}. Cic. || 
Fig. Les jambes refusent de porter 
le corps, Pedes ferre corpus recusant. 
Ior. || 2. (Refuser avec négal.) Ils ne 
refusaient pas d'obéir, Non abnuebant 
parëre. Liv. Je ne refuserai pas de 
m'abaigser, Non recusabo me demit- 
tère. Quint. ls ne refuseront pas 
d'être sous leur domination, Non re- 
cusabunt quominus sub viorum dicione 
siut. Cæs. ls ne refusent pas de com- 
baltre, Non recusant quin armis con- 
tendant. Cæs. Je ne refuse pas de 
dire, Non defugio {is, fugi, 8. snp., 
fugëre, n.) quin dicam. Varr. Voy. 
CONSENTIR J0. [| 40 Suivi de que el 
d'un sub}. Ne pas pormettre = 1. (Refu- 
ser sans négal.) Îls refusaieut que seul 
il passâl avant lous, Recustbant ne 
unus omnes anfecederet. Cæs.]12. (Kte- 
fuser avec négat.) Nous ne refusons 
pas que la vie de Roscius soil livrée…, 
Non recusamus quin Roscit vita deda- 
ur. Cic. Voy. coNSENTIR 20. || Bo Fig. 
Ne pas donner. Denegare, acl. Cic.= 
Refuser 4 qqn les bonnears de la sé- 
ullure, Aliquem sepullurä prohibère 
Lo, es, bui, bttum). Ad !ler, Ne pas 
lout — au plaisir, Non omnia volup- 
tattbus denegare. Cic. Ceux à qui la 
nature a refusé le génie oratoire, Ji 
quibus nalura oralorium ingenium de- 
negavif. Tac. La nature à — le viu à 
l'Afrique, Vinum Africæ nafura in- 
vidit (de inurdère, e0, es, visum, 0.). 
Plin. Cela seul fut — à César (= lui 
manqua), [loc wnum Czsari defuit 
(voy. 2°). Cæs. || 6° Pig. Ne pas con- 
vonir qu'une pers. ou uno ch. possede 
telle qualité, eto. = [ls lui refusent le 
droit de voir la lumière, Negant fas 
ei esse intueri lucem. Cic. 118 — aux 
gons de guerre la finesse d'esprit, 
Silitaribus ingentis subiilitatem deesse 
eredunt (de credfre, », didi, ditum — 
croire). Tac. [Attribuer la sagesse à 
d'autres et) se 13 refuser à soi-même, 
Hanc sibi detrahère (o, is, fraxi, truc- 
fun). Cic. Ne pas — à qqn le savoir, 
Dectrinam alicui concedère (o, is, cessi, 
cessum = accorder). Cic. À 7° Avec le 
prono. réf. ges! rég. indir. So priver 
d'une ch. : Se refuser qq. ch., Re ou 
Ab re abstinère, 0. et mieux se absti- 
nére (40, 68, nui, fenium). Cic. Se — 
tout, Sibi omnis uegare. Sen. Ne se 
rien —, Nihil sibi defrawdlare. Petr. 
Voy. Se Parven 20. || 8° Ne pas sa- 
tisfaire qqn qui demande. Repellére, o, 
L, puli, pulsum, act. Jall. : [Si tu me 
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demandes qq. ch.], tu ne seras pas 
refusé, Haud repuisus abibis. Sal 
Refuser qqn qui demande, et simpl. 
— qqn, Aliquem peteniem rejic#re (to, 
is, jeci, Jectumy. Ov. | 9° Ne pas ao- 
ceptor qqn, ne pas vouloir de qqn. :En 
gèn.) Kecusare. Ter. Hor. Hepellëre 
voy. 8e), act. Cic. Liv. (Avec de- 
ain) Rejic®re (voy. 8°), act. Ter. Ov. 
Respuëre (voy. 1} act. Cic. Asper- 
nari, dép. (ace.). Cic. = Refuser cette 
femme [our épouse), Eam recusare, 
Ter. — une fenime en mariage, Uro- 
rem recusare. LHor. — qqn (qui est 
candidat), Aliquem repellëre. Cic. Liv. 
Se RFFUSER, v. 1° Pron. Être re- 
fusè. Recusari, pass. Cic. EL tous les 
pass. des v. act. cités à REPUSER. f 
20 Réf. No pas consentir à : Il se re- 
fuse à prendre feume, Non vult uxo- 
rem ducère. ler. Voy. nErosEr 30, Se 
refuser à subrr l'esclavage, Servilutem 
recusare. Sall, Je me refuse à ce que 
lu me deinaudes, Tibi denego quod 
me orus. Plaut., Voy. nerosen 2. || 
Ne 9e refuser à aucun service, Ces- 
sare nullo officio (à l'abl.). Liv. ||] 
30 Réf. Ne pas se livrer à : Se re- 
fuser aux querelles et aux procés, 
Jurgüs et litibus (à l'abl.) se absii- 
nère{e0,es,nui, (entuin). Cic. Se — aux 
plaisirs, À voluptatibus abstinère, 0. 
Cic. || 4° Ref. Ne pas se rendre à, resis- 
ter à : Se refnser à l'évidence, Repu- 
gnare manifestis (au dal.). Quint. || 60 
Pron. Ne pas sc prêter à =: Bouche qui 
se refuse à la prononicialion des mots 
alias, Os ab latinorum nominum pro- 
lafione abhorrens (de abhorrére, eo, 
rui, s. Sup., N.). Liv. [Mon] esprit se 
— À écrire, Animus & scribendo ab- 
horrel. Cic. Mon esprit 8e — à dire 
ces choses, Autnus ea dicëre refor- 
midat. Cic. La disposition des lieux 
se — à uno coup de main, Subite 
belli locus abnuif ide abnuëre, o, ui, 
uifurus). Tac. || 6° Pron. Ne pas per- 
mettre : La bauteur des eaux de la 
rivière s'y refusail, Magnitudo flumi- 
nis RON permitiebat (de permitiére, 
eo, is, misi, missum). Crs. 
RÉPUTATION, s. f. 19 Discours ou 
écrit par lequel on refute. Refutatio, 
on1s, f. Cic. | 2° La partie du discours 
par laquolle on repond aux objections. 
Confutatio, onis, {. Ad Her. 
RÉPUTER, v. act. {9 En parl. des 
cb. Dotruire par des raisons solides ce 
qu'un autre a avancé. (Démontrer la 
ausseté de) Refell”re, o, is, felli, 
s. sup., act. Cic. Iledarquêre, 0, is, 
ui, s. sup., act. Cic. Refutare, act. 
Cic. (Abattre par la parole) Confutars, 
act. Cic. (Détruire) luluêre, e, ds, ui, 
utum, act. Cic. Dissolugre, e, is, solvi, 
solutum, act. Cic. Quint. = Refuter les 
argomeauts de l'adversaire, Argument 
confraria refulare. Cic. — un men- 
songs, Afendacium refellère où redar- 
guëre. Cic. — des erreurs, Errores 
convincérs (0, is, vici, victum). Cic. 
— une opiniou, Opinionem minuërs 
(o, is, ui, uium). Cic. — l'accusation, 
Crimen diluëre. Cic. Criminationem 
disolukra. Cic. — par des paroles 
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des accusations déjà réfutées par les 
faits, Verbis confulare crimina rebus 
reviela (de revinc#re). Liv. || 2° En 
pari. des pers. Prouver que qqn a dit 
des choses mal fondoos ou fausses. (En 
gén.) Aefellëre (vay. 1°), act. Cic. 
Relargu”re (voy. 10), act. Cic. Re- 
futare, act. Cic. (Ré uire au silence) 
Confutare, art. Cic. 

REGAGNER, v. act. 10 So diriger 
de nouveau vers. Repetëre, 0, is, ivt et 
it, um, acl. Liv. Suet. = Regagner 
son camp, Castra repelëre. Liv. Voy. 
RE 1° el GAGxER 20, || 2° Rovenir à, 
rentrer dans. Redire, co, is, ii el rar. 
ivi, fun, ü. Cic. = Regaguer la ville, 
Rome, sa maison, Rcdire in urbem. 
Liv. Redire Romam. Cic. domum. Cic. 
Voy. asvexin, AENTR&N. || 3° Gagner 
cs qu'on avait perdu. Recnperare, acl. 
Cic. Recipére, to, is, cepi, Ceplum, act. 
Liv. Voy. agcouvnen te. |) Fig. Re- 

agner les bunnes grâces de qqn, 
vluntatem alicujus recuperare. l'ic. 
Voy. ag 1° el aaaner 1170, || 40 Ga- 
gner de nouveau (dans toutes les accep- 
tions de Gagner). Voy. ne 1° et OAGNER. 

REGAIN, s. m. Herbe qui re- 
pousse apres la fauchaison. Fenum (i) 
chordum (i), n. Plin. Sicilinenta, 
orum, 0. pl. Cato = Couper les re- 
gaios dans les prés, Pruta sicilire 
(io, ts, s. parf. ni sup.). Varr. 

RÉGAL, 5. m. 1° Grand repas. Ap- 
araiæ (arum) epulæ (arum), f. pl. 

iv, Voy. rasrix. || 20 Fig. Grand plai- 
sir. Voy. PLAISIR À0. 

REGALANT, part. prés. de aéGa- 
Lan {el 2, Voy. ces v. || RÉGALANT, 
anTe, adj. C. arnéanis 20. 

REGALEMENT, 8. M. C. APLANIS- 
SEMGNT. 

1.RÉGALEN, v. act. C. apLanin le. 

2. REGALER, v. act. 1° Donner un 
grand repas : fiegaler, Rien — qqn. 
Apparalis epulis aliquem accipère (io, 
îs, cepi, ceptum). Liv. — qqun de friau- 
dises, Palatum alicujus saporibus de- 
leciare. Sen. || 2° Fig. Divertirs Régaler 
de éctions l'esprit deslecteurs, Legen- 
tium animos fictis oblectare. Tac. — ses 
Jeux de spectacles, Spectaculis oculos 
suos delectare. Sen. | 3° Iron. Maltrai- 
ter. Voy. ARRANGER 40, CANESNEN 10. 

Se néaarza, v. 1° Réf. Faire un bon 
repas. Bene cenare, D. Cic. || 2° Man- 
qe” des choses qui plaisont = Se régaler 
8 friandises, Palatumn suum sapori- 
bus delectare. Sen. || 3° Fig. Se delec- 
ter. Se lelectare (de qq. ch., re). Cic. 
H 4° Récipr. Se donner des repas les 
uns aux autres. Jucunda inter se con- 
givra habère (60, es, bui, bitum). Just. 

REGAILD, 8. m. 1° Action de la vus 
en gen. Adspectus, &s, m. Cic. Visus, 
&s, in. Cic. Conspectus, &s, m. Cic. 
Oculorum oblutus (%s), m. Cic. Oculi, 
orum, m. pl. Cic. : Jeter, Porter ses 
regards sur qqn, Oculos in aliquem 
conncére. Cic. Voy. R&danDEn. Aussi 
loiu que portent {es —, Voy. roater 
{neuL.) 2°. Tourner, Promener, Atla- 
cber, Fixer ses —, etc., elc., Voy. 
TOURNER, PRÔMENER, ATTACUER, FLXEN, 
etc., elc. Au premier regard, Prime 
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slatim conspectu. Liv. Frapper les 
regards, Voy. yraPPer 8°, L'âroe 
échappe aux —, Animus obtutum ocu- 
lorum effugit. Cic. Voy écuarpun 7°. 
S'offrir aux —, Voy. œiL 30, [| 2° Ex- 
pression des yeux. Oculi, orum, m. pl. 
Cic. Vultus, üs, m. Cic. Oculorum 
obtutus (üs), m. Cic. : [Son] regard 
quand il réfléchit, Obtutus ocnlorum 
in cogitando, Cic. Avoir tant d'effron- 
lerie dans le —, Tantam impuden- 
fan oculorum habère. Cic. — doux, 
menaçant, elc., elc. Voy. œiL 4e, || 
39 Influence pretendue des youx sur ce 
u'ils regardent. Oculus, i, m. Virg. 
Urat. Voy. œIiL 6°, || 4° Yeux guettant, 
surveillant. Oculi, orum, m. pl. Cic. 
Observalio, onis, f. Plant. Voy. œit 
60. || 6° Fig. Qqf. Manière de voir, 
opinion, sentiment : Être sans valeur 
aux regards de tous, Voy. œir 10, || 
6o Yeux regardant avec curiosite, avec 
convoilise, avec plaisir. Oculi, orum, m. 
pl Cic. 3 Ils Jeltent sur tous vos biens 
des regards de convuitise, Ad omnia 
vestra cupiditatis oculos adjiciunt. 
Cic. Tous les — se portent sur qqn 
ou sur qq. Ch., Captiver, Fixer sur 
soi fes —, etc. elc. Voy. œiL Ro, 
Aitirer les —, Voy. ATrinEn 20. || 70 
Œil, Yeux faisant qq. signe. Oculi, orum, 
m. pl. laut. Voy. œiz 9°, cLIGNE- 
MENT. || 80 Yeux de qqn qui est temoin 
do qq. ch., presence de qqn. Oculi, 
orum, m. pl. Cic. Consyectus, üs, m. 
Cic. = Exposer aux regards, Voy. ex- 
Posen de. Faire qq. ch. sous les —, 
Être sous les —, Mettre sous les — 
de qqn (pr. et fig.), Voy. œiL 100. || 
9° Qaf. La personne même qui est te- 
moin de qq. ch. Arbuler, fri, m. Cic. 
: Soin qu'on prend pour éviter les 
regards, Vitalto oculorum. Cic. 
l'abri des — indiscrets, Voy. œiL 110. 
11 10° Ouverture magçonnco pour facili- 
ter la visite d'uno conduite d'eau, eto. 
Puteus, i, m. Vütr. 

Ag neGanD De, loc, prép. En com- 
paraison de. Voy. COMPARAISON 1°, 

EN naGanp, loc. adv. Vis 4-vis. Con- 
tra. Liv. Exadversum. Ter. Voy. Eu 
FACE 1°. 

EN R&GARD 0, loc. prép. Vis-à-vis 
de. Contra (acc.). Cæzs. Eradversus 
(ace.). Cic. Eradversum (dat). Ter. 
Adversus (acc.). Liv. Voy. En race 10, 

REGARDANT, parl. prés. de n&- 
Gannek, Voy. ce v. || Subsi. Les re- 
gardants, Spectantes, ium, m. pl. Cic. 
1 Adj. Trop menager. Voy. cinicue 2e. 

RÉGAUDEN, v. act. el ueut. to 
Neul. el Act. Porter la vue sur qqn ou 
sur qq. ch. (En géo.) Adspacëre, to, is, 
speri, spectum, act. Cic., el qqf. neut. 
(ad et l'acc.). Plant. Col. ou sun fré- 
quentalif À dspectare, act. Cic. Intue- 
ri, eor, éris, tuilus sum, dép. (acc.). 
Cic. (Atlenlivement) Spectare, acl. 
Cic., et qqf. neut. (ad et l'acc.). laut. 
Conspicëre, act. Cic.. el qaf. aeut. (in 
etl'acx.). Plaut. Contueri, dép. (ace.). 
Cic. (Très altentivement, en savant, 
en connaluseur] Considerare, act. Cic. 
Contemplari, dép. (acc.). Cic. (En de- 
dans) {nspicëre, act. Plaut. PA. Apul., 
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et nent. (in et l'ace.). Ter. Introspi. 
cÿre, act. Cic. on son fréq. Inspectarse, 
act. Plaut. Cæs. (En avant, au loin 
devant soi) Prospicére, act. Liv., et 
neut. (in el l'acc.). Cæs. où son fréq. 
Prospectare, act. Sall. Sue. (Derriess 
soi) Respicére, act. Cæs. Liv., et pl. 
souv. neul. (ad et l'acc.). Cic. ou son 
fréq. Respeclare, act. Ter. Vell., et 
|. souv. neul. (ad et l'ace.). Liv. (En 
Eaut) Suspicëre, act. Cic., et qqf. 
neut. (in et l'acc.). Cic. ou son frèq. 
Suspsctare, act. Ter. (En bas) Despi- 
cëre, act. Cic. Col., el qaf. neut. (ei 
et l'acc.). Plaut. (in et l'acc.) Ov. 
(Tout autour) CireumspicEre, act. Cic. 
ou son fréq. Circumspectare, act. Liv. 
: Les yeux [me] font mal à force de 
regarder, Oculi spectando dolent.Plaut. 
— au loin derrière soi, Respicére 
longe retro. Cic. La liberté de — au 
luin de tous côtés, Circumspiciendi 
late liberias. Quint. Les cancres re- 
gardent de côté, Caneri adspiciunt in 
ubliquum. Plin. Regarder de mou côté, 
Ad me adspicére. Plant. spectare, 
Plaut. — ic, fluc adspicrre. Plaut, 
adspectare. Plaut. spectare. Plaut. — 
à droite, à gauche, Spectare ad dez- 
tram. Plaut. AdspicËre ad sinistram. 
Plaut. Se retourner pour — à gau- 
che, RespicFre ad Levam. Plaut. — çà 
et là, fntueri huc atque illue. Cie. — 
dela porte, Ab januë prospicére. Nep. 
— du haut des maisons et par les fe- 
uètres, Prospectare ex teclis fenesiris- 
que. Liv. — au dedans, Intro adspi- 
ctre. Ter. inspic?re. Plaut. — du camp 
daos la ville, Prospicre ex castris in 
urbem. Cæs. — dans la maison, in- 
trospicére domum luem. Cic. — chez 
toi par ton implavium, Nespicére ad 
Le per impluvium tuum. Plaut. — dans 
une boutique, Conspicire in Iabernam. 
Petr. — dans la rue, Despicère in 
viam. Hor. — en l'air, SuspicËre in 
cælum. Plaut. Cic. Regarde - moi, 
Me huc adspice. Plant. [lue me ad- 
specta. Plaut. Relourne-tui pour me 
regarder. Respice ad me. Ter. Ne ces- 
ser de se relouruer pour — César, 
Respectare sine fine Cæsarem. Veil. 
— qqn d'un seul œil, Aliquem eliero 
oculo contueri. Cic. — qqn du coin 
de l'œil à travers sou éventail. Ali- 
quem limis (s.-e. oculis) per flabellum 
spectare. Ter. — le soleil en face, 
Intueri solem adversum. Cic. Voy. En 
race. — le soleil sans cligner les 
‘eux, Contueri solem oculis immobi- 
libus! Plin, — souvent et allentive- 
weut son miroir, Speculum sæpe ac 
diligenter inspicére. Apul. — sa tenue, 
Habitum suum circumapic?re. Pl.-j, 
— sa bourse, Inspicère marsupium. 
Plaut. — les ratures d'un manuscrit, 
Lituras cedicis contemplari. Cic. — la 
position d'une ville, Cireumspmicère 
urbis situm. Liv. — de tous cètés la 
oature d'un lien, Contemplari ab omni 
parie leci naturam. Liv. Le quiaconce, 
de quelque edté qu'on le regarde, 
présente des lignes droites, Quincunz, 
in quamcunque partern speciaverts, 
recius est Quint. Celle statue — Île 
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levant, IUud signum solis ortum con- | sui resp 


spicit. Cie. Regarder du haut des airs 
peuples et villes, Despicére varias 
ÿentes el wrbes. Cic. — le ciel, Suspi- 
cére cælum. Cic. — sa l'air an ta- 
bleau, Tabulam pictam suspectare. Ter. 
— on inteadie de sa maison, du haal 
d'nne tour, [ncendium prospicËre € 
domo. Sust. prospectare ex turre. Suel. 
— les jenx Mévalésieas, les jeux da 
Cirque, les athlètes, Spectare Megale- 
sie. Cic. Circenses. Suel. pugiles. Suet. 
— chaque pièce (éurgenterie) une à 
uue et à loisir, Unumquidque otiose 
contenplari où considerare. Cie. — 
uo caudélabre à plusieurs reprises, 
Candelabrum efiam atque etfiam consi- 
derare, Cic. — attentivement nne 
eoupe ornée de pierreries, un mao- 
teau, Diligenter considerare trullam 
gemmeam. Cie. pallium. Petr. U Fig. 
Se faire regarder (— se donner en 
spectacle), Voy. Se ponner Se. Les 
armes étarenl regardées, Arma cou- 
spiciebantur. Liv. 11 veul que sou 
œuvre snil regardée du publie, Vuit 
suum opus a vulgo considerari. Quint. 
Regarder dans la vie de tout le monde 
comme dans ua miroir, {n vifas om- 
nium lanqguam in speculum inspicère, 
Ter. Regarde dans lon âme, f{ntro- 
spiee in menfem [uam Cic. L'ambition 
ne — pas dernière elle, Ambitio non 
respicif. Sen. Regarder d'ou œil ja- 
loux la félicité des autres, Aliorum 
felicitalem ægris oculis infrospicère. 
Tac. — Auguste avec un sentiment 
d'admiration, Contueri Augustum non 
sine adrmiratione. Suel. — avec admi- 
raliou, Suspic#re, act. Cic. Voy. an- 
MIRER À, — avec hautcur, du haut 
en bas, avec mépris, Despictre, act. 
Cie. Voy. mépniser 10. Un dieu a re- 
gardé la république d'nn œil favora- 
ble, avec solhotude, Deus rempubli- 
cam resperil. Cic. ] 30 Act. Fig. Con- 
sidérer, Examiner avec attention. Con- 
sulerare, act. Cie. InspicËre (voy. 10), 
act. Cie. Spectare, act. Cic., et neut. 
(ad et l'acc.). Cie. Vidère, 00, es, vidi, 
visum, act. Cie, Aftendÿre, o, is, fendi, 
fentum, acl. Cic. Perpendrre, o, is, 
grrdi. ensum, act. Cic. : Regarder le 
ien général, Spectars ad salutem rei- 
publics. Cic. Regarde ce que lu dois 
faire, Videas ou Consideres quid agas. 
Cic. IL regardait quand la fièvre avait 
cessé, Censiderabat quando desisset 
febris. Cels. Regarder s1 la cause de- 
maode..., Cousilerere postuleine eau- 
sa. Cic. VOy. CONSIDÉRER 2°, m1 AMI- 
NER 19, ENVISAGER 40. || 9° Neut. Fig. 
Prendre garde 4, faire attention à qq. 
Ch. = Reyarder à qq. ch.. Rem pro- 
spicère (Vuy. 10). Ter. Cic. perspicire. 
ic. Ad rem ou In rem ou Alicui rei 
animum üinfend?re (voy. 2°). Cic. 
Les dieux ne regardent pas à ce 
que fait l'humanité, Dir non curant 
quid agat Aumanum genw. Cic. Re- 
garder aux inlérêts de son maitre, 
Rationes keri curere. Plaut. On re- 
garde aix choses, nou aux personnes, 

s spectalur, men komo. Ad Her. Sans 
regarder à ses propres intérèls, Sins 
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ectu. Sen. Si tu n'y regardes 
de près, Nist prospicis (voy. 40), Ter. 
1 ay a pas regardé d'assez près, Pa- 
run viill QUE 20). Cic. Regardes-y 
à deux fois, Vide etiam aïque eliam. 
Cic. Regarder à la dépense, Sumptui 
parcère (0, is, peperci el rar. parsi, 
parsum), n. Cic. Qui regarde aux 
moindres profils, À (fentus quæsticulis 


(au dat.). Cic. Qui ne — pas à l'ar- 
ent, Liberalis pecuniæ (au gén . 
all. Qui ne — pas assez à la dé- 


pense, In sumpiu negligens (gén. en- 
fis). Cic. || 40 Act. Fig. Suivi de 
coums. Tenir pour, estimer, juger. 
[labère, 00, es, bui, bifum, act. Cic. 
Ducfre, 0, ts, duri, ductum, ael. Cic. 
Putare, act. Cic. Credëre, o, ts, didi, 
ditum, act. Cic. Judicare, act. Ter, 
: On regarde l'âme comme d'origine 
divine, Origo animi cælestis creditur. 
Quint. Regarder qqn comme un dieu, 
Aliquem deum habëre. Cic. Je te re- 
garde comme ua bomme fait, Virum 
fe judico. Ter. Ceux que nous regar- 
dons comme snpérieurs. li quos prio- 
res ducimus. Vel. ll regarde les Athé- 
nieas come des rusires anprès de 
lui, Atticos præ se agrestes pulaf. Cic. 
Il était regardé comme condamné et 
mort, Pro damnato morluoque erat. 
Cic. Regarder qq. ch. comme une 
perte, comme uo profit, Aliguid ha- 
êre in damno. Liv. deputare in lucro. 
Ter. — aq: ch. comme un crime, 
comme aa honneur, Aliguid in cri- 
mine ponêre (0, is, posui, posifum). 
Cic. ponëre in glori&. Liv. J'ai regardé 
comme un crime de désobéir, Non 
parëre nefas duxi. Cic. Être — comme 
au objet d'horreur, In horrorem verti 
(or, ëris, versus sum), pass. Liv. Ro- 
garder ces choses comme vraies, Ea 
pro certis sumêre (0, is, sumpsi, sump- 
um). Cic. Ce que je regarde comuie 
l'essentiel, Jd quod primum puto. Ter. 
Chose qu'on — comme sans impor- 
tance, Res in levi Aabita. Tac. Des 
choses que Pyrrhon a regardées com- 
me rien, Ea, quæ Pyrrhont pro nihilo 
visa sun£ (de videri, 407, éris = pa- 
raltre). Cic. Regarder celle parole 
comme non avenue, {d pro non dicio 
habeëre. Liv. 1\s regardeul comme suf- 
fisant d'être exempt de.…., Satis pu- 
tant carère. Quint. VOY. COXSIDÉRER 
50, couuæ 140. || 6° Act. et Neul. En 
pari. des ch. Être vis-a-vis, à l'oppo- 
site de. Spectare, nent. et act. Cæs. 
Sall. AdspicËre (voy. 1°), act. Col. 
Prospic?re, act. PI.-f. Prospectare, act. 
Pl.-J. Intueri (roy: 10), dép. (ace.). 
Pl.-j. Contueri, dép. (ace.). Blel. = 
Une pointe [de l'Île] regarde l'orieat, 
Angulus ad orientem syectat. Cæs. La 
Belgique — le nord, Belgæ spectant 
in seplentriones. Cæs. La Crête, du 
côté qui — l'urieat, Creta, quà parte 
spectat orientem. Sall. Le plaucher 
— le midi, Tabulatum aispicit me- 
ridiem. Col. La ville — le lac, Villa 
lacum prospicit. Pl.-j, Le triclininm 
— trois mers, Triclinium fria mana 
prospectat. Pl.-f, La chambre à cou- 
cher — les montagnes, Cubicuium 
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montes intuelur. Pl.-j. L'Acrocorinthe 
— les deux mers, Acrocorinthus utra- 
ue maria contuelur. Ajel. Qui — 
‘oricnt, Ad orientem obversus (a, um). 
Col. Obversus orenti. Col. La porte 
ui — l'élang, Porta in stagnum versa, 
tv. Voy. Faire race 3°, En race de 
1°, DONNER (neut.) 10. {| 60 Act. Fig. 
En pari. des cb. Concerner. Spectare 
(adetl'acc.). Cic. Attinére, eo, es, nui, 
lentum (ad el l'acc., el qqf. acc. sans 
prép.). Cic. Pertinére, 60, es, nuï, s. 
sup. (ad et l'acc.). Cic. Confingëre, o, 
ts, figi, tactum (et l'acc. sans prép.\ 
: Pour ce qui me regarde, Quod ad 
me altinef. Cic. Mais cela ne me — 
pes, Sed niâil ad me (s.-ent. attinet). 
ic, Voÿ. CONCERNUR. Cela ne — 
ea rien [a question, Ea rihil attin- 
unt ad rem. Plaut. Voy. APPANTENIR 
°, La loi Gur les concassions] ne te 
pas, ge non lenéris (de te- 
neri, €07, pass.). Cic. VOy. APPLICABLE 
1°. Ce qui ne te — pas, Id quod f(uë 
nthil refert. Cie. Voy. 2 iupontes. 
Cela aous —, nous fantassins, Nos- 
trum peditum illud est opus (= est 
uotre affaire). Liv. Cela me — (— 
c'est à moi de voir, d'aviser), Ego vi- 
dero. Ter. Cela — mes amis, Amici 
viderint. Pl.-j. Voy. AFFAIRE 10. 

Se neoannen, v. 1° Réf. Porter sa 
vue sur soi-même : Se regarder, Se — 
à tout iastant dans on miroir, In spe- 
culo se spectare. Varr. semef crebro 
contemplari. Quint. || Fig. Se regar- 
der avec complaisance, Magnifice se 
cireumspicére (io, ts, speri, spectum). 
Cic. || 2° Récipr. Porter sa vue l'un sur 
l'autre, les uns sur les autres : 1ls se 
regardent, Inter se adspicaunt (voy. 
do). Cic. confuentur (de confuert, eor, 
luilus sum, dép.). Plin. circumspec- 
tant. Tac. Âlins alium cireumspectant. 
Liv. respectant. Tac. À lit alios intuen- 
tur. Liv. (Pour la dishnetion des 
aaances, vOy. REGARDER {°). || 30 Ré- 
cipr. Être face à face : Les floiles se 
regardaient, Classes er adverso stabant 
(de stare, 0, as, steli, statum, ne 
Just. || 6° Réf. Fig. S'examiner sot- 
même. Se perspicére (voy. 1°). Cic. 
Voy. grauinNen !°.1| 6° Réf. Fig. Se 
considersr comme : Se regarder comme 
beurcux, Se beatum pulare. Cic. 

REGARNIR, v. act. Garnir de nou- 
voau. Voy. ak 19 et GARNIN. 

RÉGENCE, s. [. Pouvoir de gouver- 
ner un État pendant la minorite ou l'ab- 
sence du souverain. Tutela, æ, f. Liv. 
: La régence du royaume, Regni pro- 
curalio (onis), f. Cæs. Pendant la — 
d'une femme, Inter muliebrem lule- 
lam. Liv. Voy. RÉGENT. 

RÉGÉNÉRATEUN, TRICE, 8. M. . 
C. RÉFORMATEUR. 

RÉGÉNERATION, 8. f. 1° Repro- 
duction = [Bun] puur la régénération 
deschairs, À d carnes recreandas. l'in. 
1 20 Fig. En pari. du baplème. Re- 
naissance. ftegeneralio, onis, f. Aug. 
H 3° Fie. Amolioration. Voy. ce m. 

RÉGÉNÉREN, v. acl. 1° Reproduirs 
: Regénërer les chairs, Carnes recrea- 
re. Plin. | 2° Fig. Eu pari. du bap: 
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tëäme. Donner une nouvelle nalssance. 
Regensrare, act. Cass. || 3° Fig. Amé- 
Horer, reformer. Voy. ces m. 

Se RéaëNkner, v, 1° Pron. Se re- 

roduire. Recreari, pass. Plin. || 2° 

ig. Renaître (par l'effet du baptême). 
Regenerarr, pass. Cass. || 3° Pron. el 
Ref. S'ameliorer. Voy. ce v. 

RÉGENT, enTe, s. m. f. {0 Celui, 
Colle qui gouverne pendant la minorite 
on l'absence du souverain. Regni pro- 
euralor (or1s), nasc. Cæs. * Ilegni pro- 
curatrix (rcis), fém. D'apr. Cæs. el 
Cic. : Être régent (ou régente) du 
royaume, Ésse in procuralione regni. 
Cæs. Tulorio nomine regnum ailmi- 
nistrare. Just. || 2° Masc. Professeur. 
Yoy. ce m. 

RÉGENTER, v. aeul. et act. Chor- 
cher à dominer : Qui veut régenter 

artoul, Imperiosus, a, um. Cic. Sen. 
f veut — partout, — tout le munde, 
Vuli princeps esse omnium. Cic. Vous 
voulez — vos adversaires, Vullis in 
adversarios dominari, dép. Liv. Voy. 
DOMLNER 40. Se laisser —, Regi, or, 
ëns, reclus sum, pass. Sen. 

4. RÉGICIDE, 9. m. Assassin d'un 
roi. Regrs parrieida (æ), m. Curt. 

2. REGICIDE, 8. m. AssaSsinat d’un 
roi. Regis cædes (rs), f. Cie. 

REGIE, 8. f. 1° Administration de 
bons à la charge de rendre compte. 
Procuralio, onts, [. Cic. || 2° Adminis- 
tration de certains services publics. 
Curalio, onis, [. Cic. 

REGILLE, 19 V. des Sabins. Regil- 
lus, i, m. Liv. Regilti, orum, rm. pl. 
Suet. | 2° Lac du Latium. Ilegillus, à, 
wo. Cic. Lacus (&s} Regillus (i}, m. 
Liv. Rigilli lacus (us), m. Flor. 

REGIMDENR, v, n. {° Ruor au lieu 
d'avancer. Calcitrare,n. Plin. || 20 Fig. 
Refuser d'obeir. Calcitrare, n. Cic. 
Recalcitrare, s sup., 0. or. : Regim- 
ber contre l'éperun, Calcritrars contra 
acumina. Âmm. Qui regimbe, C. n#- 
CALCITRANT. 

RÉGIME, a. m. 1° Manière de gou- 
serner un État, forme de gouvernement. 
Ciouatis forma (æ), f. Cic. : Régime 
æonarchique, aristocratique, demo- 
eralique, VOy. MONARCHIQUE, ARISTO- 
CRATIE 1%, DÉMOCRATIQUE. Chanue- 
ment de —, Voy. CUANGEMENT. || 
2° Régie qu'on suit dans son alimenta- 
tion et dans sa manidre ds vivre on gs- 
neral, pour conserver où pour rétablir 
sa santé. (En gén.) Dizia, æ, f. Cic. 
Dans l'alimentation) Victüs ratio 
onis}), f., el qqf. simpl., Victus, üs, 
m. Cels. Ciborum lez Legs), f. Quint. 
Ciborum observatio (onis), f. Quint. 
Ceria (æ) ciborum nacessilas (atis), f. 
Quint. : Tel est le régime qu'il faut 
observer, Vici&s ratio talis necessaria 
est. Cels. Appliquer un —, Rationem 
wictüs adhibère. Cels. 11 faut appliquer 
ua — forlihant, Dari debat bus va- 
lens. Cels. Un — sévère, Curiosus 
victus. Cels. Traiter par ls —, Victu 
curare. Cels. Se traiter par le —, 
Dizl& curari Cic. Ua — particulier 
rend les athiètes plus vigoureux, 
Athleiarum corpora validiora fiunt 
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lege quadam efborum. Quint. 8e relà- 
cher de son — fen pari. des athlè- 
tes), RemitiËre ciborum certam neces- 
sutatem. Quint. [L'homme qui se porte 
bieol- ue doit S'astreindre à aucun 
—, Nullls debet obliqure se legibus. 
Cels. || 3° Alimentation moderse qui 
convient aur malades et aux convales- 
cents. Aludicus (1) cÜbus (i), m. Cels. 
Tenuis (is) cibus (t}, m. Cels. Tenuis 
(ts) victus (fs), m. Cic. = Il faut du 
régime, Modicus cibus necessarius est. 
Cels. Se meltre au —, Cibum exiguum 
sumêre. Cels. || 4° T. de grammaire. 
Mot qui depend immédiatement d'un 
verbe, d'une preposition, ato. : Le régime 
de.…, * Voz (ocis, f.) quæ pendet ez 
(et l'abl.). Voy. aocvænnen 8e. 

REGIMENT, s. m. {eo Corps de gens 
de guerre. (D'infanterie) * Legie (omis), 
f. (De cavalerie) *Cohors (ortis) 
equestris (is), f. (= troupe de 500 ou 
600 cavaliers). || 2° Pig. Grand nombre, 
multitude. Magnus {i) numerus (1), m. 
Cic. Voy. mouriTOnE 10. 

RÉGION, s. f. 1° Grande étendue de 
pays. Regro, onis, f. Cic. Tracius, üs, 
m. Cic. Ora, æ,f. Cic. Pars, aerlis, f. 
Cic. : Regions saas limites, Regionee 
infinitz. Cic. Les — orientales, Onven- 
tis partes. Cic. || 2° Fig. Sphère, do- 
maine, champ. Regio, onis, f. Cic. || 
3° Espace que prosente Î8 ciel. (En 
gén.) flegio, onts,f. Varr. Cic. (Dans 
la langue des augures) Templum, i, a. 
Varr. : La région australe, Regio aus- 
tralis. Cic. Faire le parlage des ré- 
gions du ciel avec le bâton augural, 
Negionum descriplionem per lituum 
fac#re. Cic. || 6° Se dit des differentes 
hauteurs de l'atmosphere. Locus, i, 
m. Sen. Pers, arts, (. Sen. : Les ré- 
gions basses. Loca (orum, 0. pl.) quæ 
submissiora sunt. Sen. La région su- 
périeure, Superior pars, f. Sen. Le 
(eu tend loujonrs vers les régions 
supérieures, ignis semper pelil supere 
(s.-e. loca). Cic. [L'air] s élève dans 
les hautes —, Fertur sublime (adv.). 
Cic. Emporter daas tes hautes —, fn 
altum abstrahë£re. Cic. [Ces émana- 
tions] sont emportées dans les hautes 
— de l'air, Superius rapiuntur. Sen. 
La région étberée, Æthereus locus. 
Cie. [ 5° Fig. Degre qu'on occupe, 
Point où l'on s'élére dans les sciences. 
Gradus, &s, m. Cic. : Les plus hautes 
régions de l'éloquence, Eloquentiæ 
astigium (ii), n. Cic. Voy. DEOné 20, 
| 60 Fig. Qgf. Classe de la sociote. C. 
cLassg 20, | 70 T. d'anatomie. Ss dit 
de certains espaces détarmines du corps. 
Regio, onis, f. Cels. Sen. : La région 
des côles, Costarun regio. Cels. Le 
mal se produit dans la — de la face, 
Id vifinm fil cirea faciem. Cels. 

RÉGIN, v.act. 1° Gouverner. Re- 
gère, o,is, rezi, rectum, act. Cic. Voy: 
GOUVERNER 1°. || do Administrer, g 
rer. (En gén.) Adminisirare, acl. Cic 
Gerëre, o, is, gessi, gestuin, aël. Cic. 
(Ponr le compte d'un autre) Procu- 
rare, act. Cic. VOy. ADMINISTRER 1°. 
1 3° T. de grammaire. Prondre pour 
rôgime. Voy. GOUYEæRNER 80. 
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RÉGISSEUR, 5. m. Celui qui gère 
â la charge de rendre compte. Procu- 
rator, oris, m. Cic. =: Le régisseur 
de qqn, Procurator rerum alicujus 
Cic. VOy. INTENDANT (26 parte . 
REGISTRE, s.m. Livre où l'on ecrit 
los actes, les affaires de chaque jour. 
(Ea gen.) Tabulæ, arum, f. pl. (ic. 
Litteræ, f. pl. Cie. (Pablic, oMciel) 
Acta, orum. a. pl. Cic. Voy. acra 50. 
(De commerce, de comptes, de ostes) 
Codez, dicis, m. Cic. Voy. Lrvmm 40. 
(Judiciaire) Periculum, à, n. Cie. Nep. 
: Registres militaires, Acta (orum) 
militaria (um). Veg. Registre d’écrou, 
Carceris ratio fonts), f. Cie. Le 
qu'on tient de lettres reçues, Litte- 
rarum allatarum liber (ri), m. Cie. 
Consiguer, Porter qq. cb. sur les re- 
gistres publics, Referre aliquid in lit- 
leras publicas. Cie. Créances nortees 
sur le registre, Nomina digesta in 
codicem. Cic. On [en] a lenu —, Sunt 
{uteræ facts. Cie. Registres mal te- 
nos, Tabulæ negligenitius asservais, 
Cic. Ville qui tent très exaclemeut 
ses —, Civitas conficientissrma litte- 
rarum. Cic. Falsifer les — publics, 
Corrumprre labulas publieæs. Cie. 
REGISTRNEN. C. ENREBOISTRER 1°. 
RÈGLE, 8. f. 1° Instrument qui sart 
4 tirer des lignes droites. Regula, æ, 
f. Cic. = Dresser qq. ch. 4 la règle, 
Aliquid ad regulam corrigère. Sen. W 
2° Principe, ce qui sert 4 conduire, à 
diriger l'esprit et le cœur. Regula, æ, 
f. Cic. Norma,f.Cic. Ler, egis. f. Cic. 
: La règle de l’ulite est la mème que 
celle de l'hannète, Eadem ufilutalis, 
quæ honestalis, est regula. Cic. Les 
règles de l'huspitalité, de la société, 
Voy. Lo1 10, Observer exactement 
celte règle du devoir, Hoc praceytum 
offcii diligenter tenère. Cic. Les rè- 
gles du devoir sont immuahles, Off- 
cit præcepla sunt stabilia. Cic. Avoir 
une règle pour discerner le vrai et le 
faux, fabère regulam qud vere ef falsa 
dijudicentur, Cic. La [oi est la — qui 
determine le juste et l'injuste, Lez 
est Juris afque inyuris regule. Cic. 
La loi qui est la — de nos devoirs, 
Lez officiorum magistra. Cic. Le bren 
public, — de toutes les aclions, Res- 
publica omnium factorum muderalriz 
(gén. icis). Cie. — de cuoduite, Vitæ 
relio (onis), f. Cie. Vite secta (æ), £ 
Cic. Quint. Formula, æ, f. Cic. Don- 
ner à qqu des règles de conduite, Dis- 
ciplinam alicui præscrib#re. Cic. Adop- 
ter une règle de conduite, Cap#re viiæ 
insfifufum (n.). Cic. Adople une — 
de conduite et conformes-y toute ta 
vie, Regulam prends ad quam vivas, 
et ad hanc emnem vilam luam ezæqua. 
Sen. Suivre cette — de condmte, Se 
ui ane sectam rationemque vilz. Cic. 
Lan formulam. Cic. Se condure sui- 
vaal une —, Ad formulam se præs- 
tare. Sen. Se faire une — à 5soi-mème, 
Legem sidi statu#re. Cic. [On ne peut 
distinguer une boane loi d'une mau- 
vaise) qu'en prenant la nalure pour 
—, Nullë aliä nist neturs normä.Cic. 
N'avoir pour — que son intérêt, Om- 
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mia suis commodis meliri (for, tris, 
mensus sum). dép. Cic. Il nous faut éta- 
blir ane — generale.…, Formula quæ- 
dam constituenda est. Cic. Cela n'esl 
pai une — générale, Non id perpe- 
fuum est, Cels. Voy. Loi 4e. || 3° Or- 
dre, bon ordre. Ordo, dinis, m. Cic. : 
Il y à de la règle dans celte maison, 
Domus ea ratione regitur. Cic. Inlr- 
merie où toul est en —, Valetudina- 
riuin bene ordinatum. Col. Voy. onone 
So, Il n'ya pas de — dans celle mai- 
son, Domus ea temere ef nullo consilio 
administratur. Cie. Manque de —, C. 
oésounns 1°. |] 4° Qgf. Exemple, mo- 
dôle. Exemplum, à, n. Cic. Eremplar, 
aris, n. Hor. Quint. : Sa vie est la 
règle de notre conduite, Ad eum mo- 
res nostri exiguntur (de exigi, or, ac- 
fus sum, pass.). Sen. Se proposer, 
Prendre qqn pour —, VOY. EXEMPLE 
4e, manèce 4°. || 6° Ce que prescrit la 
lol, ce qui est dans l'ordre. Lez, egis, 
f. Cic. Hatio, onis, f. Cic. Ordo, dinis, 
m. Cic. : Qui est de règle, Legitimus, 
a, um. Cic. Il est de — que j'aie le 
même droit, Mihi idem jus esse æquum 
est. Plaut. ME LÉOITINE 1° el 20. 
Dans la —, En bonne —, Er lege. Cic. 
Legitime. Cic. Cela a été fait selon les 
règles, dons les —, [oc recte nique 
ordine factum est. Cic. Le sacrifice 
ayant été fait dans les —, Rebus di- 
tinis rite perpetralis. Liv. Créé tribun 
dans lez —, Rite creatus fribunus. 
Quint. Testament en règle, Testamen- 
tum rite perfectum. Dig. Ua combat 
en —, Justum prælium. Liv. Un repas 
en —, Recta cena. Suel. Mari. Corp 
les en —, Cerlæ raliones. Cic. Le 
compte est en —, Ratio constat. Cic. 
Voy. courte 6°. Nos comptes sonl 
en —, Nous sommes eu —, Ratio 
accepli atque erpensi inler nos conve- 
nil. Plauf. Se mettre en — avec son 
maitre (— élablir la halance des 
comples), Cum ralionibns doinini pa- 
na fac#re. Col. Se mettre en — 
remplir les formalités requises), Om- 
nia justa perfictre. Liv. Legitima con- 
ficëre. Nep. Voy. Los de, onupre 8°. || 
6° Ce que prescrit la coutume, l'usage. 
Mos, oris, m. Cic. Consuetudo, dinis, 
f, Cie. = Il est de rèple qu'on déciame 
contre les vices, Morris est in vilia 
perorare. Quint. Cela est de —, Usi- 
tum est. Cic. Piert solet. Sen. De —, 
à. BABITUELLEMENT. Dans ls —, Sai- 
vantia —, Ut est consuetudo. Cic. Ut 
mos est. Cic. Ut solet. Cic. Préparer 
ua festin dans toutes les règles, Om- 
nibus modis femperare convivium. 
Plaut. Voy. couruue 4°. || 7° Ce que 
prescrit la bienseance, ce qui est con- 
vanable. Decorum, i, a. Cic. 2 Il est 
de règle qu'on commence par êlre 
soi-même homme de bien, Par est 
Jrimum ipsum esse virum bonuin. Cic. 
1 est de — que la patrie soil plas 
chère, Cariorem esse patrium deccl 
(cuit, 6. Op cere, impers.). Cic. 
Dans la —, En bonne —, Lecore. Cic. 
Decenter. Cie. Ut decet. Cic. Tu as 
agi dans les règles, Fecisii ut decue- 
rat. Ter. Qui est dans les —, Deco- 
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rus, a,wm, Cic. Se mettre en règleavec 
qqn (= lui rendre la pareille, s'ac- 
quitter envers lui), Cum aliquo paria 
facfre. Sen. parem rationem facFre. 
Sen. VOv. RIENSÉANCE 19, BIENSÉANT. 
Il 8° Precepte, Methode gour la prati- 
que ou l'enseignement d'uno science, 
‘un art, d'un jeu, oto. Regulu, æ, f. 
Cic. Lex, egis, f. Cic. Quint. Præcep- 
lum, à, n. Cic. : L'ensemble des rè- 
gles, Ratio, onis, f. Cic. Les — de 
‘art mililaire, Ratio rei militaris. Cæs. 
Les — de la dialectique, Disserendi 
ratio. Cic. Règle de grammaire, Lex 
grammalica. Gell. Mots jointsentre eux 
d'après certaines rêgles (de synlaxe), 
Verba inter se ratione conjuncla. 
Varr, Les vers sont soumis à des 
— déterminées, Versibus definita 
les est. Cic. Cet art a des — parti- 
culières, Legibus suis Aæc ars constat. 
Plin. Écrire d'après les — de l'art, 
Scribrre ez arte. Ad Her. Poème con- 
forme aux — de l'art, qui est dans 
les —, Legitimum poema. Hor. Don- 
ner des — d'art oraloire, Præcepta 
dicendi dare. Cie. Donner certaines — 
d'artculinaire, Observationes quasdam 
coquendi dare. Plin. Ilest dans les —, 
Il est de règle de semer dès le sols- 
lice d'hiver, Legutimum est a brumä 
jacëre semen. Plin. Ramener tout à 
des règles, Revocare omuia ad præ- 
cepla. Cic. [Bien quil soil interdit de 
saisner), cette règle n'est pas sans ez- 
cepiion, Tamen non id perpelunum est. 
Cels. I n'y a pas à cel égard de — 
constante, Nahtl in his est perpettum. 
Cels. [Plusieurs approuveul l'ex- 
position au midi}; je ne pense pas 
qu'il yait à cet égard une — géné- 
rale à donver, Nec arbitror perpeluum 
utdquam in hoc præcipi posse. Plin. 
| 8° Les statuts d'un ordre religioux. 
VOYy. STATUT. 

REGLE, Ée, part. passé de NÉGLER, 
MIE ce v. { Adj. {° Assujetti à des 
règles fixes (en parl. des ch.). Comno- 
sutus, a, um. Ctic. Descriptus. Cic. 
Dispositus. Sen. Plin. || 2° Qui se fat, 
Qui revient 4 epoques fixes. Status, a, 
um. Cic. Voy. rixé. || 3° Qui est tous los 
jours le même. Consians, gén. anis. 
Cic. Stabilis, m. f., e, n. Cic. Vuy. 
CONSTANT J0, INVARIADLE. || 4° Qui est 
sulvant les formes ordinaires : L'affaire 
est en justice réglée, Res est in vadi- 
monium. Cic. || 5° Suivi et methodique. 
Aplus, a, um. Cic. Voy. suivi, Mé- 
THoo!que 2°. || 6° Reguller. Voy. ce 
m. A 7° Ponctuel, exact (en pari. des 
pors.). Diligens, géo. entis. Cic. Voy. 
ELACT 6°. Ï 8° Sage dans sa conduite. 
Bene moralus (a, um). Cic. Voy. mo- 
RaL 30, || 9° Conforme 4 la morale. 
Rectus, @, um. Cic. Voy, monaL 20. || 
10° Modéré. Bfoderatus, a, um. Cic. 

REGLEMENT, 8. m. 0 Action de 
régler, de terminer une affaire. S'expr. 
eo tourn. par le verbe : Après le rè- 
glement de toutes ces affaires, His 
omnibus rebus decisis. Cic. Voy. n#- 
acer 90, || 2° Action de déterminer, de 
flxer : [1 se conualt bien au règlement 
des limites, Exercitaius ol in fnibus 
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regendis (pass. de regfre, o, is, rexi, 
rectum). Cic. Faire un — sor les 
monnaies, Rem nummariam consti- 
tuFre (0, is, ui, utum). Cic. || 8° Qaf. 
Action de régler la conduite. Institutie, 
omis, f. Cic. : Adopter ua règlement 
de vie, Capñre vitæ instilutum (n.). 
Cic. Voy. Lione 7° (fg.). || 4° Statut 
ui règle, qui determine ce qu'on doit 
aire. Præscriptum, , n. Liv. Voy. 
ORDONNANCE 20, 

RÉGLÉMENT, adv. C. RÉGULrÈAR- 
MENT. 

RÉGLEMENTER. C. RÉGLER. 

REGLER, v. acl. {° Tirer aveo une 
régie des lignes sur du papier, eto. 3 
Reuler du papier, *Chartam lineis 
signare (Meorg.). || 2° Fig. Diriger, Dis- 
poser, Menager, Repartir d'après cer- 
taines rôgles. (Diriger) Regëre, o, ts, 
rexi, rectum, act. Cic. Gubernare, act. 
Cic.(Disposer, arranger) Compon#re,o, 
ts, posut, posuium, act, Cic. Disponêre, 
act. Cic. Constituére, 0, is, wi, ulum, 
act. Cic. Ordinare, act. Cic. (Ména- 
ger, mesurer) Temperare, acl. Cic. 
Moderan, dep. (acc.). Cie. (Répartir, 
distribuer) Divid”re, 0, is, visi, vi- 
sum, act. Cæs. Sull. Distribuÿre, o, is, 
ui,ufum, act. Sen. : Regler sa conduite, 
les passions des sieus, Regère suos 
mores, suorum libidines. Cic, — ses 
achons de telle manière.., Talem or- 
dinem actionum adhibère (e0, es, bui, 
bitum). Cie. — sagement sa vie, [a- 
suture sapienter vilam. Ter. — les 
occupations de la vie, Opera vits 
distribuËre. Sen. — ses affaires, Rem 
familiarem constituëre. Cic. — l'em- 
ploi de la journée, Disponëre diem. 
Sen. Suet. Tac. Pl.-j. J'avais réglé 
mes journées de vovage de celle {a- 
çon, llinera sic composueram. Cic. Re- 
dresser el régler une habitude, Morem 
corrigire el ordinare. Suet. Les dieux 
ont réglé ainsi les destinées, fa dii 
fata ordinaverunt. Curt. La nature a 
— la marche des maladies, Leges po- 
suit morbis naiura. flin. Travailler À 
régler ses gestes, Elaborare in molts 
moderatione. Cic. La lanwne règle la 
voix (— la rend arlirulee), Lingus 
vocem fingif (de fingére, 0, fiuri, 
fictum). Cic. Regier la mesure des 
chants, Canfus numerosque moderari. 
Cic. — le debit, l'écoulement de l'eau 
(d'un bassin), Aquam femperare. PI.-j. 
— l'usure de la mèche d'une cbau- 
delle, Candels filum lemperare. Juv. 
— le prix des deurées, Annonam 
macelli femperare. Suet. Ces rôles 
avarent été reglés de la manière sui- 
vante, Negotia ea divisa hoc modo 
erant. Sali, il Avec on su). de ch. La 
silualion pohtique réglera mon iliné- 
raire, Îter meum rei publicæ ratio 
gubernabit. Cic. || 3° Cunformer a. 
Accommodare, act. Cie. : Régler l'an- 
née sur le euurs du soleil, Annum ad 
solis cursum asccommodare. Suel, — 
les dépenses sur le revenu des terres 
de l'Avenlin, Sumplus ad mercedes 
Aventint accommodare. Cic. — ses 
efforts sur ses forces, Studia sua 
sus naluræ regul& metiri (vor, iris, 
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mensus sum), dép. Cic. — sur ceia 
soa jugement, Judicium ed ea diri- 
Yre. Quint. Je réglerai mes vues sur 
estiennes, Meum consiliun accommo- 
dabo ad tuum. Cic. Regler nos mœurs 
sur la conduite de qqu, Mores nosiros 
ad aliquem ertg”re (o, is, egi, actum). 
Sen. — la vie d'après les coulilions 
sévères de la raison, Vifam ad certam 
rationis normam dirigëre (voy. 2°). 
Cic. Voy. conronmen 29, — sa con- 
duite sur le devorr, Officio (à l'abl.) 
consilia moderari, dép. Cie. Voy. Se 
coxFouuen 2°. || 6o Mettre en bon or- 
dre = Régler, Bien — ses aflaires, Res 
suas ordinare. Sen. Recte sua compo- 
nére (voy. 20). Sail. Ilorloge réglée 
avec précision, florologium diligenter 
ordinatum. Plin. || 6° Mettre de l'eco- 
nomie dans =: Résler sa depense, Parce 
sumplum facère (io, ts, feci, fuctum). 
Ter. || 6° Qqf. Diminuer : Régler sa 
dépense, Sumplus minnëre (o, is, ui, 
utum). Cic. Voy. éconoutx 30. || 70 De- 
terminer, Fixer d'une façon ferme ot 
stable. Constitu#re (voy. 29), acl. Cic. 
Siatuÿre, o, is, ui, utum, act. Cic. De- 
finire, io, is, ivi el ti, ttum, act. Cæs. 
: Régler les choses avec une parfaile 
équité, Îles summaä æquitale consti- 
tuëre. Nep. Tu règles la somme à leur 
aver, Slatuis quid ais solvatur. Cic. 

égler loutes les parlies du cuite, 
Omnes partes religionis stature. Cic. 
La loi règle ce qui regarde les tom- 
beaux. Sepulcris (au dat.) ler cavet 
(de cavère, eo, cavi, cautum, n.). Cic. 
Voy. rixen 40. | 8° Moltro fin à (un 
differend). (En gén.) Darimëre, 0, is, 
emi, emplnm,acl, Cic. Distrah®re, 0,1, 
trari, fractum, act. Cic. (Par accom- 
modemenl) ComponŸre (voy. 20), act. 
Cic. (Par jugement) Dijudicare, act. 
Cic. : Regler un diflérend par ua com- 
promis, De controuersiä compromatiëre 
(o, is, misi, missum), 0. Ulp. || 9° Ter- 
miner (une affaire). Decid?re, 0, is, 
cidi, cisum, art. et ueut. Cic. Conf- 
cëre, jo, is, feci, fecitum, act. el neut. 
Cic. : Ces affaires ayaut été failes et 
réglées, His rebus actis atque decisis. 
Cic. Affaire régiée par tranxaclion, 
Res transactione decisa. Ulp. 1l règle 
l'affaire avec Oppramcus {et recçoil de 
l'argent de luil, Rem cum Oppianico 
transigit (de fransigëre, 0, egr, ac- 
tum). Cic. Règle avec lui l'affaire des 
colonnes, De columnis cum illo con- 
fice. Cic. Régler tous les intérèts d'une 
société, De rebus rationibusque omni- 
bus societatis dectdëre. Cic. | 100 Ar- 
téter (un compte) : Régler un coinpte 
avec qqn, Cum aliquo rationem putare. 
Cato. Cic. — 8es comples avec qqn, 
Ur) Cum rationrbus alicujns paria 
acére (voy. 5°). Col. (Fiz.) Cum aliquo 
Jactre para. Sen. paremrationem. Sen. 

Récien, v. neul. 19 Arrêter un 
compte : Régler avec qqn, Voy. uÉGLER 
{act.) 10°. || 2e Decider de (fairo) ou 
que (l'on fera). C. pecivsn (eut) 30, 

Se RÉOLER, v. 10 Réf. Se moderer. 
Voy. ce m. 10. |} 2° Mottro de l'ordre 
dans sa vie. Vitam ad rationis normam 
dirigére (0, is, rexi, rectum). Cic. : An- 
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toine s'est réglé, Antonius frugi fac- 
ts est. Cic. Voy. Se RANGER 5e. || 
8° So conformer 4 : Se régler sur une 
ch. Ad rem se accommodare. Cie. Voy. 
Se conronwean {e. || 6 Se conduire 
d'après l'exemple de qqn =: Se régler 
sur qqn, {n mores alicujus se formare. 
Liv. Alicujus exemplar imitari, dép. 
Cic. Se — sur la divinité, Denm sequi 
(or, Éris, seculus sum), dép. Sen. Voy. 
BIEMPLE 1°, MODÈLE 4e, || 6e Prou. 
Étro reglè. S'expr. par les pass. des 
v. acl, cités à néacen (act.). 

REGLISSK, s. f. Sorte de plante. 
Glycyrrhiza, æ,f. Plin. Dulcis (is) ra- 
dir (icis), f. Cels. 

RÉGNANT, part. prés. de RÉGNER, 
Voy. ce v. || néONANT, ANTE, adj. C. 
RÉGNANT (part.). 

RÈGNE, s. m. 1° Gouvernemant d'un 
roi ou d'une reine, d'un emperour, etc. 
{D'un roi, d'une reine) Regnum, i, n. 
Cie. Liv. (D'un empereur) fmperinum, 
ii, n. Suel. Principatus, üs, m. Pl, 
Tac. Suet. = Le règne précédent (celui 
de Tullus Hostilins) n'avait pas été 
heureux, Prorimum regnum khaud 
prosperum fueral. Liv. Sous le — de 
Romulus, de Tibère, Regnante Ro- 
mudo, Cic. Tiberio imperitante. Tac. 
[pomitien}, au début de son —, né- 
ghgea..., fmperii initio neglezit. Suet. 
Jusqu'au milieu du — de Néron, 4d 
medium Neronis principatum. Suet. 
Néron, pendant tout son —, Nero 
toto principatu suo. Plin. [Galba] pé- 
rit le 1° mois de son —. Periit im- 
perit mense septimo. Suet. Après un 
— de 15 ans, Actis quindecim annis 
in regno. Just. [Romulus}, après ua 
— de 37 ans, Cum septem et {riginia 
regnavisset annos. Cie. Il est dans la 
239 année de s00 —, Jam tertium et 
vicesimum annum regnal. Cic. La 
quatrième année du — de Tarquin, 
egnante quarlum annum Tarquinio. 
Cie. || 2° Domination d'un favori, etc. 
Regnum, ï, 0. [or. : Sous le règne 
de la bonne Cinara, Sub regno bonz 
Cinaræ. Hor. || 3° Fis. Autorité, in- 
flucnce, vogue. credit des ch. Aegnum, 
i, a. Cic. Hominatio, ons, f. Cic. Do- 
minalus, &s, m. Cic. =: Snus le règne 
de {a raison, Consilio dominante. Cic. 
IL 6° Division des êtres de la nature. 

enus, neris, n. Lucr. : Le règne ani- 
mal, Genus omne animantum (ei, en 
prose, animantium). Lucr., et simpl. 
Animalia, um, n. pl. (= les aani- 
maux). Cic. 

RÉGNER, v. n. {0 Régir un État 
aveo le litre de rol ou de reine, d'em- 
porour, otc. (En gén.) Nerum potiri 
{ior, iris, itus sun), dép. (ic. Simmz 
rerum præesse (sum, es, fui, futurus\, 
o. Liv. (En pari. d'ua roi, d'ue 
reine) Regnare, 0. Cie. Regnum obti- 
nére (e0,es. nui, ten(um). Cæs. ou agère 
(o, is, egi, actum). Liv. ou exercére (eo, 
es, cui, citum). Plin. (En pari. d'un 
empereur) Imperare, n. Pl.-j. Suet. 
Imperitare.n. Ta:. lnperium oblinère. 
Tac. : Régner à Rome, à Amyclées, 
NRegnare Romæ (au gén.). Liv. Amyclis 
(à l'abl.). Virg. (Omphis] régnait sur 


REGOR 1429 


ce pays, In e& regione regnabat. Cic. 
Quatre rois régnaient sur ces pays, lis 
regionibus (au dal.) quafuor reges præ- 
erant. Cæs. [Jugurtha) se prépare à 
rèegner sur toule la Numidie, Omni 
Numidiz imperare paral. Sall. Des 
étrangers ont régné sur nous, Adue- 
na in nos regnaverunt. Tec. [Ancus] 
régna 23 ans, Regnavit ennos quatuor 
et viginfi. Liv. [Caligula] — 3 a0s 
10 mois et 8 jours, Imperavit trien- 
nio el decem mensibus diebusque octo. 
Suet. || 2° Fig. Dominer. Regnare, 0. 
Cic. Imperare, n. Cic. Dominari, dép. 
Cic. Vigère, 00, es, qui, 3. sup., 0. 
Cie. Valëre, co, es, lui, litum, n. Cie. 
Prævalère, s. sup., n. Plin. =: Philon 
règue dans l'Académie, Philo in Aca- 
demiä mazime vigel. Cie. Régner sur 
le cœur de Néron, Apud Neronam 
prævalëre. Tac. — par les bienfaits 
sur les cœurs des peaples, Civitates 
suo sibi beneficio obstrictas habére 
(eo, es, bui, buium). Cæs. C'est là qne 
l'éloquence rêgne, Eloquentia hic re- 
nat où imperal. Quint. Dans on État 
ibre, la parole —, Dominatur usus 
dicendi in liber& civitate. Cic. Au liea 
de la retenue régaail l'audace, Pro 
pudore audacia vigebat. Sall. Les 
passions règnent sans parlage, Libi- 
dines omuia teuent (de lenère, eo, nui- 
tenfum). Cic. C'est une coutume qui 
règne en Egypte, In Ægypto hic mos 
prævalet. Plin. || 8e Exister. Esse, sum, 
es, fui, futurus, n. Cic. : L'affeclion 
qui règne entre les enfants et les pa- 
rents, Caritas quæ esi inler nalos ef 
parenies. Cie. Maintenant le silence 
—, Nune silentium est, Ter. L'horreur 
— devant les portes, Foribus (au 
dat.) horror obversatur, dép. PI.-j. || 
4° Se répandre sur un grand nombre de 
ersonnes : Maladies qui règnent sur 
estroupeaux, Mforbi in pecora vul- 
gati (pass.). Liv. La peste régaait 
parmi les Gauluis, Gallos pestilentia 
urgebat (de urgère, #0, es, ursi, 8. 
sup.). Liv. H 6e S'etendre en longueur. 
In longitudinem patère (eo, es, fui, 5. 
sup.), 0. Cæs. Protendi, or, #ris, len- 
tus el fensus sum, pass. Plin. : Mon- 
Lagnes qui règaent tout le luag du ri- 
vage, Alontes perpetuo tractu prætenti 
oræ(auilal.). Pin. Voy.S'érexbne 110, 

REGONFLENLENT, 8. m. {0 Action 
de regonfler. S'expr. en tourn. par le 
verbe. Voy. neaonriæn. H 2° Crue. 
Voy. ce m. 20. 

REGONFLERN, v. act, et nent. Voy. 
AB 19 el GONFLER. 

REGORGEMENT, 5. m. 1° Débor- 
dement : Les remparts étaient innuilés 
par le regnrgement des égouls, Mwnia 
stagnabant redundantibus cloucis. Sull. 
|| 2e Épanchoment : Quand il y a re- 
gorgerueutl de bule, Cum bilis redun- 
dat. Cic. 

REGORGER, Ÿ. 0. 1° Rendre par ls 
orge. Vomére, 0, is, mu, imilum, act. 
he Sen. || 2° Fig. Rendre ce qu'on a 
pris Indûüment. Voy. Rendre conaz 1° 
un 3e S'epancher hors de ses limites. 
Redundare, n. Cie. : L'eau bue à 
pleiue bouche regorge, Aqua gullure 
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leno redunast. Ov. Voy. DÉBORDER 
fut D. | 4° Refluer. Voy. ce m.] 

o Être Inonde de. Redundare, n. Cic. : 
Ce heu regorxe de sang, fie locus 
sanguine redundat. Cic. |] 6° Avoir une 
grande abondance de. Redundare, n. 
ou Abumdare, a. Cic. : Regorger de 
biens, d'argent, Opibus afflufre (o, 
is, Aurt, flurum), 0. Cic. Cireum- 
fluëre pecumrä. Quint. ou sbs. Circum- 
fluire, n. Cie. Pecunid superfluère, n. 
Sen. La métairie regorge de Hait, 
Villa sbundat lacts. Cic. La ville — 
de soldats, Urbs redundat militibus. 
Cic. Qui regorge, Refertus, a, um 
{de eb., abl.; de pers. , gén. et rar. 
abl.). Cie. Voy. remix 40. |] Fig. Mon 
cœur regnrge de jois, Afihï pectus 
ætitiä abundat. Plaut. || 7° Être fort 
abondant. Superars, D. Sal. Cic. : 
L'orgent regorgeait cbaz toi, Tibi pe- 
euata superabal. Cie. 

REGRET, s. m. {e Souvenir pénible 
d'avoir perdu qq. ch. ou de n'avoir pas 
obtenu une oh. qu'on désirait. Deside- 
rium, ii, 0. Cic. : 1] anus a laisse le 
Wsle regret d'être privés de ses lu- 
mières, Prudentur suz frisle nobts 
desiderium rehiquit. Cic. Causer, Doo- 
ner des regrets (= être regretté), Voy. 
ugoneTrer 10. Exciter les — des 
paifs, Desideria imperitorum commo- 
wére. Cic. Se consuiner en —, Desi- 
derie confici, pass. Cic. Avoir regrel 
d qq. ch., C. am.nerræn te. 1] 2e Cha- 
grin que causs la perte, l'absence ou la 
mort de qqn. Desiderium, nn, n. Cic. 
Dolor, ons, masc. Cic. = Regret de la 
perte, de la mort de qqn, Desiderivm 
alicujus amissi. Plin. alcujus de- 
functi. Suer. et simple Desiderinm 
alicujus. Cic. Le — de la mort de sun 
fs, Filii luctus (fs), m. Cic. Éprou- 
ver du —, Desiderio moveri, pass. 
Cie. Ia grand — à soa fils (absent), 
Magno desiderio ei est flius. Ter. Le 
— qu'il avait à son Als (absent), De- 
siderium quod capiebat € filio. Cic. 
Voy. naGn«TTEn 2. La mort d'Ario. 
visle causa aur Germains nn grand 
—, Magno f, ! Germanis dolori Arto- 
visft mors. Cæe. || laissa an peuple 
ao grand —, Magnum desiderium sui 
apud populum reliquit. Cic. Les re- 

els de leurs amis les suivent dans, 

ls emportent les — de leurs amis 
dans leurs lombesux, Eos mortfuos 
desiderium amicorum prosequitur. Cic. 
LE Deplaisir (en gén.), peine, ennul. 

olesita, æ, f. Cie. : Avoir regrel à qq. 
ch., Avoir — de, Avoir le — de (et 
l'infn.), Avoir — que, Avoir ie — que 

Ule subj.), Voy. Être rAcué 20. Voir, 

unporter qq. ch. avec —, Alquid 

erre moleste. Cic. Voy. Prin 40. 

oarir avec les plus vifs regrets, Ini- 
quisrimo animo mori. Cic. Qui agit 

regret, Invitus, a, um. Cic. Voy. 
macGaë 40. Poire qq. ch. à —, Pacëre 
ahquid invite. Cie. Voy. coxrne- 
cœur. Cela se fera à mon grand —, 
Id me invttissimo fiet. Cic. Je l'ai con- 
gédié à mon grand —, Eum invilis- 
simuws dimisi. Cic. Sans —, Non gra- 
vate. Cic. Æquo eaimo. Cic. Yoy. De 
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bon cœvun 6. |] 4e Ropentir. Pænifen- 
tia, #,f. Cie. Dolor, oris, masc. Cic. 
: [Cette acquisition] ne laisse ancnn 
regret, Pænitentiæ locum non relin- 
quut. Pl.-j. [1 8e souviendra avec gg: 
— de ses turpitudes, Cum aliquo do- 
lors flagitiorum suorum recordabitur. 
Cic. Voy. agrenTin. Avoir —, C. Se 
A&PENTIN. || 6° Au plur. Plaintes, la- 
mentations. Questus, üs, m. a. Cic. 
Lamenta,orum, n. pl. Cic. Voy. PLALN- 
TE 1°, LAMENTATION. 
REGRETTABLE, adj. 1° Digne 
qu'on regrette de l'avoir perdu, etc. Le- 
siderendus, #8, um. Cic. Lesiderabilis, 
m. f., e, 0. Liv. || 2° Digne d'être 
plant. Maiserabilis, m. f.,e, 0. Cic. || 
3° Dont on doit se repentir. Pænitendus, 
a, um. Col. Gell, Voy. FACHEUX 20. 
REGRETTER, v. act. {e Être fâché 
d'avoir perdu qq. ch. ou de n'avoir pu 
obtenir une ch. qu'on desirait. (Alicu- 
Jus rei) in desiderio esse (sum, es, fui, 
futurus). Cic. (Alicujus rei) desiderio 
teneri léor. ëris, lentus sum), pass. 
Cie. : Regrelter beaucoup ses forces. 
Magno desiderto wuraum feneri. Cic. 
Je regrelte extrêémeuent Rome, Bfi- 
serum desiderium Urbis me tenet (de 
tenêre, eo, nut, lenium). Cic. Regrel- 
ter vivement Rome, Ürbis desuierto 
flagrare, n. Cic. — le temps de l'eo- 
fauce, Pueritiam requirére (0, is, qui- 
sivi et si, situm). Cie. [Sa] fermeté 
ne laisse rien à —, Firmifas non re- 
quiritur. Cic. On n'eut a — que la 
perte d'une statue, Nihil, præter unum 
stguum, desideratum est. Cic. || 2° Être 
athige de la perte, de l'absence ou de 
la mort de qqn. (Alienjus) destilerio 
moveri {eor, éris, molus sum), pass. 
Cic, : Pour qu'un jour vous me re- 
gretliez, Ut aliquando vos desiderium 
mei teneat (vay. 10). Cic. Le peuple, 
regreltant Romulus, demanda un roi, 
Populus, desiderio Romuli, regem fa- 
gilauut. Cic. Regretler la mort de 
qqa, — qqn, Mortem alicujus lugère 
10, es, luri, luctum). Cic. Lugére 
ahquem. Cie. La mort de Crassus 
regrellée de beaucoup de personnes, 
Crassi mors a mullis defleta (— pleu- 
rée). Cic. Être bien regretté de qqa, 
Magno desvlerio esse alieui. Ter. 
{[Graecbus] fat vivement — par le 
peuple, Magnum desiderium sui apud 
populure rehiquit. Cic. [Dans ce com- 
au il eat à regrelter la perte de 200 
soldats, Ducentos milites desideravit. 
Cæs. Par ses vices, faire — son aïeul, 
Suis vuliis desiderabilem efficére avum. 
Liv. [Vitetlius) 8t — Othun, Othonem 
desiderabilem fecit. Tac. Un tel suc- 
cessenr le fait — davantage, Tali 
successore desiderabilior fit. Suet. Les 
heutenanis de Pbihppe par leur ty- 
rannie avaient fat — Amyoandre, 
Prafecti Philippi immodico imperio 
desiderium Amynandni fecerant. Liv. 
Cela At encore plus — sa mort, Jd 
auril eliam desiderium (ejus) defuncti. 
Suet. À 3° Éprouver du deplaisir, de la 
peine, de l'ennui : Regreller une ch., 
Îlem graviter ou moleste ferre (fero, 
fers, luli, latum). Cic. Re ou De re ou 
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Ex re dolëre (60, es, lui, lifurus), n. 
Cic. Je regrette beaucoup de ne pas 
savoir, Molestissime fero quod nescio. 
Cic. Nous regrettoas quil ne nous 
soit plus permis..., Dolemus quod Jam 
nobis non licet. Cic. Voy. Êlre rAcué 
20, | 6° Se repentir =: Regreller sa 
faute, Dehicio dotère (voy. 30) Cic. Le 
peuple regretlail sa sentence, Pepu- 
um jJudicii sui pæntiebat (de pæni- 
lère, el, fuit, 5. sup., iupers.). Wep. 
Quintus regrelle d'avoir offensé…., 
Quintum pæntiet quod offendit. Cic, 
Voy. Se nerenTin. 
RÉGULAINISENR, v. act. Rendre ré- 
gulier ce qui n'a pas ôté fait selon los 
rôgles. Corrigëre (0, is, rexi, rectum) 
et vrdinare, act. Suel. 
REGULARITÉ, 8. f. 10 Confor- 
mite a un ordre, à des règles. Ordo, 
dumts, m. Cic. : Cuastruit avec régu- 
larité, Ordinatim structus. Cæs. |] 20 
Juste proportion, symetrie. Conventen- 
ha, æ,f. Cic. Symimetria, [. Vitr, 
Plin. : La régularité des parties, Par- 
hum convenientia. Cic. — des parties 
du corps, Corporis congruentia. l’l.-j. 
Membrorum zquitas (atrs ,f. Suet. 
Vay. PROPORTION 1°. || 9° Égalite, unt- 
formite. Æquabaiitas, ans, Cic. 
Consiantia, z, f. Cic. = Régularité du 
mouvement, Motüs æquabrluas. Cie, 
Le cours des astres avec son admi- 
rable —, Siellarum cursus cum ad- 
murabili eonstantiä. Cic. Se mouvoir 
avec —, alone el numero moveri. 
Cie. || 40 Exacte obsorvation d'une règle 
morale Sanctitas, atis, Ê. Cie. 
RÉGULATEUR, TRICE, 8. mn. f. Ce- 
lui, Celle qui regle, qui dirige. Tempe- 
ralor,onms,nmasc. Cic. Muiterator, oris, 
masc. Cic. Moderatrir, icis, fêm. Cie. 
RÉGULIER, tène, adj, 4° Conforme 
à des régles, fat selon les regles. (En 
gén.) Ordune factus (a, um). Cic. En 
pari. d'unécrit) Ad legem ac regular 
composutus. Quint. : Puème réevher, 
Legitimum poema. Hor. Arbres plantés 
en rangées regulières, Arbores in or- 
dinem salz. Varr. || 2° Bien arrangë, 
bren dispose. Descriptus, a, um. Cic. 
Dispostius. Sen. : Rien de plusrégulier 
que la nature, que le monde, Nihil 
est nalurä descriptius. Cic. mundo 
disposttius. Sen. || 3° Bien proportionns. 
Voy. PROPORTIONNÉ 20. || 6° Symetri- 
que. Concinnus, a,um. Plin.: Fenilles 
lus régulières, Folia concinmora 
lin. |} 6° Égal, uniforme. Æqualis, 
m. f., 4, 0. Cic. : Mouvements du 
corps mesurés et réguhers, Moderati 
æqualesque habitus. Cic. À intervatles 
—, Paribus intervallis. Cæs. louis 
régulier, Voy. pouLs. | 6° Constant, 
ui ne varle pas. Constans, gén. ants 
ic. : Cuurs réguher {des astres), 
Cursus ordinafus. Cic. ratus. Cie. 
certus. Cic. constitutus. Quint. Paf 
des accroissements et des aécroisse- 
meats réguliers, Stalts unctibus #6 
deminutionibus. Pl.-). Marcher d'us 
pas égal et régulier, Æqualiter et 
constanter ingredi, dép, Cie. |] 7° Con- 
forme à la loi, legal. Jusius, a, um. 
Cic. Legitimus. Cic. : Comices régo- 
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liers, Jusfa comitia. Cic. Juger en 
debors des trihunaux —, Extra or- 
dinem dijudicare. Suet. Armée régu- 
lière, Justus erercitus. Liv. Solilats 
réguliers, * Malites legitimi et ordina- 
rit. D'ap. Suel. (Aug., 45). [| 8° Qui 
est dans les formas : Manière d'agir 
régulière, Consiluum ordinarium. Liv. 
Le nunbre révulier, Legitimus con- 
sueludinis numerus. Cic. Cumbal —, 
Justum præltum. Liv. || 8° Qui su’ 
les regles gencrales d'une languo, dt ta 
grammaire. Regnlam servans (gèn an- 
tis). Prisc. [1e Mcthodique : Oraleur 
régulier, (Orator) dispositus. Pl.-j. 
Tout ce qui s'enscigne d’une manière 
régulière, Omnia quæ ratione docentur 
st via, Cic. Faire des éludes régnhè- 
res, Studére legitime. Tac. Voy. ut- 
Thonique 1° el 20. || 119 Conforme aux 
bonnes mœurs. Rectus,a, um. Cic. Voy. 
monaL 20, || {2° Dont la conduite est 
conforme à la morale. Bene moratus (a, 
um), Cic. Sanctus. Cre. || 13° Exact, 
ponctuel : Rcgulter en tout, In omnibus 
rebus diligens fgên. entis). Cie. Voy. 
exacT 5°. |} 16° Qui appartient 4 un 
ordre religieux * Regularis, m. f.,e,n. 

RÉGULIÈREMENT, adv. 1° Con- 
formemnent a des règles. Ad legem ac 
regu am. Quint. Orifine. Cic. || 2° D'une 
manière bien ordonnee. Disposile. Cic. 
Ordine. ic. |} 3° D'une manicre bien 
proportionnee. Æqualiter. Cic. || 40 Sy- 
melriquement. Vuy. ce m. {| 6° D'une 
maniere egale, uniforme. Æquabiliter. 
Sail. Vuy. éaateuenT 10. || 6° D'une 
maniere constante. Constanter. Cic. || 
Je Conformement à la loi, lègalement. 
Juste. Cie. Legitime. Cic. Voy. LÉQA- 
LEMENT, LÉGITIMRMENT. || 8° Suivant 
les formes : Toutes les cérémunies 
syant eté accomplies régulièrement, 
Omnibus secris sollenntier peractis. 
Liv. Qui n'a pas &1é crée — tribun, 
Non rite crealus fribunus. Quint. || 
ÿe Selon les regles generales d'une lan- 
gue, de la grammaire. * Ad legem ac 
regulam. D'apr. Quant. || 10° Mothodi- 

uement. Ratione. Cic. Ratione et viä. 

ic, Ratwne et nusnero. Cic. Modo et 
rations. Cie. {| 14° Conformément à la 
morale. Rects. Cic. || 12° Exactement, 
ponctuellement. Diligenter. Cic. 

RÉUABILITATION, S.f. Action de 
réhabiliter : La rébabihitalion des con- 
damnés, Damnatorum restitulio (onis), 
f. Cic. 

RÉNARILITENR, v. act. 10 Rôta- 
blir dans un etat qqn qui en était dechu. 
Rastitu/re in tniegrum, el simpl. 
Restilu®re, 0, is, ui, ulum, Cie. || 20 
Faire recouvrer la considoration : Ré- 
babiliter qqn, — qqn daas l'opinion 
papriqne. Alicujus ignominiam levare, 

iv. — ceux qui on été flètris, Fgno- 
miniosis notas demère (o, is, empsi, 
emplum). Suet. 

Se RÉHANILITER, Y. réf. Recouvrer 
la consideration. Se infami& levare. 
Cie. : Se réhabiliter jrar le meurtre 
d'au eonemi, Gxde hostis se absoluëre 
{o, îs, solvi, solutum). Tac. 

REHAUSSEMENT, s. m. C. 2:- 
BAUSSRMENT. 
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REMAUSSER, v. act. {° Hausser 
davantage. Altius tollëre (0, s, sustu- 
li, sublutum), sel. Cic. Voy. sxnaus- 
sen. || 2° Fig. Rolever, exciter : Re- 
bausser le courage de qqn où à qqn, 
Animum elicujus excitare. Cie. eri- 
gre (o, is, reri, rectum). Cie. Voy. 
RELEVER {do, 1 30 Augmenter. Augere, 
eo, es, auri, auclum, act. Cic. = Re- 
hausser le prix, (Pr.) Voy. AUGmEN- 
Ten aci. et neul. (Fig) Voy. iRIx 20. 
I 6° Faire paraltre davantage, donner 
plus d'éclat 4. Illuminare, acl. Cic. 
Hlustrare, act. Cic. Distinguëfre, o, fs, 
stinzi, stincium, act. Plin. : Un lèger 
reflet (d'or) rehausse l'éclat des sta- 
tues, Lenis afflatus simulacra refovat 
{de refovére, eo, foui, fotum). Plin. 
Rehausser [sa] blancheur de taches de 
vermillon, Candorem minii guttis dis- 
tingu®re. Plin. Rehaussé de l'éclat 
des pierreries, Fulgentibus gemmis 
illuminatus. Ad Ier. 1l n'y avait rien 
(dans sa parure) pour rehausser [sal 
beauté, Nahil aderat adjumenti ad 
pulchritudinem. Ter. Il faut que 
l'habitation rebausse la diguité, dr- 
nanda est dignitas domo. Cic. Re- 
bausser l'éclat du style, Orationem 
illustrare, Cic. Un discours médiocre 
rehaussé par l'énergie de l'action ora- 
tuire, Alediocris oralio commendats 
viribus aclionis. Quint. L'injustice 
des hommes rehaussera {a gloire, fl- 
lustrabit (uam amplitudinem hominum 
injuria. Cie. Rehausser la gloire de 
ses armes par celle de son éloquence, 
Bellican gloriam eloquentiä curmulare. 
Cie. Tous ces [avanlages] étaient re- 
haussès par la dignité de [sa] vie, 
Ilæc omnia vitæ dignitas decorabat. 
Cic. [16° Vanter avec excès. Laulando 
augère (voy. Qu acl. Cic. Efferre, 
fero, fers, extuli, elatum, aet. Cic. 
Verbis extollfre, 0, is, exluli, s. sup., 
act, Liv. 

REIMS, v. de Francs (Marne). Re- 
mi, orum, m. pl. Cæs. 

REIN, s. m. {° Nom d'un viscère 
double : Les reins, Renes, um et ium, 
w. pl. Cie. || Ua rein, Rien (et mieux 
Renl, enis,m. Plant. ap. Fest. || 2° Plur. 
Le bas de l'epinc du dos. Renes, um et 
tum, m. pl. Cie. Lumbi, orum, m. pl. 
Cic. = Retronsser jusqu'aux reins le 
paa de sa robe, Usque ad lumbos si- 
nurn reducére. Quint. Caresser les — 
à coups de bälon, Lumbos fuste colare. 
or. Avoir mal aux —, Laborare ex 
renibus. Cic. J'ai mal aux — de res- 
ter assis, Lurbi sedendo dolent. Plant. 
| Fig. Poursuivre qqn l'épèe dans 
es reins, Insequi aliquem gladio stric- 
to. Cie. || 30 Fig. Plur. Force de 
l'epine du dos : Ta célébrilé vient de 
tes reins, Nobilitatus es ex lateribus 
(de latus, feris, n. = flanc), Cic. Voy. 
ronce 40. || Fig. Orateur qui n'a pas 
les reins forts, Orator elumbis. Tac. 

REINE, S. f. 1° La femme d'un roi. 
Regina. æ,f. V.-Aar. Just. |] La reine 
Junaa, Regina Juno. Cic. || 2 Souve- 
raine d'un royaumo. Regina, z, f. Cic. 
Virg. Suet. || La reine du ciel, Cæli 
regina. Vulg. || 9° Fig. Femme qui do- 
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mine, qui conduit : La reine du chœur, 
Chori regina (æ), f. Stat. |] 40 Fig. 
Ce qui exerce une sorte d'empire. Do- 
mina, æ, f. Cic. Alart. : Que la Por- 
tuoe soit la reine du champ de Mars, 
Sit Fors domina Campi. Cic. Voy. not. 
I 6° Fig. Chose la plus escellente en 
son genre : La voie Apprenne, la reine 
de: votes, À ppia, regina vtarum. Stat, 
(La justice) est la — des vertus, 
Omnium est virtulum domina où re- 
gina. Cie. Voy. not. || 60 La femelle 
des aboilles. Nez, egis, mase. (— ro. 
Virg. Duz, ucis, masc. (= chef). Col. 

REINSTALLER, v. act. installer 
de nouveau. Voy. RE 1e et mmSTALLEN. 

RÉINTÉGRATION, s. f. Action de 
rôintegrer. Restitutio, enis, f. Cic. : 

RÉINTÉGRER, v. act. 10 Rétablir 
qqn dans la possession d'une eh. dont il 
a ote depouille. festifuvre, 0, is, ui, 
ufum, act. Cic. : Reinléyrer les tribuns 
du peuple dens leur dignité, Tribunos 
plebis in suam dignitatem restitufre. 
Czs. — qqn dans ses biens, Alicui 
bona resliluËre. Cic. 1} avait fait — 
Héraclius dans ses biens, fferaclium 
restifui jusseral. Cie. || 2° Remettre 
dans : Réiulegrer qqn dans sa prison, 
Aliquem in carcerem reducére (0, is, 
duri, ductum). Cie. — de l'argent 
dans le Trésor, lecuniam in fhesauris 
repouêre (0, is, posui, positum). Liv. || 
30 Qaf. Rentror dans. Voy. RENTRER. 

RÉITÉRATION, a. f. Action de rèi- 
térer. fteratio, enis, f. Cic. Plin. 

REITÉRNEN, v. act. Faire de nou- 
veau. Jierare, act. Cic. Voy. R&cOM- 
MERCER, NÉPÉTER. 

REJAILLIR, v, n. 90 En parl. 
d'un liquide. dallile. Resultare, 0, ss, 
s. parf. oi sup., n. Ov. Liv. Curt.= 
Le sang de la victime a rejailli sur le 
vêlement, Senguis er hosti& vestem 
respersil (de respergére, 0, is, sper- 
sum). Quint. Voy. satin. H 2° En 
parl. de la lumiêre. Être renvoyé. C. 
RéFLéCHR (neut.) 10. || 30 En pari. 
d'un corps solide. Rebondir. Voy. ce 
m. | 4° Fig. Revenir de qq. ch. à uns 
pers. ou à une oh. Redundare, n. Cic. 
z Une partie de ta gloire rejaillit sur 
moi, Glorix tus ad me pars aliqua re- 
dundat. Pl.-j. Les vices des Athé- 
niens rejaillissent sur notre cité, Vi- 
{ia Athenimsium in civifatem nosfram 
redundant. Cie. [Ceax) sur qui celle 
infamie rejaillit. Ques «4 iafamria at- 
lingit (de attingère, 0, figi, tactum). 
Liv. Le sonpçan — sur vous, Suspi- 
cio in 008 recidit (de recldfre, 0, cit, 
casurus, 9.) Cie. [Cela] fait rejaillir 
la gloire de votre aclion sar ma 

loire, Vestri facti gloriam cum meä 
aude commumirat. Cic. Faire — l'o- 
dieux sur Loi, Invidiam ta te irejicère 
(io. is, jeci, jectum). Cic. 

REJAILLISSLMENT, 8. m. Mou- 
vemontde ce qui rejaillit. (D'un liquide 
Eruptio, onis, f. Plin. (De la lumière 
Repereussio, onts. f. Sen. Repercussus, 
Gs. Plin. Tec. (D'un corps solide) C. 
RAEBONDISSEMENT. || Fig. Îls vovaient 
avec une vive émotion le rejaillisse- 
ment aur eux de l'infamie d'autrui, 
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Permovebuntur De Von, confagions 


(de contagio, f.). Cie. Voy. AEFLær. 


REJET, s. m. e Action de rebuter 


uno ch. Rejeciio, onis, [. Cic. S'expr. 
souv. par un v. : Le rejet de ces 


choses est asses justifié, Ea satis ha- 


bent causæ eur rejicianfur. Cie. Voy. 
n&seTen 9e. [| 20 Rejeton. Voy. ce m. 
REJETARLE, adj. Qui doit ôtre re- 
jote. Rejicumdus, a, um. Cic. 
REJETER, v. act. {° Jeter de nou- 
voau. Rejicére, ie, is, feci, jeelum, scl. 


Cie. Voy.n81o elles différ. acceptions 


de ssran. || 2° Renvoyer, en le jetant, 
un objet qui vous a été jeté. Rejicère 
(voy. 10), act. Cæs. Remutidre, o, ts, 
misi, missum, act. Cæs. =: Rejeter aux 
ennemis Œ contre les ennemis) les 
traits qu'ils ont lancés, Tela in hostes 
rejicére. Cæs. — la balle, Pilam re- 
miltïre. Sen. || 3° Jeter une oh. dans 
l'endroit d'où on l'avait tirée : Rejeler 
à la mer les scares qu'on a pris, Sca- 
ros capios mari redd®re (0, is, didi, 
ditum). Plin. — à l'eau une grenouitle 
vivante), Ranam in aquam dimitt#re 
for 20). Plin. || 6° Pousser qqn dans 
‘endroit d'où I était ronu. Rejicére 
(voy. 10), act. Ces. Repellfre, 0, is, 
puli, pulsum, att. Cæs. : Rejeter l'eu- 
nemi daus la ville, Hostem in oppidum 
rejicére ou repellére. Cæzs. L'auster 
m'a rejeté du côté de Leucopétra, à 
Rhégium, chez les gens de La tribu, 
Rejectus sum austro ad Leucopetram. 
Cic. Auster me Rhegium, ad tribules 
tuos, relulit (de referre, fere, fers, la- 
tum). Cic. Rejeter l’ennemi bors du 
eamp, Propellfre hostem a castris. Liv. 
Ï 5° Mottre en arrière, porter en er- 
rière. Rejicére (voy. ef act. Cic. : 
Rejeter son vêtement en arrière, Ves- 
fem rejiefre. Cic. Suet. Toge rejetée 
sor l'épaule, Toga in Aumerum re- 
jecta. Quint. Chevelure — négli- 
gemment autour de la Lèle, Capillus 
eircurm capul rejectus negligenter. Ter. 
Tête — en arrière, Supinum caput. 
Quint. || 8° Porter ailleurs une ch. qu'on 
a ôtée d'un endroit : Rejeter la terre 
d'ua fossé dans uo endroit, Terram 
ex fossä in locum regerëre (0, is, ges- 
si, gestum). Liv. Voy. TRANSPORTEN. 
pr Fig. Faire retomber sur un autre 

responsabilité d'une ch. Rejicère 
voy. jo), acl. Liv. Tranaferre, fero, 
ers, fuli, latum, act. Cie. Conferre, 
fero, fers, contuli, collatum, act. Cic. 
s Rejeter une faute sar qqn, Culpam 
in aliquem fransferre. Cic. derivare. 
Cic. conferres Plaut. Ter. conjicPre. 
Liv. inclinare. Liv. trajicére. Quint. 
relegare. Quint. regerëre (voy. 6). 
PI.-j. Culpem alicui impulare. Cic. 
Plin. Crimen in aliquem avertère (e, 
ds, verti, sernm). Quint. — sur les 
morts la responsabilité de ia faute, 
Causam peccali mortuis delegare. [irt. 
La responsabilité du fait est rejetée 
sur eax-mèmes, fn ipsos facium de- 
flectitur (pass. de deflectérs, 0, flexi, 
ferum). Quint. Rejeter l'odieux sor 
qqn, Jnvidiam in aliquem rejicére. 
Liv. fransferre. Quint. Invidiam ali- 
eui imponère (0, Ÿs, D0sui, posiium). 


REJET 


Sall. — sa faute sur la vieillesse, 
Suam culpam in senectutem conferre. 
Cie. — la faule sur la fortune, Cul- 
pam fortunæ assignare. Cic. — la 
responsabilité des maux sur la for- 
tune, Aala ad crimen fortunæ re- 
legare. Quint. Voy. FAUTB 59, ATTRI- 
auEn 2°, IMPUTER 20. || 8° Pousser 
hors de soi. Rejicère (woy. 1°), act. 
Plin. Ejic®re, act. Plin. Egerëre (voy. 
60), act. Plin. Reddère SE 30), acl. 
Cels. Plin. : Rejeter de la bile, Bilem 
redd?re. Cels. — du sang par la bou- 
che, Sanguinem ore rejicére. Plin. 
— le poison, Venenum evomère (o, is, 
mui, mitum). Suet. Voy. vouin. L'am- 
bre est rejelé par les flots, Electrum 
fiuctibus ejicitur. Plin. || Pig. Rome 
a rejeté de son sein un si redoutable 
fléau, Urbs tantan pestem evomuil ou 
foras projecit. Cic.|| 9° Ne pas agreer, 
robuter. Rejic®re {voy. 107, act. Cic. 
Repudiare, act. Cic. Respuëre, 0, is, 
ui, s. sup., act. Cic. Aspernari, dép. 
{ace.). Cic. = Rejeter des présents, 
Dona relegare. Cic. rejicëre. [Hor. — 
une condition, Conditionem repudiare. 
Cie. rejicére. Hirt, — une proposition 
de lui, une loi, Rogationem, Legem 
antiquare. Cic. — un pourvoi, Appel- 
lufionem improbare. Dig. — les priè- 
res, Preces aversari, dép. Liv. — 
des consolations, Consolationes reji- 
cére. Pl.-j. — toute relision, Omnem 
religionem fundilus toll£re (0, is, sus- 
tdi, sublatum). Cic. — le système 
des Cyniques, Cynicorum rationem 
ejicére. Cic. Notre époque rejelle les 
fables, Fabulas Læc rtas respuit. Cic. 
Rejeter la dictature, Dictaturam repel- 
lre (voy. 40). Vell. Voy. nerusen 1°. 
— des chefs, Duces repudiare. Cæs. 
— la aoblesse suppliaate, Nobilira- 
tem supplicem repudiare. Cic. || 10° 
Qqf. Écarter, éloigner qu but) : Cela 
nous rejelte trop loin de notre sujet, 
Ea res longius nos ab incepto trahit (de 
frahére, o, trari, tracts. Sall. Voy. 
Loin {0 (fig.). || 0 Romettre à un 
temps eloigné. Rejicëre (voy. 10), act. 
Cic. : Nous avons eté rejelés au mois 
d'août, In mensem Quiniilem rejecti 
sumus. Cic. Voy. AJOUnNER 30. 

Ressren, v. 0. Repousser après avoir 
ête coupé. Repullulare, 8. sup., n. 
Plin. Repullescëre, o, is, 8. parf. ni 
sup., n. Col. Regerminare, s. part. ni 
sup., n. Plin. 

Se R&ETSR, v. réfl. 1e Se porter en 
arridre. Se rejicére (io, is, Jeci, jec- 
tum). Ter. Petr. : Se rejeter dans les 
bras de qqn, In aliquem se rejicére. 
Ter. Qui se rejette en arrière, Resn- 
pinus, a, um. Sen. || 2° Se porter vers 
une ch. parce qu'on n'a pas reussi dans 
uno autre : Se rejeler sur ane aulrc 
thèse, Ad alteram scholam se vertëre 
0, Ÿs, verfi, versum). Cic. Sc — sur 
‘étude du droit, Ad discendum jus 
declinare, D. Quint. || 3° S'excuser sur 
gg. ch. Voy. S'excusen to. 

REJETON.s. m. 40 Nouveau jet que 
pousse une plante. Surculus, i, m. Cic. 
Col. Plin. = Pousser des rejeinns, No- 
vis frondibus repulleseëre (0, is, s. 
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parf. ni sup.), n. Cic. Voy. nwerra 
(neut.). f 2° Fig. Enfant, descendant 
= Un rejeton, Suboles, is, fem. Cie, 
Progentes, ei, fem. Cie. Ua — d'Her- 
cule, (Homo) ab stirpe Ferculis ge- 
neralus. Cic. Les rejetons, Liberi, 
orum, m. pl. Cic. Qqf. Nati, æ. pl. 
Cic. Progenies, «i, fém. sing. Cic. &: 
boles, is, f. sing. Cie. Proles, is, f, 
sing. Liv, Stirps, pis, f. sing. Liv. 

REJOINDRE, v. act. 19 Joindre ds 
nouveau. Voy. n& 1° el JoiNonE. || 20 
Rounir des parties qui avaient ete sépa- 
rées. Jungère, o, ts, juni, junclium, 
act. Cic. Conjungëre, acl. Cic. Voy. 
sonne le. || 3° Agglutiner, recoller. 
Glutinare, act. Cels. = Rejoindre par 
des sutures les bords d'une blessure, 
Oras vulneris suturis inter se commut- 
t®re (0, is, mist, missum). Cels. || 40 
Atteindre ou Rattcindre des gens dont 
on etait separe. Convenire, io, is, veni, 
ventum, act. Cic. Voy. sotnnne 8e el 
90. || : Rejoindre ses enseignes, son 
régiment, et abs. Rejoindre, Ad signa 
conveuire, n. Cæs. 

Se Rgioixons, v. 1° Pron. et Réf. 
Se joindre de nouveau. Voy. am {0 et 
Se 1omvux. || 2° l’rou. Devenir joint 
Jungi, or, ris, junctus sum, pass. 
Cic. Conjungi, pass. Cie. Committi, 
or, ris, missus sum, pass. Cels. : Tra- 
vaux de fortifications qui ne se sont 
pas encore rejuints, Munimenta non- 
dum inler se commissa. Liv. Ses pau- 
pières ne se rejoignent pas quaod il 
dort, Palpebræ durmientis non coeunt 
(de cotre, eo, ii et rar. ivi, ifum, n.}, 
Cels. || 8° Pron. S'agglutiner, se recol- 
ler. Se glutinare. Cels. Inter se gluti- 
nari, pass. Plin. : Les bords de la 
plaie se sont rejoints, Oræ vulneris se 
glutinarunt. Ceis. Le sourcil, ouvert 
par une blessure, ne se rejoial plus, 
Cilium, vulnere diductum, non coales 
cit (de coalescfre, o, alui, litum, 
n.), Plin. || 6° Récipr. Se rencontrer. 
Convenire, 10, is, veni, venlum, n. 
Cic. Vay. Se so1NoRE 4e. 

REJOINTOYER, v. act, Voy. az 

1° el 1o1NToYEn. 

REJOUER, v. 0. et act, Jouer denou- 
veau. Voy. n8 19° et 3o0mR (n. el al.) 

RÉJOUL, 18, part. pass. den£ioUTn, 
Voy. ce v. || Ad). Gai. Hilaris, m. f.,e, 
n.Cic. Hilarus, a, um.Cic.Voy. oat 10. 

RÉJOUIR, v. acl. 1° Donner de la 
joie 4, faire plaisir à = Rejouir qqe, 
Atiquem delectare on oblecture. Cic. 
Alicui delectationem afferre (fero, fers, 
attuli, allatum). Cic. voluptatem fa- 
cère (io, îs, feci, factum). Cie. ou 
afferre. Plin. Alicui voluptati esse 
(sum, es, fui, futurus). Cie. Læitia 
esse. Cie. gaudio esse. Plaut. Voy. 
018 10, PLAISIR À, CHARMER 60. || 
2° Charmer (le cœur), flatter (les sens). 
Delecture, act. Cic.Permulcére, 60, es, 
mulsi, mulsum el mulcjum, act. Cic. 
Blaudiri, ior, iris, ifus sum, dép. (dat.). 
Cic. : Quand les oiseaux sont réjouis 
par le beau soleil d'une journée, Cum 
apricilate diei aves gestiunt (de ges- 
tire, 10, dui et it, itum, n.). Col. Vory. 
FLATTER 40, CHARMER CI 3° Donner 
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des divertissements à. Delectare ou 
Oblectare, act. Cic. VOy. AMUSER 20. 
Se nésourr, v. réf. 1° Se faire un 
laisir de = Se réjouir d'une ch., Ne 
tari, dép. Cic. delectari ou oblectari 
pass. Cic. gaudère (eo, es, gavisus 
sum), n.Cic. Er re Lelilinm capAre (io, 
is, cepi, caplurmn) ou percipère (io, 19, 
cepi, ceplum). Cie. Je me réjouis de 
(et l'infin.); que (et le subj.}; de 
voir que (et l'indic.), Gaudeo (prop. 
infin.; quod el l'indie.). Cie. Lrtor 
(prop. infin.). Cic. Hoc ou In hoc læ- 
tor (quo et l'indic.). Cie. Lætus sum 
rop. inf Ter. Alihi gratum est 
fes el l'indic.). Cic. (prop. infin.). 
l.-j. Me juval (prop. ialin.). Cic. 
(guod et l'ind.). P&.-j. Je me suis ré- 
Joui que La lettre l'ail été ulile, Juuit 
me fibt tuas litteras profuisse. Cic. 
Se réjouir iolerieurement, Gautdère 
sibr, Cic. in sunu, Cie. Se — beau- 
coup, grandement, extrèmement, De- 
lectari magnopere, vehementer, Cic. 
Gaudéreadmodum,magnopere,vehemen- 
ter. Cic. marime, vehementissrme. Cie, 
Lztari valide, magnoyere, vehementer, 
vehementissime. Cic. Se — extraurdi- 
baïrement, Incredrbiliter delectari an 
gaudére. Cic. Mirabaliter lætarr. Cic. 
Voy. Être councé, Être TnAxsponTé, 
Sauter de so1x 109. Je me réjouis 
beaucoup de cela, {Id mrhi magnæ vo- 
luprati est. Cic. Id mt est pergratum 
ou pergucundum où summe Jucunidum 
ou gratissimum. Cic. Je me — exlré- 
mement de voir que les dieux t'ont 
averti.., Magna lætitia nobis est quod 
te dit monuere. Sail. Se rejouir da- 
vantage, Lztari magis, vehemenlius. 
Cic. | 2 Se divertir, s'amuser. Se 
oblecture. Cic. Voy. S AuvSrn 20. 
RÉJOUISSANCE, s. f. 4° Action de 
se rejouir, joio. Lætilia, æ,f Cic. || 
3° Cemonstration de joie, fête =: Des ré- 
joussances (puuliques), Voluptates, 
um, {. pl. Cic. Tac. Célébrer par des 
— les jours anniversaires, Anniver- 
sarios dies fesios agëre. Cic. Voy. 
rÊTe 2°. 
RÉJOUISSANT, parl. prés. de n#- 
guin, Voy. ce v. || Adj. C. AMUSANT. 
RELÂCUANT, parl. prés. de ne- 
cAcuen, Voy. ce v. || Adj. C. LAxATIr. 
4. RELÂCHE, S. masc. 1° Inter- 
guption de qq. travail. Laramentum, i, 
0. Liv. Intermissio, onis, f. Cic. Ope- 
ris remissio. Varr. ou Laboris remis- 
rio. Varr. Quint. onu abs. fMemissio, 
f. Cic. Laborrs requies. Plin. et abs. 
Requies, elis (acc. etem ou em, abi. 
ete où e), F. Cic. Quies, etis, f. Liv. 
Otium, it, n. Liv. : Ce fut plutôl un 
temps de relâche que la paix. Otium 
magts quam paz fuit. Tac. Pendant 
les momeais de —, In ofio. Cic. Dun- 
ner du — à l'esprit de qqn, Animum 
elicujus lazare. Cie. Ne pas donner 
de — à l'ennemi, Nihil laramenti 
hosti dare. Liv. Se donner du —, 
Prendre du —, $e remittère, 0, is, 
misi, missum. Nep. Voy. Se néLasskR. 
Requiesc®re, 0, is, quievi, quielum, 0. 
Cie. Prendre un peu de —, Occupa- 
tione se relazare. Cic. Prendre dun — 
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après celte vive discassion, Ab hac 
conlentione diapulalionis animum 


(suum) laxzare. Cic. Ne pu prendre 
un moment de —, Nullam partem 
quielis cap?re. Cic. Avoir du — après 
ces fatigues, Ex laboribusconquiesc®re. 
n. Cie. Quand on travaille, où a besoin 
de —, Agenti quiescendum est. Sen. Si 
la guerre contre les Samnites- laissait 
qe —, Si quid laramenti a bello 
amnilum essel. Liv. L'action laisse 
souvent des moments de —, Ab ac- 
lione fil intermissio sæpe. Cic. || 2° 
intermission dans ga etat douloureux. 
Intermissio, onis, [. Cic. Cels. Infer- 
vallum, à, n. Cic. Intercapedo, dinus, 
f. Cic. Sen. =: Moment de relâche 
(dans une maladie), Temyjus (poris) 
remissius (oris), n. Cels. [1 y a des 
moments de — qui rendent les dou- 
leurs lolérahles, Dolores tolerabiles 
uniervalla faciunt. Sen. La douleur 
donne du —, Dolor dat intervalla. Cic. 
La douleur laisse an peu de —, Dotor 
interquescit (vuy. 40). Sen. La maladie 
a des moments de —, Morbus habet 
intercapedinem. Sen. 1 o'y a pont 
de dunlenr qui n'ait des momeuls de 
—, Nullus non dolor intermittitur (de 
tntermat{i, or. ris, missus sum, pass.). 
Sen. Avoir des moments de — (en 
part d'un malarle), Relarari, pass. Cic. 
niermissionem habeère. Dig. Chercher 
du — à ses soucis, Curarum requiem 
quærëre. Cic. Avoir du — après beau- 
coup de misères, Er multis miseriis 
requiescére, Sail. Il n'y 2 pas de — 
à (leur) chagrin, Nulla est intercapedo 
molestis. Cie. Le superstilreux ne 
peul Jamais avoir de —, Supersti- 
{ione qui es imbulus, quielus esse 
nunquam polest. Cic. 

Sans RELACHE, loc. adv. Sans dis- 
continuer. Sine ullä infermissione, 
Cic. Nullo puncto lemporis intermisso. 
Cic. Continenter. Cæs. Liv. Perpeiuo. 
Ter. Cie. Assidue. Cic. Virg. : Élu- 
dier sans relâche, Studia nunquam in- 
termaliére (0, is, misi, missum). Cic. 
Studére pertinaciter. Sen. Travailler 
sans —, Nullum omnino tempus ab 
opere inlermautiëre. Cæs. Parler sans 
—, Verba perpetuare. Cic. continuare. 
Quint. VOoy. coNTINUBLLEMENT. Qui 
est, Qu'on fait sans —, Continens, 
gén. entis. Cæs. Continuus, 8, um. 
Cic. Perpetuus. Cie. Assiduus. Cie. 
Guerres sans —, Bella continentia. 
Cæs. assidua. Cic. VOy. coNTINUEL. 

2. RELACUE, s. fém. 10 T. de ma- 
rice. Action de relâcher : Faire relà- 
che, C. neLÂcuen (nent.) 2°. Lieu de 
—, C. ci-dessons. || 2° Lieu propre 
pour y relâcher. Statio, onis, f. Cæs. 

RELÂCLÉ, ke, part. passé de as- 
LÂCUER, Vuy. ce v. Pad. Moins striot, 
moins exact, moins sévére. Soluius, a, 
um. Cic. Dissolutus. Cic. : Reläché 
dans l'exercice du ponvoir, Ad im- 
perandum segnis (m. f., e, n.). Cic. 
— dans ses mœurs, Qui a des mœurs 
relâchees, Dissolutus, a, um. Cie. Voy. 
Dissol.u. Mœurs —, Diseiphne relà- 
chée, Voy. R&LACBEMxRT 6°. La jeu- 
nesse est tellement —, lta prolapsa 
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est juventus. Cic. Sa conduite était 
—, Vitæ remissioris erel. Suet. Mon 
indulgence a paru Lrop —, Aea leni- 
tas solutior visa est. Cie. Qu est 
d'une iadulgence — envers qqo, In 
aliquem dissulutus. Cic. 
RELÂCHMMENT, s. D. 4° Diminu- 
tion de tension. Rermissio, onis, f. Cic. 
: Relâchement des nerfs, Nervorum 
resululio, f. Cels. f| 2° Diarrhse. Ven- 
tris solutio (onts), f. Plin. = Relärhe- 
ment du ventre, Même traduct. Voy. 
DtARRHÉR. | Jo Fig. Disposition de 
temps à s'adoucir = Quand 1} ÿ a dn 
relâchement dans la chaleur, Lenite 
fervore. Varr. Grâce au — dans le 
froid, Mitigato frigore. Col. | 4° Fig. 
Diminution dans le zale, dans l'applica- 
tion au travail. Animi remissio (onis), 
f. Cic. Animi dissolutio, f. Cic. Sen, 
Aninus {i) dissolutus (i),m. Cic. Ne- 
gligentia, æ, f. Cic. Languor. oris, 
inasc. Cic. || 6e Fig. Délassement, utile 
cessation de travail. €. arLAcHe 40. || 
60 Fig. Diminution dans la moralité, 
dans là discipline : Relâchement ‘ans 
les mœurs, Mores quo ad mollitiem 
lapsi (orum), m. pl. Cie. Mores so- 
luti. Just. dissoluti. Ph. Eutr. Voy. 
DISSOLUTION 3°. — dans la disripline 
(meltiaire), Imperium cn solutum (1 
on lazius (ioris), n. Sall. Disciplina 
(æ) mnus intenta (æ), (. Tac. 
RELACIIER, v. act. to Lâcher de 
nouveau. Voy. RE 19 el LAcHFR. || 2e 
Faire qu'une ch. soit molns tendue. Re- 
miuliére, 0,18, misi, missum, act. Cic. 
Lazare, act. Nep. V.-Mur. Relarzare, 
acl. Ov. Sen. : Relâcher les cordes 
d'une lyre, Fidiculns lazare. V.-Max. 
1 3° Donner la dlarrhee : Relâcher le 
veatre, Alvum resoluëre (o, is, solui, 
solutum). Cels. soluïre. Plin. || 40 Fig. 
Rendre moins strict, moins sevère. Sol- 
vère (voy. 3°), act. Liv. : Relächer la 
discipline militaire, Disciplinam mili- 
tarem solu#re. Liv. resolurre. Tac. 
minuère (0, is. ui, utum). À.-b.-Al. || 
6o Fig. Remettre qq. ch. de ses droits, 
de ses interêts. Remati®re, act. Cie. = 
Relächer qq. ch. de cetle somme, 
Aliquid ex e& summä detrahëre (0, is, 
traxi, tractum). Cic. Voy. RADATTUE 
(act.) 50. || 6° Remettre en liberté. 
Emittére, act. Cie. Dimrttôre, act. Cæs. 
Yoz: LACHEN 90, ÉLARGIR J0. 
ELÂCHENA, v. 0. {° Diminuer qq: ch. 
de son exactitude, de son ardeur, de sa 
severité, etc, : Relâcher de sa sévé- 
rilté, Aliquid de severilate remiltère 
(o, ts, misi, missum). Cic. VOy. RA- 
RATTRE (neut.) 1°. 20 T. de marine. 
Arréter son navire, sa fintte en qq. en- 
droit : Relâcher dans un port, In portu 
Aavern où naves consfituëre (0, is, ui, 
utum). Lio. — à Myonaèse, Ad Myon- 
nesum siare (0, es, seit, staturus), 0. 
Liv. Aller — dans on port, (En gén.) 
Portum pelfre (o, is. ivi el it, tium). 
Liv. (Pour fuir un danger) In porium 
refugêre (io, 15, fugi, fugitua), 0. 
Cæs. Voy. uourLué 20. 
Se azcÂcuen, v. 1° Pron. Se dèten- 
dre. Lazari, pass. Ov. | 2° Pron. Eu 
parl. des intestine. Être pris de diar- 
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rhée. Relazari, pass. Cic. Se relarare. | où l'on a placé des chevaux de relais. 


Cie. À 3° Pron. Fig: En pari. du 
temps. S'adoucir : L'hiver se retâche, 
Hiems mitescri (de mitescère, 0, 8. 
parf. ni sup.,n.). Liv. Les chaleurs 
se relichent, Æsfus rar (de 
defervescëre, 0, ferer el ferbui, 3. sup., 
n.). Varr. VOoy. ARLACHEMB\NT 90. || 
&e Pron. Fig. Perdre de sa forca, de 
son elasticite. Remuti®re, 0, is, misi, 
mtssum, n. Cic. Se remiltére. Cels. 
Minu, or, dris, utus sum, paes. Cic. 
: La douleur se relâche, Dolor remit- 
tit. Cic. se remittis. Cels. L'attache- 
ment des amis se —, Amicorum 
studia minuuntur. Cic. L'activité se 
—, ndustria langueseit (de lan- 
gueseëre, o, gui, S. aup., n.). Cie. 
Voy. ommnoenr (neul.).: Be Pron. Pig. 
Devenir moins strict, moins exact, moins 
sevère : Mœurs qui se relâchent, 310- 
res desidentes ide desidwre, 0, is. sedi, 
s. sup.,0.). Liv. La discipline sé re- 
lâche, Disciplina labitur (de labi, or, 
gris. lapsus sum, dep.}. Liv. || 6° Réf. 
Aabattre de son ardeur, de son exacli- 
tude, de sa severite. Se relarare. Cic. 
: Si vous nous relâchons, Si langues- 
cimus (voy. 4°), n. Cu. Nos soldats 
se sont relâchés, Nostri lenguent (de 
languëre, e0, gui, 5. sup., 0.). Cæs. 
L'homme de bien se relâche dès qu'on 
le neglige, Bonus segnior Ai ubi me- 
gligas. Sall. La mémoire (de l'ora- 
leur) se — quand elle compte sur un 
maauscril, Afemorta securilale scri- 
bendi laratur. Quint. Se relâcher de 
sou ancienne valeur, De pristinä vir- 
tute aliquid remutiére (voy. 4e). Cæs. 
Ceux qui montaient la garde s'élant 
relächés (de leur survetllance), Jis, 
qui in præzsidie erani, remissis (de 
remilté, or, êris, pass.). Sail. Se re- 
lâcher de son zèle et da son activité, 
Curam ef diigentiam remitiêre. Ces. 
Je s'étaient relâchés de leur ardeur, 
À contentions animos remiserant. Liv. 
Se relâcher un peu chaque jonr de 
ses ellorts, À contentionidus quofidte 
ahqutd relarare. Cic. Se — d'une 
règle trop rigoureuse, À nimié neces- 
silats se relarare. Cic. Il se retâchail 
tous Îles jnurs an peu de sa colère, 
Quotudis aliguid iracundig remittebat. 
Cic. Ne se relâcher en rien de sa ri- 
ueur, Nihil de seviti& remitire, 

ac. || 7e Réf. Rabattre de ses droits, 
de ses pretentions : Se relâcher de son 
droit, De suo jure deced®re (0, is, cessi, 
sesum), n. Cic. Suo jure decedëre. 
Liv. Se — ua peu de son droit, De 
jure suo aliquid detrukfre (o,is, (raxi, 
fractum). Cic. Se — beaucoup de son 
droit, De jure suo multa ced#re. Cic. 

{. RELAIS, 8. m. 1° Cheraux frais 
postés de distance en distance pour ser- 
vir à remplacer les chovaux fatigués. 
Dispositi (orum) equi (orum), w. pl. 
Liv. : Chevaux de relais, Même tra- 
duct. 11 se rendit a Pella en —, avec 
des —, Per dispositos equos Pellam 
pervenit. Lis. Placer des — de voi- 
tures à de très courtes distances sur 
les routes, Vehicula per vias modicis 
intervallis disponfra. Suet, || 2° Liou 


Statio, ons, f. Inse. 

2. RELAIS, 5. m. C. ALLUVION, 
ATTERNISSEMENT. 

RELANCER +. act. 10 Lancer de 
nouveau. Vuy. nE {0 et LANCEu. || 2° 
Fig. Aller trouver qqn au lieu où il est 
pour le presser de faire qq. ch. (Aller 
trouver) Convenire, to, is, reui, ven- 
tum, act. Ter. (Déranger) Interpellare, 
act. Suet, (Presser) Urgëre, e0, es, 
ursi, 8. sup., act. Cic. : Aller relan- 
cer qqn ches lui, Venire domum ad 
aliguem. Ter. Cic. || 3° Fig. Repondre 
durement à qqn. Corripère, io, is, ri- 
pui, replum, act. Liv. Suet, 

RELAPS, AP8E, adj. Qui est retombé 
dans l'heresie. “In hæresum relapsus 
(a, um). 

RÉLARGIR, v. act. C. ÉLARGIR. 

RELATEN, v. act. Mentionner, Re- 
ferre, fero, fers, tuli, latum, act. Cic. 
Voyÿ. MENTIONNER. 

RELATIFP, IVE, adj. {0 Qui a rap- 
port 4, qui concerne. Pertinens, gén. 
entis (h..., ad el l’acc.). Quint. : Pré- 
ceples relatifs à cela, Præcepia ad id 
pertunentis. Quint. Ta leltre relative 
à Varron, Tuz lilleræ de Varrone. 
Cic. Questions relatives aux affaires 
Canilales, Quæstiones rerum capila- 
lhium. Cic. Toutes les chuses — au 
ciel, Cuncta exlestia. Cic. [Dans Îles 
panéeyriques] tout est relatif 4 la con- 
Sideration des personnes, Ad perse- 
narum dignifaiem omnia referuniur 
{de refern, feror, ferris, lalus sum, 
pass.). Cic. Être — à, C. Avoir n4AP- 
pont die, || 20 Qui n'est pas absolu. 
Qui (quæ, quod) ex comparatione spec- 
falur. Cic. : Équité relalive, Æquitas 
quæ spectalur er comparafione. Cic. 
Cela est un bien relatif, * loc cum 
ceteris comparando bonum est. D'apr. 
Cie. (Fin., ut, 40,34). La douceur de 
cela est relative, * Hoc comparatione 
cum aliis dulce est. D'apr. Cic. La 
grandeur est chose —, Magnitudo non 
kabet modum certim. Sen. Voy. as- 
souu 1°, D'une manière —, C. RELA- 
TVEMENT 2e. || 3° T, de grammaire : 
Un pronom relatif, Relativum (i) pro- 
nomen (minis), n. Prusc.[| S. m. Un 
relalif, Même traduct. 

RELATION, 5. f. 10 Rapport entre 
deux pers. ou deux ch. que l'on consi- 
dere respectivement l'une à l'autre. Re- 
latio, onts, f. (à..., ad et l'acc.). Quint. 
Dig. || 2° Connexitè. Colligatio. onis, 
f. Cic. Conjunetio, f. Cic. Cognatio, f. 
Cie. Voy. LIAISON 60, naPronT 11°, || 
39 Commerce, liaison, correspondance. 
Commercium, ii, n. Cic, Conversatio, 
onis, f. Cie. Consuetudo, dinis, f. Cic. 
Convictus, &s, m. Cic. Usus, &s, m. 
Cic. Ratio, onis, f. Cic. : Relations 
intimes, journalières, Voy. COMMERCE 
80, — d'hospilahté, Voy. nospira- 
uTÉ 20, Les — d'amitié, Benevolentis 
conjunctio. Cic. Nouer des —, Con- 
sueludines jung’re. Cic. Entrer en 
relation avec qqn, Voy. couusncE 50, 
RAAPPORT 130, Relalions d'amitié éla- 
blies, Constituta (æ#) necessitudo (di- 
ns), f. Cie. Avoir des —, Être en — 
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d'amitié avec qqn, Esse in amicitig 
cum aliquo. Nep. Aliquo familiariter 
ufi (dép.). Nep. Être en — avec les 
Muses, Cum Mfusis rationem habëre. 
Cic. Voy. couumercs Bo. Conser- 
ver, Entretenir des — avec qqn, 
Usum alicujus retinère. Nep. Voy. 
nArronT 13°. Rampre loute 1elation 
avec qua, Se ab aliquo sejung?re. Cic. 
Supyrrmer, laterdire tonte —, Voy. 
couusnce 59. De ombreuses rela- 
livas d'intérêt, Rañiones cum multts 
contractæ. Cic. Former des — d'affai- 
res el d'intérèt, Res rationesque jun- 
gére. Cic. Il avail avec cet bonme des 
— d'affaires et d'intérêt, Cum isto 
re ac ratione conjunctus erat. Cic.Voy. 
RArPORT {3e. || 40 Rocit, narration. 
Narralio, onis, f. Cic. Voy. Récrr. 
RELATIVEMENT, adv. 1° Par 
rapport à. Ad (et l'acc.). Cic. = Ancien 
relativement à votre chronologie, 
Vetus ad nostrorum annalrurm ralio- 
nem. Cic. Voy. Par hAPrOuT à 20, Eg 
ÉGAnunD à {e. Ï 20 D'une maniere rela- 
tive. Comparate. Cic. Ex comparatione. 
Varr. : On n'esl malbeureux que re- 
lativemeut, Est miser nero, nisi com- 
paralus. Sen.-{r. 
RELAVENR, v. act. Laver de nou- 
veau. Voy. ne 19 el LAven. 
RELAXATION, s. f. 1° Relâche- 
ment. Voy. ce m. 1°. || 2° Mise en 
liberto. C. ÉLARGISSEMENT 2°. 
RELAXER, v. acl. C. ELARGIR 30, 
RELAYER, v. acl. Remplacer tem- 
porairement un travailleur =: Relayer 
qqn, Alquem excipüre (io, is, cepi, 
ceplum). Cæs. Alicui in vicem succe- 
dëre, et simpl. Alcui succedère (0, 
is, cessi, cessum), 0. Cæs. 
ReLayen, v. n. Prendre des relais 
de chevaux frais : Relayer de chevaux, 
elabs. Relayer, Equos mutare. Curl. 
Se RELAYER, V.récipr. Travailler al. 
ternativement : Ils se relayent les uns 
les autres, Ali alios erciptunt (de 
ercipêre, io, is, cepr, ceplum}. Cæs. 
En se relayant, In vicem. Cic. 
RELÉGATION, s. f. Sorted'exil dans 
an lieu determine. Relegatro, onis.[.Cic. 
RELEGUER, v. acl. 1° Condamner 
à la relegation. Relegare, act. Cic. In 
exsilium relegare, act. Liv. : Reléguer 
qqn dans une lle, Aliquem in insulam 
relegare. Vell. Tac. || 2° Envoyer de- 
meurer dans un lieu ocarté. Relegare, 
act. Cic. Amandare, acl. Cic. : Relé- 
guer son Àls à la campagne, dans ses 
ropriélés rurales, loin des bomines, 
elegare filium rus. Cic. in prædia 
rustica. Cic. ab hominibus. Cic. — qqn 
à Lilybée, Amandare aliquem Lily- 
bæum. Cie. || 3° Fig. Rejeter, mettre 
à l'ecart = Reléguer la foule dans 
quatre tribus, Turbam in quatuor fri- 
bus conjicére (io, is, jecr, jectumn), 
Liv. — un oraleur dans les affaires 
judiciaires, Oratorem in judiein 1e- 
trudère jo. 18, frusi, (rusum) ou com- 
pingére (o, is, pegi, pacium). Cic. — 
gq. ch. dans les fables, Aliquid im 
fabularum numerum reponëre 10, 18, 
posui, positum). Cic. VOy. nRIGTER. 
Se nezkGugn, v. réf. Se mettre à 
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l'écart. Voy. À l'écanr (loc. adv.) 4e. 

RELENT, s. m. Mauvais goût, mau- 
vaise odeur, Voy. aoûr 2°, ongun 1°. 

RELEVÉ, E, part. passé de n&L- 
ven, Voy. ce v.[| Adj. 1° Dont la santé 
est rélablie : Relevé d'une grave ma- 
ladie, E yraui morbo recrealus (a, 
umi. Cic. Voy. ouénir. || 2° Droit, 
dressé. Erectus, a, un. Cic. Voy. Le- 
vé 1°. || 3° Rocourbe en l'air = Soulier 
à pointe relevee, Calceolus repandus. 
Sic. | € Qui est do rolief, Saillant. 
Eminens, gen. entis. Cic. Voy. BoSSR 
4&e. f 5° Qui ost d'un haut goût. C. pt- 
quant (ad).) eo. || 6° Fig. Qui est d'un 
rang Suporieur. Amplus, a, um. Cic. 
Præstans, gen. anis. Cic. || 7° Noble 
de sentiments. Erectus, a, um. Cic. 
Exrcelsus. Cie. Voy. écrvé 60. || 80 
Noble {en part. du style). Elatus, a, 
um. Cic. Voy. divx 80. 

Reirvé, s. m. Extrait des articles 
d'un compte, d'un inventaire, eto. Ra- 
tio, onis, f. Cic. Rationarium, ii, n. 
Suet. =: Faire le relevé de qq. ch., 
C. neurven 200, 

RELEVEMENT, 8. m. 1° Recon- 
struction. Restitutio, onis, f. Suet. 
Just. || 2° Fig. Retablissement : Le re- 
lèvement de {[sun) ancteane fortune, 
Pristinz fortunz reslitulio (onis), f. 
Suet. ] 3° C. axcavé (subst.). 

RELEVER, v. act. 1e Lever de nou- 
veau. Voy. ax 1° el Leven. || 29 Ren- 
dre plus haut. Altius toll#re (0, is, sus- 
fuli, subiatum), act. Cic. Voy. 8x- 
BAUSSER. || 3° Rodresser ce qui etait 
penche, abaisse. Tollére (voy. 2°), acl. 
Cre. Extoli®re, 0, is, extul et rar. 
ezsustul, elatum, act. Cic. Aftollfre, 
0,1, 8. parf, ni sup., act. Liv. Eri- 
gêre, 0, is, rert, rectum, act. Cie. = 
Re'ever avec la main la tête de qqa, 
Farien uticujus manu allevare. Suet. 
Voy. Lever 20, — Ja têle, sa tèle, 
Caput tollére. Plaut. Cic. Voy. RBORES- 
an 20. || Fig. Relever la léle (= re- 
prendre du courage, de l'audace), Ca- 
put ertullre, Cic. attollfre. Liv. eri- 
gêre. Lucr. Animum erigrre. Cic. Se 
erigère. Cic. La Macédoine releva la 
lèle (= se révolla), Macelonia se 
rursus ererif. Flor. Voy. Laver 1° 
(fig.). 1 6° Retrousser : Relever son 
manteau, Palliun attollfre (voy. 3°). 
Ter. — ses cheveux (= les rejeter en 
arrière), Capillos a fronte retro agFre 
(0. &, egi, acium). Quint. |] 5° Ramasser 
: Relever qq. ch. qui est sur le sol, 
Aliquid de terr& tollère (voy. 2°). Cic. 
Vay. Rauassen 20. || 6° Remettre une 
pers. debout, dans son attitude naturelle, 
remeltre une ch. dans la position où 
elle doit être. Ertoliëre (vuy. 3°), act. 
Cic. Tollëre (voy. 20), act. Plaut. 
Erigère (voy. 3°). Liv. Curt. Suble- 
vare, act. Cic. : Relever qqn qui est 
à lérre, Aliquem jacentem ertollére. 
Cic. toire. Plant. erigrre. Curt. — 
aq" proslerné a ses nreds, Aliquem 
ad pedes stratum sublevare. Cic. — 
des échalar renversés, l’edamenta ja- 
centia slatuêre (o, is, ui, utum). Col. 
— une slalue, Sfatuam restituËre (0, 
ü, ui, utum). Cic. — des colonnes, 
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Colemnas reponÿre (0, is, posui, posi- 
fum). Cic. || 7° Rétablir ce qui était 
també en ruine. Restiture (voy. 6°), 
act. Cæs. : Relever une maison abat- 
tue par Clodius, Domum a Clodio dis- 
Jeciaäm restituëre. Veil. Voy. arsÂTIR. 
I 8° Fig. Romettre dans son ancienne 
prosperité, dans son ancien lustre. Eri- 
gvre (Or: 30), act. Cic. : Relcver la 
Sicile, Siciliam in antiquum statum 
restituère (roy: Ge), act. Cic. — une 
province ruinése, Provinciam perditam 
recreare. Cie. — les affaires, Resti- 
tuëre rem. Enn. Cic. Liv. rem prolap- 
sam. Liv. res perdilas. Liv. — ses 
affaires, Pristinam forlunam reparare. 
Curt. [| 9° Retirer d'un état malheu- 
reux = Relever la république d'une 
chute si grave, Ex fam gravi casu 
rempublicam erigère (voy. 3°). Liv. || 
100 Fig. Rendre l'activité à, ranimer, 
fortifior. Erigëre (voy. 30), act. Cic. 
Ercitare, act. Cic. Restituëre (voy.6e), 
act. Liv. Recreare, act. Cic. Renovare, 
acl. Cic. : Relever ses forces, Vires 
refictre (io, is, feci, fectum). Liv. — 
les forces physiques et morales, Cor- 
pora animosque renovare. Liv. — ses 
forces en mangeant, Corpus cibo fir- 
mare. Cic. — le courage de qqn, Ah- 
cujus animum augère (e0, es, euri, 
auctum). Cic. Alicui animum resti- 
tuëre. Liv. Aliquem firmare. Cæs. Ali- 
quera où Ânimum alicujus confirmare. 
Cic. — le courage abaltu, Animum 
afflictum recreare. Cic. affictum ou 
abjectum ou jacentem excitare. Cic. 
Ta lettre l'a relevé, Tuis litteris se 
erexil. Cic. Relever l'espoir des Ger- 
mains, Germanos ad spem erigrre. Tac. 
— l'esprit de sa fatigue, Animum a 
fatigatione renovare. Quint. — la dis- 
ciphne militaire, Disciplinam castro- 
rum refuvère (c0,es, foui, fotun). PL.-j. 
— un art négligé, Intermissam indus- 
{riam reparure. Quint. || 11° Fig. Aug- 
mentor {Sa dignité, ses richesses) : Re- 
lever sa forlune, sa condilron, son 
élat, Fortunam amplificare. Cic. — sa 
fortune, ses richesses, Amyplificare 
dinitias. Cic. || 12° Fig. Rehausser, 
parer, orner. Értoll®re (voy. 3°), act. 
Cic. Quint. Ornare, acl. Cic. : Rele- 
ver sa race par ses exploits, Genus 
factis illustrare. Quint. [il fit cela) 
pour — l'éclat de son édihté, Ad or- 
natum ædilifatis suæ, Cie. — le style, 
Elocutionem khonestare, Ad Her. Ora- 
{ionem exornare. Cic. — un sujet par 
le style, Rem dicendo tolëre (voy. 20). 
Cic. — (par le style) les sujets bas, 
Humilia ertollère. Quint. || 13° Don- 
ner un haut goût : Relever les mets, 
Cibos excutare. Plin. — ia douceur 
du vin avec du sel, Vini lenitatem 
sale ercitare. Plin. À 14° Pig. Don- 
ner plus de piquant, de vivacite, d'a- 
rement. Condire, 10, is, iui on üi, 
tium, acl. Cic. Ercitare, act. Quint. 
: Il ya deux choses qui relèveal le 
style, Duo sunt quæ condiunt oralio- 
nem. Cic. Le sel, L'esprit relève le 
discours, Salsum excilaf orationem. 
Quint. Discours relevé da la grâce, 
Oratio lepore condila, Cie. Ce qu'on 
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dit est encore — par la voïx, Id quod 
dicitur ft voce conditius. Cic. La plai- 
santerie, chose qni relève la conver- 
galion, Facetie, sermonum condimen- 
fum (i}, n. Cic. || 16° Fig. Faire pa- 
raltre davantage. JÜustrare, ocl. Cic. 
: L'injustice des homines relèvera ta 
gloire, Ilustrabit tuam amplitudinem 
hominum injuria. Cic. L'éclat de l'ex- 
pression relève la beauté des idées, 
ulchrifudinem rerum clanias oratio- 
nis illuminat, Quint. Relever l'éclat 
d'une couleur, Claritatem coloris ex- 
citare. Plin. Voy. nRHAUSSeR 4°. || 
16° Fig. Faire valoir, louer, exalter. 
Extollëre (voy. 3°), act Sail. Laudi- 
bus ornare, et simpl. Ornare, act. Cic. 
2: 16 relèvent le bien qu'ils ont fait, 
Benefacta sua verbis adurnant. PL.-j. 
Relever la philosophie, l’hilosophiam 
ezornare. Cic. — les sédiiuns elies- 
mêmes, Seditiones ipsas ornare. Cic. 
Voy. rxALTER 30. || 170 Fig. Faire 
remarquer. Demonsirare, act, Cic. 
Quint. : Relever les beautés, tes dé- 
fauls (d'un écrit), Demonstrare viriu- 
tes. Quint. vilia. Quint. — des sot- 
tises. Stulta reprehendEre (o,is, hendi, 
hensum = critiquer). Quint. ]| 18° Fig. 
Repliquer vivement 4 : Relever dure- 
meal une injure, Cenira coniumeliam 
graviter respondére (eo, es, spondi, 
sponsum). Cie. || 19° Fig. Reprendre 
vertement qqn : Relever bien qqn, 
Aliquem gravuter refutare. Cic. Voy. 
REPRRNDAE. || 20° Fig. Noter, con- 
signer, enregistror. Perseribêre, o, is, 
scripsi, scripium, acl. Cic.f 210 Des- 
siner (une vue. Describfre (voy. 200), 
act. Liv. | 22° Mettre en place d'un 
homme ou d'une troupe un autre homme, 
uns autre troupe : Relever les senti- 
uelles de au, Vigilias deduerre (o, 
is, duri, ductum). Sal. || 23° Succe- 
der à uae personne ou à une troupe 
dans one occupation, ete. : Relever nn 
poste, In stalionem rucceière (0, is, 
cessi, sessum), 0. Cæs. Des troupes 
fraiches relévent les troupes fati- 
guees, Întegn succeduni invicem de- 
fatigatis{andat.). Ces. Voy.neLara. 
{ 26° Uberer d'un sngagement. Sot- 
vérs, 0, 8, sobvi, solufum, act Cie. 
Liberare, act. Cic. : Relever la cité 
d'un engagement religienx, d'un vœa, 
SoluËre civttatem religiome. Cic. voto. 
Just. Le droit prélurien peut — de 
ces engagements, Hæc promisse jure 
prætorio liberantur. Cic. 

Racëver, v. D. 40 Sortir de l'état 
de maladie. À morbo assurgëre (0, is, 
surrez1, surrectum), n. Liv. Resur- 
gère, n. Liv. Voy. auémuin (neut.) 1e. 
IL 20 Fig. Dependre de. (Ex aliqu ou 
Ex re) pendère, co, es, penendi, 8. sup., 
an. Cic. = Les cités qui relèvent de ce 
tribunal, Civilates qua in id forum 
conveniunt (de convenuire, do, veni, 
venfum, a.). Cie. Territorre qui relève 
de Carthaze, Ager juris Carthaginien- 
sis. Liv. Ne relever de personne, Esse 
sui juris. Cic. suæ potestalis. Lie. in 
suë potesfaie. Nep.Voy. 2DÉSPEeNDnE Îe. 

Se neczven, v. Îe Réf. So lever de 
nouveau. Voy. an ie et Se Lave. À 
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20 Se lever après avoir été par terre. 
Se erigëre (0, is, reri, rectum). Cic. 
Assurgère, 0, is, surrezi, surrecium, 
n, Liv. = Se relever de terre, Se a 
terrä aitollére (0, is, s. parf. ni sup). 
Plin. Se — d'une lourde chule, Se a 
gravi casu attoll#re. Liv. S'aider de 
ses mains pour se —, Manibus in 
assurgende se adjuvare. Liv. || 8° Sor- 
tir du lit où l'on etait couché. E lecto 
surgrre (voy. 20), n. Ter. || 4° Se re- 
mottro droit, se rodressæ. Resurgère 
(voy. 20), n. Ov. Tac. : La barque se 
relève, Cymba resurgit, Ou. Le cy- 
rès se relevant, Cupressus resurgens. 
ac. Voy. Se presser. || 6° Pron. 
Être redressé. Assurgëre (voy. 20), n. 
Liv. || 6° Être en relief. Eminére, eo, 
es, nui, s. sup., D. Quint. || 70 Fig. 
Sortir d'un état de ruine, être recon- 
struit. Resurgëre (voy. 2°), 0. Veil. 
Tac. : La ville sest relevée, Urbs 
resurrerit. Vell. || 8° Réf. Sortir d'un 
état d'abaissement, de decadence. Res- 
titui, or, &rts, stifutus sum, pass. Cic. 
Resurgëre (voy. 20), n. Just. : Nons 
nous relevons, Notre forlune se re- 
lève, Restiturmur. Cic. [Nithridate] 
se — plus grand et plus illustre, 
Major clariorque resurgit. Just. Se 
relever d'un désastre, Se ez strage 
attoli£re (voy. 2°). Liv. Nous n'avous 
aucann moyen de nous — de notre 
chute, Nihil est ubi lapsi resistamus 
de resistére, 0, is, sfifi, S. Sup., n.). 
ic. Des États se sont relevés par ce 
moyen, Üac re civitales emerserunt 
(de emergÿre, o, is, mersum, n.). Cic. 
sprils qui se sont — de la honte 
d'un déshooneor, Animi a pudore 
ignominis restituii. Liv, || Jo Repren- 
dre de la force, de la puissance. Resur- 
gére (voy. 2°), n. Liv. Hleviviscére, 0, 
is, reviri, 5. Sup., n. Cic. Revirei- 
cêre, o, is, virui, s. sap., 0. Cic. : La 
poissance romaine se relève, Res Ro- 
mana resurgil. Liv. La république se 
—, Respublica ersurgit. Cic. revivis- 
ail. Cic. recreatur (pass.). Cic. Les 
affaires se relèvent, Res revirescunt. 
Cic. || 10° Pron. Reprendre faveur : 
Cette pièce, Ce livre] se relèvera, Fi- 
dem rursus habebit (de habëre, e0, es, 
bui, bitum). D'apr. or. (A. P., 52). 
Le vrai mérite se relève avec plus 
d'éclat que jamais, Veræ virlulis for- 
tior fama resurgit (vOy. 20). Quint. 
Le crédit se releva, Fides refecta est 
(de refici, ior, éris, pass.). Tac. || 
{is Réf. Reprendre de l'elévation mo- 
rale : Beaucoup de gens se sont re- 
levés, Aulti emerserunt (voy. 8e). 
Cic. ad bonem frugem se receperunt 
{de recipFre, io, {s, ceptum). Cic. Les 
mœurs publiques se relèvent, Civitas 
emendatur. Cic. corrigitur. Cic. } 120 
Récipr. Se remplacer, se relayer. C. 
Se RRLATER, 

RELIEP, 8. m. Ÿ° Saillie. Erstan- 
fia, #, f. Col. Eminentia, f, Plin. : 
Être en relief, Prominère, eo, es, nui, 
s. sop., n. Col. Ersiare, 0, as, stili, 
staturus, n. Plin. | Fig. La gloire est 
ane chose qui a du corps ot du relief, 
Est glonie solide um res ei z- 
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ressa. Cic. Ce qui a da — attire tous 
fes regards, Ones advertit (id) quod 
exstat. PI.-j. || 2° Ouvrage de sculpture 
relevé en bosse. (En géu.) Efigies (ei) 
eninens (entis), f. Cic. (Haut relief, 
Pleia relief, Relief entier) Ectypum, 
1, 0. Plin. (Bas relief) Prostypum, i, 
n. Plin. (Figure rapportée en liant re- 
lief) Emblema, atis, n. Cic. (Figure 
rapporlee en bas relief) Crusta, æ, f. 
Cic. (Vaseciselé eu bas relief) Ana- 
glyptum, à, n. Plin. Mart. : Vases or- 
nés de ciselures en relief, Vasa in 
asperitatem excisa. Plin. Gravure en 
—, en haut —, Ectypa sculptura. Plin. 
Marbre avec des demi-reliefs, Mar- 
mor inierrasum. Plin. Voy. BOSSAOB, 
80SS6 40, nas-nauier. || 3° T. de pera- 
ture, Saillie apparente des objets. Emi- 
nentia, æ, Î. Cic. Emainentia, ium, n. 
pl. Quint. Asperitas, atis, f. Vitr. 
Celle peniure a du rehef, Pictura 
eminel {de eminére, e0, nui, B. Sup., 
n.). Quint. Le peintre fait que dans 
son tableau les objets semblent les uns 
être ea —, les autres être reculés dans 
le lointain, Pictor efficit ut quedam 
eminère in Opere, quædam recessisse 
credamus. Quint. Les objets éclarrés 
out plus de — et d'éclat, {d, quod est 
illuminatum, videlur magis eminére où 
exsiar* {o, as, siifi, staturus). Cic. 
Hs ont fait sentir des reliefs et des 
lointains, Alia eminentiora, alia re- 
ductiora fecerunt. Quint. || 4° Fig. 
Éclat que certaines ch. reçoivent de l'op- 
position ou du voisinage d’autres ch, : 
Les couleurs par lent opposilion se 
donneat du reltef l'une à l'autre, Liffe- 
renlia colorum alternä vice sese exci- 
tai, Plin. L'injustice des hommes 
donnera du — à ta gloire, {llustrabit 
tuam amplifudinem hominum injuria. 
Cie. L’éluge qu'on fait d'Annihal met 
en — le mérite de Scipion, Hanniba- 
lis laudibus ampliatur virtus Scipio- 
nis. Quint. Voy. nessoarin. || B° Fig. 
Consideration que donne un avan- 
tage. Splendor, eris, mase. Cic. Decus, 
coris, neul. Cic. Decor, oris, masc. 
Cie. = Tout le relief de la vertu, De- 
cus omne viriulis. Cie. 11 faut que 
l'habilation donne du — à la dignité, 
Ornanda est dignitas domo. Cic. La 
modestie donnait du — à sa beauté, 
Formam honestabat pudor. Curt. Ses 
richesses le mettaient en —, Conspi- 
cuum eum divilir faciebant. Liv. Voy. 
évipeNCe {0°. Meltre une famille en 
—, Familiam illustrare. Sue. || 6° Ce 
qui resto des mets qu'on a servis. Re- 
liquiæ, arum,.f. pl. Suet. 
REÆLIER, v.acl. 10 Lior de nouveau. 
Voy. ne 1° et Lign. || 20 Joindre, lier. 
Ligare, act. Plin. Voy. Lien 6°. || 
80 Coudre ensemble les feuillets d'un 
livre, eto. Conglutinare, act. Ulp. || 
&o Faire communiquer. Jungêre, 0, is, 
junzi, junetum, act. Plin. Voy. 3oin- 
DAS 40, COMMUNIQUER 50. 
RELIEUR, s. m. Celul qui relle les 
livres. Glutinator, oris, m. Cic. Inse. 
RELIGSEUSRMENT, adv. 1° Avoo 
religion. Religiose. Cic. Liv. Pie. Cic.|| 
se Exastement, ponoluellement Sancte 
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Cic. Religiose. Pl.-j. Col. Fideliter. 
Cic. : Conserver religiensement des 
registres, Tabulas sancte servare. Cic. 
Etre — fidèle à l'amitié, Observer — 
la paix, Summä fide servare amicitiam, 
Cic. parem. Liv. 
RELIGIEUX, USE, adj. 10 Relatif 
à la refgron. * Ad cultum Dei (ou deo- 
run) perlinens (gen. entis), D'apr. Cie. 
: Toul ce qui concerne le culte reli- 
gieux, Omnia quæ ad cullum deorum (ou 
et) pertinent. Cie. Voy. cucre 10. 
Édifice —, Æides sacra. Cic. Ædificium 
sacrum. Cic. Cérémouiereligieuse, Îes 
divina. Cic. Sacrum, i, n.Cic. Voy.cé- 
RÉMONTE 40. Les pratiques religieuses 
s'épurent de Jour en jour, Religionum 
sanclifates ersistunt in dies meliores, 
Cic. Les inslilutions —, Religio, onùs, 
f. Cic. Les traditions —, Religiones, 
um, f. pl. Cæs. Accomyplir ses devoirs 
rehygieux, fes divinas facére. Cie. En- 
treprendre une guerre religieuse, Bel- 
lum pro religione suscipère. Cic. | 
2° Conforme à la religion. feligiosus, 
a, um. Liv, Col. = 1} lui vint «a scru- 
pule religrenx, Religio obtata illi est. 
Cic. Être empèche par des scrupules 
—, Religionibus vmuediri. Cæs. Etre 
relenu par de graves raisons reli- 
gieuses, Summä religione teneri. Cic. 
Reuplir l'âme d'un sentiment reli- 
gieux, Perfundere animum religione. 
Liv. |] 3° Qui vit selon les règles de 
la religion. Religiosus, a, um. Cic. 
Voy- PIEUX 40. || 60 Exact, pono- 
tuel, scrupuleux. Religiosus, a, um. Cic. 
Sancius. Cic. : Un juge religieux et 
clairvoyant, Religiosus ef sapiens ju- 
dez. Cie. — sur l'article des témoi- 
gnages, à porter témoignage, In fes- 
timoniis dicendas religiosus. Cie. Avee 
ua soin —, Summä curä. Cie. Voy. 
ëxACT 50. || 6° Qui appartient 4 un 
ordre reguller. Religrosus, a, um. Salv. 
Sanctimontalis, m.f.,e,n.C.-Th.z2 Vie 
religieuse, Sanctimonialis vita. C.-Th. 
ReLIGIKUT, RUSK, 6. m. Î. Personne 
qui s'est engagee par des vœux à suivre 
uns regle aulorises par l'Église. Aeh- 
giosus, i, masc. Salv. Sanctimonialis 
(is) muher (eris), fém. C.-TR., et 
simpl. Sanctimonialis, is, fém. Aug. 
RELIGION, 9. f. 4° Le culte qu'on 
rend à la Divinité. Religio, onis, f. Cie. 
Deorum (ou Dei) cultus {us}, m. Cic. 
: Les céremonies de la religion, Sa- 
cra, orum, n. pl. Cie, Res (erum) di- 
vinæ (arum), f. pl. Cic. La — chré- 
tienne, Christiana religio. Eutr. Voy. 
CHRISTIANISME, La — des Juifs, Ju- 
dæorum religio, Cie. La — des dieux 
immortels, Religio deorum immorta- 
hum. Cie. La — t'ordonnait de dé- 
tourner les yeux de ces objets, Reli- 
gionum (ou Religionis) jura le coge- 
bant ab is rebus oculos cohïbëre. Cie. 
La — interdit de prendre là defense 
du coupable, Est religicni confrarium 
nocentem defend”re. Cic. Guerre de 
—, Voy. AGLIGIBUXz 1°. {| 20 Sentiment 
religieux, foi, croyance, pieté. Religro, 
ons, f. Cie. 3 La justice et la religion 
de Numa, Justitie religioque Numæ. 
Liv. Qui a de la —, C. neL:cœux 30, 
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neux 4°. Qui est sans —, C. tue. || 
80 État des personnes qui se sont voueos 
à la vie religicuse. Relhgio, onis, f. 
Ecel, = Eatrer eu religin, *Ordini 
religioso se addic®re (Fr.). || 4 Res- 
peci scrupuleux. fteligio. onis, f. Cæs. 
Cic. Keverentia, æ, (. Tac. : La reli- 
gron du devoir, feligio officui. Cic. 
Au mépris de la — du serment, Con- 
tra reliyionem jurispurundi. Cæs. ! 
5° Grave obligation. felgio, orus, f. 
Cic. : Se faire une rehginn de qq. 
cb., Voy. Cas de conscience 30. || 
60 Justico. Religio, ons, f. Cic. Fides, 
ei, (. (ic. = La religion du juge, Ju- 
dicis fides ou religio. Cic. La — des 
tribunaux, Judiciorum veritas (atis), 
f. Cic. Travailler à surprendre la — 
de l'auditenr, Aftentare fidem audi- 
toris. Cic. 


RELIQUAIRE, 5. m. Sorto de cof- 


fret ou l'on enchässe des reliques. * Re- 
hiquiare, is, n. el * Rehiquiurium, ti, 
p. (Éccl.). 

RELIQUAT, 8. m. 4° Ce qui reste 

dû apres l'arrôête d'un compte. Reli- 
uum,i, D. Cic. Reliqua, orum,n. pl. 
te. Id (n.) quod superest. Cic. =: He- 
liquat de eorupte, fleliqua (æ) pecu- 
nia (æ), f. Cic. 11 à reçu man — 
Reliqua mea accepit. Cic. || 20 Ce qui 
reste d'un rapas. Reliquis, arum, 
f. pl. Suet. 

RELIQUATAIRE, 8. m. f. Celui, 
Celle qui doit qq. ch. de reste. hReli- 
quator, oris, masc. Dig. Meliquatrir, 
eus, fem, (fix). Tert. : Être reliqua- 
taire, Religuari, dep. Dig. Reliqua 
debère (e0, es, bui, bitum). Dig. 

RELIQUE, 8. f. 1° Ce qui reste 
d'un saint après sa mort. Religuiæ, 
arum, [. pl. Hier. Aug. Sacræ (arum) 
reliquis (arum), f. pl. (Cang.). Sancti 
{orum) cineres (um), m. pl. Greg.-Tur. 
Ü Fig. Garder qq. ch. comme une 
relique, Aliquid sollicite custodire. 
Quint. Faire de qq. ch. une —, des 
reliques (— en faire grand cas), Voy. 
cas 130. || 20 Au piur. Anc. Debris, 
restes. Voy. ces m. 

RELIRE, v. act. Lire dé nouveau. 
(Eu géo.) Heleg®re, o, is, leg, lectum, 
act. Hor. Quint. lterum legëre, act. 
Cic. (Avec plaisir) Regustare, aci. Cic. 
: Lire et relire Platon, Platonem lec- 
titare. Cic. 

RELOUER, v. act. 1° Donner de 
nouveau à iouage. Relocare, act. Ulp. 
Voy.nx de et { LouER 10.1] 20 Pren- 
dre de nouveau à louage. Reconductre, 
o, ts, duri, ductum, act. Nep. Voy. 
ne {0 el { rouen 20, 

NELUIRE, v. 0. 4° Luire en réflo- 
chissant la lumière. Nitére, eo, es, fui, 
s. sup., n. Cic. Voy. LüInE 20, DRIL- 
LrA 10. || 2° Pig. Paraltre avec eclat. 
Enitëre (voy. 1°), n. Cic. Voy. BuiL- 
LEn 2°, LEIRR 30. 

RELUISANT, part. prés. de ne- 
LOIRE, VOYy. ce v. Î RBLUISANT, ANTE, 
adj. Qui reluit. Fulgens, gén. entis. 
Cic. Vuv. LUISART 2°, BRILLANT 10. 

REMÂCUHENR, v. act. Mâcher une 
seconde fois. Remand£re, 0, is, 8. parf. 
Msop., act. Plin.Voy.axieelMACRRA. 
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REMANIEMENT, 8. m. {0 Action 
de raccommoder ou de refaire. Refec- 
tio, onis, f. Col. Dig. || 2° Action de 
modifier. C. CHANGEMENT. 

REMANIER, v. acl. 109 Manier de 
nouveau. Vay. a& 1° et MANtIFR. |] 20 
Raccommoder ou Refaire. Refirére, io, 
1, feci, fectum, act. Cic. || 30 Modi- 
fier. Commutare, act. Cic. Pl.-j. Voy. 
CHANOKN #, CHANGEMENT. 

REMARIEN, v. act. Faire passer à 
de nouvelics noces. Voy.nEi0etmanEn. 

Se nemanien, v. réf. Passer à de 
nouvelles noces. Ad alias nuplias ou 
Ad aliud matrimonium migrare, n. 
Cod. Voy. ne 19 el Se manieu : Fem- 
me remariée (en secondes noces), 
Bivira, æ, f. Varr. Femme qui s'est 
— plusieurs fois, Mulier multarum 
nupliarum,. Cic. [Les femmes] qui n'a- 
vaient pas voulu se remarier, Quæ uno 
matrimonio contentæ fuerant. V.-\ar. 

REMARQUARBLE, adj. Digne d'être 
remarque. (lasigue, signalé) Insignis, 
uw, f., e,n. Cic. (Qui allire les re- 
gards, distingué) Conspicuus, a, um. 
Liv. Conspecius. Liv. (Notable, mé- 
morable} Notabilis, m. f., e, n. Cic. 
Memorabilis, e. Cic. (Extraordinaire) 
Smgularis, e. Cæs. Mirus, 4, um. Cic. 
(Fminent, superieur) Ercellens, gen. 
enfis. Cic. Egregius, a, um. Cic. Eri- 
nius. Cic. Præstans, gén. antis. Cic. 
Nep. Præstabilis, m. f., e, n. Cic. 
(rrès grand) Afaximus, a, um. Cic. 

ummus. Cic. : Aunée remarquable 
par le consulat d'un homme nouveau, 
Annus unsignis novi hontinis consu- 
latu. Liv. Des hommes remarquables 
par leur science, Des savants —, Viri 
dloctrinä præstantes, Cic. Femme d'uue 
beauté remarquanle, Femme — par 
sa beauté, Muler egregià form&. Ter. 
Ce fut un homme assez —, [Maud me- 
diocris hic vir fuit. Cie. Aclions et 
paroles remarquables, Facta es dicia 
memorabilia. V.-Max. memoralu di- 
gna. V.-Maz. 1} ne se passa rien de 
remarquable, Nihil dignum memoria 
actum est. Liv, Voy. INStONe (adj.), 
HISTINOOË 410, EXTRAORDINAIRES 39, 
ÉMINENT 20, 
REMARQUABLEMENT,adv.D'une 
manière remarquable. Insignite. Cic. 
Insigniter, Cic. Suet. Notabititer, Pl.-j. 
Suet. Singulariter. Cic. Mire. Cic. 
Excellenter. Cic. Nep. Egregie. Cic. 
Erumie, Cic. Liv. Magnopere. Cic. 
Maxime. Cie. Summe. Cic. (Poor la 
distinction des puances, VOy. RæE- 
MARQUABLE) = Î} parle remarquable- 
nent le grec, Græce egregie loquilur. 
Cie. Temple — orné, Eximie orna- 
tum lemylum. Liv. 
REMARQUE, 0. f. {e Aotion de re- 
marquer. Notatio, onis, f. Cic. Obser- 
vatio, f. Cic. : Digne de remarque, 
C. REMARQUABLE. Faire la — de qq. 
ch., C. nemanquen 20. || 20 Obscrva- 
tion, note. Annotatio, onis, f. Plin. = 
belile remarque, Annotatiuncula, æ, 
f. Gell. Je me contente de celle —, 
de faire celle —, Hzæc nofare conten- 


{us sum. Quint. VOY. COMMENTAIRE 1°, 


OBSEAYATION 4°, ANNOTER. 
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REMARQUER, v, act. 10 Marquer 
de nouveau. Voy. ne 10 el MAROURR. 
11 2° Observer qq. ch., faire attention à 
gg. ch., noter qq. ch. Antinadver{ÿre, 
o, is, verti, versum, act. Cic. Obser- 
vare, act. Cic. Notare, act. Cic. At 
tendêre, o, is, lendi, tentum, acl. Cic. 
Animum advert”re (ad rem). Cæs. 
Animum allend®re (ad rem). Cic. = 
Est-ce que tu remarques leur silence? 
Ecquid animaduertis Aorum silentium? 
Cie. Remarquer la façon dont les oi- 
seaux votent, Voletus avium nolare. 
Cic. Remarquer bien ce qui suit, At- 
tendile animos ad ea quæ consequun- 
fur. Cic. Ayantremarqué leur prompte 
relraile, Celerem eorum receplum con- 
spicatus (de conspicari, dép.). Cæs. Il 
remarque que les Séquaces ne fant 
rien... Animadvertit Sequanos nihil 
facëre. Css. Ayaal remarqué que l'en- 
nemi était frappé de Lerreur, Conspi- 
calus Aostes (esse) perterrilos. Czs. 
[César] ayant — que la légion était 
serrée de près, Cum Legionem urgeri 
vidisset (de vidère, eo,es, visum). Cæs. 
On peut remarquer dans certains ani- 
maux ce que cest que cela, Id quale 
sif, in bestiis quibusiam animad- 
verli polest. Cic. Faire — à qqn son 
indigence, Aliquem egeslalis admo- 
nère (60, es, nui, nitum). Sail. Il 
ft — que les faisceaux élaient portés 
devant lui, Fasces sibi præferri ad- 
monuif. Liv. Celle circonstance lai ft 
— que nos soldats pouvaient... Que 
facto est admonitus posse nostros. Cæs. 
Faire — combien est gramile la force 
de l'amnurfraleruel, Admonëre quanta 
vis fraterni sit amoris. Cic. lis firent 
— quelle magnifique occasion leur 
élait offerte, Quanta faculias daretur 
demons(raverunt. Cic. Il fait — quelle 
impopularité les altend, Ostentat 
guanta eos invidia maneat. Suet. Voy. 
oosenven 4°. || 3° Distinguer parmi 
plusieurs autres. Deprekendire, o, is, 
hendi, hensum, act, Cic. Discernère, 0, 
is, crevi, crelum, act. Cic. 2: Vouloir 
ètre remarqué, Velle conspict. Cic. Il 
fut très —, Maxime conspectus est. 
Liv. On remarquail {ses]armes, Arme 
conspictebantur. Liv. Ne rion faire 
qui puisse être remarqué et tourné en 
ridicule, Nihil facre quod conspict 
et derideri possit. Suet. La renom- 
mée de son père le faissit remarquer, 
Pairis fama conspectum eum efficie- 
bat. Liv. Voy. DisTixourr 40. Se 
faire — par son savoir, par sa vio- 
lence, Sciemti& ercellère (0, is, lui, 
s. sup.), n. Cic. Petulantià marime 
præsiare (o, as, stili, Siilum, sta- 
furus), n. Sail. Voy. Se DISTINGUER 
20, ÉCLATER 70, Commencer à se faire 
— (en pari. d'un artiste, etc.), Voy. 
conNatrne 20, 

Se nauaAnQUEn, v. prou. Être re- 
marqué : Ces mèmes choses ne se re- 
marquent pas autant pendant la paix, 
Eadem non {am in pace animadvertun- 
fur (de animadverti, or, versus sun, 
pass.). Cic. L'habillement se remar- 
que davantage dans la personne de 
l'orateur, Culius in oraiers magis 
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conspicitur (de conspici, or, Fri, 
specius sum, pass.). Quint. 

REMDARQUEMENT, s. m. Action 
de rembarquer. S'expr. en loarn. par 
un v. Vuy. RE 10 el EMBARQUER, EM- 
BANQUFMENT. 

REMNARNQUER, v. act. Embarquer 
do nouveau. Voy. RE 49 el EMDARNQUER. 

REMBARRER, v. act. 1° Repous- 
ser. Voy. ce v. ] 2° Pig. Rejetor avec 
fermete les discours de qqn =: Rem- 
barrer Antoine de la belle manière, 
Antonium belle retund®re (0, ts, ludi, 
fusum et qqf. funsum). Atl. ap. Cic. 

REMBLAI, 8.0, 1° Action de rem- 
blayer. Terræ conjectus (üs), m. Liv. 
: Faire un remblai, C. ARWüBLAYRA. || 
2° Terre qu'on rapporte pour élever 
un terrain. Agger, eris, m. Cæs. Ag- 
gesia (æ) humus (+), f. Curt. : Aller 
chercher du remblai, Aggerem pelère. 
Cæs. Élever les plaines à la bauleur 
des montagnes par des remblais, 
Campos montibus aggere æquare. Suet. 

REMBLAYEN. v. act. Apporter des 
terres pour combler un creux. Erag- 
gerare, acl. Vitr. Curt. Ulp. Aggerars, 
act. Curt. : Rewnbhlayer une roule, 
Îter exaggerare. Ulp. — un trou, Vo- 
raginem (erræ conjectu erplère (e0, 
es, pleui, pletum). Liv. Cavernam ag- 
gere implre. Curl. 

REMBOÏÎTEN, v. act. Remettre en 
sa place ce qui etait deboite. In suam 
sedem reponêre (0, is, posui, posilum), 
act. Cels. 

Se n&usOITER, v. pron. Être rembol- 
tb. In suam sedem collocari, pass. Cels. 
RESINOURNER. C. BOURHEN 10. 

REMDOURSEMENT, s. m. Action 
de rembourser. Solutio, onis, f. Cic. 
Voy. PATYEMFNT. 

REMBOUNSER, v. act. Rendre de 
l'argent debourse : Remboarser qq. 
ch. à qqo. Aliquid alicui renumerare. 
Plaut, repongre (0, is, posui, posifum). 
Plant. Sen. — à qqn ses frais de 
voyage, Viafieum alicut reddë8re (0, is, 
didi, ditum). Ter. Voy. parer 10. || 
Rembuurser qqn, Voy. PAYER 50. 

REMBRUNIR, v. aet. to Rendre 

lus sombre. Infuscare, act. Plin. Gell. 
| 2° Fig. Assombrir, attrister. Con- 
{ristare, act. Cie. Sen. : Visage rem- 
bruni, Vultus (ristior. Clic. Voy. as 
souoein 20. 

Se R&MsRonrR, v. pron. 40 Devenir 
plus brun. C. snoNrn (neut.). || 2° Fig. 
Devenir triste : Tuus se rembrunirent, 
Tristitia omnes invasif (de invad£re, 
0, is, vasum). Sal. 

REMÈDOE, s. m. 40 Ce qui sert à 
guérir un mal physique. Remedium, 
tt, n. Cic. Medicamentura, i, n. Cic. 
Aledicamen, minis, n. Cic. Medicina, 
Z, f. Cic. : Remède spécial, spéci- 
fique, Remedium proprium. Plin. 
Tous les remèdes contre les maladies 
du corps, Omnne (is) corporis aur1- 
lium (ui, n.). Cels. Remède contre 
l'écoulement sanguin, Aurilium ad- 
versus prefusiones sanguins. Cels. Les 
remèdes pour les yeux, Medicamenta 
quibus sananfur oculi. Jen. Promettre 
ua remède pour la gorge, Polliceri 
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remedium ad fauces. Suet. On trouva 
our — une plante…., Reperta eat 
aurtiio herba. Plin. Donner un —, 
Medicinam dare. Curt. Appliquer, Ad- 
ministrer un — à qqn, Alicui adhi- 
bêre medicinam. Cic. remedium. Plin. 
Empluyer des remèdes contre Îles 
maladies, Adhibère remedia morbis 
{au dal.). Cic. Apporter remède à 
qq. maladie, à la maladie de qqn, 
Medicinam alicui morbo facëre. Plaut. 
Facÿre medicinam alicui. Cie. Voy. 
SOIGNER, TRAITER. Prendre un —, 
Medicamentum sumêëre. Curt. Élre un 
— contre la douleur, Esse remedium 
doloris. Cels.; contre les morsures, 
Esse remedio contra morsus. Cels.; 
contre les maux d'oreilles, Esse præ- 
südium aurium morbis (au dat.). Plin.; 
contre les serpents, contre les mor- 
sures des serpents, Esse præsütio 
contra serpenies. Plin. Contra ictus 
sernentium medert (eor, éris, s. parf.). 
dép. Piin. Contra serpentes valère ‘eo, 
es, lui, litum), 0. où auriliari, dép. 
Plin. ; contre cerlaiues maladies, pour 
la même maladie, Auziliari qui- 
busdam morbis (au dat.). Plin. In 
eodem morbo prodesse (prosum, prodes, 
rofui, profuturus), n. Plin.; contre 
e mal de tête, Capttis dolori prodesse. 
Plin. ; pour les excroissances, le lar- 
moiement, les scrofules, la fièvre, 
Contra fungos proficire (io, is, fect, 
fectum), n. Plin. Proficëre oculorum 
lacrimis (au dat.). Plin. ad strumas. 
Plin. in febribus. Plin. ; contre les co- 
liques, Alvo (au dat.) succurrére (0, 
is, curri, cursum}), n. Plin.; contre 
la dysurie, Ad difficulitatem urinæ fa- 
cre (io, is, feci, factum), n. Plin. Ce 
— esl souverain, /d remedium opiime 
facit. Col. [Herbe, Substance] qui est 
un bon —, un — efficace contre qq. 
ch., Ad rem on Contra rem potens 
(géo. entis). Plin. Voy. mrricace. La 
dièle passe pour nn des remèdes les 
plus efficaces, Abstinère cibo in præ- 
senlissimis remedtis habetur. l'in. 
tre un remède merveilleux ponr les 
poumans, Pulinon: mirifice factre, 0. 
Plin. Etre un — suuveran pour les 
affections des os, Vitia, quz sunt in 
ossibus, efficacissime sanare. Plin. 
Cela est un — souverain contre les 
praûres de guèpes, loc est contra 
ictus vesparum præsenfissimum. Plin. 
Maladies sans —, Desperati morbi. 
Cie. Toux sans —, Deploruta lussis. 
Plin. Elre sene —, Voy. mcunasce. 
Il 20 Qaf. Lavement. Voy. ce nm. 2e, 
I] 8e Fig. Ce qui sert à guërir les ma- 
ladies de l'âme. Nemedium, ii, n. Ter. 
Cic. Medicina, æ, f. Cic. Medica- 
menfum, 1, n. Cie. : Remède contre 
le chagrin, les chagrins, Doloris me- 
dicamentum. Cic. flemedium ægritu- 
dinum. Ter. Être un — contre l'en- 
nui, Tædium levare. Quint. Chercher 
dans les lettresun — à son chagrin, 
Ab lilieris medicinam doloris pet”re. 
Cic. Appliquer des remèdes aux ma- 
ladies de l'âme, Remedia adhibère 
morbis animorum. Cie. || a‘y a pas de 
remède à une telle affliction, Tanti 
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vulneris remedia nulla sunt. Cie. Dans 
un cas désespéré, essayer des derniers 
remèdes, In desperatione ertrema re 
media fentare. Sen. Porlerremède à, C. 
RBMÉDIER. |] 6° Fig. Ce qui sert à pré- 
venir ou à faire casser qq. ch. de mal- 
heureux. Remedium, vi, n. Cic. Aledi- 
camentum, i, n. Cic. Medicina, æ, f. 
Cie. = Le remède universel (= l'a 
eut), Panchrestum medicamenturm. 

ic. — aux maux préseals, à l'état 
malheureux des affaires, Remedium 
græsentium malorum. Liv. ægris re- 
us (au dat.). Liv. Chercher un — à 
qq. cb., Quærëére medicinam alicui 
rei. Cic. remedium alicujus rei. Liv. 
remedium ad rem. Quint. Quel — 
pourrai-je trouver à ce malhenr? 
Quod remedium huie malo inveniam ? 
Ter. Ils trouvaient des remèdes à ces 
ioconvénients : c'était de faire..…., lis 
rebus hæc remedia repericbunt, ut fe- 
cerent, Czs. Être un remède à qq. 
ch., Alicui rei remedium esse. Lio. 
Apporter —, du — à qq. ch., C. as- 
MéniER d. Contre les décrets des ma- 
gistrals il o'y à pas de —, Advuersus 
decrela magistratuum remedium nul- 
lum est. Quint. Accident sans —, Irre- 
vocabilis casus. Liv. 

REMÉDIADLE,ad).Aquoion peutre- 
medier. Sanabilis, m.f.,e, n. Cic. Cels. 

REMEDIEN, v. 0. Apporter remèds 
à. dederi, eor, ëris, s. parf., dép. 
{(dat.). Cie. Subvenire, io, is, veni, 
ventum, n. (dat.}). Cic. Succurrére, 0, 
is, curri, cursum, on. (dal.). Cæs. 
Occurrére, n. (dal.). Nep. : Remédier 
& une malaiie, Alicui morbo mederi, 
Cic. Voy. neuene 10, |] Fig. Remedier 
à qq. mal, Alicui malo mederi. Cic. 
succurrére. Cæs. — aux maux causés 
par J'avarice, Vulnera avaritie s4- 
hare. Cic. — aux abus, Delicta corri- 
g're (o, is, reri, rectum). Sall. Nous 
avons remérdié à cela, fJuic rei a no- 
bis subrentum est (à l'impers. pass.). 
Cic. Renedrer en partie [ ces incon- 
vénents, Aliquä ex parte iis incom- 
modis medert. (ic. Voy.panen (neut.), 

REMEMDRANCE, 4. f[. C. sou- 
VENIR. 

REMÉMORER, v. act. C. raPPs- 
Lun 80, 9° el 100, 

REMENER, v.act. 1° Mener de nou- 
veau. (En gén.) Reiuc®re, 0, 15, duri, 
ductum, act. Cie. (Eu transportant) 
Reportare, acl. Cic. Revehëre, o, ts, 
vert, vecium, act. Cic. Voy. Rk de et 
coNpDuiRg 10, 20 et 30. || 20 Mener une 
pers. ou une ch. au lieu d'où elle avait 
ête amenee. (En gén.) feduc”re (voy. 
{o), act. Cic. (En transportant) Re- 
porlare, acl. Cæs. Cic. Revehëre (voy. 
{o), act. Plaut. Cie. El tous les v. 
cités à conDuine 1°, 2e, 30 en y joi- 
gnant l'adv. Rursus ou Rursum (— 
en revenant sur ses paa). 

RENERCLEMENT. C nzusad- 
MENT. 

REMERCIER, v. act. 1e Rendre 
grâce à qqn : Remercier qqn d'une 
ch., qqu d'avoir fait... Gratius où 
Grutes agërs (0, is, egi, actum) alicui 
pro re. Cic. Liv. alicui quod fecit. 


REMET 


Curt. Sen. — beaucoup, fort, chau- 
dement, avec effusion, Âgère gralias 
moximas Ou singulares Ou mirificas 
ou tincredibiles. Cic. || Je remercie 
mou trouble d'avoir fait que je u'ai 
rieo vu, AÂgo confusiuni meæ gralias 
quod nthil uidi. Sen. ||} 2° Refuser, 
Ropousser honnétement qqn. Reyelière, 
o, is, puit, pulsum, acl. Cie. z Etre 
remercié par qqn, Ab aliquo repulsam 
ferre (fero, fers, tulx, latum). Cic. 
Voy. nurus. || 3° Refuser d'accep- 
ter qq. ch. : Remercier qqn de ses 
bonnes grâces, Grutiam alicujus re- 
pudiare, Cæs. Il répond : « jette re- 
mercie », « Benigne », respondet. Tor. 
Voy. 2 manci. Î âe Qui. Congedier, 
Destituer honnétement qqn. Voy. con- 
dÉDIER, DESTITUER. 
REMENCIMENT, s. m. Discours 
par lequel on remercie. Graliarum ac- 
fio (onts), f. Cic. =: Faire, Adresser à 
qqn uu remercilment, des remercl- 
ments, Gralras vu Grates alicui agère. 
Cic. Nous t'en faisons bien des —, 
Mazimas {ibi gratias agumus. Cic. Ils 
reuouvelèrent svec plus de chaleur 
leurs —, Impensius quam ante gra- 
lias egerunt. Liv. Je lui ai adressé 
une leltre de —, E1 per litieras gra- 
fias egi. Cic. [1 m'a chargé de te faire 
ses —, Tibi apud me gratias egit. 
Cic. [Le sénat] vota des — aux cités, 
Gratios agendas civilatibus censuit. 
Cie. Rompre la tête aux dieux avec 
ses —, Oblundère deos gratulando. 
Ter. On dail des — aux dieux, Gra- 
fia dis debetur. Cic. Nous vous de- 
sons de très grands —, Merito ves- 
tro mazimas vobis gratias agëre de- 
bemus. Cic. [| Locut. Mes remerct- 
ments, Je te fais mes —, Reçois mes 
— (= Merci), Voy. 2 MEncr. 
NEMETTRE, v. act. {0 Pr. et Fig. 
Mettre de nouveau. (Dans un lieu, À 
une place, etc.) Repouëre, 0, is, po- 
sui, positum, act. Cic. Virg. (Sur soi) 
Resuinëre, 0, is, sumpsi, sumplum, 
act. Pl.-j.: Remettre des coupes plei- 
nes (sur la table), Plena pocula repo- 
n?re. Virg. Ils avaient ôlé lenrs robes 
prétextes : qu'ils les remettent, Præ- 
textas eruerant : resumani. PL.-j. Voy. 
RE de et uerrae (dans toutes sea ac- 
ceptions). |} 2° Remettre une ch. où 
une pers. à l'endroit d'où elle avait et 
retiree. Reponëre (voy. 1°), act. Cic. 
Restituëre, 0, is, wi, nium, act. Cic. 
Et tous les v. cités à u&TTRE, en y 
adjoigoant l'adv. Rursus ou Rursum 
{qui exprime l'idée d’une action con- 
traire à ce qui a été fait précédem- 
ment) : Remettre chaque pierre à sa 
place, Lapidem suo quemque loco re- 
ponëêre. Cic. — en place la Minerve 
que le vent avait renversée, AMiner- 
vam, quem (urbo dejeceral, restiluère. 
Cic. — l'épée dans le fourreau, Gla- 
dium in vaginam recondère (o,is, didi, 
difum). Cic. — l'argent dans le tré- 
sor, Pecuniam in thesauris repon”re. 
Liv, in thesauros referre (fero, fers, 
tuli, latum). Liv. — daus le bon che- 
min qqn qui s'était égaré, Âliquem ex 
errore in viem reducère (0, is, duxi, 
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ductum). Plaut. || 8° Raccommoder, 
remboiter un membre, Reponÿre (voy. 
fe), act, Cels. Componëre, act. Cels. 
Restiluÿre (voy. 2e), act. Cels. = Re- 
mettre le fémur, Femur reponÿre. Cels. 
— une cuisse luxée, Luratum femur 
reslituëre. Cels. — la clavicule, Ju- 
ulum componêre. Cels. — Îles 03 
lutés), Ossa condére (voy. 2). Cels. 
in suas sedes reponÿre. Eu. in suas 
sedes compellfre (0, is, puli, pulsum). 
Cels. — les parties luxées, Lurata in 
locum reponëre. Sen. Cuisse mal re- 
mise, Cora parum apte collocata. PI.-j. 
1} 6° Rendre une pe. ou une ch. 4 qui 
elle appartient. Hedd®re, o, is, didi, 
ditum, act. Cic. Restifuëre (voy. 2°), 
act. Plaut. Ter. Crs. Liv. : Remettre 
une jeune fille entre les mains de 
ses parents, Puellam suis reslituëre 
et reddëre. Ter. — à chacun ce qu'il 
a perdu, Amissa cuique restiluëre. 
Cæs. |} 6° Faire tenir une ch. 4 qui elle 
est destines. Tradëre, 0, is, didi, di- 
tum, act. Cic. : Remettre qq. ch. à 
qqn en œain propre, Aliquid alicui 
in manum franëére. Plaut. Cie. L'ar- 
gent fut remis à Verrès, Pecunia ad 

errem pervënit (de peruenire, 10, îe, 
ventum, 0.). Cie. Ils m'ont — de 
ta part un volume, Afihi volumen a le 
reddiderunt j'y. 4c). Cic. Remettre 
uue lettre 4 qqn, Alicui epistolam 
reddère. Cic. Jusqu'à ce que ma let- 
tre te soit remise, Dum tibi litteræ 
meæ veniant. Cic. Voy. LETTRE 4°. || 
6° Se demettre de, se dessaisir de. De- 
ponère (voy. 1°), acl. Cæs. Quint. Re- 
mittère, o, is, misi, missum, acl. Cic. 
Voy. Se DÉMETTNE, SE DESSAISIR. {| 
7° Livrer. Tradëre (voy. 5°), act. Cie. 
: Remettre une ville aux ennemis, 
Urbem hostibus fradïre. Liv. Voy. 
LIvVRER 30 el 4e. j[ 8° Confier. Com- 
mit(#re (voy. 6°), act. Cic. Permit- 
tëre, act. Cic. Tradëre ro 5e), act. 
Cic. Credëre, o, is, didi, ditum, act. 
Cie. Dare, 0, os, dedi, daium, act. 
Cie. : J'ai remis & Cossinius uu livre 
pour Le le porter, Librum Cossinio 
ad te perferendum dedi. Cic. Remettre 
sa personne et ses bieos anx mains 
d'étrangers, Se suaque omnia alienis 
credére. Cæs. On remit le commande- 
ment à Cingétorix, Cingetorigi impe- 
rium frausditum esf. Cæzs. | remit 
l'armée entre les mains de son suc- 
cesseur, Ei, qui sibi successerai, 1ra- 
didit exercitum. Cic. Je remets à vo- 
tre loyauté le droit du peuple, Populi 
jus in vesträ fide depono (voy.1e). Cie. 
Remettretoute l'affaire à Pompée, Om- 
nem rem ad Pompeium deferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cie. — lout entre 
es mains de cet bomme, Huic uni 
credère omnia. Cic. — une affaire à 
la décision du séual, — an seuat la 
décision d'uoe affaire, Rem in sena- 
tum rejicêre, io, is, jeci, jectum). Liv. 
La décision est remise au sort, Res 
revocatur ad sortem. Cie. Remeltre la 
chose au hasard, Rem in easum com- 
mitière, Lio. La nature à remis à 
l'orestle l'appréciation des tons, Vo- 
cum judicium nalura in euribus col- 
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locavit. Cie. Voy.comrren 1e, |] 9° DK. 
ferer qq. ch. Differre, fero, fers, dis- 
tuli, dilatum, act. Cic. Proferre, fero, 
fers, protuli, prolatum, set. Cie, Voy. 
2 DIFPFÉRER Î°, AJOURAER 2°. |} Abs, 
Remettre de jour eu jour, — Fans 
cesse, C. 2 nirrénun 2°. || 10° Ajour- 
ner qqn à un autre temps =: Remettre 
aq" à l'année suivante, à sept jours, 
Aliquem in annum prorimum (rans- 
{erre (fero, fers, tuli, latum). Cic in 
seplimum diem differre (voy. Je). Suet, 
— uu accusé à trois jours, Reum com- 
perendinare. Cic. — sans cesse qqn 
(= l'amuser par des délais), Aliquem 
ducëre (voy. 2e). Cæs. producére. Ter. 
extrahëre A Îs, {rexi, tractum). Liv, 
Voy. asouRNar 3°. || 11° Fig. Retablir 
les pers. on les ch. dans l'etat où elles 
etaient auparavant. ReshituËre (voy.2°), 
acl. Cic. : Remettre qqn dans son 
ancien rang, Aliquem in dignilatem 
resliluëre, Uic. — qqu dans ses biens, 
eo possession de ses biens, Alcui 
bona restuiuëre. Cie. Être remis par 
au Jugement en possession de ses 
biens, Rem swam Judicio recuperare. 
Cic. Remettre qqn à ces études, Ali- 
quem ad ea siudie revocare. D'apr. 
(Brut., 11, 11.) — uu affranct: en 
servitude, Libertinum in serviutem 
revocere. Sust. — un malade sur pied, 
Voy. ei-apr. 12°. — une eb. dans 508 
premier élat, Rem in entiquum sta- 
{um resliluère. Cic. — en état, en 
bon état, C. RÉPARER, RESTADRER, — 
en honneur, en us222, cértaines cho- 
ses passées de mode, Quedam eroleta 
revocare. Suet. — une coulume en 
vigueur, Morem reducëre (vuy. 20). 
Pl.-j. Conswetudinem referre (voy.2°). 
Suet. — les affaires, Rem restituÿre. 
Enn. (ic. Voy. RÉTABLIR. || 12° Reta- 
blir les forces, la santé de. Relevare, 
act. Cic. Recreare, ael. Cic. Voy. né- 
TABLIR, GUÉAIR {°. || 13° Rassurer. 
Recreare, act Cie. firmare, act 
Cic. : Remettre l'esprit ébranlé, Afen- 
term commoiam resliluëre (voy. 2°). 
Plin. Troublé par ta première page, 
la seconde m'a un peu remis, Priors 
paginé perturbatus, paulum alierü re- 
creatus sum. Cic. Remettre qqu de sa 
craiute, Aliquem metu relerare. Cic. 
Comme il élait 4 peine remis de ses 
alarmes, Cum vir se ex fimore re- 
creassel. Cic.Voy. RASSURER 1°. || 16e 
Se RRMETTNR qqu Où qq. ch. $e sou- 
venir de qqn, de qq. ch. : Se remettre 
qqn, Alicujus ou Aliquem meminisse 
(1, dati, 5. sup.). Cic. Voy. RAPPELER 
10e, } 16° Reconnaltra. Agnoscére, 0, 
ts, gnovi, gnitum, act. Cæs. Cic. Voy, 
RECONNAITRE de. || 16° Reconcilior = 
Remettre bien ensemble de: euuemis, 
Inimicos in gratiam reconciliare. Cie. 
Voy. réconCiLteR. |] 17° Faire grâce 
de qq. ch. 4 qqn. Remitiëre (voy. 6°), 
act. Cie. : Remettre à qqu sa dette 
à on débiteur les sommes qu'on ul 
a prêtées, Donare æs elienum alicui. 
Cic. Condonare pecunias credites debi- 
tori. (ic. — aux lucatatres une annes 
de loyer, Afercedes habitationum cn- 
nuas conducioribus donare. Cæs. 
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aux fermiers publics le tiers de leurs 
termages, Publicanos terti& mercelum 
parte relevare. Suet. — des inlérèts, 
— un impôt, one ameude, Remittire 
usuras. Dig. tribulum. Just. multam. 
Cie. — les neuf dirièmes d'une amen- 
de, Novem parles multæ detrahëre (0, 
îs, trari, fractum). Nep. — le hui- 
tième du prix, Pretii octavam par- 
tem concedËre (o, is, cessi, cessum). 
bl.-j. — uoe peine, Pænam præter- 
mitl®re. Cic. remitt®re. Liv. || 18° Par- 
donner : Remeitre une faute, Culpam 
remiti£re (voy. 6°). Liu, — les pe- 
chés, Peccata dimittère. Eccl. Voy. 
PARDONNER 4°. 

Se RRUETTRE, v. 10 Réf. Pr. et Fig. 
Se poser de nouveau, se placer de nou- 
veau. Se reponère (0, ÿs, posui, posi- 
tum). Hor. : Se remeltre sur le coude, 
Se in cubttum repontre. Hor. Voy. Ra 
4e et Se METTRE 4°. |} 2° Réf. Se con- 
stituer de nouveau dans un certain etat 
: Se remettre en route, Denuo prof- 
cisei (— partir de nouveau), dép. 
Just. Se — en colère, Rursum irasci 
— se fâcher de nouveau), dép. Ter. 

4e Réf. S'adonner de nouveau à : Se 
remettre à l'elude, Se ad studia re- 
ferve (fero, fers, tuli, latum). Cic. 
Studia repetére (o, is, ivi et ti, tfum). 
Cic. Se — à ces études, Se sd ea 
studia revocare. Cic. Voy. am 1° et 
S'aDONxER 1°. || 4e Ref. Recommen- 
cer. Voy. RECOMMERCER ,acL. el neul.). 
1, 6° Récipr. Se reconnaitre l'un l'autre. 
Voy. Se HacoNNAÏTRE 2°. || 6° Ref. 
Rétablir ses affaires après une perte : 
Se remettre de ses pertes, Sua damna 
ezplère (eo, es, evi, elum). Liv. Voy. 
PERTE 5e, Se réragi.in. ||7° Réf. Recou- 
vrer les forces, la sante. Se reficère (io, 
ts, feci, fectum). Cas. Cic. Recreari, 
pass. Cic. : Se remettre de ses fati- 
gues, Refcire se ex labore. C>s. Se 
— d'une maladie, el Abs. Se —, Se 
reficËre e morbo. Sen., et Abs. Se refi- 
cère. Cie. Voy. ovénin (nent.) 1°. || 
8° Pron. Revenir au beau {en parl. du 
temps). Voy.rewrs.|| 9° Ref. Revenirdu 
trouble, de l’inquietude, de la frayeur où 
l'on etait, se rassurer : Se remettre de 
sa frayeur, Ex {imore se recipëre (io, 
is, cepi, ceplum). Cic. ou se collig're (0, 
üs, legi, lectum). Cæs. Animusm a pavore 
ou ez pavore recipêre. Liv. À metu 
respirare, N. Liv. Voy. Se RaSsünen 
{e. }| Abs. Je ne suis remis, Animus 
mihi redit. Ter. Ne pas laisser à qqn 
le temps de se remettre, Non sinère 
aliquem respirare. Cic. Nullum spa- 
tium alicui dare respirandi. Liv. ou 
reciprendi se. Liv. || Remets-toi, (= 
cesse de craindre) Ades enimo. Cic. 
(= calme-loi) Ad fe redi. Ter. (= 
reprends haleine) Recipe enimam, 
Ter. || 10° Réf. Se mettre 4 la dispo- 
aition de qqn, S'abandonner 4 la volonté 
de qqn : Se remettre entre les mains 
de qqn, Alicui se permitifre (o, is, 
misi, missum). Liv. |] {ie Réf. S'en 
rapporter à qqn de qq. ch. = S'en re- 
mettre à l'upinion du censeur, Cen- 
soris opinione stare (0, es, steii, sta- 
tum), n. Cic. S'en — iv arbitrage, 
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Ad arbitrium adire (eo, is, ii et rar. 
iui, tfum), n. Cic. Ne s'en — qu'au 
témoignage de ses yeux, Omnia ad 
oculos referre (voy. 3°). Cic. S'en 
an hasard, Casum sequi (or, 
Eris, secutus sum), dép. Quint. Je 
m'en remets 4 la fortune, fre for- 
tuna vülerit. Cic. Se remettre à qqn 
du soin de cette alaire, [loc negotium 
alicui permili#re (voy. 10°). Cic. Ne 
s'en — à personne du soie de sa ré- 
patalion, De eristimalione suG nemini 
commitiére. Cic. On s'en étail renris 
à lui pour faire ce qu'il jugerail utile 
à la république, Permissum ei eral 
(ut) faceret quod e republicä duceret 
esse. Liv. Voy. Se RAPrORTRR 4°. || 
12° Réf. et Récipr. Se réconcilior : 
Se remeltre bien avec qqn, Se — bien 
eusemble, Voy. Se RÉCONCILIER. || 
13° Proc. Être replacé (en gen.). Re- 
poni, or, éris, posifus sum, pass. Cic. 
Et tous les pass. des v. act. cilés à 
REMETTRE. F 16° Pron. Être differe, 
retarde. Differri, feror, ferris, latus 
sum, pass. Cic. El tons les pass. des 
v. acl. cités 4 2 pirrénen 4°. || 15° 
Pron. Être pardonnè. Voy. Se Pan- 
DONNER 1°. 

REMI,n. d'homme. *Remigins, ii, m. 

RÉMINISCENCE, S. f. C. SOUVERIN. 

REMIS, 162, part. passé de neuET- 
rar, Voy. ce v. || Adj. 4° Qui a rs- 
pris des forces. Recrealus, a, um. 
Cic. || 2° Qui « recouvre la sante. 
Morbo levatus (a, um), Cre. = Il est 
remis, Sanus factus est. Cic. Le ma- 
lade est —, Ægrotus e morbo eva- 
sit (de evad?re, 0, is, vasum, n.). 
Cie. À peine —, Virdum validus ou 
ex morbo vulidus. Liv. Ta santé est 
remise, Valetudo fua confirmala est 
a morbo. Cie. [ls soal remis d’une 
maladie grave, Æ gravi morbo re- 
creati sunt. Cic. — d'une longne ma- 
ladite, Ex longo morbo refectus. Sen. 
— de ses blessures, de sa blessure, 
Ex vulneribus recreatus, Liv. Ex vul- 
nere refectus. Tac. 

REMISE, s. f. de Action de Ilvrer, 
de rendre. Traditio, onis, f. Cic. : Ne- 
mise d'uu dépôt, Rerum ereditarum 
solutio, f. Cic. — immédiate (= paie- 
ment en argent complant), Repræz- 
sentalio, f. Cie. Dig. Faire la — de, 
C. neuerrrs 5°, || 2° Envol d'ar- 
gent : Faire une remise d'argent dans 
une ville, * Pecuniam in urbem mit- 
iêre (o, is, misi, missum). || 3° Sorte 
de rèmunération. Merces, edis,f. Cic. 
I! &o Action de faire grâce à un debi- 
teur d'une partie de cs qu'il doit. Re- 
missio, onts, f. Col. Suet. Pl.-j. : 
Remise d'un tribut, Tributi remissio. 
Tac. Faire — de, C. aeurTram ile. |] 
6e Diminution de prix accordée 4 un ac- 

uéreur. C. rRABAIS 2e, || 6° Action de 
aire grâce d'une peine : Remise d'une 
peine, Pænæ remissio (ons), f. Cie. 
Faire — de, C. naurTrrk 17e, || 7e 
Delai, retardement; renvoi 4 un autre 
jour. Dilatio, onis, f. Cic. Mora, z, 
f. Cic. Sustentatio, onis, f. Cic. =: Re- 
mise d'une cause, Prolatio judicii. 
Cic. Par des remises, Susfentando et 
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prolatando. Cie. Sans aucune remhe, 
Sine ullä morä. Cic. Voy. AJoURNS- 
MENT 20 et 3°, p#ual 4°. |] 8° Construo- 
tion pour abriter les voitures. * Reda- 
rum receplaculuin (i}), n. Voy. HANOAR. 
Il 9e Endroit où le gibier se remet, se 
retire. Lattbulum, 1, n. Cic. 

RÉMISSIBLE,adj.C. PARDONNABLE. 

RÉMISSION, s. [. 1° Pardon. Ve- 
nia, &, f, Cic. || 2° Grâce accordee 4 
un criminel: La remission d'une perne, 
Pœnæ remissio (ons), f. Sen. Voy. 
onÂcx 6°. || 3° Pitie, Indulgence. Re- 
missio, onis, f. Cic. : Qui est sans 
rémission, C. rmPLACAnLE, || 6° Dimi- 
aution, relâchement. Remussio, onis, [. 
Cic. = Rémission de la êvre, Febris 
remissio où decessio, f. Cels. deccssus 
(üs\, m. Cels. 1] y a — dans la ma- 
ladie, Aforbus remattitur (de remitti, 
or, éris, missus sum, pass.). Cels. 
Moment de —, Remissius (ioris) tem- 
pus (roris), n. Cels. 

REMMENER, v. act. Emmener os 
qu'on avait amené. Voy. REMENFR 20, 

REMOIS, o1sB, ad). (Qui est) de 
Reims. Îtemus, a, um. Luc. || Subsi. 
Les fRéuois, Remi. orum, m. pl. Cæs. 

RÉMOLLIENT,ad).C.ADOUCISSANT. 

REMONTE, S. f. Chevaux qu'on 
donne à des cavaliers pour les remon- 
ter. *Equorum supplementum ({i), 0. 
(Georg.) Acheter des chevaux pour 
la remonte, * Equos in supplementum 
coem“re (Georg.). 

REMONTER, v. neut. 4e Monter de 
nouveau, Voy. RE 1° et MONTEn (neul.) 
dans ses différ. acceptions. |] 2° Re- 
tourner où l'on etait avant de descendre. 
Rursus scandëre (0, is, scandt, scan- 
sum}, act. et nent. Virg. El tous les 
v. cilés à MoxTER (neul.) do et 2°, en 
7joiguant l'adv. Rursus ou Nursum 
{= en revenant sur ses pas. || Fig.s 
Remonter sur la terre, Ab inferds 
exzsistére (0, 15, sfili, s. sup., à. = 
sortir des enfers). Liv. — au raug 
de sénateur, Ordinem senalorium re- 
cipére (io, is, cepr, ceylum == recou- 
vrer). Tac. 3 En parl. des eb. 
Retourner vers un point après es 
être descendu. S'erpr. par les v. 
cités à MuNTan (neul ) 3°, en y ad- 
oignant l'adv. Rursus où Rursum. 
Î &e Refluer : Le fleuve remonte, 
Flumen adversum egitur (de ag, or, 
actus sum), pass. Curt. Les rivières 
remontent vers leur source, Amnes 
an fontes suos redeunt (de redire, 0, 
4, it el ivi, ifum, n.), Ov. L'Océan 
fat remonter le fleuve, Oceanus retro 
flumen urget (de urgère, eo, ursi, 
s. sup.). Curt. Voy. R&rLuER. || 
6e Fleurir de nouveau après un arrêt : 
[Le cyclaminum] remoote, Bis anno 
foret (de florëre, eo, rui, 8. sup. n.). 
Plin. | 6° Fig. Recroltre en valeur. 
S'expr. par les v. clés à MONTER 
{nent.\ 7°,en y adjoignant l'adv. Aur- 
sus on Rursum. || 7° Aller vers la sources 
d'un cours d'eau : Resnunter vers la 
source d'uu fleuve. Voy. REMONTER 
{act.) 2° el 3°, || 8° Fig. Tirer son orl- 

ine de, s'étendre jusqu'à : Remonter 
Jusqu'à qqn, À b aliquo originem où yc- 
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nue Aabtre (ee, es, bu, bitum). Plin. Ils 
font — leur origine jusqu'aux dieux, 
Originem suam ad deos auctores refe- 
runi (de referre, fero, fers, luli, la- 
tum). Liv. Voy. onicinm 3°. Opinion 
qui remonte jusqu'aux temps héroi- 
ques, Opinio jam wsque ab heroicis 
lemporibus ducta (de duci, or, ëris, 
ass.). Cic. Tradilions qui remon- 
nt à la pus haute antiquité, Fa- 
bulz ab ultim& antiquifate repetitæ 
(de repeli, or, Eris, pass.). Cic. Rai- 
sonnemeut doot l'emploi remonte 
jusqu'à Platon, Ratio a Platone de- 
scendens (de descendre, 0, is, scendi, 
scensum, 0.). Plin. Ta questure — à 
{f ans, Quzstor fuisti abhinc annos 
quatuordecim. Cic. La loi na — pas 
tout à fait à 110 ans, Nondum cen- 
tum et decem anni sunt, cum ler lata 
est. Cic. L'époque de Numa — beau- 
coup plus haut que celle de Pytba- 
gore, Numa annis permultis ante fuit 
quam Pythagoras. Cie. Faire remon- 
ter à la nature même l'origine du 
droit. Repet®re stirpem juris a nalurd. 
Cic. Faire — à qqn la cause de qq. 
ch., Alicujus ret causam in aliquem 
eonferre (fero, fers, tuli, collatum). 
Cic. |] 9° Fig. Alter vers les origines, 
les choses anciennes. Repeiïre Troy: 
8e), act. Cic. : Remonter avec le se- 
eours de l'histoire à des époques re- 
culées, Res remotas ex litierarum 
monumenfis repeifre. Cic. Nous som- 
mes remontés à une époque uu peu 
trop ancienne, Ad paulo superiorem 
siatem revecti sumus (de revehi, or, 
fris, pass.). Cic. Peuple à l'origine 
duquel Scipion est remonté dans 
l'entretien d'hier, Populus quem À fri- 
canus hesierno sermone a sfirpe repe- 
tivit, Cic. Mon discours remoniera 
aux origiues du peuple, Mea oratio 
populi origines repelel. Cic. Remonter 
a source du droit, Juris ortum a 
fonte repetère. Cic. Le récit sera court, 
si l'on ne remonte pas jusqu'au prin- 
cipes Brevis erit narralio, s1 non ab 
ultimo repetetur. Cic. Aussi loin que 
ma mémoire peul remonter dans le 
passé, Quoad longissime potest mens 
mea spaiium præleriti femporis respi- 
eÿre (io, is, speri, spectum). Cic. — 
jusqu'à Corax, Repetëre usque a Corace. 
Cic. Et aiusi de suite en remootant 
jusqu'à Romulus, Deinceps retro ad 
mulurm. Gis.[ 10e Fig. Abs. Repren- 
dre les choses de loin (dans un récit) = 
Remoaler de plus haut, Supra repe- 
tre. Sall. Je remonterai an pen plus 
haut, Repetam paulo allius. Cic. Dis- 
cours qui remonte haut, Oratio alte 
repelita. || 14° En parl. des ch. Fsiro 
un mouvement de bas on haut =: L'air 
raréflé remonte, Aer exrtenualus su- 
ml Apr {de ferri, feror,latussum, 
pass.). Cic. Voy. monrTen (neut.) 3°, 
Rsuonren, v. act. 4° Gravir de nou- 
veau. Voy. nu 1° et Gnavir. || 2° Na- 
viguer, Allôr contre le courant de : 
Philippe remonte le fleuve avee 120 
bateaux, PAilippus lembis centum vi- 
ginii flumine aduerso subuehitur (de 
pabeehi, or, vectus sum, pass.). Liv. 
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La flotte — le fleuve, Classis adver- 
sum flumen subit (de subire, eo, ii et 
rar. iui, ttum). Curt. Le navire peut 
à peine remonter le courant, Navis 
aduersas aquas vix subit. Ov. Faire — 
la rivière aux navires, Naves in ad- 
versum amnem agre (0, is, egi, ac- 
tum). Tac, En remontant le courant, 
En — la rivière, Adverso flumine. Cæs. 
Traasporter du blé dans des bateaux 
en — la Saône, Frumentum flumine 
Arari navibus subvehère (0, is, vexi, 
vectum). Cæs. Remonter le courant 
en ramant, en oltant, Contra agnam 
remigare, n. Sen, Conira aquas fui 
tare, n. Plin. || 3° Côtoyer en allant 
vers la source : Remonter le Neuve, 
Aduerso flumine ire (eo, ts, ivi et ir, 
itum), 0. Cæs. Partir en remontant la 
rive du Rbône, Adversä ripä Rhodani 
proficiscei, dép. Liv. || 4° Munir de nou- 
voau qqn de qq. ch. Voy. ne 1e el monir 
20, || be Pourvoir de chevaux des cavaliers 
demontés =: *Remonter la cavalerie, 
Equos in supplementum equitalui dare 
(o, as, dedi, dafum). D'apr. Liv. 
(xxvut, 317, 4). || 6° Équiper do nou- 
veau. Voy. RE 1° et ÉQUIPER. || 7° Re- 
garnir qq. ch. de ce qui est nécessaire. 
Voy. nx 1° el GANNIR, MONTER (act.) 
8°. || 8° Remettre au complet : Re- 
monter une bibliothèque, Bibliothe- 
cam supplère (e0, es, eut, elum). Cic. 
|| 9° Remettre en âtat d'aller, de fonc- 
tionner, de servir, etc. Voy. nm de et 
MoNT&A (act.) Je, 100, 42e, 130, 14e, 
150.1! 10° Fig. Relever, ranimer, ra- 
vlver. Voy. ces m. 

Se neuoNTEn, v. réf. 4e Se pourvoir 
à nouveau. Voy. RE lo et Se moin 2°, 
S'kourren 4e. || 2° Fig. Se râtablir, se 
ranimer, so raviver. Voy. ces m. || 
3e Fig. Se rassurer. Voy. ce m. {e. 

REMONTRANCES, s. f. Roprôsen- 
tation faite 4 qqn sur un aote, eto. 
Avant l'acte) Afonitio, onis, f. Cic. 
Après l'acte) Admonitio, f. Cie. = 
Faire des remontrances à qqn sur 
qq. ch., Aliquem alicujus rei ou de 
ahquä re monëre (e0, es, nu, nilum). 
Cic. admonëre. Cic. 

REMONTRER, v. 1° Act. Montrer 
de nouveau. Voy. n& 1° et MONTRER. 
1 2e Act. et nent. Fig. Faire des re- 
montrances. Voy. R&MONTRANCE. || 4° 
Faire connaître : Remontrer à qqn son 
devoir, Officii sui aliquem commonëre 
(eo, es, nui, nitum). Quint. — à qqn 
que, Aliquem monëre (et la prop. 
infin.}. Cic. || 4° Neut. Falro la leçon 
4. Docëre, a0, es, cui, ctum, act, Cic. 
: En remontrer à Miuerve, Afinervam 
docëre. Cie. 

Se REMONTRER, v. réf. VOy. nm 1e 
et Se MONTRE. 

REMORA, s. m. 1e Sorte de pois- 
son. Remora, s, f. Ov. Plin. {| 2° Obs- 
tacle. Remora, #, f. Plaut. 

REMONDNE, v. de Act. et nent. 
Mordre de nouveau. Voy. ne de et 
Monnnz. || 2° Act. Mordre à son tour. 
Remordère, eo, es, mordi, morsum, 
act. Hor. || 3° Neut. Attaquer de nou- 
voau. Voy. AB 1e et ATTAQUER. || 6° 
Act. Pig. Roprocher qq. faute (on par. 
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do la conscience). Remordfre (voy. 2e), 
act. Lucr. 

REMORDS, 8. m. Reproche violent 
de la conscience. Conscientis angor 
(oris), mase. Cie. Conscientiæ sollici- 
ludo (dinis), f. Cic., et qqf. simpl. 
Conscientia, æ, f. Cic. Liv. : Remords 
de conscience, Mémes traducl. Les 
fautes causent des —, Peccata remor- 
dent (de remordérs, 60, mordi, mon 
sum, act.). Lucr. Quels — de con 
science a-t-il eus? Quas censcientiæ 
labes in animo habuit ? Cic. Éprouver 
un — de conscience, Conscientiä mor= 
deri. Cie. Etre tourmeuté, déchiré 
par les —, bourrelé de —, Animi 
conscientiË ercrucieri. Cic. Je sens 
u0 —, Aliquid me mordelt (de mor= 
dére, eo, momordi, morsum). Cie. Être 
agit par les — de ses crimes, Scele- 
rum conscienti& eragifari. Sall Ton es 
tourmenté par les — de tes méfaits, 
Te stimulant maleficiorum tuorum con- 
scientiæ. Cic. Le — d'avoir trabi l'ami- 
lié, Violalæ amicitiz conscientia, Veil 

REMONE, 8. f. C. nÉéuorA. 

REMORQUE, s. [. 1° Actlon de 
romorquer : Câble de remorque, Re- 
mulcum, i, 0. Cæs. Liv. Conduire à la 
—, Remulco deducère, act. À.-b.-AL 
Prendre, Tralner à la —, C. Ax«MOR- 
quan. |} Fig. Se mettre à la remorque 
de Pompée, Ad Pompeii ductum se 
applicare. Cic. || 2° Câble pour remor- 
quor. Voy. 1°. 

RERMORQUER, v. act. Il so dit d'ua 
bâtiment qui en tralne un autre derrière 
soi. Remuice abstrahëre (o, is, traxi, 
tractum), act. Cæs. ou frahëre, act. 
Liv. on abducëre (0, is, duri, due 
tum), act. Cæs. Puppe irahre, act. 
Liv. : Le radeau esl remorqué, se 
fail remorquer par des bateaux jus- 
qu'à l'autre rive, Ratis a navibus ad 
alierem ripam pertrahitur. Liv. I] fait 
— un navire parune quadrirème, les 
vaisseaut de transport par ses navires 
jusqu'à Alexandrie, Navem remnlca 
quadriremis (rahi jubet. Liv. Naves 
oneraries remulco suis navibus Alezan- 
driam deducit. A.-b.-Al. 

REMONQUEUR, 3. m. Bâtimont 
qui remorque : Bateau remorqueur, 

emulcum, 1, D. Aus. 

REMOUDRE, +. act. Moudro és 
nouveau. Voy. am de et moupre. 

REMOUDRE, v. act. Émoudre de 
nouveau. Voy. RE 1e et AIGUISER. 

RÉMOULEUR, 5, m, Ouvrier qui 
aiguise. Acutrator, oris, m. Gloss. = 
Meule de rémouleur, Aola acumina- 
ria. Gloss. 

REMOULU, vx, part. passé de nu- 
moupne, Voy. ce v. 

RÉMOULU, 0e, part. passé de n#- 
mMouvne, Voy. ce v. 

REMOUS, s. m. Tournolement d'eau. 
Vortez on Vertez,ticis, m. Virg. Liv. 
Sen. Quint. 

8B REMPARER, Ÿ. réf. Se faire 
un rempart : Se rempsrer avec qq. 
cb., Aliqué re se munire (io. is, id 
etii, ifum). Nep. Voy. RRMPART {°. 

REMPANT, 8. m. de Enceinte ser 
vaat défendre une place. (Fortiäcation} 
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Munimentum, i,n. Cæs. Munitfo, onis, 
f. Cie. (Levée de terre) Agger, eris, 
m. Liv. (Muraille) Afurus, 1, m. Cæs. 
Meœnia, ium, 0. pl. Cæs. (l'alissade) 
Vallum, à, n. Cæs. : Eolourer de rem- 
parts, Protéger par des —, Voy. EN- 
TOURER 4°, FOATIFIER 2°. La nature 
avait couvert l'Italie du rempart des 
Alpes, Alpibus Jialiam munieral na- 
tura. Cic. J'oppase au passage des 
Gaulnis le — des Alpes, Alpium val- 
lum contra transgressionem Gallorum 
objicio ou oppono. Cic. Se faire un — 
avec des chariots, Carros pro vailo 
objicère. Cæs. En faisant un — de 
mon corps, Mfeo corpore opposito. Cic. 
Forêt qui sert de —, Objecta pro 
muro stlva. Cæs. Faire de son corps 
un — à sa patrie, Corpus pro patrid 
opponère (0, is, posui, posilum). Liv. 
Nous te promettons de Le faire un — 
de nos corps, Tibi pollicemur corpo- 
rum nostrorum opposilus (de opposi- 
tus, &s, m.). Cic. Se faire un — du 
corps de ses esclaves, Se servorum 
corporibns obteg”re. Cic. || 2° Fig. Ce 
qui sert de defense. Munimentum, À, 
D. Sull. Liv. Tac. Propugnaculum, n. 
Cic. Arx, ercis, [. Cic. Castellum, 5, 
D. Liv. Præsidium, ii, 0. Cic. Firma- 
mentum, à, n. Cie. : Les légions, soli- 
des remparts de la puissance suprême, 
Legiones, firma imperii munimenta. 
Tac. Les cbâliments, utiles — des 
lois, Pœnz, utilia legum munimenta, 
V.-Mar. Ces deux — de la républi- 
ne, les auspices et le sénat, Hzc duo 
Armamenta reipublicz, auspicia et se- 
natus, Cic. Le tribunal d'Appius, rem- 
part de tous les crimes, Tribunal 
Appüi, castellum omnium scelerum. 
Liv. L'audace esl un —, Audacia pro 
muro habetur. Sall. Se faire un — de 
l'affection publique, Multorum se be- 
nevolentië lueriieor, éris, {uilus sum), 
dép. un munire (io, is, fui el ni, 
itum). Cic. Se faire un — de la ter- 
reur, Se terrore succingêre (0, is, cinzi, 
cinctum). Pl.-j, Voy. nouLavann 2e. 
REMPLAÇANT, ANTE, s. 1. f. Co- 
lui, Celle qui remplacs une pers. dans 
uns fonction. Vicarius, ii, masc. Cic. 
Vicarra, æ, fém. Cic. : Donner un 
remplaçant à, C. ReuPLACER 40. Être 
le — de, C. neupLacen 2° et 3°, 
RESIPLACEMENT, 8. m. Action de 
rémplacer une pers. ou Une ch. ger unë 
autre; resultat de catto action. S'expr. 
en tourn. par un v. =: Envoyer en 
ftalie la 13° légion on remplacement 
de la 15°, In quintz decimæ locum 
terliam decimam legionem in Italiam 
mittère. Hirt. Nommer un augure en 
— de celui qui estinort, Augurem in 
demortui {ocum nominare. Cie. Cboi- 
sir, Élire, Prendre une pers. en — 
d'une autre, Voy. ARuPLACER 4e. Pro- 
céder, Pourvoir au — de qqn ou de 
qq. ch., C. REMPLACER 19, 20, 3e, Ve- 
ir en — de, C. RBMPLACER 4°, 
REMPLACER. v. act. 1° Mettre 4 
la place de, donner pour successeur 4 
= Remplacer les pirates par des ci- 
Loyens, Cives in piratarum locum sub- 
siituëre (0, ts, ui, uium) ou suppo- 
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nêrs (0, is, posui, posilum — mettre 
des citoyens à la place des pirates). 
Cic. — ceux qui sont morts par les 
plus anciens, Choisir les plus anciens 
pour — les morts, Primos in demor- 
luorum locum legère (o, is, legi, lec- 
tum). Liv. Nommer un censeur, Élire 
un collègue pour — le défunt, Cen- 
sorem in demortui locum sufficère (io, 
is, feci, fectum). Liv. Collegam in de- 
mortui locum subrogare. Liv. Me — 
par un jnge, Judicem in meum locum 
subd8re (o, is, didi, ditum). Cic. [Ce- 
lui] par qui je suis remplacé pendant 
mon absence, Qui,me absente, in meum 
locum substituitur. Cic. [Ceux] qui 
ont été élus pour les remplacer, Qui 
in eorum locum sublecti sunt. Varr. 
— par des troupes fraiches les trou- 
pes fatiguées, Copias integras defessis 
subjicère (io, is, jeci, jeclum = sub- 
situer des troupes fraîches aux trou- 
pes fatiguées). A.-b.-Ai. — par des 
échalas convenables ceux qui sont 
trop courts, Breuiorum pedamentorum 
in vicem idonea repon’re. Col. — par 
l'étude de la pbilosophie l'adminis- 
tration des aflaires publiques, Phulo- 
sophiam pre reipublicæ procuratione 
substituëre. Cic. — dans un livre le 
nom d'Eupolis par celui d'Aristo- 
pbane, In libro Arisiophanem pro 
Eupoli reponère. Cic. — le mot propre 
par un autre, Pro verbo proprio aliud 
subjictre. Cic. [Ces oraleurs| rem- 
placent la coucision par la sécheresse, 
ro pressis exiles fiunt (de feri, fo, 
fis, factus sum, pass.). Quint. || 2° 
Remplir la place laissée vide par qqn ou 
par qq. ch. : Remplacer les sommes 
dévorées, Consumpla replère (eo, es, 
plevi, pletum). Cie. Ce qui avait péri 
est remplacé, Id quod deperierat, ex- 
pletur. Cæs. Remplacer ce que tn as 
perdu, les choses perdues, Reparare 
quod amisisti. Pl.-j. res amissas. Suet. 
— des bœufs, Alios boues reparare 
(= s'en procurer d'autres). Dig. — 
un ami, Reparare amicum. Sen. || 3e 
Renouveler, changer : Remplacer les 
tribuns militaires, ÂAfutare tribunos 
militum, Suet. Le joug a besoin d'être 
remplacé, Jugo opus est novo. Col. || 
6° Succèder 4 qqn dans une place, dans 
un emploi : Remplacer qqn, In locum 
alicujus succed®re (o, is, cessi, ces- 
sum), D. Cic. Succedére alicui in vi- 
cem. Liv. et simpl. Succed#re alicui. 
Nep. Je Le remplacerai dans tes fonc- 
tions, Succedam vicarius tuo muneri. 
Cic. Horatius remplaça Lucrétius {en 
qualité de consul), In Lucretii locum 
Horatius suffectus est (voy. 10 = fut 
élu à la place de...). Liv. Ils avaient 
remplacé ceux dont les noms avaient 
été effacés, In locum erasorum subditi 
uerant (voy. 1° — ils avaient été 
inscrits en remplacement de.). Pl-j. 
Des troupes fraiches viennent rem- 
placer celles qui sont fatiguées, Defa- 
figatis in vuicem integri succedunt. 
Cæs. Se faire — par qqn, Aliquem 
sibi substituëre. s. pro se substi- 
tuÿre (voy. 10). Cic. || Fig. Une gené- 
ration remplace une génération, Ætas 
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ælati succedit. Cic. L'été rempla 
l'hiver, Æstas hiemem ercepit (de 
excipére, io, is, ceplum). Liv. La fraude 
— la bonne foi, In fidei locum frau- 
des subierunt (de subure, eo, is, itum, 
u.). Ov. Une rage ouverte remplace 
ce jeu cruel, Sævus jocus in aperiam 
rabiem vertitur (de vwerti, or, &ris, 
versus sum, pass. = se changer en). 
for. Les anciennes lois ont elé rem- 
placées par des luis nouvelles, Vete- 
res leges nous legibus sunt sublatæ {de 
tolli, or, êris, pass. = être aboli). 
Cic. [| 6° Faire momentanement Îles 
fonctions de ag" s Remplacer dans un 
port le chef de la douane, In portu 
pro magisiro operas dare (0, as, dedi, 
daium — faire le service à la place 
du chef). Cic. — le questeur (= être 
proquesteur), Esse pro quæsiore. Cic. 
Jupiter t'a donné pour le — auprès 
du genrehumain, Jupiter te dedit, qui 
(= ut tu) apud humanum genus vice 
suë fungereris (de fungi, or, ëris, 
frnctus sum, dép.). PL.-3. Il remplaça 
Caius à la gresrdence. Præsedit in 
vicem Caii. Suet. |} 6° Tenir lieu d'une 
pers. ou d'une ch. Esse (sum, es, fui, 
futurus) pro et l'abl. Cic. loco el le 
gén. Cic. : Remplacer un père, Esse 
loco parentis. Cic. pro parente. Quint. 
[Cela] remplace la péroraison, Pero- 
ralionis vice fungitur (roy. 5e), dép. 
Quint. [Pour désigner les personnes] 
les mains remplacent les pronoms, 
Manus pronominum vicem oblinent (de 
obtinëre, eo, nui, tenturn), Quint. Cela 
remplace avantageusement le fumier, 
Hoc prostercore optime cedit (voy. 4°). 
Pall. Voy. Tenir utev 60. 

Se RawPLACEN, v. récipr. C. Se 8u00- 
CÉDER. 

5. REMPLI, 8. m. Sorte de pliqu'or 
faitäuneetoffe. Replicatura.z, f. Diocl. 

2. REMPLI, 18, parl. passé de 
REMPLIR, Voy. te v. || Adj. Plein. Plie- 
nus,a,um (de... gên.,el moins sou, 
abl.). Cie. : Rempli jusqu'au bord, 
À summo plenus. Plaut. Voy. PLRN. 

REMPLIEN, Y. acl. Falreun rempll. 
Replicare, act. D'apr. Plan. (1x, 23. 52). 

REMPLIR, v. act. 4° Emplir de 
nouveau. Replère, 60, es, eut, elum, 
act. Cic. Pl.-j. Liv. : Remplir avec 
les biens des innocents le Trésor 
épuisé, Innocentium bonis exhaustim 
ærarium replère. PL.-j. — les vides 
de l'armée, Replëre exercitum. Liv. || 
2e Emplir, rendre plein. Implere (voy. 
10), act. Cic. Erplère, act. Cic. Com- 
plère, act. Cic. Replère, act. Cic. Liv. 
Opplère, act. Varr. Liv. Refercire, io, 
is, ferai, feritum ou Farcire, io, is, 
ferai, farctur et fartum, act. (= bour- 
rer). Cie. : Remphr une page, Pagi- 
nam complére. Cie. — des greniers, 
Horrea refercire. Pl.-j. — un pot de 
deniers, sa bouche d'eau, Impière ol- 
lam denariorum. Cic. os aquä. Cic. 
— le monde de toute sorte de biens, 
Ezxplère mundum omnibus bonis. Cie, 
— un fossé d'eau, Complère fossam 
aquê. Cæs. Prison remplie de mar- 
chands, Complelus mercatorum car- 
cer. Cie. Remplir les plaines de car 
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aage, Aceplère campos strage hominum. 
Liv. — les vigues de ratières, Opplère 
vineas muscipulis. Varr. — les égouts 
de cadavres, Refercire cloacas corpo- 
ribus, Cic. Coussin rempli de feuilles 
de roses, Puluinus fartus rosà. Cic. || 
Fig. Remplir l'ennemi d'effroi, la ville 
de lamentations, la mer du bruit de 
son nom, Implère hostes formadinis. 
Liv. urbem lamentis. Liv. mare famë 
rominis sui. Liv. — les âmes de lé- 
aèbres, Opplére mentes tenebris. Cic. 


— qqn de joie, Erplëre aliquem 
gaudio. Cic. — qqn d'espoir, Com- 
lére aliquem bonä spe. Czs. — 


‘âme d’un sentiment religieux, Ani- 
mum feligione perfund®re (o, is, fudi, 
fusum). Liv. Leur souvenir a rempli 
mon cœur, Æorum memoria pectus 
meum offudit. Cic. || 3° Combler. Ezx- 
plère (voy. 10), act. Cæs. Cic. Com- 
lére, act. Czs. : Remplir un fossé à 
emi, jusqu'au bord, Complére scro- 
bem ad medium. Col. usque ad sum- 
mum. Col. — un fossé avec de la 
terre, Exrplère fossom aggere. Cæs. — 
ua vide, une fente, Erpläre rimam. 
Cic. — avec des inveclives les vides 
des causes, Vacua causarum convicus 
implère. Quint. Voy. cowrLen 4°. || 
&e Pr. et Fig. Assouvir, rassasier, sa- 
tisfaire. Complére (voy. 1°}, act. Cic. 
Implère, acl. Cic. : Rempli de nour- 
riture el de boisson, Cibo et potione 
completus. Cic. || Fig. Démosthène ne 
remplit pas toujours mon oreille, De- 
mosihenes non semper implet aures 
meas. Cie. || 6° Fig. Occuper une grande 
partie de (qq. lieu). Implère (vay. 1°), 
act. Liv.: La file des émigrants avait 
rempli les rues, Agmen migrantium 
impleverat vias. Liv. Les brigands 
remplissent ce pays, Est copia magna 
latronum in ed regione. Sull. Trois 
cohortes remplissaient complètement 
cel espace, Tres cohortes eum locum 
ezplebant. Cæs. 1] 8° Fig. Occuper (un 
emploi}, exercer (une charge). Obire, 
eo, 19, tui et pl. souv. nu, ifum, act. 
Cic. Implère (roy. de), act. Tac. : 
Remplir une place, une charge, une 
fonrlion, Alunus obire. Cic. Munere 
fuugi(or, êns, funcius sum), dép. Cic. 
— les fonctions de général, Munia 
ducis implère. Tac. Voy. mxencen 5°, 
PLACE 119, CHARGE 8°, FONCTION 1e 
et 2e. || 7e Fig. S'acquitter bien (de sa 
charge). Explère (voy. 1°), act. Cic. : 
Remplir sa place, Erplère munus. Cic. 
Paulus pouvait à peine — sa charge 
de censeur, Paulus vixr poteret impiére 
censorem. Vell, || 8° Occuper un espace 
de temps. Complère (voy. 1°), act. Cic. 
Erplére, act. Cic. Oceuyrare, act. Quint. 
: La lune remplit en uno mois sa ré- 
volntion, Luna lustraitonem mensitruo 
spaño complet. Cic. Cette cause rem- 
phira les premiers moie, lzc causa 
rimos menses occupabit. Cæl. ap. Cic. 
Oy. occurar 5°. Temps de service 
mihtaire rempli dans les garnisons 
Mihtia expleta per oppida. Tac. Il 
8° Rendre complets Remphrle nombre 
des tribuns du peuple, Tribunorum 
plebis numerum ezplére (voy. 1e). Liv. 
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— les cadres des légions, Legiones 
complére. Cæs. || 40° Fig. Exécuter, 
accomplir, effectuer, réaliser. Implère 
{voy. 1e), act. Cic. Complére, act. Cic. 
Explère, act. Cie. : Remplir un man- 
dat, Mandatum expire. Caj, Vov.man- 
DAT 40. — sa tâche, Munus præsiare 
(o, as, stiti, siifum, siaturus). Cic. 
— un devoir, son devoir, Officium 
facëre (io, is, feci, factum). Ter. Cic. 
Officio satisfacëre. Cie. Voy. pevoin 
{subst.) 4°. — les devoirs de j'amitié, 
Amicitiæ munus explére. Cic. Dien — 
les devoirs de sa charge, Voy. 7°, 
— sa promesse, Summam promissi 
complére. Cic. Promissum implére. 
PL-j. Voy. PROMESsR. — l'atlente, 
Explëre exspectationem. Cie. — une 
espérance, Spem explére. Sall. Just. 
implère. Pl.-j. Voy. ATTENTE. — les 
intentions de qqn, Voluntali alicujus 
sañsfacëre. Cic. La fortune remplit 
mes vœux, Fortuna meis optatis res- 
pondet (de respondère, e0, sporuli, 
sponsum). Cic. Ki a rempli sa destt- 
née, son sort, ‘Îd implerit, in quod 
nalus videbatur. D'apr. Cic. (Élu. 
avt) et Quint. (rt, 8, 5). || 14° Fig. 
Offrir l'accomplissement de tout ce 
qu'une idee promet. Implère (voy. 1e) 
act. PL.-j. 2 J'ai rempli l'idée qu'il 
avait de moi, Spem, quam de me con- 
cepit, impleui. Pl.-j. Ta vertn rem- 
pli l'idée que tout le monde a d'elle, 

ua virfus opinioni Aominum resjon- 
det {voy. 40°). Cic. || 12° Rembourser. 
Voy. ce m. 

Se rRempuir, v. 4° Pron. Devenlrrem- 
pli.Compleri, eor,ëris, pletussum, pass. 
Cie. Et tous les pass. des v. act. cités 
à nempLin. | 2° Réf. Se rendre plein. 
Impleri (voy. 9) pass. Cie. Se com- 
plère (eo, es, pleui, pletum). Plaut. 
Voy. Se conaen. || 3° Réf. Fig. Se 
penètrer de. voy: ce m. 2°. {| 6° Réf. 
Se rembourser. Voy. ce 1. 

REMPLISSAGE, 8. m. Ce qui est 
inutile au sujet {dans un ouvrage de l’es- 
prit). Erplementum,i,n. Sen.-rh. : Ce 
qui suit n'est que du rempliseege, Quod 
sequitur, erplementum est. Sen.-rh. 

SE REMPLUMER, v. réfl. 4° Re- 
prendre des plumes (en parl. des ol- 
seaux). Rursus vestiri (ior, iris. ifus 
sum), pass. Plin. || 2° Fig. Reprendre 
de l'embonpolnt. Voy. À& 1° et Pren- 
dre de l'EunonpoinT. || 3° Fig. Réta- 
blir ses affaires. Voy. RÉTABLIn. 

REMPORTER, v. act, 1° Emporter 
de nouveau. Referre, fero, fers, tuli, 
latum, act. Cic. Voy. An ie et aupon- 
Ter. || 2° Rapporter d'un lleu ce qu'on 

avalt apportè. (En gén.) Referre 
(er: te), act. Cic. Reporlare, acl. 

ic. (En voiture, en balean) Revehÿre, 
o, 15, vert, vectum, act. Cic. Voy. 
RAPPORTER 2°, || $° Emporter. (En 
gén.) Auferre, fero, fers, abstuli, 
ablatum, act, Cic. (En voiture, en 
bateau) Aveh®re (voy. 20), act. Cæs. 
Voy. eMPORTER. || 6° Gagner, obtenir. 
Referre {voy. 1°), act. Liv. Ferre, 
act. Cic. Adipisci, or, Eris, adeptus 
sum, dép. (acc.). Cic. Consequi, or, 
Fris, seculus sum, dép. (acc.). Cic. 3 
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Remporter une victoire sur qqn, Vic 
toriam reportare ab aliquo. Cic. re- 
ferre ex aliquo. Liv. ferre ez aliquo. 
Liv. adipisci ab alique. A.-b.- Af. — 
uoe victuire glorieuse pour soi, Vio= 
toriam sibi gloriossm consequi. Cie. 
— vu prix, Præmium œuferre. Suet, 
Voy. prix 5e. — de la gloire, Vog. 
OBTENIR 20. 

REMUAGE, s. m. Action de remuer 
une ch. S'expr. en tonrn. per un +. 
2 Donner de l'air aux olives par uo 
remuage, Ventilare olesam jactendo. 
Varr. Voy. REuURR. 

REMUANT, parl. prés. de REMUER, 
Voy. ce v. || MEMUDANT, ANTK, adj. 
49 Qui est sans cesse en mouvement = 

ire remuaul, Semper agifari, pass. 
Cic. || 2° Fig. Ennemi du ropos, in- 
quiet. Inquies, gén. etis. Sal. Plin. 
Inquietus, a, um. Liv. : Esprit ro- 
muant, Ingenium inquies. Sall. Inquie- 
tus animus, Liv. || 3° Propre à exci- 
ter des troubles. Turbulentus, a, um, 
Cic. : Citoyen remnant, Civis turbu- 
lentus. Cic. || 4° Avide de changements. 
Novarum rerum eupidus (a, um). Sal 

REMUE-MÉNAGE, 8. m. {° Dé- 
rangement de choses qu'on deplace. 
Molus, Gs, m. Cie. |} 2° Fig. Trouble 
desordre. Turba, æ, f. Cic. : Que 
remue-ménage j6 fais! Quantes res 
turbo (de turbare). Pleut. Voy. n#s- 
ORDRE 4e, 

REMUEMENT et REMÔMENT, 5. 
m. 4° Action de ce qui remue. lotus, 
Gs, m. Cic. || 2° Transport d'un lieu à 
un autre. C. TRANSPORT 4°. || 3e Fig. 
Agitation, changement. Voy. ces m. 
1 4° Fig. Trouble. Turba, z, f. Cic. 

REMUER, v. act. 1° Mouvoir qq. 
ch. (En gén.) AMovère, e0, es, moui, 
motum, act. Cic. (Eu agitant) Agitare, 
act. Cic. (En jetaut, en ballotiant, en 
balançant) Jectare, act. Varr. Cic. 
(Ea lournant et relournant) Versare, 
act, Varr. Hor. (En secuuant) Qua- 
tre, io, is, 8. parf., quassum, act 
Liv. : Remuer les lèvres, Labra mo- 
vére. Quint. commovwère. Petr. — [or- 
tement le moût, Afus(um peragitare, 
Col. — la he, Fzcem exagitare. Col. 
— les olives (pour les aérer), Oleam 
jactare. Varr. — l'herbe avec de 
petites fourches (pour la faner), Her- 
am furcillis versare. Varr. Voy. 
aorTER +. || Fig. Remuer l'argent à 
la pelle, Modio nummos metiri (ior, 
iris, mensus sum, dép. =—le mesurer au 
boisseau). Petr.— ciel etterre, Cælum 
acterrasmiscére(eo,es, miscui, MITIUR 
et mistumn). Liv. À 2e Deplacer, dèran- 
gor. Houëre (voy. 1e}, act. Cic. : Re- 
muer qq. eb. de place, Rem loce mo- 
vêre. Cic. — des blocs de pierres avec 
des leviers, Sara vectibus promevere. 
Cæs. || 8° Fouir, bôcher, eto. Movire, 
roy. 4o). Pl.-j. : Remuer fortement 
a terre, Terram permovére. Col. || 
ée Four ot porter de la terre d'un lou 
à un autre. Commouëére (voy. te). Cie. 
: Personne n'aurait remué une motte 
de terre, Nemo glebam commosset. Cie. 
IL 6e Fig. Émouvoir. Mouëre goss), 
act. Cic. Commevère, act. Cie. Voy. 
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Évouvoin. || 6° Pig. Aglter, pousser à 
la revolto. Agitare, act. Sall. Voy. Aot- 
TER 30, || 7° Fig. Examiner, discuter 


(une question). Agitare, act. Cic. Voy. 
AGITEA 50, | 8° Fig. Roveiller (une 
affaire). Aepelëre, 0, 18, ivi el di, 
Îlem, act. Cic. Revocsre, act. Cic. 

ReuUER, v. neut, 1° Faire qq. MOu- 
vement. Se mouère (eo, es, MOUi, mo- 
um). Cie. Sese commoväre. Cic. Mo- 
veri, cor, ris, molus sum, pass. Cic. 
= Raffermir les dents qui remuent, 
Dentes mobiles firmare. Plin. || Faire 
remuer, C. Reuu&n (act.).|| 2° Changer 
de place : Remuer de là, eo loco se 
mouère(voy. 1°). Ces. Ne remue pas, 
Ne le istine commoveas. Cic. || 3° Fig. 
Agir. Se commovuére (voy. 1°). Plaut. : 
Ne pas remuer, Quiescère, o,is, quieni, 
quietum, D. Cic, Voy. aoïn de. || Faire 
renvuer qqu,C. Faire aatR 4°. || 4° Fig. 
Exciter des troubles. Turbas concilare. 
Sall, facFre (io, is, feci, factum). Cic. 
Il 6e S'agiter, ee soulever. Aoveri 
gro . fe), pass. Cie. Agulari, pass. 

all. : On a remué en Eipagne, In 
Aispaniä turbatum est (de furbari, à 
l'impers. pass.). Cic, 

Se neuuen, v. réf. de Se mouvoir. 
(Eugéu.) Se movére (eo, es, moui, mo- 
fum). Cic. Se commouëre. Cic. Movëri, 
eor, éris, molus sum, pass. Cic. (S'a- 
giter) Agrtari, pass. Cic. (Se déme- 
ner) Se jaciare. Cic. (S'avancer) Se 
promouëre. Ter. =: Il faut se remuer 
= prendre de l'exercice), Corpus 
sgitandum est. Cels. Tu ne ‘e remnes 
pas, Nihil promoves te. Ter. || 2° Fig. 
Falre des efforts, se donner du mal 
pour rèussir à qq. ch. Voy. maL 9°, 
PEINS 70. || 4e Fig. Exciter des trou- 
bles. Turbas facïre (io, is, feci, fac- 
tum). Cic. || 6 Fig. S'agiter, se sou- 
lover. Voy. Agifari, pass. Sail. 
Tumultuari, dép. Sue. 

REMUNÉRNATEUNR, TRICE, 8. M. f. 
40 Celui, Celle qui recompense. Remune- 
rator,orts, asc. Teri. Remuneratrir, 
dcis, f. Ambr. || 2° Adj. C. Lucrarir. 

RÉMUNÉRATION. C.RÉCOUPEANSE. 

RÉMUNÉRER. C. RÉCOUPKNSEN. 

RENAISSANCE, s. f. Renouvelle- 
ment. Aenovatio, onis, f. Cic. = L'in- 
dice de la renaissance de l'année, In- 
dicium anni renascentis. Plin. 

RENAISSANT, ANTE, a0j. Qui re- 
nalt. Renascens, gén. entrs. Hor. Plin. 
Reviviscens. Cic. : République renais- 
saute, Reviviscens respublica. Cic. Des 
écrivains sa0s cesse renaissants, Nour 
semper scriplores. Liv. 

RENAÎTRE, v. n. 1e Naltre de nou- 
veau. Renasci, or, Éris, nalus sum, 
dép. Cic. Liv. 3 Le pbénix renalt de 
lui-même, de sa cendre, Phænix ex se 
ipso renascilur. Plin. || Fig. Un prin- 
cipe détruit ne rensitrs pas d'un au- 
tre principe, Principium exstincium 
non «b alio renascetur. Cie. Voyant 
renaltre la guerre, Cernens renatum 
bellum.'Liv. Faire — la guerre, Bel- 
lum renovare. Cic. || 2° Croltre de nou- 
veau, repousser. Renasci (voy. 4°), dép. 
Cic. Reviviscére, 0, is, revixi, s. sup., 
a. Col, & Lei gazons renaissent, ke 
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vivisount gramina. Col. Les ailes —, 
Pennæ renascuntur. Cic. reviviscunt. 
Plin. || Fig. Ville qui renalt plus flo- 
rissante, pour ainsi dire, de ses ra- 
cines, Urbs uelut ab stirpibus Letius 
renate. Liv. || 4° Se remontrer, repa- 
rallre. Renasci (vay. 1°), dép. Hor. = 
Le jour renalt, Dies renascitur.Sen.-tr. 
On croit que l'Alpbée — à cet en- 
droit, Alpheus creditur hic se rursus 
exloll®re (o, is, tuli, s. sup.). Bfel. 
Beaucoup de mots renaltront, Afulta 
renasceniur vocabula. Hor. Voy. nx- 
PARAÎTRE. | &e Rocommencer à être 
dans tel ou tel etat : Renaltre à la vie 
— à la santé), Ad sanitatem redire 
eo, 15, fui et ui, ifum), n. Cic. (= à 
a sécurité), Revivisc®re (voy. 2°), n. 
Cic. — à l'espérance, À d spem revivis- 
cére. Cic. In spein se erigëre (o,is, rexi, 
rectum). Liv. Il renaquit au bonbeur, 
Felix rursus fuit. Cic. Faire renattre 
qqn à la vie, Aliquem ad vitam revo- 
care. Cic. |] 6° Fig. Reprondre des for- 
ces, se rétablir. Renasci (voy. 1°), dep. 
Cic. Reviviscère (voy. 20), n. Cic. Re- 
uirescêre, 0, is, rui, 8. sup., n. Cic. 
: Je renais, Je me sens renaltre, 
Revivisco. Cie. Exorior (ëris, ortus 
sum, oriri, dép.). Cic. Les forces de 
la république renaltront, Reipublicæ 
vires revirescent, Ad [ler. Le souvenir 
renaît, Memorie reviviscit. Cic, Faire 
renallre un souvenir, Excitare memo- 
riem. Cic. Le courage renalt, Antmus 
redit (voy. &e). Ter. Liv. I] sentait 
renallre son courage, Animum erige- 
bat (voy. 4°). Cic. Faire — la con- 
fiance, Fidem revocare. Cic. || 6° Fig. 
Rentrer en etat de grâcs. Regemerari, 
pass. Isid. 

RENAL, ALES, ad). Relatif aux reins. 
Renalis, m. f.,e,n. C.-Aur. 

RENARD, s. m. de Sorte de qua- 
drupède. Vulpes, is, fém. Varr. : De 
reoard, Vulpinus, a, um. Plin. || 2° 
Fig. Homme cauteleux, rusé. Voy. rusé. 

RENARNDEAU, S. m. Jeune renard. 
Vuilpecula, z, fém. Cic. 

RENCUÉNI, 18, part. passé de 
RENCUÉRIR, Voy. ce v. || Adj. Devenu 

tus cher. Carior, em. f., ius, n. Cic. 
| Subst. Pig. Personne difficile, dé- 
agneuse =: C'est un renchéri, {lle 
fastidiosus est. Plaut. Ablle — ! Vah, 
delicatus / Plaut. Comme lu fais te —| 
Ut fastidis (de fastidire, to, ivi et 
di, tlum)/ Plaut. 

RENCHERIRN, v. act. Augmenter 
lo prix de : Renchérir qq. ch., Ali- 
cujus rei prelium intendêre (o, ts, 
tendi, tentum). Tac. 

RaxcuéRin, v. neul. 40 Devenir plus 
cher : Les vivres renchérissent, An- 
none est carior. Cic. VOy. AUGUENTER 
(neut.). Faire renchécir une ch., 
Alicujus rei pretium efferre (fero, fers, 
eztuli, elatum). Varr. Voy. moNTen 
(neut.) 7e. || 2e Fig. Aller plus loin, 
surpasser. VOy. encuéuin (neut.) 20. 

RENCUÉRISSEMENT, s. m, C. EN- 
CHÉNISSEMENT, HAUSSR 2°. 

RENCONTRE, s. f. 40 Action d'al- 
ler vers qe qui vient. Obuiam üitio 
(onis), f. Cie. : Aller à la reocoatre 
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de qqn, Obuiam alicui ou Alicut ob 
viam prodire (60, is, it, itum), 0. Cie. 
Courir à la — de qqn, Alicui occur- 
rêre (0, is, curri, cursum), 0. Cæs. 
Voy. Au DEvasTr de. || 2° Aventure par 
laquelle on trouve fortuitement une 
ers. ou un Ch. Occursus, üs, m. Liv, 
ac. : Faire la rencontre de qqn, C. 
RENCONTRSR. L'homme ne s'alteu- 
dait pas à ma —, Homini præter opi- 
nionem improviso incüdi (de incidére, 
0, is, casum, n. —= lomber sur, ren- 
contrer). Cic. Ta — est furt beureuse 
pour moi, Opiime te miki offers (de 
offerre, fero, obtuli, oblatum). Ter. 
Le hasard nous a fait faire ta —, 
Fortuna te nobis obtulit. Ter. Faire 
de mauvaises rencontres, * [n malos 
homines incldëre. Chemins où l'on ne 
fail pas de —, Vacuæ occursu homi- 
num viæ. Liv. Craindre la rencontre 
de son père, Vereri patris conspectum 
(de conspectus, Gs, m. — vue). Ter. 
Éviter la — de qqn, Occursum ali- 
cujus vilare. Tac. Î 3e Choc imprévu 
de deux corps de troupes. (Exact.) Tu- 
multuaria (æ) pugna (æ), f. Liv. (Et 
qqf.simpl.)Concursus, &s,m.(—choc, 
en gén.). Nep. Voy. choc 2°, coupar 
1°. || 4e Duel. Voÿ. 1 um. |] 6° Con- 
cours, Conjonction ou Opposition des 
corps. Concursus, üs, m. Crc. Concur- 
sio, onis, Ê Cic. =: La rencontre des 
atomes, Afomorum concursus. Cie. 
concursio. Cie. — de cinq cours d'eau 
Concursus quinque emnium. Plin. 
6° Fig. Choc (de voyelles) : La ren- 
contre des voyelles, Vocalium con- 
cursio (onis), Ê. Cic. coneursus cs) 
m. Quint. Voy. mtATUS. || 7° Coinci- 
dence. Voy. ce m. || 8° Fig. Conjono- 
ture, cas, circonstance. Casus, üs, m. 
Cic. Occasio, onus, f. Cic. Tempus, po 
ris, on. Cic. Res, ei, f. Cic. : En toute 
rencontre, Omni occasione. Sen. Per 
omnem occasionem. Suet. Dans loules 
les rencontres, Omnibus in rebus. Cic. 
Dans celte rencontre, Tali tempore. 
Cic. Tum. Cic. En pareille —, {n si- 
mili causä. Cic. Arriver par —, For. 
tuito fieri. Cic. Voy. nasarD 40. Une 
— fitque, Forte evènit ut (elle subj.). 
Cic. Par une heureuse —,‘Opportune. 
Cie. Voy. mRongoskwENT 9°. C'est une 
fort heureuse — pour moi que vous 
soyez venus..., Hoc mihi cectdit per- 
opportune quod venisiis. Cic. ll ne pou- 
vail y avoir de — plus heureuse, 
Nihil opportunius potuft accldëre. Cic, 
Par une fâcbeuse —, Fnfeliciter. Ter. 
VOY. MALREUREUSEMENT 3°, CAS 40, 
CIACONSTANCE 2°.|| 9e Fig. Trait d'et- 
prit, bon mot. Facelum (1) dictum (i), 
u. Cic. Arguliz, erum, f. pl. Cic. Face- 
tiz, f.pl. Cic. Voy. msprit 8°, mor 6e. 
RENCONTRER, v. act. de Trouver 
eur son chemin, trouver en facs de sol, 
tomber sur, donner dans : Rencontrer 
qqn ‘par basard), A licut ou !n aliquem 
incidére (e, ts, cdi, casum), n. Cie. 
Aliquem offendFre (0, is, fendi, fen- 
sum). Cic. — qqn (que l'on cherche), 
Aliquem cenvenire (10, is, veni, ven- 
tum). Cie. Où les a-1-il rencontrés? 
Ubi 08 convenit ? Cic. Où puis-je ren- 
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contrer Géta? Ubinam possum Ge- 
tem invenire? Ter. Je renconirai ma 
chère Tullia, Afihi Tulliola fuit præ- 
sto. Cic. Celui que j'aurais rencontré 
le premier, 1s qui miki primus obve- 
aissel. Cie. Je te rencontre fort à 
propos, Optime te mihi offers (de of- 
ferre, fero, obluli, oblatum). Ter. Ils 
rencontrèrent le père, Patrem obuium 
habuerunt (de habère, eo, es, bitum). 
Quint. Nous ne voyons pas les per- 
sooues que nous reucontrous, Obuios 
non videmus. Quint. Ils se pressarent 
autour de ceux qu'ils rencontraient, 
Circumfundebantur obuiis. Cic. Etre 
reacontré par qqn, Obuiam alicui feri 
{fo, As, factus sum). Cic. où esse 
(sum, es, fui, futurus). Liv. ou se of- 
erte (fero, fers, obluli, oblatum). 
er. ou se dare (o, as, dedi, da- 
tum). Liv. Dare se alicui obvium 
de obvius, a, um). Liv. Devant 
tre — par lui, Obvius ei futurus. 
Cic. En revenant. il avait été — par 
le messager, fediens ab nuntio era 
convenfus. Liv. Un homme — par 
basard, Aliquis fortunä offensus. Nep. 
Le hasard vous a fail rencontrer celle 
malbeureuse femme, Vos obvios mi- 
sers mulieri casus oblulit. Dom.-Af. 
ep. Quint. || César, au sortir des ro- 
chers, ayant rencuntré une plaine, 
Cæsar ex rupibus planihiem nactus 
de nancisci, or, ëris, dép.). Cæs. 
Cbaque soldat] se rangeait sous le 
premier drapeau qu'il rencontrail, Se 
sggregabai quibuscunque signis oc- 
curreral se occurrére, 0, is, curri, 
eursum,0.).Cæs. Ses yeux rencontrent 
des marais, Oculis ejus paludes oc- 
currunt. Col. La vigne embrasse tout 
es qu'elle a rencontré, Vilis, quid- 
quid est nacta, complectitur. Cic. Le 
mont Taurus rencontre l'Eupbrate 
rès d'Élegia, Apud Elegiam occurrit 
uphrafi Taurus mons. Plin. || Fig. 
Rencontrer d'autres circonstances, 
Aliis rebus occurrëre. Cæs. — une 
grande difficulté, In magnam diff- 
culiatem incurrèëre. Cic. || 4° Trouver, 
avoir. Nanciser (vay. 1°), dép. (acc.). 
Cie. Invenire (voy. de), act. Sall. Re- 
perire, io, is, peri, perlum, acl. Cie. 
: Rencontrer une occasion de mourir, 
Nancisci causam moriendi. Cic. On 
rencontre très difficilement de véri- 
tables amitiés, Veræ amicitiæ diff- 
cillime reperiuntur. Cic. On — des geus 
ui se plaignent, Sunt qui querantur. 
Gic. Si [la vitle] — un acheteur, Si 
emptorem inveneril. Sall. Les joies 
que l'homme peut rencontrer, Ea ju- 
cunda quæ possunt Aomini accTdëre (0, 
is, cdi, s. sup.), n. Cic. J'ai rencon- 
tré parlout de l'inimtié, Omnes ini- 
micos mihi reperi. Plaut. Rencontrer 
de l'opposition, Impugnan, pass. (= 
être combatlu). Quint. — de l'affec- 
tiou, Amari, pass. (être aimé). Cie. 
Voy. Trooven. || 3° Qqf. Trouver, 
deviner. Voy. ces m. 

Renconraan, v. neut. fe Étro blen 
ou mal servi par la ohanoe : El a bien 
rencontré en celte circonstance, Ba 
res ai féliciter evénit (de evenire, do, 
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is, ventum, n.). Cic. Homme qui « 
bien — d'avoir de tels messagers, 


Homo fortunatus, qui ejusmodi nun- 
tios habeat. Cic. À 2° Deviner juste 
ou Se tromper dans ses conjectures : 
Bieu rencontrer, — juste, Aem ipsam 
putare. Ter. Rerm acu tangÿre (0, is, 
leligi, tactum). Ter. || 4° Trouver, Dire 
qq. ch. d'a-propos. * Verbum idoneum 
ou Verba wonea dicère. D'apr. Cic. 
(De or., 1, 34). 

Se nencowraxa, v. {e Récipr. Se 
trouver face 4 face = Le lieu où ils s’é- 
laient rencontrés, Ja locus in quo in- 
terse PACE (de obvius, 8, um). 
Sall. || 2e Récipr. Se joindre : Se ren- 
contrer sous le portique de Livie, In 
porlicum Liviæ eoire (eo, is, ivi et tt, 
ttum), 0. Pl.-j. || 8° Réf. et Récipr. 
Fig. Avoir les mêmes pensées qu'un 
autre sur un sujet. Consentire, io, is, 
sensi, sensum, u. (avec qqu, cum ali- 
quo; sur an pont, de re). Cic. = Se 
reocontrer avec Diodore, In Diodo- 
rum incidËre (0. is, cdi, cesum), n. 
Cie. Je me rencontre avec eux, Sum 
eorum sententiz. Lio. Voy. Être d'ac- 
conD 20. || 6° Récipr. En venir sux 
mains. {nter se concurr®re (6, is, curri 
cursum), 0. Cas. Voy. cCOuBATTRR Î°. ( 
6° Récipr. Sa heurter (en parl. des ch.). 
Concurrére (voy. 4e), n. Cic. Voy. Se 
BEURTER 2e. || 6° Récipr. Concorder 
(en parl. des ch.). Consentire, io, is, 
sensi, sensum, D. Cic. Voy. S'accon- 
DEA 1e.|| 7° Pron. Exister, être trouvé. 
Inveniri, ior, iris, venius sum, pass. 
Cic. Reperiri, ior, iris, perius sum, 
pass. Cic. Inctdëre (voy. 3°), n. Cic. 
Exsisigre, 0, is, exsiili, 5. sup., 0. 
Cic. Esse, sum, es, fui, futurus, n. 
Cic. = Toutes les qualités de l'orateur 
se rencoutrent dans les discours de 
Caton, In orationibus Catonis omnes 
oraioriæ viriules reperiuntur. Cic. 
Mème dans les grands écrivains, il 
se rencontre quelques tacbes, In ma- 
gnis quoque aucloribus aliqua vilioss 
incidunt. Quint. Cette vertu se — 
dans peu de personnes, Es virtus in 
paueis est. Cic. Il se — des circons- 
tances où ces choses se modifient, 
Incidunt tlempora cum es commutantur. 
Cic. Il s'est rencontré beaucoup de 
talents accomplis, Afulti perfecti Ào- 
mines exslitere. Cic. 1] se rencontre à 
peine dans chaque siècle un orateur 
supportable, Vixz singulis ætatibus 
singuli tolerabiles oraiores inveniun- 
tur. Cic. Il se — des gens qui 
disent, beaucoup de gens qui pen- 
sent, Sunt qui dicunt ou dicant. 
Cic. Permulti sunt qui putent. Cic. 
Cet homme-là ne se — nulle part, 
Ille vir nusquam apparet (de apparëre, 
eo, rui, ritum, 0.). Ter. 

RENDEMENT, 8. mm. C. PRODUIT 
(sahst.) 2° el 3e. 

RENDEZ-VOUS, s. m. 1e Conven- 
tlon de se trouver snssmble à certaine 
heure en un lieu designé; lieu designe 
pour s'y trouver ensemble. (Conven- 
tion) Constitutum, i, u. Cic. (Lieu) 
Locus (i) ad conveniendum edictus (1), 
m. D'apr. Liv. (xxu, 12): On prend, 
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On « pris reudez-vous, Tempus con- 
stituilur locusque. Liv. Locus, tempus 
constiutum esf. Ter. Fixer le temps 
et le lieu d'un —, Couvenir d'an —, 
Se donner —, Tempus ei locum coeun- 
di condic#re. Just. Donner un autre 
—, Alium locum ed%re. Quint. 1l leur 
fixe an —, Diem pcumque, wdi præste 
forent, iis prædicit. Sail, Fixer un —, 
Donner — à l'armée dans le pays 
l’uotta, près de la porte Esquiline, à 
Aquilée, [ndicre exercifum in agrum 
Pomptinum, ed portam Esquilinam, 
Aquileiam. Liv. Donner aux allés us 
— général à Terragone, Edic®re sociis 
Terraconem convenium (de convenius, 
&s, rm. = assemblée). Léo. Avoir on 
— avec qqu, Constitufum cum aliquo 
Rabere. Cic. Arriver tard au —, Sero 
ad constitutum venire. Varr. Il se 
rendit à Tibur le jour qu'il avait in- 
diqué pour le — aux soldats, Tibur, 
quo die ad conveniendum edirerat mi- 
ifibus, venit. Liv. || 2e Se dit qgf. en 
par. de pers. qui se reunissent au même 
endroit sans convention prealable:(Tuute 
l'Italte, Toute l'Étrurte] s'est donné 
rendez-vous à Rome, dans ce lieu, 
Romam, in eum locum eonuanit {de 
conventre, do, is, tenium, n.). Cic. À 
4° Lieu où l'on a coutume de se réunir 
: La Macédoine était le rendez-vous 
des esclaves fugitifs, Macedonia erat 
servilits fugientibus receptaculum (i, 
0.). Liv. Délos, le — du monde en- 
tier, Delos quo omnes undique com- 
meant. Cie. des jardins sont le — de 
loutes les débauches, Ejus in Aortos 
omnium libidtnes commeant. Cic. 

RENDORIR, v. act. Faire dormir 
de nouveau. Voy. næ 1° et eNDORMIR. 

Se r«noonmiR, v. réf. Recommencer 
4 dormir. Somnum repetfre (eo, is, ivi 
elii, ifum). Cic. Voy. an le et S'an- 
DORMIR. 

RENDRE, v. act. {e Remettre une 
ch. ou une pers. 4 celul 4 qui elle ap- 
partient, restituer. Reddëre, 0, vs, 
didi, diltum, act. Cie. Restitu®re, 0, 
is, wi, uium, act. Cic. =: Qu'on me 
rende ce qui m'appartient, Meum 
miAi reddaiwur. Ter. Rendre à qqn 
une drachme, 600 sesterces, l'argent 
quila prêté, Alicui drachmam reddère. 

laut. seccenios nummos raponêre (0, 
is, posui, positum). Plaut. pecuniam 
creditam soluÿre (0, ü, solvui, solutum). 
Cie. 1] se fait — ce qu'il a prêté, Quod 
credidit, exigit (de exig#re, 0, egi, 
ectum). Cato. La ville d'Arpi rendue 
aux Romains, Arpi sd Romanos res- 
tituti. Liv. Rendre une jeune Glle à 
sa famille, Virginem suis reslituère 
ou reddëre. Ter. — qqn à sa patrie 
etä ses parents, Aliquem in paitniam 
ad parentes restitu’rs., Liv. — les 
otages, les prisonniers, Reddÿre ob 
sides. Cæs. captivos. Liv. || 2° Fig. 
Redonner : Rendre à qqn ses bonnes 

râces, In graiiam cum aliquo redire 
es is, it et rar. ivi, ifum), mn. Sen. 

Je Fig. Faire recouvrer an cert. 
ch. dont I! etait privô. Reddère (voy. 
Lo), act. Cie. Restituëre (voy. 1e), act. 
Cic. : Rendro la santé, Sanitetsun re: 
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stituÿre. Plin. Voy. auérm (act.) e. 
— la vue, Visum oculis restituère. 
Plin. — aux parties livides leur con- 
leur naturelle, Liventia ed colorem 
reducËre (o, vs, duxi, ductum) Pln. 
— à qqn la liberté, Libertatem alicui 
reddfre. Plaut. — à qqn le courage, 
Alicui animum reslituëre. Liv. — à la 
république sa gloire d'autrefois, Rem- 
publicam in velerem dignitalem vin- 
dicare. Cie. — à qqc la bienveillance 
du sénat, Voluniaiem senatüs elicui 
reconcilhiare. Cic. — à l'ordre équestre 
l'administration de la justice, Judicia 
ad equestrem ordinem referre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. || €» Donner en 
retour. Reddÿre (voy. le), act. Cic. 
Referre (voy. 3°), act. Plaut. Ter. : 
Rendre la pareille, Par pari ou Paria 
paribus respendère (eo, es, spondi, 
sponsum). Cie. Par pari referre. Ter. 
— la pareille à qqn, Me PAREIL 
(subst.) 2e. Je le lui rends bien, Au- 
{ua funt e& me. Plaut. La province 
lui rend les sentiments qu'il a pour 
elle, De eo prouincie mulue sentit. 
A.-b.-AI. Reodre un bienfait, Bene- 
fieium reddfre. Plaut. Sen.-ir. — ser- 
vice pour service, injure puur injure, 
Voy. Poor 14e. Ces outrages u'ont pu 
être rendus, Uzc opprobria non po- 
tuerunt referri. Ov. Rendre le mal 
quon 8 reçu, — le mal pour le mal, 
ccepium dolorem pensare. V.-Maz. 
Doiorem redd®re ou regerëre (0, is, 
gessi, gestum). Sen. — à une mule 
un coup de pied, Mulam calcibus re- 
etFre os is, ivi etit, ium). Sen. Je 
rendra: les coups, Ego Îe referiam 
de referire, io, is, 8. parf. oi sup.). 
laut. En rendant coup pour coup, 
ta fourniras l'occasion, Referiendo 
eccasionem dabis. Sen. Renire grâce, 
Voy. andce 70. — un salut, Salutem 
referre. Plaut. — un salut à qgo, 
Aliquem resalutare. Cic. Que ne me 
rends-tu mon salut? Quin fu salutem 
reddis quam dedi? Plaut. Rends-lu: 
sou salut de ma part, Saluta hunc 
rursus meis verbis. Plaut, Le salut ne 
fat rendu à personne, Nemo est resa- 
hutatus. Cic. || 6e Rapporter, produire. 
Reddëre (voy. 1e), act. Varr. Referre 
(voy. 39), act. Col. Afferre, fero, fers, 
attuli, alletum, act. Cic. Edtre, o, is, 
didi, ditum, act. Cic. =: La vigne a 
rendu 300 vaisseaux de vin, Vitis 
frecente vasa edilit. Suet. Le blé rend 
& pour 1, Frumentum cum quarto res- 
pondet (voy. be}. Col. Reudre davau- 
tage, Majorerm quæsium referre. Col. 
MS RAPPORTER 6°. || 6° Aapéêter. 
Reddëre (voy.1e), act. Ov. Plin. : Les 
rochers rendent ton num, Reddunt 
nomen sara l(uum. Ou. || 7° Renvoyer, 
roflechir (une image). C. RÉrLeCHIR 1°. 
Ï| 8° Ropresenter, Exprimer par l'art 
ou par la parole. ÆErprimère, o, is, 
pressi, pressum, act. Cic.: Rendreavec 
goin les veines et les cheveux, Venas 
capillumque duligenter erprimère. Plin. 
— sur le bronze la eouplesse des 
cheveux, Molles capillos ære imitari 
(dép.). Hor. (Le staluaire) a rendu les 
sentiments de l'âme, Animi sensus 
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ezpressit. Plin. Rendre avec «on pin- 
cesu cette immense douleur, Sum- 
mum illum luctum penicillo imilari. 
Cie. Voy. nxPRIMER 3°. Sans les ges- 
tes propres à — les paroles (des airs 
juuds), Sine carminum imilandorum 
actu. Liv. [Archias) à rendn celle 
scène daus ses vers, Hanc speciem 
expressit versibus. Cic. [Hésiode] a 
— cetle idée d'une manière asser 
frappante dans ce vers, Id crpressius 
Roc versu significavit. Cie. Si je puis 
rendre cela en latin, Si id exprimére 
Latine potuero. Cie. Ces idees sont 
mieux rendues par les mots latins, 
Melius Âæc notata sunt verbis Latinis. 
Cic. Il rendait ses idées per les mé- 
mes termes dans lesquels 1l les avait 
conçues, Ea, quæ secum commentalus 
erat, verbis iisdem reddebat, quibus 
cogitaverat. Cic. Voy. xxPRIMES 4°. |] 
9e Traduire. Reddëre (voy. 4°), acl. 
Cie. Convert®re, 0, is, verti, versum, 
act. Cic. : Rendre qq. ch. en latin, 
Aliquid Latine redd®re. Cic. in Lati- 
num veriére. Quint. in Latinum ser- 
monem conver(”re. Col. Voy. TRA- 
puise. || 10° Exposer, faire connaitre 
: Hendre compte de ce qui s'est fait, 
Voy. courts tée. |] 11° Expliquer : 
Se rendre compte d'une ch., Voy. 
coupTr 15°. |] 12° Justifier = Rendre 
ses comptes, Voy. compTs 80. — 
compte, — raison de sa conduite, 
Vitz suz rationem reddëre (voy. 1°). 
Cic. Voy. compta 16e. || 13° Exercer, 
administrer : Rendre la justice, Jus 
dicére (o, is, diri, dictum. Cic. Jura 
reddëre (voy. 1°). Liv. Voy. susTice 
4e. || 16° Faire pour qqn ce qui lui est 
dû. Reddëre (voy. 1°), aet. Cic. Tri- 
buÿre, o, is, wi, utum, act. Cic. Præ- 
slare, 0, as, stilr, stifum, stalurus, 
act. Cie. : Rendre à charun ce qui lui 
est dù, Cuique suum reddëre. Cic. iri- 
buÿre. Cie. — à quo ses devoirs, les 
dermers devorrs, bommage,des hum- 
mages, bonheur, des honneurs, Voy. 
pevoin (subst.) 3° el 4e, Houmace 1e, 
2e, 3e et &e, uonnaur 6e. | 15° Don- 
nèr 4 qqn ce qu'on avait reçu pour lui. 
Reddëre (voy. 1°), ael. Crc. 2 [1 m'a 
rendu la lettre que tu lui avais re- 
mise, Eam mikhi epistolam reddidit 
quam fu dederas. Cie. Voy. LeTTAx 4e. 
11 46° Faire voiturer, Conduire à desti- 
nation (uns ch. ou une pers.). Perve- 
hère, 0, is, vert, vectum, act. Cic. 
Liv. 3 Rendu en Afrique, à Chalcis, 
Pervectus in Africam. Vel. Chalci- 
dem. Liv. Voy. connuirx 3e. || 170 
Livrer, céder = Rendre ses armes, 
Arma trad”re(o,is, didi, ditum). Cæ3 
Nep. Voy. ARME {e, LIVRER 30. || 18° 
Lâcher : Rendre la bride, {fubenas re- 
matifre (0, is, misi, missum). Cic. || 
19° Rejeter par les voies naturelles, 
etc. : Rendre de la bile, Bilem red- 
d7re (voy. 10). Cels. Voy. évacgen 3e, 
VOMIN, JETER 13°, RæxTER 80. || Ren- 
dre gorge, Voy. annax 7°. || 20° Lais- 
sor ochapper. Reddwre (voy. de), act. 
Plin. 2 L'ulive rend tout le mare 
u'elle renferme, Olive, quicquid ha- 

{ emurcæ, ezsudal. Col. À 41° Ex- 
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haler : Rendre une odeur, Odorem 
redd®re (voy. 1°). Plin. Voy. nxma- 
LER Îe. || Fig. Rendre l'âme, — l'es- 
pril, Animam efflare. Cic. Nep. Voy. 
Aus 19. || 22° Faire entendre (un son) 
: Rendre un son, Sonum referre (VOy. 
30). Cic. facëre (io, is, fecr, factum). 
Cic. — de vains soos, Jnanes sonos 
fundëre (0, vs, fudi, fusum). Ce. { 
23° Porter (un temoignage) : Rendre 
qqn témoignage de sun activité, Tes- 
fimonium industriæ alicui reddëêre 
VRE 1°). Quint. Voy. rémoionaor.f 
6° Prononcer. Reddëre (voy. 1°), act. 
Cæs. Edëre (us. 5e), act. Cic. Dare, 
0, as, dedi, datum, act. Cic. = Rendre 
an arrêt, — un jugement, Voy. an- 
RÊT 8e, — un oracle, Voy. ORACLE 1°, 
11 25e Fig. Donner, gratifñer de : Ren- 
dre service a qqo, De aliquo bene me- 
reri (eor, ëris, ilus sum), dép. Cie. 
bene promereri. Cic. Promereri in ali- 
quem. Cic. — un service à qqn, Ali- 
cut officium adhibère (eo. es, bui, bi- 
tum). Cic. beneficium offerre (fero, fers, 
obtuli, oblatum). Cæs. — à qqn des 
services, de bons offices, Officie in 
aliquem conferre (fero. fers, tuli, cok 
latum}. Cic. — de mauvais vflices, 
Le aliquo male merern. Cic. Voy. 
orrics 3e. || 26° Faro : NRendre vi- 
site à qqn, Aliquem visère (o, à, 
si, sum). Cie, visttare. Cic. On ren- 
dait à Octave beaucoup de visites 
O: tavii domus vulgo visebatur. Cre. À 
27° Remettre qqn en un certain etat. 
Reddëre (voy. Vo: act. Cic. Restituëre 
(voy. 10), act, Cic. = Rends-le à la 
demeure qu lui est due (— au tom- 
beau), Sedibus hunc suis refer (voy. 
30). Virg. Rendre qqn à ses foyers 
(= le rappeler de l'exil), Aliquem 
restuu}re. Cic, — qqn à ses auriens 
hunneurs, À liquem in anfiquum locum 
restituëre. Cæs. — qqn à la sauté, 
Aliquem ad salutem reducëre (voy. 3°). 
Cic. Tun éloquence ne le rendra pas 
à la vie, Non 1e (ocumdia resluiuel, 
Hour. Être rendu à la vie (— se réta- 
bhir), Reviuascére, 0, is, reviri, 8. 
sup. n. Cic. Reudre qqn 4 la joie, Ali 
quem in gaudia restitufre. Plaut, — 
aan à lui-même, Reddfre aliquem subi. 
ic. Hor. || 28° Faire devenir. Facëre 
{voy. 22e), act. Cic. Efficére, io, ts, 
feci, fectum, act. Cic. Reddëre (voy. 
19), set. Ce. = Rendre qqn odieux, 
Aliquem invisum facëre. Quint. Ali- 
quem in invidiam vocare. Cic. — sus 
pect tout, qqn, Omnia suspecta efMficëre. 
Liv. Aliquem in suspicionem edductre 
(voy. 3e). Nep. De sauvages, 1l les 
reudil polirés, Eos ex feris reddtdil 
miles. Cic. Rendre faciles des chrses 
fort diffiriles, Res ex difficullimis fe- 
ciles redig®re (o, is, egi, actum). Ces. 
— une vicuure atérile, Vicitoriam ed 
vanum redigëre. Liv. — qqn furieux, 
Aliquem in furorem sgère (. is, eg, 
actum). Quint. — qqn malade, Ali- 
quem in morbum conjicère (10, 18, jeci, 
Jectum). Plaut. — qqn respectable, 
Alicui venerationem acquirëre (0, is, 
quisivi et quisii, quisiium). PI.-f. La 
philosophie rend indolent et pares- 
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seux, Philosophie socordiam atque de- 
sidiam affert {voy. fie). Ad Ier. || Il 
est souv. possible d'exprimer Rendre 
et l'adj. par ua seul mot = Rendre 
blane, noir, fort, faible, mou, dur, 
plus grand, plus pelit, etc., ete., C. 
BLANCHIR (aCLl.), NOIRCIR (acl.), roR- 
TIFIEN, AFPAIDLIR, AMOLLIR, DURCIR, 
AGRANDIR, RAPETISSER, elc., etc. || 
tre reodu (= devemr): Tues rendu 
meilleur, Melor fis (de fer, fo, fac- 
fus sum, pass.). Hor. Etre — suspect, 
IR suspicionem verure (io, is, veni, 
venium), 0. Cic. VOy. DEVENIR. 

RanDre, v. n. C. &, RENDRE. 

Se nanoax, v. 4° Réf. Se transpor- 
ter, aller. Se conferre (fero, fers, tuli, 
collatum). Cic. 1ter habére {eo, es, bur, 
bitum). Cic. Ire, 60, is, vou et ii, ilum, 
a. Cic.: Se rendre auprès de ou chez 
Tissapberue, à Tarquinies, ville d'E- 
tune, à Rhodes, Se conferre ad Tis- 
saphernem. Nep. Tarquinios, in urbem 
Etrunæ Cie. Rhodum. Cic. Se — en 
Sardaigne, În Sardiniam 1ier habére. 
Cie. Se — à la campagne, Ire rus. 
Cic. De la curie on se reud à l’assem- 
blée, Er curiä an contionem itur à 
l'impers. pass.). Liv. Se rendre ail- 
leurs, Se conferre alio. Cac. La mille 
où 1 s'élaitrendu, Urbs quo se contu- 
lrat. Liv. Se rendre à l'ordre reçu, 
Ad imperatum venire (10, is, véni, 
wentun, 0. Cæs. Voy. acer 2°, S'en 
ALLER 4e. || 2° Pron. Aboutir : Deux 
ebeunios se rendaient au purt, Jftnera 
duo ad portum ferebant (de ferre, fero, 
fers, tuli, tatum), Cæs. Yoy. coNouine 
{neut.). Ce suc qui nous nourrit, se 
rend au foie, Succus is, quo alumur, 
ad jecur permanat. Cic. Le Rhin 8e 
— À l'Océan. Rhenus in Oceanum in- 
fluit (de influfre, 0, fluxi, fluxum, 0.), 
Ces. Voy. Se 1ETen 9e. || 9° Ref. $e 
mottre au pouvoir de qqn. Se dedëre 
(o, is, deduda, dehtum, act. Cie. Se 
tradYre. (ac. Dedvivonem fac7re (10, is, 
feci, facium). Liv. In deditionem venire 
(voy. 2°), 0. Cæs. où se permastëre (0. 
18, misi, missum). Liv. : Pausser, 
Forcer qqn à se rendre, Altquem in 
deditionem compell®re. Liv. cogËre ou 
suligëre. Liv. Se — à César, au con- 
sul, aux Carthaginuis, Cæsari se de- 
dëre. Cæs. se tradëre. Cic. Se permit- 
têre in deditionem consulis. Liv. Fa- 
cËre deditionem ad Pæœnos. Lau. || 6e Pig. 
Céder. CeudŸre, 0, is, cessi, cessum, n. 
dat.). Cic.: Se rendre aux prières, 

edËre precibus. Cic. Se — à cette 
menace, Îluic denuntiationi parere 
(co, es, rui, ritum), n. Cic. Se — aux 
ordres de qqn, Nuntio alicujus obtem- 
perare, u. lirt. Se — aux désirs de 
qqun, Alicur obsequi (or, Éris, secu- 
lus sum), ap. Cie. Se — aux raisons 
de qqn, Alhcui acquiescére (0, is, 
quieur, quielum). n. Suer. Ulp. Situte 
tends à mon conseil, St me audis (io, 
tou el ii, ifum,ire — écouter). Cic. 
Qu'il me suit permis de me rendre à 
la venté, Liceat conredëre veris. or. 
Si vous vous rendez sur ce dernier 
porot, il faudra vous rendre sur le 
premior, Daio hoc, illyd erit dandum 
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(de dare, o, es, dedi). Cie. Je me rends 
et j'approuve, Adducor (èris, ductus 
sum, duci, pass.) ef essentior {ire 
sensus sum, sentiri, dép.). Cie. Ta te 
—, lu approuves Acquiescis, essen- 
liris. Cic. Je cède et je me —, Cedo 
et manus tollo (is, sustuli, sublatum, 
tullëre). Cie. ap. Lact. 11 Gnit par se 
rendre, Ad ertremum dat manus. Cic. 
Voy. céver 1° et 8e. || Se rendre à 
son devoir (= revenir à la saine rai- 
son), Vuy. R4I80x 8e. || B° N'en pou- 
voir plus. C. Être 4 sour de furce, 
Être éPuisé 3°. || 6° So faire. Se 
præstare (0, as, stili,sfilum, staîurus). 
Cic. Se effictre (io, is, feci, fectum 
Sall. Fieri, fo, fis, factus sum, pass. 
Cie. : Se rendre redoutable, Se efficère 
meluendum. Sall. Voy. Se rainx de. 
Se — coupable de, C. couueTrag 2°. 
Se — maltre de, C. S'apPRoPRIER +, 
S'eupanen de, MAÎTRISER 20. || 7° Pron. 
Être rendu (on gen.). Reddi, or, ëris, 
redditus sum, pass. Cic. Et tous les 
pass. des v. act. cités à AœNDRE. || 
8° Élroexprimè. Erprimi, or, ëris, pres- 
sus sum, pass. Cie. Et tous les pass. 
des v. act. rilés a nrNDR& (act.) 8°. |[9e 
Être traduit. Converti, or, #ris, versus 
sum, pass. (ic. Et tous les pass. des 
v. act. cilés à «RNDR& (act.) 9e, 

RENDU, US, part. passé de REN- 
DRE, NY ce v. || Ad}. Extr8mement 
fatigue. Defessus, a, um. Cic. Defeti- 
gatus. Cæs. Voy. rATIOUÉ 10. 

RENDURCIR. C. poncin. 

RÈNE, 6. f. Courroie de la bride 
d'un cheval = Les rênes, Habenæ, arum, 
f. pl. Cic. Laisser flotter, Rendre les 
—, Habenas remitt®re. Cic. Voy. brie 
10.1} Fig. Les rènes de l'Etat, flabenæ 
rerum. Virg.reipublicæ. Eutr. Prendre 
en main les —, Accipère habenas. Cic. 
Teair, Quitter les — de l’État, Vog. 
GOUVENNAIL 29, GOUVERNEMENT Â°. 

RENE, n. d'homme. Renalus, i, m. 
(Eccl.). 

RENBE, n. do femme. Renafe, =, f. 
(Eccl.). 

RENBEGAT,s. m. C. APOSTAT. 

RENFENME, £u, part. pass. de 
RERFERMER, VOy. ce v. || ReNPenué, 
s. m. Mauvaise odeur due au manque 
d'aeration. Fætor,oris, masc. Col. :Sen- 
Ur le renfermé, Fœtorem redolère. Col. 

RENFERMEN, v. acl. 1° Enfermer 
de nouveau. Voy. A& 1° et &NFENMER. 
11 2° Enfermer. Includëre, 0, is, clusi, 
clusum, act.Cie. Concludëre, act. Plaut. 
Cic. Voy. evrenuen ie. || $° Mettre 
en prison. C. EMPRISONNER. || 4e Fig, 
Cacher au fond de son cœur. À bscondère, 
0, is, condi et condidi, condifum, act. 
Cic. : Reufermer sa colère, [ram pe 
primêre (0, is, pressi, pressum). Sail 
— sa haine, Odium premère (o, is, 
pressi, pressum). PIl.-j, Amour ren- 
fermé au fond du cœur, Amor dissi- 
mulatus. Ter. celatus. Ter. || 6° Dr. 
el Fig. Comprendre, contenir. Conclu- 
dère (voy. 2e), act. Cic. Comprehen- 
dËre, 0, is, hendi, Aensum, act. Cic. 
Continére, 60, es, linui, fentum, act. 
Cic. Compleeti, or, ëris, plezus sum, 
dép. (acc.). Gic. Habëre, 60, es, bus, 
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ditum, act. Cie. : Piscine renfermée 
dans des portiques, Piscina porticibus 
conclus. Suet. L'olive rend tout le 
mare qu'elle renferme, Olive, quid- 
quid habet amurcæ, ersudat. Col. Una 
paquet qui renfermail la lettre, Fas- 
ciculus, in quo episiola eret. Cic. Voy. 
COMPRENDRE {°,CONTENIR Îe. || Fig. la 
verlu renferme toul eo elle-urême, 
Virtus omnia in se ÂAabet. l'laut. 
L'honnètelé — toutes les autres ver- 
lus, [leliquas viriutes frugalitas con- 
tinet. Cic, L'amour de la patrie — à 
lui seul Lous les autres, Ümnes cari- 
tates patrie na complectitur. Cie. Ce 
devoir-l4 — tous les autres, In hoc 
uno officio sunt celera. Cie. L'appti- 
cation, cette qualité qui — toutes les 
autres, Diligentia, qu& unä virtute 
omnes vourinuies reliquæ conlinentur. 
Cic. Je préfère à chacune (des formes 
de gouvernement) celle quiles — tou- 
tes, Antepono singulis ulud quod con- 
fatum fuit ex omnibus. Cic. Toute 
la doctrine des mœurs est renfermée 
daus la definition du souverain bien, 
Omnis ratio ui definilione summi 
bon confinetur. Cic. L'amuur reufer- 
me tous les maux, În emvure omnia 
vilia insunt (de inesse, sum, es, fui, 
u.). Ter. Retirer des maux ce qu'ils 
peuvent renfermer de bon, Ercerp#re 
ez malis si quid insat boni. Cic. Pro- 
duire des fruits qui renferment bien 
de l'amertume, Ferre fructus magnä 
acerbitate permiztos. Cu. Tout ce que 
reoferme le eujel, Omne quod est in 
re. Cic. Toutes les espèces que — un 
genre, Omnes species que sunt generi 
subjectæ. Quint. || 6° Fig. Reduire 
dans de certaines bornes. Cogëre, 0, is, 
sgi, actum, act. Cic. Circumscribrre, 
0, is, scripsi, scriplum, act. Crc. Ter- 
minare, acl. Cic. : MHenfermer ses pen- 
sées dans les régions.., Cogutationes 
sues terminare regionibus (à l'abl.). 
Cie. — tout le droil civil dans un 
étroil espace, Jus civile in angustum 
locum concluudfre (voy. 2e). Cic. — le 
luxe dans les hmites du bon marrhé, 
Luzunam vulilate circumscrib?re. 
Plin. — la colère dans des limites où 
elle est salutatre, [ram ad salutarem 
modum cogére. Sen. Voy. cincon- 
SCRIRE 2e, 

Se RENFERM&A, v. réfl. de $a tenir 
snfermé. Ss includ?re (o, is, clusi, 
clusum). Cie. = Il se renferma lans 
une prison, In carcerem sese in- 
clusit. Cie. Se renfermer dans une 

lace forte, Includère se nœnibus (à 
Fab. Liv. Ils se renfermèrent dans 
Héraclée, [Meracleæ se incluserunt. 
Liv. [Démosthène) se renfermait dans 
un lien..…., În locum se recundebat (de 
recond®re, 0, is, eondrdr, condritum)}. 
Quint. Se renfermer chez soi, Domi 
se lenère (60, es, nui, lentum). Nep. 
00 se relinère. Nep. Ou se continère. 
Suet. |] Fig. Se renferme: en soi-mé- 
me, C. Se azcumicin. || 2° Fig. Se 
borner 4. Sese continère (voy. 1°). 
Cie. : Se renfermer dans la hmite du 
devoir, Sese confinère officii regioni- 
bus (à l'abl).Cic. Voy. Se neaxsa. 
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RENFLAMMER, v. act. Enflammor | fur. Cæs. Qui sert de renfort, Voy. 


de nouveau. Voy. RE 1° EL ERFLAMMER. 

RENPLÉ, éx, adj. 1° Gonfié. Voy. 
ce m. || 2° Qui va on grossissant. Intu- 
Mescens, gén. enlis. Col. Voy. noweé. 

RENFLEMENT, s. m. État de 0° 
qui est renfié. Tumor, oris, m. Cic. = 

enfement d'un aqueduc, Aqus duc- 
is venter (iris), m. Vitr. 

RENFLER, v. D. 4° Grossir en eul- 
sant ou en fermentant. Intumescère, 0, 
is, mui, 8. sup., n. Col. Voy. Se aon- 
puan {o. |] 3° Aller en grossissant dans 

q. partie de sa longueur. Intumescère 
(ro. de), n. Col. 

RENFLOUER, v. act. Remettre à 
flot (un navire échoué). Scopulo (ou À re- 
nä) detrudëre (0, is, frusi, frusum), 
act. Virg. 

RENFONCEMENT, 6. m. C. xn- 
FONCEMENT. 

RENFONCEAR, v. sct. 1e Enfoncer 
do nouveau. Voy. r& À° et aKFONCER. 
f 2° Enfoncer plus avant. Voy. Enron- 
cen el Plus AVANT (adv.) te. 

RENFORCPMENT, 8. m. Action de 
renforcer; effet de cette action. Firma- 
mentum, i, n. Cæs. Sen. : Servir de 
reuforcemeut, Firmamento esse. Cæs. 
Fig. Confirmalio, onis, f. Cic. 

RENFONCER, v. act. 1° Rendre 
plus solide, plus resistant : Renforcer un 
mur, Partelis soliditatem confirmare. 
Vitr. [| 2° Pr. et Fig. Donner plus de 
vigueur 4. Voy. ronririen ie. || 3° Aen- 
dre plus fort par une augmentation de 
nombre =: Renlorcer les ennemis, Hos- 
tium copias augère (eo, es, auri, auc- 
fum). Ces. — uue ligne de bataille, 
Aciem subsidiis firmare. Liv. [| 4&o 
Augmenter. Augère (voy. 3e), act. Cic. 
Voy. AUGYBNTER (act.). || 6° Donner 
plus d'intensite 4 : Renforcer le son de 
sa voix, — sa voix, Vocis sonuwm in- 
tendère (0, is, fendt, tentum). Cic. 
Vocem augère (voy. 3°). Suet. 

Se axnroncen, +. 19 Ref. et Pron. 
Pr. el Fig. Se rendre ou Devenir plus 
vigoureux. Voy. Se rontTimian 1°. || 
3° Se rendre vu Devenir plus fort par 
une augmentation de nombre =: L'’en- 
memi se renforce, Hosii cupia augetur 
(de augeri, cor, aucius sum, pass.). 
Cæs. Hostium copie augentur. Gas. Se 
reoforcer par des troupes auxiliaires, 
Se aurilits confirmare. Cæs. Se — 
par de nouvelles Monpes. Nouis copiis 
se firmare. Tac. || 4° Réf. Devenir 
plus habile. Proced®re, o, is, cessi, ces- 
sum, no. Cic. Voy. AvancEn (neut.) 4e. 

REXNPORT, 8. m. Augmentation ds 
force. Aurilium, ii, n. Cic. Liv. Subsi- 
dium, 0. Cic. Liv. Præsidium, 0. Cie. 
Liv.: Ameoer des renforts, du renfort, 
Deducëre prændia. Cic. Amener une lé 
gion comme —, Firmarnentum legio- 
nem ducére. [.iv. Envoyer du — à qq, 
Alicui submit(ére eubsidia. Cæs. mit- 
re copies subsidio. Cæs. [Alerandre) 
ayani reçu ce —, avec ces renforts, 

îs copits aucius (de augeri, eor, éris, 

ass.). Curt. |ls reccvarent du ren- 
ort, Augebatur éllis copia. Cæs. Atten- 
dreque l'ennemi reçoive des renforts, 
ÆEzxspectare dum hosiium copis augean- 


atoe. || Fig. À grand renfort de, C. À 
roncr de 160. 

RENFROGNÉ, Se RENFROGNER. 
C. rarnoOK, Se REFAOGN&A. 

RENGAGER, v. act. Engager de 
nouveau. Voy. rm 1° et eNOAGEn. 

RENGAINER, v. act. 4° Remettre 
dans le fourreau : Rengainer son épée, 
et Abs. Rengaiuer, Gladium in vagi- 
nam recondëre (0, 1s, didi, dilum). 
Cic. Voy. rourReA0. || 3° Fig. Sup- 
primer (ce qu'on allait dire). Omitt®re, 
0, is, misi, missum, act. Cic, : Ren- 
gainer ses reproches, Objurgationem 
reprimére (o,is, pressi, pressum). Cic. 

Se RENGORGRR, v. ré. 1° Avan- 
cer la gorge, la poitrine et retirer un 
eu la tête en arrière. Pectus projicère 
Go, is, jeci, jectumn). Quint. * Capite 
supino esse. D'apr. Quint. (x1, 3, 69) 
: {1 dit cela en se rengorgesnt, Jæc 
dicit resupinus. Sen. Qu'est-ce qui te 
fait te rengorger aint.? Qvid tanto- 
pere le resupiuat ? Sen. || 2° Fig. Faire 
le fier, l'important. Voy. Fier, 1MPoR- 
TANCE 39, IMPORTANT de. 

RENGRAISSER, v. act. et n. En- 
graisser de nouveau. Voy. na de et 
ENGRAIBSER. 

RENIANLE, adj. C. mans. 

RENIEMENT, 8. m1. C. HaeNIMRNT. 

RENIEN, v. acl. 1e Declarer contre 
la verite qu'on ne connall pas qqn ou 
qq. ch. = Renier qqn, Nottfium alicu- 
jus infliari, dép. Ov. || 2° Refuser de 
reconnaltre qqn pour ce qu'il est : Re- 
aier qqn pour son père, Abdicare ali- 
quem patrem. Liv. Curt. || la renie 
pour sa parente, Negat hanc esse co- 
gnatam. Ter. Renier ses eufants, Li- 
beros ejurare. Sen. abdicare. Plin. || 
8° Desavouer une ch. de fait : Renier 
ses discours contre Antoine, Suas ora- 
tiones in Antonium ejurare. Sall. ep. 
Sen. Celui qui renie les bienfaits, Be- 
neficiorum fraudator (oris), m. Sen. || 
&e Abandonner entièrement : Renier sa 
religion, Voy. APosTASIER. || 6° Blas- 
phemer : Renier Dieu, et Abs. Remer, 
C. BLASPLÉYEN 3°, 

RENIPLEN, v. 0. {e Relirer en aspi- 
rant l'humeur qui est dans les narines. 
Pituitam nasi retrahëre (0, is, trari 
tractum). D'apr. Cat. (xxns, 17). À 
2° Fig. Marquer de la repugnance : 
Renifler sur qq. cb. Aliquid fastidire 
(io, is. fui, ifum). Hor. 

RENÎMENT, s. m. Action de renier. 
Negutio, onis, f. Cie. 

RENNE,s.m. Sorte de quadrupède. 
Tarandus, i, m. Plin. 

RENNES, v. de France (Ille-et 
Vilaine). * Redonum Civitas (atis), f. 
*Redons, arum, f. pl. : Les habilants 
de Rennes, Redones, um, m. pl. Cæs, 

RENOM, s. m. Reputation. Nomen, 
minis, n. Cic. Fama, æ, f. Cic. Voy. 
RÉPUTATION. 

RENOMMÉ, #5, part. passé de nz- 
NOMMER, VOy. ce v. [] Adj. 4e En 
part. des pers. Célèbre. Nobilis, m. 
., € n. Cic. Clarus, a, um. Cic. Præ- 
clarus. Cie. Illustris, m.f.,e, n. Cic. 
AInsigais, e: Cic.': Étrerenommé, No- 
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men habère. Cic. Être très —, Este in 
magno nomine. Cic. — pour le charme 
de sa parole, Clarus eloguendi suavi- 
tale. Quint. Voy. cécèers. || 2° Ec 
parl. des eh. Vanté, estimé. Nobilis, 
on. f., e, 0. Vell. Biin. Laudatus, 8, 
um. Plin. Probatus. Plin. = Poisson 
renommé, Laudatus piscis. Plin, Vin 
moins —, fgnobilius vinum. Plin. Eau 
renommée pour la gnerison des mala- 
dies, Aqua nobrlis medendis corporibus 
(au dat). Vell. Voy. xsriut 2e. 

RENOMMER, 9. f. d° Reputation 
Fama, æ, f. Cic. Voy. RÉPUTATION., || 
2° Deesse, fille de la Terre. Fama, æ, 
f. Virg. Ov. || Fig. La renommée va 
de ville en ville, !t fama per urbes, 
Virg. La — publiait queNuma était... 
Fama ferebat Numam esse. Cic. H 3° 
La voix publique. Communis (is) fame 
(æ). et simpl. Fama, f. Cie. Commu- 
nis(is) sermo (onis), mage. Cic. Om- 
nium sermo (onis), mase. Cic. Rumor, 
oris, masc. Cic.: Apprendre par la re- 
nommée, Accinère fem& el auduiions. 
Cic. Voy. BrotT 4e. 

RENOMMER, v. act, 4e Nommer 
de nouveau. Voy. ami° etnouuen || 3° 
Reelira. Voy. ce m. || 3° Nommer avee 
éloge : Renommer gan. Nomen alicw- 
jus celebrare. Cic. Faire —, C. Ren- 
dre cecèsne. Se faire —, C. Se rendre 
ceLèonr, Acquérir de la céLéBnrré 2e. 

Se nerouuxn, v. réf. Se recomman- 
der (de qqn). Appellare, act. Cie. 

RENONCEMENT, 8. m. Action de 
renoncer : Renoncement aux droits de 
ciluyen, Civifaiis rezectio(onis), f. Cie, 
Voy. nenonciarion. |} Renoncement 
à soi-même, — de soi-même, Voyg. 
DÉSINTÉRESSEMENT, DÉSINTÉRESSÉ. 

RENONCEN, v. geul. 40 Se désis- 
ter de qq. ch. par un acte exprès où 
autrement. Decedére, 0, is, cessi, ces- 
sum, n. Cic.: Renoncer à con droit, 
Decedëre de jure suo. Cic. jure suo. 
Liv. Le préteur le force à — ses 
biens, Prætor cogit eum de suis bonis 
decedÿre, Cic. — à un hérilage, He- 
redutaierm repudiare. Cic. omitière (0, 
is, misi, missum). Dig. Il força Cotes 
à — au pouvoir, Coegit Cotum impe- 
rium deponère (0, 1s, posui, postium). 
Cæs.— à une magistrature, Voy. as- 
Diouær. |] 2° Abandonner la posses- 
sion, la prétention, le desir ou l'affec- 
tion de qq. ch. (Ds re ou Ab re ou 
simpl. Re) desistère, 0, is, stiti, sti- 
tum, 0. Cæs. (Re) absisiëre, n. Liv. 

De re ou Re ou qqf. Ab re) decedère 
(roy. 1°), n. Cie. (em abjicére, io, 
ds, jeci, fecitum, act. Cic. dimittëre, 
(vay. de), acl. Cæs. omiti?re, acl. Cic. 
miti#re, act. Cic. repudiare, act. Cic. 
deponère (voy. 10), act. Cic. = Renun- 
cer à son clat, Suo statu se abdicare. 
Dig. — à ses droits, Jus suum relin- 

uËre (0, is, liqui, lictum). Cic. — à 
he vie, Vitam abjicére. Cic. — à la 
liberté, Liberialem projicrre. Cie. — 
à la gloire, Gloriam abjicëre. Cic. — 
aux digoités, Monores missos farëre 
(io, is, feci, factum). Cic. — à uns 
entreprise, Desistëre incepto. Liv. eb 
incepio. Liv. — à toute affaire, Ab 
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omni negotio se remouëre (e0, es, movi, 
motum). Cie. On renonce au siège, 
Oppugnatione absistitur (à l'impers. 
pass.). Liv. On a renoncé à l'adjudi- 
cation, Renuntiate est conductio. Cic. 
Renoncer à sa prétention, Contentio- 
nem deponère. Liv. — à un projel, 
Desist®re consilio (à l'abl.). Cæs. Con- 
silium deponÿtre. Cæs. abjicère. Liv. 
Qui a renoncé à ses projets, À con- 
siliis depulsus. Cæs. Renoncer à une 
victoire certaine, Erploratam victo- 
riam dimitiére, Ces. — à un désir, 
Studium deponëre. Cie. — à une es- 
érance, Spem deponËre Hor. — aux 
eltres, À litteris discedère. Cic. — 
à la vertu, À virtute defictre (o, ts, 
feci, fectum), à. Cic. Virtuti nuntium 
remiltére. Cie, — aux anciennes 
mœurs, Mores antiquos exzuëre (0, is, 
si, utum). Liv. — au culte de sa fa- 
mille, Sacra paterna amitt®re. Cic. — 
à sa haine, Odium mittére. Liv. — à 
ses inimitiés, Simullates deponère. 
Cic. — à la paresse, Renuniidre iner- 
tiz. Pl.-j, — à son opinion, Senten- 
tiä où De sententià desistère. Cic. De 
senientiä deced?re. Cic. Quai a renoncé 
à sou opinion, De sententiä deductus. 
Cic. Renoucer au rôle d'accusateur, 
Accusatoris personam depon?re. Cic. 
Je renonce À plaider, Desis(o causas 
agère. Cic. Je ne renoncerai pas à 
faira du bien, Dens facëre non absis- 
tam. Liv. Renoncer à poursuivre, 
Absist®re sequendo. Liv. — à prendre 
la défense de la volupté, Patrociniun 
voluplatis repudiare. Cic. — à se dé- 
fendre, À defensione desisiËre. Plaut. 
Czs. — à faire le siège, Ab oppu- 
gnatione disced®re. Cæs. || Abs. Re- 
aoncer, Cedère, n. Cic. Manus dare 
(o, as, dedi, datum = s'avouer vain- 
eu). Cic. Abnuÿre, 0, ts, ui, uiturus, 
a. (= refuser). Liv. || Faire renon- 
cer qqu à qq. ch., Aliquem ab re re- 
wocare. Cic. avocare. Nep. remouère. 
Cic. averiëre (0, is, verti, versum). 
Liv. deductre (0, ïs, duri, ductum). 
Cic. depellëre (o, is, puli, pulsum). 
Czæs. deierrère (40, es, terrui, terri- 
tum). Cic. Faire — qqn à une babi- 
tude, Aliquem & consuetudine revo- 
care. Cic. Le danger m'a fait — à 
cette douceur, Periculum me de khec 
animi lenitate dedurit. Cic. Paire — 
qqo à son entreprise, Aliquem ab in- 
cepto avertère. Liv. La vue des rem- 
parts fit — les Carthaginois à assié- 
ger la ville, Ab urbe oppugnandä Pa- 
num conspecta mœnia absterruere. Liv. 
Voy. DÉTouRNER de. || 3° Abjurer, re- 
nier. Voy. ci-spr. 
Renoncen, v. act. Ranier, désavouer 
: Renonter sa patrie, Ejurare pa- 
triam, Tac. nomen patris. Just. — 
qqn poor son père, Voy. RENIEn 2°, 
RENONCIATION, 8. f. Acte par 
lequel on rononce à aq oh. Detrecta- 
io, onts, f. Liv. Plin. Ejuratio, [. Sen. 
Abdicatie, f. Liv, : Renonciation d'na 
héritier, feredis detrectatio. Plin. — 
à la dictature, Abdicatio dictoturæ 
(re gén.). Liv. (Nommé préteur] grâce 
la — de ses compétiteurs. 
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sione compelilorum. Cie. — à une 
beurouse espérance, Ejuratio bons 
spei (au gén]. Sen. Faire une —, C. 
RENONCER. 

NENONCULE, s. f. Sorte de plante. 
Ranunculus, i, m. Plin. 

RENOUSE, 3. f. Sorte de plante. 
Polygonus, à, [. Plin. Sanguinalis (is 
Rerba (æ), f. Col. Sanguinarie 
Rerba (æ), f. Col. 

RENOUER, v. act. 1e Nouer de nou- 
veau. Voy. nu 1° et nouer, || 2° Qqf. 
Nouer. Voy. ce m. || 3° Fig. Renouve- 
lor, rétablir, rsprendre. Voy. ces m. 

Rexougn, v. n. C. Se RÉCONCILIxS. 

RENOURMENT, 8. m. C. RÉTABLIS- 
SEMENT, RENOUVELLEMENT. 

RENOUVEAU, s. 1. C. PALNTRMPS. 

RENOUVELEN, Y. act. 1° Ron- 
dre nouveau, changer, Renovars, acl. 
Cic. Nouars, act. Curt. Bulare, act. 
Cæs. : Renouveler les anciennes colo- 
aies, Veleres colonias renovare. Cic. 
— les tribuns militaires, Tribunos 
militum mutare. Suet. Des recrues 
reuouvelaient l'armée, Incremento 
exercilus novabatur. Curt. Renouve- 
ler la vigne, Vilem renovare. Col. 
renovellare, Col. — tous 135 ans ça 
robe prétexte, Interpolare præteriam 
quotannis. Cic. || 2° Faire renaitre. 
Renovare, act. Cic. Novare, act. Liv. 
Redintegrare, act. Cic. : Renouveler 
daos l'esprit de qqn le souveair d'une 
ch., Alicujus memoriam de re redin- 
tegrare. Cic. — le sonveuir d'nne très 
belle action, Pulcherrimi facti me- 
moriam refricare (0, as, cui, calum). 
Cic. — par ses paroles la donleur de 
qqu, Doiorem alicujus oratione refri- 
care. Cic. — l'ardeur de qqu, Ardo- 
rem alicujus novare. Liv. rursus exci- 
tare. Liv, — la haine daus te cœur des 
chevaliers, Animos equitum ad odium 
renovare ou revocare. Cie. — nn usage, 
Consuetudinem referre (fero, fers, lu- 
li, latum). Cic. Donner des specta- 
cles renouvelés de l'antiquité, Spec- 
tacula ex antiquitate repelëre (0, is, 
ivi et ii, itum). Suet. || 3° Recommen- 
cer, faire de nouveau. Rercuare, act. 
Cæs. Cic. Nouare, act. Liv. Instaurare, 
act. Cie. Rédintegrare, act. Cæs. Cic. 
Integrare, act. Liv. =: Renouveler une 
alliance, Societatem renovare. Liv. 
insfaurare. Suet. — la guerre, No- 
vum de integro bellum instaurare. Liv. 
— le combat, Prælium renovare. Cæs. 
redintegrare. Cæs. Pugnam restitutre 
0, is, ui, uium). Liv. — le carnage, 

dem integrare, Liv. || Renouveler 
un billet, * Tempus soluendi per syn- 
grapham rescriplam differre üfero, fers, 
distuli, dilatum). (Sm.) — ua legs, 
Resuscitare legatum (= lui rendre sa 
valeur). Dig. 

RenOuvaLgn, v. a. 4° S'augmenter. 
Voy. ce m. |} 2e Reprendre ds plus belle 
z Renoaveler de force, Vires de integro 
recipére (io, is, cepi, ceptum). Quint. 

Se AxNouvaLen, v. 1° Pron. Deve- 
nie nouveau, Aenovari, pass. Quint. 
Reparari, pass. Quint. = L'éloquence 
fatiguée se renouvelle, Facundia fa- 
liaals renovaiur. Ouini. L'asprit sa 
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— par le charme de telles choses, Fn- 
genie rerum lalium blandiliä reparan- 
fur. Quint. || 2e Recommencer : Tra- 
vail qui se renouvelle entièrement, 
Novuus de integro labor. Lis. Voy. as 
couwencea (neut.) 39. 

RENOUVELLEMENT, 8. m. 1° Ré- 
novation. Renovatio, onis, f. Cic. Liv. 
: Le renouvellement du monde, Re- 
novaltio mundi. Cic. L'indice do — 
de l'année, Indicium anni renascentis. 
Plin. } 2° Accroissement. Infegratio, 
onts, Î. Ter. : Renouvellement d'a- 
mour, Amerts iniegratio. Ter. || 8° 
Réilération, recommencement. Henove- 
lio, onis, Ê. Cie. Repetiio, f. Quint. 
Dig. Iteratio, f. Cic. =: Le renouvelte- 
ment de la crainte, Timeris renovæ 
tio. Cic. Le — d'un logs, Legati repsii- 
dio. Dig. 

RÉNOVATION, s. {. C. ANOUVEL- 
LEMSNT. 

RENSEIGNÉ, #x, part. passé de 
RENSEIGNRR, VOy. ce v. À Adj. GC 
INFORMÉ. 

RENSEIGNEMENT, 9. D. Instruo- 
tion qui sert à faire connaitre qq. ch. 
Indicium, i6, n. Cic.: Aller aux ren- 
seignements, Prendre des —, C. S'u- 
ronuBA 1e. Action de prendre des —, 
Percontatio, onis, f. Cæs. Cic. Vox. 
INFORMATION 2e. Donner des —, 
RENSBIGNER, INFORMER 29, 

RENSEIGNER, v. act. Donner des 
renseignements : Renseigner qqn sur 
qq. ch., Aliquem alicujus rei ou de 
aliquëé re certiorem facêre (io, is, feci, 
factum). Cie. Voy. tmxrormBR 2e. 

RENTE, s. f. Revenu annuel. Pecu- 
ni redilus (&s), m. (— revenu ou 
argent). Nep., el simpl. Reditus, Pl.-j, 
Vectigal, alis, n. Col. : Mes modestes 
rentes, Afeum fenus vectigal. Cic. Faire 
uue rente à qqn, Voy. PENSION 3°. 
Ce [château] lui rapportait 50 talents 
de —, Ez ce quinquagena talenta vec- 
tigalis capisbat. Nep. Voy. REVENU 
(subst.). 

RENTER, v. act. Assigner certain 
revonu : Renter qqn, Voy. ALLoUza 
2e. Bien renté, C. Ricus. 

RENTRAÏÎNER, Y. act. Voy. un 1e 
et ENTRALNER. 

RENTRANT, ANTR, adj. Qui s'en- 
fonce, qui eat en oreux. Abscedens, 
gén. entis. Vitr. : Côlés rentrants, 
Latera abscedentie. Vitr. Angle ren- 
trant, Coza, æ, f. (terme d'arpenteur). 
Sic.-Fi. Voy. amaLx. Être —, C. nan- 
TABR 5°. 

RENTRÉ, £s, part. passé de nen- 
TRER, Voy. ce v. (nent. et act). 

RENTRÉE, 8. f. 1° Action de ren- 
trer (dans un lieu) : Rentrée dans le 
ciel, In czlum reditus (üs), m. Cic. — 
à Rome. Reditus Romam. Cie. || 2° 
Recouvrement d'una somme. C. nscou- 
VREMENT 2°, || 8e Somme recouvrée. 
C. aucrrrTe de. Née Action de serrer 
(les recoltes) : rentrée du foin, 
Feni repositio (onis), f. Pal. 

RENTRER, Y. n. fe Entrer de 
nouveau, entrer après être sorti. Rur- 
sus infrare, act, et n. Liv. : Rentrer 
dans la: farûte. Rursus intrara silvas 
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Liv. Voy. na 4° etaxrren. [| Sonv. (f forte lui est rentrée avant l'échéance, 
peut s'expr. comme nevenin : Redire, | Mfajor pars est ei soluta ane diem. Cic. 
eo, is, it el rar, ivi, îtum, o. Cic, ou | [ls ont prêté 109 talents qui ne leor 
Regredi, ior, Éris, gressus sum, dép. | sonl pas rentrés, Centum lalenta cre- 


Cic. = Rentrer das la ville, à Rome, 
Reiire in urbem. Liv. Romam. Cic. 
Étant rentré chez lui, Regressus do- 
mum. Suet. Renirer d'exil, Redire ab 
exsilio. Cie. Va voir s'il est rentré, 
Abi, vise redieritne jam. Ter. Voy. 
avenir. || Faire rentrer, (= ramener, 
recouduire) Reduc®re, 0, is, duri, 
ductum, act. Cic. Liv. (= refouler, 
pousser dans) Compellëre, o, is, puli, 
pulsum, act. Liv. Redigëre, o, ts, egi, 
actum, act. Liv. =: Faire rentrer qqn 
chez lui, dans ses foyers, Aliquem 
domum reduc®re. Plaut. Faire — dans 
sa patrie qqn (qui était cxilé), Ali- 
quem in patriam restitu®re (o, 18, ui, 
wum). Nep. Faire — l'ennemi dans 
ses navires, dans ses retranchements, 
Hostem in naves, infra vallum compel- 
re. Liv. Faire — la cavalerie enue- 
mie dans son camp, Hostium equita- 
fum in castra redligfre. Liv. Vuy. na- 
EENSA 3°. || Fig. Rentrer daus son 
sujel, Ad propositum reverli (or, Eris, 
versus sum el mieux verli), dép. Cic. 
Action de — dans son sujel, Ad rem 
ou Ad proposifum redilus (ÿs), m. Cic. 
— dans les bonnes grâces de qgn, 
Voluntatem alicujus recuperare. Cic. 
— en grâce auprès de qqn, În gra- 
fiam cum aliquo redire. Cic. Aclion 
de — dans les bonnes grâces de qqn, 
Aeditus in gratiam cum aliquo. Cic. 
— dans ses biens ou eu possession 
de ses biens, de son argent, Rem 
suam, Pecuniam recuperare. Cic. — 
dans ses frais, Sumplum reficére (io, 
ts, feci, fectum). Varr. Refic®re 1m- 
pensas. Jus{. — dans ses droits, Voy. 
protr (subst.) 2e. — dans le bon 
chemin, În veram viam redire. Plaut. 
— daos le sentier de la jnstice, 
Ad justitiam remigrare, mn. Cic. — 
dans la raison où dass sou bon 
sens, dans l'ordre, dans le devoir, 
Voy. ra15SoN 8e, onnns 6° el 8e, pu- 
voin (subst.) 2°. — en soi-uèuwe, In 
mentem suam introspicère io, is, spexi, 
spectum). Cic. Respicëre se. Ter. Cic. 
in se. Liv. || 20 Fig. Se remettre dans 
uns certaine situation. Redire (voy. 4e), 
2. Liv. = Reutrer dans sa situation 

nimitive, În antiquum statum restitur 
Gr, Éris, stifutus sum), pass. Cle. — 
aus son ancien genre de vie (en 
m. part), In eamdem vitem revolvi 
or, Eris, volutus sum), pass. Ter. — 
ans s0u aucieune habitude, Ad su- 
periorem consueludinem reverti (voy. 
de), dép. Cic. — en fonctions, Âd 
munia redire, Tac. — sous la domi- 
aation de gqn, {n dicionem olicujus 
redire, Liv. — dans sa tristesse, Ad 
mePslifiem se rursus revocare. Cic. 
Faire — qqu dans les rangs, Aliquem 
fn ordinem cogËre (0, is, egi, actum). 
Liv. ou redigËre. Sust. |] 8° Abs. Fiy 
Reprendre ses fonctions. Voy. 2°. || &e 
Arriver, être perçu (sn pari. ds sommes 
à recevoir). Solvi, or, ris, solutus 
cum, paas. Cic. a La somme la plus 


diderunf et non receperunt (de reci- 
père, 10, ts, ceplum — recevoir), 
Quint. Fsire rentrer les sommes dues 
par les colons, Pecunias, quæ a colonis 
debentur, exigfre (0, is, egi, actum). 
Cic. |} 6° S'enfoncer, former un enfon- 
cement. Reced®re, 0, is, cessi, cessum, 
u. Plin. Quint. : Da côté par où la 
Palestine rentre dans l'intérieur, Quä 
Palestina recedit intus. Plin. Qui — 
le plus, Longissime in{rorsus recedens. 
Plin. Il vous semble que dans le ta- 
bleau certains plans renlrent, sont 
reatrés, In opere quædam recessisse 
credimus. Quint. Le ventre rentre, est 
rentré, Aecessit venter. P1l.-j. || 6° Se 
réporcuter (sn parl. des humeurs) : 
Faire rentrer, Reprimêëre, 0, is. pressi, 
pressum, act. Cels. || 7e Fig. Être con- 
tenu, renferme dans. Comprehendi, or, 
ris, hensus sum, pass. Cic, Concludi, 
or, éris, clusus sum, pass. Cic. : Tonus 
les jugements rentrent dans cette for- 
mule, In Aanc formulam omnia Judicia 
conclusa ou comprehensa sunt. Cie. 
Le reste rentre dans [ces] calégo- 
ries, Aeliqua in species cadunt fde 
cadËre, o, cectdi, casum, n.). Quint. 
On nomme partie ce qui — dans le 
genre, Pars est, quæ generi subest 
(de subesse, subsum, subfui, n.). Cic. 
Choses qui rentrent dans la preuve, 
Ea que probationi succedunt (de suc- 
cedère, 0, cessi, cessum, n.). Quint. 
Ce qui rentre daus la culture de la 
vigne, Ea quæ ad colendam vitem 
attinent (de aïlinère, e0, nui, (en- 
tum, u.). Cic. Cela — dans mon mi- 
nistère, [la res ad meum officium per- 
tinel (de pertinére, eo, nui,3. sup. n.). 
Cic. Faire rentrer tout dans des rè- 
gles, Mmnia ad præcepla revocare. Cic. 

Rexrren, v. act. 1° Porter dedans 
ce qui etait dehors : Rentrer le fuin, 
Fenum tecto inferre (fero, fers, tuli, 
ilatum). Col. sub fectum congerère 
Q is, gessi, gestum) Col. — le foin 

ans la métaäirie, Fenum in villam 
poriars. Col. — la fève dans un gre- 
uier, Fabam in granarium conferre 
Uero, fers, tuli, collatum). Col. Les 
choses qu'on rentre, £a quæ domum 
inferuntur. Col. {| 2° Qqf. Renfoncer. 
Voy. ce m. 

RENVENSE, s. f. || À LA ReNvEnSe, 
loe. adv. Sur le dos, le visage on haut 
2: Îl est couché à la renverse, Jucel 
resupinus (a, um). Ov. Jeter qqn à la 
—, dliqguen resupinare. Liv. Tom- 
ber à la —, Resupinari, pass. Plin. 

RENVERNSE, ég, parl. passé de 
AENVERSER, Voy. ce v. || Adj. 1° Pen- 
che an arrièra. Supinus, a, um. Cic. 
Quint. Resupinus. Virg. Quint. : La 
têle renversée en arrière, Caput re- 
supinum. Plin. supinum. Quint. Teo- 
dre (vers le ciel, vers qqn) ses mains 
rouversées, Supinas manus tend?re. 
Virg. Liv. Main légèrement reu- 
versée, Manus leviter pandeta. Quint. 
Renversés et regardant le plafond, 
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Resupini spectantesque lectum. Quint, 
1 2° Qui est dans la situation opposes 
â sa situation la plus habituelle. {n- 
versus, a, um. Sali. Eversus. On. 2 
Carcasse de navire reuversée, Inver- 
sus nauis alveus. Sail. || porte sov 
carquois renversé, Fer eversam pha 
retram. Ov. || 3° Pig. inverse. Voy. 
invengm (adj.). || 6° Fig. Stupefait, 
bouleversé. Perturbatus, a, um. Cic. 
: 11 revint la physiunomie renversée, 
Rediüit confuso vultu. Lis. 
RENVERSEMENT, s. m. {° Action 
de mottre une ch. en sens inverse; etat 
d'une ch. mise sons dessus dessous : 
Renversement de la vessie, Vesicæ 
conversio (onis), f. Plin. Le — des 
rayons lumineux, Luminum depulsio, 
f. Cic. || Fig. Renversement de la 
construction (des mots), Perversio, f. 
Ad Her. ||2° Pr. et Fig. Derangement, 
desordre. Perturbatio, onis, f. Cic. 
Voy. DÉRANOEMENT 1°. || 3° Action de 
joter bas une ch.: etat d'une ch. jetée 
as : Renversement d'une culonne, 
Culumnæ eversio (onis), f. Cic. || 4e 
Auine, destruction totale. Eversio, ons, 
f. Cic. Vuy. nRSTROCTION. 
RENVEUSER, v. act. fe Pencher 
en arrière. Resupinare, act. Fin. 
Renverser le cuu, la têle (en parl. 
d'oiseaux qui boivent), Collum, Caput 
resupinare. Plin. — a tête (ea part. 
d'un orateur), Cervicem reponêre (0, 
is, posui, positum). Quint. 1l renverse 
sa tôle sur le sein du médecin, In 
gremium medicr caput resupinus ef- 
fundit (de effundÿre, o, fudi, fusum), 
Cels. Main légèrement renversée, 
Manus modice supinata. Quint. || 2° 
Mettre en sens inverse, retourner sens 
dessus dessous. InveriËre, 0, is, verti, 
versum, acl. Sall. Plin. Everif®re, act. 
Mu. =: Faisceaux renversés (dans les 
funérailles), Fasces vers. Tac. Les 
ouvertures (des vases) sont renver- 
sées, Ora deorsum spectant Col. || 3e 
Fig. Intervertir. Invertfre (vay. :°), 
act. Cic. || 4° Pr. et Fig. Deranger, 
troubler. Turbare, act. Cic. Contur- 
bare, act. Satl. Perturbare, act. Ter, 
Voy. DÉRaNGun 2°. || 6° Mettre on 
deroute. Proturbare, act. Liv. Fun- 
d#re (voy. te}, act. Cic. Voy. nt- 
ROTR !e. || 6e Faire tomber une pers. 
ou une ch. DejicFre, io, 18, feci,Jectum, 
art. Cæs. Affligére, 0, 19, fliri, flic- 
tum, act. Cic. Deturbare, act. Cic. 
Evertëre (voy. 2°}, act. Cic. Perver- 
tére, act. Plaut. Subuert£re, act. Suet, 
PercellFre, 0, is, culi, culsum, act. 
Plaut. Cato. Cie. : Si un roi te barre 
la route, renverse le roi, Sirer obs- 
tabit, regem peruertilo. Plaut. Ren- 
verser qqn parterre, Aliquem si ter- 
ram dare (0, as, dei, datum). Plaut 
Liv. Flor. Suet. Du choc de son bou- 
clier il renverse le roi sur le dos, 
Regem umbons resupanat, Liv. Il fut 
renversé sur le dos, Supinus cectdit 
de cadëre,o, is, casum, n. = tomber). 
uel. Voy. Tousen. Renverser qqn 
de son cheval, Aliquem equo dejicëre, 
Cæs. Voy. seran {6e Le vent ren- 
verse un homme, ua chariot, Venius 
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hominem, plaustrum percellfr. Calo. 
Ils reuversent par leur poids les ar- 
bres trop faibles, Infrmas ardbores 
pondere affligunt. Cæs. Reuverser une 
statue, Sialuam affligëre. Cic. Voy. 
ABATTRE 49. — la lable, Bfensam su 
vertére. Suet. [Les cursiniers] renver- 
sent les marmites, Ollas pervertunt. 
Plaut. Voy. manwiru 1e. Relever des 
échalas renverses, Statu?re pedamenta 
jacenna (de Jacére, «0, es, Cu, Cilu- 
rus, n. — être gisant). Col. |] 7° Aui- 
aor, detruire, demolir. Evertère (voy. 
de), act. Cuc. Pervertére, acl. Cic. 
Diruërs, 0, is, wi, utum, act. Cic. 
Proruëre, act. Liv. Eubruëre, acl. Cæs. 
Deturbare, act. Cic. Disturbare, act. 
Cic. DestruŸre, 0, is, struri, strucium, 
act. Cic. Demolirr, or, iris, itus sum, 
dép. facc.). Cic. : Reuverser une ville, 
Numance, Albe de fond en comble, 
Urbem evertfre. Cie. Numanham tol- 
Ure (o, is, sustuli, sublatum). Cic. 
Albam à fundamentis proruëre. Liv. 
Voy. oéracins 1°. Tombeaux ren- 
versés, Monumenta decussa (rass. de 
ducutère, 10,18, cussi). Pl.-j. Renver- 
ser on monument, une Maison, un 
édifice, Voy. s&tTun 15°. — des on- 
vrages de fortitication, Opera distur- 
bare. Cæs. Munitiones proru7re. Liv. 
— un pan de muraille, Partem muri 
deculère. Liv. Le mur est renversé, 
Murus ruit (neul.). Liv. Voy. S'é- 
crouLen. || 80 Fig. Faire disparaitre, 
abolir qq. ch. Evert®re (vuy. 2°), act. 
Cic. Pervert®re, act. Cie. Toll?re (voy. 
To), act. Cic. Frangêre, 0, is, fregi, 
fractum, act. Cic. Perfringère, 0, ts, 
fregi, fractum, act. Cic. Dirumpère, 
0,15, ru, ruplum, act. Cic. : Ren- 
verser des États, Civitates evertêre. 
Cic. — la république, Rempublicam 
profigare. Cic. — la societé, Ilumans 
generts socielatem dirwmpêre. Cic. — 
loutes les lois divines et bunaines, 
Omnia jura divina atque humana per- 
vertère. Cic. L'auturité du senat est 
renversée, Senalüs aucloritas con- 
cülit (de concldëre, 0, 1, 8. sup. n.). 
Cic. Le systeme des peripateliciens 
est renverse, Aato peripateticorum 
Jjacet (roy. 6e). Cic. Renverser les 
rojets de qqu, Alicujus consihia 
Prangère. Cie. Un accident a renversé 
#on projet, Casus consudium cJjus per- 
emit (de perimeëre, 0, is, emptum). 
Cic. Voy. Dérrauins 3°. || 9° Pig. Dé- 
posseder qqn de sa situation, de son 
rang. Affüigëre (voy. 6e), act. Cic. 
Frangêre (voy. 8e), act. Cic. Gradu 
depell®re (o, ts, puli, pulsum), act. 
Nep. = La fortune tenta de le ren- 
verser, Fortune est adorta um demer- 
gère (. 18, mersi, mersum). Nep. — 
qqn du trône, — an souverain, Vox. 
DÉTnôNKA. || 10e Pig. Rendre stupé- 
fait, bouleverser qqn. Percell£re (voy. 
6), act. Cic. l'erturbare, acl. Cic. 

Se anNvEnSun, v. 10 Réf. Se pen- 
cher sn arrière. Reclinari, pass. Quint. 
Resupinari, pass. Plin, || 2e Réf. Se 
mettre sur le dos. Supinari, pass. Sen. 
Apul. Resupinari, pass. Plin. = Qui 
s'est renversé, Assupinus, &, um. Ov. 
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Plin. ]| 8° Pron. Fig. Être Interver#r. 
Inverli, or, ris, versus sum, pass. 
Cic. || 4° Réf. Se jeter ou Tomber à 
la renverse = Îl se renverse, ° Resu- 
inus ad terram datur. D'apr. Liv. 
(eax, 81). [ 6° Prou. Être jeté bas. 
verti (voy. 3°), pass. Plin. || 6e 
én. Pig. Être stupeñait, bouleversé. 
Perturbari, pase. Cu. 
RENVOI, 8. m. 1° Envol de qq. ch. 
à la pers. qui l'avait anvoye : Ren vo: 
des otages, Obsidum remissio (onis), 
f. Liv, || 2e Repercussion. Remissio, 
onis, f. Vitr. || 3° Action de congedier. 
Demisçcio, onis, f. Cic. || 4° Action de 
renvoyer une proposition à ceux qui 
doivent l'examiner = ]l y a en renvoi 
de l'affaire aux pontifes, Res ad pon- 
tifices relala est. Cic. Voy. RENVOTEn 
1e. || 5e Ajournement, remise. Dilatio 
onis, [. Cic. Voy. AJ30DANEu&nT 2e, ( 
6° Éructation. Voy. ce m. 
RENVOYER, Y. act. 4° Envoyer de 
nouveau qqn ou qq. 0h. Remalière, o, 
is, mis, missum, act, Cæs.: Messages 
envoyés et renvoyés de parl el 
d'autre, Ab utroque missi remissique 
nuntu. Sall. Être renvoyé devant les 
mèmes juges, Remitii ad eosdem (ju- 
dices). Quint. Voy. au fe el eNvoyEn. 
Il 2° Faire retourner, faire reporter, 
rendre sn envoyant. Remilt#re(voy. 1°), 
act. Czs. Cic. : Renvoyer qqn dans 
son camp, chez lui, à Rome, à qqn, 
RemittËre cliquem in sua castra. Cæs. 
domum. Plaut. Cæs. Romam. Cic. ad 
aliquem. Plaut. Cæs. Cic. — des otages 
à qqn, Obsides alicui remiti®re. Cæs. 
Ces navires lui sont renvoyés vides 
du continent, Eæ naves inanes eZ 
continenti ad eum remitfuntur. Cæs. 
Renvoyer un livre à qqn, Librum 
ahcui remittére. Cic. || 3° Rojeter una 
ch. vers ls lieu d'où elle a etè jetes, 
lancée. Remitiére (voy. {°), act. Sail. 
Rejic®re, io, is, jeci, Jectum, act. Cæs. 
: Renvoyer des traits, des traits à 
l'ennemi, Tela remattère. Sall. in 
Aostes rejicére. Cæs. — la balle, (Pr.) 
Pilam retorquére (eo, es, forsi, (or- 
tua). Cie. (Fig.) Voy. sauce 19. | 
Pig. Renvoyer qqn en accusation, 
Crimen alicui regerëre fo, is, gessi, 
genum)e Sen.-tr. in aliquem retor- 
uère. Ulp. |} 6° Repercuter. Remitt®re 
{voy. 4e), act. Virg. Hor. : Renvoyer 
un cri, un son, Remittére vocem, 
Virg. sonum. Hor. || 6° Réfièchir, re- 
floter. Remittére (voy. 4e), act. Lucr. 
Reddëre, o, is, didi, ditum, act. Cic. 
Regerëre, 0, 1s, gessi, gesium, acl. 
Plin. : Renvoyer nne image, Simula- 
crum vremiltére. Lucr. Pierre (pré- 
ciense) qui renvoie des rayons blancs, 
Gemma candicantes radios regerens. 
Plin. | 6° Pig. Reporter 4, rejeter sur. 
En gén.) Transferre, fero, (re tuli, 
atum, act. Cic. (En m. part.) Regerëre 
(res: Se), act. Plin. Pl.-j. Quint. 
ctorquére (voy. 3e), act. Just. Up. : 
Renvoyer à qqn la gloire d’une action, 
Reï decus ad aliquem delegare. Liv. 
— la faate à qqu, Culpam in aliquem 
tranaferre. Cic. regerére. PL-j. — le 
crime à son anteur, Seclus in eucte- 
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rem rerorquêre. Just. — à qqn l’odieux 
(d'ane eh.), Invidiam in aliquem reji- 
cére. Liv. regrire. Quint. Se — des 
injures, C. S'imunimn. || 7° Fig. 
Transmettre une proposition à ceux qui 
doivent l'examiner. Rejicre (voy. 3°), 
act. Liv. Remat(re (voy. to, acL 
Tac. : Renvoyer une affaire an sénat, 
Rem ad senalum delegare. Liv. remit- 
tfre. Tac. Le sénat renvoya l'allaire 
au penple, Senatus a se rem ad pupu- 
lum rejecit. Liv. M 8° Fig. Adresser 
une pers. à qqn où en aq. lieu pour 
l'eclaircissement de qq. ch. Aejicère 
voy. 30), act. Cic. Delegare, act. Nep. 

legare, act. Plin. Remiltére fro . 
4e), act. PI.-f. = Députés renvoyés du 
sénat au peuple, Legati ab senatu re- 
feeti ad popukum. Liv. Reavoyé devant 
e sénal, il.…., Aemissus ad senatum. 
Pl.-j. Renvoyer aux auteurs, Relegare 
ad auciores. Plin. Tu me renvoies à 
Democrite, Me ad Democritum voces. 
Cic. Je renvoie mes amis aux Grecs, 
Alces amicos ad Græcos ire jubeo (es, 
Jussi, jussum, jubére). Cic. Renvoyer 
qqn À ‘la lettre méine, Rejic?re ali- 
quem ad 1psarm epistolam. Cic. Nous 
reuvoyons à ce volume les admira- 
teurs de Caton, Studiosos Catonis ad 
illud volumen delegumus. Nep. || 9° 
Remettre à un autre temps. Rejicère 
(voy. 3e), act. Cic. Differre, fero, fers, 
distuli, dilatum, act. Cic. : Renvoyer 
une affaire au mois de janvier, qqa 
au mois de Juillet, Raejicère rem is 
mensem Januarium. Cic. aliquem in 
mensem Quintilem. Cic. Voy. A300nNER 
20 el 3e. || 10° Congedier. (En gén. 
Dimitiëre, act. Cic. (Mettre à la rte) 
Ejicre (voy. 3°), act. Cic. Erigñre, 
o, ts, egi, actum, act. Ter. : Renvoyer 
qqn calme et bien disparé, Aliquem 
squum placatumque dimuttère. Cic. — 
de chez soi son plus intime ami, Fe 
miliarissimum suum aô se dimattère 
Cie. — aa femme (— la répndier), 
Uzorem er1gëre. Ter. dimitt”re. Suel. 
— toute sa cavalerie, Dimiti®re omnem 
ab secquilatum. (æs. VOy. CONOéDIBR, 
crasser 8°, Licencign. À ie Dechare 
ger d'uns accusation. Liberare, ac. Cie. 
: Être renvoyé des poursuites, Quzs- 
tiune liberari. Cic. Voy. nécaanoen 
50. Renvoyer d'accusation, — absous, 
Voy. assoopas {°. |} 42° Debouter. 
Voy.te m. 

RÉOCCUPER, v. acl. Occuper de 
nouveau. Voy. nx 4e et OCCUrER. 

RÉONGANISER, v. act. Organiser 
de nouveau. Voy. ns 1° ot onGanisan. 

REPAINE, 8. m, {+ Lieu où se re- 
tirent ordinairement les malfaiteurs. 
Latibulum, i, n. Cic. Recepiaculum, 
n, Cic. Latebræ, arum, f. pl. Cic. 
Voy. AsILE 2e, f} 20 Rotraite des bêtes 
malfaisantes. Lalibulum, i, n. Cic. 
Cubile, is. n. Cic. 

REPAÎTRE, v. act. Hourrir. Pes- 
bre, 0, is, paui, pastum, act Cic. s 
Repaltre des pores, Pascëre aues. Cie. 
Il Fig. Repaltre qqn d'espéranres. Spe 
aliquem fovire (er, es, foui, fotum). 
Liv. — qqn d’un vais espoir, Voy. 
LRURAER. — 9508 Joux de la vue d'un 
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supplice, du spectacle de qq. eb., 
Pascère oculos supplhcio. Cic. Fructum 
ez re oculis capère (\o, is, cepi, cap- 
tun). Nep. : 
Rupatraz, v. peut. Sanger, paltrs. 
Voy. mancsn 4° (abs.), PAÎTRe (neut.). 
de Aératrez, y. réf. 1° Abs. Pren- 
dre sa refection. Cibum capPre (io, is, 
cepi, captum). Sal!. [I 2° Se nourrir de 
: Se repaître de chair, Carne vesci 
(or, éris, s. parf.), dép. Sail. Voy. 
Se rounatn. ï Pig. Voilà les choses 
dont je me repais. lis rebus pascor 
(Eris, pastus sum, pasct), pass. Cic. Se 
repaltre de sang, Sanguine se salu- 
rare. Cie. Sanguine saginari, pass. 
Cic. Se — de chimères, Inanium re- 
rum inanes cogilaliones voluëre (0, ts, 
volui, volutum). Liv. . 
RÉPANDRE, v. act. 1° Verser 
laisser tomber, épancher. (Eu gén.) 
Fundÿre, 0, is, fudi, fusum, act. Cic. 
En abondance) Profundêre, act. Cic. 
Au dehors) Effundère, act. Cie. (Çà 
et 14) Diffundère, act. Frontin. (Tout 
autour) Circumfund®re, act. Cato. (De- 
vaot, sotour) Offundëre, act. Plaut. 
An dedans) /nfundre, act. Cic. (Par 
essous) Suffundëre, act. Sen, (Par 
dessus) Superfundère, act. Col. (Au- 
rès de, le long de) Affundëre, act. 
lin. = La source répand une graude 
quantité de bitume, Fons vim bitu- 
minis effundit. Curt. Répandre le sang 
contean dans une patère, Sanguinem 
e palerä fundëre. Cie. — l'eau qui est 
offerte dans un casque, Aquam in 
galeä oblatam effundère. A.-b.- Al. — 
de l'huile sar qq. ch., Oleum alicui 
rei superfundère. Col. — la rosée sur 
la Lerre, Terram rore conspergère (0, 
s, spersi, spersum). Plin. — du via 
sor un bücher, Vino rogum respergère. 
Plin. — du vin au pied d'un arbre, 
Vinum arbori affundëre. Plin. — du 
sel sar la viande, Carnem sale con- 
spergëre. Col. || Répandre le sang d'un 
peuple. Sanguinem gentis profund?re. 
ell, {1 y eut beaucoup de sang ré- 
paodo, Mullum sanguinis fusum est. 
Curt. Répandre son sang, Sanguinem 
suum profundère. Cic. || ltépandre 
des larmes, Lacrimas effundëre. Cic. 
Lucr. profundére. Plaut. Cic. || 2 Dis- 
tribuer. Spargére, 0, is, sparsi, spar- 
sum, act. Cic. Fund®re (voy. 1e), act. 
Cic. DistribuËre, 0, is, uÿ, utum, aci. 
Cic. : Répsndre do baot de la tribune 
des pièces de monnaie au peuple, 
Nummos populo de rosiris spargëre. 
Cic. La (lerre répand ces {pro- 
duits] avec beaucoup de largesse, 
Terra ea cum marimä largitate fundit. 
Cic. Répandre des bienfaits, Benefcia 
distribuëre. Sen. Munèra fundére. 
Sen. — snr le monde les bienfaits de 
la paix, Pacis bona terrarum orbi cir- 
cumferre (fero, fers, tuli, latum). Vell. 
js Étondre au loin, disperser. Diffun- 
Cre (voy. do), act. Cic. Virg. Disper- 
gére (voy. 1°), act. Cic. Spargëre 
{voy. 2e}, act. Cic. = Répandre la se- 
meuce, Semen spargËre. Cic. — Je 
fumier, Fimum disperg?re. Plin. disji- 
ere (io, is, jeci, jectum). Col — au 
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basard des couleurs sur un tablean, 
Pigmenta in fabul& temere adspergëre. 
Cic. La lune répand sur les nuages 
une teinte..., Luna colorem aupundit 
nubibus (au dat.). Sen. Le soleil — 
sa lumière sur toutes choses, Sol om- 
nia luce collustrat. Cic. La lumière 
répandue dans tout le ciel, Luz foto 
cælo diffusa. Cic. La chaleur — dans 
le corps, Calor fusus in coryore. Cic. 
L'air est répandu autour de nous 
comme l'eau autour des poissons, 
Ut piscibus (an dat.) aqua, sic nobis 
aer offunditur. Cic. Répandre une 
odeur, Odorem diqundère. Virg. Le 
loucher est répandu également dans 
tout le corps, Tactus loto corpore 
æquabiliter Asus est. Cic. Répandre 
tant de fléaux dans toutes les parties 
de l'univers, Tam mulla pestifera 
terrä marique dispergëre. Cic. Force 
divise répandue dans tont l’uaivers, 
Vis divina fofo mundc confusa. Cic. 
Genre [de plaisanterie] répandu éga- 
lement dans lout le discuurs, Genus 
in omni oralione æquabiliter fusum. 
Cic. Ceci doit être — dans tout le 
discours, Id in fotam orationem con- 
fundendum est. Cic. || 4° Fig. Étendre 
sur, jeter sur, mettre dans. Infund?re 
(roy. 1e), act. Cic. Offundëre, act. Cic. 
2 [Cette philosophie} répand une sorte 
de auil sur les choses, Noctem quam- 
dam offundit rebus (au dat.). Cic. Ré- 
andre l'obscurité sur les faits, Rebus 
au dat.) obscuritatem obducPre (0, is, 
duri, ductum). Cic. Ténèbres repan- 
dues daos l'esprit des ignorants, Ca- 
ligo indoctorum animis offusa. Cie. 
Repandre la lumière sur qq. ch., 
Alicui rei lumen adhibère (eo, es, but, 
bitum). Cic. — des grâtes piquantes 
sur le style, Sales orationi adsper- 
gère (voy. 1°). Cic. — une certaine 
gaité sur ces [matières], Jlla quädam 
hilaritate conspergére. Cic. Ils répanu- 
dent leurs vices dans l'État, Vitia in 
civitatem infundunt. Cic. Répandre 
l'opprubre sor qqn, Aliquem infamia 
adspergëre. Cic. — la terrenr, la ter- 
reur dans la ville, dans une troupe 
eu désordre, partout, Terrorem jac- 
{are. Cic. Terrorem urbi injic#re(voy. 
3°). Liv. Offund®re pavorem incompo- 
sifis (au dat.). Liv. Omnia terrore 
complère (eo, es, evi, elum). Liv. — 
des germes de discordes, Discordia- 
rum causam serËre {0, is, seui, safum). 
Suet. || 6° Profèrer. Jacëre, io, is, 
jeei, jactum, act. Cic. Liv. Jactare, act. 
Liv. : Répandre des injures contre 
qn, Probra in aliquem jacre ou 
Jaclare. Liv. Voy. INJURE 4e, LANCER 
ne) £e. ]| 6° Propager. Diffundrre 
voy. de), ae. Cic. Spargëre (voy. 2°), 
act. Quinf, : Répandre un livre dans 
l'Îlalie, Librum per tofam Italiam di- 
mitfére (0, is, misi, missum). Pl.-j. 
— une doctrine dausle valgaire, Dis- 
ciplinam in vulgus efferre (fero, fers, 
extuli, elatum). Cic. — an loin l'er- 
reur, Errorem longe lateque diffundère. 
Cic. — des accusalions contre qqn, 
Crimina in aliquem spargëre. Quint. 
— des accusations dans le bas peu- 
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ple, Crimina apud infimæ plebis ke- 
mines serËre (voy. 4°). Liv. C'est Ci 
céron qui à répandu cette tradition, 
Cicero hanc famam late fudit. Quint. 
Voy. PROPAGER 20. l 7° Faire con- 
naître = Répandre le fait dans le pa- 
blie, Facinus per omnes vulgare. Liv. 
Voy. Puouien 6°. — au bruit, Aumo- 
rem spargère (vOy. 2e), Cic. dissipare. 
Ter. Ils ont répandu le brut que…., 
et simpl., Ils ont — que j'ai élé dé- 
tourné..., Serinones dissipaverunt me 
esse deductum. Cic. Voy. BRUIT ee. 
Se RÉPANDRE, v. {e Pron. Être versé, 
épanchè. Effundi, or, ëris, fusus sum, 
pass. Cic. Et lous les pass. des v. 
act, cités à RÉPANDRE {°. Se profun- 
dre (0, is, fudi, fusum). Cic. Se dif- 
fundëre. Cic. : La glace fondue se ré- 
paad de tous côtés, Glacies liquefacts 
se diffundit. Cic. Les larmes se ré- 
pandirent tout à coup, Lacrimz su- 
io se profuderunt. Cic. [Le sang] 
se répaudit sur le sol, În (erram 
fluxit (de fiuËre, 0, is, fuxrum, D.) 
or. Rivière qui se répand hors de sou 
lil, Fluvius extra ripas diffluens. Cic. 
Moy: DÉvonnEnr (neut.) 2°. Pour que 
le lait ne se répande pas quand il 
boul, Ne lac, cum fervet, pe CH 
datur. Plin. Voy nénonver (neut.) 3e. 
| 20 Pron. Fig. Être distribué. Diffundi 
voy. le), pass. Cic. : Bienveillance 
qui s'est répandue sur un si grand 
nombre de personues, Benevolentia 
tam late longeque diffusa. Cic. Que 
des mains de Jupiter se répaudent 
sur toi de oombreuses faveurs, Multa 
merces tibi ab Joue defluat (og: {e). 
or. L'excédent de voire bénéfice 
s'est repandu sur cet homme, Id 
quod redundavit de vestro quæstu ad 
illum defiurit. Cic.]| 3° Réf. et Pron. 
S'étandro au loin, se disperser. Se 
profundëre (voy. 4e). Cæs. Se effun- 
dëre. Liv. Vell. Just. Fundi (voy. Le), 
pass. Cic. Effund, pass. Liv. Diffundi, 
pass. Cic. 2: Toute la foule des archers 
se répandit, Omnis multitudo sagitta- 
riorum se profudit. Cæs. l.a cavalerie 
se répand plus librement daus la 
campagne, Equifafus in agros liberius 
se effundat. Ces. Les eanemis se ré 
pandent 4 la débandade dans les États 
voisins, Hosles dispersi in finitimas 
civifates dissipantur. Hirt, Hommes 
qui se sont répandus et dispersés 
ans les campagnes, Homines fusi 
per agros ac dispersi. Cic. Se répandre 
eu Macédoine, en Asie, en Grèce (en 
parl. d'envahisseurs), $e effund?re in 
Macedoniam. Liv. in Asiam. Vell. in 
Græciam, Just. Voy. iNonDer 4e. Les 
Gaulois s'étant répandus dans lIt- 
lyrie, Galli per Illyricum effusi. Liv. 
(Les Vésens| se répandent sur les 
frontières, Jn fines excurrunt (de 
exzcurrêre, 0, cucurri el curri, cursum, 
n.). Liv. 118 se répandirent autour de 
l'assemblée, Conciont se cireum/ude- 
runt. Liv. Le Rhin se répand dans 
des lacs, Alienus in lacus se spargil. 
Plin. Le sang se — par tout ‘'e corps, 
Sanguis in omne corpus diffunditur. 
Cic. Le chyle se — dane tout le corps, 
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Materia in corpus omne diducitur (de 
diduci, or, éris, ducfus sum, pass 
Cels. Les veines se répandent dans 
toutes les parties du corps, Venz in 
corpus omne ducuniur. Cic. La voix 
se répand dans l'assemblée, Vor in 
coronam effunditur. Cic. La rougeur 
se — sur le visage des hommes, 
Viris (au dat.) rubor diffunditur. Sen. 
1 4° Prou. Fig. S'atendre sur, penètrer 
dans, atteindre. Pervad®re, 0, is, vasi, 
vasum, n.et act. Cic. = Il n'est pas 
de lieu où l'imquité des nôtres ne 
se soit répandue, Locus nullus esi 
quo non nostrorum Aominum iniquilas 
pervaserit. Cic. La même bonté se 
répand sur tout le monde, Eadem 
bonitas ad multifudinem pertines (de 
lingre, eo, nui, 8. sup., n.). Cic. 
La terreur se — dans l'armée, dans 
les rangs, parmi les sénateurs, Terror 
exercitui incidit (de incidéëre, o, cidi, 
s. sup., 0.). Cæs. in aciem pervadil. 
Liv. patres invadit. Liv. || bo Pron. 
Sa propager. Fundi (voy. 1°), pass. 
Cic. Disseminari, pass. Cic. Dissipari, 
pass. Liv. Se dissipare. Liv. Manare, 
a. Cic. : L'incendie se répandit dans 
tout le camp, dans les campagnes, 
Ignis fotis castris se dissipauit. Liv. 
Incendium per agros pervasit. Cie. La 
langue grecque se répand daus les 
États voisins, Sermo Græcus in prori- 
mas civitales influif (roy. de), n. 
Quint. Le mal se — plus loin qu'on 
ue pense, chaque jour davantage, 
Malum latius opinione disseminatur. 
Cic. latius in dies manat. Cic. [Sa] 
doctrine 3e répandait de tons côtés, 
Doctrina longe lateque fluebat. Cre. 
Mon discours pourra 8e répandre 
dans le publie, Oratio mea poterit in 
vulgus emanare. Cic. [Cette] opinion 
se répandit chez les Barbares, dans 
tonte la Grèce, Opinio per animos 
gentium barbararum pervasit. Cic. 
Græcryam opplevat (de opplere, eo, pleut, 
pletum). Cic. La coutume s'est ré- 
pandue, Consuetudo sncrebruit (de 
increbrescére, 0, is, 8. sup., 0.). Cic. 
La réputation des Macédoniens se 
répandit dans l'Asie, Macedonum fama 
se in Asiam superfudit (voy. {+). Liv. 
Mécontentement qui s8 répand, Invi- 
dia gliscens (de gliscËre, 0, is, 8. parf. 
ni sup., n.). Liv. La licence se —, 
Licentie crescit (de crescëre, 0, CTevi, 
eretum, n.). Sall. | 6° pron. Être 
communiqué (en pari. d'un bruit, d’une 
nouvelle). Spargi, or, Eris, sparsus 
sum, pass. Cic. Dissipari, pass. Cic. 
Ferri, feror, ferris, latus sum, pass. 
Cic. Manare, n. Cie. Percrebrescère 
(roy- Se), n. Ce. Voy. saurr 4°. |} 7° 
roc. S'ebrulter. Palam fieri (fo, fs, 
factus sum), pass. Cic. Voy. Se o1- 
YULOUER. || 8e Ref. Exprimer ses sen- 
timents, eto., aveo abondance, longue- 
ment. Se profundére (voy. de). Liv. 
Effundi (voy. 1e), pass. Liv. Quint. 
Tac. =: Qui se répand en éloges à 
propos de qq. ch., In laudandä re 
éffusus. Quint. Qui se — en prières, 
Ad preces effusus. Liv. Se répandre 
en plaintes, Se in questus prefundire. 
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Liv. In questus effundi, pass. Tac. Je 
— €n injures contre qqn, Probra in 
aliquem jactare. Liv. Se — en vaines 
injures, Vana maledicta congerëre (0, 
is, gessi, gestum). Quint. Se — en 
invectives contre qqn, In aliquem 
acerbe inuehi (or, Eris, vectus sum), 
pass. Cic. Se — en menaces, Ad 
minus prorumpêre(o, is, rupi, ruplum), 
n. Tac, Se — eu paroles contre qqn, 
Orationem in aliquem evomêre (0, is, 
mu, mifum = vomir). Cic. Se — en 
larmes, Vim lacrimarum profund?re. 
Cic. In lacrimas effundi. Tac. se Réf. 
Frèquonter le monde. Voy. moxne 9e. 
RECANDU, 08, part. passé de né- 
PANDHE, VOY. ce v. Î Adj. 4e Commun, 
fréquent. Frequens, gén. entis. Cic. 
Vuigaris, m. f.,e,n. Cic. Communis, 
e. Cic.z Usage généralement répandu, 
Usus vulgaris communisque. Cic. Tra- 
dition plus répandue, Fama frequen- 
fior. Liv. vulgatior. Liv. Erreur très 
—, Diffusus late error. Cic. Espèce 
pen —, Genus rarum. Cic. Voy. Rang 
de. || 2e Qui voit beaucoup de monde 
: Être répandu, In celebritate versari, 
pass. Nep. Voy. moxox 9e. 
RÉPARABLE, adj. Qui peut être 
répare : Dommage réparable, Dam- 
num reparabile. Ov. Erreur —, Error 
emendabilis. Liv. Être — (— pouvoir 
être réparé), Voy. RÉPARER. 
REPANAÎTRE, v. 0. 1e Apparaltre 
de nouveau, paraltre de nouveau. Ite- 
rum apparère (eo, es, rui, rilum), n. 
Cic. Voy. am {e et APPARAÎTRE 1° on 
PARAÎTRE Îe et 29, || 2e Sa montrer 
de nouvcau, se faire voir ds nouveau. 
Voy. nu {° et Se monTRER 1°. || 3° 
Revenir. Redire, 20, ïe, it et rar. iui, 
um, n. Cic. Voy. AEvaNIn. 
REPARATEUR, s, rm. Celui qui 
répare : Réparateur de la Vénus de 
Cos, Veneris Coæ refector (oris), m. 
Suet. — des thermes, des remparts, 
des travaux poblics, Thermarum res- 
taurator. Insc. Operum publicorum re- 
dintegrator, m. Însc. Le sommeil — 
des forces physiques, Somnus virium 
redintegrator. Tert. corporum recrea- 
tor. Teri. S'expr. mieux en tourn. 
psr un v. VOy. RÉPARER. 
REPARATION, 8. f[. 1° Ouvrage 
fait pour réparer = Réparation de la 
voie poblique, Vis publiez refectio 
{onis), f. Ulp. Outils qui demandent 
une —, Ferramenta, quæ refeclionem 
desiderant. Col. Travail de — qui est 
à ma charge, Opus, quod ex meë pe- 
cuniä reficitur. Cic. [Démosthène] fut 
chargé de faire des réparations aux 
œurailles, Curalor muris reficiendis 
fuit. Cic. [Catulus] chargé de la ré- 
psration dn Capitole, Curalor resti- 
tuendi Capitolit. Gell. Voy. RACcOw- 
moDau£. |} 2° Travaux d'entretien que 
l'on fait aux malsons : Les réparations, 
Refectiones, um, f. pl. Vitr. Mise en 
adjudication des — à faire aux term- 
les, Locatio ædium fuendarum. Liv. 
Pontvoir aux — des temples, Sarta 
tecta ædium fueri (dép.). Cic. Livrer 
le temple de Caslor en bon élat de 
réparation, Ædem Castoris seriam 
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tectem fradÿre. Cie. Le monument n'a 
besoin d'aucune —, Monumentum 
sartum fecfum infegrumque est. Cie. 
Voy. ENTRETIEN 2°, || de Fig. Sa 
tisfaction d'une injure faite 4 qqn. So- 
tisfacho, onus, . Cæs. = Faire répara- 
tion, Accorder one — à qqu, Alicut 
salisfacËre, te, ie, feci, factum, n. 
Cic. Tes esclaves m'ont frspné; ta 
me dois —, Puerituime pulsaverunt : 
satisfacias (miÂi) oportet. Ad Her. 
Demsnder 4 qan — d'une injare. d'un 
tort, Expostulare cum aligwo injuriam. 
Ter. de injurrd. Cic. Voy. nAISON 49. 
Poursuivre la — d'une iojure, Injw 
riam persequi (or, ris, secutus sum!, 
dép. Cic. Tirer — de ses injures, 
Suas injurias ulcisci (or, Fris, ulius 
sum), dép. Cic. Accepter la — faite 
par qqn, Satisfoctionem alicujus acci- 
père. Cie. || 4° Dommages-intéréts. 
Voy- Doumaox 2e. 

REPARER, v. act. {° Romettre on 
bon état. Reficére, to, is, feci, fectum, 
act. Cæs. Sarcire, io, is, sarsi, sartum, 
act. Plaut. Cato. Varr. Plin. Recon- 
cinnare, act. Plaut. Cie. : Réparer un 
pont, on navire, Pontem, Navem ref- 
cre. Cæs. — nne maison, Ædes sar- 
cire. Plaut. Je bâtis en trois endroits, 
le reste je le répare, Tribus locis 
ædifico,reliqua reconcinno. Cic. Temple 
réparé à neuf, Templum renovatum. 
Cic. Vov. naccoumoDer 1e et 20. || 2e 
Fig. Rétablir. Aefc?re (voy. 4°), act. 
Cic. Restitudre, 0, ïs, ui, utum, act. 
Cic. : Réparer les forces, Vires reñ- 
cêre. Cic. — les forces physiques et 
morales, Renovare corpus animumque. 
Liv. — ses forces, Se reficére. Cic. 
Amissas vires revocare. Cie. — ses 
forces en mangeant, Cibo corpus fr- 
mare. Liv. vires refictre. Liv. — les 
affaires, Rem reslitu/re. Enn. Cie. Liv, 
— son honneur, C. néPARER 53 honte 
3e. || 3° Fig. Effacer, faire disparaitre, 
falre oublier. Delère, ce, es. eur, etura, 
act. Cic. Tollère, 0, is, sustuli, sub- 
latum, act. Cic. Erstinguëre. 0, is, 
stinri, stincium, act. Cie. : Réparer 
par so courage un échec, Virtule in 
commodum erpiare. Cæs. acceplum in- 
commodum sarcire (voy. le). Cæs. — 
les désastres publics, Affietæ reipu- 
blics mederi (eor, èris, s. parf.), dép. 
Cie. — sa honte, le mal fait à sa ré- 
patation, Infamiam suam exs{inguère, 
Cic. Infamiam sarcire. Cæs. Ignomi- 
niam depellfre (o, ts, puli, pulsum). 
Quint. — sa fante par son repentir, 
Errorem pænitendo corrigère (o, is, 
rezi, rectum). Cic. — les msux cansés 
par l'avarice, Vuinera avaritiæ sa- 
nare. Cic. — los injustices Injurias 
rescind?re (o, £s, scidi, scussum). Cic. 
— des torts, Injuras revell?re (0, is, 
velli, vulsum). Cie. Ta répareras tes 
torts envers moi, MaÂi pro tuis in me 


injuriis satis facies. Voy. néPaRA- 
tion 3e Cic. Réparer le passé, Præte- 
rita corrigère. Liv. || &e Compenser, 


Sarcire (voy. 1°), act. Cæs. Resarcire, 
act. Cie. Ersareire, act. Cic. Compen 
sare, act. Cic. Pensare, act. Liv. Veil. 
Plix. a Réparer une perte, ua dem- 
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mage, Detrimentum sarcire. Cæs. Dam- 
num sarcire. Cic. Liv. Col. restiluëre 
voy. 2e). Liv. resarcire. Suet. exrplëre 

0, es, plevi, pletum). Liv. suyplère. 

ue. Nousn'avons plus sucun moyen 
de — nos pertes, Niñil est jam unde 
nos reficiamus. Cic. Voy. PERTE 5°, — 
tout le temps perdu, Usuram longi 
temporis sarcire. Cu. — le retard eu 
courant, Tarditetem eursu corrigère 
(voy. 3°). Cie. 

Se RÉPARER, V. prou. Être rèparé. 
S'expr. par les pass. de tons les v. 
act. cilés à nÉPARER. 

REPARLER, Y. D. Parler de nou- 
voau. Voy. Re 1° et PARLER. 

Se REPARLER, v. Pécipr. indir. Se 
RÉCONCILIER. Voÿ. ce m. 

REPANTIE, 8. {. Reponse mpte: 
Responsio, onis, f. Cic. Gell. def. 1C- 
tum, i (= parole). Cic. Gell. : Repartie 

laisante, Respousio jocularis. Gell. 

l s'en disculpa par une — fine et 
spirituelle, Id urbano facetoque dicto 
dilurt. Geil. Laconisme dans les re- 
parties, Brevitas respondendi. Nep. 
Faire cette repartie, C. RÉPONDRE ceci. 

1. REPANTIN, v. {° nent. Partir 
de nouveau. Vuy. Rx 1° et PARTIR. 

2. REPARTI, v. act. et qqgf. 2. 
Répondre vivement. Vog. RÉPONDRE. 

RÉPARTIN, v. acl. Partager, dis- 
fribuer. Partiri, ior, iris, ilus sum, 
dép. (acc.), et moins souv. Pariire, 
to, is, jui, itum, act. Cic. Dispertire, 
act., et moins souv. Disperliri, dép. 
(ace.). Cic. Distribuëre, 0, ts, ui, 
utum, act. Cic. Divid#re, 0, is, visi, 
visum, act. Cic. : Répartir des sommes 
en proportion des pertes, Pecunias 
ez modo detrimenti fribuÿre., Tac. — 
les commandements aux préleurs, 
entre les préteurs, Imperia inter præ- 
tores partir. Liv. — ses troupes ea 
trois camps, Disperlire copias trinis 
castris. Hurt. Voy. DisTrinuenr de et 
2e, PARTAGER 2°, 

RÉPARTITEUR, 5. m. Celui qui 
fait une ropartition. Distributor, oris, 
m. Apul. s Réparlitenr de l'impôt, 
Peræquator, ens, m. C.-TA,. Inse. Voy. 
DISTAIAUTEUR. 

RÉPARTITION, s. f{. Partage, dl- 
vision, distribution. Partifio, onis, f. 
Cic. Dstnibuno, f. Cac. Descriptio, f, 
Cic. = Répartilion égale da butin, 
Æquabilis præds partis. Cic. Voy. 
PARTAGE, DISTRIAUTION {e. Faire LA 
— du butin, Prædam divid®re (0, is, 
visi, visum). Plaut. VOoy. DistrainuEn 
4e. Juste — de la dépense, Æqua- 
bilis sumpt&s descriptio, f. Cic. Égale 
— de l'impôt, Peræquatio, f. C.-TA. 
— des légions (dans les provinces), 
Legienum descriptio. Suet. Voy. nis- 
TRIRCTION +. Faire la — de ses tron- 

es dans.…., VOy. DISTRIBUEA 2°. || 
ig. Equitable répartition des droits, 
Juris temperalio. Cic. — des sujets 
en lieux communs, Distributio rerum 
in locos. Quint. 

REPAS, s. m. 1e Nourriture qu'on 
prend 4 certaines heures reglées. Cibus, 
{ m. Suel. : Premier repas, — du 
malin, Jentaculum, t, n. Plaut. Suel. 
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Voy. Premier DÉEONER. — de midi, 
Cibus meridianus. Suet. Prandium, tt, 
a. Cic. Voy. Second nésEUNER, — dn 
soir, Cibus vespertinus. Varr. Isid. 
Cena, æ, f. Cic. Voy. vlan (subst.), 
Prendre son —, Cibum capère. Plaut. 
Suet. rendre son — près du foyer de 
son maitre, Circa larem domint epu- 
lari (dep.). Coi. Prendre le — du 
matin, de midi, du soir, Voy. D&Eu- 
Nen(v.), DINER (v.). Qui a pris son —, 
{En gén.) Epulatus, a, um, Cic. (De 
midi) Pransus., Hor. (Du soir) Cena- 
tus. Cic. Pendant le —, Voy. oÎNER 
(eubst.) Après le —, Post cibum. Cels. 
1 faisait régulièrement trois — par 
jour et quelquefois quatre, Epulas 
trifariam semper, inferdum quadn/fa- 
riam duspertichat. Suet. Prendre ses 
— en commun, Faire un — en com- 
mun, Voy. manon 2e, Bon — (du 
soir), Bona cena. Sen. Faire un bon 
—, Cenare bene. Lucil. Cic. N 2° Ban- 
quet, festin, gala. (En gén.) Convi- 
vium, 11, n. Cic. Épulæ, arum, {. pl. 
Cie. (Sacré, donne au peuple dans 
une solennité) Epulum, i, D. (sans 
plur.). Cic. Voy. resTin. 
REPASSAGE, s. m.C AFPUTAOZ 1°. 
REPASSER, v. 0. te S'arancor de 
nouveau, circuler de nouveau dans un 
lieu, aller de nouveau devant ou le long 
do. Voy. Rx 19 et Passen (neul.) 4e. 
1| 2e Aller de nouveau à travers un lieu, 
uno ch. Voy. Rx Â° el PASSER (neut.) 
9e, 1} 3° Retourner dans le lieu d'où 
l'on était venu. Redire, e0, is, ii et 
rar. dut, ifum, D. Cic. : Repasser de 
la nouvelle maisou dans l'ancienne, 
In domum veterem e nova remigrare, 
D. Cic. Voy. nm 1° et PASSER 169, 
RETOURNER. || 6° Venir de nouveau, 
aller une seconde fois dans un lieu. 
Voy. AeÂ9 et VENIR, ALLER. || Be Fig. 
Revenir à l'esprit = Ces entretiens me 
repassent par la tête, JÙr sermones 
antino redeunt {voy. 3°). Pi.-j. Voy. 
AEvExIn. || 6° Revenir en idéo sur qq. 
ch. : Repasser sur qq. ch., De re reco- 
gilare, 0. Cic. Vog. amPassen (acl.). 
Répassen, y. act. 1° Travorser de 
nouveau, Voy. nm 1° et PASSER (act.) 
4e. || 2° Transporter de nouveau. Voy. 
ax is otrassan (act.) 100. || 3° Trans- 
mettre de nouveau. Voy. nz Î+ et 
PASSER (act.] 11. || 6° Rendre. Red- 
dêre, o, is, didi, ditum, act. Cic. [| Be 
Faire mouvoir de nouveau une ch. sur 
une autre : Repasser la lime sur ua 
ouvrage (pr. el fig.) Voy. Rx 1° et 
LiMEn de et 20. || 6° Aiguiser. Voy. ce 
m. 4°. || 7° Donner un nouvel apprêt, 
une dernière façon à qq. ch. Voy. ne 
fo et APPRÈTER 39. Î 8° Presser ou 
Rendre plus ual au moyen d'un fer 
chaud. * Ferro calido premère (o, is, 
pressi, pressum) on levigare, aci. || 9e 
Fig. Réprimander. Voy. ce m. || 40° Fig. 
Examiner de nouveau. RecognoscEre, 0, 
is, gnoui, gnifum, act. Cic. || 11° Fig. 
Rellre. Voy. ce m. || 12° Fig. Se re- 
mettre qq. ch. dans l'esprit, dans la 
memoire. Recolëre, o, is, colui, cultum, 
act. Cic. Repeifre, 0, is, ivi et ul, 
tum, act Cie. Animo lusirare, act. 
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Cic. : Si tu repasses ces choses en 
toi-mème, dans ton esprit, Ea si 
fecum ipse recolis. Cic. Repasser dans 
sa mémoire les anciens évéuementis, 
Vetera memoriä repet#re. Cie. — tout 
le temps écoulé, Spatium præteriti 
lemporis respicËre (10, 1, spext, spec- 
fum). Cic. Voy. narpacæn 9e. || 13° 
Fig. Étudier 4 plusieurs reprises. Me- 
difari, dép. (acc.). Virg. | 16° Fig. 
Redirs, Repeter ce qu'on a appris par 
cœur. Voy. HÉPÉTER. 

REPAVEN, v. acl. Parer de noe- 
veau. Voy. Rx el PAVER. 

REPÊCUEN, v. act. Retirer de l'oan 
cs qui y etait tombé = Repècher qqn 
dans la mer, Aliquem « mari excipèrs 
(‘o, is, cepi, ceplum). Cic. 

REPEINDRE, v. act. Peindre de 
nouveau. Voy. a 4° et PEINDRE. 

NEPBNSER, v. n. 1° Penser de 
nouveau. Voy. sx 1° et Penstn. || 2° 
Reflechir profondement sur une ch. Re- 
puüture, act. Sail. 

REPENTANCE, 8. f. C. axPanrin 
(subst.). 

REPENTANT, ANTE, adj. Qui so re- 
pent. Prnitens, gèn. entis. Sall. Suet. 

NEPENTL, IE, adj. C. REPRNTANT. 

REPENTIN, v.n. (= se repentir) 
: Faire repeutir qqn, Aliquem in pæ 
nifentiam convertère (0, is, verfi, ver- 
sum). Suet. 

Se næPrxTIR, v. réfl. Avoir un sin. 
core regret d'avoir commis qq. faute, 
otc. : Je me repens, Afe pzniiel (uit, 
s. sup., têre), impers. Czs. Sall, Cie. 
Liv. Ale pænitentia subit (iit, itum, 
ire). Plin. Curt. Pænitentiam ago (is, 
egi, actum. agère). V.-Mazx. Sen. Curt, 
PL.-j. Quint. Vous vons repentez, Vos 
pænitel. Sall. Il se repent, £um pæ- 
nuct. Cie, [la coutume de se repentir, 
Solet eum pænitére. Cic. Il dit qu'il se 
repent, Aif se pænitère. Cic. Le roi 
se repentit trop tard, Sera pænrtenfia 
regem subiit. Curt. Amené par nn 
scrupule religieux à se repeatir, In 
penitentiam religrone conversus. Suel, 

ne raison de se —, Causa pænilendi. 
Cic. Réparer une faute en se repen- 
tant, Corrigère errorem pænitendo. 
Cie. ap. Lact. Ils se repentent de leurs 
sottises, Eos ineplierum suarum pæ- 
nitef. Cie. Il se repentait de son 
crime, Facinoris pænifenfiam age- 
bat. Curt. Personne ne se — de la 
faute, Neminem norz pænitebat. Liv, 
Si l'on se repent de ces choses, Si 
quem pænulef earum rerum. Cic. Lé- 
pide se repentant de sa résolution, 

epidus consilii pænifens. Sall. Nous 
devons nous repentir de notre réso- 
lution, Consuii nos’ri nobis pænilten- 
dum est. Cic. Dont on a à se —, Pz- 
nilendus, a, ur. Sal. Liv. Il n'ÿa 
rieo dont nora nous repentions, Niñil 
est guod no’ pæniteat. Cic. Je ne m'en 
repeus p28, Haud muto factum (= je 
ne chrage rien à ce que j'ai fait). 
Ter. S'il n'obeit pas, il s'en repen- 
lira, Ni pareat, habebif infortunium. 
Liv. (Personne ne l'avait attaqué 
sans avoir à s'en repentir, Sine su 
peraicie. Css. Je me repens d'avoir 
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fait... Me pænilet fecisss ou quod 
feci. ic. 

RePexTiR, s. m. Regret sincère d'a- 
voir commis qq. faute, etc. Pznitentia, 
æ,. l'R. Liv. Sen. : Le repentir de 
ce qu'on a fait, de ce qu'on a dit, 
Pænitentia rei gestæ. Plin. dieti. 
Quant. Tant soa — fut vif, Tanfa vis 
fu pænitendi. Cic. 1 avait donné 
des marques de —, Dederat signa 
gaie (= de qqn qui se repent). 

ue. Réparer une faute par le —, 
Corrigëre errorem pænitendo. Cic. ap. 
Lact. Le roi fut touché d'un —, concut 
an — trop tardif, Sera pænitentia 
regem subusf. Curt. Avoir du —, C. Se 
ABPENTIS. 

REPERCER, v. act. Percer de nou- 
veau. Voy. n& 1° et PERCEN. 

REÉPERCUSSIF, 1v6, adj. Qui a la 
propriete de repercuter =: Uu médica- 
ment répercussif, et S. m. Un —, 
Medicamentum (i) reprimens (entis), 
B. Cels. 

RÉPENCUSSION, s. f. Renvol, ré- 
flexion. Repercussus, &s, m. Sen. Plin. 

RÉPENCUTER, v. act. {° Faire 
rentrer (les humeurs). Renrimnère, 0, 
is. pressi, pressum, act. Cels. ) 2° 
Renvoyer (les sons). Referre, fero. fers, 
tuli, latum, act. Cic. Repercutëre, 10, 
Îs, cussi, cussuin, act. Tac. Curt. Red- 
dre, 0, is, daidi, ditum, act. Ov. Re- 
milière, 0, is, misi, missum, acl. Virg. 
Hor. Voy. écuo 1° et 2°. || 3° Re- 
fleter (la lumière). ReddYre (voy. 2°), 
act. Cic. Remiti®re (voy. 2°), acl. 
Lucr. RegerŸre, 0. is, gessi, geslum, 
act. Plin. Voy. RÉFLÉCHIR de. 

Se RÉPERCUTER, v. réfl. Être réper- 
eutè. Referri, feror, ferris, latus sum, 
pass. Lucr. Cic. : [Endroit] où les sons 
se répercutent (— où il y a de l'écho, 
Ubi imagines resonant (de resonare, 
e, nui el navi, 3. sup., n.). Varr. 
Son qui se répereute, C. écuo 1e. 

REPERDRE, v. aet. Perdre de nou- 
veau. Voy. n& 19 el PERDUE. 

REPERE, s.m. Marque pour retrou- 
ver Un point donné, Signum, 1, n. Pall. 

RÉPENTOINE, s. m. Table des 
matiercs. C. INDEX de. 

REPESEN, y. act. Poser de nou- 
veau. Voy. ne 4° et Pesen. 

RÉPETEN, v. act. 1° Faire de nou- 
veau ce qu'on a dôjà fait soi-même ou 
Faire ce qu'un autre a fait. RepetËre, 
o, is, iui et ii, itum, act. Cic. Ite- 
rare, act. Cic. = Répeter le sarclage, 
Sarrituram iterare. Plin. Efforts ré- 
pétés, Conatus Crebri (de ereber, bra, 
rum). Quint. VOy. RAECOMMENCER 
(act). 1} 2e Redire ce qu'on a dejà dit 
soi-même. fepel®re (vOy. 1°), act. Cic. 
Quint. Hterare, act. Cuic. Iterum dicëre 
(o. is, dizi, dictum), act. Quint. Denuo 
dicère, act. Plaut. : Je répétai ces 
mêmes choses, Eadem illa repetivi. 
Cic. Repèle-moi ces mêmes choses, 
Itera eadem ista miki. Cic. Le héraut 
rappelé répéla sa proclamation, Re- 
vocalus præco ïferum pronunliavit 
endem. Liv. Vers plusieurs fois ré- 
pété Versus smpius repelitus. Suet. 
épêter deux fois les mots, Verba 
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duplicare ou îlerare. Cie. Mots ré- 
pétés. Verba geminala. Cic. Répéler 
a même choseen changeant les mots, 
Eamdem rem dicére commutatis verbis. 
Cic. Je l'ai dit; mais, 56i tu as mal 
compris, je le répéterai, Dizi, i sed, si 
parum infellexisii, dicam denuo. Plaut, 
Je — ici ce que j'a dit en commen- 
gant, Hic renovabo illud quod initio 
izi. Cic. Il demanda qu'on répélät, 
11 At répéter trois vers, Tres versus 
revocavit. Liv. 11 ft — certains mots, 
Quædam repeti aoegit. Pl.-j. Que de 
fois il répète « Consul et Antoine »1 
Quam crebro usurpat « Ef consul et 
Antonius »{ Cic. Tu as répété bien 
des fois cela, In eo fuisti creber (bra, 
brum). Cic. Ce qu'il répétait souvent, 
Quod azpius dictitabat. Liv. Répéter 
sans cesse que, Dictitare (et la 
prop. info.). Ter. Cic. On ne saurait 
trop le —, Dicendum est sæpius. Cic. 
Comme lu le répèles partout, Ut præ- 
dicas. Cic. Proverbe repété sans cesse, 
Tritum proverbium. Cic. Voy. R& 1° 
el ping. |} 3° Dire ce qu'un autre a dit. 
Referre, fero, fers, tuli, latum, act. 
Cic. Reddÿre, 0, is, didi, ditum, act. 
Plin, PI.-j, Quint. : [ls répetaient ce 
qu'on leur recommandat de dire, 
Redidebant quæ monebantur. Pl.-j. 
[L'élève] écoute et répèle, Audit et 
reddit. Plin. Voy. naine 29. || 4e Eu 
w. part. Rapporter ce qu'on a entendu. 
Deferre (voy. 3°), aet. Cic. Voy. mar- 
ronTEen 8°. || 5° Reporcuter {les sons). 
Referre (voy. 3°), act. Cic. Remititre, 
0, is, misi, missum, act. Virg. Ilor. 
ReddËre (voy. 3°), net. Ov. Voy. Ré- 
PERCUTER. fee Réilochie (les images). 
Reddère (voy. 3°), act. Cic. Memittére, 
0, is, misi, missum, act. Lucr. Voy. 
nérzécinn 4°. || 7° Faire une ch. qui 
soit le pendant d'une autre ch. : ltépeter 
à gauche l’oraement qui est à droile, 
" Facére ut ormamentum quod a dertrà 
est, à sfnisträ respondeat. D'apr. 
Vitr. (in, 5). | 8° Être le pendant 
d'une autre ch. Voy. PENDANT (subst.) 
20, | 9e Faire ou Dire en particulier 
lusicurs fois une ch. pour s'exercer À 
a faire ou 4 la dire en public. * Crebrä 
tteralione aliguid disc®re (o, is, didici, 
s. sup. — apprendre) ou ediscère (= 
apprendre par cœur). D'apr. Quint. 
qu 2, 35). [| Abs. J'ai remarqué une 
quipe de coureurs qui répétail en 
présence du maître, Notaui gregem 
cursorum cum magisiro se exerceniem 
de erercèére, eo, es, cui, citum). Petr. 
10° Exercer on particulier (un eleve) 
: Répeter tous les jours qqn comme 
un precepteur, Aliquem in morem 
præceptoris quofidie exercère (voy. 
90). Quint. || 14° Qaf. Rodomander, 
reclamer. Repetÿre (voy. 4°), act. Cic. 
Voy. RÉCLAuER (act.) 4°. 
de RÉPÉTER, v. 1° Réf. En m. 
part. Faire souvent les mêmes choses. 
Eadem appius factre (io, is, feci, 
factum). || 2° En m. part. Dire sou- 
vent les mêmes choses. C. rAsAcuEn. || 
8° Pron. Être repoté (en gèn.). S'expr. 
par les pass. des v. acl. cités à né- 
pétaa. || 6° Pron. Être reproduit syme- 


sous-maltre. Antescholarius, ii, 


da redemander. Repelitio, 
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triquement : [Membres de pbrase] qui 
50 répélent symétriquement, pa- 


ribus parie referuntur (de referri, 
feror, ferris, laius sum, pass.). Cac. 


REPETITEUR, 6. m. Sorte de 


m, 
Petr. Hypodidascalus, à, m. Cic. 
NEPETITION, s. f. Ÿ° Action de 


falre de nouveau. lteratio, onis, f. Col. 
Quint. || 2° Reproduction : Des esclaves 
donnent une répetition de la bataille 
d'Actium, Acfia pugne per pueros re- 
fertur. Ë 

DOUBLE 
Ployer plusieurs fois los mêmes mots 
ou les mêmes tours; redite. Repetitio, 
onis, {. Ad Ier. Quint. Iteratio, f. Cic. 
Quint. Geminatio, f. Cic. : Repétition 
trop fréquente du même mot, Fro- 
nes éjusdem nominis repelitio. 


or. — d'un tableau, Voy. 
(subst.) 3°, |} 8° Action d'em- 


inf. — do mots, Verborum gemi- 
natio. Cic. | Des répétitions (— des 
mots répétés), Verba (orum) geminata 
(orum) ou duplicata (orum),n pl. Cic. 
1 4° Leçon qu'on donne 4 un élève on 
particulier : Donner des répétitions à 
un élève, Discipulum peculiariter in- 
stituëre (0, is, ut,utum). D'apr. Quint. 
(1, 2, 16). Voy. néPéTsr 109. || Bo Ac- 
tion d'essayer qq. ch. en particulier 
our pouvoir l'exècuter mieux en public. 
fe gén.) Exercitatio (onts) domestica 
æ), f. Cic. (En parl. des ch. de l'es- 
pril), Commentatio domestica, f. Cic. 
: Faire la répétition d'une pièce de 
théâtre, *Fabulæ agendæ periculum 
facère. Voy. RxsacCICR 4e. || 6e Action 
onis, f. 
Quint. 

REPEUPLEMENT, 0. @. Action de 


repoupler = {Des agueaux] sont réser- 


vés pour le repeuplement du trou- 
peau, Reservantur in gregis supple- 
mentum (neut.). Col. Voy. RFPEUPLER. 

REPEUPLEN, v. act. Peupler ds 
nouveau ce qui est dépeuplé. Suppl’re, 
eo, es, evi, efum, act. Ov. : Repeu,ler 
une ville déserte, Supplère inania 
mænia (et micur, en prose, inanem 
urbem). Ov. — les maisons vides, 
Erhaustas domos replère. Cic. — une 
chälaigneraie, Castanelum frequen- 
{are. Col. 

Se REPEUPLER, v. pron. Être re- 
peuplé. S'expr. par lea pass. des v. 
act. cités à RSPEUPLER. 

REPIQUER, v. act. C. TRANSPLAN- 
TER. 

RÉPIT,s. m. 1° Délal. Mora, =, 
f. Cic. Dulatio, onis, f. Cic. Qqf. Spa- 
tium, ii, 0. Cæs. où Intervallum, 1, 
0. Varr. ou Tempus, pori, n. Cic. 
ou Dies, ei, f. Cic. =: Après un rérit 
de trois jours, Tridut mor& inierpo- 
sitä. Cæs. Accorder un peu de —, 
Aliquid temporis prorogare. Cic. Voy. 
DÉLAI 4°. f 2e Raläche, Intermission 
dans qq. ôtat douloureux. Intermassio, 
ons, Le Cic. Cels. Intervallum, i, 0. 
Cic. Intercapedo, dins, f. Cic. Sen. : 
La douleur laisse du répit, Dolor dat 
infervalla. Cic. [Sa méchanceté] ne 
lui laisse jamais un instant de —, 
Nunquam sinif eum respirare OU 60- 
quiescère (0, is, quisvi, quietum.), n. 
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Cic. Un pèu de — s'il te plaît, Siné 
respirem, quaso. Plaut. Voy. À nati- 
cz 2e, 

REPLACER, v. act. {° Placor de 
nouveau. Voy. n& 4° el PLACSR. || 2° 
Remattre à sa place : Replacer chaque 
pierre, Suo quemque loco lapidem re- 
ondre (0, is, posui, posutum). Cic. 

Oy. BE Î° et PLACER. 

de REPLACER, v. réfl. Se placer de 
nouveau. Voy. ax 1° et Se PLACRA. 

REPLAIDEN, v. act. et n. Plaider 
de nouveau. Voy. Rœ {® et PLAIDEN. 

REPLANTEN, v. act. Planter de 
nouveau. Voy. R& 1° et PLANTER. 

REPLÂTRAGE, s. m. {° Action de 
replâtrer. °Nova (æ) gypsi inductio 
(onis), f. || 2e Fig. Réconciliation peu du- 
rable. Male sarta (æ)gratia (æ), fl. Hor. 

REPLÂTRER, v. act. 1° Renduire 
de plâtre. Voy. Re d° et PLÂTRER 1°. 

20 Fig. Chercher 4 couvrir (une faute). 

btegére, o, is, text, lectum, act. Plauf. 

REPLET, rs, ad]. Qui a trop d'em- 
bonpoint. Plenus, a, um. Cels. Cora 
lentus. Col. = Le repos rend replel, 
Quies corpus implet (de implëre, e0, 
evi,elum). Cels. Voy. aRas 2°, GROS 29. 

RÉPLÉTION, 8. [. 1° Surcharge 
d'ahments. Saturitas, atis, f. Plant. 
j} 2° Surabondance de sang et d'hu- 
meurs =: Répletion d'humeur, Plenutas 
humoris el simpl. Plenrtes, atis, f. 
Vitr, Voy. PLENITUDS 20. 

REPLI, 8. m. 1° Pli redoublé. C. 
pur 10, || 20 Sinuosite que forment Îes 
reptiles en se mouvant. Sinus, us, m. 
Cic.-poet. Virg. Ov. Spira, æ, f. Virg. 
Orbis, is, m. Virg. || 3° Mouvement 
sinueux d'une êtoffe, etc. Sinus, üs, m. 
Virg. Quint. || 4° Sinuosite d'une roule, 
d'un conduit, d'un cours d'eau, etc. 
Flezus, Gs, m. Cic. Liv. Plin. : À un 
repli de la route, In fleru viæ. Liv. 
Chemin qui a des rephs, Fleruosum 
tter. Cic. || 5° Pig. Ce qu'il y a de 
plus caché on qq. ch. Recessus, üs, 
m. Cic. Latebræ, arum, [. pl. Cic. : 
La vie des hommes a des replis im- 

énétrables, Vita Aominum habet altas 
atebras. Pl.-j. L'âme humaine a de 
tols —, in animis hominum sunt tantæ 
latebræ on fanti recessus. Cic. 

REPLIER, v. act, 1e Plier une ch. 
qui avalt êté déplise; pller de nouveau 
2 Par l'action de replier se3 ailes, 
Pennarum compresru (usité à l'abl. 
senl.), m. Pin. Voy. ax {e et pLlimn. 
! 2e Pller. Complicare, act. Cic. : Une 
enille tellement repliée qu'on dirait 
qu'il y on a plusieurs, Unum folium 
ia impicarum, ut plure videantur. 
Plin. Voy. puian 2°, || 3° Courber. 
Flectre, 0, is, fexi, flerum, act. Cic. 
: Foios repliés en dodans, Jocinera 
ntrinsecus replicale. Suet. Serpents 
— sur eux-mêmes, Dracones in semet 
convoluti (pass. de convolvëre, 0, is, 
volui). Plin. Homme replié sur lui- 
même, Homo in semet conglobatus. 
Plin. Voy. PLten 3e || 4° Ramener en 
arrière (des troupes) : Renlier sa ca- 
valerie, sos soldats, Equifatum revo- 
care. Cæs. Suos reducëre (o, is, duzi, 
ductun). Cæs. 
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Rertign, v. n. = Faire replier s4 
cavalerie, Voy. REPLIER (ael.) 4°. 

Se aercirn, v. 1° Ref. et Proa. Se 
plier de nouveau. Voy. re 1° el Se 
PLiEn 40. || 2° Se plior, se courber. Se 
inflectére (o, is, flexi, flezum). Cæs. 
Inflecti, or, ëris, fierus sum, pass. 
Cic. Voy. Se counver 1° el 2°, FLé- 
cuir (neut.) 4° : Se replier sur Soi- 
mème, C. Se nAMASSER 3e. || Fig. La 
pointe (de son esprit) se replie sur 
elle-nième, Acumen in se replicalur. 
Sen. [13° Réf. En pari. des troupes. 
Faire un mouvement en arrière. Se ou 
Sese recipère (io, is, cepi, ceptum). 
Cæs. Liv. Regredi, ior, Eris, gressus 
sum, dép. Cæs. Ceufre, 0, Ye, cessi, 
cessum, n. Nep. Recedère, n. A.-b.- 
Af. : Se replier sur ses lignes, Ad 
agmen sese recip”re. Cæs. Se — Sur 
les hauteurs, Recipire se in elivos. 
Liv. Voy. AgcoLER (neut.) 3°. || 4° 
Fig. Prendre de nouveaux biais pour 

arvenir à $es fins. Voy. Se nETOUNNER. 
ï Se Fig. Se recueillir : Se replier sur 
soi-mème, Voy. Se ARCUEILLIR, LÉFLÉ- 
cuir ‘neul.}, 

RÉPLIQUE, s. f. 1° Réponse sur 
ce gui a nte répondu. Responsio, onis, 
[. Cic. Responsum, i, n. Cic. Quint. 
Contradictto, onis, f. Quint. : D'après 
les répliques qu'il fait à nos réponses, 
Ex illius ad nostra responsa responsis. 
Cic. De réplique en réplique en venir à 
des discours suivis, Per altercationem 
provehi ad continuas oraliones. Tac. 
Dans la 7 Jhorteur Crassus] n'a pas 
500 pareil, n aliercando invenit parem 
neminem. Cic. Interpretalion qui ne 
mérite pas de —, Interpretalio indi- 
gna responsione. Cic. Il n'y a pas lieu 
à —, Contradictionti locus non est. 
Quins. || 20 Reponse. Responsum, à, 0. 
Cic. Responsio, onis, f. Cic. = Concla- 
sion saus réplique, Conclusio neces- 
saria, Cic. Ces larguments] qui me 
paraisseul sans —, [iæc quæ mili non 
videntur posse convelli. Cic. À quoi il 
deueure sans —, Ad quod ille con- 
ticescit (de conticescére, 0, licui, 8. 
sup.,n.). Quint. Voy. RÉPONSES. 

RRPLIQUEN, v. act. et n. 1° Ré- 
pondre sur co qul a êtè répondu. Res- 
pondère, eo, es, spondi, sponsum, act. 
et nent. Cic. Referre, fero, fers, tuli, 
latum, act, ot neut. Cic. : Répliquer 
à qqn, qq. ch. à qqn, Respondere ad- 
versus aliquem. Liv, aliquid contra 
aliquem. Quint. — à qq. ch., Alicui 
rei Où Âd rem respondère. Cie. — à la 
défense, Defensioni resisiëre (0, is 
stifi, s. sup.), n. Cie. J'ai répliqu 
cela à la défense [de mes adversaires}, 
Id defensioni retuli. Cic. Que répli- 
qoons-aous ? Quid a nobis refertur? Cic. 
Voici ce que je te réplique..., Ego tibi 
refero. Cic. || 2° Répondre. Voy. ce m. 

REPLONGER, v, act. Plongor de 
nouveau. Voy. ax 1° ôÙ PLONGEA. 

REPOLIR, v. act. Polir de nouteas. 
Voy. ne 1° el poLiR. 

RÉPONDANT, part. prés. de ni- 
poxpre, Voy. ce v. || S. m. Garant, 
caution. (En gén.) Sponsor, oris, m. 
Cic. (Daas les affaires d'argent) Præs, 
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ædis, m. Cie. (Eu justice) Vas, adid, 
m. Cie. Voy. cAUTION 2°, GARANT 4°. 
RÉPONDRE, v. act. et a. 1° Faire 
une roponse verbale à ce qui a eté dit 
uu ecrit. Respondére, e0, es, spondi, 
sponsum, acl. et n. Cie. : Réponire 
qq. cb. à qqu, Respondére aliquid 
alicui, Cic. ad aliquem. Cic. On ne 
lui répondit rien verbalement, Bi 
ntRil voce responsum est. Liv. Répon- 
dre quelque chose contre qqn, - 
pondère aliquid adversus aliguem. Liv. 
contra aliquem. Quint. — à des ques- 
Lions, Respondère interrogationibus ou 
ad interrogala. Cic.— surchaque point 
séparément, Respondëre ad singula. 
Cic. On répond sur les questions pro 
posées, Ea, quæ consuluntur, respon- 
dentur. Cic. Répondre que..., Res- 
pondère (et la prop. iufin.). Cic. Il 
fut répoadu que le peuple se vec 
geait, Responsum est ponulum ulcisci. 
Tac. Répondre à qqn de faire..., Res- 
pondëre alicui ut faciat. Nep. || 29 
Faire réponse par lettre à qqn dont 
on a reçu une lettre. Rescribère, e, 
is, scripsi, scriplum, acl. et veut. 
Cic. Respondère (voy.1e), act. el neut. 
Cic. =: Répondre qq. ch., Aliquid res- 
crib#re. Cic. — à qqu, Rescribére 
alicui ou ad aliquem. Cic. J'ai ré- 
poadu hier à ta leltre de la matinée, 
je répoads maintenant à celle du soir, 
Anlemeridianis luis litteris heri res 
cripsi, nunc respondeo vespertinis, Cie. 
Repondre à tes questions, Rescrib?re 
tibi ad ca quæ quæris. Cic. J'ai r& 
pondu par celte leltre à celle que 
J'avais reçue, His litteris ad eas res- 
cripst, quas acceperam. Cic. La leltre 
par laquelle je lui avais —, Epistola, 
quam ad eum rescripseram. Cic. Ré- 
pondre sur qq. ch., De re rescribëre. 
Cic. Je lui ai réponda que je ne cber- 
che pas, Et rescripsi me non qiuerère, 
Cic. Voy. 1°. || 3° Neut. Repliquer 
quand on devrait se taire, raisonner : 
Est-ce que tes esclaves te répondent{ 
Num servi fibi responsant ? Plaut. A 
&° Parler ou Écrire pour réfuter. (En 
g'n.) Respoudère (wvoy. 1e), n. (dat.). 
Cie. Contradic®re, o, is, diri, dictum, 
n. (dat.). Cic. (Par écrit) Rescrib?re 
(voy. 2°), nu. (dat.). Quint. : Réponds 
qq. ch., Dic aliquid contra. Sen. Mais, 
répoudras-tu..., Af enim dices. Ter. 
Voy. oinm {° (13). Répondre à des 
accusations, à ce que nous avons dit, 
Respondèrecriminalionibus. Cic. contre 
illa quæ dirimus. Cic. À cela, il rè- 
oudit, Adversus es respondit. Lie. 
épondre dans un écrit à d'anciens 
plaidoyers, Veteribus oralionibus re- 
scribfre, Quint. On peut — en pen de 
mots à ce disconrs, Ad istam oratio- 
nem brevis est defensio. Cic. Ces [1m- 
putations) auxquelles ou peut — en 
peu de mots, Hæc brevia response. 
Cic. — victoriousement à des écrits 
diffamatoires, Libellos famosos redar- 
guéëre (0, is, gui, 8. sup.). Suet. On 
nous répond par deux sortes de eri- 
tiques, Duo genere reprehensorum 0p- 
ponuniur (pass. de oppon”re, 0, posut, 
positum). Cic. 6° Répoter, réper- 
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euter (un son). Respondére (voy. 19 
a. Cic.: Les rochers répondent à la 
voix, Sara voci respondent. Cic. || 6° 
Aboutir à, s'étendre jusqu'à. Pertinëére, 
eo, es, nui, 8. sup., 0. (4..., ad el 
l'acc.). Cic. Voy. COMMUNIQUER 5°. || 
7e Fig. Correspondre symotriquement. 
Respondëre (vay. {°), n. (alicui rei. 
Cic. ad rem. Vitr.\. Congruëre, o, is, 
grui, 8. sup., n. (cum re Où alicui 
rei). Cic. : Portique qui répond au 
mont Palatin, Porlicus quæ Palatio 
respondel. Cic. Dale qui — à l'an de 
Rome 200, Tempus quod in Urbis 
ducentesimum annum exit (de erire, 
so,itet rar. jui, itum, n.). Plin. Voy. 
CORRESPONDRE 59. || 8° Être en confor- 
mité, en harmonie aveo. Respondere 
goy- {e), a. (alicui rei. Cic. ad rem 

iv. Quint.). Congruëre (voy. Te). Cic. 
ou Consentfire, io, is, sensi, sensum, 
n. (cum re ou alicui rei). Cic. Conve- 
aire, 10, is, vent, ventum, n. (Cum re. 
Cic. alicui rei. Cic.). CompetËre, 0, is, 
fui et it, ifum, n. (alicut rei). Col. 
Suet. : La fortnne a répondu à mes 
désirs, Optatis mers fortuna respondit. 
Cic. Si tout répond à [nos] vœux, Si 
cuneta compelunt voto. Col. La lerre 
— aus soins du taboureur, Respondet 
Aumus colono. Col. Répouire aux exi- 
ences, À d requisita respondére. Quint. 
Li suite doit — aux principes, l'rin- 
ciptis congruère debent que sequuntur. 
Cic. Que le style de notre discours 
réponde au sujet qu sera trailé, Ad 
id, quod agelur, aple congruenterque 
dieamus. Cic. Les ressources répon- 
dent aux dépenses, Copiæ suniplibus 
suppelunt. Cic. La récolte répond à 
la dépense, Fruclus pro impensä red- 
ent. Varr. Son air ne — pas à ses 
paroles, Vultus ejus cum oratione non 
consenti. Cic. Les actes ne répondent 
pas aux paroles, Facta cum diclis dis- 
crepant (de discrepare, 8. SUP., 0.). 
Cic. Les parules ne — pas aux sen- 
timents, Verba ab animo dissentiunt. 
Quint. L'élocution pemible du soldat 
pe répondait pas à sa franchise, Rurlis 
fn militari homine lingua libertati 
non suppelebat. Liv. Voy. conFonus 
2, S'acconoæn 1°, canren. || 9° Être 
égal 4, ne pas être au-dossous de ce 
qu'on esporait. Respondère (voy. 1°), 
a. Cic. Sustingre, e0, es, nui, fentum, 
act. Cic. : Ta vertu répond à l'at- 
tente générale, Tua virius opinioni 
kominum respondet. Cic. Tu réponds 
aot espérances que tu as données, 
Sustines hanc erspectalionem (ui, quam 
concitasfi. Cic. L'événement répondit 
À l'espoir de Papirius, Papirio ad 
spem eventus respoudit. Liv. L'événe- 
œeal v'à pas repondu à ton attente, 
Aliter res cecidit (de cadre, o, ts, 
casum, n.) ac putaveras. Cic. Ne pas 
répondre à l'attente, aux espérances 
de ques inionem alicujus fallëre 
(o, ü, fee li, falrum). Cic. Affaire 
qui ne répond pas à l'attente, Res 
erspectalione minor. Quint. Voy. aAT- 
TENTE 1°, aspénance 4e et 2e. || 10e 
Rondre La paroills, payer de retour. 
Aeddëre, o, ie, didi, difum, ac. Cie. 
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Referre, fero, fers, tuli, latwm, act. 
Cic. = Répondre à cet amour, Ei 
amori amore respondére. Cic. — aux 
bienfaits de qqn, Denefcia alicui sol- 
vêre (0, is, solvt, solutum). Cic. — aux 
sentiments de qqn, à un outrage, À 
uu salut, à des coups, Voy. neNDnz 
4e, PayER 8e. || 11° Être caution, ga- 
rant en justice pour qqn = Qui répond 
pour qqu, Pro aliquo præs (ædis), æ. 
Cic. Répondre pour qqu, Pro aliquo 
spondëre (eo, es, spopondi, sponsum), 
act. et n. Cic. infercälere (o, is, cest, 
cessum), n. Cic. intervenire (io, is, 
veni, venfum), n. Dig. Aliquem prz- 
stare (o, is, stiti, stilum, staturus). 
Cic. Je ne pouvais cependant pas — 
pour lui :1l était si pauvrel Eum 
tainen ego præsiare non poleram : erat 
enim perpauper. Cic. Qui répond d'une 
somme d'argent, Pecunis præs. Cic. 
Il faut que tu payes ce dont tu m'as 
répondu pour Int, Dependendum tibi 
est quod mihi pro illo spopondisti. Cic. 
Donne-lui l'argent, j'en réponds, Des 
ei nummos, fide el periculo meo. Dig. 
Il ne doit pas répuadre des accidents 
que causera l'écroulement de la voûte, 
Non debet præsiare, quod fornix vilit 
fecerit. Cic. Voy. aananr 4°. || Biens 
qui répondent de la dette, Obnotia 
pecuniarum debitarum bona. Liv. Il 

a des garants et des immeubles qui 
en — au peuple, Prædibus ef prædas 
populo cautum est. Cie. || 12° Être 
caution, garant de qqn ou de qq. ch. 
qui nous a êtes confiè st quo nous 
sommes tenus de représenter : Répoa- 
dre de qq. ch. sur sa tête, Pro re ca- 
pile cauëére (eo, es, cavi, cautum), 9. 
Plin. || 13° Se porter garant de qqn 
ou de 1$ ch. Spondére (voy. 11°), 
act. Cic. Præstare (voy. 44e), act, Cic. 
Promiltère, 0, is, misi, missum, act. 
Cic. Polliceri, eor, éris, cilus sum, dép. 
(ace.) Cic. Recipère, io, is, cepi, cep- 
tum, act. Cic. : Répondre à la répu- 
blique de soi-même et de ses agents, 
Præstare reipublicæ se et ministros 
imperii sui. Cic. Je Ini ai répoadn de 
tes bonnes dispositions, Ei de fuà 
voluntate promusi. Cic. Je lui réponds 
de mes bonnes dispositions, Et de 
meë volunfate polliceor. Cic. Répondre 
des sentiments de qqn, De aliquo af- 
firmare. Cic. Îl est plus grave de — 
des sentiments que des dettes d'au- 
trui, Gravior animi quam pecuni pro 
altero obligatio. Cic. — à qqn des 
mœurs de Romanus, Subsignare fidem 
apud aliquem pro moribus Romani. 
Pl.-j. — de la paix, Spondère pacem. 
Liv. Les choses dont je te répoads, 
Ea quæ {ibi promitio ac recipio. Cic. 
Il le fera : j'en —, Ad me recipio : 
faciet. Ter. J'en — sur ma foi, Med 
ego id promitto fide. Plaut. Je n'en — 
pas. NiAil certi polliceor. Cic. Je — 
qu'il sera... Spondeo, Recipio, Pro- 
mitio, Polliceor eum fore. Cic, Je vous 
— formellement de faire ou que je 
ferai..…., Pro certo polliceor vobis aique 
confirmo me facturum esse. Cic. Je — 
sur l'honneur que, Fide meë spondeo 
(et la prop. iafin.). PL-j. Voy. aa- 
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RANT 1°, OARANTIR 4e, S'ENGAGER 4e, 
Se RéPoxNug, v. récipr. 1° Se don- 
ner la réplique. Alternis dicZre (0, is, 
dixi, dictum), n. Virg. 1120 Fig. Core 
respondre symétriquement Voz. coa- 
REPONDRE 99, S€ RÉPLTER 4°. jf 3 Fig. 
S'entendre. Voy. ce m. Re. 

KEPONS, 6. m. Partie de l'office de 
l'Église. Responsoria, iorum, n. pl. 
Ambr. 

RÉPONSE, 8. f. 1° Ce qu'on dit # 
celui qui fait uns demande ou une ques- 
üon. Responsum, à, u. Cic. Responsio, 
onis, f. Cic. : La réponse de l'oracle, 
du dieu de Delphes, Responsum ora- 
euli. Nep. dei Delphici. Nep. Les ré- 
pouses des aruspices, des devins, 
Haruspicum responsa. Cic. Vatum ef- 
fata. Cic. J'attends ta réponse, Ez- 

ecto quid respondeas. Cic. Attendre 

es réponses à ses demandes, fe- 
sponsa suis postulatis erspeclare. Cic. 
Tirer une réponse, Responsum elicère. 
Quint. Obtenir, Emporier une — de 
qqn, Responsum ab alïquo ferre ou 
auferre. Cic. Recevoir une — de qqn, 
Responsum accipère ab aliquo. Cic. 
Les députés reçurent une — biea- 
veillante, Legatis benigne responsum 
est (à l'impers. pass. de respondère). 
Liv. Rappurter une —, Referre re- 
sponsum. Uic. Faire — à qqn, Alicui 
respondère (eo, es, spondi, sponsum). 
Cic. Vog. RÉPONDRE 1e. Faire. Donner 
uve — à qqn Sur des sujets si graves, 
Alicui responsum fantis de rebus dare. 
Cic. Faire celle ahsurde —, Jllud (am 
absurdum respondère. Cic. Quelle — 
ferai-je à mon mari? Quid viro me 
respondebo? Ter. Quelle — lui fe- 
rais-je de ta part? Quid (ei) renun- 
fiem abs le responsum (esse)? Ter. 
Readre — à qqn, Responsum alicul 
redière. Cic. Renvoyer des ambassa- 
deurs sans —, Legatos sine response 
dimitt£re. Liv. || 2° Lettre par laquelle 
on repond à uns autre lettre. Respon- 
sum, 1, D. Cie, : Faire réponse à qqn, 
Alcui ou Ad aliquem rescribrre (o 

ts, seripsi, scriplum). Cic. Faire —i 
uue lettre, Litleris où Ad lititeras 
rescribére. Cic. La — que je lui ai 
faite, Mea epistola quam ed cum re- 
scripsi. Cic. Faire parvenir u5e — à 
César, Litieras Cæsari remittére. Cas. 
J'attends ta lettre pour connaître ta 
— à mes questions, Tuas ltiteras 
exspecio ul sciam quid respondeant 
consultations mez. Cic. VOy. RÈPoN- 
ons 2e, {| 3° Écrit compose pour ré- 
pondre à un autre. Rescripium, i, n 
Suet. : Réponses à Brutus au sujet de 
Caton, Rescripta Bruto de Catone. Suet. 
|} 4° Réfutation. Responsio, ons, f. Cic. 
: Préparer sa réponse, Compurare se 
ad respondendum. Cic. Voy. RÉPONDRR 
és. Laisser deux griefs sans —, Duo 
capita facita relinquëre. Cie. Pour ne 
laisser aucun passage sans —, Ne cui 
Loco non sil responsum. Cie. Faire une 
vive — à qqn, Aliquem graviler refum 
tare. Cie. i ° Décision (d'un juriscon- 
sulte). Responsum, i, n. Cic. Dig. 

REPORTER, v. act. 10 Porter de 
nouveau. Refcrre, fero, fers, tuli, lu- 


41458 REPOS 


REPOS 


tum, act. Cie. Voy. R& de ot ponTgn. | Virg. Requies, efis (ace. elem ou em, 


1 20 Porter qq. ch. à l'endroit où Il 
était auparavant. (En gén.) Referre 
Guy. t9), act. Cic. Reporlare, acl. 
ic. (En voiture, par eau), Revchère, 
», is, veri, vectum, act. Cic. Voy. 
RAPPORTER Ÿe. || 3° Porter avec soi 
en revenant. C. RAPrORTER 4e, || 6° 
Transporter. Transferre(vny. te), act. 
Cic. = Reporter des comptes sur ua 
registre, Transferre raliones in tabu- 
las. Cic. Voy. TRANSPORTER. — $0D 
.mour Sur qqn, Amorem in aliquem 
fransfundè®re L, is, fudi, fusum). Cic. 
— sa pensée vers, C. Se R&PONTER 29. 
Se REPORTER, v. réfl. 1° Se porter 
de nouveau. Voy. 38 [® el Se PORTER. 
|} 20 Se transporter par la pensée à un 
temps antérieur : Se reporter à une 
époqne antérieure, Ad superiorem æta- 
tem revchi (or, Eris, vectus sum), passa. 
Cic. Se — vers le passé, Animum ad 
prælerila relorquêre (eo, es, torsi, (or- 
tum). Sen. Aussi loin que nos recards 
euvent se — dans le passé, Quoad 
nguasime polest mens mea spalium 
præterili temporis respicère (io, is, 
spezi, spectum). Cic. 
neros, s. m. Îe Cossation de mou- 
vement. Quies, etis, f. Cic. : Les petits 
enfants ne peuvent se lenir en repos, 
Infantes non possunt conquiescère (o, 
is, quieut, quietum), 0. Cic. [L'homme 
qui a une indigestion] doit garder un 
— absolu, Er {o(o conquiescëre debet. 
Cæs. Quand les flots ont repris leur 
—, Fluctibus sedatis. Cic. Qui se lient 
en —, C. mmuoviix te. |] 20 Cessation 
d'action. (En gen.) Quies, etis, f. Liv. 
(lunterruption) Intermissio, onis, f. 
Cic. Intervallum, i, n. Cic. =: Le roi 
reste en repos auprès de l'Énipée, 
Quietus sedet rez ad Enipeum. Liv. 
Tiens-toi en — (— cesse), Desine. 
Plaut. Ter. Voy. crasen 2°. L'action 
laisse sunvent des moments de —, 
Ab actione fil intermissio sæpe. Cic. 
Babil sans —, Sine intervallo loqua- 
citas. Cic. On poursuivil sans — la 
victoire, Nihil a victorië cessatum est 
{à l'impers. pass.). Liv. || $e Cessa- 
lion de travail, d'occupation. Quies, etis, 
Varr. Otium, ii, n. Cic. Cessatio, 
onis, f. Cic. : Chercher le repos, 
Otium sequi. Nep. Se donner, Prendre 
du —, C. Se REPOSER 7°. Qui prend 
du —, Qoi se tient en —, Otiosus, a, 
um. Cic. Jonir du —, In ofio esse. 
Cic. Par amour du —, Studio requies- 
cendi (voy. 1e). Cic. Voy. asLÂCRE Îe. 
La xécessité ne connall pas de jours 
de —, Necessitas caret fertis (de feriæ, 
f. pl. = jours fériés). Pall. || Fig. Je 
n'aurai jamais de repos que je n'aie 
compris.., Nunquam conquiescam an- 
tequam percepero. Cic. || &° Jachere. 
Cessatio, onis, [. Cie. Voy. sacuène 
do. || 6° Sommeil. Quies, etis, f. Sail. 
Liv. Somnus, i, m. Cic. : Le repos 
de la nait, Nocturna quies. Curt. Lans 
le —, In quiete. Cie. Secundum quie- 
tem. Cic. Per quietem. Suet. Voy. sow- 
Mel. Prerddre son —, Quietem capere. 
Czs. sumêre. Liv. Voy. ponmin 4e, 
I] Fig. Le repos (des morts), Quies. 


abl. eteoue), f. Vulg. Insc. Jouir du 
— de la mort, Morte acquiesc#re (VOY. 
dei, 0. Tac. j} 6° Intervalle de temps 
pendant lequel on demeure sans parler, 
etc., pause. Voy. pauss 2°. || 7° In- 
termission dans qq. ôtat douloureux, 
relâche, repit. fntermissio, onis, f. Cic. 
Intercapedo, dinis, f, Cic. Sen. Voy. 
AELÂCUR 2°, RÉPIT 20, || So Absence 
de mouvement, immobilité. Status, &s, 
m. Cic. Statio, onis, [. Lucr. Ov. 
Plin. = Le repos el Îe mouvement, 
Status ef motus. Cic. Etre en —, In 
statione manère. Lucr. Voy. iImuosiLs. 
I} 9° Inaction. Cessatio, onis, f. Cic. 
Voy- macrion.|| 10° Absence d'agita- 
tion morale, quietude, paix de l'âme. 
Quies, etis, Ê. Cic. Tranquillitas, atis, 
f. Cic. Par, acis, f. Cic. : Mettre l'es- 
prit en repos, Animum (ranquillare. 
Cic. La lecture de la lettre m'a pro- 
curé quelque —, Latteris lectis ali- 
quantum acquieui. (ic. La mécbanceté 
ne lui laisse jamais an iastant de —, 
Hmprobitas nunquam sinif eum respi- 
rare. Cic. ou acquiesc®re (voy. 1°). 
Cic. Laisse moi en —, Voy. PAIx 5°. 
Trouver le — dans ses études, In 
suis studiis conguiescëre, na. Cic. Je 
n'ai do — qu'en écrivant, Tam diu 
requiesco, quandiu scribo. Cic. Vivre 
en —, Vivere quieté (adv.). Cic. Vitam 
tranquille traduc®re. Cic. Il a vieilli 
dans uo profond —, Tranquillissime 
senuit. Suet. Sois en — (— ne t'in- 
quiète pas) Vox: S'inquiérer 1°. Qui 
esten —, Qui a l'esprit en —, Quietus, 
a, um, Cic. Tranquillus. Cic. || 11° 
Absence de troubles, da guerres, etc. 
Quies, etis, f. Sall. Paz, acis, f, Cic. 
: Tout était en repos, Quieta omnia 
erant. Liv. Ne voir le — nulle part, 
Nihil quieti ou Nikil tranquilli vidère. 
Cic. Troubler le — public, Quieta 
movêre. Sail. Ne laisser rien en —, 
Nilal quietum pati. Sall. Cuncta agi- 
tare. Sall. Voy. PAIX 1°, TRANQUILLITÉ. 
REPOS&, Éz, part. passé de RE- 
POSER, Voy. ce v. || Adj. de Frais, 
dispos. Requietus, a, um. Sall. Reno- 
vatus, Quint. : [Elève] reposé et frais, 
Renovatus ac recens [se entis). Quint. 
Il Fig, Esprit reposé, Sedainus animus. 
Cic. À tête reposée, C. MÔNEMENT. || 
2e Qui a ôtè qq. temps sans produire : 
Terre reposte, Terra requieta. Col. || 
8° Qu'on n'a pas romué depuis aq- 
temps : Lait reposé, Requielum lac. Col. 
NEPOSEE, s. f. Le lleu où une bête 
fauve se repose. Cubile, is, n. Cic. 
REPOSER, v, act. 4° Poser de 
nouveau. Reponëre, o, is, posui, posi- 
tum, act. (daus, sur qq. ch., in re on 
in rem). Liv. WE AE 1° et USER, 
verre. || 2° Arrêter qq. temps sur : 
Reposer sa vue, Ses yeux sur qq. €h., 
In rem oculos defigre (o, is, fizi, 
fizum). Cic. |} 3° Mettre en état de re- 
pos, de tranquillité : Reposer sa tête 
Sur qq. cb., Cuput in re reponëre. Cic. 
{} Fig. 1] n'a pas uv lieu où reposer 
sa tèle, Eï nullus esf usquam consis- 
tendi locus. Cic. H 4° Procurer du 
repos à. Beficère, io, is, feci, fectum, 
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act. Cic. Recreare, act. Cie. x L'ême- 
raude repose les yeux, la vue, Refcit 
aciem oculorum smaragdus. Plin. As- 
pecltu smaragdi recreatur acies. Plin. 
L'art de varier — l'oreille, Ars va- 
riandi renovat aures. Quint. || Fig. 
Reposer la tête, l'esprit, Animum re- 
lazare. Cic. L'exercice repose l'esprit, 
Animi exercendo levantur. Cic. L'es- 
prit est reposé des criailleries du fo- 
rom, Animus e forensi strepitu refci- 
tur, Cie. Reposer l'attention des au- 
diteurs, — l'auditoire, Audientium 
curam larare. Cic. — le juge en le 
faisant rire, Judicis, risum movendo, 
animum reficère. Quint. 

Reposun, v. eut. 1e Être posé, être 
placé, resider = Énée repose auprès 
du Nuoœicius, Æneas silus esf super 
Numicium flumen. Liv. Ici — Lygda- 
mus, Autronia, Lygdamus hic situs 
est. Tib. Autronta Àic sila est. Insc. 
Voy. 6°. || 20 ftre établi, appuyé, 
fondè sur qq. ch. N'iti, or, Pris, nisus 
et nèrus sum, dép. (re ouin re). Cic. 
IncumbËre, 0, is, cubui, cubitum, 0. 
(in rem). Plin. : Le Capitole qui re- 

ose sur des fondations en pierre de 
aille, Capitolium substructum saxo 
quadrato {à l'abl.). Liv. La vigne — 
sur sn léger étai, Vinea modico ad- 
miniculo (dat.) acquiescif (de acquies- 
cËre, 0, quievi, quietum, n.). Col. Voy. 
APPUYER (veul.) 40, S'aPPuYEn 1°. |] 
Fig. L'Élal repose snr les épaules, 
sur toi, In humeris fuis imperium se- 
det (de sedère, eo, sedi, sessum), n. 
Pl.-j. Ces affaires qui reposent sur 
nos épaules, Dæc in nostris humeris 
inniza, Cic. Les affaires de l'État — 
sur toi, In (e reposita est respublica. 
Cic. |} 3° Fig. S'appuyer sur, être atta- 
chè 4, dépendre de. Niti (voy. 1e), 
dep. (re ou in re) Cic. Consistëre, 0, 
is, stcti, S. sup. 0. (in re). Cic. Con- 
stare, 0, as, slaii, sfafurus, 0. (re ou 
in re). Cic. Plin. Stare, 0, as, steli, 
siatum, n. (re). Curt. Tac. Pendère, 
eo, es, pependi, 8. sup., n. (ex re). 
Cic. : Le salut de l'Etat repose sor 
sa vie, In vatä ejus nililur salus civi- 
tatis. Cic. C'est sur toi seul que re- 
posersa le salut public, Tu eris unus, 
in quo nifatur civitatis salus. Cic. Le 
salut des meilleurs citoyens repose 
eur lui, In eo salus optimi cuuque 
consistit. Cie. Notre salut ne — plus 
que sur on faible espoir, Salus nostra 
spe exiguä pendet. Cic. L'espoir de 
l'État — sur le dictateur, Syes civi- 
tatis in diciatore veriitur (de vuerti, 
or, Pris, versus sum, pass.). Liv. Ses 
espérances reposent sur le père, Spes 
ejus ex paire pendent. Sall. Toutes nos 
espérances reposaent sur Eschne, 
In Æschino nostræ spes omnes sils 
erani. Ter. Tout l'espoir repose dans 
le combat, Nusquam nisi in certamine 
spes est. Liv. La puissance — sur 
l'opinion, Famaä res ejus stant. Tac. 
La fortune d'un peuple — sur la vo- 
lonté d'un seul bomme, Fortuna po- 
puli in unius voluntale posifa est. Cic. 
La victoire — sur le courage de ces 
cohortes, Victoria in earum cohoritum 


REPOS 


virtute constat. Cxs. Les sciences qui 
reposent sur des conjectures, Artes 
que conjectur& confinentur (de conti- 
meri, cor, éris, parf. inus. en ce sens, 
ass). Cic. Toute la cause repose 

ans ce mot, Ex ce verbo fota causa 
pendet. Cic. Cette honnéleté — tout 
eolière dans la pensée, fonestum to- 
um est positum in cogifatione, Cic. 
Faire reposer tout espoir sur son 
courage, sur Pompée, Omnem spem 
in viriute ponère (0, is, posui, posi- 
fum). Cæs. Ponÿre spem omnuem in 
Pompeio. Cic. || 6° Être an état de re- 
pes, de tranquiilite, d'immobilité. Quies- 
cêre (voy. 2°), nu. Cic. Requiescére, 0. 
Cic. Conquiesc#re, n. Cels. : Il ne l'a 
pas laissé reposer, Non te acquiescère 
assus est (de pati, ior, #ris, dép. —= 
aisser, permeltre). Liv. Laisser — 
son armée, Érercilum quiele renovare. 
Liv. Suldat qu'on à laissé —, Miles 
requielus. Liv. Faire — ses bœnfs, 
Boves quiete reficëre (io, ts, feci, fec- 
um). Liv, | En parl. des cb. Renoser 
sepl jours dans du vin, Per dies scptem 
in vino requiescère. Apic. Paireanx 
qu'on a laissés —, Porri requieti. 
Apic. Olive qu'on a laissée —, Quieta 
bacca. Col. || Fig. Laisser repnser ses 
esprits, C. Se caLwre 2°. || be Dormir. 
Somno quisscere {(voy. 2°), n. Curt. 
el simpl. Quiescère, n. Cic. Requies- 
eëre, n. Cic. ConquiescËre, n. Cæs. Cels. 
Voy. Donmir. (En parl. des morts. 
Quieseëre, n. Virg. Petr. : Que Îles 
cendres de mon patron reposent en 

dix, Patrono meo ossa quiescant. 

etr. Ici repose Pompée, Pompcius 
kic requiescit. Petr. (Voy. 40). 11 — 
dans la paix du Seigneur, Requiescit 
in pace Domini. Insc. || 6° Étre en 
Jachère. Quiesc®re (vor: 20), n. Cie. 
Plin. Cessare,n. Plin.: Laisser reposer 
une lerre, VOy. JACUÈUE 1°. || 7° En 
parl. d'un ouvrage. Être gardè pendant 
qq. temps sans être rendu publio = Si 
l'on à compasé quelque ouvrage, le 
laisser reposer pendant neuf ans, 
Si quid scripseris, nonumn in annum 

remwre (0, is, pressi, pressum). [or. 
IG Ea pari. des liqueurs. Se rasseoir. 
equiesc're(voy. 29), n. Col. Qurescère, 
0. Pall. : Quand l'huile sera reposée, 
Cum oleun quieverit. Pall. 

Se nmposrR, v. 1° Réf. et Prou. 
Se poser de nouveau. Voy. RE 1° et Se 
posen. || 2° Ref. So poser, se mettre. 
C. Se uerrre do, Se Poser 1°. || 
8e Pron. Être posé, être place, résider. 
C. REPOoSRA (peut.] 1°. || 6° Ré. 
S'arrêter qq. temps sur =: Regards qui 
se sont renosés sur la terre, Oculi in 
lerram defiri (' defigi, or, Eris, 
pass.). Quint. || Bo Réf. Fig. Avoir 
confiance en : Se reposer sur son 
fils, fn spe Alii requiescère (o, is, 
quieui, quictum), mn. Cic. In filio ac- 
quiesc?re, 0. Curt. Ne se — que sur 
S01, In se omnia ou omnem epemn repo- 
nère (o, is, posui, positum). Cic. Qui 
s'est reposé sur les dieux immortels, 
Dis immortalibus confisus (de confidère, 
0, Ü, fisus sum, 0.). Sall. Me repo- 
sant sur vous, Fretus vobis (à l’abl.). 
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Cie. Ne point se reposer sur l'affec- 
tion des ciloyens, Nihil spei in cari- 
taie civium reponëre. Liv. Se — sur 
sa forluue, Aerum suarum fiduciam 
habère (eo, es, bui, bitin). Cxs. Voy. 
Se RaPPonTER 5°, || 6° S'en remettre 
à qqn de qq. ch. = Se reposer sur qqn 
du soin d'une affaire, d'une chose 
difficile, Alicui negotium permitifre 
(o, is, misi, missum). Cic, rem diffi- 
cilem commitiére. Cic. Le sénal se re- 
posa sur lui du soin de voir, 
Senatus ei commisit ut videret. Cic. 
Se repaser sur son collègue du soiu 
de faire le siège, Obsidionem in curam 
collegæ delegare. Liv. Voy, Se Rre- 
METTRE lo, conrren 10. || 7e Cesser 
d'être en mouvement, d'agir, de tra- 
vailler; prendre du repos. Quiescère 
{voy. 5e), n. Cic. Requrescére, n. Cic. 
Acquiescère, n. Cic. Quietem sumëre 
(o, is, sumpsi, sumplum). Liv. : Celui 
qui agit a besnin de se reposer, 
Agenti quiescendum est. Sen. Se — 
par in'ervalles, Interquiesc#re, n. Cic. 

L.-j. Après avoir mangé, ils se repo- 
sent, Curati cibo, corpora quieti dant 
(de dare, o, dedi, datum). Liv. Se re- 
peser sur un siège, à l'ombre, sur un 
it, Requiescére in sellä. Cic. sub wm- 
brä. Virg. Conquiescére in lecto. Cels. 
Voy. Se covcure 1°. || Fig. Quand 
son poignard s'est-il reposé? Quando 
iflins sica conquievit ? Cic. || 8° Rél. 
Se delasser. RequiescËre (voy. 5°), n. 
Cic. Conquiesc®re, n. Cic. Acquiescëre, 
n. Cic. = Se reposer de ses travaux, 
Er laboribus cenquiescére. Cic. Ex 
labore se reficëre (io, is, feci, fectum). 
Cæs. Se — de ses fatigues, Acquiescère 
lassitudine. Nep. La ville se repose 
des fatigues de la guerre, Fessa bello 
acquiescif civitas. Liv. Se reposer des 
fonctions publiques, À muneribus 
reipublicæ requiescEre. Cic. Voy. Se 
DéLasser. || 9° Pron. Être on jachère. 
Voy. nerosen (neut.) 6°. 

REPOSOIR, 3. m. Autel préparé 
pour une procession. Aeclinatorium, ti, 
n. Vulg. 

REPOUSSANT, part. prés. de R=- 
POUSSER, VOy. ce v. || REPOUSSANT, 
ANTE, ad}. Qui inspire de l'aversion, du 
dégoût. Fœdus, a, um. Cic Plin. Fusti- 
diosus. or. Voy. Déaoüranr 1° el 20. 

REPOUSSER, v. act. 1° Pousser 
de nouveau. Voy. R& 19 el Povssen. 
11 2° Renvoÿer qq. ch. en poussant. Re- 
pellëre, o, is, puli, pulsum, acl. Virg. 
Reverberare, act. Sen. Curt, [| $° 
Pousser qq. ch. en arrière. Repell®re 
{voy. 2e), act. Plin. || 4° Fig. Se dé- 
fendre de qq. ch. Reellëre (voy. 2°), 
act. Cic. : Repousser les coups, Ictus 
defendFre (o, is, fendi, fensum). Cæs. 
— la force par ls force, Vim vi re- 
pellére. Cic. Vim illatam vi defend?re. 
Cie. — l'injustice, Injuriam defendre. 
Cie. 1 6° Pr. et Fig. Écarter unech. de 
soi. Repellëre (voy. 2°), act. Plaut. 
Cæs. Cic. = Elle a repoussé ma main, 
Manum mihi repulit. Plaut. Repousser 
les coups, Ictus repellère. Czs. — une 
iajure, Injuriam propulsare ou a se 
propulsare. Cie. | @ Fig. Réfuter qde 
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oh. =: Repousser des accusations, Cri- 
minaliones repell?ra (roy: 2e). Cie. 
Voy. néroren. || 7° Pig. Faire taire, 
réduire au silence (des propos) : Re- 
pousser des médisances, Sermones re- 
fundêre (0, is, tudi, fusum). Czl, ap. 
Cic. || 8e Pousser qqn dans l'endroit 
d'où il était venu. Repellëre {voy. 2°), 
act. Cæs. Rezicére, 10, is, jeci, jectum. 
act. Cæs. Voy. nmigrun 40. || 9° Faire 
reculer qqn. fepellëre (vo. 2°), act, 
Cæs. : Repnousser l'ennemi, [ostem 
repell®re. C»s. gradu ou statu movèére 
(eo, es, movi, motum). Czs. flostem 
proturbare. Liv. — Îles assaillants, 
Subeuntes pell£re (0, is, pepuli, pul- 
sum). Liv. Repoussé et mis ea dé- 
route, Pulsus fugatusque. Sall. || 10° 
Résister victoricusement à une attaque 
: Repousser une allaque, Impetum 
ropulsare. Cic. — les coups directs 
M escrime), Aectasmanus propulsare. 
int. Voy. ATTAQUE 10. || 110 Fip. Ne 
pas satisfaire qqn qui demande. Nepel- 
tre Ve 26), act. Sall. Voy. narru- 
srr Ko. || 12° Fig. Ne pas accorder ce 
qui est demande. Negare. act. Cuc. De 
negare, act. Ter. (æs. Abnufre, o, is, 
ui, uiturus, act. Sall. Renure, s. sup., 
act. Cæs. Cic. Recusare, act. Czæs. Cic. 
: Repousser une demaude, Petitionem 
negare. Pl.-j. — les prières, Preces 
aversari, dép. Liv. — la paix, Ab 
ntuère pacem. Liv. || 13° Fig. Ne paa 
accepter ca qui est offert, apporte, pré- 
sente, donne. (En gén.) Reyicëre (voy. 
8e), act. Cic. Repellfre (voy. 2°), act, 
Vell. Repudiare, acl. Cic. Recusare, 
act. C»s. Cic. Abnuëre (voy. 120), act 
Sall. Liv. Renuëre (voy. 12°), act. Cie. 
(Avec dégoût ou mépris) Respuñre, 0, : 
s, ui, 8. Sup., act. Cic. Aspernari, 
dép. (acc.). Cic. : Renousser le pain 
grossier qu'on vous offre, Panem sor- 
didum oblatum aspernari. Suet. Le 
godt repousse ee qui est très doux, 
Gustatus id, quod valde dulce est, as- 
ernalur OU respuit. Cic. Repousser 
a dictature, le disdäne, Repellère 
dictaturam. Vell. diadema. Vell. Suet. 
— une proposition, Conditionem res- 
puëre. die. — la flatierie, Blauditias 
rejicére. Sen. — les consolatiuns, 
Consolationes rejicère. Pl.-j. Avis re- 
poussé, Erpulsa sententis. Pl.-j. Voy. 
REFUSERN 19, RBJETER 9°. || 14° Re- 
jeter ce qui est impose. Recusare, act. 
Sall. : Repousser l'esclavage, Servi 
tutem recusare. Sall. — service 
wilitaire, Méililtiam detrectare. Cæs. 
Liv. || 15° Fig. Bannir de son âme. 
Voy. sannir 49. |} 46° Fig. Degoüter 
qn. Voy. nécoûTen 29. || 17° Pro- 
duire de nouveau (des pousses, eto.). 
Voy. amis el pousser (act.) 18°. 

A RPOULSER, vs. neul. {° Fig. Être 
dégodtant. Vov. véaoûrer 2°. || 20 
Pousser de nouveau. Remasci, or, Eris, 
natus sum, dép. Plin. Recrescère, 0, 
is, crevi, cretum, n. Plin. : Le gazon 
reponsse, Gramine revivuscunt (de re- 
vivisc®re, 0, reviri, 8. Sup., n.). 
Col. Le laurier coupé — plus vigou- 
reusement, Lawurus recisa Urtius fru- 
ticat. Plin. Ils ne laissent pas re- 
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usser l'herbe, Non patitmtur Rer- 
arm succrescère. Col. Plumes qui re- 
oussent, Plumæ subnascentes. Plin. 
a dent repousse, Dens renascilur. 
Plin. D'autres dents repoussent, 
Dentes alii suffciuntur (de suffci, 
ior, Eris, fectus sum, pass.) Plin. Faire 
repuusser le poil, les cheveux, Pilos 
restifuëre (o, ts, ui, uium). Plin. Ca- 
piilos reparere. Plin. 
RÉPRÉLENSILLE, adj. Blämablo. 
Vituperabulrs, wæ. f., €, n. Cie. Repre- 
Aendendus,e, um. Cie. Voy. BL1AMaDLs. 
RÉPRÉNENSION, 8. Î. Blâme. Re- 
prehensio, ons, [. Cic. Voy. BLAuX 19. 
REPRENDRE, Y. acl. 1° Prendre 
de nouveau. (Reprendre dans toutes 
ses acceplions) Voy. n& {9 et Pnan- 
pae. (Mettre de nouveau dans sa 
main) Resumre, 0, is, sumpsi, sump- 
tum, act. Quint. Suet. PI.-j. (Mettre 
de nouveau en son pouvoir) Reci- 
Yre, io, is, cepi, ceplum, acl. Cic. 
eprendre son livre en main, an bâton 
uon a laissé échapper, ses armes, 
sumére ibrum in manus. Quint. 
baculum elapsum. Suet. arma. Suet. 
— les armes, Voy. aumr 20. Je n'eu- 
mais jamais repris Tarenle, si Lu ne 
l'avais pas perdu, Tarentum nunquam 
ego recepissem, nmisi {u perdidisses. 
Cic. La maladie qui avait — Ger- 
mauicus, Voy. RECHUTS 1°. Il reprend 
la route par laquelle il est veau, 
Viam, qud vénit, repelit (de repetëre, 
o,ivi et ti, itum). Liv. || 3° Pren- 
dre, Oter cs qu'on avait donné ou vendu. 
ÆRecuperare, act. Cæs. =: Repreniire à 
Dulabella 6a terre d'Albe, Albannum 
a Dolabellä recuperare. Cic. Ils espé- 
paient — les otages qu'ils avaient 
donoés à Crassus, Suos obsides, quos 
Crasso dederant, se recuperaluros exis- 
timabant. Cæs. || (Formule de divorce) 
Reprends ce qui t'apnartient, Res 
tuas tibi habe (de hRabère, eo, es, bui 
Bitum). Plaut. Cic. || Le vendeur dit 
v'il fa reprend si elle ne plall pas, 
icit vendtior se, si non placeat, (ea) 
redhibère (eo, 66, 8. parf., bitum). 
Plaut. Faire repreudre au vendeur ce 
qu'il avait eu, Fucire uf rursus habeat 
vendilor quod habuerat, Ulp. || 3° 
Prendre ce qu'on avait quitté vu perdu. 
Recipére (voy. 1°}, act. Cic. Recupe- 
rare, act Liv. Resumyre (voy. 1°), 
act. Quant. : Reprendre Rome aux 
Gaolois, Urbem ,lomanam s« Gallis 
recuperare. Liv. — la citadelle qu'on 
avait perdue, Ârcem amusam reci- 
oëre. Cic. — Îles coutumes de ses 
ères, In mores patrios redire (eo, ts, 
té et rar. vi, ifum), 0. Liv. || Fig. 
Reprendre d'on bout à l'antre un livre 
qu'on a déjà ls en entier, Perlectum 
librum er infegro resum”re (vay. 1°). 
Quint. || 6° Porter de nouveau un vôte- 
mont qu'on ne portait plus : Reprendre 
la rube prétexte, Prætertam resumère 
pros fe). Pl.-j. — son costume ba- 
ituel, À d suum vesiitum redire (voy. 
30,, 0. Cic. | 6° Rotracter. Retrectare, 
act. Pl.-j. || 6° Rejoindre qqn pour 
l'emmener. S'expr. au moyen de Con- 
venire, 40, Îs, ven, vemium, act. (= 
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aller trouver) et Reducère, o, is, duxi, 
ducfum, act. (— ramener) = J'irai les 
reprendre, *Convenfos e0s reducam. 
| o Faire rentrer qqn auprès de sol. 

ecipére (voy. 1°), act. Quint. = Re- 
preuiire on fils abandonné, Filium 
ézposiitum recipère (voy. 1°). Quint. 
— ta femme, Urorem reduc®re (voy. 
60). Ter. || 8° Continuer qq. ch. qui 
avait êt6 interrompu. Resumère (voy. 
1) act. Liv, Repetëre (voy. 1e) 
act. Cic. z Reprenure un sommeil 
ioterrompa, Resumère interruptum 
somnum. Liv, — ses fonctions, Ad 
munia redire (voy. 3°), n. Tac. — les 
bostilités, Bellum renovare, Cæs. — le 
combat, Pugnam redintegrars. Cæs. — 
sa warche,C. R&PARTIR. — 6e8 éludes, 
Studia recolére (0, is, colui, cultum). 
Cic. J'ai repris mes anciennes études, 
Me ad pristina studie revocavi. Cic. Re- 
preodre des études depuis longtemps 
interrompues, Studia longo intervallo 
repetëre. Cic. longo intervallo inter- 
misse revocare. Cic. — l'ordre, le fil 
de la discussion, Ad ordinem se re- 
ferre (fero, fers, tuli, latum). Cic. — 
son sujet, Âd propositum reverti (or, 
ris, versus sum cet micux uertli), 
dép. Cic. || 9° Faire remonter loin le 
recit de qq. Ch. Repet®re (voy. 1°), 
act. Cic. : Reprendre une cb. à l'on- 
gine, à son origine, Rem a capite ar- 
cesstre (0, is, iui, tlum). Cic. ab ul- 
timo repelëre. Quint. — une ch. de 
loin, de haut, Repet®re rem alle. Cic. 
ex alto. Cic.; de plus loin, de plus 
baut, longius. Cic. supra. Sall. ; d'ua 
peu plus haut, paulo altius. Sen. || 
100 Raprosenter de nouveau sur Île 
theâtre : Reprendre une pièce de 
theâtre, Fabulam renontre(o, is, posui, 
posttum). or. || 14° Raparer, raccom- 
moder. Sareire, to, is, sarsi, sartum, 
act. Plaut. Cato. Varr. Plin. Voy. 
RACCOMMODER 41°. 13° Roecouvrer. 
Recuperare, acl. Cie. Recipère(voy.{e), 
act. Liv. Resumè®re (vay. 10), act. 
Pl.-j.Suet. : Reprendre ses forces, Vi- 
res revocare. Cic. recollig#re (o,1s, Legi, 
lectum). Plin. Se confirmare. Cic. — 
sa respiralion, — haleine, Spiritum 
recipére. Quint. colligére. Quint. Re- 
prends haleine (= remets-loi), Ani- 
mam recipe. Ter. Reprendre ses sens, 
ses esprits, Animum coiligére. Liv. 
Ad se redire (VOy. 3°), n. Ter. Liv. 
Se reciprre. Cie. — courage, Animum 
resumère. Suet. Voy. COURAGE. — 
confance, Se erigère (0, is, reri, rec- 
tum). Cic. — son ancien état, In 
pristinum sfatum redire. Cæs. || 13° 
Blâmer, censurer, critiquer. Reprehen- 
dére, o, is, hendi, hensum, acl. Cic. 
Vituperare, acl. Cic. : Reprendre une 
cb., qqn. Rem, Aliquem reprehendère. 
Cic. vituperare. Cic. — qqn d'une ch., 
qqn d'avoir fait, Reprehend£re aliquem 
in re. Cic. aliquem in eo quod fecit. Cic. 
aliquen quod fecit.Cie. Craindre d'être 
repris par les savants, Vererireprehen- 
sionem doctorum. Cic. Voy. BLAMER 
4°. Trouver à reprendre, Voy.REDIRE. 

REPneNDag, Y. 0. 14° Prendre de 
nouveau la parole =: Stolon reprend, 
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Stolo suscipit (de suscip®re, io, eept, 
ceplum, n.). Varr. |] 2° Attaquer de 
nouveau 2 Le mal lui reprend, In 
morbum recidit (de recidëre, o, ci, 
casurus, n.). Liv. || 8° En parl. des 
chairs, des plaies. Se rejoindre, se 
refermer. Coire, 60, is, ii et rar. tvi, 
itum, na. Cels. Plin. : Faire reprendre, 
C. RwoINDR& 30. || 6° Sa glacer de 
nouvoau. Vuy. RE 1° et ceLen (ueut.) 
1°. || So Prendre racine de nouveau. 
Comprehend®re, o, is, hendi, hensun, 
0. Varr. Coalescère, o, is, alui, alitum, 
an. Col. Voy. S’rNaacinen. || 6° So ré- 
tabllr d'una maladie. Convalescère, 0, 
is, valui, 8. sup., n. Cic. || 7° Rede- 
venir actif, prospère. Revivisc®re, o, 
is, revizi, 8. sup., n. Cic. || 3° Re- 
commencer, revenir. Aeverti, or, ris, 
versus sum (el pl. souv. verti), dép. 
Cels. : La douleur a repris, Dolor re- 
vertit. Cels. Les maladies reprennent, 
Morbi repetunt (de repettre, 0, ivi et 
ti, tfum, n.). Cels. Les chaleurs —, 
Remeat calor. Pin. 

Se REPnENNAz, v. 10 Réfl Faire 
qq. Ch. à plusieurs reprises : Les oi- 
seaux se reprennent plusieurs fois 
en buvant, Aves btbunt intermittentes 
(de anfermittfre, 0, is, mist, Missum, 
n.). Plin. Saos se reprendre (— tout 
d'un trait), Uno tenore. Liv. || 2° Se 
corriger. Se corrigëre (0, is, rezi, rec- 
tum). Cic.: Les gens ivres se repren- 
nent (en arlant, Vinolenti revocant 
se. Cic. || 3° Se rétracter. Voy. ce m. 
{| 4° Pron. En pari. des cbairs, des 
plaies. Se rejoindre, se refermer. C. 
REPRENDRE (ueut.). || 6° Re. Se ler 
de nouveau. C. Se RÉCONCILIER. 

REPRESAILLE, 3. {. Vengeance. 
Ultio, ons, f. Lav. : 1 ravage [e pays 
par représailles, Agros vastal ulcis- 
vendi studio. Liv. Pour nser de — 
envers on ennemi, Inimici ulciscendi 
causa. Cie. Voy. Se vanoer. || Fig. 
User de représailles{pour une injure, 
Injuruæe virem ersolvëre. Tec. 

REPRÉSENTANT, 8. ©. Colul qui 
tient la place d'un autre. (Suppleant) 
Vicarius, nu, m. Cic. Liv. (Fonde de 
pouvors] Procurator, oris, m. Dig. 
(Délégué) Auctor, m. Cic. : Tluctre 
représentant de sa cité, Præclarus 
suæ civrtatis auctor. Cic. El se cons- 
Uuitue son — (en nstice), Fif pro ee 
cognitor. Cic. || Fig. Représentant 
futur de l'éloquence attiqne, Attieæ 
eloquentiz candidatus (i), m. Quint. 

REPRESENTATION, 8. f. do As- 
tion d'exposer devant les yeux. Exhi- 
bitio, onis, [. Caj. Gel. || Fig. La 
représentation d'une ch., Alicujus rei 
sub adspectum subjectio (onis). f. Cic. 
sub oculos subjectio, Gell. || 2 Pr. et 
Fig. Chose exposée derant les yeur. 
Imago, ginis, F. Cie. : Les représen- 
lations s'impriment sur l'esprit, [n 
animis imprimuniur visa (de visum, 
n.). Cic. Voy. imac. || 3° Objet ez- 
prime par le dessin, le peinture, etc. 

mago, ginis, f. Cic. Effigres, «, f. 
Cic. Quint. Simulacrum, 1, n. Cie. 

&o Action de jouer une plèce de theätre, 
de donner des jeux eto. Actus, &s, m. 
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Liv. Suet. = Représentation d'un com- 
bat de gladialeurs, Muneris gladia- 
forii edifio (onis), f. Insc. Laisser aux 
bistrions la — des pièces, Fabellarum 
sclum Aistrionibus relinquère. Liv. 
Pièces composées pour être données 
en — sur le théâtre, Fabellæ ad ac- 
fun scænarum composilæ. Quint. Cuns- 
traire une scène pour une — théä- 
trale, Seænam ad ostentationem his- 
frionum fabricare. Sall. La — com- 
meoça, Pabula occepta est agi. Ter. 
Peodant la — d'une tragédie, In tra- 
gico quodam actu. Suel. || Bo Pièce 
qu'on joue, jeux qu'on donne = Repré- 
sentation théâtrale, Ludicrum (i) spec- 
taculum (1), n. Sen. Des representa- 
tions théâtrales, Scænici (orum) ludi 
forum), w. pl. Liv. Spectationes, um, 
. pl. Vitr. Donner des — scéniques, 
Ludos facère. Cie. edfre. Suet. La 
représentation d'un combat, Ludi- 
erum pugnæ simulacrum, n. Liv. || 6° 
Banière de se tenir comme sur un 
theitre. Scæna, æ, f. Cic. Suet. = Être 
en représentation, In scænä esse. Cic. 
Avec moins de —, Minore scænä. Suet, 
11 7° État exterieur qui indique la di- 
gnite, apparat. Apparalus, &s, m. Cic. 
2 Fourmr des fonds pour les frais de 
représentation des preteurs, Sumplus 
facËre in prætorum culiuin (de cultus, 
%s. m.). Liv. Voy. APPARAT 10. || 8° 
Belle mine, grande prestance. Voy. 
PRESTANCE. || 9° Qualite des pers. qui 
lennent la ptace d'autres pers. S'expr. 
ea lourn. par un v. Voy. RErnÉ- 
sëxTER 130. || 409 Remontrance faite 
svec egards. Afonitio, onis, f. Cic. 
Admonilio,f. Cie. Voy. REMONTRAKCE. 
REPRESENTER, Y. acl. 1° Pré- 
tenter de nouveau. Voy. R« 1° el Pn#- 
6ENTER. || 2° Exposer devant les yeux 
qq. ch. on qqn. Érhibère, e0, es, bui, 
bitum, act. Cic. Dig. || 3° Faire com- 
paraltre qqn personnollement en justice. 
Erhbère (voy. 2°), act. Cic. Ulp. || 
4° Remettre co qui vous a êté confle : 
Representier ce qu'on a reçu en fidei- 
commis, Fidei commissum repræsen 
tare. Dig. || 6° Roflechir l'image de. 
ReddËre, o, is, didi, ditum, ael. Sen. 
Plin. Voy. RérLéCtuR (act.) de. || 6° 
Expriuer par le dessin, etc. (En gén.) 
Erpriumire, 0, is, pressi, pressum, act. 
Plin. Effingêre, o, is, finri, fictum, 
act. Cic. (Modeler) Fingëre, act. Cic. 
(Ciseler, graver en relief) Cxlare, 
act. Cic. (Graver en creux) Sculpfre, 
0, is, psi, ptum, act. Cic. (Peindre) 
Pingèëre, 0, is, pinri, piclum, act. 
Cic. DepingËre, act. Nep. : Repré- 
seuter les traits du visage, Oris linea- 
menia effingère. Cic. — (— dessiner) 
tous les objets de la nature, Adum- 
drare omnia quæ in rerumn naturä 
sunt. Quint. Voy. Dessiner. [Ce 
peintre] s représenté les chiens avec 
eaucoup de banbeur, Prosperrime 
canes erpressit. Plin. Représenter par 
la sculplure ou par la peinture, Ef- 
fingendo pingendove efficére (io, ts, 
feci, fectum), acl. Quint. Voy. kxPri- 
er Lo, Être représenté par le peintre 
Apelle, par le staluaire Lysippe, 
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Pingi ab Apelle, fingi a Lysippo. Cie. 
Représenter une bataille, Prœlium 
pingëre. Plin. Voy. panne 1°, — 
une Minerve en cire, Minervam cerë 
informare. Pl.-j. — des sujets licen- 
cieux sur des coupes, Libidines in 
pocults eæ>lare. Plin. Voy. cRAvEn {°. 
Une ancre était représentée sur la 
pierre précieuse, In gemmä ancora 
sculpta erat. Just. Sujets représentés 
en ivoire, Argumenta ex ebore per- 
fecta- Cie. Vous voyez ici représenté 
e Xanthe, Videtis Xanthi effigiem 
(de effigies, ei, [.). Virg. || 7° Peindre 
par la parole, dècrtre. Erprimère {voy. 
6e), act. Cic. Effingêre (voy. 6e), act. 
Cic. Deformare, act. Cic. Pingëre (voy. 
6e), act. Cic. Depingëre, act. Cic. De- 
scribfre, 0, is, scripsi, scriptum, act. 
Cic. : Représenter qq. ch. par la pa- 
role, Aliquid verbis effingère. Ad Ier. 
verbis depingère. Plaut. Cel {orateur] 
que j'ai représenté plus haut, Ille 
quem supra deformavi. Cic. Socrale 
est — dans les écrits de Platon, Ia 
Flatonis libris Socrates eryprimitur. 
Cic. Représenter qqn ronversanlavec 
Pansa, Aliquem cum Pansä colloquen- 
tem factre (io, is, feci, factum). Cic. 
— Tirésias pleurant.., Tiresiam de- 
plorantem inducëre (0, is, duri, duc- 
fum). Cic. {ls me représentaient 
comme un assassin, Me sicarium de- 
scribebant. Cic. ]| représente (calom- 
nieusement) Roscins comme un mau- 
vais ciloyen, Malum civem Roscium 
fuisse fingit. Cic. Voy. penpre 3°, 
Décrire 2°. || 8° Jouer une pièce de 
theätre, un rôle sur le thoâtre. (En de- 
clamant, en parlant) Agère, 0, is, 
egi, actum, act. Ter, Cic. (En chan- 
tant) Cantare, act. Suet, (En dansant, 
eu gesticulant) Saltare, act. Suet. = 
Représeater l'Ennuque de Ménandre, 
Menandri Eunuchum agÿre. Ter. Voy. 
sou 40. — Niobé, Cantare Nioben. 
Suet. — le rôle de Glaucus, Saltare 
Glaucum. Vell. Voy. Dansan 20. H 9° 
Avec un pron. réf. pour rég. indir. 
S'imaginor, se figurer. Sibi ane oculos 
constitutre (0, 15, ui, ufum) on ponêre 
(0, is, posui, positum) ou proponire, 
act. Cic. Sibt proponère, act. Cic. 
Fingère animo ou cogttalione, Fingère 
sibi, et simpl. Fingëre (voy. 60), act. 
Cic. Animo ou fente concipère (10. is, 
cepi, ceptum), act. Cic. Animo vidére 
(eo, es, vidi, visum), act. Cic. : Re- 
présente-toi deux rois, Propone tibi 
duos reges. Cic. — -toi la joie du 
peuple, Pone ante oculos Lætifiam po- 
puli. Cic. Se représenler l'avenir, 
Cogitatione futura præcipère. Cic. Re- 
présenle-loi ce visage ronge par les 
soucis, Figura libi exesum vullum. 
Quint. Je me représente cette ville 
s'écroulant, Ianc urbem concidentem 
vidére mit videor (éris, visus sum, 
videri, pass.). Cie. Représenle-loi 
que ta plaides ta cause, l’uta te di- 
cére causam. Cic. Voy. riconan 4°, 
1 S'iuaoiNer 4° et 20. |] 10° Rappoler 
le souvenir de. Afenoriam repræsen- 
tare (alicujus rei). Cic. Voy. RAr- 
pure Go. || {ie Être l'image de. Re- 
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ferre. fero, fers, tuli, latum, act, PL-f. 
Erprimére (voy. Ge), act. Plin.: Re- 
présenter les manières et les traits 
de son père, Mores, os vullusque patris 
referre. Pl.-j. — son gire: Parentis 
speciem referre. Liv. [Cet étang] re- 
présente la mer, Faciem veri maris 
repræsentat. Col. Les images qui re- 
présentent les traits du corps, /ma- 
gines corporum simnulacra (de simula- 
crum, 0.). Cie. Tableau représentant 
la Guerre, Tabula, quæ Belli pictam 
faciem habet (de habère, eo, bui, bi- 
tum). Plin. Peintore, Tableau — une 
bataille, Prœlii pictura (e), f. Plin. 
Tabula in quä est prælium. Plin. Pein- 
tures — des batailles, Picta pugnarurm 
simulacra. Liv. Exposer une peinture 
— l'attaque, Propon#re oppugnationem 
depictam. Plin. |] 14° Avoir la vaieur 
de, être l'équivalent de : Ne représen- 
ter presque rien, Viz minimi mo- 
menti instar habère (voy. 140). Cic. || 
Fig. l'laton me représente les autres, 
Plato mihi unus instar est omnium. 
Cic. | 13° Tenir la place d'une on de 
pis. pers. : Le magistrat représente 
‘État, AMagistratus personam civilatis 
gerit (de gerère, 0, gessi, gestum). 
Cic. [Jupiter] l'a donné pour le re- 
présenter, l'a chargé de le — auprès 
du genre humain, Te dedit qui (— ut 
fu) erga Rumanum genus vice suû fun- 
gereris (de fungi, or, #ris, functus 
sum, dép). PI.-j, Aucune personne 
ae représente mieux la personne du 
mort, Nulla persona ad vicem ejus, 
ui e vifd emigravif, propius accedit 
[s accedŸre, 0, cessi, cessum, 0.), 
ic. Je te représenterai, Jbo pro te 
= j'irai 4 ta place). Plaut. Voy. r&- 
PRÉSENTANT. || 44° Fairo observer, 
faire envisagor : Représenter à qqn 
les defficuites de la gnerre, Alicus 
asperitatem belli ostend?re(o, 1s,tendi 
tentum). Sall. 113 représentent qu'il 
ne leur reste plus rien, Demonstrant 
sibi nil esse reliqui. Cæs. Repré- 
senter à qqn que l'art n'est pas d'un 
grand secours, Aliquem monëre (eo, 
es, nuï, nifum) arlem non multum ju 
vare, Cic. Ils représentèrent quelle 
facilité leur était donnée pour s'af- 
franchir, Demonstraverunt quanta sul 
liberandi facultas daretur. Cæs. 

RePRÉSENTEN, v. Deut. 1° Vivre 
evec un certain apparat. Laule vivère 
(o, is, viri, victum), a. Nep. = Per. 
sonnages qui représentent, Lauti ho- 
mines. Cic. || 2° Être en represcnta- 
tion. Voy. REPRÉSENTATION 60. ;, 3e 
Avoir les dehors convenables : Qui re- 

résente dignement, Dignitatis plenus 
be. um). Cic. || 6° Avoir une belle pres- 
tanco = Qui représente bien, Voy. 
PRESTANCE. 

Se R&PRÉSENTER, v. 1° Réf. et 
Pron. Se présenter de noureau. Voy, 
ne de et Se pnésaxter. || 2° Reû. 
Comparaitre personnollement en jus- 
tice. C. couparalTRe. || 3° l'rou. Re- 
vonir à l'esprit : Se représenter à 
qqn, à l'esprit, à la pensee, à la mé- 
muire de qqn, Alicujus animo redire 
(eo, is, ii et rar. ivi, itum), a. Pi.-j, 
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in memoriam redire, n. Cie. memoris 
recurrèére (o, is, curri, cursum), 0. 
Pl.-j. Des présages se représentaient 
saos cesse À son esprit, OÜmina animo 
recursabant. Tac. Voy. Se PRÉSEN- 
TER 6°, 

RÉPRESATP, rv8, adj). Qui rêprime 
# Loi repressive, * Lex (egis) pœnam 
sanciens (entfis), [. (Georg.). 

RÉPHESSION, 8. [. Action de ré- 
primer. Coercilio, onis, [. Liv. Sen. 
Animaduersio, f. Cic. : La répression 
des crimes, Coercutio sceleratorum (= 
des crimuels). Sen. — des vices, 
Animadverso viliorum. Cie. Cruel 
dans a —, Crudelis in animaduer- 
tendo. Cic. Avoir des forces en cas 
de — nécessaire, Vires ad coercendum 
hobère. Cæs. 

RÉPRIMANDE, s. {. Reproche fait 
avec autorité. (Eu gén.) Reprehensio, 
onis, {. Cic. (Forle) Objurgatio, f. 
Cie. Castigatio verborum. Liv., et 
simpl. Castigatio, (. Cie. : Châtier les 
enfants aon seulement par des répri- 
mandes, mais encore par des coups, 
Pueros castigare non solum verbis sed 
eliam verberibus. Cic. lis ne souffrent 
pas les —, Se objurgari moleste fe- 
runt. Cic. Voy. sLAuUE. 

RÉPRIMANDER, v. act. Falro une 
réprimande à. (En gén.) Reprehenilëre, 
0, ts, Aendi, hensum, acl. Cic. (Porter 
ment) Objurgare, act. Cie. = Celu: qui 
réprimande, Objurgator, orw, m. Cic. 
VOY. GOURMANDER Î°, BLAMER. 

RÉPRIMER, v. act. 1° Arrêter 
l'action, l'effet, le progrès de qq. ch., 
empêcher qqn de faire le mal. Aepri- 
mère, 0, is, pressi, pressum, acl. (ic. 
Comprimére, act. Liv. Coercère, eo, es, 
cui, citum, act Cic. Cohtbère, eo, es, 
bui, bitum, act. Cie. Refrenare, act. 
Cic. Frang?re, 0, is, fregi, fractum, 
act. Cic. Refutare, act. Cic, = Repri- 
mer uue sedilion, Sedifionem compri 
mère. Liv. sedare. Cic. Un censeur 
doit — on tel langage, Ea oratio a 
censore opprimenda est. Cic. Cela n'est 
pas repriuré (= puni) par le droit 
civil, Moc jure civili non sancitur 
(pass. de sancire, io, is, sanri, sanc- 
tum). Cic Reprimer les écarts, Licen- 
tiam reprimère, Cic. — l'audace, Au- 
daciam confutare. Cic. — l'orgueil, 
Superbiam retund®re (0, is, tudi, fu- 
sum). Ph. — la mullitude, Muititu- 
dinem compescËre (0, is, cui, 8. shp.). 
Cic. — qqn par la crainte, Aliquem 
metu coercére. Sall. || 2° Contenir, re- 
tenir dans de certaines bornes. Compri- 
mère (voy. 1°), act. Cic. Premëre, 0, 
ü, pressi, pressum, act. Cie. Coercère 
(voy. 1e), act. Cic. Cohbére (voy. 1e), 
act. Cic. Continère, eo, es, linui, {en- 
fum, act. Cic. Retinére, act. Cic. = 
Réprimer les passions, Cupiditates 
confinère. Cic. coercére. Cic. Appettius 
contrahfre (o, is, (rari, fractum). Cic. 
— l'élan de la passion, Revocare ani- 
mum incifatum, Cie. — les élans de 
s00 cœur, Animum reflectére (0, is, 
fer, flrum). Cic. La raison réprime 
es instincts déregiés, Ratio coercet 
temeriatem. Cic. Réprimer sa colère, 
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Iracundiam cohibère. Cic. — les fu- 
reurs, Furores frenare. Cie. — des 
transports furieux, Furorem exsul- 
fantem reprimère. Cic. — et apaiser 
l'exaspération des Ligures, Eraspe- 
raios Ligures comprimére el sedare. 
Liv. — la gourmandise, Gulam cir- 
cumscribère (0, is, scripsi, scriptum). 
Sen. in ordinem redigËre (o, is, egi, 
actum). Pi.-j. 

REPRISE, s. {. 4° Action de prendre 
de nouveau. S'expr. en tourn. par nn 
v. Voy. RaPREnRLR& 19. || 2° Action 
de recouvrer : La reprise des villes 
qu'ilavait perdues, Urbiur, ques ami- 
serat, recuperalio (onis), f. Just. Oc- 
cupé pendant quelqnes jours à la — des 
cités, Aetentus aliquot dies in reci 
piendis civifatibus. Liv. || La reprise 
de la dat, Dotis præceptio. Dig. || 3° 
Continuation de cs qui a éête inter- 
rompu = La reprise des jeux. Ludorum 
instauratio (onis), [. Cic. : À plusieurs 
reprises, ÆEfiam atque elram. Cic. 
lterum iterumque. Pl.-j. Jterum aîque 
iterum. Hor. Tu l'as dit à plusieurs 
—, In eo fuisti creber (bra, brum). 
Cie. Les oiseaux boivent à plusieurs 
—, Âves intermitientes bibunt. Plin. 
À bien des —, Sæpius. Cic. Szpis- 
sime. Cic. À diverses —, ldentidem. 
Cic. Interdum. Cic. À deux et trois 
—, Bis terque. Cic. Elle avait juré à 
trois — différentes, Ter separatis 
temporibus juraverat. Nep. À trois ou 
quatre —, Ter aut quater. Cels. Voy. 
rois de. || &° Recommencement =: La 
reprise de la fèvre, Febris reversio 
{ouis), f. (— retour). Cic. || 6° Rac- 
commodage. Voy. ce m. 

REPHODATION, 9. f. 1° T. de 
thévlogie. Action par laqueile on ré- 
prouve, on rejette. Reprobatio, onis, f. 
Teri. || 2° Bldme sevère. Vituperalio, 
on1s, Î. Cre. = Etre en butte à la ré- 
probatinn générale, Notari communi 
maledicto (de maledictum, n.). Cic. 
Voy. stÂu“s 40. 

REPROCHABLE, adj. 1° Qui mé- 
rite reproche. Vatuperandus, a, um. 
Cic. Voy. suÂuASLE. || 2° T. de pro- 
cédure. Recusable. Voy. ce m. 

REPROCHE. 8. en. Ce qu'on dit à 
gs pour lui causer du regret ou lui 
aire honte. (Eu gén.) Objectat1o, onts, 
f. Cæs. Vituperatio, f. Cic. Erpro- 
bratio, f. Ter. Liv. Plin. (injurieux) 
Probrum, &, n. Cic. Liv. Opprobrium, 
it, n. Nep. =: Le reproche de l'aban- 
don de la république, Vituperatio re- 
lictionis reipublicæ. Cic. Ua secret — 
d'arrogance, Tacita impotentis erpro- 
bratio. Quint. [Lettre] pleine de toutes 
sortes de reprucbes contre qqn, Epus- 
tola plena omnium in aliquemn probro- 
rum. Cic. Lettre de —, Objurgatoria 
epistola.Cic. Reconnaissantla vérité de 
ces —, Fatens vera exprobrari. Tac. 
Les — de la conscience, C. AruoRDS, 
RUPENTIR. Éclater en —, Graviorbus 
probris increpare. Liv. Faire des — à 
qqu, Probra in aliquem jactare. Liv. 
Faire des — à qqn sur sa négli- 
gence, Aliquem accusare de negli- 
gentä. Cic. Je ne t'en fais point de 
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reproche, Non te reprehendo (is, hendi, 
hensum, Aendÿre). Cic. Faire à ga le 
— d'avoir... Voy. ARPROCHGR. Je n'ai 
aucun — à me faire, Mika nullius 
culpz conscius sum. Cic. Accabler qqn 
de reproches, Altquem probris omni- 
bus verare. Cie. Cela peut ètre puur 
moi un sujet de reproche, Îd mihi 
criminonum esse polest. Cie. Encourir 
un —, În vttuperalionem cad®re vu ve- 
nire Qu adducr. Cic. Vituperationem 
subire. Cic. Encounr le — d'incunsé 
quence, Suscipfre vifuperalionem 1n- 
constantiæ. Cic. Recevuir de graves 
reproches, Graviter vituperari, pass. 
Cic. Se laver d'un reproche, Crimen 
propulsare ou duluëre. Cie. Échapper 
à deux graves reproches, Duas mari- 
mas viluperaliones effugëre. Cic. Il 
0'y à pas de reproche à lui faire, 
Just& reprehensione caret, Cic. Nullam 
culpam commeruif. Ter. Etre à l'abri 
de tout — de légèreté, À reprehen- 
sione femertlalrs abesse. Planc. ap. 
Cic. Conscience sans —, Voy. Bonne 
ConRSCIENCR 2°. Qui est sans —, Sanc- 
fus, a, um. Cie. VOY. INHÉPROCRAOLE 

Sans ArePRocHg, loc. adv. Sans pré- 
tendre faire de reproches : Soit dit 
sans reproche, Non hoc erprobrandi 
causô dico. Cic. 

REPROCHER, v. act. 1° Faire re- 
proche à qqn au sujet de qq faute, eta. 
ObjicËre, 10, 18, ect, Jectum, act. Cic. 
Objectare, act. Sall. Erprobrare, act 
Cic. : Reprocher à qqn son humble ori- 
pine, Objictre alicui ignobilitatem, 
Cic. — à qqu sa misère, sa lâcheté, 
Objectare alicui inopiam. Plaut. ve- 
cordiam. Sall. — à ses adversaires 
leurs defauts, ÆErprobrare vitia ad- 
versaris. Cic. Je Le dirai ce que Je 
reproche à tun discours, Er me au- 
dies quid in orafione (uä desiderera. 
Cic. On n'a rien à lui reprocher, 
Omni culpä vacat. Cic. À qui on ne 
peut rien —, C. IRRéPaOCHABLE. At- 
léauer les faits reprochés, Obyecta 
minu?re. Quint. Il lui reprocba comme 
une bonte d'avoir emmene des poè- 
tes, Objecit ei ut proèrum quod 
pottas duxrisset. Cic. Il me reproche 
d'avoir été à Bates, Obyicit mihi me ad 
Baias fuisse. Cic. (Celie] lettre semble 
me reprocber de continuer à vivre, Lit- 
feræ videntur exprobrare quod im will 
maneam. Cic. Ou lu: reproche de n'a- 
voir pas été élu régulièrement, Non 
rite ereatus arguitur (pass. de aor- 
guëre, o, is, ui, utum). Quint. S'i 
avait eu qq. injustice à se reprocber, 
Si alicujus injuriæ sibr conscius fuis- 
set. Cæs. Tu as à Le — d'avcir 1@- 
posé un fardeau trop lourd, fyusti 
oneris imposiii tua culpa esl Cic. 
Rien qu'il puisse se —, Nih 1 quod 
pænitère possut. Cic. Voy. Se 1ErEN- 
Tin. Qui n'a rien à se —, Jiuilius 
culpæ sibi conscius (a, um). Cre. || 3° 
Rappeler un bienfait, ete., à qrn pour 
l'accuser de l'avoir oublio : Reprocher 
des services rendue, un service à un 
ingrat, Erprobrare ofAcua. Cic. meri- 
tum ingraio. Ov. [| 3° T. de procé- 
dure. Allèguer des raisons pour rècu- 
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ser = Reprocher un témoin, Testem 
improbrare. Cic. reprehend®re (o, is, 
kendi, kensum). Cic. 

REPRODUCTEUR, TRIC£, adj. Qui 
sert à la reproduction. Genitalis, m. f., 
€, D. Lucr. 

REPRONUCTIDLE, adj. Qui peut 
être reproduit. S'expr. en lourn. par 
le v. Voy. REPRODUIRE. 

REPRODUCTION, s. f. 1° Procréa- 
bon. Procreatio, onis, [. Cie. Generatio, 
[. (rare). Plin. || 2° Renouvellemont de 
certaines parties des corps. S'expr. en 
tourn. par le v. =: Îls ne désirent pas 
la reproduction des ailes, Nolunt 
pennas renasci (dép.). Cic. Nous 
voyons qu'en toute chose la dissolu- 
tion est plus rapide que la —, Quid- 
vis cilius dissolvi videmnus quam refci 
(pass.). Lucr. | 3° T. de botanique. 
Action de repousser. Regerminatio, 
onts, f. Plin. || 4° Action de copier. 
Voy. corix 2°. || 6° Imitation fraudu- 
leuse. C. conTnrraAÇon. || 6° Action de 

blier une seconde fois = Il a interdit 
a reprodacliun de cet ouvrage, * Ve- 
tuit hoc opus iterum edi (pass.). Voy. 
PUBLIER. 

REPRODUIRE, v. act. 10 Pr. et 
Fig. Produire de nouveau. Voy. na 1° 
et Proouixe. || 2° Copier (qq. ch. d'é- 
crit). Erseribère, 0, 1s, scripsi, scrip- 
fum, act. Cic. : Livre reproduit à 
wille exemplaires, Liber in eremplaria 
transeriptus miile. Plin. Caractères 
reproduits fidèlement, Litteræ assi- 
mulatæ. Ces. Voy. COPIER 4°, || 3° 
Imiter. {mitari, dép. (acc.). Cic. Ef- 
fingére, 0, is, finri, fictum, act. Cic. 
: Reproduire la beauté de Vénus, 
Veneris pulchritudinem imitari. Cic. 
— Îles trails du visage, Oris linea- 
menta effingére. Cic. — une image 
avec une extrème fidélité, fmaginem 
summä similitudine exprimêre (o, is, 
pressi, pressum). Plin. — la nalure 
(dans une œuvre d'art}, Veritatem 
imitari. Cie. repræsentare. Plin. — 
l'abondance de Plalon, Effingëre co- 
piam Platonis. Quint. Voy. corPisr 2° 
el 3°, TER. || 6° Presenter de nou- 
veau, montrer de nouveau. Referre, 
fero, fers, tuli, latumn, act. Cic. = Re- 
produire les paroles de Brutus, Bruti 
terba referre. Cic. — la leçon (d'un 
maltre), Dictata redd®re (o, is, didi, 
ditum). Hor. Îl à reproduit ce dis- 
cours dans ses Origines, Eam ora- 
tiomem in Origines suas retulit. Cic. 

Se amrnoovine, v. 1° Réf. et Pron. 
Se produire de nouveau. Voy. ag 10 et 
Se prooutre. || 2° Re. Perpetuer son 
espèce. Stirpem proyagare. Cic. Subo- 
lescére, o, Ls, 6. parf. ni sup., n. Liv. 
U 3° Pron. Renaltre, repousser. Re- 
auci, or, Éris, nalus sun, dep. Cic. 
Recresc}re, 0, is, crevi, crelum, n. Liv. 

REPROUVE, éx, part. passé de 
RÉPRODVER, VOy. ce v. ï S. m. Celui 
que Dieu rejette st maudit =: Les ré- 
prouvés, Reprobi, orum, m. pl. Vulg. 

REPROUVER, y. acl. Désapprou- 
ver, rejeter. Improbare, act. Cic. Voy. 
DÉSAPPNOUVER, REIETER 9°. 

REPTILE, 8. D. Animal qui rampe. 


REPUG 
Animal (ais) reptile (a), u. Boet. et 
simpl. Reptile, is, n. Vulg. 
REPU, US, adj. Qui a assez mangé. 
Satur, ura, urum. Cic. Voy. nassasié. 
REPUDLICAIN, AINE, adj. 19 Qui 
appartient à la republique, à une repu- 
blique : La forme républicaine, * Li- 
beræ reipublicæ forma. D'apr. Cie. 
Donner aux Etats de la Grèce la forme 
—, Græciæ formam rerum publicarum 
dare. Cic. Gouvernement, État répu- 
blicain, C. népusuique 2e. || Subst. 
Un républicain, *Liberæ reipublicæ 
civis (is), m. (Georg.). || 2° Qui affec- 
tionne le gouvernement républicain : 
Esprit républicain, * Communis liber- 
tatis studium (ii), n. (Georg.). || Subst. 
Un républicain, *Reipublicæ libers 
amicus (t), m. (Georg.). 
REPUBLIQUE, s. f. 1° La chose 
publique, l'État, le gouvernement. Res 
(ei) publica (æ) ou Respublica, reipu- 
blicæ, f. Cic. Civitas, atis, f. Sall. 
: La république imaginaire de Platon, 
Illa commenticia Platonis civitas. Cic. || 
Fig. Les rats ont rongé dans ma biblio- 
thèque la République de Platon, Pla- 
tonis Politriam apud me mures corrose- 
run. Cic. || 2° Gouvernement de plu- 
siours, État gouverne par plusieurs. 
Elat populaire, démocratie) Ciuitas 
atis) popularis (is), f. Cic. Civitas in 
qu populi potestas est. Cic. (État 
ibre) Libera respublica, gén. liberæ 
reipublicæ, f. Cic. Libera (æ) civitas 
(atis), f. Cic. Liber (eri) populus (i), 
m. Cic. : La république, c'est-à-dire 
la chose de tous, Res publica, id est, 
res populi. Cic. Je prélère la 1oyaute 
à la —, Regnum malo quam liberum 
populum. Cic. La — ayant été fondée, 
Æquato jure omnium. Liv. Le fonda- 
teur de la — romaine, Conditor Ro- 
manæ libertatis. Liv. Dans les répu- 
bliques, In liberis populis. Cic. Quand 
on est en république, Cum omnis per 
populum geruntur. Cic. En —, il faut 
montrer une certaine facilité de carac- 
tère, In juris zquabilitate exercendä 
est facilitas animi. Cic. 
RÉPURIATION, 8. f. 4e Action de 
répudier. Repudium, tt, n. Plaut. Ter. 
Suet. Dig. Divortium, n. Cie. Voy. n1- 
voncs 1°. | 2° Fig. Action de rejeter, 
de repousser. Repudiatio, onis, f. Cic. 
11 3° Renonciation. Voy. ce m. 
RÉPUDIER, Y. act. 1° Renvoyer 
sa femme suivant les formes legales : 
Répudier sa femme, Uzxori nuntium 
remilire. Cic. ou nuntium mitiëre 
(o, is, misi, missum). Dig. Ürori re- 
pudium remiliëre. Suel. ou repudium 
miltère. Dig. repudium renuntiure. 
Ter. Uxorem repudio dimittère. Suet. 
Urorem repudiare. Sue. Voy. Divon- 
cer. Femme répudiée, Femina e ma- 
trimonio dimissa. Suet. Faire répudier 
à Silius Junie, Juniam matrinonio 
Silii exturbare. Tac. || 2° Fig. Rejeter. 
Repudiare, act. Cic. Voy. RRIETSD 9, 
1 3° Renoncer à. Voy. ce m. 
REPUGNANCE, s. f. 1° Antipathie 
(pour qqn). Aversus (i) auimus (1), m. 
ic. Aversum (ti) ingenium (ii), 0. 
Sal. Odium, ii, n. Cic. : Répuguance 
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pour qqu, Odium in aliguem. Cic. erge 
aliquem. Nep. adversus aliquem. Liv. 
Il a de la — pour les Muses, Esf 
aversus a Mfusis. Cic. Avoir une grande 
— pour qqn, Aversissimo anime esse 
ab aliquo. Cic. Insprrer À nne pers. 
de la — pour qqn, Alicujus voluntn- 
fem ab aliguo abalienare. Cic. Vuy. 
ANTIPATUIÉ 0, AVERSION, BAINE |0. 
1 2° Aversion pour qq. ch. Fasiidium, 
ti, n. Cic. Odium, n. Cic. : Répu- 
gnaoce pour le monde (— pour les 
réunions), Odium cœtüs. Tac. — pour 
le travail, pour la pauvreté, Luboris 
fuga (æ), D. Cic. Fuga paupertatis. 
Hor. Avoir de la — pour certaines 
choses, flabëre ad certas res offeusio- 
nem alque fastidium. Cic. Avoir ie la 
— pour le travail, Laborem fuyrre 
(to, is, fugi, fugitum). Ter. J'ai de la 
faire (= je répugne à), Voy. 
RéPUGNEn 2°. Les principes de nos 
désirs et de nos répugnances, A ppe- 
fendi et refugriendi inttia. Cic. Avoir 
les mèmes désirs et les nièmes —, 
Idem velle atque idem molle (nolo, non 
vis, non vull, nolui, 8. sup.). Sal. 
Avec répugaance, Gravate. Cic. Voy. 
De mauvais ont 1°. || commenca par 
montrer de la —, Primo cœptt gra- 
vari. Cic. Sans —, Non repuynanter. 
Cic. Non gravuate. Cic. Haud gravatim. 
Liv. Je le ferais saus —, Non gra- 
varer. Cic. Voy. De bon GRË {°. 
Causer de la — à qqn, C. AÉPUORER 
3°. inspirer à qqn de ia — pour qq. 
ch., C. DÉGOÛTER de. VOy. AVEASION, 
DÉGOÛT 20, HAINE 2°. 

REPUGNANT, ANTE, adj. 1° Con- 
traire, oppose. Voy. comTaains {°. | 
2° Degoûtant. Voy. ce m. 1° el 2e. 

REPUGNER, v. 0. 1° Avec un suj. 
de ch. Être plus ou moins oppose à. 
Repugnare, n. Cic. = La dissimulation 
répugae à l'amitié, Simulatio repugnat 
amicutis. Cic. Cela — à ton bumanité, 
Non est id humanilatis fuz. Cic. Le 
caractère de Sylla — 4 [cette] impu- 
lation, Sulle persona crimen non sus- 
cipil (de suscipÿre, 10, cepi, ceplum). 
Cie. Ils ne voient pas à quel point 
ces choses répugaent l’une à l’autre, 
Non vident quam repugnent kæc inter 
se. Cic. Passions qui — l'une à l'autre, 
Cupiditates inter se pugnantes. Cic. 
Dire des choses qui — les unes aux 
autrcs, Loqui pugnantia. Cic. Voy. con- 
TRAIRE (ad).) 1°. [| Abs. Qu'un homme 
soit à la fois heureux et accablé de 
maux, cela répugne, {llud reyugnat 
eumdem el beatum esse et multis malis 
oppressum. Cic. || 2° Éprouver un sen- 
timent de répugnance. Abhorrére, eo, 
es, rui, $. qup., n. Cic. = [Jeune 
bomme] qui répugne au mariage, 
Abkhorrens ab r° uroriëä. Ter. Je — à 
l'idée de fuir, À consilio fugiendi 
absum (es, fui, futurus, esse, D. Cic. 
Mva esprit — à écrire, Abhorret a 
scribendo am vus. Cic. Tu répugnes à 
douner, Dare gras rt (pass.). Cic. Je 
ne répugnerais pas à dire, Dicère non 
fugerim (de fugére, io, is, gitum, n.). 
Cu. Je répugne à parler, À dicendo 
refugio. Cic. || 8° user, laspirer de 
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la répugnanoe. DisplicEre, 60, es, cui, 
citum, a. Cie. : Cela me répugne, Hoc 
mihi odiosum est. Cic. Cela — à d'au- 
tres, Hoc apud alios offensionem habel. 
Plin.Voy.oépLaine {°,DÉOOÛTER.|| Im- 
mers. [1 me répagne de parler, Vny.2e. 
 REPULLULER, v. 0. Renaltre en 
grande quantite. Repullulare, s. sup., 
a. Sen. l'in. Repullescére, 0, à, 6. 
parf. ni sup., on. Col. 

RÉPULSION, 8. f. fe Action de ce 
qui repousse, etat de ce qui est repoussé. 
Repulsus, #s, m. Plin. || 2 Fig. Aver- 
sion, repugnance. VOy. RÉPUGNANCE. 

RÉPUTATION, 8. f. 1° Opinion, 
soit bonne, soit mauvaise. que le publio 
a d'une pers, bruit public sur une 

ers. (Bruit public) Ordin. Fama, æ, 
F Cic. Qgf. Rumor, oris, masc. Cic. 
Liv. (Opinion) Ordi. Eristimaiio, 
onis, f. Cic. Qqf. Opinio, onis, F. Cie. 
: Bonne réputation, Bona fama. Cic. 
existimatio. Cie. Nep. Se faire, S'ac- 
quérir une bonne —, Rumorem bonum 
colligëre. Cic. Avoir une bonne —, 
Être en bunne —, Bene ou Commode 
audire (io, is, ivi, itum), n. Cic. Jouir 
d'une très bonne —, Famä optinä 
frui, dép. Tac. Voy. 2°. Mauvaise —, 
AMala fama. Ter. exristimatio. Nep. 
Avoir une mauvaise —, Être en mau- 
vaise —, Male audire. Cie. BMinus 
commode audire. Cic. Rumore aduers0 
tsse. Liv. Avoir une très mauvaise 
—, Infamiä flagrare, n. Cic. Flagrare 
rumore malo. Tac. Se perdre de —, 
Se dedecorare. Sall. Homme perdu 
de —, flomo dedecore infamis. Cic. 
Femme perdue de —, Famosa femina. 
Suet. Voy. peanu 4°. — de probilé. 
Opinie innocentiæ. Cic. Chercher une 
— de clémence, Famam clementiæ 
affectare. Tac. Se faire une — de 
clémence, Famam clementis colligëre. 
Liv. Avoir une grande — de justice, 
Famä justitiæ florèére, n. Nep. Îls ont 
chez les Gaulois uns haute — de 
courage, Eorum inter Gallos virtutrs 
opinio est singularis. Cæs. 1} est en 
d'homme bonorable, Honestus 
erislimatur. Cic. Faire à qqn une — 
de cruauté, Famam crudelitatis alicui 
inurëre. Cic. Se faire une — de mé- 
chanceié, Famam malignitatis conse- 
qui. dép. Pl.-j. Il eut la — d'un juge 
trop sévère, Judez durior habitus est. 
“ic. H craint la — de débauché, Fa- 
mam nebulonis timet. Hor. || 2° Bonne 
opinion que Îe public a d'une pers. Eris- 
timatio, onxs, [. Cie. Fama, æ, f, Cic. 
: La réputation d'une femme, Mulie- 
bre(is) decus (corie), n. Liv. Défendre 
la — de sa sœur, Famam sororis de- 
fend#re. Cic. Veiller à la — de qqn. 
Enstimationt alicujus consulère, n. 
Cic. Avoir soin de sa —, Eristima- 
tioni ou Famæ servire, n. Cic. Con- 
server, Soutenir la — qu'on a ac- 

uise, Famam ante coilectam servare. 

ic. Ne pas ménager sa —, Famæ 
non parcère. Sall. Perdre sa —, Eris- 
timationem perdŸre. Ad Iler. Ne rien 
perdre de sa —, Nullum deirimentum 
existimationis facëre. Nep. Sans rien 
perdre de sa —, Sins dstrimento famæ. 
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Cic. Sine labe famæ suæ. Prop. Il n'a 
pas de — à perdre, Nihil habet quod 
de eristimatione perdat. Ad Her. Pu- 
blier des libelles attentaloires à la — 
de qqn, Libellos ad infamiam alicujus 
dare. Suet. Attaquer la —, Porter 
atleinte à la —, Eristimationem op- 
pugnare, offendère, violare. Cic. Nuire 
à [a —, Fomam ledére. Sal. De famä 
detrah®re. Cic. Salir, Ternir la —, 
Famam maculare. Liv. inquinare. Liv. 
dehonestare. Liv. Déchirer, Perdre la 
— de qqn, Ezxistimationem alicujus 
lacerare. Suet, perdère. Ad Her. Rui- 
ner la —, Famam atterëre. Sail. || 3° 
Celébrite, gloire (des pers.). Fama, æ, 
f. Cie. Nomen, minis, n. Cic. Laus, 
audis, [. Cie. Gloria, &, f. Cic. Decus, 
coris, n. Sall. : Une réputation si 
brillante, Tanta famæ celebritas (atis), 
f. Cic. Chercher à se faire une —, 
Famain sibi aucupari,dép.Plin.Acqué- 
rir de la —, Se faire une —, Laudem 
comparare. Cic. assequi, dép Cic. 
Famam consequi, dép. Cie. l jouit 
de la — qu'il s'est arquise à force de 
travail, ffabet eristimationem multo 
labore collectam. Cic. Cela met en —, 
donne de la —, Ou acquiert ainsi de 
la —, Ista res opinionem affert. Quint. 
Le charme de sa voix lui avait acquis 
la — d'bomme éloquent, Eï suavttas 
vocis bene loguendi fainam confeceral. 
Cic. Se faire une très graude —, Âm- 
plissimum nomen sibi facëre. Cic. Se 
faire par sou débit une grande — 
d'orateur, Magnam opinionem dicendi 
actione facëre. Cic. Sa — s'étend très 
loin, Ejus nomen lattssime manat. Cic. 
Ses écrits sont au-dessous de sa —, 
Ejus scripta infra famarn sunt. Quint. 
Voilà de quel point de depart je suis 
arrivé à la —, Ab his funtibus ad ho- 
minum famam profluri. Cic. Elre en 
—, Nomen habëre. Cic. Être en grande 
—, In marimä laude esse ou Magnum 
nomen habére. Cic. Esse in magno no- 
maine et gicriä. Cic. Épicure est en 
grande —, Epicurus floret. Cic. Avoir 
une haute — dans les écoles, Sum- 
mam opinionem in scholis obtinere. 
Quint. Avoir la — de très grand ora- 
teur, Summi oratoris laudem hubère. 
Cie. Rheteur d'une grande —, Nobilis 
rhetor. Cic. Homme d'une — écla- 
tante, Homo przclarus. Cic. Homme 
d'une si grande —, Vir fanto nomine. 
Cic. Howme de qq. — dans les let- 
tres, Homo nonnullius in litteris no- 
minis. Pl.-j. Malire qui n'est pas 
sans —, Non ignobilis magister. Cic. 
Cécilius, homme sans aucune —, Cz- 
cilins, de quo nulla unguam opinio 
fuit. Cic. Le peu de — d'un artiste, 
Artificus ignobilitas (atis), f. Plin. 
Voy. CÉLÉBRITÉ 2°, GLOIRZ 40. || 
Celëbrite, vogue (des ch.). Laus, audis, 
f. Plan, Ilonos, oris, masc. Cic. No- 
men, minis, n. Cato. : La répulation 
du climat, Aeris celebritas (atis), f. 
Plin. — d'un vin, Vini claritas, f. 
Plin. La — du vin Pramnien se main- 
tient, ÆEtiamnunc honos durat vino 
Prarnnio (au dat.). Plin. La — de [ce] 
ia ne franchit pas les Gaules, Con- 
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sistis intra Gallias vini auctorites, f. 
Plin. Mettre en —, In honorem addw 
cére, act. Cie. Etre en —, Esse ia 
honore. Hor. Plin.in laude. Plin. Eaux 
en — pour leur salubrité, Aquz sa- 
lubrifate nobiles (de nobrlis, e). Veil. 
Vin qui a morns de —, Vinum igno- 
bilius (de ignobilis, e). Plin. 

REPUTRN, v. act. Estimer, compter 
pour, regarder comme. Eristimare, 
act. Cic. Putare, act. Cic. Habere, eo, 
es, bui, bitum, act. Cic. : Répulter les 
dieux heureux, Deos beatos habere. 
Cic. Voy. nsoanDxr (act.) 4°, consi- 
DÉRER 5°, [1 fut réputé bomme hono- 
rable, pour homme bonorable, Eris 
timalus est honestus. Cie. VOy. PASSER 
(neut.) 8°. 

REQUÉRANT, ANTS, 8. m. Colul, 
Celle qui requiert en justice. C. os- 
MANDEUR 29, DEMANDENESSE. 

REQUÉRIR, v. act. 1° Qqf. Quérir 
de nouveau. Voy. Re 1° el CHERCHER 
20. || 2° Qqf. Simpl. Querir. Voy. 
CUERCHER 20, | 3° Prier qqn de qq. 
ch. =: Voilà ce dont il me requerail, 
Ilze sunt illa quæ me flagitabat. Cie, 
Voy. prire 20. || 6° Ordonner, sommer 
= Reqgnérir qqn de faire..., Alicur im- 
perare ut facial. Cæs. VOy. ORDONNER 
20. || 6° Rcclamer. Postulare, act. Cic. 
Voy. DEMANDER 40. || 6° Former une 
demande en justice : Requërir l'aulo- 
risation d’actionner, Actionem postu- 
lare. Cic. Voy. pewanpæn 20, || 7° 
Fig. En parl. des ch. Demander, exiger. 
Requir”re, 0, is, quisivi el sit, situ, 
act. Cæs. =: L'affaire requiert de la 
promplilude, Res diligentiam requiri. 
Cæs. Voy. D&emANDER 6°. 

REQUÊTE, s. [. 1° Demande pæ 
écrit suivant certaines formes. Libellus, 
i, m. Cic. Pl.-j. Suet. Dig. : Rédiver 
une requête, Libellum componère. 
Cic. concrpère. Dig. Présenter uns 
—, Porrigëre libellum. Suet. Présenter 
au sénat une — au sujet du traité, À 
senatu de fœdere postulare. Cic. Ré- 
pondre aux requêtes, Libellos signare, 

uet. subnotare. Pl.-j. Épaphrodite, 
préposé aux —, maltre des —, Epa- 
phroditus, a libellis. Suet. Un maitre 
des—, [Homo libellos agers. Dig. || 2° 
Demande en gén. (Action) Postulalie, 
onis, f. Cic. (Chose demandee) Postu- 
latum, à, n. Cic. 

REQUIN, s. m. Sorte de poisson de 
mer. * Squalus (i) carcharias (æ), m. 
Linn. 

Se REQUINQUER, v. réf. C. Se 
PARER {0 

REQUIS, 185, part. pasté de ns 
quéRin, Voy. ce v. || Adj. Necossaire, 
convenable. Necessarius, 4, um. Cie. 
: Qui a les qualités requises par la 
loi, Legitimus, a, um. Cic. Juslus. 
Cie. Remplir les formalités —, Legi- 
tima conficére. Nep. Omnia justa per- 
fictre. Liv. L'âge requis, Justa ælas. 
Dig. Briguer une charge dès qu'on a 
l'âge —, Petÿre anno suo. Cic. Voy. 
L#0aL. Placer une ch. à l'endroit —, 
Ponëre rem loco quo comuentt. Quint 
VOy. CONVENABLE de, . 

RÉQUISITION, s. f. fo Action de 
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requérir en gén. Postulatio, onis, f. 
Suet. Voy. vewanne. || 2° Demande 
faite par l'autorité publique de mettre à 
sa disposition dos pers. ou dos ch. : 11 met 
ea requisition dans la campagne le 
plus grand nombre possible d'animaux 
domestiques, Quam plurimum potest 
domiti pecoru ez agris conquirit (de 
conquirére, 0, quisivi et sit, sifum), 
Sail. Mettre en — les navires d'un État, 
Naves civitati imperare. Nep. Blé mis 
ea—,Frumentumimperatum. Liv. Des 
réquisitions d'argent, Imperatæ pecu- 
niz. Ces. On avait fail une réquisition 
d'ane grande parte {des habitants), 
pour les envoyer à l'armée, Magna 
pars ad belhum erat evocata. Cæs. 


RÉQUISITOIRE, s. m. Âcte de ré- | À 


quisition dans un tribunal. Postulatio, 
omis, f. Suet. PL.-j. 

RESCIP, s. m. C. RéCIr. 

RESCINDER, v. act. Annuler un 
acte, etc. Rescindère, 0, is, scidi, sc1s- 
sum. act. Cie. 

RESCISION, s. f. Annulation d’un 
acte, etc. Rescissio, onis, f. Dig. 

RESCISOIRE, adj. Qui donne lleu 
â rescision. Rescissorius, a, um. Dig. 

RESCRIT, s. m. Reponse des empe- 
reurs romains aux questions sur lesquel- 
les ils etaient consultes. Rescriptum, i, 
on. Tac. Dig. Rescriptio, onis, [. Drg. 

RÉSEAU, 8. m. 1° Filet à petites 
mailles. Resiculum, à, n. Varr. Ov. || 
3° Nom de differents ouvrages à mailles. 
Reñculum, à, n. Cic. Hor. Juv. Reti- 
eulus, i, m. Varr. Petr. Plin. =: Fait 
en forme de réseau, Reticulatus, a, 
um, Varr. Vitr. || lig. Enlacé dans 
an réseau de devoirs, Multis officiis 
implicatus. Cic. 

RÉSÉDA, s. m. Sorte de plante. 
Reseia. æ,f. Plin, 

RÉSERVE, s. {. 4° Action de garder, 
de mettre de côté ga. ch. pour un autre 
temps, pour un autre usage. Sepositio, 
onis, Î. Up. : Ne faire aucune réserve 
du bntin ponr le Trésor publie, NiAil 
predæ in publicum secernëre (0, is, 
crevi, cretum). Liv. Mettre en — des 
provisions pour le siège, Commeatus 
ed obsidionem reservare, act. Cæs. Cic. 
Mettre du grain en —, Frumentum 
cond’re (o, is, didi, ditum), Cic. re- 
condëre. Col. Meltre en — des ali- 
ments pour l'hiver, Alimenta in hie- 
mem reponêre. Quint. Voy. RÉSERVER 
4e. | Fig. Talent mis pour ainsi dire 
en réserve, Facultas quasi reposila. 
Quint. Lieux communs qu'on tient en 
—, Loci in medium conservati. Cic. || 
30T. de guerre. Troupe tenue en dehors 
de l'action pour être employse dans un 
sutre temps. Subsidtum, ii, a. Cæs. 
Liv. : Corps ou Troupe de réserve, 
Même traduct. Relalif à la —, Subsi- 
diarius, a, um. Cæs. Liv. Soldats du 
corps de —, Subsidiarii milites, et 
diropl. Subsidiarii, orum, m. Liv. 
Former la —, Subsidiari, dép. Hirt. 
1} dispose le reste des cohortes sons 
forme de —, Reliqua signa in subsidio 
collucat. Sall. 11 met les peupies les 
lus belliqueux dans la —, Gentes 

ellicosissimas in subsidiis locat. 
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Curt. Deux mille hommes setinrent en 
—, Duo mullia extra ordinem tenuere 
(neut.). Liv, Faire avancer les der- 
uières réserves, Ab ultimis subsidiis 
milifem ctère. Liv. || 3° Fig. Ressource 
pour remplacer ce qui vicndrait à man- 
quer. Præsidium, it, n. Col. : Maïlle- 
tons plantés comme réserve, Malleoli 
præsidui causä positi. Col. || 4° Action 
de retenir qq ch. d'un tout, de rctirer 
qqn d'un nombre, exception. Erceptio, 
onis, f. Cic. 2: Je n'ai lait de réserve 
pour persoune, Neminem excepi (de 
ercipère, 10, 18, ceplum). Cic. La loi 
par une — formelle dispose qu'il 
est permis de prendre..., Lez nomi- 
nalim ercipit ul capére liceat. Cic. || 
la réserve de vous deux, Erceptis 
vobis duobus. Cic. 11 fut condamné 
par tous les snflrages à la — d'un 
seul, Omunibus sententiis, præterunem, 
condemnatus est. Cic. Voy. mxCEPTÉ 
(prép.). || Avec celte réserve, À la — 
ue.…., Præterquam quod (et lind-): 
ie. J'ai fait un bon voyage, à fa 
— que quelques-uns des miens ont 
contracté, [ler commode erplicui, 
excepto quod quidam er meïs contrare- 
run. Pl.-j. Î 6o Chose exceptoo Er- 
ceptio, onts, f. Cic. = La loi n'a abso- 
lument que deux réserves, Sunt in 
totä lege ercepliones duæ. Cic. Sans 
aucune réserve, Sine ullä exceptione. 
Cic. La où il n'y a pas de —, {bi ubi 
non est erceplum. Cic. Je vous ai fait 
part, sans aucune —, de toutes mes 
pensées, Effudi vobis omnia quæ sen- 
{iebam. Cie. Je me suis donné à Caton 
sans —, Catoni me totum dedidi. Cic. 
Je quis à vous sans —, Sum lotus 
vester. C'c. Ce mérite est à toi sans 
—, Hoc tofum luum est. Cic. Con- 
flance sans ——, Martma fides. Cie. 
Liberté sans — (— absolue), Pura 
libertas. Dig. Donner la hberté à qqn 
sans —, Large ministrare sibertatem 
alicui. Cie. Voy. aNTIRR 19, ENTIÈNE- 
MENT. |] 6 Action de déclarer qu'on 
garde un sentiment oppose 4 qq. ch. 
qu'on ne contredit pas : Faire ses ré- 
serves, Assensum refinére. Cic. [] 7° 
Fig. Prudence, circonspection. Cautio, 
onts, f. Cic. Circumspectio, f. Cic. 
Prudentia, æ, f. Cie. : Se tenir sur 
la réserve. C. S'ossenven 2°. Qui 
donne sa conflance avec —, In cre- 
dendo caulus (a, um). Cic. Parler 
avec glus de —, Loqui consideratius. 
Sen. Sans —, Incaute. Cic. Inconsi- 
derate. Cic. Voy. PRONENCR, PRÉCAU- 
TION 2°, PRÉCAUTIONNÉ, PRUDEMMENT. 
l 8o Fig. Discrétion. Verecunilia, æ, 
. Cic. Pudor, oris, masc. Cic. Mode- 
ratio, onis, f. Cic. Modestia, », f. 
Quint. : Qui a de la réserve, Pudens, 
gén. entis. Cic. Voy. discréTIoN 2°, 
DISCNET 1°, DISCRÈTEMENT 10, Sans 
—, Voy. iRdIScRRTEUERT 10. || 90 Fig. 
Moderalion, mesure. Moderatio, onis, 
f. Cic. AModestia, æ, f. Cic. Temperan- 
tie, (. Cic. Temperamentum, à, n. Cie. : 
User de qq. ch. avec réserve, Alodice 
uti aliqu& re. Cic. En faisant cela je 
me tiendrai sur la — et mème en 
deçà de la —, Modice hoc faciam, eut 
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ciiam intra modum. Cie. Voy. xon$- 
RATION 1°, MESURE 12°, moDÉRé 2e, 
MNODÉREMENT 2°. Sans — dans 6on 
langage, {mmodicus linguë. Liv. Sans 
—, Intemperanter. Ce. Liv. Voy. ra 
MODÉRÉMENT. || 10° Fig. Modestie, pu- 
deur, decencs. Modestia, æ, f. Cic. Ve- 
recundia, f. Cic. Pudor, oris, masc. 
Quint. Voy. movesrix 3°, uoorsræ 
49, MODRSTEMENT 4° : Élre sans ré- 
serve dans ses propos, Solutissimæ 
lingus esse. Sen. Voy.iuuonrsTeurnT. 
RÉSERVÉ, és, part. passé de n#- 
SERVER, Voy. ce v. {| Adj. 4° Circon- 
spect. Circumspectus, «, um. Sen. 
onsideratus. Cic. || 2° Discret. Vere- 
cundus, à, um. Cic. Pudens, géo. 
entis. Cie. Bodestus, a, um. Cic. 
RÉSERVER, v. act. 1° Garder qq. 
Ch. ou qqn pour un autre temps, pour 
un autre usage. Reservare, act. Czs. 
Cic. Servare, act. Cic. Liv, Seponrre, 
0, ts, posui, posilum, act. Liv. Repo- 
nêre, act. Cic. Secernëre, 0, is, crevi, 
crelum, act. Liv. : Réserver des pro- 
visions pour le siège, Commeatus ad 
obsidionem reservare. Cæs. — l'argent 
pris à l'ennemi pour la construction 
d'ua temple, Captivam pecuniam in 
ædificationem templi seponère. Liv. — 
un témoin pour la Gn, qqn pour 
parler en dernier lieu, Reservare tes- 
tem ad eztremum, Cic. aliquem ad 
ulfimum dicendi locum. Liv. — le 
reste pour le dire de vive voix, Re- 
servare celera præsenti sermoni. Cic. 
J'ai réservé ponr ma vieillesse no 
sujet plus riche, Uberiorem materiam 
senectuliseposui,Tac.Réserverlereste 
(de la discussion) pour le lendemaiu, 
Reliqua in crastinum diem differre ([ero, 
fers, distuli, dilatum). Cic. Î Je me 
réserve à chercher, ou de chercher, 
lorsque l'hiver sera venu, Jieme de- 
mum quæram. Pl.-j. Je me — de 
donner l'or quand elle sera mariée, 
Tum demum aurum dabo, ubi erit 
locata in matrimonium. Plaut. || 2° 
Destiner à. Destinare, act. (à..., ad et 
l'ace.). Liv. Addicére, 0, ts, duri, 
dietum, act. (à... dat.). Cic.z Ces ré- 
compenses que le roi te réservait, 
(Ea) quibus rez le munerare consti- 
tuerat. Cic. Voy. DESTINER. Or réservé 
à un autre usage, Aurum in aliud 
destinatum. Tac. Enfant — à cet 
avenir, Voy. vesrmé. Trailements 
indignes qui sant réservés aux vain- 
cus, Indigna, quæ vicitos manent (de 
manère, co, mansi, mansum). Cic. Il 
commença à soupçonner ce qui lui 
était réservé, Cæpit suspicert quid sibi 
itnpendéret (de impendère, 60, es. 5. 
parf. oi sup., n.). Cic. VOy. ATTENNRE 
40. || 3° Garder, Retenir qq. ch. d'un 
tout. une pers. ou uns ch. entre plu- 
siours autres. Servare, act. Cic. Sepo- 
nêre (voy. 10), act. Cic. Secernére 
voy. 1°), act. Lio. = Ne rien réserver 
du butin) pour le Trésor, NiAil in 
publicum secern7re. Liv. 1 (me) plaît 
que certaines choses soient réservées 
& l'autorité de la multitude, Placet 
esse quasdam res servalas voluntati 
mulliludinis. Cie. Le rûle que je m'é- 


41466 RÉSIG 


tais réservé, Parties, quas mini sump- 
Seram (de sumre, 0, is, sumptum). 
Cic. Chacun se réservail one partie 
du savoir pour l'éludier, Alius alram 
sibi partem seponebat, in qu& elabo- 
rarel. Cic. Places réservées (au théà- 
tre), Loca assignafa. Liv. |} 4° Excep- 
ter dans une vente, oto.). Ercipére, to, 
ïs, cepi, ceptum, act. Cic. Dig. z Si 
dan; la venie les jarres n'ont pas été 
expressément réservées, Si dolia non 
sent nominalim in vendilione excepla. 
Dig. Se réserver qq. ch. dans une 
vente, In venditione aliquid recipëre 
sibi el simpl. recip#re. Cic. Eu ven- 
dant la maison, ils estréservé un petit 
logement sur le derrière, Posticulum 
hoc recepit, cum ædes vendidit. Plaul. 

Se RÉSERVER, v. ré, Se ménager 
pour un autre temps. Se reservare. Cic. 
= Se réserver pour d’autres octasivns, 
Se reservare aliis lemporibus (au dat.). 
Cic. Les occasions, pour lesquelles 
tu t'étais réservé, Tempora, ad quæz 
æ reservaras. Cic. 

RÉSEN VOIR, #. m. 1° Leu fait 
exprès pour glonir cart. ch. en reserve. 

Eu gen.). Heceptaculum, à, n. Vitr. 
ID'aqnedne) Castellum, n. Vitr. (Bas- 
sin decouvert) immassartum, il, 0. 
Vitr. Lacus, Us, dat. et abl. pl. ubus, 
m. Frontin. (Uilerue souterraine) Cis- 
terna, &,f. Varr. Col. (Vivier) Pis- 
cina, æ, f. Varr. Cie. Col. : Réservoir 
où est l'eau, Aquæ receplaculum. 
Vitr. H 1° Toute cavité du corps où 
s'amasse un fluide. Conceptaculum, à, 
a. Gell. : La veine est un réservoir 
du sang, Vena est sanguinis concep- 
tacuium. Gell. 

RÉSIDENCE, 5. {. Demeure habi- 
tuelle. Sedes, ts, f. Cie. Voy. Deu=uR= 
40, Palais 10, 

RÉSIDER, v. n. 4° Faire sa demeure 
en qq. endroit. Habitare, acl. et neut. 
Cic. Voy. mastren. j| 2° Fig. Elster 
dans. Înesse, insum, nes, infui, n. 
Cic. Versurr, pass. Cic. : Dans l'nra- 
teur parfait réside toule la science 
des pbilnsophes, In oratore perfecto 
nest omnis philosophorum scientia. 
Cic. La sensativo du plaisir 
dans toutes les parties du corps, 
Delectatio in omni parte corports ver- 
satur. Cic. À 3° Consister en. Consis- 
tre, 0, is, stiti, 6. sup., n. Cic.: La 
rbétorique réside dans l'action, Con- 
sisiit in aclu rhetorice. Quint. Où 
— Le bonheur? Ubi felicutas posita 
es1? Sen. Faire résider le bonheur 
dans la vertu, In virtute vifam bestam 
ponêre (0, is, posui, posifum). Ci. 
Voy. consisTen 2°. 

RESIDU, s. m. 4° Reliquat, reste. 
Voy. ces m. || 4e Ce qui reste d’une 
substance soumise à une opération chi- 
mique. C. Dérôr 5°. 

ÉSIGNATION, 8. £. 1° Abandon 
en favour de qqn. Cessio, onis, f. Cic. 
Voy. asanvon 4°. || 3° Qgf. Démis- 
sion. Voy. ce m. || 3° Soumission 4 la 
Providence; soumission à son mathour. 
Auimus (i) æquus (1), m. Cic. Patien- 
tia, æ, f. Cic. Tolerentia (tr. rare), f. 
Cic. Sen. Quint. Perpessio, onis, f. Cie. 
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Voy. PATIENCE =: Supporler la servi- 
tude avec résignation, Tolerare ser- 
vitutem æquo animo. Sall. Voy. pA- 
TIRMMENT 40. Souffrir qq. ch. sans —, 
Iniquo animo aliquid pati, dép. Ter. 
REÉSIGNÉ, #8, part. passé de ré- 
sioxsa, Voy. ce v. || Adj. Qui se sou- 
met à la volonté de Dieu, 4 son malheur. 
Patiens, gen. entis. Cic. = Être rési- 
gué, Æquo animo esse. Cic. Elre — 
à qq. ch., Aliquid æquo animo ferre 
(fero, fers, tuli. latum). Cic. — à ces 
opyrobres. à supporter ces opprobres, 
Ilæc dedecora pati paralus (a, um). 
Liv. Voy. PATIBNT 20, Se RÉSIGNER. 
RÉSIGNER, v. act. 1° Ceder qq. 
ch. 4 qqn. Re on Rem alicur cedÿre (0. 
ü, cessi, cessum), neul. etact. Cic. Voy. 
céorn {e. || 2° Se démettre de. Abdi- 
care, act. Sail. Voy. Se DÉMFTTRE 2°. 
Sa RÉSh:NER, v. rél. Se soumettre 
à la volonté de Dieu, etc.; à son mal- 
heur, etc. Æquo animo ferre (fero, fers, 
tuli, latum), act., ou pati (ïor, éris, 
passus sum), dép. (acc.). Cie. z Se 
résigner à son mal, Malum suum æzquo 
anto ferre. Ter. Se — à la douleur. 
Lolorem plactde et sedate ferre. Cic. 
Se — À la dernière misère, Merxdict- 
tatem perpreli (ior, ëris, pessus sum). 
dép. Cic. Se — & son sort, Fortunz 
cedëre (0, us, cessi, cessum), 0. Sall. 
Se — aux événemeuts, Tempori ser- 
vire (io, ts, iui el ii, itum). Cie. Se — 
à la volonte de qqn, Voy. Se souuxr- 
Tres. Tu le résigneras à recevoir des 
avis, Æquo animo te moneri palieris. 
Brut. ap. Cic. Voy. consenrin 3°. Se 
résigner à partager une inforiune, 
Ad calamitatis soctetatem des:endére 
(0, is, scendi, scensum), on. Cic. Sup- 
purter qq. ch. sans se —, Ne pou- 
voir se — à qq. ch., Aliquid iniquo 
animo pati. Ter. ferre. Cic. Je ne puis 
me — à ce que Lu me quitles, Per- 
iniguo patior anitno le a me digredi. 
Cie. | Abs. (Si le contraire a lieu], 
uons nous résignerons, Animis æquis 
puttemur. Plant. 
NÉSILIATION, 9. f. RÉSILI- 
MENT, 8. @. C. ANNULATION. 
RESILIER, v. act. C. ANNULER. 
RESILLE, 8. [. Filet pour envelop- 
per les cheveux. Reticulum, à, n. Petr. 
REÉSINE, 8. f. Matiore qui suinte de 
certains végètaux. Resina, æ, f. Plin. 
RESINEUX, =USE, ad}. {° Qui pro- 
duit la resine. Resinaceus, a, um. Plin. 
IL 2° Qui à qq. qualité de la résine. Re- 
sinosus, a, um. Plin. 
RESIPISCENCE, 5. f. Roconnals- 
sance de la faute aveo amendement. 
*Ad bonam frugem reditus (üs), m. 
Voy. AmPENTIR (subsl.) : Venir à ré- 
sipiscence, Resipisc®re, 0, is, sipui el 
sipivi ou sipii, 8. sup., n. Ter. Cic. 
Ad frugem bonam se recipére (io, is, 
cepi, ceplum). Cic.Voy.Seconriomn 1°. 
RÉSISTANCE, 3. {. 4° Quahte par 
laquelle un corps résiste à l'action d'un 
autre corps. Renisus, üs, m. Cels. =: Si 
cela offre une plus forte résislance 
Gé la sonde), Si id magis renititur 
de reniti, or, Eris, nisus et nirus 
dép.). 


sum, Cels. On juge à la — 
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(qu'éprouve la sonde) qu'on sst ar- 
rivé.…., Æx renisu patet perventum 
esse. Cels. Sans opposer de — aux 
denis, à ceux qui Île frottent, Nulia 
dentium offensä. Plin. Sine offensä 
fricantium. Plin. — d'un corps dur 
qu'on frappe, Duræ materiæ repulsus 
(üs, m.). Plin. Rayon rompu par la 
— de l'air, Radius fractus aeris in- 
fentu (m.). Apul. Varsseau construit 
en vue de la —, Navis facta ad quam- 
vis vim perferendam. Czæs. || 2° Dé- 
fense contre une exaque. ( n gen. 
Defensio, onis, F. Cic. (T. de guerre 
Repugnatio, f, Cic. V.-Maz. (Force de 
résister) Resistendi vis (gén. vis et 
dat. vt inus., acc. vim, abl. vi), f. 
Vell. (Volonté de résister) Resistendi 
voluntas (atis), f. Veil. S'expr. souv. 
en lourn. par un v. 3 Faire résislance, 
(En gén.) Resist®re, 0, is. stiti, & 
sup., n. Cæs. (En L. de guerre) Repu- 
gnare, n. Cæs. Faire beaucoup de —, 
Opposer une vive, une vigoureuse, 
une courageuse —, Voy. RÉ*1STER 2, 
Fe-adron dont is — est opiniätre, 
‘lurma perlinaz in repuguando. Liv. 
Le rôlé où la — est la plus faible. £a 
pars quâ minima vi restatur (à l'im- 
ers. pa38.). Liv. Les nôtres opposent 
e mêue système de —, Ab nostris 
eëdlem ratione resistitur. Cæs. [Les 
soldats] ue songearent pas à la —, 
Nihtl de reststendo cogitabant. Cæs. La 
— est impossible, leur est impossi- 
ble, Non pis! resisti (à l'impers 
pass). Sail. Non possunt resistére. Cic. 
vucber les narines à qqn malgré sa 
—, Alicui nares reluctanti obstruëre. 
Virg. Couyer la tête à qqn malgré sa 
—, Alicui obluctanii caput demére. 
Curt. Étant parti sans rencontrer de 
—, Profectus nullo resistente. Nep. 
Vaiocus sans —, Victi sine acie (= 
sans combat). Liv. [ls m'eutraineat 
sans que je fasse —, Me non renilen- 
ter trahunt. A pul. || 3e Fig. Opposition 
aux volontes, aux sentiments d'un autres. 
S'ezpr. ardin. en touro. par un v.z 
Esprit de résistance, Contumacia, #, 
f. Cic. Ma — fut lungue, Diu sum 
reluctatus. Quint. Après qu'il eut fait 
une longue —, Aprés une longue —, 
Cum azpe cbnitens repugnasset. Cic. 
Comme la — de Cotla était vive, Cum 
a Cottä acriter resisteretur. Cæs. Même 
malgré votre —, Vel renitentibus vo- 
bis. Curt. Malgré l'énergique — de 
Catou, Catone acerrime repugnante. 
Cas. {It obtint} malgré la — de Miction 
et de Xénaclide, Mictione et Xenoclids 
contra fendentibus. Liv. Qui oppose à 
qqn une trop vive —, Nimis contra 
aliquem pugnaz (gén. acus). Cic. Qui 
pliesans—, Fleridilis et sequaz. PI.-j. 
Voy. OPPO8iTION 4°, RRSISTER 3°. 
RESISTANT, part. pres. de sÉ<sIs- 
TER, Voy. ce v. || RÉSISTANT, ANTE, 
adj. Qui oppose do la resistance. Reni- 
lens, gén. eus. Cels. : [Le bitume] 
rend les euivres plus résistants a 
feu, Æremenia fArmai contra ignes. 
Plin. VOy. DUR, FRAME, LMPÉNETRA- 
BLE, SOLIDE. 
RÉSISTER, v. D. {e En pari. d’us 
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corps. Ne pas céder À l'effort, au choc 
d'un autre corps. Resist®re, 0, ts, stiti, 
s. sup.,n. Varr. Col, Reniti, or, ëris, 
aisus et nirus sum, dép. Cels. Plin. = 
Contre leur attente, les murs résis- 
Lot, Præter spem muri stant (de stare, 
0, steti, staturus, n. — rester debout). 
Liv. Résister aux coups des javelots 
(en parl. d'une cuirasee), Adversum 
ila restare (0, as, stiti, 8. sup.), n. 
Fac. L'os résiste À la sonde, Os spe- 
cillo renititur. Cels. Résister au tran- 
chant du glaive, Ferri aciem vincère 
(o, is, voici, victum). Plin. Peau qui 
résiste à tous les coups, Cutlis conire 
emnes ictus invicfa. Plin. La peau — 
aa toucher, Peilis fractanti resistif. 
Virg. Un mouvement — à l'autre, 
Alter motus alteri renititur. Plin. Ne 
pas résister, C. cénen 5°. || 2° Op- 
poser la force 4 la force, se défendre 
contre une attaque. Resist7re (voy. 1°), 
pb. (4..., dat.). Cic. (contra et l'ace.). 
Liv. Obsistére, o, is, stiti, slifum, n. 
à... dat.). Cic. Repugnare, n. (à... 
at.). Cic. : Resister à la furce par la 
force, Vi contra vim resist”re. Liv. 
— au chnc de l'ennemi, Mostis ira- 
pelum sustinère (e0, es, (inur, lenfum). 
C»s. — aux attaques des légions, Le- 
gionum impelus sustentare. Cæs. — à 
Annibal et à ses armes, Hannibali 
aique ejus armis subsust're (3. sup.), 
e. Liv. Personne ne lui résista eu 
bataille rangée, Nemo ei in acie res- 
titit. Nep. Qui est de force à résister 
à qqn, Alicui par (gén. anis). Cæs. || 
Abs. Resister sans demander grâce, 
Resistre neque deprecari. Css. Noa 
soldats résistent, Ab nostris resis- 
titur (à l'impers. pass.). Cæs. Ré- 
sister vivement, vigoureusement, 
bravement, Acruer, Acerrime, Forti- 
ver, Furtissime resistre, Cæs. repu- 
rare. Cæs. — de toutes ses forces, 
Loic corpore obnit: (or, #ris, nisus et 
aurus sum), dép. Quant. Ils furent lei 
seuls qui osèrent — en face, Soli 
fuerunt qui adversus resisi®re audé- 
rent. Nep. Les légions n'osent —, 
Legiones non audent contre consistère 
(s. sup.}, 0. Cæs. Ne pas —, C. cener 
Ge, || 3o Fig. S'opposer aux desseins, 
eux volontes de qqn, ne pas obelir 4, ne 
se laisser fechir par. Resist?re 
boy 40), n. Cic. Obsistére (voy. 2°), 
D. Cic. Repugnare, n. Cic. Adversari 
dép. Plaut. Éie. Liv. : J'ai résisté À 
ce tribun, Illi tribuno restiti. Cie. 
Résister aux desseins, Obsist®re con- 
siliis (au dai.). Cic. — aux recom- 
mauodalions, Adversari præcepiis (au 
dal.}. Plaut. — aux larmes et aux 
prières, Lacrimis et precibus resus- 
{fre. Cie. || Abs. J'at résisté long- 
leinps (à celte demande), Diu sum 
reluctatus (dép ). Quint. Les consuls 
résislaient énergiquement, Consules 
valde repugnabant. Cic. Les destins 
mènent celui qui se soumet, et entral- 
sent celui qui résiste, Ducunt volentem 
fata, nolentem trahunt. Sen. Affatre 
conclue sans que les patriciens atent 
résisté, Res non advuersantibus patri- 
sis transacie. Liv. Ne pas résister 
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4, C. cépen T0 et 8e. || 4e Pig. S'ef- 
forcer de contenir, de réprimer, de mal- 
triser. Resisi®re (voy. 4°), n. Cic. Ob- 
sistËre (voy. 2°), n. Cic. Repugnare, 
a. Cic. : Résister à son penchant, à 
sou Caraclère, Nalurz su repugnare. 
Vell. — & une passion, Cupiditati 
repugnare. Cic. — à ses vices, Vatiis 
obsistère. Cic. Voy. matrniser 2°. Je 
ne puis — au désir de citer un exem- 
ple, Nequeo miht temperare quominus 
unum exemplum afferam. Plin, Qui ne 
sait pas — à sa colère, Jræ impatiens 
(gén: entis). Liv. Ne pas —, C. cénen 
5, (| 6° Fig. Tenir ferme contre la 
force des ch. Resistère (voy. 1°), 0. 
Cic. Obsistére (voy. 2°), n. Cic. Re- 
pugnare, n. Cic. = Ayant longlemps 
résisté au courant de la rivière, Diu 
flumini obluctatus (dép.). Curt. Ré- 
sister courageusement à la douleur, 
Dolori fortiter resistëre. Cie. À peine 
pouvious-nous — au sommeil, Som- 
num vix lenebamus (de fenêre, eo, es, 
tenui, fentum), Cic. — À ia fortune, 
aux coups de la fortune, Fortunz re- 
sistËre ou obsist®re ou repugnare. Cic. 
Contra forlunam siare Troy. 1e), a. 
Sen. — à la vérité, Contra veritatem 
resisiËre ou repugnare. Cic. — aux 
apparences (— 0'y pas croire), Obsts- 
têre visis. Cic. Ne pas —, C. céven 
9°. |} 6° Supporter facilement la peine, 
le travail. Sustinère, eo, es, tinui, ten- 
tum, act. Cic. Ferre, fero, fers, fuli, 
latum, act. Cic. Tolerare, act. Cic. = 
Résister à des maux, à un mal, Afala 
sustinère. Cic. Malum sustentare, Liv. 
— à la fatigue, Laborem sustinére. 
Cie. ferre. Cic. [Homme] qui peut — 
à la fatigue, Laboris patiens (gén. 
entis). Sail. — au chagriu, Maærorcm 
sustentare. Cic. Ne pas — à 52 don- 
leur, Dolors frangi (or, Eris, fractus 
sum), pass. Cie. Qui 0e sail pas — su 
chagrin, Afæroris impatiens (gén. en- 
lis). Suet. || 7° N'être pas dotruit par, 
durer malgré. Resist#re (voy. 1°), 0. 
Varr. Plin. 3 [Les chariots] ne résis- 
tent pas aut injures du temps, Ad- 
versus lempestaiem nocentem non resis- 
funt. Varr. Les racines — au froid, 
Radices frigori resistunf. Plin. La 
vigne résiste à la chaleur, à la sé- 
cheresse, Vitis æstus tolerat. Plin. 
siccitatem durat. Pall, [Vigne] qui — 
à un froid coutinu, Conira tenorem 
unum algoris consians (gén. antis). 
Plin. Blés qui résistent mieux 4 l'bi- 
ver, Frumenta ad Aïemes fortiora (de 
fortis, m.f., e, n.) Plin. [Vigne] qui 
ue résiste pas à un climat variable, 
Variantis cæli impatiens (gén. enfis). 
Plan. || Abs. La maladie résiste, Alor- 
bus superat (n.). Plin. Voy. vuarn. Ne 
pas resisler (en pari. d'un mal), C. 
céosr 100. 

RÉSOLU, UE, part. passé de né- 
sounre, Voy. ce v. || Au). 4° Décide 
à : Es-tu résolu? Ceriumne est tibr? 
Plaut. J'y suis —, Certum est. Plaut. 
— à tout souffrir, Omnia perpeli va- 
ratus (a, um). Ces. — à mourir, Db- 
stinatus mor. Liv. Cœurs résolus à 
combattre, Anini ad decerlandum 


RÉSOL 1467 


obstinati. Life. Homme bien résoln a 
tous les crimes, Homo ad omne faci- 
aus parafissimus. Cic. On est bien — 
à ne pas donver, Cerium atque decre- 
fum est non dare. Liv. Je suis — à 
faire, Paratus sum facëre. Cic. ad fe- 
cimdum. Cic. Animo sum paratus ad 
facimdum. Cæs. Consilinm cepi facFre. 
Cic. ut fac®rem. Cic. alicujus rei fa- 
ciendæ. Cic. Mihiconsilium est factre. 
Cic. Miki deliberatum est ou Sjihi 
cerlurn est ou AfiÂi constilutum est où 
Mi statutum est fac#re. Cic. Habeo 
es, bui, bitum, bére) statutum facëre. 
tc. Je suis bien — à faire, Habeo 
statulum ae deliberatum facère. Cic. 
Mihi deliberatum ac constitutum est 
ou Afihi statutum est aîque decretum 
ou Athï frum et stalutum est facère, 
Cic. || 2° Ferme, hardi. Firmus, a, um. 
Cic. Constans, géa. antis. Cic. Audax, 
gén. acis. Cic. Confidens, gén. entis. 

laut. Ter. Promptus, à, um, Sal. z 
Homme actif et résoln, fflomo erpe- 
ditus et paralus. Cie. Un esprit vif et 
—, Aninus acer ei præsens. Cic. Voy. 
DÉTERMINÉ 40. 

RESOLUBLE, adj. T. de matbé- 
matiques. Qui peut être résolu. * Qui 
(quæ, quod) dissulur potest. 

RESOLUMENT, adv. Î° Avco une 
résolution fire et determines, absolu- 
ment. Voy. AnsoLUMEeNT 1°. || 2° Har- 
diment, avec intrepidite. Fortiter. Cic. ‘ 
Audacter. Cic. Fidenter. Cic. Fidenii 
animo. Cic. 

RESOLUTIP, 1ve, adj. Propre à 
résoudre les engorgements. Discusso- 
rius, a, um. Pln. 

RESOLUTION, s. f. 1° Cessation 
totale de consistance. Solutio, onis, f, 
Cic. Dissolutw, f. Cic. Voy. nissoLu- 
TION 19. |} 2° Cossation (d un contrat). 
Rescissio, onis, [. Dig. Vuy. Cassa- 
Tion. || $° Solution (d'une diMficulte). 
Solutio, onis, f. Sen. Resvlutio, F. 
Gel. || 4° Dessoin que l'on prend. l'on- 
silium, ii, n. Cac. Sententia, æ, f. Cic. 
Propositum,t,m. Cic bestinatio, onis, 
f. Plin. Ta:. : Resolutions énergi- 
ques, Fortia consilia. Cic. Les — ba- 
sardcuses et passionnées paraissent 
plus brilisutes que les — froides et 
raisonnées, Periculosa et calida con- 
silia quielis ef cogitatis splendidiora 
videntur, Cic. — précipitées, Consilia 
rapiim præcipitata. Liv. C'est une 
résolution inébranlable, Jd certun 
atque obstinatum est. Liv. — de mou- 
rir, Destinatio erspirandi. Plin. — 
inébranlable de mourir, de se tuer, 
Obstinatum necis consilium. Sen. Voy. 
INÉBRANLABLS 2e. Prendre, Former 
une —, Consilium inire. Ces. cap're. 
Cic. suscip#re. Cie. intend£re. Cic. Ter. 
Prendre la — de faire (— résoudre 
de fatre), Voy. nésoonnæ (meul.) 1°. 
J'ai pris la —, la ferme — de faire 
(= je suis résolu, je suls bien ré- 
solu à faire), Voy. aësoct 1°. Promp- 
titude à prendre eue —, Celeritas 
consilit. Nep. Avoir une — arrêtee, 
In cerl& sententi& consistfre, n. Cic. 
Exécuter une — qu'on a prise, Per. 
sister dans sa —, Voy. pasaxm i° 
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1ls se confirment dans la — de com- 
battre, Se animo confirmant ad con- 
figeidum. Cæs. Ma — faiblit, Labat 
consilrum meura. Cic. Si tes résolu- 
tions faiblistent, Si tua consilia tor- 
pent. Liv. Ebranler qqn dans 6a re- 
solulion, Voy. ÉBRANLER 6°. Faire 
changer qqn de —, Propositä sen- 
tentia aliquem depellëre. Cic. Changer 
de —, Voy. Dessin 0. || 6° Assu- 
rance, fermeté, decision. Fidentia, æ, 
f. Cic. Firmitas, atis, f. Cie. Animi 
præsemiia (æ), [. Cæs. Cic. : Avec ré- 
solution, Fidenter. Cic. Fidenti animo. 
Cic. Avec plus de —, Fidentius. Cic, 
Præsentiors animo. Liv. Avec beau- 
coup de —, Præsentissimo animo. 
A.-b.-Al, Avec trop peu de —, Non 
satis fido animo. Liv. Qui a une — 
cbancelante, {nfirme animatus (a, um). 
Cic. Voy: AS8URaANCE 4°, Etre un 
bomme de —, Animo præsenii esse. 
Ter. Homme de —, Voy. RÉSOLU 20. 

RÉSOLUTOIRE, adj. Qui a pour 
effet de résoudre un acte. Rescissorius, 
s,um. Ulp. 

RÉSOLVANT, adj, C. RÉSOLUTIF. 

RÉSONNANCE, 8. f. Prolongation de 
La duree du son. Resonantia,æ,f. Vitr. 

RÉSONNANT, anTs, adj. 4° Qui 
renvois le son. Resonans, gen. antis. 
Cic. |1 2° Sonore. Voy. ce m. 

RÉSONNER, Y. 0. 1° Renvoyer le 
son. Resonare, 0, 83, nui el navi, 8. 
sup., n. Cic. Varr. Personare, 0, as, 
nul, nifum,n. Cic,:La maison résonne 
du bruit des cymbales, Domus per- 
sonat cymbalis (à l'abl.). Cic. À 2° 
Rendre un son. Sonare, 0, as, nui, 
nitun, 0. Plaut, Cæs. : Les tambours 
résonnèreut, Tympana resonuerunt 
(voy. 1°). Cæs. Celle voix résonne à 
mou oreille, Hzc vor sonal in auribus 
meis. Sen. Des mots de ce genre résoa- 
nent à ses oreilles, Hujusmodi vocibus 
aures ejus personant (voy. L. Cic. 
Faire résonner les cordes de Ja lyre, 
Nervorum sonos elicërs (0, 1s, eut, 
eitum). Cic. 

RÉSOUDRE, v. act. 1° Détrulre 
f'union qui euste entre les parties d'un 
tout. Resolv?re, 0. is, solvi, solutum, 
act. Col. Plin. Dissoluëre, act. Cic. : 
Résoudre qq. ch. en ses parties, Ali- 
quid per partes dissoluÿre, Quint. — 
ane motle en poussière, Resoluëre 
glebam in pulverem. Col. La lune ré- 
soot l'humidité de La nuit, Luna solvit 
aocturnum Aumorem. Plin. |} 2° Chan- 
geren. Voy.caanGBnr 30. || 8° Fairedis- 


T. de droit. Resoluÿre (voy. 
{o), act. Dig. Casser, annuler {un acte, 
Voy. cassæn Bo. || 6e Decider (un cas 
douteux, uns question). Solurre (vo. 
40}, act. Cie. Erpedire, io, is, ivi et 
il, ilum, act. Cic. : Résoudre une 
question, na problème, Quæstionem 
ezpedire. Sen. Voy. vécinen (act.) lo, 
U 6° Arrûôter, décider qq. eh. Decernëre, 
0, ts, creui, crefum, acl. Cic. StatuŸre, 
o, is, ui, ulwm, act. Cic. Constituère, 
0, ts, wi, ulum, act. Cic.: La chose 
étant résolue, Quando id certum est. 
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Liv. La chose est —, c'est chose —, 
j'irai chez le médecin, Certum est, bo 
ad medicum. Pluut. Ce qu'il avait ré- 
solu, fd quod animum indurerat (de 
inducre, 0, is, ductum). Cic. Il a été 
— qu'on m'enverrail en Sicile, Cons- 
fitulum est me in Siciliam mittËre. Cic. 
Voy. anRôTER 13°. || 7° Faire prendre 
à qqn une resolution. Pervincére, 0, is, 
vici, victum, act. Liv. Voy. DÉCIDER 
30, vérenuiNen 2 = Je suis résulu 
4, Voy. RÉSOLU 1°. 

Résouons, v. n. 1° Arrêter de faire 
qq. Ch. Decernêre, 0, is, crevi, crefum, 
n. Cæs. Cic. Statuëre, o, is, ui, utum, 
n. Cic. Constituère, o, is, ui, utum, 
o. Cic. Consilium capére (10, ts, cepi, 
captum). Cic. In animum inducëre (0, 
is, duxi, ductum). Sal. fic. = Il avait 
résolu de passer le Rhin, Rhenum 
transire decreverat. C>»s. lis ont — 
de 6e venger, Statuerunt injurias ul- 
cisei. Cic. 118 résolurent de s'embar- 
quer, Sfatuerunt ut naves conscend£- 
rent. Cic. Il résolut de faire la guerre, 
Constituit bellum gerYre. Czs. J'avais 
résolu de rester à Aquinum, Consti- 
tueram ut Aquini manérem. Cic. Il ré- 
solut de faire défaut, de s'ouvrir un 
chemin, Consilium cepif non adesse. 
Cic. palefacëre iter. Liv. J'ai résolu 
de sortir, Consilium cepi ut erirem. 
Cic. Avoir — de tuer César, Consi- 
liun interficiendi Cæsaris cepisse. Cic. 
Il avait — de travailler, In animum 
indurerat laborare. Sail. La majorité 
résolut de défendre le camp, Aajori 
parti placuit castra defendère. Cæs. 
J'ai résolu de conduire à Brindes.., 
Placitum est mih ut Brundisium ducŸ- 
rem. Cic. Voy. Je suis RÉSOLU à faire 
40. || 2° Qqf. Decider qq. ch. de douteux. 
C. ntcinen (neut.) 20, PRONONCER 2°. 

Se nésounne, v. 4° Pron. Se diviser 
en. Resolvi, or, £ris, solutus sum, 
pass. Sen. Plin. = Se résoudre en 
pousse re, In puluerem extenuari, pass. 

lin. || 2° So transformer en. A bire, eo, 
is, iot el it,ifum, n. Virg. Sen. Verti, 
or, éris, versus sum, pass. Cels. : Se 
résoudre en pus, Verti in pus. Cels. 
Son corps se résoudra en eau, În 
aquas dilapsus abibit. Virg. La terre 
se résolut en pluie, Terra abiit in 
imbres. Lucil. ap. Varr. | 8° Fig. 
Aboutir = Se résoudre à rien, In vanum 
abire HE 2°), n. Sen. Voy. ABOUTIR 
4. || 4° Réf. Se décider à. Consilium 
capère (io, ts, cepi, capfum). Cic. : 
Ne pas se résoudre, C. Être 1RRÉSOLU. 
Se — à la guerre, Consilia ad bellum 
destinare. Liv. Je ne sais à quoi me 
—, Nescio quid consilii capiam. Ter. 
Ils ne savent à quoi se —, Non «is 
satis constat quid agant. Cæs. Voy. 
PARTI To. Se — à faire, et aac., de 
faire (= résoudre de faire), Voy. né- 
souon& (neut.) 1°. Îl a pu se — à 
déshériter son ls, Potuit animum 
inducëre (0, ts, duri, ductum), ut f- 
lium erheredaret. Cic. Je ne puis me 
— & l'abaodonner, Ilium deser®re non 
suslineo (es, nui, fen(um, nZre). Sen. 

RÉSOUS (sans fém.), part. passé 
ds nÉSOUDRE, VOY. ce Y. 
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RESPECT, s. m. 1° Égard, rele 
tion. Respectus, &s, m. Cic. Voy. écann 
19. || 2° Veneration, déférence pour qqn 
ou pour qq. ch. Heverentia, æ, f. Cie. 
Verecundia, f. Liv. Veneratio, onis, f. 
Cic. Observantia, æ, f. Cie. Cultus, üs, 
m. Cic. Pour la distinction des nuan- 
ces, Voy. nArerrcren 1° =: Respect 
pour qqun, Reverentia adversus ali- 
quem. Cic. Sen. Observantia in ali- 

uem. Liv. adversus aliquem. Quint. 

erecundia aduersus aliquem. Liv. 
alicujus. Liv. Le — pour loi, Vene- 
ratio fui. Pl.-j. Le — de soi-mème, 
C. Puoeua 3°. Porter du — aux bom- 
mes, Avoir du — pour les dieux, 
Tlabëre verecundiam hominum, deorun. 
Liv. Avoir du — pour le passé, Prs- 
terita veneralione prosequi (or, Er, 
seculus sum), dép. Veil. Voy. RES- 
PÉCTER 4°. J'aurai loujours pour vous 
un si profond —, Reverentig vestræ 
sic senper inserviam. Pl.-j, Marquer, 
Témoigner le —, du — à qqu, Ad- 
versus aliquem reverenliam adhibère. 
Cic. Ahcui reverentiam præstare. Pl.-j, 
Quint. Le — qu'il me marque. 0b- 
servantia qu& me coli. Cic. Avoir 
droit au —, flabère justam venera- 
hionem. Cie. Maoquer au — qu'on 
doit à ses parents, Jélivisei reveren{ig 
quæ parentibus debetur. Quint. Inspi- 
rer, Imprimer le — 4 qqn, Alicui 
esse venerationt. Vell. Imposer le — 
à que. Alicui verecundiam facYre. Liv. 
(Choses) qui jui attirent le plus de —, 
Quæ ülli plurimum venerationss acqui- 
run. Pl.:-j. Il jouira pendant sa vie 
de ce —, Sentiet vivus cam veneratio- 
nem. Quint. Le — de la majeslé des 
magistrats, Verecundia majestatis ma- 
gistratuum. Liv. Le — de l’âge, Ve- 
recundia ætatis. Liv. Céder par — 

our l'âge, Ætati concedfre, n. Sal. 
Un bomiue] qui a le — de sa répa- 
lation, In quo est famæ pudor (géo. 
orts, asc. Cic. Aie le — de l'anti- 
uité, Sif apud te antiquitali honor 
gen. oris, masc.). Pl..j. La musique 
inspira ant de —,Tantum vencrationis 
musice Aabuil. Quint. N'avoir point 
de — pour tant d'objets si vénéra- 
bles, Tof res sanctissimas pro nikile 
ducëre. Cie. Digne de —, C. ReSPEc- 
TABLE. Qui a du — pour, C. RE>PEc- 
TUSUX. Avec —, C. RESPRCTUEUSS- 
ment. Manque de —, frreverentio, &, 
f. Tac. Qui manque de —, Irreverens, 
gén. entis. Pl.-j. Sans —, Irreveren- 
ter. Pl.-j. Voy. #aanp 2°. || Avec le 
respect que 4 vous dois, Sauf le — 
que Je vous dois, Sauf votre —, Par- 
lant par —, [onos auribus sit. Curt. 
Bonä veniS ou Cum bona venié. Cie. 
I 4° Surt. au plur. Compliments ds 
politesse, civilites, salutations. Officium, 
ii, n. Cic.: Il'envoya Tilus lui rendre, 
lui présenter ses respects, Titum ad 
veneralionem cultumque ejus misil. 
Tae. Tous se lèvent par respect, Ho- 
nonfce consurgilur (à l'impers. pass.). 
Cic. Tous les spectateurs se lèveront 
per — pour loi, In venerationem fx 
theatra consurgent. Pl.-j. Voy. cou- 
PLIMENT 3°, HOMMAGE 40, H 6° Congi- 
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dèration pour, compte que l'on tient de. 
Verecundia, æ, f. Liv. Observantia, f. 
V.-Maz.Custodia,f. Cic. Conseruatio, 
onis, f. Cic. Mespectus, üs, m. Liv. =: 
Le respect des luis, Verecundiu legum. 
Liv. — des anciens usages, du droit, 
Observantia prisci moris. V.-Maz. ju- 
ris. Dig. La bonne foi, c'est-à-dire 
le — de aotre parole, Fides, id est 
dictorum constantia. Cie. — pour la 
foi jurée, — du serment, Jurispurandi 
religio pois), f. Cæs. Cic. — des de- 
voirs, Üfficiorum conservalio. Cic. — 
eonsciencieux du devoir, de l'équité, 
Religio ofheii: Cic. æquitalis. PI.-j. 
— pour la justice, Justitiæ custodia. 
Cic. Avoir ls — du devoir, Habëre 
officit rationem (de ratio, f.). Cie. Voy. 
RESPECTER 2°. Ayant manqué au — 
du serment (militaire), Rupiä sacra- 
menti reverenträ. Tac. Manquer au — 
de la ch. jugée, Res judicatas rescin- 
dfre. Cic. [Allaquer qqu] sans — 
pour sa baute divnité, Sine respectu 
mapestatis. Liv, (Excter le rire] sans 
— pour la pudeur, Sine respectu pu- 
doris. Quint. Voy. éoanD 1°. || 6° Ac- 
tion d'epargner, de ne pas porter at- 
teinte 4, de ne pas toucher 4. S'expr. 
en tourn. par un v. =: Fel fut son res- 
pect pour les édifices, Ædificiis 
sie penercil (de parcére, 0, ls, parsum, 
a. — épargner). Cic. Voy. RESPEC- 
za 30. Le — du bien d'antrui, Absti- 
nenlia, &, f. Cic. || 6° Crainte. Timor, 
oris, masc. Cic. 2 Teair en respect, C. 
CONTENIN 4°, IMPOSER (neut.). Se faire 

rler —, GC. Se faire chatNDRE 10. 

Le respect bumain, Existimaliontis 
melus (üs), m. Cic. 

RESPECTADBLE, adj. Qui mérite du 
respect. Venerubilis, m. f., e, n. Liv. 
Quint. Venerandus, a, um. Hor. Pl.-j. 

RESPECTÉ, 6E, part. passé de 
RESPECTEA, Voy. ce v. || Ad, 4 qui 
l'on porte un grand rospect. Honoratus, 
a, um. Cic. = l’lus respecté, fJonora- 
tior, m. f., ius, a. Cic. Le plos —, 
Honoratissimus, a, um. Plaut. Liv. 

RESPECTER, v. act. 1° Revbrer, 
rénersr, honorer. (Éprouver une crainte 
resperlueuse) Revcreri, cor, êris, ve- 
rilus sum, dép. (acc.). Cic. Vereri, 
dép. (acc.). Cic. (Témoigner un res- 

ect mêlé de crainte) Venerari, dép. 
acc.). Cic. Veneralione prosegut (or, 
Enis, secutus sum), dép. Vell. (Témoi- 
gner des égards) Observare, act. Cic. 
.Nendre des honneurs, un culte) Co- 
ÎZre, 0, is, lui, cuitum, act. Cic. = Res- 
pecter qqn comme un père, comme 
un frère alné, Aliquem observare ut 
Patrem ou in parentis loco. Cic. uereri 
ui majorem fratrem. Cic. Ne — ni sa 
mère, ni les dieux, Nec parentis (suæ), 
nec deorum verecundiam habère (eo, 
es, bui, bitum). Liv. Il était craint de 
ses esclaves et respecté de ses en- 
fants, Eum metuebant servi, vereban- 
fur liberi. Cic. La terreur est ua mau- 
vais moyen de se faire respecter, Afale 
lerrore veneraiio acquiritur, Pl.-j. || 
2° Obeir à, tenir compte de. Observare, 
act. Cic, Servare, act. Cic. Colère 
(voy. de), act. Cic. = Respecter la 
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trôve, Indulias conservare. Uic. Jura 
induliarum servare. Cæs. — un traité, 
Fœdere slare {o, as, steti, statum), n. 
Liv. — la loi, Legem servare. Cic. — 
le devoir, Officium col£re. Cic. — Fl'in- 
térêt de cenx..…., Eorum commodi ra- 
{ionem habère (voy. 29). Cic. — la vo- 
lonté des morts, Voluntatem mortuo- 
rum cunservare. Cic. — l'opinion, 
Rumori servire. Plaut. [Pouvoir faire 
qq. ch.) tout en respectant les lois, 
le devoir, les droits de l'amitié, Salvis 
legibus. Cic. Salvo officio. Cic. Salvo 
jure amicitiæ. Cic. Ne pas respecter 
la loi, Legem negligére (e. is, lezi, 
lectum). Cic. Les droits de la guerre 
n'étaient pas respectés, Belli jura re- 
licta erani (pass. de relinquêre, 0, is, 
liqui). Liv. Faire respecter son auto- 
rilé, Aucioritatem suam obtinère (eo, 
es, nui, lentum). Cic. Ne — rien, Nikil 
pensi neque moderali habëre. Sall. 
Nihil pensi, neque sancti habère. Sall. 
IL 3° Épargner, ne pas parter attointe 
à, ne pas toucher à. Parcëre, o, is, pe- 
erci et pl. rar. parsi, parsum, n. 
Hat. . Cic. : Respecter les édifices, 
Ædifictis pareëre. Cic. — un temple, 
Temperare templo (au dat.). Liv. Je te 
prie de — ses propriélés, Te rogo re 
prædia ejus atlingas (de atlingère, o, 
is, figé, facitum — toucher 4). Cic. — 
l'image, la stalne de qqn, Alicujus 
simulacrum servare. Cic. staiuam non 
atfingère. Cic. — un arbre (= le 
laisser debout), Arborem conservare. 
Suet. — l'empire el la majesté du 
peuple romain, Imperium majestatem- 
que populi Romani conservare. Liv. 
— le bien d'autrui, Atieno abstinère 
(eo, es, nui, lentum), a. Suet. Ton 
bien ayant été respecté, Tu re salua. 
Plaut. Respecter l'argenterie des Si- 
ciliens, À Siulorum argenio manus 
abstinére. Cic. [Sa] cupidité ne res- 
pecta pas même les objets sacrés, 
Avarilia ne sacrorum quidem spolia- 
fione abstinuit. Liv. Porter les maios 
sur ces trésors, jasque-là respectés, 
Audmovère manus inlactis illis (hesau- 
ris. Liv. Ne rien respecter (= mettre 
la main sur tout), Niki intacium 
omitiëre. Curt. Vous n'avez rien res- 
eclé, Nihil inviolatum vobis est. Liv. 
| respecla les jeunes filles, l'honneur 
des jeunes filles, Virgines sancie ha- 
buit (voy. 1o). Curt. L'honneur de la 
reine avait été respecté, Regina caste 
sancteque habita erat. Curt. Respectez 
woo sommeil, Ne mee somnoexciletis. 
Cic. Ne respecter ai son propre hon- 
aeur, ni celui d'autrui, Nec suz nec 
alienæ pudicitiæ parcère. Cic. Faire —, 
C. PROTÉGFA 20. 

Se nuxsractan, v. de Réf. Observer 
la bionscance. Decorum seruare. Cic. 
Voy. n1enséance 4°. || 2° Récipr. Avoir 
du respect l'un pour l'autre. Inter se 
vereri(eor,éris, veritus sum), dép. Cic. 

RESPECTIF,1vE, adj. Qui a rapport 
à chacun en particulier, qui concerne 
reciproquement les parties intéressèes : 
Ils servent leurs latéréts respecuifs, 
Suz quisque uiilitati servit. Cic. 

RESPECTIVEMENT, ady. R6oipro- 
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quement:Ces{mots}n'oat pas toujours 
respectivement la même valeur, Non 
semper hæc inier se idem faciunt. Quint. 
RESPECTUEUSEMENT, 1dv. Avoc 
respect. Verecunde. Cic. Aeverenter. 
Pl.-y. Tac. Suet. : 11s regardarent res 
pectueusement, VOy. RESPECTURUI. 
RESPECTUEUX, «use. ad). Plein 
de respect. (Qui a du respect) Reve- 
rens, géo. entis. Pl.-j. Tac. Obser- 
vans, gén. aniis. Cie, (Qui témoigne 
soa respect) Venerabundus, a, um. 
Liv. = (Homme] très respectueux en- 
vers moi, Afei observantusimus. Cic. 
reverenlissimus. Plin. Personne ae fnt 
plus — pour la majesté, Reveren- 
dior majestalis nemo fuit. Flor. Lan- 
gage — envers le fre, Sermo erga 
patrem reverens. Tac. |ls regardaieut 
d'ua air —, dsos ane attitude respec- 
toeuse, Intuebantur venerabundi. Liv. 
RESPIR ABLE, ad). Qu'on peut res 
pirer. Spirabilis, m. f.,e, n. Cic. 
RESPIRATION, 8. f. Action de 
respirer. Aeris adspiralio (onis\, f. (— 
action d’aspirer l'air). Cic. Respiralio, 
f. (= action d’expirer l'air). Cic. Spi- 
rilus, Gs, m. (== air respiré, et méca- 
nigme de la respiration). Cic. Anima, 
z, {. (= air respiré). Cic. : Appareil 
de la respiration, Spirandi officina. 
f. Plin. L'air introduit (dans les pou- 
mons} par le jeu de la —, Anima spi- 
ritu ducia, Cic. Se dilater par l'effet 
de la —, Se dilatare respiratu. Cic. 
Propre à accomplir l'acte de la —, 
Ad Aauriendum spirilum apius. Cic. 
Aa moment de la —, Cum spiramus. 
Cels. Proportionué 4 la durée de la 
—, Âd spirilum vocis aplus. Cic. Au 
delà de la durée de la plus longue 
—, Ulira quam uilus spiritus durare 
possil. Quint. — courte, Spiritus an- 
gustus. Cic. — forte et profonde, Sus- 
piriuum, ii, a. (— soupir). Plaut. Col. 
Avoir la — forte, Spirare vehementer. 
Cels. Difficulté da —, péaihle, 
Spirandi difficulias. Cels. Anheltus, 
üs, m. Cic. La — était péorble, Spi- 
mlus interclusus arcte meabat. Curt. 
La — commençait à être plus libre, 
Liberius meare spiritus cœperat. Curt. 
— fréquente, Creber anhelitus. Quint. 
La — devient fréquente, Ankelitus 
moveniur. Cic. Rendre la —fréquente, 
Suspirium crebrum facèëre. Col. Avoir 
la — fréqueote, Crebro spirare. Cels. 
— entreconpée, Concisus spiritus. 
Plin. Couper la —, Spiritum inter- 
cludëre. Liv. Faire perdre la —, Præ- 
cludëre spiritum. Plin, La — faiblit, 
Sniritus labitur. Tac. Reprendresa —, 
Spiritum colligére. Quint. VOY.RALEINE 
20, Relenir sa —, Animam comprimêre. 
Ter. Suspendère spirilum. Quint. 
RESPIRATOIRE, ad}. Qui a rap- 
port 4 la respiration. Spirabilis, w. f.. 
e, n. Plin. : Les organes respiratoires, 
Spirabilia viscera. Plin. 
RESPIRENR, v. n. {+ Attirer l'air dana 
sa poitrine et le repousser au dehors. 
Spirare, n. Cic. Hespirare, n. Cic. 
Spiritum ducëre (o, is, duxi, ductum). 
Cic. Animam spiritu ducére, act. Cic. 
Animam reciprocare. Liv. = Respirer 
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avec peine, C. Être xssovrrLé. Em- 

êcher de —, Voy. amsPinaTioN. || 2° 
Dar. Aspirer l'air. Voy. aspinen Lo, 
H 3° Vivre. Spirsre, n. Cic. Vivêre, 
o, is, oùri, victum, D. Cic. : Tuut ce 


qui respire, Oinne animal. Cic. Voy. 
animé fo, On le trouva respirant en- 
core, — à peine, Reyertus est paulu- 
lum etiam spirans. Sail. Voy. À veut 


mort, vivas. || Fig. Statues qui respi- 


rent, Signa spirantia. Virg. vivida. 


Prop. |] 6° Fig. Se montrer, 8e mani- 


fester, Spirare, u. Cic. Hor. Eminuëre, 
eo, es, nui, 8. gup., n. Cic. Sen. : 
L'âme de Lélius respire encore dans 
ses écrits, Videtur Lelii mens spirare 
eliam in seriplis. Cie. L'amour (de 
Sapho) — encore (dans ses vers), 
Spirat adkuc amor. Hor. L'amour — 
sur leur visage, In eorum ore amor 
eminel. Sen. | 6° Avoir qq. relâche 
après une fatigue, une souffrsnce, une 
inquietude. Rexpirare, a. Cic. Acquies- 
ere, 0, is, quievi, quiefum, n. Cic. 
Interquiescire, n. Cic. : 1] peut À 
peine reipirer, Respirare libere non 
potest. Cic. Nous n'avons pas respire 
ane seule fois tranquillement, Nulium 
tranquillum spiritum durimus (de du- 
fre, 0, is, ductum). Cic. (À cette 
nouvelle) où respira, Respiraitum est 
(à l'impers. pass.). Liv. Respirer 
après avoir supporté bien des mi- 
sères, Ex muliis miserirs requiescère. 
Sall. Ta leltre m'a fail ua pen —, 
Litieræ mihi quiddem animulæe restil- 
larunt. Cic. I ne t'a pas laisse —, 
Non le acquiesc®re passus est. Liv. Ne 
pas laisser l'ennemi —, Nihil laxa- 
menti hosii dare. Liv. La douleur 
laisse — de temps eo lemps, Dolor 
intervalla dat (de dare, o.ded1, datum). 
Cic. Laisser — ga" après la fatigue, 
ÂAliquem a laboridus larare. Cie. [Sa 
mecbanceté] ne le laisse pas — on seul 
instaot, Nunquam sinil eum respirare 
su acquiescFre. Cic. || 8° Desirer ar- 
demment : Resmrer après l'arrivée 
des Samuites, Saemnitium adventum 
exoptare. Liv. Voy. nésinrr. fl ne 
respire que de bouleverser l'État, Per- 
vertêre civelatem concupiscit (de concu- 
gore 0, pivi et pii, pitum, n.). Nep. 

OY. RRÔLER 4e. 

Resrinæn, v. act. de Acpirer, Spi- 
ritu duc®re (o, is, duri, ductum), act. 
Cic. Ducre naribus, act. Hor., el 
qqf. simpl. Ducère, act. Cie. = Res- 
pirer l'air, Aerem spirilu duc£re. Cie. 
— une odeur, Odorem spiritu aftra- 
Afre (o, is, frari, tracium). Cels. na- 
ribus trah£re. PR. || 2° Qqf. Exhaler. 
Affiare, act. Cic. Voy. xxnatmr 1°, 
| 3° Faire paraître au dehors, exprimer, 
annoncer. Anhelare, act. Cic. Hedulère, 
20, es, lui, 8. sup., sel. Cic. Ülère, 
act. Cic. : Respirer l'archaïisme, An- 
fiquitatem redultre. Cic, — la mé- 
chanceté, Afalitiam olére. Cie. Tout 
respire la bonté, Sunt omnia plena 
Aumanilatis. Cie. Ses trails respi- 
raient la démence, {n vullu vecordia 
îneral (de tnesse, sum, es, ui, 0.). 
Sall. Ces paroles respireat la grao- 
daur d'âme, Ea verbe magnum animum 
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ræ se ferunt (de ferre, fero, fers, tuli, 
aium). Quint. [Catilina] respirant le 
crime, Scelus anhelans. Cic. Voy. an- 
noxcen 40°, || 4° Desirer qq. ch. avec 
ardeur. Exopliare, act. Cic. Concuyis- 
cêre, 0, is, pivi et pii, pitum, act. Cic. 
Appetfre, 0, is, ivt el ir. itum, act. Cic. 
: Ne respirer que la gloire, Gloriam 
concupiscére. Cic. Ne — que la ven- 
geance, Ad ulciscendum ardëre (eo, 
es, arsi. arsum), 0. Cæs. VOY. DÉSIRER. 

RESPLENDIR, v. n. Briller avec 
un grand eclat. Fulgère, eo, es, fulsi, 
8. sup., n. Cic. Splendëre, eo, es, s. 
parf. ni sup., n. Plaut. Cic. : Res- 
plendir de l'éclal de l'or, Auro ful- 
gére. Cic. Voy. nntLLFR. |] Fig. Res- 
plendir ds joie, Renidére, e0,es,s. parf. 
oi 6np., 0. or. Liv. . 

RESPLENTISSANT, ANTE, äd). 
Qui resplendit. Splendidus, a, um. Cic. 
: Resplendissant de santé, Nitidus, a, 
um. or. Liv, 

RESPLENDISSEMENT, s. 5. Grand 
éclat. Splendor, oris, masc. Cic. Voy. 
ÉCLAT 4. 

RESPONSARILITÉ, 4. f. Obliga- 
tion d'être garant de qq. ch : Assuiner 
la respunsabilité d'une ch., De re re- 
cipre (io, is, cepi, ceptum). Cic. A8- 
sumer une si lourde —, Tantam dif- 
ficuliatem suscip*re. Cic. J’en prends 
la —, Ad me recipio. Ter. Prendre 
sur goi la — d'une faute, Culpam 
præslare (o, as, sivii, stitum, siatu- 
rus). Cic. Nous n'avons de — que 
celle de nos fautes, Nihil nobis præ- 
siandum est præler culpam. Cic. Avoir 
ane jourde —, Multum negotii susti- 
nère. Cic. Avoir la — de, C. Être 
RESPONSADLE. Sous ma —, Fide et 
periculo meo. Dig. Je garantis, sous ma 
—, que lelles sont les m@urs.., Spon- 
deo, in meque recipio, eos esse mores. 
Cic. Preadre une ch. sous sa —, Nem 

ericuli sui facëre. Dig. Faire partager 

L'agn la — d'une faute, Culyam cum 
aliero communicare. Cie. bécliner la 
— d'one ch., Auctoritatem alicujus 
rei defug’re. Cic. Je laisserai la — de 
celte tradiion à ses auteurs, Fides 
ejus rei penes auctores er1i. Sall. 

RESPONSABLE, adj. Qui doit être 
garant de qq. ch =: Que chacan soil 
respunsable du poste qui lai estconñé, 
Suæ quisque partis lutandæ reus sit. 
Liv. To es — de la cause de la guerre, 
Causa belli in (uë personä consistit 
(de consisi®re, 0, stiii, 8. Sup., N.). 
Cic. Nul ne peut ètre — des empor- 
tements du peuple, Impetus populi 
nemo polest præstare (0, as, stili, sfi- 
tum, staturus). Cic. Espril qui est — 
d'un délit, Animus obuorius delicto 
{au dal.). Sail. Si cela est un crime. 
l'amour ea est —, Hoc si crimen erit, 
crimen amoris eril. Prop. L'art n'est 

as — ai..., Von est crimen arlis, si... 

els. S'il arrive a: ch. de grave, ils 
t'en rendront —, Si gravius quid ac- 
ciderit, abs le rationem reposceni. Cic. 
Se déclarer — pour Cassius, Pro 
Cassio recipére (io, is, cepi, ceplum). 
Cic. Se reconualtre — envers qqn 
d'ua dommage, Alicui demnum prs- 
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slare. Cic. Se recouuaître — du dom 
wage qui peut arriver, Damni infects 
promitifre G is, misi, missum). Cic. 
Vivons en hommes persuadés qu'ils 
sont responsables (— qu'ils ont uo 
compte à rendre), [ia vivamus ut ra- 
{ionem reddendam nobis arbitremur. 
Cic. Qui n'est respansable envers 
personne, C. INDRAPERDANT 2°. 

RESSAISIR, v. act. 1° Saisir de 
nouveau, reprendre. Reprehenudre, 0, 
is, Aendi, hensum, act. Liv. Voy. ng- 
prenDne. || 2° Fig. Recouvrer, recon- 
querir. Recipêre, 10, is, cepi, ceptun, 
act. Cic. Liv. Voy. REecOUvRER 1°, 
RECONQUÉRIR 49, 

Se ReaS<AISrR, v. réf. Se saisir de 
nouveau (de qqn ou de qq. ch.). C. 
RESSAISIN 19 et 20, 

RESSASSER, v. act. 1° Sassar de 
nouveau. Voy. nm 19 el sassan. || 2° 
Fig. Examiner trés attentivement. Vox. 
EIAMINER 40. || 3° Fig. Repeterles mé- 
mes choses. C. nABÂACHEN, RÉPÈTER 20, 

RESSAUT, 9. m. {1° Saillie on de- 
hors d'une ligne, d'une surface. Fro- 
Jectura, æ2,f. Vuir. |] 20 Passage brus- 
que d'un plan horizontal à un autre : 
Faire ressaul, Resilire, io, is, silui, 
et rar. sifiui Ou silic, sultum, on. Plin. 

RESSAUTER, v. acl. el neut. Sau- 
ter de nouveau. Voy. Ra 1° et sacre. 

RESSEMNLANCE, s. f. 1° Rapport 
entre les pers. qui sont semblables. 
Similitudo, dinis, f. Cic. : 11 y a entre 
eux une certaine ressemblance, Est 
nonnulla in iis inter ipsos simililudo, 
Cie. Voy. Se nesseuocan 49, Je n'ai 
jamais va de plus parfaite — entre 
deux bommes, Nunquam vidi alterum 
hominem Aomini simaliorem. Plaut, 
Avoir une grande —,une — frappante 
avec qqn, Insignem alicujus similitu- 
dinem præ se ferre. Liv. Voy. ses 
semouern {°, [L'homme] qui voudra 
altraper cette —, parvenir à celle —, 
Qur Kane sémilitndinem imilalione &s- 
sequi volet. Cic. Parvenar à avoir une 
certaine — avec les hammesillustres, 
Virorum clarorum similirudinem ali- 
quam arripére. Cic. L'accomplisse- 
ment halutuel des devoirs leur dun- 
nait uae certaine — avec les sages, 
Ex officiorum frequentië similitudinem 
quamdam gerebant sapieniium. Cic. 
Fabriquer des images de dieux à la 
— des hommes, Imagines deorum in 
species hominum effingére. Tac. || 2° 
Conformité entre des choses. Similitudo, 
dinis, f. Cic. Convenientia, æ, f. Cic. 
Cognalio, onis, f. Cic. Consensio, f. 
Cic. : Deux sortes de ressemblances, 
Duplices sumilitudines. Cic. ls appe- 
aient (cette machine] un lis à cause 
de sa ressemblance avec celte fleur, {d 
ex similifudine floris lilium appella- 
bant. Czs. Les parélies ont une certaine 
— avec le soleil, Parelia ad aliguam 
similtiudinem solis accedunt. Plin. 
Avoirune grande — avec tonéeriture, 
Âd similitudinem luæ litierz prope ac- 
cedgre, n. Cic. Voy. nRssauaLER 2°. Il 
y a certaines ressemblances, certains 
points de ressemblance entre l'âme 
et le corps, Sunt guadam animi simi- 
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litudines cum corpore. Cic. Choses qui 
ont de la — entre elles, Res qrz sunt 
inter se similes. Cic. Voy. Se nESseM- 
suer 2°, — de caractère, Naturæ con- 
venientia. Cic. conjunctio, f. Cic. Afo- 
rum congruenlia, Î. Suel. Voy. con- 
ronuiTÉ. || 3° Conformité entre l’iml- 
tation de l'objet et l'objet imite. Simi- 
litudo, dinis, f. Plin. : 11 fixail ses 
regarde aur qqn pour en prendre la 
ressemblance, Contemplabalur aliquem 
ex quo sinulifudinem duceret. Plin. Il 
s'appliqua à rendrela—,Similitudinem 
reddëre instituit. Plin. — admirable- 
mentrendue, Similitudo mireezpressa. 
Plin. Reproduire les traits avec une 
extrême —, Ezprimêre summ& simili- 
tudine imagines. Plin. Il peignit le 
ortrait avec nne — si frappante, 
maginem adeo similitudinis indtscretæ 
pinrit. Plin. {| [Dans ces miroirs] la 
ressemblance se retrouve, mais eo 
laid, Servala es similitudo in pejus. 
Sen. || 6° Personne au Chose qui res- 
semble à une autre z Etre la vraie res- 
semblance, toute la — de qqn, Voy. 
PORTRAIT 40 el 40. 

RESSEMBLANT, aNTE, adj. 4° Qui 
ressemble 4. Similis, m. f., e, n. Cie. 
Voy. nessewpLen. || 3° Conforme au 
modèle, à l'original. Similis, m. f.,e, 
n. Sen. Plin. : Une statue de Pison 
très ressemblante, Statua Pisonis per- 
similis. Cic. Voy. PonTRAIT 1°, 2, 
3e, 40. Elle est l'image du soleil, 
uoo —, Solis tlla est effigies, non 
sumilis. Sen. || 3° l'lur. Qui se ressem- 
blent l'un à l'autre. Inter se similes 
(m. f.}, ia (n.). Cie. 

RESSEMDLER, v. n. 40 Avoir du 
rapport. de la conformité avec qqn : Il 
ressemble à son père, Similis esi pa- 
tris ou patri. Cie. 11 me —, 11 te —, 
Srmilis est mei, fui (et tr. rar. mihi, 
tibi). Plaut. Ter. Beaucoun de per- 
sonneg aous ressemblent, Afulii si- 
miles sunt nostri (el tr. rar. nobis). 
Liv. 11 cherche quelqu'un qui lui res- 
semble, Alterum quærit similem sut 
(el tr. rar. sibi) Cie. La plupart des 

ommes voudraient lui ressembler, 
Ejus sese similes plerique esse vellent. 
Cie. I choisit qqn qui pour la tour- 
aure et la taille lui ressemblait d'une 
manière frappante, (Atquem) elegui 
corpore el siaiurä simullimum sui. 
Nep. Voy. sruBLaoce. {ll importe] 
que les veaux ressemblent à leurs 
père et mère, Ut vitult ad speciem 
parentium respondeant (de respondere, 
0, es, spondi, sponsum, 0.). Varr. 
[Sa fille] ne lui ressemblait pas moins 
pour le caractère que pour les trails 
et l'air du visage, Non minus mores 
ejus quam os vultumque referebat {de 
referre, fero, fers, tuli, latum). Pl.-j. 
Ressembler de tout point à son père, 
Totum patrem similitudine exscribère 
{o, is, scripsi, scripium). Pl.-j. Por- 
rails auxquels tn ae ressembles que 
par la couleur, Imagines quarum si- 
mile habes nihil præter colorem. Cic. 
Comme il ressemblait peu a son pèrel 
Quam diversus erat a patre! Ter. Qui 
ue ressemble pas à qqn, Voy. ptrré- 
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nent de. Nous aimons qui nous —, 


Similis simili gaudet. Ter. Par aocon | b 


côté les hommes ne ressemblent da- 
vantage aux dieux, Homines ad deos 
nullä re propius accedunt (ie accedère, 
0, cessi, cessum, n.), Cic. [1 ressemble 
à on fou, Furére videtur (de videri, 
eor, éris, visus sum). Cie. Ne ressemn- 
ble-t-it pas à un fou? Nonne videtur 
quiddam furori simile pali (or, Eris, 
passus sum dép. = éprouver) ? Quint. 
L'orateur doit ne pas ressembler à 
un œime, Orator debet a saltaiore 
abesse (sum, es, fui, futurus, n. — 
differer de). Quint. Parvenir à — à 
qqn, Simililudinem alicujus arripére. 
Cic. || 2° Avoir du rapport, de la con- 
formité avec qq. ch. =: Ressembler à 
qq. ch., Ad aliquid similitudinem ha- 
bêre (eo, es, bui, bitum). Cic. Du lait 
ne ressemble pas plus à du lait que 
cet homme ne me —, Lac lacti non 
magis esi simile, quam ille similis esi 
met. Plaut. Voy. seuBLaox. Jl y a 
uo bœuf qui — à un cerf, Est bos 
cervi figurä. Cæs. Planle qui — an 
romarin, Jlerba adspectu roris marini. 
Plin. Ressembler à uue mer vérilable, 
Veri maris speciem repræseniare. Col. 
[La terre, à l'égard de l'univers en- 
lier] ressemble à un point, Puncti 
instar obtinel (de oblinére, eo, nu, 
tentum). Cic. Ils faisaient ressembler 
cela à du pain, Id ad similitudinem 
panis efficiebant. Czs. Le départ res- 
semble à une fuite, Consimilis fugæ 
profectio videlur. Cæs. Leur arrivée 
dans les villes — assez à une prise 
d'assaut, fpsorum aduentus in urbes 
non mullum ab hostili erpugnaiione 
differunt (de differre, fero, fers, dis- 
tuli, dilalum, n.}). Cie. [Ce] qui — 
plus à un crime qu'à un acte de reli- 
gion, Quæ sun sceleri propiora quam 
religioni. Cic. Le silence — à uo aveu, 
Taciturnilas confessionem imilatur 
(dép.). Cic. Leurs réprimandes res- 
semblent à de la baine, Sic objurgant. 
uasi oderint. Quint. Cela ressemble 

de la sotlise, Hoc ad socordiam ac- 
cedit (voy. 1°). Plin. Les bêtes font 
cela avec an certain sentiment qui — 
à l'amour bumain, Cum quädam simi- 
litudine amoris humani. Cic. Fictions 
qu ressemblent beaucoup à des vé- 
rités, Ficta prozima veris. Hor. [Ce] 
défaut ressemble plus à la vertu, 
Vitium propius virtulem est. Sail. Ces 
faux dehors ressemblent plus à de 
l'hypocrisie qu'à de la vertu, Talis 
simulalio vanitali est conjunelior quam 
honestali. Cie. || 3° Offrir l'imitation 
d'un objet (en peinture, en sculpture, 
etc.) : Ressembler à qqn, Alicujus 
similitudinem referre (voy. 1°). Plin. 
Voy. RESSEMBLANT 2°, PORTRAIT. || 6° 
Être oonforme au caractère de qqn : 
Tout cela lur ressemble bien, Omnia 
in islum apte quadrant (n.). Cie. Ne 
pas ressembler à qqn, Ab aliquo ab- 
orrére (eo, es, rui, 8. sup.), 0. Cic. 

Se RESSEMBLER, v. 1° Réf. Être 
semblable à soi-même =: [Vers] qui 8e 
ressemble à lui-même d'an bout à 
l'autre, Ad extremum similis sibi (et 
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mieux sui). Dor. || 2° Récipr. Rossem- 
ler l'un à l'autre : Hommes qui s6 
ressemblent au moral comme au pby- 
sique, Homines inter se cum formä 
tum moribus similes. Cic, Qui se res- 
semble s'assemble, Pares cum paribus 
congregantur. Cie. Rien ne se — moins 
que Colta et Solpicius, Nihil tam dis- 
simile esi quon Cotia Sulpicio. lic. 
RESSEMELFR, v. act, Mettro de 
nouvelles semelles à de vieilles chaus- 
sures: Ressemeler des souliers, *Nrnas 
soleas calceisauffgere®,18,firi firumi. 
RESSENTIMENT, 8. m. {1° Faible 
renouvellement d'un mal qu'on a eu. 
Admonitio, onis, f. Plin. =: S'il reste 
encore qq. ressentiment de la dou- 
leur, Si qua admonitio doloris supersit. 
Plin. Avoir le — d'une maladie, Voy. 
AESSENTIR +, || 20 Fig. Souvenir (en 
gen. Recordaito, onis, f. Cic. || 3° 
ouvenir d'une Injure aveo désir de s'en 
venger. (ouvear) Memoria, æ, f. 
Liv. (Colère tenace, invétérée) fra 
(æ) pertinaz (acrs), f. Cic. Vetns (teris) 
ira (z), f. Liv. [ra pervicar, f. Curt. 
el qqf. abs. fra, æ, f. Cic. (Violents 
colère) Jracundia, æ, f. Cic. Dolor, 
oris, mase. (æs. Cic. Animi ægriludo 
(dinis), f. Liv. : Resseotiment d’un 
aBroat, d'une iajure, Lolor repulsæ. 
Cæs. injuriæ. Liv. Laissant lire sur 
son visage le — qu'il avait conservé 
de sa fletrissore, Præferens in habitu 
memoriam ignominiæ acceptz. Liv. 
Ressentimentsimplacables, Jracundiæ 
implacabiles. Cic. À cause de leurs 
longs — contre le peuple romain, 
O6 veteres in populum Romanum iras. 
Liv. Juste ressentimeat contre les 
dieux, Dolor jusius adversus deos. Tae. 
Avoir du —, C. Etre maité. Son — 
fat plus implacable, Pervicacioris iræ 
{wit. Curt. [L'homme] qui reçoit une 
injure el en couserve le —, Qui ac- 
cipit injuriam el memtaul. Cic. Pren- 
dre conseil de son —, Céder à son 
—, Dolori suo parère, D. Cic. Iracun- 
diæ servire, n. Cic. Faire 4 l'État le 
sacnfice de son —. Reipubticæ ira- 
cundiam suam dimitiFre. Cæs. dolorem 
concédere. Cic. Exciter, Apatser, Dis- 
simuler un —, Voy. coLèns. 
RESSENTIR, v. act. 1° Sentir, 
éprouver une sensation, une impression. 
Sentire, io, is, sensi, sensum, act. 
Lucr. : Ressentir de la douleur, Do- 
lorem sentire. Lucr. Voy. DOULEUR 40. 
11 2° Fig. Faire l'expérience de, eprou- 
ver, connaître par experience. Seniire 
(re . to), act. Ov. Liv. =: Ressentir 
‘effet de ma lance, Sentire opus hastæ. 
Ov. Voy. connaltaa 8°. || 3° Fig. 
Éprouver un sentiment. Sentire (voy. 
do), act. Cic. Percipfre, io, 18, cept, 
ceptum, act. Cic. Capêre, io, is, cepi, 
captum, act. Cic. : Ressentir de la 
jote, Gaudium sentire. Plin. — de la 
joie de qq. ch., Voluptatem re ou ex 
re capére. Cic. Paire — à qqn une 
joie très vive, À liquem marimä lzliiô 
affcère (io, is, feci. fectum). Cic. Le 
seules affections qu'ils ressenteu 
telles que le plaisir, Ka sole que sel 
tfunt, ut voluptatem. Ce. Ressont 
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de la douleur, Dolorem suscipÿre. Cic. 
— de la douleur de qq. ch., Dolorem 
ab re ou ex re ou in re capère. Cic. 
— une si grande doulenr, Tanio do- 
lore affici(tor. Fris, fecius sum, pass.). 
Cic. VOy. J0r&, PLAISIR, DOULEUR. || 
€ Étre sensible à. Sentire (voy. 4°), 
act. Liv. : Ressenlir les biens moins 
vivemeut que les maux, Seniire se- 
gnins bone quam mala. Liv. — une 
lojore, Injuriâ moveri (eor, ëris, mo- 
tus sum), pass. Cic. Il ressentit vive- 
ment le déshouneor de sa famille, 
Dedecus famlius gravier tulit (de 
ferre, fero, fers. latum). Cie. Voy. sen- 
sipe. || 6° S'intéresser à, partagor : 
Ressenlir la joie de qqn, Lætitia ali- 
cujus Lætari, dép. Cic. — les douleurs 
de nos amis, Amicorum angoribus 
dolère (eo, es, lui, liturus), n. Cie. — 
les injures faites à qqn, Injurÿis ali- 
cujus dolère (act.). Czl. ap. Cù_ Voy. 

rendre PART 9°, PANTAOER 82. |] 6° 
Avoir les qualités de, l'air, l'apparence 
de : Ressentir l’archaisme, Antiquita- 
tem redolère (eo, es, lui, s. sup.). Cic. 
Ses paroles ressentent le aourrisson 
de Rome, Verba Aujus alumnum Urbis 
olent. Quint. VOy. SENTIR. 

Se nessenTiR, v. 4° Réf. Sentir qq. 
reste d'un mal qu'on s eu = Se ressenlir 
d'une maladie, Admonifionem morbt 
sentire (io, is, sensi, sensum). Plin. || 
2° prouver les suites fâcheuses, l'in- 
fluence nuisible de qq. ch. Sentire (voy. 
do), act. Cic. Liv. : La campagne s'e- 
tail ressentie du passage de l'armée, 
Ager lransitum erercutüs senseral. Liv. 
La ville de Thessalonique s’est dou- 
loureusement — de cela, Id acerbe 
Thessalomca sensit. Cic. || 3° Éprou- 
ver les suites heureuses, l'influence fa- 
vorable de qe ch. Sentire (voy. 1e), 
act. Liv. : L'événement se ressentit 
de cet effort de courage, Sensit even- 
fus viriulis eniss opem. Liv. Voy. 
paorrren 2°. || 4° Se souvenir avec 
amertumede qq. ch. = Se ressentir d'une 
injure, Injuriam memanisse (i, 181, S. 
sup.). Cic. || 6° Porter la peine de. Voy. 
PEINE 1°. 6° Garder en soi la marque 
de, la trace de : Se ressealir de l'escla- 
vage palernel, Serviiutem paternam 
redolère (e0,es, lui, s. sup.). V.-Afaz. 

RESSENRÉ, &s, part. passé de 
BESSERREN, Vog. ce v. || Adj. Étroit 
(pre et fig). Angustus, a, um. Cic. 

rtus. Cic. Liv. Voy. érnorr. 

RESSERREMENT, 8. m. Action 
par laquelle une ch. est resserrée : Res- 
serrement dans un étroit espace, 
Coartatio in angusie. Liv. || Fig. Le 
resserrement du cœar dans la dou- 
leur, Animi in dolore contractio. Cic. 

RESSERREN, v. act. {1° Serrer de 
nouveau. Voy. RE 1° el sunner. || 2° 
Serrer davantage ce qui est devenu 
lâche. Adsiringëre, 0, is, strinxi, siric- 
tum,act. Ov. Sen.=Resserrer les liens, 
des lacets, Adstring?re vincula. Ov. 
laqueos. Sen. || Fig. Resserrer une 
alliance, les liens de l'amitié. Confr- 
mare socwlaiem. Sail. amictiiam. Cæs. 
Les liens de notre amitié sont res- 
sorres. Inier nos conjunciiores sunus. 


RESSE 


Cie. || #° Rendre moins relâché =: Res- 
serrer le ventre, et Abs. Resserrer, 
Alvum adstringére (voy. 2°). Cels. 
Il 6° Fig. Empécher l'expansion (de 
l'âme). Contrahëre, e, is, lraxi, trac- 
tum, act. Lucr. Cic. : L'âme est res- 
serrée par la crainle, Antmus formi- 
dine contrahilur. Lucr. || B° Rendre 
plus étroit, rétrécir. Coartare, act. J.iv. 
: Resserrer le lit du Tibre, Alveum 
Tiberis coartare. Suet. La rivière res- 
serre son lit, Amnis jler cogil (de 
cogére, ©, egi, actum). Curt. Rivière 
qui n'est pas resserrée entre des 
rives, Amnis nullis ripis coercilus 
(pass. de coercère, 0, es, cui). Liv. 
Des gorges étroites resserrent la 
route, Angustæ fauces iler coarfant. 
Liv. | 6° Mettre 4 l'étroit. Coariare, 
act. Cie. Coercëre (voy. We act. Liv.: 
Cnéus resserré dans les places fortes, 
Cnæus in oppidis coariatus. Cie. [On- 
vrages par lesquels l'ennemi est — 
dans ses murs, Quibus hostis intra 
muros coercetur. Liv. [César], pour 
resserrer Pompée le plus possi- 
ble (sur le champ de bataille), Ut 
Pompeiïum quam angusiissime conii- 
nèrel (de confinère, eo, es, linui, len- 
tum). Cæ2s. — un si grand nombre 
d'hommes dans on lieu, Tantum nu- 
merum hominum in locum consiipare. 
Cic. — qqn (qui est prisonnier), Ali- 
quem tnienliore cuslodiä asservare. 
Liv. || Fig. Resserrer l'éloquence dans 
an cercle si étroit, Eloquenthiam tan- 
tas in anguslias compellëre (o, is, puli, 
pulsum). Cic. || 7° Rendre moins etondu. 
Contrah£re (voy. “+ act. Cæs. =: Res- 
serrer sou Camp, Castra contrahëre. 
Cæs. Il resserre le reste de ses co- 
hortes, Reliqua signa artius collocat. 
Salt. Resserrer sa ligne de bataille, 
Actem arie (et m'eux arlius) statuëre 
(o, is, ui, ulum). Sail. [Les soldats 
étaieat obliges de] — leur cercle, 
Breviore spalio orbem colligëre (0, is, 
legi, lectum). Liv. |] Fig. Resserrer le 
champ des émotions de l'âme, Per- 
turbaliones animi contrahËfre ou in 
angustum deduc®re (0. is, duxi, duc- 
tum). Cic. || 8° Abréger. Coartare, 
act, Cic. PL.-j. Constringëre (voy. 19), 
act. Cic. Contrahëre (voy. 4e), act. 
Quint. = Resserrer un discours, Ora- 
lionem confrahëre. Quint. Le raison- 
nement ne saurait être resserré da- 
vantage, Ratio non pofesi ariius ad- 
stringi. Cic. Ce qu'il a — dans son 
discours, Hzc quæ coartavit in ora- 
tione suŒ. Cie. Resserrer plus de 
choses en un livre unique, llura in 
unum librum coarlare. PL.-j. || 9° Re- 
mettre une ch. dans le lieu où elle était 
enfermes. RecondËre, o, is, didi, difum, 
act, Plaut. Cie. Col. =: Resserrer qq. 
ch. dans un lieu, Aliquid in loco ou 
in locum reponëre (e, is, posui, posi- 
tum). Liv. 

Se nessennen, v. 1° Réf. Se rendre 
moins large = Le feuillage de l'ortie 
se resserre, Urlica sa contrahit (de 
contrah£re, 0, traxi, fracium). Plin, 
Les soldate] s’élant resserrés en pe- 
oton, {n orb#m collecti (de colligi, or, 
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ris, pass.). Tac. || 2° Pron. Devenir 
moins large. Contrahi, or, Eris, tracius 
sum, pass. Cic. Coartari, pass. Liv. 
: Rives qui se resserrent, Aipæ in 
arfum coeuntes (de coire, eo, is, ti et 
rar. dut, ifum, n.). Curt. La rivière 
se rasserre, VOy. RASSERRER 5°, || 39 
Prou. Se condenser. Voy. ce m. || 4e 
Devenir moins libre (en parl. du ventre). 
Adsiringi, or, €rts, siricius sum, pass. 
Cels. || Be Devenir plus froid : Le temps 
se resserre, Aer refrigeraiur. Varr. 
11 6° Fig. Se renformer dans des limites 
plus étroiles. Contrahi (voy. 2°), pass. 
Cic. in angustum adducr (or, Fru, 
ductus sum), pass. Cic. = [Cette] asso- 
cialion 8e resserre dans un cercle 
étroit, Societas in exriguum angustum- 
que concluditur (de concludi, or, Ens, 
clusus sum, pass.). Cic. | To Ref. 
Fig. Devenir moins expansif. Contrahi 
(voy. 20), pass. Lucr. Cie. = L'âme se 
resserre, Animus cuntrahitur. Lucr. 
11 8° Fig. Retrancher de sa dopense. Se 
ariare. Ulp. 

RESSIF, s. m. C. Récrr. 

{. RESSORT, s. m. 1° Propriété 
par laquelle certains corps, presses, 
plies ou tendus, se rctablissent d'euz- 
mêmes dans leur premier etat : Le res- 
sort de l'air (— la tension), Aeris 
tnfentio (ons), f. Sen. Voy. ÉLASTICITÉ. 
Se courber, puis faire —, Inclinari 
el suas sedes recipére (io, is, cepis 
ceptum}). Lucr. L'arbre (à moitié feadu) 
ayant fait —, Arbor in suam nalurarm 
revocata. V.-Maz. Qui a du —, Voy. 
trastique. || 2° Fig. Activité, force, 
energie. Vis, gén. vis et dal. vi inus., 
acc. vim, abl. vi, f. Cic. Robur, borts, 
neut. Cie. Vigor, oris, masc. Liv. 3 
Donner du ressort aux membres pa- 
ralysés, Torpenles membrorum partes 
corrosorare. Plin. Cela donne du — 
aux oœerfs, Hoc nervi confirmantur. 
Cæs. Qui a du —, Validus, a, um. 
Cic. Voy. Font. Ôter aux esprits tout 
—, Omnem vim animis enipére. Cic. 
Qui est sans —, Solutus, a, um. Cie. 
Mollris, m.f.,e., n. Cie. Cœur sans — 
et sans énergie, Remissus ac languidus 
animus. Cæs. Voy. mou. Manque de —, 
Molhitia, æ. f. Sall. Cic. Ignavia, f. 
Cic. | $o Pièce de metal, etc., faits 
de telle façon que, apres avoir ete mise 
de force dans une certaine position, 
elle puisse se remottre d'elle-même dans 
sa position primitive. Machina, z, f. 
= machine), Plin. Machinalio, ons, 

(== mécanisme). Cu. = Ressort À 


tre mû par Machine- 
{ione quädam moveri. Gie. | Fig. Puus- 
ser l'auditeur comme par des ressorts 
vers la sévérité, Audiforem lanquam 
machinalione aliqué ad severilaitem con 
torquêre. Cic. Ce sont pour ainsi dire 
de plus puissants — qui remuent 
l'âme, Commoveiur animus majoribus 
velut organis (de organum, D. = Ma- 
chine). Quint. [Cette éducation} brise 
tous les — du corps et de l'âme, 
Frangit oemnes ef meniis cf corporu 


RESSO 


nerocs (de nervi, m. pl: = nerfs). 
Quint. || 4° Fig. Ce qui falt agir. (\Mo- 
bile) Mamentum, à, n. Cic. Incitamen- 
fum, a. Cic. (Cause) Causa, æ, f. Cic. 
s C'est le plus puissant ressort du 
travail, Hoc maximum incitamentum 
est laborum. Cie. Le — qui les fait 
agir ainsi, £a causa quamobrem hæc 
faciunt. Ter. Ces ressorts qui soulè- 
vent les âmes, Causæ eæ quibus mentes 
incifantur. Cie. Renvoyer ceux qui 
sont les — de La conjuration, Ejicére 
conjuralionis nervos. Liv. Voy. MoLiLs. 
| 6° Fig. Moyen dont on se sert pour 
aire réussir qq. affaire. AMfachina, à, 
f. Cie. Machinatio, onis, f. Cic.: Faire 
jouer loules sorles de ressorts pour 
faire.…, Omnes adhibére machinas ad 
faciendum. Cic. Voy. MACMINE 6°. 

9. RESSORT, s. m. 1° Étendue de 

ridiction. Jurtsdictio, ons. f. Plin. : 

L'alaire se plaide] devant le tribunal 
de moo ressurl, {n meo foro. Plaut. 
[ll s'engage à comparalire] hors du 
— auquel il apparhent, Értra suum 
ferum. Cic. Les cites qui sont de ce 
—, Civitates quæ in id forum conve- 
aiuné (de convenire, io, veni, ventum, 
n.). Cic. Ils sont du — de Carthagene, 
Carthaginem conveniunt. Plin. Îles 
qui sont du — de Rhodes, Insulz 
attribuiz Rhodiis (au dat.) Cie. Juger 
eo premier — qq. ch., l'affaire de 

go, Prsjudicare de re. Cic. de aliquo. 
di. H donna aux magistrats le droil 
de juger en dernier —, Magistratibus 
Jurisdiciionem sine appellalione con- 
sssit. Suel. || 2° Fig. Compstence, 
attribution, domaine. (En jarl. des 
pers.) Jus, uris, a. Liv. Officium, ü, 
a. Cic. Munus. neris, n. Cic. Opus, 
peris, n. Cic. (En parl. des ch.) Pro- 
prium, ti, n. Cic. : Ces choses-là 
sont du ressort du consul, Earum re- 
rum consuli jus est. Sall. C'est uae 
affaire qui est du — des censeurs, 
Hoc est censorium opus. Cie. Celle 
question est du — de Lycurgue, Hoc 
in Lycurgi polestate est. Cic. Les 
comices sont de mon —, Comitia 
mes sortis sunt. Liv. Cette affaire est 
du — du sénat, Nofio de co ad sena- 
tum perlinel (de perlinère, eo, nui, s. 
sup.. n.). Liv. Îl est de mon — de 
décider quelles aations serout anéan- 
ties, Quas nationes erscindi oporteut, 
jusrisdielio mea 631. Sen. [Ces éludes| 
sont de mon —, Ad meum officuum 
pertinent. Quint. Ilest du — du gram- 
mairien de voir.…., Grammalici est 
vidére. Quint. 11 est de mon — de 
décider.…, Afei judicii est decernère. 
Cæs. Les choses qui sont du — de 
l'agriculture, Res quæ ad agriculiuram 
pertinent. Varr. Question qui est du 
— de la philosophie, Locus philoso- 
phiz proprius. (ie. Une parlie est du 
— de la logique, Pars ad rationalem 
{ractatum redundat. Quint. Voy. aP- 
PARTENIR 20 et 9°, COMPÉTERCE, DO- 
MAINS 0. 

1. RESSORTIR, v. n. 1° Sortir de 
gouveau. Voy. R& 1° et SORTIR. || 4° 
Sortir après être entre. Ezrire, eo, is, 
Wetrar. ivi, ilum, n. Cic. || 3° Pa- 
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raltre plus saillant. Eminère, 60, es, 
nut, 8. Sup., D. Cic. Ersiare, 0, as, 
stili, Stalturus, n. Cic. : La peinture 
ressort, Piclura eminet. Quint. Voy. 
nëL1Gr 3°, Faire ressorlir les veines, 
Venas proferre (fre, fers, {uli, latum). 
Plin. Vêtement qui fait — toutes les 
formes, Vesiis singulos artus erpri- 
mens (de erprimêre, 0, is, pressi, 
ressum). Tac. Faire — les couleurs, 
es sons, Exrcitare colores. Plin. scnos. 
Quint. La nuit fait — les éloiles, Nox 
ilustral stellas. Plin. || Fig. Ce fait 
ressort davantage, Id magts eminet. 
Cie. clarius apparet (de apparère, eo, 
rui, rilum, n.). Cæl. ap. Cie. Faire 
ressortir les difficultés de la guerre, 
Asperitatem bellr ostend#re(o.is, lendi, 
lentum). Sall. Voy. moxrren. Faire 
— par la force de son éloquence ce 
qu'il y a d'abominable dans un par- 
ricide, Immantiatem parricidii vi ora- 
fionis exaggerare. Quint. Faire — 
par ses discours le bia qu'on fait, 
Bene facia sua verbis adornare. PI.-j. 
Cela faisait — leur petit noubre, Ea 
res pauctilalem eorum insignem facte- 
bat (de facëre, io, is, feci, factum). 
Liv. L'inustice des hommes fera — 
la gloire, Iustrabit uam amplitudi- 
nem hominum injuria. Cie. L'eclat de 
l'expression fait — la beauté des 
idées, Pulchritudinem rerum claritas 
orationis tlluminat. Quint. || 6e Fig. 
Decouler, resulter = Il ressort de cela 
que, VOv. RÉSULTER. 

2. RESSONTIR, v. n. Être du ressort 
de qq. juridiction =: Cette affaire (La 
cuanaissance de celte aflaire) ressortit 
au sénat, Notio de 0 ad senalum per- 
tune (de periinére, 60, nui, 8. BUp., 
0.). Liv. Voy. 2 Aussonr do, 

RESSOUDER, v. act. Souder de 
nouveau. Voy. RE {® et SOUDER. . 

RESSOURCE, 8. f. 1° Ce à quoi 
on a recours dans une extremite [âcheuse 
pour se tirer d'embarras. (Secours) 
Subsidium, ii, n. Cic. Aurilium, n. 
Cæs. Liv. Præsidium, n. Cic. Ops 
(inus. au nom. et au dat. 8.), opts, 
opem, ope, Î. Cic. (Remède) Remedium, 
ü, n. Quint. (Moyen, procedé) Ars, 
rtis, f. Liv. Ratio, onis, [. Cic. Via, 
z,f. Cic. (Expédient) Consilium, ti, 
n. Nep. Machma, æ,f. Cic. (Espé- 
rance) Spes, ei, f. Cic. = Or laisse par 
les ancètres comme ressource dans 
les revers de fortune, Aurum ad sub- 
sidium fortunæ a majoribus relictum. 
Liv. — contre la disette, Annonz 
subsidium. Liv. Je ménage à ma vieil- 
lesse cette — (en pari. d'une biblio- 
ibéque}, Illud subsidium seneciuti 
paro. Cie. Voici l'admirable — qu'il 
s'était ménagée contre l'hiver, Præ- 
clarum hoc sibi remedium compararat 
ad menses hibernos. Cie. Contre ces 
difficultes on avait deux ressvurces, 
le savoir et la pratique, His diffcul- 
latibus duæ res erant subsidio, scieniia 
aique usus. Cæs. Je te ferai voir de 
quelle ressource je puis être, Faciam 
ut cognoscas utilitatem meam. Ter. 
Il ay a plus qu'une —, qu'un espoir, 
Perfugium unum, una spes reliqua est. 
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Cie. Il n'y a plus d'autre — que la 
fuite, NiÂil relinquilur nisi fuga. At. 
ap. Cie. Teater unc dermère —, Ex 
perini extremum autilium. Cæs. Re- 
courir, pour dernière —, à ce sénalus- 
consulte, Decurrêre ad illud eziremum 
aique ullimum senalüs consultum. Cæs. 
Qui est sans —, Omni spe salulis or. 
batus (a, um). Cic. Je suis perdu sans 
—, Prorsus perii. Plaut. Oppido in- 
terii. Plaut. État perdu sans —, Des- 
perata respublhca. Cic. || 2° Fig. Forces 
de l'esprit, facultés, moyens. Opes, um, 
f. pl. Cic. Artes, tum, f. pl. Cic. Fa- 
cullates, um, f. pl. Cic. Instrumenta, 
orum, D. pl. Cic. Subsidia, iorum, n. 
pl. Cic. Præsidia, o. pl. Cic. Oppor- 
tuntias, atis, f. s. Cic. Materia, æ, f. 
s. Cic. z: Toutes lea ressources de la 
nalure el de la science, Omnia naturæ 
el doctrinæ præsidia. Cic. Les — du 
génie, Ingenii opes. Cic. Les — d'un 
esprit fertile, Fecundai pecioris ares. 
Cic. Éloquence poarvue des mêmes 
—, Eodein omalu comitata eloquentie. 
Cic. De quelles — il dispose pour 
parveair à la sagessel Quanta instru 
menta habet ad adipiscendam sapien- 
tiam/ Cic. Il y a bien des — natu- 
relles pour mener une vie heureuse, 
Locuples natura hominum ad beate vi- 
vendum est. Cie. Îl reconnut quelles 
— renfermait l'âme humaine pour 
accomphr les plus grances choses, 
Cognovit quæ maieriä ou quania op- 
porlunitas essel in animis hominum 
ad marimas res. Cic. Ceux qui n'ont 
aucune ressource en eur-mèmes pour 
vivre beureux, Îi quibus nihil opis 
est in ipsis ad bene vivendum. Cic. Il 
employait à la débauche toutes les 
ressources de son esprit actif, Indu- 
striæ subsidia in libidine consumebat. 
Cie. J'emploierai toules mes — set 
tous mes efforts pour que cela se 
fasse, Omni ope aique opera enilar wf 
td fiat. Cic. [Nous allons combler 
celle lacune] avec nos propres —, 
Nullis adminiculis (= sans aide). Cic. 
Marte nostro. Cic. Îls défendent ces 
doctrines suivant leurs —, Hæc pre 
virili parte defendunt. Cic. [(Homnre] 
de ressource, pleia de ressources, 
Plenus consilii. Plauf. Nep. Esprit fn 
et plein de —, Animus aculus aique 
versultus. Cic. Génie fécond eu —, 
Ingenium facile ei copiosum. Quint. 
Un esprit sans ressource, Ingenium 
infeliz (gen. feu). Plin. || 9° Biens 
dont on jouit, richesses dont on peut 
disposer. Facullates, um, f. pl. Cxa. 
Opes, f. pl. Cic. Copiz, arum, f. pl. 
Cie. : Ressourcei en bommes, en are 
mes, en argent, Opes virorum, 8rmo- 
rum, auri. Sail. — en grains, Copiæ# 
rei frumentariæ. Cæs. Vivre de ses 
propres —, Domesticis copiis uli, 
dép. Cæs. La république a de puis- 
santes —, Fulta respubliea est magnis 
subsidiis (de subsidium, n.). Cic. l'ays 
de —, Regio opima ou fertilis. Cie. 
Province qui offre beaucoup de —, 
Copiosa provincia. Hirt. Hommes 
pourvus d'abondantes —, Homines 
opibus et copi& affluentes. Gic. Vor. 


a 


1474 RESTA 


ABONDANCE 2°. Le manque de — du 
pars Locorum inopia (æ), f. Vell. 
énué de toutes —, Omnibus rebus 
egens. Cic. || 4° Facultès pécuniaires, 
argent. Faculiates, um, Î. pl. Cic. 
Opes, f. pl. Plant. : Épuiser Îles res- 
sources de la pairie, Facultates patriz 
ezhaurire. Nep. Chacun selon ses —, 
Pro facultate quisque. Suet. Selon ses 
—, Pro opibus. Plaut. Pro copid. 
Plaut. Pro re. Plaut. Quintius qui n'a 
que de faibles —, Quintius, cui fenues 
opes sunt. Cic. Dénué de —, Sans —, 
Fortunis erpers. Sall. Destituius re 
familiari. Suet, Voy. imNnicexr. Faire 
ressource de qq- cb., Er re pecuniam 
redigëre. Cic. Voy. ARGENT 3°. 

RESSOU VENIR, v. 0. impers. Re- 
venir à la mômoire : 1l m'en ressou- 
vient (= je m'en ressouviens). Voy. 
ci-apr, 

Se RESSOUVENTR, v. réfl. Se souvenir 
(de qqn ou de qq. ch.). dfeminisse, i, 
isti, S. sup. (gèn. ou acc.). Cic. Re- 
cordari, dép. (ace. et tr. rar. gén.). 
Cie. Voy. Se SOUVENIR. 

RessOovEnIR, s. m, 4° Souvenir. 
Recordatto, onis, [. Cie. Voy. SOuvE- 
in. |] 2° Ressentiment (d'un mal). C. 
RESSENTIMENT 1°, 

RESSUAGE, s. m. Action de res- 
suer. Resudatio, onis, . C.-Aur. 

RESSUER, v. 0. 1° Suer de nou- 
veau. Resudare, 8. parf. ni sup., n. 
Curt. Vov. nm 1° el suER. || 2° Rendre 
son humidite intérieure. Consudare, 8. 
sap., 0. Col. 

RESSUSCITER, v. act. 1° Rame- 
ner de la mort à la vie, Ad vilam re- 
vocare, act. Cic. À morinis ercitare, 
act. Cic. Resuscilare, act. Ter. = Res- 
susciter les morts, Afortuos suscilare. 
Aug. || Pig. [L'orateur] ne devra pas 
ressusciter des morts, Non ab inferis 
mortuos excilabit. Cic. || 2° Fig. Ré- 
tablir, faire revivre. Revocare, act. Cic. 
: Ressusciter la confiance, Fidem re- 
vocare. Cie. — les colères, Iras redin- 
legrare. Liv. 

Rassusciten, v. n. 1° Revenir da le 
mort à la vie. Resurgêre a morluis ou 
er mortuis. Vulg. Resurgëre ab inferts. 
Lact. et simpl. Resurgère, 0, is, sur- 
rezt, surrecium, 0. Vulg. Reviviscère, 
o, ts, reviri, 3. sup., n. Cic. || 2° Fig. 
Se rétablir, revivre. Reviviscére (voy. 
do), 0. Cic. 

RESSUYER , v. aoi. C. séÉcHEn(act.). 

Se néssuræn, v. réfl. et pron. C. 
Se 8ÉCHER. 

RESTANT,, part. prés. de RESTER, 
Voy. ce v. |] RESTANT, ANTE, adj. Qui 
reste. Reliquus, a, um. Cic. || aes- 
TANT, 8. M. C. RESTE. 

RESTAURANT, parl. prés. de RES- 
TAURER, VOY. ce v. || RESTAURANT, 
anTs, adj. Qui répare les forces. Cor- 
poralivus, a, um. C.-Aur. || A&SrTau- 
RANT, 8. m. Établissement où l'on donne 
des repas. Popina, æ, f. Cic. : De res- 
taurant, Relatif aox restaurants, Po- 
pinalis, m. f,,e,n, Col. Apul. 

RESTAURATEUR, s. m. {° Celul 
qui repare, qui rétablit. Refector, or1s, 
m.(tr. rare). Suet. Restitutor, m. Liv. 
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S’expr. ordin. en tourn. par UD v. : 
Le restaurateur de la statue de Vénus, 
Veneris refector. Suet. Le — des 
temples, Templorum reslitutor. Liv. 
[1 fut le — du temple de Junaa, Ju- 
nonis lemplum refecii (de reficère, to, 
is, fectum). Cic. VOy. RESTAURER. || 
Fig. Le restaurateur des lellres en 
décadence, Litierarum senescentium 
reductor ac reformaitor. Pl.-j. 1l fut 
le — de l'histoire, Infermissam histo- 
rias scribendi industriam reparavil. 
Quint. || 2° Celui qui tient un restau- 
rant. Popinarius, ti, m. Lampr. 

RESTAURATION, 5. f. 1° Répara- 
tion, rétablissement. Refectio, ons, f. 
Col. Suet. Restitutio, f. Suet. V.-Maz. 
: La restauration du Capitole, Capi- 
tolit refectio. Suet. La — d'un théâtre, 
Theatri reslitutio. Suet. || Fig. La 
reslauration de la liberté, Restitutio 
libertatis. V.-Mar. || 2° Retablisse- 
ment d'une ancienne dynastie. Reductio, 
onis, {. Cic. = La restauration du roi 
d'Alexandrie, Reductio regis Aleran- 
drini. Cic. Ils vinrent trailer de la 
— de Tarquia, De reducendo in regnum 
Tarquinio venerunt. Liv. 

RESTAURER, v. act. 1° Roparer, 
remettre en bon etat. Reficêre, to, is, 
feei, fectum, act. Cic. : Restaurer une 
peinture qui s'efface, Piciuram eva- 
nesceniem renovare. Cic. VOy. RACCOM- 
MODER 1°. |] Fig. Restaurer l'État, 
Rem restiluËre (0, is, ui, ufum). Liv. 
— la discipline, les études, Discipli- 
nam, Studia refovère (eo, es, foui, 
fotum\. Ne à 11 2 Remettre en vigueur 
au moyen de la nourriture. Reficre 
(voy. 1°), act. Liv. = Restaurer les 
bœufs, Boves pabulo reficëre. Liv. — 
ses forces, C. Se RBSTAURER. 

Se RESTAUREN, v. téfl. Rétablir ses 
forces en prenant de la nourriture. 
Vires cibo reficëre (io, is, feci, fectum). 
Liv. Corpus cibo firmare. Liv. 

RESTE, s. m. {0° Ce qui subsiste 
d'un tout, d'une plus grande quantits. 
Reliquie, arum, f. gi Cic. Reliquum, 
ï, 0., et pl. souv. Reliqua, orum, n. 
pl. Liv. : Le fils but le reste, Filius, 
quod reliquum eral, erhausit. Quint. 
Les restes de l'armée, des troupes, 
Reliquiæ exercilus. AÀ.-0.-Al. copia- 
rum. Nep. Des — d'armées, Residuæ 
(arum) copiæ (arum), f. pl. Suet. Ra- 
mener les — des troupes échappées 
au désastre, Reliquias cladis reducère. 
Liv. Il avait encore des — de sa 
troupe de gladiateurs, Reliquias gla- 
diatoriæ familiæ habebat. Cæs. Arra- 
cher les — de la vie, Reliquias vitæ 
auferre. Lucr. Le reste de vie et de 
forces que la faim [leur] avait laissé, 
Id quod reliquum vilæ viriumque fames 
fecerat. Cic. Au mieu de ces restes 
de son aucienne fortune, In his pris- 
tinæ foriunæ reliquiis. Cie. Il y a des 
— de cela dans le commerce ordi- 
uaire de la vie, Id in usu guotidiano 
quasdam reliquias habet. Quint. Uu 
reste d'inquiétude, Residua (æ) solli- 
cifudo (dinis), f. Planc. ap. Cic. (| 2° 
Au plur. Aeliefs d'un repas. Reliquiæ, 
arum, f. pl. Plaut. Cic. Sen. Suet. || 
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3° Au plur. Dépouilles mortelles. ReN- 
quiæ, arum, f. pl. Virg. Just. Ossa, 
tum, f. pl. Cic. Cinis, neris, mase. 
Cic. Cineres, um, m. pl. Virg. Quint. 
il 6° Ce qui reste d'une somme. Reli- 
quum, 1, n. Cic. Pecuniz restduum Q 
n. Cic. Dig. Reliqua (æ) pecunia (æ), 
f. Cic. Residua summa, f. Dig. : Reste 
de comnte, Mëmes traduct. Le — 
d'une dette, Reliqunum ex eo quod de 
bittum est. Varr. Devoir du —, C 
REVLEVOIR. Être en —, Reliqua habère 
ou debère ou trahtre. Dig. Il est ea 
— d'uae forte somme, Amplam sum- 
mam reliquaiur (dép.). Seæzv. Il a recu 
les sommes dont j élais ea —, Reli- 
qua mea accepil. Cic. || Fig. Je auis 
en reste de bons offices, Majus bene- 
ficium accepi quam dedi. Sen. Je serai 
forcément en — avec lui des bons 
oMces qu'il m'a rendus, Nihil præ- 
slare ei potero, quod non benefcio 
ejus minus sil. Sen. Je veux m'ac- 
quitter de ce dont je suis en —, Quod 
reliquum restat, volo persoluëre. Plaut, 
Nous ne sommes pas en —, Paria 
paribus respondimus. Cie. Recevez 
mon reliquat (— apprenez la suite 
da récit que je vous dois) : je ne vear 
être en — avec personne, Accipite 
reliquum : alieno uti nihil moror. Plaut. 
IL 8° Ce qu'il y a encors 4 faire ou à 
dire. Reliquum, à, n. Plaut., et pl. 
souv. Reliqua, orum, ao. pl. Plaut. 
Cie. Cetera, n. pl. Cie. S'expr. son. 
par l'adj. Reliquus, a, um, que l'on 
fait accorder avec le subst. suiv. : 
Achever le reste de la guerre, Reliqua 
beili perficèëre. Liv. l'oursuivre les 
restes de la guerre, Reliquias belli 
persequi, dép. Liv. Dire le reste, Re- 
ligrum dicére. Plaut. Écoute le —, 
Audi reliqua. Plaut. On attendait le 
— du discours, Reliqua erspectabatur 
oratio. Cic. Réserver le — pour le 
dire de vive voix, Reservare cetera 
præsenti sermoni. Cic. Passons au —, 
Pergamus ad reliqua. Cic. Ua mobi- 
lier, des provisions et le —, Supellez, 
enus, celera. Cie. Le temps, le lieu, 
‘occasion et le —, Tempus, locus, 
occasio el cetera. Quint, Les person- 
nes, les temps, les occasions et Île 
—, Personæ, lempora, acliones cete- 
raque- Quint. I] y avait 13 le geblier, 
le bourreau et le —, Aderat janitor 
carceris, carnifez, reliqua (n. pl.) 
Quint. Cassius, Domitius, Trébonias 
et le —, Cassius, Domitins, Trebonius, 
reliqui (m. pl.). Cic. || 8° L'ensemble 
dos pers. ou des ch. autres que calles 
dont on parle; la partis de qq. ch. 
autre que celle dont il est question. (Le 
reste de, du, des) Reliqua (æz) pars 
(artis), f.Cæs. Reliquus, a, um,ou, sur. 
au plur., Ceterus, a, um, que l'on fait 
accorder avec le subsat. suiv. Cie. (Les 
autres personnes) Reliqui, orum, m. 
pl. Cic. Ceteri, m. pl. Cie. (Les autres 
choses) Reliqua, orum, n. pl. Cic. Reli- 
quum, à, 0.8. Cic. Cetera, orum, 0. pl. 
Cic. Ceterum, i, n. 8. Liv. = Le reste 
de l'armée, Reliqua pars exercitüs. 
Cæs. Le — du peuple, Religuus po- 
pulus. Cic. Le — de la Grèce, Reliqua 
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Gracia. Cic. Le — de la flotte, Cetera 
classis. Liv. Le — du temps, Reli- 
que tempus. Nep. La rohe et le — 
ae la toilelte, Vestis el ceierus omna- 
us. Cic. Le consul et le — des ma- 
gistrats, Consul reliquique magistralus. 

s. Le — des philosophes, Ceter: 
philosophi. Cic. Les alaires capitales 
et Lout le — (des affaires), Res capt- 
tales el reliquæ omnes. Cic. Le — des 
hommes, des personnes, et abs. Le 
—, Reliqui, orum, m. pl. Cic. Ceteri, 
m. pl. Cic. Tout le — (— tous les 
autres hommes}, Reliqui omnes. Cic. 
Tout le — (= toutes les autres cho- 
ses), Celeræ omnes res. Cic. Cetera om- 
nia. Cato. Tout le — futbrülè, Ceterum 
omne incensum es. Liv. || Quant au 
reste, Pour le —, De cetero. Cic. De 
reliquo. Cic. Quod restat. Cic. Quod 
reliquum est. Cic. Quod superest. Cic. 
[| 7° Ce que qqn a abandonne ou refuse 
: Les reites de qqu, ‘Id quod aliquis 
reliquit (= ce que qqn a laissé). * Id 
quod aliquis respuit (= ce que qqn a 
refusé). 

Au nesre, DU nesTe, loc. adv. Au 
surplus, d'ailleurs, cependant, malgré 
cela. Ceterum. Cic. Celeroqui et Cele- 
roguin. Cic. Alias. Plin. Voy. D'aiL- 
LEURS. 

De nEsTe, loc. adv. 4° Restant. Re- 
liquus, a. um. Cic. = Îl n'y a rien de 
reste, Nilil reliqui est. Cic. Les Alhé- 
wens n'avaient de — que leurs arines, 
Atheniensibus, præter arma, nihil erai 
super. Nep. Voy. RESTEn 80. || 2° Plus 
qu'il n'est ou n'a ete necessaire pour 
ce dont il s'agit. Plus quam satis. Cic. 
Satis superque. Sall. Cie. Liv. : Rap- 
porter l'argent qui est de reste (= 
» surplus de l'argent}, Referre quod 
superaf pecuniæ (= id pecuniæ quod 
superat). Cic. Il y eut de l'eau assez 
et de — pour l'armée, Aqua erercutui 
salis superque fuit. Sall. ls ont, I a 
de l'argent de —, Jilis divitiæ supe- 
rant. Sall. Ei res superesi (de super- 
esse, sum, fui, futurus, n.). Ter. Sur 
mon modeste revenu il y aura un peu 
d'argeat de —, Er meo tenu vectigali 
aliquid redundabit. Cic. Quand vn a 
du temps de —, Cum olium superalt. 
Liv. N'avoir pas detemps de —, Vacui 
lemporis nihul habare. Cic. [Ceux] qui 
ont de l'esprit el des paroles de —, 
Quibus abunde ingenii et verborum 
esi. Gell. On aura fait assez et de — 
pour celle question, Erit abunde sa- 
fisfactum Auic quæstioni. Cic. 

RESTER, v. n. 1° S'arrêter, faire 
halte. Resisi®re, 0, is, stiti, s. sup., 
a. Cic. SubsisiFre, n. Cæs. Subsidrre, 
0, 18, sedi, sessum, n. Cic. = 11 était 
resté 1à par suite du manque de n2- 
vires, Inopiä navium ibi restiteral. 
Czs. Rester en Sicile, Subsidère in 
Siciliä. Cic. — trois jours à Rome, 
Triduum Romæ consisi”re. n. Cie. — 
en route, In itinere subsistère. Cæs. 
In viä subsidere. Cic. Voy. S'annÊTEn 
fo, Faire—,C. AnRnôTER. || Fig. Rester 
Court, In dicendo subsisi®re. Quint. 
J'en reste là, In hoc loco resisto. Cic. 
Nous on resterons là pour aujour- 
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d'hui, In Aunc diem khactenus. Cic. 
Voy. S'annÈTen 50. || 20 Fig. Se bor- 
ner à =: J'en reste 14, [d safis Aabeo. 
Plaut. Mais reslons-en 14, Sed de hoc 
satis. Quint. Vor- Se ponNen. || 3° 
Demeurer (en parl. des pers.), ne pas 
s'en aller, (En gén.) Manère, eo, es, 
mansi, mansum, n. Cic. (Après qu'ua 
autre est parti) Remanëre, n. Cic. 
(Jusqu'à la fin) lermanére, n. Cic. 
{Stjourner qq. temps) Commorari, 
dep. Cic. Morari, dép. Cic. : Où l'ea 
vas-tu? Reste ici, Quo abis? Afane. 
Ter. Rester en place, In loco manére. 
Cæs. — chez soi, Domi manère. Ter. 
Cæs. Domi se relinère (eo, es, finui, 
tentum). Nep. se continère. Suel. — 
à la campagne, Ruri se continère. 
Ter. Il faut — ici deux jours, Hic 
manendum esf biduum. Ter. — dans 
son camp, Casiris sese lenère (eo, es, 
tenui, textum). Cæs. Nos fermes res- 
tèrent à Rome, Mulieres nostræ Romæ 
remanserunt. Cic. Tu es resté jusqu'à 
présent à Drindes, Adhuc Brundisii 
moratus es. Cic. Rester à l'armée, 
Manëre ad exercitum. Cæs. — cher 
qqn, auprès de qqn, Apud aliquem 
manère, Cic. remanére. Cæs. Il resla 
longlemps avec moi, Fuit ad me diu. 
Cie. Tu ne peux rester plus long- 
lemps avec aous, Non potes diutius 
nobiscum versari (pass.). Cic. Il était 
reslé assiddment près de lui, Eï 
comes hæseral (de hærère, 60, es, hæ- 
sum, n.). Pl.-j, Rester constamment 
près du vieillard, À sents latere nun- 
quam discedère (o, is, cessi, cessum), 
n. Cic. L'oiseau resta à l'eadroit où 
il s'était posé, Ales captam sedem te- 
nuil, Liv. Faire rester, C. RETENIR. 
11 $° Demeurer (en parl. des ch.). Ma- 
nére (vay. 3°), n. Cic. : Le fer était 
resté dans son corps, Ferrum in cor- 
pore remanseral. Nep. || B° Pr. et 
Fig. Perseverer dans telle ou tetle ma- 
nière d'étro, attitude, situation. Alangre 
{voy. 3°), n. Cic. Remanëére, n. Cæs. 
Permanëre, n. Czs. Persiare, 0, as, 
stiti, staturus, u. Cic. Liv. : On ne 
pouvait rester ea plein air [à cause 
do froid], Non poterat exira fecta du- 
rari (à l'impers. pass.). Liv. Le secrel 
de tont cela restera entre vous deux, 
Omnia intra vos erunt. Pl.-j. Il resta 
quatre jours sans manger, [lili qua- 
triduo perseverata est inedia. Just. 
Rester vingt ans à s'instruire, Annos 
vicenos in disciplinä permanére. Cæs. 
— dans le mème état, Suum statum 
tenère (voy. 30). Cic. Rien ne reste 
dans le mème état, Nihil semper suo 
statu manel. Cie. Son visage reslail 
toujours le mème, Semper erat idem 
vultus. Cic. 1l est restè semblable à 
lui-mème, Stetit idem. Cic. La terre 
resleimmobile, Terra immobilismanet. 
Cie. Le dé — droit, d'aplomb, Talus 
rectus adsistit (de adsisiÿre, 0, stiti, 
s. sup., n.). Cic. Rester debout, assis, 
couché ou étendu, Voy. DEBOUT, A8- 
sEotr, coucué$. La partie inférieure 
restait intacte, Pars inferior integra 
remanebat. Cæs. Les armées restent 
fidèles, Fides exercitibus constat. Tac. 
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Rester fidèle à, Voy. moèrx 1°. — 
ferme etcalme, Afente consist®re (o, is, 
stiti, 8. sup.), n. Cic. Voy. PEnuE 
(adj.), caLME (adj.). — neutre, Voy. 
NEUTRE [°. Le crime reste impuni, 
Aloleficium impunitale elabitur (de 
elabi, or, Eris, lapsus sum, dép. = 
échapper). Suet. Il resta vainqueor, 
Superior discessit (de discedére, 0, ts, 
cessum, n. —= ge relirer). Sall. Rester 
dans l'alliance de Rome, In Romanä 
socielale persiare. Liv. — dans le 
devoir, În officio manëre. Cie. — 
dans ses premières dispositions, In 
risfinä menie manèére. Cic. — de 
‘avis des philosophes, Afanëre in 
philosophorum sententiä. Cic. || 6° Con- 
tinuer à appartenir à; être gardé, con- 
serve par. Manère (voy. 3°), n. (8..., 
dat.). Cic.: Son amitié nous est restée, 
Amicilia ejus nobis permansil. Sail. 
IL te reste qq. amitié pour moi, Ali- 
quid amoris erga me in le residet {de 
residère, eo, sedi, s. sup., n.). Cic. Ce 
uom est resté à celui qui, Id nomen 
in «0 remansil, qui. Cic. [Avidiénus) 
à qui est —, à qui reste attaché le 
suraom de Chien, Cui [anis cognomen 
adhærel (de adhærëre, eo, hæsi, Azsum, 
n.). Hor. | Impers. Il vous restera 
une éteraelle inquiétode, Vobisæterna 
sollicitudo remanebit. Sall. S'il vous 
reste quelque souvenir de mon grand- 
père, Si uila apud vos memoria rema- 
net avi mei. Sall. || 7° Survivre, sub- 
sister encore, Superesse, sum, es, fui, 
futurus, n. Liv. Restare, o, as, siiti, 
s. sup.,u. Ter. Cic. Manëère (voy. 3°), 
0. Nep. =: Rester après son père, Patri 
superesse. Cic. Qui reste après qqn, 
Alicui supersles (gén. stitis). Cic. 
Liv. Superstes alicujus. Liv. Suet. Le 
souvenir —, Memoria manet. Cic. Le 
renom des Rhodieas est resté jusqu'à 
nos jours, Rhodiorum usque ad no- 
stram memoriam gloria remansit. Cie. 
Tous les bommes qui restent de l'ar- 
mée d'Hirlius, Omnes qui supersunt 
de {Hirtitexercilu. Pollio ap. Cic. Cette 
haine élait restée tont entière, Id 
odium residuum fuerat omne. Cic. ! 
Impers. Les gens de mon âge doot 
ne resle qu'un pelit nombre, Æquales 
(me qui pauci jam restant. Cic. Il — 
des {lettres de Philippe, Epistolæ PAi- 
lippi ezsiant. Cic. Il est resté des 
monuments qui rappellent Thémisto- 
cle, Monumenta Themisiociis manse- 
runt. Nep. || ne reste plas aucun 
sentiment dans Île corps, In corpore 
nullus sensus residet (de residère, eo, 
sedi, S. Sup, n.). Cic. Il ne — au- 
cune inquiétude, Nulla residua solli- 
citudo est. Cie. S'il — qq. espoir, 
Si qua reliqua spes est. Cic. Si ulla 
spes subesi (de subesse, sum, fui, fu- 
turus, n.). Cic. Voy. SURVIVRR, suB- 
stsren. || 8° Être de reste. Restare, 0, 
as, stiti, s. sup., n. Cic. Superare, 
n. Cic. Superesse, sum, es, fui, fulu- 
rus, n. Cic. Relinqui, or, ëris, lictus 
sum, pass. Cic. =: Qui reste, Reliquus, 
a, um. Cic. Un de ceux qui reslaient, 
Ex reliquis unus., Cæs. De ses nom- 
breux ennemis, il ne lui es restait 
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u’on, Ex mullis unus ei restabat 
inimicus. Cic. Rapporter l'argent qui 
reste, Quod superai pecuniæ, referre. 
Cic. Voy. AuSTE 4°. 'impers. De cinq 
onces, j'en ôte une : que reste-L-il? 
Si de quincunce remola est uncia, quid 
superai? Hor. Si ua auteur a deve- 
loppé deux parties {sar trois}, il lui 
— encore nécessairement la troi- 
sième, Qui duas partes absolverit, huic 
aecesse est resiare lertiam. Cic. 1l ne 
restait rien des convois, Nihil ez 
commeatibus superabat. Liv. Iine[leur) 
reste plus que le sol de ieurs champs, 
Præier agri solum, nihïl est reliqui. 
Cxs. 11 ne restait plas aux Athéniens 
que leur flotte, Athkeniensibus præler 
naves nikil erat super. Nep. Il ne — 
en toutque deux jours, Omnino biduum 
supererat. Cæs. Quand il — encore 
qoelques beures de jour, Aliquot 
Âoris die suverante. Liv. Que nous 
reste-l-il à justifier ? Quid superal, quod 
purgemus ? Liv. 11 me reslail plusieurs 
places à visiter, Erant oppida mihi 
complura reliqua, quæ adire vellem. 
Cic. 1] ne reste plus que de [uir, N'ihil 
relinquitur nisi fuga. Att. ap. Cic. 1} 
ne — plus que de marcher, Nunc 
modo reliquum est ire. Sall. 11 ne leur 
restail plus que de t'ameuer.…, {llud 
reslilerai, uf fe acducerent. Cic. Il ue 
nous resle plus qu'à nous tenir tran- 

uilles, Relinquilur ul quiescamus. 

ic. 1} ae me — plus qu à le prier, 
Extiremum illud est ut ie orem. Cie. Il 
nous — à lutier…, Religuum esi ui 
certemus. Cic. I|nous —àeraminer.., 
Reslat ut consideremus. Cic. [l me — 
d dire, Superest ut dicam. Cie, Il nous 
— à chercher, Prorinum est ul 
quæramus. Cic. 11 — à dire qu'il n’au- 
rait pas dû..., Relinquitur illud (eum) 
non debuisse. Cic. 11 — donc acquis, 
1 — donc démontré qu'il y a trois 
genres de causes, Relinquilur ergo 
u{ trie genera sini causarum. Cic. 
Qu'il — donc établi que cela n'est ja- 
mais atile, Afaneaf ergo id nunquam 
esse ulile. Cic. 

RESTITUER, vY. act. 1° Romettre 
dans son premier etat; corriger. C. hé- 
TABLIA, CONAIOER 40. || 20 T. de palais. 
Remettre une pers. dans l'état où elle 
etait. ReslifuËre, o, is, ui, utum, acl. 
Cic. IE Rendre. Restitu®re (voy. 2°), 
act. Cie. AcddEre, 0, is, reddidr, red- 
ditum, act. Cie. VOy. RENDRE 1°. 

RESTITUTION, 8. f. 1° Action de 
rétablir, de corrigor; Ce qui est retabli, 
corrige. VOY. RETADLISSEMENT, COR- 
xEcTIOn 4° et 20. || 3° T. de palais. 
Action de remettre une pers. dans l'etat 
où elle étalt. Restitulio, onts, f. Gic. ji 
8° Action de rendre. Restitutio, ons, f. 
Dig. : Restitution d'un dépôt, Rerum 
creditarum solutio, f, Cic. Faire —, C. 
RENDRE. 

RESTREINDRE, v. aël. Ÿ° Anc. 
Resserrer. Voy. ABSSERREn 20 et Jo, 
12° Fig. Borner, limiter. Coangustare, 
act. Cic, : Cette loi, étendue 2 l'ordre 
entier, peul être restreinte, Hxc Lex, 
dilatata in ordinem cunclum, coangus- 
tari potest. Cic. Restreindre le cercle 
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de ses affections, Amiciliam confra- 
Are ou in angusinm adducêre (0, is, 
duri, ductum). Cie. — à un ao là 
durée de la censure, Censuram inira 
anni spatium cog"re (0, is, egi, ac{um). 
Liv. — à ces choses le rôle de l'ura- 
teur, Oratorem in ea concludëre (o, is, 
clusi, clusum). Cic. Voy. nénuinm 11°, 
DONNER 29, LIMITER, NESSENREN 10. || 
30 Fig. Diminuer. Contrak®re, 0, ts, 
trari, fractum, act. Cic. Minuëre, 0, 
is, ui, utum, act. Cic. Deminuëre, acl. 
Cic. Restring®re, 0, is, strinzi, sric- 
tum, act. Sen. PL.-j. = Restreindre les 
dépenses, Sumptus minuëre. 13ic. cir- 
cumcidëre (o, is, cüidi, cisum). Liv. 
Impensas corripére (io, is, ripui, rep- 
tum). Suet. — par une loi les dé- 
penses des candidats. Sumpius candi- 
datorum lege restringére. PL.-j. — 
ses libéralités, Liberalitatem restrin- 
g£re. Sen. Il restreint trop ses plai- 
sirs, Nimis angustat gaudia sua. Sen. 
Restreindre l'aulorité des censeurs, 
Censuram minugre. Liv. VOy. RÉDUIRS 
(39, DIMINUER. 

Se nESTREINDRE, v. ré. 1° Se bor- 
ner. Voy. ce m. || 2° Reduire sa de- 
pense. Se artare. Ülp. Parce (et mieux 
Parcius) vivère (o, is, vizi, vicium), 
n. Cic. 

RESTREINT, BINTE, part. passé de 
RESTREINDRE, VOY. ce v.|| Ad). Borné. 
Artus, a, um. Cic. VOY. BONRÉ, ÉTROIT. 

RESTRICTIT, 1v8, adj. Qui res- 
treint, qui limite. *Restringens, gén. 
entis (Georg.). 

RESTNICTION, 8. £. Condition res- 
trictive. Exceptio, onis, f. Cic. : Ap- 
porter des restrictions 4 une loi, Le- 
gem coangusiare. Cic. Ajouler cetle 

etite restriction, Illam exceptiuncu- 
am adjicère. Sen. Louer avec —, 
Laudare cum erceptione. Cic. (Je t'im- 
pose celle charge], mais avec celle 
— que je ne veux pas te gëner, Ita 
tamen ul libi nolim molestus esse. Cic. 
Je lui promets sans — mon dévoù- 
nent; quant à mon crédit, j'y mets 
celle — que ce sera dans la mesure 
de mon pouvoir, Polliceor ei studinm 
quidem meum sine ullä erceylione, 
graliam aulem, cum hac ercepiione, 
quantum possim. Cic. Stipuler sans 
— ni réserve, Slipulari pure. Dig. 

RESTRINGENT, C. ASTRINOENT. 

RESULTANT, par. prés. de RÉSUL- 
TEN, VOY. Ce v.||RÉSOLTANT, ANTE, ad). 
Qui resulte. Consequens, gén. entis. Cic. 

RESULTAT, 5. m. Ce qui resulte 
d'une action, d'un principe, d'une cause, 
ôto. Eventus, üs, m. Liv. Eritus, üs, 
m. Gic. Effectus, üs, m. (rare au plur.). 
Cic. = Résultat incerlain, heureux, 
Erilus incertus. Cic. felir. Cic. La 
connaissauce des résultats, Cognitio 
eveniorum (de evenfa, n. pl). Cic. 
Juger les conseils d'après les —, 
Consilia eventis ponderare. Cic. Le ré- 
sultat de leur discours n’est pas coo- 
forme à leur désir, Non salis ex sen- 
lentiä eventus dicendi eis procedtt. Cic. 
L'approbalion est le — de l'éluquence, 
Eloquentiæ effectus est approbaito. Cic. 
Quel sera le — de jeur conseil, 


RÉSUL 


Eorum consilium quem habebiteritum ? 
Cæs. Voilà donc le — de tes bien- 
faits! Muccine beneficia (ua evasere! 
Sall. Cela est le — des vices, Id vitiis 
effcitur (pass. de efflc#re, io, is, feci, 
fectum). Cie. Cela est le — d'une 
entente entre les hommes, Collocutio 
hominum id effecit. Cie. Chercher quel 
a été, quel est, quel sera le — d'uae 
cb., Quzrëre quid ex re eveneril, eve- 
niaf, evenfurum sil. Cie. Le — de cela 
est que nous préférons..., Ex eo illud 
nalur£ consequitur ul anteponamus. 
Cic. Leur arrivée eut ce —, eut pour 
— que Scipron s’en alla, Eorum ad- 
ventus Roc momenti fecit ut Scipio abs 
cederet. Liv. Écris-moi le — de tes 
conjectures, Scribe ad me quid {pse 
conjecfurd assequaris. Cie. Renère 
compte du — de 3a mission, Lega- 
ionem renuntiare. Cic. Arriver à un 
—, Ad exitum pervenire, n. Cic. Avoir 
ua bon —, Pulchre proced?re (o, is, 
cessi, cessum), n. Ter. Ceite chose a 
pour moi un heureux —, Ea res mi 
ene aîque feliciter eventi (de evenire, 
10, veni, venfum, nm.) Cic. Voy. n£os- 
sta. Tout cela aura de meilleurs résul- 
tats, Hzc omnia meliores habebunt 
exitus. Cic. Ces choses n'ont pas le 
résullat qu'il avait espéré, Non, ut 
speraverai, ea procedunt. Cic. Avoir 
un mauvais —, Voy. ÉcHOURR 2° el 3°. 
Tout eut un — contraire 4 celui qai 
avait été prédit, Omnÿa, contra ac dicta 
erant, eveneruni. Cic. [Eumène] n'eut 
pasgrand —, Non mulium profecit. Nep. 
Il ne pourra, par la parole, obtenir 
le — voulu, Dicendo, quod volet, per- 
ficëre non poterit. Cic. S'en aller sans 
avoir eu, 8äas avoir oblenu de —, 
sans —, Re infectä abire. Liv. Com- 
battre sans —, Anciyiti prelio pu- 
gnare. Czæs. L'élé se passe sans —, 
Sine ullo effeciu æstas ertrahitur. Liv. 
N'avoir aucun — (e0 parl. d'une cb.), 
Être sans —, Ad irrilum cadëre (0, 
1, cecidi, casum), n. Liv. In cassum 
recïdrre (o, is, cidi, casurus), n. Col. 
Eutreprise sans —, Incepium irrilun. 
Liv. Voy. INoTILE 10. 

RESULTER, v. 0. S'ensuivre; être 
la suite, l'effet d'une cause. Ersistére, 
o, is, stuli, s. sup., n. Cic. Evemre, 
10, is, veni, venium, n. Cic. Fieri, 
fo, Âs, factus sum, pass. Cic. Effci, 
‘or, Pris, fecius sum, pags. Cic. Sequi, 
o7, Éris, seculus sum, dép. (acc). 
Cic. Consequi, dép. (acc.). Ge. : Voir 
ce qui résulte de chaque chose, Vidère 
quæ res quamque rem consequalur. Cic. 
Les troubles (de l'âme) résullent du 
mépris de la raison, Perturbaliones 
ex aspernalione ralionis eveniunt. Cic. 
Les mauvaises actions — des vices, 
Peccata ex vitiis manant, Cic. Avan- 
lage qui résulte de l'amilié, Utilitas 
quæ ex amiciliä efforescit (de efflo- 
rescËre, o, rui, 8. sup., n.). Cic. Cette 
beauté qui — d'un style pur, Gratia 
illa quæ ex sermone puro contingif (de 
conlingëre, 0, ts, figi, factum, 0.) 
Quint. Ces [dispositions] résultent des 
lois, Ia in legibus sancta sunt (de 
sanciri, pass. être établi par). Cic. 
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Ce qui résulte d'un raisoonemeat, Id 
quod ex ratiocinalione conficttur. Cic. 
De cet immense service, il n'est ré- 
gullé pour moi aucun péril, Er hoc 
tanto beneficio nullum in me periculum 
redundavit. Cie. 1} en résuliera une 
extrème confusion, Confusio sumna 
sequelur. Quint. Pourvu qu'il n'eu ré- 
sulte pas de désbonaeur, Bfodo ne 
turpitudo sequatur. Cic. Il en — que, 
Ita efcitur où ta fit ou Exsistt illud 
ut {et le subj.). Cic. D'où il — que, 
Er quo efficitur on Er quo fit ou Ex 
uo tllud consequitur ut (et le subj.). 
bc. I T. de logique. [Si cette propo- 
sition n'est pas pas vraie], il en ré- 
sulle qu'elle est fausse, Sequitur ut 
falsa sit. Cic. [Si toute proposition 
est vraie ou fausse}, il n'en — pas 
qu'il y ait des causes immuables, Non 
sequitur esse causas immutabiles. Cic. 

RÉSUMÉ, s. m. 1° Precis, abregé. 
Sumua, æ, (. Cic. Summarium, ti, 0. 
Sen. Epitome, es, ou Eputoma, zæ, f. 
Cic. : Tel est le résumé de mes re- 
commandations, {zc præcepli mei 
summa est. Sen. — succinct de toule 
l'aaire, Totius negotit breuis (is) 
complerio (onis), f. Cic. Voy. ABRñGÉ 
o. || 2° Rocapitulation. Voy. ce m. 

Au résomé, EN nésuué, loc. adv. 
En rèsumant, en recapitulant tout. (Au 
tolal, en définitive) In summa. Cic. 
Pl.-j, In omni summä. Cic. Ad sum- 
mam. Cic. Hor. (Bref) Denique. Nep. 
Prorsus. Sall. Tac. 

RÉSUMER, v. act. 1° Rendre en 
peu de mots l'essentiel d'un discours, 
etc. Breviter complecti (or, Eris, plerus 
sum), dép. {(arc.). Cic. Quint. Breviter 
contrahgre (0, is, (razi, iractum), acl. 
Quint. : Il faut résumer les points 
principaux seulement, Per capita de- 
currendum est (de decurr£re, 0, is, 
curn et rar. cuCurri, cursum, n.). 
Quint. Ceci résume mes recomman- 
dahons, Voy. Résumé 4°, || 2° Reca- 
Pituler. Voy. ce m. 

Se nésuuzn. v. 4° Réf. Reprendre 
en peu de mots ce qu'on a dit et en tirer 
un resultat : Pour me résumer, Ut 
summam breviter contralam (de con- 
trahëre, 0, is, (rari, iractum). Quint. 
12° Pron. Être resumé. Breviter com- 
prehendi (or, ris, hensus sum), pass. 
Quint. = Mun avis se résume à ceci 
que je puis supporter..., Summa ju- 

ici mei spectai huc ut ferre possim. 
Cie. Le tout se — à vous faire sa- 
voir.…, Summa illuc pertinel ut scia- 
tis. Cic. 

RÉSURRECTION, s. f. Retour de la 
mort à la vie. Resurrectio, onis,f. Aug. 

RETABLIR, v. act. 1° Remottre 
une ch. en son premier état, en bon 
état. Reslitugre, 0, is, ui, uium, act. 
Cic. Reficëre, io, is, feci, fectum, act. 
Cæs. : Rétablir les murs et les portes, 
Muros ac portas reficère. Liv. — une 
statue, Siatuam restitu®re Ge is, ui, 
ulum). Cic. — des ponts, Pontes re- 

nêre (0, is, posui, positum). Tac. — 
es bibliothèques détruites par l'in- 
eeodie, Bibliofhecas incendio absump- 
(as reparare. Suet. || Fig. Rétablir qq. 
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ch. dans son premier état, Aliquid 
in pristinum sfatum restituëre. Cic. 
— es ligoes désorganisées, Ordines 
turbatos reficère. Liv. — les affaires, 
les affaires publiques, Restituïre rem. 
Enn. ap. Cie. Liv. rempublicam. Cic. 
— 8a fortune, Pristinam foriunam re- 
parare. Curt. || 2° Remettre en posses- 
sion d'une dignité, d'une situation. Res- 
tütuëre (voy. 1°), act. Cic. : Rétablir 
qu dans son ancien rang, Aliquem in 

ignilaiem resiitugre. Cic. — on roi 
eur le lrûve, Regem restituËre. Cic. 
reducre (o, is, duxi, ductum). Cic. || 
3° Remetire en bon état de forcs et de 
sante : Rétablir la santé, Sanitatem 
restituZre(voy. 0). Plin. —les forces, 
Vires reficère (voy. 1°). Cic. — qqn, 
les forces de qqn, Aliquem recreare. 
Cic. reficère (voy, 1e). Cie. restiluëre 
(og: do). Cels. peine rétabli (ea 
parl. d'un malade), Virdum validus 
ou ex morbo validus (a, um). Liv. Voy. 
OUFRIN, RRFAIRE 4°, FORCE, SANTÉ. || 
&o Remattre en vigueur, fare renaitre. 
Restituëre (voy. 1°), act. Cic. Reno- 
vare, act. Cic. =: Rélablir une loi, 
Legem reslituÿre. Liv. — an usage, 
Morem reducëre (woy. 2°). Pl.-j. — 
d'anciennes mœurs, Priscos mores re- 
vocare. Liv. — la puissance tribuni- 
lienne suspendue, Tribuniciam poies- 
{atem, rem infermissam, reparare. Liv. 
— Ja discipline, Disciplinam refovère 
{e0, es, foui, fotum), Pl.-j. — la paix, 
la concorde, Reconciliare pacem. Liv. 
concordiam. Liv. — Ja sûreté publi- 
que, Salutem communem refcère Gor- 
fo). Cic. || 6° Restituer un texte. oÿ- 
conniGer 1°. || 6° Recommencer : Ré- 
tablir le combat, Prelium, Pugnam 
restituëre (voy. 10). Liv. Voy. n£com- 
MENCEN. 

Se RÉTABLIR, Y. act. 49 Pron. Être 
rétabli. Restilui, or, Eris, ulus sum, 
pass. Cic. Refici, ior, ëris, fecius 
sum, pass. Cic. Et tous les pass. des 
v. aclifs cités à nérapuin : Les affai- 
res s'étaient nn peu rétablies, Res 
erant paulum refeciæ. Nep. || 2° Réf. 
Remettre ses affaires en bon ctat. Res 
suas reparare. Curl. l 3° Réf. Se re- 
mettre dans la faveur (de qqn) = Se ré- 
tablr auprès de qqn (— dans ses 
bonoes grâces), In gratiam cum ali- 
quo redire (e0, ts, itet rar. ivi, t{um), 
n. Cie. || 4e Pron. Recouvrer la sonté. 
Se confirmare. Cæs. Se refic®re (io, is, 
feci, fectum). Cic. Recreari, pass. Cic. 
ConsanescËre, 0, is, nui, s. sup., N, 
Cels. Convalesc£re, 0, is, lui, s. sap., 
a. Cic. Ad sanitatem redire (voy. 30), 
n. Cic. : Se rélablir d'une maladie, 
E morbo convalescëre. Cic. À morbo 
confirmari, pass. Cic. Voy. autain 
(neut.) 1°. 

RÉTARLISSEMENT, 5. M. 4° Ào- 
tion de remettre qq. ch. en son premier 
état, en bon etat. Resiitutio, onis, f. 
Suet. V.-Mar. Refectio, f. Col. Suel. 
Il Fig. Le rétablissement de la liberté, 
de son aacienne fortune, Restituiio 
libertatis. V.-Maz. pristinæ forinnæ. 
Suet. Voy. RESTAURATION 1°. || 20 
Action de remettre qqn en possession 
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d'une dignité, d'une situation. Restitutio, 
onis, f. Cic. : Le rélablissement du 
roi, VOy. RESTAURATION 20. || 3° Re- 
tour à la santé. Ab ægritudine recreaiie 
(onis), f. Plin. Voy. oUÉRISON 20, À 
& Fig. Action de remettre en vigueur, 
de faire renaitre. Renovatio, onis, Î. /.iv. 
RETAID, s. m. Retardement, delai, 
remise. Afora, æ,f. Cic. Virg. Dilatio, 
onis, f. Cic. Retardalio, f. Cic. Cunc- 
fatio, f. (— temporisation). Czs. = 
Icriler qqn par un relard, par des re- 
tards, fncendëre aliquem morando. 
Sall. Être en retard, Aforari, dép. Cic. 
Tardare, n. Cic. Plin. Qui est en —, 
C. RETARDATAIRE. J'éprouve un peu 
de —, flabeo paululum moræ. Cass. 
ap. Cic. Mettre en —, Causer, Ap- 
porter du —, Voy. ReTARDER 4°. Il 
ue faut pas de —, Properaio opus est. 
Cic. L'âge ne permet plus de —, Ætas 
insiat (de insiare, o, siili, stalurus, 
n.). Tac. La guerre u'admet pas, ne 
comporte pas de —, Bellum dilatio- 
nem pali non polesi. Liv. L'affaire ne 
souffrant pas de —, Non rectpiente 
dilationem re. Liv. Sans —, Sine ul& 
morä. Cic. Voy. DÉLAI 1°. 
RETARNATAIRE, adj. Qui est en 
rotard. Morans, géa. antis. Virg. Hor. 
Tardior, m. f., ius, n. Cie. = Débi- 
teurs relardataires, Nomina lenta, 
Sen. || Subst. Gourmander les retar- 
dataires, Castigare segniores. Cæs. 
Punir les —, Punire tardantes. Plin. 
RETARDATION. C. RALENTISSE- 
MENT. 
RETARDEMENT. C. aETARD. 
RETARDER, v. act. 1° Mettre en 
retard qqn; être une cause de retard 
pour qq. ch. T'ardare, act. Cic. Retar- 
dare, act. Cic. Morari ou Remorari, 
dép. (acc.). Cie. (Alicur ou Alicui rei) 
moram inferre (fero, fers, tuli, üla- 
tum). Cie. : Ce u'est pas moi qui ts 
relarderai, Non erit {ibi in me mora. 
Ter. Les vents étésieans nous ont beau- 
coup retardés, Nos Elesir vehemeniis- 
sime lardarunt. Cie. L'entrepreneur 
a été retardé par le manque d argent, 
Redemptor inopi& tardior fuit. Cic. Re- 
tarder les Romains dans leur pour- 
suite, Romanos ad insequendum 1ar- 
dare. Czs. — qqu dans sa marche, 
Morari aliquem ab étinere. Liv. — la 
marche de qqn, lier alicujus morari. 
Cæs. remorari. Sall. [Cela] semblait 
— mwon départ, Profecitonem meam 
turdare videbatur. Cic. Nuit qui re- 
tarde le combat, Nor quæ moram cer- 
lamini facil (de facere, 10, feci, fac- 
tumn). Liv. Retarder la guerre, Moram 
ou Tarditatem bello afferre (fero. fers, 
attuli, allafum). Cie. — la victoire, 
Vicioriam distindre (40, es, finui, 
tentum). Cæs. Il croit que c'est moi 
pi retarde la paix, Per me pacem 
distineri putat. Cie. Son triomphe fat 
relardé par les intrigues de ses en- 
nemis, fnimicorum culumniä tardius 
triumphavil, Cic. Relarder un ma- 
riage, Esse in morë nuyiiis. mer] 2 
Differer, ajourner. Differre, fero, fers, 
distuli, dilaturm, act. Cic. =: Retarder 
le mariage de qqn, Nuptias alicus pre- 
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mouêre (eo, es, movi, molum). Ter. 
Voy. 2 o1FFÈRER 49, RETARDER, V. D. 
1} 3° Être en retard. Retardare, n. Cic. 
planète, tantôt en avançant, 
tantôt en retardant..., Stella, um an- 


5: La 


tecrdendo, tum relardando. Cie. 


RETEINDRE, v. act. Voy. am 1° 


et TKINDNS. 


RETENIR, v. act, fo Qqf. Tenir 


encore uns fois, ravoir. Voy. Rœ 1° el 


TENIR, RECOUVRER 1°. || 2° Garder par 
e— 


devors soi ca qui est à un autre. 
tinère, eo, es, linui, (enfum, act. Cic. 
: Retenir le biea d'autrui, Alienum 
relinère. Cic. — à qqn son dû, sa 
solde, Aliquem fraudare debito. Cic. 
slipendio. Just. — la solde des cava- 
liers, Équitum stipendium fraudare. 
Cæs. Rendre ce qui est retenu indü- 
ment, Fraudata restitu®re, Cæs. Dront 
de retenir la dot, Dotis retentio (onis), 
f. Dig. || 3° Garder toujours. conserver 
ce qu'on a, ne pas s'en dessaisir. Reti- 
nére (voy. 2°), act. Sall. Custodire, 
do, is, tut et it, ilum, act. Cic. Servare, 
act. Cic. =: Retenir le pouvoir, {mpe- 
rium relinèére. Sull. VOy. CONSERVER 
70, aanokr 12°, || 6° Fig. Continuer 
d'avoir une qualite, ne pas perdre une 
habitude. Relinère (voy. 29), act. Cic. 
Obtinëére, act. Cic. Servare, act. Cic. 
: Retenir son caractère sacré, Relt- 
gionem suam obiinëre. Cic. — nne 
odeur, Odorem continère. Plin. ser- 
vare. or. Voy. coxsenven 6°. || Bo 
Reservor pour soi : Reienr ou Se re- 
tenir qq. ch., Aliquid subi Aabäre (eo, 
es, but, bifum), act. Cic. sibi retinère 
(roy. 20}, act. Tac. || 6° Prelever, de- 
uire d'une somme : Reteair qq. cb. 
sur une soimine, Aliquid er summä 
deducëre (o, is, duri, ductum). Cic. 
de summê& detrahëre (o, is, trari, frac- 
tum). Cie. || 7° S'assurer par precau- 
tion de ce qu'un autre aurait pu pren- 
dre : Retenir une place sur les baucs, 
Locum in subselliis occupare. Cic. — 
un cuisinier, une maison, Voy. AR- 
RÊTER 1410. il 8° Arrêter qqn. l'empé- 
cher d'aller. Retinère .voy. 29), act. Cic. 
Sustinère, act. Cic. Detinére, act. Cæs. 
Continëre, act. Cæs. Tenére, co, es, 
tenui, fenfum, acl. Cic. Sist£re, o, ts, 
stili et steii, stalum, act. Cæs. Liv. 
Borari, dép. {acc.). Cic. : Relenir le 
Samanite dans son élan, Invehentem se 
Samnitem sist”re, Liv. — une armée 
prise de panique, Erercitum perterri- 
um sustinére. Czs. Être retenu par un 
vent contraire, Teneri venio. Cæs. Je 
ne le retiens plus (formule pour con- 
gédier), Eu nihil moror. Liv, Voy. 
ARRÊTER do. || 9° Faire que qqn reste, 
sejourne. Retinère (voy. 2°), act. Czs. 
Continére, act. Cæs. Detinère, act. 
Plaut, Czs. Tenère (Noy- 89), act. Cic.s 
Il congédie l'assemblée et retient Lis- 
cus,Concilium dimittit, Liscum retinet, 
Cæs. Retenir les cobortes auprès de 
soi, Cohvrtes apud se relinêre. Cæs., — 
sous les drapeaux, Ad signa conti- 
nére. Cæs. — qqn en prison, Aliquem 
in vinculis Aabëre (voy. 50). Sall. 
Voy. PRISON. Mon père m'a retenu À 
la campagne, Pater detinuit me ruri. 
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Plaut. Il y avait déjà sept jours que 
nous étions retenus à Corcyre, Septi- 
mum jam diem Corcyræ fenebamur. 
Cic. [| Fig. Pour ne pas vous retenir 
plus longtemps (— pour en finir), Ne 
drutius vos feneam. Cic. || 40° Arrêter 
une ch., lui faire obstacle. Coercère, 
eo, es, cui, citum, act. Cic. Reprinfre, 
0, is, pressi, pressum, acl. Cic. : Re- 
tenir une rivière qui déborde, Flu- 
vium extra ripas diffluentem coercère. 
Cie. Voy. ARRÊTER 20. | Reteoir sa 
langue, Voy. Lanouz 2°. || 11° Garder 
en soi. Tenëre (voy. 8°), act. Pall. : 
Terres quiretieanent longtemps l'eau, 
Agri qui diu aquain fenent. Pall. || 13° 
Ne pas laisser sortir de soi. Continére 
(voy. 20), act. Cic. Tenëre (voy. 80), 
act. Cic. : Retenir son haleine, son 
souffle, Animam comprimère(voy. 10e). 
Ter. continére. Cic. — ses larmes, La- 
crimas fenère. Cic. Pouvant à peine 
— ses larmes, Viz lacrimnis temperans. 
Liv. — le rire, Risum tenère. Cic. || 
Fig. Retenir un bon mot, Bonum dic- 
tum leuére. Cic. — une parole contre 
qqn, Continére dictum in aliquem. Cic. 
—sonassentiment, Assensumrefinére. 
Cic. || 13° Maintenir, fixer, attacher. 
Destinare, act. Czs. VOy. ASSUJETTIN 
30, FIXRA 19, ATTACHER {0. |] 140 Fig. 
Tenir comme attache, captiver. Tendre 
(voy. 80), act. Cic. Detinère, act. 
Cie. PI.-j. Curt. Retinère (voy. 2°), 
act. Cic. = La fertilite du sol relient 
les indigènes, Ubertas terrx indigenas 
delinel. Curt. Voy. CArTIVER. || 15° 
S'opposer à l'effet prochain d'une ac- 
tion. Retinère (voy. 2°), act. Plaut. 
Cic. Si. = Relenir son maitre, un 
objet (qui allait tomber), Retinére 
herum. Plauf. rem. Cic. — son bras 
(qui allait frapper), Dertram repri- 
mére (voy. 100), Virg. || 16° Fig. 
Reprimer, moderer {une pers). Astinère 
{vay. 2°), act, Cie. Continère, act. Cic. 
Tenëre (voy. 8°), act. Cic. =: Retenir 
dans le devoir, dans l’obéissance, În 
officio conlinère. Cæs. Voy. DEvoIR 2°. 
Être retenu par de graves raisons 
religieuses, Summä religione fener. 
Cic. Voy. contenir 5°, || 179 Fig. 
Empêcher de faire qq. ch. Retinére 
(voy. 2°}, act. Cæs. : La crainte les 
retient de se plaindre, Frenaniur f1- 
more quominus querantur. Liv. On 
eut de la peine à les retenir de 
s'élancer.…, Ægre sunt relenii quin 
trrumperent. Cæs. Voy. &MPÈCUER 1° 
et 2°. || 18° Fig. Contenir, reprimer 
{un sentiment, un mouvement de l'âme). 
Tenère {voy. 8°), act. Cic. Cohibere, 
eo, es, bui, bitum, act. Cic. Coercère 
{(voy. 400), act Cic. Premêre, 0, is, 
pressi, pressum, act Cic. Meprimêére 
{voy. 100), act. Cic. Comprimère, act. 
Cic. : Retenir sa colère, Iracundiam 
fenére, Cic. cohibére. Cie. — sa 
haine, Odium premére. Pl-j. Voy. 
CONTENIR 5°. || 19° Imprimer, Garder 
qq. ch. dans sa memoire : Retenir une 
ch. dans sa memoire, et sinpl. Re- 
tenir une ch. (= La mettre daus sa 
mémoire), Rem memoriz iradfre (0, 
is, didi, diftum) ou mandars. Cic. (= 
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La garder dans sa mémoire) Rem me- 
moriä retinére (voy. 20). Cic. Alicujus 
rei memortiam relinère. Cic. Alicujus 
rei Ou Aliguam rem meminisse (1, 
isii, 8. sup.). Cic. Reliens ce que je 
vais dire, Quæ dicam trade memoriz, 
Cic. — bien qu'il n'y a persunne..., 
Memento neminem esse. dc. Retevez 
bien que vous jugerez..., Ratura, 
firum an animis vestris tenetole vos 
Judicaturos (esse). Cic. Memoire qui 
relient bien, Memoria& tenacissima 
(de tenax). Quint. Être mieux reteau, 
Memoriæ fidelius inhærére (60, es, hæsi, 
hæsum), n. Quint. Voy. Se souvenin, 
Se naPreLen 109. 
Se AETENIN, v. 40 Réf. So prendre 
à qq. ch. afin de ne pas tomber : Se 
relenir aux broussailles. Munibus vir- 
gulla retmère (eo, es, finui, leutum). 
Liv, Voy. S'AcchocCHER. [| 2° S'arréter 
avec effort pour ne pas tomber. Con- 
malt, Or, dris, nisus el niIUS sum, 
dép. Liv. : Se releuir pour ne pas 
glisser, Se a lapsu sustinère (voy. 
419). Liv. || 3° Resister à un besoin, à 
un mouvement naturel, etc. Se conii- 
nêre (60, es, finui, tentum). Cic. : Se 
relenir de dormir, Somnum fenére 
(eo, es, nui, lenfum). Cic. Voy. S'eu- 
PÈCHER. || 6° Fig. Se moderer, se re- 
primer, $e maitriser. Se continère 
(voy. 10). Cie. Se reprimëre (o, ts, 
pressi, pressum). Ter. Cic. Voy. Se 
MonÉnEn, Se CONTENIR = Îls se sont 
retenus avec peine pour ne pas s'élan- 
cer, Vix femperauere animis quin im- 
petum facerent. Liv. Se retenir de faire 
qq. ch., Avoir peine à se —, Ne pon- 
voir se — de faire qq. ch., Voy. 
S'eurécuen. || 6° Pron. Fig. S'im- 
primer dans la memoire. In menie m- 
hærescère (0,1s, kæsi, kæsum), n. Cic. 
RÉTENTION, s. f. {° Reservation, 
resorve. Retentio, onts, f. Dig. || 2 
Sorte de maladie : Retention d'urine, 
Urinæ difficultas (atis), F. Cels. 
RETENTIR, v. n 1° Rendre, Ren- 
voyer un son eclatant. (En gen.) Reso- 
nare, 0, @s, nu el navi, S. Sup., 0 
Varr. Cic. (Forlement) Personare, 0 
as, nuit, nifum, n. Cic. (Tout autour 
Circumsonare, 0, as, nui, nalum, D, 
Liv. (De sons tumultueux) Strepëre, 
e, is, put, pilum, n. Liv. (De sons 
sourds et violents) Fremêre, o, à, 
mui, Milum, D. Quint. : Retentir de 
chants avinés, Vocibus ebriorum per- 
sonare. Cie. — de hurlements, l'Iu- 
tatibus eïreumsonare. Liv. Les oreilles 
retentissent de cris de douleur, Aures 
clamoribus plorantium strepuni. Liv. 
Retentir de cms, Clamoribus fremère, 
Quint. — du chant des femmes et du 
son des instruments, Mulierum voci- 
bus cantuque symphonie percrepare (0, 
as, pui, pitum), n. Cie. Faire — la 
ville de ses lamentatious, le palais 
de ses gémissements, Urbemn laments 
ünplére(eo,es, evi, elum\. Liv. Regiam 
gemilu personare. Curt. || Fig. I n'est 
pes de contrée qui ua’ait retenti du 
ruit de cette journée, Nulla ora est 
uo non îllius diei fama pervaseri 
de pervadére, 0, is, vasum, n.). Cie 
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Paire retentir la terre du bruit de son 
nom, Terras famä nominis suiimplère, 
Liv. |} 2° Faire ou Produire un son 
éclatant. Sonare, 0, as, nui, nilum, n. 
Plaut. Cæs. Resonare (voy. 19), n. Éic. 
Personare (voy. 1°), n. Cic. Circum- 
sonare (voy. 1°), n. Liv. Streyëre 
{voy. 1°), n. Hor. Plin. Fremfre 
(voy. te), n. Virg. Plin. (Pour la dis- 
tisction des nuances, voy. 1°) : Celle 
voix relentit eucore à mon oreille, 
Uzc vor sonat adhuc in auribus mets. 
Sen. Le cri — autour des ennemis, 
Clamor hostes circumsonat. Liv. Les 
armes ont relenti, Arma concrepue- 
runt (de concrepare, 0, as, 8. sup., 
n.). Liv. Le sigoal (donné par la trom- 
pelle) a —, Classicum cecinit (de 
canêre, 0, is, canium, n.). Liv. Faire 
retentir, C. Faire RÉSONNER 2°. || 
Fig. L'echo des paroles retentit jus- 
qu à Rome, Usque Nomam voces refe- 
runtur (de referri, feror, ferris, lalus 
sum, pass.). Cic. Quand celte nou- 
velle eut retenti dans le forum, Cum 
(im ea forum pervasit (voy. 19). Cac. 
aire reteotir les louanges du général, 
Imperatoris laudes cantre. Liv. 

RETENTISSANT, parl. prés. de 
EETRNTIA, VOY. Ce v. |] RETENTISSANT, 
anTs, adj. Qui retentit. Sonans, gén. 
antis. Pl.-j.= Cri relentissaut, Clamor 
magnus. Cic. D'une voix relentissante, 
Voce magnä et clarä. Cic. Lieu plus 
retentissant, Locus vocalior (de vocalis, 
m.f.,e,0.). Sen. 

RETENTISSEMENT, 9. m. 1° Ao- 

tion de retentir, son renvoyé avec eclat. 
faeuvs Repercussus, üs, om. Plin. 
Son) Resultans (antis) sonus (1), m. 
Plin. : Le relentissement de la voix, 
Vocis consonantia (æ), f. Vitr. Thtà- 
tre dont le — est tel..., Theatrum ita 
resonans. Cie. Voy. fcuo 19. || 2° Fig. 
Éclat que certaines choses font dans le 
monde. Fama, z, f. Cic. Celebritas, 
atis, f. Cic. =: Le retentissement d'un 
non, Celebritas nominis. Sall. famæ. 
Cic. Avec plus de — que de gloire, 
Majore famä quam gloriä. Curt. Avoir 
do — au debors, dans la foule, In 
vulgus emanare, n. Cic. Affaire qui a 
uo grand —, Res percelebrata sermo- 
aidus. Cic. omnium sermone celebrata. 
Cic. Voy. BauiT 5°. 

RETENU, US, part. passé de Ræe- 
TExIn, Voy. ce v. Pad. Moderé, sage, 
circonspect. Moderatus, a, um. Cac. 
Modestus. Sen. Temnperatus. Cic. Tem- 
perans, gén. antis. Cic. Voy. mo- 
DÉRÉ 20. 

RETENUE, 5. f. 1° Ce qu'on re- 
tient sur une somme. Deduciio, onts, 
f. Cie. Sen. 2° Reservoir d'eau. Voy. 
RÉSERVOIR. || $° Moderation, discre- 
tion. Moderatio, onis, f. Cic. Moudes- 
ia, æ#, (. Cic. Temperantia, f. Cic. 
5 Qui a de la retenue, C. nrrano. Qui 
met de la — dans ses demandes, Ve- 
recundus in postulando. Cie. Voy. uo- 
Déni. Avec —, Moderate. Cic. Mo- 
deste. Cic. Qui manque de —, C. 11- 
mooérRé. Sans —, Jmmoderate. Cic. 
Être sans — dans ses propos, Soln- 
füsimaæ lingur 6556. Sen. Voy. moné- 
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AATION 4°. || € Modestie, pudeur, Mo- 
destia, æ, f. Cic. Verecundia, f. Cic. 
Pudor, oris, masc. Quint. : Qui a de 
la reteoue, Avec —, C. MODESTE 4e, 
MOLESTEMENT 4°, Amours sans —, 
Soluti amores. Cic. 
RÉTIAIRE, 8. m. Gladlatcur armé 
d'un filet. Reliarius, di, mu. Suet. 
RÉTICENCE, s. f. 1o Action de sup- 
primer ou d'omettre volontairement une 
Ch. qu'on devrait dire; chose qu'on n'a 
pas dite. Relicentia, æ, f. Cic. = User 
de rélicence sur qq. ch., De re retr- 
cère (eo, es, cui, sans sup) n. Cic. 
Éluder qq. ch. par des réticences, 
Aliquid subterfugëre reticendo. Cic. 
Lire les sentiments de qqo à travers 
ses —, Voluntatem alicujus taciti 
perspicére. Cic. || 2° Sorte de figure de 
rhetorique. Reticentia, æ, f. Cic. 
RÉTICULÉ.éE,ad)j. Quioffre l'image 
d'un reseau. Reticulatus, a, um. Vutr. 
RÉTIF, 1ve, adj. 1° En pari. des 
bèles de somme. Qui s'arréte ou re- 
cule au lieu d'avancer. Retractans. 
gen. antis. Col. Ad frena contumar 
(gén. acis). Veg. || 2° En pari. des 
pers. Difficile à conduire. Centumaz, 
gén. acis. Sen. Voy. iNnOcILE. 
RETINE, és, part. passé de RETI- 
nEn, Voy. ce v. || Ad). 1° Pou fré- 
quonté, solitaire (en pad des lieux). 
Abditus, a, um. Sail, Secrelns. Hor. 
Quint. =: Lieu retiré, Locus abditus. 
Sall. ab arbitris remotus. Cic. Parle 
relirée d'une maison, Pars zdium ab- 
dita, Sall. L'endroit le plus reuré, 
Secretissimus locus. Petr. | 2° Qui vit 
dans une grande retraite. Solitarius, 
a, um. Cic. : Homune qui vit retiré, 
Solitarius Aomo. Cic. Vie retirée, 
Vita solitaria. Quint. Vivre retiré, 
Vitam segregem agëre. Sen. || 3° Ta- 
citurne = Qui est retiré en lui-méme, 
Taciturnus, a. nm. Cic. 
RETINFEMENT, s. m. C. CONTRAC- 
TION, RACCODACISSEMENT. 
RETIRER, v. act. 1° Tirer de nou- 
veau. Voy. az 1° el TIRER. || 2 Tirer 
à soi os que l'on avait pousse dehors 
ou porté en avant. Retrahëre, 0, is, 
trari, tractum, acl. Cic. Reducëre, 0, 
is, duxi, ductum, act. Cie. = Retirer 
la main, Manum retrahëre. Cie. — 
son pion, Calculum reduc®re. Cic. ap. 
Non. — son épée (qu'on avait dirigée 
contre qqn), Gladium reducëre. Gell. 
Les escargols allongent et retirent 
leurs cornes, Cochlez cornua prolen- 
dunt contrahuntque. Plin. || 3° Fig. 
Reprendre ce qu'on avait donné = Retirer 
4 Dolabella sa terre d'Albe, Albanum 
a Dolabellä recuperare. Cic. — Îles 
largesses que l'on a faites, Factas 
largitiones retractare. Pl.-j. || Fig. 
Relirer à qqn son amitié, son ailiance, 
Renuntiare alicuiamicitiam. Cic. socie- 
tatem. Cic. || 4° Fig. Retracter. Re- 
tractare, act. Virg. Pl.-). = Retirer 
ce qu'on a dit, Retractaredicla. Virg. 
Permettre à qqn de — une parole, 
Dicto alicujus offerre regressum (de 
regressus,üs, m.). V.-Max. — sa pro- 
messe, Promissum revocare. Sen. Les 
tribuns retirent leur opposition, Tri- 
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buni infercessionem remitiunt (de re- 
miliËre, 0, misi, missum). Liu. || Be 
Ôtor ge ch., qqn, un animal de la place 
où il était bemÿre, 0, is, empisé, emp- 
tum, act. (de..., de et l'abl. Cic. ex 
et l'abl. Cato.). Eximère, 0, is, emi, 
emplum, act. (de..., ex et l'abl. Cic. 
de et l'abl. Cato. abl. seul. Plin.). Ez- 
trahfre (voy. 2°), act. (de, er et 
l'abl.). Cic. = Retirer qqn de la mer, 
Aliquem e mari excipre (io, is, cepi, 
ceplum). Cic. — du troisième rang 
une cohorte, Cohortem ex terliä acie 
detrahëre. Css. — ses troupes, Exer- 
citum reducËre (0, is, duri, ductum). 
Cæs. — son filet de l'eau, Rete ex 
aquä extrahfre. Plaut. — un trail du 
corps, d'une blessure, Telum de cor- 
pore revellëre (0, is, velli, vulsum). 
Cic. e vulnere excipère. Cels. — la 
moelle d'uve tige, Medullam e caule 
ertmêre. Plin. — de la terre, de la 
veige (eu creusaut), Terram regerëre 
(0, 18, gessi, gestum). Liv. Nivem ege- 
rêre. Liv. 11 fL — les cordes de la 
ivre, Nervosin fidibus demajussit. Cic. 

Oy- ÔTER 19, ENLEVER 29, ARRACHER 
10 el 20. || Fig. Retirer une affaire 
du rôle, Rem de judicio subducère. 
Dig. — l'amilié du commerce de la 
vie, Amicitiam e vilà tolitre (o, is, 
sustuli, sublatum). Cic. [L'éloquence] 
nouy a retirés de la vie sauvage, Nos 
a vitä ferä segregavit. Cic. || 6° Don- 
ner asile, retraite, refuge. Ezxcipére 
(voy. 59), act. Cic. Voy. Donner l'Hos- 
PITALITÉ 1e. |] 7° Mottre à l'abri, ren- 
trer. Voy. À L'apni 20, RENTRER (acl.) 
10, || 8° Pr. et Fig. Recolter, recueil- 
lir, percovoir. Percipère (voy. 5°), act. 
Cic. Col. Plin. Recipére, act. Varr. 
Capre, io, is, cepi, caplum, acl. Cic.z 
Retirer un produit de l'olivier, Perei- 
père fructum ex olea. Plin. — un re- 
veou de sou œiel, Pecuniam ez melle 
reciptre. Varr. — de l'argent de la 
venle de ses biens, Pecuniam ex bonis 
redigëre (0, is, egi, actum). Cic. — de 
ses terres six cent mille sesterces, 
Er suis prædiis sezcenta sesterlia ca- 
fre. Cic. || Fig. Retirer du fruit, de 
‘utihté de qq. ch., Fructum ou Uti- 
htatem ex re capère. Cic. Voy. FRorr 
10. — de ses elorts beaucoup de 
considération, Mfagnam dignatatem ex 
labore collig”re (o, ts, legi, lectum), 
Cic. || 9° Ôter à qqn, à un animal, à 
qq. ch. ce dont ilest couvert. Detrahëra 
(voy. 2), act. Cic. = Retirer à qqu 
ses chaussures, Detrah®re soccum 
(alicui). Ter. Voy. Ôten 2°. || 10° Se 
dôpouiller de ce dont on est couvert. 
Pon’re, 0, is, pou posifum, act. Cic. 
: Retirer son vêtement, Veslem pon’re. 
Cie. Voy. ôter 3°. || 11° Oter, Ravir 
qq. ch. d'utile ou d'agreable, priver d'un 
bien. Detrahère (voy. 2°), act. (a... 
dat.). Czs. Cic. Adimëre, 0, is, emi, 
emptum, acl. (à..., dat). Cie. : Retirer 
peodant an jour la nourriture à un 
athlète, AtAletæ cibum unum diem 
subducËre (voy. 5°). Cie. — à qqn une 
dignité, son commandement, Aliquem 
dignitate spoliare. Cic. Alicujus im- 
perium abrogare. Liv. || 12e Faire ces- 
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ser, Faire disparaltre qq. ch. de mal, 
delivrer do ce qui est incommode. Adi- 
mêre (roy. t1o), act. (à... dat.). Plaut. 
Cie. Demêre (voy. 5°), act. (à..., dat.). 
Ter. = Relirer à qqn ses entraves, 
Compedes alicui adimëre. Plaut. Voy. 
Ôyen 50. || 13° Retrancher, supprimer. 
Detrahëre (voy. 2°), act. Cic. Demêre 
(voy. 50), oct. Cie. Tolltre (voy. Be), 
act. Cic. Voy. ôTan 6° =: Retirer qq. 
ch. du Capital, Aliquid de vivo detra- 
Atre. Cic. || Fig. Retirer aux dieux 
toute espèce d'action, Deos omni ac- 
tione privare. Cic. 

Rerinen, v. ueul. 4° Se retirer (on 
gén.) =: Je l'ai fait retirer, Jussi eum 
discedëre. Cic. Faire — l8 foule, Tur- 
barm submovère (e0, 63, moui, mofum). 
Liv. Faire — la fonle du forum, Mul- 
titudinem € foro emovère. Liv. Vo. 
Se reTInER. |] 2° Être dans le refus. 
C. osscenons (neul.) 5°. 

Se naxTiRen, v. 1° Néfl. Faire un 
mouvement en arrière, s'ecarter. Rece- 
d?re, 0, is, cessi, cessum, n. Plaut. 
Cie. = Relire-loi derrière nous, Pone 
nos recede. Plaut. Se retirer d'auprès 
de qqo, Ab aliquo recedëre. Cic. Se 
_— de chemin, De viä secedtre. Plaut. 
Se — devant qqn, Alicui decedëre de 
vië. Plaut. in via. Ter. vi. Sue. et 
simpl. Alicui deced“re. Cæs. Se — 
pour éviter un trait, À felo veniente 
recedère. Ou. Voy. RSQUIVER. || Fig. 
Se relirer à l'écart, Voy. À l'Écanr 
te. Se — devant l'envie, Invidiz ce- 
dfre. Nep. || 2° S'en aller de, partir de, 
s'eloigner de. A bire, eo, is, ivi el ordin. 
ti, um, 0. Cic. Erire, n. Cic. Ced're 
ror- 1e), n.Cic. Abscedëre, n. Plaut. 

iv. Discedére, n. Cic. Recedëre, n. Cie. 
Proficisci, or, ris, fectus sum, dép. 
Cic. = Retire-loi d'ici, et abs. Retire- 
toi, Abi hine. Plaut. Liv. Abscede 
Ainc. Plaut. Recede hinc. Plaut. Se 
relirer de la ville, du forum, Eire ex 
urbe. Cic. Absced®re e foro. Liv. Quand 
tu te seras reliré de mes yeux, Cum 
meo € conspectu abscesseris. Plaul. 
Les auditeurs] se retirent avaat la 

u, Ante finem recedunt. Pl.-j. Se re- 
tirer furtivement, C. S'esqnivan. Se 
— précipilamment, C. S'enFoin. Voy. 
S'en aican 1°. |} En parl. des ch. La 
sève s'est retiree du corps, Sucus de 
corpore cessif. Lucr. |] Fig. La cha- 
leur vitale se retire, Refrigeratur ca- 
br. Cie. Dès que le respect s'est re- 
tiré des âmes, Ubi reverentia excessit 
animis, Curt. || 3° En parl. des trou- 
pes. Faire retraite. Se recipère (io, is, 
cepi, ceplum). Cæs. Liv. Discedère 
voy. 4°), n. Cæs. Voy. natrarrs. | 
e Fig. Cesser de prendre part à qq. 
oh. = Se retirer du combat, Pugnä erce- 
dére (voy. 1°). n. Cæs. || 6° Fig. Quitter 
un etat, uno situation. Disced#re (voy. 
fo}, n. Cr. DecedTre,n. Nep. Receudëre, 
». Cic. Quint. : Se retirer du barreau, 
De foro deced#re. Nep. À judaciis cau- 
sisque discedère, Cie. Se — de la 
vie active, Ab æctu recedËre. Quint. 
Se — des affaires publiques, À nego- 
tiis publicis se remoure (e0, es, movi, 
moitvra). Cis. R Abs. Celui qui se re- 
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tire est jeloux de son successeur, 
Decessor invidet successori. Cic. |] 6° 
Fig. Rompre avec qqn : Se relirer de 

qu, Ab aliquo discedëre (voy. {o), n. 

æs. Cic. Liv. || Abs. (Lié par une 
étroite amilié], il ne pouvait se reti- 
rer, Revocare se non poterat. Cic. || 7° 
Rentrer dans son interieur. Recedtre 
(voy. 1°), n. Ov. Petr. Domum conce- 
dére, 0. Ter. ou discedtre, n. C>s. : 
Se retirer dans sa chambre, Discedëre 
in cubiculum. Cic. Se — pour dormir, 
Cubitum discedërs. Cic. |] 8° Aller 
dans un lieu pour s'y établir après avoir 
quitte un autre lieu. Mfigrare on Demi- 
grare ou Commigrare, n. Cic. : Se 
retirer chez sou gendre, ici, à la ram- 
pagoe, à Pydna, dans la ville, Migrare 
ad generum. Cic. Commaigrare huc. 
Plaut. Migrare rus. Ter. Demigrare 
Pydnam. Liv. in urbem. Liv. Voy. 
S'éraozin 2°. |} 9° Se réfugier dans 
un lieu, chez qqn. Se recipére (voy. 3°). 
Cxs. Liv. ConfugFre, io, is, fugi. s. 
sup., 0. Cic. Perfugÿre, io, vs, fugi, 
fugitum, an. Cic. Refug®re, n. Cxs. 
Liv. : Se retirer auprès de Pomnée, 
sur one montagne, dans ses retran- 
chements, au pied du mur, au delà 
du Rhin, en Gaule, à Adrumète, chez 
soi, Se recipëre ad Pompeium. Cæs. in 
montem. Cæs. in Ou infra Mmuuiliones. 
Cæs. sub murum. Cæs. trans Rhenum. 
Cæs. in Galham. Czs. Adrumetum. 
Czæs. domum. Cic. Se — 14, Se reci- 
pére eo. Cæs. Se — en lieu sûr, In 
tutum ced?re (voy. 1°), n. Liv, Se — 
dans ses quartiers d'hiver, In hiberna 
concedëre. Liv. Voy. Se RÉPUOIEz. || 
Fig. Seretirer en soi-même, /n se rece- 
dfre. Sen. {| 10° Rentrer dans son lit 
(on part. d'un fleuve ou de la mer). De- 
cedère (roy. 10), n. Liv. = Le Nii se 
retire, Nilus decedit. Sen. residil (de 
residère, 0, sedi. sessum, n.). Plin. 
La mer se —, Æslus decedit. Liv. || 
Âio Pron. Se raccourcir, se racornir. 
Voy. S'ACCOURCIR, Se RACORNIN. || 
42° Prou. Pr. et Fig. Être retiré. 
S'expr. par le pass. des v. act. cités 
A aztTinen (acl.). 

RETOMBEN, v. D, 1° Tomber de 
nouveau. Voy. R& Î° et Toupen. || 2° 
Devenir de nouveau malade =: Retomber 
malade, et abs. Retomber, In morbum 
de integro inciïdtre (0, is, cidi, casu- 
rus), n. Cic. Pour que je 0e retombe 
pas, Ne recidam. Cic. Vov. 4e. || 3° 
Fig. Avoir uno rechute morale. Reci- 
dëre (voy. 20), n. Cic. Just. Revolvi, 
or, Pris, volutus sum, pass. Cic. : Re- 
tomber daug le vice, Ad vifia revolvi. 
Tac. — dans la mollesse, In lururiam 
recidère. Just. — dans so intempé- 
rance, Se ad suam intemperantiam in- 
novare. Cic. — dans le crime, Scelus 
instaurare. Cic. || 6 Fig. Être de nou- 
voau reduit à une situation malheu- 
reuse. Recïd®re (voy. 2e), n. Cic. Re- 
dire, co. is, it et rar. ivi, ilum, p. 
Ter. : Relomber dans une maladie 
plus grave, In greviorem morbum re- 
cdÿre. Liv. — sous la dominalion de 
que, In dicionem alicujus redire. Liv. 

s rotombèrent dens leur antiaue 
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esclavage, In antiquam servituten re- 
ciderunt. Liv. Relomber dans ses ap- 
préhensions, In metum redire. PI.-j. 
— dans la tristesse, ]n mæstitiam 4e 
revocare. Cic. — dans le néant, Àd 
nihilum ou Ad nihil recïdfre. Cic. || 
be Tomber après s'être élevé, après 
avoir eté eleve, soulave. Recidére (voy. 
2°), n. Cic. Rursum cadëre (o, is, ce- 
cidi, casum), a. Plaut. : Le rameau 
relomba daus un de ses yeux, Ramulus 
in oculum ejus recidit. Cie. La lable 
— sur ses pieds, Mensa in suos pedes 
recidit. Ov. Le vaisseau retombe d'a- 
plomb, Navis recïdit recta. Liv. || 69 
Pendro. Recidfre (voy. 2e), n. Quint. 
Decidfre, n. Suet. : Vêlement qui re- 
tombe, Amictus recidens. Quint. Sa 
lunique — jusque sur ses pieds, Tu- 
nica ad pedes decïdit. Suet. La vigne 
détachée — sur le sol, Vitis liberata 
vinculo in terrë recumbit (de recum- 
btre, 0, eubui, 3. sup., | Plin. La 
branche — sur le cep, Pampinus ad 
palmitem procumbit (de procumb?re, 
0, cubui, cubitum, n.). Plin. Laisser 
retomber sa Loge jusque sur ses chaus- 
sures, Togam ad calceos usque demit- 
tëre (0, is, misi, missum). Quint. || 2° 
Fig. En parl. d'un inai. Atteindre qqn, 
survenir à qqn, rejaillir sur qqn. Reci- 
dére (voy. 20), n. Cic. Redundare, a. 
Cic. Ezxpeldre, 0, is, ivi et ii, itum, 
n. Plaut. Liv. : Tout le poids du pou- 
voir relombe sur lui, Ad eum 

lentatus omnis recidif. Cic. L'obli- 
galhon des deux parties — sor 
une seule, Uirinsque obligatio in 
unum confluit (de conflufre, 0, flusi, 
8 sup., n.). Dig. Mon humeur re- 
tombera sur toi, fncursabrt in te dolor 
meus. Cic. Toute la colère retombe 
sur tes tribuns, Omnis ira in fribunos 
revertilur {de reverli, or. Eris, versus 
sum, pa5ss.). Tac. Ces mensonges re- 
tombheront sur son dos, (= le feront 
fouctter), sta mendacia in hujus ter- 
gum erpetent. Plaut. La honte de leur 
conduite retombe sur leurs amis, 
(Eorum) infamia ad amicos redundat. 
Cic. Que tous les desastres de celle 
guerre retomhent sur lui, Omnes cla- 
des hujus belli in eum expetant. Lis. 
Il ne permet pas que sa faute retombe 
sur un mortel, Non sunit suam culpam 
in mortalem expetËre. Plaut. Le soup- 
çon — sur vous, Suspicio in vos re- 
cidit. Cic. Ton abstention faisait re- 
tomber sur lui tout le poids de la 
guerre, Te quieto, fotam molem belli 
sustinebat (de sustinère, co, es, nui, 
tentum = soutenir). Liv, Ils fon — 
sur la lête des grands les présages 
qui les menacent eux-mêmes, Ostenta 
a semel in capita procerum depelluni 
(de depeliëre, 0, puli, pulsum, n.). 
Suet. Faire — sur qqn l'odieux d'une 
ch., Alicujus rei invidiam in aliquern 
conferre. Cic. rejicëre (o, is, Jeci, jec- 
tum). Liv, Paire — sur qqn la respon- 
sabilité d'une ch., Causas res in ali- 
quem congerËre (o is, gessi. gestum). 
Liv. Faire — je crime sur son auteur, 
Scelus in auctorem relorquére (e0, es, 
torsi, tortum). Just. Faire — la faute 
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sur qqn, Culpam in aliquem derivare. 
Cic. regerëre. PI.-j. Faire — le soupçon 
sur qqun, Suspicionem in aliquem con- 
(erre ffero, fers, tuli, rollatum). Cic. 

0y. PESER (neut.) 5°, REJAILLIR 4°. 

RETURNDRE, v. acl. Tordre do 
nouveau. Voy. R&B 1e et ronore. || Fig. 
Duoner du Al à retordre, C. Susciter 
des EMBARRAS 5°. 

RÉTONQUER, v. act. Employer 
contre son adversaire les arguments 
dont il s'est servi = Rétorquer un ar- 
gument, Argumentum relorquêére (eo, 
es, Lorsi, fortum). Apul. — l'argument 
contre cefui quii'a produit, Argumen- 
[um in eum, a quo dictum esf, conver- 
tre (0. is, verti, versum). Gell. 

RETONS, oRSE, ad). 1° Tordu plu- 
sleurs fois. Voy. R& 4° el Tonbne. || 
2 Fig. Ruse, artificieux. Versulus, €, 
um. Cic. VOY. ANTIFICIEUX. 

RÉTONSION, 6. f. Action de rétor- 

ver =: Argument sujet à rélorsion, 
rgumentum reciprocum. Gell. 

RETOUCHE, 8. f. C. CORRECTION 
de et 20. 

RETOUCHER, v. ueut. 1° Toucher 
de nouveau. Refractare, act. Cic. Voy. 
az do et roucHen. || 2e Neut. et Act. 
Fig. Corriger, perfectionner. Netrac- 
tare, act. Cic. Sen. Tac. : Passage 
d'un discours qui est à retoucber, 
Locus orationis retractandus. Cic. Je 
relouche avec soin ce que j'ai écrit, 
Ka, quæ scripsi, pertracio. Pl.-j. Re- 
toucher légèrement quelques passa= 
ges, Leviter emendare nonnulla. Cie. 
Voy. PoLIR 30. 

RETOUR, s. m. 1° Seul. au plur. 
Tour en sens contraire. Flezus, uum, 
m. pl. Cat. Liv. : Les tours et retours 
des vallées, Vallium flezus. Liv. Tours 
ot — inextricables (du labyrinthe), 
Occursus et recursus inezplicabiles. 
Plin. Plein de lours et de —, Fieruo- 
sus, a, um. Cic. Voy. pérour 1e, 
SINUOSITÉ 19°, CIRCULATION, ALLÉE 20. 

29 Fig. Seul. au plur. Ruse, arti- 

ce. Voy. DÉroun 49, niars 3e. || 3° 
Action de retourner, de revenir. Red- 
itus, üs, m. Cic. Reditio, onis,f. (rare). 
Cic. Reversto, [. Cic. Recursus, üs, m. 
Liv. : La rapidité du retour, Celeritas 
reditionis. Cic. — de Narbonne, Nar- 
bone reditus. Cic. — à Rome, en Asie, 
Reditus Romam. Cic. in Asiam. Cic. 
Le — de la place publique chez soi, 
Reditus e foro domum. Cie. — chez 
qqn, Reditus ad aliquem. Cic. Il ne 
se préoccupe point de son —, Non 
curat redire. Cic. Les navires, au —, 
éprouvèrent des avaries, Naves in 
redeundo ofenderuni. Crs. Répondre 
par le — du courrier, Latferis statim 
rescribère. Cic. || Fig. Le retour à la 
santé est facile, Facilis est ad bonam 
weletudinem recursus. Cels. — en 
grâce auprès de aan: Reditus in gra- 
fiam cum aliquo. Cic. Faire un — vers 
la justice, Ad justitinm remigrare, n. 
Cic. Voy. REVENIR. Faire un — vers 
le passé, Spatium præteriti temporis 
respicére (io, is, spert, spectum). Cic. 
Oo aime à faire un — vers une dou- 
leur passée, Jlabet delectationem præ- 
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teriti doloris recordatio. Cie. Paire un 
— sur soi-mème, RespicËre se. Ter. 
Cic. in se. Liv. — au sujet, Reditus 
ad rem ou ad propositum. Cic. Fsire 
un — sur ce qu'on a omis, Præter- 
missa repetfre À, ts, iui etit, ilum). 
Cic. Il 4° Arrivee, Rentres au Ileu d'où 
l'on était parti. Reditus, Gs, m. Cac. : 
Fermer le retour aux Romains, Roma- 
nos reditu intercludére. Czs. S'enlever 
tout moven de —, l'ræcidére subi re- 
ditum. Cie. Droit de — (d'un atoyen 
dans se patrie), Postliminium, ii, n. 
Cic. À son —, il jugea..…, Reversus 
judicavit. Cæs. Songes-y jusqu'à mon 
—, Delibera Aoc, dum redeo. Ter. 1l 
mourut quatre ans après son — du 
Péloponèse en Sicile, Obrit quartum 
post annum quam ex Peloponneso in 
Siciliam redierat. Nep. Être de — 
d'un voyage, Ex itinere rediisse, Cic. 
Qui est de — dans sa patrie auprès 
de son père, In patriam ad patrem 
reduxr (gén. ucis). Cic. Qui est de — 
chez sot, Redur domum. Liv. Qui est 
de — de chez l'luton, Ab Orco redux. 
Ter. Qui est de — de l'Inde, de l'exil, 
Ab Indiä, De ersilio reversus (a, um). 
Just. || En parl. des cb. Le reloor 
(périodique) du soleil, Solis reditus. 

ic. Le — périodique des mois, Men- 
sium conversio (onis), f. Cic. Attendre 
le — périodique des vents d'été, 
Statas æstivis flatibus dies opperiri. 
Tac. Aa — du printemps, Cum ver 
esse cœæpit. Cic. Voy. COMMENCEMENT 
lo, Le — périodique des fièvres, 
Febrium reversio {onis), f. Cic. Fiè- 
vres dont le — est périodique, Febres 
quæ cerlum habent circuitum (de cir- 
cuitus, üs). Cels. Indispositions qui 
ont des relours périodiques, Valetu- 
dines recurrentes tempore certo. Suet. 
Jour qui n'aura pas de retour, Dies non 
reditura. Prop. — trop fréquent du 
méme mot, Frequentior ejusdem no- 
minis repetitio (onu), f. Quint. || Fig. 
Retour d'affection, Gratis reconci- 
liatio (onis), f, Liv. En raison du — 
d'affection, Pro reconciliatä gretiä. 
Cic. Les haines entre proches sont 
sang —, Prorimorum odia non ha- 
bent regressum (de regressus, üs, m.). 
Quint. É 6° Fig. Rentree dans un em- 
ploi. Recursus, üs, m. V.-Mar. : Re- 
lour à {leur] aacieo rang daus l'armée, 
Recursus ad pristinum mililiæ ordi- 
nem. V.-Mar. || 6° T. de droit. Ré- 
version. * Reditus, &s, m.: Faire re- 
Lour à qqn, Ad aliquem regredi (ior, 
Yris, gressus sum), dép. Dig. || 7° 
Fig. changement, Vicissitude des afai- 
res. Regressus, Gs, m. Virg. Vicissi- 
tudo, dinis, . Cic. =: Les retours de 
la fortune, Fortunæ vicissitudines. 
Cic. Un retour de fortune, Mutata 
(æ) fortuna (æ), f. Sen. La condition 
des mortels est sujette à de tels re- 
ours, [abet has vices conditio morte- 
um. Pl.-j. (Pour nous) la fortune 
u's pas de retour, Non hsbet fortune 
regressum. Virg. Le temps de la vie 
passe ssns —, Jrreparabilis vila de- 
currit. Sen. Etre perdu sa0s —, Pe- 
riisse prorsus ou plane. Plaut. Brouil- 
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lés sans —, Voy. IRAÉCONCILIABLE- 
ment. || 8° Pig. Déclin de l'âge : Le 
retour de l'âge. Ætatis flerus (üs), 
m. Cic. Femme sur le —, Mulier 
ælate declivis. Pl.-j. Voy. oécurn. || 
9 Fig. Reciprocite, reconnaissance. 
Vicissitudo, dinis, f. Cic. : Je l'en 
fais présent el je n'exige rien de toi 
eu reloar, Hanc tibi dono do, nequs 
abs le repato pro ilä quidquam pretit, 
Ter. En — de ces services, il avait 
rendu.., is pro merilis, reddiderat. 
Cæs. Payer qqn de —, Alicui contre 
graliam referre. Ter. Muluum factre 
cum aliquo. Plaut. Épouse qui m'aime 
el que je paye de —, Uror quæ me 
amal, quam contra amo. Plaut. layer 
de — un bienfait, Ersolvÿre vicem 
beneficio (au dat.). Cic. Plus enclin à 
rendre service qu'à exiger du —, 
Propensior ad bene merendum quam 
ad reposcendum. Cic. Sentiment qui 
exige du —, Affectus qui vices exigit. 
Pl... — dont on paye les bons vffi- 
ces, Officiorum remuneratio (onis), f. 
Cic. Rien de plus agréable qu'un ten- 
dre —, Nikil remnneralione benevo- 
lentis jucundius. Cic. Rien de pins 
agreable qu'un — de bons sentiments 
el de bons offices, Nihil vicissitudine 
simdiorum oficiorumque jucundius. 
Cic. Voy. RRCIPNOCITÉ 1°, RECONNAIS- 
BaAnCcE 7°. || 10° Encoignure, angle. 
Versura, æ, f. Vitr. 

RETOURNER, v. act. 1° Tourner 
de nouveau. Voy. RE 1° el TOUANER 
er. . [| 2° Tourner d'un autre sens. 

ertêre, 0, is, fi, versum, acl. Cels. 
Convertfre, act. Cels. Quint. Invertëre, 
act. Plin. : Relourner la main, Con- 
verière manum. Quint. — qqn sur le 
flanc, Vertfre aliquem in lalus. Cels. 
Servir des poissons qu'on a retour- 
nés, Versatos pisces apponëre. Quint. 
(Fig: Relourner l'ordre de qq. ch., 

OY. INTERVEATIA, INVENSE. || $° B8- 
cher de manière à mettre en dessous ce 

ui était en dessus. Veriëre, act. Col. 

onvertëre, act. Col. = Relourner 16 
sol avec des houes, Bidentibus solum 
vertére. Col. — du Inpin, Lupinum 
vertëre. Col. || &e Fig. Faire changer 
d'avis : Retourner qqn, Aliquem de 
sententiä demovêre qe. es, MmOvI, Me 
tum). Cic. Tu as été retourné au pre- 
mier mol, Verbo de sententiàä desti- 
tisti (de desist®re, o, is, stilum, n.). 
Cie. Voy. caaxoenr 2°. || 6° Tourner 
en arrière. Relorquére, «0, es, lorsi, 
tortum, act. Cic. =: Retourner les veux 
vers la ville, Retorquêre oculos ad ur- 
bem. Cic. Fuir sans — la tête, Sine 
respectu fugfre. Liv. | 6° Renvroyer 
qq. ch. à qqn = Retourner ga: ch. à 
qqn, Rem alicui remitiére. Cic. Voy. 
RENVOYER 2°. || 7° Retorquer. Voy. ce 
m. || 8° Tourner en differents sens, 
remuer. Versare, act. Hor. Qu. || 8e 
Fig. Bouleverser qqn. Perturbare, act. 
Cic. Vay. nonzsvensæn 50. || 10° Fig. 
Prendre differents biais pour faire 
ler qqn. Versare, act. Quint. : [1 faut 
luurver 6t retourner los lémoins, 
Testes mullum versandi sunt. Quint. 
11149 Fig. Considèrer qq. oh. sous toutes 
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ses faces : Tourner et relourner une 
ch., Rem in animo secum versare. Liv. 
ex omni parte “onsiderare. Cic. || 12° 
Redire de differentes manières : Re- 
lourner les mèmes cbuses de mille 
maoières, Eadem sæpe multis modis 
versare. Cic, Quint. 

ReTocnnen, v. nent. 1° Aller dans 
une direction opposee; aller dans un 
lieu en revenant sur ses pas. Regredi, 
ior, ris, gressus sum, dép. Cic. = Re- 
tourner dans son camp, În casira 
retro redire (eo, is, ii 6t rar. ivi, 
itum), n. Liv. — sur ses pas, Iter 
retro vert®re (0, is, verli, versum). 
Liv. Faire — qqu sur ses pas, Ali- 
quem ex itinere revocare. Cic. |] 2° 
Alier de nouveau dans un lieu d'où l'on 
est vonu. (En gén.) Redire (voy. 40), 
u. Cic. Reverti. or, &ris, verti mieux 
que versus sum, pass. Cic. Regredi 
(voy. 10), dép. Cic. Se referre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. (En courant) 
Recurrére, 0, is, Curri, Cursum, nN. 
Cic. (À cheval, en voiture, en bateau) 
Revehi, or, bris, vectus sum, pass. 
Liv. : Retourner à Auine, Se referre 
iterum Nomam (= s'y trausporter 
vae seconde fois). Cic. — à lthaque, 
Ithacam revehi. Hor. Retourné à la 
maison, Domum regressus. Suet. Re- 
tourner à la ville, Rerire in urbem. 
Liv. — en Afrique, Africam repetère 
{o, is, ivi el ti, itum). Liv. Le cri fil 
— Hercule sur ses pas, Vox flerculem 
convertit (roy: 40). Liv. Je retourne 
vite vers la vieille, Recurro ad anum. 
Plaut. || 3° Recommencor à faire la 
même chose : ltelourner au combat, 
Pugnam repetëre (voy. 29). Liv. In 

rœlium redire (voy. 1°), n. Liv. — 

È son sujet, Ad propositum reverti 
{voy. 20), Cic. |} 4° Retomber sur. 
RectdFre, o, is, cidi,casurus.0.(sur.…, 
in et l’acc.). Cic. || 6° Faire retour à. 
Regredi (voy. 19), dép. (à..., ad et 
l'acc.). Dig. 

Se reTOUnNEn, v. réf. 10 Se tour- 
ner d'un autre sens. Se convertfre (0, 
îs, verti, versum). Ov. : Se relourner 
à el cris, Ad clamores se circum- 
ag#re(o,is,egi, actum). Liv. Se tourner 
el se —, Se — fréquemment (quand 
ou est couché), Se versare. Sen. || 
2° Pig. Prendre d'autres mesures : Leur 
espril est prompl à 5e relourner, 
Eorum animus versatur celeriter. Cic. 
Il ne sait de qnel côté se —, Nescit 
quo se vertat. Ter. Qui sait 8e —, Ver- 
sutus, a, um. Plaut. Cic. || 3° Se tour- 
ner en arrière. Se vertëre (voy. 1°). 
Pl.-j. || &° Se tourner pour regarder 
derrière soi. Respicére, io, is, spert, 
spectum, n. Cic. : Fuir sans se retour- 
ner, Sine respectu fugre. Liv. dl 6° 
S'ex nerounnen. S'en ailor (pr. et fle.). 
Abire, eo, is, ii, ifum, n. Ter. Cic. 
Voy. S'ER ALLER. 

RETRACER, v. act. 1e Tracer de 
nouveau. Vov. AE 4" el TRACER. || 20 
Decrire les choses passees. Describère, 
o, is, seripsi, scriplum, act. Cic. De- 

ingre, 0, is, pinri, pictum, act. Cic. 
eformare, act, Cic. Adumbrare, act. 
Cic. Ezprimére, o, is, pressi, pressum, 
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act. Cic. = Retracer la vie de qqn 
Vitam alicujus depingëre. Cie. — les 
malheurs des héros, Adumbrare he- 
roum luctus, Cie. Voy. vêcnine. || 3° 
Rappecler,remettre en mémoire.Referre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. Ani- 
mo repræsenlare, act. Cic. In memo- 
riam reducËre (0, is, duri, ductum), 
act. Cic. = Visions par lesquelles les 
images des objets absents sout re- 
tracées à [notre] esprit, Visiones per 
quas imagines rerum absentium antmo 
repræsentaniur, Cic. Voy. RAPPELER 
69 el 70. |} 60 Se RETRACEN (= re- 
tracer à soi). Se rappeler. Reminisci, 
or, êris, 8. parf., dép. (gén. ou acc.). 
Cic. Memortd repetëre (o, is, ivi el it, 
um), act. Cic. Memoriä consequi (or, 
ris, secutus sum), dép. (acc.). Cic. 
: Retrace-loi ce temps, Ilius temporis 
memoriam repele. Cic. 

Se nETRACER, v. pron. Être retracè 
dans la memoire. Animo redire (eo, is, 
it el rar. ivi, itum), 0. Pl.-j, Voy. Se 
ABPRÉSENTER 30, 

NRETRACTATION. 8. f. Désaveu 
de ce qu'on a dit ou ecrit. Retractutro, 
onis, Cic. S'expr. mieux en tourn. 
par un v. VOy. RÉTRACTER. 

RÉTRACTEN. v. acl. Desavouer ce 
qu'on à dit ou écrit : Rétracier ses 
paroles, Dicta retractare. Virg. — 
son opinion, Sententiam suam revo- 
care. Ulp. Il lui permit de — cette 
parole hardie, Obtulit animoso ejus 
dicto regressum (de regressus, üs, m.). 
V.-blar. 

Se nÉTRACTER, v. réf. Désavouer ca 
qu'on a dit ou ecrit. C. RÉTRACTER 8es 
paroles, san opinion. 

REÉTIRACTION,S.f.C.CONTR ACTION. 

RETRAIT, s. m, {° Action de re- 
tirer. S'expr. en tourn. par nETIRER. 
Voy. ce v. |} 2° Diminution de volume. 
Contractio, onis, [. Plin. 

RETRAITE, 9. f. 1° Action de se 
retirer. Abatus, üs, m. Ter. Cie. Ex- 
cessus, üs, m. Cic. VOy. DÉPART : 
Faire retraite, C. Se RETInEn 2°. || 
2° Marche que font des troupes pour 
s'eloigner de l'ennemi. Receptus, üs, 
m. Cæs. Recessus, us, m. Czæs. Re- 
cursus, s, m. Liv. : Donner le signal 
de la retraite, Signum receptui dare. 
Liv. Signum recipiendi dare. Czs. 
Euleudre le signal de la —, Receptui 
signum audire. Cic. Souner la —, 
Neceptui canëre. Liv. Il fait sonner 
la —, Jubet canëre receptui. Cæs. Ju- 
bet recessui cani. Cæs. Battre en —, 
Faire —, Faire sa —, Opérer sa —, 
Se recipére (io, is, cepi, ceptum). Cæs. 
Regredi, ior, Eris, gressus sum, dép. 
Cæs. Opérer sa — vers, sur Lérida, 
Ad oppidum Îlerdam se recipÿre. Cæs. 
Les Romains peuvent opérer leur 
— par Tempé, Receptus Rumanis per 
Tempe pates. Liv. La — s'opérait sur 
une pente, Erat per declive receptus. 
Cæs. La possihilité d'opérer 5a —, 
Facultas sui recipiendi. Czs. ll leurest 
aisé d'opérer leur — vers les leurs, 
Ezpedilum ad suos receptum habent, 
Cæs. Faire opérer la — de la cavalerie, 
Equitatum revocare. Cæs. Pour assu- 
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rer, Pour ménager la — de qqn, Ut 
alicui recursus paleat. Liv. Pour que 
je ne compromette pas ma —, Ne re- 
ceptum amiftam. Pomp. up. Cic. Les 
derniers rangs ne laissaieot pas la 
— libre aux premiers, Recessum pri- 
mis ullimi non dubunt. Czs. Couper 
la — à qqn, aux ennemis (en fuile), 
Fugam intercludère alicui. Cic. clau- 
dëre hostibus. Liv. La — lui est cou- 
pée. ll n'y a pas de — possible pour 
ui, Receplus ei non est où nullus est. 
Liv. Receptum non habet. Liv. Déro- 
ber la — de l'armée, Conspectum 
abeuntis exrercilüs infersæpire. Liv. 
Après la — de l'arinée, Deducto exer- 
citu. Cæs. || Fig. Battre en retraite 
(—= céder), Cedëre, 0, is, cessi, ces- 
sum, n. Cie. Action de battre en —, 
Recessus, üs, m. Cic. || 3° Action de 
se retirer du monde, ctc., état d'une 
personne retiree du monde, etc. Se- 
cessus, üs, m. Plin. Quint. Suet. So- 
lutudo, dinis, f. Cic. = La solitude et 
la retraite, Solitudo et recessus. Cic. 
Passer le lemps dans le repos el la 
—, Tempus in ctio secessuque agère. 
Suet. Vivre dans la —, Procul cœtu 
hominum vivêre. Liv. Ces gens qui 
vivent dans la —, Hi seducti. Pl.-j. 
llomwe qui vit dans là —, Solitarius 
homo. Cic. Dans la —, Dans un lieu 
de —, fn solitudine. Quint. || 4° Lieu 
où l'on se retire. Recessus, üs, m. Cic. 
Secessus, üs, m. Pl.-j. Tac. Latibu- 
lum, i, n. Cic. : Des retrailes deli- 
cieuses, Secessus amæœui, Tac. Je veux 
acheter quelque retraite, Volo aliquod 
emêre lutibulum. Cic. Ménager une — 
à sa vierllesse, Prospicére senectuti 
sedem (de sedes, is, |. = demeure). 
Liu. Les retraites habituelles des 
bêtes sauvages, Assuelæ ferarum se- 
des. Quint. || 6° Licu de refuge. Re- 
ceptaculum, 1, n. Cic. Perfugüon, ü, 
n. Cic. Refugium, n. Liv. Latibulum, 
i, n. Cic. = Des retraites cachées, 
Latibula occultorum locorum. Cic. 
Voy. astLe 2. || 60 Action de se re- 
tirer d'un service. Missro, on1s, F. Cic. 
z: Demauder ia relraite, Missionem 
poslulare. Suet. Mettre qqn à la —, 
Alicui missionem dare. big. Prendre 
sa —, Etre mis à la —, Missionem 
accipËre. Dig. Après sa mise à la —, 
Post missionem. Suet. Qui est à la —, 
Quia sa —,C. nernaiTé. Voy. coxcé 
3, || 7° Ponsion, etc., que reçoit qqn 
qui 36 rotire du service. Emeritum, 
i, a. (en parl. des soldats). Mod. 
Voy. PENSION 3e. || 8° Diminution de 
volume d'un corps. Contractio, onis. f. 
lin. | 9e T. d'architecture. Diminu 
tion d'épaisseur. Contractura, æ, Î 
Vitr. || 10° Enfoncoment = Qui est ex 
retraite, Introrsus relractus (a, um). 
Liv. * Qui est en retraite de, Retractus 
ab (et l'abl.). Liv. 

RETRAITRÉ, éx, adj. Qui est à la 
retraite =: Un prétorien retraité, Pra” 
torianus missicrus. Suet. 

RETRANCUÉ, és, part. passé de 
RETAANCIIEN, Voy. ce v. || Adj. For- 
tifie. Vuy. ce m. 

RETRANCULEMENT, 8. m. 4° À 
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tlon de supprimer; résultat de cette 
action. (Action) Detractio, onis, f. Cic. 
Denptio, f. Varr. (Résultat) Voy. ci- 
apr. : Îl y eut quelques relranche- 
meois, Qurdam demplia sunt. Lucr. 
Retranchement de leltres, Demptio 
litterarum. Varr. Faire quelque — 
à ose ch., Aliquid ex re detrah#re (0, 
is, {rari, {ractum). Cic. demÿre (0, is, 
empsi, emplum). Liv. || 2e Reduction do 
dépense. Voy. éconoute 3°. || 3° Tra- 
vaux pour $6 mettre à couvert des atta- 
uss de l'ennemi. Munitio, onis, [. Cæs. 

wuimentum, à, n. Cæs. = Ce retran- 
chement qu'il avait fait, établi, cons- 
truit, Ëa munitio quam fecerat. Cæs. 
Action de faire des retranchements, 
Muuitio. Czs. Empêcher les soldats 
de faire les —, Milites munitione pro- 
kibére. Cæs. Fatigués de travailleraux 
—, Fessi muniendo. Liv. Enluurer une 
ville de —, Sæpire nrbem munitioni- 
bus. Cic. munumentis. Liv. Voy. næ- 
TRANCHER 2°. Penéirer dans les —, 
Ingredi intra muuitiones. Cæs. Forcer 
les —, Superare muniliones. Liv. || 
Fig. Forcer qqn dans ses derniers 
retrauchements, * Firmissima alicujus 
argumenta confulare. D'apr. Cic. (Di- 
vin., 1, 5) 

RETRANCHEN, v. act. 19 Séparer 
d'un tout, ôter, supprimer. Demère, 0, 
Îs, dempsi, demptum, acl. Cic. Detra- 
Aëre, 0, is, trari, fractum, act. Cic. 
Deducère, o, is, duxi, ductum, act, Cic. 
: Retrancher qq. ch. d'une somme, 
du capital, Aliquid ex summä detra- 
ktre. Cic. de capite deduc#re, Liv. 
D'uve mise — cinq drachmes, De 
mind und quinque nummos deminuÿre 
{o, is, ut, utum). Plaut, 11 fait — vo 
Jonr du mois, Jubst diem ex mense 
erimn (pass. de exzimère, 0, is, emi, 
emptum). Cic. — qqn de la républi- 

ue, Segregare aliquem a renublica. 
ic. [Son] crime l'a retranché de la 
république, Scelus illum a republicä 
exclusit (de exciud#re, 0, is, clusum). 
Cic. Retrancher à un athlète sa ration, 
Cibum athletæ subducEre {0,is. dut, 
ductnm). Cic. — le vin (à uo malade), 
Vinum cireumeidere (o. is, cüdi, c1- 
sum). Cels. — les parties malades 
(en les coupant), Partes vitiosas erse- 
care (0, as, secui, sectum). Cic. — 
des choses (dans un ouvrage), Res 
circumcil®re. Varr. — le prologue, 
Prowmium desecare (0, as, secui, sec- 
lum). Cic. — nn membre de phrase, 
Arliculum detrahë#re. Dig. — le ba- 
varidage., Loquacitatemrecidére. Quint. 
Voy. ÔTER 6°. || Neul. Retrancher 
d'une dépense, dans une dépense, 
Cireumcid®re sumptum. Liv. || 29 Faire 
des travaux pour mettre un lieu à cou- 
vert des attaques de l'ennemi. Munire, 
do, is, ivi el ii, itum, act. Cæs. =: Un 
lien élevé et retranché, Locus altus 
munilusque. Liv. Voy. FOnTIFIRR 2°, 

Se AETuANCItER, v. réf, 19 Se res- 
treindre, se reduire à. Voy. Se nounrn. 
Il 2° Abs. Diminuer sa depense. Sunptus 
minuëre (0, is, ui, utum). Cic. Se ar- 
tare. Ulp. Voy. Se ResTnriINDA 20. 
Ü 3° Faire des travaux pour se mettre 
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à couvert des attaques de l'ennemi. Afu- 
nilionem facëre (io, is, feci, factum). 
Cæs. : Se relrancber derriere une pa- 
lissade, Vallo se tutari, dép. Liv. Se 
— derrière des chariots, Carros pro 
vallo objic#re (io, is, jeci, jectum). 
Czæs. Voy. Se rouTimen 2e. || Fig. Se 
relraucber dans cette raison, Ad hanc 
ralionem recurrêre (o, is, curri, cur- 
sum), n. Quint. Se — dans le sopbis- 
me, Calumniam adhibëre (e0, es, bui, 
bilum). Cie. II se retranche dans Îa dé” 
négation, Illuc, ut neget, confugit (de 
confugêre, io, fugi, 8.sup.,n.). Cic. Se 
retrancher sur sa santé, Valetudinem 
causari, dép. Liv. ercusare. Liv. Se 
— sur son ignorance, Jgnorantiam 
prætendêre (o, is, fendi, fentum). 
Quint. Se — derrière l'autorité de 
gqu, In aucioritate alieujus delites- 
cére (o, is, litui, s. sup.), n. Cic. 

RETRAVAILLENR, v. 0. Travailler 
de nouveau. Voy. RE 19 et TRAVAILLER 
(neut.). 

ReraAvAILLER,v.act. Retoucher, cor- 
riger. ltetraclare, act. Cic. Col. Suet. : 
Retravailler les appuis (de la vigne), 
l'edamenta retractare. Col. — un pas- 
sage (de discours), un livre, Refractare 
locum. Cie. librum. Suet. 

RETRAVERSEN, v. act. Traverser 
de nouveau. V'oy. RE 1° et TRAVERSER. 

RÉTRÉCI, 18, part. passé de né- 
Tnécun, Voy. ce v. || Adj. Fig. Étroit. 
Voy. ce m. ‘ 

RÉTRÉCIN, v. act. 1° Pr. Rendre 
plus etroit. Coartare, act. Cic. Liv. 
Coungustare, act. Varr. Dig. Angus- 
tare, act. Sen. Plin. Artare, act. Plin. 
1129 Fig. Diminuer l'étendue de. Com- 
minuëre, 0, is, ui, utum, act. Quint. 

RéTRÉciR, v. n. C. Se RÉTRÉGIR. 

Se nérnécia, v. pron. {9 Pr. Deve- 
nir plus étroit. Coangustari, pass. Cels. 
| 2° Fig. Dovenir moins étendu. Com- 
minui, 07, êris, lus Sum, pass. Quint. 

RÉTRECISSEMENT, s. m. 1° Ac- 
tion par laquolle une ch. est rétrècle. 
Coartatio, ouis, (. Vitr. Se lourne 
ordin. par le v. Voy. nérTnécIR (acl.). 
11 2° État de ce qui est retrèci. An- 
gustiz, arum, f. pl. Plin. 

RETREMPEN, v. act. 14° Pr. Trom- 
per de nouveau. Voy. RE 1° et TuEu- 
pen. || 2° Fig. Redonner de l'énergie à 
: Retremper les ânies, Animos repa- 
rare. Liv. Voy. RAFFERMIR 90. 

Se nETREMPEN, v. réf. Reprendre 
de la force : Se retremper dans le tra- 
vail, Labore reparari, pass. PL.-j. 

RÉTRIDUER, v. act. Donner une 
rétribution à qqn = Rétribuer qqn, 
Alercedem alicui tribuñre (0, is, ui, 
utum). Cic. Être rétribué, Mercedem 
accipère (io, is, cepi, ceptum). Cic. 
VOy. PAYER 50. 

RÉTRIDUTION, 8. f. Salaire, rè- 
compense d'un travail, etc. Merces, 
edis, F. Cic. =: Sans rélribution, C. 
GRATOITEMENT. ORATUIT, 

RÉTROACTIF, 1v&. ad). Qui agit 
sur lo passé : Avoir un effet rétroaclif, 
In antefacta vatëre, n. Gell. N'avoir 
pas d'effet —, In postfacta modo va- 
Ure, n. Gel. 
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RÉTROGRADATION, 3. [. Action 
de retrograder. Îlegressus, Us, m. Cic. 

RÉTHOGHANDE, adj. Qui va, Qui 
so fait en arrière : Mouvement rélro- 
grade, Marche —, C. néTuoGRAnA- 
Tiox. Faire un mouvement —, C. 
RÉTROGRNA DEN. 

RÉTROGRADER, v. D. Î° Re- 
tourner en arrière. Negredi, ior, Pris, 
gressus sum, dep. Cic. Voy. R&EUULER 
{neut.) 20. {| 2e T. d'astronomie. Aller 
contre l'ordre des signes. Retrogradi, 
ior, Pris, gressus sum, dép. Plin. || 
3° Fig. Reculer, dechoir. Retro referri 
(feror, ferris, lalus sum), pass. Virg. 

RETROUSSÉ, ÉE, part. passé de 
RETROUSSEN, Voy. ce v. || Adj. Dont 
le bout est un peu rolevé : Nez re- 
troussé, Nares resimæ. Ov. Col. 

RETROUSSER, v. acl. 1° Trousser 
de nouveau ce qui est detrousse. liecul- 
lig"re, 0, is, legi. Lectum, act. Pl.-j. 
: Retrousser sa robe (eu parl. d'une 
femme), Stolam recollig”re. Pl.-j. |] 
2° Trousser, relever. Colligre (voy. 
to), act. Plaut. Mart. : Retrousser 
son manteau, sa loge, sa tunique, 
Colhgëre pallium. Plaut. togam. Mart. 
tunicam. Petr. un pau (de sa toge) 
sous son bras, Sinum brachio subji- 
cére (io, is, jeci, jectum). Quint. — le 
nez du plait de la main, Nares planä 
manu resupinare. Quint. VOy. RELE- 
vER 49, 

Se nærrous<sen, v. réf. Retrousser 
sa robe, son manteau. Voy. RETROUS- 
sur 1° el 20. 

RETROUVENR, v. act. 1° Trouver 
de nouveau. Voy. re t® el rnouven. 
[2 Trouver ce qu'on avait perdu, ou- 

lie. Reperire, 10, is, peri, pertum, 
act. Ter. =: ltetrouver ses parents, 
Suos parentes reperire. Ter. || 3° Fig. 
Recouvrer. Recuperare. Cic. Recipère, 
io, is, cepi, ceptum, act. Liv. : Re- 
trouver sa force, Vim suam recupe- 
rare. Cie. Voy. agconvuen 40. || 6 
Rejoindre (qqn). Convenire. to, is, veni, 
ventum. act. Cic. Vay. soixone 8° et 
9o = Aller retrouver qqn, Ad aliquern 
redire (eo. is, ii et rar. ivi. ifum), n. 
Cic. || 6° Reconnaitre. Agnoscère, 0, is, 
gnovi, gnutum, act. Cic. Recognoscére, 
act. Cic. Voy. AECONNAÎTRE 90. 

Se nernouven, v. 1° Réripr. Se 
rejoindre l'un l'autre. Convenire, fo, is, 
vent, ventum, n. Cic. Voy. Se JotNDne 
£o. || 20 Réf. Fig. Ocbrouiller ses 
idées. Se invenire (io, is, veni, ven- 
tum). Sen. Petr. : Les médecins ne 
s'y retrouvent plus, Medici non se 
inveninnt, Petr. Voy. Se nECONNAÎTRE 
4°. || 30 Fig. Trouver Sa rossemblance 
dans. Vuy. Se necoxNaiTau 19. || 40 
Pron. Être vu encore, ne pas avoir 
disparu. Comparëre, e0. es, rui, S. Sup., 
o. Cic. || 6° Pron. Êtro de nouveau. 
Voy. De noovean et Étue. || 6° l'run. 
Rovenir (en un lieu). tedrre. eo, is, ti 
elrar. sui, atum,n. Cie. VAy. REVENIR 

RETS, s. m. Sorte de filet. Rete, is, 
abl. e,n. Cie. Voy. Fier 50. 

RAEUNI, 18, part. passé du RKONIA, 
Voy. ce v. |} Adj. Étant ensembie. Con- 
Jjunctus, a, um. Cic. : Nous serons 
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réunis, Erimus una. Cic. Quand nous 
étions —, Cum simul essemus. Cic. 
Tous les citoyens —, Cuncti cives. Cic. 
Tous —, plulôtqueebacun cn particu- 
lier, Universi polins quam singuli. Cic. 

RÉUNION, 5. [. {o Action d'unir de 
nouveau ce qui a êtè désuni; resultat 
de cette action. Conjunctio, onis, f. 
Pall. =: La réunion des lèvres d'uve 
blessure, Vulneris glutinalio, f. Cels. 
La — des bords d'une veine, Venz 
coïtus (äs), m, Ceis. || 2° Reconcilia- 
tion. Reconciliatio, ontis, [. Cic. || 3° 
Action d'unir pour la premibre fois une 
ch. à uns autre : La réunion d'une 
ch. à une autre, Alicujus rei cum re 
conjunctio (ons), f. Cic. La — du 

euple albain (à Rome), Populi Al- 
En, adjectio. Liv. Vay. 30NCTION 1°. 
HN 4° Action d’assembler ce qui est 
épars; resultat de cette action. Con- 
junclio, onis, f. Cic. Congregalio, f. 
Quint. Copulatio, f. Cie. = La réunion 
des chefs d'accusation, Criminum 
congregatio. Quint. Le point de — 
des rivières, Amnium cœtus (üs), M. 
Curt. Une — de cinq rivières, Quin- 
que amnium in unum confluens (entis) 
concursus (üs), m. Plin. Voy. ASSEu- 
BLAGE 4°. || 6° Action de s'assembler. 
Conventus, Us, m. Cæs. VOy. RASSEM- 
BLEMENT 29, JONCTION 20. || 6° Assem- 
bise de personnes. Cætus, üs, m. Cic. 
Conventus, üs, m. Cic. Congressio, 
onis, f. Cie. Concilium, ti, n. Cie. = 
Des réunions d'hommes, Hominum 
cœtus. Cic. Dans les — d'amis, /n 
congressionibus familiarium. Cic. Rèu- 
uion de cunvives, Sodalicium, ii, 0. 
Ad Her. Convoquer une — de pa- 
rents (— un conseil de famille), Pro- 
pinquorum consilium adlubére. Liv. 
Venir à ma —, In conventum meum 
venire. Cic. À celle — assistait Cu- 
rius, In eë conventicne fuit Curius. 
Salt. Dans une — secrète, In contione 
domesticä. Cic. Les tempêtes des réu- 
pioos popolaires, Contionum proceliæ. 
Quint. Je n'ai pas vo de réunion 
aussi uombreuse, Contionem nullam 
vidi fantam. Cic. Parier devant use 
— nombreuse, Marimä coronä dicFre. 
Cie. Lieu de —, Conciliabulun, à, n. 
Liv. Vay. A8sEMBLÉE 10. 

RÉUNIN, v. act. 1e Unir de nou- 
veau ce qui a ôte desuni. Commiti®re, 
o, is, misi, missum, act. Cæs. : Réu- 
air les lèvres d'une plaie, Oras plagæ 
commillË#re. Cels. Oras vulneris com- 
mittére. Cels. Vulnus conglutinare. 
Plin. Cicatricem glutinare. Plin. — 
les bords d'une fente, Fissuram coag- 
mentare, Col. — les nerfs coupés, 
Præcisos nervos glutinare. Plin. || 20 
Fig. Reconcilier. Reconciliare, act. Cic. 
Voy. aécoxciLier. || 9° Joindre pour 
la premiere fois une ch. à une autre. 
(Rem alicui rei où ad rem ou in rem) 
addÿre, o, is, addidi, additum. Cic. 

Rem alicui rei ou ad rem) adjungére 
0, is, junxi, juncium) ou adjicrre 
to, is, Jeci, jectum). Cie. =: Réunir 
les restes (de qqn) aux cendres de 
Julie, Reliquias cineribus Julis com- 
méiscére (eo, es, cui, miztum el mis- 
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tum). Suet. — des fonds de terre les 
uns aux autres, Agros continuare. 
Liv. Voy. soiNpnx 40. || 6 Fig. Méler, 
allier. Conjungëre (voy. 3e), act. Cic. 
Ahscére (voy. 3°), act. Cie. =: Grâce 
réunie à la gravité, Lepos gravitate 
mixtus. Cic. Il est des oraleurs qui 
ont su réunir la pompe à la gravité, 
Fuerunt quidam, qui iidem ornate ac 
graviler dicerent. Cie. Voy. ALLER 4°, 
MÈLEn 2°. || 6° Mettre ensemble des 
choses qui étaient eparses. Componëre, 
0, is, posui, positum, act. Cie. Contra- 
Rére, 0, is, frati, (ractum, act. Cic. 
Colligëre, o, is, legi, lectum, act. Cie. 
: Réunir les cheveux en un nœud, 
Capillos in nodum colligère. Ov. — 
deux légions en une, Legionem unam 
ez duabus efficëre (io, is, feci, fectuin). 
Cæs. — des armes daus un temple, 
Arma in lemplum comporlare. Cic. 
Ces objels se trouvaient réunis dans 
ce lieu, fn eo loco sa erant composita. 
Cic. Reunir beaucoup d'exemplaires, 
Multa exemplaria contrahëre. Suet. — 
ses eaux dans le mème lit, In unum 
confluëre (0, is, fluri, flurum), n. Cic. 
{ts réunissent leurs forces, Vires in 
unum conferunt(de conferre, fero. fers, 
tuli, collatum). Liv. Forces réunies, 
Vires collatæ. Pl.-j. Reunir en fais- 
ceau des arguments épars, Sparsa 
argumentfa colligére. Quint. Voy. Às- 
sempLan 1°. || 6° Faire communiquer 
doux oh. ensemble. Commuitiëre (voy. 
40), act. Pl.-j. Curt. Jungëre (voy. 
3°), act. Plin. Injungère, act. Liv. 
Connectfre, 0, is, nezui, nexzum, act. 
Tac. = Réuair plusieurs ports, Plures 
puteos in unura conducére (0, is, duri, 
ductum). Vitr. — des rivières par un 
caval, Âmnes fossä connectôre. Tac. 
Voy.soinpa& 40.]| 70 Mettre en troupe, 
assembler en corps. Cogêre, 0, is, coegi, 
coactum, act. Cic. Contrahëre (voy. 
40), act. Cic. Congregare, act. Cic. = 
Réuair une multitude en un senl lieu, 
Multitudinem unum in locum congre- 
gare. Cie. Mullitude réunie sur un 
seul point, Multitudo in unum locum 
coacta. Hirt. Réunir son armés, Ezer- 
citum in unum locum cogëre ou con- 
trahËre. Cæs. Cavaliers réunis (= 
massés) autour de lui, Equites circa 
eum conglobati. Liv. — ils sont d'é- 
gale force, Universi pares sunt. Nep. 
1! 8° Convoquer, appeler 4 une assem- 
bles. Cogëre (voy. 60), act. Cic. Con- 
vocare, act. Cic. = Réunir Je sénat, 
Senatum cogëre, Liv. vocare. iLiv. 
Voy. convoQ0en. || 9° Enrèler, lover, 
Colligëre (voy. %e), act. Cic. Contra- 
hïre (voy. sol, act. Cie. = Rénnir une 
armée, Erercifum conficëre (io, is, 
feci, fectum). Cie. Tout ce que vous 
pourrez — de soldats, Quodcunque 
milifum poterifiscontrahë®re. Pomp. ap. 
Cic. On ne put — ce nombre de 
soldats, ?s numerus militum non potuit 
effiri. Liv. || 100 Avoir à la fois, pos- 
seder simultanement piusieurs ch. Con- 
Jungère (voy. 40), act. Cic. Juugëre, 
act. Cic. Copulare, act. Cic. = Rénnir 
dans son âme toutes les vertus, Vir- 
tutesomnes animocomprehendgre (o, is, 
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hendi, hensum). Cic. Une seule et 
mème personne peut — ces deux 
choses (— ces deux avantages), Unus 
potest ulrumque consequi (or, éris, 
secutus sum), dép. Quint. [l est sou- 
haitable que toutes ces choses (— 
lous ces mérites)soient réunies, Opia- 
bile est ut ea omnia concurrant (de 
concurrère, 0, is, curri, Cursum, n.), 
Cic. Celui qui réunit ces choses (= 
ces avaulages), Is cui Aæc suppetunt 
(de suppelËre, 0, ivi et ii, itum, n.), 
Cie. Un bon général doit réunir ces 
quatre choses, Oportet in summo im- 
peralore quatuor has res inesse (insum 
es, fui), D. Ad fer. Oraleur qui 
réunit toutes les qualités, Orator omni 
laude cumulatus. Cic. Ilomme qui — 
lous les agréments, Homo affluens 
omni lepore el venustate. Cic. Jamais 
tripol ne — plus vilaine société, Nun- 
quam lurpicr in ludo talario consessus 
fuit. Cic. 

Se néon, v. 4° Pron. S'unir de 
nouveau (en parl. de ch. désunies). 
Corre, eo, is, ii et rar. ivi, ifum, n, 
Cels. Coalescère, 0, is, alui, alitum, 
n. Plin, : Les lèvres de la blessure 
se reunissent, Oræ vulneris se giuti- 
nant. Cels. Vulnus coalescit. Plin. 
1} 2° Proo. S'unir (en parl. de ch. qui 
n'avaient jamais eté unies). Coire (voy. 
{o), n. Col. Plin. Junga, or, éris, june- 
tus sum, pass. Cic. Conjungi, pass. 
Cic.: les pointes des roseaux se réa- 
nissent, Cacurina arundinum in unum 
compelunt {de compel”re, 0, ivi el ti, 
itum, n.). Col. Lesgonttes se —, Guitæ 
inter se congruuni Ge congruère, 0, 
grui, 8. sup., n.). Vitr. [Le Paoli- 
cape] se réunit au Borysthène, Cum 
Borysthene confluit (de confluëre, o, 
fluri, flurum, u.), Plin. Les eaux se 
réunissent dans la vallée, Aguz in 
vallem coeunt. Curt. || 3° Réf. Se 
joindre, s'assembler (en pari. d'êtres 
animes). Coire (voy. 40), n. Cic. Con- 
venire, 10, ts, veni, venfum, D. Cic. 
Inter se convenire. Cic. Congregari, 
pass. Cic. = [Les soldats] se réunis- 
sent (= se concentrent), Inter se 
coeunt. Cæs. On ne laisse pas (aux 
soldats) le temps de se réunir, Non 
coeundi in unum dalur spatinm. Liv. 
Les Romains) se réunissarent venant 
es uns d'un côté, les autres de l'an- 
tre, Alii aliunde coibant. Liv. Se réu- 
nir à un sigoal, Signo inter se coire, 
Liv. Se — en conseil, In consilium 
convenire. Cic. Se — en vue du plai- 
sir, À d delectationem convenire. Quint. 
Se — pour un recensement, Censendi 
causä convenire. Cic. Une maltitude 
d'hommes s'est rénnie pour ce juge- 
meut, Afultitudo Aominum convenil ad 
hoc judicium. Cic. Se réuaoir auprès 
de qan, Ad aliquem concurrére (0, is, 
curri, cursum), n. Cæs. Sall. Se — 
dans ce lieu, à Rome, Convenire in 
eum locum. Cic. Romam. Cic. Voy. 
S'ASSEMBLER. Se — en un corps de 
natioo, eo corps de nations, In populi 
unius corpus coalescëre. Liv. In po- 
pulos coire. Quint. Voy. Se coNFonDnz 
Lo. || 4° Réf. Fig. Se ooncerter. Con- 
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senfire, 1e, is, sensi, sensum, n. Cic. 
Concurrére (voy. 3°}, n. Nep. Coire 
(voy. 1e), n. Liv. : Se réunir sur un 
point, De re consentire. Cic. Se — 
our faire échouer qqn, Ad dejicien- 
Lun aliquem coire. Liv. Se — contre 
la république, Conjurare adversus 
rempublicam. Liv. Voy. Se concsr- 
tar. || 6° Pron. Fig. Concourir (en 
rl. des oh.). Concurrère (og. 2. D. 
er. Conventre (voy. 1°), n. Cic. : Bien 
des choses se réunissent, Aulta con- 
eurrunt. Ter, Bien des molifs sem- 
blent se réunir, Multæ causz videntur 
unum in locum convenire. Cic. inter 
se congruëre (voy. 2°). Cic. Beaucoup 
de cadeaux viennent se — ici, Multa 
munera huc conveuiunt. Plaut. Tous 
(les malbeurs) se réunissent sur 8a 
tête, In cum unum omnia congeruntur 
(de congeri, or, gesius sum, pass.). Cic. 
RÉUSSIR, v. n. te Anc. Sortir de, 
advenir. Voy. ces m. de En pari. 
des pers Avoir un bon ou un mauvais 
succès : Je me demande comment les 
Romains auraient réussi, Quzro qui- 
nam eventus Romanis rebus futurus 
fuerit. Liv. Nous réussissons comme 
âous le souhaitons, Nostris rebus 
éritus contingur (Te confinglre, 0, figi), 
uem oplamus. Cic. Réussir à soubaul, 
x sententië rem gerëre (0, is, gessi, 
gestum). Cic. Bien —, Rem benegerëre. 
Cic. Voy. neussin 3°. Mal —, Rem 
male gerëre. Cic. Voy. écuoumr 3°. || 
8° En parl. des ch. Avoir une Issue 
heureuse ou malheureuse =: Selon la 
manière dont les preinières choses 
âvaient réussi, Pro ut prima cesserant 
de cedÿre, 0, ts, cessum, n.). Tac. 
i les autres choses avarent — de la 
même manière, Si cetera perinde pro- 
cessissent. Liv. Bien réussir, Prospere 
ou Pulchre procedëre, nu. Cic. Dene ce- 
dêre, n. Veil. Voy. RAâossIR 4°. Mal 
—, Parum ou Minus succedtre, 0. 
Ter. Cic. Secus cedére où procedère. 
Sall. Voy. écuouzn 2°. Tout paralt 
avoir très bien réussi pour nous et 
très mal pour eux, Omnia videntur 
secundissime nobis, adversissima illis 
acctdisse (de acctdère, 0, is, 8. sup, 
n.). Cæs. ap. Cic. [| 6e En parl. des 
pers. Avoir un bon succès. Rem bene 
gerëre (voy. 20). Cic. Rem prospere 
gerére. Liv. Bonos eritus habère (eo, 
es, bui, bitum). Cic. Prosperos erilus 
consequi (or, Éris, seculus sum), dép. 
Cic. : Réussir dans son entreprise, 
Suum negotium praæclare gerëre. Cic. 
Îls réussissent en tont, Eis omnia 
prospers eveniunt (de evenire, io, veni, 
tentum, n.). Liv. Les acteurs réussis- 
saient, Iistriones satisfaciebant (de 
salisfactre, io, is, feci, factum, n. = 
contentaient). Cic. Beaucoup d'affaires 
dans lesquelles on a réussi, Muita 
grosere gesta. Liv. Aprés avoir —, 
e bene gestä. Cæs. Reussir moins 
dans qq. ch., Aliquid minus bene fa- 
etre (10, ts, feci, factum). Cie. Ne pas 
—, Maleremgertre. Cie. Voy.écuousn 
3. Jeneréussis ârien, Nihtl mihi pro- 
edit (voy. 3e). Cic. Ne réussir à rien 
dans lo siège, Nihil in oppugnatione 
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proficére (io, is, feci, fectum), n. Cæs. 
S'en retourner sans avoir réussi dans 
son eotreprise, Irrito incepto absce- 
dfre, n. Liv. Il réussit à faire que 
les Lacédémoniens fussent privés... 
Perfecit ut Lacedæmonii privarentur. 
Nep. Ayant réussi à faire que Cicéron 
snil regardé comme..., Consecuinus ut 
Ciccre habeatur. Quint. Réussir à faire 
qu'il n'y ait rien d'omis, Efficére ut 
ne qua parlicula prælermissa sit. Cic, 
Il réussit à n'être pas cru.., Conse- 
quitur ne credatur. Quint. [| 5° En 
parl. des cb. Avoir une issue heureuse. 
Prospere procedÿre ds. 30), n. Cic. 
Pulchre procedëre. Ter. Cic. Bene suc- 
cedëre, u. Ter. Prospere succedfre. 
Nep. Prospere cedëre, n. Sail. Bene 
cedëre. Vell. Prospere evenire (voy. 
40), 0. Sail. Feliciter evenire. Liv. 
Eritum oplabilem habere (voy. 4°). 
Cic. = Tout réussit, Prospera omnia ce- 
dunt. Sall. Si la coujuration avait 
réussi, Si conjuratio valuisset (de 
valare, e0, es, lilum, n.). Sall. Le mt- 
rite réussissait plus souvent que la 
faveur, Sæpius digni, quam gratiosi, 
prævalebant. Pl.-j. Ces choses réus- 
siront mieux, Hæc meliores exifus ha- 
bebunt. Cic. Reussir à qqn, Alicui 
bene ou feliciter ou prospere evenire. 
Liv, Les expéditions qui lui réussi- 
rent, Gesta quæ «i prospere cesserunt. 
Nep. L'imilation lui a réussi à mer- 
veille, Lis felicissine cessit imitatio. 
Quint. Faire réussir une ch., Rem ad 
bonos exitus duc#re. Hor. Alicui rei 
prosperos exitus dare. Liv. — peu, 
Parum succedëre, n. Ter. Ne pas —, 
Non succed?re, n. Cic. Rien n'avait 
reussi, Res nulle successerat. Czs. 
Voy. écuooEn 2°. Rien n'avail plei- 
nemeut — à Eumène, Nihil Eumeni 
satis processerat. Liv. La chose nous 
réussit moins, — moins chez nous, 
Res nobis minus succedit. Quint. |] 
Réussir (en pari. d'un remède), Voy. 
Être wrricacs. || 6° En parl. des vé- 
gélaux, des productions. Venir blen 
: Réussir bien, Bene prouenire (voy. 
40), n. Col. — mal, Ne pas —, Parum 
prospere provenire. Col. La vigne ne 
réussit pas, Vitis non respondel (de 
respondére, 60, spondi, sponsum, U.). 
Col. | Les œufs jqu'on fait couver) 
ne réussissent pas, Ova non succe- 
dunt (voy. 20). Varr. 

RRUSSITE, 3. f. 1° Bon ou Hau- 
vais succès. Eritus, ds, m. Cic. Voy. 
15808 4°, nésuLTAT, succès. Nou- 
réussite, Mauvaise —, C, Ecuec 3° 
ou 4°. || 2° Bon succès. Eritus (lis) 
bonus (ï}, m. Cic. Eritus (üs) feliz 
icrs), m. Cic. Bventus (üs) prosper 
D. m. Liv. 

REVALOIR, v. act. Rendre la pa- 
reille : Je lui revaudrai cela (= je 
lui rendrai la pareille), Voy. PAR&IL 
(suhat.) 2°. 

REVANCUE, s. f. Actlon par la- 
uelle on se revanche du mal (ou yqf. 
du bien) qu'on a requ : Prendre sa 
revanche, Avoir sa — (rendre la pa- 
reille), Voy. Pari (subsi.) de, Se 
RÉVANCOER à. 
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En REvANCuE, loc. adv. En récom- 
pense, en retour. Contra. Cic. Rursus 
ou Rursum. Cic. Rursus autem. Cic. 

REVANCHENR, v. acl. Defendre. 
Defendère,o, us, fendi, fensum, act. Cic. 

Se navANCHER, v. réf. 1e So dé- 
fendro. Se defendère (o, is, fendi, fer 
sum). Cæs. || 2° Rendre la pareille : 
Se revancher du deplaisir que qqn 
vous a fait, Parem dolorem alicui red- 
dëre (0, is, didi, ditum). Liv. Se — 
d'une injure, d'uu bou office, Repen- 
sare injuriam injurid. Sen. meritum 
merito. Sen. Je me revaucherai de 
tes coups, Te referiam (de referire, 
to, is, 8. parf. ni sup.). Plaut. Voy. 
PAREIL (subst.) 20, 

RÉVASSER, v. n. C. RÊVER. 

RÉVE, 5. m. 1° Assemblage de 
choss< qu'on crolt voir ou entendre ou 
sontir on dormant. Somnium, ti, n. 
Cic. : Après avoir fail ce rêve, Eo 
facto somnio. Cie. J'ai fait, J'ai eu 
un —, Mihi somnium evenit. Plaut. 
Faire des rêves très agréables, Ju- 
cundissimis somniis ui, dep. Cic. 
Notre — 8e réalise, fd, quod somnia- 
vimus, evadif, Cic. Dans les rêves, In 
somniis. Cic. Voir en rêve, Vidére in 
somnis (et non somnüs). Cie, Vidére 
somno (et non somnio). Liv. Per som 
num (et non somnium) cernëre. Ter. 
vidére. Just. || 2° Fig. Ides chiméri- 

ue. Somnium, ii, n. Cic. Voy. once. 
| 80 Fig. Esperance, desir. Voy. ces m. 

REVÊCLIE, adj. 1° Apre au goût. 
Asper, era, erum, Cic. =: Viu revèche, 
Vinum (orvum. Plin. Voy. Apr 1°. 
Î| 20 Fig. Peu traitable. Asper, ere, 
erum. Cic. Voy. Apar 3°. 

RÉVEIL, 6. m. Cessation de som- 
meil. À somno ezpergefactio (onis), f. 
(tr. rare). Aug. S'expr. mieux en 
tourn. par un v. = Elle, après son 
réveil, à son —, flla, ergefacte 
(= ayant été réveillée). Sue. Aus- 
sitôt après notre —, Simul experrectr 
suinus. Cic. Prendre un bain à son 
—, E somno lavari. Tac. 

RÉVEILLER, v. act. 1e Faire ces- 
ser le sommoil (de qqn). Erpergefacëre, 
io, ts, feci, factum, act. Cie. E somne 
excitare, acl. Cic. À somno suscilare, 
act. Cie. = Réveillé, Erperrectus, €, 
um. Cic. Erpergefactus « somno et 
simpl. Erpergefactus. Suet. Somno 
ercilus. Liv. Voy. évæiLLer 1°. || 2° 
Fig. Évelller de nouveau, exciter de 
nouveau. Voy. RE 1° el ÉVeILLER 2°. 
]| 3° Pig. veiller, exciter, rendre plus 
actif, Ercitare, act. Cic. Voy. évaiL- 
uen 20. || 6° Fig. Éveiller de nouveau, 
renouveler, faire renaitre. Renovars, 
act. Cic. : Réveiller l'attention par la 
sarprise ou par la plaisanterie, Ani- 
mum œut admirations infegrare œuf 
risu renovare. Cic. — l'attention en 
faisant rire, Risum movendo animum 
refictre (io, is, feci, fectum). Quint 
— una vieille lustoire, Veterem fa- 
bulam refricare (0, es, cui, caturus). 
Cic. Voy. raxiusn 3°. À 6° Fig. 
Éveiller, provoquer. Ercitare, act. Cic. 
z Réveiller le souvenir, Memeoriam 
ezsuscitare. Cic. Voy. ÉVBILLER 3e. 
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Se RÉVEILLER, v. réf. {° Cesser de 
dormir. Erpergisci, or, Eris, perrectus 
sum, dép. Cic. Voy. S'ÉvsiLLEN 1°. 
2° Pig. En parl. des pers. Sortir de 
son engourdissement. Erpergisci (voy. 
do), dép. Ter. Sall. || 3° Fig. Se re- 
nouveler, renaître. Henovari, pass. 
Cic. : Le courage se réveille, Animus 
redif (de redire, eo, itetrar. ivi, ifum, 
0.). Ter. Liv. Voy. Se RanIMER 35, 
&ENAÎTRE 50, 

RÉVÉLATEUR, TRICE, S$. M. f. 
1o Celui, Celle qui falt connaltre une 
ch. cachée = Le révélateur, La révé- 
latrice de qq. ch. *{s qui, Ea quæ ali- 
quid detegit (tegebat, lezil,.….). Voy. 
nÉvéLEn 10. || 2° Celui, Celle qui fait 
connaitre un crime, eto. Index, dicis, 
masc. {et fêm.). Cie. Tac. Just. 

RÉVÉLATION, s. f. {° Action de 
faire connaltre une ch. cachée : La ré- 
vélalion de choses cachées, Rerum 
opertarum palefactio (onis), f. Cic. 
Les révélations de l'avenir, Rerum 
futurarum significationes, f. pl. Cic. 
Révélation des secrets (par trahison), 
Arcanorum proditio. f. Plin. Voy. né- 
vécur 4°. || 2° Acte par lequel Dieu 
fait connaitre ses mystères, etc. Reve- 
latio, onis, [. Tert. || 3° Action de dè- 
noncer (un crime, eto.). Indicium, is, 
a. Cic. Tac. = Faire des révélations, 
Indicare, n. Cic. Indicium profteri, 
dép. Sall. Tac. Indicium offerre. Tac. 
Faire une révélation complète, Rem 
omnem indicare. Cic. 

RÉVÉLEN, v. act. 1° Faire savoir 
une ch. qui êtait inconnue at secrète. 
Aperire, 10, is, peru, perlum, acl. 
Cic. Detegëre, 0, is, texi, lectuin, act. 
Liv. PatefacËre, io, is, feci, factum, 
act. Cic. Declarare, act. Cæs. Quint. 
Ostendëre, 0, is, tendi, fentum, act. 
Ter. =: Révéler les plans, les projets 
de qqn, Alicujus consilia enuntiare. 
Cie, consilia edbre (o, is, dida, ditum). 
Liv. — de secrets desseins, Clandes- 
tina consilia efferre (fero, fers, extuli, 
elatum). Cæs. — au grand jour des 
desseins formés secrèlement, Consilia 
clam inite illustrare. Cic. — des se- 
crets (confiés), Commissa enuntiare. 
Cic. — un secret à qqn (par trahison), 
Secretum alicui prodëre (0, is, didi, 
ditum). Suet. 1ls révélèrent = ils 
publièrent) le pelit nombre de nos 
soldats, Paucitatem nostrorum militum 
prædicaverunt. Cæs. || 2° Faire con- 
naitre (en pari. de l'inspiration divine). 
Revelare, act. Hier. : Religion révé- 
lée, *Religio revelata. || 3° Dénoncer 
(un crime, eto.). Indicare, act. Cic. 
Prodëre (voy. 4e), act. Cic. Deferre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. = Ré- 
véler toute l'affaire à qqn, Rem om- 
nem alicui indicare, Cic. Les dénon- 
cialeurs ont tout révélé, Omnia indi- 
ces detulerunt. Cie. Le crime fut — 
par Fulvie, Indicium sceleris per Ful- 
viam emersil (de emergYre, 0, is, mer- 
sum, u.). Cic. Voy. Faire cONNAîÎTRE 
2°, || 4° Déceler. Detegëre (voy. 1e), 
act. Quint. Nudare, act. Liv. Decla- 
rare, acl. Cic. =: Révéler l'avenir, Res 
futuras declarare. Cic. — par ges 
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larmes l'émotion de son âme, Mutum 
animi sui lacrimis confiteri (eur, ëris, 
fessus sum), dêp. Quint. Le disconrs 
révèle les secrets de l'âme, Oratio 
animi secreta detegit. Quint. (Pays) 
qui n'avaient pas eocore révélé leurs 
isposilions, Quæ nondum animos nu- 
daverant. Liv. Voy. DÉcBLER 1°. || be 
Indiquer, être l'indice de. Indicare, act. 
Cic. Significare, act. Cie. Declarare, 
act. Cic. VOoy. INDIQUER 70. , 

Se névécen, v. 1° Réf. Découvrir 
son caractère. Se aperire (10, is, perui, 
perlum). Ter. Aperiri, tor, iris, perlus 
sum, pass. Ov. : Le prince s'est ré- 
vélé en lui, Principem præslitit (de 
præslare, 0, as, slitum, stalurus). 
Suet. || 2e Pron. Devenir manifoste. 
Se ostend£re (0, is, di, tentum). Cic. Se 
detegére (0, is, leri, tectum). Quint. 
Apparère, c0,es, rui, rilum, n. Cic. 
5 lo chose se révèle, Res palescit (de 
patescère, 0, lui, s. Sup., n.). Cic. 
Le caractère se —. Mores se detegunt. 
Quint. (Tous les développements} se 
révèlent à nous, Nobis se ostendunt. 
Cic. Une âme forte se révèle à deux 
traits, Fortis animus duabus rebus 
cernilur (de cerni, or, parf. inus. 
pass.). Cic. L'orgueil se — par le jeu 
des sourcils, Supercilia indicant fas- 
tum. Plin. Voy. Se MANIFESTER 2°. 

REVENANT, parl. près. de REVe- 
NIR, VOY. ce v. || REVENANT, ANTE, 
adj. Qui plait. Lepidus, a, um. Plaut. 

RavENANT, s. m. Esprit qu'on suppose 
revenir de l'autre monde. C. msrnir 3e. 

REVENANT -BONX.s.m.C.PnorirTi®. 

REVENDEUR, eusE, $. m5. f. Celui, 
Celle qui achète pour revendre. Is qui 
(Ea quæ) mercatur a mercaloribus 
quod statim vendat. Cic. 

REVENDICATION, s. f. Action de 
revendiquer. Erpostulatio, onis, f. Cic. 
Vindicatio, {. Traj. ap. Pl.-J. Utp. 
Vindiciz, arum, Î. pl. (terme légal). 
Cic. Liv. Voy. RÉCLAMATION 10. 

REVENDIQUER, v. acl. Reclamer 
une ch. qui nous appartient. Repetïre, 
0,1, ivi et ti, îtum, act. Liv. Vindi- 
care, act. Cic. Erpostulare, acl. Liv. : 
Reveodiquer son droit, Jus suum per- 
sequi (or, ris, secutus sum), dép. 
Cic. — tout conime sien, Omnia pro 
suis vindicare. Cic. Je revendique 
cela (— ce mérite), Id mihi assumo 
(is, sumpsi, sumplum, sumêre). Cic. 
Voy. RÉCLAMER (act.) 4°. 

REVENDRE, v. act. Vendre ce qu'on 
a acheté. Revendére, o,is, didi, s.sup., 
act. Ulp. : Ilachelail en gros certains 
objets pour les revendre en délail, 
Coemebat quædam, ut distraheret (de 
distrahëre, o, is, trari, tractuim). Suet. 
Être revendu, Revénire, eo, is, venii, 
n. Dig. Voy. RAR 10 et venons. || Fig. 
Avoir de qq. ch. ärevendre, Re abun- 
dare, n. Cic. 

REVENIR, v. n. 10 Venir de nou- 
veau dans un lieu. Redire, eo, is, ii el 
rar. ivi, îfum, n. Cic. =: Revenir dans 
un lieu, Redire in locum. Cic. — à 
Rome, Romam redire. Cic. Romam se 
Uerum referre (fero, fers, tuli, lalum). 
Cic. Voy. RETOURNER 20, REVENIR T°. 
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Il 2° Recroltre, repousser. RecrescErs, 
0, is, crevi, crefum, n. Plin. Renasci, 
or, éris, nalus sum, dép, Plin. : Re- 
venu, Renatus, a, um. Plin. Voy. næ- 
POOSSER (neul.) 2°. || 8° Reparaitre 
après avoir disparu. Redire (voy. 1e), 
u. Cic. = Indisposilions revenant à 
des époques périvdiques, Valetudines 
tempore cerlo recurrenles (de recur- 
rêre, 0, is, curri, cursum, N.). Suet. 
Parfois la mémoire revient, AMemoria 
aliquando redit. Quint. |] 4° Se prè- 
sentor de nouveau à l'esprit : Revenir 
dans l'esprit, à l'esprit, en mémoire, 
dans la inémoire, à la mémoire de 
qqn, et simpl. — à qqu, Alicujus 
animo redire (voy. 4e), n. Pl.-j. Ali- 
cujus memoriæ recurrère (voy. 3°), n. 
Pl.-j. Ce vers me revient en mémoire, 
Ille versus succurrit (miht). August. 
ap. Suet. Ceux qui sont morts me re- 
viennent dans la mémoire, In memo- 
riam mortuorum redeo. Cic. Il lear 
revient à la mémoire d'avoir souffert, 
Recordantur se perpessos esse. Cie. 
Voy. Se aaPPELER 1°. || B° Repéter cœ 
qu'on a fait ou dit. Repetfre, 0, is, ivi 
et ii, itum, act. Cic. Renovare, ac 
Cic. = Je reviendrai sur ce que j'ai 
dit, Renovabo illud quod diri. Cie. Tu 
es souvent revenu sur ce point, In 
co fuisti creber (bra, brum). Cic. Re- 
venir sur de vains propos, Ad vane 
revolui (or, Eris, volulus sum), pass. 
Tac. |} 6° Être mentionne fréquemment 
2 Revenir souvent, Crebro usurpari, 
pass. Cic. Ces mots reviennent sou- 
vent dans sa bouche, Crebro usurpat 
{hæc verba). Cic. || 7° Retourner à son 
point de depart. (En gén.) Redire (voy. 
40), n. Cic. Reverti, or, Eris, verti 
mieux que versus sum, pass. Cic. Re- 
gredi, ior, ris, gressus sum, dép. Cic. 
Se referre (voy. 1°). Cic. (À cheval,en 
voiture, en bateau) Revehi, or, Eris, 
vecius sum, pass. Liv. (En courant) 
Recurrëre (voy. 30), n. Cic. (En vo- 
lant) Revolare, n. Varr. Cic.: Reveou, 
Redux, gén. ucis. Cic. Je reviens à 
l'instant, Afor ego huc revertor. Ter. 
Revenir sur ses pas, Retro redire. 
Liv. ler retro vertëre (0. is, verli, 
versum). Liv. Faire — qqn sur 5es 
pas, Aliquem ex itinere revocare. Cie. 
— à la ville, à Rome, à Syracuse, 
chez soi. à la campagne, là, ici, Redire 
in urbem. Cie. Romam. Cic. Syracu- 
sas. Plaut. domum. Ter. rus. Plin. co. 
Cie. Auc. Ter. — de la province, de 
Rome, de Thèbes, de la campagne, 
de chez soi, de chez César, de diner, 
de là, d'ici, Redire e provinciä. Cie 
Romä. Cic. Thebis. Plaut. rure. Cic. 
domo. Cic. a Cæsare. Cic. a cena. Ter. 
inde. Ter. hinc. Plaut. — à [ibaque, 
Ithacam revehi. Hor. — au camp, în 
castra sese referre. Cæs. retro redire. 
Liv. — assister 4 un spectacle, Redire 
spectatum. Cic. — voir, visiler qqn, 
Aliquem revisëre (0, is. visi, visu). 
Cic. — camper devant nn lieu, Ad 
locum castra rursum referre. Liv. Dire 
& qqn de — dans sept jours, Aliguem 
in septimum diem differre (fero, fers, 
distuli, dilatum). Suet. Faire — qqn 
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en arrière, Aliquem refrahëre (0, is, 
traxi, tractum). Plaut. reducËre (o, is, 
duri, ductum). Cie. Faire — son ar- 
mée, 5a flotte, Exercilum recipère (io, 
ês, cepi, ceptum). Cæs. Recipëre clas- 
sem. Liv. Faire — qgo du bout de l'uvi- 
vers, Âliquem ex ultimis gentibus de- 
ducëre. Cic. Faire — qqu de l'exil, 
Àliquem de ersilio revocare. Liv. Voy. 
RAPPELER. |] En parl. des ch. Cercle qui 
revient sur lui-même, Orbis qui redit 
in se. Quint. Rayon visuel qui — sur 
lui-wême, Oculorum acies retorta (de 
relorqueri, eor, éris, pass.). Sen. ou 
in se rursus reflera (de reflecti, or, 
tris, pass.). Sen. || 8° Recommencer 
à faire ou à dire les mêmos ch. qu'au- 
paravant. Redire (voy. 40), act. Ter. 
Se revocare. Cic. Reverti (voy. 7°), 
ass. Pl.-j. : La vieille revient à ses 
useaux, Anus ad lanam redit. Ter. 
Revenir à sa tâche, à ses anciennes 
études, Se revocare ad suum pensum. 
Cic. ad pristina studia. Cie. — à d'an- 
ciens grosels. Vetera consilia repetëre 
(voy- eo). Cic. Revenu au soin de 
ormer les cœurs, Ad formandos ani- 
mos regressus (vOy. 1°). Quint. Re- 
venir à sou aucien train de vie, In 
eamdem vilam revolui (or, Eris, volutus 
sum), pass. Ter. Voy. RRTOMDER 4e, 
Faire — à, C. RAMENEA 6°. Ne 
— sur le Changement des lettres, De 
mutalione litterarum nihil repetère. 
Quint. || 9° Reprendre son sujet, la 
suite de son discours. Redire (voy. te), 
an. Cic. Reverti NE 10), pass. Cic. 
Regredi (voy. 1°), dép. Cic. = Pour 
reveaoir à notre sujet, Ut ad proposi- 
tum reverlamur, Cic. Revenons à notre 
sujet, Ad id, unde degressi sumus, re- 
vertamur. Cic. Revenir au fait, Redire 
ad rem. Ter. Les songes auxquels 
je vais bientôt —, Somnia, ad quæ 
moz revertar. Cic. Je reviens à Sci- 
pion, Redeo ad Scipionem. Cie. Pour 
eu revenir à ce qui me concerne, Ut 
redeam ad me. Cic. Ut ad me revertar. 
Cic. S'écarter de cela et y —, Degredi 
ex eo el regredi in id. Quint. Pour en 
— au point où nous en élions, Ut 
oratio eo revocelur, unde huc declina- 
vit. Cic. Revenons au point d'où nons 
nous sommes écartés, Redeamus illuc 
unde devertimus. Cic. Nous — à ce 
que nous avons omis, Prætermissa 
repelinus (voy. Bo). Cie. || 40° So 
remettre dans le même état où l’on 
était auparavant. Redire (voy. 14°}, n. 
Cic. : Revenir 4 son premier élat, In 
pristinum stalum redire. Cæxs. — à la 
santé, Redire ad sanitatem. Cic. Les 
fous revenus à uu élat calme, Insani, 
eum relarantur. Cic. Revenir à soi 
(= reprendre ses sens), Ad se redire. 
Ter. Hor. Liv. Se colligére, o, is, legi, 
lectum. Cic. Resipisc®re, o, is, pui ou 
lui et pit, s. Sup., n. Plaut, Ter. 
lin. Quand il fut revenu à lui (après 
un rêve), Cum se ad se revocauit. Cic. 
Dès que je revins à moi (— quand je 
fus remis de mon étonnement), Ut me 


recepi (voy. 1e). Cic. Revenir à la 


vie, Reviviscére, 0, ts, reviri, 8. snp., 
o. Ter. Cic. Voy. aEssuscrran (neut.). 
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À ce mot je revins à la vie (Ag.), Isto 
verbo animus mihi rediit, Ter, Faire 
revenir à la vie, C. nssusciTsn (act-}: 
Si le roi revenait des enfers, — de 
l'autre monde, et abs., Si le roi —, 
Si rez ab inferis ersistat (de ersistére, 
0, 18, stiti, s. sup., n.). Liv. Faire 
revenir, C. RAMENER 6°. | {1° Re- 
prendre les sentiments, les dispositions 
qu'on avait auparavant. Redire (voy. 
{o), n. Cic. fleverti (voy. Te), pass. 
Cic. : Revenir à son ancienne babi- 
lude, Ad superiorem consueludinem 
reverti. Cic. — 4 soi, — à ses pre- 
miers sentiments, Ad se redire. Cic. 
— à soi et à son caractère, Redire 
ad se et ad mores suos. Cic. Les Vois- 
ques revinrent à leur caractère, Vols- 
cis suum ingenium redtit. Liv. Reve- 
nir à la raison, Ad sanitatem reverti. 
Cæs. Resipiscére (voy. 10e), n. Ter. 
Cic. Liv. — de cet emportement à la 
raison, Ab illo impetu ad rationem re- 
dire. Quint. — au bien, Ad frugem 
bonam se recip#re (voy. To). Cic. Ad 
bonos mores reverts. Sen.-rh. — à la 
justice, Ad justitiam remigrare, n. 
Cic. — à la tristesse, Ad mzstitiam 
se rursus revocare. Cic. Faire — les 
esprils à l'humanité, Animos ad hu- 
manitatem revocare. Cic. VOy. RAME- 
NEn 6e, || 42° Se réconcilier avec qqn 
: Revenir à qqn, Cum aliguo in gra- 
tiam redire (voy. OL u. Cic. Esprit 
aussi prompt à s'offlenser qu'à —, 
Mollis animus et ad accipiendam 
et ad deponendam offensionem. Cic. 
Voy. Se néconciisn. Faire — Pom- 
pée, Pompeium reconciliare. Cic. La 
chose m'a fait —, Res me in gratiam 
reduxit (voy. 1 Ter. l 13° Plaire = 
Revenir à qqn, Alicui placëre (20, es, 
cui, cilum), n. Cic. Voy. pLains. || 
16 So tirer de qq. maladie = Revenir 
d'une maladie et abs. Revenir, Ex 
morbo evadëre (o, is, vasi, vasum), n 
Cic. Voy. ouérir (neut.) {o, — de 
lou, En — d'une belle, Er magnä 
desperatione saluti reddi (or, Eris, red- 
ditus sum), pass. Just. Voy. DANGER. 
Faire —, C. ooéam (act.) 4°. || 15° 
Se remettre de qq. émotion : Reveuir 
de sa frayeur, Éx fimore se reciplre 
(voy. To). Cic. Recipére animum « pa- 
vore. Liv. Revenu de sa frayeur, Afetu 
levatus. Liv. Voy. Se RASSURER 10. 
Esprit — de son étonnement, Ani- 
mus ab admiratione emersus (de enier- 
gère, 0, ts, mersi, n.). Liv. Je ne 
reviens pas de ma surprise, el abs. 
Je n'en — pas, Satis mirari non pos- 
sum. Cic. Voy. Se neuaTTHE 90. Re- 
venir de son emporlement, C. Se 
caLuEn 2°. Laisser à qqn la faculté de 
— de sou emportement, Regressum 
ab irà (alicui) relinquëre. Liv. Faire 
—, C. neugrram 440. || 16° Se défaire 
de, renoncer à. Deponêre, 0, is, posui, 
positum, act. Cic. : Revenir de son 
erreur, Errorem deponëre. Cic. Voy. 
aunoncra 2e, Se oérairx 6°. Faire 
— qqn de son opinion, Aliquem de sen- 
tentid dedueFre (voy. T°). Cic. Faire 
— qqn de sou aversion, Ingenïum 
slicujus aversumn flectére (0, is, flexi, 
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flexum). Sail. ils m'ont fait — de 
mes dispositions à Lou égard, Afe im- 
mutarunt tibi. Cic.|| 17° Se rétracter, 
se dédire de = Revenir sur sa pro- 
messe, Promissum suum revocare. Sen. 
— sur cequ'oua dit, Dicta retraciare. 
Virg. Permettre à qqn de — sur une 
parole bardie, Animoso dicto alirujus 
regressum offerre. V.-Mazx. Laisser 2 
qqn le temps de — sur un avis trop 
obstiné, Dare tempus alicui ad recep- 
tum nimis perlinacis sententiæ. Liv. 
[18e Reprendre aq. ch. pour le modi- 
er. fufare, act. Ter. = 11 peut reve- 
air sur ce qu'il a décidé, Sententiç 
ejus potest mulari. Ter. Je ne reviens 
pas sur ce que j'ai fait, Factum haud 
mulo. Ter. Revenir sur un passage 
de son discours, Locum orationtis re- 
tractare. Cic. On pent — sur [ces] 

rojets, Est cogitalionibus regressus 
ls. m.). Tac. Luis sur lesquelles 
vous pouvez encore —, Leges de quibus 
est integrum vobis. Cie. || 19° Être 
dévolu à. Redire (voy. 10), n. Nep..= 
L'hérilage leur revient d'aprés la loi, 
Ad hos lege redit hereditas. Ter. La 
souveraine autorilé lui —, Summa 
imperii ad eum redit. Cæs. || Fig. À 
chacun revient sa gloire, Sua cuique 
laus propria debetur. Cic. [] 20° Être 
retiré de. Redire (voy. 4°), n. Varr. 
Nep. : L'argent qui revenait des mines, 
Pecunia quæz ex melallis redibat. Nep. 
Tu as compté ce que tu crois devoir 
te revenir, Enumerasli id quod ad te 
redifurum pulas. Ter. Une très faible 
part lui revient de ces profits, Per- 
parvum ex illis lucris ad eum pervenit 
(de pervenire, io, veni, venium, n.). 
Cic. || 21° Résulter à l'avantage ou au 
désavantage de qqn. Redire {voy. 1°), 
u. Cic. Cedëre, 0, is, cessi, cessum, n. 
Cic. Ezsistére, 0, is, stili, s. Bup., 
0. Cic. = 1l revient de cetle chose 
un grand proût, Ex e& re summa uli- 
litas exsistit. Cic. Une grande partie 
de la gloire reviendra à Libon, Afagna 
gars laudis ad Libonem perveniet (voy. 

0°). Cæs. 11 m'est revenu une grande 
gloire de mes snccès, Ex rebus bene 
gestis magnum gloriæ fructum percepi 
(de percipère, 0, is, ceptum). Cic. Il 
uous reviendra quelques inconvé- 
aients de ces matières, Alique incom- 
moda ex iïs maleriis consequentur (de 
consequi, or, #ris, seculus sum, dép.). 
Cic. Voilà ce qui revient de la paresse, 
Haæc pretia sunt ignaviæ. Plaut. Que 
me revient-il de feindre? Quid mihi 
fingere prodest (de prodesse, prosum, 
profui, profuturus, n.)? Ov. Voy. 
AVANTAGE 20, FROIT 1°, PROFIT 1°, 
mconvénienT. || 220 Être rapporté 4, 
dit à. Afferri, feror, ferris, allalus 
sum, pass. Cic. : Il ne nons revenait 
rien de nouveau, Nihil novi ad nos 
afferebatur. Cie. La chose lui revint, 
Res ad istius aures pervenit(voy. 20°). 
Cic. || Impers. Il revient, 11 est re- 
venu que, Affertur, Allalum est 
(prop: influ.). Cæs. Liv. Il lui revient 
que ‘assemblée s'est séparée de lui, 

\ affertur conventum eb eo defecisse. 
4.-b.-AI. N lui — qu'on faisait 
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on pont, Voy. aPpranpnz 5e. || 29° 
Coûter : Revenir 4 cent lalents, Voy. 
coûræn 1°. |} 26° Avoir du rapport, de 
la ressemblance avec =: Revenir à qq. 
cb., Alicui rei on Ad rem prozime 
acced®re (0, is, cessi, cessun), n. Cic. 
Voy. nessEmSLEn. Choses qui revien- 
pent l'une à l'autre, Res quæ suni 
inter se similes. Cic. Voy. Se RESSCu- 
scan. Reveuir au même, VOYy. MÈME 
(subst.). j] 36° Causer des rapports. 
Se tourne par Avoir des rapports de, 
Ructari, dép. Varr. et pl. souv. Ruc- 
tare, act. Cels. : La volaille me revient 
encore, Aves etiamnunc ructor. Varr. 

REVENTS, 3. f. Nouvelle vente. 
Voy. Nouveau (adj.) 8° el vents. 

REVENU, UE, part. passé de r&- 
YNIR, Voy. ce v. 

Ravenu, s. m. 4° Produit annuel 
d'un domaine, d'un liou, d’un emploi, 
elo. (Rapport) Reditus, &s, m. Pi.-j. 
(Rente) Vectigal, alis, n. Cic. Col. 
(Produit) Fructus, &s, m. Cic. (Gain, 
profit) Quæstus, @s, m. Cic. (En ar- 
gent) Pecunia, z, f. Cic. : Un grand 
revenu, Afagnum vectigal. Cie. Mon 
modeste —, Ddfeum tenue vecligal. 
Cic. Les reveous d'un domaine, Præ- 
dii fructus. Cie. — des biens dotaux, 
Dotalium przdiorum mercedes (um). f. 

|. Cic. Petit revenu d'un domaive, 
Pradit mercedula (æ), f. Cie, Compter 
qd: cb. comme une parlie de son —, 
Aliquid in fructu habëre. Cic. Tirer 
un — de son argent, Pecuniam frans- 
ferre in quæstum. Cic. Retirer un — 
de son œuel, RecipËre pecuniam ex 
melle. Varr. Douner un —;, Fructum 
reddtre. Ter. Domaines d'an bon —, 
Prædia fructuosa. Cic. Être d’un bon 
—, (En gén.) Plurimum afferre. Col. 
Eu argent) Esse magnz pecuniæ. Cic. 
eo — répond à la dépense, Fructus 
pro impensé redeunt. Varr. Les dé- 
penses sont plus fortes que les re- 
venus, Sumptus fruclum superaf. Varr. 
L'économie repare les brèches du re- 
venu, Quod cessat ex reditu, frugali- 
taie suppletur. PL.-j. Homme sans —, 
Homo sine censu. Cic. Voy. pnoovir 
3e, prorir 1°. [| 3° Ce que l'État ro- 
Üre des contributions, de ses propriètes. 
Vectigal, als, n. Cic. =: Les revenus 
ublics, Les — de l'État, Publica 
[ram vectigalia (tum), n. pl. Liv. 
ublici (orum) fructus (uum), m. pl. 
Tac. Les — de la douane, Vectigal 
ez portu. Cie. Dans la paix les — 
abondent, Vectigal in pace nitet. Cic. 

RÊVER, v. on. 1° Faire des songes. 
Somniare, n. Cic. : Rèver toute la 
puit, Somniare fotam noctem. Cie. — 
d'or, d'œuf, Somniare aurum. Plaut. 
ovum. Cic. — de qqn, De aliquo som- 
niare. Cic. Aliquem in somnis vidére 
(so, es, vidi, visum})., Cic. Ce dont 
mous avons rêvé, Id quod somniavi- 
mus. Cic. Rêver qu'un œuf est pendu 
à la sangle de son lit, Somniare ovum 
pendère ex fasciä lecti. Cic. || 2° Être 
on delire. C. pétiren. || 3° Pig. Dire 
des choses déraisonnables extravagantes 
Somniare, nu. Plaut. Cie. Desipëre, io, 
üs, sipui, s. sup., n. Cic. Cels. : Elle 
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rêve tont éveillée, Vigilans somniat. 
Plaut. Voy. DÉRAISONNER il 4° Laisser 
aller son imagination sur des ch. va- 
ues. Aliud agére (o, ts, egi, acinm). 
Cic. Alias res ag#re. Cic. =: Pendant 
qu'on rève, Dum peregre est animus. 
Îlor. || 5° Penser, mediter profondé- 
ment sur qq. ch. = Rèver à qq. ch., 
sur qq. ch., Rem ou Le re cogitare. 
Cic. Voy. PENSER de. 

Rèven, v. act. 4° Voir qq. ch. en 
rôve. Somniare, acl. Cic. Voy. RÊVER 
{nent.) 0. | 2° Fig. Désirer qq. ch. 
vivement, avec passion. Cogilare, act. 
eln. Cic. = Ils ne rêvent que pillage, 
Nihil cogitant, nisi rapinas. Cic. Il 
ne rêve plus que gloire, Nihil aliud 
nisi de laude cogitat. Cic. 11 — bains 
et fontaines, Balnea et fontes imagi- 
natur (dép.). Pl.-j. 

REVERDERATION, s. f. Reñé- 
chissement. Repercussus, üs, m. Plin. 
Tac. Voy. RÉFLEXION 40. 

RÉVERLÉREN, v. act. Réflechir 
(la lumicre, la chaleur). Repercutëre, 
10, is, cussi, cussum, acl. Sen. Voy. 
RÉFLÉCINN 19. 

REVERDIR, v. n. Redevenir vert. 
Revirescire, 0, is, rui, s. sup., n. Ov. 

RÉVÉREMMENT, adv. Avec ros- 
poat. Reverenter. PL-j. Tac. 

RÉVÉRENCE, s. f. 1° Respect, vè- 
nération. Reverentia, æ, f. Cic. Vene- 
ratio, onis, [. Cic. = Révérence pour 
qqu, Reverentia alicujus. Cic. || 2° 
Mouvement du corps qu'on fait pour 
taluer, Salutatio, onis, f. Cic. : Faire 
la révérence, Tirer sa — à qqn, Voy. 
BALUER. || Fig. Tirer sa révèrence à 
qqn (= prendre congé de lui), Voy. 
conc8 7°. || 3° Titre d'honneur. Reve- 
rentin, æ, f. Pl.-j. 

RÉVÉRENCIEUSEMENT, ad v.D'u- 
nomanière reverencieuse.Subinisse.Cic. 

RÉVÉRENCIEUX. &uSe, adj. Hum- 
ble et ceremonieux. Submissus, a, um. 
Cic. Liv. 

RÉVEREND, eNDE, adj. Digne de 
véneration. Reverendus, a, um. Dig. 

RÉVÉRENDISSIME, adj. Trésrevé- 
rend. Reverendissimus, a, um. C.-Th. 

RÉVÉRER, v. act. Honorer, res- 
pecter. Venerari, dép. (acc.). Cic.: 
Revérer Épicure comme un dieu, 
Venerari Epicurum ul deum. Cic. Les 
temples sont révéres de nous, Tempia 
veneramur. Cic. Être justement ré- 
véré, Veneralionem justam habere (eo, 
65, bui, bitum). Cic. VOy. nESPECTER. 

RÊVERIE, s. [. 40 état de l'esprit 
occupe d'idées vagues =: Les rèveries 
de qqn, Alicujus vigilantis somnia 
(onum). n. pl. FE les sanges que qqn 
ail toat éveillé). Quint. Voy. PENSÉ= 
8°. |] 2° Delire cause par une maladie. 
Delirium, ii, n. Ceis. Voy. péLinx 10. 
1] 3° Idée extravagante. Somnia, iorum, 
0. pl. Cic. Voy. RATRAVAGANCE 2e. 

REVERS, 8. m. {° Lo côte d'une 
ch. oppose au oôté principal. Aversa 
(æ) pars (artis),f. Plin. Tergum. i, 0. 
Liv. Juv. : Revers d'une page, Carta 
(æ) auersa (æ) ou inversa (æ), 
Mart. Ecrit sur le —, Scriptusintergo. 
Juv. Le — de la main, Manus (üs) 
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aversa (æ), f. Sen. on Manus inverse, 
Plin. Le — d'une médaille, (Pr.) 
* Nomismalis facies (ei) adversa (æ), 
[. (Fig) Voy. manaiLes. Au —, La- 
tere altero (= de l'autre côté). Plin. 
Vers le — de la colline, Ad collis 
terga (n. pl.). Liv. Frapper d'un — 
de bâton, Converso bacillo fundfre. 
Cic. Prendre les ennemis à —, Hcstes 
a tergo adoriri, dép. Cæs. ou aggredi, 
dép. Liv. Hostium terga invadFre (0, 
is, vasi, vasum). Liv. || 2° Malheur, 
disgrâce, mauvaise fortune. Fortuna (a 
mala {æ),f. Cic. Fortuna (æ) adversa 
(æ), f. Cic. Casus (üs) adversus (i), m. 
Nep. Suet. Calamitas, atis, f. Cic. : 
Revers de fortune, Mêmes traducl 
Les prospérilés et les —, Prospera et 
adversa, n. pl. Tac. Voy. maLuson 
{o et 20. || 8° Defaite. Detrimentum, 
i, n. Cæs. Clades, is, f. Cic. Liv. {n- 
commodum, 1, 0. Cæs. Res (ei) adnersa 
(æ), f. Sail. : Essuver un revers, Acci- 
père incommodum. Cæs. cladem. Liv. 
Les succès contre-balancèrent les —, 
Secundæ res adversas sustinuerunt. 
Liv. Voy. £curc 3e. 

NEVENSER, v. act. Pr. et Fig. 
Verser de nouveau. Refundére, 0, 1, 
fuda, fusum, act. Cic. PL.-j. Ulp. Voy. 
RE {1° el VERSER. 

REVÊTEMENT, 8. m. 4° Sorte 
d'enduit, de placage. (De stuc) Opus 
(peris) tectorium {i p., et simpl. 
Tectorium, tt, n. Varr. Cic. (De fa: 
tre) Politio, onis, f. Vitr. (De gros 
mortier) Trullissatio, enis, f. Vitr. 
(De plaques de marbre) Incrustatio, 
onis, f. Dig. Voy. FNUUIT 4°, PLACAGS. 
|| 2° Ouvrage de pierre, etc., pour sou- 
tenir les terres. Lorica, z, f. Vitr. 

REVÉTIR, v. act. 1° Pourvoir d'un 
vêtement. Vestire, io, is, ivi et it, 
itum, act. Plaut. || 2° Couvrir d'un vé- 
tement. Vestire (voy. 1°), act. Cic. : 
Revèlir qqn d'un manteau, Aliquem 
pallio tegëre (0, is. lexi, fectum). Cic. 
— qqn d'une tunique, Tunicam alicui 
induëre (os is, ui, utum). Cic. Revétu 
d'un habit de deuil, Lugubri vesu 
vestitus. Ter. — d'un manieau doré, 
Pallam inauratam indutus. Cie. Voy. 
HADILLER 0. || 3° Couvrir comme d'un 
vêtement, d'une parure. Vestire (voy. 
to), act. Cic. : [La nature) a revêla 
les yeux de membranes, Oculos mem- 
branis vestivit. Cic. Animaux revèlus 
de fourrures, Animantes villis vestilæ. 
Cie. Moutagnes revêtues de forèls, 
Montes siluis vestiti. Liv, || Fig. Re- 
vêtir des ornements du style les idées 
qu'on a trouvées, Inventa oralione 
vestire afque ornare. Cic. Voy. cou- 
vaim do || 4e Fig. Pourroir d'un em- 
ploi, décorer d'une dignité : Revèlir 
gqo d'une charge, Bfagistratum alicui 
mandare. Cie. Voy. pounvain (act.) 
{e. — qqn d'nntitre, Aliquere nomins 
augèêre (co, es, auxi, auctum). Tac. 
Être revêtu d'une fonction publique, 
Potestatem gerëre (0, is, gessi, gestum). 
Cic. Voy. ronNcriON 2°. La puissance 
dont il est —, Potestas ejus. Cie. 
— de quelque autorité, Aliquo impe- 
rio affectus. Cic. Être — d'une di- 
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gnité, Cum dignitate esse. (ic. — des 
plus hautes dignités, Jfonvribus am- 
lissimrs ornatus. Cic. VOY. DIGNITÉ 
0.1 6° Fig. Munir de ce qui rend va- 
fable, valide. C. uunin 2° =: Revèlu des 
formes officielles, C. AUTHENTIQUE 
2e. |] 6° Fig. Couvrir d'une apparence 
de. Tegère. o, is, teri, lectum, act. (de 
q. ch., re). Cie. Voy. couvain 4e. || 
de Faire un revêtement : Revèlir de 
pierre polie un mur de clôture, Ma- 
ceriam lévi lapide incrustare. Varr. 
— un mur de cire, Ceram parieli in- 
ducère (o, is, duxi, ductum). Plin. 
Murs revêtus de stuc, Parietes teclorio 
muntiti (de munire, 10, is, ivi el ii). 
Varr. Revètir de peaux les bou- 
cliers, Scuta pellibus induc're. Cxs. 
1, 8° Mettre sur soi un vêloment : Re- 
vêtir un habit, Vestem induÿre {voy. 
27 Suet. Ayant revèlu une longue 
robe, Longam vestrm indutus. Cic. |[ 9° 
Fig. Prendre l’extorieur, l'apparence 
de. Induëre (voy.2°),act. Cic.: Revèur 
le caraclère de juge, Personam judi- 
cis induëre. Cic. Les pensées revé- 
taient une forme transparente, Sen- 
tentias pellucens oratio vesitebat. Cic. 

Se nevèTin, v. réfl. et pron. = Se 
revélir d'un babit, Vestem induëre (o, 
is, ui, utum). Suel. Veste iudur (or, 
Yris, dutus sum), pass. Ter. Se — 
de lin, Lino vwestari (or, iris, ilus 
sum), pass. Mel. || Un pari. des ch. 
Les vignes se revêlent de feuilles, de 
grappes, Vites se vestiunt foliis. Cic. 
se induunt uvis. Col. Se revèlir de 
moissons, fndui segetibus. Pl.-j. Voy. 
Se cocvrin 6°. 

REVÈTU, Us, part. passé de ns- 
vèrin, Voy. ce +. 

RÈVEUR, &uge, adj. 4° Qui s'on- 
tretient de ses imaginations. In cogita- 
tione defirus (a, mm). Cic. || 2° Fig. 
Qui fait où qui dit des ch. extrava- 
gantes. Delirus, a, um. Cic. 

REVIREMENT, 5. m. 4° Virement. 
Voy. ce m. || 2° Changement brusque. 
Commufntio, onis, f. Cic. : Revirement 
de l'opinion, Commutata (z) opinio 
(onis), f. Cic. Voy. caanceuenT. 

REVIRNER, v. 0. C. vinen. 

REVISERR, v. act. Examiner de nou- 
veau. Recognoscëre, o,1s,gnovi, gnilum, 
act. Cie. =: Reviserles vers de sesamis, 
Amnicorum carmina retractare. Suet. 

REVISEUR, #6. m. C. CORREC- 
TBUR {°. 

REVISION, s. f. Action de reviser. 
Recognitio, onis, f. Cic. || En parl. 
d'un écrit : J'ai fait de mon livre une 
mûre et scrupuieuse revision, Afeum 
librum lente ac fastidiose probaui. Cic. 
Voy. connecTion 2°. 

REVISITER, v. act. Visiter de nou- 
veau. RevisPre,o,is,visi,visum,act.Cic. 

REVIVIFIEN, v. act. Vivifior de 
asouveau. Voy. RE 1° el vivimen. 

REVIVRE, v. n. 4° Rossuscitor, re- 
venir à la vie. Reviviscè®re, o, ts, re- 
viri,s. sup.,n. Cic. Varr. Plin. Voy. 
RAEASSUACITEN (Deut.) 1°. || Faire re- 
vivre qqs, Àliquem ed vitam revocare. 
Cle. Voy. ressuscrræn (act.) 1e. |] 2e 
Fig. En parl. des pers. Reprendre des 
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forces, de l'espérance, retrouver de la 
Joie. Reviviscëre (voy. 1°), n. Cic. 
Voy. nenalTam 50. || Faire revivre 
qqn. Aliquem recreare. Cic. || S° Pr. 
el Fig. Eu parl. des ch. Renaitre, 80 
rôtablir. Reviviseëre (voy. 1°), n. Col. 
: Les herbes revivenl, ferbz revivis- 
cuné. Col. || Faire revivre des laches 
(sur le corps), Næavos regenerare. l'lin. 
Faire — une couleur, Voy. AvIVER. 
I Fig. La république revit, Respublica 
reviviscif. Cic. recreatur. Cic. Cette 
inslitution —, Hoc instifutum renova- 
tur. Cic. || Faire revivre par le sou- 
veair les biens passés, Bona præterita 
recordatione renovare. Cic. Faire — 
la mémoire de qqn, de qq. ch., Afe- 
moriam alicujus renouare. Cic. alt- 
cujus rei redintegrare. Cic. Voy. RA- 
viven. Faire — un usage, Consuetu- 
dinem referre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. renouare. Cic. Morem reducëre (0, 
ts, duri, ductum). Pl.-j, Voy. RÉTA- 
BuIn. Faire — l'espérance, Sem re- 
dintegrare. Cæs. Voy. RaNIMEn 6°. 
Faire — des créances dleintes, Nomina 
obliterata retrah?re (o, us, traxi, trac- 
tum). Tac. || 6° Fig. Vivre pour ainsi 
dire do nouveau dans un enfant, un ou- 
vrage: Son père reviten lui, Aupliys.) 
Parentis sui speciem refert (voy. 3°\. 
Liv. Refert os patris. Pl.-j. (Au moral) 
Patris vitam exprimit (de erprimère,o, 
pressi, pressum). Cic. Patris mores re- 
fol Pl.-j. || Faire revivre en soi 
‘élégance, le courage de son père, 
Patris elegantiam reddëre (o, is, didi, 
ditun). Quint. Parentem animo re- 
ferre. Virg. VOy. 1MAGB 1°, PORTRAIT 
30, RAPPELER 1. 

RÉVOCATION, s. f. 4° Destitution. 
Motio, onis, f. Ulp. || 2° Annulation. 
VOoy. ANNOLATION, CASSATION. 

REVOICI, prép. Voici de nouveau. 
Voy. ne 49° et voici. 

REVOILÀ, prép. Voilà de nouveau. 
Voy. nmi° el vor À. 

REVOIR, v. act. 1° Voir de nou- 
veau. (En gén.) Voy. nm 1° et voir. 
(Revisiter) Revistre, o, is, visi, visu, 
act. Cie. : Aller revoir, Même traduct. 
Il 2° Reprendre possession de. Recupe- 
rare, act. Cic. VOy. R&cOUVnER. || J° 
Examiner do nouveau. Recognoscëre, o, 
is, gnovi, gnifum, act. Cic. Voy. RE 
do el sxauixen. || 6° Rotoucher (un 
écrit}. Retractare, act. Cic. 

Revoir, 8. m. Nouvelle rencontre = 
Jusqu'au revoir, * Usque ad redrtum 
(Georg.). || Formule de salulation : 
Au revoir, C. ADIEU. 

REVOLER, v. 0. Pr. et Fig. Voler 
de nouveau, retourner qq. part en vo- 
lant. Revolare, n. Virg. Cie. 

RÉVOLTANT, ANTE, ad}. Qui indi- 

ne. Invidiosus, a, um. Cic. Indignus. 
ic. : Durete révoltante, Invidiosa atro- 
citas. Cic. Voy.inptone 5vel 6°. D'une 
mauière —,G. INDIGNEMRNT le el 2. 

RÉVOLTE, 5. f. Soulevement con- 
tre un superieur. {Sedition politique 
on militaire) Seditio. ons, f. Cic. 
(Ronouvellement de la guerre par 
les vaincus) Rebellio, f. Cæs. (Dé- 
fection) Defectio, f. Cie. (Soulève- 
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ment) Motus, Gs, m. Cie. Tumultus, 
&is,m. Liv. : Révolte d'esclaves, Ser- 
vilis tumulius. Cæs. motus. Liv. — 
contre les Romains, Defectio ab Ro- 
manis. Liv. Une — éclala contre 
le chef, Aduersus ducem seditio ez- 
stitit. Liv. La — qui eut lieu dans 
la quatrième légion, Seditio quæ facta 
est in legione quartä. Cic. Se mettre 
en —, Se jeter dans la —, Factre se- 
difionem. Czæs. rebellionem. Czs. de- 
fectionem. Liv. Voy. Se nÉévOLTER. 
oute l'Italie est en —,en étal de 
—, Tota Jtalia est in defectione. Liv. 
Qui est en —, C. névocré. Exciter, 
Fomenter, Sonffler là —, Seditionem 
concitare. Cic. excitare. Flor. movëre. 
Vell. conflare. Cic. Ponsser, Porter, 
Exciter à la —, Ad rebellionem com- 
pellfre. Liv. Ad defectronem impellëre. 
Liv. sollicitare. Liv. Apaiser, Calmer, 
Réprimer, Étoulfer une —, Seditio- 
nem sedare. Cic. compontre. Liv. eom- 
primêre. Liv. coercère. Liv. restin- 
guëre. Cic. exstinguëre. Liv. {| Fig. 
La colère est une espèce de révolte 
de l'âme, Iracundia seditio quæzdarm 
animni (est). Cic. — contre la raison, 
Defectio a rectä ratione, Cic. Etre en 
— contre la raison, À rafione dissi- 
dère (eo, es, sedi, sessum), n. Cic. 

RÉVOLTE, #e, part. passé de ré- 
VOLTER, Voy. ce v. }| Adj. Qui est en 
révolte. C, REBELLE 4°. || Fig. Les 
membres révoités contre l'estomac, 
Membra adversus ventrem discordan- 
tia. Quint. Voy. REBELLE 2°. 

REVOLTER ,v. act.1°Soulever,por- 
ter 4 la revoite. (Des citoyens, des sol- 
dals, etc.) Concitare, act. Liv. (Des 
vaincus) Âd rebellandum on Ad re- 
bellionem compellére (o, is, puli, pul- 
sum), act. Liv. : Révolter l'armée 
contre le roi, Erercitum adversus re- 
gem “oncitare. Liv. |} 2° Fig. Indigner, 
choquer, blesser : Révolter qqn, Ali- 
quem alienare. Cic. abaltenare. Cie. 
offendÿre, o, is, fendi, fensum. Cic. — 
qqo contre soi, Animum alicujus sibi 
altenare. Veil. Voy. NDisposea 2°. Ces 
choses me révollent, Ea miAï indigna 
videntur (de videri, eor, visus sum, 

ans). Cic. Voy. BLasSEn B°, CROQUER 
be. e qui est très doux révolle le 
goût, Gustatus id quod dulce est asper- 
natur (dép.). Cic. respuit (de respuëre, 
0, spui, 8. Sup. = rejeter). Cic. Les 
adversaires sont révultés de ces cho- 
ses, Adversarii #0 indignantur (dép.). 
Cie. Être révolté que.…., de ce que... 
Indignari quod et l'indic. Cæs. Indigne 
pati (ior, éris, passus sum, dép.) et la 
prop. inf. Cic. Indigne ferre (fero, 
fers. tuli, latum) etla prop. inf. Nep. 

ltévocTen, v. 0. Se roevolter = Faire 
révoller qqu, C. RÉvOLTER (act.). 

Se RévOLTER, v. réfl. 1° Entrer on 
révolte. (En parl. de ciloyens ou de 
soldats} Seditionem facëre (io. is, feci, 
factum). Cæs. (En pari. de soldats) 
Imperium abnuËre (o, is, ui, uiturus), 
n. Liv. Sacramentum negligëre (0, is, 

leri, glectum). Czs. (En parl. d'alliés) 
Defcëre, io, is. feci, fecium, n. Cæs. 
Desciscère, 0. is, descivi et scit, sei- 
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jm, n. Cr. (En parl. de vaincus) 


licbellare, n. Czs. Liv. Rebellionem 
facëre. Cæs. Jugum dejictre (io, is, 
feet. jectum). Cic. = Se révoller contre 
"État, À republica defictre. Cic. Se 
— contre le peuple romain, À populo 
Romano desciscëre. Cic. Se — contre 
qqn (= contre un générale Imperium 
alicujus negtigére. Cæs. !| Fig. La terre 
ne ge révolte jamais, Terra nunquam 
imperium recusat. Cic. Se révolter 
contre la vérité, Veritatem aspernari, 
dép. Cic. Contra veritalem repugnare, 
n. ou resisi®re (o, is, stili, 5. Sup.), 
a. Cic. Se — coutre la nature, Naturæ 
repugnare, n. Cic. || 9 Fig. S'indigner, 
s'irriter. Indignari, dép. Cic. : Se rè- 
voller contre ces choses, Indignari 
ca. Cic. Âme qui se révolle contre la 
fortune, Animus fortunæ obirascens 
(de obirasci, or, ëris, iralus sum, 
fép.). Sen. L'hooneur se —, Pudor 
rebellat. Sen.-tr, Sans que le goùt se 
—, Sine ofensä gustüs. Col. Vous 
vous révolliez de voir que le trésor 
est dilapidé, Indignabamini ærarium 
ezpilari. Sall. Voy. S'innrren {e. 
RÉVOLU, um, adj. Achevé, complet 
en parl. du temps). Ezractus, a, um. 
ic. Peractus. Liv. Circwmactus. Liv. 
: L'anuée est révolue, Circumactus 
est annus. Liv. Les temps, Les jours 
étant révolus, Temportbus eraclis. 
Cic. Diebus peractis. Liv. Quand il 
aura 60 ans —, Voy. ACCOMPLIR 1°. 
RÉVOLUTION, $. {. 1° Retour des 
astres au même point d'où ils sont partis. 
Conversio, onis, f. Cic. Ainbitus, üs, 
m. Cic. Circuitus, &s, m. Cic. Orbis, 
is, m. (= cercle). Cic. Cursus, üs, 
m. Cic. : Revolulion plus rapide, très 
rapide, Conversio concitatior. Cic. in- 
citatissima. Cic. — du soleil, Solis 
cireumuectio (onts)}, f. (lr. rare). Cic. 
Annalis cursus solis. Varr, — du ciel, 
Cæli conversio. Cic. cireumactus (üs), 
m. Sen. Conserver le mouvemeut du 
monde par une sorle de —, Replica- 
{ione quädam mundi motum lueri, 
dép. Cic. La lune dans sa — fait le 
tour de la terre, Terram lunæ cursus 
ambit. Cic. Le soleil fait sa —, Sol 
cireumfertur (de circumferri, feror, 
ferris, laius sum, pass.). Cic. Accom- 
plir sa —, Totum orbem confcère et 
peragrare. Cic. [Les astres) accom- 
plissent leurs révolutions circulaires, 
Circulos suos orbesque conficiunt. Cic. 
[Les astres] achèvent la même révo- 
ntion, Eadem spatia conficiunt. Cic. 
Astre qui fait sa — d'orient en occi- 
deut, Sidus ab ortu ad occasum com- 
means, Cic. [La lune] achève sa — en 
uo mois, Lustrationem mensiruo spa- 
tio complet. Cie. Accomplir sa — en 2 
ans, Binis annis converti for, &ris, 
versus sum), pass. Plin, Exécuter sa 
— dans l'espace de 24 heures, Vi- 
ginti quatuor Àorarum spalio circum- 
agi (or, Eris, actus sum), pass. Plin. 
1 2° Mouvomont de rotation autour d'un 
axe fixe. Conversio, onis, f. Cic. = La 
révolution des roues, Rotarum cir- 
cumactus (&s), m. Plin. || 8° Retour 
périodique (en parl. du temps). Con- 
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wersio, onis, f. Cic. Vicissitudo, dinis, 
f. Cic. : La révolulion des mois, 
Mensium conversio. Cic. La — des 
saisons, Temporum commulaliones 
(um), f. pl. Cic. Les révolutiuns au- 
nuelles des saisons, Anniversariz vi- 
cissitudines. Cic. Annuæ commula- 
liones. Cic. ÿ £e Mouvement axtraordi- 
naire dans les humeurs. Moins, üs, 
m. Cels. |] 6° Fig. Émolion violente. 
Permotio, onis, f. Cic. Perturbatio, f. 
Cie. Voy. éuorron 4e. || 6° Fig. Chan- 
ement qui arrive dans les ch. du monde, 
ans les opinions, etc. Conuersio, onis, 
f. Cac. Mutatio, f. Cic. Permutatio, f. 
Cie. =: Révolution dans les choses du 
monde, Rerum conversio. Cic. Une 
grande — est imminente, Afagna re- 
rum permulalio impendel. Cic. Les 
plus grandes révolutions ont lieu, 
Marimæ inclinaliones temporum fiunt. 
Cic. Les — de la fortune, Fortunæ 
varietas (atis), f. Cic. Sen. Varielates 
temporum. Cic. La mobilité de la for- 
lune fait de si grandes —, Tantas 
conversiones fortunæ mobilitas facit. 
PL.-j. vo. CHANOBMENT. || 7° Chan- 
gements brusques et violents dans le 
gouvernement des États. Nouæ (arum) 
res (erum), f. pl. Cic. Reipublicz 
commutatio (onis), f. Cic. Civilis (is) 
commutatio (onis), f. Cic. Rerum con- 
versio, f. Cic. mutatio, f. Cic. pertur- 
batio, f. Cie. = évolution complète 
dans l'État, Totius rei publicæ com- 
mutatio. Cic. Le désir d'une —, Re- 
rum novarum studium. Sall. Avide 
de révolutions, Novarum rerum cupi- 
dus. Cæs. Rerum novarum avidus. 
Liv. Aimer les —, Novis rebus stu- 
dére. Cic. Aspirer à une révoluliou, 
Cupre novas res. Sall. Novam rem- 
publicam quærère. Vell. Faire une —, 
Rempublicam commutare. Cic. Faire 
uue — en Grèce, Res in Græciä no- 
vare. Liv. De peur qu'on oe ft quel- 
que —, Ne quid novaretur. Sall. L'es- 
poir de faire une —, Spes novandi. 
Sall. Conspirer pour faire une —, 
Conspirare ad resnovas. Suet. Homme, 
Femine qui prépare une —, Novarum 
rerum molilor (oris), masc. Suet. mo- 
litrix (icis), fém. Suet. [Dissensious] 
qui tendent à produire uue —, Quz 
ad commutandam rempublicam perti- 
nent. Cie. Ameucr de grandes révolu- 
tions, Magnas rerum commulaliones 
efficire. Czs. Après une révolution, 
Statu civitatis verso ou commulato. 


Tac. Qui est en —, Seditionibus tur- 


batus (a, um). Sall. Époque de révo- 

lutions, Tempus turbultentissimum. 

Cic. VOY. ANARCHIE. 
RÉVOLUTIONNAIRE. adj. Qui a 


rapport aux révolutions : Esprit révo- 


lulionnaire, Nouarum rerum studium. 


Sall. Projets révolutionnaires, No- 


vandarum rerum consilia. Liv. 
REVOLUTIONNAIRE, 3. ru. Partisan 


des révolutions. [Home (minis) ad res 
Être nn 


révolulionuaire, Novis rebus studëre 


novas pronus (1), m. Tac. : 


(eo, es, dui, 8. sup.), n. Cæs. 


RÉVOLUTIONNER, v. act. Agiter 
par des principes révolutionnaires. Ad 
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cupidinem nou fortunæ erigëre (e, is, 
rezi, rectum), act. Liv. 

REVOMIN, v.act.Vomir de nouveau. 
Revonfre, 0, is,mui, s. sup., act. Plin. 

REVUQUER, v. act. 1° Deslitusr 
(qqn). Removëre, eo, es, moui, motum, 
act. Sall. Voy- DESTITUER 4°. {| 2e 
Annuler (qq. ch.). Toliëre, o, is, sus- 
tuli, sublatum, act. Cic. Revocare, 
acl. Sen. Suet. : Révoquer nne loi, 
Legem tollére. Cic. — un sénalus-con- 
sulte, Senatüs consullum inducëre (0, 
ts, duxi, ductum). Cic. — ses libéra- 
liés, Liberahtates revocare. Suet. Lar- 
giliones retractare. Pl.-j. — sa pro- 
messe, Promissum suum revocare. Sen. 
VOy. ANNULEN, CASSER 5°, |} 3° Mettre 
(en doute) : Révoquer une chose en 

oule, Rem in dubium vocare. Cic. 
Voy. vouten 4° (2). 

REVUE, 8. f. 1° Inspection exacte. 
Recognitio, onis, f. Cic. Inspectio, f, 
Quint. : Passer la revue du matériel, 
Instrumentum recognoscére(o, is, gnoui, 
gnitum). Col. Passer en — les’ forces 
de l'empire, Jmperii vires circumspi- 
cére (io, is, speri, spectum). Liv. 
Passer en — les discours des ambas- 
sadeurs, Orationes legatorum percen- 
Sére (60, es, sui, s. sup.). Liv. lasser 
eu — par la pensée, fente peragrare, 
act. Lucr. Cie. Animo perlustrare, act. 
Cic. Si l'esprit pouvait Lout passer en 
—, Si animus queat omnia ersequi(or, 
Ëris, secutus sum), dép. Plin. Passer 
en — chaque jour de sa vie, Vitz 
suæ dies dispungère (o, is, punri, 
punclum). Sen. Faire la — de sa jour- 
uée, Tolum diem secum scrutari, dép. 
Sen. Passer en — tous ses acles, 
Facta sua remetiri (tor, éris, mensus 
sum), dép. Sen. Voy. &raMEN 10. |] 
30 Fig. Action d'énumérer. Enumeratio, 
omis, f. Cic. : Action de passer ea 
revue Îles arguments, Argumentorum 
enumeralio. Cic. Passer en — tous 
les plaisirs, Voluptates omnes per- 
sequi (voy. de), dép. Cic. Passer des 
choses en — dans un discours, Res 
oratione percurrère (o, is, cucurri et 
curri, cursum). Cic. obire (eo, is, ivi 
et ii, ttum). Cic. Voy. énou£nen. | 
3° Inspection des troupes suivie d'un 
défilé. (Inspection) Probatio, onis, f. 
V.-Maz. Recognitio, f. Suet. (Défilé) 
Decursus, &s, m. Liv. Decursio, onis, 
f. Suet. (Défilé de cavalerie) Trans- 
veclio, f. Suet. =: La revue de la 
cavalerie, Equitum probalio. V.-Afaz. 
Passer fréquemment en — les esca- 
drons, Faire de fréquentes revues 
des escadrons (— Îes inspectler), 
Turmas frequenter recognoscère (voy. 
10), Suet. Passer son armée en revus, 
Erxercitum convertére (e. is, verli, 
versum = la faire défiler). Gell. || 
Passer en revue les prisonniers, Cus- 
todias recognoscère. Suet. 

REVULSIF, 1V6, adj. Qui détourne 
le principe d'une maladie. Revocatonius, 
a,um. Th.-Prisc. 

nez, prép. Tout contre, jolgnant : 
Fontaines qui sont rez terre, Fontes 
in summo. Pl.-j. Rocler la luzerne à 
— terre, Radfre medicam ed solum. 
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Plin. Couper — terre, Abattre — 
pied, C. nasen 2°, Voy. À RAS de. 

A nez ne, loc. prép. C. nuz. 

REZ-DE-CUAUSSÉE, 8. m. 10 Ni- 
veau du terrain : Au rez-de-chaussée, 
Plano pede. Vitr. Depuis le —, À 
terra. Varr. [| 2° Partie d'une maison 
qui est, ou à peu près, au niveau du 
terrain. * Domüs pars (artis)quæplano 
pede est. D'apr. Vitr. (vis Ou xt). 

RUABILLAGE, S. m. C. naccou- 
MONAGE. 

RUADILLER, v. act. 1° Habiller 
de nouveau. Voy. RE 1° et HABILLEN || 
3° Fig. Corriger, réparer. Voy. ce’, m. 

RUADAMANTUE, juge des enfers. 
Rhadamanthus, i, m. Cic. 

RUAMSES, roi d'Egypte. Ramses, 
ÿs, m. Tac. 

RIIA PSODE, 4. tm. C. RAPSOnR. 

RUÉTEUR, s. m. 1° Celui qui en- 
soigne l'art de bien dire Rkhetor, oris, 
m. Cic. Dicendi magister (tri), m. Cic. 
: De rhéteur, Scholasticus, a, um. 
Quint. Discuter en —, Disputare rhe- 
torice. Cic. || 2° Orateur omphatique. 
C. DÉCLAMATEUR 20. 

RUÉTORICIEN, 8. m. {° Celul qui 
salt la rhetorique. Rhetor, oris, m. 
Quint. 1120 Jeune hommo qui etudie on 
rhotorique. * Puer (eri) rhelori traditus 
(f), m. D'apr. Quint. (n, 4). 

RLÉTIE, contrée des Alpes orien- 
tales. Rhætia, æ, (. Plin. : Qui est de 
la Rhétie (en pari. des ch.), Rhzticus, 
a, um. Col. 

AUETIENS (les), hab. de la Rhôtie. 
Rhzti.orun, m. pl. Liv. 

NAUETORIQUE, s. f. {° Art de bien 
dire. Rhetorica. æ, f. Cic. Rhetorice, 
es, f. Quint. : L'art de la rhétorique, 
Ars rhetorica. Cic. oratoria. Quint. 
Préceptes de —, Rhctorum praceptas 
Cic. Præcepla dicendi. Cic. Traité de 
—, Rhectoricus liber. Cic. et simpl. 
Rlhetericus, i, m. Quint. Professeur 
de —, Rhetoricus doctor. Cic. d 4° 
Classe où l'on enseigne la rhétorique, 
etc. Rhetoris schola (æ),f. Quint. Voy. 
AHÉTORICIEN 20. || 30 Fig. Ce qu'on 
emploie pour persuader qqn. Dicendi 
acultas. el abs. Facultas, atis, f. Cic. 
| 6° Discours vains et pompeurx. Voy. 
DÉCLAMATION 30. 

RUN, fi. d'Europe. Rhenus, 1, m. 
Czs. : Relatif au Rhin, Du —, Rhe- 
nanus, a, um. Liv. 

RIHINOCÉROS. s. ro. Sorte de qua- 
drupède. Rhinoceros,otis(acc.pl.otas), 
m. flin. Curt. 

RHODES, lle et ville de l'Archipel. 
Rhodus, i, f. Cic. Rhodos, à, f. Mel. 
Plin. : De Rhodes, C. nnoDrex. 

NuUONEZ, v. de France (Aveyron). 
Segodunum, i, n. Peut. : Les habitants 
de Rhodez, Ruteni, orum, m. pl. Cæs. 

RIIODIEN, ENNE, adj. (Qui est) de 
Rhodes. (En parl. des pers. et des ch.) 
Rodius, a, um. Cic. Col. (En parl. 
seul. des ch.) Raodiacus. Plin. Rho- 
diensis, m. f., e, n. Suet. || LES nHo- 
biens, Rhodii, iorum, m. pl. Cic. 

RUODODENDRON, 3. m. Sorts 
d'arbrisseau. Raododendros, i, f. Plin, 
RAododendron, i, u. Plin, 
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RIODOPE, montagne de Thracs. 
Rhodope, es, (êm. Mel. : Du Rhodope, 
R'odopeius, a, um. Ov. 

RUÔNE, fi. de France. Rhodanus, i, 
m. Cæs. 

RHUBARDE, s. f. i° Sorte de 
plante. Reubarbarum, i, n. Isid. Reu- 
ponicum, i, n. Pl.-Val. || 2° Racine 
de “hubarbe. Rhecoma, æ, Î. Plin. 

RIIUMATISME, 8. m. Sorte de 
maladie. * Rheumatismus, i, m. (Sm.). 
S'erpr. ordin. comune vogLeun Î°. 

RUUME, s. m. Sorte de maladie. 
Destillatio, onis, F. Cels. Sen. : Rhume 
de poitrine, Pectoris destillatio. Scrib. 
— de cerveau, Narium destillatio. 
Plin. Gravedo, dinis, f. Cic. Cels. 
Sujet aux rbumes de cervesu, Graue- 
dinosus, a, um. Gic. Donner onrhume, 
Prendre nn —, C. ENRRUMER, S'an- 
ANUMRN. 

RUVTIIME. 8. M. C. AYTAME. 

RILANT, part. prés. de nAINE, Voy. 
ce v.I| nTANT, ANTE, adj. 40 Qui an- 
nonce de la galté, de la joie. Hilaris, 
m. f.,e, 0. Cic. Hilarus, a, um. Cic. 
Voy. ar 1°. |} 2e Fig. Agréable à la 
vue. Jucundus, a, um. Cic. : Riantes 
campagnes, Jucundi agri. Cic. La 
campagne est riante, Ager ridet (de 
ridére, eo, risi, risum, n.). Ov. Le 
sapin dont l'aspect est plus riant, 
Abies hilarior intuitu, Plin. Voy. Ga 
8°. || 3° Fig. Agreable 4 l'esprit. Fes- 
livus, a, um. Cic. Voy. GAI 3°, oRA- 
CIEUX 4°. 

RICANEMENT, s.m.C.RinR(subst). 

RICANENR, v.o. Rire 4 demi. C. nine. 

RICANERIE, 8. f. C. RuRE (subst.). 

RICANEUR, s. r0. C. RIEOR. 

RICHARD, 3. m, C. RICHE (S. m.). 

NICUE, adj. 1° Qui possèdo de 
grands biens, beaucoup de ressources, 

eaucoup d'argent. (En gén.) Dives, 
géo. vitis. Cic. (Qui a surtont beau- 
coup de terres) Locuples, gén. etis. 
Cic. (Abondant en ressources) Opu- 
lentus, a, um. Czs. Opulens, gén. 
entis. Sall. Copiosus, a, um. Cic. (Qui 
a beaucoup d'argent) Pecuniosus. Cic. 
Bene nummatus. Cic. (Qui est dans 
une bonne posilion) Beatus. Varr. 
Nep. Fortunatus. Cic. (Qui a du su- 
perqu) Abundans, gén. antis. Cic. = 
lus riche, Divitior. Cic. Locupletior. 
Cic. Copiosior. Cic., etc. Etre plus — 
que Crassus, Superare Crassum di- 
vitiis. Cic. Le plus —, Divitissimus. 
Cic. Locupletissimus. Cic. Copiosis- 
simus. Cic., etc. Extrèmement —, 
Perdives. Cic. Prædives. Liv. Opibus 
et copiis affluens. Cic. Divitiis præ- 
pollens. Liv. Être très —, Circum- 
fluëre, o, is, fluri, flurum, n. Cic. De 
très pauvre devenu —, Ez pauper- 
rimo dives factus. Cie. Devenir —, 
C. S'unnicmn. Riche en qq. ch., Locu- 
ples re. Sail. Opulentus re. Sull. Copio- 
sus re où ab re. Cic. — en toules 
choses, À bundans rerum omnium. Nep. 
copiä rerum. Cic. Ville — en res- 
sources, et abs., Ville —, Oppidum 
opulentum. Cæs. Urbs copiosa. Cic. 
Plus — en argent, Pecunis superior. 
Cie. Être très — eu qq. ch., Re aliquë 
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abundare, n. Cic. affluÿre, n. Cie. 

tre fort — en argent, Pecuniä cir- 
cumfluëre, n. Quint. Esse in suis num 
mis mullis. Cic. || Fig. Riche en con- 
naissances, Arlfibus ornalus. Cic. 
instructus. Cic. Homme — en mérile, 
Homnovirtute ornalissimus, Cic.(Livre] 
— de tous les genres de mérites, Om- 
nibus laudibus referius. Cic. Gènie — 
en ressources, Îngenium copiosurm. 
Quint. [Aucun État ne) fut plus — en 
bons exemples, Bonis exemplis ditior 
fuit. Liv. Être — en vertus, Virtuti- 
bus abundare. PI.-j, || 2° Qui contient 
une grande quantité, où il y a beaucoup 
de. ftefertus, a, um. Cic. : Le trésor 
publie sera plus riche, Ærarium erit 
refertius. Cic. Maison —, Domus lo- 
cuples (gén. etis) ou referta. Cic. Ha- 
bilations riches de toutes sortes d'ob- 
jets, Domicilium referlum omnibus 
rebus (4 l'abl.). Cic. Vie riche en 
plaisira, Vita conferta voluptatibus. 
Cic. |} 8° Qui produit beaucoup. Uber, 
gén. eris. Cic. Opimus, a, um. Cic. 
Pertilis, m. f.,e, n. Cic. Perar, gén. 
acis. Cie. = Contrée riche el fertile, 
Regio opima et fertilis. Cic. Riches, 
Très — campagnes, Arva opulenta. 
Liv. Agri feracissimi. Cæs. Riche en 
céréales, Copiosus a frumento. Cic. 
Fertilis frugum. Sall. Hor. Liv. Ferax 
frumentis (à l'abl.). Quint. Plante — 
en suc, Planta uber suceo (à l'abl.). 
Plin. Sulmane, très — en sources 
fralches, Sulmo gelidis uberrimus un- 
dis. Ov. Faire une — campague (en 
parl. d'un soldat), Opulenta stipendia 
facére. Liv. Voy. renTice (pr. el fg.). 
Il 6° Qui est en grande quantité. Co- 
piosus, a, um. Cic. Abuudans, gén. 
antis. Cie. =: Riche patrimoine, Co- 
piosum patrimonium. Cic. — butin, 
Præda opima. Cic. ingens (gén. entis). 
Cic. — dot, Dos opima. Plaut. ap. 
Non. — moisson, Uber messis. Plaut. 
De riches moissons, Læizæ segetes. 
Cic. [Le trouc] se couvre d'uo riche 
feuillage, Frondet læte(adv.). Col. |} bo 
Magnifique, somptuoux, coûteux. Afa- 
gruficus, a, um. Cic. Opulentus. Liv. 
Splendidus. Cie. : Riches maisons de 
campagne, Magnificæ villæ. Cic. Riche 
toilette, Splendidus cultus. Quint. — 
récompense, Amplum præmium. Liv. 
— salaire, Opulenta merces. Liv. Très 
— présent, Magnificentissimum do- 
num. Cic. De très riches offraudes, 
Opulentissima dona. Suet. Voy. ma- 
Gnir1o0r 4°, 30. || 6° Fécond en idees, 
en Images. Gopiosus, a, um. Cic. Lo- 
cuples, gén. etis. Cic. Uber, gén. eris. 
Cic. : Matière, Sujet riche, plus —, 
Materia facilis. Cic. uberior. Quint. 
La langue latiue est plus —, Lingua 
Latina locupletior est. Cic. Éloquence 
— et brillante, Eloguentia locuples 
et speciosa. Quint. Qui a une éloquence 
plus — que celle de Platon? Quis 
uberior in dicendo Platone ? Cic. Ora- 
teur —, Oralor copiosus. Quint. Lysias 
— d'expressions, moins — en idées, 
Lysias oratione locuples, rebus jeju- 
nior. Cic. — en pensées, Sentantits 
frequentatus (a, um). Cie. creber (bra, 
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brum). Quint. Slyle — (= brillant, 
orné), Oratio splendida. Cie. ornala. 
Cie. Le dithyrambe dont le style esl 
—, Dives dithyrambus. Cic. |j 70 Grand 
et bien proportionné = Riche aille, 
Commoda statura. Plaut. 

Ricne, s. m. Celui qui & beaucoup 
de bien. Dives, vrtis, s. m. Plaut. 
Sen.-rh. Homo(minis)abundans (antis), 
m. Oic. Vir (ir) magnis opibus prædi- 
fus (i, m. Cie, = Rien de plus insup- 

ortable qn'uo riche qui est sot! N'ihil 
tnsipiente fortunato intolerabilius/ 
Cic. Les riches, Divites, un, m. pl. 
Cie. Locupletes, ium et qqf. um, m. 
pl. Cic. Cæs. 

RICHEMENT., adv. 1° D'une ma- 
pière riche. Opulenter. Liv. Copiose. 


Cic. | 2° Magnifiquement. Preliose. 
Cie. Curt. Magnufice. Nep. Splendide. 
Cic. : Être enterré plans richement, 


Pretiosius sepeliri. Curt. Festin pré- 
aré —, Opipare paralum convivium. 
Éc. — vêtu, Laute erornatus. Plaut. 
Vases — ciselés, Vasa pretrose cælata, 
Cic. ] 3° Fig. Iron. Très, fort : Ricbe- 
ment laid, Turpissimus. Voy. TRÈS. Ph. 
RICHESSE, s. f. 1° Opulence, abon- 
dance de biens. Divitiæ, arum. f. pl. 
Cic. Opulentia. æ, f. Sall. Copia, f. 
Cic. : On recherche la richesse, Ez- 
petuntur divitis. Cie. Croltre en cré- 
dit et en —, Graliä foriunäque cres- 
cére. Nep. Douner, Procurer la —, C. 
ENaiciA. || 4° Plur. Grands biens. (Eu 
géo.) Divitiæ, arum, f. pl. Cic. Ones, 
um, f. pl. Cic. Facultates, f. pl. Cic. 
Fortunæ, arum, f. pl. Cic. (Ea argeul) 
Magnæ (arum) pecuniæ (arum), f. pl. 
Cic. : Accroltre ses richesses, Ampli- 
ficare divitias. Cic. Acquérir de gran- 
des —, Comparare magnas facullates. 
Cic. PacËre magnas pecunias. Cic. Voy. 
S’annicuin. À voir de grandes —, Opi- 
bus et copiis aflluëre. Cic. Ceux qui 
ont de grandes —, li quibus diviliz 
affluunt. Cic. Voy. nicHE 40, Jouir de 
ses —, Portunis frui, dép. Cic. Voy. 
Bier (subst.) 110. || 3° Fertilité, fecon- 
dité, production abondante. Ubertas, 
atis, f. Cic. Plin. = La richesse du 
territoire, Agrorum ubertas. Cic. — 
des produits, Fructuum ubertas. Cic. || 
Fig. Richesse d'invention, {nventionis 
copia (8, f. Quint. — d'imagination, 
Ingenii fecundtas, f. Pin. La — de 
l'expression (— l'abondance des ter- 
mes), Copia verborum. Cic. || 6° Magni- 
fioence, grand prix, haute valeur. fa- 
gnificentia, æ, f. Cic. Splendor, oris, 
masc. Cic. : La richesse des repas, 
Cenarum lautitia, f. Plin. Voy. MaAGNI- 
riceNCE 2°. || Fig, Richesse d'élocu- 
tiou, Verborum divitie (arum), f. pl. 
Quint. Voy. MAGNIrrCENCE 3°. 
RICUISSIME, adj. Extrêmement 
riche. Voy. niche. 
RICIN, s. m. Sorte de plante médi- 
oinale. Nicinus, é, m. Plin. 
RICOCUER, v. n. Faire des rico. 
vhets : [La coquille lancée] ricorhe 
sar la surfare des flots, Dum assiduo 
sallu sublevatur, °summis fluctibus 
tunsis emicat (de emicare, 0, cui, 
tatum, n.). D'apr. Minuc. Faire rico- 
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cher une coquille, Voy. riIcocner. 

NICOCHET, s. m. 4° Bond que tait 
un corps plat et légor jete obliquement 
sur la surface de l'eau : {La coquille 
lancée) fait des ricochels, Voy. nico- 
cuEr, S'amuser à faire des — sur 
l’eau avec une coquille, Testam super 
undas irrotare, ul summis fluclious 
{unsis emicel, dum assidnuo sallu su- 
blevatur. Minuc. || 2° Fig. Suite d'evé- 
nements amenes les uns par les autres. 
C. ENCHAINEMENT. || 99 Fig. Cirouit : 
Ces renseignements lui élaient venus 

ar ricochet, Hac auditu comperta 
abebat. Curt. 

RIDE, s. f. de Pli qui se fait sur le 
front, eto. Ruga, æ, Î. Cic. : Les rides 
sillonnent le corps, Rugæ corpus 
arant. Ov. Sillonner de —, Rugis 
arare, act. Ov. exarare, act. Hor. 
Faire des —, C. nioën. Se couvrir 
de —, C. Se rhiDRR. Qui a des —, C. 
aio$. Effacer les — du visage, Cutem 
in facie erugare (s. parf. nt sup.). 
Plin. |} 20 Fig. Pli qui se fait sur cor- 
taines ch. (Sur les fruits) Ruga, æ, f. 
Plin. (Sur l'eau) Flucticulus, 1, m. 
Apul.: Former des rides, C. ninmn 20, 

RIDE, £e, part. passé de RiD&A, 
Voy. ce v. {| Adj. Qui a des rides. Ru- 
gosus, &, um. Cels. Col. V.-Maz. || 
Fig. Otives ridées, Olivz crispx. Pall. 

RIDEAU, 5. m. {1° Pièce d'etoffe 
disposee pour cacher, couvrir, entourer. 
(Eu gén. Velum, à, n. Cic. (De htière) 
Plaqula, æ, (. Suet. (Tenture) Aulzun, 
i, N. (rar. au sing.) Curt. (Pour ga- 
rantir du gsoleil) Siparium, üi, 0. 
Quint. 2 Tirer, Ouvrir les rideaux (en 
les tirant), Vela reducëre. PI.-j. Tirer, 
Fermer les —, Vela obducére. Pl.-j. 
Écarter, Ouvrir les — (de sa litière), 
Plagulas dimovëre. Suet. Tirer le ri- 
deau (de devant un tableau), Remo- 
vére linieum (n.). Plin. Anneau de 
—, Annulus uelaris. Plin. Elle est 
assise, se lenant derrière un —, Dis- 
creta velo sedet. Pl.-j. || Fig. Derrière 
le rideau (— en cachette), Post sipa- 
rium. Cic. Se lenir derrière le —, C. 
Se cacuen 20, || Fig. Tirer le rideau 
sur qq. ch., C. cacnen 49, Tarn (act.). 
11 2° Tout ce qui borne la vue, cache, 
couvre =: Rideau de nuages, Nubium 
obtentus (üs), m. Plin. || 3° Toile de 
theâtre que, chez nous, on lève au com- 
mencement du spectacle, et qu'on baisse 
4 la fin. (On faisait tout le contraire chez 
les anciens : on le manœuvrait comme 
un vasistas de volture qu'on lève pour 
fermer at qu'on baisse pour ouvrir) : 
Lever le rideau, Aulzum premÿre 
(= baisser). Hor. ou muttëre (= lais- 
ser descendre). Ph. Baisser le —, 
Aulæum (oliëre (= lever). Cic. Après 
le lever du —, Aulzo misso. Dh. || 
(Dans la suite on leva et on baissa le 
rideau comme chez nous) : Lever le 
rideau, Aulæeum subilucËre. Apul. 
Baisser le —, Aulzum rponËre. Amm. 

RIDER, v. act, 1° Creuser des rides 
sur. Augare, act. Prop. Rugis sulcare, 
act. Ou. : Rider le front, Frontem ru- 

are. Prop. — son front (= froncer 
e sourcil}, Frontem adstringère (0, ts, 
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strinzi, strictum). Sen. Voy. mins de. 
1 2° Fig. Faire des plis sur : Rider la 
peau de l'olive, Olivam corrugare. Col, 
— la surface de l'eau, (In aguä) flucti- 
culosmouère(eo,es,movi, molum).Apul. 

Se nipun, v. pron. 1° Se couvrir de 
rides. Rugari, pass. Prop. l 20 Fig. 
So plisser. Corrugari, pass. Col. 

RIDICULE, adj. Digne de risée, de 
moquerie. Ridieulus, a, um. Cic. Deri- 
diculus. Liv. : Très ridicule, Perridi- 
culus. Cic. Il est — de penser..., Ridi- 
culum est putare. Cic. [La pauvreté] 
rend les homimes ridicules, Bidiculos 
Aomines facit. Juv. 

Rinicutx, s. m. {° Ge qui est digne 
de risee, de maquerle. Deridiculum, i, 
n. Tac. : Le ridicule de sa personue, 
Corporis deridiculum. Tac, [La plai- 
sanlerie] ne repose pas seulemeut sur 
le —, Non tantum circa ridicula con- 
sistit. Quint. [Certains gestes] ne sout 
pas exempls de —, Non vacant inep- 
lits (de ineptie, f. pl.). Cic. || 2° Mo- 
querle. Irrisio, onis, f. Cic. Derisus, 
us, m. PR, =: Tourner en ridicule, Jr- 
ridëre, 0, es, risi, risum, act. Cic. 
Illud®re, o, is, lusi, lusum, act. Cie. 
Voy moquer, Se woquæn Îe. [| 3° Acte 
ou Discours par lequel on se moque. 
Ridiculum, à, n. Cic. Qaf. Risus, us, 
m.(=— rire). Cic. ou Jocus, i, w. (= 
plaisanterie). Cic. : La force du ridi- 
cule, Vis ridiculi. Cic. Délrnire par 
le —, Joco risuque dissolu#re. Cic. 

RIDICULEMENT, adj. D'une ma- 
nlère ridicule. Aidicule, Cic. : Très 
ridiculement, Perridicule, Cic. Un pea 
— Subridicule. Cic, 

RIDICULISER, v. act. Tourner en 
ridicule. Voy. ninicozæ (subst.) 2e. 

RIDICULITE, 8. f. 10 Qualité de 
ce qui est ridicule. Deridiculum, t, n. 
Tac. || 2° Action ou Parole ridicule. 
Ridiculum, à, n. Cic, 

RIEN, 8. M. 1° SANS NÉGATION, 
Quelque chose. Aliquid, n. ou Alique 
res, f.; gén. alicujus rei; dat. ahicui 
rei; acc. aliquid, n. ou aliquam rem, 
f.: abl. aliquä re. Cic. 2 Ils cherchent 
s'il est possible de rien détacher, Re- 
quirunt num aliquid intervelli possit, 
Quint. Y a-t-il donc — d'assez impor- 
tant pour que tu perdes...? Est ergo 
ulla res tanti, ut amittas? Cic. Tu 
penses qu'il y a — de stable sous 
un tyran, Putas quidquain stabile in 
regno (esse). Cic. Esl-il — que le 
lemps n'allère? Quid non imminuit 
dies ? Tor. Ai-je — omis? Num quid 
omisi ? Quint. S'il a — enteudu dire, 
Si quid accepit. Cæs. [| I] a agi sans 
rien craindre, Nikil timens fecit. Cic. 
J'ai agi sans — savoir, Insciens feci. 
Cic. [Cela] s'est fait saos que j'en 
susse —, fe insciente est factum, 
Cic. 11 s'est élancé sans — dire, Cor- 
ripuit sese lacitus. Ter. Vous com- 
preadrez cela sans que je vous dise 
—, Id me tacito intelligetis. Cic. Vivre 
sans — faire, Otivse vivrre. Cic. Voy. 
sans. || 2° Avec NéoaTion. Nulle chose. 
Nikil, n. où Nulla res, f.; gén. nul 
lius rei; dat. nulli rei; acc. nihil, n 
ou nullam rem, f.; abl. null& re. Cic. 
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sRiea du tout, Absolument —, Nihil 
omnino. Cic. Nihil admodum. Cic. Nihil 
plane. Cic. Nulla res una. Cic. — du 
tout, Absolument —— d'excellent, de 
remarquable, Nihil quidquam egre- 
gium. Cic. Nihil unum iusigne. Liv. 
— d'utile, Nihil utile. Cie. — de 
mal, Nihil mali. Cic, — au monde 
o'est si instable, Nthil rerum morta- 
lium tam instabile (est). Tac. Nous 
n'avions encore — appris, Nihtldum 
audieramus. Cic, — ne ma élé plus 
cher que toi, Miht fe nihil carius fuit. 
Cie. — ne m'est plus cher ni plus 
agréable, Nihil mthi nec carius nec 
jucundius (est). Cic. — ne le recom- 
mande, ÂNulla res eum commendat. 
Cic. — au monde ne recommande 
plus l'orateur, Nullä re unä magis 
orator commendatur. Cic. Qui n'est 
utile à —, Ad nullam rem utilis. Cic. 
Ne — refuser, De nuilo negolio ab- 
nuère, Sall. Et nous ne pouvons — 
obteuir, Neque ullam rem consrqui 
possumus. Cic. Et il ne demandera 
—, Neque quidquam postulabit. Cie. 
Personne n'a — acheté, Nero ullirs 
rei fuit emptor. Cic. Personne ue 
tente — de lel, Nemo quidquum tale 
conatur. Cic. Pour qu'il ne manquäl 
de —, Ne egeret uilius rei. Quint. 
Pour que vous ue redoutiez —, Ne 
aliquid timerelis. Cie. Ne crains —, 
Ne metuas. Ter. Je crains de n'avoir 
— imnté, Vereor ne nihil sim imata- 
fus. Cic. Esl-ce que la science des 
généraux n'est —? Num imperatorum 
scientia nihil est? Cic. Tu n'es —, 
Tu ve peux —, Nihil es. Cic. Nous 
ne sommes absolument —, Nos plane 
nihil sumus. Cic. Celui qui n'est — 
a tes jeux. Isquem lu neminem putas. 
Cic. Il sentait qu'il ae serait plus — 
gour l'armée, aux yeux des soldals, 
entiebal se nullius momenti apud 
exercitum fulurum. Nep. 1l ne nous 
est —, Alienus est ab nosträ familiä. 
Ter. N'être — moins qu'orateur, Voy. 
moins (aux locut.). Qui n'a —, C. 
inoiGEnT. ]| n'a — de l’homme, Nikil 
Rominis est. Cic. Nous n'avons abso- 
lument — de commuu avec toi, Tecum 
nihil rei nobis est. Ter. 1] n'y a — de 
commun entre elle et lui, Ei cum illa 
nihil est. Cic. Tu ne peux — faire 
qui me soil plus agréable, oc mihi 
gralius facÿre nihil potes. Cic. Tu 
u'en feras —, Minime feceris. Ter. 1 
ne lui arrive jamais de ne — faire, 
Non aliquando nihil agit. Cic. N'avoir 
— à faire, Ab opere vacare, n. Cæs. 
Cela ne fait — à la chose, Nihil ad 
rem. Cic. Ne — dire, Nikil dicére. 
Cie. Voy. Se Tang. Parler pour ne 
— dire, Nihil dicËre. Cie. Qui ne 
sait —, C. IONORANT. Qui ne voil — 
(fig.), C. AvauaLe 2°. Qui ne prévoit 
—, C. IMPRÉVAYANT. Qui ne signifie 
—, C. INSIONIFIANT. Qui ne peut —, 
C. 1MPUISSANT. || ne sert de — d'ex- 
oser..…, Supervacaneum est disserère. 
all, Je n'y suis pour —, ffoc per 
me non fit. Sen. Je n'y ai élé pour 
—, Non meü operü (il evénit. Ter. 
Pampbile n'est pour — dans toutcela, 
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Nihil ad Pamphilum quidquam attinet. 
Ter. Ce n'est pas pour — que Lachés 
demande que je sois... Non hoc de 
niulo est quod Laches erpelil me esse. 
Ter. Il nya — pour que lu t'em- 
presses, Nihil est cur gestias. Cic. 1l 
ny a — pour que tu Craignes l'arri- 
vée..., Nihil est quod adventum exti- 
mescas. Cic. Il n'est — qu'ils n'entre- 
prennent, Nihil non aggrediuntur. 
Liv. Tu n'es — que sagesse, Nihil 
nisi sapientia es. Ter. Il ne manque 
— que la volonté, Nikil deest præter 
voluntatem. Cic. Il ne pense à — qu'à 
l'ennemi, Nihil aliud quam de hoste 
cogitat. Cic. Et il ne demandait — 
que d'honnètle, Neque quidquam, nisi 
honestum, postulabat. Cic. 11 ne m'est 
jamais — arrivé que d'agréable, Mihi 
omnia semper jucunda ceciderunt. Cic. 
En —, Nullä er parte. Cic. Qui ne 
ressemble en —, Nikil similis. Liv. 
Ils ne s'émurent en —, Nihil moti 
sunt. Liv. Qui n'est en — compara- 
ble, Nequaquam comparandus. Cic. || 
39 AVEC ELLIPSE DE LA NÉGATION 
(surt. dans les réponses). Nulle chose. 
Nulla res, f. ou Nihil, n. (voy. 2°). 
Cic. : Rien de plus fleuri que Lysias, 
Nihil pictius Lysiä. Cie. — d'éton- 
oant, Nihil mirum. Ter. — d'éton- 
nant à ce que celle chose n'ait pas 
èté embellie, à ce que vous soyez tels, 
Minime mirum si ista res non illustrata 
est. Cic. Faud mirabile est vos esse 
istiusmodi. Ter. « QU'y at-il? » — 
«a Rien »,u Quid est? à — «u Nihil. » 
Ter. || 6° SANS nécarion (après une 
préposilion, après plus que, moins 
que, si peu que, et dans plus. locuL.). 
Nulle chose. Nulla res, f. ou Nihil, 0. 
{voy. 20). Cic. = Être produit de rien, 
altre de —, Ex nikilo oriri, dép. 
Cic. E nihilo gigni, pass. Lucr. Re- 
Lourner à —, In nihilum occidère, 0. 
Cic. Être réduit à —, Ad nihilum re- 
digi, pass. Cic. venire, nu. Cic. recï- 
dére, n. Cic. In nihilum interire, n. 
Cie. En veuir à —, N'aboutir à —, 
Voy. ABOUTIR 4°. On ne saurait faire 
— de —, Nihil fieri de nikilo potest. 
Luer. (1, 206). Plaider pour —, NOT: 
GRATUITEMENT do. Je suis reslé là 
toute la journée pour —, Frustra ibr 
tutumn desedi diem. Ter. Voy. En pure 
PEnTE (loc. adv.). Compler pour —, 
Nutlo loco numerare, acl. Cic. 1l nous 
a regardés comme —, Nos pro nikilo 
putavit. Cic. Voy. Ne faire aucun cas 
13°, « Pourquoi demandes-ln cela? » 
Pour — », « Cur ista quæris ? » 
— «a Nihil sane », Plaut. Homme de 
—, Homo nullo numero. Cie. Gens de 
—, Via capita, n. pl, Liv. Voy. 848 
(adj.) 99, #tace 4°. Eo moins de — 
(—= eu un instant), Voy. INSTANT 
subsL.) de, Moins que —, Minus ni- 
ilo. Ter. Si peu que —, C. Très Po. 
Tu distingueras cela — qu'à le re- 
garder, Hoc cernes, si modo adspereris. 
Cic. Le temps ue serait pas suffisant 
— que pour parcourir ces noëtes, 
Spatium vel iis lantum modo poelis per- 
currendis non essel suffecturum. Cic. 
J 5° Avac ou Sans NÉGATION. Peu de 
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chose. Nihil, n. ou Nulla res, f. (roy: 
2e). Cic. Parva (æ) res (ei), f. Cic. : 
Acheter, Racheler pour rien, Parvo 
emèêre. Hor. Paululo redimère. Ter. 
Qui est pour —, Vilis, m.f., e, n. 
Cic. 11 m'a envoyé pour —, (Me) ob 
rem nullam misil. Ter. « Pourquoi cette 
tristesse?» —, aCen'est rien», « Quid 
estamtristis? » — a Recte. » Ter. Voy. 
Peu dechosedansreu(s. ra.) 2° Il s'en 
fallut de — qu'elle fùt prise, Tantum 
non capta est. Liv. || 6° Précédé d'un 
détermioatif. Chose petite, petite quan- 
tité, peu. Paulum aliquid, indéd.n. Cie. 
Res (ei) parva (æ),[. Cic. Minima res, 
f. Cic. = Ajouter un rien à cette chose, 
Paulum aliquid Auic rei addére. Crc. 
Se fâcher d'un —, De nihilo irasci. 
Plaut. Les coupes, ce n'est qu'un —, 
Seyphi luteum negotium sunt. Cic. Voy. 
un PEU (subst.) 4° el 2°, Px0 (subst.) 
20, || 7° Plur. Bagatelles, choses do 
nulle importance. Minutæ (arum) res 
(erum), f. pl. Cic. Nugæ, arum, f. pl. 

ic. Inania, ium, 0. pl. Sen. Pl.-j. 
Levia, n. pl. Nep. : Ces choses sont 
des rieus, Hzc sunt levia. Ney. Re- 
courir pour des — à des moyens de 
tragédie, Tragædies agfre in nugis. 
Cic. Il vaut mieux ne rien faire que 
de faire des riens, Sattus est oliosum 
esse quam nihil agëre. Pl.-j. Dire des 
—, Nugari, dép. Cic. Dire des — 
avec aplamb, Magnä auctoritate nihil 
dicère. Cic. Diseur de —, Nugator, 
oris, m. Plaut. Cic. Voy. PRIVOLITÉ 
29, BAGATALLE 30. 

RIEUR, ose, 8. m. f. do Celul, 
Calle qui rit. Ridens, gén. entis, masc. 
(el fém.). Hor. || 2° Celui, Celle qui 
aime à rire. Aisor, oris, masc. Hor. 
Voy. oa1, oats 4°. || 3° Celui, Ceile qui 
raille, frrisor, oris, masc. Cic. Voy. 
MOQUEUR, EUSE. 

RIGIDE, adj. 4° Qui ne plie pas 
(en pari. des ch. Rigidus, a, um. Cic. 
C. haine 4°, || 20 Fig. Sévère, austère, 
exact. Durus, a, um. Ter. Cic. Auste- 
rus. Cuc. Rigidus. Liv. Sen. PI.-j. : 
Père rigide. Pater durus. Ter. Disci- 
pliue —, Discipline severa. Quint. La 
Sagesse — des staïciens, Stoicorum 
rigida sapientia. Sen. D'une manière 
—, Dure. Cie. Austere. Cic. Severe. 
Cic. Voy. ausrTèRE 2°. 

RIGIDEMENT, adv. Avoeo rigidité. 
Severe. lic. 

RIGIDITÉ, 8. f. 1° Raïdeur (d'un 
corps). Rigor, oris, mase. Plin. || 2° 
Fig. Grande sévérité, exactitude rigou- 
reuse. Severitas, atis, f. Ter. Sall. (ie. 

RIGOLS, 8. f. 1° Petite tranchée, 
petit canal pour le passage de l'eau. 
Canalis. is, m. Varr. Canalivus, t, m. 
Col, : Des rigoles (dans une plaine), 
Colliciæ, arum, f. pl. Col. Plin. Voy. 
caNAL 2°, || 2e Petite tranches pour 
planter. Sulcus, à, w, Col. 

RIGORISME, 6. m. Morale tro 
sôvère. Nimia (æ) severitas (alis), f. 
Tac. : Cacher ses déportements sous 
uns apparence de rigorisme, Conte- 
Fre libidines supercilio (de superci- 
ium, n.). Cic. 

RIGORISTE, adj. ot s. m f. Qui 
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pousse trop loin la sbvèrité dans certains 
principes. Durior, m. f., ius, n. Cic. 
Severior, ius. Cat. : Vieillards rigo- 
ristes, $Senes severiores. Cat. Secte 
rigorisle, Secta severissima. Quint. || 
Subst. Un rigoriste, Homo (minis) 
severus (i), m. Cic. 
RIGOUREUSEMENT, adv. 19 D'une 
maniore dure, sevère. Dure. Cic. Se- 
were. Cic. Aspere. Cic. Acerbe. Cic. 
Acriter. Cic. 1] 2° Strictement. fles- 
tricle. Cic. : Fixer, Régler rigoureu- 
sement les autres points, Celera re- 
stricte præfinire. Cic. 11 9° Exactement. 
Subtihter. Cic. = Établir rigoureuse- 
ment le ombre, Numerum subtiliter 
ezsequi, dép. Liv. .# Absolument, 
tout à fait. Umnino. Cic. Prorsus. Cic. 
: S'abstenir rigoureusement de man- 
ger, Fabä utique abstinére. Cic. || 5° 
D'uno manière incontestable, sans re- 
plique. Necessarie. Cic. : Démontrer 
rigoureusement qq. ch., Aliquid ne- 
cessarie demonstrare. Cic. — vrai, 
Certissimus, a, um. Cic. 
RIGOUREUX, EusE, adj. 1° En 
pari. du froid. Dur, rude, pre. Durus, 
a, um. Cæs. Asper, era, erum. Vell. 
2 La Saison la plus rigoureuse de 
l'année, Durissimum anni tempus. Cæs. 
Hiver rigoureux, {iems aspera. Vell. 
Hiver très —, Hiems gravissima (de 
grauis, m. f.,e, n.). Ces. Froid très 
—, Frigus maximum (de maguus, a, 
um). Cic. Froids moins —, Frigora 
remissiora {de remissus, a, um). Cæs. 
| 2° En parl. des pers. Rigide, dur, 
nfloxible, Sevère. Durus, a, um. Cic. 
Seuerus. Cie. : J'ai été un père rigou- 
reux, Pater durus fui. Ter. Mère très 
rigoureuse, Mater prædura. Quant. 
Excessivement rigoureux pour son 
fils, Acerbe seuerus in filium. Cic. 
Juges très —, Severissimi judices. 
Cie. || 3° En parl. des ch. Dur, sè- 
vere, difficile à supporter. Durus, a, um. 
Cic. Severus. Suli. Acerbus. Cic. Às- 
per, era, erum. Cie. : Doctrine rigou- 
reuse, Doctrina dura. Cic. aspera. Cic. 
Discipline — , Disciplina severa. Quint. 
Lois très rigoureuses, Leges severis- 
simz, Vell. Édit rigoureux, Edictum 
grave. Liv. Arrêls très —, Judicia 
gravissima. Cic. Peine un peu tra 
rigoureuse, Paulo severior pœna. Sall. 
Levée —, Delectus acerbus. Lru. Des 
temps rigoureux, Temporaaspera. Cic. 
I 6° En parl. des ch. Exact, strict : 
Argumentation rigoureuse, Argumen- 
tatio subtilis. Quint. Définition —, 
Definitio subtilis. Cic. || 6° Absolu, 
sans restriction : Le droit rigoureux, 
Jus summum. Cie. En droit —. Stricto 
jure. Dig. Voy. ansouu 3e. || 8° Incon- 
testable, qui est sans replique. Necessa- 
rius,a,um. Cic.= Argumentation rigou- 
reuse, Argumentalio necessaria, Cic. 
Prenve —, Argumentum necessarium. 
Quint Probatio necessaria. Quint. Con- 
clusion —, Necessaria conclusio. Cic. 
RIGUEUR, 5. f. 1° Durole, prets 
du froid. Violentia, æ, f. Col. Plin. 
Vis, gén. vis et dat. vi peu us., acc. 
vim, abl. wi, f. Cie. = La rigueur de 
la saison, Sævitia temporis. Sall. — 
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du climat, Cæli sævttia. Curt. duritia. 
Tac. — de l'hiver, Violentia hiemis. 
Col. Supporter les rigueurs de l'hiver, 
Iliemaiem vim perferre. Cic. La ri- 
gueur du froid, Frigorum vis. Cic. 
magnitudo (dinis), F. Cie. || 2° Durete, 
inflexibilits, Sôveriteinexorable. Duritia, 
æ,f. Ter. Duritus, atis, f. Cie. Seve- 
ritas, f. Cic. Asperilas, f. Nep. Acer- 
bitas, f. Cie. =: Qui tient rigueur à 
son ls, {n filium severus (a, um). Cic. 
User de — a l'égard de son fils, Seve- 
ritatem in filio adhibére. Cic. Punir 
qqa avec —, Severe in aliquem vin- 
dicare. Cic. Voy. RIGOUREUSEMENT {°. 
Prendre des mesures de — envers 
qqn, !n aliquem durius consulëre. Liv. 
Voy. 3°. Avoir Lrop de — pour qqn, 
Traiter qqn avec trop de —. Al- 
quemnimus aspere tractare. Cic. Traiter 
qqn avec la dernière —, In aliquem 
asperrime sævire. Vell. || 3° Acte de 
durete, de severite, traitements difficiles 
à supporter. Sæuitia, æ. f. Cie. Szvi- 
tiæ, arum,f. pl. Sall. : La craiate de: 
rigueurs paternelles, Animadversionts 
paternæ metus. Cic. Abandouner qqn 
aux — de Vitelhus, Relrnqu?re aliquem 
Vitellii sævitir. Tac. Exercer des — 
contre qqn, In aliquem sævitiam adkhi- 
bare. Cic. In aliquem sævire (io, is, ti, 
itum), n. Liv. Endurer toutes sortes 
de —, les dernières —, Szva omnia 
pati, dép. Sall. Ertrema pati. Tac. La 
plèbe ecrasée de —, Sæviliis oppressa 
plebs. Sail. || 4° En parl. des ch. Seve- 
rité dans la justice. Severitus, atis, f. 
Cic. = Je n'userai pas de toute la ri- 
gueur de mon droit, Je n‘nserai pas 
de moa droit en toule —, à toute —, 
Non agam summo jure. Cic. Vider un 
différend suivant la — deslois, Summo 
jure experiri, dép. Cic. Tempérer la — 
des lois, Afitigare leges. Pl.-j, Arrèt 
sans —, Sententia (z) clemens (entis), 
f. Liu. |] 6° Grande exactitude =: La n- 
gueur d'une theorie geomélrique, 
Geomelrica(æ) subulitas fatis), f, Plin. 
C'est un art dans toute la — de la 
définition, Subtili definitione ars est. 
Cic. Traiter ces queslinns avec —, 
avec plus de —, Ea subtiliter perse- 
qui, dép. Cic. Hzc subtilius disserére. 
ic. Avec —, Restricte. Cic. Voy. mI- 
GOUREUSEMENT 2°. Avec moins de — 
(= avec plusde latitude), Lazius. Cic. 
Disputer à la — de la lettre, Summo 
jure contendère, n. Cic. Prendre à la 
— qq. ch. (qui a été dit), Aliquid ad 
verbum accipëre. Cie. Dans la — du 
droit, Stricto jure. Dig. Observer un 
précepte à la —,en—,ätoute —, Pre- 
ceptum diligentissime observare. Cic. 
RIMAILLEUR, $. m.Celui qui fait de 
mauvais vers. Malus(i)poeta'æ1,m.Cic. 
AIME, 5. f. 1° Uniformite do son 
dans la terminaison de deux mots. Clau- 
sula (æ) similiter cadens (entis), f. 
Quint. * Ertremorum verborum similis 
(is' sonus (i), m. : Les rimes des vers, 
“Clausulz (arum) versuum inter se 
consonantes (um), f. pl. D'apr. Quint. 
— mauvaises, fausses, * Extrema 
{orum) verba (orum) non bene conso- 
nantia (ium), n. pl. Mettre en rime, 
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en rimes, C. Rrumn 3°. {| Fig. N'avoir 
ni rime oi raison, C. Êlre DéRAISON- 
naocm 20, |} 20 Qqf. au plur. Vers. 
Voy. vans (subst.). 

RIMER, v. n. {0 Finir par le même 
son (on parl. de mots, de phrasos, de 
vers). (En gén.) Eumdem in cadendo 
sonum referre (fero, fers, tuli, latum), 
Cic. (En parl. de phrases, de vers) 
Extremas verbis consonare (0. as, nui, 
s. sup.), n. Quint. || 2° Faire des vers. 
Versus facëre {io,1s, feci, factum). Cic. 

Rimen, v. act. Mettre en vers = Ri- 
wer un livre, Librum versibus seri- 
bEre (o, is, scripsi, scriplum). Cic. 

RIMEUR, s. m. Celui qui fait des 
vors. Versificator, oris, m. Quint. 

RINIENE, v. d'italio, Ariminum, À, n. 
Cæs. : (Qui est) de Rimini, Ariminen- 
sis, m. f.,e, n. Plin. Les habitants 
de —, Ariminenses, ium, m. pl. Cic. 

RINCEAU, 5. ©. Sorte d'ornement. 
C. RAMEAU 19, 

RINCER, v. act. Nottoyer en lavant. 
Eluëre, o, is, ui, utum, act, Plaut. 
Col.: Rincer avec du lait, Elure lacte. 
Cels. Se — la bouche, Os eluère. Cels. 

RIOM, v. de France (Puy-de-Dôme). 
* Ricomagus, i, m. 

RIPAILLE, S. f. Excès de table. C. 
DÉBAUCHE 29, RXCÈS 30. 

IUPIIÉES (monts), en Sarmatie. 
Riplhæïilorum) montes(tum). m. pl. Mel. 

RIPOSTE, 8. f. Repartie prompte. 
Responsio, onis, f. Cie. Gell. : Le 
genrede riposte le plus piquant, Venus- 
hissimum repercufiendi genus. Quint. 
Oratcur promptäla —, Orator fortisad 
respondendum. Cic. Voy. REPARTIR. 

RIPOSTER, Y. n. et act. fo Ré- 
pondre vivement à qqn. Respondére, eo, 
es, sporuli, sponsum, n. et acl. Cic. 
Repercut®re, io, is, cussi, cussum, 0. 
et act. Quint. Plin. : Riposter vive- 
ment à qqun, Aliquem graviter refu- 
tare. Cic. — par les mèmes mots, — 
les mèmes mots, Par pari dicto res- 
pondère. Plaut. || 2e Repousser vive- 
ment une injure, un Coup : ltiposler à 
qun par un coup, Aliquem refenrire 
(Lo, is, 8. parf. ni sup.). Plaut. Voyg. 
RENDNE 40. 

RIRE, v. n. 1° Faire un certain 
mouvement de la bouche cause par 
l'impression de qq. ch. de gai. Ruére, 
eo, es. risi, risum, n. el acl. Cic. : 
Se mettre à rire, Risus ed#re. Cic. Le 
peuple se mit à —, Aïs'is populi fac- 
tus est. Cic. Et celui-ci de —, Iste ri- 
dre. Cic. Qui empêche de dire la 
vérité en riant? Quid vetat ridentem 
dicére verum? or. [Homme] qui à 
toujours le mot pour rire, Ad Jocan- 
dum promplus. Cic. J'ai bien ri de tes 
plaisanteries, Risi joca tua. Cic. J'ai 

ien — de la coutume... De mort 
satis risi. Cic. Je ris de voir qu'ils ont 
pour, Rideo quod timent. Quint. Rire 
du bout des dents, Voy. DENT 1°. — 
sous Cape. — dans 8a harbe, Voy. 
CAPE, nANBR 1°, — aux éclals, à garge 
déployée, Cachinnare, n. Cic. Miros 
risus edère. Cic. In cachinnos effundi, 
pass. Suet. Éclater de — à propos 
de qq. cb., In re cachinnum tolifre. 
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Cic. Mourir de —, Risu emori, dép. 
Ter. corruëre, nu. Cic. Qui est à mou- 
rir de —, Perridiculus, a, un. Cic. 
J'avais de la peine 4 m empêcher de 
—, Risum vtr fenebam. Cic. Voy. 
S'eurècurn. Faire —, flisum ou Risus 
concutare. Cic. excitare. Cic. mouëre. 
Cic. Quint. factre. Quint. Faire — à 
orge déployée, Cachinnos commoure. 
Re Rien ne fait — de meilleur cœur, 
Nihil magis ridetur. Cic. Faire — 
ceux qui ont du chagrin, Lugentibus 
risum evocare. Sen. Cela t'a fait —, 
Risisti in hac re ou de hac re. Cic. 
Homme qui excelle à faire —, Homo 
admodum ridiculus. Cic. Dire qq. ch. 
our faire —, Per ridiculum aliquid 
Éicere. Cic. Chercher à faire —, Cap- 
tare risus. Cic. risum. Quint. [l cher- 
che à fuire —, Petit ut rideatur. 
uint. || 2° Fig. En parl. des pers. 
tre joyeux. Gaudère, eo, es, gauisus 
sum, n. ic. : SIT a sujet de nre, 
Si est ullus gaudendi locus. Cic. I n'y 
à pas de quoi —, Non sunt hzc ridi- 
cula. Cic. — intérieurement, Gaudère 
sibi. Cic. in sinu. Cic. Tiô. Voy. Se 
nésouin. Faire —, C. RéJogIR. || 3° 
Fig. En pari. des ch. Avoir un aspect 
riant, agreablo. Ridère (vuy. 1°), 0. 
Virg. Ov. : Toul ril, Omnia rident. 
Virg. || $° Adresser un sourire à ‘qqn) 
: Rire à qqn, Alicui arridère (voy. 
40), n. Ter. Liv. subridère, n. Varr. 
6° Fig. En pari. des cb. Plaire 4, 
Charmer. Ridère (voy. 10), n. for. = 
Ce petit coin de terre rit à mon cœur, 
Ille anguius müihi ridet. Hor. || 6° Fig. 
Être favorable. Arridère (voy. de), n. 
à qqn, ahecui). Petr. Vay. FAVORISER 
°. [1 70 Se divertir, s'amuser. Se de- 
lectare. Cic. Obiectari, pass. Cic. = 
Aimer à rire, Hilari animo esse. Cic. 
— aux dépens de, C. mine de 9e. 
Faire —, C. amusen 2°. || 8° Badiner, 
ne pas parler tout de bon, ne pas agir 
séricusement. Ridére (or. de),o. et 
act. Cic. Ludeëre, o, ts, lusi, lusum, 
0. Cic = [Crassus]) me demandait ces 
choses en riant, lila me ludens flagi- 
tabat. Cic. Pour rire, Per risum ou 
Per jocum. Cic. Joco. Nep. Ce que je dis 
là n'est pas pour —, flæc non rideo. 
Cic. Voy. BaoiNEn 1°. || 9° Se moquer 
de. Ridére(voy.4o),act. Cic. {rradére, 
act. Cie. =: Rire de qqn, de qq. ch., 
Aliquem, Aliquid ridère. Cic. irridère. 
Cic. Apprèter à —, Faire — de soi, 
Risum præbère. Just. Risus facTre. Cic. 
Risut esse. Liv. Præbère risum. Just. 
ludos. Ter. Leur soltise fail —, Eorum 
insulsitas ridetur. Cic. Cette réconci- 
liation faisait —, Irridebatur Aze re- 
conciliatio. Cic. La misère ne donne 
pas envie de —, Miseria non ridetur. 
Cic. Voy. Se moquen 1°.|| Les députés 
eurent une audience pour rire, Legati 
per ludibrium auditi sunt. Liv. || 10° 
Ne pas se soucier de (qq. ch.). Ridëre 
(roy. 4e), act. Cic. =: Le consal se rit 
es largesses de Pyrrhus, Pyrrhi lar- 
gitas a consule ridetur. Cic. Voy. Se 
MOQUER 2°. 
Se RIRE (de), v. réfl. 1° Se moquer 
de (qqn ou qq. ch.). C. munm (n.) 9°, Se 
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MOQUE Î®. || 2° No pas s0 soucier de qq. 
ch. C. RIRE (0.) 10°, Se moquer 2°. 

Rinx, 8. m. Action de rire. fisus, 
üs, m. Cic. : Le rire éclate, Risus 
erumpit. Cic. — éclatant, Éclat de —, 
Cachinnus, i, m. Cie. Pousser un 
éclat de —, Tollre cachinnum. Cic. 
Quels rires il provoque! Quantos ex- 
citai risus! Cic. Voy. Faire ninm 4°. 

R1S, 5. m. 1° C. ninx (subst.).|} 2° 
Sorte de divinité. Risus, üs, m. Apul. 

RISÉE, s. (. 1° Grand éclat de rire 
de plusieurs personnes à la fois. Risus, 
üs, m. Cic. Cachinnus, i, m. Cic. = De 
grandes risées, Magni risus. Cic. Ri- 
sée universelle, Omnium risus. Cic. 
On fera des risées, Erunt risus. Quint. 
1 2 Fig. Moquerie. Risus, üs, m. Cic. 
Îrrisio, onis, f. Cic. : Un objet de 
risée, C. 3°. Livrer vos enfants à la 
— publique, Liberos vesiros per ora 
hominum fraduc/re. Liv. Voy. DÉéni- 
SION, MOQUENIE 1°. |} Se Fig. Objet de 
risee. £Ludibrium, it, 0. Fe. 2 De- 
venir la risée de tout le monde, du 
public, In ora hominum pro ludibrio 
abire, nu. Liv. Servir de — à qqn, 
Être la — de qqn, Alicui ludibrio esse. 
Cic. Voy. 1ou&T 2°. 

RISIDLE. adj. 4° Qui a la faculté 
de rire. Risibilis, m.f.,e, n. Capel. || 
A°Propre à faire rire. Ridiculns, a, um. 
Plaut. Cic. Voy.AugSanT. || 3° Ridicule. 
Ridiculus, a, um. Cic. Voy. nIDICOLE. 

RISQUABLE, adj. 1° Où 11 y a du 
risque. C. vanGeneux 1°. || 2° Qu'on 
peut risquer avec qq. chance de succes. 
Audendus, a, um. Quint. 

RISQUE, s. w. Peril, danger. Casus, 
üs, en. Cic. Discrimen, manis, n. Cic. 
lericulum, à, on. Cie. = L'entreprise 
est exposée à plus de risques, es 
plures casus potest recipère. Cæs. Plein 
de —,C. DANGER&DX 0. Il ÿ avait un 
grand risque : c'est qu'ils ne se dé- 
lachassent du sénat, Summum eral 
periculum, ne alienarentur a senatu. 
Cic. 11 n'y à pas graud — à répondre 
à ces (consultations), Ea minimo pe- 
riculo respondentur. Cic. Projet où il 
D'y à pas de —, Vacuum periculo con- 
silium. Cic. Courir uu —, Periculum 
in se recipre. Dig. Courir le — de 
se moisir, Periculum sitüs adire. Sen. 
Voy. nisquen 2°. Courir des risques, 
de grands —, Faire courir des —, 
Voy. cHance 3°, nasanD 4°. [Faire 
qq- ch.] en courant de grands —, 
Slagno suo periculo. Cic. Ne courir au- 
cun risque, In tuto esse. Cic. Le lupin 
ne court aucun — à rester.…., Lupi- 
num émpune jacet… Plin. Sans courir 
les risques du transport, Sine vecturæ 
periculo. Cic. À mes — et périls, Meo pe- 
riculo. Cic. || Au risque de déphaire, 
Cum periculo offensionis. Tac. || À lout 
risque, Utcunque res casura est. Tac. 

RISQUER, v. act. 1° Hasarder, 
mettre en danger. Periclitari, dép. 

acc.). Cic. In discrimen adducFre _ 
ts, duzxi, ductum), act. Cic. dare {o, 
as, dedi, datum), act. Liv. In aleam 
dare, act. Liv. In dubium devocare, 
act. Cæs. : Risquer sa vie, ses jours, 
sa tête (— s'exposer à la mort), Pe- 
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riculo mortis se commiliËre (0, ts, 
misi, missum). Cic. Capitis periculum 
adire (eo, is, ii, étum). Cic. Nep. Voy. 
S'exrosen. — qq. ch. au jeu, Voy. 
axo 40, — le tout pour le tout, Sum- 
mam rerum in aleam dare. Liv. in 
discrimen commiti®re. Liv. Voy. ua- 
sanDEn 4°. || 2° Courir lo risque, le 
hasard de : Risquer l'esclavage, Ser- 
vitulis perieulo se commitière Go. 
{o). Cie. Le roi risquait d'être blessé, 
Periculum erat ne rez vulnus acciyeret. 
Curt, La discipline a risqué d'être... 
Disciplina in discrimine fuit an esset. 
Liv. On ne risque pas de manquer de 
blé, Non a penurië frumenti periculum 
est. Liv. La voix — de se rompre, 
Vox rumpi periclitatur (dép.). Quint. 
Il risqua d'être empoisonné, Veneno 
ericlitatus est. Suet. Ne risquer rien 
= n'avoir rieo à craiudre), Voy. 
CRAINDRE 4°. || 3° Tenter. Teutare, act. 
Cic. Audère, eo, es, ausus sum, act. Ter. 
Liv. Tac.: Risquer une bataille, Præ- 
lium audère. Tac. — une action déci- 
sive, De suminë rerum decernrre (0, 
üs, crevi, cretum), 0. Lio. — une af- 
faire générale (à la guerre), Universo 
periculo summam rerum committére 
pog to) Li la chance, Voy.Coorir 
4 CHANCR 29. La pauvreté qui risque 
tout, Paupertas audar (gén. acis). for. 

Se RISQUER, v. réf. S'exposer à un 
risque. Periculum adire (eo, ts, ti, 
ilum). Cic. Discrimen subire. Curt. 
Voy. S'ExPOSER. 

RISSOLER. y. act. C.2 onILLER 1°. 

RIT où RITE, 8. m. 1° Ordre pres- 
crit des ceremonies dans une religion. 
Ritus, üs, m. Cac. =: Selon le rit. tite. 
Cic. Liv. Selou le — grec, Grzco 
ritu. Varr. Liv. Fail selon le —, selon 
les rites, Nite factus. Liv. || 2° Au 
pl. Céremonies d'un culte. Rutus, um, 
@. pl. Cic. Cærimoniæ, arum, f. pl. 
Cic. Voy. cÉnéMONIE 1°. 

RITOUNNELLE, 8. f. 1° Petit 
morceau de musique qui précède un 
chant. Proæmium, ti, n. Cic. || 20 Fig. 
Rotour frequent des mêmes choses. Voy. 
RÉPETITION Je, 

RITUEL, s. m. Livre contenant les 
riles. Ritualis (is) liber (bri), m. Cic. 

RIVAGE, 3. m. 1° Les bords do la 
mor. Littus, foris, n. Cæs. Cic. Liv. 
Ora, æ, f. Cic. Ora (æ\ maritima (æ), 
f. Cic. : Du rivage, Litioralis, mm. f., 
e, à. Plin. Just. || 2° Rivo d’un cours 
d'eau, d'un lac. Ripa, æ, f. Cæs. Cic. 
Voy. nive. || So Fig. Pays, contree. 
Ora, z,f. Cic. Terra, f. Cic. 

RIVAL, ALR, 8. m. f. 4° Celui, 
Celle qui prétend aux mêmes avantages 
qu'une autre pers. (En gén.) Æmulus, 
1, masc. Ce. Liv. Æmula, æ, fèn. 
Plaut. Cie. (En b. part) Æmulator, 
oris, mase. Cic. : Tu es ma rivale, 
MiAi es zmula. Plaut. 11 fut le rival 
de Platon, Platonis æmulus ezxstitil. 
Liv. Carthage rivale de Rome, Car- 
thago imperii Romani æmula. Sall. 
Moon rival ea gloire. Mearum laudum 
æmuins. Cic. La flûte rivale de la 
trompette, Tibia tubæ æmula. Hor. 
Voy. ÉuULE, cONCURRENT 1°. Être ri- 
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vaux, C. nIvALISER 40. || Adj. Rival, 
Ænmulus, a, um. Plaut. Cic. 1} 2e Celui, 
Celle qui dispute 4 qqn l'amour d'une 
pers. Aivalis, is, masc. Plaut. Ter. 
Cic. Æmulus, i, masc. Cic. Æmula, 
æ, fém. Ov. = Nous soumes rivaux, 
Rivales rumus. Plaut. S'aimer soi- 
mème et sans rival, Amare se ipsum 
sine rivali. Cic. || S° Égal. Par, gén. 
aris, abl. are, m. (et f.). Plaut. Cic. 
Luc. : Sou rival, Par illius. Plaut. 
Il est son —- en verln et en gloire, 
Ali est et virtute et laude par. Cic. 
N'avoir point de —, Ceteris ou Inter 
celeros excellFre (o, is, lui, s. sup.), 
a. Cie. 11s n’ont point de rivaux dans 
la couanaissance des astres, Cognitione 
astrorum antecellunt (ile antecellëre, 
0, s. parf. ni sup., n.). Cic. Être sans 
nval pour l'éloquence, Éloquentiä ce- 
teris aniecell®re. Cic. parem neminem 
Aabèëre. Cic. Qui est sans —, Voy. 
éGaL (subst.). || Adj. Lèvres rivales 
des roses, Æmula labra rosis. Mart. 
RIVALISER, v. 0. 1° Disputer avec 
gr (de merite, etc.) Æmulari, dép. 
ic. = Rivaliser avec qqn, Æmulari 
alicui. Cic. aliquem. Nep. cum aliquo 
Liv. Astre qui rivalise avec le soleil, 
Sidus zmulum solis. Plin, Voy. nivar 
to, Rivaliser de vertu avec qqn, d'in- 
trigue avec l'intrigant, Cum aliquo de 
virtule cerlare, n. Cic. Certare fac- 
tione cum factioso. Sail. — de vitesse 
à nager, Nandi velocitate concertare, 
0. Col. Voy. LUTTER 59, DISPUTER 30. 
| 20 Être égal à, égaler. Æguare, act. 
Cic. : Rivaliser avec qqn en gloire, 
en crédit, Æquare aliquem gloriä. Liv. 
alicujus gloriam. Suet. Atiquem gratiä 
adæquare. Cæs. [Hommes] avec qui 
les dieux eux-mêmes ne pourraient 
—, Quibus ne dii quidem pares esse 
possint. Cæs. Voy. ÉGALER 4°. 
RIVALITÉ, s. {. Concurrence. (En 
gén.) Æmulutio, onis, f. Cic. Certamen, 
minis, n. Cic. Certatio, onis, f. Cic. 
(En n. a) Rivalitas, atis, F. Cic. 
2 Rivalités d'histrions, Certamina his- 
trionum. Tac. Noble rivalité entre 
amis, [nier amicos honesta certaltio. 
Cic. Cela extite de telles rivalités, 
In eo ft lanta contentio. Cic. 11 y 
avait entre Agrippine et Domitia une 
rivalité acharnée, Inter Agrippinam 
et Domifiam infensa æmulatio exerce- 
batur. Tac. Il y avait entre eux — 
de gloire, Jnter eos erat laudis #æmu- 
latio. Nep. Il y a avec l'autre — 
d'honueurs et de titres, Cum allero 
certamen honortis et dignilatis est. Cic. 
En venir à des rivalités d'honneur, In 
konoris contentfionem incidère, n. Cic 
VOy. CONCURRENCE 1°, ÉMULATION, 
LUTTE 4. | 
RIVE, 5. f. Bord d'un cours d'eau, 
d'un lac, eto. Ripa, æ, f. Cic. Virg.: 
La rive droite, Dextra ripa. Plin. La 
— gauche, Sinistra ripa. Plin. |l s'en- 
fuit sur l'autre —, In ulteriorem ripam 
effugit. Liv. l’arli en remontant la — 
du Khôue, Profectns aduersä ripä Rho- 
dani, Liv. || Au plur. Les rives (— 
la rive), Ripæ, arum, f. pl. Czs. Liv. 
Ripa, æ, f. Cic. : Etre campé sur les 
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rives du Rbin, Ad ripas Rheni consi- 
dère. Czs. Les Suèves élaieut arrivés 
sur les — du Khin, Suevi ad ripas 
Rheni venerant. Cæs. Arriver sur les 
— de la Durance, Ad Druentiam flu- 
men pervenire. Liv. 

RIVER, v. acl. 1° Aplatir la pointe 
d'un clou sur l'autre côté de l'objet qu'il 
traverse. * Inserti clavi cuspidem re- 
tund®re (0, is, {udi, tusum). il Fig. Il 
rive à Antoine son clou de la belle 
mauière, Belle retundit Antonium. 
Attie. ap. Cic. || Fig. 2° Fixer : River 
les fers de qqo, Aliquem firmioribus 
vinculis adstringère (o, is, strinzi, 
strictum). D'apr. Cic. (Planc. 14) et 
Ov. (Fast. 1, 370). Voy. rIxEn 4°. 

RIVERAIN, s. m. Celui qui habite 
le long d'une rivière, etc. Accola, æ, m. 
Liv. : Être nverain du Tibre, Tiberim 
accolfre (o, is, colui, cultum). Liv. 

RIVIÈRE, 8. f. 1° Cours d'eau. 
Flumen, minis, n. Cæs. Cic. Liv. Flu- 
vius, ii, m. Cic. Amnis, ts, m. Cic. 
: La rivière de la Durance, Druentia 
flumen. Liv. Petite —, Amniculus, 1, 
m. Liv. Voy. rLauve. || Fig. Porter 
de l'eau à là rivière, Voy. mao 1°. || 
20 Qaf. C. côTE 5e. 

RIVOLI, v. d'Italie. “ Ripulæ, arum, 
. pl. 

RIXE, 8. f. Querelle violente. Rixa, 
æ, f. Cic. =: Des querelles d'abord, 
puis une rixe, Jurgia primum, mor 
rire. Tac. VOy. QUENELLE 1°. 

ni1Z, s. m. Sorte de céreale. Oryza, 
æ, f. Cels. Plin. 

RODE, s. f. 1° Sorte de vêtement 
long à manches. (En gén.) Vesiis, is, 
f. (= vêtement). Cic. (De femme, de 
prêtre, de musicien) Stola, z, f. Cic. 
Varr. Apul. (De ciloyen romain, d'a- 
vocat, d'orateur) Toga, æ, f. Cic. : 
Robe prétexte, Voy. À PRÉTExTR. — 
virile, C. roce. Revèlu d'une — 
(de femme), Stolatus, a, um. Vitr. 
Suet. || 2° La profession des gens de 
judicature; les gens de judicature. Fo- 
num, 4, 0. Cic. =: Comparer la robe et 
l'épée, Forum cum armis conferre. 
Cic. Les gens de —, Forenses. um, 
m. pl. Vitr. |] 8° Fig. La profession 
ecclesiastique. Sacerdotium, ti, n. Cic. 
] 4° Poil de quelques animaux par rap- 
ort à sa couleur. Color, oris, m. Col. 

all, || 6° Enveloppe de logumes, de 
fruits. Voy. eNvaLoPrE. 

ROBINRT, s. m. 1° Pièce d'un tuyau 
qui sert à rotenir un liquide et à le faire 
couler. Eprtonion, it, n. Varr. Insc. : 
Eau qui sort d'un robinel, Silanus, i, 
w. Lucr. Cels. || 2° Clef de robinet : Tour- 
ner un robinet, Torquêre epitonti ma- 


nubrium (n.). Vitr. 

RODUSTE, adj. Fort, vigoureux. 
Robustus, a, um. Cic. Valens, gén. 
enlis. Cic. Validus, a, um. Cic. =: Con- 
stitution robuste, Voy. CONSTITUTION 
4. La partie la plus — du vignoble, 
Vineti pars valentissima. Col. 

RODUSTEMENT, C. FORTEMENT. 

ROC, s. m. Masse de pierre tres 
dure qui tient à la terre. Sazum, ü, 0. 
Cic. = Quartier de roc, Mème traduct. 
Taillé dans le —, E saro scuiplus. 
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Cic. Dur comme le —, (Pr.) Sareus, 
a,um. Apul. (Fig.) Ferreus. Cic. 

ROCAILLEUX, &USS, adj. 4° Plelo 
de petits cailloux. Lapidibus confra- 
gosus (a, um). Cic. Von HABOTEUX. | 
20 Fig. En parl. du style. Rude. Asper, 
era, erum. Cic. Durus. Cie. Voy. Ra- 
BOTECX. 

ROCLE, 5. f. Roo peu enfoncé et 
qaf. isole. Sarum, i, n. Cic. : La roche 
Tarpéienue, Sarum Tarpeium. Liv. 
Ruyres (is) Tarpeia (æ), f. Liv. |] Fig. 
Qui est de roche, Cœur de —, Voy. 
PIERNR 10, DBNONZE 3°, FER 19. Qui 
est de la vieille —, C. ANCIEN; nON- 
NÊTE, PRODE; SÛR, ÉPROUVÉ. 

LA ROCIIELLE, Y. de France 
(Chareote-Inferieure). * Rupella, >, f. 

ROCUER, S. m. Roc haut et escarpé, 
En gén.) Rupes, is, f. Cæs. Sarum, 
1, 0. Cic. (RéQf, écueil, brisant) Sco- 
pulus, à, ra. Cic. : Mer pleine de ro- 
chers, Mare scopulosum. Gic. sarosum. 
Col. Montagne couverte de —, Mons 
sarosus. Virg. || Fig. Dur comme le 
rocher, Cœur de —, Voy. Roc, nocu. 

RÔDER, v. n. Aller çà et là. Er- 
rare, u. Cic. Vagari, dép. Cic. : Rôder 
autour des troupeaux, Obambulare 
gregibus (au dat.) Virg. Voy.Ennen1°. 

RÔDEUR, s. m. Celui qui rôde 
Erro, onis, m. Hor. Sen. Dig. 

RODOMONT,S. M. RODOMONTA- 
DE, 5.f.[. FANFARON, FANFANONNADE. 

ROGATIONS, 5. f. pl. Prières pu- 
bliques accompagnees de processions 

endant les trois jours qui precedent 
‘Ascension. Rogatñiones, um, f. pl. Ecel, 

ROGATON, 8. m. 1° Reste de viande. 
Reliquiæ, arum, f. pl. Suet. || 2° Chose 
de robut, Voy. A&DœT 2°. 

ROGNE, 5. f.C. Gars. 

ROGNER, v. act. 19 Retrancher qq. 
ch. de la longueur ou de la largeur. 
Præcidére, 0, is. cidi, cisum, act. Cie. 
Plin. Quint. Præsecare, o, as, secui, 
sectum, act. Vitr. =: Rogner les ongles, 
Ungues circumcidre. Cels. — des 

ièces de monnaie, Nummos cingère 
Lo, is, cinzi, cinctum). Dig. | Fig. 
Rogner les ailes à qqn, Voy. aix 1°, 
l 2° Fig. Retrancher une partis de. 
Recidére (voy. 1°), act. Cic. Resecare 
(voy. fe), act. Cic. = Roger les sa- 
laires des acteurs, Scenicorum merce- 
des recidFre. Suet. — ma portion (= 
mon dluer), Afeum cibum contruncare, 
Plaut. VOY. DIMINUER, RETRANCHER °. 

ROGNEUX, adj. C. GALBUx. 

ROGNON, s. m. C, REIN. 

ROGNURE, 3. f. Co qu'on rogne de 
q ch. Ramentum, à, n. Plaut, Col. 

in. Recisamentum, n. (tr. rare). Plin. 
Præsegmen, minis, n. Plaut. =: Les 
rognures [des ongles], Præsegmina. 
Piaut. Segmina. Fab.-Pict. ap. Gel. 

ROGUE, adj. C. ARnNOGANT. 

RO1, 8. m. 4° Souverain d'un État 
ayant le titre de royaume. ler, egis, 
m. Cie. = Pelit roi, Regulus, fi, ©. 
Sall. Liv. Le grand — (= le — des 
Perses), Rex regum. Suet., et simpl. 
Rez. Ter. Nep. Élire un —, Regen 
deligïre ou creare on constituère. Cie. 
Nommer qqu —, Aliquem regem ap- 
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gellare. Cic. Prendre qqn pour —, 
a regnum aliquent adoytare. Sall. ac- 
cipère. Sall. accire. Liv. Faire qqn 
— d'un Élat, Regnum civitatis alicui 
deferre. Cæs. Se faire —, Regnum oc- 
cupare (— s'emparer de la royaute). 
Cic. Vouluir se faire —, Regnum ap- 
petére. Liv. Devenir —, În regnum 
pervenire. Sall. Etre —, Regnum 0b- 
tinére. Cæs. Voy. RÉGNER. Etre sous 
an —, Avoir un —, Sub rege esse. 
Liv. Avoir des rois justes, Justis re- 
gibus uti, dép. Cic. Du roi, De —, 
Relatif à an —, C. novaL. Les offi- 
ciers du —, La maison du —, Regii, 
iorum. Nep. || 2e Fig. Celui qui a le pre- 
mier rang. Rex, egis, masc. Cic. Qaf. 
Regina, z, fèm.(=— reine). Hor. Prin- 
ceps, cipis, m. f. Cic.: Le roi des dieux 
(= Jupiter), Rex deorum. Virg. Hor. 
Le — des rois CT Agamemnon), Rer 
regum, Liv. Vell, Le sage est le — des 
rois, Sapiens est rez regum. Hor. 
Peuple qui est le — du munde, Popu- 
lus omnium gentium dominus. Cic. Le 
geuple —, Populus princeps (errarum. 

iv, Le — des oiseaux (= l'aigle}, 
Rex avium. Le — des eaux (= Nep- 
tune), Rer aquarum. Ou. Le — des 
sacrifices, Rer sacrorum ou sacrifi- 
ciorum. Cic. Rex sacrificus. Liv. Rex 
sacrificulus. Liv. — d'un festin, Con- 
vivit magister (tri), m. Varr. Rex 
mensz. Macr. || L'argent, le roi du 
monde, Regina pecunia. Ior. 

ROIDE, elc. C. RAIDE, elc. 

ROITELET, s. m. {° Roi d'un très 
petit État. Regulus, à, m. Sall. || 2° 
Sorle de petit oisoau. Trochilus, i, m. 
Plin. Reguius, m. Philom. 

RÔLE, s. m. 1° Feuille d'écriture. 
C. reutLie 40. || 20 Liste, catalogue. 
Œn gén.) Tabula. æ, f. Plaut. Liv. 

ormula, f. Liv. (D'un corps) Album, 
i, 0. Tac. Suet. = Le rdle des impôts, 
du cens, Censendi formula. Liv. Cen- 
sus, üs, m. Cic. l'orler, Inscrire qqu 
sur le — des alliés, Referre aliquem 
in sociorum formulam: Liv. Être sur 
les rôles de l'armée, In numeris esse. 
Dig. Voy. Liste. || En t, de Palais. 
Relirer une affaire du rôle, Subducëre 
rem de juticio. Dig. || Fig. À tour de 
rôle, Vicissim. Cic. In vicem ou In- 
vicem. Cæs. In orbem. Liv. Aller au 
combat à tour de — toutes les six 
beures, Senis horis in orbem succ#dere 
prelio. Liv. Cet insigne passait à 
tour de — à chacun, ffoc insigne, in 
orbem, suam cujusque vicem, per omnes 
ibat. Liv. || 3° Ce que doit rociter un 
acteur dans une pièce de thedtro; per- 
sonnage represente par l'acteur. Partes, 
tum, Î. pl. Hor. Persona, æ, f. Cic. = 
Le rôle d'un acteur, Actoris partes. 
Hor. Remplir le premier —, Primas 
parles agëre. Ter. Jouer le — de Ché- 
réas, Chæreæ personam tractare. Cic. 
Voy. PERSONNAOR 10, || 6e l'ig. Ma- 
nière dont on agit dans les affaires du 
monde; caractère qu'on y montre. Per- 
sona, æ, (. Cic. Partes, tuin, f. pl. Cic. 
Qgf. Pars, artis, f. 5. Quint. =: Ce rôle 
de sévérité, Illa persona severilalis. 
Cic. Ce — de douceur, Hæ partes 
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lenitatis. Cie. Voilà ton —, Tuæ sunt 
hæ parles. Cic. Autre est le — d'un 
lieutenant, Aliæ sunt legati portes. 
Cæs. Le — du défenseur est de ré- 
futer, Pars defensoris est posita in re- 
futatione. Quint. Le — du sage est 
de remédier, Est sapientis subvenire, 
Cic. Voy. FONCTION 1°, p6voin (subst.) 
1°, ProPR& (aubst.) 3°. Imposer, Con- 
Ger, Faire jouer un — à qqn, Alicui 
personam imponêre. Cic. La nature 
nous a donné le — de la tempérance, 
Nobis a natura lemperantiz partes 
daiæ sunt. Cic. Prendre uu —, Se 
charger d'un —, Partes ou Personam 
suscipère. Cic. capëre. Cic. Tu as pris 
à un — bien ingrat, Duram cepisti 
provinciam. Ter. Voy. TAcue. Pré- 
paré, Dressé à son —, Ad partes pa- 
ratus. Varr. Ov. Liv. Etre chargé du 
— d'accusaleur, Parties accusatoris 
obtinère. Cic. Jouer un —, Personam 
gerëre où lenére ou Ineri où sustinére. 
Cic. Partes agËre. Cic. Jouer le — de 
Juge (ea littérature), Judicis partibus 
fungi, dép. Pl.-j. Jouer nn — poli- 
tique, Opus politicum efficère. Cic. 
Jouer un — faux, Jouer uu — (—5e 
contrefaire), Alienam personam ferre. 
Liu, Je n'ai pas l'habitude de jouer 
un —, Non mea est simulatio. Ter. Je 
ne pouvais jouer, remplir aucun —, 
Nullæ esse poterant parles meæ. Cic. 
Jouer un grand — (eu park. d'une 
Ch.). Magno momento esse. Cic. Ala- 
gnum momentum habere. Cæs. Remplir, 
Juuer parfailement son —, Præclare 
suum negotium gerËre. Cic. Soutenir 
un — très important, Gravissinam 
ersonam susfinére, Cic. Se parlager 
es rôles, Partes inter se dividère. 
Liv. Quitter le rôle, Renoncer au — 
d'accusaleur, Depontre persouam ac- 
cusatoris. Cic. Quint. ! quille le — 
d'ami quandil prend celui de juge, Po- 
nif personam amici cum tasuil judicis. 
Cic. Mon — est fini, Transactæ sunt 
meæ parties. Cic. VOy. PRNBONNAGE 10, 

RÔLET, s. m. Petit rôle. Voy. PETIT 
et nôce 3°. || Fig. Jouer bien son rülel, 
Voy. nôLe 40.1! était au bout de sou 
—, Quo se verteret, non habebat. Cic. 

ROMAN. AINS. 5. et adj. (Qui est) 
de Roms, relatif 4 Rome. Romanus, a, 
um. Cic. : Un Romain, Romanus homo 
ou simpl. Romanus, m. Cic. Une Ro- 
maive, Romana multer, et simpl. Ro- 
mana, f, Liv. Les Romaius, (En gén.) 
Romani, orum, m. pl. Cic. (Dans le 
civil) Quirites, um, m. pl. Cie. Votre 
présence, Romains., Conspectus ves- 
ter, Quirites. Cic. Laugage des — de 
Rome, Romana plane oratio. Quint. 
La Gaule romaine, Gallia togata. Cic. 

Ja —, Romano more. Cic. Armé à la 
—, Ronianum in modum armatus. Tac. 
En vrai Romain, Romane. Gell. 

Rowaixe, 8. {. 10 Femme de Rome. 
Nog: ROMAIN. | 2° Peson. Statera. æ, 
f. Suet. || 3° Sorte de laitue. * Laciuca 
(æ) Romana (æ), € (Linn.). 

ROMAN, 3. m. 1° Récit imaginé. 
Fabula (æ) ficta (æ), f. Cic. || 2° Fig. 
Récit dénus de vralsemblance. C. nc- 
TION 1°. FABLE 4°. 
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ROMANESQUE, adj. Qui tient de 
roman. Fictus, a, um, Cie. Commen- 
ticius. Cie. 

ROMARIN, 5. m. Sorte de plante. 
Ros (oris) marinus (i), m. Col. 

NOSIE, v. d'Italie. Roma, z, f. Cie. 

NOMPEMENT, s. oo. Action de 
rompre : Rompeinent de tête, Defati- 
gatio, onis, f. Ad Ier. 

ROMPRE, v. act. 10 Briser, casser, 
mottre en pièces. (En gén.) Rumpère, 
0, is, rupi, ruptum, acl. Cic. Dirum- 
père, act. Cic. Frangrre, 0, is, fregi, 
fractum, act. Cic. Confringére, 0, is, 
fregi, fractum, act. Cic. Liv. Infrin- 
gère, act. Cic. Defringëre, act. Cic, 
Effringëre, act. Cic. (Par le bout) Præ- 
rumpêre, act. Cæs. Præfringére, act, 
Liv. (Par le bas) Suffring?re, act. Cie. 
(Eutierement) Perrumpère, act. Cæc. 
Cic.Perfringëre, act. Cic.: Rompre une 
côle, Costam perrumpêre. Cels. — les 
jambes à qqn, — qqn. Alicui crura 
effringèëre. Suet. difringëre. Plaut. 
Se — les jambes ou le cou, Sibi crure 
aut cervices defringère. Plaut. Voy. 
anses 1°. || Fig. Rompre ses liens, 
ses chaînes, ses fers, Vincula rumpère. 
Cic. — une lance, Voy. Lance. — la 
glace, Voy. 1 GLacu 40. — les oreilles 
à qqn, Voy. ongiLre 3°. — la Lète à 
qqn, Voy. cassen 2°. Applaudir qqa, 
Applaudir qq. ch. à tout —, Alicui 
mazimos plausus impertire. Cic. Ali- 
qui incredibili plausu comprobare. 

ic. || 2° Rendre impraticable, defoncer. 
Interrumpêre (voy. 10), act. Tac. s 
Chemins rompus, Interrupia itinere. 
Tac. Ponts —, l'ontes rupti. Quint. 
interrupti. Tac. Rompre un pont, C. 
cocpen {°. || 3° Enfoncer, mettre en 
desordre par la violence. Perfringäre 
(vay. 10), act. Cæs. Interrumpñre (vay. 
do), act. Liu. Dissivare, act. Liu. Voy. 
ENFONCER 2°. || 4° Deranger, dofaire cs 
qui est rangé : Rompre les rangs, Dis- 
cedëre, 0, 18, cessi, cessum, n, (== 80 
relirer). Liv. — un vers, Versum 
soluëre (o, is, solui, solutum). Quint. 
— l'équilibre des parties, Æquitutem 
portionum turbare. Liv. || B° Fig. Con- 
godier, renvoyer. Dimitière, 0, is, misi, 
missum, acl. Sall, : Rompre une as- 
semblée, Conventum dimittêre. Sall. 
Voy. conoënten. || 6° Arrôter, detour- 
ner le mouvement droit de qq. corps. 
Frangêre (voy. 4e), act. Cic. Refringëre 
(voy. {0}, act. Css. Infringêre, act. 
Cæs. : Rompre une vague, Fluctum 
frangére. Cic. — le courant, Vin 
units refringËre. Cæzs. — la viv- 
ence d'nn fleuve, Vin fluminis domare 
(0, as, mui, mitum). Liv. Voy. nmisER 
2e. || Rompre les chiens, (Pr. = les 
délourner de la voie) *Canes revo- 
care. (Fig. = changer de sujet dans 
un entretien) Sermonem alio transferre 
(fre, fers, tuli, latum). Cic. || 7° Rè- 
racter. Refringëre (voy. 40), act. Plin. 
InfringFre, act. Plin. || 8° Amortir l'effet 
de : Rompre un coup, {etum levare. 
Hor. Voy. amonrin. || 9° Fig. Empêcher 
l'exeoution de : Rompre un dessein, 
Consilium dirimêre b, is, emi, en- 
ptum). Sall. — les desseins, les me- 
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sures de qqu, Alicujus consilia con- 
fringëre (voy. 1e). Cic. || 10° Fig. 
Empêcher le succès de (qq. entrepris) : 
Rowpre le conp, Rem 1disturbare. Cic. 
Ï| 110 Fig. Detruire, faire cesser, an- 
nuler. Frangére (voy. 1°), act. Cic. 
RumpFre (vay. do), act. Cic.: Rompre 
le traité, l'alliance, Fœdus frangrre. 
Cic. rumpére. Cic. violare. Liv. — des 
liens d'amitié, Amicttias dirumpére. 
Cic. dissociare. Cic. — des liens de 
parenté, Afinitatem divellére (o, is, 
veil, vulsum). Cic. — l'accord, Concor- 
diam disjungeré(o, is,junxi, junctuin). 
Cic. Conspirationem perfringère (voy. 
40). Cic. — l'union, Consortionem dis- 
soluëre (voy. 4e). Cic.— la paix, Pacem 
dirvmère (voy. 9°). Liv. turbare. Just. 
— \a trêve, Indutias tollfre (o, is, 
sustuli, sublatum). Liv. — un ma- 
riage, Matrimouinm distrah#re (0, is, 
trari, {ractum). Dig. diducëre (o, is, 
duri, ductum). Suet. Nuptias distur- 
bare. Ter. — un marché, Ab emptione 
abire (eo, is, ti, itum), n. Dig. || 12° 
Fig. interrompre. Interrumpêre (voy. 
4e), act. Cic. =: Rompre le jeüne, Jeju- 
nium soluÿre (voy. 4e). Hor. — le si- 
lence (— sortir de son silence), Silen- 
tium rumpére. Pl.-j. — une confé- 
rence, Colloquium dirimêre (voy. 9°). 
Cæs. — un entretien, VOy. INTERROM- 
pre 20, — le sommeil de qqn, C. 
ÉVEILLER qqu. |} 18° Fig. Manquer à 
{une obligation). Violare, ac. Cic. Voy, 
ManquEn (neut.){16°.[[460 Fig. S'echap- 
per de : Rumpre sa prison, Cusiodiam 
rumpre (voy. 10), Tac. - son ban. 
Voy. san 10. || 16 Fig. Fatiguer extré- 
mement. Frangère (voy. 1°), act. Cic. 
Voy. BRSER 3°. }| 16° Fig. Exercer, 
dresser, accoutumer. Aliquem re assue- 
acËre (io, is, feci, factum). Cic. : 
ompre qq au travail, {n labore ali- 
quem exercère (e0, es, cui, citum). Cic. 
Rompu à la guerre, Exercitatus bello. 
Nep. in armis. Cæs. Homme — à la 
dialectique, Vir egregiä erercilatione 
in dialectiris. Cic. 11 rompitles nalious 
à l'obéissance, Nationes parère assue- 
fecit. Cic. Voy. ACCOUTUMER À°, AC- 
cooruwé 10. || 17° Fig. Maltriser, dom- 
pter. Prang're (voy. 1°), act. Cic.: 
Rompre un ualurel farouche, Ferita- 
tem edomare (voy. 6e). Col. || 18° 
Adoucir l’eclat de. C. ADoucIR 3°. 
Rowpne, v. 0. 1° Se briser. Frangi, 
or, ris, fractus sum, pass. Cic. Rumpi, 
or, éris, ruptus sum, pass. Cic. || 2° 
Se séparer, so brouiller. Disjungi, or, 
Pris, Junctus sum, pass. Cic. : Rompre 
avec qqn, Ab amicitia alicujus se re- 
movêre (eo, es, mout, molum). Cic. — 
avecsesamis, À b amicisdiscedére(o, is, 
cessi, cessum),n. Cic, — avec le sénat, 
À senatu alienari, pass. Cic. Voy. Se 
BOUILLER 2°. Qui a rompu(—=brouil- 
8), Voy. snomiLLeER 3°. || Fig. 1l rom- 
gi avec ce genre (de plaiduiries), Ab 
cgenere se abjunrit (de abjungñre, o, 
ë, Junctum). Cic. || 3° Briser une lance 
: Fig. Rompreeu visière à qqn (= lui 
dire en face des choses désobligean- 
les), Alicui os Lædëre (o, is, Læsi, Læ- 
sum). Ter. Voy. Eu racs (loc. adv.)2e. 
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Se nowpnu, v. réf. 1° Se briser. C 
ROMPRE (eut) £e, || 2e Fig. S'accou- 
tumor : Se rompre a la fatigue, La- 
bore assuescère Le. is, sueui, suelum), 
ou. Cic. Voy. S'accogruwmn. 

ROMPU, UE, part. passé de ROMPRE, 
Voyv. ce v. || Adj. 1° Très fatigue. 
Fractus, a, um. Cic. Vay. vATIGuÉ 1°. 
} 2° Accoulumé, exercë. Voy. ces m. 

RONCE, s. f. Sorte d'arbusteepineux. 
Rubus, i, m. Cæs. Plin. : De rouce, 
Relatif à la —, Rubeus.a,um. Virg.Lieu 
pleiu de ronces, Rubetum, 1, n. Ov. 

ROND, ono£, adj. 4° Spherique. 
Rotundus, a, um. Cic. Globosus. Cic. 
Orbiculatus. Varr. Plin. =: Forme 
ronde, C. noxpeur. Donner une forme 
—, C. aARRoNoIm 40. || 40 Circulaire. 
Orbiculatus, a, um. Plin. Circularis, 
m. f., e, nu. Capel. || 3° Cylindrique. 
Teres, gén. elis. Cæs. Col. =: Jambe 
ronde, Teres sura. [jor. || &e En pari. 
d'une pers. Gros et court. Crassus, a, 
um, Ter. || 6° Fig. En pari. du style. 
Plein, blen tourné. Rotundus, a, um. 
Cre. Hor. Teres, gen. etis. Cic. For. 
1] 6° Fig. En par!. d'une somme. Sans 
fraction = Faire un compte rond de 
nulle laleuts, Mille talenta rotundare. 
Hor.|| 7° Fig. En parl. des pers. Simple, 
naturel, franc, sincere. Voy. ces m. 

Ron, s. m. Figure circulaire, cer- 
cle. Orbis, is, m. Cic. Circnulus, i. m. 
f'ic. = Petit rond, Orbiculus. à, m. Plin. 
Voy.crencee 1°. En —., In orbem. Caæs. 
Col. Plin. Voler en —, Gyros volatu 
edëre. Plin. Voy. CINCULAIREMENT. 
Danse en —, C. noxpr 40. 

RONDE, 5. f. {° La visite qui se fait 
la nuit autour d'un camp, etc. Circuitio, 
onts, f. Liv. : Faire la ronde, Vigilias 
circumire (e0, is, iui et ai, itum). Sall. 
Liv. Les rondes ont élé failes avec 
exactitude, Vigiliæ diligenter cir- 
cumilæ sunt. Liv. Gardien chargé de 
faire la ronde, Circitor, oris, m. Fron- 
tin. || 20 Visite de toutes les parties 
d'un lieu : Faire la ronde daus un 
lieu, Locum circumire (voy. 4°). Cic. 
1 3° Troupe qui fait la ronde. Viguliz, 
arum, f. pl, Cæs. Voy. curr 20. |] 4e 
Danse en rond. Saltatorius (ii) orbis 
{is), w. Cic. : Danser une ronde, Sal- 
talorium orbem versare. Cic. 

LA NONDE, loc. adv. 1° Alentour. 
Circum. Cæs. Circa. Liv. Voy. ALEN- 
Toun, ad v. || 4° Tour 4 tour. In orbem. 
Liv. =: Faire passer à la ronde des 
patères remplies de sang, Sanguinem 
tn paleris circumferre (fero, fers, tuli, 
latum). Sail. Voy. Tour À roun. 

RONDELET,, ETTE, adj. Arrondi par 
l'embonpoint. (Rond) Teres, gén. etis. 
Cat. (Gras! Pinguis, 1. f., e, n. flor. 

RONDELLE, 5. f. Pièce ronde. Or- 
bicutus, i, m. Plin. 

RONDENENT, adv. Également; 
promptement; franchement. Voy.ces m. 

RONDEUR, 8. f. 1° Figure de ce 
ui est spherique. Rotunda (z) forma 
(2), f. Cic. Globosa forma, f. Cic. Ro- 
tunditas, atis, [. Sen. Plin. || 2° Figure 
de ce qui est circulaire. Orbis, is, w. 
Cic. || 3° Figure de ce qui est cylindri- 
que. * Teres (etis) forma (æ), f. || 4° 
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Fig. Nombre, harmonie du style. Rotuns 
dilas, atis, f. Macr.= [Théodore] qui n'a 
as, pour ainsi dire, assez de rondeur, 
Non satis, ut ila dicam, rotundus. Cic, 
H5°Fie.Simplicite, franchise. Voy.ces m. 
RONDIN, 5. m. C. nûcuz 1°, n4- 
TON Je. 

RONDINER , v. act. C. BÂToNNER 10, 

RONFLANT, ANTE, adj. Sonore et 
bruyant. Pinguesonans(gén.antis).Cic. 

RONFLEMENT, 5. m. 1° Bruit 
qu'on fait en ronflant. Proflatus, üs, 
in. Stat. Ronchus, à, m. Afart. Ster- 
tentium sonitus (üs), m. (= bruit de 
ceux qui rooflent). Plin. || 2 Fig. 
Bruit prolonge. Sonitus, üs, m. Cic. 
Voy. nnuiT 10. 

RONFLER, vV. N. 1° Faire un cer- 
tain bruit en respirant pendant le som- 
meil. Stertëre, o, is, ui, n. Cic. || 2° 
Fig. Faire un bruit prolongé. Murmn- 
rare, n. Plin.: Faire ronûer des vers, 
VOy. DÉCLAMER. 

RONGER, v. acl. 40 Couper avec 
les dents 4 plusieurs reprises. (En gen.) 
RodFre, o, is, rosi, rosum, acl. Cic. 
{Entamer en rougeant, ronger uu 
peu) Arrodëre, act. Cic. Plin. (Ronger 
entièrement) Corrodfre, act. Cic. (En- 
lever en rangeant) Erodère, act. Cic. 
Col. Plin. (Détacher en rongeant) Abro- 
dre, act. Varr. Pers. Præroitére. Plin. 
Obseq. (Ronger par le bout) Prærodtre, 
act. Col. Plin, : Ronxer son freiu (eu 
parl. d'un cheval), Frena mand?re (0, 
is, mandi. mansum), Virg. VOy. FREIN 
do, || 40 Fig. Corroder, consumer peu 
4 peu. Rodëre (voy. 10), act. Plin, 
Erouëtre, act. Plin. Edlre ou Esse, 
edo, edis On es, edit ou est, edi, esum, 
act. Virg. Erelfre, o, is, edi, esum, 
act. Plin. =: L'eau ronge le cuivre, 
Æs eroditur aquä. Plin. Les vagues 
rongent la jetée, Molem undz exredunt. 
Curt. Voy. mMaAnGun 80, || 30 Fig. 
Miner, tourmenter. Exedère (voy. 26. 
act. Cic. Consumëre, 0, is, sumpsi, 
sumplum, acl. Cic. Macerare, act. 
Plaut. Voy. minen 3°, oévoren 7. || 
Se ronger le cœur, Se cruciare. Plaut. 
Ter. Voy. Se mixkn, Se CO\SUMEn 40. 
1 4° Fig. Consumer Île bien d'autrul : 
Raoger qqn, Alrquem devorare. Quint, 
Voy. MANGER 7°. 

RONGEUR, adj. 1° Qui ronge. Ro- 
sor, gén. oris, masC. Ambr. || 2° Dé- 
vorant. Mordax, gén. acis. Hor. : Les 
soucis rongeurs, Afordaces curæ. Ilor. 

ROQUET, 3. m. Petit chien. Voy. 
CUIEN. 

ROQUETTE, s. f. Sorte de plante. 
Eruca, z, f. Hor. Cels. 

ROSAIRE, s. m. Sorte de grand 
chapelet. * Rosarium, ii, n. (Cang.). 

ROSAT, adj. m. f. Où il entre des 
roses. Rosaceus, a, um. Plin. Rosatus. 
Samm. = Huile rosat, Rosaceum oleum 
et simpl. Rosaceum, i, n. Plin. Rose- 
tum oleum, n. Samm. Vin —, Rosa- 
tum, i, 0. Pall. Miel —, Rhodomeli, 
iodécl., n. Pall. Rhodomel, cells, n, 
Th.- Pr. 

ROSE, s. ?. 4° Nom d'une flour odo- 
riférante. Rosa, æ, f. Cic. Plin. : Rose 
ea bouton, Rosa nascens. Plin. — À 
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etites feuilles, Rosa foliis parvis. 
Pin. Plaot de rnses, Rosarium, üi, n. 
Col. Être sur des —, sur un lit de 
—, Esse in rosä. Cic. Hor. Couronne 
de —, Corona rosacea. Plin. Couronne 
de —, Redimilus rosä. Cic. Coussin 
bourré de feuilles de —, Puluinus 
rosà fartus. Cic. Fail de —, Roseus, 
a, um. Sen. Rosaceus. Plin. De rose, 

réparé avec des roses, C. RoBAT. 
Éérat à la rose, Ceratum ex rosà 
factum. Cels. || Rose tremière, Alcea, 
æ, [. Plin. || 2° Fig. Teint mêle de 
blanc et d'incarnat. Roseus (1) color 
(oris), masc. Plin. : De rose, Roseus, 
«, um. Virg. Lèvres de —, Labra 
rosea. Cat. L'Aurore aux doigts de 
—, Aurora rosen. Lucr. || 3° Tout objet 
ayant la forme d'une rose. * Rosa, z. f. 
IL 4° Figure ou sont marques les trente- 
deux vents: Rose des venls,— du com- 
pas, Ventorum descriplio(onis),f. Vitr. 

Ross, adj. Qui est de la couleur de la 
rose. Roseus, a, um. Lucr. Varg. Plin. 
:Couleur rose, Color roseus. Plin. Mor- 
ceau d'étoffe —, Pannus roseus. Plin. 

ROSE, 88. C. ROSE (ad).). 

NOSEAU, Ss. m. Sorte de plante 
aquatique. Arundo, dinis, f. Liv. Plin. 
: Lieu rempli de roseaux, Arundine- 
fum, 1, 0. l'in. 

ROSFF, S. f. Vapeur qui retombe 
sur la terre. Ros, oris, masc. Cæs. 
Col. : Humide de rosée, Roscidus, a, 
um. Varr. Col. Rorulentus. Cato. Col. 
Irroratus. Col. 11 fail de la —, Rorat 
(de rorare, avtt, atum, 0. impers.). 
Col. Suet. Irrorat, n. impers. Col. 
L'Africus répand de la —, Africus 
{rrorat. Col. Le vase reçail de la —, 
Vas irroralur. Col. Chute de la —, 
Roralio, ons, F. Vitr. Apul. 

ROSEIAIE, S. f. Terrain planté de 
rosiers. Nosarium, it, n. Col. 

ROSETTE, s. f. 1° Sortie d'orne- 
ment. Voy. NœuD 20, || 2° Cuivre 
rouge. Voy. coivus. 

ROSIER, s. m. Arbuste qui porte 
des roses. Rosa, æz, f. Varr. : Rosier 
sauvage, C. ÉGLANTIFR. 

ROSSE, S. f. Cheval sans vigueur. 
Cabullus. i, m. Sen. 

ROSSÉE, 6. f. Voy. coop 40. 

ROSSEIR, v. act. C. BATTRE 0. 

ROSSIGNOL, s. m. 1° Sorte d'oi- 
seau. Luscunia, æ. f. Hor. Plain. : Petit 
rossignol, Lusciniola, f. Plauf. || 2° 
Fausse cle. Voy. cLé 1°. 

ROSTRA L, ALE, adj. Orné de proues 
de navires. Rosfratus, a, um. Cic. 

ROSTRES,s.m.pl. La tribune aux ha- 
rangues à Rome. Rostra,orum, a.pl.Cic. 

ROT, s. M. C. ÉNUCTATION. 

RÔT, £. m. ©. nôri. 

ROTATION, s. [. Mouvement cireu- 
faire d'un corps qui tourne sur lui-même. 
Rotatio. onis, {. Vitr. 

ROTER, v. n. Faire un rot. Ruc- 
are, n Cic. 

RÔTI, 8. m. Viande rôtle. Assa (æ) 
caro (arnis), f. Varr. Assum, i, D. 
Cie. : Un rôti de bœuf, Assa (æ) bu- 
bula(æ\. Plaut. Un — de veau, Assum 
(2) vitulinum (1). Cic. 

RÔTLR, v. act. 1° Faire ouire a la 
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broche, sur le gril, etc. Assere, act. 
Apic. Apul. Torrére, 60, es, rui, tos- 
tum, acl. Virg. Plin. : Rôti, Assus, 
a,um (adi-). Cic. — âlahroche, Inveru 
inassatus. Plin. Voy. onLLan (act.){e. 
11 2° Fig. Dessecher. Torrère (voy. 1°), 
acl. Col. Plin. Voy. cnitcæn (acl.} 20, 

Rôrin. v. n. {° Être cuit 4 la broche, 
sur Île gril, etc. Assari, pass. Apul. 
Torreri, er, éris, fosius sum, pass. 
Plin. : Faire rôtir, C. nôTIn (acl.) 40, 
I 2° Fig. Être dessoche. Torreri (voy. 
{o), pass. Cic. Uri, or, ëris, usius 
sum, pass. Cic. 

Se nôTin, v. pron. C. RÔTIR fueul.). 

RÔTIE, 8. f. Tranche de pain grille. 
*Assus (1) panis (is), m. 

ROTONDE, s. f. Édifice de forme 
circulaire. Tholus, ÿ, m. Vitr. 

LOTONDITE, s. f. Qualite de ce 
qui est rond. Rotunditas, atis,f. Plin. 
Voy. RONDEUR. 

ROTULE, s. f. Os placé on avant 


du genou. Patella, æ, f. Cels. 


ROTURE, s. (. État d'une pers. qui 
n'est pas noble. Ignobilitas, atrs, (. Cac. 
ROTURIEN, 1èns, adj. Qui n'est 
pas noble. Jgnobilis, m.f.. e, n. Cic. 
ROUAGE,S. m. L'ensemble des roues 
(d'une machine). * Rotz, arum, f. pl. 
ROUAN, adj. m. Dont le poil est 
mêle de blanc, de gris ot de bai : Cheval 
rouan, Equus coloris albineo et badro 
mixti. D'apr. Pall. (tv, 13). 
ROUCOULEMENT, 6. m. Bruit que 
font les pigeons, etc., arec le gosier. 
Gemutus, üus, m. Plin. 
ROUCOULER, v. {° Neul. Faire 
entendre un roucoulement. Gemëre, 0, 
is. mui,initum,n. Virg. Alart.||2 Act. 
Fig-Diretristement. Decantare,act. Hor. 
ROUR, 5. f. 1° Sorte de cercle qui 
sert au mouvement de qq. ch. (En gén. 
Rota,æ,f. Varr. (Pleine, sans rayons 
Tympanum, i, n. Varg. Plin : Petite 
roue, Rotula, æ, f. Plaut. Plin. Voi- 
ture à deux roues, Vehiculum duarum 
rotarum. Îsid. Birota, æ, f. C.-Th. || 
Fig. Pousser à la roue, C. ainsn 10. 
Être an bâton dans les roues, C. Être 
un EuPÊCHEMEnT. Mettre, Jeter des 
bâtons dans les —, C. Mettre un eu- 
PÊCUEMENT, BMPÊCNER. || La roue de 
la forlune, Fortunæ rota. Cie. Être au 
haut de la — (— au comble du bon- 
beur, au falte des honneurs), Vos. 
cousce (subsL) 2°, rattm 3°. || Faire 
la roue, (En pari. du paon) Aotare, 
n. Col, (Fig., en parl. d'une pers.}, 
C. Se PAvANER. || 2° Sorte de machine 
élevatoire. Rofa, æ, f. Cato. Tympa- 
num, 5, D. Vitr. : Roue bydrauhique, 
Rota aquaria. Cato. || $° Table tour- 
nante des potirrs. Rola, æ,f. Plaut. 
Hor. : Roue de potier, Rota fiqularis. 
Plaut. || 4° Pièce servant 4 faire mou- 
voir une machine. Rotn, æ, f. Flin. 
Frontin. || 8° Instrument de supplice. 
Rota, æ,f. Cic. || Fig. : Être sur la 
roue, In rotä versari, pass. Plaul. 
ROUÉ, a, parl. passé de noUEn, 
Voy. ce v. || 1° Adj. Accable de fatigue. 
Voy. rarious. || 2° Subsi. m. Homme 
sans principes. Nebulo. onis. m. Cic. 
ROUSLLE, 8. {. Tranche de cert. 
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ch. coupees on rond. *Rotula, æ, f. 
ROUEN. v. de France (Seine-Infé- 
rieure). Rofonagus, i, m. Ant. 
NOUER, v. acl. 1° Punir du sup- 
plice de la roue. Roiz inneciÿre (o, is, 
nezui, nerum), act. Greg. || 2° Fig. 
Battre excessivement. Concid’re, 0, is, 
cidi, cisum, act. Cic. : Rouer de couvs, 
Mémetlraducl. Voy.BaTrAS4°.|| 30 Fig. 
Fatigucr extrémement. C. prisen 3°, 
ROUERIE, 5. [. C. nAUSE. 
ROUGE, ad]. Qui est d'une couleur 


semblable 4 celle du feu, du sang, etc. 


Ruber, bra, brum. Cic. =: Plus rouge, 
Rubrior, m@. f., ius, n. Plin. plus 
—, Ruberrimus, a, um. Cels. Elre —, 
Rubëre, e0,es, bui, s. Sup. n. Sen. 
Curt. Devenir —, C. rouoin. — (de 
leinl, de visage), Rubicundus. Ter. — 
a furce de boire, Rubidus er vinolen- 
tiâ. Suet. — de pudeur, Rubens. gén. 
entis. Tib. Chevelure —, Captilus ru- 
tilus. Suet, Terre —,Crayon —, Ru- 
brica, æ, f. Plaut. for. Fer —, Voy. 
FER 40. La mer Rouge. Sinus (üs) 
Arabicus (i), m. Mel. Un — bord, 
*Poculum vint plenum. D'apr. Ov. 
(Fast. in, 301). 

Rouoe, s. m. 1° Couleur rouge. 
Ruber (bri) color (oris), mase. Plin.: 
Couleur noirâtre melangée de rouga, 
Couleur d'un — noirdtre, Color ez 
rudro subniger. Cels. Teindre les che- 
veux en —, Comam rulilare. Liv. || 
2° Rougeur qui monte au visage. Rubor, 
oris, masc. Cic. : Le rouge monte au 
visage de Massimssa, de: bammes…., 
Rubor suffunditur Massinissæ (au dal.). 
Liv. offunditur viris (au dat.). Sen. 
Faire monter le — au visage de qqu, 
Nuborem alicui incuiëre. Liv. Voy. 
rouGIR (neut.) 2°. || 3° Terre rouge. 
Rubrica, æ, f. Vitr. || 6° Fard rouge. 
Voy. Fran 1°, PANDÉ 10. 

ROUGEÂTRE, adj. Qui tire sur le 
rouge. Subruber, bra, brum. Cels. = 
Teint rougeälre, Vultus subrubicun- 
dus. Sen. 

ROUGEAUD, BAUDE, adj. Rouge de 
visage Rubicundus, a, um. Ter. 

ROUGE-GONGE, 3. m. Sorte d'oi- 
seau. *Motacilla (æ) rubecula (#), f. 
(Linn.). 

ROUGEOLE, s. f. Sorte de maladie. 
Boa, æ,f. Plin. 

ROUGET, «. m. Sorte de poisson. 
Rubellio. onis, m. lin. Apie. 

ROUGEUR, #8. f. Couleur rouge. 
Rubor, oris, mase. Cic. Voy. nouGR 
(subst.) 20. 

ROUGIR, v. act. Rendro rouge. Ru- 
befucëre, io, ts, feci, factum, acl. Ov. 
: Rougi de sang, Cruore rubefactus. 
Ov. Voy. BNSANGLANTER. Fer — au 
feu, Ferrum igne rubens. 

Roucir. v. n. 4° Devenir rouge (en 
gen.). Rubescère. 0, is, bui, 8. sup., 
n. Virg. Plin. : Faire rougir qq. ch., 
C. nouarn (acl.). || 4° Devenir rouge 
{de visage). Erubescére (voy. 1°), 0. 
Cic. : Les hommes les plus graves 
rougissent, Gravuissimis viris rubor 
ofunditur (de ofundi, or, fusus sum, 
pass.). Sen. Rougir de honte, Pudore 
suffundi, pass. Pl-j. Faire —, Rv- 
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borem evocare. Sen. Faire — qq, 
Ruborem alicui incutëre (io, is, cussi, 
cussum). Liv. Rubores alicui elicère 
(io, is, cui, citum). Ad Her. || S° Fig. 
Avoir honte, avoir confusion. Erubescère 
po: de), n.Cic. Rubescère, n. Sen. : 

ui rougit facilement, Pudibundus, 
a, um. Hor. Plin. Qui ne sail pas rou- 
gir, C. ésonré. Ne plus savoir — (— 
avoir perdu toute honte), Voy. HONTE 
2°. — de qq. ch., de qqn, d'étre.…., 
de faire.…., Voy. Avoir BONTE 2°. Je 
rougis moins de moi-même, Mihi 
ainus turpis videor. Cic. Doal on doit 
rougir, Erubescendus, a, um. Fi. Hor. 
Beaucoup ont eu à — de la bassesse 
de leur naissance, Turpitudo generis 
muliis opprobrio fut. Quint. Amilié 
dont on n'a pas à —, Amicilia quæ 
non pudori est. Liv. Faire — qqn (— 
être pour qqn une cause de honte), 
Alicui esse rubori. Liv. pudori. Liv. 
Voy. Paire nonTe 2e. 

ROUILLE, s. {. 4e Oxyde que l'hu- 
midite forme sur certains melaur. (En 
gén.) Robigo, ginis, f. Plin. (Du fer) 
Ferrugo, {. Plin. (Du cuivre) Ærugo, 
f. Cic. = La rouille se met sur le fer, 
Ferrum robigo corripit. Plin. Pro- 
duire de la—, C. nouLLER. Contracter 
de la —, C. Se nouILces Le, Couvert 
de —, Robiginosus, a, um. Plaut. 
Æruginosus. Sen. || Fig. La rouille des 
âmes (= le vice), Animorum robigo. 
Sen. || 2° Fig. Traces d'ignorance, de 
grossiéreté. Robigo, ginis, [. V.-Afaz. 

ac. : Couvert de la rouille dn temps. 
Vetustatis robigine obsitus. V.-AMazx. 
Voy. noviLren 2°, Se nouILIER 29. 
]| 3° Maladie de qd plantes. Robigo, 
ginis, f. Varr. Col. 

ROUILLURE, 6.f. Effet de la rouille. 
C. ROUILLE. 

ROUILLER, v. act. 1° Produire de 
la rouille sur un métal. Robigine infes- 
tare, ael. Plin. : Rouiller le fer, Ferro 
au dat.) robiginem obducère (o, is, 

uri, ducium). Plin. Rouillé, C. Cou- 
vert de nouiLLs 1°, Être —, Robigine 
squalère (eo. es, s. parf. ni Sup.), n. 
Quint. || 20 Pig. Altôrer les facultes de 
l'esprit. Robigine tnficére (io, is, feci, 
fectum), act. Claud. 

RouiLcen, v. n. C. Se rouvILLee. 

Se BouILLER, v. pron. 1° Se cou- 
vrir de rouille. (En gén.) Robiginem 
trahÿre (0, is, frari, fracium). Plin. 
Robigine infestari, pass. Plin. (En 

arl. du enivre) !n æruginem incidêre, 
L. is, cidi, 8. sup.), n. Cac. |] 2° Fig. 
S'affaiblir faute d'exercice. Situm du- 
cére (0, is, duxi, ductum). Quint. Situ 
consurnt (or, ris, sumplus sum), pass. 
Quint. TorpescËre, 0, is, pui,s. Sup.,n. 
Sail.'2 J1s laissent leur esprit se ronil- 
ler, Ingenium torpescËre sinunt. Sall. 
" ROUIR, v. act. C. MACÉARA. 

ROULADE, 5. f. Agrément de chant 
forme de plusieurs inflexions de volx sur 
une même syllabe. Souus (ï) vibrans 
(entis), m. lin. : Faire des rontades, 

ocem crispare. Fest. Vibrissare, 5. 
parf. ni sup., 0. Fest. 

ROULAGE, s. 12. 1° C. ROULEMENT 
£o. |] 20 C. cuanniacz. 
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ROULANT, ANTs, adj. 4° Qui roule 
aisément. Volubilis, m. f., e, n. Cic. 
Voy. mouice (adj.) 1°. || 2° Commode 
pour Je charroi. Facilis, m. f., €, 0. 
Quint. || 39 Continu. Voy. ce m. 2e. 

ROULEAU, s. in. 1° Paquet de qq. 
ch. qui est roulé. (En géo.) Volumen, 
minis, 0. Plin. (De papier) Scapus, t, 
w. Varr. ap. Non. Plin. || 2° Cylindre 
servant 4 divers usages. (En gén.) Cylin- 
drus, ti, m. Cato. Cic. Virg. (Pour faire 
rouler des fardeaux) Scutula, æ,f.Cæs. 
: [Transporter] à l'aide de rouleaux, 
Subjectis scutulis. Cæs. || 3° Moulure à 
la base d'une colonne. Torus, à, m. Vitr. 

ROULEMENT, s. m. 4° Mouvement 
decequiroule: Leroulementdes roues, 
Rotarum cireumactus (üs), m. Plin. (00 
Lourne ordin. par RoOLER, Voy. ce “) 
I] 2° Grondement. Voy. ce mol 2°. | 
3° Changement alternatif. Vicissitudo, 
dinis, f. Liv. Voy. À lour de nôcs 2°. 

ROULER, v. acl. 10 Faire avanter 
une Ch. en même temps qu'elle tourne 
Sur elle-même. Voluëre, o, is, volui, 
volutum, act. Cic. Volutare, ael. Col. 
: Rouler un rocher, Sarum voluëre. 
Ter. — une amphore sur le sol, Am- 
phoram per ferram volutare, Col. Voy. 
Faire nouLen (neut.). || Fig. Rouler 
sa vie comme on peut, Teuuiler rem 
gerëre(o, is, gessi, gestum). Ter. Voy. 
PASSER (act.) 30. |] 2° Entrainer, Char- 
rier dans son cours. Devoluëre (vuy. 1°), 
act, Quint, Vehÿre, o, is, veri, vec- 
um, act. Liv. Invelëre, act. Liv. 
Trahfre, 0, is, traxri, tractum, act. 
Sall. : Fleuve qui roule des rochers, 
Amnis sara devoluens. Quint. Rouler 
des flots de sang, Sanguine fluëre (0, 
îs, fluxi, fluzum), D. Cic. — ses eaux 
avec impétuosilé, Undas vi agëre (0, 
is, egi, actum). Curt. — de la terre 
dons la mer, Terram in mare evoluëre. 
Liu. Qui roule de l'or, Aurifer, fera, 
ferum. Plin. || 3° Tourner et retourner. 
Voluëre (voy. 19°), act. Plin. : Houler 
qq dans Ja boue, Aliquem in lufo 
pervoluÿre. Ter. || 4° Diriger de côte 
et d'autre : Rouler les yeux, Oculos 
voluëre (voy. 10). Virg. intorquére (eo, 
es, lorsi, fortum). Vurg. || 5° Fig. agi 
ter dans son esprit : Rouler qq. ch. 
dans son esprit. dans sa têle, en soi- 
même, Volulare aliquid animo. Cic. 
in animo, Liv. secum animo. Liv. 
Aliquid secum voluëre (voy. 1°). Sall. 
Liv. voluËre cum animo sue. Sull. 
animo. Liv. in animo. Liv. Agilare 
aliquid animo. Cic. in animo. Liv. 
menle. Cic. Liv. in mente. Varr. Cic. 
cum animo. Sall. secum. Ter. Sall, 
11 6° Plier en rouleau. Voluëre (voy. 
je), acl. Varr. Convoluëre, act. Plin. 
Involuëre, act. Plin. Complicare, act. 
Plaut, Cic. Intorquére, act. Liv. : 
Rouler un A}, Filum voluère. Varr. 
— un cordage, Rudentem eompli- 
care. Plaut. Gomme roulée eo bou- 
letles, Gummi in offas convolutum. 
Plin. Rouler qq. ch. autour de son 
corps, Jnvoluÿre aliquid corpori. 
Plin. Serpents roulés sur eux-mêmes, 
Serpentes cireumvolulæ sibi ipsz. 
Plin. Voy. ENROULER, ENTORTILLER 2°, 
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RovLen, v. neut, 1° Avancer en 
tournant sur soi-même. Volvi, or, ëris, 
volutus sum, nass. Cic. = Le cylindre 
roule, Cylindrus volvitur. Cic. |} 2e 
Être balance par les flots. Fluctuare, n. 
Cic. Jactari, pass. Nep. || 3° Tomber 
en tournant sur soi-même. Devolui 
[oy- 4°), pass. Liv. Provolui, pass. 

ac. = Il roule à terre, Humi voluitur, 
Vtrg. Rouler à bas de soû lit, de son 
cheval, Devolvi lectulo. Sen. Ex eque 
prolabi (or, ëris, laps sum), dép. 
Liv. — dacs un ablme, In præceps 
deferri (feror, ferris, lalus sum), pass. 
Liv, Hs faisaient — des boucliers du 
haut de leurs murailles, Clipeos e 
maris devolvebant. Curt. Faire — des 
tonoeaux sur les ouvrages, Cupas in 
opera provoluëre. Ilirt. Faire — qqn 
au milieu de la rue, Provoluère aliquen 
an mediam viam. Ter. || Fig. Rouler 
dans l'oisivelé, À d otium devolui. Col, 
| 6° Avancer au moyen de roues. Volui 
(voy. 1°), pass. D'apr. Virg. (Georg. 
1, 163). Voy. S'avaNcER 1°, ALLER 
410. || Se Couler. Labi (voy. 2e), dép, 
Cie. Voy. coucer {neul.) 2, || 6° Cir- 
culer; être en abondance. Voy. cincu- 
L&n 39, aADONDER 20. || 7° Errer sans 
s'arrêter. Errare, n. Cic. Voy. EARrA. 
Il 8° Alterner. Voy. te m. || 9° Sub- 
sister, trouver moyen de subsister, vi- 
vre. Voy. SUBsiSTER. || 10° Fig. Se 
rapporter 4, concerner. Verti, or, &ris, 
versus sum, pass. Cic. Esse, sum, es, 
fui, futurus, 0. Cic. = La cause roule 
sur un point de droil, Vertitur causa 
in jure. Cic. Toute Ja discussion — 
sur ce point, Circa hanc consultatio- 
nem disceptatio omnis verlitur. Liv. 
Tout le débat — sur la digaité, Om- 
nis esi de dignitale intentio. Cic. En- 
tretien qui — sur une ch., Sermo de 
re. Cic. Tout cela — sur un mut, Hzc 
omnia verbo continentur (de contineri, 
eor, lenlus sum, pass.). Cic. La ques- 
tion — sur les personues, Quæsiio 
circa personas consisiit (de consistére, 
0, stiti, s. sup., n.). Quint. Vuy. por- 
Ter (neul.) 40. || 11° Fig. Reposer sur, 
dependre de =: Toul roule sur toi, Um- 
nia in te posita sunt. Cic. Tout — sur 
une seule personne, Omnia in unius 
polestule vertuntur (voy. 10e). Cic. 
Voy. DÉPENIRAR 20, REPOSER (neul.)3°, 

Se nouLre, v. réfl. 4e Se tourner 
de côte et d'autre étant etendu. Volu- 
ari, pass. Varr. Cic. Se volutare. 
Plin. Se voluëre (o, is, volui, volutum). 
Plin. Se versare. Cic. : Se rouler dans 
la poussière, In pulvere volutari. Varr. 
se volutare. Plin. Ils se roulent à tes 
pieds, Tibi ad pedes volutantur. Ad 
Her. 11 se roulait d'un côlé el de 
l'autre, Se versabat in utramque par- 
tem. Cic. || Fig. Se rouler dans toutes 
sorles de débauches, ]n omni genere 
fagitiorum volutari. Cic. || %° S'en- 
lacer, so mettre en boule. Se convoluëre 
(voy. 4°). Plin. = Les veines des ar- 
bres se roulent en spirale, Convol- 
vunt se venæ arborum. Plin. C. S'EN- 
ROULER, S'ENTORTILLER 20. 

ROULETTE, 8. [. Petite roue. R 
tula, æ, (. Col. . : 
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ROULEUR, s. m. Charançon de la 
vigne. C. le suiv. 

ROULEUSE, s. f. Sorto de chenille. 
Convoluulus, 5, m. Cato. Plin. Invol- 
vulus, mn. Plaut. 

ROULIEN, s. m. Voiturler. Vectu- 
rarius, it, m. C.-Th. 

ROULIS, s. m. Osoillation de câté 
d'un navire. Maritina (æz) jactatio 
(onis), f. Liv., et simpl. Jactatio. Cic. 

ROUPIE, 8. {. Humeur qui pend au 
nez. Stiria, æ,f. Virg. Plin. Mart. 

ROURE, 5. m. C. RoUvRE. 

ROUSSÂTRE, adj. Qui tire sur le 
roux. Subrufus, a, um. Plaut. 

ROUSSEAU, 5. m. Homme qui « 
les cheveux roux. Rufus, i, m. Plaut. 

ROUSSEUR, 8. f. 1° Couleur de ce 
qui est roux. Rufus (i) color (oris:, 
m. Alart. || 2° Tache rousse sur la 
poau. Lenticula, æ, [. Cels. Plin. Len- 
tigo, gims, f. Plin. =: Tache de rous- 
seur, Même lraduel. Couvert de rous- 
seurs, Lentiginosus, a, um. V.-Mar. 

ROUSSILLON, ano. prov. de France. 
“Auscinensis (is) comilatus (üs), m. 

ROUSSIR, v. act. 1° Faire devenir 
roux. Aufare, s. parf., act. Plin. Voy. 
soux. || 2° Brûler legbremont. Adu- 
rère, 0, is, ussi, usfum, act. Liv, 

Roussin, v. n. 1° Devenir rou. 
Rufescère, o,is,s. parf.nisup..n. Plin. 
Voy. roux. || 2e Étro legèrement brûlé. 
Aduri, or, Eris, uslus sum, pass. Plin. 

ROUTE, 8. f. 1° Voie pratiqueo pour 
aller d'un lieu & un autre. (En gén.) 
Via, æ, f. Cic., el qqf. lier, tineris, 
n, Cic. (Chemin étroit) Semita, z, . 
Cic. Voy. cuxMIN 40. |] 2° jen gén.) 
Tout lieu par où l'on passe. Via, æ, f. 
Cic. Lier, lineris, n. Cic. Voy. cREuIN 
2e. | 3° Chomin par eau. Cursus, Us, 
w. Cic. =: Tenir sa route, Cursrn te- 
nère. Cic. Voy. cHEMIN 30. || 40 Fig. 
Vole que l'on suit, manière de se con- 
duire, conduite. Via, æ, f. Cic. ter, 
tineris, 0. Cic. Ratio, onis, f. Cic. = 
Faire fausse roule. In itunere deerrare, 
n. Cic. Faire lout à fait fausse —, 
Yotä viä errare, n. Ter. Voy. CHEMIN 
4&0.]| 6° Pr. et Fig. Passage ou Direc- 
tcn vers, accbs; issue. (En gén.) Via, 
s,f. Cic. [ler, tineris, n. Cic. (En- 
trée) Aditus, üs, m. Cic. (Sortie) Exi- 
tus, üs, m. Cic. = Faire route par l'É- 
ire, Per Épirum îter facère. Cic. 
aire — vers un lieu, Ad locum üler 
habère ou facère. Cic. Voy. ALLER 2°. 
Paire fausse —, De cursu suo dece- 
dére, n. Cæs. In itinere deerrare, 0. 
Cic. || 6° Action d'aller, de marcher. 
lier, tineris, a. Cic. Via, z, f. Cic.: 
Rester en route, In ifinere subsistère, 
n. Cæs. Indemnité ou Frais de —, 
Viaticum, à, n. Cic. Viatica, orum. 
a. pl. Cic. Frais de — alloués aux 
smbassadenrs, Legativum viaticum ou 
simpl. Legativum. Dig. Voy.cHrkmin 69. 
1 7° Fig. Marche, cours, voie d'exccu- 
Üon. Cursus, üs, m. Cic. Voy. CUEMIN 
1°.118° Pr.et Pig. Distance parcourue. 
ter, tineris, n. Cic. Via, æ, f. Cic. 
Spatium, ii, 0. Cæs. Voy. chemin 8°. 

ROUTIEA, s. m. Homme fin et cau- 
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teleux : Un vieux routier, Veterator, 
oris, m. Cic. 

ROUTINE, 8. f. 1° Capacité acquise 
plutot par une longue habitude que par 
etude. Usus, üs, m. Quint. Voy. exré- 
RIENCE. || 2° Usage ancien de faire une 
Ch. toujours de la même maniere. Con- 
sueludo, dinis, f. Cic. Voy. onNiène 
20, HABITODE A0. . 

ROUTINIER,S. m. Celui qui agit par 
routine = Etre un routinier, un vieux 
—, *Trilam viam semper sequi, dép. 

ROUVRE, 3. m. Sorte de chône. 
Robur, boris, n. Plin. 

ROUVRIR, v. acl. Ouvrir de nou- 
veau. Voy. am 1° et ouvnin : Rouvrir 
uoe blessure, VOy. BLESSURE. 

Se nouvrin, v. pron. S'ouvrir de 
nouveau. Voy. ns 1° et S'ouvuin : Les 
blessuresse rouvreaot, VOy. BLESSORE. 

ROUX, oosss, adj. Qui est d’une 
couleur entre le jaune et le rouge. 
Rufus, a, um. Ter. Plin. : Un peu 
roux, C. RoussATRe. Devenir —, Au- 
filescère, 0, is, S. parf. ni sup., n. 
Plin. || S. m. Teinire en roux, Ruti- 
lare, act. Liv. Plin. 

ROXANE, epouse d'Alexandre le 
Grand. Rorane, es. f. Curt. 

ROYAL, ALE, adj. 19 Qui a rapport 
ä un roi. Regius, a, um. Cic. =: Rési- 
deace royale, Palais royal, Regia, >, 
f. Cic. || 2° Qui est digne d'un rol. Re- 
galis, m.f..e,n. Cic. 

ROVALEMENT, adv. D'une ma- 
nibre royale. Regtie. Cic. Regaliter. Liv. 
More regio. Sal. More regali. Just. 

ROYALISTE, 8. ©. f. Quiestattaché 
au parti d'un roi. {s (Ea) qui (quæ)}regiis 
partibus favel (vebat, TRI Kep. 

ROYAUME, s. D. État gouverné 
par un roi. Regnum, i, n. Cic. 

ROYAUTÉ, 8. f. Dignité de roi. 
Regnum, i, n. Cic. Regia (æ) dignitas 
(atts), , Nep. Regia potestas, [. Cic. 
Majestas regra, f. Cæs. : Les insignes 
de la royauté, Insignia (ium) regia 
(iorum), n. pl. Cic. 

RUADE, s. [. 4° Actlon d'un cheval 
qu! jette les pieds de dorrière en l'air. 

alcitratus, üs, om. Plin. : Délacher 
une ruade à qqn, Aliquem calce petfre. 
Hor. Voy. Aug. || 4° Fig. Brutalite. 
Voy. ce m. 3°. 

RUBAN, 5. m. Tissu plat et très 
étroit. Vitta, æ, f. Virg. Ov. Tæuia, 
f. Virg. Mart. Voy. BANDRLETTS. 

RUBEÉFACTION, 5. f. C. nouGECUR. 

RUDEFIER, v. act. C. nouain. 

RUBICON, petit À. d'Italie. Rubico, 
onis, m. Cic. 

RUBICOND, oo, adj. Rouge (en 
par!. du visage). Aubicundus, a, um. Ter. 

RUBIS, s. m. Sorte de pierre pre- 
cieuse. Carbunculus, 1, m. Plin. 

AUDIRIQUE, 5. f. 4° Sorte de terre 
rouge. Iludrica (æ) terra (æ), f. Col., 
et simpl. Ftubrica. Vitr, || 20 Titre, on 
rougs (dans certains livres). flubrica,æ, 
[. Dig. || 8° Titre (en gén.). Voy. ce m. 
1] 6° Fig. Méthode, pratique, règlo. Voy. 
ces m. || 5° Fig. Ause. Voy. ce m. 

RUCHE, 5. f. Panier, Bolte où on loge 
les abeilles. Alveus,i,m.Col.Plin.Aluus, 
1,f. Varr. Plin. Alvearium,ii,n. Varr. 
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Virg. Col. Alveare, is, n. Virg. Plin. 

RUCUER, s. m. L'endroit où sont 
les ruches. Alvearium, ii, n. Varr, 
Apiarium, 0. Col. 

RUDE, adj. 1° Brut. Rudis, m. f., 
e, n. Plin. Quint. || 20 Grossier. Ru- 
dis, m. f.,e, D. Quint. V.-Maz. As 
per, era, erum. Sall. Horridus, a, um. 
Cic. Voy. onossien 60. || 40 Qui man- 
que de delicatesse, de grdce. Voy. caos- 
81ER 50. || 4° Raboteux, inegal. Asper, 
era, .erum. Cic. Voy. naBOTRUX 4e, 
11 6° Apre au toucher. Asper, era, erum. 
Tib. : Barhe rude, Barba aspera. Tib. 
|| 6° Apre (au goût). Asper, era, erum. 
Ter. Durus, a, um. Cat. || 7° Dur (en 
parl. du son). Asper, era, erum. Ci, 
Durus, a, um. Cic. Horridus. Quint. = 
L'espril rude, Spiritus asper. Prisc, 
11 8° Rigoureux (en pari. de la tempe- 
rature). Asper, era, erum. Tac. Durus, 
a, um. Cæs. Gravis, m. ff ,e, n.Cæs. 
119° Qui cause de la fatigue. Durus, a, 
um. Cic. Gravis, m. [., e. n. Cic. Ope- 
rosus, à, um. Cic. Laburiosus. Cic. 
Arduus. Cic. Vov. PÉNIBLE 4°, um 
8°. || 40° Où l'on fait de grands efforts. 
Acer, cris, cre. Cic. Magnus, a, um. 
Cic. : Rude combal, Acris pugna. Cic. 
11 41° Impetueux, fort. Vehemens, gén. 
entis. Cic. Jngens. Cic. : Un rude veut, 
Vehemens veutus. Cic. Voy. Front 14°. 
1] 420 Difficile à supporter, qui fait souf- 
frir. Asper, era, erum. Liv. Durus, a, 
um. Cic. Gravis, m.f..e.n. Liv. Voy. 
our 8°. || 13° Rigide, austère Asper, 
era, erum, Cic. Durus. Cic. Voy. Au- 
srÈkns 2°, our 9e, || {6° En parl. des 
pers. Dur, fâcheux. Asper, era, erum. 
Cic. Durus, a, um. Cic. Horridus, Cie. 
Acerbus. Cic. Voy. Don 100. || 160 Re- 
doutable. Acer. cris, cre. Cic. : Un 
très rude adversaire, Acerrimus aduer- 
sarius.Cic. Voy.nrnouTanLe.|| 16° Qqf. 
Grand,considerable en son genre.fagnus, 
a, um. Cic. Ingens, gén. entis. Cic, 

RUDEMENT, adv. {° Desagroable- 
ment (pour l'oreille). Dure. Uor. || 2e 
D'une manière fatigante. Aspere. Cic. 
11 3° Avec effort. Entre. Cæs. Cic. Ope- 
rose. Cic. || 6° Aveo impetuosite. Vehe- 
menter. Cic. l 6° Vigoureusement. 
Acriter. Cic. Vehementer. Hirt. || 6e 
Violemment. Vehementer. Cæs. Vio- 
lenter.Sall. Liv. || 7°Avecdurete, sevère- 
ment. Duriter. Ter. Aspere. Cic. Du- 
rius, Cic. || 8° Beaucoup. Valde. Cic. 
Vehementer. Cic. Voy. BEAUCOUP, 

RUDESSE, 5. f. 1° Qualité de ce 
qui est encore brut : Matière qui 2 en- 
core toute sa rudesse, Materia rudis. 
Fest, Voy. BRUT 40. || 20 En par!. des 
pers. Grossièrete, defaut de culture. 
Asperilas, alis, {. Hor. Tac. Inhuma- 
nilas, f. Cic. Rusticitas, l. Quint. || $e 
En parl. des ch Manque de delicatesse, 
manque d’elegance. {lorror, oris, masc. 
Quint. Pl.-j, Voy. onoss1ËRETÉ 3e. || 
4° Qualite de ce qui est raboteux. Aspe- 
ritas, ais. f. Cic. |] 5° Qualité de ce 
qui est pre au toucher. À speritas, atis, 
. Cic. || 6° Aprate (d'un goût). A spe- 
rifas, afis, f. Plin, Duritia, æ, f. Plin, 
1] 7e Durete (d'un son). Asperitas, atis, 
. Cic. À 8° Rigueur (de la tompèra- 
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ture). Asperitas, atis, [. Sail. Voy.|—, Dilabi, dép. Liv. Battre en —, C. 


RIGUEUR 40. || 9° Duroté, sévérité. 
Asperilas, atis, {. Cic. Nep. Duritia, 
æ,. ff. Ter Duritas, atis, f. Cic. Acer- 
butas, f. Cic. Voy. Dunmré 9. || 10° 
Aclion on Parole rudo, dure, severe. 
Acerbitas, atis, f. Liv. Voy. nuneTk 8e. 

RUDIMENT, 3. m. 1° Principe {d'un 
art, d'une science). Voy. ÉLÉMENT 5°. 
112° Organe reduit a de très petitesdimen- 
sions: Unrudiment de mamelle,*Forma 
(æ, f.) quasi mammæ inchoalz (Sm.). 

RUDIMENTAIRE, adj. 1° Élèémen- 
taire. Voy. ce m. || 2° Qui a le carao- 
tère d'une bbauche. nchoatus,a,um.Cic. 

RURNOYER, v. act. C. BAUTALISER. 

4. RUE, 8. [. Chemin dans une ville, 
dans un village. Via, æ, f. Cic. Qaf. 
Publicum, 1, n. (— voie publique). 
Cic. Liv. : La porle s'ouvre sur la 
rue, fanua an publicum rejicitur. Plin. 
11 n'ose se montrer par les rnes, Non 
audef esse in publico. Cie. Aller en 
lilière par tes —, Lecticä per publicum 
vehi. Suet. [Aller] de rue en rue, Vi- 
catim, adv. Cic. Hor. 

2. nUE, s. f. Sorte de plante. Ruta, 
s, f. Cic. 

RUELLS, 8. f. Petite rue. Angi- 
porius, üs, m. Cic. 

RUER, v. act. Jeter aveo Iimpétuo- 
site. C. Lancen 1°. 

Rosa, v. peut. En parl. d'un cheval. 
Jeter les piods de derrière en l'air. Calci- 
trare, 0. Plin. =: Qui rue, Voy. RuRUR. 

Se nuen, v. réf. Se jeter impetueu- 
sement sur, assaillir : Se ruer sur qqn, 
In aliquem irrudre (0, is, ui, s. sup.), 
n. Cic. Voy. Se 3ETEn 4° el surt. 5°. 

RUEUR, 80$e, adj. Qui a l'habitude 
de ruer. Calcttro, onis, masc. Varr. 
Calcitrosus, a, um. Dig. 

RUGIR, v. n. Faire entendre un 
rugissement. Fremêre, o, is, mui, mi- 
tu, n. Plin. 

RUGISSEMENT, 8. ©. Cri de cer- 
tains animaux ferocos. Fremifus, üs, D. 

in. 

RUGOSITÉ, «. f. Asporité. Asperi- 
tas, atis, (. Cic. Scabritia, &, f. Plin. 
Scabrities, ei, f. Plin. 

RUGUEUX, use, adj. Qui a des 
rugosites. Asper, era. erum. Virg. 
Scuber, bra, brum. Gets. Plin. 

RUINE, 5. f. 1° Chute de qq. ch. 
qui est deperi on qu'on detruit, ecrou- 
lement, destruction. Auina, æ, f. Cic. 
: La ruine d'une ville, Urbis ruina. 
Liv. exttium (ii), n. Cic. excidium, 0. 
Liv. L'année de la — de Carthage, 
Anno quo Carthago concidit (de conci- 
dre, o, is, 8. sup., n.). Vell, La mai- 
son menace —, Ædes vifium faciunt. 
Cic. Maison qui menace —, Ædes rui- 
nosæ. Cic. Domus lapsura, Ov. Tomber 
en —, S'en aller en —, Collabi rui- 
nis, et simpl. Coliabi, er, Eris, lapsus 
sum, dép. Liv. Ruëre, o, is, ui, ufum, 
uiturus, D. Cic. Voy. S'écnouLen. 
Pool qui est tombé en —, Pons col- 
lapsus. Liv. Villes en —, Urbesdirutæ, 
Cic. eversæ. Cic. Voy. AuINK 1°. Bat 
tre en —, C. Baltre en enècux 4°. || 
Fig. La république menace ruine, Res- 
publice pracipitat, n. Cic. Tomber eu 


Baltre en Bnècne 3°. || 2° Fig. Perte 
des biens, des richesses. Reï familiaris 
naufragium (ii), n. Cic.: La ruine de 
Décianus, Deciani fortunarum naufra- 
gium, Cic. Ta —, Fortunarum tuarum 
ruinæ (arum), f. pl. Cic. La — étant 
déja consommée, Jam rebus omnibus 
perditis. Cic. Causer la —, C. AuINER 
80. || 8° Fig. Perte de l'honneur, du 
crédit, du pouvoir. Ruina, z, f. Cic. 
Pernicies, ei, (. Cic. Exitium, it, n. Cic. 
Interitus, üs, m. Cie. : La ruine d'un 
État, Reipublicæ eversio (onis), [. Cic. 
La — del Étolie, Ætoliz interitus. Cic. 
Travailler à la — de sa patrie, Occu- 
pari in patriä delendä. Cic. Causer la 
—, C. AuINER 4e. L'Étal tombe en 
—, Respublica dilabitur (de dilabr, 
or, Éris, lapsus sum, dép.). Cic. San- 
ver Thèbes de la —, Thebas ab inte- 
ritu retrahëre. Nep. Être sur le pen- 
chant de sa —, Voy. PENCUANT (subst.) 
do, J'ai suivi lompée dans sa —, 
Ruentem Pompeium secutus sum. Cic. 
La — des lois, Legum interitus. Cic. 
Qui est en —, C. nuiné 5°, Noy: 
PERTE 40. || 4° Fig. Co qui cause la 
destruction. Pernicies,ei,f. Çic. Pestis, 
is, . Cic. = La ruine de l'État, Civi- 
tatis pestis on pernicies. Cic. Voy. 
FLÉAU 39 el 4e. Qui est la — de, 
FUNESTS à 10°. || 6° Fig. Ce qui en- 
traîne une grande depense. Damnum, 1, 
n. Plaut. : Etre une ruine pour qqn, 
Voy. AuINEUX 20. || 6° Debris, Restes 
de ce qui est detruit. (En geo.) Ruinæ, 
arum, f. pl. Liv. (Murs démolis) Pa- 
rtetinæ, arum, f, pl. Cic. (Traces, 
vestiges) Vestigia, torum, n. pl. Cie. 
5 Ruiues d'une ville, Urbis vestigia. 
Cic. J'ai été ému à la voe des — de 
Coriathe, Me moverunt Corinthi as- 
peciæ parielinæ. Cic. Construire des 
temples avec les — d'autres teniples, 
Ruints templorum templa ædificare. 
Liv. Relever sa maison de ses —, 
Eversos penales restiluÿre. Liv. Ville 
qu renait plus florissante de ses —, 

rôs velut ab stirpibus Letius renata. 
Liv, || Fig. Voir les ruines de sa pa- 
trie, Vidère patriæ cinerem (de cinis, 
masc. — cendre). Ad Her. Établir 
uo peuple sur les — de l'empire dé- 
truit, /n cinere deflagrati inperii gen- 
tem collocare. Cic. 

AUINE, ÉE, part. passé de AUINER, 
Voy.ce v. [| Adj. 1° Qui est en ruine. 
Dirntus, a, um. Cie. Eversus. Cic. = 
Ville à demi ruinee, Urbs semirula. 
Liv. || 2° Fig. Detruit. Perditus, a, 
um, Cic. Eversus, Liv. : Affaires rai- 
nées, Res prolapaa. Liv. Crédit ruiné, 
Fides labefncta. Suet. Le crédit est 
—, Fides concidit (de conctdïre, e, is, 
s. Sup., n.). Cic. {| 8° Fig. Qui n’a 
plus de force. Perditus. Cic. : Santé 
ruinée, Perdita valetudo. Cie. Voy. 
épuisé 3°, || 6° Qui a perdu sa fortune. 
Perditus, a, um. Cic. Patrimonio nau- 
fragus. Cic. Voy. éruisé 40. || 6° Pig. 
Perdu moralement = Ruiné dedébauche, 
Voy. Psuno 30. — d'honneur, de répu- 
talion. Voy. PERDU 4°. 

AUINER, v. act 4e Faire tomber 


RUINE 


on ruine, démolir, abattre. DiruËre, e, 
is, ui, utum, act. Cic. Proruëre, act. 
Liv. Evert®re, 0, is, verli, versun, 
act. Cic. Destruëre, 0, is, struzi, struc- 
tum, act. Cic. Ercüil®re, o, is, cidi, 
cisum, act. Cic. : Ruiner les murailies 
en les minant, Aænia cuniculo sub- 
ruÿre. Liv. [Ma] maisoo est ruinés 
de fond en comble, Ædes cum funda- 
menio perierunt (de perire, 60, is, ü 
et rar. ivi, ilum, 0.). Plauf. Édifices 
ruinés par le temps, Ædificia velus- 
tate sublapsa. Pl.-j. Voy. Dérnuins ie. 
11 2° Ravager. Perdëre, 0, is, didi, di- 
tum, acl. Cic. Vastare, act. Cic. : 
Runner les moissons. Fruges perdfre 
Le is, didi, ditum). Cic. Voy. nAvAGEn 
°, NÉVASTER. || 3° Fig. Causer la perte 
des biens, des richesses : luiner qqn, 
Aliquem bonis exturbare. Cic. de for- 
tunis omnibus deturbare. Cic. bonis 
suis evert®re (voy. 4°). Plaut. — qqu 
complètement, Aliquem funditus ever- 
tre. Cic. Celui que le jeu ruine, {fs} 
quem alea nudat. Hor. Ruiner la pro- 
vence en frais, Provinciam surmplibus 
erhaurire (0, is, hanusi, haustum). Cic. 
Être ruiné, Bonis everti, pass. Cic. 
Fortunis omnikusexrturbari, pass. Cic. 
| &o Fig. Causer la perte de la puissance, 
de la force, de l'honneur, du credit. Per- 
dëre (voy. 29), act. Cic. Everifre (og: 
4e), acl. Cic. l'erveriére, act. Cic. Su 
vertfre, acl. Sall. Destruëre (voy. 1°), 
act. Nep. Frangère, 0, is, fregi, frac- 
tum, act. Cic. Perfringére, act. Cic, 
Affigrre, o, is, fliri, flictum. act. Sail. 
Proflhigare, act. Cic. Pessumdare, o, as, 
dedi, datum, acel. Cic. Atterère, 0, is, 
trivi, fritum, acl. Sall. Conterëre, act. 
Cic. =: Ruiner la républiqne, Rempubl- 
carn profligare. Cic. euertfre. Suet. Les 
Lats les plus puissants sont ruinés 
par la discorde, Discordiä res marimæ 
dilabuntur (de dilabi, or, lapsus sum, 
dép.). Sall. Ruiner un État de fond en 
comble, Civitatem fundilus perdëre, 
Cic. — la puissance des ennemis, le 
parti d'Othon, Affigëre opes hostium. 
Liv. Othonianas partes. Tac.Vovy. ABAT- 
Tag 50. — la réputation de qqn, Labe- 
factare alicujus dignitatem. Cie. — les 
forces, Vires frangère. Cic. — l'auto- 
rilé, Auctoritalem comminuwre (0, is, 
ui. ufum). Cic. — la discipline, Disci- 
plinam dissolu”re (0, is, solui. solu- 
tum). Sirt. Affaires ruinées, Res af- 
fictæ. Sall. perditæ. Cic. accisæ. Cic. 
Liv.Crédit ruiné, Labefacta fides Suet. 
Ruiner les projets de qqn, Alicujus 
consilia frangëre. Cic. — les espé- 
rances, Spem toilère (o, is, sustuli, 
sublatum). Cæs. adimère (o, is, emi, 
emplum). Ter. incidëre (voy. 1°). Liv. 
Les offenses ruinent l'affection, Amor 
injurià erhauritur (voy. 3°). Cic. Voy. 
vérauins 3°.1 6° Fig. Infirmer : Rat- 
ner des arguments, Argumenta resok- 
vêre (voy. 40). Quint. — des opinions, 
Opiniones euellfre (0, is, velli, vulsum). 
Cic. — l'opinion de qqn, Sententias 
alicujus frangre (voy. 4e). Cic. — 
l'acensalion, Accusafionem ezarmare 
Pl.-j. Tout [leur] système est ruiné, 
Omnis ratio ‘acet (de jacère, co, cui, 
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tunis, à.). Cie. || 6° User, détériorer 
(le corps, la santé). l'erdëre (voy. 2°), 
act. Cic. : Santé ruinén Valetud) per- 
dita. Cic. Vov. ÉPUISER 4°, ÉPUISÉ 39. 

Se nmxen. v. 1° Pron. Tomber en 
eulne. Rure, o, is, ui, ulum, uilurus, 
an. Cic. Vay. S'écrnourex. || 2° l'ig. 
Se perdre, être perdu. Perire, e0, is, 
fet rar. dui, itum, n. Cic. Voy. Se 
PEnvRe Î{e. || 3° Fig. Causer sa propre 
perte. C. Se Psrous 2°. || 4° Perdro 
sa fortune. Rem (suam) perdëre (o, is, 
didi, ditum). Plaut. disperd®re. Plans. 
Pecunium (suam) perdëre. Sall. Res fa- 
miliares corrumpère (o, is, rupi, rup- 
tum), Sall. : S: ruicer par trop de 
bonté, Rem perdère per comitaiem. 
Plaut. Se — en qq. ch., In aliquid pe- 
cunias profund®re (o, is, fudi, fusun). 
Cic. Qui se ruine à bâtir, en bâtisses, 
In zdificando damnosus (a, um). Suet. 
Voy. nissirxn 30. 

RUINBUX. ause, adj. 4° Qui me- 
aace ruine. Ruinosus, a. um. Cic. Voy. 
AOINE 4°. || 2° Qui causc du dommage 
par des dépensos excessives. Daninosus, 
a,um. Liv. : Unineux mème pour les 
riches. Damnosus etiam divitibus (au 
dat.). Liv. Dépense ruineuse, Sumplus 
intolerabilis Plaut Voy. coùrrux 2e. 

RUISSHAU. s. m. 1° Potit courant 
d'eau. Hivus, i, m. Cic. Amuiculnus, 
w. Lio. : Petit ruisseau, Aivulus, 
e@. Cic. Prud. ] 20 Fig. Tout liquide 
œulant en abondance. Flumen, minis, 
a. Cu. Rivus, i, m. Plin. : Un ruis- 
seau de larmes, Multæ (arum) lacrimzæ 
(arum), f. pl. Cæs. Voy. rLor 60. 

RUISSELANT, ANTE, a0). Qui ruls- 
selle. Diffluens, gén. entis Ph. Plin. 
: Rimsselant de sueur, Sudore mullo 
diffuens. Ph. Couteau — de sang, 
Culter sanguine manans (gén anlis). 
Lio — do parfums, Unguentu af- 
fluems Cic Etre —,C AuIssrLen. 

RUISSELER. y. n. Coulor on ma- 
nière de ruisseau. Difflutre, 0, is. fluri, 
flurum, a Ph Afanare, n Liv.: les 
membres ruisseilent de sueur, Fluunt 
sudore membra. Lin. Auisseler ds sang, 
Sanguine redundare, n. Cie. — de par- 
fums, Unguenio madëre (eo, es, dui, 
s. snp.), 0. Plin. Les iwurs ruisscl- 
lent de vin, Partietes vino madent Cac. 
Le pavé ruisselle de vin, Patimenta 
vino natant Cic. Le sang — sur ses 
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der e membris pro/usus (de profundi, | laciw, arum, f. 
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l. Cie. mieux quo 


ov,€ris,pass.). Curt. Voy ncissecanr. | Fallacia, æ, f. s. Plaut. Ter. Machina, 
RUMEUR, s. {. {+ Bruit publie, | f. Cie. (De gnerre) Belli furtom (3), n. 


bruit qui court. Rumor, oris, mase. 
Cic Vov. snurr {°. || 2° Bruit confus 
de olusicurs voix. Premitus, üs, m. 
Lin. || 3° Bruit marquant la désappro- 
bation, l'étonnement. Fremitus. üs, m. 
Liv. Voy. nuuuont 90. || 4° Bruit 
sourd el génèral annonçant qq. disposi- 
tion à la révolte. Tunultus, üs, m. 
Liv. : Excite. de la rumeur, Tumul- 
tum cdëre. Liv. Meltre toul en —, 
Omniu tumultu implère. Liv. Élre en 
—, În tumidtu esse. Liv. Tumultuari, 
dép. Cic. Qui est en —, Tumultuosus, 
a,um. Liv. 

RUMINANT, ANTS, adj. Qui ru- 

Ine. Ruminalis, m. f., 6, on. Plin. : 

la manière d'un ruminant, Auni- 
aaufis more. Plin. 

RUMINATION, s. f. Action de ru- 
miner. Ruminatio, on1s, f. Plin. 

INUMINER, v. naut. et act. 1° Re- 
mâcher. Ruminare, n. Col. Plin. : act. 
Virg. Ov. Remunrlbre, o. is, s. parf. 
n1 sup., n. Plin. : |] rumine des her- 
bes qu'il a inangées, Eyas'as herbas 
runanat. Ov. || Fig. Ruminer les mé- 
mes aliments, Eumden cibtim reman- 
dère, Quint, |! 2° Fig. Tourner et re- 
tourner qq. ch. dans son esprit. Rumi- 
nari, dép. (acc.). Varr. : Rurniner un 
dessein, Gonsilium concoquère {o, is, 
cori, coctum). Liv. — une affaire ou 
sur uns affaire, Rem ou Je re sæpius 
cogitare. ic. Voy. ménitun 1°. 

RUPTURE, 3. f. 1° Fracture. Voy. 
ce m. {° el 2°. || 2° Hernie, Voy. ce 
mi. || 3° Fig. Annulation d'actes publics 
on particuliers. AE CASSATION. DIS- 
SOLUTION 2°. || 6° Fig. Désunion entre 
personnes Îlées par amitié, ctc. Dis- 
junctio, onis, f. Gic. : Rupture avec 
qqn, Secessio ab aliquo. Liv. Une — 
est nécessaire, Disjunetio facienda est. 
Cie. Voy. nésonion 2°, 8KOGILLEnIS. 

RUINMAL, ALS, adj. Qui concorne la 
campagno. Rusticus, a, um Cic. Agres- 
dis, a. f.,e, 0. Cic. = Propriété ru- 
rale, Pradinm (ii) rusticum (i). et 
simpl. Præadium, it, n. Cie. Pundus, 
i, m. Cic. Voy. sun (subst.) 120. 
La vie —, Vita rustica. Cic. 

RUSE, 3. {. Moyen dont on se sert 


. pour tromper. (En gén.) Artificium, 


veux, Sanguis in oculos rdundat. sta, n. Cic Ars, riis, fèm. Liv. Fraus, 
lor. Sueur qui — des membres, Su- | audis, [. Cic. Dolus, à, m. Cie. Fal- 


S, s. m. ot f. Olx-neuvième lettre 
le l'alphabet français. S, f. n Prisc. 
SA. Voy. son (pron.). 


S 


wa en pelits grains. (Fin) Arena, æ, f. 
Cic. (Gros; Sabulo, onis, m. Varr. 
Col. l'ail. Sabulum, 1, n. Plin. Curt 


SAUHAT, 1. m. lo Dernier jour de | : Grain de sable, Arenula, æ, f. Plin. 


ta zemainc chez les Juils Sabbatum, à, 


on. Just. Vulg. : Le jour du sahhat, | san.onneox. | 
Dies sabbati. Vulg. || 2° Assemblée | sable (= per 


l'leiu de —, Sembloble à du —, C. 
Fig. Semer dans le 
re Sa peine), Semina 


de sorciers. * Magorunt cætus (üs), M. l'arenis cemmitiÿre. Sen. || 2° Lieu sa- 


Ü 3° Fig. Tapage, vacarme. Voy. ces in. 
SALL£, s. m. 1° Gravier en poudre 


ble. Arena, z, f. Cic. || $° Plur. Pays 
sadlonneux = Les sables, Arena, z, f. 


C1:.,elsirop'.Furtum. Gurr.Voy.srnae 
raoëuws) = Esprit de ruse, Astutia, 
a, f. Cic. Ter. Voy. rinsssm 8e. 1. v 
a ane —- ld-dessous, (lus suberst. 
Just. Imagiuer une —, Artiforum 
excogitare Cie Fallacias on Fcl'acrim 
fingére. l'laui. Ter. Employer la —, 
Voy. AUSER. Sc prendre dans ses nro< 
pres ruses, Azuminibus suis se com- 
pungère. Cic. La ruse a échoué, Occi= 
dit dolus. Plaut. Par —, Per frauilem. 
Suet. Astute. Cic. Dolo. Sall. Per do= 
lum. Cæs. Se défaire de qqn par —, 
Opprimere aliquem per insidias. Sall. 
Avec —, Aslute. Cic. Dolose. Plaut. 
Cic. Fallaciter. Cie. Plin. Versut. 
Plaut. Cic. 

RUSÉ, $z, ad). Qui « de se ruse; qu 
annonce de le ruse. Asfulrs, 4, um. 
Cic. Dolosus. Cic. Versutus.Cÿe. Vafer, 
fra, frum. Cic. Fallaz, gén. acis. Cic. = 
Un rnsé compère, Veterater, or1s, 1 
Cic. Vay. ASTUCIEUX. 

RUSER, v. 0. Se servir de ruses. 
Dolum ou Fraudem adhibère (eo, ce. 
dur, bitum). Cic. : Ruser à la guerre, 
Dolo pugnare. Nep. {1 faut — (à la 
guerre), Furtu opus est. Curt. 

RUSTAUD, AUDE, adj. Grossier. 
Rusticus, a, um. Voy. GuossiEn 6°. 

HUSTICITÉ, s. f. Grossiorete. Jtus- 
ficilas, atis, f. Quint. Voy. aRoss1È- 
HETÉ 40. 

RUSTIQUE, adj. 1° Qui concerne 
la campagne. Austicus, a, um. Cic. 
Agrestis. m. f.,e, 0. Cic. : Travaux 
rustiques, Vie rustiqne, Voy. cuve 
50. |f 2° Inculte, grossier, rude. Rusti- 
cus, a, um. ic. Agrestis, 10. f.. e, 0. 
Cic. : Un peu rustique, Subrusticus, 
a, um. Cic. Voy. iNCOLTR 2°, GROs- 
sirn 60, 

RUSTIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nière grossière. Ausfice. Cic. Voy. 
OHOSSIENEMENT 4°. 

RUSTRE, adj. Fort grossisr. C. 
AUSTAUD. 

RUTUH, n. de femme. Ruth, indéc!. f. 

RYTUME. 8. m. Nombro, caderce, 
mesure. Numerus, à, m. Cic. Numeri, 
urum, m. pl. Cic. Modus, i, m. Cic. 
Alodi, omem, m. pl. Cic. =: Contre le 
rythme, Extra numerum. Cic. 

RYTIAQUE adj. Qui appartient 
au rythme. Râythmicus, a, um. Cupel. 


s. Cie. Arenz, arum, L, pl. Liv. 
6° Gravelle. Voy. ce m. 

SARLEN, v. act. 1e Couvrir de sable, 
“Arena conszerg?re(o, is, Sersi, sjer- 
sun, act. |} 20 Fig. Boire tout d'un 
trait. C. Buire. 

SANLEUX. eusr. adj. Môlèdesable. 
Arenclus, a, um. Cato. 

SANLIERE, s. (. Lieu dont on tire 
du suble. Areniria, æ, f. Cic. 


1504 SACRA 
SABLON, 8. m. Sable fin. Arena, 
s, f. Col. 


SABLONNEUX, euss, adj. 4° Où il 
y a beaucoup de sable. Subulosus, a, 
um. Plin, Arenosus. Virg. : Eudroit 
sablooucux, Sabuleta, orum, D. pl. 
Plin. || 2° Semblable 4 du sable. Are- 
naceus, à, um. l’lin. 

SABLONNIÈRE, 5. f. C. SABLIÈRE. 

SAporT, s. m. 1° Chaussure de bois 
: Des sabots, Sculponez, arum, Î. Plaut. 
Cato. Chaussé de —, Sculponeutus, 
a, um. Varr. || 2° Corne du pied de 
qq. animaux, Ungula, æ, f. Varr. || 3° 
Sorte de jouot. Turbo, binis, m. Cic. 

sAG1tE,s. m. Sorte d'opee. Gladius, 
ii, m. Cic. Voy. 5PÉe. 

SABRER, v. art. 1° Frapper à 
coups de sabre. Gladio pereutËre (io, 
is, Eusst, cussum), al, Hire, || 20 Fig. 
Expédier procipitamment. C. uAccen 3°. 

1. SAC, 8. w. 4° Sorte de poche de 
cuir, de toile, eto., ouverte seulemenl 
en haut. Saccus, 1, m. Cic. = (l'arri- 
cide] cousu dans un sac (de cuir), 
Insutus in culeum (masc.).Cic.||Fig.Sac 
& vio, C. ivnoaxs. || 2° Habit de peni- 
tenco. Saccus, 1, m. Hier. |] 3° Abces. 
Voy. ce m. 

2. SAC, 3. m. Pillage entier (d'une 
vllle). Direptio, onis, [. Cic. Voy. PiL- 
Laoë. Meltre à sac, C. SACCAOGR. 

SACCADE, 8. Î. 1° Secousse brus- 
que qu'on donne 4 un cheval en lui ti- 
rant {a bride. * Subitus (à) trartns (üs), 
m. || 2° Secousse vivlente donnee à qqn. 
Voy. secousses. || 3° Mouvement brus- 

ue et irregulier. * Afotus (üs) subttus 
() etincompositus (i), m. : [Les vents] 
se précipiteul par saccades, Anunt 
impetibus crebris. Lucr. || Fig. [Rou- 
couler] par saccades, Carptim. Plin. 
Ze style marche par —, Voy. saccanÉ. 

SACCADÉ, ÉF, adj. Brusque ei ir- 
régulier : Mouvement sarcadé, C. 
saccane 30. || Fig. Respiration sac- 
cadée, Concisus spiritus. Plin. Siffle- 
ment saccadé, Sibilus abruptus. Plin. 
Voix saccadée, Vocis genus crebro in- 
cidens. Cic. La voix devient —, Scin- 
ditur voz. Quint. Débit saccadé, Pro- 
aun£iatio resulians. Quint. Parler eo 

hrases saccadées, Infracta loqur. Cic. 
e slyle est saccadé, Sermo imparibus 
apatis subsultai. Quint. 

SACCADRR, v. act. Donner des 
saccades (à un cheval). * Subuto tractu 
agrlare leguum). 

SACCAGE, s. m. C. BOULEVERSS- 
MunT 40. 

SACCAGEMENT, 8. m. Action de 
saccager. C. 2 SAC, PILLAGR. 

SACCAGER, v. act. Mettre à sac, 
piller. Diripére, io, is, ripui, reptum, 
acl. Cic. Vov. PILLRR 1°, PILLAGE. 

SACERDOCS, s. m. Prétrise. Sa- 
cerdotium, ti, n. Cie. Lact. 

-BACERNOTAL, aus, adj. Apparte- 
sant au sacerdoce. Sacerdotalis, m. f., 
4, 0. Plin. Tert. 

SACUET, 6. m. Petit sac. Sacculus, 
,m. Cat. Apul. Saccellus, un. Cels. Petr. 

SACOCHE, 5. f. Sorte de grande 
bourse. Sacciperium, ii, n. Plaut. 

SACRARIENTAL, ALE, el SACRA- 
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MENTEL, »LLE, adj. 1° Qui appartient 
a un Sacroment. * Ad sacramentum où 
Ad sacramenta pertinens (gêu. entis). 
1 2 Fig. Essentiel pour la conclusion 
d'une affaire. Solleunis, m. f.,e, n. 
Cic. V.-Maz. 

SACRE, s. m. Action de sacrer. 
*Consecratio, onis, . 

SACRÉ, Ée, part. passé de SACRER, 
Voy. ce v. [ A j. 4° Qui concerne la 
religion : Objet sacré, Res sacra. Ov. 
Les objets sacrés, Sacra, orum, 0. pl. 
Cic. Le caractère sacré des dieux, 
Deorum sanctimonia (æ), f. Cic. || Le 
mout Sacré (près de Rome), ous 
Sacer. Liv. La voie Sacrée (à Rome), 
Via Sacra. Cic. || 2° Respectable. 
Sanctus, à, um. Cic. = Droit sacré, 
Jus sanctum. Cic. Que ce uom de 
poèle soit — à vos yeux, Sit sancium 
upud vos hoc poelæ nomen. Cic. Rico 
ne lui fut —, Ei nihil nefas fuit. Cic. 
Rien n'est — pour l'avarice, Avaritia 
nthil sancti habet. Sal. Ce qui m'est 
plus —, Id quod mihi esf sanciius. Cic. 
Le caractère — de la royauté, Regit 
nominis sancfitas (gén. atis), F. Sali. 
| 3° Inviolable. Sacrosanctus, a, um. 
Cic. Sanctus. Cic. = Regarder uo hôte 
comme un être sacré, Hospitem sanc- 
fun habëre. Cæs. 

SACREMENT, s. m. Signe sensible 
inslitue par Jesus-Christ pour la sanctifi- 
cation des âmes. Sacramentum,i,n. Tert. 

SACRER, v. act. Conferer un carac- 
tère de saintete à qqn. Sacrare, act. Eccl. 

SACIIFICATEUR, 8. m. Ministre 
prepose pour faire les sacrifices. (En 
gén.) Sacrificulus, i, m. Liv. Suet. 
Celui qui immole, en géo.) Immo- 
ator, oris, rm. Cic. Tert. (Le victi- 
maire chez les Romains) Popa, z, m. 
Suet. : Le grand sacrificalenr, Rer 
sacrificus ou sacrificulus. Liv. 

SACRIFICE, 5. m. 1° En gén. 
Offrande faite à Dieu avec certaines ce- 
rémonies. Sacrificium, ii, n. Cic. Sa- 
crum, 1, n. Cic. Res (ei) divina (æ), 
f. Cic. : Sacrifice annuel, Sacrificium 
sotlenne. Cic. Annuum sacrum. Cic. 
Être chargé des sacrifces, Sacrificia 
procurare. Cæs. Faire, Offrir un 32- 
crifice, Sacrificrum fac#re. Cic. agère. 
Cic. Factre sacrum. Cic. rem divinam, 
Cic. Sacrificare, n. Cic. Faire un — 
ä..., VOy. SACRIFLER (neut.) 40. Offrir 
un — pour le peuple, Pro pupulo fa- 
cëre (n.). Cic. Offrir en —, Voy.orrnin 
20. Le — se fail ainsi, [fa se habet 
sacrum. Quint. Le — étant achevé 
selon les formes, Sacrificio rite per- 
petrato. Liv. Tous les sacrifces fu- 
rent favorables, Omnia sacrificia Lrta 
fuerunt. Liv. Voy. vravonante 9, 
AGRÉABLE 30. Relatif aux —, Sacrif- 
calis, m. f.,e,n. Tac. Tert. || Le sa- 
crifice de la messe, Sacrificium, ti, 
n. Aug. } 2° Immolation de victimes. 
Immolatio, onis, f. Cic. : La coutume 
des sacrices humaios, Consuetudo 
hominum immolandorum. Cic. Faire 
un sacriÎce en vue d'un événement, 
immolare de re. Cæcin. ap. Cic. Ils 
faisaient des sacrifices pour que leurs 
enfants fussent.…, Jmmolabants, ut sui 
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liberi essent. Cic. Offrir en sacrifice, 
C. SaCRIFIER (act. 20), || So Pig. Pri- 
vation que l'on s'impose ou à laquelle 
on se rosigne. Juctura, æ, f. Cæs.: 
Faire un grand sacrifice, Magnam jac- 
teram fucère. Cic. Il faisait volontiers 
le — de ses inimitiés, Simultates 
libens deponebat (de deponëre, 0, is, 
losui, positum). Suel, Faire à qqn le 
— de sa candidalure, Petitionem alicui 
concedëre (o, ts, cessi, cessum). Cic. 
Voy. SaCRIFIER (act. 50). Le — de la 
vie, Vitæ devotio (onis), f. Cic. Par le 
— de sa vie, Voy. PRIX de (fin). J'offre 
ma vieen — pour ton salut, Caput 
meum pro [ua salute devoveo (ss vovi, 
votum, vovèére). V.-Maz. Quels sacri- 
fices coûle Ja victoire, Quanto detri- 
ment(o constat vicloria. Cæs. Au prix 
de grands —, Alagnis jacturis. Cæs. 
Par un si petit sacrifice, Tantulo 1m- 
pendio. Curt. 

SACRIFIEN, v. act. 1° Offrir qq. 
ch. à une divinité avec certaines cere- 
monies. Sacrificare, act. el n. Liv. : 
Sacrifier du vin doux à Baccbus, Se- 
crificare mustum Libero. Fest. — de 
l'argeolt à Jupiter. Sacrificare Jovi 
argento (à l'abl.). Plaut. || 2° Immoler 
des victimes & une divinite. Immotare, 
act. Cic. Sacrificare, act. et n. Liv. 
Facëre, 10, is, feci, factum, neut. Col.z 
Sacriñier des victimes humaines, Ho- 
mines immolare. Cæs. — des lètes de 
bétail, des buucs, Sacrifcare pecora. 
Liv. capris (à l'abl.). Liv, — un petit 
chien, Facëre catulo (à l'abl.). Col. — 
un bœuf aux Muses, Bovem Musis 
immolare. Cic.— des moutuns au dieu 
Lare, Lari vervecibus sacrificium fa- 
cére. Cic. Voy. mmuocge 4°. || 3° Fig. 
Causer la perte, la ruine, la mort ds 
q n. l'erdëre, o, is, didi, ditum, act. 

ic. Voy. PRRDUE (acl.) 19, Faire 107- 
uin 10. || 40 Fig. Rendre qqn victime 
de quelque vue, de quelque interêt : Sa- 
crilier qqn à son ambron, ° Aliquem 
ambilionts causä perdëre (voy. 30). — 
les perfides à sa vengeance et à sa 
gloire, Perfidos ultioni et gloris mac- 
lare (— immoler). Tac. || 6° Fig. 
Renoncer à qq. ch., Perdre, Delaisser 
une ch. ou une pers. pour l'amour d’ung 
autre, on consideration d'une autre. 
Postponêre, 0, 15, posui, posifum, act. 
Hor. Posiferre, fero, fers, luli, latum, 
act. Liv. : Sacnifier à qqn ses davoirs, 
Officium alicui postponëre. Hor. — à 
qqn Sa candidature, Pefitionem alicui 
concedre (0, is, cessi, cessum). Cic. 
— à qqn sa propre gloire, Suarum 
rerum honorem alicui remiftère (0, is, 
misi, missum). Liv. — ses affeclions 
a la républiqne, Sues amictlias reipu- 
blicæ donare. Cic. — 8es intérêts 4 la 
liberlé, Libertati suas opes posiferre. 
Liv. — l'amitié à l'argent, Pecuniam 
amicitiæ præferre. Cic. — sa vie au 
salut de l'État, Salutem reipublicz præ- 
ponŸre vilæ suæ. Cic. — sa personne 
et sa vie à l'intérêt public, Se et 
suam vifam reipublicæ condonare. Sall. 
— sa forlune, sa vie pour la patrie, 
Pecuniam, Vitampro patriä profundère 
(e, is, fudi, fusum). Cie. — ces chose 
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4 la liberté, Pro ltbertate hæc proji- 
ctre. Cic. — à l'État son resseatiment, 
[racundiam suam reipublicz dimittére. 
Cas. — ses inimitiés à l'intérêt public, 
faimicifias reipublicæ pernuttére. Cic. 
remiltëre. Liv. conced#re. Cic. condo- 
nare. Cic. donare. Cie. — au salul 
commun des intérêts particuliers, Pu- 
blicæ salutis causä rea famaliaris com- 
moda negligëre (o, is, gleri, glectum). 
Cæs. — l'intérèl public à sou caprice, 
Rempublicam libidini substernëre (0, 
ts. stravi, stratum). Cic. || 6° Pig. Faire 
l'abandon de qq. ch. Prodëre, 0, is, didi, 
ditum, act. Ter. Cic. =: Sacrilier sa vie, 
toute sa forlune, Vifam suam, Pecu- 
niam omnem prodëre. Ter. — l'intérêt 
commun, la cause commune, Utilita- 
tem cominunem prodère. Cic. Commu- 
nem cuusam derelinquêre (0, is, liqui, 
hetum). Cic. — ses intérêts, Utiltta- 
tes suas omilt®re (voy. 5°). Cic. Ils ne 
veulent pas — même la plus petite 
portion de leur glaire, Gloriz jactu- 
ram ne mninimam quidem volunt facère 
{io, is, fecr, factum). Cic. Voy. Aban- 
DONNER 30. 

Sacnimen, v. n. 1° Faire un sacri- 
fa. Sacrificare, n. Cic. Sacrificium 
agrre (o, is, egi, actum). Cic. Sacnf- 
cium facëre (io. is, feci, factum). Cic. 
Rem divinam facëre. Ter. Cic. El qgf. 
simpl. FacFre, n.Crc. : Pendant qu'on 
sacrifiail, Cum fieret. Cic. Sacnfer 
aux dieux, à Junon, Diis sacrificure. 
Varr. Junoni fac#re. Cic. || 2° Fig. 
Faire des concessions 4. Cedrre, o, is, 
cessi, cessum, n. (dat.). Cic. Servire, 
fo, is, iui et ii, itum, n. {dal.) Cic. 
Inservire, 0. (dat.). Cic. = Sacrifier à 
l'harmonie {du style), Numerts seruire. 
Cic. — à l'opiuion publique, Famæ 
inservire. Tac. Voy. CONCESSION 40, 
oBéin 3°. 

Se sacnimen, v. réfl. 1° Faire Île 
sacrifice de sa vie. Vitam profundère 
{o, is, fudi, fusum). Cic. Vitam suam 

rodëre (o, is, dudit, difum). Ter. Voy. 

e DÉVOUER 4°. || 2° Fig. Se rendre 
viclime de qq. Interêt, de qq. derod- 
ment : Se sacrilier au service de 
gqa, Usui alicujus vitam impendëre 
(o. is, pendi, pensum). Tac. Se — au 
salut de qqn, au salut de l'Élat, 
Allerius vifam suæ anleponëre (0, is, 
posui, positum). Cic. Salutem reipu- 
blicæ præponère vilæ suz. Cic. Se — 
à l'iotérèl public, Se et suam vitam 
reipublicæz condonare. Sall. || 3° Fig. 
Se consacrer tout entier 4. Voy. Se 
coxsacuen 2°. || 6° Fig. Se devouer 
(à qqn) : Se sacrifier pour qqn, Se 
totum alicui ded®re (0, is, dedidi, de- 
ditum), Cic. Voy. Se pévourn 2°. 

SACRNILEGE, adj. 1° Qui commet 
un sacrilége. Suerilegus, a, um. Cic. 
= Maio sacrilège, Sacrilega manus. 
Liv. || Subsl. Un sacrilèe, Sucrile- 
gus, 1, m. Cic. || 2° Qui a le caractere 
du sacrilège. Impius, a, um. Cic. : 
Prières sacrilèges, Sceleratz preces. 
Cic. Voy. rupie. 

SacaiLèce, s. m. 4° Action de pro- 
faner les choses sacroes. Sacrilegium, 
ÿ, n. Liv. Nefas (seul. au nom. et À 
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l'acc. s.), n. Cic. =: Commettre nn sa- 
crilège, Sacrilegium perpetrare. Liv. 
facëre. Sen. C'est un — d'abandoo- 
uer.…., Nefas est deserËre. Cæs. ils re- 
gardent comme un — de nomuner.…., 
Nefas habent nominare. Cic. Regar- 
der qq. ch. comme un —, Nefas pu- 
tare aliguid. Cre. || @e Toute action 
contre une pers. sacrès, respectable : 
Priaculum, 1, n. Liv. Nefas (voy. 10), 
n, Cic. : Commeitre un sacrilège, 
Piaculum commutt%re. Liv. 

SACRILÈGEMENT, adv. D'une 
manière sacrilege. Sacrilege. Tert. 

SACRAIPANT, 9. (D. GC. GARNEMENT. 

SACRISTAIN, s. m. Celui qui a 
soin de la sacristie d'une église. C. aan- 
DIEN (d'un temple). 

SACRISTIE, s.f. Lieu où l'onserreles 
vases Sacres, etc. Sacrarium, ài, 0. l'ip. 

SADDUCÉENS, 5. D. pl. Secte 
juive. Sadducæi, orum, w. pl. Tert. 

SAFRAN, s. m. 4° Sorts de plante. 
Crocus, à, m. Virg. Crocum, i, n. Cels. 
Plin. : Des safrans, Croci, orum, m. 
pl. Ov. De safran, Odil entre du —, 
C. sarRaNé. || Safran bâtard, C. can- 
Taame. || 2° Coulour jaune. Crocus, 1, 
m. Lucr, Virg. 

SAFRANE, Ég, adj. 10 Où Î! entre 
du safran. Crocinus, a, um. Cels. || 2° 
Jaune. Croceus, a, um. Virg. Plin. 

SAGACE, adj. Doué de sagacité. Sa- 
gaz. gen. acts. Cic. VOy. PÉNÉTHANT 2°. 

SAGACITE, 5. f. Penetration d'es- 
prit. Sagacitas, atis, f. Cic. Voy. Pé- 
NÉTRATION 40. 

SAGE, adj. 1° Judicieux, prudent. 
Sayiens, gén. entis. Cic. Prudens : Il 
est sage d'éviter..., Sapientis est 
evitare, Cic. Voy. sonicieux 1° et 2°. 
1 2° Moderb, retenu, reglé. Sapiens, 
gén. ents. Cic. Moderalus, a, um. Cic. 
Modestus. Cic. Temperatus. Cic. Voy. 
monkné 2°, || 3° Modeste, pudique. 
Modestus, a, um. Cic. Pudicus. Cie. 
Voy. monesre 4°. |] 6° Qui a sa raison, 
raisonnable. Sapiens, gèn. entis. Cic. 
Sanus, a, um. Cic. Voy. naISONNABLE 
2e el 40 =: Qui n'vsl pas sage, C. Dé- 
RAISONNABLE 19, || 6° Doux (en parl. 
des animaux). Afitis, m. f.,e, 0. Bel. 

Sao, 3. w. 14° Chez les anciens, 
Homme qui s'est distingue par une pro- 
fonde connaissance des sciences ou de 
la morale. Sapiens, gén. entis, em. Cic. 
: Les sept sages (de la Grèce), Sep- 
tem sapientes. Cic. || 2° Ordin. Celui 
qui est sage. Sapiens, géo. entis. Cic. 

SAGE-FE3MMEB,8.(.C.ACCOUCUROSE. 

SAGEMENT, adv. 1° Judicieuse- 
ment. Sapienter. Cic. Prudenter. Cic. 
I] 20 Avec moderatlon. Moderare. Cic. 
Voy. uon£réuenT 2°. || 3° Aveo mMo- 
destie. Voy. mopesTEeuent 4°. || 6° 
Raisonnablement. Saprenter. Cic. 

SAGESSE, 5. f. 1° Connaissance na- 
turells vu acquise des choses, lumieres 
de l'esprit. Sapientia, æ, . Cic. l'ru- 
dentia, f. Cic. : La sagesse, celte con- 
naissance des choses divines et hu- 
Muiues, Sapientia rerum divinarum 
et humanarum scientia. Cic. || 2° Qua- 
lité de ce qui est judicieux, prudent. 
Sapientia, æ, {. Cic. Prudentia, f. Cic. 
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Consilium, it, n. Cie. a La sagesse qui 
est Ja science de la vie, Sapientia, 
quæ est ars vivendi. .Cic. C'est de |s 
— qu'il faut, non de la précipitation, 
Consilio, non impelu, opus est. Cie. 
Conduire la guerre avec plus de —, 
Majore ratione bellum administrare. 
Cic. || 3° Moderation, retenue. Aode- 
ratio. onis, Î. Cic. Modestia, æ, f. Cie. 
Temperantia, f. Cie. Modus, i, m. Cie. 
: La sagesse est la santé de l'âme, 
Saptentta sanilas est anumi. Cie. Voy. 
VONÉRATION Îe. || 6e Modestie, chas- 
tete. Modestia, æ, f. Cic. Verecundia, 
f. Cic. Pudicitia, (. Cic. || 6° Soin qu'on 
met à éviter ce qui est outré. Alodus, à, 
w. Cic. Moderatio, onts, f. Cic. Voy. 
MESURR 120. 

1. SAGITTAIRE, 5. m. Un des si 
nes du zodiaque. Sagitfarius, it, m. 
ic.-poel. Plin. 

2. SAGITTAIRE, s. f. Sorte de 

plante. Sagitta, æ. (. Plin. 

SA GONTE, . de l'Espagne ancienne. 

Saguntum,t,n. et Sagnutus,1.fém. Liv. 

SAGONTIN, mnK. adj. (Qui est) de 

Sagonte. Saguntinus, a, um. Liv. 
SAIE, 8. [. Manteau militaire des 
Romains, etc. Sagum, i, n. Cæs. Cic. 
Sagulum, D. Cic. : Vétn de la saie, 
Sagatus, a, um, Cic. Sagularus. Suet. 
SAIGNANT, ANTE, 4d)j. Qui degoutte 
desang.Sanguinolentus,a,um. Varr.ap. 
Non.C..Aur.Cruentus.lels. || Fig.Plaie 
saignante, Crudum vulnus, Ou. Pl.-j. 

SAIGYÉE, 8. f. 1° Ouverture de la 

veine pour tirer du sang. Sanguinis de- 
traclio ou missio (onis), f. Cels. = 
Faire une saignée à qqn, C. sa19NEn 
(act.) 49. Pratiquer une —, C. sar- 
GNER (act.) 19. [1 20 Sang tiré. San- 
guis (inis) emissus (i), m. Col. || %e 
Pli formé par le bras et l'avant-bras. 
* Brachii fiers (&s), m. || 4° Rigole 
our tirer de l'eau. Fossa{æ)incilis (is), 
. Cato. Incile, is, n. Cato. Ulp. : Faire 
des saignées, fnalia aperire. Cato. 

SAIGNEMENT, 8. m. Écoulement 

de sang. Sunguinis profluviumn (ii), n. 
Plin. : Saigocment de nez, Sanguinis 
e naribus flurio 1on1s), f. Plin. 
SAIGVER, v. act. do Tirer du sang 
en ouvrant la velne =: Saigner qqa, 
Alicui sanguinem mitfËre (0, is, misi, 
nussum). Cels. — au bras, Miitiére 
sanguinem e brachio, Cels. || Abs. 
Signer, Sanguinem dimitt®re. Varr. 
extrahïre (o, is, {rari, (ractum). Plin. 
detrahïre. Col. venis emilt#re. Plin. 
IL 2° Égorger. Voy. ce mi. || 3° Faire 
écouler par des rigoles une partie de 
l'eau : Saigner un œarais, Paludem 
sulcis derivare. Col. — une rivière, 
Ex flumine aquam derivnre. Cæs || 4° 
Fig. Tirer de qqn une somme considé- 
rablo : Saigner une province, Sangui- 
nem provincis mtttère (vay. 1e) Cie, 
SAIGNER, V. D. Perdre du sang. 
Sanguinem fundre (o, is, fudi, fu- 
sum). Cels. : La hlessure saigne abou- 
damuent, Prufusto sanguinis ex vul- 
nere ft. Cels. [La plaie] — facilement, 
Facile cruentatur. Cels. 1] — du aez, 
Sanguis ei e naribus fluit (de re 
0, Auri, flurum, n.). Cels. E Fig 
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Saugner du nez, C. Perdre counace 
4° ou Ne pas lenir sa ParoLE 14°, 
Le cœur me saigne, Gravissime doleo 
(es. lui, liturus, lêre, n.). Cic. Ani- 
mus mihi dolet. Plaut. Gela me fait 
saigner le cœur, llæc res mihi acer- 
bum dolorem commeovel (de commouêre, 
co, movi, motum). Cic. Faire — la 
blessure de la république, Méductam 
republicz cicatricem refricare (0, as, 
eur, caturus). Cic. 

Se SarcNen, v. réf. Donner jusqu'à 
se géner. Mugna impendia facëre (io, 
ïs, fecr, factum}). Pl.-j. : Se saigner 
pour qqn, Alicui de visceribus suis 
satisfacère (neut.\, Cic. Se — pour 
qq. ch., Pecunias in rem profundëre 
(o, is, fudi, fusum), Cic. 

SAIGNEUX, EUSE, 4dj-C.SANGLANT. 

SAILLANT, ANTB. adj. 1° Qui 
avance, qui sort en dehors. Eminens, 
gén. entis. Cæs. Cic. Prominens, Liv. 
Plin. Projectus, a, um. Cie. : Yeux 
saillants, Joues saïillantes, Eminentes 
oculi. Cic. genæ. Cic. Dents —, Deutes 
qui prominent. Plin. Lure saillant, 
Voy. Faire sasLuim 4°, Poar qu'il 
n'y eût aucune partie saillanle, Ne 
quid eminèret. Cæs. Figure qui n'a ni 
aogles saillanta, ni angles rentrants, 
Figura, quæ nil habet incisum an- 
gulis, nihil anfractibus. Cic. Faire pa- 
raitre, Rendre sallanl un objet (en 
parl. d'un peintre), Nem eminentem 
facÿre. Plin. Quint. Reodre les veines 
saillanles, Venas proferre (fero, fers, 
tuli, latum). Plin. ]| 20 Fig. Qui se fait 
remarquer notablement. Eminens, gén. 
entis. Cic. Insiguts, m.f., e,n. Cic. = 
Défaut saillant, Grande vilium, Cic. 
S'allacher dans son imilation à ce 
qui est —, Insiguia imilando consec 
lari (dép). Cic. On ne trouve pas, pour 
flétrir le mécbaant, de trails assez 
saillants, [mprobus notarti satis insi- 
gnite non polest. Cic. Voy. noTanLe 1°, 
REMANQUADLE,ÉMINENT20,NRILLANT 40. 

SArLLLE. S. [. 4° Mouvement impe- 
tueux qui se fait avec intorruplion. Im- 
pelus, üs, mo. Plin. || 2° Fig. Empor- 
tement, fougue. Impetus, üs, m. Cie. 
VOY. EMPORTEMENT 10, FODOUF 10. || 
30 Fig. Trait d'esprit, brillant et surpre- 
nant. Facele dictum (ÿ), n. Cic. An pl. 
Sales (sans géo.), m. pl. Cic. Facetiæ, 
arum, f. pl. Cic. Argutiæ, f. pl. Cic. 
Voy. mor 6°, espniT 80. || 4° Émi- 
nence, bosse. (En gén.) Eminenfia, z, 
f. Cie. (T. d'architeclure) Erpressio 
(onis) eminens (entis). f. Vitr. 2: Faire 
saillie, Former —, Être en —, Emi- 
nère, €0, es, nui, S. Supes n. Cic.(L'os| 
forme —, Ercedit (de ercedëre, 0, 
cessi, cessum, 0.). Cels. Procedit. Cels. 
{| 5° Avance. Prominentia, æ, f. Vitr. 
Projectura, f. Vitr. Procursus, üs, m. 
Plin. : Saillie (d’une maison), Projec- 
fum, i, n. Dig. Construire un toit eu 
—, Tectum projicFre (io, is, jeci, jec- 
tum), act. Cic. Dig. Promontoire qui 
a ane énorme —, Promontorium vasto 
ezcursu. Plin. Faire —, Former —, 

tre en —, Prominëre (voy. 4e), n. 
Cæs. Plin. Cap qui fait — au milieu 
du Pont-Eoxin, Promontorium per 
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medium Eutinum procurrens (de pro- 
currère, 0, is, cucurri et curri, cursum, 
a.). Plin. Ils ropoërent les parties 
des solives qui faisaient —, Projec- 
turas lignorum præsecuernnt, Vitr. || 
60 T. de peinlure. Relief apparent. 
Voyÿ. nëtIEr 30. 

SAILLIN, v. n. {0 Jaillir. Emicare, 
0, ns, cui, catum, n. Liv. Plin. Voy. 
JAILLIR 4°. || 20 Former une ominence. 
Eminère, 60, es, nuï, s. sup., n. Cic. 
Voy. sAILLIE 40, || 3° S'avancor en de- 
hors. Prominére(voy.2e),n.Cæs. Plin. 
VOY. SAILLIB 5°. 

SAIN, ane, adj. 4° Qui a une 
bonne conslitution, qui n'est pas sujet 
à être malade. Sanus, a, um. Cels. 
Saluber et Salubris, m., bris, f., bre, 
n. Sall. Liv. =: Homme sain, Sanus 
homo. Cels. Corps —, Salubre cor- 
pus. Liv. État —, Sanitas, atis, f. 
ic. Salubritas. f, Col. || 2° Qui ost en 
bon état, non altére. Sanus, a, um. Cic. 
Integer, gra, grum. Cic. Pall. Incor- 
ruplus, @, um. Plin. = Fruits sains, 
Poma integra. Pail. Partie saine du 
corps, Sana pars corporis. Cie. Elat 
sain d'un os, Ossis sanilas (aftis), f. 
Cels. Bois — (= non pourri), Incor- 
ruplum lignum. Plin. || Sain el sauf, 
Incolumis, m. f.,e, n. Cic. Sospes, 
gén. pritis. Liv. Salrus, a, um. Cic. 
Il s'enfuit sain et sauf, Infactus pro- 
fugit. Sall. 1 3° Sense, raisonnable, 
qui n'est pas fou. Sanus, a, um. Cie. : 
Sain d'esprit, Sanus. Cic. Alentis com- 
pos (gén. otis). Cic. Compos animi. 
Ter. — de corps et d'esprit, Compos 
corpore alque animo. Liv. Esprit —., 
Mens sana. Liv. N'avoir pas l'espril 
très —, Viz sanæ mentis esse. Liv. 
Qui n'a pas l'esprit —, Mule sanns. 
Cic. |} 6° Droit, judicieux. Voy. noir 
(adj.) 5°, |} 5° Salubre, qui contribue 4 
a santo. Saluber et Salubris, m.,bris, 
f., ôre, n. Varr. Cie. : Les pays les 
plos sains, Saluberrimæ regiones. Cæs. 
Via sain, Vinum corport salubre. Col. 

SAINDOUX, 8. m@. Graisse de porc 
fondue. Arungia, æ, (. Pliu. 

SAINEMENT, dv. {° D'une manière 
salne, salubre. Salubriter. Col. || 2° 
Fig. D'une manière raisonnable. Sanä 
mente. Cie. Recte. Cic. Probe. Cic. 
Bene. Cic. : Plus sainement, Sulubrins. 
Cic. Trés —, Saluberrime. Pl.-j. Juger 
—, Vere judicare. Cic. 

SAINFOIN, s. m. Sorte de plante. 
Onobrychis, idis, f. Plin. 

SAINT, AINTE, adj. 1° Consacré à 
Dieu, qui appartient à la religion. Sanc- 
tus, a, um. Cic. Sacer, era, crum. Cic. 
Religiosus, a, um. Cir. : Temple saint, 
Templum sancium. Cic. religiosum. 
Cic. | S. m. Le saint des saints, 
Sanctum (i, n.) sanctorum. Vulg. || 2° 
Qui vit selon la loi de Dieu. Sanctus, a, 
um. Cic. || Subst. Un saint, Vir (iri) 
sanc{us (i), m. Eccl. Une sainte, Fe- 
mina (æ) sancta (æ, f. Ecci. Les 
saiots, Sancti, orum, m. pl. Aug. || 
3° Qui est conforme 4 la loi de Dieu. 
Sanctus, a, um. Cic. || 4° Essentielle- 
ment pur, souverainement parfait (en 
part. de Dieu). Sanctus, 8, um. Vulg. 
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= Le Saint-Esprit, Spiritus (is) sanc- 
{us (i), m. Vulg. || 6° Digne d'un grand 
respect. Sanctus, a, un. Cic. =: Droits 
plus saints, Jura sanctiora. Nep. 
SAINT-AMAND, v. de France (Nord), 
*Amandopolis, is, f. 
SAINT-BERNARD, n. de deux mon- 
tagnes 2: Le Grand-Sainl-Beruard 
(Suisse), * Mons (ontis) Sancti Ber- 
nardi Major (oris), m. Le l’elit-Saint- 
Beroard (Fraoce), * Mons Sancti Ber-. 
nardi Minor, m. 
SAINT-DERTRAND DE COMIN- 
GES, v. da France (Haule-Garonne), 
Lugdunum (i, n.) Convenarum. Ant. 
SAINT-DRIEUC, v. de Francs 
{Côtes-du-Nord). ‘* Briocum, 1, n. 
* Briocense (is) Oppidum (i}, n. 
SAINT-CALAIS. v. de France (Sar- 
the). * Anilla. æ,f. * Anixola, f. 
SAINT-CLOUD, y. de France (Seine- 
et-Oise). * Fanum (1, n.) Sancti Clo- 
doaldi. 
SAINT-CYR, village de France{Seine- 
et-Oise). * Sancti (11 Curiacus (i), m. 
SAINT-DENIS. y. de France (Seine). 
*Catolacum, à, n. “Catulliacum, 0. 
* Dionysiopolis, is, f. 


SAINT-DOMINGUEX, €. de Is 
d'Haïti. * {israniola, æ, f. 
SAINT-ÉTIENNE, %v. de Francs 


(Loire). * Fantamçi, n.) Sancti Stephan, 

SAINT-FLOUR, Y. do France (Can- 
tal}. * Fanum (i,n.) Sancti Flori. * Flo- 
riopolis, is, f. 

SAINT-GOTILARND, mcntagne de 
Suisse. “Adula, æ, m. 

SAINT-JEAN-D'ACRE, v. de Syrle. 
Ace,es,f. Nep. 

SAINT-LÔ, v. de France (Manche), 
* Briovera, æ, (.* Oppidum{i,n.) Sancti 
Laudi. 

SAINT-MALO, v. do France (itte- 
el-Vilaine). * Maclovtopolis, is, f. 

SAINT-OMER, v. de France (Pas- 
de-Calais).* Audomaropolis, is, [.° Au- 
demarum, i, n. 

SAINT-OUEN. #. de France (Seine). 
“Capella (æe, l.) Sancti Andœæni. 

SAINT-PÉTERNSNOURG, Capitale 
de la Russie. * Petrorohs, is, f. 

SAINT-POL-DE-LÉON. . de France 
(Finistère). *Leona æ, (. * Leonum, 
1, 0. * Fanum (i, 0.) Sancti Pauli Leo- 
nensis. 

SAINT-QUENTIN, v. de Francs 
(Aisne). * Augusta (æ, f.) Veroman- 
duorum. 

SAINT REMY, v. de France (Bou- 
ches-du-Rbôac). Glanum, 1, n. Liv. 
Ant. *Fantun (i, n.) Sancti Rewigü. 

SAINT SÉBASTIEN, v. d'Espagne. 
*Donastienum, t, 0. 

SAINT-THIOMAS, l'une des Antilles 
Insula (æ, f.) Sancti Thomæ. 

SAINTEMENT, adv. D'une manière 
sainto. Sancte. Cic. 

SAINTES, v. do France (Charenle- 
inférieure). Mediolantum (r, n.) Santo- 
num. Ant. Urbs (is, f.) Santonum. Aus. 

SAINTETÉ, S. f. 1° Qualite de ce 

ul est saint. Sauctitas, atis, f. Cie, 
20 Titre d'honneur. Saustitas, atis, 

. Cass. 

SAÏS, v. de la Basse-Egypte. Sas, 
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is, f. Plin. : Les babitants de Saïs, 
Saitz, arum, w. Cic. 

SAISIE, 8. (. T. de procédure. Ac- 
tion de saisir. Afanüs injecho (ons), f. 
Sen. Quint. Ulp. =: Saisie de biens, 
Mfanus injectio in bona. Sen. Une leltre 
dont la — puisse fournir la preuve 
du fait, Litierz, quæ deprehensæ rem 
coarguŸre possint. Liv. Droit de —, 
Jus hastæ. Tac. 

BAISIN, v. act. 1° Prendre tout 
d'un coup et avec vigueur. Corripère, 
io, is, ripui, replum, act. Sall. Cic. 
Arripêre, act. Cic. Capëre, 10, is, cepi, 
captum, act. Cic. Prehendëre, 0, 1s, 
Aendi, hensum, acl. Cic. Comprehen- 
dêre, acl. Cic. Ayprehendëre, act. Cic. 
: Saisir qqn à la gorge, Fauces alicui 
prehendère. Plaut. — gqn par s00 
manteau, Aliquem palho prehendëre. 
Plaut. apprehendëre. Cic. reprehendère 
(= saisir par derrière). Plaut. Jl ft 
— l'homme, Homintem corripi jussif. 
Cic. Essayer, Teuler de —, Chercher 
à — avec les mains, Manibus uppeiëre 
(o, is, ivt et ii, itum), act. Cic. Ef- 
forl pour — qq. ch., Alicujus rei 
appelitio (onis), ©. Cic. || Fig. Saiswr 
l'occasion, Occasionem arriére. Liv, 
Voy. occasion 20. || 2e Prendre qq. 
ch. pour le tenir ou le porter. Suinÿre, 
o, is, sumpsi, sumplum, acl. Plaut. 
Capÿre (voy. 1 act. Cic. Prehendère 
(voy. 40), acl. Cic. Apprehendëre, acl. 
Cic. Comprehend®re, acl. Cic. : Saisir 
qqn ou qq. ch. avec la main, Aliquem 
ou Aliguid manu apprehenudlëre. Cic. 
Voy. PRenxpan 19. || 30 T. de procé- 
dure. Arrêter, Retenir des biens, des 
objets = Sarsir qq. ch., Alicus rei ma- 
num injicère (io, ts, jeci, jectum). Sen. 
|| 4° Fig. Percevoir rapidement (par 
les yeux, par les oreilles. (En gén.) 
Percipére, io, is, cepi, ceptum, ac. Cic. 
(Par les yeux) Perspicère, 10, is. speri, 
spectum, act. Cic. {Par les oreilles) 
Voy. enTennre 6e : Saisir la ressem- 
blance.… ,Sumilitulinem arrip?re(voy. 
4°). Cic. || 6° Fig. Discerner, compren- 
dre, interpreter. Cujëre (voy. 1°), act. 
Liv. Auixo percin®re, ou simpl. Perci- 
père (voy. $e), act. Cic. Mente com- 
prehendËre (voy. 1e), act. Cic. Tenëre, 
co, es, Lenut, fentum, act. Cic. Intelli- 
gPre, 0, is, lexi, lectum, act. Cic. =: Les 
enfants Saisissent promptement uue 
iofoilé de choses, Pueri celeriter res 
innumerabiles arripiunt (voy. ic). Cic. 
Les: définitions sont peu faciles 4 sai- 
sir, Definitiones non facile perspiciun- 
tur (voy. 4). Varr. VOy. COMPRENDRE 
3°. || 6° Fig. En parl. d'un mal, d'une 
passion, d'une émotion. S’emparer 
vivement de qqn. Corripère (voy. 1°), 
sci. Cels. Suet. Capzre (voy. 19, act. 
Cic. Invad®re, o, is, vasi, vasum, act. 
Sall. : Être saisi par une maladie, 
Morbo corripi. Cels. — par l'air, il 
redevinl malade. À flafus aurä, reci- 
dit in morbum. Suet. — de pitié, Mi- 
sericordiä captus. Cic. correplus. Suel. 
— de crainte, fctus metu. Liv. La peur 
saisit ses parlisans, avait saisi les 
Gaulois, Populares metus invadit. Sall. 
Pauor Gallos defirerat (de defigëre, o, 
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is, firum). Liv, || 7o Pig. Frapper, 
étonner. Occupare, act. Cæs. : Saisir 
les esprits par la grandeur de l’entre- 
prise, Animos magniludine rei vccu- 
pare. Cæs. Saisi d'étuanement, Admi- 
ralione obstupefactus. Cic. Êlre — 
Stupère, «0, es, pui, s. sup., n. Cic. | 
8° Fig. Porter devant un tribunal : 
Saisir d'une affaire le sénat, le con- 
seil, De re ad senatum referre {fero, 
fers, tuli, latum). Cic. ad consitium 
referre. Nep. — les tribunaux d'uue 
affaire, De re experiri (ior, ins, perlus 
sum), dép. Utp. 

Se SAISIR, v. 10 Réf. Saisir, prendre 
en main : Se saisir d’un bâlon, Fustem 
sumère (0, is, sumpsi, sumplum). Plaut. 
VOy. Saisir 2°, PRENDRE 1°. [| 2° 
S'emparer de. CapËre, io, is, cepi, ca 
tum, act. Cic. Occupare, act. Cic. : Se 
saisir d’uo fugitif, Fugitiuum appre- 
hendëre (0, is, hendi, hensum). Dig. 
Voy. S'&wransn 2°. || 3° Prendre en 
main une affaire (en parl. d'un tribu- 
nal, etc.). (Alicujus rei) cognitionem 
ercipire (10, We, cepi, ceptum). Tac. || 
4° Récipr. Se prendre mutuellement. 
Inter secomprehend®re (voy.2°).Lucr.: 
[Les atomes] se saisissant les uns les 
autres, Alix alias apprehendeutes. Lic. 

SAISISSABLE, adj. Qui peut êîre 
retenu par voie de saisie : Bien qui est 
saisissable, Mes in quam manüs injec- 
tio est. D'apr. Quint. (vu, 7). 

SAISISSANT, ANTE, adj. 1° Qui 
saisit (en parl. du froid). Penetrabihs, 
m.f.,e,n. Virg. || 2° Fig. Qui im- 
pressionne vivement. Insignis, m. f., 
e, 0. Liv. Insignitus, a, um. Cic. Mirus. 
Cic. = Ressemblance saisissante, {n- 
signis similitudo. Liv. Exemple sai- 
sissant, Eremplum grande. Cic. Em- 
ployer des images saisissantes, Uti 
imaginibus insignilis. Cic. 

SAISISSEMENT, 6. D. 1° {mpres- 
sion causee par le froid. Perstrictio, 
onis. f. Veg. || 2° Fig. Émotion subite 
et violente. Permotio, onis, f. Cic. : 
Causer à qqu un grand saisissement, 
Aliquem velementer comntovére (eo, 
es, movi, motum). Cic. Eprouver des 
saisissements, {nr eranimctiones incl- 
dère. Cic. Voy. éuorion 4°. 

SAISON, 85. f. 1° L'une des quatre 
parties de l'année. Anni fempus, et 
Simpl. Tempus, ports, n. Cic. Liv, : 
La révolution des saisons, Commuta- 
tiones annuz. Cic. Si nous élions dans 
une saisuo plus favorable, Si commo- 
dius anni tempus essel. Cic. En pleine 
— des chaleurs, Mediis caloribus. Liv. 
La — nouvelle, C. Patnreups. La 
belle —, C. éré. La mauvaise —, C. 
miven. || 2° Temps propre pour qq. ch. 
Tempus, poris, u. Cic. : Dans une 
saisun favorable, Tempore æquo. Suet. 
Daas la —, En temps el —, Tempes- 
tive. Cato. Cic. Être cueilli dans la 
—, dans sa —. Suo tempore percipi. 
Cic. Coupe faite dans }a —, Cæsura 
tempestiva. Plin. C'est la — defaire., 
Tempeshivum est facËre. Plin. Voy. 
MOYENT 6°. Pluie hors de —, Imber 
intempestivus. Lucr. Froid hors de —, 
Præposterum frngus. Sen. || Fig. L’en- 
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jouement, le rire sont de saisoo, 
Lepos, risus decent {de decére, cuit, 
cuerunt, s. 8up.). Plaut. Voy. À PRo- 
pos (loc. adv.} 1° el 2°. L'amilié n'est 
jamais bors de —, Amicitia nungnam 
intempestiva esf, Cic. Tout faire bors 
de —, Omnia intempestive agÿre. Liv. 
Voy. Hons om pnoros {° et 2°, || 3° 
Fig. Periode de la vie. Æiîas, atis, f. 
Cic. Voy. Aam 20. 

SALADE, 3. f. Mots composé d'her- 
bes, etc., assaisonne avec du vinaigre, 
oto. Acelaria, iorum, n. pl. Plin. 

SALAGE, 8. m. Action de saler. 
Salsura, 2, f. Col. Sallitura, f. Col. 

SALAIRE, S. m. 1° Payement pour 
travail ou pour service. Operæ merces 
{edis), et simpl. Alerces, f. Cic, Operæ 
præmium (ti), n. Tac., et simpl. Præ- 
mium, 0. Cic. Banupretium (= prix 
de la maio-d'œuvre), n. Cic.: Gagner 
d'importants salaires, Afagna operæ 
prelia mereri. Liv.Cette province t'a été 
donnée comme un salaire, Provincia 
fibi ista manwpretium fuit. Cic. |] 2° 
Fig. Punition merites. Pretium, ii, D. 
Ter. Hor. Alerces, edis, f. Cic. Vor. 
PRIX 4°. 

SALAISON, 8. f. 1o Action de saler. 
C. saLaGs8. || 4° Viandes salees. Salsa- 
menta, orum, D. pl. Ter. : Marchand 
de salaisons, Salsamentarius, ii, m. 
Ad Her. Suet, 

SALAMINR, Île de la mer Égée. 
Salamis, inis, acc. mina, f. Cic. Sa- 
lamina, æ, f. V.-Aax. : (Qui esl) de 
Salamine, Salaminius, a, um. Cic. Nep. 
Les habitants de —, Salaminii, iorum, 
a. pl. Cic. Plin. 

SALAMANDRE, &, f. Sorte de rep- 
tile. Salamandra, æ, f. Plin. 

SALANT. part. prés. desaLer, Voy. 
ce v.|Adj-: Marais salaots (= d'où l'on 
tire du Sel), Salinæz, arum, f. Cæs. 

SALARIEN, v. sct. Donner un sa- 
laire : Salarier qqn, Alicui præmium 
dare (o, as, dedi. datum). Cic. Ceux 
qui l'ont salarié, Ji a quibus merce- 
dem accepisti (de accipère, io, is, cep- 
tum — recevoir). (ic. Voy. PAYaR 6°. 

SALE, adj. 1° Malpropre. Sordidus, 
a, um. Liv. Squaltdus. Ter. Immun- 
dus. Cic. Illotus (= non lavé). Plaut. 
: Homme sale, Homo squalidus. Plaut. 
immundus. Plant. Mains sales, Ilotæ 
manus. Plaut. Serviette sale, Afappa 
sordida. Hor. La toge est —, Toga 
sordel (de sordère, eo, 8. parf. ni sup., 
o.). Sen. Devenir —, C. Se satin. | 
20 Fig. Deshonnête, obscène. Obscenus, 
a, um. Cic. fuquinatus. Cic. || S° Fig. 
Contraire à l'honneur. Fœdus, a, um. 
Cic. Turpis, m. f.,e, n. Cic. Voy. 
BoNTaUx {°. 

SALÉE, £n, part. passé de saLER, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Qui contient du 
sel. Salsus, a, um. Ter. l'lin. = Goùt 
salé, Salsitudo, dinis, f. Plin. Vitr. 
| 20 Fig. En part. des pers. et des ch. 
Piquant, mordant. Salsus, a, um. Cic. 

SALENMENT, adv. Pr. el Fig. D'une 
manière sale. Spurce. Cic. Col. 

SALER, v. act. 19 Assaisonner avec 
du sel. Sallire, io, is, ii, alum, act. 
Varr. Col. : Saler qq. ch., Alicui rei 
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salem adhibäre (eo, es, bui, bitum). 
Plin, — de la viande, Carnem sale 
consperg®re (o, is, spersi, spersun). 
Col. — du vin, Salem in vino iniscère 
(co, es, cui, mirtun et mistum). Plin. 
1] 2° Meltre du sel sur des chairs crues 
pour les conserver. Voy. CONSFAVER 2°. 

Se acer, v. pron. Devenir salé. 
Voy. DEvENIR 1° el SALÉ 19. 

SALERNE, ?. d'Italie. Salernum, À, 
o. Cic. : (Qui est) de Salerne, Saler- 
aifanus, a, um. Plin. V.-Maz. 

SALETÉ, 6. f. {° Qualite de oe qui 
est malpropre. Spurcilia, æ, f. Col. 
Plin. Squalor, oris, masc. Cic. Liv. 
Iluvies, ei, (. (= élat de ce qui n'est 
pas lavé). Cic. Sen. || 2° Chose sale 
par elle-même. Sordes, ium, f. pl. 
Cic. finmunditiæ, arum, f. pl. Col. || 
30 Fig. Obscenite : La salelé des idées 
et la — des mots, Rerum turpitudo 
(dinis) et verborum obscenilas tatts), 
f. Cic. || &° Parole, Action, Objet obscène. 
C. oDSCÉMTÉ 2e. 

SALIENS (les), s. m. pl. Collège 
de 12 prêtres de Mars. Salit, iorum, 
m. pl. Cic. : Les prêtres saliens, 
Même traduct. Relalif aux —, Salia- 
ris, m.f.,e, 0. Hor. Sen. Chant des 
—, Saliare carmen. [lor. Dignité de 
salien, Saliatus, üs, m. Cic. 

SALIÈRE, s. f. 4° Vaso pour mettre 
te sel. Satinun, i, n. [lor. Flin. || 2° 
Creux cause par la maigreur. Lacuna, 
#, f. Varr. 

SALIN. 1x, adj. C. saré 10. 

SALINE, s. f. 1° Viandes salées. C. 
SALAISON 2°, |] 2e Lieu ou l'on fabrique 
te sel. Salinæ, arum, Î. pl. Cic. : Rela- 
tifaurx salines, Salinarius, a, um. Vitr. 

SALIR, v. act. 1° Rendre sale. În- 
quinare, act. Plaut. Cic. Vitr. Coin- 

uinare, act. Col. Conspurcare, act. 
rare). Col. : Salir un vélement, les 
matins, Inquinare vestem Plaut. ma- 
aus. Plaut. [| 2° Fig. Souiller : Salir 
l'imaginalion, Mentem pollugre (0, is, 
ui, utum). Tac. || 3° Fig. Ternir, fle- 
tir. Inquinare, act. Cic. Liv. Conta- 
minare, act. Cic. Afaculare, act. Nep. : 
Salir la réputation, Famam inquinure. 
Liv. — qqn, Voy. PLÉTRIR (arl.) 30. 

Se Bali, v. pron. 1° Devenir sale. 
Sord-scêre, 0, 15, dui, s. sup., D. Hor. 
Inquinari, pass. Plin, (| 2° Fig. Se 
æuiller, Se inqguinare. Cic. Se conta- 
mainars. Cic. 

SALISSANT, part. prés. de SALIA, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Qui salit. C sauis- 
sant, pari. prés. || 2° Qui se salit aisb- 
ment. * Facile sordescens (gèn. entis). 

SALISSURE, 8. [. Ce qui rend une 
oh. sale. C. saturé 10. 

SALIVATION, 5. f. Ecoulement de 
la salive. Salivatio, onis, f. C.-Aur. 

SALIVE. 8. {. Humeur aqueuse qui 
eue dans la bouche. Saliva, æ, f. Sen. 

ln. 

SALIVER, v. n. Rendre bsaucoup de 
salive : Gueule qui salive beaucoup, Os 
salivts mudum Col. Faire saliver, Sali- 
vam movêre (e0.es, movi, motum). Cels. 

SALLE, 8. f. Grande piece dans un 
appartement. C. caauons 4°, Pièce 
9e 3 Salle de réception, de conversa- 
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tion, Eredra, à, f, Cic. Vitr. Pelite 
— de réception, Exedrium, it, n. Cic. 
— à monger, Cenaculum, à, D. Varr. 
Cic. Cenatio, onis, f. Sen. Pl.-3. Pe- 
tile — à manger, Cenaliuncula, à, f. 
Pl-j. — de jeu (de hasard), Aleato- 
rium, di, D. Liv. — de cours, ete., 
d'andience, Auditorium, à. Tac. Quint. 
Dig. — de deliberatioo, Curia, æ, f. 
Cic. — de vente, Atrium (ii) auctio- 
narium (it), a. Cic. — do spectacle, 
C. THÉÂTRE. 

SALLUSTE, historien latin. Sullus- 
lius, ti, m. Cic. =: Relatif à Sallusle, 
Sallustianus, a, um. Sen. Quint. 

SALMIGONDIS,3.m. 1° Sorte de ra- 
goût. Voy. ce m. |; 2 Fig. Écrit mêle de 
chosesdisparates. Farrago, ginis, f.Juv. 

SALMIS, $. m. C. RAGOÛT. 

SALONION, fils de David. Salomon, 
onis, m. Prud, 

SALON, s. m. {° Salle ds réception. 
Het saLLs. || 2° Fig. Reunion de gens 
du beau monde. C. cencie 5°, moNDs 
9e et 10°. 

SALOPERIE, 9. f.C. sALxTÉ 40 et 40. 

BALPÈTRE,S. m. C. NITRE. 

SALPÈTIUÈNE, 8. f. GC. RITRIÈRE. 

SALSEPAREILLE, 8. f. Sorte de 
plante. * Smilax (acis) salsapartila (æ), 
f. (Linn.). 

SALS:FIS,s.m.Sorte de plante.°Tra- 
gopogon (1\ porrifolium (it), 0. (Linn.). 

SALTIMDANQUE, 8. m. C. BATS- 
LEUR, DOUFFON. 

SALUBRE, adj. Qui contribue à la 
santé. Saluber el pl. souv. Sulubris, 
bris, bre. Varr. Cic. Voy. Bain 5°. 

SALUDRITE, 3. f. Qualite de ce 
qui est salubre. Salubritas, atis, (. Cic. 

SALUER, v. act. 1° Faire une salu- 
tation (à qqn) : Après avoir salué le 
peuple. Pupulo consalutato. Suet. Sa- 
uer de l'épée, Ense satutare. St. — 
les soldats d'un ton affable, Benigne 
appellare milites. Sall. 11 m'a envuyé 
—, Msit qui salutem nuntaret (rmnhi). 
Cie. — à son tour, Resalutare, act. 
Cie. Action de —, C. SALUTATION. || 
2° Faire des compliments par lettre. 
Salutare, act Cic. : Salue Tiron en 
ootre nom, Tironem saluta nosiris 
verbis. Cic. — Deuys pour moi, Dio- 
aysium velim saluëre jubeas. Cic. Voy. 
Faire, Envoyer des coupLimenTs 30. || 
3° Donner des marques de recpect 4 cer- 
taines choses. Salutare, acl. Cic. Liv. 
2: Saluer les images des Césars, Ado 
rare Cæsarum imagines. Suet. || 4° 
Proclamer. Voy. ce m. 1°. 

Se sazugn, v. récipr. Se faire un 
salut l'un à l'autre : Se saluer très 
amicalement, {nier se amicissime con- 
salutare. Cic. Les deux armées 3e 5a- 
luérent, fnter exercitus salutato facta 
est. Cic, Après s'èlre salués, Salute 
datä redditaäque. Cic. 

SALURE, s. f. Qualité que le sel 
communique. Salsitudo, dinis, f. Vitr. 
Plan. Saisugo, ginis, f. Vitr. Plin, Sal- 
silago, f. Plin. 

SALUT, 8. m. 1° Conservation ou 
Rotablissement dans un etat heureux, 
recouvremont de sûreté. Salus, utis, f. 
Cic. Incolumitas, atis, f. Cic. : Mon 
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salut repose sur le — du sénat, sfea 
salus tincolumifale senalüs firmatur. 
Tac. Chercher son —, Ad salutem 
contendère. Czs. Chercber sun — dans 
la fuite, Voy. rurre 19, Je ne me 
nréoccupe que de ton —, iVihil laboro 
nist ut salvus sis. Cic. J'ai pris des 
mesures pour assurer nntre —, Pro- 
vidiquemadmodum salut esse possemus. 
Cic. Procurer le — de qqn, Aliquem 
integrum incolumemque servare, el 
srmpl. Aliquem servare. Cic. ]| ne 
voil dans la dissension aucune chance 
de —, In dissensione nullam salutem 
perspicit, Cæs. La plus grande chance 
de — est de faire..., Nhil tuttus est 
quam facëre. Curt. Tulissimum est fa- 
cêre. Sen. l'résenter une planche de 
— à un naufragé, Dare naufrago ta- 
bulam. Sen. Voy. PLANCHE 1e, Vous 
qui me devez volre —, Vos, quos 
conservavt. Cic. Mes conciloyens qui 
me doivent leur —-, Cives mei a me 
conservali. Cic. || L'agricullure est le 
salul du geare bumain, llunrinum ge- 
nericultura agrorum est salulars. Cie. 
11 2° La felicite oternelle. Salus, utis, 
f. Vulg. Vita (æ) ælerna (æ),f. Vulg. 
11 8° Salutation. Salutatio, onis, f. Liv. 
2 Qui merite un salut, Salutatione di- 
gnus. Cic. Faire un — à qqn, Alien 
salutem dare. Plaut. Aliquem salurare. 
Cic. — militaire échangé entre deux 
armées, fnter exercitus salutatio facta. 
Liv. Recevoir ua —, Salutari, pass. 
Cie. Rendre un —, Salutem referre. 
Plaut. Rendre un — à qqu, Aliquem 
resalutare. Cic. Rends-lui son — de 
apart, Saluta hunc rursus meisverbis, 
Plaut, — rendu, Resalufalie, onis, f. 
Suet. || 4° Terme employe dans le pream- 
bule de certains ecrits : Cicerun à Alli- 
cus, salut, Cicero Atfico salutem(s.-& 
dicit). Cic. Timarchule a Toxile, —,Sa- 
luten dicit Toro Timarchules. Plaut, 
I 5° Exclamation de bienvenue, d'ad- 
miration, etc. : Salnt (Ea s'adr. à ua 
seul), Saive. Cic. (En s'adr. à plo 
sieurs) Sulvete. Cic. Voy. eoxioon. 
BALUTAIUILE, adj. Ulile pour le se- 
lut. Sulutaris, m.f..e,n. Cic. Saluber 
el pl. souv. Salubris, bris, bre. Cic. 
+ Conseils salutaires, Salubria consilie. 
Cie. Maxime très salutaire à l'État, 
Sentenha reipublicæ saluberrima. Cie. 
tre —, Esse saluti. Nep. Ce remède 
est —, Id remedium optime fact. Col. 
Voy. nruèDe 1°. — conlre uce ma- 
ladite, Voy. mon 7°, nrricacs. 
SALUTAIREMENT, adv. Utilement 
pour le salut. Salutariter. Cic. 
SALUTATION, 8. {. Marque exte- 
rieure de civilite. Salutatio, onis, f. Cic. 
: Fatre des salutations, C. saLuma. 
Après nous être fait de muluelles —, 
Salute Jatä redditäque. Cic. Envoyer, 
Recevoir des —, Voy. COMPLIMENT 39. 
SALVE, 6. f. Grand bruit fail pour 
saluer qqn ou en signe de rejouissancs 
: Salve d'upplaudissements, Marimu 
(i) plausus (is), m. Cic. Plu-ieurs 
salves d'applaulissements), l'lausus 
multiplez. Cic. VOY. APPLALDISSEMENT. 
SAMARIE, v. de la Palestine. Se 
maria, æ, f. Plin. 
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SAMARITAIN, AINS, 80). (Qui est) 
de Samarie. Sumarilanus, 4, um, 
Sedul. || Subst. Un Samaritain, Sa- 
nariles, æ, m. Tac. Une Samaritaine, 
Samaritanu, æ, f. Eccl. Les Sama- 
riains, Samaritæ, arum. m. pl. Tac. 

SAMED1:, 3. m. Le sopliôme jour 
de la semaine. Saturni dies (ei), m. 
D'apr. Tiô. (1, 3, 181. 

SAMIEN, ENNE, adj. (Qui est) de 
Samos. Sumius, &, um. Cic. || Subst. 
Les Samieus, Samii, iorum, ®. pl. Cic. 

SAMNITE, adj. (Qui est) du Sam- 
aium. Samnis, gén. is. Liv. blin. 

Sabst. Les Samaites, Samnites, 
un, m. pl. Cic. 

SAMNIUM, contrée de l'Italie. Sam- 
aium, i1, 0. Cic. 

SAMOS, Île de la mer Égéo. Samos 
ou Sanus, i, fém. Cic. 

SAMOSATE, cap. de la Commagène. 
Samosuta, orum, n. pl. Plin. : (Qui 
est) de Samosate, Samosatensis, m. 
f.,e. n. nsc. 

SAMOTURACE, Îlo do la mer Égoo. 
Samothraciu, æ, f. Vurr. Cic. Varg. 
#& (Qui est} de Samothrace, Samothra- 
eius, u, um. Plin. 

SAMSON, juge d'Israël. Samson, 
enis, m. (Eccl.). 

SAMUEL, dornier juge d'Israël. 
Samuel, elis, m. (Ecel.). 

SANCERRE, v. do France (Cher). 
®Sincerra, æ, f. 

SANCTIFIANT, ANTA, adj. Qui 
sanctifile. Sanchfcus, a, um. Eccl. 

SANCTIFICATION, 8. f. Aotion de 
sanctifier. Sancthificutio, onis, {. Eccl. 

SANCTIFIER., v. act. Rendre saint. 
Sacrare, act. Liv.Sanctificare. act. Eccl. 

SANCTION, s. f. 1° Approbation, 
confirmation legale (d'une loi) : Sinc- 
liun donnce par le sénat, Senatüs 
auctoritus (utis\, f. Cic. Sollicuiter de 
lo (— du roi) la — des décrets, Ab 
es petre ut decreta confirme. Nep. 
Voy. AATIFICATION. Rien n'est invio- 
lable sans la — du peuple, Sacro- 
sancium mil est nisi quod plebes 
sanzil. Cic. VOYy. SANCTIONRER 4°. || 
Fig. La sanction du temps, Tempo- 
ris suffragium (ii, n.). Dig. Culture 
qui a la — de l'expérience, Probuta 
ezperinento cullura. Quint. || 2° Ap- 
probation. Approbalio, onis, f. Cic. 

OY. APPROBATION 20. || 3° Poine on 
Recompense portes par une lol. Sanctio, 
onis, Ê. Cic. 

SANCTIONNEN, Y. acl. Donner ja 
sanction à (une loi, eto.). Sancire, io, 
is, sanxi, sancium, act. Cic. =: Sanc- 
tionner une loi, des décrets, Legem 
sancire. Cic. Decrela confirmare. Nep. 
Voy. RaTIFIER || Fig. Cette couven- 
tivu est sanctionnée par mon sang, 
Id fœdns meo sunguine sancitur, Cic. 
L'approbation de l'univers sanc- 
tionue ces actions, Ea orbis lerræ ju- 
dicio ac testimonio comprobantur. Cic. 

SANCTUAIRE, s. m. 1° Liou con- 
sacre, temple, otn. Sacrarium, ii, 0. 
Cie. Delubrum, à, n. Cic. Locus (i) 
sacer (cri), m. Cie. Voy. reurce. || 2° 
Lieu le plus sacre d'un temple. Interius 
(oris) sacrarium (1i), a. Sen. Adytun, 
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t, n. Virg. Hor. Col. || 8° Fig. Séjour, 
siège, asile. Sacrarium, ii, n. Cic. 
Sedes, is, f, Cic. 

SANDA LE, 8. f. Sorte de chaussure. 
Sandalium, it, 0. Ter. 

SANDARAQUE, s. f. Sortie de rè- 
sine. Sandaraca, à, f. Vitr. Plin. 

SANG, 3. m. 1° Liqueur rouge qui 
circule dans les voines et dans les ar- 
tères. (En gén.) Sunguis, inis, m. Cie. 
(Repandu et caillé, versé pour tuer) 
Cruor, oris, m. Sall. l'lin. : Tirer du 
sang à qqn, Voy. saIOKER (acl.) to. 
Gratter des boutons jusqu'au —, Pa- 
pulas radëre quoad eliciutur sanguis. 
Col. Arrèter le —, Sanguinem suppri- 
mère. Cels. Qui n'a plus de —, Ersan- 
guis, m. f.,e, n. Cie. De couleur de 
—, Sanguineus, a, um. Pl'n. Pluie de 
—, Sanguineus imber. Cic. || Fig. Al- 
lumer le sang, C. 2RRITER, ANIMER. 
Avoir le — chaad, C. Être tnAscisLe. 
Faire bouillir le —, C, imPatixnren. 
Rafralcbir, Calmer le —, C. Être 
AGRÉABLa 29. Glacer le —, C. Tanni- 
risn. Faire, Se faire du bon —, C. 
Se né&oum. Se faire du mauvais —, 
Stomachari, dép. Cic. Faire faire du 
MAUVAIS —, C. MÉCONTENTER. La 
substance et le — de l'État, Sucus et 
sunguis civilalis. Cic. Suer le — du 
Trésor, Detrahëre aliquid de sanguine 
ærarii. Cic. ï Pr. Répandre, Verser, 
Faire couler le sang, Sunguinem fun- 
dëre. Cic. profundëre. Cic. Voy.couLen 
{(neut.) 2°. Verser le — de qqn, San- 
guinem ulicujus haurire. Cic. Teindre 
sou glaive de —, Cruentare gladium. 
Sull. Cic. Teint, Taché de —, C. en- 
BANOLANTÉ. Couvert du — de son 
père. Paterno sunguine respersus. Cic. 
Vêtement trempé de —, Vestis san- 
guine madens. Quint. Gisant baigné 
dans son —, Jacens ersanguis. Cie. 
Coùter beaucoup de —, Voy. CoÛTEn 
3e. Victoire qui n'a pas coûté de —, 
Incruenta victoria. Liv. Sall. Effusion 
de —, Saus eflusion de —, Sans ver- 
ser le —, Voy. arrosion 1°. Avec 
effusion de —, Cruente. Just. Avec 
une graude effusion de —, Plurimo 
sanguine. Liv. ingenti cæde. Liv. || 
Fig. Être alléré du sang de gqu, Ali- 
cujus sanguinem stlire. Cic. oz. sAN- 
auinaine. Tremper ses mains dans le 
— de qqn, Sanguine alicujus cruen- 
tare manus. Nep. Se couvrir du — de 
que Voy. Se cogvain 6°. Se baigner 

aus le —, Voy. $e saianan 2°. Don- 
ner son —, Verser son —, Sanguinem 
dare. Liv. Sen. Ce discours te met en 
—, fac oratio te cruentat. Cic. Mettre 
à feu et à —, Voy. revu 13°. |] 2e Vie. 
Sanguis, inis, m, Cie. Vita, à, f. Cic. 
: Menager le sang des citoyens, Voy. 
uénaoën (v.) 2°. |] 3° Extraction, fa- 
mille. Sanguis, guinis, m. Cic. Genus, 
neris, n. Cic. Gens,entis,f. Cie. Stirps, 
pis, {. Cic. : Tenir à qqn par le sang, 
Attingére aliquem cognutione. Cic. 
sanguine. Pi.-j. Les liens da —, Voy. 
LIEN 4°. Qui sont du même —, San- 
guine conjuneli. Cic. Qui est issue de 
— royal, Qui est princesse du — 
royal, Regio semine orts. Liv. Voy. 
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RACE Le. Qui est d'un — illustre, d'un 
— vil, Voy. NAISSANCE 20. || 4° En- 
fant (par rapport 4 son père). Proge- 
nies, ei, f. Varg. Liv. Suboles, is, f. 
Virg. Liv. |] 6° Race d'hommes, Espèce 
particulière d'animaux. Genus, neris, 
0. Cic. : Troupeau d'uu bon sang, 
Pecus boni seminis. Col. Cheval de jur 
—, Equus generosus. Quint. || Fig. 
J'ai été un âne pur sang, Fui asinus 
germanus (= un âne véritable). Cic. 

SANG-PROID, s. m. État de l'âme 
lorsqu'elle est calme, lorsqu'elle se mal- 
triso. Animi præsentia (æ), f. Cæs. Cic. 
Prasens (entis) animus (1), m. Ter. 
Cic. : Qui est de sang-froid, Qui est 
dans son — (= maitre de soi), Sui 
compos (gén. otis). Liv. Être de —, 
fente où Animo consist#re (o, fs, 
stiti, 8. sup.), 0. Cic. Voy. CALME 
(subst.) 2e, (adj.) 1°. Garder son — 
eu parlant, ConsisiFre in dicendo. Cic. 
Voy. Se malrriser. Combatire avec 
beaucoup de —, Præsentissimo animo 
pugnare. A.-b.-Al. Qui n'est pas de 
—, Animi où Sui animi impos. Plaut. 
Perdre son —, Ex potestule ou De 
potestute exire, n. Cic. Reprendre son 
—, În polestatem suam redire, n. Cic. 

Da s4Na-rRoiD, loc. adv. 1° Sans 
omportement. Sedate placideque: Cic. 
3 Répundre de saug-froid, Lente res- 
pondère. Cie. Voy. Avec caiue 29. || 
2e Do dessein prémedite. Consiliv. Liv. 

SANGLANT, ANTE, adj. 19 Tache, 
Souille de sang. Cruentus, a, um. Cic. 
Sauguinolentus. Varr. Cie. Sanguine 
imôutus. Cie. Sunguine infeclus. San- 
guine obus. Sall. Cruore oppletus. 
Liv. Sanguine perfusus. Quint. Sun- 
guinemadens(gen.entis). Quint.:Plais 
encore loute sanglante, Vuinus cru- 
dum. Pl.-7. || 2° Où il y a ou beaucou 
do sang versé. Cruentus, a, um. Sall. 
Liv. : Bataille sangtante, Cruentum 
cerlamen. Liv. Le combat futsanglant, 
Pugnalum est ingenti cæde. Liv. Vic- 
toire sanglante, Cruenta victoria. Sull, 
Mort —, Cruenia mors. Suet. Qui n'est 

as sanglant, Incruentus, a, um, Liv. 
| Se Fig. Très grave (on parl. d'un ou- 
trage). Acerbus, a, um. Cie. Gravis, 
o.f.,e,n. Cic. Atroz, gén. ocis. Cie. 
Indignus, a, um. Cac. 

SANGLE, s. f. Bande plate en tissu 
très fort. (Eu gév.) Lorum, t, ou. Plaut. 
Liv. (De lit) Instita, æ, (. Petr. = Lit de 
sangles, Lectus loris sublentus. Cato. 

SANGLEN, v. act. 1° Ceindre, serrer 
avoo une sangle. * Loro constrangëre (0, 
ts, strinzi, strictum), act. || 2° Ap- 
pliquer aveo force (un coup). C. aprui- 
quan de. 

SANGLIER, 6. m. Porc sauvage. 
Aper, pri, m. Cic. z Nelauf au san- 
glier, Aprunus, a. um. Calo. Plin. 
Aprugnus. Plaut. Chair de —, Apruna, 
a, f.(s.-e. caro). Capit. Spart. 

SANGLOT, 3. m. Soupir redoublé 
pousse aveo une voix entrecoupee. S1n= 
gultus, üs, m. Cic. 

SANGLOTENR. v. n. Pouser des 
sanglots. Singuliare, n. Quint. Singul- 
tirs, 10, is, 8. parf. ni sup., n. Apul. 

SANGSUE, 5. f. Vors aquatique qui 
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suce le sang. Hirudo, inis, f. Cic. Hor. | — auemcutaliou, Non auctus (a, um). 


Sanguisuga, æ, f. Plin. || Fig.: Sang- 
sue du Tresor, Hirudo ærarii. Cie. 

SANGUIN, 1x6, adj. 1° Qui appar- 
tient au sang. * Ad sanguinem perli- 
nens (gen. entis). * Sanguinis (= du 
saog). |1 3° En qui le sang predomine. 
Sunguinosus, a, um. C.-Aur. |] 3° Qui 
est de couleur de sang. Sanguineus, a, 
um. Plin. 

SANGUINAIRE, adj. 1° Qui se 
plait à repandre le sang humain. San- 

uinarinus, a, um. Cic. Voy. caoBL 4e. 
Ï 2° Où il y a de la cruaute. Sanguina- 
rius, a, um. Plin. Vov. catigz 29. 

SANGUIXE, s. f. Sorte de pierre. 
Hæmatues, z, m. Plin, 

SANGUINOLENT, eNTe, adj. Teint 
de sang. Sanguinolentus,a,um.C.-Aur. 

SANIE, 5. f. Pus. Sanies, ei, f. Cels. 

SANIEUX, ause, adj. Chargé de 
sanie. Saniosus, a, um. C.-Aur. 

SANITAIRE, adj. Rolatif à la santé 
publique. * Ad salubritatem on Ad s1- 
nilatem perlinens (gén. eniis) = État 
sanitaire excellent, Optima (æ) vale- 
tudo (dinis). f. Cæs. 

SANS, prép. qui marque le maa- 
que. 1° Regissant un substantif ou un 
pronom. |l s'expr. de differ. manières. 
1. Sine et l'abl. Cic. = Sans travail, 
Sine labore. Cic. — aucun maltre, 
Sine utlo domino. Cic. — lui, Sine eo. 
Cic. Non — larmes, Non sine lacrimis. 
Hor. El ce n'est pas — raison, Nec id 
sine causä. Cic. | 2. Adjectif, Parti- 
cipe on Verbe erprimant le manque, 
la privation. Cic. : Qui est sans amis, 
Amicorum inops (gèn. opis). Cic. Inops 
ab amicis. Cic. Projet — péril, Con- 
ailium periculo vacuum. Cie. La science 
— la justice doit s'appeler.…, Scien- 
fia, quæ est remota ab juslitië, est 
appellanda. Cic. Qui est — aucune 
acience du droit, Scientiä juris desti- 
fuius (a, um). Quint. La force de 
l'intelligence, même — la science du 
droit, Vis ingenii, efirmsi scientià 
juris nudata sit. Cic. Ville — défense, 
Urbs præsidio nuda. Cic. Âme — 
corps, lens corpore vacans (gén. 
anis). Cic. Tète — corps, Defecium 
corpore caput. Pl.-j, Voy. DÉPOURVU. 
f 3. Abl. absolu exprimaut le man- 
qne, la privation = Venir sans té- 
moins, Venire remolis arbitris. Cic. 
— ces choses [je ne supporterais 
plus….], His detractis. Cic. Etre — 
ouvrage, ÂÀb opere vacare, n. Cæs. 
L'averlissemeut est — amertume, 
Monitio acerbatate caret (de carère, eo, 
rui, rilurus, n.). Cic. Voy. MANQUER 
44e. Quel agrément peut-il y avoir 
dans la wie — l'amitie? Quæ potes! 
esse vilæ jucundilas sublatis amaci- 
tiis ? Cie. — l'éternité, Jupiter n'est 
pas pins heureux qu'Épicure, Demytà 
æternitate nihilo bealior est Juyiter 

uam Epicurus. Cic. — plaisanterie, 
emolo juco. Cic. || 4. Ahl. de Nullus, 
a, um. Cic. : Sans danger, Nullo pe- 
riculo. Cæs. || 5. Négation suivie d'un 
Participe on d'un Adjectif. Cic. = Je 
dirai sans crainte d'être soupçonné, 


Cic. Élégant — magnificence, Élegans, 
non maguificus. Nep. || 6. Saxs et le 
subst. exprimés par un Adj. où ua 
Adv. de sens contraire à la significa- 
tion du subst. Cie. = Qui est sans 
vétements, Nudus. a, um. Cic. Qui 
est — armes, Inermis, m. f., 6. 0. 
Cas. Méchanceté — pareille. Singu- 
laris nequitia. Cic. Canius qui n'était 
pas — esprit, Canius, haud inficetus. 
Cic. Comprendre — difficulté, Intel- 
ligére facile. Cic. Agir — réflexion, 
Inconsiderate agère. Cic. || 7. Præter 
(= outre) avec l'acc. Cæs.:1l demanda 
qu'ils amensssent chacun dix bomunes 
sans eux (= eux non compris), Ut, 
præter se, denos adducerent. Cæs. || 8. 
Nisi (= si ce u'est). Cic. : Je ne fe- 
rais rien sans tes couseils, Nihil ge- 
rerem, nisi consilio {uo. Cic. Je ne 
l'aurais pas fait — un motif grave, 
Id nisi gravi de causä non fecissem. 
Cic. Ne pas venir — escorte, Non ve- 
nire nisi præsidio constitulto. Cic. ll 
dit qu'on ne saurail vivre beureux 
— la vertu, Negal jucunde posse vivt, 
aisi cum viriule vivatur. Cie. Les ar- 
mes sont pen de chose au dehors, 
— la sagesse au dedans, .Parm sunt 
foris arma, nisi est consilinm domi. 
Cie. |] 9. Nisi ou Ni fuisset (— s'il 
n'avait pas été, existé, s'il mL avail 
aseu...). Cic.: Sans [loratius Cocles, 
e pont allait donner passage à l'en- 
nemi, Pons iter pzne hostibus dedit, 
ni fuisset Horatius Cocles. Liv. — 
celle fliade, le même tombeau aurait 
recouvert, Nisi [ias illa exstitisset, 
idem tumulus obruisset. Cic. — cela 
(= si cela n'était pas), Quod nistesset. 
Cic. ]| 10. Traduct. diverses : Sans 
la justice, il n'est pas d'hnunèteté, 
Nühilhonestum esf, quod jusiitiä vacat. 
Cic. I n'est pas de générosité — jns- 
tice, Nihil est liberale, quod non idem 
justum. Cic. La beauté ne va pas — 
la santé, Pulchritudo secerni non potest 
a valetudine. Cic. Rien n'a été omis — 
an molif rérieux, Nihil prælermissum 
est quod non habeal sapientem ercusa- 
tionem. Cic. lis publient des orlon- 
aances jasque-là — exemple, Nova 
novi gemeris edicta projonunt. Cie. — 
quai ce ne serait pas de la juslice, 

liter justitia non esset. Cic. || 2° Re- 
gissant un infinitif ou ous et le subjonc- 
üf. Il s'expr. de différ. manières. 4. 
(En tourn. par on sabst.). Sine et 
l'abl. Cie. Qqf. Sabstantif avec Nullus 
8 l'abl. sans prép. Cic. = Sans se plain- 
dre, Sine querelä. Cic. Je n'en puis 
parler — rire, De hoc non possum sine 
risu dicFre. Cic. — crainriire en au- 
cune façon la guerre, Sine ullo metu 
beili. Liv. — tenir compte du sexe, 
Sine ullo serüs discrimnine. Suet. — 
en omellre aucune, Sine ullius præ- 
termissione. Cic. On vieillit — s'en 
aperrevoir, — qu'on s'en aperçoive, 
Sine sensu ælas senescit. Cie. — que 
le goût soit blessé, Sine offensû gus- 
tfis. Col. — coarir de danger, Nullo 
periculo. Cæs. 11 est deveuu suspect 


Dicam non reverens suspicionem. Cic. | — avoir rien fait pour cela, In suspi- 
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cionem, nuuo suo delicto, venit. Cie. 
Disculer — rien affirmer, Null& affr- 
matione adhrbita disserëre. Cic. — bé 
siter, Nulià interpositä dubifatione, 
Cæs. |] 2. Participe avec uue néza- 
tion. Cic. = L'œul voit les autres ob- 
jels sans se voir, Oculus, se non vi- 
dens, alia cernit. Cie. Je dirai la vé- 
rité — craindre le soupçuu, Dicam 
quod verum esi, non reverens sus}cio- 
nem. Cic. ls se retirèrent — avoir osé 
combattre, Non aus dimicare, se re- 
ceperunt. Cæs. Les animaux, — être 
poursuivis par personne, Feræ, nulle 
insequente. Cic. Îls ont changé les 
mots — rien changer aux choses, 
Rebus non commulalis immulaverunt 
vocabula. Cic. Je u'ai rieu fait — 
l'avoir longtemps examiné, Nihil feci 
non diu consideratum. Cic. {Choses 
conclues) — que les palriciens s'y 
soient opposés, Non adversantibus 
patriciis. Liv. Îls se montreront — 
qu'on les appelle, Se offerent non vo- 
cati, Cic. |] 3. l’articrpe, Adjectif où 
Adverbe de siguificalion oppusée à 
celle du verbe uu de la locution ver- 
bale. Cic. 2 [11 a fait cela] sans s'ap- 
pliquer, Negligens. Cic. ou Negligen- 
ler. Cic.; saus y être prépare, Impa- 
ralus. Cic.; sans le vouloir, Impru- 
dens. Cic. où Imprudenter. Cie. J'u 
agi — le savoir, Insciens feci. Ter. 
Parler sur beaucoup de closes — s'y 
connaitre, Mfulla disserère imperite. 
Plin. [ll a agi) — avoir de prévoyance, 
Improvidus. Cic. ou Improvide. Liv.’ 
sans prendre ses prècautions, Incau- 
lus. Cic. ou Incaule. Cic. Condamner 
qqn — l'entendre, Aliquem condem- 
nare indisië causä ou causä inco- 
gnutë. Cic. damnare inauditum. Just. 
— dislingner ce qui leur appartient 
ou non, Omisso sui ahenique discri- 
mine. Liv. — indiquer l'auteur, Su 
blato auetore. Sail. Tout s'est fait — 
que Sylla le vouldt, Omnia impru- 
dente Sull& facta sunt. Cic. Je l'ai 
delivré — qu'il s'y altendit, Necopi- 
nantem eum liberavi, Cic. Combatire 
— que le général l'ait orduune, Pu- 
gnare injussu imperaloris. Liv. Vous 
comprendrez cela — que je le dise, 
Hoc, me lacilo, intelligetis. Cic. [Faire 
qq. ch.] — violer les lois, Saluis le- 
gibus. Cic. || 4. Ut non (= de telle 
manière que... ne. pas) et le sub). 
Cic. : Janais il ne recummanda ser 
fils ssns ajouter : S'ils le méritent, 
Nunquam filios commendavit, ul non 
ailjiceret « Si merebnntur. » Sue. [Je 
répondrai], mais — rien affiriner, Sed 
ua ut nikil affirmem. Cie. |] 5. Quin 
(= que. ne) et le sub). Cic. : Elle 
ne le vit jamais sans le traiter dl'ir- 
pie, Non adsperit eum, quin impium 
compellaret. Nep. Il ne se passe nas 
un jour — qu'il vienne, Dies nullus 
est, quin venlitet. Cic. || 6. Qui, quz, 
quod non (= qui ne... pas, que... ne. 
pas). Cic. : Il n'a rien avancé sans le 
prouver, Nullam rem defendit quam 
non probavit. Cic. 1ls reprussèrent la 
chose — méme l'avoir entendue, Rem, 
quan ne audieran( quidem, repudieve 
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nant. Cie. || 7. Nec on Neque (= et. 
ne... pas). Cic. =: Résister sans de- 
mander grâce, Resist#re neque depre- 
cari. Cæs. Sa taille était haule — être 
rêle, Prolizo nec exil corpore erat. 
Suet. Je a'eu réjonis — m'élonner, 
Nec mrror el gaudeo. Cic. Ts fout sem- 
biant detout savoir — ricusavorr, Om- 
nia se sumulant scire, nec quidquam 
scrunt. Plaut. La vertu brille — que 
les soaillures du debors la ternissent, 
Virtus splendet, neque alienis sordibus 
obselescit. Cic. I] leur avait ordonné 
de recevoir le choc — bouger, Præ- 
direrat ut impelum excinerent neve se 
loco moverent. Cæs. || 8. Nisi (= ai... 
ne pas, à moins que) et le subj. Cie. 
s lis ne gagnent rien sans meotir 
besucoup, Nihil proficiunt, nisi ad- 
modum menliantur. Cic, || n'est pas 
ermis de tondre les brebis — avoir 
immolé d'abnrd un pet chien, Non 
oves licet fondère, nisi prius catulo 
feceris. Col. || 9. Prinsquam vu Ante- 
uam (— avant que). (ic. : Sans que 
e grain saut encore màr, Priusquam 
semen malurum su. Plin. Que personne 
ue fût bouoré d'une couronne — avoir 
rendu ses comptes, Ne quis coronû 
donarelur, priusquam raliones relu- 
lissef. Cie. || 10. Traduct. diverses : 
Sans avoir des agsuciés, Sine sociis. 
Cic. [Son style) — être abondant, 
n'élait pas sec, Non erat abundans, 
non inops tamen. Cic. [] sert nos amis 
— nuire à personne, Prodest amicis. 
mocet nemini. Cic. — rien perdre de 
sa fermeté, Nihrlo demissiore animo. 
Liv. Supporter des coups — motdire, 
Plagas ferre silentio. Cic. Ils se plai- 
gnent de la voie Appia — rieu dire 
du sénat, De vid Lppia querunlur, 
tacent de curt&. Cic. Pourras-tu dire 
qu'on à été ahattu — avorr éte touché? 
Poterisne dicére dejeclum esse eum qui 
tacius non er? Cic. J'ai vu qu'ils 
s'élo.gnarent du sénal, — se séparer 
de moi, Vidi eos a senatu disjungi, 
quanquam a me non divellerentur. Cic. 
— parler des autres. Ut alios omit- 
tam. Cic. — parier d'autre chose, Ut 
alia multam. Quint. 
SAXSONNET, 8. M. C. ÉTOUANEAU. 
SANTE, s. f. 1° État de celui qui est 
sin, qui se porte bien. Valetudo, dinis, 
Cic. : l'ourvu qu'on ail la santé, 
Modo valetndo bona sit. Cie. Bonne 
—, Valetudo bona. Cie. secunda. Cels. 
grospera. Suet. Le bon état de la —, 
aletudinis integrilas. Cic. prosperi- 
tas. Nep. Avoir la —, Être en —, Être 
eu bunne —, Jouir d'une bonne —. 
Valère. eo, es, lui, liturn, n. Cic. Bene 
ou Recte valére. Cie. Voy. Se PonTER 
1°. Qui est en bunne —, Vaiens, gen. 
entis. Cic. Firmus, u, um. Cic. Les 
gens en bonne —, Valenies, ium, ®. 
pl. Cie. — enhère, parfaite, Integra 
valeludo. Cie. En parlaite —. Optimo 
Aabum. Cic. Qu est en parfaite —, 
Bene firmus. Cie. L'armée élait en 
parfaite —, Erercitus opilimä valelu- 
dine wiebaltur. Cæs. Qui est en pleine 
—, Validus, &, um. Plaut. Briller de 
force et de —, Sanguine ef viribus 
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nilère. Quint. — roboste, forte, ferme, 
Firma valetudo. Pl.-j, Teiat de —, 
Validus color. Plin. Apparence de 
—, Vegetior adspectus. Col. Entrete- 
nir la —, Valetudinem sustentare. Cic. 
(L'agriculture), la chose la plus favo- 
rable à aotre —, Res corporibus nos- 
tris maxime conveniens. Col. Vin fa- 
vorable à la —, Vinum corpori salu- 
bre. Col. S'occuper de sa —, Valetu- 
dini operam dare. Cic. Preadre soin 
de sa —, Valetudinem curare. Cic. 
Valetudini obsequi, dép. Cic. servire, 
n. Cic. consulëre, n. Cic. Servire cor- 
pori. Cic. Ménager sa —, Valeludini 
parcére, n. Cic. indulgère, n. Cie. AÏ- 
térer la — de l'armée, Exercitum va- 
letudine tentare. Cæs. Perdre la —, 
Valetudinem amittëre. Cic. N'avoir pas 
one nonne —, N'étre pas en bonne 
—, Vuletudine non bond uti, dép. Czs. 
Rétablir la — de qqn, C. ouénir 
(act.) 4°. Recouvrer la —, Revenir à 
la —, Redire ad sanitatem. Cic. Voy. 
cuénin {oeul.) 40. || Fig. La santé de 
l'âme, Bona valeludo animi. Cic. La 
sagesse est la — de l'âme, Sapientia 
sanutas est animi. Cic. — de l'esprit, 
Mentis integrilas (atis),f. Dig. Rendre 
à qqn la —, Aliquem sanare. Cie. || 2° 
Temperament, complexion. Corporis af- 
fecho(onis), f. Cic. Valetudu, dinis, f. 
Cic. : État de la santé, Mème traduct. 
Bon élat de —,Ronne —, Voy. de. 
Homme d'une bonne —, Homo sanus. 
Cels. Mauvaise —, Valeltudo incom- 
moda ou minus commoda ou infirma on 
ægra, Cic. adversa. Col. gravts, Iirt. 
Mauvais état de —, Faiblesse, Déli- 
catesse de —, Valetudinis imbecillitas. 
Cic. — chancelante, Tenuis valetudo. 
Cæs. — runée, Perdita valetudo. Cic. 
Sa — s'aMaiblit, Corpore languescit. 
Cic. || 3° Action de boire à qqn = Porter 
nne santé a qqu, Boire à la — de qqn, 
Salutem alicui propinare. Plant. Je 
bus à la —, Je porte la — de Critias, 
Propino hoc Criiiæ. Cic. Que chacun 
dise : À la — de Messalal Bene Afes- 
salam / quisque dicat. Tib. À ta —, 
Bene te (à l'acc.)/ Plaut. À ls — de 
mna amiel Bene amics mes (au dat.)/ 
Plaut, 

SAOUL, adj. C. soûL. 

SAPE, 8. f. Action de saper. Suf- 
fossio, onis, f. Sen. 

SAPER, v. act. Détruire les fonde- 
ments d'un édifice. Sufodére, io, is, 
fodi, fossum, act. Sell. Subruëre, 0, 
is, ui, utum, act. Liv. Voy. mine 4°. 
Il Fig. Saper la liberté, Libertatem 
subruÿre. Liv. VOy. Minen 4. 

SAPEUR, #. m. Celui qui sape. 
Suffossor, oris, m. Var. . 

SAPUIQUE, adj. inventé, dit-on, 
par Sapho : Vers saphique, Versus 
(üs) sapphicus (i), m. Aus. 

SAPLIR, s. m. Sorte de plerre pré- 
cieuse. Sapphirus, i, fém. Plin. 

SAruO, poetesse deLesbos. Sappho, 
üs (acc. 0, abl.0),f. Cic. Ov. Hor. Plin, 

SAMIDE, ad). Qui a de la savour. 
Sapidus, a, um. Apic. 

SAPIENCE, 6. f. C. sacxsst. 

SAPIN, 8. m. Sorts d'arbre. (Eu 
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gén.) Abies, etis, fém. (ic. Liv. Plin. 
Qaf. Sapinus, i, fém. Varr. Plin. 3 
De sapin, Abiegnus, a, um. Cic. Sapi- 
neus. Col. 

SAPINIÈRE, s. f. Lieu planté de 
sapins. * Locus (t) abiete consitus (1), m. 

SAPONAIHRE, s. f, Sorte de plante. 
Radicula, æ, f. Plin. * Saponaria, f. 
(Linn.). 

SARAGOSSE, v. d'Espagne. Czsar- 
augusta, æ, f. Mel. = (Qur est) de Sara- 
gosse, Cæsaraugustanus. a, um. Plin. 

SARCASME, s. m. Raillerie amère 
ot Insuitante. Acerba (#) cavillatio 
(onis), f. Suet. Asperiores (um)\facelis 
(arum), f. pl. Cie. Facetisg (arum) 
acerbæ (arum), f. pl. Tac. : Lancer 
des sarcasmes conire..., Asperioribus 
facetiis perstringére, act. Cic. Qui a 
essayé des —, À speris faceliis illusus. 
Tac. Voy. tNiuR& 4°, 

SARCASTIQUE, adj. Qui tient du 
sarcasme. Acerbus, a, um. Suet. Tac. 
Asperior, m. f., tus, n. Cic. 

SARCEILLE, Ss. f. Sorte d'oiseau 
aquatique. Querquedula,æ.f. Varr. Col. 

SARCLAGE, S. m. Action de debar- 
rasser un champ des mauvaises herbes 
en les arrachant ou on les coupant. 
Sarrttio, onis, {. Col. Sarritura, æ, f. 
Col. Sartura. f. Plin. Sarculatio, onis, 
f. Plin. Runeatio, omis, f. Col. =: Le 
sarclage des céréales, Frumentorum 
sarritura. Col. 

SARCLER, v. act. Fairo le sarclage 
= Sarcler les céréales, Frumenta sar- 
rire (10, is, avi et wi, itum). Cato. 
Col. sarculare. Pall. — les (mauvaises) 
berbes. [lerbas eruncare. Col. 

SARCLEUR, s. m. Celui qui sarcie. 
Sarritor, oris, m. Varr. Col. Runca- 
tor, m. Col. 

SARCLOIR,S. m. Instrument pro- 
pre à sarcler. Runco, onis, m. Pall, 

SARCLURE, 5. f. Ce qu'on ôts en 
sarclant. Runcalio, onis, f. Col. 

SARCOME, 8. D. C. TOVRI'A. 

SARCOMHAGE, adj. Qui brûle les 
chairs (en pari. d'un medicament). Sar- 
cophagus, a, um. Plin. 

Sarcopitaan, s.m. Tombeau falt d'une 
pierre caustique. Sarcophagus.1.m. Juv. 

SARDAIGNE, lle de la Mediterra- 
nés. Sardinia, æ, f. Cic. : (Qui eat) 
de Sardaigne, C. sanane. 

SARDANAPALE, roid'Assyrie. Ser- 
danapalus, à, m. Cic. 

SARDE, adj. Qui est de Sardaigne. 
Sardus, a, um. Hor. Plin. || LES 8an- 
ogs, Sardi, orum. m. pl: Cie. 

SARDES.capitale de la Lydie. Sardis, 
fum,acc. is, f. pl.Cic.=(Quiest)de Sar- 
des. Sardianus, a, um. Varr. Les babi- 
tants de —, Sardiant, orum, m. pl. Cie. 

SARDINR, s. f. Sorte de poisson. 
Sarda, æ,f. Plin. Apic. Sardina, f. Col, 

SARDOINE, 5. f. Sorte d'agate. 
Sardonyr, ychis, ace. pl. ychas, Îem. 
Plin. Pers. Juv., masc. Juv. Mart, 

SARNDONIEN el SARDONIQUE, 
adj. 1° Convuisif (en parl. du rire). 
Voy. convoinir. || 2° Fig. Sarcasti- 
que. Voy. ce m. 

SARISSE, 3. f. Pique de l'infanterle 
macédonienne. Sarissa, æ, f. Liv. 
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SARLAT, v. de France (Dordagne). 
°Sarlatum, i, 0. 
SANMATE, adj. Qui ost de la Sarma- 
tie. Sarmaticus, a, um. Ov. Mart. || Les 
SARNATES, Sarmalæ, arum, m. pl. Mel. 
SARMATIE, partie du nord de l'Eu- 
ropo et de l'Asie. Sarmatia, æ, f. Alel. 
SARMENT, s. m. Le bois que pousse 
un oep de vigne. Sarmentum, i, n. Cic. 
2Desarmeut. Sarmenticius, a, um. Col. 
SARMENTEUX, guse, adj. Qui 
pousse beaucoup de sarments. Sarmen- 
tosus. a, um. l’lin. 
SARONIQUE (aourz) ontro l’Atti- 
que ot le Peloponèse. Saronicus (ti) 
sinus (üs), m. Plin. 
SAURASIX, 18, adj. Arabe; mu- 
sulman ; oriental. * Sarracenus, a, um. 
= Ble sarrasin, C. ci-apr. 
SanRrASIN, s. m. Sorte de plante. * Po 
lygonum (i) fanopyrum {1}, n. (Linn.). 
SARRE, affluent de la Moselle. Sa- 
ravus, i. m. Aus. Sara, z, masc. 
SARRIETTE, 8. f. Sorte de plante. 
Satureia, æ, f. Col. Plin. 
SAS, s. m. C. TawIs. 
SASSEN, v. att. 1° Passer au sas. 
C. crincer 4°. || 20 Fig. Examiner avec 
exactitude. C. EXAMINEN 19. 
SATAN, 3. m. L'esprit tentatour. Sa- 
fanu:.»,m.Tert. Satan, m.iudecl.Tert. 
SATANIQUE, adj. C. branoutuue. 
SATELLITE, S. M. {° Homme arme 
qui ost aux gages d'un autre. Safelles, 
litis, m. laiv. || 2% Petit astre qui 
tour«e autour d'une planète. * Satelles, 
disis, m. D'apr. Cic.-poet. 
SATIRTE, s. f. Repletion d'aliments 
ui va jusqu'au degoût. Satietas, ais, 
, Cic. Saturrtas, f. Plaut. : Amener 
la satiété, Satietatem facëre. Cic. Jus- 

u'a là —, Ad satietatem. Suet. || Fig. 
Jusqu'à satiété, Ad saturitatem. Plaut. 
Voy. DécoûT 1° et 20. 

SATIN, 5. m. Sorte d'étoffe de sole 
douce et lustres. Vay. sors. || Fig. Qui 
est comme du satin, Qui est de —, 
Lévis, w. f.,e, n. Ov. 

SATINAGE, 8. w. C. POLISSAGE, 
pou: (-ubst.), 

SATINEN, v. act. C. POLIR {°. 

SATIRNE, s. [. 1° Ouvrage qui cen- 
eure les sottises, les vices, etc. Sataira, 
æ, f. Hor. Juv. || 2° Tout ecrit vu dis- 
cours piquant contre qqn. Obirectatio, 
onts, {. Cic. : Le discours élait ane 
satire contre Les collègues, Oratio tn 
collegas iuos contumeliosa fuit. Cie. 
Voy. cnrrique (s. f.) 4°. 

SATIRIQUE, adj. fe Rolatif eu 
genre d'ouvrage appole satire. ° Ad sa- 
diram perlinens (gen. ents) : Ecrivain, 
Poëte satirique, Satiricus, i, m. Sid. 

2° Par quor on censure, on raille avec 
malignite. Pamosus, a, um. Hor.: Pièce 
de vers satirique, Probrosum carmen. 
Tac. Vers très satiriques, Cermina 
maledicentissima. Suet. Plaisanteries 
—, Faceliæ asperiores. Cic. acerbz. 
Tac. || 3° Enclin, Porté à la médisancs. 

Maledicens, gén. entis. Cac. Maledicus, 
a, um. Uic. : Deux (bistoriens) très 
satiriques, Duo maledicentissimi, Nep. 

SATIRIQOE, 8. m. Autour de satires. 
Batiricus, , m. Sid. 
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SATIRIQUEMENT, adv. D'une ma- 
nière satirique. Afaledice. Cic. Liv. 
Maligne. Liv. 

SATIRISEN, v.act.C. cArTIQUEn 2°. 

SATISFACTION. 5. f. 4° Action de 
s'acquitter de ce qu'on doit 4 qqn, ou 
de reparer une injure qu'on lui a faite. 
Sarisfaetios onis, f. Cie. : Il demande 
satisfaction, Postulat satisferi sibi. 
Ov. Demander —, Jus erpetëre. Liv. 
Donner, Faire à qqn — d une injure, 
de l'injare qu'on lui & faite, Alicui 
satisfacére de injuriä. Cæs. pro sud 
in eum injuriä. Cic. Donner à cet égard 
une entière —, Plene de ee salisfa- 
cêre. Quint. Donner — aux cendres 
de son ils, Cineri flii solatium re- 
portare. Cic. Tu u'acceptes pas la — 
que je te donne, Satisfuctionem meam 
non accipis. Cic. J'ai eu —, Afrhi sa- 
lisfactum est (de satisfieri, fit, à l'im- 
pers. pass.). Cic. Je reçois de toi 

leine —, À fe cumulnte satisft mihi. 

ic. || 2° Action d'accorder ce que re- 
clame un desir, un besoin. Erplelio, 
onis, f. Cic. =: Donner satisfaction à, 
C.SATISPAIRE (act.) 39, CONTENTER 2e. 
La passion abusait, pour sa —, des 
forces du corps, Anim cupidilasad se 
explendam viribus coryoris abutebatur. 
Cic. Voy. CONTENTEMENT 1e. || 3° Joie. 
Gaudium, ti, n. Cic. : Donner de ta 
satisfaction, C. garisraing (act.) 40, 
conTeNTER #0. [ll a échoué; a ma grande 
—, Me perlibente. Cie. À la — gene- 
rale, Libentissumisomnibus. Cic.Avour, 
Éprouver de la —, Voy. 101 !°. 

SATISFAIRE, v. neul. Faire ce 
u'on doit par rapport à qq. ch. Sais- 
facère, 10, ts, fecu, facium, n. (dat.). 
Cic. Explère, eo, es, pleui, plelum, act. 
Cic. Implère, act. Cic. Exsequ, or, 
èris, srcuitus sum, dép. {acc.). Cic. 
Præstare,o,as, stili, slitum, stalurus, 
act. Cie. =: Satisfaire à son devorr, 
Officio salisfactre. Cic. Voy. pevoin 
subst.) {9. — sux devoirs d'un roi, 

Micia regis exsequi. Cic. — à son de- 
voir d'avocal, A dvocali fidem implère. 
Pl.-j. — aux lois et aux devorrs de 
l'hospitalité, Hospilii Jus et officium 
præslare. Cic. Voy. neupLin 100, mxé- 
CUTER 4°. — à un vœu, Votum solurre 
(o, is, solvi, solutum). Cie. Voy. ac- 
aorrrer 2e et 39°, S'ACQUITTER 3°. 

SATISPAIRE, V. act. 1° Payer qqn : 
Satisfaire qqn en espèces, Alicut in 
pecuniä salisfacëre {10, 18, feci, fac- 
tum), n. Cie. Voy. paren 50. || 2° 
Faire réparation (à qqn) 2: Satisfaire 

qn, Alcui satisfacËre (voy. 4°), n. 
ic. VOy. SATISPACTION 10. || 3° Faire 
ce que demande un besoin, un desir, 
une passion Æ£zxplère, eo, es, plevi, ple- 
tum, act. Cie. 2: Salisfaire ses désirs, 
sa passion, 8a haine, lère cupidi- 
tates. Cic. cupidinem. Sall. odrium. 
Liv. Voy. coNTentan 2e, assouvir 2°. 
Il 4° Faire plaisir à qqn, donner sujot 
e contontement à qqn = Satisfaire 
gqn, Alicui placëre (eo, es, eui, cilum), 
o. Cic. Alicui ou Ab alïquo probari, 
ass. Cic. VOY. CONTENTER 4°, PLAIRE 
e. || 5° Plaire à l'esprit, aux sons. De- 
lectars, act. Cic. Voy. CHARMER 5°, 
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Sa SATISFPAIRS, v. réfl. do Contenter 
le desir qu'on a de qq. ch. Se erpliére 
(eo, es, pleur, leur). Cic. Animum 
suum erplère. Ter. Sibr indulgère (eo, 
es. dulsi, dultum), n. Nep. : Les pas- 
sions sont portées à se satisfaire, 
Libidines incitantur ad potiendum (de 
potira,ior, iris, ius sum, dep. = pren- 
dre possessiun). Cic. || 2° Tirer soi- 
même raison dune injure. Injurian 
ulcisci (or, êris. ulius sum), dep. Cic. 

SATISFAISANT, ANTE, 84). 1° Qui 
satisfait. Jdoneus, a, um. Cie. : Csu- 
Lion satisfaisante, Cautio idomea. Dig. 
Raison —, Ratio probabilis. Cie. Ex- 
cuse —, Salis jusla ercusatio. Cie. 
1 2° Agreable. Voy. ce m. 

SATISFAIT, AITE, adj. 1° Content, 
qui trouve qu'une ch. lui suffi. Conten- 
lus, a, um. Cic. = Satisfait de ce qu'il 
8, Contenius suis rebus (à l'abl.). Cie, 
[l se déclare pleinement — de ce que 
l'arbitre lui aura alloué, Satis superque 
habëre se dicit, quod stbi ab arbitrio 
tribnatur. Cic. VOy. conTaxr 1e. 12 
Qui approuve. Delectatus, a, um. Cie. 
Nep. = J'au ète satisfait de la discus- 
si00, Sum disputatione luû delectatus. 
Cic. Voy. content 2e. || S° Joyeux. 
Lætus, a, um. Cic. = D'an air satis- 
fait, Lzto vultu. Cic. Voy. conrenr 3°. 

SATRAPE, 8. m. Gouverneur de 
province (choz les anciens Perses). Sa- 
trapes, m. Nep. Curt. et Sutraya, m. 
Ter. Curt., gen. pis. Nep., dat. pa. 
Curt., acc. pen. Curt. pem. Nep., abl. 
pe. Curt. =: Les Satrapes, Satrapæ, 
arum, m. pl. Nep. Plin. 

SATRAPIE, S. f. Province gouvernés 
par un satrape. Satrapea, æ, f. Curt. 

atrapia, f. Plin. 

SATURATION, 9. f. État d'un Il- 
quide sature. Saturitas, atis, f. Plin. 

SATURER, v. act. 1° Mettre dans 
un liquide tout ce qu'il peut dissoudre 
d'une matiôre : Saturer uae ch. de qq. 
cb., Rem re saturare on satiare. Co 
1129 Fig. Rassasier. Voy. ce m. 

SATURNALES, S. f. pl. 1e Fôtes 
on l'honneur de Saturne. Saturnalia 
iorum, dal. el abl. bus, n. pl. Cic. À 
2 l'ip. Licence, desordre. Vov. ces m. 

SATURNE. 1° Pers de Jupiter, de 
Neptune, de Pluton. Saturnus, i., m. 
Cic. 11 2° Nom d'une planète. Sulurnus, 
i, m. for. : La planète de Saturne, 
Saturni stella (æ), f. Cic. Saturnia 
(æ) stella (æ). (. Cic. 

SATURNIEN, adj. m. Se dit d'uns 
sorte de vors latin. Saturnius, a, um. 
Hor. : Vers salurnien, Saturnius ver- 
sus. Fest. 

{. SATYRE, s. masc. Sorte de di- 
vinité. Satyrus, à, m. Cic. 2: l’etil sa- 
tyre, Salyriscus, 1, m. Cie. 

2. SATYRS,. 8. fém. Sorte de drame 
groc. Voy. saTrAIQUR 2°. 

BATYRIQUE, adj. 1° Rolatif aux 
satyros. Satyricus, e, um. Plan. || 2° Re- 
latif a la satyre. Saiyricus, a,um. Vatr.: 
Drame salyrique. Satyrus, i, m. [or. 

SAUCE, 3.f. Assarsonnoment liquide. 
Intanctus, Gs, m. Plin. Jus, unis, 0. 
Cic. = Sauce au vinaige, Intinctes 
aceti. Plin. [Ce poisson], à quelque 
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que tu le metles, Quovis pacte 
condias (de condire, io, is, iui el ti, 
iinm, = de qq. manière que lu l'as- 
saisonnes). Plaut. 

SAUCER, v. act. 1° Trompor dans 
la sauce. Intingèêre, 0, is, linri, linc- 
tum, act. Plin. || 2° Fig. Mouiller. 
Voy. ce m. || 8° Fig. Reprimander. 
Voy. ce m. 

SAUCISSE, 8. f. Boyau rempll de 
vlande hachee. Tomaculum, i, n. Petr. 

SAUCISSON, 5. m. Sorte de grosse 
saucisse. Longano, onis, m. Varr. 

SAUP, AUVx. adj. Qui n'est point 
endominage, qui est hors de perilz Sauf, 
et ordra. Sain et sauf, Salvus, a, um. 
Cic. Incolumis, m. f., e, n. Cic. Sos- 
pes, gèn. puiis. Plaut. Liv. Pl.-j. In- 
Leger, gra, grum. Cic. Salvus et inco- 
lumis. Cic. Salvus atque incolumis. 
Cas. Incolumis ac salvus. Cic. Sanus 
et salvus. Cic. Ffnteger incelumisque 
Cic. Sospes et incolumis. Plaut. Sos- 
pes incolumisque. Pt.-3. || s'est retiré 
sain et —, Il a la vie sauve, Incolu- 
mis evasit. Liv. ls sortirent sains et 
saufs de ce désastre, Er eo pralio 
superfuerunt (de superesse, sum, es, 
futurus, 0.). Cæs. Il promettait la 
vie sauve à ceux qui se rendrarent, 
Pollicebatur deditis incolumitatem (de 
incolumilas, f.). Cæs. Avec promesse 
de la vie —, Pactä salute. Just. Ac- 
corder à qqn la vie —, Aliquem inco- 
lumautate donare. Vell. Laisser qqn 
san el sauf, C. ÉPanGNErn 6°. Voy. 
SAIN 2°. || Je désire t'épargner, mon 
honneur sauf. Cuyno libi, quod salvä 
fide possim, parcfre. Cic. 

Savr, prép. 4° Sans porter atteints 
à = Sauf cela, Salvo eo. Ulp. * Salvä 
eë re. — le respect que je te dois, 
Bonä veniä. Cic. Cum bonä veniä. Cie. 
— votre respect (— que votre oreille 
ne s'en offense pas). Honos auribus 
sû. Curt. | 2° Avec reserve do = Sauf 
ce droit..…, Salvo eo jure. Ulp. Voy. 
BÉSERVR 4°, — erreur, Voy. &nREOn 
20, — carreclion, Voy. conngcriOn 
40. | 9° Excepte, à la reserve de. Przter 
{acc.). Cic. Voy. axcupri. 

Saur À, loc. prép. À la réserve de. 
Ita quidem ut (et le snbj.). Cie. Sie 
ut (et le subj.). Cic. : J'accepte volon- 
tiers, sauf à ne pas t'accorder.…., [ta 
libenter accipio, ut fibi tamen non con- 
cedam. Cic. 

Saur quu, loc. conj. C.zxcarré que. 

SAUPF-CONDUIT, s. m. Sorte de 

sse-port. Diploma, atis, n. Cic. Fides 
«) publica (æ), f. Sall., et abs. Fides, 
ei, (. Cie. : Sur la foi d'un sauf-on- 
duit, Avec an —, Interposilä fide pu- 
blicä. Sall. Massacrés, quoiqu'ils eus- 
sent an —, Contra interposiiam fidem 
interfeeli. Cic. Voy. PAsSBrOnT. 

SAUGE, s. f. Sorte de plante. Sal- 
via, 2, f. Plin. 

SAUGRENU, ue. sdj. C. INEPTS. 

SAÛL, rol des Hebreux. Saul, ulis, 
m. Vulg. 

SAULE,s m. Sorte d'arbre. Salir, 
êcis, fém. Varr. Plin. : De bois de 
saule, Saligneus, a, um. Vatr. Col. 
Salignus, «, um. Cate. Virg. 
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SAULTIEU, v. de France fCite-d'Or). 
Sidoleueum, i, n. Ant. Sedelaucum, n. 
Amm. 

SAUMÂTRE, adj. Dont le goût rap- 
pelle celui de la mor. Subsalsus, a, 
um. Cels. 

SAUMON, s. m. Sorts de poisson. 
Salmo, onis, m. Plin. 

SAUMUR, v. do France (Maiïne-et- 
Loire). *Salmurium, ti, 0. 

SAUMURE, s. f. Liquour qui se fait 


de sel fondu ot du suc d'une ch. sale. 


Auria, æ,f. Cic. Cels. 
SAUPOUDREN, v. act. 1° Poudrer 


de soi =: Saupoudrer qq. cb., Rem sale 


udspergëre où conspergére (0, is, spersi, 
spersum). Col. Altcui rei sulem adsper- 


gêre. Plin. Apie. || 2° Poudrer (en 


gen) Adspergëre (voy. 4e), act. Plin. 


nspergéëre, act. Cels. Plin. : Sauprou- 
drer qq. ch. d'alun, — avec du soufre, 
Resa inspergëre alumine. Cels. adsper- 
g7re sulfure. C.-Aur. — la croûte avec 
des graines de pavot, Papaver insper- 
gérecrustæ (au dat.). Plin.|| Fig. Sanpou- 
drer qq. cb. (un écrit) d'enjoümnent, 
Conspergëre aliquid hilaraitate. Cic. 

SAUR, ad). m. Salé ot fumé. “ Sale 
duratus (a, um) et fumo colorutus (a, 
um). D'apr. Col. (vit, 8). 

SAURE, adj. D'un jaune brun. Spa- 
diz, gén. icis. Vurg. Gell. 

BSAURET, adj. m. C. sava. 

SAUSSAIE, 5. [. Lieu planté de 
saules Sulictum, i, n. Cato. 

SAUT, s. m. 1° Action de sauter. 
Saltus, üs, m. Virg. Ov. Curt. = Faire 
un saut, Saltum dare. Ou. Voy. sau- 
TER (neul.) 4°. D'un —, Tout d'un 
—, D'un pleia —, De plein —, Saltu. 
Curt. Par sauts, Par — et par bonds, 
Voy. 8onD 2°. Franchir d'un saut, C. 
SAUTER (act.) 40. |} Fig. [l passa d'un 
saut, d'un plein — de l'édilité à la 
censure, Ez ædilitate gradum ad cen- 
suram fecit. Liv. Voy. pas (subsL.) 1°, 
De plein —, C. Imu&oIATEM ANT. || 2° 
Chute d'eau. Voy. cauTte 2°. 

SAUTE, 3. [. Changement subit de 
vont. C. CHANGEMENT 1°. 

SAUTER, v. neut. 1° S'élever de 
terro avec effort; ou S'elancer d'un lieu 
à un autre. (En gén.) Sakre, io, ts, 
lui ettr. rar. lit, saltum. n. Plaut. 
Liv. Plin. (En avant) Prosilire, io, is, 
lui el rar. livi ou lit, s. sup., n. Cic. 
(Par-dessus) Transilire, io, is, lui et 
rar. li ou livi, s. sup., n. et act. Liv. 
(Dans, sur) Fnsilire, 10, ts, lui, sultum, 
0. Cæs. Liv. (Hors de) Exsilire, to, 
is, lui, sultum, n. Plaut. Suet. (De 
baat en bas) Desilire, io, is, lui, sul- 
tum, 0. Cæs. Cac. (En arrière) Resilire, 
io, is, lui, sultum, 0. Liv. Quint. (Çà 
et la) Persultare, n. Liv. (Avec viva- 
cité) Exsultare, n. Cic. Nep. =: Sauter 
du hant d'un mur, par-dessus une 
palissade, Salire de muro. Liv. super 
vallurm. Liv. — par-deisus lei murs, 
Muros transilire. Liv. — hors de l'eau 
(en pari. d'un poisson de mer), E mari 
ezsulire. Suet. — à bas de son cheval, 
Ex equo desilire. Cæs. — à bas de 
son lit (— se lever à la bâte), E lecto 
repente prosilire. Curt. Se € siralo 
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proripire (ro, is, pui, replum). Suel. 
— hors d'un navire, Se ex nav pro- 
Jicëre (io, is, jecr, jectum). Cæs. — 
burs de sa lente, Er tabernaculo pre- 
silire. Liv. — en selle, sur un cheval, 
In equum insilire. Liv, — dans na 
esquif, Desilire in scapham. Plaut. — 
d'un navire daus un autre, E nave in 
navem fransilire. Liv. — du vaisseau 
dans une barque, Jnsilire e navr in 
scapham. Plaut. — du navire sur le 
rivage, Sese in (erram de nau ejic?re. 
Cic. Parcuarir en sanlaut des étangs 
gelés, Super durata glacre stagna per- 
suliare, u. Sen. Sauter de joie, Ersul- 
tare gaudio. Cic. À coups de fouet il 
faisait — le choval, Jumenium verbe- 
ribus cogebat ersultare. Nep. Faire — 
un cheval de la plaine dans un che- 
mis creux, Equum € campo in cavamn 
viam dejic7re. Liv. Faire — qqn, qq. 
ch., C. star, Lancen. || Fig. Sauter 
par-dessus une ch. {= l'omettre, la 
sen) Rem transilire. Cic. Voy. 
passer (neut.) 4° (fg.). — par-dessus 
les défenses (—= les eufreindre), Vog- 
ENFUSINDNE, Faire — aux nues, C. 
IMPATIENTER. || 2° S'élancer et saisir 
avec viracite qqn, qq. ch. Invad#re, 0, 
is, vasi, vasum, D. Cic. [rruëre, 0, is, 
ui, S. sup., n. Cic. Incurrëre, 0, is, 
curri et rar. cucurri, cursum, n. Cic. 
Impelum facËre (io, is, feci, facitum). 
Cic. : Sauter sur la phalange, In pha- 
lungem insudire (voy. 1°).u. Cæs. Voy. 
Se seran 5°. — au collel, à la gorge 
de qqn, Voy. cocrer 1°, conae 3°. 
— aux yeux de qu (ea pari. d’une 
pers.), Unguibus alicui in oculos in- 
volare, ü. Ter. — au cou de qqn, Voy. 
Se J&TER 4°. — à ses armes, sur ses 
armes, Arma arrip're (io, is, pui, 
repium). Liv. || Fig. Sauter sur une 
occasion, Arrip”re occasionem. Liv. 
{Ces choses) son certaines el sau- 
leut aux yeux, Certa sunt ef in ocu- 
losineurrunt. Quint. Comme cela saute 
aux yeux, Ut apparet. Cic. Voy. Être 
ÉvioEnT. || 9° Fig. Parvenir d'une place 
inferieure à une place plus elevee sans 

sser par les degres intermediaires = 
auter Ge la classe des ânes dans 
celle des bœufs, Ab asinis ad boves 
transcendëre (o, is. sceudi, sceusurn), 
a. Plaut. Voy. passer (ueut.) 19°. À 
&e Fig. Passer subitoment d'unoe ch. à 
ung autre : Sauter a qq. ch., Ad rem 
profinus {ransire (e0, is, di, um). 0. 
Quint. Voy. Passer (neul.) 229, || Bo 
En pari. des cb. Être detruit, être 
brise, voler en éclats. lissilrre, 10, is, 
li, sultum, n. Sen. Plin. : Faire sau- 
ter une colonne, Columnam ad imum 
disculFre (io, is, cussi, cussum). Liv. 

6° Être violemment arraché. Subsi- 
ire, io, ts, lui, 8. sup., n. Plaut. 
: Sautez, verrons, Pessuli subsilite. 
Plaut. Fsire sauter un clou avec une 
pierre, Clavum lupide ercutëre \io, is, 
cussi, cussum). l'luut. Faire — une 
porle, Junuam effringëre (0, is, freps, 
fractum). Cie. Faire — les yeox burs 
de la têle, Oculos elidëre (o, is, lisi, 
lisum). Plaut. Faire — la cervelle, 
Cerebrum dispergère (o, às, spersi, sper 
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sum). Plaut. Faire — la tête, C. la 


TRANCHER. 


SauTEn, v. act. 1° Franchir. Tran- 
silire, io, is, Lui et rar. dit ou livi, s. 


sup., act. Liv. : Sauter les œurs, 


Muros transilire. Liv. — un espace 


de soixante pieds, Pedes seragenos (et 


mieux seraganta) salure (10, is, lui el 


tr. rar. lit, saltum), neut. Cato. Voy. 
rrancain. Faire — à qqn les degres 
d'un escalier, Voy. szren 15e. || Fig. 
Sauter le pas (— prendre un parti 
basardeux), Aleam Jacëre (io, is, jeci, 


jactum). Suet. |} 2e Fig. Omettre. Omit- 


tre, 0, is, misi, missum, acl. Cic. Voy. 
OMETTRE. 

SAUTERELLE, 8. f. Sorte d'in- 
secte. Locusta, æ, f. Liv. 

SAUTEUR, s. m. Celul dont la pro- 
fossion est de faire des sauts. Petau- 
ristes. z, m. Varr. ap. Non. Petau- 
nistarius, ii, m. Petr. 

SAUTILLANT. ARTE, adj. Qui sau- 
tllle. Ersultans, gén. antis. Plin. Voy. 
SAUTILLER. || Fig. Mot très sautillant, 
Ersullantissimum verbum. Quint. Les 
syllabes brèves out qq. rh. de —, 
Breves syllabæ ersuliunt. Quint. 

SAUTILLEMENT, 8. m. Action de 
sautiller. Érsultatio, onis, f. Col. : 
Aller par sautillement, C. savTiLLER. 

SAUTILLEN, v. a. Sauter 4 petits 
sauts. Subsultare, s. sup., n. Plaut, : 
Les petits poissons sauliilent, Prsci- 
culi exsultant. Cic. ap. Non. [Auguste] 
courait en saulrilant, Subsuliim decur- 
rebat. Suet. [La jument] se joue en 
—, Ersullim ludit. Hor. [Araigotes) 
ui vont en —, Assullim ingredientes. 
lin. ] Fig. Le style autille, Sermo 
subsultat. Juint. 

SAUTOIR, s. m. Figure imitant la 
lettre X. Decussis, is, acc. im, m. Vitr. 
z En sautoir, Vuy. croix 7°. 

SAUVAGE, adj. 1° Qui vit dans les 
bois, les deserts. Silvalicus, a, um. 
Varr. Silvester etordin. Siluestris, is, 
e. Cic. Col. 2: Porcs sauvages, Sulvatici 
sues. Varr. Bète sauvage, Silvestris 
bellua. Cic. |] 2° Qui n'est point appri- 
voiss. Ferus, a, nm. Cac. Agresiis, m. 
f., e, n, Varr. : Bête sauvage, Fera 
bestia. Cic., et simpl. Fera, æ, f. Cic. 
De bêto —, Ferinus, a, um. Cic. Virg. 
Pigeuns sauvages, Columbz agresles. 
Varr. || 8e Étranger à toute civilisation. 
Ferus, e«, um. Cic. Silvester el ordin. 
Silvestris, is, ec. Hor. Liv. =: Peuple 
sauvage, Gens fera. Cic. siluestris. Liv. 
Vie —, Fere vita. Cic. État —, Feritas, 
atis, f. Cic. || Subst. Les sauvages, 
Homines (um) siluestres (ium), m. Pl: 
Hor. || 6° Qui se plaît à vivro soul. În- 
sociabilis, m. f., «,n. Liv. : tre sau- 
vage, Homines reformidare. Quint. 
Vivre en —, comme un —, Secretum 
semper captare. Pl.-j. Nunquam ex s0- 
litudine suë prodire, n. Pl.-j. || 6° 
Qui marque la rudesse, où il y a qq. ch. 
de farouche. Ferus, a, um. bic. Trur, 

ên. ucis. Cic. Truculentus, 8, um. 
laut. : Ses cheveux ont donné à ses 
traits un aspect sauvage, Capilli effe- 
raverunt speciem oris. Liv. Passion 
—, Insane cupidites. Cic. Voy. ra- 
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ROOCBE 5°. || 6° Cruel, inhumaln, bar- 
bare. Ferus, a, um. Cic. Immanis, ®. 
fe, u. Ce. Crudelis, e. Cic. Trur, 
gén. ucis. Cic. : Rendre qqn sauvage, 
Aliquem efferare. Liv. Voy. FAROUCHE 
do, cave 39. || 7° Qui vient sans cul- 
ture. Ferus, a, um. Col. Silvester el 
ordin. Sulvestris, is, e. Col. Silvuticus, 
a, um. Varr. Agrestis, m. f., €, 0. 
Col. Incultus, a, um. Plin.: Les arbres 
sauvages, Arbores feræ. Col. Rose sau- 
vage, Stilvestris rosa. Plin. Poirier —, 
Silvatica pirus. Varr. Panais —, Pasti- 
naca agrestis. Col. Miel —, Nemorense 
mel. Col. Siluestre mel. Plin. || Goût 
sauvage, Sapor ferinus. Plin. Le goût 
— dela menthe, Mentæ feritas(atis),f. 
Col. || 8° Inculte et inhabite. Inculius, 
a,um. Cic. Ferus. Virg. Silvester et 
ordin. Silvestris, is, e. Cic. : Chemiu 
sauvage, Inculla et siluestris via. Cie. 
Monts sauvages, Feri monies. Virg. 

SAUVAGEON, s. m. Jeune arbre 
vonu sans culture. Arbor (oris) fera 
(æ). f. Col. = Cytise qui est un sauva- 
geon, Cylisus suæ spontis. Col. 

SAUVAGFRIE, 5. f. Humeur sauva- 
ge. Feritas,atis,f.Cic.Immunitas,f. Cie. 

SAUVAGIN, INB, adj. Sauvage (en 
parl.du goût): Le goûtsauvagin,etS.m. 
Le—, Sapor (cris) ferinus (1), m. Plin. 

SAUVE, én, pari. passe de SAUVER, 
Voy.ce v. || Ad). Sauf. Voy.saur(ad).). 

SAUVEGARDE, s. Î. 1° Prolec- 
tion accordeo par une autorité. (Defense) 
Præsidium, ti, n. Cic. (Abri) Tutela, 
æ, f. Cic. (Patronage) Patrocinium, ii, 
n,. Cic. Clientela, æ,f. Cic. (Garde) 
Custodia, f. Cic. (Garantie) Fides, ei, 
f. Cic. : La sauvegarde de l'État, du 
gouvernement, Fides publica. Cic. Mis 
sous la — de Ja raison, Tulelæ ratio- 
nis subjecius. Cic. VOy. PROTECTION 
10. || 2e Chose ou Personne qui sert de 
garantie contre undanger. Patrocinium, 
ii, n. Sall. Patronus, i, masc. Cic. 
Petrona, æ, fém. Cic. Vindez, dicis, 
m. f. Cic. Custos, odis, m. f. Liv. : 
L'appel au peuple, cette sauvegarde 
de la république, cette — de la li- 
berté, Provocalio, patrona illa civita- 
{is ac vindez libertatis. Cic. Voy. pao- 
TRACTEUR. 

SAUVEGARDER, v. act. C. PROTÉ- 
our 2°. 

SAUVER, v. act. 1° Rondre sauf. 
Servare, act. Cic. Conservare, act. Cic. 
: Sauver qq Aliquem servare ou 
conservare. Cic. int(egrum incolumem- 
que servare. Cie. salvum conservare. 
Cic. salvum præslare fo as, stiti, sti- 
tum, stalurus). Cic. Alicui saluti esse. 
Cic. salutem ferre (fero, fers, tuli, la- 
tum). Cic. saluitem dare (o, as, deui, 
datum). Cic. Alicui esse saluti. Cie. 
En sauvant qqn, Salute alicujus. Plaut. 
Sauver qqn fqui était malade), Ali- 
quem ad saluiem reducëre (0, is. duri, 
ductum). Cie. — la république, Rem- 
publicam servare. Cie. conservare. Cie. 
Moi qui ai sauvé la république, Ego 
qui reipublicæ servator fui. Cic. [Hom- 
mes} qui ont — cet Étal, Qui saluti 
huiïc eivitati fuerunt. Cic. 11s veulent 
sauver ces choses, Hsc salva volunt. 
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Cie. — son argent, Pecuniæ salutem 
afferre(fero, fers, attuli, allatum).Cæs. 
— sa fortune, Fortunas suas obtinère 
(eo. es, nui, lentum). Cic. — son bon- 
nenr, Dignitatem conservare. Sall. 
Etre sauvé par les mains de qqn, Per 
manus ulicujus servari. Cic. Les ma- 
lades ont eté sauvés par Hippocrale, 
Ægrorum sulus ab flippucrate data 
est. Cic. Vous pouvez être Lous —, 
Vos omnes sulvi esse potestis. Cic. Le 
navire est sauvé, Salva est navis. 
Plaut. Toul est —, Salva res est. 
Plaut. Ter. || 2° Rendre eternellement 
heureux dans le ciel. Salvare, act. Lact. 
[3° Conserver qq. ch.à qqn. Servare,act. 

s. Cic. Conservare, act. Sue. =: Sau- 
ver aux athlètes leurs privilèges, Pri- 
vilegra athletis conservare. Suet. — la 
vie à qqn. Aliquem conservare. Cæs. 
a morte erip”re (io, is, pui, replum). 
Cic. Celui qui m'a sauvé la vie, Mei 
capilis servator. Cic. || 4° Preserver, 
Servare, act. Cic. : Sauver qqn du 
danger, Aliquem e periculo servare. 
Cæs. eriywre. Cic. — Thebes de la 
ruine, Thebas ab interilu retrahëre 
(o, is, (rari, tractum). Nep. — de 
l'oubli le mérite de qqn. Laudem ali- 
cujus ab oblivione vindicare. Cic. V'oy. 
ARNACHER 19, PRÉS&HvEn. |] 69 Épar- 
gner une ch. à qqn, l'en exempter : Sau- 
ver la peine du fouet à qqu, Alrquem 
a verberibus vindicare. Cie. — à qqn 
un ennui, Aliquem a molestiä vindi- 
cure. Cic. moleshià privare. Cic. Voy. 
ÉPARGKER 50. || 6° Empécher que qq. 
ch. no paraisse, dissimuler. Tegère, 0, 
is, teri, tectum, act. Cic. : Sauver les 
apparences, Voy. APPARFNCE 4°. — 
l'odieux par nne prarsanterie, Invi- 
diam cavillatione dilufre (0, is, ui, 
num). Suel. Voy. couvnin 49, PALLIER 
do, vécuiser 20. || 7° Excuser, justi- 
fler. Ercusare, act. Cic. 

SAUVER, v. nent. S'enfuir = Faire 
sauver qqn, C. Faire roin (neul.) de, 
Sauve qur peut! * Unusquisque fug& 
salutem pelat{ D'apr. Nep. (Hann., 
ai, 4). [| C'est un sauve-qoi-peut gé- 
oéral, Omnes se in fugam conferunt 
(de conferre, fero, fers, tuli, collaium). 
Cic. Voy. Se SAUVER 4e. 

Se SAUVER, v. réf. 4° Se rendre 
sauf. Se servare. Cic. Se conservare. 
Cic. Sibisalutem parëre (io, is, peperi, 
parlum, parilurus). Cæs. : Je ne puis 
me sauver avec vous, fe una vobis- 
cum servare non possum. Cic. Pour 
se —, Sui conservandi causë. Cic. 
Occupe-toi de te —, Saluti ({u8) con- 
sule. Cic. Parvenir à se —, Effugium 
mortis assequi. Cic. || 2° Faire son 
salut éternel. Salutem consequi (or, 
ris, secutus sum), dép. Vuig. || 8e 
Se soustraire à : Se sauver du deshon- 
neur, Er infanua se eripère (io. is, 
ripui, reptumi. Cie. Se — du danger, 
Periculum subrerfugëre (io, is. fugi, s. 
sup.). Cic. Vuy. Se sousrnains, Se 
TIRER, || 6e S'onfuir, s’echapper. Fu- 
gyre, io. is, fugi, fugiturus, n. Cic. 
Voy. S'anrcim 1°, S'écuapren 19, 
tcHarren Î°. || 6° Se rafugier. Perfu- 
gëre (voy. 4e), n. Cic. Voy. So atro- 
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œua. } 6° So dédommager. Voy. ce m. 
SAUVETAGE, s.m. Acton de sauver 

Faire le sauvetage, C.sAUvER. Moyen 

de —, Ratio erpediendæ salutis. Cic. 

SAUVETÉ, 5. f. État do ce qui est 
mis hors de peril : En sanveté, en 
lieu de —, Voy. À l'annt (loc. adv.) 2e. 

SAUVEUR, S. m. 1° Celui qui sauve. 
(Qui sauve à un moment donné) Ser- 
vator, oris, m. Cic. Salutis restilulor, 
m. Cic. (Qui conserve) Conservalor, 
m. Cic. : Mon sauveur, Mer servator 
capitis. Cic. [| 20 Jesus-Christ. Salva- 
tor, oris, m. Vulg. 

SAVAMMENT, adv. de D'une ma- 
nière savante. Docte. Cic. Erudile. Cic. 
Scienter. Cic. Nep. || 2° Avec connais- 
sance. Erplorate. Cic. 

SAVANT, anNTE, adj. 1° Qui sait 
beaucoup en matière d'erudition ou de 
science. (En gen.) Docius, a, um. Cic. 
Eruditus. Cic. Doctrinä instructus. 
Cic. Doctrinà ercultus. Cic. (Dans les 
lettres, en philusopbie, en bistoire, 
Litieratus. Cic. : Très savant, Per- 
doctus. Cic. Pereruditus. Cic. Eitte- 
ralissimus, Cic. dans qq. ch., 
Doctus on Erndilus aliquä re. Cic. — 
dans l'antiquité, Velerum litierate 
perilus. Cic. — en grec, Græcis litte- 
ns erudilus. Cic. Græce doctus. Suet. 
Romme — entoutle chose, Fomo omni 
doctrinà erudifissimus. Cic. Demi- —, 
Semidoctus. Cic. || Subst. Un savant, 
Var (tri) doctus (i)j, m. Cic. Vir doc- 
trinà eruditus, om. Cic. Iomo (minis) 
litteratus (1), m. Cic. Les savants, 
Docti, orum, m. pl. Cic. Un grand sa- 
vant, Homo eruditissimus. Cic. Homo 
in lillerts perfectus. Cic. Vir perfectä 
erudrtione. Cic. Vir perfecte planeque 
eruditus. Cie. Vir præclarà eruditione 
atque doctrinä. Cic. || 2° Eu parl. des 
ch. Où il y a de la scicnce, de l'érudi- 
tion. Doctus, a, um. Cic. : Les leçons 
savantes des pyllragoriciens, Doctæ 
voces Pythagoreorum. Cic. Livres très 
savants, Doctissumi libri. Quint. Lan- 
gue savante (— des gens ans) 
Oratio eruiita. Cie. (= des ancreus), 
* Veterum lingua. || 3° Eu parl. des 
ch. Où il y a de l'art, de l’habilete. Doc- 
tus, a, um. Cic. Eruditus. Cic. : Style 
savant, Scilus sermo. Cic. Composi- 
tion savante, Compositio apla. Cic. 
D'une voix —, Voce erudita. Cic. || 
&° Bion informe de qq. ch. Sciens, gén. 
entis. Plaut. Ter, Gartus, a, um. Cic. 
2 Es-tu plus savant à présent? Num 
nunc es cerlior ? Plaut. Voy. IrORuÉ 
el INFORMER 20. 

SA VANTASSE, s. m. Homme prè- 
tonticux et d'un savoir confus. Litterio, 
onis, M. Aug. Amm. 

SAVATE, s. f. Vieux souller fort 
usé. * Vetulus (5) calceus (1), m. 

SAVERNE, r. de l'ano. departement 
duBas-Rhin. Tabernæ,arum, f. pl. Amm. 

SA VETIER, s. m. Raccommodeur 
de vieux souliers. Sutor (oris) vetera- 
mentarius (tr), m. Suet. 

SA VEUR, 3. f. Qualité qui so fait 
sentir au goût. Sapor, or1s, masc. Cic. 
Plin. Gustalus, üs, m. Cic. Guslus, 
&s, m. Plin. : Saveur franche el nalu- 
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relle, Vere merus gustus. Col. Herbe 
qal est d'une — un peu salée, Herba 
subsalsa gustanti. Plin. Voy. ooûr 20. 

SA VOIE, n. d'un département fran- 
çais. Sapaudia, æ, f. Amm. 

SA VOIR, v. act. 4° Être habile dana, 
versé dans (une science, un art, un mé- 
tier). Scure, io, is, tui el in, ifum, act. 
Cic. Novisse, vi, visti, notum, act. Cie. 
Cognovisse, vi, visti, gnitum, act. Cic. 
: Personne ue peut tout savoir, Nemo 

olest omnia scire. Varr. — le gau- 
ois, Gallicæ linguæ scientiam habere. 
Cæs. Tous ceux qui savent le latin, 
Omnes qui Latine sciunt (s.-e. logui). 
Cic. Savoir parfaitement le grec, deire 
luculenter Græce. Cic. Voy. CONRAÎTRE 
4°, Qui sait le latin, Latine doctus (ss 
um).Suet. [L'élève] — décliner, Scit de- 
clinare. Quint. Savoir la iyre, — jouer 
de la lyre, Scire fidibus (8.-e. canëre). 
Ter. — danser, Commode saltare. Nep. 
Qui sait nager, Nandi peritus (a, um). 
Liv. Voy. masice 3°. Ne savoir pas 
le grec, Nescire Græce. Cic. Ne — oi 
lire ni écrire, Nescire litieras. Sen. 
Qui ue sait pas le droit civil, In jure 
civili rudis (m. f., e, n0.). Cie. Qui ne 
pas maaier la parvle, Audis in 
disserendo. Cic. Voy. 10nNonanr 2, 
icAPABLE 2°. || 3e Être exercé à bion 
faire qq. ch. Scire (voy. 4e), act. Cic. 
Souv. il ne s'expr. pas= Il ue sait que 
décrier le mérite, Nihul aliud scif quam 
detrectare virlutes. Liv. Sache, comme 
ton aïeul, pratiquer la justice, Ut 
avus (uns, justitiam cole. Cic. [1 faut 
savoir parfois ne pas atcepler ces 
cboses, Ea non accipienda sunt inler- 
dum. Cie. Qui sait obeir, Parëre con- 
suetus (a, um). Flor. Âge qui ne — 
pas dissimuler, Ætas dissinulandi 
nescia. Quint. || 3° Avoir le pouvoir, le 
moyen de faire qq. ch. Posse, possum, 
potes, potui, 3. sup., n. Cic. =: On ne 
sait commander qu'en sachant obéir, 
Nemo potest regère, nisi qui el regi. 
Sen. Je ne sais pas, Je ne saurais 
blämer.., Non possum reprehendëre. 
Cic. Je ne — guère raconter, Haud 
facile narraverin. Sall. Je ne — dire, 
Non facile direrim. Plin. La douleur 
ne saurail durer, Dolor mangre non 
potest. Cic. Il ne — y avoir rien de 
plus fleuri que Lysias, Nihil potest 
esse pictius Lysiä. Cic. On ne — 
croire combien j'écris, Credibile non 
est quantum scribam. Cie. On ne — 
croire combien Caton est brillant, Non 
verisimile est quam sit distincius Cato. 
Cic. || 4° Connaitre, avoir connaissance 
de. Scire (voy. 1°), act. Cic. Cogno- 
visse (voy. 10 act. Cic. Novisse (voy. 
{o), act. Cic. Cognitum ou Nolum (am; 
os, as. a) habere (eo, es, bui, bitum), 
act. Cic. Perspectum ou ÆErploralum 
habëre, act. Cic. =: Je n'en sais rien, 
Nescio. Ter. Tu — le reste, Nosti ce- 
tera. Cic. Îls n'ont jamais cherché à 
savoir cela, {Id nunquai scire eurave- 
runt. Cic. On peut — cela de Nar- 
cellus, auprès de Marcellus, Id de 
Marcello sciri potest. Cic. Si tu sais 
du nouveau, Si quid habes novi. Cic. 
Si tu veux le savoir, Si nescis (= si 
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ta l'igaores). Ov. 11 n'est rien qu'il ne 
sache, 11 sait absolument tout, Eum 
res nulla fugit (de fugêre, io, fugi, fu- 
giturus = échapper). Cic. Sachant les 
malbeurs qui menacent, Gnarus et 
prudens imyendentium malorum, Cic. 
€ sais-tu pas mon nom? Non nosti 
nomen meum? Plaut. Elles ne savent 
pas leur chemin, Non noverunt viam. 
er. [l ne sait rien sor son fils, De 
fiio ignorat. Cic. Voy. 1oNonen. Nous 
savons quaulas a été appelé sage, 
Scimus Atilium appellatum esse sapien- 
tem. Cic. On sut que Sesltius vivait, 
Scitum est Sestium vivère. Cic. Tout 
le monde sait que.…, Nemo nescit 
(prop. infin.). Cic. Je savais bien 
ue... Non eramnescius(prop. infin.). 
ic. Non ignorabam (prop. infin. 
Quint. Sache bien que, — ceci, que. 
Sie habeto ou Tantum habelo ou Jilu 
sic habeas (prop. infin.). Cic. Ne pas 
savoir que, a. IOKOR&R 4°. Tu sais 
qui je suis, Cognosii qui sim. Ter. 
Savoir qui il est, Scire quis sit. Cie. 
Sais-lu qui je veux dire? Scin’ quem 
dicam? Cic. Savoir ce qui en est, 
Scire quid sit. Ter. On savait bien ce 
qu'il pensait, Non obscurun eral quid 
cogitaret. Cic. Je sais bien ce que je 
fais en passant à côté, Screns prælerco. 
Ter. On ne sait quai est le père, Pa- 
rens ignoralur. Ter. Ne pas savoir 
ce qu'est devenu qqn, De aliquo nes- 
cire. Plaut. Je ne sais pas ce qu'il 
faut faire, Nescio quid agendum sit. 
Cic. Les hommes ne savent pas ce 
qu'ils veulent, Sunt incerii animi Ao- 
minum. Cie. (Périclès)sacbant par quel 
genre de discours on émeut les es- 
prits, Gnarus quibus oralionis modis 
unimi moveantur. Cic. Être inquiet de 
savoir quelle raison je donnerai, Ani- 
mi pendère quamnam rafionem sun al- 
laturus. Cic. Ne sachant pas lequel 
des deux était Oreste, Ignorans uter 
esset Oresles. Cie. Voy. 1anonvn. Je 
ne sais que dire ni que penser, Nescie 
uid dicam auf quid conjeciem. Ter, 
Je ne — que faire, Non habeo quid 
agam. Cic. || ne savait que répondre, 
Quid responderet, mon habebat. Cic. 
On pouvait à peine savoir à quoi re- 
medier, Vix ralio iniri poterat cui 
rei ferrelur aurilium. Cæs. Je ne sais 
où te voir, Te ubi visurus sim, nes- 
cio. Cic. Je ne — plus où j'en suis, 
Oblitus sum met. Ter. Voy. OUBLIER. 
Je savais où trouver le repos, Habe- 
bam ubi conquiescerem. Cic. Savoir 
d'odilest, Scire unde sit. Cic. Tout 
le monde peut — combien j'ai été 
malheureux, Cuivis facile scitu est 
quam fuerim miser. Ter. On peut — 
sar-le-champ si cela est un men- 
songe ou non, Erleinplo seiri polest 
id vanum necne sit. Liv. Consuiter 
l'oracie) poar — ce qu'ils feraient, 
onsul#re quidnam facerent. Nep. Cou- 
solter, Discuter, S'entendre, etc., sur 
la queshon de —..., VOy. QUESTION 
2e. 11 s'agit de — si cet homme sera 
uni ou si nous serons esrlaves, 
es in td discrimen adducta est, utrum 
ille pœnas luat an nos sérviamus. Cie. 
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Il s'agit de — si nous vivroos libres 
ou si aous périrons, Agilur liberine 
vivamus an mortem obeamus. Cie. Il 
s'agit de — comment donner, cow- 
ment nous donveruns.…, Îd agilur 
quomodo demus. Ter. |l ne s'embar- 
rasse pas trop de — dans quelle me- 
sure ce qu'il dit cadre avec ses pfin- 
cipes. Non laborat quam sibi conve- 
nienter dicat. Cic. Ne — ce qui... ce 
que, qui, quel, combien... 
où.…., Voy. 10N0RER 1°. Je ne sais si 
ces choses ont été avec raison confiées 
à une lettre, Mescio rectene sint hæc 
litteris commissa. Cic. Voy. icKonEn 
Le. [| Je ne sars trop ai tout ce qu'il 
a dit n'est pas vrai, ffaud scio an om- 
Aïda, quæ dirai, sint vera (= peut-être 
tout ce qu'il a dit est-il vrai). Cic. 
Je ne — trop s'il y a ane vieillesse 
plos heureuse, Haud sc:o an nulla se 
nectus beatior sit (— peut-être aucune 
vieillesae n'est plus heureuse). Cie. 
Voy. Pecr-èTre. Auprès de woi parle 
je ne — qui, Prope me nescio quis lo- 
‘ur. Plaut. Je n'ose confer ma 
ettre à ce je ne — qui, Huic terræ 
filio nescio cui commiti®re eprstolam 
non audeo. Cic. (On divisera la ques- 
tion] sur la demande de je ne — qui, 
Postulante nescio quo. Cie. Élre ému 
des plaintes d'un je ne — quel Paco- 
aius, Paconti nescio cujus querelis mo- 
vert. Cic. Nous cherchons je ne — 
quel avocat, Causidrcum nescio quem 
conquirimus. Cie. Emo par je ne — 
quel pressentiment, Nescio guä per- 
motus divinulione. Cic. Je ue — quel 
malheur, Nesco quid mali. Ter. J'avais 
gravé je ne — quoi, Nescio quid ez- 
sculpscram. Cie. Je ne — quoi d'in- 
sigmifant, Nescio quid frivol. Suet. 
Une sille, je ne — laquelle, Oppidum 
nescio quod. Cic. Pensees lirées on ne 
sait d'où, Sententiæ nescio unde erutz. 
Cic. Cela a été ajouté on ne — pour- 
qooi, Hoc sine causä addrtum est. Cic. 
La chose esl parvenue à ses oreilles 
je ne sais comment, Perventi res istius 
ed aures nescio quomodo. Cic. Ce pro- 
cédé donnait, sans qa'on sûteomment, 
une teinte sombre, Ea res occulte da- 
bat austeritatem. Plin. Il n'est pas 
veno, que je sache, Non venil, quod 
sciam. Cic. Je ne lui ai jamais fait, 
que je —, la plus légère ofense, Nun- 
quam illum ne minimü quidem re fe 
fendi, quod quidem senserim. Cic. Je 
‘ai aimé, comme vous savez, Eum, 
ut scilis, dileri. Cic. Je l'ai fait sans 
le savoir, Feci imprudens. Ter. Si j'ai 
fait une fante, c'est sans le —, Si pec- 
cavi, tnsciens feci. Ter. Vous l'avez 
envoyé à la mort sans le —, Eum ad 
mortem inscii misistis. Cic. Il s'est 
éloigné sans que je le susse, Disces: 
sit insciente me. die. To désignerais, 
sans que je le —,tes parents? Tu, me 
ignaro on inscio, noles {uos necessa- 
rios ? Cic. Voy. insu. [C'est à savoir. 
savoir, el simpi. Savoir, Hoc est. Cic. 
Id est. Cic. Videlicet. Cic. || 6° Être 
informé de, apprendre, avoir appris. (En 
gén.) Scire (voy. 19), acl. Cic. (Ap- 
prendre) CognoscËre, 0, is, gnovi, pni- 
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tum, act. Cic. Comperire, io, is, peri, 
perlum, acl. Cic. Discére, o, is, didtci, 
8. sup., act. Czs. (Avoir appris) Co- 
gnovisse, vi, visit, gnilum, acl. Cic. 
Novisse, ui, visti, notum, act. Cic. 
Comperisse, ri, risti, pertum, act, Cic. 
Didicisse, ei, cisti, 5. sup., act, Cic. 
Rescivisse el Resciisse, seti, sciisii, à. 
sup., act. Cic. =: Savoir qq. ch. de 
qqn ou par qqn, Aliquid per aliquem 
comperisse. Cie. Aliquid er aliquo au- 
divisse el audiisse (it, tisti, ifum — 
avoir enteodu dire). Cic. Je ne ces- 
serai de trembler que quand je saurai 
que tu as touché l'Italie, Non prius 
esinam formidare, quam leligisse Le 
Italiam audiero. Cic. Je voudrais sa- 
voir pourquoi elles ont couru.., Volo 
audire quid sil propier quod procurre- 
run{. Liv. Ayaot su par une lettre que 
la Numidie avait EL dunnée, Per ht- 
leras certior factus Numidiam datam 
esse. Sall. VE APPRENDAS 59, CON- 
naître de. || Faire savoir qq. ch. à 
aq" (= inforwer qqgu de qq. ch.), 
Alicujus rei où De aliquä re aliquem 
certiorem facbre (io, is, feci, factum). 
Cic. Aliquem aliquid edocëre (eo, es, 
cui, edocium). Sall. Fais-le-moi —, 
Fac ul id sciam. fic. Le tout a pour 
but de vous faire —..., Summa illuc 
erlinel, uf seralis. Cie. Il fait — à 
alame qu'il est temps, Certiorem 
facit Datamem tlempus esse. Nep. Il me 
fait — par une leltre ou par un wes- 
sager ce qu'il a fait, Per litteras aut 
per nunlium certiorem facit me quid 
egerit. Cic. Je voudrais que Lu me 
fisses — s'il s péri du vivant ou après 
la mort de son père, Velim me facias 
certiorem vivone paire perieril an mor- 
tuo. Cic. Voy. appnexnne 7°, Faire 
CONNAÎTRE 39. || 6° Avoir dans la me- 
moiré. Tenêre, eo, es, nui, (enium, acl. 
Cic. : Savoir par cœur, Tenëre memo- 
ri. Cic. memoriter. Pl.-j., et simpl. 
Tenère, act. Cic. Voy. Se RAPPELER 109. 
Ne plus —, Voy. ovuurre Îe. 

Se savoir, v. pron. Êtro su, devenir 
connu. Scuri, ior, tris, 1Üus sum, pass. 
Cie. : Si cela se sait, Si hoc pateñit 
(de paleferi, fo, facius sum, pass.). 

er. Voy. Se Découvrir. 

Savoir, s. m. Érudition, connais- 
sance acquise. Scientia, æ, Î. Cic. Eru- 
ditio, onis, f. Cre. Voy. science 30. 
: Qui a du savoir, Doctus, a, um. Cic. 
Voy. savant. Qui a peu de —, Non 
satis docius. Quint. Voy. 10NORAnT 3°. 

SAVOIR-FAIRE, 5. m. Habileté 
pour faire reussir ce qu'on entreprond. 
Sollertia, æ, f. Cic. Ars, riis,f. Cic. 
Arlificium, it, n. Cic. 

SAVOIR-VIVRE, s. m. Connals- 
sance des usages du monde. Humanitas, 
atis, f. Cic. Urbanitas, f. Cie. : Qui a 
du savoir-vivre, Urbanus, a, um. Cic. 
Qui manque de —, Humanilatis inops. 
Cic. Inurbanus. Cic. 

SA VON, 8. m. Composition qui sert 
à nettoyer. Sapo, onis, m. Plin. 

SAVONNER, v. act. Frotter de 
savon pour nettoyer. * Sapone sllinère 
(o, is, devi, litum), acl. 

SAVOURER, v. act. 1° Goûter avec 
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attention et aveo plaisir. Gustare, aet. 
Cæs. Cic. = Pouvoir savourer la déli- 
calesse d'un mets, Suavitatem cibl 
sentire (ïo, is, sensi, sensum). Cic. — 
des coupes, du vin, Cyathos sorbillare, 
0, as, 8. parf. ni sup. Ter. Sorbillsre 
dulciter vinum. Apul. Voy. codTan 1e, 
1 2e Fig. Jouir de qq. ch. aveo delices. 
Fru, or, éru, fruilus et fructus sun, 
dép. (abl.). Cic. Delectari, pass. (abl.). 
Cic. Voy. Jouin 1°, coûTER 3e. 

SAVOUREUX. EUSE, adj. Qui à une 
saveur agreable. Sazidus, a, um. Apie. 
: Etre très savoureux, Jucundissime 
sapfre (io, 18, ii, s. sup.), n. Col. 

BAVOYARND, aroG, adj. (Qui est) 
de la Savoio. * Supaudus, a, um. 

SAXATILE, adj. Qui croit parmi les 
pierres Suratilis, m.f.,e, n. Col. 

SAXE, contree d'Europe. * Sazonie, 
a, f. 
SAXIFRAGE, 8. f. Sorte de plante. 
Sarifraga, æ, f. Samm, 

SAXON, oxn6, adj. Qui sst de la 
Saxe. (En parl. des pers.) Saro, onis, 
o. f. Prob. (En part. des cb.}° Saro- 
nicus, a, um. || LES SAXONS, Sarones, 
um, m. pl. Eutr. 

SAYON, 5. m. Casaque militaire. 
Sagum, i, n. Cæs. 2: Vèlu d'un sayoa, 
Sagatus, a, um. Cic. 

SBIRE, s. m. Sorte d'agent de po- 
lice. Sutelles, lutis. m. Cie. 

SCADREUX, euss, adj. 1° Rabo- 
teux. Asper, era, ertum. Cic. Voy. na- 
noTEUx 1°. || 2° Fig. Difficile, embar- 
rassant, délicat. Lubricus, a, um. Cic. 
Difficilis, æ. f.,e, n. Cic. Voy. par 
CAT 9°. 

SCALEÈNE, adj. Dont les trois côtés 
sont inegaux. Scalenus, a, um. Aus. 

SCALPEL, 8. m. Coutcau pour dis- 
sèquor. Scalprum, i, u. Cels. Scalper, 
pri, ©. Cels. Scaipellum, i, n. Cic. Scal- 
pellus, i, m. Cels. 

SCAMANDRE, fi. de la Troade. Sca- 
mander, dri, m. Mel. 

SBCAMMONER, 5. f. 4° Sorta ds 
plante. Scammonia, æ, f. Cic. || 2° 
Guinme-resine extraite de cette plants. 
Scammontun, ü, n. Cato. Plin. 

SCANDALE, s. m. 1° Ce qui est 
octasion de tomber dans le peche. Scan- 
dalum, i, n. Vulg. Tert. : l'ierre de 
scandale, Mème traduct. || 2° Occasion 
de chute que l'on donne par qq. mau- 
valse action, par qq. discours corrup- 
teur. Perniciosum (1) ezemplum (i), 2 
Cic. Malum eremplum. Sall. : Un grand 
scandale, Pessimum exemplum. Liv. 
Dooner du —, Porter —, Eremplo 
nocére, n. Vell. Homme dont la con- 
duite porte —, Vir mali exempli. Sen. 
1} 3° Acte honteux. Facinus (noris) fe- 
dum (t), n. Ter. Facinus flagitiosun. 
Salt, z Quel scandalel Pacinus andi- 
gnum/ Ter. Ce serait an — si elle 
suivait... Flagitium sit, si sequatur. 
Plaut. | € Éclat que fait une action 
honteuse. Adversus (1) rumor (oris), m. 
Liv. Tac. : Quel scandale, si tu fais 
celal Quis erit rumor populi, si ile 
feceris! Ter. Être une pierre de — 

our qqn, Alicui esse infamiæ. Ter. 
Éans —, Silentio. Sall. Voy. éciar 
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80, BRUIT 5°, | 60 Qqf. insulte. Voy. 
ce w. | 6° In ignation causes par un 
acte coupablo. fnurdia, z, f. Cic. : 
Causer du scandale, Invidiam habare. 
Cic. Braver le —, fnvidiam spernère. 
Tac. VoYy. INDIONATION. 

SCANDALEUSEMENT, adv. D'une 
manière Scandaleuse. Turprier. Cic. : 
Vivre scandalenusement, Flagitiose vi- 
vêre. Cic. Voy. 8onTBUS=uEnT. 

SCANDALEUX, eus, adj. de Qui 
cause du scandale. Flagitiosus, a, um. 
Cic. Turprs, m. f.,e, n. Cic. : Howme 
scandaleux, Vir mali cempli Sen. || 
2° Qaf. Diffamatoire : Libelle scanda- 
leux, Famosus libellus. Tac. La cbro- 
nique scaudalcuse de la ville, Urbani 
malevolorum sermunculi. Cic. 

SCANDALISEN, v. act. Dffenser, 
blesser. C. BLassen 5°, 

Se scanDauisen, v. ré. S'offenser, 
& blesser. C. Se puassen 30, 

SCANDEI, v. act. Mesurer (un 
vers). Scandère, 0, is, di, sum, acl. 
Diom. : Action de scauder les vers, 
Scansio, onis, f. Bed. 

SCA NDINA VIE, anc. n. de la Suède. 
Scandinauia et Scandia, æ, f. Pain. 

SCAPULAIRE, 5. m. Partie du 
vêtement do quelques rellgieux. * Sca- 
pulare, is,n. 

SCARAUÉE, s. rm. Sorto d'inseote. 
Scarabeus, 1, m. Plin. 

SCARE, s. m. Sorte ds polsson. 
Scarus, 1, m. Jor. 

SCARIFICATION, f. Sorte d'inci- 
sion faite à la peau par le chirurgien. 
Scarificatio, onis, f. Col. Plin. 

SCAIUPFIEIR, v. act. Faire des sca- 
rifications. Scarifare, acl. Plin. Col. 
Scarificare, act. l'all. 

SCAZON, s. m. Sorte de vers latin. 
Sca:on. ontis, m. Pl.-j. 

SCFAU, 8. m. 1° Plaque de métal 
graves en creux pour faire des em- 
preintes: emprointe faite par le sceau. 

ignum, i,n. Cic. Sigillum, n. Cic. : 
Meitre son sceau, Apposer le —, Si- 
gnum imprimère. [or. Apposer sur 
qq. ch. le — de qqn, Aliquid signo 
alicujus obsignare. Cic. consignare. 
Cic. Voy. sceicen 19, cacumt je, || 
Fig. Que ton anneau (— ton cachet) 
sort le sceau de ta volonté, Sit annu- 
lus tuus voluntalis tuæ testis (= té- 
moin). Cic. — de réprobation (= 
marque d'infamie), Voy. INFAytE 4°. 
Qui est empreint du — du génre, In- 
genio perfeclus (a, um). Cic. Mettre le 
— à one ch. (= la rendre entière, 
complète), C. 1 consommer, Mettre 
le cousre 2e. Affirmation sous le — 
de la religion, Affirmatio religiosa. 
Cic. Cela m'a été confié sous le — du 
secret, Îd meæ tacuturnitali clam con- 
creditum est. Plaut, || 2° Sceau ve 
Sarouon. Sorte de plante. * Polygona- 
fum (1) vulgare (rs), nu. 

8CÉE, 0. d'une porte de Trole : La 
porte Scée, Scæu (æ) porta (æ), f. 

laut. Virg. 

SCEL. 8. m. C. SCRAG. 

SCRLÉRAT, AT&, adj. 4° Capable 
ou Coupable de grands crimes. Scelera- 
lus, a, um. Cæs. Sall. Cic. Scelerosus. 
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Ter. Scelestus. Plaut. Ter. Facinoro- 
sus. Cic. : Le plus scélérat des hom- 
mes, Homo sceleratissimns. Sati. || 2° 
Où Il y a de la scelératesse. Scelerainus, 
a, um. Cic. Scelesius. Cic. Nefarius. 
Cie, = Action scélérate, Facinus sce- 
lestum où nefarium. Cic. D'une wa- 
nière —, Scelerate. Cic. D'une ma- 
nière plus —, très —, Sceleratius. 
Cic. Sceleralissime. Cic. 

SCÉLÉRAT, ATE, 8. m. f. Persoune 
scélerate : Un scéléral, Homo (minis) 
sceleraius (1), masc. Cie. Une scélé- 
rate, Scelesta, z, fém. Ter. Mulier 
(eris) scelerosa (æ), f. Apul. Voy. co- 
QuiN 10. 

SCÉLÉRATESSE, 8. f. 1° Méchan- 
cete noise. Nequilia, æ, f. Cie. Alalitia, 
f. Cic. [| 2° Acte de scôlérat. Facinus 
{noris) scelestum (1), n. Cic. Voy. ué- 
CHANCETÉ 3e. 

SCELLÉ, és, part. passé de sceL- 
LER, Voy. ce v. 

Sce:.Lé, 5. m. Soeau apposb par au- 
torité de justice. Signum, à, a. Cic. : 
Mettre, Apposer le scellé, les scellés, 
Signa imprimëre. Sen. Mettre sous les 
—, Sub signo poutre, act. Cic. Garder 
sous les —, Sub signo habère, act. Cic. 

SCELLEMENT. s. m. T. de maçon- 
nere. Action de scoller. Ferruminatio, 
onis, f. P.-jct. 

SCELLER, v. act. 1° Mettre, Ap- 
pliquer un sceau. Signare, act. Cic. 
Obsignare, act. Cic. Consignare, act. 
Liv. : Sceller qq. ch. de son anneau, 
Alicui rer annulum imprimëre (0, is, 
pressi, pressum). Sen. Curi. —en cire, 
Cerë consignare. Caj. Lettre scellée 
d'un cachet, d'une image, Epistola 
sigillo impressa. Curt. obsignata ima- 
gine. Plaut. Il envoya le tout scellé, 
Consignata omnia misit. Liv. || 2° T. 
de maçonnerie, Fixer avec du plâtre, 
aveo du plomb, eto. =: Sceller avec du 
bitume, Butumine ferruminare, acl. 
Plin. — avec du plomb, Plumbo devin- 
cire (io, is, vinri, vincium), act. Liv. 
l'lumbo vincire, act. Plin. Plumbare, 
act. Cato. Plin. || 3° Fermer, boucher. 
Obturare, act. Vitr.|[ 4e Confirmer, af- 
fermir. Conglutinare, act. Cic. Confir- 
mare, acl. Cic. : Sceller une liaison 
par le mariage, Amores nupliis con- 
glutinare. Ter. — une alliance par 
un traité, Soctelatem fœdere confr- 
mare. Cic. Vay. CIMRNTER 20. 

SCELLEUR, s. m. Celui qui scale. 
Obsignator, oris, m. Cie. 

SCENE, s. f. 1° Partio du théâtre 
où sont les acteurs. {En gén.) Scæna, 
æ, f. Cic. (Devant de la scène) Pro- 
seænium, ü, D. Plaut, Liv. Vitr. : Le 
devant, Le front de la scène, Frons 
scænæ. Vitr. Parler sur la —, În 
scænd dic®re. Quint. Paraltre surls —, 
In scænam prodire, u. Nep. Faire pa- 
raltre sur la —, In scænam producêre, 
act. Suet. || Fig. Ceux] que la fortune 
a produits sur la scève du monde, 
Quos in medium fortuna protulti. Sen. 
Se retirer de la — du monde, Se a 
vulgo el scænû remouère. for. On a vu 
celle intimité sur une grande —, Ea 
familiariles magno fhcdtro spectata 
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est. Cic. C'est un Roscius qui est en 
— (= à la tribune). Roscius in scand 
est. Cic. Rendre croyable l'accusation 
ar la mise en — de ces femines, 
lis mulieribus produciis crimen pro- 
bare. Cic. Mettre en — un grave per- 
sonoage (dans un écrit), Gravem per- 
sonam inducère. Cic. || 2° Fig. L'art 
dramatique. Scæna, æ, f. Cic. : La scène 
est remplie de crimes de ce genre 
Seæna referla est his sceleribus. Cic. |] 
3° La decoration du theätre. Ornatio, 
onis, f. Vatr. : L'aspect de la scène, 
Ornationis species (e), f. Cie. Changer 
la —, Afutare ornationis speciem. Vatr. 
Il Fig. Changement de scène, Rerum 
mulatio. Cic. La — a changé, Facta 
est rerum commutalio. Cic. || 4e La re- 
prèsentation d'une piece de theâtre. Ac- 
lus, üs, ©. Quint. Fabellæ actus (üs}, m. 
Liv. Scæna, æ, f. PI. 3. : Pièces com- 
posées pour la scène, Fabulæ ad ac- 
Lum scænarum compositæ. Quint. || B° 
Fig. L'action môme quon represente 
sur le thedtre. Fabuia, æ, f. Cic. | 
Fig. : Il ne fault pas donner de scène 
au public (= faire parier de soi mal 
à propos), Voy. PARLER (aent.) 41e, 
IF 6e Partie d'un acte. Scæna, æ, f. 
Plaut. Ter. || 7° Ensemble d'objets qui 
s'offre 4 la vue. Spectaculum, 1, 9. Cic. 
Prospectns, us, m. Cic. Species, ei, f. 
Liv. Gell. : Prendre des scènes de 
bain, Deping”rebalnearum spectes. Gell, 
Une scène grande et terrible, Grands 
el utrox spectaculum. Tac. Former une 
— effrayante, {forribilem speciem prz- 
bere. Cæs. Ces scènes 8e représen- 
taient à la pensée, Ea eoccurrebant 
animo. Liv. Toutes les autres — af- 
freuses de cetle année, Cetera lristie 
hujus anni. Liv. || 8° Action vive, ani- 
mée, extraordinaire. Scæua, æ, (. Quint. 
Tac. Res, ei, fl. Cic. : Préparer une 
scène accusatrice, Scænam criminis 
parare. Tac. !1 faut faire justice des 
scènes de ce genre, Disculiendæe sunt 
hujusmodi scænz. Quint. Ces [plaisan- 
terres] ne doiveol pas être des — de 
camèdie, flæc non debent esse mimica. 
Quint. Srène affreuse, Res atror. Cic. || 
9e Paroles aggressives. Jurgium, ii. 0. 
Cic. = Faire use scene à sa femme, 
Urori (urbas concrère. Plaut. Voy. 
QUERELLEN. 
SCÉNIQUE, adj. Qui a rapport au 
theâtre. Scænicus, a, um. Cic. 
SCENOGRAPUIE, 8. f. Art de re- 
présenter les objets en perspective. 
Scænographia, æ, (. Vitr. 
SCÉNOPEGIE, s. f. Fôle des Ta- 
bernacles chez les Hébreux. Seænopegia, 
æ, f. Vulg. 
8SCEPTICISMTE, s. m. Doctrine dont 
le principe est le doute. Omnium assen- 
sionnm relentio (onus), f. Cic. 
ACEPTIQUE, adj. et subst. Qui « 
le doute pour principe : Les philoso- 
phes sceptiques, et subst., Les ace 
liques, Pyrrhonii philosophi. Gell. Un 
sceptique, * Unus e Pyrrhoniis. Être 
—, À rebus inceriis ussensionem co- 
hibare (eo, es, bui, bitum). Ce. 
SCErTRE,s. m. 1° Bâton de com- 
mandemant qui est ua des insignes de 
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la royauté. Sceptrum, À, n. Suet. || 2° 
Fig. Royauté. Regnum, i, n. Cic. = Ar- 
racber le sceptre à, Briser le — de 
qn, C. vérRûxaR 4°, VOy. ROYAUTÉ. 
i So Domination. Imperium, ii, n. Cic. 
Vay. DowiNATION. || €° Supèriorite, 

etminence on qq. ch. : Le sceptre de 
‘eloquence, Éloquentiæ principalns 
(&s), m. Cic. Avuir, Tenir le —, Te- 
nére ou Obtinére principatum. Cic. 
Qui a le — de l'éloquence, In elo- 
guentiä princeps (gén. cipis). Quini. 
pracipuus (a, um). Quint. 

SCHÈNE.s. m. Mosuroitinéralre des 
anciens Égyptiens. Schwnus, à, m. Plin. 

SCHISMATIQUE, adj. et subsl. 
Qui fait sohismo =: Un schismatique, 
Schismaticus, 1, m. Aug. 

SCHISME, s. m. 4° Séparation du 
corps et de la communion d'une religion. 
Schisma. atis, n. Eccl. || 2e Division 
sn politique. en litterature, etc. Dis- 
junctio, ons, f. Cic. Voy. vivisinx So, 

SCUISTE, 5. m. Pierre schisteuse. 
Schistos (i) lapis (idis), m. Plin. 

SCINSTEUX, EUSsE, adj. Qui peut 
te diviser on lames. Schistos, m. f., 
on, n. Plin, 

SCHOLATRE, elc. C. SCOLATRE. 

SCIAGE, s. m. Aotion ds scier. Ser- 
ratura, æ.f. Pall. 

SCIATIQUE, 2dj. Quia rapport à la 
hanche.* Adcoxamperlinens(gén.entis). 

Scratiqua, 8. f. Douleur du grand 
nerf scialique. Jschias, adis, f. Cels. 
Plin.: Relatif à la sciatique, fschiacus, 
a,um. Calo. Jschiadicus. Plin. 

SCIE, s. (. Lame de fer taillée d'un 
côte en petites dents. Serra, æ, f. Cic. 
s Petite scie, Serrula, æ, f. Cic. Col. 
Qui est en dents de —, Serratus, a, 
um. Plin. || 2° Sorte de poisson. Serra, 
s, f. Plin. 

SCIEMATENT, adv. Ayeo connais- 
sance de ca que l'on fait. Scienter. P.-J. 
: Qui agit scremment, Sciens, gén. 
entis. Cic. Prudens et sciens. Cic. 
Sciens prudensque. Cæl. ap. Cic. Pru- 
dens sciens. Ter. Si je trompe —, Si 
sciens fallo. Cic. Qui n'agrt pas —, 
Insciens atque imprudens. Cic. 

SCIENCE, s. {. 1° Connaissance qu'on 
a de qq. ch. Scientia. 2, f. Cic. = Je 
sais de science certaine, de certaine 
—, Cerle où Certo scio. Cic. Rien ne 
peut être su de — certaine, Nikil 
cerlum scirt polest. Cic. || 2° Ensem- 
ble, Système de connaissances sur qq. 
matière. Scientia, æ, f. (sans plur.). 
Cic. Doctrina, f. Cic. Disciplina, f. 
Sall. = La science de la guerre, Disci- 
plina militiæ. Cic. Disciplina bellica. 
Cic. militaris. Nep. La — du droitcivil, 
Juris civilis disciplina. Cic. La — de 
la parole, Doctrina dicendi. Cic. 1n- 
struil dans les sciences de la Grèce, 
Græcis doctrinis eruditus. Cie, La 
science ou la pratique (d’un art), Ra- 
tio {onis. f.) aut ererertatio. Cic. || Se 
Savoir acquis, instruction. Scientia, æ, 
f. Cic. Eruditio, onis, f. Cic. Doctrina, 
æ,f. Cie. Doctrinæ, arum, f. pl. Cic. 
Disciplina, æ, f. Cic. Disciplinæ, arum, 
f. pl. Cie. : Homme de science, Doc- 
fus vir. Cic. Voy. INSTRUCTION 2°. | 
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4° Connaissance de choses qui servent 
à la conduite do la vie ou des affaires. 
Ars,riis, f. Cic. l'rudentia. æ, f. Cic. 
: La sagesse qui est la science de la 
vie, Sapientia, quæ est ars vivendi. 
Cie. La — de l'avenir, Fulurorum 
prudentia. Cic. La -— du gouverne- 
ment, Ars reipublicæ gerendæ. Liv. 
Constituendæ civitatis sapientia (æ). 
f. Cic. La — dela politique, Prudentia 
civilis. Cie. Rerpublicz rsciplina. Cic. 

SCIENTIFIQUE, ad). Qui concerne 
les sciences. * Ad doctrinas pertinens 
que entis) : Les études scientifiques, 
En gén.) Disciplinæ ou Doctrinæ,arum, 
pl. Cic. (Mathématiques, pbysiques, 
d'histoire naturelle), Voy. maTRaÉMA- 
TIQUE, PHYSIQUE, NATUREL (ad}.). 

SCIENTIFIQUEMENT, adv. D'une 
manière scientifique. * Ex disciplinæ 
præceplis on ralionibus (Sm.}. 

SCIER, v. acl. 1° Couper avec une 
scie. (En gén.) Serr& desecare (0, as, 
secui, sectum), act. Co!. (Eu deux) 
Serrä dissecare, act. Suet. || 2° Couper 
avec une faucille. Falculà abscid”re (o. 
is. chu, cisiun), act. Pall. |] 3° Ramer à 
rebours pour retrograder. Voy. RAMER. 

SCIEIUE, 8. f. Atelier pour scier. 
Serratrina, æ, f. Non. 

SCIEUR, s. m. Celui dont le métier 
est de soier. Serrarirs, ii, m. [nsc. 

SCILLE, 5. f. Sorte de plante. 
Scilla, æ, f. Plin. : Préparé avec la 
scrlle, Scillinus, a, um. Plin. Cels. 
uol. Scilluticus. Cels. 

SCILLITIQUE, adj. Préparé avec 
la scille. Voy. ScILLE. 

SCINDER, v. act. Diviser : Scinder 
sa motion en deux, Senfentiam divi- 
dére (0. is, visi, visum). Sen. 

SCINTILLANT, ANTE, adj. Qui 
scintille. Aficans, gén. antis. Ov. Être 
scintitlant, C. SCINTILLRR. 

SCINTILLATION, s. f. Action de 
scintiller =: Le scintillement des étorles, 
“dficanfium siellarum fulgor (oris), 
m. D'apr. Ov. 

SCINTILLEN, v. D. Avoir un mou- 
vement de scintillation. Scintillare, s. 
sup., 0. Plin. Aicare, 0, as, cui, s. 
sup., 0. Hor. Ov. 

SCION, 8. m. Petit rojeton d'un ar- 
bre. Surculus, i, m. Col. 

SCIPION, h. d'une branche de la fa- 
mille Cornelia. Scipio, onis, m. Cic. 

SCISSILE, adj. Qui peut être fendu. 
Scissilis, m.f.,e, n. Col. 

SCISSION, s. f. Division dans une 
assembles, dans un parti, etc. Secessio, 
onis, f. Cic. : Faire scission, Seced#re, 
0, is, cessi, cessum, n. Cic. 

SCISSURE, 5. f. Fonte. Scissura, 
æ,f. Plin. 

SCIURE, 5. f. Poussière qu! tombe 
de ce qu'on $cis. Scobis, is, . Col. Ser- 
rago. gints, f. (tr. rare). C.-Aur. 

SCOLAIRE, adj. Relatif aux écoles. 
Scholicus, a, um. Varr. Gell. 

SCOLASTIQUE. adj. Enseigné selon 
la methode des anciennes écoles de phi- 
losophle, otc. Scholasiicus, a,um. PI.-j. 
Quint. 

SCOLIASTE, 8. m. Celul qui fait 
des scolios. C. INTxnPRèTE 2°, 
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SCOLIE, 5. f. Note servant à l'ex- 
plication des auteurs. C. Nore 2°. 

SCOLOPENDRE, 8. {. 1° Sorte de 
lante. Scolopendrion, ti, n. Apul. || 20 
Éorte d'insecte. Sculopendra, æ, (. Plin. 

SCOMHRE, 3. m. Sorto de poisson. 
Scomber, bri, m. Plin. 

SCOPAS, n. de divers personnages 
grecs. Scupas, æ, m. Cic. 

SCORIE, 8. f. Substance vitrifièe 
qui nage à la surface des metaux ea 
usion. Scoria, æ, f. Plin. 

SCORIFIER, v. atl. Separer d'un 
métal les scories. Purgare, act. Plin. 

SCORPION, s. mw. 1° Sorte d'in- 
secte. Scorpio, onis, m. Plin. Scor- 
pius, ti, m. Ov. Nepa, æ, [. Cic. [| 2e 
Signe du zodiaque. Scorpio, onis, m. 
Myg. Petr. Scorpius, it, m. Cic.-poet. 
Virg. Hor. Nepa, æ,f. Cie. 

SCORSONEÈRE, $. f. C. SALSIFIS. 

SCOTIE. s. {. Moulure concave à la 
base d'une colonne. Scotia, æ, (. Vitr. 

SCKIME, 3. ni. 1° Copiste. Scriba, 
æ, m. Cic. Librarius, it, im. Cic. || 2e 
Docteur qui enseignait la lol de Moise. 
Scriba, æz, m. Vulig. 

SCHOFULES, s. f. pl. Sorte de ma- 
ladio. Struma, æ, f. Cels. 

SCHOFULEUX. EuSse, adj. 1° Qui 
cause ou accompagne les scrofules. 
S'expr. en tonrn. par le genitif : 
Strumz. || 2° Qui a des scrofules. 
Strumosus, a, um. Col. Juv. 

SCRUPULE, s. m. 4° Petit poids 
de 24 grains. Scrupulum.i, n. Cic. |] 2e 
Fi:r. Inquietude dn conscience. (En gén. 
Scrupulus, i, m. Cic. (Surt. religieux 
Retigio, onis, f. Cic. =: Leger scrupule, 
Tenurs scrupulus. Cie. Une cause de 
—, Causa objeciæ religionis. Czs. 
Le Sénat eut 4 ce sujet un —, Ejus 
rex religio senalum tenuil. Liv. Être 
iroublé par un —, Religione perlur- 
bani. Cic. On eut an — d'allaquer…., 
Religio fuit oppugnare. Liv. Êlre re- 
teau par un grand — de conscience, 
Summa religione leneri. (ic. Voy. 
conscience 4°. Un — religieux em- 
pècba de déciarer la guerre, Relgio 
obstitit ne bellum indiceretur. Liv. Je 
n'ai pas de scrupules, Nulla mihi re- 
hgio est. Hor. Un scrupuie ne l'avait 
pas empêché de tuer... Religio ei 
non fueral quomanus occideret. Cic. Il 
vint un — à Cornutus, aux bommes, 
Oblata religio Cornutoest. Cic. Ingectus 
est hominibus scrupulns. Cic. [Catulus) 
a fait naltre qi: —, Aliquid religtonis 
attulit. Cie. Faire naître an — daos 
l'esprit de qqn, Donner na — à qqa, 
Religionem ou Scrupulum alicui inji- 
cére. Cic. Religionem alicui offerre. 
Cic. incutgre. Liv. L'événement At 
naltre un — chez le peupie, Res po 
pulo in religionem vênit. Cic. Qui a des 
scrupules, Qui va jusqu'au scrupule, 
C. schuPoLEux. Avec des scrupnlies, 
C. scRUPOLEUSEUERT. Il ne s'en ft 
pas scrupule, Non eam rem Aabuit 
religioni. Cic. Se faire un — de, C. 
Se faire un cas de conscience 4e. Le- 
ver un —, Religionem exrumëre. fic. 
Scrupulum ez animo evellëre. Cic. Oter 
un — à qqu, Alieui scrupulum ext 
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mère. Col. Dominer ses scrupules, 
Religioni moderari, dép. Cic. Il déci- 
dait sans scrupule le coatraire [de ce 
qu'il avait décidé], Contrarium sine 
ullà religione decernebat. Cic. Con- 
damner qqn sans le moindre —, Con- 
demnare aliquem sine ullä dubitatione 
(= sans ancune hésilahon). Cic. 11 
pilla sans sucun —, Mihil pensi habuit 
uin prædaretur., Suet. Âïler jusqu'au 
fout de ses idées sans — (— sa0s 
discrétion), Importune insistére, n. 
Cic. 18° Grande délicatesse en matière 
de procode, de mœurs. Verecunda, z, 
f. Cic. = Scrupule qu'on se fail de 
demander, Verecundia in rogando. Cic. 
Parce que je me fais un — de refuser, 
Verecundià negandi. Cic. Un paysan se 
fait — de dire cela, Hoc dicère rustico 
werecundum est. Quint. Je ne me ferais 
as — de dire cela, Fllud dic®re non 
Pagerim (de fug?re, io, 15. fugi, fugi- 
furus, a. Cic. || 4° Grande exactitude, 
minutie. VOy. MINCTIR 2°, MINUTIBUX 
20. || So Grande severite d'un auteur pour 
Jui-môme : Besucoup de scrupule, 
Summa (z) diligenua (æ), f. Quant. 
Excès de —, Nimta(æ) rehigio (onts},f. 
Cic. Diligentia nimium sollicite, Quint. 
Excès de — à l'egard de soi-même, 
Nima contra se calumnia. Quint. || 6e 
Reste de doute. Scrupulus, 5, m. Cic. 
SCRUPULEUSENMENT, adv. 1° 
Consciencieuscment. Religiose. Cic. || 
4° Exactement. Diligenter. Cic. || 9° 
Minutieusement. Scrupulose. Quint. 
Minute. Qrant. 
SCRUPULEUX, Eose, adj. Ÿ° Qui 
a des inquiotudes de conscience. Reh- 
giosus, a, um. Cic. : Les cultivateurs 
scrupnieux (sur les choses de ja re- 
ligion). feligrosi agnicolæ. Col. Nation 
scrupuleuse sur l'article des témoi- 
goages, Natio in testimoniis dicendis 
rehigiosa. Cic. || 2° Très exact, mlnu- 
tieux. Diligens, gén. entis. Cic. Reli- 
1osus, a, um. Cic. =: Auleur scrupu- 
eux, Auctor religiosus. Cic. Les 
oreilles scrupulenses des Attiques, 
Atticorum aures religiosæ. Cic. Style 
amaigri par ane correction trop scru- 
pulease, Orato nimiä religione ufte- 
nuata. Cic. VOY. CONSCIKNCIEUX 20. 
MINOTIEUX 40 el 2e. || 3° Severo pour 
soi-même (en part. des auteurs, etc.) = 
Qui est trop scrnpuleux, Sui calum- 
niator (oris), m. Plin. Être trop —, Se 
calumniari, dép. Quint. 
SCRUTATEUR, 8. m. 1° Colui qui 
scrute. Inquisitor, oris, m. Cic. {nves- 
tigator, m. Cic. = Scrutateur des se- 
crets de la nature, Earum rerum in- 
vestigator quæ a nalurä involulæ sunt. 
Cie. Rerum naturz anquisitor. Sen. || 
Adj. Yeux scrulateurs, Oculi curiosi. 
Cic. V.-Maz. || 20 Celui qui depouille 
le scrutin. Diribitor, oris, m. Cic. 
SCRUTEN, v.acl. Examiner à fond. 
Scrutari. dep. (acc.). Cic. l'erscrutari, 
dép. (arc.). Cic. Perspic®re, io, is, 
speri, spectum, act. Cic. Voy. POUILLER 
jacl.) 20 el 30: ExamiNEn. 
SCRUTIN, 5. œ@. Manibre dont les 
essemblees donnent leurs suffrages. 
Suffragium, ii, n. Cic. : Scrutin 5se- 
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cret, Suffragium oceultum. Cie. teci- 
tum. Pl.-j. Bulletin pour ls —, Ta- 
bella, æ, f. Cic. Voter an —, Senten- 
liam per (abellam ferre. Sall. Êlire qqo 
consul par voie de —, Aliquem (a- 
bellä consulem declarare. Cic. Aller 
au —, In suffragium ire. Liv. Suffra- 
gium inire. Liv. Faire aller les cen- 
luries au —, Centurias in suffragium 
millére. Liv. Dépouiller le —, Voy. 
DÉPOUILLER 1°. 

. SCULPTER, v. act. 1° Tailler une 
image dans le bois, ls marbre, etc. Scul- 
père, o, is, psi, ptum, act. Cic. Exscul- 
pre, act. Cie. =: Sculpté dans la 
jerre, E saro sculptus. Cic. f 2° Or- 
ner de scuipture. Sculpére (voy. 1°). 
act. Ov. Plin. =: Scuipter le marbre, 
Marmor sculpëre. Elin. 

SCULPTEUR, s. m. Arüste qui falt 
des images avec le ciseau, etc. Fictor, 
oris, m. (— modeleur). Cic. Sculptor, 
m. Plin. Cass. : Sculpteur en marbre, 
Marmorum sculplor. Cass. 

SCULPTURE, s. f. 1° Art de sculp- 
ter. (Eu sen Sculptura, æ, f. Quint. 
(La statuaire) Statuaria (æ) as ruse 
f. Plin. || 2e Action de sculpter. Sculp- 
ture, æ, . Vatr. il S° Ouvrage du scuip- 
teur. ° Res (ei) sculpta (æ), f. D'apr. 
Hor. (Sat. 1, 3, 29). 

SCYLLA , nom d'un écueil du détroit 
de Sicile. Scylla, z, fém. Cie. Voy. 
CHANYBNE. 

ScYnos, ile de la mer Égée. Scyros 
et Scyrus, ï,f. Mel. Cic. = (Qui est) 
de Scyros, Scyrius, a. um. Virg. 

SCYTALE, 3. f. Chiffre des Lacèdé- 
monlens pour écrire des lettres secrètes. 
Scytala, z et Scytale, es, f. Gell. Aus. 

SCYTIE, adj. (Qui est} de Scythie. 
{En parl. des ch.) Scythicus, a, um. 
Cic. | Subst. Un Scythe, Scythes, », 
m. Cic. Scytha, æ, m. Ph. Luc. Les 
Scythes, Scythæ. arum, m. pl. Cic. 

SCYTHRIE, contrées au nord da la 
mer Noire. Scythia, æ, f. Mel. 

SE, pron. ref. Voy. sor. 

SÉANCE, 5. f. 1° Oroit de s'asseoir 
dans une compagnies reglae. Sedendi jus 
(uns), n. Pl.-j. : Droit de séance, 
Même traduct. Prendre —, Sedem 
capëre. Liv. || 2e Temps pendant lequel 
une compagnie est reunie. Des, ei, 1. 
— journée). Cic. : La séance de ce 
Jour, Cette — m'a conquis, Hic 
dies me adjunrit. Gic. Celte — du 
sénat, Is dies in senatu. Cic. Presque 
loute la — a été ocrupée par une 
discussion, Dies magnä ex parle con- 
sumplus esi alterculione. Cic. Après 
la —, Concilio dimisso. Cic. Après la 
— du sénat, Senatu dimisso. Cic. per- 
acto. Nep. || 3° Reunion, Assembles 
d'une compagnie râglies. Concilium, üi, 
n. Cic. Consilium, n. Cic. Conventus, 
üs, m. Cic. =: Tenir sa séance, ses 
séances dans un lieu, C. S'ASSeMoLEn. 
J! devait y avoir ee jour-là séance au 
sénat, Ee die senatus erat fulurus. 
Cie. Toutes les fois qu'il y a ea — 
an sénat, Quoliescunque senalus fuit. 
Cic. Le conseil lève la —, Er con- 
silio consurgitur (à l'impers. pass.). 
Cæs. Voy. Lxven 8e. || €° Espace de 
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temps. Spatium lemporis, et abs. Spa- 
lium, ti, n. Cic. = Paire nue Ioogue 
séance dans un lieu, In loco diu com- 
morari, dép. Cic. Voy. nRJoURNEn. 

4. SÆANT. part. prés. de l'anc. v. 
suoin. Siegeant. Sedens, gén. entis. 
Cie. || Adj. Start, anT=, Même tra- 
duct. Voy.s1#amn. 

SkanT, «. m. Posture d'une pers. 
assise dans son lit : Mettre qqn sur 
son séant (— asseoir qqn dans son 
lit), Voy. aAssmoir 1e el uir +. Se 
meltre sur son —, C. S'asszoin, etc. 
Être sur son — (= être assis), Voy. 
ASGEOIR 1°, elc. 

2. SÉANT, ANTE, adj. Qui sled bien, 
qui est convenable. Voy. CONVENABLE 

°, CONVENIR 1°. 

SEAU, 8. m. Valssoau pour tirer et 
porter de l'eau. Situlus, 1, m. Cato, 
Vitr. Situla, æ, f. Plaut. Dig. Hama, 
f. Dig. |} Fig. [l pleuvait à seaux, 
Urceatim pluebat. Petr. 

SÉRILE, 8. f. Vaisseau de bois, rond 
et creux. ° Patina (æ) liqnea (z), f. 

SEC, sècue, adj. 1° Qui de sa nature 
n'est pas humide, qui est aride. Aridus, 
a, um. Virg. Sen. Plain. Siceus. Col. 
Plin. = Contrees sèches, Regiones 
arids. Sen. Sol très sec, Solum per- 
aridum. Col. Pré — (= non irrigué), 
Pratum siccaneum. Col. Grenier bien 
—, Horreumn siccissimum. Col. Etuves 
sèches, Assæ sudationes. Cels. || 2e 
Qui n'est pas pluvieux. Siceus, a, um. 
Col. Plin. : Climat sec, Czlum siccum. 
Plin. L'année est sèche, Annus siccus 
est. Col. Vent sec, Ventus siceus. Plin. 
11 3° Qui a perdu toute son humidité 
naturelle, qui s'est desseché. Aridus, 
«, um, Cic. Ersiccatus. Cie. : Champ 
sec à cette époque de l'année, Ager 
aridus eû fempestate. Sail. Feuilles 
sèches, Folia arida. Cic. Foin très 
sec, Fenum peraridum. Col. Bois —, 
Aridum lignum. Lucr. Hor. Devenir 
—, C. Se nessécHER 1°. || 40 À quoi 
l'on à foit perdre une partie de son 
humidite naturelle, qu'on a falt secher. 
Siccatus, a, um. Plin. Aridus. Plaut. 
Passus (= qui a été étalé an soleil). 
Col. : Figue sèche, Ficus arida. Plaut. 
Col. Raisiu sec, Uva passa. Col. || Be 
Qui n'est pas mouille, qui n'est pas 
moite, qui n'est pas onctueur. Siccus, 
e, um. Cal. Hor. Quint. = jVoir qq. 
ch.} d'on œil sec, les yeux secs, Siccis 
oculis. Hor. Prop. Quint. Sine lucri- 
mis. Cic. À pieds —, Siccis pedibus. 
Ov. Voy. rPisn 6°. Bouche sèche, Os 
siccum. Cat. Toux —, Sicca tussis. 
Ces. 1} 6° Qui n'a plus de lait : Nour. 
rice sèche, Assa nutrir. Juv. || Jo Qui 
n'a pas èté llè avec de la chaux, du 
plâtre, etc. : Mur ea juerres sèches, 
Slaceria ex cæmentis sine calice. Cato. 
| 8° Peu charnu. Aridus, a, um. Ov. 

iccus. Plaut. Plin. : Femme sèche, 
Mulier sicca. Plaut. Corps plus secs, 
Corpora sicciora. Plin. Jambes 8é 
cbes, Arida crura. Ov. Homme sec à 
force de maigreur, Homo vegrandi 
macte lorridus. Cic. | 9e R4 pe, usé. 
C. apré. |! 10° Fig. Qui n'a plus d'ar- 
gent. Voy. À ac @e. |] 44° Oue ries 
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n'accompaghe, boul. Siccus, @, um. Sen. 
Plin, =: Pain sec. Panis siccus. Sen. 
Plin. || 12° Fig. Comptant. Aridus, a, 
um. Plaut. Voy. couPTanT. || 19° Fig. 
Absolu, sans compensation. L. ABsoLO 
30. || 16° Fig. Prompt, rapide. Criatus, 
a, um, Cic. z D'un coup see, *Cttalo 
ictu. Bruit —, Aridus sonus. Lucr. 
fragor. Virg. || 16° Fig. T. de pein- 
lue et de sculpture. Dur, sans agre- 
ment, sans moelleux. Durus, a, um. 
Plin. Voy. our 5°. || 169 Fig. T. de 
rhétorique. Denuëé d'agrement, de char- 
me. Aridus, a, um. Cic. Siccus. Cic. 
Tac. Ersanguis, m. f.,e, 0. Cic. Ex- 
sucus, a, um. Quint. Jejunus. Cie. : 
Style see, Orationis genus aridum. 
Cic. ersangue. Al Her. Éloquence sè- 
che, Siccum dicendi genus. Quint 
Orateur sec, Orator siccus. Cic. Tac 
aridus. Quint. ersucus. Quint. Récit 
—, Arida narralio. Quint. | 17° Fig. 
Qui offre peu de ressources, sterilo. 
Exilis, m.f.,e, n. Cac. : Matière sè- 
che, Materia exulis. Cic. |] 18° Fig. 
Froid, qui manque de sensibilité. Durus, 
a, um. Cic. Voy non 100. || 19° Pig. 
Qui est d'humeur ruds, qui n'est point 
affable. Durus, a, um. Ctc. Inhumanus. 
Cic. || 209 Pig. Froid, qui annonce du 
mecontentement. Frigidus, a, um. Cic. 
Vos. rno1n 60. ]| 21° Fig. Froid et des- 
obligeant. Durus, a, um. Cic. : D'un 
ton sec, Durs. Cic. || 22° Fig. Bref et 
un peu dur : Il a reçu de moi un refus 
toul sec, Ei præcise negavi. Cic. 1} m'a 
dituo no0 bieu —, Voy. Non (subst.). 

Sec, s. m. 1° Co qui est sec. Ari- 
dum,i, n. Col. Siccum, n. Apul, || 2° 
Fourrage sec. Pabulum (i) aridum (i). 
u. Cato. 

Skc, adv. 1° Sëchement. Voy. ce 
m. j| 2° Sans mettre d'eau dans son 
vin. Voy. pur 6°. 

À sec, loc. adv. 1° Sur un to! sec, 
hors de l'eau : Qui est à sec, Siccus, 
a, um. Îlor. Mettre un navire à —, 
Navem in aridum subducëre, el simpl. 
Navem subduc?re (e, is, duri, duc- 
tum). Ces. L'eau laissa le berceau 
à —, Alveum in sicco aqua desttiuit. 
Liv. |] 2° Sans eau : Lac à sec, Siccus 
lacns. Prop. Mettre à — un marais, 
Siccare paludermn Cie. À 3° Fig. Sans 
argent : Qui est À sec, Mis À —, 
Inanis, m. f.,e, 0. Cic. Mettre qqn 
à —, Altquem exinanire (io, és, ivi, 
itum). Plaut. Voy. Aura. 

Tocr sec, et (avec un n. fém.) 
Toure sècam, loc. adv. C. unious- 
MENT, SEULPMENT, EN TOUT. 

SÉCANLE, adj. Qui pout être œupé 
# Tout corps est sécable, OÜmne corpus 
secari potest. Cic. 

SRCANTE, s. f. Ligne qui en ooupe 
uno autre. * Linea (æ) secans (anis), f. 
SÉCATEUR, s. m. C. ciSgau 3e, 

SÉCUAGE, 8. m. Action de faire 
sécher. Siccatio, enis, f. Piin. 

SÈCHE vu S8ICHE, «. f. Sorte de 
mollusque. Sepia, æ, f. Plin. Lolligo, 
ginis, Î. Varr. Cie. Plin. 

SÉCHEMENT, adv. Îe D'une ma- 
nière seche, on lieu se. Sicce. Col. In 
sicco. Plin. | £e Fig. Aves un style 
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sec, sans agrément. Durius. Hor. Dure. 
Gell. || 3° Fig. D'une manibre froide 
et pou agreable. Duriter. Ter. Durius. 
Cic. Acerbe. Cic. Aspere. Cic. 

SÉCLER, v. act. 1° Rendre sec. 
Siccare, act. Col. Plin. Assircare, act. 
Col. Ersiccare, act. Col. Plin. Arefa- 
cJre, 10, is, feci, factum, acl. Cato. 
Varr. : Sécber qq. ch. au soleil, à 
l'ombre, Aliquid siccare ou assiccare 
in sole. Col. in umbrä. Col. Etre séche 
au four, În furmno arefieri. Plin. || 2° 
Mettre à sec : Sécher un marais, Pa- 
ludem siccare. Cic. Quint. || 3° Fig. 
Empêcher de couler : Sécherlesiarmes, 
Lacrimas assiccare. Sen. Voy. LARuE. 

Sécaea, v. out. 1° Devenir sec. 
Siccescére, 0, is, 8. parf. n1 sup., 0. 
Cels. Vitr. Col. Assiccescëre, 0. (tr. 
rare). Col. Aresc®re, ©, is, arui, S. 
sup., a. Plaut. Plin. Fnarescére, n. 
Cels. Col. Exarescére, D. Plaui. Varr. 
: Secber complètement, Perarescére, 
g. Varr. Col. Les vêlements sèchent, 
Vestimenta erarescunt. Plaut. Mettre 
sécher du raisin, des figues au soleil. 
fu sole uvas pandère (0, is, di, pansum 
et passum). Col. ficos erpandéëre. Col. 
I Faire sécher, C. sécuen {(act.) 19. || 
2 Se dessecher; se tarir, cesser de 
couler. Voy. Se sécher 2°, 39, 4e. || 
39 Fig. So consumer (de tristesse, atc.). 
Se macerare. Plaut. Ter. Voy. Se con- 
SUMER é°. 

Se stcnen, v. 1e Réf. Se rendre 
sec z Se sécher au soleil, In sole se 
siccare. Plin. || 2e Pron. Se dessécher, 
périr. Arescire, 0, is, arui, 8. sup., 
a. Cic. Inarescére, n. Col. Erarescrre. 
a. Suet. || 3° Pron. Se tarir. ErarescFre 
(voy. 20), n. Cæs. Cic. Ihg. : Les cours 
d'eau se sèchent, Amnes erarescuni. 
Cic. || 4° Pron. Cesser de couler. 
Aresc®re (voy. 29). n. Cic. =: Une larme 
se sèche vile, Cilo lacrima arescit. 
Cic. Les larmes se sècheut, Lacrimæ 
exarescunt. Cic. inarescunt. Quint. 

SÉCILERESSE, s. f. 1° Qualite ou 
État de ce qui n'est pas humide. Sic- 
cutas, atis, f. Cæs. llin. Arrditas, f, 
Varr. ap. Non. Virg. Plin, Aritudo, 
dinis, f. (rare). Plaut. Varr. || 2° Ab- 
sence d'humidito dans l'air, manque de 
plule. Siccutas, atis, Î. Cæs. Cic. Col. 
2: Les secberesses, Siccitates, um, f. 
pl. Cæs. Dans les temps de sévhe- 
resse, In siccifatibus. Cels. Per sicci- 
tates. Plin. || So Fig. Qaf. Manque 
d'argent. Inopia, æ,f. Cic. Voy. oëns 
To. || 6e Fig. T. d'art. Manque de moei- 
leux, durete des contours. * Duritia, z, 
f. D'apr. Quant. : Les ouvrages (= 
les statues) d'Hégésias ont plus de 
sécheresse, Duriora fegestas fecit. 
Ount. | Be Fig. T. de rhétorique. 
Manque de grâce, d'ornement. Siccitas, 
atts, f. Cac. Erihtas, f. Cic. Jejumitas, 
f. Cic. : Sécheresse de style. Oratto- 
ais siccitas. Ad Her. Cic. Erilitas in 
dicendo. Cic. La — du style chez l'ora- 
teur, Oraloris inepia (Z), f. Cie. Ls 
remplacent la concision par la —, 
Fiuat pro pressis exiles (d8 enilis, m. 
f..6, n.). Quint. La — ot l'abondance, 
Jejuattes el ubertas. Cic. À 6° Pig. 
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Insénsibilité. Duritia, æ, f. Cie. Vog. 
INSENSIBILITÉ 2°, || 7e Fig. Froideur, 
Raideur dans la manière de répondre. 
Duritas, atis, f. Cic. Asperitas, f. Cic, 
Acerbitas, f. Cic. : Avec sécheresse, 
C. SPCEuENT 3°. 

SÉCHOIR, 8. m. Lieu disposé pour 
faire secher. * Siccatonium,ii,n.{((ang.). 

SECOND, ONo&, ad). 1° Qui est Îm. 
mediatement apres le premier, deuxième. 
{De plus de deux) Secundus, a, um. 
Cic. Alter, era, erum, gén. enus, dat 
eri. Cic. Liv. (De deux seulement) 
Aller. Cic. Posterior, m.f., ius, n. Cie. 
Qqf. Secundus, a, um. Quint. = Le se 
cond après Achille, Ab Achille se- 
cundus. Hor. Le — sur trois, Secundus 
de tribus. Cic. Le — Scipion, des deux 
Sciprons, Posterior Scipio. FI. La se- 
conde des deux filles de Ptolémée, 
Fihia minor Ptolemæi. Cxs. Les secon- 
des pensées sont ordinairement les 
plus sages, Posteriores cogrlationes 
solent sapientiores esse. Cic. La se- 


“onde place, La — ligne, Le second 
rang, Voy. PLACE 109, LIGNE 8°, aane 
2e, 6e. En — lieu, Voy. Lreg To. 


De seconde qualité, Voy. quaurTé 
1°. — fois, Voy. rois 1°. Le pre- 
mier, le second (dans une énuméra- 
Lon), Voy. peuxièmue. [| 2° Autre. 
Alter, era, erum, gén. erius, dal. eri, 
Cic. = Comine un second père, Sicut 
alter parens. Cie. Uu — moi-même, 
Aller ego. Cic. Voy. autre 2°. | 
3e Surl. an fémimn. Inferieur à : 
À nulle autre seconie, * Nulit impar 
(gén. aris): Voy. ixrénom 20, || de 
Surl. au feminin. Pareil : Libéralité 
sans seconie, Unica liberahtas. Cie. 
VOY. INCONMPARABLE. 

Seconv, 5. m. Celui qui aide en sous- 
ordre. Adjulor, oris, m. Cic. Voy. 
AIDE (S. m.). 

En srcoxn, loc. adv. En second 
rang = N'ètre qu'en second, Secundas 
agêre (o, is, egi, actum). Sen. Éco- 
nume en —, Suppromus, i, m. Plaut, 
Pilote en —, Proqubernator, oris, m. 
Cæcil. Commandant en —, Legatus, 
i, m Cic. 

SECONDAIRE, adj. 1e Du second 
degre. Secundartus, a, um. Cic. || 2° 
Qui ne vient qu'en second, accessoire. 
Secundarius, €, um. Cac. Secundus. 
Sen. Flor. Voy. accassoine, adj. 2, 
INFÉRIEUR 20. 

SECONDAIREMENT, adv. Acces- 
soirement. Voy. ce m. 

SECONRDE, 5. f. 1e Solxantième 
partie d'une minute. © Noræ partis sera- 
gesimæ seragesina (æ) purs (arts), f. 
Î 20 Fig. Moment très court. Voy. 1x- 
STANT 10, |} 39 T. d'escrime. Menu 
(üs) secunda (æ), f. Quant. 

SECONDEMENT, adv. £n second 
lieu. Secundo. Cie. 

SECONDER, v. act. 1e Alder, servir 
qn dans une affaire : Seconder qqa, 
liquem ad)uvare (0, as, juvi, juiun, 

juturus mieux que juveturus. Cie. 
Aliquen juvare (0, «æs, juvi, jutum, 
Juvalurus). Cic. Sall. Alteui adesse 
(sum, es, fui, fufurus), n. Cie. Voy. 
AiDsn 1°. F 2e Favoriser gg. où. A 
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quid adfuvare (voy. £e). Cie. Alicui 
Yei adesse (voy. 1°), n. Liv. obsecun- 
dare, n. Cic. Liv. favëre, eo, es, favi, 
fautum, n. Cic. = Secunder l'impul- 
siou donnée, Rem proclinalan adju- 
vare. Cæs. — nos armes, Nustris ar- 
mis adesse. Liv. — les inleattuns, le 
désir de qqn, Alicujus voluntatibus 
obsecundare. Cic. voluntali fauëre. Cic. 
Qui secunde les vœux de qqn, Ali- 
cujus voluntati adjutor (oris), m. Cic. 
{Minerve] qui — mes dessens, Con- 
siliorum meorum adjutriz(icts), f, Cic. 
SECOUER, v. act. 4e Romuer qq. 
oh. fortement et à plusieurs reprises. 
Quatëre, io, is, 8. parf., quassum, act. 
Virg. Liv. Pl.-j. Concutëre, io, is, 
cussi, cussum, act. Liv. Sen. Suel. 
Conquassare, act. Cic. Quassare, act. 
Plaut. : Secnuer un chène, Quercum 
Auc illuc quatére. Ov. Les entrailles 
sont secuuees quand on va à cheval, 
Equitando viscera vibrantur, pass. 
Tac.Secouer sun mauteau.Chlamyden 
quassare. Plaut. — ses chaines, Cate- 
nas quatëre. Pl.-j. Secaué par un trem- 
blement de terre, Terræ motu con- 
quassatus. Cic. Motu concussus. Liv. 
Secuuer la tète, (En gén.) Caput qua- 
(fre. Liv. concuifre. Ov. quassare. 
Plaut. (Pour uier, pour refnser) Re- 
nuëre, 0, is, ui, 8. Sup, n. Cic. Ac- 
lion de —, C. srcodwenr. Le rire 
secoue le corps, Fisus concutit corpus. 
Quint. Ils dorment : je vais les se- 
couer, Dormannt : istos cominovebo 
(de comimuutre, e0, es. novi, rnotum). 
Ter. || 2° Fig. Causor un obraniement 
physique ou moral. loncutëre (Yuv. 1e), 
act. Sa. Cic. Commovère (Foy. te), 
act. Cic. = Peur qui secone, Metus 
concutiens. Cic. || 3° Fig. Repriman- 
der. Commovëre (voy. 10), act. T'er. 
Erercère, eo,es, cui. citum, act. Plaut. 
= Je te secouerai comme tu le mérites, 
Ego te erercebu ut ilhignuses. Plaut.|{4o 
Faire tomber de dessus qq. ch. Ercutïre 
(voy. 40), act. Liv. : Secouer la pous- 
sière avec ses doigts, Pulverem digi- 
dis ezcutère. Ov. — le feu de sa che- 
velure, fgnem de erinibus excutére. 
Ov. 16e Se defaire de qq. ch. par un 
mouvement violent; Fig. S'affranohir 
de. Ercutëre (woy. 4°), act. Cac. PL.-j. 
2 Secouer le joug, Jugum exugre (0, 
is, ui, utum). Liv. ercutfre. Pl.-ÿ. — 
le joug de la servilude, Jugum servile 
« cervicibus dejicère (10, is, jeci, jec- 
tum). Cic. — un préjugé, Opinionem 
ezcutëre. Cic. Voy. S'AFFRANCNIR 30. 
Se secouen, v. réfl. 4° Secouer son 
corps pour faire tomber ce qui incom- 
mode. Sese exculëre (10, is, cussi, cus- 
sum). Plin. Se ercutbre. Veg. || 4 
Fig. Prendre de l'exercice, se donner du 
mouvement. Voy. Se Auuurn {e, 
SECOÛMENT, s. m. Action de e- 
couer. Quassatie, ons, {. Liv. Con- 
cussio, f. Plin. =: Secoñment de tête, 
(En gèn.) Quassatio capitis. Liv. (Pour 
refuser) Renutus, &s, m. Pl.-j, 
SECOURABLE, adj. Qui aime à 
smoourir les autres. Salutaris, m. f., 
e, n. Cie. OfMciosus, a, um. Cic. Oni- 
for, ere, erum. Ov. Plin. : Un citoyen 
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si secourable, Civis tam salutaris. Cie. 
Dieu —, Deus opifer. Ov. — à qqn, 
Officiosus in aliquem. Cie. Être —, C. 
SecoURIA. || La Grèce teod à l'Italie 
une œaio secourable, Græcis tendit 
dexieram ltaliæ. Cic. 

SECOURIR, v. act. 10 T. de gaerre. 
Venir seconder qqn, une troupe, venir 
defendre une place assiegée : Secourir, 
Aller —, Venir — qqn, Alicui aurilio 
succurrére. Cæs., ou subsidio succur- 
rêre. À.-b.-Af., et simpl. Alicui sue- 
currêre (0, ïs, curri, cursum), n. Cæs. 
Alicui aurilie venire.Cæs., où substdio 
venire (io, is, veni, ventum\, n. Cic. 
Alicui subvenire, a. Czs. Alicui auri- 
lrum où subsidium ou opem ferre (fer. 
fers, tuli, latum). Cæs. — une place, 
Oppido succurrére. A.-8.-Af. Être 
sécouru par qqn, Aurilio alicujus 
adjuvari (or, arts, jutus sum), pass. 
Liv. || 2° Aider, assister 2 Secourir 
qan, Alicui succurrère (voy. 1°), n. 

ic. Alicui subuenire (voy. 1e), n. Cic. 
Alicui opiiulari, dép. Cic. Alicui 
auriliari, dép. Cic. Alicui adesse 
(sum, es, fui), n. Cic. Alicui præsto 
adesse ou esse. Cic. Alicui auruium 
ou opem ferre (voy. de). Cic. Aliguem 
adjuvare (0, as, juvi, jutum, jiturus 
mieux que juvalurus). Cic. Aliquem 
sublevare, act. Cic. — l'indigence, 
Inopiæ opitulari. Sall. Inopiam levare. 


Cæs. — l'innocence de qqn, Alicujus 
innocentiæ subvenire. Cic. Etre se- 
couru par qqn, Ab aliquo adjuvari. 


Cic. sublevari. Cæs. Voy. ASsISTEN 5°. 

Se secounin, v. récipr. So porter 
mutuellementsocours. Voy.smcouns 1e. 

SECOURS, S. m. 1° T. de guerre. 
Action de venir seconder qqn, une troupe, 
au defendre une placo asstoges. Anxi- 
lium, à, n. Cæs. Subsidium, 0. Cæs. 
: Aller au secours de qqn, Alicui 
subsidio venire, n. Cic. subsidio ire. 
Nep. Courir. Voler au — de qqn, 
Alicui aurilio succurrère, n. Cxrs. 
Voy. secounin 4°. Porter — à qqn, 
Alieui aurilinm ou subsidiura ferre. 
Cza. On porte un prompt —, Cele- 
ruer succurrilur (à l'impers. pass.). 
Cas. Ils se portaient muluellement 
—, Alius alii subsidium ferebant. 
Czs. Amencr des troupes fraîches au 
— de qqn, Jntegros subsidio (alicui) 
adducère. Cæs. Envoyer des frondeurs 
an — des assiégés, Funditores subsi- 
dio oppidanis mittère. Cæs. || 20 T. 
de guerre. Troupe qui vient soconder, 
défendre. Subsidium, ii, n. Cæs. Sub- 
sidia, iorum, n. pl. Cæs. Aurilium, 
ti, n. Cæs. Auzrilia, iorum, n. pl. 
Cæs. =: Envoyer un secours à qqn, 
Alicui aurilium submit(®re. Cæs. Le 
— arriva à temps, În tempore sub- 
ventum est (à l'impers. pass. de suxb- 
venire, 10, is, veni, à). Liv. Ms 
ARNrOAT. || 3° Action d'alder dans Île 
besoin; ce qui sert à aider. Aurilium, 
ii, n. Cic. Subsidinm, n. Cic. Præsi- 
dium, 0. Cie. Adjyumentum, i, n. Cic. 
Admanieulum, n. Cic. Opera, æ, f. Cic. 
(Ops, nomin. inus.), gén. opis, dat. 
ont (rare), acc. opem, abl. ope, f. Cic. 
: Prèter secours, son —, Doaner —-, 
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du — à qqn, Alicui opem on avri- 
lium ferre. Cic. Alicuÿ opitulart, dep. 
Cic. Apporter qq — à l'Etat, Aliquid 
opis reipublicæ ferre. Cic. Venir au 
— de qqn C. secognin 2°. Dépendre 
de — étrangers, Ex alienis opibus 
pendëre. Sall. Tirer du — de qqn, 
Aliquo adyutore uti, dép. Cic. N'avuir 
pss graod — de qqn. Ab aliquo non 
mullum adjuvari (or, aris. jutus sum), 
pass. Cic. Appeler qqn à son —, 
Appeler, Crier au —, Venez à mon 
—{ Au —1 Voy. ainm (s. [.) {e, De- 
mander —, du — à qqo, Implorer 
le — de qqn, Avec le —, Sans le — 
de, Voy. assiSTAnNCE 3°, ape (s. f.) 
£e. |} 4e Soins qu'on donne à un malade. 
Auzilhum, di, n. Cels. Voy. nruèue 
fe, soin. || 6° Argent qu'on donne 
pour venir en aide. Aurilium, ii, D. 
Plaut. Subsidium, n. Tac. : Apporter 
ua secours en argent, Aurrlium pe 
cunte ferre. Cæs. Vay. auMôSS. || 6e 
Utilite, Avantage qu'on tire des choses. 
Aurilium, n, 0. Cic. Præsidium, 0. 
Cic. Subsidium, n. Tac. : Secours que 
donnent Îles vents, Ventorum subsi- 
dium, Tac. Le — de la loi, Legis auæi- 
lium. Cie. Tous les — de l'art, Omnia 
doctrinz præsidia. Cic. Les — de l'art, 
Les — dela médecine étaient impuis- 
sants contre la mort, Omnem curam 
fata vincebant. Vell. l'rêter à qqn le 
— de son expérience et de sa parule, 
Alicui medicinam consilit aique ora- 
fionis suæ afferre. Cic. Prèter à qqn 
le — de son expérience, Alicui mi- 
nisfenum consilii sui afferre. Just. 
Fournir le — de ses lumières, Porri- 
gère consilit lucem (‘ie lux, f. — ln- 
mière). Cie. La valeur n'a pas besoia 
du — de la colère, Non desiderat for- 
titudo advocatam iracundiam. Cie. 
Être ua — pour l'orateur, Ad dicen- 
dum opitulari, dep. fic. Être d'un 
raod —, GC. sœavin, Être urirs. Les 
orces du corps n'ont été d'aucun — 
aux Numaatins, Niñi Numantinis 
vires corporis auriliaiæ sunt (de auri- 
liari, dep. = secourir). Cie. Ces 
choses ne sont d'ancun — à l'ora- 
teur, {la non afferunt oralori aliquid. 
Cie. Voy. Étre invrics. 1] n'y a aucun 
— d'atlendre de ce mot : « Je suis 
citoyen romain », Nüihil est opts in 
hac voce : « Civis romanus sum ». Cie. 
{Faire qq. ch.] avec le — des doigts, 
des mans, ligiforum admolione. Cie. 
Per manus. Cæs. Par le — de la force, 
Per vim. Sall. Avec le — de la (or- 
tune, À trante (orne. Curt. Voy. 
Aoe (s. f.) 1e. Sans le — de l'élo- 
quence, Sine eloquentiä. Cic. 
SECOUSSE, s. f. 1° Agitation de ce 
qui est secoué. (En gén.) Concussio, 
onts, f. Col. Pl.-j. (Du transport) Jac- 
fatio, Ê. Cie. Commotio, f. C.-Aur. = 
Porter des vases sans secousse, Vasa 
sine concussiune portare. Col. Donner 
une —, Éprouver des secuusses, 
Voy. sacoutn Îe. |! &e Tremblement 
de terre. Concussto, onis, f. Sen. Suc- 
cussio, f. Sen. VOy. TRRMNLRUENT. || 
Se Fig. Coup violent ressenti par l'âme. 
Commotio, onis, f, Cic. Ictus, üs, m. 
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Cie Voy. cour 3e et 4e. || 


[Affaires] éhranlées par la même se- 
cousse, Éodem labefacta motu. Cuc. | 
a reçu de terribles secousses de la 
fortune, Eum graviter forluna con- 
cussif (de conculêre, io, is, cussum). 
Vel. Secousse que la santé à rêçue, 
Valetudinis conquassatio [onis), f. Cic. 
VOy. ÉBAANLEMENT 2°, ATTEINTE 2°. 

SECRET, ère, adj. de Qui est à 
l'écart, retiré, dérobe. Secretus, a, um. 
Pl.-j. Reconditus. Cic. Cæcus. Virg.: 
Lieu secret, Le lieu le plus —, Locus 
reconditus. Cic. secretissimus. Pl.-J. 
Porte secrète, Czcæ fores. Virg. || 2° 
Que l'on tient cache. Clandestinus, a, 
um. Cic. Furnivus. Cic. Occultatus. 
Cic. Tectus. Sall. Tacitus. Cic. : Ré- 
véler de secrets desseins, Efferre clan- 
desiina constha. Cæs. Écrit secrel, 
Furtivum scriplum. Gell. Entrevnes 
secrètes avec l'ennemi, Clandestina 
colloquia eum hostibus. Cic. Senti- 
ments secrets, Voluntas abdita. (ic. 
Hor. Par un sentiment secret, Tacite 

uodam sensu. Ctc. Passion secrète, 
Éupiditas occulta. Cic. Haine —, Ta- 
citum odium. Cic. Rivalilés secrètes, 
Obscuræ simultates. Cic. Voy. cac£ 
do. Temr, Garder une ch. secrete. 
Voy. cacuzn 3e. || 3° Qui n'est connu 
ue d’une ou de très peu de personnes. 
ecrelus, a, um. Cic. Arcanus. Cic. 
Occultus. Cic. Abditus. Cic. Latens, 
gén. entis. Cic. Absconditus. Cic. Re- 
condilus. Cic. Abstrusnus. Cic. : Em- 
büches secrètes, Absirusæ inside. 
Cic. Consuiler les documents secrets, 
Scrutari interiores el reconditas litte- 
ras. Cic. Être secret, In occulto latére 
(eo, es, fui, 8. sup.), n. Cic. || 6° Qui 
se fait on particulier; qui agit sans te- 
moin : Les conseils secrets du roi, 
Consilia arcana regis. Liv. Entretien 
secret, Secretus sermo. Suel. À voir un 
eotrelien — avec ses intimes, Arcano 
cum familiaribus collequt, dép. Crs. 
Conférences secrètes. Consilia seducta 
a plunum consctenhä. Liv. Scrulin 
secrel, Suffragia occulta. Cic. tacita. 
Pl.-j. Voler au scrutin —, Suffraga 
slam ferre. Cic. || 5° Qui se cache : Ce 
Jonl des ennemis secrets, Sunt obs- 
cure iniqui. Cic. Les traits sont four- 
ais par une main secrète, Tela clam 
subministrantur. Cic. Voy. cacué 5e. 
| 6° Qui sait so taire. Arcanus, a, um. 
laut. Plin. 

Secret, s. m. 1° Ce qu'il y a de 0s- 
che dans qq. ch. Res (à occulta (æ), 
f. Cic. Res (ei) obscura (æ), f. Cic. : 
Les secrets de la nature, Naturæ se- 
creliora (um}, D. pl. Sen. La cause 
est un secret de la nature, Causa latet 
involuta vbscuritate naturæ. Cic. La 
vie des hommes à des secrets imné- 
nétrables, Vita hominum Aabet alias 
latebras. PI.-j. Les — des cœurs, des 
consciences, Recondili sensus, m. pl. 
Cic. Voy. uraTëne 36 et 40. || 20 Lieu 
écarté, relire. Secretus (i) locus go. m. 
Hor. Quint. 3 Dans le secret, In se- 
crele. Liv. On se demande ce qu'il 


€ Pig. 
Atteinte portée à la santé, à la fortune, 
à l'ordre etabli. Motus, Gs, m. Cic.: 
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fait dans le —, Afirum quid solus se- 
cum secrelo ille agat. l'laut.|| 3° Lieu 
sopare dans une prison : 1] fut ons au 
secrel, Seorsum in custodtä hubitus 
est. Liv. || 6e Ce qui ne doit être dit à 
personne. (Chose qu'on ne doit pas 
réveler) Res (ei) silenda (æ), f. D'apr. 
Liv., et ordin. Silenda, orum, 0. pi. 
Liv. Curl. (Chose cachée) Res (ei! oc- 
culfa (æ), T, Cic., et ordin. Occulta, 
orum, n. pl. Cic. Arcanum, i, 0. Juv., 
et ordin. Arcana, orum, 0. pl. Liv. 
Secretum, à, a. Pl.-j., et ordin. Se- 
creta, orum, D. pl. Quint. Qqf. (Des- 
sein caché) Arcanum {i) consilium 
qe n. Liv., et abs. Consilium, 0. 
— dessein). Cic. (Chose confiée) 
Commissum, i, . Cic., el ordin. Com- 
missa, orum, D. pl. Cic. : Ce que j'ai 
regardé comme un secret, {d quod 
tacendum putavi. Cic. l'ersonne n’a 
mon —, Mihi conscius est nullus homo. 
Plaut. [Chacun jura) que cet horrible 
— périrait avec noux, {nter nos peri- 
lurum esse tam horribile secretum. Petr. 
Dire à qqn tous ses secrets, Omnia 
oeculta sua apud aliquem erpromëre. 
Ter. Mettre qqn dans le secrel de ses 
projets, Alicui consilia credëre (0, 15, 
didi, ditum). Ter. Mets-moi dans le 
—, Fac me conscium. Plaut. Confer 
des secrels à qqn, Alicui occulta cre- 
d?re. Cic. Voy. conriRn 2°, conri- 
DENCE 29, CONFINENT. Qui est dans le 
secret d'une affaire, De re conscius (a. 
um). Cic. Beaucoup de personnes étant 
daos le —, Mfultis consciis (à l'abi. 
abs.). Nep. Engagé dans les secrets 
de qqn, Alicujus conscientiæ innerus. 
Tac. Mèlé à tous leurs —, Intimus 
eorum consiliis. Ter. Être admis dans 
les — des rois, Regum arcanis inter- 
esse. Liv. Faire à qqn un secret de 
qq. cb., Aliquem aliquid celare. Cie. 
l! n'en fait pas un —, Id non occulte 
fert. Ter. Voy. sacaen 3°. Cicéron 
o'a pas de — pour Trébonius, Onmia 
Ciceronis Trebonio patent (de patére, 
eo, Lui, 8. sup., n.). Cac. [ls n'ont pas 
de secrets l'un pour l'autre, Nul se- 
cretum alter ab ailteru habent. Liv. 
Ce n'est pas un secret, C'est le — de 
la comédie, de Polichmelle, Res palam 
est. Plaut. Ta fante n'est plus un —, 
Tuum peccatum est elatum foras. Ter. 
Ce n'est un — pour personne, td) 
occultum est nemini. Sall, Arracher 

qqn ses secrets, Arcana alicujus eli- 
cère. Liv. Garder fiièlement des —, 
Commissa tacère. Ilor. Révéler des 
—, Enunliare commissa. Cic. silenda. 
Liv. R'véler un secret à qqn, Secre- 
tum alicui prodëre. Suet. La parole 
révèle les secrets de l'âme, Oratio 
animi secrela detegit. Quint. || 6e Dis- 
cretion, silence garde sur une ch. con- 
fico. (Discrétiun) Tacilurnitas, atis, 
f. Cic. (Action de cacher) Occultatio, 
onis, f. Cic. : Garder le secret sur 
qq- Cb., Aliquid occultum tenëre. Sali. 
Vous avez compté que j'observerai: 
le —, ÆEristimavishis me laciturum 
(esse). Cic. Chose tenue dans un pro- 
vnd —, Res cohibita taciturnitate. 
Tac. Si tu me promets le —, Si mihi 
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fidem das, te taciturum (esse). Ter. 
Nous te coujurons de garder le — 
sur ses malheurs, Te obsecramus uti 
adversa ejus per le (ncila apud omnes 
sunt. Ter. li faut garder le —, Opus 
est lacilurnitate. Ter. lacito. Ter. 
Quand un peut compter sur le —, 
Occultatione propositä. Cie. Coofer 
qq: ch. à qqn sous le sceau du —, 
Aliquid taciturnitatr alicujus concre- 
dère. Plaut. Je te dis cela dans le —, 
sous le —, sous le sceau du —, C. 
En conFibencs 2°. Manquer au —, 
C. Être inniscnet 30. || 6° Moyen con- 
nu d'une seule pers: ou de peu de pers. 
pour fairo qq. ch. Ars (rtis) secreta (æ), 
f. Petr. : Je ne te cacherai pas les se- 
crets du métier, Non fraudabo te arte 
secretô. Petr. || 7e Fig. Moyen qu'on 
met en usage pour parvenir à qq. ch. 
Ars, riis, |. Cic. Rativ, onts, f. Cic. 
Via, æ, f. Cic. : Par quel secret 2-t-il 
pu...? Qué ratione potuit ? Cic. Il ne 
trouvait pas le — de confiriner…, 
Non invensebat quomodo confinnaret. 
Cic. Euluminures dont on n'avait pas 
encore Île —, Pigmenta quæ inventa 
nondum erant (— qui n'avaicut pas 
encore été rnventces). Cic. Qui pos- 
<ede le — de faire verser des larmes, 
Movendarum lacrimarumm pertlissimus. 
Plin. Le — du bunheur, {d quod ap- 
hissimum est ad bene vivendum. Cie. 
Le — de saisir le montent favorable, 
Scientia opportunttalis t-mporum. Cic. 
[8° La partie la plus difficile d'un art 
capul, pins, n. Cic. : Le secret de 
l'art, c'est la convenance, Caput est 
arlis decère. Cic. Voy. ESSENTIEL 
{subst.) 1°. || 9° Ressort particulier. 
Voy. 1 nessonr 3°. || 10° Cachette. 
Voy.ce m. 

En sscnert, loc. adv. 1e En particu- 
lier, sans temoin. Secrelo. Czs. Voy. 
À part 20. | 20 D'une manière cachée 
Secreto. Cic Voyÿ. SECRÈTRMENT. 

SRCRETAIRE, 9. in. 4° Celul qui 
est attache à une pers. pour faire ses 
ecritures. (Ilomme chargé des écri- 
tures en gen.) Scriba, z. m. Cric. Nep. 
Amanuensis, 15, m. Suet. (Esclave 
chargé des écritures en gén.) Serous 
(à) lifleratus (1), m. Cic. Servus ad 
manum. Cic. À manu servus. Suet. et 
simpl. À manu. Suet. (Homme chargé 
de la correspondance) Scriba ab epis- 
tolis. Cic. Insc., et siinpl. A6 epistolis. 
Suet. (Copiste) Librarius, ii, m. Cic. 
: Narcasse, Tbalius le secrétaire, Nar- 
cissus ab epistolis. Suet. Thallus a 
manu. Suet. 11 l'eut pour —, Eum ad 
manum habuit scribz loco. Nep. — de 
l'édilité, de la questure, Scriba ædi- 
lictus. Cic. quæstortus. Suet. || 2° Sorte 
de meuble. C. BUREAU 1° ou anwuire. 

SECRÉTARIAT, s. m. {+ Fonctios 
de secretaire. Seribatus, üs, m. C.-Jus!. 
1 2° Bureau du secretaire. Tabularia, 
æ,f. Non. 

SECRETEMENT, adv. fe En par- 
ticulier. Secreto. Cæs. Cic. Hor. = Trai- 
ter secrèlement avec qqn, Secrete 
ngfre cum aliquo. Cæs. Voy. À PART 
2e. |} 2° En cachette, 4 ja derobee. Oc- 
culte. Cie. Clam. Liv. Clanculum. 
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Plaut. Ter. Furtim. Cic. Hor. Abdite. 
Cic. Arcano. Cæs. = Aller secrèlement 
chez qqn, Remotis arbitris venire ad 
aliquem. Cic. Fait —, Furtivus, a, 
mm. Cic. Clandestinus. Cic. Il s'est 
emparé de la ville en s'y introduisant 
—, Clandestino introttu urbe est poti- 
tus. Cre. Le plus — possible, Quam 
occullissime. Ces. 

SÉCHÉTER, v. act. Opérer la sè- 
crelion : Sucreter Île suc naurricer, 
Sucum, quo alimur, secernère ab reli- 
quo cibo (ou simpl. secernêre, o, ts, 
crent, crelum). Cic. 

SÉCRÉTION, 8. f. 1° Filtration et 
séparation qui se fait des humours : 
Après la sécrétion de la bile, Cum 
bilis secreta est a cibo çou simpl. se- 
cretaest).Cic.|| 2° Coque le corps rejette 
au dehors. Ezxcrementum, à, n. Tac. 

SECTAIRE, S. m. C. HÉKÉTIQUE. 

SECTATEUR, s. m. Celur qui fait 
rofession do suivre l'opinion de qq. phi- 
osophe, etc. Sectator, orts, m. Suet. 
Tac. Gell Assectator, m. Plin. Gell. : 
Ayantété le sectateur d'Épicure, Ept- 
curi sectam secutus (de sequi, or, Eris, 
dép.). Quint. Voy. msripre. 

SECTE, s. f. Personnes qui suivont 
les mêmes opinions. Schola, », f. Cuc. 
Secta, f. Cic. Familia, f. (rare). Cic. 
# Les sectes philosophiques, Philoso- 
phorum scholæ. Cic. seciæ. Cic. Les 
philosophes de toutes les —, Philo- 
sopAi Omnium disciplinarum. Cic. La 
secte péripaléticienne, Familia peri- 
pateticorum. Cic. La — sloicienue, 
Stoicorum ratio (onis}, f. Cie. Entrer 
dans une —, Transire ad sectam. 
Suet. Être d'une —, Sectam segui, 
dép. Cic. Quint. Qui est de la — de 
gqn, C. SRCrATEUR. 

SECTEUR, 5. m. Partie d'un corcls. 
Sector, oris, m. Boet. 

SECTION, 5. f. 1° Coupe, sndroit où 
une ch. est coupés. Sectio, onis, f. 
Quint. = Sechon à l'infini, Sectio in 
infinitum. Guint. || 2e Portion d'un tout. 
Pars, artis, f. Cic. Voy. PauTIR 10. 

SÉCULAIRE, adj. 1° Qui se fait 
le cent ans en cent ans. Szrularus, m. 
f.,e,n. V.-Mar. Suet. Le Très âge. 
Annosus, a, um. Virg. Sen. Plin. 

SÉCULIER, 1ène, adj. 19 Qui vit 
dans le sicclo. Sæcularis, m. f., …, 0. 
Hier. 1 20 Qqf. Mondain. Voy. ce m. 
19. |} 8° Laïque. Voy. ce m. 

SECURITE, S. f. Tranquillité d'es- 
prit, Opinion qu'on n'a pas à craindre 
de danger. Securitas, alis, f. Cic. 
Securus (i) animus (i), m. Cic. : La 
sécurité du voyage, Securilas iline- 
rum. lin. Avec —, En toute —, 
Secure. P1.-j. Suet. Avec plus de —, 
Securius. Sen. Qui est en — pour 
a ch., De re securus. Cic. Etre en —, 
ecuri animi esse. Cic. [l part en —, 
en tonte —, Proficiscitur securus. Cic. 
Douner de la — à qqn, Alicur secu- 
ritatem fac”re. Liv. Nous vous don- 
nerons toute — de ce côté, Vos ab 
hac parle securos reddemus. Planc. ap. 
Cic. Cela n'offre aucune —, Id nihil 
valet ad faciendam fidem. Cic. Üter 

—, C. BrrñRaATER e. Rendre la — 
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4, C. RAGSURER 1°. Retrouver la —, 
C. Se RassuRER le, 

SÉDATIF, 1V8, adj. C CALWAnT. 

SÉDENTAIRNE. ad). 1° Qui travaille 
assis; que l'on fait assis. Sedentarius, 
a, um. Plaut. Col. Sellularius. Gell. 
Apul. : Tailleurs sédeutarres. Sutores 
sedentarii. Plaut. Les ouvriers —, 
Sellularii, iorum, m. pl. Liv, Occupa- 
Uion sédentaire, Opera selentaria. lol, 
1} 20 Qui se tient presque toujours chez 
soi: Être sédentaire, Totos dies dou 
sedére (e0, es, sedi, sessum), 0. Plaut. 
[Femme] qui est —, Domiseda, æ, f. 
Insc. |] 3° Fixe, attaché à un lieu = Être 
sédentaire, Uno loco consistëre (o, is, 
stiti. stitum}, u. Col. 

SÉDIMENT, 8. m. C. Dépôt 5e. 

SEDITIEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nidre seditieuse. Sedtiose. Cic. 

SEDITIEUX, eu6e, adj. 1° Qui a 
oart à une sedition. Seditiosus, a, um. 
Cie. Turbulentus, Cic. Factiosus. Sall. 
: Le plus séditieux, Seditivsissimus. 
Cic. | S. m. Un seditienx, Voy. rac- 
TtBUX. || 2° Qui provoque à la sedition. 
Sedutiusus, a. un. Cic. Turbulentus.Cic. 
5: Cris séditirux, Seditiosæ voces. Liv. 

SÉDITION, 5. f. Émeute populaire, 
revolte. Seditio, onis, [. Cic. Liv. Mo- 
tus, üs, m. Cic. : Exciter une sédilion, 
Seditionem concitare. Cic. commcvëre. 
Cic. mouëre. Vell. — naissante, Sedi- 
tio oriens. Liv. Souffler la —, Confare 
sedittonem. Cic. Homme qui pousse à 
la —, Turbæ concitator. Liv. Allumer 
une —, Accendère seditionem. Liv. Il 
y eut une — violente, Magna seditio 
est facta. Cic. La — augmente, Glis- 
eut seditio. Liv. Dans une —, In se- 
dilione. Cie. Apaiser la — .Seditionem 
sedare. Cic. lenire. Liv. Éloulfer une 
— militaire, Compescère sedilionem 
exercitus. Tac. 

SÉDUCTEUR, Taice. de S. m. f. 
Celui, Colle qui falt tomber en faute. 
Corruptor, oris, masc. Cic. Corruptrix, 
1c18, fém. Cic. : Seducteur de la jeu- 
nesse, des Vestales, Corruptor juven- 
tutis. Cic. virguium Vestalium. Suet. 
1 Abs. S. m. Un séducteur, Corrup- 
tor, m. or. || 2° Adj. Qui séduit, qui 
entraine. {llecebrosus, a, ur (tr. rare). 
Plaut. Voÿ. CONRUPTEUR. 

S2DUCTION, s. f. {° Action par 
laquetlo on seduit. (En géo.) Corruptela, 
æ, f. Cic. (Exercée sur une femme) 
Sollicitatio, onis, f. Sen.-rh. : Pren- 
dre qqn par ses Séductions, Aliquem 
corruplelarum illecebris irretire. Cic. 
Tant de — n'ont pu triompher d'elle, 
Tot sollicitationibus erpugnari non 
potuit. Sen.-rh. || 2e Attrait, charme. 
Illecebra, æ, f. Plaut. Cic., et ordin. 
Ilecebræ, arum, f. pl. Cic. Blanditir, 
arum, f. pl. Cic. Dlandimentum, i, 0. 
Tac., et ordin. Blandinenta, orum, 
n. pl. Cic. Invitamentum, i, n. Cic. 
Lenocinium, ii, n. Cic. Dulcedo, dinis, 
f. Cic. Voy. ATTRAIT 1°. CHARME 20, 

SÉNUIRE. v. acl. 1° Tromper, sbu- 
ser, faire tomber dans l'erreur. Fal- 
Ure, 0, is, fefelli, falsum, act. Cic. 
Decipére, io, is, cepi, cejlum, act. Cic. 
Voy. asnser 2. || 2° Faire tomber en 
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faute, suborner, corrompre, débaucher. 
Corrumpfre, 0, is, rupi, ruplum, act. 
Cic. Pellicyre, to, {s, lexi, lectum, act. 
Cic. : Le juge est séduit, se laisse sé- 
duire avec de l'argent, Juder prelio 
corrumpitur. Cic. Voy. connourne 3°. 
I Séduire une femme, Mulierem cor- 
rumprre. Ter, ad se pellicére. Cic. [| 
3e Toucher, charmer, plaire, persuader. 
Delectare, act. Cic. Oblectare, art. Cic. 
l'ermulcére, eo, es, mulsi, mulsum, act, 
Cic. Ueclenire, 10, is, ivi et ti, itum, 
act. Cic. Capère, io, is, cepi, captum, 
act. Cie, =: Les traits de l'etrangere le 
séduisaient, Eum lineamenta hospitæ 
delectabant. Cic. Tu sais ce qui seduit 
César, Tenes quibus rebus capiatur Cæ- 
sar. Cic. Moyens qui peuvent séduire 
cel âge, Res quibus illa ætas deleniri 
potest. Cic. Seduit par une parole sa- 
vante, Commotus doci& voce. Quint. 
Séduire la vue, Oculos delectare. Cic. 
commovère (60, es, movi, mofum). Cic. 
muvère. Cic. — l'oreille, Aures permul- 
cêre.Cic. | Abs. 2 11 sédimsant par son 
extérieur, Srecte capiebat homines. Cic. 

SÉDUISANT, ANT, adj. 1° Qui 
abuse, qui trompe. l'allaxz, gên. acis. 
Cic. Voy. vécevanT. || 2° Attrayant. 
Voy. ce m.{| 3° Charmant. Yoy. ce m. 
Lo, 26, 30. 

SÉGESTE, v. de Sicile. Segesta, æ, 
f. Cic. z (Qui est) de Ségeste, Seges- 
{anus, a. um. Cic. Les habilants de 
—, Segestenses, ium, m. pl. Cic. 

SEGMENT, 8. m. Partie d’un cercle 
comprise entre un arc et sa corde. Seg- 
mentum, à, 0. Plin. 

SÉGRÉGATION. C. SÉPARATION. 

SEICUE, 8. f. C. sècne. 

SEIGLE, s. m. Sorte de céréale. Se- 
cale, is, n. Plin. 

SEIGNEUR, 5. m. 4° Maitre, pos- 
sesseur d'un pays, d'une torre. Dominis, 
i, m. Cic. Virg. Vuy. waAlrre. || 2e 
Personne eleves on dignite. Princeps, 
cipis, m. Cic. : Grau seivneur, C. 
oranD(s. m.) 30.}|3° Titre qu'on donne 
à qqn pour lui faire honneur. Dumanus, 
i, D. Suel. : [Auguste] ne permil pas 
qu'on l'appelât setcncur, Domanum s4 
appellari non passus est. Suet. Les gens 
que nous regcuutrons. si leur nom ne 
nuus vieal pas, vous les appelons sei- 
gneurs, Obvios, si nomen non succur- 
ri, domanos saluitamus. Sen. || &e 
Dieu, et souv. Jesus-Christ. Dominus, 
i, m. Vulg. Eccl. =: Notre-Seigneur, 
Dominus noster. Eccl. 

SEIGNEURIAL, ALE, adj. Quiappar 
tient au seigneur.Dominieus,a,um.Vurr 

SEIGNEURIE, S. f. 1° Puissance 
du seigneur. Domintum, it, 0. Dig. À 
2 Titre d'honneur. Vay. a Tess£. 

SEIN. 3. m. 1° L'erterieur de la 
poitrine de l'homme et de la femme. 
Pectus, toris, n. Cic. Sinus,üs. m. Tac. 
1} 20 Les doux mamelles. Mawmæ. arum, 
f. pl. Cic. Ceis. || 3° Chacune des ma- 
melles. Mamma, æ. f. Cels. : Bout, 
Boulon da sein, Papilla, æ, f. Plin. 
Donner le — à un eofant, Mamiwam 
puero dare. Plaut. Admovére infautem 

aptllæ. Suel. || €° Espace entre les 
ras ouverts et la poitrine. Sinus, &s, 
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m. Cic. Gremium, ii, n. Cie. : Se ré- 
fugier dans le sein de qqn, In sinum 
alicujus confugére. PIl.-j. Couché sur 
le — de qqn, In stnu alicujus recu- 
bans. Liv. | Fig. Pieurer dans le sein 
d'un ami, {n amicr sinu defière. Pl.-j. 
Être arraché du — de sa patrie, £ 
sinu gremioque patriæ abstrahi. Cic. 
| 6o Croux forme par un vêtement à 

endroit de la poitrine, Sinus, &s, m. 

Ter. Cie. : Mettre une leltre dans son 
sein, Litteras in sinu ponëre. Liv. Ré- 
chauffer un serpent dans son —, Co- 
lubram sinu fovére. Ph. || 6° Entrailles, 
ventre. Uierus, i, m. Cic. Cels. Alvus, 
1, fém. Plaut. Cic, Venter, tris, m. 
Juv. : Porter dans son sein, Alvo ou 
In alvo continère, act. Cic. In utero 
gestare, acl. Plin. || Fig. Les choses 
qui aasssent du sein de la terre, Res 
quæ mgnuntur e terra, Cic. Ea quæ 
terra parit. Cic. || 7° Fig. Ce qui est 
au dessous de la surface (de la terre, 
de la mer) = Le sein de la terre, Terrz 
remium (ri), 0. Cic. cauernæ (arum), 
Î pl. Lucr. Cic. sinus (üs), m. Plin. 
Amollir le — de la terre, Gremium 
terræ mollire. Cic. Être dans le — de 
la mer, Esse in mari. Plin. Se plonger 
daus le — de la mer, Se mergére in 
mare. Cic. Le globe qui s'élève du — 
de la mer, Glubus eminens e mari. Cic. 
| 8° Fig. Milieu. S'erpr. souv. par 
‘adj. Medius, a, um. Cic. : Être su 
sein de la Sicile, Esse in mediä Sicilia. 
Cic. NH aïla se cacher au — de la Ma- 
cédoine, Abdidit se in intimam Bface- 
doniam. Cic. Voy. rono 10. Ils voa- 
laieat que le roi fût tiré de leur —, 
Sui coryoris creari regem volebant. 
Liv. Languir au — de l'oisiveté, Lan- 
uëre in otio. Cic. Se retirer aa — de 
a solitude, Exire in solitudinem. Cic. 
Tirer la connaissance du droit du — 
de la philosophie, Er intima philoso- 
guie haurire juris disciplinam. Cic. 
aire passer du — de l'adversité dans 
uue situation meilleure, Ex aduersis 
ad meliorem slalum revocare. Cic. 
VOY. DANS, PARUI, MILIEU. || 9° Fig. 
Le cœur, l'esprit. Animus, i, m. Cie. : 
Porter qqn daus son seru, Voy. cœun 5°, 

4, Set\r, 8. f. Sorte de filet pour 
pêcher. Sagena, æ, f. Man. 

2. SEINE (La), fleuve de France. Se- 
quana, æ, masc. Cæs. 

SEINQ, 3. ©. Signature. Chirogra- 
phus, i, m. (= cr qu'oa écrit de sa 
propre main). Quint. Subscriptio,onis, 
. (= ce qu'on écrit au bas d'un acte, 
etc.). Suet. Dig. Voy. staNaToRe. No- 
men, Minis, D. (= nom). Dig. 

SEIZE, adj. oum card. || a'oxpr. 
de diff. manières. 1° Le plus souv. 
Par le nombre cardinal. Sedecim. Ter. 
Liv. Seridecim. Nep. Liv. Decem et sex. 
Cic. || 2° Qaf. Par le nombre distributif 
2 Seize par tête, — pour chacun, — 
chaque fuis, — par —, Sedeni. &, a. 
Anth. || 3° Qqf. Par le nombre ordinal. 
Sertus (a, um) decimus (a, um). Col. : 
Le serre des caleniles de janvier, Sexzto 
decimo (s.-e. die) Kalendus Januarii. 
Col. || & Traductions diverses : Seize 
fois, Sedecies. Dig. — cents = miile 


SEL 


six cents, Voy. mice et cenr, — mille, 
C. sei2E el MILLE. 

SEIZIÈME, adj. num. ordin. Sextus 
(a, um) decimus (a, um). Col. 2 La sei- 
zième partie, et S. m. Le —, * Pars 
(artis) serta (æ) decima (x), f. 

SÉJOUR, s. m. 1° Residence plus ou 
moins longue dans un lieu. Mansio, onis, 
f. Cic. Commoratio, f. Cic. : Le séjour 
de Formies (= à Formies), Mansio 
Formtis. Cie. Séjours prolongés à 
Lemnos, Mansiones diufinæ Lemni. 
Ter. Pays auquel on s'babitue par un 
long séjour, Solum cui longo tempore 
ussuescitur, Liv. Pendant son — à 
Rome, Cum Romæ commoraretur. Cic. 
Les pirates après un — d'une ouil, 
Prædones unam noctem commorati. Cic. 
Établir son — en qq. endroit, C. S'é- 
TAGLIR 49. Faire un — qq. part, C. 
SÉJOURNER 1°. Faire un lung —, C. 
sesounxen longteinps. || 2° Stagna- 
tion des eaux, etc., dans un endroit. 
Statio, onis, f. Pall. j| 3° Repos que 
l'on prend en voyage. Afansio, omis. f. 
Suel. 2: Faire un séjnur à Brindes. 
Brundisi morari, dép. Cic. || 4° Lieu 
considere par rapport à la demeure qu'on 
{ Fait. Sedes, is. [. Cac. Statio, omis. F. 
lic. Habatatto, f. Col. : Ceux dont le 
séjour esl circonscnit dans un lien. 
fa quibus circumscriptus est habitaudi 
locus. Crc. Le — de Rume lu est in- 
terdit, Eum Romaæ esse non licet. Cic. 
Athènes est un — où je me plais, 
Athenis statio mea place (mihi). Cic 
VOy. DRMEURE 40. |} Fig. Le séjour 
les criminels (dans les enfers), Scele- 
“atorum sedes. Cic. regio {onus), f. Cic. 
Le — de l'orgueil, Superbiæ domici- 
lium (ti), n. Cic. Dans le — ce la 
wollesse, In sedibus lururiæ. Cic. Le 
qu'on fait dans la vie, In vil 
mansio (onis), f. Cie. L'âme se voit 
partir pour un — meilleur, Animus 
videt se ad meliora proficisci. Cic. 

SRJOURNER, v. acl. 1° Demeurer 
qq. temps dans un lleu ou s'y arrèter, 
s'y reposer. Mauêre, co, es, mans’, 
mansum, 0. Cic. Commoran, dép. Cic. 
Morari, dép. Cic. Consist®re, o, is, 
stui, slilum, a. Cic. Stare, 0, as, 
steli, statum, n. Ter. Cic. Sedère, eo, 
es, sedi, sessum, n. Cic. Consrdére, 0, 
18, sedi, sessum, n. Cic. : Séjourner 
ctnq jours, une ouil, Commorari quin- 
que dies. Cic. unam noctem. Cic. — à 
la ville, à Corcyre, à Briodes, Sedère 
in oppido. Varr. Corcyræ. Cic. Morari 
Brundisit. Cic. Tu avais séjourné un 
mois en Syrie, Triginta dies in Syrià 
fueras. Cic. Séjourner très longtemps 
chez qqn, Apud aliquem diutissime 
“ommorari. Cic. || Fig. Son âme D'a 
fait que passer daus le mai, elle n'y 
+ pas séjourné, Hujus animus in ne- 
quitia non habitavit. V.-Alar. || 4 En 
parl. des cb. Rester plus ou moins Iong- 
temps dans un endroit. Consistfre (voy. 
te), D. Col. = L'eau séjuurne, Aqua 
consistit. Varr. VOy. STAGNANT. 

SEL, 5. ©. 1° Nom d'une substance 
sorvant d'assaisonnement, etc. Sal, alis, 
masc. Cic. : Sel mario, Sal maritimus 
ou marinus. Varr. — gemme, Sal 
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fossicius ou fossilis. Varr. Grain de 
—, Mica salis. Plin. Gros —, Integri 
sales. Col. — fin, — en poudre, Sal 
tritum. Veg. — blanc, Sal candidus, 
Cato. Salis spuma (æ), 1. l'in — 
comœun, Sal popularis. Cato. Le — 
le plus fort, Sal salsissimus. Plin. Sau- 
poudrer, Assaisonner de —, Voy. 
eacen. Relalif au —, Solarius, a, 
um. Plin. Liv. Impôt sur ie —, Sa- 
laria annona. Liv. || 2° Fig. Ce qu'il y 
a de fin, de vif et de piquant dans les 
ouvrages d'esprit. Sal, alis, masc. Cie. 
Sales, 8. géo. pl., aitbus, m. pl. Cie. 
: Pas le moindre sel, Nulla mica salis, 
Cat. Plaisanteries d'un — plns a, 
Salsiores sales. Cic. Voy. Piouant 
(subst.) 2. Où il y a du —, Saisuws, 
a, um. Cic. Qui a beaucoup de —, 
Persalsus. Cic. Voy. PiQuANT (adj.) 50. 
Qui maaqne de —, Insuisus. Cic. 

SÉLEUCIE, v. de la Babylonie. Se- 
leucia, z, F. Plin. 

SÉLINONTE, v. de Sicile. Selinus, 
nunns, {, Virg. 

SELLE, S. ( 1e Petit siège de bois 
sans dossier. Sella, æ. f. Cic. ii 2° Sorte 
de siège qu'on met sur le dos d'un che- 
sal, etc. Setla (æ) equestris (is), f. 
Sid. el simpl. Sella, æ, eg. : 
Mettre qqn en selle, Être en —, Res- 
1er en —, voy. Mettre, Être, Rester 
a cHevaL 40. De — (= propre à être 
monté par ua cavalier), Sellaris, m. 
f.,e, n. Vey. || Fig. Qui est bien en 
selle (— bien affermi dans 8a place), 
In suo gradu firmiter collocalus. Cie. 
1 3° Chaise percee Voy. GARD£-n0O8s 
30. || 4° Dejections. Voy. ce o. 

SELLER, v. act. Moître ot affermir 
une selle sur un cheval : Seller ua che- 
val, Equum stern®re (0, is, sravi, s(ra- 
tum). Liv. Veg. 

Se seucen, v. pron. ©. Se Tassmn, 
Se ouncin 

SELLSTTE, s. f. Petit siège do bols 
sur lequol on faisait asseoir [es accuses, 
Subsellum, ii, n. Cic. : Etre sur la 
sellette, In accusatorum subsellits se- 
dére. Cic. |} Fig. Teair qqn sur la sel- 
lette (= le questionner, Voy. INT£a- 
nOGER 10. 

SELLIER, 4. m. Cblui qui fait des 
sellos. Ephippiurius, ti, m. Inc. 

SELON, ptep. 1° Suivant, eu égard 
à,conformement à. Secundum (el l'acc.). 
Cic. Ad (et l'acc.). Cic. Æ ou Er (el 
l'abl.). Cic. De (et l'abl.). Cic. Abl. 
sans prép. Cie. Pro (et Pabl.). Cic. Ut 
{et l'indic.). Cic. Cæs. = Selon l'avis 
du sénat, de l'assemblée, Ex senatus 
sententiä. Cic. De concilit sentenh& 
Cic. — l'opinion générale, Er com- 
muni hominum opinione. Cic. Homme 
avare, — l'opinion générale d'alors, 
Homo, ut eristimabatur, avarus. Cic. 
— la définition des philosophes, Ut 
a philosophis definitum est. Cic. Les 
choses lournent — nos vœux, Res dd 
voluntatem nostram fluunt. Cic. Tout 
ce qui n'est pas — nos désirs, Quid- 
quid non er voluntate resyondel. Sen. 
— ma volonté, De meä voluntate. Cie. 
Vivre — le caprice d'autrui, Alieno 
more ou Ez more alius vivère. Te, 
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Agir — les ordres, Agëre ad præscrip- 
tum. Cæs. Agir — la loi, Agèëre lege. 
Ter. Nommer des duumvirs — la loi, 
Duumviros secundum legem fac”re. Liv. 
— l'usage, Êr consuetudine. Cæs. Plin. 
Quint. Er instituto. Liv. — son habi- 
tude, Instituto suo. Cæs. Ut facëre 
instituerat. Cæs. Louer qqn — son 
mérite, Aliquem pro dignatate laudars. 
Cie. — le temps, Ad tempus. Cic. — 
le temps et les circonstauces, Pro tem- 
pore el pro re. Cxs. — ses forces, Pro 
viribus. Cic. Chacun — ses moyens, 
— ses facultés, — ses forces, Pro se 
quisque. Cic. Tu examineras le reste 
—teslumières, Reliqua pro (uë& pruden- 
ti considerabis. Cic. Vivre — la na- 
ture, Vinère secundum naturam. Cic. 
congruenter naluræ (au dal.). Cic.e na- 
turä. Cic. Voy. apnés(D'apnès)50. |] 2° 
Conformement à ce que sense, dit ou ecrit 
n: Selon moi, AMea sententiä. Cic. 
eo judicio. Cie. Ut mea fert opinio. 
Cie. Ut arbitror. Cic. — les agricul- 
teurs, Ut agricolæ dicunt. Quint. — 
Pbulistus, Ut apnd Philistum scriptum 
est, Cic. Ce qui duit,— toi, terevenur, Id 
quod ad te rediturum putas. Ter. |! y a, 
— Carnéade, deux espèces..., Duoesse 
genera Carneadi plaret. Cic. — Caton, 
monaïeuleull’habitude...,Seribit Cato 
avum menm solitum esse. Cic. — Persée, 
ils ont'été regardés comme des dieux, 
Persæus dicit eos esse habitos deos. Cic. 
S£Lon,adv. Suivant les circonstances 
3 Selon, C'est —, Cerium nesco, et 
siœopl. Nescio. Cic. Devaient-ilsrireou 
s'indigner ? C'est —, Dubium est utrum 
ridère an indignari debuerint. Quint. 
SeLon que, loc. con). En proportion 
que. Prout cu l'indic.) Cic. Liv. Pe- 
rinde ut (et l'indic.) Cic. Perinde prout 
(el l'indic.). Pl.-f. Pro eo ac (et l'in- 
ic.). Sulp. ap. Cic. : Selon que le 
terrain est défavorable ou favorable, 
Prout locus iniquus æquusue est. Liv. 
_ que le comportait la fortune de 
cet howme, Prout hominis facultates 
ferebant. Cic. — que la difficulté des 
temps l'a permis, Pro ee ut temporis 
difficulias tulit. Metell. ap. Cic. — que 
j'ai dù, Pro eo ac debui. Sulp. ap. Cie. 
— qu'ils aurout fail ceci ou cela, Pe- 
rinde prout hoc vel illud egerint. Pl.-j. 
SEMALLLE, &. f. et Srd. SEMAIL- 
LES, f. pl. 19 Saison où l'on ensemence 
les terres. Sementis, is, acc. ini el em, 
abl.iete,f. Cato. Col. Satfis tempus 
ports), a. Plin.: Pendautles semarlles, 
er sementim. Cato. || 2° Aotion do semor 
les grains. Sementis,is(voy. do), Cic. 
Satio,onis, f. Cic.: Faireles semailles, 
Sementem patrare. Cato. Sementem ou 
Sementes facëre. Cæs. Cic. Faire les — 
de sa Propre main, Suë manu semen 
spargère.Cic. Avantuneautresemaille, 
Ante aliam semeutun. Col. Après les 
semailles, Sementi factä. Col. | 
grains somes. Semina, um, 0. pl. 
SEMAINE, 8. f. 19 Suite de sopt 
urs à commencer par Île dimanche. 
eptimana, æ,f. C.-TA. Vulg. |; 2° Es- 
pace de sept jours consoecutifs. * Sepiem 
dierum spattum (ii), n. 
SRMDLADLE, adj. $e Qui a du 
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rapport, de la conformité avec qqn ou 
ga ch. : Plus semblable, Similior, m. 
. iur, N. Gic. Le plas —, Très —, 
Simillimus, a, um. Cic. — à son père, 
Similis patris (et assez rar.) patri. Cic. 
— à mai, à toi, à nous, 4 vous, 4 toi- 
même, Similis mei, tui, nosiri, vestri, 
sui. Cic. (et tr. rar. mihi. Plaut. tibi. 
Plaut. sibi. Hor. Plin. Quint.). — à 
qq. €h., Similis alicujus rei et alicui 
ret, Cic. — à une éponge, Spongiæ 
assimilis (rare). Cic. Cause entière- 
meat — à ces causes, Cawsa consimilts 
earum causarum. Cic. Chose tout à 
fait — à ces choses, Res consimilis 
its rebus. Cie. Statue tout à fait — à 
celle-ci, Statua istius persimilrs (rare). 
Cie. Forme assez — à celle des faax, 
Forma non absimilis falcium. Cæs. — 
ar qq. Ch., Aliquä re similis. Cie. 
tre —, Qui est —, Voy. ARSSEMBLER 
4°, 20, 30, 40, Himmes semblables 
par leurs mœurs, Hommes de mœurs 
—, Viri moribus similes. Cie. Hom- 
mes — Îles uns aux autres, Homines 
inter se similes. Cic. Nous tous — les 
uns aux autres, Omnes inter nosmel 
ipsos siniles. Cic. Voy. Se RESSBUBLER 
20, Qui n'est pas semblable à toi, à 
soi-même, Dissimilis tui. Cic. sui. 
Cic. Rien de moins — que Colta à 
Subpiceus, Nihil tam dissimile quam 
Cotta Sulpicio. Cic. Voy. DIFFÉRENT 
Lo. | 20 Tel, de cette sorte. Talis, m. 
f., €, n. Cic. : ll n'arrive ren de sem- 
blable, Nihil tale evenit. Cic. Quand 
vous entendez qq. cb. de —, Cum ali- 
quid hujuscemodi auditis. Cic. Penser 
qq- Ch. de —, Aliquid istiusmodi co- 
gitare. Cic. Un homme d'un — mé- 
rite, Vir tali dignitate præditus. Cic. 
Ua — serment, Tale ac lantum jusju- 
randum. Cie. Proférer ces paroles et 
d'autres semblables, Hæc taliaque vo- 
ciferari. Liv. Ces choses et les au- 
tres choses —, Hæc et celera generis 
ejusdem. Cie. La maladie, la pauvreté 
et les autres choses —, Morbus, pau- 
pertas, similie horum. Cic. 
SeuncanLe, s. m, 1° Personne on 
Chose qui ressemble à une autre : Quel- 
que chose qu n'a pas son semblable 
en ce monde, Aliquid cui simile in 
terris néhil est. Cic. {l n'a pas son — 
pour l'éloquence, Eloquentië habet 
parem neminem. Cic. VOy. PAR£IL 
(supet) 10. [| T. de rhétorique : Les 
semblables, Similia, ium, n. pl. Quint. 
Comparer les —, Comparare simlitu- 
dines (f. pl Cic. || 2° Un homme (ou 
Plusieurs hommes) par rapport aux au- 
tros hommes. Homo, minis, m. Cie. : 
La nature rapproche l'bomme de son 
semblable, Natura conciliat hominem 
homini. Cic. 11 nous faut lémoigner 
une certaine déféreuce pour uos sem- 
blables, Adhïbenda est quædam reve- 
rentia adversus homines. Cie. Je suis 
homme el rien de ce qui regarde mes 
— ne m'est étranger, Homo sum, Au- 
mani nihil a me alienum pulo. Ter. 
SEMNLADLEMENT, adv. C. PA- 
ARILLEMENT. 
SEMBLANT, 5. m. {° Apparence. 
Species. ai, f. Cie. Simulalie. onis, f. 
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Cite. Simulacrum, i, 0. Cie. : Faux 
semblant, Mèmes traduet. Faire un 
— de réconciliation, Ficte reconeiliare 
ratiam. Cie. Faux — d'amitié, Simu- 
Lta (æ) emrcihia (æ), f. Cas, Faux 
semblants de vertu. Simulacra virtu- 
tis. Cic. Sous vo faut sermhlant d'a- 
muillé, Per simulationein amicitiæ. Cic. 
Voy. Apparence 3°. || 20 Action de 
feindre : 11 (sit semblant de partir, 
Simulat se proficisci. Cie. Voy. rRIN- 
ons 1°, Qu'elle fasse — que son nez 
coule, Simulet quasi grauedo profluat. 
Plaut. Ne faire — de rien, Dissimu- 
lare, n. Plaut. Sans faire — de rien, 
Dissimulanter. Plaut. Cic. 

SEMNLEN, v. n. Avoir une certaine 
apparence. Vidert, eor, Eris, visus 
sum, pass. Cie. : Nous semblons crain- 
tifs, Timidi videmur. Cic. Les amitiés 
sembleut être éteintes, Amicitus ex- 
stinctæ esse videntur. Cic. Voy. eA- 
aAÎTAg Bo. La vraie amitié me sem- 
ble être plus riche, Vera amicitie 
muÂi videtur esse divitior. Cic. Je 
teur — être un dieu. Deum esse me 
credunt. Cic. Voy. crotns 5°. Lininée 
semblait pouvoir être assiégée, Voy. 
c-apr. || Impers. Il semble que..., 
Videri, etur, visum est (avec la prop. 
infin.). Cic. : 1] semblait que Limnee 
pouvait être assiègée, Videbatur Lim- 
neam oppugnari posse. Liv. 1} semble 
que Îles amities sout (ou soient) élein- 
tes, Erslinclæ amicitiæ esse videntur. 
Cic. Ce —, Ut videfur, Cic. Autant 
qu'il — (= autant qu'on en peul ju- 
ger), Voy. coxsEcrunen. || Impers. Il 
me semble que (= je crois que) = 
Ill ne me semble pas que la vertu 
puisse…, Non mil videtur virtulem 
posse. Cic. Li me — que je vois, Mihi 
videor vidére (= je semble à moi voir). 
Cic. 1 me — que je vois te peuple, 
Populum vidére videor (8.-e.mihi).Cic, 
| me —avoirentendu, Videor audisse. 
Cie. Il m'a semblé entendre. Audire 
visa sum. Ter. Voy. cRotng 9° (fin). 
Îl m'a — bon, utile, à propos d'écrire, 
Visum est miha conscribfre. Cic. Si 
bon te semble, Tibi si videtur. Ter. 
Cic. Quand bon leur a semblé, Ubi 
visum est (its). (æs. Chacun de nous 
imite ceux que bon lui semble, fmita- 
mur quos cuique visum est. Cic. [l lui 
est permis d'errer où bon lui —, Ei 
licet vagari, qud velit. Cie. Voy. Pa- 
Ratrne 5e. Ce me —, Ut mihi videtur. 
Cic. Voy. À mon aus do. Que le — 
de la republique? Quid de republicä 
sentis (de sentire, \0, sensi, sensuim = 
en er)? Cic.Quete— de celeselave? 
Quid tibi videtur hoc mancipium ? Ter. 
Que te — de ceschoses? Que l'en —? 
Quid Awc videntur (tibi}? Ter. Quid 
hbi videtur? Ter. Dire ce qu'il me 
— de chaque chose, Erponÿre quid 
de quâque re sentiam. Cac. 

SRMÉLÉ, mère de Bacchus. Semele, 
#, (. Cic. Semele. es, [. Lor. 

SEMELLE, 9. f. 1° Pioca qui fait 
le dessous de la chaussure. Solum. i, n. 
Plaut. Mart, Isid. |} 2° Longueur (du 
pied d'un homme). Pes, eds, w. (= 
pied). Cie. : Ne jamais s'éloigner de 
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qqn d'nue semelle, Nunguam ab ali- 
quo pedem discedFre. Cie. Ne pas re- 
culer d'une —, Ne pas rompre Ja —; 
Non recedëre vestigio (de vestigium, 
n.). Vel. Se faire luer saus reculer 
d’une —, Mori in vestigio. Liv. 

SEMENCE, 5. f. 1° Grain, Graine 
que l'on sème. Semen, minis, 0. Cic. : 
Répandre la semence, Semen spargère. 
Cic. \'esce de —, Vicia sennnalis. Col. 
1 2° Fig. Cause, origine. Semen, minis, 
a. Cic. : Des semences de vertu, Vir- 
tufum semina. Cie. Voy. cause Îe. 
Répandre des — de guerre, de dis- 

corde, Voy. seen 6°. || 3° Qaf. Pos- 
térité. Voy. ce m. 

SEMER, v. act. fe Épandre de la 
raine pour la faire germer et produire. 
Eu gén.) Serère, 0, is, sevi, satum, 

act. Cic. Seminare, act. (rare). Col. 
(De distance en distance) Drsserëre, 
0, i8,8. parf., situm, act. Col. : Semer 
les céréales, la vesce, la laitue, Serère 
frumenta. Cæs. viciam. Varr. lactu- 
cam. Col. — de la graine, Semen spar- 

Fre (o, is, sparsi, sparsum). Cic. — 
a graine dans un trou, Semen scrobe 
deponére (o, is, posui, positum). Col. 
— les graines en plates-bandes, Se- 
mina in areolas disserëre. Col. || Abs. 
Semer, VOoy. RNS£MENCER (abs.}. || 
Fig. On récolte ce qu'on a semé, Voy. 
necueiLLtR {0, || 20 Fig. Jeter çâ ot 
là, disseminer. Dispergfre, o, is, spersi, 
smersr n, act. Cic. Spargëre (voy. 19), 
act. Cic. : Semer lant de fléaux sur 
terre el sur mer, Tam multa pestifera 
terra marique dispergère. Cie. [\Médée] 
sema dans ces heux les membres de 
son frère, Fratris sui membra in its 
locis dissipavit. Cic. || Se Fig. Distri- 
buer. Distribuëre, 0, 15, wi, ulum, act. 
Cic.:Semer de l'argent parœi les juges, 
dans le peuple, Pecuniam in judices 
distribuÿre. Cic. Nummos spargÿre po- 
pulo (au dat.). Cic. || &e Fig. Prodiguer 
2 Semer l'argent, Pecuniam spargère 
(roÿ 4o). Cic. Voy. PaoDtauga 1°. || 

o Pig. Faire cirouler, propager : Se- 
mer ua bruit, Aumorem spargëre (voy. 
do). Cic. Voy. sruiT 40.1! 6° Fig. 
Jeter sur, étendre sur, mettre dans. 
Serëre :voy. 1°), act. Liv. Spargëre 
(vov. 10), act. Cic. : Semer la dis- 
corde entre... Serëre discordiam inter 
{el l'ace.). Liv. — la guerre, Semina 
elli jac”re (io, ts, jeci, jartum). Liv. — 
les soupçons, Suspiciones spargère. 
Quint. Voy. réPaAnDng 40, || 79 Enss- 
mencer uns terre. Serëre (voy. 1°), 
act. Cic. Col. Conserëre, 0, fs, sevi, 
situm, acl. Cic. Obserëre, act. Cic. Col. 
Seminare, act. (rare). Col. Voy. axss- 
MENCER, |] 8° Pig. Joncher, remplir. 
Spargrre (voy. 1e), act. Virg. Consper- 
gère Groy. 20), act. Cic. : Semez la 
terre de feuillage. Spargite Aumum fo- 
lits. Virg. Voy. soNcugr 10. || 90 Fig. 
Parsemer. Conspergëre (voy. 2°), act. 
Lucr. Cic. Spargrre, act. Liv. : Semer 
les gazons de fleurs, Herbas flortbus 
couspergrre. Lucr.Semé de tacbes do- 
rées, Aureis maculis parsus. Liv. Ciel 
— d'étoiles, Cælum astris distinctum 
(de distinguËre, ue, uis, slinxt). Cie, 
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Se seuzn, v. pron. Être semé. Seri, 
or, Pris, salus sum, pass. Col. 

SEMESTRE, 5. mn. L'espace de six 
mois consecutifs. Semestre (is) spatium 
(üi),n. Plhn. 

SEMESTRIEL, ELLE, adj. Qui 86 fait 
par semestre. Semestris, m.f.,e.n. Cic. 

SEMEUR. S. m. 1° Celui qui enss- 
meonce. * {s qui semina spargit (sparsil, 
spargel, ete.). || 2° Fig. Auteur, artisan 
de. Sator, oris, m. Liv. Vny. ANTISAN 
30. || So Fig. Celui qui répand (des 
bruits). Voy. coLPOnTEUR 2. 

SEMI, adj. iov. Voy. Ds, À om. 

SÉMILLANT, adj. C. REMOANT 4°, 
nr. 

SÉMINAIRE, 5. m. Lieu destiné 
pour former des ecclésiastiques. * Serni- 
narium, ii, 0. || Fig. C. P&PiNiÈRg 20. 

SÉMIRANIS, reine d'Assyrie. Se- 
miramis, idis et idos, acc. im, abl. 
ide et i, 1. Ov. Juv. Curt. 

SEMSS, s. mo. 1° Plant de végetaux 
qui ont eté semes. Sementis, ts, acc. 
im étem, abl.iele, f. Col. : Le semis 
lève, Sementis surgit. Col. || 2° Action 
de semer pour avoir du plant. Sañio, 
onrs, f. Col. 

SRMOIRN, s. m. Sac où Île someur 
mot le grain qu'il veut repandre. Qua- 
lum (i) satorium (ii), 0. Cato. 

SEMONCE, s. [. 1° Anc. Invitation. 
Voy. ce m. || 2° Reprimande. Vos. ce æ. 

SEMOYNCER, v.act.C. RÉPRIUANDEN. 

SEMONDHE, v. act. C. iNVITER Îe. 

SEMPITENNEL, adj.C.CcONTINUEL. 

SÉNAT, 5. m. 1° Conseil suprême et 
porpetuel de l'ancienne Rome. Senatus, 
üs, m. Cic. Patres, um, w. pt. Cic. : 
Le sénat el le peupie romain, Senatus 
populusque Romanus. Cic. Sur l'élec- 
tion du —, De senatu cooptando. Cic. 
Entrer au —, Voy. anrnen 2°. Ne pas 
faire partie du —, Extra senatum 
esse. Liv. Cbasser du —, Voy. cHAsSBn 
Lio. Le — donna audience aux am- 
bassadeurs, Legatis senalus datus est, 
Cic. Décret du —, Senctusconsultum, 
i, n. Dig. Du —, Relalif au —, C 
SÉNATORIAL. || 2° Reunion, Soance de 
ce conseil. Senatus, &s, m. Cic. = Venir 
au sénat, {n senatuim venire. Cic. Con- 
voquer, Assembler, Congédier le —, 
Lever la séance du —, Voy. convo- 
QUER, ASSEMBLER, CONGÉDIER, LEVER 
1430, Le — s'assembla en nombre, Se- 
nalus frequens convénit. Cic. Le — ne 
peut pas se réunir, êlre réuni, Se- 
natus haberi non potest. Cic. Il y avait 
tous Îles jours —, séance au —, Se- 
nalus quotidie erat, Liv. Voy. séance 
30. ]| S° Lieu où ce conseil s assemble. 
Curia, æ, f. Cie. Senatus, &s, m. Cic. 
: [Dire] eu plein sénat, In senatu. Cic. 
11 $° Consell politique suprême dans di- 
vers États. Senatus, &s, m. Liv. : Le 
sénat de Carthage, des Éduens, Se- 
natus Carthaginiensis. Liv. Senatus 
Æduorum. Cæs. 

SÉNATEUR, 8. m. Membre du té- 
nat. Senator, oris, m. Cic. : Les sén2- 
teurs, Senatores, um, m. pl. Cic. Patres, 
m. pl. Cic. Sénateurs (en leur adres- 
sant la parole)! Patres conscripti! Cic. 
Liv. Les fonctions da sénateur, Sene- 
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toria munera. Cic. Élire les sénateurs, 
Senatum cooplare. Liv. Rager de le 
liste des —, Voy. msra. De sépaleur, 
C. le suiv. 

SÉNATORIAL, aLz, adj. Rolatf 
aux sonateurs. Senatorius, a, um. Cie. 

SÉNATORIEN, adj. C. SÉNATUNIAL, 

SENATNRICE, s. f. Femme de sena- 
teur. Senatrir, tcis, f. Prisc. 

SENATUS-CONSULTE. s. m. Dé- 
cret du senat. Senaitis consultum où 
Senatusconsultum, 1, n. Cic. Voy. v#- 
Cnet Îe. 

séné. s. m. Sorte de plante. Cassis 
(æ) senna (æ), f. (Linn.). 

SÉNECIIAL, s. m. Officier qui était 
chof de la justice. * Senescaicus, i, m. 
(Cang.). 

SÉNÉCHALE, s. f. Fomme d'un s- 
néchal. * Senescalca. æ, . (Cang.). 

SÉVÉCUAUSSÉE, 5. f. Étendue dé 
la juridiction d'un senechal. Senescalcia, 
æz, ff. (Caug.). 

SENECÇON, 5. m. Sorte de plante. 
Senectv, onis, m. Plin. 

SENÈQUE, 0. de plus. auteurs latins. 
Seneca, æ. m. Tac. 

SÉNESTRE, adj. C. caucus 10. 

SENEVE, $. m. C. MOUTARDE 2e, 

SÉNILE, adj. Qui tient à ja vieil- 
losse Senilis, m. f., …, n. Cic. 

SENNE, 8. f. C. 4. seins. 

1. SENS, s. m. fo Faculté de 
l'homme et des animaux, par laquelle 
ils reçoivent l'impression des objets exté- 
rieurs et corparels. Sensus, üs, m. Cie. 
: Les sens, Les organes des —, Sen- 
sus corporis, Sen., ou abs. Sensus,uum, 
m. pl. Cic. Le — de la vue, de l'ouie, 
de l'odorat, du toucher, du goùl, Vory. 
YU£, ŒIL 29, OUIE, ODORAT, TOUCUBR 
(s. m.), ooûr 1°. Frapper, Toucher 
les —, Sensus mouëre. Cic. Tomber 
sous les —, Sub sensum cadre. Cic. 
Qui tombe sous jes —, Qui est da 
domaine des —, Subjectus sensibus 
ou sub sensus. Cic. Voy. SensiBLe Le. 
[Cet] ne peut être perçu par aucun 

ullo sensu percipi potest. Cic. 1 
dit que ses — ne le trompeut pas, 
Dicit veraces suos esse sensus. Cic. À 
Fig. Cela tombe sous le sens, aous 
les — (— est clair, est évident), Voy. 
évioenT. Mettre, Appliquer tous ses 
—, tous ses cinq — de nature à qq. 
ch. (= y employer tous ses soins 
Voy. soin. La dissimulation cor. 
rompt le — du vrai, Semulatio adul- 
terat veri judicium (n.). Cic. || 2° Au 

lur. La faculte de sentir {en gôn.). 
ensus, üs, m. Cic. Ov. Animus, i, 
m. Cæs. Liv. Curt. : Ravir à qqo l'o- 
sage de ses sens, Ümnem sensum ani- 
mumque auferre (alicur). Ov. Perdre 
l'usage de ses —, Animo defici, pass. 
Curt. Sextius perd l'usage de ses —, 
Sertium animus relinquit. Ces. Re- 
rendre ses —, Animum collig?re. 
Lo. Ad se redire, n. Ter. Liv. || % 
Au plur. Sensualité. Corpus, ports, n. 
(= le corps). Cic. Libido, dims, (. 
{= désir sensuel}. Sail. Col. : Allu- 
mer les sens, Libidinem concitare. 
Col. Chatouiller les —, Voy. Cha- 
TouiLLan 2e. Mortfer ses —, Vo]. 
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MOntirinr 39. Les plaisirs des —, 
Corporis voluptates. Cic. Voy. PLAISIR 
40. || 4° Faculto de comprendre et de 
Nger selon la droite raison. Sensus, üs, 
m,. Cic. Mens, entis, f. Cic. : Homme 
de sens, de graud —, C. liomme 
saNsÉ. Faire perdre le — 4 qqu, Ali- 
quem de sanilate ac mente deturbare. 
Cic. Mentem alicujus erturbare. Cic. 
Omnem sensum alicui excutÿre. Curt. 
Perdre le —, À mente deseri, pass. 
Cic. Qui a perdu le —, Hors de —, 
Amens, gén. entis. Cic. Le bon —, 
Mens (enfis) sana (æ,,f. Liv. Sapien- 
lia, æ, f. Plaut. Salt. Animi sanitas 
tis)s {. Cic. Ratio, onis, [. Cic. Avoir 
u bon —, Sapère, to, is, it, 8. sup., 
n. Cic. Qui a du bon —, Sapiens, 
gén. entis. Cic. Dénué de bon —, In- 
sipiens, gén. entis, Cic. Fatuus, a, 
um. Cic. Stultus. Cic. Manque de bon 
—, Insipienna, #, f. Plaut. Cic. Il 
n'ya pas de ban — 4 faire, Non 
ratio est ou Nulla ratio est factre. Cic. 
Voy. DénatsonnaBLe 20. Ît n'y avail 
pas plus de bon — au sénat qu'au (o- 
row, Nthilo plus sanitatis in curid 
quam in foro erat. Liv. Avec bon —, 
Sapienter. Cic. Rutione. Cic. Saus bon 
—, Stulte. Cic. Insipienter. Plaut. Cic. 
Ramcner qqn au bon —, Aliquem 
ad sanilatem reducëre. Cic. Reveuir 
au bon —, Ad sanitatem reverii. 
Cæs. Qui a son bon —, Mentis com- 
pos (gén. otis). Cic. Compos anami. Ter. 
Être dans sun bon —, Esse sur mentis. 
Cic. sanæ mentis. Liv. Es-tu dans ton 
bon —? Sanusne es ? Ter. Satin'sanus 
es? Ter. Sortir de son bon —, De ra- 
{tone ou De mente exire, n. Cic. N'a- 
voir pas son bon —, Desip?re, io, is, 
pui, 8. sup., n. Cic. Insantre, io, is, 
toi el ii, ium, n. Cic. N'étre pas dans 
son bon —, Non apud se esse. Ter. 
Qui o'a plus son bon —, Mente captus 
(a, um). Cic. [Discours] qui s'inspire 
du bon — universel, Ex commumibus 
sensibus ducta. Tac. Le — comoiun, 
Communis (il intelligentia (æ), f. Cic. 
Commune (is) Judicium (à), n. Cic. 
Popularis intelligentia, f. Cic. Vulga- 
ris éntelligentra,f. Cie. Vulgaris com- 
munisque prudentia, f. Cic. Communis 
snsus. Sen. Ph. Le simple — com- 
jun Naturalis grudentia, f. Cie. || 
® Avis, opinion. Sententia, æ, f. Cic. 
+: À mon sens, Meä quidem sententia. 
fic. Voy. avis 10. || 6° Signification. 
Fignifcatio, onis, f. Cie. Vis, gén. 
vis el dat. vi peu us., acc. vim, abl. 
vi, f. Cic. Sententia, æ, f. Cic. Sensus, 
Gs, m. Quint. Intellectus, &s, m. Quint. 
Tac. : Quel est le sens de ce mot? 
Quid kæc vor sonat (de sonare, 0, nui, 
nitum,n.)? Cic. Dire quel — les mots 
renferment, Ezprimère quæ vis sub- 
jecta sit vocibus. Cic. Nul ne compre- 
nait le — de cette répouse, Nemo in- 
lelligebat id responsum quo valeret 
(de valére, co, es, lui, litum, n.). Nep. 
Jls ne voient pas le — de ce mot, 
Non vident quid hoc verbum valeat. 
Cic. Il lui adressa en grec des paroles 
dont voici le —, Græcis verbis in hanc 
senfentiam eum allocutus est. Tac. 
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Voici le — du précepte, Hane Aabet 
vim præceplum. Cic. Tel est le — de 
ces vers, Versuum sensus sic est. 
Gell. Donner le — d'un mot, Verbum 
ezplicare. Cic. La philosophie, si l'on 
veut expliquer le — du mot, est. 
Philosophia, si interprelari voluerts, 
est. Cic. L'hounêéte, dans le — exact 
et vrai du mot, Honestum, quod pro- 
prie vereque dicitur. Cic. Fanx — 
donné à un mot, Verbi depravatio 
(onts), f. Cic. Fausser le — de qa- 
ch., Aliquid perverse interpretari, dép. 
Plaut. Nous cherchons un mot qui ait 
le mème —, Quærimus verbum quod 
idem valeat. Cic. Beaucoap de mots 
ont un autre —, Bfulta verba aliud 
significant. Varr. La même jeitre 
donae un — différeut, Eadem littera 
alium tntellectum facit. Quint. Il n'ya 
pas d'autre — attaché à celle expres- 
sion, Non alia huie verbo subjecta 
notio est. Cic. Les même: mots s'em- 
plaient dans un — différent, Voces 
eædem diversä in significations po- 
nuntur. Quint. Mots ayant deux —, 
Verba duos sensus signifcantia. Quint. 
Double —, Voy. Dousue 29. Avoir un 
—, {ntellectum habëre. Tac. Faire en- 
tendre des sons qui ont un —, Vocem 
signifcabilem ore emitiëre. Verr. Pro- 
noncer des paroles dépourvues de — 
(en parl. de cerlaius philosophes), 
nant voce sonare, n. Cic. Un vain 
bruit de paroles vides de —, Verbo- 
rum sonitus inanis, nullä subjectä sen- 
tentiä. Cic. Vers dépourvus de — (= 
de faits, d'idées), Versus inopes re- 
rum. for. Savoir où le — finit, où il 
commence, Scire ubi claudatur sensus, 
unde incipiat. Quint. Le mot Aostis à 
perdu le — d'étranger, Hostis a pere- 
grino recessit. Cic. interpréter qq. ch. 
dans le — littéral, Aliquid er serip- 
tione interpretart. Cic. [Sallnste] seru- 
puleux observateur du — propre des 
mois, Proprietatum in verbis reti- 
nentissimus. Gell. Le mot fideliter, 
dans 800 — propre, s'applique au 
devoir; il passe très souvent au — 
figuré, Verbo fideliter domicrlium est 
propnum în officio, migraliones in 
alienum multæ. Cic. Nom employé 
dans un — absolu, Nomen simpliciter 
positum. Quint. Le mot de bonne foi 
a un — très étendu, Fidei bonz nomen 
latissime manat (n.). Cic. Être dil dans 
le — général, dans no — parliculier, 
Dici generaliter, specialiter. Ulp. Pren- 
dre, Entendre, Interpréter qq. ch. 
daos un bon —, dans un — favora- 
ble, en un mauvais —, en un — dé- 
favorable, Voy. PART 59, INTERPRÉTER 
do. || 7° Fig. Manibre, façon. Ratio, 
onis, f. Cic. Pars, artis, Î. Cic. =: Je 
w'en réjouis dans nn sens, Ex parte 
gaudeo. Cic. Parler dans ce —, Dicère 
in hanc sententiam. Cic. In eam ra- 
tionem loqui, dép. Cic. Ayant parlé à 
peu près dans ce —, Locutus in hanc 


fere sententiam. Liv. Je fais le cbef 


de famille, en ce — que je parcours, 
Patrem familiæ ago, quod percurro. 
Pl.-j. H annonce que les pontifes ont 
décidé la question dans son —, Nun- 
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tiat pontifices secundum 84 decrevisse. 
Cic. Pièces rédigées dans le même 
—, Tabulæ in eädem sententiä. Cic. 
Deux lettres écrites dans le même 
—, Duæ epistolæ in eamdem rationem 
scriplæ. 
vensg. Parler 
Contra dicëre, n. Cic. L'influence de 
la fortune est grande dans les denx 
—, Magna vis est fortunæ in utramque 
partem. Cic. On dit besueoup de cho- 


ic. En — inverse, VOy. in- 
dans un — opposé, 


ses dans les deux — (= pour et con- 
tre), Utramque in partem multa dicun- 
tur. Cic. N'être influencé ni dans un 
— ni dans l'autre, Neutram in partem 
moveri, pass. Cic. Il faut discuter dans 
les deux —, Disputandum est in con- 
trarias parles. Cic. Parfait en tous 
_—, Perfect omni ez parie. Cic. un- 
dique. Cic. Plier et lourner 8a nature 
eo tous les —, Suam naturam huc et 
illuc lorquêre ac flectëre. Cic. lis pè- 
chent plutôt dans le — de ls pru- 
dence, In eam partem potius peccant, 
uæ cautior est. Cic. |] 8° Un des côtés 
‘une ch., d'un corps. Pars, artis, f. 
Cie. Liv. : (Ce qurucnucel, dans quel- 
que sena qu'on le regarde, În quam- 
cunque parlem spectaveris. Cic. Radean 
qui va dans le — du courant, Ratis 
in secundam aquam labens. Liv. S'é- 
tendre dans le — de ta longueur, In 
longitudinem patëre. Ce. Dans le — 
oblique, C. osutqueuent. lls allaient 
dans differents —, Alit in aliam par- 
tem ferebantur. Cæs. Aller dans le — 
contraire, Îrs in cen(rariam partem. 
Liv. Ils sont emportés dans un — con- 
traire à celui du ciel, Versantur con- 
{rario motu atque cælum. Cic. Un ef- 
fort égal en — coutrare, Par in di- 
versa nisus. Plin. VOy. CONTRAIRE 
(ad) {o. Du — opposé, Ex contrario. 
iv. Porte qui est du — oppose à ce- 
lui de l'engemi, Porta versa ab hoste. 
Curt. Tourner l'arbre en — opposé, 
Permutare arborem ïin contrarium. 
Plin. Chevaux lancés dans des — op- 
osés, In diversum iler equi concitali. 
iv. Voy. opposé 10. Selon que Île 
cou se tourne dans tel on tel —, Ut- 
cunque cerviz deflectitur. Sen. 180 
ieds en tous —, Centeni ef octogent 
tn quamque partem pedes. Quint. Trente 
pieds en tous —, Triginta pedes quo- 
uoversus. Cic. Envoyer des députés 
ans tous les —, Legalos quoguorer- 
sus mittére. Cæs. Le vent pousse la 
flamme daus tons les —, Venius 
ignem differt. Cæs. Mouvement doux 
daos l'un et l'autre —, dans les deux 
—, Lenis in utramque pariem molus. 
Quint. Voy. côTé 69, DIRECTION 29. 
SxxS oEssus vsssous, loc. adv. de 
Dans une situation telle que ce qui de- 
vrait être dessus se trouve dessous : 
Meltre tout sens dessus dessous, fd 
quod sursum est, deorsum facère. Pelr. 
Mettre les marmiles — dessus des- 
sous, Ollas perueriËre (o, is, verti. 
versum). Plaut. || 2° Fig. Dans un 
grand desordre : La fortune met tout 
sens dessus dessous, Omnia sursum 
deorsum fortuna versat. Sen. Voy. 
DESSUA. 
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SENS DEVANT DERRIÈRE, loc. adv. 
Dans une situation telle que ce qui de- 
vrait être devant se trouvo derrière. C. 

RELOURS. 

2. SENS, v. de France (Yonne). 
Agendicum, à, n. Cic. : Les habitants 
de Sens, Senvnes, um, m. pl. Cæs. 

SRXSATION. 8. f, 1° Impression 

us l'âme reçoit des objets par les sens. 
Lung, üs, m. Cic. : Sensarion agréa- 
ble, Corporis voluptas (atis), f. Cic. 
— douloureuse, Corporis dolor (oris), 
masc. Cie. Éprouver une — agréable, 
douloureuse,CapËëresensum voluplatis, 
doloris Cic. Eprouver des sensalions 
agreables, Avoir la sensation du froid 
et du chaud, Voy. sexsince 3°. Esl-ce 
que le corps éprouve quelque — après 
la mort? Num aliquis sensus post mor- 
fem in corpore est? Cic. N'eprouver 
aucune —, Nihil sentire. Cic. Omni 
sensu carëre. Plin. Causer des sensa- 
tionsagréables, Sensibus suauiter blan- 
diri, dép. Cic. Les choses qui don- 
vent des — douces, Ea, quæ afferuni 
sensibus dulcem motum (de motus, üs, 
m.). Cic. || 2° Fig. Impression vive 
faite sur un public : Faire sensation, 
Animos commouëêre (e0, &s, moui, mo- 
tum). Cie. On ne pouvait je voir sans 
qu'il flt —, ipso adspectu cuivis inji- 
ciebat admirationem sui. Nep. Il BL 
une graude — quand il parul sur un 
char..., Marime conspectus est, curru 
invectus. Liv. Voy. mPRE£SSION 6°, Ab- 
MINATION 1°. 

SENSE, &z, adj. de Qui a du bon 
sons. Sanus, a, um. Cic. Sapiens, gén. 
entis. Cie. Prudens. Cic. Voy. suni- 
cieux do, || 2 Conforme au bon sens. 
Sanus, a, um. Cic. Sapiens, gèn entis. 
Ter. Cic. Prudens. Cic. : Paroles sen- 
sées, Sapienha verba. Ter. Des avis 

lus sensés, Consulia saniora. V.-Aaz. 

OY. J0DiCIRUX 20, 

SENSEMENT, sdv. D'une manière 
sonsee. Sapienter. Cic. Prudenter. Cic. 
s Très sensément, Persapienter. Cic. 

SENSIGILITÉ, 8. [. 1° Qualite par 
laquelle un sujet est sensible aux im- 
pressions des objets. (En gén.) Sensus, 
üs, m. Cac. = Les êtres que nous 
voyons doués de sensibilité, Ea quæ 
videmus sentir [tas ts, Sensi, sensum). 
Lucr. Être doué d'nne — très vive, 
Esse sensu acerrimo. Cic. N'avoir au- 
cnne —, Omni sensu carére. Plin. Voy. 
msexsiBie {0 et 2°, || En parl. d'im- 
pressions douloureuses : Saus aucune 
sensibilité, Sine ullo sensu doloris. 
Cels. Les bypocondres cèdent à la 

ression da doigt sans accnser de — 
= de souffrauce), Præcordia digilis 
cedunt ef non dolent. Ceils. — pour le 
froid, Frigorum impalientia (æ), (. 
Plin. 11 a de la — pour le froid et pour 
le chaud, Prigrdo calidoque offenditur 
(= il est incommodé). Cols. Manque, 
Qui manque de —, Voy. INszNsImi- 
LITÉ L9,iN<enatBLg 10,20, 30. |] 20 Qua- 
Ilte oar laquelle un sujet est sensible aux 
impressions morales. Animi mollitia 
(æ), (. Cic. Naturæ mollities (ei). f. 
Cic. Mollitudo, dinis, f. Cic. Mollis 
(ts) enimus (f}, m. Cie. Animus (i) 
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tener ({), m. Cic. : Homme d’une ex- 
trême sensibilité, Homo mollissimo 
animo. Cie. Avoir ane — excessive, 
Teneriore animo esse. Cic. — sur aq° 
ch.,à qq. ch., Mollis animus ad aliquid. 
Cic. Perdre sa — à qq. ch., sur qq. 
ch., Ad ou Contra aliquid obdurescëre 
(o, is, rui, 8. sup.), 0. Cic. Vov. S'en- 
ounCIR. || 3° Sentiment d'humanite, de 
pitié, de tendresse. (En gén.) Sensüs, 
üs, m. Cic. (Humanité) Humanitaiis 
sensus (üs), m. Cic. Humanitas, atis, 
f. Cic. (Pilé) Misericordia, æ, Î. Cic. 
Tendresse) Amandi ou Amoris sensus 
üs). m. Cic. : Si lu as quelque sen- 
sibilité, Si ullam partem habes sensüs. 
Cic. J'eo appellerais à votre —, Im- 
lorarem sensus vestros. Cic. Pour que 
e slyle ait de la — et du pathétique, 
UT oralio sensus et dolores hubeat. 
Cic. Voy. HUMANITÉ, PITIÉ, TENDRESB. 

SENSIRLE, adj. 19° Qui fait impres- 
sion sur les sens. Sensibilrs, m. Î., €, 
0. (tr. rare). Sen. Sensibus ou Sub 
sensus subjectus (a, mm]. Cic. =: lis es- 
timent que la volupté est un bieu 
sensible, Judicant voluptatem sensibile 
bonum. Sen. Être — à la vue, In 
conspectum cadère (0, is, cecidr, ca- 
sum), n. Cic. Tous Îles objets sensi- 
bles à l'œil, Omnia quæ sub adspectum 
veniunt (de venire, to, veni, venium, 
n.). Cic. [Cela] n'est pas sensible 
à l'ouïe, Auribus percipi non polest. 
Cic. || 2° Qui fait impression sur l'âme. 
(Eo gén.) Qui (quæ. quod) sentitur. 
Quint. (A gréahle) Jueundus, a, um. 


Cic. Gratus. Cic. (l'enible) Acerbus, 
a, um. Cic. Injucundus. Cic. Pl.-j. 
Molestus. Cic. Gravis, m. f., €, 0. 


Cic. : Ton compliment m'ent très sen- 
sivie, Gratulalio (ua miha est proba- 
tissima. Cic. Tu pourrais me faire un 
— plaisir, Méhi gratissinum fucère 
possis. Cic. Un — plaisir, Voluptas 
non mediocris. Cic. VOy. AGRÉABI.E 2°. 
[Bruit de dictature] — aux honnêtes 
gens, fnjucundus bonis (au dat.). PI.- 
Jj. Ce deshongeur lui fut —, lui causa 
un chagrin —, Hoc dedecus graviter 
tulit (de ferre, fero, fers. latum, act.). 
Cie. Il est — poureux de manquer, Ers 
molestum est carëre. Cic. Il leur était 
très — de voir que cela avait été volé, 
Graviter et acerbe ferebant hoc erep- 
tum esse. Cic. Voy. PÉNIDLE 4°, DOU- 
LOURRUX 40. || 3° Qui reçoit aisement 
l'improssion que les objets font sur les 
sens : Être sensible, Sentire, io, is, 
sensi, sensum, n. Lucr. Ëlre — au 
froid et au chaud, Et calida et frigida 
sentire. Cic. Être — aux choses agréa- 
bles, Jucunda sensu accipfre (io, is, 
cepi, ceplum). Cic. Le goût est — à 
la doaceur, Gustatus dulcitudine com- 
movelur (de commoveri, eor, motus 
sum, pass.}). Cic. Les yeux sont sen- 
sihles à la beauté, Pulchritudo oculos 
movet (de movére, eo, movi, molum). 
Cic. Qui n'est pas sensible à, C. an- 
SENSIBLE 30. || &o Qui reçoit aisoment 
les impressions morales : (En gen.) 
Être sensible à qq cb., Aliquid sen- 
fire (lo, is, sensi, sensum). Cic. Qut 
n'est pas —, C. xganaiaLs Be, || (À qq. 
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ch. d'agréable) Enfant sensible à le 
louange, à la gloire, Puer quem laws 
ezcital. Quint. quem gloria juvat (de 
Juvare, 0, juvi, jutum). Quint. Être 
— à la gloire, aux éloges, Sentire gle- 
riam. Plin. Laudibus gaudére (e0, es, 
gavisus sum), n. Liv. Gawulëre luulari. 
Quint. Étre — à la gloire de l'élo- 
quence, Laude eloquentis duei (or, 
Eris, ductus sum), pass. Cic. Il est — 
au souvenir que lu conserves de Ini, 
Tuë sui memoriä delectatur Tree 
IL ‘À 49 ch. de douloureux) Être sen- 
sible à la mort de Roscins, Roscii morte 
moveri (vay. 3°), pass. Cic. Être — à 
qq. ch. de mauvais, Aliquid mali mo- 
leste ou graviler où ægre ferre (fero, 
fers, Qui, latum). Cic. graviter acci- 
pére (voy. 30). Cic. Être très — à la 
perle de qqn, Familiariter ferre mor- 
tem alicujus. Ter. Je ne suis guère — 
aux menaces, Minæ modice me tonguni 
(de tangêëre, o, tetigi, lactum). Cic. Il 
est — à la réprinande. {lune objur- 
gatio mordet (de mordëre, «0, momordi, 
morsum). Quint. Être trop — aur in- 
jures, Înjuras gravius æquo habère 
(eo, es, bui, bitum). Sall. |] 5e Où ‘‘on 
sent de la douleur, douloureux : L'en- 
droit est sensible quand on y touche, 
Locus tactu indolescit (de indolescère, 
0, lui, s. sup., n.}. Cels. Les utcères 
deviennent sensiblea, Ulcera condo 
lescunt. Sen. Qui n’est pas sensible, 
C. insrnsioce 20. || Fig. Toucber à cet 
endroit sensible (= à ce sujet déli- 
cat), Tangëre hoc ulcus (= cet nl- 
cère). Ter. Les blessures (morales) 
redevisanent sensibles, Vudnera re- 
crucescunt (de recrudesc®re, 0, dui, & 
sup., n.). Cic. || 6° Abs. Qui est aise- 
ment omu, attendri. (Humain) Huma- 
nus, a, um. Cac. Minis, m. f.,«,0. 
Cic. Lenis, e. Cic. (Compatissaut) Mi- 
sericors, gèn. ordis. Cic. (Tendre) Te- 
ner, era, erum. Cic. Mois, m.f., e, 
n. Cic. : Il y a dans le cœur qq. ch. 
de tendre et de sensible, Est in ani- 
mis tenerum quiddam atque molle. Cic. 
— et bou comme je le sus, je n'au- 
rais jamais résisté..…., Qu& mollitiä 
sum antni ac lenitaie, nunguam resli- 
tissem. Cic. Voy. AUMAIN 2°, PrTié 10, 
TENDAG. Qui n'est pas —, C. iNSEN- 
sise 60. || 7° En parl. des ch. phy- 
siques. Qui se fait aisement aporceroir, 
qui est remarque asement : Etre sen- 
sible, Sentiri, ior, iris, sensus sum, 
pass. Cic. Quint. Son sensible, Vox 
auditut sensibrlis. Vitr. Le travail est 
—, Opus apparet (de apparëre, eo, rai, 
ritum, 0.). Galo. Traces sensibles, Ves- 
tigia expressa. Cic. L'arl est sensible, 
Ars intelhigitur (de intelligi, or, &ris, 
lectus sum), prass. Quint. Qui n'est 
pas —, C. sNsenstLe To. || 8° Clair, 
evident. Perspicuus, a, um. Cic. Evi- 
dens, gén. entis. Cie. Dilucidus, 4, um. 
Cic. Clarus. Cic. : Preuves snbstaa- 
elles et sensihles, Indicia solida et 
erpressa. Cic. Pnur que la cb. soit pins 
sensible, Quo facilius res perspici pos- 
sit. Cic. Rendre qq. ch. —, Aliquid 
dilucidum facëre. Cie. Être reuda — 
par un exemple, Exemplo patère (es, 
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es, fui, 8. sup.), n. Quint. Voy. Évwi- 
DENT. {| 9° Apprôciable, considérable, 
Important, grand. Magnus, a, um. Cic. 
Voy. IMPORTANT 19, OnanD. 

SENSIDLEMENT, adv. fe D'une 
manière perceptible : Être vo sensible- 
ment, Apparère clare. Cæl. ap. Cic. 
dilucide. Nep. El pâlit —, Erpalluit 
nolabiliter. Pl.-j. | 4° D'une maniere 
quiafecte le cœur.(Avec phaugir)'Grate. 

ic. (Duuloureusement) Acerbe. Cac. 
= J'ai été sensiblement touché de ta 
letire, Litterz tux mihi pergralæ fue- 
run. Cic. || 8° Considerablement, beau- 
œoup. Voy. bravoouPr. 

SENSINLERIE, 6. f. Sensibilité 
fausse et outres. (Fansse) * Ficta (æ) 
enimiinollitia (æ), {. (Outrée) * Nimia 
anti mollitia, f. *Nimas molles (um) 
animi sensus (uum), m. pl. (Gevrg.). 

SENSITIF, 1V8, ad). {° Qui 86 rap- 
porte aux 6ens = Faculté sensilive, 
Sensus, &s, m. Cie. Les organes seu- 
silifs, Cornoris sensus (num), m. pl. 
Sen. || 2° Qui a la faculte de sentir : 
Toot animal est sensilif, Omne animal 
sensus habet. Cic. patibilem naturam 
Aabet. Cic. 

SENSITIVE, 6. f. Sorte de plants. 
*Mimosa (æ) pudica (æ), f. (Linn.). 

SENSUA LITE, s. f. 1° Attachemont 
eux plaisirs des sens. (En gen.) Volup- 
fans appelitus (üs), m. Cic. Libido, 
dinis, {. Ter. Cic. (Gourmandise) Ven- 
tris obsequium (ii), n. Hor. : Plangé 
daos la sensualité, Ad voluptates cor- 
poris pessumdaltus. Sall, Avec —, Vo- 
luptarie. Apul. Vivre avec —, Delicate 
ac molliter vivëre. Cic. voye SENSUEL. 
U 2° Au pl. Plaisirs sensuels. Corporis 
voluptates (um), f. pl. Cic. Gaudia 
(orum\, on. pl. Sall. Delicis, arun, (. pl. 
Cic. Voy. PLatsin 40. 

SENSUEL, ELLE, adj. de Qui flatie 
les sens. Voluyiarius, a, um. Cic. De- 
licatus. Cic. Alollis, m. f., e, n. Cic. 
2 Le goût, de tous les sens, le plus 
sensuel, Gustatus qui est sensus ex 
ommbus marime voluptartus. (ic. Plai- 
sirs sensnels, VOy.SENSUALITÉ 29, PLAI- 
sin 40. Vie sensuelle, Vita delicata. 
Cic. Mener une vie —, Voy. 6EN5UA- 
tiré de. (1 20 Voluptueux fort attaché 
aux plaisirs des sens. Voluptarius, a, 
um. Cic. Libidinosus. Cie. Voluptatum 
cupidus. Sall. : Homme sensuel, Fomo 
volupiarius, Cic. uoluptati obsequens 
(gen. entis). Ter. Être —, Servire vo- 
luptatibus corporis. Quint., et simpl. 
Servire voluptatibus. Sall. I S.n. Les 
seusuels, Libidinosi, orum, m. pl. 
Cic. Voluptarit, m. pl. Cic. 

SENSUELLEMENT, sdv. D'une ma- 
nlère sensuelle. Delicate. Cie. Afolliter. 
Cie. Voluptarie. Apul. 

SENTE, 4. f. C. SENTIER. 

SENTENCE. s. f. 1° Dit mémorable, 
maxime, Sententia, æ, f. Cic. =: Courte 
sentence, Sententiola, æ. f, (ic. Parler 
par sentences, Sententiose loqui, dép. 

ic. || 2° Jugement rendu par des juges. 
Sententia, æ, f. Cic. Jurdicium, it, n. 
Cic. : Rendre une sentence de con- 
damnation, Judicium damnalorium 
dare. Cie. Prononcer, Exécuter une 
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—, Voy. suovsuanr 2°. — de mort, 
Voy. annèrT 80. 

SENTENCIEUSEMENT, adv. D'une 
manière sentenciouse. Sententiose. Cic. 

SENTENCIEUX, EUGSE, ad). 1° Qui 
contiont des maximes. Sententiosus, 6, 
um. Cie. : [L'autre geure] n'est pas 
aitssi senlencieux, Non est tam sen- 
tentiis frequentatus. Cic. (| 2° Qui parle 
ordinairement par sentences. Sententiis 
creber (dre, brum) ou densus (e, um). 
Quint. . 

SENTEUR, 6. f. ie Anc. Odeur. 
Voy. ce m. || 2° Parfum. Voy. ce m. 
I] (Ëau) de seoteur, Voy. ononanr 20. 

SENTIER, 6. m. 4° Chemin otroit. 
(Pour les piétons, à côté du grand 
chemin) Semita, æ, f. Cie. (Délourné, 
de traverse) Tremes, milis. m. Cie. 
(Dans les bois, dans les montagnes, 
pour les bestiaux) Callis, is, m. Varr. 
. Liv. =: Aller chez soi par un sentier, 
re domum framite. Plaut. [| 2° Fig. 
Chemin, voie. Via, æ, f. Cie. Qqf. Se- 
mua, (. Hor. Quint. = Les sentiers 
battus, Voy. naTru fe, Le sentier de 
la vie, Semita vitæ. Hor. Juv. Voy. 
CUBMIN 60 et 5e. 

SENTIMENT, s. m. d° Faculté de 
recevoir l'impression des objets par les 
sens. Sensus, üs, m. Cic. : il est doué 
de sentiment, In eo sensus inest. Cic, 
Être dépourvu de —, Esse sine sensu. 
Cic. Sensu carëre, n. Cic. || 2° Percep- 
tion des objets par le moyen des sens. 
Sensus, &s, m. Cic. =: Sentiment Jou- 
loureux, agréable, Sensus doloris, vo- 
luptatis. Cie. Avoir le — des odeurs, 
du froid, des couleurs, Odores, Frigus, 
Colores sentire (io, is, sensi, sensum). 
Lucr. Avoir le — des choses agrés- 
bles. Jucunda sensu accipère. Cie. [| 3e 
Sensibilité physique. Sensus, &s, m. 
Cre. Ogf. Animus, i, m. Cic. : Si l'on 
conserve daos la mort quelque senti- 
ment, Si quis est sensus in morte. Cic. 
Avoir le —, Sentire (voy. 2°), n. Cic. 
Tout — est anéanti par la mort, Sen- 
sus morte restinguitur. Cic. Perdre le 
—, Sensum amittére. Cic. Il commença 
à perdre le —, Cæpil animo linqui, 
pass. Curt. Corps privé de — (parle 
sommeil), Corpus sine sensu. Lucr. 
Le — ahandonna Sextius blessé, Re- 
liquit animus Sextiura acceplis vuine- 
ribus. Cæs. Reprendre le —, Ad sen- 
sum sui redire, n. Sen. Le — est re- 
veau, Animus rediit. Ov. || 4° Sensa- 
tion. Voy. ce m. 1°. || 6° Faculté que 
nous avons de connaître, de comprendre 
par uns sorte de taot ou d'instinct na- 
turel, Sensus, üs, m. Cic. Conscientia, 
æ,f. Cic. =: Tous les hommes par un 
sentiment secret et sans connaître les 
règles ds l'art, Omnes lacito que- 
dam sensu, sine ullä arte. Cic. Les élé- 
phants ayant le — de leur captivité, 
Élephanti, non sine sensu caplivitatis. 
Fi. Le — du devoir, des fautes, Con- 
scientia officii. Cic. peccatorum. Cic. 
L'ivresse étouffe le — do devoir, 
Ebrioso eura officii subtrahttur. Col. 
Le — de notre force, Conscientia vi- 
rium nostrarum. Liv. L'âme a le — de 
son activité, Animus se moveri seniu 
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(voy. te). Cie. Nous avons perdu |® 
—_ de notre dignité, Nostræ dignitatis 
sumus obliti. Cic. Le — du mament 
où il convient d'agir, Scientia oppor- 
funifalis idoneorum ad agendum (em- 
porum. Cic. Les destins nous Ôtent le 
=— de notre mort{violente), Fata nobts 
semsum nostræ necrs auferuni. Sen. La 
promplitude de sa murt lui en épar- 
gna le —, Moriendi sensum celeruas 
abstulit, Cic. || 6° Mouvement de l'âme. 
(Eo gen.) Sensus, &s, m. Cic. Animé 
motus (&s), m. Cic. Mentis affectus (üs), 
m. Cic., et simpl. Affectus. Quint. 
(Ame) Animu, i, m. Cic. Animi, 
orum, m. pl. Cic. (Esprit) Afens, 
entis, f. Cic. = Seatiments communs 
à tous les hommes, Communes homi- 
num sensus. Cic. Démèler les — du 

rince, Dispicfre mentem principis. 

ac. Je connais les — des femuoies, 
Novi mulierum angenium (it, o). Ter, 
L'exposition de tes —, Declaratio 
auimi fui, Cic. Rendre ses —, Erpri- 
mere sensum animi. Suet. Expruner 
[sar la toile] les — de l'bomme, Ho- 
minis animum pingËêre Où sensus erpri- 
mére, Plin, Quels doivent être mes 
— 7? Quo me animo esse oportet? Cic. 
Il appartient à une vertu parfaite 
d'avoir de tels —, Hoc sentire perfectæ 
viriufis est. Cic. L'expresstun des yeux 
tradoit nos —, Oculi loquuntur quem- 
admodum animo affecti simus. Cie. 
Rapporter les — que j'éprouve, Re- 
ferre quid mihi animt sit. Cic. Re- 
chercher quels avaient été les — de 
chacun, Inquirère quæz quisque sensis- 
set. Liv. Sa parole n'etait pas à la 
hauteur de ses —, Ejus lingua non 
suppelebat animo. Liv. Le jeu des co- 
médieus o'est pas à la hanteur des 
— naturels, Actus hisfriouum veris 
affectibus minor est. Quint. Montrer 
les — d'un père, Affectum parentis 
exzhibère. Pl.-3. Avoir les —— d'un con- 
sul, Gerëre consulis pectus (foris, 0. 
= cœur). Liv. Exprimer les — op- 
posés de la joie et de la douleur, 
Erprimre diversos affectus flentis ef 
gaudentis. Plin. — temperés, Compe- 
sui affecius. Quint. — élevés, Elaius 
enimus, Liv. L'élevation des —, Animi 
magnriudo, Cu. Avoir des — bas et 
rampants, Mumiliter demisseque sen- 
re. Cic. Le sentiment de l'honneur, 
Pudor, oris, masc. Cie. Etuulfer dans 
les âmes tout — religieux, Ex animis 
hominum extrah?re radicitus religio- 
nem. Cie. Revenir aux bons senti- 
ments, Ad sunifalem reverti, pass. 
Cæs. se convert#re. Cie. À 7° Disposi- 
tion à l'égard de qqn. Animus, i, m. 
Cic. Mens, nus, f. Cic. Volunias, 
atis, f. Cic. Animi Aabitus (&s), m. 
Cic. Mentis affecius (Gs), m. Cre. =: Tu 
lis lears sentiments à travers leur si- 
lence, Eorum voluntatem laciiorum 
perspicis. Cic. Les — du public à son 
égard, Hominum erga eum mentes. 
Suel. Ce sentiment que j'ai en faveur 
de la république, Lie meus in rem- 
publicam animus. Cic. 1l esi animé de 
ces sentiments envers la république, 
Hoc enimo in rempublicam est. Cic. 
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Animé des mêmes — pour qqo, Bodem 
mode erga aliquem affectus (a. um). Cie. 
La conformité de leurs —, Horum con- 
sensus (üsj, m. Cie. Conserver ses an- 
ciens — à l'égard du peuple, Pristinum 
animum erga populum conservare. Liv. 
Je suis dans de lout autres —, Longe 
alia mihi mens est. Sall. J'éprouvais 
les — que je voudrais faire oaltre en 
eux, [is sensibus, ad quos illos addu- 
cêre vellem, permouebar. Cic. Il ins- 
pire an juge les — dont il veut qu'il 
soit anime, Judicem in quem vult ha- 

ium animi perducit. Quint. Tous les 

- que l'orateur voudra faire passer 
dans le cœur du juge, Omnes melus 
guos orator adhibère volet judici. Cic. 
— d'affechinn,Sensus amorisou amandi. 
Cic. Retenir ses enfants par les bons 
—, Liberalitate retinére hberos. Ter. 
Qui a de bons, de mauvais — à l'é- 
gard de qqn, Bene, Male animalus in 
ou erga aliquem. Cic. Suet. Dépouiller 
lout sentiment d'humanité, Sensum 
omnem humauitatis ex antimo amatière. 
Cic. Hominem ex homine eruëre. Cic. 
— de baine, Odium, ii. n. Cic. Il muo- 
trs pour moi les sentiments les plus 
hostiles. À versissimo a me animo fuit. 
Cic. Cachant ses — à l'egaril du roi, 
Celans quä voluntate essel in regem. 
Nep. Voy. misposiTion 5°. || 8° Abs. 
Bisnveillance, tendresse. (Bienveillance) 
Benevolentia, z, f. Cie, Benigratas, 
atis, f. Cic. (Tendresse) Amor, oris, 
m. Cie. Caritas, atis, F. Cic. Voy. 
AIENVEILLANCE, TENDRESSE, || 9° Abs. 
Amour. Amor,oris,m.{ie. Vov.auonn. 
Il 10° Sensibilité morale, disposition à 
être facilement emu, attendri. Affectus, 
üs, ©. Quint. : Fausser [a justice par 
sentiment, Affectu jura corrumpère. 
Quint. || 11° Opinion, evis, jugement. 
Sensus, üs, m. Cic. Sententia, àæ, f. 
Cic. Opinio, onts, f. Cie. Eristimatio, 
f. Cic. Vay. npiNion 20, avis do, 

SENTIMENTAL, ALE, adj. 4° Qui 
annonce du sentimsant. Mollis, m. f., e. 
. Hor. Tener, era, erum. Cic. 
Plebilis, m. f.,e, n. Cic. Hor. || 2° 
Qui affecte une grande sensibilite. C. 
SENSIBLE 60, 

SENTINE, 8. f. Partie basse de l'in- 
térieur d'un navire dans laquelle les eaux 
s'amassent. Sentina, æ, f. Cæz Cic. || 
Fig. : La sentine de la ville, Urbis 
sentina. Cic. Tu es nne — de vices, 
Bs flagitii stabnlum (it, n.). Plaut. 

SENTINELLE, 8. f. do Soldat à pied 
qui fait le guet pour la garde d'un camp, 
‘une place, cto. Ercubitor, oris, in. 
Suet. : Sentiaelle avancée, perdue, 
Speculator, oris, m. Cæs. Liv. || An 

iur, Les sentinelles, C. La narnpe 60. 
| Fig. Peut-on trouver une sentinelle 
plus vigilante (qne le chien)? Quis 
excubitor inveniri polest vigilantior ? 
Col. || 2° Fonctions de sentinelle. (En 
gén.) Statio, onis, f. Cæs. Custodia, 
æ, f. Cæs. Cie. Ercubis, arum, f. pl. 
Cie. (De nuit) Vigilia, æ,f, Cic. Liv. 
z: Être en senlineile. Faire —, Agyre 
custodiam. Liv. vigilias, Cie. Voy.Mon- 
ter la canvm 50. Metire en —, In s1a- 
fione ponére, act. Cæs. | Fig. Faire 
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sentinelle, C. ATTENDRE 1°, eugrren. 
SENTIN, v. acl. 10 Recevoir qq. 
impression par Île moyen des sens. Sen- 
tire, 10, is, sensi, sernisum, ac. Cic. 2 
Seatir la dureté de la pierre, le chand 
et le froid, le bon goùl d’un aliment, 
les odeurs, les couleurs, Sentire du- 
riliem sarti. Lucr. culorem et frigus. 
Lucr. ou Calida et frigida. Cie. sua- 
vitatem cibi. Cie. odores, calores. Lucr. 
IL 2° Éprouver qq. sensation agreable ou 
énible; oprouver qq. besoin. Sentire 
(or. {o), act. Liv. Lucr. = Sentir la 
ouleur, Sentire dolorem. Lucr. — le 
plaisir, Voluplatem percipère (io, is, 
cepi, ceptum). Cic. — la faim, Sentire 
famem. Liv. Faire — qd ch. à qqo, 
C. 4 causer 1°. Le froid se fait —, 
Frigus est. Cels. La famine commença 
à se faire —, Fames esse cœpit. Curt. 
ll 3° Ressentir qq. affection de l'âmo. 
Capére, 10, is, cepi, caplum, act. Cie. 
Percipere (NO: 20), act. Cic. Accipère, 
act, Cic. Sentire (voy. 1°), act. Plin. : 
Seatir de la joie, Lætitià affci (ior, 
dris, fectus sum), pass. Cic. — de la 
joie de qq. ch., Cap#re voluptatem re 
ouex re. Cic. — de la douleur de qq. 
ch.,Reon Er re dolorem accipñre. Cic. 
— contre qqn de la haine. {In aliquem 
on Erga aliquem odium suscipêre. Nep. 
Voy. éprouver 20. || 4° Être emu, tou- 
che par qq. oh. d'esterieur. Sentire 
(voy. 1°), act. Liv. : Senlir les biens 
moins vivement que les maux, Sen- 
tire segnius bona quam mala. Liv. 
Voy. RESSENTIR 4°. | 6° Flairer. Olfa- 
cêre, io, is, feci, factum, act, Cic. 
Plin. Odorari, dép. (acc.). Cic. : Sen- 
ür une odeur, Odorem naribus trahëre 
(o, is, trari, fractum). Plin. 1] sentait 
ua sachet plein de roses, Reticulum 
plenum rosv ad narea sibi admovebal 
(de admovëre, e0, es, movt, motum). 
Cie. Action de sentir, Odoratus, üs, 
m. Cic. Plin. [| Fig. Ne pouvoir senlir 
qqn Aliquem invisum habère (eo. es, 
ut, bitum). Cie. VOy. AVEASION. HAINE. 
1] 6° Exhaler qq. odeur = Sentir une 
odenr, Odorem ematt”re (o, is. mist, 
missum). Plin. fund?re (0, is, fudi, fu- 
sum). Plin. redd#re (o, is, d'di, ditum). 
Plin. — la cire, Ceram olére (eo, es, 
lui, s. sup.). Cie. — l'ail, Altium obo- 
Ure. Plaut. — le vin, Vinum redolère. 
Cie. — mauvais, Afale olère. Plaut. 
Celui qui sent mauvais de la bauche, 
Is cui os olet. Ulp. Voy. por. Les 
femmes paraissaient seatir bon par 
cela même qu'elles ne sentaient rien, 
Mulieres videbantur ideo bene olère, 
quia nihil olebant. Cic. Voy. oeun 
4°, ODORANT, INODORS. || Fig. Seotir 
l'élranger, l'homme élevé Î Rome, 
Olëre peregrinum. Cic. alimnum Urbis. 
Quint. — l'archaïsme, l'antique, An- 
tiquitatem redolère. Cie. — la malice, 
Malitiam olëre. Cic. [Cela] sent les 
exercices de l’école. Erercitationem 
uerilem redolet. Cic. Mots qui seutent 
a recherche, Verba quæ curam faten- 
tur (de fateri, eor, fassus sum, dép.). 
Quint. Il ne sortit jamais de sa bon- 
che an seul mot qui sentit la vanité, 
Nikil unquam gloriosum ex ere cjus 
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exiit. Nep. H 7° Abs. Répandre une 
mauvaise odeur. Mfale ol2re (voy. 6v). 
Plaut. Voy. poan. || 8° Avoir qq. sa- 
veur: Le miel sent cette plante, jet 
herbam eam sapit (de sapêre, io, ii, s. 
sup.). Plin. Herbe qui — un peu le 
sel, Herba subsalsa gustanti. Plin, 
Voy. coûrT. Qui ne — rien, C. ixsi- 
pion 4°. || 9° Comprendre, reconnaitre, 
s'apercevoir. Sentire (voy. 1°), ac. ic. 
Inteiligëre, 0, is, lexi, lectum, ack. Cie. 
Vidère. eo,es. vidi, visum, acl. Cie. : 
Les bêles sauvages sentent la trace 
des homes, Vestigie hominis a feris 
intelliguntur. Plin. Je sens la fai. 
blesse de mon talent, Sentio quam sit 
eziguum ingenium meum. Cic. Senlir 
plus clairement les défauts, Vitia 
acrius vidére. Cic. Exactitude sentie 
des seuls artistes, Diligeniia, quam 
intelligunt soli artifices. Plin. Ceux-ci 
sentant l'infériorité de leurs forces, 
Ii, conscientiä quid abesset viriun. 
Liv. Malheureux au pnint de ne plus 
sentir ses maux, Miser ultra sensum. 
Sen. On vieillit sans le —, Voy. S'a- 
PEACE VOIR. Persoone ne sent le mnnde 
marcher, que le monde marche. Nemo 
sentis mundum proced”re. Sen. On — 
qne le feu est chaud et que la neige 
est blauche, Sentitur ealére igneu, 
nivem esse albam. Cic. Le cheval sem- 
blait sentir quel etait celoi qui le 
nonlait, Equus videbalur sentire quen 
veheret. Curt, Il sentait à quel point 
César devait lui être hostile, Conscius 
sidi erat quam inimicum deberet Cæ- 
sarem habère. Hirt. On ne seot pas à 
quel moment se glisse la vieillesse, 
Non intelligitur quando obrepat senec- 
tus. Cic. Faire sentir sa valeur, Vir- 
{utem ostendre (o, is, di, tenfum). 
Salt Je lui ferai — qui je suis, Sentiet 
qui vir sim. Ter. Je discntai avec lui 

e manière à lui faire — qu'il avait à 
lutter... Sic cum eo disputavi, uf sen- 
ftret sibi esse pugnandum. Cie. vo: 
MONTUBR 5°. Faire — quelle est la 
puissauce de l’aimour fraleruel. Ad- 
monère (60, &s, nu1, nilum) quanfa vis 
fraterni sit amoris. Cic. Voy. Faire 
COMPRENDAR 3°. La malière se fait — 
dans le prix de l'ouvrage, Materia in 
pretio operis intelligitur. Plin. L'efort 
(de l'auteur) se fait — quand oa lit 
son ouvrage, Manifesius est ex opert 
labor. Quint. L'art se faillrop — daus 
cela, Id de industriä facium apparet. 
Cic. Voy. Se monrnen 50. L'influence 
des astres se fait — dans de certaines 
choses, Astrorum affectio ad quasdar 
res valet (de valère, eo, lui, litum, 
nd Cic. [| Qaf. Sentir ne s'expr. pas. 
: Cassius sentit augmenter s0n cou- 
rage, Cassio animus accessit. Cic. | 
10° Pressentir. Voy. ce m. 

Se gsntTin, v. Île Ref. Connaitre, 
Sentir en quel état, en quelle dispos 
tion on sst Se sentire lu, is, Sensi, 
sensum). Ter. =: Se sentir malheureux, 
Sentire se miserum. Ter. Se — incom- 
modé, Aliquid offensæ sentire. Cels. Si 
tu te sentais mienx, Si firmior esses. 
Cie. Qui se sent conpable, Conscientid 
convicius (e, um). Cic. Le sénat, se 
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sentant coupable, redoute... Senalus, 
delicti conscientiä, timet. Sall. Sans 
se sentir caplif, Sinesensucapfivitatts. 
Plin. On ne se seul pas vieillir, Sine 
sensu las senescit. Cie. La rapidité 
de la mort empèche qu'on se sente 
mourir, Mortendi sensumn celeritas au- 
fert, Cie. [] Ne se seatant pas de froid, 
Frigore (orpens (de forpère, 60, es, 
put, s. sap., n.). Liv. Ne pas se sentir 
de colère, Præ iracundiä non esse apud 
se. Ter. Je ne me sens pas de joie, 
Præ gaudio, ubi sim, nescio. Ter. || 
Abs. et Fig. Se sentir (— se conaal- 
tre), Se novisse (novi, isfi, a, sup.). 
Ter. || 2° Rén. Être atteint de ga. mal 
: Se sentir d'uue maladie, Aorbum 
sentire (voy. 40). Plin, || 3° Réf. Avoir 
a reste d'un bien ou d'un mal. Sentire 
voy. 10), acl. Cie. Voy. Se RESSENTIR, 
D 4° Réf. Aroir part 4. C. PARTICIPER 
4e, 1, 5° Prun. Être senti. Sentari, ior, 
iris, sensus sum, pass. Cic. Et tous les 
pass. des v. act. cités à senTir (acl.). 
: || peose que cela se sent, Sentiri 
hoc pulat. Cic. 

{. SEOIR, v. n. Être assis. Voy. 1 
SÉANT, SIS. 

Se sEOR, v. réf. C. S'agseoin. 

2. SEOIR, v. n. Être convenable à 
qqn, à qq. Ch. Decère, cet, cuit, s. sup. 
: usité seul. aux 3° pers. du sing. el 
da plur. (à qqn, à qq. ch., aliquem, 
aliguid). Cic. : Ornement qui sied, 
qui — bien, Decens ornatus. Quint. 
Ne pas seoir, Dedecère (à qqn, à qq: 
cb., aliquem, aliquid). Cic. Îl ne sied 
pas, 11 — fort mal à l'orateur de se 
mettre eu colère, Oratorem trasci mi- 
nime decet. Cic. Une toilette recher- 
thée ne — pas à un homme. Non est 
ornamentum virile concinuilas. Sen. 
Voy. CONVRNIR 7°, ALLBR 159, 

SÉPARADLE, adj. Qui peut se sé- 
parer. Separabilis, m. f., e, n. Cic. : 
Séparable du corps, Separabilis a cor- 
pore. Cic. — de la vertu, Qui (quæ, 
quod) a virtule polest separari. Cie. 

SEPARATION,S. f. 1° Action de sé- 
parer; resultat de catts action. [Aclion) 
Separutio, on1s, f. Cic. Secretio, f. (1r. 
rare). Cic. Sejunctio, f. Cic. Distractio, 
f. Cic. (Resultat) Discessus, ü&s, m. 
Cic. Diremptus, üs, m. (tr. rare). Cic. 
= Séparation de l'âme d'avec le corps, 
de l'âme el du corps, Animt discessus 
a corpore. Cic. Animi corporisque dis- 
tractio. Sen. La mort est comme une 
— des parlies, Est interitus quasi dis- 
cessus Ou secretio ou diremplus par- 
tium. Cic. Si l'on faisait une —, Si 
divisio feret. Just. VOy. DIVISION de, 
SÉPARER 10. Mur de —, fntergerivus.i, 
m. Plin, À Fig. Être un mur de sépa- 
raliva, Élever un mur de — entre des 
pers., C. enouILLER 3°. || 2° Action de 
sæ quitter, sloignement, départ, absence. 
(En gén.) Abscessus, üs, m Cic. Virg. 
Atbacessio, onis, f. Cic. Discessus, üs, 
m. Cic. Recessus, üs, m. Cie. Digres- 
sus, üs, m. Cic. Digressio, onis, f. Cie. 
(Absence) Absentia, æ, f. Cic. Voy. 
DÉPART, ADSENCE 40. || 8° Rupture 
entre époux. Dissidium, ii, n, Cic. ||] 
6° Brouille. Disjunctio, omis, f. Cie. 
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Dissidium, it, n. Cie, Voy. srouiL- 
LENS, DÉSUNION 2*, || 6° La chose 
même qui separe. Sæplum, à, n. Cic. 
Voy. mun 4°, cLoson 1°, Haix de, 
COMPARTIMENT 10. 

SÉPARE, 6e, part. passé de <kPa- 
ngn, Voy. ce v. Î Adj. Different, dis- 
tinct, particulier. Separatus, a, um. Cic. 
Secrelus. Varr. Liu, : Chacan a sa 
demeure séparée el sa table —, Sunt 
separatæ singulis sedes el sua cuique 
mensa. Tac. Îl existe de certains trai- 
tés séparés sor l'exil, sur., Separa- 
{im certæ scholæ sunt de ersilio, de. 
Cic. [Les Grecs] font sur ces choses 
des trailès —, Hæc in singuilos libros 
dispertiunt. Cie. Pour qu'ils n'aient 
pas un commandement séparé, Ne 
secretum imperium habeant. Liv. Dou- 
ble vicioire remportée dans deux ha- 
tailles séparées, Gemina victoria duo- 
bus bifariam præliis parta. Liv. Voy. 
PARTICOLIEN (a4.) 69, DISTINCT ie. 

SÉPARÉMENT, adv. À part l'un de 
l'autre. Separatim. Cic. Seorsum. Sail. 
: Tons ensemble plutôt que chacon 
séparément, Universi potius quam sin- 
guli. Cic. Disposer — les troupes de 
chaque cilè, Separatim singularum 
civilatum copies collocare. Cæs. Mettre 
—, C. sépanBr. Detenu —, Seorsum 
in custodiä habitus. Liv. [Les dieux] 
aiment les hommes —, Separatim ab 
universis singulos diligunt. Cic. Deux 
légions combaitaient —, Diversæ dux 
legiones præliabantur. Cæs. Ils sout 
amenés — devant les tribuns, Secreli 
ad fribunos adducuntur. Liv. On les 
inlerroge —, Diversi interrogantur. 
Tac. Celle (clause) peut être inscrite 
—, Hoc potest separalim perscribi. 
Cic. Ce point-c1 et ce point-là doi- 
vent être traités —, Hoe tractandum 
est seorsum ab illo. Cie. Je n'approuve 
aucone de ces choses prise —, Eorum 
nullum ipsum per se separatum probo. 
Cic. Voy. A PART 9, En PARTICULIER 10. 

SRPANER. v. act. 1° Desunir des 
parties d'un même tout qui etaient jointes 
ensemble. (En gén.) Separare, act. Cic. 
Sejungére, 0, is, junxri, junctum, acl. 
Cic. Disjungêre, act. Cic. Eximrre, 0, 
is, em, emptum, act. Cic. (Violem- 
menl) DetrahëËre, o, is, traxi, tracium, 
act. Cie. Avell”re, o, is, velli et vulsi, 
vulsum, acl. Cic. AbscindFre, 0, is, 
seidi, seissum, act. Cic. =: Séparer les 
parties d'un tout, Partes ex loto dese- 
care (0, as, secui, sectum). Cic. Tête 
séparée du corps, d'avec le corps, 
Avulsum humeris caput. Virg. L'âme 
— du corps, Animus a corpore abs- 
{ractus. Cic. corpore vacans. Cic. Sé- 
parer les perles des coquilles. d'avec 
les coquilles, Margaritas conchis avel- 
fre. Plin. — la moelle de la tige, 
Medullam e caule erimére. Plin. || 2° 
Diviser un espace par qq. séparation : 
Sépsrer un vestibule par ua mur, Pa- 
rietem per veslibulum ducëre (0, is, 
duxi. ductum). Cie. — les propriétés 
par des murs miloyens, Prædia com- 
munibus parielibus disterminare. Dig. 
Les espèces de vignes doivent être 
séparées par des sentiers, Vites se- 
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mitis distinguendæ sunt (pass. de dis- 
tinguère, 0, is, stinxi, slincium). Col. 
I] 3° Être une séparation entre deu ch. 
eyarare, aci. Cic. Dividère, o, is, visi, 
visum, acl. Cæs. Sepung7re (roy 10), 
act. Nep. Disjungêre, acl. Cic. Disclu- 
dire, o, is, clusi, clusum, act. Cæs. 
Interscind®re, o, is, scidi, scissum, act, 
Liv. DirimPre, 0, is, emi, empium, act. 
Liv, : Le Nhône sépare (notre) pro- 
vince des Helvèles, RAcdanus Provin- 
ciam ab Helvetiis dividit. Cæs. L'Eu- 
phrate — l’Arméois de la Cappadoce, 
Euphrates Armeniam a Cappadociä ex- 
cludit. Plin, Le Tibre les —, Tiberis 
inler eos inferesf (de interesse, sum, 
es, fui, futurus, n.). Cic. Les Cévennes 
séparent les Arvernes des Helvéliens, 
Mons Cevenna Arvernos ab Heluetiis 
discludit. Cæs. Les Alpes — l'italie 
de la Gaule, Alpes lialiam à Galliä 
sejungunt. Nep. (Les deux mers] sont 
séparees par une étroite langue de 
terre, Pertenui discrimine separantur. 
Cie. La source esl séparée de la mer 
par une digue, Fons mole disjunctus 
est a mari. Cic. Le détruit qui sépare 
l'Europe et l'Asie, Fretum separans 
Europam Asiamque. Plin. Chalcis est 
séparée en deux par un bras de mer, 
Chalcis frelo interscinditur. Liv. Ville 
— en deux par le Vulturne, Urbs 
Yullummo flumine dirempta. Liv. | £e 
Être un Intervalle entre deux ch. dans 
l'espace ou dans le temps : La contrée 
qui sépare les deux Syrles, Regio quæ 
duas Syrtes interjacet (de interjacère, 
eo, s. parf. ni sup., n.). Plin. Un es- 
pace — les sillons, Spatium interjacet 
sulcis (au dat.). Col. La cavalerie qu'un 
etroit espace — de l'aile gauche, 
Equilatus a læevo eornu breui spatio 
disjunctus (so. io). Liv. Les tours 
sont séparées les unes des autres par 
un intervalle de 80 pieds, Turres pe- 
des octoginta inter se distant (de dis- 
tare,s. parf. ni sup., n.). Cæs. Un jour 
de marche sépare nos villes. Oppida 
nostra unius dieï itinere dirimnniur 
{voy. 30). Pl.-j. Quarante-sit années 
sénarèrent le premier ronsulat du 
sixième, Inter primum el sextum con- 
sulaium sex ef quadraginta anni inier- 
fuerunt (vay. 3°). Cic. Une année à 
peine nous séparait du moment où 
avait eu lieu cet entrelien, Vir annus 
ab hoc ssrmone intercesseral {de inier- 
cedëre, 0, is, cessum, n.). Cic. Ora- 
teurs qui ne sont pas séparés les uns 
des autres par un loug espace de 
Lemps, Oratores non multum inter se 
tempore distantes. Quint. || 6° Partager. 
Dividëre, 0, is, visi, visum, acl. Cic. 
: Séparer une ch. en deux parties, 
Rem in duas parties divid”re. Czs. 
Vay. pantaoën 4°. || 6° Faire que des 
personnes, des animaux, des choses ne 
soient plus ensemble. (En gén.) Drsjun 
gére (voy. 1e), aet. Cic. Sejungère, 
act. Cie. Separare, act. Cie. Curt. Se- 
gregare, act. Cie. Diducêre, 0, is, duri, 
ductum, act. Cic. (Violemnient) Abs- 
trahëre (vow. 1e),acl. Cic. DistraAËre, 
act. Ter. Divell£re, o, is, velli et rar. 
vulai, vulsum, act. Cie. z Je pleure 
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parce qu'on nous sépare, Lacrimo | ser d'être aux prises. Discedëre (voy. 


quia diszungimur. Plaut. Séparer une 
pers. d'une autre, Aliquem ab aliguo 
diducÿre. Cic. segregare. Plaut. Ter 
distrahëre. Cic. divellére. Cic. — des 
soldats du reste de l'armee, Afilites a 
cetero exercitu separare. Curt. C'est la 
nécessité qui la sépare de moi, [llam 
a me distrahit necessitas. Ter. Séparé 
de ses enfants, À hberis abstractus. 
Cic. — violemment de sa femme, À 
conjuge abreptus (pass. de abripère, 
io, is, pui). Cie. Séparer les chuses 
que la nature a unies, Res a naturû 
copulatas divell®re. Cic. La nature sé- 
pare les choses qu'elle a réunies, Ea, 
quæ coagmentauil, natura dissoivit (de 
dissolvëre, 0, vi, solutum). Sen. || 7° 
Faire que des combattants cessent d'être 
aux prises. Dirunëre (voy. 2°), act. 
Liv. Sen. : Séparer les arinées enne- 
mies, Acies tinfeslas dirimére. Liv. || 
8° Faire cesser l'amitie : Séparer César 
d'avec Pounpée, de Pompée, — César 
et Pompée, Pompeium a Cæsaris ami- 
eitiä disjungëre (voy. 1°). Cie. Voy. 
BROUILLER 30. || 9° Diviser d'opinion. 
Disungëre (voy. 491. Cic. Vuy. orvi- 
sen 2°. || 10° Ranger à part les unes 
des autres des pers. sudes ch. Separare, 
act. Cic. Secernëre, 0, is, crevi, cretum, 
act. Cic. Sejungêre (vay. 4°), act. Cic. 
Segregare, act. Cie. Dividëre tvoy. 2e), 
acl. Cic. : Séparer les vieillards des 
jeunes gens, Seniores a juniortbus di- 
vidëre. Cic. — les sièges dea séna- 
teurs de ceax du peuple, À populari 
consessu senaloria subsellia separare. 
Cic. — le son de la farine, Furfures 
« farinä ercernëre. Col. || 11° Fig. 
Mettre à part, considerer à parL Sepa- 
rare, act. Cie, Secernëre (voy. 100), 
act. Cic. Disjungère (voy. 1°), act. 
Cic. Segregare. act. Cic. Distingure. 
o, is, Shin, sfincium, act. Cie. Divel- 
lëre (voy. 60), act. Cic. : Je ne sépare 
pas l'urateur de l'homme de bien, Ora- 
{orem a bono viro non separo. Quint. Sé- 
pererla divinatiun des cunjertures, Di- 
vinafionem a conjecturts abduc#re(voy. 
6°).Cic.|[Ces nus ne peuventètre sé- 
paréesiiela volupté, À volupiate divellh 
non possunt. Cic. VOy. DISTINGUER 3e. 
{| 42° Fig. Rendre distinct. Separare, 
act. Quint. : La nature nous a separés 
de tous les animaux, Natura nos a ce- 
teris animalhbus separavit. Quint. 

Se sépanau, v. 1° Réf S'eloigner 
de qqn, quitter qqn. (Ab aliquo) disce- 
dire, 0, is, cessi, cessum, n. Cüic. 
abire, eo, is, ri, itum, n. Plaut. (Ali- 
quem) relinquêre, 0, is, liqui, lictum, 
act. Cic. Voy. QUITTER 5°, S'ARRACIIER 
2e. || 20 Récipr. S'eloigner l'un de l'au- 
tre, se quitter. Disced®re (voy, 1e), n. 
Cic. =: C'est en ces Lermes qu'ils se 
séparent, [ia digrediuntur {de digredi. 
tor, ris, gressus sum, dép.). Sal. 1 
ordonna au peuple de se séparer. 
Jussit populum disced®re. Liv. Le con- 
sel se separe, AB concilio disceditur 
(à l’impers. j1a89.). Cæs. 11 sentait bien 
que les troupes se sépareraient. [n- 
telligebat copias dilapsuras (de dilabi, 
or, tris, dép.). Nep. | 3° Récipr. Ces- 


{o), n. Cæs. : On se sépare avec des 
avantages égaux, Æquo prœlio disce- 
ditur (à l'impers. pass.). Cæs. || 4° 
Réf. Fig. Rompre avec qqn. Se sepa- 
rare. Cic. Se sejungère (0, is, juni, 
junctum). Cic. : Se séparer de qqu, 
Se ab aliquo sejungère. Cie. Aliquem 
deserëre (0. is, serui, sertum). Cic. Se 
— des gens de bien, À bonis se se- 
cernère D. is, crevi, crelum). Cic. Se 
— de ses amis, Ab amicis disced”re 
(voy. +), n. Cic. Le peuple se sépara 
des patriciens, Plebs a patribus seces- 
sit. Sall. Se séparer des Étoliens, Ab 
Ætolis se separare. Liv. || Se séparer 
d'une femme, Mulierem omitiËre Le. is, 
misi, missum). Ter. Se —— de son mari, 
Omittëre marilum. Tac. La femme de 
Nolabella s'est separée de lui, Uzor a 
Dolabellä discessit. Cæl. ap. Cie. 1 Be 
Récipr. Fig. Rompre l'un avec l'autre. 
Disjungi, or, fris, juncius sum. pass. 
Cic. Voy. Se enocotLLen 2°. || 6° Réfi. 
N'être pas de l'opinion de qqn. (4 ali- 
quo) dissentire, 10, ts, sensi, sensum, 0. 
Cie. (Alicui) non acced?re (voy. 4°), n. 
Quint. || 7° Récipr. Differer d'opinion 
l'un avec l'autre. Dissidère (e0. es, seur, 
s. sup.), 0. Cic. Voy. Se vivisenr 2°. || 
8° Réf. S'eloigner de qq. ch., Quitter 
qq. Ch. Relinqusre, o, is, liqui, lictum, 
act. Cic. Voy. qurrrER 29 et 30. || 9e 
Prou. Devenir desuni, disjoint. (S'écar- 
ter, se retirer) Disced®re (wav. 4c), n. 
Just. Receaëre, n. Plin. (Se diSjoindre) 
Sejungi(voy. 4°), pass. Just. (Se deta- 
cher) Solui, or, éris, solutus sum, pass. 
Cic. Distrahi, or. éris, tracius sum, 
pass. Cic. (Se fendre) Findi, or, éris, 
fissus sum, pass. Plin. (Se rompre) 
Rumpi, or, ëris, ruplus sum, pass. 
Plin. 2 Les chairs se séparent des os, 
Carnes ab ossibus recedunt. Plin. Des 
promontoires, autrefois unis, se —, 
romonioriä, quæ anlen juncia fus- 
rant, discedunt ou sepunguntur. Just. 
Se séparer en ruisseaux, {n rivos di- 
duci (or, ëris, durtus sum), pass. 
Quint. Voy. Se mavisen 19, S'ÉCARTER 
te, Se pérachen 2°. || 10° RéO. Fig. 
Se diviser, se partager : Se sénarer en 
deux partis, În duas partes discelÿre 
(voy, 1°). Sall. Voy. Se viviser 41°. 

SEPIA, s. f. 1° Sorte de mollusque. 
Sepia, æ, f. Cic. || 29 Matierc colorante 
que rend ce mollusque. Sepia, æ,f. Pers. 

SEPS, s. m. Sorte de lezard. Seps, 
epis, acc. epa, m. Plin. 

SEPT, adj. nom. Card. {l s'expr. 
de diff. maniéres. 1° Le plus souv. 
Par le nombre cardinal. Septem, indecl. 
Cie. = Les sepl merveilles du monde, 
Septem miracula. Plin. || 3° Qqf. Par 
le nombre distributif : Sepl par Lête, 
— pour chacun, — chaque fois, — 
par —, Septeui, æ, a. Liv. Deux pa- 
quels renfermaient chacun — livres, 
Duo fasces septenos habuere libros. Liv. 
1 3° Qqf. Par le nombre ordinal. Sep 
{imus, a, um. Cic. z Sepi jours après 
la mort de sa fille, il imnnola.…., S 
timo die post filie moriem immolaut. 
Cic. Le — des ides d'avril, Septimo 
(s.-e. die) idus Apriles. Col. L 6° Tre- 


SÉPUL 


ductions diverses : Sepl fois, Septies. 


Cic. Le nombre —, Septenarius nume- 


rus. Plin. Espace de — ans. Septen- 
nium, it, n. Vell. el Septuenninm, à 
Fest. Agé de — ans, Sepiuennis, 
f., 6, 0. Plaut. Age de — mois, Sep- 
temmestris, €. Censor. Hant de — 
pieds. Septempedalu, e. Plaut. Qui est 

— cordes. Septemchordis, e. [sid. Na- 
vire à — rangs de rames, Seprirenis 
(is) navis (rs), F. Curt. — cents, — 
centième, Voy. CSNT, CENTIÈNE, — 
œille, C. sert el mice. 

SEPTANTE, adj. num. Soixante-diz 
Voy. ce m. 

SEPTEMDRE, 6. m. Le neuvième 
mois de l'annee. Mensis (is) September 
(bris), m. Cic., et simpl. September, 

ris, m. Varr. =: En seplembre, Mense 
Septembri. Cic. De —, September. bris, 
bre. Cic. Les calendes de —, Caiends 
Septembres. Cie. 

SEPTEMVIR, 8. m. Membre d'une 
commission de sept personnes. Sepien- 
vir, iri, D. Cic. : Relalif aux septem- 
virs, Septemviralis, m. f., e, n. Cie, 
Personnages qui ont rempli les fone- 
lhons de —, Septemuirales, ium, m. 
Cic. Dignité de septemvir, Septemvui- 
rats. üs, m. Cic. PI.-j. 

SEPTENAIRE, adj. Qui vaut, Qui 
contient sept. Septenarius, a, um. Cie. 

SEPTENNAL, ALg, adj. Qui arrive 
ou Qui est renouvele tous les sept ans. 
Qui (quæ, quod) septimo quoque anse 
ft ou revertitur (Sm.). 

SEPTENTRION, 8. M. 1° Le nord, 
Voy. ce m. [12° Nom d'uneconstellation, 
C. Petite Ounse 20. 

SRPTRVFRIONAL, ALS, ad}. Qui 
est du côte du septentrion. Septentrio- 
nalis, m. f.,e, n. Pin. Aquilonarts, &, 
(rare). Cic. Aquilonius, a, um. Plin. 
Col. : [Ceux] qui vivent dans les ré- 
gioas les plus sententrianales, Qui sub 
ipsis septentriontbusætatem agunt.Gell. 

SEPTIÈME, adj. num. ord. Sept 
mus, a, um. Cic. : La seplième maison 
à partir de la porte de la ville, S 
himæ ædes a poriä. Plaut. Soldats 
la — legion, Septimami, orum, ©. pl. 
Plin. Tac. Consul pour la — fois, 
Septimum consul. Cie. Septimo consul 
Quadrig. En — lieu, Septimo. Cass. 
La — partie, el S. m. Le —,° 
tima (æ) pars (artis), £. 

SEPTIEMEMENT, adv. En septième 
lieu. Sertimo. Cass. 

SEPTUAGÉNAIRE, adj. Âge de 
sirante-dix ans. Sepluegenarius, a, 
um. Dig. Eutr. || Subst. Un çeplua- 
génaire, Septuagenarius homo. Dig. 

SRPTUAGÉSIME, 8. f. Le troisième 
dimanche avant le carême. ° Septuage- 
sima, æ, f. (Eccl.). 

SEPTUPLE. adj. Qui vaut sept lol 
autant. Septuplus, &, um. Aug. || S. m. 
Le septuple, Septuplum, i, n.Vuig. Aug. 

SÉPULCRAL, aLB, ad}. 1° Qui a 
rapport au sepulcre. Sepulcralis, m. f., 
e, n. Ov. : Inseriptron sépuicrale, ©. 
ÉPITAPHE. | 20 Fig. Päle, triste : Fi- 
gure népuicrale, Fecies cadaverosa. 
Ter. || 8e Fig. Sourd (os pari de La 
voix). Voy. souaa. 
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SÉPULCRE, 8. m. Sepulerum, i, 
8. Cic. Voy. TOMDRAU. 

SEPULTURE, 5. f. 1° inhumation. 
Sepultura, æ, f. Cic. Humatio, ouis, 
f. Cic. : Donner la sépulture à qqn, 
Aliquem sepelire (io, ts, pelivt et peint 
pultum). Cie. sepullurà affic?re (io, is, 
feci, fectum). Cie. ad sepulturam dare 
(o, as, dedi, datum). Cic. Voy. axsu- 
VELIR {°, ENTERRER 3°. Qui à reçu la 
—, Sepultus, 48, um. Cie. Le lieu de la 
—, Voy. ci-apr. 2e. Menacer qqn de 
le priver de —, Moriem insepuliam 
minan alicui. Sen. Abandouner qqn 
sans —, Aliquem projicëre inhumatum. 
Cic.insepulitum. Liv. Etre privé de —, 
Reilersans— ,Honore sepulluræcarèére, 
a. Cic. || 2° Lieu où l'on enterre un mort. 
Sepulturæ locus (i), m. Sulp. ap. Cic. 
Tac. L.ocus ad sepuliuram. Suet. Qqf. 
Sepulcrum, à, n. Cic. Voy. Tounxau. 

SÉQUANAIS (LES), pple de la Gaule. 
Bequani, orum, m. pl. Czs. 

SEQUEILR, 8. f. 1° Nombre de 
gens attaches à qqn, à un parti (en m. 
part). Grexz, eyis, m. Cic. Hor. = La 
sequelle de Ver:ès, Verris assecule 
(arum), m. pl. Cie. Quelqu'un de sa 
—, Mujus assecula (æ), m. Cie. || 2° 
Suite (de ch.). Voy. suite, série. 

SÉQUENCE, 6. f, Piece de plaln- 
chant. *Sequentia, æ, f. Eccl. 

SÉQUESTRATION.s. f. Action par 
laquelle on sequestre; etat de ce qui est 
sequestre. (Ea parl. d'un bien en litige) 
Sequestratio, onis, f. C.-Th. (Empri- 
soanemen!) Inclusio, f. Cic. 

SEQUESTRE, s. m. {° État d'une 
chose litrgieuse remise en main tierce. 
Sequestrario, onis. f. C.-Th. : Mettre 
en sequestre,C. SÉQUESTRAER 1°. Lever 
le — qui frappe des biens, Suspen- 
sum bonis lLibellun dejicère. Sen. || 2° 
Qaf. La chose sequestree. Id quod apud 
sequestrem deposiluin est (erat, elc.). 
Gell. | 3° Le depositaire de la chose li- 
tigieuse. Sequester, tri, m. Plaut. Se- 
quester, tris, m. Gell. || 4° Qqf. Ca- 
chot. prison. Voy. ces m. 

SEQUESTRER, v. act. de Mettre 

g. Ch. en sequestre. Sequestro Cure 
0, as, dedi, datum), act. Plaut. Se- 
quesiro ponëre (0, is, posui, positum), 
act. Plaut. Deponëre apud sequestrem. 
Gell. in sequestri. Asc. in sequestre. 
Dig. || 3° Renfermer illegalement (une 
pers.). Voy. EurniSoNNEn el 1LLÉaA- 
LEMENT. || 8° Mettre à part, mettre de 
côte (qq. Ch.). SeponFre, o, is, posui, 
ositnm, acl. Cic. Voy. côté 3e. || 4° 
ig. Écarter, Separer des pers. d'avec 
quelques autres : Séquestrer sou Âls, 
iium ab howinibus relegare. Cic. 

Se SRQUESTAER, v. roll. Vivre dans 
la solitude. Congressu hominun absti- 
nére (eo, es, nui, fenium), n. Suel. 
Latitare, n. Sen. 

SERAPHIN, ss. m. Esprit céleste. 

*Seraphus, i, m. (Eccl.) : Len Séra- 
pluns, Seraphim et Seraphin, iodecl., 
m. pl. Vulg. Prud. 
. BÉRAPIS, n. d'un diou des Égyp- 
tiens. Serapis, is el idis, voc. à, acc. 
im (rar. em) el ‘dem, abl. 1, « el ide, 
uw. Varr. Cic. Suet. 
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4. SRREIN, &iNs, adj. {e Clair, doux 
et calme (en pari. de l'air). Serenus, a, 
um. Cic. = Ciel serein, plus —, Cæ- 
um serenum, Cic. serenius. Mart. Nuit 
sereine, Noz serena. Cic. Les Lermps 
sereins, Serenilates, um, f. pl. Col. 
Par un ciel serein, Sereno. Liv. Par 
un ciel pur et —, Liquido ae puro 
sereno. Suet. Le temps est —, esi de- 
venu —, Serenum est. Gell. Dissere- 
navit (impers.). Liv. L'air redevint 
calme et —, Tranquilla serenitas red- 
dita est. Liv. Le temps est redevenu 
clair el —, Serena lux rediit. Liv. Le 
cicl sers —, Disserenabit (impers.). 
Plin, || 2e Fig. Exempt de trouble et 
d'agitation. Serenus, a, um. Cic. Tran- 
quiilus, Cic. =: Front serein, Frons se- 
rena. Cic. Voy. catum (adj.) 1e. Ren- 
dre —, C. CALMER 1°. 

2. SERNEIN, s. m. Vapeur humide et 
froide qui $e fait sentir au coucher du s0- 
leil. {os (oris) vespertinus (1), m. Pall. 

SERENAUE, s. f. Concert donne le 
scir, la nuit, sous les fenêtres de qqn. 
Nocturna (æ) symphonia (æ), (. Sn: 
: Donner une serenade à qqn, ° A 
fenestram alicujus concinére (o, is, 
cnui, centum), n. (Sm.). 

SÉRÉNISSIME, S. m. Titre que l'on 
donne à quelques princes. Serenissimus, 
1, O. C.-Just. : Ton Altesse sérénis- 
sime, Serenitas (atis) Tue {æ),f. Veg. 

SRRÉNITÉ, s. f. 1° État du tomps, 
de l'air qui est sercin. Serenilas, atis, 
f. Cie. : La serénite du ciel, du temps, 
de l'air, Cæli serenitas. Cic. — rendue, 
Sereuitas reldita. Liu. || 2° Fig. L'etat 
ou La marque d'un esprit tranquille. 
Serenilas, atis, . Liv. Sen. : La séré- 
nilé du visage, Oris et vullüs sere- 
nilas. Gell. Ma —, Serenitas mea. 
Sen. La — de l'âme, Anini tranquil- 
litas. Cie. Voy. cauwe (subst.) 20, 

SÉREUX, 058, adj. T. de méde- 
cine. Aqueux. Aquosus, a, um. Hor. = 
Partie sereuse du lait, Serum, à, 0. Plin. 
Humeur —, Serum. Cat. Plin, 

SERF,BnvE. C. aSCLAVE. 

SENFOUETTE, 8. f. Sorte d'outil 
pour le jardinage. Serculum (1j bicorne 
(is), n. Pall. 

SERFOUIR, Y. act. Remuer légère- 
men® la terre avec la serfouctte. Sor- 
culare. act. Pail. | 

SRNFOUISSAGE, s. m. Action de 
sorfouir. Sarculatio, onis, f. Plin. Pall. 

SERGENT, 93. m. 1° Anc. Officier de 
Justice. Apyparitor, oris, m. Cie. || 2° 
Sous-officier d'infanterie. Optio, onis, 
masc. Varr. Tac. Veg. || 3° Agent de 

lice : Sergent de ville, Vigil, lis, m. 
É veilleur de nuil). Suet. 

SÉRIE, 5. l. Suite, succession. Series, 
ei, f. Cie. Ordo, dinis, mn. Cie. : La 
série des causes, Causarum ordo series- 
que. Cic. continuatio (onis). f. Cie. — 
de procès, Series litium. Vell. — d'oc- 
cupations, Oecupationum agmen (mi- 
nis', n. PL.-j. Cetle — de volumes, 
Continua hæc volumina. Plin. — de 
guerres, (ontinua bella. Liv. Toute la 
— des siècles, Omnia sæcula. Cic. 

SRIRIEUSEMENT, adv. 1e Avecgra- 
vite. Graviter. Cic. Seuere. Cic. = Parler 
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sérieusement, Severe dicëre. Cic. || 2e 
Sans plaisanterie. Serio, Plaut. Ter. 
Liv. Értra jocum. Cic.:Sérieusement, 
je te rerominande.., Remoto joco, tibi 
præcipio. Cic, Reprocher qq. ch. par 
plaisanterie og —, Joco seriove aliquid 
erprobrare. Liv. Je ne sais s'il plai- 
sante ou s'il parle —, Jocone an serie 
ille Aæc dicet, nescio. Ter. Îl se mit à 
m'exhurter : plaisanlail-il ou parlait- 
il —? Àe, jocansne an ila sentiens, 
cæpit hortari. Cic. f 3° Sincerement. 
Sincere. Cic. Vers. Cic. : Parier sé- 
reusement, Sincere loqui. Cie. S'il 

arle —, Si ifa sensit, ut loquitur. 

ic. Que cela se fasse — ou d'une 
manière simulée, Sive ex animo id fit, 
sive simulate. Cie. || 6° Tout de bon, 
veritablement. Vere. Cie. : Quand uous 
plaiderons sérieusement, Cum in veri- 
late dicemus. Ad Her. Être — attentif 
à qq. ch., Bonë fide intendëre animum 
in aliquid. Quint. Penser — à qq. ch., 
Ve re toto animo ou foto pectore cogi- 
tare. Cic. À 5° Dangereusement. Gra- 
viter, Cie. : Être serteusewent malade, 
Grariter on Vehementer ægrotare. Cic. 
11 6° Grandement, fortement, beaucoup. 
Vehementer. Cire. Magnopere. Cic. Mul- 
tum. Cic. : Études dont il s'étail sé- 
rieusemçcnt occupe, Siudia, quæ non 
leviter attigerat. Suet. 

SÉRIEUX, eu6e, adj. 1° Grave, qui 
n'est pas enjoue, qui n'est pas gai. (En 
gén.) Severus, a, um. Cic. Gruvis, m. 
fe, n. Cie. (En parl. seul. des ch.) 
Gerius, a, um. Cic. 2: Citoyen sérieux 
et grave, Civis severus ef grauis. Cic. 
Air —, Frons gravis. PL.-J, Conversa- 
on sérieuse, Sermo serius. Cic. Pen- 
sées graves el sérieuses (dans un 
discours), Sententiz g'aves el seversæ. 
Cic. À demain, dit-il, les affaires —, 
Ad crastinum diem, inquit, differo res 
severas. Nep. Voy. anavæ 40. || 20 Qui 
n'est pas frivole, qui n'est pas futile, qui 
n'est pas superficiel. Serius, a, nm. Cic. 
Pl.-j. Gravis, m.f.,6.0. Cic.= Homme 
sérieux, Homo gravis. Cie. Préoccu- 
palions serienses, Curæ seriz. Pl.-j. 
Méditation très sérieuse, Attentissima 
cogitatio. Cic. C'est une questiou qui 
mérite un très sérieux examen, fd 
perquam diligenter videndum est, Cie. 
Les heures sérieuses de la jnurnée, 
Seriz partes dierum. P'L.-j. Un bumuwe 
quiv'est pas sérieux, Homo levis. Cic. 
frivolus. Suet. Molif peu —, Levis 
causa. Cæs. || 3° Sincbre, vrai. Verus, 
6, un. Cic. : Une accusalion sérieuse, 
Vera accusalio. Cic. Faire de sérieuses 
promesses, Vere promiti£re. Cat. Voy. 
sINCÈNR, VRAI. || 4° Solide. Firmus, a, 
um. Cic.z: Arguments sérieux, Finna 
argumenta. (ic. Candidat plus —, 
Firmior candidatus. (ic. |] 6° Qui peut 
avoir des suites fâcheuses. Gravis, m. 
f.,e, n. Cic. = Guerre sérieuse, Grave 
bellum. Cic. La dernière guerre fut de 
beaucoup la plus —, Novissinum 
bellum mullo marimrum fuit. Liv. Pe- 
ril Ssérienx, Periculum etroz (gén. 
ocis). Liv. VOy. DANGGREUX 19°, GRAVE 
6e. Péril peu —, Leve periculum. Cæa. 
6° Important, qui est de grande con- 
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quenos. Gravis, m. f.,e, n. Cic. Se- 
rius, &, um. Cic. Magnus. Cic. = Af- 
faires graves el sérienses, Res graves 
seriæque. Cie. 11 s'asit de qq. ch. de 
sérieux, Magnum aliquid agitur. Sen. 
Dans nne circonstance 8i sériense, 
Tam serio temypore. PL.-j. In tantä re. 
PL.-j. Une esperance —, Magna spes. 
Cic. Vov. IMPORTANT 19, GRavr 3e, 

Sérieox, s. m. 1° Gravite dans l'air, 
dans los manières. Gravuns, alis, f. 
Cie. Severitas, f. Cie. =: Garder son 
sérieux, Risum tenère. or. Ne va 
pas prendre au — ce que J'ai dit pour 
plaisanter, Si quid per jocum diri, 
nolito in serium conuertère. Plaut. La 
chose fut prise au —, Res in serium 
versa est. Curt. [| 2° Ce qui est impor- 
tant, importance. (Id) quod grauissi- 
mum est. Cic. : Prendre qq. ch. au 
sérieut, Aliquid in magno discrimine 
ponre. Liv. Voy. IMPORTANT, adj. 1° 
et subst., IMPONTANCE 19, ESSENTIEL, 
adj. 3° el suhsl, 

SERINGAT, 8. m. Sorte d'arbris- 
seau. Philadelphus (1) coronarius (ui), 
m. (Linn.). 

SERINGUE, s. f. Sorte de petite 
pompe. Clyster,eris.m. Cels. Plin. Suet. 

SÉRIPHIO, A. d'une Ile de la mer 
Êges. Seriphus ou Seriphos, 1, F. Cic. 
: (Qui est) de Séripho, Seriphius, a, 
um. Cic. Plin. 

SERMENT, s. m. 4° Affirmation ou 
Promesse en pronant à temoin Dieu ou 
ce qu'on regarde comme saint. (En gén.) 
Jusjurandum, jurispurandi, n. Cic. Liv. 
Fides, ei, f. Cie. (Militaire) Sacramen- 
tum, à, 0. Cic. : Religion du serinent, 
Religio jurisjurandi, Cæs. Cie. Redi- 
ger une formuce de —, Jusjurandum 
concipère. Liv. Prononcer la formule 
du — prescrite par qqn, Jurare in 
verba alicujus. Cæs. Offrir le ——, Jus- 
Jurandum offerre. Quint. |ls ne reçoi- 
veat pas, n'acceptent pas, refusent 
le — qui leur est offert, Jusjuranurum 
non recipiunt oblatum. Quint. Faire 
—, Préter —, Jusjuraudnum dare. Cic. 
Jusjurandum przstare. Pl.-j. S'enga- 
er par —, Se lier par la foi du —, 
urejurando se obstring're. Tac. Faire 
un — salennel, Jusjurandum more 
sollenni præstare. Pl.-j, Faire le plus 
sincère des serinents, Jurare verissi- 
mum jusjurandum. Cie. Celui qui 
o'aura pas fait ce serment, Js qui non 
ita juraverit. Cato. Préler — entre 
les mains de qqa, devant qqu, J'urare 
ad aliquem. Cato. apud aliquem. Tac. 
Prèter — de fidélité à qqn, Jurare in 
verba alicujus, Liv. in nomen alicujus. 
Suet. Prèter — d’ohéissance à la lou, 
Jurare in legem. Cic. Après le — de 
toute l'assemblée, Dato jurejurandr 
ab omnibus qui aderant. Czs. Nous 
disons cela après avorr prêté —, sous 
la foi da —, Ea dicimus jurati (forme 
déponente usitée seul. au part passé 
et au parf.). Cic. Être élu par les 
magistrats sous la religion da —, 
Eligi e magistratibus juratis. Tac. 
Soldats el alliés engagés ensemble par 
uo —, Afilites sociique conjurati. Liv. 
Se lier mutuellement par —, Inter se 
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fidem et jusjurandum dare. Cæs. Être 
lié par un —, Jurejurando teneri. Cic. 
Engayé par un — volontaire, Jure- 
jurando su sponte adactus. Flor. L'ar- 
cusalion que Je porte Sans avoir prêté 
—, [d quod ego injuratus insiunlo. 
Cic. 11 fait — sur les inrages des dieux 
qu'il demande de bonne foi..…., Simu 
lacre deorum adjurat, se sincerä fide 
pelère. Just. Voy. JURER (que) 1°. 
Bien des choses sont affirmiées par 
—, Multa firmantur jurejurando. Cic. 
Î leur promit par — qu'il ferait, Jus- 
jurandum eis dedil se facturum. Cic. 
Faire — de faire, S'engager par — 
à faire, C. suœner (de) 2°. Déferer le 
— à qqn, Alicui jusjurandum deferre. 
Quint. Exiger de qqn le —, Jusju- 
randum ab aliquo erigëre. Quint. Lier 
qqa par —,Aliquem jurejurando obs- 
tringére. Cæs. Faire préler — à qqn, 
Aliquem adig”re ad jusjurandum. Sull. 
Cæs. adigère juspurandum. Cæs. Cac. 
jurejurando on sacramento. Liv. Faire 
prêter à qqn le mème —, Jdem jus- 
jurandum aliquem adigëre. Czs. || me 
fit prèter sur l'autel le — de n'être 
jamais l'ami des Romains, Me aram 
lenentem jurare Jussif, nunquam me 
in amicitiä cum fomanis [ore: Ne. 
ils exigent de Callicrate le — que 
Dion n'aura rieo à craindre de lui, 
Callicratem jurare cogunt nilal ab illo 
periculi fore Dioni. Nep. Rapneler au 
juge son —, Demonstrare judici quid 
juratus sit (dép.). Cic. Garder son —, 
Jusjurandum conservare. Crc. servare. 
Nep. Être fidèle à son —, Jureuranda 
siare, D. Quint. Garder religieuse- 
ment s00 —, Custoilire religiose quod 
Juraveris. Plin. Degager du —, Jus- 
Jurandum remiltére. P.-gct. Délier, 
Relever qqn de son —, Rendre à qqn 
son —, Âliquem jurejurando liberare. 
Cie. Délié de son —, Jureyurando so- 
lutus. Cic. Se délier de son —, Jus- 
Jurandum solvêre. Liv. exsolvëre. Liv. 
Hs n'ont pas cru à ton —, Ju- 
ranti tibt non crediderunt. Cic. Faux 
—, Violation du —, Perjgurium, àt, 
n. Cic. Faire on faux —, Falsum ju- 
rare. Cie. Voy. Se PARIURER 1°. Vio- 
ler, Trahir, Ne pas tenir, Oublier sou 
—, Jusjurandum violare. Cic. negh- 
gère. Cic. Voy. Se Panisunrn 29. 
Il En pari. des soldats = Serment 
mililaire, Militare (is) sacramentum 
(1), a. Tac. V.-Mazx. Préler —, Sa- 
cramen(um dic/re. Cæs. [Les soldats] 
qui avaient prêté —, Qui sacramento 
direrant. Liv. Toas prêtent — à la 
fois, Omnes conjurant. Cæs. Prèter — 
à Percennius, Percennio sacramentum 
drcére, Tac. Soldats ayant prèté — au 
cuosul, Afilites juratiin verbe consulis. 
Liv. Qui a prêté — à Vilellius, Sa- 
cramento Vautellii adactns. Tac. Faire 
prèler à qqn le — militaire, Aliquem 
militiæ sacramento obligare. Cic. Il 
fait prêter — aux soldats, à la jen- 
nesse, Afilites sacramentum dicére ju- 
bet. Cæs. Juniores sacramento adigit. 
Liv. Faire prèteraux soldals — d'obeis- 
sance au consul, Afilites saeramento 
consulis rogare. Cws. Trahir son —, 
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Sacramentum negligëre. Cæs. detrec- 
tare. Tac. Trahir le — prêté à Vitel. 
lius, Sucramentum Vatellii exurre. 
Tac. Être delie de son —, Sacraments 
solvi, pass. Tac. || 2° Blasphème, 1m- 
precalion. Voy. ces m. 

SEIMON, 8. &. 1° Prédication, dis- 
cours chretien. Serno, onis, m. Aug. 
1129 Fig. Remontrance ennuyeuse. Voy. 
ABMONTIANCE. 

SERMONNER, v. act. Faire des re- 
montrances. Voy. REMONTRANCR. 

SENMONNEUR, 5. m. Celui qui 
sermonne. Übjurgalor, oris, m. Cic. 

SÉROSITE, 9. f. La partie la plus 
aqueuse des humeurs animales. Serum, 
i,n. Col. Pin. 

SERPE, S. [. Instrument pour tailler 
les arbres. Fair, acis, [. Cato. || Fig. 
Fait à la serpe, avec une —, C. Fail 
GROSSIÈRPMENT 29 et 3e. 

SERPENT, s. m. Sorte de reptile. 
(£a gen.) Serpens, entis, plus sour. 
fem. que masc. Cic. (Surl. de grosse 
taille) Anguis, is, plus souv. masc. 

ue fem. (ic. : Cbarmeur de serpents, 
Srpentium domitor. Gell. De serpent, 
Anguinus, a, um. Cato. Dépouille de 
—, Pellis anguina. Cato. La peau d'un 
—, Corium anguis. Pall. Petit —, Vory. 
SERPENTRAD. || Fig. Voy. virèns. 

4. SENRPENTAIRE, s. m. Nom d'une 
constellation de l'hemisphere borcal. An- 
guitenens, enfis, m. Cie. Anguifer, 
eri, m. Col. 

2. SENPENTAIRE, s. [. Sorte de 
plante. Draccntium, ü, n. Plin. 

SERPENTEAU, Ss. 1. Jeune ser- 
pont. Anguiculus, t, m. Cic. 

SERPENTER, v. n. Avoir une dt 
rection tortueuse. Serpfre, o. is, psi,s. 
sup., 0. Cic. Liv. Plin. : Vigne qui 
serpente, Vuris serpens. Cic. Serpenter 
auluur de, C. S'ENROULER. 

SERPETTE, 6. f. Petite serpe. Fel- 
eula, æ, f. Cato. Col. 

SRRPILLIEIE, S. f. Sorte de grosse 
toile claire. Segestre, is, n. Plin. Suet. 

SERPOLET, 8. m. Sorte de plante. 
Serpullum, à, 0. Varr. Cels. 

SERRE, 8. f. 1° Action de serrer, 
de presser. C. Pnrssuuaos de. | 2 
Pied des oiseaux de proie. Aduneus (à) 
uniguts (is), où Uncus unguis, el abs. 
Unguis, is, m. Plin. : Emnorter sa 
proie dans ses serres, Prædam ungui- 

us rapère. Ph. || 3° Lieu clos et cou- 
vert pour abriter des plantes. * Horius 
(à) clausus (t) et lectus VE n. 

SENRE, SE, part. passé de SERNER, 
Voy. ce v. || Ad. 4° Dont les parties 
sont près à près, qui est dru, compact. 
Densus, à, um. Col. Condensus. lv. 
Cunfertus. Cie. Suet. =: Rangs serrés, 
Dens: ordines. Tac. 119 se tiennent en 
rangs —, plus —, Stant conferti. Liv. 
confertiores. Liv. Ïls combaitent en 
rangs —, en troupe serrée, Pugnant 
confertim (adv.). Liv. Dans les rangs 
serrés de Îs foule, In confert& multi- 
tudine, Suet. Rangs peu —, Ordines 
rari. Liv. Par une marche serrée... 
Conserto gradu. Tac. Voy. cowpact. 
1 2° Qui a peu de largeur. Artus, 6, 
um. Cic. : Toges ni serrées ni flot- 
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tantes, Togæ neque restriciæ neque 
fusæ. Suet. Voy. érnoir 1°. Le pli 
(de la robe) n'est pas trop serré ni 
trop lâche, Sinus nec strangulal nec 
fuit. Quant. |] 3° Concis. Adstrictus, 
a, um. Cic. Strietus. Quint. Constrie- 
tus. Quint. Pressus. Cic. Densus. Quint. 
= Argumeutalion serrée, jlus —, Ar- 
wnentatio crebra (de creber). Quint. 
instantior (d instans). Quint. Orateur 
serré. Pressus orator. Cic. Voy. con- 
is. | 4° Fig. Avare. Restricius, a, um. 
Cic. Voy. AVAUE, CRICHE 2°. 

Sænrë, adv. fe Dru. Spisse. Col. 
Dense. Col. =: Semer plus serré, Snis- 
sius depon”re semen. Col. || 2° Fig. Bion 
fort : Frapper serré qqn, Aliquem gru- 
viter ferire. Sen. Dormir —, Arte dor- 
mire. Cie. Voy. Fonr (adv.) 3°, FoR- 
TEMENT 1°, 20, 3e, 40, || 3° Impudem- 
ment =: Mentir serré, Voy. ImpuvEu- 
MENT. || 4° Fig. Avec prudence : Jouer 
serré, C. Agir PAUDEMMENT. 

SERREMENT, s. 10. {9 Action par 
laquelle on serre. Pressus, üs, m. Cic. 
2 Par un serrement de main, Datä 
dexträ. Nep. Liv. Par des serreinents 
de main (reciproques), Dutis anter se 
dextris. Liv. Voy. main 40. 1129 Fig. 
État de ce qui est serre : Serrement de 
cœur, Anumi cuntructro (omis), f. Cie. 

SERREN, Y. acl. {° Enfermer qq 
ch., le mettre en un lieu où il ne puisse 
être ni vole, ni egare, ni gâtè. Condère, 
o, is, didi, ditum, act. Cic. =: Serrer 
du grain, Frumentum condère. Cie. — 
vingt mines dans $a bourse, Condère 
minas vrginti in erumenam. Plaut. — 
les paniers publics dans les archives, 
Condë®re litferas publicas in ærario. 
Cic. [Objets] qui ne peuvent être 
serrès sous clef, Quæ non possunt esse 
sub clavi. Varr. || 2° Plicr et attacher 
{une voilo). C. canGuæn. || 3° Agir sur 
un nœud, un Îlen, etc., de manière qu'il 
ne soit pas lâche. Adstringrre, 0, is. 
sirinxi, strictum, act. Cic. Sen. : La 
bèle sanvage. en 3e deballant, serre 
le nœud coulant, Fera, dum se Jactat, 
laqueos adstringit. Sen. Brodequin 
qu'on a serre, Adstricius soccus. Hor. 
Voy. Res<eungr 20. || 4e Fig. Re- 
trancher ce qu'il y a de superflu dans le 
style, rendre concis. Adstringère (voy. 
3°), act. Cie. Constringêre, aet. Cic. 
Coartare, act. Cic. PI.-j. PremPre, o, 
is, pressi, pressum, act. Cic. : Serrer 
le style, Orationem densare. Quint. 
Lururiantia @dsiring#re (= réduire le 
superflu). Quint. Ce raisonnement ne 
peut être serré davantage, Îlæc ratio 
artius ads(ringi non potest. Cie. Voy. 
RESSERRER 8°. || 6° Rondre peu espacé, 
mottre dru. Comprimire, 0, is, press, 
pressum, act. Liv. Siipare, act. Liv. 
Densare, act. Liv. =: Serrer les rangs, 
Ordines comprimëre. Liv. densare. Liv. 
Les vaisseaux étaient tellement ser- 
rés, Jia in artostipatæ eraut naves. 
Liv. Voy. nsssenrer 7°. || 6° Fermer 
fortement. Comprimére (vov. 5°), act. 
Cic. Adstringère (vay. ge] set. Quint. 
2: Serrer les lèvres, Labra adstrin- 
gère. Quint. — ses doigts, Comprimëre 
digitos. ‘, Main serrée, Compressa 
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în pugnum manus. Quint. Serrer le 
poing, Voy- FERMER 30. || 70 Étreindre, 
presser. Adstringére (voy. 3°), act. 
Cic. Constring?re, act. Cic. Obstrin- 
gère, act. Plaut. Col. Stringrre, ac. 
Flor. Premÿre (voy. 4e), act. Cic. Com- 
rimère (voy. se). acl, Cic. = Serrer 
e cou avec un lacet, Laqueo collum 
obstring”re. Plaut. Corps serrés avec 
des cbalnes, Corpora vinculis cons- 
tricta. Cic. Serré dans son manteau, 
Pænuld adstrictus. Tac. Vélewent, 
Chaussure qui serre, Voy. £Trotr 1°. 
Ne — pas trop fortement la vigne 
(en l'attachant), Ne vilem nimium 
consiringas. Cato. Le lierre — l'yeuse, 
ederä stringitur ilez. NMor. Mains 
serrées derrière le dos (avec des liens), 
Restrictæ ab tergo manus. Plin. Ser- 
rer la main 4 qqn, Se — là mai, 
Voy. MAIN 4°. — contre, — sur son 
cœur, Ad pectus premëre. Virg. — 
dans ses bras, C. rmnraSsEn {0 et 2e. 
— la bride, Voy. orne ie et 20. || 
Fig. Serrer douloureusement le cœur, 
Maæstitià restringére antmum. Tac. La 
crainte serre le cœur, Animus fornt- 
dine confrahitur (pags. de contrahëre, 
o, is, fraxi, fractum). Lucr, || 8° In- 
vostir etrciement (une place). Circum- 
clud8re, o, is, clusi, elusum, act. Czs. 
Voy. INVESTIR 20 || 8e Poursuivre vive- 
ment{qqn). Premëre(voy. 40), act. Cic. 
Urgëre, eo, es, ursi, 8. sup., act. Cæs. 
Voy.Ppounsutvers {e, De Paès. || 100 Fig. 
Presser vivement dans une discussion. 
Premére(voy.40),act. Cic. Urgère(voy. 
9o), act. Cic. || 11° Passer très près de, 
aller au plus près de. Stringère (voy. 
30), act. Virg. Ov. Voy. nancen 7°. 
Se SeRRER, v. 1° Réf. Faire sur 
soi-même l'action d’étreindre, de presser 
: Elles se serrent pour avoir la aille 
fine, Sunt£ vincto pectore ut graciles 
sin. Ter. || 20 Réel. Se mettre tout à 
fait contre qq. ch. Se applhcare (con- 
tre, ad el l'ace-). Cæs. Cie. 1| 9e 
Recipr. Se rapprocher les uns contre 
les autres. Se congregare, Cie. Se con- 
globare. Liv. Coire, so, is, it et rar. 
ivi, ttum, D. Cic. 2 [Les combattants] 
se serrent l’un conire l'autre. Corpo- 
ribus applicantur. Liv. Les lèvres se 
—, Laôra concurrunt {de concurrère, 
o, is, curri el rar. cucurri, Cursum, 
n.). Sen. || 6° Pron. Devenir serré. 
Adstringi,or, éris,strictussum.ettous 
les pass. des v. act. cités à SERRER. 
SERRURE, 8. f. Machine pour fer- 
mer st ouvrir les portes, etc. Sera, æ, 
[. (— cadenas). Varr. Ov. Col. 
SERRURPRIE, 8. f. 1e L'art du 
serrurior. Ferrea (æ) fabrice (æ). f. 
Plan. | 2e Les ouvrages des serruriers. 
Ferramenta. orum, 0, pl. Col. 
SERRURIER, 9. m. Artisan qui 
fait des serrures, etc. Claustrarius j11) 
artifez (fcis), m. Lainpr. Faber (bri) 
ferrarius (ii), m. Plaut. 
SENTIR, v. act. C. aNCRÂsSEn Îe. 
SÉRUM, 8. M. C. SÉRASITÉ. 
SERVAGE, s. m. C. 6ENYITUDE, 
SENVANT, part. prés. de SERVIR, 
Voy. ce v. || Adj. m. Qui sert. Vor. 
SERVIR Îe, 
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SerRvANTE, 8. fŸ. 19 Femme on Fille 
employés aux travaux du menage et qui 
sert à gages. Ancilla, æ, (. Cic. : Jeune 
servante, Ancillula, f. Cic. De —, 
Relalif aux servantes, Ancillaris, @. 
f,e,n. Cic. Voy. Senvra 10.|| 29 T. de 
civilité : Je suis votre servante, Tibr 
servio. Plaut. || Iron. Voy. SERVITEUR, 

SERVIANLE, adj. Prompt et zelé 
à rendre service. Officiosus, a, um. (ac. 

SERVICE, s. mm. {e L'etat ou Les 
fonctions de domestique. Pamulatus,üs, 
w. Cic. Manisterium, ii, n. Liv. = Le 
service des esclaves, Ministerium ser- 
vorum. Just. Le — de leur maltre est 
dur, Domino aspero serviunt. Cic. Pour 
que ton — soil mieux fait (= pour 
qu'on te serve mieux), Quo commodius 
libi ministretur (à l'impers. pass.). 
Cie. Prendre un cuisinier à son —, 
Coquum conducÿre Ce ts, duxi, ducium 
= preodre à gages). Plant. Entrer au 
—, C. S'excaGen 29.[Ceux] qui ont été 
en —, Quiain famulatu fuerunt. Cic. 
Être en — chez qqn. Être au — de 
ago. C. senvin, act. 1°. Celni qui est 
chargé du — de la chambre, de la 
able, Cubiculi minister (tri), m. Liv. 
Minister mensæ. Amm. Les gens de 
—, Vos. ci-apr. 4. [| Fig. (Alliènus) 
sera à lou service, Tibi serviet (de 
servire, io, is,iviet ti, ifum, n.). Cic. 
Nous avons tuut mis au — du peuple, 
A nobis omnia adminisirala sunt po- 
pulo (au dat.1. Cic. S'ils ont acquis 
ga: supériorité de vertu, d'esprit. de 

ortune, qu'ils metlent ces avantages 
au — de leurs proches, Si quam præs- 
tantiam virfutis, ingenii, fortunæ con- 
seculi sinf, ea suis imperliant (de im- 
pertire, do, ts, iui el it, ifum). Cic. Se 
sacrifier au — de qqn, L'sui ulicujus 
vifam impend%re. Tac. Tout ce que 
nous avuns apporté aa — de la répu- 
blique, Quidquid ad rempublicam attu- 
limus. Cic. Consacrer tous ses efforts 
au — de la république, Omni curê in 
rempublicam incumbére, n. Cic. Bles- 
sure reçue au — de la république, 
Vulnus ob rempublicam acceplum. (ic. 
[Faire qq. ch.) pour le — de qqn, 
Alicuyus causä on gratid. Cic. Voy. 
rocr 3e. La forlune est au — du 
corps, Res familiaris est corporis mi- 
nisira ou famula. Cie. La verlu au — 
de la volupté, Virtus voluplati ser- 
viens. Cic. || Formule de politesse = 
Quy a-t-il pour ton service? Quid 
vis? Ter. Je suis Lout à ton —, Tibi 
servio. Plaut. Tuus sum. Plaut. Tout 
mon pouvoir auprès de César est, 
sera âton —, Quidquid apud (Cæsarem 
valebo, valebo tibi. Cic. [1 2° L'ensom- 
ble des domestiques, des gens de ser- 
vice. dMinisteraum, ti, 0. Plin. Just. 
Famulitium, n. Spart. : Le service de 
la cour, Aulicum ministerium. Lampr. 
ou fainnulitium. Spart. |} 3° Emploi, 
Fonction de ceux qui servent l'État, dans 
une magistrature, dans l’armee, etc.; 
manière dont on s'est acquitte de son 
emploi; temps pendant lequel on a servi. 
Munus, neris, n. Cic. Ufficium, ii, 0. 
Cic. Ministerium, n. Liv. Pl.-j. Opera, 
#, f. Cie. = Services civils, Munera 
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civilie. Cie. Service militaire, Voy. 
pl. bas So. Le — des matelots, Afinis- 
ferium naulieum. Liv. Faire le — 
d'esclaves publics, Publicorum servo- 
rum offcio uu ministerio fungi (dép.). 
Pl.-j. Paire son —, Administrare, 0. 
Cæs. Sen. Vitr. Être rhef de —, Être 
prenosé à qq. —, Alicut officio præ- 
esse. Cæs. Leslieuteuantside Pompée] 
se partagent les services, Legati vffcia 
inter se parhuntur. Cæs. Reprendre 
sun service, Ad officium reverti, dép. 
Traj. ap. PL.-j. Qui a été au — de 
l'État, Raipublicæ muneribus perfunc- 
tus (a, um). Cic. Voy. FONCTION 1° el 
20, æupLor 20 et 30, cuanaz 8°. Hom- 
mes qui se sont signalés par des ser- 
vices éclatauts, Viri quorum opera 
erimia in rebus gerendis fuit. Cie. || 
désire la gloire puur récompense de 
ses —, Mercedem rerum geslarum (le- 
siderat gloriam. Cic. En récompense 
des — qu'il avait rendus en Afrique, 
Ob res in Africä gestas. Suet. Faire 
ane année de service, Annuam operam 
edrre. Liv. Nous avivns fin: notre an- 
née de —, Annuum lempus Jam eme- 
ritum habebamus. Cic. Mon année de 
— expire le trois des caleades, An- 
nue mihioperæ ante diem lertium ka- 
lendas emerentur, dép. Cic. Mon mois 
de — finit aux kalendes de septem- 
bre, Menstruum meum kalendis sep- 
tembris fiuriur, pass. PL.-j. |] 4° Temps 
pendant lequel un employé exerce reel- 
lement ses fonctions : Être de service, 
Officro suo fungi, dép. Cic. || 5° Ab. 
Service militaire; manière dont on fait 
son service militaire; temps qu'il a dure. 
(Melrer de suldat) Mila, æ, f. Cic. 
Solde militaire; anoées de service) 
tipendia, iorum, n. pl. Cie, : Service 
mihtaire, Mèmes traduct. Age requis 
our le —, Ætas militaris. Liv. Tac. 

ever Lous les hommes ayant l'âge 
requis pour le —, Omnem militarem 
ælatem ercire. Liv. Dès qu'il eut l'âge 
d'entrer au —, Ubi prinum ætas mi- 
lütiæ patiens fuit. Sail. [Homme] hon 
pour le —, Qui munus malitiæ susti- 
nére polest. Cic. Qui arma ferre potesi. 
Liv. Imprapre an —, Inutilis bello 
ou ad pugnam. Czs. Se former au —, 
Mihtiam usu discëre. Sall. Supendiis 
faciendis sese exercère. Sall. Preodre 
dn —, Sponte malitiam eumêre. Tac. 
Entrer au —, dfilitiam capess®re, Plin. 
Être au —, Faire soa —, Mihfare, n. 
Cie. Sripendia fac#re. Liv. Voy. sER- 
vin 20. Faire un — snnuel, Annua 
slipendia merëre ou mereri (dép.). Liv. 
Faire un — qui dure toule l'annee, 
l'erennem militiom facëre. Liv. Deu- 
tième année de —, Secundum stipen- 
dium. Plin. Achever son temps de —, 
Finir son —, Stipendia emereri, dép. 
Liv. Hoinme qui à Êni son —, Homo 
emeritis stipendiis. Sall. Emeritus, à, 
m. Tac. Suet. Les soldats dual le — 
était expiré, Mailtes qui jam ctipendiis 
confectis erant. Cic. Temps de — Bni, 
Finitum stipendiorum tempus. Liv. 113 
dernandaienl ja fin de leur —, Finem 
militis orabant. Tae. Rentrer au —, 
Besumére militiam. Tac. Jouir de 
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l'exemption du —, Militiæ vacationem 
habere. Cæs. Homme qui n'a jamais 
failde —, Homo nullius stipendi. Sall. 
Voilà quels furent les services de ces 
bommes, fzc fuit illorum militia, 
Liv, Ses — furent très brillants, 
Militie prætlara facinora fecit. Sall. 
De longs —, Longa militia. Liv. Avoir 
heaucoup de service, Multa stipendia 
habère. Liv. Avoir égard à l’ancien- 
nelé des services, Rationem stipen- 
diorum habëre. Liv. Un service de six 
mois, Militia semestris. Liv. Soldats 
qui comptent plusieurs années de —, 
Milites plurimorum stipendiorum. Liv. 
J'ai vingt-deux ans de —, Viginti 
slipendia annua in exercilu emerila 
habeo. Liv. Jeunesse qui a déjà huit 
ans de —, Juventus cetavo jam sti- 
pendio functa. [Tirt. Comptanl chacun 
vingl ans, et plus, de —, Vicena, aut 
supra, stipendia numerantes. Tac. || 6° 
Action de monter la garde, d'être de pi- 
quet =: Être de service, C. Monter la 
GARDE 5°. Faire le — de sentinelles, 
Manus vigiliarum obire. Liv. || 7° En- 
semble de travaux pour lesquels sont 
necessaires des groupes d'employes. À d- 
ministralio, onts,f. Cic. Officium, ti, 
u. Suet. : [Augnste]créa de nouveaux 
services, Novaoffcia ercogitavit. Suet 
l'réposé à l'ensemble du service ma- 
ritime, Toti officio maritimo præpo- 
situs. Cæs. Les employés des services 
publics, Ji per quos publica adminis- 
trantur. Sen. Entraver le service d'un 
port, Adininistrafiones portis impe- 
tre. Cæs. || 8° Usage qu'ontire de cert. 
animaux, de cert. choses. Utilitas, atis, 
f. Col. = Les services que nous pou- 
vons tirer de chaque grand animal, 
Usus quem ex quaäque belluä habère 
possumus. Cic. Ce fer rendra de buns 
—, Ferrum istud bonas ecet ope- 
ras. Sen. Qui est d’un bon service, 
C. urice. Les services nombreux que 
rend cel animal, Hujus animals plu- 
rime opera (de opus, n. — travail). 
Col. Les — que rendent les meinbres, 
les rivières, Membrorum opportnuitas 
(ais) f, Cic. Opportunitaies fluminum. 

ic. Vaisseaux hors de service, Naves 
ad navigandum inutiles. Ces. Racine 
qui ne rend aucun —, Radir nullius 
usüs. Plin. || 9° Assistance qu'on donne 
à qq. Opera, æ, f. Cic. Utilitas, atas, 
f. Cie. = J'ai besoin de tes services, 
Operam desidero tuam. Cic. Je l’as- 
sure de mes —, Tibi operam dedo. 
Plaut. Promettre ses — pour nne af- 
faire, Operam in rem profiteri, dép. 
Cie. Rendre service à qqn. Operam 
alicui dare Où commodare ou navare 
ou præbëre. Cic. [Apollonius] m'a 
rendu de grands services, Mihi magno 
usut fuit. Cic. [Tiron] me rend des 
— précieux, Mirabiles utilitates mihi 
præbet. Cic. J'ai déjà rendu service en 
venant ici, Jam navavi operam, quod 
huc veni. Cic. Je puis me passer de 
les services, Utilitatibus fuis possum 
carëre. Cie. Voy. ci-après 10e. || 10° 
Offico qu'on rend à qqn. Officium, ui, n. 
Cie. Meritum, à, n. Cic. Benefcium, 
ii. D. Cic. : Rendre uv service à qqa, 
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Officium alicui adhibere. Cie. Benef- 
cium alicui deferre où dare. Cic. Off- 
cium ou Beneficium in aliquem con- 
ferre. Cie. Beneficium apud aliquem 
collocare ou ponère. Cie. Alicui bene- 
factre (io, is, fecr, factum). Sal. De 
aliquo bene mereri (eor, éris, meritus 
sum), dép. Cic. Rendre un éminent 
— à tons les gens de biea, À bonis 
omnibus summam graftiam inire. Cic. 
Rendre des services signalés à qqa, 
Aliquem marimisbenefciisornare. Cic. 
Readre de plus grands — à qqn, De 
aliquo melius mereri. Cic. Qui a renda 
à qqn, à la république des —, des — 
excellents, signales, extraordinaires, 
De aliquo, De republicä bene, optime, 
mirifice, divintins merifus (a, um). 
Cic. La conscience des — que je rends, 
Conscientia meorum officiorum. Cie. 
L'importance des — que tu m'as ren- 
dus, Magnitudo fuorum erga me meri- 
torum. Cic. Ce service si important 
rendu à Lont le monde, floc fantum in 
omnes mortales beneficium. Cic. Servi- 
ces rendus à l'État, Beneficia in repu- 
blicä posita. Cic. Merita in rempu- 
blicam. Cie. — reçus, Accepta bene- 
ficia. Cic. Empressé à rendre ser- 
vice, In promcrendo diligens. Cic. Voy. 
SKRVIABLE. || Rendre de mauvais ser- 
vices, Male mereri. Plaut. Rendre de 
mauvais — a la république, Perni-. 
ciose de republicä mereri. Cic. Voy. 
orPICE 3%, DIPNFAIT 40, || 11° Cele- 
bration solennelle de l'office divin. Res 
(et) divina (æ),f. Nep. Liv. : Celébrer 
le service divin, Rem divinam facère. 
Liv. || 12° Office public pour un defunt. 
*Offcium (ii) erseqmiale (is), n. Eccl. 
11 430 Nombre de plats qu'on sert à la 
fois sur la table et que l'on Ôte de même. 
Mensa, æ, f. (= lable apportée toute 
servie). Cic. = Le premier service, 
Cena prima (= le comniencemenl da 
diner). Mart. Le second mr le des- 
sert : fruits, zins, friandises), Secunda 
mensa. Cic. Nep. Au momeut du se- 
cond —, Appositä secundä mensé. 
Cic. On offre le miel au second —, 
Mel in secundam mensam administra- 
tur. Varr. Diner à lruis services, À 
six —, Cena fernis ferculis, senis fer- 
culis (de ferculum, n. = plateau sor 
lequel on apportait ordin. chaque 
service). Suet. Enlever un service, 
Tollëre fereulum. Petr. || 46° Assortl- 
ment de vaisselle ou de lingo qui sert à 
table. Mfinistertum, ii, 0. Lanpr. Syn- 
thesis, is, (. Stat. Mart. Voy. vais- 
SBLLE, LINOE. 

SERVIETTE, s. f. 4° Linge pour 
s'essuyer (à table). Mappa, æ, f. Varr. 
Hor. Petr. Mantele, 15, 0. Virg. || 2° 
Linge pour la toilette. (En gèn.\ C. 
LINOS. (Pour les mains) Munutergtum, 
ii, n. Jsid. (Pour le visage) Faciter- 
gium, n. {sid. 

SENVILE, adj. {° Qui appartient à 
l'etat d'esclave. Serurlis, m. f.,e, 0. 
Cic. (| 2° Fig. Bas, rampant. Abjectus, 
a, um. Cic. Quant. nmilis, m. f.,e, 
n. Cic. Veil. Voy. 648 (adj.) 12e el 
130. || 3° Fig. Qui s'attache trop à l'iml- 
tation d'un modèle. ” Servilis, m. f..e, 
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n. (Georg. Sm.). : Imitateur wervile, 
Servilis imilalor (Georg.). Imilation 
—, Nimia umitatto. Cic. 

SENVILEMENT, adv. 1° D'une ma- 
niere basse. Serviliter. Cie. Voy. das- 
6EMEnT. || 2° Fig. Trop exactement. 
*Serviliter. 


SER VILITÉ, s. f. 4° Esprit de ser- 


vilude, bassesse d'âme. Hrmilitas, atis, 
f. Cic. Abjectus (i)animus (1), m. Cie. 
Voy. Ba6sr5az 4° el 5°. || 2° Fig. 
Exactitude excessive. Voy. S&RvILE 3°, 
BERVILEMHNT 2°. 


SERVIR, v. neul. 1e Être esclave, 


domestique, serviteur. (En gén.) Famu- 
lari, dép. Cic. In famulatu esse. Cic. 
(Seul. comme esclave) Servire servi- 
tutem. Plaut. Cic. Liv. Quint., el abs. 
Servire, io, is, ivi et ti, ttum, on. Cic. 


In servitute esse. Cic. Serviiutem pati 


(ior, ris, passus sum), dép. Liv. = 
Servir chez qqu (= servir qqn), Voy. 
sænvir (acl.) 19. Celui, Celle qui sert, 
Voy. ESCLAVE 1°, DOMESTIQUE (9. m. 
f.). |[ 2° Faire le service militaire. Afi- 
litare, n. Cuc. Merëre stipendia, el abs. 
Merëre, e0, es, rui, ritum, n. Cic. Ale- 
rer stipendia, et abs. Mereri, dep. 
Cic. Stipendia facïre (io, is, feci, fac- 
tum). Sail. : Servir daus la cavalerie, 
dans l'infanterie, Merëre equo (ou 
equis). Cic. pedibus. Liv. 1 servait 
comme simple soldat en Macédoine, 


In Macedont& miles erat. Cic. Servir 


dans l'armée de qqn, In exercitu ali- 
cujus mililare. Cic. ou esse. Liv. — 
sous le commandement de qan, Me- 
rêre aliquo imyeranie. Cæxs. aliguo im- 
eratore. Liv. sub aliquo imperatore. 
Liv. sub aliquo. Frontin. Celui qui 
sert avec qqn, Alicujus commilito 
(onis), m. Cic. Servir avec qqn, Ali- 
cujus commililio uti, dép. Quint. Re- 
fuser de —, Detrectare malitium. Cæs. 
Homme qui n'a jamais servi, flomo 
nullius stipendii. Sall. |] 3° Faire l'of- 
fice de, tenir lieu de =: Servir de père 
à ag. Alicui esse parentis loco ou 
in loco. Cic. parentis numero. Cic. 
Qu'il prenne qqn pour lui — d'in- 
structeur, Sumat aliquem moniforem. 
Sall. — de récompense à qqn, Ali- 
cui pro mercede Où pro præunio esse. 
Cic. La Sicile nous a servi de 
Trésor, Sicilia nobis pro ærario fuit. 
Cic. Afin que les forteresses ne ser- 
vissent puint de refuge uux ennemis, 
Ne castella receptaculo hosfibus essent. 
Liv. Voy. Faire l'orricz 2°, Tenir 
LIEU 6°, REMPLACER se éc Être utile, 
propre, bon à qq. oh. Usui esse (sum, 
es, fui, futurus), 0. Cæs. Liv. Esse 
ulihtati. Cie. Usum ou Utilitatem af- 
ferre (fero, fers, attuli, allatum). Cic. 
Utilitatem habëre (e0, es, bui, bitum). 
Cic. Prodesse, prosum, prodes, profui, 
profulurus, n. Cic. Profictre, io, us, 
feci, fectum, n. Liv. 3 Cela servira à 
deux grandes choses, In duas res ma- 
gnas id usui erit. Liv. Elles servent à 
une foule d'usages, Bfille sunt usus 
earum. Plin. Qui sert à la construc- 


tion, à celui qui construil, Ædificanti 
utilis (m. f., e, n.). Quint. Servir à 
la décoration d'un temple, Esse ad 
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omandum lermplum. Cie. Los choses 
qui servent au bain, à la parure, au 
repas. £a quæ ad lavationern, ad exor- 
nalionsm, ad epululionem pertinent 
(de pertinäre, el et ent, uit el uerunt, 
8. sup., a.). Col. Les choses qui — à 
faire la guerre, Ea quæ ad bellum 
usui sunt. Czæs. (Cela) serl beaucoup 
à construire des navires, Magnos usus 
affert ad navigis Jacienda. Cie. Tout 
ce qui peut servir à entretenir le feu, 
Quidquid alendo igni aptum est. Curt. 
Cela sert à augmenter les commodités 
de la vie, Id ad vitæ commoditatem 
conducit (de conducëre, ducit el ducunt, 
durit el durerunt, ductum, n.). Cic. 
La laine des brebis — 4 vétirl'homme, 
Ovium villis Aomines vestiunfur. Cic. 
[es] meosunges lui servaient 4 enfer 
es espérances du roi, Mendaciis regis 
spem inflabat. Liv. Le discours ne 
servit qu'à faire..., Oratio ad id modo 
valuit, ut facëret. Liv. Ton explica- 
lino ne nous a pas peu servi pour les 
recherches que nous faisons, Multum 
ad ea, quæ quærinns, explicatio [ua 
profecit. Cic. Remède qui serl à, Voy. 
eppPicace. Ma leltre ne te servira à 
rien, Nihïil tibt litteræ mez proderunt. 
Cic. [Cela] ne te sert guère, ne Le — 
pas à graud'chose, Tibi parum pro- 
dest. Cic. Homme qui ne — à rien en 
ce monde, Homo ad nullam rem ufilts. 
Cic. 11 ne — jamais à rien de faire le 
mal, Nunquam ufile est peccare. Cie. 
Voy. NuTILE. [!ls pensent] que la phi- 
losophie ne — de rien, Nihil prodesse 
philosophiam. Cic. L'amitié ne — de 
rien, Nulla est utilitas ex amicitiä. 
Cic. Je ne vois pas à quoi l'a servi 
l'étude du droil, Quid frbi juris exer- 
eitario profecerit, non intelligo. Cic. 
quui servent les membres? Quæ est 
utilitas membrorum ? Cic. À quoi — 
ces choses? Quorsus hæc pertinent ? 
Cic. Que sert-il, À quoi — -il d'af- 
firmer? Quid opus est affirmare ? Cic. 
quoi a-l-il servi qu'il aanonçäl 
cela? Quid attinuit eum id nuntiare ? 
Cic. Que me sert de faindre? Quid 
mihi fingère prodest? Ov. Voy. non 
1°, prorne 8°. Faire servir qq. ch. 
au malbeur de qqn, Aliquid ad perni- 
ciem alicujus convertëre (0, is, verti, 
versum). Cie. Faire — sa raison à 
praliquer la frande, Convertëre ratio- 
nem in fraudem, Cic. Faire — À son 
avantage la sagacité des chiens, Sa- 
gacifate canum ad suam ulilitatem 
abuti (or, #ris, usus sum), dép. Cic. 
JL 5° Être d'usage. In usu esse (sum, es, 
ui, futurus), n.Col. : Servir beaucoup, 
In mazximo usu esse. Plin. Les choses 
qui nous servent, Res quibus utfimur 
de uti, or, #ris, usus sum, dép. ; abl.). 
ie. Avoir déjà servi, Jam fuisse in 
usu. Col. À force de servir, Usu. Ov. 
Mobilier qui s'use à force de —, Su- 
pellez quæ pluribus offciis conteritur, 
Quant. Réparer les navires qui pen- 
venl encore —, ReficËre naves qua 
possunt usui 6556. Liv. Ne pas —, 
Nullum usum habëre. Plin. Sine usu 
esse. Plin. Racine 


ui ne sert pas, 
Radiz nullius usüs. 


lin. 
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Sænvre, v. act. 1° Être le domestique 
de qqn = Servir qqn, (En gén.) Alicui 
famulari, dép. Cat. (Comme esclave) 
Alicui servire (io, is, ivi et ii, itum), 
n. Cic. Servire apud aliquem. Plaut. 
Celui, Celle qui sert qqo, Voy. «s- 
CLA VE {0, DOMESTIQUE (5. m. f.) do. 
2° Rendre à qqn des services en qualit 
do domestique : Servir qqn, Àlieui mi- 
nistrare, n. Cic. Minisieria alicui fa- 
cüre (io, is, feci, factum). Just. Tu es 
mieux servi, Trbi commodius minis- 
tratur (à l'impers. pass.). Cic. || Ahs. 
Servir à table (= 8e tenir près de la 
table, au pied du lit des convives), 
ÀAd mensam econsistére (o, is, stiti 
s,sup.), n. Cic. Ad pedes siare (0, as, 
sleti, sfatum), n. Suet, Celui qui sert 
à la chainbre, Minister (tri) eubiculi. 
Liv. || 3% Rendre à qqn des services 
semblables ou analogues à ceux d'un 
domestique. Alicus inservire (to, is, 
avi, 1lum), n. Cie. Liv. deservire (6. 
parf. ni sup.), n. Cic. : Servir ses 
amis, Amicis operam præbêre (e0, es, 
bui, bitum). Cie. — qqn (qui est ma- 
pue) Aliquem ministrare. Col. || 4° 
Rendre certains services à qqn qui of- 
ficie, ets. = Servir qqn qui ure un 
sacrifice, Alicui sacrificanti przsto 
esse. V.-Mar. || 6° Rondre à Dieu le 
culte qui lui est dû = Servir Dieu, Deo 
famulari, dép. Laet. Voy. coute 1°. 
Celui qui sert Cybèle. Idræ matris 
famulus (i),in. Cic. || 6° Rendreä l'État, 
etc., des services dans un emploi =: Ser- 
vir l'État, Navare operam reipublicæ. 
Cie. || 7° Travailler pour qqn, fournir 
qqn: 1lme sert (= je l'empluic), Voy. 
ESIPLOTER 2°. || 8° Donner à qqn dans 
un repas de quol manger on boire = 
Servir qqn, Alteui minisirare, n. Cic. 
Tac. — qqn dans de la vaisselle de 
terre, Alieui fictilibus ministrare. Tac. 
Sers Trébius, Trebio da (de dare, 0, 
as, dedi, datum). Juv. Ad Trebium 
pone (de ponëre, 0, Îs, posui, posiftum). 
Juv. }] Abs. On sert dans les plus 
grandes coupes, Mazimis poeulis mi- 
nistratur (à l'impers. pass). Cic. [| 
9° Donner un repas à qqn : Servir un 
dtner, — à diner à qqn. Cenam alicui 
dare. Cie. || 10° Mettre la table et la 
couvrir de plats, de mets = Servir la 
toble, Mensam cibis exstruÿre (0, is, 
struxi, structum). Cie. Table servie, 
Mensa ezstructa. Cie. |] 11° Placer les 
mets sur la table : Servir le diner, Ce- 
nam apponêre (0, is, posui, positum). 
Ter. inferre(fere, fers, intuli, illatum). 
Sen. — le dessert, Secundam mensam 
inferre. Plin. Le dessert ayaut eté 
servi, Aprosif& secundä mensä. Cie. 
Servir le diner dans de la vaisselle 
d'argent, Apponère cenam in argento. 
Pl.-). || 12° Apporter et presenter un 
mets, eto., dans un repas : Servir les 
mets, Cibos ministrare. Tac. — des 
mets à qqn, Cibos in mensam alicui 
apponÿre moy: Aie). Plaut. — le miel 
au dessert, el in secundam mensam 
administrare. Varr. || Abs. Sers, es- 
clave, en commençaut par le haut, 
Da, puer, ab summo. Plaut. Servir à 
table, Voy. ci-dessus 2°. || 13° Donner 
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d'un mets, eto., à qqn = Servir qu porc 
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tres, Fpsi inler se possunf alti aliis 


à qqn, Poreum alicui ponëre(voy. 11°). [rés (prosum, prodes, profui, pro- 


Mart. — à qqn seulement le strict 
nécessaire, Alicui tantum, quod salis 
est, apponÿre. Cic. — du vin, Vinum 
mintstrare. Curt. {1 sert à hoire à Ju- 

iter, Ministrat Jovi bibére. Cic. || 14° 

endre de bons offices : Servir qqn, 
Alicui servire (voy. 1°), n. Cic. pro- 
desse (prosum, prodes, profui, profu- 
turus), n. Cie. Operam alicui navare. 
Cic. præbére (eo, es, bui. à Liv. 
Officium suum alicui præstare (0, as, 
stifi, stitum, sfaturus). Hirt. — qqn 
dans ane affaire, Aliquem in re adju- 
vare (os as, juvi, juium). Cic. — la 
république, Reipublicæ servire. Cic. 
Bien — qqn, la république, De aliquo, 
De republic& bene mereri (cor, ëris, 
ifus sum), dép. Cic. On l'a fort mal 
servi, Cum eo pessime actum est (im- 
pers.pass. de ag/re. o,is,egi).Cic.Voy. 
arnvice Joel 100,108 4°. || 160 Faire 
q. ch. d'arantageux pour qqn, agir dans 
l'interét de qq. ch. Servire (ve. YA 
m. (dat.j. Cic. : Servir les intérêts de 
gqa, l'interêt géneral, Servire com- 
modis alicujus. Cic. communi utilitati. 
Cic. — les intérêts de la patrie, Pe- 
tri fevére (eo, es, favi, fhutum), 0. 
Cie. — les passions de qu. Studiis 
alicujus grattfcari, dép. T'ac. — à la 
fois sa passion el son mtérèl, Libi- 
dini simul e( usui parëre (c0, es, rui, 
ritum), n. Sall. — la gloire de qqn, 
Alicujus laudi servire. Cic. gloriz fa- 
vére. Cic. — les hainena, Ouiis sub- 
acribYre (0, 18, scrinsi, seriptum), D. 
Liv. Mal— les intérêts de 5a patrie, Pa- 
triz male consulëre @ is. sulut, sul- 
mm n. Wep. || 16° En parlant d'une 
ch. Etre utile à qqn, 4 qq. ch. : La terre 
toujours prèle a servir les mortels, 
Terra usüs mortalium semper ancilla 
{= servante). Plin. Les circons- 
tances l'ont bien servi (— lui ont été 
favorables), Voy. ravoraBLe 2°, Si 
la mémoire me sert bien (= si j'ai 
bonne mémoire); La mémoire m'a 
mal servi (= m'a fail defaut), Voy. 
MÉMOIRES (S. na 1°. Rien ne sert mieux 
la parole, Nulla res tantum ad dicen- 
dum proficit (de proficëre, io, feci, 
fectum. n.). Cie. Voy. AIDER, 6RCON- 
pen. || 17° Faire la manœuvre de, faire 
fonctionner qq. ch. Audministrare. act. 
Cæs. || 18° Au jeu de paume. Envoyer 
la balle 4 qqn. Voy. 1. saLLe je. || 190 
Payer, acquitter. Pendêre, o, is, pe- 
pendi, pensum, act. Cic. Voy. PENSION 
3°, REDEVANCE, PAYER 19 el 2°. 

Se sanvin, v. 1° Réf. Se rendre à 
soi-méms les services que rend un do- 
mestique. (Ne pas se servir de domes- 
tiques) * Neminem famulum in usu ha- 
bére (eo, es, bui, bitum). D'apr. PL.-j, 
Se passer de domestiques) * Famu- 

run operä carère (e0, «s, ut, ilurus), 
D. (Faire le service d'un domestique) 
* Famuli oficiis fungi (or, Eris, func- 
tus sum), dép. D'apr. Ter. (Heaut., &, 
4, 14). |] 2e RéQ. Servir son propre 
interêt, Voy. inrénèr 1e. {| 3° Récipr. 
Se rendre qq. service l'un à l'autre : 
lis peuvent se servir les uns les au- 


futurus), D. Cic. || 4° Prendre soi- 
méme de ce qui a été mis sur la table. 
Voy. PRgNDnE 10.[b° Réf. Fairo usage 
de gr. ch. Uti, or, éris, usus sum, dep. 
{abl.). Cic. Adhibëre,eo,es,bui, bitum, 
act. Cic. In usu habëre, act. Suet. : Se 
servir de cuivre, Utiære. Cæs. Se — 
d'un vase d'argent, Argenteum vasin 
usu habëre. Suet. On désire les ri- 
chesses pour s'en —, Erpetuntur di- 
vitiæ, ut utaris. Cic. On se sert heau- 
coup de la rue (sorte de plante), Ruta 
in mazimo usu es{. Plin. Racine dunt 
onne se — jamais, Radir nullius usüs. 
Plin. Se servir de l'iamhe dans ses 
pièces, Adhibère iambum in fabulis. 
Cic. Se — d'un vieux mot, Verbum 
velus usurpare. Plaut. Pour me — 
d'ua mot de Cicéran, Ut verbo Cice- 
ronis utar. Quint. On commença à se 
— de [ce] mot, In usu esse verbum 
cœput. Sen.-rh. Mot dont on se sert 
communément, Voy. usrré. Mots dont 
om ne se — plus, Verba ab usu re- 
meta. Quint. Se servir de cornes en 
guise de coupes, Uticornibus pro poeu- 
hs. Czs. Tours dont ils se servent 
comme d'obhservaloires, Turres quibus 
speculis utuntur. Liv. Se servir de la 
raison comme d'un creuset, Rationem 
adhibére ianquam obrussam. Cic. Les 
insiruments dont elles se servent 
pour le travail de la laine, Instru- 
manta quibus ad lanificia utunfur. Col. 
On ne peut se servir de cet argent 
pour la guerre, Ea pecunia non polest 
in bellum usui esse. Liv. 11 brisa son 
aoneau de penr qu'on ne s'eu servil 
pour faire..., Fregit annulum, ne usui 
esset ad faciendum. Tac. || 8° Réf. 
Prendre qqn pour aide, eto. In usu ha- 
bère (eo, es, bui, bilum), act. PL.-j. 3 
Les soldats dont il se sert, Milites 
quorum operàä ulifur (voy. 4°). lurt. 
il c'était servi utilement de lui, Fujus 
operä utili nsus erat. Cæs. Pour faire 
ces sacrifices ils se servent des drui- 
des, Administris in ea sacra druidibus 
utuntur. Cæzs. J'ai résolu de me servir 
de Loi pour le pouir, Stutui fe mnistro 
uir ad eum puniendum. Curt. Se — 
de qqn pour luer Attale, Uti aliquo 
ministro occidendi Attalum, Curt. || 7° 
Proo. Être servi. S'expr. par les pass. 
des v. act, cilés à SERVIR, act. 
SERVITEUR, s. m. 1° Celui qui 
est au service d'autrui. (Esclave) Ser- 
vus, 1, m. Cic. (Domestique) Famulus, 
t, m. Cic. : De servileur, Famularis, 
m. f.,e, n. Cic. Les servileurs (— 
l'ensemble desesclaves d'une maison), 
Familia, æ, f. Cic. || Fig. Serviteur 
du Christ, Christi famulus (i). m. Aug. 
servus, @. Aug. J'ai loujours été le 
dévoué — de l'Élat, Reipublicæ sem- 
per servii (de seruire, io, is, iui el üt, 
itum, 0. ; dal.). Cie. Être uu bon — de 
l'État. Optime de republicä merëre (eo, 
es, rui, ritum), n. Cie. || 2° Terme de 
politesse : Être le très huruble servi- 
leur de qqn, Alieui humiliter servire 
(voy. 4°), n. Liv. || Qr. Votre ser- 
vileur (= moi), Ego. Cic. || 3° For- 
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mule de salutation. (En abordant qq) 
C. BonJoon. (En prenant congé) C. 
ADIEU °. || 6e [ron. Pour marquer qu'on 
refuse, qu'on renonce : Je suis votre 
serviteur, el,ellipt, Votre —, on sim- 
pl. Serviteur, Valeas. Cic. Voy. ADteu 
20, — aux coucis, Valete, curæ. Petr. 

SERVITUDE, s. f. 19 État de celui 
qui est esclave; etat d'un peuple qui a 
perdu son independance. Servitus, uiis, 
f. Cic. Servatiumn, ii, n. Sall. Cie. = 
Plèbe faite pour la servitude, Plebs 
nafa ad serviendum. Liv. Ilaime mieux 
la — que la guerre, Servire quam pu- 
gnare mavult. Cic. Vay. scLavaan 1e 
et 2°. || 2e Fig. Sujetion, contrainte. 
Servitus, utis, Ê. Quint. Voy. Ass TIR 
TISSRMENT 2e. || 30 T. de droit. Assu- 
jethssement imposé sur un fonds, ete. 
Servilus, utrs, [. Cic. : Les serviludes 
rurales, Servitutes prediorum rustico- 
rum. Ulp. Imposer une servitude à 
un fonds de terre, Servitutem funds 
imponère. Cic. [Ces] soulerrains 6e- 
ront grevés de quelque —, Specus 
servifutis alhquid habebunt. Cic. Les 
terres qui avaient des servitudes, 
Prædta, quæ serviebant (de servire, io 
is, jui et 1, éfum, n.). Cie. Terres qui 
ont des —, Prædia serve. Cis. Tetres 
qui n'ont pas de —, Prædia libera. Cic. 

SES. plur. de 60N (adj.}, Vuy. ce m. 

SÉSAME, 8. m. Sorte de plante. Se- 
samum, 1, D. Col. l'lin. à De sésame, 
Sesaminus, a, um. Plin. 

SESÉLI1, 3. m. Sorte de plante. 8e- 
selis, ts, f. Cic. 

SÉSOSTRIS, roi d'Égypte. Sesostris, 
tridis, abl. ri, m. l'lin. 

SESQUIALTÈRE, adj. Se dit de 
deux quantites dont l'une contient l'autre 
une fois et demie. Sesquiaiter, era, 
erum. (ic. 

SESSILE, adj. Qui n'a de pédi- 
cule, de peliole. Sessilis. m.f.,e,n. Plin. 

SESSION, s. f. 1° Temps pendant 
lequel un corps deliberant est assemble. 
Sessio. onis, f. Lip. || 2° Seance d'un 
concile. C. sÉANCE 3°. 

SESTERCE, 8. ©. Monnaies romaine, 
pièce d'argent, qui, sous la republique, 
valait deux as et demi. (Sung.) Sester- 
lius, ii, m. Cic. Sestertius (11) num- 
mus (Ÿ), m. Col. Nummus, i, m. Cic. 
{Plur,) Sestertii, im et moins s0nv. 
torum. Cic. Sestertiilièm) nummi{dm). 
Col. Nummi, dm et orum. Cie. Quand 
il s'agit d'une somme ronde soit de 
plusieurs milliers, soit d'un million 
ou de plusieurs millions de sesterces, 
on remplace ordinairement Sestertii, 
elc., soit par Sestertia, 8. n. pl., Soil 

ar Sestertium, ii, s. n. sing, avec 
esquels on forme des expressions 
abrerées dont 11 sera parlé plus foin. 
Ï| Souwes D'UN SRSTERCE À DEUX MILLE 
SESTERCES : À sesterce, Unus sester- 
tius. Quint. Unus nummus. Cic. 2 ses- 
terces, Duo sestertii. Cic. 300 —, 
Trecenti sestertii. Gell. 600 —, Sex 
centi sestertii nummi. Col. 1950 — 
Mille nongenti quinquaginta sestertil 
nummi. Col. |] De veux miLLE À UN 
million :2 mille sesterces, Duo millia 
sestertiorum. Col., el plus brièvement, 
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Duo sesteriia. Gell. (Le subst. plur. 
neul. Sestertia représente Mille ses- 
terces. Il ne doit être employé qu'au 
nomin. et à l'acc., parce qu'aux au- 
tres cas il se confondrait avec le 

lur. de Sestertius). 600 mille —., 
Sesterliüm ou Sestertiorum sercenta 
madlia, et plus brièvement, Sercentu 
sestertia. Cie. 1 mille —, Septem ses- 
terlia, or. 100 mulle —, Sertertia 
centum. Sail. 200 wnille —, Sesteriia 
ducenta. Sail. |] À PARTIR D'UN MILLION 
: À uulhion de sesterces, Decirs cen- 
tena millia seslerliorum (= dix fois 
cent mulle sesterces). Cic., el plus 
brièvement, Decres sesterlium. Liv. 
Tac.(Le subst. neut. sing. Sestertiumn, 
üi, représente Cent mille sesterces. 
l'est lonjours construil avec un ad- 
verbe numéral el n'a pas de pluriel). 
48 millions de —, Sestertium centies 
et octogies (— 190 fois cent mille —). 
Cic. 400 millions de —, dillies ses- 
teriium (= 4 000 fois cent mille —). 
Cie. Tac. La somme d'un aullion de 
—, Summa decies sesterlii. Liv. l'os- 
sesseur de 300 millions de —, Ses- 
tertii ter mallies possessor. Tac. 5 mil- 
lions de — ayant élé reçus, Acceplo 
quimquagies sesierlio. Tac. Acheler une 
perle 6 milliuns de —, Seragies ses- 
lerlio margarilam mercari. Suel. J'ai 
reçu 2235417 —, Accepi vicies du- 
centa triginta quinque millia quadrin- 
gentos decem et septem nummos. (Dans 
cette phrase, seslerlium est sous-en- 
tendu avec vicies). Cic. 

8SETU, troisieme fils d'Adam. Seth, 
indecl. m. Bibl. 

SETIER, 8. m. Ancienne mesure. 
Sertarius, ti, m. Col. Plin. 

SÉTON, s. m. Pelito bandelette qu'on 
passe dans la chair pour entretenir un 
écouloment. Papyrus, $, em. f. Veg.: 
Mettre unsétlon, Papyrumninjicère. Veg. 

SEUIL, 3. m. Pièce de bois nu de 

ierre qui est au bas de l'ouverture de 
8 porte. Limen, minis. n. Cic.: Fran- 
cbir le seuil, (En entrant) Limen in- 
trare. Plaut. (En surtaut) Limine pe- 
dem efferre. Cic. Relalif au —, Limi- 
naris, m. f.,e, 0. Vitr. VOy. PORTE 
Lo, || Fig. C. enwrnée 70. 

SEUL, moe. adj. 1° Qui ost sans 
compagnie, qui n'est point avec d'autres. 
Solus, a, um, gén. ius, dat. à. Cic. : 
Nous sommes seuls maintenant ici, 
Soli sumus nune Aïe. Ter, Je me pro- 
mène seul, Solus ambulo. Plaut. Les 
jeuoes filles peuveutl aller et venir 
genles, toules —, Virginibus inco- 
milutis vagan licet. Varr. || ra seul 
avec Sylla, Solus cum Sullä ibit. Sall. 
[l règne —, Regnat solus. Cie. Îls ont 
mieux aimé périr avec Lout le monde 
que seuls, Cum omnibus potins quai 
soli perire voluerunf. Cic. Elle lui ra- 
contera l'affaire seul à seul, Rem nar- 
rabat sola soi. Ter. Prends-le — à 
—, Solus solum conveni. Ter. Je prends 
mon humume — à —, lrendo hominem 
solum. Ter. Voy. À pant (loc. adv.) 
20. Laisser qqn —, Aliquem solum 
relinquêre. Ter. Repas qu'on prend 
—, Solilaria cena. PI.-j. Ü Voix senle 
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(= non accompaguée d'an instrn- 
ment), Assa vor. Varr. Flûles seules 
(= non accompagnées par des voix), 
Assæ libiæ. Serv. || 2° Qui vit isole. 
Solus, a, um (voy. 10). Cic. Solitarius. 
Cic. Singularis, m. f., e, n. Cic. : 
Animaux qui vivent seuls, Bestiæ s0- 
livagæ. Cic. || 3e Où il y a pou de 
monde. Solus, a, um {roy 419). Cic. 
Vog. DÉsenT (adj.). |} 4° Qui agit sans 
aide, par soi-même. Solus, a, un (voy. 
do). Cic. Inse, a, um, gén. ius, dat. t. 
Cic. = J'agirai seul, Agam per me ipse. 
Cic. Il jugeail toujuurs — et sans 
conseil les affaires capitales, Cogni- 
fiones capitalium rerum per se solus 
erercebar. Liv. Nos esprits se meuvent 
toul seuls, Per se ipsi animi moventur. 
Cic. Ce qui se meut lout seul, Id quod 
ipsum ex se suë sponie Mouelur. Cic. 
Troupes qu'il à formées tout — et 
sans aide, Copis quas per se nuüo ad- 
jJuvante confecit. Cic. Comme ils ne 
pouvaient pas loul seuls persuader... 
Cum suû sponte persuadére non possent. 
Cæs. [Les] armes tombèrent loutes 
seules, Arma ipsa cecderunt. Cie. Le 
rameau viendra, se détlachera lout 
seul, Rumus ipse facilis sequetur. Virg. 
Avoir coulé tout —, Spunte flurisse. 
Quint. Les autres choses iront toutes 
seules, Alia omnia in proclivi eruni. 
Sail. Voy. ému (adj.) 20. | 6° Simple, 
sans rien qui s'y ajoute. Jpse, a, um 
{voy. 40). Cic. Nudus, a, um. Cic. : 
Le seul fait d'être inactif est un agré- 
ment, Hoc ipsum nihil agFre delectai. 
Cic. Par le — fait de sa présence, Hoc 
inso quod adest. Cie. Le — nom de 
verlu, Viriulis nomen lantum (adwv.). 
Cic.(Trembler d'épouvante]an — nom 
de la mer Punique, fpso Punici maris 
nomine. Flor. Le — consentement 
suffil, Nudus consensus sufficit, Dig. 
L'imitation seule ne saffit pas, [mi- 
{alio per se ipsa non suffictt. Quint. 
Les seuls noms des localilés seront 
énoncés, Locorum nuda nomina enun- 
lientur. Plin. } 6° Unique. Solus, a, 
um (voy. 4°). Cic. Unus, a, um, gén. 
ius, dat. i. Cie. Unus afque solus. Cic. 
Pl.-j. Unus solus. Cic. Unus solum 
{adv.). Cie. Unus tantum {ad w.). Cic. 
Unicus, a. um. Cie. : Seul de ce col- 
lège, Solus ex illo collegio. Cic. — 
entre tous, Solus ex omnibus. Cic. 
Unus ex omnibus ou inter omnes. Cic. 
Moi, — parmi les miens, Ego solus 
meorum. ler. Les cailles seales parmi 
les animaux, Columnices solæ anima- 
lium. Plin. (Ces|animaux, seuls parmi 
les poissons, Animalia sola piscium. 
Plin, Je restais seul sur vingt, Ue vi- 
ginti solus restabam. Ov. Il esl ma 
seule consolation, Solus mearum est 
miseriarum remedium. Ter. La vieil- 
lesse n'apporte que ce seul défaut, 
Solum hoc unum vifium senectus af- 
fert. Ter. Lui — n'étant pas de cet 
avis, Uno solo illo dissentiente. Cie. 
Seuls les Ubieus avaient envoyé, Ubii 
uni miseran(. (æs. Tu es le seul que 
les dieux chérissent, Solus es quem 
diligunt dit. Ter. Tant de gens se lour- 
meatont pour moi —, Tot meë solius 
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causë solliciti sunt. Ter, Cette [villa] 
est à toi —, {lla solius fua est. Varr. 
La litière de Mathon qu'il remplit de 
hti —, Leclica Bfathonis plenu ipso. . 
Juv. Un — bhonme, el abs. Un —, 
Unus homo. Cie. Unus. Cie. Quand le 
pouvoir eslentre les mains d'un —, 

um penes UnumM 45f omnIUM suNnMa 
rerum, Cic. Gouvernement d'un —, 
Singulare imperium. Cic. Voy. monan- 
cuir. Une seule chose, Res una sulurg 
(adv.). Cie. Dis la chose d'ua seul 
mot, Dic uno verbo. Ter. Une seule 
fois, Semel omnino. Curt. Sur nne — 
rangée, Simplici ordine. Liv. Trounes 
rangées snr nne — ligne, Acies sim 
pler. Hirt. Une — el même issue, 
Eritus unus et idem. Cie. De beau- 
coup d'eunemis, il ne lui en reclait 
qu'uo seul, Er mullis unus ei restabat 
inimicus. Cic. On n'en trouva qu'un 
— qui différât d'avis, Unus est solus 
inventus qui dissiderel. Cic. {1 v a une 
seule chose que je doive soubaiter, 
Est unum quod mihi sif optandum. 
Cic. Pas un seul. Nullus, a, um, gén. 
nullius, dat. nulli. Cic. I] ne subsiste 
pas un — sénalusconsulle.…., Sena- 
fusconsultum nullum erstat. Cic. fl 
d'y eul pas un — Nuaanlin, Unus 
Numantinus non fuit. Flor. Voy. a0- 
con. l'as uo — bomme, C. PERSONNE 
(pron.) 2e. Pas une seule chose, C. 
riuN. Convoquer, Assembler daus nn 
seul lieu, Convocare in unum locum. 
Cic., et simpl. in unum. Sall. Cogëre 
in unum locum. Cæs. Cie., et simpl. 
in unum. Sall. Réunir ses eaux dans 
un — lit, en une seule masse, În unum 
conflufre, n. Cic. 

SEULEMENT, adv. 1° Rien de plus, 
pas davantage. Solum. Cie. Tantum. 
Cic. Alodo. Sall. Tantummodo. Czs. 
Duntazat. Cie. = lls sont en désaccord 
sur un point seulement, De re unä 
solum dissidenf. Cie. Conon — de 
nom, Nomine tantum notus. Cie. Pou- 
voir qui dure — ua an. l'otesias dun- 
tarat annua. (ic. — vue fuis, Semel 
modo. Plaut. Être fon, mais — en pa- 
roles, Întra verba desipëre, n. Cels, 
C'est — entre les hommes de bien 
que l'amilié peut exister, Nisi in bo 
nis amicilia esse non polest. Cic. Si 
vous parlons — de la loi, Si nihil 
aliud nisi de lege dicimus. Cic. Il res- 
tait — les armes, Præter arma niAil 
erat super. Nep. Voy. nm... que. Pen- 
ser à ceci —, Hoc untum cogilare. Cie. 
Avoir — la tête bors de l'eau. Exsiare 
ez aquë& capite solo. Cæs. 1] y avait 
— une lésion, Erat omnino legio una. 
Cæs. ll fut gouverneur de l'Afrique 
pendant neuf mois —, Solos novem 
menses Asie præfuif. Cic. Trente mi- 
nes —, Solæ triginta mins. Ter. 
(Choses] exportées d'une ville —. Ex 
uno solo oppido eryortala. Cic. || 2e 
Uniquement, exclusivement. Solum. Cie. 
Tanthun. Cic. : [Les plantes) se nour- 
rissent seulement par leurs racines, 
Tantummodo per slirpes aluntur suas. 
Cic. Voy. BXxCLUSIVEMENT 3e. || 8° Pas 
avant, pas plus tôt. Demum. Cic. = C'est 
aujourd'hui seulement que je réponds 
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(par écrit), Nunc demum rescribo. Cic. 
"est alors — qu'on se décida à sor- 
tir, Tum demum excedëre visum est. 
PL.-j, C'est alors — qu'on pourra cun- 
naltre qq. ch., Tum denique poleril 
aliquid cognosci. Cie. Parlies que je 
trailerai alors — que j'aurai dil.…., 
Partes quas (unc demum persequar cu 
præfatus fuero. Col. C'est — à soixanle- 
cinq ans que je deviendrai..., Anno 
demum quinto ef seragesimo fiam. Ter. 
J'ai requ — après les des de Mars, 
Idus Martias dermum accepi. (ic. 
C'est — après la mort de Lépide qu'il 
ril.…., Mortuo demum Lepido suscepit. 


Post 


uet. | & Tout nouvellemont. Modo. 


Ter. Cic. =: Les douleurs commencent 


seulement, Afodo doloresoccipiunt. Ter. 
J'arrivais —, Tantum quod veneram. 
Cie. Sortant — de l'enfance, Tantum 
quod pueriliam egressus. Suet. Voy. né- 
CHUMENT. || 6° Au moins. Minime. Cic. 
Col. Saltem. Cie. : Déhivre-moi de ma 
douleur, où seulement adoucis-la, 
Eripe mihi une dolorem au minue 
saltem. Cic. Ajouter deux setiers ou 
— un, Voy. AU moins (loc. adv.). || 6° 
Toutefois. Modo. Cic. : {l y a en lui 
beaucoup à louer : il faut seulement 
avoir soin de choisir, Multa probanda 
sunf in eo : cligère modo curæ sil. 
Quint. Tusais, si —tul'en sonviens.…, 
Seis, si modo meministi. Cic. Voy. 
TOUTEFOIS. || 7e Pourvu que. Modo. 
Cic. : Quel howme, ayant seulement 
commerce avec les Muses...? Quis, 
modo cum Musis Aabeat aliquid com- 
mercium ? Cie. J'irai où tu m appelles, 
— avec 1on aide, Veniam, quo vocas, 
modo adjulore te. Cic. Prononce; — 
d'one manière raisonnable, Decerne: 
modo recle. Cic. 11 grandira, semblable 
Aeux, — s'ila été imbu..., Eis ita de- 
mum similis adolescet, si imbulus fue- 
ril. PL.-j. Voy. Pouavu que. |18° Même 
zNe pas seulement enterrer les morts, 
Mortuos ne sepelire quidem. Liv. Cbe- 
min qui n'est pas impralicable, oi — 
tude, lier neque impervium neque du- 
rum. Quint. Voy. Pas mème (adv.). | 9° 
Dans le langage de la conversation. 
Donc. Modo. Plaut. Ter. : Suis-moi 
seulement par ici, Sequere hac me 
modo. Plaul. 

NON SEULEMENT, PAS SEULEMENT, 
loc. adv. : Non seulement... mais 
encore, mais aussi, Non solum..., sed 
etiam ou verum eliam. Cic. Non modo, 
sed ou sed efiam ou verum où verum 
eliam. Cic. Non tantum.…, sed ou ve- 
rum eliam. Cic. Non — ne... pas... 
mais encore, Non modo non…., sed. 
Cic. Liv. Appius n'était pas — vieux, 
il était encore aveugle, Ad Appii se- 
reclutem accedebal eliam ut cæcus es- 
act. Cic. Voy. mais 3e, 

BSEULET, ETTE, adj. C. sruL. 

SEVE, #8. f. 1° Humour nutritive 
qui ss répand dans les vegetaux. Sucus, 
, M. Cic. Plin. Humor, oris, masc. 
Plin. Qqf. Sanguis, inis, m. Plin. : 
Tirer 8a sève du seio de la terre, E 
torrä sucura (rahëre. Cie. Racine qui 
a beauconp de —, Radix sucosa, Plin. 
— qui coule des arbres, Arborum la- 
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crimæ (arum), f. pl. Plin. La — coule 
des trous du peuplier, Effluit Aumor 
e cavis pupuli. Plin. Vigne qui laisse 
échapper sa —, Vilis lacrinosa. Plin. 
]| 2° Force (du vin). Vires, ium, f. pl. 

els. : Ce vin a perdu sa sève, Vinum 
Roc evanuit. Cic. Voy. FoRCE 13°. || 
de Fig. Force intellectuelle on morale. 
Sucus, i, 1. Cic. Quint. Sanquis, inis, 
m. Cie. Quint. Vires, dum,f. pl. Cic. 
Quint. = Absorber loute la sève du 
génie, Omnem sueum ingenii bibire. 
Quint. Voy. roncs 7° et So. 

1. SÉVERE, adj. 1° Austère, grave. 

Severus, a, um. Cic. Austerus. Cic. 
Durus. Cie. Rigidus. Cie. Gravis, m. 
f.,e, no. Cie. Tristis, e. Cic.= Air sé- 
vère, Vullus sererus. Cic. tristis. Cic. 
Cacher ses déporlements sous une 
apparence —, Libülines contegëre su- 
percilio (de supercilium, n.). Cie. Vie 
—, Via trislis. Cic. Vo: AUSTÈRE 
1°, cnave &°. || 20 Rigide, dur. Durus, 
a, tm. Cic. Asper, era, erum. Cic. 
Severus, a, um. Cic. Rigidus. Liv. : 
Juge sévère pour qqn, Judex severus 
in aliquem. Cic. Juge trop —, Juder 
durior. Cic. Loi —, Lex dura. Plaut. 
severa. Vell. Quint. Peine trop —, 
Pœna severior. Sall. On fut plus — 
pour les transfuges que pour les 
uvards, De perfugis gravius quam de 
fugihivis consulium est. Liv. — pour 
les fautes graves, [ntentus maguis 
delictis (au dat.). Tac. Vov. our 9° 
et 10°, nicins 2e, |] 8e Difficile, exi- 
geant. Diffclis, œ.f.,e, n. Ter. Cic. 
: (Écrivain, Artiste] trop sévère pour 
lui-même, Nimtum in se inquirens 
(gén. entis). Cic. Sui calumniator (gen. 
oris), m. Plan. Etre trop — pour ses 
œuvres, Se calumniari, dép. Quint. 
Parce qu'il était trop — pour lui- 
mème, Nimiä contra se calumniä. 
Quint. L'oreille — des Attiques, At- 
ficorum aures religiosæ. Cic. Être sou- 
mis à la règle irès — des musiciens, 
Musicorum acerrim& normaä dariga. Cic. 
} $° Noble et regulier, sans ornements 
recherches. Ausierus, a, um. Cic. 
Severus. Plin. Qumt. : Plaire par un 
style sévère (enarchilecture), Austero 
genere placère. Plin. l'eintre dont la 
couleur est —, Pictor colore austerus. 
Plin, Peintre d'un goùt —, Pictor se- 
verissimus. Plin. Période d'une con- 
texture —, Periodus austera. Quint. 
Oruement — du style, Ornatus ora- 
tionrs sancfus. Quint. La composition 
— de Démosthène, Severa compositio 
Demosthenis. Quint. 

2. SEVERE, n. d'homme. Severus, 
i, m. Eur. 

SÉVÈNEMENT, adv, 1° D'une ma- 
nière austère. Severe. Cic. Austere. Cic. 
1, 2° D'une maniere rigide, durement. Às- 
pere. Cic. Dure. Cic. Duriter. Ter. Cic. 
Grauviter. Cic. Acriter. Cic. Severe. Cic. 
: Venzer sévèrement la mort de qqn, 
Severe vindicare mortem alicujus. RATÉ 
Châtier très — les méfails, Vindicare 
acerrime malefcia. Cic. Reprendre qqu 
—, Corrip®re aliquem acriter. Pl.-J, || 
3° Avoo un goût severe. Magnd reli- 


gione. D'apr. Cic. Voy. sévéniTté 4e. 
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SAVÉRITÉ, s. [. 1e Austérité, gre- 
vite. Severitas, atis, f. Cic. Gravites 
f. Cic. Austeritas, Î. Quint. : Sévéril 
leuperée par l'afflabihté, Comitate 
condita gravilas. Cic. Voy. GRAvITÉ 
2e, || 2° Rigidité, rigueur. Asperites, 
atis, f. Cic. Severilas, f, Cic. Duritia, 
æ, f. Ter. Duritas, atis, f. Cic. Acer- 
bitas, f. Cie. =: La sevérilé de mon 
consulal, Severtitas consulatüsmei. Cic, 
Voy. niaueur 2°. || 3° Plur, Actes de 
rigueur, de dureté. Szviliz, arum, f. 
pl. Sall. Voy. nioueun 30, || 4° Goûl 
scvère, délicat, difficile. Religio, onis, 
f. Cic. Severtitas, atis, f. PL.-j. = J'aime 
celte sévérilé de l'oreille, Lac severi- 
late aurium Lælor. Pl.-j. Slyle appauvri 
par une — trop grande, Gratis nimid 
religione allenuata. Cie. Par un excès 
de — envers lui-mêoie, Nimiä contra 
se calumniä. Quint. || b° Qualité de ce 
qui est noble et regulier, simple ot sans 
recherche. Severitas, atis, (. Cie. : La 
séverilé du style, Orationis severilas. 
Cic. La — de la composition, Severa 
composilio. Quint. 

SÉVICES, 3. m. pl. Mauvais traite- 
ment qui va jusqu'aux coups. Vis, géo. 
vis el dat. vi peu ugiles, act. vim, 
abl. wr, f. Cic. Vezxatio, onis, f. Cic.: 
Les sévices les plus cruels, Acerbis- 
sima veralio. Cic. Le mari est accusé 
de —, Maritus malz tractationis accu- 
satur. Quint Exe-cer des —contre qqn, 
Voy.sévin 20, Voies de raiT(subsL.)1®. 

SEVIR, v. 0. 1° Traiter avec rigueur 
(qqn, un coupable) : Sevir contre qqn, 
In aliquem sruire (io, is, ti, ilum), n. 
Liv. anrmaduert®re (0, is, verli, ver- 
sum), 0. Cie. — avec vigueur contre 
qqn, Vindicare in aliquem graviter. 
Cæs. severe ac vehemeuter. Cic. Voy. 
eunin 1°. || 2° Punir (un acte, une 
faute) =: Sevir contre les fautes, Pec- 
cata punire (io, is, iut el it, ilum). 
Cic. Vuy. poxiu 2e. || 3° Faire un mau- 
vais traitement à {un inferieur) : Sévir 
cuntre qqn, Aliquem male mulcure. 
Plaut. Cic. Alicui vim fac®re (to, is, 
feci, factum) ou afferre (fero, fers, at- 
tuli, allatum). Cic. fn aliquem vim 
facére. Ter. || 4° En parl. des fléaux. 
Excrcer ses ravages. Sævire (voy. 1°), 
on, Cæs. Gell. : La maladie sevil, Mor- 
bus savit. Gell. La peste — sur l'ar- 
mée, Pestis exercilum consumil (de 
consumère, 0, sumpsi, sumplum). Just. 
La lempéle commença à sevir, Venlus 
savire cepil. Cæs. 

SLVRAGE, 8. m. Action de sovrer 
(un enfant). Ablactatio, onis, f. Vulg. 

SEVRER, v. act. 1° Separer l'en- 
fant du soin qui le nourrit; priver le 
petit du lait de sa mere =: Sevrer les 
enlants, Pueros a lacte uvellre (o, ts, 
velli et vulsi, vulsum). Varr. — un 
agneau, Agnum a mammä disjungëre 
(o, is, jJunzi, junctum). Varr. a maître 
depellère (o, is, puli, pulsum). Varr. 
Pores sevrés, l'orci a mammä depulisi. 
Varr. || Abs. (La femme) qui a sevré, 
Quæ jam infantem remouil je remo- 
vere, 0, es, molum). Plin. || 2° Fig. 
Priver : Priver qqn de qq. ch., Ali- 
quem ra privare. Cic. Être sevré de 
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plaisirs, Voluplalibus carëre (eo, es, 
rui, rilurus), n. Cic. Voy. 1 PRAIvER, 
FAUSTREN 10. 

Se savnen, v. réf. So priver = Se 
sevrer le qq. ch., Re se abstinère (eo. 
es, linui, fentum), n. Cic. Voy. Se 
PRIVEN 20. 

SEXAGÉNAIRE, adj. Qui a soi- 
zante ans. Seragenarius, a, um. Quint. 
2 Plus que sexagenaire, Slajor sexage- 
mario. Eutr. 

SEXAGÉSIME, s. f. Le dimanche qui 
precede de 15 jours le premier diman- 
che de carëme. Seragesima. æ, (. Éccl. 

SEXE, s. m. 1° Difforonce physique 
et constitutive du mâle et de la fomelle. 
Sexus, us, mi. Cic. Qqf , daus cert. 
construct,, Secus, an. (seul. au nom. et 
à l'acc. s.), Liv. : Jeunes geus des 
deux sexes, Juvenes utriusque serus. 
Suet. [Ses] ancètres des deux —, Ma- 
jores virilis ac mulrebris serüs. Liv. 
Dix mille jrersonnes libres du sexe 
masculin, Decem mullia liberorum ca- 
pitum virile secus (= virilis serüs). 
Liv. Éloigner loules les personnes 
du — féminta, Submovëre omnes mu- 
liebre secus (= muliebris serfis). Suet. 
Sans distinction du — (de l'enfant) 
Sine ullo serus discrimine. Suet. I 
Sexe (des plantes, des minéraux), 
Serus, üs, mi. Plin. || 20 Les individus 
de l'un ou l'autre sexe. Sexus, üs. 10. 
Cic. = Chaussures qui conviennent 
aux deux sexes, Calceamenta ulrique 
serui convenientia. Cic. Ce fut Ini le 
premier qui distingua les — dans la 
peinture, Primus in picturä marem 
feminamque discrevif. Plin. || 3° Les 

ommes = Le sexe masculin, Serus (üs) 
virilis (is), m. Cic. Tout le — mas- 
culin, Omne (is) virorum genus (neris). 
Liv. Le — fort, Serus validior. Aug. 
Il craint de faire quelque chose qu 
paraisse indigne de son —, Veretur 
quidquam facère quod parum virile vi- 
deutur, Cie. Voy. House 30, viniL. || 
4° Les femmes : Le sexe est sujet, Les 
personnes du — sont sujeltes à ce 
mal, Feminarum serus huic malo op- 
portunus est. Plin. Vov. rauue (°. 
Le — faible, Sezus infirmus. Lact. 
infirmior. Aug. La faiblesse de[leur) 
—, Naturæ infirmilas. Cæs. S'étant 
élevée au-dessus de son —, Serum 
egressa. Tac. Elle s'était élevée parson 
courage au-dessus de son —, Feminas 
virlule anteibal. Just. Ta femme est 
l'bonneur de son —, Præstanfissima 
omntum feminarum uror lua est. Cic, 

SEXTE, 5. f{. Uno des heures cano- 
nicales. Serta (æ) hora (æ), f. Eccl. 

SEXTUPLE, adj. Qui vaut six fois 
autant. Sextupler, gén. plicis, et Sex- 
fuplus, a, um. Gloss.-Cyr. 

SEXUEL, eLLE, ad). Rolatif au sexe. 
Genitalis, m. f.,e.,n. Col. 

4. SI, con). {e Suppose que, dans le 
cas où, on cas que, a la condition que. 
Si, lantôt avec l'indic., tantôt avec 
le sub]. Cie. = Si... ne, Si... ne. . pas, 
ordin. Nisi (= à moins que). Cic., 
el moins souv. Si non (qui s'emploie 
surl. quand la négation tombe sur le 
verbe). Cic. Ou si, Sive. Cic. Seu. 
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Cic. Que si (au commenc. d'une 
phrase), Quod si. Cie. Si seulement, 

imodo. Cic, Si toutefois, si du moins, 
Si quidem. Cic. Si par hasard, Si forte. 
Cic. Si quelque, Si qui ou Si quis, 
Si quæ ou 5i quê, Si quod, Cie. Si 
quelqu'ua, St quis. Cic. Si quelque 
chose, Si quid. Cic. Si quelque part, 
(Sans mouv. vers) Sieubi, Cic. (Avec 
mouv. vers) Si quo. Cie. Si par quel- 
que endroit, Si quä. Plaut. Virg. Si de 
quelque part, Sicunde. Cic. Liv. Si ja- 
mais, Si quando. Cic. Comme si, De 
même que si, Voy. couus (adv.)ée. || 
Si, marquant une supposition, ou une 
condilion, se coustruil, en latin, avec 
le prés. et le parf., qui se mettent à 
l'indic. quand le fail est réel ou pos- 
sible, el au subj. quand il est incer- 
lain; avec l'imparf. et le plus-que- 
parf., qui 8e mettent toujours au 
Subj.; avec le futur el le futur passé, 
quand ilest question d'un fait à venir. 
{. PRÉSENT ET PANPAIT DE L'INDICATIF 
LATIN = On se trompe, si l'on croit.…, 
Siquis putat,errat.Cic. Que 1e meure, 
si je sa13l Ne vivam, si scio / Cic. Que 
je meure, si je ne suis inquiel! Pe- 
ream, nisi sollicitus sumi Cic. Tu 
mourras par les verges, si la statue 
n'est pas livrée, Aforiere virgis, nisi 
signum (raditur, Cie. S'il a pensé 
ainsi, c'est ua bomme affreux, St ita 
sensit, est homo impurus. Cic.[|2. pat- 
SENT ET PARPAIT DU SUBJONCTIF LATIN © 
Le sage n'hésite pas à quitier la vie, 
si cela vaut mieux, Sapiens non dubitat 
migrare de vitä. si tta melius sit. Cic. 
Ni la buntlé, ai l'affabilité ne peuvent 
exisler si ces quahlés ne sont point 
recherchées pour elles-mêmes, Nec 
bonitas, nec comitas esse potest, si Àæc 
non per se expelantur. Cic. Si je uiais, 
Je meantirais, Si negem, mentiar. Cic. 
Je suis mort, s'il m'a vu, Perii, si me 
adspexerit. Plaut. || 3. 1UPaRFArT ET 
PLUS-QUE-PARFAIT DU SUBJONCTIF LA- 
TIN : Si lu avais de la voix, nul oiseau 
ne te serait Supérieur, Si vocem ha- 
beres, nulla prior ales foret. PA. Si lu 
avais quelque sentiment du devoir, Lu 
devrais l'bonorercomme on père, Eum 
patris loco, si ulla in le pielas esset, 
col#re debebas. Cic. Je serais inca- 
pable de plaider une cause quelcon- 
que, si je ne voyais cela, Non essem ad 
ullam causam idoneus, si hoc non vide- 
rem, Cic. Je l'aurais déjà tué, si je 
n'étais en colère, Necassem jam fe, 
nisiiraus essem. Cic. Ils n'eassent pas 
fait cela, s'ils pensaient.…, Id non fe- 
cissent, si arbitrarentur. Cie. Tu di- 
rais cela, si Lu avais été présent, [d 
diceres, si adfuisses. Cie. Le mème 
sentiment aurait duré si la ressem- 
blance avait subsisté, Mansisset eadem 
voluntas, si similitudo permansisse(. 
Cic. 1 fut clair que, si Conon v'eùl 
pas existé, Agésilas aarail enlevé l'A- 
sie au roi, Fuit apertum, si Conon non 
fursset, Agestiaum Asiam regi fuisse 
ereplurum. Nep. Si cela eût élé per- 
mis, leurs femmes élaient mises en 
vente, Si licitum essel, urores illorum 
vénibant. Cic. C'en était fait de l'em- 
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pire, si Fabius avait 086.., Pericrat 
unperium, si Fabius ausus esset. Sen. 
[ls allaient quitter leurs terres, si 
Métellns n'avail pas envové.….., Relie- 
luri agros erant, nisi Melellus misis- 
set. Cic. Le roi devail s'arrêter a cet 
endroit, s’il avail continué ss mar- 
che, Ibirezr mansurus erat, si ire per- 
remissel. Cic. || Je me résignerais, si 
la pitié ne devait pas avoir des suites 
dangereuses, Æquo animo palerer, nisi 
misericordia in perniciem casura esset, 
Sail. || &. FUTUR RT FUTUR PABSÉ LATIN 
: J'exposerai cela, si je le puis, {d 
persequar, si potero. Cie. Si aous pre= 
aons la oalure pour guide, nous ne 
nous égarerons jamais, Nuturam si 
sequemur ducem, nunquam aberrabi- 
mus. Cie. Défendez le camp, s'il ar- 
rive quelque chose de sérieux, Castre 
defendile, si quid gravius acctderit. 
Cæs. Je surcbargerai mon livre, si je 
veux énumérer.…., Onerabo librum, si 
persequi voluero. Quint. Silu fais cela, 
Je L'eu serai très reconnaissant; si tu 
ne le fais pas, je Le pardonnerai, Si 
feceris id, magnam habebo grat:am ; si 
non feceris, ignoscam. Cic. Tu feras 
bien, si Lu viens, Perbelle feceris, si 
venerts. Cic. || TRADUCTIONS DIVERSES = 
St ta donnais ce pouvoir à Crassus, il 
danserail en plein forum, Dares (= 
si dares) hanc vim Crasso, in fore 
sallaret. Cie. Si je suis la plus mal- 
beureuse des femmes, je ne le serai 
pas longlemps, Ut sim miserrima, 
non diu futura sum (= supposé que 
je sois). Cic. 11 est permis de s'ébatire, 
si l'on ne craint rieu, Licet lascivire, 
dum nihil metuas (= pourvu que tu 
ne craignes rien). Cic. VOy. POURVU 
ocs. Si un seal homme dispose sou- 
veraioement de tout, nous l'appelons 
roi, Cum penes unum est omnium 
summa rerum, regem illum vocamus. 
Cic. Vuy. Lonsous 1°. 1] leur promet- 
tait la vie sauve s'ils se rendaient, 
{ncolumilatem deditis pollivebatur.Cæs. 
La memoire des hommes illustres, 
même s'ils sont morts. Clarorum ho- 
mintum memoria eliam morluorum. Cie. 
Il 2° Toutes les fois que. Si, avec l'indic. 

um, avec l'indic. Sull. Cie. Quorres- 
cunque, avec l'indic. Cic. = ll pleure, 
s'il a vales larmes d'un ami, Flet, sû 
lacrimus consperif amici. Juv. S'ils 
v'avaient pu détourner les ennemis, 
iïs lea enveloppaient, Si hostes deter- 
rérenequiverant,cireumuveniebant. Sall. 
Voy. Lorsque 2°. || 3° S'ilest vrai que. 
Si, avec l'indice. Cic. = Si quelque 
chose me fait plaisir, c'est la peinture, 
Si quid me delestat, pictura delectat. 
Cic. Si jamais la ville a été foris- 
sante, cest aujourd'hni, Si quando 
urbs florutt, nunc marime floret. Pl.-j. 
Si jamais quelqu'un a eu de l'éloigne- 
ment pour une vaine glaire, à Coup 
sûr c'est moi, Si quisquam fuit unquam 
remotus ab inani laurfe. ego profecto is 
sum. Cic. Siles sciences sont bonnes 
à quelque chose, c'est à aiguiser les 
esprits, Ârtes, si modo valent, valent 
ut acuant ingenia. Cic. Situ m'as ja- 
mais trouvé du courage, ta m'aurais 
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admiré dans cetle cause, Si unquam 
{it visus sum fortis, me in illä causa 
amiratus esses. Cic. || €° Pour an- 
noncer la cause d'un fait certain = Si 
je l'ai peu ecril, c'est que je u'avais 

as... Ad te rarius seripsi. quod non 

abebam (— je l'ai peu écrit, parce 
que je n'avais pas). Cic. Si je suis en 
relard, c'est que je ne trouve pas... 
Ldcirco sum tardior, quod non invenio. 
Cie. Si je les excuse, ce n'est point 
parce que je ne les trouve pas bons, 
Eos non ideo ercuso, quia non probem. 
Cic. Voy. 2 ct (pron.) 20. || 6e Puis- 
que, parce que, de ce que. Si, avec 
l'iudic. Cie. : Si tous les esprits ne 
peuvent être égaux. les droils du 
moins daivent l'être, Si ingenin om- 
nium paria esse non possnn£, jura cerle 
paria debent esse. Cic. Il faut que tu 
m'aimes, si nous devaus être de vrais 
amis, Me ames oporlet, si veri amici 
futuri sumus. Cie. Si tu n'avais dejà 
formé aucun dessein, ce message ne 
te regardait aucunement, Si nullum 
Jam consilium interas, hic nuntius ad 
te minime pertinebat. Cic. Si l'on s'é- 
tonuaitautrefms, qu’on s'étonne plutôt 
mainieuant, Si quis antea mirabalur, 
ex hoc lempore miretur polius, Cic. Si 
tu as défendu Opimus, il ne s'ensuit 
pas pour cela qu'on le croira bon ci- 
toyco, Non si Opinium defendisti, id- 
circo le bonnm civem putabunt. Cic. 
Si je me suis mêlé à une tronpe d'as- 
£assins, ce u'est pas à dire pour cela 
que je Sois un assassin. Non continuo, 
si me in gregem Sicariorum contuli, 
sum sicarius. Cic. Si son idee a élé 
une £ollise, est-ce une raison pour 
que uotre discours suil aussi une sol- 
lise? Continuone, si ille stulte cogita- 
vil, nobis quoque stulte dicendum est? 
Quint. || 6° Quoique. Etiamsi, avec 
l’indie. Cie. Quunquum, avec l'indic. 
Cie. : Celle vérité, si elle n'est pas 
agréable, me fail néanmoins plaisir, 
Ista veritas, etramsi Jucunda non est, 
mihi tamen grata est. Cic. S'il est in- 
aucent, il n'est cependaut pas à l'abri 
du suupçon, Quauquam abest a culpä, 
suspicione lamen uon carel. Cic. Voy. 
quorqus. || 7° Pour comparer deux 
prupusilious : De même que. Ut ou 
Queinadmodum ou Sicnt avec l'indice. 
(suivis de ifa ou sic en Lèle du second 
membre de la comparaison). Cie. 
Quint. = Si les lois sont au-dessus des 
magistrats, les magistrats sont au- 
dessus du peuple, Ut magistratibus 
Leges, ita populo præsunt mugistratus. 
Cic. Situ as pu Le tromper lui-même, 
lu n'as pu être trompé pa un autre, 
Ut errare potuisti, sic decipi non po- 
tuixti. Cic. Si Archidèine a exclu la 
qualité, ceux-ci ont rejelé la défini- 
lion, Qxemadmodum ab À rchidemo qua- 
litas exclusa est, sic ab his repudiata 
est finilio. Quint. Si ces préceptes 
sont nécessaires en Lhéorie, d'ua autre 
côté ils sont iusufÜsanls pour la pra- 
tique de l'éloquence, flzc præcepta, 
sicut cogilalioni sunt necessaria, la 
non saiis ad vim dicendi tasent. Quint. 
Voy. coms (adv.) 3°. [| 8e Eilipt. 


SI 


Pour exprimer un souhait. Ufinain, avec 
le subj. Cic. Si, avec le subi. Virg. 
or. = Si j'étais daus cet élati Utr- 
nam ila essem! Plaut. Si nous avions 
moins tean à la viel Quod utinam mi- 
nus Vitæ Cupili fuissemus ! Cic. Je me 
souviens de l'air : si je me rappelais 
les paroles! Memini numeros : si verba 
teuerem ! Virg. Si Phormion ne s'élait 
pas avisé de celal Utinam ne lhor- 
miont id in mentem incidissel! Ter. 
Si je n'élais pas venu au mondel 
Utinam susceplus non essem ! Cic. 

LocuTIONS DIVERSES. 4° S'IL EN 
FUT, S'IL LE FOT, S'ILS LE FUNENT. 
Expression marquant le suporlatif = 
Grand homme, s'il en fut, Vir ma- 
gnus in primis. Nep. Ilomme bono- 
rable, sl en fut, [Jomo cum primis 
honestus. Cic. César irrité, s'il le fut 
jamais, Cæsar iratissimus. Cic. || 20 St 
ce N’EST. Excepté. Nisi. Cic. = Îl ne 

eut y avoir d'amilié, si ce n'est chez 
es gens de bien, Nisi in bonis, ami- 
citiu esse non potes. Cic. VOy. EXCEPTÉ. 
i} 3° Sa ce N’EST que. Excepte que. Nist 
quod, avec l'indic. Cic. Præterquam 
quod, avec l'indice. Cic. = Si ce n'est 
que je suis eu désaccor! avec lui, 
Nisti quod ab eo dissentio. Cic. | € Si 
CE N'ÉTAIT, Si CE N'EÛT ÉTÉ. Sans : Si 
ce n'étail cela, il ne se serait certai- 
nement pas reliré, Quod nisi esset, 
certe non discessissel. Cie. Si ce n'eùût 
élé le désespoir qu'il avait..., Nisi 
desperassel. Quint. 

2, Sr, adv. interrogatif et dubilaLif. 
4° Interrog. Combien (dans une inter- 
rogation indirecte). Quam, Quantum 
Qianti, Quanto (selon le mot qu'il 
modifie), avec le subj. Cic. =: Tu sais 
s'il est lent. Nosti quam tardus sit. 
Cic. Cela mème uous montre s'ils ont 
du mérite, {loc ipso cognosctmus quan- 
tm wrtutis habeant. Quint. Tu sais 
si j'estime Tullie, Scis quanti Tulliam 
faciam. Cic. Voy. coumen. | 2° In- 
lerrag. el dubil. Est-ce que (dans une 
interrogation indir.). 11 sexpr par 
dilér. adv. interrog. après lesquels 
le v.se mel louj. au suhj. : (Si) Num, 
en Lête de Ja prop., ou Ne, enclitique. 
Cic. (Si accompagué d'une négal.) Ne, 
enclitique, précédé d'un mot oegalif. 
Cic. (Si, au premier membre d'une 
interrogation double) Utrum en tête 
de ce membre, ou Ne enclitique. Cic. 
Utrum ou Ne sont souv. sous-enten- 
dus. Cic. (Ou si, et simpl. On, au 
second membre d'une interrogation 
double) An en téle de ce second 
membre. Cic. Ou si... ne... nas, el 
simpl. Ou non, Necne. Cic. Annon. 
Cie, : Je demande s'il veut quelque 
chose, Rogo num quid velit. Cic. Je 
doute si je dois te doaner le même 
coaseil, Dubito num idem tibi suadère 
debeam. Pl.-j. Je demandais'ilsétaient 
arrivés à Agrigente, Rogavi pernents- 
sentne Agrigentum. Cic. Tu pourras 
savoir S'il ira ca Afrique, Scire pote- 
ris ifurusne sit in Africam. Cic. Tu 
m'avais demandé si je ne pensais pas, 
Er me quæsieras nonne putarem. Cic. 


Demander si aucun n'est.…, Rogare | 
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nullusne sit. Cic. On ne sait s'il vent 
s'arrêter ou passer la mer, Nescitur 
utrum consistëre velil an mare tran- 
sire. Cic. || ne s'agit pas de savoir 
si nous avons de bounes où de mau- 
vaises mœurs, Non id agilur bonisne 
an malis moribus vivamus. Sail. Ils 
doulent si cela est hunorable ou hon- 
eux à faire, Dubitant honestumne facin 
sit an turpe. Cic. Je me suis demandé 
si j'achélerais ces hommes ou si je n€ 
les achèle:ais pas, Dnbitavi Los homi. 
nes emerem an non emersm. Plaut. Ji 
demande si tu a8 acheté, oni ou non, 
Quæro uirum emeris, necne. Cic. On st 
demaude s'il y a des dieux ou s'il 
n'y en a pas, Quæritur utrum dit sint, 
necne sint. Cic. La question est de 
savoir Si nous devons déclarer la 
guerre ou n00, Quæritur bellum indi- 
camus an non. Czs. La question csf 
de savoir si cela se fait ou ae se f'ail 
as, Fiat necne fiat id, quæritur. Cic, 
e ne Sais si je dois te feliciter ou 
irembler pour toi, Nescio gratulerne 
{i61 an fimeam. Cie. | Les premières 
persounes du sing du prés. de l'indic. 
ou du sub}., aud scio, Nescio, Haud 
sciam, Nesciam, suivies de an, for- 
ment des loculions qui expriment 
plutôl une affirination adoucie que 
l'ignorance ou l'incertilude, el équi- 
valent à Pent-ètre. l'robablement. De 
la cette particularité que lorsqu'on 
les emploie pour traduire Je ne sais 
si, J'ignore si, Je ne saurais si, al faut 
après an, mellre une negalion, quand 
il n'y eu à pas après Si = Je ne sais 
si tu peux, Ifaxd scio an non possis 
(= peut-être ne peux-tu pas). Cic. Et 
réciproquement, quaoul il y a une né. 
gation après Si, 11 n'en fan! pas mettre 
après an : Je ae sais s'ils n'oat pas 
depassé la mesure, Nescio an modum 
exresserint (= ils ont probablenent 
dépassé la mesure). Liv. Je ne sais 
s'il aurait eu quelqu'un qui l'écalât, 
Nescio au habuisset parem neminem = 
il n'aurait peul-être en persunue...). 
Cic. J'ignare si une vicitlesse pent 
être plus heureuse, Hard scio an nulla 
sencolns beatior esse possit. Cic. Voy. 
PEUT-ÈTUE. || L'expression Dubiture an 
(= se demander si), à tous les lempa 
et à foules les personnes, presenle 
la même particularité : I] se dernande 
s'il est hooleux..., Dubitat an non sit 
(= peut-être n'est-il pas honteux). 
Cie. Je me demanderais presque s'il 
ne se jela pas avec trop de furie sur 
Aruns, Dubilarim an effrenatius in 
Aruntem invaserit (— peut-être 50 
jeta-Lil avec tron de furie). Cic. || 
39 Dubit. Pour voir si, pour Savoir si. 
Si, avec le sub. {surt. après les v. 
ui expriment une idée d'allrule, 
‘essai. de tentalive). Cæs. Cic. Liv. s 
{5 attendaient si nos soldals passe- 
raient, Exspectnbant si nostri (ran- 
sirent. Cæs. Il tente s'il ve pourra pas 
porler quelque secours, Erperitur si 
quam opem ferre possit. Cic. Ayanl 
essayé s'ils ne pourraient pas se faire 
jonr, Conati siperrumpare possent. Cæt 
On essaya s'il n'était pas possible de 


prendre Ardée, Tenlala res es{ si eapi 
Ardea posset. Liv. {ls sortirent pour 
voir s'ils pourraient trouver quelque 
chose, Erieruut, si quid reperire pos- 
sent. Cæs. Ilirrite Fabius pour voir s'il 
ne l'entralnera pas, Fabium irrilat. si 
forte eum detrahËre possit. Liv. || J'at- 
tends la lettre pour savoir si tu peux 
répondre à ma queslion, * Erspecto 
{uns lilleras, ul sciam num respon- 
dère possis consuliationt mes. D'anr. 
Cic, (Aut., 1V, 8. fin). Voy. ci-dessus 
20. || 4o Inlerr. Dans une construction 
elliptique pour exprimer une forte affir- 
malion : « Lui en veux-lu? » —« Si 
je lui en veux (— lu demandes si je 
foi en veux) »? a Ân succenses illi » ? 
— a Egone illi non succenseam » ? (= 
Puis-je, moi, ne lui eu vouloir pas?). 
Ter, a Treus-lu l'homme »n? — «a Si 
je le tiens »? « Hubesne hominem » ? 
— « Quidni habeam » ? (= comment 
ne le liendrais-je Me Ter. »s Tu 
sais toute l'affaire »#? — a Si je la 
8ais »? « Omnem rem fenes »? — 
« Quid ego ni leneam »? l'laut. « Tu 
connais Archideuidle #7? — « Si je le 
connais =? « Nostine Archidemadem » ? 
— « Quidni (8.-e. noverim) » ? Ter. 
1} 5° latecr. Est ce que (dans une inter- 
rogation directe). Ou si, Ou bien si, 
Au. Cic, : Vais-je à Rome ou si je 
reste ici? Romarnne venio an hic ma- 
neo ? Cic. Voy. où 2e; 2 ce &. 

3. SE. adv. marquant le degré, la 
comparaison, l'affirmation. 1° Telle- 
ment. Adeo. Cic. Lia. Cie. Sie. Cic. = 
Des choses si aombreuses et si gran- 
des, Tot et taniæ res. Cic. La force 
qui d'une si pelite graine produit de 
si graodes branches, Vis quæ ex lan- 
tulo grano [antos ramos proereat. Cic. 
Si lonstemps auparavant, Tanto ante. 
Cic. Si lunziemps après, Tanlo post. 
Curt. À si bas prix, Tantulo, adv. Cic. 
Si peu, Voy. Peu (aux locut.). || La 
nécessité de la vertu est si grande 
que cette impulsion a triomphe de... 
Tanta est necessitas virlulis, uf ea vis 
vicerit. Cie. La douleur est un mal si 

elit qu'il est vaincu par le courage, 
Dolor lantulum mmalnum esf, ul a vir- 
tute obruatur. Cic. Je suis devenu si 
insensible que j'enlendrais..…, Sic o6- 
durui ut audirem. Cic. Ma joie est 
si grande que je ne sais plus où je 
suis, Præ gaudio, ubi sim nescio. Ter. 
Ils ont la laugne si embarrassée qu'ils 
ne peuvent…., Sunt ifa linguaä hæsi- 
fantes ut non possinf. Cie. Quel bomme 
est si clairvoyant qu'il ne fasse point 
de faux pas? Quis est [am lynceus ul 
nai offendat ? Cic. Es-lu si igaorant 

ue tu ne saches pas cela? Adeone 
ignarus es ut Azc nescias ? Cic. Ce for- 
fail est si grand qu'il ne doit pas être 
caché, Tantum est illud maleficium, 
uod non occultari debeat. Cic. Je n'ai 
jamais été si astucieux que je ne pré- 
férasse, que de ne pas préférer... 
Nunquam adeo astutus fur, quin mal- 
lem. Ter. [l n'est pas si déuué d'expé- 
rience que de compter…., Non adeo 
est rerum imperilus ul confidat. Cæs. 
H n'y aura rien de si difficile qui ne 
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poisse, Nihil erit fam difficile, quod 
non possif. Quint. Rien de si innocent 
qui ve puisse nuire, Nilil est (am 
innozium, quin id possil obesse. Apul. 
Il n'y a rien de si commun, dont il 
leur ait laissé une partie, Nihïl tam 
vulgare est. cujus partem ullam üis 
reliquerit. Cic. || 2° Précédé d'une né- 
gation. Autant, auss! (marquant la com- 
paraison). .Eque. Cic. = Ils ne sont pas 
Si occupés que moi, Non sunt occupati 
æque aîque ego. Cic. Rien n'est si oc- 
cupé que l'Ame do méchant, Nihil est 
{am occupalum quam mala mens. Quint. 
Les Libyens ne sont pas si belligneux 
que les Gétules, Libyes minus bellicosi 
sunt quam Gztuli. Sall. ls ne vivent 
ps si longtemps, Afinus diu vivunt. 
lin. Je n'ai jamais van de réunion 
si grande que l'est aujourd'hui la 
vôtre, Nullam unguam contionem vidi 
lanfam, quanta nune vestra est. Cic. 
Sur aucun ouvrage public, il n'existe 
un si grand nombre de sénalus-con- 
sultes que sur ma maison, De nullo 
opere publico lof senalus erslant con- 
sulla, quot de meä domo. Cic. Personne 
n'a écrit d'ouvrages Si nomhreux que 
sont les nôtres, Nemo fam mulla scri 
sit guam mulla sunt nostra. Cic. Je 
ne veods pas mon blé si cher que les 
autres, Vendo meum frumentum mino- 
ris quam celeri. Cic. Voy. ausar 30. 
]| 3° Quelque... que. Quamuis, avec le 
subj. Cic. : Si sage qu'il soit, Quam- 
vis prudens sil. Cic. Si peu nombreux 
qu'ils soient, ils osent.…, Qnamuis 
pauci, audent. Cæs. La récompense du 
vainqueur, si pauvre qu'il soit, Præ- 
mium vicloris, quamuis pauperis. Liv. 
1} ° Oui (quand la question est négative). 
u Esl-ce que vous n'avez pas apporté 
d'or? — « Siv, « Nilne atiulistis 
auri? = — « Immo eliam ». Plaut. 
« Tu n6 sais pas...» — € Si fat », 
u Nescis... n» — « Immo vero scion. Ter. 

Si mien que, loc. eonj. De sorte que. 
Ha ut ou Sic ut on Adeo ut, avec le 
subj. Cic. : Sa préfecture est pleine 
d'hommes très courageux, si bien 
qu'on ne peut dire qu'il y en ait da- 
vantage ailleurs, Hujus praæfectura 
plena est virorum forlissimorum sic, 
ut nulla frequentior dici possit. Cic. 
Oratear plein de donceur, si bien 
qu'on peut reconnaltre.., Orator dul- 
cis, ul possis agnoscère. Cic. 

SIDYLLE, 8. {. Prétresses qui pas- 
saient pour avoir le don de predire. Si- 
bylla, æ,f. Cic. 

SIDYLLIN, INE, adj. Qui concerne 
les sibylles. Sibyllinus, a, um. Cic. Liv. 

SICAIRE, 5. m. Assassin gagé. Si- 
carius, ti, m. Cic. 

SICCATIF, IVE, adj. Qui a la pro- 
priété ds faire sécher rapidement. 
Siccificus, a, um. Afacr. Siccativus. 
C.-Aur. || S. m. = La rubrique est 
an siccalif, Rubrica siceat. Plin. 

SICCITÉ, 8. f. Qualité, État de 0e 
qui est sec. Siccitas, atis, f. Plin. 

SICUER, époux de Didon. Siciæus, 
i, m. Virg. Ov. 

SICILE, |lo de la Méditerranée. Si- 
cilia, æ, f. Cic. 
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SICILIEN, ENNE, adj. (Qui est) de 
Sicile. (En parl. des pers. et des ch.) 
Siculus, a, um. cie. n parl. seul. des 
ch.) Siciliensis, m. [., 6, n. Cic. | Les 
sicirens, Siculi, orum, m. pl. Cic. 

SICILIQUE. 5. m. Poids de sis 
grammesetuntiers. Sicilicus, i, m. Dig. 

8ICLE, 5. m. Poids et monnaie en 
usagechezles Hébreux. Niclus,i.m. Fulg. 

SICYONE, v. du Peloponèse. Sicyon, 
onis, m. Cic. f. Ov. Juv. = (Qui est) de 
Sicyone, Sicyonius, a, um. Cic. 

SIDERAL, ALE, adj. Relatif aux as- 
tres. Sideralis, m.f.. e, n. Plin. 

L SIDON, v. de Phônicie. Sidon, onts, 
. Cic. 

SIDONTEN, ENNE, adj. (Qui est) de 
Sidon. Sidonius, a, um. Virg. || Les 
SIDONIENS, Sidonii, iorum, m. pl. Sall. 

SIÈCLE. 5. m. 1° Espace de cent 
annees. Sæculum, i, 0. Varr. Cic. = 
On appela siècle l'espace de cent ans, 
Sæzculum spatium annorum centum vo- 
carunt. Varr. Un — s'est écoulé de- 
puis la dictature d'Émilius, Centesi- 
mus annus est ab .Æmilio dictalore. 
Liv. 1| 2° Fig. Espace de tomps qu'on 
trouve trop long. Tempus (poris) ni- 
mtum longum (1), n. Cic. Annus, i, 
mo, (= un an). Ter. =1l leur faut uu 
siècle pour se coiffer, Dum comunitur, 
annus est. Ter. Cela me semble un 
—, me parati durer un —, Afihi nie 
mium id longum videlur. Cic. 1l y a 
uo — que je me consume, Nimis diu 
maceror. Plaut. Voy. LonNo 5°, Lona- 
Taurs. || 3° Grand espace de temps in- 
déterminé, époque, periode, generation. 
Szculum,i,n. Cie. Ælas, als, f. Cie. 
Tempus, poris, n. Cic. =: Le siècle 
d'or, Sæculum aureum. Sen.-rh. Æias 
aurea. Ov. Le — de Pyrrba, Pyrrhæ 
sæculum. Hor. Le — de Caton, Ætas 
Catoniana. Sen. La gloire de nutre — 
Ætatis nostrzæ gloria. Quint. Le général 
le plus illustre de son —, Clarissimus 
imperalor suæ ælatis. Liv. Les exeun- 
ples des siècles passés, Superioris 
ætalis exewpla. Czs. Dans ce siècle- 
14, Flo tempore. Cic. Ilis temporibus. 
Cic. Dans toute la suite des siècles, 
Jusqu'à la consommalion des —, Sem- 
piternis sæculorum ælalibus. Cic. Ac- 
lion qui passera aux — futurs, Fae- 
tum in sæcula ifurum. Sil. Voy. PosTÉ- 
nité 20. — de lumières, Erudita (em- 
pora. Cic. Dans un siècle grossier, il 
étudia, Rudi sæculo, didicit. Quint. 
Voy. époque. || 4° Tous les hommes 
qui vivent à une même époque. Sæcu- 
lum, i, on. Cie. Ætas, atis, f. Cic. Tem- 
pus, poris, n. Quint. : L'erreur de ce 
siècle, Hujus sæculi error. Cic. Notre 
— n6 saitpasle droit, Ascælas nosira 
juris ignara est. Cic. Le jugement des 
siècles à veair, Sæculorum reliquorum 
judicium. Cie. Comme il était peu 
compris de son siècle, il s'en remit 
au jugement des siècles à venir. Quando 
ab hominibus su: temjioris parum in- 
telligebatur, posterorum judiciis se re- 
servauit. Quint. Les — fulurs parle- 
ront de cela, Dicent Aæe futura sæcula. 
Quint. Être consacré par le suffrage 
des —, Sæculis probari, pass. Quint. 
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Être l'objet de l’admiration de tous 
les —, Perpetu& sæculorum admira- 
tione celebran, pass. Quint. Ilomme 
digne de vivre dans la mémoire des 
—, Vir azculorum memorië dignus. 
Quinf. Voy. PusTéniTE 2°. || 4° L'etat 
de la vlo mondaine. Srculum, à, 0. 
Prud. P.-Nol. : Les personnes qui vi- 
vent daos le siècle, Homanes ascula- 
res. Îlier. VOY. MONDALN. 

8iED (il), Voy. 2 seoin. 

SIÈGE, 8. ©. 1° Mouble fait pour 
s'asseoir. (En gén.) Sedes, is, f. Cic. 
Sedule, is, n. Virg. Sen. PI.-j, (Chaise, 
tabouret) Sella, &, f. Cic. (Fauteuil) 
Cathedra, æ, f. Hor. PA. Sclium, ü, 
n. Cic. Virg. (Banc, banquette) Suô- 
sellium, ii, n. Cic. (Rangée de bancs) 
Subsellia, iorum, no. pl. Plaut. Cic. 
Suet. (Petit siège bas) Sedecula, æ, f. 
Cic. : Donuez-lui un siège, Date ist 
sellam. Plaut. On avança des sièges 
elals s'assirent, Postfis sedibus con- 
sederunt. Liv. || 2° Place ou le juge 
s'assiod pour rendre la justice. Sella, 
æ, fl. Cic. =: [Le préteur) prononce du 
baut de son siège, De sellà pronuntial. 
Cic. 18° Lieu où l'on rend la justice. 
Seiles, is, (. C.-Just. Voy, TRiBuxAL. 
ÿ 6° Un evêche et sa juridiction. * Sedes, 
ü, f. (Ecel.). : * Le saial-siege, Sancta 
sedes. (Eccl.). || be Ville capitale de cer- 
tains empires : Rume, le siège de l'em- 
pire, Rorsa, imperii domiculium (it 
a.). Cic. Cette ville n'aurait pas eul 
le — de l'empire du monde. lizc 
wrbs non præbuissel summo imperio 
sedem (de sedes, is, f.). Cic. Transpor- 
ter à Rome le — de l'empire, Impe- 
fium omne Romam conferre. Liu. || 6° 
Fig. Lieu où certaines choses résident 
principalement. Sedes, is, [. Cic. Suuv. 
Sedes, um el ium, f. pl. Cic. Domici- 
lium, ti, n. Cic. OQqf. Locus, i, m. 
Cic. : Le siège de l'âme, Mentis domi- 
cilium. Cic. Îls placent le — de l'âme 
daos le cœur, În corde dicunt animi 
esse sedem et locum. Cic. Ce sont là 
les divers sièges de la vie, Jxc sunt 
domicilia vitæ. Cic. Le goût a son 
siège daus cette partie de ls bouche... 
Gusiatus habitat in eä parle oris. Cic. 
Le — principal de la gaîité est dans 
le diaphragme, Est in præcordiis præ- 
cipua Aularitatis sedes. Plin. L'orgueil 
a son — dans les sourcils. Superbia 
in supercilits sedem habel. Plin. Ca- 
poues le — de l'orgueil, le — du 
ux6, Capua, superbiæ domieilium. Cic. 
lururiz sedes (an pl.). Cic. || 7° Éta- 
blissement et operations d'une armee 
devant une place forte pour la prendre. 
Investissement, blocus) Obsidio. onis, 
. Cæs. Cic., mieux que Obsidium, ii, 
n. Sall. Tac.(Assaut)Oppugnatio,onis, 
f, Cæs. : Les Romarns avaient plus de 
confance dans un siège que dans un 
assaul, Spes major Nomanis in obsi- 
dione quam in vppugnalione erat. Liv. 
d'un camp, Castrorum obsessio 
(onis), f. Suet. Matériel de —, Res 
gpugnaloriæ. Vitr. Machine de —, 

OY. MACHINE 20. S'arrèler au — de 
Cyzique, Apud Cyzicum in obsidio 
morari. Sal. Mettre le — devant une 
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ville, Urbi obsidionem inferre. Liv. 
Voy. Aller assiécen 1°. l'resser Île 
—, Obsidium urgëre. Tac. Faire le — 
d'une ville, elc., C. asstéoën 19. — 
mené mollement, Segnis obsidio. Liv. 
Soutenir un —, Obsuiionem ferre ou 
pali ou sustinère ou folerare. Liv. În 
obsidione esse (= être assiégé). Liv. 
Voy. asst#cer 19. La ville de Tyr fut 
prise après sept mois de —, Tyrus 
sep{imo mense, quam oppugnari cæpla 
eral, capla est. Curt. Délivrer d'un 
—, Obsidione liberare, act. Cæs. Nep. 
soluëre ou erimère, act. Liv. Abandon- 
ner, Lever le —, Obsidionem relin- 
quêre. Cæs. solvtre, Liv. Ab obsidione 
recedére, n. Just. Faire lever un —, 
Voy. Laver 440. || Fig. Lever le siège, 
C. S'eN ALLER Îe. 

SIÉGER, v. n. 1° Occuper un siège 
{on parl. d'un juge, eto.),tonir seance (en 
par!. d'une assambles). Scuère, «su. es, 
sedi, sessum, D. Cic. =: Sieger coume 
uge, Sedère in tribunali. Cic. pro tri- 
bunali. Liv. Îl siège comme juge 
comme arbitre, Sedet judez. Cic. ar- 
biter. Cic. Voy. staxce. || 2° Fig. 
Resider. Insidêre, eo, es, sedt, sessum, 
o. Cic. Inesse, sum, es, fui, n. Cic. = 
La volupte qui siège dans tous les 
sens, Volupias, quæ in omni sensu in- 
stdet. Cic. La faculté de l'âme où — 
la raison, Ea pars animi in quä ratio 
inest. Cic. Voy. Siêce 69, néSiben 2°. 

BIEN, 1ENNE. adj. possess. de la 
3° personne. Qui est 4 Soi, 4 lui, 4 elle. 
1 s'expr. Laolôt par l'adj. réflech 
Suus, a, um, tantôt par le geuitif Ejus 
ou Illtus (= de lui, d'elle). Vuy: à 
ce sujet SON (adj. possess.) = Faire 
l'Asie sienne, Asiam suam facère. Liv. 
Un sien aœi (= son ami, uu de ses 
amis), Voy. son (adj. possess.). 

LE SIEN, LA SIENNE; LR LEOR, LA 
LEUR, pron. possess. de la 3° hersonne. 
Celui, Celle qui ost à lui, à elle; Celui, 
Cello qui est à eux, à elles. {1 s'expr. 
tantôt par le réfleclhu Suus, a, un, 
laolôt par le gémibf Ejrs où fins (— 
de lai, d'elle) oa par Eorum, carum, 
IUorum, illarum (= d'eux, d'eltes). 
Voy. à ce sujet son (adj. possess.) : 
Les défauts d'autrui apprennent au 
sage à corriger les siens, Ex vitro al- 
terius sapiens emendat suum. Syr. J'é- 
ais content de mon bien. lui du sten, 
Beum miÂi placebat, illi suum. Cic. 
Devrions-nons racheter aux Carlha- 
giaois nos soldats prisonniers en leur 
reudant les leurs? Placeatne a Car- 
thaginiensibus captivos nostros, red- 
ditis suis, recuperari ? Cic. || Examine 
le cacbel : est-ce le sien? Nosce si- 
gnum : esfne ejus (signun)? Plaut. Je 
ne comparerai pas la vie avec la 
sienne, Non conferam vilam luaïn cum 
illius (vitä). Cie. 

Le sten. Le LEUR, 8. m. sing. Son 
bien, Leur bien. Suum, i, n. Cie. : Ren- 
dre à chacun Île sien, Tribuëre suum 
cuique. Cie. |] Fig. [ls y ajoutent et y 
mettent beaucoup du leur, Multa ad- 
dunt atque afferunt de suo. Cic. 

Les srans, Las Laurs, 8. m. pl. 
Ses proches, ses amis, ses soldats, eto.; 
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leurs proches, leurs amis, leurs soda 
otc. Il s'expr. tantôt par le réfléchi 
Sui, orum, m. pl., tantôt en lournaot 
par Les proches, Les amis, Les sol- 
dats de lui (eus, illius), ou d'eux 
eorum, tllorum). Vov. à Ce sujet 60x 
adj. possess.) : Chacun doit defendre 
es siens, Suos quisque lueri debet. Cie, 
Ils ne pouvaient porter secours aux 
leurs, Suis auzilium ferre non pote- 
rant. Cæs. Les stens s'avançarent trop 
loin, Éjus malrites longius progredie- 
bantur. Cæs. Les olages ayant élé 
awenes, el parmi eux son fils el tous 
les —, Obsidibus adductis, in is 
filio propinquisque ejus omnibus. Cæs. 
Tuer un graod nombre des leurs, fa- 
lerficère magnum numerum eorum (= 
d'eux). Cæs. 

Siexxes, 8. f. pl. =: Faire des siea- 
nes (= des foltes, des fredaines), Vory. 
FOLIE 71°, FR&DAINE. 

SIENNE, v. d'Italie. Colonia (æ) Se- 
nensis (is), f. Plin. T'ac. Sena (2) Julia 
(æ).f. Peut. : Les babitant: de Sienne, 
Senenses, ium, m. pl. Tac. 

SIESTE, s, f. C. méniINIBXNE (s. f.). 

SIEUR, s. w. Titre qu'on donne par. 
fois à un homme en parl. de lui. li ne 
s'expr. pas en laun : Le sieur Paul, 
* Paulus. 

SIFFLADLE, adj. Qui mérite d'être 
siffle. * Sibilu dignus (a, um). 

SIFFLANT, ANTE, ad). Qui siffle. 
Sibilus, a. um. Virg. 

SIFFLEMENT, S. m. {° Bruit qu'on 
fait en sant. Sihulus, à, m. Liv. Col. 
1 2e Cri de certains animaux. Sibilus, 
1, m. Ov. Pliu. Stridor, oris, m. Ov. 
Petr. || 3° Bruit produit par uns respi- 
ration difficile. Srbilus, 1, m Sen. 
Stridor,oris, masc. M.-Emp. || 4° Bruit 
aigu cause par le vent, par une fleche, 
etc. Sibilus, à, m. Virg. Sul. : Le sif- 
flement des cordages, Rudentum stri- 
dor (oris), masc. Virg. 

SIFFLER, v. n. 1° Former un son 
aigu soit avec ses lèvres, soit au moÿen 
d'un instrument Sibilare, n. Plaut. 
Cie. 1129 En pari. de certains animaur. 
Pousser un cri aigu. Sibulare, n. Ov, 
Varg. [| 3° En pari. du vent, d'une 
flèche, etc. Faire entendre un bruit 
aigu. Sibilare, n. Sil. Luc. Stridere, 
eo, es, di, S. SUD., n. Virg. 

Sisrcen, v. acl. 1° Chanter un air 
en sifflant. * Sibilanti ore canère (o, 
ts, cecini, cantum), act. D'apr. Cic, 
(Or., 8, 27). |} 2e Appeler en sifflant, 
* Sibilo vocare, act. D'apr. Col. (u, 3). 
I 3° Accueillir à coups de sifflet pour 
temoigner son mecontentemont. Sibi- 
lare, act. Cic. [for. Ersibrlare, act 
Cic. =: Sifller 4 outrance, Sibrlis con- 
scindPre (o,is, scidi, scrssum), act Cic. 
(Hortenslus] n'ayant jamais été sifflé, 

ntactus a sibilo. Cic. Voy. sirrLeT 2°. 

SIFFLET, 3, m. d° Petit instru- 
mont avec lequel on siffle. Pasloricia 
(æ) fistula (æ), f, Cie. LA. 2, 46, 
(il : Coup de sifflet, Sibilus, i, m. 
Liv. Donner le signal par un coup de 
—, avec un —, Sibilo dare signum. 
Liv. || 2° improbation manifestes 
des coups do sifflet. Sibilus, à, m. Cie 


SIGNA 


2 Tu craios le sifflet? Sibilum metuis ? 
Cic. Accueillir à coups de —, C. sir- 
PLER (acl.) 30. Les sifflets du public, 
Sibilivulgi. Cic. [ls poursuiveat Fuflus 
de leurs —, Fufum sibilis consectan- 
tur.Cie. || 8° Trachce-artere. Voy. ce m. 

SIGÉS, cap de la Troade. Sigeum, 
1, 0. Cic. Liv. 

SiGLE, s. m. Lettre Initiale sm- 
pores comme abreviation d'un mot. 

ola, æ, f. Dig. Voy. ABRÉvIATION 20, 

SIGNAL, 5. m. d° Signe convenu 
pour avertir. Signum, i, n. Cæs. Liv. 
Significatio, ons, (. Cæs. : Au signal 
donné, Signo dato. Sall. Cic. Douner 
le — du départ des guadniges, Dare 
signum mittendis quadrigis (au dat.). 
Liv. Donner le — du coœbat, d'en- 
gager le combat, Prælii committendi 
signum dare. Cæs. Donner le — avec 
la trompette, Signum tubä dare. Cæs. 
Signum eanère. Cæs. Dunner (avec la 
trumpetle) le — de la retraite, Re- 
ceplui canëre. Liv. Le — retentit, Si- 
gnum cantt (n.i. Sall. Liv. Donner le 
— avec un drapeau, Vexaillo signum 
dare. Cæs. Arborer ls — du combat, 
Propon're pugnz signum. Liv. Donner 
le— de pher bagage, Vasa conclamare. 
Cæs. Faire des signaur au moyen de 
feux, Ignibus signtficationem facëre. 
Cæs. || 2° Ce qui annonce st provoque 
une ch. Signum, à, n. Cic. : Donner le 
signal de la guerre, Belli signum dare. 
Tac. Donuer le — de la fuite, fnitium 
fugz facère. Cæs. Le — de la défec- 
tion fut donné par Ambiorix, Inuium 
defectlionis orlum est ab Ambiorige. 
Cæs. Celui qui donne le — de la ré- 
volle, Sedirionis concilator. Cic. 

SIGNALÉ, &e, part. passé de si- 
ONALER, VOy. ce v. || Ad). Remarqua- 
ble. fnsignis, m. f., e, nu. Cic. : Vertu 
signalée, Insignis virtus. Cie. D'une 
manière —, Insignile. Cic. [nsigniter. 
Cic. Voy. ARMAROUABLS. 

SIGNA: EMENT, $. m. Description 
de l'exterieur (d'une pers.) : Je n'ai pas 
le signalement de cel homme, Non 
novi hominis faciem. Ter. Douner le 
— de qqn, Formam alicujus verbis de- 
pingére. Plaut. Donne-moi le — de la 
aourriCe, VOy.SIONALER2°,rOnTRAIT2®, 

SIGNALER, v. acl. 1° Donner qq. 
avis par des signaux. Significare, act. 
Cic. : Signaler l'arrivée des pirates, 
Prædonum adventum significare. Cic. 
La victoire est signalée par ces cris, 
Hoc clamore sigmifcatio victoriæ fl. 
Cæs. || 2° Donner Île signalement d'une 
pers. = Signale-moi la nourrice, Qua 
facie sit nutrir, mihi expedi (de erpe- 
dire, io, is, tui et it, tfum). Plaut. 
Voy. stoxaLameNT. || 3° Appeler l'at- 
tenlion de qqn (sur une pers. ou sur une 
Ch.). Denotare, act. Cic. Indicare, acl. 
Cic. : Signaler les citoyens qu'il faut 
faire périr, Cives necandos denolare. 
Cic. — un mot à l'atteution de l'aa- 
diteur, Audilori verbum assignare. 
Quint. — quelque laideur, Designare 
furpiludinem aliguam. Cic. La faute 
que je signale, Culpa quam argno lis. 
wi, ufum, Pre). Liv. || 4° Fig. Rendre 
remarquable. Insignire, do, 15, ivi et 


SIGNE 


il, ifum, act. Liv. Suet. Tac. : Les 
dieux sigaalèrent [cette] année par 
des épidémies, Annum dti morbis in- 
signivere. Tac. [[l se phairuait] que 
son règne ne fûl signalé par aucune 
calamité, Quod tempora sua nullis ca- 
lamitalibus insignirentur. Suet. Annee 
signalée par une grande mortalité, 
Annus funeribus insignifus. Tac. Lieu 
sigoalé par des défaites, Locus cladt- 
bus nobrlis, Liv. 11 soubailait pour lui 
une guerre où il pôt signaler sou 
courage, Sibi bellum ezoptabat, ubi 
virus possel enilescère (0, is, fui, 8. 
sup., n. —= briller). Sail. — ses 1n- 
mières dans le sénat, Consilium suum 
in senalu præslare (o, as, stili, slilum, 
slalurus). Cic. — son éloquence, Do- 
cumentum eloquentis dare Lo as, dedi, 
dafum). Liv. Tu avais signalé too me- 
pris poar les folies, Dederas docu- 
menia marima quam conlemneres in- 
sanias. Cic. Signaler sa baine, Suum 
odiumezpromère(o,is, prompsi, promp- 
fum). Cic. 

Se SIGNALER, v. réfl. Sa distinguer, 
se rendre celèbre. Nobilitari, pass. 
Cic, Nep. = 1] se signala par la gran- 
dear de ses exploits, Magnitudine re- 
run gestarum nobilitatus est. Nep. 
Homme qui se — par ses talents 
unlitaires, Vir memorabilis bellicis 
urtibus. Liv. Ils ne se signalèrent 
pa aucune guerre, Nullum memora- 

ile bellum gessere. Just. Ils se — 
par leurs defaites, Cladibus insignes 
fuere. Just. Qui s'esl signalé par ses 
crimes, Sceleribus suis præclarus (a, 
um), Sall. Voy. Se Distixousr 2°. 

SIGNATAINE, 3. m. Celui qui signe. 
(Exacl.) °fs qui subscribil (seripsal, 
etc.). (Celui qu: apyrose son cachel en 
guise de signature) Signalor, oris, m. 
Quint. 

SIGNATURE, s. f. Â° Action de si- 
gner une lettre, un acte, etc. (Exact.) 
Subsceriplio, on1s, f. Ulp. (Action d'ar 
poser son cachel en guise de signa- 
lure) Subsignatio, f. P.-jet. : Après la 
stgnature du Lestament, Postquam si 
gnatumesl testamentum (= apres qu'on 
y eut apposé son cache). P£.-j. Venir 

our la — (= pour assister à la —), 

enire obsignandi causä. Cic. ad si- 
gnandum. Pl.-j, Voy. sionsn 1°. || 2c 
Seing qu'une pers. met de sa main à la 
fn d'une lettre, ato. Subscriptio, onis, 
f. Suet. Ulp. * Nomen (minis! mbseripe 
tum (à), n. (Ing.), et qqf. simpl. No- 
men, minis, n. Flor. : l'ièces sans si- 
nature, Lilteræ sine subscriplione. 
uel. Apposer sa —, Voy. sioNER Î°. 
| 8° T. de commerce. Seing mis sur 
es billets pour les garantir. Women, 
munts, n. Cie. : Engager sa signature 
{= se reconnaitre débiteur, faire des 
billets), Nomen facËre. Cie. Dégager 
sa — (= acquiller sa delle), Nomen 
expedire où ezsolu#re ou solvëre ou 
explicare. Cic. liberære. Liv. Il ne fail 
pas honneur 4 sa —, Nominibus non 
responilet. Sen. 

SIGNE, s. m. ie Marque mise pour 
distinguer, pour reconnaitre. Signum, 
i, 0. Cic. Note, a, L Cic. Voy. Man- 
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ooz 1e. ff 2° Fig. Marque, inoice, té 
moignage, preuve. (Marque) Signum, 
1, 0. Cic. Significatio, onis, F. Cic. 
Nota, æ, f. Cic. (Indice) fndicium. ti, 
n. Cic. (Témoignage) Teslimonium, 
n. Cie. (Preuve) Argumentum, i, n. 
Cie. : Signes d'affection, À moris nolæ. 
Cie. [Ces rayons] sont signe de pluie, 
linbrium signa sunt. Sen. Voy. Pn£:A0R 
4°. Ils croient que c'est — de tem- 
pète, Tempestatem significari putant, 
Cic. 118 voient an — de tempéle dans 
le grand nombre des étoiles filantes, 
Argumentin lempeslalis pulant, cum 
mullæ transvoiant stellæ. Sen. C'est 
uo — qu'il } aura du miel, Auguriura 
mellis est. Plin. — précurseur, Voy. 
PHÉCURSEUR 20, AVANT-COUABUR 29. 
C'est — qu'un grand nombre d'Etats” 
ne peuvent..…., Hac re significatur 
magnum numerum civilalum non posse. 
Cæs. C'est un — cerlain que la mat- 
tresse est sage, Magnum hoc signum 
est dominam esse extra noriam. Ter. 
L'ostentalion est un — de légèreté, 
Ostentatio nota est levitatis. Cic. Don- 
ner des signes de douleur, Signa do- 
loris ostendrre. Cic. Il donna plusieure 
— de frayeur, Mullis rebus sui timo- 
ris signa masit. Cæs. Tu m'as donué 
on signe éclatant de ton jugement, 
Præclarum mihi dedisti judicii (ui tes- 
timonium. Cic. Les dieux douuent des 
signes de leur présence, Præsentiam 
div suam declarant. Cic. Voy. manQom 
11°, PREUvR 2°, ixoic&. Donner signe 
de vie, ©. Se nRaAnNI“En (pr. el Üg.). 
Il donne — de vie (= il avoue qu'il 
ei vivant), Vivère se confiletur. Pl.-j,. 
Qui ne donne plus — de vie, Eranimi 
similis (= semblable à un mort). Ov. 
Fig. Ne pas douner — de vie (= 
être engourdi, inactif), Frigére, co, 
es, 8. parf. ni sup., 0. Ad ler. Cæl. 
ap. Cic. Ne pas donner — de vie à 
qqo (= ne pas lui écrire), Nullam lit- 
leram ad aliquem matt®re. Cic. || 3° Ce 
qui sert à ropresenter une chose. Nota, 
æ,f. Cie. Signura, i, n. Cic. =: Noter 
el exprimer par des signes tous les 
sons de la vuix, Vocis sonos omnes no- 
tis signare et erprimère. Cic. Si H est 
bieu une lettre el noa un simple signe, 
Si H litiera est, non nata. Quint. — 
de ponclualinn, Voy. PONCTUATION. ] 
4° Demonstration exlérieure pour faire 
connaitre ce que l'on penses, ce que l’on 
veut. Signum, i, u. Plaut. Ter. Signie 
ficatio, onis, Ê. Cæs. Cic. : Signe de 
tète (en gén.), — de tête afirmatif, 
Nutus, üs, m. Cic. Pl.-j. — de tête 
négatif, Renutus, @s, mw. Pl.-j. — des 
yeux, Nictus, üs, m. Ov. Parler par 
signes, Loqui signis. Ov. À un signe 
de moi, vous pouvez êlre égnrgés, 
D'un — je puis vous faire égorger, 
Uno meo nulu jugulari polestis. Suet. 
Un — de la tête peut, Tu peux d'au 
— de têle mainteuir…., Nulus luus 
polest relinére. Cic. Obéir au moindre 
— de cet hamme, Convertère se (otum 
ed ejus viri nutum. (ic. Faire —, Faire 
des signes à qqn. Alicui signa dare. 
Plaut. Alicui innure (0, 1s, ui, 8. 
sup.),n. Tar. Se faire signe les uns 
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aux aulres, Inter se significare. Cic. 
Faire — à qqn de la têle, des yeux, 
Alicui nutare, nictare. Plaut. Farre un 
— du visave, Facère gestum vultu. 
Quint. 11 faisait — du doigt, cumine 
quo qui appelle, Innuebal digilo, s1- 
milis vocanti. Pl.-j. Faire un — de 
tèle comptètement affirmalif, Tofo ca- 
pile annuëre (0, is, ui, S. Sup.), D. 
Cic. Hi s'échappe encouragé par les 
signes de 5es compagagns. Annuenti- 
bus suis, evadit. Liv. 11 disait qu'il 
payerail au premier signe que lui fe- 
rait celni-ci, Numeraturum se dicebat, 
simul atque hic sibi annuissel. Cic. 
Faire un — de lète négalif, Renuëre, 
0, is, ui, S. sup., D. Uic. Si Je de- 
mande quelque chose, ils font — que 
“oun, Si quidpiam orem, abnuunt de 
abnuëre, o, is, ui, uiturus, n.). l'laut. 
IL NL — de la tête qu'il acceptait l'a- 
œilié des Romains, Amicitiam se Ro- 
manorum accipére annuif. Liv. Elle 
me fil — des ÿeur de ne pas la nom 
mer, Oculis mihi signum dedil ne se 
appellarem. Plaut. Il fait —, en levant 
la main, qu'il est l'acquéreur, Mann 
sublala signifcal se auctorem emplion1s 
esse. Fest. Il leur fil — de la main de 
s'arrêter, Manu significare cœpit eis, 
quiescerent. Quadrig. ap. Gell. Il Bt 
— de la main qu'il n'y avail nena 
espérer de lui, Manu abnuit quid- 
guam opis in se esse. Liv. I lui pré- 
senta la main en — de récaucrtlia- 
lion, Obtulit ei dertram reconcihaiæz 
graliæ pignus (gén. gnuris), 0. (= 
page). Curt. En — d’affiction. * Do- 
oris significandi canusä. il bo Action 
de to signer : Le sigre de la croix. 
Voy. croix 3°, | 6° Marque ou Tache 
naturelle qu'on a sur la peau. Nota, æ, 
f. Hor. Suet, Nævus, i, m. Cic. Voy. 
ManQUe 70. || 7° Symptôme d'une ma- 
ladie. Signum, à, 0. (ic. || 8° Phono- 
meneconsiderecomme presage. Signum, 
i, n. Cic. Voy. rh&saoz 1°. || 9° Mi- 
racle. Voy. ce m. || 10° La dourième 
artie de l'ecliptique; un dourieme de 
à 10n6 zodiacale. Signumm, à, n. Cie. 
= Le signe du Lion, Signum Leonis. 
Cic. Le soleil passe dans un autre — 
du Zodiaque, dans le — de la Vierge, 
Sol in aliud siguum transilionem facit. 
Vatr. transgreditur in Virginem. Plin. 
SIGNER, v. act. {o Mettre son seing 

à un ecrit. (Exacl.) Subseribère, o, is, 
scripsi, scriplum, acl. et n. (dat.). 
Suet. Dig. (Revèlir de son cachet en 
guise de sigasture) Obsignare, act. 
ic. Signare, act. Quint. Pl.-j. 2 Si- 
ver un comple pour l'approuver, 
ubscrib®re raliones où ralivnibus. 
Dig. — l'acte d'achat. SubseribFre in 
tadulis emptionis. Dig. — un arrèl 
de mort, Subscribère de supplicio ali- 
cujus cayite damnati. Suet. — un dé- 
crel, Decrelum obsignare. Cic. consi- 
gnare. Liv. — un testament, Testa- 
mentum obsignare. Cic. signare. PI.-j. 
— un traité, Fœdus serib®re onu con- 
scribère. Liv. || Fig. Le traité que tu 
avais signé de mon sang, Fœdus quod 
meo sanguine iceras (de tcËre, icio ou 
ico, ici, ictum). Cie. || Nent. Signer 
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à un contrat de mariage, Tabellas 
dotis consignare. Suet. || 2° Écrire son 
nom, 83 signature : Signer son nom, el 
abs. Sicner, Nomen suum notare. Suet. 

Se sionrn, v. réfl. Faire le signe de 
la croix. Voy. croix 3e, 

SIGNIFICATIF, 1Y8, adj. Qui ex- 
prime bien, qui contient un grand sens. 
Significans, gên. antis. Quint. =: Mot 
sigoufcatif, très —, Verbun signifi- 
cans. Quint. Vox significubilis. Varr. 
Verbumsignificantissimum. Gell. D'une 
manière significalive, Significanter. 
Cic. Sen. 

SIGNIFICATION, 8. f. 1e Ce qu'une 
chose signifie. Significatio, onis, Ê. Cic. 
Vis, pên. vis et dal. vi inus., acc. 
vim, abl. vi, f. Cic. Sententia, æ, f. 
Cic. Sensus, üs, m. Quint. Intellectus, 
üs, m. Quint. Potestas, atis, f. (rare'. 
Ad Her. : Ce précepte a une signilica- 
lion si profonde, Hujns præcepti tanta 
vis on fanfa sententia est. Cic. Avoir 
la mème —, Idem significare. Quint. 
[Ces] lermes ont à peu près la mème 
—, Vocabula prope idem valent (de 
valère, e0, lui, litum). Cic. Mots ayant 
deux signilications, Verba duo sensus 
signifcantia. Quint. Avoir plusieurs 
—, În plures sententias accipi, pass. 
Ad fer. Quand un ecrit a plusieurs 
—, Cum plura sigraificantur scripto. 
Quint. Avoir des — différentes, Di- 
versos inlellectus habère. Quint. [Ces 
mots] ont uoe signilication dilférente 
de celle qu'ils indiquent, Diversum va- 
lent quam andicant. Quint. Voy. sens 
6e, |: 29 Notification. Voy. ce m. 

SIGNIFIER, v. acl. 1° Denoter, 
marquer qq. Ch. Significare, act. Cic. 
Designare, act. Cic. Indicare, act. Cie. 
Veille, volo, vis, vult, volui, s. sup., 
act. Cie. Srbi vwelle, act. Cie. = Que si- 
goifient ces statues? Quid sibi ill» 
statuæ volunt ? Cic. Que sigmfie ce 
costume ? Juid sibi hic vestitus quæerit 
(de quærFre, 0, quæsivi. situm)? Ter. 
Que — celte entrée en matière? Quid 
vult istud principinm? Sen. Que — 
ce discours (— où tend ce discours)? 
Quo ou Quorsun hæc speclat oralio ? 
Cie. Voy. manquun 9°. || 2° Avoir tel 
ou tel sens. Significare, act. Cic. Va- 
lére, eo, es, lui, litum, act. Cic. Sibi 
velle (voy. 1e), act. Cie. =: « Beco » 
signifie bec, Beco valet rostrum. Suet. 
Je vois — souvent Je sais, Video szpe 
idem valet quod scio. Quint. a Ca- 
rêre » — donc ceci: manquer d'une 
chose qu'on voudrait avoir, Carère 
igitur Roc significaf : egère eo qnod 
Aabère velis. Cie. Ces deux mots 
signifient la même chose, Duo hzc 
verba idem sigraficant. Gell. Je ne 
comprends pas trop ce que la loi, 
ce que ces mots —, Non salis intel- 
ligo quid sibi lex, aut quid verba 
ista velint. Cic. Ne pas comprendre 
ce que signifie ce mot de volupté, 
Non intelligËre qui (— quomode) hzc 
voz voluplatrs sonet (de sonare, o, as, 
nui, nifum, naturus, n.), Cic. || $° No- 
tiflor, declarer par paroles expresses. 
Denuntiare, acl. Cic. Indicère, 0, is, 
diri, dictum, act. Cæs. Cic. Declarare, 
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act. Cic. = Sigoifier 4 qqn qu'il aitä 
sortir, Alicui denuntiare ul excedat. 
Cæs.— à gqnles condilions de la sou- 
nnussion, Legem parendi alicui dicére. 
Just, — à qqu le divorce, Voy. o1- 
VORCE. — à Fabius de ne pas iraver- 
ser, Denunliare Fabio ne transeal. 
Liv. Voy. NOTIFIER, DÊCLARNER 40, 

SIL, S. @. Espece d'ocre. Sil, ilis, 
n. Vitr. Plin. = De sil, Sileceus, a, 
um. Vitr. Plin. 

SILENCE, s. m. 1° État d'une pers 
qui s6 tait. Silentium, à, n. Cie. : 
Morne silence, Mæstum silentium. Liv. 
Pl.-j. — ohbstine, Silentium obstine- 
tum. Liv. Curt. Faire —, Silentium 
facÿre. Cic. Plaut. Conticescère, 0, is, 
ticui, s. sup., n. Cic. Obmutesc®re, 0, 
is, mutui, s. sup., n. Cic. Tacére, eo, 
es, cui, cifum, n. Cic. Silence] Fais 
—, Failes —, Par/ Plaut. Ter. Fac 
silentium! Plaut. Tace, tu! Ter. Date 
silentium. Ter. Silele et tacete. Plaut. 
Garder, Observer le —, Silentium te- 
nère on oblinère ou servare. Liv. Se 
uutra silentium leuère. Pl.-j. Tacèére, 
n. Cic. Sulère, eo. es, lui, S. Sup., 0. 
Cic. On garde le —, Silentium est. 
Ter. Garder un — relimieux, Ore fa- 
vére (e0, es, faui, fautum), n. Cic. Fa- 
vére linguis. Jlor. linguä. Tib. Faire 
faire —, Jubère silentium fieri. Cic. 
Il ordonne de garder un profond —, 
Jubet maximum sulentium haberi. Sall, 
Imposer — à qqn (= le faire taire), 
Voy. TAIRS. Assistez en —, Adesie 
per silentium. Ter. Écoutez en —, 
Cum sulentio animum atlendite. Ter. 
Ecoulé en —,en grand —, Audilns 
suentio. Cæs. magno silentio. Cic. Sup- 
prier des coups en —, Plagas ferre 
sitentio. Cic. 11 supporta celte injure 
en —, Eam contumeliam tactius tulit. 
Liv. Au onlieu du —, Silentio. Cic. 
Liv. Per silentium. Ter. Dans un — 
si profond, Tanio silentio. Liv. Rom- 

re le —, Rumprre silentium. Curt. 

1j. || Fig. 11 a confondu le Lémoin 
el l'a reduit au silence, Testem con- 
vicit et elinguem reddidit. (ic. Ré- 
dure au — les propos des Éloliens, 
Linguas Ætolorum retundèëre. Liv. Ré- 
duire au — les plaintes de qqn, Que- 
relas alicujus opprimëre (0, is, pressi, 
pressum). Cic. Le — des tribunaux, 
Silentium judiciorum. Cic. Le Forum 
condamné au —, Mulum forum. Cic. 
I imposersilence à ses passions, YOy: 
Mettre un rhEIN 2°. Î 20 Action de 
tenir secret, d'omettre à dessoin ou 
par oubli. Silentium, it, n. Cic. Taci- 
lurnilas, ais, f. Cic. Reticentia, à, 
f. Cie. = Le silence des témoins aulo- 
rise à croire.., Taciturnitas lestium 
concedit. Cic. Le — ressemble à un 
aveu, Tacuturnitas imilalur confes- 
sionem. Cic. Parle : lun — me lue, 
Dic : enecas me luâ relicentiä. Plaut. 
J'ai besoin de ton —, (Muhi) opus est 
taciturnitate fu&. Ter. Obtenir le — 
de Turnus sur cela, Id « Turno fa- 
citum ferre. Liv. Garder le — sor 
qq. cb., De re vu Rem relicère (eo, es, 
cui, 8. sup.). Cic. facëre (voy. 19. 
Cic. On garde le — là-dessus, La 
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res silelur (voy. 1°). Cic. Garder 
le — sur qqn, De aliquo silentium 
agère. Quint. On garde le — sur le 
Partbe, De Partho silentium est. Cie. 
Il faut garder le —, Tacito est opus. 
Ter. Le — des générahous futures, 
Posterorum relicentia. Cic. Passer qqn 
ou qq. ch. sous —, Voy. PAssRn 160, 
oureTTns {1° et 2°, || 3° Cessation de 
commerce de lettres. Litferarum inter- 
massiu onis), F. Cre. || 4° Le calme, la 
cessation de toute sorte de bruit. Silen- 
fum, 1, n. Cæs. : Dans le silence de 
la nuit, In silentio noctis. Cæs. Silentio 
noclis. Cæs. Liv. Le — de la campa- 
gne, Auris silentia (et mieux, en 

rose, silentium). Ov. Voy. caLue 
Fubst.) 20, Le — du cabinet, Voy. 
CABINET 20. || 6° Duree d’un repos (en 
musique, dans la declamation). Silen- 
fium, à, n. Quint. : Diclioo euupée 
par des silences, Interrupla sileutio 
dictio. Quint. Voy. Pause 2e, 

SILENCIBUSEMENT, adv. En di- 
lenca. Silentio. Cæs. Tacite. Cic. Voy. 
SILENCE 19. 

SILENCIEUX, BuU8E, adj. 4° Qui 
garde le silence. Taciturnus, a, um. 
Cic. = Etre silencreur, C. Se TaIRE. 
11 2° Où l'on n'entend pas de bruit. Si- 
lens, gén. entis. Virg. Plin. Tacitus, 
a, um, Virg. Taciturnus. Hor. Voy. 
MUET #0. 

SILÈNE, nourricier de Bacchus. Si- 
lenus, i, m. Cic. 

SILEX, s. m. C. CAILLOO 1°. 

SILHOUETTE, 5. f. Dessin qui re- 
presente un profil trace autour de l'om- 
re d'un corps = La silhouette d'un 
boinme, Ümbra (2) hominis lireis cir- 
cumducta (æ), f. Plin. Dessiner des 
gilhouetles, Lineas extremas umbræ, 
um corpora faciunf, circumscribère. 
Quint. 

SILICEUX, USE, adj. Qui est de 
la nature du silex. Silhiceus, a, um. 
Vitr. Gell. 

SILICULE, S. f. Petite silique. Si- 
licula, æ, f. Varr. 

SILIQUE, s. f. Enveloppe de cer- 
tains fruits. Siliqua, #, f. Varr. Vurg. 

SILLAGE, Ss. (M. 1° Trace que fait 
un navire en marche. Suleus, i, m. Virg. 
U 2° Vitesse d'un navire. Voy. vitesse. 

SiLLE, s. m. Pocme mordantchezles 
anciens Grecs. Sillus, i, m. Gell. 

SILLER, v. 0. Fendre les flots en 
avançant. Voy. voaurn. 

SrLLON, 5. m. 4° Longue trace faite 
dans la terre par le soc de la charrue : 
Faire, Tracer des sillons, Sulcos du- 
cère. Col. farère. Col. Sillon tracé 
profondement, Suleus alte impressus. 
Cie. || Fig. Faire son sillon (= son 
ouvrage), Opus facëre. Ter. || 4° Plur. 
Champs laboures, et simpl. Champs. 
Agri, orum, m. pl. Cic. || 3° Traces 
ue certaines ch. laissent en passant. 

ulcus, i, m. Virg. St. Mart. || 4e Aide. 
Suleus, i, œ. Mart. Voy. nids. |] 6° 
Raie ou Strie. Sulcus, , m. Quint. 
Voyÿ. RAIE, STRIE. 

SILLONNER, v. act. 1° Faire des 
slllons : Sillonuer des plaines, Campos 
sulcare, act. Col. || 2° Fig. Laisser des 
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traces en passant : Sillonner les eaux, 
la mer, Undas sulcare. Virg. Mare 
secare (0, as, cui, ctum, caturus). Virg. 
Le feu (de l'éclair) sillonne les oua- 
ges, Jgnis nubes inferscindil (de inter- 
scindËre, o, scidi, scissum). Sen. Sil- 
lonner de rides la peau, le front, 
lugis cutem sulcare. Ov. frontemarare. 
Virg. exarare. For. Des rides sillun- 
nent le corps, Nugæ corpus arant. Ov. 

SILO, 9. m. Cavite pratiquee dans la 
terre pour } conserver des grains. Si- 
rus, i, m. Plin, Col. Puteus, m. Varr. 

SILOUETTE. C. SILHOURTTE. 

SILPUIUM, 8. m. C. LASER. 

SILURE, 8. w. Sorte de poisson. 
Silurus, i, m. l'lin. 

SILVAIN, SILVES, etc. C. 87L- 
VAIN, SYLVES, elc 

SIMAGRÉE, 8. f. C. mINAUDERIE, 
CÉRÉMONIE 40. 

SIMEON, n. d'homme. Simeon, onis, 
m. Eccl. 

SIMILAIRE, adj. C. SEMBLABLE. 

SIMILITUDE, S. f. 1° C. nrssen- 
BLANCE. || 20 C comparaison 20. 

SIMOÏS, fi. de la Troade. Simois, 
oentis, aCC. oenfa, m. Virg. 

SIMON, n. d'homme. Simon, ons, 
m. Plin. Juve. 

SIMONIDE, poète grec. Simonides, 
is, m. Cic. 

SIMPLE, adj. 1° Qui n'est pas mul- 
tiple. Simplex, gén. plicis. Cic. Unus, 
a, um, gén. ius, dal. i. Cic. Solus, a. 
um, gén. us, dat. ÿ. Cic. : Rangée 
simple, Simplez ordo. Liv. Plante à 
tige —, Herba simplici eaule. Plin. 
Flüle —, Tibia simplez. Hor. || 2 
Seul, unique. Unus, a, um (voy. 1°). 
Cic, Solus (voy. 1e). Cic. Simpler, 
géo. plicis. Hor. Merus, a, um. Ter. 
Varr. : Plus d'une simple fois, Plus 
vice simplici. Hor. [Diogèue] avail un 
— manteau, Pallium solum habuilt. 
Varr. ap. Non. Avoir une — tunique, 
llabëre meram tunicam. Varr. ap. Non. 
Rien que la — espérance, Nihil nisi 
spes mera. Ter. Voy. srnL. || 3° Qui 
n'ost pas compose. Simplex, gén. pl- 
us. Cic. Unus, a, um (voy. 4e). Cie. 
: La nalure de l'animal esl ou simple 
ou composée de plusieurs autres. 
Natura aninantis aut simplex esf aut 
concrela ex pluribus naturis. Cic. Mots 
simples, Verba simplicia. Quint. Le 
sujet le plus simple (à traiter), Ma- 
teria sünplicissima. Quint. || 4° Qui 
ost seulement tel, qui est cela et pas 
plus quo cela. Simplez, gén. plicis. 
Cic. Suet. Liv. : Un simple mot [était 
un crime), Simplez verbum. Suet. C'é- 
lait — jeu de sa part, Ludebat sim 
pliciter. Liv. Mort —, Peine capitale 
— (= sans torture), Simpler genus 
morlis. Liv. Simplex mors. Suet. Sim- 
ples bagatelles, Meræ nugæ. Cic. Voy. 
pur 8°. Je parie comme un — père 
de famille, Sicut unus paterfamilias 
loquor. Cic. Ce n'est pas un — ruis- 
seau, mais un fleuve. Non tenuis qui- 
dam rivulus, sed amnis. Cic. || 5° Qui 
ost du dernier rang dans son genre. 
Tenuis, m.f.,e, n. Cic. Quint. =: Un 
simple bomme du peuple, Tenuis 
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homo. Cic. Unus de multis. Cic. Pour 
que vous m'écouliez comme un — 
citoyen romain, Ut me sie audiatis ut 
unum e logatis. Cic. — ciloyen, — 

arliculier, Voy. PARTICOLLER (8. m.) 

e. — soldat, Voy. socnar. Une — 
porteuse d'eau, Muliercula aquam fe- 
ras. Cic. || 6° Qui est peu considerable. 
Tenuis, m. (., 6, n. Cic. =: Une simple 
marsannelle, Parva casula. Ayjrul. 
7° Qui n'est point complique; qu'il 8 
tres facile d'employer vu de comprendre. 
Simyler, gén. plicis. Cic. Facitis, m@. 
f.,e, on. Cic. : [Mallre] simple dans 
son enseignement, Simpler in docendo. 
Quint. Cause —, Causa simplez. Cic. 
Rester est le parti le plus —, Res 
simplexz est manëére. Cic. [Si j'atien- 
dais de toi les plus graads services], ‘ 
chacun devrait le trouver lont —, 
Airum nemini videri debeat. Cic. Voy. 
NATUREL 5°, || 8° Qui est sans faste, 
sans recherche, sans affsclation. Sim- 
plez, gen. plicus. Cic. Pin. Quint, = 
Nournture simple, Simplezcibus. Plim. 
Femine — dans 5a aise, Mulier in- 
ornala. Cie. medroeriter vestita, Ter. 
— dans son slyle, Uratione subialis 
{m. f., 6, n.). Lie. Style —, Oratio 
subtilis. Cic. inornata. lie. incompta. 
Cic. simpler. Quint. inaffectate. Quint, 
1 9° Franc, qui est sans deguisement. 

impler, plicis, m. Cic. Ingenuus, a, 
uin. Cic.Candidns. Hor. Petr.: Homme 
ouvert et simple, Vir aperlus el sim- 
plex. Cic. Voy. Paanc 30. || 10° Qui a 
peu de lumières : Ua bomme simple, 
Alediocri vir tingenio. Quint. Humme 
—, il trompa ua homme retors, Calli- 
dum imperatus fraudaurt. Cic. || 14e 
Niais. Stullus, a, um. Cic. 

Simpux, 5. m. 1° Ce qui n'est pas 
multiple. Simplum, 1, 0. Cic. || 2e 
Homme sans delour, sans malice. Homo 
{mmunis) sumplex (plicis', m. Cic. || 3e 
Homme de peu de lumieres. Homo (mi- 
n1s) imperttus (i), m. Cic. || 4° Niais. 
Stunltus, i, w. Cic. || 5° Plante medi- 
cinale. erba, æ, (. Plin. : La vertu 
des simples, Herbarum vis. Plin. 

SIMPLEMENT, adv, 1° Seulement, 
uniquement. Simpliciter. Liv. Solum. 
Cic. Tantummodo. Cie. : Uue fois sim- 
plement, Semel modo. Plaut. ls étaient 
veuus — pour demander {leur|amilié, 
Simpliciter ad amicitiam pelendam ve- 
nerant. Liv. VOy. seuLeuenr. || 2e 
Sans réserve ot sans condilion : Pure- 
meol et simplement Pure. Ulp. || 3e 
Sans complication. Simpliciter. Cic. 
&o Sans ornoment, sans recherche. 
Simplciter. Cic. = Vivre simplement, 
très —, Vivfre simpliciter. Cic. te= 
nuissimo eultu. Cic. Femme mise —, 
Voy. siuprx 8°. l’arler, Exposer —, 
Simpliciter dicére. Cic. erponñre. Cic. 
1 6° Franchement, sans detour. Sim- 
pliciter. Cie. Ingenue. Cic. Candide. 
Cic. Voy. FRANCHRMENT Îe. || 6° En 

ersonne Inexporimentes. fmperile. Cic. 
f 7e Niaisement. Stulte. Cic. 

SIMPLESSE, 8. f. ingenuité. Sim- 
plicitas, aus, f. Cic. 

SIMPLICITÉ, s. f. 1° Qualité de ce 
qui n'est pas multiple. Simplicitas, alis, 
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f. Plin. f] 2° Qualité de ca qui n'est pas 
tomposé. Simplicitas, atis, [. Luer. 
Unitas, f. Sen. |] 3° Qualité de ce qui 
n'est pas compliqué, difficile Simpi- 
citas, atis, f. l'in. || 4° Absence de re- 
chorche, d'affectation. Simplivitas, atis, 
f. Liv. : La simplicité des anciens 
dans leurs repas, Simpheitas antiquo- 
rum in cibo capiendo. V.-Mux. La — 
du style, Oralonis sublilitas. Cic. || 
5° Franchise, ingenuite. Simplicitas, 
atis, [. Liv. ingenuites, f. Cic. Candor, 
oris, m. PL.-f. : La simplicité du pre- 
mier âge, Simplicitas puerilus. Vell. || 
6° Naïivoté. Sünplicitas, alis, f. Quint. 
] 7° Niaiserie. Siultitia, æ, f. Cic. || 8° 
ction ou Parole niaise. C. NAtSEnIR 20. 

SIMPLIFIER, v. act. Rendre qq. ch. 
plus simple. * (Rem) simplicrorem, (Ali- 

uid) sumplicius reddëre (o, is, didi, 
itum). 

SIMULACRE, 8. m. 1° Image, sta 
tue. Simulacrum, i, nu. Cic. Liv. Imago, 
ginus, f. Cic. Voy. STaTUE. || 2° Spoc- 
tre, fantôme. Simulacrum, i, 0. Lucr. 
Virg. Plin. Voy. FanTOME 0. |] 3° 
Vaine represontation de qq. ch. Simula- 
erum io. Cic. Umbra,æ, f.Cic. Imago, 
ginis. [. Cie. Species, ei, F. Cic. : Des si- 
malacres de cumbat naval, Navalis pu- 
gnæ simulacra. Liv. VOoÿ. APPARENCE 
90, pantTÔue 20, sBMBLART (subst.) 40. 

SIMULATION, 5. f. Deguisement, 
fiction. Simutatio, ons, f. Cic. 

SIMULÉ, Êæ, part. passé de 81m0- 
Len, Voy. ce v. || Adj. Foint. Simula- 
fus, a, um. Cic. Nep. Ficlus. Cic. 
Falsus. Cic. 2: [Éviter] par une dé- 
mence simulée…, /nsaniz simnlalione. 
Cic. Vay. FEINT. Vente —, VOy. ric- 
mr. D'uue mauière —, Simnlate. (ic. 

SIMULER, v. acl. Faire paraltre 
comme réclle une ch. qui n'est pas. 
Stnulare, act. Cic. Fing”re, 0, is, 
fnri, ficitum, act. Cic. : Simuler la 
fuite, Fugam simulare. Curt. Quint. 
Just. Il simule une maladie, Simulal 
se ægrolare. Cac. Simuler une récon- 
cilialion, Graliam ficte reconcaliare. 
Cic. Voy. r&iNone {°. 

SIMULTANK, ér. adj. Qui se fait 
dans le même Instant qu'une autre chose 
s Ces massacres simullanés des ci- 
toyeos romains daas laut de villes, 
Illa civium Romanorum per {ot urbes 
uno punclo lemporis cædes. Cic. 

SIMULTANEITE. 5. f. Existence de 
plusieurs ch dans le mémeinstant : Soul- 
fleretboire soul deux choses dont la si- 
multanéité n’est guère possible, Flare 
sorbéreque simul haud facile est. Plaut. 

SISULTANEMENT, adv. Dans le 
même Insiant. Uno et codem lemporis 
puncto. Cic. Uno tempore. Cic. Eodem 
lemporis momento. Quint. Simul. Cic. 
2 Je n'ai pu être ic el là simollané- 
ment, flic esse ef illie simul Aaud po- 
fui. Plaut. 

SINAPISÉ, éx, adj. Où l’on a mis 
de la farine de graine de moutarde. 
°Sinapi mirius (a, um). 

SINAPISME. $, m. Médicament fait 
avec de la farine de moutarde. Sinapis- 
mus, i, m. C.-Aur. =: Meltre, Appli- 
quer un sinapisme à qqn, sur une 
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partie dure, Alicui, In duritiä impo- 
nére sinapi (acc. n. = moularde). Plin. 

SINCERE, 2d)j. Vrai, frano. Since- 
rus, a, um. Cic, Verus. Cic, =: Amitié 
sincère, Vera amicitia. Cic. Uu conseil 
—, Fidele consilium. Cic. Voy. PRanc 
30, vrar. Qui n'est pas —, Voy. Faux. 

SINCÈRNEMENT, adv. D'une ma- 
nière sincère. Sincere. Ter. Cic. Vere. 
Ter. Cie. Er animo, Cic. Bonä fide. Cic. 
Sincera fide. Liv. : Je te féticite et bien 
siocérement, Gratulor libi, vereque 
gratulor. Cie. Voy. FRANCHEMENT (0. 

SINCÉRITÉ, s. f. Qualite de ce qui 
est sincère. Veritas, alis, f. Ter. Sin- 
cerilas, f. PA, : Je parle en toute sin- 
cérilé, Verissime loquor. Cic. Voy. 
FRANCHISE 20. 

SINCIPUT, 5. m. La partie supé- 
rieurs de la tête. Capitis vertez ({icis), 
m. Cie. 

SINDON, 5. m. 1° C. PLUMASSEAU 
20. | 29 C. LinceuL. 

SINÉCURE, s. f. Place qui produit 
des emoluments sans obliger à aucun 
travail. * Sub nomine officii vacatio 
(oms}, f. (Sm.). 

SINGE, s. m. 1° Animal quadru- 
mane. Simia, æ, f. Cic. Plin. Sims, 
u,m. Ph. Mart. [2° Fig. Homme ex- 
trêmement laid. Simia, æ, f. Cæl. ap. 
Cic. Hor. Simius, &i, m. Vatin. ap. 
Cic. [or. [| 3° Fig. Imltateur. Simia, 
æ, f. Plaut. Pl.-j. Simius, ii, m. Hor. 
Sen. Siniolus, 1, @. Cic. 

SINGER, v. act. imiter, contrefaire. 
Imilari, dép. (acc.). Cic. Vuy. iuirea, 

SINGERIE, 9. Î. 1° Grimaces. C. 
onimace 40. || 29 Imitation ridicule. C. 
CONTREFAÇON 2°, 

SINGULARISER, v. act. Rondre 
extraordinaire. fnsignire, to, is, ivi, 
ttum, acl. Tac. Voy. DISTINGUER 40. 

Se sINOULARISER, v. réf. Se distin- 
guer par qq. singularité. Insigniri, ior, 
iris. Îtus sum, pass. Sen. Se excerpère 
(o, is, cerpsi, cerplum). Sen. Voy. Se 
DISTINOUEN 40 

SINGULARITE, s. f. 40 Ce qui rend 
une ch. ou une pers. differente des au- 
tres. (Mauière d'être singulière) * Sun- 
gularis (is) ratio (onis) On natura (z), 
Î. (Georg.). (Chose singulière) Res ten) 
singularis {is), f. Cic. =: Singularil 
dans les manières, Dissentiens (entis) 
a ceteris habifus (üs), m. Quint. Il y a 
ea toi certaines singuolarilés, Suntquæ- 
dam in le singularia. Cie. ;| 2° Maniere 
extraordinaire d'agir, etc. (Manière) [n- 
solentia, æ, f. Cie. Novitas, atis, f. Sall. 
(Acte, ele.) Res (ei) mira (a), f. Cic. 
Voy. #TONNanT 20. Res nova, f. Cic. 

SINGULLER, 1ÈRE, adj. 1° Qui ne 
marque qu'uns seule pers., qu'une seule 
ch. Singularis, m. f.,e, n. Quint. : 
Le aombre singulier, et simpl., Le 
singulier, Singularts nrmerus, Quint. 
Cia da —, Singularis casus. Quint. 
Nous disons aa —..., Dicrmus singu- 
lariler. Quint. |] 2e Qui appartient à 
un seul. Singubaris, m. f.,e,n. Cic. 
Voy. moivinueL. || 3° O6 l'on agit seul 
à seul : Combat singalier, Siigulare 
(is) certamen (minis), n. Flor. En 
combat —, Singulari certamine. Flor. 
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Comme si c'était un combat —, Ques 
singuli inter se dimicarent. Curt. Ac- 
cepter un combat —, Velle virilim 
dimicare. Curt. || 4 Particulier, qui ns 
ressemble pas aux aütres. Singularts, 
m.f.,e, 0. Cic. Pecularis, e. Cic. Pro- 
prius, a, num. Cic. Præcipuus. Ter. Cic. 
Voy. PARTICULIER 1°. |] Bo Rare, excel. 
tent, Singularis, m. f.,e, u. Cic. Uni. 
cus, a, um. Cic. Erimius. Cic. Egre- 
gius. Cic. Voy. naRB 59. |] 6° Extraor 
dinaire, étonnant. Singularis, m.f.,e…, 
n. Cie. Mirus, a, um. Cac. Mirandus. 
Cic. Admirandus, Cic. Afirabilis, m. 
f.,e,n.Cic. Admirabihs, e. Cie. [n- 
credibilis, e. Cic. Voy. ÉTOnNAnT 2. 
LT Bizarre, étrange. Insolitus, &, um. 

ic. Innsitatus. Cic. Novus. Cic. Inau- 
ditus. Cic. Airus. Cic. Insolens, géo. 
entis. Cic. VOY. ÉTRANGE. 

SINGULIÈNEMENT, adv. 1° Par 
ticulicrement, specialement. Proprie. 
Cic. Peculiariter. Quint. Præcipue. Cic. 
Præserlim. Cie. || 2° Extrémement 
Singulariter. Cic. Pl.-j. Marime. Cic. 
Præcipue. Cæs. || 9° D'une manière 
bizarre, extraordinaire. {nsolenter. Cie, 
fnusrlate. Cac. Mirabarliter. Cie. 

SINISTRE, adj. 1° Qui fait craindre 
un malhour. Dirus, a, um. Cic. Tristis, 
om. f.,e, on. Cic. dfalus, a, um. Piaut. 
Cic. Funestus. Liv. Vell. Infaustus. 
Virg. Tac. fnfelir, icis. Liv. Voy. ro- 
NESTE 29, 2 AUGONE 20, AUSPICE 29, 
pus 0€ 1°. || 2° Sombre, qui a l'air 
mechant. Trux, gén. ucis. Cic. Trucu- 
lentus, a, um. Plaut. Ter. Cic. Teter 
tra, irum. ic. Voy. uécHanr 60, 
3° Qui a dessein de nuire, scelerat. Ne- 
farius, a, um. Cic. Nefandus. Cic. = 
Projels sinistres, Scelerala consilia, 
Vell, || 4° Maiheureux, Funeste. Malus, 
a, un. Cic. Miser. era, erun. Cic. In- 
felix, gén. icis. Cic. Funeslus, a, um. 
Cic. Calamitosus. Cie. Exiliosus. Cie. 
VOy. MALHEUREUX 20. 

SINISTRE, s. m. Pertes et dommages 
causes par un incendie, un naufrage. 
Voy. DOMMAGE 1°. 

8LNON, con. 1° Autrement, faute 
de quoi, sans quoi. Sin minus. Cie. Liv. 
Sin aliter. Cic. Alrter. Cic. Alioqui ou 
Alioquin. Pi.-j. Quint. Qnod nisi essel. 
Cic. Sen. : La dent doil être arrachée 
avec la main, s'il est possible, sivon, 
avec la pince, Dens, si fieri polest, 
manu, $i minus, forcipe ercipiendus 
est. Cels. Si j'ai de quoi dépeuser, je 
dépense, —, je m'en passe, Si quid 
est quod ular, ulor, si non est, egeo. 
Cato ap. Gell. Voy. AUTREMENT (1°. 
20 Si ce n'est. Nisi. Cic. : Où (aller), 
sinon à la maison? Quonam, nisi do- 
mum ? Plaut. l’ergoune, — moi, Nemo 
præler me. Cic. Position, — floris- 
sante, du moins assurée, Status, si 
non bonus, af saltem certus. Cic. Voy. 
Da mois (loc. conjoncl.}. Qu'est-ce 
qu'aimer, — vuuloir...? Quid est 
amare, nisivelle ? Cic. À quoi teud cela, 
— à suulever les artisans? Quo spectal 
illud, nisi ut opifices concitentur ? Cic. 
Jene dirai rien, — que..., Dicam tan- 
tum et la prop. infin. (— je dirai seu- 
lement que...). Cic. Voy. Na que 4°. 
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Sinon que, loc. conj. Excepté que 
z Entre Palron et moi lout est com- 
mun, sinon que je suis en désaccord 
avec lui sur la philosophie, Cum Pa- 
trone mihi omnia sunt communia, nisi 
quod in philosophiàä ab eo dissentio. Cic. 

SINOPE, y. de Paphlagonie. Sinope, 
es, f. Cic. : Qui est de Sinope, Sino- 
pensis, m. f.,…, a. Liv. Dig. 

SINOPLE, s. m. La couleur verte. 
Voy. ven. 

SINU, ée, adj. Dont le bord a des 
sinuosites. Sinuosus, a, um. Plin. 

SINUESSE, v. du Latium. Sinuessa, 
æ, Î. Cic. = (Qui est) de Sinuesse, 
Sinuessanus, a, um. Cic. 

SINUEUX, euse, adj. Qui fait plu- 
sieurs tours et detours. Flezuosus, a, 
um. Cic. Sinuosus. Cic. 

SINUOSITE, s. f. Tours et détours 
que falt une ch. sinueuse; etat d'une 
ch. sinueuse. Flerus, üs, m. Cic. Si- 
aus. üs, tu. Cic. Anfractus, &s, m. Liv. 
z Sinuostté d'un cours d'eau, Flerus 
fluminis. Ov. Les sinuvsites d'une in0n- 
tagne, Anfractus montis. Liv, Faire des 
—,Flecti,or,&ris,flerus sum, pass.Plin. 
Sinuari, pass. Plin. Voy. nérovn 1°. 

SINUS, 5. m. T. d'anal. 1° Cavito 
qui se courbe et s8 recourbe. Sinus, üs, 
m. Cels. || 2° Abces. Vuy.ce m. 

1. S10N, colline de Jérusalem. Sion, 
jodécl. f. Bibl. 

‘ 2. SION, v. de Suisse. Sedunum, i, 
a. Insc. : Les habitants de Sion, Se- 
duni, orum, m. pl. Cæs. 

SIPLHON, 8. m. 1° Tuyau recourbé 
pour aspirer et reverser los liquides. 
Sipho, onis, m. Col. Diabetes, æ, acc. 
en, m. Col. || 2° Trombe. Voy. ce m. 
qe tPYLE mt de Lydie. Sipylus, 1, m. 

ic. 

SINE, 8. m. {° Titre qu'on donne aux 
empereurs et aux rois : Sirel Donine/ 
Plin, ap. Traj. Rex! Curt. || 2° Sel- 
gneur. Voy. ce m. 

SIRÈNE, s. f. Être fabuleux. Siren, 
enis, acc. sing. à, acc. pl. es ou as, f. 
Cic. Virg. || Fig. Siren, enis, f. flor. 

SIRIUS, nom d'une etoile. Sirius, 
ti, om. Virg. flyg. 

SIN OC ou SINOCO. vent de sud-est 
eur la Mcditerrance. Alabulus,i, m.llor. 

sinoP,s. m. Sorto de liqueur sucrée. 
8 Sirop de vinaigre, Mulsum (1) acetum 
(1), 0. (= vinaigre miellé). Cato. Voy. 
MIELLÉ, SUCRÉ. 

SIROTENR, v. n. Boire à petits coups 
et longtemps. Sorbillare, act. Ter. Apul. 

SINTES. C. SynTEs. 

SIRUPEUX, adj. {° Qui est de la 
nature du sirop. C. sucré. Î 2° Épais 
comme le sirop. Voy. ÉPAIS 90. 

S18. 18e. C. 8ITOÉ. 

SISTERON. v. de France (Basses- 
Alpes). Segustero, onis, f. Ant. 

SISTRE, 3. ©. Sorte d'Instrument de 
musique. Sistrum, 1, n. Ov. Sen. 

SISVPLE, fils d'Éole, tue par Thésèse. 
Sisyphus, t, Dm. Ov. 

site, 5. m. Partle de paysage. C. 
PAYSAGE Î°e. 

SITÔT, adv. Voy. Tôr. 

SITUATION, 9. f. {° Position d'une 
ville, d'un édifice, d'un jardin, ato. Situs, 
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üs, m. Cic. Positus, üs, m. Sall. Cels. 
Tac. Positio, onis, f. Sen. Quint. Voy. 
POSITION 20. || 2° Posture. Voy. posi- 
TION 10, || 30 Fig. L'etat, la disposition 
de l'âme. Animi habitus |üs) ou status 
(is), m. Cic. Voy. Disposition 5°. || 
o État des affaires. Status, üs, m. Cic. 
Habutus, üs, m. Liv. Ratio, on1s, f. Cic. 
Conditio, f. Cie. Locus, i, m. Cic. Nes, 
ei, f., et ordin. Îles, erum(=— affaires), 
. pl. Cic. = Savoir quelle est la sitna- 
lion, Scire qui sit status. Cic. Savoir 
quelle sera La — politique, Scire qua- 
ia futura sint reipublicæ tempora (de 
tempus, poris, n.). Cic. [| commande 
ce qu'exige la —, Imperat quæ in rem 
sunt. Liv. Notre —, fes nostræ. Cic. 
Maltre de sa —, Potensrerum suarum. 
Liv. Si la république pouvait exposer 
sa —, Si respublica narrare posset 
quomodo sese haberet. Cie. Notre — 
est la même, Eadem nosira causa est. 
Cie, Un autre dans la mème —, Alius 
in eôdem causä. Cic. Rentrer dans sa 
— primitive, Resfifui in antiquum 
statum. Cic. Être dans une — plus fa- 
vorable, Esse in meliore causä. Cire. Le 
vieillard est dans une meilleure — 
que Le jenne homme, Conditione me- 
liore esi senexr quam adolescens. Cic. 
Ils sont dans une — meilleure que 
nous, Se melius habent quam nos. Cic. 
— mauvaise, fes malu. Sall. — cri- 
tique, Res dubia. Plaut, ertrema. Suet. 
La — critique des Roumains, Roma- 
norum discrimen (minis), n. Liv. Les 
affaires étarent dans une — plus en- 
tique, [In majore discrimine res verte 
batur. Liv. Combien est pleine de pé- 
rils la — où je me trouvel Quam if 
ficili in loco versor! Cic. — plus ma 
heureuse, À flictior conditio. Cic. Être 
dans une — désesperée, Angustiis 
premi, pass. Cæs. La — étant déses- 
péree dans les provinces, Provincia- 
rum desperalis rebus. Nep. VOy. ÉTAT 
129, POSITION 4°. || 6° État de fortune. 
Fortunæ, arum, f. pl. Cie. Facultates, 
um, f. pl. Cic. Voy. ronTuxe 100. 

SITUE, ÉF, part. passé de SITUER, 
Voy. ce v. || Adj. Qui occupe une cer- 
talne situation. Situs, a, um. Cic. Po- 
sttus. Cic. : Silué au milieu d'une Île, 
daus une baie, en face de Carthage, 
en deca du Rhin, au levaut, Situs in 
medi& insul&. Cic. in sinu. Liv. ex ad- 
verso Carthaginis.Liv.cis Rhenum.Vell. 
ad onentem. Apul. Voy. PLACÉ, Assis 
dans assroin 2°, S'érenons 119, R&- 
canoën 50. [| Fig. Homme quialecœur 
bien situé, Homo probissimus. PL.-j. 

SITUER, v. act. Placer en certain 
endroit. PonŸre, o, is, posui, positum, 
act. Cic. Collocare, act. Cic. Voy. PLA- 
cn, METTRE. 

SIX, adj. num. card. Il s'expr. de 
differentes manières. 1° Par le nombre 
cardinal. Sex, indécl. Cic. : Six jours. 
Sex dies. Cie. | 2° Qaf. Par le nombre 
distributif : Six par tête, — pour cha- 
cu, — chaque fois, — par —, Seni, 
æ, a. Cic. Elles ne doivent pas cou- 
ver plus de — œufs (chacune), Non 
debent amplius quam sena ova fovere. 
Col. Toutes les — heures, Senis Aorts. 
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Liv. || 8° Qqf. Par le nombre ordinal. 
Sertus, a, um. Cic. : À six heures, 
Horä sertä. Cic. || 6° Traductions di- 
verses : Le nombre six, Senarius (ti) 
numerus (: w. Mfacr. Hexas, adis, 
f. Capel. Seris, indéel. n. Vitr. — 
fois, Series, adv. Cic. Espace de — 
ans, Serennium, ii, n. Cic. Agé de — 
aus, Serennis, em. f.,e, n. Plaut, Plin. 
Qui dure — mois, Semestris, m. f., 
e, n. Cic. Agé de — mois, Semestris. 
Liv, Litière portée par — hommes, 
Hezaphorum, i, n. Mart. Navire qui a 
— rangs de rames, Hexeris, is, f. Liv. 
Qui a — colonnes devant, Hezastylos, 
m. f..on,n. Vitr. Vers de — pieds, 
Herameter (tri) versus (@s), m. Cic. 
lalérêt à — pour cent, Voy. canr 5°. 
— cents, — centième, Voy. CENT, 
CENTIÈME. — mille, C. 81X et ace. 
Six (La), 8. m. 4° Le nombre six. 
Voy. plus haut 40. || 2° Le sixième 
our = Le six des calendes d'août, 
‘Aigle se lève, Serto (s.-e. die) Ka- 
lendus Augustas, Aquila exoritur. Col. 
SIXIÈME, adj. Num. ord. Sextus, 
a, um. Cic. = Consul pour la sixième 
fois, Seztum consul. Cie. En — lieu, 
C. SIRÈMEMENT. La — partie, et S. 
m. Le —, (En gén.) * Serta (9 pars 
(artis), f. (De l'as, de la livre. du jugé- 
rum)Seztans, antis, m. Varr.Cic. Plin. 
SIXIEMENENT, adv. En sixième 
eu. Sexto. Treb. 
SMYRNE, v. de l'Ionle. Smyrna, æ, 
f. Cic. : (Qui est) de Smyrne, Smyr- 
nus, a, un. Cic. Mel. 
sonne, adj. 1° Tempérant dans {e 
boire et le manger. (En gén.) Tempe- 
rans, gen. antis. Cic. (Dans le boire) 
Sobrius, a, um. Ter. Cic. 3 Econuma 
et sobre, Parcus et sobrius. Ter. La 
maladie attaque les plus sobres, In- 
vadif temperantissimos morbus. Sen. 
Sobre dans ses repas, À cibo vinoque 
lemperans. À.- Vict. Mener une vie 
—, Sobrie vivre. Cic. Diner —, Vay. 
rauoaL 20. || 20 Fig. Qui use de cert. 
ch. aveo discretion, retenue, modera- 
tion. Temperans, gén. antis. Cic. Mo- 
deratus, a, um. Cic. : Sobre en ses 
désirs, Modieo contenius. Sen. — d'é- 
loges, In laudando pareus. Pl.-j. ma- 
lignus. Quint. — dans ses métanhores, 
In transferendis verbis parcus. Cic. 
Orateurl dont le style est —, Siccus. 
ic. Il n'y avait rien daus son style qui 
ne fût — et sain, Nihilerat in ejus ora- 
tione nisi siceum atque sanum. Cic. Or- 
nementstion —, Pressus cultus. Quint. 
Un geste —, Gesius modestus. Quint. 
Usage — de qq. ch., C. souriétTé 2°. 
SODREMENT, adv. {0 Avec tempé- 
rânce. {En gén.) Parce. Cic. (Dans le 
borre) Sobrie. Cic. |1 2° Fig. Avec dis- 
cretion, avec retenue, aveo moderation. 
Tenperanter. Cie. Temperate. Cic. Mo- 
derate. Cic. Modeste. Cie. Modice. Cic. 
Parce. Cie. : Faire sobrement l'éloge 
de qqn, De laude alicujus parce dicére. 
Cie. User — du pouvoir, [n potestate 
temperare.n. Sall. Voy.MODÉRATION 1°. 
SONRNIÉTÉ, s. f. 1° Temperanoe 
dans te boire et le manger. (En gén.) 
Temperantia, æ, f. Cic. TDans le boire) 
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Sobrietas, atis, f. Sen. V.-Mazx. || 2° 
Fig. Rosorve, retenue, modèration. Tem- 
perantia, æ, f. Cic. Moderalio, onis, f. 
Cic. = Subriété dans l'usage des bons 
mots, Dicacitatis moderalio ou fenpe- 
rantia. Cic. Une certaine — d'élo- 
quence, Quædam eloquentiæ frugalitas 
{atis), F. Quant. Voy. monénaTioN 1°, 
Avec —, C. SOonEuENT 2°. 

SODRIQUET, 5. m. Surnom donné 

dérision. Cognomen, minis, n. Cic. 

OY. SURNOM. 

soc. s. m. 1° La partie de la charrus 
qui fend la terre. Vomer el Vomus, 
meris, m. (ic. |] 2° Qgf. C. cuanaoe. 

8SOCIADILITE, s. {. Aptitudo à vi- 
vre on societe. Comimunitas, atis, f, Cie. 
s La sociabililé est une disposition 
natorelle à l'espèce bumaine, Homi- 
nes nafi sunt ad congregalionem homi- 
sum O0 ad socielutem communilatem- 
ge generis humani. Cic. 

SOCIADLE, adj. 1° Porté naturel- 
ment à chercher la societe. Sociabalis, 
em. f.,e, 0. Sen. Socialis, e. Sen. : 
La oalure nous a fait sociables, Na- 
tura nos sociabiles feet. Sen. |] 2° Qui 
est d'un bon et facile commerce. Com- 
munis, m. f., e, nu. Cic. Comis, e. Cic. 
Facilis, e. Cie. Affabilis, e. Cic. =: D'hu- 
weur sociable, Facili natnrä. Suet. 
Qui n’est pas —, Voy. INsSocIABLE, 
INSOCIADILITÉ, 

SOCIAL, ALE, 2dj. 4° Qui concerne 
la societé. * Ad hominum societatem 
pertinens (gên. entis) =: Les liens so- 
Ciaux, Humanitatis societas (atis). Cic. 
Il y a une hiérarchie sociale, Gradus 
plures sunf socielatis hominum. Cic. 
Détruire l'ordre social, Constitutam 
inter homines societafem evertère. Cic. 
Truubler l'harmonie de la vie sociale, 
Vitæ societutem disturbare, Cic. Re- 
trancber qqn du corps social, Aliquem 
a communi kumantlatis corpore segre- 
gare. Cic. || 2° Relatif aux allies du 
peuple Romain. La guerre sociale, Bel- 
um sociale. Liv. 

SOCIETÉ, ss. f. 1° Assemblage d'hom- 
mes unis par la nature ou par les lois. 
(Société humaine) {fumaua (æ) s0- 
cietas (atis), f. Cic. Humanitatis s0- 
cietas. Cic. Hominum inter ipsos so- 
cietas. Cic.Humana(zx)consortio{onis), 
f. Cic. Hominum consuciatio, f. Cie. 
Hominum congregaiio, f. Cie. Hominum 
communitas (atis), f. Cic. (Les hom- 
mes) {omines, um, m. pl. Cic. (Société 
civile) Civilis (is) societas (atis) où 
communitas (atis), f. Cic. Civium s0- 
cielas, Cic. Civitatis societas. Cic. et 
simpl. Civitas, atis, f. Cic. (Société 
politique) Respublica, reipublicæ, f. 
Cic. = Nons sommes nés pour la s0- 
ciété, Ad conjuuctionem congregatio- 
nenique hominum sumus nati. Cic. La 
päture mous 8 réunis pour vivre en 
—, Inter nos naturä ad civilem rommu- 
nilalem conjuncti el consociali sumus. 
Cic. Appeler les hommes à vivre en 
—, fumines ad societutem vilæ convo- 
gare, Cic. Fail pour la —, C. socianLe. 
Le lien le plus puissant de cette —, 
Ejus societalis artissimum vinculum, 
Lie. Les lois de la —, Jus inter ho- 
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mines. Cie. Retrancher qqn de la —, 
Aliquem ex hominum communilate ex- 
lermanare., Cic. Détruire toule —, Om- 
ner humanam consortionerm dissolurre. 
Cic. Communem humani generis socie- 
latem dirimëre. Cic. Cette opinion 
conduit au renversement de toute —, 
Ea senienhia omnem societatem civi- 
tatis disfrahit. Cic. || En parl. des 
animaux. Les abeilles, Les fourmis 
vivent en société, Âpes rempublicam 
habent. Plin. Formicis reipublicæ ratio 
est. Plin. || 2° Communication, rapports, 
relations. Commercium, u, n. Cic. Con- 
versalio, onis, f. Cic. VOY. RELATION 
30, napPronT 139, COMMUNICATION 3°. 
Ï 3° Participation. Societas, atis, f. 

all. : Une société de guerre, Belli 
socielas. Sall. Voy. PARTICIPATION, 
COMMONAUTÉ 1°. || 4° Union de plus. 
pers. pour un interêt commun. Conso- 
ciatio, onis, f. Cie. Societas. atis, f. 
Cic. VOy. ASSOCLATION 19, COMPAGNIE 
So, ][ La société conjugale, Voy. con- 
s0GAL. || 6° Ordre religieux. * Sucietus, 
alis, f. : Les Pères de la Sociéte ile 
Jesus, de la — des Jésinles, * Patres 
Societutis Jesu. || 6° Associalion do 
pers. qui se reunissent pour cultiver une 
science, un art. *Socretas, alis, [. |] 7° 
Rapports qu'ont entre eux les habitants 
d'un pays, d'une ville. Cæœtns, üs, m. 
Cic. Conventus, üs, m. Cic. Congressus, 
üs, m. Cic. Congressio, ons, {. Cic. : 
Homme qu n'est pas répandu dans 
la société, Homo paucorum hominum. 
Hor. Fuir la —, Se a congressu segre- 
gare. Quint. Voy. RÉUNION 60, MONNE 
90. || 8° Compagnie de pers. qui so fre- 
quentent pour leur amusement. Circu- 
lus, 1, m. Cic. Cœlus, üx, ni. Cic. = 
Réunions de société, Mèmes traduct. 
Voy. coupaome 3e, || 8° Abs. Les gens 
du monde. Humines (un) lauti (orum) 
et urbani (orum), m. pl. Cic. ormines 
belli, m. pl. Cic || 10° Commerce ha- 
bituel qu'on a avec certaines personnes. 
Societas, atis, f. Cic. Consuetudo, di- 
nis, f. Cic. Commercium, à, n. Cic. 
Conversatio, onis, [. Cie. Convictus, 
&s. m. Cic. Usus, üs, m. Cic. =: Les 
hommes] qui étaient de la société de 
Pacarius, Qui Pacarium frequentabant. 
Tac. Voy. rauILIER (S. m.). Faire — 
avec qqu, Faire de qqn sa —, Vivre 
dans La — de qqn, C. PnéQuENTEn 2e. 
Admettre qqn dans sa —, Aliquem in 
familiaritaiem suam recipère. Cic. 1 
s'est retiré de notre —, Ab nostra 
consueludine refugit. Cie. [1 fuit la — 
de ses concitoyens. Conversafionem ci- 
vium suorum profugit. Sen. Être privé 
de la — de ses amis, Carëre consuetu- 
dine amicorum. Cic. Être exclu de la — 
des gens vertuenx, À piorum cœtu abi- 
gi. pass. Liv. Voy. coumrncer 50. || 110 
Reunion de pers. qui se trouvent passa- 
gorement ensemble. Cœtus, üs, tu. Cic. 
junventus, Us, in, Cie. Freqnentiu, æ, 
f. Cie. Vas. cOMPAGNE 29 : Tenir s0- 
ciéte à qqn, VOY. COMPAGNIE 1°. 

SOCLE, S. m. Partie infcrieure de 
toutes les décorations architecturales; 
support. Basis, is, acc. im, abl. 5, f. 
Cic. Quadra, æ,f. Vitr, 
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s0CQUE, s. f. Chaussure basse des 
actours comiques dans l'antiquité. Soe- 
cus,t. m. Uv. for. Quint. 

SOCRATE. celtbre philosophe grea 
Svucratcs, is. m. Cic. 

SOCRATIQUE, adj. Relatif à Se- 
crate. Socraticus, a, um. Cie. 

SODOME, v. de Palestine. Sodome, 
orum, n. pl. Teri. Sudoma, æ,f. S. 
Sev. = Qui est de Sudome (eu parl. 
des pers.), Sodomitanus, a, um. Ecel. 
(Eu part. des ch.) Sodomitieus.Eccl.Les 
habitants de —, Sodomilz, arum, m. 
pl. Pruit, Sodomitani,orum, m. pl.Ecel 

SOEUR, s. [. 1e Fille nee de même 
père et de même mèéro, ou de l'un des 
deux seulement. Soror, oris, Î. Cic. : 
Sœur jumelle, Soror gemina germana, 
Plaut. — germaine, Soror germana. 
Cic., et simpl. Germana. z, f. Plaut, 
— consanguine, Consanguinea, æ, f. 
Cat. — uterine, Soror uterina. C.- 
Just. Chère petite —, Sororcula, æ, 
f. Plaut. De —, Relatif à la —, Soro- 
rius, a, um. Cic. Meurtrier de sa —, 
Sororicida, 2, m. Cic. Voy. FRÈRE 1e, 
1 2e Celle aveo qui on 8 qq. lien analo- 
gue au lien qu'on a avec sa sœur. Sorcr, 
uris, [. Virg. Petr. Mart. : Sœur de 
lait, Collactanea. æ, f. Dig. Belle- — 
Voy. ce &. || 3° En parl. des ch. Qui 
a une certains Communauté avec une 
autre chose. Consanguinea, æ, f. Col 
Sit. Soror, oris, f. Petr. 

SOŒURETTE, s. f. Petite sœur. So 
rorcula, æ, [. Plaut. 

8OFA Ou SOrUA, s. m. Espècs de 
lit derepos. Lectulus, t, m. Pl.-7. Ov. 

SOI, SE, pron. réûl., m.f. sing. et pl. 
Il se dit des pers. et qqf. des ch. 1° 
En pari. des pers. Sui, sibi, se ou sese, 
Cic. : Convier les autres hommes à 
l'imitahunon de soi, Vocare alhos ad 
initafionem sui. Cie. Qui à le mépris 
de soi, du mépris pour soi, Conxtemytor 
sui, Quint. Mettre (dans un écrit) qq. 
ch. de soi, Aliguid sui afferre. Cic. Ils 
vinrent pour se justifier, Venerunt 
sui purgandi cansä. Cæzs. Songer à 
soi, Sibi consulëre. Cic. S'imposer 
une loi, Legem sibr stature. Cic. Por- 
ter de l'argent avec soi. sur soi, Nura- 
mos secum ferre. Cic. Être 4 soi, S'ap- 
partenir, Esse sui juris. Cic. Voy. ar 
PARTENIN 4°. Revenir à soi, Voy. ne- 
venin 100, 410. Roulanl en soi ces 
pensées, Hrc secum volvens. Sall 
Penser en soi-mème, à part soi, Repu- 
tare Cum antimo suo. Sall. Homme 
conun par Sui-même, Homo per se co- 
guitus. Cic. Agir bien de soi-même, 
Suä sponte recte facïre. Ter. Être tou- 
jours soi, Rester soi-même, Voy. MÈus 
{adj.) 19/2). Garder, Tenir san quant- 
à-soi, Setenirsur sonquanli-à-soi avec 
qqu, Hignitutem npud aliguem conser- 
vare. Quint. Se défendre, Se defendïre. 
Cic. Il s'aime Ini-mème, Se ipsum 
amat. Cic. Ipse se diligit. Cic. il se 
lua lui-même, Se ipse interfecit. Vel. 
Ita son frère, puis se luna lui-mème, 
Fratrem suum, dein se ipsum interfecil. 
Tac. Vuy. uèue (adj.) 20. || Les v. 
réfléchis français s'expr. qqf. en latin 
par ua v. passif ou neutre z Se mou- 
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voir, Moueri, pass. Cie, Se rendre à 
l'armée, Ad exercitum ire, n. Cic. || 
S. m. Un ami est comme un autre soi- 
mème, Amicus est lanquam alter idem. 
Cic. Voy. uôue (adj.) 2°. || 2° En parl. 
des choses. Qqf. Suit, sibi, se on sese. 
Cic. : La vertu est éprise de soi, Est 
amans sui virtus. Cic. La pensée se 
fait elle-mème une solitude, Facit sibi 
cogitalio ipsa secretum. Quint. Ce qui 
en sui est peu de chose, Id quod per se 

arum est. Tac. Voy. pl. bas. Cela est 
ouable de soi-mème, Id est ipsum 
per se, OU suû vit, vu suû nalurä, ou 
suä sponte laudabile. Cic. Voy. pl. 
bas. Cela va de soi, Fieri aliter non 
potest. Cie. Tout le reste ira de soi- 
mème, Alta omnia in proclivi erunt. 
Sall. Ce qui se meut, Id quod se mo- 
vet. Cie. [| Se, quand il est dit d'une 
cb., donne ordin. au v. une significa- 
tion passive : on expr. alors le v. 
pronomunal francais par un v. pass. 
Ou un v. neut. latin : La verité se juge 
en sui el non sur une preuve exté- 
rieure, Vera suä sponle, non alienä, 
judicantur. Cic. [Ces mots] s'écrivent 
autrement qu'ils ne se prunoncent, 
Scribuntur aliter quam enunfantur. 
Quint. Une terre qui peut se labourer, 
Ager qui arari potest. Cic. La beaute 
se fane, Formz dignitas deflorescit, n. 
Cic. Ce qui se presente de soi-mèune, 
Id quod ultro occurrit. Quint. Voy. 
MÈME (adj.) 29. 

SOI-DISANT, loc. adv. il s'emploie 
pour montrer qu'on ne veut pas recon- 
naitre une qualite prise par qqn : Être 
soi-disant grammairien, Se gramma- 
ficum profiteri, dép. Cie. Voy. Se 
DONNER Nour 6°, PRÉTENDU 1°; || 
Abs. Inviter qqu soi-disant pour célé- 
brer.., Aliquem invilare per speciem 
celebrandi, Liv. Nous avons combattu 
— pour les Sidicins, Pugnavimus verbo 
pro Sidicinis. Liv. Voy. mine 10 (15). 

SOLE, s. f, 1° Fil delio et brillant 
produit par un certain ver. * Filum (1) 

ombycinum (1). D'apr. Plin. (xx, 26 
et 27): (Qui est) de soie, Fail de —, 
Sericus, a, um. Hor. Plin. Bombyci- 
nus. Plin. Élofle ou Vêtement de —, 
Vestis serica. Plin. Tac. bombycina. 
Plin. Étoffes de —, Serica, orum, a. 
pl. Sen. Vêin de —, Sericatus, a, um. 
Suet. Ver à —, Dombyr, ycis, acc. 
pl. ycas, m. Plin. || 2° Surt. au pl. 
Poil long et rudo de certains animaux. 
Szta, z, f. Ov. Col. : Couvert de soies, 
Sætosus, a, um. Virg. Plin. 

SOIERIE, s.f. Toutes sortes de mar- 
chandises de soie. Serica, orum, 0. pl. 
Prop. Sen. 

soir, s. f. 4° Besoin de boire. Sitis, 
ts, acc. Îm, &bl. à, Ê. Cic. Libendi cu- 
pido (dinis), f. Col. : Grande soif, Sitis 
vehemens. Cels. Donner —, Exriter la 
—, Sitim fac#re. Plin. gignêre. Plin. 
Allumer, Irriter la —, Sitimn accendëre. 
Curt. Avoir —, Sentir la —, Sitire, 
to, is, doi et ii, ifum, on. Cic. La — 
le dévore, Sitis eum perurit. Curt. 
Mourir de —, Être dévoré par la —, 
Siti consumi, pass. Czs. Mourant de 
—, Silienectus. Cie. maceratus. Curt. 
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Mourir de —, Périr de —, Sité perire, 
n. À.-d.-Af. Faire mourir qqn de —, 
Aliquemsitiinterficére. Plant. Apaiser, 
Calmer. Étcindre la —, Sitim explère. 
Cic. restinguYre. Cic. erstinguëre. Sen. 
depellëre. Cic. Étancher sa —, Sitim 
suam sedare. V.-Maz. || Fig. Il a soif 
de notre sang, Sanguinem nostrum 
suit, Cic. || 2° Fig. Desir immoderé. 
Silis, is (voy. 40), f. Cic. Fames, is, 
{ {= faim), Virg. Flor. Plin. : La 
soil de la liberté, Sitis libertatis. Cie. 
Donner à qqn — d'entendre..., Alicui 
facëre sitim audiendi. Quint. Avoir — 
d'honneurs, Honores sitire (voy. 1°). 
Cic. Ayant — de vengeance, Siliens 
ultionem. V.-Afaz. Voy. nésin 1{e, 
DAÔLEN 4e. 

SOIGNER, v. act. 4° Avoir soin d’une 
personne, d'un animal. Curare, act. 
Plaut. Cie. PL.-j. = Les nourrices soi- 
gnent les enfants, Nutrices infantes 
procurant. Plaut. Soigner une bète de 
somme, Jumentum curare. Liv. || 2° 
Traiter pour querir. Curare, act. Cic. 
Liv. Sen. : Suigner un malade, une 
maladie, une biessure, Curare zgrum. 
Liv. morbum, Cels. Quint. vulnus. Liv. 
Quint. Mal soigne (en pari. d'un mal), 
Parum bene curatus. Cels. || 3° Avoir 
soin d’une chose. Curare, act. Cic. = 
Soigner son corps, (= se nourrir, se 
reposer) Corpus curare. Lucr. Liv. 
re se parer, s'embellir) Corpus co- 
êre (o, 1s, lui, cultum). Ov. — sa 
chevelure, Capillos colère. Tib. Ongles 
nial soignés, fncompti ungues. Cic. 
Alise peu soignée, Voy. NÉOLIGÉ de. 
Soigner sa santé, Valetudini consulëre 
(o, is, lui, sulfum), n. Cic. operam 
dare (o, as, dedi, datum). Cie. Valeiu- 
dini suæ servire (io, is, dvi et it, ifum), 
n. Cic. Soigne, — bien la santé, Va- 
letudint indulge (de indulgére, e0, es, 
dulsi, dultum, n.). Cic. Valetidinem 
tuam cura diligenter. Cic. Da operam, 
ut valeas. Cic. Soigner une vigne, 
Vineam eurare. Cato ap. Plin. — les 
affaires d'autrui, Aliena negotia cu- 
rare. Cie. — mal, C. NÉGLIOER 4°. || 
&o Faire avecsoin. Accurare, act. Plaut. 
Cic. Accurate facËre (io, is, feci, fac- 
tum), act. Cic. : Soigner le déjeuner, 
Accurare prandium. Plaut. — sa dis- 
cussion, Accurate ou Diligenter dis- 
putare. Cic. [Orateur] qui soigne son 
élucution, In eloguendo diligens (gén. 
entis). Cie. Style soigné, plus —, 
Oratio accurata ou diligenter elabo- 
rata. Cie. Accuratius dicendi genus. 
Cic. Quint. Soigner mal sesbrouillons, 
Aduersaria negligenter scribère. Cic. 
Manuscrits peu soignés, Libri minus 
accurate scripli. Macr. 

Se soicnen, v. ré0. 1e Avolr soin de 
sa personns. Se eurare. Cic. Voy. Soi- 
@nEn son corps, 3°. |] 2° Se traiter sol- 
même : Les médecins ne peuvent se 
soigner enx-mémes, dMedici ipsi se 
curure non possunt. Sulp. ap. Cic. || 8° 
Prendre soinde sasante.Voy.sorcxen 4°. 

SOIGVEUSEMENT, adv. Avec soin, 
avec altention. (En gén.) Diligeuter. 
Cie. (Avec soin) Accurate. Cic. Cu- 
riose. Cic. (Avec altention) Atiente. 
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Cte. Studiose. Cie. Sedulo. Cic. : Très 
soigneusement, Diligentissime. Cie. 
Summo studio. Cic. Voy. soin. 

SOIGNEUX, su8e, 2dj. 1° Qui fait 
avec soin, avec attention ce qu'il fait. 
Diligens, gén. entis. Cic. Curosus, a, 
um. Cic. Atientus. Cic. Sedulus. Cic. 
Ov. : Peintre soigoenx. Pictor dili- 
gens. Plin. curiosus. Peir. Maire ‘le 
wmaison —, Paterfamilias attentus. Cic. 
Jeune esclave très —, Servulus per- 
curiosus. Cic. (Puisbel, — daus la 
recherche des dates, Diligens in ex 
quirendis temporibus. Cic. || Eu parl. 

es cb. Recherche très soigneuse, 
Diligentissima conquisitio. Tac. Ob- 
servation plus —, Curiosior obser- 
vatio. V.-az. || 2° Qui grond soin de 
qq. ch. Aftentus, a, um. Cic. Diligens, 
gen. enfis. Cic. =: Soigneux de son 
avoir, Affentus ad rem. Ter. in re. 
Cic. Très — de remplir tous ses de- 
voirs, Omnis officii diligentissimus. 
Cic. — d'observer les lois de la bien- 
séance, Attentus ad decoris conserua- 
tionem. Cie. Peu — de sa chevelure, 
In capite comendo incuriesus. Suet. 
Être — de sa réputalion, Eristima- 
fhoni ou Famæ servire {io ts, ivi et ii, 
itum}, nu. Cie. 

SOIN, s. m. 4° Attention, application 
d'esprit à faire qq. ch. Cura, æ,f. Cie. 
Diligentia, f, Cic. Accuratio, onis, f, 
Qur. rare). Cie. Studium, it, n. Cic. = 

e soin empressé de qqn, Alicujus 
sedulitas (atis), f. Cic. — 4 executer 
les ordres, Diligentia mandatorum. 
Cic. — merveilleux à mettre les faits 
en ordre, Bfira accuratio in compo- 
nendis rebus. Cie. Qui a du —, C. 
SOIGNEUX. Avec —, C. Sso1onecsz- 
MexT. Administrer les affaires avec à 
plus grand —, Res curare maxime 
siudio. Plaut. Par tes soins, Tud operë. 
Cic. Ces choses sont faites par les 
— de Cécilia, Ea per Cæciliam transi- 
guntur. Cic. Son premier soin fut 
pour l'armement des navires, Navalis 
apparatus ei semper anliquissima curaæ 
fuit. Cic. La cause sers le premier de 
ses soins, Causam antiquissimam ha- 
bebit. Cic. Donner ses — à qq. ch., 
Operam in re ponvre. Cic. in rem in- 
ferre on impendëre. Cie. alicui rei dare. 
Cic. Donner plus de — au barreau, 
Plus eperæ foro tribuëre. Cic. Con- 
sacrer sa peine, ses — à ces choses, 
Operam, curam in eas res impendÿre. 
Cic. Counsacrer à une ch. ses efforts, 
ses —, [In re laborem, curam consu- 
mère. Cie. Operem studiumque in rem 
conferre. Cie. Conzsacrer tant de — et 
d'efforts & la philosophie, Tantum 
studium on Tam multam operam in 

hilosophando pon?re. Cie. Consacrer 
ous ses — et toutes ses pensées à la 
république. In remprblicam omni co= 
gilatione curäque incumbëre. Cic. Met- 
tre plus de soin à dissimuler une ch., 
Rem siudiosius abscond®re. Cic. J'ap- 

orte plus de — dans mes recherches, 
Fm ad investigandum curiosior. Cic. 
Avoir — qu'une cb. se fasse, Curare 
ou Operam dare ou Prospicëre on 
Providäre ou Facère ou Efficëre ut res 
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fat. Cie. Avoir grand — qu'one cb. 
se fasse, Siudiose operam dare ut res 
fiat. Cic. Aie — que je le sache, Fac 
sciam. Cic. Facito ut sciam. Cic. Avoir 
— qu'ane ch. ne se fasse pas, Curare 
ou Operam dare ou Prospicëre ou Pro- 
vidére ne res fiat. Cic. Aie — de venir 


le plus tôt possible, Cura uf quam 
primum venias. Cic. Il faut avoir — 
de choisir, Curæ sit eligère. Quint. Ne 
pas prendre — de qq. ch., C. néoui- 
GkR 10. Manque de —, C. NÉGLIGENCE 


40, 20, 30, Qui manque de —, C. n£- 


GLIGEXT 40, NÉGLIOÉ {0 el 20, Sans —, 


C. néaLioemwexT de, || 2° Action de 


pourvoir aux besoins de qqn, à la con- 
Servation, à l'entretien de 4%: ch. Cura, 
æ, (. Cic. Curatio, onis, f. Cie. Procu- 
ratio, f. Cie. Culius, üs, m. Cic. = Le 
soin des choses humaines, Rerum Au- 
manarum cura. Sall. Charger gqe du 
— des blessès, Sauciorum curam ali- 
cui demandare. Suel. Voy. cHAnoEn 
80, Prendre, A voir — de qqn, Aliquem 
curare. Plaut. Cie. Alicujus curam 
agëre. Liv. Tous les soins qui regar- 
dent le corps, Omnis cultus et curatio 
corporis. Cic. Le soin de sa personne, 
Cura cultñs sui. Cels. Prendre — de 
sa personne, Comme Se so1Gxen 4°. 
Avoir — de sa santé, Voy. SOIGNER 
3°. Le — de sa chevelure, Cura ca- 
pillorum. Suet. Le — du bétail, Pecu- 
dum futela (æ), f. Col. [[es moutons 
pe pourraient subsister] gans les soins 
qu'ils reçoivent de l'homme, Sine 
cultu hominum ef curatione. Cic. Les 
— du ménage, Me MÉÊNAGE 30. Ex- 
horter le métayer à prendre soin des 
outils, Exhortari villicum ad instru- 
menti curam. Col. Le — de mes affai- 
res et de ma répulation, Mearum re- 
rum exislimaliontsque meæ procura- 
tio. Cic. Ceux qui ont — de leur bhon- 
neur, fi quibus curæ fama est. Quini. 
Le Emploi, fonction, devoir. Cura, z, f. 
all. Cic. Curatio, onis, f. Plaut. Pro- 
gincia, æ, f, Plaut. Cic. Munus, neris, 
no. Cic. Officium, ii, n. Cie. Opus, pe- 
ris, n. Cic. : C'est le soin dont je suis 
chargé, Ea mea est curatio. Plaut. 
J'ai le — de l'office, Sum peni procu- 
rator. Plaut. Il demanda d'être chargé 
du — de m'assassiner, Illam sibi pro- 
vinciam depoposcit, ut me trucidaret. 
Cie. Voy. caancen 8°. Confier à qqn 
le — d'ermer une légion, Arman 
legionis curam alicui dare. Tac. Re- 
mettre à la femme le — du ménage, 
Domestica negotia curanda mulien tra- 
dére. Cic. Voy. conrien 4°. Laisser 
aux juges le — d'apprécier quelques 
points, Relinquère judicibus aliqua 
æstimanda. Cic. || 4° Surt. au plur. 
Attentions qu'on a pour qqn, services 
qu'on lui rend. Cura, z,f. Sail. Hor. 
ultus, üs, ©. Cic. Observantia, æ, f. 
Cie. : L'objet de mes soins, Mfea cura. 
Virg. Prop. Être l'objet des — de qqn, 
Esse curæ alicui. Sail. Ior. Être aux 
petits — auprès de qqn. Alicui drh- 
gentem cultum tribufre. Cic. À liquem 
colère diligentissime. Cic.summa obser- 
vantiä. Cic. VOy. ATTENTION 3°. |] 6° 
Piur. Assiduités auprès de qqn, cour 
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qu'on lul falt. Cultus, &s, m. Cic. Obser- 
vantia, æ, f. Cic. : Rendre des soins 
à qqn, C. Faire la coun 7°. || 6° Action 
de traiter (un malade). Cura, z, f. Cels. 
V.-Maz, Guratio, onis, f. Cels. : Don- 
ner ses soins à qqn, C. soicxen 2°. 
l 7° Inquiètude, souci. Cura, æ. f. Cic. 

ollicitudo, dinis, f. Cic. : Préoccupé 
d'autres soins, Occupatus in aliis re- 
bus. Cic. Libre de —, Curis vacuus. 
Sali. Voy. inqurétones 4°. 

SOIR, s. m. {° La dernière partie 
du jour. Vesper, eris et Vesper, eri, 
m. Cic. Vespera, æ,f. Cic. : C'était 
le soir, Diei vesper erat. Sall. Le —, 
Au —, Vespere et Vesperi. Cic. Ves- 
perä. Plaut. Suet. Vespertino (s.-e. 
lempore). Varr. Les soirs, Vespertinis 
lemporidus. Cic. Hier au soir, Heri 
vesperi. Cic. Le matin et le —, Voy. 
MATIN (adv.). Depuis le matin jus- 
qu'au —, Voy. marin (subst.) 1°. Sur 
le —, Ad vesperum. Cic. Ad vesperam. 
Cic. Sub vesperuin. Crs. Sub vespero. 
Flor. Vers le —, Circa vesperam. 
Suet. Le — vient, Advuesperascit, 
impers. Ter. Cic. Vesperascit. Ter. 
Invesperascit. Liv. Comme le — ve- 
nait, Præcinili jam ad vesperum die. 
Liv. Quand le — était venu, Ubi jam 
vesperaverat. Gell. Du —, Qui a lieu 
le —, Vespertinus, a, um. Cic. Lettre 
reçue le —, Vespertinæ litteræ. Cic. 
Voy. soinés. L'étoile du —, Vesper, 
eris et Vesper, eri, m. Virg. Uor. || 
Fig. Le soir de la vie, Senectus, utis, 
f. Cic. Sur le — de la vie, Vergente 
jam senectä. Snet, Voy. VIRILLESSE. 
{| 3° Qaf. Les heures de l'après-midi. 
Vog: APRÈS-MIDI. 

oin, adv. Dans la dernière partie 
du jour : Hier soir, Voy. soin (subst.) 
£o. Matin et —, Voy. MATIN (adv.). 

SOIRÉE, s. f. 1° La dernière partie 
du jour. Vesper, eris, et Vesper, eri, 
m, Cic. Vespera, z, [. Cic. : Au com- 
mencement de la soirée, Primo ves- 
pere. Cæs. Primä vesperä. Plant. Liv. 
La — commence, Est prima vespera. 
Plaut. Tard dans la —, Vesperä multa. 
Fronto. Si tard dans la —, Tan ves- 
peri. Ter. Pendant les soirées, Ves- 
pertinis temporibus. Cic. La soirée se 
prolonge en causeries, Sermonibus 
vespera ezxtenditur. Pl.-j. Voy. 8oin. 
1129 Reunion mondaine qui a lieu le soir. 
* Vespertinum (i) sodalitium (ii), a. 
D'apr. Ad Her. (iv, 51). 

SOtSSOxS, v. de France (Aisne). 
Augusta (æ, f.) Suessionum. Ant. :Les 
babitants de Soissons, Suessiones, um, 
m. pl. Cæs. 

SOIT, loc. elliptique. 1° Que cela 
soit, d'accord, j'y consens =: Soit, Eh 
bren —, Esto. Cic. Virg. Soit, (= j'y 
consens), mais..…., Sil ifa sans, sed. 
Cic. IL est riche, soit (= je l'admets), 
Concedo sit dives. Cat. Soit (= c'est 
entenilu), Conventit. Plaut. Fiat. Plaut. 
1 2° Supposons qu'il y alt. Voy. suppo- 
sgn. |] 3" C'est-à-dire. Voy. ninr 10 (19). 

Soir, canj. || marque l'alternative : 
Soit... soit, et qqf. Soit...,ou, Sive…., 
sive. Cic. Seu.…, seu. Cæs. Vel... vel. 
Cie. = Soit par hasard, soit par la vo- 
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luutcé des dieux, Sive casu, sive con- 
silio deorum. Cæs. Se réchauDer — 
aux rayons du soleil, — auprès du 
feu, Calescére vel apricatione, vel igni, 
Cic. Se rafralchir — à l'ombre, — 
dansl’eau, Refrigerariumbris aquisve, 
Cic. Vuy. ou (cunj.). 
Sorr que, loc. conj. Il marquel'alten 
native : Soitque...,soitque, et qaf. Soit 
ue, ou que, Sive.., sive ou Seu.…., 
eu, avec l'indic. Cic. Soit qu'il boire 
un peu, Soit qu'il s'abstienne de via, 
Sive subbibit, sive carel temeto. Plaut. 
SOIXANTAINE, 5. f. {o Nombre de 
£oixante ou environ. C. soixante. || 29 
Age de soixante ans. Seragesimum (i) 
vitæ spalium (h}, n. Plin. : Qui n'a 
pas encore la soixantaine, Minor annis 
sezaginta. Cic. Qui a la —, Sexagena- 
nus, ii, M. Quint. Qui a dépasse la 
—, Major seraginta annis. Liv. 
SOIXANTE, adj. num. card. fl 
s'oxpr. de differentes manières. 1° Le 
plus souv. Par lo nombre cardinal. Se- 
zaginta, indecl. Cic. |] 2° Qqf. Par 
le nombre distributif = Soixante par 
tête, — pour chacun, — chaque fois, 
ar —, Serageni, æ, a. Cic. Liv. 
| 3° Qqf. Par le nombre ordinal : À 
‘âge desoixanteans.Seragesimo anno. 
Ter. || 4° Traductions diverses : Soi- 
xaote fois, Seragies. Cæs. Cic. Qui a 
— ans, Seragenarius, a, um. Eutr. Dig. 
SOIXANTE-DIX, adj. num. card. 
Il s'expr. de differentes manières. 1e 
Le plus souv. Par le nombre cardinal. 
Septuaginta, indéel. Cic. : Soixante 
et onze, — -douze, — -treize, Sep- 
tuaginta unus, duo, tres ou Unus et 
seplnaginta, etc. Plin. || 2° Qqf. Par 
le nombre distributif : Soixante-dix par 
tête, — pour chacun, — chaque fais, 
— par —, Septuageni, #, a. Plin. Col, 
Soixanteetonze, — -douze, — -ireize, 
Septuageni sinquii, bini, frint. Plin. 
11 3° Qaf. Par le nombre ordinal. Sep- 
fuagestinus, a, um. Cic. =: Au vers 
suixante-dix, */n versu septuagesimo. 
Soixzante et onze, — -douze, — 
-troize, Voy. SoixanT&-0ixièse. || 4° 
Traductions diverses 2: Soixante- dix 
fois, Septuagqtes, adv. Col. Homme qui 
a — an5, /lomo septuagenarius. Dig. 
BSOIXANTE-DIXIÈME, adj. nm. 
ordin. Septuagesimus, a, um. Cic.s 
Soixrante etonzième, —-douzième, — 
-treizième, etc., Unus et scptuagesimus, 
Alter el septuagesimus.Terliusel seplua- 
gesimus ou Seyluagesimus {ertius. Plin. 

SOIXANTIÈME, adj. num. ordin. 

Serngesimus, a, um, Cie. = La soixau- 
tiéme pare, et S. m. Le —, Serage- 
sima (s.-e, pars), æ, [ Plin. 

1. SOL, s. m. 1° Terrain considéré 
uant à sa nature ou à ses qualites pro- 
uctives. Solum, à, n. Cic. Col. Terra, 

æ,f. Cic. Iumus, à, f. Plin, : Sol ar- 
rileux, Terra argilcsa. Varr. La bonté 
du —, Bonitas soli. Quint. Voy. Tran. 
{| 2° La superficie du terrain. Solum, 
i,n. Cic. Terra, æ, f. Cic. fumus, 
i, f. Cie, : Le sol était sale, Humus 
erat immunda. Cic. Clouer qqn sur 
le —, Aliquem ad terram affigére. 
Liv. Être brûlé jusqu'au niveau du 
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—, Eruri ad solum. Liv. Voy. rænns. 

2. SOL, s. m. C. sou. 

SOLAIRE, adj. Qui a rapport au 
soleil. Soluris, m. f., e, n. Sen. Plin. 
S'exp . Souv. par le gén. Solis (= du 
soleil}. Voy. navon, écuipss : Ca- 
drau solaire, Voy. cAbna. 

SOLDAT, s. ©. 1° Homme de guerres 
à la solde d'un prince, d'un État. Mules, 
litis, m. Cic. : De soldat, Relatif aux 
soldats, Militaris, m. f., e, 0. Cie. Sol- 
dat d'infanterie, — de cavalerie, Voy. 
FANTASSIN ; INFANTERIE ; CAVALIEN ; CA- 
VALERIE. — de marine, VOy. MARINE 
2°. Jeune —, files (litis) tire (onis), 
m. Cic., et simpl. Tiro. Cæs. Voy. 
coNscRiT 20. Vieux —, Veteranus (i) 
miles ({litis), m. Cic., et simpl. Vete- 
ranus. Cæs. Cic. VOy. vÉréRan. Se 
faire —, Voluniariam mililiam pro- 
fteri, dép. Liv. Voy. S'exnôuen. Être 
—, Miliare, 0. Bic. VOy. sunRvIR 
(neul.). Simple —, Gregarius miles. 
Cic. {Je regrette] de n'avoir pas suivi 
Pompée en qualité de simple —, Quod 
non, fanquam unus manipularis, Pom- 
peium secutus sum. Cic. Les simples 
soldats, Gregartü milites. Cic. Malitum 
vulgus (i}, n. 3. Just. Sayon, Habit de 
simple soldat, Sugulum gregale. Liv. 
Habitus manipularius. Suet. Ayant 
rencontré trois soldats de sa compa- 
gnie, Nactus (res suos manipulares. 
Cæs. Distribuer du blé aux —, Metiri 
frumentum exercilui (de exercitus, m. 
= armée). Cæs. Garair un lien de —, 
Confirmare locum præsidiis (de præsi- 
dium, n. = poste, garnison). Cic. Nos 
— combatient avec l'épee, Nostri 
gladiis rem gerunt. Cæs. I| empéchait 
ses — de combattre, Suos a prælo 
continebat. Cxs. À la manière des —, 
Militariter. Liv. Voy. anuëe 40. || 29 
Tout homme qui à embrasse la profes- 
sion militaire. Homo (minis) militaris 
ie , @. Sail, Liv. Vir (iri) inilitaris 
is) m. Quint. = (Vespasien] ayant 

arlé en soldat, Locutus militariter 
us en stvie militaire). Tac. 

SOLDATESQUE, ad}. Qui sent le 
soldat. Milrturas, om. f.,e, n. Liv. 

SocnaTesQuE, s. f. Troupe de sim- 
ples soldats, et surt. de soldats indisci- 
plines.(De simples soldats) Mrlitum vul- 
gus(t}, n. Just. (De soldats sans disci- 
plhine) Jfilitarrs A turba (2), f. Curt. 

4. SOLRE, s. [. Paye qu'on donne 
aux soldats. Siipendium, it, n. Cic. 
Æs, æris, n. Liv. =: [Il demanda] que 
la solde fùt d'un denier par jour, Ut 
denarius diurnum stipendium foret. 
Tac. Payer la —, Stipendium nume- 
rare. Cic. dare. Liv. Prendre à sa —, 
Condncère mercede, et simpl. Condu- 
cère (o, is, duxi, ductum}), act. Liv. 
Soldat qu'on a à sa —, Miles mercede 
conductus. Curt. Il avait à sa — trois 
mille Grecs, Habebat tria millia con- 
ductorum er Græua. Nep. 11 se mit 4 
la — du rui, Tribuil se mercennarium 
comitem regi. Cic. Être 4 la — du roi, 
Apud regem mililare, n. Curt. 

2. SOLDE, s. m. Payemont qui s0 
fait pour demeurer quitte d'un reste de 
œmpte.Exsolutio, onis,f. Dig.:Îla reçu 
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mon solde, Teliqua mea accipit. Cie. 

{. SOLDER, v. act. 1° Donner une 
solde à des trounes, les avoir à sa solde 
: Solder des troupes, Æra mulitibus 
dare (0, as, dedi, datum). Liv. |] 2° 
Payer qqn pour falre qq. ch. Mercede 
conducËre (0, is, duxi, ductum), act. 
Cic. : Quand les armées romaines de- 
viareut des troupes soldées, Postquam 
Nomanti stipendiarii facti sunt. Liv. 
Vos. PAYEN 6°. 

. SOLDER, v. act. 1° Acquitter un 
compte. Ersoluëre, o, is, solui, solu- 
fum, act. Cic. Voy. acQuiTTEn 20. || 
2° S'acquitter envers un créancier. Voy. 
S'acquiTren 1°, 

1. SOLE, s. f. Le dessous du pled 
d'un cheval, eto. Solea, z, Î. Veg. 
2. SOLE, 5. f. Sorte de poisson de 
mer. Solea, æ, F. Plin, 
SOLÉCISNE, s. m. 1° Faute contre la 
syntaxe. Solæcismus,1,m.Ad Her.Quint. 
| 2° Fig. Faute quelconque. Voy.raute. 
SOLEIL, 3. m. 1° L'astre qui pro- 
duit la lumière du jour. (L'astre lui- 
même) Sol, olis, m. Cic. (Sa lumière) 
Lur, ucis, f. Cic. (Le jour) Dies, «1, m. 
Cic. Voy. soun â+ = Le soleil levant, 
couchant, Voy. Levant, part. et 
subst. 4°; coucuanr, part. ic etsubst. 
10. Le lever, Le coucher du —, Voy. 
Lover, subst. 3°, coucuen, subst. 5°. 
Quand le — est haut sur l'horizon, 
Sole alto. Sen. Le — de midi, Sol me- 
ridianus. Plin, Le — à son déclio, 
Præcipilans sol. Cic. 11 fait du —, Sol 
est. Suet. À l'air, par un — ardent, 
Ea plein —, Sub dio, sole fervente. 
Col. Aller au —, Procedëre in solem. 
Cic. Se promener au —, Ambulare in 
sole. Crc. Ôte-toi un peu de mon —, 
Paululum a sole (recede). Cic. Deux 
soleils, Duo soles (sans gén. pl.). Cic. 
Éviter toujours le soleil et le vent, 
Vilare soles atque ventos. Quint. Jour- 
nées de —, Insolati dies. Col. La 
douce chaleur du —, Diei apricitas. 
Col. Un — qui n'est pas desagreable, 
Non ingratus sol. Pl.-j. Salle où le — 
penètre très largement, Cella cui be- 
nignissime sol præsio sst. Pl.-j. [Cham- 
bre] où donne le grand —, Quod plu- 
rimus sol implet. Pl.-j. Jardin exposé 
au —, Apricus hortus. Cic. Voy. ux- 
rosé de. Se chauffer au —, Aprican, 
dép. Cic. Culesc#re apricatione (de 
apricalio, f. = action de se mettre au 
soleil). Cic. Exposer qq. ch. au —, 
Aliquid vnsolare. Col. Voy. rxPosen 
4, ÉrALER 29. Sécher qq. ch. an —, 
Sole ou In sole aliquid siccare. Plin. 
Faire secher qq. ch. à un — vif, à 
ua — doux, liquid siccare sole acri. 
Plin. lent sole. Plin. Terres chauftées 
par l'action dun —, Agri a sole tepe- 
facti. Cie. Étre môri par l'action du 
—, À sole percoqui. Cic. mitescëre. Cic, 
Le lac] est desséché par le — d'été, 
iccatur æstivis soltbus. Plin. Pierre 
précieuse qui, au —, a des reflets 
variés, Gemma contra solem varie re- 
fulgens. Plin. Avec le secours de la 
que et beancoup de —, {mbre juvaute 
ac sole multo. Plin. Coup de —, Sohs 
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Qui & reçu un cou de —, Solatus, a, 
um. Piin. Sole correptus, Plin. || Le 
Soleil (personuiñé), Sol, olis, m. Virg. 
Ov. 1] Fig. Produire qq. ch. au grand 
soleil, Voy. son 4°. Il n'est pas sous 
le — de meilleure épouse, Urorem 
meliorem sol non videl. Plaut. || 2e 
Sorte de plante. Voy. Tournesoz. 

SOLENNEL, ELLE, adj. 19 Accompa- 
gne de ceremonies publiques et extraor- 

inalres de religion. Sollennis, w. f., 
e, nu. Cic. : La prière solennelle des 
comices, Solennis precatio comitiorum. 
Cic. Jeux solennels, Sollennes ludi. 
Cic. Fête solennelle, Sollenne, is, n. 
Cic. || 3° Accompagné de cérémonies 
quelconques, pompeux. Apparatus, a, 
um. Cic. Magnificus. Cic. Splendidus, 
Cic. NOÿ. pOwPBUrx 1°. || 3° Accompa- 
gné des formalites requises. Legitimus, 
a, um. Cic. Justus. Liv. || 6° Empha- 
tiquo, important. Magnifcus, a, um. Ter. 
3 D'un ton solennel, Hagmfice. À d Her, 

SOLENNELLEMENT, adv, 1° Aves 
des ceremonies publiques et extraordi- 
naires de religion. Sullenniter. Liv. = 
Les cérémonies ayant eté accomplies 
solennellement, Sacris sollenniter per- 
actis. Liv. || 3° Pompeusement. Ap- 
parate. Cic. Pl.-j, Magnifce. Cic. Splen- 
dide. Just. Sollenniter. Just. : Être 
promené solennellement sor un char, 

arpento in pompä {raduei. Suet. {| 8° 
Selon les formalites requises : Jurer s0o- 
lennellement, Jurare sollenniter. Ulp. 

SOLENNISATION, s. f Action 
solenniser. Celebratio,onis, f. Cic. Voy. 
CÉLEDRATION. 

SOLENNISER, y. act. Célébrer avos 
cèremonie. Celebrare, act. Cic. Voy. 
CÉLÉGAER 10, 

SOLENNITE, 8. {. 4° Cérémonie pu- 
blique qui rend une chose solennelle. 
Sotlenne, is, n. Ter. Liv. Tac. : Au 
milieu d'une solennité, Inter publicum 
sollenne. Liv. Célébrer la — des fu- 
nérailles, Funeris sollenne celebrare. 
Tac. Les solennilés des noces, Sol- 
lennianuphiarum.Tac.]|12° Pompe.Pom- 
pa. æ,f. Cic. Apparalus, üs, w. Liv. 
Magnificentia, æ, f. Cic. Voy. APPAREIL 
20. || 3° Formalites qui rendent un acte 
authentique. Sullennitas, atis, vx. Dig. 

SOLIDAIRE, adj. So dit de person- 
nes qui repondent les unes des autres. 
Voy. RÉPONDRE 119 et AUTRE 20. 

SOLIDARITÉ, S.f.Responsabilité mu 
tuelle. Voy. RESPONSAGILITÉ et MUTUEL. 

SOLIDE, adj. 1° Qui a de la con- 
sistance, qui n'est pas fluide. Solidus, 
a, um. Lucr. Cic. : Sur le terrain s0- 
lide, In solido. FI. Les corps solides, 
Solida, orum, n. pl. Fest. || 2° Qui 
n'est pas liquide (en part. des alimentsi. 
Esculentus, a, um. Cic. : Les alimenta. 
solides et liquides, Ésculenta et polu- 
lanta. Cic. Cibus (à. m.)et potio (onis, 
[.). Cels.113e Capable de porter un poids, 
de resister à un choc vu à l'injure du 
temps. Validus, a, um. Ceis. Plin. 
Firmus. Curt. Voy. ronT (adj.) 149 : 
Peu solide, C. raisue 12°. [| 4 Vigou- 
reuxs. Validus. a, um. Cic. Valenus, gén 
entis. Cic. Robustus, a, um. Cic. Yoy. 


ictus (üs), m. Hor. VOy. LNSOLATIUN. | ront (adj.) 1° : Peu solide, C. rA1sLE 
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{o.]| 5° Capable de tenir forme (en 
parl. de soldats). Stabilis, m. f., e, 0. 
lu. Firmus, a, um. Liv. Voy, FFRuR 


Liv. 
(adj.) 30. 11 6° Fortifiant, nourrissant. 
Validus, a, um. Cels. Valens, gen. 
entis. Cels. Voy. Font (adj.) 13°. |] 
7° Reel, effectif, positif. Solidus, a, 
“m. Cic. = Une gloire qui est quelque 
“hose de solide. Gloria, solida quædam 
res. Cic. Un avantage —, Solida uti- 
litas. Cic. Mérite —, Laus solida. Cic. 
| 8° En part. des ch. Sûr, certain, 
igne de confiance. Firmus, a, um. Cic. 
Certus. Cic. = Jugement solide, Judi- 
cium certum. Cic. firmum. Cic. Raison 
—, fatio explorata. Cic. Préceptes 
solides, Præcepta firma. Cic. Argu- 
meut peu sohde, Res infirma ad pro- 
bandum. Cic. Crédit —, Erpedita fides. 
Cic. Revenus solides, Certa vecti- 
galia. Cic. [| 8e Fig. En parl. des 
pers. Constant, invariable. Firinus, a, 
um. Cic. Stabilis. m. f.,e, n. Cie. 
Conslans, gên. antis. Cic. =: Ami so- 
lide, Amicus firmus. Cic. stabilis. Cie. 
constans. (Cie. Voy. Ferme (ad}.) 60. 
11 100 Fig. Eu parl. des apinions, des 
sentiments. Perseverant, fidele. Fir- 
mus, a, um. Cic. Stabilis, m.f., e,0 
Cic. = Amiués très soldes, Firmis- 
simæ amicitiæ. Quint. Cette amilie 
2'est pas assez solide, £a amicrtia 
non salis habet firmitatis. Cic. Vos. 
panne 80.1} 11e Fis. Ourable. Stabilis, 
m. f.,e, 0. Cic. Firmus, a, um. Cic. 
: Paix solide, Fida paz. Nep. Voy. 00- 
RABLE. Paix peu —, Infida par. Liv. 

Souine, s. m. 1° Corps qui a de la 
consistance. Solidum, i, n. (ic. : Etre 
sor le sulide, Esse in solido. Sen. 
Établir des fondations sur le —, Fun- 
damenta per solidum subudëre. Tac. || 
2° L'etendue consideree comme ayant les 
trois dimensions. Solrduim., à, n. Cie. 
1 3° Ce qui est reel, effectif, durable. 
Solidum, 1,0. Hor. 

SOLIDEMENT, adv. 4° Fortement, 
vigoureusement. Valide. Plin. Valenter. 
Lol. Voy. FonTeMENT Lo. || 20 Fig. 
Avec une grande force morale. Fortiter. 
Cic. Coustanter. Cæs. || 3° D'une ma- 
nière stable. Firmater. Cic. Stubiliter. 
Vitr. Suet. : Asseoir solidement un 
môle, Molem stabiliter fundare. Suet. 
]| 4° Fie. Sagement. Sapienter. Cic. 

SOLIDIFIBR, v. act. Rendre solide 
co qui etait liquide, fluide. fn duritiam 
cogÿre (0, is, coegi, coactum}, act. Plin. 

Se soLivirign, v. pron. Devenir £0- 
lide. Concrescëre, o, is, creui, cretum, 
n. Cie, Col. 

SOLIDITÉ, 8. f. 1° Qualité de ce 
ui est consistant. Soliditas, atis, f. 
‘ic. || 2° Qualite de ce qui est capable 
de porter un poids, de resister à une 
chose, à l'injure du temps. Firmitas, 
atis, f. Cæs. Sotitas, f. Cæs. =: La 
solidité du lin, Firmitas lini. Plin. 
Donner aux constructions de la —, 
Ædificits præstare firmitatem. Vitr. 
Le peu de — d'une maison, Infirmitas 

ædificii. Dig || 3° Fig. État de ce qui 
est fermement fixé, de ce qui peut du- 
rer. Firinitas, alis, f. Cic. Firmitudo, 
dinis, f. Ad Her. Stabilitas, atis, f. 
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Cic. =: La solidité de la santé, Corpo- 
ris frmitas. Cic. Compler sur la — 
de sa fortune, Fortunæ stabiliiale con- 
fidëre. Cic. || 4° Fig. Force de resis- 
tance. Firmitas, atis, f. Cie. Stabilirus, 
f. Cæs. =: Le soldat romain avait plus 
de solidilé, Stabalior Romanus erat. 
Liv. || 5° Fig. Qualite de ce qui est 
reel, effectif : La gloire a de la soli- 
dité, Est gloria solida quædam res. 
Cic. Nom qui n'a pas antant de — 
que d'éclat, Nomen non (am solidum 
quam splendidum. Cic. La — de l'es- 
prit, Solida ingeniti vis, Quint. |] 6° 
Fig. Sagesse. Supientia, æ, f. Cic. Pru- 
dentia, f. Cic. 

SOLILOQUE, s. m. C. MONOLOGUS. 

SOLIN, s. m. Intervalle entre deux 
solives. Interfignium, iv, n. Vitr. 

SOLIPÈDE, adj. et s, m. Anima 
qui n'a qu'une corne ou qu'un sabol à cha- 
que pied. Sohipes, gén. edis. l'lin. = Les 
solhipèdes, Sulipales, um, m pl. Plin. 

SOLITAIRE, adj. 1° Seul, isole. 
Solitarius, a, um. Cic. Solus, a, um, 
géu. jus, dat. à Cic. Vay. seur : 
Humme qui vit sohtaire, Soliturius 
homo. Cic. Repas —, Solilaria cena. 
Pl.-j. Vie —, Vita solitaria. Quint. Vi- 
vre —, AgŸre vilam segregem {nnrmin. 
inns). Sen. || 2° Qui aime à être seul; 
où l'on aime à être seul. Sulitarius, a, 
un. Varr. = Animaux solitaires, Hestiz 
solivagæ. Cie. Fiudes —, Stndia se- 
creta. Quint. |] Versolilaire, C. tenta. 
|| 3° Desert, peu frequente. Solus,a,um, 
{voy. te). Cic. Desertus. Cic. Voy. né- 
SunT (adj. et subst.}. 

SouiTaine, s. m. 4° Ermite. Voy. 
ce m. ||2° Homme qui vit très retiré. 
VOy. SOLITAIRE {adj.) 4°. 

SOLITAIREMENT, ady. D'une ma- 
nière solitaire = Vivre solitairement, 
VOY- SOLITAIRE (adj.) 4°. 

SOLITURDE, s. [. 19 État d'une pers. 

ul esl seule. Solitudo, dinis, F. Cic. 

ecretum,1, 0. Pl.-j. Sercessus, üs, m. 
Pl.-j. : Solitude absolue, Mera soli- 
tudo. Cic, Vivre dans la —, Vuy. so- 
LITAIRE (adj.) 4°. 1] n'aime point la 
—, Sulitarium nil amat. Cie. Voy. 
ISOLEMENT 1°. || 2° Lieu desert ou peu 
frequente. Solitudo, dinis, f. Cic. : 
Placer qqn dans une solitude, Aliquem 
in solituiline collocare. Cie. Voy. vé- 
sent (subst. et adj.). 

SOLIVE.S. f. Pièco de charpente qui 
soutient un plancher. Tignum, 1,0. Cas. 

SOLIVEAU, 8. m. Petite solive. 
Tigillum, à, n. Liv. 

SOLLICITATION, 5. f. 1° Action de 
solliciter. Flagitatio, ons, f. Cic. Ef- 
flagitatio, F. Cie. Voy. INSTANCE 10, 
PRIÈRE 20, nEMANDE 1°. || 2° Demar- 
ches pour Le succès d'une affaire. V'oy. 
DÉMANCHE 30. 

SOLLICITER, v. act. {0 Exciter à 
faire qq. ch. Sollicitare, act. Cie. Erer- 
tare, act. Cic. Incitare, acl. Cic. : 
Sulliciter à la guerre, Incitare ad 
bellum. Liv. — qqn à faire on de faire. 
Incitare aliquem ad faciendum. Cic. 
Voy. exciTen {°. |] 2° Presser (en parl. 
d'un besoin). Voy. pnessen 70. || 3° 
Exercer une action sur qq. ch. : Le son 
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sollicite l'ouïe plus lentement, Sonus 
aures tardius allicit (de allicÿre, io, 
ïs, leri, lectum). Lucr. En délibérant, 
l'esprit est sollicité en sens divers, 
Animus in deliberando distrahitur 
(pass. de distrahère, o, is, frart, trac- 
tum}, Cic. Voy. ao1R 29 et 30. || 4 
Prier qqn d'être favorable. Ambire, io, 
is, ur etat, Cum, act, Cic. = [Il numme) 
ceux qui l'ont le plus sollicité, Eos a 
quibus marime esf ambitus. Cic. || 5 
Demander ga: ch avec instance, Flagi- 
tare, act. Cic. : Solliciler qq. ch. au- 
près de qqn, Flagilare rem ab aliquo 
Ou rem aliquem. Cic. Depuis long- 
temps, on sollicite de toi une histoire, 
À te Jam diu flagitatur hïistoria. Cic. 
Voy. vEMAND&EA 10°. |] 6° Briguer. Âm- 
bire (voy. 4°), act. Cie. = Solliciter 
par lettre la palme pour les cumé- 
diens, Palmam histrionibus per litte- 
ras ambire. Plaut. — une magistra- 
Lure pour soi où pour un autre, Ma- 
gistratum stbi alterive ambire. Plaut, 
Voy. 8ricuer 10. || 7° Faire des de- 
marches pour le succès d’une affaire : 
Sulliciter nne aTaire, Ad rem ambire 
ivav. 4e), Liv. 

SOLLICITEUR, 80Se, s. m. f. Co- 
lui, Celle qui demande avec instance. 
Flagutator, orts, mnasc. Cac. Liv. Peli- 
trix,icis, fém. Quint.:Solliciteur pour 
qq-ch..A Rhicupusreiflagitator.Liv.S'ir- 
riter contre les sollitenrs impudents, 
Irasct impndenter rogantibus. Cic. 

SOLLICITUDE, 3. [. 1° Souci, soin 
inquiet. Sollicetudo, dinis. f. Cic. Cura, 
æ2,f. Ter. Cic. Voy. iNQuiÉTUDE 4e. 
1, 2° Soin affectueux. Officiosa (æ) serlu- 
litas (atrs), (. Ior. Officiosa voluntas, 
f. Ou. : Plein de solliciturle pour qqn, 
Inaliquem officiosus Cie. Voy. soin 40. 

SOLO. s. m. Morceau de musique 
pour une seule voix ou un seul instru- 
ment. Sincimium,ti,n. /sid. Monodium, 
ain. Diom. Moncdin, æ, f. Gloss. 

SOLON. legislateur d'Athanes. Solo, 
onis.m.Ctc.Sulon, onis,m.V.-Mar.Sen. 

SOLSTICE, s. m. Temps auquel le 
soleil est arrive à son plus grand eloi- 
gnement de l'équateur = Le solstice 
d'été, Solstitinm, it, n. Varr. Cie. 
Solstitinm æstivum. Plin. Col. Le — 
d'biver, Bruma, æ,f. Varr. Cie. Sol- 
stitium brumale. Col. hibernum. Col. 
Le — d'hiver et le — d'été, Brima 
solstitinnmque. Cie. Relatif au — d'été, 
Solstilialis, m.f.,e,n. Cic. Relatif au 
— d'hiver, Brumalis, e. Cic. 

SOLSTICIAL. ALE, adj). Rolatif aux 
solsticcs. Voy. SoLsrics. 

SOLURBLE, adj. 1° Qui a la propriété 
de se fondre dans un liquide. Liquabulis, 
m.f.,e,u. Prud. 2: [Cet alun] est so- 
luble dans taute espère de liquide, 
Omn1 huniore facile ililuitur. Plin. || 
2° Qui peut être resolu = Être soluble, 
Erperiri posse. Cic. 

SOLUTION, s. f. 1° Aotion de fondre 
dans un liquide. C. ronTe 3°, nissoLu- 
Ton 1°: Qui est en solution (= dis- 
sous), Voy. nissouvne 40. || 2° Li- 
quide qui résulte de cette action : Une 
solution de nitre. Witrum liquatum 
Plin. || 8° Séparation des parties. Dis 
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solutio, onis, f. Cic. =: Solution de con- 
tinuité, Voy. conTInuiTÉ do et 20. || 
&o Fig. Action de resoudre une difficulte. 
Solutio, onis, f. Sen. Gell. Érplhicatio, 
f. Cic. Vitr. Enordatio, f. (rare). Cic. 
+ Donner la solution d'une queslinn, 
C. aésoupne 50. || 6° Fin d'une affaire. 
Erilus, üs, em. Cic. Vov. nÉNOÜMENT 
20, u&suLTAT || 6° Payement final. Vay. 
PAYEMEN',. 2. SOLDE, LIDBIATION 2. 

SOLVADILITÉ, S, f. Moyens qu'on 
a de payor. * Soluendi facultus (atrs). f. 
(Sm.). 

SOLVABLE, adj. Quiadequol payer. 
Qui est sulvendo, Cic. Qui est ad sol- 
vendum. Vitr. : Débiteur solvable, 
Debitor idoneus. Pl.-j. Dig. Qui n'esl 
pas —, C. INSOLYADLE. 

SOMLRE, adj. 1° Qui reçoit peu de 
lumière. (Presque obscur) * Pæne 0b- 
scurus (a, um). D'apr. Sen. Suet. (Où 
le suleil ne pénètre pas} Opacus. Cic. 
Pl.-j. (Où il ya le l'ombre) Unbrosus. 
PI.-j. = En fermant les rideaux, je 
rends la chambre sombre, sans à 
rendre obscure, Cubicnlum obductis ve- 
lis opacum nec lamen obscurum facto. 
Pl.-j. || 2° Brumeux, couvert. Caligi- 
nosus, a, um. Cic. z Crel, Temps sum- 
bre, Cælum caliginosum. Cic. Voy. nua- 
6gux. || 3° Faiblement lumineux : Ln- 
mière Sombre, Voy. raioue 110. || 4° 
Brunätre, noirâtre = Cuuleur sombre, 
Voy. NOINATRAE. || 6° Tenebreux. Cali- 
ginosus, a, um. Hor. V.-Mar. : Nuit 
sombre, Nor caliginosa. Ilor. atra. 
Tac. || 6° Infornal : Les sombres bords, 
les rivages —, Tenebrosa (æ) sedes (is), 
f. Ov. Voy. exrenr, || 7° Fig. Qui cause 
de la tristesse, qui inquiète. Trislis. in. 
f., e, n. Cic. Maæslus, a, um. Cie. : 
Présent affreux, avenir encore plus 
sombre, Res mala, spes asperior (de 
asper, era,erum). Sail. || 80 Fig. Cha- 
grin, taciturne. (Chagrin) Trishis, m. 
€, n. (ic. Mazstus, a, um. Cic. (Ta- 
citurne) Tacrturnus. Cic. 2 Caracière 
sombre, Tristis nalura. Cie. Voy. 
TRISTE. Ton air —, Frontis tuæ nube- 
cula (æ). f. Cic. Voy. nuaoz 50. 

SOMNRER, v. 0. Couler bas (en 
parl. d'un navire). C. couLen (neut.) 8° 
s Faire sombrer, C. couLrn (acl.; 5°. 

SOMMAIRE, adj. Succinct, court, 
abrege. Brevrs, m. f., e, nu. Cic. Voy. 
cognT (ailj.) 80. 

Sommaine, 8. tm. Extrait, abrege. 
Summartum, ti, n. Sen. Breviariumn, 
p. Sen. Vog- ABRËGÉ (subst.) {o, 
iTRAIT (subst.) 30. 

SOMMAIREMENT, advy. D'une ma- 
nière sommaire. Drevier. Cic. Sum- 
matim. Cic. =: Traiter sommaireinent 
au sujet, Aftingère rem breviter. Cic. 
De re brevifer ac summalim percur- 
dre. n. Varr. 

SOMMATION, s. f. Action de som- 
mer. (En gen.) Denuntiatio, onis, f. 
Cic. (Faite a un debiteur) À dmonitio, 
f. Dig. : Oberr à une sommalinu, De- 
nuntiationi parère. Cic. Faire une —, 
C. souurn. 

4. SOMME, 8. f. 1° Quantité qui 
résulte de plusieurs quantites jointes 
ensemble. Summa, æ, f. Cic. = Faire 
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la somme, Summam facŸre ou subdu- 
cËre. Cic. || Fig. La somme de mes 
chagrins, Meorum mærorum summa. 
Plaut. || 2° Une quantité d'argent. l’e- 
cunia, æ, Î. Cic. : Une forte, Une 
grosse somme, Pecunta grandis. Cic. 
magna. Cic. || a de grosses sommes 
en espèces, În suis nummis mullis esl. 
Cic. Est ei nummorum facultas (atis), 
f. Cic. Une s1 forte somme, Tanta 
pecunia. Cic. Une — supérieure. Ma- 
Jor pecunia. Cic. Faible —, Pecunia 
parva. Cic. tenuis. Cic. mediocris. Cic. 
Avoir qq. cb. pour uue forte —, pour 
une faible — (= l'acheter cher, à bas 
prix), Voy. cuen (adv.), Bas (adj.) 
100. La — était écrite en chiffres, 
aon en lettres, Notala, non perseripta 
erat summa (Ss.-e. pecuniæ). Suet. 

SouMEe TOUTE, EN souux, loc. adv. 
Enfin, en resume, pour conclusion. În 
omut Summä, Cic. In summd. Cic. Ad 
summam, Cie. : En somme, je trouve 
qu'il y à un pas de fait, Ad summam, 
profectum aliquid puto. Cic. 

2. SOMME, s. f. Charge que peut 
porter un cheval, un mulet, un dne. Voy. 
CHARGE 2", 

3. SOMME, s. m. 1° Sommeil. Som- 
nus, 1, ui. Cic. : Faire la nuit tout 
d'un somme, Perpeluam noctem dor- 
mire (io, is, jui, ifum), act. Cat. Voy. 
soumeiL 10. || 2° Action de dormir pen- 
dant un temps assez court. Brenrs (is) 
somnus (i}, m. Sen. : Ne faire que de 
très petits sommes, Somno breuissimo 
uti, dép. Sen. Faire un petit somme, 
Paulisper conquiescère (o, is, quievi, 
quietum), a. Suet. Faire un bon —, 
Voy. onu (profondement) {°. 

4. SOMME, fl. de France. Somina, 
2, Muse. Greg. 

SOMMEIL, S. m. 1° Repos causé par 
l'assoupissement naturel de tous les sens. 
Eu gén.) Somunus, 1, m. Cic. Liv. 
Sommeil prufond) Sogor, oris, m. 
(rare en prnse). Liv. Sen. (Repas) 
Ouies, etrs, f. Cic. : Le premier sam- 
meil, Primus somnus. Virg. Ph. Prima 

uies. Virg. — tranquille, paisible, 
omnustranquillus. Sen.: doux ,mollis. 
Cat. lenis. Hor.; léger, levis. or. te- 
nuis. St.; profond, artus. Cic. altus. 
Liv. Curt. — lourd, Gravis somnus. 
Sen. sopor. Sen. L'heure où le — est le 
plus profond, Sopitz mazime qurelis 
fempus, Liv. Provoquer, Exciter le 
—, Porter au —, Somnun allicëre ou 
concilare ou afferre ou parère où con- 
ciliare. Plin. Provoquer le — par des 
médicaments, Medicamentis somnum 
arcessëre. Cels. moliri, dép. Cels. Pro- 
curer le —, Somnum gign/re. Plin. 
fucëre. Plin. Plonger dans le —, C. 
enDonuin. Le — vient, Sonnus obre- 
it, Pl.-7, Le — S'empara de là jeune 
fille, Somnus virginein oppressil. Tuc. 
S'abandunner au —, Guûter le —, 
Somno indulgëre, u. Tac. Se livrer au 
—, Sumne se dare. Cie. Somnum ca- 
père. Cic. Voy. nonuin. Pendant le —, 
In quiete. Cie. Per somnum. Cic. Se- 
candum quietem. Cic. Perquielem Suet. 
ICela} agile l'esprit dans le —, Aninos 
dormientium commouet. Cic. Dormir 
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d'un — léger, d'un profond —, Voy. 
ponmin 1°, Plongé dans le —, Somne 
mersus. Liv. oppressus, (æs. Engourdi 
par le —, Somno torpidus. Liv. Ense- 
veli dans le — de l'ivresse, Temu- 
lento sopore profligatus. Quint, [nter- 
rompre, Ronipre, l'roubler le —. Sym 
num inlerrumpère. Plin, Ne pouvoir 
retrouver le — interrompu, Interrup- 
CUM Ssomnum recuperure non poxse, 
Suet. Tirer qqn du ,Aliquem e sowno 
ezcitare. Cic. excire. Liv. Voy. ÉvVIIL- 
Len 1°. Arracher qqn aux douceurs 
du —, Aliquem e molli somno susci- 
tare. Cat. S'arracher au —, C. S'évei- 
Len 4°, Plongé dans un — dont on ns 
pouvait le tirer, Oppressus somno 
inexcitabili. Sen. Chasser le —, Som- 
num fugare. lin. Oter, Faire perdre 
à qqn le —, Alicui somnum aiimÿre. 
Cic. Aliquem somno privare. l'ic. Em- 
pêcher le —, Somnum prohibére. Cels. 
imyedire. Cels. Je n'ai pas eu un mo- 
nent de —, Somnum oculis non vidi 
meis. Ter. Nuit sans —, Nor insomnis. 
Virg. Tac. peruigil. Just. Qui n'a pas 
de —, Privaliun de —, Voy, ensounig. 
f 2° Dieu de la fable; personnification 
du sommeil. Somnus, ti. m. Ov. lyg. 
Sopor, oris, m. Virg. = S'arracher des 
bras du summeil, C. S'éver.Ler 1°. 
11 3° Grand besoin de dormir. Somni cu- 
pido (dinis), . Sail. Somnus,i. m. Cic. 
2 Tu disais que Lu avais sonimeil, Aie- 
bas te dormitare. l'laut. Avant qu'on 
ait —, Priusquam somni cupido sit. 
Sall. 118 regardaient, lombant de —, 
Srectabant semisomni (= à moitié en- 
dormisi. Cie. Résister au —, Somnum 
fenère. Cic. Voy. exvIB 40. || 40 Fig. 
Le repos dans la mort. Somnus, i, m. 
Cic. =: Le sommeil éternel, Sornnus 
sempiternus. Cic. perprluns. Îlur || Se 
État d'inactivite où se trouvent certaines 
choses. Sormnus, à, m1. SE. tuies, etis 
f. St.: Le somineil des vents, Vento- 
rum quies. St. Dorcir d'un — profond 
(en part. le la mer), Pigro somno tor- 
pére, n. St. La verlu plongée dans le 
—, Sopita virtus. Cic. 
SOMMEILLER. v. n. 14° Dormir 
d'un sommeil leger, imparfait. lurmi- 
tare, n. l'laut. || 2° Dormir profonde- 
ment. Obdormire, io. is. vi, rlum, 0. 
Cic. Vog. nonmin 40. |] 3° Fig. En parl. 
de cert. cb. Être dansun etat d'inactivite. 
Dormire (voy. 2°), n. Cic. Durmiture, n. 
Cie. : Sagesse qui sommeille, Dorwi- 
tans sapioutia. Cic. Voy. ROMMEIL 59, 
DORMIR 29, INACTIF, INACTION. 
SOMNMELIER, 1Èn&, S. M. f. Do- 
mestique qui a en sa charge le linge, la 
varsselle, le pain, le vin, etc. Cellarius.ii, 
masc. Col. Voy. éconoug is. m.etf.). 
SOMMPBLLERIE. S./[.C. ÉCONOUAT. 
SOMMENR, v. act. Declarer à qqn 
dans les formes etablies qu'il a 4 fai:e 
telle ou telle chaso : Summer qqn de 
faure…, Denuutiare nlicui uf facint. 
Cæs. Liv. Summé de rerevoir.…., Re- 
cipere jussus. Cie. Voy. OnnonNnNEn 20, 
Sommer qqu de comparaitre, Vaui- 
monium ab aliquo postulare. Liv. ali- 
cui impon#re (o, Îs, posui, posituin). 
Nep. — qqu de payer sa dette, Ali- 
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uem de pecuniä quam debet, appel- 
Lre, Cic. Aliquem æris lien admo- 
nére (eo, es, nui, nifum). Cic. Tu étais 
sommé par tes créanciers de rem- 
bourser une forte somme, Aypella- 
baris magnä pecuniä a credituribus. 
Quint. Summer qqn de sa parole (= 
de tenir sa parole), Alicujus promissa 
repetëre (0, is, fui, itum). Cic. — une 
place, * Oppidanos ad dedifionein invi- 
tare. D'apr. lirt. ivin, 49). il som- 
mait plutôt qu'il ne demandait, Postu- 
labat magts quam petebal. Curt. 

SOMMET, 3. m. 1° La partie la 
plus elovee de cert. ch. Cacumen, minis, 
n. Plin. Culinen, minis, 0. Cæs. Verier, 
ticis, m. Cic. Pastigium, it, n. Cæs. 
S'expr. sonv. par le superl. Summus, 
a, um. Cic. : Le sommet d'une mou- 
tagne, Summus (1) mons Sp D. 
Cæs. Monts summum (i) jugumn (à), n. 
Czs. Voy. ratre 20. Le — d'ua arbre, 
Arboris cacumen. Quint. Summa (x 
srbor (ont), f. Col. Voy. uaoT (subst. 
20. Œufs allungés jrar le —, Ova fas- 
tigio acumanalu. Plin. Hauteur (du 
corps) de la plante des pieds au — 
de la tête, Spatium a vestyio ad ver- 
ticem. Plin. || Poët. Le doubie sommet 
= le mout Parnasse), Parnassus (1) 
iceps (cipitis), m. Ov. || 2° Fig. Le 
comble. Fastigium, ti, n. Nep. Quint. 
Culmen, munis, n. Liv. S'expr. souv. 

ar le superl. Summus, a, um. Cic. : 
Le sommet de fa prospérile, Summum 
culmen fortunæ. Liv. Le — de la gloire, 
Summa (z}) clariudo (dinis), f. Sull. 
Voy. coubLe 40, PaÎTE J0. 

4, SOMMIER, 9. m. Gros rogistre 
pour inscrire les Sommes reques. Voy. 
RECETTE (1°. 

2. SOMMIER, s. m. 1° Cheval de 
somme. Jumentum, à, n. Cæs. j| 20 C. 
MATELAS. 

SOMMITE, 8. f. 1° Lo sommet de 
œrt. choses. C. somurr 1°. [| 2° Au 

lur. Fig. Les points les plus saillants 
‘un sujet. Summæ, arum, f. pl. Nep. 
Fastigra, iorum, n. pl. Virg. : Ne s'oc- 
super que des sommilés, Summas at- 
tingëre. Nep. Summa fastigia rerum 
segui, dép. Virg. 

SOMNAMDULE, 9. el adj. Celui, 
Celle qui se leve et agit tout on dormant 
5 Il'est somnambule, * Ambulat dor- 
miens. 

SOMNAMDULISME, s. m. État du 
somnambule. *Dormientis ambulatio 
{onis), f. (Sm.). 

SOMNIFÈRE, adj. C. NARCOTIQUE. 

SOMNOLENCE, 8. f. Disposition ha- 
bituelleädormir. Velernus, a, m. Plaut. 
Somnolentia, æ, f. (tr. rare). Sid. 

SOMNOLENT, FENTE, ad]. 1° Qui a 
rapport à la somnalence : Elat sumuo- 
lent, C. souwnoi.ence. || 2° Porte à la 
somnolence. Velernosus, a, um. Plin. 
Somnolentus. Apul. Sol. 

SOMPTUAINE, ad}. Qui régle la dé- 
ponse. Sumpluarius, a, um. Cic. Sue. 

SOMPTUEUSEMENT, adv. D'une 
manière somptueuse. Sumnptuose. Cic. 
Suet. VOY. MAGNIFIQUEMENT 1°, 

SOMPTUEUX, eus, adj. 4° En 
parl, des ch. Magnifique, de grande dé- 
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poeme. Sumpfuosus, a, um. Ck. Voy. 
maonuriQue 2e, || 2° En part. des pers. 
Qui se plait 4 falre d'eclatantes dépenses. 
Sumptuosus, a, um. Cic. = Soniptueux 
dans le culte des dieux, Mugnificus 
in supphciis deorum. Sal. Voy. ma- 
GNIFIQUE 10. 

SOMPTUOSITÉ, s. {. Grande et ma- 
gnifique depense. Maguificentia, æ, f. 
Gic. : Somptuosilé en vêtemeuts, Ves- 
tium lururia. Sen. Voy. MAGNIFICENCE 
29, LUXE 1°, 

1. SON, SA, 8EB, LEUR, LEURS, ad). 
poss. réf. et nou réf. !l s'expr. tantôt 
par l'adj. Suus, a, um, lantôt par le 

éo. du pron. de la 3° pers. Ejus 
Œ de lu. d'elle), Eorum, earum (= 

‘eux, d'elles), selon la place, qu'oc- 
cupent l'un par rapport à l'autre dans 
la phrase, le nom ou pronom qui dé- 
signe le possesseur. et celui qui dé- 
sigae l'objet possédé. 1° On emploie 
Suus, a, un, quand le possesseur et le 
possedé sont dans la même proposi- 
lion : La Natterie a son poison, l{ubet 
suum venenum blanda oratio. Syr. 
chacun sa maniere de voir, Suus cui- 
ue mos. Ter. Sou père fut toujours 
todulgent pour lui, Indulsit illi suus 
pater semyer. Cic. [Cet] eafaut fui est 
plus cher quo sa vie. Puer est ei vitä 
su carior. Cie. [Cimon} ful en bulte 
à la même eavie que sou père, Incidit 
in eamdem invidiam quam pater suus. 
Nep. Laissons de côté Dicéarque avec 
son condisciple, Diræarchum cum con- 
discipulo suo omittamus. Cic. Is sont 
satisfaits de leur avorr, (Il) contenti 
sunt rebus suis, Cic. || 1l en est de 
mème quand le possesseur est sous- 
entendu : Être satisfait de son avoir, 
c'est la plus solide richesse, Certis- 
sumæ sunuf divitiæ, contentum esse suis 
rebus (s.-e. aliquem}. Cie. || 2° Quand 
on est en presence de deux propositions 
dont la premiers gouverne l'autre, et 
que le possede seul est dans la seconde, 
on emploie Suus, sua, suuin, 8i le pos- 
sesseur est sujet de la première : |l af- 
Urwait qu'elle état sa blle, ({tte) Âliam 
suamesseaiebat, Ter.Les Colaphonens 
disent qu'Ilomère est leur concitoyen, 
Homerum Colophontii civem esse dicunt 
suum. Cic. Les Arvernes le coujurent 
de songer à leurs intérêts, Eum Ar- 
verni obsecrant ut suis fortunis con- 
sulat. Cs. [Annibal) craignait que les 
agréments de la ville n'amollissent 
son arinée, Metuebat ne suum exerei- 
tum urbis amænttas emolliret. Liv. 
[L'orateur] cherche ce que pensent ses 
conciloyens, Pervesligat quid sui cives 
opinentur. Cic. || 3° Dans toutes les 
autres circonstances, sauf dans le cas 
particulier dont if sera parle plus loin 
(voy. 40), il faut employer Ejus, eorum, 
earum : Ma mère est morte. Son frère, 
trop avide..…, Mater mea mortua est. 
Ejus frater avidior. Ter. J'adinire leurs 
traits d'esprit, Eorum ingenia admiror. 
Ter. Je passe snus silence Isocrate et 
ses disciples, Omitto Isocrutem discipu- 
losque ejus (= omitio Isocratem et 
omitio discipulos ejus). Cic. (Ambio- 
rix) se read chez les Aduatuques qui 
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étaient licitruphes de son royaume, 
Proficiscitur in Aduatucos, qui erant 
ejus regni fiuilimi. Cæs. (César) dé- 
fendit d'allumer des feux pour que 
son arrivee fût plus secrète, Ignes 
fieri prohibuit, quo occullior esset ejus 
adventus. Cæs. Auguste, comme Îles 
babitants de Tarrigone annonçaient 
qu'un palmier avait poussé sur son 
autel, dil..., Augusius, nuntiantibus 
Tarraconensibus palinam in arä ejus 
enatam,.… inquit. Quint. || 6° Au lieu 
d'Ejus, eorum, earum, on emplole, 
dans le discours indirect, Suus, a, un, 
quand le possedè appartient à la per- 
sonno dont on rapporte les paroles ou 
la penses : [La plèbe se plaigaait)qu'on 
laissät là comme non avenues les dé- 
Gsions qui élaient prises dans son 
interèt, Jacère irritas sanctiones qu 
de suis commodis ferrentur. Liv. J'é- 
tais accusé par lui de ne pas me fier 
à sa parole, Accusabar ab ce, quod 
arum consiantiæ suæ confiderem. Uie. 
es soldats étaient irrites de ce que 
(disaient-ils) les ennemis pouvaieat 
Supporter leur vue, Indignabantur 
milices. quod conspecium suum khostes 
perferre possent. Cæs. [Décius dit) que 
Fabius a assez bieu agi envers lui 
pour que, de son côte, il serve la 
gloire de Fabius, mais à la condition 
que l'éclat n'en soit pas rebaussé 
par sa propre bonte, lia Fabium de 
se meriluin esse, ut fuveal Fabii gloriæ, 
quæ modo non sua contumelà sjlen- 
deat. Liv. || 5° Souvent le possessif ne 
s'exprime pas, quand Îe rapport de pos- 
session ressort clairement de l'ensemble 
: {l tira son épée du fourreau, E ve- 
giné eduzxit gladium (s.-e. suum). Liv. 
Dès son adolescence il composa des 
discours, Ab adolescentiä (s.-e. suà) 
confecit orationes. Ney. Celle jeune 
fille a perdu son père, Haæc virgo orba 
est paire (9.-e. suo). Ter. Son père 
mourut de bonne heure, Pater (s.-6. 
ejus) mature decessit. Nep. 

2. SON, s. m. Bruit; ce qui frappe 
l'ouie. {Son en gén.) Sonus, 1, m. (ic. 
(Sons divers) Voy. anoir {e =: Le 500 
de la voix, Vocis sonus, Cic. An — de 
la trompe, Ad sonum bucinæ. Col. Au 
— de la Oôte, Ad tibiam. Cic. Ad 
modos tibicinis (— du joueur de flùte). 
Liv. Au premier — de la Üüte, Primo 
inflatu fibicinis. Cic. Simul inflavit 
fibicen. Cie. Aux sons de la lyre, Ad 
citharæ icius (de ictus, &s, = coup). 
Plin. Lettres dont le son est plus 
doux, Litlerz quæ dulcius spirant. 
Quint. Faire ou Produire un —, So- 
num effictre. Cic. Sonare, 0, as. nui, 
nitum, n. Cæs. VOY. RÉSONNER 29, A&- 
TENTIRA 2°. Rendre un —, Sonum re- 
ferre. Cic. Sounare,n.Cic. Voy.A&TENTIR 
10, RÉSONNER 1°. Avoir UD — aitu, 
Acute sonare. Cic. Tirer des sons d'un 
instrument, Voy. Faire RÉSONNER 2°, 
souer 4°. Débiler de vains —, Voces 
inanes fundire. Cic. Voy. anurr ie. 

3, SON, s. m. La partie la plus gros- 
sière du blé moulu. l'urfur, uris, mast. 
Plin., et plus souv. Furfures, um, m. 
pi. Varr. Cels. Col. z Pain où il entre 
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du son, Pain de —, Panis furfureus. 
Bell. furfuribus conspersus. Ph. Con- 
kur de —, Color furfurosus. Plin. 

SONDAGE, s. m. Action de sonder 
eFaire un sondage, Voy so\ora. 

SONDE, s. f. 1° Plomb attache à une 
Corde pour mesurer certaines profon- 
deurs. Catanirates, æ, m. Lucil. {sid. 
Ï 2° Instrument de chirurgie. Srecillum, 
ä, n. Cels. || 3° Tariere pour percer le 
sol. C. TARIÈRE. 

SONNER, v. act. 4° Reconnaltre au 
moyen d'une sonde la qualite du fond ou 
la profondeur d'un lieu. Massä plumbe& 
(on Catapirate) tentare, act. Isid. : 

onder le gué d'une rivière, Vadum 
fuminis tentare. Cæs. |] Fig. Sonder 

e gué, le terrain, Vadum tcntare. Ov. 
pa Reconnaître au moyen d'une larière 

nature d'un terrain. * T'erebrä ten- 
fare, act. || 3° Introduire qq. instru- 
ment dans uno ch. pour y faire des re- 
cherches : Sonder le sol avec un Ja- 
velol, Æumuim pilo rimari, dép. Tac. 
1 4° T. de chirurgie. Chorcher k cause 
d'un mal au moyen d'une sonde. Spe- 
cillo lentare, act. Cels. || Bo lg. 
Chercher à connaitre les dispositions, les 
sentiments. Tenture, act. Cac. Atien- 
tare, act. Cic. Pertentare, act. Ter. 
Introspicére, io, is, spexi, spectum, 
act. Cie. Erplorare, act. Liv. Scrutari, 
dép. (acc.). Liv. : Sonder les dispo- 
sitions, les intentions, la volonté de 
qqn. Alicujus animum pertentare. Liv. 
menlem infrospicëre. Cic. volunfatem 
scrutari. Quint. animum periclitari, 
dép. Plaut. — les secrèles pensées, 
Abdilos sensus speculari, dèp. Liv. — 
El Aliquem tentare. Cic. attentare. 
ic. perlentare. Ter. 

Se sonoen, v. réfl. Reconnaître 6es 
dispositions. Se tentare. Cic. Se perspi- 
cüre (io, 15, spexzi, speclum). Cic. 

SOXGE, s. m. 1° Idee, Imagination 
d'une pers. qui dort. Somnium, it, n. 
Cic.= Un paysan fit un songe, eul un 
—, où qqn venait lui dire, Cuidam 
rustico durmienti visus est venire qui 
diceret. Cic. Voir en — qqn, qq. ch., 
Voy. RèvEn 19, Rêve 10. || 39 Fig. 
Vaine imagination. Somnium, ai, n. Cic. 
Vana (æ) imago (ginis), f. Sen. Vana 
{æ) species (ei), Î. Curt. Inanis (is) 
res (ei), f. Cic. Liv. : Faire de beaur 
songes, Inanium rerum inanes cogila- 
tiones voluÿre. Liv. Voy. curuènr 2°. 

SONGE-CREUX, 8. m. Celui qui 
rêve habituelloment à des projots chime- 
riques. Voy. CHivénique 2°. 

SONGER, v. 0. 1° Faire un songe. 
Somniare, n. Cie. Vuy. nêvenr (neut.) 
410. || 2° Qaf. Desirer vivement : Songer 
toujours de gloire, Voy. nèven (act.) 
20. || 3° Avoir la pensee de. Cogitare, 
n. etact. Cic. z [ls ne songent 4 rien 
de bas, Nihil Aumile cogitant. Cic. 
N'avoir nullement songé aux repas 
pour la sensualité, Nullam cogitatio- 
nem epularum ad voluptates habuisse 
(de habère, e0. es, sum): Cie. Il ne 
songe qu'à l'ennemi, Nihilaliud, quam 
ou nist de hoste cogitat. Cic. Ils son- 
gent ons deux que c'est le moment, 
Tempus esse utrisque occurrit (de oc- 
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currêre, curril, cursum, impers. 2). 
Cæs. Faire songer au triomphe, Cogi- 
talionem de irrumpho injic're (io, is, 
jeci, jectum}. Cic. || 4° Avoir present à 
l'esprit, so rappeler qqn ou qq. ch. Co- 
guare, n. el act. Cic. : Songer à qqn, 
Cogitare de aliquo. Ter. Cic. aliquem. 
Cie. Songeant à sa naissance, Generis 
memor (gén. oris). Sail. Personne ne 
songe à sa condition mortelle, Nemo 
cogilalf se morialem (esse). Sen. Tu 
n'as donc jamais songé à la dignité 
du peuple romain, Numquam f1bi po- 
puli Romani dignitas im oculis animo- 
que versala est. Cic. Faire songer qqn 
à qq. ch., Aliquem de re monère te, 
es, nui, nifum). Cic. VOy. PENSER T°. 
il 6° Réficchir 4, mediter sur. Cogutare, 
u. el act. Cic. = Songer aux affaires 
peadan! les beures de repos, {n otio 
de negotis cogitare. Cic. Songe 4 l'éten- 
due de ton malheur, Fac cogttes in 
quan(ä calamitate sis. Sall. Songer 
sux incertiludes des événements, /n- 
cerla casuum repulare. Liv. Avant 
songe plusieurs mois aux moyÿens 
d'affraochir le peuple, Afulios menses 
de populr liberiate commentatus ou 
medtiatus. Cic. Voy. PRNsEn 1°, né- 
rcécuiR (neut.) 2°, méoiTen 419. || 
6° Aviser à, faire attention à, pourvoir 
à. Cogitare, n. et act. Cic. Consulïre, 
o, is, sului, sultum, n. (dat.) Cic. Vi- 
dére, co, es, di, visum, sel. Cie. Liv. 
Providëre, n. (dat.) Cic. Considerare, 
act. Cic. = Sunger au salut, Saluti 
providère. Cic. VOy. AvISER 39, PorrR- 
voir 19. |] 7° Prendre garde 4 : Songer 
à soi, Stbi præcavère (eo, es, cavi, 
cautum), u. Ter. Sibi consulère (vos. 
Ge). Sall. Se respicire {io, is, speri, 
spectum). Ter. Voy. oanves, 5. f., 4° 
(2 ]| 8° Se préoccuper de, s'inquiéter 
e. Curare, act. Cic. Curæ habère (eo 
es, bui, putum}, act. Sail. Quint. : Il 
faul songer l'espace (dans une 
maison). Laritatis cura est adhibenda 
{de adhibëre, eo, es, bui, bitum). Cic. 
Voy. S'ixquiéren 20. || So Considerer, 
avoir egard à, tenir compte de. Consi- 
derare, act. Cic. Respicére (voy. 7°). 
act. Cic. z Je songe à notre situalion 
el à nos dangers, fes atque pericula 
nostra considero. Sall Songe à ce que 
tu es, Qui sis, considera. Cic. Qu'il 
— à la postérité, Posteritatis ra- 
tionem habeat (voy. 80). Cæs. Songer 
au devoir et à l'estime publique, Of- 
fiei atque eristinmalionis rafionem du- 
cêre (o, is, duxi, ductum). Cic. Sans — 
aux périls, Sine respectu periculorum. 
Just. Voy. consinénen 30. || 10° Avoir 
qq. vue, qq. dessein, qq. intention. Co- 
gilare, n. et act. Cic. = Songer à des 
proscriptions, Proscriptiones cogilare. 
Cie. — à la fuite, Fugam spectare. 
Liv. Fugam quærëre (0, is, quæsivi, 
gu»situm). Cic, — à rendre qq. ch. 
De retdendä re cogitare. Suet. — 
à la gluire, à sa gloire, Ad lau- 
dem incumblre (o, ïs, cubui, cubi- 
tum), n. Cic. Ad suam gloriam spec- 


ture Cic. — À s'emparer du trône, De 
occupando regno moliri (ior, iris, îlus 
sum), dép. Cie. Quintus ue songe pas à 


naotes, Voy. esrèce 100. 
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acheter, Quinius de emendo nihil curat. 
Cic. Voy. PENSER 9°, MÉNITER 20. 


Soncun, v. act. 4° Voir en songe. 


Somntare, act. Cic. Voy. néver (neut. 
etact.)1e.]] 2° Fig Desirer avecpassion. 
Cogitare, act. Cic. Voy. Réven(act.)29, 


SONNAILLE, 5. {. C. CLOCHFTTE. 
SONNANT, ANTE, adj. Qui rend un 


son clair et distinct. Tinnulus, a. um. 


Ov. : Airain sonnant, Æs tinnulum. 
Ov. sonorum. Col. Eu espèces son- 

f À l'heure 
soncante (= précise), * Horä ipsä. |] 
Fig. Un mot mal sonnant, Vertum 


odiosum. Cic. Vox incommoda. Liv. 


SONNER, v. n. 4° Rendre un son. 
(En gén.) Sonare, 0, as, nui, nitum, 
n. Cæs. Cic. (En part. d'une sonnette, 
etc., de cymbales) Tinnire, io, 18, 
ivi et ti, tfum, n. Plaut, Sen, (Eu 
parl. d'une trompette, etc.) Canère, 
0, 18, cecuni, canfum, n. Plaut. Sol. = 
La cloche des thermes sonne, Æs ther- 
marum sonat. Mfart. Sonner à la fois, 
ensemble (en parl. de trompettes), 
Concinre, 0, is, nui, centum, n. Liv, 
Tac. Faire — des pièces d'or, Aureo- 
los crepare (o, as, pur, piiume Mart.f| 
Fig. Faire sonner baul ses bons off- 
ces, Suum muuus verbis augére (60, es, 
auri, auclum). Cic. VOy. vaNTER, 
Faire vaLoin. Faire — son érudition, 
Voy. Faire ÉtALAON 3e. || 2e Tirer du 
son de : Sonner du clairon, Lituo ca 
nêre (voy. 1°), n. Cic. || Abs. Le trom- 
pelle sonua, Cornicen occanuit (de 
occanèêre, 0, is, 8. sup., n.). Sail. || 3e 
Mettre en action qq. sonnerle pour se 
faire ouvrir. Voy. sonnen (act) 1°: 
et, conrme cher les anciens on frap- 

ait, Vuy. surl. Fnarpen (neut.}) 1e, 
Î &o Être prononce pleinement. Sonare 
(voy. 4°), n. Quint. : La lettre qui 
sonne, /iltera quæ sonat. Quint. Faire 
sonner, Voy. APPOYEn (nent.) 40. || 6e 
Avoir tel son. Sonare (voy. 10), n. 
Quint. = Mol qui sonne mieux, Ver- 
bum quod melius sonat. Quint. || Fig. 
Songer bien dans le moude, Secundo 
rumore esse. Tac. Qui sonne mal dans 
le monde, Aduersis animis acceplus(a, 
um). Tac. || 6° Être marqué, annoncé par 
une sonnerie. * Tinnitu indicart. pass, 

Soxxen, v. act. 1° Faire rendre ua 
son : Sonner une sonnette, * Tintin- 
nabulum movëre (eo, es, movi, motum) 
(Sm.). — des cloches, Tintinnabula 
pulsare. Juv. || 2° Indiquer, Annoncer 
par un son = Sonner la messe, * Tin- 
finnabulis ad missam vocare, act 
L'horloge sonne six beures, * Horolo- 

tum sexiam horam finnitu indicat. 

| est midi sonné, Mediam horam utes 
eregit. Ou. || $° Donner qq. signal au 
moyen de la trompette, etc. Canëre, o, 
18, cecini, cantum, act. Cic. : Sunner, 
Faire sonner la charge, la retraite, 
VOY. CHARGE 12°, RRTRAITE 2°, || 4° Ap- 
peler au moyen d'une sonnette, eta. * Tin- 
nifu accire (io, is, ivi, itum), act. |} Be 
Qqf. Dire: Ne sonner mot, Vay. mor 2e. 

SONNETTE, 8. f. Clochette. Tintin- 
nabulum, i, n. Plaut. Sen. 

SONORE, adj. 1° Qui rend un son. 
Sonans, gén. antis. Pi.-j. Vocelis, m. 
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f.,e, n. Sen. : Les objets vides sont 
lus sonores, Vocaliora sunf vacua. 
en. || 3 Qui a un son agreable ot ecla- 

tant. Canorus, a, um. Cic. Clarus. Cic. 

z D'une voir sonvre, Clurä voce. Cic. 

Ov. Voir —, Vox splendida. Cic. Qui 

a la voix plus —, Plenior voce. Cic. 

Quelqu'un qui a la voir bien —, Ali 

quis vocalissimus. Pl.-j. Mots plu. 

sonnres, Verba vocaliora. Quint. |] Fig. 

Une appellation sonnre. Splendid 

nomen. Cuc. || 3° Qui renvoie bien le son. 

Resonans. gén. antis. Cic.: Théâtre peu 

sonore, Theatrum surdum. Varr. 

SONONITÉ. s. f. 1° Qualite de ce 
qui est sonore. Sonoritas, ulis, f. (tr. 
rare). Prisc. || 2° Proprièté de ren- 
forcer le son on le repercutant. C. ne- 
TENTISSRMENT 4°, 

SOPLHISME, 8. m. Argument cap- 
tieux. Cuptio, onis, f. Cic. Sophisma. 
alis, a. Cic. Sen. : Petit sophisme, 
Capliuncula, z, (. Cic. Les sopbismes 
des stoiciens, Sioicorum laque (orum, 
m. pl. lacets). Cie. — subuls, 
Aculeata sonhismata. Cic. Recouru 
aox —,Cawillart, dép. Liv. Resvudre, 
Débrouiller des —, Solvÿre captosa 
Cic. Refuter «tes —, Captiones refel- 
Wre. Cic. discutëre. Cic. 

SOrHISTE, s. m. 1° Chez les an- 
ciens. Rheteur ou Philosophe de profes- 
sion. Soplustes, æ, m. Cic. |] 2° Chez 
les modernes. Calui qui fait des arqu- 
ments captioux Cartilator, oris, wi. Sen. 

SOPHISTICATION, 8. f, C. rALSI- 
FICATION. 

SOPHIQATIQUE, adj. 1° Qui est de 
la nature du sophisme. faptiosus, a, 
um. Cie. : D'une manière sonhistique, 
Captiose ‘rare). Cic. || 20 Qui fait usage 
du sophisme : Écrivaia sopstique, C. 
SOPNISTE 20, 

SOPLLISTIQUER, v. sci. ol n. 1° 
Subtiliser avec excès. Voy. suBTILISER. 
U 2 Falsiñer. Voy. ee ©. 

SOPHISTIQUEUR, 8. m. fe Celui 
ui subtilise avec excès. C. SOPHISTE 2°. 
| 2° Falsificateur. Voy. ce m. 

SOrHOCLE, n. d'un poète tragique 
grec. Sophocles, is, m. Cie. 

SOPORATIF. C. NARCOTIOUE. 

SOPOREUX. BUSE, 2dj. Qui cause 
un sommeil dangeroux : État soporeux, 
Sopor, oris, m. Plin. 

SOPORIPÈRE et SOPORIFIQUE, 
adj. 1° Narcolique. Voy. ce m. || 2° 
Fig. Ennuyeux. Vuy. ce m. 

sonne, s. f. Fruit du sorbler. Sor- 
bum, i,n. Plin 

SONNIER, s. ®. Sorte d'arbre, Sor- 
bus, à, fém. Col. Plin, 

SONCELLERIE, 5. f. Opération de 
sorcier. Fascinatio. onis, f. Plin. Vene- 
ficiun, 11, a. Cic. Plin. Voy. ENCHAN- 
TEMENT 10. 

SORCIER. 1ère. 8. m. f. Celul, Celle 
ul pretend operer des malefces. Vene- 
Àcus, ï, wasc. Cic. Veneficu, æ, lém. 
Hor. Sen. Voy. BNCHANTEUR 1°. 

SORDIDE, adj. 1° Sale. Sordidus, 
a, um. l'els. Voy. saue. || 2° Fig. Bas, 
mesquin. Sordidus, a, um. Cic. : Gain 
sordide, Sordiduin lucrum. Quint. A va- 
rice —, C. sonviorré 20. |] 3° Bassement 
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avare. Sordidus, a, um. Hor. Quint. 
SORDIDEMENT, ad v. Avec une ava- 
rice sordide. Sordide. Suel. PL.-j. 
SORDIDITE, S. f. 1° Salete. Voy. 
ce m. || 2° Fig. Mesquinerie, basse ava- 
rice. Sordes, jum, [. pl. Cic. Hor. PL). 
SORITE, 3. m. Sorte de raisonne- 
mont. Sorites, 2, m. Cic. 
SONNETTE, 5. f. Discours frivole, 
bagatelle. Nugæ, arum, f. pl. Cie. Voy. 
BAGATELLE 30. 
SONNENTE, y. d'Italie. Surrentum, 
i, 0. Mel. : (Qui est) de Sorrente, 
Surrentinus, a, um. Liv. Plin. 
SOnT, 8. m. 1° Rar. et poél. Bul- 
letin, boule, dé, dont on se sert pour 
decider qq. ch. par le hasard. Sors, 
ortis, fé. Cie. : Mettre les sorts dans 
l'urne, Conjicëre sortes in sitellam. 
Plaut. in Aydriam. Cic. |] Fig. Le sort 
en est jeté, Jucta alea est. Suet. || 2° 
Action de decider qq. ch. par le hasard; 
hasard qui decide qq. ch. Sors, ortrs, Î. 
Cic. = Tirage au sort, Sortitio, onis. 
f. fic. Sortitus. üs. m. Cie. On en 
appelle au -—, On a recnurs à la voie 
du —, Res revocatur ad sortem. Cic. 
Tirer au — (abs.), Sortiri, ior, iris, 
us sum, dép. Cic. Tirer au — les 
juges, une province, Judices sortiri. 
Liv. sorte educ#re. Liv. Provinciam 
sortiri. Cic. Tirer au — Je rang qu'on 
vccunera, De ordine sortiri. Tac. || 
disait qu'on avail trois fois consulte 
le — à son sujet, pour savoir s'il se- 
rait mis à mort, on..., De se ter sor- 
libus consultum dicebat, utrum neca- 
relur, an... Cæs. [Les deur frères] 
Lirêrent an — à qui partirait, Sortiti 
sunt ufer decederel. Vell. Les noms de 
ceux-là vont être tirés au —, Ji in 
sorlem conjicruntur. Cic. Faire au — 
ie parlage des provinces, Provincias 
in sorlcm conjicère. Liv. Etre appelé 
à Lirer au —, In s<ortem vorari, pass. 
Sen. Par la voie du —;, Sorte. Cic. 
Elire un prêtre par la voie du —, 
Sacerdotem sortito capëre. Cie. Rem- 
placer un juge par La voie du —, Ju- 
dicem subsortiri. Cic. Le — tomba 
sur Tyrrbenns, Sors Tyrrhenum con- 
tigil. Veil, Celui que le — a désigné, 
Îs quem sors dedit. Cie. Mon num fut 
le premier que désigna le tirage au 
—, dlea prima sors eriit. Cic. L'Afri- 
que où le — l'avait envoyé, Africa 
quo eum sors miseral. Cic. Si le — 
l'avait fait gouverneur de la Gaule, 
Si te sors Gallis præfecisset. Cie. Le 
lui à assigne une province, E£i 
sorte provincia obligif ou evenit ou 
obvenit. Cic. Le — le désigna pour 
faire |a guerre, Eï sorte evenit ut bel- 
lum gerërel. Liv. Sans recourir à la 
voie du —, Sine sorte. Cic. Extra 
sortem. Cic. |} 3° Chance. Forinna, æ, 
f. Cic. Casus, &s, m. Cic. : Le sort de 
la bataille varie, Varia pugnæ fortuna 
est. Liv. Le — des combats est tou- 
jours incertain, Semper incertr eritus 
præliorum sunt. Cic. Voy. cuanNce 2° 
el 6°, ronTUNR 20. |] 40 La doslinee 
consideree comme cause des divers eve- 
nements de la vie. Fortuua, æ,f. Cic. 
Fatum, i, n. Cic. Sors, ortis, f. Liv. = 
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Les coups du sort, Fortuns fela. Cie, 
Qui est en butte aux outrages du —, 
Projectus ad fortunz contumelias. Sen. 
Par uue fraude inynstire du —, fni- 
quassimä sorte. Liv. Par l'arrêt du —, 
Fato. Cic. Voy. ronruine 1°, oesrix 
40. || 5° Effot de la destinée, rencontre 
fortuite des evenements bons ou mau- 
vais. Portuna, æ, f. Cic. Fatum, i, n. 
Cic. Surs. ortis, [. Liv. : Le sort de 
la répuhlique depend d'une seule ba- 
taille, In uno prælio fortuna reipu- 
blicæ disceptat. Cic. Plaiadre le — 
malheureux de Ja répubiique, Mise- 
rari reaipublicæ casum (de casus, üs, 
m.). Sall. Je suis inquiet sur le — 
“e la république, De republicä timeo. 
Cic. Pleurer sur le — de l'humanité, 
Illucrimare sorti Aumanzæ. Liv. Var. 
FORTUNE 50, 60, 70. || 6° La condition, 
L'etat d'une pers. sous le rapport de sa 
richesse. Fortuna, æ, [. Cic. Sors, 
orts, [. Hor. es. erum,f. pl. Cic. = 
L'espnir d'améliorer son surt, Spes 
amplificandz furtunæ. lice. Faire un — 
à qqu, Altcui parare ea quz suppedi- 
tent et ad culfum et ad victum. Cic. 
Alicui, quod satis sit præsidri, dare. 
Nep. Voy. rouruxe 80. || 7e La con- 
dition des ch. Fortuna. æ, f. Cie. Con- 
difiu, omis, f. Cic. : Je crains que ma 
lettre n'ait le même sort, Vereor ne 
idem eventai in meas liileras. Cic. || 
8° Le fonds, La somme placee en rente 
: Le sort principal, Sors, vrtis, T. Liv. 
VOY. CaPiTAL (subst.) 20. || So Male- 
fico. Fascinatio, onis, f. Plin. Venefi- 
cium, ti, 0. Cic. =: Jeter ua sort sur, 
C. ENSONCELER. 

SONTANLE, adj. C. CONVENASLE, 

SORTANT, part. prés. de SOuTIA, 
Voy. ce v. [| SOUTANT, ANTE, adj. 40 
Pris au sort = Mon bulletin fut le pre- 
uuer sortant, Mea sors prima ertit. 
Cic. || 3° Qui sort de charge. Voy. son- 
TIR 90. || S. m. La persunne qui sort 
d'un lieu : Les sortants, Ereuntes, 
ium, ©. pl. Cic. 

SORTE, 5. Î. 1° Espèce, genre. Ge- 
nus, ueris, N. Cic. Species. ei, f. Col 
Modus, 1, m. Cic. 2: || y a deux sories 
de divinations, Duo sunt divinandi 
genera. Cac. Composé de deur — de 
plaisirs, E duplici genere voluptatis 
conjunctus. Cie. Audmettre trois — de 
bieus, Bona triperhto dividÿre, Cic. 
Uue Ssurle d'esprit, Quedum forma 
ingenii. Cic. Des débauchés de cette 
—, Asoti istius generis, Cic. Un 
homme de ma — (— de m2 condition), 
Homo ordinis met. Ter. Un homaæe de 
ta —, Tu, talis vir. laut. Dans ces 
sortes de choses, Talibus in rebus, 
Cic. Des gens de toute —, Cujus- 
cunque modi genus hominum. Sail. 
Toute — d'ammtifcalions, Ouævis am- 
plificaliones. Cic. Appliquer son es- 
prit à toutes sortes d'arlifices, Ad 
omnem malifiam versare mentem suam, 
ic. Voy. gsrère 59, grnre 2. || 2° 
Personne ou Chose qui n'a guère que 
l'apparence de : l'ette sorte d'embua- 
puint du discours, fæc velui sagine 
dicendi. Quint. Une — d'éloquentce, 
Quasi quædam celoquentia. Cic. Voy. 


SORTI 


EsPèce 40, || 3° Façon, manière de faire 
une ch. Jodus, i, m. Cic. =: En aucune 
sorte, Nullo modo. Cic. Voy. uaniËRR 
do. Agir de bonne, de la bonne —., 
C. m1Ex 140 et 150. Parler à qqn, 
Trailer qqn de la bonne — (= de la 
belle manière), Voy. BrAo 12, 

Dx La sonre, De cutre sonte, De 
quel.LB sont. elc., loc. adv. De cette 
façon, de quoile façon, oto. : De la 
sorle, Tali mode. Nep. |] De cette 
sorle, Hoc modo. Cic. Sic. Cic. Voy. 
ainsi 4°. || De quelle sorle ? Quo modo ? 
Voy. COMMENT. 

EN queLooe sons, loc. adv. Pres- 
ue, pour ainsi dire. Quodam modo. 

ic. = Oler l'amitié de la vie, c'est en 

quelque sorte ôter le soleil de l'uni- 
vers, Solem e mundo toll£re videntur, 
qui amicitiam e vitä lollunt. Cic. Voy. 
DURE 1° (48). 

De TELLE SONT 008, De 8onte o0e, 
loc. con. Tellement que, si bien que. 
Ita... uf, ou Sic.….. ut, ou Adeo.… 
ut, ou simpl. Ut (et le subj.). Cic. : 
De sorle que... ne... pas, la on Sic 
ou Adeo ut non, et simpl. Uf non (et 
le suby.). Cic. 

Ex sonte ov8, loc. conj. De telle 
maniere que : Fais en sorie que Je le 
sache, Fac sciam. Cic. Facito ut sciam. 
Cie. Fais en — de Le bien porter, Cura 
ou Pa operam ut valeas. Cic. Fais en 
— qu'il ne lu manque rien, Cura ne 
quid ei desit. Cic. Tu feras en — d'a- 
voir un navire, Videbis ut navem ha- 
beas. Cic. Tu as fait en — que ce 
debal n'eût point lieu, Laborasti ne 
sponsio ïlla fieret. Cic. Voy. rainE 
(neut.1 2e, 

SORTIE, 8. f. 1° Action de sortir. 
Eritus, üs, @. Cic. Egressus, us, m. 
Sal. : Sortie de la ville, Exitus ab 
urbe. Liv. Suivre qqn à sa —, Egre- 
dientem oliquem insequi. Cic. Aussild! 
après sa — du port, Simul e portu 
egressus est. Cic. Faire sa —, €. s0on- 
Tim (neul.) 4°. Guetler les pas et les 
sorties de qqn, Alicujus 1inera egres- 
susque erplorare. Sail. Voy. Pproue- 
Nang 4°. [| Jour de sorlie, Vos. 
conoé 20. || 2° Action de gens assieges 
sortant de la placo pour combattre los 
assregcants. Eruprio, ons, Î. Cæs. : 
Nuit favorable pour une sortie, Noz 
opportuna erupliont. Liv. Tenter ne 
—, Éruplionem tentare. Plin. Faire 
des sorties de la place, du camp. Erup- 
tiones ex oppido facËre. Cæs. Castris 
erumpêre (0, is, rupi, ruplum), n.Cæs. 
Il y avail dans le mur des voûles 
faites pour les —, Fornices in muro 
eraut apti ad ezcurrendum (de ercur- 
rêre, 0, is, Cucurri el curri, Cursum), 
n. Liv. || 3° Fig. Action de s'emporter 
violemment contre qqn 2: Faire une 
sorlie contre qqn ou sur qqn, În ali- 
giem slomachnum erumypëre |voy. 2°). 

ic. ram erumpére. Liv. Voy. ATTA- 
00e 6°. mvecriven, Se nécuainra 30. 
| 4° Fig. Rude reprimande, reproche 
rusque et tres dur. Erprobralio. ons, 
f. Cic. : Faire une sorlie à qqn ou sur 
qqn, Probra in aliquem jactare. Liv. 
Voy. nRmPnocak, counmannen, || 6e 
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Fig. Action de quitter qq. ch., de se 
séparor de. Ercessus, üs, m. Cic. = 
Sortie de la vie, Ercessus e vitä. Cic. 
vite, Cic. Ezxilus, üs, m. Cic. — de 
charge, Decessus, &s, m. ou Decessio, 
onis, [. (= départ d'un magistrat de 
la province qu'il gouvernail). Cic. || 
60 Transport d'un lieu dans un autre, 
exportation. Exportalio, onis, [. Cic. 
11 7° Endroit par où l'on sort, issue. 
Exitus, &s, m. Czs. Liv. Voy.1ssne 4e, 

SORTILÈGE, s. m. Malefice des 
prétendus sorciors. Magicum (i) male- 
ficium (ti), n. Apul. Voy. cnanME 10. 

4. SORTIR, v. 0. 1° Passor du dedans 
au dehors. (En gén.) Ezire, eo, is, it 
el rar. ui, itum, nu. Cic. Egredi, or, 
Pris, gressus sum, dép. Cie. Excedëre, 
0, 18, cessi, cessum, n. Cic. (S'en aller) 
Abire, eo, is, ti, tfum, n. Cic. Disce- 
dère, n. Cic. Proficisei, or, ris, fectus 
sum, dép. Cic. (Sortir à cheval, en 
voilure, en baleau) Euehi, or, éris, 
vecius sum, pass. Cic. (De vive force) 
Erump?re, o, is, rupi, ruplum. n. (æs. 
(En se glissant) Elubt, or, ris, lapsus 
sum, dép. Cic. Liv. (En rampant) 
Erepêre, o, is, repsi, 8. sup... n. l'laut, 
Varr, (En saulanl) Exsilire, 10, is, 
lui, livr et lit, sultum, n. Plant. Voy. 
SAUTER, (En volant) Evolare, n. Varr. 
(D'un heu où l'on est plongé) Emer- 
gêre, 0, is, mersi, mersum, 0. (ic. : 
Sortir d'ici, £rxire ou Egredi hinc. 
Plaut. Sors d'ici, Abi hinc. Plaut, 
Liv. On vint prier Simonide de sortir, 
Nuntiatun est Simonidi, ut prodiret. 
Cic. Quand on fut sorti, Pos(quam 
eritum est (à l'impers. pass.). Plaut. 
On ne peut sortir secrèlement, Non 
potes! clam exiri. Cæs. D'où sors-tn? 
Unde appares? Cic. [Les cavaliers] 
qui Sorlaient sans précaulion, Incauti 
se evchentes (de eueh?re, 0, is, ver’, 
vectum). Liv. Sortir par la porte (de 
ja maison}, Egredi januä. V.-Marx. 
Sorti par la porte Capène, Egressus 
portä Capenä. Cic. Surs de ce côté 
par le jardin, Ext istac per hortum. 
Plaut. Sortir de la ville, Er urbe 
erire. Cic. egredi. Cic. Urbe egredi, 
Czs. — de Rome, Egredi Romä, Cic. 
— de l'Italie, Decedère Italiä. Salt. 
— de son territoire, Egredi ertra 
fines. Cic. — de sa maison, de chez 
soi, Domo exire. Cic. egredi. Cic. de- 
gredi. Sall. — de chez qqn, Ab aliquo 
ezire. Ter. abire. Ter, — de sa cham- 
bre, Exire de cubiculo. Cic. Egredi ex 
cubiculo. Cic. — précipitamment du 
camp, Se ex castris ejicère (io, is, jeci, 
jectum). Cæs. Vny. pl. bas 40. — du 
tnichnium, Ezire de triclinio. Cie. — 
de sa lente ponr se mettre au soleil, 
Proced®re e labernaculo in solem. Cic. 
— ponr faire une reconnaissance. 
pour fourrager, Egredt speculatum. 
Liv. frumentatum. Liv. — de son lit, 
Voy. Se cevern 2°. Le cheval sortit 
de là rivière. Equus emersit e flumine. 
Cic. Sorti d'un marais, Emersus e pa- 
lude. Lio. Sorlir d'un navire, Exire 
de navi. Cic. ex navi. Nep. — d'un 
port, Ex portu egredi. Cic. exire. Cæs. 
prodire. Css. — dn Pirée, Evehi € 
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Piræo. Cie. — du sénat, Egredi € 
curiä. Jiv. — précipitamment du 


sénat, Evolare e senalu. Cie. — en vo- 
lant de la ruche, Evolare ex alveo. 
Caj — de l'œuf par la queue, À 
caudä de ovo exire. Plin. Faire — qqn 
de la ville (le mener deburs), Aliquem 
ex urbe educfre (o, is, duxi, ductum), 
Liv. Voy. emwxnen. Cohortes qu'on 
a fait — de leur poste, Cohortes ez 
stalione emissæ (pass. de emitiëre, 0, 
ts, mist}). Cic. [fait — du camp beau- 
coup de mulets, Magnum numerum 
mulorum ex casiris product jubet. Cæs. 
Faire — qqn d'un lieu (en te pous- 
sant), Aliquem loco ou e loco pellëre 
{o, is, pepuli, prisum). Cic. Faire — 
la foule du forum, Multifudinem e foro 
emouëêre (eo, es, moui, molum). Liv. 
Faire — qqn de la maison, et abs. 
Faire — qqn (= le chasser) Aliquem 
foras excludëre (o, is, clusi, clusum). 
Plaut. (= le pousser avec violence) 
Aliquem foras ou er ædibus extrudre 
{o, ts, Crusi, trusum). Plaut. ez zdibus 
erturbare. Plaut. {| En pari. des ch. 
L'argent étail sorli de la bourse de 
cel homme, Nummi ab isto ererant. 
Cic. Le grain sort de l'épi sous le pied 
des béles de somme, Jumen(orum un- 
gulis grana e spicä exteruniur (pass. 
deerter/re, 0,18, 17101, irilum). Varr. 
La rivière — de son lit, Vuy. nésoz- 
oer (neul.) 26. Faire sortir un navire 
du port, Navem ex portu educEre. Cæs. 
Faire — les calcule du corps, Calculos 
e corpore pell%re. l'in. Faire — une 
écharde à l'aide d'un médicament, 
Sureulum medicamento evocare. Cels. 
Faire — la serosilé, Humorem effun- 
dére (0, is, fudi, fusum). Cels. | 2° 
Se retirer d'un lieu où l'on assistait, où 
l'on prenait part à qq. ch. Exire (voy. 
do], n. Cæs. Egredi (voy. 101, dép. 
Liv. : Sortir d'un banquet, d'un festin, 
Egredi er convivie. Liv, Suet. convi- 
vio. Curt. — de table, Voy. Se LEvER 
te. — de l'assembice, Exire e contione. 
Cæs. — d'une conférence, Digredi a 
colloquio. Cæs. — de ja mèlée, Ex acie 
recedëre (voy. 1e), n. Liv. — de la 
présence de qqn, Er oculis alicujus 
abire (voy. 10), n. Liv. || 3° Abs. 
Quitter son interieur, aller à ses affaires, 
à la promenads, etc. Foras exire (voy. 
{°), n. Plaut. Foras egredi (voy. 14. 
dép. Plaut. = Il aime, Elle aime à 
sortir (= à se promener), Est ambu- 
lator (oris, masc.). Cato. ambulatriz 
(icis, fém.). Cato. Il est sorti, Non 
domi est. Plaut. Abest (voy. 1°). Plin. 
Abiit ambulatum (de ambulare, n. = 
se promener). Plaut. Elle répondit 
que Prolugène était —, Respondit l’ro- 
togenem foris esse. Plin. Ne pas sortir, 
Demi se continére (eo, es, mnt, tentum). 
Cie. |} 4° T. de encrre. Se precipiter 
hors d'un lieu fortifie pour attaquer 
l'ennemi. Erumpêre (voy. 10), n. Cic. 
Eruplonein facëre (io, is, feci, factum). 
Cæes. : Sortir du camp, Ex castris 
erumpvre. Cæs. Verilla ex castris ef- 
ferre (fero, fers, ertuli. elatum). Liv. 
ar toules les portes, Omnibus 
portis excurrère (o, is, cucurri el curri, 
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cursur), n. Liv. Faire — la cavalerie, 
Equitalum emitière (voy. 4°). Cæs. 
Voy. sonrie 2°. || 6° Être élargi, liberé 
de : Sorlir de prison, E carcere emilli 
(voy. 1°), pass. Cic. Faire — de pri- 
son, C. #Lançin 3e. Sorti d'esclavage, 
E servitute liberatus (a, um). Plin. 
Faire sortir d'esclavage, C. ArFnaN- 
cuin d°. |] 6° Venir de quitter, Quitter 
à l'instant même ou Avoir qutié ré- 
comment un lieu, une pers., une ch. : Il 
8ort d'ici, Modo hinc abiit (voy. 1e). 
Plaut. Qui — des mains des dieux (— 
nouvellement créé), À diisrecens (gen. 
entis). Sen. Voy. NOUVRAU, RÉCENT, 
RÉCEMMENT. |] 70 Être pris au sort, ôtre 
extrait au hasard : Mon bullelin, Mon 
nom élait sorl le premier, Afea prima 
sors exieral (voy. do). Cic. Voy. SonT 
2e, [18° Cesser d'être dans une cerlaino 
époque. Ezcedëre (voy. 4°), n. Cic. 
Erire {voy. fe), n. Cic. : Sortir de 
l'enfance, Er pueris erced®re. Cic. On 
est sorli de l'été, Jam æstas exacta 
est. Sall. || 9° Cesser d'être dans une 
certaine condition, dans un certain etal. 
Erire (voy. 1°), 0. Cic. Brcedëre {voy. 
de), n. Cic. 2 Sortir de la condition 
de patricien, Erire € patriciis. Cic. 
— de la tutelle de qqn, Erire de ou 
a polestale ou simpl. polestate ali- 
eujus. Dig. Voy. Torerce, — de 
charge, (Ën gén.) Magistratu abire 
voy. de),n. Liv. Magistratum ponère 
& ts, posiii, positum). PL.-j. (En part: 
‘un gouverneur de province) Dece- 
dYre de provinciä ou e provinciä on 
aimpl. provinciä. Cic. — de, Faire 
— l'âme de son assiette, Voy. 45- 
sieTTe de, — de la misère, Er men- 
dicitale emergère (o: is, mersi, mer- 
sum), n. Cic. — de la vie, Erire de 
vutä, Cic. Decedÿre de vitä. Cic. Erce- 
dre de vitä ou e vitä ou simpl. vitä. 
Cie. Vitä on E vitä cedfre. Cic. |] 10° 
Pr. et Fig. S'ecarter de. Discedfre 
rs {e), n. Cic. Digredi {voy. 10), 
ép. Cic. z Sortir du droit themin, 
De vië declinare, n. Cic. — de sun ha- 
bitude, Voy. couromr 1°, — de <on 
sujel, À proposito egredi. Cic. Voy. 
S'écantenr 20. || {1° Se tirer, Se déga- 
ger de qq. endroit difficile, de qq. si- 
tuation embarrassante. Evadëre, 0, is, 
vasi, vasum, n. Cic. Emergfre (voy. 
ge, n. Cic. : Sorlir d’une embuscade, 
d'un defllé, d'nn danger, Evadëre ex 
insidiis. Cie. ex angusiiis. Curl. e pe- 
riculo. Liv. — d'embarras, — d'af- 
faire, Se erpedire (io, is, ivi el ii, 
itum). Cic. [Situation] d'où il m1 a 
aucun moyen de —, Unde eritus nullus 
est. Cæl. ap. Cic. Par quel moyen sor- 
tirai-je de là? Quomodo me inde ex- 
traham (de ertrahëre, o, is, frari, trac- 
tum)? Ter. J'ai en de la peine à en 
sortir, Vixz me hinc abstrari. Ter. Voy. 
Se n#oacen 2°, — d'un procès cuu- 
vert de gloire, À judicio marimä glo- 
rid discedère {voy. 1°), n. Nep. [De ce 
combat] il sorlit vainqueur, Discessit 
victor. (æs. superior. Cæs. De ce pro- 
ces, il sort enricbi, Hoc judicio auctus 
discedit. Cic. 1l était sorti vivant, 
Vivus exierai (vo. 1e). Vall || 42° 
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Cesser d'être à, d'appartenir à = Sortir 
de la possession, des mains de qqn, 
A6 aliquo abalienari, pass. Plaut. — 
de la famille, De familia exire (voy. 
1°), n. Dig. || 13° S'echapper (de l'es- 

rit), disparaitre de la memoire. Erire 
Évoy! Lo), n. Cic. Ercülëre, 0, is, civi, 
8. Sup., n. Cic. = Ces choses m'élaient 
sorties de la tête, Afihïi ista excide- 
rant. Cic. Sortir de l'espril, Ex animo 
effluëre (o, is, fluxi, flurum), n. Cic. 
Voy. mémorne (s. f.) 4°. || 14° Poindre, 
poussor au dehors, commencer à pa- 
ratro. Exire {(voy. fe), n. Col. Ersis- 
tËre, o, is, stili, s. sup., n. Varr. 
Exsiare, o, as, stili, staturus, n. Plin. 
Erumpêre (voy. 40), n. Plin.: Au bout 
de sept jours, l'orge sort de terre, 
Uordeum erumpit die sepiimo. Plin. 
Voy. Leven (v. neul.) 4°. Un surgeon 
sortait de l'arbre, Erstabat de arbore 
surculus. Col. Les sarments qui sortent 
du buis dur, Afateriæ quæ € duro ci- 
tantur., Col. De la — d'autres ra- 
meaux, {nde alii ramuli ersurgunt (de 
ersurgëre, 0, SuTreri, surreclum, nN.). 
Plin. La fleur sort de la tige, Flos ex 
caule emergit (voy. 9°). Plin. Une 
feuille — sur le côté, Erumpat folium 
e latere. Plin. I] — un germe de la 
cicatrice, Germen de cicatrice procedit 
(voy. 40). Col. Les buurgeons sorlent 
rapidement, Germinaliones excurruni 
{voy. 60). Plin. Les pousses — plus 
drues, Pampini densiores ersuliani. 
Plin, Les dents —, Voyÿ. PEncER 
(neut.) 1°. Faire sortir (les semences), 
Evocare, act. Pall. || 450 Être sailtant, 
fare saillie hors de. Emincre, eo, es, 
mu, % sup., n. Liv. Exsiare (voy. 
(40), n. Plin, : Le fer sortait 4 travers 
les côles. Eminebat ferrum per costas. 
Liv. Le fer — par la poitrine, Ersta- 
bat ferrum de pectore. Ou. La foudre 
semble sortir du tableau, Videtur 
fulmen ertra tabulam esse. Plin. Les 
duigts semblent — (de la toile), Digit 
videntur eminère. Plin. Voy. SAILLANT 
Lo. || 16° Jaillir. Erumpère (voy. 1e), 
n. Cic. : Des feux surient du sommet, 
Ignes ex verlice erumpunt. Cic. Faire 
sortir le sang des veines, Sanguinem 
venis emitiére (voy. 1°). Plin. Voy. 
JAILLIR. |; 17° Decouler. Efluëre (voy. 
430), n. Plin. Manure, n. Liv. Delabi 
(voy. 1°), dép. Cic. = La sève sorl 
des trous, Humor e cavis effluit. Plin. 
Faire surtir le suc (d'une plante), Su- 
cum exprimêre (0, is, presst, pressum). 
Plin. Voy. nécouLen 1°. || 18° S'exha- 
ior. Exhalari, pass. Plin.2 Vapeurs qui 
sorleut du sein des eaux sous l'aclion 
du soleil, Vapores quæ a sole ex aquts 
excitantur. Cic. Brouillard sorti de la 
lerre sous l'influence de la chaleur, 
Caligo fervore terræ excitata. Curt. 
Voy. S'ErñALEn. || 19° Être profere, 
prononce. Erire (voy. 4°), n. Cre. Er- 
sist®re (voy. 140), n. Cie. = Paroles 
qui ue sorlent qu'avec peine, Verba 
vir exeuntia. Sen. Il ne sorlait de [sa] 
bouche rien que de bien médité, Nihit 
non consideratum ex ore exibat. Cic. 
Ce discours paraissait sortir de da 
bouche de Pompée, Hzc oratio vide- 
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batur ex ore Pompeii mitti (voy. 1°), 
pass Cæs. Une voix sortit du temple, 
ox ab æde exsiitit. Cic. || 20° Prendre 
sa source, Son commencement. Üriri, 
ir, Éris, orlus sum, oriturus, dép. 
Cæs. Liv. : Le Rbin sort du pays des 
Lépnatiens, Rhenus er Lepuntits ori- 
tur. Cæs. Rivière sortie du mont Cau- 
case, Ammis Caucaso monte ortus. Curt, 
Eau — des montagnes, Aqua e mon- 
tibus oriunda. Plin. Une rivière sort 
du marais, Amnis ex palude nascilur 
{de nasci, or, Eris, nalus sum, nasci- 
turus, dép.}. Plin. Rivière sorlie d'un 
lac, Amnis ex lacu profusus (de pro- 
furdi, or, #ris, pass.). Plin. || 24e Êtrs 
issu de, descendre de. Oriri (voy. 20°), 
dep. (de….., ab on ex et l'abl.). Cic. 
Voy. ISSU, D&SCENDRE (neut.) 8°. } 
220 Provenir, tirer son origine. Orin 
(voy. 200), dep. Cic. Nasci ,vuy. 20°), 
dép. Cic. Ersisi®re (vay. 140), n. Cic. 
Emanare, o. Cic. =: De la monarchie 
sort l'absolulisme, Ezxsisiit er rege 
dominus. Cic. De la est sortie l'Aca- 
démie, inc Academia emanavit. Cic. 
Philosonbes sors de l'ecole de So- 
crale, Philosophi Socralico ore defiuen- 
tes (voy. 13°). Vel. Quelque décla- 
mateur surlani de l'écule, Declamator 
aliquis de ludo. Cic. || Le discours 
qui sorlil de cet exorde, Sermo a fali 
exordio inductus {voy. 4°). Cic. || 23e 
Être produit, être fail par : Cela sort 
des mains de la nalure, Fæc sunt natu- 
ræ opera (de opus, n.— œuvre), Cic. Id 
natura efficut :de efficère, io, feci, fec- 
tun).Cic. || 240 En pari. d'une maison, 
Avoir une issue. Voy. Donnen{neut } 7», 

Sonrin, v. acl. 1° Mener, Porter 
du dedans au dehors. (Mener au debors) 
Producëre, 0, is, duri, duetum, act, 
Cæs. (Porter hors de) Egerëre, o, is, 
gessi, gestum, act. Col. Efferre, fero, 
fers, extuli, elatum, act. Cic. (Tirer 
hors de) Ertruhfre. o, is, trari. frac- 
tum, acl. Cic. =: Sortir son or, Aurun 
foras efferre. Plaut. — un malade 
Ægrum digerëére (= le portier de ct 
et d'autre). Cels. — un malade bors 
des murs, Ægrolum ultra muros pro- 
ducëre. C.-Aur. — un âne de l'écurie, 
Producfre asinum stabulo. À pul. — les 
enseignes du camp, Verilla ex casiris 
efferre. Liv. — son filet de l'eau, Rete 
ex aquû extrahëre. Plaut. — les bras 
de l'eau, Brachïa aqguis erserëre (0, 
is, serui, sertum). Ov. — te fumier 
des colombiers, Stercus e columbariis 
egerëre. Col. — l'olive d'un domaine, 
De fundo oleam deportare. Cato. — 
l'épée du fourreau, Gladium e vaginä 
eductre, Cie. |] 2° Fig. Faire changer 
de condition : Sorlir qqn de ses mi- 
sères, Aliquem a malis abstrahëre 
(voy. do). Cic. — qqn d'embarras, 
Aliquem negolio solu7re (o, is, vi, s0- 
lutum). Cic. VOy. TIRER. 

Au sonrin on, loc. prép. Au temps 
où l'on sort de : Le proconsul, au sortir 
de Rome, a..., Proconsul, statim al- 
que Urbem egrrssus est, habel. Dig. 
Boire de la tisane de cbrendent an — 
du bain, Decoctum gramen a balnsis 
bibére. Plin. || Fig. Au sortir du com 
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bat, il revint, Confestim a pralio, re- 
dité. Liv, Au — des guerres civiles, 
Statim post bella civilia. Suet. ls se 
baigaent au — du somuneil, Statim € 
somno lavantur. Tac. Au — du con- 
sulal, il partit... Ex consulatu pro- 
fectus est. Cic. Au — de l'automue, 
Post finem autumni. Juv. 

2. SOnTIn, v. act. T. de jurispru- 
dence. Obtenir, avoir = Sortir sun plein 
effet, Voy. mrrur 3°. 

SOT, oTTs, adj. 1° Qui est sans es- 
pril ot sans jugement. Siultus, a, um. 
Cic. Ineptus. Cic. Insulsus. Cie. Tar- 
dus. Cic. Ensipiens, gen. entis. Cic. 
Stolidus, a, un. Ter. Sal. : Solle bétel 
Sot animatli (on s'adressant à ua 
bomme), Asine/ Ter. Cic. Qui n'est 

as —, Non insulsus. Cic. [| Subst. 

otle que tu es, Stulta. Ter. Sot fieflé, 
Inepte stultus. Plaut. J'ai êle un vén- 
table —, Asinus germanus fui. Cic. 
Si tu n'es pas un triple —, Nasi s1s 
stultior stultissimo. Plaut. Tu as été 
un maître — de croire..…., Stulto stul- 
fior fiuaisti, qui crederes. Plaut. || 2 
Où manque l'esprit, le jugoment. Stulius, 
a, um. Cic. lueptus. Cic Stuhidus. Cic. 
Liv. : Une auite demande, Stolida 
postulatio. Liv. Qu'y a-t-11 de plus sot 
que d'acquérir...? Quid stultins quam 
parare ? Cic. || 3° Embarrasse, confus. 
Stupidus, a, um. Plaut. Ter, : Rendre 
qqn tout sol, Aliquem obstupefactre 
(io, is, feci, factum). Ter. À sa vue, 
il demeure lout —, Éjus adspectu obs- 
fupurt (de obstupescére, 0, is, 3. sup., 
n.). Cic. || 6° Eu parl. des ch. Fdcheux, 
desagreable. fncommodus, a, um. Cac. 

SOTTEMENT, adv. Sans esprit ni 
jugement. Stulte. Plaut. Cic. Inepte. 
Cic. Insulse. Cie. Insipienter. Plaut. 
Cic. Stolide. Liv. 

SOTTISE, s. . 1° Defaut d'esprit et 
de jugement. Stultina, æ, [. Cic. [nsi- 
pientia, [. Cic. Insulsitas, atis, (. Cic. 
1 2° Action ou Parole qui marque un 
manque d'esprit et de jugement : C'est 
une Soltise que d'averur..., Stultum 
est monère. Quint. Si je fais quelque—, 
St quid stulte fecero. Piaut. Faire une 
doubie —, Bis stulte facëre. Ter. Des 
soltises, Eneptiz, arum,f. pl. Cic. Stul- 
ta, orum, 0. pl. Quint. Helever les —, 
Stulta reprekendére. Quint. On dit bien 
des —, Multa insulse dicuntur. Cic. || 
9° Parole ou Action obscons. C. onscé- 
miTÉ 20. || 6e Qqf. injure. Voy. ce m. 

SOU, 5. m. 1° Piôce de monnaie. 
As, assis, m. Cic. Voy. AS 2, || 2° 
Très petite somme. Às, assis, m. or. 
2 [1 avait perdu jusqu'au dernier son, 
Ad assem perdiderat. Hor. Je n'ai pas 
un —, Je n'ai pas le —, Je n'ai ai 
— ni maille, Voy. Liano 2°. 

Sou À sou, loc. adv. Par polites som- 
mes : Amasser qq. ch. sou a suu, Ali- 
quul comparcëre uncratim (adv.). Ter. 

SOURASSEMENT, s. m. Partie in- 
férieure d'une construction. Basis, ts, 
acc. im, sbl, à, f. Vitr. 

SOUDBRESAUT, s. m. C. secousses 
(pr. et fig.). 

SOUDRETTE, s. f. Suivante; ser- 
vante. Voy. ces m. 
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SOUCUE, s. f. 1° Le bas du tronc 
d'un arbre avec ses racines. Stirps, pis, 
f. Cic. || 2° Fig. Personne stupide et 
sans aclivite. C. pôcux 20. | 3° Fig. 
Colui de qui sort une suite de descen- 
dants. Starps, pis, f. Cie. = Soucle 
d'une famille, Generis auctor (oris), 
m. Cic. Varg. Suet. Familiæ princeps 
(cipts), em. Liv. Faire —, Genus facère. 
Just. Ne pas faire —, Nullam stirpem 
liberorum habère. Liv. 

SOUCUET,i.m.Sorte de plante.Cype- 
rum,i,n. Varr. Col. Cyperos,1, m. Plin, 

1. SoucCt1, 5. m. 1° Chagrin accom- 
pagne d'inquietude. (En gen.) Sollici- 
ludo, dinis, f. Cie. Cura, æ, f. Cic. 
(Crainte) Metus, üs, m. Cic. (Angoisse 
passagère) Angor, oris, masc. Cic. 
Anrielas, atis, f. Cic. (Scrupule, 
doule qui tourmente) Serupulus, i, m. 
Ter. Cic. Pl.-j. Scrupus, m. Cic. = 
Donner, Canser du souci à qqn, Ali- 
cur sollicitudinem afferre. Cic. Sollici- 
tum habère aliquein. Ter, Cic. Avoir 
du —, Anrio ou Sollicito animo esse. 
Cie. En pros aux soucis, Curä con- 
fectus. Ter. Un souci m'inquièle, Me 
cura angit. Cic. Être en — de, C 
S'ixquiérer 4°. Bannir les soucis, 
Adimre curas. Ter. Qui est sans —, 
Securus, a, um. Cic. Voy. INQ01ÉTUNE 
40. Les — du mariage, Rei urorræ 
molestiæ (arum), f. pl. Gell. || 2° Soin 
accompagne d'inquiôtude. Cura, æ, f. 
Cic. = Donner du soucr à qqn, Alieui 
esse curæ, Cic. lersuades que les 
dieux onl — d'eux, Rali sse dis 
curæ esse. Sall. Si la postlérilé à quel- 
que — de nous, Si qua est posleris 
cura nosfris. Pl.-j, Ceux qui ont — 
de leur réputation, Ji quibus curz 
fama est. Quint. Qui ate — d'affermir 
son trône, Regni frmandi menor (gén. 
oris). Liv. l'rendre — de qq. ch., 
Aliquil curæ habere (eo, es, but, bi- 
tum), Sall. Je voudrais que les mal- 
tres prissent — de nuurrir.…, Docto- 
ribus hoc esse curæ vetim, uf alani. 
Quint. C'est là le moundre de mes 
soucis, Non laboro. Voy. Se soucisa 
10. Qui n'a pas souci de sa liberte, 
Libertatis immemor. Liv. Vivre sans 
— du lendemain, In ÂAoram vivêre. 
Cic. Qui esl sans —, Voy.:NDIFFÉRAENT 
(ai) 5°, 60 et T°. Un sans-souci, 

OV. INDIFFÉAENT (aubsl.) 4°. 

2. SOUCI, s. m. Sorte de plante. 
Caltha, z, f. Col. 

Se SOUCIENR, v. réf. 1° S'inquièter 
de. Curare, act. Cic. Curæ habëre (eo, 
es, bui, bitum), act. Cie. : Ce n'est 
pas de ma vie que je me soncie le 
plus, Miki marimæ curæ est non de 
med vit&. Cic. Tu te soucies fort peu 
de ce qu'il adviendra de moi, Tu, quid 
me fiat, parvi pendis (de pendëre, 0, 
pependi, pensum). Ter. Îl se soucie peu 
de l'opinion, Negligit (de negligfre, 
o, leri, lectum), quid quisque de se sen- 
tiat. Cic. Je m'en — fort peu, Je ne 
m'en — guère (== cela m'est indiffé- 
renl}), Non laboro. Cic. NiAil laboro. 
Cic. Non flocei pendo. Ter. Il ne se — 
de rien (= il est indifférent à tout), 
Nihil emnino curat. Cic. Voy. S'in- 


SOUDU 1561 


ourétTan 20, S'INTÉRESSER 2e. || 2e 
Faire cas de. Curare, act. Cic. = Ils ne 
se soucient que de l'âme, Præter ani- 
mum ntAil curant. Cic. Se soucier peu 
de qqn, Aliquem non magni pend?re 
(voy. 4°). Pluut. Ne pas se — des 
dieux, Deos negligëre (rog- do). Sall. 
Ne pas se — de la faveur de qqn, 
Alicujus gratiam parvi pendre. Plant. 
Vos. Faire cas 13°. || 3° Avoir enrie, 
souhaiter, vouloir. Curare. act. l'ic. = 
11 ne se soucie pas d'aller en Sicile, 
In Siciliam ire non curat. Cic. Il se 
— peu d'acheter, De emendo nihil 
cural. Cie. Je ne me — point d'écrire 
davantage, Plura scrilère non mihi 
libet (de libère, buit où bitum est, im- 
pers.). Cic. Je ne me — pas qu'il me 
voie, Nolo me videat. Ter. Enlève ce 
jambon : je ne m'en — pas, Remove 
pernam : nihkil moror (de morari, dép.). 
Pluut. Je ne me — pas d'eau, Nrhil 
moror aquam. Plaut. 

SOUCIEUX, EUSe, adj. inquiet, cha- 
qrin- Suthicttus, a, um. Cu. Anrius. 

ic. © Front soucieux, Frons atiracta. 
Sen. [Ton] visage devient —, Vultus 
attrahit fruniem. Sen. 

souCcoupPrs, s. f. Sorte de petite 
assiette. Scutella, æ, f. Ulp. 

SOUDAIN, AINE, adj. Subit, prompt. 
Subitus, a, um. Cic. Nep. Repoutinus. 
Cæs. Cic. Repens, gèn. entis. Cie. Liv. 

Soupain, adv. Aussitôt après. Sta- 
tim. Cic. Confestim. Cic. Profinus. Cic. 
: Soudain Apollon m'ordonne..…., Ecce 
Apollo mihi imperat. Plaut. Voy. AUS 
SITÔT (adw.). 

SOUDAINEMENT. sdv. Subitement. 
Subito. Cic. Liv. Repente. Cæs.Cic. De 
repenie. Cic. Rerentino. Cæs. (ic. 

SOUNAINETE, 5. {. Qualité de œæ 
qui est soudain. Se tourne par l'adj. » 
La soudamnelé de ce bonbeur a ef- 
fraye [mon] esprit, Animus commotus 
est melu tam repentino bono. Ter. 

SOULER, v. acl. 1e Unir des pièces 
de metal au moyen de plomb ou d'etain 
fondu : Souder des tuyaux au moyen 
de l'étau, Fistulas stanno solidure. 
Plin. — de l'argent au moyen de 
plomh, Argentum plumbare. Pln. || 2e 
Unir des pieces de metal en les battant 
aprés les avoir chauffees. Ferrumainare, 
act. Plin. 3 Souder de l'or, — l'or 
à l'or, Copnlare aurum auro (à l'abi.). 
Lucr. N 8 Unir par adhosion. Ferru- 
minare, act. Plaut. Plin. Voy. coLLen. 

Se souven, +. 4° Pron. Être soudé. 
S'expr. par les pass. des v. act. cités 
à sounen. || 2° Récipr. Se joindre, se 
coller. Voy. ces m. 

SOUROAYER, Ÿ. act. 1e Entretenir 
des gens de guerre, leur payer une solde. 
C. sounga le, || 2e En m. part S'as- 
surer le secours de qqn à prix d'argent. 
Emêre, 0, is, em, emplum, act. Cic. 
Mercari, dép. (acc.). Cie. Voy. AcuR- 
TER 29, CORROMPRE 3e. 

SOUNUIRE, s. f. 1° Composition qui 
sort souder. Ferrumen, munis, n. Plin. 
{| 2° Le travail de colui qui soude. (Au 
moven du plomb) l'hembatura,æ,f. Dig. 
(En chauffant eten battant) Ferrumina- 
tie, onis, f. Dig. Voy. souper 1° et 2e, 


1562 SOUFF 


SOUFFLE, s. m. 10 Vent qu'on fait 
on poussant de l'air par la bouche. Fla- 
dus, üs, m. Plin. Spiritus, üs, m. 
Plaut. Plin. : Disperser d'un souffle, 
Flatu disturbare, act. Non. Spiritu 
difflare, act. Plaut. Tu les aurais ren- 
versés d'un —, Si sufflasses eos, ceci- 
dissent. Petr. || 2° Air rendu par la 
respiration. Anima, æ,f. Cic. Halttus, 
üs, m. Plin. Vuy. HALEIXS 10, || 30 La 
simple respiration. Spiritus, üs, mM. 
Cic. Anima. æ, f. Cic. : Avoir Île 
souffle, Spiritum ducére. Cic, Avoir 
encore quelque —, Paululum etiam 
spirare, 0. Sall. Tant que j'aurai un 
— de vie, Dum spirare potero. Cic. 
Tant qu'un malade a le —, Dum 
ægrolo anima est. Cic. L'image, L'as- 

ect de qqn qui n'a plus que le —, 

figies spirantis mortui (= d'un mort 
qui respirerail). Cic. VOy. REBSPIRA- 
TION, HALEINE 2°. À son dernier —, 
Extremo spiritu. Cic. Jusqu'au dernier 
—, Usque ad ertremum spiritum. Cic. 
Voy. soupin. || Fig. Celle lelitre me 
redanna, pour ainsi dire, quelque 
souffle, Ez litteræ mihi quiddam quesi 
animulæ restillarunt. Cic. || 4° Agita- 
tion de l'air causes par le vent. Flarus, 
üs, m. Plin. Spiritus, üs, m. Plin. 
Col. Aura, z,f. Varr. Liv. =: L'air est 
agité par quelque souffle, Aer spiritu 
aliquo movetur. Plin, Lieux où pas un 
— d'air ne circule, Loca perflatum 
non habeniia. Plin. Un — humide, 
Aura humida. Varr, L'Tade el ré- 
créée par le — du zéphyr, India ju- 
vatur afflatu Favonii. Plin. Les gre- 
aiers reroivent le — de l'aquilon, 
Granaria aguilunibus inspirantur. Col. 
La fève a recu le — d'uu certain vent, 
Fabam quidam ventus afflavit. Plin. 
Le moindre — m'épouvaute, Omnes 
me lerreni œuræ. Virg. Voy. vexT. || 
Fig. Nation qui lourne au moindre 
souffle d'espérance, Gens mobilis ad 
omnem auram spei Liv. Quand le — 
de la fortune naus est favorable, Cum 
grespere flalu fortunæ ulimur, Cic. 

pier on — de liberté, Libertatis au- 
ram captare. Liv. [| 5° Fig. Inspira- 
tion, influence. Spiritus, &s, m. Cic. 
Afflatus, üs, om. Cic. = (Le poète] est 
comme inspiré d'un souffle divin, 
Divino quodam spinitu afflatur. Cie. 
VOYy. INSPIRATION 2°. 

SOUFFLER, v. 0. 1° Faire du vont 
avec sa bouche. Flare, n. Plaut. Suf- 
fare, n. Plin., act. Petr.2 Les rainettes 
soufflent par la porte {de la ruche), 
Aubetz per fores sufflant. Plin. Souf- 
fler dans une flüle, Tibiam inflare. 
Cic. — sur qqn, Aliquem suflare. 
Petr. Déplacer la Mamme en soufflant, 
Emovëére flammam spiritn, V.-Maz. 
3° Pousser l'air (en parl. du vent). 
Flare, n. Cic. Spirare ,n. Ov. Plin. = 
Un vent souffla de l'Épire, Flavit ab 
Epiro vertus. Cic. Par où le vent souf- 
fie, Quä spirat ventus. Plin. [ Dans 
les mois d'été] le zéphyr — d'uve 
manière continue, Pavonius perflat 
(no): Col. Le vent — avec violence, 

entus sævit (de sævire, io, it, itum, 
a). Cæs. Le vent du aud — avec plus 
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de force, Ausfer increbrescit (de în- 
crebrescére, 0, brui, s. sup., n.). Cæs. 
Les vents ne soufflent plus, Voy. cEs- 
san (neul.) 1°. Vent qui souifle sur 
les derrières (de l'armée), Ventus af- 
fans terga. Liv. La brise qui — dans 
les rameaux, Auræ inspirantes ramis 
{au dat}. Quint. Le vent peut souffter 
a travers le bangar, Nubilarium po- 
test perflari (pass.). Varr. Quand Îles 
vents soufflcnl en sens contraire (à 
notre direcliun}), Ventis reflantibus. 
Cie. || 3° Respirer peniblement. Ankhe- 
lare, n. Col. || 4° Reprendre haleine. 
Animam recijére (10, is, cepi, Ceplum). 
Ter. Voy. marines 20. |[S° Ouvrir la bou- 
che pour se plaindre : Oseras-lu souffler ? 
Auuebis hiscère (o,1is,s. parf. ni sup.), 
n.? Cic. Voy. BOUCHE 5°, MOT 2°. 

Sourrren, v. act. {° Remplir d'air 
: Souffler une vessie, Vesicam inflare. 
Cic. |} 2° Faire du vent pour façonner 
2 Souffier du verre, Vitrum flatu figu- 
rare Plin. || 3° Faire du vent pour ai- 
lumer : Souffler le feu. Ignem couflare. 
Plaut. Plin, sufflire. Plin. Allumer 
qq. cb. en soufflant avec un soufflet, 
avec sa bouche, AccendËre aliquid 
flando folle. Liv. spiritu oris. Plin. || 
Fig. Sauffler la sédilion, Seditiorem 
couflare. Cic. Voy. ALLUMEn 20, || 40 
Faire du vent pour eteindre. * Flatu on 
Flaudo exstinquére (0. is, stinri, stinc- 
tum), acl. || 5° Faire du vont pour en- 
lever, pour ôter. Defiare, act. Varr.|| 
6° Fig. Derober, voler. C. nénoven te. 
{17° introduire à l'aide du souffle : Souf- 
fier avec sa bouche de l'eau dans le 
bec d'un ramier, ÂAquam er ore in os 
puluméiinflare. Cato. Voy. rnsorruer. 
|| 8° Envoyer par le souffle. Flare, acl. 
Lucr. Varr. Spirare, act. Lucr. Liv. 
: Saufer des flammes, Flammas spi- 
rart. Liv. Flammam ore flare. Lucr. 
ore spirare. Luer, Ignes ore efflare. Ov. 
1! $° Biro = fl n'a pas soufflé mot de 
cela, De hoc ne verbum quidem fecrt 
(de factre, ie, is, factum). Cic. Ne pas 
souffler mot d'une ch., De re reticére 
(co, es, cui, s. Sup., n. = garder le 
silence). Cic. || 10° Avec un n. de cb. 
pour rég. direct. Dire tout bas à qqn, 
à qui la memoire manque, les mots qu'il 
doit repeter tout haut = Souffler qq. 
cb. à qqu, Aliquid alicui subjicëre 
{io, ts, jeci, jecitum). Cic. Me soufflant 
ce que j'avais à dire, (Mihi) subjr- 
ciens quid dicerem. Cic. ! 1i° Avec 
un n. de pers. pour rég. direct. Venir 
en aide à qqn à qui là mémoire manque, 
en lui soufflant les mots qu'il doit dire 
: Souffler qqn, Aliquem submonëre (eo, 
es, nui, S. SUp.). T'er. 

Î. SOUFFLET, s. m. Instrument 
servant à faire du vent. Follis, is, m. 
Cic. : En se servant d'un soufflet de 
forge, Flando folle fabrili. Liv. 

2. SOUPFLET, S. m. 1° Coup du 
plat (ou du revers; de la main sur la 
joue: Alapa, æ, f. (= coup do plat de 
a main). PA. Juv. Mart. : Donner, 
Appliquer à qqn un vigoureux souf- 
flet, Alicui alapam gravem ducëre. PA. 
11 20 Fig. Affront. Sugillatio, anis, f. 
Liv. Plin. V.-Maz. 3 On lui donua un 
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soufflet eu lui refusant la préture, 
Repulsä praturæ sugillatus est (pass.). 
V.-Maz. Voy. arrnont 10. |] Donner 
un suufflet an bon droit, Jus violare, 
Cic. Voy. ournaoeR ie (fig.). 

SOUFFLETEN, v. act. Frapper d'un 
soufflet. C. cLaquen 2e. 

l. SOUFFLEUR. euse, snbsi. {dv 
Masc. el fém. Celui, Celle qui respire 
peniblement : Etre un souffleur, one 
souffleuse, Anhelare, n. Col. || 2° 
Mase. Fig. Celui qui dit tout bas, à une 
pers. parlant en publio, les mots qu'elle 
ne retrouve pas dans sa memoire. Ao- 
nilor, oris, mm, Cic. Fest. Insc. 

2.80OUFFLEUR, 3. m0. Sortedemam- 
mifère marin. Physeter, eris. m. Plin. 

SOUFFLURE, s. f. Cavite formes 
dans l'epaisseur du verre ou de la fonte 
ar l'action de certains gaz. Pustula ou 

usula, z, f. Plin. : Avoir des souf- 
flures, Pustulare, n. Tert, 

SOUFFRANCE, 5. f. 1° Douleur 
(physique). Dolor, oris, mase. C'ic. Voy. 
pouLkun 4°. |f 2° Douleur (morale). 
Doler, eris, mac. Cic. Voy. vor ixus 
2°. || 3° Suspension, etat de ce qui est 
on suspens : Laisser ses travaux en 
soutTrance, În suo opere cessare, n. 
Cic. Qui esl en —, Intermissus, a, 
um. Cæs. Étre en —, l'endère, 0, es, 
pependi, s. sup., n. Dig. Les travanx 
restent en —, Pendent opera inter- 
rupla. Virg. Voy. susPenwnnx, 608- 
PENS, SUS"ENSION. || 6° Toleranca : 
Jour de souffrance, * Lumen concessum. 
VOY. TOLÉHANCE, TOLÉRER. 

SOUFFIRANT, parl. prés. de sour- 
FAIR, Voy. ce v. || SOUFFRANT, ANTE, 
adj. 1° Qui est dans la souffrance : Être 
souffrant, Dulère, eo, es, lui, liturus, 
n. Cic. Vay. inniSrosé 19, MALADE {o, 
1 2° Qqf. Endurant. Voy. ce m. 

SOUFFRE DOULEUR, 9. m. { 
Personno exposee aux mauvais traite- 
monts: Quie:lun suuffre-dauleur, Pla- 
giger. era, erum. Plaut. Plagiyatida, æ, 
m. Plaut. || 2° Personne exposes aux 
plaisanteries, aux malices C. Jo1rT 2e, 

SOUFFRETEUX, &CSE, adj. {0 Qui 
éprouve qq. malaise. C. iINcnuuwont Îe. 
I 2° Qui souffre de la misere. Egens, 
gén. entis. Cac. 

SOUFFRIR, v. act. 1° Sentir, res- 
sentir. Ferre, fero, fers, luh, latun, 
act. Cic. Pati, ior, ëris, passus sum, 
dép. (ace.). Cic. Perpeti, ïor, Eris 

essus sum, dép. fac). Cic. » Saufrir 
a faim et la soif, Perferre famem et 
sitim. Cic. — les maux les plus cruels, 
Pati ultime. Liv. Ayant souflert les 
mêmes maux, Eadem perpessus. Ces. 
Faire souffnr à qqu la faim, toute 
sorte de supplices, Ærcruciare ali- 
quem fame. Cæs. omni supphicio. Cic. 
Faire — à qqn un châtinrent, Aliguem 
pœnä afficére (io, is, feci, fectum). Cie. 
Voy. monT 4°. MARTYnE. || 2° Eprou- 
ver, subir, ossuyer. Ferre pros. 1e), 
act. Cic. Pati (voy. 10), dép. (acc.). 
Cic. = Souffrir une perte, un dommage, 
Detrimentum accip#re (io, is, cepi, cep- 
tum). Cic. Voy. PEnTE 5°, DOuVaGs Le, 
Faire — à qqn des injustices, Injurias 
alicui imponêre (eo, is, posui, positum). 
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£ic. || 8° Supporlor. Tolerare, act. Cic. 
Perferre, act. Cic. Sustinère, eo, es, 
aui, Lentum, act. Cic. Pati (voy. Lo), 
déyr. (ace.). Cic. Perpeli(voy. 1°}, dép. 
{acc.). Cic. = Il sait souffrir l’adver- 
tilé, Fortiter malum patitur. llaut. 
Qui soulfre la faligue, J.aborum pa- 
tiens (gén. entis). Sall. Qui ne peut 
soulTrir fa faim, le froid, la mer, In- 
putiens famis. Col. frigoris. Mel. maris. 
Petr. Voy. mxnoner 20. || 4° No pas 
avoir d'aversion pour, ne pas être blessd 
de, révolte de = Qui pourrait souffrir 
les grands...? Quis ferat oplimates? 
Cic. Ne pouvoir — qqn, qq. cb., C. 
LÉTESTEN 20 el 3°, Haïn {9 el 20. || 
Go Toicrer. Ferre (voy. te}, act. Cic. 
Pati (voy. 1°), dép. tacc.). Cic. 2 il 
souffre Lout à ses enfanis, * Liberos 
suos mihil non facre palitur. Voy. 
PASSER (act. 259. [Tu lie peux rester 
plu: lunglemps avec nous] : je ne le 
soulfrirai pas, Non feram ou Non pa- 
tiar où Nun sinam. Cic, Suullriruns- 
noas qu'elle devienne mullenreuse? 
Hauc patiemur feri miseram? Ter. || 
60 Qqf. Permettre. Permit(®re, o, is, 
misti, missum. Cic. Sinfre, 0, is, sivi 
el sit, situm. Cic. Cuncedire, 0, is. 
cessi, cessunt. Cie. = ll ne souffril pas 
que les femmes vissent..…., Femims 
spectare non concessit. Snet. Souffre 
que je vive à ma zuise. Sine me meu 
vivire modo. Ter. Souffrez que nous 
choisissiuns…, Bon& veniä vesträ li- 
ceat nvbis legëre. Liv, Voy. PEnMET- 
vus 10. | 70 Eu parl. des ch. Admet- 
tre, recevoir, être susceptible de. l'uti 
(voy. 1°), dep. (acc.). Plin. Accipère, 
act. Cic. Rectipère, acl. Cæs, : Aucune 
réculle ne souffre moins les délais, 
Nulla seges mins dilutionem patitur. 
Plin. L'elatdes choses ne — pas d'hé- 
sitalion, Îles non recipit cunictationcm. 
Liv. (Chose]qui— quelque grande diffi- 
cullé, Quod tu magnamaliquam difficul- 
falenriucurrit(demeurr"re,o.ts,curri, 
cursun, n.). Cic. Voy. anueTrnB 10°. 

Sourrnin, v. n. 4° Sentir de la dou- 
leur physique. Dotère, eo, es, lui, htu- 
rus, n. Crc. = Contmencer à souffrir, 
Condulesc®re, 0, is, lui, s. sup., 0. Sen. 
Indotescire, n. Cels. Plin. Je souffre, 
Doleo. Plaut. Cic., et pl. sonuv. Miki 
dolet (impers.). Plaut. ic. J'ai soufrert 
de ta tète, Miki caput condoluif (de 
condolëre, e0, es, lui, 8. sup., 0.). 
Plaut. Si l'on a — à un pied, à une 
dent, Si un pied, si une dent ont fait 
soulfrir, Si pes, si dens condoluit. Cic. 
— des reins, Êr renibus laborare, n. 
Cic. I souffre beanconp dans les ar- 
Liculalinns, Artus ejus vehementer la- 
burant. Cie. Vay Avoir maz 69. Souf- 
fri d'une incomminlité, Valetudine 
premi (or, Eris, pressus sum), pass. 
Ncp. — de la goutte, Voy. 2 courte 
40. -— de la faim, Fame cruciari, 
pass. Cic. — du fraid, Laborare a 
frigore. llin. Nus. le fraid les faisait 
cruellement —, Frigus nudos excru- 
ciubat. fucr, Voy. l'aire MAL Go. ï 20 
Éprouver de la douleur morale. Dolère 
(voy. 40), n. Cic. =: Tu ignores rom- 
bien je souffre, Nescis quam doleam, 
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Ter. Comme les pauvres mères sonf- 
frentl Ut miseræ matres cruciantur 
(pass.)/ Plaut, Tn as souffert à cause 
de moi, Ex me doluisti. Cic. Je n'i- 
gnore pas combien vous souffrez de 
l'absence, Non ignoro quantum ex de- 
siderio labores (de laborare, n.). Cic. 
Je souffre de tes malheurs, Me miserix 
tuæ excruciant, Cic. L'homme discret 
— de demander..., Grave est homini 
prudenti petére. Cic. lis souffrent d'êlre 
surpassés, Dolent se superari. Cic. 
Nous suuffrons de ne pouvair en jouir, 
Üolemus quod nobis e0 frui non licet. 
Cic. Il souffre de voir..., ou à voir.…., 
Discrucialur cum videt. Cie. Je — 
beaucoup de ne pas savoir, Afoles- 
tissime fero (fers, tuli, latum, ferre), 
quod nescio. Cic. Voy. S'AFFLINFN. 
C'est là ce qui me fait souffrir, Iæc 
ego doleo. Plaut. Hzc sunt qur me 
ezcruciant. Plaut. Je n'en dis pas da- 
vanlage, pour ne pas te faire —, Non 
loquér plura,ne (e ercruciem. Cic. Voy. 
ArFLIGEN 2°. || 3° Éprouver de la gêne, 
do l'incommodite, du dommage. Labo- 
rare, n. Cic. Affict, ior, dris, feclus 
sum, pass. Cic. Conflictari, pass. Cæs. 
Cic. Verari, pass. Cic. Premi (voy. 
to), pass. Cic. = L'Elul snuffre de ces 
choses, flespublica ex its rebus laborat. 
Cic. La guerre dout ils souffrarent, 
Bellum quo premebantur. Cie. Sonffrir 
les rigneurs de la fortune, Huriore 
fortunä conflictari. Cic. — cruellement 
de la pauvreté, Fnopiä ercruciari. 
Plaut, — de la disette, Annon& con- 
füictari. NMirt. — de la famine, Labo- 
rare fame. Cs. Plin. a re frumentarit, 
Czs. Le peuple souffrait de la cherté 
des vivres, Annona populum urebat 
(de nurére, o. is, ussi, ustum). Veil. 
Si l'on a souffert de la grèle, St grando 
nocuil (de nocère. eo, es, Citiim, D.) 
Cie. Nul ne souffril davantage de la 
otort de Pansa, Nemo mujorem cala- 
mitatem morte Pausæ accepit (de ac- 
cipfre, 10, is, cepi, ceptun). Cic. Il 
— de sa prupre clémence, Sua illi 
clementia malo fuit. Cic. Ceux qui ont 
conseillé des entreprises conpahles 
saulfrent de ces entreprises, Prava 
icepla consultortbus noræ sunt. Sall. 
Sauffrir de l'envie, Ex invidiä la- 
borare. Cic. — dans qq. ch., In ali- 
quä re detrimentum accip're. Cic. 
Faire — qqn dans sa réputation, 
Famam alicujus LrdWre (0, is, Lesi, 
Lrsum). Suet, || &° Être endommagé. 
Laborare, n. Col. Pall. Lædi, or, #ris, 
læsus sum, pass. Plin. Infestari, pass. 
Plin. 2: L'olivier qui souffre, Olea la- 
borans. Col. l'all. Le \bym — de la 

luie, Thymum (æditur imbribus (à 
Fabt.. Ptin. Souffrir de la carie. Carie 
infestari. Col. Ponr que le pont ne 
souffril pas de ces choses, Ne eæ res 
ponti nocerent (de nocère, eo, es, cui, 
cilum, D. = nuire). Cæs. Les denx 
trirèmes souffrent beaucoup de [cette] 
rencontre, Triremes utræque vehemen- 
tissime ex concursu laborant, Cæxs. La 
parlie inférieure n°a jras souffert, Purs 
inferior integra remanet. Cic. Sans 
que le sens du poëte en souffre, Salvo 
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poetæ sensu. Quint. Faire souffrir, C 
ENDOMMAOENR, NUIRE. 

Se sourenin. v. 1° Récipr. Ne pas 
as avoir d'aversion l'un pour l'autre : 
is ne peuvent se Soullrn (= ils se 
détestent}, Voy. Se néresTEn. || 2 
Prou. Être souffert, être supporte. 
Ferri, feror, ferris, fertur, latus sum, 
pass. Cie. EL tous les pass. des v. 
act. cités à SOUFFAIR. 

SOUFRE, S.m. Sorte de minéral.Sut- 
fur,urts, n. Lucr. Plin.:Relatifau son- 
fre, Qui contient do —, C. suLrckFur. 

SOUFRER, v. act. 1° Enduire de 
soufre : Allumelles soufrées. Suifu- 
rala, orum, Q. pl. Mart. [| 2° Pénetror 
de vapeur de soufre : Soufrer la laine, 
Laiam suifure suffire (10, is, ivi et tt, 
itun). Plin. Laine soufrée, Lana sul- 
furata. Cels. 

SOUFRIERE, s. f. Lieu où l'on re- 
cucille du soufre. Sulfuraria, z, f. Ulp 
Sulfuratio, onts, [. Sen. 

SOUUAIT, s. m. Mouvement de la 
volonte vers un bien qu'on n'a pas. Vo- 
tam, i, 0. Cic. Oplatum (surt. au pl.}, 
n. Cie. =: Faire, Former les mêmes 
souhaits, Eadem cupére (io, is, ivi et 
ii, tlum). Sull. Le pouvoir de former 
trois —, Potestas ter oplandi. Cie. 
Permettre à qqn de former truis —, 
Alicui dare {res oplaliones {de optatio, 
f.). Cic. Former le souhait de.…., 
que..., C. SOUHAITER 1°. La fortune 
a répondu à mes souhaits, Optatis 
meis fortuna respondit. Cic. Oblenir 
l'accomplissement de san souhait, 
Impetrare optatum. Cic. Ilesl parvenu 
au but, au terme de ses souhaits, Ad 
id, quod cuil, pervëuit, Cic. Qui a 
vu son soubaïit accampli, Voti compos. 
Cic. Selnu le — de qqn, Ez voluutate 
ou Ad voluntatem alicujus. Cic, Tout 
va chez loi selon ons souhaits, Apud 
te est nf volumns. Cic. Voy. LÉsin Le 
(An). Eumalpe offre ses — à Giton 
{qui vient d'eternuer), Eumolpus sal- 
vêre Mitona jubet, letr. 

À souiarT, luc. adv. Solon ses dè- 
sirs. Er sententiä. Plaut. Sull. Cic. Éz 
veto. Sen. Ad omne volum. Quint. = 
Tout arrive à suulrail, Cuncfa prospera 
eveniunt. Sal. Tout te vient, l'arrive, 
le réussil à —, Tibi omnia secunda 
sunt. Sall. Que peut-il y avoir qui 
soit plus à —7? Quid oplalius esse 
possit ? Cie. Je ne pouvais rencontrer 
un quecteur plus à —, Miki quzstor 
ontatior oblingëre nemo potuit, Cic. 
Un hamnie à — pour qq. ch., pour 
faire qq. cb., Voy. Parr (adj.) 60. J'ai 
trouve (au marche) des poissons à —, 
Pisces er sententià nactnus sum. Ter. 

SOURAITARLE, adj. Desirable. 
Optundus, a, um. Cie. Optabilis, mn. [., 
en. Cic, 

SOURAITER, v. act. 1° Déèsirer 
pour soi. Oytare, act. Cic. Erojiure, 
act. Cic. Cupére. 10, is, ivt et ti, itum, 
act. Cic. ConcupiscFre, to, is, pivi et 
pi. pitum, acl. Cic. = Suoubarler la 
tempèle au milieu du calme, In tran- 
quille lempestatem oplare. Cic. Je sou- 

aile la mort. Encri cupio. Ter. So: 
hailer le mème genre de mort, Eam- 
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dem mortem eoncupiscére. Cie. Plus 
fertile que tu ne pouvais 16 —, Voio 
fertilior tuo. Ov. Félicitation très sou- 

aitée, Gratulatio eroptatissima. Cic. 
Riea de plus vivement suuhailé que 
mon arrivée, Nihil eroptatius adventu 
meo. Cic. Soubaiter qqn, Aliquem 
eroptare. Plaut. Mon frère, si fort 
souhaité, Mi optatissime frater. Cic. 
Je souhaite d'avoir, Cupio ou Con- 
cupisco ou Eropto habere. Cic. Opto 
habère Ter. Cupio me habère. Sali. 
Cic. Uyto ut Aabeam. Cic. Ils sou- 
baitent de voir arriver cela, {d acci- 
dÿre optant. Sen. Je soubaite que la 
chose soil faite, Cupio rem feri. Cic. 
Sall. rem factam (esse). Ter. Cic. 
Je — qu'il fasse, Cupio ut faciat. 
Cic. Cupio faciat. Pl.-j. Je — qu'il 
ne fasse pas, Cupio on Opto ne facint. 
Cic. Voy. nésingn. || 2° Desirer pour 
un autre. Optare, act. Cic. Exoptare, 
act. Cic. : Souhailer à qqn le con- 
sulat, la mort, Optare alicui consula- 
tum. Pl.-j. mortem, Liv. — malheur 
à qqgo, Alicui pestem eropiare. Cic. 
malum optare. Cic. — à qqn l'immor- 
talité. Alicui immortalitatem precari, 
dép. Curt. — à qqn (uvec impréca- 
tions) du mal, des dangers, Alicui 
male precari, dép. Cic. Pericula in 
caput alicujus detestari, dép. Cic. 
Thyeste, dans ses imprétaliuns, sou- 
haile qu'Alrée périsse, Ersecratur 
Thyestes ut pereat Atreus. Cic. Je 
— que ton tribunal te procure une 
gloire élernelle, ÆExoplo ut sempi- 
terne landi tibi sit tribunatus, Cic. 
H 3° Dans cortaines formules de com- 
pliments : Souhaiter à qqn le bonjour, 
Alicui salulem dicêre (o, is, diri, dic- 
fum). Cic. — le bonsoir à qqn, Ves- 
peri valëre alicui dicére. Suet. — à 
qqn la bonne année, Læta omnia in 
novum annum alicui optare. D'apr. 
Pl-j. (av, 15, 5). {ls Ine soubailaient 
le banjour el le bonsoir, Mane salvère, 
vespert valère ei dicebant. Suet. Voy. 
BONJOUU, RONSOIR, 

SOUILLE, 5. f. C. Bauoz, 

SOUILLEN, v. act. 1° Salir. Inqui- 
mare, act. l'laut. Cic. Vitr. Coinqui- 
nare, acl. Col. Conspurcare,acl. (rare). 
Col. = Petites plumes souillées de 
fente, Plumulæ stercore coinquinatæ. 
Col. Souiller des lacs, Contaminare 
lacus. Dig. || 2° Pig. Couvrir d'une 
tache morale. Polluëre, 0,13, ui, utum, 
act. Cic. Fœdare, act. Cic. Mfaculare, 
act. Cic. Inquinare, act. Varr. Conta- 
minare, act. Cæs. Cic. : Soniller les 
cérémonies sacrées, Sacra pollurre. 
Cic. Ton arrivée a soullé Rome, Ad- 
ventus fuus Romam fœdavit. Cic. 
Souiller le bois de toute surte d'at- 
tentats, Nemnora omni scelere maculare. 
Cic. — les autels de sacrifices bu- 
mains, Humanis Aosiits aras funes- 
tare. Cic. — les oreilles de qqn, Au- 
res alicujus conscelerare. Liv. Souillé 
d'un forfait, Facinore contaminatus. 
Cæs. || 3° Fig. Tornir, deshonorer. 
Maculare, act. Cic. Nep. [nquinare, 
act. Liv. : Il souilla sa gloire par une 
8n honteuse, Gloriam furpi morte 
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maculauit. Nep. Soniller une victoire 
glorieuse par sa cruanté, Pulcherri- 
mam vicloriam crudelitate inquinare. 
Liv. Victoriæ gloriam szvitiz maculä 
infuscare. Just. — par des opprobres 
la gloire d'un nom, Nominis fumam 
robris violare. Cic. — par un crime 
e non du peuple romain, Vomen po- 
puli romant scelere contuminare. de. 
| 4° Fig. Attenter à la purete de qqn. 
Vitiare, act. Cic. 

Se souizeen, v. réfl. 1° Se salir. 
Inquinari, pass. Plin. || 20 Fig. Con- 
tracter uno souillure morale. Se conta- 
mainare. Cic. Se inquinare. Cic. Se de- 
decorare. Sall. = Se souiller de sang, 
d'uo crime, Se contaminare sanguine. 
Cic. scelere. Cic. Se — d'un parneide, 
de turpitudes, Se inquinare parricidio. 
Cic. flagitiis. Cic. 

SOUILLON, s. f. Servante maipro- 
pre sur elle. Immunda (æ) illuvie an- 
cilula (æ), f. Ter. 

SOUILLURE, 9. f. 1° Salete sur 
qq. Ch., lache. Afacula, z, f. Cic. Voy. 
TACHE 1°, || 3° Taches morale. (En 
gén.) Macula, æ, f, Cic. Lubes, is, f. 
ic. (Legere) Labecula, æ, f. Cic. : La 
souillure de l'âme, Animi labes. Cic. 
La — de la débauche, Libidinum 
macula. Cic. Causer ne — à qqn, 
Labem alicux inferre. Cie. Tu lui im- 
primes une certaine — par Les élu- 

es, Ei nonnullam laudatione tua la- 
eculam adspergis. Cic. Cuntracler une 
—, Maculan suscipére. Cic. Elfacer, 
Laver une —, Muculam delère. Cic. 
Labem eluëre. Cic. Voy. racire (Üg.). 

SOÛL, oùes, adj. {e Qqf. Pleine- 
ment ropu. Salur, ura, urum. Cic. 
Virg. Voy. haAssasié. || 2° P]. souv. 
Ivre. Voy: ce m. || 3° Fig. Rassasie 
jusqu'au degoût : Soùl de qq. ch. {te sa- 
hatus|a,um).Cic. Liv. Voy.nËcoTs 2°. 

Sade, 3. m. Autant qu'il suffit, au- 
tant qu'on veut : Qui a mange toul son 
soûl, Satur, ura, urum. laut. Ter. 
Qui a bu tout son —, Dene potnus a, 
um). Cic. Probe appotus. Plaut. || Fig. 
Qui a dormi tout son soûl, Somno 
sariatus (a, um). Liv. Qui a Lout son 
— d'honneurs, Honoribus soturatus. 
Cie. Avuir d'une chose tout son — 
Re abundare, n. Cic. Hommes qui 
avaient de misères toul le —, tout 
leur —, [Jomines quibus mnala abunde 
omnia erant. Sall. Jouir d'une cb. tout 
son —, Read satietatem frui,dép. Petr. 

SOULAGEMENT, s. &. Diminution 
de mal, de douleur. Levatio, onis, f. 
Cic. Levamentum, t,n. Cic. Levamen, 
minis, n. Cic. Sublevatio, onis, f. Cic. 
Allevalio, f. Cic. Allevamentum, i, n. 
Cic. Mitigatio, onis, f. Cic. Fomen- 
tum, 1, 0. Cic. : Soulagement aux 
chagrins, Ægritudinum lLevatio. Cic. 
Chercher du — à sa misère, Pauper- 
tati fomenta conquirére. Apul. Trouver 
un — à ses duuleurs, Levationem do- 
loribusinvenire. Cic.[Tes]lettres m'ap- 

ortent quelque —, Epistolæ me pau- 

um recreant. Cic. La conversation me 
procure un grand —, Sermo magnæ 
miki levationi est. Cic. Éprouver, 
Seotir da —, Allevari, pass. Cic. Qui 
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estutile ponr le — des malheureur, 
Utilis ad calamitates hominum suble- 
vandas. Cic. Voy. ADOUCISsSEuENT 2e, 
SOULAGER, v. acl. 19 Delivrer, 
Debarrassor d’une partie de qq. fardeau 
: Suulager qqn, * Oneris parle uliquem 
levare. D'apr. Virg. (Buc., 1x, 65) et 
Cic. (Fam., nt, 42. 3). — des pou- 
tres, Tigna oneris partelevare. D'apr. 
Curt. (1V, 3, 10). Jeter à l'eau des 
marchandises pour — un navire, Le- 
vandæ navis gralid jactum mercium 
facère. Dig. Voy. ALLÉOGA 1e. |] Fig. 
Soulager qqn ÂAliquem ex aliquä parte 
relevare. Cic. Cela me soulagera, 
Mihi illa res erit levamento. Cic. Sou- 
lager qqn d'une partie de ses inquié- 
ludes, Eronerare aliquem curæ parte. 
Liv. Soutagé de la crainte de la mort, 
Recrealus ex melu mortis. Cic. Voy. 
ALLÉGER 4° (fg.). || 20 Fig. Diminuer 
les frais, les taxes, eto. = Soulager les 
feruuers publics do tiers de leurs 
fermages, Publicanos tertiä mercedurm 
parte relevare. Suet. || 3° Fig. Diml- 
nuer et adoucir la ratique, la douleur, 
le mal. Levare, acl. Cic. Sublevare, 
act. Cic. Relevare, acl. Cic. Allevare, 
acl. Cic. : Soulager qqn dans son tra- 
vail, Laborem alicui leuare. Cie. Le- 
borem alicujus sublevare. Czs. rele- 
vare. Pl-j, Voy. atner 1°. — les 
œaux de tête, Capitis dolores levare. 
Plin. Voy. avovocth 80, caLuen 20. 
Les malades paraissent soulagés, Egri 
relevari videntur. Cic. Voy. A&rAIRz 
40. [Cela] suulage la vue, À ciem juvat 
(de juvare, 0, juui, jutum). Quint. 
Voy. neroser 4e. Soulager l'infor- 
tune, Calamaitates subleuure. Cic. — 
la détresse, Inopiam leuare. Cæs. — 
qqn dans sa misère, Alicujus inopiæ 
opitulari, dèp. Cic. Voy. secour, 
— un peu mes inquiéludes, Sullici- 
tudines meas aliquä ex parie allevare, 
Cic. — le chagrin. Ægritudinem ele- 
vare. Cic. Vay. AvoucIn 90. — le cœur 
de qqn, Animum alicut relevare. Ter. 
Je me sens suulagé quand je cause 
avec toi, Allevor cum loquor tecum. 
Cic. Soulager les ennuis, Molestias 
levare. Cic. Voy. Récnéer 19 el 20, 
Se souLAo&R, v. {0 Ref. Se debar- 
rasser d'une partie d'un fardeau. C. 
S'accéoer 10, || 2° Ref. Diminuer son 
travail. Laborem suum levare. Cic. Voy. 
Se oécaancen 1°, [| 3° Néf. Dèchar- 
ger sa conscience, son cœur : Soulager 
sa douleur par des injures, Erone- 
rare dolorem convicio. Petr. Voy. n#- 
coARGER Te, Se Décuancen 40. || 4e 
Pron. En par]. de la douleur. Devenir 
moindre. C. S'aLLéasr 2e, 
SUÛLER, v. act. 1° Aassasier. Voy. 
ce m. |} 2° Enivrer. Voy. ce m. 
SOULEUNR.s. f[. C. SAISISSEMENT 2°. 
SOULÈVEMENT, 9. m. je Action 
souterraine qui exhausse le sol. S'expr. 
en tourn. par le v. Voy. SOULEVER 
10. || 2° Agitation (des flots). Voy. aci- 
TATION 40. : 80 Nausee : Soulèvement 
de cœur, d'estomac, Stomachi redun- 
datio (onis), f. Plin. Voy. naosëe. || 
4e Fig. Commencement de révolte. Mo- 
tus, üs, m. Cic. Tumultus, üs, m. Liv. 
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Plin. VOY. AOGITATION 40, RÉVOLTES. || 
6° Mouvement d'indignation. Indigna- 
fionis motus (Us), m. Cic. = Causer 
un soulèvement, Indignationem mo- 
vére. Liv. Causer un — contre qqn, 
Invidiam in aliquem concilare. Cic. 

SOULEVER, v. acl. 1° Lever à 
une petite hauteur aveo effort et prè- 
caution. Sublevare, act. Cic. : Il expira 
entre les bras de ceux qui le soule- 
vaient, Inter mannus sublevantium ex- 
stinctus est. Suet. [Fusius, surnorumé 
l'Hercule rustique] suulevait son mu- 
let, Mulum suum tollebat (de toilére, 
o, is, susluli, sublatum). Varr. ap. 
Plin. La marée commence à soulever 
les navires, Æstus cœæpit levare navi- 
gia. Curt. Î 2° Lover un peu une ch. 
qui en cache une autre = Soulever un 
voile, Velum allevare. Sen. || 8° Ex- 
hausser : Soulever les plaines, les 
vallées, Plana subrigére (0, is, rexi, 
rectum). Sen. Valles extuberare. Sen. 
— de nouvelles iles, de nouvelles 
montagoes, Novas insulas erigèëre. Sen. 
Novos monies extollère (0, is, {uli, 8. 
sup.). Sen. || 4° Faire monter, porter 
de bas an haut. Ercitare, act. Cic. Liv. 
: Les vapeurs que le soleil soulève 
da sein des eaux, Vapores qui a sole 
ex aquis ercilantur. Cic. Soulever la 

oussière, Puluerem excitare. Liv. || 
be Mettre en mouvement, agiter. A{tol- 
lére, o, is, 8. parf. ni sup., act, Tac. 
Agitare, act. Cic. : La mer est sou- 
levée par les vents, Mare attollitur 
ventis. Tac. veniorum vi agilatur. Cic. 
Le flot esl soulevé par le vent, Fluctus 
flatu intumescit (de intumesc®re, 0, 
fumui, s. sup., NS Plin. || 6° Exciter 
à la révolte : Soulever l'Élrurie contre 
nous, Etruriam adversus nos concitare. 
Liv. Celui qui soulève la multiluie, 
Vulgi concitor (gén. oris), m. Liv. 
Ceox qui avaient souleve la plèbe, 
li quorum operä plebs concitata erat. 
Cas. Les Gaules sont soulevées, Gallix 
tumultuantur (dép.). Suet. Chercher 
à soulever les esclaves, Servitia sol- 
licitare. Sall. Voy. RAvOLTRn 1°, AGI- 
TATION 49, névoLTE 10. || 7° Fig. ir- 
riter. Incitare, act. Liv. frritare, act. 
Cic. : Le tribun soulevait le peuple 
contre les consuls, Tribunus populum 
in consules incilabat. Liv, 113 soule- 
vaient par ces paroles le dictateur 
contre eux. Dictalorem in se his voci- 
bus incitabant. Liv. Voy. 1RRITER 4°. 
| 8° Indigner. Incitare, act. Cæs. = 
[ceue perfidie souleva les soldats, 
erfidiä milrles incifatisunt. Cæs. Voy. 
inoioNen. || 9° Qaqf. Fig. Faire naitre. 
Alovëre, eo, es, movi, molum, act. Liv. 
Tac. : Soulever une qnestion, Quæs- 
tionem movëre. Tac. Voy. quasrion 29, 
éLeven 8°, susctTBR. || 10° Donner 
des nausees = Soulever le cœur (pr. 
el Âg.). C. Faire mal au cœvon 10e, 
DÉGOÜTER 40 el 20. 

SouLeven, v.n.Se soulever: Lecæur 
mesouleve, Voy. Se souLEvEn 1°. Fai- 
re soulever. C. souLs8ven (acl.) 400. 

Se souLevan, v. io Réf. el Pron. 
Se lover à une potite hauteur. Se sub- 
lvars. Cas. = Ïls ne peuvent se sou- 
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lever, Non pessunt se sublevare. Cæs. 
Le pied se soulève sur la pointe des 
orteils, Pes summis digitis auspenditur 
(de suspendi, or, #ris, pensus sum, 
pass.). Quint. Languette qui se — au 
mornent de la respiration, Ligula, 
ques, cum spiramus, alollitur (de at- 
lolli, or, Eris, 8. parf. ni sup., pass.). 
Cels. |[ 2° Pron. Surgir. Surgëre, o, ts, 
surrezi, surrectum, 0. Ov. : |] ordonna 
aux montagnes de se soulever, Jussit 
montes surgére. Ov. || 3° Pron. Être 

rte de bas en haut. C. S'éLeven 10. 
| 6 Pron. Se mettre on mouvement, 
s'agiter : La mer s'élait soulevée, 
Mare intumuerat (de intumescère, 0, 
is, 8. Sup., n.). Sen.-rA. || 6° Réf. 
Fig. Se révolter. Cooriri, tor, ëris, 
coorlus sum, dép. Liv. Voy. Se Ré- 
VOLTER 1°. || 6° Réf. Fig. S'irriter. 
Cooriri (voy. 5°), dép. Liv. : Tous 
les tribuns du peuple s'étant soulevés 
contre le diclaleur, Tribunis plebis in 
dictatorem coortis (à l'abl. abs.). Liv. 
Les palriciens se soulevèrent contre 
nos proposilions, Patres in rogationes 
nostras coorlr sunt. Liv. Vo. S'inui- 
TEn do, S'iNdicnæn. || 7° Avoir des 
nausées : Mun cœur se soulève, Nauseo 
(de nauseare, n.). Cic. 

SOULIER, 8. ©. Sorte de chaussure. 
Calceus, i, m. Cic. : Pelil soulier, — 
bas, Calceolus, i, m. Cie. Souliers 
d'homme, Calcei viriles. Varr. Cic. 
— de femuwe, Calcei muliebres. Varr. 
Sonlier large, Calceus laxus. Hor. — 
trop large; trop élroil, Calceus pede 
major. Hor.; pede minor. Hor. Sou- 
liers qui vont bien, Voy. Cnaussonz 
2e, Meltre des — à qqn, Voy. cBAUs- 
gen 1°. Mettre ses —, C. Se caaus- 
sen 1°. Chaussé de —, Calceatus, a, 
um. Cic. Porter des —, Calceis uti, 
dép. Cic. Ôler à qqn ses —, C. ot- 
CHausssr 40, Oler ses —, C. Se Dé- 
cuaussEn 4°. Fig. Être dans ses 
petits souliers (= ètre dans l'embar- 
ras), VOy. EMBARNAS 5°, 

SOULIGNER, v. act. Tirer une ligne 
sous un mot, etc. : Souligner un mot, 
“ Lineam suôter verbum ductre (o, is, 
durti, ductum). 

SOULTE. 5. f. C. 2 souve. 

SOUMETTRE, v. act. {° Mettre 
sous la puissance, sous l'autorité. Subi- 
gère, 0, is, egi, actum, acl. Cie. Sub- 
jungére, o, is, junxi, juncium, acl. 
Cic. : Soumettre des villes à la do- 
œination du peuple romain, au peu- 
ple romain, Urbes sub imperium po- 
puli Romani subjungre. Cic. — la 
Tbessalie à la puissance des Thébains, 
aux Thébains, Thessaliam in potesta- 
tem Thebanorum redigëre. Nep. Les 
Gaulois soumis par nos généraux, 
Gaili a nostris imperatoribus subacti. 
Cic. Les peuples que nons avons — 
à notre domination, el simpl., que 
vous avons —, Populi quos in dicio- 
nem nostram redeginius. Cic. Soumeltre 
ses voisins à son empire, et simpl., — 
ses voisins, Finitimos sub imperium 
suum cogère (o, is, coegi, coaclum). 
Liv. — on territoire à son empire, 
Agrun sus dicionis factre (io, is, feci, 
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factum). Liv. Être soumis au pouvoir 
de qqa, Esse sub dicione alicujus. 
Cæs. — à la dominalion de Rome, 
Populi Romant imperio subjectus {de 
subjicére, io, is. jeci). Cæs. Voy. Do- 
MiNATION Î°. Soumettre l'univers à 
sa juridictinn, Orbem terrarum sub 
jurisdictionem suam subjung?re. Cic. 
1 2° Fig. Mettre sous la dopendance, 

dstringère, o, is, strinti, strictum, 
act. (à qq. ch., aliquä re). Cic. : Son- 
mettre qqn au joug des lois, Aliquem 
legibus (à l'abl.) obstringëre. Cic. Le 
reuple est soumis à la loi, Lege po- 
pulus tenetur (pass. de tenëre, e0, es, 
nui, tentum). Cic. Le flux et le reflux 
sont — au mouvement de Ja lune, 
Accessus et recessus lunæ molu gu- 
bernaniur. Cic. [Fonction] qui est 
soumise aux caprices de la fortune, 
In quë& fortuna dominatur. Cie. Chose 
— à quelques chances, Res, que 
aliquem casum recipit (de recip#re, io, 
cepi, ceplum). Cæs. Voy. ASSUIETTIR 
20, [[ 3e En pari. de ch. murales. 
Faire obeir à : Soumettre un appetit 
à la raison, À ppetitum ralioni obædien- 
tem præbère (eo, es, but, bitum). Cic. 
Faire en sorte que les passions soient 
soumises à la raison, Éffcëre ut appe- 
{itus rationi obædiant (de obædire, 10, 
ivi, ifum, 0.). Cic. || 4° Subordonner à. 
Subjic#re (voy. 1e), acl. Liv. : Sou- 
mettre ce sacerdoce an ponlificat, Id 
sacerdotium pontifice subjicére. Liv. — 
à l'esprit tout ce qui est matériel, 
Omne quod est corporeum animo (au 
dat.) substernère (0, is, straut, stra- 
tum). Cic. Je soumetlrai mes vues 
aux vôtres, Meum consilium ad tuum 
accommodabo (je les reglerai sur les 
vôtres). Cic. || 6° S'engager à dôferer 
au jugement de qqn sur qq. ch. : Suu- 
meltre une cb. au jugement de qqun, 
Rem alicujus judicio permitiËre (0, is, 
misi, missum). Cic. ans quelle me- 
sure si-je raison? c'est un point que 
je Souinels 4 l'apprecialion des “ages, 
Quain recte faciam, samentes viderint. 
Cic. Voy. Larssen 13°, || 6° Appeler 
l'attention de qqn sur une ch. : Sou- 
weltre une chose au sénat, aux déli- 
bérations du sénat, De re ad senatum 
referre (fero, fers, tuli, latum). fic. 
Je te saumets lous mes doutes, Omuia, 
de quibus dubito, ad te refero. PL.-j. 
Je — ces parules à ton atlention, Je 
le — ces paroles, Dictis animum at- 
tendas, postulo (de postulare — de- 
mander). Lucil. Je — le fait à votre 
attention, Rem gestam, quæso, dili- 
genter altendite. Cic. || 7° Mettre à, 
faire subir : Soumettre à l'eramen, à 
l'analyse. à une opération, C. kxami- 
NEH, ANALYSFA, OPÉRER, 

Se socuarTrTne. v. réf. 1° Se mettre 
sous la puissance, sous l'autorile : Se 
soumettre à qqn, à la domination ou 
au pouvoir de qqn, Alicujus imperie 
ou polestati ou sub potestatem se sub- 
jicére (io, is, jeci, jectum). Cic. Ad 
ler. Dicioni alicujus se permittère (0, 
is, misi, missum)}. Vell. | Abs. Les 
Latins se soumirent, Latini se dedi- 
derunt (de dedëre, 0, is, deditum). Liv. 
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Voy. Se RenDRE 3°. || Fig. Se sou- 
mettre an joug de l'amour, Antmum 
amori submitt#re. Viry. Se — au joug 
des lois. À d servitutem Juris se adstrin- 
gére:o.is, stranri, strictum) Quint. 
| 2° Se conduire conformement à, obeir 
à, ceder. Ubsequi, or, ëris, seculus 
sun, dep. (dat.). Cic. Parëre, eo, es. 
rui, ritum, n. (dat.). Cic. : Si l'on ne 
s'est pas sonmis à leur décisiun, Si 
quis eorum decreto (à l'abl.) non stetit 
{de stare, 0, as, statum. n.).Cæs. Voyÿ. 
Se conronmen 2°, obdin 10. || Abs. 
Je me soumets, Cedo (is, cessi, cessuim, 
cedÿre, n.). Cic. Voy. cénen 7°, Se 
RENDAE do. || 3e S'engager à deferer à 
un jugement : Se Suumeltre au juge- 
ment de la multitude, du peuple ro- 
main, Mullitudinis judicium subire 
{eo, is, ti, ütum). Cie, Julicium populi 
Romaniezxperiri (ior, iris, pertus sum). 
dép. Liv. Se — a un arbiirage, Ad 
arbitrium adire (eo, is, ii, itum). (ic. 
Voy. accepter 20. || 4° Consentir à 
subir qq. ch. Se soumettre a une cun- 
dition, Ad conditionem nccedÿre {vay. 
2e). Cic. Ils s'étaient soumis à rece- 
voir, Volenii animo acceperant. Sall. 
Voyg. consenTIn 4° et 2e, 

SOUMIS, 1SE, part. passé de sou- 
METTRE, Voy. ce v. |] Ad). Dispose 4 
l'obcissance; qui marque l'obeissance. 
Obuwrliens, gén. entis. Ci. Ubsequens 
Cic. Dicto audiens. Cie. 2 | implura 
son appui d'un ton soumis, Auzetuum 
subinissä voce rogauit. Ou. Vuy. oskrs- 
SANT 10. 

SOUMISSION, s. f. io Action de 
mettre sous la puissance. Se tourne par 
un v. : Après la soumission des na- 
lions limilrophes, Gentibus finitimis 
dormatis (pass. de domiare, 0, as, mui). 
Cic. La — de l'Apulie ayanl êté con- 
sommée, À puliä perdomitä. Liv. Acbe- 
ver la — de l'Espagne, fispauiam per- 
domare. Liv. Vuy. souurrrHe 10. || 20 
Action par laquelle on declare se mettre 
sous la puissance de qqn. Deilitiv. onis, 
f. Cæs. : Envnver sa Sounnssion à 
Pompee, ledilionem suam ad Pom- 
peium milière. Flor. Vuy. caPITULA- 
TION Ÿ°, Faire sa —, C. Se SOUMETTRE 
40. 11 30 Disposition à obeir; l'action 
même d'obeir. (En gén.) Obædieutia, 
æ, f. Cie. (Acliuu) Obtemperatio, cnis, 
f. Cic. : Souwission aux lois, aux or- 
dres, Oblemperatio legibus. Cie. Nbe- 
dientia imperivrum, Plin. Qui estJ'une 
grande — aux ordres, Obædientissimus 
imperiis (au dat.). Liv. Avec — , Obæ- 
dienter. Liv. Voy. onéissance 40. |] 40 
Au plur. Respecls qu’un inferiour rend 
à ses Superieurs Vny. REXIM'ECT 30. || 
So Au plur. Demonstrations respec- 
lueuses pour faire satisfaction à qqn. C. 
ex:USR 20, || 6° Aotion de soumissionner. 
Redemptio, onis, f. Cre. 

SOUMISSIOVNAIRE, S. In. Colui qui 
sournissionne. Hedemptor, oris. m. Cic. 

SOUMISSIONNER, v. act. Faire un 
acte par lequel on declare se charger 
d'un ouvrage, d'une fourniture, etc. te- 
dimére, o, is, em, emptum, acl. Cic. 

SOUPAPE, 8. f. Co qui dans une 
machine sert à donner passage à un 
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fluide et à lui former le retour, Assis, 
is, masc. Vitr. 

SOUPÇON, s. m. 1° Croyance desa- 
vantageuse accompagnee de doule Su- 
sricio, onts, feu. Cic. : Lever. Très 
leger soupcun, Tenuis suspiciv. (ic. 
Pertenuis suspicio. Cic. Le moindre 
— de cupidile, Avaritiæ minima su- 
spicio. Cic. — de flatlerie, Suspicio 
assentandi. Cie. Tout est plein de 
saupçuns, Omnia suspecta sunt. Cic. 
Qui duoue des —, C. sosrgcr. Vie en 
proie aur —, Vita suspiciosa. Sen. 
Enclin aux —, C. sourçoxneuz. Il 
n'y 4 là matière à aucun suupçon, În 
eà re nulla subest suspicio. Cic. Ce qui 
n'est encore qu'un —, Id quod est 
adhuc suspicivsum. Cic. Silence où 
perce le —, Suspicax silentium. Tac. 

o premier — s'élant éleve, Orto su- 
spicionis initio. Cic. 1l ne vient un — 
sur la fidélité... MiAi venit in du- 
bium Aides. Cic. Lancer. Insinuer un 
—, Facre suspicivnem. Cic. Éverller, 
nspirer, Faire naître, Donner un 
— Suspicionem dare, afferre, injicëre, 
facère, movère. Cic. Éveiller le — de 
gqo. Alicui suspicionem ercitare. Cic. 
tnjic?re. Nep. [Cela] doune un —, Dat 
locum suspicioni. Cic. Efficit suspicio- 
nem Cic. Le bennissement les che- 
vaur éveille le —, £r fremitu equurum 
infertur suspicio. Cæs. Faire uallre 
le — d'embüches, quelqne — de 
crainte, Præbère suspicionem insidia- 
run. Nep. Dare timoris aliquam su- 
spicionem. Cæs. Ces chuses font naltre 
le — d'uue préparation, Ex his su- 
spicio quædam apparalionis nascrlur. 
Cic. J'inspire à quelques-uns le — 
que je veux m'embarquer, Moveo 
nonnullis suspicionem velle me navi- 
gare. Cic. Faire naître un — conire 
qqn. Commovëre suspicionem in ali- 
quem. Cic. Appeler le — sur la tête 
ile qyn, Denocare aliquem in suspirio- 
uen. Ad [ler. Le — conçu par qqn 
est furlifie, Augetur alieui suspicio. 
fæs. Ces sonpçons etaient curro- 
bnrés par des indices certains, Ad 
has suspiciones cerlissimæ res acce- 
debant. Cæs. Avoir, Concevoir un 
gr'od soupçun, Magnam suspicionem 
habëre. Cie. Cuncevuir quelque — sur 
qu. Aliquid de aliquo suspicars, dép. 

ic. Il avait eu une ombre Je — que 
Slalénus avait été corrompu, Quodam 
odore suspicionis senseral Slulenum 
corruplum exse. Cic. Avoir le — que, 
Voy. sourçonxen 10. Le — s'allache 
aux acles des méchants, Improborum 
fucta suspicio insequitur, Cic. Ce n'est 
pas la prenuère fois que ce — se 
porte sur Capilou, Non hkzc suspicio 
nurc primum in Capitonem confertur. 
Cie. Tous les soupçuns poriaient sor 
ces esclaves, Omanis suspicio in eos 
servos commovebatur. Cic. LL y a beau- 
coup de gens sur qui pieul tomber le 
soupçun de ce méfait, Multi sunt in 
quos hujus mulefcii suspicio caiat. 
Cie. Le — n'alteint pas un el carac- 
tère, Non cadit in Aus mores suspi- 
cio. Cic. Le — rejaillit sur vous, 
Suspicio in vos recïdit. Cie. Sur qui 
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le — même o'a po s'arrêter, Ja 
quo ne suspicio quidem poluil consis- 
{Xre. Cic. Encourir un —, in suspicio- 
nem cadre. Nep. Encourir le —, 
Tumber dans le — d'aspirer à ls 
royauté, de cunspirer, d'être cunide, 
Incid”re in susmncionem regni appe- 
tendi. Cic. Vocari in suspicionem con- 
Juralionis. Cic. Venire in suspicionem 
avaruliæ. Cic. Se mettre à l'abri da 
—, Vitare suspiciones. Cæs. Être bors 
de —, Suspicione carëre. Cic. À su- 
spicione abhorrére. Cic. Détruire les 
s0npçuns, Suspiciones toll®re, pellère, 
dilu#re. Cie. purgare. Liv. Dissiper le 
soupqun Jont oo est l'objet, Suspicio- 
nem levare, a se removêre, à se pro- 
pulsare. Cic. Suspisione se exsolutre. 
Ter. Vos soupçuu: peuvent se dissi- 
per, Purgari suspiciones vesiræ pos- 
sunt. Liv. Pour que tu bannisses le 
soupçon que tu avais sur lui, Ut de- 
puneres suspirionrin qnam de eo habe- 
bas. Cic. || 2° Simple opinion que l'on 
s'est faite de qq. ch. Suxpicio, onts, 
fém. Cic. : Chez les Barbares o0 n'a 
aucun soupçon de l'existence des 
dieux, Apud barbaras gentes nulla 
suspicio deorum est. Cic. Fait averé 
et qui n'est plus un simple —, Au 
perspicua, non suspiciosa. Cic. Avoir 
quelque — que. C. soupçunnen 20. 
Il 3° Apparence legere de. Suxpicie, 
onis, fém. Petr. Murt. = Aucun soup- 
con de blessure, Nulla suspicio vul- 
neris. Petr. || 4° La plus petite quantite 
possible d’une ch. C. Un peu (subst.) 
20, GOUTTE 20, 

SOUPÇONNER, v. act, 1° Avoir 
une croyance desavantageuse accompa- 
ges de doute touchant qqn ou qq. ch. 

uspicari, dép. 1acC, vrdin. d'uu 0. 
de ch., et tr. rar. d'on n. de pers.). 
Cic. Suspectum {am, os, as. a) hubere 
eo. es, bui. bitum). Plant. Sall. Curt. 
: Tu ne me sonpconneras pas à lort, 
Non me habebis falso suspectum. Plant. 
Suupconner qqn d'artinns abomina- 
bles, Suspicari res nefarins in aliquo. 
ic. Ayaul sunpennne sa femme d'us 
granit crime, Summum nefas de urore 
suspicatus. Quint. Tu me sonpconnes 
de negligence, Nomine negligentis 
suspectus tibi sum. Cic. (Hamme]qu'on 
ne Saurail soupconner de la plus pe- 
lite faute, À minimi errali suspicions 
remolissimus. Cic. Il n'y avail per- 
sonne qu'il pût — de cela, Erat nemo 
in que ea suspicio convenirel. Cic. 

tre soupçonné, In suspicione esse. 
Liv. Plus on est habile, plus on est 
—, Quo quis callitior est, hoc suspec- 
tior. Cic. — par qqn, Alicui suspectus, 
l'ic. Être — par qqn, Esse in suspi- 
cione alicui. Liv. Être — d'infiielité, 
Suspicionem infidelitalis sustinère (e0, 
es. tinui, lentum), Cæs. Avant élé — 
de complicilé, Suspectus societate con- 
silh. Vell. Non seulement n'être pas 
accusé, mais n'être pas même — de 
jrette] turpilude, darêre non solum 
crauine lurpitudinis, verun efiam su- 
spicione. Quint. — par son père au 
sujet de sa belle-mère, Patri suspectus 
de noverc&. Cic. Il a été —— d'avoir 
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pillé, Vaénit in suspicionem expÜ ass. 
ic. Il fut — d'avoir conspiré, In su- 
spicionem esl vocalus conjuralionis. 
Cic. Faire soupçonner qqn, Aliquem 
suspecluin effic®re (io, is, feci, fectum). 
Liv. !ls soupconnent que j’ai..…., Su- 
spicantur me habère. Plaut. Il soup- 
gonne que quelque chase a élé écrit... 
n suspicionem venil aliquid esse scrip- 
tum. Nep. On —qu'its'estlue, Suspicio 
est illum sibt conscivisse mortem. Cic. 
Laisser soupçonner qu'on a peur, Dare 
timoris aliquam suspicronem. læs. || 2° 
Avoir une simple opinion touchant qq. ch. 
Suspicari, dep. (acc., mais seul. d’un 
prono. ou d'un adj. neul.). Cic. Con- 
Jicére, io, is, jeci, jectum, act. Ter. 
Cie. Sentire, io, is, sensi, sensum, act. 
Cæs. : Soupconner des pièges, Dolos 

ræsentire. Virg. Ne pas — une em- 
Puscade, Nihil de insidiis suspicari. 
Cæs. Avoir l'air de ne pas — la ruse, 
Dissimulare insidierum  intellectum 
(de intellectus, üs. rm.). Tac. — quel- 

ue lalent dans Popillius, Aliquid de 
Popilli ingenio suspicari. Cic. Nous 
pouvons à peine — la nature de ces 
choses, Vir conjecturä possumus su- 
spicari qualia easint. Cic. ll commenca 
à — ce qui le menoçail, Cœpit su- 
spicari quid sib1 impenderet. Cic. Je 
soupçonne que cela n'esl pas approuvé 
de toi, Suspicor tllud tibi non probari. 
Cic. Ces choses font soupçonner un 
peu d'apprèl, Suspicio quzdam appa- 
rations ex his nascitur. Cic. L'empla- 
cement de la sépullure anrait pu faire 
— an père qu'il n'y avait pas de 
monument, Pater notuit ex loco tumulr 
susprcarinon esse monumentum. Quint. 
Amener l'ennemi à — que le camp 
est dans ce heu, Hostibus suspicio- 
nem injicËre (10, is, jeci, jectum) his 
locis esse castra. Nep. Voy. Se vouten 
19 el 20, DEVINER 2°, CONJECTUREN. 

SOUPÇOXNEUX, 088, adj. Enclin 
à soupçonner. Suspiciosus, a, um. Cic. 
Susmear, gén. acis. Liv. 

SOUPE, s. f. 1° Bouillon, lait, oto., 
additionne de pain. Intrita, æ, f. Cels. 
Plin. Intritum, à, n. Apul. : Soupe 
au lait, {ntrifum lacte confectum. Apul, 
— au vin, Intrila panis e uino. Ceis. |, 
4° Tranche de pain. Voy. MoRCEAU 1°. 

gsoupPé, s. m.C. souren (subst.). 

SUUPER, v. 0. Prendre le repas du 
sir.Cenare,n.Cic.Voy.nlnen(verbe)10. 

Soupren, s. m@. Le repas du soir. Cena, 
æ,f. Cic. Voy. oinan {subsl.) 10. 

SOUPESER, v. acl. Peser dans sa 
main on soulevant aveo sa main : Sau- 
peser des perles, Pondus margarila- 
rum suû manu ezxigÿre (0, is, egi, ac- 
tum). Suet. 

SOUPIN, s. m. 1° Respiration plus 
forte et plus longue qu'à l'ordinaire cau- 
see souvent par qq. passion. (Soupir 
poussé) Suspirinm, ti, n. Cic. (Action 
de Soupirer) Suspiritus, üs, m. Cic. 
Liv. Suspiratio, onis, f. Quint. : Pous- 
ser, Faire un soupir, des soupirs, 
Suspirare, n. Cic. Pousser de profunds 
—, Suspiria penilus {rah£re. Ov. Vay. 
SOUPIRER 0. Pousser des — éloulés, 
Oceulte suspirare. Cic. Manifesle” son 
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anxiété par des —, Suspirationesollici- 
tudinem fateri. Quint. || Fig. L'épouse 
confie à sa mère ses soupirs, Uror su- 
spiria matri patefacit. Tac. Elle est 
l'unique objel de ses —, Sola suspirat 
in ill, Ov. || 2° Action de respirer = 
Le dernier soupir (— le dernier mo- 
ment de la vie), Ertremus (i) spiritus 
(us), m. Cic. Spiritus postremus. Cic. 
Spiritus ullimus. Vell. À son dernier 
—, Ertremo spiritu. Cic. Jusqu'au 
dernier —, Usque ad ertremum spiri- 
tum. Cic. Rendre le dernier —, Exz- 
{remum spiritum effund®re. Cic. Ulti- 
mum spiritum reddëre. Vell. C. axri- 
RER 1°, Ce conp lui eùt fait rendre 
le dernier —, Plaga ülla reliquum 
spirilum (ei) erhausisset. Liv. Re- 
cueillir le dernier — de qqn, Extre- 
mum spiritum alicujus excipère. Cic. || 
3 T. de musique. Pause. Voy. ce m. 2e. 

SOUrIRAIL,S-m.Ouverture quidon- 
ne de l'air, du jour à un lieu souterrain. 
(En géa.) Spiraculum, i, n. Plin. (Qui 
donue du jour) Lumen, minis, 0. Plin. 

SOUPIRANT,S. m. C. AMANT. 

SOUPIRER, v. n. 1° Pousser, Faire 
un soupir, des soupirs. Suspirare, n. 
Cic. : Soupirer du fond du cœur, pro- 
fondemenl, Suspiria alto pectors du- 
cére (o, ts, duri, ductum). Ov. penitus 
trah#re (0, is, trari, tracium). Ou. Su- 
spirium alle petére(o.is,ivrel ii,itum). 
Pluut, Sans —, Sine suspirio. Cic. 
Sine suspiritu. Cic. Action de —, Voy. 
souPiR. || Fig. Soupirer sur qq. Cb., 
Voy. Géuin 40. || 2° Désirer ardem- 
ment : Sounirer après qq. ch., et qqf., 
pour qq. ch., Aliquid desiderare ou 
optare Ou eroplare. Cic. Rendre à qqn 
un service après lequel il soupirail, 
Offerre alicut optatissinium beneficium. 
Czs. Voy. vésinan {°, ASPINCA 40. || 
Antipbhile, après qui mon cœur son- 

ire, Antliphila animo eroplala mec. 
Fer. 11 3° Rechercher avec passion qqn 
ou aq. ch. = Soupirer pour quo, Su- 
spirare in aliquo. Cat. Ov. — pour qq. 
cbh., Voy. 2°. 

Sourire, v. act. Dire plaintivement 
: Suupirer son malbenr, Malum suum 
gemre (o, is, mui, mitum). Cic. — 
ces (vers), Flebiliter illa canëre (o, ts, 
cecini, cantum). Cic. 

SOUPLE, adj. 1° Qui se plie sans 
se rompre, sans se gdler. Fleribilis, 
m. f.,e,n. Cic. Plin. Flezilis, e. Plin. 
Mollis. e. Cic. Lentus, a, um. Virg. 
Col. Plin. Tener, era, erum. Cic. =: Le 
saule, s'il n'est point assez souple, 
Salir, si minus lenta est. Col. Rendre 
le fer —, Ferrum mollire (io. is, ivi 
el ii, îtum). For. Voy. rr.kxine 4°. 
{| 2° Qui a une grande facilite à se mou- 
voir. Mobilis, m. f.,e, n. Lucr. Pers 
Agilis, e. Ou. Mollis, e. Cie. = Main 
souple, Munnus mobilis. Pers. Parcou- 
rir d'un pouce — les cordes (de la 
lyre)}, Pollice agili chordas percurrére. 
Ov. Cou —, Cerviz forilis. Plin. Ar- 
ticutations souples, Molles artus. Plin. 
1 30 Fig. En parl. ‘ie l'esprit. du lan- 
gare etc. Qui se prête à tous les genres. 
Ftezcalis, m. f.,e, n. Cic. Moilis, e. 
Cic. Tener, era, erum. Cic. Varius, 
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a, em. Cic. Pl.-j. = Esprit, Talent 
souple, Ingenium varium on flerile, 
Pl.-j. Le langage est —, Oralio est 
mollis. Cic. Il n'y a rien de si — que 
le langage, Nihil est (am fenerum ou 
tam flexibile quam oratio. Cic. Voix 
—, Voz fleribilis. Cie. Quint. || &o En 
parl. du caractère. Accommodant, do- 
cile, Aexible aux volontes d'autrui. Fa- 
ahs, m.f.,e,n. Cic. Tractabilis, e, 
Cic. Commodus, &. um. Cic.: [lo'va 
rien de plus souple que lui, Nikil 
est eo tractabilins. Cic.— aux volonies 
de qqn, C. vocnue 2°. || En m. parl. 
Âme souple (dn fatleur), Aninus 
fleribilis. Cic. 

SOUPLESSE, 8. f. 1° Facilité À 
plier. Lentitia, z,f. Plin. Lentor, oris, 
masc. Plin. Voy. rLexipitité 10. || 
20 Facilité à se mouvoir. Mobilitas, 
atis, f. Cic. Agihtas, f. Quint. Mol- 
litia, æ, f. Cic. : La souplesse de la 
langue, Linguæ mobihitas. Cic. Donner 
de la — aux membres, Voy. 48<00- 
PUIR de, || 4° En pari. de l'esprit, du 
langave, etc. Facilite à se préter à tous 
les genres : Snuplesse de la vuix, 
Vocis mollitudu (dims), f. Ad Fer. — 
du style, Urationis nafura 1z) flexi- 
bilis (is) on molles (is). f. D'apr. Cie. 
(Or., xvi, 52). || 6° Docilite, flexibilité 
aux volontes d'autrui. Facilitas. ans, 
f. Quint. Obsequentia, æ, f. Cic. : Sou- 

lesse de caractère, Vaturz mollities 
Li. f. Cic. || 6° Adresse, artifice. Ar- 
tificium, tt, n. Cic. = Tour de son 
plesse, Mème lraduct. 

Sounce, 8. f. 10 L'eau qui com- 
mence à sourdre, à sortir de terre. 
Fons, ontis, mase. Cic. Scalurigo, 
ginis, f. Liv. Col. Plin. = Pelile source, 
Fonticulus, i, m. Mor. Plin. — d'eau 
douce, Fons aquæ culcis. Luer. Cie. 
Eau qui coule de — (— qui n'a pas 
été amenve jar la main de l'hunime) 
Aqua suz spontis. Col. L'eau d'une 
—, Aqua sahens. Pl.-j. scaturiens. 
Pl.-j. Eau de —, Aqua fontana. Cels. 
fontinalis. Vitr. Qui abonde en sour- 
ces, Funtibus abundans. Cic. Scaiuri- 
ginosus, a, um (tr. rare). Col. Le dieu 
des —, Fontinalis, is, m. Plaut. f 
Fig. Les largeisex larissent la source 
nème de la bienfaisance. Largitio 
fontem ipsum beniguitatis erhauril. 
Cic. Couler de — {en pari. dn stvle), 
Voy. cours {uent.) 5°.[| 2° L'endroit, 
Le Fou où l'eau sort; La sortie de l'eau. 
Caput, pitis, n. {irt. Liv. Pl.-j. Fons, 
onfis, masc. Liv, Plin. = Les suurces 
des fontaines, dn Rhin, Capita fon- 
tium. Hirt. Rheuï. Mel. La suurce 
d'une fontaine. Fontis os (gên. oris), 
n. Pl.-j. Le Rhin, près de sa —, 
Rhenus prope a capite. Mel. Non loin 
des sources du Meandre, laut prucul 
a Mæandri fontibus. Liv. Le Nil, cdluni 
les — sont inconones, MNilus, inrerlis 
fontibus ortus. Plin. [L'eau] s'élève à 
la hauteur de sa sourte, Subit alti- 
tudinem exortfis sui. Plin. Avoir ve 
Drendre sa — dans un lieu, E loce 
ortri (ior, ris, orfus sum, orilurus), 
dép. Cæs. In loco oriri. Plin. PI.-j. 
E Loco profluëre (e, is, Auzi, flurum), 
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n. Css. KE Loco ou In loco nasci (or, 
Œris, natus sum, nasciturus) dép. 
Plin. Rivière qui prend sa — dans Îe 
mont Taurus, Flumen Tauro monte 
defluens (de defluère, o, is, fluri, s. 
sup., n.). Sail. || Fig. Ce qni découle 
de cette source, Ea quæ ab hoc fonte 
profiuunt. Varr. [Cette] fortune ne 
vient pas d'une — impure, Res fami- 
liaris nullo turpi quæestu parla est. 
Cic. Telle est la — de ces sommes 
extraordinaires, fine ille extraordi- 
nariæ pecuniæ redundarunt (de re- 
dundare, n. — decouler aboudam- 
ment}. Cic. Pays qui est une — abon- 
dante de science, Locus doctrinz fer- 
tilissimus. V.-Maz. Ouvrir les sources 
de la philosophie, Philosophiz fontes 
aperire. Cic. Puiser ces (connaissan- 
ces) aux — imêmes, Ea a fontibus 
haurire. Cic. || 3° Fig. Le principe, la 
cause, l'origine de aq. ch. Fons, ontis, 
masc. (— eract. source). Cic. Origo, 
ginis, f. (— origine). Cic. Principium 
ou Initium, ii, n. (= principe, com- 
mencement}. Cic. Causa, æ, f. (— 
eausel Cic. Alateria, f. (= matière). 
Cic. Semen, minis, n. (= semence). 
Cic. Stirps, pis, [. (= souchej. Cic. 
Mater, tris, f, ou Parens, entis, f. 
— mère) Cic. : Source et principe 
u mouvement, Fons el principrum 
movendi. Cic. Conduire les honimes 
à la — de la lumière, Homines illo 
perduc®re, unde lucet. Sen. La — du 
droit, do devoir, Fons Juris. Cic. of- 
ficii. Cic. L'bonnéle, — du devoir, 
Honesium, ex quo aplum est officium. 
Cic. — de gloire, Materia gloriæ. Cic. 
— de l'éloquence, Eloquentiæ origo. 
Cic. Les suurces de l'ancienne élo- 
quence, [nitia cu Semina veleris elo- 
quentis. Tac. Source de crimes, AMa- 
teria scelerum. Just. L'intempérance, 
— de tous les désordres, Intempe- 
ranfia omnium perturbalionum mater. 
Cic. — de maux, Semen malorum. 
Cic. Voilà la — des maux, Istinc mala 
emanant. Cic. Ces chuses sont la — 
de grands malheurs pour la républi- 
que, Hzc magnorum reipublicæ malo- 
rum causa sunt. Cic. Le luxe, — de 
la cupidité, Afater avariliz, lururies. 
Cic. La victoire serait one — de lar- 
mes, Victoria luctu redundaret. Cic. 
Être one — d'erreurs, Errores parëre 
(to, ts, peperi, parlum, parilurus). 
Plin. La sobriété est la principale — 
de la santé, Frugalitas bonan valetu- 
dinem maxime præslai (de præsiare, 
0, stili, sfitum, staturus). Quint. Voy. 
1 causer. Les fautes ont leur —, 
prennent leur — dans es vices, Pec- 
cata ex viliis manant. Cic. L'hon- 
nûte, qui a sa — dans les vertus, 
Honestum, quod ex viriutibus exori- 
tur (de exoriri, ior, ris, ortus sum, 
dép.}. Cic. Tout a sa — dans la na- 
ture des closes, Omnia er naturü re- 
rum fluunt (de fluëre, o, fluri, flurum, 
0.). Quint. Les motifs de nos actions 
rennent leur —, ont leur — ou dans 
e plaisir ou dans la douleur, Rerum 
ge rendarum initia aut a voluplate aut 
« dolore proficiscuntur (de proficisct, 


SOURD 


or, Eris, fectus sum, dép). Cic. La 
voix, qui a sa — daus l’âme, Vox, 
principtum a menle ducens (de ducére, 
o, is, duri, ductum), Cic. Tout cela 
émane de la même —, Omnia ex eo- 
dem fonte flurerunt. Cic. L'honnète 
découle, dérive de quatre suurces, 
Honestas manat a partibus quatuor. 
Cic. Voy. DÉCOULER 2°, DénIvEn 
(Reut.) 3°. Remonter à la source du 
roit, Juris ortum a fonte repelère. 
Cic. || 6e Fig. Auteur (d'une nouvelle). 
Aucior, oris, m. Cic. : Tenir qq. cb. 
de source cerlaine, de bonne —, Com- 
perisse aliquid certis auctoribus. Cic. 
auctore certo. Suet. Bonnes nouvelles, 
wais dont la — n'est pas très süre, 
Doni nuntii, non optimis (amen aucto- 
ribus. Cic. Un témoignage dont ia — 
esl encore à trouver, Testimonium 
cujus anuctor invenius est nemo. Cic. 
Le bruit se répandait, sans qu'on 
en connût [a —, Fama nunlia- 
bat, auctor erat nemo. Cic. Bruit ré- 
pandu sans qu'on ea conuaisse la —, 
Fabula sine auciore sparsa. Sen. S'il 
se repand quelque bruit dont ou 
ignore la —, Si quid manabit sine 
capite (de caput, n.). Cic. || 6° Texte 
original. Voy. ORtGINAL (suhst.) 4°. 
SOURCIER. s. m. Celui qui s'oc- 
cupe de decouvrir des sources. Aqua- 
rum indugalor (oris), m. Col. 
SOURCIL, s. m. Le poil qui est en 
forme d'arc au bas du front. Superci- 
lium, ti, n. Cic. : Hausser les sourcils, 
Supercilia allevare. Quint. Baisser les 
—, Supercilia demiti®re. Quint. Fron- 
cer les —, Voy. FRONCER 4°. 
8OURCILLER, v. n. Remuer Îles 
sourcils en Signe d'émotion, paraitre 
emu. Vulium mutare. Cic, = Sans sour- 
ciller, *Immoto vultu. D'apr. Tac. 
(Ann., 11, 29). Voy. INTRÉPIDEMENT 
19, FRNIDEMENT 2e, 
SOURCILLEUX, SUSE, adj. 1° Hau- 
taln. Voy. ce m. || 2° Triste, chagrin : 
Frontsourcillenx Fronsadductu.Quint. 
13° Fig.Haut,oteve. Voy.maurT(adj.)10. 
SoUnb, ounps, adj. 1° Prive de la 
faculite d'entendre. Surdus, a, ur. Cac. 
Aurtbus captus (a, um). Cic. =: Un peu 
sourd, Surdaster, tra, trum. Cic. Ren- 
dre —, Auditum obtund®re (0, is, tudi. 
tusum). Plin. Rendre qqn —, Aliquem 
ersurdare. Plin. Voy. ASSOORDIR Âe. 
Devenir —, Obsurdescère, 0, ts, dui, 
s. Sup., n. Cic. Êlre complètement 
—, Senusu audiendi carëre (e0, es, rui, 
riturus), n. Cic. Voy. DUR 4°, ORKILLE 
3°, || Subst. Un sourd, Surdus, i, m. 
Cic. Une sourde, * Surda, æ, f. D'apr. 
Cie. ]| 2° Fig. Qui fait semblant de ne 
pas entendre, qui refuse d'entendre. 
Surdus, a, um. Ter. Liv. : La multi- 
lude reslail sourde à toutes ces pa- 
roles. Surdæ ad hAæc omnia aures mul- 
titudinis erant. Liv. Oreilles sourdes 
aux paroles de qqn, Aures ad voces 
alicujus clausæ (— fermees). Cic. 
Sourd aux conseils, Surdus suadenti. 
Sen. Nous sommes sourds aux avis 
qne la nature nous donne, Ea, quæ 
nalurä monemur, non audimus (de au- 
dire, io, is, tué et ii, itum). Cic. Dieu 
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sourd anx vœux, Deus votis surdus. 
Sen.-rh. Être — aux prières, Preces 
aversari, dép. Liv. fastidire (io, is, 
iui et it, itum). Liv. Voy. Pnrëng 2, 
Être — à la pilié, Misericordiä non 
canmoveri (eor, éris, mous sum), pass, 
Cic. — à la vérité, Surdus veritatis, 
Col. Je suis —, Non audio, Ter. De- 
venir —, Obsurdescère (vay. À0), n. 
Cic. || Subst, Parier à on sourd, à 
des sourds, Surdo fabellam narrare. 
Ter. Surdo cantare. Ter. Surdis ca- 
nêre. Virg. [Ces paroles) ne furent 
as dites à des —, Haud surdis auri- 
us dicta sunt. Liv. || 3° Peu reten- 
tissant. Surdus, a, um. Varr. Vitr, 
Quint. : Produire un son sourd, Sur- 
dum quiddam efficrre. Quint. Rendre 
le son —, Sonum infuscare. Plin. Voix 
sourde, Vox fusca. Cic. Quint. surda. 
Quint. obscuru. Quint. obtusa. Quint, 
Voix un peu —, Vox subsurda. Quint. 
Rendre la voir —, Vocem obscurare. 
Quint. Coup sourd (= qui ne fail pas 
de bruit), fctus surdus. Plin. Lien —, 
Locus surdus. Vitr. || Fig. Il courait 
ane rumeur sourde, Occnitus rumor 
incedebat. Tac. || &° Fig. Qui n'est pas 
aigu (en parl. d'une douleur) : Duuleur 
sourde, Cæcus dolor. Plin. || 6° Fig. 
Qui manque d'eclat (en pari. d'une cou- 
leur) : Couleur sourde, Color surdus. 
Plin, [| 6° Fig. En æ. part. Cache, se- 
oret. Tacitus, a, um. Cic. Occultus. 
Crc. = Sourdes menées, Voy. MEx&e. 
Haine sourde, Odium (lacitum. Cie. 
compressum. Cic. Voy. saCRET(adj.) 20. 
SOURDAUD, aune, S. m. f. Celul, 
Celle qui n'entend qu'avec peine. Sur- 
daster, tra(ad].). Cic. 
SOURDEMENT, adv. 1° D'une ma- 
niôre peurctentissante. Rauco murmure, 
Virg. || 2° D'une manière secrete et 
caches. Occulte. Cic. Ubscure. Cic. 3 
Mal qui se glisse sourdement, Obscure 
serpens malum. Cie. 
SOURDINE, 5. f. : À la sourdine 
(loc. adv.), C. sacnèTeuenT 2°. 
SOURD-MUBT, SOUNDB-MUETTE, 8. 
m. f. Celui, Celle à qui manquent l'ouie 
et la parole. Surdus idemque murws, 
gén. surdi ejusdenique muti, mase 
Plin. * Surda eademque muta, gèn.sur- 
dæ ejusdemque mutæ, fém. D'apr. Plin. 
SOURDRE, v. n. 4° Sortir de terre 
(on pari. de l'eau). Scaturire, io, is, roi, 
8. Sup., n. Pall. Emicare, 0, as, cui, 
catum, n. Liv. Plin. Voy. JAILUIR 40. |] 
20 Fig. Sortir, résulter. Voy. RÉSULTER. 
SOURIANT, ANTE, ad}. Qui sourit 
Subridens, gén. entis. Varr. Virg. 
SOURICEAU, s. m. Le petit d'uns 
souris. Muscuius, 5, m. Cic. 
SOURICIÈRE, s. {. 1° Instrument 
pour prondre des souris. Muscipula, æ, 
f. Sen. Muscipulum, i, n. Lucil, PA. 
12° Fig. Piege. Voy. ce m. 2°. 
8SOURIRE, v. n. 1° Rire sans écla- 
ter. Snbridère, eo, es, risi, risum, n. 
Cic. Leniter arridére. Cic. =: Sourire 
à qqu, Alicui subridère. Varr. arni- 
dère. Ter. Liv. Je vois ce qui t'a fait 
—, de quoi tu as souri, Video quid 
arriseris, Cic. Faire sourire de soi 
(— être légèrement moqué), 4rri- 
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deri, pass. Cic. Risus facère. Cic. Voy. 
naine (verbe) 9°. || 2° Fig. Être favo- 
rablo 4. Arridëre (voy. 1°), n. (dal.). 
Petr.-poet. = La forlune nous sourit, 
Forluna nos adjuvat (de adjuvare, o, 
Jjuvi, jutum). Quint. La fortune m'a 
aouri,a — 4 mes vœux, Fortuna mihi 
affulsit (de affulgère, eo, es, 8. sup., 
ne.) Liv. (meo) vota subscripsit (de 
subseribFre, 0, is, scriplum, n. (dal.). 
Col. La fortane sourit à ses entre- 
prises. Ejus cœptis foriuna blanditur 
de blandiri, ior, iris, 1fus sum, dép. 
dat.). Tac. || 3° Fig. Plaire. Arridère 
voy. 1°), 0. (dal.). Cic. PI.-j. Ridère, 
5. (dal.). Hor. : Cela {= te mol)] m'a- 
vait beaucoup sauri, {llud valde mihi 
arriserat. Cic. Si le prix lui sounit, 
81 (ei) arriserit pretium. Pl.-. 
Sounene, subat. m. Action de su: 
rire. Aisus, üs, m. Cic. =: Faire un 
sourire, C. sounine (verbe) 1°. 
1.sounis,s.m.C.sounine(subst.). 
2. souris, s. f. Sorte de petit qua- 
drupède. Surex, ricis, masc. Col. : De 
souris, Soricinus, a, um. Plaut. 
SOURNOIS, o1sE, adj. C. DISSIMULÉ. 
SOURNOISEMENT, adv. Avec dis- 
simulation. VOy. DISSIMULATION. 
sous, prep. Elle marque : 4e La 
situation d’une ch. à l'egard d'une autre 
ui est par dessus. Sans mouv. vers. 
ub et tabl. Cic. : Hab'ter sous terre, 
Habitare sub terrë. Cic. Trouvé — 
les grands bois, Sub altis siluis in- 
ventus. Ou. || Avec mouv. vers : Sub 
el l'acc. Cic. : La lune s'est placée 
sous le disque du soleil, Luna sub 
orbem solis se subjecit. Cic. || Expres- 
sions diverses : Faire mourir sous le 
bâton, Voy. nAron 3°. Fig. Être sous 
les pieds, Mellre — ses pieds, Voy. 
rien 9°. Tomber — le sens, — les 
sens, Voy. 5Enx 1°. || 2° La situation 
d'une ch. à l'egard d'une autre qui est 
lus olevée. Saus moutv. vers : Sub et 
‘abl. Cæs. Cic. Apud et l'acc. Cæs. 
Sall. Adetl'acc. Cæs. : Camper sous 
a palissade, Tendre sub vallo. xs. 
tre rampé — les remparts, Castra 
habëre prope muros. Cic. Le camp — 
Bagrade, Castra ad Bagradam. Cæs. 
Quand ces chuses se passaient — 
Dyrrhachium, Cum hæc apud Lyrrha- 
chium gererentur. Cæs || Avec monv. 
vers : Sub et l'acc. Liv. Cic. Ad et 
l'acc. Cæs. Transporter la guerre sous 
les marailles de forme, Bellum sub 
Romana mœnia transferre. Liv. Se 
rendre — Lérida, Proficisci ad Iler- 
dam. Cæs. || Expressions diverses 
(pr. et fig.) : Sous les yeux, Voy. 
œiz 400, — a main. Voy. main 11°. 
— le drapeau, — les drapeaux, Voy. 
anapgau 59, || 9° La situation de 0e 
qui est couvert, envoloppe, cache. Saus 
mouv. vers : Sub et1abl. Plaut. Cic. 
: Avoir sons ses vêtements, Uabère 
sub vestimentis. Plaut. Cacher — son 
vêtement, Voy. cactren i°. || Avec 
mouv. vers : Sub et l'acc. Plaut. Cic. 
= latroduire sous les vêtements, De- 
ferre sub vestinenta. Plaut. || Expres- 
sious diverses (pr. et fig.) : Sous 
l'habit de, C. En costume de. — cape, 
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Voy. care 1°. — les armes, Voy.|— ce point de vue, Voy. poixr 10e. 


ARME 19, — le masque de, l'extérieur 
de, les dehors de, l'apparence de, la 
figure humaine, Voy. masqun 3° 
eatTénteUn (subsl.) 4°, brHons (sobst.} 
49, APPARENCE 39, FIGURE 1°, La guerre 
est cachée — le nom de paix, Sub 
nomine pacts bellum latet. Cic. Il n'y 
a pas d'autre idee — ce mot, Non 
alia sub hoc verbo subjecta nolio est. 
Cic. — le prélexte de, couleur de, 
ambre de, ombre que, Voy. 2 Pné- 
TETE, COULEUR 14e, 1 ounne (fin). — 
uo aspect, un jour..., Voy. AsrecT 3° 
el 40, soon 5e. || 4° La situation de ce 
qui est enfermé, scelle. Sins mou. 
vers : Sub et l'abl. Varr. Avec mouv. 
vers : Sub et l'acc. Cic. : Être sous 
clef, Voy. cuer Îe, Être, Mettre — les 
verrous (= en prison), Voy. PRISON 
30. — les scellée, Voy. sceuLé(subst.). 
| Fig. Dire qq. ch. sous le secret, — 
e sceau du secret, VOy. SCRAU, SECRET 
50, |! 6° Fig. La dependance, la subor- 
dination. Sans mouv. vers : Sub et 
l'abl. Cic. Avec monv. vers : Sub et 
l'acc. Cic. = Être, Mettre sous l'aulo- 
rité, la domination, la dépendance, 
la protection, la direction, les ordres 
de qqn, Voy. avronrré de el 2°, no- 
MINATION, DÉPENDANCE ©, PROTECTION 
40, DunecTION 1°, onorm 49°. Être 
— la main de qqn, Vox: Man 110. 
Il avait été tribuu — Classicus (= 
dans l'armée de Classiens), Tribunus 
sub Classico fuerat. Pl.-j. Qui a étudié 
— Annbal, Sub Hannibale magistro 
edoctus. Liv. — la férule, Voy. ré- 
noce 30. — la loi, Voy. Lor 5°. Cela 
ne tomhe pas — le coup de la loi, 
Voy. coup de, — l'influence de cette 
crainte, Sub hoc metu. Col. Ces visions 
renneot forme — l'influence du vin, 
la visa informantur per vinum. Cic. 
Voy-inrLuence 2e.Nallre — uneétoile, 
Voy. éroiue 20. || 8° L'époque precise. 
Sub et l'abl. Sen. Plin. Suet. : Suus 
le divin Augusle, Sub divo Augusto. 
Sen. Plin. — Romailus, — Tihère, 
Voy. RÈGNE 4°. — le règne de, Voy. 


néons 19,20, 3°. — le cunsulat de, 
Voy. consuLaT 20. || 7° L'epoque à 
proximalive : Sous pen, — peu de 


leunps, Mor. Ter. Cic. Voy. mBENTÔT. 
— trois jours, Post tres dies. Cic. Voy. 
pans 7°. || 8° Fig. Qqf. il signille 
Aveo =: Deux livres circulaient sous 
mon nom, Sub romine meo duo libri 
ferebantur. Quint. [Ces écrits) cireu- 
ent — le faux nom de Déinocrite, 
Sub nomine Democriti falso (adv.) pro- 
duntur, Col. || 9° Fig. Qaf. Au moyen 
de, par. Sub et l'abl. Cic. Abl. sans 
rép. Cic.zFaire périr sous les coups, 
Foy. cour 4°. Affirmer — serment, 
Voy. AFPIRMER, JURER Â°. Passer — 
silence, Voy. siLENcE. — condition, 
— la candilion que, Vay. coxmTion 
8e. || 400 Fig. Quf. Aveo menace de. 
Sub et l'abl. Sue. : Sous peine de 
la vie, Sub pœnä mortis. Suet. 
peine d'étre réduit en esclavage, 
Sub pæna servitutis. Suet. || 119 Fig. 
Relativement à : Sous ce rapport, — 
le rapport de, Voy. napronr 16°. 


Sous main, loc. adv. En cachette. 
Clam. (ic. Voy. En caruerre. 

SOUS-CHEP, s. m. Chef en second. 
Promagister, tri, ro. Insc. 

SOUSCHIPTEUR, s. m. Celul qui 
souscrit : Être souscripteur, C. sous- 
caink (neut.) 29, 

SOUSCRIPTION, 8. f. 4° Signature, 
etc., qu'on met au dessous d'un acte 
otc. Subscripho, on1s.[. Suet. Dig. Î 
2° Engagement de fournir une certaine 
somme; somme fournie. Collativ, onu, 
f. Liv. Suet. Voy. conisanion. 

SOUSCRIRE, v. acl. Écrire s08 . 
nom au bas d'un acte pour l'approuver. 
Subscribëre, 0, is, scripsr, scrintum, 
neul. (dat.) et qqf. act. Dig. : Sous- 
crire des comptes, fationibus el Ra- 
tiones subscribëre, Dig. — dix obli- 
gations à l'ordre de Nérius, Scribère 
decem tabulas a N'erio. Hor. 

Souscnine. v. neut. 1° Adhèrer 4, 
approuver. SubscribFre, 0, is, scripsi, 
scriplum, 0. (dat.). Liv. Pl.-j, Assen- 
tiri, ior, iris, sensus sin, dép. (dal.), 
Cic. Probare on Comprobare, acl. Cic. 
: Souscrire an discours, anx actusa- 
tions de qqn, Alicujus orationi, ac- 
cusationtbus subseribére. Liv. J'y 
souseris, Assentior. Cic. Per me licet. 
Cic. Voy. ADHÉRER 3°, apuésion 2e, 
CONSENTIR À, APPRODVER 20. || de 
Fournir vu S'engager à fournir une 
cotisation, une certaine somme : Sous 
crire pour une sumune (= la donner), 
Pecuniam conferre{fero, fers.tul:,colla- 
tum).Cic.Just.(=1a promettre), Pecu- 
niam se collaturum profiter: (er, éris, 
fessus sum), dép. Voy. Se coTisEn. 

SOUS-CUTANE, 8, adj. Qui est 
sous la peau. {ntercus, gén. cutis. Cic. 
Subtercutaneus, a, um. Veg. 

SOUS-DIACONAT, 8. m. Le trol- 
sième desordressacres. Subdiaconatus, 
us, m. Greg. 

SOUS-DIACRE, s. m. Celui qui est 
promu au sous-diaconat. Subdiaconus, 
1, m. C.-Jrsi. 

SOUS-DIVISER, v. act. C. sur 
VISEN. 

SOUS-ENTENDRE, v, act. to Ne 
pas exprimer dans le discours une oh. 
quon a dans la pensee = Suus-enten- 

re une ch., em intclligendum relin- 
quêre (o, is, liqui, lictum). Quint. On 
n'est pas certain de ce qu'elle sous- 
entend, Incertum est, quid faceat (de 
tacère, eo, es, oui, citum), Quint. Dans 
la coanterture de la phrase, notre esprit 
supplée ce qui est sous-enteodu, {d in 
conteriu sermonis, quod facetur, accipi- 
mus. Quint. Conditiun snus-entendne, 
Tacita coxlitio. Dig. 11 est sous-eaten- 
du dans la lui que l'on a le drail..., Ta- 
cite lex dat potestatem. Cic. | 2° T. de 
graminaire. Ne pas oxprimer un mot qui 
peut être aisement suppleo. Snbaudrre, 
to. is, vi el ti, itum, act. Don. Serv. 
Ulp. =: [Dans celte phrase : Stupère 
gaudio Græcus], cœpit est sous-en- 
tendu, Simul auditur cœpit. Quint. 
Jubeo étant —, Subaudito Jubeo. Ulp. 

SOUS-ENTENDU, 08, part. passé 
de SOUS-ENTENDAE, VOY. Ce v. 


50 


1570 SOUST 


Soua-anrannu, s. m. C. le suiv. 
SOUS-ENTENTE, 8. f. Ce qui ost 
sous-entendu arlificieusement par celui 
ui parle. * Exceplio (onis) animo inst- 
dise concepla (æ), f. (Sm.). Voy. 
RESTRICTION, RÉSAAVE 59, 
SOUS-LIEUTENANT, 8. m. Off 
cier du grade inferieur au lieutenant. 
* Subcenturio (on1s) secundus (1), m. 
D'apr. Liv. (vin, 8). | 
SOUS-MAÏÎTRE. 5. m. Celui qui 
suppiee le maitre (d'ecole, etc.). Hypo- 
didascalus, 1, mr. Cic. | | 
SOUS-MARIN, mme, adj. Qui est 
sous les flots de la mer. ° Mari submersus 
(a, um). D'apr. Cic. (N. D., u, 39). 
SOUS-OFFICIER, s. m. Celui qui 
est du grade immediatement inferieur à 
l'officier. Optio, onis, m. Varr. 
SOUS-ORDRE, s. m. 1° Situation 
d'un subordonne : Qui est en sous- 
ordre, C. SUBALTERNS. |] 2° Subor- 
donne. Voy. ce ni. 
SOUS-PRÉFET,s. m.Fonctionnaire 
qui est sous la direction immediate du 
prefet. Subpræfectus, i, m. lusc. 
SOUSSIGYNE. fr, adj. Dont la signa- 
ture est ci-dessous. Je suusstgne.…., 
“Ego, qui nomen meum infra scrpsi. 
SOUS-SOL. s. m. 4° Couche du sol 
au-dessous de la tarre vegetale. Inferins 
{oris) sotum (1), n. Cut. || 3° Partie 
d'une maison au-dessous du rez-de- 
chaussee. Ilypogeum, 1, 0. Vitr. 
SOUSTRACTION, 8. f. 1° Action 
de soustraire, d'ôter. Detractio, onts, 
f. Cic. : La soustraction d'une coupe, 
Poculi intercepho. f. Cic. || 2° Sorte 
d'operation d'arithmetique. Deductio, 
onis, [. Cic. : Vérifier par uve sous- 
traction, Vidére deducendo. Ciç. 
SOUSTRAIRE, v. act. {° Üter ga 
ch. à qqn par adresse ou par fraude. 
Sibtrah re, 0, is, trari, tractum, act. 
Plaut. Cic. Surripére, io. is, pui, rep- 
tum, act. Cic. Intercip”re, \o, is, cept, 
ceptum, act. Liv. Pl.-y. Suet. : Saus- 
traire à qqun son pécule, Alicui pecu- 
lium subtrah?re. Plaut. — les vases 
d'une chapelle, Vasa ex sacro surri- 
pre Cic. frauduleusement un 
ivre, Librum fraude intercipre. Suet. 
Voy. pénoern 1°. || Soustraire les 
aliments à an athièle, aux chevaux, 
Cibum athleiæ subilucère (e, is, duri, 
ductum). Cic. equis subtrahëre. Cic. 
ap. Non. l Soustraire qqn de l'obérs- 
sance, à l'obéissance du roi (= l'ex- 
citer à la révolte}, Voy. névourTen {°, 
révouTe. || 2° Prôserver de. Subtra- 
hfre (voy. 4°), act. Liv. Abstrahère, 
act. Liv. Eripëre (voy. 4°), act. Cic. : 
Soustraire qqn au danger, à la mort, 
Aliquem eripêre ex penculo. Cæs. a 
morte. Cic. — une ville 4 la ruine, 
Urbem ab interitu retrahëre. Nep. — 
aux regards, Ex oculis abstrahëre. 
Liv. — qqn à ces misères, à lacruauté, 
Vindicare aliquem ab sis museriis. Cic. 
a crudelitate. Liv. Voy. Dénosen 3e, 
ARRACHER 70. || 8° Retrancher un nom- 
bre d'un autre. (fem de re) dedueëre 
(voy. 1°). Cic. 
Se soustaains, v. réf. $’affranchir 
de, se delivrer do, se dérober à 8e sub- 
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trahËre (o, is, (razi, (ractum). Liv. 
Col. Se subducëre (0, is, duzxi, duc- 
tum). Ter. Se eripere (io, is, pui, rep- 
tum), Cic. Se exsolvëre (o, is, solvi, 
sulutum). Cic. Se expedire (io, is, int 
elit, îftum). Cic. Se liberare. Cic. Se 
vindicare. Cic, : Se soustraire du 
joug, au joug, Jugo (à l'abl.) se eruëre 
o, 18, ui, ulum). Liv. Se — à une 
aligue, Labori se subtrahëre. Col. 
Se — à un embarras, Curë se erpe- 
dire, Ter. Se — à une inquiétude, 
Sollicitudine se exsoluëre. Pl.-3. Se — 
aux misères, à celle misère, Se eri- 
hêre ex miseriis. Cic. ab illà miseriä. 
Cic. Se — au danger, Periculum effu- 
gêre (io, is, fugi, fugitum). Cic. Nep. 
Se — au service militaire, Mailitiam 
sublerfugére (s. sup.). Cic. Se — à 
une charge, Afunus defugèëre (8. sunp.). 
Cie. Voy. S'AFFRANCHIR 39, ÉCHAPPER 
&o. Se — aux regards, Voy. Se Dé- 
AODER 10. 
SOUTANE, 5. f. Habit ecclésiastique. 
Tunica, æ, f. (Eccl.). 
SOUTRNADLE, adj. 4° Qui peut 
se soutenir par de bonnes raisons. Pro- 
babilis. en. [., e, n. Cic. || 2° Suppor- 
table. Tolerabilis, ©. f., e, n. Cic. || 
30 Tenable. Voy. ce m. 
SOUTÈVEMENT, 8. 0. C. APPUt de. 
SOUTENIR, v. act. 19 Porter, sup- 
porter, servir d'appui. Sustinère, e0, 
es, nui, fentum, ex. Cæs. Ferre, fero, 
fers, tuli, latum, act, Cic. =: Soutenir 
nn fardeau, Onus suslinére. Plaut. 
Avoir de la petne à — ses armes, 
Arma male sustinére. Liv. Des co- 
lonnes sontiennent les portiques, Co- 
lumnæ porticus sustinent. Cic. La 
voûte qui soutient le pont, Fornir quo 
purs suslinetur. À.-b.-A!. Un marbre 
laoc — deox coupes, Lapis albus 
ocula duo sustinet. Hor. L'air — 
es oiseaux dans leur vol, Aer susfinel 
volatus avium. Cic. L'eau du lac — 
les corps de tout poids. Lacus omnia 
ondera sustinet. Plin. |] Fig. Souteuir 
e poids, le faix de si grandes af- 
faires, Tanta negotia suslinére. [or. 
11 2° Empécher de tomber, appuyer. Sus- 
linère (voy. 40), act. Plin. Sustentare, 
act. Plin. : Soutenir le corps, Corpus 
sustentare. Plin. Souttens-moi la tête, 
Contine caput. Plaut. Soutenir qqn 
qui tombe, Aliquem labentem excipère 
(io, ts, cepi, ceptum). Cic. — uno 
voûte au moyen d'étais, Fornicem {ra- 
bibus fulcire (io, is, fulsi, fultum). 
Plin. — la vigne avec des échulas, 
Vitem sudibus adminiculare. Plin. || 
Fig. Soutenir la république sor Île 
penchant de sa ruine, Rempublicam 
prope cadentem fulcire. Cic. — un ami 
quai conrt à sa perte, Amicurm laben- 
tem sustinère. Cic. L'État soutenu par 
ntes efforts, Respublica meis laboribus 
suslentata. Cic. Soutenir la dignité et 
l'honneur de la cité, Crvitatis dignita- 
tem et decus suslinère.Cie, —l'interét,la 
cause de la republique, Publicam cau- 
sam sustinère. Cic. I 3e Appuyer une 
troupe pour la secourir au besoin. Ful- 
cire (voy. 2°), act. Liv. : Armée so0- 
tenue par des réserves, Acies fulia 


SOUTE 


subsidiis. Liv. || €° Socourir (ue 
troupe). Subuenire, fo, is, veni, ven. 
tum, 0. (dat.). Cæs. Voy. secounin {e, 
1 5° Donner les moyens de subsister. 
ushnére (voy. 1°), act. Cic. Susten- 
tare, act. Ter. : Soutenir ses voisins 
de ses ressources, Vicinos facultati- 
bus suis sublevare. Cic. Voy. exNTRe- 
TENIN 9%, ASSISTEN 5°, ARCOURIR 929. 
1 6° Fig. Empécher de baisser, de fai- 
biir. Sustentare, act. Cic. = Soutenir 
la santé, Valetudinem sustentars. Cic. 
— les forces, Vires alfre (0, is, lui, 
alituta et allnm). Cie. — l'audace, 
Alère audaeiam. Cic. L'attention de 
l'auditoire est soutenue par la conti- 
auilé, Audientis intenfio confinuatione 
servalur, Pl.-j. | 7° Prolonger (la 
son). Voy. PaoLonaer 2e, || 80 Fi 
Subvenir à (une depense) : Soutenw 
une dépense. Sumjium sustinêre (voy, 
1e). Cic. lolerare. Cic. || S° Se con- 
duire d'une manière convenable 4. Sus- 
finére (vuy. 19), act. Cic. : Soutenir 
l'opinion que lu as donnée de toi, 
Muam opinionem fui concitasti, hanc 
sustinére ac fuert (eor, éris, fuilus 
sum). dép. Cic. — sa dignité, Digni- 
tatem tueri. Cic. servare. Cic. — son 
ancienne valeor, Pristinam virtutem 
relinêre. Cæs. Ta verlu soutient l'upi- 
uton qu'en ont les hommes, Virtus 
tua opinioni hominum respondet (de 
respondère, eo, syondi, sponsum, 0.) 
Cic. Ne pas soulentr sa renummée, 
Voy. DewenTin 20. || 100 Fig. Se 
conduire d'une manière conforme à : 
Souteutr son caracière, Sibr constare 
(o, as, stiti, staturus), n. Cic. || 11e 
Donner de la force physique : Sontenir 
le corps par la nourriture, Corpus 
cibo firmare. Liv. Voy. FORTIFIER Îe, 
so TexTEn. || 12° Fig. Donner desfortes 
morales. Sustentare, act. Cic. Firnare, 
act. Cic. Confirmare, act. Cic. Rele- 
vare, act. Cic. Recreare, act. Cie. : Suue 
tenir qqu par ses bons offices, Suis 
officuis aliquem sustentare. Cic. Une 
seule cunsulalion me soutient, Me uns 
cousolatio sustinet. Cie. Sautenur le 
conrage de qqn, Animum alicupus el 
sunpl. Aliquem confirmare. Cie. Voy. 
ENCOUNAOER 10. |] 13° Fig. Favoriser, 
Appuyer qqn de son credit, de sa recom- 
mandation. Sustinère (voy. iv), act. 
Cic. Sustentare, act. Cic. Fulcire (voy. 
20), act Cic. = Suulenir qqn de soa 
crédit, Aliquem fide suslinére. Cie. 
sustentare. Cic. Voy. rAvOuISER Îe, 
APPUYER 9e, || 16° Fig. Prendre Île 
parti de qqn = Souteair qqn, Alicuus 
purtes fenère (eo, es, nui, fentum). Cic. 
— le sénat et les honnètles gens con- 
tre les mauvais citoyens, Conira per- 
ditos cives à senaiu ef a bonorum causd 
stare (0, as, steli, stalurus), n. Cic. 
Voy. PanrTI 40. {| 16e Fig. Defendre, ap- 
puyer (une opinion, une doctrine, etc.). 
Defendre,o,1s, fendr, fensum,act. Cic. 
Tueri (voy. 9°), dep. (acc.) Cic. : Soue 
tenir son opinion avec trop de chaleur, 
Pervicacius tueri sententiam. Curi. — 
le pour etle contre, Voy. pour (<ubst.}. 
— une cause, on procès, Causam dé- 
fondre. Cic. tueri. Cic. Voy. cateB Re. 
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— le parti, la querelle de qqn, Causam 
alicujus suscipère (1o, is, cepi, ceptum). 
Cic.— son droil, Jus suum ersequi (or, 
Eris, seculus sum), dep. Cæs. persequi, 
dep. Cie. — le mensange conire la vé- 
rité, À mendacio contra verilutem stare 
(rue 44e), 0. Cic. 1] 18° Fig. Persister 
ans, pousser jusqu'au boul : Suutenir 
son dire, {n itsdem dactis perstare (0, 
as, stuli, sfatum), n. FL — la ga- 
geure (— poursuivre jusqu'an boul 
ce qu'on a commencé), Vuy. nouT ée. 
— un rôle important, Gravissimam 
personäm sustinèére (voy. 1°). Cic. || 
170 Fig. Affirmer, assurer qu'une ch. 
ost vraie. À ffirmare, act. Cic. = Il sou- 
tient avoir eté, qu'il a été trompé, 
Asseverat se esse destitutum. Cic. Voy. 
AFPINMER, ASSUUER 40, !| 18° Pig. Ne 
pas ceder à l'effort, au choc (des ane 
estst#re, 0,15, sEult, S. Sup., n. (dati. 
Cic. z Constrmt pour soutenir tous 
les chocs, Fuctus ad quamuis vim per- 
ferendam (de perferre, fero. fers, tu, 
latura). Cæs. Voy. nésisTEn 10. || 199 
Fig. Opposer la force 4 la force. Susti- 
nére (vuy. 19), act. Czæs. Sustentare, 
act. Cæs. Nesistëre(voy. 18°), n. (da. 1. 
Cie. =: Soutemr le choc de l'ennemi, 
Hostis 1mpetum sustinère Czæs. — le 
siège jusqu'à la nuit, Oppugnationem 
ad noctem sustinère. (æs. Guerre sau- 
tenue avec bonheur, Bellum sustenta- 
tum feliciter. Vell. Voy. nÉsISTEn 20. 
1120° Fig. No pas se laisser flechur par 
= Soutenir les larmes el les prières, 
Lacrinus et preabus resistére (voy. 
180), Cic. 1] 21° Fig. N'être pas incom- 
mode, n'être pas detruit par qq ch. : 
Soutenir la fatigue, Laôorem sustinère 
[roy to). Cie. — les grandes cha- 
eurs, Æstus folerare. Plin. — le froid, 
Frigors resisire (voy. 189). Plin. Voy. 
RÉSISTER 6e el 7°. Ï 22° Fig. Endurer 
avec lermete. Sustinère(voy. 1°). Cic. 
Sustentare, act. Cic. : Soutemr son 
chagrin, Mzrorent suum suslenlare. 
Cic. — la doiminalian de qqn, Poten- 
tinm alicupus sustinére. Cic. Voy. an- 
DURER 2?. 

Se sootenin, v. 4° Réf. Se tenir 
debout, se tenir droit. Se sustinère (e0, 
es, nui, fenfum). Varr, Siare, o, &s, 
steli, staturus, n. Cic. : Ne pouvoir se 
soulenir, Non posse se susiinére. Varr. 
Liv. Avoir peine à se —, Se — à 
peine, Vix posse se sufferre (fero, fers, 
sustuli, sublatum). Suet. Vir membra 
sustinère, Liv. Se — sur ses jambes, 
In pedes consistëre (0, is, stiti, stitumm), 
a. Sen. Vigne qui se soutient sans 
appui, d'elle-même, Vitis sine admi- 
niculis consistens. Col. |] 29 So retenir 
ou Être porte de manière à ne pas tom- 
ber, à no pas s'enfoncer. Se susiinére 
(voy. 1°). Ov. Liv. : Se soutenir pour 
De pas louber, À laysu se suslinère. 
Liv. Se — à l’aide d'un javelut, Has- 
tili niti (or, ris, nisus où nirus 
sum), dép. Cic. Hastä inniti, dép. 
Liv. Se — (daus l'air) sur des ailes 
transparentes, Perlucentibus alis se 
susiinère. Ov. [Les poissons plats) 
se soulieanent (as l'eau) par leur 
saale largeur, Ipsä latitudine natant 
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(n.). Plin, Les langoustes se — (sur 
l'eau) à la manière des reptiles, Lo- 
custæ replantiun modo fluttant {n.). 
flin. La terre se soutient (dans l’es- 
pace), Terra pendel (de pendëre, eo, 
pependi, 8. sup., n.). Cic. || 8° En 
go des ch. Se tenir droit, ferme. 
tare (voy. fe), n. Plin. Ov. : Épis qui 
se soutiennent, Stanultes arisiæ. Ov. || 
4° Maintenir sa force physique, se sus- 
tenter. Se susfentare. Cic. : Se soute- 
Dir eu prenant des alimeaols, Cibo 
corpus firmare. Liv. Voy. Se «nsTen- 
TER ll Bo Fig. Maintenir sa forcs mo- 
rale. Se susientare. Quint. : Au milieu 
des difficultés, je me suis soutenu 
par mon courage, Per difflculiates 
animo me sustentavi. Quint. Se sou- 
tenir par l'espérance, Animum spe 
suslinére (voy. 1e). Liv. || 60 Fig. 
Maintenir sa puissance, son credit. Stare 
{voy. 0), n. fic. : Se soutenir avec 
bonuenr au barreau, Præclare in fo- 
rensbus causis consistère (voy. {°), D. 
Cic. L'Élat romain s'est soutenu par 
la discipline, Res Romana disciplinä 
stetut. Liv. || 7° Fig. Conserver sa 
santé, sa viguour, sa fralcheur au delà 
du temps ordinaire =: Les vieillards 
peuvent se soutenir par la tempè- 
rance, Potest lemperantia in seneclute 
conservare aliquid pristint roboris. Cic. 
Les légions de César se sont lung- 
temps soutenues, Diu legiones Cæsaris 
viguerunt (de vigére, e0, es, 9. sup., 
n.). Cic. 8° Fig. Avoir un succès qui 
dure. Stare (voy. âe1, n. Ter. [or. : 
[La pièce) s'est soutenue grâce au ta- 
ent de l'auteur, Actoris opera stelit. 
Ter. || Je Fig. Rester le même, egal 
d'un bout à l'autre : Le cours des af- 
faires se soulient, Res æquabiliter sese 
habent (de habére, eo, bui, bitum). 
Sall. Dans toules les circonstances 
celte patience se —, Hæc palientia 
in omai genere se æquabilem præbel. 
Cic. [ Humme] dunt le caractère se 
—, Sibi æqualis. Cic. Discours qui 
se — bien. Constanus et æqualiter in- 
grediens oralho. Cic. Le combal se 
soulinl pendant quelque tenips avec 
le même acharaement, Aliquandiu 
atroxz pugna slelit. Liv. [|] 10° Fig. 
Durer, continuer, se malntenir. Stare 
{voy. 19), 0. Cic. Constare, 0, as, 
siiti, slaturus, n. Liv. Consistère 
(voy. 19), n. Suet. AManëère, eo, es, 
mansi, mansum, D. Cic. : [Murs] dont 
la décuration s'était souteoue pendant 
lant de siècles, Quorum ornatus tot 
sæcula manserat. Cic. La constitution 
de Romulus se soutint fermement, 
Constitutio Romuli firma mansit. Cic. 
Sa sauté ne se — pas, Valetudo eï 
non consfutit. Suet. Tant que [mnn) 
bou sens se soutiendra, Dum constabit 
sanitas. Ph. L'intelligence se suutient 
chez les vierllards, Ingenia manent 
senibus. Cic. Voy. none 40, 2e, 39, 
continuer (neut.)30, Se MAINTENIR 19. 
| 11° Fig. Perséverer : Se soutenir 
ans des sentiments, {fn voluntate 
ermanère (voy. 109), n. Cie. || 12° 

ronu. Fig. Être appuyé defendu (en 
part. d'une opinion, d'une doctrine, eto.). 
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Defendi, or, êris, fensus sum, pass. 
Quint. : Qui peut se soutenir, C. sou- 
TENABLE Î°. f 13° Prou. Fig. Être en- 
dure, supporte. Sustinert, eo, cris, 
lentus sum, pars. Cic. || 16° Recipr. 
Fig. Se prêter mutuellement aide et se- 
cours : Îls se suulenareat l'un Fautre, 
Alius atii subsidium ferebant ide ferre, 
fero, fers, tuli, latum). Cæzs. Voy. 
S'arnen 20, 

SOUTENU, 02, part. passé de s0v- 
Ten, Voy. ce v. {| Adj. 4e Constant, 
persistant. Constans, gên. antis. Cic. 
Liv. Voy. CONSTANT 4e. || 2e Constant, 
qui est toujours le même. Constans, 
gén. antis. Cic. VOoy. CONSTANT 3°, 
éaaL 20, || Se Constamment noble et 
elevè (en pari. du sue). Elatus, a, um. 
Cic. Voy. nosue 30. |} 6° Opiniâtre, 
perséverant. Voy. oPintÂTas. 

SOUTERRAIN, AIN, ad). 1° Qui est 
sous terre, qui vient de dessous terre. 
Subterraneus, a, um. Cic. Col. Sen. || 
2 Fig.Occulte. Occultus, a,um. Cic.Ab- 
ditus. Cic. : Votes soulerratnes (— nie- 
nees suardes, secrètes), Voy. MENÉE. 

SourTennain, 3. m. 1° Liou pratiqué 
sous terre. (En pére) Subterraneum, 
i, 0. Pl.-j. Apul. (Chennn, Galerie 
sous terre) Curniculus, 1, m. (æs. Cic. 
Vay. caLenim 5°, MINE 4e. || 20 Fig. 
Menee sourde, Voy. uxnée. 

SOUTERRAINEMIENT, adv. 41e 
D'une manière souterraine. Sub terrdä. 
Cie. |] 2° D'une maniere occulte. Oe- 
culte. Cic. Voy. SRCNÈTEUENT 20. 

SOUTIEN, 5. m. 1° Supports appul. 
Adminiculum, ?, n. Cic. Firmamen- 
tum, n. Czs. Fultura, æ. f. Col. \Yog. 
aprut 4e. || 2e Fig. Protection, defense, 
appui. Adminiculum, i, 0. Cic. l'ræsi- 
dium, ii, n. Cic. Subsidinm, n. Cic. 
Aurilium, n. Cic. Voy. Appui 20. 

SOUTIRAGE, 8. ©. C. nÉFECATION. 

SOUTIREN, v. 2ct. 1° Transvaser 
une liqueur pour la defequer. (Tire: lun- 
lement) Paulatim subunc/re (o. ts, 
duxi, ductum). act. C.-Aur. (Deféquer) 
Defæcare, act. Col. || 2° Fig. Tirer 
qq. ch. de qqn par adresse, etc. Yoy. 
2SCROQUER ({°. 

SOUVENANCE, s. f. C. SOUVENIR 
(subsL.). 

SOU VENIR, v. 0. impers. Venir à 
la memoire : [1 me souvient de cette 
nuit, de toutes les paroles; Balbus 
dont il ne pent te souveuir; Qu'il 
vous souvienne que ces bommes sont 
à redouter, Voy. Se souvemin 2°. || 
Faire souvenir à qqu de qq. ch, et 
ordin. Faire — qqn de ga ch., Ali- 
quem alicujus rei ou de aliquë re com- 
monère (eo. es, mui, nilumn). Cic. ali- 
cujus rei commonefacŸre (io. is, feci, 
factum). Sail. Aliquem in memoriam 
alicujus rei reducère (0, 13, duri, 
ductum). Pl.-j. Alcujus memoriam de 
aliqud re redintegrare. (rc. Alicur me- 
mortam alcujus ret redintegrare. [.iv. 
L'honneur me fait — de garder ma foi, 
Me pudor commonet ut servem fidem. 
Ter. (Les plus bautes autorités) Le font 
— quetu as eu un père trèscouragenx, 
Te commonent forlissimues {ib1 patrem 
fuisse. Cie. Voy. naprELEn 6° où 8°. 
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Se souvanr, v. réf. 4e Rappoler à 

sa mémoire, se remettre en memoire. 
Reminusci, or, ris, s. parl., ép 
gén. ou scc.), Cic. Afemorid repetñre 
0, is, ivi et fi, itum), act. Cic. Me- 
mortà consequi (or, éris, seculus sum), 
dép. (acc.). Cie. : Souviens-tui de ce 
teurps-là, Temporis illius memoriam 
répele, Cie. — -toi qu'il n'y a rien, 
Reminisc#re nil esse. Lucr. Autant 
que je puis me souvenir, Quantum 
præteruc repelère memorid possum. 
Cic. Voy. RArrELER 9e, || 2° Avoir 
memoire de. Afeminisse, à, isfi, s. sup. 
jee ou acc.). Cic. Commeminisse 
acc.). Plaut. Recordari, dép. (acc. el 
tr. rar. gén.). Cic. : Je me souviens 
de cetle nuil, de toutes les paroles, 
Memini noctis illius. Cic. ommia dicta. 
Cic. Balbus dont lu ne peux te sou- 
venir, Balbus, quem mewminisss non 
otes. Cic. Souvenez-vous que ces 
ommes sunt redoutahies, Mementotr 
hos esse pertimescendus. Cic. Je me 
souviens qu'il m'a répondu, Memim 
illum myh1 respondère [et non respon- 
disse). Cic. Je me — d'avoir preferé 
Démostbène, Recordor anteferre De- 
mosthenem. Cic. Se sonvenaut de ce 
u'il avait dit, Mernor (m. f. 0.) quæ 
ixissel. Cic. Que je me souvienne 
(Ce autant que je puis me souvenir), 
oy. ci-dessus 40. Comme je m'eu 
souviens, Voy. aaPPBcen 100. Ne pas 
se souvenir, Voy. ounuirn. || 3° Garder 
la mémoire (soit d'un bienfait, soit d'une 
injure) : Se souvenir de qq. cb., Rem 
Mmemoriä fenère (eo, es, nui, tentum) 
on relinére ou custodure (10, is, ivt et 
ti, ifum) ou complecti (or, Eris, plerus 
aum), dép. Cic. Altcujus rei memo- 
riam fenère ou cusfodire ou conser- 
vare, Cic. Se — des bienfaits de la 
atrie, Patriæ beneficia meminisse 
vor. 2e). Cic. Le veuple romain se 
souvient des bienfaits et des injures, 
Populus Romanus benefcii et injuriæ 
memor esse solet. Sall. Ne pas se sou- 
venir, Voy. ousuign. [Si tu fais le 
moiadre bruil!, je ferai en sorte que 
tu le sonviennes toujours de moi, 
Faciam ul mer semper memineris. Ter. 
Je m'en souviendrai, Meminero. Plaut. 
11 4° Avoir soin de, avoir egard 4 qq. 
ch. =: Tu l'es souvenu de mon salul, 
Tibi euræ salus mea fuit. Cic. Se sou- 
venir des recomimandalions, Commen- 
dationesobservare.Cic. Voy. #aanv ic. 
Souvenin, 3. m. 1° Impression que 
la memoire conserve de qqn ou de qq. 
ch. Memoria, æ, Î. Cic. Recordano, 
onis, f. Cic. : Souvenir agréable, fe- 
moria Ou Recordatto grata ou jucunda 
ou suavis. Cic.; pénible, acerba ou 
ingrata. Cic. — récent, Memoria re- 
cens. Cic. — eonlemporain, Memoria 
æqualis. Cie. — toujours présent, 
Assidua recurdatio. Cie. — plus vi- 
vace, Memoria præsentior. Cie. — 
confus, Semoria confusa. Cic. — éva- 
uoni d'une race, Intermoriua memoria 
generis. Cic. Le — de la défaite est 
présent 4 l'esprit, Obversatur memoria 
cladis. Liv. — de Platon s'offrit 
à mon esprit, Vénit miÂi Platonis in 
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mentem. Cic. En — de, Voy. 1 ut- 
wotnm 20. Avoir, Garder le — de, 
Voy. 4 Méuoinx 2°, Se BOuvEnNIR 2° 
et 3e. Perdre le — de, Voy. 1 mé- 
soins 2°, ouoLiFA. Le — de l'évène- 
uneal s'est effacé, Memoria rex ercidit 
ou abrit où cessit ou peritt. Liv. || Au 
plur. Nos souvenirs, £a quæ memi- 
nimus. Cic. Consulter ses —, Memo- 
riam retentare. Sen. Évoquer de vieux 
—, Vetera memoriä repetëre. Cic. Se 
rappelerses plus anciens — d'enfance, 
Pueruis memoriam recordari uliimam. 
Cic. Réuoir dans un seul livre les — 
de 700 années, Colligfre annorum 
septingentorum Mmemoriam uno libro. 
Cie. Fuir des —, Fugre recordationes. 
Cic. [| 2° idee que la posterite conserve 
de qqn ou de qq. oh. Memcriu, æ, f. 
Cie. Voy. 4 mésoine 30. || 3° Reputa- 
tion qui reste d’une pers. après Sa mort. 
Memoria, æ&, f. Cic, Nomen, minis, n. 
Cic. Voy. À méuouns #0. [|| 49 La fa- 
culté même de la memoire. Mexorra, 
æ, (. Cic. Voy. À mêmnne 10. || 5° Ce 
qui rappelle la memoire de qq. ch. Afo- 
numentum, 1, N. Cic. = Îl exsle de 
oumbreux souvenirs de la clemenre, 
Mulla sun! Iuæ clementiæ monumenta. 
Cic. || 6° Au plur. Relation écrite de 
faits auxquols on a pris part ou dont on 
a ate temoin. Comimentarii, iorum, m. 
1. Cæs. Voy. À méumoine &e. || 7° Ta- 
lettes. Tabulæz, arum. f. pl. Cic. 
SOUVENT, adv. Plusieurs fois en 
peu de temps. Sæpe. Cic. Sæpenumero. 
Cic. Crebro. Cic. Frequenter. Cic. : 
Assez souvent, Sæpius. Cie. Plus —, 
Sæpius. Cic. Frequentius. Suet. Très 
—, Persæpe. Cic. Sæpissime. Cic. Cre- 
berrime. Cic. Frequentissime. Cic. 
Trop —,Nimis sepe. Cic. Sæprus jnsto. 
Plin. Le plus —, Plerumque. Cic. Voy. 
D'onninaing. Le plus — pussible, 
Quam sæpissime. Cic. Si —, Aussi —, 
Tam sæje. Cic. Toties. Cic. Aussi —, 
ne, Toties, quofies. Cie. Combien —, 
Guam sæpe. Cic. Quoties. Cic. leu —, 
Pas —,C. RANEMENT. [Ce] mot revient 
—, Verbum est frequens (gen. entis). 
Quint. [Roscius] était — à Rame, 
Erat Romæ frequens. Cie. Qu'il assiste 
— tomme spectateur à la lutte, Sit 
certaminis frequens speciaior. Quint. 
Combien — Cemonene) assisla aux 
leçons de Platon, Quasn frequens fuit 
auduor Platonis. (ic, Etre — avec 
qqu, fullum esse cum aliquo. Cic. 
{Ceux] avec qui ils sont —, Quibus- 
cum frequentes sunt. Cie. Tu l'as dil 
—, In eo fuisti creber (bra, brum). 
Cic. Dire, Crier, Faire, Venir —, etc. 
Dictitare, Clamitare, Factitare, Ven- 
titare (el autres v. fréquentatifs), n. 
Cie. Comme il arrive —, Ut solet. 
Cic. Sicuti fieri consuevit. Suet. 
SOUVERAIN, AINE, ad]. 1° Qui 
est au plus haut point en son genre. 
Summus, a, um. Cic. Marimus. Cic.: 
Le souverain bien, Summum bonum. 
Cic. Le droit sirict est une souve- 
raine injustice, Summum jus, summa 
injuria. Cie. Agréable an gouverain 
degré, Summe jucundus. Cic. || 2e Su- 
prême (en parl. de l'autorité). Summus, 
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a, um. Cæs. =: Magistratnre souve- 
raine, Summus magistratus. Cæs. Ja- 
piler, dieu souverain, — malire, Sum 
mus Jupiter. Plaut. Supremus Jupiter. 
Plaut. Ter. [Jupiter] — maitre de 
loutes choses, Omnium rerum pre- 
potens (gen. entis). Crc. || 30 Tres ef- 
ficace. Éfficacissimus, a, um. Cels. : Le 
remède es souverain, Rentedium facil 
opiime. Col. Voy. BPriCACS. 
SOUVERAIN, AINE, 8. m. f. de Pr, 
et Fig. Celui, Celle en qui reside l'auto- 
rité souveraine. Dominus, i, masc. Cie. 
Vominator, oris, masc. (tr. rare). Cie. 
Domina, æ, fém. Cic. Dominatrix, icis, 
fém. (tr. rare). Cic. Voy. malTAE 4°. 
1 2° Empereur, imperatrice: roi, reine, 
Voy.ces m. Voy. aussi malrke 30. 
SOUVERAINEMENT, adv. 1e Àv 
plus haut degre. Summe. Cic. Marime, 
fic. Voy. EXTUÈMEMENT. [{ 20 D'uns 
manière souveraine, sans appel : || gou- 
verne souverartueugent la terre et les 
uers, ÆEjus arbitrio terra mariaque 
reguntur, Cic. Decider — de la paix et 
de la guerre, Arbaitria pacis bellique 
agFre. Liv. Voy. ansouu 40. 
SOUVERAINETÉ, s. f. 40 Autorité 
suprême. Duminatto, onis, Î. Cic. Uo- 
minatus, üs, in. Cic. : Suuveraineté 
absolue, Omnium rerum duminatus. 
Cic. Aspirer à la —, Regnum apyetére, 
Cic. affeciare. Liv. Usurper la —, 
Dominatum occupare. Cic. Exercer la 
—, Rerum potiri (or, iris, ilns sum), 
dép. Cic. Nep. ll exerça pendant 23 
ans la — à Rome, Tribus et viginti 
annis oblinuit rei Romanæ arbitrium 
(n.). Tac. Qui exerce la —, Rerun 
potens (géa. eutis). Suet. || Fig. La 
souverainelé de la raison, Consilii 
dominutus. Cic. Voy. AUTORITÉ ie. 
Ces choses sur lesquelles le hasard 
exerce sa —, {sta in quæ casus erercel 
domininm (n.). Sen. |] 2° La qualité 
et l'autorite d'un prince. Deminatus, 
us, m. Cic. : La souverainelé royale, 
Dominatus regius. Cic. On lui douoa 
la pleine —, Ei permissum est om- 
nium rerum jus (gen. uris, 0.) el ar- 
bitrium (gén. it, n.). Suet. 1] 3° Eten- 
dus de pays où un prince exerce la sou- 
verainete. Regnum, 1, n. Cæs. 
SOYEUX, use, adj. 1° Dour et fin 
comme de la soie. Moilis, m. f., e, 0. 
Ov. | 2° C. Laxirène 20. 
SPACIEUSBMENT, adv. Au large. 
Laze. Cic. Col. Spatiose. Ov. Plin. 
Pl.-j. Voy. Au LAROE 10. 
SPACIEUX, EUSE, adj. Qui est de 
rande elendue. Latus, a, um. Cic. 
patiosus. Col. Sen. Voy: Lana 29. 
{. SPARTE, s. m. Sorte de plante. 
Spartum, i, n. Varr. Liv. z Fail avec 
le sparte. Sparteus, a, um. Cato. Col. 
2. SPARTE, capitalo de la Laconie. 
Sparta, æ, f. Cie. : (Qui est) de Sparte, 
Spartanus, a, um. Liv. 
SPARTERIE, s. {. Ouvrage fait avec 
le sparte. Spartum, 1, n. Plin. 
SPARTIATE, citoyen de Sparte. 
Spartiates,æ, m. Cic.: Les Sparliales, 
Spartiatæ, arum, m. pl. Cic. 
SPASAIE, 8. m. Mouvoment con- 
vulsif. Spasmus, i, m. Plin. Scrib. 
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Nervorum distentio (onis), f. Cels. 

SPASMODIQUE. adj. Qui a rapport 
au spasms : Muuvemeul spasmodique, 
C. spasue. 

SPATULE, s. {. Instrument de phar- 
mecie, etc. Spatha, æ,f. Col. Plin. Cels. 

SPÉCIAL, ALES, adj. 1° Exclusive- 
ment determine à qq. ch. en particu- 
lier. lroprius, a, um. Cic. Peculraris, 
m. f., 6, no. Cic. Singularis, e. Cie. 
Præcipuus, 4, um. Cic. : Loi spéciale, 
Propria lez. Cic. Honorer qqn de dis- 
tiachions spéciales, Aliquem singula- 
ribus Aonoribus decorare. Cic. Les au- 
tres choses out chacune leur utilité 
spéciale, Celeræ res opportunæ sunt 
singulz rebus singulis. Cre. Voy. Pan- 
nCULIEN 40. || 20 Qui se consacre à une 
branche d'etudes, de travaux : Être un 
homme special, * Uni alicui generi 
(artis ou scientiæ on operis) se dedère. 
D'apr. Quint. (x, 2. 23). 

SI'ÉCIALEMENT, adv. D'une ma- 
nière speciale Proprie. Cic. Præcipue. 
Cic. Quint. = Tous les anciens, et spe- 
cialement Cicerun, Omnes veleres, ei 
Cicero præcipue. Quint. Voy. PARTICO- 
LIÈREMENT 19, 

SPÉCLALISTE, 8. m, Voy. sPé- 
crAt. 20. 

SPÉCIALITÉ, 8. f. 1° Désignation 
d'une ch. speciale. Specialitas, añhs, {. 
Tert. || 2° Branche d'etudes, de travaux 
auxquels qqn so consatro. (Artis ou 
Scientiz vu Operis) genus, neris, 0. 
Quint. Vay. srkciac 2°. 

SPÉCIEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nlère specieuse. l'rubabiliter. Cic. 

SÉCIRUX. ruse, 241). Qui n'aqu'une 
apparence de verite et de justice : Qui 
uest que specreux, Mudo prubabilis 
(m.f.,e, n.). Cie. [Celle opinion] lui 
parall spécieuse, Prubabilis, et prope 
tera, ei videlur, Cic. Mensonge spé- 
cieux, Mendacrum probabule. Liv. 

SPÉCIFICATION, S. [. Determina- 
tion des choses particulières en les spe- 
ciflant : San: spérilicalion de persunues 
el de Lecps, flumtnum el temporum 
definihione sublaiä. Cic. 

SPECIFIEN, v. act. Déterminer on 
particulier, en dotail. Definire, 10, is, 
for el ai, tfum, act. Cæs. Cie. : Spéci- 
Ber 4 chacun le poste qu'il occupera, 
Suum cuique lucum definire. Cæs. Parler 
des temps et des personnes en les 
spécifiant, Definite de singulis tempo- 
nibus. hominibus dicére. Cic. Voy. pt- 
TERMINER 1°. 

SPÉCIFIQUE, adj. 1e Special. Voy. 
ce mi. 10. || 2° En parl. d un remède. 
Propre à qq. maladie : Un remède spé- 
cifique, et S. m., Un —, Remedium 
(ii) proprium (it), n. Plin. Qui est un 
— contre les rupturos, Contra rupta 
singulnris (m.f.,e, u.). Plin. 

SPÉCIFIQUEMENT, adv. D'une 
manicre spocifique. Proprie. Cic. 

8PECIMEN, 8. m. Échantillon. Sne- 
eimen, minis, n. VOy. BCUANTILLON 20. 

SPECTACLE, s. m. {° Ce qui at- 
tire et arrête les regards. Spectaculum, 
î, n. Cic. Species, et, f. Cie. Adspectus, 
äs, m. Cic. Visus, &s, m. Liv. =: Af- 
froux spectacle, Deforme spectaculum. 
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Liv. Terreur inspirée par un — inat- 
leudo, Terror ab necopinato visu. Liv. 
L'admirable — d'Athènes, Species 
præclara Athenarum. Cic. Tu m'as 
offert ce — si charmant, oc mihi 
obtulisti tam lepulum spectaculum. 
Plaut. Qui offre un — magmñuue, 
At speciem magnificus. Cic. Rien ne 
présente un — plus splendide, Nik 
est specie ornalius. Cic. — bumiliant 
de voir l'empereur suivre...| Fœda 
facies, cum imperator sequitur! Pl.-j. 
Lre en — à qqn, Alicui esse specta- 
culo. Cic. Donner gqn ou qq. ch. eu 
—, C. MonTnER 1°. Se donner en —, 
C. Se monraek 19. Servir de —, Voy. 
nisée 3°. Nous avons assisté à ee —, 
[læc srectavimus. Cic. J'assisle an — 
de Les exploits, Adsum laudum tuarum 
spectator. Cic. À ce —, Quo (ou Hoc) 
viso. Cæs. Ad ea visa. Liv. Ÿ 2 Au 
plur. Jeux donnes pour l'amusement du 
publio. Spectacula, orum, n. pl. Cic. 
Vuy. 380 8°. |} 3° Representation Lhed- 
trale. Spectaculum, i, n. Cic. Voy. ne- 
PUESENTATIOR ée el 5e : Salle de spec- 
tacle, C. rHéArus. || 6° Pompe, appa- 
roll magnifique. C. À Pourx 2°. 
SPECTATEUR, TRICE, 9. m. f. 1e 
Temoin oculaire de quel que ce soit. 
Srectutor, oris, masc. Cic. Syectatrix, 
icis. lém. Plaut. Ov. Sen. : ls derneu- 
rèrent Lranquilles speclaleurs, 81m- 
plea du désastre, Sjectatores otiosos 
se præbuerunt calamitatis. Cic. Nous 
sommes venus ici pour être les — 
des exploits d'autrui, Spectatores alie- 
ne viriutis huc venimus. V-. Mar. Som- 
mes-nous venus ici en —? Spectatum 
huc veurmus? Liv. || 2e Colui, Cette 
qui assiste à une representation thod- 
trale, etc. Spectator, orts, inasc. laut. 
Cue. : Speclateurs, anhplandissez, Spec- 
tatores, ptaudrie. Plaut, Émouvoir les 
—, Cumimovère theatrum (n. = le théä- 
tre). Quint. Les cris des —, Theatn cla- 
mores. Plin. Queles dames soient spec- 
tatrices muetles, Matronæ tacttæ spec- 
tent (de spectare, neul. el act.). Plaut. 
SPECTRE, 3. o. Figure fantastique 
ue l'on croit voir. Spectes, er, f. Liv. 
imulacrum, 1, n. Virg. Pl.-j. Voy. 
PANTÔUE À, 


SPRCULAIRE, adj. Qui réfléchit la 
lumiere. Specularis, m. Î., e, a. Plin 
SPECULATEUR, 8. m. 1° Colui 


qui observe tes astres, le clal : Spécu- 
laleur des pbenomèues celestes, Re- 
eum cælestium spectator (oris), m. Cie. 
I 2e Celui qui fait des speculations de 
finance, de commerce, etc. Negotator, 
oris, m. Cic.: Sueculateur sar les blés, 
VOy. ACCAPAREUR. 

APRCULATIFP, 1va, adj. 1° Con- 
templatif. Voy. ce m. à 2° Thecrique. 
Voy. ce m. || 3° Adj. et S. m. Theo- 
riclen. Voy. ce m. 

SPÉCULATION, s. f. 1° Obsorva- 
tion. Vuy. ce m. 2°. |] 2e Theorie. Voy. 
ce m. || 3° Calculs, Entreprise que l’on 
fait en matiore de finance, de commercs, 
etc. Negutiatto, anis, f. Cic. : Faire 
d'importantes spéculations, Permagna 
negotia fac#re. Cic. Il a fail d'beu- 
reuses —, Mazimos quasius fecit. Cie. 
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Argent perdo dans des —, Pecunie in 
mercationibus perdita. Gell. 

SPÉCULER, v. act. Observer (les 
astres;, oto. Voy. ossnven 2°. 

SrécuLen, v. ueul. 1° Mediter. Voy. 
ce m. 1°. 20 Faire des calcuis, des 
entreprises en matière de finance, ds 
commerce, etc. Negofiar:, dep. Cie. 
Col. : Spéculer sur qq. ch., Aliquä 
re negolian. Col. || Fig. Spécuier sur 
notre vie, Animé nostrâ negoltari. 
Plin. [Hommes] qui spéculent sur la 
bonne fui, sur! honneur, Quiôus fides, 
decus, quæstui sun. Sall. Spéculer sur 
l'erreur d'autrui, Ex alieno errore 
quæstuserercére(eo,es.cur, ciium). Liv. 

SPUÈNE, sf. {e Globe. Sphæra, 
æ,.f. Cato Cie. || 2e Espace dans lequel 
les astronomes conçoivent qu'une planete 
accomplit son cours. Orbis, 13, m. Cie. 
Vuy. onBire 0. || 3e Fig. Espace dant 
lequel une action peut s'etendre, car- 
rière, champ : La spbere 1e mes ruses, 
Asiuliarum meurum regio (ons), f. 
Plaut. Telle est la — de nutre con- 
duite, notre — d'aclion, {{æcest nostræ 
raliunis regio. Cic. on via (æ), f. Cic. 
Cette malière est de la — de la phi- 
lusuphie, {lle locus est philosophorum 
preprius. Cic. Ces choses sunt de la 
— des matbéinatiques, [!æc mathema- 
ticorum sunt. Cie. || 6° Étendue d'au- 
torite, de connaissances, de lalent, etc. 
Fines, ium, m. pl. (— lhinites). Cic. 
: Cela est hors de la sphère des ma- 

istrats, {d extra magistrutus est. Cic. 

ela est hors de Is — de leur enten- 
dement, Hoc longe ab eorum intelli- 
gentid remotum est. Cic. Rester dans 
ga —, Ne pas sortir de sa —, Sese 
suarum rérum finibus continére. Cic. 
Étendre la — du savoir, * Scientiæ fines 
longius proferre. D'apr.Cic.(Mur., 31). 

SPUÉNICITÉ, s. f. État de ce qui 
est spherique. Conglobataiæ) figura(æ), 
. Ci. 

SPIHÉRIQUE, adj. Qui est comms 
un globe. Glubosus, &, um. Cic. Voy. 
ROxD {e. 

SPUÉRIQUEMENT, adv. En forme 
spherique In formam pilz. Sen. 

SPUENISTE, s. ©. Joueur de paume. 
Sphæriusta, æ, m. Sid. Jnsc. 

SPUÉRISTERE, 5. m. Lieu destiné 
au jeu de paume, ele. Sphusristerium, 
i,n. Pl). Suet. 

SPILINX, 5. m. Monstre fabuleux. 
Sphinx, ingis, fém. Plaut. Ov. 

sr1cC, s. m. La grande larande. Le- 
vandula (æ) spica (æ), [. (Ltun.), 

SPINAL, 4LS, 84). Qui appartient à 
l'éôpine du dos. S'expr. par le gén. 
Syinæ, f. (= de l'épine). Cels. 

SPIRAL, ALS, ad}. Qui est en forme 
de spirale Voy. spinaue. 

SPIRALE, s. f. Sorte ds courbe. 
(En geo.) Spira, æ,f. Vitr. Man, (Eu 
arme de limaçon) Cochlea, æ, [. Ces. 
Col. =: La baude va en spirale, Fascia 
in cochleam serpit. Cels. Caverne con. 
tournée en —, Specus in cochleum re- 
tortus. Co. Sommet (d'un cuquitllage) 
euroulé en —, Vertez muricalim 1n- 
tortus. Plin. Corves en —, Cernua ir 
anfractum convolute. Plin. 
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4. SPINE, s. f. 1° Un tour de la 
ligne spirale. Spira, æ, f. Virg. || 2° 


Base (de colonne) qui va en serpentant. 
Spira, »,f. Vitr. 

2. srrne. v. de Bavière. Novioma- 
gus, i, fem. An. 

arinée, s. f.Sortedeplante. Spiræa, 
æ,f. Phn. 

SPIRITUALISME, 8. m. Doctrine 
opposes au materlalisme. * Eorum ratio 
(onis, f.) qui animos per se ipsos vivère 
existimant. D'apr.Cic.(Tusc.,r,16,37). 

SPIRITUALISTE, 8. m. f. Celui, 
Celle qui professo le spiritualisme. * !s 
qui, Ea quæ animos per se ipsos vivère 
existimat. D'apr. Cic. 

SPIRITUALITÉ, s. f. C. rnuATÉ- 
RIALITÉ. 

SPIRITUEL, ELLE, adj. 1° Immaté- 
riel. Voy. ce m. || 2° Qui regarde l'in- 
térieur de la conscience : Les biens 
spirituels, Animi bona (= les biens 
de lame). Cic. || 3° Qui regarde la 
religion, l'Église. Sacer, cra, crum. 
Tert. Ecclesiusticus, a, um. Tert. || 4° 
Allegorique; mystique. Voy. ces m. || 
6° Qui a l'esprit vif, fin, etc. Ingeniosus, 
a, um. Cic. Voy, esprit 8°, || 6° Où il 
y a de la vivacite, de la finesse d'esprit. 
Facetus, a, um. Cie. Voy. ssriur 8°. 

SPIRITUBLLEMENT adv.{°Enes- 

rit. Spiritaliter. Tert. |] 2° Avec esprit, 
nesse,etc. Facete. Cic. Voy.rsrnr 80. 
8PLEEN, s. &. C. ayroconpms. 

SPLENDEUNR, 8. f. 1° Grand eclat 
de lumière. Splendor, oris, masc. Cic. 
Hor. Plin. Voy. écLaT 40. || 20 Fig. 
Lustre, honneur, gloire. Splendor, oris, 
masc. Cic. Voy. éCLaT 80. || 39 Fig, 
Magnificence, pompe. Splendor, oris, 
masc. Cic. Voy. ÉcLaT 69 = Vivre avec 
splendeur, VOY. MAGNIFIQUEMRNT 40. 

SPLENDIDE, ad). Magnifique, som 
tueux. Splendidns, a, tin. Cic. Vell. 
Suet. Voy. uaanirique 1e et 20, 

SPLENDIDEMENT, adv.Aveosplen- 
deur. Splendide.Cic. Voy. MaGN1FiQUE- 
MENT. 

SPOLÈTE, v. d'Ilalie. Spoletium, 
ii, 0. Liv. Vell. : (Qui est) de Spolète, 
Spoletinus, a. um. Cic. 

SPOLIATRUR, TRICE, 8. m. f. Celui, 
Celle qui spolie. Sroliator, oris, mase. 
Cic.Liv.Spuliatrir,icis,fém.Cic. Mart. 

SPOLIATION, S. f. Action de spo- 
lier. Spoliatio, onis, f, Cic. Liv. 

SPOLTER, v. act. Dénouiller, priver 
qqn de cs qu'il a : Snolier qqn de qq. 
ch., Re aliquem spoliare on exspoliare, 
Cic. Voy. DéPouizzan 50. 

BPONDAÏQUE, adj. En pari. d'un 
vershexamètre. Dont le cinquième pied 
est un spondes : Un vers spondaïque, 

-et S, m. Un spondaïque, Spondaicus 
(i) vereus (is), m. Diom. 

SPONLEE, 5. m. Pied, dans les 
vers grecs et latins, composé de deux 
longues. Spondeus, i, m. Cic. Hor. 

SPONDYLE, 5. m. 4° Vertébre. 
Spondulus, i, m. Plin. Veg. || 2° Sorte 
de mollusque. Spondylus, i, m. Sen. Col. 

SPONGIEUX, EUXE, adj. Poreux 
comme l'eponge. Spongiosus, «, um. 
Cels. Plin. : Terrain spongienx, Terra 
bibula. Plin. 
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SPONGITE, s. f. Plerre qui ressem- 
ble à l’eponge. Spongitis, tidis, f. Plin. 

SPONTA NÉ, é£, adj. do Que l'on 
fait volontairement. Voluntarins, à, 
nm. Cic. |] 2° Qui s'execute sans cause 
exterleure apparente. Qui (quæ, quod) 
sua sponte fit (febat, etc.). Lucr.: Le 
mouvement de ce fen est spoutané, 
Is ardor suä sponte movelur. Cic. Ce 
qui a un mouvetnent —, {d quod ip- 
sum ex se movelur. Cic. il 3° Qui croît 
naturellement: Un autrecvyliseeslspon- 
lané. Cytisus alteraest suz spontis. Col. 

SPOXTANÉITE, s. f, Qualite de ce 
qui est spontane =: Nous croyons à la 
sponlanéilé du monvement des âmes, 
Ceusemus animos per semelipsos mo- 
veri. Cie. 

SPONTANEMENT, adv. D'une ma- 
nière spontance : Cenx qui font quel- 
que chose spontanément, Qui suà 
sponle et voluntate alquid faciunt. 
Cie. Ce que j'avais fait —, Quod ego 
meû sponte feceram. Cac. Celle nation 
avait — envoyé des députés à César, 
Ea gens uliro ad Cæsarem legatos mi- 
serat. Cæs. Le feu se meut —, Jyms 
per se ipse ac suë sponte movelur. Cic. 
|Piante] qui pousse —, Sponie prosi- 
iens. Plin. 

SPORADES, n. de petites Îles dé la 
mer Egca. Sporades, um, f. pl. Mel, 

SPORTULE, s. Î. Dons en comesti- 
bles, etc., que les grands de Rome fai- 
saient distribuer à leurs clients. Spor- 
tula, æ,f. Suet. Juv. 

SPUTATION, 5. {. C. CRACHEMENT, 

SQUALE, 5. m. Sorte de poisson de 
mer. Squalus, i, m. Varr. Plin. 

SQUABMIEUX, EUsB, adj. C, ÉCAIL- 
LEUX. 

SQUELETTE, 9. m. {0 Assemblage 
de tous les ossements d'un corps mort 
et decharne dans leur situation nalu- 
relle. (Cadavre décharné) Euiscera- 
hum (i) corpus (poris), 0. Apul., el 
simpl. Corpus, poris, n. Plin. (Os 
aus) Nuda (orum) ossa (ium), n. pl. 
Sen., et sinrpl. Ossa, tum, n. pl. PL.-j. 
: Un spectre ayant l'aspect d'un sque- 
lette, Larvalis habitus nudis ossibus 
cohærens. Sen. || 2° L'ensemble des os 
du corps. Ossa (ium) corpur: subjecta 
(orum), n. pl. Cic., et simpl. Ossa, 
tum, 0. pl. Cels. : Je décrirai le sque- 
lette, Positus figurasque osstum indi- 
cabo. Cels. || Fig. Ces préceptes met- 
tent à nu le squelette du discours, 
Illæ ertes orationis essa detegunt. 
Quint. || 3° Fig. Personne très maigre 
= C'est un squelette, un vrai —, ua 
— ambulant, Ossa aique pellis lotus 
est. blaut. || 4e Fig. Ouvrage d'esprit 
traito d'une manière sôche, aride : Dis- 
cours qui n'est qu'un squelette, Oratto 
exzths. Cic. Voy. pécuanmé 20. Bo 
Fig. Ce qui existe 4 peine, l'ombre d’une 
ch. : N'avoir que le squelette de denx 
legivas, Habëre duarum legionum exi- 
lium nomen (minis, n.). Cic. Voy. ou- 
pre 120, 

SQUIRRE, 5. m. 
Scirros, 1, m. Plin. 

ST ST, inter). Silement par lequel 


Tumeur dure. 


on appelle qqn = St st, Syrusl Heus, 
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Reus, Syre! Ter. Tonus font des st st, 
Omnes sibilant. Plaut. 

STABIES, v. de Campanie. Stabiz, 
arum, f. pl. Ou. Pl.-). : (Qui eat) de 
Stabres. Stabranus, a, um. Sen. 

STARILITÉ, s. f. {° Qualite de œ 

ui est stable, solide. Stabulitas, atis, 
. Cic. Firmitas, [. Cæs. Voy. souiniTé 
2°. [| 2e La propriete qu'un corps de- 
range de son etat d'equilibre a de re- 
venir à cel etat : Navire à qui son 
poids doune plus de stabilité, Navis 
pondere tenacior (de tenar). Liv. [| 3 
Fig. Solidite, duree. Stabilitas, atis, 
f. Cic. =: Stabilité d'un règne, Firmitas 
imperit. Suet. Voilà cequia donnéla — 
à notre einpire, [lud nostrum fundarit 
imperium. Cic. Voy. S0LIDITÉ 30 et 5e, 

STABLE, adj. {e Qui est dans vo 
état, dans une situation ferme. Srabitis, 
m.f.,e,u. Cic. Firmus, a, nm, Plin. 
: Maison stable, Domus stabilis. Plaut. 
Cic. || 2° Fig. Assure, durable, perma- 
nent. Stabrlis, m. f., e,n. Cic. Fir- 
mus, 4, um. Cic. 2: Opinion stable, 
Stabilis sententia. Cic. Opinion pea 
—, Vaga sententia. Cic. Gloire pea 
—, Fluxa gloria. Cic. Voy. ponaste 

STADE, S. m. {1° Carrière où les 
Grecs s'excrçaient à la course. Stadium, 
ti, n. Cic. : Courir dans le stade, Sta- 
dium currère. Cic. || 2° Longueur de 
chemin pareille à cette carrisre. Sta- 
dium, t, n. Curt. 

STAGIRE, v. de Macédoine. Stagira, 
orum,n. pl. Plin.z(Quiest)de Stagire, 
Stagiriles, gen. æ, acc. em. Cic. 

STAGNANT, ANTE, adj. Qui ne coule 
point, ne circule point. Sfagnans, gén. 
antis. Plin. Reses, péu. sidis. Varr. : 
L'eau est staynante, Aqua consistit 
(de consist”re, o, stili, s. sup., n.) 
Varr. stagnat. Plin. 

STAGVNATION, 5. f. 1e État de ce 
qui ne coule pas : À l'époque de la sta- 
gualion des eaux du Xi. Ubi Vili 
aqnuæe stagnant. l'lin. [| 2e Fig. Manque 
d'activite des affaires : À l'épuque de 
la stagnaliun des «lfares judicinres 
au foruin, Cum a pndivris forum refri- 
zerit (au fut. passé de refrigescEre, 0, 
is, S. sup., n.). Cie. Etre eo —, 
LANQUIN 6%. 

STALLE, 8. f. Sorto de siège. Voy. 
SIÈGR. 10, 

STANCE, s. f. C. srnopns. 

STATION, 8. f. {° Action desetenir 
debout. Status, üs, m. Cic. || 2° De- 
meure de peu do duree, pause. Statio, 
onts, f. Cic. =: Faire une cuurte sta- 
lion, Ne faire qu'une — dans on 
lieu, In loco paulisper consistére o, 
ts, sttti, 5. sup.}, n. Cic. Vos nalTe. 
1! 3° État d'une planète lorsqu'elle sem- 
ble stationnaire. Statio, vuis. f. PL.-j, 
1} 4e Lieu ou l'on s'arrête. Staiio, onis, 
f. Cic. Mansro, [. Plain, Suet. : Staliuos 
de chameaux, Mfunsiones camelrrum, 
Plin. || 5° Parage où un navire fait sa 
croisière. Stutio, onis, f. Crs. Liv. : 
Siation de pirates, Piralira statie. 
Plin. Être en — près d'une lle, Ad 
insulam stationem obtinére (eo, es, 
nui, fentum), Czs. VOy. STATIONNER. 
J 6° Visite roligieuse qus l'on fait 
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dans une ègllso. Statio, onis, f. Tert. 

STATIONNAIRE, adj. 40 En parl. 
d'une planète. Qui semble n'avancer nl 
ne reculer. Stationalis, m.f.,e,n. Plin. 
: Être slaliunnaire, Stationem facëre 
(io. ts. feci, factum). Pl.-j. Vitr. || 29 
Fig. Qui semble toujours rester au même 
point : La maladie est stationnaire, 
Morbus consistit (de conststère, 0, stiti, 
s. sup., n.). Cels. Le prix des denrees 
est resté —, Annong nihil mutavil. 
Liv. |] 3° En pari. de cert. soldats 
romains. Établi dans un poste pour 
exercer une surveillance : Soldats sta- 
ionuaires, Afilites (um) stationarit 
(iorum), m. pl. Ulp. 

STATIONNEMENT, s. m. Aotion 
de stationner. Statio, onis, f. Cic. 

STATIONNER, v. n. Demeurer ar- 
rête dans un lieu. Stare, o, as, steti, 
siatum, n. Cic. 

STATISTIQUE, 8. f. 1° Dénom- 
brement. Dinumerntio, onis, f. Dig. || 
2° Description detaillee d'un pays. Des- 
eniplio, unus, f. Cic. 

STATUAIRE, adj. Relatif aux sta- 
tues Stutuarius. a, um. Plin. : L'art 
slatuaire, Statuaria |æ) ars (ruis), f., 
et, subst., Staluaria, æ. [. Plin, 

STATUAIRE, s. {o Masc. Artiste qui 
fait des statues. Statuarius, ii, tm. 
Quint. Sen. : Les statuatres, Statua- 
rum artifices (nn), m. pl. Quint. |] 2e 
Fém. L'art de faire des statues. Voy. 
STATUAIRE, dj. 

STATUE, s. f. 1° Figure de plein 
relief representant un homme où une 
femme en entier. Statua, æ, (. Cic. : 
Faire une statue, Statuamn facëre. Cic. 
{Alexandre} voulail avoir sa — de la 
main de Lysippe, Volebat a Lysippo 
fingi (pass. de fingère, 0, is, finri, 
fictum — modeler). Cic. Dresser une 
— à qqu, Alicui statuarm stature. Cic. 
onfre. Cic. — dressée aux frais de 
‘État, Statua publice constituta. 
Quint. Une — se dresse, Statua stat. 
Cie. [1 2e Fig. Personne sans animation. 
Statua, z,f. Plaut. 

STATUER, v. act. et neut. Ordon- 
ner, regler, declarer. Siatuëre, o, is, 
ui, ufuru, acl. et neut. Cæs. Decernère, 
0, is, crevi, cretum, act. et neut. Cic. 
2 Ne rien slatuer de trop sévère contre 
gun Nihil gravius in aliquem statuÿre. 
æs. — sur la vie d'un citoyen, Sta- 
fudre de capite civis. Cic. 

STATUETTE, 8. f. Petite statuette. 
Sigillum, i, no. Cic. Sigilliolum, n. 
Arn. Imaguncula, æ, f. Suet. 

STATU QUO, mots pris do latin, 
qui sigrflent : Dans l'etat où sont ao- 
tuellement les choses : Nous ne pou- 
voas mainteair le statu quo. rester 
eu —, Hunc stalum, qui nunc est, re- 
tinêre non possumus. Cic. 

STATURE, 8. f. Hauteur de la taille 
d'une pers. Statura, æ, f. Cic. Col. : 
De quelle stature était-11? Qu& staturä 
fuit? Cie. Haute —, Voy. cRann 29, 
BAwTEUN 19. Petite —, Voy. P&TIT 20, 
PETITESSR 20, 

STATUT, s. m. Réglement, règle. 
Institutum, 1, n. Cic. 

ETELX, s. f. Sorte de monument 
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monollthe. Stela, =, f. Plin. Cippus, t, 
m. Hor. Pers, 
STELLAIRE, adj. Qui a rapport 
aux etoiles. Stellaris, m.f., e,0. Macr. 
STRLLIONAT, s. m. Sorte d'es- 
croquorie. Stellionatus, üs, m. Utp. 
STELLIONATAIRE, 8. m.f. Celul, 
Celle qui est coupable de stellionat. 
Voy. courage 1° el STELLIONAT. 
STÉNOGRAPIIE, 6. m. Celul qui 
pratique la stonographle. Notarius, ti, 
m. Pi.-j. 


STÉNOGRAPHIE, a. f. Art d'écrire 
très vile par abreviations. Notaria, æ, 
T. Pulg. : Par la slénographie, No- 
tando. Quint. 

STENOGRAPHIER, Y. act. Re- 
cueillir d'après les règles de la stèno- 
graphis- Notare, act. Quint. Notis ve- 
ocissime excipêre (io, ïs, cepi, cep- 
tum), act. Suet. 

STÉNOGRAPUIQUE, adj. Qui ap- 
partient à la stenographie : Caractères, 
p'gues slénographiques, Notæ, arum, 
. pl. Cie. 

Érén ÉOBATE, 5. m. Soubassement 
sans moulure. Stereobates, æ, m. Vitr. 

STÉRILE, adj. 1° En parl. d'une 
plante. Qui ne porte pas de fruit. Ste- 
rilis, m. f.,e, 0. Virg. Col. Infecundus, 
a,um. Col. Apul. Infelir, gén. icis. 
Cato. Plin, Apul. || 2° Qui ne peut avoir 
de progoniture. Sterilis, m. f., e, 0. 
Varr. Virg. Col. Sen.-rh. || 3° Fig. 
Qui, de lui-même, ne donne naissance à 
rien. Sterilis, m. f., e, 0. Sen. = Es- 

nil stérile, Sterile ingenium. Sen. || 
9 En part. du sol. Qui ne donne pas 
de productions. Sterilis, m. f.,e…, n. 
Virg. Quint. Infecundus, a, um. Mel. 
: Stérile en arbres, Infecundus arbore. 
Salt. | 6° En parl. de l’année. Où la 
récolte est mauvaise : Année stérile, 
Annus sterilis. Sen. Une suite d'an- 
nées stériles, Continuæ sterilitates, 
Pl.-j. [se Fig Qui manque de, dènué 
de = Siècle stérile en vertus, Sæculum 
sterile virtutum. Tac. Voy. Déruk. || 
Jo Fig. En parl. d'uo sujel. Qui four- 
nit pou de matière, maigre, sec. Exilis, 
m. f.,e, 0. Cic. Il 80 Fig Qui ne rap- 
porto aucun avantage, inutile, vain. 
Sterilis, m. f.,e, 0. Plin. Tac. Inuti- 
lis, e. Cic. = Paix stérile, Paz slerilis. 
Tac. Vay, inutile 1°. 

STÉRILEMENT, adv. C. mUTILx- 


MENT. 

STÉRILISER, v. act. Rondre stè- 
rile : Stériliser les vignes, Vineas ste- 
riles reddëre (0, is, didi, ditum). Col. 

STÉRILITÉ, 8. (. 1° Qualité de ce 

ui ne produit pas. Sterililas, atis, f. 
die. : Slérilité des arbres, Arborum 
sterilitas. — des femmes. Sterilitas 
mulierum. Plin. — des champs, Agro- 
rum sterilitas. Cic. infecunditas. Col. 
Être frappé de —, Sierilitate affici, 
pass. Col. || Fig. La stérilité d'un 
orateur, Oratoris inopia (æ, f.) ou je- 
junitas (atis, F.) Cic. || Victoire frap- 
pée de stérilité, Victoria ad vanum 
et irritum redacta. Liv. [12° Manque, 
rareté. Voy. ces m. 

STENNUM, s. m. L’os du devant do 
la poitrine. Pectus, toris, neut. Cic. 
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STERNUTATOIRE, adj. Qui fait 
éternuer : Être sternulaloire, (. Faire 
8TERNUER. || S. w. Un sternutatoire, 
Sternumentum, 1, n. Cels. Plin. 

STÉSICHONE, n. d'un poète lyrique 
grec. Siesichorus, 1, m. Cic. 

STIGMATE, 5. M. 1° Marque que 
laisse une plaie. Cicatrix, icis, [. Cic. 
Nota, æ, f. Suet. Voy. wanque 5°. 
2° Marque d'un fer chaud. Stigma. atis, 
0. Quant. Suet. Voy. rLeTRISSUNE 1° 
et manquen 2e. || 49 Fig. Note d'infa- 
mle. Turpitudinis nota, et abs. Nota, 
æ,f. Cic. Vos. rLéTRISSURE 39 : |m- 
primer an stigmate, Voy.1mPRIMER 40. 

STIGMATISER, v. act. {o Marquer 
gan avec un fer rouge. Voy. MANQUER 

9, || 2° Fig. Criliquer qqn avec dureté 
et publiquement. Stigmata alicui im- 
gonère {o, is, posui, positum). Suet. 

OY. PLÉTRIR 9°, 

STILLA TION, s. f. Action ds tomber 
goutte à goutle. Siillatio, onis,[ Hier. 

STIMULANT, parl. prés. de sTt- 
MULEN, Voy. ce v. || STIMULANT, ANT, 
adj. Propre à exoiler. Voy. ExCITANT. 

TIMOLANT, 5. M. {° Remède propre 
à exciter : Un atimnlant de l'appétit, 
Gulæ irritamentum (i), n. Sall. Voy. 
exCITANT. || 2° Fig. Ce qui aiguillonns 
l'esprit. Stimulus, i, m. Cic. Incita- 
mentum. À, n. Cic. VOy. AIGUILLON 50, 

STIMULATION, s. f. Action de sti- 
muler. Stimulatio, onts, f. Plin. 

STIMULEN, v. acl. 49 T. de mé- 
decve. Exciter =: Stinutier l'estomac, 
Stomachum excitnre. Plin. || 20 Fig. 
Aiguillonner. Stinulare, act. Liv. Exci- 
are, act. Cic. Concilare, act. Cic. 
Eracuÿre, 0, is, ui, utum, act. Cic. = 
Stimuler les cuisiniers, Cognos Aor- 
tari, dép. Plant. Il ne cessa de — les 
Éduens, Æduos adhortari non destitit. 
Cæs. Je voudrais que tu stimulasses 
Cluatius, Velum cohorteris ou exzacuas 
Cluatium. Cic. VOoy. AIGUILLONRER 
30, exciTeh 20, 

STIPENDIAIRE, adj. C. 
NaIne {a«lj.) 20. 

STIPENDIER. v. act. C. sounoYen. 

STIPULATION, 8. f. Convention et 
condition qui entre dans un contrat. 
Strpulatio, onis, f. Cic. : Celte somme 
est due par slipulation, Ea pecunie 
ex stipulatione debetur. Cic. 

STIPULERN, v. act, Convenir de qq. 
ch. dans un contrat; Exiger de qqn, 
Faire promettre à qqn qe ch. dans un 
contrat, par un contrat. Siipulari. dép. 
(acc). Plaut. Cic. Dig. Pacisei, or, 
ris, pacius sum, dé (acc.). Cic. = 
Le légataire a stipulé la somme mème 
qui lui a été léguée, !s, cui legaium 
est, stipulatus est id ipsum, quod lega- 
tum est. Cic. Stipuler des émuluments, 
De mercedibus pacisci. Suet. — une 
obligation pour l'avenir, Obligationem 
in futurum concipère (io, is, cepi, cep- 
tum). Dig. Il stiputa le rappel de ceux 

ui s'élaient réfusiés anprès de lui. 
Bis, qui adeum fugerant, ralitum pac- 
tus est. Veil. Us stinulent (= ils cou- 
viennent) que des députés partiront, 
Sponsionem faciunt, uti legati gref 
ciscantur. Sal. Cela est stipulè (— 
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convenu) entre enx, [d inter eos con- 
vénit (de convenire, venit, ventim, D., 
qui ne s'empluie eo ce sens qu'aur 
3e personues). Cic. 11 [ul — que 
l'Hiwère servirail de frontière, Pacto 
convénit uf flimera amnts finis essel. 
Liv. Celle sunime a été stipulee, Jiæc 
pecuma sfipuluta est (passiv.). Cic. 
Prix stipulé. Pretium pacium (passiv.). 
Cic. Slipuler que qqn donnera qq. 
cb.. Aliquid ab aliquu stipulurt. Plaut. 

STOÏCIEN. exne, adj. Qui suit la 
doctrine de Zenon. Sioicus, a, um. Cac. 
: Les philosophes sloicieus, et subsl. 
Les slviciens, Stoici, orum, m. pl. 
Cic. À la manière des —, Stoice. Cic. 
N Fig. Un stoïcien, * Homovirtutis duræ 
et quasi ferreæ. D'apr. Cic. (Am., 45). 

8TOÏÎCISME, s. m. 1° Philosophie 
de Zenon. Sioicorum disciplinu (æ), 
f. Gell. : Le fondateur du sloicisme, 
Inventor et princeps stoirornm. (ic. 
|] 2° Fermete, autorite. Voy. PenmeTé 
80, AUSTÉNITÉ. 

STUÎIQUE. adj. Qui tient de la fer- 
mete que s'imposaient les stoiciens. 
Durus, a, um. Cic. Ferreus. Cic. Voy. 
FEHUB 59, INFLEXIDLE 20, 

STUÎQUEMENT, adv. En stoicien. 
Stoice. (ic. Austere. Cre. 

STOMACAL, ALS, adj. C. sToua- 
CHIQUE 29. 

STOMACIIIQUE, adj. 1° Qui ap 
partient à l'estomac. S'expr. par le 
gén. Stomachi (= de l'estomac). Ceis. 
IL 2° Bon pour l'estomac. Stumacho 
aptus (a, um). Cels. || S. m. Un slo- 
macbique, * Mledicamentnn (1) stoma- 
cho ayptum (i), n. D'apr. Cels. 

STONAX, 5. m. Espèce de resins 
odoriferante. Styraz, acrs. m. Pin. 

S'TIRA BON, surnom romain. Strabo, 
onis, m. Cic. 

STRANGULATION, s. [. C. ÉTRAN- 
GLEUBNT 1°. 

STRASBOURG, v, d'Alsace. Ârgen- 
toratus, i, fem. Amm. : (Qui est) de 
Strasbourg, Argentoratensis, @. f.,e, 
n. A.-Vict. Amim. 

STRATAGÈME, 8. m. 1° Ruse de 
guerre. Stratagema. atis. dat. et ab. 
pl. atis, n. V.-Maz. Imperaturiæz ar- 
{is consilinm (ii), n. V.-Maz. Failar 
acis) consilium (ti), n. Liv. bell: 
urtum (i), 0. Sall., et simpl. Fur- 
tum, à, 0. Curt. Diolus, à. m. Cæs. : 
Ua adroil stralagèine, Callidiun (i 
consilii gennus iueris). n. V.-Maz. Voy. 
Aus. || 2° Fig. Tour d'adresse, ruse. 
Voy. 2 ANRE+SE 2°, HU:E. 

STRATÈGE, 8. m. Genéral on chef. 
Stratcegus, i, m. Plaut. Prælor, oris, 
m. Cic. Ner. ' 

STRATEGIE, 8. f. Art qui s'appll- 
que aux grandes operations militaires. 
mperaloria tæ) ars (riis), [. V.-Maz. 
Quint. Voy. miLiTAInE, GUFNRE 20, 

STRATÉGISTE, 6. m. Celui qui con- 
naît la strategie, Vir (tri) belli sciens 
{ents), m.Sail. belli peritus (i), m. Liv. 

STRICT, (CTE, 8dj. 1° En parl. 
des ch. Étroit, rigoureux. À rlus, 4, um. 
Lucr, Severus. Cic. : Ne prendre que 
le strict nécessaire, Nikal ultra usum 
necessarium sumère. Liv. VOy. éTRorr 
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49, RIGOUREUX 40 el 50, || 20 En parl. 
des pers. Exact, sévère. Voy. SÉvÈnE 
20. EXACT 5°. 

STRICTEMENT, adv. D'une ma- 
nière stricte. Voy. RIGOUREUSEMENT. 

STIIDENT, ENTE, ad}. Qui rend 
un son aigre et perçant. Sitridulus, a, 
um. Virg. Sen. 

STRIR, êe, adj. Qui présente des 
stries. Striatus, a. um. Plin. Vicr. 

STRIE, s. f. Sorte de petit sillon 
longitudinal, de cannolure. Siria, 2, 
[ Et. Vitr. Striatura, f. Vitr. 

STRIGILE, s. m. instrument pour 
racler la peau dans le bain. Strigulis, 
is, abl. i, fém. Cic. 

STRIURE, 8. f. Strie. C. sTnig. 

STROPIRE, S. f. Couplet on Stance 
d'une ode. Stropha, æ&, f. Macr. 

STRUCTURE. s. f. 1° Manière dont 
un edifice est bâti. Siruciura, æ, f. 
Cæs. Liv. || 29 La manière dont le corps 
humain est compose =: La structure de 
l'homme, flomanis constructio (onis). 
f. Cie. [1 3° Fig. L'ordre, la disposition 
des parties d'un discours, etc. Voy. con- 
STUUCTION 2°, 

STUC, 8. m. Espèce de mortier dont 
on fait des enduits de muraille, etc. 
Opus (perisi fectorium (ui), 0., et 
sinpl. Tectortum, mn. Cic. : Revèlu 
de stuc, Tectorio munitus. Varr. 

STUCATEUR,s.m Ouvrier quirevét 
los murs de sluc. Tector, oris, m. Cac. 

STUDIEUSEMENT, adv. Avec sain, 
avec application. Studiose. Cic. Dili- 
genter. (ic. 

STUDIEUX, 2088, adj. 4° Qui aime 
l'étude. Doctrinarum studiosus (a, um). 
Cic., et abs. Studiosus. flor. Pl.-j. 
Quint. || 2° Employe 4 etudier : Loisir 
studieut, Studiosum otium. PI -j. 

STUPÉFACTION, 8. [. 19 T. de 
médecme. Engourdissement. Stuyror, 
oris, iasc. Cic. : Causer la stupefac- 
hon, C. srnpérien io. || 2° Fig. Éton- 
nement extraordinaire. Siupor, orts, 
mase. Cic. Vuy. sTruPrUR 29. 

STUPEFAIT, A1Tr. adj. Que la sur- 
prise rend comme interdit et immobile. 
Stupefactus. a. um. Cic. Obstupefnctus. 
Cic. Stupens, gén. entas. Cic. dupilus. 
a, um. Cic. : Rendre stupefait, C. 
STUPÉPIER. Devenir —, Obstnpesc}re, 
o,is, pui, 8. sup., 0. Cic. Sinpescère, 
sans parf. oi sup., n. Cic. Être —, 
Rester —, Demeurer tout —, Stu- 
père, eo, es, pui, 8. sup , n. Cic. Il 
resta tellement —, Tantus eum stupor 
oppressit. Cic. — de qq. ch.. à la vue 
de qq. ch. Aliquä re obstupefactus. 
Cic. Voy. eronNé 20, 

STUPEFIANT, ANTE, adj. C. NaR- 
coriQue. 

STUPÉPFIER, +. act. 1° T. de mé- 
decine, Engourdir. Obstuprfacrre, io, 
ts, feci, factum, act. V -Mazx. Dict.: 
Être stnpéñè, Obstupefieri, fo, fs. 
fustus sum, pass. Dict. 11 20 Fig. Frap- 
per d'un grand étonnement. Obstupe- 
facëre (voy. 19), act. Ter. Liv. Tuc, 
Voy. ÉTONSER 29, STUPÉPAIT. 

STUPEUR, 5. m. 19 T. de méde- 
cine. Engourdissement. C. srurérac- 
TION 1°. || 20 Fig. immobilité causés 
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par uno grande surprise. Sfupor, oris, 
masc. Cic, = Frapper de stupeur, C. 
srTuPpérien 2°. Tomber dans la —, C. 
Devenir srurérairt. Être dans la —, 
C. Etre STuvgratT. 

STUPIDE, ail. do Qaf. Frappé de 
stupeur. Siupidus, à, um. Cic. Voy. 
stur@pait. || 2 Ordin. Qui a l'esprit 
lourd et pesant. Stuprdus, a, um. ê . 
Stoltdns. (ic. Voy. 807. 

STUPIDEMENT, a!iv. Très sotte- 
ment. Stolule. Liv. Voy. SOTTENENT, 

STUPIDITÉ, 8. f. Grande sottise. 
Siupuhitas, atrs, f. Cic. Siupor, oris, 
masc. Cic. Vuy. SOTTISE. 

STYLE,S8 m. {9 Chez les anciens. 
Poinçon pour écrire. Stilus, à. m. Cic, 
11 2° Fig Manicre de s'exprimer par 
ecrit ou par la parole. Scribendi genus 
(neris), n. Cic. lncendi genus, n. Cie. 
Orafionis genus, n. Cic. Sermonis ge- 
nus, 0. Quint. Oraho, onis, f. Cic. 
Sermo, m. Cic. Stilus, 1, m. Pl.-j. 
Suel. : Avoir un style élégant, Ele- 
ganter scribëre (0, is, scripsi, scriptum) 
ou dicëre (o, is, diri, dictum}. Cic. 
Écrire dans un — commun, N'avoir 
pas de —, Vulgariter scribëre. l'ic. f 
30 Fis. En t. de palais. Formules, 
Expressions dont ôn se sert. Verba, 
orum, D. pl. Cic. || 6° Fig. Manière 
d'executer une œuvre d'art, caractère 
de sa composition : Dans l'ancien style 
de farc*'"-"tere, Antiyuæ siructuræ 
genere (ae genus, 0.1. Vuy. MANIERE 
30. || 6° Fig. Manière d'agir, de parler. 
Mores, um, m. pl. Ter. Cic. Vov. mac 
niènr 59, coxntnre 9°. || 6° L'aiguille 
d'un cadran solaire. Gnomon, onts, m. 
Plin, Vitr, Stulus, à, m. Capel, 

STYLRN, v. act. Dresser, former, 
habituer. Institufre, o, is, ui, utum, 
act. fic Voy. puESsen 80, ronyen 7e, 

STYLET, 8. m. C. PoIñxanu. 

STYLONATE.S. m. Soubassement 
qui porte des colonnes. Stylobates, = 
et is, m. V'arr. Vitr. 

STYRAX.S. m. C. STORAz. 

STY X. fleuve des enfers. Styx, ygis, 
fém. Cie. : Qui appartient au Styx, 
Styqtus, a, um. Virg. 

SU, Ur, part, passé de savoir, 
Voy. ce v. [| S. m. Au — de, Au va 
et au — de qqn, Aliquo sciente. Cie. 
sciente ef vidente. Cic. 

SUAIRE, 3. m. C. LINCEUL. 

BUANT, ANTE, adj. Qui sue. Sudans, 
géu. autis. Petr. 

SUA VE, adj. Qui est d'une douceur 
agreable aux sens. Suavis, m. f.,e, n. 
Cic. Voy. poux 20. 

SUAVEMENT, sdv. D'uno manière 
suave. Suarmiter. Cic. 

SUA VITÉ, s. f. Qualité de ce qui 
est suave. Suavitas, atis, f. Cic. Voy. 
vourenn 3° et 7e. 

SUDALTENNE, adj. Qui est dans 
un rang inferieur, secondaire. Inferivr, 
m.f.,ius,n. Cic. Manor, m. L., nus, 
on. Cic. Voy. INPÉniRoR (ad)j.) 2e. 

SUDALTENNE, 8. M. C. INFÉRIEUR 
{sub<t.). 

SUNHÉLÉGATION, 3. f. C. DéLb 
OATION !°. 

SBUBDÉLÉGUER, +. act. Commettre 


SUBJU 
qqn pour agir on sa place : Sobdélé- 


guer qqo. Aliquem legnre sibt lega- 
fum Cic. Voy. DÉLÉÈGUER 10, cou- 
uETTRR é*. 


AURDIVISER, v. act. Diviser quel- 

qe partie d'un tout dejà divise. Divi- 

re, 0,18, U181, visum, act. Cæs. Cic. 
Divisen 1°. 


Vez. 

€ SUBDIVISER, v. pron. Être sub- 
diviso Divrdi, or, Fris, visus sum, 
pass. Cic. : Î] y a une division qui 
se subdivise en trois parties, Est dh- 
wus10, quæ in fres parles discedit (de 
duced”re, o, cessi, cessum, n.). Quint. 
Voy Se pivisrn 1°. 

SURDIVISION, 9. f. Olvislon d'une 
des parties d'un tout dejé divise. (Action 
de snbdiviser) Secto, ons, [. Quint. 
(Parlie ‘d'une ch. subdivisee) Pars, 
artis, [. Cic. Voy. Division {9 et 7e. 

SUDIn, v. acl. 1° Supporter. Su- 
dure, co, is, it, ttum, act. Cie. Par, 
sor, Pris, passus sum, dep. (acc.). Cic. 
Ferre, fero, fers, tuli, latum, act. C'ic. 
Sustinère, e0, es, nu, lentum, act. Cic. 
2 Subtr le pouvoir de qqun, la rigueur 
de la loi, Eubire alicujus potentiam. 
Cic. legis vim. Cie. — le jugemeal 
de la multitude, Judicinum multitndints 
sudire. Cie. — son jugement, Pœnam 
subire ou ferre. Cic. — la peine du 
double, Pæœnarm dupli subire. Cie. Tous 
les deux subhireut la questton, De 
ufroque quæstiones habitæ suut. Just. 
Vov. quusrTion Te. Faire subir, C. 
INFLIOER, iMrOseR 50. || 2° Être sou- 
mis à =: Suinr un interrugatuire, «tn 
examen, C. Être iINT#nnoGé. Être xa- 
mtné. Faire — un iuterrogatorre, un 
examen, C. INTERROGHN, EXAMINPR. |! 
8e En part. des ch. Être mis dans tel 
état : Subir une réfurme, C. Être né- 
ponué. — un changement, C. Être 
caanGé. Faire — une muodificalion, 
C. monirisa. 

SUBIT, 178, adj. Qui a flou tout à 
œoup. Subitus, a, um. Cic. Repentinus. 
Cic. Repens, gén. entrs. Cic. = Mort 
subite, Repentina mors. Cic. Voy. 1- 
PAÉVU. 

SUOITEMENT, adv. D'une manlère 
subite. Subrito. Cic. Liv. Repente. 
Plaut. Cæs. (ic. Derepente. Cic. Repen- 
tino. Plaut. Cæs.Cic. =: Mourir snbite- 
ment, Repentino mori. Cic. Repentinä 
morte perire. Cic. VOy. IMPROYISTE. 

SURJONCTIFP, 5. m. Un des modes 
du verbe. Subjunctivus (ï) modus (i), 
m. Diom. Adjunctivus modus, wm. 
Diom. Conjunctivus modus, et simpl. 
Congunctivus, i, m. Capel. 

SUDBIUGUER, v. äcl. 1° Réduire 
on sujelion par la forco des armes. Su- 
bigrre, 0, is, egr, actum, act. Cic. 
Subjic®re, io, is, jeci, jectum, act, Cic. 
Dumure, 0, as, mur, milum, act. Cic. 
Perdumare, nel. Liv. Voy. SOUMRTTRE 
10. 1 2 Pig. Vaincre, prendre le des- 
sus sur, dompter. Vincire, 0, is, vici, 
victum, act. Cic. Superare, act. Cic. 
Domare, 0, as, mui, matum, act. Cic. 
: Subjuguer l'esprit de qqn. Altcupus 
animum vinc”re. (ic. erpugnare. Cie. 
L'amour subjugue le maitre, Aerum 
superat amor. Plaut. Se laisser sub- 


SUBOR 


juguer par qqn, Ab aliquo regi (or, 
Eris, reclus sum), pass. Cic. Se laisser 
— par nue femme, Feminæ parëre 
(eo, es, ru, rilum), 0. Just. — ses 
passions, Cupiditates coercère (eo, es, 
cui, cttum). Cic. Voy. watrrisen 2e. 

SUBLIME, adj. Haut, releve (on 
parl. des ch. morales ou intellectuelles). 
Excelsus, à, um. Cic. Elatus. Cic. 
Magnus. Cic. Grandis, m. f., …, 0. 
Cic. Sublimis, e. Ov. Quint. Tac. : 
Un esprit sublime, Afagnus animus et 
excelsus. Cic. Animus magnus et ela- 
tus. Cic. Un homine né avec des sen- 
timenats sublimes, Vir nalurd exrcelsus 
et altus. Oraleur sublime, Orator 
grandis et excelsus. Cic. Homo in di- 
cendo divinus. Cic. Leur langage élail 
—, Grandibus erant verbis. Cie. Poë- 
messublunes, Sublimia carmina. Juv. 
Le style sublime(de l'oraleur), Grande 
ou Sublime dicend genus. Quint. 

Suouiwe, s. m. Ce qui est sublime : 
Méêler le sublime à la basseasse, Mis- 
cère subrurssts elata (orum) ou Aumi- 
libus sublimia (ium), Quint. N'avoir 
pas besuin du —, Nihtl elatum ou 
sublime desiderare. Quint. Le — dans 
le style de l'urateur, Voy. suatiue 
(ady.}. || Ce qui est le sublime de 
l'elnquence, Id quod est eloquentiæ 
marimum. Cic. Voy cousLe 20. 

SUDLIMEMENT, adv. D'une ma- 
nière sublime. Ércelse. Cic.Sublate. Cic. 

SUBLIMITE, 5. f. Qualite de ce qui 
est sublime (En gén.) Élutio, onis, f. 
Cic. Altitudo, dinis, F. Cic. (En parl. 
du stylet Sublimitas, atrs, f. Quint. : 
La suhlimité de l'âme, Animi excel- 
sitas, f. Cic. 

SURLUNAIRE, adj. Qui est entre 
la terre et l'orbite de la lune : Dans la 
rétivu sublunaire, il n'y a rien, 
fafra lunam nikil est. Cic. Le globe, 
Le monde —, C. La terne. 

SUDMERNGER, v. act. 1° Inonder. 
Inundare, act. Cic. Liv. |] 2° Enfoncer 
entièrement dans l'eau. Submergëre au 
Lemergëre, o, is. mersi, mersum, acl. 
Cic. Voy. EnGLOUTIR 2°, 

SUBMERSION, s. f. 1° Inondation 
: La submersion des terres, Terrarum 


inundatro (onrs}), €. Plin. || 3° Action |” 


d'enfoncer entièrement dans l'eau. Sub- 
mersio, onis, f. Arn. 

SUBODORER, v. act. 1e Suivre de’ 
loin à la trace. Odorari, dép. (acc.). 
Plaut. Uor. || 2° Fig. Se douter de qq. 
ch. Olfacïre, le, is, feci, factum, acl. 
Ter, Cic. 

SUBORDIVATION, 8. f. 1° Cer- 
tain ordre etabil entre les personnes, 
qui fait que les unes dependent des 
autres. *Ordinum gradus {(uum), 1. 
pl. (Kr. Sm.). || 2° Dépendance d'une 
pers. à l'égard d'une autre. (Obéis- 
sance) Obsequium, ii, n. Cic. Obæ- 
dientia, æ, 1. Plin. (Soumission à la 
règle) Modesha, f. Cæs. Nep. (isci- 
phine) Disciplina, f. Cic. : Désirer l'es- 

rit de suburdinatiou dans un soldat, 
A milite madestiam drsiderare. Cæs. 
1! 3° Ordre de dapendance ou des choses 
sont a l'egard de certaines autres. Fa- 
mnulatus, &s, m. Cic. = Malheureuse 
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sabordination de la vertu 4 la volupté, 
Miser famulatus virtulis servientis vo- 
luptati. Cic. S'il ye — de la vertu 
à a fortune, Si virtus famula est for- 
tunz (au pén.). Cic. Voy. SUB aRDONXÉ. 
SURONDONNÉ, #s, part. passé de 
SUBORNONNER, Voy. ce v. [| Adj. Qui 
est dans un ordre de depandance. Sub- 
jectus, a, um. l'ic. : Dieu n'est subor- 
donné à aueun être, Deus nulli naturæ 
est subjectus ou obædiens (gén. entis). 
Cic. || S. m. Que [le métayer] ne soit 
pas cruel envers ses suburdonnés, Ne 
crudelius agat cum subjectis. Col. ! 
En parl. des ch. Tout est subordonn 
à la nature, Omnia subjecta sunt na- 
turæ. Cic. 
SURORDONNEN, Y. 


act. Mettre 


dans un ordre de dependance. Subyicfre, 


10, ts, Jeci, jectum, act. Liv. : Subur- 
donner ce sacerdoce au pontife, {d 
sacerdotinm pontifici subjicére. Liv. 
Voy. souuwxrrre 39 et 4e. 

SUDBOUR NATION, 8. f. Aotion de su- 
borner. f'orruptela, æ, f. Cie. Voy. 
CONRUPTIOR 40. 

SUDORNENR. v. act. Porter à une 
action contre le devoir. Suburnare, acL 
Cic. Corrump?re, o, is, rupi, ruptum, 
act. Cic. : Suborner un temuin, Su- 
bornare falsum testem. Cic. Subornare 
lestem. Quint. Voy. connomras 3°, 
SÉDUInE 29, 

SUDORNNEUR, «use, s. m. f. Celui, 
Celle qui suborne. Corruptor, oris, 
nasc. Cic. Corruptriz, icis, fém. Cic. 
Voy. ConnuPTkun. 

SUDREPTICE, adj. Qui se fait fur 
tlvement. Furtivus, a, um. Cic. Sub- 
replivus. C.-TR. 

SUBREPTICENMENT, adv. Par sy 
breption. Per subreptionem. C.-Th. 

SUDREPTION, 5. f. Action d'obte- 
nir des grâces sur un faux expose. Sub- 
reptio. onts, (. C.-TR. 

SUBROGATION, s.f. Acte par lequel 
on subroge. Subrogatio, onis, Î. Ambr. 

SUBROGER, v. act Substiluer. 
Subrogare, act. Cie. Liv. : Subrover 
une pers. en la place, au lieu et place 
d'une autre, Aliquemn in locum alicujus 
subrogare. Liv. Voy suBstitr en. 

SUBSÉQUEMMENT, adv. Ensuite. 
Posten. Cic. VOy. BNSUITE. 

SUDSÉQUENT, 8nTe, adj. Qui vient 
après. Sequens, gén. ents. Cic. 

SUBSINE, 8. m.41eimpôt Tribufum, 
i, n. Cic. Voy. impôt. || 2° Secours 
d'argent. Pecunia, æ, f. Cic. = Dunuer 
a qun des subsides, Pecuniam alicni 
aubninrstrare. Cic. suppriilare. Cic. 

SUBSIDIAIRE, adj. Qui vient en 
second lieu. Vay. sEconnAINE 29, 

SUNSIDIAIREMENT, adv. En se- 
cond lieu. Voy. uiKu 7°. 

SUNSISTANCE, s. f. 1° Nourriture 
et entretien. Victus, &s, m. Cic. Ali. 
montum, 1, n. Suet. VOoy. ENTRETIEN 
30, nounnTons 5°. || 2° Plur. Tout 
ca qui est necessaire à la nourriture 
d'une armee. Ciburia, iorum, n. pl. 
Cæes., el plus souv. Res (ei) frumen- 
taria (æ),f. Cæs. Voy. provision 2 
: Pourvoir aux subsistances, Voy 
PounYOIn 4°, 


1578 SUBST 


SUDSISTER, v. n. {0 Exlster en- 
sore. Superesse, sum, es, fui, futurus, 
a. Cic. Stare, 0, as, steti, <tafurus, n. 
Cic. Exstare, o, as, stiti, staturus, n. 
Cic. Constare, n. Cic. Alanère, eo, es, 
mansi, mansum, n. Cic. : Des lettres 
de Philippe subsistent, Epistolæ Phi- 
lippi exstunt. Cic. Taut que le sou- 
veur de Rome subsistera, Dum me- 
moria reruw Romanarum manebit. Cic. 
Ce qui subsiste de [ma) fortune, De 
bonis quod restat (de restare, o, stili, 
s. sup., n.). Plaut. Voy. exisTen 1° 
et 2e, RESTER 10, DURER 10. || 29 En 
parl. des pers. Conserver sa position, 
son rang. Sfare (voy. 4°}, n. Cæs. Liv. 
Consistére, o, is, stiti, s. sup., n. Cic. 
: Subsister avec honneur au barreau, 
Præclare in forensibus causis consis- 
tère. Cic. || 3° Durer, être encore en 
vigueur. ÂMfanëre (voy. i°), n. Cic. 
Stare{voy. 1°), 0. Liv. Constare {voy. 
10), nu. Dig. Subsistëre, 0, is, stili, 8. 
sup., 0. C.-Just. : Sile mariage sub- 
sisle encore, St nuptiz adhuc constant. 
Caj. La sentence prononcée contre Loi 
—, Sententia adversus le lala subsistil. 
C.-Jusi. Cel usage à subsisté, {lle mos 
permanail. Cic. || 6° Vivre et s'entre- 
tenir. Sustineri, eor, ris, tenius sum, 
pass. Cic. Sustentari, pass. Cic. Al, 
or, éris, alitus et altus sum, pass. 
Cic. : Subsisler de aq; ch., Altquä re 
ali ou sustineri. Cic. Voy. S'ENraxre- 
nNIR 40. Faire —, C. ENTABTENIR 5°, 
NOURRIR 20. 

SUBSTANCE, 5. f. 1e Co qui sub- 
siste par soi-même. Substantia, æ, f. 
Sen. Quint. : La controverse roule sur 
la sabsilance ou sur la qualité, De 
‘substanti& controversia est, auf de 

ualitate. Quint. || 2° Être spirituel. 
Nature, æ, f. Cic. Substantia, f. Sen. 
Apul. : 1] existe une cinquième sub- 
stance, qui est le principe de l'âme, 
Quinta quezdam nalura est, e quä est 
mens. Cic. La — intelligente, Sub- 
stantia intelligendi, Apul. |] 3° Toute 
sorte de matière. Res, ei, f. Cic. Cor- 
pus, poris, n. Cic. Materia, æ, f. Plin. 
: La substance de l'eau, Corpus aquæ. 
Lucr. La — déliée de l'air, Aeris te- 
nuis nalura {el f. Lucr. Les substau- 
ces que pruduil la mer, Res in mari 
nascentes. Plin. Cetle substance est 
ce qu'il y a de plus léger, Hoc levis- 
simum est. Plin. — liquide, Humor, 
moris, masc. Plin. — colorante, Pig- 
mentum, 1, 0. Plin. — médicamen- 
teuse, Medicamentum, i, 0. Plin, — 
alimentaire, C. aLimenr. | &o Le suo 
de qq. ch., ce qu'il y a de plus nourris- 
sant en qq. ch. Sucus, i, m. Cic. = Les 
troncs lireol la substance de la terre, 
Stipes ex lerrd sucum trahunt. Cic. 
Leslimaçons vivent de leur propre —, 
Cochlez suo sibi suco vivunt. Plaut. 
Qui contient beaucaup de ——, C. son- 
STANTIEL 20, || Fig, Absorber tonte la 
subsiance de l'esprit, Omnem sucum 
ingenui bibêre, Quint. || Be Fig. Ce qui 
dans un écrit est un aliment pour l'as- 
rit : le fond des choses, les idees. 
es, erum, [. pl. Cic. : La matière [de 
la rhétorique] n'est pas dans les mots, 
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mais daos la substance, Non in verbis 
est materia, sed in rebus. Quint. Sans 
—, les paroles ne sont rien, Nukil 
verba, sine rerum substantià, faciunt. 
Quint. Vers qui renferment peu de 
—, Versus inopes rerum. Ior. |} 6° 
Fig. Ce qu'il ya de plus essentiel dans 
49: ch. (En gen.) Res (e1) summa (æ), 
. Cic. Summa, æ, f. Cic. (Dans un 
écrit) Rerum summæ (arum), F. pl. Cic. 
Liv. Senteutia, æ, f. Sall. Cic. Sensus, 
üs, m. Gell. : Voici la substance de la 
lettre, de ces vers, Litlerarum senten- 
tia hæc est. Sall. Versuum sensus sic 
est. Gell. Exposer clairement la — 
d'une affaire, Rei summam dilucide 
indicare, Quint. || 7° Fig. Ce qui est 
absolument necessaire pour la subsis- 
tanco = S'engraisser de la subslance 
de la république, Saginari reipubliræ 
sanguine(de sanguïs, m.= sang). Cic. 

En sunsraxce, adv. C. souuaine. 
MENT. 

SUDSTANTIEL, ELLE, adj. 1° T. de 
pbilosophie. Qui appartient à la subs- 
tance. Substantialis. ©æ. f.,e, u. Tert. 
11 2° Nourrissant. Alibilis, m.f.,e,n. 
Varr. Voy. nounnissanr. || 3° Fig. 
Plein de choses, d'idees. Rerum fre- 
quentia creber (bra, brum). Cic. : Dont 
le style est substantiel, Sensibus ce- 
leber (bris, bre). Vell. || 4° Fig. Essen- 
tiel, important. Vos. ces m. 

SUBSTANTIELLENMENT, adv. 
Quant à la substance. Substantialiter. 

ert. 

SUBSTANTIP, adj. m. Qui seul sl- 
gnifie ce à quoi nous pensons. Substan- 
fivus, a, um. Prise. : Le verbe sub- 
Stantif, Subsfantivum verbum. Prisc. 
Nom —., C. le suiv. 

SussTANTIF, s. m. Nom substantif. 
* Nomen (minis) substantivum (i), n. 

SUBSTITUER, v. act. 19 Mettre 
une ch., une pers. à la place d’une autre. 
em proresubstuufre(o, ts, ui,utum). 
Plin. Rem alicut rei substituëre. Quint. 
Substitu®#re aliquem pro aliquo. Cic. 
aliquem in locum alicujus. Cic. aliquem 
alicui. Liv. Rem pro re supponëre (0, 
is, posui, positum,;. Suet. Supponère 
aliquem in locum alicujus. Cic. aliquem 
ulicui. Plaut. Aliquem pro aliquo re- 
ponêre. Cic. Rem pro re subjic®re (io, 
is, Jeci, jectum). Cic. Voy. RSMPLACER 
{se = Être substitué à qqu, {n locum 
alicujus succedëre (0, 18, cessi, cessum), 
n. Cic. Succed®re alicui in vicem. Liv. 
et simpl. Succedëre alicui. Nep. Voy. 
RABMPLACER 49. |] 2° Appeler qqn à une 
succession après un autre harilier ou 
â son defaut. Aliquem alicui substi- 
tuëre (voy. 10). Suet. Dig. 

Se S00STiTTER, v. 4° Réfl. Se mettre 
à la place de qqn. In locum alicuus 
succedère (o. is, cessi, cessum), n. Cic. 
VOYy. REMPLACER ée. | 2° Récipr. Se 
mettre à la place Fun de l'autre. Voy. 
Se sUCCÉDFA. 

SUNSTITUT, 8. m. Celui qui tiont la 
place d'un autro. Vicarius, ti, m. Cic. 

SUDSTITUTION, 8. f. 1° Action 
de mettre une ch., une pers. à la place 
d'une autre = Substilulion de testa- 
ments, Testamentorum subjectio (onis), 
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f. Liv. — d'enfant, Pueri où Pulls 
suppositio, f. Plaut. Faire une — de, 
C. svoariruen. || 29 Action d'instituer 
en qualite de second ou troisième heri- 
fier, etc. Substitutio, onis, [. Dig. 

SUBSTRUCTION, 5. f, Construction 
soutorraine. Substructio, onis. f. Vitr. 

SUBTERFUGE.Ss. m. Échappatoire, 
Tergiversatto, onis, f. Cic. Devertice- 
lun, i. n. Cic. Latebra, æ, f. Cic. = 
Chercher un sublerfuge, Latebram 
quærére. Cic. User de subterfuges, 
Employer des —, Tergiversari, dép. 
Cic. VOy. PAUT-PUYANT. 

SUBTIL, 116, adj. 1° Oélié, fin, 
menu. T'enuis, m. f.,e, n. Cic. Sub- 
tilis, e. Lucr. Plin. Sen. : Le feu sub. 
til, fgnts tenuis. Sen. sublilis. Lucr, 
À Athènes l'air est —, Athenis enue 
cæzlum est. Cic. || 2° Qui est de nature 
à s'insinuer promptement. Celer, eris, 
ere. Nep. Rapidus, a, um. T'ac. : Mé- 
dicament subtil, Celere remedium. Nep. 
VOYy. Rapine 4e. | 3° En pari. des 
seus. Penetrant, qui perçoit exactement. 
Acer, cris, cre. Cic. Subuilis, m.f.,e, 
n. Col. Hor. = Vue sublle, Acris 
actes. Cic. Voy. PERNÇANT 10, mIN 6°. 
I] 6° Fig. Adrait, qui a de la dexterité. 
Sollers, gén. ertis. Cic. Callidus, a, 
um. Cic. : Voleur sublil, Fur callidus, 
Mart. || En pari. des ch. Tours sub- 
tits, Callidi stoli. Plaut. || 5° En pari. 
de l'espril. Fin, sagace, ingenieux. Sub- 
tilis, m. f.,e, n. Cic. Acutns, a, um. 
Cic. Argutus. Cic. = Pensées subliles 
Sententiz acutæ, Cic. argutæ. Crc. Qui 
a des pensées —, In sententiis argu- 
tus. Cic. Avoir nne dialectique très 
subtile, Valde subtiliter disserXre.Cic. 
Vov. Fin 70. || 6° Qui échappe à l'in- 
telligence par une finesse excessive. 
(Trop Gin) Namium subtilis (m. f.,e, 
n.). Quint. (l'ointillenx, entortillé) 
Spinosus, a, um. (ic. (Captieux: Cap- 
hosus. Cic. : Divisions trup subtiles, 
Divisiones nimis subriles. Quint. 

SUBTILENENT, adv. io Adroite- 
ment, avec desterite. Sollerter. Cic. 
Cathide. Cic. 12° Finement. Subriliter. 
Cie. Acute. Cic. Argute. Cic. 

SURTILISER, v. act. i° Rendre 
subtil, tenu. Ertenuare, act. Cic. || 2e 
Fig. Attraper, tromper sublilement. C. 
ATTRAPER 39. || 30 Fig. Derober. Vor. 
ce m. 40. || 49 Fig. Raffiner dans une 
question, dans une affaire. C. nAPFINER 
{neut.) 2°. 

SUNTILITÉ, s. f. 1° Qualité de cs 
ui est subtil, tênu. Tennuifas, atis, [. 
ic. Subrlitus, f. Pin. |) 29 Qualité 

de ce qui s’insinue promptement : Sub- 
tihté d'un poison, Veuent celeritas 
(atis), f. Cic. || 3° Finesse des sens. 
C. rinesse 50, || 4° Fig, Derterite, 
Sotlertia, æ, f. Cie. Voy. DexTÉMTÉ, 
1 6° Ruse. Calliditas, atis, F. rc. As- 
tuiia, æ, f. Cic. Voy. ause. || 6e f1- 
nésse de l'esprit, sagacite. Subtikras, 
atis, f. Cie. Acumen, minis, n Cic. 
Sugacitas, atis, f. Cic. Vov. rixesse 
6°. || 70 Erxces de finesse dans le rai- 
sonnement, etc. Nimia (æ' subtilitas 
(ans), f. Quint. |] 8° Surt. au plor. 
hoss diffoile à saisir, à comprendre, 
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Argutia, æ, f. Cic. Fronto. Gell., et 
ordin. Argutiæ, arum, f. pl. Cic. 
Voy. Pixesse T°, SUBTIL 69, RAFFINER 
(neut.) 20. 

SUDUNNAIN, AINE, adj. Qui en- 
toure une ville. Suburbanns,a,um. Cie. 

BUDUILE, nom d'uno rue de Roms. 
Subura, æ, f, Liv. : Relatuf à Subure, 
Suburunus, 4, um. Cic. 

SUBDVENIN, v. n. 4° Socourir, sou- 
lager : Subvenir à qqn, Alicui sub- 
ventre (io, 15, veni, ventum), n. Cie. 
Voy. secourir 2°. || 2° Pourvolr à, 
fournir 4. Sustinère, eo, es, nui, ien- 
tum, act. Cic. Supneditare, act. et 
peul. (ab) Cic. : Subvenir aux be- 
soins de tant d'hommes, Egestates tot 
Aominum sustinère. Cic. — à une dé- 
pense, Suppeditare sumplum. Cic. — 
aux dépeuses de qqn, Suppeditare 
alicui sumptibus. Ter. 

SUDVENTION, 8. f. Secours d'a 
gent. Vay. ci-apr. 

SUDVENTIONNER, Y. n. Donner 
ane subvention à : Subventionner qqn, 
dlicur pecuniam submantsirare. Cic. 

SUD\ERNSIP, adj. C. DESTAUCTLF, 
FUNESTE. 

SUD VERSION, 8.f. C. DESTRAOCTION. 

SUDVERTEN, v. act. C. ARNVERSER 
8°, perauinr 30. 

SUC, s. m. 1° Liqueur substantielle 
qui s'oxprims de la viande, des vegetaux. 
Sucus, à, m. Cic. =: l'iein de suc, Su- 
cosus, a, um. Cels. Col. || 2° I se dit 
de certaines liqueurs qui se trouvent 
dans le corps des animaux et dans la 
terra. Sueus, 1, m. Cic. || 8e Ce qu'il 
y 8 de substantiel dans un écrit. Sucus, 
1, m. Cic. 

SUCCENER, v. n. 1° Venir après, 
prendre la place de. Succedfre, 0, is, 
cessi, cessum, n. ‘dat.). Cæs. Cie. Con- 
sequi, or, #ris,seculus sun, dép. (acc.). 
Cic. Ercipère, io, us, cepi, ceçium, act. 
Cæs. Cie. Liv. : [Demnsthèue] suc- 
cèda à de grands oraleurs, Magnis 
oraloribus successit. Cic. Des troupes 
fraiches succèdeut aux soldats fati- 
gués, Milites recentes defaligatis suc- 
cedunt. Czs. [Labiénus] lui succède 
{= prend la parole après lui), Mune 
ezcipit. Ces. La rose — aux violettes, 
Violis succedit rosa. Plin, Un été mal- 
sain succéda à ce triste biver, Tris- 
tem ÂAiemem pestilens æstas excepit. 
Eiv. Un changement soudain — À 
eetle situalion si prospère, Has am 
prosperas res consecula est subila mu- 
tatio. Nep. Un si bon marché — à une 
grande cherté des vivres, Tan{a vili- 
{as annonz ex summä caritate rei fru- 
mentariz consecula est. Cic. Voy. ARM- 
PLACER 4e. || Faire succéder des trou- 
pes fraiches aux troupes fatiguées, 
Copias integras defessis (au dat] sub- 
jictre (io, is, jeci, jectum). A.-0.-AI. 
Voy. newPpcacrn 1°, || 2e Possèder 
après qqn un emploi. Succedère (voy. 
40), n. (dat.). Cic. Exrcipëre (voy. 1°), 
act. Fior. : Celui qui succéda à Flac- 
cus (en quahté de procousul), Qui 
Flacco successit. Cie. {[Tullus Hosti- 
lias) — à Numa, Ercepit Numam. 
Pler. Succéder à qqn dans le con- 
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sulat, Succed#re alicui in consulatu. [| —, N'avoir pas de — dans une 


Suet. Je te snccéderai dans ton em- 
ploi, Succedam vicarius tuo muneri. 
Liv. Céthépus succéda comme pon- 
tife à Lentulus (= fut mis à sa place 
par une élection), In Lentuli locum 
Cethegus pontifer suffectus est (de suf- 
fici, tor, éris, pass.). Liv. Succéder 
au royaume, i la couronne, Sucerdëre 
regno. Just. Digne de — à l'empire, 
Dignus imperii successione (de succes- 
sio, f.). Suet. — à la grandeur de 
son père, Magnitudini patris succe- 
d#re. Just. || 3° Heriter : 11 avait suc- 
cédé à Pompée, In locum Pompeii 
heres successerat (voy. 1°). Cic. Vox. 
uénrTen. || 4° Qqf. Réussir. Voy. ce 
m. 5° et 3e, 

Se succéoen, v. récipr. Venir l'un 
sprès l'autre : Les générations se suc- 
cèdent, Ælas ætali succedit (de suc- 
cedëre, 0, cessi, cessum, n.). Cic. Les 
jours êe —, Dies die truditur (de trudi, 
or, {rusus sum, pass. = être poussé, 
chassé). Hor. Par des lettres quise—, 
Altis super alias epistolis. Pl.-j. 

SUCCEÈS, 8. m. 1° Ce qui arrive, 
resultal bon ou mauvals. Eventus, üs, 
m. Cac. Erilus.üs, m. Cic. Effectus, üs, 
m. (rare au plur.). Cie. : Bon succès, 
Heureux —, C. succés 2°, Avoir un 
bon, un heureux —, C. RÉUSSIR 4e et 
Se. Ces affaires auront un meilleur 
—, Hzc meliores habebunt ezxitus. Cic. 
Mauvais —, Malheureux —, Aduersus 
evenius. Cic. eritus. Cic. Voy. Écurc 
3° et 4°. Avoir nn manvais —, C. 
ÉcnouER 2° et 3°. — incertain, don- 
teux, fncertus exitus. Cie. Ces choses 
n'ont pas le — qu'il avait espéré, 
Non, ut speraveral, ea procedunt (de 
procedère, 0, cessi, cessum, n.). Cic. 
Juger de ton plan d'après le —, De 
tuo consilio ex eventu erislimare. Cic. 
h 2 Sonne Issue d'une affaire. (En 
gén.) Exitus (üs) bonus (i) ou secun- 
dus (i) ou felir (icis), m. Cic. Even- 
tus (Us) secundus (i) ou prosper (eri), 
el abs. Successus, üs, m. Liv. : Dou- 
ner le succès, Rem ad bonos exitus 
ducère. Hor. Couronver qq. ch. de —, 
Voy. couronner 9e. Avoir du —, 
Obtenir du — (en parl. des pers.), 
C. nRégssin 4e, Avoir quelque —, 
dliquid profcére (io, is, fhci, fectum), 
0. bc. Avoir du —, Ohtenir du — 
(en parl. des ch.}, Être couronné de 
—, Ë: RÉUSSIR 5°. Avec —, Prospere. 
Cic. Voy. ueuneusemenT 2e. N'avoir 

as de —, Ne pas oblenir de — 
en parl. des pers.), C. écuousn 39. 
Ne pas avoir de — (en parl. des 
ch.), Être sans —, N'être pas con- 
ronné de —, C. écaougn 2°. Sans —, 
Infeliciter. Liv. J'ai plaidé oon sans —, 
Egi non sine eventu. PI.-j. || 3° Avan- 
tage obtenu à la guerre, victoire. Vic- 
toria, æ, Î. Cie. = Obtenir, Remporter 
un succès, Victoriam adipisci, dép. 
Czs. consequi, dép. Cic. Voy. vAINCRE. 
Avoir de très grands — à la guerre, 
Faire la guerre avec beaucoup de —, 
Bellum felicissime gerëre (o, is, gessi, 
estum). Nep. Avec des — balancés, 
Vos. AYANTAGE B*. Comhattre sans 


guerre, Male pugnare, n. Cic. Voy. 
Déraite 1°. || 6° Bonne réussite {dans 
une carrière, dans le monde, oc.) : 
Avoir du succès, Ohlenir des — au 
sénat, In curià florëre (e0, es, rui, s. 
sup.), n. Cic. Il eul assez de — 
comme orateur populaire, In populari 
genere dicendi salis valuit (de valère, 
eo, es, litum, n.). Cie. [Ligarius] eut 
tant de — auprès des alliés, Jta se 
probavit sociis (au dat.) Cic. Au pre- 
mier acte, j'ai du —, Prime actu, 
places (de placëre, cui, citum, n.). 
Ter. Il joua dans les Jeux Troyens 
avec —, Trojam lusit favorabiliter. 
Suet. Les pièces ont du —, Populo 
placent fabulz. Ter. Tea livrea ont 
du —, Tui libri vigent (de vigère, eo, 
gui, s. sup., n.). Cæl. ap. Cic. [La 
pièce] a dû son — au talent de l'ac- 
leur, Actoris operä stelit (de stare, se, 
as, stafum, n.). Ter. 

SUCCESSEUR, 6. m. Colui qui sue- 
cède dans une place, etc. Successor, 
oris, m. Cic. : Les successeurs d'Ale- 
xandre, Alerandri successores. Quint. 
Just. Son Bls et surcesseur (dans la 
royauté), Hujus filius ef successor re- 
gni. Just. Être le — de qqn, Alicui 
succedFre (o, is, cessi. cessum), n. Cic. 
Voy. succéoen 2°. Sun — fut Cra- 
naus, Huic successit Cranaus. Just. 
Celur qui était son —, [s qui ei suc- 
cesseral. Cie. [Écris-moi] si on lui 
prépare un —, Numquis in locum ejus 
paretur. Cic. Se choisir un —, Suc- 
cessorem sibi destinare. Suet.On donna 
à Certus un — (= il fut destitué), 
Certus successorem accepit. PI.-j. 

SUCCESSIP, 1ve, adj. 1° Dont les 
parties se succèdent sans interruption. 
Perjieluus, a, um. Cic. Continens, gén. 
entis. Cic. || 2° Se suivant de près. Con- 
tinuus, a, um. Cic. VUy. CONTINO 2e. 

SUCCESSION, 9. . 1° Suite de pers. 
ou ds ch. qui se succèdent. Ordo, dinis, 
m. Cie. Series, ei, f. Cic. : Une suc- 
cession de procès, Lilium series. Vel. 
— lainterrompue de travaux, Labo- 
rum confinualio (onis), f. Suet. 11 y 
eut une longue — de prospérilés, 
Prosperzæ res deinceps mullæ conseculæ 
sunt. Cic. Une — de lettres, Alis 
super alius epistolæ. PI.-j. La — des 
jours et des nuits, Dierum noctiumqua 
vicissitudines (um), f. pl. Cie. La — 
des temps, Temporum ordo. Cic. {| 
Par succession de temps (= par une 
longue suite de temps), Procedente 
tempore. Plin. Prodeuntibus annis. 
Petr. f 2° Hérédité, les biens qu'une 
pers. laissa en mourant. Hereditas, 
atis, f. Cic. Voy. HÉRITAGZ Îe 3 Venir 
à la succession de qqn, C. RÉRITER 
4e. || Succession à l'empire, Jmperii 
successio (onis), f. Suet. Par ordre de 
— (en parl. de rois), Per ordinem 
successiontis. Just. || 3° La maniere 
dont se transmettent les héredilès. Suc- 
cessio, onis, f. Tac. : Les droits de 
succession. Jura successionum. Tac. 

SUCCESSIVEMENT, 2dv.L'un après 
l'autre. Deunceps. Cic. Ex ordine. Cic. 
Ordins. Liv. Per ordinem. Quint. : ll 
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fait successivement les funérailles de 
son collègue et de son frère, Funera 
deinceps collegæ fratrisque ducit. Liv. 
[Les soldats) se reniplaçaient —, Alos 


elit deincrps exciptebant. Cæs. 1] s'é- 


leva — aux diverses magistratures, 
Magtistratum alium post alium sibi 


pepenu. Sull. 
SUCCIN, 3. m. C. AMBRE 1°. 
SUCCINCT, 1ACTE, ad). Bref, court. 


Breuis. m. f., e, n. Cic. Voy. counr 


8°, pnar 3°. 


SUCCINCTEMENT, adv. En pou de 


mots. Brevrier. Cic. VOY. BRIÈVILMENT. 
SUCCION, 8. f. Action de sucer. 
Suctns, üs. m. Plin. 
SUCCOMRER, v. n. 1° Pr. et Fig. 


Être accable sous un fardeau. Succum- 


bfre, o, 18, cubui, cubitum, n. (dat.). 
Cic. Liv. Cedère, o, is, cessi, cessum, 
n, (dat.). Cic. Opprimi. or, éris, pres: 
sus sum, pass. (abl.). Cie. =: Bètes de 
somme qui succounbeut sous le fax, 
Jumenta onere laboranta de laborare, 
n. — peiner). Quint. Srccomber à un 
fardeau, Oneri succumbére. Liv. ce- 
dére. Quint. Sub onere convtiêre (0,13, 
cidi, 8. sup.), a. Liv. Onfre opprimi. 
Cic. Je succomherai sous le puuls 
d'une question simportante, Tantam 
quzstionem non polero susfinére (e0, 
es, finut, fentum). Cic. Voy. A:CABL&n 
le ||3e Fig. Me pouvoir resister, âtra 
vaincu par, coder à. Succumbé?re 1voy. 
je), n. (dat.). Cic. : Sucromber suus 
le travail, Labort suceumbwre, Cic. — 
à soa chagrin, Dolori succumb#re. Cic. 
Dolore frangi (or, &ris, fractus sum), 
pass. Cic. Luctu pre (or, Eris, pres- 
sus sum), pass. Cie. — à ses niaurt, 
Mala sua non ferre (fero, fers, fuli, 
larum). Sen. Celui qui na pas auc- 
cormbé à la fatigue, snccombe aux 
attraits de la volupté, Qui invictum 
se a labore præstilit, a voluptate van- 
citur (de vinci, or, êris, vicius sum, 
pass.). Cic. Suecomber suus les atta- 
ues de ses enuenns, fnimicis succum- 
ëre. Cic. — sous les conps de la for- 
tune, Fortunæ sucenmbwre. Cic. ce- 
dëre. Cic. 11 3e Qaf. Abs. Mourir. Mor- 
tem occumb®re, el Occumbére (voy. 
de), n. Cic. Occid#re, o, is, cl, 8. 
sup., n. Cic. Cad?re, o, is, ceci, 
casum, n. Cic. Voy. mOcAIR. || 4° Avoir 
du desavantage dans qq. sntraprise. 
SuceumbEre ivoy. 1e), n. Cic. Cadère 
(voy. s°). n. Cic. Concidëre (voy. 1°), 
n. Cic. Dectdère, n. Nep. : Succomber 
dans un procès, dans une cause excel- 
lente, Causä cadëre. Cic. In optimä 
causä eonctd#re. Cic, — par la trabi- 
son d'un ami, Amici perfidiä dectdëre. 
Nep. — victime de la rnse d'une 
femme, Muliebri fraude cadëre. Tac. Le 
philusophe fit — l'araleur (= le vain- 
quit), Philosapho succubuit orator. Cic. 
SUCCULENT. BNTE, 44]. Quia beau- 
coup de suc ot est fort nourrissant. 
Sucosus, a, um. Plin. Coi. Voy. soun- 
RISSANT. 
SUCCURSALE, adj. f. Qui supplée 
à l'insuffisance da reg ise paroissiale : 
Une église succursale, ° Ecclesia (#) 
minor (orts), f. (Cang.\. 
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Succursaue.s. f. 1° C. Église suc- 
consaLe. || 2° Établissement subordonné 
à un autre. * Dumus us) domui prin- 
cipali subjecta (æ), 

SUCENMENT, 5. m. C. SUrci0N. 

SUCER, v. act. 1° Attirer une Ii- 
queur avec les lèvres on aspirant. Su- 
gëre, 0, is, suxr1, sucluin, act. Varr. 
Cic. : Sucer le sang de qqn, Sangui- 
nem alicujus exzsugêre. Plaut, — des 
paisaus. Venena exsug”re. Plin. [Les 
agneaux] sucent la mmamelle de leur 
mére, Matns sugunt mammam. Varr. 
Sucer une plaie, Bzsug”re vuinus. 
Cels. || Fig. Sucer l'erreur avec le last 
de sa nourrice, Cum flacte nutricis 
errorem sug”re. Cic. — Île saue «du 
trésor, De sunguine ærarii aliqurd de- 
trahfre (0, is, fruri, tractum). Cac. || 
2e Fig. Tirer psu à peu le bien do qqn. 
C. MANGER 10, 

SuÇoin. s. m. Organe qui sert À 
sucer. Husirum, i, n. Plin, 

SUÇOTER. v. act. Sucer à plusieurs 
reprises. C. SUCER. 

SUCRE, s. m. Suc très doux qu'ontire 
ds cert. vegetaux. Saccharon, 1,0. Plin. 

SUCRÉ, &E, part. passe ile sucnan, 
Voy. ce v. |} A1lj. D'une saveur très 
doucs. Voy. poux Îe. || Fig. En parl 
d'une femme : Faire la sncrèe (= la 
mudeste. l'iunocente. la -crupuleuse, 
Vay. raiRe 19° el MNDBSTE 4e, INNO- 
CENT 49, SCRUPULEUX 1°. 

SUCRER, v. act. Mettre du sucre 
dans qq. ch. * Saccharo condire (io, is, 
avi Lit, um), act. 

Se sucren, v. pron. Devenir sucre. 
Dulcescëre, o,is,8.parf.msup.,n.Cic. 
Pin. 

SUCRERIE, s. f. Friandise sucrée. 
C. noucæun 2°. 

suu, s. m. 1e Un des quatre points 
cardinaux. Meridtes,ei, im. Cic. Auster, 
tri, m. Cic. Voy. mini 26. || 2° Pays 
méridional Voy. mn: 3°. 

SUD-EST, 8. m. La partie du monde 
qui est entre le sud et l'est : Le vent 
appelé vullurne vient du and-est, 
Vulturnus est ab oriente brumali (— 
vient du levant de l'hiver). Plin. Être 
situe au —, * Spectare inter ortum sols 
et meridiem. D'anr. Cæs. (B. G..1. 1). 

SUDORIFÈRE el SUDORIFIQUE, 
adj. Qui provoque la sueur. Sudorifer, 
era, erum. C.-Aur. 

SUN-OUEST, s. m. La partis du 
monde qui est entre le sud et l'ouest = 
Le vent appelé africus vient du sud- 
ouest, Africus est ab occasu brumali 
(= vientduconchantde l'hiver). Plin. 
Être silué au —, * Spectare inter oc- 
casum solis ef meridiem. D'apr. Cæs. 
(B. G..1, À). 

SUER, v. n. 1° Rendre par les pores 
une humeur aqueuss. Sudare, n. Cic. 
Suitorem emitifre(o, is, misi, missum). 
Plin. : Suer à grosses gouttes. Multo 
sudore manare, n. Cic. Sudore ilifflufre 
{o, ts, fluzi, flurum). Plin. Si l'on sue 
en dormant, Si corpus dormientis in- 
sudat. Ceis. Faire suer, C. Provoquer 
la sueun 1°. 1] faut se faire —, De- 
sudare necessarium est. Cels. Laisse 
— les moutons, Sinito oues consu- 
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denf. Cato. Avant de —, Ante ude. 
rem. Cels. Après avoir sué. Post su- 
dorem. Cels. || 2° Fig. Se donner beau- 
coup de paine pour faire qq. ch. Sudar:, 
n. Ter. Cic. Desnuiare, n. Cic. : Suer 
pour des superfluilés, À d supervacue 
sudare. Sen. — sur ces [ouvrages], 
In his desudare. Cic. Je sue depais 
lungtemps pour defendre ces points, 
Sudo jamdndum laborans quomodu ce 
near. Cic. [Ce travail] fait bien suer, 
Multi sudoris est, Cic. |] 3° Fig. Éprou- 
ver du malaise. Æsfuare, on. Cic. : 
Faire suer qqu. C. Le coNTRanuER, 
l'enNuYen, et qgf. l'invioxer. || 4° 
En mparl. de fruits, etc. Rendre uns 
humidite semblable 4 de la sueur. Con- 
sudare, 8. sup., n. Col. [lumorem re 
mit(#re (0, is, misi, missum). Col. Ÿ 
So £n parl. de pierres, etc. Se couvrir 
d'une humidite semblable 4 dB la sueur. 
Sudure,n. Cic. Virg. 

Sun, v. act. Rendre comme une 
sueur : Sner Ju sang, Sudare sangni- 
nein. V.-Mar. sanguine. Liv. || Fig. 
Suer Ssang et eau, Mulfum sudere. 
Hor. Vay. sun (neut.1 2e. 

SUESSC, v. de la Campanie. Suesse, 
æ.f. Cic. : (Quresl) de Suezse, Sues- 
sanus, @. nu. Cie. 

SUÉTONE, n. d'un historien latia. 
Suetontus, di, m. Pl.-j. 

SUEUR, 93. [. 1° Humeur aqueuse 
qui sort par les pores de la peau. Sudor, 
oris, masc. Cic. Qqf. Sudutio, onts, 
f. (= action de suer). Cic. : Sueur 
abondante, Sudor multus. Cic. Cels. 
ingens Cels. — froide, Sudnr frigi- 
dus. Cels. Mettre en —, Provoquer la 
—, Sudorem fac#re ou movére. Plin, 
elic®re on evocare. Cels. excul”re. Nep. 
On entre ea —, Sudor orütur. Cels, 
inripit. Cels. Il'entre en —, lili sudor 
erumpit. Sen. Être en —, C. sos 
{nent.) 1°, Mauilté de —, Tout eu —, 
Stulore madens. Ph. [ls sont tout ea 
—, Éorum corpora in sudorem eunt (= 
leurs corps s'en vont, fou:lent en —). 
Flor. Ruisseler de —, Multo sudore 
manare. Cic. diffluÿre. Ph. Arièter 
la —, Sudorem sist”re ou coercère 
ou reprim”re on sedare. Plin. La 
— s'arrête, Surdor desinit. Cels. 
Épuise par les sueurs (dans les tber- 
mes), Multà sudarione erinantius. Sen. 
ll Fig. À la sueur de son corps, ds 
san front, Vay. ci-apr. || 2° Plur. 
Pelnes qu'on s'est donnees pour reussir. 
Sudor, oris. ma»c. Cic, Labor, mase 
Cie. : Par ses sueurs, À force de —, 
Après bien des faligues et des —, 
Mulio sudore ac labore. Cie. Summo 
cum sudore. Vell. Vay. paix 7e. 

SUÈVES (Les), pple de Germanls. 
Suevi, orum, m. pl. Czs. 

SUFPETE, s. rm. Premier magistrat 
dans les villes puniques. Sufes, els, m. 
Lav. Sen. 

SUPFIRE, v. n. 1° En parl. de 
qqn. Pouvoir satisfaire à qq. ch. Suff- 
dre. lo, as, fecr, fectum, n. (dat.). Cie. 
Suppeditare, n. (rat). Plaut, : Les 
grefflers o'y purent suffire, Scribs 
suMicére non poluerunf. Cic. — aut 
dépenses, Sumpius (olerers. Ter, 
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Sumptui subsistére (o, is, stiti, 8. 
sup.), n. Cic. Je ne puis plus — au 
travail, Jam non queo labori supyeili- 
tare. l'laut. Les greffers ne suffisaieat 
pas a inscrire, Scrabæ refereulo non 
sufficiebant. Liv. Suflire à parter un 
fardeau, Esse oneri ferendo. Liv. Cet 
home suffit 4 soulenir..…, Est is vir 
iste, ut sustineat. Cic. || 2° Être assez, 
être on assez grande quantite. Satis 
esse (sum, es, fui, futurus), n. Cic. 
Suffictre (voy. 4°), n. Cic. Suppedi- 
tare, n. Cic. Suppelëre, o, is, ivi et 
ti, ifum, n. Cic. : Une garnison qu'il 
eroyait suffire, Præsidium, quod sutis 
esse arbitrabatur. Czs. Cette somme 
suflÜt très amplement, Ifzc pecuunia 
satis es( el affatim. Cic. Cela suflira 
comme exemple, [æc, erempli grattä, 
sufficrent, Quint. Cela suflit, Il —, 
etsimpl. Suffit (= n'en parlons plus), 
Jam satis est mihi. l'laut. Hoc sat est. 
Quint. Mais. si vous voulez, cela — 

our anjourd'bui, Sed, si placet, in 
unc diem hactenus. Cie. J'en don- 
nerai deux si une ne — pas, Duas 
dabo, si una parum est. Plaut. Ce qui 
leur appartient ne leur — pas, Eu 
res suæ non satis sun. Liv. [Tu pen- 
sais] que tes biens sufliraient pour 
tous les deux, Tun bona sauts fore 
ambobus. Ter. Ses ressources suff- 
sent à ses dépenses, Copiæ suppetunt 
sumplibus (au dal.). Cic. Pour que 
aous ayons de quot suffire aux dé- 
penses nécessaires, Ut sit, unde nobis 
suppeditentur sumnplis necessarii. Cic. 
Les choses qui suffisent 4 la subsis- 
tance, En quæ suppeditant ad uictum. 
Cic. Un demi-boisseau suffit à la nour- 
rilure de cent tourterelles, Semodius 
turlures centenos satial (= rassasie). 
Coi. La mnntagne suflisait largement 
à l'alimentation des hummes, Mons 
abunde sufficiebat alimentis hominum. 
Luw. Forces devant suffire pour de 
très grandes œuvres, Summis opertbus 
suffecturæ vires. Quint. Denx ans me 
suffisent pour achever ces affaires, 
Ad eas res conficiendas biennium mih1 
satis est. Cæs. La vertn suflit pour 
être heureux, À d beate vivendum satis 
potest virius. Cie. Deux esclaves suf- 
fisent seuls à former ce qu'an appelle 
une famille, Familiæ nomine eiiam 
duo servi continentur. P.-jct. Les la- 
bleltes ne suffirent pas à contenir 
leurs noms, Tabuiæ nomina illorum 
capère non potuerunt. Cie. Voy. assez. 

Surring, v. n. impers. Être assez. 
Satis esse lest, fuit, futurum), n. Cie. 
Sufficire, it, fecit, fectum, n. Gnint. : 
1 suffit d'un seul consul pour l’Llalie, 
Unus consul satis est ltaliæ (au dat.). 
Liv. Il suffisart d’un des deux con- 
suls pour éloigner... Consul alter 
salis erat ad arcendum. Liv, Il ne 
suffit pas d'avoir de la vertu, Non 
satis est habère virlutem. Cic. Qu'il 
ne leur suffise pas de repraduire..., 
Ne sufficiat its efingËre. Quint. 11 me 
sufñt de dire, Satishabeo dicère. Quint. 
Ils croient qu'il — de n'avoir pas de 
défaut, Satis putant vilio carère. 
Quint. Li — qu'on recouvre la liberté. 
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Libertatem repeti satis est. Liv. I — 
que tu te laisses fléchir, Suficit ut 
erorart fe sinas. PI.-j, Il — que ces 
choses ne soient pas dimiauées, Suf- 
ficil ne ea minuantur. Pi.-j. Il ne — 
point qu'on ne soit pas sacrilège, Non 
sufñicit non esse sacrtlegum. Pl.-j. Il ne 
— pas que des poèmes soient beaux, 
Non salis est pulchra esse poemala. 
Hor.Ne—-il pas quele vieillard soiten 
colère contre nous, sans l'irriter eu- 
core? Parutne est quod nobis succensel 
senez, ni insfigemus etiam ? Ter. line 
lui à pas suffi de profaner le temple, 
Temiplum violare parum habuit. Liv. 

Se surring, v. réf. Trouver Île 
moyen de se passer d'autrui : [Les 
pnissons renfermés] peuvent long- 
lemps se suffire à eux-mêmes, Se- 
melipsos diu folerare possunt. Col. Les 
choses qui se suffisent à elles-mêmes, 
Ea quæ se ipsis contenta sunt. Cic. 
Ne pouvant me sufiire à moi-même, 
Egens alienæ opis. Sal. 

SUFFISAMMENT, 
Sais. Cic. Voy. ASBES. 

SUFFISANCR, 9. f. 10 Ce qui suMit. 
Id quod satis est. Cie. : J'ai suffisance 
de, J'ai ma — de biens, Satis habeo 
divitiarum. Plaut. Mihi divitiarum 
affatim est. Plaut. Voy. assez. || 4° 
Vanile, presomption. Voy. ces m. 

SUurFISANCE, En surrisANCE, loc. 
adv, C. ASSBZ. 

SUFFISANT, ANTE, adj. 1° Qui 
suit. Qui (quæ, quod) suficit. Quint. 
2 Caution suffisaule, Cautio idonea. 
Dig. Revenu suffisant (eu égard aux 
besoins), Justus redilus. Tac. Des 
bommes en nombre —, Sutis magnus 
hominum numerus. Cæs. C'esl un ar- 
gument —, Îd satis magnum est ar- 
gumentum. Cic. Des forces sufMsantes 
furent réunies, Satis virium collectum 
est. Liv. Choses que nous ne jureons 
pas —, Ea quæ non pulamus suffcère, 
Quint. Voy. INSürrISANT. Porter un 
fardeau plus que suffisant, Satis su- 
perque oneris sustinère. Liv. Îls jugent 
— d'être exempt de faute, Satis pu- 
tant carére vilio. Quint. Des forces 
suffisantes pour combattre, Satis vi- 
rium ad certamen. Liv. 1l n'a pas des 
forces — pour porter la guerre, 
Non eas copias habet, quibus bel'um 
tnferre possit. Cie. Les Fabius étaient 
suffisants pour défendre... Fabii 
satis erant ad tutaudum. Liv. Tu re- 
tires de tes propriélés une snmme 
suffisante pour entretenir six légions, 
Tibi ex tuis possessionibus (antum re- 
ficitur, nt eo lueri sex legiones possis, 
Cic. Pour des motifs suffisants, Justis 
de cansis. Cic. [1 n'y a pas là de motif 
suffisant pour faire des reprocbes, Non 
hæc satis vehemens causa est ad objur- 
gandum. Ter. Voy. Assez. Homme — 

our payer, Voy.soLvaor.e.|2 Orgueil- 
eux, vain, presomptueux. Voy. ces m. 

SUFFOCANT, ANTE, adj. Qui suf- 
foque. Præfucabilrs, m.f.,e.n.f.-Aur. 

SUFFOCATION, 5. f. Étouffement. 
Suffocutio, onis, f. Plin. Voy. érour- 
FEMENT 2°. 

BUFFOQUER, v. acl. 1e Étouffer. 


adv. Assez. 
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Suffocare.act.Cic.Voy.trourren(act.) 
10.11 2° Fig. Indigner, Voy. ce m. 
Surrooven, v. n. Perdre la respira- 
tion. Vay. érourran (n.) 1e. 
SUPFRAGE, <. m. {° Declaration 
u'on fait de son sentiment à l'occasion 
‘une election, d’une determination. Suf- 
fragium, it, n. Cic. Liv. Sententia, 
æ, f. Cic. : Le consul invite les cen- 
turies à donner leur suffrage. Consul 
centurias in suffragium maltit. Liv. 
Donner son —, Ferre suffragium. 
Cic. sententiam. Cic. Suffragium inire. 
Liv. In suffragium ire. Liv, Action 
de donner son —, Suffragii latio. 
Liv. lis se réanissent pour donner 
leurs suffrages, Suffragandi causä 
conveniunt. Liv. Donner son suffrage 
à qqn, Alrquem suffragio suo omnare. 
PL.-j. Rerueillir les suffrages, Senten- 
tias interrogare. Liv. Trier, Campter 
les —, Diribèresuffragia. Varr.Pourvu 
qu'on compte 19 — en ta faveur. Dum 
de le dirnbeantur septuaginta tabellr(— 
bulletins). Cic. Les — se partageñient 
entre plusieurs (candidats). Ait alium 
nominabaut. Liv. La pluralité des —, 
Voy. mazoRiTÉ fe. Candidat an con- 
sulat, il oblint tnns les —, Consul fac- 
lus est cunctis suffragiis. Cie. Être ac- 
quitté à l'unaninnté des —, Omnibus 
sententirs absoivi. Cie. Refuser à qqn 
son surrage. Alieur refragari, dép. 
Cic. Quand un bumme de bien n'ob- 
tient pas les suffrages, Cum bonus 
vir suffragiis præteritur (de præteriri, 
cor, ilus sum, pass.). Cic. Droit de suf- 
frage, Jus suffragii. Cic. Suffragium. 
Liv, Accorder à qqn le droit de —, 
Suffragium alicui unpertiri, dép. Liv. 
dare. Liv. Priver le peuple du droit 
de —, Suffragiis populum privare. Cic. 
I 2e Fig. Approbation. Suffragium, it, 
n. Cic. Approbatio. onis, t. Cic. Voy. 
APPILOBATION 29, APPROUVER 29, 
SUFFUSION, 8. f. Épanchement In- 
tôrieur. Suffusio, onis, Î. llin. 
SUGGÉNHEN, v. act. Inspirer à qqn 
un dessein, une penses, etc. : Subjicére, 
to, is, Jeci, jectum. act. Cic. Injrerre, 
act. Cic. =: Sugsèrer une idee, une 
pensée à qqn, Alicui mentem injicfre. 
Cic. dare À: as, dedi, datum). Cic. 
— à qqn ls pensée du trinmiphe, Co- 
gilartonem de frinumpho alieut injrefre. 
Cie. — à qqn l'idce de trabir sa patrie, 
ObJicëre alicui eam mentem ul patriam 
prodat: Liv. C'est ce qui m'a suggèré 
'idee de dire, Ex quo mihi vénit in 
mentem dicëre. Cie. Voy. INSPIRER 50. 
SUGGESTION, s. f. Insligation. 
Impulsus, üs, m. VOy. INSTIGATION. 
SU1ICIpe, 5. w. Âction de se tuer 
soi-même. Voy. MonT (5. f.) 4°. 
SUICIDE, 8. m Celul qui s'est donné 
la mort. Vuy. manrT (8. f[." 40. 
Se SUICINER, v. réf. Se donner la 
mort. Vuy. monr (s. f.} 4°. 
SUITE, s. f. Matidre noire que la fu- 
mée dopose. Fulino. ginis, f. Cic. 
SUIF, s. m. Graisse de certains ani- 
maux. Sebum, i, u. Plant. Czs. Col. = 
Torche de suif, Sebalis far. Amm. 
SUIFFER, v. act. Enduire de suif. 
Sebare, act. Col 
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SUINT, s. m. Humeur qui suinte du 
corps des bôtas à laine. Œsyprm, i, n. 
Plin. : Laiue en suint, Lana sucida. 
art. Juv. 

SUINTEMENT, 4. m. Action de 
suinter : Surnlement d'une pierre, La- 
pidis sudor (oris), masc. Plin. — des 
murailles, Parietum adspergo (ginis), 
f. Cato. Vitr, Plin, 

SUINTER. v. 0. de S'écouler pres- 

us Imperceptiblament. Sudare, n. 

irg. Ersudure, n. Virg. : Les bau- 
mes qui suintent du hois, Balsama 
sudantia ligne. Virg. || 2° Rendre de 
Fhumidité. Ezxsudare, n. Plin, : La 

late suinte, Ulcus madet (de madére, 
ui, 5. sup., n.). Cels. 

1. SUISSE, contrées de l'Europe. 
*Helvetra, z, f. 

2. SUISSE, adj. ets. m. f. (Qui est) 
de la Suisse. Vuy. HELVÉTIE, IBLVÈTES. 

3. SUISSE, s. m. {° Concierge. 
Voy. ce w. il 2° Gardien d'une eglise. 
Ædituus, i, om. Aainuc. 

SUITE. 8. f. 1° Ceux qui suivent, 
œux qui sont après. Ji qui post suni 
(erant, fuerunt, ete.). Cic. Voy. RESTE 
6e. || 2 Ceux qui accompagnent qqn 
pour lui faire honneur. Comitutus, us, 
m. Cic. Pompa, æ, f. Cic. Comites, 
um, m. pl. Cic. Sectatores, um, m. pl. 
Cic. Stipatores, m. pl. Ce = Suite 
d'esclaves, Servi (orum) sequenies 
{ivm). @. pl. Hor. La — des juges, 
Judicum comites. Cic. Les gens de sa 
—, Ejus stipatores. Cic. Être de la 
— de qqn, C. accomPaGnen 2° el 3e. 
Avec une grande —, Cum magno co- 
milatu. Cic. Sans —, Nullrs comitibus. 
Cic. Voy. CORTÈGE 19, ACCOMPAGKÉ 1°. 
A Se Cs qui suit, Ce qui vient après. Id 
quod sequitur. Quint. Ea quæ sequun- 
tur. Cic. Quint. Sequentia, ivm, n. pl. 
Quint. : Les commencements et la 
suite, Inifia et quod seguitur. Quint. 
La — demanne plus de travail, Pius 
exigunt laboris. quæ sequuntur. Quint. 
Parvenir à comprendre la —, Perve- 
nire ad inlellectum sequentium. Quint. 
Je le prouversi dans la —, In equen- 
tlibus prubabo. Quint. J'aborde la — 
de mon discours, Ingredior in reli- 

ua orulionem. Cic. [Où j'en vien- 
Srai] dans là — de mon discours, 
Progrediente oratione. Cic. || 4° Con- 
tinuation d'un ouvrage. * Pars (artis) 
sequens (entis), (. * Reliqua (z) pars 
artis), ., Ou * Reliqua, orum, n. pl. 
= le reste) : On attendait la suite 
e son discuurs, Reliqua ejus erspec- 
fabatur oratio. Cic. || B° Série, succes- 
sion (de ch.). Series, ei, f. Cie. Ordo, 
dinis, m. Cic. Conlinualio, onis, f. 
(= suite ininterrompue). Cie. = La 
Suite des actions de toute la vie, Ordo 
fotius vitz, Îlor. — ininterrompue 
des chases, Confinualio rerum. Cic. 
Bien observer la — des faits, Ordni 
rerum animum infendère. Quint. l’ren- 
dre pour guide la — mème des faits, 
Rerum ipsä serie duci (pass.). Quint. 
Rompre la — des chuses, Interrumyére 
rérum lenorem (de lenor, masc.). Cic. 
Une — de mauvaises récoltes, Assiduæ 
sterilitates. Suet. La — des honneurs 
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que tu ss obtenus, Tuorum honorum 
cursus (&s), m. Cic. La — des lettres 
de l'alphabet, Litterarum contertus 
(üs), m. Qrant, Une — de syilabes 
brèves, Breuium syllabarum contertus. 
Quint. Une — de noms brefs (ilans 
une phrase), Brevium nominum conti- 
nualio. Quint. Une — de pémissements 
depuis l'exorde jusqu'au dernier mot, 
AB erordio usque ad ultimum vocem 
confinuus gemilus. Quint. Une — de 
guerres, Bella continua. Cic. conti- 
nenlia. Cæs. La — des siècles, Ordo 
sæclorum (et mieux sæculorum). Virg. 
Dans Loute la — des siècles, (Passés 
Er omnibus sæculis. Cic. (Futurs 
Sempiteruis sæculorum zlatibus. Cic. 
La — des temps, Temporum ordo. Cic. 
Une — ininterrompue de retranche- 
ments allant d'un fort à l'autre, Per- 
petuæ muniliones perductæ ex caslellis 
in prorima castella. Cæs. Tu as osé 
commettre une — d'impiétés, Impie 
alta super alia es ausus. Liv. || 6e 
Nombre de choses de même espèce 
quon range selon l'ordre des temps ou 
es matieres = {| peignit la guerre de 
Troie en une suite de tableaux, Pinrit 
bellum fliacum pluribus tabulis. Plin. 
{ 7° Nombre de personnes qui se sont 
succede les unes aux autres. Series. ei, 
f. V.-Mar. : Un huwme qui à une 
longe suite d'aïeux, Homo multarum 
inaginum (= qui à beauconp de por- 
traits de famille). Sall. || 8° Choses 
qui sont la continuation de choses du 
même ordre : Prendre la suite des 
travaux de qqn, Operi alicujus succe 
dère (o, is, cessi, cessum), n. Plin. | 
9e Évenements causes par qq. ch. qui 
a precede, consequence, resultat. Con- 
securi0, onis, f. C*e. Consequens, entis, 
n. Quint. et pi 4ouv. Consequentia, 
tem, on. pl. (ic Exitus, üs, m. Cic. 
Eventus, &s, m. Cic. Eventum, ï, n. 
Cic. Effectus, &s, w. Cic. : La bonté, 
suite de la sagesse, Sapientiæ conse- 
quens, bonitas. Quint. Juger les des- 
seins d'après les suites, Consitia 
eventis ponderare. Cic. Je crains les 
— de ces choses, Maæc, que sint erup- 
tura, timeo. Cic. Voy. CONSEQUENCR 
2°, RÉSULTAT. || 0° Temps qui suivent 
une epoque determinee : La suite, Pos- 
terum (i) fempus (poris), n. Nep. Pour 
la —, In reliquum tempus, Cæs. Cic. 
In reliquum. Sall. Cie. Dans la — 
Par la —, C. ensurre, Désonsais. Î 
â1° Ordre, Ilaison. Contextus, üs. m. 
Cic. Junctura, æ, f. [or. Quint. Com- 
missura, f. Quint. Series, ei, f. Cic. 
Hor. Quint. = Il ÿ a dans les choses 
une admirable suile, Est admirabilis 
uzdam rerum continualio (onis), f. 
ic. series. Cic. Donner de la — 4 
un récit, Servare in narralione teno- 
rem (de fenor, masc.). Quint. L'ordre 
et la — dans toutes les paroles el 
toules les actions, Ordo et constantia 
dictorum omnium aîque factorum. Cic. 
Défaut de — (dans la conduite), In- 
constantia, Ê. Cic. Voy. tinison 4°. 

À La sorrz, loc. adv. Après. Post. 
Cic. 2 Il mit à ]s suite une copie de 
ln lettre, Exremplum epistolæ suppo- 
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suit (de supponère, o, is, posifum). Cle, 

LA SUITE DE, loc. prép. Après 
Post (acc.). Cic. : À la suito de la 
gloire marche l'envie, Post gloriam 
invidia seguilur. Cic. Voy. arnks 1e, 
|| Des esclaves sont à la snite de Cbry- 
soguans, Servi Chrysogonum sectantur. 
Cic. Voy. accouPaonenr 2e, || Être à 
la suite d'une affaire (= la solliciter), 
VOYy. SOLLICITER 7e. 

De suite, loc. adv. 4° L'un sprès 
l'autre, sans interruption. Continenter. 
Czs. : Consiruire deur maisons de 
suite, Binas domos continuars. Sal. 
Lire de —, Lectionem continuars, 
Quint. Être consul deux fois de — 
Duos consulalus conjungèrs (o, ÿs, 
juuxi, junctum). Suet. Pendant six 
beures de —, Continenter sex Aoris. 
Cæs. Deux leitres (missives) de —, 
Binz continuæ litteræ. Cic. Voy. m- 
TERRUPTION 2e. || 2e Dans l'ordre voula, 
Voy. onone 3. 

Pan so1TR, loc. adv. Par une con- 
séquence naturelle : Les ennemis ne 
sacbaut rien et par suite étant en 
repos, fgnaris hosfibres et ob 1d quietis. 
Liv. Voy. CONSEOURMMENT 20. 

Pan sotT8 pe, loc. prép. Par une 
consequence de. Er ou E (abl.). Cie. : 
Boiter par suite d'une blessure, Clau- 
dicare ex vulnere. Cie. 

Toor Dog «urre, loc. adv. {0 Sun 
le-champ, sans delai. Continuo. Cic. 
Pro:inus. Cic. Sratim. Cie. Voy. iuwt- 
DIATEMENT 29. || 2e Qaf. Sans inter- 
ruption. C. De suite 1°. 

SUIVANT, part. prés. de SuIvnE 
Voy. ce v.]l SUIVANT, ANTE, 24). Qu 
est après. Insequens, pén. enfis. Cic, 
Consequens. Cic. Sequens. Nep. : Les 
annees suivantes, Ann consequenles, 
Cic. L'année suivante, Insequens an- 
nus. Liv. Dans l'année —, Postero 
anno. Cic. Anno post. Cæs. Le jour 
suivant, Posterus dites. Cic. Au jour 
Postridie. Czs. Dans les jours 
suivants, Diebus continentibus. Cic. 
Pendaut la ouit snivante, Nocte in- 
sequenti. flirt. Le livre suivant, Se- 
quens volumen. Just. Les choses sni- 
vantes, Ea que sequuntur. Quant. Il 
ft la paix aux conditions —, Fecit pa- 
cem his condifronibus. Nep. Je pariai de 
la manière suivante, [ta sum locutus, 
Cic. Fais de la façon —, Fac suc. Cic. 

SUIVANT, AnTe, s. M. f. 1° Celul, 
Celle qui suit, qui accompagne une pers. 
(En gèn.) Comes. matis, m. f. Cic. Ov. 
(Domestique, ete., qui snit à pied) 
Pedisequus, ti, masc. Cic. Pedisequa, 
2. fém. Plaut. ] 2° Qqf. Proche parent. 
Voy. PRoCHE de. {| 3° Disciple, secta- 
teur. Voy. ces m. 

SotvanT. prép. C. neLon 19 el 2e. 

SoivanTous. loc.cna.C. SELON QUE. 

SUIVER, v. acl. C. suirrea. 

SUIVI, LE, part. passé de SUIVRE, 
Voy. ce v. || {° Adj. Continu, qui est 
sans interruption. Confinens, gén.entis. 
Cæs. Continuns, a, um. Cic. : Travail 
suivi, Continens labor. Cæs. Liv. Voy. 
Assinu 2°. Discours — (= d'une seule 
pièce), Oratio perpelua. Cic. continue 
Quint. | 2° Biea ordonné, bien lé. Aplus, 


SUIVR 


«,um,. Cic. Cohærens, gén. entis. Cic. : 
Discours bien suivi, Ürafio apta. Cie. 
SUIVRE, v. act. 4° Aller apres, ve- 
air apres. Sequi, or, Pris, seculus sum, 
dép (acc.). Cre. Consequi, dép. (ace.). 
Cic. : Va devant: je te suis, Abi præ; 
jan ego (le) sequor. Plaut. Vous, sui- 
vez-mwi, Vos, me sequumini. Ter. Sai- 
vre qqn de près, Aligrem prope con- 
sequi. Plaut. Aliquem subsequi. Cæs. 
— de loin, Sequi procul. Plaut. magno 
infervallo. Czs. — qqn dans sa pro- 
vince, Sequi aliquem in provinciam. 
Nep. — qqn jusqu'à sa porte, Conse- 
qui aliquem usque ad fores. Plaut. — 
qqn à l'intérieur (de la maison), Sequi 
aliquem intro. Cic. Suis-moi par ici 
chez Glycère, Sequere hac me intro 
ad Glycerium. Ter. Suivre qqn à la 
piste, Voy. Piste 49, Ayant suivi Cé- 
sar bors de la ville, Ex urbe Cæsarem 
secutus. Czs. Les soldats par qui il 
avait été —, Manipulares qui 1llum 
secuti erant. Cæs. 1} se Ôt suivre par 
l8 cavalerie, Equiles se sequi jussit. 
Ces. || Fig. Suivre sa leltre de près, 
Litteras suas prope consequi Liv. — 
la parole grâce à la rapidité de son 
écriture, Sembendi celertaie, quæ di- 
cuntur, persequi. Cie. Avoir peine à 
— ua discours (avec ta plume), Verba 
dicentis male subsequi. Suet. La pro- 
priété suit le propriétaire, Bonorum 
possessio cum domino ambulal. Dig. 
Les enfants suivent le père (formule 
de droit — suivent la condition du 
ère), Patrem liberi sequuntur. Liv. 
k 2e Accompagner, escorler, aller avec. 
equi (voy. 4°), dép. (acc.). Cæs. Sec- 
tari, dép. (acc.). Éie. Comitari, dép. 
(acc.). Cic. =: Suivre le préteur de 
tribunal eu tribunal, Prætorem cireum 
omnia fora sectari. Cic. Les enfants 
suivent cel bomme ridicule, Flomrmnem 
ridieulum pueri sectmntur. Cic. D'au- 
tres jeunes gens — le consul à l’ar- 
mée, Ali advlescentes consulem in Le- 
giones Sequuntur. Liv. Suivre un 
triomphe, Trinmphum comuiani. Suet. 
— un convoi, Voy. convoi 3e. Les 
Gaulois sont smvis, se font suivre 
pas des chariots, Carri sequuntur 
allos. Cæs. Voy. accowraonen 1°. || 
Fig. Les regrets de leurs amis les 
saivent (après leur murt), Eos desi- 
derium prosequilur amicorum. Cic. 
Voy. accouraonen Î0, || 3° Aller après 
pour attelndro, pour prendre. Sequi 
(voy. 10), dép. (acc.). Cæs. Insequi, 
dép. (acc.). Sail. Persequi, dép. (acc.). 
Ces. Consectari, dép. (acc.). Cæs. Nep. 
= Suivre l'ennemi à la trace, ostem 
vesligiis sequi. Liv. — un loup. Lu- 
pum consectari. Liv. Voy. Pounsrrvne 
4°. || 4° Observer, regarder attenlive- 
ment : Suivre des yeux, Ocuhis sequi 
(voy. de), dép. (acc.). Virg. — de 
loin les péripéties d'un combat, Præ- 
lium prospectare. Sall. Voy. oB«RRVER 
2e. IP6e Survelller, épier. Observare, 
act. Cic. Erplorare, act. Czs. Specu- 
lari, dép. (acc.). Sall. Cie. : [Cassivel- 
launus} suivait nos mouvements, {ti- 
nera nositra servabat. Cæs. Voy. 08- 
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uns direotion tracée : Suivre un che- 
min, une route, (Pr.) V{& ire (eo. is, 
toi et ti, tfum), n. Cic. (Fig.) Viam 
sequi (voy. 1e), dép. Cic. Voy. caemin 
1e, 2°, 4e, — son chemin, Cursum 
tenère (eo, es, nui, lenfum). Czs. — 
les rivages, Litiora sequi. Quint. Voy. 
CÔTOYER 29. — |a mer, VOy. LONGER 
de. [1Pr. et Fig. Suivre les pas, les 
traces de qqn (—= marcher snr ses 
as), Voy. P48 6°. || Fig. Snivre sa 
igne de conduite, Insiiufum tenère. 
Cic. Voy. Lione 7e. |] 7° Aller, en pre- 
nant 9: ch. pour direction : Suivre la 
voix, Vocem gradu consequii{voy. 4°). 
Plaut. |} Fig. Suivre la nature, Natu- 
ram ducem sequi. Cic. || 8° S'attacher 
avec persevérsnce à june entreprise). 
Persequi (voy. 1e}, dép. (acc.). Cic. || 
9e Exorcer (une profession) = Suivre 
la profession de rheéteur, RAeloricen 
exercère (eo, es, eut, cifum). Quint. 
Voy. 4 canniène 6e. || 10° Se joindre 
à (un partir, être (d'un parti}. Sequi 
{voy. Lo), dép. Cie. : Suivre le park 
de qqun, — qqn, Voy. parti 1°. || 11° 
Adherer à (une opinion, une doctrine). 
Sequi (voy. 1°), dép. Cic. Quint. : 
Snivre la doctrine d'Épicure, Eprcuri 
sectam sequi. Quint. — l'opinion de 
Cbrysippe, de Polybe, et simpl. — 
Cbrysippe, Polzbe, Chrysippum con- 
sequi. Cic. Polybium sequi. Cic. Vos. 
opinION 2°. || 12° Assister régulitre- 
ment à (des cours, des leçons) : Suivre 
les leçons de Cralippe, Crafippum au- 
dire (10, is, tui et 15, ifum). Cie. Voy. 
couns 8e. || 13° Frèquenter = Suivre 
les écoles, NE FRÉQUENTEN 4°. || 
16° Être attentif (au discours, au rai- 
sonnement de qqn) : Suivez-moi bien, 
Me dicentem atlendite (de attend”re. 0, 
is, tendi, fentum). Cic. Suivi en grand 
silence, Magno silentio auditus (pass. 
de audire, voy. 120). Liv. Discours 
si long qu'on ne peut le suivre jus- 
qu'au bout, Sermo fam longus, ul in- 
lentio non possit eum prosequi (voy. 
{e). Quint. Voy. écouTen 1°, ATTEN- 
Tir de, ATTENTION de. || 45e S'aban- 
donner à (sa pansee), se laisser conduire 
par (sas goûts) : Suivre sa pensée, Se 
audire (voy. 4201. Cie. — 8es goûts, 
Suis stndiis (au dat.) obsequi (voy. 
Lo), dép. Nep. Suo studio (à l'abl.) 
duci (or, ris, ducius sum), pass. Cic. 
Voy. S'asanponnen 2°. |] 16° Se con- 
former à. Sequi (voy. 1e), dép. (ace.). 
Cic. = Suivre un conseil, Consilium 
sequi. Cic. consequi. Ter. Consilio (4 
l'abl.) uti (or, Éris, usus sum), dép. 
Cæs. ap. Cie. Consilio (au dat.) parëére 
(eo, os, rui, rilum), n. Cie. — un 
exemple, Eremplum sequi. Cic. Ja 
suivrai l'ordre (= la disposition) qne 
l'on a coutume de suivre, Ordinem, 
qui servari solel, eumdem fenebo {de 
tenêre, eo, es, nui, lenfum). Cic. — 
un usage, l'ordre qu'on a reça, un 
préceple, la loi, ete., Voy. Se con- 
PORMER À9, ODSERVER {°. ] 170 Être 
après (par rapport au temps, au lieu). 
Sequi (voy. °), dép. (ace. Cic. Con- 
sequi, dép. (acc.). Cic. Insequi, dép 
acc.). Cic. : La paix suivait la déli- 
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vrance, Libertalem paxz sequebatur. 
Cic. De pareilles conjonctures ont 
saivi ton départ, Ejusmodi tempora 
post [uam profectionem conseruta sunt. 
Cic. Cette année est snivie de la parx, 
Ilune annum seguilur par. Cic. La 
remise de celte lettre fut — d'un très 
vif débat, Post illas datas litteras se- 
cula est summa contentio. Cic. Faire 
suivre immediatement l'exorde de la 
narration, Prowmio (au dal.) narra= 
fionem subjicËre (io, is, feci, jectum). 
Quint. El ce qni suit, Ef quæ sequun- 
tur. Cic. Vois ce qui a suivi, Vide 
quæ postea sint conseeuta. Cic. L'année 
qui suit, Annus qui consequitur. Cie. 
L'année qui —, à suivi, suivra, Se- 
quens annus. Liv. Les jours qui sui- 
virent les funérailles, Dies conneri 
(uneribus {au dst.}. Cic. Pendant tous 

es jours qui —, Omnibus deinceps die- 
bus. Cæs. [Le premier, le second, le 
troisième jour} et enfin tous les jours 
qni —, Denique reliquis consecutis die- 

us. Cic. Passèrent aux Carthaginois 
les peuples dout les noms suivent, 
Defecere ad Pœnos hi populi. Liv. | 
18° Être la consequence de. Sequi (vo 
1e), dép. tacc ). Sall. Cic. : Le châti- 
ment qui soil le crime, Pæna quz sce- 
lus sequifur. Cic. La gloire est suivie 
de l'envie, Post gloriam invidia sequi- 
fur. Sall. Voy. nésucrsa, const- 
quaxcx 20. 

Suivre, v. a. 1° Se suivre : Faire 
suivre sans interruption les mots, les 
mets, Verba perpeluare. Cic. Dapes 
confinuare. Hor. || 2° Être la consè- 
quence de = Il ne voil pas ce qni suit 

e chaque chose, Non videl quz quam- 
que rem res consequalur (de consequi, 
or, Éris, secutus sum, dép.}. Cic. || 3° 
Impers. Decouler nécessairement d'un 
principe. Sequi, Tur, secutum est, dép. 
impers. Cie. : 11 suit de là qu'elle est 
fausse, Sequitur ut falsa sit. Cic. D'où il 
—naturellement quenuns préférons.…., 
Ex quoillud naturä consequitur, ut an 
teponamus. Cic. Voy. S'ENSUIVAE de. 

Se suivre, v. récipr. {° Aller l'un 
après l'autre ou les uns après les au- 
tres : Entrer en 8e suivant les uns 
les autres, [ntrare per ordinem. Quint, 
Les genérations se suivent, Ælas ætati 
succedit (de succed®re, 0. cessi, cessum, 
n.). Cic. || 2° Être continu, non inter- 
rompu : Forêts qui 8e suiveut, Siluæ 
confinentes. Cæs. Voy. conti00. Cinq 
jours qui se — à partir de celui-là, 
Continui dies quin ue ex co die. Cæs. 
Voy. CONTINU 2. Î 3e Avoir ds la llal- 
son. Voy. S'ExCRAÎNER 2°. 

SUJET, ETTE, ad). 1° Qui est dans 
la dependance de, obligé d'obeir à. Sub- 
jectus, a, um. Liv. Obnozius. Liv. = 
Sujet ant ordres de qqn, Alicui sub- 
jectus où obnorinus. Liv. Il est — aux 
conditions du traité, Tenelur fœdere 
obstrictus. Cic. des dogmes 
fixes, Adstrictus certis senfentiis (à 
l'abl.). Cie. || 2° Soumis par conquête. 
Subjectus, a, um. Cæs. =: Qui est sujet 
du peuple Romain, des Rbodiens, 
Subjectus populi Romani imperio. Cæs. 
RAodits (au dat.) Plin. || 3 Obligs à 
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supporter certaines charges : Les par- 
ticuliers sunt sujets à celte charge, 
Priuatis id onus ingungitur (de in- 
jungi, or, Pris, junctus sum, pass.). 
Liv. Qui est sujet à l'impôt, Vecit- 
galis, m. f., e, n. Cic. Qui n'est — 
à aucune charge, Ab omni onere im- 
munis (e). Suet. || 4° Astraint à qq. ne- 
cessite inévitable Obnorius.a,um.Plin.: 
Sujet aux maladies, OÜbnortus ou Op: 
portunus morbis(au dat.). Plin. — à la 
mort Mortalis, m.f.,e,n. Cic. || 6° 
À qui on ne laisse aucune liberte : Tenir 
qqn fort sujet, Aliguem arté cohibèére 
(eo, es, bui, bitum). f'laut. |} 6° Oblige 
à une grande assiduite. C. a8<IDu 4°. 
17° Porte à qq. ch. par inclination ou 
r habitude. Deditus, a, um. Cic. : 
ujet à buire, — an vin, In vinum 
pronus. Liv. — À ges goûts, à ses 
passions, Libidini deditus. Cie. Voy. 
ADOxNÉ, S'anonxen. || 8° Expose fre- 
quemment à certains accidents. Ubno- 
zuus, a, um. llin. =: Sujet a celle ma- 
ladie, Obnorius ei morbo. Plin. Curps 
sujets aux maladies, Corpora opnor- 
funa morbis (au dat.). Plin. Terre su- 
jelle à de telles catastrophes, Terra 
ad tales casus obnoria. Plan. La vertu— 
à mille chances diverses, Virius sub 
warios incertosque casus subjecta. Cie. 
Le cyprès est sujet à se déjeler, Cupres- 
sus esse panda solet (de solère, so, litus 
sum). Vitr. Tout homme est — à se 
tromper, Cujusvuis honnnis esf errare. 
Cic. Cela est — à bien des difficultes, 
Id in magram difficultatem incurril{de 
incurrère, 0, curriel cucurri, cursum, 
n.). Cic. || 9° Suscaplible de : Mots sujets 
à deux ialerpreiauons dullerentes, 
Verba duos sensus srgnifcuntia. Quint. 
Suit, etrk, s. m. f. Personne sou- 
mise a qq. autorité souveraine. Civis, 
is, masc. (— ciloyen, cuncituyen). 
Cie. : Commander 4 son corps cumie 
un roi à ses sujels, {mperare corpori, 
ut rer civibus suis. Cic. Tyran trèa 
dur pour ses —, Tyrannus violen 
tissimus in suos. Liv. La ferté des 
— deplait à ceux qui commanient, 
Ingrala est imperantibus feroca sub- 
jectorum (= de ceux qui sont dans 
eur dépendance). Tac. Des — re- 
belles et un gouvernement inique, 
Male pärentes (gén. ium, m. pl. = des 
gens qui ubéissent mal) ef injuste im- 
perantes. Tac. || Fig. Dieu n'est sujet 
d'aucua être, Nul natnuræ subectus est 
Deus, Cic. La vertu n'est sujelic de per- 
sonne, Virlus in suû potestale est. Cic. 
Suier, 8. m. 1° Cause, raison, motif. 
Causa, æ, f. Cie. Ratio, onts, f. Cic. : 
Légers sujets de mécontentements, 
Tenues simullatum causæ. Hart. Etre 
ua sujet de boote pour qqn, Alicui 
esse dedecori. Cie. Tu es pour nous 
uc — d'inquiétude, Ex fe nos afficit 
sollicitude. Cic, Tu nous as fourni un 
éternel — de rire, Dedisti nobis quod 
semper ridére possemus. Cic. Que de 
sujets d'inquiétude me donse mon 
fils! Quantä me sollicitudine affieit na- 
tus! Ter. Donner sujet de douter, 
Dare dubitationilocum. Cie. Voy. Lino 
430. J'aurais — d'avoir du ressenti- 
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ment, Dolor justus mihi essef. Sall. 
Tu as — de l'irriter, Habes quod iras- 
caris. Quint. J'ai plus — de te féli- 
citer, dlugis est quod gratuier tibi. 
Cic. Tu n'as aucun — de vouloir, Tibi 
nulla causa est cur velis. Cic. Voy. 
eu t3°. Les ennemis reprenaient 
espoir avec d'autant plus de — qu'ils 
vayaient..…., Hustibus spes redintegra- 
balur eo magis quod videbant. Cæs. 

quel — lisent-ils...? Quid causz 
est our legant? Cic. Voy. Pounovo!. 
Pour un grave —, Gravi de causa. 
Cic. Voy. morir. Sans —, Sine causä. 
Cic. Voy. cause 2°, uorir. Ne rien 
craindre au — de la guerre, Nihil de 
beilo (iméro. Cæs. Ce qu'il a dit au — 
de qqn, à ton —, sur ton —, Quod 
dixif de aliquo. Cac. de te. Cic. Ne me 
romps pas la tête à ce —, Ne me 2b- 
fundas de hac re. Plant. À ce —, on 
a remarqué..., Qué in re notatum est. 
Pl. ]| 2° Matière sur laquelle on com- 
pose, on ecrit, on parle. Materia, z, 
f. Cie. Materies, ei, [. Cic. Argumen- 
tum, i, n. Cic. Res. ei, Î. (= chose, 
affaire). Cie. : Sujet facile, fécund, 
Maieria facilis. Cie. uber. Quint. — 
ingral, Materia minus liberalis. Huint. 
1 y a beaucoup de sujets utiles dis- 
cutés par les philnsophes, Multa sunt 
utilia a philosophis dispurata. (ic. Ce 
sujel est commuu à Lous les philoso- 
pbes, Communis esf omnium philoso- 
phorum hkæc quæstio (onis). Cic. Si le 
— sy prêle, Si materia non refraga- 
fur. Pl.-y, Des sujels qui prélent peu à 
l'éloquente,Negutin (orum.n.pl.—des 
affaires) ad dicenitum fenurora. Quint. 
Tout ce que renfermera le sujet, mne 
uotl eritinre. Cic. Le — d'une lettre, 
pistolæ argumentum. Cic. Un — de 
composition (qu'on veut traiter), Ma- 
teria ad scribendum destinata. Quint. 
Un assez riche — de plaisantene, 
Satis bella materies ad pocandum. Cic. 
Quel sera le — de la di-cussion? 
Quale est de quo disputabuur? Cic. 
tre, Faire le — de toutes les con- 
versalions, Esse in ore où in sermone 
ommium,. Cic. Deveuir le — des en- 
trelicns, In fabulas ire. Quint. Cela 
fait le — d'un livre célèbre. uc per- 
tinel nobile volumen. Plin. Choisir un 
—, Materiam eligëre. Quint. Prendre 
un — de controverse, Mlateriam con- 
troversiz sumêre. Quiné. 1] à pris pour 
— l'amnsement que je prends, 
Lemma (gen. atis, n.) sibi sumpsit, 
uod ego ludo. Pl.-j, Sujets duunes 
ou praposés) dans les classes, Posita 
in scholis themata (de fhema, n.). 
Quint. Les — de discours qu'ils don- 
naient À leurs élèves, Malerie quas 
discipulis ad dicendum dabant, Quint. 
Tomber sur un sujet d'entrelien, In 
sermonem incidre. Cic. delabi (dép). 
Cie. J'aborde mainteaant mon —. {e 
— de mon ouvrage, Nune ad propo- 
situm venio opus. Sen. Etre plein de 
son — (= l'avoir bien médité), Voy. 
MÉDITER 49. Être sur le — de qqn 
{= parler de lui}, Voy. panLEn. Trai- 
ter un —, Maleriam fractare. Cic. 
Quint. — traité À fond, AMateria dili- 
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genter effecta. Quint. Tirer qq. ch. du 
fond mème du —, Alïquid ex ipsä re 
elieëre. Cie. Dévelunper, Étenire un 
—, Argumentum dilatare. Cic. Déve- 
lopper, Trailer tout an long nn —, 
Rem propostium evoluëre. Quint. Être 
à la bautenur de son —, Materiem 
suam implère. Pl.-j. Épuiser ua —, 
Præriyÿre quæ dici possunt. Sen. Mais 
en voilà assez sur ce —, Sel hze 
hactenus. Cic. Se bâter d'arriver à ua 
autre —, Properars alio (adv. = autre 
part). Sail. Cela nous éloigne trop de 
notre —, Ea res longius nos ab incepto 
trahit. Sali. Sortir de sou —, S'écar- 
ler de son —, À proposito declinare, 
Cie. aberrare. Cic. S'écariter de son 
— pour l'orner, Ægredi a proposite 
oruandi causä. Cie. Retour au —, 
Reditus ad propositum. Cie. ad rem. 
Cic. Revenir à sun —, Rentrer dans 
son —, Ad propnsilum reverti, pass. 
Cic. redire. Quint. Redtre ad rem. 
Ter. Je reviens à mon —, Inc, unde 
abii. redeo. or. Mars revenans 4 notre 
—, Sed jam ad id, unde degressi su- 
mus, reverlamnr, Cic. Sel redeamus 
illuc unde devertimus, Cic. Vay. ma- 
TiÈnr 4°, || 3° Ce que represente un 
tableau, une œuvre d'art. Argumen- 
fum, i, n. Cic. : Sujets représeutés 
enivoire, Argus'enfa er ebore perfecta. 
Cic. Sujet comique, Comica tabella 
= tableau). Plin. Représenter plu- 
sieurs sujets daas un seul et mème 
tableau, Conferre in unam labulan 
pluru opera (de opus, n. — ouvrage). 
Quint. |} 4° Objet d'une science. Mate- 
na, æ,f. Cic. Matertes. en, [. Cic. 
Voy. ont 3e. || 5° Terme de toute 
proposition duquel on affirme ou l'on nis 
qq. ch. Subecium, à, n. Cap. Purs 
(artis) subjretrua (æ), f. Apul. || 6° 
Vegetal à greffer. C. sauvacrox. |] 70 
Personne par rapport à sa capacite ou 
à ses mœurs. flomo, minis, tu. Cic. : 
Cet homme esl un sujet capable de 
soutenir... Vir isfe esf is qui susti- 
neat. Cic. Voy. caPanLe 3°. [(lomaies] 
qui sont de minces sujets, de pauvres 
—, des — médiocres, Parum idonei. 
Tac. Un mauvais sujet, Nebulo, onis, m. 
Cic. Momo (winis) perditus (1, m. Cie, 

SUJÉTION, 8. Î. 1° Domination qui 
assuettil. Vay nournariun. || 2° État 
de dependance. Serviius, utis, f. Cic. 
Voy. nepénoanc& 1°. || 3° Contrainte. 
Voy. ce m. 4e. || 6e Assiduito. Assi- 
duitas, atis, f. Cic. Voy. assrDuITÉ. || 
6° Servitude imposes À uns maison. 
Voy. sen viTunx 3e. 

SULFUNEUX, EUSF, adj. Qui tient 
de la naturedu soufre. Sulfureus.a, um, 
Virg. l'lin. : Odeur sulfureuse, Odor 
sulfureus. Plin. Eau —, Aqua sulfu- 
rata. Sen. 

SULMONE, v. du Brutium. Suimo, 
onis. m. Ov. : (Qu: est) de Sulmone, 
Sulmonensis, m. f., e,n. Plin. 

SUMAC, s. m. Sorte d'arbrisseas. 
Rhus. rhuis, acc. rhun, m. f. Plin. 

SUNIUM (car), dans l'Attique. Su 
nium, ii. n. (ic. 

1. SUPERBE, s. f. Orguell. Super 
dis, a, 1. Cic. Voy. onovxu. 
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2. SUPERDE, adj. 1° Orgueilteux. 
Superbus, a, um. Cic. VOY. ORGUEIL- 
Late el 20. || 2° Beau, grand, ma- 
gnifique, riche, somplueux. Vov.ces m. 

SUPERDEMENT, adv. 1° Orgueil- 
leusement. Superbe. Plaut. Ter. || 2° 
Magnifiquement, richement, somptueu- 
sement. Vuy. ces m. 

AUPERCLENIE, 8. {. Fraude avec 
finesse. VOy. FRAUDE, FRAUDER, Thou- 
PEUIR, THOMPER. 

SUPERFÉTATION, 8. f. En parl. 
des ouvrages de l'esprit. Redondancs. 
Voy. ce n. 

SUPENFICIE, 8. f. 1° Surface. 
Superficies, ei, f. Col. Plin. Voy. son- 
FACE to. || 2° Fig. Apparence, écorce. 
Voy. éconcr 20. || 3° Fig. Manque de 
profondeur : Esprit qui n'a que de Ja 
superficie, Voay. surænriciez 3°. 

SUPENPICIEL, ELLE, adj. 1° Qui 
n'est qu'a ta superficie : La blessure 
est superficielle, Vulnns est in summdä 
parte. Ceis. in cule ou in summä culte. 
Ceis. || 2° Fig. Qui n'est pas appro- 
fondi, qui n'a que les dehors : Prugrès 
superficiel (daus les études}, Profectus 
a summo pelifus, Quint, Faire des 
études superlicielles et non approfou- 
dies, Studis perfundi, non fiugi. Sen. 
Rbétorique un pen superficielle, Ahe- 
torica paulo hebetior. Cic. N'avoir 
d'une cb. qu'une inlelligence —, Ali- 
quid summatim intellig®re. Sen. Voy. 
LÉGER 400. Plaisir superficiel, Perfu- 
soria voluptas. Sen. Bunheur —, Feh- 
citas bracteata. Sen. ]| 3° Fig. En parl. 
des pers. Qui ne va pas au fond des ch. 
Levis, m.(.,e,n. Cic. : C'est uu auteur 
superficiel, Levis auctor est. Quint. 
Qui estun litteraleur non consomme, 
mais —, Non literis perfectus, sed 
ünbutus. Suet. Qui est un pbilosuphe 
—, In philusophr narum diligens (gén. 
entis). Quint. Pbilusopbes dont l'es- 
prit esl trop —, Philusophi non satis 
gculi. Cic. 

BUPERFICIELLEMENT, adv, fe 

la superficie. In sum parte. Cels. 
In summo. Cels. : Toucher superficrel- 
lement, C. errceunen 1°. || 20 Fig. 
Sansapprofondir. Leviter. Cie. Strictim. 
Cic. = Traiter, Éludier, Lire superf- 
ciellement. C. srrLronan 2°. 

SUPERFIN, INE, adj. 1° Très fin. 
Subtilrssumus, a, um. Plin. Vuy. nn 
{adj.) 5°. |[ 2° Qui est de la qualité la 
gius recherchse. Eximius, a, um. Cic. 

Oy. rx (adj.) 30. 

SUPERFLU, 08, adj. Qui est de 
trop; inutile. Supervacaneus, a, um. 
Cic. Supervacuus. Hor. Quint. : Être 
superflu, (En gén.) Superesse, sum, 
es, fui, futurus, n. Ter. Cic. Supe- 
rare, n. Cic. (Dans le discours) Re- 
dundare, n. Cic. Il est — de discuu- 
rir, d'avertir, Supervacaneum est dis- 
serëre. Sal. Suyervacuum est monère. 
Quint Il considère comme — de dire, 
Supertacuum habet dic®re. Quint. La 
surencbère doit être regardée comme 
superilue, Adjeetio pro superuacuo 
Aabenda est. Dig. Voy. imuTiue 1°. 

Sorenrro, s. ©. Ce qui est au delà 
du nécessaire. Id quod sup:rvacaneum 
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est. Cie. = [Homme] ui a du superflu 
(= du bien super d, Cui res supe- 
rest. Ter. Cui superat. Cic. Le — du 
peuple romain, [d quoi populo Romano 
superest {erai, fuit, etc.). Liv. [ls veu- 
lent faire don aux autres de leur —, 
De eo, quod 1psts superat, aliis grati- 
ficari volunt. Cic. 

SUPERFLUITÉ, 8. f. 1° Abondance 
vicieuse. C. excès 20. || 2° Ce qui est 
superflu : Toute superfluité, Omne 
supervacuum  Hor. Voy. soPerFLu 
(adj. et subst.). || 3e Au pl. Choses 
superflues. Supercacua, orum, n. pl. 
Sen. Quint. : Éloquence qui n'a pas 
de superfluilés, Carens supervacuis 
eloquentia. Quint. 

SUPÉRIEUR, EUAB, adj. d° Situé 
au-dessus. Superus, a, um. Cie. Supe- 
rior, m. f., dus, n. (compar.). Cæs. 
Sunmus, 8, um (superl.). Czs. = La 
lèvre supérieure, Snperius labrum. 
Cæs. La partie — de la colline, Su- 
perior pars collis. Cæs. Summus colis. 
Czs. Les parties supérieures de l'es- 
Lumac, Siomachi partes quæz sunt su- 
pra (adv.). Cic. La partie supérieure 
de la poitrine, Summum pecins. Cæs. 
L'élage supérieur de la maison, Do- 
mus superior. Cie. Bâlon rerourbé 
à sa parlie supérieure, Bacillum a 
summo inflerum. Cic. L'odeur monte 
vers les régions supérieures, Odor 
fertur ad superiora (n. pl.). Cic. |} Les 
dieux supérieurs, Dii superi. Plaut. || 
La mer sunérieure, Alare supcrum. 
Liv. La Mésie —, Mœsia superior. 
Eutr. | 2° Qui l'emporte par qq. ch. 
sur un où sur plusieurs. Superior, rm. 
f., ius, n. Cic. Præstans, gén. anfis. 
Cic. Præstantior, m. [., ins, n. Cic. 
Prior, 1us. Sall. Alajor, jus. Cic. Me- 
lor, ius. Cie. : Supérieur par 8a nais- 
sauce, sa fortune el sa répulation, 
Loco, fortunä, fan superior. Cic. — 
en sagesse, Sapientià prior. Sail. 
præsiuns. Nep. Celui-là est — (à l'au- 
tre) dans ses harangues, celui-ci dans 
ses entreliens, lile contiontbus, hic 
sermoribus imelior est. Quint. Tout 8 
fait — en Savoir, Doctrin& prrslan- 
hissimus. Cic. Supérieurs en nombre, 
Numero superiores. [lirt. Leur cava- 
lerie était supérieure en nombre, et 
simpl., élait —, Equifatu suyperiores 
rrant.Cæs. Grades, Rangs superieurs, 
Superiores ordines. Cæs. Rien ne peut 
étre supérieur à cette verlu, EG vir- 
tute nañal potest esse præsiantrus. Cic. 
IL n'est personne qui Le soit — en 
digmité, Habes neminem honoris gradu 
superiorem. Cic. Bien — en talent à 

n, Longe alicui præslans ingenio. 

ic. Être — à qqn en mérite, en elo- 
quence, Aliquem laude superare. Cic. 
eloquentié vincêre (o, is, vicr. viclum). 
Cic. Voy. L'euporrTeu 2°, Au-nassns 
pe || 9° En parl. des pers. Qui a le 
dessus sur une oh. : 1] fut superieur à 
l'opinion qu'on avait de son cuurage, 
Opinionem, quæ de ejus virtule erat, 
vieit (voy. 2°).Cie. ll se regarde comme 
— aux Chuses humaines. Res Aunranas 
infra se positas arbitratur Cic. Ren- 
dre qqa — aux lois, Aliquem super 
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leges efferre. Tac. || 6° En narl. da 
pers. Qui ne se laisse dominer par 
une ch. : Supericur à la sensualite et 
à la richesse, Libidinis et divitrarum 
victor (gén. foris, o.; {rix, Ren. {rrcis, 
f.). Salt. EÉlre — aux inju-tices du 
sort, Injurias fortunæ suyperare. Cic. 
ire — à lous les événenients, Fu- 
mana omnia premère (0, 1, pressi, 
pressum). Cic. || b° Qui est de premier 
ordre en son genre. Summus, a, um. 
Cic. Eximius. Cie. Ercellens, gén. 
entis. Cic. Præsians, gén. antis. Cic. 
: Hommes supérieurs, Summi viri. 
Cie. homines. Cie. Esprit supérieur, 
Ingenium summum. Cic. eximrum. Cie. 
mazunum. Cic. [llomme] — daus un 
art, În arte excellens. Cic. præstantis- 
simus. Cic. Haluleté supérieure en 
toute chose, Prudentia præstans in 
omntbus rebus. Nep. La dignité — (= 
le cunsulat), Amplissimus honor. Cic. 
Surénisun, 8. m. Celui qui a auto- 
rite sur un autres. Suyertor, oris, m. 
Veil. : Comme 1l3 avaient invité ua 
supérieur, Cum aliquem superiorem 
invifassent. Cic. Il lui rendit tuute 
Jurle d'bommages comme à son —, 
Ei omnem honvrem, ul supertori, ha- 
buit. Vell. Les superienrs, Superiores, 
um, m. pl. Cic. là qui superiores sunf. 
Cic, | Fig. En fait de talent, lu n'as 
pas de supérieur, Tibi ingenio neme 
præstat, Cic. Vay. L'éuronter 2°. 
SUPÉRIEUREMENT, Ad v. 1° Mieux 
3 Superieuremeut à qan, Melius quam 
aliquis. Liv. |, 2° Excellemment. Eri- 
mie. Cic. Vny. EXCELLEMMERT. 
SUPÉRIONITÉ. 5. (. Preaminence, 
oxcellence au-dessus des autres. Præ- 
stuntia, 2, f. Cic. Ércellenna, f. Cic. 
: La supériorité sur les autres êtres 
animés, ÉExcellentia ou Præstantig 
antiuautium reliquorum. Cic. Acquérir 
quelque — de talent, Consequi alignam 
præstantiam ingenii. Cic. Haïr loute 
— de verlu, Ümnem exsuperantiam 
virtulis odisse. Cic. Ce qur fait la — 
de l'homme aur les aniniaux. Res qu& 
homines bestiis (au dat.) præstant (de 
præslare, 0, slali, siilum, siafurus, 
a.). Cic. C'estuniquement en cela que 
consiste notre — sur la brute, Hoc 
uno præstamus feris. Cic. ls obliea- 
nent par cela même la —, Ceta nième 
leur donne la —, {loc rpso funt supe- 
riores. Hirt. Ils donneut, 1l$ accor- 
dent la — 4 Lélius (sur Scipivn), De- 
ferunt Læelio priores ce paries). Cic. 
Avoir là — en qq. eh., sur qun, vor: 
EICSI.LER, L'EuPonten 2°. Qui a la 
—, C. supérieur. Les dieux qui ont 
la — en toutes choses, Dit omnium 
rerum presianti& excellentes. Cic. 
Brutus) qui a tous les genres de —, 
zcellens omni genere ou in omni ge- 
nere. Cie. IL y a certaines supérivrités, 
Excellentiz quædam sunt. Cie. Purter 
envie aux — (— aux hommes supé- 
rieurs), {nvidère supertoribus. Cic. 
SUPERLATIF. 1VE, adj. Qui ex- 
prime une qualite portee au plus haut 
dogre. Superlutivus, a, um. Char. Prisc. 
UPERLATIr, 8. m. Adjectif ou Ad- 
verbe superlatif. Superlatio, onis, f. 
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Quint. Superlativum, i, n. Prise. : Qui ; délité de nos amis supplée à nos ef- 


est au superlatif, C. SursALATIFr (ad).). 

Ao supenuaTir, loc. adv. Extrôme- 
ment. Voy. ce m. 

SUPERLATIVEMENT, C. 
RITRÈMEMENT. 

SUPERPOSER, v. act. Poser une 
ch. sur une autre. Superponëre, o, à, 
poswi, positum, act. PL.-). . 

SUPERPOSITION, 8. f. Action de 
superposer. Impusitio, ons, [. Plin. 

SUPERSÉDENR, V. N. C. SURSROIR. 

SUPENSTITIEUSEMENT, ad v. 1° 
D'une maniere superstitieusa. Supersti- 
tiuse. Cac. |] 20 Fig. Avec un excès d'exac- 
titude. Superstitiose. Quint. . 

SUTERSTITIEUX, euse, adj. 1° 
Qui a de la superstition. Superstitiosus, 
a, um, Cic. Liv. Superstitione inbutus. 
Cic. || 2° Où il y a de la supersbtion. 
Superstinosus, a, um. Cie. || 3° Fig. 
Qui pêche par ences d'exactitude. Voy. 
MINUVIEUX 4°. 

SUPERSTITION, s. f. 1° Fausse 
Idee qu'on a de certaines pratiques de 
religion. Snperstrtio, onis, Î. l'ic. : 
Sujei à la superstition, Superstrfioni 
obnorius. Cic. Esprit dont la — s'est 
emparée, Caplns supersfifione amimus. 
Liv. || 3 Pratique superstitieusa. Su- 
perslilo, onis, |. Cic. : Des supersti- 
tions de vieilles femmes, Supersii- 
tiones aniles. Cic. || 3° Vains presages 
qu'on tire d'accidents forluits. Super- 
stilio, onts, f. Cie. : Ces superslilions, 
Superstitiosa ista (n.pl.}. Cic.|| 4° Excès 
d'exactitude. Nimia (2) religio (onts), 
f. Cic. Superstitio, ons, f. Quint, 

surix, 5. m, Mode du verbe latin. 
Supinum, i, n. Char. 

SUPPLANTER, v. act. Faire per- 
dre à qqn sa place et la prendre pour soi. 
Submovére.eo,es.movi,molrm, acl. for. 

SUrPLÉANCE, « f. Action de su 
pleer : J'aurai sa suppléance (= Je te 
suppléerai\, Voy. suppLéen (act.) 29. 

SUPPLÉANT, aNTE, S. 0. f. Celui, 
Celle qui supples qqn. Vicarius, u, 
masc. Vicaria. æ, (ém. Cic. : Je te 
donnerai un suppléant, Vicarium tibi 
expediam. Liv. Voy. HEMPLAÇANT. 

SUPPLEER, v. acl. 1° Ajouter ce 
qui manque. Supplére, eo, es, evi, elum, 
act. Col. : Suppléer les mots qui man- 
quent, Verba, quæ desunt, suggerère 
(o, is. gessi, gestum). Cic. || 2° Tenir 
la place de qqn, fatre ses fonctions : 
Suppléer qqn, Vice alicujus fungt (or, 
Eris, functus sum), dép. Pl.-j. Je te 
suppléerai dans les fonctions, Vica- 
rius (uo mnuneri succedam (de succe- 
Afre, 0, is, cessi, cessum, a). Cic. 

SopPcéen, v. n. Réparer Î{s manque 
de qq. ch. Erylère, eo, es, evi, elum, 
act. Cic. Supplére, act. Col. Quint. : 
Snppléer à ce qui manque, Quod deest, 
erplére. Cie. Quæ desunt, supplére. 
Quint. On supplée à ce qui manque à 
l'arrêt du juge, Reyletur, quod senten- 
tie judicis deest. Ulp. — au wanque 
de bonté par l'abundauce, Bonitatis 
vice copiam præsiare (o, as, stifi, sli- 
tum, slaturus). Pl.-j. — sn savoir par 
l'audace, Audacid pro sapientiä uti 
(or, ëres, usus sum), dép. Cic. La À- 
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forts, Operz nostræ vicaria fides ami- 
corum suppanilur (de suyponi, or, Eris, 
positus sum, pass.). Cic. 

SUPPLÉMENT, $. @. 1° Ce qu'on 
donne pour complater. Supplementum, 
i, n. Liv. : l'onner pour supplément 
de quelque chose, In supylementum 
alicujus rei dare. Liv. || 2° Ce qu'on 
donne en sus. Accessio, onts, [. Cac. 
]} 3° Ce qu'on ajoute 4 un livre pour le 
completer. * Supylementum, à, n.2{[Hur- 
tusf compléta par des suppléments 
le dernier livre de la Guerre des Gaules 
resté inachevé, Gallici belli novissi- 
mum imperfectum lhbrum suyplevit (de 
supplére, e0, es, pletum). Suet. 

SUPPLÈMENTAIRE, ad}. do Qui 
sert da supplement. * Qui (quæ, quud) 
supplementt loco accedit (Sm.). |} 2e 
Qui sert de suppleant. C. SUPPLÉANT. 

SUPPLIANT, ANTE, au]. Qui sup- 
plie. Snppler, gên. plicis. Cie : Elle 
vuus lead ses main< supphantes, Ten- 
dit ad vos manus supylices. Cic. De- 
mander d'une voix suppliante, Voce 
supplici postulare. Sull. Par des pa- 
roles supphantes, Suppliciter (adv.). 
Cic. Liv. Verbis supplicibus (ious. aux 
cas en ia). Cic. Ov. 

SUPPLIANT, ANTS, 8. M. f. 1e Celui, 
Celle qui supplie. Suppler, plicis, m. f. 
Cic. Uv. : Je viens en snppliant, Sup- 
plex venio. Cic. Virg. Paraitre en — 
devant le peuple, Exhbère se suppli- 
cem populo. Cic. En posture de —, 
Supplhciter. Virg. Ov. Une foule de 
suppliants, Multitudo suprlez. Cic. || 
2° Requerant, requorante. Voy. ces m. 

SUPPLICATION, 5. f. 149 Au plur. 
Prières publiques chez les Romains. 
Supplicalio, oms, [. Cic. Suppheutio- 
nes, um, f. pl. Cie. Supplicia. icrum, 
0. pl. Sail. Liv. : Orilonner des sup- 
plications. Voy. PRIÈUE 40. || 20 Prière 
avec soumission. Obsecratio, omis, Îf. 
Cie. Obiestaio, f. Liv. Preces, um, f. 
pl. Cic. Vuy. PRIËnR 20. 

SU?PLICE, s. m. 1° Punition cor- 
poralle ordonnese nar la justice. Suypla- 
cium, ii, n. Cic. : Supplice affreux, 
atroce, Supplicium acre. Cic. acerbum. 
Cie. Le — de la croix, des verges, 
Supplicium crucis. Flor. verb-rum. 
Quint. Supplices des innocents, In- 
nocentium supplicig. Czs. Réclamer 
le supplice de qqn, Aliquem ad «up- 
plicium erpostulare. Tac. petëre. Quint. 
Livrer qqn au —, Aliquem ad suppli- 
cium dare. Nep. tradÿre. Liv, Faire 
subir un — à qqn, SumPre supplicium 
de aliquo. Ces. Cic. ex aliquo. Liv. ab 
aliquo. V.-Mazx. Le — que j'allais lui 
faire subir, Supplicium quo usuruseram 
in eum, Cic. Faire subir à qqn le — 
des verges, Supplicium virgis de aliguo 
sumère. Cie. Subir le —, Supplhcium 
subire. Cic. Supplicio affa, pass. Cic. 
Subur les supplices les plus horribles 
et les plus cruels, Supplicia miserrima 
et crudelissima perferre. Cic. |] Le sup- 
plice capital, Le dernier —, Suppli- 
cium capatale. Suet. Ultimum suyph- 
cium. Cæs. Cic. Liv. Supplicium sum- 
mum. Sall. Ultima (æ) pœna (=), f. 
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Liv. Mener qqn au dernier —, Ali 
quem ad morlem ducëre. Cic. Etre 
tratné au —, Ad supplicium rapà 
pass. Cic. Marcher au dernier —, 
Ad ultinum supplicium progredi, dép. 
Cæs. Faire subir à qu le dernier —, 
Atiquem summo supplicio mactare. Cie. 
supplicio capitrs afficrre. Suet. Faire 
périr qqn dans les supplices, Aliguem 
omnt suyplicio ercruciaium necare. 
Cic. omnidus supplicits eruciatum oc- 
cidére. Liv. Mourir dans les —, Sup- 
plicio moni, dép. Vell. Summo cruciatu 
supplcioque perire. Cic. || 2e Douleur 
de corps vire ot qui dure longtemps. 
Cruciatus, üs, m. Cic. Tormentum, i, 
a. Cic. Cels. PI.-j. : Endurer des sup- 
plices inimaginables, les plus affrenx 
— (par suile de la goutte), Pati in- 
credibiles cruciatus. Pl.-j. indignis- 
sima lormenta. Pl.-j. Élant nus, le 
fruid est pour eux un supplice, Nudos 
frigus ercrucial. Luer. || 3° Fie. Ce 
qui cause une affliction, une inquietuds 
violente et de qq. dures : C'est un sup- 
uiree pour lui que de voir, Quod 
videt, diseruciatur. Cic. Être au —, 
Excruciari, pass. Plaut. Ter, Cruciari, 
pass. l'laut. Ter. Vuilà ce qui me met 
au —, Hæc sunt quæ me excruciant. 
Plaut. || 4° Qaf. Fig. Ce qui ennuis, 
impaltents. Mulestia, z, f. Cic. Voy. 
ENNOYEN 20, S'ENNOUYER. 

SUPPLICIER, v. act. Faire mourir 
par auloritede justice. Voy.exécoTen6°. 

SUPPLIER, v. act. Prier avec sou- 
mission. Obsecrare, act. Cic. Ubtestari, 
dép. (acc.). Cic. Voy. Prin 20. 

SUrrLIQUE. s, f. Requête pour 
demander qq. grâce. Supylexz (plicis), 
m., libellus (1), m. Mort, 

SUrrOonT, 8. m. {° Ce qui soutient 
une ch. Fultura, æ. f. Col. Firmamen- 
fum,i.n. Cæs. Vay. apeui 1e, |] 2° 
Fig. Aide, appui, soutien. Adminiculum, 
in. Cac. Columen, manis, n. Cie. Fir- 
mamentum, i, nn. Cic. Præsidium, üt, 
n. Cic. Voy. APPoI 20, 

SUPPORTABLE, ad). {° Tolerable, 
qu'on peut supporter. Tolerabilis, m. 
., €, 0, Cie. : Un orateur supporta- 
ble, Orator lolerabilis. Cie. Qui u'est 
pas —, C. INSUPPORTABLE. || 2° Excu- 
sable Ercusabilis, m, [., e, n. Ov. 
V.-Maz. Ercusandus, a, um. Quint. 
Voy. kxrusaBre 2°, 

SUPPORTABLEMENT, adv. D'une 
menière supportable. Tolerabiliter.Cels. 

ol. 

SUPPORTER, v. act. 1° Porter, 
soutenir, servir d'appui. Sustinère, eo, 
es, nuit, tentum, act. Cæs. Ferre, fero, 
fers, tuli, latum, act. Cic. : La main 
supporlait une statue, In manu simu- 
lacrum maistebat (de insist”re, o, is, 
stini, 8. sup. n. = être debout sur). 
Cic. 11 Fig. Supporter tout le poids de 
la guerre, Totam belli molem sus(inère. 
Liv. Les frais sont supportés par tous 
ègalement, Sumplus A omnibus lole- 
rantur æqualtier. Cic. || 2° Souffrir, 
eprouver, subir. Ferre (voy. 1°), act 
Cic. Pal, ior. éris, passus sum, dép. 

acc.). Cie. : Supporter toutes sortes 

« cruantés, Omnia asva pati. Sal. 
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— uno perte, Jacturam facËre (lo, ts, 
feci, factum). Cic. Voy. sourrnin 1° 
et 2°, épnogves 3°. || 3° Endurer pa- 
tiemment une ch. Ferre (voy. 1°), act. 
Cic. Perferre, act. Cic. Sustinère (voy. 
2°), acl. Cic. Sustentare, act. Cic. Pati 
(voy. 20), dép. (acc.). Cic. Perpeli, 
tor, Êris, pessus sum, dép. (acc.). Cic. 
3 Supporier patiemment, sans se 
plaindre, Voy. e\nuHen 20. — 8es 
Wianx, Mala sustinére. Cic. — son 
chagrin, Mzroren, suum susleniare. 
Cie. — la vue de qq. ch., A liquid visu 
perferre. Tac. Il a supporté la sotlise 
de beaucoup de gens, leur arrogance, 
leurs caprices, Mullorum stullitiam 
perpessus est, arrogantiam perlulilt, 
difficultalem ezsorbuit (de ersorbère, 
e0,e8,8. Sup. —avaler). ic. Supporter 
son ennui, Tzdium derorare. Quint. — 
des baines. Odta concoquëre(o,as; cori, 
coctum — digerer). Cic. — des inimi- 
liés, Inimicitias subire(eo, is, ti,tium). 
Cic. Voy. sourrrin 3e. il ne pouvait 
— la fatigue de reñecbir, Cogitandinon 
erebat luborem. Cic. Inquielude que 
je ne puis —, Scrupulus cui par esse 
non possum. Pl.-), — avec peine, dif- 
ficilement, Voy. Eennnaen 2°, | 4 
Tolerer, permettre. Ferre (voy. 41°), 
act. Cic. Paii (voy. 20), dép. (ace.). 
Cic. : Il ne supporta pas que le fléau 
séjouroât plus lougtemps..., Non est 
passus pestem diutrus morari. Cic. Vay. 
ENOURER 3e. |} 6° Être patient à l'egard 
de qqn. Ferre (voy. 1°), act. Cic. Pau 
(voy. 2°), dép. face. Cic. Perferre, 
act. Cic. l'erpeli (voy. 3°), dép. (acc. 
Cic. : Je supporte facilement tout le 
monde, Facile omnes perpetior ou per- 
fero. Cie. Supporter cumme roi celui 
que, comine senateur, il ne pouvait 
guère —, Eum regem ferre, quem sena- 
torem vir polerat concoquére (vuy. 3°). 
Cie. — un egal, Parem ferre. Plor. (] 
6° tre à l'épreuvs de, resister à. Ferre 
(voy. 10), act. Cic. Sustinére (voy. 41° 
act. Cic. Pati (voy. 2°), dép. Le 
Cic. : Aucune récolle ne supporte 
motos les delais, Nulla seges minus 
dilafionem paiitur. Plin. Voy. nésis- 
Tan 6° et 70. 

Se suPronten, v. récipr. Se souffrir 
patiemment l'un l'autre. Voy. Se sour- 
FRIR 1°. 

SUPrOSABLE, adj. Qu'on pout sup- 
poser. Voy. cRoTABL&. 

SUPPOSEIL, v. art. 1° Poser une 
ch. pour otablie afin d'en tirer qq. In- 
duction. l’onêre, 0, 1s, posui, positium, 
act, Ter. Cic. Fingëre, o, is, Anzi, fic- 
tum, act. Cic. FacŸre, io, is, feci, fac- 
sum, act. Cic. : Suppose deux rois, 
Propone {ib1 duos reges. Cic. — -nous 
isolés, Fac nos singulos. Sen. — qu'il 
ail élé vaincu, Pone victum esse eum. 
Ter. — que quelqu'un dlevienne sage, 
Finge aliquem feri sapientem. Cie. — 
que lu suis moi, Fac, qui ego sum, 
esse te. Cic. — que tu plaides La rause, 
Puta te dicére causam. Cic.— que l'ra- 
tère ait dit, Craterum dirisse putato. 
Cie. Supposons qu'on nous confie 
Alexandre, Fingamus À lerandrusm dari 
nobis. Quint. Qu'on suppose deux as- 
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semblées, Duas contiones aliquis fa- 
ciat. Liv. Cela supposé, Quo posito. 
Cic. Supposer qu'il y a une force di- 
vine, [oc posilo esse vim divinam. 
Cic. À—, En suppasant queces écrils- 
là soient plus recherches, ceux-ci du 
moins sont plus fécunds, Ut sint illa 
vendibilivra, hæc uberiora certe sunt. 
Cic. Voy. AvusTTaG 9e. || 20 Presu- 
mer. (Conjerturer) Conjicère, io, is, 
Jeer, jecium, acl. Cic. Conjectare, act. 
Ter. \Penser) Opinari, dép. (acc.). 
Cic. Arbitrari, dep. (acc.). Cie. Pu- 
fare, act. Cic. Credëre, 0, is, didi, 
ditum, act. Cie. =: Su ‘poser les autres 
malbonnèles, Esse als improbos sus- 
picari (dép). Cic. — que tout seuti- 
ment d'humanité a été arraché de son 
cœur, Êzr ejus animo exstirpitam hu- 
mantilaiem arbilrari. Cic. Cela faisait 
— une maladie, Valetudo ex eo con- 
jectabatur. Tac. Laisser — qu'on a 
peur, Timoris suspicionem dare (0, as, 
dedi, datum). Cæs. Le silence [des 
lémnins] laisse — que la somme n'a 
pas été promi-e, Slipulatam non esse 
pecuniam tactiurniius concedit (de 
concedFre, 0, cessi, cessum). Cic. | 3e 
Produire pour vrai cs qui est faux. 
Supyonëre, 0, is, posui, posilum, acl. 
Cic. Subjicére, io, is, jeci, jectum, 
act. Cic. Subd£re, o, is, didi, ditum, 
acl. Ter. Liv. : Supposer un testa- 
ment, Testamen(um suyponère. Cic. 
subjicére. Cic. Aingére (0, is, finri, 
fictum). Quint. La lettre esl sunposés, 
Falsz sunt litterz. Cic. Suppuser un 
garcon, une petite fille, Puerum, Puel- 
am supponère. Plaut. Ter, Liv. Il se 
croit un enfant supposé, Subditum se 
suspicalur. Ter. Un demandeur —, 
Subjectus petitor. Quint. || 4° Alleguer 
pour vrai co qui est faux. Fingre (voy. 
30), act. Cic. Confing”re, act. Cie. 2 Je 
supposerai tous ces fails, Omnia hæc 
confingam. Ter. Vous lui sunposez 
celle pensee, Id ab eo cogitatuin esse 
confingitis. Cic. || 6° Il se dit d'une ch. 
qui exige que qq. autre ch. soit ou ait 
ete : L'avarice supyose la passian de 
l'argent, Avarilia peeuniz studium 
habet (de habëre, eo, bui, bitum). Sall. 
Voy.1imwrl1o0en 2°. 

SUPPOSITION, s. f. {° Hypothèss. 
Fictio, on1s, f. Quint. = Aryumenter 
sur une supposilion, Ducère argu- 
menta ex fictione. Quint. [ls font cette 
— que les dieux out établi..., Consti- 
fuisse deos fingunt (de fing?re, o, 
is, finzi, fictum). Lucr. Faisons celte 
— que celui-là ne peut.…, Positum 
sit non posse sum. Cic. Dans celte 
—, Quo posite. Cic. Cetle — étant 
admise qu'il y a une force divine, il 
n'est pas diflicile.…., oc posito atque 
concesso esse vim divinam, non diff- 
cile est. Cic. Voy. avPoTuÈèsE 1°. || 2° 
Conjecturs. Conjectura.æ, f. Cic. Vuy. 
coxsecrons. || 3° Action de produire 
pour vrai qq. ch. de faux : Suppaxiiun 
detestaments, Testamentorum subjectio 
{unis}, f. Liv. — d'un garçon, lueri 
supyosilio. f, Plaut. 

SUPrÔT, s. m. 1° Celui qui est 
membre d'un corps. Voy. ueuBrx 2°. 
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N 2e Fauteur et partisan de qqn dans le 
mal. Satelles, lifis, m. Cic. 

SUPPRESSION, 8. f. {e Action de 
supprimer : La sppression d'un mot, 
d'une lettre, Verbi, Lilteræ detractio 
om), f. Quint. — d'une branche 

ar Ja taille), Sarmenti amputatio, f, 

îc. — (légale) d'un tezle de loi, 
Legis abrogatio, f. Cve. — des lois et 
de la liberté, Legum et libertatis o 
pressio, Î. Cic. — d'un jugement, Ju- 
dicui sublatio, f. Quint. — d'un dé- 
cret, Decretr rescissto, Î. Dig. — (d'un 
impôt}, Abolutio, f. Tac. — dn droit 
de cité, Civitatis ademptio, f. Cic. 
Après Va — de l'Aréopage, Sublato 
Areopago. Cie. — de la douleur. Do- 
loris detractio. Quint. — d'ane cb. par 
omission, kRei prælermissio, [. Cic. 
Î 2 Suspension, interruption; rêten- 
lion. Vuy. ces m. 

SUPPRIMER, v. act. 1° Empêcher 
un ecrit, etc. d'être publié, d'être connu. 
Supprrndre, o, is, pressi, pressum, act. 
Liv. Suer. : Supprimer des hvres, un 
leslament, Libros, Testamentum sup- 
primêre. Suel. — des sénatus-con- 
sultes, Senatus consulla suyprimére. 
Liv. — une enquête, (uæstionem op- 
primère. Liv. exstingu®re (o, is, stinri, 
stinctum), Liv, || 2e Passer sous si- 
lence. Supprimère (voy. 1°), act. Tac. 
Curt. Prætermitière, 0, is, misi, mis- 
sum, acl. Cic, Omittëre, act. Cic. Sub- 
{rahère, 0, is, (rari, tractum, act. 
Tac. Curt.= Supprimer la preuve de 
la conjuration, Indicium conjurationis 
supprimfre. Curt. — le nom de qqn, 
Aticujus nomen supprimère, Tac. sub- 
trah#re. Tac. — qqn, SubtrahFre ali- 
que. Curt. |] 3° Retrancher. Detra- 
tère |vOy. 2°), act. Cic. Subirahÿre, 
act. Quint. Toll®re, o, is, sustuli, su- 
blatum, act. Cic. =: Supprimer une 
lettre, Litteram subtrah?re. Quint. — 
des mots, Verba semorëre (eo, es, mou, 


motum). Cic. subirahre. Quint. — 
des dépenses, Tollre sumplus. Liv. 
— de la vie l'amilié, Anncitiam & 


vit& lollfre. Cic. VOy. RETRANCIURA 
4e. |} 6e Abolir. Supprim®re (vos. 10), 
act. Cic. Tullfre (voy. 3°), act. Cie. 2 
Supprimer l'arl, Artem supprimère. 
Cic. — les dreux, Deos toil®re. Cic. 
— les tribunaux, Judicia pubtica dis- 
solvëre (o, is, solui, solutum). Cie. — 
uue laxe, Vectigal resoluëre. Tac. Les 
recommandations ontélé suppriunèes, 
Suffragationeserstinctæ sunti\voy. 1°). 
Cic. Voy. asouin 1° el 20. 
SUPPURATIP, 1V8, adj. Qui fait 
suppurer. Suppuratorius, à, um. Plin. 
SUPPURATION, s. f. Action de sup- 
purer. Suppuralio, onis, f. ('eis. Plin. 
SUPPURER, v. n. Jeter du pus. 
Suppurars, n. Ceis. = Faire suppurer, 
Pus citare ou concttare, Cels. 
SUPPUTATION, s. f. Action de sup- 
puter. Suppuiatio, onis, f. Vitr. Com- 
putalio. Î. Plin. Voy. caLcuL 2e. 
SUPPUTER, v. act. Catculer, comp- 
ter. Repulare, act. Cic. Computare, act. 
Plaut. lin Suet. Supputare, act. Sen. 
Vuy. CALCULER 1°, COMPTE (act.) 1e, 
(aeut.) 1e. 
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SUPRÉMANTTE, 1. f. Excellence æ- 
dessus de tous les autres. Præstania, 
æ, [. Cic. Ercellentia, f. Cie. : La su- 
prémate sur mer, lmperii marilimi 


principaltus (üs), m. Nep. Voy. supé- 
AIOHITE, PRÉEMINENCR, DOMINATION 19. 


SUPRÈME., ad). 1e Qui est au-dessus 


de tout on son genre. Suimmus, a, um. 
Cic. : Le Cuuseil suprême (= le sé- 
at), Summum consihum. Cic. Le pou- 
voir —, Summum imperium. Cic. 
Summa {#, imperii. Cæs. Avoir 


f. 
l'autorité —, boy. AUTORITÉ 20. Le 


bien —, Summum bonum. Ter. Cic. 
Degré —, Voy. oaoné, Le plus bhaul 
DEGRÉ 2°. La perfection — en pein- 
ture, In picturä summa sublinr(as. 


Plin || 2° Qui appartient aux derniers 


moments de la vie. Supremus, a, um. 
Cic. : Le jour suprème, Supremus dies. 
Cic. Voy. oaunren 4°. Devoirs supré- 
mes, Voy. orvoin (subst.) 4e. 


SUPRÈMEMENT, sdv. Au suprême 


degre. Summe. Cic. 

SUR, rép. 1° Elle marque la situa- 
tion d'une pars. ou d'une ch. à l'egard 
de ce qui la soutient. Sans mou. vers: 
In {abl.). Cic. (Avec mouv. vers, In 
(acc.). Cic..: Être assis sur un trône. 
sur un cheval, Sedére in solo. Cic. 
in equo. Cic. Avoir une couronne — 
la téle, fabëre coronam in capite. Cic. 
Traverser une rivière — un buucher. 
Cæirä suppositä flumen tranare. Liv. 
Avoir, Porler — 30iun vêtement, Voy. 
BABILLER |°, PORTER 166. [19 trouvé- 
rent de l'or — iur(—= daus sa poche), 
Aurum in sinu ejus invenerunt. Quini. 
Porter un bœuf — ses epaules, Bo- 
vem suslinère humeris (à l'abl.). Cie. 
Mettre qqn — ses épaules, À liquem in 
Aumeros suos extollëre. Cic. Appliquer, 
Passer une ch. — une sulre, Voy. 
APPLIQUER 1° et 2°, PAS5BR (act.) 14°. 
Flatter — l'eau d'un étang, In stugno 
innatare. Plin. Reveuir — l'eau (fig.), 
Voy. eau 3°. — 5es pieds, — pied, 
Voy. Pign 39 et 4°. — un bon pied 
(fig). Voy. pin 12e et 18e. || Cou- 
cber sar Ve côté gauche, Cubare mm 
latus dertrum. Cels. Couché — le dus, 
Voy. nos {°. || 2° 1| marque simple- 
ment la situation de ce qui est au-dessus. 
Super (arc.). l'æs. Cic. {et rar. abl.), 
Czs. Hor. Supra {acc.}. Cic. : Un sigle 
volant sur la lête du roi, Aguila vo- 
Lans super caput regis. Curt. Une épée 
esl suspendue — 18 nuque, Ensis su- 
per cervice pendel. for. — celle ri- 
vière il yavait un pont, !n eo flumine 
ons erat, Czs. Voy. Au pessus de. 
I 8 I! signifie : Joignant, tout proche 
s. Ad (ace): Cie. Apud (acc.). Flor. 
: Pusséder des jar/lins sur le Tibre, 
Babëre hortos ad Tiberim. Cie. Nu- 
mance — le Douro, Numantia apud 
Durium sita. Flor. Ville — le Narra. 
gue. Urhs jurta fluvium Narragam. 
Plin, Situé — la rivière, Flumin: ap- 
postius on impositus. Pin. |} 4° || mar- 
ue le lieu où est, où va qqn nu qq. ch. 
Sans mouv. vers) În (abl.), Cic. 
Avec mruv. vers) In (acc). Cie. : 
Les événeinents qui se sont passés 
sur Ja place publique, Ka quæ in fore 
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gesta sunt. Cie. Descendre — la place 
publique, Descendëre in forum. Cic. 

tre étendu — le sol, Jacère humi. 
Cic. On combattit — terre el sous 
terre, Super subterque terram pugna- 
fem est. Liv. — celte terre (— en ce 
monde), In ferris. Cic. Chercher qqn 
— terre et — mer, Aliquem terra 
marique quærilare. Plaut. Etre, Navi- 
guer — celle mer, Navigars in eo 
mari. Sen. J'ai écrit cela — mer, Hæc 
scripsi navigans. Cic. VOY. DANS, EN 
{prép.). Passer — leur territoire, {re 
per fines eorum. Czs. Le soupçon 
lombe, s'arrêle — qqn, Suspicio in 
aliquem eadit. Cic. in aliquo consistit. 
lie. Retomber, Rejaillir —, Se dé- 
charger de qq. ch. —, Voy. RETOuoOER, 
NBJAILLIR, Se DÉCAARGER. || 5° II 
marque Île lleu dont on a la vue, où de- 
bouche une issue : l’orte qui donne 
sur là mer, qui s'ouvre — la rue, 
Vov. voxxer 1°, S'ouvain 1°. || 6 Il 
se dit en parlant de ce qu'on touche, de 
ce qu'on frappe : Appliquer un coup 
de bâton sur la tête de qqn, In capnt 
alicujus scipiomem incutÿre. Liv. Vuy. 
APPLIQUEN 3°. Frapper sur ad: cb., 
FRAPPER (act.) 10. Porler la maiv, 
lasser la main —., Vuy, PorTEn 3°, 
Passkn 140. || 7° Il signifie : En suivant, 
par derriere : Etre sur les pas de qqn. 
Voy. pas (subst.\ 60. Voy. nBRNIÈRE 
{prep.} 11 8° 1! marque ce qui est ecrit, 
rave, etc., à la surface de qq. ch. In 
Pb). Cic. : Ecrire qq. ck. sur un 
tumbeau, Scribÿre aliquid in sepulero. 
Cic. VOy. ÉCRIRE, GRAVER, IMPRIMER, 
etc. || 9° 11 marque l'idse d'emploi, 
d'occupation : Mettre des ouvners sur 
un travail, *Opifices ad opus adhibère 
fe es, bui, bitum), Etre toujours 
vâlir — les livres, Voy. PAL 1°. (1 
100 1 marque ce qui couvre : Mettre 
uue couverlure suf qq. cb.. Voy. cou- 
vain fe. Etre —, Etre etendu — qq. 
ch., Voy. couvrir 3° el 40. || 11° 
Precede et suivi d'un mot, il marque : 
Accumulation, succession rapide. Super 
(acc.1. Plaut. Liv. : Ble<sure sur bles- 
sure, Vuinus super vulnus. Liv. Fu- 
nérailles — funerailles, Altud super 
aliud funus. Liv. Donner baisers — 
baisers, Savia super savta dare. Plaut. 
[Actes impies} que lu as osé accu- 
muler les ua: — les autres, Quz alia 
super alia es ausus. Liv. Faire naltre 
guerre — guerre, Bella ex bellis se- 
rêre (o, is, s. parf., sertum). Sall. 
Liv. Donner averlissement — avertis- 
sement à qqn, Aliquem etiam atque 
etiam commonefacére. Cie. Entasser 
écus — écus, Acervos nummorum 
construËre. Cic. On essuie pertes — 
ertes, Damna damnis continuantur. 
ac. |] 430 11 signifle : vars, du côte de. 
Ad (acc.). Cic. Etre, Aller sur la 
droite, — 1s gauche, Voy. noire Îe, 
oaucug (subst.) 1°. Placer la cava- 
lerie — les ailes, Ad latera equites 
disponëre, Cæs. Voy. vens et iqf. 
DANS. |} 43° Ïl marque un mouvement 
en arrière, ou circulaire, ou de haut 
en bas : Revenir sur ses pas, — qq. 
eh., Voy. azvanih 7° et 8°. Serpents 
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roulés — eux-mêmes, Dracones in 
semet convoluti. Plin. Eau qui tourne 
— elle-même, Aqua in se contorla. 
Quint. Tomber — qd: ch., Voy. Touw- 
sæn. || 140 1 marque l'avance d'une ch. 
ou d'une pers. par rapport à une autre 
3 Avoir de l'avance sur qqn, Voy. 
AVANCE 39. || 16° Il signifie : Parmi. 
Er ou E (abl.). Cic. De (abl.). Cic. : 
Sur treize domaines, il en possède 
trois, Ex (ribus et decem fundis, îres 
fundos possidet. Cic. À peine trouve- 
l-on une personne — dix, qui..., Vix 
decimus quisque est, qui. Plaut. || 16° 
1 marque dos rapports d'etendue : La 
figure du jugerum a 240 pieds de long 
sur 120 de large. Jugeri forma pedes 
habet longitudinis ducentos quadra- 
ginta, latctudinis pedes centum viginti, 
Col. | 17911 signifie : Plus que, de plus 
que = Le goût, sur lous les autres 
sens, est touché..., Gustatus, præter 
celeros sensus, commovelur. Cic. Re- 
marquable — toutes choses, Ante 
vnia insignis. Liv. Avoir cet avan- 
ge — quo, Voy. AVANTAGE 40. || 18e 
il $e dit de toutes sortes d'impositions 
levees sur les ch. au sur les pers. : 
liprôt sur le vin, Portorium vini. Cic. 
VOY. IMPÔT, Levæn (verhe) 6e. || 19e 
il se dit de tout prelévement. Er ou E 
(abl.j. Cie. De (abl.). Cie. : Il donne 
sur ses bénefices, Dat de lucro. Cic. 
Retrancher un jour — le mois, Eri- 
mêre unum aliquem diem ex mense. 
Cic. Temps pris — l'enfance, Temyus 
in infantia præsumptum. Cic. || 20e Il 
marque l'empletement : Empiéler sur 
9q. cb., Voy. auriérer || 21e || mar. 
que la victoire, la conquête. Er ou E 
(abl.). Crc. De (abl.). Cic. : Virtoire 
sur les Romains, Victoria de Romanis. 
Liv, Conquérir un pays — qqn, Voy. 
conouétun 19, || 22° ll signifie : Aux 
depens de. Er ou E (abl.). Cic. De 
{abl.}, Cic. : Paire butin sur l'ennemi, 
— les hiens de qqn. Prædus ex hoste 
facëre. Nep. De bonis alicujus prædari, 
dép. Cic. || 23° I marque une occupa- 
tion presente : Je suis sur un hvre, 
Mihi Liber est in manibus, (ic. Voy. 
Etre arrès qq. cb. 40. |] 360 || marque 
la superiorite, la domination, l'influence 
d'une pers. ou d'une ch. 4 l'egard d'une 
autre 3: Avoir sur qqn droil de ve et 
de mort, fabëre potestalem vilz ne- 
cisque in aliquem, Cac. A voir un grand 
avantage — les autres banimes, Rem 
habère, præter alios, præcipuam. Ptaut. 
Régner, A voir de l'ascendant, Influer, 
L'eruporter —, etc., Voy. néuxen, 
ASCENDANT, elc. || 26e 11 signifio : Tou- 
chant, concernant, à l'egard de. De 
Qt) Cic. = Sur la vieillesse ttitre 

‘ua ouvrage), De senectute. Cic. Livre 
— le mepris de ls mort, Liber de 
contemnendé morte. Cic. Causer — 
l'amatié, Sermonern de amicitiàä habère. 
Cie. Loi — les concussinns, Lex pecu- 
niarum repetundarum. Cic. Sans in- 
quiétude — la guerre, Securus de 
belio. Liv. Dispuler, Décider, ele., — 
qq. ch, Voy. iSPUTER, Décinen.elc.f 
2601! sign e: D'après, on consequence 
de, on consideration de : £z ou & (abl.} 
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Cie. = Juger de qqn sar sa mise, Ali- 
quem ex veste æslimare. Sen. — la 
recommaadalion de l’ompée, E com- 
mendulione Pumpeii. Suet. — l'invi- 
latiua, — l'avis de qqn. Voy- INVITA- 
TION. avis. — son refus, 1l ordonue 
de l'arréier, Eum retractantem arrpi 
jubet Liv. — ce que... C. PARC oUuk. 
1} 27° (1 marque la chose dans laquelle 
on trouve un appui : Il dira cela sur 
la fus d'autrui, Ea alrtenâ Âde dicet. 
Quint. Vuy. ro 4°. Se fonder —, Se 
Brer —, Compter —, S'en reposer 
—, 6lc., Voy. Se ronoenr, etc. || 28° 
Il se dit en parl. de gages : Frêter sur 
pres. Vuy. 04Gx 1°. || 290 I marque 
‘effirmation, la garantie de qq. ch. : 
Je promets sur ma foi, — ma pa- 
role, Spundeo fide mea. Pl.-). Voy- 
roi {°. Car, — ma vie, je l'ai pensé. 
Nam, ila vivam, putavi. Cie. {| 30° 
signifie : Conformemont 4 : Chanter qq. 
ch. sur uu air, Faire des paroles — 
ug air, Voy. © «tn 60. [| 31° il marque 
la matiere, le sujet sur lequol on tra- 
taille : Travailler specialemeut sur 
les tiges des candelabres, Candelabro- 
rum scapos duntarat elaborare. Plin. 
Ciseleur — argent, Argenti cælator. 
Plin. Peindre — ivoire, Pingëre in 
ebore. Plin. Ecrire uu livre — l'agri- 
culiure, Librum de rebus rusticis scri- 
bëre. Cic. || 32° Il marque le temps et 
signifie : Durant, environ, vers : Etre 
sor son dechu, — 6on depart, Voy. 
DECLIN, DéPART. Sur le midi, Circtier 
meridiem. Liv. — le soir, Ad vespe- 
ram. Cæs. Sub noctem. Czxs. Îl est — 
ses quarante ans, Annos ad quardra- 
ginta nalus est Cæs, |} 33° Au risque 
de : Sur la vie, — peine de la vie, 
Sub morlis pæn&. Suel. 

Son caca, Son ce, loc. adv. 1° Aus- 
sitôt apres. Sub hkzc. Liv. || 2° Mainte- 
nant. Jam. Cie. 

Sous Le Tovr, loc. adv. C. En 
souux, En Résuut. 

Sun Toute Cunsz, SOR TOUTES 
cuoses, loc. adv. C. sontour. 

2. SUR, on, adj. Acide. Acidus, 
e,um. Virg. Plin. Voy. «cine (adi.). 

SÛR, One. adj. 4e Qui compte fer- 
moment sur. Fidens, gèn. enfis. Cic. 
3 Sûr de son courage ol de ses forces, 
Fidens et entno el viribus (à l'abl.). 
Liv. Etre — de son talent, {ngenio 
suo (4 l'abl.) Adëre (o, is. fisus sum), 
n. PI.-j. Etre — de soi-même, Sibi 
fidére. Cic. Tor. Etre — de sa santé, 
de votre courage, Confidëre corporis 
Ârinilate. Cie. vestræ virtuti. Cic, tl 
était si — de sou fait, de son coup, 
Tantam khabebat suarum rerum fidu- 
ciam. Cic. Rendre qqn presque — de 
son salut, Prope certam fAducram selu- 
lis alicui præbeére. Cic. || 2° Qui peut 
fermement compter sur : Etre sûr de 
la paix, Picem exrpluratam Aabère. Cic. 
Il se crovait des — du consulat, Ei 
jam erploratus eonsulatus videbatur. 
Cie. Quel homme est assez fou pour 
se croire — de vivre jusqu'au soir? 
Quisest tam Stullus, en sit erploralum 
se ad vesperum esse victurum ? Ce. {| 
8° Sur qui ou Sur quoi on peut ferme- 
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ment compter. Fidus, a, um. Sall. Cie. 
Certus. Cic. : Un homme sûr, Homo 
fidus. Cie, fidelis. Cie. Certus. Cic. 
Ami très —, Amicus certissimus. 
Plaut. Alliés peu sûrs, Dubii socii. 
Liv. Garant peu sûr, Auctor parum 
cerius. Quint. Amilié sûre, Fila ami- 
cilia. Cic. La garde — des chieus. 
Fida canum custodia. Cic. Revenus 
sûrs, Certa vectigalia. Cic. Créauce 
sûre, Nomen expeditum. Cie, Csotion 
peu —, Infirma caulio. Cic. || Par ua 
temps sûr, Cerlä lempestate. Cic. || & 
Où l'on est en aûrete, qui est en sûrete. 
Tulus, a, wm. Cæs. Cic. : Lieu sûr, 
Locus futus. Cic. Etre en — sûr, Esse 
in (uto. Cie. Mettre en lieu — (Pr.) 
Collocare in futo. Ter. Cic. (Fig.) C. 
xuPpnisonnsr. Pont solide et —, Pons 
validus et Âdus. Tac. Asile —, Tutum 
erfugium. Cic. Readre sûre la mer 
Eau étail infestée par des pirates), 
Mare tutum præstare. Cie. Rien n’est 
sûr pour les vaincus, Victis nihil fu- 
fum est. Cæs. |] 6° Ea parl. des cb. 
Qui ne trompe pas, qui ne saurait trom- 
per : Memoire sûre, Memoria fidelrs. 
Quint. frma. Quint. Jugement sûr, 
Judiciun firmum. Cic. certum. Cic. ll 
dit que le témuignage de ses sens eat 
—, Veraces esse suos sensus dicil. Cic. 
1! 6° Ferme, qui ne tremble point, qui 
ne chancoile point. Stabilis, m. f.,e,0. 
Cic. Cels. Firmus, a, um. Cie. Certus. 
Cic. : Main sûre, Manus stabilis. Cels. 
Voy. renux 3°. || 7° Qui produit ordi- 
nairement son effet. Cerlus, a, um. 
Cic. : Moyen sûr, Ceria ralio où uia. 
Cic. Remède —, Certum auxilium. 
Cels. |} Subst. Le plus sûr pour nous 
est de suivre.…., Nubis tulissimon esf 
sequi. Quint. || 8° Qui doit arriver in- 
failliblement. Voy. inraiLcince 3°, 1n- 
FAILLIDLEMENT. | Se En parl: des ch. 
Certain, indubitable, vrai. Certus, a, um. 
Sall Cic. Ezpluratus. Cie. Voy. cen- 
TaiN {o. || 10° Qui salt ga ch. d'une 
manière certaine. Non dubius on flaud 
dubrus (a, um). Liv. : Certain de qq. 
ch., Alicujusrei ou De aliquä re certus 
(rare. Suel. Voy. CERTAIN 3°, as- 
euné 50. 

A conp sôn, foc. adv. immanqua- 
blement, Infaïlliblement. Voy. inratLut- 
BLEMENT, CRATAINEMENT 4°. 

Bien sùn, loc. adv. C. cenTainz- 
MENT 2e. 

Poua sûn, loc. adv. C. cenramNz- 
MENT 1°. 

SURADOYNAMMENT, adv. Plus 

us suffisamment. Satis superqus. Cic. 
dune Salt. 

SBURADONDANCE, 8. f. Très 
grande abondance. Afagna (æ) abun- 
dantin (æ), f. Cic. Voy. ExCÈS 2°. 

SURABONDANT,ANTE, ad}.1° Très 
abondant. Abnndantissimus, a, um. 
Cic. : Etre sarabondant, C. sURA8oN- 
pen. || 2° Superflu. Voy. ce m. 

SURADONDER, v. 0. Etre très 
abondant. Superesse, sum, es, fui, fu- 
turus, n. Cic. Superare, n. Cic. Re- 
dundare, n. Cic. 

SURAIGU, vË,adj. Fort aigu. Acu- 
tissimus, 8, um. Cic, 
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SURAJOUTER, v. act. Ajouter à 
ce qui a déjà ete ajouté. Voy. A3O1TER. 

SURANNÉ. “E, adj. 1° En parl. 
d'un acte. Devenu nul, le temps pen- 
dant lequel il etait valable, etant expire. 
*Tempure erstincius (a, um). apr. 
Dig. || 2° Passe de mode, tombe en 
desustuds. Obsoteins, a, um. Cic. Per- 
vetustus. Cie. Ersulelus. Suet. : Mois 
suraunés, Verbe obsoleta. Cie. perve- 
fusta. Cic. Coulume suranniée, los 
exsoletus. Suel. Vétement suraoné, 
Vestitus obso!elus. Cie. || 8° En parl. 
des pers. Dajà vieux. Vetulus, a, um. 

ie. 

SURRAISSÉ, éx. Qui va en s'abals- 
sant vers lo milieu : Planchers en firme 
de voùle surbaissée, Lacunaria curvs 
ad circinum delumbata. Vitr, 

SUNCHARGE, 8. f. {° Nouvelle 
charge ajoutee 4 une autre. Geminatum 
(t} onus (neris), 0. Quint. : J'ai pris 
volontairement une surcharge, Plus, 
quam imponebalur, oneris sponie sus- 
cepi. Quint. || 2° Fig. Surcroit de peines, 
do maux. Voy. suncuoit. || 3° Mot 
ecrit sur un autre mot, lettre ocrite sur 
une autre lettre. Superseriptum. i, 0. 
Suet. : Tant 1 y avait de surcharges, 
Ita multa superscripla inerart. Nep. 
Voy. euRcHAnOER Je. 

SURCHARGER. v. act. 1° Charger 
d'un trop lourd fardesu : Surcharger 
qqn, *Nimium onus alicui impon?re 
(o, 18, posui, posilum). D'apr. Cie. 
Etre surchargè, Magno onere premi 
(or, Éris. pressus sum), pass, Cæs. ||] 
2° Charger d'impôts trop lourds : Sur- 
charger d'impôts, et simpl. Surcharger 
les plébéiens, Nimium onerrs plebi 
imponêre (voy. 4°). Cic. Surchargé 
d'impôts, Marimis oneribns pressus 
(voy. 1°). Cic. || 3° Remplir à l'excès 
: Se surcharger l'estomac, Ventrem 
onerare. Sall. Surchargé d'aliments et 
de vin. C1bo et vino onustus. Cic. || eo 
Fig. Accabler de : Surchargé de tra- 
vail, Nimio labore pressus (voy. 4°). 
Col. |] 6° Fig. Combler de. Vay. cHan- 
Gen 4e. || 8° Faire une surcharge dans 
l'ecriture : Surrharger beaucaup de 
mots, Multasuperseribërele, is, scrapsi, 
scriptum). Suet. 

Se SHACHARGER, v. réf. Se charger 
à l'excès : Se surcharger de nourri- 
ture, C. Se conaoën. || Fig. Se surcbar- 
ger de travail. et simpl. Se surchar- 
ger, Nimium laborare, n. Cic. 

SURCROÎT, s. m. Augmentation, 
ce qui est ajoute 4 qq. ch. Incrementum, 
i, n. Cic. Accessio, onis, (. Cic. Ad- 
jeetio, f. Sen. : Uu grand surcralt do 
prospérité pour vous, [laud jarva ac- 
cessio bonis rebus vestris. Liv. L'ad- 
dition de ces lignes se fait sans qu'on 
ait le sentivient d'un — de travail, 
Eorum versuum accessio labori sensum 
incrementi non refert. Quint. l'ar eu 
un — de douleur, Majurem anime 
cepi dolorem. Cic. Etre un — de cha- 
grin pour qqo, Dolurem alicujus au- 
gère Leo. es. auri, auctum). Cic. Ce 
combat dunna aux ennemis uo — de 

uissaice et de courage, Ex co prælie 
Rostium opes aninique ereverunt (de 
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crescfre, e, ds, eretum, n.). Cic. Cha- 
que jour nons apporte un — de con- 
naissances, Rerum cognilio quotidie 


crescit. Quint. Cela valut au géneral 
un — d'autorité, Ea res aliguantum 
aucloritaiis duci adjecit (de œljicëre, 
io, is, jectum). Liv. Les acteurs qui 
douncnt aux œuvres des meilleurs 
Poètes uu si grand — d'inlérèl, Sce- 
nici actores, qui oplumis poelarum {an- 
lum adJiciunt gratis. Quint. Pour — 
de difbculté, il a°v a pas de profes- 


seurs, Accedit dificullati, quod nulli 


præceplores runt. Quint. 

De soncaoïr, loc. adv. En plus. În- 
super. Cic. Præterea. Cic. 

sSunCroiTRe, v. n. Croltre avec 
trop d'abondance. Nimium supercres- 
cére (o. is, crevi, 8. sup.), n. Cels. 

Suncnoitas, v. act. Augmenter au- 
delà des bornes : Surcroitre le prix 
des vivres, VOy. ATGMENTER (acl.). 

SURDITÉ, s. f. Perte de l'ouie. Sur- 
ditas, atis, f. Cie. Cels. 

SUREAU, 5. m. Sorte d'arbre. Sam- 
dbucus, à, fém. Plin. =: De sureau, 
Sambuceus, a, um. Plin. 

SURELRVENR ,v.acl. C. RXHAUSSER. 

SÛREMENT, adv. 1° Avec sûrele. 
Tuto. Cic. || 2° Exactement. Fideliter. 
Quint. + Etre gravé plus sûrement 
daos la mémoire, Memoriz fidelius in- 
gerire. Quant. |] 8° Cortainement. Certe. 

ic. 

SURÉMINENT, ENTe, adj. Eminent 
au suprême degrè. Ercellentissimus, 
a, um. Cic. 

SURENCHÈRE, 8. f. Enchère plus 
forte. A djectio, onis, f. Dig. 

SURENCUERIRN, v. n. Faire une 
surenchere. Supra adjicère (io, is, jeci, 
jecinm), n. Cic, 

SURFROGATION, s. f, 1° Ce qu'on 
fait de bien au delà de ce qu'on est 
oblige de faire : Œuvre de suréroga- 
tion, Supererogationis opus. Eccl. || 2° 
Ce qu'on fait au delà de ce qu'on a pro- 
mis : Faire qq. ch. par surérogalioa, 
*Aliquid ulitro fac#re (Sm.). 

SURÉROGATOINE, adj. Qui est 
au dela de cs qu'on est obligè de faire. 
*Qui (qu>, quod) (uliro fit (Sm.). 

SURET, ETT8, ad). C. AIGRELET. 

SÛRETE, 5. f. 1° Etat de celui qui 
n'a rien à craindre. (Absence de dan- 
ger) S’expr. en toura. par l'adj. Tu- 
lus, a, um. Cic. ou l'adv. Tuto. Cie. 
(Salut, Conservation de la vie, on 
d'un état heureux) Salus, utis, f. Cic. 
Incolumilas, atis, Î. Cic. : Ma sûreté 
repose sur la — du sénat, Mea salus 
incolumifale senalüs firmatur. Tac. 
Rétablir la — publique, Salutem com- 
munem reficère. Cic. Voy. aaLuUT 1°. 
Qui est en —, Tulus, a, um. Cie. Il 
croit qu'il ne sera pas assez en —, Se 
non salis futum fore arbitratur. Hirt. 
La fortune de la femme est plas ea 
—, es muliebris est cautior. Cie. La 
fortune de personne n'est eo —, Nul- 
lius res luta est. Cie. Point de — pour 
les vaincus, Victis nihil lutum. Cas. 
Lieu de —, Tutus locus. Cic. Etre en 
—,en lieu de —, Esse in flute. Cic. 
tuto. Cic. Décréler qq. ch. en —, Ali- 
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quid tuto decernère. Cæs. Mellic qq. 
cb. en —, en lieu de —, Ahiquid in 
tuto collocare. Ter. 11 fut mis en lieu 
de — (= il fut sauvé), In tutum re- 
ceplus est. Liv. Meltre qqn ea lieu 
de — (— en prison), Voy. &mPnISON- 
NER. Venir avec uns garde de —., 
Venire præsidio constituto. Cæs. Qui 
se croit en —, Securus, a, um. Cic. 
ll Eo sûreté contre, en — de qq. ch., 
C. l'aunt de 4. || 3° Mesure de pre- 
caution. Cautio, onts, f. Cic. Voy. Put- 
CAUTION 1°. || So Caution, Garantie 
pour l'exécution d'un traité. Cautro, 
onis, (. (ic. Voy. GARANTIE 30. || 6° 
Caractère Îe qqn sur qui on peut comp- 
ter. Fides, ei, f. Cic. Voy. conFiance 
3. || 5° Qualité de facultes qui ne trom- 
pent pas, qui ne sauraient tromper : 
Süreté de mémoire, Memorix firmitas 
(atis), F. Quint. — de jugement, Judr- 
cium (it) Arinum (i ou certum (x), 0. 
Cic. || 6° Fermeté (du pied, de la main). 
Stabilitas, atis, f. Cæs. : Sûielé de 
œaio (d'un chirurgien), Stabalis (is) 
manus (Us). f. Cels. 

SUREXCITATION, 2. f. irritation 
maladive. frritatio, onts, f. Tac. 

SUREXCITER, v. act. Causer de 
la surexcitation. Irritare. act. Cic. 

SURPACE, s. f. $° Superficie, extè- 
rieur d'un corps. Superficies, ei, [. Plin. 
S'expr. mieux par l'adj. Summus, a, 
um. Cic. : La surface des corps, Su- 
perfcies corporum. Plin., La — ilu 801, 
Sumuntum (i) solum (à), n. Cic. Sumina 
(æ) hrunus (1), fém. Plin. (Les racines] 
s'élendent à la — du sol, In summa 
tellure spatiantur. Plin. A la — de la 
lerre, Supra ferram. Cic. La — de 
l'eau, Superfries aquæ. Col. Summa 
aqua. Plin. Ramener la lie 4 la —, 
Fæcem reducëre in summum (n.). Col. 
Voy. soPerricie, nenons (subst.) 1e, 
axTénigun (subst.) de, || 2° Fig. De- 
hors, exterieur, apparence. Frons, ontis, 
féin. Cic. PA. Quant. Species, ei, “ Cure. 
: Brancoup de gens soal trompés par 
la surface des ch. Decipit frons prima 
mulios. PA. Juger sur la —, en s'en 
leuant à la —, Dijudicare ex primä 
fronte. Quint. La — du cœur, Summus 
{1 animus (i), m. Sen. Qui n‘esi qu'à 
la —, C. supranctez 4°. 

SURPAIRE, v. act. 4° Demander 
plus qu'il ne faut d'une oh. à vendre. 
*Numio pluris indicare, act. D'apr. 
Plaut. (Pers., 1v, 4, 25). || 20 Fig. 
Vanter qqn au delà de son mérite. Ali- 
quem naimis valde laudare. Cic, 

SURGEUN, 8. m. C. ARJETON 1°. 

SURGIR, v. 0. {° Aborder. Voy. ce 
m. fo. || 2° Sourdre. Voy. ce m. 1°. 
11 So Fig. S'elever, survenir, naître. 
Voy. S'éLaver 60. 

SUR AUSSEBLENT, s. D, C. xx- 
HAUSSE MENT. 

SURIIAUSSENR, v. act. 19 Exhaus- 
ser. Voy. ce m. || 2° Fig. Mettre à un 
plus haut prix. C. MAUSSER é°. 

SURITUMAIN, AINE, adj. Qui est 
au-dessus de l'humain. Qui (que, quod) 
supra hominem est. Cic. Qqf. Divinus, 
a, um (= divin). Cic. : Image d'une 
grandeur surhumaine, Imaso Aumanë 
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mafer. Juv. Taille d'une grandeur et 
d'une majesté surhumaiues, Forme 
amplior augusliorque Aumanä. Lis. 
Jeuues hammes dune taille surhg- 
maine, Juvenes supra Aumanam for- 
mam. PA. Avoir un génie surbumain, 
Humani ingenii modum excedre (0, is, 
cesai, cessum). Quini. 1! avait un guuie 
—, Plus in illo ingenti fuit, quam na- 
fura Aumana ferre potest. Cic. Ce qui 
exige des forces surhumaines, Quod 
supra vires hominis est. Cic. Vertu 
surhumaine, Virtus divina. Cie. 

SURINTENDANCE, 8. {. C. Tes 
DANCE. 

SURINTENDANT, #. 0. C. TX 
DANT. 

SURINR, v. 0. C. S'AIGRIR. 

SUR-LE-CHLAMP, loc. adv. Voy. 
cHamr 90. 

SURLENDEMAIN, s. m. Le jour 
qui suit le lendemain. Perendinus (i) 
dites (et), m. Cic. : Le surlendemain 
de ce Jour, l'ost diem terliun ejus 
dier. Cic. Vovy. APRÉS-nEMA IN, 

SURMENEN, v. act. Exceder de fa- 
tigue. Defuligare, act. Cic. 

SURMONTABLE, ad). Qui peut être 
sSurmonte. Superabulis, m.f.,e,n Tac. 

SURMONTER, v. acl. 1° Monter 
au-dessus de. Superare, acl. Cæs. Liv. 
Ersuperare, acl. Virg. Surmnoter les 
rives les plus elevées, Suminas ripas 
superare. Cæs. || Abs. Le beurre sur- 
monte. Vay. SURNAGER 4°. || 30 Fran- 
chir ea montant : Surmonter les aspé- 
ntés (du lerrain), Aspiertiales super- 
vadëre (0, is, 8. parf. ni sup.). Sul, 
Voy. FRANCUIR. || 3° Fig. Vaincre, 
dompter. Superare, act, Cæs. Veil. 3 
Surmunter les difficultés, Difficuliates 
superare. Vell. vincére (o, is, vici, 
victum}. Hirt. — ses ennemis, [ostes 
superare. Cæs. Voy. vaixune. — ses 
passions, Cupülitates comprümère (0, 
ts, pressi, pressum). VOUY. MAÏTRISER 
2e. fé Fig. Surpasser. Superare. act 
Cic. = Surmunter luus (ses concur- 
renls), Ounes superare, Cie. — qqn 
en Science, Aliquem doctrinä superare. 
Cic. || 5° Etre place au-dessus de. Su- 
persiare, o, as, sleli, s. aup., n. Liv. 
Sue. =: Slatue qui surmonte une co- 
loone, Statua columnz superstans. 
Suet. Villa qui — une colline, Vilia 
colli suprrpostla (pass. de superpouère, 
o, is, posui). Suet. Colonnes surmua- 
tdes de statues. Columnæ quibus status 
supersiant. Liv. 

Se sunuonten, v. réfl. C. Se pour- 
TER. 

SURMOÛT, s. m. C. uoûr. 

SURMULRT, 6. D. C. uUG. 

SURNAGER, v. 0. do So soutenir 
à la surface d'un liquide. Supernatare, 
s. sup., 0. Plan. In summo fluitare, 0. 
Plin. : Ce qui suruage est du beurre, 
Quod supernatel, bulyrum est. Plin. 
113 Subsister. Voy. ce m. 1°. 

SURNATUREL, ELLS, adj. 1° Qui 
est au-dessus des forces de la nature. 
*Naturam superans (géu. antis). Di- 
vinus, a, um. Cic. Qgf. Czlestis, m. 
f.,e, 0. Cie. = Ts pensent qu'il n'exisle 
pes de puissance surmaturelle, Nub 
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lem vim cælestem existimant. Cie. Cela 
est arrivé par une cause —, Id divi- 
nilus acctdit. Cic. || 2° Fig. Extraor- 
dinaira. {ncredibilis, m. f., 6, n. Cic. 
Singnlaris. 6. Cic. 

SUANATURELLEMENT, adv.D'une 
manière surnaturelle. Divinitus. Cie. 

SURNOM, $s. m. Nom ajouté au 
nom propre de qqn. Cognomen, minis, 
on, Cic. l'ognomentum, i, 0. (rare). Cic. 
: Donver uo surnom 4 qqn, Cognomen 
alicui addëre. Liv. imyonëre. Sen. 
Voy. sonnomuwmn. Tirer un — d'une 
circonstance, Devoir un — À une cir- 
constance, Er re cognomen sumère 
ou trahëre. Cic. Recevoir an —, Co- 
gnomen accipre. Plin. Le — de Père 
de la patrie, Cognomen Patris patriz. 
Suet. Il a le — de Sage, Cognomen 
habet Saptentis. Cie. 11 à le — de Ca- 

itan, Et cognoen Capitoni est. Liv. 
(sipiont à u‘ sa valeur valol le — 

"Africain, Cu Africano cognomen ez 
virinle fuit. Sall. [Tarquia! à qui sa 
conluite Ât donner le — de Superbe, 
Cui Superbo coguomen facta indrde- 
runt. Liv. Par suite de cela le — de 
Sahnator fut daoné à Livius, Inde 
Salinutor Livio inditum est cognomen. 
Liv. Dunuer a qqu le — d'Epais, Dare 
alicui cognomen Pingui. Hor. 

SURNONMIMER, v. acl. Donner un 
surnom à. Cognominare, act. Varr. 
Liv. Plin. V.-Maz. : Occins, à cause 
de son courage, fut surnommé Achille, 
Occius, propler fortitudinem, Achilles 
cognominatus est, V.-Mar. Par suite 
de ce fait, lui et ses descendants fu- 
rent Surnommes Torquatus, Ex eo 
facto ipse posterique ejus Torquati sunt 
cognominali. Quadr. Pompee sur- 
nommé Macula, Pompeius cognomine 
Macula. Macr. Surnommer Tarquin 
le Superhe, Cognomen Tarquinio Su- 
gerbo indÿre (o, is, didi, ditum). Liv. 

Oÿ. SUAXOM. 

SURNUMÉRAIRE, 2d)j. Qui est au- 
dessus du nombre doterminé. Adscrip- 
fictus, a, um. Treb. Supernumerarius. 
Fest. 

SURPASSER, v. act. 1° Etre plus 
haut. Superare, act. Varr. Superemt- 
nére (eo, es, 8. parf. oi sap.), act. 
Virg. Ou. : Surpasser la surface de 
l'eau de toute l'épaule, Undas (ou 
Aquam) huinero supereminère. Ov. || 
2° Avoir une plus grande dimension : 
Les sphères des astres surpasseunt la 
terre en grosseur, Siellarum globi 
lerræ magnittudinem vincun( (de vin- 
cère, o, vici, victum). Cie. Qui sur- 
passe une ch. en largeur, Lalior ali- 
qua re. Cic. || 3° Fig. L'emporter sur. 

nperare, acl. Cic. Ersuperare, act. 
Liv. Vincfre (voy. 2°), act. Cic. Sur- 
passer qqn en gravité, Gravitate ali- 
quem superare. Cic. — les bètes en 
méchanceté, Beluas immanilate vin- 
cére. Cic. Il sarpassa tellement ses 
condisciples, Condiscipulos tanto an- 
lecessit (de antecedëre, 0, is, cessum). 
Nep. Qui sarpasse qqn en science, 
Doctior aliquo. Cie. Voy. L'EMPORATER 
20. || 6e Fig. Aller au delé : Surpasser 
l'attente générale, Ezspeciationem om- 
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nium vincêre (voy. 2°). Cic. Voy. Dt- 
passer 40. || 6° Exceder les forces, 
l'intelligence, les ressources, etc. Su- 
perare, act. Cic. = Surpasser les forces, 
Modun virium superare. Liv. Qui sur- 
passe l'intelligence, {ntellectu major. 
Quint. Voy. D#rasser 4°. || 6° Causer 
un etonñemont qui confond les idees. 
Vo: CONFONDRE 6°, 

e sURPASSER, v. réfl. Faire mieux 
que jamais. Se anteced®re (0, is, cessi, 
cessum}). Sen.-rh. : S'eflurçant de se 
surpasser lui-même, Certans secum 
ipse. Liv, 

SURAPAYENR, v. act. 1° Acheter trop 
Cher. Male em”re (0, is, emi, emplum), 
act. Cic. || 2° Payer qqn au delà de ce 
qui lui est dû. Voy. PaTSR 5° et cusa 
(adv.) 40. 

SURPEAU, 8. f. C. ÉPIDERME. 

SURPLIS, s. m. Sorie de vêtement 
d'église. Suye-pelliceum, i, n. (Ecel.). 

SURPLOUR, s. m. Defaut de ce qui 
n'ost pas à plomb = Etre en surplomb, 
C. sunpcomen. 

SURPLOMNER, v. 0. Etre on sur 
plomb. linpendère, 60, es, 8. parf. ni 
sup.,n. Cie. 

SURPLUS, 8. m. Le reste, l'excé- 
dent. Relijuum, i, n. Cic. Voy. exc#- 
DENT, NESTE 40, 

SURPRENANT, part. prés. de 80n- 
PRENDRE, VOY. ce Y. || SURPRENANT, 
anTe, adj. Étonnant. Mfirus, a, um. 
Cic. Mirabilis, m. f.,e, n. Cic. Voy. 
ÉTONNANT 20. 

SURPRENDRE, v. act. 1° Prsndre 
qqn sur le fait. Deprehend®re, 0, is, 
hendi, hensum, act. Cic. : Surprendre 
qqn en faute, Aliquem in malefcio 
deprehendPre. Cic. in norä compre- 
hendëre. Cæs.— qqn à voler, Aliquem 
comprehendëre in furio. Cæs. Nous les 
surprimes pleurant, {los flentes de- 
prehendimue. Quint. ] 2° Altaquer à 
"improviste, prendre au depourvu. De- 
prehendére (voy. lo), act. Cæs, Inter- 
cipère, io, 18, cepi, ceplum, act. Cæs. 
Ercipère, act. Hor. Virg. Liv. Oppn- 
mére, 0, is, pressi, pressum, act. Liv. 
: Surprendre les ennemis sans chef, 
Hostes sine duce deprehend®re. Cæs. — 
les ennemis qui ne sont pas sir leurs 
gardes, Hostes incautos opprimère. Liv. 
Ea les attaquant à l'improviste, ils 
surprenneot un grand nombre d'hom- 
mes, Inopinantes aggressi magnum nu- 
merum hominum inlercipiunt. Cæs. 
Surprendre un sanglier daus sa bauge, 
Aprum latitantem ezcipÿre. Hor. [Chef] 
qui ne se laisse pas facilement —, 
Faud opportunus insidiantibus (de in- 
sidiari, dép. = dresser desemhürehes). 
Liv. || 3e Arriver auprès de qqn sans 
être attendu : Surprendre qqu au dé- 
pourvu, à l'improviste, Aliquem im- 
paratum offendëre (o, is, fendi, fen- 
sum). Cie, In aliquem imparatnum inci- 
dère (o, is, cidi, casum), n. Cic. Ali- 
cui incid”re improuiso (adv.). Cic. || 6° 
Avoir lieu au moment où l'on ne s'y at- 
tendait pas. Opprimère, o, is, pressi, 
pressum, act. Cie, : La nuit, Le jour 
me surprit, Noz, Lux me oppressilt. 
Cie. Surpris par le jour, Oppressus 
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luce. Cws. La nuit vint surprendre Jes 
combattants, Nox prælio (au dat.) in- 
tervenit (de inlervenire, lo, is, venium, 
a.). Liv, La maladie surprit cet baume, 
Morbus hominem tnproviso oppressit. 
Cie. La mort l'a surpris, Eum mors 
oppressit. Cic. fala interceperunt {de 
intercipère, 10, is, ceptum). Quint. [ls 
furent — par un accident, (asus igna- 
ris (au dat.) supervenit. Curt. |] Bo 
Tromper, abuser, induire en erreur. Ca- 
p're, io, is, cepi, caplum, act. Sail, 
Cic. Circumuenire (voy. 46), act. Cic. 
z: Surpreadre l'ignorance, fgnorantiam 
cireumvenire. Ulp. Ils se laissaient — 
par des ruses, Dolis capiebantur. Sall. 
Chercher à — la bunne foi, Fidem 
atentare. Cic. Voy. Trouper. || 6° 
Obtenir frauduleusement, furtivement. 
Deprehendère (voy. 40), act. Cie. In- 
lercip?re (roy. és), act. Cic. = Sur- 
prendre une leltre, Litieras deprehen- 
dére ou intercipère. Cic. — un testa- 
ment, Testamentum indagine capère 
(voy. 59). Tac. || 7° Decouvrir 
adresse. ErcipZre {voy 4). act. Cie. 
LieprehendPre (voy. 1e), act. Cic. : Sur- 
prendre ce qui se dil, Subauscul'ando 
voces ercipfre. Cic. — audroilement 
des projets, Consilia subitole specu- 
lari, dep. Sall. || 8° S'apercevoir de 
qq. action que qqn voulait cacher : Nous 
surprimes leurs larmes, Voy. pl. b. 
40. || 9° Étonner. Admirativne affcére 
(io, is, feci, fectum), act. Cic. Voy. 
ÉTONNEN 3°, 

SURPRIS 18x, part. passé de Sun- 
pazNone, Voy. ce v. [| Adj. Étonné. 
Mirabundus, a, um. Cic. Voy. Éronné 
39 = Etre surpris, C. S'Éroxnen 9°. 

SURPRISE, 8. f. 1° Action par la- 
quelle gan prend ou est pris à l'impro- 
viste. (Faitimprévu) Res(erl improvisa 
{æ) ou necopinata (æ), f. Cic. (Arrivée 
imprèvue, Adventus (Us) improuisus 
(i), m. Cic. Attaque imprévue) /m- 
pelus (üs) repentinus (1), m. Cie. (Im- 
prévoyance, igonrante) Imprudenlia, 
æ, F. Cic. (lrréflexiun, elourderie) 
Temerilas, alis, f. Cic. : 11 ne peut 
avoir de surprise pour le sage. Niki 
improvisum Où Nifail inopinutum sa- 
pienta accldFre potest. Cic. La fortune 
nous fait bien des surprises, Fortuna 
efñcit mulla improuisa nobis. Cic. Pour 
ue pas user de surprise avec eux, 
voici les questions que je vais leur 
adresser, Ne subito a me opprimantur, 
Axe sum rogaturus. Cie. Allaquer qqn 

ar —, Aliquem incaufum opprimére. 
Cie. ez improviso adoriri. Tac. ex ne- 
copinato invadëre. Liv. Prendre qqa 

ar —, Aliquem incautum ercip're. 

irg. Coups de — à la guerre. Belli 
furta (de furtum,i,n.) Sall Prendre 
uoe citadelle par —, Ârcem iemproviso 
canère. Liv. Voy. impnovisre. Se ear- 
der des surprises, Præcavere ab insi- 
diis (de insidiz, f. pl). Liv. Voy. 
eyrôceaz. || 2° Action par laquelle qqn 
induit on est induit en errour d'une ma- 
nière Improvue. (Tramperie) Fraus. 
audis, f. Cic. Fraudutio. onis, f. Cic 
\Dolus, i, m. Cie. Fallacia, æ, f. Cic. 
(Erreur) Brror, oris, masc. Cie. Voy. 
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ause, mrauon 2e. || 3° Action d'obte- | todire, fo, ts, toi, ilum, act. Cic. = 


nir frauduleusement ou furtivément : 
Arriver aux honneurs par surprise. 
Ad honorem vwbrepfre 10, is, repsi, 
reptum), on. Cic. Ohtenir le droit de 
cué par —, Civiiaitem furari, dép. 
Cie. Chercher à s'emparer de qq. ch. 
par —, Hem occulte cuniculis vppn- 
gnare. Cie. || 4° Etonnement. Miratio, 
onis. f. Cic. Voy. ÉTUNREMENT 3°. 

SURSAUT, s. m. Mouvement brus- 
que occasionno par qq. Sonsalion su- 
bite : S'eveiller en sursaul, Somno 
ezcuti, pass. Virg. 

SURSÉANCE, s. f. C. DÉLAI. 

SUUSEOIR, v. act. et pl. souv. 0. 
Suspendre, differer : Surseuir une af- 
faire, vu à une affaire, Voy. 2 otr- 
FÊRER 1°. 

SURAtS, ç. m. C. DÉLAI. . 

SURTAXE, 8. f. Taxe excessive. 
Gravrus (iurrs) vectigal (alis). n. Sue. 

SUUTAXER, v. act. Taxer trop 
haut : Surtater les terres, Agris (au 
dat.} pergrande vectigal impon”re (0, 
ês, pusur, posifum). Cie. Muuicipe sur- 
taxé, Mumaicipuum marimis oneribus 
pressum(pass. de premëre, 0,1, press). 

ic. 

1. SURTOUT, ad v. Principalement, 
plus que toute autre chose. l’ræcrpue. 
Cie. Alarime. Cic. Ante omnra. Liv. 
In primis ou Imprimis. Sall. Cic. : 
Je voudrais surtuut..., Marime vel- 
lem. Cic. Les brebis —, puis les chè- 
vres. Marimeoves, deunde capræ. Varr. 
Ou a parié de toi —, Imyprimis dr le 
sermo fuit. Cic. Chez taus les peuples 
libres et — dans les Etats tranquilles, 
In omni hbero populo marrmeyue in 
pacatis cvitatibus Cic. l'ardunaer aux 
infeneurs et — aux loul jeunes gens, 
Par:#re inferioribus præcipueque ado- 
lescentulis. Quint. l'artout peut-être. 
mais — dans la oarration, Forlasse 
wbique, in narratione lamen præcipue. 
Quint. Il desire ntaintenaut —, Nurc 
cummarime cupil. Cie. 

2. SURTOUT, s. m. Voy. man- 
Tsa0 1°. 

SURVEILLANCE, s. f. e Action 
de garder. Custodia, æ, f. Cie. : La 
surveillance des chiens, da berger, 
des maitres, Custodia canum. Caic. 
pastoris. Col. pædagogorum. Quint, La 
— des asvires, du feu (sacre), de la 
ville, Custudia navium. Cæs. ignis. 
Cic. urbis. Liv. Mettre, Placer sous 
la —, Être sons la —, Exercer uue 
—, Voy. oanvx (8. fém.) 3°. || 
Inspection. Curatio, onts, f. Cic. Ÿ 
LNSPECTION 3°. 

SUR VEILLANT, ANTE, adj. Qui 
surveille. C. vroinanr. 

SUAVBRILLANT, ANTE, 8. M. F. Île Ce- 
lul, Cella qui garde. Custos, odis, mæ. 
f. Cic. : Je donnerai des surveillants 
particuhers à ces élèves, His disei- 
puis privos custodes dabo. Plant. Voy. 
GARUIEN 49, GAHDE (8. asc.) de et 
20. | 2° Celui, Celle qui inspeote. Voy. 
INSPECTEUR, INBPECTION J°. 

SURVEILLE, 8.f. C. AVANT-VRILLE. 

SURYEILLEN, v. acl.eln. 4e Act. 
Barder attentirement, veiller sur. Cus- 
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Surveiller la côte avec vingt navires, 
Oram viginii navibus cuslvdire. — les 
interêls de qqn, Adcuyjus res curare. 
Plant. negotia procurare. Cic. On 
surveillera, Curabrtur. Ter. 1l à mal 
surveillé sa porte, fndiligenter januain 
vbservavif. Plaut. || 2° Epier, regarder 
avec attention. Syeculari, dép. (acc.). 
Cic. Observare, act. Cic. : Bien des 
year le surveilleront, dSfuliorum (e 
oculi speculabuntur. Cic. Surveiller ce 
que fait qqn, — à ce que fait qqn, 

ceupationem alicujus observare. Cie. 
1 3° Inspecter avec autorite, presider 4 
2 Surveiller l'exécution de qq. ch., 
Alicui rei faciendæ præesse (præsum, 
es, fui, futurus}, n. GCic, 

Se sunvetLcen, v. réf. S'observer, 
prendre garde à ce qu'on fait. Sese ob- 
servare. (rc. 

SURVENANCE, 5. f. Arrives inat- 
tendue. Surerventus. Gs, w©. lin. Tac. 

SURVENANT, anTe, ad}. Qui sur- 
vient Superveniens, gen. entis. Sen. 
ll Subst. Un survenant (= un wisi- 
eur inattendu), {niervenior, oris, m. 

ic. 

SUR VENDRE, v. act. Vendre trop 
cher. Ntmium magno vend're /9, is, 
didi, ditum), act. D'apr. Cie. (4 Att., 
{4 et Verr., 2, 3, 30). 

SURVENIR, v. 0. {9 En parl. des 
pers. Arriver inopinement. Intervenire, 
10, is, veni, ventum, 0. Cæs. Super- 
ventre, 0. Liv, : Des cavaliers sur- 
viennent, où 1} survient des cavaliers 
par hasard, Casu equates intervenant. 
Cæs. Au intlieu de ces trausnurts de 
joie. Qmnctius surviol, Uuic Lœthtiz 
Qurnclius supervenil. Liv. Voy. An- 
River 39. | 3° En parl. des ch. Àr- 
river inopinement. {nferuvenire, n. Cuc. 
Supervenire, n. Suel. IntercedFre, 0, 
18, cessi, cessum, n. Cæs. = | ne peut 
me survenir d'affaire si impurlante. 
Nulla mrhires potes infervenire tanta. 
Ter, De grands evéaeruents survien- 
nenl, Jlagni casus tntercelunt. Czs. 
Aucon chagrin a'esl survenu au mi- 
heu de cette juie, Huic gaudio nulla 
ægritudo intercessit. Ter. Voy. An&I- 
vER 400. || 3° Arriver de surcroit. Su- 
pervenire (voy. 1°), a. Cels. : Même 
apres une blessure lecère cetie fièvre 
sorvient, Ea febris vel leui vulner: 
superventl. Cels. 

SUR VENTE, 8. {. Vente à un prix 
excessif. * Venitio (onis) prelio iniquo 
facta 2), f. D'apr. Dig. 

SUR VIDER, v. act. GC. nÉSEMPLIR 10. 

SURVIE, 9. f. Etat de celui qui sur- 
vit & un autre : En cas de survie (— 
ea cas que qqn survive), Voy. cas 2° 
el SURVIVRE. 

SUR VIVANCE, 8. f. Droit de suc- 
cedor à qqn dans sa Charge après sa 
mort. C. succession 3e, 

SUR VIVANT, ANTE. adj. et sartoul 
subst. m. f. (Celui, Celle) qui survit. 
Superstes, gên. siitis. m. f. n. l'ir 

SUNVIVRE, v. n. {° Demeurer en 
vis apres qqn. Smperesse. sur, es, fur. 
futurus, a. Cie. Vité superare, 0. (xs. 
3 Survivre à s00 père, duparesse patri. 
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Liv. IL loi survit, Est eÿ superstes 
(gén. stitis). Cic. Ei supersies vivit 
de vivêre, 0, is, viri. victum). Cic. 
Survivant à aus les miens, Omnium 
meurum supersies. Quint. De besucoup 
de fs un seul à survécu, Unus filius 
ez multis reliquus est. l'ic. Survivre à 
sai-uième, C. Se Stinvivue. || 2° Fig. 
Vivre apres la perte de qq. ch. Suyrer- 
esse (vuy. 40), n. l'oll. = Survivre À 
la république, Superesse reipublicæ. 
Poll. ap. Cie. Qui survil à sa gloire, 
Gloriz suæ supersies (gén. stitis). Liv. 
I 3° Fig. Eu parl. des ch. Subsister 
aprés : Survivre à une chose, Post 
ren manére (e0, es, mansi, mansum), 
a. Sen. Ultra rem durare, n. Vell. 

aus, adv. Dessus = Courir sus À 
qqun. In aliquem incursare, n. Liv. 
Voy. couniR (n.) 2°. 

Sosl inter. ti sert pour exciter. Eïs 
(adv.)1 Plaut. Varg. Hor. Pl.-. Vo}. 
ALLER 18°. 

Ex sus, loc. adv. En outre. Insuper. 
Cie. Voy. En ourne. 

Ex sus on, luc. prép. Outre. Præter 
(ace.). læs. Super (acc.). Liv. 

SUSCEPTIRILITÉ, S. f. {° Dispo- 
sition & ressentir les influences. Mol- 
ra, æ, f. Cac. Mollittes, ex. F. Cic. 
Voy. sexsBilité. || 2° Fig. Disposition 
à s'offonser. lrritubilis (is) animns (i), 
im. Cic. Animus (1) ad accipiendam 
vffensionem mollis (is), m. Cu. Voy. 
BLESSER 4°. 

SUSCEPTIDLE, 2dj. 1° Capable de 
recevoir certaine qualité. f[doneus, 8, 
nm. (ic. Aptus. Cic. Habilis, m.f., 
e.n. Cic. : Ceux qui sont susceptibles 
d'amiié, fi qui ad amacitian sunt 
utoner. Cie. Armée suscertible d'être 
gouvernée, Erercitus Aubil1s guberne- 
culo (au dat.). Veil. Il n'est pas — 
d'ubtenir..…. Non esf idonens qui impe- 
tre (au subj.). Cic. Voy. car4Be 3° 
et 4°. Etre — de consolatiua, Conse- 
lationem suscipfre (io, is, cepi, cg 
tum). Cic. La vertu n’est pas — de 
œubilhté, Inconstantiam virius non 
recunt{. Veil. La nature u'est pas — 
de variation, Varialtonem nalura non 
patitur (de paii, ïor, ris, passus 
sum, dép. = supporter, souffrir). 
Veil. La langue laline ne parail pas 
— de celle grâce, Sermo Homanus 
non videlur illam venerem rectpre. 
Quint. Etre — de la même dénoaæi- 
nabon, Sub idem nomen cadre (0, ü, 
cecidr. casum, n.). Quint. Les récom- 
penses dant cet âge est —, l’ræmia 
que 1lla ætas capit (de capñre, io, cepi, 
captum). Quint. Ce [inal} n'est pas — 
de trattement, fd medicinam non ad- 
mitiit (de admaittÿre, o. msi, mistum). 
Cels. Vuy. ANMRTTRE 109, FOMPOATFA. 
[| 2e Faclle à blesser, qui s'offense facl- 
lement. Irratubilis, em. f.,e, n. Cic. : 
La pent susceplible des poëles, Genus 
trruabile vatum. lor. Des oreilles 
susceptibles. Anres ofenstoni pronio- 
res. Tuc. Caractère suscepuble, C. 
SUACFPTINILITÉ 0, 

SUSCITATION, 5. f. C. mnNsTi0a- 
TION. 

SUSCITER, v. act. de Faire naître 
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gqo dans un certain temps. Suscitare, 
act. Mira. 11 3° Faire naître 4 qqn des 
affaires fâcheuses. Par”re, io, is, pepert, 
parlum, parilurus, act. Cic. Gigusre, 
0, is, genut, genitum, act. Cic. : Sus- 
citer une guerre, Bellum concitare. 
Cic, — quelque haine contre mui, 
Aliquam invidiamw in nrecommovère leo, 
es, movi, motum'. Cie, Voy. cuërnx 3°. 

SUSCRIPTION, 8. f. Adrosse ecrite 
sur le pli exterieur, sur l'enveloppe d'une 
lettre. * Éjastole inscriplio Us), f. 
Voy. ADRESSE 1°, ADIESSÉ 39, aDnus- 
sun 20. 

SUSDIT, 172, adj. Nommé cl-dessus. 
Supra dictus (a, um). Gell. L'héritier 
suslit (dau; le lestament), Heres supra 
scriplus. fig. 

1. SUSE. anc. capltale de la Perse. 
Susa, orum, n. pl. J'hin. Curt. 

2. SUSE, 1. fiialie. Segusio, onts, 
f. Plin. Aut. 

SUSIANR, pror. de Perse. Susiane, 
6,f. l'in. 

SUSvOoMM8, és, adj. C. sosnrr. 

SUSPECT, ECTS. adj. 1° Qui est 
soupçonne. Suspectus, a, um. Cic. : 
Plus suspect, “uspectior. Liv. Le plus 
—, Suspectissimns, Sue. — à qua, 
Suspectus alicui. Cie. — d'un crime, 
Suspe:tus scelere. Sall. Sceleris. Curt. 
— au sujet de qqn. Suspectus de al- 

uo. Cre. — d'avoir désiré une révo- 

ulion, Suspectus res nuuas voluisse. 
Curt. — dl'avuir trempé dans un com- 
pilot, Suspectus soctetatr consihi. Curi. 
— d'avoir aspire a l'empire, Suspectus 
cupiditats unperii. Liv. — de nètre 
pas étranger À la mort de qqn, Sus- 
pectus in morte alicujus. Suel. || de- 
vient — en toute chose, Suspretus ad 
omuia ft. Devenir —, In suspacionem 
venire. Cic. imchi#re. Cic. Devenir — 
aux Lacédémoniens, In suspicionem 
Lacedæmoniurum cailère. Nep. Rendre 
qqn —, Aliquem in suspicionem devo 
care. Ad ler. Rendre qqo — à un 
autre, Aliquem in suspicivnem alicui 
addncère. Vep. Avoir, Teuir pour —, 
Voy. sorrçanxer le. || 3° Dont on a 
lieu de se defier. Suspectus, a, um. Cic. 
Susprerosus. Cic. : Tunt est suspect, 
Omnia suspecta sun. Cic. Dans un 
lieu —, fn suspecto luco. Liv. Affaire 
très suspecte, Suspiciosissimnm 11eg0- 
fiura. Cic. Fidélilè —, A mbigua fes. 
Liv. Ta Ailélité ne m'est pas —, Non 
muthi venit in dubium tua fides. Cic. 
Teair a. ch. pour —, C. su+PecTen. 
Ne pas dunner est —, Non dare sus- 
pectum est. Ov. 

SUSPECTER, v. act. Rogarder 
comme suspect : Suspecter qqn. uns 
ch., Aliquern suspectum, Nem susyec- 
tam habère (eo. es. bur. bitum). Plaut. 
Salt. Curt. Vay. sourçonnen Î°. 

SUSPEVDRE, v. acl. 1° Attacher 
qq. corps en l'air de telle sorte qu'il 
pende. “uspendFre, o, is, pendi.pensum, 
act. Cic. : Suspendre un jaimbau à la 
fumée, Pernam suspend#re im fumo. 
Cato. — qq. ch. à son cou, Altquid 
e collo où an collo où simpl. collo sus- 
endëre. Plin. — qqa à une potence, 

un olivier sauvage, Suspendëre ali- 
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quem arbori infelici. Cic. in oleastro. 
Cic. — une vigne à nne branche, 
Suspendfre vilem sub ramo. Plin. — 
des armes aux œurs, Arma in parie- 
tibus figrre (o, is, fizi, frum — Üxer). 
Cie. Elre suspeadu à l'épaule, à un 
arbre, Ab Aumero, Ex arbore ou In 
arbore pendère (eo,es, pependi. 8. sup.) 
n. Cic. Eire — au-dessus du cou de 
qaa, Cervicibus alicui ou alicujus im- 
rendëre (eo, es. 8. parf. ai sup.), 0. 
Cic. Epée suspeadue au plafund par 
ua crin de cheval, Gladius e lucunari 
az{4 equin& appensus. Cie. || Fig. Etre 
suspendu autr lèvres de qqn, Ab ore 
ahcujus pendere. Vire Ov. La terreur 
est suspendue sur la tête de qqn, 
Terror alieui ou in aliquo impendet. 
Cic. La mort est chaque juur — sur 
nos têtes, Mors quotidie imminet (de 
imminére, 60, S. parf. Di sup., 0.). 
Cic. Les châtiments sont déjà suspen- 
dus sur leurs têles, Eis (au dat.) 
pæns jam instant (de instare, o, stiti, 
stuturus, n.). Cic. || 2° Tenir on équili- 
bre dans les airs. Suspend#re (vuy. l°), 
act. Plin. : La lerre est suspendue 
en équilibre, Suspensa libralur lerra. 
Plin. l'endant que les nuages sunt 
suspendus sur nos têtes, Dum nubila 
(el mieux nubes: pendent (vov. 1°). 
Virg. |} 3° lever sur une voûte, sur 
qq. oh. qui eloigne du soi. Susperd?re 
(voy. 1), act. Cic. : Suspendre des 
bains, Baineola suspendre. Cie. Jardin 
su-pendu, Iortus pensilis. Plin. Curt. 
Gretner —, florreum pensile. || 6° Fig. 
Surseoir, diferer. Differre, fers, dis- 
tuli, dilatum, act. Cic. Proferre, fero, 
fers, protuli, prolatum, act. Cic. Sus- 
{inêre, 0, es, nui, lenfum, acl. Cie. : 
Suspendre pour quelques jonrs uae 
affaire, Rem alrquot dies proferre. Gell. 
— san assentiment, Assensum suum 
suslinère ou Se ab assensu sustinére. 
Cie. Se ab assentiendo continére. Cic. 
Action de — son assentiment, Assen- 
fonts relentio (onis), f. Cic. Voy. 2 
nirrénen 10. {| 6° Fig. Discontinuer, 
cesser pour qq. temps. Infermatiëre, o, 
us, musi, missum, acl. (æs. : Susjien- 
dre sa marche, Lier intermitt®re. Cæs. 
— sa cour.e, Se a cursu sistére 10, 
te, stiti el steli, stalum). Liv. — ses 
travaux, În opere cessare, n. Cic. Le 
commerce par mer esl suspendu, Na- 
vtgatio marifima conquteseil {de con- 
qguiescére, 0, quiebi, quieliun, n.), Cic. 
Suspendre la guerre, Bellum cohibère 
fe. es, bui, bitum). Liv. — na iustant 
e combat, Prælium paulisper inter- 
milt®re. Cæs. Tuute hostlhté est sus- 
endue, Administratio belli consistit 
de consisiÿre, o, slili, S. sup. n). 
Czs. Suspendre l'accomplissement de 
ses devuirs, Officii intermissionem fa- 
cére. Cic. Les cérémontes du cuite sont 
suspendues pendant la guerre, Sucra 
in Lotto intermittuniur. Liv. La jus- 
tire fut snspeodue pendant quelques 
Jours, Justilium per aliquot dies ser- 
vatum est. Liv. Au milieu des armes 
les lors sont suspenilues, Leges inter 
arma silent (de silère, eo, lui, 8. sup. 
2. — 80 taire). Cic. Liberté saspen- 


SUSPI 1598 


due, Intermiess libertas. Cie. Doulenr 
—, Suspensus dolor. Quint. Fins de 
phrases suspendues, Clausnle pen- 
dentes. Quint. || 8° Pig. interrompre 
les fonctions de qqn : Suspeudre qua 
de ses functions d'avocat, Aduocatio- 
nibus (à l'abl.) alicui ad fempus inter- 
dicére (0, is, dixi, dietum), n. D'apr. 
Pi.-j. 

Se susPenpae, v. réf. Se tenir sus: 
pendu : Se susnendre à ua firuier, Ds 
ficu se suspendère (o, is, pendi, pen- 
sum). Cic. 

SUSPENDU, US, part. passé de 
SUSPENDRE, Voy. ce v. || Adj. Qui est 
en suspens, Voy. SUSPENS. 

SUSPENS, ancC. adj. mase. aujour- 
d'hur nus. 

En susrexs, lac. adv. 1° Sans sa- 
voir à quoi se determiner : Qui est en 
sugpeus, Suspensus, a, um. Cic. In- 
cerlus. Cic. Dubins. Cic. La plèhe en 
—, Suspensa vu Incerta plebes. C'ic. 
Etre eo —. Antnio où Animr pendère, 
el sumpl. Pendère, eo, es, pepeudi, 0. 
Cie. Tenir lengiemps en — l'esprit 
des juges, Judicum animos dix sus- 
pendre (0, is, pendi, penstun). Quint, 
Tenu en — par la crainte, Mein sus- 

ensus. Cic. Voy INugc:6 4°, 1RRÉSOLO. 
[ 2° Sans decision encors prise : Qni 
est en supers, Susrensus, a, um. Cie. 
Les alfaires étant ainsi en —, Rebus 
ita susrensis (à l'abl. abs.). Cic. Lais- 
ser une affaire en —, Rem in suspenso 
relinquêre. PIl.-j, Laisser les affaires 
en — jusqu'à re qu'une réponse ait 
été faite. De rebus nihil decernére (0, 
is, creui, crelum) anle quam responsum 
sit. Cic. Voy. innécs 1°. || 3° Aveo 
qq. temps d'arrêt : Qai est en sus- 
peus. Suspensus, a, wm. Le discours 
reste en —, Orato insistit (de insis 
tëre, o, stili, 8. sup., n.). Cic. Laisser 
la guerre en —, Bellum sustinère {e0, 
es, nuit, fenfum). Liv. Laisser ua lra- 
vail en —, Opus infermilt®re [o, is, 
misi, mtssum). Cæs. Pour ae pas lais- 
ser un instant le travail en —, Ne 
uod fempus @b opere intermiliatur. 


S. 

SUSPENSION, 8. f. 1° Action de 
suspondre; etat de cs qui est suspendu 
3: Les subslinces pesantes sont teunes 
en sospenstun, Gruvit susperduntur. 
Plin. La terre est leune en —, Terre 
stat pendéns. Plin. Les choses qui 
tiennent la terre en —, Ea per quæ 
pendet terra. Plin. [La eourge!, aban- 
donnée à sa — naturelle, Libertate 
pensili concessä. Plin. || 2° Remise, 
delal. Sustentatio. onis, F. Cie. Vuy. 
HEMISE 7°, AJODANEMENT 3°. || 3e Ces- 
sation momentanee. Inlermissio, onis, 
f. Cie. Voy. 1NTBnAUPTION 20 : Sus- 
tension d'armes, {ndutiæ. arum, f. pl. 
Cic. Vay. Tréve || 4° Action de s'ar- 
rêter momentanement en parlant : Sns- 
pension dans un discours, Susjensa 
{æ' oratio (onis), F. Quint. || 5° Action 
d'interdire à qqn ses fonctions pour un 
temps. Voy. iNTanDicrion 2° et Tuu- 
PORAIRRMENT. 

SUSPICION., s. f. Juspicio, enis, £. 
Cic. Voy. sourços. 


1594 SYMBO 

SUSTENTER, v. act. Entretenir 
d'aliments. Sustentare, act. Cic. Voy. 
WOURHIA 20, 

Se ausranTen, v. réf. Se nourrir. 
Sustentan, pass. Cic. Voy. Se nournin. 

SUTUNE, 5. f. do Jointurs de deux 

artles du crâne. Sutura, æ, f. Cels. 
[ae Rapprochement des Ièvres d'une 
plaio. Sutura, æ, f. Cels. 

SVEL Te, adj. Dohs, degagè, lancé. 
Gracitis, m. £.6, n. Ter. Plin. Voy. 
ÉLANCE 10. 

SYDARIS, v. de l'Italie ancienne. 
Sybarrs, is, acc. im et an, abl. à, f. Cic. 

SYBARITE, s. m. 1° Habilant de Sy- 
baris = Les Sybariles, Sybaritæ, arum, 
mn. pl. Sen. Quint. |} 2° Fig. Homme 
mou et voluptuaux. Homo nimis volup{a- 
rius (ri), m. Cic. Voy. sensume 2°. 

SYCOMORE, s. in. 4° Sorte d'arbre 
qüi tient du figuier et du mûrier. Syca- 
morus, 1, f. Cels. Sycamanus, f. Lip. 
Sycaminon, onis, f. Ulp. || 2° Sorte 
d'erable. Voy. énaBLr. 

SYCOPLUANTE, 5. m. 1° Délateur. 
* Sycephauta, æ, m. Plant. || 2° Fourbe, 
coquin. Voy. ces m. 

SYÈNE, v. de la Haute-Egypte. Syene, 
es, F. Mel, : Les habitants de Syène, 
Syenitæ, arum, œ. fil. Plin. 

SYLLA, n. romain. Sulla, æ, m. Cic. 
Insc. : Relatif a Sylla, Sullanus, a, um. 
Cic. 

SYLLANE, s. f. 1° Voyelle ou réu- 
nion de lettres qui se prononcent par 
uns seule omission de voix. Syllaba, z, 
f. Cie. Quint. :Syilabe marquee de l'ac- 
cent aigu, Syllaba acuta. Quint. Syl- 
labes mal assorties, Syllabæ aspere 
coeuntes. Quint. — pleines, nourries, 
Opimæ syllubæ. Quant. — rudes, Durz 
syllabæ. Quint. Les — longues et brè- 
ves, Longitudines c{ brevilates in sonis. 
Cic. Les — furinerarent un cuncours 
choquant, Obscenius coneurrErent lit- 
teræ. Cie. || 20 Fig. S'us brouchent 
d'une syllabe, Si verbo trinbarint. Cic, 

SYLLADIQUE. ad]. Qui a rapport 
aux syllabes. Syllnbicus, a, um. Prise. : 
Verbes} qui prennent l'augœent syl- 
abique, fui syllabä crescunt. Macr. 

SYLLEPSE, 3. f. Figure de gram- 
maire qui regle l'accord des mots, non 
d'apres les rogles grammaticales, mais 
d'apres le sons. Syllepsis, is, f. Don. 

SYLLOGISME, S. m. Argument 
compose de trois propositions dont la 
derniere résulte des deux premieres. 
Syllogismus, i, m. Sen. Rafiocinativ, 
onis. f. Cic. 

SYLPLUE. SYLPLIDE, 8. m. et f. 
Génie de l'air : Les sylphes, Sulf, 
orum, m. pl. {nsc. 

SYLVAIN, s. m. Demi-dieu des fo- 
rêts. Sylvanus, i, m. Virg. : Les svi- 
vaias, Sylvani, orum, m. pl. Ov. 

SVLVES, 9. f. pl. Recuoil de pièces 
dètachces. Sulræ, arum, f. pl. St. 

SYLVESTHS, adj. Qui a rapport 
aux forêts. Syluestris où Siluestris, im. 
fe, n. Virg. 

SYMBOLE, $. 0. 1° Figure où Image 
qui sert à designer quelque chose. St- 
num, À, 0. Cic. =: Sytuhole d'hospita- 
fit, Hospitii insigne (is), n. Tac. || 2° 
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Dans la laugne religieuse. Formurarre 
contenant los articlos de la foi, auquei 
on reconnait l0s vrais fidoios. Symbolnus, 
i, m. Cassian. Symbolum, i, n. Isid. 

SYMBDOLIQUE, adj. Qui contient 
un symbole. Figuralus, a, um. Quint. 
Alleguricus. ATn. 

SYMBDOLIQUEMENT, adv. D'une 
façon symbolique. Altegorice. Tert. Fi- 
guranter. Diom. 

SYMÉTRIE, s. f. 1° Rapport de 
randeur ot de figure que les parties 
‘un corps ont entre selles et avec le 
tout. Convenientia, æ, f. Cic. Ordo, 
dinis, m. Cic. Ratio, onts, f. Cic. Syn- 
melria, æ, f, Vitr. Commensus, üs, 
m. Vitr. : La symétrie des membres, 
Membrorum zæquitas (als), f. Suet. 
1 2° Fig. (Eu parlant des ouvrages 
de l'esprilel du styte) Verborum æqua- 
lilas (atis), f. Cie. Concinnitas, f. Cic. 
: Style ui à de la symétrie, Apita 
oralio. Cie. Donner de la — au style, 
Quadrare orationem. Cic. Qu'il y ait 
entre les mnls — parfaite, Ut verba 
verbis quasi demensa el paria respon- 
deant (de respondére, eo, es, spondi, 
sponsum. n.). Cie. 

SYMÉTRIQUE, adj. Ÿ° Qui a de la 
symetric. Conveniens, gên.entis. Vitr. 
Syrumetros, à. on. Vatr. | 2° Fig. 
(Dans la langue littéraire) Aptus, a, 
um. Cic. Quairatus, Quint. 

SYVMÉTRIQUEMENT, adv. D'une 
façon symetrique. Ordine. Cie. Ex dis- 
posulione. Sen. Aalione et numero. 
Cic. Modo et ratione. Cic. 

SYVMMAQUE, n. romain. Symma- 
chus. i, m. Aus. 

SYMPATUIE, 9. f. 49 Correspon- 
dance cntro les qualités de certains 
corps dans la physique ancienne. Cun- 
venientia, z, f. Cic. Afhinilas, atis, 
f. Gell. Sympathia, æ, f. Vitr. Con- 
cordia, f. Plin. Sen. =: La sympathie 
qu'a l'aimant pour le fer, Concuriha 
quam magnes cum ferro habel. l'lin. 
Ît y à — entre la rue et le figurer, 
Amicitia est rulæ cum fico. Plin. La 
— de l'estomac et de la vessie, Sto- 
machi cum uvesicë consortio (onis), f. 
Cels. | 2° Fig. Rapport d'inclinations 
entre deux personnes. Mentis conjunc- 
io (onts), f. Cic. Aforum congruentia 
æ),f. Suet. Consentientes(tium) sensus 
ls, m. pl. Cic. || 3e Affection. Stu- 
dium, it, 0. Cie. Benevolentia, æ, f. 
Cic. Vcluntas, atis,f, Cie. Favor,oris, 
masc. Liv. Gratia,æ, f. Tac. : Sympa- 
tbres ardentes pour quelqu'un, Lula 
accensa in aliquem. Sall. Toutes les — 
se perlenl sur un hunnèle bomme, 
Incumbit voluntatum inclinatio ad vi- 
rum bonum. Cic. J'ai tonjours eu de 
la sympathie pour la noblesse, Sem- 
per sludiosus nobalitatis fui. Cic. Dont 
toutes les sympalhies sont pour l'er- 
sée, Totus in Persea versus. Liv. 
Cbose plus propre à exciter la svm- 
pathie, Favorabilius (de favorabilis, 
œw.f.,e, n.). P'.-j. 

SYMPATIHIQUE. adj .1° Qui tient 
4 la sympathie, qui excite la sympathie. 
Pavorabihs, m.f.,e, n. Quint. Pl.-j. 
11 2° Qui ressent de La sympathie. Ineli- 
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nafus, «a, um. Liv. Sludiosus. Cie, 

SYMPATHISER, v. 0. Avoir do la 
sympathio. Concordare (eum aliquo). 
Ter. Convénire, io, is, vêm, ventumn 
(cum aliquo). Cie. Consentire, io, is, 
Sensi, sensum (cum aliguo). Cic. Cen- 
gruëre, o. is, grui, S. sup. (alicui), 
Ter. = Caractères qui sympallusent 
bien, Concordes animé. Liv. Ne pas 
sympatbiser, Dissilëre, eo, es, stdi, 
sessuim tab aliquo). Cic. 

SYMPUONIE, S, f. Accord de plo- 
siers sons, de plusieurs vor. où de plu- 
sieurs instruments. Symphonia, æ, f, 
Cic. Concenutus, üs, rm. Een, 

SYMPIIONISTE, S. m. Celui qui 
joue dans une symphonie : Esclaves 
symphuaistes, Symphoniaci pueri. Cic. 

SYVMPUYSE, s. f. Liaison de deux 
os ensemble. Commissura, z, f. Cic. 

SYVMPTOMATIQUE, adj. Qui an- 
nonce une maladie. Denuntiativus, 8, 
um. Cic. 

SYMPTÔME, s. m. 1° Signe qui 
indique la nature d'une maladie. &. 
gnum, à, à. Cie. = Symplûäines de ma- 
ladie, Valetudinis auguria (orum), 
n. pl. Plin. Les medecins trouvent 
des — daus le pruls et la re:pira- 
uno du malade, Medtci signa gn?dam 
habent ex venis el ex sparutü ægroli. 
Cic. Les — qui précèdent la maladie, 
Signa quæ morbum præcurrunt (de 
præcurrère, 0, is, curri el cucurri, Cur- 
sum). Sen. — de mort, Mortis notæ 
(arum), f. pl. Cels. Finitz vitæ notæ. 
Cels. Mortis index (dicis), m. Cels. 
IL 3 Fig. Signe, indice. S‘gnum, 1, D. 

ic. Indicium, di, a. Cic. Nota, æ,f. Cie. 
Indicatio, onis, f. Plin. : Svinplômes 
d'insalubrité, Pestilentiæ signa. Cic. 

SYNAGOGUE, S. f. Assembles re- 
ligieuse des Juifs. Synagoga.æ. f. Tert. 

SYNALEPEHE, S. f. Reunion de deux 
syllabes en une œule, par Synercse, 
crase ou elision. Comilerio, uns, f. 
Quint. Coenntes(ium) lilteræ (arum), 
f. pl. Ont. Synalæpha, æ. f. Prise, 

SYNALLAGMATIQUE.ad). Terine 
de jurispr. Qui comporte des obligations 
recitproques pour les deux parties con- 
ätiluantes. Mrctuus, a, um : Le coniral 
est synallagmaluque, Pactione uterque 
devincitur (de devinciri, ier, iris, 
vincius sum, pass.). Cic. 

SYNCIHRONISNE, 8. m. Rapport 
entre plusieurs evensments qui se sont 
produits ou se produisent en mêms 
temps. Temporis communites (ntis). f. 

SYNCUVSE, s. f. Equivoque resul- 
tant d'une construction vicieuse de la 
phrase. Synchysis, is, f. Don. 

SYNCOPE, 58. f. 1° Relranchement 
d'une lettre ou d'une syllabe. Syncopa, 
æ, et syncope, es, Î. Prisc. Delractto, 
onis, f. Acro = Par syncope, Per conci- 
sionem. Prisc.Intercrse. Gell. |] 2° Dè- 
faillance, évanouissement Defectio.onis, 
f. Plin. Animi defectus le m. Plin, 
VOY. NÉPAILLANCE. 

SVNCRÉTISME, 8. m. Système (de 
philosophie, de religion, de medecine) 
qui consiste à melanger ensemble di- 
verses doctrines. C. ÉCLECTISME. 

SYNDIC, 8. m. Colul qui est él 
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pour administrer les affaires d’une 0om- 
munaute, d'une association, eto. Syndi- 
eus, 1, on, Dig. 

SYNDICAT, 8. m. Réunion de plu- 
sieurs personnes qui exercent la même 
profession. Collegium, ii, n. Cic. So- 
dulitas, atis, . Cie. 

SYNDIQUER (SE), v. réf. 4° For- 
mer un syndicat. Voy. 8ywnicaT. || 
4° Fig. S'entendre pour accomplir 4 
frais communs la même œuvre. C. 
S'associen, Se COTISER. 

BSYNECDOCHE vu SYNECDOQUE, 
s. f. Figure qui consiste à prendre l'es- 
Pèce pour l8 genre, la partie pour le tout, 
oureciproquement. Synecdoche, es, (. Ad 
Ber. Intellectio, onis, f. Ad [fer. Tropus 
(i) synectlochicus (i), m. Cassian. 

SYNEDRE, 5. m. Sénateur macé- 
donien. Syneudrus, à, m. Liv. 

SYNKREÈSE, 5. f. Contraction de 
deux syllabes en une seuls. Complezio, 
onts, F. Quant. Synæresis, ts, f. Prisc. 
Synecphonesis, f. A.-Vict. Synizesis, 
f. Serv. Coeuntes (ium) litiers (arum), 
f. pl. Cuint. 

SYNODAL, adj. Qui concerne un 
synode. Synodalis, m. f., e, n. Fort. 

SY\NODE, s. m. Assemblée eccle- 
slastique. Synodus, i, f. Armm. Synodos, 
f. Isid. 

SYNODIQUE, sdj. Qui a lieu d'une 
lune à l'autre. Synodicus, a, um. Firm. 

SYNONYME, adj. Qui a le même 
sens qu'un autre mot. Idem valens, 
gén. enfis. Cic. : Que le nom du mé- 

ecin Archagathus est devenu syno- 
ayme de bunrreau, Transisse nomen 
Archagathimedier in carnificem. Plin. 
Ï S. m. Mot synonyme. Synonymon, i, 
D. Front.: Des synonymes, Verba idem 
significantia. Cic. 

SYNONVANE, s. f. Qualité des mots 
synonymes. Synonymia, æ, f. Prisc. 
Indifferentia, l. Gell, 

SYNOPTIQUE, adj. Qui offre d'un 
coup d'œil une vue genérale : Tableau 
SyYOupique, Conspectus, üs, m. Gell. 

SYNTAXRE, s.f. Art de joindre, selon 
les regles grammaticales, les mots ot 
les phrases. Constructiv, onis, f. Prisc, 
Ordinario, f. Prise. Syntuzis, is, f. 
Prise. : Ce qui est contraire à la syn- 
laxe, Quod non çsf consequens. Cic. 


T,s. m. Yingtlôme lettre de l'al- 
phabet français. T, f. n. Prise. 

TA. Voy. Ton (pron.). 

TABELLION, 8. m Officier publla 
qu remplissait les Fonctions de notaire. 

ibellio.ontis. m. Varr. T'ubularius, ti, 
D. Ulp. Tabellio, onis, r0. Theod. 

TABERNACLE, 8. m. Tente (des 
Hébreux). Tabernuculuin, i,n. Vulg.: 
La fête des labernacles, Scenopegia, 
forum, a. pl. Vulg. 

TADIDE, adj. D'une malgreur ex- 
ocessivo. labidus, a, um. Ou. 

TARLATURE, 6. f. Donner de la 
tablature à quelqu'un, l'embarrasser. 
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SYNTHRSE, 8. f. 1° Eo chimie et 
en pharmacie. Réunion de plusieurs 
çorgs en un composé. Composilio, onts, 
f. Sen. Synthesis, is, f. Samm. 2 
Ea chirurgie. Reunion des lévres d'une 
plaie, eto. Sutura, æ,f. Ces. |] 3° Rou- 
nion de plusieurs parties sn un seul 
tout. Composulio, onis, f. Cic. : Ce que 
la synthèse moaire ua peu confusé- 
ment, Quæ in universo confusius vi- 
dentur. Sen. 

SYNTHÉTIQUE, adi. Qui se rap- 
porte à tout un ensemble d'objets. Ge- 
neralis, m. f., e, 0. Cic. 

SYNTHÉTIQUEMENT, adv. D'une 
manière Synthetique. În universo. Sen. 

SYPHAX, rol d'Afrique. Syphaz, 
acis, m. Liv. 

SYRACUSAIN, ALRE, adj. Qui est 
de Syracuse. Syracusanus, a, um. Cic. 
Syracusius on Syracosius. Ov. 

SYRACUSE, r. de Sicile. Syrecuss, 
arum, f. pl. Cie. 

SYRIAQUE, adj. et s. m. (Langue) 
des peuplos de la Syrio : En syriaque, 
Syriace. Hier. Syriacë voce. [lier. 

SYRIE, pays de l'Asie anterieure. 
Syria, z,f. : Légions de Syrie, Sy- 
riacæ legiones. Suet. 

SYRIEN, adj. De Syrie. Syrus, a, 
um. Cis. 

SYRLNX où SYRINGE, 4. 1. Flûte 
de roseau. Syrinz, ingis, f. Optat. 
Fistula, 2, f. Virg. 

sYRTEs, 5. (. pl. Sables mouvants 
dans la mer, près des côtes d'Afrique. 
Syrles, ium, f. pl. Sall. : Des Syries, 
Syrticus, a, um. Plin. 

SYSTÉMATIQUE, adj. 1° Qui se 
rapporte à un système. Rationabilis, 
m.f.,e,n. Cic. | 20 Qui est commandè 
par un système, au mépris de la voritè : 
Doctrines systématiques, Somnia, 
orum, n. pl. Cuc. || 3° Qui suit aveuglé- 
ment un système, sans consuller les 
faits. Obstinatus, a, um. Liv. 

SYSTÉMATIQUEMENT, adv. 4° 
Suivant un systeme. Ratione. Cie. || 2 
De parti pris. Ex industn&. Cic. Con- 
sulto. Cic. 

SYSTÈME, s. m. 1° Réunion des 
parties d'un tout. Universum, à, n. Cie. 
Tolum, ius, a. {for. : Toul le système 
croule, Tota res (rei, [.) vacillat et 
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Exercère, co, es, cui, citum, act. Cic. 2 
L'affaire de vos supplications nous a 
doané de la tablature, Acriter nos inæ 
supplicationes torserunt (de (orquêre, 
co, es, forsi, tortum). Cat. ap. Cic. 
VOY. BHRARRAS. 

TABLE, s. f. 4e Planche soutenue 
par un ou plusieurs pieds et servant 4 
supporter certains objets. Mensa, z, 
f. Cic. : Table de boucher, Lanionia 
mensa. Suet. — de sacrifice, MMensa. 
Cic. Fest, — dela catanulte, Mensa. 
Vitr, ]| 2° Particulièrement. Table à 
manger. Mensa, æ, (. Cic. Escaria 
mensa. Varr. = Petite table, AMensula, 
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claudicat. Cie. Ce — politique s'est 
constilué, Hæc compages (is, f.) coa- 
luit. Tac. || 2° Mantère d'organiser un 
tout, methode. Aatio, ons, f. Cac. Via, 
2, f, Cic. : Vaisseaux construits d'a- 
près ce ayslème, Naves faciæ ad hune 
modum (de modus, i, m.). (æs. — de 
défense, Ratio viaque defensivnis. Cic. 
— de guerre, Via gerendi belli. Lie, 
— d'accusation, Comparalio criminis. 
Cic. |] 3° Assemblage de principes, 
opinion, doctrine. Ralio, onis, f. Cic. 
Lucr. Secta, æ, f. Cie. Discinlina, 
f. Cic. = Système de philosophie, For- 
mula disciplinæ. Cic. Tout leur — est 
ruiné, Jacét omnis ratio. Cic. Combat- 
tre un —, Occurrfrs rationi. Cie. Il 
faot rejeter tont le — des Cyoiques, 
Cynicorum ralo tota est ejicienda. Cie. 
Comme le veut l'auteur même de ce 
, Ut ipsi auctori hujus diseiplinæ 
placet. Cic. || 6° Maniere de via. Ra- 
fio, onis, f. Cic. fnstitutum, i,n. Cie 
Instituta, orum, n. pl. Cic. Mos, mo- 
ris. m. Cic. Consueludo, dinis, f. Cie. 
Vitæ lenor (oris), m. Tac, : Tu suis 
toujours le mème système, Hoc obti- 
nes fuum. Plaut.Ce n'est pas mon —, 
Non est meum. Plaut. Se faire ua — 
de, Instituëre, 0, is, ui, uium (avee 
l'infin.). Cic. Suivre toujours le mème 
—, Unum Aominem agére (0, is, egi, 
actum). Sen. || 5° Forme de gouverne- 
ment. Meipublicæ disciplina (æ), f. Cie. 
Respublicæ constitutio (onis), f. Cie. 
Civitatis temperatio, f. Cie. Civitatis 
forma (æ), f. Liv. : À expliquer le 
système du gouvernement, {n erpli- 
carulis rationibus rerum ciuilium, Cie. 
Tout le — politique est changé, Com- 
mufata ratio est rei folius publicæ. 
Cie. 

SYSTOLE, 8. f. Abrègement d'une 
syllabe longue. Systole, es, f. Isid. 

SYSTYLP, adj. So dit d'une ordon- 
nance d'architecture où l'entrecolonne- 
ment est de deux diamètres = [lurtique] 
sysiyle, Systylos, os. on. Vitr. 

SYZYGIE, 8. f. 1° Reunion de plu- 
sleurs pieds en un soul. Syzyaia, æ, 
f. Prisc. Conjugatio, onis, f. Prise. 1 
2° Position du soleil et de la lune quan 
ils sont on conjonction ou en opposition. 
Luns coitus (üs), m. Plin. 


æ,f. Plaut, Etre À — à eôté de qqn, 
Alicui accubare (0, 88, cuburi, cudt- 
tum). Cic. Les tables étaient chargees 
de mets recherchés, Mensæ erquisilis- 
simis epulis exstruebantur. Cic. Se le- 
ver de table, À meusä surgère. Plaut. 
A —, Super mensam. Curt. Apud men- 
sam. Plaut. Gell. Meltre la —, Ster 
n?#re mensam. Cec. Triclinium ponëre. 
Varr. Triclinium sternêre. Cic. Lis ont 
leur place à toutes les tables. lis vm- 
nium victus communicaltur. Cæs Ad- 
meltre qqn à sa table, Recipre ad 
cpulas. êle. Lever la —, Dimili£re 
convivium. Liv. || $° Par erlension 
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Repas, nourriture, Cibus, À, m. Cic. 
Cœna, æ, fém. Cic. : Lois qui règlent 
les dépenses de la table, Cibarue le- 
ges. Cato. Raisins de —,Cibaria uva 
Ou escariæ uvæ. Plin. — plus frugale, 
Parcior mensa. Tac. Dépenses de —, 
Parutus ventris. Tac. Prupns de —, 
Conwirales fabnlæ. Tac. || 4° Nourriture 
recherches. Gula, æ, f. Sen. Ganea, f. 
Cie. Popiua, [. Sen. : Le gudl de la 
table, Libido ganeæ. Sall. Les plai- 
sirs de la —, Voluptas potandi. Cie. 
Delectatio conviviorum. Cic. Le lnxe 
de la —, Lautitia, æ, f. Cic. Epula- 
rum sumplus (as). m. Cic. [16° Plaque 
de bois ou de metal sur laquelle on 
ecrit ou l'on grave. Tabula, æ, f. Cic. 
2 Tables des lois, Æra legam. Tac. 
Loi des Douze —, buodecim Tabu- 
Le. Cic. || 6° Liste. Indez, dacis, 
m. Sen. Syllabus, i, m. Aug. || 7° 
Table de Pythagore. Abacus, i, m. 
Boet. Mensa fl'ychagorea, { Boet. 
TANLEAU, s. m. {+ Planche ordi- 
nalrement noircie) pour tracer des ca- 
racteres. Tubulu, æ, f. Cic. Tahella, 
f. Ior. Pinaz, nacis, m. Cass. : Ta- 
bleau pour apprendre à écrire, Ta- 
bula litteraria. Varr. || 2° Ouvrage de 
einture sur une table de bois, etc. Ta- 
ula picta. Cic. Liv. Tubella picta. 
Cie” Tabula, æ&, f. Liv. Tabella. f. Cic. 
Pictura, f. Cic. : Des tableaux repré- 
sentant des batailles, Simulacra pu- 
gnarum picla. Liv. Tableau endum- 
magé, Corrupla tabula. Plin. Ombres 
dans les tableaux, Opaca in picturis. 
Cic. Galerie de —, Pinacotheca, æ, f. 
Vitr. ou l'inacothece, es, F. Varr. 3° 
Vue, spectacle. Spectaculum, 1, n. (ic. 
Imago, gunas, [. Ov. Specres. ei,f. Virg. 
Facies, f. Tac. Adsrectus, üs, 1n. 
Plin. : Affreux labieau, Fœdum atque 
atroz spectaculum. Tac. — de car- 
nage, hideux mème pour l'eanemi, 
Fœda etiam Âostibus strages. Liv. 
I &o Representation. Irmago. ginis, f. 
ic. Effigies, ei. f. Cic : Donnée comme 
tablean d'un guuvernement accompli, 
Scriplus ad effigiem justi vmperii, Cic. 
Laisser le — de nos pensées et de 
aos vertus, Consiliorum relinquire ac 
virtufum nosfrarum effigiem. Cic. || 
Bo Description. Pictura, æ,f. Cic. Des- 
criprio, onis, f. (ic. : Faire le 1a- 
blesu des mœurs de la Gaule, De Gal- 
lie moribus prupunère (0, is, posui, 
posifun). Cæs, Faire le — de, Pingrre, 
0, is, pinzi, pic{um, on. Cie. Effingère, 
o, is, finzi, fictum, act. Cic. Expri- 
mére, 0, is, pressi, pressum, act. Cie. 
Voy. péruinpas. Fais-moi le — de 
Rome, Formam mihi Urbis erponas. 
Cic. || 8° Liste. Index, dicis. m. Sen. 
2 Tableau des sénateurs, Album sena- 
torium, n. T'ec. 
TABLEN, v.n. Compter :Tabler sur 
qd. ch., Nationem habère alicujus rei. 
ic. 
TARLETIER, 8. &. Fabricant d'ob- 
jets d'ivoire. Eborarius, if. m. [nse. 
TANLETTE, 8, Î. 1° Planche poses 
pour supporter quelque chose. Tabula, 
z,f. Plin. Tabulatum, i, n. Col. Ta- 
bella, æ, f. Ov. || 2e Lame de pierre, de 
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marbre, oto. Tabula, æ, f. Cic. Ta- 
bella, f. Plin. Crusta, f. Plin, = Te- 
blette votive, Tabella, f. flor. || 3° Ta- 
blette de pharmacien. Pastillus, 1, m. 
Pin. |] &° Au pl. Plusieurs louiliets 
d'ivolre, de cire, de parchemin, etc., 
ur ecrire. Tabulæ, arum, [. pl. Cic. 
‘abellæ, f. pl. Quint. Codicilli, orura, 
m. pl. Cic. Pugillares, ium, w. pl. 
Sen. : Mettre sur ses tablettes, In li- 
bellum referre. Cic. Scelier des —, 
Consignare tabulas signis. Cie. Gra- 
ver des lettres sur des —, Lilteras fa- 
bellæ insculp”re (o, is, psi, ptunt). 
Quint. — enduites de cire, Tabula 
cerala. Plaut. 
TABLIER, #. m. Pièce d'étofe. 
Succinciorium, êi, n. Aug. 
TADOURET, s. m. Petit siège sans 
bras etsans dossier. Pulvinus, t, m. Sen. 
TAC. 6. m. Maladie contagieuse des 
moutons. Mentigo, gunrs, f. Col. 
TACUE, s. f. 1° Endroit qui est sall. 
Sacula, æ, (. : Faire des laches sur 
ua vêiernent, Maculas in veste facère. 
Plan. Vêtewent couvert de —, Macu- 
losa vestis. Cic. Enlever les — d'ua 
vèétement, Maculas de vestibus au- 
ferre. Ov. ertrah%re, abluëre. Plin. 
Ablu®re maculas e vesie. Plin. Erigère 
imaculam. Suet. || 2° Marque naturelle 
sur la peau, su> la surface d'un objet. 
Macula, æ, f. Menda, (. : Taches li- 
viles, Mcenlæ lividæ. Plaut. Son vi- 
sage se couvre de —, Combibit os 
maculas. Ov. Tache représentant un 
dragon, AMacula deprcli draconis. 
Suet. Cetle marque eslune —; mais, 
pour Jui, c'étail un agrément, Est 
corporis macula, nævus; ülli famen 
hoc lumen videbalur. Cic. Préserver 
la peau de taches, Custodire cutem a 
vifs. Plin. l'arsemer de — des 
peaux de bètes. Srargrre velamenta 
macuhs. Tac. Marbre parseme de — 
ondoyantes, Crispum marmor. Plin. 
La lune qui à des —, Maculosa luna. 
Phn. — d'or, Auralæ guitæ. Plin. 
Dans ces sorles de — qui forment des 
pornts habités, In ipsis quasi maculis 
wbi habitatur. Cic. || 3° Fig. Ge qui 
ternit l'honneur, Île morite, etc. Aa- 
cula, #, Î. Menda, f. Mendum, i, 0. 
Cie. = Il avait effacé la tache de 
ses premières intrigues, AMaculam 
veleris industriz abluerat. Pl.-J. Je 
n'irai pas me choquer de quelques 
taches, Non ego puucis offendar macu- 
lis. Hor. À ne pas souffrir de lache 
dans l'armée, Ne quam contumeliam 
remnanêre in exercilu sinaf. Sall. Vie 
sans —, Purissima et castissima vita. 
Cic. Mème dans les grands écrivains 
il se rencontre quelques taches, In 
magnis quoque aucforibus incidunt 
aliqua viliosa. Quint. Juges dont le 
chuix imprimait une double tache à 
l'Etat, Judices quorum lectione duplex 
imjrromérelur reipublicæ dedecus. Cic. 
Quand tu imprunes une — à ce grand 
barmme par tes éloges, Cum claris- 
simo viro nonnullam laudatione fua 
labeculam aspergas. Cic. 
TÂCUE, s. {. Travail imposé on qui 
s'impose. Pensum, i, n. = S'acquilter 
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de sa tâches, Aceurare pensum sum, 
Plaut. Filer sa —, Pensa carpére 00 
devoluëre. Virg. ducëre. Claud. tre- 
Aëre. Ov. Pensum conficFre. Plaut. — 
penible, Grave opus (operis, n.). Cic. 
Accouplir sa —, Justa redd®re. Cie, 
l'rendre à — qq. ch., fabére aliquid 
sibi studio. Ter. Assumer la — Lerné- 
raire detrailer un sujet, Suscip/re im- 
pudentiam seribendi. Cic. Tu as pris 
une — bien ingraie, Duram cepisti 
provinciam. Ter. Je ne me suis point 
imposé [a — de tout jrasser en revue, 
Nec enim Aoc suscepi wi persequêrer 
omnia. Cic. Je prendrai À — d'ac- 
croitre La dignité, Mihi curæ erit de 
{ua dignitate augendä. Cie, Je ne fai 
lirai pas à ma —, Partes meæ non de- 
siderabuntur. Cie. C'esl une — que 
j'accepte, Est nosfrum onus (oneris, 
0.). Cic. C'est une — dillicile, Est 
muliæ operæ (de opera, æ,f.). Cæs. Je 
vas revenir à ma —, Ale ad meum 
pensum revocabo. Cic. 

TACUEN, v. act. Salle. Inquinars, 
Plaut.2:Tacher une étulfe, Maculam ts 
veste facEre. Plin. VUY. SALIR, SOUILLER 

TÂCHEN, v. n. Essayer de, fairs 
des efforts pour. Nuli, or, Fris, Risus 
sum, dep. Cie. Couuri, dép. Cic. 3 
Täcbe de corriger mun ls, lorrigère 
mahi gnatum entilere. Ter. Tâcher de 
prendre, Nati cap”re. Cæs. Je vais — 

e dire, Daicére erperiar (de experiri 
tor, iris, erperius sum, dep.). Quint 
Tâche de vemr le plus tôt possible 
Cura ut quam primum venias. Cic. [ 
— de vaincre, Contendit (de conten 
d're, 0,18, lundi, tentum) ui vincal 
Cic. J'ai tâche de vuus fsire décré- 
ler, Ut decernerelis laborawi. Cic. 
Tächer de ne pas, Dares operen 
ne... Cic. 

TÂCUERON,s. m. Ouvrier qui on 
treprend une tâche pour la faire faire 
par d'autres. Uperum magisier (tri), 
m. Col. 

TACUETÉ, Éz, part. passé de ra- 
ceTrn, Vuy. ce v. || Ad). Marque de 
divorses taches. Maculutus. a, um. Va- 
rius. Virg. Lucr. : Serpent lacheté, 
Syarsns maculis anguis. Liv. Œnfs 
achetés de puints, Ona punclis dis- 
tincta. Plain. Escarboucles tachetées- 
de blanc, Carbunculr intervententibus 
maculis atbis. Plin. Être tacheté, Ve- 
riare maculis. Col. 

TACUETER, v. act. Marquer de di- 
verses taches. Maculare, act. V.-FI. 
Distingu®re, 0, 18, siinri, stincium, 
act. Cic. Variare, arl. Virg. : Tache- 
ier de noir les toisons, Maculis pullis 
infuscare uellera. Virg. 

TACHYGRAPUR, 8. m. Stènogra- 
phs. Noturius. it, tu. Quint. 

TACUYGRAPHIE, Ss. f. Art du 
tachygraphe uu stenographe. Notarii 
ars (artis), f. Quint. 

1. TACITE. {° Historien romaln. (P. 
Cornelius) Taritus, 1, m. Plin. || 4 
Empereur romain. Tacifus, i, m. Vop. 

2. TACGITE, adj. Qui est ou qui peut 
être sous entendu. T'acitus, #8, uma. 
Liv. =: Consentement tacite, Tacils 
assensio. Cie. Le silence parait ua 
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avea —, Taciturnitas imilalur confes- 
sionem. Cic. Non infiliando conftëri 
videntur. lic. 

TACITEMENT, adv. D'une façon 
tacite. Tacrie Cod. 

TACITURNE, adj. Qui parle peu. 
Taciturnus, a, um, Cic.z)lumeur laci- 
turue, Natura tristus ac recondifa. Cic. 

TACITUNNITÉ, s. [. Humour laci- 
turne. l'ucitumultus, afis, [. Cic. 

TACT, 8. m. 1° Toucher. Taclie, 
enis. f. Cie. Tactus, &s, wi. Plin. = Qui 
ne tombe pas sous le Lact, Sub tactum 
non cadens. Censor. VOy. TOUCHER. 
IL 2e Fig. Faculte d'epprocier, juge- 
ment, habilete à se conduire sans frois 
ser porsonns. Judicium, ii, n. Cic. : 
Finesse de Lact, Subiile judicium. Cic. 
Où donc est ton — ordinaire? Ubt tua 
in dspiciendis rebus subulitas? Sen. 
Nous avuns un cerlaiu — pour ap 
precier le bren el le mal, llecta ac 
prava lacitu quodam sensi dijudica- 
mus. Cic. ll a une sorte de — en pa- 
reulle matière, ste in is rebus ali- 
quem sensum habet. Cie. Choisir avec 
—, Inteltigenter legëre. Cic. . 

TACTICIEN, 8. nm. Colui qui sait la 
tactiquo. Milituæ peritus. Liv. Rei mi- 
lituris perilisstmus. Cæs. 

TACTILE, adj. Qui pout être touché. 
Tactihis. mm. f., e, n Lucr. 

TACTIQUE, 5. f. 1° L'art du gènè- 
ral. fes (rei) mililaris (is), [. Cæs. 
Ratio ret mulitarws, [. Cic. Ratio Bell. 
Liv. Belle artes, f. pl. Liv. : En en- 

loyant la tactique de Fabius, Arti- 
Des Fabri. Liv. tt décuucerta celle —, 
Hunc ordinem puguarud turbavit. || 2° 
Fig. Marche que l'on suit dans une af- 
faire, procede. fut, unis, [. Cac. Via, 
æ, f. Cuc. Ars, arhs, f. Tac. : J'em- 
ploierai une autre lactujue, Alid ag- 
grediemur viä. Ter. C'esi une vraie 
—, Disciphina est. Ter. 

TAGE, fi. d'Espagne. Tagus, i, m. 


TAGES, n. d'homme. Tages, etis, 
m. Cic. 

TAIE, S. f. Tache blanche qui 30 
forme quelquefois aur l'œi. Albugo, 
ginis, f. Plin. : Taie eur l'œil, Album 
in oculo. Col. 

TAILLADE, 8. f. Entaille dans la 
chair, blessure. licatrir, tncis, (. Ter. 
Concisura, æ,f. Pin. Cæsa, f. Veg. 

TAILLADER, v.acl. Faire des lall- 
lades. Concid®re, do, dis, cidi, cisum, 
act. Plin. 

TAILLANDERTE, s. f. 1° Motler 
on commerce du taillandier. Voy. sen- 
aunguis z Atelier de taillanderie, 
Ferraria officina, f. Plin. |} 2° Outils 
en fer : De bonne taillauderie, Ferra- 
menta egregte facta, n. pl. Plin. 

TAILLANDIER, 8. m. Artisan qui 
fait des outils en fer. Ferraraus, u, . 
Insc. Ferramentarius, œ@. Finn. Ful- 
carius, m. Cic. : Envoyer (des outils) 
cbez le taillandier, Fabris concinnanda 
tradfre. Col. 

TAILLANT, 6. 1D. VOY. TRANCRANT. 

TAILLE, 3. {. Î° Tranchant d'une 
épées. Acies, si, f. Cic. = Coup de taille, 
Casa, s, L Vog. À coups de —, 
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Cæsim. Col. D'estoc on de —, Puncfim 
an cæsim. Sen. || 2° Coups, manière 
dont on coupe. Cæsura, æ, (. Plin. : 
l'ierre de taille, Lapis quidratus, m. 
Cic. Quadratum sarum, 0. Plan. Vitr. 
Construire en pierres de — Consirurre 
saro qua:lralto. Liv. || 8° Eclat, parcelle 
de marbre qui saute {lorsqu'on le ira- 
vaille. Cæmenta marmorum, 0. pl. Vitr. 
1 €° Action d'elaguer ou d'emonder les 
arbres. Putaito, onts, f. Cic. Ampu- 
talio, f. Cie. Resectio, [. Col, : Se 
inetlre à la taille des arbres, Adminis- 
trare pulationem. Col. || B° Extraction 
des calculs de la vessie. Sectio, onis, f. 
Plin. : Après la laille, Post ezcisos 
calculos, Plin. || 6° Action de degarnir 
les ruohes : Les ruches après la taille, 
Castruti alvi, m. pl. Col. || 7° Morceau 
de pain coupe mince = Tailles de suupe 
trempees daus le via, Offz panis vino 
madefactæ, (. pl. Col. |] 8° Grandeur 
du corps, stature. Stalura, æ, [. Cic. 
Hubrius, &s, m. Sall. : Haute taille, 
Amplissima corporis forma, f. Nep. 
Corporis sublimatas, l. Quint. Eminens 
statura, Î. Suet. Corports proceritas 
(atis).f. Plin. Corporiscelsitudo(dinis), 
f. Veli. Habifüs vastitas, (. Col. D'une 
haute —, Ingens corpore. Tac. — 
moyenne, Justa statura, (. Suei. Mo- 
dica altitudo, f. Plin. De petite —, 
Brevis (m.f.,e, n.). (ic. Brevis cor- 
pore. Suet. Petile —, Mumalis sialura, 
f. Nep. — basse des animaux, Ani- 
malium kumilitas (atis), l. Cic. Plantes 
de haute —, Sublimia gramina. Varr. 
Dieu à donné a l'humme une — élevée 
el droite, Deus humines, Aumo ercila- 
Los, celsos et erectos constituait. Cic. Des 
hommes d'une — colussals, fmmani 
corporum magratudine Momines. Ces. 
Les vaches d'Altinum sont de petite 
—, Alrinz vaceæ sunt humilis staturæ. 
Col. || 9° Fig. Etre de taille à faire 
quelque chose. Voy. capaëLe 3° : Qui 
u'est pas de taitle à attaquer, Non ad 
vum apertam par. Liv. || 10° Le corps 
depuis les epaules jusqu'à la ceinture : 
Taule svelte, Corpuris gracilutas, f. 
Cie. — courte, Breve latus, n. Üor. 
— bien prise. Quadrala statura. f. 
Suet. || 11° imposition, cote personnelle. 
Vectrgal, galis, n. Cic. 

TAILLE, En, pari. passé de Tair- 
LEA, Voy. ce v. j'a 4° Coupe. Cz- 
sus, a, um =Taillé à pic, Præceps, gén. 
cipitis. Liv. Abruplus, a, um. Liv. || 
20 Qui a telle ou tolle taille, telles ou 
telles proportions : Dus taillés pour 
porter des fardeaux, Ad onus acci- 

iendum figurata terga. Cic. Fomme 
Lea laillé, Corpere ercellens. Vell. — 
pour faire qq. cb., Voy. Tant 9°. 

TAILLER, v. act. Â° Retrancher 
d'une matiere cs qui ost superflu (avec 
le marteau, le ciseau, eto.). Cædëre, do, 
is, cecidi, cæsum, act. 2 Tailler uoe 
volute, Cziére voluiam. Vitr, Oa 
taille des tables dans le cœar du buis, 
Mensæ cireunantur (pass. de circinare\ 
in pulpam. l'in. Takler une stalne 
dans la pierre, Signum ex lapide ers- 
culpére(o,is, psi, ptum). Quint. Cruau- 
té {d'un médecin] à —, Savitis sscandi 
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de secare, o, as, sëcui, sectum, acl.) 

lin. Pontre taillée à coups de barbe 
Trabs bipenni excisa (de erctl®re, 0 
is, cidi, cisum). Virg. Obélisque tailid 
dans le roc, Ercisus obeliscus. Plim, 
Marbre non —, Hude marmor. Quint 
IL 2° Creusor, ouvrir. ErcülFre (vuy. 
1e}, Virg. : On taille un bassin dant 
le roc, Stagnum exciditur de peträ. 
Coi. Taller un chemin ilans le roc, 
Petram manu perviam facrre. Curt. || 
3° Retrancher d'un arbre les feuilles ef 
les branches inuliles. Putare, act. Col. 
Deputare, act. Col. A mputare, act. Cic. 
Tondère, eo, es, (Slondi, (onsum, act. 
Plin. Desecare, act. Varr. : Tailler la 
vigne court, Angusfe pulare vilem. 
Colt. Façunner la vigne en la taillaot, 
FingYre vilem putando. Virg. Taitler 
les arbres, Arbores cireumcidère (vuy. 
lo). Plin. Ormeau taillé. Constricta 
(de constringrre, 0, is, strinzi, siric- 
um) utmus. Phn, || &° Tailler les che- 
veux. Præcidere (voy. 1°) cupillus, 
Uuint. || 6° Couper une chose en plu- 
sicurs morceaux. CædFre (vay. 1°).aet, 
Cre. Concidère (rog. fo), act. Cic. z 
Tailler un habit, Vestem concidire. 
Habit biea tarllé, Toga apte cæsa. 
Quint. N 6° Fig. Tailler des baveltes, 
Sermones cæd/re (voy. 1°). Ter. — 
une légion en pièces, Cæd®re legio- 
nem. Liv. Armée taillée en pièces, 
Concisus erercitus. Cie. Tailler des 
croupières à qqn mettre en fuite), In 
fugam dare aliquem Cic. — de la be- 
sugne à qqn pour la journée entière, 
In lotum diem opus ordinare. Quint. 
— de la besugne lauserter deseanuis), 
Negotium alicui erhibère. Cic. Mules- 
tam alicut exhibère. Cie. — les mor- 
ceaux à qqu (lu: limiter les dépenses), 
Parce habëre aliquem. Ter. — el ro- 
gner à 8a fantaisie, Posse quod hbet. 
Cic. — dans le vif, Resecare ad vivum. 
Cic. Ta lailles ea plein drap (tu as 
out sans réserve), Omnia tibi suppe- 
tunt. Cic. || 7° Faire l'operation de la 
piarre. Ersecare, 0, &s, sêcui, secium, 
act. Sen. 

TAILLEUR, 8. m. Colul qui tallle = 
Tailleur de prerres, Lapicrda, z, m. 
Liv. Cæmentartus,ti,m. fier. — d'ar- 
bres, Puiator, erts, m. Plin. Fronda- 
tor, m1. Ov. Arborator, em. Plin. — 
d'habits, el abs. —, Veslilor, oris, 
m. Inse. Vestiarius, ii, m. Dig Ves- 
tifez, ficis, m. Insc. Sartor, oris, m. 
Non. Profession de —, Vestificina, æ, 
f. Tert. Veshificium, it, n. {nsc. Tail- 
leuse, Vestifica, æ, f. Insc. 

TAILLIS, adj. et subst. m. Bois 
qui se coupe périodiquement. Taillis, 
bars taillis, Cædua suva, æ, f. Pl.-j. 
Fruteta, n. pl. Col. : Fermé par d'épais 
talhs, Densis arbustisimlersepius. Tac. 

TAILLOIR, 8. m. Partie superieure 
du chapiteau des colonnes. Abacus, 1, 
æ. Vtir, 

TAIRE, v. act. Ne pas dire, no pas 
parler de. Tacère, 60, es, cui, cilum, 
act, et a. Reticre, eo, es, cui. 8. sup. 
act. Præterire, eo, is, ivi ou ii, ttum, 
act. Omitière, 0, is, musi, MLSSUM, ACL. 
Pratermitifre, act. Cic. 3 Je tairai le 
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uom de l'autenr, Auctor celabftur (de 
celare). Hor. Ce que je voulais te taire. 
Quod Le celatum volebam. Cie. Ce qu'ua 
ne saurait —, Quod non est relin- 
guerlum (de relinguêre, o, is, hqui, 
ictum). Cie. — les noms, Nomi- 
nibus abstinère (eo, es, finui, fentum), 
n. Curt. 

Se rarns, v. prou. 1° S'abstenir de 
parler, cesser de parler. Tacère, co,cs, 
cui, ettum, n. Cic. Silére, eo, es, ui, 8. 
sup., a. Linguam comprimére (0, is, 
pressi, pressum). Plaut. Comprimère 
vocem. Plaut. Uti silentio. Cie. Retra- 
hère verba. Sen. Silentium facëre. 
Plaut.: Se taire sur qq. cb., Reticère 
de re. Cic. Tac. Se —, garder pour 
soi ses réflexions, Segregare sermo- 
nem. Plaut. On se tait, Silentium est. 
Ter. Tais-toi, Os opprime. Plaut. J'al- 
lais me taire, Finilurus eram. Ov. 
Auquel il coùle de se —, Cui lacère 
grave est. Curt. Ce bavard setul, Lo- 
quacissimus obmntuit (de obmuiescEre, 
0, is, multui, 8. sup.), n. Cic. Si nous 
ne nous laiso0s pas quand les autres 
se laiseot sur nous. Si, -um celeri de 
nobis silenf, non etiam nosmet ipsi la- 
cemus. Cic. Savoir se taire, Temperare 
linguæ. Liv. Verbis parcère (o, is, pe- 

erci, parsum). Prup. || 3° Avec el- 
ipse du pronom. Faire taire. Lin- 
guam alicui occlud#re (o, ts, clusi. 
clusum). Plaut. on retund®re (0, ts, 
tudi, tusum). Liv. Os alicui consuËre 
0, is, sui, sutum). Sen. Opprimère ora 
ogueniis, Ov. : Faire taire une foule, 
Silentium indicËre (0, is, diri, dic- 
tum). Pl.-j, Audientiam facëre. Cic. 
3° Fig. Faire laire les propos, Res- 
{inguëre (o, is, stinri, stincium) ser- 
munculum, Cic. Faire sa dou- 
leur, Dolorem sepelire (io, is, ivi, pul- 
lu). Cic. La résigoalion fail — la 
douleur, Dolor patientiä opprimitur 
(de opprimi, or, ris, pressus sum, 
pass.). Cic. Faire — sa colère, Irz 
moderari, dép. Liv. 

TALENT, s. m. 4° Poids d'or ou 
d'argent. Tulentum, i, n. Cic. Plin.: 
Dix nnlle talents, Decem milla talen- 
tüm. Cic. || 2° Fig. Capacite nalu- 
relle. Ingenium, ti,n. Cic. Tac. Fa- 
cultas, atis, f. Cie. Industria, &, f. 
Cic. = Talents naturels, Bonum inge- 
nifum. Quint. on nafurale. Nep. Le 
talent naturel et le talent acquis, /n- 
genium ef diligentia. Cic. Vons haïs- 
sez le — des hommes nouveaux, 
Odistis hominum novorum industrias. 
Cic. Avoir da —, Ingenio valère (eo, 
es, lui, litum), n. Quint. Ingenio abun- 
dare. Cic. Lire avec —, Legÿre com- 
modo. Plin. Chercher dans les ora- 
leurs, non le zèle, mais le —, Elo- 
uenfes, non sedulos conquir®rs. Cic. 
| lui accurda le —, mais lui refusa 
le beau langage, fngenium illi con- 
cessit, sermonen objecit. Sen.-rh. Toul 
ce que j'ai de —, Si quid est in me 
ingenti. Cic. Non tel que to l'as 
connu dans la décadence de son —, 
Non talis quam fu eum jam defiores- 
centem cognovisii. Cic. Homme de 
—)+t de savoir, Vir (ri) ingeniosus 
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(i) ef eruditus (1). Cic. ]| 3° Habiletè 
à faire une certains chose. Ingenium, 
ii, n. Cic. : J'agis de manière à 
moutrer mon talent, Facio ut operd 
aypareai med. Plaut. Preuves irrécu- 
sables Je —, Signa certa artificii. Ad 
Her. — vratoire, Commurlitas oralio- 
ais. Cic. Lauseloquentiz. laus dicendi. 
Cic. Tsients qui mèaent aux hun- 
oeurs, Studia ad honorem disposila. 
Cic. Le lalent s'entretient par l'exer- 
cice, Ingenium industriä alitur. Cic. 
Aaicet fit offre de ses talents, Inge- 
nium obltulit Anicelus. Tac. Taleat 
de s'enrichir, (fntelligentia) pecunuæz 
qurrendæ. Cic. Mercenaires dont on 
paye le travail et non le —, Merce- 
rarii quorum oOperæz, non arles (de 
ars, arlis, f.) emuntur, Cic. — de 
composition, Pangendi facullas(atis), 
f. Tac. S'ils avaient le — d'ensei- 
gaer, Si docëre sciant (de scire, io, 
is, foi, ilum). Quint, La pièce a dù 
sou succès au — de l'acteur, (Fabula) 
actoris operä sletil. Ter. Cette puis- 
sance, ce — merveilleux de l'oraleur, 
Oratoris vis illa divina virtusque. Cic. 
Puissance el — d'un orateur, Vis ac 
facultas dicendi. Cic. — à conduire 
un char, Vis regentis equos. Tac. — 
de comédien, Comicum artificium (ii), 
a. Cic. l'ourvus d'une instruction so- 
lide et de taleats éminenls, Rectissi- 
mis studiis aique optimis arttbus præ- 
dit. Cic. Talent d'improviser, Ertem- 
poralis facuttas. Quint. Goyen pleia 
de — et de connaissances, Prumyltis- 
simus (i) homo (mants) el expertens(en- 
tis). Cie. Jeunes gens de grand —, 
Magno ingenio adulescentes. Cic. || 4° 
La personne qui possede un talent : 
Encourager le talent, ingenia frère 
(eo, es, fôvi, fotum). Suet. Cé-ar fa- 
varise le —, Crsar ingeniis fdvet (de 
f&vére, eo, füvi, fautum). Cic. 
TALION, s. m Punition par laquelle 
on traite le coupable comme il a traite 
les autres. Taliv, onts, f. Cic. : Lui du 
lahion, Reciprocatio talionum. Gell. 
Faire subir la peine du —, Talione 
ulcisei. Cato. Qu'on applique la li 
du —, Norz pœna par esto. Cie. Me- 
surer au cordeau la peine da —, Ta- 
liunem adatussim æquiparare. Gell. 
TALISMAN, 8. M. C. AMULETTE, 
TALLE, 9. (. C. RRJETON. 
TALLER, Y. D. Pousser un où plu- 
sieurs rejetons. Fruciicare, n. Col. 
Pullulare, n. Col. Virgam citare. Col. 
TALOCIHIE, 8. f. C. sourreurr. 
TALON, s. m. 4° Partic posterieure 
du pied. Talus, i, m. Cic. Car, caleis, 
f. Cie. : De la tête aux tilons. À ver- 
fice ad imos (aloe. Hor. Tunique qui 
descend jusqu'aux —, Tunica falarü. 
Cic. Ta me marches sur les —, 
Calces deteris. Plaut. {|| Fig. Marcher 
sur les talons de qqn (le suivre de 
près), Vestigiis (de vestigium, ii, n.) 
instare. Sen. oir qqn lourner les —, 
Vidère alicujus occipitium (it, n.). 
Varr. Tourner les — (s'enfuir), Terga 
verlere. Liv. !| 2° Partie de la chaus- 
sure sur laquelle porte le derriere du 
pied. Talus, t, m. Hor. = Souliers à 
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hauts talons, Calceamenta altiuseula, 
Suet. Le Eperon dont le talon esf 
armê. Calcar, aris, n. Liv. à Serrer 
les talons, pincer des deux —, Sub. 
dFre equo calcaria. Curt. Voy. ëPx. 
Ro. || 6° Terme d'architecture. Cyma- 
fibum, tt. n. Vitr. Unda,æ,f. Vitr. Il 
6° Extremitè de la quille d'un navire, 
C. quicuu. 

TALONNRR, v. act. 1° Pouraulyre 
de près. Instare, o, as, siili, statum, 
a. (dat.). Liv. Hærère (co, es, hesi, 
hæsum) lergis. Tac. ou in tergis. Curt, 
Premëre (o, is, pressi, pressum) ves- 
hgia alicujus. Sil. : La vieillesse qui 
nous taloune, Senectus urgens Me 
urgère, e0,es, ursi, S. SUP ). Cic. Pre- 
mens à lergo senectus. Sen. La mort 
nous —, Mors vesiigiis instat. Sen. 
1 20 Presser vivement, importuner. Ins- 
tare (voy. do). Cic. Erercère eo, es, 
cut, citum, act. Ter. : Quand je le ta- 
lonnais, Cum a me premérelur (voy. 
to). Cie. || 8° Toucher le fond de k 
mer avec Île talon du navire. Imas are- 
nas verrêre (0, is, Verrt. versum). 

TALONNIÈRE, 0. f. Ailes que Ber- 
cure portait aux talons. Talan, iun, 
n. pl. Virg. 

TALTIHVBFUS, hèraut groo au 
siège de Trols. Talthybrus. ti, m. Ov. 

TALUS, 8. m. Pente naturelle on 
artificielle d'un terrain, Declive, is, n, 
Sall. Declivia, im, a. pl. Sail. Pro- 
clive, is, n. Liv. Proclivia, ium, o. pl. 
Col. Declivitas, atrs, f. Cæs. Procli- 
vitas, f. Lirt. : Le long da talus des 
fussés, Per latns fossarum. Col. Qui 
est en —, Declivis (m.f.,e, n.).Czs. 
Proclivis. Liv. Proclivus (a, um). Varr. 
Voy. PENTE. 

TAMAIUS, TAMARISC, TAMA- 
R1xX,s. m. Arbrisseau. Tamarice, es, f. 
Plin. Tamarix, icus, f. Plin. Tamaris 
cus,i,f. Pal. Tamaricum, i,n. Serib. 

TAMBOUR, s. m. 1° Sorte d'ins- 
trument à percussion. Tymjunum, à, 
0. Cæs. Orbis, is, m. Suet. Taurina 
(orum {ympana (orum),n pl. Claud.s 
Petit tambour, Tympaniolum, i, 0. 
Arn. Les tambours réssunent, Scnant 
tympana, Cæs. Donner le signal avec 
va tambour, Tympano signum dars, 
Just. Jouer du —, Tympana pulsare 
Curt. où tund®re (0, is, tutudi, tun- 
sum). Ov. Tympanizare. Suet. Joueur 
de —, Tympanisia, », m. Apul. Tym- 
panotriba, æ, m. Plaut. Joueuse de 
Tympanistria, æ, f. Arn. || 2° 
Sorte de cylindre dont les deux fonds 
sont couverts d'une peau. Tympanunm, 
i, n. || 3° Fig. Mener qqn tamboor 
battant, Versare aliquem. Virg. Sans 
— ni trompette, Sine tumultÿ Liv. 
Partir sans — ni trompreite, Tacilo 
agmine abire. Liv. Sulenti agmine 
discedre (o, is, cessi, cessum), a. Liv. 
Tacito signo exrercilum abdurëre (0, is, 
duri, ductum). Liv. || 6° Celui qui jous 
du tambour. Voy. 1°. || 6° Terme d'ar- 
chitecture. Tympanum, f, 0. Vitr. || 6° 
Tympan de l'oreille. C. rrupan. 

TAMBOURINER, v. n. Battre le 
tambour. Tympana pulsare. Curl. où 
tundère (e, b, (utudi, tunsum). Ov. 
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TAMBOURINEUR, #8. m. Joueur 
de tambour. C. rauooun 4°, 

TAME, TAMIER, TAMINIER, s. 
m. Plante. Taminus, i,f. l'in. 

TAMIS, 8. w. 1° Cercle tendu d'un 
tissu de crin ou autre pour passer des 
matières pulverisees ou des liquides 
épais. Incerniculum, i, n. Cafo. Cri- 
drum, n. Cato. Cribellum, n. Pall. : 
Tamis de toile, Ercussorium cribrum 
€ lino. Plin. Lineus fiscus. Col. — 

our les liquides, Coeum, i, n. Col. 
Passer qgq- ch. au —, VOYy. TANISER. 
1} 20 Fig. Faire passer par le tamis 
Lamine à fond), Ezcutfre, io, is, 
cussi, cussum, act. Cic. Cribrare, act. 
Hier. 

TAMUSE, fl. d'Angleterre. Tamesis, 
is, 5. Cæs. Tamesa, æ, m. Tac. : De 
la Tamise, Tamesianus, a, um. Insc. 

TAMISER, v. act. Passer au tamis. 
Ercernere, 0, is, crevi, crelum, acl. 
Vitr. Incernere, acl. Col. Subcer- 
n?re, act. Cato. Cribrare, act. Col. Cer- 
nère cribro, per cribrum, in cribris. 
Plin. Cribro infundfre (o, is, fudi, 
fusum), act. Sen. :Tamisé, Crelns. 
Pall. Excrelus. Col. Subcretus. Vitr. 
Cribratus. Col. Cribellatus. Pall. Non 
—, Incretus. Apul. 

TAMISTER, 3. m. Ouvrier qui fait 
des tamis. Cribrarius, ti, m. 

TAMPON, S. m0. 4° Bouchon en 
bois, etc. Obturamentum, i, n. Plin. 
Obturaculum, n. Af.-Emp. Pulvinus, 
i, m. Col. || 2° Bouchon en linge, en 
papier, etc. Spissamentum, 1, n. Col. = 
Laine mise en tampon sur les mor- 
sures, Lana morstbus inculcnta. Plin. 

TAMPONNEIN, v. acl. Boucher aveo 
un tampon. Obturare, act. Plin. 

TAN, S. m. £corce de chêne moulue 
pour préparor le cuir. Cortex (icis) ad 
perficienda coria. Plin. 

TANAGNA, v. de Béotle. Tanagra, 
#, f. Cic. = De Tanagra, Tanagræus, 
a, um. Cie. Tanagricus. Plin. 

TANAGRE, fl. de Lucanie. Ta- 
nager, gri, m. Vérg. Tanagrus, i, m. 
Virg. 

TANAÎS, nom ancien du Don Tanais, 
is ou idis, m. Plin. : Du Tanaïs, Ta- 
nailicus, a, um. Sil. 

TANAISIE, 8. f. Plante. Tanace- 
fum,i, n. Linn. 

TANAQUIL, fomme do Tarquin 
Vancien, Tanaquil, ilis. f. Liv. 

TANARO, fl. de l'Italie du Nord. 
Tanarus, i, m. Plin. 

TANCER, v. act. Réprimander, 
gronder. Viluperare, act. Cic. = Ac- 
courir pour tancer uu ami, Prosilire 
amicum casligatum. Plaut. — verie- 
ment, Grauiler increpare (o, as, ui, 
ifum). Liv. Voy. népnrsannen. 

TANCUR, s. f. Poisson d'eau douce. 
Tinca, z2.f. Aus. 

TANDI1S, adv. Pendant ce temps-là. 
Interea. Voy. CRPRRIANT. 

Tannis oce. loc. conj. 1° Pendant 
letempsque. Dum, donec.quoadiindie ). 
Cic. Ouamdiu findie.i. Cre. Cura ‘In- 
die.). Cic. Interea dum. Cic. Interim 
dun. Sen. = Tandis qu'ils s'occupent 
de ces recherches, Dum ea conqui- 


TANT 


runtur. Cæs. — que la Sicile floris- 
sait, Tum cum Sicilia florebat. Cic. — 
que le consul parlait ainsi, Talia di- 
cente consule. Liv. — qu'il parle ainsi, 
elle le regarde, Talia dicentem (uétur. 
Virg. [Blessé] — qu'il dépoullait le 
corps de son ennemi, {nier spolian- 
dum corpus hostis. Liv. || 2° Vu quo, 
parce que. Cum (subj.). : Tandis qu'ils 
tardaicnt à ouvrir, Quia fardius ape- 
riebant. — qne tu es chargé de si 
grandes affaires, Cum lot sustinras 
et lanta negolia. Hor. || 3° Au lieu 
quo. Cum (subj.) = (Il n'était pas vu] 
laudis quil voyait tout, Ipse aufem 
omnia videbat. Cic. — que les sept 
Sages. Eos vero Septem.. Cic. 

TANGAGE, 8. m. Balancoment d'un 
navire. Nanis jactatio (onis), [. Liv. 

TANGENTE, 3. {. Ligne droite qui 
touche une courbe en un point. Recta 
Linea quæ circuluim fangit. Boet. 

TANGER, t. du Maroo. Tingis, ts, 
f. Sil. Tiugi, n. Pliin. 

TANGINLE, adj. Qui est ou pout 
tro touche. Tactilis, m. f.,e, n. Lucr. 
Tractabulus. Cic. = Etre tangible, Tangi 
pesse. Lucr. Sub tactum cadëre. Cic. 

en n'est — quoi n'ait uue nature 
solide, Nihil fangi potest quod sotido 
careal. GCic. Que le tacl ne saurait 
exister sans objet —, Nec tactum fieri 
sine coryore. Lucr. 

TANGUER, v. n. Eprouver le ba- 
lancement du tangage (se dit d'un ba- 
leaui. Jaclari, pass. Liv. 

TANIÈRE, s. f. 1° Caverne où se re- 
tirant les bêtes sauvages. Latibulum, i, 
n. Cic. Cubile, is, n. Cic. Spelzum, i, 
n. Virg. Antrum, n. Virg. Lusira 
ferarum, n. pl. Virg. : Elles se 
cachent dans leurs tauières, In cubi- 
libus delifescunt. Cic. La tanière du 
lion, Cavum leoninum, Plaut. || 2° Fig. 
Chassés de leurs tanières, E latebris 
suis extrusi. Tac. Îl est toujours dans 
sa tanière (il fuit le monde), Tene- 
bras captat. PI.-j. 

TANIS, v. d'Egypte. Tanis, is, f. 
Isid. : Le nome de Tanis, Tanites 
nomos, w. Plin. De Tauis, Tanilicus, 
a, um. Plin. 

TANNAGE, s. m0. Action de tanner 
les cuirs = L'écorce est surlout ew- 
ployée pour le tannage, Corticis (de 
corlez, icis, I.) major usus ad per- 
ficienda coria. Plin. 

TANNER, v. act. 4° Préparer les 
cuirs avec du tan. Cortice (de corlez, 
icis, m.)coria perfcère. Plin. : Cr 
non tauné, brut, Crudum corium. 
Varr. [Peau] tannée (qui est de la 
couleur du tan), Rufulus, a. um. Plin. 
À qui tannerai-je bien le cnir, Cujus 
ludificabo corium probe ? Plaut. Tau- 
ner le euir à qqn, Corium alicui con- 
cidFre (o, is, cidi, cisum). Plaut. || 2° 
Importuner. Molestum esse. Voy. 1m- 
ponTonEn, Taouant, Bfolesfus, a, um. 
Cic. Prægravis, m. f.,e, n. Cie. 

TANYEUR, 8. m. Celui qui tanne 
des cuirs. Coriarius, it, m. Plin. Co- 
riarius subaciarius. [nse. 

TANT, adv. Ÿe Une quantité si 
grande. (Avec les noms de choses qni 
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ne se comptent pas) Tanfum, avec le 
génitif, ou fantus, &, um, s'accordant 
avec le nom de l'objet. (Avec les 
choses qni se complent) Tot, indé- 
clinable, ou tam multi, æ, &, s'ac- 
curdant avec le substantif : Tant de 
vin, Tantum vini. Cie, — de chemin, 
Tantum itineris. Tac. — d'arts et de 
sciences si importantes, Toi æries, 
taniæ scientir. Cic. — d'indices, 
que... Tot vestigia ut... Cie. Tonus — 

u'ils sont, Tot ef tanti. Parmi — 

e gens, Ex lot. Ov. Que si pen 
d'aonées embrassent d'événe- 
ments, Tanfum cepisse rerum ot 
annos. Albin. | Avec un comparatif 
ou un verbe d'excellence, Tanto. = 
Tant mieux pour toil Tanto melior 
(es 8.—ent.). Plaut. Tac. Cic. Sen. — 
pis, Tanto nequior. Plaut. Ter. || Avec 
un verbeordinaire. Tantum.Cic. Adeo. 
Cic. : Tant il fallut creuser dans la 
neige, Tantuin nivis fodiendum fuit. 
Liv. — brilèreut sa chance el a va- 
leur, În fantum suam felicitatem vir- 
fulemque entiuisse. Liv, — iletait gé- 
nereux, Tania erat ejus humanilas. 
Cic. Galha, — est grande sa clémence, 
Cujus lenifatis est Galba. Tac. — il y 
a que... Sed enim. Cic. Sed nempe. 
Sen. — il y avait d'habileté dans tous 
ses discours, Sic erat in omn1 sermone 
solers. Cic. Pourqnai — se hâter? 
Quid tam properas ? Plaut. — i] à de 
finesse pour ces sortes de choses, Qua 
est ipse sagactiate in his rebus. Cie. 
— sont profondes les racines de la 
sottise, la sunt aliæ stirpes stultitiæ. 
Cic. Tarquin aimait — Servins que, 
Tarquinius sic Servium diligebat ut... 
Cic. || Avec un verbe de prix. Tanti. 
Cic. || Dans tous ces cas, lursque Tant 
n'est pas exclarmatif, le Que qai le suit, 
marquant uné conséquence, 8e tra- 
duit par uf et le subj. [| 2° Une quan- 
tite egale. Tam quam. Cic. : Tant vr et 
arsent que métal de Corinthe. Tam 
aurum el argenium quam æs Corin- 
thium. Quant. 1] 30 (Par suite) Aussi 
longtemps que. Quamdiu, dum, donec, 
quoad (indic.). Tamdiw quam, quoad, 
dum. Cic. : Tant que j'ai su te plnre, 
Donec gralus erain tibi. For. Qu'ou ne 
saistt pas les biens d'un sotdat — 
qu'il serait à l'armee, Ne quis nnlitis, 
donec in casiris essef, possiderel. Liv. 
— qu'il y aura des hommes, Dum 
hominum genus erit. Cic. — que j'en 
aurais le ponvoir et la permissivn, 
Quoad possem et liceret. Cie. — que 
les lettres latines seront en honneur, 
Latinis dum manebit pretium litieris, 
Ph. — qu'on voudra connattre l'his- 
toire de Rome, Quamdiu in prelio 
fuerit Romana cognosci. Sen. — qu'il 
vecnt, Quamdiu virit. Cic. — que je 
vivrai, Dum ero. Cie. — qu'ils vt- 
yraieut tous deux, Vivo utroque. Czs. 
— que Jérusalem resie debnut, Stan- 
fibus Hierosolymis. (ic. ls enché- 
rirent — qu'ils crnreut pouvoir le 
faire, Liciti sun( usque adeo, quoad 
efficére posse arbitrubantur. Cic. Atieg- 
vous-en — que vous le pouvez, Aine 
abite, dum est facultas. Cæs. | 6° En 
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tant que (= Dans la mosure où) = Une 
wialadie, en tant qu'elle prulse guérir, 
Morbus dumiaraf sanabilis. Sen. En 
— qu'il s'agit d'un pécule, Dumntuxzul 
de peculio, Ing. L'housme en — qu à- 
nimal, Homo, quippe quä unimal est. 
Sen. Ea — qu'on peut les sasir, 
Quatenus manü teneri possunt. Cic. 
La colère, en — qu'uppusee à la rai- 
son, fracundiam, vülelicet dissilen- 
tem a ratione. ic. || 6° Si tant osi que 
= S'ilest vraique): Si taat est queles 
ermains aient des rois, În quantum 
Germani regnantur. Tac. 

TANTALE, roi de Lydie. Tantalus, 
ä, m. Cie. : De Tantale, Tantlaleus, 
a, um. Prop. Tuutalicus, Sen.-tr. Des- 
cendant de Taniale, Tantalides, æ, 
m. Cic. Tantalis, idts, [. Ov. 

TANTE, s. f. 1° Sœur du père 
Amata, æ, f. Cic. Patris mei soror 
(gris), f. [sid. [| 2° Sœur de la more. 

alertera, æ, [. Cie. Matris meæ s0- 
ror (oris), f. Isid.!| Grand'tante, Proa- 
mia, æ, ou Prumatertera, æ, f. Cu]. 

TANTRT, TANTINET, 8. m. Très 
petite quantité. Tautillum, ÿ, n. Cat. 

TAN TÔT, ailv. 1e Dans peu de temps 
Mor, Cie. Brevi. Cic. Modo. Ter. Paule 
noz. Cic. = Je le verrai tanlôt. Pro- 
pediem te videbo. Cic. Jam te videbo. 
Cie. Voy. mexTÔT. || 20 ll y a peu de 
temps. Modo. Cic. Nuper. Cic. Paulo 
ante. Nep. | 9° Tantôt... tantôt... À 
un moment, à un autre... Nunc…., 
nunc… Liv. Aodo…., mode... Cic. 
Modo, nunc.…. Ov. Tum.…, fum.. 
Cie. Interdum.…., interdum.. Cic. In- 
ferim.…, interim... Cic. Alias, 
ahas… Cic. Nonnunquam.…, inler- 
dum.… Ter. Interdum..., alias... Cic. 
Altas.…., aliquando... Plin. Aliquan- 
do...,ahiquando .. Sen. Allernis…, al- 
ternis... Sen. Auf... vel... Ou. Aut…., 
seu. Virg. Aludo…, interdum.… Suet. 
Sail. Modo..…, aliguando… Tac. Mo- 
do... sæpe. Sail. Hor. Modo…., vi- 
cissim…. Cic. Modo... deinde .. Sall. 
Mudo….., rursus… Prop. : Tantôt d'une 
façon, tantôt d'une autre, Alias alrter. 
Cic. — ie, — là, Ab: atque alibr. 
Plin. — je lis, — j'écris, Aut lego 
aliquid auf scribo. PL.-]. Marchant — 
devant, — derrière, Tum antevertens. 
fum subsequens. Cic. — aux premiers 
rangs, — à l'arnère-garde, Modo in 
primus, modo in posiremis. Sal. — 
— il est prodigue, — il est rapace, 
Nune pecuntiam spargif, nunc rapil. 
Sen. Étoile qui — precède et — suil, 
Stella fum antecedens, lum rubsequens. 
Cic. — ceci, — cela, Tum Àoc, fum il- 
lud. Cic.l.'espril— roi, — tyran, Ani- 
mus modo rer, modo fyrannus. Sen. 
Reposer — dans an endroit, — dans 
au autre, ÀAlho atque alio loco requies- 
cére. Sell. Affaires différées — pour 
unersison, — pourune autre, Res aliis 
aîque alits de cœusis dilalæ. Liv. — cr- 
tvospectelsage,—inconsideréeltrop 
prompt, Modo eircumspeclus ef sagaz, 
modo inconsullus ei prareps. Suel, 

TAON., 8. 19. Sortede grosse mouche. 
Asilus, 1, m. Plin. Ubstres, m. Plan. 
Tabanus, m. Plin. 
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TAORNMINE, v. de Sicile. Tauromi- 
nium, ft, n. Mel. = Les habitants de 
Taormine, Tauromiuitani, m. pl. Cic. 

TAPAGE, 3. m. 1° Desordre accom- 
pagne d'un grand bruit. Streputus, us, 
w. Cic. Tumultus, m. Liv. Turba, z, 
f. Cie. : Ce lapage n'a pour but que 
de.., [sta cantilena ez Roc pendet {de 
pendère, eo, pependi, s. sup.) ui. 
Cic. À moins que ce — ne soit as- 
saupi, Nisi rumor jam raucus eril 
factus. Cic. Faire du —, Convicium 
facëre. Plaut. Faire du — à qqn, Con- 
ciére turbas alicui. Plant. Faire du 
— à la porte de qqu, Occentare 0s- 
tium. Plaut, || 20 Reproches faits avec 
bruit. Clumitatio, onis, f. Plaut. 

TAPAGEUR, 8. et adj. m. Celui 
qu fait du tapage Turbulentus, e, um. 

ic. Turbidus. Tac. 

TAPE, 8. f. Coup de la maïn. Alapao, 
æ, [. Juv. 

TAPER, v. act. Frapper. Pulsare. 
act. Cac. Verberare. act. Cic. || V. 0. 
Taper du pied, Pedem supplodère (0, 
18, 8. parf. ui snp.). Cic. Terram pede 
tundëre (0, is, (utudi, funsum) (puet.). 
Uor. Terræ pedem inculëre (10, is, 
cussi, cussum). Quint. 

TAPINOIS (En, Inc. sdv. En ca- 
chette. Furtim. Cic. Sensim. Cic. Fur- 
tive. Plaut. Clam. Ter. Latenter. (ic. = 
Regarder en tapinois, Spectare clin- 
culum. Ter. Limis oculis intueri. Plan. 
Venir en —, Obreprre (o, is, repst, 
reptum). Cic. Obreptare. Cic. 

Se TAPIR, v. ref. Se cacher en se 
tenant dans une posture raccourtie. Se 
colligëre, o, 18, legi, lectum. Virg. Con- 
volui (or, eris, uius sum, dép.) in for- 
mam pilæ. Plin. =: Se tapir dans un 
tonneau. Complicare se in dolto. Sen. 
Tapi, Latitans, gén. antis. for. Se 
tenir —, Delitescëre (0, is, litui, s. 
sup.). Virg. 

TAPIS, s. m. 1e Plèce d'étoffe donf 
on couvre une table, le sol, etc. Tuüpes. 
ets, om. Virg. Tapetumn, à, n. Virg. 
Tapete, is, 0. Plaut. Plagula, æ. f. 
Liv. Peripelasma, atis, a. Cic. Terti- 
les picturæ, f. pl. Luer. Textile stra- 
gulum, 1, n. Cic. = Tapis de Perse, Ba- 
bylonica peristromata, n. pl. Plaur. 
— de lil, Peristroma, atis, n. Cic. 
Stragula vestus, f. Cic. Vestis, f. For. 
11 2e Fig. Mettre ane question sur le 
lapis(—1la suulever), Quzæstionem 1ns- 
tituëre (o, is, ui, ufum), Quint. = Cette 
question estsur letapis, Res in quæs- 
tione versalur, Cie. Res in quæsiionem 
vênif. Quint. Tu es sur le —, Ferrum 
{uum in igne est. Sen. Mettre sur le 
—, Mentionem rei jacFre (io, is. jecr, 
jactum). Vell. Sermonem de re inferre 
{fero, fers, tuli, illatum). Liv. On remit 
sur l6 — une affaire longtemps ou- 
bliée, Relata est res longo neglecta si- 
lentie. Liv. Ces triumvirs séditieux 
mettant chagne jour quelqne nou- 
veanté sur le —, Triumuirts sedtitio- 
sissimis aliquid quofidie novi moven- 
fibus. Cic. Etre mis sur le —, Ser- 
monibus agitfari. Liv. Cela fut mis 
sar le —, {liud in dispulationem vé- 
ait. Sen. Evasit (de cvadère, 0, is, 
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vasum)hue sermo. Ter. |] 3° Fig. Taoh 
de verdure, de gazon. Gramen, mints, 
u, Virg. Voy. GAZUN, PRILOUSE. 

TAPISSENR, v. act, 1° Rovôtir de te- 
plsseries çun mur,etc.). Vestire, io, is, 
fut et ti,ifum, acl. Cie.z Tapisser une 
salle à manger, Lectis aulæa eir. 
cumdare. Curt. — des murs, un en- 
droit, de tableaur, Vesfire parteies 
fabulis. Cic. Consufre locum tabulis. 
Plin. — [les temples] de feuillage, 
Festà fronde velare. Virg. || 2° Couvrir. 
Vestire (voy. 10), act. Ce. Plin. : Lea 
oiseaux lapissent leors aids très mul- 
lement, Aves nidos mollissime subster- 
nunt. Cu. La vigne a tapissé la grotte 
de ses grapnes, Antrum sparsii la- 
brusca racemis. Virg. Montagnes ta- 
pissées de furèts, Muntes vestiti silvis. 
Liv. Terre tanissée de fleurs, Terra 
vestita floribus. Cic. La lerre se ta- 
nisse de verdure, Terra viridi se gra- 
mine vestit. Virg. 

TAPISSERIE, S. [. 4° Ouvrago fait 
à l'amuille sur canevas. Polymita, n. 
pl. Plin. Ouus polymitum, n. Fier. | 
2° Grandes plèces servant 4 revêtir les 
murs. Terlilia, ium, 0. pl. Liv. Au- 
Lœum, i, n. Sall Perinelasma, atis, 
n. Cic. =: Les tapisseries tendues de- 
vanl les portes, Prætenta foribus vela. 
Suet. . 

TAPISSIRA, $. m. Ouvrier on ts 
pisserie. Polymalarius (ii) artifez (\f- 
c15), m. Fort. 

TAPRONANE, Île de la mer des 
Indas (Ceylan). Taprobane, es, [. Plin, 
Taprobana, æ,f. Apul. 

TAQUIN, INS, adj. Querelleur, con- 
trariant. Jurgtosus, à, um. Front. 
Pepugnaz, gen. acis. Aug. : Ilumeur 
taquine, Impnortunifas, ais, f, Ter. 

TAQUINERN, v. act. el no. C. 
AGACERN, CONTRAMIEN, 

TAQUINENIE, 8. f. 1° Caractère 
taquin. Confumacia, æ, f. Col. || 2e 
Action de taquiner 2: Les taquineries, 
Vellicationes, f. pl. Suet. 

TARNABUSTENR, v. act. C. nron- 
TONER. 

TARANIS, dieu des Gaulois. Te- 
ranis, is, m. Luc. 

TARASCON. v. de France : Les 
habitants de Tarascon, Taruscunienses, 
tum, m. pl. Insce. 

TARBES, v. de Francs (Ilautes- 
Pyrénées). Beorritana (æ) urbs (bis), 
f. Greg. 

TARGIION, chef ôtrusque. Tarcho, 
onis. Tarchon, ontis, m. Virg. 

TARD, {® adj. et subst. Qui se 
faitaprès Île Lemps convenable. Serus, 
a, um. Cic. Tardus. Cic. = Il est bien 
tard maintenant, Sero nunc est. Cic. 
ll est trop — pour…., Serum «st 
infn.). Quint. Sur le —, Sero. Cic. 
{ 2e Adv. Au delà du temps necessaire, 
tardivement. Sero. Cic.: Tu viens trop 
tard, Serus vPnis. Ov. Pius —, In 
posteritatem. Crc. Just. L'affaire fut 
renvoyée à plus —, Res ililata est 
an posterum. Cic. Il est à crainitre 
que l'enfant ne devienne faible plus 
—, Minatur infirmitatem ain posterum 
{nfans. Quint. Nous en parlerous plus 
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—, Pour aujourd'hui..., Sed Aæc alias, 
aunc.… Cic. [Reviens-nous] plus —, 
mais reviens les maios pleines, Serius 
ad nos, dum plenior. Cic. Si Thucy- 
dide eût vécu plus —, Si Thucydides 
serius fuissel. Ëic. Tôt ou —, Serius 
aut cifius. or. Serius ocius. Hor. Le 
plus — possible, Quam serissime. 
Cæs. Qui pousse —, Serotinus. Plin. 
Col. Les puires qui münssent le plus 
—, Serissima pira. Plin. Guerre qui 
a lieu plus — qu'on ue s'y attendait, 
Serius spe omnium bellum. Liv. Trop 
—, Serius ou post tempus. Cic. Jus- 
qu'à Attus et plus — même, Usque 
ad Atlium ef ultra. Quint. Secours 
ui arrive trop —, Serum auxiltum. 
10. || 3° Adj. et adv. Vers le soir, 
dans la soiree. Sero = Assez tard dans 
la soirée, Vesperä multä. Front. Il se 
fait —, Vesperascit. Ter. Etant venu 
me voir l'autre jour fort —,Cuim ad me 
pervesperi venassel. Cie. Nuits qui vien- 
nent —, Tardæ noctes. Virg. Le Bou- 
vier qui ramène — son chariot (qui 
ne disparait qu'à la flo de la nuit), 
Serus versare plaustra Bootes. Prop. 
Hôte qui arrive —, Vesperlinus hos- 
pes. or. Marcher si —, Hoc noctis 
ambulare. Plaut. 
TARDER, v. 0. 40 Différer à faire 
. ch. Mlorari, dép. Liv. Cunctari, 
dé. Cic. Tardare, n. Cie. Prolatare, 
n. Sail. : Tarder à..., Inferre moram 
ad. Cæs. — à écrire, Intercapedi- 
mem sernibendi facère. Cic. Sans —, 
Sine morä. Cic, ou aud mor&. Virg. 
Que tardes-tu à mourir? Quid moraris 
emori? Cat. Sans tarder (— toute 
affaire cessante), Rebus relictis. Ter. 
Lucr. Rebus omnibus relictis. Cæs. 
Saus — (—incontineut, sans hésiter), 
Nullä interpositä dubitalione. Cæs. 
Sans — (— à la première occasion, 


au plus tôt), Primo quoque tempore. | f 


Cic. Pourquoi nous avons tant lardé 
à écrire, Quæ causa nos tmpulert{ ut 
Aec tam sero lifteris mandaremus. Cic. 
Poar peu qu'on eût — à lui compter 
cette somme, Si lantulum moræ fuis- 
sel, quominus et pecunia illa numera- 
retur. Cac. || 20 Impers. 211 me tarde 
de (je suis impatient de)... Nihtil an- 
tiquius Aabeo (ou muht est) quam ut. 
Cic. Nihil mihi longius est quam ut. 
Cie. Il lui tardant de voir, Nühil ei 
longius videbalur quam dum videret. 
Ci 


TARDIP, VE, adj. de Qui a lieu 
tard. Serus, a, um. Cic. Tardus. Cæs. 
s Froid lardif, Præposterum frigus. 
Sen. Il subit un châtiment —, Sera 
supplicia persoluit. Tac. Combien elle 
a élé tardive à se produire an jour, 
Quam sero prodierit in lucem. Cic. || 2° 
Qui vient tard (on parlant des fruits). 
Serus, a, um. Col. Serotinus. Col. : 
Fraits tardifs, Maluritatis seræ fruc- 
tKs. Col. Bourgeonnement Lrès tardif, 
Tardissimum germen. Plin. Poires 
tardives, Serotina pira. Plin. || 3° 
Lent. Tardus, a, um : L'âne à l'allure 
tardive, Tardus asellus. Virg. 

TANDIVEMENT, adv. Dune ma- 
alère tardive. Sero. Cic. Serius. Hor. 
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Tarde.Cie.=Tardivemeat(lentement), 
Longä manü. Dig. 

TANDIVETE, 8. f. Croissance tar- 
divo (des fruits, eto.). Sera (æ) matu- 
rilas (alis), f. Col. 

TARE, 6. f. 19 Déchet. C. Décaer. 
J} 2e Fig. Défectuosite, defaut. Vitium, 
it,n. Cic. = Sans tare, Sincerus, €, 
um. Plin, 

TAILÉ, és, part. passé de TAnEn, 
Voy.ce v. || Adj. 1° Gâte, corrompu. 
Vatiatus, a, un. Col. Corruptus. Virg. 
1 2° Fig. Deshonoré. Perditus, a, um. 
Profgalus. Cic. : Ua homme taré, 
Probris famosus. Tac. Miortalium per- 
ditissimus. (ic. Omnium flagiliosorum 
postremus. Gall. Etre —, avoir une 
réputalion larée, {nfamem esse. Cic. 
Famä haud sincerä esse. Gel. 

TARENTE, v. de la Grande-Grèce. 
Tarentum, i, u. Cie. Tarentus, i, f. 
Sil. : De Tarente, Tarentinus, a, um. 
Cic. Les habitants de —, Tarentini, 
orum, m. pl. Cic. 

TARENTULE, 8. f. Sorte de grosse 
araignee. Phalangium, ü, n. Plin. 

TANER, v. act. 1° Gâter, corrom- 
pre. Vatiare, act. Pall. Corrumpëre, 0, 
ts, rupi, ruplum, act. Cic. : Se tarer, 
Vitiari, pass. Col. Corrumpi, pass. 
Virg. S'il a laissé se — la marchao- 
dise, Si mercem perire pasaus est. Ulp. 
ll 2° Fig. : Yarer la reputation de qqn. 
Infamem aealiquem facère. Cic. Igno- 
miniä aliquem affic®re. Cic. 

TARET, s. m. Sorto de mollusque 
qui fait des trous dans les vaisseaux. 
Teredo, dinis, f. Piin. 

Se TARGUER, v. réf. Se prévaloir 
de. Superbire, io, is, 8. parf. ni sup. 
(abl.). Cic. Ostentare, act. Quint. Glo- 
riose ostentare, act. Sall. : Se turguer 
d'une vertu, Præ se ferre virtulem. 
Quint. Se — de sa beaute, Superbire 
orm&. Ov. Il s'eu targue et s'en 
vaute à tout le monde, Ceteris præ se 
fert et ostentat. Cic. Ila 8e targuent ile 
composer de verve, Ss impetü dicëre 
gloriantur. Quint. Se larguer de ce 
que…, Prædicare quie.… PI.-j. El se 
largua de la victoire, Victoriam sui 
operis fuisse jactavit. Curt. 11 se tar- 
guait de stoicisme, Auctoritalem sioi- 
cæ seciæ præferebat. Tac. 

TARI, 15, part. passé de Tanin, 
Voy. ce v. || Adj. Desseché. Siccatus, 
a, um. Col. Exsiccatus. Curt. : Source 
tarie, Fons torridus. Liv. Fons sic- 
catus. Ov. Ârescens unda. Tac. Des 
maraistans, Siccitates paludum. Cas. 
Quand les torrents sout —, Cum de- 
flurere (de defluëre, o, is, fluxi, fluxum) 
torrenles. Sen. 

TARIERS, 8. {. 10 Outil pour porcer 
une pièco de bois. Terebra, æ,f. Vitr. 
Taratrum, 1, 0. Jsid. : Percer avec la 
tarière, Terebrare. Vitr. Terebrà per- 
tundëre (0, is, tudi, tusum). Col. || 2° 
Sonde. C. sonne. 

TARIF, 8. m. Tableau qui marque 
le prix de denrees vu de marchandises 

uelconques. Taratio, on1s, f. Pin. 
mputalio, f. Cassiod. : (layer le blé] 
au prix du tarif, Er modo ennonæ. 
Tac. Etablir un —, Voy. raxea. 
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TANIPA, v. d'Espagne. Treducte 
(æ) Julia (x), f. Plin. 

TARIFER, v. act. Etablir un tarÿ, 
C. TAXER. 

TAFUR, v. act. 1° Hottre à se 
Siccare. Plin. Arefacëre, io, is, feci, 
factum, act. Gell. Exhaurire, to, 18, 
hausi, Aausium, act. Cic. Exsiccare. 
Hier. Erurêre, 0, is, ussi, us{um, 
PA. Exstinguëre, 6, Îs, stinrt. stinc- 
tum. Liv. = Tarir le lail, Exstingu?re 
mammas. Pin. — les sources, Fluenta 
fontium inAïibére (eo, es, ui, au). 
Hilar. La chaleur larissait pronpte- 
ment les sources, Celeriter æ»siibus 
fontes erarescebant. Cæs. Tarir (une 
rivière} complètement, Ad limum co- 
quêre (0, is, cori, coctum): Virg. || 2° 
Fig. : Tarirles larmes, Lacrimas sic- 
care. Prop. Siccare lumine. Lucr. Sen. 
Que de st lougs malbeurs n'aient pas 
tarises larmes, Ejus lacrimas diuturnä 
miseriä non eraruisse. Cic. Tarir la 
source des discordes, Discordias sec- 
tare. Cie. — le trésor public, Voy. 
éruisgn. || 3° Vider = Tarir un étang, 
ÆE lacti aquam emiltère (o. is, mis 
musum). Liv. ] 49 V. n.et Seranin, 
v. pron. Etre mis à sec, cesser de cou- 
ler. Siccari, pass. Plin. Arescére. 0, 
ts, arui, s. sup., n. Tac. Inarescére, 
n. Pin. =: Le Tigre se taril, Tigris 
siccatur, Sen. La source s'est tarie, 
Fons substitit. Sen. Tarir tout à fait, 
Exarescère. Cic. Peraresc®re. Col. Qui 
ne larit pas, Perennis (m. f., €, u.). 
Cic. Jugis. Cic. Liv. Sources qni ne 
tarissent jamais, Fonfium perennita- 
tes. Cic. Les fleuves —, Erarescunf 
amnes, Cic. Aprés quoi cette fontaine 
fut subitement épuisée et tarie, Quo 
facto exhauslus repente perennis exe- 
ruif fons. Dirt. || be Fig. : Les larmes 
se larissent vite, Cito arescit lacrima. 
Cic. Ce revenu tarit, Vectigal obse- 
lescit (de obsolesc®re, 0, levi,s. sup.). 
Cic, source de l'autique urba- 
nité esttarie, Exaruit velus wrbani- 
{as. Cic. De peur que [la libéralité] 
ne tariase, Ne inarescat. Plin. || 6° 
Cesser de parler (avec une negation) : 
Il ne tarit pas sur l'éloge de la ma- 
goificence, Est mulius in laudandä 
magnificentid. Cic. Loquacité qui ne 
— pas, Loquaciles perennis. Cic. Ba- 
vard qui ne — pas, Loquazr, gén. acts. 
Cic. Langues qui ne tarissent pas, Im- 
pigræ linguæ. Sail. 

TARISSABLE, adj, Qui peut être 
tar. Siccabilis. m. f., …, 0. 

TARISSEMENT, s. m. Dessohs- 
ment. Erhaustio, onis, f. Serv. 

TARN, iv. de France. Tarnis, is, 
m. Pin. 

TARPÉIA, joune fille de Rome. 
Tarpeia, æ, f. Liv. 

TARPÉIENNE (nocuæ}, rochor de 
Rome. Tarperus (it) mons (moniis), m. 
Liv. Tarpeia (æ) rupes (is), f. Lie. 
Tarpeiura (ii) serum (ti), n. Liv. Ter 
paiumn. mn. Liv. 

TARQUIN, nom do plusieurs per- 
sonnages de Rome. Tarquinius, it, m. 
Liv. : Tarquin l'Ancien. Tarquinius 
Priseus. Liv. Tarquin le Superbe, 
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Tarquinius Superbus, Liv. Sextus 
Tarquin, Sez. Tarquinius. Liv. Tar- 
que Collatin, Targuinius Collatinus. 
Five De Tarquin, JT'arquintus, a, um. 

iv. 

TARQUINIES, v. d'Etrurle. Tar- 
quinii, 1orum. m. pl. Cic. : De Tar- 

uinles, Tarquiniensis, m. f., €, 0. 

ic. Les habitants de —, Tarqui- 
nienses. tum, m. pl. Liv. 

TARRAGONR, v. d'Espagne. Tar- 
raco, con1s, f. Liv. : De Tarragone, 
Tarraconensis, m. f.,e, n. Liv. La 

ruovince de —, Tarraconensis, is, f. 

Un. 

4. TARSE, v. do Cillcio. Tarsus, i, 
f. Liv. 

2, TARSE, s. m. Cou-de-pied = (S'ar- 
ticnler) avecietarse, Cum osse trans- 
verso falorum. Cels. | 

TANTALRE, 3. m. Lieu de supplice 
dans los enfers, selon la mythologie. ar- 
tarus, 1, m. Virg. Tartara, orum, n. 
pi. Virg. . 

TARTES, s. f. Sorte de pâtisserle. 
Senblue. æ, f. Petr. 

TANTESSE, v. de l'Espagne antique. 
Tartessus, 1. f. Liv. = De Tartesse. 
Tariessius, a, um. Cic. Tartesstacus. 
Sit. Les habilants de —, Tartessti, 
forum, m. pl. Pin. 

TANTAR, 8. m. Sédiment qui s'at- 
tache aux dents. Aubigo, ginu, [. Ov. 
TANTUFE, 8. D. C. BYPOCRITE. 

TARNTUFEIUE, 8. f. C. myro- 
CAISIE. 

TAS, 8. m. 1° Grande quantité de 
choses superposèes. Acervus, 1, m. 
Cic. Cumulus, m. Liv. Acervaltio. 
onis, f. Sen. Congeries, ei, [. Liv. Con- 
gestio, onis, f. Vitr. Congestus, &s, m. 
Cic. Strues. is, (. Liv. Agger, eris, m. 
Cic. Aggestus, Gs, m. Tac.:Tas de 
pierres, Congeries lapidura. Plin. Cu- 
muli saxei. Plin. Des — d'arbres 
abattus bouchatent les eutrées, Cre- 
bris arboribus succisis omnes introilüs 
erant præclusr. Cæs. — de fumier, 
Stercons acervus. Col. — de terre, 
Agger lerræ. Virg. — de sable, Cu- 
mulats arens. Plin. — de neige. 
Aggcres nivei. Virg. — de bois, Li- 
gnorum strues. Liv. Mettre le blé en 
—, Âggerare frumenta. Col. Mettre 
de l'amome en —, Amomum compo- 
mère (0, is, posui, posifum). Plin. La 
paille doit être mise en —, Sira- 
menta in acervuni ezstrui debent. Col. 
L'olive est mise en — chaque jour 
sur des planches, Olea congeri solel 
acervalim per dies singulos in ta- 
bulä. Varr. Si elle a été en — trop 
longtemps, Si nimium diu fuit in 
acervis. Varr. De peur que le sol 
ne s'affaisse sous les — de bois, 
Ne solum jacentibus molibus imprima- 
fur. Col. Des — de cadavres, Con- 
gesta cadavera. Flor. Acervi corporum 
ezstructi. Cic. Confusæ siragis acervi. 
Virg. — d'ossements, Aggerala ossa. 
Tac. — d'or, Auri congeries. Sen. 
— d'or et d'argent, Aurum argen- 
tumque cumulatum. Curf. — de ri- 
chesses, Exstructæ in allum divitiz. 
Her. Petit — de terre, Pulvinus. 
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Vitr. Puluinulus. Col. Grumus. Col. 
En —, Cumulatim. Varr. Acervatim. 
Lucr. Aggestim. Hier. Aggeralim. 
Apul. Elever un — de bois, {igna 
erstruëre (o, is, sfruxi, siructum). Liv. 
Elever un — de pierres, Sara præs- 
truëre. Tac. Mettre en —, Aggerare. 
Curt. Voy. enTassær. || 2° Fiz. Grande 
quantité : Un tas de scélérats, Scele- 
ruforum colluvies (ei), f. Cic. Un — 
de crimes, Facinorum acervus. Cie. 
Un — d'affaires, Rerum congestus. 
Sen. Rerum pondus (deris), n. Mari. 
Ce — de uobles, Globus isfe nobi- 
litatis. Sail. 
TASSE, 8. f. Vase pour boire. Can- 
fharus, i, om. Virg. lhiala, z, f. Ulp. 
TASSEAU, 5. m. Petit morceau de 
bois pour soutenir l'oxtremite d'une ta- 
blette. Tazrtllus, i, m. Pall. 
TASSEMENT, 8. m. Effet des terres 
ou des edifices qui se tassent. Dejressre, 
onis, f. Vitr. Sedimentum, i, n., Plin. 
TASSEN, v. 40 Act. Mettre one 
chose en tas pour qu'elle occupe peu de 
place. Aggerare. Curt. Construère. 0, 
ts, strurt, structum. act. Cic. = Tasser 
le foin dans les greniers, Fœnum in 
tabulata componêre (0. is. posut, posi- 
tumt. Col. — la semence avec la bie, 
Inculcare semen paurculä. Col. — des 
charbuns, Spisse calcare carbones. 
Plin. 11 faut — la terre anlour des 
racines, Terra circa radices spissanda. 
Plin — la terre. Condensare, où in- 
culcare. Col. Tassé, Densatus. Liv. 
Condensus. Lucr. || 2° Neut. et Se 
TASSEN, V. pron. S'affaisser par son 
propre polds. Subsidire, 0, is. sedi, 
sessum, n. Col. SidFre. Plin. = L'édifice 
se lasse, Ædificium oneri cedit (de 
cedFre, 0, cessi, cessum). Col. 
TÂTER, v. act. 1° Manier douce- 
mont. Tentare, act. Cic. Tractare. act. 
Cic. l'alpare, act. Sen. Erperiri, ior, 
iris, erlus sum, dép. Cels. = Tâter 
lvngtemps, Pertractare. Cic. Tâle où 
tu voudras, Tenta quä libet. Plaut. 
Täter le veatre des bœufs, Bobus ven- 
tri manum subjicEre. Col. — le pouls, 
Venas langÿre (0, 18, teligi, factum). 
Pers. Pulsum venarum attingère. Tac. 
ou captare. ÂApul. On doit — chaque 
oulel, Pulli singult fentandi. Col. 
2e Goûter. Gustare, act. Cic. Degus- 
tare, act. Plin. Gust& erplorare. Tac. : 
{Des plats] dont il aura tâté le premier, 
Quos prægustaverit ipse. Ou. |] 3° Fig. 
Essayer. Tentare, act. Cic. Erperiri 
(voy. de), dép. Cic. : Tâter d'un genre 
de vie, Vitam degustare. Cic. || 4° Fig. 
Essayer de connaître qqn ou qq. ch. 
Tentare, act. Cic. Pertentare, act. Cic. 
Degustare, act. Cic. Odorari, dép. Cic.: 
Tâter l'ennemi, Hostem tentare. Liv. — 
les esprits, Animos explorare. Liv. — 
un convive, Degustare convivam. Cic. 
— l'opinion de qqn, Odorari quid sen- 
tist. Cic. — lo terrain, Voy. sonven. 
Se TATER, v. réfl. 1° Se preoc- 
cuper à l'excès de sa santé. Pelltculam 
curare. Hor. || 2° S'examiner. Se 
ipsum fentare. Cic. Se perspicére, io, 
ts, speri, speclum. Cie. 2 Quand il se 
sera tâté de or les côtés, Cum 94 
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totum fenfarit, Cic. Tâte-toi bien là. 
dessus, Delibera tecum el perpende 
quid velis. Sen. Tälez-vous pour 5a- 
voir ce que vous pouvez faire, Versals 
diu qui fer recusent, quid vakani 
humer:. Hor. 

TATIEN, n. d'homme. Talienus, 
1, m. Spart. Isid. = Les sectateurs 
de Tatien (hérélique), Tafiani, orum, 
m. pl. Isid. 

TÂTILLON, adj. et s. m. Celui qui 
tâtillonne. Ardelio, onis, m. PA. 

TATILLONNER, v. n. Entrer bnu- 
tilement dans beaucoup de details Sa- 
{agère, 0, is, egt. 3. SUP., 0. l'eir. 

TATIUS, roi des Sabins. Tatius, if, 
m, Liv. 

TATONNEMENT, 8. m. 1° Action 
de tâtonner, Prætentatus, üs, m. Plin. 
I 2e Fig. Hesitation. Jiæsilatio, onis, 
. Cic. Dubatatio, f. Cic. =: Après 
bien des tâätonuements, ils mettent le 
doigt sur la vérité, Mulla tentando 
incidunt in verifaten. Gell. Premiers 
— d'uu règne, fudimentum primum 
regni. Liv. Que d'erreurs, que de —| 
Qui errores, quæ fencbræ erunt} Cic. 
Faire qq. cb. sans tâtonnement, Non 
dubitare (inf ). Cic. 

TÂTONNER, v. u. {e Tâter avec les 
ieds et les mains pour marcher dans 
’obscurité. Jter prætentare. Sen. ou 
explorare. Ou. ou conjeciare. Liv. : Les 
escargots tdtonnent leur chemin avec 
leurs cornes, Cochlez cornicults præ- 
tentant iter, En tlâlonnant, Preæten- 
tatu. Plin. || 20 Fig. Hesiter, proceder 
avec incertitude. Hæsitare, n. Cic. : 
Qui tâtonne, Consilii ambiguus. Tac. 

TATONNEUR. C. TRMPOWISEUR. 

TATONS {4}, loc. adv. 10 En täton- 
nant dans l'obscurité. Præientarü. Plin, 
z Aller 4 Lâlons, ter prælentare. Sen. 
N'avancer guère en marchant à —, 
Nocturno itinere impediri. pass. Liv. 
ll] 20 Fig. Avec hesitation. Dubitanter. 
ic. : Aller à lâluns, Hzæsifare. Cic. 118 
marchèrent à — dans ce sujet nou- 
veau, Îll: um in novis rebus Agsile- 
verunt. Cic. 

TATOUAGE, s. m. Peau tatoubs. 
VOY TATOUER. 

TATOUER, v. act. Plquer la peau 
et la barioler de difforentes couleurs. 
Notis persignare. Mel. 2 Taluué à la fa- 
çun des Thraces, Notis Threiciis com- 
puncius (de compungêre, 0, is, unzi, 
uncium). Cic. 

Se TATOUER, v. réf. : Les Daces 
se tatouent, Corpora sua Daci inscri- 
bunt (de inscribère, 0, is, scripsi, 
scriplum). Plin, Lei Mossyniens se 
—, Mossyni notis corpus omne persi- 
gnant. Bfel. 

TAUDIS, 8. m. Petit logement ml- 
serable. Cella, æ, f. Petr. Cellula, f, 
Ter. : Loger dans un taudis, Sub te 
gulis habttare. Suet. 

TAUNUS, montagne de Germanie. 
Taunus, 1, m. Mel. : bu Taunus, Taw- 
nensis, M. f., e, 0. Insc. 

TAUPE, 8. f. Petit quadrupeés. 
Talya, æ, w. Cic. : De taupe, Talpi- 
nus, a, um. Cass. Ne pas voir plus 
loin qu'une —, Czcutire. Verr. 
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TAURE, 8. f. C. oénisss. 

TAUREAU, 8. M. 1° Le mâle dela 
vache. Taurus, i, m. Plin. : Jeune tan- 
reau, Juvencus, m. Varr. Tauruius, 
m. Petr. Buculus. m. Col. De —, Tuu- 
rinus, a, um. Plin. Taureus. Virg. 
Peau de —, Taurinum fergum. Virg. 
Qui a une forme de —, Tauriforinis 
(m. f.,e,n.). Hor. Qui a des curues 
de —, Tauricornis. Prud. Qui produit 
des taureaux, Taurifer, fera, ferum. 
Luc. Une voix de taureau forte), Vox 
immauts. Quint. Forl comme un —, 
Multum l(orosus. Pers. || 2° Signe du 
zodiaque. Taurus, i, m. Plin. 

TAURIDE, partie de la Russie. 
Taurica, æ, f. Sol. =: Les habitants de 
la Tauride, Tauri, orum, m. pl, Cic. 

TAURILIES, 9. f. pl. Jeux et sa- 
crifices en l'honneur des dieux infer- 
naux. Taurilia, ium, 0. pl. Liv. 

TAURIQUE, adj. De Tauride. Tau- 
ricus. a, um. Ov. 

TAURISQUES, pple de la Norlque. 
Taurisci, vrum, tm. pl. Plin. Tau- 
risca gens, {. Plin. 

TAUROBOLE, s. m. Sacrifice d'un 
taureau 4 Cybele. Taurobohium, 5i, n. 
Insc. 

TAURUS, chaîne de montagnes de 
l'Asie Mineure. Taurus, i, nn. (ic. 

TAUTOLOGEE, s. (. Repetition inu- 
tile d'une idee en differents termes. Re- 
dundantia,æ,f.Cic. fedundanfia,tum, 
u. pl. Quint. Tautvlogia, æ, f. Capel. 

TAUX, s. m. {1° Prix etabli pour la 
vente d'une marchandise. Tazatio, on1s, 
f. Plin. : Taux variable des denrées, 
Annona varia. Sen. Firer le — de 
l'amende, Æstimare litem. Cic. Mettre 
le — â une marchandise, Pretium it, 
0.) merci statuëre. Plaut. ou imponÿre. 
Quint. Certum yprelium constifuñre. 
Cie. Taxare aliquid. Sen. ls mirent 
[le sel) au mème —, Preto codem 
præbeudum locaverunt. Liv. À quel 
— sunt les pores? Quibus pretirs 
porci veneunt? Plaut. À quel — il 
faut la porter, Quank su isia æsti- 
manda ? Sen. || 2° Denier auquel sont 
calcules les intérêts de l'argent prête. 
Usura,æ, f. Cic. Fenus, oris, n. Cic.: 
Taux élevé de l'iuterêt, Caritas (atis, 
f.)nummorum. Cic. À un —exvrbitant, 
Fenore iniquissimo. Cic. À un — rai- 
sonnable, Fenore levi. Suet. ou tole- 
rabili. Cic. || 4° Taxe d'impositions. 
Voy. Taxe. 

TAVELE, adj. C. RIGARRÉ. 

TAVELURE, 8.f.C. BIGANRURE. 

TAVERNE, 5. f. Cabaret. Caupona, 
a, f. Cic. Popina, f. Cic. Taberna, 
f. Cie. Œnopolium, ii, n. Plaut. Ta- 
berna deversoria. Plaut. = Tenir La- 
vecne, Éxercére cauponam. Ulp. l'ilier 
de —, Popinaior, oris, m. Aacr. Po- 
pino, onis, m. or. 

TAVERNYIER, 8.0. C. AUDARGISTE. 

TAXATION, 8. f. Action de taxer. 
Tazatio, onis, f. Plin. Æstimatio, 
f. Liv. 

TAXE, 8. f. ie Règlement pour le 
rix des denrées. Taralio, onis, f 
Pun. Æstimatio, f. Cic. =: Faire la 
taxo, Voy. Taxsn. En imposaut la — 
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des dépenses, In imperando sumplü. 
Cic. |] 2° imposition etablie. Tributum, 
ï,n. Cic.:Tuxe proportionnelle, Tri- 
butum ex censü. Cie. — extraordi- 
naire, Indictio (onis), f. Pl.-j, — par 
Lète, Fractio capitum, Cic. Acquitte- 
ment d'une —, Mnuneris functio. Cic. 
Etablir une — d'argent, Describëre 
pecuniam. Cic. Imposer une —, Tri- 
butum imponëre. Cic. où imperare. 
Liv. on indic®re. Liv, ou describére. 
Just. Vectigal statuëre. Mir. — de 
héage, Pecuniz vectigales, f. pl. Tac. 
Mellre une — sur le sel, Vectigal er 
salariä annonä statuëre. Liv. Mettra 
une — sur les terres de l'Etat, Vec- 
tigal publicis terris imponëre. Cic. 
Melire une — sur les sépultures, 
dercedem sepulturæ conslituëre. Suet. 
Supprimer une —, Vectigai resoluëre. 
Tac. Omitiëre vectigalia. Tac. || 3° Ce 
que chacun payo dans le règlement d'une 
imposition. Census, üs, m. Cic. 2 Pur- 
ger une late annuelle de 2000 as, Bina 
millia æris in annos singulos pend®re 
{o, is, pependi, pensum). Liv. 

TAXENR, v. act. 1e Regler lo prix 
des denrces. Prelium tmponêre (0, 
is, pusui, positum) (dat.). Quint. 
Prelitum stafure (0, 15, ui, utum). 
Plaut. on constituñre. Cie. Rem faxare. 
Suet. Inire æstimalionem rei. Sen. 
: Taxe, fais le prix, Indica, fac pre- 
tem. Plaut. fl fur chargé de taxer le 
blé. Frumenti æslimalionem habuit. 
Liv. Être laxé. In æstimationem vènire. 
Dig. [| Fig. Taxer la vertu à haut 
prix, Viriuii magna prelia ponère. 
Sen. || 2° Soumettre qqn à une impo- 
sition. Tributum indicère. o, is, diri, 
dictum {dat.). Liv. Censére, eo, es, 
censui, censum (acc.). Hor. : Taxer 
les villes, Civifatibus pecuntiarum sum- 
mas describëre. Cic. Qu'on taxät ces 
ubjets de 3 as par nulle, His rebus 
terni in millia æris attribuërentur. 
Liv. Taxer chacun à 300 deniers, [m- 
perare singulis denarios (recenfos. 
Cie. Taxé, Census, a. um. for. ll sera 
— 4 100 000 sesterces, Necesse est 
pendat (de pendère, o, is, pependi, pen- 
sum) centena.…., Cic. Se laxer (en par- 
lant de plusieurs), Pecuniam conferre 
ou contribuëre. Cic. Je me laxe à..., 
Confero{acc.). PL.-j. || 3° Accuser. Ar- 
quere, o,is,ut,s.aup.,8ct, Cic. Insimu- 
are, act. Cic. : Me laxer de paresse 
dans la correspondance, Me accusare de 
epistolarum negligenti&. Cic. Ils taxent 
d'erreur beaucoup de ces maximes, 
Multa ab his falso prodita coarguunt. 
Col. Taxer qqn de lâchelé, Ignaviam 
alicui increpare (0,@s, ui, itum). Liv. 
De peur d'être taxé d'arrogance, Ne 
cu1 arrogans videar. Ad Her. Taxerun 
orateur d'emphase, Oratorem ut fumi- 
diorem incess®re (0, is, ivi, 8. sup.). 
Quint. — qqn d'imprudence, Infamare 
aliquem femerifatis. Sen. Craindre 
d'être laxé de vanité, V'eréri opinionem 
jactuntig. Quint. Quand Démosthène 
même est — d'aflélerie, Cum etium De- 
mosthenes erugiletur ut putrdus. Cic. 

TAXILE, roi de l'Inde. Tariles, is, 
m. Ouri. 
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TAYGÈTE, montagne de Laconie. 
Taygeton, i, n. V.-FI. Taygetum, à, 
n. Taygela, orum, 0. pl. V'irg. 

TE, {ro0. pers. Voyÿ. To. 

TÉDESTE, v. de Numidic. Theneste, 
es, [. Tebeste, f. Ant. : De Teheste, 
Tebestinus, a, um. Insc. Tevestinus, 
nsc. 

TECU, riv. de France, Techum on 
Tecum,i,n. Plin, Tichis, is, m. Mel. 

1. TECUNIQUE, adj. Propre 4 un 
art. Proprius, a, um, Cic. : Le langage 
technique, Verba cujusque artis pro- 
pria. Cic. Pour me servir des mats 
lechniques, Ut verbo et consuetudine 
utar. Vell. C'est un terme tout tech- 
aique de marine, Est verbum totum 
nauticum, Cic. 

2, TECHNIQUE, 5. f. Ensemble de 
règles qui se rapportent à un art. Ars, 
artis, f. Cic. Ratio, ons, f. Cic. 

TECDMESSE, heroïne troyenns. Tec- 
messa, æ, f. Ov. 

TECTOSAGES, pple de Gaule. Tec- 
{osagæ, arum. Aus. Teciosages, um. 
Cæs. Tretusagi, orum. Liv. 

TÉGÉE, v. d'Arcadie. Tegea, æ, f. 
Liv. Tegee, es, f. Stat. = De Tégée, 
Tegeæus, a, um. Virg. Les habitants 
de Tegée, Tegeailæ, arum, m. pl. 
ic 


TÉGUMENT, 8. m. 4° Ce qui sert 
à envelopper, à couvrir (terme de bo- 
tanique). Folliculus. i, m. Col. || 2° En 
analumie, Ce qui enveloppe un organe. 
Tegmen, inis, n. Lact. Tegumentum, 
ï, 0. Flor. : Les léguments, Summa 
eutis. Cels. Faire des incisions sur les 
—, Cutem incidére (o, is, cidi, cisum). 
Cels. 

1. TEIGNE, 8. f. {e Eruption au 
ouir chevelu. Porrigo, ginis, f. l'iin. || 
29 Par analogie. Gale des arbres. Sca- 
bies, ei, [. Plin. 

2. TRIGNE, s. f. insecte qui ronge 
les etoffes. Tinea, æ, (. Plin. : Rougé 
par lesteignes, Tineusus, a, um. (ol. 

TEIGNEUX, adj. Qui a la teigne. 
Porriginusus, &, um. Plin. Pornginis 
plenus. Lucil. Porrigine fœdus. Hor. 

TEILLENR, v. act. Separer la filasse 
d'avec la chenevotte. Decorticare. Plan. 
Purgare. Plin. = Teillé, Decorticatus. 
Plin. 

TEINNRE, v. act. 1° Faire prendre 
à un objet, à une etoffe une couleur 
nouvelle. Inficére, do, is, feci, feclum, 
act. Plin. Tingere, 0, is, finri, fincium, 
act. Plin. Colorare, act. Plin. Medi- 
care, act. Ou. Fucare, acl. Virg. z 
Teindre la laine, Lanam inficëre. Plin. 
ou medicamentis sufficère. Cic. — des 
lainesen paurpre, Tinggre lanas mu- 
rice. For. Tingëre purpuram: Plin. — 
les cheveux, Capillum pingëre (o, is, 

tuxi, pictum). Plin. ou comem lingre. 
Mart. Laine teinte, Infecte lana. Plin. 
Teiadre ca bleu, Cæruleum ling”rs. 
Plin. — en notr, Denigrare. Plin 
On ne peut — les \aines noires, La- 
narum nigræ nullum colorem bibunt, 
Plin. Se — la barbe, Tingëre barbum. 
Mart. Se — le corps, Se inficëre. Cæs. 
ou tingi, pass. Plin. Qui sert à —, 
Tinciorius (a, um). Plin. Tinctilis (mn, 
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f., e,n.). Ov. Infectivus, a, um. Vitr. 
Infertonus. M.-Emp. || 2° Colorer (un 
quid) = Teindre le vin, Vinum fin- 
gère. Plin. — son eau, Dilutius po- 
tare. Cic. |] 3° Salir, souiller. Inficëre 
(voy. 1°), act. Tac. Tingère (roy. de), 
act. Afart. = Teindre (sou glaive] de 
sang, Cruentars (gladium). Cie. ou 
sanguine infcére. Tac. ou fingère, im- 
buëre, perfund#re, commaculare. Virg. 
Quelle mer ne fut pas teinte de sang 
ilalien ? Quod mare Daunis non deco- 
loravere cædes ? Hor. 

Se rmixpne, v. pron. 1° Prandra 
une couleur différente de celle qu'on 
avait. Infici, or, ris, fectus sum, 
pass. Plin. Colorari, pass. Plin. Pingi. 
or, Ëris, picius sum passe Sen. Colo- 
rem ducère. Virg. Colorem recipëre 
(io, is, cepi, ceptum) ou percipére. Plin. 
irahre %, is, trari, fractum). Plin. 
ou rapëre (io, is, rapui, rapium). Plin. 
Alienum colorem acciplre (io, 18, cepi, 
ceplum). Plin. Coloratum effici, pass. 
Cic. : La mer se teint des couleurs 
da soleil, Mare a sole eollucet. Cic. 
j} 2e Se souilier : Îls aintent à setein- 

re du sang de leurs frères, Gaudent 
perfusi sanguine fratrum. Virg. 

4. TEINT, mixte, part. passé de 
termnre, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a 
pris une nouvelle couleur. Rens q, 
um. Sen. Tinctus. Hor. Suffectus. 
Virg. Madefactus. Tib. : Eloffe teinte 
en pourpre, Purpurea vestis. Virg. 
Infecta conchylio lana. Plin. Saturata 
multo conchylio purpura. Sen. Toi- 
sons teintes en vert, Hyali saturo fu- 
eata colore vellera. Virg. Deux fois 
teiut, Dibaphus, a, um. Plin. Laine 
deux fois teinte ea pourpre, Murici- 
bus Tyriis ileratæ vellera lanæ. Hor. 
Cheveux teints, Tineti capilli. Blart. 
Picts coms. Mart. || 2° Colors. Colo- 
ratus, «, um. Col. || 3° Sali, suille. 
Infeclus, a, um. Plin. Tincius. Tib. : 
Teiot de seng, Sanguine infeclus (a, 
wm). Sall. tinctus. Cic.medefactus. Cie. 
inôutus. Ov. perfusus. Quint. madens 
(gén. entis). buint. Cæde respersus ou 
illitus. Sen.-tr. Epées teintes de sang, 
Gladii sanguine imbuti. Cic. Le visage 
teiat de sang, Oblitus faciem cruore. 
Tac. 

2. TEINT, 8. m. 1° Manibre de 
telndre. Tinctura, æ, £. Plin. : Elle 
donne à la laine an teiut si solide, 
Tingendis lanis ifa colorem ailigal. 
Plin. Mauvais —, Varians (gén. antis) 
color. || 2° Coloris du visage. Color, 
oris, m. Cie. : Beau teint, {zfus color. 
Plin. Color suauis. Cic. Coloris boni- 
tas. Cic. — de santé, Validus color. 
Plin. — bâlé, Adustus color. Liv. — 
naturel, Color verus. Ter. — fardé, 
Color fucatus. Hor. — chaugeant, Co- 
lor versus. Sen. No Le fe pas trop à 
la fraicheur de ton —, dimium M 
crede colori. Virg. Animer le —, Ex- 
Ailarare colorem. Plin. Cuti nitorem 
inducëre (0, ts, duxi, ductum). l'in. 
Altérer le —, Decolorar cutem. Cels. 
Qui a an — vermeil, Floridulo ore 
nifens. Cat. Pour que le soleil ue 
gâte pas leur — délicat, Ne sol tone 


cilifatem fuæ gravitati severifaltique 


cilé, Subagreste quiddam. Cic. J'en 
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ram cufem lædat. Sen. Qui a le — 
bâlé, Coloratus. Virg. || 3° Couleur 
rouge du visage. Rubor, oris, m. Cic. : 
Visage qui à assez de teint, Sub:ubi- 
cundus vultus. Sen. Le vin donne du 
—, Color hominis vino augétur. Plin. 

TEINTE, s. f. 10 Nuance qui resulte 
du melange de plusieurs couleurs, in- 
tensite que le peintre donne 4 ses cou- 
leurs. Color, oris, m. Plin. : Teinte 
blafarde, l'allidus color. Plin. Donner 
une —, Colorem suffundêre (o, is, fudi, 
fusum). Sen. Les planètes prennent 
en approchant la — du cercle don! 
elles ne sont pas, Appropinquantes 
alieni mealüs circulus fingif (de tin- 
gère, o, finri, finctum). Plin. Eme- 
raudes d'une seule —, Concolores 
smaragdi. Plin. Donner une — som- 
bre, Austeritatem dare. Plin. || 2° Fig. 
Apparence legere. Color, oris, m. 
Cic. : Situ donnais à ton sérieux une 
légère teinte de sa polilesse et de sa 
douceur, Si illius comitatem et fa- 


adsperseris (de adspergère, o, is, sper- 
sum), Cic. Une légere — de rusti- 


ai une faible —, Haæret mihi color 
eorum. Sen. 


TEINTURE, 5. f. de Substance 


ajoutee pour teindre. Medicamen, mi- 


nis, 0. Plin. Medicamentum, i, n. Sen. 
Color, oris, m. Sen. =: Teiuiure de 
pourpre, Venenum Tyrium (poët.). 
CL. Venenum Assyriun. Virg. Fixer 
la — sur la laine, Alligare colorem 
lanis. Plin. Prendre la —, Succumn 
bibëre (o. is, bibi, bibitum). Plin. Ae- 
dicamentum sorbèêre (eo, es, ui, S. 
sup.). Plin. Colorem ducëre ou bibfre. 
Plin. Meltre de la — dans du vin, 
Vinum lingêre (0, is, finri, finctum). 
Plin. || 2° Action de teindre. Tinc- 
tura, æ,f. Plin. Tincius. Gs, m. Plin. 
Infectio, onis, f. Th.-Prise. Infectus, 
&, m. Plin. Suffectio, onis, [. Arn.: 
La teinture chauge les objets, Infecte 
mulantur. Sen. Liqueur de pourpre 
our la —, fnfector succus. Plin. 
out asur sert à la —, Tingifur omne 
cæruleum. Plin. ]| 3° Fig. Connais- 
sance superficielle. Color, oris, masc. 
Cic.= Ils n'ont même pas nue tein- 
ture de... Ne colorem quidem dure- 
runt. Sen. Avoir une — de, Leviter 
cognovwisse (acc.). Cic. Une — des 
belles-leltres, Ingenuarum ertium pri- 
mitis (arum), f. pl. Gel. Qui a me 
— doshelles-lettres, Litteris finctus. 
Cie. ou imbulus. Tec. Primis listeris 
cruditus. Quint. Litferulis imbutus. 
Hor. Non alienus « litteris. Cic. Non 
communium lillerarum ezxpers (géu. 
pertis).Cic. Les préposésidoivent avoir 
une — d'instruction, Qui præsint, 
aliqua sint Aumanilate imbutfi. Varr. 
Qui a une légère — d'instruction, 
Leviter eruditus. Cie. Etudes dont il 
suffit d'avoir ane légère —, Studia 
quibus selis est perfundi (or, ris, 
fusus sum). Sen. Celui qui aura la 
moindre —— des belles-lettres, Qui 
litieras vel primis, ut aïunt, labris 
degustaveri. Quint. Avoir une — de 
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philosophie, Sapientum praæceplis im. 
ui (or, ëris, ulus sum). Sen. Avoir 
une — de physique, Primis labris 
gustauisse physiologiam. Cic. Il u'avait 
aucune — des lettres, Litierarum 
nthil sciebat. 

TRINTURERTE, s. f. Atolior de 
teinture. Tingentium offcinæ (arum), 
{. pt. Baphium, ii, nu, Lanpr. 

TRINTURIER, 8. m. Celul qu 
exerce l'art de teindre. Infector, or1s, 
ui, Cic. Sen. Tincior, m. Vitr. Be- 
phius, ii, m. Cod. Const. = Teintu- 
rier en pourpre, Confecior purpuræ. 
Vop. Les teiutariers, Tingenies, ium, 
oo. pl. Plin. 

TEL, TELLR, adj. {e Do cette na- 
ture, de cette qualité. Talis, m. f., e,n. 
Liv. 1s,ea, id. Sail. Hic, Aæc, hoc. Cic. 
Iste, ista, istud. Cie. Ejusmodi. Cie. 
Ilujusmodi. Cic. Hujuscemodi. Sall. Is- 
fiusmodi. Cic. Hliusmodi. Cic. Hujus 


generis. Cic. ÆEjus generis. Cic. : 
Quelque chase de tel, Aliquid tal, 
Cie. Tale quid. Liv. — est man ca- 


raclère, [ta est ingenium meum. Plaut. 
Plusieurs d'entre eux sont tels, Par- 
{im corum ejusmodi sunt. Cic. Il faut 
d'aburd qu'une chose existe, puis 
quelle soit telle ou telle, Prius ali- 
quid esse debet, deinde quale esse. Sen. 
— 6st la portée de ce précepte, 
Cujus præcepli lanta sententia est. 
Cic. Tel est votre ami, Ut luus s0- 
dalis, Cic. Car il a passé pour —, 
Sic enim est habitus. Comme il enten- 
dait de tels discours, Hzc atque talie 
audienti. Tac. A une telle heure, 
[lui horæ. Suet. De tels vices, Tanta 
vuia Cie. Tant el de — crimes, Tot 
tanfaque scelera. Cic. — furent, je 
crois, les jours qui brillèrent..., Non 
alios tlluxisse dies ereduderim. Virg. 
ll ne leur suffil pas, tel est leur des- 
potisme, de.…., Illis, quantum impor- 
funafatis habent, non satis est. Sall. 
I] 2° Toi que, ou tel... tel... (s'em- 
ploie puur marquer la ressemblance 
entre deux objets que l'on compare). 
Talis... qualis…. Cic. Is... qui... Cic. 
Talis.… qui... Prop. Qualis.. (avec 
l'antécédent sous-ent.). Cie. : Telle 
la plaintive Philomèle, Qualis ms- 
rens Philomela. Virg. Tels sont Îles 
principaux personnages, telle est la 
cité, Buatescumque summi viri, felis 
cimtas est. Cic. Tels sont ses dit- 
cours, tels sont ses actes, Oralioni 
facta similia. Cic. Tel maitre, tel 
valet, Dignus domino servus. Plaut. 
Il était — que je te vois, Talis erat, 
qualem le esse video. Cic. Montrans- 
nous tels que nous sammes, Quales 
simus, lales esse videamur. Cie. Je 
suis tel que tu veux que je sois, 
Ego is sum quem fu esse vus. Cic. La 
deruière sera telle que la première, 
Ultima talis erit quæ prima. Prop. 
ls s'eo vont tels qu'ils étaient venus, 
lidem abeunt qui vénerant. Cic. Moo- 
tre-toi tel que je te conuais, Præsta de 
eum qui mthï a leneris unguiculis es 
cognifus. Cie. Souvent les paroles ne 
sont pas rapporlées telles qu'elles 
ont été dites, Sæpe eliter est dicium, 
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aliter ad nos relalum. Cic. Mes dis- 
positions eavers loiel tes enfants se- 
ront toujours — que tu les désires, 
Meus animns eril n le liberosque Iuos 
semper quem fu esse vis. Cic. Ces 
choses sont — qu'on les fait, Hxc 
perinde suni ut aguntur. Cic. La cbose 
at telle que tu l'as dite, Jta res est 
ut diristi. Ter. Un bowme tel qu'A- 
quilius, Aquilius tulis vir. Cie. Un 
bomme — que toi ne peut ignorer, 
Neque is es quinescias. Cic. Les tribu- 
naux tels qu'ils sont aujourd'hui, Ju- 
dicia quibus nunc ufimur. Cic. Tel 
que lu me connais, j'ai pris trois 
sangliers, Ego ille quem nosti apros 
tres cepi. Pl.-j. Qui n'est pas — 
ue.…, Alius ac ou uique ou quam. Cic. 
Il y a des choses telles que l'amitié, 
Est quidiam, ut amict{ra. Cic. || 3° 
Toi que (marquant le degré auquel le 
sujet possède une qualité). Talis ut. 
Cic. Is ut. Cic. : L'allaire est de telle 
nature qu'on peut en prévoir l'issue, 
Est res exusmodi cujus erilus prow- 
déri possu. Cie. — etait la solidité 
que Tauta erat finnitudo ut... Cie. 
el était leur visage que l'on eût 
dit.…, Eo erant vulitu ul diceres… 
Cic. Dans cette guerre telie que ja- 
mais les barbar-s u’en firent de sem- 
blable, In hoc bello, quale bellum nulla 
barbaria gessat. Cic. Les circuastauces 
sont lelles que..…., Tempns est hujus- 
modi ut... Cic. Tel est l'état de nos 
affaires que.…., [fa sunt res nostrz 
ul... Cic. Ce o'étarit pas un — per- 
sonnage que, Non ait fantus homo 
ut. Cie. Il oi à pas de puissance 
lelle que., Nulla est lanta vis quæ… 
{suhj.). Cic. De — sorte que, Îta 
ut. Adeo ut. Cic. || 6° Tel (eu parl. 
d'une certaine personne où d'une 
certaine chose qu nn ue désigne qu'in- 
determinement} : Tel ou tel, Hie at- 
ue ille, Azc atque illa, hoc aique 
tllud, ou hic atque hic. Hor. Je ue 
dirai pas qu'il y a eu telle ou telle 
alalue de volée, Non dicam hoc signum 
ablatumm esse et 1llud. Cie. Mais, ob- 
jectera tel ou —, At, inquiet aliquis.… 
Liv. Souger aux intérêls de tous plus 
que de — ou —, Unilituti omnium 
plus quam unius alicujus consulère. 
Cic. — ne dédaigne pas.., Est qui 
non spernil.… [or. — ou —, le pre- 
mier venu, Unus quilibef, una quæli- 
bet, unumquodlibet. Liv. Quilibetunus. 
Cic. Quivis unus, quævis una, quodvis 
wnun. (te. Si — ou — de [ess ora- 
teurs] le défeudrait, Num ille aut ille 
defensurus essel. Cic. Qu'il pût tuer 
— citoyen qu'il loi prairait, Ut quem 
veliet civium posset occidYre. Cic. Ce 
que repoulraient les adversaires à 
telle ou tetle chose, Quid responsuri 
ait adversarii À1s ef his. Quint. 
Telles circunstances se présentent 
où.., Inctdunt sæpe lempora ea quæ… 
Cic. h 5° Tel quel (plutét mauvais que 
bon). Oualiscumque,m.f., quulecumque, 
n. Cic. Qualis qualis, m. f., quale 
quale, n. Dig. = Des ouvrages tels 
quels, Scripta qualiacumque. Ov. Don- 
ner une raison telle quelle, sinon 
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bonne, Si non bonam, at aliquam ra- 
fionem afferre. Cic. || 8° Tel que (dans 
le sens de Quelque... que), Voy. 
QUELQUE. 

TELAMON, hôros grec. Telamo, ou 
Telamon, onis, m. Cic. : De Télamon, 
fils de Télamon, Telamonius, a, un. 


Ov. 

TÉLÉGONE, fils d'Ulysse ot de Circé. 
Telegonus, i, @. Ilor. 

TELÆMAQUE, fils d'Ulysse. Tele- 
machus, i, M. Ov. 

TÉLEPULE, fils d'Horcuis. Telephus, 
i, m, Hor. 

TÉLESLA, v. du Samnium. Telesia, 
æ,f. Liv. : De Télésia, Telesinus, 0, 
um. Liv. 

TRLLEDMIENT, adv.10 Detelle sorte. 
Tam. Cic. Tantum. Cic. Adeo. Cic. 
Tanfopere. Cic. In fanfum. PL.-j. = 
Tellenient les premières habitudes 
ont de pouvoir, Adeo in teneris con- 
suescére mullum est. Virg. — son 
courage s'est disliugué, In fantum 
virus ejus eniluif, Liv. — qne, lie 
ul. Adeo ut. Tantum ou fam uf. Cic. 
Usque eout. Sall. In fantum ut. Vell. 
Il devint — iusolent que, Eo in- 
solentiæ processit ut... Pl.-j. 1 l'ai- 
mait — que…., Siceum diligebat, ul. 
Cie. Il surpassa — 8es condisciples 
que.., Tanto antecessif condiscipulos 
ut... Nep. La bourse ne doit pas être 
— close que la bienveallsuce ne 
puisse l'ouvrir, Nec ita claudenda est 
res familiaris ul eam benignifas ape- 
rire non possit. Cic. Quils ne se 
croieut pas — liés qu'ils ne puissent 
rompre svec leurs amis coupables, 
Ne existiment ila se alligatos ut ab 
amieis peccantibus non discedant. Cic. 
lis furent — effrayés que..., În fan- 
tum furmidinis vènere ut. Sen. [Le 
peuple romain] a — accru sa puis- 
sance que, Ad tantum fastigium 
vénif ut... Liv. — douce que (formule 
de eunclusion\, f£a ou ffaque ou Ergo. 
Cic. |} 2° Tellement quellement (d’une 
manière tells quelle). Quoquo modo. 
Plan. Quocumque modo. St. Qualiter- 
cumque. Col. Qualiter qualiter. Dig. 

TELMESSE, v. de Carie. Telmessus, 
i, f. Liv. : De Telmesse, Teimessius, 
a, um. Cic. Telmessicus. Liv. Les ba- 
bitauts de —, Telmessenses, ium, m. 
pl. Tert. Telmesses, um, m. pl. Cic. 

TELOS, uno des Cyclades. Telos, à, 
f. Pin. 

TÉMÉRAIRE, adj. 1° Hardl avoc 
imprudence. Temerarius, a, um. Cæs. 
fncousulius. Cic. Audax, gén. dacis. 
Liv. Incautus, a, um. Liv. Præceps, 
géo. cipiis. Suet. Calidus, a, um. 
Ter. Consilio præeceps (gén. cimtis). 
Cie. : Lutle téméraire, Impar (parts) 
pugna (æ), f. Virg. Drojets téméraires, 
Cousilia calidiora, nu. pl. Liv. Science 
téineraire, Portentosa scientia, f. Plain. 
j| 2° Sans fondement. Levis, m. [., €, 
n. Cic. 

TÉMÉRAINRMENT, adv. 1° Avoc 
une hardiesso imprudente. Inconsulle. 
Liv. Inconsulto. À d ITer. Incaute, Liv. 
Temerarie. Tert. : Comme il s’appro- 
chait témérairoment des murs, Cum 
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ineautus rmuris succedéret. Frontin. 
2° Sans preuves. Levifer, Cic. Teme- 
rarie. Cic. 

TÈMÉRITÉ, s. f. Hardloste Impru- 
dente. Temeritas, atis, [. Cic. Audacia, 
æ,f. Sali. : On ne peut allier la té- 
mérité à la prudence, Nunguam leme- 
rifas cum sapienfid commaiscelur. Cic. 
Agir avec —, Rem inconsulte gerëre 
(o, ts, gessi, gestum), act. Liv. Qui de 
vous aurait e dire, Quis ves- 
trum temerarius wsque adeo ut dicat ? 
Juv. Ta a8 duuc eu la — de toucher 
a ces objets, Misne rebus manüs af- 
ferre non dubitasti? Cic. Témérités 
destyle, Præcpitie, ium, n. pl. Quant. 
Dicendi licentia (æ), f. Cic. Verborum 
licentia (æ), f. Quint. 

TÉMESR, v. du Bruttium. Temese, 
es, f. Ov. . 

TEMNOS, y. d'Eolide. Temnos oa 
Temnus, i, À. Cie. = Habitant de Tem- 
nos, Temniles, æ, m. Cic. Au plur. 
Temnitæ, arum, m. pl. Cic. 

TÉMOIGNAGE, $. D. 1° Rapport 
d'un ou de plusieurs témoins. Testimo- 
nium, it, n, Cic. Testificalio, onis, f. 
Cic. Testatio, [. Quint. = Aller en té- 
moignage, rendre —, Testimonuwum 
dare ou dicFre. Cie. Qui a rendu —, 
Testificatus. Cie. Droit d'aller en —, 
Testimonii dictio (onis), f. Ter. Ap- 
peler en —, Ciare festem (de lestis, 
u, o.). Cic. Testem producère (o, is, 
duri, ductum). Liv. Ad testimonium 
vocare. Varr. ou citare. Aacr. Antes- 
tari, dép. Cic. Denuntiare testimonium 
(heujus). Cie. Invoquer le — des 

eux, Deos testes facFre (io, is, feci, 
factum). Liv. Remonter aux plus an- 
riens —, RepetËre(o, is, lui el ét, ttum) 
auctoritatem ab ultimis. Cic. Soutena 
par un témoignage, Laudatus testimo- 
nio.Cic. Ne pas parler du —wural deinan- 
der des preuves écrites, De hominum 
memorië facére, lillerarum memoriara 
fagitare. Cie. Invoquer le — de qqn, 
Proferre (fero, fers, tul, latum) ouc- 
torem aliquem. Cie. Rendre — à yqo, 
déposer en sa faveur, Tesfimonium 
alicui reddfre (eo, is, didi, ditum). 
Pi.-j., ou præbère (eo. es, ui, itum), 
Dig. Convaineu par le — de qqn, Con- 
victus alieujus indicio. Sall. Les preu- 
ves ont plus de poids auprès de moi 
que les témoignages, Apud me argu- 
menta plus quam festes (m. pl.) va- 
lent. Cic. Faux —, Falsa teslimonia. 
Plaut. l'orter un témmignage contre 
qqn, Testimonium dicFre in aliquem, 
contra aliquem. Cic. aduersus aliquem. 
Liv. Porter ua faux — contre qyn, 
Aliquem festimonio Led7re (0, is, Lrsi, 
Læsum). Pl.-). Falso lestimonio cir- 
cumuenire. Tac. N 2° Fig. : Admirer 
sur le témoignage de qqu, Mirari ex 
alicujus ore (de os, oris). Cic. Ou peat 
rendre — de leurs bons services, Li- 
cet ïis festimonium industris red- 
dére (voy. 1°). Quint. À qui le sé- 
at a rendu ce — qu'il a sauvé l'em- 
pire, Cui senalus (estimonium Auyus 
imperii conservali dedil (de dare, do, 
das, datum). Cic. Croire un —, Af- 
firmationi elicujus credère. 
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historique, Historica atestatio (onis), j —, Quibus testimonium ludus est. Cic. 


f. Aug. Je puis me rendre ce — que 
je... AJiAi sum conscius me (prop. 
inf.). Liv. Cic. Le — des yeux, Ocu- 
lorum probatio (onis), f. Plin. Accable 
par le — de sa conscience, Conscren- 
fiâ conuictus. Cic. Rapporte-l'en au 
— de tou propre sentiment, Utere 
argumento lufe ipse seus&s fui. Cic. 
Je suis réconforté par l'excellent — 
de ma conscience, Præclarä conscien- 
tiä sustentor. Cic. Il puise un — dans 
l'Evangile, Testimonium adhibet ex 
Evangelo. Aug. D'après le — de Ci- 
céron, Cicerons lestimonio. Cæs. D'a- 
prés le — aniversel, Omnium cor- 
sensü (de consensus, &s, m.). Cæs 
Suivaat le — de Clitomaque, Clhto- 
macho auctore (de auctor, foris, m.). 
Cie. Epicure dit qu'il faut s'ea rap- 
porter au — «les sens, Epicurus om- 
nes sensüs veri nunlios esse dixit. Cic. 
Ils s'en rapportaient au — de leurs 
yeux, Ad oculos omnta referebant (de 
referre, fero, fers, tult, latum). Cic. Se 
defiant du — de leurs oreilles, Sua- 
rum aurium fidei (de fides, ei, f.) 
minime credentes. Liv. i| 8° Preuve. 
Testimonium, ii, 0. Cæs. Testificarto, 
onis, [. Cic. Documentum, 1, n. Cic. Si- 
gnum, n. Cie Specimen, minis, 0. Ce. 
: Etre un témoignage, Servir de —, 
Esse testunonio. Cic. on documento. 
Cæs. ou indicio. Varg. En voici un —, 
Eremplum (i, n.} adest. Plaut, — im- 
osant, Grande testimonium. Plin. 
ournir uu —, Indictum dare. Varr. 
factre. Ter. «dre. Lucr. Témoignages 
d'aflectiou, Amoris notz (f. pl.). Cie. 
— de bienveillance, Benevoleniiæ si- 
grificatio (ours), F. Cic. Il a donné des 
— de sympathie et d'estime, A/ulias 
bonas gralras cum oplimä existima- 
fions attulit. Cic. Quels — d'hon- 
aeur el de respect ils ont donnés! 
Quam ornute, quam honorifice, quam 
graniter prædicaverunt/ Cic. Qu 
soient un lémuignage de ma modé- 
ration et de votre bon vouloir, Quæ 
at meam animi æquifafem el vestram 
voluntatem indicent ie indicare). Je 
t'ai donné tous les témuignages d'af- 
fection, Tibr defuit nullum a me pieta- 
tis officium (ii, u.). Cie. En témoi- 
goage de ces succès, Ad lælarum re- 
rum fidem (de fides, ei, f.). Liv. Nous 
donnons des témoignages de autre 
origine, Documente damus qu simus 
origine nafi. Ov. Laissons des — de 
uotre passage sur terre, Relinquamus 
aliquid quo nos virisse feslemur (dep.). 
Pl.-j. Lettre pleine de — d'affection, 
Litiers benevolentiam significantes. 
TEMOIGNER, +. 0. 1e Porter té- 
moignage. Tesfari, dép. Cic. Testifi- 
cart, d pe Cic. Testimonium dare (do, 
das, dedi, datum), act. ou dicëre (0, 
ts, diri, dictum), act. Cic. Testimo- 
nium præbëêre (co, es, ui, itum), acl. : 
Témuigner en faveur de qqn devant. 
Proseqni (or, ris, eutus sum, dép. 
aliquem testimonio apud... Pl.-j. Faire 
— qqn, Voy. Téuorenaam de, Droit 
de — en justice, Testumonit dicfio 
(onis), f. Ter. Qui se font un jen de 


Fviter de — contre moi, Fugÿre ea 
quæ causam meam premêrent. Cic. || 2° 
Fig. : Tous les siècles lémoignerant 
contre lui, Testinonium dicel contra 
te omnis ætas. Sen. || 3° V. act. Faire 
connaltre, marquer, prouver. Testurt, 
dép. Virg. Testificuri, dép. Cic. Si- 
guificare, act. Cic. Ostendëre, o, ts, 
lendi, flensum et tentum, act. Cic. 
Declarare, act. Cic. Demonstrare, act. 
Cic. Patefacëre, io, ts, feci, factum, 
act. Cic. Approbare, act. Tac. Dare 
(alicujus ret) ezperimenta. Vell. ou 
documenta. Ov. : Témuigner publi- 
quement une chose, Aliquid proftér: 
(cor, éris, fessus sum), Cic. — son 
aduiration par des applaudissements, 
Confitéri adnirationem plausü. Quint. 
Choses qui témoignent de sa modé- 
ration, Quæ animi zquilalem indicant 
(de indicare). Nep. Témoigner de la 
cousiderahon à qqn, Dignationem ha- 
bère alicui. Pl.-j. — de la bienveil- 
lanre à qqn, Benevolentiam alicut er- 
hibzreieo, ex, bu, bitum). Col. Alicur 
benevoleniiam ou voluniatem præstare 
ge as, stiti,stafum et qqf. tftumi. Cic. 
rosequi aliquem benevolentiä. Cic. Be- 
nevolentiam navare.Cic. Il témoigoa sa 
Joie de savoir murt l'auteur, Læte 
tulit (de ferre, fero, fers, lalum) auc- 
torem exsiinci{um... Cic. Témaigner de 
la pitié, Misericordiam impertiri, dép. 
ou adhibére {eo, es, but, bifum). Cic. 
Misericordias habëre. Plaut.— sa fidé- 
lité à qqu, Præbère fidem alicui. Nep. 
— à qgqo dela gratitude, Præstare ali- 
cui memoriam. Cic. Graliam (ribuëre 
(o, is, wi, utum). Cic. — à qqn du 
respect, Prosequi aiiquem veneratione. 
Vell. Le nom témoivue des souvenurs 
du lieu, Nomen srgnificat memoriam 
loc. Tac. Témoigner d'uo fait, Tes- 
{imonium rei alicujus dare. Cic. — 
à qqn une estime sans réserve, Tri- 
buëre omnia alicui. Cie. — du zèle, 
Studio ul (or, Êrts, usus sum, dép.). 
Cæs.— la plus grende sympathie, Com- 
plecti(or. eris, ezus sum, dép.) summaü 
encvolentia (acc.). Cic. Tu n'as pas 
seulement éprouvé de la reconnais- 
sance, mais tu me l'as ténioignée am- 
plement, Nec fu mihi Aabuisti modo 
gratiam, verum eliam cumulalissime 
réluhsti. Cic. [Les veines et les ar- 
tères] témoignent d'un travail admi- 
rable et divio, Utræque vim quamdam 
incredibilem arlificiosi operis divi- 
nique festantur. Cic. Témoigner leurs 
iateulions, Nudare quid vellent. — ses 
sentiments, Sensus aperte præferre. 
Cic. Seostend®re. Nep. Se indicare. Cic. 
I ae put s'empécher de — son ressen- 
uiument, Haud ciam tulif iram. Liv. 
TÉMOIN, s. m. fe Colul qui peut 
deposer sur un falt qu'il a vu où es- 
tondu. (Terme de droit). Testis, is, 
m. Cic. : J'ai des lémains, Testes ha- 
beo. Plaut. Témoin oculaire, auricu- 
laire, Testis oculalus, auritus. Plaut. 
— à gages, Testis conductus. Ou. Faux 
—, Testlis falsus, ficius. Cic. Bon 
—, Tesiis (is) gravis (is) on idoneus 
(i) où eptimus (ÿ) ou locuples (ple- 
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tis) ou honestus (i) on non Levis 
(is). Cic. Citer un —, Rogare tes- 
tem. Quint. Denuniliare alicui festi- 
monium. Cie. Antestari, dép. Hor. 
Susciter un faux —, Subornere 
festem. Cie. Forrer à comparalire 
comme —, Ad indicium (it, n.) pro- 
trahëre. Liv. Dunner des témoins, 
faire entendre des —, Testes produ- 
cêre (o, is, duxt, duectum), proferre 
(fero, fers, tuli, lalum), edFre (0, is, 
didi, difum), citare, excitare, habère 
(eo, es, ui, ilum), dare (0, as, dedi, 
datum). Cic. Testes inducére. Suel. 
Tesies facère (io, is, feci, factum). 
Ter. Teslibus ult (or, eris, usus sum), 
dép. Cic. Liscréditer les —, Auferrs 
testibus auctoritatem. Quint. — su- 
borués, Conflati festes. Quinf. — 
tés, Producti, m. pl. Cie. Témoin fa- 
vorable, Laudator, toris, m. Cic. Il 
fut — de l'arrangement, Arbiter (tri, 
m@.) decisionis fuit. Cac. Les témains 
unt tout révélé, Omnia detulerunt 
indices (de index, dicis\. Cic. lro- 
duire de faux —, Tesies subjicère (io, 
is, Jeci, jectum). Quint. | fournira 
des — altestant que j'ai vendu, Tes- 
es faciet me vendidisse. Ter. Une 
femme ayant été introduite comme té. 
moia, Inductà teste. Suet. Constituer 
les témuins, Testes constiluëre (0, is, 
ut, ulum). Cic. Je fera comparaltre 
toute la Sicile comme lémuin, /n hanc 
rem lesfem totam Siciliam citabo. Cic. 
Etre —, Testimontum dare (do, das, 
dedi, datum), ou dicëre (0, is, diri 
dictum). Cie. |} 2° En gén. Celui qui 
peut certifier une chose. Testis, is, m. 
Cie. = Les dieux me sont témoins, 
Dii sciunt.…. Plant. L'histoire, ce té- 
moiu des Lemps, Historia testis tem- 
porum. Cic. Je puis citer plus d'un 
— de ta générosité, Possum ercifare 
mullos lestes liberalifarus fwx. Cic. 
Dont le hasard a fait le — et le 
spectateur de mes extravagances, 
Quem mearum inepliarum tesiem ef 
spectaforem fortuna constituait. Cic. 
Le ciel m'en est — (exclam.), lta 
dif me ament! Ter. Sic me dit ama- 
bunt. Ter. I 8o Loc. adv. À temoin. 
: Prendre témoin, Teslari, (es- 
tificari, contestari, dép. Cic. Anles- 
tari, dép. Hor. Obtestari, dép. Brut. 
ad Cic. Appellare, act. Cic. Je pren- 
drai les faits à —, Rem auctoren 
dabo. Plaut. Il prend le champ de ba- 
taille à — de leur valeur, Locum 
pugnæ fleslem virlutis ciel (de cière, 
eo, eivi, Œtum). Tac. Prendre Dieu 
à —, c'est-â-dire sa conscience, 
Deurm, id est menlem suam, lesirm 
adhibère (0, es, ui, tfum). Cic. Nous 
prenions à — non seulement les hom- 
mes, mais les traités et les dieux, 
Non Aomines lantum, sed fœdera et 
deos ciebamus. Liv. Prendre à — les 
dieux et les hommes, Confestari deos 
hominesque. Cic. Je vous prends à 
—, dieux, que je... Vos, dii, tesies 
facio me... Liv. Ü Véaus, je te prends 
à —, Tuam fidem, Venus! Plaut. Je 
rends à — les dieux et les hommes, 
o deum atque hominum fidem / Plaut, 
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Œlle prend les dieux à — de son 
cnme, Deos immortnles de suo scelere 
testatur. Cic. l’rendre Jupiter à —, 
Per Jovem jurare. Cie. Je le prends 
à — de mes promesses, Promissis 
testis adesto (de adesse). Ov. 1j 4° Adv. 
2 Témoin les astres, Sidera sunttestes. 
Prop. Je reçois des lettres charmantes, 
— celle, Suaves accipio lifferas, vel 
uas… Cie. — les plus illustres poètes, 
estimontio sunt clarissimipoetæ. Quint. 
— Alexandre, Ut Alerandrum regem 
videmus... Cic. — tes Grecs, Argu- 
mento sunt Græci. Plin. | 6° Celul qui 
voit ou qui verra qq. ch. Testis, is, m. 
Cic. Arbiter, tri, m. Cic. Conscius, a, 
um (gen. ou dat.). Cic. Au fém. Tes- 
tis, 15. Suet., ou arbitra, æ,f. Hor. = 
Etre lémoin de qq. ch., Videëre (eo, 
es, vidi, visum), act. Cic. Spectare 
ou ceruêre (0, is, creui, crelum), act. 
Virg. Visére(o, ts, visi, s. sup.), act. 
Vell. Adesse (sum, es, fui, S. sup.), 0. 
(dat.)ou interesse (dat.). Cie. S'il y a 
on —, Si quis adest. Mart.Ecartler les 
témoins, Arbtiros ejicère (io, is, jeci, 
jectum). Liv. Se marier sans lémoio, 
Nubëre nullis auspictbus (de auspex, 
icis, m.). Cic. — d'un meurtre, Cons- 
cius necis. Suel. — d'un mensunge, 
Conscius mendacio. Cic. Quaud les té- 
moias du fail existent encure, Saluis 
qui interfuerunt (de interesse, sum, es, 
s. sup.). C'est l'Afrique surluut qui 
est témoin de ces scènes, Africa Àæc 
marime speclat. Plin. Vous verrez de 
bonnes chuses, vous en serez témoins, 
Syero multa vos bona esse visuros. Cic. 
Notre temps a été Lémoin de bril- 
lantes victoires, Clurissimas victorias 
ætas nostra vidit. Cic. Ayant élorgné 
tous les tléinvuins, Remotis arbuitris. 
Cic. Omnibus arbitris amolis. Sall. 
On cite Salauine comne témoin de la 
pus glurieuse victnire, Citatur Sa- 
mis clarissimæ leslis vicloriæ. Cic. 
— de ma lemerilé, Conscius femerr- 
tati. Cic. Bien des gens en ont été 
témoins, Vidère multi mortales. Cat, 
ap. fiell. Avoir été Lémoin oculaire. 
Ocutis comperta habtre. Curt. Vouluir 
être — de, Hem oculis subjicëre (io, 
ts, jeci, jectum). Curt. Ils furent té- 
moins de l'événement, Res in eorum 
oculis gesta est. Ayant pour — Îles 
deux armées, Utroque exercitu inspec- 
tante. Quadrig. Avec de tels —, His 
præsentibus. Gic. Pour que sa mort 
n'eùt pas trop de —, Ne conspectior 
mors foret. Liv. Dire devant —, Prz- 
dicare. Liv. Sans —, Sine teste. Mart. 
Sine arbitre. Liv. Scaptius voulut 
m'entrelenir sans —, de Scaptius 
sedurit (de seduc#re, 0, is, duc{um). 
Cic. |[ 8° Marque, prouve. Specimen, 
minis, n. Cic. Documentum, à, n. Cic. 
Argumentum, n. Plin. Monumentum, 
a. Cic. = La terre est témoin de ces 
combats impies, Campus sepulcris 
émpia prælia testafur. For. 
TEMPR, s. {. La partie de la tête 
qui est depuis l'oreille jusqu’au front. 
empus, poris, 0. Ad fler. Plus ordin. 
Tempora, um, n. pl. Virg. Cels. : Tem- 
pes affaisséan Cnilapsa lempora. Cels. 
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De la tempe, des tempes, Temporelis, 
(m.f.,e, n.). Veg. 

TEMPE, vallée de Thossalle. Tempe, 
0. pl. Virg. 

TEMPERAMENT, s. M. 1° Moyen 
adroit pour accommoder une affaire, 
pour concilier les esprits. Temperamen- 
fum, t, n. Cic. Temperantia. æ, f. Sail. 
Temperalio, onts, f. Cic. AModerario, f. 
Col. Modus, t, m. Cic. Sanus (i) mo- 
dus (1), m. Sen. Afedium, ii, 0. Cic. 
2 1! faut an graud lempérament, Opus 
est magno lemperamento. Col, Ils re- 
commaudaient un juste —, Mediocri- 
fates 1lli probabant. Cie. Tempéra- 
ment, moyen terme, Media (æ) consilit 
via (æ), f. Liv. Medium lemperamen- 
fun, 0. Col. l'rendre uu —, user de 
—, Temperamentum adhibère. PL-j. 
ou sequi, dép. Mart. Mediam viam in- 
gredi. Liv. Mediis consiliis sfare (0, 
os, sieti, stätum). Liv. Il apaisa jes 
esprits par un sage —, Medid oralione 
studra hominum sedavit. Liv. || 2° 
Constitution du corps. Temperamentum, 
i, 0. Col. Temperalio, onis, f. Cic. 
Temperatura, æ, f. Sen. Corporis 
natura (z), Ou conslifufio (onis), f. 
Cie. Corporis habitus (üs), m. Cels. = 
Le tempérament du malade, Natura 
ægri. Cels. Le — de ce bétail, Pecudis 
ingenium (it). n. Col. On ménage sa 
sanlé par la connaissance de son —, 
Valetudo sustentatur nofitié sui cor- 
poris. Cic. Fort —, Conslitutio firma 
a Cie. Corporis firmilas (afts), 
{. Cic. Corporis vigor (oris), m. Piin. 
Virium vis, f. Liv. Qui a un fort —, 
Que saluberrimo corpore utilur. Tac. 
Ha un bou —, Corpus robore ac 
viribus viget (de vigëre, eo, ui, s. 
sup.). Liv. Ils pensent que cela for- 
tifie le —, Hoc vires confirmari pu- 
tant. Cæs. Voilà mon —, Sic sum. 
Ter. , 

TEMPERANCE, s. f. 1° Vortu qui 
modère les passions. Temperantia, z, 
f. Cic. Moderatio, onts, f. Cic. Alo- 
destia, æ, f. Cie. = L'habitude de la 
tempérance, Temperantiz moderalio 
(ons), f. Cie. Avec —, Temperate. 
ic. Temperanter. Tac. La — procure 
la paix de l'âme, Temperantia pacem 
animis affert. Cic. Grâce a ta —, Quz 
fua temperantia esf. Cic. || 2° Sobriete. 
Temperantia, æ, f. Cie. : Tempérauce 
dans le boire, Sobrietas (atis), f. Sen. 
User de — dans le mauger, Modera- 
fionem in cibo adhibère. Cels. Ventrem 
circumscribère (o, is, seripsi, scrip- 
tum). Sen. Defaut de —, Voy. mTrex- 
PÉRANCE. 

TEMPÉRANT, ANTE, adj. îe Qui «a 
la vertu de tompérancs. Temperans, 

éu. anfis. Cic. dloderalus, à, um. 
ie. Modestus. Cie. || 2° Sobre. Sobrius, 
a.um. Cic. : Les bommes tempéranis 
etles ivrogaes, Sicci et vinolenti. Cic. 

TEMPERATURE, s. f. do Etat de 
l'air par rapport à nos organes. Tempe- 
ries, ei, f. PL.-j. Temperatura, æ, f. 
Varr. Éœli temperatio (ons), f. Cic. 
Cæli lemperies (ei), f. Tac. Cæli tem- 

eramentum (à), n. Just. Cæli qualitas 
Tatis), f. Col. : Les changements de 
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température, Cæli mulaliones (um), 
f. pl. Cic. — douce, Apricitas, alis, 
f. Just. Clemens dies. Col. Cæli indul- 
gentie (æ), f. Plin. Virg. Cæli mol- 
ilia, f. Tac. Tepor, oris, m. Col. Où 
la — est-elle plus inégale? Quid ad 
cæli naluram inlemperantius? Sen. 
La douce — du printemps, Nascentis 
anni clementia (æ), {. Col. I] fait tou- 
ours une douce —, Vernat semper. 

Rhin. — très chaude, Perfervidus cæli 
siatus (üs), m. Col. Année d'une bonne 
et douce —, Alifis (is) ac temperatus 
(1) annus (fi), m. Col. — rude, Immifs 
(is) cælum ‘i), n. Pl.-j. || 23° Degre de 
Chaleur d'un corps, d’un lieu, etc. Cator, 
oris, m. Cic. : Temperature naturelle 
du corps, Noturalis (is) temperatura 
æ), f. Vitr. — très élevée, Æstns, 
üs),m Pl.-j,— froide d'un lieu, Loei 
frigus (oris), n. Pl.-j, Dont la — est 
moyenne, froide, chaude, Modicum 
calorem habens (gén. ent). Fngidus, 
a, um. Vitr. Æstuosus. Vitr. On re- 
connait ainsi la — de l'année, Sic 
indicafur femperies anni. Plin. Eu 
raison de la —, Ferinde utcumgue 
lemperatus sit aer. Cic. Ces change- 
ments gsoudains de — altèreut la 
santé, SMufalionibus caloris et repré 
geralionis corpora viliantur. Vitr. 
Qu'ils soient tenus dans une — tiède, 
Teyide habeantur. Col. 

TEMPÉRE, és, part. passé de 
TEurENEN, Voy. ce v. || Adj. 1° Dont 
la temperature n'est ni trop froide ni 
trop chaude. Tempreralus, a, um. Col. 
Modicum calorem habens (géo. entis). 
Cic. = Climats lempérés, Temperali 
loci. Plin. Clementes plagz. Pall. 
Teinperalæ regiones cæli. Vitr. Air 
temperé, Aer temperatus. Cic. Saleil 
—, Lenis sol. Plin. Chaleur tempérée, 
Lentus vapor (oris), masc. Plin. Hiver 
tempéré, Mollis ou placida hems 
fau f. Col. La saison lempèrée 
l'autnmine), Temperies, ei, f. Plin. Ils 
ont ua climat plus tempéré, Sfitiore 
crlo utunfur. Sen. Les oiseaux ont 
une chaleur naturelle temperée, Vo- 
lucres caloris femperate habent on 
temperalz sunt a calhdo. Vatr. || 2° 
En terme de rhétorique. Moyen : Le 
genre tempéré, le style —, l'élo- 
quence tempérée, Dicendi genus (eris\ 
femperatum (1) ou modicum, n. Cic. Me- 
dius (ii) orafonis modus (i}. m. Quint. 
Dicendi ou in dicendo mediacrilas 
{atis), f. Gic. Dans le genre tempéré, 
Temperate. Cie. Dont l'éloquence est 
tempéree, Temperatus, a. um. (ic. De 
ces sentiments, ils ont appelé les uns 
vehéments, les autres tempérés, 
Affectüs Àos concilatos, illos maites 
atque composilos esse dixrerunt. Quint. 
Le style simple pour prouver, le sivle 
temperé pour plaire, Genus diendi 
subtile in probando, modicum in delec- 
fando. Cic. || 3° Pose, Sage. Aemissus, 
a, um. Cic. Sedatus. {lor. = Senti- 
ments tempérés, Compositi affectus. 
Quint. Passions tempérées. Pertur- 
bationum mediocritates (atum), f. pl. 
Cic. Ancus avait un caractère tem- 
péré, Medium erat in ARrcCo ingenium. 
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Liv. — dans la paix, Domi modicus 
(a, um). Sall. 

TEMPÉRER, v. act. 1° Modèrer, 
diminuer l'excès d'une qualité. Tempe- 
rare, act. Cic.: Tempérer l'amertuue, 
Anmaritulinem hebetare. Plin. — 1 8- 
preté, Mitigare asperitatem. Plin. Les 
veuta etésiens tempèrent l'excès de 
la chaleur, Etesiarum flutü nimi lem- 
perantur calores. Cic. L'ombre tem- 

ère l'ardeur du soleil, Vim solis um- 
ræ levant. Curt. Tempérer la force 
du vin, Vires vini frang/re (o, ts, 
fresi. fractum). Plin. — la crudité de 
‘eau, Rigorem aquæ infringêre (0, 
is, infregi, infracitum). Sen. — la 
violence du mal, Vim morbi levare, 
Gurt. — sa coicre, Jræ moderari, dép. 
Hor. — la chaleur du sang, Lenire 
animos. Mor. Juventæ fervorem au- 
ferre (fero, fers, abstuli, ablalum). 
Liv. || 2e Fig. Moderer. Temperare, 
act. Vell. Marigare, act. Cic. Lenire, 
acl. Cic. Bloderan, dép. Cic. : Tem- 
pérer la culère, la joie, Temperare 
ram. Virg. Temperare Letitis. Pl.-j. 
— la douleur, Æyrifudinem levare, 
Lenire (10, 18, ivi et, itum), sedare, 
elevare. Cic. Dolorem manuëre (0, is, 
ui, ütum). Cic. ll n'est rien que l'âge 
ne lempêéie, Mmnia fiuni in dies mi- 
tiora (de mitis, m. f., e, n.). Cic. 
Tempérer la sevérrié par la douceur, 
Severitatem cum humanitate jungêëre 
(o, is, Junri, junctum). Cic. — le sé- 
rieur par l'sfabilité, Comitate con- 
dire gravilalem. Cic. — la rigueur 
des lois, Leges mitigare. Pl.-j. — la 
dureté de la chuse par une expression 
adoucie, Tristttium rei lenitnte verbr 
miligare. Cic. Si tu temperes ta gra- 
vilé et ta séverité par l'affabulité et 
la douceur de celui-ci, S1 illius comi- 
tatem et facilitatem twr gravitali seve- 
ritatique asperseris (de aspergêre, 0, 
îs, spersi, spersum). Cic. La liberté 
pure et don lempérée, Non modice 
fenmperatam, sed nimis meracam li- 
bertatem. Cic. Une gravité — par 
ts grâce, Lepos gravitate mixtus (part. 
pass. de miscère, e0, es, miscui, mir- 
fum). J'aime la séverité daus la viel- 
lesse, mais — comme le reste, Seve- 
rilatem in sencciute probo et eam s1- 
cut alia modicam. Cic. 

TEMPÊTE, 8. (. 4° Action violente 
des vents, surtout sur la mer. Procella, 
æ,f. Virg. Flin. Tempestas, atis, f. 
Cic. Virg. Hiems, emis, [. (poél.). 
Nep. Virg. Turbo, binis, m. Virg. Tu- 
multus, üs, m. Virg., Venfi, orum, 
D. pl. Virg. Æsius, üs, œ. pol.) 
Virg. Adversa fempesias, f. Sail. Ad- 
sersa procelle (æ), f. Ov. Ventorum 
turbo {binis), m. Tac. Venti procella 
{æ,, f. Lucr. Procellosus {i) ventus (i}, 
m. Plin.:Tempéte furieuse, Tempestas 
magna, gravis, furbida, furbulenta, 
violenia, immoderata. Cac. atrox, fæda. 
Liv. atra. Virg. spurea. Lucil. Pro- 
cella præceps (géu. cipilis). Ov. Vis 
tempestatis, [. Cæs. Magnus maris 
impelus ra m. Cie. Maris sævitia 
(æ),f. Vell. Moris ir, f. pl. Sall. 
Ventorum vois, f. Cic. Veniterum vio- 


TEMPÊ 


lentia (æ), f. Plin. Assaillis par la —, 
Adversé lempeslate usi. Ter. lurbidam 
tempestatem nacti. Cæs. Navire battn 
de la —, Jactata navis. Virg. Quas- 
sata, percussa procellä navis. Ov. Etre 
batlu de ia —, Adversä lempestate 
jactari. Cie. où abs. Jactari, pass. 
Cie. Une — s'élève, éciale, Tempestas 
ezorilur (de oriri, orior, orëris, orlus 
sum),dép.Cæs.concitatur.Cic movelur. 
Plin. Procella coontur, nascilur, sæ- 
vit. Plin. Une — s'étanl élevee, Com- 
moië fempestate. Cic. Coortis ventus. 
Ov. — dechaluée, Demissa fempestas. 
Hor. Emissa hiems. Virg. Exciter une 
—, Procellam cire (eo, es, cui, d- 
(um). Liv. Tempestatem excitare. Cic. 
Procellam gignëre (0, ts, genui, geni- 
tum). Plin. Vémn ventis incutëre (io, 
is, cussi, cussum). Virg. Surpris par 
la —, Prensus. [lor. Deprensus. Virg. 
Navires] forcés par cette — de re- 
äcbher à Utigne, Delatæ in Uticam 
reflatü hoc. Cic. Prévoir la —, Pro- 
utlère tempestates. Cic. Une — eu- 
tratna la neuse des montagnes, Tem- 
l'estas ex monlibus nives proluit. Cæs. 
Apaiser là —, Tempestatem sedare, 
lenire. Plin. Temperure æquor (ons, 
n.}. Virg. Tumida æquora placure. 
Virg La — cesse, s'apaise, Tempestas 
sopitur. Plin. sedatur. Cic. considit. 
Qu. frangitur. Sen. Au fort de la —, 
Turbato mari, Liv. Szviente pelago. 
Tac. Turbantibus æquora ventis. Lucr, 
Au milieu d'une telle —, Tantis sur- 
gentibus undis. Vérg. Sujet aux tem- 
pèles, Procellosus (a, um). Liv. Qui 
amène les —, Procellosus. Liv. Nin- 
bosus, Plin. Procellis creber (bra. 
drum). Virg. || 2° Fig. Trouble dans un 
Etat. lrocella, æ,f. Nep. Terpeslas,uls, 
f. Cic. Tamultus, üs, m. Cic. Turbutz 
res, f. pl. Cic. Turbæ,f. pl. Cic. Ra- 
publiez procellæ, [. pl. Plin. Reipu- 
bicæ fluctés, m. pl. Pie. Civiles fluc- 
tüs, m. pl. Nep. Turbidum temrus 
(poris), n. Nep. z La répubtique agitée 
par les lempètes, Turbulenta respu- 
lica. Cic. L'avenir est gros de —, 
Negolia fument (de fumere, e0, wi, 
s. sup): Cic. Celui qui excite des — 
dans l'État, Raipubhez turbo (binis), 
m. Cic. Montrer de la resignation 
dans la tempèle, Turbidissima sa- 
pienter ferre. Cie. Dans les agitations 
el les tempètes des affaires publi- 
ques. In furb'aibus ac fluctibus reipu- 
blicæ. Cic. Les — des assewblées, 
Contionum fluctüs, m. pl. Confionum 
procellæ, f. pl. Quint. Souhaiter la 
tempête au milieu du calme, fn tran- 
quillo tempestatem optare. Cic. Exciler 
une — dans un verre d'eau, Excilare 
fluctüs in simpulo. Cic, 3° Grand 
danger. Procella, æ, f. Cie. Tempestas, 
atis, {. Cie. : En excitant une lem- 
gête contre tous les gens de bien. 

ento aliquo in opiimum quemque 
ezcitato. Cic. Quelle — l'envie amasse 
coatre nous, Quanta temyestas inuidiæ 
nobis impendeal. Cic. Îl atlend que 
la — se passe, Nubem (denubes,nubts, 
f.) belli, dum detonef omnis, sustinet. 

irg. Ferme au milieu des tempêtes, 
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À doerris rerum immersabilis undis, 
or. 

TEMPÊTER, v. n. Faire blen du 
bruit par mecontontement. Vociferan, 
dep. Cac. Desævire, 10, is, 8. part. 
ni sup., n. {lur. Debacchari, dép. Ter. 
Tumultuart, dép. Plaut, 

TBMPÈTUEUX, au8x, adj. Sujet 
aux tempéles, qui amène des lempétes, 
Prucellosus, à, um. Liv. 

TEMPLE, 8. m. {1° Edifice publi 
consacre à une divinité. Templum, à, 
n. Cie. Ædes, is, et qqf. Ædis, 18, f. 
Lis. or. Fonum,i,n. Cic. Delubrura, 
n. Virg. Ædes (is) sacra (æ, f. Ov. 
Ædes (ium) sacræ (arum), f. pl. Sen. 
: Les temples des dieux, Deum on 
divum lempla, n. pl. Virg. Deorun 
ædes, f. pl. or. Deuin tecta (pnët.), 
0. pl. Si. Bâur un temple de marbre, 
Templum de marmore ponère (o, is, 
osuti, positum). Virg. Elever un — 

l'Espérance, Sprm consecrare. Cie. 
Au — de Vesta, de Diane, Ad Vestæ. 
Virg. Ad Dianæ. Ter. (5.-e. ædem). 
Temples en bon état, Incorrupta (em- 
pla. Liv. Il y a de ce côté un petit 
temple, Est ad hanc manum sacellum 
1, 0.). Ter, — où se rendent les ura- 
cles, Oraculum, i, n. Cac. Plin. 11 A 
empourler du — les ohjets précieux, 
Ornumenta ex fano detulit. Cæs. Re- 
hâtir des temples détruits, Reficëre 
fana diruta. Nep. | consacra un tem- 
ple à la Ronne For, Fides solemne ins- 
lutuit {de anstifurre, 0, ts, ui, utura). 
Liv. jt 20 Eglise. Ecclesia, æ, f. Aug. 
Dei templum. Dei atrium, n. Salv. [ 
30 Fig. : Eutrer dans le temple des 
Muses, Intrare Musarum limen (minis, 
n.). PA 

TEMPORAIRE, adj. Qui est pour 
un lemps. Temporarius, à, um. Nep. 
Temporalis, m. f., e, n. Sen. Brevus. 
Cie. : Possesseur temporaire, Bre- 
vis dumanus. Îlor. Chel —, Interim 
rez. Frontin. Remplir une aissios 
—, Traducfre munus extraordinarum. 
Cie. Ce ne fut qu une concessiuu —, 
Ea concessio fempuralis fuit. Ulp. Les 
dictalnres etaient temporaires, Dicts- 
turæ ad tempus sumebantur. Tac. 

TEMPORAIREMENT, adv. Pour 
un temps. In tempus. Cic. Ad fempus 
Cic. Liv. 

TEMPORAL, ALE, adj. Qui a rap- 
port aux tempos. Temporalis, m. f., 6, 
a. Veg. =: Muscles temporaux, Tempo- 
rum musculi, m. pl. Cels. Fusses tèm- 
Qurales, Temporum cavalura (æ, f.). 

eg. 


TEMPOREL, ELLE, adj. Qui passe 
avoc le temps, séculier. Temporelis, m. 
f.,4,n.(Cung.). 

TEMPONELLEMENT, adv. Pes- 
dant un temps. Temporaliter. Aug. 

TEMPORISATION, 8. {. Action de 
temporiser. Cunrcialto, onis, f. Liv. 
Dilano, f. Cic. Mora, æ, f. Cic. = User 
de temporisation, C. rewponises. Par 
—, Per dilationes. Liv. 

TEMPOIUISEMENT, s. m.C.TE# 
PORISATION. 

TEMPORISER, v. 0. Rotarder, dif- 
férer. Cunciari, dép. Liv. Prolaiere, 
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n. Sall. Tergiversari, dép. Liv. Mo- 
ram (rahëre (o, is, (raxi, lractum). 
Ov. Moras nect®re (o, 1s, nerui, 
nerum), Tac. =: Tetopioriser à la guerre, 
Betlum trahëre. Liv. Per dilaiiones 
bellum gertre. Liv. Qui excelle à —, 
Solers (ertis) cunctator (oris), m. Si. 
Chez les barbares, c'est une lâcheté 
de —, Barbaris eunctatio servilis. 
Cic. Faire la guerre par l'iaacliou el 
ea temporisant, Sedendo et cunctando 
bellum gerëre. Liv. En —, Cunctando. 
Sal. Moras agitando. Sall. Sans tem- 
poriser, Sine mord. Sine cunclalions. 
Cie. 
TEMPORISEUR, 8. m. Celul qui 
temporise. Cunciator, oris, m. Liv. 
Dilator, m. Hor. 
TEMPS, s. m. 1° Durée mesurée 
r la succession des jours ol des nuits. 
empus, oris, n. Cic. = Espace de 
temps, intervalle de —, laps de —, 
Tempuris spahium (it), n. Cac. on mora 
(æ), f. Ov. La marche du —, Tempo- 
ris cursus (üs), m. Cic. Le — vole, 
Volat ætas(atis, f.). Cic. Le — passe 
ae revient jamais, Tempus prætertium 
nunquam reverlulur. Cic. Le — fuit, 
Tempus fügut. Varg. Tempus fluit. Sen. 
Labuntur (empora. Juv. Labuntur 
anni. Uor. Les Gaulois mesureat le 
— par le nombre des auits, Spatia 
omnis lemporis numero noctium Gulli 
finiunt. Cæs. Par la suite du —, Tem- 
poris confinuo successü (de successus, 
Gs, m.). Just. Daus la suite du —, 
Tempore addito. Tac. ou interposito. 
Liv. Ua long —, Tempus longum. 
Virg. ou longinquum. Cic. Un — 
court, Tempus arctum. Curt. Après 
un silong —, Er tanto intervallo (de 
intervallum, à, Q.). Liv. Quelque — 
après, Aliquanto post. Cic. Peu de — 
après, Post neque ua malto. Nep. De- 
puis un certain —, Jam pridem. Cic. 
Depuis eumbien de —? Quam pridem ? 
Cie. Qui vécut peu de — après eux, 
Ab tllorum ziule recens {gen. entis). 
Cic. En peu de —, Paucris temyesta- 
libus. Salt. Eriguo lempure. Sen. In 
arvo tempore. Lucr, Breu spatio. Liv. 
Entra erignum tempus. Sen. Intru breve 
spatium. Curt. Erigud lemporis mor. 
Sen. Parvo momento ide momentum, à, 
n.). Cæs. Momento femporis ou hors, 
où abs. Momento. Liv. En si peu de 
—, Tam in breui spatio. Ter. Tam 
breoi Norarum momento. Just. Tam 
brevi. Liv. Tam subito. Nep. Tam 
mature. Vell. Le — we parait long, 
Le —ine dure, Tarda miki fluunt tem- 
pora. Hor. Aulant de — que... Tam- 
diu quumdiu…., Cie. Quand ma vie 
durerait deux fois plus de —, Si mi 
vilz spaltum duplicetur. Cic. Il faut 
lus de — pour les guérir que, 
on (am celeriler sananiur quam… 
Cic. Cela ne prit pas beaucoup de —, 
Hoc mature peractum es. Liv. Le — si 
courtdela vie, £tatisnosiræ breue tem- 
us. Cic. Eriguum (i) vitæ curniculure 
1), n. Cic. Vilæ brevis (is) summa 
æ), f. Hor.Nousavun: été sépares par 
l'eapace et le —, Intervallo locorum 
ef lemporum dijuncii aumus. Cie. L y 
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eut un si conrt intervalle de —, Tem- 
poris tanla fuit exiguilas (atis, [.). 
Czs. Pour ua —, In tempus. Tac. Ad 
lempus. Cic. Liv. Pour peu de —, In 
eriguum. Sen. Ad breve. Sen. Sous 
peu de —, Brevi lempore. Cic. Post 
paulum. Quint. Propediem. Cic. Brevi. 
Cic. Peu de — après parat l'avant- 
arde, Vesligio (emporis primum agmen 
fuit in conspeclu. Cæs. 11] ÿ a très peu 
de —, Novissime. Sall. Recentissime. 
Plin. Nuper. Cic. Paulo supra Aane 
memoriam. Cic. Tout le —, Semper. 
Cic. Omne fempus. Cic. In omne tem- 
pus. Ov. En lout —, Per omne lempus. 
Cæs. Omni lempore. Cic. In omni lem- 
pore. Lucr. De tout —, Er æterno 
lempore. Cic. En aucun —, Nunquam. 
Cic. Nullo tempore. Liv. Depuis com- 
bien de —, Er quo fempore. Cic. Pas- 
ser le —, tout le — de sa vie, Omne 
lempus ætalis ducËre {e, is, duzi, duc- 
lum). Cic. Ævum traducëre. Hor. 
Ævum exiglre (0, is, egi, actum). Ov. 
Ævum emeliri (ior, iris, mensus sum), 
dep. Sen. || 2° Longue duree. Tempus, 
oris, n. Cic. Ætas, alis, f. Virg. 
Ævun, i,o. Virg. Vetustas, atis, Î. 
Cie. Dinturnutas, f. Cic. Longa (æ) dies 
{et}, f. Virg. Dies, f. Virg. Anm, 
orum, m. pl. Ov. Ævi vuelustas (ats), 
f. Plin. Ævr tractus (üs), m. Lucr. : 
Il faut qu'il s'écoule du temps, Inter- 
vallo opus est. Curt. Temporis opus 
est. Liv. Que le — n'eflace jamais, 
Nec ulla oblatteret tas. Cat. Les dents 
s'useat avec le —, Atteruntur denies 
usü (de usus, &s, mn.). Plin. Le — 
adoucit les regrels, Dies levat luctum. 
Cic. Le — fera oublier.., Obruet ve- 
tustas.… Cic. Les passages que le — 
avait rendus impraticables. Quæ ve- 
tustas obsepseral. Tac. Evéuements 
que le — a effacés, Res quæ propter 
vetustatem obsoleverunt. Cic. Diamant 
qut resiste au —, Perennis (is) ada- 
mas (antis), m. Ov. Atiachement à 
l'epreuve du —, Perennis Aides. Plin. 
Avec le —, à furce de —, Procedente 
lempore. Pl.-j. Prolatando. Cie. ldées 
alfermies par le —, Res robusis ve- 
tustute. Cic. Arbre dorci par le —, 
Arbor durala spalio (de spelium, it 
n.). Ov. Le — mine par ua travail 
insensible, Sublapsa vetustas solvit 
Varg. Edifices ruinés par le —, 
Æthfcia velustate sublapsa. PI.-j, Le 
— calme la haine, Tempus lenit odium. 
Ov. La vérité s’accrédite avec le —, 
Veritas valescuf morë (de mora, æ, [.). 
Tac. Le — elles circanslances apai- 
seront ces ressentiments, Dies (em- 
usque forsitan ipsum leniel iras. Liv. 
Le — console mème le vulgaire, Dies 
stullis quogue mederi solel. Cie. Le 
— adoucit les peines, Dies procedens 
miligat ægritudinem. Cic. LDolorem 
longinquitas femperis minuil. Cic. 
Des hominidbus ægritudinem adimit. 
Ter. L'injure du —, Vetustatis situs 
gr m. Plin. Temporis vires (ium), 
. pl. Plin. Le — emporte tout, Niail 
est quod non conficial el consumat ve- 
tustus, Cic. Omnia velustate labuntur. 
Sen. 0 —, tu dévores louti Quid non 
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consumilis, anni? Ov. Le — qui dé- 
truit tout, Tempus rerum edar (gén, 
edacis). Ov. Edaz vetustas. Ov. Dam- 
nosa dies. Hor. Le — calma sa doe- 
leur, Dolor morë finilus est. Cic. Ré- 
sister au —, braver le —, Ætaiem 
ferre (fere, fers, luli, latum). Petr, 
Ævi vires ferre Ou contemnère {0, is, 
lempsi, lemptum). Lucr. Par l'effet da 
—, Spatio interjecto. Sen. Progredten- 
tibus statibus. Cie. Spatio interposite. 
Sen. Ou vient à boul de tout avec le 
—, NiAd est quod non longinquitas 
fais, [.) temperis effcëre possit. Cie. 
l'a grandi avec le —, Creuit in pro- 
cessü (de processus, &s, m.). Sen. { 
8e Siecles, differents âges (par rappor 
â la chronologie). Tempus, oris, n. Cic. 
Æitas, als, Î. Cic. Ævum, i, n. Veil 
Temyestas, atis, f. Sall. Sæculum, i, 
on. Virg. : Une longue suite de lemps, 
Innumerabihs annorum series (ei), 
Ilor. Dans loule la suite des —, Per. 
peluo ævi tractü (de fractus, &s, m.). 
Lucr. Sempiiernis sæculorum ætalibus. 
Cie. Le plus grand homme de tous 
les —, Facile princeps omnis memoriæ 
(de memona, æ, f.). Cic. 11 vivra 
dans les — les plus reculés, Vivet 
extenio ævo. Ilor. De tout —, avant 
les —, Er zierne tempore. Cic. Anie 
omnia lempora. Aug. Post Aominum 
memoriam. Cic. À condito ævo. l'lin. 
La consommation des —, Sæculo- 
rum consummalie (onis), f. lier. Naus 
les — béroïques, Leroicis ætatibus. 
Ci. De notre — et du — de aoa 
pères, Nostrô et patrum memoriä. Cie. 
e notre —, Ælale nosträ. Sen. Æta- 
fibus mostris. Cic. In häc memor& 
atque ztale nosträ. Cic. Les genie 
de notre —, Ingenia ævi nostri. Vell 
Voilà l'esprit de aotre —, Sic vivkur. 
Cic. Par le — qui court, Per Aos annos. 
Cic. Je lombe sur uu souvenir de 
aotre —, În memoriam æqualem in- 
curro. Cie. Nés dans des — plus beu- 
reux, Nati melioribus annis. Virg. 
Dans les — antérieurs, Superiori me- 
morië. Cie. Dans les — les plus s0n- 
ciens, À summé memorid. Varr. Dans 
le mème —, Per 1dem tempus. Cie. 
Liviug vivait du — d'Enaius, Livius 
Ennio fuit æqualis (D. f., 4, a.). Cie. 
Flamigiag vivail du — de Caton, 
Cum Calone fuit Flaminius. Cic. Qui 
a vécu dans ce —-là, Æqualis illorum 
lenporum. Cic., ou sis temporibus. 
Liv. Dans ca —-là, Per ksc (empore. 
Vell. Eo tempore. Cie. Vers le — de 
Cicéron, Circa Ciceronem. Sen. Les 
mœurs du vieux —, Auliqui mores. 
Plaut. Etre de son —, Possiülére aecli 
mores in se. Plaut. Il fut un —, Fuit 
quoddam tempus. Cic. Fuil antea tem- 
pus. (æs. Tempestas fuu. Plaut. Le 
caleul des —, Ratio temporum. Cie. 
Dans ua — plus récent, Recentiore 
memorté. Cic. En agir avec qqn comme 
au bon vienx —, Prisce agère cum 
aliquo. Cic. Dès les premiers —, À 
mundi origine (de emge, ginis, [.). 
Ov. Dés les premiers — de l'empire, 
Primd ætate imperi. Tee. Ab Urbis 
exordie (de exerdium, fi, n.). Sust. À 
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rerum Romananem inilio (de inttium, 
di, n.). Cic, Dès les premiers — de la 
b ineunte ætate. Cic. Dans les 
premiers — de son règne, Inter initia 
regni. Just. [ls m'ont rappelé mon 
jeune —, In consjectum adolescentiz 


vie, 


reductus sum. Sen. Poème remar- 


quable pour ce —-1là peut-être, Car- 
men vlla tempestate forsitan laudabrle. 
Liv. C'etailun — où l'on tuait impu- 
némeut, Ejusmodi tempus erat ul ho- 


mines vulgo impune occidërentur. Cic. 


l £° Duree, par rapport à l'usags que 


homme en fait. Tempus, oris, 0. 


Cic. =: Passer, consacrer, donner, em- 
ployer son temps à..…., Tempus ponère, 


consumêre, insumêre, lerËre, couterëre, 


traducêre (in re). Cic. Tempus im- 


adhiïbere (rei). Quint. Temps conferre, 
adhibère (ad rem). Cic. Operam pon?re 
in re). Cic. Dies (acc. pl.) consumère 
in re). Cic. Cousacrer son — à la 
ecture, Libellis operam dare. Liv. 
Donver son — à l'étude, Tempora 
studiis dare. Ov. Donuer beaucoup 
de — à la philosophie, Muliurm tem- 
poris phrlosophiæ tribuëre. Cic. Con- 
sacrer lunt son — à qq. ch., Tempus 
omne suum alicui rei fransmliëre (0, 
îs, misi. missum). Cic. Cou-acrer do 
— à une chose, Impertire alhiquid 1em- 
poris alicur rei. Cic. Donuer beancoup 
de — aux exercices nulilaires, În 
armis plurimum siudii consumêëre (o, 
is, sumpsi, sumplum). Nep. Donner 
sou — à ses amis, à sa femme, Ami- 
cis fempora reddëre. PA. Urort vacare. 
PA. LDuaner du — à ses affaires, Cu- 
ram rei domesticæ impendËre (o, is, 
pendi, pensum). PA. Consacrer son — 
aux affaires de ses clients, Vacare 
clientium negotiis. Tac. Passer pres- 
que tout son — à la chasse, Pleraque 
fempora in venando agËre (0, is, egi, 
actum). Sall. Multum esse in venatio- 
mbus. (æs. Passer son — à pleurer, 
Horas flendo ducëre (0,18, dur, duc- 
tum). Virg. Passer son — à se jus- 
üler, Tempus purgando terëre (0, is, 
trivt, fritum). Liv. Passer son — à 
lire les auteurs grecs, Consumère 
operam in Græcis legendis. Cic. l'asser 
sou — au cabaret, În popinis tempus 
ætatis omne consumëre. Cic. Passer 
son — à appreudre des niaisenes, 
Terëre omnem ælatem in nugis dis- 
cendis. Cic. Qui avait passé à cela 
beaucoup de —, Qui mulius in eo 
fuisset. Cic. Parlager son — entre 
plusieurs études, Pluribus curis horas 
partiri, dép. Quint. Dérober da — 
pour écrire, Subripére aliquid spatii ad 
scribendum. Cie. Un — derobé à des 
occupations importantes, Tempus erep- 
tum e summis eccupationibus. Cic. Le 
— dérobé sux affaires, Subsecrvum 
tempus. Cic. Bieu employer son —, 
Tempus bene collocare. Sen. Mal em- 
ployer ua a préiens, Male collocare 
onas horas. Blart. Régier l'emploi de 
son —, Diem dispon?re (e, Îs, posur, 
positum). Sen. Perdre son —, Nugari, 
dép. Mor. Animum pusillis occupare. 
Sen. Tempus perdëre (0, is, dids, di- 


peudère fra Plin. Tempus dare, 


TEMPS 


tum). Cic. Tempus frustra conterère 
{o, ts, trivi, frilum). Cic. Aquam per- 
dëre. Quint. Perdre son — à des choses 
qu'il faudra désapprendre, In desues- 
cendis morart, dép. Quint. Perdre 
son — el ses verlles, Oleum et operam 
perdëre. Plaut. Perdre le — 4 négo- 
cier, Tempus lerÿre legationibus mit- 
{endis. Liv. Nous ne perdrivns pas 
notre — à Corcyre, Corcyræ non se- 
déremus. Cic Se plaignant que César 
lear faisait perdre leur —, Querenies 
se a Cæsare trahi (or, ëris, tractus 
sum, pass.). Suet. Le — se perd, 
Tempus teritur. Cic. Réparer le — 
perdu, Sarcire temporis usuram. Cic. 
— bien employé, Operosum tempus. 
Plin. — pris par le travail, Occupata 
lempora. Cic. Ne pas perdre le —, 
Haud segne lempus consumèëre. Liv. 1] 
a'y a plus de — à perdre, Res jam 
non ulira cunctafiunem recipit. Liv. 
Non copia est cunciundi (de cuncrari, 
dép.). Mlauf. Non est mora libera 
nobis. Ov. Sans perdre de —, Sine 
mora. Cic. Nihtl demoratus (de demo- 
rari, dép.). Tac. Agir sans perdre de 
—, Nul ad celeritatem sibi reliqui 
facëre. Cæs. Îl perdit son —, irrito 
inceplo abscessit. Liv. Après avoir 
perdu son —, Re infectô. Liv. Gagner 
du —, Moram acquirëre. Cic. Rem 
ducére. Cic. Chercher du —, Moras 
qwuprère(o,is, sivr el sit, situm)ounec- 
{ëre (o, is, nexzui, nerum). Sen. Quæ- 
rére dilationem. Liv. Diem de die pro- 
ferre. Just. Pour éconumiser du —, 
Temporis compendia sequens. Col. Se 
dunnuer du bou —, Pulchre esse. Plaut. 
ls seroat tous libres de leur —, Nemo 
horum non vacabit. Sen. || 6° Loisirs. 
Tempus, oris, n. Cic. Otium, ti, 0. 
Cic. Spatium, n. Liv. : Quand tu 
auras le temps, Quando otium tibi sit. 
Ter. Quand j'aurai plus de —, Cum 
plus oftt naclus ero. Cic. Avoir du 
—, Vacuum esse. Cic. Vacare. Cic. 
Nous avons le —, Nobis vacat. Sen. 
N'avoir pas de — à soi, Impeditum 
esse negoliis. Cic. Acclamatiuns qu' 
n'ont pas le — d’être feintes, Accla- 
mationes quæ non habent lempus fin- 
gendi. Pl.-j. Avoir du — pour quelque 
chose, Habère lempus alicui rai. Ci. 
Avoir le — de faire quelque chose, 
Habère temporis satis ad faciendum. 
Cic. Habère lempus faciendi. Pl.-j. 
Habëre tempus ad faciendum. Liv, J'ai 
le— d'écrire, Orium mihi est scribendi. 
Cic. Liberum miAi lempus daltur ad 
scribendum. Cic. Qui ait le — de 
s'éteadre sur ce sujet, Cui esse diserte 
vacel. Quint. Douaer le — de plaider, 
Aquam dare. Pl.-j. Donner le — de 
se préparer, Dare spatium comparandi. 
Cic. Quand on as du — de reste, Cum 
ofium superat. Liv. Nous n'en avons 
ni le — ai l'envie, Nobis nec vacat 
nec libet. Pl.-j. Le — vous manque- 
rait plus tôt que la parole, Tempus 
te cilius quam oralio deficëret. Cie. 
J'ai tout le — d'être avec mes livres, 
Mihi emne lempus est ad meos libros 
vacuum. Cic. Ces vacances te don- 
paient le — d'étendre ta lettre, Da- 
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bant hzæ feriz tibi ad explicandas tuas 
litteras opporlunam faculiatem (de fa- 
cullas, alis, f.). Cic. Quand j'ea 
ai le —, Cum otium est. Cic. ls ne se 
donnent pas le — de connaltre, Nui- 
lum sabi ad cognoscendum spatium re. 
linquunt (de relinquëre, 0, is, liqui, 
hctum). Czs. Si j'ai le — de venir 
à ma maisoa de Tusculum, Miäi s 
spalium fuerit in Tusculanuin veniendi, 
Cic. De manière à laisser à peine le 
— de régler ses affaires, Breui spalie 
interjecto, viz ul his rebus adminis- 
trandis tempus daretur. Cic. |ls eurent 
le — de gagner les bauteurs, Nacti 
spalium, se in laca superiora recepe- 
runt. Cæs. N'avoir pas le — de se re- 
ürer, Recipiendi sui facultatem non 
habère. Czs. Ils ont le — de... Tan- 
(um illis vacat ut... (subj.). Sen. Il 
n'a pas le — d'examiner, À perspi- 
ciendo brevitate (emporis ercluditur. 
Cic. Prendre du — pour réfléchir, 
Spatium ad cogitandum sumêre (0, is, 
sumpst, sumplum). Cic. Donner le — 
de se rappeler, Temrus relinquëre ad 
recordandum. (ic. Douuer le — de 
respirer, Dare spaliuin rexpirandi. Liv. 
Douner le — de prendre un parti, 
Dare spatium ad consilia capienda. 
Cæs. Pour laisser anx troupes le — 
de se reunrr, Ut spalium iuterced7re 
posset dum mailites convenirent. Cæs. 
l'our que les vieillards me donnent 
le — de boire, Otium a senibus ad 
polandum ut habeam. Ter. Ne pas 
aisser le —, Tempora erimêre (0, is, 
em, emptum). Curt. Ne pas laisser le 
— de Ja réflexion, Nullum consilio 
locum dare. Liv. || 6° Delai. Tempus, 
oris, n. Cie. Spattum, ii, 0. Cæs. Mura, 
æ.f. Cic.2Arcorder du temps, Tempus 
dare. Sen. Moram dare. Sen. Dare di- 
lationem (de dilaro, onis, f.). Quint. 
Laisser un - poor…., {nterponëre 
10, Üs, posui, postium) spaltum ad... 
Czs. N'etaut re-lé que ïe — voulu 
pour que…., Tantum ïibi moratus 
dum... Liv. Arheler une terre avec 
du — pour payer, Emêre fundum in 
diem. Nep. Accorder du — pour payer, 
Dies ad solvendum prorogare. Cic. 
Laissons-lui le — de.…., Demus illi 
spalium quo possif... Sen. Demander 
du —, Dilationem petëre. Pi.-j. Paucos 
sidi dies postulure. Cic. Cela demau- 
dait du —, Res morä egebal. Liv. 
Preadre du —, Morari, dép. Cic. 
Cunctari, dép. Cic. Pour qu'on ne 
prolonge pas le —, Ne quid temporis 
prorogetur. Cie, Abréger le —, Con- 
trahëre lempus. lin. | 7° Portion li- 
mitee ds la duree, epoque precise. Tem- 
pus, oris, n. Cic. : En quelque temps 
que ce soit, Quovis tempore. Lie. Qui- 
buslibet lemporibus. Liv. De - ea 
—, de — à autre, Snbinde. Liv. Jden- 
idem. Cic. Interdum. Sail, Per mmter- 
valla. Tac. Nonnunquam. Cæs. Quan- 
doque. Cic. La plupart do —, Plerum- 
que. Cic. Vulgo. Cie. Fere. Cic. Ferme. 
Tac. En même —, Eodem tempore. 
Liv. Uno tempore. Cæs. Uno codemque 
tempore. Cic. Per idem tfempus. Cic. 
Sub idem tempus. Liv. Simul, Cie. Un& 
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Cic. Pariter. Col. Conjunctim. Czæs. 
Conjuncte. Cic. En ce —-là, Eo tem- 
pore, hoc tempore, ulo tempore, in illo 
lempore, tum, tunc. Cic. Ea tempes- 
taie. Liv. Vers ce —-là, Id temporis. 
Cic. Pendant ce —-là, Interea. [nte- 
rim. Cic. Depuis ce —-1à, Ex eo tem- 
pore. Cie. Jusqu'à ce —-là, Hacienus. 
Cic. Ad id. Tac. Au — où, Tem- 
pore guo… Varg. 11 fat un — où je 
croyais, Puit fempus illud cum arbi- 
trarer. Cic. Un — viendra où.., Tem- 
pus erif cum... Virg. Erit 1lud tem- 
us cum. Cic. Le — approche, Non 
onge ab eo fempore absumus. Cic. À 
—, en — voulu, Tempore. Cic. Per tem- 
us. Tac. Avantie—, Antediem, Virg. 
Enmature. Sen. Præmaiure. Plaut. 
Mort avaatle —, Prærepius (a, um). 
Acerbä morte interceptus. Insc. Il est 
mort avant le —, Immatnurus (a, um) 
abiit. Sen. Ji immaluro vita erepta 
est. Sal. Qui se fait avant le —, 
Immaturus (a, umi. Cic. Prematurus. 
Plin. Præcoz (géu. cocis). Plin. Ou- 
vrage fait avant le —, Præfestinatum 
opus. Col. Malurilé des blés au — con- 
venable, Temporum maturitas (alis), 
f. Liv. Planter des vignes dans le — 
ropice, Serëre maluro fempore viles. 

16. Ua — plus opportun pour écrire, 
Senbendi maturius tempus. Cic. Créé 
coosul en son —, Fuctus consul suo 
lempore. Cic. Seulement pour un —, 
Duntarat ad tempus. Cie. Le — de 
la moisson, Messis, is, f. Virg. Messes, 
tum, f. pl. Plin. Le — des vendan- 
ges, Vindemie,f. pl. Af.-Aur. Le beau 
— delavie, Florens (entis) las (atis). 
Bona ætas. Cic. Ætatis flos (floris), 
mase, Cic. Florens (entis) juventa (æ), 
f. Hor. Florentes (ium) anni (orum), 
m. pl. Petr. Qui est dans son beau —, 
Florens ætate. Cic. Florens æuo. Lucr. 
Le — de l'échéance. Dies. Ph. Fixerle 
— de l'echeance, Diem statuëre. Cic. 
Au — fixé, Rato tempore. Cic. Præsti- 
tutd die. Liv. Prescrire à ago le — pen- 
daut lequel il doit parler, Præstituëre 
alieut guaindin dicat. Cic. Finir so — 
de service, Ailitiam erplère (eo, es, 
eut, etum). Tac. Les soldats qui allaient 
finir leur —, Quibus matura erat missio 
fonis, f.). Cæs. Ceux qui avaient fai 
eur —, Qut siipendiis jam confectis 
erant. Cic. Qui a fait son —, Qui eme- 
rila stipendia habet. Liv. Emeritus. 
Liv. Emeritis stipendiis. Cie. Qui a fait 
son — (= vieux), Eractä ætate. Pro- 
veciä zlale. Cic. Quorum Jam acta ælas. 
Cic. Habits qui ont fait lear —, Ves- 
fitus (&s) obsoletus {t}, m. Nep. || 8° 
Etat des choses dans la socièts, circons- 
tances. Tempus, oris, n. Cic. Tempora, 
orum,n. pl. Cic. Res ac fempus. Cic. : 
Dans ces temps de malheur, Tam mi- 
sero lempore. Cic. Le malheur des —, 
Temporum invidia (æ), f. Plin. Tem- 
porum iniquitas (atis). Cic. — dif- 
ciles, Tempora aspera, dura, difficil- 
lima, Cic. Res asperz. Hor. Les — 
deviennent sans cesse pires, Insequens 
hora antfecedente calimitosior. Cic. 
Dans les — de boaheur, Temporibus 
scundis. Hor. Se plaindre de son mal- 
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beur ou de celui des —, Calamitatem 
aut propriam suam auf femporum queri. 
Cæs. Laus les — les plus critiques 
pour l'Etat, Summo rei publics (em- 
pore. Cic. Les — sont changés, Ver- 
lerunt se memoriæ (f. pl.). Plaut, Mo- 
difier ses idées selon les —, Ad novos 
casüs (de casus, üs, m.) temporum no- 
vorum consiliorum raliones accommo- 
dare. Je partage l'erreur de ce —, Ipse 
in hujus sæculi errore versor. Cic. Que 
les — sont changés! Quam conversa res 
est! Cic. Si les — changesient, Si mu- 
{aretur fortuna (æ, f.). Sall. Pour ce 
—-{à, Ut um res erant. Liv. S'accom- 
moder au —, Prendre le — comme il 
est, Tempori cedÿre, obedire, parëre. 
Cic. Suivaat que le — l'exige, Ut res 
tempusque postulat. Cic. Selon le —, 
Pro tempore. Sall. Er tempore. Ad tem- 
pus. Cic. Le — presse, Opus est pro- 
perato (de properare). Cic. Opus est ma- 
turato (de malurare). Liv. || 9° Moment 
favorable, occasion. Tempus, oris, n. 
Cic. Occasio, onis, f. Cic. : Temps con- 
venable. favorable, Tempus commo- 
dum, opporlunnum, idoneum. Cic. Oppor- 
tunitas,atis, [.Cic. Tempestivitas, f.Cic. 
Tempora apla, n. pl. Ou. A— (= au 
ban moment), Ad fempus. Liv. Je vous 
écrirai le reste en — utile, Cetera appo- 
sife mandabo. Cic. Eu — et lieu, Loco. 
Cic. In loco. Cic. Il n'est pas encore 
— de... Aaluritas nondum est (gér. 
en di). Cic. — opportun poar envabir 
l'Asie, Occasio lonis, f.) ad occupandam 
Astarm. Cic. Venir en — opportua, 
Occurrére ad tempus. Cie. N'arriver à 
— pour aucune entreprise, Occurrëre 
in fempore nulli rei. Liv. Cie. Donner 
on remède aux hommes en — utile, 
Dare remedium tempestivis (de tem- 
pestivus, a, um). Plin. Il n'est plus 
— de se plaindre, Abiif fempus que- 
relæ. Cic. [l est — d'aviser, Tempus 
est consulendi. Nep. Il est — de dé- 
teler, Jam lempus est soluëre.. Virg. 
Il est — d'agir, Jam fempus agi res. 
\'irg, Ea — cpponan Opportuno tem- 
pore.Ea — ulile, Tempore. Ad lempus. 
‘juc. In tempore. Ter. Tac. Per lempus. 
Plaut. Tac. Sub tempus. Liv. Tempes- 
tive. Cic. Opportune. Cic. Mature. Cic. 
Atlemperale. Ter. Lettres qui a'ont 
pas été remises à —, Epistolz non 
redditæ in loco (de locus,i, m.). Cic. 
Les tuteurs accourent et arrivent en- 
core à —, Accurrun!t ad tempus lulores. 
Cic. Guetter le — favorable, Tempo- 
ribus insidiari, dép. Vell. Prendre 
bien son —, Scite capëre tempus. Cic. 
Occasionem rapère. Hor. Temporum 
opportunitates caplare. Liv. Laisser 
passer Le — convenable, Tempus amil- 
{ëre. Cic. Revenir en — opporlua, 
Suo tempore redire. Cic. Tu arrives à 
—, Aduñnis in tempors ipso. Ter. Per 
tempus aduënis. Ter. 1l est encore — 
Res est in integro (de inleger, gra, 
grum). Cic. Il est — de.…., Tempesli- 
vum est (inf.). Col. Tempus est (inf.). 
Cic. (gér. en di). Nep. (us et sub].). 
Ter. Tempus postulat ut (subj.). Cic. 
Maturum est (inf.). Liv. Il est — de 
parler librement. Vénit (empus liber 
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loquendi. Plauf. S'il ea est — encore, 
Siullä ratione efiamnunc efficere potes. 
Pomp. ap. Cic. — défavorable, Tempus 
alienum, præposterum, absurdum. Cic. 
Le — de la clémence est passé, Non 
est Lenitati locus (i, m.). Cie. En choi- 
sissant mal son —, Infempeshive. Cic. 
Præpostere, Gel. Tempore lævo. Hor. 
ls ont mal pris leur — pour vemr, 
Ad nos infempestive adsunf. Cic. 
Prendre mal son — pour aider, Im- 
portune juvare, Tae. Ce qui n'est pas 
dit à —, Quod post fempus dicitur, 
Cic. Ce n'est pas le — de..…, Non est 
tempus. Ter. Non est lecus (gér. en di). 
Cic. Le — était peu propice pour agir, 
Id tempus rebus gerendis immaturum 
erat. Liv. [l n'est pas encore — de 
songer à cette aflaire, Nondum vënit 
ejus rei maluritas (atis, f.). Cic. Il 
n'est plus — de prendre des précau- 
lions, Serum est cavendi lempus. Sen. 
tr. [n'était plus — de porter secours, 
Aurilium eral serum (de serus, a, um). 
Liv. Il n'est plos — de chercher un 
remède, Sero medicina paratur. Ov. 
lt 10° Etat de l'atmosphère. Cælum, à, 
a. Cic. Dies, diei, m. f. Plin. Czli 
status (&s), m. Plin. : Consulter le 
temps quil fait, Cæli notare statum 
(de status, &s, m.). Curt. Prévoir les 
changements de —, Varium cæli præ- 
discère morem (de mos, moris, m.). 
Nirge Tempestates præliscëre. Virg. 
Un devin prevoira-t-il le — qui se 
prépare? Num quæ lempeslas \mpen- 
deat vates conjiciet? Cic. Beau —, 
— serein, Bona lempestas. Cic. Certa 
tempestas. Cic. Dies (ranquillus, mulis. 
Plin. Cæli serenitas (atis), f. Cic. Se- 
renilas. Liv. Tempestas secunda. Liv. 
Tempestas egregia, serena. Cic. Diei 
hilaritas (atis), f. Col. Sudum (sans 
gén., dat. ni abl.). Cic. Après la pluie 
le beau —, Nubilo serena succerlunt. 
Sen. Par ua beau —, Sereno. Liv. 
Serenä luce (de lux, lucis), f. Tac. 
Sereno ac puro die. Sen. Le — est 
beau, Tempestas ride. Lucr. S'il fait 
beau —, Si erit sudum. Cie. Le — 
s'est mis au beau, Disserenat. Liv. 
Cæluim enituit. Gell. Faotem ad serenam 
mutatur dies. Ph. — calme, Aer (aeris) 
quietus ou immolus. Sen. Dies immo- 
fus. Tac. Dies silens a ventis. Col. Pla- 
cidi spirifus dies. Col. — calme (su 
mer), Tranquillitas. Cie. Pelagus {(i) 
serenum, n. Virg. I fUpartir la flotte 
par un beau —, Afari secundo naves 
misit. Liv. — découvert, Cælum cla- 
rum, splendidum. Plin. apertum. Virg. 
purum. Tib. purum liquidumque. Sen. 
— tiède, Dies tepidus. — froid, Fri- 
goris asperitas (airs), f. Ov. Tempus 
frigidum. Sen.-tr. — variable, Aer 
inconstans (gén. antis). Sen. Incertus 
(i) cæh status (8s), m. Col. Incerius (i) 
dies (ei). m. Col. — sombre, couvert, 
Czlum nubilum. Plin. Czlum obscu- 
rum. Virg. Nubilum. Plin. Cælum spis- 
sum. Sen. Nubdilus dies. Plin. Aer ne- 
bulosus. Plin. Le — se couvre, Nebulæ 
u beunt. Plin. — pluvieux, Pluvius 
it) cæli status (8s), m. Col. Pluvium 
eczlum. Varr. Pluvius (iijdies (ei), m. 
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Col. Pluviæ tempestates (f. pl.). Cato. 
— venteux, Ventosa (æ) fempeslas 
(atis), f. Col. Mauvais —, Aduversa 
tempestas. Liv. Fœdus imbribus dies. 
Tac. Gros — (sur mer), Asperum (i) 
mare (maris). Liv. Par un — affreux, 
Tempestate spurcissim&. Cic. Avoir 
mauvais — en mer, Incommodissime 
navigare. Cic. L'orge ne peut résister 
ao mauvais —, Hordeo contra tempes- 
taies infrmitas esi. Plin. — orageux, 
Turbulenta lempestas. Cic. Nous eùmes 
de gros —, Difficuioribus usi sumus 
tempestalibus. Cæs. [| fait un — de 
printemps, Aer vernaf. Plin. Il fait ua 
d'hiver, Continui dites Aiemant. 
Plin. Les oiseaux sont réjouis par le 
beau —, Apricitare diei gestiunt aves. 
Col, || Fig. 1l fait la pluie etle bean —, 
Ejus nulü (de nutus, üs, m.) euntres. 
Virg. || 11° Moment precis pour certains 
mouvements =: Temps d'arrêt, Inter- 
mussio, onis, f. Cic. Retentio, f. Cic. 
Instirio, f. Cic. En deux — (vite), Cele- 
nriter. La douleur donue des — do 
relâche, Dat intervalla dolor. Cic. 
Prendre un — d'arrèt, Opus suum 
infermiltfre (0. is, misi, missum). 
Sen. 11 42° Division de la mesure (en 
metrique ou en musique). Tempus, 
oris, on. Cic. Intervallum, i, a. Cic. 
Spatium, it, na. Cic. : La prose n'a 
as, comme la musique, des temps 
rappés, Non sunt in ed, languam li- 
bicini, percussionum modi (m. pl.) 
Cie. Si Fhsinion n'a pas btea observé 
les — de la mesure, Si paulum ss 
movit exlra numerum (de numerus, à, 
Gi Cie. Le — fort ou frappé, Ictus, 


(&s), m. Quint. Arsis (is), [. Prisc. Le 
— faihle, Depositio(onts), f.ou Thesis 
(is), f. Prise. Observer les — que je 
marquerai sur la lyre, Servate mei pol- 
licis ictum. Hor. Les — de l’iambe, 
Intervalla iambi. Cuc. L'ianbe à six 
—, Sens iciüs reddit iambus. Hor. 
L'iambe a trois — levés, Ter feritur. 
Ter.-Afaur. |} 18° Division de la du- 
réa (en grammaire). Tempus, oris, n. 
Quint. : Le lemps passé, présent, 
fotur, Tempus præleritum, præsens, 
futurum. Varr. Les — primitiis, Prima 
positio. Afacr. Les — dérivés, Obliquæ 
positiones. Quint. 

TENABLE, adj. Où l'on peut tenir, 
demeurer, sans poril. (En gén. avec 
une uégalion) : [8 jugeaient que la 
pusition n'était pas leuable, Oppidum 
ab se tenéri non posse judicabant. Cæs. 
La position n'eûl pas été —, Non potuit 
sisii(pass. de sistére,o, is, 8. pari. st&- 
fum).Liv. La posilion n'était guère — 
pourles assiégés, Vix in Aoc loco obsidio 
erat lolerabrlis (m. f., e, n.), Liv. La 
maison n'est pas — pour moi, Nequeo 
durare in ædibus. Plaut. La sitaalion 
n'était pas — {an fig.), {la ferenda 
mon erant. Cic. 

TENA CE, adj. {° Visqueux, gluant. 
Voy. visoriaux. || 4e Fig. Trés attach 
à ses opinions. Tenaz, gén. acis. Liv. 
PI. $ Pranosili lenaz. Hor. : Opinion 
tenace, Opinatio inhærens (gén. entis) 
et penilus insila (de insilus, a, um). 
Cie. } 8° Avare. Voy. AvanE. 
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TÉNACITÉ, 5. f. 40 Viscosité. Voy. 
ce m. || 2° Adhérence. Adhæsus, üs, 
m. Luc. Cohærentia, æ, f. Gell. || 3° 
Fig. Opiniâtroté. Ubstinatio, onis, f. 
Cic. Pertinacia, z, f. Liv. Assiduttas, 
atis, f. Cic. : Ténacite de la mémuire, 
Memoris diuturnitas (atis), f. Cic. 
Avec —, Voy. onsTINÉMenT, || 4° 
Avarite. Voy. ce m. 

TENAILLE, 8. [. Instrument do fer 
pour tenir ou arracher qq. ch. For- 
ceps, cipis, m. f. Virg. 

TENANT, 8. m. 1° Les tenants et 
aboulissants d'ane ferme. Quæ sunt uil- 
Læ juncta (pass. de jungôre,o,is,junri, 
junctum). Col. Fundo prædia continen- 
tra (de continère, eo, es, linui, {entum) 
aique adjuncta. Cic. || Fig. Les lenaats 
et aboutissants d’ane affaire sont à 
considérer, Videndum est quid sit ad- 
junctum negolio. Cic. Voy. aussi 
ABOUTISSANTS. || 2° Cette terre qui 
est tout d'un tenant avec sou aa- 
cienne terre, {ic fundus qui fundo 
ejus antiquo confinens est. Cic. 

TÉNARE, cap de Laconie. (L'enfer 
des paiens). Tænarus,i,m.Ov. Tænara, 
orumn, D. pl. Sen.-tr. || Du Téaare, 
Tæenarius, a, um. Virg. 

TENCTÈUES, pple de Germanie. 
Tencteri, orum, m. pl. Cæs. 

TENDANCE, 9. f. 1° Direction d'un 
mouvement. Nutus, us, m. Cic. =: La 
teudance des corps graves, Gravitaiis 
et ponderum contentio (onis, [.). Gic. 
Etant donné la — des corps légers 
à s'élever, Levibus in sublime lenden- 
{ibus (de tendëre, 0, is, lelendi, lensum 
el tentura). Plin. Avoir une — vers le 
centre, Medium locum capessëre (o, is, 
dui et it, qui i, um). Cic. |] 2° Fig. 
Direction de la volonte. Proyensio, onis, 
f. Cic. Inclinathio, f. Cie. Proclivitas, 
atis, f. Cic. : Discours de tendance ac- 
cusatrice, Ad criminandum oratio in- 
ducta(pass. deinducère,o.issduzi. duc- 
tum). Cic. Ayautune — 4 mal faire, De- 
t{erioribus pronus (a, um). Tac. Quand 
il montre sa volonté, ses tendances, 
Cum declaret quid velit, anquirat, de- 
siteret. Cie. Tendance à la vertn, 
Virtutis indoles (is), f, Cic. L'esprit 
bomaio a une — vers la srience, Ad 
scientiam aptissima mens Aominis. Cic. 
— trop naturelle aux écrivains, Quo 
nimis inclinant scribentium animi, Liv. 

TENDARO, v. de Sicile. Tyndarium, 
éi, n. Liv. = Les habilants de Ten- 
daro, Tyndaritani(orum), m. pl. Cic. 

TENDON, 5. m. Partie fibreuse qui 
forme l'extremité des muscles. Nervus, 
i, m. Cic. Cels. : Faire reprendre des 
tendons coupés, Solidare nervos. Plin. 

4. TENDRE, adj. 1° Qui pout être 
coupé sisement. Afollis, m. f. e, D. 
Liv, Tener, era, erum. Cic. : Pierre 
tendre, Lapis mollis. Lapis in opere 
tractabilis. Plin. Qualité — de la 
ierre, Lapidis molluia (æ), F. Plin. 

ot8 —, Alaleries mollis. Plin. Lé- 
gume très —, Mollissimum olus. Cel. 
Animal dont ls cbair est plus —, 
Fera tenerior ad epulas. Gell. Gazoa 
—, Tenerum gramen. Hor. Poule qui 
a'est pas —, Gallina dure. Hor. Pain 
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— (= frafchement cuit), Panis tener. 
Sen. Devenir —, Tenerescére (0, is, 
3. parf. ni sup.). Plin. || 2° Délicat 
Çu pr. el au fig). Mollis, m.f.,e,n. 
irg. Tener, era. erum. Pl.-j. Tenellus, 
a, um. Cat. Tenellulus. Plaut, : Teudre 
brebis, Molle pecus. Virg. Pieds ten- 
dres, Tenerz pluntæ. Virg. Cheval 
qui a'a pas la bouche tendre, Durior 
oris equus. Ov. Avoir la bouche —, 
Audire habenas. Virg. — au froid, 
Frigorum impalientissimus (de impa- 
tiens, géa. entis). Liv. Age —, Æias 
mullis. Ov. Ætas lenera. Sen. Anni 
molles. Ov. teneri. Pl.-j. teneriores. 
Quint. Dès l'âge le plus —, Tenert 
ab annis. Ter. À leneris. Virg. À le- 
nero. Quint. Ineunte ælate. Cic. 11 y 
a dans l'enfance qq. cb. de —, In 
primo ortü ines{ l(enerilas (arts: f.) et 
mollities quædam. Cic. Conscience 
tendre, Voy. schoPuLrux. N'avoir 
pas la cunscience —, Nahil religioni 
stbi habére. Cic. |} 3° Peu fonce. Lenis, 
m. f..e. 0. lin. = Vert tendre, Viri- 
dis lenitäs (aus), f. Plin Rendre les 
couleurs tendres, ÆEnollire colores. 
Plin. Le vert teadre 1e l'émeraude re- 
pose la vue, Smaragdr (m. pl.}viridi 
enttate lassitundinem mulcent. Plin. || 
4o Fig. Sensible, porte à aimer, à com- 
patir. Tener, era, erum. Cic. Mollis, m. 
f., e, 0. Cac. : Cœur tendre, Mullis 
animus. Cic. Molle cor. Ov. Molle in- 
genium. Ov. Qu'ils se mantreut len- 
dres pour des voleurs, Stut in furi- 
bus misericordes (de maisericors, gén. 
cordis). Sall. En termes très —, 
Verbis amantissimis (de amans, gén. 
antis). Cie. Vers —, Tener versus. 
Uor. Tenerum carmen. Ou. Tenir un 
langige icadre, À nalorie loqur. Plaut. 
I} 5° Qui a de l'amitie ou de l'amour. 
Amans, gén. auhs. Cic. =: Teudre 
épouse, Üror amans (gén. antis). Ov. 
Uror pia (de pius, a, um). Inse. C'est 
le plus — des fils, Nemo pretate præs- 
tantior. Cic. Les ans les plus ten- 
dres, Amici qui videniur duices (de 
.dulcis, m. f.,e, n.}). Cic. 

2. TENWNE, v. act. {0 Tirer et ban- 
der qq. ch. Tendëre, o, is, lelend1, ten- 
sum et lentum, act. Crc. Intendére, o,is, 
tendi, tentum, act. Virg. Contendère, 
act. Virg. : Tendre un arc, Arcum 
tendËre, incurvare, contendère. Virg. 
intendëre, adduc®re (0, is. duri, duc- 
um). Cic. flect®re (0, is, fleri, flerum). 
Ov. curvare. St. sinuare. Ov. Conien- 
tum arcum attrahëre (0, is, trari, (ra- 
ctumm). Ov. — une corde d'instrument 
Nervum lorquère \e0, es, (orsi, (ortum), 
Boet. — des filets, Retia tendëre, Cic. 
crpandère (o, is, dt, pansum el Dot 
ter. ponêre (0, is, posui, positun 
Virg. Quaad lesfiletssonltendus. Præ 
tentis relibus. Col. Les membres —, 
Distentus. Liv. D'autant plus que les 
ressurts en sont plus —, Quo sunt con- 
tenta atque adducta vehementius. Cic. 
Les quatre doigts plutôt relächés que 
—, Quatuor digrits remissis magis quam 
tensis. Quint. Macbinesforlement ten- 
dues, Contenta tormenta. Cic. Tendre 
les rênes d'une main vigoureuse, Ten- 
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dire lora validä manu. Bras tendus 
sur les rames, Infenta bracchia remis. 
Virg. || 2° Fig. : Esprit Lendu 4 la fois 
par l'espoir et la crainte, Animus in 
spe aîque in (imore allentus. Ter. 
Esprits tendas vers le combat, Mentes 
ad pugnam intentæ. Cæs. Tendre les 
ressorts de aon esprit, Tendère ani- 
mun vigtlem. St. — un piège, des 
ombôüches à qqn, Alicuiinsidiari, dép. 
Cic. Insrdias alieui dare. Plaut. facëre 
(io, is, feci, factum), ponëre (voy 1°), 
parare, collocare, lendëre, struêre (0, 
ts, struzi, srucium), comparare, op- 
ponère. Cic. componÿre. Tac. dispo- 
nère. Quint. Afin de — des embôûches 
à Miton devant sa propriété, Ut ante 
suum fundum Bliloni insidias collo- 
caret. Cic. |} 3° Etendre, deployer. Ten- 
dère (wvoy. 1°), act. Cæs. Infend?re, 
act, Cic. = Tendre une peau, Erten- 
d#re cutem. Plin. Sur les briques on 
tend du coir, Super lateres coria in @- 
cuntur. Cæs. Tendre des voiles sur te 
forum, Inumbrare forum velis. Plin. 
Vêtements tendus en guise de voiles, 
Intentæ vestes. Tac. Tendre les voiles 
d'on vaisseau, Vela pandëre (o, is, di, 
pansum et passum). Cic. expedire. Ov. 
ezplicare. l'laut. soluère (o, is, solur, 
solutum). Virg. — des lentes, Tendère 
(abs), a. Virg. — des pavillons au- 

essus de la flotte, Cilicia super classe 
obtendëre, Sisen. — un lil, Lectum 
slernëre (0, is, sravi, stralum). Cic. 
IL 4° Couvrir d'une tenture ou d'une 
tente : Tendre [les masoos} de feul- 
lage, Fesià fronde velare. Virg. — une 
rue, Velare. Ov. Tente tendue de voiles 
de fla lin, Tabernacula carbaseis in- 
tenta velis. Cic. Siège tendu avec des 
courroies, Sella intenta loris, Cic. [On 
décida} qu'on tendrait dans les lieux 
où le cortège devrait passer, Velart ea 
loca qud pompa vekbreur. Macr. Le 
théâtre sera tendu, Vela erunt. Inasc. 
Ÿ 6° Porter ou amener en avant, pre- 
senter on s'avançant. TendFre (voy. 1e), 
act. Cic. Protendêre, act. Tac. Porri- 
gère, 0, is, rex, rectum, act. Cic. : 
Tendre les mains vers le ciel, Arten- 
dère manus cælo. Apul. Tendëre bra- 
chia ad cælum. Cæs. Supinas manus 
ad cælum tendëre. Liv. — 8a léte à la 
hache, Cervicem securi subjicére (io, 
is, jeci, jectum). Cic. — la gorge au 
bourreau, Præstare obsequium carni- 
fi. Sen. — la gorge, Osientare jugu- 
um. Cie. Cervicem dare. Cic. præbère 
(eo, es, ui, ttum). Cic. porrigëre. Sen. 
protendëre, offerre (fero, fers, obluli, 
oblatum). Tac. Jugulum dare. Cic. por- 
rigère. Hor. præbére. Sen. Quel gladia- 
teur, sommé de — la gorge, a jamais 
détourné la tête? Quis gladtator, fer- 
run recipËre jussus, collum contrarit ? 
Cic. Le bouclier tendu, Progecto scuto. 
Liw. Tendre des épées, Gladios subji- 
etre. Elle tendait [un enfant} à son 
père, Patri tendebat. Virg. Tendre la 
maio à qqn, Tendère derteram alicui. 
Cic. Aliquem dextr& petëre (0, is, iui et 
tt, itum). Virg. — la maia à qqn [pour 
le relever], Manu reprehend?re ali- 
guem. Cie. Allevare aliquem. Tac. — 
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la maio [pour mendier], Manum ad 
slipem porrigère. Sen. — l'oreille, Au- 
rem allendère. All. — la joue aux 
soufllets, Præbère os ad contumeliam. 
Liv. — le dos aux coups, Præbére 
scapulas verberibus. Sen. || 8° Neut. 
Aller dans une direction (en parlant des 
choses). TendFre (voy. do), n. Virg. 
Ferre, fero, fers, tuli, latum, a. Virg. : 
Tendre vers le centre, Medium locum 
Capessére (o, is, iui el it, qaf. à, itum). 
Cic. La mer tendant vers le centre 
de la terre, Mare medium terræ locum 
ezpelens. Cic. L'air et le feu tencient 
ea haut, Aer et ignis supera petunt. 
Cic. Tous les corps pesants — vers le 
sol, In tellurem feruntur omnia nutu 
suo pondera. Cic. Tendre en baul, În 
sublime lendëre. Plin. Superiora appe- 
tëre. Cic. In allissimum efferri (pass. 
de efferre, fero, fers, extuli, elatum), 
Sen. L'air tend à s'élever, Aeri ad 
superiora nisus est. Sen. || 7° Fig. Se 
diriger vers, avoir pour but ou pour ré- 
sultat. Tendëre (ad) (voy. 1°). Liv. fre, 
eo, is, ivi el ii, ttum (ad). Ter, Spec- 
are. Liv, : Tendre plus baut (au mo- 
ral), Tendÿre ad majora. Quint. ad 
altiora. Liv. [Je ne savais pas] où 
tu Lendais, Ouorsum tres. Ter. l\lend 
à la gloire, Ad gloriam nititur (de 
nili, or, Éris, nisus sum el nirus sum, 
dép.). Cie. grassatur. Sall. C'est là que 
doit tendre [l'orateur}, Hue incumbat 
{de incumbêre, 0, is, cubui, cubilum). 
Quint. Il tendait à se faire roi, Regno 
imminébat (de imminère, e0,es,s. parf. 
aisup.). Tac. ls tendaient à la ré- 
volte, Defectionem spectabant. Liv. 
D'autres choses tendant à la mème 
fo, Eodem pertinentia. Liv. Voyons 
où tend cela, où Lendent ces desseins, 
Videamus quorsum hoc evadat (de eva- 
dëre, o, is, vasi, vasum, n.). Cic. quor- 
sum illius consilia fluant (de fluëre, o, 
is, Auxi, flurum, n.). Cie. Où tend ce 
langage? Quo spectat Aæc oratio? Cic. 
Quorsum hæc pertinent ? Cic. Quorsum 
hkæc oralio ? Cic. Quorsus hoc pertinet ? 
Sen. Quorsus kze? Pl.-. Le conseil 
tendait à ce que... Eo valébat consi- 
lium ut. Nep. Ses actions teudent à 
faire croire que..., Pregravant facla 
ejus ut eristimelur.… Suet. L'esprit 
tend toujours à faire qq. cb., Appetit 
animus aliquid agëre semper. Cic. À 
quoi — lout cela, sinon à soulever les 
artisans? Quo special illud, nisi ut 
opifices concitentur ? Cic. Le but où 
l'oa tendait ouverlement, Quæ res 
aperte pelebatur. Cic. J'ai su que la 
chose tend à la guerre, Cognovi ad 
arma rem speclare. Cie. Ce discours 
— dce que, Oratio hoc facit ui. 
Cic. Cela — à mootrer quil faul…., 
Illuc respicit (de respicËre, ie, speri, 
spectum) tanquam oporteal…. Tac. 

otre conduite — 4..., Quæ facitis 
ejusmodi sunt ut. Cela — à détruire 
le culte, {d dissolvendeæ religionis est. 
Liv. || 8° Approcher : Ce malade tend 
à sa fin, Æger est in pracipili. Cels. 
Voy. APPROCUER (neut.). 

Se Tenpnx, v, réf. Eprouvsr une 
tension. Tendi, or, ris, lensus sum 
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et fentus sum, pass. Plin. Distendi, 
pass. Cels. : Les nerfs so tendent, Ten- 
duntur nervi. Col. Son ventre se lend, 
Venter intumescit (de iniumescËre, 0, 
tumui, 8. sup., n.). 

TENDREMENT, adv. Avoo ten- 
dresse. Amanter. Cic. Pie. Cic. =: Aimer 
lendrement, Arete dilig#re. Pl.-j. 
Amare familiariter. Quint. Unice dili- 
gêre. Cic. In oculis ferre (fero, fers 
tuli, latum). Cic. Amure velde, piuri- 
mum, admodum, vehementer. Cic. Je 
t'aime —, Mihi carissimus «s. Cic. 
Lettre écrite bien — [= lettre d'a- 
mour], Episiola amatorie scripla. Cie. 

TENDRESSE, s. f. 4° Disposition 
à l'amitie ou à l'amour. Caritas, atis, 
f. Cic. Amor, oris, masc. Cic. Pietas, 
atis, f. Cic. Affectus, Us, m. Pl.-j. 
: Ma tendresse pour toi, Mea in fe 
pietas. Cic. Sa — pour ton père, 
Summus amor in pafrem fuum. Cic. 
La — pateraelle ou maternelle, Ca- 
rilas liberorum. Cic. Patna pietas. 
Virg. Pairius amor. Virg. Malernum 
pectus. Ov. Aimer avec —, Toto pec- 
tore amare. VOy. TRNDREMENT. Frère 
pleia de —, Frater amantissimus (de 
amans, géo. antis). Cic. C'est la — 
qui fait les mères, Facit parentes bo- 
nitas (atis, f.). Plin. Je veux céder à 
sa —, Amori volo obseculum. Plaut. 
Faire naltre une — particulière, In- 
enerare przcipuum amorem. Cic. Si 
a — eût entralné Cécilius ua peu 

lus loin, Si prielas Cæcilium protu- 
issef longius. Éie. As-tu donc tant de 
— pour la personne? Usque eone fe 
diligts (de diligëre, o, lezi, lecitum) ? 
Cic. Par — el par reconnaissance, 
Grate et pie. Cic. 11 a toute ma —, 
Bunc unice diligo. Cic. Il a'est pas 
de — égale, Nikil unguam in amore 
fuit ardentius. Cic. Îl versera des 
larmes de —, Stillabit amicis ex ocu- 
lis rorem (poët.). Hor. La vue des 
objets de sa —, Adspectus pignorum 
suorum. Tac. |] 2° Amour. Amor, oris, 
masc. Cie. : Mots de tendresse, Blands 
verba, n. pl. Juv. Blanditie, f. pl. 
Tib. {| 3° Au pl. Caresses. Voye ce m. 

TENDORETÉ, s. f. Qualite de co qui 
est tendre (au physique). Teneritudo, 
dinis, f. Sail. Teneritas, atis, f. Plin. 
Alollitia, æ, f. Plin. 

TENDRNON, s. m. 1° Bourgeon, re- 
jeton tendre d'une plante. Cuma, atis, 
a. Col. Cuma, æ, f. Col. : Tendroao de 
vigue, Caprea, æ, Î. Varr. Capreolus, 
i, m. Col. Clavicula, æ, f. Cic. || 4° 
Fig. Jeune fille. Puellula, æ, f. Ter. 2 
À Atlica, mon petit tendron, Aftics, 
deliciis atque amoribus meis. Cic. 

TENDU, 06, part. passé de TENDRE, 
Voy. ce v. || Adj. f° Au propre. Ten- 
sus, &, um. Quint. Tentus. Hur. Inten- 
tus. Cic. Contentus. Cic. Extentus. 
Hor. =: Cordes tendues (eu musique}. 
Chordæ intentæ. Cic. Lancer un trait 
à bras tendu, Telum excusso lacerie 
torquére. Sen. || 2° Fig. : Esprittendu, 
Mens contenta. Ov. (avec l'abl., avee 
ou sans in). Qui a l'espril —, {ntentus, 
a, um. Lucr. Ad curus intentus. Tac. 
[Style] —, Quæsitun Cic. Durus. 
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Quint. La situation est tendne, Ne- 
gotia lument (de lumëre, co, ut, 8. 
sup., 0.). Cic. || 3° Etendu, déployé. 
Intentus, a, um. Cic. = Filets tendus, 
Retia prælenta. Col. expansa. Plin. Ta- 
pisseries tendues, Auiæa suspensa, N. 
1. Hor. || 6° Recouvert d'une tenlure. 
Votatus. a, um. Ov. || 6° Presente. 
Porrectus, a, um. Hor. Ublatus. Cic. 
TÉNBBRES, s. f. pl. 1° Privation 
de lumiere, obscurité. Tenebræ, arum. 
f. pl. Sall. Caligo, ginis, f. Cic. Um- 
bræ,f. pl. Virg. Noz, noctis, Î. Virg. 
: Téaébres épaisses, Tenebraæ cras:æ, 
tetræ. Cic. spissæ, Petr. caliginosæ. 
V.-Maz. Caligo obscura, cæca. Cic. 
densa. Virg. Umbra cæca. Virg. Nox 
cæca. Ov. Caligo fenebrarum. Quint. 
Tenebræ caliginis. Apul. Dans les —, 
Tenebris. Cic. In lenebris. Ou. Per te- 
nebras. Ov. Nocte. Virg. Per noctem. 
Virg. Per umbras. Virg. In umbris 
noctis. Anter caliginis umbras. Ov. 
Voir dans les —, Sub tenebris vidére. 
Ov. Les — se répandeat sur la terre, 
Tenebræ obducuntur (pass. de obdu- 
cêre, 0, is, duri, ductum). Plin. ou 
campis insurgunt (de insurgëre, 0, is, 
surret, surreclum). Virg. Tout se 
couvre de —, Tenebris ommia nigres- 
cunt. Virg. Les — s'élevant, Tenebris 
obortis. Ov. Tenebris se obducentibus. 
Plin. Etre euveloppé de —, Caligare, 
p. Lucr. Couvrir un pays de —. Obs- 
eurare regionem. Cic. Des torches per- 
ieat les —, Nociem solvebant lumina, 
L-j. — épaisses d'une prison, l'ro- 
funda carceris noz. Quint. Les — cou- 
vrirent ses yeux, Oculos obdurere (e- 
nebræ. Luc. De noires — couvrent ses 
eux, Huic atré densantur nocte tene- 
ræ. Virg. Courir les yeux de qqu 
de — éternelles, Oculos nocte premêre 
(o, is, pressi, pressum). Sen.-tr. Mes 
yeux se couvrent de —, Tenebrz 
oboriuntur (de oboriri, orier, orëris, 
ortus sum, dép.). Plaut. Celui dont 
les yeux se couvrirunt de —, Cui- 
cumque oculi caligabunt. Cels. Cou- 
vrir le monde de —, Tenebras terns 
inducëre (o, is. duri, ductum). Hor. 
Terram umbrä magné involuëre (0, is, 
volui, volutum). Virg. Dissiper les —, 
Tenebras discutëre (io, ts, cussi, cus- 
sum). Lucr. pellère (eo, is, pepuli, pul- 
sum). Ov. fugare. Ov. resolurre. Virg. 
Lazare. St. Umbras dispellère. Virg.— 
des enfers, Infernæ tenebræ,f. pl. Hor. 
Tartarea lenebrica plaga, f. Cic. || 2° 
Fig. Tenebræ, f. pl. Cic. Cahge, ginis, 
f. Cic. Noz, noctis, f. Sen. : Chercher 
les lénèbres, Noctem quærëre. Cic. 
Clam furtimque esse velle. Plaut. Pro- 
fltant des —, Solitudinem et tenebras 
nacti. Cic. Daos les —, In occulto. Sen. 
Les — de l'oubli, Tenebræ oblivionts. 
Pl.-j. Les — do l'erreur, Tenebræ 
erroris. Cic. Leurs noms sont plongés 
dansies—, Jgnoti urgenturlongänocte. 
Hor. Je le voyais, mais à travers des 
—, Quod videbam, sed quasi per cali- 
ginem. Cic. Dissiper les —, Tenebras 
dispeliëre (voy. 1°). PA. Caliginem 
discutëre (voy. 1°). Cic. Eire plongé 
dans les — de l'oubli, In fenebris ja- 
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cère (ce, es, ui, 8. sup.). Cic. Ré- 
paadre sar les faile les — et l'obscu- 
rité, Obscuritaiem et tenebras rebus 
obducëre (0, is, duxzi, ductum). Cic. La 
république plongée dans les —, Offnsa 
tenebris respublica. Cic. Choses qui 
resleraient dans les — si les leltres 
ne les éclairaient, Ouæ jacérentinte- 
nebris nisi litierarum lumen accen- 
d#rel. Sen. || 3° Obscurite (pour l'es- 
prie, ignorance : Les ténèbres de 
‘ignurance, ignorantir tenebræ (arum), 
f. pl. Col. Les — de l'esprit, Caligo 
cæca mentis, [. Cato. Ce sont des — 
pour moi, dfihi (enebræ sunt. Cic. Il 
n'y a lâ que — pour l'homme. Ad ea 
caligat Aumanum genus. Plin. Dissiper 
les — de l'esprit, Ab animo calginem 
dispellïre {or do). Cic, Les — de la 
chair, Umbræ carnales, f. pl. Aug. H 
€ Obscurite du langage. Tenebræ. f. pl. 
Cic. Obscurilas, ans, f. Cic. : Repandre 
des tenèbres sur…., Tenebras alicui 
rei obducére (voy. 2°), ou offundëre (0, 
is, fudi, fusum). Cic. Caliginem offun- 
dére Cic. 

TÉNÉDREUX, euse, adj. 4° Obscur. 
Obscurus, a, um. Cic. Caliginosus. 
Cic. læcus. Cic. Tenebricus. Cic. Te- 
nebricosus. Cic. Caligans, gén. antis. 
Virg. Tenebrosnus, a, um. Virg. Aier, 
atra, atrum. Virg. Üpacus, a, um. 
Ov. Niger, gra, grum. Hur. 2 Grotte 
lénébreuse, Noz tenebrosi specüs, 
Sen.-tr. Dans des lieux lénébreux, 
Per opaca locorum. Virg. Jours —, 
Involuti nubilo dies. Sen. || 2° Fig. 
Cache. Tenebricosus, a, um. Cic. Tec- 
tus. Cic. Involuius. Tac. =: Moyens 
ténébreux, menées ténébreuies, Cu- 
nicult, orum, m. pl. Cic. || 8° Inintel- 
ligible. Obscurus, a, um. Cic. Tenebr1- 
cosus. Ang. = [Auteur] ténébreux, 
Valide obscurus. Cie. 

TÉNÉDOS, Île située en facs de 
Trois. Tenedos ou Tenedus, à, f. Virg 
Cie. : De Tenédos, Tenedius, a, um. 
Cic. Les babitants de —, Tenedui, 
iorum, m. pl. Cic. 

TÉNESME, ss. m. Envie inutile d'aller 
à la selle. Tenesmus, 1, oo. Plin. : 
Tenesme vésical, Urinæ forment(a, 0. 
pl. Phn. 

TENETTES, 8. f. pl. Sorte de pince 
{de chirurgien). Volsella, æ, f. Ces. 

{. TENEUR, s. &. Celui qui tient : 
Teneur de livres, À ratione, À ratio- 
nibus. Insc. Tabularius, ii, m. Sen. 
IL est le — de livres de notre am 
Diooysius, ]s procurat raliones nego- 
traque Dionystit nostri. Cic. 

2. TENEUR, s. f. Contenu d'un écrit 
: La teneur d'un édit, Edicti forma 
(æ). f. Ulp. La — d'un testament, Tes- 
lamenti orde (dinis), masc. Vell. Dont 
voici la —, Cujus hæc verba sun. 
Frontin. Quod infra scriptum est. 
Frontin. Une lettre dont voici 4 peu 

rès La —, Lulteræ quarum sententia 

ce eraf. Curt. Testament doubhle, 
mais de la même —, Testamentum 
dupler, ed eodem sensu. Suet. Toute 
la — do droit pontifical, Compositio 
juris pontificalis. Cic. 

TENIR, v. act. 1° He pas lâcher, 
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empôcher d'avancer ou de sortir, ar- 
réter, garder (au pr. ou aufg.). Te- 
nère, €0,e8, ut, (entum, act. Cic, Con- 
finère, act. Ter. Altinère, act. Tac. 
Custodire, io, ts, ivi et ii, tlum, act. 
Cic. Servare, act. Cic. = Je te tiens, 
Teteneo. Cic. In potestate meâes. Liv. 
Je le —, il mord à l'appät, Meus est, 
hamum vorat. l'laut. Tenir qqo prison- 
ner, Aliquem custodire. di. In cus- 
lodiä relinére. Tac. Tenére in calenis. 
Cæs. Attinère cusfodiä. Tac. Attinère 
vinctum. Plaut. Habëre in custoduis. 
Sall. Tenëre inclusum. Cic. Intentiore 
custodià asservare. Liv. — qqu dans 
l'esclavage, Tenëre aliquem in servi- 
tute.Cæs.—ses troupes dans le camp, 
Continère copias in castris, Cæs. Atti- 
nère mililan castris. Tac. Continère 
suos. Frontin. — les malades dans 
l'obscurité, Habëre ægrosin tenebris. 
Cels. — [les troupeaux] à l'élable, 
Continère sub tecto, Col. Custodire in 
clauso. Cic. Habère sub clauso. Col. 
Tenère clausa [armenta]stabulis. Virg. 
— à l'atlache, Continëre catenë. Col. 
Alhgare. Ph. — qqn de court, Rabére 
aliquenr arcle, contente. Plaut. — son 
souffle, Animam continére. Plin. te- 
uère. Ov. compriméëre(o,ts. pressi, pres- 
sum). Ter. — sa langue, Linguam te- 
uêre. Ov. — ses larmes, Lacrimas 
relinëre. Ov. Terres qui tiennent l'eau, 
Agri qui diu aquam fenent. Pall. Vase 
qui ue lieut pas l'eau, Vasculum (i) 
defluum (1), a. Apul. Teair qq. cb. se- 
cret, caché, Alquid compriméëre. Cic. 
Commissa retinére. Hor. In anino suo 
ahquid premère. Curt. Tiens cela se- 
cret, Tecum habeto. Cic. Hoc tu teeum 
tacitum habeto. Plaut. 115 tenaient ca- 
clé ce qui avait besoin de l'être, Quod 
celari opus erat, habebant repositum et 
reconditum. Cic. Chose tenue «ans ua 
profond secret, Cohtbuta res taciturni- 
fate. Tac. Tenir ua consul assiègé, 
Consulem obsidére (eo, es, sedi. ses- 
sum). Cic. Etre lenu par une promesse, 
Promisso tenéri. Cic. — loin des plai- 
sirs, Habitus voluptatibus procut. Tac, 
Se vor arracber la proie qu'on tenait 
iléjà, Certâ re el possessione distur- 
bari. Cie. Je ne sais qui me tient que 
je ue lui saule 4 la têle, Ver me con- 
lineo quin involem in capillum. Ter. 
11 2° Maintenir en place ou dans le même 
etat(au pr.uu an fig.). Tenére{voy. 41°), 
act. Cic. Continëre,eo,es, linut, (entum, 
act. Cic. Cohtbére, eo, es, Aubui, hibi- 
lum, act. Cic. Coercëre, 20, es, ercui, 
ercilum, act. Cic. = Tenir son bras 
sous sa Loge, Cohibere brachium togä. 
Cic. — qq. ch. sous ses yeux, Atti- 
nère aliquid ante oculos. Plaut. — en 
place la tête [d'un malade], Continére 
caput. Cels. —— la maria {d'un eufant 
qui écrit}, Afanum manu superimposit& 
regËre (0, 18, rexi, rectum). Quint. — 
566 mains s0us sa casague, Conlinère 
monus pznulä. Suet. Il est tenu au 
lit, Eum lectus tenet. Plant. Si la 
tiens [ton arc] toujours bande, Semper 
si fensum Aabueris. PA. Un nœud 
teaant sa chevelure, Nodo cohibente 
crixem. Hor. — la tête basse, Capits 
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demisso (pass. de demitifre, o, is, misi, 
missum). Cæs. Tenir les yeux baissés, 
Ora in terram defigëre (o, is, fizi, 
fizum).Curt. Terram intuert (eor, éris, 
ttus sum, dep.}. Liv. — son corps 
droit, Stare recte. Plaut. — la maia à 
qq. cb., Hubére curæ altquid. Cic. — 
les suldais suus les armes, Tenëre mi- 
lites in armis. Liu. — en écbec, Dis- 
tinère. Cæs. Distringëre (o, is, strinri, 
strictum). Frontin. — une ville dans 
l'oppression, Civilaten oppressam te- 
nére. Cic. — en bride (au Ng.), Fre- 
nare, coercère. Cic. Cohibere aliquem 
arcte. Plaut. — dans le devoir, In 
officio continere. Cæs.retinëre. Liv. — 
les fewnwes daas la dépendance, In 
manu mulieres Aabëre. Liv. — dans 
les alarmes, Attinére in sollicitudine. 
Sal. Ce qui les trot daas ua loug état 
d'hostilile, Quæ res cos longo bello 
inter se habuit. Sall. Tenir daus l'in- 
quiétude, Habère sollicutum. Cic. — 
ses passions sous le joug, Labère libi- 
dines domilus. Cic. — sous 5a loi, Le- 
giôus coustringére (0, is, sfrinri, sfric- 
fum). Cic. — sous son autorité, [la- 
bére in potestate. Liv. Etre tenu dans 
J'atlente, Erspectando pendère (eo, es, 
pependi, 8. sup.). Cic. La curie tient 
en respect la tribune, Curia rostra 
obsidet (voy. do). Cic. Tenir en sus- 
pens, Tenère suspensum. Cic. Pour 
vous — atlentifs, Ul vos leneam at- 
{entos. Cie. lruur — le soldal en ba- 
leine, Ne segnem malitem atfiuérent. 
Tac. — une plante en bon état, Inco- 
lumitatem pluntæ luëri (eor, êris, tui- 
tus sum, dèp.). Col.— la balance égale 
entre les classes, Pari jure relrnêre 
summos cum tnfimts. Cic. — un jusle 
milieu, une jusile mesure, Voy. ue- 
gun 7°. || 3° Retarder. Tenére, act. 
Cic. Detinère, act. Liv. Morari, dép. 
Virg. = Je ne te tiendrat pas plus 
longtemps, Non lenebo te pluribus. 
Cic. ou diutius. Cie. À muins que lu 
a'aies qq. ch. qui te tienne, Nisi 
quid Ce detinet, flor. Ce procès nous 
tieadra pendant les premiers muis, 
[zc causa primos menses occupabit. 
Cæs. {| 4° Empécher de tomber, souts- 
nir. Sustinére,eu.es,finur, lentum. act. 
Sall. Sustentare, act. Vurg. : Colonnes 
qui tenant des statues, Columnz qui- 
us signa superstabant. Liv. Quitientle 
ciel sur ses épaules, Qui cælum vertice 
(rer (de fulcire. io, fulsi, fultum). 

al tenir ses armes, Dale sustinère 
arma. Liv. || 6e Porter (au pr. et au 
Ge), avoir à la main, avoir la main sur, 
adherer à. Tenëre (voy. 1°}, act. Quint 
Uubére, 60, es, ui, ilum, act. Cic. 
Ferre, fero, fers, tuli, latum, act. Liv. 
Gerere, 0, is, gesst, gestum, act. Liv. 
Gestare, act. Liv. =: Tenir le gouver- 
pail, Ad gubernaculum sedére. Liv. 
Clavum lenère. Cic. — à la maio un 
arc, Retinère manu arcum. Cic. — qq. 
ch. daos la bouche, Tenère aliquid in 
ore. Plin. ou ore. Cic. — une torche, 
Tenère facem. Virg. — qqu sur son 
seu. Tenére aliquem sinu, in sinu. Ov. 
— qqa par les oreilles, Obtinére ali- 
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bolle àla main, Cum pyridem tenéret 
in manu, Cic. Tenant une petile pierre 
dans leurs pales, Sustinenies pede 
lapillum. Cic. Teair le miroir, Specu- 
lum sustinère. Ov. — les rênes, fade. 
nas reg#re (voy. 2e). Ou. — le sceptre, 
Obiinére regnum. Czs. — les rèves 
de l'Etat, Voy. couvenner. — dans 
ses mains [le sort de qqn], {n dextris 
suis portare. Sall. ou gerëre. Suet. 
Vous tenez ce pouvoir dans vos mains, 
Hujus rei polestas in vobis sifa est. 
Cic. Les Grâces qui tiennent les Nym- 
pbes par la main, Nymphis Gratiz 
Junciæ (pass. de jungëTre, 0, is, junri, 
junctum). Hor. Objels qui se —, fnter 
se Juncfa. Cic. Quæ inter se cohzrescunt 
(de cohzrescËre, o, is, 8. parf. ni sup.). 
Cic. Vertus qui 8e —, Virtutes con- 
serlæ (pass. de conserËre, 0, is, serui, 
sertum). Sen. Tout se tient, Omnia 
lenentur. Lucr. Choses qui se tiea- 
neut, Res inter se colligatæ. Cic. Vois- 
tu comme tout cela se lient? Videsne 
ul Ræc concinant (de concinère, 0,18, 
cinui, centum)? Cic. Se tenir par 
one sorte de parenté, Continéri inter 
se cognalione quädam. Cic. Toules les 
verlus seliennent, Omnes virtutesinter 
se nexz (pass. de neclËre, 0, is, nerui, 
nezum) el jugatæ sunt. Cic. Toutes 
les canses se —, Causa er causä pendel 
{voy. 203. Sen. || 6° Prendre ou avoir 
pris, recevoir ou avoir reçu (au pr. el 
au lig.). Habëre (voy. 5°), act. Cic. 
Accipêre, io, is, cepi, ceplum, acl. Cic. 
Capêre, act. Virg. : Nous tenons cela 
de nos ancêtres, Sic a majoribus 
accepimus. Cic. Ne teair de qqn au- 
cuue dignité, Nullum ornamentum Aa- 
bère ab alquo. Nep.— de bonne source, 
Certis auctoribus comperisse (de com- 
perire, o, is, pert, pertum): Cie. [1 
üieot cela de famille, Gentilicium hoc 
li. Pl.-j, La vie qu'il — de la na- 
ture, Spirilus quem naluræ debet. Cic. 
Nous tenons une belle coutume de 
nos ancèlres, Præclarum a majoribus 
accepimus morem, Cic. Il tenail de la 
nature cel avantage, [abèbat Aoc a 
nalurä ipsa. Cic. Nous tenons cette 
los de la nature même, Hanc legem a 
naturû ipsä hausimus (de haurire, io, 
is, hausium). Cic. Ce qu'ilà tten- 
nent de la aature, Ouæ a natura sunt 
data (pass. de dare, do, das, dedi, da- 
tum). Cic. Quæ naturà sunt assecuti 
de assequi, or, éris, cutus sum, dép.). 
ic. Teair la vie de qqn, Vilam alicui 
debëre. Ov. [I] disail — de moi la 
vie, Se, de vivérel, miÂi acceplum 
referre. Cic. — l'empire des Gaules 
de la faveur de César, Galliz regnum 
habëre Czsaris concessu. Cæs. Si j'ai 
tel avantage, je le tiens de toi, Mu- 
neris omne fui esf st... Ov. Tu tieu- 
dras ton salut de moi, Servabere mu- 
nere nosiro. Ov. Quand le délire la 
tint, Ubi concepit furias. Virg. Je 
voudrais que Lu me lisses lenir celle 
lettre, Quas lilteras velim cures ad me 
perferendas. Cic. Faire —, Afitt£re, 0, 
is, mis, missum, act. Cic. Fais — à 
mon fils l'argent que tu crotras né- 


eujus aures. Plaut. Comme il tenait la | cessaire, Ciceroni meo suppeditabis 
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quantum videbilur. Cic. Tiens | (excla- 
malion). Âge. Vurg. En tibi. Liv. —, 
voilà pour Les iojures, Hem tibi pre 
maledictis fuis. Plaut. —, faisuns 
tréve on moment, {mo induciz pa- 
rumper fiant. Plaut. —1| (marquant 
l'etonnement), Attatf Plaut. Hem 
Ter. —1tu es triste? Quid fristis es ? 
Ter. —! voilà Davus! Hem barum 
tibi, Ter. —! le voilà L Ipse adeo adest. 
Ter. Ilea tient, Habet. Sen.-tr. 11 ea 
teoait (= il étail ivre), /n multum 
vini processeral. Curt. ED tenir pour 
qqn (= l'aimer), Deperire, ce, is, ivi 
el ü,8. sup. (acc, ou abl. avec tn). 
Ter. Curt. Tu ea tiens ponr jui, Te 
tenet. Tib. || 7° Posseder, être maitre 
de. Tenëre (voy. do), act, Cic. Habere 
voy. 50), act. Virg. : Teair une ville, 
biinëre oppidum. Tac. — [ua pays] 
sous son pouvoir, Tenëredrtione. Virg. 
Tenére in suû polestate, Cic. Obtinère. 
Cie. Caton tenait la Sicile, Siciliam 
oblinébat Cato. Ces. Galatèe me — 
suus ses lois, Me Galatea tenëbat. 
Virg. |] 8° Occuper un lieu, un espace 
(au pr. et au Gg.). Tenêre (voy. 1°), 
act. Liv. Obhuèére, act, Cæs. Occupare, 
acl. Cic. Possid®re, 0,18, sedi, sessum. 
Lucr. =: L'enuemi hent toutes les 
routes, Vis Aostium præsidus inst- 
dentur (pass. de instdère, «0, es, sedi, 
sessum). Liv. Les Grecs tiennent les 
leux épargnés par le feu, Tenent 
Danaï quä deficil ignis. Virg. Teair 
la première place, Primario loco esse. 
Cic. — le baut bout, Tenére principem 
locum. Cic. Accumb#re in summo. 
l'laut, — une éteadue de cent pieds 
Continëre centum pedes. Quint. Qui 
tieat ua espace immense, În immen- 
sum perlinens (gén. enlts). Sall. Les 
eaux tiennent tout le pays, Omnia 
aquis obsidentur (pass. de obsilère, eo, 
es, sedt, sessum). Sen. L'iaondation 
lenait toules les parties basses, Quid- 
quid submissius eral, id unda com- 
plevit. Sen. Tenir la chambre, In lecte 
esse. Cic. Cubiculo non egredi (ior, 
Pris, gressus sum), dép. Tac. — la 
mer, Navigare, 0. Cæs. bu ne pouvait 
— la campagne (ent. de guerre), Non 
durari extra tecta polerat. Liv. — 
table dès le milieu du jour, Potars de 
medio die. Hor. Songe au rang que ta 
tiens, Cogila quo loco sis. Cic. Tenir la 
place de son père, Tenére patris sui 
sedem. Liv. Je leur ai tenu lieu de 
père, Mis in locum patris successi (de 
succedère, o,is, cessum). Brut. ad Cic. 
Le courage lient le milieu eatre l'au- 
dace et la timidité, Fortiludo audaciä 
et timiditate circumaisitiur (pass. de 
cireuinsistËre, 0, ts, 8. parf. ai sup.). 
Apul. Teur le milien, Mecium pusst- 
dère iocum. Cic. |] 8° Administrer, ge- 
rer : Tenir école, Audutiones fucère. 
Gell. Habére ludos, Suet. — école de 
gourmandise, Scientiam popinæ pre- 
Âteri (eor, ëris, fessus sum), dép. 
Sen. — un cabarel, Cuuponam exercère 
(co, es, ui, itum). Ulp. |] 40° Avoir ap- 
pris, savoir. Aliquid ex aliquo compe- 
risse (de conperire, do, is, pertum). 
Cic. où accepisse (de accipre, ie, ia, 


1616 TENIR 


cepi, ceptum). Tac. = Tout ce que je 
sais, ja le Liens de lui, Quod scie, 
omne ex hoc scio. Plaut. Jo le — 
de nos anciens, Audivi a majoribus 
natu. Cic. Je le tenais de bonne 
source, Ego de bono auctore sic acce- 
peram. Cic. Jeliens des vieux paysans, 
Veteres rusticos diventes audio. Col. 
Je le — des ambassadeurs, A legalis 
cerlior factus sum. Liv. D'où le —- 
tu? Unde Rec tibi nota sunt ? Cic. || 
11° Avoir compris. Tenëre(voy. 1°), act. 
Cïc. : Je tiens la clef de l'éoigme, 
Rem perspezi (de perspicère, io, ts, 
spectum). Cic. |} 12° Reputer, regarder 
comme. Habëre (voy. 5e), act. Cic. 
Ducëre, o, ts, duri, ductum, act. 
Cic. Putare, act. Cic. z Tenir qqn 

our ennemi, Habère aliquem pro 
oste. Liv, — qqn poor mort, [abére 
aliquem mortuum. Cic. — pour un 
bienfait, Putare pro beneficio. Cic. — 
q ch. pour perdu, Mabère in per- 
ttis. Cie. — pour cerlain, Pro certo 
habëre. Cic. — pour accordé, Pro con- 
cesso sumêre (0, 13, sumpsi, sumplum) 
Cic. — à injure, Accipére ad contu- 
meliam. Ter. in contumeliam. Liv. 
— à boaneuor, Ducÿre egregium Gin): 
Curt. Ducëre laudi. Nep. Tieus-le 
pour dit, Hoc sic habeto. Cic. Je le 
tiendrai pour mon sauveur, Servaloris 
illum loco numerabo. Sen. Ils doivent 
ètre tenus pour suspecls, In culpa 
sunt ac suspicione ponendi (pass. de 

nËre, 0, is, posui, positum). Cic. 

eair pour malières à trafic, Mabère 
venalia. Cic. Je le Lens pour fait, Istuc 
jam pro facto habeo. Cic. Elant tenu 
pour condaniné à mort, Cum pro dam- 
nato morluoque esse. Cic. || 13° Suivre 
(une route, une direction, au pr. el au 
g-}. Tenêre (voy. 1°). acl, Cæzs. : 
Tenir sa route, Tenère üier. Virg. 
Viam sequi(or,eris, seculus sum), dép. 
Cic. — sa ronte (sur mer), Cursum 
tenère. Cic. Sans — de route certaine, 
Nullo certo itinere. Cas. || Fig .Teuir 
une bonne conduile, Recte facëre. 
Vell. — une mauvaise conduite, Se 
turpissime gerËre (voy. 5°). Cic. — le 
arli de qgu, Seaui partes alicujus. 

cl. — un parti different, Sequi diver- 
sum ler. Ov. || 14° Executer (ce qu'on 
a promis), être fidèle à... Tenére (voy. 
to), aet. Cic. Erhibère, eo,es. ui,1um, 
act. PA. Præslare, 0, as, stili, statum, 
qgf. stifum, act. Cic. = Tenir ua mar- 
ché, Stare emptioni. Ulp. — sa pro- 
messe, Præstare fidem, où promissi 
fidem. Liv. Stare conventis. Cic. Com- 
plère summam promissi. Cic. In pac- 
fione manère (e0, es, mansi, mansum, 
n.). Nep. Fidem liberare. Cic. Pour 
Ja fortune, promettre el — sont deux, 
Fortuna spondet multa multis, præstat 
nemini, Insc. Promettre plus qu'on ne 
eut —, Profiléri quod non possis 
implére (eo, es, evi, efum). Cic. — son 
serment, Jusurandum servare. Nep. 
ou cunservare. Cic. ou ersoluëre Q. 
îs, solvi, solutum). Nep. 1] n'a pas teau 
parole, Non exsolvit quod promiseral. 
fic. Fassent les dieux qu'il lieune 
narole, Di faxint ut facrat «a quæ pro- 
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müiltit. Cic. S'il n'a pas lenu parole, 
Si in fide non stetit. Cic. || 15° Etre 
ohargè (des écritures), au fig. mettre 
qq. Ch. par écrit : Tenir ses comptes 
avec exaclilude, Conficère tabulns di- 
ligenter. Cic. Les registres d'Appius 
passant pour être fort mal teuus, 
um Appit fabulæ negligentius asser- 
valæ dicèrentur. Cic. Resislres — 
avec ordre, Tabulæ in ordinem con- 
fectæ. Cic. Celui qui Lieat les livres, 
À rationibus. Insc. Tenir regisire de 
qq. ch., {mputare. Sen. In conmen- 
tarios referre. Suel. || 16° Présider ou 
avoir une rèunion =: Tenir audience, 
Forum agëre (0, is, egi, actum). Cic. 
—tonseilavec qqn, Consilium una cum 
aliquo cap%re (io, is, cepi, caplum). 
Ter. Consilium cum aliquo conferre 
{fero, fers, tuli, collatum). Cie. — une 
session, Agÿre conventum. Cæs. — les 
assises du monde enlier, Agère con- 
ventum orbis terrarum. Just. — con- 
seil,Consilium habëre (voy. So). Virg. 
Liv. Consilium inire (eo, is, ivt et 1, 
ttum). Curt. Consilia agitare. Liv. — 
les comices, Comitia habëre. Cic. |: 
17° Prononcer. Ilabëre (voy. 5°), acl. 
Cic. : Le langage que j'ai tenu, Ser- 
mones mei. Cic. Tenir uu discours. 
Habére orationem. Plaut. verba. Cic. 
Verba facËre. Liv. Qu'on ne croie pas 
que je tiens ce langage, Ne quis huc 
me loqni existimet. Liv. Tenir de mé- 
chants propos sur qqn, Alicui male 
loqui. Plaut. — un langage très libre. 
Sermone procaci uti. Sall. [Savoir] si 
c'était le vin qui lui avait fait tenir 
ce langage, Utrumne vino gravalus 
effudisset illa. Curt. || 18° Contenir 
{une quantite). Continêre (voy. 2°), acl. 
Capïre(voy. 16e). ael. Cic. : Fairetenir 
des noix dans un boïsseau, Nuces uno 
modio comprehend#re (0, is, endi, en- 
sum). Varr. Faire —, Concipére. Varr. 
Pot qui tient trois amphores, Olla 
quæ amphoras (res feri (de ferre, fero, 
fers, tuli, latum). Col. Aulant que 
la main peut en ter. Quantum manus 
una prehendat. Ov. Selon ce que les 
vases peuvent —, Pro capacttate va- 
sorum. Col. Eadroit qui peut — dix 
mille homines, Capar locus decem 
millium hominum. Plin, || 19° Neut, 
Ne pas se detacher ni se deplacer, ad- 
herer, être contigu, au fig. étre lie. 
Tenëre (voy. 40), act. Liv. Haærère, 
eo, es, hzæsi, hzsum (dalif, ou in 
et abl.). Cic. Cohærëre (cum ali- 
uo), Cie. = Qui tient à la terre par 
es racines, Aplus lerræ radicibus. 
Lucr. Ce qui —— au sol, Quz solo 
continentur. Sen. Herbe qui — aux 
vèlements par ses aspérites, ITerba 
asperilate vesfium fenaci. Plin. Au 
poumon — le cœur, Pulmoni cor an- 
nezum esf. Cels. Les astres lenanl au 
ciel, Astra cælo inhæreutia. Cic. Les 
âmes qui ne tienneal point aux corps, 
Animi qui corporibus non inhærent. 
Cic. La Sicile qui auirefois tenait au 
Brutlium, Sictlia Brutiio quondam 
agro cohærens. Plin. Tenir solidement 
(en parlant de matériaux), Laborem 
suslinère. Vitr. Colle qui tient, Fidele 
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(is) glutinum (i), n. Plin. Parties d'un 
mur qui ae Lienoeat plus, Flura mu- 
rorum, 0. pl. Tac. L'œsnphage lient 
à la laague, StomacAus ad linguam con. 
neclitur (pass. de connectËre, o, is, 
nezui, nezum). Cic. Toutes les mai- 
sons ne lienneut pas Îles unes aux 
autres, Nec omnia lecta continua sunf, 
Curt. Qui tieat, /ærens, gén. entis. 
Plin. Conjunetus, a, um. Cic. Annexus, 
Cic. Vinetus. Gell. Tenant à la famille 
royale, Non alienus sanguine regibus, 
Liv. Tenir à qqn par le sang, Aliquem 
coghalione où sanguine allingëre (0, 
is, ligi, factum). Cic. Plin. = à une 
famille, Conting're domum. Suet, 
Les hommes tiennent aux dieux par 
les liens du sang, omines deorum 
agnalione lenentur. Cic. Toutes les 
sciences se —, Ümnes arles quasi co- 
gualione quädam inter se lenentur. 
Cic. il ne tenait en rien à la funnille 
patricienne des Sulpicius, Nihïl ad 
patrtciam Sulpictorum familiam perti- 
nuit. Tac. Exurde qui ne lient pas au 
sujet, Erordium (it) separalum (i), 0. 
Cic. Une vie précaire et qui nc — à 
rien, Precarius spiritus et male ktrens 
(geu. entis). Sen. Le salut de l'Etat 
ne Lenaut qu'à uo fil, Admodum (enui 
filo suspensa reipublicæ salus. Vel. Je 
ne tieus pas à la terre [tant je suis 
joyeux], /n cælo sum. Cic. Ne pas 
enr aux choses du monde, Aninum 
in sublimi habëre. Sen. Ce qui le fai- 
sait — ala vie, Vitz retinacula, 0. 
pl. PL.-j. — à cœur, Cordi esse. Cie. 
fu me liens fort au cœur, Dete mini 
antiquissimum est. Cic. 1 a qq. cb. 
qui lui tient plus forl au cœur, Habet 
quiddaim quod magis in unimo ejus 
insederit (de insidère, eo, es, sedi, ses- 
sum, n.). Cie, Qui — à qqu de près, 
Homo (minis) necessarius (ii), Nep. 
Necessilathbus imphcitus (1). PL-j. | 
20° Rester on place, 1 ‘sister (au pr. 
etaufig.). Stare,o,us, ‘ti, stätum, 0. 
Cic. Consistëre, o,is,s  ,3. sup., n. 
Cic. = Teair sur leremp ‘, Consistëre 
in muro. Cæs. Enoemi ai ne tient 

as, Hostis instabilis (1: *., €, 0.) 

iv. Les ancres et les càb « ne poa- 
vaieot tenir, Non ancoræ funesque 
subsistebant, Czs. [ls virent qne Le; 
murs leaaient bon, Muros stare vide- 
runt. Liv. Tenir contre la tempêle, 
Tempestatem sustinére. Czs. Les fruits 
ue trenuenl pas, Poma ex arboribus 
dectdunt (de decïdère, 0, is, cdi, s. 
sup., 0.). Cic. Teuir, — bon (ent. de 
guerre), Stare. Cic. Resist®re. Consis- 
{Ëre. Cæs. Subsistére. Liv. Susteniare. 
Liv. Ce jour-là on eut peine à —, 
Ægre eo die sustentatum est. Ces. — 
devaal les Macédoniens, Macedouum 
armis parem esse. Curt. Tu ne Liendras 
pas contre eux, [lis non eris par (gén. 
paris). Sen. Qu'on tienne bon pendant 
trois jours, Obdurelur hoc (ricuum. 
Cic. Qu'il pourra tenir un peu encore, 
Se paulo etiam longius folerare posse. 
Cæs. Les soldats tenaient boa, âfilites 
misbantur (de niti, or, eris, nisus el 
nirus sum, dép.). Cæs. Il a tenu bon, 
Restitit ac pervicit. Cie. Le soldat ro- 
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main tenait mieux, Romanus erat 
stabilior (de stabilis, m. f., e, n.). Liv. 
Teuir bon {ca parl. d'un siège), Obsi- 
dionem tolerure. Frontin. — jusqu'à la 
dernière extrémité, Ultima erperiri 
(ior, iris, erperius sum), dep. Curt. Ne 
as — (ent. de guerre), Locum non 
tenère. Liv. Pedem referre. Liv. Cedère, 
o, is, cessi, cessum. Cic. Non susti- 
nère impelum. Liv. Pelli (pass. de pel- 
Ure, 0, is, pepuli, pulsum), Cæs. Si tu 
tiens bon conire les rumeurs, Aduer- 
sus famam si salis firuus steieris. Liv. 
Ne pouvant leair coutre un assaut, 
Aduersum irrumpentes invalidus (a, 
um). Tac. Ce mur ne peut — contre 
les attaques, Afurus est expugnabilus 
m. f.,., 0.) Sen. || Fig. Tenir bon, 
erseverare, 0. Cic. Perstare, n. Cic. 
Persiare in inceplo. Liv. l’'erstare in 
senteutiä. Cic. În incepto permanère 
os es, mansi, mantum), n. Cie. Non 
gradu dejici (pass. de dejtcËre, io, 

is, Jeci, jectum). Cas. Offirmare se. 
Ter. Offirmare animum suurn. Plaut, 
Tieos bon, Persta aique obdura. Hor. 
Animo ul sis præsentr para. Ter. Te- 
pir bon cuntre la baiue, Odtus obsis- 
têre. Cic. — bon cuntre une nouvelle, 
Nuntium ferre (vuy. 5°). Sen. — bon 
contre la douleur, Dolori resistëre. Cic. 
Ne pouvoir — contre, Cedëre (dat.), a. 
Tac. Il ne pot — contre leurs plaintes, 
Querentes non sustinuat. Liv. — bon 
ur, Perseverare ut. (sub].). Cic. 

e ne pourrais — à une telle dépense, 
Non susiinére sumplum possum. Brut. 
ad Cic. || 319 Etre attache à, aimer, 
désirer. Velle, volo, vis, volui, s. sup: 
Cic. =: Si tu liens à mon anulie, Si 
amabülitas fibi nostra placef .de pla- 
cère, 60, cui et cilus sum, S. Sup., 
0.). Plaut. Qui tenaient plus à l'hon- 
peur qu'à l'argeol, Uuibus bonum erat 
divitiis carius (de carus, a, uru). Sall. 
Qui lient à sa dignite, Dignitatis retr- 
nens (gen. enfis). Cic. Qui — à 6es 
armes, Armorum lenar (gen. acis). 
Suet. Je tiens plus à ma conscience 
qua l'opini.n, Jfea mihu conscrenna 
pluris est quum omnium sermo. Cic. 
L'anneau auquel il tenait, Annulus 
quo delectabatur. Cic. Tenir motns à 
cela qu'à la liberté, (Hzæc) posteriora 
libertate ducëre (voy. 120). Cic. PIdt 
au ciel que nous eussions moins tenu 
à la vie, Utinam fuissemus minus vits 
eupidi (de cuptdus, a, um). Cic. Teair 
à la discipline, Mfodestiam desiderare. 
Cæs. — au salut de l'Etat, Remyu- 
blicam satvam velle. Vell. — avant 
tout à la vie, Nihil existimare vitä 
antiquius (de aniiquus, a, um). Cic. 
J'y tiena, oc mike tn prelio est. Plin. 
Id mai cerdi est. Cie. Hoc magni 
sstimo. Cic. Tenir à son avis, În sen- 
tennà manère (vay. téo), Cic. — aux 
termes, Verba mordicus fenère. Cac. 
Qui tieat à ses vices, In vtfirs pugnar 
(gen. acis). Cic. Tenir peu à sa pa- 
role, Juszurandum neglgëre (0, is, 
Leri, lectum). Cic. Ne — a rien, Nihl 
Aabere pensi (gén. de pensus, a, um. 
Bal. — peau à qq. ch., Aliquid parvi 
pendère (VOY. go. æsiimars, ou facëre 
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(io, ts, feci, factum). Plaut. parvi du- 
cËre. Cic. Je tiens à savoir, Scire stu- 
deo (de studère, es, ui, s. sup.). Cic. 
Teair à avoir qq. cb., Aliquid appetëre 
(0, is, doi el st, ifum). Cic. Si tu tieus 

êlre..., Si curas esse. Hor. || ue 
lient pas à acbeter, Nikil curat de 
emendo. Cic. Je tenais surlout à... 
Nohil antiquius Aabui quam ul. 
{subj.). Cic. || 22° Dependre de. Pen- 
dére (voy. 20), n. (abl. avec ou sans 
ez). Cic. Ponitum esse in (abl.). Tac. 
Situm esse in. Sal. : Bonheur qui 
lient à qq. cordages, Foriuna ruden- 
libus apta. Cic. L'un — à la faiblesse 
bumaine, Alferum Aominum infirmi- 
fati est atiributum. Cic. Ce qui tenait 
dl'âge, Quod erat ælatis. Cic. Que leur 
destinée — à l'issue, Discrimen 
suarum rerum in even{u... vert (pass. 
de verlëre, 0, is, verli, versum). Liv. 
Que la supériorité des Romains — 
plus aux généraux qu'aux soldats, 

ucibus validiorem quam exercilu rem 
llomanam esse. Liv. {l ne tient qu'à 
Loi de... {n le positum est ut... (Sub).). 
Cic. Tibi lice ide licère, licuit et li- 
citum est) (inf). Cic. Magnam copiam 
habes (gér. en di). Sail. Qu'il ne tenait 

u'a lui de s'eorictur, Opes sibt in 
facili (de facilis, m.f.,e, n.) quam 
vellet fore. Plin. La gloire tient à si 
peu de chose, Tam leui momento fama 
pendet. Lau. Îl ne — à rieu que... 
Prope est ut. (subj.). Prope factum 
est ul. Liv. 1 n'a pas tenu à lai 
que.…., Per eum non sietit (de siare, 
0, as, siâlum) quin.. Liv. ou quo- 
minus, Pl.-j. Il ne tient pas à toi 
que, Per (e non mora (2, f.) est 
quominus….. Sen. [33° Avoir de l'ana- 
logie aveo, ressembler : 1 tient jus 
de sa mere que de son père, Afatri 
sinrilior (de similis, m. f., e, on.) est 
quam patri. Liv. Tenir de qqn, Ali- 
quem referre (refero, refers, reluli, 
relatum). Virg. Îl avait de qui —, 
Haburt domi unde discéret. Ter. Tu ne 
tiens pas de ton père en cela, Ilaud 
palernum isfuc dedisti, Ter. Chose 

ut ent du prouige, Simile prodigit. 
die, tluwme peu spirituel et ne te- 
nant guère de ses coucitoyens, Non 
aplissimus ad jocandum minimeque 
painam resipiens (géu. entis). Cic. 
Elles tiennent du tragique et du co- 
mique, Sunt inter (ragædias el co- 
mædias mediæ. Sen. Le caractère des 


‘peuples tient de leur siluation, In- 


genia hominum locorum silus format. 
Curt. || 24° Ne pas abandonner, être 
fidéle à. Stare (0, as sieli, siäium) pro. 
Liv. ab. Nep. cum. Liu. : Teuir pour 
César, Rebus Cæsaris fävére (eo, es, 
fävi, fautum), n. Ces. Ceux qui te- 
nateoi pour Aotipater, Qui Antpa- 
trum fuebantur (de luéri, fueor, erts, 
tuttus sum, dep.). Curt. Les Dolupes 
— pour Plihppe, Dolopes Phuiypi 
erant. Liu. Le peuple tenait pour 
Hlanoihal, Plebs Hennibalis erat. Liv. 
Le simple soldat— pour.., Gregarius 
nules induruerat (de indurescère, 0, is, 
durui, 8. sup.) pro. Tac. Tenir pour 
le parti de qqn, Pertes tenëre. Cic. on 
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sequi (voy. 13°), Sen. || 25° Se con- 
tenir, supporter (en gén. avec one 
nég.) : Je m'y tiens plus, Vixr conti 
neor, Ter. Ferre non possum. Cic. 
Sisti non potest. Plaut. Vix durare 
possum. Liv, [l u'y a plus à ÿ tenir, 
fd non ferendum est, Cic. L o'‘y put 
plus —, Non quivil temperare sibi. 
Cic. Non abstinuif (de nbstinére, eo, 
es, lentum). Virg. Non luht. Cic. 
] 26° Dursr, subsister =: La réso- 
ution lieat, Consutnm consistit (da 
consistère, 6, stiti, 8. sup.) Cic. 
Tant que le premier décret tenait, 
Staute priore decreto. Liv. Bien que 
le contrat tienne, Quamvis tabellis 
manentibus (de manère, eo, es, manst, 
mansum). Sen. || 27° Avoir lieu (en 
parl. d'uue réunion). Haberi, cor, 
éris, lus Sum, pass. Cic. =: Le 
sénat ne tint pas ce jour-là, Eo die 
non fuit senalus. Cic. || 28° Etre 
renferme dans un espace. Capi, ior, 
eris, caplus sum, pass. Cic. Confinëri, 
cor, errs, lentus sum, pass. PA. 2 
Tenir daus une seule maisun, Unä 
domo capi. Cic. Salle où peuvent — 
15 convives, Triclinium quindecim 
convivarum capar (gén. acis'. Plan. Cir- 
que uù peusent — 260000 specta- 
teurs, Ad sedem CCLX mtllium circus. 
l'in Tu veux en faire — 300, Tre- 
centos inseris (de inserêre, 0, serui, 
sertum). Hor. 

Se Tenin, v. réf. 4° Se prendre à 
a ch. pour ne pas tomber : Se leair 
à la crimiere d'un cheval, Jubà suble- 
vari, pass. Cæs. Se tenant aux crêtes 
des rochers, Prensuniem uncis mani- 
bus capila aspera montis. Virg. Elle 
se tient à la poupe du vaisseau, Der- 
tra puppim lenet. Vrrg. [Le perroquet] 
se — avec son bec, Ilostro se erci- 
pi (de ercipère, io, cepi, ceptum), 
Plin. || 2° Se soutenir, ne pas tomber, 
rester droil. Siure, 0, as, stelr, sta- 
lum. Cic. Se susiinère (ro, es, linui, 
teutum). Ov. : Se lenant sur un pred, 
Sians pede in uno. Îlor. Se leur sur 
chaque jambe à tour de rôle, 4 lternis 
pedibus insistre (0, is, institi, sitium). 
Quint. Ils ne peuvent se —, Veque 
firmiter insisiëre possunt. Cæs. În 
vestigio non possunt hærére (eo, es, 
Ræsi, Az>sum). Liv. Sustinère cor- 
pora nequeunf. Sall. Viz membra sus- 
{inent. Liv. Où le fantassin avait 
veine à se —, Ubt pedes erat insta- 
Pis (m.f.e,n.). Liv. Passage où l'on 
ne peut se —, [nstabilis ingressus. 
Liv. Se — sur le jaug d’un attelage, 
Insist®re in jugo. (æs. Se — à cheval, 
Haærtre equo. er, in equo. Cie. Faire 
— droit, Erectum conatriuère. Cac. 
H Fig. Tieus-tui biea, Serva. Hor. 
Pour qu'il se tint bien contre un ad- 
versaire redoutable, UE valenti rests- 
téret. Cie. || 3° Rester dans un certain 
lieu. Stare (voy.2°), 0. Cic. Minére ou 
Permanère, 60, &s, mansi, Munsuin, D. 
Cie. = ll ne peut seltenir en place, Sture 
loco nescit. Virg. Se — près ue qqu. 
de la porte, du hit, de la Lable, Assis- 
tëre propler aliquem. Tac. ad fores. 
Cic. lecto. Ov, Consisidre ad mensam. 
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Cic. Se — à la maison, Domo se 
lenëre. Cie. Se — à la campagne, 
Ruri se continere. Ter. Ruri esse. Cic. 
Se — daos les villes, /n oppidis man- 
sitare. Plin. Se — dans les mon- 
lagnes, In montibus conversari, dép. 
Plin. Se — dans la haute mer, in 
salostare. Liv. Se — dans les élangs, 
Stagua obsïdère (eo, es, sessi, sessum). 
Plin. Tiens-toi là, Adesto. Plaut. As- 
side. Cic. Dis-moi où tu te —, Ede 
ubi ronsistas. Juv. Se tenir caché, 
Latère, eo, es, ui, 8. sup., n. Cic. 
Slare ou continére se in  occullo. 
Cæs. Occulium subsistëre. Liv. Se 
occultare. Cic. Se — à l'abri, In 
operto esse. Cic. Les poissons se lien- 
aent dans les pierres, Stabulantur 
pisces in petris. Col. Se tenir dans le 
voisinage, Subesse propinquis locis. 
Cic. || 4° Rester dans une certaine po- 
sition, dans un certain etat (au pr. et au 
Gig.): Seteurr droit, Stare (yen 
Cic. La vigne qui se lient droite, Con- 
sisteus in se vilis. Col. Se tenir sur la 
pointe des pieds, Consistfre in digi- 
los. Virg. Se — à genoux, Terram 
eu tangêre. Cic. Nirum esse geni- 
us. Liv. Se — assis, Sëdëre, e0,es, 
sédi, sessum, n. Cic. Se — couché, 
Cubare, o, as, bui, bitum, n. Cic. 
Jacëre, eo, es, cui, s. sup.,n. Cic. Re- 
cumbrre. [Hor. Se — les bras croisés, 
Cotapressis manibus sedére. Liv. et an 
fig. (— ne rien faire), Quietum sedère. 
Sen. Se— coi, Quiescére. 0, is, quievi, 
quielum, n. Cic. Se — prêt, În pro- 
cunctu stare. Quint. Præslo esse. Liv. 
I leur dit de se — prêts pour le len- 
demain, Denuntiavit ut essent parali 
in posterum diem. Cæs. Se — auprès 
de qqn, Alieu adstare (0, as, adsiiti, 
statum). Pleut. Il ordunne à la cava- 
lerie de se — devant le camp, Equi- 
latum pro castris agilare jubet. Sail. 
Se — éveille, Tenére somnum. Cic. Se 
— en garde, Câvère, eo, es, câvi, cau- 
tum, act. etu. (ab et l'abl.). Cic. Am- 
mum ad cavendum aftend”re (0, is, 
tendi, tentum). Nep. 11 laut se — en 
garde contre la passion de la gloire, 
Carenda est cupiditas glomæ. Cic. Se 
— dans les basses régiuns de l'élo- 
quence, Circa ima subsisi®re. Quint. 
Se — daas ses bornes, Suis se finibus 
tenëre. Cic. Se — dans un juste mi- 
lieu, Medium quoddam lenere. Pl.-j. 
IL 5° Avoir un certain maintien : Se te- 
oir proprement, Aunduler se habére. 
Plaut. La manière de se —, Habitus, 
üs, m. Sen. Si nous nous teaons dé- 
cemuent en entrant dans les Lemples, 
Si intramus templa compositi. Sen. Qui 
se lieat courbé, Incurvus, a, um. Ter. 
11 6° Fig. Se contenir, se moderer, s'em- 
pêcher. Se lenëère, se continére roy. 
2e). Cic. Continéri, pass. Ter. : Je ne 
puis me tenir de..., Confinéri nequeo 
quin… (subj.). Plaut. Nequeo durare 
quin.… Plauf. Tenèri non possum 
quin… Cic. Imperare animo nequeo 
quin.… Liv. Ægre abstineo quin..… Liv. 
Se — de parler, Linguæ temperare. 
Plaut. Linguam lenëre. Uv. Se — de 
rire, Risum continére. Clic. entre, 
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compesc#re (0, is, ui,s. sup.). Hor. Ils 
eurent peine à se — de..., Vir tem- 
perauere animis quin… Liv. Je me 
tiens à quatre pour ue pas, Vir me 
contineo quin. . Ter. Se lenir de citer 
des exemples, Confinère se ab erem- 
plis. Cic. || 7° S'en tenir à, se bornor 
à, se contenter de. Stare (voy. 2°), 
a. (re, in re). Cic. Manère, e0, es, 
mansi, mansum, D. (inre). Cic. Consis- 
l8re, 0, 18, siiti, S. sup., Q, fintra 
rem). Cie. Contentum (am, um) esse 
(abl.). Cic. : S'en tenir 4 la lettre, 
Continère se intra verba. Petr. Verbis 
stare. Quint. Scripium sequi (or, éris, 
cutussum), dép. Cic. Nihil nisi id quod 
seriptum est spectare. Cic. S'en — 
à l'arrêt, Re judicatà stare. Cie. S'en 
— aux coavenlivns, Slare conveniis. 
Cic. S'en — à l'eau, Intra aguum mu- 
nére. Cels. S'en — à la surface, Diju- 
dicare ex prim& fronte. Quint. Pour 
nous en — à ce minimum, Hoc mi- 
nimum ul sequamur, Cic. ls nient que 
Césur doive s'en — aux conveu- 
huns, MNegant Cæsarem in condicione 
mansurum. Cie. Si nous vouliuns aous 
eu — à la lettre, Si ad verba rem 
velimus deflect®re (o, is, fleri, flezum). 
Cic. 11 ne s'ea tint pas là, Nec con- 
tenfus. Pl.-j. Je m'en tiens à ton 
00m, În fuo nomine acqriesco (de 
acquiescère, is, quievi, quielum). Cic. 
fls s'en liennent là, In eo perstant. 
Cic. Ils ne s'en tinrent pas 14, Eo 
ipso non contenti fuerunf. Liv. S'en 
enirhäcetavis, Hanc ipsam sententiam 
persequi. Cic. Tu dois l'en — 4 ton 
propre avis, Tuo fibi judicio est uten- 
dum. Cic. On ne savait à quoi s'en 
—, Nec salis cerium constare apud 
animum poteral. Liv. || 8° Avoir lieu 
{en par. d'une réunioni. Habéri, eor, 
ris, fus sum, pass. Cic. : Il ne se 
int pas de séance du sénat ce jour- 
là. Eo die non fuit senatus, Cic. Le 
marché se tenait, Nundinæ erant Cic. 

TENON, s. m Extremite d'uno picce 
de bois qu'on fait entrer dans une mor- 
taise. Clavicula, æ, f. Vaitr. Cardu, 
dinis, m. Vifr. : Tenoo en forme de 
hache, Cardo securiclatus (1), m. 
Vitr. Assemblé à tenons, Cardinatus 
ou Intercardinatus, a, um. Vitr. 

c TENOS, une des Cyclades. Tenos, i, 
« Ur. 

TENSION, 3. f. fo État de co qui 
est tendu. Intentio, onis, f. Col. Sen. 
Tensio, [. Virg.: Tension des muscles, 
Intentio, onis, f. Col. Rigor, oris, m. 
Plin. Totius corporis contsnlio ou in- 
tentio (onis), f. Cie. La — des cordes, 
Chordarum exlensio (onis), f. fsid. La 
— de l'air, Intentio aeris. Gell. ou 
sprrilüs. Sen. [Telle chose] guérit la 
— des mamelles, Emendai si mammz 
tendantur (de tendi, or, eris, lenius 
sum el lensus sum, pass.). Plin. [| 2 
Fig. Tension d'espril, Animi intento 
ou confentio (onis), f. Cic. 

TENTACUL.E, 8. m. Filamonts avec 
lesquels plusieurs animaux tâlent le 
terrain. Cornicula, orum, no. pl. Plin. 

TENTANT, AnNTE, adj. Qui tente, 
qui oause un dèsir. Lenocinans, gén. 
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antis. Cic. Illecebrosus, a, um. Plaut, 
: Le prix est bien tentanl, Proritat 
pretium. Col. Le pouvoir ne me 
semble guère — aujourd'hui, Jmpe- 
ria minime miÂi hac lempextale vi- 
dentur cupienda (de cupiendus, a, um). 
Salt. 

TENTATEUR, 8. m@. 4° Celui qui 
tente. Imputsor, oris, m. Ter. || 4 
L'esprit tentateur (le diable). Tentator, 
urts, m. Îlier. 

TENTATION, s. f. 1° Envie de faire 
99. ch. Cupido, dinis, f. Cic. Lrbido, 
. Cic. [mpetus, üs, m. Sen. = J'ai eu 
la tentation de, {mpelum cepi (gér.en 
di). Suet. Impelus fuit (inf.). Liv. [m- 
petus subiit animum. Liv. 11 eut la — 
de rélablir, Cupido eum cepit resti- 
tnendi. Liv. | 2° Mouvement qui excite 
l'homme au mal. Tentalio, onis, f. Tert. 
Tentamentum, i, a. fier. =: Les tenta- 
hons des démons, Drmoniorum ten- 
tamenta (orum), a. pl. Isid. Les — de 
la chair, Tentamenta voluplatum car- 
nalium. Bed. Succomber à la tenta- 
lion, Culpæ succumbeëre (0, is, cubui, 
cubitum). Virg. 

TENTATIVE, 5. f. 1° Commence- 
ment d'action pour faire reussir un 
essai, un dessein. {nceptum, i, n. Liv. 
Tentamentum. a. Gell. Tentamenta, 
orum, à. pl. Virg. Tac. Periclitalio, 
onis, f. Cic. : Une aussi belle tenta- 
Live, Tam præclara (z) operis inceptio 
(onis), f. Cic, Une — crimaelle pour 
detruire cet empire, Delendi hujus 
impert sceleratus tmpelus (üs), m. Cic. 
Ses coupablies tentalives, Qice nefarie 
est ausus. Liv. Ayant réussit dans leur 
lentative, Auso politi. Virg. Re- 
prendre les arines après Lant de lenta- 
üives malheureuses, Toties infeliciter 
tentata arma caywre. Liv. Saus au- 
cnne nouvelle tentative du côté des 
assiégeants. Nulla oppugnantium novä 
vi. Liv. Après celle vaine —, Quod 
ub: frustra tentalum est. Sall. Renon- 
çaulâ une inutile —, Omissä re irrild. 
Liv. Occasion offerte pour une —, 
Ad conandum adttus (Us), m. Cæs. 
La — échoue, Tentatum secus cedit. 
Sall. Ses audacieuses tentalives pour 
s'emparer des dépouilles, Quid ill 
in prædë sut molitus {de moliri, ior, 
iris, us sum, dep.). Cic. Tenlalive 

our preadre le soleil. Solis appetitio 
fonts), f. Cic. Ile cegsèrent leurs ten- 
tatives, Desltlerunt conatu (de cona- 
lus, üs, m.). Cæs. Après plusieurs — 
contre eux, Mfultis sæpe bellis expert 
(de experiri, ïor, iris, erlus sum, 
dép.). Cæs. Paire une tealative, Ram 
aggred (ior, Frs, gressus sum, dép.). 
Liv, Ezxperiri, dép. Cie. Tentare, act. 
Cic. Periciuiari, dép. Cic. Cæptare, 
acl. Tac. Si je décuuvre une — faite 
contre la république, Si cujus ince 
um ullum conatumue contra rempubli- 
cam deprehendero. Cic. Ayant fait la 
même —, Hoc idem annisi ‘de anniti, 
or,#ris,nisusetnirus sum, jép.). Lis. 
Faire une — surla ville, Urôem {en- 
tare. Liv. Il 8t one — sui l'Arménie, 
Armenis manum adjecit (de adjicère, 
ü, is, jecium). Vel. 1 a :onmis 
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sur le roi une — d'assassinat, Re-' 


gem occidëre voluit. Liv. || 2° Dé- 
marche pour seduire =: Tentative de 
corruption (auprès d'une femme), 
Tentamen, minis, n. Ou. Tentalives 
pour entrainer les Allobroges, Allo- 
rogum solhcitatio (onis), f. Cic. J'ai 
appris que des — avaient été faites 
prés des délegues Allubroges, Com- 
peri legatos Allubroguin esse sollici- 
latos. Cic. 

TENTE, 8. f. 1° Pavillon de toite =: 
Tente de soldat, Tubernuculum, 4, n. 
Cic. Tentortum, ii, 0. Hirt. Tentum, à, 
n. Flor. Petite —, Tentoriolum, 1, n. 
Hirt. Tentes dressées, Constituta 1a- 
bernacula. Cxs. Dresser une tente, 
Tabernaculum collocare, ponëre. Cic. 
statuëre. Cæs. constutuère. [Hirt. Ten- 
torium pon#re. Ov. statuëre. Luc. Ten- 
dêre, o, is, letendi,lensum et fentum, 
n. Cæs. ct était la — d'Achille, Hic 
tendèbat Achilles. Virg. Plier sa —, 
Tabernaculum detendère. Liv. Ad- 
mettre dans Sa —, Adinouëre coulu- 
bermio. Suet. Errer parnu les lentes, 
Oberrare tentoriis. Tac. Vivre sous la 
teute, Durare sub pellibus. Liv. Teuir 
les soldats seus la —, Milites sub pet- 
libus habére. Liv. continére. Cæs. La 
— du general, Prælorium, ii, n. Cæs. 
Dresser la — dun géneral, Præiorium 
erigre. Liv. Devautla — du géueral, 
In prancipiis. Froutin. || Fig. Dresser 
sa Lente dans la pbilosophie, Quasi 1a- 
bernaculum vitæ collocare in philoso- 
phiä. Cic. [| 2° Tente de theäâtre, etc. 
Vela, orum, 0. pl. Plin. Velanen, mi- 
ais, n. Ulp. : Garantir les spectateurs 
par une tente, Vela ducère in thea- 
tro. Plin. Spectuntium consessum velo- 
rum umbraculis tegëre. V.-Maz. Il 
couvril le furum d'une —, {numbravat 
forum velis. Plin. || 8° Petit rouleau 
de charpie. Penicillum, 1, n. Cels. 
Collyrium, it, n. Cels. : Tente iwn- 
pregoéce, Pinna fllita, f. Cels. 

TENTÉ, és, parl. passé de TENTER, 
Voy. ce v. || Ad. 10 Essaye. Teutatus, 
e, um. Cæs. || 2° Sollicite. Tentutus. 
Sall. Sollicutatus. Cic. : Tenté de me 
venger de lun discours, fucilatus ad 
ulciscendam orutionem lunm. Cic. J'ai 
été bien — de, Cepiimpetum (de i1m- 
petus, üs, m.}(gér. en di). Sen, Subiit 
entmum impelus. Liv. Je suis — de 
croire, Adducor (de adduci, ëris, duc- 
lus sum, pass.) ul credam. Liv. Le 
dictateur n'etait pas — de, Dictatori 
neutiquam placebat (inf.). Liv. Pour 
qu'un ne soit pas — de dissiper ses 
bien:, Ne patriam rem perdère quis 
velit. Hor. || 8° Tenté par le démon, 
Tentaitus, a,um. Vulg. 

TENTEN, v. act. 10 Essayer, éprou- 
ver.Tentare, acl. Cic. Erperri,1or,iris, 
ertus sum, dép. Cic. Periclitari, dep. 
Cic. Adoriri, ior, ris, ortus sum, dép. 
Cic. Aggredi, ior, Éris, gressns sum, 
dép. Tac. : Tenter une œuvre diffi- 
cile, Opus magnum conari, dép. Cic. | 
croyait devoir — cette entreprise, Id 
ezisiimabal sibi contendendum (de con- 
tendère,o, is, lendi, (entum, act.). Cæs. 
— l'impossible, Percoquére in digitus. 
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Plaut. — une dernière ressource, 
Ezxperiri extremum auxilium. Czs, — 
la fortune, Periclitari fortunam. Cic. 
— un assaut, Sumère expugnalionem. 
Tac. Ascensum teniare. Liv. Il croyait 
que le roi ne tenterait rien contre 
lui, Exis{imabat nihil contra se re- 
gem nisurum (de nili, or, ris, nisus 
et nirus sum, dép.). Cæzs. Tenter le 
passage par force, Îter per vim len- 
are. Cæs. — la chance, Aleam adire. 
Sen. ou subire. Col. Rem fortunæ com- 
mmif{fre (0, is, misi, missum). Liv. — 
la fortune des combats, Bell foriunam 
tentare. Cic. ou ezxperiri. Curt. Belli 
discrimen adire. Curt. Se in aciem 
conmiliëre. Liv. — une atlaque noc- 
turne, Nocturnam oppugnalionem au- 
dêre (eo, es, ausus sum). Ter. Tout 
—, Omnia fentare, experiri, pericli- 
fari ou niti. Cic. Omnes res ten- 
tare. Cic. Omnes machinas adhibère. 
Cic. Nihil intentatum linguëre. Uor. 
ou relinqu®re. Plin. Omnmnem lapidem 
mêuvére (0. es, môvi, moium). Pl.-j. 
Afin de tout —, Ne quid inerper- 
tum relinquat. Virg. Je tenterai un 
moyen, Tentanda via est quë pos- 
sim. Virg. Nous lentlerons un autre 
uioyen, Aliä aggrediemur viä. Ter. 
Tenter de... Tentare (iuf.). Cæs. Co- 
nari (inf.). Cic.. Tentare (ut). Cic. 
Maiti. Sall. Adorini. Liv. Cœpiare. Cic. 
1 2° Soumettre à une épreuve. Ten- 
are. Vulg. = Peut-être voulait-on me 
tenter, Fieri poterat ut lenturemur. 
Cic. Il a tenté votre patience, Ten- 
favit patientiam vestram. Cic. || 8° 
Chercher à séduire. Tentare, act. 
Sall. Inducère, o, is, duxri, ducium, 
act. Sall. Attentare, act. Cic. Sol- 
licitare, act. Nep. Aggredi (voy. 40), 
dép. Cic. = Tenter la Gdélité, Fi- 
dem sollicitare. Ov. ou labefaciare. 
Cic. Sollicitare. Nep. — qqu par 
de l'argent, par des largesses, Pe- 
cunià aliquem tenfare, oppugnare. Cic. 
A ggredi lorgitione animus. Tac. || € 
Exciter la convoitise. Sollicitare, ac. 
bt.-j. Proritare, act. Col. Cupiditate 
aliquem incitare, Cic. Cupiditatemn eli- 
cui ingicère (io, îs, ject, Jectum). Cic. = 
Le fruit défendu nous tenle, Cupimus 
negata. Ov. Tenter les voleurs, Solli- 
citare fures. Mart. Invitare furanies. 
Ptin. — les oiseaux, Sollicilare ad se 
aves. Plin. [1 Ôla de cette maison tout 
ce qui pouvait — l'esprit ou les yeux, 
Domo ejus omnia ebstulit quæ paulo 
magis animum cujuspiam auf oculos 
possent commüvêre (e0, es, môvI, Imo- 
tum). Cic. 

TENTURE, s. f. Pièces de tapis- 
serie tendues. Peripetasma, alis, 0. 
Cic. Aulea, orum, 0. pl. Virg. Vela, 
n. pl. Plin, Velamen, minis, n. Ulp. : 
Mettre des teutures, Vela extendfre 
{es is, di, lensurm et tentum). Ulp. 

ouvrir d'une tenture de feuillage, 
Fronde velare. Virg. 

TENTYRE, v. de la haute Égypte. 
Tentyra, orum, n. pl. Juv. Tentyris, 
idis, . Plin. : Le nome de Teutyre, 
Teniyriles nomos, m. Plin. Les habi- 
laats de —, Tentyrilæ, erum, ©. pl. 
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Sen. De —, Tentyricus, @, um. Plin. 
TENU, U8, part. passé de TER, 
Voy. ce vw. || Adj. 1° Arrété, main- 
tenu. Retentus, a, um. Pl.-). Pirus. 
Plin. : Tena loin des plaisirs, Volup- 
tatibus procul habifus. Tac, || 2e 
Soutenu, porté. Fulius, a, um. Cic. 
Sublevatus. Cæs. || 3° Occupé .en pari. 
d'un lieu). Occupatus a, um. Czs. 
Insessus. Liv. Obsessus. Cæs. || 6e Fig. 
Repute, passant pour. Rabitus, a, um. 
Virg. || 6° Accompli, ratifle. Rarus, a, 
um. Cic. = larole tenue, Promissum 
ratum ou firmum. Cic. || 6° Prononce. 
Nabrius, a, um. Cic. : Le discuurs 
tenu ce jour-là, Sermo quem habuït eo 
die. Cic. || 7e Arrangé, qui sat en (tel) 
ôtat : Bien tenu, Politus, a, um. Varr, 
Bene cultus, Cic. Nitidus. Nep. Jardin 
bien —, Cultissimus hortus. Ou. Mal 
—, Neglectus, a, um. Hor. Incomptus. 
Tac. Jardin mal —, Indiligens (entis) 
hortus {1}. l'lin. || 8° Vôtu. Vestitus, a, 
um. Cic. : Dien tenu, Bene culius (a, 
um\. August. ap. Macr. Mal —, Squa- 
lilus. Ter. Quand elle est si ma: tenue, 
qu tam negligitur. Ter. || 9° Oblige : 
tre tenu d'ubéir aux lois, Legibus 
obstringi (or, ris, strictus sum), pass. 
Cic. Ton collègue est — d'obéir à la 
loi, Tenet lex cullegam tuum. Liv. Les 
consuls furent tenus de faire, Consu- 
hbus imperatum facerent, Liv. Ils 
étaient — de fournir mille soldats, 
Malle milites præstare debebant. Liv. 
Ce à quoi chaque parlie est tenue, 
Quid quemque cuique præstare opor- 
teat. Cic. De peur d'ètre tenu de 
rendre, Ne reddendum esset. Cic, 

TENU, 08, adj. Très delié, très fin. 
Tenuts, m.f.,e,n. Cie. Pertenuis. Cic. 
s Fragments lénus [de diamant], 
Pervz crustæ. Plin. 

TENUE, 8. f. 1° Action de pro- 
longer (le son). Soni continuatio (onis), 
f. tie. | 2° Action de tenir (des comptes): 
Chargé de la tenue des comptes, À 
rationibus. Insc. || 3° Action de tenir 
(une assemblee) : Après la tenue des 
éiats, Conventibus peractis. fes. || 4 
Action de se tenir dans une certaine po- 
sition. assiette, maintien. Hubrtus. us, 
masc. Sen. Status, m. Nep. : Garder la 
nième tenue, În staiu siare. Plaut, 
Bonne —, Mfolestin, æ. f. Sen. Bonne 
— des soldats, Modestia militum dis- 
ciplinæ. Tac. Certaines personnes ont 
dans la — une grâce particulière, [nest 

uibusdam in khabilu proprius decor 
Loris, m.). Quint. || Fig. Qui n'a pas de 
leaue (léger), Levis. m.f.,e, n. Cæs. 
Inconsultus, 8, un. Cic. Instabilis, m. 
f..e, n. Sen. | 5° Manlère d'être vêtu 
ou entretenu, mise,costume. Cultus. &s, 
m. Ner. Habitus, m. Quint. : Imiter 
la tenue de qqn, Imitari elicujus amic- 
tum (de amictus, &s,m.). Cic. — mi- 
litaire, Cultus militaris. Liv. Armée 
en bunne —, Ornaius (i) erercitus 
(üs). Liv. — recherchée, Delicatior 
cultus. Sen. — négligee, Negligentror 
amictus. Cic. Squalor. oris, w. Cic. || 
6 Espace continu. Continuatio, cnis, f. 
Cic. = Toul d'une tenue, Continens 
(gén. entis). Cat. 
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TÉNUITÉ, 8. f. Qualité d'une chose 
Wnue. Tenuitas, atis,.Cic. = Ténuité 
du sang, Tenuitas sanguinis. Plin. — 
des liens. Vinculorum parvitas (atis), 
f. Cic. Trait d'une extrème —, Te- 
muitats summæ Linea. Plin. 

TÉOS, v. d'ionie. Teos, à, f. Liv. = 
De Téos, Teius, a, um. Uor. 

TÉRAMO, +. d'Italie. Interamne, 
s,f. Plhn. . 

TÉRÉDENTUINE, 8. [. Resine du 
térebinthe. Resina (æ, Ê.) tercbinthi 
ou ferebinthina iæ). Plin. 

TÉRÉDINTUE, 8. m. Arbre rési- 
neux. Terebinthus, à, f. Plin, = De 
térétunithe, Terebinthinus. Plin. 

TÉNÉDRATION, 8. f. Action de 
percer. Terebratio, onis, f. Col. 

TÉRÉE, roi de Thrace. Tereus, ei, 
m. ou Tereos, i, m. Cic. 

TÉRENCE, poète comique latin. P. 
Terentius (ii) Afer (fru), im. Cic. : De 
Térence. Terentianns. a, um. Cic. 

TÉRENTLA, femme de Ciceron. 
Tereniia, æ, f. Cic. 

TÉRENTIEN, poote didactique latin. 
Tereutianus (1) Maurus (1), m1. Sed. 

TÉRENTIUS, n. de plusieurs per- 
sonnages romains. Terentius, 11, m. Liv. 

TERGIVENSATION, S. f. Action 
de tergiverser. Tergiversatio, onis, f. 
Cic. Ludificatio, f. Cic. =: User de ter- 
giversaliua, Voy. TERGIVENSER. 

TENGIVERSER, v. n. Prendre des 
détours, des faux fuyants. Tergiversari, 
dép. Cic. Ludificari, dép. Cic. Retrac- 
tare, on. Cic. : Homme qui tergiverse, 
Tergiversator, oris, m. Gell. Non qu'il 
lergiversät, mais parce qu'il atten- 
dait, Non lergiversauiem, sed ersyec- 
tantem. Cic. l'ourquor tergiverser? 
Quid lergiversamur 7 Cie. 

TERME, s. w. 1° Borne, fin des ao- 
tions et des choses. Terminus, i, in. 
Cic. Finis, is, m.etf. Cic. Exitus, 
ü, m. Cic. Meta, æ, Î. Virg. = Le 
terme d'une cuurse, des voyages, Fi- 
nisviæ. Ov. Meta viarum. Virg. Le — 
d'un siège, Erilus oppugnationis. Cæs. 
Au — d'une function, {n munerts con- 
clusione (de conclusio, onis, [.). Cie. 
Au — de la carrière, Ætate præcipi- 
fatä. Mat. ep. Cic. Spatio decurso. 
Cic. Au — de notre carrière admi- 
aistrative, Efsi annuum tempus prope 
jam emeritum habebamus. Cie. Mon 
consulat touche à son —, În erttu 
est meus consulalus. Cic. Ponr arriver 
enfln au — de ses désirs, Ut ad id 
aliquando quod cupiebat perveniret. 
Cic. Le — de la vie, Modus (i, m.) 
vitæ. Prop. Metz mortis ou ævi. Virg. 
Ultima (æ) dies (et), f. Ov. La nature 

a marqué uu — à notre vie, /labet 
vivendi natura modum. Cic. Quand 
même ce jour devrait mettre un — à 
mou existence, Etiamsi 1lle dies vitæ 
finem mihi allaturus esset. Cic. La 
mort est le — de tout, Mors rerum 
est ultuna lines (æ. f.). For. Arriver 
au — de la vie, Afortalitatem erplère 
(eo, es, eui, etum). Tac. Ce fut là le 
— de ses succès, [bi modus rebus se- 
eundis positus. Tac. C'érait là le — 
extrème, Hoc fueret extremum. Cic. 
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Avoir un —, Erifum on extremum ha- 
bère. Cic, Exitum facëre. Sen. Que 
tout doit avoir un —, Omnia esse f- 
nita (de finitus, a, um). Sen. Voir uu 
— à ses maux, Reperire finem malo- 
rum. Cic. Sans —, Sine fine. Virg. 
Nullo fine. Ou. Qui n'a pas de —, 
Infinitus, à, um. Cic. N'avoir pas de 
—, Non capère finem. Varg. Carère 
fine. Ov. Mener à —, Adducëre ad 
effectum (de effectus, &s, m.). Liv. Ad 
exitum perducëre. Cic. Mener un ou- 
vrage à —, £xtrema persequi. Cac. Per- 
ducËre opus ad culmen. Liv. Eritum 
institutæ rei expedire. Cic. Mener une 
guerre à —, Bellum profligare. Tac. 
Mettre nn —, Finem slatuère (dat.). 
Ter. constitu®re. Cic. facère. Cic. po- 
nêre. Tac. dare on imponëre. Virg. 
Terminum sfatuëre. Pl.-). constituëre, 
Hirt. figére. Sen. Modum facëre ou 
imponêre. Liv. constituëre. Cic. Clau- 
sulam imponêre. Sen. Mettre un — à la 
douleur, bDolcrem erhaurire (io, ÿs, 
hausi, haustum). Cic. Metire un — à 
l'embarras de qqu, Dare exitum con- 
turbaio alirui. Cie. Mettre un — à 
ses gémissements, Lamenia ponëre (0, 
is, posu1, positum). Tac. Mettre un — 
au bavardare, Retardareloquacitutem. 
Cic. Je les invite à mettre ua — à leur 
fureur, Eos hoc monceo, furère desinant 
(de desin®re, 0, is, siut el si. situ). 
Cie. Mettre un — à sa douleur, Mo- 
dum lugendi facëre. Cic. Mettre un — 
à ses souffrances (= $e tuer), Finire 
dolores. Hor. Le — que la fortune a 
mis a no3 luttes, Quem fortuna fer- 
minum noslrarum confenfionum esse 
voluit. Cic. Metire un — à ses baines, 
Simultatem deponére. Cic. Melire un 
— à la guerre, Uliimam bello manum 
imponère. Vell. Mettre un — à sa 
vie, Vitam abjicrre (10, is, jeci, jec- 
fum). Cic. Animam projicère. Virg. 
Pour mettre un — à la licence, Ne 
æterna licentia essel. Liv. Arriver au 
— (en part. d'une ch.), Finem habére. 
Cie. ou cupère. Tac. Nous sowmes 
arrivés au — du voyage, Est iter pe- 
racium (pass. de peragôre, 0, is, egi, 
ac). en. Nous arrivons au — de 
nos désirs, Ad ertius peruehimur op- 
talos. Cic. Toucher au —, In eritu 
stare. Curt. L'empire touche à son 
—, Finis imperio venit. Liv. C'est le 
dernier — où le luxe se soit encore 
arrêté, June habelt novissime exritum 
lururia. Plin. 11 avait atteint le der- 
nier — de la corruption, Nihil fla- 
gitit reliquerat, quo corruplior agërel. 
Tac. Réduire au dernter — de l'indi- 
gence, RedigËre ad egestalis terminos. 
Plaut. }} 2° Temps prefx, epoque requ- 
lière. Tempus, oris, n. Cic. l'ræstituta 
(æ) dies (ei), f. Ter. et abs. Dies, ei, 
m. et f. Cic. Le terme d'un paye- 
eut, Pecuniz dies. Cic. Firer, assi- 
gner un — pour payer, Diem sta- 
inêre (0, ts, ui, utum). Cic. Diem 
dicYre. Sen. Soluendo diem fiuire. 
Sen. Sans fixer de — pour le rem- 
boursement, Nullä præstilutä die, Cic. 
Vendre à — sùr, argent comptant 
Oculaiä dis vendfre. Plaut. Etre pay 
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immédiatement ou à —, Solui vd 
præsens vel in die. Dig. — assigné à 
qun, Dies scriplus alicui, Sen.-{r, 
Payable à 4 an, 2 ans, 3 aus de —, 
Soluendum intra annum, biennium 
triennium. Ulp. Acheter une terre À 
—, Emêre fundum in diem. Nep. J'ai 
corde un — assez long, Diem siatuo 
satis lazam. Cic. [Disautj que le — 
n'elait pasécho, Diem nondum vénisse, 
Cxs. Payer au —, Pecuniam ad diem 
soluëre. Cic. Respondire ad tempus. 
Cic, Payer { 000 talents en 10 terines, 
àlille (aleniüm dare decem pensionibus 
(de pensio, onis, f.). Liv. Prolonger de 
qq. jours le Lerme du payement, Pay- 
cos ad solvendum prorogare dies. Cic. 
Fixer pour un travail un — assez 
proche, Exziguam diem præfinire operi. 
Cic. Au delà du — légal, Ultra fini 
tum lege tempus. Liv. Dans le — pres- 
cril, Ante certam diem. Cæs. Le — de 
la gestation est de 7 vu 9 mois, Par- 
tüs malurescunt aut VII aut IX luns 
cursibus. Cic. Le — de sa grossesse 
approche, Parlus appropinquare vide- 
tur. Cic. Partus jam adest. Ter. Partus 
insiat prope. Ter. Propinqua partttudo 
appetit. Plaut. Le temps où l'enfant 
est à —, Gignendi maluritas (atis), f. 
Cic. Maluritas partüs. Plin. Accon- 
cher à —, Recie et tempore suo parëêre. 
Ter. Né avant —, /minaturus editus, 
Suet. Enfants venus à —, Maturi 
fetus, m. pl. Ov. Femme qui est 4 
son —, falura. Just. Certaines fem- 
mes ue voni pas jusqu à leur —, Quæ- 
dam purtus non perferunt (de perferre, 
fero, fers, tuli, latum). Plin. Accou- 
chemcnt avant —, Abortus, üis, m. 
Plin. Partüs immaturitus (atis), f. 
{sid. Mettre bas avant —, Abortire, 0. 
Plan. Facëre abortum (de abortus, &s, 
m.). Plin. || 3° Buste soutenu par 
une gaine. Terminus, 5, m. flin. : 
Pourquoi rester planté comme on 
terme? Quid stas, lapis? Ter. || &e 
Chacun des objets que l’on compare : 
Les termes d'un rarsonnement, Ter- 
muni, orum, m. pl, Duet. [Le syllo- 
gisme])a 3 —, Constat tribus partibus 
ide pers, partis, [.). Isid. Que les 
deux — de cumparaison sont d'espèce 
différente, Illud quod conferatur ab ee 
cuiconferatur diversum esse genere. Cic. 
Moyen terme, Media (x) ratio (omis), 
f. Cul. Media (æ) via (æ),f. Liv. Pas de 
moyen — entre la paix et la guerre, 
Inter bellum et pacem nikil medium 
est, Cic. l’rendre un moyen —, Con- 
sequi mediam consufii viam. Liv. Pat 
un moyen — ingénieux, ÆEleganti 
lemperamento (de femp-rementum, 1, 
n.). Tac. En cas douteux le pus est 
de prendre un moyen —, Fnter anci- 
puia deterrimum est media sequi. Tac. 
ll 5° Mot, diction, parole. Verbur, 1, 
o.Cic. Vocabulum,n. Cic. Vox, vocis, 
f. Cic. Appellatio, onis, f. Plin, : 
Termes choisis, Verba lectissima. Cie. 
— recherchés, Verba ayparata. Cie. 
— consacrés, Verba solemnia,. Cie. 
Qui parle en — plus choisis que 
Cesar? Quis verbis elegantior Cæsare? 
Cic. — obscurs, Lingus secretior. 
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Quint. — ordinaires, E medio consue- 
taque verba. Ov. Suivant le terme 
vulgaire, Populari nomine. Plin. Qui 
a la justesse et la précision des termes, 
Verhs aplus ei pressus, Cic. — su- 
raonës, Pruca vocabula. Cic. Terwe 
propre, Proprium vocabulum. Cic. — 
trivial, Vulgare verbum. Quint. L'a- 
bondance des idées amène celle des 
termes, Aerum copia verborum copiam 
gignit. Cie. Pourquoi ne pas s'accor- 
der sur lea — quaad il etart d'accurd 
sur les faits? Quid atiinuif cum 1is, 
quibuscum re concinebat, verbis discre- 
pare? Cic. Je ue puis trouver de 
terme mieux approprié. dfagis proprie 
aihil possum dicère. Cie. S'accorder 
avec qan sur les termes, Consistêre 
verbis cum aliquo. Cic. — empruntés 
aux autres langues, Externa verba. 
Quint. La force du terme grec, Vis 
appellationis Græcæ. Sen. —'de guerre, 
Verbum mauliture. Vell. Verbum cas- 
trense. Plin. S'interdire les termes 
ropres, Verbis nudis ubstinère. Pl.-J. 
"est un terme de marine, Est verbum 
fotum nauticum. Cie. Recommauder 
qqn dans les termes les plus favora- 
bles, Commendare aliquem de meliore 
notä. Cic. En des — ptus durs que 
ne le comporte mou caractère, Gra- 
vioribus verbis quam natura fert. Cac. 
Ayant parlé de moi dans les — les 
plus aimables, In me suavissime effu- 
aus. Cic. Dans les — les plus bono- 
rables, {onorificentissimis verbis. Cic. 
Repundre à qqa en — honorables, 
Honorifice respondëre alicui. Cic. Aux 
— dutrailé, Ex formulä (de formula, 
æ, f.). Liv. Er fœdere (de (udus.derts, 
o.). Liv. Aux — de la lettre, Ut se 
Rabet epistola. Quint. Rédigé en ces 
—, Conscriptum in hæc uerba. Liv. 
Ignorance des — de la loi, Ignoranta 
scripturæ. Sue. Aux — de la lo, Er 
lege. Cic. Secundum legem. Quint. 
Quels sont les — du debat? Quæ 
sponsio in verba facta est? Cic. Aus 
— de l'édit, Ex edicto (de edicium, 1, 
n.). Cic. Aux — d'une caqntlulation, 
Per pactionem. Liv. S'en tenir aux — 
de la loi, In pactiontbus faciendis le- 
gem spectare. Cac. Les — de la for- 
mule, Verba formuls.Cic. Quand l'in- 
teation de l'auteur semble en oppu- 
sition avec les — de la loi, Cum vi- 
detur scriploris voluntas cum scripio 
ipso dissentire. Ad Iler. Eu — exprès, 
ormels, Exrpresse. Plin. Distinete. Cic. 
Diserte. Liv..Par le chagrin, ou, en 
d'autres —, le malheur, Ægr'tudine, 
td est miserid. Cic. Ne pas ménager 
ses — (= parler franchement), Libe- 
rius loqui. Cic. Ses préceples eu pro- 
pres —, Ipsa præcepta. [lor. 1] s'ex- 
nima en Ces —, Sac locuius est. Liv. 
ta verba fecit. Liv. On dit qu'il parta 
on ces —, [ujuscemodi verba fertur 
Aabuisse. Salt. |} 6° Etat où est une 
affaire, dispositions mutuelles de deux 
personnes = Nos affaires étaient en 
meilleurs termes, Seliore loco erant 
res nostræ. Cac. En quels — sont nos 
affaires ? Ubi loci res nostra est ? Plaut. 
Ktre on bons — avec qqn, Cenjunc- 
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thesimum esse cum aliquo. Cic. Je suis 
eu bons — avec lui, fiki cum illo 
magna gratia est. Cic. Etre eu mau- 
vais — avec qqn, AB aliquo alieno 
esse animo Où alienum animum habère. 
Cic. Simultates ezercère cum atiguo. 
Cic. C'est eu ces — qu'ils se sepa- 
rèreut, [fa utrique digrediuntur, Sall. 

TERMINAISON, 8. f. 1e Etat d'une 
chose qui finit. Exilus, &s, nr. Cue. 
Finws, is, masc. Cic. || 3° Desinence 
d'un mot. Eritus, üs, m. Cic. Ternu- 
naño, onis, f. Prisc. Finalitas, atis. 
f. Sen. : Terminaison fémicune, Positiu 
{onis) feminea (æ), f. Quint. [Muts] 
ayant des terminaisons semblables, 
Siniliter cadenta (de cadëre, o, is, 
cecidi, casum, n.), ou desinentia {de de- 
sinêre,o, is, sivielsit, sifum,n.).Quint. 
Que similiter cadunt ou desinunt. Cic. 
{La re déclinaison] a des — mascu- 
lines el féminines, Masculine et femi- 
nine efferlur (pass. de cfferre, fero, 
fers, ertuli, elatum). Char. 

TERMAINE, ÀE, part. passé de TEn- 
MNen, Voy. ce v. || Adj. 1° Borne. 
Terminaius, 6, um, on definitus, vu 
fnatus. Cic. Limitatus, ou delimatatus. 
Frontin. |} 40 Fini. Absolutus, a, um. 
Cie. Confectus. Cic. Perfectus. Plin. 
Effectus. Virg. Finitus. {jor. : Temple 
terunné, Fanum absolutum. Cic. Bains 
terminés, Thermz peraciæ. nsc. Vais- 
seaux —, Consummala navigue. Col. 
Maison termiuée, Domus erædifcala. 
Cic. Travaux terminés, Acti labores. 
Cic. Ses ouvrages ne sont pas —, 
Manus exirema non accessit ejus ope- 
ribus. Cic. Affaires terminées, Res 
ezplicitæ. Cæs. Decisa negoiia. Hor. 
Res transaciæ, perfectæ, confeciæ. Cic. 
Sacrifice terwine, Sacrifcium perpe- 
tratum. Liv. Procès —, Lis din. 
cata. Uor. Guerre terminée, Belium 
profligatum ou ersiinctum. Cic. per- 
fectum. Liv. patratum. Claud. Les 
guerres étant terminées, Bellis positus 
(pass. de ponère, o, is. posui, posi- 
tam), Virg. Bellis compressis (pass. de 
comprimère,o,is, pressi,pressum). Cic. 
La campagne étant terminée, Emeriiis 
shipendis. Liv. Non terunné, Infectus, 
a, um, fmperfectus. Ov. Interrupius. 
Virg. || 3% Qui a une certaine desinence. 
Terminatus, a, um. Prise. : Mots ter- 
miués en... Nomina desinentia (de 
desmmère, 0, is, sivi, sifum, 0.), Aria, 
terminala, lerminaniia (in, acc.). Prisc. 
Que ereunt (de exire, 60, is, ivi el 
urdin. it, ifum, n.) (in, acc.). Prise. 
Mots — de mime, Similiter cedemtia 
de cadère, o, is, cecldi, casum, D.). 

ini, 

TERMINER, v. act. de Borner, | 
miter. Terminare, act. Cic. Deter- 
minare, act. Liv. Finire, io, ts, im 
el it, ifum, sct. Cæs. Definire, act. 
Cic. Circumscribère, 0, is, scripai, 
scriptum, act. Sen. Limilare, ae. 
Col. : Le Rhin termine la Germa- 
aie, Rhenus Germaniæ modum facit. 
Sen. Termiuer la vue, Prospectum pro- 
hibère. Sall. César est maintenant 
dauos les contrées qui terminent l'uni- 
vers, Cuser in vis esi nune locis que 
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regions ordem lerrarum definiunt. Cie, 
| 2° Achever, finir. Absolu#re, 0, ie, 
solvi, suluium, act. Cic. Perficëre, io, 
18, feci, fectum, acl. Cæs. Confictre, 
act. Uic. Perag#re, 0, is, egi, actum, 
act. Sen. Transigérs, act. Cic. Finire 
voy. de), act. Cie. Effcére. Cic. 
onsummare. Pl.-]. À d finem perductre 
(o, rs, dum, ductum). Lucr. Ad erttum 
ducëre. Lor. À d erilum perducëre. Cic. 
Adducëre ad effecitum (de effecius. &e, 
m.). Cac. Rem ad extremum sequi (or, 
éris, cuius sum), dep. Cic. Finem rai 
ünponËre (0, is, posut, postium). Plin. 
Summam manum re1 imjonêre. Sen. : 
Terminer fe coastruchon], À bsol- 
uêre. Cic. Erædificure, Czs. Perficére, 
consummare, Ou 8 fundamentis absoli- 
vêre. Insc. — un ouvrage, Opus absol- 
uëre, conficËre, perficère. Cic. Opert 
fastigium imponëre. Cic. Opus perfi- 
cère. Czs. Opus exigëre.Ov. Opus con 
summare. Just. — ce qu'on à com- 
meucé, Insttuta absoluëre. Cic. Eri- 
tuminsiluiæ reierpcdire. Cic. Cœptum 
opus erplicare (0, as, avi el ui, atura 
et ilum). S.-Seu. — sa tâche, Operis 
sut peusum perag?re. Col. H n'a pas 
terminé ses vuvrages, Sfanus ertrrme 
non accessil ejus operibns. Cic. 11 a 
— 6a tâche, Ab opere manumremôvit. 
Sen. Il faut teriner ce livre, Liber 
ute claudendus est (pass. de claudere, 
0, ts, clausi, clausum). Aug. Je vais 
— cel interrogatuire, Jam interroga- 
lionem meam concludam (de cenclu- 
dre, o, is, clusi, clusum). Cic. — un\ 
affaire, Rem conficère, expedire, cons. 
litu®re, explicare. Cic. Transigère (de 
re). Cic. Rem (ransigëre. Rei exifum 
imponère. Liv. Termine l'affaire des 
jardins, De hortis effice aliquid. Cie, 
Terminer uue guerre, Bellum compo- 
nère (o, is, posui, positum). Nep. con- 
fictre. Cic. finire. Cæs. patrare. Sall. 
perpelrare. Tac peragëre. Liu. oppri- 
mêre (0, is, pressi, pressum). Liv. Belle 
fnem imponêre. Ov. — un voyage, 
Îter conficére, Cic. Qui a terminé la 
guerre doat il était chargé, Suo bello 
defuncius (de defunga, or, ris, funciua 
sum, dep.). Liv. Qui a — son service 
militaire, Defunctus. Ov. Terininer un 
differend, Controuersam componërs. 
Cæs. dirimère (o, is, emi, emptum). 
Cic. Contendentium litem disputatio- 
nesque dirimêre. Col Le cri : Au feu 
termina la querelle, Rirem cenclama- 
lum incendium solvit (de solu?re, 0, is, 
solutum). Sen. Il faut terminer eu dé- 
cembre les façons qu'on donue à la 
vigne, Pastinatio mense decembri est 
includende. Col. — le deuouibrement, 
Lustrum perfic®re. Liv. [1 ne m'est pas 
permis de — comme j'avais come 
tnencé, Non licel ui cœperam perten- 
dére (o, is, di, 8. sup.). Ter. Eu tere 
minant tes fonctions, [n ertremë paris 
et conclusione muneris ac Regofu (ui. 
Cic. Pour termiaer cette affaire, Ad 
eam rem consummandam. Liv. 1l ter- 
onna la guerre par un seul combat, 
Uno secundo prælio debellauit. Liv. La 
nuil qui suivit — le combat, Preælium 
id tandem nez diremit. Plsut. La dis- 
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cussion fut terminée pour ce jour-là, 
Finis disputandi in eum diem factus 
est. Cic. Après que la narration est 
—, Peroraià narratione. Ad Her. C'est 
uoe affaire —, Transactum est, Cic. 
Regarde l'année come —, Annunt 
habcio erpletum (pass. de erplère, eo, 
es, avi, efum). Cic. Terminer s0n re- 
pas par des mûres, Prandia moris 
Auire. Hor. Le suleil termine sa revo- 
luuon, Sol annuos cursus conficit. Cic. 
Terminer sa carrière (— mourir), Cur- 
riculum vivendi confcère. Cic. Implère 
Ânen vilæ. Ter. Vitam finire. Sen.-tr. 
Vie terminee, Vite absoluta. Cic. Ter- 
miner une périvde par une syllabe 
longue, Clausulam long& syllabä fer- 
minare. — ses phrases par des verbes, 
Pinire sentenlias verbis. Cic. Hs ter- 
mineuot leurs périodes par les mèmes 
désinences, Simiiter extrema defñ- 
niunt. Cic. Terauer la pages Paginam 
complère. Cic. Une parue de la waisun 
restait à —, Imperfecia manebat pars 
tech. Virg. Laisser une chose san» la 
—, Ren inchoutam relinquere. Cic. 
Avant d'avorr terminé sa course, In- 
fecto cursu. Prop. {[Abs. Terminer (= 
on (ur avec qqn), Trausig”re, 0, is, 
egi, uctum. Cic. Rem transigëre. Cic. 
Couficëre, io, is, feci, fectum, n. Cic. 
Si l'on termine, Si tllud erpediatur 
pass. de expedire, 10, is, iv et ui, 
ifum). Cic. S1 perfcitur (de re). Cic. 
Terwiues-en avec ces coluanes, Tu 
confice de columnis. Cic Sans ter- 
miner, Re imperfectä. Liv. || 8° Finir 
(un discours) et abs. Terminer, Finem 
icendi facëre. Cic. Perorare. Cic. : 
J'ai terminé, Dicta esf a me causa ei 
eérorata. Cic. Quand Servius eut —, 
is a Servio peroratis. dacr. Laisse- 
oi terminer, Extremum audi. Cic. 
ne m'a pas laisse —, Verba mea præ- 
cidit. Sen. Le laissant a peine —, 
Prope dicentem interfatus. Liv. Con- 
clure et — nn discours, Orationem 
œuclud®re (voy. 2e) alqus definire. 
Cie. l'onr —, Ut concludamuws. Cac. 
Se tahmiNen, v. prun. 1° Avoir son 
extremite d'une certaine façon. Desi- 
Aëre, 0, is, sivi el su, situm. Plin, = 
Se lerminer eu poisson, Desingre 
in piscem, Bor. $e — en pointe, 
Fastigio tenuari. Plin. Migrere in mu- 
cronem. Plin. In angulos erire (00, is, 
for et ordin. it, ifum). Plin. |} 2 Avoir 
une certaine desinence. Desinère (voy. 
do). Cic. =: Se terminer de même, St 
millier Où éodem pacto cadëre (0, ts, 
cecïdi, casum), n. Cic. Se — par la 
même lettre, Per eamdem litieram 
exire (voy. 10}. Quint. Mots qui se 
terminent en ÜS, Nomine US litteris 
frise Quint. Vers qui se — par des 
rèves, Versus qui in breves ercidunl!. 
Quant. Ils 8e — en À on eu E, Habent 
extius aul in À eut in £. Varr. Puur 
q° les pbrases se — par des verbes, 
{ sententuæe verbis finientur. Cic. Les 
mois se — mieux par des longues, 
Verba melius in syllabas lougiores ce- 
dunt. Cie. Nos syllabes se — par un 
B on on D, Syllabz nosirz in B litie- 
ram ot D inuiuatur (de inaili, or, 
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eris, nirus sum, dép.). Quint. || 3° 
Avoir fini, cesser. DesinYre (voy. 1°). 
Sail. Finem Aabère. Cic. Finem cupère 
(10, is, cept, captum}). Tac. : Toutes 
les périodes se terminent chez Cice- 
ron, chez Poilion, elles tombent, Om- 
nia apud Ciceronem desinunt, apud 
Pollionem caduut. Sen. L'allaire ne se 
termine pas ce jour-là. Res 1llo die non 
peroratur. Cic. Se terminer par une 
Calastropbe extraordinaire, Notabilr 
exitu concludi (pass. de concludeëre, o, 
is, cluse, clusum). Cic. [Voyous] cum- 
ment cela se terminera, Îsfa quo sint 
evasura (de evadëre, 0, is, vasi, vasum, 
u.). Cic. Hæc quo sint eruplura (de 
erumpère, 0, 18, rupi, ruplum, D.). 
Ter. La douleur se termine tout de 
suite, Stan dolor abit (de abire, eo, 
fui el ci, ifum, 0.). Plin. La peste se 
termina par des malaiies, Pestilentia 
evasit in morbos. Liv. Tuut se — sans 
procès, Sine judicio discessum est. 
Cic. La guerre se terwine, Bellum 
deponitur Ou ponifur (pass. de ponère, 
0, is, posni, posttum). Sall. Les luttes 
se termigent, Prœlia sedantur. Col. 
Certamina quiescunt (le quiesc®re, 0, 
18, quieut, quietum, n.). Virg. 
TENMITE, 4. ©. Sorte de fourmi. 
Tarmes, elis, m. Vair, 
TENNAIRE, adj. Compose de trois 
unites. Ternartus, a, nm. l’risc. 
TENNE, ail}. 1° Qui n'a pas l'eclat 
u'il devrait avoir. Decvlor, gen. or1s. 
ebes, gen. etis. Plin. = Pierres ler- 
ne>, Gemmæ iniermorius ou lucem 
non emitienles. Plin. Perles —, Mar- 
garita subfusca ac liventia. Tac. Cou- 
leur terne, Color obsuletus. Col. surdus, 
lungurdus, lentus. Plin. Lumière —, 
Ubscurum lumen. Plin. Eclat un peu 


— (d'une pierre précieuse], Fulgor 
oris) nubilans (antis) ou diluiior 
vris). Plin. Devenir —, Hebescére, 0, 


is, S. parf. nt sup., 0. où ÜMebetari. 
pass. Plin. || 2° Fig. Parum clarus 
(a, um). Hor.2Toutes les erpressiuns 
terues, Quæcumque parum splendoru 
Aebebunt verba Hor. 

TERUNE, v. d'Italie. Interamns, arum, 
f. pl. Cic. Interamna, æ, [. Phin.: De 
Terai, {nteramnas, gén. airs. Cic, In- 
teramnensts, m. f.,e, n. insc. 

TERNNIN, v. acl. 1° Rendre terne. 
Hebetare, act. Plin, = Ternir l'éclat 
del'ivoire, Nilorem eboris præstringëre 
(o, is, striuxi,stricium). Plin. — les 
couleurs, Contristare colores. Plin. || 
20 Fig. Diminuer ou ôter l'eclat de... 
Inquinare, act. Cie. Maculare, acl. Nep. 
2 Teruir Jà réputation, Famam inqui- 
nare Ju maculare. Liv. pollufre (0, is, 
ui, utum). PAzd. Eristimationem op- 

ugnere, offendère (o, is, dr. sum), vio- 
fare. Cic. lacerare. Suet. perdere (0, 
is, didi, ditum). Ad Lier. — la gloire, 
Splendorem maculare. Cic. Labeculam 
alicur adspergëre (0, is, spersi, sper- 
sum). Cic. Obscurare laudes. Cic. Tu 
viens — une vie si pure, Tu vilæ splen- 
dorem maculis adspergis. Cie. — l'éclat 
d'une victoire, Victoriom deformare. 
Liv. — l'éclat de ses victoires, À deptas 
paimas inhomestare. Ow. — l'éciat du 
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mérite, Florem dignilatis infring#re (o, 
is, fregi, fractum). Cic. Qu'un crime 
a lerni, Imbulus maculä sceleris. 
Cie. Teroir sa gloire par une fiu hua- 
teuse, Maculare gloriam turpi morte. 
Nep. L'éclat de 8a victoire fut terni 
par ses cruantés, Victor glone sæ- 
vihæ maculà infuscata. Just. 

Se TBANIR, Y. prun. Devenir terne, 
Hebescère, 0, 18, s. parf, nv sup. 
o. ou JTebelari, pass. Plan. : Les eine- 
raudes 8e terutssent, Smaragdi senes- 
cuni (de senescére, 0, is, senux, 8. sup., 
0.). Plin. Le: bérylles se —, Beryll 
hebescunt. Suel. || Fig. [La beauté 
se ternit par la malauie, Morbo deflo- 
rescit (de deflorescëre, 0, florui, 8. 
sup.,n.). Cic. La gloire se —, Gloria 
ubsolescut (d® obxolesc®re, o, soleur, s0- 
letum, n.). L'eclat de la vertu ne 56 
— jamais, Nunquam obsolescit virtus. 
Cic. Gluire qui 8e —, Fame senes- 
cens. Ter. 

TERPANDRE, musicien greo. Ter. 
pander, dr, m. Plan. 

TENPSICHORNE, une des Buses. 
Terpsichure, es, 1. Cl. 

TERHACINE, v. d'Halie. Terracina, 
æ, f. Cic. Terracinæ, aru, f. pl. Lin 
: De Terracine, Terracinensis, m. f.. 
e, n. Sull. Les babilants de —, Ter- 
racinenses, ium, tt. pl. Tac. 

TERRAIN, S. m. 4° Espace do terre 
considere par rapport à son étendus, à 
sa forme. Locus, à, m. Liv. Spatinn, 
ii, u. Cæs. Terrenum, 1, 0. Cul. : Ter- 
rain pour bâtir, Area, æ, f. Cic. Hor. 
Locus, i, m. Cic. Superficres, ei, f, 
Cic. — plus uni, Æquior locus. Cæs. 
— raboteux, Asper (peri)locus (i), m. 
Cic. — peu étendu, Breuissima (æ) 
terra (æ), f. Pl.-j. — moutueux, Cli- 
vosum (ti) solum (1), n. lin. Au 
unlieu des accidents de —, {nier con- 
fragosa. Liv. — arcidenté, fniquus 
locus. Liv. On donna aux harucuters 
du — pour bâtur, Privatis ædificunda 
divisa sunt loca. Cic. Egaliser un —, 
Locum sieruêre (0, 1, stravt, stre- 
tum). Cic. Neitoyer un —, Aream 
purgare. Tac. Uu — pour sepuliurs, 
Locus sepulturæ, sepulchri, monumenti, 
ou ab+. Locus. {nsc. Un arpent de 
Terreni jugerum. Col. La ville prend 
sans cesse de nouveaux terrains, 
Urbs alia atque ala loca appetit. Liv. 
Terrain pour combattre, Locus, Nep. 
Campus. Liv. N'avour d'aucun côté 
l'avantage du —, Æquo dimicare 
campo. Liv. Il laissa deux cents bom- 
messurle—, {a prœlioducentos malites 
desiderauit. Cæs. Quitter le —, Ex 
acie cedvre (0, is, cessi, cessum), Liv, 
Loco erced?re. Cæs. Perdre du —, 
Pelli, or, &ris, pulsus sun, pass. Ces. 
Regredi, ior, Pris, gressus sum, dep 
Cac. Pedem referre (fero, fers, retuli, 
relatum). Liv. Referre gradum. Curt. 
Loco cedre, n. Sall. La cavalerie 

erdit un peu de —, Équitalus pau- 

um loco motus cessut. (æs. Pain 
perdre du — à l'ennemi, Ffosiem grade 
demôvère (eo, es, môvt, motum). Li. 
Gagner du Progredi, 10r, Enis 
gressus sun, Signa inferre (fere 
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fers, tuli, illatum. Liv. La mer qui 
gagne du —, Mare terram ayppelens. 
Cic. || Fig. Souderle terrain, [ter erplo- 
rare. Liv. Circuinspecte pedem ponrre. 
Sen. Gaguer du — (en pari. des ch.). 
Serp£re, 0, us, serpai, 8. sup., D. Late 
se spurg'rTe (0, 18, sparsi, sparsum). 
Sen. La science gagne du —, Rerum 
cognilio crescut (de crescëre, 0, is, 
crevi, cretum, D.). Quint Je gagne peu 
de —, Promoveo parum. Ter. Disputer 
le — (— resister), Obsrstere, 0, is, 
obstiti, 8. sup.,n.Cic. Obniti, or, ris, 
nisus el nizus sum, dép. Vell. Connal- 
tre le —, Usum rerum percallére. Cic. 
Etre sur le — de qyn, Esse an regno 
alicujus. Cic. Sur inmon —, In erenâ 
meü. Pl.-J, In foro meo. Plaut. Quel 
jour on vieudrait sur le —, Quo die 
in rem præsentem veniretur. Cic. || A0 
Terre, par rapport à ses qualites, à ses 
productions. l'erra, æ, f. Cic. Solum, 
tu. Cic. Humus, à, f. Plin. Terrenum, 
i, 0. Col. Tellus, uris, . Virg. Plin. 
2 La nature du terrain, Natura soli. 
Varg. — gras, l'inguis (1si campus 
(ÿ, m. Virg. Pingue solum. Plin. — 
maigre, Solum macrum, exule, Cic. 
Terra jejuna, jejunio laborans. Col. 
Gracalis (15) ager {gri). Plin. — fort, 
Terra gravis. Varg. — léger, Terra 
fenuis. Ov. — humide, Solum huini- 
dum. Col. Terra uliginosa. llin. — 
sec, Siccum solum. Quint. Siccus locus. 
Col. Arida terra. Plin. — pierreux, 
Confruyusus laprdibus locus. Col. Locu 
glareosa, suxosa. Col. — propre à la 
vigoe, Âger ad vite appositus. Varr. 
— ferme, Stabilis locus. Liv. Bonté 
du —, Ubertas loci. Col. Agrorum 
bonilas. Cic. Mauvaise qualité du —, 
Terræ mulitia. Pell. 

TERNASSE, 5. [. 1° Levée de terre 
faite de main d'homme pour la defense. 
Agger,eris,wasc.Cæs.:Elever uovter- 
rasse, Aggerem fac#re (10,15, fecr, fac- 
fum),ou Juc®re 10, 18, Jec1, Jacium), ou 
apparare. Cxs. erstruëre (0, 18. struri, 
afructum). Sall. construËre, istruëre. 
Phn. Elever une — auprès de.…, 
Adjicfre aggerem ad... Cæs. Une — 
ayant été élevée au niveau des murs, 
Aggere mœnibus adzquato. Cæs. Miner 
une —, Aggerem cuniculis subirahëre 
(o, is. tram, trectum). Cæs. Elevé en 
—, Aggeralus,a,um. lac. Garnid'uue 
—, Aggeresæpus. Tac. —enmnaçonne- 
rie, Puluinus, i, m. Vitr. || 2° Torrasse 
pour la promonade. À mbulatio, onis, f. 
Cic. Solurium, it, u. Suet. || 3° Bal- 
con, galerie decouverte. l'ergula, æ, f. 
Plain. || &e Plate-forme au-dessus d'un 
édifice : Jardin sur une terrasse, l'en- 
aulis (is) hortus (ti), m. Plin. || 6° Es- 
trade sur une maison (pour voir un spoc- 
tacle). Mwniana, orum, n. pl. Cic. || 
6o Base. Terrasse d'un corps de logis, 
Basis (is, (.) villæ. Cie. |] 7° Terras- 
sement. Vuy. ce m. 

TENNASSEMENT, 8. m. Action de 
former un amas de terre. Agger, era, 
masc. ('els.-: Faire des terrassements. 
Exaggerare terram. l'lin. Faire des — 
sur uue étendue, Spatium aygerare. 
Curt. Forüfer nme position par des 
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—, Locum operibus aggerare. Vitr. 

TÉRRASSEN, v. act. 1° Mettre un 
amas de terre derrière une muraille 
pour la soutenir. Muro aggerem adjun- 
g?re (o, is, Junzt, Junctum). Lan. || 2e 
Jeter qqn de force à terre. Steruëre, 
0, LS, siraut, siratum, act, Liv. Ad 
terram a/fligère (0, us, fliri, flictum}, 
act. Plaut. Ad terram dare (do, das, 
dedi, datum), act. Plaut. In terram 
statuFre (v, is, ui, uitum), act Ter. 
Terræ applhicare (6, es, avi et ui, 
atum et ilum), act. Virg. Prosternêre, 
act. Cic. Hum prostemnère, act, Liv. 
slernêre, act. Virg. projicËre (io, is, 
jeci, jectum), act. Tac. A fflig/re solo. 
Tac. : Lutteur trois fois terrassé, 
Luctator ter abjectus. Sen. Terrasser 
uue bête, Belluam abjic#re. Cie. — des 
taureaux, Tauros ad terram detrahëre 
(0, is, fraxi, (ractum}, Suet. || ter- 
rassa l'ennemi, Ruentem hoslem por- 
rerti (de jorrigère, o, is, rectum). Liv. 
Terrasser un adversaire, De statu de- 
Jucëre. Cic. || 30 Fig. Siernëre quo. 20), 
act. Prosternëre, act. À ffligère (voy. 
20), act. Cie. Frangére, o, a ren 
fractum, act. Cie. Proterÿre, ts, 
fraui, trilum, act. Ad lfer. : J'ai ter- 
rassé mon adversaire, {ntercessorem 
abjeci. Cic. Terrasser les basses Ja- 
lousies, Obtrectufiones prosiernëre. 
Cic. Jamais une ss petile puignée 
d'hommes ne terrassa une si puis- 
saute armée, Nulla unquain tam erigua 
manus (antas vpes prostrauit. Nep. 
Terrassé par des accusations, Crimi- 
nibus obrutus (pass. de obruëre, 0, is, 
ut, nlum\ atque oppressus (pass. de 
opprimère, 0, is, pressi, pressum). Cic. 
à — l'envemi triomphaut, Ersul- 
tantem perculit (de percellëre, o, is, 
culsum). Cic, 1] est —, Jucet slle pros- 
trutus. Cic. Il se sent —, Se perculsum 
aique abjectum esse sentit. Cic. 

TÉILKASSIER, 8. m. Ouvrier qui 
fait des travaux de terrassement. Lacu- 
nasaus, ii, D. Firm. 

TERRE, S. [. 1° Un des quatre élé- 
ments reconnus par les anciens. Terra, 
æ,f. Cic. : La terre se change en esu, 
Terre in aquam se vertu. Cic. Que la 
— est formée par le feu, Terram 
ab igni formari. Cic. }| 2° (Consideres 
comme une substance particulière). 
Terra, z, f. Plin. : Terre d'alluvion, 
Terra fluminibus aggesta. Plin. — de 
Samos, Astier (eris) Samius (ii), m. 
Plin. Motle de —, Gleba terræ. Liv. 
Où la — constituait le sol, Quë ter- 
rene erant. Liv. Roule de — batlue, 
Terrena via. Dig. Surtout la — à bri- 
ques, Terra quam mazime laterana. 
Plin. En jetant de la —, Conjectu 
terræ. Liv. — amuncelée sar..., Con- 
Jecius agger in. Cæs. Le voyageur 
crache de la —, Terram spuit ore 
viator. Virg. — aryiteuse, Terra ar- 
giltova. Varr. ou ergillacea. Plin. — 
à putier, Argilla, æ,f. Plin. Creta, f. 
Col. Lutum, t,n. Mart. Figularis (is) 
creta (æ), f. Col. — cuite, Testa, æ, 
f. Plin. Testula, f. Arn. Fait de — (à 
potter), Fictuts, æ. f., e, 0. Plin. Fi- 
glinus, a, um. Figulinus. Testaceus. 
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Plin. Luteus. Mart. Cretaceus. Samm. 
Vaisselle ou vase de —, Figlinum, à, 
ou Ficiile, is, n. Plin. Testa, æ, [. for. 
Fictilia, ium, 0. pl. Juv. Vasa ficiilie. 
Cic. Plat de —, Patella(æ) Âctilis QU 
f. Apic. Figulins operis olla (æ), F. 
Plin. Cuit daas la , Tostus in er- 
gill&. Plain. Tu es encore une — molle 
qu fig.), Udum ec molle lutum es, 
ers. De —, Terreus, «à, um. Cæs. 
Terrenus. Cic. — rapportee, Agger, 
en1s, m. Liv. Tumulus, à, m. Tac. 
Remplir de —l'iotervalle des pontres, 
Trabes mullo aggere vestire. Cæs. — 
rouge, Rubnice, æ, [. Plin. Ï 9° Le 
tol où nous marchons. Terre, æ, f. Cie. 
Solum, 1, n. Cic. Humus, i, f. Cic. 
Terrenum, i, n. Liv. Tellus, uris, f. 
poët.). Vrrg. = A terre, sur la —, 
uni. Cic. In humo. Ou. Terrä. Virg. 
Solo. Virg. In terreno. Plin, Il tombe 
à —, Procumbit humi. Virg. Couché 
4 —, Solo recubans, Virg. Jeter par 
—, Affigëre sulo. Tec. À ras de —, 
Ad terram. Plan. Raser la — (en vo- 
lant;, Terrem radëre. Plaut, Etre reo- 
versé par —, Terra stern (pass. de 
srernêre, 0, is, stravi, stretum). Virg. 
Jeter à —, renverser à —, Ad terram 
dare. Plaut. In terram statu®re. Ter. 
Voy. Tennassan 2°. Franpée et jetée 
à — parla foudre, Fulmine icia de- 
cussaque. Liv. Jeter à — ides lettres|, 
In terram excutëre. Cic. Cavalier qu 
à mis pied à —, Ad pedes degressus 
eques. Liv. Mettre pied à —, Au pedes 
desilire. Er equis destlire. Cæs. Ad 
pedes descendre Liv. Tenir les yeux 
fixés à —, DefigZre oculos in terram. 
Quint. Que rien ne se perde el tombe à 
—, Ne quid ercidat aut ne quid in ler- 
ram defluat. Cie. Comme à — an lui 
frappait les Qanes à cuups redoublés, 
Cum jacenti latere tunderentur. Cie. 
Treublement de —, Terræ mutus (üs), 
m. Cic. Sous —, Sub terra. Cic. Sub 
terris. Virg. Fleuves qui coulent suus 
—, Flumina sub terrä labentu. Virg. 
Descenure sous —, Peneirare sub 
terras. Cic. Ils habitent sus —, În 
defuss0 latent. Sen. Qui babite sous 
—, Subierraneus, &, um. Cic. Animaux 
qui vivent sous —, Animalia quæ 
semper defossa vivunt. Plin. Enfoncé 
à 12 pieds sous —, Duodecim pedes 
Aumi depressus. Sall. Le sera de la —, 
Terræ fauces, ou cavernæ, f. pl. Cic. 
Terræ viscere, n. pl. Ov. Ou va cher- 
cher l'or sous —, Éffodiuntur opes. Ov. 
Lever de —, De terr& tollere. Cic. Su- 
blinem (rem) rapre. Virg. Etre cou- 
cbe par —, Jacére. eo, es, ua, 6. sup., 
u. Sen. Mettre qqu en —. Humare, ou 
in (errd humare, ou Aumo legere. Cic. 
Terré condère où Aumo mandare. Virg. 
Purter qqgu en —, Efferre, fero, (ess 
eztuli, elatum, act. Sen. Ceux que la — 
recouvre, Quos humus ingecta contegit. 
Cic. Quitter la — (= mourir), Sub 
terras ire. Virg. Se jeter le visage 
cuntre —, Humi corpus abjicëre. Curl. 
In humum corpus pronum ebjicère. 
Curl. Ayantle visage contre —, In ora 
pronus. Curt. Sur la —, sur toute la 
—, Per terres, per omnes terres. Virg. 
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In terris. Cic. Apud homines. In Au- 
mano genere. Cic. In mundo. Plaut. 
Etre encore sur la — (— vivre), inter 
Aomines esse. Cie. Tant que je serai 
sur —, si je suis sur —, Lum ero. 
Cic. Si vivo. Plaut. l’ourquot suis-je 
eucore sur —7? Uwid moror an {erris ? 
Cic. Que fais-tu sur —7? Quid facis 
ad superus ? Insc. Les êtres, auimaux 
qui vivent surka —, Terrestria, um, 
a. pl. or. Terrena, orum, 0. pl. Cic. 
Ver de —, Vermis, is, m. Phin. La 
Terre (déesse), Terra, æ, f. Tellus, 
uris, f. Cac. || Fig. Faire reutrer qqn 
sous terre, Percellëre, 0, is, culi, cul- 
sum, act. Cic, Confundère, o, is, (di, 
fusum, act. Liv. Ravaler jusqu'à — 
Vethumillime deprimere (0,19, pressi, 
pressum). Pl.-j. Ne pas laisser tomber 
à — une medisace A la recueillir), 
Maledictum ercipére (io, is, cepi, cep- 
tum). Cic. || 6 {Par rapport à la vege- 
tation, à la culture). Terra, æ, f. Cic. 
Humuus, à, f. Col. Solum, 1, n. Plin. 
Ager, gri, m. Cic. Arvum, i, n. Cic. 
Terrenum, 0. Col. Tellus, uris, f. Varg. 
Campus, 1, m. Hor. : Recouvert de 
terre vegétale en petite quantité, Cut 
superpostiumn est modicum terrenun. 
Col. Les racues pumpent le suc de 
la terre, Ex terrä succum trahunt siir- 
es. Cie. La — repand de son sein 
a oourriture, Funudil Aumo vicium 
tellus Virg. — fiable, Terra quæe 
friatur. Varr. — iaculle, Horridus 
ager. Cic. — fertile, Solum pingue. 

1rg. Opinus ager. Cic. Terra feraz. Ov. 
Les produits de là —, Gignentia, ium, 
2. pl. Sail. L#s biens de la —, Fruges, 
um, {. pl. Cic. Quæ benignä leliure 
proveniunt. l'in. Reuvuveler une —., 
Refouëre terram. Col. l’lanter en —, 
Hum figëre (o, is, fiti, firum, act.). 
Virg. l'ravailler à la —, In agrooperari, 
dép. Dig. — vierge, Virgo terra. l'ln. 
— meuble, Soluta terra. Plan. Col, — 
forte, Validum sulum. Plin. Retourner 
la —, Terram subigëre (0, w, eg, 
actum). Cic. Arare lerram. Varr. 
Arare agrum. Hvr. Scegeies aratris 
subigère. Cic. Arva fddëre (io, is, 
fôdi, fossum). Ov. — cultivée, Humus 
subacta. Cic. Reparatus ager. Ov. Les 
terres cultivées, Arva, 0. pl. Culta, 
n. pl. Virg. Les —ensemencees, Sata, 
orum, n. pl. Virg. Segetes, f. pl. Cic. 
Les — labuarables, Arationes, f. pl. 
Plin. Terre aon retournce, Cruda 
terra. Col. — en friche, Solue incul- 
tum ei deserium, inculium et derelic- 
fun. Cie. — à grains, Seges, ctts, f. 
Cic. Frumentarius ager. Col. — riche 
eu vignobles, Terra uvis feraz. Ov. 
Pet cutn de — maigre, Macer agellus. 
Hor. Eufouir en —, Ponëre ou depo- 
nère, 0, is, pesui, post{um, act. Col. 
Obruëre, o,is, ui, utum,act. Col. Man- 
dare ierrz. Virg. Metire ea — [une 
bouture], Pangéëre,o,1s, panri, pacium, 
act. Col. Qu'elies restent es — [les 
semeaces), Sint adobruta. Col. Sortir 
de —, Se pronëre. Col. Enasci, or,Fns, 
natus sum, dep. Col. Sulco eminére. 
Sen. Les rociues s’atiachent à la 
— Badices solum apprehendunt. Sen. 
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L’herbe qoi sortait de — entre les 
ierres, Înternatæ saxis Aerbæ. Tac. 
| Bo Continent (opposé à la mer). 
Terra, æ,f. Cic. Üra, f. Virg. Luitus, 
oris, nu. Virg. : Voir la lerre, Terram 
vtdére. Cic. — ferme, Continens terra. 
Varr. Continens, entis, {, Liv. L'eau 
el la —, Aqua et sicca. Quint. Etre 
accessible par —, Aditum habère € 
terrä. Cæs. Sur — el sur mer, Par 
— et par mer, Terrä marique. Cic. 
Mari ferräque. Liv. Lui dont les ca- 
ptlaux travarllaient sur — el sur mer, 
Qui et ferrä el mari pecuniuin ayilabut. 
Sen. Les chuses de la — different de 
celles de la mer, Terrenum differt a 
marino. Quint. 11 se dirige au mème 
eudruit par voie de —, Terrä cudem 
pergu. Liv. Voie de —, Terrenuim ter. 
lPlin. Îter terresire. Liv. 1ter pedestre. 
Frontin, Couwbats sur —, Terrestria 
præla, n. pl. Nep. Armée de —, Ter- 
resiris (is) exercitus (üs), m. Nep. Les 
aultuaux qui viveul sur —, Terrenz 
bestiz. Cic. Terrena, 0. pl. Quint. Cd- 
tuyer la —, Oram tègére(o, is, légi, tec- 
tum)j. Liv. Luttura radfre (0, 18, rant, 
rasum). Virg. Nous perdons la — de 
vue, l'erræ recedunt. Virg. Toucher 
—, Navem ayppellére littori. Curt. 
Preadre — (— debarquer), {n terram 
evuulëre. Liv. exire, où egredr. Nep. E 
naur egredi. Cic, exire. Curt. Appel- 
lëre, 0, is, puli, pulsum, n. Sen. On 
prit — ea Bretagne, Accessum est ad 
Driianniam. Cæs. Etre à —, Esse an 
terrd. Plaut, Mettre à —, În terram, 
ou ez navibus erponÿre (0, is, posut, 
positum), Cæs. où abs. Erponere, act. 
Cæs. Quiestau milieu des terres, Medi- 
terraneus, a, um. Cic. fnlerior, gén. 
oris. Cic. Bras de terre, C. 15TuuE. |] 
6° (Opposee aux regions superieures, 
au ciel, soit au pr. soit au fig.). l'erra, 
s, f. Cac. = Eutre la terre et le ciel, 
Inter terras el cæelum. Virg. Voler 
res de —, Propter humum volitare. 

rg. Penché vers la --, Pronus, a, 
um. Ou. [Esprit] atlaché à la —, 
Stratus Rumi. Cic. Lumix defira(mens). 
Cic. Depressus et quasi dentersus 1n 
terram. Cic. Ramper à — (= manquer 
d'élévation), Per Aumum repêre (o, us, 
repsi, a. SUP., D.). Hor. Semper ja- 
cère (voy. 3°). Quint, S'élever de —, 
Vitare kumum. Hor. Spernëre humum. 
Uor, Se toll®re humo. Virg. Remuer 
ciel et —, dliscére cælum ae terras. 
Liv. Mare cælo confundëre. Juv. Af1s- 
cère cælum terris. Juv. Alluns — à 
—, Agamus pingui Alineruä. Cic. 
Je ae tiens pas à la — [de joie|, 
In cælo sum. Cic. Les biens de la — 
sont fragiles, AMfortalia fragilia et ce- 
duca. Cic. | 7° Tout le globe de terre 
et d'eau quo nous habitons. Terra, æ, 
f. Cic. Terræ orbis (15), on. Cic. Orbu 
terrarurm. Liv. Orbis boët.) m. ur. 
Telius, uris, f. (poét.). Ov. : Le globe 
de la terre, Terræ globus. Cie. La — 
lacée au eentre du muurde, Terre 
ocula in medià sede mundi. Cic. L'um- 
bre projetée par la —, Umbra terra. 
Cic. Les productions de la — entère, 
Totius orbis fruges. Col C'est le lieu 
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le plus agréable de la —, €ujus Lect 
ea conditio esf ut neque amænius esse 
possit.… Just. Les extrémités de la 
—, Cliimæ terrs. Cic. Ultima terre- 
rum oræ, f. pl. Liv. Ertremaæ paries 
terrarum. f. pl. Tac. Sola terrarum 
ultima, 0. pl. Cic. Uliimus orbis. Ov, 
| 8e Region, pays. Terra, æ, (. Cas. 
Tellus, uris, f. Virg. Regro, onis, f. 
Cic. Tractus, &s, m. Cic. Ora, æ, Î. 
Virg. Plaga, f. Virg. Littus, oris, n. 
Virg. 2 Les terres de l'empire romain, 
Sola Romana. Capit. La terre d'Au- 
sonie, Terra Ansonia. Virg. Quelle 
— n'à pas été arrosee de notre sang? 
Quæ caret ora cruore nostro ? for. Les 
terres les plus reculees, Ultimæ ter- 
ræ. Cic. —— inhabitables, Regiones 
inhabitabiles. Cic. Venir d'une autre 
terre, Ab alio cælo venire. Fi. |} 9° Ter- 
ritoire d'un peuple. Fines, ium, m. pl. 
Cæs. Ager, gri. Cæs. : Ravager fes 
terres des Réinois, Remorum agros 
populari. Cæs. Défendre ses —, Suar 
reyiones finesque defendére. Cic. N 
entra sur leurs —, În eorum agrun 
erercilum induril. Liv. || 10° Pro- 
prietes rurales. Ager, gri, m. Cic. Fun- 
dus, 1, m. Cic. Præiium, à, n. Cic.: 
Mes terres sont perdues, Occtderunt 
mihi fundi, Plaut. Sous le nom de —, 
ler nomen agrorum. Tac. Rapport 
d'une seule terre, Quæstus unius agri. 
Cic. Terres sujettes a des redevances, 
Prædia quæ peusrtant. Cic. Le prix des 
— à augmenté, ÂAgris preliuin acces 
sit. PL-j. Des — sont dunnées en 
toute propriété à Capilun, Przda Ca- 
prioni prepréa trætuntur. Cic. Aflermer 
une terre, Agrum fruendum locare 
Liv. Deux œulle arpents de terres dans 
le Lerritoire de l'Etat, In agro publice 
campt duo millia jugerum. Cic, Il a 
doublé le produit de sa terre, Tonie 
plus ei mercedis ex fundo refectumn est. 
Cic. En voulant placer en {erres l'ar- 
geot qu'ilavait acquis, Pecuniam qus- 
stiam dum vult in prædio ponere. Cic. 
— du dowaine pubne, Publicus ager. 
Liv. l'eute terre, Agellus, i, m. Præ 
drolum, i, n. Cie. — patrimonuale, 
Leredium, it, 0. Nep. Paterna rura, 
n. pl. Palerni agri, m. pl. Jor. Lere- 
diolum, i, n. Col. Vastes terres, Lati- 
fundium, 0. Sen. Les — valent biea 
plus, Ager mulio plurisest. Cic. La plu- 
part de mes richesses sont en —, Sum 
prope lotus in præduts. Pl.-j. Combien 
a-t-1l de —? Quantum arat? Sen. Je 
serai à ma terre de Formies, Nos in 
Formiano ervnus. Cic. || 11° Les hom- 
mes, l'humanite. Terra, æ, {. Cie. Ho- 
mines, UM, M. Cic. Humanur (i) 
genus (#ris), n. Cie. : Tout l'argent 
de la terre, Pecunia fanta quania sit 
in lerris. Cic. Jeter le trouble sur la 
—, Res humanas miscère. Juv. [Les 
dieux] negligent les choses de la —, 
Humana neyligunt. Suwen. 
TERNRFAU, 5. m. Terre mêlée de 
fumier pourri. Subacta {e) el sterce- 
rata (æ)ierra !æ), f. Col. 
TERRE-PLEIN, 6. m. Surface uele 
gun amas de terre. Terreaum, à 
ur. 
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TERRNEN, v. act. Mettre de la nou- 
velle terre au pied d'une plante. T'er- 
ram circa aréorem adaggerare. Col. 

Se Tennen, v. réfl. Se cacher sous 
terre. VOy. TEURIER. 

TERIESTRE, adj. 19 Qui appar- 
ent a la terre. Terrestris, æ. f., e,n. 
Cic. Terrenus, a, um. Plin. : Le giohe 
terrestre, Globus terræ. Cic. Les ani- 
maus terrestres, Terrenæ bestiæ, f. 
pl. Cic. jj 2 Qui concerne les hommes. 
Terrenus, a, um. flur. Humanus. Cic. 
s Les chuses terrestres, Mortalia, 


tum. Tac. Humana, orum, 0. pl. 
Sicen, Terrena, 0. pl. Lact. I 8° 
Waterlel, charnel. Terrestris, m. f.,6, 


n. Salv. Carnalis. Tert. Mundanus, 
a, um. Prud. : Les biens terrestres, 
Mundialis (is) substantia (æ), [. Salu. 
Etre l'esclave des appélits —, Ser- 
oire corpori (de corpus, oris, n.). Cic. 
TERREUR, s. f. 1° Grarde frayeur. 
Terror, oris, masc. Cic. Pavor, uase. 
Cic. Formido, dinis, f. Crc. flurror, 
oris, masc. Plin. : Saisi de lerreur, 
Terrore perturbaius (a, um). Sisen. 
Pavore perculsus. Liv. Mfetu perterri- 
tus. Cic. Erterritus. Perterritus. Cic. 
Le peuple fut saisi de —, ncessit ple- 
bem mugnus melus (üs, m.). Liv. Je fus 
saisi d'une — subite, Jllico ertimur 
(de extimescére, 0, is, 8. Sup., n.). 
Ter. Que l'assemblée resta glacée de 
—, Obsiupuisse metu contionem. Curt. 
Les terreurs s'évanomsseal, Subsi- 
dunt formidala. Sen. Terreur panique, 
Insana (>) frepidario {onis). Liv, — 
inspirée par les esclaves, Servilis 
terror. Liu. — inspirée par les chefs, 
Oblatus a ducihus ferror. Cæs. La — 
avait rompu les liens de l'humanité, 
Intercilerat commercinm sortis hu- 
manæ vi melüs. Tac. Jeter la —, Ins- 
prrer la —, Terrorem inferre (fero, 
fers, tuli, illatum). Cæs. incntFre (io, 
ts, cussi, cussum,. Liv. objicëre (io, ts, 
jeci, gectum). Liv. Pavorem injicére. 
Liv. fn terrorem (hostes conjicére. 
Liv. Porter parluut la —, Omnia ter- 
rore implère. Liv. Faire marcher la 
— devaut soi, Præ se formulinem 
agère. Liv. Remplir les esprits d'une 
—religiense, Antmos cumulare religio- 
nibus {de religro, onis, Î.). Liv. Baunir 
la —, Timorem deponêre, on omittére. 
Cic. La — étant dissipée, Pavore se- 
dato. Liv. Secrète —, Arcanus terror. 
Tac. La — fut répandue daus la ville, 
Terror injectus urbi est. Liv. || 2° Celui 
qui inspire la terreur. Terror, oris, 
masc. Vell. {forror, mase. Lucr. =: La 
terreur des Troyens (= Arhille), Ti- 
mor Phrygum. Ov. Jngurila elait la 
— des Numaatins, Jugurtha Numan- 
tinis marimo lerrori erat. Sall. Un 
sanglier, la — des campagnes. dper, 
agricolis metus {üs, m.). Sen.-tr. 
TERNEUX, auss, adj. 1° Mél de 
terre. Terrusns, a,um. Vitr. |} 2° Sali, 
souille de terro. Luieus. &, um. Plin. 
Luiosus. Col. Terrà sordidus. St. || 3° 
De couleur de terre : Visage terreux, 
Cadaverosa (æ) facies (ei). f. Ter. 
TERRIDLE, adj. 1° Propre 4 donner 
de la torreur. Terribilis, m. f., 4, 0. 
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Cic. Horribilis. Cæs. [orrendus, a, 
um. Liv. Trux, gén. trucis. Cæs. = 
Visage, air, aspect terrible, Adspectus 
(üs) terribilis. Cic. ou torvus. Plin, 
lteyards terribles, Truces oculi. Liv. 
D'un aspectterrtble, Horrido adspectu. 
Cas. l{orridus audspici. Sen. Torvo 
vuliu ferus. [or. Pour se donner un 
air plus —, Quo visu foret truculentior 
(de truculentus, &, um). Tac. Re- 
garder d'un sir —, Torve alspectare. 
Plaut. Voix —, forrenda voxz. Virg. 
Eluquence puistante el —, Dicendi 
vis lerrurque. Cic. Les animaux qui 
ont la dent la plus —, Animalia s2- 
vissima dentiôus. Plin. Evenement —, 
Infanda res. Cic. Nouvelles terribles, 
Nuntii atroces (de atroz, gén. ocis). 
Tac. Présages —, Omina sæva (de sz- 
vus, a, um). Virg. Significutiones gra- 
ves (de grauis, m. {., e, n.). Sen. Por- 
fentum horriferum (de horrifer, era, 
erum) (poët.). Cic. Parmi les enne- 
mis les plus —, Inter sevissimos 
hostes. Sail. Quel ennemi plus terri- 
ble? Quis hostis tetrior (de teter, tra, 
tm? Il est — de plaider. Hurribile 
est dicëre. Cic. || 2° Extraordinaire, 
trés grand. Ingens, gen. entis. Liv. 
Immanis, m. f.,e, 0. Sall. Murimns, 
a, um. Cic. Immensus. Pliu. : Cornbal 
terrible, Præliu (it) atroz (ocis), n. 
Liv. Pugna (æ) aspera (æ), f. Virg. 
ou sæva (2). Liv. Teinpèle —, Gra- 
vissima tempestas. Cic. Cri —, Ingens 
(entis) clamor (oris), masc. Liv. Une 
tempête soudaine est plus — jonr 
les imalelots qu'une tempête prévue, 
Maris subita tempesias quam ante pro- 
visa terrel navigau(es vehementius. Cüc. 
Le carnbat fut —, Acerrimo concursu 
pugnatum. Nep. Dans les guerres ter- 
ribles, Bellis gravioribus (ile gravis, 
m.f.,e, n.). Cic. Un assaut plus ter- 
rible fut dirigé contre eux, Opyugnatio 
eos airocior adorta est. Jÿv. Guerre 
—, Bellum atror. Liv. acre (de acer, 
cris, cre). Sall. magnum. Liv. Une ca- 
lamité —, Atrocissima calamitas. Vell. 
Le plus — fléau du genre humain, 
Generis humani pestis vehementissima 
(de vehemens, gén. entis). Sen. Ac- 
cusalion —, Atroz crimen. Liv. Faire 
uoe chule plus —, Lapsu graviore 
ruere. CO. Un vent —, Immanis 
auster. V.-Fl. Dépense —, Sumpius 
effusi où infinili, m. pl. Cic. D'une 
manière —, Mirum (de mirus, a, um) 
in modum. Cic. Mirandum (de miran- 
lus, a, um) in modum, Cic. |] 3° 1m- 
rtun = Terrible bavard, Importunus 
Ü) locutor (oris), m. Gell. 
TERRIDLRMENT, adv. 1° D'une 
manlore terrible. Formidolose. Cic. 
{orrifice (hoët.). Lucr. Horrificum 


(poét.). Virg. Horrendum (poét.).' 


irg. || 20 Fig. Extrémement. Miran- 
dum in modum.Cic. Mirun in modum. 
Cic. Marime. Cie. : Terriblement 
riche, Dives insanum (de insanns, a, 
um) in modum. Aus. — autoureux, 
Aunore deperditus (a. um). Suel. 

TERRIER, 8. m. Trou dans la terre, 
où ss retirent certains animaux. Cavus, 
i, m. Hor. Cavum, i, 0. Liv. :Creuser 
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ses terriers, Cubilia fÜdXre (io, is, 
f6di, fossum). Virg. Vivre dans des —, 
Condi. Terrä condi (pass. de cond?re, 
o, is, didi, difum}. Plin. Animaux qui 
ne snrlent pas de lenrs —, Quæ sem 
per defossa vivuni. Plin. 

TERNRIFIEN, v. act. C. ÉPOUTAN- 
TER. 

TERRINE, 5. f. Sorte de vaisseau 
de terre. Gaulnus, i, m. Plaut. Cym- 
bium, ti, n. Virg. Sinus, à, m. Plaul. 
Suuum, i. 0. Varr. 

TKRMIAIR, v. n. Arriver on vue de 
la torre (terme de marine). Terrum 
vidère (eo, es, vidi, visum). Cic. 

TENRITOINE, 5. m. do Etendue 
de terro qui depend d'un empire. Fines, 
ium, m. pl. Czs. Ager, agri, m. Nep. 
Agri, orum, m. pl. Liv. Solum, i, 
n. Cic. : Le territoire romain, Âger 
Romanus. Liv. Fines Romani, w. pi. 
Liv. Romanum solum. Ou. Le — en- 
nemi, Hosticum, i, n. Liv. Ager Àos- 
ticus. Liv. Hostilis terra, Î. Cic. Con- 
sommer les céréales du —, Domesticis 
copus rei frumentariz uii. Ces. Per- 
mettre à une armée de passer par 
son —, Transrniliëre exercitum per 
fines suos. Liv. Le — de l'Etat, Ager 
publicus. Cie Repausser l'ennemi du 
—, Erpellfre hostes finibus. Cæs Pro- 
hibêre hostem finibus suis. Czs Retirer 
l'armée du —, De fAnibdus erercitum 
deducére. Liv. Les deux liers do —, 
Agri due partes (de pars, parlis, () 
Liv. Butiner sur nn —, Przdari de 
ou er agris. Cic. Just. |] 2e Territoire 
d'une ville. Territorium, ti, n. Cic. 
Ager, gri, m. Cic. : Sur le territoire 
de Tibur, Circa solum Tiburis. Hor. 
Le — d'Atina, Campus Atinas. Cic. 
Le — de Salapa, Salapinorum fines. 
Cic. Le — de Luseuluœ, Ager Tuscu- 
lanus. Varr. 

TERRITORIAL, ÀLE, adj. Qui con- 
cerne le territoire. Terrilorialis, m. 
fe, n. Froutin. : Graade propriété 
territoriale, Latifundium, it, n. Sen. 
Etabhr on impôt territuriai, Vectigal 
agris impon?re. Cic. 

TERROIR, 8. m. Terre considèrés 

rapport à l'agriculture. Terra, æ, 
. Cic. Mumus, t, f. Cic. Solum, i, n. 
Cic. Ager, agri, m. Cic. : Bonté d'on 
terroir, Agrorum bonitas (atis), f. Cic. 
Mauvaise qualité d'un —, Terræ me- 
litia (æ), €. Pall. Selon la qualité du 
—, Ad soli ingenia. Plin. Un goût de 
— (au fig}, Sayor (oris) vernaculus 
{i}, masc. Cic. 

TERTRE. s. m. Eminence de terre 
dans une plaine. Tumulus, i, m. (æs. 
Agger, erts, m. Virg. Terræ lunulus, 
m. Cie. Terreus lumulus, m. Cæs. 
Terreus agger. Varr. Terrenus {i) collis 
(is), æ. Liv. = Petit tertre, Grumus, 
i. Col. Elever un — de gazun, Eri- 
gère cæsnitem (de cæspes, ilis, m.). 
Tac. Cæspitem facére. Liv. Où il y a 
beaucoup de tertres, Tumulosus. Sail. 
Les — du haut desquels.…., Leca su- 
periore (n. pl.) unde.. Cæs. 

TERTULLIANISTES, ©. pl. Hérè- 
tiques sectateurs de Tertullien, Ter- 
tullianistæ, arum, m. pl. isid. 
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TENTULLIEN, théologien d'Afri- 


que. Tertullianus, à, m. Lact. 
LE SSSIN, riv. d'Italie. Ticinus, 1, m. 

iv. 

TESSON, s. m. Débris de pot cassé, 
etc. Teste, æ,f. Plin. : Tesson de tuile, 
Testa tegulæ. Sisen. Curta tegula. Juv. 
Crepi de tessons pilés, Tesiaceus, a, 
um. Varr. 

TEST, s. m. {° Enveloppe des tor- 
tucs. Cortex, ficis, em. Plan. Tegumen, 
munis, 0. Liv Testa, æ,f. Varr. || 2° 
Enveloppe dure des testaces atcrustaces. 
Testa, æ, [. Cic. Testaceum (i) operi- 
mentum (t), n. Plin. 

TESTACÉ, és, adj. Qui a une w- 
quille {en parl. de certains animaux). 

estaceus, a, um. Plin. : Enveloppe 
testacée, Voy. Test. || Subst. Les tes- 
tacés, Testacea, orum, on. pi. Plin. 

TESTAMENT, Ss. m. 1° Acte au- 
thentique par lequel on declare ses der- 
aiôres volontes. Testamentum, 1, 0. 
Cic. 2: Faire son testament. Testamen- 
{um facére (io, is, feci, facium). Cic. 
conscribère 10, is, Scripsi, scripium), 
Suet. obsignare. Czs Testeri. dep Cic. 
Refaire sun —, Reficrre testamentum. 
Dig. — fait au moment de la ba- 
taille, Testomentum in procinciu (de 
procincius, &s, m.). Cic. — nuncu- 
patif (= fait devant témoins de vive 
voit), Testamentumnuncuratun. Pl), 
Qui n'a pas fait de —, Intestatus, @, 
um. Tac. Mourir sans avoir fait de —, 
Intestato mori. Cic. Qu'il ait fait ou 
non un — avant de mourir, Sive tes- 
{alo sive intestato decesserit le dece- 
d®re, 0, is, cessi, cessum, 0.7. P.-jct. 
Mettre qqn dans son —, Scribère ali- 
quem heredem. Hor. et abs. Scribrre 
aliquem. Cic. Tons ceux que j'ai cou- 
ches sur mon —, (mnes qu in lesta- 
mento mec legata habent. Petr. Ne pas 
porter qun sur son —, Aliquem præte- 
rire (eo, is, ui et ti, ifum). Cic. Ayant 
omis surson — 80 petit-fils, mmemor 
ia festando nepolis factus. Liv. Lais- 
ser qq. ch. à qqn par —, Testamento 
ahiquid alieui relimquère (o, 18, liqna. 
lictum\. Cic. ou legare. Just. Disposer 
des hiens de sun Üls par —, De re 
filii lestari. Cie. Par —, Testamento. 
Nep. Er lestamento. Hor. Er volun- 
tate testamenti. Jnse. Adoption par 
—, Testementane (æ#) adoptio (onis), 
f. Plin. Ouvrir un —, Testamentum 
resignare. Hor. proferre (fero, fers, 
tuli, latum). Liv, aperire (to, is, 
perui, pertum). Vell. recitare. Tec. 
Respecter on —, Commeniarium 
(aticujus) tueri. Ant. ep. Cic. Cas- 
ser un —, Teslamentum infirmare. 
Ulp. irritum facëre. Cie. Volnuniatem 
{alicujus) rescindére (0. is, scidi, scis- 
sum). Cie. Révoquer an ——, Testamen- 
tum rumpère (0, is, rupi, ruptum). Cic. 
— cassé, Ruplum testamentum. Cic. 
Supprimer ua —, Testamentum ebo- 
lére (e0, es, evi et qqf. ui, itum) Vell. 
Cic. Supposer un —, Fabriquer uo 
—, Testamentum supponère. Cic. sub- 

Jjicére. Liv. Falsas signare tabellas. 
Juv. Fabricateur de testaments, Tes- 
famentorum subjecior (oris), m. Cic. 
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L'auteur d’un faux testament, Teste- 
menturius, di, m. Cic. Captateur de 
testaments, Captator, oris. m. Hor. 
Heredipeta, æ, ©. Petr. || 2° L'Ancien 
Testament (les Livres Saints qui ont 
irecelé la venue de Jésus-Christ). 

etus (eris) Testamentum (i), n. Lact. 
Vetus (eris) instrumentum (1). Hier. 
Le Nouveau Testament (les Livres 
Saints postérieurs à la naissance du 
Christ), Novum (ti) Testamentum (i). 
Lact. L'Ancien et le Nouveau —, 
Scripturz Sanctæ et nouz ei veteres, 
f. pl. Aug. Sacræ veleres ac nov 
litteræ. f. pl. Aug. 

TESTAMENTAIRE, adj. Qui con- 
cerne un tcstament. Testamentarius, 
a, um. Cic. =: J étais son héritier tes- 
tamentaire, Afe heredem scripserat.Cic. 
Nommer un exécuteur —, Curalorem 
tesiamento dare. Dig. 

TESTATEUR, 3. @. Celui qui fait 
un testament. Testator, or1s, om. Suet. 
: L'intentun du testaleur, Testuntis 
voluntas (atis), [. Quint. Testamenti 
sensus (as), mn. Ph. 

TESTATUICE, s. f. Celle qui fait 
un testament. Tesiatrir. icis, f. Dig. 

TESFENR, v, act. Declarer par un 
acte ce quo l'on veut qui soit execute 
apres sa mort. Testurs, dep. Cic : Le 
druit de tester, Testameniarium (ii) 
jus (quris), n. Salv. Qui n'a pas le 
druil de —, Cut testamenti factio non 
sit. Cic. Avoir le droit de —, Testa- 
menti factionem habère. Cie. Qui à le 
druit de —, Testabilis, m. f.,e, 0. 
Gell. Dépourvu du droit de —, Intes- 
tabilis. m. f., e, n. Ulp. 

TESTICULE, s. m. Nom d'un corps 
glandulieux dans le mâle. Tests. 19, m. 
Vlan, Testiculns, à, w. Juvu. Polinen, 
nanis, 0. Arn. Polimentum, 1, n. 
Varr. ap. Fest. 

TESTIMONIAL, ALE. adj. Qui rend 
temoignage. Testimonialis, m. f., e. 0. 
Tert. = Lettres testimunrales, Testi- 
moniales, ium, f. pl. Theod. Preuve 
testimoniale, Testatio, onts, f. Dig. 

TÊT. 1° Tesson. Voy. ce m. || 3° 
Crâne. Voy. ce m. 

TÉTANOS, s. m. Convulsion perma- 
nente des muscles. Tetanus, 1, m. Plin. 
Nervorum distentio (on1s), f. Cels. Ro- 
bur, omis, n. Veg. Roborosa (æ) passio 
{onis), Ê. Veg. : Qu a le tétanos, Mo- 
borosus, a&, um, Veg. Tetanicus. Plin. 

TÉTAND, s. m. Le petit de la gre- 
nouille. Gyrinus, à, m. Plin. 

TÊTE, s. f. 1° Partie la plus élevée 
du corps de l'homme, sibge des organes 
des sens; partie placee à uno extremite 
du corps des animaux; le crâne; qaf. 
le dedans de ia tête. Caput, pits, n. 
Cic. : Petite tête, Capitulum, à, n. 
Plaut. Très grosse —, Capuinarimum, 
grandissimum. Plin. Qui a une grosse 
—, Capito, tonis, m. Cie. Qui a 2, 3, 
100 tètea, Biceps (gén. bicipitis). Liv. 
Triceps (gén. cipitis). Cic. Centiceps, 
(géu. cipitis). for. Le devant de la 
tête, Frons, ontis, f. Cic. Capitis pars 
{parlis) prior (oris), f. Plin. Le der- 
rière de la —, Occiput, cipilis, n. 
Petr. Occipitium, ti, n. Cels. Capitis 
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auersa (a) pars (partis), f. Plin. Le 
sommet de la —, Veriex, ticis, m. 
Cic. Capitis cælum (v), 0. Plin. Lever 
la —, Caput tollére. Cic. efferre. Ov. 
Baisser là —, Caput demiltére. Ces. 
Dejicére in ferran vulium (de vultus, 
üs, m.). Tac. Capite demisso terram 
intuéri. Cæs. Incliner la — vers qqu, 
In aliquem nutare. Plin. Incliner la 
— en signe d'affirmation, Annure, 
0, Üs, ui, ufum, u. Cic. Secouer la 
—, Caputquatére (io, is, s. parf., quas- 
sum) ou quassare. Piaut. mêvère (eo, 
es, môvi, molum). Hor. Capiie nntare, 
Plaut. Pose nonchalante de la —, 
Mollitia cervicum (de cervix, vicis, f.), 
Cie. Etre porté sur la — de ax es- 
claves, Sert cervice ferri. Juv. Ba- 
lancer la —, Jactare cerviculam. Cie. 
Détouruer la—, À versari, dép. Cic. Se 
avertëre. Cic. Reftect®re colla (de col. 
lum, à, n.). Virg. Renverser la —, Re 
ponère cervicem. Quint. Détouroer la 
— pour éviter un coup, Ab 1ctu capul 
abducëre. Virg. Se frapper la —, Ce- 
put offensare. Liv. Donner de la — 
contre qqn, Capite aliquem offendére(o, 
ts, di, sum}. Plaut. Dunuer de la — 
contre une voûte, Üffendêre ad forni- 
cem. Quint. Donner de la — contre 
uae porte, Caput forbus illid®re (0, is, 
hsi, lisum). Suei. Se cogner la — 
contre un mur, Capul parieti 1mpin- 
&re(o, is. pegr, pactam). P..-y. Casser 
a — a qu. Ércutfre alicut cerebrum. 
Plaut. Traacher la —, Voy. nécars- 
TER. Condamné a perdre la —. Caprtis 
damnatus, Czs. Tendre la — au hour- 
reau, Cervicem dare. Cic. præbêre. Liv. 
offerre. Tac. Présenter ia — en venant 
au monde, Capute gignt. Pin. Etre sus- 
pendu au-dessus de la — de qqn, Cer- 
victbus alicujus impendêre (e0, es, 8. 
parf. ni sup.). Cic. Super elicujus cer- 
vice pendère. Hor. Entourant sa — de 
myrte, Cingens myrto tempora (de tem- 
pus,oris, a.). Virg. Raserla,— Tondére 
os (de os, oris, n.). Cat. Avoir {a — ra- 
see, Esse capite raso. Cic. Une aigrette 
se dresse sur sa —, Siant in vertace 
cristæ. Ov. Mettre une couronne sur 
la — de qqn, Coronani umuponêre alicui, 
Cic. Avoir aq cb. sur la —, Capite 
operlo esse. Cic. Se couvrir la —, 
Caput operire (io, is, ui, ertum). Petr, 
contegëre (0, is, teri, lecium). Virg. 
veste velare. Cels. Se découvrir la —, 
Caput aperire (io, is, ui, ertum). Cic 
La — decouverte, Capite nude. Hirt, 
L'inflammation fait sortir les yeux 
de la —, fnflammatio oculos propetlit 
su sede (de sedes, is, f.). Cels. Avoir 
de l'eau par-dessus la —, Mergi, or, 
Fris, mersus sum, pass. Sen. || tombe 
la — la première, Pronus concidit, ou 
Pronus voluitur in capui. Virg. l'ronus 
corruit. Cels. Jele jetteraisla — lapre- 
mière à terre, Capite prunum in lerratn 
statuërem. Ter. Malile —, Caputis dolor 
(orus), masc. ou dolores (um), m pl. 
Cels. Cephalæa, æ, f. Plin. Si l'on a la 
— lourde, Si caput grave est. Cels. La 
vent m'a donné un vivleni mal de —, 
Mihi de vento condoluit caput. Plaut, 
Pesanteur de —, Grevede, dinis, [. 
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Cels. Capitis gravitas (atis), f, Plin. 
Faire mal à la —,Caput infestare. Plin. 
Capitis dolores facëre. Plin. Boire 
dan: des têtes de morts, Capitum hu- 
manorum ossibus bibëre. Plin. On 
change les — des statues, Captta sta- 
tuarum mutantur. l'in. Tête de mar- 
bre, Cuput marmoreurm. Cic. — de 
cheval, Cuput equi. Virg. Clouer une 
— de loup a la porte des fermes, 
Præfigëre rostrum lup: villarum portis. 
Plin. Donner des coups de — (en 
pari. des béliers), Arielars cornibus. 
Ait. Ferire cornu (de cornu, n.). Virg. 
— des iasectes, Capuf insectorum. 
Plin. | Fig. De la — aux pieds, Ab 
unguiculo ad capillum (de caprllus, 1, 
m.). Plunt. Ab imis unguibus usque 
ad summum verticem. Cic. De la — 
aux pieds lu n'es que sagesse, Tu 
uanius quantus nil nisi sapientia es. 
Sen. Beau de la — aux pieds, Candi- 
dus et talos a vertice pulcher ad imos. 
Uor. La — baute (— avec assurance), 
Aliä cervice. Col. Erectns, a, um. Cic. 
Celsus. (for. Altus. Uor. Resupinus. 
Sen. Magnifice (adv.). Liv. Gradu su- 
blimi (de sublimis, m. f., e, n.). 
Sen.-tr. Ce qui Le fait tant dresser la 
—, Quid tantopere te resupinet. Sen. 
Relever la — (= reprendre courage), 
Caput attollere. Cic. Animos tollëre (0, 
ts, sustuli, sublatum), Sall. Se erigère 
(o, is, reri. rectum). Cic. H s'était re- 
tiré la — baissée, Demisso capite dis- 
cesserai, (ic. Se jeter — batssée (— 
aveuglement), Se mittere imyeiu præ- 
cipitt (de præceps, gén. ctpilis). Sen. 
Cæcum et præcuntem ferri. Cic. Don- 
ner — baissee dans le péril, In peri- 
culum se inferre. Cic. ou incurrfre. 
Sen. Rompre la — (= impuriuner), 
Enecare, 0, as, ecavi el ecui, ecatum 
el ectum, act. Ter. ObtundFre, 0, is, 
tudi, fusum, act. Cic. Ezxsurdare, 
act. V.-Mar. Aures alicui tunière 
ge is, futudi, lunsum et fusum). 
laut. ou obtundère. Cic. Se rompre 
la — à faire qq. ch., Desudare in 
re. Cic. Il ne sait où donner de 
la —, Nescit quo se vertat. Ter. I] 
ne sait où reposer $8a —, Yon habet 
ubi consistat. Liv. La mort qui est 
au-dessus de nos têtes, Mors impen- 
dens (de impendère, eo, es, 8. parf. 
oi Sup.). Cic. L'ennemi est sur nos 
—, Hostis supra caput est. Sall. Vons 
avez établi sur uos — un maltre per- 
pétuel, Imposuislis in ceruicibus nos- 
{ris sempilernum dominum., Cic. Qui 
a des dettes par-dessus la têle, Ære 
alieno demersus (pass. de demerg#re. 0, 
ls, mersi, mersum). Liv. oppressus 
{pass. de opprimère, 0, ts, presst, 
pressum). Sall. obrutus (pass. de 
obruëre, o, is. ui, ulum\. Cic. Avoir 
des causes par-desans la —, À causis 
esse disiricium .paxs.de distringëre,o, 
îs, strinri, strictum). Cic. Nous avons 
des enmbarras par-dessus la —, Toi 
res circumuallant. Ter. Tu eu auras 
par-desins la —, fatius saturabere. 
Ter. Se jeter à la — des pens (= 
leur faire des avances excessives), Se 
iniendère (o, is, tendi, lentum). Se 
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venditare. Se offerre (fero, fers, obtuli, 
oblatum). Cie. Se ïingerëre (0, is, 
gessi, gestum). Pl.-j. Se largiri. 
Plaut. Jeter [qq. ch.] à la — [de qqn] 
(= reprocher), Objicère, io, ts, Jeci, 
Jectum. Bor. Impingfre, o, is, pegi, 
pacium. Sen. Laver la — à qqn (= le 
réprimauder sévèrement), Gravissimnis 
verbis aliquem reprehendëre (0, is, di, 
sum). Cic. l'orter à la —{(en pari. d'une 
odeur), Capiti nocère. Plin. Capita 
aggravare. Plin. Monter à la — (en 
parl. du vin}, Caput tentare. Plin. Vins 
qui portent à la —, Vina iniqua ca- 
pis. Plin. Vites capiti non apiæ Col 
a voe d'un ablme fait tourner la —, 
Prærupla cernentes sequitur vertigo 
gunis, f.). Sen. Qni a la — près du 
oonet (— emporté}, Cerebrosus, a, 
um. Hor. Stomachosus. Hor. Quiaune 
— $ans cervelle, écervelée, félée 
éventée, Qui a ua coup de marteau 
la — (= léger, extravagant), Teme- 
rarius, a, um. {nconsulius. Cic. Nous 
nous sommes enirelenus — à —, 
Secreto collocuti sumus. Cic. Quand 
Nuus SOmmMes — à —, Cum coram 
sumus, Cic. Avoir un — à —, Capita 
conferre. Liv. Crier à tne-—, Latrare. 
Cic. immaniter clamare. Gell. Cum 
magno clamore blaterare. Hor. En 
criant à pleine —, Clamose. Quint. 
N'avoir ni queue ni —, Nec caput nec 
pedes habére. Cic. Ce sont deux téles 
dans le mème bonnet, Concordissimi 
sunt. Cic. Que cela retombe sur ma 
léte, Captti sint illa meo. Tib. Mihi 
ei capiti meo (s.-e. sûl). Sen. || 2° Es 
prit, intelligence, volonte, caractère. 
Auninus, i, om. Cic. Mens, mentis, f. 
Cic. Ingenium, it, n. Cic. : Avant en 
tête un autre souci, Aliâ occupatnus 
solhicitudine. Ter. Ils ont moins de 
choses en —, Animus eorum in pau- 
ciora disiringt{ur (pass. de distringére, 
0, is, sininxi, sfrictum), Sen. N'ayant 
ue cela en —, In hac cogilatione de- 
Àrus (pass. de defigëére, 0, is, fixi, 
firum). Cic. Composer dans sa —, 
Qurdam intra se componêre. Quint. 
J'ai fait cette tragédie dans ma —, 
Banc tragædiam infra me formavi. 
Tac. Rouler dans sa — [un projet], 
Secum animo cogitare. Liv. Intra se 
cogifare. Juv. Tout ce qni te passera 
par la —, Quidquid Hbi ventes in 
mentem. Cic. Ecris ce qui te viendra 
dans la —, Quod in Bbuccam venerit 
acribito. Cie. Ecrire out ce qui passe 
ar la —, lf quidque succurrit scri- 
re. Cic. Graver dans sa —, Memoriä 
complecti (or, ëris, plezus sum), dép. 
Liv, Mets-toi bien cela dans la —, 
Sic Aabeto. Cie. Ilud tib1 offige (de offi- 
gêre, o, is. 8. parf. ni sup.). Sen. To 
l'es mis dans la — que je l'en veux, 
Me tibi infensum fingrs (de fingère, 
0, finri, ficitum). Virg. Tu te mets 
de douces illusions en —, Spes pascis 
inanes. Virg. Avoir tonte sa —, Sanæ 
mentis esse. Snet. Capite esse inco- 
lumi (de incolumis, m.f.,e, n.). Hor. 
Faire perdre la — à qqn, Mentem ex- 
turbare. Cie. Cerebruin mêvère (00, es, 
môvi, mom). Sen. Ad insaniam edi- 
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gre. Ter. Consilia corrumpêre (0, is, 
rupi, ruplum). Vel. Perdre, avoir 
perdu la — (— étre fon), Inopem 
mentis esse. Liv. Insanire. Tac. Desi- 
père. Cic. Delirare. Hor. À mente dese- 
ri. pass. Cic. Consilium amittère. Ter. 
Malä mente esse. Tib. Mjalam mentem 
habère. Sen. Tu n'as plus la — a toi, 
Tu as perdu la —, Satis sanus non 
es. Ter. Non tibi sanum est sinciput 
(pitis, n.). Plaut. As-tu perdu la —? 
Sanus es? Ter. Sanum fe credis esse ? 
Ter. Qui a perdu la —, Biente cuptus 
(a, um). Cic. Non sanus. Plaut. Cujus 
mens loco pulsa est. Sen. Je n'ai plus 
la — à moi, Non sum apud me. Ter. 
Il n'avail pas toute sa —, Eraf minus 
sui compos (gén. potis). Liv. Que son 
père n'avait plus sa —, Animum pa- 
iris consenuisse (de consenescere, o, is, 
senui, S. sup): Liv. Désirer qq. ch. 
à en perdre la —, Concupiscère aliquid 
ad insaniam. Cic. Ce que lu dis me 
fait perdre la —, Tua dicta mihi cere- 
drum exrcuiiunt (de excuifre, io, is, 
eussi. cussum). Plaut. Que la douleur 
me fasse perdre là —. Me mentis er- 
rore ex doiore affici. Cic. Perdre la — 
= 8e troubler!, Turbari, pass. Cic. 
Exire de consilio, n. Cic. Animo def- 
cêre (io, is, feci, fectum), n. Liv. Je 
n'avais pas bien la — à moi, Conturba- 
tior erum. Gic. Non mens satis apta 
fuerat. Ov. Ne pas perdre la —, Non de 
gradu dejici (pass. de dezrcËre, io, is, 
Jeci. jectum}. Cic. Homme de —, Vir 
(viri) magni consilii. Cic. Promptus (i) 
homo (minis), m. Cic. Prompius animi. 
Tac. Egregie cordatus homo. Enn. 
Homme de — et de cœur, Consilhio et 
manu promplus vir. Liv. Qui n’a pas de 
—, Non animo promptus. Tac. Il avait 
une forte —, Vegetum (1) ingentum (it) 
vigebat. Liv. Une bonne —, Homo sa- 
nus, où sanz mentis. Cic. Une — vide, 
éventée, de linotte, Vacuus (1) verter 
(licis), m. Hor. Cucurbitz caput. 0. 
Plaut. Qui a la — dure, Tardioris in- 
gent. Plin. À — reposée, Sedaio 
auimo. Cic. Mettre dans la — de qqu, 
Rem alicui ingerËre (0, is, gessi, ges- 
tum), Tac. Persuadére aliquem ut. 
{subj.). Hor, In istam spem aliquem 
inducËre (o, is, duxi, ductum) ut. 
Cic. J'ai dans la — de….., În ani- 
mo esf mihi (inf). Cic. Se mettre 
en — de faire qq. ch., Animum (ou 
in animum) inducëre (inf.). Ter. Sail. 
Imbibére, o, is, bibi, s. sup. Cic. (inf.). 
Cie. In animo institu/re (o, is, ui, 
utum). Ter, Pertinacater tendre (0, is 
tetendi, tensum el lentum) in (gérondil 
eu do). Liv. [s'est mis en — de pleu- 
rer, Placuif ei lugére. Ter. Lugére sibi 
sumpsit (de sumèêre, o, is, sump- 
im). Sen. Il ne démord pas de ce 
qu'il s'est mis en —, Quicquid vult 
valide vult, Cic. Il a mis cela dans ga 
—, Obstinavit animo. Liv. Ofirmauit 
se. Ter. On ne peut m'ôter celte idée 
de la —, Hoc mihi erui non potest. 
Cic. À sa —, Ad arbitrium suum. Cic. 
Arbitrio suo. Veil. Privato consilio. 
Vell. En faire à sa —, Sibi indulgère 
(co, es, dulsi, dultum). Nep. Cuncia 
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1x libidine agËre. Tac. De sud unius 
sententiä omnia gerëre. Liv. Je n'en 
fais qu'à ma —, Rem gero meo remigio 
(de remigium, ii, n.). Plaut. Fais- 
eu à ta —, Omnia uf voles. Cic. Si 
J'en avais fait à ma —, Si nosiris 
connliis ust essemus. Cic. Coup de —, 
Consilium (ii) præceps (cipitis) et im- 
maturum «s 0. Suet. Des coups de —, 
Consilia calidiora (de calidus, a, um). 
Liv. Ne va pas faire de coup de —, 
Vide ne nimium calidum hoc sit. Ter. 
Qui fait des coups de —, In omnibus 
consiliis præceps. Cic. Se monter la 
—, Animo effervescére (o, is, 8. 
parf. nr sup.) Sen. Qui a la — 
chaude, Voy. inaScines. Faire la mau- 
vaise —, Contumaciter se gerëre. Sen. 
Montrer de la — (— du saug-froid), 
Constanter se gerëre. (ic. | 3° Face, 
position de ce qui est devant, situation 
opposes. Frons, froniis, Î. Cie. : En 
têle, A fronte. Cie. À frontibus. Just. 
La partie de l'armée qu'il avait eo —, 
Pars exercitüs ipsi opposita (pass. de 
opponêre, 0, Ü, posut, positum). Vell. 
Ils avaient en — les Numides, Aduer- 
sus Nuinidas steterant. Liv. Faire —, 
tenir — (= résister, au pr. el au fig.), 
Resistre, 0, 18, slili, siitum (dal.). 
Cæs. Obsisiëre. Liv. Restare, o, as, 
ati, statum, Liv. Sustinère, e0, es, 
finui, fentum (acc.). Cæs. Exciprre, 
30, is, cepi, cepium (acc.). Cæs. Tenir 
— à l'ennemi, fmpetum hostium susti- 
nère. Cæs. Copiis sese ubjicËre (io, is, 
Jeci, jectum). Curt. Il leur tint —, 
Aduersus eos bellum sustinuit. Liv. 
Etre capable de tenir — à l'ennemi, 
Hostibus sufficère (io, is, feci, fectum). 
Liv. Tenir — à Hanaibal, Taunibali 
subsist®re (o, is, stiti, stitum)., Liv. 
Ceux qui veulenttenir —, Obuersi (de 
obuerti, or, Ëris, versus sum, pass.). 
Tac. On juge que Papirius pouvait 
tenir — à Alexaudre, Paparium purem 
destinant animis Alezandro. Liv. Faire 
— à uo complot, Contra couspira- 
fionem confligëre (0, is, fliri, flicium). 
Brut. ap. Cic. Il fut éln général pour 
lui tenir —, Hunc aduersus habitus 
est imperator. Nep. Tenir — à un 
vieillard irrilé, Confutare senem ira- 
tum. Ter. Tenir — à un homme eu 
colère, Uliro obviam ire irascenti. 
Sen. Tenir — à la fortune, Contra for- 
funam sfare (0, as, steti, stätum). Sen. 
Fortunæ obsistere (o, is, stiti, 8. sup. 
Cic. Duris viriutem oppon”re. Sen. 
Tenir — À l'orage, Subuenire tem- 
geiati. Cic. Qui tient — à qqn, 
ugnax, gên. acis. Cie. Contumaz. 
Tac. || 4° Premier rang, premier 
plan.. Prons, frontis, f. Sall. Locns 
i) primus (1), m. Cæs. : La têle 
l'une armée, Frons aciei. Sall. Les 
aigles eu —, Aquilæ per frontem. 
Tac. La — de l'armée élant reportée 
au flane, Transversis principiis. Sall. 
Borace marchait en —, Horatius ibat 
princeps (gén. cipis). Liv. En —, In 
primo (În primum quaad il y a mou- 
vemenl). Liv. Se tenir à la — de l'ar- 
mée, In primä acie versari. Sail. Di- 
micare inter primores. Curt. Marcher 
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en —, Præcedÿre, 0, is, cessi, cessum. 
Cæs. Anleire, 0, is, ivi, ifum, 0. 
Cic. Ducëre, o. is, duxi, ductum. Tac. 
Primo ire. Frontin. Chacun voulait 
marcher en —, Sibt quisque primum 
uineris locum petebat. Cæs. Marcher en 
— d'uue troupe, Antle signa obversari. 
Liv. Signa anteced#re. Curt. Marcher 
eu — d'un troupeau, Gregi pregredi 
(on Ëris, gressus sum). dép. Varr. 

regem anieced®re. Col. It marchait en 
— de la troupe, Agmen ducebat. Cic. 
Le roi lui-même etait à la — des 
fuyards, Rex ipse erat fugæ princeps 
(gen. cipis). Liv. Son vaisseau prit da 
—, Hac nave classem præcessit. Liv. || 
Fig. Etre eo lète, Superiorem locum 
tenëére. Sen. Etre à la — d'une ar- 
mée, Exerciltum ducëre. Nep. Etre 
à la — d'une classe, Classem ducère. 
Quint. Etre en —, Familiam duc£re. 
Cic. Etre à la — des affaires, Tenére 
Ge. rempublicam). Cic. Etre à la — 
e.…., Præesse, przsum,præes, præfui, 
s. sup. (dat.). Cic. Præsidére, eo, es. 
sèdi, sessum. Cic. Primas agëre. tenvre, 
ferre. Cic. Etre 4 la — d'un par, 
Factionis tenere principaltum (de prin- 
cipatus, &s, m.). Cic. Ceux qui sont à 
la — de FlEtat, Qui civitalis sunt 
principes (gén. principum). Cic. Se 
mettre à la —, Ducem se præbere. Cic. 
Metire à la — de, Aliquem rei præ- 
ficëre (io, is, feci, fecium) ou prapor 
nêre (lo, is, posui, positum). (ic. 
linponëre. Tac. Imponère ducem. Tac. 
Pourquoi ne mettrais-je pas en — 
cet avantage? {oc bonum quidni inler 
prima numerem ? Sen. || 5° Commen- 
cement (d'un livre, d'une liste). Frons, 
frontis, [. Ov. : Ea tête d'un ouvrage. 
[n principio summæ futius. Liv. Meltre 
en — de la lettre, Primis epistolz 
verbis adjicére. Sen. Mettre le aom 
Au prince en — d'un ordre, Diploma- 
tbus principem præscribtre (0, is. 
seripsi, scripium). Tac. Mettre son 
oom eo — d'un livre. Lrbello nomen 
suum inscrib®re. (ic. Qu'il met en — 
de la lettre son litre d'accensus, Quod 
ascribit accensus. Cic. Quel préambule 
il a mis en — de son décret, Quem 
sermonem decreto prætenderit (de præ- 
tendËre, o, is, di, {um et rar. sum). 
Liv. J'ai mis en — de ces volumes le 
oom des auleurs, In his voluminibus 
auciorum nomina prælerui (de præ- 
tezËre, 0, is, lerfum). Plin. Que ton 
nom se place en — de ce poème, Tu 
carminis esio principium (ü, : Hor. 
1 6° Partie anterieure. Frons, fronts, 
f. Col. : La (ête uu défilé, Primzæ an- 
gustis, f. pl. Liv. À la — de l'aque- 
duc, À faucibus duct&s. Frontin. Pour 
défendre une — de pont, Tutandi 
pontis causä. Liv. — de pont, Primus 
{i) pontas aditus (Gs), m. Liv. Caput 
vontis. Frontin. Pontis principüun (ii), 
nu. Tac. |} 7° Partie superieure des 
objets. Caput, ütis, n. Cæs. Cacumen, 
minis, 0. Îor. = Tètes de pavot, Pa- 
paveris capita, n. pl. Liv. l'apaueris 
vascula, n. pi. Pin. [Un lis] dont 
la tête est penchée, Languido collo 
{de collum, ft, n.). Plin, Les lêtes 
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des arbres, Capita siluæ. Sen.-tr. 
La tête d'une pyramide, Cacumen 
yramidis. Plin. || 8° L'extrémite 
a plus grosse. Caput, ilis, n. Vitr. 
: Tête d'ail, Caput allii. Col. — 
d'oignon, Cæpæ capitulum, t, n. Col. 
Poireau à grosse —, Porrum (1) capi- 
tatum (i), n. Col. — (de marteau), 
Rosirum (i), n. Plin. — du fémur, 
Caput femoris. Cels. Collier garni de 
clous à —, Cingulum cum clavulis ce- 
pitatis. Varr. || 9° Chavelure. Caput, 
itis. Suet. Capillus, à, m. où Capulli, 
orum, m, pl. Cic. Crinis, is, m. {lor. 
Crines, m. pl. Cic. =: Tête frisée, 
Crispi cincinni. Plaut. — bien ajustée, 
Cultiores capilli. Sen. — en désordre, 
Capitlus passus. Cæs. — blanche, Voy. 
BLANC 29. || 40° Cornes. Cornu, u, n. 
Cic. : Le cerf met bas 3a lête tous les 
ans, Cervis cornua omunibus annis de- 
cidua sunt. Plin. || 1149 Vie. Caput, 
uis, n. Cic. : Jurer sur sa léle, In 
exsecraiionem capitis jurare. Liv. De- 
mander la — de qqn, Deposctre ali- 
quem ad eædem (de cædes. is, f.). Cic. 
ad supplicium (de supplicium, ti, n.). 
Liv. Abs. Deposcire, o, is. poposci, 8. 
sup. Cic. Caput petëre (0, is, ivi et ti, 
um), Quint, En vouloir à la — de 
qqn. Vitam alicujus pet®re. Cic. Payer 
de sa —, Capite luëre (0, is, ui, s. 
sup.). Capite puniri, pass. Liv. Ris- 
uer sa —, Capitis periculum adire. 
is. Caput objectare periclis. Virg. 
Disputer sa —, Dimicare de vitä, de 
capite suo. Cic. De sainte pugnare. 
Curt. 1 s'agit de la —, Est camitale 
(de capitalis, m. f.,e, n.). Cic. Procès 
oùil y va de la —, Capitalis (is) causa 
(z), F. Cic. Aucun genéral n'a vu sa 
— mise en péril pour une défaite, 
Capite anquisttum ob rem bello male 
gestam de imperatore nullo. Liv. Sau- 
ver 8a —, Salutem ezpedire. Cic. Pour 
sauver ma —, Propler meum caput. 
Plaut. Aitirer les coups sur sa —, 
Commouêre tela. Cie. || 12° individu. 
Caput, itis, n. Cic. Capttulum, 1, 0. 
Plaut. = Une tête si chère, Tem carum 
caput. Hor. Une drôle de —, Ridicu- 
lum caput. Ter. Autant de têtes, au- 
tant de goûts différents, Quot capitum 
vivunt, {otidem studiorumn millia. or. 
Antaot de —, autant d'opinions, Quot 
homines, (ot sententiæ. Ter. Les prin- 
cipales — [d'uu Etat], Principes, um, 
m. pl. Cie. Prüni, orum, m. pl. Cæs. 
Primores, um, m. pl. Liv. Capita re- 
rum, 0. pl. Cic. Tête cournnnée, 
Voy. not {°. Qu'on accumule les hon- 
neurs sur la même —, fJonores eodem 
congeri. Liv. Par —, În capiia. In 
singulos. Viritim. Liv. În singulos ho- 
mines. Cic. Taxe par —, Capilum ez- 
actio. Cie. Distribuer par —, Vinitim 
dividfre. Cie. Que les chevaux étaient 
achetés un talent par —, Singulos 
equus singulis falentis emi. Curt. Doure 
arpents par —, Duodena jugera in 
singulos homines. Cie. Ils pavaieol 
une amende d'un écu par —, Numms 
singulo mulctabantur. Gell. Partager 
par —, Viritim dare. Pac. dividère. 
Cic. distribuëre. Cæs. Li promit cent 
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otits sesterces par — aux soldats, 

S centenos militibus est pollicitus. 
Hirt. Après avoir stipulé avec le 
tyran dix mives par —, Paclus in 
singulos minas decem a fyranno. llin. 
[L dunne aux vétérans cinq cents de- 
niers par —, Quingenos denarios dat 
veteranis. Cie. Duauer Lrois ceuts écus 
par — aux cobortes. Virilim dure 
fricenos nummos cohorlibus. Tac. || 
13° La moilleure partie d'une récolte : 
Têtes de vin, Vinum primæ notz, 0p- 
tinæ notæ. Col. — de blé, Frumentum 
quam oplimum. Col. 

TÈTE-A-TÈTE, 8. m. 1° Conversa- 
Han d'une seulo personno avec une autre. 
Colloquium, ü, n. Cic. 3 [Elle le 
lui dira}en tête-à-tête, Sola soli. Ter. 
Pourquoi es-tu en — avec elle? Quare 
solus cum solä sedes ? [ier. Les cousuls 
out un —, Consules capita conferunt. 
Liv. || 2e Sorte de siège. Voy. sora. 

TÉTEN, v. act. Sucer le lait de la 

mamelle. Mammam sugère (0, is, suri, 
suctum). Varr. Blammas premêre (0 
is, pressi, pressumy. Plin. Sug#re ma- 
millas. Aug. Ubera haurire (io, ts, 
Aausi, haustum). Plin. trahïre jo is, 
trazi, (ractum). Luc. ducère (0, ts, 
duri, ductum). Ov. Bibëre, o, is, bibi, 
bibitum, act. Ov. : Les animaux qui 
lettent, Animalia quæ aluntur lacte 
de lac, lactis, n.). Cic. [Organe que 
‘enfant puisse léter, Quod infans ore 
apprehendat. Censor. Chercher à —, 
Ad mammam adreprre. Plin. Ubera 
mammarum quærÿre, Lucr. 11 semble 
—, Suctum imuatur. Plin. S'engrats- 
ser en létant, Pinguescére lactatu (de 
lactatus, üs, m.). lemin. Qui telle en- 
core, Lactens, gén. entis. Cic. Lactens 
adhuc. Liv. Qui ne — plus, Voy. ss- 
VRER Î9. Agneau qui — encore, Su- 
brunus, &, um. Varr. Donner à léter, 
Dare mammam. Plaut. Præbére ubera. 
Plin. Præbére mammas. Col. Ubera 
dare. Ov. Admoto ubere nufrire (acc.). 
PR. Uberibus suis alëre (0, is, olut, 
alitum et altum) (acc.). Plin. Lac in- 
fundëre (0, is, fudi, fusum). Sen. Elle 
donve à — à deux petits, Binos alit 
ubere fetus. Virg. Louve qui donne à 
—, Lactans (antrs) fera (z), f. Aug. 
Faire — {on agnean), Subrumare. Col. 
Sub mammam subjicrre. Varr. Suis 
matribus (agnos) subrumare. Col. Ube- 
ribus admovère. Col. 

TÉTUYS, déesse de la mor. Tethys, 
yes (acc. ya ou yn}s {. Virg. 

TÉTIÈNS, 35. {. Partie supérieure 
de la bride, qui soutient le mors. Fron- 
taha, ium, à. pl. Lav. 

TETIN, 5. D. C. MaMELON (0. 

TÉTrINE, s. f. Pis de la truie 'pré- 
pare pour la cuisine). Sumen, minis, 
n. Apic. Sumunata (æ) caro (carnis), 
f. Arn. 

TÉTON. 8. ©. C. maunLee (0. 

TETRACORNE, s. m. Suite de 
quatre sons. T'elrachordon, n. Vitr. 

TRTUADE, nom d'homme. T:cra- 
dius, ii, m. Sid. 

TÉTRADRACHME, s. f. Monnale 

recque de quatre draobmes. Teira- 
un, , à. Lis. 
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TÉTRAGONE, adj. Qui a quatre 
angles. Tetragonus, a, um. Boet. = Un 
tétragoue, Tetragonum, 1, n. Capel. 
De —, Tetragonnus, a, um. Boet. 

TETRAMETRE, 2dj. (Vers) qui « 
quatre metres (quatre pieds ou doubles 
pieds). Tetrumeler, tra, (rum. Diom. 
Tetrametrus. Alil.-Fort. 

TÉTRAPYLE, adj. Qui a quatre 
portes = Edifice tétrapyle, Tetrapylum, 
1, n. Junior. 

TÉTRANCUIE, 9. f, Quatrième 
partie d'un Etat demembré. Teirarchia, 
æ,(. Hirt. 

TÉTRANQUE, s. m. Chef d'une 
tôtrarchie. Tetrarcha, æ, ou Tetrar- 
ches, æ, nasc. Cic. Hor. 

TÉTRASTYLE, S. m. Edifice à qua- 
tre colonnes de front. Tetrastylum, i, 
0. Insc. 

TÉTRASYLLADE, adj. Qui à qua- 
te syllabes. Tetrasyllabus, a, um. Af.- 

ict. 

TÉTRICUS, n. de deux empereurs 
romains. Tetricus. i, m. Treb. 

TETTE, s. . Bout de la mamelle des 
animaux. Papilla, z, f. Plin. 

TÉTU, adj. Voy. O0STINÉ, ENTÊTÉ. 

4. TEUCER, heros cretois. Teucer, 
cri, m. Char. 

2. TEUCER, héros groo. Teucer, 
cri, m. for, 

TEUTATES, dieu gaulois. Teufate., 
æ,m. Luc. 

TEUTEDERG, v.de Pannonle. Teu- 
toburgium, ü, où Teutoburgum, à, 0. 
Ant. : De Teuteberg, Teutoburgiensis, 
œ.f.,c,n. Tac. 

TEUTURAS, roi de Mysie. Teuthras 
ou Teuthrans, antis, m. Sen.-tr. = De 
Teuthras, Teuthrantius, a, um. Ov. 
Teuthranteus. Ov. 

TEUTOMATE, chef gaulois. Teuto- 
malus, i, nm. Cæs. 

TEUTONIQUE, adj. Qui concerne 
les Teutons. Teutonicus, a, un. Luc. 

TEUTONS, pple de Germanie. Teu- 
tones, um, m. pl. A.-Vict. Teuloni, 
orum, m. pl. Cæs.z= Des Teulous, Voy. 
le précédent. 

TEVERONE, riv. d'Italie. Anio, ou 
Anien, Antéuis, m. for. St. Anie- 
nus, 1, m. Prop. : Du Teverone, Anien- 
sis, m.f., 6, 0. Liv. Anienus, 8, um. 
Virg. 

TEXTE, 3. m. 1° Les propres Lo 
roles d'un auteur. Scriptura, æ, f. Cic. 
Scriplum, i, a. ic. Terius, üs, m. 
Aug. Conteztio, onis, f. Aug. z De 
vombreux textes de loi, Mullæ juris 
lectiones (de lectia. onis, f.). Amm. 
Que ce genre de prapnété esl protégé 
par un lexte de loi précis, Genus id 
agrorum sanciri certe legis capte ’de 
caput, capitis, m.). Cie. D'après le 
— de ta loi, De Legis seripto. Cic. Par 
ignorance du — de la loi, Per igno- 
rantiam scripturæ. Suel. S'en tenir au 
—, Scriptum sequi, dép. Cic. Verbum 
sequi. Cie. Chicaner sur le — de la 
w. Calumniari verba juris (de jus, 
juns, 0.). P.-fct. On discute sur un 
—, In scriplo versalur controversia. 
Cic. Contre ls — du traité, Contra 
fadus (de fedus, deris, n.). Ci. 1l 
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citait le — de la loi, Recttabat roga- 
tionis carmen (de carmen, minis, n.). 
Liv. |] 2° Sujet d’un discours ou d'un 
ouvrago. dfuteria, æ, {. Cic. Materies, 
ei, (. Cic. Propositum, i, n. Cic. : 
C'est moros un discours qu'un texte 
a développer, Non est oratio, sed 
quasi rerum capits (de capul, capilis, 
0.). Cic. Reveoir à son —, Ad propo- 
situm reverti, dép. Cic. Un — ivepui- 
sable, {nfinila materies. Cic. Je prends 
— de là contre toi, Ex hoc ipso contra 
te argumentum sumo. Sen. Î!s prirent 
pour — Jeur ancienne amitié, À ne- 
cessitudinis commemoratione orsi sun, 
(de ordiri, Vor, iris, orsus sum, dép.). 
Liv. Etre le — des conversations, 
Voy. CONVEeRSATION 1°, 

TEXTILE, adj. Qui peut être divisé 
en fils propres à faire untissu:{Matières] 
lextiles, Quibus utuniur ad tertilia (de 
textile, lis, 0.). Plin. C'est uve matière 
textile comme la laine, Lanæ moio 
lerilur (pass. de fexêre, 0, is, terui, 
teztum). Sen. 

TEXTUEL, eLLe, adj. Qui ost dans 
le texte = Je ferai une cilaliuu tex- 
luelie. Verba ipsa ponemnus. l'lin. 

TEXTUELLEMENT. adv. D'une fa- 
çon conforme au terte. Syllabaiim. Cie. 
: Apprendre lexluellement, À d uerbum 
discère. Cie. Citer —, Verba ipsa po- 
re. Plin. Transcrire — une penses 
& éron, Subsignare Ciceronis sen- 
tem. “sius verbis. Plin. Je repé- 
terai—s.. instructions, {psa præcepia 
canam. Uor. 1} ne je dit pas —, mais 
ce qu'il dit revieot 20 même, Non us- 
quam id dicif omnino, sed quæ dicit 
idem valent. Cic. 

TEXTURE, 8. f. Etat d'une chose 
tissue ; action de tisser. Tertura, z, f. 
Plin. || Fig. Teztus, &s, m. Quint. 
Tertura. æ,f. Lucr. 

THANOR, montagne de Judée. Tha- 
bor, m.indecl. Vulg. 

TUAÏS, courtisane d'Athônes. Thaïs, 
ds. f. Prop. 

THALES, philosophe grec. TAnles, 
Thaletis vu Thalis, m. Cic. =: De Tha- 
lès. Thalelicus. a, um. Sid. 

TUALESTRIS, roine des Amazones. 
Thakstris, is, [. Curt. 

TUALIE, Muse de la comédie. The- 
lia, z,f. Aus. 

THALLES, pple d'Asie. Thalli, 
orum, m. pl Plin. 

TUAMAR, n. de plusieurs femmes 
dans la Bible. TAamar, {. iudécel. 

TUAMYNRAS, poète  thessalien. 
Thanyras, s, m. Ov. Thamyris, is, 
m. St. 

THAPSUS, v. d'Afrique. Thapsos 
ou Thapsus, i,f. Liv. : De Tbapsus, 
Thapsutanus, à, um. art. 

TIHARSIS, v. d'Espagne ([?}. Tharsis, 
ts oa tds, [. ou Tharsas, indécl. Vulg. 

TUASOS, Île de la mer Eges. The- 
sos, ou Thasus, i, f. Cic. = De Thasos, 
Thasius, a, um. Virg. Les habitants 
de —, Thasii. iorum, m. pl. Nep. 

THAURLAS, fils de l'Ocean. Thau- 
mas, anis, m. Cic. : De Thaumas, 
Thaumunteus, a, um. Ov. La flle de 
— (= ris), Thaumantias, sdis, {. Os. 
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TUÉ, s. m. Sorte d'arbrisseau d'O- 
mont. Thea, æ,f. Linn. 

THÉAGENR, Theagenes. is, m. Inse. 

TUÉAKI, une des Iles loniennes. 
Ithaca.æ, f. Cic. Ithace. es, (. Ov. 

TUÉANO, fillede Pythagore. Theano, 
Gs, (. Aus. 

TUÉAYVAAL, ALE, adj. Qui appar- 
tent ou convient au theâtre. Theutralis, 
m. f.,e, on. Cic. Scenicus, a, um. Cic. 
Scenaticus. Varr. Scenatilis, m. f.,e, 
n. Varr. Theatricus, a, um. Aug. : 
Représentatiuns theâtrales, Scenici 
ludi, m. pl. Liv. Ton theätral, Modu- 
latio scenica. Quinf. Pose mâle el 
noble, non théâtrale et burlesque, 
Laterum inflerio fortis ac virilis, non 
ab scenä (de scena, æ, f.) et histrioni- 
bus. Cic. Allitude qui u'est pas —, 
Actio non tragica nec scenæ. Cic. 
D'une manière —, Scenice. Quint. 

THÉÂTRE, 8. m. 1° Lieu où l'on 
represente des ouvrages dramatiques; 
la scene. Theutrum, 1, a. Cic. Scena, 
æ, f. Cic. Pulpitun, ti, n. Vitr. Pul. 
pita, orum, 0. pl. Hor. Proscenium, 
tt. on. Claud. = Petit théâtre, Theatri- 
dium, ii, 0. Vitr. Odeum, ï, n. Vatr. 
Au —, In scenë. Cic. Flûtes de —, 
Ludicræz tibiz. Plin. Roscius sur le 
—, Roscius persunatus. Cic. En cos- 
tume de —, Habatu scenico. Suet. — 
sans sonorité, Surdum fheutrum. Varr. 
Munter Sur la —, In scenam prodire. 
Nep. Scenas frequentare. Tac. Ne pa- 
raissant pas sur le —, Expers arts 
luicræ. Liv. Aller ao —, Venire in 
theatrum. Sen. in spectaculum. Cic. 
speclatum. Ov. En plein —, Coram po- 
pulo. Hor. Au — Îles plus sots per- 
sonnages sonl les vieillards crédules, 
In fabulis stultissima est persona cre- 
dulorum senum. Cic. Travailler pour 
le —, Circa scenam vwersari. Suet. 
Pièce de —, Fabula, æ, f. Cic. Fabella. 
f. Liv. Persnonage de —, Persona, æ. 
fém. Cie. Decuralinn de —, Spectaculi 
ayparalus (üis), m. Cic. Peintre de —, 
Pictor (oris) scenarius (11), m. fnsc. 
Ro: de TE fastueux), Rex scenicus. 
Fl. Coup de — (= péripélie inatten- 
due). Sreua. Tac. || 2° Regles de l'art 
dramatique; art dramatique. Scena, z, 
f. Cic. : [Ttespisl passe ponr le foa- 
dutenr du théâtre, Jgnotum fragicæ 
enus invenisse Camenæ dicitur. Hor. 
} 3° Recusil des pieces d'un auteur. 
Fubulæ, arum, [. pl. Quint. || 6° Fig. 
Leu où les hommes sont on vue, où 56 
passent des choses remarquables. Thea- 
frum, i, 0. Cic. Scena, æ, f. Cic. =: Le 
théâtre du monde, Theatrum terrarum 
orbis. Curt. Un — où l'éluquence 
puisse briller, Campus (f, m.) ubi 
ezultare pusstt oratio. Cic. Locus (1, 
m.) ad dicendum ornatus. Cie. Ses 
vertus sont placées sur ua plus grand 
—, Ejus virtutes quasi majoribus thea- 
tris proposilæ sunt. Cic. Trouvant un 
vaste — à sa valenr, Nacfus latam 
ostendendæ virtuli maleriam (de ma- 
leria, æ, f.). Sen. Le — de l'action, 
Locus in quores gesta ait. Cie. Le — 
des «rimes, Scelerum ared (æ), f. Cic. 
Le — des débauches, Libidinum de- 
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versorium (1i), n. Cic. Lo — de la 
guerre, Belli sedes (is), f. Liv. Belli 
arena (æ), f. FI. Le — des combats, 
Certaminum spatia (de spatium, ü, n.). 
Tac. Chan:er le — de la guerre, Mu- 
tare locum belli gerendi. Cic. fn alas 
terras bellum transferre (fero, fers, 
tuli, latum). Puisque tonte l'Asie est 
lo —..., Quoniam ejusmodi thealrum 
est totius Asix. Cie. Sur mon —, In 
arenâ meä. Pl.-ÿj, 

TUERATDE. 1e Contréo de la Haute 
Egypte. Thebais, idis, f. Plin. || 2° 
Poeme de Stace. Thebais, tds, (. Juv. 

THEBAIN, AINS, adj. 1° Qui con- 
corne Thebes (ville de Beotie). Theba- 
nus, a, um, Cie. : Les Thébains, The- 
ban, orum, m. pl. Cic. || 2° Qui con- 
cerne Thôbes (ville d'Egypte). Thebœus, 
a, um. Cl. = Les Thebains, Thebat, 
orum, m. pl. Spart. 

TUELES. 10 Ville de la Haute Egypte. 
Thebe, es, l. Juv. Thebæ, arum, {. pl. 
Plan. |] 2° Ville de Beotie. Thebæ, arum, 
f. pl. lir. 

TUÉDESTE, v. d'Afrique. Thebeste, 
es, [. Auy. Teveste. es. [. Ant. 

TUÉÉTÈTE, dialogue de Platon. 
Thezietus, à, m. Gell. 

TUÈME, $. w. {0 Sujet d'un dis- 
cours. Propositum, , n. Cie. Instilu- 
tum, D. Argumentum, n. Cic. Trema, 
atis, n. Sen. : Revenir à son thème, 
Redire ad propositum. Cie. Le — que 
j'ai choisi, Quæ proposui (de propo- 
nfre, 0, 18, positum). Cic. T'ecarter 
de ton —, Àb eo guod proposueris 
digredi (ior, #ris, gressussum). dép. ou 
uberrare. Cic. Je reviens à mon —, 
Iluc unde abii redeo. Hor. C'est là son 
— bahiluel, fn hoc multus est, Cic. || 
30 Radical primitif d'un mot. Thema, 
atis. n. Macr, l’rima (æ) positio (unus), 
f. Quint, || 3° Thème celoste uu abs. 
Thème : position des astres au moment 
de la naistance; aspect du ciel pour 
l’astrologue. Thema, atis, n. Suet. 
Conspectus, &s, m. Censor. Cæli affectro 
(onus), f. Cic. Stellarum schemata(um), 
0. pl. Censor. Natalia (iorum) sudera 
(um), 0. pl. Cic. : Ayant observé le 
tbème céleste, Positus (de positus, 
üs, w.) siderum ac spatia demensus. 
Tac. Voy. monoscopr 1°. 

TUEMIS, déesse de la justice. The- 
mis, idis, f. Ov. : De Them, Themi- 
deus, a. um. Myg. 

TUEMISCYNE, capitale des Amazo- 
nes. Themisryra, æ,[. Plin. Themis- 
cyrium, di, 0. Mel. 

TUEMISTE, n. d'homme. Themisius, 
i, ©. Liv. 

TUEMISTO, fomme d’Athamas. The- 
misto, üs, (. Ayg. 

THEMISTOCLE, général athénien. 
Themastocles, is el 4, m. Cie. =: De 
gremstocle, Themistocleus, a, um. 

ic. 

THÉOCLYMÈNE, n.d'homme.Theo- 
clymennus. i, m. fnsc. 

TIHÉOCRITE, poète grec. Theocri- 
tus, i, m. Quint. 

TUFOCTISTE, grammairien. Theoc- 
tistus, i, m. Prisc. 

TAEODAMAS, héros grec. Theode- 
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mas, antis, m. Hyg.= De Théodsmes, 
Theodimanteus, a, um. Prop. 

THEODAS, faux prophète. Theode, 
z, m. Vulg. 

THEODECTE, orateur grec. Theo 
dectes, z, m. Cic. 

THÉODONRA, n. de plusieurs impt- 
ratrices romaines. Theowdvra, æ,f. Jorn. 

THÉODORE, n. de plusieurs Grecs 
ot Roniains celobres. Theudurus, i, m, 
Cic. : Les disciples du sopbisle Théo- 
dore. Theodorei, orum, w. pl. Quint. 

TUEODORIC, roi des Ostrogoths. 
Theodoricus, i, m. Jorn. Theudoricus, 
4, m. Sid. : De Thévdoric, Theodori- 
cianus, a, um. Sid. 

THEODOSE, n. de deux smperovrs 
romains. Theodosinus, ti, m. A.-Vict. 
Amm. = De Théodose, Theodosianus, 
a, um. Sid. 

TUEODOSTE, v. de Chersonèss. 
Thecdosia, æ.(. Plin. 

THÉODOSIEN, adj. Code Tbéodo- 
sien (= redige par ordre de Théo- 
dose), Codez (dias) Theodosianus (1). 
1 


ge, 

THEONOTE, n. greo d'homme ot de 
femme. Theviolos ou us, i, m. Inse. 
Theudote, es, l. Insc. 

THEODULPUE, n. franc. Theodul- 
fus. 1, m. Greg. 

THÉOGEÈNE, n. greo d'homme et 
de femmo. Thevgenes, 1s, m. Liv. Theo- 
gemis, his, f. Insc. 

TUROGNIS, poète greo. Theognis, 
idis, oi. Lucil. 

TUEOLOGIE, 8. f. Science qui « 
pour objet les choses divines. Theologia, 
æ.f. Varr. Isid. Divinalis {is) phito- 
sophia (æ), f. Isid. : Très versé dans 
la théologie, Divinarum rerum insi(rue- 
fissumus. S.-Sev. 

THÉOLOGIEN, s. w. Celui qui sait 
la theologie. Theulogus, &, m. Cic. 

THEOLOGIQUE, adj. Qui concerne 
la theologie. Theolugicus, a, um. Amm. 

THEOMRROTE, philosophe grea. 
Theombrotus. +. m. Plin. 

TUEOMNESTE, N. grec. Theom- 
neslus,1, m. l’un. 

TIHÉON, sophiste grec. Theon, onis, 
m. Quant. : De Tbeon, Theoninus, a, 
um. Îlor. 

THEOPHANE. 1° Masc. Historien 
grec. Theorhanes, is, m. Cic. || 2° Fém. 

eroine grecque. Theophane, es, f. Hyg. 

TUHÉOPIHLE, n. d'homme et de 
femme. Theophilus, à, m. Cic. Theo- 
phiia, æ,f. Mart. Theophile, es, f. Inse. 

TIHROPHNASTE, philosophe grec. 
Teophrastus, à, m. Cic. 

THÉOPOMPE. do Rol de Sparte. 
Theopompus, +, m. Cure. |1 2° Orateur 

rec. Theopompus, à, m. Cic. =: De 
hénpomne, Theopompeus. a. um. Cic. 

TUÉORÈME, 3. m. Proposition d'une 
verite speculative quipcut se demonirer. 
Theorema, ati, a. Gel. Theoremalium, 
di, n. Gell. 

THÉORICIEN, 8. m. Celui qui con- 
nalt les principes d'un art, sans Îes pre- 
tiquer =: Médecin thévricien, 3ledicus 
(i} rativnalis (is), m. Cels. Les méde- 
cins théoriciens, Afethodici, orum, m. 
pl. Cels. Logici, erum, m. pl. Jsid. 
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stits sesterces par — aux soldats, 
IS centenos mililibus est pollicitus. 
Art. Apres avoir stipulé avec le 
tyrau dix mines par —, Pactus in 
singulos minas decem a fyranno. l'lin. 
11 duune aux vélérans cinq cents de- 
niers par —, Quingenos denartos dat 
veterants. Cic. Dunoer trois cents écus 
par — aux cobortes, Viritim dare 
fricenos nummos cohortibus. Tac. || 
13° La moilloure partie d'une recolte : 
Têtes de vin, Vinum primæ notæ, 0p- 
timæ uotæ. Col. — de ble, Frumentum 
quam optimum. Col. 

TÈTE-A-TÈTE, s. m. 1° Conversa- 
tion d'une seule personne avec une autre. 
Collogquium, ü, n. Cie. 3 [Éile le 
lui dira] en tète-à-lêle, Sola soli. Ter. 
Pourquoies-tu en — avec elle? Quare 
solus cum sotä sedes ? Ilier. Les consuls 
oat un —, Consulescapita conferunt. 
Liv. || 20 Sorte de sioge. \oy. s0ra. 

TéTER, v. act. Sucer le lait de la 

mamalle. Mamimam sugêre (o, is, suri, 
suctum). Varr. Mammas premëre (0 
is, pressi, pressum). Plin Sugëre ma- 
millas. Aug. UÜbera haurire (io, ts, 
hausi, haustum}. Plin. trahfre ge ts, 
trari, fracium). Luc. ducëre (0, ïs, 
duri, ductum). Ov. BibËre, o, is, bibi, 
bibitum, act. Ov. = Les animaux qui 
tettent, Animalia quæ aluutur lacre 
de lac, lactis, n.). Cie. [Organe] que 
‘enfant puisse léler, Quod infans ore 
apprehendat. Censor. Chercher à —. 
Ad mammam adrep”re. Plin. Ubera 
mammarum quærère. Lucr. || semble 
—, Suctum imatatur. Plin. S'engrais- 
ser en Lelant, Pinguescére lactatu (Je 
lactatus, üs, m.). Hernin. Qui tetle en- 
cure, Lactens, gén. entis. Cic. Lactens 
adhuc. Liv. Qui ne — plus, Voy. ss- 
vResn 10. Agneau qui — encore, Su- 
brumus, a, um. Varr. Donner 4 téler, 
Dure mammam. Plaut. Præbere ubera. 
Plin. Præbére mammas. Col. Ubera 
dare. Ov. Admoto ubere nutrire (acc.). 
PR. Uberibus suis alÿre (0, is, alui, 
alitum et altum) (acc.). Plin. Lac in- 
fundére (0, is, fudr, fusum). Sen. Elle 
donne à — à deux petits, Binos alvt 
ubere fetus. Virg. Louve qui donne à 
—, Lactans (antis) fera (æ), f. Aug. 
Faire — (un agneau), Subrumare. Col. 
Sub meammam subjicère. Varr. Suis 
matribus (agnos) subrumare. Col. Ube- 
ribus admouëre. Col. 

TéTuvs, déesse de la mor. Tethys, 
ges(acc. ya ou ya}, {. Virg. 

TRTIÈNE, s. {. Partie supérieure 
de la bride, qui soutient le mors. Fron- 
talia, iun, 0. pl. Liv. 

TETIN, 3. D. C. MaAUELON Î®, 

TÉTINER, S. L. Pls de la truie ‘prè- 
pare pour la cuisine). Sumen, minis, 
n. Apic. Suminata (æ) caro (carnis), 
f. Arn. 

TÉTON,s. m.C. mauLLe Î°. 


TÉTRACONDE, 3. m. Suite de 


quatre sons. Tetrachordon, n. Vitr. 
TRTRADE, nom d'hommes. T.1re- 
dius, ii, m. Sid. 


TÉTNADRACUME, s. f. Monnaie 
recque de quatre draohmes. Teira- 


ua, f, à Les. 
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TÉTRAGONE, adj. Qui a quatre 
angles. Telragonus, a, um. Boet. : Un 
létragone, Tetragonum, i, n. Capel. 


De —, Tetragonus, a, um. Boet. 
TÉTRAMETRE, 2dJ. (Vers) qui «a 


quatre metros (quatre pieds ou doubles 


pieds). Tetrumeter, tra, trum. Diom. 
Teirainetrus. Atil.-Fort. 
‘TETRAPYLE, adj. Qui a quatre 
portes : Edifice tétrapyle, Tetrapylum, 
1, n. Junior. 
TÉTRANCUIE, s. f. Quatrième 
partie d'un Etat demembré. Tetrarcha, 


æ, (. Hurt. 


TÉTRANQUE, s. m. Chef d'une 
tetrarchie. Tetrarcha. æ, ou Tetrar- 


ches, æ, imasc. Cic. Hor. 


TÉTRASTYLE, s. m. Édifice à qua- 
tre colonnes de front. Tetraslylum, 1, 
o. Insc. 

TÉTRASYLLABE, ad). Qui a qua- 
tre syllabes. Tetrasyllabus, a, um. Af.- 
Vict. 

TÉTRICUS, n. de deux omporeurs 
romains. Tetricus. à. m. Treb. 

TETTE, s. f. Bout de la mamelle des 
animaux. Papilla, æ, f. Plin. 

TÉTU, adj. Voy. ousTtINé, ENTÊTÉ. 

1. TEUCER, horos cratois. Teucer, 
cri, m. C'har. 

2. TEUCER, héros groo. Teucer, 
cri, rm. lor. 

TEUTATES, dieu gaulois. Teutate., 


æ, ni. Luc. 


TEUTEBERG, v. do Pannonie. Teu- 
toburgium, ù, ou Teutoburgum, à, 0. 
Ant. : De Teuteberg, Teutoburgiensis, 
w.f.,e,n. Tac. 

TEUTURAS, rol de Mysle. Teuthras 
ou Teuthrans, anfis, in. Sen.-tr. : De 
Teuthras, Teuthrantius, a, um. Ov. 
Teuthranteus. Ov. 

TEUTOMATE, chof gaulois. Teuto- 
malus, i, m. Cæs. 

TEUTONIQUE, adj. Qui concerne 
les Teutans. Teutonicus, a, um. Luc. 

TEUTONS, pple de Germanie. Teu- 
tones, um, m. pl. A.-Vict. Teutoni, 
orum, m. pl. Cæs.: Des Teutous, Voy. 
le précé:lent. 

TEVERONE, fiv. d'Italie. Anio, ou 
Anien, Aniênis, m. for. St. Anie- 
nus, i, m. Prop. = Du Teverone, Anien- 
sis, m.f., 6, n. Liv. Anienus, 8, um. 
Virg. 

TEXTE, $. m. 1° Los propres Lo 
roles d'un auteur. Scriptura, æ, f. Cic. 
Scriptum, i, a. Sic. Tertus, üs, m. 
Aug. Contexztio, onis, f. Aug. = De 
aombreux textes de loi, Mults juris 
lectiones ide lectio. onis, f.). Amm. 
Que ce geure de propriété est protégé 
par ua texte de loi précis, Genus id 
agrorum sanciri certe Legis capite "Je 
caput, capitis, n.). Cic. D'après le 
— de la loi, De legis scripto. Cic. Par 
ignorance du — de la loi, Per igno- 
rantiam scripluræ. Suet, Sea leur au 
—, Scriptum sequi, dép. Cic. Verbum 
sequi. Cie. Chicauer sur le — de la 
vw. Calumniari verbs juris (de jus, 
juns, 0.). P.-jct. Oo discute sur uo 
—, In scripto versatur controversis. 
Cie. Contre le — du traité, Contra 


fadus (de fedus, deris, n.). Cie. Li 
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citait le — de la loi, Recitabat roga- 
lionis carmen (de carmen, minis, 0.). 
Liv. || 2° Sujet d'un discours ou d'un 
ouvrage. Maleria, æ. (. Cic. Materies, 
ei, [. Cic. Prupositum, ÿ, on. Cic. = 
C'est moins uo discours qu'un texte 
a développer, Non est oratio, sed 
quasi rerum capiia (de caput, capilis, 
g.). Cic. Revenir à s00 —, Ad propo- 
silum reverii, dép. Cie. Un — ivepui- 
sable. Infinita materies. Cic. Je preuds 
— de là euntre loi, Er hoc ipso contra 
te argumentum sumo. Sen. Îls prirent 
pour — lear ancienne amitié, À ne- 
cessitudinis commemoralione orsi sun, 
(de ordiri, tor, ris, orsus sum, dep.). 
Liv. Etre le — des conversations, 
Voy. cCONvan8aTion 1e, 

TEXTILE, adj. Qui pout être divise 
en fils propres ä faire untissu:{Matières] 
lertiles, Quibus utuniur ad tertila (de 
textile, lis, n.). Plin. C'estune matrère 
lextile comme Îa laine, Lanæ moilo 
texilur (pass. de texêre, 0, is, texui, 
terlum). Sen. 

TEXTUBL, ace, ad). Qui ost dans 
le texte : Je ferai une citaliun tex- 
uelle, Verba ipsa ponemus. l'liu. 

TEXTUELLEMRNT., ad. D'une fa- 
çon conforme au lost. Syllabatim. Cic. 
2: Appreudre texluellement, À d verbum 
discère. Cic. Citer —, Verba 1psa po- 
re. Plin. Transerire — une pensee 
& Kéron, Subsignare Ciceronis sen- 
Lena, “wsius verbis. Plin. Je repé- 
Lerai—s0. instrucli00$, /psa præcerta 
canam. for. Il ne le dit pas —, mais 
ce qu'il dit revient aa même, Non us- 

uam id dicif omnino, sed quæ dicit 
idem valent. Cic. 

TENTURE, s. f. Etat d'une chose 
tissue ; action de tisser. Tertura, z, [. 
Plin. || Fig. Tertus, üs, m. Quint. 
Teztura. æ,f. Lucr. 

TUALON, montagne de Judée. Tha- 
bor, m.indéel. Vuig. 

TUAÏS, courtisane d'Athènes. Thais, 
idus. f. Prop. 

TUALES, philosophe grec. Thales, 
Thaletis vu Thalis, w. Cic. : De Tha- 
lès. Thalelicus. a, um. Sid. 

TLALESTRIS, reine des Amazones. 
Thakstris, is, (. Curt. 

TUALIE, Muse de la comédie. The- 
lia, z,f. Aus. 

TUALLES, pple d'Asie. Thalli, 
orum, m. pl. Plin. 

TUAMAN, n. do plusieurs femmes 
dans la Bible. Thamar, [. indéel. 

THAMVRAS, poôte  thessaliea. 
Thamyras, #, m. Ov. Thamyris, ta, 
m. St. 

TILAPAUS, +. d'afrique. Thapsos 
ou Thapsus, i,f. Liv. : De Tbapsus, 
Thapsutonus, à, um. Mari. 

TANIA, v. d'Espagne (?]. Tharsis, 
ts ou 1dis, f. ou Tharsis, iilécl. Vulg. 

TUASOS, Île de la mor Egee. Tha- 
sos. ou TAasus, 1, f. Cic. = Lie Thasos, 
Thasius, a, um. Virg. Les habitants 
de —, Thasi. jorum, m. pl. Nep. 

TUAUNMNLAS, fils de l'Ocean. Thau- 
mas, antis, m. Cic. =: De Tbaumas, 
Thaumanteus, a, um. Ov. La Glle de 
— (=1ris), Thaumantiss, edis, L. On. 
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TURASYOULE, homme d'Etat athé- 
nion. Thrasybulus, à. m. Cic. 

TURASYLLE, celèbre astronomes. 
Thrasyllus, à, m. Suet. 

TURASYMAQUE, sophiste grec. 
Thrasymachus, t, m. Cic. 

TURASYMEÈDE, sculpteur grec. 
Thrasumeites, is, m. Liv. 

THUBURSICUM. C. TUIBURSICUM. 

TUUCY HIDE, historien grec. Thu- 
cydides, 15, w. Cic. : De Thucydide, 
Thucydidins, a, um. Cic. 

THUGGA, tv. d'Afrique. Thugga, 
a, f. Inec. =: De Thugga, Thuggensis, 
m.f.,e,n. Plin. 

THULÉ, lle de l'Océan. Thuk, es, 
£ Virg. 

THURIFÉRATRE, 8. m. 1° Clerc 
qui porte l'encensoir et la navette. Thu- 
riferarius, ti, m. Ou Thuribularsus, 
m. Cang. || 2° Fig. Celui qui fait mé- 
tier de louer qqn. Laudafor, oris, m. 
Cic. 

TUURINGE, contrèe de Germanie. 
Thunnga (æ) terra (æ), l. Port. 

TUURINGIENS, habitants de la 
Thuringe. Thuringi. orum ou Thoringi, 
rum, ü. pl. Fort. Su. 

TUURIUM, v. de la Grande-Grèce. 
Thurium, ti, a. Cic. Thuru, 1orum 
m. pl. Cie. : De Thurinm, Thurinus, 
a, um. Cic. Les habutanis de —, Thu- 
riates, um ou um, m. pl. {nsc. 

TUUYA, 8. m. Arbre sombtable au 

pres Thyo, æ, (. Plin. : De Thnya, 

hyinus, a, um. lier. 

TUYAUHES.lesBacchantes. TAyades, 
en, f. pl. (or. 

TUYATIRE, v. de Lydie. Thyatira, 
#8, f. Liv. : Les habitants de Thyatire, 
Thyatireni, orum, @. pl. Plin. Vulg. 

TUVYESTE, heros grec. Thyestes, 
#, m. Cu. : De Thyeste, Thyesteus 
ou æus, a, um. Cic. Ilur. Le fils (ou 
le petit-fils) de —, Thyestiades, =, m. 

. CL. 


TUYM, s. m. Plante odoriferante. 
Thyrmum, 4, n. Plin. : De thym, 
Thyminus, a, um, Col. Fait avec du 
—, Thynosus, à, um. Plin. Vin de 
—, Thymites vinum. Col. 

TUYMURÉE, v. de Troade. Thyn- 
bra, æ. (. St. Taymbre, es, f. Plin. : 
De Thymbrée, Thymbræus, €, um. 
Virg. Le diea de — (= Apollon), 
Thymbræus, 1, m. Virg. 

TUYMÉTES, fls de Priam. TAy- 
mets, z, m. Virg. 

TUYONS, mérs de Bacchus. TAyone, 
es, F. Cuc. = Le fils de Thyoué, Thyo- 
meurs, ei On 605, m. for. 

TUYREUM, v. d'Acarnanle. Thy- 
reum, i, n. Cic. : Le dieu de Thyréum 
(= Apollon), Thyræus, i, m. Tert. 

TUYRSIS, 0. de berger. Thyrsis, 
ts, m. Prop. 

TUVRSE, 8. m. Javelot environné 
de pampre et de lierre, dont les Bac- 
chantes otaient armess. Thyrsus, à, 
om. Hor. TAvyrsiculus, m. Apul, s De 
thyrse, Thyrsicus, 8, wm. Fort. Qui 
porte un —, Thyrsiger, crc, run. 


-{r, 
TIARE, s. f. de Ornement de tête 
des rois d'Orient. Tisras, #, mase. 


TIÉDE 


Virg. Tiara, æ, f. Juv. : Coiffé de la 
tiare, Tiaratus. Sid. || 20 Mitre d'evé- 
que. Tiara, æ. (. Mitra, æ, f. Cidarts, 
is, f. Alcim. || 3° Mitre du pape. T'iara, 
æ, f. ou Regnum, i, 0. Cang. : l'orter 
la tiare, Tiaram gerfre. Cang. Ceivdre 
la — (au fg.), Ad apostolicum regnum 
eligi, pass. Cang. 

. TiBIA,S. m. L'os le plus gros de la 
jambe. Tibia, æ, fem. Cels. 

TIBERE, omperour romain. Tibe- 
rius, ü, m, Tuc.: De Tibère, Tiberius, 
a, um. Plin. Tiberianus. Suet. 

TIBERIADRE, v. de Galiles. Tibe- 
rias, adis, f. Plin. : La mer de Tibé- 
riade. Mare Tiberiadis, n. Vulg. 

TIDERNINE (IlLe). Voy. rinns. 

TBE, flouvo du Latium. Tiberis, 
Tibris, Thybris, is ou idis, m. Cic. 
Virg. =: Du Tibre, Tiberinus, a, um. 
Cic. L'Ile du — ou Tibérine, Tiberina 
insula (æ), . CI. 

TIBULLE, poôte latin. Tibullus, 6, 
mm. Quint. 

TIULR, v. voisins de Rome (auj. 
Tivoli}. Tibur,uris,n. Virg.: De Tibur, 
Tiburs, gén. urtis. Liv. Tiburtinus, 
a, um. Pün. Les habitants de —, Ti- 
burtes, ium, ©. pl. Plin. Villa de —, 
Tiburtinum, à, 0. Cic. 

TICILAS, poôte latin. Ticidas, =, 
m. Ov. 

TIÈDE, adj. 1° Qui est entre Île 
chaud et !e froid. Tepidus, a, um. Varr. 
Tepens, gén. entis. Virg. Ov. Teporus, 
a, um. Sid. : Sonffles tièdes [des ré- 

hyrs], Tepenies auræ. Ov. Eau tiède, 
Een! æ (8.-e. aqua), f. Apul. Ege- 
lid4 (æ) aqua Lee f. Cels. Dont l'ba- 
leine est —, Qui tepidum spirat. Ov. 
(La mer] dont les vapeurs lièdes 

chauffent doucement la terre, Quod 
moilico lepore terras fouet. Curt. Etre 
tiède, Tepescre, o,is,fepui,S. Sup., D. 
Cic. Intepescëre. Sen. Tepeñeri, fo, 
fs, factus sum, dép. Plin. Devenir — 
(se refroidir), Defervére. e0, es, ferbui, 
s. sup.,0. Plin. Deferescire, 0.18, fer- 
bui, s. sop., n. Cato. Quand le win 
cuil sera deveou —, Cum defrutum 
videbitur mediocriter calére (60, es, w1, 
s. sup.). Col. Rendre — (écbauffer 
douceinent), Tepefacëre, io, is, feci, 
factum. Cic. Encore —, Tepidus. Ov. 
Saog encore —, Cruor [uam recentts- 
simus. Cie. || 2e Pig. Nonchalant. Fri- 
gidus, a, um. Cic. Languidus. Cic. Te- 
pidus. Qu. Remissus. Liv. : Ceux qui 
avaient été lièdes, Qui languidiores 
fuerant. Cie. Tiède à venger ave in- 
jure personnelle, Lentus in dolore suo. 
Tac. — à l'aspect du péril, Ad peri- 
cula segnis (m. f., …, 0.). Tac. Acco- 
sateurs lorttièdes, Accusatores frigr- 
dissimi. Cic. 

TIEDEMENT, adv. Avec noncha- 
lance. Languide. Cæs. Frigide. Cac. 
Remisse. Cic. Moliiter. Liv. Segrater. 
Liv. Gelide. Hor. 

TIRDEUR, s. f. 1° Qualité de ce 
qu s8t tiède. Tepor, oris, masc, Cic. || 

° Fig. Nonchalancs. Tepor, oris, masc. 
Tac. Languor, masc. Cie. Frigus, 
oris, n. PI.-j. : La tiédeor des bons 
citoyens, Lenguor bonorum. Cie. Au 
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milien de la — générale, Omnium 
studiis languentibus (de languëre, «e, 
es, ui, 8. sup.). Tac. Montrer de la 
—, Esse languidiore studio. Cie. Le 
soldat montra de la —, Cessatum est 
a milite. Liv. Faire toul avec —, Res 
emnes gelide mintstrare. Hor. 

TIKDIR, v. 9. Dovonir tiede. Tepes- 
cêre, 0, is, ui, 8. sup., 0. Cic. Tepe- 
fieri, fo, fis, factus sum, dép. l'un. 2 
Laisser tiédir, faire —, Tepefacrre, 
10, is, feci, factum, acl. Cic. Tiédi, 
Tepefactus. a, um. Cic. Tepidus. Varr. 
Teporatus. Plin. 

TIEN, ENNE, adj. poss. (2° pers. 
du sing.). Tuus, a. um. Cic. |] Sabst. 
masc. sing. Le tien (ton bien, ta fon 
tune). Tuum, ti, n. Plaut. Tua, orun, 
n. pl. Juv. : Pourvu que ce soit du 
lien, Nempe de luo. Plaut. [| Au pl 
Tes proches, tes alliés. Tui, m. pl. ou 
Tui homanes. Cic. 

TIENS, impératif emplové comme 
exclamalion. Voy. Texin 60, 

TIENCE, 8. f. 1° Intervalle dans la 
gamme, d'une note 4 la troisieme (sg- 
pericure ou inferieure). Trate, es, f. 
Viutr. Tritemoria, æ, (. Cavel. || % 
Une des heures canoniales. Tertia (æ) 
hora (æ), f. Cassian. || 3° En t. d'es- 
crime = Coups de lerce, Terii1æ (arum) 
manus (uum), {. pl. Quint. 

TIENCELET,S. 01. VOy. ÉPER ven. 

TIRNCENR, v. acl. Donner 4 le terre 
une troisigme façon. Terrare. Col. : 
Champs tiercés, Campi tertiati. Col 
ou fertië vice arati. Pall. 

TIERNS, enCe, adj. Troisième. Ter- 
tius, a, um. Cæs. La Lerce partie, Voy. 
le mot suivant: (ln'y à pas de liers 
parti, Nul est fertrum. Cic. Maio 
herce {une personne désintéressée), 
Mrdia (æ) manus (üs), f. ou Sequester 
(tri), m. Quint. Si tu ve la mets en 
ain —, Nisi das sequestrum aut ar- 
bitrum (de arbuter, tri, m.). Plaut. 
Fièvre — (= qui revient de deux joars 
l'ua), Tertiana (æj febris (is) ou abs. 
Tertiana, f. Cic. 

TIENS, 8. m. 1° Personne qui fai 
fa troisieme avec deux autres : {1 de- 
manda qu'ils l'admissent en tiers 
dans leur amitié, Petauul ut se ad ami- 
cifiam ferfium adscribérent. Cic. S'il 
oous arrivait un —, {luc si quis ter- 
ttus infercedal (de inlerced®re, 0, is, 
cessi, cessum). Plaut. Ne nous lais- 
sons pas ravir ce bienfait par un —, 
Ne munus intercipi ab 3lic patiamur, 
Cic. Néposer entre les Daivs d'u —, 
Ponÿre sequestro (de sequester, tn, m.). 
Cato. În sequestro deponëre. Nig. 
Par l'eatremise d'um - , Per int 
sutam personam. Dig. || Pie. Allaquer 
le tiers et le quart (= dire :1U mal 
le tout le monde), Cuneta dertibus 
rod#re. Mart. || 2° Une des trols par. 
tios d'un tout divise egalement. Ter:is 
1æ} pars (partis), f. Liv. Tertia,æ, f. 
Cie. Terniæ, 1rum, f. pl. Pain. Triens, 
entis, masc. Cic. (Le tiers de l'as, de 

| l'auréus, de la livre, du jugerum, de 
: pted, du pouce, du setier, se dit éga- 
| fément Triens tout coart):Les deux 

tiers, Duæ pertes. Héritier pour ua 
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—, Heres 0x triente. Suet. Hériter 
ponr nn — avec, Esse in (riente 
cum. Cic. Inslituer héritier pour 
deux —, Relinqu®re heredemn ex Lesse. 
PI.-j. Agsucié pour un —, Socius er 
trente. Dig. Les deux — d'un funds 
de terre, Pundi bes (bessis), m. Dig. 
Murceau de bnrs q" a us pied et 
deux —, Lignum bes alterum. Fest, 
Les deux — des creances, Luz fenoris 
artes. Ahandouner le — du terriloire, 

e lertiä parte agri decedrre. (æs. Si 
je mouotre que Lu as enlevé deux — 
de blé de plus.…., Si duabus partibus 
doceo te amplius frumenti abstulisse. 
Cie. Un -- de cuivre, Terha (z) 
æris portio (onis), f. Plin. Redure au 
— [par la cuisiva}, Decoquëre ad 1er- 
tiam partem. Varr. ou ad tertias. Plin. 
Se réduire des deux — [jar la cus- 
son), Ad tertias subsidère. Col. ou 
defervère. Apic. Faire le — du chemin, 
Tertiaim partem atineris conficrre. Nep. 
Les drux — de l'armee, Duæ partes 
exercruiüs. Liv. 

TIFATE, ville st montagne de Cam- 
panie. Tifata, orum, n. pl. Liv. Ti- 
fata. æ,Î. Plan. : La deesse de Tifate 
(= Duaoer. Tifatuun, æ.(. Inse. 

TIFERNE. 19 Montagne du Samnium. 
Tifernus, à, m. Liu. j| 29 Riviore du 
Samnium. Tifernus. i, m. Pühn. |j 3° 
Ville du Samnium. Tifernum, i,n. Liv. 

4° Ville d'Ombrio. Tifernum, i, 0. 

lin. : Iaintants de Tilerve, Tifer- 
aates, um etaum, m. pl Plin. 

TIGE, S. f. 1° Partio d'un arbre où 
d'un arbuste qui pousse des branches. 
Stpes, putis, mase. Cæs. Alateria, à, 
f. Col. : Les arbres se oourri:sent par 
leurs tiges, Arbores per siirpss alun- 
tur. Cie. Voy. Tuunc 10. || 30 Tige des 
plantes qui ne sont ni arbres ni arbustes. 
Caulis, is, masc. Plin. Stipes, pitis, m. 
Mart. Scapus. i, m. Col. Stilus, m. Col. 
Thyrsus, m. Plin. Thallus, m. Pail, 
: Peute tige, Cauliculus, à, m. Cels. 
Pendre au bout d'une pelite —, Li- 
brars tenuipediculä(ilepedicula.z,f.). 
Plin. Rouir les tiges de han, Marerare 
virgas lini. Plin. [Les vignes] éien- 
deot leurs — nnueuses Cnmme des 
brasamnureux, Geniculato eursu scan- 
dunt procacibus brachüs (de bra- 
chium, at, 0.). Plin. Au prinlemps ils 
pousseat une lice, Verno tempore fas- 
tigantur in stipulam. Plin. Pousser 
une —, Caulem facire. Varr. emitière. 
Plin. Cauliculum agre. Col. Fruticari, 
dép. Col. [Cette fève] donne de faibles 
tiges, Facii eziguas paleas (de palea, æ, 
f.). Col. Qui n'a qu'une tige, Uni- 
caulis, m. f.. €, 0. Plin. Qui a pla- 
sieurs liges. AMfulticaulis, m. f ,e, 0. 
Plin. | 3° Fig. Le membre le plus an- 
clan d'uns famille. Stirps, srarms, fem. 
Cic. : La tige de voire noblesse, Nobi- 
lutatis vestrz princeps (principis), m. 
Liv. ] 6° Branche (on t. d'arts ot mè- 
Vers), partis qui part du pied. Scapus. 
tm. Plain, Truncus, m. Vuir. 

TIGELLIN, ministre de Neron. Ti- 
gellinns,. m. Tac. 

TIGELLIUS, musloien romain. Ti- 
gellius, ii, m. Hor. 


DICT. FRANC.-LAT. 


TIMGA 


TIGETTE, 3. . Tige orne de feuilles 
(dans le chapiteau corinthien). Cauticulr 
ou Coliculi. orum, em. pl. Vitr. 

TIGRANE. 1. de plusieurs rols d'Ar- 
manlo. Tigranes, is, m. Cic. 

TIGRANOCERNTS, v. d'Arménie. 
Tigranocerta, orum, a. pl. lin. 

TIGRE, f. d'Asie. Figris, is ou 
idis, f. for. Plin. 

TIGRE. S. m. et TIGRESSE, s. [. 
Bêto foroca. Tigris, is et :dis, masc. 
et fém. Virg. Plin. : Qui produit des 
tigres. Tigrifer. era, erum. Sid. Peau 
de tigre, Tigris. Cl. [| Fig. C'est ua 
vrai uigre. Bellua fera est. Sall. 

TIGRE ou TIGRÉ, ér, adj. Mou- 
chete comme un tigre. Tigrinus, a, um. 
Plan. Alaculosus. Virg. : Cheval tigré, 
Equus coloris maculosi. Col. 

TiLLAC, s. m. Le pont d'un navire. 
Fori, fororum, m. pl. Cie. Tubulatum, 
, 0. V.-FL Dorsum, 0. Cass. Siega, 
æ, f. Plaut. . 

TILLER. C. TRILLER. 

TILLEUL, s. ©. Sorte d'arbre. Tilia 
æ, fèém. Virg. Plin. : he ulleul. Tihia- 
ceus, a, un. ('apit. Tiliaris, m.f.,e,n, 
C.-Aur. Coffres on buis de —, Ar- 
cæ(arum) téliasineæ (arum\, f. pl. Col. 

TIMAGENS, historion grec. Tima- 
genes, is. m. Quint. 

TIMANTUE, peintre grec. Timan- 
thes, 15, m Cic. 

TIMARNCHIDE, sculpteur grec. Ti- 
marchides, is, om. Phn. 

TIMANÈTE, femme pointre grec- 
que. Timurete, es, [. Plin. 

TIMARQUE, sculpteur grec. Ti- 
marchus,i, m. Plin. 

TIMAVE, fl. d'Italie. Timavus, 1, 
m. Virg. 

TIMBALE, 9. f, 4° Espèce de tam- 
bour. Tymparum, à, 0. Cæs. || 20 Gobe- 
lot de metal. Voy. 2. coupe 1°. 

TIMDALIER, s. m. Celui qui bat 
des timbales. Tympanotriba, æ, mast. 
Plant. 

TIMRNE, s. m. 1° Petit hémisphère 
de motal frappe par un marteau Cym- 
balum, 1, a. Viir. || 2e Son que rend un 
timbre ou un metal Tinnitus, üs, m. 
Quint. = Avoir le timbre le l'ur, Auro 
tinrre. Pers. || 3° Retentissement de 
la volx. Sonus, i, m. Cic. Vucis cunfor- 
matto (onis), F. Cic. : Voix qui manque 
de limbre, Fusca vor. Cic. Ce n’est 
pas le — de la voix bumainc, Nec 
voz hominem sonat. Virg. || 4° Marque 
Imprimee sur un papler au nom de 
l'État, Publicum (i) sigillum (i}, 0. 

TIMDRE, x. adj. 1° Marqué d'un 
timbre : Papier timbré, Charta publi- 
co sigillo impressa || Fig. Tèle mal 
limhrée, Mota (æ) mens (entis). Sen.- 
tr. Un homme limbré, Vay. exrra- 
VAGaNT. || 20 Qui a du timbre, sonore : 
Voix bieo timbrée, Vox (uocis) nituia 
(æ),f. Quint. Vor splendida. Cie. Voix 
mal —, Vor fusca. Cic. 

TIMÉE, n. de plusieurs Grecs célè- 
bres at d'un dialogue de Platon, Timæus, 
i, m. Cic. 

TIMGAD, v. d'Afrique. Thamugas, 
adis, f. Inse. = De Timgad, Thamu- 
gadensis, m. f., +, n. Aug. 


TIMON 1633 


TIMIDE, adj. 1° Craintif. Timidus, 
a, um. Cic. Formidolosus. Ter. Pavi- 
dus. Ph. Afeticulosus. Plaut. Inaudaz, 
gén. acts, [fur. : 1l n'est persuone 
d'aussi timide. Nullus est meticulo- 
sus æque. Plaut. Ce qu'une âme — 
regarde comme impussible, Quæ ar- 
dua videntur segnibns (de segnis, m. 
f.,e, n.). Tac. Autant un de: deux 
avis semblait —, autaal l’antre sem- 
Lblait téméraire, Quantum alteri sen- 
tentiæ deesset animi (deanimus, à, m.), 
fantum alterisnperesse videbutur. (æs. 
Toutes les ânes timides, Quidquid 
pericli est meluens (de metuŸre, o, is, 
ui, ufum, act.). Virg. Avimal timide, 
Trepidum(i} animal (alis),n. Plin. Mé- 
dectn —, Segnis (is\ medicus (1), m. 
Curt. D'nn pas —, Pede timido. Ov. 
Applaudissements limides, Plausus 
moriu (de mortuus, a, um), m. pl. 
Cic. Donver du courage aux —, Con- 
firmare limentes (de timens, gén. en- 
tis). Cæs. || 2° Lâche (4 la guerre). 
Timidus, a. um. Curt. lgnavus. Cæs. 
11 3° Qui a l'air reserve (dans lo monde) 
Pudens, gén. entis. Cic. Verecundus, 
a, um. Cic. 

TIMIDEMENT, adv. 19 Avec timi 
dite. Timide. Cie. Pavide. Quint. Tres 
pide. Suet. Trepidanter. Suet. Formi 
dolose. Cato. Animo humili (de humi- 
Us, m. f.,e, 0.). Cie. : Un peu timi- 
deurent, Timidule. Apul. || 2° Avec 
réserve. Verecunde. Cic. 

TIMIDITE, 5. [. 1° Lächoté. Jgna- 
via, >, [. Sail. || 2° Defaut d'assu- 
rance (dans le monde. Timidusas, atis, 
f. Cic. Pudor, ons, m. Cic. Vere- 
curuilia, æ,f, Cic. Frontis (de frons, 
frontis, (.) mollities (et), l. Pl.-j. Prons 
(ontis) (enera (æ), f. Alart. Frontis 
iufirmitas (atis), f. Sen. =: Modeste 
sans timidité, Verecundus sine segni- 
tié (de segnulia. æ, f.). Cic. Secouer sa 
—, Verecundiam exculrs (io, is, 
cussi, cussum). Sen. La — qni m'est 
naturelle, Timor (oris, m.) quem na- 
tura niÂi attribut, Cæs. Uue — na- 
turelle in'empéchait d'ea dire plus, 
Prohibebat plura profari in{ans puder 
{oris. m.). Hor. 

TIMOCRATE, philosophe grec. Ti- 
mocrales. !5, M. 

TIMOGÈNE, général de Zénobis. 
Timogenes, is, m. Treb. 

TIMOLAUS, fils d'Odénat. Timo- 
laus, i. m. Treb. 

TIMOLÉON, citoyen de Corinthe. 
Timoleon un Timoleo. onflis. m. Nep. 
Cic. =: De Timoléon, Timoleonteus, a, 
um. Nep. 

TIMOMAQUE, pointre grec. Timo- 
machus. 1, m. Plin. 

1. TIMON, philosophe grec. Timon, 
ons, m. (ic. 

2. TIMON, s. m. 1° Plèce de bois 
aux deux côtes de laquelle on attello les 
chovaux. Temo, omis, m. Cæs. Varg. 
H 2e Pièce de bois avec laquelle on 
falt mouvoir le gouvernail. (ixbernacu- 
lum,i, n. Cic. Clavus. t. m. Virg. 
Fig. Teair te Liwun de l'Etat, Clivum 
imperii tenère. Cie. Gubernacula rer 
publicæ traciare. Cic. Guberneculis 
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assldbre (eo, 68, sëdi, sessum). PL.-f. 
Ad gubernacula reipublicæ assiëre. 
Cic. Prendre le — de l'Etat, Guber- 
nacula reipublicæ prendëre (0, is, di, 
sum). Ad gubernacula reipublicæ acce- 
dére (o, is, cessi, cessum). Liv. Rem- 
publicam capëre (io, is, cepi, caplum). 
Satl. Rempublicam capessEre (0, is. 
iui et üi, qqf. , ifum). Cic. Celui 
qui lient le — des affaires, Civitatis 
on Reipublieæ gubernator (oris), m. 
Cic. Quitter le — de l'Elat, Guberna- 
cula abjicËre. Cic. À gubernaculis rece- 
dère. Cic. Merum Aabenas relinqguëre. 
Virg. 

TIMONIEN, 8. m. Celui qui gou- 
verne le timon d’un navire. Guberna- 
tor, oris, m. Cic. 

TIMOn&, és, adj. Qui porte très 
loin le scrupule. {nfirmus, 6, um. Cæs. 
Meticulosus. Plaut : Je suis un peu 
timare. Sum paulo infrmior. for. 

TIMOTNEE, n. d'un musicien de 
filet, d'un general athenien, d'un ové- 

ue d'Ephesse, ete. Timutheus, i, m. 

ic. Valg. 

TINCTORIAL, aus, adj. Qui sert 
à teindre. Tinctrrius, a, um. Plin 
Enfeciorius. M.-Enp. 

TINE. sf. C. TONYEAO 10. 

TINETTE, 5. f. 1° Vaisseau de bois 
ouvert par le haut : Alvens. i, masc 
Col. || 2e (pour uriner). Anphora, æ, 
f. Prop. 

TiNG1S. C. ranom. 

TINGITANE. prov. d'Afrique. Tin- 

ftana (æ) provincta (æ), f. Plin. : De 
ingiiane. Tingitanus, a, um. Mamert. 

TIvos. C. TRNOs. 

TINTAMARNNE, 5. m Bruit écla- 
tant accompagne de desordre. Sirepitus. 
Gs, m. Cic. Tumultus, m. for. Turba, 
æ,f. Cie. l'onvitinm, ii, 0. Cic. 

TINTEMENT, 8. m. 1° Prolonge- 
ment du son d'un corps frappe, Tinui- 
tus. Gs, m. Virg. || 2° Sensation du 
bruit sans cause exterieure: linteient 
des oreilles, Tinnitus, &s. m. Plin. 
Aurium finnilus (uum) On stridores 
(um), m. pl. Plin. Sirigmus, i, @. 
Macr. J'ai na — d'oreilles. Aures fin 
aiunt (d6 (innire, to. is, iut el ii, s. 
aup.). Cai. Est auribus tinnimentum 
{i, n.). Plaut. 

TINTER, v. 0. de Sonner lentement 
{en parl. d'une oloohe, elc.). Tinnire, 

, 18, fut el ti, 8. sup.,0. Pers. Tin- 
tinnire, n. Afr. : Jamais cloche n'a 
tinté d'elle-mème, Nunquam temere 
tinniit (intinnabnlum. Plaut. Fais tin- 
ter les cymbales, Cie tinnilus (acc. pl. 
de tinntius, Us, m.). Virg. || 40 lon 
parl. des oreiltes). Tinnire(voy. {°), n. 
Cat. : Quand les ureilles nous tinlent, 
Ubr aures intra 4e ipsæ sonant (de 
sonare, 0, ui, ifum, n.). Cels. Les 
oreilles tai — encare da bruit, Non- 
dum aures requieverunt a strepitu (de 
atrepitus, @s, m.). Liv, 

T:NTOUIN, 5. m. 1° Tintoment 
d'orailles. Vay. TINTEMRNT 2e. || 2e Fig. 
Inquietude, tracas. Molestia, æ, f. Cic. 
s d'au bien du tinloun. BMfulta me 
sollicitant. Tac. Qui donnait du — à 
Haooibal, Que Hannibalem non ms- 
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diocri sollicitum curä habebat. Liv. 
Douner du — à qqn, Nrgotium ali- 
cui fac”re. Quint. facess®re où erhi- 
bère. Cic. Solliciturlinem alicui facère. 
Cic. Aliquem hubère exercitum (de 
erercêre, 0, es, ut, itum). Plaut. 

TIPASA, tv. d'Afrique. Tipasa, æ, f. 
Plin. 

TIPHYS, héros grec. Tiphys, yis on 
yos, m. Virg. 

TIQUE, 5. f. Insocte parasite. Rict- 
nus, i, wmasc. Col. 

TIQUETÉ, er, adj. C. TACRETÉ. 

Tin, s. m. Action ds tirer (vers un 
but} =: Etre habile au tir, Desfinata 
ferire. Curt. Le — n’est pas Loujuurs 
Juste, Non semper feriet (de ferire, 
to, is, 8. parf. oi sup.) quodcumque 
minabitur arcus. Hor. 

TIRANE, 8. f. Morceau d'une cer- 
talne etendue, qui fait parlie d'un ou- 
vrage en prose ou en vers = {Cel au- 
leur) a de belles tirades, Laurdandus 
est in parlibus (de pars, partis, r): 
Quint. On aqnste à un ouvrige quel- 
ques — briilantes, Purpureus late qui 
splenleut unus et alter assuitur pan- 
nus. Hor. Je l'ai vu improviser uve 
tirade en vers, Hunc vidi dicère ex 
Lermpure magnum versuum numerum(idle 
numerus, i, m.). Cic. Tout d'uve — 
{= sans s'arrèler), Uno spiritu (de 
spiritus, &s, @.), ou fenore (de tenor, 
oris, masc.). Cie. Reprendre une — 
Recitata revoluëre (0, is, volui, vo- 
lutum). Ror, 

TIRAGE, £. m. 1° Action de tirer 
un poids. Tractus, üs, m. Piin. : Pour 
diminuer le tirage des chevaux, Quo 
faciliora plaustra minorque moles es- 
set. Liv. || 2e Action d'extraire. C. rx- 
TRACTION 9% = Tirage au sort, Sortitiv, 
onis, f. Cic. Faire le —, Sortiri, 
sor, iris, ilus sum, dép. Liv. || 3° 
Action de faire passer par la filière. 
Ertenuntio, onts, f. [sid. 

TIRAILLEMENT, 8. m. 1° Action 
de tirailler. Veratio, ons, f. Sen. 20 
Tiraillement d'estomac, d'entrailles. 
Stuwmachi spasmi (orum), m@. pl. Plin. 
Intestinorum tormina (um), a. pl. (ic. 
Vermina, um, o. pl. Lucr. || Fig. La 
république, après bien des tiraille- 
wents……, Distracie (pass. de distra- 
AËre, 6, 8, trari, (ractum) lacerata- 
que (pass. de lacerare) respublica. 
Liv. 

TIRAILLER, v. 10 Act. Tirer qqn 
avec violence et à plusieurs reprises. 
Vexare, act. Ov. Trahëre. 0, is, traxi, 
tractum, act. Virg. Versare, acl. Virg.: 
Oo œe tiraille, on me déchire, Distra- 
her, diripior (pass. de dirinre, 10, 
is, ripui, reptum). Plaut. || Fig. Dis- 
trahïre (voy. 1°), act. Liv. Versare, 
act. Jen. Vellëre, o, is, velli et vuisi, 
oulsum. St.2 {| arrive qu'eu déliberant 
l'espritest tiraillé, Rif u£ distrahatur 
deliberando animus. Cie. Après avoir 
eu longtemps l'esprit —, Diu animo in 
diversa agitato. Curt. Je suis bien —, 
Diversus irahor. Plaut. Tirailler l'es- 
prit en tous sens, Versare in omnes 

artes animum. Liv. || 2° Neut. Com- 
battre dispersés ot sa avant d'une 
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colonne. Aaros ac singulos prodire, 
Iirt. 

TIRAILLEUR, s. m. Soldat qui 
tiraille en avant d'une colonne : fa 
dispusaut ses soldats eo hrailleurs, 
Disperso (pass. de disperg®re, 0, üs, 
spersi, spersum) milite. Tac. [ls com- 
baltent toujours en —, Nunquen 
conferli præliantur. Cæs. 

TIRANT, S. @. 1° Cordon (de bour- 


#). Voy. connon 2°. || 2° Tirant d'eau 
d'un navire : la hauteur dont il enfonce 


[dans l'eau : Quel est son tirant d'eaa, 


Quot pedibus in mare descendat (de 
descenuiëre, 0, is, di, sum, ns Avoir 
uo faible — d'eau, Non multum de- 
primi (pass. de deprimèëre, 0, is, pressi, 
pressuni). 

TIRE, s.f. A tire d'ails (en volant 
rapidement). Volatn cutañore (de cita- 
tus, a.,um). Fronlin. Alis pernicibus 
(de pernir, gén. icis). Virg. Perni- 
citer. Plin. 

TIRE, és, part. passé de rire, 
Vay. ce v. |} Adj. 1° Amene 4 soi. 
Tractus, a, um. Cic. Attractus. Cels. 
Tructatus Ov. : Arbre liré avec des 
cordes. Adducta funibus arbor. Ov. 
— après un char, Raplalus b.gis. 
Virg. — en arrière. Îleiractus. Col. 
— en avaul, Protractus. Cels. — à 
part, Seductus. Liv. — (en park. d'un 
fil de métal), Lentescens, gén. entis. 
fier. || Fig. Tiré par les cheveux 
(= peu naturel), Altiuspetitus (pass. 
de petÿre, 0, is, ivi el it, itum), ou 
arcessitus (pass. de arcessère, 0, is, 
ivi, itum). Cic. — à quatre Épiagles 
(= qui semble sortir d'une bulle), 
Totus le capsulä. Sen. || 2° Tendu, con- 
tracto. Ertentus, a, um. Hor. : Qui a 
les trails Lirés (— masgri}), Mfacie tor- 
ridus. Cic. |] Fig. Tiré en longueur 
{en parl. des ch.), Tractus, à, um. 
Salt. || 3° Qu'on a fait sortir. Ertrac- 
fus, à, um. Cic. Protractus. Quint. 
Eductus Ov. : Tiré du tresor publie, 
Ex ærario promptus (pass. de pro- 
mêre, 0. is. prompsi. promplum). Liv. 
— du fuurreau, Vaginä nudatus. Nep. 
ou promptus. Vel. Nudus Virg. Duc- 
tus. Varg. Strictus. Vell. Or — de la 
poche, Aurum prolatum (pass. de 
proferre, fero, fers. tuli, intum). Luc. 
Langue tirée, Lingua exserta pass. de 
exser”re, 0, is, Serui. Serium) OU por- 
recta(pass. deporrigére, 0, is, rexi, rec- 
tum). Plin. Lingua ejecta (pass. de 
ejicère, io, is, jeci, jectum). die. Tiré 
au surt, Sorte ductus, Virg. || Fig. Etre 
à couteaux lirés (= en mauvaise in- 
Lellhigeare), Capitali odio dissttére (eo, 
es. sédi, sessum). Cic. Plume: lirées, 
Plumæ vulsæ (pass. de vellfre, o, is, 
vel el uulst, vutsum). Virg. || 6° Qu'on 
a fait sortir (on parl. des pers.). Éduc- 
tus, a, um. Nep. Erirartus Suet. 
Emissus. Cie. || B° Recueilli, obtenu. 
Perceptus, a, um. Pl.-j. |j 6° Extralt 
{par distillation). C. exrrair. || 7° 
Puise, omprunte, derivé. Sumpius, à, 
um. Hor. Mutuutus. lPlin. Ductus. De- 
ductus. Cie. : Exorde tire de 1a pbi- 
losophie, Ingressio ex philosophiä re 
petits (voy. 1°). Cic. Diecours — és 
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mon propre fonds, Oratio er meo sen-; 


eu deprompta (voy. 3e). Cic. Mot 
— du grec, Vocabulum græco flerum 
(pass. de flectëre, 0, is, flezi. flerum). 

el. Mot — de.., Nomen producium 
(pass. de produc®re, 0, is, duri, duc- 
tum) a. Cic. D'où est — le num de 
Lycée, Unde nomen Lycæi apparet in- 
flezum. Aug. || 8° Trace. Ductus, a, 
um. Deductus. Plin. |} 8° Lancé. Voy. 
LANCER 19, 

TIRELIRE, 8. f, Boîte ou réciplent 
où l'on amasse de l'argent. Loculi, 
orum, m. pl. Hor. 

TIRER, v. act. 1° Mouvoir vers soi, 
amener à soi. Trah?re, 0, 18, (raxi, (rac- 
tum. Cæs. Attrahëre. Plin. Vellëre, is, 
velli et uulsi, vutsum. Liv. : [L'aimant)] 
tire a soi le fer, Ferrum ad se trahit. 
Cic. Tirer furlement, Pervellére. Plaut. 
— des fardeaux avec des machines, 
Onera muchinis pertrahëre. Vitr., Ma- 
chines qui servent à — les fa deaux, 
Truciaturium genus machinarum. Vitr. 
— à soi les échelles, Scalas rapère 
(do, is, rapui, raptum), Hirt. — la 
Charrue, Aratra extrah”re. Cic. — un 
charint, Trahôre plaustrum. Virg. — 
également (eo part. de deux bœufs 
accouplés), Partier ferre Jugum. lvr. 
— un vaisseau, Navem trahfre. [for. 
— ua vaisseau sur le rivage, Navem 
subducëre (0, is. duxi, ductum). Cæs. 
ou ad terram detrah're. Efirt. — [ua 
vaisseau] du chantier, Leduc®re ex 
navalibus. Cæs. Deducëre. Cæs. — qqu 
à quatre chevaux, Vuy. ÉCARTELFR. 
— qqn à bas de son cheval, Detrahëre 
quo. Liv. — qqu par les pieds, Tra- 
ère pedibus aliquem. Suel. — qqu 

ar le bras, Prensure manu bracchia. 
or. — qgn par l'uraille, Aurem per- 
vellfre. À. ou vellëre. Virg. — ls 
barbe à quo, Vell#re burbam. [or. — 
en arrière, Retrah”re. Cic. Reiractare. 
Retrecture, Virg. Resupinare. Ter. — 
en avant. Prutrahrre. Cels. — une 
corde, Funem trahëre. Ov. Après avoir 
tire les rideaux (pour les ecarter), 
Dimotis plagulis. Suet. Tirer à soi les 
rènes, la corde, Lora atirahëre. Ou. 
Funem realucËre. Pers. — sa rube de 
son épaule Sur sa poitrine, Deducre 
vestes ab humero ad pectus. Ou. Mes 
esclaves me tireot mes souliers, Servi 
soccos detrah:nt. Ter. Tirer sou ba- 
leine, Attruhère spiritum. Virg. ani- 
mam. Plin. — les cheveux, Crines la- 
cerare. Curt. || Pig. Tirer tout à soi, 
Ad seomnia trahÿre. Liv. Sibi ducére. 
Sall. Si chacun lire de son côté, Si 
alii alio trahunt res. Liv. Tirer à s0i 
les avaotages, Commoda ad se ra- 
père. Cic. Li tirait à lui tout ce qu'il 
pouvait, Quicqud poterat ad se in 
privatam domum sevocabat. Cie. Après 
cela il faut tirer l'échelle (= ilnya 
rien de mieux), Nrhil supra oa Nril 

te supra. Ter. Se faire — l'oreille 
i== Cousentir avec paine), Aliquid 
moleste ferre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. Repugnare. Cic. Je ne me ferais 
fi — l'oreille. Ego vero non gravarer. 
Mic. || 20 Extraire au hasard (un objet 
satre Les autres); Heut. : c'en remettre 
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à la décision du sort. Sortiri, ior, iris, 
itus sum, dép. (rem). Cic. (de re). Tac. 
Sorte rem duc?re (0, is, duxi, ductum). 
Svrteremirah#re(voy.1°..Virg.: Tirer 
au sortle butin, Predæ sortem ducére. 
Virg. — les tribus au sort, Educsre 
tribus. Cic. — les juges au sort, Ju- 
dices sorte educëre. Liv. [Que leurs 
nums] fusseot lirés aa sort, {n sor- 
{em conjicerentur (pass. de conjicrre, 
10, 18, jeci, jectum). Cic. Etre appelé à 
tirer ao sort,insortem vocar:,pass.Sen. 
Comme les préteurs désigaés tiraient 
le juge au sort, Cum prætores designati 
soriirentur. Cie. Pendant qu'on tire au 
sort le raog de chaque légion, Lum 
leyiones de ordine agminis sortiuntur. 
Tac. Oo tira au sort les provinces des 
préleurs, Prætorum provinciæ in sor- 
{em conjectæ. Liv. A vom ayant élé 
le premier Liré au sort, Cum ea prima 
sors exissel (de exire, 60, is, ivi el or- 
Jin. ii, run). Cic. Tirer au sort(ahs.), 
Svrtiri. Cic. On tire au sort, Uuci- 
tur sors (sortis, f.). Cic. [ls tirèrent 
au surt pour savoir lequel des deux, 
Sortiti sunt uter ..(iunparf. du subj.). 
| 9° Etendre, allonger, tendre. Lucère 
voy. 20),acl.Cic Érlendere, o,is. (en- 
di, tensum et tentum, act. Plin. : Tirer 
les rileaux 1pour les étendre), Vela 
obducwre. Pl.-j. ou allevare. Sen. — 
noe corde, Ertend”re funem. Hor. — 
la peau, Ertend#re cutem. Plin. — {de 
l'or]. In fun tenuare où extennare. 
Plin. il Fig. Tirer une chose *n lon- 
ueur, Duc®re, Cæs. Trah£re (vu. 19), 
ic. Protruhÿre, Sen. || 6° Faire sor- 
tir une chosa d'une autre, ôter d'un 
lieu. Trahëre {vuy. 1e), act. Cic. Pro- 
mêre, 0, is, prompsi, prompium, ael. 
Cic. DucËre (vay. 2e). acl. Ov. : 
Tirer de l'eau, Aquam trahfre, Cic. 
ertrahëre. Plaut. — du vin, Vinum 
defundFre (0, is, s. parf. oi sup.) 
ou prom”re. flor. depromëre. Aug. 
— de l'argent d'une armaire, Ez ar- 
mario argeutum decurËre (io, is, cussi, 
cussum). Plaut. — de l'argeat du trésor 
public, £x ærario argentum depromère 
ou pecunias erogare. Cic. — des pier- 
res d'une carrière, Saxza ex metal- 
lis desecare (0, as, secui, sectum). St. 
Lapides e terra excidére (0, is, cidi, 
cisum). Cic. — qq. cb. du sein de la 
terre, Effôdëre, 10, is, fôdi, fossum. 
Cic. EruËre, 0, is, ui, utum. Ou. Ege- 
rére, 0, ts, gessi, gestum. Sen. — un 
anneau du doigt, DetrahËre anulum 
de digito. Ter. — la muells de la 
tige, Medullam e caule eximère (0. is, 
emi, emplum). Plin. Tirant de la 
cachette ce qui y élait, Eo quod abdi- 
tum fuerat prolalo (pass. de proferre, 
fero, fers, tuli, latun). Liv. Tirer le 
glaive du fourreau, DucËre mucronem. 
Virg. Educëre gladium e vaginä. Cic. 
Eripêre ensem vaginé. Virg. Erplicare 
ensem. Ov. Gladium stringêre (0, is, 
strinri, strictum), ou sducêre. Cæs.nu- 
dare. Cic. — uv poignard de deisuas 
sa robe, Veste tectum pugionem expe- 
dire. Sall. — uu enfant du sein de sa 
mère, Educ&re infantem. Cels. Protra- 
Mre,oueztrahfre infenten. Ceis. — du 
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feu d'ua caillou, Jgnem « silice eliit- 
re(o, is, list, lisum). Plin. — antison 
du feu, Eripêre torrem ab igne. Ov. — 
ua poisson du vivier, Pucem de eus- 
todià efferre (effero. effers, exluli, sla- 
tum).Col. — la laogue, Linguam ez- 
serbre (0, és, serui, serfum), Liv, aji- 
cére (io, is, jeci, jecium). Cic. pro- 
mêre. Cels. — une dent, Voy. nenr 1°. 
— du saagä qq vos: SAIGNER 10, — 
de l'eau son flel, Extrahÿre rete ex 
aqu&. Plaut. — les yeux de la tête, 
Oculos eruëre. Liv. ezcutfre ou expri- 
mêrs (0, is, pressi, pressum). Plaut. || 
Fig. Tirer qu. ch. de l'obseurité, Ali- 
quid ex lencbris eruëêre. Cic. — de 
sa voix du fond de sa potrioe, Tra- 
hËre vocem imo a pectore. Virg. — des 
sonpirs du fuad de sa puitrine, Ge- 
mitus mo de pectore ducFre. Virg. — 
dés larmesa qqn, Lacrimasalicur exci- 
tare. Cic. educ®re. Sen. elic®re lio, is, 
licui, linitum). Vell. excire (io, 1, civi 
et cii, citum). Tac. exrcutfre. Ter. Il 
eùl tiré des larmes et des gémisse- 
meots des pierres mêmes, Lapides 
omnes flère el lamentari coegirses. Cic. 
Tirer des 3008 de la lyre, Élicre ner- 
vorum son0s, (ic. — des cymbales 
uo bruil aigu, Tinnitus ære cière (e0, 
es, civi, ciium}, Cat. Maiotenant la 
chuse est tirée au clair, Nunc defzca- 
tum est. Plaui. Tire au clair la ques- 
Lion de la dut, De dote perpurga. Cic. 
Tirer qq. cb. au clair, Ad liquidum per- 
ducère sliquid. Quint- — l'épee cuntre 
qqn (= lulier ouvertement contre 
lui), Arma sumêre (o, is, sumpsi, 
sumpium) Ou cay7re (10, is, cepi, cap- 
tum}. Cie, Bellun inferre (infero, fers, 
intult, illatum) alcui. Cic. String?re 
ferrum in aliquem. Liv. — son epio- 
gle du jeu (= se dégager d'une mau- 
vaise affaire), Se erpedire. Cic. Tire- 
moi celle épine du pied (= Ôle-moi ce 
souci), Erime hunc serupulum. PI.-j. 
Tirer les vers du nez de qqo (= ini 
faire dire ce qu'il devrait lenir ca- 
ché), Elicére alicujus areana. Liv. A li- 
quid expiscari, dep. Cic. [1 6° Faire 
sortir qqn d'un endroit. Educëre ou 
abdueëre (voy. 20), act. Cic. Extra 
Are (voy. 1, Curt. : Tirer une gar 
aisva d'une place, DedurFre præsudia 
ab oppido. Liv. — nn prêtre de l'an- 
tel, DetrahŸre sacerdotem ab aris. Cic. 
L Fig. Tirer [ua consul] de la charrue, 
b aratro arcess#re (0, is, ivi, ttum). 
Cie. — qqn de l'obscurité, Aliquem 
proferre a lenebris. Pl.-j. evocure € 
tenebris. Cic. — qqu de la boue, Ex 
cæno aliquem elicrre. Plaut. || 6° 
Degager, délivrer or gr et au fig.). 
Ertmère (voy. &e) (abl.). Cie. (ex). 
Liv. Liberare (abl.). Cæs. (ex). Cic.= 
Tirer qqo de prison. E carcere emit- 
iFre. Cic. E custodiä educbre. Cic. — 
gqa d'escisvage, EximPre servilute, 
Liv. Expedire e servilute. Plaut, — 
d'affaire. d'embarras, Difficultate eru&- 
re(vay. 40). Cie. Erpedire. Cic. Educëre 
erangustiis. Liv. Negotto solvëre(o, ts, 
solvi, solutum. Cic. Ezxplicare, 0, as 
cauti et cui, cafuin et citum. Sen. ‘Dre 
moi d'embarras, Explica æsium meum 
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Pl.-j, Tirer d'un danger, Periculo libe- 
rare. Cic. Periculo eximËre. Tac. Er 
periculo extrah#re. Cic. Eripêre ex 
periculo. Cæs. À periculo vindicart. 
rt. — d'affaire uo malade, Erplcare 
ægrum. Cels. — qqn de sun ajatbie, 
Sumnum atieui erculëre (10, 18, cusst, 
cussum). Sen. — qqn de peine, d'iv- 

uietude, A lieu sollrcituilinem demêre 
{e. is, dempn, demplum). Cic. Adi- 
mére alicui cures. Ter. Curis soluëre. 
Ter. Liberare aliquem sollicitudine, 
eur, molestiä. Cie. Értrah#re aliquem 
ez ærumna. Ter. || 7° Recueillir, par- 
courir, obtenir, recevoir. Capëre (voy. 
&o), act. Percipére, io, ts, cepi, cepium, 
act. Cic. 2 Tirer diffcilemeot, Expri- 
mêre (voy. 40). act. Elicëre (ser. 4e), 
act. Cic., Eztund®re,o,is, ludi,s. sun. 
act. V.-Max. Ertricare, 0, as, 5. parf. 
ni sup., act. Hor. — deux taleuts de 
ses terres, Ex prædiis (alenta argent: 
bina cap#re. Ter. — beaucoup de blé 
de la Tbessalie, Frumenti vim mazi- 
mam er Thessaliä comparare. Cæs. — 
de l'argent de qqn, Argentum ab aliquo 
auferre (fero, fers, abstuli, ablatumi. 
Plaut. Pecuniam ex aligno deprompre 
(voy. 4e). Cie. Erprimsre pecuniam 
alicui. Suet. ab aliquo. Cic. Erprim’re 
alquid nummorum ab aliquo. Cic. Ne 
pas — on soa de qqn. Ab aliquo nihil 
abradëre (0, is. rast, rasum). Cie. ou 
nummnum nullum auferre. Cic. Nous en 
avous liré 80 000 sesterces, LXXX de 
tersimus (de detergêre, eo, es, lersum). 
Cic. J'ai liré [par ruse] de l'argent 
du vieillard, Argento senem emunzi 
(de emungère, o, is, unctum). Ter. 
Tirer [de l'argent] d’une locatiun, 
d'uve vente, Er mercealibus recipre. 
Cic. Ex prelio rerum venditarum redi- 
gére (0, is, egi, actum). Cic. Ils ve 
fireot pas ao sou de lui à mains de 
douze pour cent, Nummum ab eo mi- 
nore centesimis non movenut (de môvére, 
0, môur, motum). Cie, Tirer un re- 
veau de sun argeni, Pecuniam in quæs- 
tum transferre (fero, fers, tuli, la- 
um). Cic. — de l'osier d'une colline, 
Petfre vimina in collem. Plin. — d'uo 
boisseau soixante livres de pain, Re- 
duc”re LX pondo panis e modio. Plin. 
D'où nous avons tire votre âme, Unde 
animum arripuimus (de arrip#re, io, 
is, ripui, replum). Cic. Tirer qq. cb. 
de ses propres idées, Erpedire consilia 
sua. Tac, — du mal ce qu'il peut coa- 
tenir de bien, Er malis, si quid inest 
boni, excerp#re (0, is, psi, ptum). Cic. 
N'edt-on pas tiré plus de fruit de la 
lecture de Cicéron et de Démasthène? 
Non plus contulerint Ciceru ac Demos- 
thenes ? Quint. Tirer profit de qq. ch. 
Utilitatem où Fructum captre, perci- 
p’reez re où alicujus rer. Cic. CapFre 
éliquid conmodi ex re. Ter. — de lui 
uo seal mot sur les règles de l'élo- 
quence, Verbum ex 60 de viä dicendi 
elicére (voy. 40). Cie. — des parole: 
de qqn, Vorem ou Verbum elcére. 
Cic. H ma fallu lui — les paroles, 
Vir exsculpsi (de ersculpère, 0, is, 
pfum) ut diceret. Plaut. Ne pouvoir — 
we parole [de qqn), Nullum verbum 
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excutêre (io, is, cussi, cussum). Sen. 
Nuliam vocem exzprimére posse. Cæs. 
— [de qqn un secret], Elic#re, act. 
Ezxprscart, dép. Cic. — de qqn la 
vérilé, Verutatem alicu ertorquère 
(eo, es, forsi, tortum). Cic. elicère. 
Tac. Verum exsculpère. Ter. 1 lui tira 
celle promesse, Ut pollicérelur ex- 
pressit (voy- 4°). Curt. Tu n'aurais pu 
rien lirer de moi, Ær me nihïl audire 
poluisses. Cic. — d'un texte qq. cb. 
pour sa cause, Er scriplurä aliquid 
ad causam sua convertére |0, is. verli, 
versum). Cic. — raison, vengeavrce des 
injures, Injurtas persequi ou ulcisci 
(or, ris, ullus sum, dep.). Cie. || 8° 
Extraire par vole de distillation : Tirer 
le suc d'une fleur, Flore succum ezpri- 
mêre (voy. 40). Plin. Voy. RxThaIne 
20.1] 8° Traire. Mulgére (e0,es, mutri et 
muls, mulctum el mulsum). Col. Virg. 
Vay. Taarne. || 10° Deriver, extraire, 
puiser, emprunter (au fig.). Ducrre 
(voy. 20), act. Sumêëre (voy. 4°), 
act. TraAËre {voy. 10), act. Cic. Mu- 
tuari. Liv. = Tirer so nom de... 
Capèrenomen ez... Cæs. Appellari a... 
pass. Cic. [l Lire son nom d'ailleurs, 
Nriginem (de origo, giuis, f.) nomanis 
sui aliam recipit (de recipère, io, ce- 
pi, Ceplum). Plin. Qui tireut leur nom 
de leur forme, Quibus nomen a for- 
mæ sunilifudine est. Cels. Tirer son 
origine.…., Originem ducFre. Quint. 
(rahëre ou deducëre. Plin. Principium 
ducëre. Cic. La Meuse lire sa suurce 
des Vosges, Mosa profluit ez monte 
Vogeso. Cæs. [La lune) Lire sa lunuère 
Ju soleil, Lumen a sole mutuatur. Sen. 
[La rhélorique] — beaucoup des au- 
tres arls, Er ceterrs artibus multumn 
assumit (de assumêre, 0, 18, sumpsa. 
sumptum), Quint. Tirer ses exemples. 
ses arguments de..., Sumère ercmplu 
ab... Argumenta erufre (voy. 4°) er 

Cie. — qq. ch. de sun prupre fonds. 
À se aliquid promyre (voy. 40). Cic. 
Aliquid ex sese efferre (vuy. 4e), Quint. 
— ses preuves des lieux oratoires, De- 
promëre locisargumenta. (ie. — de plu- 
sieurs arguments la oème conclusion, 
Plure argumenta ad unum effectum de- 
duc#re. Quint. — [ses argumeuts| des 
entrailles mêmes de la cause, Er ipsis 
visceribus causæ sumêre. Cic. Preuves 
tirées dudehors, À ssumpla ertrinsecus 
aurilia. Quint. Qui a tiré son suroom 
d'uo outrage, Qui cognomen er contu- 
melià trarit. Cic. Exorde tiré de loia, 
Prowmiun alte petitum (pass. de petère, 
0, 18. ius et ti, ffum). Cic. Principia 
longe repetita.Cic. — du debors, Ertra 
petita. Quent. Plaisaoteries froides el 
lirées de trop loin, Jocr frigidi et ar. 
cessuti (voy. 5°). Suet. Tirer des pré 
certes [d'un éerivain), Præcepta excer 
pere (voy. 19). Cic. — vanité. Voy. 
vANITÉ 20. [Vases] qui tirent leur prix 
ie leur fragilité mème, Quibus pretium 
faeit ipsa fragilitus. Plin. || {1° In- 
forer, conclure : Tirer une conjecture. 
Conjecturam (ex re) sumare (voy. 4e), 
trahëre (voy. 1°), factre (io, is, fecr, 
factum), capêre (vay. 40), ducëre (voy. 
20). Cie. — une conséquence, Collig#ro 
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GES legi, lectum) aliquid de... 8en. 
ationem concludëre (0, is, usi, usum). 
Cic. Concludëre quid er aliquû re em. 
ciatur, Cic. — de son visage an sûr 
presage de vicluire. Vultu ejus certam 
spem victoriæ augurari. Curt. Je n'es 
lire pas bon augure. Illud non accipio 
in bonam partem. Cic. Tirer l'horos- 
cope de... Voy. uoroscoPæ 10. || 42e 
Tracer. Ducère (voy. 2°), act. Plin. : 
Tirer une ligne, Lineam perducère. 
Vitr. extendére (0, is, lendi, tentum el 
lensum). Plin. — au cordeau, Linenre. 
Cato. Amussitare. Plaut. Chordä dis- 
ponêre (o, is, posui, positum). Col. — 
des lignes de défense d'un fort à 
l'autre, Ez castello in castellum per- 
ducËre inunitionem. Cæs. || Fig. Tirer 
ses plaus, Consilium intendére (0, is, 
tendi, tentum). Ter. Voici comment je 
tire mes plaos, Nunc sic rafivnem in- 
cipunn. Piaut. || 43° Faire le portrait 
do qqn : Tirer qqo au nalurel, Efin- 
gère, 0, is, fini, ficitum, act. Cic. Voy. 
PORTRAIT 1°. || 16° tmprimer, ecrire: Ti- 
rer copie de qq. ch., A liquid transcri- 
bre (o, is, scripst, scriptum\uu exscri- 
bre. Cic. Je ferai — cupie du livre, 
Dicam ut librum describant. (ic. || 160 
Signer (une lettre de change) : Je te 
prie de rer des lettres de change sor 
Athèues paur subvenir à ses dépenses 
d'une anvee, Velim cures ut permu- 
telur Athemis quod sit in annuum 
sumplum ei salis. Cic. |} 16° Ac. et 
Neul. Viser. Pelfre, o, is, ivi el fi, 
itum = Tirer nn but avec one fléche, 
Collineare sagitiam aliquo. Cie. — le 
premier un sangher, À prum felo occu- 
pare. Curt. — au sol, Aves ercièrs 
(to. is, erpi, ceptum). Curt. Il tire beu- 
reusemeoot la colombe an vol. Sub 
uube columbam figit (de figère, o, Ari, 
firum), Varg | 17° Art. Lancer, 
Vent. Faire usage d'une arms; tirer sur 
attaquer, au pr. et au fig). Jartre, 
10,18, Ject, Jactum, act. Cic Emutrre, 
0, is, misi, missum, act. Cic. : Tirer 
‘es traits, Tela ercutre (io. ds, oussi, 
cussum). Tac. — une flèche, Sagittam 
conjic®re. Virg. — de l'arc, Arcum 
tendëre (0, is, fetendi, lensum et ten- 
tum). Ov. Tendre sagittas. or. — 
des armes, Arma fractare. Sen. venti- 
lare. Sen. L'envemi cessa de —, Hos- 
tes inhibuëre tela. Froniin. — sur qqn, 
Jaculis imcess®re(o, is. ivi et i,s. sup.) 
Liv. Oo tiraitsur lui du haut des tours, 
Er turribus petebatnr. Curt [| Fig. Tirer 
sur qse à baul portant, à boulets rou- 
ges (l'altaquer, en paroles), Incess?re, 
Suet. In aliquem aspere ou vehementer 
inveht (or, Pris, veclus sum) où abs 
inveki, pass. Cic. — sur ses proprer 
Lroupes, Suas messes urêre (0. is, uss 
ustum). Tiô. (m. à m. brûler ses pre 
pres moicsous). || 18° Neut. Aller 
s'acheminer. Petére(voy.160), met. Cic. 
Atlinère, 60, es, linui, fentum, act 
Curt. : Tirez an large, [inc vos ame- 
limini. Ter. Vous, — avec moi de ce 
rôté, Vos hac me sequimini. Ter. L'un 
lire à druite, l'autre à gauche, Hic 
sinisfrorsum, hic dertrorsum abit, Ilor, 
11 49° Se diriger vers, tendre à. Pelëre 
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(voy. 160). Cic. Spectare in. Cic. : 
La auit Lire à ça Mo, Nox præcipitat, 
Virg. L'hiver — à sa flo, Îjiems præ-. 
cipitat. Cæs. L'été — à sa Go, Non 
mulitum æstatis superest. Cæs. Mon 
cousulal — à sa fin, AMeus consulatus 
est in exitu (de exitus, üs, m.). Cic. 
Guerre qui — à sa fin, Patratum 
e bellura. Veil. Le malade — à sa 

0, Æger est in præcipili (de praceps, 
én. cipitis). Cels. Si la guerre — eu 
vagueur, Si trahitur bellum. Cic. Ti- 
rer à conséquence, Ad exemplumn tra 
Ai. {nst. A la guerre, les pelites choies 
tireot à conséquence, Bellum ex mo- 
ments parvarum rerum pendet (de pen- 
dère, eo, pependi, s. sup) Liv. || 
20° Tirer aur : approcher de (en pari. 
des couleurs). Verg”re, 0, is, 8. parf. 
ni sup., inou ad. Plin. Desinère, o, is, 
sivi el sû,situm,in (acc.). Plin. Exire 
in. Plin. {nclinare ad. Plin.: Tirer sur 
le blanc. Caudicare. Plin. — sur le 
noir, Nigricare. Plin. La cinquième 
[espèce d'améthyste] tire surlecristal, 
Quintum ad viciniam erystalli descen- 
dit {de descend?re, 0, scendi, scensum). 
Plin. Couleur qui — sur le jaune, Cutor 
tn luteum inclhinatus, Plin. Vivlet tirant 
sur le blanc, Viola candidum colorem 
sentiens (de senfire, 10, is, sensi, sen- 
sum). Plin. Celte pierre lire sur le 
violet, Gemma hzc desinit in violam. 
Plin. Sol d'un rouge tirant sur le blanc 
laiteux, Solum e rubro lacieum. Plin. 
Dont la couleur tire sur l'or, Colore 
ad aurum inclinato. Plin. Baies d'uo 
verlqui — Sur le ruuge, Baccæ e viridi 
rubentes. Plin, La cunlenr — sur 
celle de l'héliotrope, Color exit in 
orem kheliotropi. Plin. Tiraot sur le 
lanc, Subcundidus, a, um ou subal- 
bidus. Plin. — sur le ouir, Subniger, 
gra, grum. Cels. — sur le vert, Sub- 
viridis, m. f., e, n. Plin, — sur le 
rouge. Subruber, bra, brum. Cels. 
Subrubicundus, a, um. Plin. Subrufus. 
Plaut. Pourpre — sur le bruo, Purpura 
æne fusca. Cic. || 21° Act. S'enfoncer 
(ans l'eau) d'une certaine profondeur. 
scenidère (voy. 20°) (acc.) in aguam. 
Se rinen, v. reû. 1e Sa degager de, 
sortir (au pr. el au fig.). Se expedire. 
Cic. Se explicare, o, as, cut, citum. Cie. 
Erpediri, pass. Virg. Evadyre, o, is, 
vasi, vasum, D. Cic. Evolars, n. Cic. 
ÆExire, io, is, iui el ordin. ii, ifum, n. 
Virg. Effugëre, io, is, fugi, fugitum. 
Cic. Se eripêre (io, is, ripui, reptum). 
Virg. : Se tirer de la foule, Se turbä 
expedire. Ter.— de la boue, Cæno plan- 
tam euell®re (o, is, à, vulss, s. sup.). 
Hor. — d'un marais, £r palude emergi 
(or. eris. mersus sum), pass. Liv. — 
‘un défilé, Angustias superare. Liv. 
Il so tira de si nombreuses et s1 
graves accusalions, Er tof tantisque 
erimimibus elapsus est (de elabi, bor, 
béris, ép-). Cic. Il s'est tiré de l'ac- 
Cusalion de péculal, Er peculatüs 
judicio emersit (de emerg”re, 0, is, 
mersum, R.). Cic. Se Lirer d une ac- 
casation, Erpedire se cramine. Ter. 
Se — d'an danger, Evadëre 6 periculo. 
Liv. Se periculo expellëre (o, is, puli, 
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pr) Plaut, Periculum perrumpère 
0, 1, rupi, ruplum). Cic. Se — d'un 
mauvais pas, Emergère e vadis, Cic. 
Se — d'on sophisme, Explicare cap- 
tionem, Cic. J'ai ea de la peine à m'en 
—, Viz me hinc abstrari (de abstra- 
Mre, 0, is, tractum). Ter. S'eu — à 
merveille, Pulchre ei probe disced#re 
(o,1s, cessi, cessum, n.). Ter. Ne pas 
trop mal s'en —, Disced?re non male. 
Plaut. Se — d'embarras, Se ex turbis 
evoluëre (0, ts, volui, volutum). Ter. 
Ennergère ss 4x malis. Nep. Jusqu'à 
ce que nous gous lirions de là, Dum 
ic nodus expediatur. Cie. Tâchons 
de nous en lirer comme oous pour- 
rons, Quäcumque ratione contendamus. 
Cic. Il n'y à pas moyen de s'ea —, 
Res sunt inexplicabiles. Cic. Qu'il ne 
voyail pas le moyen de s'en —, Se eri- 
{um Raruin rerum non vidére. Cic. Se 
— de la pauvreté, del'obscurité, Emer- 
gère ex mendicitate. Cic. ad summas 
opes. Juv. Se — de pair, Turbz ezimi 
Fer de ezimêre, 0, is, emi, emplum). 

uint, |] 2° S'acquitter. Fungi, or, eris, 
(unctus sum, dép. (abl.). Cic. = Il s'est 

ten tiré de 6on rôle, Satisfecit (de 
satisfacëre, io, is, factnm). Cic. Sus- 
ceptam personam recle gessil. Cic. Il 
où a qu'une seule addition interli- 
anéaire, dont j'ai moi-même peine à 
me tirer, Una interposutio difficilior 
esl, quam ne ipse quidem facile legëre 
soleo. Cic. || 8° Etre tendu, contracté. 
Tendi, or, eris, fensus el lentus sum, 
pass. Cels. Distendi. Cels. || 4° Etre 
allongé. Duci, or, eris, duclus sum, 
pass. Plin. In filum fenuari ou atte- 
nuari (en pari. d'un mélal}, pass. 
Plin. || 6° tre oxtrait, être recuailli : 
{Ce marbre) se lire de Chio, £z Chio 
insulâ nascitur (de nasci, or, Eris, 
natus sum, dép.). Plin. La science 
du droit peul se tirer des livres, Juris 
utilitas de libris potest depromi (pass. 
de depromëre, 0, is, prompsi, promp- 
tum). || 6° Etre derlvo. Flecti, or, Eris, 
fexzus sum, pass. (dej. Gell. : Mots qui 
se tirent du grec. Verba « Græcis 
tracta. Gell. 

TIRÉSLAS, devln grec. Tiresias, &, 
m. Cic. 

TIRRUR, 8. m. 1° Clul qui se sert 
d'une arme de trait : Tireur d'arc, Vay. 
ancueën. Cela sert de but aux tireurs, 
Hoc destinatum est petentibus (de pe- 
tére, 0, is, ui el ii. téum). Liv. C'était 
un boo Lireur, Missilibus bono ictu 
utebatur (de uti, or, &ris, usus sum, 
dép.). Certo ictu destinata feriebat 
(de his io, is, s. parf. ni sup.). || 
2e Tireur d'horoscope. Voy. aoroscors. 

TIRIDATE, roi des Parlhes. Tiri- 
dates, is, m. Just, 

TIRON, affranchi de Cicéron, stèno- 
graphe. Tiro, ouis, m. Cic. 

TIRONTEN, ENNE, ad]. De Tiron : 
Noles tironienues (caractères steuo- 
graphiques), Notæ (arum) Tironianz 
(arum), F. pl. Gell. 

TINRYNTULE, v. de Grèce. Tiryns, 
yathus, (. Plin. : De Tiryabhe, Tiryn- 
thius, a, um. St. Les babitavts de —, 
Tiryathii, iorum, m. pl. Plin. Le béros 
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d — (Hercule), Tirynthius heros, m. 
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TI91AS, rhèteur greo. Tisias, à. 
m. Cic. 

TISICRATE, sculpteur gres. Tisi- 
crates, is, m. Plin. 

TISIPUONE, une des Furies. Tisi- 
phone, es, [. Virg. : De Tisipbooe, 
Tisiphonêus, a, um. Ov. 

TISON, s. m. Bûche dont une parlie 
a êté brûlés. Torris, is, m. Üv. Titio, 
onis, m. Cels. : Etre toujours sur les 
tisous, avoir le nez sur les tisons, 
Assidère apud carbones (de carbo, 
onis, m.). Plaut. || Fig. Tison de 
discorde (en parl. de qqn), Belli 
fax (facis), . Liv. (en parl. de qq. 
cb.), Semen (seminis, n.) odiorum. 
Tac. Tisou d'eufer (en parl. d’une 
femme), Erinnys, yos, f. Virg. 

. TISSAGE, 5. @. Action ou art de 
tisser. Teztrinum, i, 0. Sen. Textrini 
ars (artis), {. Sen. Ars (artis) tez- 
trina (æ), f. Fira. Teztura. æ,f. [sid. 
Teztorium (it) opus (operis), n. Col. 
Textrinum (t) opus (operis), n. Mier. 
: Atelier de lissage, Textorum off- 
cina (æ), l. Sen. 

TISSAPIIENNE, satrape perse. 
Tissaphernes, is, m. Nep. 

TISSENR, v. act. {o Faire de la toile 
ou d'autres éloffes. Terëre, o, is, fe- 
zui, fexbuin, act. Cic. Contexzëre, act, 
Col. FntexËre, act. Plin. Detextre, act. 
Ulp. 2 Tissé, Tertus, a, um. Cic. Con- 
tertus. Cic. Deteztus. Ulp. Gagnant 
sa vie à filer et à tisser, Victum quæ- 
ritans lanä et telä (de tela, æ, f.). Ter. 
[| 2° Fig. Fabriquer (des mensonges, 
de calomnies). Tezëre (voy. 1°), act. 

ic. 
TISSRRAND, s. m. Ouvrier qui fait 
de la toile. Tertor, oris, m. Cic. Lin- 
leo. on1s, m. Plaut. : De tisserand, 
Textorius, a, um. Cel. Atelier de —, 
Teztrina, æ,f. Cic. Tertrinum, à, 0. 
Cic. Textorum officina (æ). Sen. Mé- 
lier de -, Voy. TISSKRANDERIS. 

TISSERANDERLE, 8. {. Profession 
de tisserand. Tertrina, æ, [. Plin. 
Teztrinum, , 0. Sen. Teririna (#) 
ars (ariis), f. Linlearia (#) ars (ar- 
lis). Insc. 

TISSEUR, 8. m. C. TISSRRANO = 
Tisseur de soie, Sericarius, ii, m. 
Insc. 

1. TISSU, part. de l'ancien verbe 
Tristan, Tissé. Terlus, a, um. Cic. 
Conteztus. Cic. Textilis, m. f., €, 0. 
Plin. Detextus, a, um. Ulp. = Tissu 
de fils multicolores, Coleribus variis 
intertus. Ad Her. Polymilus, a, um. 
Petr, — en parle avec des fils d'or, 
Auro intertus. Sen. [| Fig. Leur 
ouvrage est fortement tissu, Opus 
per lineamenta sua nactilur (pass. de 
neci£re, 0, is, nexui, nerum). Sen. 
Cette intrigue a été tissue par lui, 
Dolum strurit (de struÿre, 0, is, siruc- 
tun). Tac. Voy. ounvir 20. 

2. TISSU, s. m. te Ouvrage tissu as 
métier. Textile, is, 0. Liv. Terlura, 
i, 0. Ou. Tertura, æ, f. Plin. Tez- 
tus, @s, m. Plin. Teziile (is) opus 
(operis), n. Hier. = Tissu blanc broché 
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d'or, Stragula alba eaure inlerta. 
Suet. Leur tète esl recouverte d'ua 
— de laive, Filo lanæ velamen est. 
Liv. — fin, Tennis (15) teriura (æ). 
Lucr. Tenuissimus textus. Apul. — 
lèger cowme le vent, Ventus (i) fex- 
tilis (is), m. (poët.). Syr. Dun — 
lâche, Rarus, a, um. Col. Dont le — 
ne soit pas trop serré, Quæ non spisse 
conterta sit. Col. Faire un —, Voy. 
rissen. Défaire un —, Reterëre. Cic. 
Sorte de — de plumes, Plumarum 
conteztus. Cic. 29 Fig. Ordre, suite, 
enchalnement. Contertus, Gs, m. Cic. 
Teztum, i, 0. Quint. Tertura, æ, f. 
Lucr. Textus, Us, m. Quint. Series, 
ei, . Cic. : Que tout lon discuurs 
n'était qu'un tissu de contradictions, 
Ut totà in oratione fuà lecum ipse 
pugnares. Cic. Que le tissu de la 
phrase soil, Consfructio verborum 
copuletur… Cie. Le — admirable 
de cette doctrine, Admirabilis doc- 
innæ compostio (onts), {. UCic. [Ces 
choses] forment comme nu — serré. 
Omnes inter se apiæ colhgatæque vi- 
dentur. Cic. [La vie) qu v'est qu'un 
— de misères, [n quû nihil ines! 
aii miseria. Cic. Dont la vie est 
an — de crimes, Sceleribus sce- 
lera conterens. Sen. Le reste n'est 
u'un — d'horreurs el d'infames, 
Reliqua intestabiha et infanta. Plin. 

TISSURE, 5. f. Liaison do ce qui 
eat tissu. Contertus, üs, m. Lucr. : 
Toile dont la tissure est lâche, Ra- 
rum ti) linteolum fi}, n. Col. 

TISTRE, v. acl, C. TISSER, TISSU 

TITAN, fils du Ciel ot de Vesta. 
Titan, anis, m. Cie. =: Les Titans, fils 
de Titan. Titanes. um, m. pl. Ov. De 
Titao ou des Tilaus, Tatanius, a, um. 
Sil. La Glle de Titan, Tilanis, dis, 
f. Juv. 

TITARÈSE, fl. de Thossalle. Tita- 
pesos. Titaresuset Tuturessus,r, m. Luc. 

TITE-LIVE, historien roman. Li- 
vtus, ii. in. Quint, 

TITHON, frère de Priam, époux de 
l'Aurore. Tithunus, à, m. l'ic. : De Ti- 
thon, Tithontus, a, um. St. 

TITUVYMALE, 8. m. Sorte de plsn- 
te. Trthymallus ou Tilhymalus, wase. 
et fém. Plin. Luctuca (æ) marina (æ), 
f. Col. Lactaria (a) here {æ). Plin. 
Lactyris, idis, f. Plin. Lactyr, iris, 
f. Summ. 

TITIENS. 1° Uno des centuries de 
chevaliers établies par Romulus. Ti 
fienses, sum, m. pl. Cic. |} 3° Collège 
de prêtres. Titi licrum) sodates (iurt) 
et abs. Tütii, m. pl. Varr. 

TITILLATION, s. f. C. cmaTouIL- 
LEMENT. 

TITILLER, v, 30t. Chatoullier. Ti- 
tillare. Cic. = Tililler l'esluuae, Sto- 
machum pervellfre (o, is, à, uulsum). 

TITINIUS, poète comique latin. Ti- 
tinius. ti, m. Non. 

TITRE, 8. m. {° Inscription au 
commencement d'un livre. Inseriptio, 
onis, [. Cic. Tatulus, i, m. Quint. Ti- 
tulus frontis. Sev. = Titres de livres, 
Librorum indices (de index, dicis, m.). 
Cie. Ta me demandes le titre, 
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inscriptione quæris. Cie. Le livre qni a 
pour — l'Econvomique, Liber qui (Eco- 
nomicus inscribitur (pass. de inscri- 
bre, 0, is, scripsi, scriplum). Cac. 
Une lettre qui a pour —..., Épistola 
cui fitulus præscriptus est. Gell. Le 
— que nous avons donné à ce lraité, 
Titulus quem scripsimus huic dispu- 
tañoni. Col. C'est le — que j'a 
choisi, Sie inscripsi. Cic. Ils mettent 
leur nom sur le — de ces onvrages. 
In illis libellis nomen suum inscri- 
bunt. Tac. || 2° Certaines subdivisions 
employees dans les codes. Tilulus, à, 
m. Dig. ]| 9° Nom, qualification hono- 
rifique. Titulus, à, m. Cic. Nomen, 
minis, 0. Cic. : Qui a reçu je titre de 
roi, Rer apyellatus. Cic. Le — de 
général, Nomen imperatoris. Cic. Le 
— d'épouse, Ornamenta (orum) uxo- 
ria (iorum), n. pl. Suet. Le — d'em- 
pereur, Imperatoris prænomen (m1- 
ris), n. Suel. Le — de roi étail à 
veudre, Regum appellationes venales 
erant. Cie. Il a pris de lui-même ce 
—, Siba ipse hoc nomen inseripsit (de 
inscribére, v, is, scriptum). Cic. Ac- 
quériruo — à prix d'argent, Nomen 
nundinari, dép. Cic. Les titres sa- 
crés de pères, d'enfants, Nomina sa- 
cra, parentes, liberi. Quint. [| ne vou- 
lul pas preudre le titre de roi, Regio 
nomine abstinuif. Liv. Noos l'avons 
honoré de tous les titres imagina- 
bles, Quidquid titulorum potuimus 
congessimus. Sen. Donner à qqun le 
htre de Sage, Nominure aliquem 
sapientem. Cic. || 4° Acte écrit, piece 
authentique. Titulus, 1, m. [or. Syn- 
grapha, æ, [. Cic. Tabellæ, arum, f. 
pl. Cie. Instrumentum, i, n. Quint.: 
Titres de propriété, Auctoritatis ta- 
bellæ. Sen.-rh. Envoyer des deputlés 
avec des —, Mittere jura (de jus. 
Juris, n.) atqne legatus. Tac. [1 faut 
lirer de la puudre des annales tes — 
de vooblesse, Er annalium vetustate 
eruéuda est nobiliuaiis fuæ memoriu 
(æ, f.). Cie. Avoir un tilre contre 
l'accusé, Reum manu suä tendre (eo, 
es, ui, lentum), Sen. || 6° Droit de 
posseder. de demander, de faire. Jus. 
Juris, D. Cic. =: Jamais celte srience 
ne fut un titre pour le consulat, Di- 
guitas in istä scuenfiä nunquam con- 
sularis fuit. Cic. Acquérir des titres 
à la reconnaissance de qqn, In ali- 
quem promerèri (eor, êris, lus sum, 
dép.). Cic. Quels étaient les — de 
chacun à l'exemption, Quo quisque 
jure (de jus, juris, n.) vacationem ha- 
béret. Liv. Il n'avait aucun titre 4 
régner que la force, Non ad jus regni 
quidquam præler vim habebat. lv. 
N'ayant aucun — à la faveur, Nullis 
ad conciliandam gratiam meritis (de 
meritum, i, 0.). Liv. Sans aucun —, 
Ob nulla merita. Liu. A juste —, 
dure. Cic. Merito. Cic. Jure optimo. 
jure ac merito. Cic. Recte. Cic. Non 
sine causä, Cic, Tu as plus de titres, 
Potior es jure. Cod. Cela te donne un 
titre pour..., Jus Aoc frbi fucit 4d.…. 
Liv, À ce —, Hoc nomine (de nomen, 
minis, m.). Cic. Distinguê à bean- 
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coop de titres, Multis rebus em- 
plissimus. Cie. À aucun titre, Nulls 
nomine. Sen. À — égal, Æquo jure. 
Cic. Æquä lance (de lanr, lancis, L.). 
A — de tuteur, Nominetuiorio Just. 
À — buaorifique, Titulo tenus. Suet. 
À — d'héritier, Pro Rerede. Dig. À 
— d'ami, Jure famiharitatis. Just. 
Il faudra les recevoir à — d'hôtes, 
Tanquam hospites erunt recipiendi. À 
— d'ambassadeur. 0b legationem (de 
legatio, onus, [.). Plin. À — graluil, C. 
ORATUITEMENT 1°, Tu es mun frère: à 
ce — je te respecte, Frater es : ego ve- 
reor. Cic. À — de bienfail, Pro bene- 
ficio. Cic. In beneficu loco (de locus, 
î, m.). Cic. À — de don, Douationis 
causä. Insc. À — de pécule, Pecu- 
liari nomine. Dig. À — de récom- 
pense, Præmii loco. Cie. [Rendre] ce 
ue lu n'as reçu qu'à — de prêt, 
Quod acceperis ulendum (de uti, or, 
eris, usus sum, dép.). Cic. À — d'io- 
Lérêts, Nomine usuræ. Suet. À — da 
legs, Êz causà lucrativä. Dig. À — 
de privilège, Præcipuo jure. Cic. À 
— de dot, Dotis nomine. Cæs. À — 
de tribut, {n tributa. Plin. À — de 
bieofail et de faveur, Deneficii gre- 
turque causä. Cic. À — de droit d'en- 
trée, Portorii nomine. Cic. || 6° Re- 
commandation, chose honorable. Titu- 
lus, 1, m. Liv. Commendutio, onis, f. 
Cic. =: Titre de recnmmaudalion au- 
rrès de qqn, Ad aliguem commen- 
dationis uditus (is), m. Cæs. — de 
gloire, Commendatio ad gloriam. Cic. 
Etre pour qqn un — de glaire, 
Alicui esse laudi (de laus, laudis. f.). 
or. Faire de qq. ch. un — de gloire, 
Laudi dare aliquid. Cic. In gloriü pone- 
re (0, is, posui, positum). Cic. in magnä 
laude. Cic. Se l'aire un — de qq. ch. au- 
nrès de qqn, Aliquid alicur impulare, 
Tac. Ce doot vous vous faites un — 
de glaire, Quibus rebus gloriamini. 
fic. Que le nom de son père fût son 
“ioiodre — de gloire, Ut pater in se 
esset minimum moment (1, n.). Liv. 
Le premier — est la modestie. Prima 
commendutio a mudesthià profciscitur 
de proficisci, or, Fris, fectus sum, 
dép.). Cie. C'étaient des titres 
que les familles conservaient, {pas 
familiæ servabant sua quasi orma- 
menta (de ornamentum, ü, n.). Cic. 
Quelques-uos ajnuteut des — per- 
soonels à l'illustration paternelle, 
(Juvdam ad eas laudes addunt aliquum 
suam. Cic. Ce n'est pas an de ses 
moindres — de gloire, Id haud mi- 
nus clarum (de clarus, a, um) eum 
facit (de facëre, dv, feci, factum). 
Liv. Lenr Utre de gloire est leur pe- 
ut aoimbre, Eos paucitas nobililat. 
Tac. Anbitionner un beau — de 
gluire, Petfre egregiam jalmam (de 
palma, æ,f.). Liv. L'ivresse sera un 
—, Habebitur ebmetati honor (oris, 
m.). Sen. C'est ua — auprès do sé- 
nat, Id senatui est gratum (de gra- 
tus, a, um). Lan. fl 70 Le degre de fin 
dans l'or on l'argent monnaye. Æruria 
(æ) ratio (onis), f. Cic. : Le titre ds 
cet argent est mauvais, Hoc ergen' 
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fun non esf probum (de probus, «, 
um). Liv. Ne recevoir que des pièces 
bien frappées et an —, Nonnisi in 
aspero ef probo (argenlo) accipère. 
Sen. || Fig. Contrôler tous les argu- 
ments eten vérifier le titre, Erigëre 
(0, is. egi, acium) omnia argument ad 
obrussam (de obrussa, æ, (.). Sen. 

TITUS, emporeur romain. Tilus, i, 
mu. Tac. = l’iêires de Titus, Tifiales, 
jum, om. pl. Insc. 

TITYE, geant de la Fable. Tifyos ou 
yus, y1, m. Ov. 

TITYRE, n. de berger. Tityrus, i, 
m. Virg. 

TIVOLI, C. TIBUR. 

TLÉPOLÈME, fils d'Hercule. Tiepe- 
lemus, i, m. Ov. 

TMARUS, montagne d'Epire. Tma- 
rus, i, m. Cl. 

TMOLUS, montagne et rivière de 
Lydie. Tmulus, i, m. Virg. Plin. 

TOAST, 5. w. Proposition de boire 
à la sante de qqn. l'ropmalio, onis, f. 
Sen. Sulus. nuiis, fém. Apul. = Porter 
un toast. Voy. SANTÉ 3°. 

TOBIE. Juif celebre par sa pièté. 
Tobrus, æ, un, Vuig. 

TOCSIN, 5. m. Bruit d'une cloche 
pour donner l'alarme : Sonner le toc- 
sin (au Üg.), Populum cibre (eo, es, 
civi, Œtum). Virg. Concilare muliitn- 
dinem. Cæs. Souner le — contre qqn 
(exciter le public contre lu), Conci- 
tare iram populi alicui. Ou. 

TOGE, 3. f{. Grand manteau qui 
était le vêtement particulier des Ro- 
mains. Toga, æ, f. Cic. =: l’elite loge, 
Togula, æ, f. Cic. — blanche, Toga 
candida. Plin. nivea. Mart. Le peupie 
qui porle la —, Gens togata. Virg. 
Porter la —, Togä cingi (or, ëris, 
cinetus sum), pass. Phin. Vètu d'une — 
neuve, Albatus. Cic. Cretatus (poét.). 
Pers, — prélexte (= des enfants 
nobles et des magistrats), Toga præ- 
tezta. Crc. Præterta (æ), f. Cac. Vêtu 
de la — pretexte, Prærlertatus. Cic. 
— virile (= qu'on portail après l'ado- 
lescence), Toga (æ) virilis (is) ou 
ura (æ),f. Cic. Toga æ\'hbera(z) on 
iberior (oris), f. Ov. Vestis (is) pura 
(æ f. Cat. — triumphale (brodée de 

almes), Toga {æ) picta (2), f. Luc. 
aimataæ)toga(æ), [. Afart. Palmata 
E vestes (ua). [. Suet. el abs. Palinata 
2), f. Sid. Fouvert de la — triom- 
pbale, Pictus. Mari. Palmatus. Hier. 
— brnne, noire (vélement des nao- 
vres et des gens en deuil), Pulla (æ) 
{oga (æ), f. Cie. Pulla (æ) vestis (is), 
f. Calp. Atra (æ) vestis (is), f. Petr. 
En — noire, Afratus. Cic. Sons les 
armes ou sons la — (en guerre ou 
eu paix), Belloque togäque. Luc. Quit- 
ter la — pour le manteau militaire, 
Mutare prælexziam paludamento. PI.-j. 

TOI, pran. pers. Voy. Tu. 

TOILE, 8. [. {° Tissu de chanvre on 
de lin. Tela, æ, f. Cic. =: Toiie de lin, 
Lintenum, i, n. Cic. Linamentum, 0. 
Plin, Linum, na. Hor. — À voiles, 
Lintea in vele. Liv. En —, De 
—, Linteus, «, um. Cie. Linteanus. 
Up. Linteolus. Prud. De — fine, Cer- 
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basinus, «€, um. Plin. Véêta de —, 
Linteatus, 8, um. Liv. Liniger, era, 
erum. Ov. Peinture sur —, Pictura 
(æ, f.5. in linteo. Plin. Marchand de 
—, Lintearius, ii, m. Ulp. Fabrica- 
tion de la —, Lintearia(æ) ars (arts), 
f. Inse. Fabricalion de la — à l'aide 
de la navette, Organicæ (arum) tela- 
rum admintstrationes (um), f. pl. Vitr. 
— d'emballage, Segestre, is, n. Plin. 
{| 2° Toile (d'araignee). Aranei textu- 
ra (æ), {. Sen. Aranei terta (orum), 
o. pl. Plin, Aranca, æ, f. Plin. Ara- 
neum, i, 0. PA. Tela,æ,f. Plant. Re- 
ha, ium, 0. pl. Aug. Araneï filum (1), 
n. Lucr. Aranearum operæ (arum), f. 
pl. Plaut. : Le bout de la toile [d'une 
araignée), Ertrema (z) plaga (z), f. 
Plin. [13° Rideau de théâtre. Siparium 
ii, n. Cic. Aulzum,i, n. Virg.: Quan 
la toile fut baissée (— quand le spec- 
tacle ent commencé; c'est-à-dire, chez 
nous, la toile levée), Anulzo misso 
(pass- de mitiére, o, Îs, misi, missum). 
h. Leverla — (= finir le spectacle; 
chez nous, baisser la toile), Aulrum 
tollère (o, ts, sustuli, sublalum). Cic. 
Aulza fulifre. Virg. |] 6° Tente. Voy. 
ce m. 20. |} S°o(Au plur.) Pièces de toilos 
pour prendre le gibier, Plagz, arum, f. 
pl. Cic. Casses. ium, masc. pl. Virg. 
Rela, ium, 0. pl. Pl.-j. : Tendre les 
toiles, Plagas lend®re (0, is, letendi, 
tensum et fentum). Ov. Retia tendÿre. 
Cie. Retia ponére. Virg. Tendre des 
— pour prendre des cerfs, Cassibus 
agitare cervos. Virg. || 6° Tabloau 
{point}. Tabula, æ, f. Cic. Pictura, f. 
Plan. = 1l exprima le premier sur la 
toile le cœur de l'homme, Omnium 
primus animum pinril (de pingère, 
0. is, pictum) ef sensus hominis ex- 
pressit. Plin. On cruirait que cer- 
tains objets sortent de la —, Creda- 
mus quædam eminêre {e0, es, ui, 8. 
sup.). Quint. De grandes toiles, 
Grandes tabulæ, f. pl. Plin. Une pe- 
Lite toile, Parva (æ) (abula jæ), {. Plin. 
Prctura (æ) minor (or1s), [. Plin. 
TOILRNIE, 9. f. Marchandise de 
taile = Commerce de luilerre, Lintea- 
ria (æ) negolialtio (ni, f, CUip. 
TOILETTE, 9. f. 4° Tout ce qui 
garnit le meuble devant lsquel une 
emme se place pour se parer. Afun- 
dus {1} muliebris (is), m. Cie. Liv. || 
2° Detalls de l'ajustement. Cultus, üs, 
um. Plin. Vestitus, m. Ter. 2 Les objets 
de toiletile, Quæ pertinent ad erorna- 
tionem (de exornalio, onis, [.). Col. 
Ornamenta, orum. n. pl. Plaut. Culius 
(&s) muliebris (is), m. Plin Alundus (1) 
muliebris (is), œ. Liv. PA. Des bijoux 
et des objets de —, Aurum alque or- 
namenta. Plaut. Beaucoup d'articles 
de — (ent. de PARA à Multa 
vestis (gén. de vestis, is, f.) species 
ei), f. Scæv. || $° Action de so parer. 
omnalio, onis,f. Col. Cura (æ.f.)cul- 
iüs sui. Cels. : Faire sa toilette, & or- 
nare. Ov. Se Ang7re (o, is, Anzi, fÂc- 
tum). Ov. Cultum suum componêre (0, 
is, posui, positum). Ov. Formam erco- 
lfre (eo, is, lui, cultum). Sen. Squalo- 
rem eluëre (0, ts, ui, &ium). Sen. Squa- 
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lorem depon?re. Liv. Douver peu de 
temps à sa —, Ad culfum corporis vix 
vacare. Ov. Elles sont un siècle à leur 
—, Dum comuniur (pass. de comèëre, o, 
is, compsi, complum), annus esi. Ter. 
Faire là — de qgo, Ornare. Ov. Cul- 
Hibus instruëre (0, is, siruri, struc- 
tum). Ov. [oiseaux] qui font leur — 
avec leur hec, Rosiro purgantes pen- 
nas. Plin. |} 6° Parure. Cultus, &s, m. 
Nep. Munditiæ, aram, f. pl. Sall. 
Concinnitas, alis. f. Sen. : Eo toilette 
de fête, en grande toilette, Festo 
culiu. Tac. Une — recherchée ne 
sied pas à un bomme, Non est orna- 
mentum virile concinnilas. Sen. Fais 
de la —, Cura te. Plaut. Faire — 
pour quelqu'un, Erornare se alicui. 
laut. En — desorlie, Forenst vestitu 
(de vestitus, üs, m.). Liv, La — des 
femmes, Afuliebres fium) munditis 
(arumi, f. pl. Sen. Il faut laisser la — 
aox femmes. Munditiæ mulieribus con- 
veniunt. Sall. |Huinme] qni suigue sa 
—, Alundus (es um) ef elegans (gén. 
antis). Cie. Dont la — ressemble à 
celle des femmes, Ornaîus in mulie- 
brem (de muliebris, m. f., e. n.) mo- 
dum. Sen. — simple, Parabilis culius, 
m. Curt. Qui n'est pas en —, Inor- 
natus. Cic. Alediocriter veslitus, Ter. 
Negligence dans la —, Negligentior 
nn) amiclus (üs), m. Cic. Vestitus 
üs) furpis (is), m. Ter. Rusticitas, 
atis, f. Ov. 

TOILIER, 8. m. Celui qui vend de 
la toile. Lintearius, 1i, m. Uip. || 4e 
Tisserand. C. ce m. 

TOISAGE, 2. m. C. Toist (subst.). 

TOISE, 8. f. Ancienne mosure, lon- 
que de slx pieds. Tesa ou Tesia, æ, f. 
Cang. : Fosse de deux toises, Fossa 
duodenum (arch. peur duodenorum) 
pedum (de pes. pedis, m.). Cæs. 

1. TOISÉ, du, part. passé de TOISER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Mesuré. Voy. ux- 
sunen 10. || 2e Fig. Apprecié. Æsti- 
matus, a,um. Tac. {|| 3° Fin: : C'est una 
affaire loisée, Res est confecta (page. 
de conficfre, io, is. feci, fecium). Cic. 

2. Tousé, 6. m. Mcsurage 4 le toise. 
Mensurarum ratio (onis), F. Col. : Le 
toisé fait, Factis mensuris (de men- 
sura, æ, f.). Insc. 

TOISEN, v. act. de Mesurer. Voy. 
ce m. 1°. || 2° Fig. Parcourir des yeux. 
Oculo metiri (ior, iris, mensus sum), 
dép. Hor. Oculis perlusirare, act. 
Liv. [ $° Regarder dedaigneusement. 
Superbe inluéri (eor, êris, uilus sum), 
dép. Cic. Despicère, io, is, eperi, 
spectum, act. Cic. 

TOISEUR, s. m. Celui qui toise. 
Mensor, oris, m. Insc. 

TOISON, s. f. La laine d'un mou- 
ton. Vellus. leris,n. Col. Lana. æ, f. 
Plin. Lanicium, it, 0. Plin. Coma, æ, 
f. Col. = Les bêtes à toisan, Grezx (gre- 

is) lanictus ,ii}, m. Arn. Peaux avec 
eur —, Lanatz (arum) pelles (ium), 
f. pl. Col. Brebis avec leur —, Lana- 
Læ (arum) ou inionsæ (arum) oves 
(ium, f. rl. Col. Couper la —, Le- 
nam detrahëre. Col. || 4° La toison d'or. 
Aurata (æ) pellis (is), f. Cet. Aures 
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{æ) lana (8) f. Prop. Aurea (æ)pellis 
(is), f. Alel. Pellis is [) inaurali arie- 
fis. Enn. : Le bélier à toison d'or, 
Auratus (i) aries (etis), m. Cic. Aurea 
(æ) ouis (is), f. Ou. Pecus (udis) au- 
rafa (æ), f. Sen.-tr. La conquèle de 
la — d'or, Aurcum (i) spolium (ti), n. 
Sen.-tr. 

Torr, s. m. de Pertie suporieure 
d'un edifics. Tectum, i, n. (ic. = Faire 
avancer un toit, Tectum propicëre (io, 
îs, jeci, jectum). Cic. Le — dun 
temple, Ædis superficies {ei}, f. Plin. 
Loger sons les toits, Habitare sub 
tegulis (de tegula, æ, f.). Suet. Tribus 
scalis habitars. Afart. Les boucliers 
rénais en toit sur lenrs tèles, Scutis 
super capita densatis. Liv. Absence de 
—, Orbilas tecti. Plin. Temple sans 
—, Ædes (is) detecta (æ), f. Nep. Cul- 
men (minis, 0.) ædis lecio nudalum. 
Liv. Edifices sans —, Hypzthra, orum, 
a. pl. Vitr. Mettre un —, Tegëre, 0, 
üs, teri, lectum. Liv. Integére. llaut. 
{rec l'acc.). Lancer le feu sur les 
oits, Jacture flammas ad culmina. 
Virg. Toit voûlé, Camera, æ, f. Sull. 
— {voûté) en fer, Concameralio (on1s, 
ferrea (æ), f. Insc. — à double égonl, 
Testudo, dinis, f. Vitr. || 2° Maison. 
Tectum, i, n. Liv. Dormnus, à ou üs, f. 
Cic. Ædes, ium, f. pl. Cie. : Eutrez 
sons notre toil, Tectis suecedite nos- 
tris. Varg. Rentrez chacun sous voire 
——, In vestra tecta discedite. Cic. Sous 
mon—, intra meos parieles (de paries, 
etis, m.). Cic. Suus le méme — (en 

arl. des besliaux}), Sub uno clauso 
de clausum, i, n.). Col. Refuser d'ad- 
mellre sous son — [la pauvrelél, Re- 
eusare eam confubernalem (de contu- 
bernalis, gén. is, m. el f.). Sen. — à 
pores, Hara, æ, f. Col. 

TOITURE, s. f. Ce qui compose le 
tolt d'un edifice. Tectum, 1, n. Cic. : 
Mettre une toiture, Qui n'a pas de —, 
Voy. Toit 1°. 

TOLBIAC, tille valsine de Cologne. 
Tolbiacum, i, n. Tuc. 

TÔLe, s. f. For battu et réduit on 
fouilles. Ferri lamina ,z), f. Plin. 

TOLBÈLE, v. d'Espagne. Toleium, 1, 
a. Liv. Toletus, 1, f. Fort. : Da Tolède, 
Toletanus, a, um. Grat. 

TOLENTINO, y. d'Italie : De Tolen- 
tino, Tolentinus, à, um. Insc. Tolen- 
{inensis, oo. f.,#, 0. Les habitanis de 
—, Tolentinaies, um ot ium, m. pl. 
Plin. 

TOLÉRABLE, adj. Qu'on peut to- 
lérer. Tolerabilis, mom. f., e, n. Cic. 
Liv, = Voici d'autres prétenlions des 
chevaliers, 4 peine tolerables, Ecce 
eliæ dehici (arum, f. pl.) equilum vir 
ferendæ (pass. de ferre, fero, fers, 
fuli, latum). Cic. I dit que cela n'est 
pas tolerable, Id ferendum esse negat. 

iv. VOy. SUPPORTADLE 2e, 

TOLÉRANCE, s. f. Condescendance, 
Indulgence. Patientia, æ,f. Cic. Indul- 
gentia, f. Cic. s Et cela par la tolé- 
rance des Romains, Romanis id pa- 
tientibus (de pali, ior, Eris, passus 
sum, dép.). Liv. La — éternelle d'un 
maitre, Heri semper lenitas (atis), £, 
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Ter. Avec —, Palienter. Hor. Profiter 
de la moindre —, Abuti quantulä- 
cumque beneficii occasione (de occasio, 
onis, [.). Frontin. 

TOLÈRER, v. act. Supporter avec 
Indulgence. Tolerare, act. Cic. Ferre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. Pati. 
tor, Éris, passus sum, dép. Liv. Susti- 
nêre, 60, es, finui, fentum, act. Cic. 
2 Tolérer la tvrannie de qqn, Alicujus 
imperium suslinère, Cæs. Nous devons 
— mutuellement nos défauts, Nobis 
inter nos sunt vifia foleranda. Cic. Si 
l'on tolérait cette cupidité, Si avidi- 
tal induigeretur (pass. de indulgëre, 
co, es, duisi, dulium). Liv. Où ils sont 
tolérés [ces Dour) In quibus isti li- 
beri et concessi suni (pass. de conce- 
dëre, 0, is, cessi, cessum). Cic. Qu'un 
ne pent tolérer, VOy.INSUPPONTADLE. 

TOLISTODOIENS, peuple gaulois. 
Tolistobori, boitorum, m. pl. Liv. To- 
listobogr, orum, @. pl. Plin. 

TOLUMNIUS, rol de Veies. Tolum- 
nius, ii, m. Liv. 

TOMATE, 5. f. Sorte de plante ali- 
mentaire. Solanum (i} lycupersicum 
(4), u. Linn. 

TOMDANT, ANTS, part. prés. de 
Touven, Vuy. ce v. || Ad). 1° Qui tom- 
be : Ala nuit tombante, Prüno (de pri- 
mus, a, um) vespËre (de vesper, peris, 
m.). Cæs. Étoiles tombantes, Decidua 
(de deciduus,a,um)sidera(desidus, si- 
der1s, n.). Sen. [Ou verra] des étailes 
—, Stellas cadere (o, is, cectdi, casum). 
Plin. Sterlas przcipites cælo labi (or, 
Fris, lapsus sum, dép.). Virg. || 2° 
Qui pend. Collapsus, a, um. Cels. : 
Mauleau tombant, Amictus {üs) reci- 
dens (entis), m. Quint. Oreilles lom- 
bantes, Aures (inm) flaccidzæ (arum), 
f. pi. Col. Aures (ïum) marcidæ (arum). 
Plin. Jones —, Labentes (ium) malx 
qrm) f. pl. Suet. Lapsæ (arum) 
genæ (arum), F. pl. Sen.-tr. Lèvres 
—, Dentissa (orimy lebia (iorum), n. pl. 
Ter. Cheveux tornbants, Fluens (entis) 
crinis (is), @. Virg. Comæ (arum) per 
colta fluenies (ium), f. pl. Prop. La 
vigue tombante de sa nature, Vilis 
que nalur& est caduce (de caducus, a, 
um). Cic. 

TOMBE, s. f. C. Touvmav. 

TOMBÉ, #2, part. passé de ToMBEz, 
Voy. ce v. || Adj. 14° Au pr. Lapsus, 
a, um. Cic. Delupsus. Cæs. Decrduus. 
Plin. Cadueus. Hor.: Dents tombees. 
Decidui (orum) dentes (ium), m. pl. 
Plin. Temples tombés de vieillesse, 
Ædes (iun) sacræ velusiate collapsæ 
(arum), f. pl. Suet. Tombé du baut 
de... Lapsus de... Cic. Delapsus de. 
Cic. Delapsus ab. Cic. Laysus er. Ov. 
Prolapsus er. Plin. — de cheval, Pro- 
lapsus. Liv. Dejectus equo. Cæs. Effu- 
sus equo. Liv. Revolulus equo. Virg. 
Pierre lomhée du ciel, Delatus (1} la- 
pis (idis), m. Plin, Armes tombées 
des mains, De manibus delapsa arma. 
Cic. Toinbé en cendres, Dilapsus in 
cineres. Hor. Collapsus in cinerem. 
Aug. — en faiblesse, Collapsus. Curt. 
} Fig. Tombé dans le désespoir, 
Afflictus (i) et jacens (entis). Cie, 
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— dans l'oubli, Obsoletus, a, um. 
Cic. Excoletus. Liv. Oblitteratus. Liv. 
Mots tombés en désuétude, Erculcata 
verba. Gell. Vents —, Silentes iium) 
venti (orum), m. pl. Col. Le crédit est 
bien tombé, Fides conctdit (de conci- 
dére, o, is, cidi, s. sup.). Cic. || 2° De- 
chu : Tombe dans l'opimon publique, 
Deuolutus in dedecus. V.-Mur. Tun- 
bee danx une indigne passivo, Provo- 
luta ad libidinrm. Tac. |1 3° Qui n'a pas 
reussi en part: d'une pièce de thedtre). 
Exacta (fabulu). Ter. 

TOMBEAU, s. m. 1° Monument éle- 
Yè à l'ondrait où qqn est snterre. Se- 
pulerum ou Sepulchrum, 1, n. Cic. Tu- 
muülus, i, m. Cic. Monumentum, i, 0. 
Cic. Sepultura, æ, f. Tac. Sepulchri- 
monumentum, n. Nep. Sepulchri lapis 
(idis), m. Cie. Lapis, m. Inse. Sn- 
rum, i, ñn. Ov. Mausoleum, n. Plin. 
Conditivum, n. Sen. Conditorium, ti, 
o.{nse fequietorium, n. Inse. Æterne 
{æ) sedes ss) f. Inse. Perpelua (æ) 5e- 
des (1s), Î. Insc. Sedes. (. Virg. Locus 
(1,m.)sepuliuræ Liv. Locus, i. m. Insc, 
Lapis (idis) ulhimus (1), m. Prop. Tu- 
mulus (i,m.) terræ. Virg. : Tormbeau 
de famille, Monumentum, i, D. Liv. 
Sepulchrelum, n. Cat. Patrium (ii) 
sepulchrum (1), 0. Varg. Monumenta 
(orum) avila forum). 0. pl. Ov. Elever 
un — Sepulchrum facére (io, 15, feci, 
factum). Cic. Sepulchrum erstrugre (eo, 
is, struxi, Structum). Cic. condëre (o, 
is, didi, ditum). Hor. ponëre (o, is, 
posui, positum). {nsc. Tumulum ste- 
Luëre (0, is, ui, utum). Cic. facére, 
constuture. Virg. Élever un — à qqo, 
Tumulum s'aiure alicui. Tac. Sepul- 
chrum alicus præstare (o, as, sliti, 
statum et qqf. stitum). Liv. Sepulchro 
aliquem decorare. Virg. Sepulchri mo- 
numento donare aliquem. Nep. Porter 
au —, Mettre au —, Sepelire, io, is, 
peliui el pelit, pultum, act. Cie. Con- 
dére sepulchro. Varg. Condëre in sepul- 
chro. Ge. linponere (0, is, posui, posi- 
tum) sepulchro. Ov. Tumulo condre, 
ponêre, componêre. Ov. Conilëre corpus. 
Ov. Condre ossa. Ov. Sepuliurd con- 
legrre (0,18. lexi, lectum). Tac. Metlre 
dans le mème —, Uno fumulo conte- 
gëre. Liv. In uno (umulo ponëre. Ad 
Liv. Tu ne reposeras pas dans le 
mème — que les pêres, Yon ad aves 
conditus ibis, Ad Liv. | repose en 
paix dans le —, Placidä compostus 
pace quescit (paét.). Virg, Laisse- 
moi repuser dans le — de mon fils, 
Me consortem nali concede sepulchro. 
Virg. [1 descend dans son — déjà 
creusé, Descendit in defossum (pass. 
de defod?re, io, is, fôdi, fossum) se- 
pulturæ sus locum. fier. Graver snr 
un —, Tumulo inscrib7re (0, is, scripsi, 
scriplum). Cuc. scribre. Luc. inscul- 
pére (o, 18, psi. ptum). Suet. superad- 
dère ko: is, didi, ditum). Varg. Sepul- 
chro scalpëre (o, ts, psi, plum). Hor. 
La terre est le — de tout, Terra rerum 
commune sepulchrum. Luer. [Troie] le 
— de l'Europe et de Asie, Europæ 
atque Asiæ commune sepulchrum. Cat. 
La — d’une ville, Sepullæ urbis ruins, 
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f. pl. Tec. || 2e Fig. La mort. Mors, 
mortis. f. Cic. =: La patrie au lombeau, 
Sepulta patria. Cic. Prop. Mis au — 
par les veilles et les abstinences, Vi- 
giliis el inediàä necatus (pass. de ne- 
care, 0, 48, aui el rar. ui, afum el rar. 
nectum). Cic. La nuit du —, Nox (noc- 
tis) zterna (æ), f. Virg. Sur le bord 
du —, In limine mortis. Sil. Le cha- 
grin a conduit sa mère au —, Alors 
consecuta malrem ez ægritudine est. 
Ter. Descendre au —, [re sub um- 
bras. Virg. l’ourvu que je sois absous 
quand je serai au—, Dummodo absol- 
var cinis (cineris, m.). PA. Prêts à le 
suivre au —, Comiles parali supremum 
carpére iler de iler, tlineris, D.) 
(poëet.). Hor. Tirer du —,Ramener du 
—, À morte erip£re (io, 18, ripui, rep- 
turn). Cic. Revocare a morte ad vitam. 
Curt. Leto adimwre (0, is, emi, emp- 
tum). Üor. Levare ex præcipili (de 
præceps, cipilis). Jusqu'au —, Usque 
adertremum spirifum (de spirilus, üs, 
m.). Cic.|1 3° Ce qui cause la mort, la 
ruine = Ce fut le — Je mes espéran- 
ces, lbi spes futuri exstincta (pass. de 
ezslinguêre, 0, 8, stinri, slincium). 
Liv. Ce fut le — de ma gloire, Fama 
mea ibi sepulta est (voy. 1°). [Ces 

rovinces] furent le tumbeau des 
Écipiuns, Scipiones consumpserunt (de 
consumère, ©, is, summplum). Vell. Le 
— des lois et de toul ce qu'il y a de 
plos sacré, Legum omnium ac religio- 
num bustum (1, n). Cic. || 6° Fin, des- 
truction. Pestis, is, f. Cie. Pernicies, 
ei, [. Uic. 

TOMBER, 8. f. : À la tombée de 
la ouit, Primo (de primus, €&, um) 
vespere (de vesper, cris, m.). Cæs. Sub 
vesperum (de vesperum, i, 0.). Cæs. 
Primis tenebris (de tenebræ, arum, f. 

1). Liv. Primä nocte (de nor, noctis, 
F;. Nep. Vespertinis (de vespertinus, 
«, um) temporibus (de lempus, oris, 
0.). Cic. Primis se intendentibus {ene- 
bris. Liv. 

TOMBER, v. 0. de Etre emporté 
par son poids de haut en bas (en parl. 
des ôtres animes ; être renversé (en 
combattant}; mourir. Cudëre, 0, is, 
cecidr, casum, n. Cie. Labi, or, &ris, 
lapsus sum, dép. Cic. Prolabi, dép. 
Liv. Concitére, o, is, cYdi, 8. sup.,n. 
Ph. Procidfre, n, Tac. Nuëre, 0,15, ui, 
rulum, n. Sall. Procumb”re, 0, is, cu- 
bui, cubitum, n. Cæs. Corruëre, n. Cie. 
Lapsare, n. Virg. Præcimiare. Cic. 
Decumb?re, n. Cic. Præcipilari, pass. 
Plin. : Se relenir de tomber, Susti- 
nère se a lapsu (de lapsus, Gs, m.). 
Liv. — de haut, Alte cadfre. Cic. Ab 
alto cadre. Plin. — 4 terre, CadPre 
in ferram. Lurr, Cadÿre ad terram. 
Quint. Procumbère Aumi. Virg. Pro- 
cumbre lerræ (poél.), Ov. Perdre 
ad terram. Virg. Cadére deorsum. 
Plaut. Præcipitem (de præceps, cipulis) 
ad terram dar (dor, daris, datus sum, 
pass) Liv. Tomber du haut de, 

ectd”re (abl.). Cæs. Decid’re de. 
Plaut. DerYdFre ab. Nu. Delabi ou pro- 
labi ex. Liv. Ercid’re (abl.). Sen.-tr. 
— de choval, Cadëre de equo. Plaut. 
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on ex «quo. Cie. Labi equo. Liv. Delabt 
ez equo. Liv. Decid#re ab equo. Ov. 
equo. Cæs. ex quo. Nep. — en mar- 
chant sur un sol ani, Cad£re in plano. 
Ov. — daas les filets, Cad?re in la- 
queos. Ov. — de son char. Erctdêre 
equis. Sen.-(r. — dans un fossé, /n- 
cidère in foveam. Cic. — dans un 
fleuve, Erctd£re in flumen. Liv. — en 
faisant la culbute, Îre per caput pe- 
desque. Cat. — la tête la première, 
In præceps (de præceps, cipitis) deci- 
dêre ou volui (pass. de voluëre, o, ts, 
volvi, volutum). Ov. Præcipitem rap 
(pass. de rapère, io, is, ui, raptum),. 

v.— lourdement, Concidëre graviter. 
Virg. lapsu gravi. Ph. Cowme s'il 
élail tombé en glissant, Velut si pro- 
lapsus cecidisset, Liv. Tomber sur ses 
pieds, Se pedibus ercipére (io, is, cepi, 
cepium). Curt. — surles genoux, Ezxci- 
père se in genua. Sen. În genua pro- 
cumbère. Curt. Se baisser —, Corruëre 
corpus. Apul. — de frayeur, Corruëre 
timore. Cie. C'est — et uon descendre, 
Præcipitare (n.) istuc est, non descen- 
dfre. Cic. Beaucoup lombèrent dans 
le fossé, Plurimi in fossam præctpita- 
vere. Liv. Towber aux pieds de qqn, 
Accidère ad pedes. Cic, ad genua. Suet. 
genabus. Liv. Procumbère ad pedes ali- 
cujus ou alicui, Czs. ad genua. Liv. 
genibus. Ov. Il cbancelle et lombe, 
Labitur et cadit. Cic. Tomber dans un 
abime, In præceps deferri (pass. de 
deferre, fero, fers, tuli, latum). Liv. 
Ex præcipiti devolvi. Curt. Soutenir 
qqn qut tombe, Ruentem sustentare. 
Virg. Nous sommes presque tombés, 
lui de peur, moi de rire, Pzne lle ti. 
more, ego risu corrui. Cic. Tomber 
(blessé ou mort), Cadëre, 0. Sall. Con- 
ciuëre, n. Cic. Ruëre, n. Virg. Labi, 
dép. Liv, Sterni (pass. de sternëre, 0, 
is, straui, stratum). Liv. Occumbëre. 
Virg. Præcipitem ruëre. Virg. Sterni 
terrz (puél.), pass. Virg. — sous les 
coups de l'ennemi, Cadëre ab hoste. 
Suet. — sur le charup de bataille, In 
acie cadÿre. Liv. Les soldats du pre- 
mier rang tombaient, Primores cade- 
bant. Liv. Tomber sous les coups de 
qan. Alicujus derträprocumbère. Virg. 
Îls tombaient en masse {comme nn 
édifice qui croule], Sinilis ruinæ 
(de ruina, z, f.) strages (stragis, f.) 
erat. Liv. Is @ auraient fail tomber 
sous les coups de l'ennemi, Me sub 
hoste stravissent. Luc. {| tnmba sous 
les coups des soldats, Militum gladiis 
defossus est (pass. de defüdère, io, is, 
[ôdi, fossum). Vell. Hector est tombe 
sous les coups d'Achille, Æacidæ telo 
jacet (de jacére, eo, ui,s. sup.) Hec- 
tor. Virg. Il tomba mort sur le ca- 
davre de sun ami, Super amici cor- 
pus eraninis procubuit. Curt. Ceux 
qui sont lombés en défendant leur 
patrie, Qui pro palriä pugnantes mor- 
tem occubuerunt. Liv. Faire tomber 
qqu. Dejicére, io, is, jeci, jectum. Cæs. 
Deturbare. Virg. Ruëre, act. Ter. Pro- 
ruÿre. Liv. Faire — de cheval, Er 
equo eripère (10, is, ripui, replum). 
Liv. [ Fig. Tomber de son haut, — 
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des nues (— être très surpris), Afto- 
nifis animis Aærëre (20, es, hæsi, Az- 
sum). Virg. J'en tombai des nues, 
Obstupui (de obsiupese7re, 0, is, 8. 
sup.). Virg. Cela fait tomber de son 
haut, Ad Aæc slupent omnes. Sen. En- 
nemnis qui tomberont dn ciel (= qui 
arriverunt inupinément), fHostes € 
calo venturi (de venire, lo, is, vent, 
ventum, n.). Flor. Tomber sur les bras 
de qqa (se trouver inopinément à sa 
charge), Esse oneri ou sumplui alicui, 
Cic, — sur ses pieds (= se tirer d'al- 
faire), Defuncium esse periculo. Cic. 
In portu navigare. (ic. — sous mes 
coups, Mihi succumbère. Nep. || 2° (En 
parl. des ch.). Cadëre (voy. 1 n. Cic. 
Labi (vuy. {e), dép. Virg. Corruëre, 
0, is, ui, 8. sup., n. Cic. : La poutre 
tombe sur le sol, Trabes aceïdit ad 
lerram. Enn. in humum. Varr. Les 
dents lui tombent, Cadunt ei dentes. 
Sen. Les armes — de leurs mains, 
Cadunt arma de manibus eorum. Cic. 
La poussière lombe, Puluis considit 
de considère, o, is, sédi, sessum, n.). 
urt. La slalue —, Srtaitua corruit. 
Les fruits tombent quand ils sont 
mûrs, Poma, si sun malura, dect- 
dunt. Cic. Les couronnes elles-mêmes 
tombaient [de 5a lète], Coronz ipsæ 
defluebant. (de defiuëre, o, is, fluri, 
fluzum, n.). Cie. La motle brisée par le 
coup tomba à terre, Gleba resoluta 
defuxit, Curt. Pour que rien ne tombe 
à terre et ne se perde, Ne quid decidat 
aut ad terram defluat. Cie. Les poils 
tombent. Pili defluunt. Plin. Tomber 
du ciel, Delabi cælo. Cic. Labi de cælo. 
Cic. L'ouvrage tombe de ses mains 
Manibus opus effluit. Lucr. Poignar 
tombé des mains, Sica e manibus elap- 
sa. Cic. Tawber des mains, Ercidére 
de manibus. Cic. Laisser — ses armes, 
Arma dimiliëre (0, s, misi, missum). 
Sen. [La forêt) tombe pour faire une 
flotte, In classem cadit. Luc. La tête 
— sur l'autel, Capul incidit aræ. Ou. 
Laisser tomber ses fruits (en parl. 
d'un arbre malade), Fructus projicére 
(iv, is, jeci, jectum). Pall. N'avoir au- 
cuue tendance à —, Nihil habère proni 
(de pronus, a, um). Cic. Sile ciel nous 
tombait sur la tête, Si cælum ruat 
{voy. te). Ter. On laissera la poix 
lomber au fond, Patiemur picem con- 
sidère. Col. La pluie tombe, Imber 
dectdit. Hor. fuit. Ou. ruit. Virg. 
Cadunt imbres. Virg. Faire tomber la 
pluie, Imbrem erculëre (io, is, cussi, 
cussum). Curt. La grêle tombe, Grande 
cadit. Cic. Ruunt grandines. Plin. 
Faire tomber la grèle, Grandinem in- 
cutëre. Curt. S'il tombe un tant soit 
peu de pluie, Si roraveril quantulum- 
cumque imbrem. Plin. Laisser tomber 
la Due (en parl. de la lempèle), Im- 
brem effundÿre (0, is, fudi, fusum). 
Curt. [La foudre) tombe, Defertur 
pass. de deferre, fero, fers, tuli, 
atum). Sen. Czlo cadit. Petr. La fou- 
dre — sur celte lêle, În Aoc caput 
fulmen vènit (voy. {e). Ou. La foudre 
— sur le haut des montagnes, Sum- 
nos fulmina montes feriunt (de ferire, 
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io, is, s. parf. ni sup.). Hor. Foudre 


qui — du ciel, Dectdentia a cælo ful- 
mina. Plin. Cadueum fulmen. Uor. 
Une telle quantilé d'eau temba du 
ciel. Tanta vis aquæ cælo missa (pass. 
de muttére, 0, is, mist, missum}. Sull. 
Des torrents d'eau tombeut des mon- 
tagnes, Ruunt de montibus amnes. 
Virg. L'ean qui tombe du ciel, Aqua 
que e cælo vénit. Varr. Le brouillard 

taut loubé, Nebul& discussa (pass. 
de disculëre, io, is, cussi, cussum). 
Plin. Des larmes tumbeut, Cadunt la- 
crimsæ. Ov. Tomber au fond (d'un li- 
quide), Residère, 0, is, sedi, S. SUP. 
n. Plin. Desidere. Cæs, Ad fundum de- 
primi{pass. de deprimère, 0, is, pressi, 
pressum). Col. Tout le grain qui Sera 
tombé au fond, Quidquid in imo sub- 
sederit. Col. [Le platane] dunt les 
feurlles ne tombeat jamais, Dimillens 
nunquam folia. Plin, Cheveux qui —, 
Fluentes capulli. Cels. Dents qui —, 
Deutes decidui. Plin. La première 
lettre de l'inscriplivn est tompee, Ex 
inscriplione prima httera efllurit (de 
efflurre, 0, is, flurum). Suet. Le ro- 
sher tombe, Przceps rutt saxum. Virg. 
Une partie du mur était tumbée, Pars 
muri prociderat. Liv. Tomber (= 9 é- 
crouler), Tomber en ruines, Ruëre, n. 
Plin. Labi, dep. Hor. Prolubi, dép. 
Sen. Procumbére (voye 1e), 0. Sen. 
Succidére, n. Sen. Labi in ruinam, 
dép. Macr. — de rétusié, Velustate 
corrumpi (pass. de corrump”re, 0, is, 
rupt, ruplum). Frontin, Près de —, 
Casurus, a, um. Ov. Lapsurus. Virg. 
Caducus. Cic. Labans, gén. labantis. 
Plin. Rurlurus, a, um. Ov, — sur la 
téle de qqun, Incïdère capiti. Liv. 
— sur les bataillons, fncid”re super 
agmina. Virg. — surles jaibes, Inci- 
dûre in crura. Cic. Il laissa — son 
fromage, Ore caseum emistt (de emit- 
(dre, 0, is, missum). PA. Faire — [one 
construction), Evert?re, o, is, {i, sum, 
act. Cic. Dejicëre (voy. 1°), act. Hor. 
Decutfre, 10, is, Gussi, cussum, act 
Liv. Discutère, act. Liv. Subruëre, acl. 
Liv. Faire — les javelines de dessus 
son dos, Tergo haslas decut®re. Virg. 
Faire — [les étuiles flantes), Depri- 
mère. Sen. Cette eau ferail — les 
dents, Drcülérent dentes aquë potä. 
Plin. Feuilles que le vent ne fait ja- 
mais —, Folia haud ullis labentia ven- 
tis. Virg. Faire — les fers de qqn, Ali- 
cui vincla demêre (0, is, dempsi, demp- 
tum), act. Liv. || Fig. Laisser tomber 
on vers, Versum abjicêre (io, is, jeci, 
jecitum). Cie. Laisser — un mot dans 
la discussion, Conjicére vocem in dis- 
putando. Cæl. ap. Cic. Tu laisses — 
(—= échapper) ces mots, Ils voces 
Hibi ereunt (de exire, eo, is, ivi et 
ordin. ti, ifum, n.). Sen. Ces paroles 
towbèrent de sa bouche, Vox ercidit 
ore. Virg. Laisser lumber sur qqo un 
regard de mépris, Suyperne aliquem 
despicére (lo, is, spezi, spectum). Sen. 
Ne pas laisser — une médisance, Ma- 
ledictum ercip?re. Cic. — du ciel (= 
venir à l'improvisle, comme par en- 
chantement), Demitti eælo. Quint. de 
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cælo. Liv. Cet exemple, appliqué à 
des coupables, tombe sur des inno- 
cents, Eremplum ab idoneis ad non 
idoneos transferlur (pass. de (rans- 
ferre, fero, fers, tuli, latum). Sall. 
Tomber dans l'eau, Voy. écuouxr 
2°. || 30 Etre pendant. Fluëre, o, is, 
fluxi, flurum. Qu. : Disposer une 
chlamyde de façon qu'elle tombe 
bien, Collocare chlamydem ut apte pen- 
deat (de pendère, eo, es, pependi, s. 
sup.). Ov. La tunique — jusqu'aux 
pieds, Decïdif ad pedes funica. Suet. 
La vigne — si on ne la soutient, Vitis, 
nisi fulla est, ad terram fertur (voy. 
do). Cic. Sa tète — vers la terre, Ad 
terram fluit cervir. Virg. Sa robe — 
au-dessous des genoux, Vestisinfrage- 
nua descendit (de descend}re, o, scendi, 
scensum). Curt. Des colliers d'or leur 
tombent sar le poitrail, Aurea monilia 
pectoribus demissa pendent. Virg. Fa- 
nons qui — presque jusqu'au genou, 
Palearia jæne ad genua promissa (pass. 
de promutt”re, 0, is, Mis1, missum). 
Col. Cheveux qui — sur les épaules, 
Capilli per colla sparsi (pass. de spar- 
gfre. 0, is, sparsi, sparsum). Ov. Quæ 
involitant humeris comz. Hor. Fluens 
fentis) erinis (is), m. Virg. Coupe les 

raoches qui —, Ramos compesce flu- 
entes. Virg. Laisser tomber sa tuge, 
Togam de humero dejicre (voy. 1°). 


Suel. || 6° (Tomber) sur; se Jeter sur; 


courir sur. frruëre, 0, is, ui, s. Sup., 
o. (in, acc.). Cic. Ruëre fr): Cic. Inva- 
dre, 0, is, vasi, vasum (acc.). Cæs. 
Incurrre, 0, is, curri, cursum, acl. 
(acc.). Sail. Qal-)- Liv. Incursare (ali- 
quem ou in aliquem). Liv. Incidëre, 0, 
ts, cdi, s. sup. (dat.). fic. (in, acc ). 
Liv. Ferri (voy. 4°) (in, acc.). Virg. 
Inferri (in, acc.). Liv. Impelum facëre 
(10, is, feci, factum) (in, acc.}), Liv. : 
Tomber sur qqn l'épée à la main, Ali 
quem gladio adoriri (ior, éris, orius 
sum), dép. Cic. ls tombaient sur les 
barbares, In barbaros aderant (de 
adesse, adsum, ades, affui, s. sup.). 
Tac. L'armée allait tomber sur eux, 
Agmen imminébat (de imminére, eo, 
es, s. parf. ni sup.,n.). C2s. — sor 
l'ennemi 4 l'improvisle, [nscios hostes 
opprimère (0, is, pressi, pressum). Cæs. 
— [d'une colline] sur le camp, Decur- 
rêre ad castra. Liv. — sur l'Italie, Jta- 
liam aggredi (ior, Eris, gressus sum), 
dep. Liv. — sur les derrières, À fergo 
exzoriri. Liv. — sar qqn qui ne s'y 
alleod pas, Imparatum aliquem ado- 
riri. Cie, — or qqn à bras raccourcis, 
Leniä manu cædêre (0, is, cecidi, c>- 
sum) aliquem. Petr. || Fig. Tomber sur 
qqu, Incessëre, 0, is, iui et i, s. sup., 
act. Suet. Adoriri, dép. Tac. Insec- 
tari, dép. Cic. In aliquem invehi (or, 
ris, vecius sum, pass.). Cic. Impetum 
(acrre in aliquem. Cie. Ma mauvaise 

umeur tombera sur toi, Incursabit 
in le dolor meus. Cic. Que tous les 
fléaux tombent sur lui seul, In unum 
omnis congeranlur (pass. de conge- 
rire, 0, 18, gessi, gestum). Cic. Les 
maux qui — sur nous, Supervenientia 
ass. Si un ouragan tombe sur 
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les forêts, Si tempestas silvis ineu- 
buit (de incumbêëre, 0, is, cubilun, 
n.). Virg. Tomber sur ce mets (= 
en manger voracement), Hoc vore. 
citer invadère. Macr. || B° (Tomber) 
dans : se joter dans. Dectdère, 0, is, 
tdi, s. sop., n. Curt. Influëre, 0, is, 
furi, flurum, 0. Cic. Delabi, or, Frs, 
lapsus sum, dép. (in, acc.). Hor. : Le 
lruve tombe dans la mer, Amnises- 
dif in sinum maris. Liv. || 8° Arriver 
jen part. de qqn), rencontrer par hasard. 
ncidëre (voy. 4°}, n.{dat.). Cic. Su- 
pervenire, io, is, véni, ventum, n. (dat.). 
Liv.: Tomber au milieu de brigands, 
Decid®re in turbam prædonum. Her, — 
au milieu de la foule, Incid®re in tur- 
bam. Liv. — au milieu des ennemis, 
In medios hostes delabi (voy. 5°), dép. 
Virg. Il nous tombe (= il nons arrive) 
tout à coup, Nobis obrepit (de obre- 
pere, 0, is, repsi, 5. sup.). Cic. S'ilte 
tombe un convive. Si fe hospes oppres- 
serit (voy. 40). Hor. Quinctius — au 
mieu de cette joie, Huic letitig 
Quinciius supervénit. Lin. Garde que 
ton arrivée ne — dans un mauvais 
moment, Considera ne in alienissimum 
termpus cadat aduentus fuus. Cic. Nuus 
vous somrires tumbés à contre-lemps, 
Molesti vobis intervänimus. Cic. Que 
Je ne auis pas tombé à point ponr.…., 
Non me incidisse ad... Cic. Je ne por- 
vais mieux tomber (= étre mieux 
servi par le hasard), Accid®re oppor- 
tunins nihil potuit. Cic. Je lombe sur 
un fait de notre temps, În memoriam 
æjualem incurro (voy. 4e). Cic. || 7e 
Fig. Venir. Cadëre (voy. 4°}, n. Cic. 
Vänire, 10, ts, vêni, ventum, n. Cic. : 
Tomber en désuétude, !n desuetudi- 
nem abire (eo, is, iui el ii, ifum). Caj. 
Beaucoup de mots tomberont en dé- 
suélude, Multa cadent vocubula. For. 
Les vètements de peau turmbèrent en 
discrédit, Pellis cectdit. Luer. Tomber 
daos l'embarras, In angustuim venire, 
Cie. — au pouvoir de qqn, Cadÿre 
sub imperium ahcujus. Cic. În impe- 
rium alicujus concedëre (o, is, cessi, 
cessum), n. Just. Devenire in potesta- 
tem alicujus. Suet. In ditionem ali- 
cujus venire. Sen. devenire. Sall. con- 
cedëre. Sull. Occupari ab aliquo. Fron- 
tin. Alicui in manum tradi (pass. de 
trad8re, 0, is, didi, ditum). Liv. In 
manüs alicujus incidère, devenire. Cic. 
Ab aliquo deprehendi (or, ëris, hensus 
sum, pass.). Cæs. Il tomba entre les 
mains d'un délateur, Eum delator 
corripuif (de corripére, io, is, rep- 
tum). Tac. Tomber dans la servitude, 
fn servilulem elabi. Tac. duri (voÿ. 
40). Ter, — dans un pieye, DecldFre 
in fraudem. Cic. Præcipiture in imsi- 
dias. Liv. Se in lagueos induëre (o, u, 
ui, ulum). Cic. Faire — dans on 
piège, Per dolum capéëre (io, is, cepi, 
captum). Sall — dans une méprise, 
Capi errore. Liv. — dans une ertrème 
pénurie, dans la pauvreté, Decidëre ad 
rei familraris angwstias. Suel. Incil’re 
in miserias. Cic. Toas deux etarenl 
lombés dans le besoin, Inopia ambos 
incesseret (de incessëre, voy. 4e). Sall 
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Tomber dans un défaut, Eabf tn vt- 
tium. Mor. — dans un mal plus grand, 
In muore mala devoivi (voy. 1e), 
pass. Sen. — dans la même faute, 
Eadem peccare. Cic. In hoc eodem pec- 
care. Cic. — deux fois dans la même 
faule, lierum peccare. Cie. — deux 
fois dans la mème sotlise, Bis facére 
stulie. Ter. Faire — dans un défaut, 
In vilinum ducêre (0, is, duxi, ductum). 
Hvr. l'reuds garde de — dans qq. 
bévue, Vide ne quid inprudens ruas 
(voy. 10). Ter. — suus Îles sens, Ca- 
dëre sub sensum. Cic. — sous l'ivtel- 
ligence, Cadëre in intelligentiam, in 
cogitationem. Cic. Les choses qui tom- 
beut sous les sens, Nes sensibus sub- 
jectæ (pass. de subjicére, 10, is, ject, 
Jjectum). Cic. Ea quæ sub sensus sub- 
Jjecta sunt. Tomher sous le sens de la 
vue et du loucher, Cud®re sub aspec- 
tum ef lacium. Cic. Le premier roseau 
qui me tumbera sous la man, Qui- 
cumque calawrus in manus meas inci- 
derit. Cic. Ce soupç:n ne saurait lom- 
ber sur un lel caractere, Non cadit in 
kos mores ista suspicio. (ic. Les Soup- 
çons tombent sur lui, Recïdit in eum 
suspicio. Cac. À d'eum suspicio perlinet. 
Sic. Convenrunt in eum suspiciones. 
Cie. [Ces choses] — sous le jugement 
du sage, Sub judicium sapientis ca- 
dunt. Cic. 1] ne tombe pas sous le 
coup de celle défense, [oc interdicto 
non fenelur (pass. de fenêre, e0, es, 
wi, tentum). (ie. Tomber sous la juri- 
diction du senat, Venire in coguitio- 
nem senalüs. Quint. — sous les yeux, 
Incurrére in oculos. Cic, oculis. Suet. 
Partout où mes yeux tomhaient, In 
uamcumqnue pariem lumina converti 
de convertre, 0,ts, versum). Ov. Si 
mon ouvrage tombe entreleurs mains, 
Si üllis Labor occurrit (de occurrire, 
0, is, curri, cursum). PA. Leurs livres 
me sont tombés sous la main, Eorum 
in libros incidi. Cic. Tout ce qui me 
tombe sous la main, Qurdquid obuiam 
datur (voy. 1°). Liv. Tnimber dans une 
flatterie absurde, Absurdam in adu- 
lartonem progredi (or, &ris, gressus 
sum, dép.). Tac. — dans l'exécralion, 
In oditum ncerbissimum venire. Cic. — 
daos le ridicule, Risus facère (voy. 
do). Cic. Risum præbère (eo, es, bui, 
bitum), Just. La conversalion lomba 
sur lui, fncïdit mentio deco. Liv. ejus. 
Sen. La conversation — là-dessus, 
Huc sermo evasit (de evadire, 0, is, 
vasum, 0.). Ter. Faire lomber la 
conversation sur qq. ch., Sermonem 
inferre (fero, fers, fuli, illatum) de. 
Cie. Il tomba sur ce sujel, En illum 
sermonem incidit. Cic. Tumber dans 
l'esprit, Cadre in cogilalionem. Cic. 
Venire in mentem. Virg. |] m'esl 
tombé daus l'esprit defaire..…, Induxi 
(de inrducère, 0, is, ducfum) animum 
où in unimtum (otre Cie. Ter. Tom- 
ber dans l'oubli, In oblivionem ire (eo, 
is, tui et it, itum). Sen. || 8° Arriver à 
(en degenerant), descendre, se reduire 
à. Cadëre ‘voy. 1e), n. Sall. Abire 
voy. Te), n. Cic. Recldëre (ad). Cie, 
in). Cof. : Tomber dans la boullon- 
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nerle, In vitium scurrile delabi (voy. 
10), dép. Cic. — dans l’opprobre, În 
dedecora incurrëre (voy. 4°). Cie. — 
du vice dans le dérèglement, et du 
dérèglement dans l'ablme, À vitiis 
in prava, a pravis in præcipilia perve- 
nire. Vell. Cette furme de gouverne- 
ment tombe aisément dans les pires 
excès, Ea forma civilalis in pernicio- 
sissimam partem facillime decldit. Cic. 
Vous êtes tumbes dans l'engourdisse- 
ment, Occupavit vos torpedo. Sall. On 
est tombé si bas, Eo prolapsi sunt 
mores. Sen. Huc decidère cuncta. Tac. 
Tomber dans l'impiété, Devolui (voy. 
{0) ad impielatem. Cass. — en enfance, 
Revolvi ad infantiam. Lact. — à rien 
(= ne pas aboutir), Cadre ad irri- 
fum. Liv. in irritum. Tac. Faire — à 
rien, Ad nihilum redigëre (o, is, egi, 
actum). Lucr. Redig?re ad vanum el 
irritum. Liv. — en ruine, Ad interi- 
um redigi, pass. Cic.— en poussière, 
In cinerem vanesc®re {v, is, 8. parf. ni 
sop.). Tac. — en pulréfactiun, Putre- 
fieri, fo, fs, facius sum, pass. Pall 
Puiresc®re, 0, is, s. parf. ni Sup.,n. 
Hor. || 9° Dechoir de sa reputation, 
perdre de sa vogue, être avili. Cadfre 
{voy. 10), n. Cic. Concidère, n. Cic. 
: l'est bien tombé, Jacet (de jacÿre, 
voy. 10). Cie. Tomber du falte, De- 
cidère ex astris. Cic. Concidrre ex am- 
plo statu. Cic. CadFre ex bonä fortuna. 
Cie. — au dernier rang, In novissi- 
mum ordinem detrudi (pass. de detru- 
dire, o, is, frusi, trusum). Suet. Rien 
de pire que de — de l'opulence dans 
la misère, NiAïl est (am miserabile 
quam er bealo miser. Cic. Leur crédit 
vient de —, Files nuper cæpit eos de- 
ficére (io, is, feci, fectum, n.). Cie. 
Cette opinion est lombée, Illa opinio 
exaruil (de exarescère, 0, is, 8. Sup., 
n.). Dont le talent commence à tom- 
ber, Jam deflorescens (de deflorescére, 
o, 1s, ui, S. sup.). Cic. Le prix est 
tombé, Pretium retro abirt. PL.-j, Ja- 
cent prelia. Cic. Toutes les valeurs 
étant tombées, Pretiorum auctoritale 
prostratä (pass. de proslern?re, o, is, 
stravi, stratum). Ârn. Faire tomber 
le prix, Pretia detrah®re (o, is, frari, 
fractum) (dat.). Plin. Scaurus était 
tombé en discrédit [pour l'élection), 
Scaurus refrirerat (de refrigescère, 0, 
is, frizi, s. sup.). Cic. Le fail de 
tomber d'un trône dans l'esclavage 
Casus in servilium ex regno. Sall. I 
40° Ne pas réussir (en parl. d'une plèce 
de theâtre. Cadëre (voy. 1°), n. For. 
Erigi (pass. de exigère, o, is, egi, 
actum). Ter. : Faire tomher uve co- 
médie. Comædiam exigére. Ter. Faire 
— une tragédie, Tragædiam evertfre 
(voy. 20). Petr. {| 410 Etre saisi (d’une 
maladie), devenir : Tomber en lan- 
gueur, În languorem incldfre (voy. 
4o). Snet. — en lélhargie, Lethargo 
opprimi (pass. de opprimère, voy. 4°). 
Hor. — da haut mal, Voy. ÉPILEPSIR. 
Il tombe en faiblesse, Mens labat. 
Cels. Tomber malade, {n morbum ca- 
dére(voy. do), incidère,incurrére(voy. 
kb), îi (voy. 1°). Cic.Il eat tombé 
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subitement malade, Eum morbus op- 
pressit (voy. 40). Cic. || Fig. Si les 
Parlhes ae vons échauffent pas un 
eu, nous allons tous tomber en 
éthargie, Si Parthi vos nihil calfa- 
ciunf, nos hic frigore frigescimus (de 
frigesc®re, voy. 90), Czl. ap. Cic. [| 
12° Devenir faible. Deficëre (voy. 9e), 
n. Curt. Concidfre, o, is, cdi, S. sup., 
n. Cic. Succidére. n. Virg. Deficäre a 
viribus. Cæs. : Tomber de lassitude 
et de faim. L.assitudine, fame eliam de- 
fictre. Liv. Leurs courages et leurs 
corps tlombèrent épuisés, Ceciere 
illis animique viresque. Ov. L'effort 
de ma voix était lombé, Contentie 
nimia vocis reéciderat. Cie. Le pouls 
tombe, Venæ subeunt (de subire, eo, 
ü. jui et ordin. ii, ifum). Cels. Nos 
soldats tomhaient de lassitude, Nos- 
{ros vires lassitudine deficrebaut. Ces. 
Tombant de aim, Fame enectus (pass. 
de enecare, 0. as, cavi el eur, calum et 
clum). Cic. Nous tombions de som- 
meil, Somnum vix lenebamus. Cic. 
Laisser lomber sa voix, Vocem sub- 
mili}re (VUy. 20). Quint. || 13° Suo- 
comber, perir, s'aneantir. Cadëre (voy. 
40,,n. Cie. Concidëre, n. Cic. Ruëre 
SRE 40), n. Cic. Corruëre, n. Cic. 
adwre præcipitem (de præceps. pén. 
cipuis). Sail. =: L'année où tomba Car- 
tbage, Anno quo Carthago corruit. 
Veil, Les plus puissants Etats tumbeut 
par la discorde, Discordiä marimas 
res dilabnuntur (de dilabt, or, éris, 
lapsus sum, dép.). Sall. La furce sans 
la prudence tombe d'elle-même, Vis 
consilii expers mole ruif suä. for. || 
16° Cesser. Cadre (voy. 1°), n. Liv. 
Desinëre, 0, is, sivi el sit, siltum, n. 
Sen. Residére (voy. 20), n. Ou. : Le 
jour tombe, Vergit in noclem dies. Sen. 
Inclinat dies. Tac. Le vent —, Sub- 
siit aura. Sen. Cadit vemlus. Ov. 
Venti concidunt. Hor. La fièvre quarte 
tomba, Quartana decessit (de decédëre, 
o, is, cessum, n.). Cic. Vent qui est 
tombé, Ventus infermissus ‘pass. de 
intermilière, 0, is, misi. missum).Cæs. 
Jusqu'à ce que la chaleur tombe, Dum 
s* calor frangat (de frangëre, o, is, 
fregi, fractum). Cic. Ta colère est 
tombée, Tibi ira cecïdit. Liv. Une 
salre méprisée tombe d'elle-même, 
Carmina sprela exolescunt (de exoles- 
cére, 0, is, evi, elum). Tac. Au jour 
tombant, Die jam przcipiti (de præ- 
ceps, gén cipilis). Liv. Inclinato jam 
die. Pl.-j. Toute celte fureur tom- 
bera, Hie conticescet furor. Liv. La 
délation tombe, Labal tndicium. Tac. 
La fougue —, Substdit impelus. 
Quint. La conversation —, Sermo mo- 
rilur (de mori, ior, éris, morluus sum, 
dép.). Cic. Sermo friget (de frigere, 
eo, ui, 8. sup.). Ter, Pour que la 
conversation ne — pas, Ne serme 
desit (de deesse, desum, dees, defui, 8. 
sup.}). Cic. Les bruits tombeni, Ru- 
mor erslinguilur (pass. de erstinguère, 
0, is, stinzi, sfinctum). Cic. evanescil 
(de evanescére, o, ui, s. sup.) Liv. 
Faire lomber une accusation, Crimen 
discutre (voy. 2°). Quint. Laisser 
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— une accusation, Crimen abolere (eo, 
es, evi, itum). Dig. Il ne laissait pas 
— cos griefs, Quæ oblitterari non si- 
nebat, Tac. 11 faut laisser — Îles 
bruits, Relinquendum rumoribus lem- 
pus, dum senescani (de senescère, 0, 
ts, ui, 8. sup., D.). Tac. Laisser — 
on procès, Donare negotium. Suel. || 
16° Etre designe par lo sort, écholr = 
Tomber sur qqu (en parl. du sort). 
Evenire (voy. 1°). Sall. Obtingëre, 0, 
is, figi, 8. sup. Cic. Le sort tomba 
sur Tyrrhéous, Sors Tyrrhenum con- 
tigit. Virg. [Tes biens] lomberont à 
an autre maitre, Alium dominuin sor- 
tientur {de sorfiri, ior, iris, ilus sum, 
dép.). PL.-j. || 46° Arriver, avoir lieu. 
Cadére (vuy. 1°), n. Cic. Àccidtre, 0, 
is, cidi, s. sup., n. Cic. Evènire or: 
{o), n. Cic. Ubtingére (voy. 15°), n. 
Cie. Contingÿre, u. Cic. Incidëre, n. 
Sen. : C'esl ce jour-là que tomhe le 
ayement, {neam diem cadunt nummi. 
ie. Si cela — avec la septième lune, 
Si seprima luna competal (de compe- 
lëre, 0, 1e. ivi et ii, ilum), Plin, Quel 
jour tombent les mystères romains, 
In quem dtem romana incidant mys- 
teria. Cic. Quel jour la fièvre tomhe 
(se produit), Quem in diem febris in- 
currat (voy. 4e). Cic. Les flancailles 
tombent À cette époque, Sponsalia in 
id tempus concurrunt. Dig. Les nones 
quintaues sunt celles qui — le cinq du 
mois, None quinitanz dicunlur, quæ 
quinto mensis die veniunt. Varr. Cela 
toube mai, Hoc cadit permoleste. Cic. 
Cela — parfaitement pour moi, Wihil 
miÂï oplafius cadre potuit. Cic. || 17° 
Se joindre 4 ; au fig. convenir avec qqn : 
Tomber d'accord, Conusentire, io, is, 
sensi, sensum, n. Cic. In idem consi- 
lium inchinare. Liv. Si nous tombons 
d'accord la-dessus, Si illud mini tecum 
convéneril (de conugnire, 10, 18, vëni, 
ventum, n.). Sen. Voy. AcconD 20, 

TOMBEREAU, s. m. Sorte de char- 
potts. Plaustrum, 1, n. Cic. = Un tom- 
bereau de fuaner, Stercoris vehes (is), 
f. Col. Sterconis carpentum (1), n. Pall. 

TOME, 8. m. d° Volume qui fait 
partio d'un ouvrage. Tomus, i, m. Af.- 
Aur.!l 2° Fig. Lo second tome _ som- 
blable de qqn). Alter. erius (noan.). 
Cic. Imago (ginis), f. (alicujus). Cie. 
Similitudo (dinis), f. (alicujus). Cie. : 
Faire la second tome de qqn, Esse 
alicui persimilem (de persimilis, m. 
f.,e,n.) for. 

TOMENTEUX, Eus8, adj. Couvert 
de poils courts et serrès. Lanuginosus, 
«um. Plin. 

TOMES on TOMI, v. de Mégie, où 
Ovide fut exilé. Tomi, orum, m. pl. 
Plin. : De Tomes, Tomilanus, a, um. 
Ov. Habitants de —, Tomitæ, arum, 
n. pl. Ov. 

TOMYRIS. C. THANTAIS. 

4. TON, TA, TES, 20). poss. se rap- 
portant à la 2° personne. Tuus, a, 
um. Cic. Proprius. Liv. : De ton pro- 

re mouvement, Tuë sponte. Cie. — 
abitude, Tua propria consuetudo. Cic. 
Par tes efforts, Proprio marte. Ov. 
C'est ton devoir de..., Tuum est (inf.), 
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Ter. Ai-je pris qq. ch. de — Men? 
Tetigin'{ui quidquam ? Ter. Tes amis, 
Tui, orum, m. pl. Cic. À lon avis, Te 
judice. Hor. Quelles furent tes pen- 
sées en voyant...? Quis libi sensus 
cernentr...? Virg. 

2. TON, 3. rm. 1° Certain degrè d'elé- 
vation ou d'intensits dans le son. Sunus, 
i, m. Cic. Tenor, oris, m. Quint. : 
Les divers tons de la voix, Varietas 
sonorum vocis. Cic. Le passage de la 
voix par tous les —, Cursus vocis 
per omnes sonos. Cie. Changements 
de ton, Vocis declinationes. Quint. 
— faux et discordant, Vox (vocis) 
extra modum absona (æ), f. Cie. Ne 

arlons pas sur un — trop mesuré, 
Ne intra loquendi modum dicamus. 
Quint. Do — le plus bas au plus 
élevé et réciproquement, Ab imä 
voce ad summam ae retro. Quint. Gar- 
der le —, Servare concentum (de con- 
renlus, üs, m.). Cic. Quand ces vers 
sont reciles d’un — grave et lugubre, 
Hæzc cum concinuntur pressis el flebi- 
libus modis (de modus, à, m.). Cic. 
hu -- le plns aigu au plus grave, 
Ab aculissino sono usque ad gravissi- 
mum sonum. Cic. Qnelque voix don- 
nant le —, Aliquä voce præeunie (de 
przire, eo, is, iuiet it, ifum). Quint. 
Vorx qui se rapproche du — de la 
conversalion, Vox prorima sermoni 
(de sermo, onis, m.). Quint. Un — mo- 
notone, Une quædam spiritüs (de spi- 
rilus, Gs, m.) ac soni intentio (onis}, 
{. Quint. D'un — plaintif, Voce que- 
ribundä, lamentabili. Cic. D'un — 
criard, Clamose. Quint. Cotta et Catu- 
lus différaient de —, Cotia sonabat 
contrarium Catulo. Cic. Elever et 
baisser le —, Sonum vocis intendère 
(o, 18, tendi, lentum) et remilière (0, 
is, misi, misjum). Cie. Vocem per gra- 
dus aitolière (0, is, s. parf. ni sup.), 
deprimère (o, is, pressi, pressum), Len 
Saas élever le —, Submissä voce. Cic. 
Elever le — Voce contendëre. Cels. 
— théâtral, Modulatio (onts) scenica 
{2}, (. Quint. Donner le — [avec une 
fldle], Præire (dat.). Gell. Modos ini- 
nistrare. Quint. || Fig. Donner le ton 
(= faire qq. ch. le premier), Præesse, 
sum, es, fui, 8. Sup. Cic. Eremplo esse. 
Liv. Il a douné le — pour l'élégance, 
Luxuriz fuif primus auclor (oris, m.). 
Vell. Se metlre au — de qqn, Conci- 
nère (o, is, cinui, centum, n.) alicui. 
Plin. cum aliquo. Cie. Maison montée 
sur un grand —,Domus (üs) lauta(zæ) 
ou locuples (etis),.f. Cic. || 2° Intervalle 
entre deux notes consécutives. Tonus, 
i, m. Vitr.: [Intervalle] de deux tons 
ét demi, Duorum fonorum et hemito- 
nii (de hemilonium, ii, n.). Censor. 
1 3° Gamme qu'on adopte pour un alr 
Tonus, i, m. Vitr. || 4o Fig. Manière 
de parler, langage, nature du discours 
ou du style. Sermo, onis, m. Cic. Ora- 
tio, onis, f. Cic. Verba, orum, n. pl. 
Cic. : Ton amical, Amice verba. Virg. 
— superbe, Verba magna. Ov. magni- 
fica. Ter. — suppliant, Preces, um, 
{. pl. Liv. — polt, Urbanitatis color 
(oris), m. Cic. — véhément, Oralio- 
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ais acrimonta (æ), {. Ad Her. — ea. 
ressant, Vocis adulatio (onis), f. Col. 
— de reproche, Erprobrans (anti) 
sonus (i), m. Quint. — pathétique, 
Oratonis mæror (oris), m. Uic. — 
stmple, Recta (æ) vox (vocis), f. Quint. 
Le — méprisanl de la répanse, Res. 
ponsi fui contnmacia (æ), f. Cic. Da 
— le plus humble au plus sublime, 
Ab humilioribus verbis ad superiora. 
Cic. — oaturel d'autorité, Naturalis 
(is) auctoritas (atis), f. Cic. (Je 0e 
sais) sur quel — écrire, Quo geners 
de genus, generis, n.) lilterarum uter 
de uti, or, Éris, Uusus sum, dépe). 
ic. Le — de ce discours est lanlôt 
grave, tantôt mordant, Multa in ill 
oralione graviter, mulia aspere dicla 
suut, Cic. — soutenu, Tenor, oris, 
m. Cic. C'est le même — dans tout 
le discours, Unus sonus est (otius ore- 
tionis. Crc. Ils te feront baisser le 
—, Ercutient libi isiam verborum 
Jactationem. Cic. L'exorde, le récit, 
la discussion, n'ont pas le même —, 
Non unus color (ons, w.) proæmi, 
narralionis, argumentorum. Quinf. 
Pour ne pas prendre toujours un — 
sévère, Ne omnia contendamus (de 
contend®re, voy. 1°). Ce mot sort da 
— qui sied an style siuiple, Verbum 
discordat a tenus sermone (de sermo, 
onis, m.). Quint. Changer de —, Ver- 
{ère (0, ïs, verli, versumn) allocutie- 
nem. Plin. modum. [lor. Garder le — 
qui convient à chaque ouvrage, Ser- 
vare operum colores. Hor. Il faut parler 
sur un autre —, Forma (æ, f.) ac 
species (ei, f.) orationis mulanda est. 
T'ac. 11 à élevé le — de l'histoire, 
Addidit historiæ majorem sonum vo- 
cis. Cic. (Historiam) paulo inflavit 
vehementius. Cie. linrace élève qgf. 
le ton, Horatius aliguando insurgit 
de insurgère 0, surreri, surrec{um). 
uin{. [La cumédie] bausse le —, Vo- 
cem lollit (de lollëre, o, is, sustuli, 
sublatum), Hor. Le — de son discours 
était élevé, Eluate locutus est. Cie. La 
rendre sur un — très haut, Magna 
oqui. Ou. Dictre aliquid magnum. 
Virg. Baisser le ton (= parler humble- 
meot), Verba submattère (o, ës, misi, 
missum). Sen. fn Aumalttatem se sub- 
mili®re. Liv, Faire baisser le — À 
qqn, Superbiam relundëre (0, is, tudi, 
tusum). Ph. Il prit le — de la prière, 
Oratio precibus similis uit. Liv. || 6 
Manidres qu'on porte dans le monde. 
Aos, moris, m. C1c. : Le boo ton, 
Urbanitas, œtis, f. Cic. Humanitas, 
f. Cic. De bon —, Elegans, mén. antis. 
Cic. Mundus, a, um. Cic. Perliberalis, 
m. f.,e,n. Ter. Plaisanteries de bon 
—, Liberales (ium) joci (orum), m. 
pl. Pl.-j. Urbani (orum) sales (ium\, 
m. pl. or. Les gens de bon —, Ho- 
mines belli. Cie. Elegantiores. Plin. 
Cultiores. Frontin. Mauvais —, Aus- 
ficitas, atis, f. Plin. De mauvais —, 
Rusticus, a, um. Cic. Inurbanus. Hor, 
1 6° Teinte. Color, oris, m. Plin. : 
Le ton foucé des émeraudes. Auste- 
ritatis in smaragdis fenor (oris), m. 
Plin. Les tons clairs {dans un tableap}, 
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Lumins, um, 0. pl. Plin. Collusfrata, 
oTum, D. pl: Cic. Colorum claritales 
(um). f. pl, Plin. || 7e Etat de tension 
es organes : Dunner du tun a l'eslo- 
mac, Stomacho lariori prodesse (pro- 
sum, prodes, profui, 8. sup.). Pall. 
Danner du — 4 l'intestin, Intestina 
confirmare. Cels. 

TONDAISON, 8. f. C. Tonre. 

TONDEUR, 8. m. Celul qui tond. 
Tonser, oris, m. (lier. 

TONDRE, v. acl. 1° Couper la lelne 
ou le poil des bôtes. Tondère, eo, es, 
totondi, fonsum, act, Plin. Detondere, 
0, es, di, sum, act. Col. Attondére, 
acl. Plaut. Lanam detrah®re (0, is, 
{rari, {ractum). Col. : Tondre souvent, 
Tonsilare. Plaut. — de près, Atton- 
dëre strictim. Plaut. ad cutem (de 
œulis, is, f.). Sen. ï Fig. Savoir 
tondre les moulons (— dépouiller les 
sots), Stolidum pecus carpère (0, is, 
carpsi, carplum). Prop. J'ai bien 
Wwndu le vieillard, Argento semem 
emunzi (de emuugre, 0, w, unn, 
wnctum). Ter, Tonsire qqn jusqu'à la 
peau, Alrquem usque ad culem adinu- 
tilare. Plaut. Se laisser —, Se laisser 
— la laine sur le dus (= supporter 
l'injusuce), Æquo animo injuriam pan 
(ior, #ris, passus sum), dép. Cic. Î 2° 
Couper les poils du drap. Ratëre, o, is, 
rasi, rusumn, act.|| 3° Couper los cheveux. 
Tondère (voy. 19), act. Cic Lelonsure, 
act. Fab. Pict. Curitare (camillos). Hur. 
2 S'étant fail tundre, Crinibus accisis 
(pass. de accidëre, 0, is, cidi, cisum). 
Tac. Se faire —, Tonsorem alhibere. 
Afart. |} 4° Couper les feuilles et les 
branches qui debordent. Tondère (voy. 
dej, act. Virg. Delvndere, act. Col. 
Coinpescére, 0, is, ui, ttum, acl. Virg. 
Amputure. Cic. Frondem ferro astrin- 
gére (o,is, strinxi, sirictum). Col. : 
Quels arbres ont besoin d'étre lonilus. 
Quæ arbores tunsuram quærant. Plin. 
Que l'on lond, Tonsilis, m. f.,e, 0. 
Plin. || 6° Brouter. Carpëre (voy. 40), 
act. Virg. Tondère (voy. de), act. 
Virg. Atlondère, act. Virg. Intondère, 
act. Col. Detondère, act. Nemes. 

TONDU, or, parl. passé. 1° Dont 
la toison a ete coupse. Tonsus, a, un. 
Virg. Detonsus. Cul. Allonsus. Plaut. 
Circumtonsus. Varr. : Qui n'est pas 
tondu, Intonsus, a, um. Col. Peaux 
non tondues, Lanatæ pelles. Col. Bre- 
bis — depuis peu, Recenter lonsz 
oves. Varr.]l 2° Qui a les cheveux cou- 
pos. Tonsus, a, um. or. : Qui n'esl 

as tondn, intonsus, a, um. for. || 
bo Ras (en parl. du drap). Rasilis, m. 
f.,e,n. Plin, || 6° Taille (en part. des 
arbres). Tonsus, a, um. Virg. Detonsus. 
Ov. Tonsilis, m. {., e,n. Plin. 

TONGRES, v. de Bolgique. Tungri, 
erum, m. pl. Tac.: Habitants de Tun- 
gres, Vuy. le suiv. 

TONGRIENS. habitants de Tongres. 
Tungri, orum, m. pl. Tac. : Troupes 
formées de Tongriens, Tungræ co- 
Aortes, f. pl. Tac. Tungricani, orum, 
mn. pl Amm. 

TONIQUE, adj. 4° Sur quoi l'on 
hausse la voix =: Accent tonique, Acute 
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(a) voz (vocis), f. Cie. Tonus, i, m. 

ell. La — (note qui constitue le onps 
Tonus, i, m. Cic. || 2e Qui donne de la 
tension aux fibres du corps. Tonoticus, 
a, un. Th.-Prisc. : Etre tonique pour 
les intestins, Intestina confirmare. 
Cels. 

TONNANT, ANT=, adj. Qui tonne. 
Tonans, gén. anis. Cic. = Jupiler tun- 
oaul, Tonans (antis) Capitolinus (fi), 
m. Ov. Touans, antis (abs.), m. Ov. || 
Fig. D'une voix lunnaute, Voce truci 
(de trux, gén. trucis), Tac. Ayant 
prononcé ces paroles d'une voix —, 
Ilæc cum inlonuissef (de infonore, 0, 
as, ui, atum). Liv. 

TONNE, 9. f. C. TONNEAU. 

TONNEAU, s. m. Grand valsseau de 
bois pour mettre les liquides, etc. Cadus. 
1, rm. Üor. Plin. Cupa, x, f. [lor. Par 
ext. Dolium, vi, n. Col. : Mettre en élat 
des tonneaux, Putare dolia. Cato. En- 
barquer des — de vin, Vina cadis 
onerure. Virg. Puiser au tonneau, De 
dolio haurire (io, is, Aaust, hausium). 
De cupä dcprom’re (0, is, ompst, omp- 
tum). Aug. Promfre dolio. Hor. Resine 
en —, Cadialis resina. C.-Aur. || Fig. 
C'est un touneau (= c'est un ivro- 
gne), Amphora est. Apul. Gros comwe 
un —, Doliuris, m.f.,e, n. Plaut. 

TONNELET, s. m. Petit tonneau. 
Par ext. Doliolum, t, n. Liv. 

TONNELIER, $. rm. Fabricant de 
tonneaux. Cuparius, ti, rm. Insc. Cu- 
perum factor (oris), m. Pall. 

TONNELLE, s. f. Borceau de ver- 
dure. TricAilum, à, n. Col. Trichila, 
æ, f. Copa. Pergula, f. Col. Umbrosa 
{(æ) pergula (æ), [. Plin. 

TONNER, v. 0. 4° Faire un grand 
bruit (en parl. du tonnerre). Tonare, 
o, as, ui, itum, n. Cic. Intonare, o, as, 
ui, ulum, n. Virg. Detonare, n. Ov. 
Contonare, n. Plaut. : Il tonne, Edun- 
lur tonitrua (de tonstruum, i, n.). l'lin. 
Quand il —, Tonante cælo. Plin. 
Quauod il lonnera, Tonitrua cum erunt. 
Plin. Il éclaire sans tonner, Fulgurat 
sine tonitribus (de fonilrus, üs, m.). 
Plin. || 2e Falre gronder le tonnerre 
(en parl. de Jupiter). Tonare (voy. 1°), 
n. Lor. |] 3° Fig. Falre un grand bruit. 
Tonare, intonare (voy. te}. n. Virg. || 
&e Se dechainsr tontre. Tonare (voy. 
te), 0. Cic. Tonare eloquio. Virg. De- 
sevire, io, ïs, 8, parf. ni snp. Hor.: 
|] toune contre l'orgueil des grands, 
De superbiä patrum vociferalur. Liv. 
Tonner contre l'ingralitude, Ingrata 
facta liberiore indignatione proscindëre 
(o, is, scili, scissum). V.-Maz. — 
cuntre les abus, Indigna increpare (0, 
as, ui, üum). Liv. 

TONNERRE, s. m. 4° Bruit écla- 
tant causé par l'explosion des nuess elec- 
triques. Tonitrus, üs, m. Liv. Toni- 
truum, à, 0. Plin. Tonitru, n. indécl. 
Char. : Coups de tonnerre, Tonitrua, 
0. pl. Cic. Au premier coup de —, 
Simul intonuil Qle inionare, 0, as, 
atum): Ov. S'il fail des éclairs, du 
—, Si fulserit, si lonuerit. Cic. Le 
ère des dieux a fait retealir son —, 
nionuit pater. Cie. Un coup de — 
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to fait trembler, Pavescis ad cæli fra- 
gorem (de fragor, oris, m.). Sen. On 
entend de vialenls caaps de —, In- 
genti sono cælum strepil (de strepëre, 
o, ui, 8. sup.). Liv. Contonal sonrtu 
mazimo. Plaut. (slum fonat omne fre- 
gore. Virg. Fragor inional ingens. 
Virg. {12° Foudre. Fulmen, minis, n. 
Cic. =: Coup de tonnerre de bon au- 
ure, Fulmen sinisirum. Cie. Le — 
tait tombé sur le temple d'Ops, Ædes 
Opis de cæle (acta erat (pass. de tan- 
gére, o, is, fetigi, (aclum). Liv. Le 
— frappe les plus hauts summets, 
Summos fulmina monles feriunt (de 
ferire, io, is, 8. parf. ni Sup.). Hor. 
Le maltre du —, Voy. TONNANT 1e. 
Lancer le—,Voy. rounne 10. L'aiseau 
qai porte Île —, Minister fulminis 
ales. Hor. || Fig. Coup de tonnerre 
(= catastrophe imprévue), Fulmen, 
minis, n. Cic. Ce fut pour eux ua 
coap de —, Atlonitis kssere animis. 
Virg. 

TONSURE, 5. f. Couronne que l'on 
fait sur la tête des clercs en leur ra- 
sant les cheveux. Tonsura, #, f. Cang. 
Coruna, æ, f. Cang. 

TONSURER, v. act. Faire une ton- 
sure à qqn. Tonsurare, act Cang. 

TONTE, s. {. 4° Action de tondre. 
Tonsurae, æ, Î. Col. Plin. Tonsio, onis, 
f. Cato. : Faire la tonte, Tondére, eo, 
es, lofondi, lonsum. Varr. Oves 1on- 
dère. Col. Faire denx lontes par an, 
Semestres lonsuras facëre. Varr. || 2° 
Laine recueillle. Lantcium, if, n, Plin, 

TOPAZE, 3. f. Sorte de pierre pré- 
cieuse. Topazien, it, n. Topazios, ti, 
f. Plin. Toparus, à, masc. Fort. To- 
pazon, onis, masc. Prud. Topuzius (ir 
lapis (idis), m. Hier. Topazius tin 
lapillus {i), m. Fort. Topazius, à, 
m. Hier. 

TOPER, v. n. Consentir. Annuÿre, 
0, is, ui, uium (dal. ou acc.). Cie. = 
Ja tope à cela, Tope, Æsto. Cic. Per 
me licel. Cic. 

TOPINAMBOUR, s. m. Sorte de 
plante potagère Helianthus (i) tube- 
rosus (1), m. Linn. 

TOPIQUE, adj. Externe (en pari. 
des medicaments) : Appliquer des re- 
mèdes lopiqnes, des tupiques (abs.), 
Fomenta (de fomentum, i, n.) corpori 
adhibère. Curt. ou admouëre. Curt. - 
froids. Fomenta frigida, n. pl. Sua 
Les feuilles sont employées comme 
—, Folia imponuntur (pass. de impo- 
nêre, 0, is, posui, positum). Plin. 

TOPIQUES, s. ©. pl. Traite sur les 
lieux communs. Torica,orum, n. pl. Cic. 

TOPOGRAPHLIE, S. f. Description 
detailles d'un lieu. Geographia, æ, f. 
Cic. Topograyhia, æ, ct. Topo- 
thesia, #, f. Lact. Regionum descriptio 
(onis\, f. Cie. 

TOQUÉ. és, part. passé de Toouen, 
Voy. ce v. |} Adj. Fig. Qui n'a pas sa 
raison 2: Cerveau toque, Jlota (#) 
mens (mentis), f. Sen. Tu es —, Non 
nbu sanum esl sinciput (sincipriis, n.). 
Pliut. 

TOQUEA, v. act. Toucher, frapper. 
C. ces m. 
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.Toncue, s. f. Flambeau de ré- 
sine ou de cire. Tæda, æ, f. cie. Fox, 
ie. = 
aire des lorches, Tædas informare. 
CI. Lencer des — ardentes sur..., Ar- 
dentes faces jactare in. Cic. Allumer 
avec une torche. Subdità face accen- 
d£re (o, is, cendi, censum). Tac. Al- 


(ais, f. Cic. Funale, ïs, D. 


lumer des torches, Faces accend/re. 


Cic. Inflammare tædas. Cic. Porter 


une torche allumée. Facem præferre. 
Cic. Cupidou tenant une —, Cupido 
cum lampade. Cic. Remettre la — à 
un autre [comme dans la course anx 
Ranbesa) Tradëre lampada (de lam- 
pas, padis, f.). Lucr. Tu veux me 
prendre la — des mains? (= hériter 
de moi svant ma mort), Lampada 
poscis? Pers. Des lorches perçatent 
les ténèbres, Noctem solvebant lumina 
(de lumen, minis, n.). Pl-). || Fig. 
Allumer les torches de la discurde. 
Bellis civulibus facem subyicere io. is. 
jeci, jectum). Veil. Semina odiorum 
jacÿre. Tac. 

TORCHER, v. act. 1° Essuyer. C. 
ce m. 10. |] 2° Fig. Battre qqn. C. ce 
Dm. {°. 

TORCIBERE, 5. f{. 1° Torche. C. 
ce w. || 2° Girandole. C. ce m. 

roncuis, s. m. Mortier compose 
de terre grasse et de paille coupes. Lu 
tum (à) paleatum (ÿ), n. Col. 

TORCUUN, s. m. Serviette. C. ce 
m. 20. 

TORCOL, s. m. Sorte d'oiseau. 
Iynz. ngis, f. Plin. 

TORDHAGE, s. m. Actlon de tordre. 
Torturu, æ, f. l'all. 

TORDRE, v. oct. 1° Tourner un 
oorps par l'une de ses extremites, l'autre 
restant fixe. Torynère, eo, es, lursi, 
tortum. Ou. futurquère. Col. =: Tordre 
uo fil, Filum voluëre (0, is, volui, vo- 
lutum). Varr. — une corde, Torquère 
funem. Prop. — la queue (d'une 

laote}. Pediolos intorquére. Col. — la 
aine imbibée de vin, Lanam ex vino 
ezprim re {e. is. pressi, pressum). Plin. 
En lui lordanl la toge autour du cou 
{puur l'arrêter], Obrortä gula. Cic. 
Gbtorto colo. Plaut. Cum collum tor- 
sisset. Liv. Se tordre la bouche en 
éclatant de rire, Distorquêre ora ca- 
chinno. Ov. Se — la bouche [en gri- 
maçant]), Os sibr distorquére. Ter. — 
le cou à qqn, Torquêre collun alicut. 
Liv. Les bourreaux lui tordirent le 
cou, Vindices rerum capitaliutmn laqueo 
gulam fregere (de frangére, o, is, frac- 
tum). Sall. Tordu, Tortus, a, um. 
Virg. Obtortus. Cic. Intortus. Liv. 
Contortus. Col. Detortus. Col. Retortus. 
Col. Prætortus. Col. Tortilis, m. f.,e, 
u. Virg. Javelots tordus, Hastilia 
detorta. Sen. Pieds —, Distorti pedes. 
Sen. || 2° Fig. Forcer le sens. Detor- 
quêre ivoy. fe). PL.-j, 

Se Tonpne, v. réf. $e tourner sur 
soi-même. Torqueri, cor, ris, lorlus 
sum, pass. Virg. [niorquéri, pass. 
Plin. = L'intestin semhle se tordre, 
Intestinum ovidelur verti (pass. de 
verl®re, o, ts, {i, sum). Cels. [Le ser- 
peal} se tord, Det corpore tortus (ace. 
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plurd: Virg. Torquet neribus orbes. 
v. Si nos entrailles 8e tordent, Si 
sin (ormina (de (ormina, minum, n. 
pl. . Plin. 

TORE, s. m. Moulure ronde. Torus, 
ä, um. Vatr. 

TONMENTILLE, s. f. Sorte de 
plante Turmentilla, æ. f. Plin. 

TORPEUR, 9. f. Engourdissement. 
Torpor, oris, masc. Cic. Murcor, masc. 
Cels. Torpedo, dinis, f. Cato. : Pluugé 
dans la turpeur, Marcore quodam de- 
mersus. C.-Aur. || Fig. Torpedo, dimis, 
f. Sail. Torpor, oris, mase. Tac. Mar- 
cor, masc. Sen. Socordia, æ, f. Cic.: 
Etre plongé dans la torpeur, Cessa- 
{ione torpére (e0, es, ui, S. Sup., n.). 
Cic. Les âmes furent plongées dans 
la —, Quo’ammodo animi obtorpue- 
runt (de oblorpescère. 0,is,S. Sup..n.). 
Liv. Sars de la —, Nune porro erper 
giscere (de ezxpergisci, or, ëris, per- 
gilus sum et perrecius sum, pass.). 
Ter. Sortez dunc de votre —, Quin 
igifur erpergiscimini? Sall. 

TORPILLE, S. f. Sorte de poisson 
de mer. Torpedo, dints, f. (ic. 

TORQUATUS. n. de plusieurs Ro- 
mains celebres Torquutus, à, 1. Liv. 

TOURÉFIER. v. acl. Griller ou 
rôtir des substances). Torrére. eo, es, 
ui, fostum, act. Virg. Torrefacrre, 
io, 18, feci, factum, acl. Col. Frig?re, 
0, ts, frizi, fricitum el frirum, act. 
Plin. : Il faut dunner aux cochons de 
lat du blé torréfé, Porcis lactentibus 
frictum triticum dari oportel. Varr. 
Torrefler du sel, Salem frngrre. Cuto. 
Turreñé, Tosius, a, um. Col. Torre- 
factus. Col. Frictus. Hor. Torridus. 
Ov. Sel —, Sal frictus. Apic. Sal 
coctus Col. 

TORRENT, 0. m. 4° Courant d'eau 
rapide. Turrens, entis, m. Cic. Tor- 
rens (entis) aqua (æ}, f. Virg. Tor- 
rens (enlis) unda (æ), f. Sen Pronus 
1i) gurges (gilis), m. Veil. : Torreut 

ui descend des monlagnes, Afunite 

evolutus torrens. Liv. Torrens mon- 
tano flumine (de flumen, minis, n.). 
Virg. || 4° Ecoulement abondant. Flr- 
men, minis,n. Varg. : La pluie tonibe 
par torrents, imber lorrentis modo 
effurilitur, Curt. Les nuages se dé- 
chargeaieut en — de giële, Higido 
flumine nubes exonerabantur. Petr, 
Torrent de larunes, Vis lacrimarum. 
f. Cic. il verse un — de pleurs. Largu 
humectat flumine vulium. Virg. Ill 
plurima manat lacrima. Mor. || 3° Pig. 
Abondance, violence, impetuosité. Tor- 
rens, enlis, (M. Impelus, üs, m. Tac. 
: Un torrent de paroles, Flunen ver- 
borum. Cic. Flumen oratronis. Cic. 
Verborum torrens. Quint. Præceps (ci- 
pitis) dicendi celerilas (atis), f. Cic. 
Un — d'élnquence, Eloquentir flumen. 
Quint. Eloquentiz proceila(æ), f. Quint 
Un — de barbares, Totius barbariz 
fluctus (üs), æ. Cic. Le — de l'ba- 
bitude, Consuetudinis æstus (üs), m. 
Cic. Se laisser aller au — du vice, 
Label(de labes, is, f.) vitii communis 
trahi (pass. de (rah%re, 0, is, irarr, 
trecium). Ov. Résister au — du 
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monde, Contra sue sæculs reclur ani- 
mum {enëre. Ad Liv. Se raidir contre 
le —. Dirigére brachia contra (or- 
rentem. Juu. Îls durent céder au —, 
Impetn victa sunt consilia. Vell. 

TORNENTIEL, ELLE, adj. Semble- 
ble à un torrent =: Plute torrentelle, 
{mber (bris) marimus (1), m. Cic. cre- 
berrimus (1. Liv. densissimus (1). 
Virg. immodicus (1). Sen. 

TONRENTUEUX, 206€, adj. Qui 
est de la nature d'un torrent = Bien que 
son cours sait torrentueux, Quamuis 
torrentior (gén. oris). Plin. 

TORRIDE, adj.Excessivement chaud. 
Torridus, a, um. Virg. : La zone 
torride, Zona (æ) erusta (z), {. Plin. 
perusta (æ), f. Macr. Erusiæ (arum) 
partes (ium), f. pl. Tib. Plaga (æ) me- 
ridiana (æ) ou mundi media (æ), F. 
Plin. Les régions de la rune —, Præ 
fervida (æ) regio (onis). f. lol. 

TOnS, one, 44). Qui est tordu on 
qui parait l'être. Tortus, a, um. Virg. 

btortus. Cic. Returtus. Col. Tortilis, 
om. {., e,n. Plin. : Jambes lorses, 
Crura distorila for. Reiresser des 
jatnbes —, Deprévula crura corrigère. 
Varr. 

TORNSADE, s. f. Objet tordu ea 
spirale. Dracunculus, 1, m. Inse. 

TONSE, s. m. 1° Tronc d'une per- 
sonne vivante. Truncus, t, m. Cic. || 4° 
Buste. C. ce m. ie. 

TORSION, s. f. Action de tordre. 
Intortio. ouis, f. Arn. 

TORT, s. m. {° injustice commise, 
procede injuste. Injuria.z, f. Cie. :Tes 
torts envers lui, Tua in ill: in injurie. 
Cie. Si j'ai qq. lort envers toi, Si 
quid in le peccavi. Cic. En cela mème 
lu as grand —, foc ipsum inique fncis, 
Cie. Est-ce parce que les hommes 
n'ont jamais de turls? An quia nun- 
quam viri delinquunt (de délinquère, 
o, is, liqui, dictum, n.). Ter. Mettre 
en halance les lurts el les services, 
Pensare benefactis mnleficia. Liv. En 
cela 1 n°a eu aucun tort, Nullam de 
Ais culpam commeruit (de commerère 
e0, es, s. snp}). Ter. Donner — { 
qqn. Accusare, acl. Cic. lrimina in- 
ferre (fero, fers, tuli, illatum) (dat.). 
Cie. On unputa à Cæpion les torts de 
la forinne, l'æpion fortuna belli cri- 
mini fuit. Cie. Redresser les —, Inju- 
rias levare. Liv. Réjrarer les — de la 
fortune, Corrigre prava fortunsæ. Sen. 
À tort, Injuriä. Cic. Immerrto. Sen. 
Condamnée à —,.{mmerenter damuata. 
V -Maz. Se plaindre à —, Falso queri. 
Sall. À — on à raison, Jure ant in- 
juriä. Cic. 11 2° Ce qui est contraire 4 
la raison, faute, erreur. Culpn, æ, f. 
Cic. Vitium, fi, n. lic. Delictum, à, 
n. Cic. Error, oris, masc. Cic. : Avoir 
tort. Peccare. Cic. In culpä esse. Cie. 
Le médecin n'a aucun —, Culpandus 
non esf m-dirus. Varr. Se persuader 
à —. Induñre sib1 persunsionem falsam. 
Quint. J'aime mieux avoir — avet 
tlaton, Malo errare cum Platone. Cic. 
Tu as — de penser, Facis injuste si 
putas. Cic. Ils ont — de blâmer, AMele 
reprehendunt. Cic. I n'a pas — (= 
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l ne se trompe pas), Non four 
(pass. de fall?re, 0, is, fefelli, fal- 
sum). Pl.-j. Vous auriez — de mépri- 
ser, Non est quod cuntemnas Pi.-j. 
Combien [le maître) a — de laisser 
de côte celle hartie de la rhélorique, 
Quam turprier deserat eam pirtem rhe- 
forices. Buint. Aimes-lu mieux être 
biâmé à — que luué avec rat6on? 
Alavis vituperari falso quam vero ex- 
tolli? Plaut. J'ai — de comparer 
Castor à Domitius, [nique Castorem 
cum Domilio comparo. Cic. Milon à 
horreur de cela, et il n'a pas —, Hoc 
horret Alilo, neque injuriä. Cic. J'aurai 
tous les toris, Meum vilium fuerit. 
Cie. Les — sont de ton côté, In te 
omnis Aæret culpa. Ter. Culpa est penes 
te. Ter. In te culpa resület. Cic. Les 
absents eurent tort, Vicia absentium 
gratia est. Liv. Il eut — de, Erratum 
est in eo quod lindic.). Tac. Il eut — 
de préférer, Siulte anteposurt. Cie. 
On a — de, Viliosum est (inf.). Ad 
Her. On a — de vouloir…., Plerique 
perverse volunt.… Cic. S'il à eu — on 
raison de consacrer à la terre son ca- 
pilal, Melrus an sequius lerrz manda- 
veril pecuntam. Col. J'ai eu — d'at- 
tendre. Cunctutione delrqui (voy. 10), 
a.). Tac. Avoir le sentiment de ses 
torts, Conscieutiam cutpz habère. Liv, 
Recongaltre ses —, Culpam conftéri, 
Col. Reprucher à qqnuses —, Ab errore 
aliquem castigare. Liv. Rejeter les — 
sur qqn, /n aliquem culpam transferre 
fero, fers, luli, latum}) ou avertñre 
0,18, verli, versum). Liv. conferre. 
Ter. In aliquent invidiam (rei) vertfre. 
Quint. Culpum alicui assignare. Cic. 
Reum aliquem substitu®re (0, is, ui, 
utum). Curt. À lort el à travers, Te- 
mere. Cic. Inconsulte. Liv. Inconsulto. 
Ad Her. Incondite, Cic. Promiscue. 
Censor. Il ne faut pas répandre les 
bienfaits à — el à iravers. Beneficia 
non in nulgus effuniienda sunt. Sen. |! 
3° Dommage, prejudice. Injuria. z, (. 
Cic. Damnauum,i, on. Cac. Detrimentum, 
n. Cic. Malum, n. Cic. Fraus, franudis, 
f. Cic. = Faire tort à qqn, Alieua inju- 
riam facÿre, inferre, imponêre. Cic. 
Detrimentum alicur ufferre, importure. 
Cic. Daumum alicui dare, facËre. Cic. 
Damnum alicuiinjungñre (0, is, junri, 
junctum). Ulp. Detrimento esse alicui. 
Cic. Fraudi esse alicui. Cie. Damuo 
esse alicui. Liv. De aliquo male mereri 
(eor, éris, itus sum, dép.). Sen. De- 
fraudare aliquem. Varr. Ne fais pas 
— àla moisson, Segelem ne defruges. 
Plin. Ce qui lui fit grand —, c'est 
que, Mulium ei detrarit (de de- 
trah?re, 0, is, tracium), quod.… Ney. 
Sans faire — à persuune, Er nullius 
injurid. Liv. Faire — à ses créan- 
e.ers, Fraudare credilores. Cic. Que 
cela ne te fasse — auprès de..., Ne 
tibi infame (de ïinfamis, m. f., e, 
0.) sit apud... Suel. Qui fait — à 
l'Etat, Reipublicz infelir (gén. icis). 
Cic. Le — que j'ai éprouvé, Mea in- 
juria. Sail. Ne ne faire — à personne, 
Ne cui noceatur (pass. de nocère, eo, 
es, ui, ium). Cic. Comme Varius fai- 
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sait — à Cæcilius d'ane forte somme, 
Cum Czæcilius a Vario magnä pecunid 
fraudaretur. Cie. Cela fil grand — aux 
nôlres, Quæ res magnum nostris attulit 
incommodum. Cæs. S'il n'a fait de — 
à persunne, Si injuste neminem Lzsit 
(de Ledÿre, o, is, Lysum). Cic. Je ne 
we fais aucun —, Nihil mihi detraho. 
Cie. Qui fait — au prochain, Injurio- 
sus in prorimos, Cic. Sans faire — au 
voisin, Sine injurià vicins. Col. Em- 
pêcher qu'on ne fasse — à qqn, In- 
Juriam ab aliquo propulsare. Cic. 
Faire — à qqu de qq. ch., Aliquid 
alicui detrahère. Cic. Defraudare ali- 
quem aliquä re. Liv. Faire — de la 
solde, Stipendium alicui extorquére 
(eo, es, forsi, torfum). Liv. Eprouver 
ga tort, Aliquid damni contrahëre. 

ic. Réparer le — fait à qqn, Îles 
dare. Liv. || Fig. Faire torl à sa 
propre répulation, Læd”re famam 
suain, Plin. Faire — à la réputahun 
de qqn, Famam elicujus detrahère. 
Cie. Qui font — à leur propre ta- 
lent, De suo ingenio pessime meriti. 
NDuint. De peur que la plaisanterie ne 
fu — à son sérieux, Ne quid jocus de 
gravilate decerpéret (de decerpère, 0, 
18, cerpsi, cerplum). Cic. Faire — à 
scs travaur du prix qui leur est dù, 
Fraudare studia sua fructu. PL.-j. Sans 
faire de — à sa gravité, Gravitate 
incolumi (de incolumis, m. f., e, n.). 
Hor. 

TORTELLE, s. f. Sorte de plante. 
C. véLan. 

TONTICOLIS, s. m. Douleur qui 
empêche de tourner Îe cou. Ceruicrs ri- 
gores (orum), m. pl. Plin. || Adj. Qui 
porte le cou de travers. Obstipus, a, 
um. Col. 

TORNTILLEMENT, 8. m. 1° Aotion 
de tortiller. Tortura, 2, f. Pall. Tortus, 
üs, m, Cic || 2° Dotour. C. ce m. 3°, 

TORTILLER, v. act. 1° Tordre 4 
plusieurs tours. Torjuëêre, e0, es, forsi, 
tortum, act. Ou. Intorquére, act. Plin. 
: Turtillant sa loge autour de ses 
bras, Cireum brachia torlä veste. Tac, 
Torlille, Tortus, a, um. Virg. Obtor- 
tus. Virg. Intortus. Liv. Relortus. lol. 
IL 2° Neut. Faire beaucoup de détours. 
[Bois] donl les veines turtillent da- 
vantage, ntortius (comp. de l'adv. 
intarte) crispum. Plin. Roes qui —, 
Vicorum fleruræ (arum), f. pl. Suet. 
I 3° Fig. Chorcher des détours. Tri- 
cari, dép. Cic. Tergiversari, dép. 
Liv. : Sans tortiller, Afissis amba- 
gibus (de ambages, um, f. pl.). For. 

Se Tonriicen, v. réf. Se tourner 
sur sol-même. Torqueri, cor, éris, tor- 
us sum, pass. Virg. Intorqgueri, pass. 
Ptin. : {Le serpent] se tortille, Versat 
sinuosa volumina (de volumen, minis, 
n.). Virg. [Serpents] dont le corps 
so —, Corporibus voluimninosis. Sid. 
(Poissou] qui se —, Tortilis, m. f., 
e, 0. 

TORTIS, 8. m. 1° Assemblage de 
plusieurs fils. Nerus, üs, m. Plin. 
Verio, onis, f. Capel. || 4° Assemblage 
de fleurs. Sertum, ü, 0. Aus. 

TORTOSE, v. d'Espagne. Deriose, 
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a,t. Inse. =: De Tortose, Dertosanus, 
a, um. Jnsc. Les habilants de —, 
Dertusant et Derlosan, orum, m. pl. 
Plin. . 

TORTU, Us, adj. Qui n'est pas 
droit. Varus, a, ur. . : Quaud 
même ils seraient torlus [de corps], 
Sa distortissami sint. Cie. Pieds —, 
Pedes distorh. Sen. Jambes torines, 
Depravata crura. Varr, Vara crura. 
Varr. [Buis) tortn, Varus. Col. Che- 
min —, Via lorta. Prop. Fleruosum 
(r) iter (itineris), nu. Cic. || Fig. Avoir 
l'espril torlu, Voy. 0 TRAVERS. 

TORTUL, s. Î. {+ Sorte d'animal 
amphible. Testudo, dinis, f. Cic. 2 
Ecaille de tortue, Testudinis putamen 
{minis}, n. Plin. Testudo, f. Virg. En 
écaille de —, Testudineus, «, um. 
Prop. |; Fig. Un pas de - (très lent), 
Tesludineus (1) gradns (&s). m. Plant, 
fier. || 2° Machine de guerre. Testudo, 
dinis, Cænr. Vitr. | 3° Espèce de toit 
que formaient les Romains en se cou- 
vrant la lôte de teurs boucliers. Tes- 
tudo, dinis, Î. Cæs.:Furwer la tortue, 
Testudinem facFre(io, is, feci.fac{um). 
Liv. ayfre (o, is, egi, DFE À Virg. 
objic®re (io, is, jeci, Jectum). Curt. În 
testudinem glomerari on conglobari. 
pass. Tac. Seuta super capita conse 
rire (0, is, serui, sertum). Curt. En 
formant la —, Testudine. Tac. Testu- 
dine objectä. Curt. Tesiudine factä. 
Liv. Testndine actä. Virg. Srutis super 
capifa densulis ou sublatis. iv. 

TORNTUER, v. acl. Rendre tortu. 
Intorquère, eo, es, lorsi, tortum. Plin. 
: Se tortuer (en pari. d'un arbre), In- 
torqueri, pass. Plin. Torlué, Intor- 
lus, a. um. Liv. 

TORTUEUSEMENT, adv. D'une 
manière tortueuse (au Âg.). Perplexe. 

iv, 

TORTUEUX, EUSE, adj. 1° Qui fait 
des tours et retours. Fleruosus, a, nm. 
Cic. Flerus. Tac. Sinuosus. Plin. 
Tortuosus. Cic. Tortus. Virg. Per- 
plerus. Virg. : Rues lorlueuses, Vici 
enormes (de enormis, m. f.,e, n.). Tac. 
Vicorum fleruræ, [. pl. Suet. [L'ureille] 
a des conduits torlueux, Fleruosum 
iter habet. Cic. Voies delonrnées et 
lortueuses, Deverticula (orum) flerio- 
nesque. Cic. [ler hue et illuc flerum. 
Tac. Mæander, dri, m. Cic. Fleuve 
torlueux, Ambitiosus (1) amnis (is), 
m. Sol. Sa croupe se reconrbe en re- 
plis —, Longos dat corpore tortus. 
Virg. 11 4° Fig. Qui manque de franchise. 
Perplerus, a. um. Liv. Torluosus. Cic. 
: Quels chemins tortuenx ne eboi- 
sis-lu pes? Quos (u quaesisii mzan- 
dros ? Cic. [Sophismes] — el poinlus, 
Contorta et aculeata. Cic. Un esprit 
— ne peut être de bonne foi, Non 
fidum potest esse ingenium muliiplez 
(gén. multiplicis). Cic. On avait one 
conduite tortneuse, Nirmis callide age- 
batur. Cic. Attaquer par des votes 
lorlueuses, Oppugnare cunieulis (de 
cuniculus, 1, m.). Cic. Clem et dolo 
petFre. Liv. 

TORTUOsrrÉ, s. f. Etat do os qui 
est tortueux. Flezus, @s, m. Plin. 
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TORTURE, s. f. 4e Tourment qu'on 
falt souffrir. Tormentum, 1, n. Cic. 
Cruciatus, üs, m. Cic. : Souffrir les 
plus cruelles turtures, In summum 
cruciutum venire, n. Cæs. Ercruciari, 

ass. Cic. Summa supylicie subire. 

ic. Il savait quelles — le bourrean 
lai préparait, Sctebat quæ sibr torior 
pararel. for. Périr dans les —, Ad 
mortem cruciari. Plin. In summo cru- 
eiatu supplhicioque penre.-Cic. Faire 
subir à qun les plus affrenses —, Ul- 
fimis cruciatibus aliquem afficëre (io, 
îs, feci, fectum). Liv. Tormentis dila- 
cerare. Tac. Faire périr qqn dans les 
—, Cruciatu et morte aliquem afficère. 
Cic. Necare (e, as, avi et rar. ui, ne- 
catum el rar. neclum) aliquem for- 
tum. Curt. discruciatum. Cic. omni 
supplicio ercruciatum. Cic. Caruifcare 
eum insignt erurialtu. Sisen. Soustraire 
qqn aux —, Alhicujus tormenta discu 
fêre (io, is, cuss1, cussum). Sen. || 2* 
(Au sing.). Tourments que l'on fait 
souffrir à qqn pour lui faire reveler un 
secret. Tormenta, orum, a. pl. Cic. 
Quæsiio. onis, [. Cie. : Mellre qqn à 
la torture, donner la — à qqn, Tor- 
uêre, 60, es, torsi, forum, act. Cic. 
Éruciare, act. Ci. Ércruciare, act. 
Czs. Carnificare, act. Liv. Exzcamnif- 
care, acl. Tac. Distorquère, act. Sen. 
In questionem dare (do, das, dedi, da- 
fum), act. Cie. Etre à la —, Voy. 
eussTION Te. Mis à la —, Tormentis 
edmmutis (de admôuere, 60, es, müui, 
motum). Curt. Des instruments de —, 
Machinamenta quibus erturqnérentur. 
Sen. || 3° Douleur naturelle. Cruciatus, 
&s, m. Cic. Cructamentum, à, a. Cic. 
Tormentum, 0. Plin. Corporis dolor 
{orts), w. Cic. : An wilieu des lor- 
lures de l'insnmnie et de la faim, 
Cum vigiliis ef faute cruciarelur. Cic. 

&° Grande contention d'espmit : Mettre 
‘esprit a la turture, fugenra forquére 
gr. 2e. Plin, Inquictare mentein. 

en. Mettre son esprit à la —, Se 
torquêre. PA. Torquert, pass. Bor. 
Nervos initendére (0. is, lendi, len- 
tum). Ter. Nervis omnibus contendère. 
Cic. Animum vellicare. Sen. C:rtamen 
(minis) enimi sumêre (0, is, sumpsi, 
sumplum). Sen. || 6° Poine morale. 
Tormentum, 1, 0. Cic. Cruciatus, üs, 
m. Cic. : Melire qqn à la torlure, 
Torquére (vuy. 2e) ic. Distorquère. 
Sen. Etre à la —, Torquéri, pass. Cic. 
Discruciari, pass. Cic. Ezxcruciani, 
pass. Cat. Anrio ef sollicito antmo 
esxe. Cic. ‘Animo angi (pass. de an- 
gère. eo. is, enxi, 8. sup.). Cic. 

TORTURER, v. act. Faire éprou- 
vor la torture ou des tortures. Torquére, 
eo, es, forsr, forum, art. Cie. Éxtor- 
uère. acl. Sen. Distorquére, acl. Sen. 
Éruerare. act, Cic. Ercruciare, act. 
Czæs. Cruciahibus lacerare, act. Liv. : 
Livrer qqn puur être torturé, Dedère 
aliquem in crucietum (de erucintus, 
&s, m.). Ces. Taurtorer un esrlave 
pour qu'il dépnse contre son maltre, 
Quærere (eo, is. quæsiri el quesri, 
uæsilum) de servo in dominum. Cic. 
orquêre servum contre deminum. Dig. 
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Torturé, Tortus, «, um. Curt. Extor- 
fus. Liv. Cruciatus. Liv. Ercruciatus. 
Cic. Discruciatus. Cic. || Fig. Le re- 
mords turture le cuupable, Sollici- 
ludo vexal impios. Le remurds — sou 
cœur, Cor stimulo foditur (pass. de 
fodëre, jo, 18, fodi, fossum). Plaut. La 
cuntradiclion des upinisns lurturera 
l'esprit, Opiniones inter se contrariz 
mentem inquielabunt, Sen. Les souris 
me torturent, Curæ meum snimum 
diverse trahunt (de frahFre,o,is, trari, 
tractum). Ter. Torturer le peuple, 
Plebem lacerare. Liv. — le sens des 
mots, Verba torquére. Sen. Se — l'es- 
prit, Voy. Tonrung 4°. Au moyen 
de la letire on torture l'esprit. Verbo 
ac literä jus omne torquetur. Cic. 

TOSCAN, ANE, ailj. De Toscane (en 
L d'archit.). Tuscanicus, a,um. Varr. 
Tuscanus. Vitr. = L'ordre loscan, Tus- 
canicus mos. Vitr. 

TOSCANE, contree de l'Italie. Tus- 
ca, æ,f. Varr. : De Toscaue, Tus- 
canus, a. um. Vitr. Tuscanicus. Vatr. 
Les habilants de La —, Tusci, orum, 
o. pl. Cic. 

TOSCANELLA . v. d'Italie. Tuscana, 
#, f. Inse, : Les habitants de Tosca- 
nella, Tuscanenses, tum, m. pl. Insc. 

TÔT, adv. Promptement, $ous peu 
de temps. Mature, Cuto, Celertier, 
Brevi, ou Stetim. Cic. Ocius. Czs. 
Temperi. Plaut. : Pas assez Lôt, Se- 
rius. Cic. Parum mature. Liv. Post 
tempus. Plaut. Un peu plus — que. 
Malurius paulo quam. Cæs. l'lus —, 
Citius, Oerus, Muturius. ou Tempe- 
nus. Cic. Prius, Cæs. Plus — quon 
ne s'y altendait, Spe celerius. Liv. 
Prius opinione. Plaut. Cet ordre n'é- 
Lait pas plus — donné que, Vix 
hoc erut bene imperatum eu... Cic. 
Trop —, Nimis cito. (ic. Ante tem- 
pus. Cie. Ante diem. Ov. Præmature. 
Plaut. Qui a heu trop —, Præma- 
turus, a, um. Plin. Immalurus. Cic. 
Ce qui œürit lrop — passe vile, 
Feslinuta muturilas celerius occidit. 
Quint. Cela ne peut avoir lieu de si 
—, Viz erit {am cito. Cic. Au plus —, 
le plus — possible, Primo quoque 
termpore. Cic. Qram primum. Cie. Quam 
malurrime. Cæs. Quam celerrime. Cic. 
Ucissume. Col. Sine morë. Cic. Si — 

nue…, Staiim ut... Cie. — ou tard, 

ertus auf cifius. Hor. Serius ocius. 
Uor. 

1. TOTAL, ALx, adj. Complet, en 
tier. Totus, 6€, um. Liv. : Jusqu à la 
ruine lolale, Ad ultimum finem. Liv. 
Une ruine — est à craindre, Perti- 
mescendus esf universe intertius. Cic. 
Causer la ruine — de l'Elat, Fun- 
ditus freh%re rempublicam. Tac. La 
rune — de l'Ernqure, Totius iruperit 
eccasns. Cic. Summe —, Summe, z, f. 
Cie. Totum, ius, n. Plin. 

2. TOTAL, 3. w. Le tout. Surame, 
#,f. Cic. Totum, jus, n. Flin. =: Au 
lotal, Numero. Cic. In summä. Cic. 
In omni summä, Cic. Ad suminum. Cic. 
In totum. Col. Patre le —, Sumimam 
facëre. Cic. Unum e singulis numerum 
facère. Sen. Sunmam subducire (0, 
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ts, duzi, duclum). Cie. Ce caleu 
donne un — de..., Quæ computaiis 
efficit (de effcëre, io, feci. fertum)... 
l'un. Defalquer du — 600 merhrunues, 
Dermfre de capite medimna NC. lice, 

TOTALEMENT. adv. Entièrement 
Ümnino. (ic. Prorsus. Cic. Er toto. 
Cets. Ov. In totum. Plan. : Tu m'as 
tolalement ruiné, Funditus perdidisii 
me. Plaut. 

TOTALITÉ, s. f. L'onsomble des 
parties. Totum, ius, n. or. Univer- 
sitas, atis, f. Pl.-j. Summa, æ, f. Cic. 
Solidum, 1, no. Cic. Tota (ius) pars 
(partis), f. Universa (2) pars (parlis\, 
f. Col. : La totalité de l'arbre, Arbor 
lote. Col. La — des esclaves, Uni- 
versa familia. Cic. La — du peu- 
ple. Populi summa. Cic. Aimer chaque 
Citoyen séparé de la — du peuple, 
Separatim ab universis singulos dili- 
gore. Cic. La — des chuses, Divina 
humanaque. Cæs. Vendre une chose 
en —, Vend/re aliquid in assem (de 
as, assis, m.). Dig. La — de la suc- 
cessiun, Toltus as. Dig. En —, Ex 
asse. Ulp. Numero. Cic. In universum. 
In totum. Col. Devoir la —, Sohidum 
prelium debere. P.-jct. On coupe les 
sarments en —, Palmites omnes reci- 
duntur. Col. Les objets qu'ua ne peut 
embrasser dans leur —, Quæ complecti 
tuta uequimus. Cic. 

ToriLA, roi ostrogoth. Totile, æ, 
m. Jorn. 

{. TOUCHANT. anTE, adj. Qu 
touche le cœur. Miserabilis, m. f., «, 
an. Cic. = Leuitre taurhiante, Afiserabi- 
Uter scriptz litieræ. Cic. Discours luu- 
chant, Oratio quæ ÀAabet sensus (de 
sensus, &s, im.). Cic. Après une scène 
touchante, Ex aliquo yraviore actu. 
Quint. Rien de plus louchant, Nihil 
mijorem Aabet misericordiam. Cie, 
[Narratinn] qua doit être plus grave 
que louchante, Quæ plus dignitatis 
desiderat qguam doloris. Cic. D'une ma- 
niêre —, Miserabiliter. Sen. Flebiliter. 
Hor. 

2. TOUCHANT, prép. Au sujet de. 
De (abl.). Cic. Super (abi. Cie. 

TOUCHE, 9. f. 1° L'épreuve qu'os 
fait de l'or à l’aide d'une certaine pierre. 
Probatio, onts, f. Plin. : Pierre de 
touche, Coticula, æ, f. Phn. Inde, 
dicis,m. Ov. fleraclius (x) lapis (idts), 
m. Lydius lapis, m Plin. Lorsqu'on 
éprouva l'or par la pierre de —, Post- 
quan andicium est factum. Vitr. || Fig. 
Cest là sa pierre de —, Hæc est ejus 
obrussa (æ, f.). Sen. L'adversité est la 
pierre de — de l'amitié, Tempore dure 
fuites est inspicienda (pass. de rnspi- 
cère, io, is, spezi, syectum). Ov. Ami- 
cus cerlusin re incerlà cernilur (pass. 
de cernÿre, 0, is. ereu1, crelum). Enn. 
11 2° Manière dont un peintre execute. 
Manus, Us, f. Plan. l'enicrllus, 1, m. 
Cic. : Pour que je la peine avec les 
couleurs, mais avec ma touche, Quam 
pingam coloribus lus, penicillo mev. 
Cuc. Dans les tabl-aux,@"rtains aimeot 
une — grussière, In picturis alivs 
horrids delectant. Cic.1|3° En parl. du 
style : Mettre la dernière touche 
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Aliquid perpolire (io, ts, iui et ii, 
ftum). Cic. Summam manum alicui rei 
imponFre (0, is, posui, positum). Sen. 
Le auinbre donna la dernière — du 
style, Numerus oraftoni atlulif quasi 
ertrema lineumenta (de lineamentum, 
i,0.). Cic. Ses ouvrages n'ont pas eu 
la deraière —, anus (gén. üs, f.) 
eztremu non accessul ejus opertbus. Cic. 

TOUCHÉ, és, part. passé de Tou- 
caen, Voy. ce v. || Adj. 1° Qui a subi 
un contact. Tactus, &, um. Ov. Con- 
tactus. Plin. Attrectatus. Cie. Palna- 
fus. Cassian. : Touche longtemps ou 
à plusieurs reprises, Tractaltus. Plin. 
Contrectatus. Sen. Pertractutus. Petr. 
1 2° (En parl. des cordes d'un instru- 
mont). Pulsus, &, um. Ov. Impulsus. 
Ov. Percussus. Ov. || 3° Frappe, blessé. 
Percussus, a, um. Cic. =: Touché le- 
gèrement, Præstrictus. Curt. il est —, 
Hubet. Sen.-ir. Hoc habet. Plant. Von- 
loir parer le coup quand deja on est 
—, Clyyeum post vulnera sumrre. Ov. 

âc Entame. Libatus, a, um. Ov. De- 
ibatus. Gell. =: Nun touché, Integer, 
ra, grum. Plant. Intactus, a, um. 
Hor. Illibatus. Cac. || Bo Reçu (en parl. 
d'argent). Acceptus, a, um. Cic. Nume- 
ralus. Plaut. || 6° Fig. Traite (dans un 
discours). Tractatus, a, um. for. :Lien 
luuché, Diligenter elaboratus. Cic. || 
7° Qui éprouve une impression, qui s'in- 
teresse à =: Tuuché, nun du fait, mais 
de l'upinion, Non re ductus, sel opt- 
nione. Cic. — du désir de la gloire, 
Laudis amore perculsus (pass. de per- 
cellïre, 0. ts, culi, culsum). Virg. Lau- 
dis cupuline tactus (pass. de tangÿre, 
eo, is, letigi, lactum). Ov. Je suis peu 
— de ce que tu m'ecris, Non me movel 
(de môvére, eo, môri, motum) quod 
scribis. Cic. || 8° Emu. Motus, a, um. 
Curt. Blolliutus. Tac. Tactus. Ov. : 
Touché de pitié, Masericordiä actus, 
commolus Cic. — de ce malhenr, Casu 
concussus acerbo. Virg. — de ses buns 
offices, fujus studio officrisque com- 
molus. Cic. Je Suis furt — de ta bunte, 
Tuarm benevolentianw mirifice diligu (de 
diligère, is, lexi, lectum). Cic. Tu es 
très — de la mort de Marcellus, De 
Marcello graviter fers (de ferre, fero, 
tuli, latum). Cic. J'elais si —, [ta 
flectebar 1pass. de flectfre, 0, is, fleri, 
ferum: animo alque frangebar (pass. 
de frangfre, o. is, fregt, fractumi. Cic. 

4. TOUCHER, v. act. 1° Mettre la 
main sur; se mettre en contact avec 
un objet de qq. maniere que ce sait. 
Tangfre, 0, 18, leltgr, lacium, acl. 
Cic. Palyare, act. Sen. Palpari (dat.), 
dep. for. Atfingre, 0, is, atligi, 
factum, act. Nep. Conting”re, o, is, 
thai, tactum, act. Liv. Attrectare, art. 
Cic. Manu attingëre, act. Gell. Mn- 
ntôus confing”re, act. Virg. danum 
aimôvére (e0.es, môvi, motum) {dal.). 
Cic. = Toucher des livres, Attrectare 
Rhbros. Cic. — et être touché, Tan- 
gère ef langi. Lucr. Doigts naircis 
pour avair — des noix, Nucum (rac- 
fatn infectæ manus. lin. Ce que nous 
tonchuns et entendons, Ea quæ trac- 
tamus, eudimus, Cic. Toucher des bles- 
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sures, Traciare vulners. Cie. Je n'ai 
jamais touché d'eau plus froide, Ne- 
que enim ullum oc frigidius flumen 
atligi. Cic. {1 y a longtemps que je 
n'ai — on livre, Olim non librum in 
manus sumpsi (de sumêre, o, is, sump- 
fum). Pl.-J. Les objels penvent être 
touchés du doigt, Res manu (entari 
potest. Ad Her. En touchant l'autel, 
Taclis sacris. Liv. Tuucher la maiv 
{en signe de sympathie], Conting’re 
manum. Vell. Se — la main, Dertras 
jungfre (0, is, junzi, junetum). Virg. 
interjgungêre. Liv. Touche là, Cedo 
dexiram. Ter. Àccipe daque fidem. Virg. 
La face qui louchait à la terre, Ouod 
a lerrë fuit. Plin. Qu'on ne louche 
pas à leur nourrilure, Ne contrectentur 
ctbi. Col. fLe serpent] se glisse sans 
toucher, Voluitur attactu nullo. Virg. 
— longtemps ou à plusieurs reprises, 
Tractare,  Periraciare, Pertrectare. 
Cic. Contrectare. Hor. — légèrement, 
Præstring're, 0, is, strinri, sirictum. 
Cic. Permulcére, eo, es, mulsi, mulctium 
el mulsum. Pall. Delibare. Pl.-j. En 
Lourhantdouremeut, Mollitactu. Virg. 
Toucher du bout des duigts, Attin- 
gëre exiremis digilis. Cic. — les veines 
avee un fer chaud, Candens ferrum 
venis admovère. Cels. Je ne les ai pas 
encore louchées {ces counes] de mes 
lèvres, Necdum iüllis labra adimoui. 
Virg. || Fig. Ne pas toucher lerre (= 
courir très vite), Summam arenam li- 
bare. Oo. — qq. cb. du doigt (= distin- 
guer nellement), Manu lentare, trac- 
lare, tenére (eo, es, ui, lentum). Cic. 
Nous les touchons du doigl fes io- 
trigues), Luce sunt clariora nobis. Cic. 
Faire toucher qq. ch. da doigt, Oculis 
aliquid subjicAre (io, is, jeci. jecitum). 
Cic. In rem præsentem aliquem addu- 
cire (o. is. durs, ductum). Sen. — qqn 
du bout du doist (= sans lui faire 
mal), Attingëre digito. Plaul. Saos 
avoir l'air d'y —, sans y —, Voy. 
SacaèTEMenT 20. || 20 atteindre À fiin- 
grre (voy. 1°), act. Czs. Contingère, 
act. Liv. : J'élais assez grand pour 
toucher aux brancbes. Jam yoteram a 
terrä conting#re ramos. Virg. La mer 
seinble — au ciel, Mare cælum æquare 
videtur, Ov. || Fig. Toucher le but, 
Destinaia pet”re (0, is, iui el it, itum). 
Liv. — au ciel (= être an comble de 
ses vœux), /n cælo esse. Cic. Atiingère 
cælum digito. Cic. Mon front loucbera 
le ciel, Sidera sublimi vertice (eriam 
(de ferire, ro, is, s. parf. ni sup.). For. 
11 3° Jouer (d'un instrument à cordes). 
Môvère, eo, es, môut, motum, act. Ov. 
Tangére (voy. 1°), act. Ou. : Toucber 
de la lyre, Tangëre chordas. Ov. 
Tractare fila lyræ. Ov. Pell£re lo, is, 
peruli, pulsum) nervos in Adibus. Cic. 
Nervum percutre (io, is, cussi, cus- 
sum). Doet. Chordas ferire Go. 20). 
Sen.-tr. Cilharam tentare. Tac. Ner- 
vorum sonos elicére (io, is. cui, ci- 
tum)- Cic. || Fig. Je toucherais celte 
corde, Illum loeum atiing”rem. Cic. 
Vous venez de tuucher une curde.., 


Rem commouisti (de commêvére, 60, |( 


es, moium). Cic. Ne loucha pas celle 
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corde-Il8, De hoc mentionem facëre 
omitle. Liv. Quelles cordes if faat 


loncher pour émouvoir, Qnibus anima 
molibus (de molus, &s, M.) concrtetur 
misericordia. Tac. — Îa corde sen- 
sible (= raviver des regrets). l'lcus 
fang?re (voy. 1°): Ter. || 4° Frapper. 
Perculëre (voy. 3°), act. Cic. Ver be- 
rare, act. Cic. Tangère (voy. 1e), ac 
Hor. : Toncher [ses chevaux], À dmo- 
nère, 60, es, nui, nifum. Virg. — les 
bœufs de l'aiguillon, Stimulo beves 
ancrepare (0, as, ui, 1tum). Tib, — un 
truupeau, Gregem compellfre (o, is, 
puli, pulsum). Virg. — le but, Des- 
linata ferire (voy. 2°}. Curt. — le 
bot avec la fronde, Fund& tangère. 
Tib. — un sanglier, Ferire aprum. 
Curt. — légèrement, Præstringére 
(voy. 1e). Curi. Ne pas — le but, 
Deerrare. Sen. || 6° Essayer avec la 
pierre de touche. Probare. Dig. || 6e 
Etre en contact avec le fond, le sable; 
donner contre un rocher. Sid?re, o, is, 
sédi, s. Ssup., D. Liv. =: Les ancres 
ne touchent pas le fond, Nullz ancoræ 
sidunt. Plin. Navire qui a tuuché 
[cnntre des écueils on des bancs de 
sable) ,Puppis vadis infliela (pass. de 
inflig're, 0, is, fliri, fliclum). Virg. 
Navis afflicta ad scopulos. Cic. || 7° 
Aborder à. Tangêre (voy. 1°), act. 
Virg. Atlingêére (voy. 1°), act. Cic. 
Contingëre (voy. 1°), act. Ov. = Tou- 
cher au port, Purtus capëre (io, is, 
cepi, captum). Cæs. Dès que tu eus 
touché le sol de l'Asie, Ut primum 
Asiam attigisti. Cic. || 8° Entamer; 
au fig. lesor, attaquer : Toucher à un 
oisson, Piscem atlingère (voy. {°). 
en. Ne — à aucun plat, Atfingère 
nullos eibos. Tac. — une eau de ses 
lèvres (= en buire), Contingëre aquas. 
Ov.— à nnterriloire, Aftrectare fines. 
Flor. Si on touchail aux Vestins, Si 
Vestinus atting7retur. Liv. Toucher À 
tout, Nihul intactum relinquêre L is, 
liqui, lictum). Sen. Ne pas — à l'or 
sacré, Absiinére (e es, finui, ten 
tum) aœuro sacro. Liv. Ne pas — au 
bien d'antrui, Aline manum absti- 
nére. Cic. Qu'on ue touche à rien, 
Omnia maneant in inirgre (de integer 
gra, grum). Liv. Je n'ai pas tuucbé À 
celte ressource, {lili aurilio peyerci 
(de parcËrr, o, is. paru el parci- 
tum). Cic. Défense d'y toucher, Non 
licei ungulas injicÿre. Plaut. Ne pas 
— aux édifices, Parcèëre ædificiis. Liv, 
Ne pas — aux lemples, Temperare 
femplis. Liv. Îl transportait le blé 
sans y —, Prumentum integrum vehe- 
bat. Liv. Sans — à tos bien. Tuë re 
saivä. Plaut. Auquel on n'a pas lou- 
che, Intactus, a, um. Aor. [libatus. 
Cic. Indelibatus Ov. Incolumas, m.f., 
e, 0. Plaut. || 9° Recevoir de l'argent. 
Tang?re. AtfingËre |voy. 1°), act. Cic. 
Accrpfre, io, is, cept, ceptum. ael. (ic. 
Auferre, fero. fers, absiuli, ablatum, 
act. Cie. : Toucher la dut, Acerip7re 
dutem. Ter. — une somme sor ue 
hérilage. Aliquid er herelaitate capère 
voy. 10). Cic. La somme que nous 
avons touchées au nom de Yalerius, 
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Pecunia curata nobis Valerii nomine. 
Cic. Je demande si l'on pourra tou- 
cher chez un banquier, Quæro permu- 
larine possit. Cic. Puur que je te donne 
l'argent du voyage a — chez no bao- 
quier, Vialicum ut dem a trapezitä 
tibi. Plaut. N'avoir pu — nn sou. 
Nummum adAuc nullim auferre po- 
tuisse. Cic. — un acumpte, Partem 
aliguam præsentem ferre {fero, fers, 
tuli, latum). Liv. Si l'on me fail — 
deax taleats, Si mihï duo talenia nu- 
merala in manum dantur (pass. de 
dare, o, as, dedi, datum. Plaut. Si 
je savais que je pusse faire — là, Si 
sciam istic paralum fore. Cic. Qu'il 
puisse — à Athènes sa pension d'un 
ao, Ut permutetur Athenas quod sit in 
annuum sumplum ei. Cic. Aclion de 
faire — de l'argent, Permulalio, onis. 
f. Cic. || 10° Fig. Changer. Mutare, act. 
Cic. Immutare, acl. (æs. : Je a'ai lon- 
ché à rren, Rem reliqui integram (de 
integer, gra, grum). Cic. Je a'avars 
anlle idee de inucher aux lois, Nihrt 
habut quod pularem novandnum in le- 
gibus. Cic. Sans — aux lnis, Nrhtl 
contra leges faciens. l'ic. Sans — anx 
impôts, &aris vectigalibus. Cic. |] tte 
Traiter un sujet, parler incidemment 
do. Tang?re, Alling”re (voy. 1°), act. 
Cie. Tractare, acl. Cic. : Toucher lé- 
èrement [nn sujet], Præstring?re 
(roy. to). Cie. Attingêre leviter. Cic. 
Attingfre in transcursu. Plin. Breuiter 
traciare. Cic. Præstringfre celeriter. 
Cic. leviter. Sen. |l eu Loucba nn mot, 
De hor pauca disserurt (de disserFre, 
o, is, serum). Liv. Il — le point dé- 
lical, Ad ea quæ maxime animos lene- 
banf véntt (de vire, io, is, ventum). 
Liv. C'est ia pornt qu'il ne faut même 
as toucher, Ne attentandu quidem 
€ dispulationis maleria. Col. Si vuus 
en touchez qq. mots à Balbus, De 
Aoc si uliquid cum Balbo eris lucutus 
de logur, or, Arts, culus sum, dép.). 
ic. Ou Aristote a-L-il tuuché re pornt? 
Ubi Aristoteles ista letigit? Cie. Ce 
point a été plusieurs fois déjà — par 
toi, Aliquotiens Jam iste loens a Le fac- 
fus est, Cic. || 12° Commencer à s'00- 
cuper de, s'occuper un peu de. Atlin- 
gêre (voy. 49), act. Cic. Ad (aliquid) 
accedëre (o, is, cessi, cessum), n. Cie. : 
Tu as touché aax questiuns phlo- 
sopbiques, Phiülosophium inchousti. 
Cie. | 13° Faire impression aur qqn, 
interesser, concerner. Tangëre (voy. 
fo,, acl. Cic. AlSvére (voy. 3°). act. 
Cæs. Sollcitare, act. Vairg. Pertinére 
(eo, es, ui, a. sap.) ad. Cic. = Les 
camprgnes de Larisse me touchent 
eu, Me non Larissz campns percussit 
for. 3°). Hor. Qu'ils sont plus toa- 
chés de leurs dangers que des miens, 
Sua stbr propiora pericula esse quam 
mea. Cie. Leurs menaces me touchent 
ea, fins modice me fangunt. Cie. 
‘autorité des anciens me tourhe 
plus. Plus apud me antiquorum auc- 
{oritas valet (de valère, s0, ui, s. 
sup.). Cic, Ce qui te — le plus par 
un air de vérilé, Quodcumque te marime 
apecie verilatis movel. Cic. La délibé- 
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ration ne — en rien les Romains, 
Consultatio nihil Romanos contingil. 
Liv. Hamme que le remurds — peu, 
Qui animi conscrentiam non eural. Cie. 
Cela le — légèrement. Hoc leviter ad 
ejus animum pervêunt, Sen. Les cala- 
œiles publiques ne nous touchent 
qu'antaat que.…, Tantum ex publicrs 
malis sentimus (de sentire, io, senst, 
sensuin) quantum... Cela ne me touche 
uère, Non me id magnopere conturbat. 
Ces choses] lnuchent moins, Seynius 
irritant animos. Uor. Pour que tu 
fusses an courant de tout ce qui me 
touche, Ne quid meorum libi esset 
ignotum. Cic. Cela ne — en rien la 
rehgioa, £a res nihil ad religionem 
perlinet. Liv. Cela — à des ialérèts 
domestiques, Dæc res est ex domestic 
ralione (de ratio, onis, [.). Cic. Pour 
ce qui — Tulha, je suis de too avis, 
De Tulli& tibi assenttor. Cric. Saax se 
laisser luncher, #qnun auimo. Seu. || 
16° Emouvoir, attondrir, Acchir. Tan- 
yYre (voy. 1°), art. Liv. Muvère (vuy. 
30), act. Cic. Commorére, acl. Cic. Per- 
moutre, acl. Cic. Flectfre, 0, is, flen, 
ferum, act Cic. Mullire, io, is, ivi el 
ui, itum, act. Cic. 2 Toucher le cœur 
de qqa, Misericordiam alicui commo- 
vêre. Cic. concitare. Cic. elic#re (voy. 
3°,. Liv. AMisericordem aliguem conf- 
cKre (io, is, fecs, fecium). Cic. Ad mi- 
seralivnem aliquem ïmpellfre (o, is, 
puli, putsum). Tac. J'ai eté tnuché de 
pilié, Aisericordiä sum caplus (voy. 
7e). Cic. Etre — du sort de qqn, 
Dolëre (eo, es, lui, litum) alicujus vi- 
cem. (ic. Dolëre alicujus rebus adver- 
sus. Cie. Avaal de luucher, :l faul 
être toncbé, Primum est ut afficiamur 
(pass. de affic/re, 10, is, feci, fectum) 
autequam afficère conemur. Quint. il 
me resle Cliréinès à Lloucher, Restat 
Chremes qut mtAi erorandus est. Ter. 
Touches de son péril, Periculo com- 
moti, Cic. lis furant — jusqu'aur 
larines, Lacrimæ et misericordiu eos 
subterunt. Tac. Cela peut luucher bien 
vivement, [lzc magnum et acerbum do- 
lorem commovent. (ic. Se laisser — 
par des prières, Âd preces placabilem 
esse. Liv. Precibus indulgére (e0, es, 
dulsi, dultum). Pl.-j. Les lärmes ne 
me loucbent point, Nil moveor lacri- 
mis. Prop. Notre sorl ne touche per- 
soane, Memo nos respicit (de respi- 
cére, io, speri, spectum). Ter. On ne 
fut point touché de son malbeur, 
Nulla prosescuta est eum misercordia. 
Vell. Qui ne se laisse point toucher, 
Voy. iupitoyaaue. || 16° Etre contigu, 
être très valsin. Tang”re, Attinugñre, 
Contingïre (voy. 1e), act. Czs. Perti- 
nére (voy. 13°) ad. Czs. Attinère 
fe, es. linui, tentum) (ad). Curt. =: La 
appadoce touche à la Cilicie, Cappa- 
docia cum Caulicië est continens (gén. 
entis). Cic. [Le pays] — au fleuve, 
Attingit (regio) flumen. Cz>s. L'air 
ui — à la mer, Continens aer man. 
ic. Finilimus aer man. Cic. hlari 
junctus aer. Cic. [ pays] qui tou- 
cheot à {l'Europe], Quæque cireumja- 
cent (de circumjacére, 80, es, ui, 0. 
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sup.). Liv. La Toscane touche 
terriloire Romain, Tuscus ager Ro 
mano adjacet. Liv. L'Etbiopie qu 
— à l'Egynte, Contermina Ethio;ü 
Ægypto. Plin. Qui — à [un autre 
pays]. Conjunctus, a, um (dat.). Nep. 
'inilimus. Cic. Confinus, m. f., 6,0. 
Plin. La tour touchail presque aax 
murs, Turris proremodum muris ce 
hzærebat (de cohxærère, 0, es, henri, 
kæsum). Curt. Maisons qui toucheatl 
aux remparts, Muris zdfcia admula 
(voy. 3e), Curt. |] Fig. Toucber aux 
premiers grades, À ppropinquare primis 
ordinibus. Czs. Ce qui loucbe de plus 
près à la cause, Quz propiora causg 
et adjunctiora sunt. Cic. L'audace — 
à la confiance, Audacia fidentiæ est 
apposila. Cic. Tous ceux qui Le tou- 
chent de près, Omnes qui ex te pendent 
‘de pendère, eo, pependi,s. snp.}. lie, 
Toule vertu Lnuche à un vice, Unicui- 
que virlufi fintérmum vifium est. Cic. 
Chuse qui — de plus près au mea- 
songe, Res conjunctior vanitalr. Cie. 
On vil que l'erreur — de près à la 
science, Patnit breve confinium (ii, 
0 ) artis et falst. Tac. || 16° Appar- 
tenir par le sang Atting”re (vay. 1°), 
acl. Liv. Contingrre (voy. te. act. 
Liv. Pertinère (voy. 13°) ad. Tac. : 
Cenx qui te tourhent par an hen 
elroil, Qui te aliquâ necessitudine 
atlingunt. Cic. 1ls nous — par le 
sang, Nobis sanguine cohærent (voy. 
150). Quint. uu coujunctr sunt. Sal, 
1] 17° Etre proche d'une epoque. Arpro- 
pinquare.o.('æs. Propinquare,n. Gell.: 
Mua consulat touche à son lerme, Esi 
meus consulalus in erttu (de errtus, 
üs, m.). Cic. L'eté — à 3a fa, Supe- 
resi non mullum æslaris. Czs. Quand 
le disrours — à sa Gn, Cum magne 
pars est erhausln oralionts. Quint. Je 
— au terme de ma vie, Jam adet 
vitæ mex finis. Curt. l'affaire — av 
dénuüment. Res in propinquum discri- 
men udilucta est (pass. de arducfre, 0, 
19, dur, ductum). Cic. Nous louchnas 
au tenps aù..…, Non lonye ab eo tem- 
pore absunius.… Cic. Tempus instai (de 
insfare, o, as, sttli, sfatum).. Ov. Ses 
fils touchaient à la puberté, Filir props 
puberem ælalem erant. Liv. Toucbant 
à son terme, Jam ad partendum victne. 
Cie. Toucher à la vicluire, Stare in 
victoriæ limine (de limen, minis, n.). 
Curt. Oo touchait aux élections, Jam 
comilia aderant. Liv. On — au sep- 
tième jour, Dies septimus appelebal 
(de appetere, o, is, ivi et ti, t'um). 
Cæs. || — 4 s8 58° annéa, Quinque- 
gesimim seplimum ælaiis anaum erple- 
bat. Tac. 

Se roucuæn, v. récipr. Etre oon- 
tigu. Inter se contingére (o, is, figi, 
lactum). Plin, : lis se touchent eatre 
eux, Âlter alterum contingit. Col. 
Inter se alterum ab altero contingilur. 
Col. Des forèls et des marais qai se 
touchatent, Silvæ ac paludes conti- 
nentes (de conrinens, géa. entis). Cæs. 
1ls «0 — (en parl. des soldats) de si 
près, qu'ils ae pouvaient lancer leurs 
javelots, Conferli et quasi cohærentes, 
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tela vibrare non poterant. Curt. Les 
armes se touchent, Arma armis con- 
seria sun (pass de conserre. o, is, 
serut, sertum). Curt. jusqu'a ce que les 
deux bunts {de l'arc) se touchassent, 
Donec inter se capila coirent (de coire, 
eo, is, doi el tt, ilum), Varg. || Fig. 
Les extrêmes se touchent, Ertrema 
concurrunt (de concurrére, o, is, curn, 
eursum). Les vices el les verlus $e 
—, Est quedam virlufum vitiorumque 
vicinte (z, (.). Quant. 

2. TOUCLER, 8. m. Le tact. Tac- 
fus, üs, m. Cic. Tactio, onis, f. Cic. = 
Cuir doux au toucher, Corium non 
asperum allactu (de attactus, üs, m). 
Varr. Le sens du —, Tactüs sensus 
(üs), m. Plin. Tactus, üs, m. Cic. 
Tomber sous le sens du —, Sub tac- 
tum cadère (o. is, cectdi, casum), 0. 
Cic. Posse tangi (pass. de fungére, o, 
is, leligi, tuctum). Cie. Cette partie 
est douloureuse au —, Tactu ?s locus 
indolescit. Cels. La ceaire est plus 
grasse au —, Cinis pinguior sentitur 
(pass. de senlire, io, ts, sensi, sen- 
sum). Plin. Etre sensible au plaisir 
du —, Tactu capi. Cic. Qui ne tombe 
pas sous le sens du —, Voy. inTan- 
G1BLE. 

TOUPFE,t®. f. Assemblage d'arbres, 
d'herbes, otc., places pres a pres : Uae 
toulle de feuilles, Fuliorum crista (æ), 
f. Plin. Tuufle de plumes (sur la Lee), 
Plumeus (i)aypez ipicts), ©. Plin. Toufle 
de cheveux {sur le somtuet de la tête), 
Verter, licis, asc. (Quint. 

TOUFFU, ue, adj. Quiest on touffe, 
bien garni. Densus, à, um. Cic. Spissus. 
Co. Upacus. PI.-j. : [Arbre] tuuffu, 
Ramis umbrosa (arbor). Plin. Humis 
spissa. Hor. Foltis densa. Ov. Rameaux 
tuuffus, Rarmorum densilas (atis) ou 
opactas (atis). f. Plin. Suus un ber- 
ceau de vigne tuuffu, Sub arctà vite. 
Hor. [L'arbie] devient —, Vashs ra- 
mis difunditur (pass. de diffund”re, 
o, ts, fudr, fusum). Plin. Cheveux 
touffus, Spissa coma. Hor. Barbe loul- 
fue. (paca barba. Cat. Pour que les 
sarments ae dewennent pas trop 
touffus, Ne vitis sarmentis silueseat (de 
aulvescre, 0. is, 8. parf. 1 sup.). Cic. 

TOUJOURS, adv. 1° D'une manière 
œonstante, on tout temps. Semper. Cic. 
Perpeluo. Cæs. Usque. Proy. Nunquam 
non. Cic. Continuo. Tac. Constauter. 
Cæs. Æternum (puél.). Virg. Sine in- 
termissione. Plin. Sine ullé intermis- 
stone. Cic. : Toujours, toute la vie, 
Ætatem. Plaut, Ter. Va —, continue, 
Perge deinceps. Varr. Pour —, {În omne 
lempus. Cic. In perpeluum modum. 
Plaut. In omne ævum. Hor. In ævum. 
Per omnia secula. Ov. In perpetuum. 
Cic. — et partout, Semper et ubique. 
Quint. —, en luut leinps. Omni tem- 
pore. Cic. Tempore in omni. Lucr. Il 
n'a pas — pleuré [son fils], Non om- 
nes animos ploravit. for. Un empire 
q" durera —, Imperium sine fine. 

irg. Afin de faire — sou devoir, Ut 
nulla intermissio fat ofici. Cic. Qui 
dure —, Voy. £rsanez 2°, Qui coule 
—. Perennis, 0. f., 6, n. Jugis. Cic. 
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La tourterelle soupire —, Nec gemère 
cessat furiur. Virg. To es — aussi 
lent, Antiquum hoc obiines (de obti- 
nére, eo, linui, lentum) fuum, ferdus 
ut sis. Plaut. Adieu pour —, Æternum 
vale. Virg. Salve zternum mihi. Virg. 
1 2° Le plus souvent, ordinairement. 
emper, Cic. Plerumque, Liv. : Tu es 
loujuurs d'un autre avis que moi, 
Dissentire a me soles (de solère, eo, 
litus sum). Cic. Il avait — ces mots à 
la bouche, Jllud subinde jactabat. Suet. 
It était — dans ses terres, Assiduus 
in prædiis erat. Cic. Ruri fere se con- 
linebar. Ter. Avoir — qq. ch. à la 
Loucbe, Omnibus horis aliquid in ore 
habère (eo, es, bui, bitum). Cic. Etre 
— en guerre, Sub assiduä militiä esse, 
Liv. Ils sont — ous, Nudi zlatem 
agnnt. Cie. 1! fallut — le forcer à ac- 
cepter le pouvoir, Recusanti omnia 
imperia ingeste sunt. Just. Faire — 
des cadeaux, Perpeluare dona. Plaut, 
Le cheval] est — en mouvement. 
tare loco nescit. Virg. Serons-auns 
— dupes? Quousque ludemur? Cic. 
Qui parle —, Loquacissimus, Cic. Une 
lutte entreuâtres s'étantélevée comme 
—. Cum quzedam, ut solet, contronersia 
pastorum essel orta. Cic. || 8° Sans excep- 
tion, on tout cas. Semper. Plin. L'tique. 
Col Utcumique. PA. : C'est loujnurs 
une sotlise, Nunquam non est ineptum. 
Cic. Il n'en est pas — ainsi, Id non 
ex loto ita se habet. Cels. || 4° Cepen- 
dant. Tamen. Cic. : Tuujours est-1l 
que c'est un mal, Mulum certe est. Cic. 
L'intenton merile — d'éire louée 
[mème en cas d'échec], Tamen est 
uudanda voluntas. Ov. Prends garde 
—, Vide modo. Cic. Cave modo. Plaut. 
— est-il que ce sont des fautes par- 
donaables, Sunt delicta tamen quibus 
ignouisse velimus. for. || 6° Encore : 
Regarde toujours, Circumspice elram. 
Plaut. Va —, Porro tre pergas. Liv. 

TOULOUSAIN, AINa. VOoy. TOU- 
LOU<S. 

TOULOUSE, v. de Francs (Haute- 
Garonne). Tulosa, æ, f. Cæs. : De Tou- 
louse, Tolosanus, a, um. Cic. Les ha- 
bitants de —, Tolosani, orum, ©. pl. 
blin. et Tolosates, ium, m. pl. Cæs. 

TOUPET, s. m, 1° Petite touffe de 
cheveux; la touffe de cheveux qui est au 
haut du front. Vortex, licis, m. Quint 
: (En parl. des chevaux), Frontis cir- 
rus (i), m. Veg. Procomium, ii, 0. 
Veg. |[ 2° Cheveux : Sauter au toupel 
à qqn, Involure in capillum. Ter. 
Faux —, Voy. PernuQue. || 3° Fig. 
Aplomb. Contumacia, æ, Î. Cic. 

TOUPIE, s. f. Potit jouet de bois. 
Turbo, bints, mase. Virg. Burum, à, 
a. Pers. Volubile buxum (pnél.). Virg. 
: Faire aller une toupie, Versare tur- 
binem. Tib, Buzum lorqudre (e0, es, 
torst, lortum). Prop. 

1. TOUR, s. m. fe Mouvement on 
rond. Conversio, onis, f. Cuc. Circum- 
actio, f. Vitr. Cireumacius, Us, m. 
Plin. Circulus, à, m. Cic. Gyrus, m. 
Plin. Orbis, is, ©. Virg. Orbicus (i) 
molus (Gs), m. Verr.: Tour de bras, 
Contortio dextræ. Uie. — de pressoir, 
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Pressure, &, f.Col. Un — de roue [de 
potier], Rotæ cireuilus (&s), m. Sen. 
À — de bras, Lacerto sreusso (pass. 
de excut#re. io, is, Cussi, cussum). 
Sen. Le — que fait le ciel, Cæh ver- 
tigo (ginis), f. Plin. Le — du soleil, 
Sulis circumvectio (onis), f. Cic. am- 
brtus (&s}, m. Plin. curcuilus (üs), m. 
Ov. Faire ua —, Se convulvere (0, is, 
volui, volutum). Cic. Volvi, pass. 
Virg. Verit, or, Pris, versus sum, pass. 
Virg. Cireumagi, or, Eris, actus sum, 
pass. Plin. Circulum ou Orbem suum 
conficére. Cic. l'ursum peragire. Aug. 
Tours et détours [du labyriathe]. Am- 
bages, um, f. pl. y Sultiplez (pli- 
cis) flerus (a m. Plin. Occursus ef 
recursus (uum), m. pl. Plin. Les — 
d'un ruisseau daaos les 
bilus aquz per agros. Hor. l'ar des 
chemins qui faisaient besacuup de 
—, llineridus huc el illue feris (pass. 
de flect®re, o, is, flexi, flerum). Tac. 
Qui fait brea des —, Voy. ginueux. 
Faire un tour sur soi-même (en narl. 
d'un animal). Corpus versare in orbem. 
Ov. j| Fig. En on luar de arain (= en 
ua instant), Erpedite. Cic. Voy. IN- 
gTant 1°, Les lours el détor.rs de la 
chicane, Judiciorum anfractus Luum), 
a. pl. Cic. || 2° Action d'aller autour- 
de qq. ch., pasition nu direction autour. 
Circumitus où Circuitns, üs, m. Cæs. 
: La lune fait le lour de la terre, 
Terram lunæ cursus ambit (de am- 
bire, 10, ivt et ii, cfum). Cac. Faire le 
— du zodiaque, Orbem signiferum 
lustrare. Cic. La bauile fail trois fois 
le —, Ter circuit (de cireuire ou cir- 
cumire, eo, i0t el ii,ilum). (els. Borne 
dout il faut faire le —, Circumeunda 
meta. Ov. {1 fait le — par le jardin, 
Circuit per hortum. Plaut. Toucher au 
but après avoir accumpli le septième 
—, Seplimo spatio palmæ appropin- 
quare. Sen. Farre le — d'un lieu par 
mer, Clusse locum circumuehifor, ris, 
veclus sum, prass.). Hurt. {| At faire le 
— des collines à des gens qui, Post 
monles circummisil (de circummiliére, 
o. is. mrssum) qui. Liv. Faire le — 
d'uopays, Crrcumireou Circuire‘ace.). 
Cic. Obambulare Idat.). Virg. En fai- 
santle — par la Syrie, Cireum Syriz. 
Suet. Il ft son — de Grèce, Grecis 
civilates circumivit. Liv. Faire à che- 
valle — des murs, Mœænta circumequi- 
tare. Liv. || 3° Mouvement non circu- 
laire, parcours, promenade : Faire 1e 
tour du monde(= le parcourir), Orbem 
lerrarum peragrare, acl. Ou pervagari, 
dép. Cic. Dont les expluits avatent 
faille — du monde, Cujus res gesiæ 
omnes gentes peragrassent. Cic. Faire 
le — de la Sicite, Siciliam totam obire 
(eo, is, dos el ii. ifum). Cic. 11 n'est 

19 beioia de faire on si grand —, 
Nil opus est le circumagi. [lor. Faire 
un — de promenaile, Deambulare. Ter. 
Conficére ambulationem. Cic. l'eadsat 
un ou deux Lurs de promenade, Une 
aut altero spatio. Cu. Faire à qqu 
l'honneur d'un tour de promenade, 
Uno basilicæ spalio konsslare aliquem. 
Cie. Je vais faire an — à ma villa de 


rairies, Âm- 
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Pompéies, In Pompeianum ezeurro 


de ercurrëre, is, curri, eursum), Cie. 


is-lui d'aller faire nn —, Jube hunc 


hinc aliquo abire (eo, is. ivi el ir, fm). 
Ter. Faire bien des tours, Discursare. 
Flor. Circumeursare. Ter. Voy. Se 
*ROMENER 9. || &e Circonference 
‘d'un corps on d'un lieu). Cireuitus, 
üs. m. Quint. Orbis, is, m. Plin. : Le 
our du bonelier, Parmæ ambrtus (&s), 
m. Plin. Le — est de cent preds, Am- 
bitus centum pedes colhgit (de collig/re, 
0, legi, lectum}). Plin. Avoir quatre 
brasses de —, Quatuor Aominum ulnas 
complectentium 1mplère. Plin. Quaraate 
pieds de —, Quadraginta per oram 
pedes. Quint. Avoir un lour do... Cur- 
cuitu complecti (or, ris, plerus sum), 
dép. Curt. Voy. cinconréREnce 2°. — 
de cheveux |[poaliches), Calienirum, 
i, 0. Hor. Corymbium, üi, n. Petr. || 
3e Action qui exige de la force de corps, 
de l'adresse, de l’agillte : Faiseur de 
tours [de furce;, Ludinus, ii, m. Cac. 
Ludio, onis, m. Liv. Pilarius. ii, m. 
Quint. Petaunista, æ. masc. Varr. Fai- 
seur de — [d'escamulage]. Præstigia- 
tor, oris, m. Sen. .Eruscalor. Gell. || 
Fig. 1} a fait un tour de force en... 
Magnum fecit quod.… Hor. || 6° Trait 
d'habilete, finesse, ruse. Dolus, i, m. 
Cic. Fraus. frauds, f. Cic. Fallacia, 
æ,f. Cic. Machina, f. Cic. Techna, f. 
Ter. Præsligiæ, arum, f. pl. Cic. : 
Veux-ln faire un tour plaisant? Vin’. 
fu facere feslivum facmus (facino- 
ris, 0.)? Plaut. Excellents tours [de 
comédie], Optimæ frustrationes. Plant. 
Etre capable d'un si hou luur, Habere 
polteslatem fantæ astutiz. Ter. Moi 
qui ai Lant de tours en 1êle, Qui vim 
{antam asluhæ in me habeam. Ter. 
{Pour qa'uu ue dise pas} que c'est nn 
tour de Dave, Daui factum consilio aut 
dolis. Ter. imaginer qq. —, Ingenio 
ul. Liv. Pallaciam fing’re (0, is, finri, 
fictum). Ter. Ce — n'est-il pas fami- 
lier à loutes les femmes? Annon om- 
nibus mulieridbus usitata est hæc ars 
(artis. {.)? Apul. Juuer untour, des 
tours à qqn, Ludum alicui suggerfre 
{o, is, gessi, gestum). Cic. Os alicui 
sublin#re (0, is, levi, litum). Plaut. 
Stratagemate aliquem perculëre [io, 
is, cussi, cussum). Cic. Lucos altcui 
exhibere(eo. es, ui, ilum). Sen. Dolo ali- 
quem capfre (io, is, cept, captum). Liv. 
Dolis aliquem delu.Wre (o,1s, lusi, lu- 
sum). Ter. Fallacuim in aliquem in- 
tendFre (o, 18, tend, fentum). Ter. Fa- 
bricam fingére ad aliquem.Ter. C'estun 
vilain toor, Indignum facinus. Ter, [l 
lui à joué un bon —, Egregte illi 1m- 
posuit (de imponêre, o, ts, postium). 
Cic. S'aviser d'un — pendable. Afalum 
pessimum ezordiri (tor, iris, orsus 
«um, dep.). Plaut. Deludificere ali- 

em tndignis modis. Plaut. Qui sait 
feu des tours, Versulus, a, um. Cic. 
Dolis malitiosus. Cic. Les — de la 
fortune, Fortunz lndibria (iorum), 0. 
pl. Curt. || Fig. Cela le jonera un 
mauvais tour (=tu anras à l'en repen- 
tir), Te pænilebis, Cic. Cela lui a joué 
ua mauvais —, d'avoir accueilli... 
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Non est lætnfus accepisse… Virg. | 7° 
Dlroction donnée aux affaires. Ratio, 
onis, f. Cic. : [Vayous] le teur que 
prenoent les choses, Qno loci sut res. 
ic. Quo ista vergant (de vergfre, o, 
15, 8. parf. oi sop.). Doc quorsum 
evadat (de evad®re, 0. ts, van, vas). 
Cic. Prendre nn mauvars —, Jfale 
vertére (o, is, verli, versum). Plaut. 
Non prospere fluÿre (0, is, fluxi, flu- 
zum). Tac. Donner un mauvais — à la 
vertu, aux bonnes actions, Virtutes 
1psas inrertère. Jor. Recte facta detor- 
quère (eo, es, lorsi, tortum). Pl.-j. || 
8° Manière dont on exprime ses pen- 
sees, dont on arrange ses mots : Tours 
dunnés aux pensées (=tigures), Sen- 
tentiarum conformaliones (um), f. pl. 
Cic.llse mit à donner un nouveau tour 
à ses expressions, Verba versare cœ- 
pit. Cie. — fin, Acumen, minis, n. 
Hor. Plaisanteries d'un — agreable, 
Facetiarum lepos (poris), m. Cie. — 
asréoble du discours, Lepor dicendi 
adimrabilis. Cie. — Simple ile la pa- 
rule. Orationis inaffectata simplicitas. 
Quint. Quelque — que tu donnes an 
langace. Quocumque turqueas oralio- 
nem. C.c. Esprit d'un — agréable, [n- 
genium suarve. Cic. Esprit d'un — fin, 
Ingeniun acutum. (ic. || 9° Rang suc- 
cessif. Vices, s. gén., f. pl. Plain 
(rare au siag.})z Leur tour ne devant 
revenir que Scpt jours après, {psorum 
post seplem dies rediturä vice. Curt. 
Les cigngnes, à leur —, nourrissent 
leurs meres devenues vieilles, Ciconz 
genitricum senectam invicem educanlt. 
blin. Que l'Afrique soit devastée à 
son —, Invicem vasletur Afrwa. Liv. 
Corrompu lui-même, il corrompl à 
sun — sua fils, Corruptus porro filinm 
corrumpil. Plaut. La nuit vient à son 
—, Nox vicem peragit (de peragfre, 
o,egi, actum). Ov. — de parole dans 
une cunversalion, In sermone com- 
muni vicissifudo (dinis), f. Cic. C'est 
aujourd'hui lon —, Tuæ nunc partes 
(um, f. pl). Pl.-j. Quand ce fut le 
— d'Helvidius, Ubi ad Helvidium 
ventum est (de vénire, io, is, veni, 
ventum). Tac. Garder son —, Vices 
servare. Sen. Parler à son —, Suo loco 
sententiam dicëre. Liv. Loco dicfre. 
Cic. lors de —, Extra ordinem (de 
ordo, dinis, m.). Liv. Hors de son — 
de service, Non ordine militiæ. Tac. 
Tour à tour, À — de rôle, Alutuä vice. 
Col. Versa vice. Just. Per vices. Plin. 
Vicibus factis. Ov. Vicibus. Man. In 
vicem. Cic. În vices. Tac. Vicissim, 
Cic. Alternis vicibus. Sen. Allernis. 
Liv. Ordine. Liv. Allerne. Sen. Alter- 
natim. Quadrig. Faire sentinelle à — 
de rôle, Alternare excubias. Sil. 
Cbanter à — de rôle avec la sym- 
huonie, Altlernare eum symphoniä. 
lin. Visiler ses villas à — de rôle, 
Circum ovillulas suas errare. Cic. 
Chanter à — de rôle les louanges des 
bammes illustres, Deinceps can7re 
clarorum virorum laudes. Cic. [Son 
style] s'élevait et s'abaissait — à —, 
Nunc attollebatur, nunc resïdebat. 
Pl.-j, Rebausser et rabaisser — à —, 
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Augere et rursus affligËre. Cic. — à — 
ils devancent et ils suivent, Tum an 
tecedunt, (um subsequuntur. Cic. L 
ouvoir passait — à — à chacun 
mperium per omnes in orberm 1bat 
Liv. Ecris-moi à ton —, Tu guoqu 
scribes. Cic. 11 se sent épris à son — 
Vuluera sentit mutua (de muluus. q 
um). Ov. | 10° Action de recommence 
(un travail manuel) : Second lour de 
labour, Arationts tleralio (onts), f 
Col. Donner un troisième — de labour 
Terliare solum. Col. || 1f° Machine 
pour tourner en rond le bols, les me- 
aux, oto. Tornus, i, m. Plin. : Fa. 
çunner au tour, Torno facëre. Cie 
Tornare. Plin. In torno perfcère. Vitr. 
Failau —,Tornatus,a,um. Cic. Subac- 
lus ex torno. Vitr. Ex lorno perfectus 
Vitr. Vase fait au —, Toreuma, malis 
n. Cic. Le verre se façonne au — 
Teritur vitrum torno. Plan. || Fig. Fa 
au tour (= très bien fait), À ffabre fac. 
tus. Cic. Ad unquem factus.ilor. Piel 
fail ao —, Bellus pes. Cat. Jambes 
faites an —, Surz terctes (de teres, 
cén. relis). Hor Il 12° Espèce d'ar- 
moire ronde et tournant sur un pivot, 
destinee 4 introduire des objets éans un 
couvent, etc. Rota. z,[. Cang. Fenesire 
versalulis, f. Cang. 

2. ToUun.s. f. Sorte de bâtiment 
ôlevè et etroit, place dans les fortifica- 
tions, sur les vaisseaux, etc. Turris, is, 
f. Cæs. : l'elite tour, Turricula, æ, f. 
Vitr. Tour rualante {poor les srèges], 
Turris ambulatoria. Vitr. Defendu par 
des tours, Turribus munilus. (ic. 
(aisseaus] garnis de —, Turritz. 

irg. (Elephants] porleurs de —, 
Turriti où Furrigeri. Plin. Coaronne 
de — [de Cybèle/, Turrigera corone. 
Ov. | Fig. Une vraie tour (—=une grosse 
femme). Doliaris. l'laut. 

TOURRE, s. f. 1e Sorte de terres 
Cuire des aliments avec de la tourbe, 
Urfre cibos terrë. Plin. || 2° Foulo de 
menu peuple. Turba, æ, f. Hor. Plebe- 
cuta, f. Cic. Popeillus, à, m. Hor. 
Vulgus, À, 0. Sall. : La lourbe se 
livre à sa rage, Sævit enimis ignobile 
vulgus. Virg. 

TOURBILLON, 58. m. 1° Vont Im- 

étueux qui va on tournant. Turbo, 
inis, m. Cic. Venti turbo. Virg. Ver- 
sabunda vis venti, [. Lucr. Venti ver- 
tigo (ginis), f. Sen. = Quelle vie ac- 
cordez-vous à ce dien? celle d'un 
tourbillon? Quæz vtia tribuitur isti 
deo ? nempe ul conforqueatur (pass. de 
contorquêre, eo, es, lorsi, forium)? 
Cic. || 2° Amas d'une matière qui tour- 
nole. Turbo, binis, m. Verg. Volututio, 
onis, f. Sen. Vortex, licis, on. Plin. : 
Tourbillon de fumée, Furnidus vortez. 
Plin. — de poussière, Puluereus turbo. 
CI. Tonrbillons de sable, Arenarum 
vorlices. Frontin. Volatiles ventrs ol- 
lercantibus arenæ. Sid. — de feu, 
Flanmmarum globi. Virg. Flammarum 
fluenuta, n. pl. Apul. Igneus turbo. Sen. 
Un tourbillun de feu s'élevait jus- 
qu'au ciel, Volutus ad cælum nndabal 
vortex. Virg. || 9° Eau qui tournois. 
Vortez, ticis,m. Liv. Turbo, biais, m 
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St. Contorta in se aqua, f. Ov. = Les 
tourbillons du flenve, Vorticosus am- 
nis. Liv, Un tonrhillon l'eagloulit, 
Rayidus vorat æquore vortez. Virg. 
Il Fig. Turbo, buis, m. Cic. Æstus, 
us, masc. Cic. 2 Le tourbiilun des af- 
faires, Rerum agitutio. V.-ÿlax. Etre 
dans le — des alaires, Offciorum 
vorticibus volutart. Sen. Etre dans le 
— de la pohtique, Mersari civilibus 
undis. flor. 

TOURDILLONNER, v. 0. Aller en 
tournoyant. Verti, or, Éris, versus sum, 

ass. Sen. Versari. dep. Lucr. Convo- 
utari, pass. Sen. In orden verti, pass. 
Sen. : Faire tourbillonner, Versare. 
Ov. Versare in lurbinem. Sen. Eau qui 
tourbillonne, Versabundus vortex, 
Lucr. [ls emportent eutourbillonnant 
ce qu'ils ont saisi, Convoluunt rapia 
turbine. Sen. 

TOURD, 5. m. 1e Sorte de poisson. 
Turdus, i, m. Plin.|| 2e Sorte d'oiseau. 
Voy. TOUnDELLE. 

TOURHELLE, 0. f. Sorte de grive. 
Turdus,i, masc. Varr. 

TOURELE, de, adj. Qui a des tours 
z Couruane lourelee, Coronn furri- 
gera. Ov. turrita. Sil. [Cybèle] qui à 
une couronne —, Turrita. Virg. Tur- 
rigera. Ov. 

TOURELLE, 8. f. Petite tour. Tur- 
ricula, æ,f. Vitr. 

TOURISTE, 5. m. Celul qui voyage 
on pays otranger. Peregrinabundus, à, 
m. Liv. 

TOURATENT, s. m. 4° Violente dou- 
leur corporelle. Cruciatus, üs, m. Cie. 
Cruciamentum, Ÿ, ü. Cic. Tormentum, 
0. Plin. : An milieu des plus cruels 
tourments, Confectus crucialu summo- 
rum dolurum. Cic. || 2° Toriure qu'on 
fait subir à qqn. Cruciatus, üs, wi. Cic. 
Tormentum, 1, 0. Cic. = Perir dans 
les plus affreux tourments, În sumino 
cruciatu supplicioque perire. Cic. Faire 
périr dans Îles —, Cruciatu el morle 
afficére. Cic. Subir des —, Cruciari. 
Cic. Torquéri, eor, ëris, lorfus sum, 
pass. Cic. || 3° Fig. Grande douleur d'es- 
prit. Cruciatus,üs,m Cic. Tormentum, 
i, n. Cic. Animi cruciatus. Cic. Augor, 
oris, masc. Cic. : Ce qui fait mou 
tourment, c'est l'incertitude de mon 
devoir, Sleofficiideliberatiocruciat.Cic. 
Ce qui a fait si l'age tun —, 
Quod te diutissime {orsit (de forquêre, 
e0, 8, tortum). Cic. Déchiré par le — 
de la peur, Crucialu timoris solitus 
angi (pass. de angëre, 0, is, anri, 5. 
sup.). Cic. L'or est le — de la vie, 
Aurum vilam erercel (de exercère, 
eo,ui,itum). Lucr. Î.cs tourments de 
la vie, Vatæ lormenta. Sen. L'inquié- 
tude d'esprit est un vrai tourment, 
Carnificina est ægriludo. Cic. Cette 
attente est un — pour moi, Quü ers- 
pectatione torqueor. Cic. |] 4° Contra- 
riote. Molesna. æ, f. Cic. Sollicuiudo. 
dinis, f. Cie. Cura, æ, f. Cic. Tædium, 
ti, 0. Plin. =: Le tunrmeni du menage, 
Domesticarum rerum aculei (orum), 
m. pl. Cic. C'est ce qui fait mon —, 
Ea cure me sollicitat. Cic. Causer 
du — à qge, Sollicitare eliquem. Ter. 
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Erhibere alicui molestiam. Cic. nego- | Meum pectus aculeus pungil (de pun- 


lium. Cic. suram. Tib. Epronver du 
—, In molestiä esse. Cic. Qui à do —, 
Svllicitudine districtus (pass. de dis- 
tringôre, 0. is, strinzi, sfrictum). Hor. 

TOUNMENTANT, ANTE, adj. Qui 
tourmente. Nolestus. a, um. Cic. Odio- 
sus. Nep. finportunus. Plaut. 

TOURMENTE, s. {. 1e Tompête (au 
pr. ot au fig.). Voy. ce @. || 2° Oura- 
gan. Voy. ce m. || 8° Fig. : Tourmente 
populaire, Contionum flucius (uum), 
m, pl. Cic. Populi tempestas, f. Cic. 

TOURMENTE, &n, parl. passé de 
TOURMENTER, Voy. ce v. || Adj, 1e Qui 
subit un tourmont. Cruciatus, &, um. 
Liv. Ercruciatus, Cic. Discruciatus. 
Cic. Confictatus. Cæs. A fMictatus. Suet. 
Tortus. Suet.: Tourmeaté par la faim, 
Fame preisus (pass. de premère, 0, is, 
pressi, pressum). Plin. consumplus 
{pass. de consumère, 0, is, sumpsi, 
sumplum). Cæs. confectus. Liv. Etre 
— par la goutte, Doloribus podagræ 
ardére(eo, es, arsi. arsum)ou crucinra. 
Cie. |] 2e Fig. Sollicitus, a, um. Cic. 
Anzius, Cic. Bxcruciatus. Plaul. : 
T'urmenlé d'une plainte secrète, Ta- 
citâ curâ animum incensus (pass. de 
incendwre, o,is, cendi, censum), Liv. — 
par ces idées, His anrius curis. Liv. 
Oresle — par le remords, Scelerum fu- 
riis agitatus Orestes. Virg. Jesuisbien 
—,dlirifice torqueor. Cic. Etre —, Tor- 
queri. Cic. Cruciari. Cic. Discruciari. 
Cic. Esse in molestiä. Cic. Je suis si 
— du souvenir de mes fautes, Tan- 
fum mihi dolorem cruciulusque attule- 
runt errata ætalis mes. Cic. Je suis 
furt — de ta santé, Valetudo tua ne 
valde sollicitat. Cic. || 3° Agite vlolem- 
ment. Vexzatus. a. um. Plin. Exercilus. 
Salt. =: Tuurmenté par la lempête. 
Tempestale jactatus. Cic. || 4° Trop 
travaillé. Operosus, «, um. Hor. Labo- 
riosus. Cal. Cruciatus. St. : Langige 
tron tourmenté, Eloqueniie in verda 
sollicita. Sen. 

TOURMENTEN, v. act. 1° Faire 
souffrir (le corps). Torquére, eo, es, 
torsi, tortum, act. Cic. Vexare,act. Cic. 
Cruciare,act. Cic. Ercruciare, act. Cæs. 
Discruciare, act. Plaut. Conflictare, 
act. Tac. : Les vers tourmentent les 
enfants, Pueroserercentlumbrics. Cels. 
La goutte te tourmente, Ex pedibus 
laboras. Cie. Les taons lourmentent 
les bœufs en été, Boves zsiate tabani 
concitare solent. Varr. Etre lourmenté 
par la faim, Cruciari fame. Cic. Les 
chènes sont tourmentés par le venl 
du nord, Quercetalaborantaquilonibus. 
Hor. || 2° Faire souffrir (l'osprit). Tor- 
quére (voy. 4°), act. Cic. Verare, act. 
Cic. Cruciare, act. Cic. Ercruciare, act. 
Cas. Discruciare. act. Plaut. Ang#re,o, 
is, anzi, 8. sup., act. Cic. Sollicitare, 
act. Cic. Sollicitum hnbëre, act. Plaut. 
Doloren on Cruciatum afferre alicui. 
Cic.: Le remords le tnurmentail, Con- 
screntia mentem verabat. Sall. Je cruis 

ue tan es tourmenté, Te calëre puto. 
ic. Je tourmente mon homme, Ho- 
minem uro (de urêre, is, ussi, us- 
tum). Ter. Un souci poignant me —, 


gère, o, pupugi, punclum). Plaut. Etre 
tourmenté par l'abzenre de qqn, Ex 
desiderio alicujus laborars. Cic. L'en- 
vie Lourmente presque lont le monde, 
Solet invidia larerare plerosque. Cic. 
Tourmeoter cruellement qqo, Miser- 
rimum habëre aliquem. Celle lettre 
m'a tourmenté, Epistola illa me pu- 
pugit. Cre. Les Furies le tourmenu- 
lent, Larvæ sollicitant illum. Cic. 
Tourmenté par un scrupole, Religione 
factus (pass. de langère, o, is, lerigi, 
tactum), Liv. — par un souci, Curä 
sollicitus. Liv, Nous sommes double- 
ment tourmenlés à lon sujet, Er (e 
duplez nos afficit sollicitudo. Cic. || 8e 
Importuner, harceler. Verare, act. Cic. 
Fatigare, act. Varg. : Elles tourmen- 
lent et ruinent leors maris, Mactant 
el malo et damno viros. Plaut. Ne la 
tourmente pas : elle dort, Nol: vexare : 
quiescit. Juv. Tourmenter uo éléphant, 
Elephantum lacess®re Lo. is, ivi el quf. 
il, Uum). lin. || Fig. Tourmenter le 
sol, Appellare solum. Plin. || 4° Agiter 
violemment (au pr. et au fig.). Verare, 
acl. Farigare, act. Virg. Versare, act. 
Sen. Exercére, 60, es, wi, ilum, act. 
Hor. : La bile noire le tuurmente, Âtra 
brlis agitat hominem. Plaut. La queue 
{du scorpion] ne cesse pas d'ètre 
tourmentée, Cauda nullo momento me- 
ditari cessat. l'lin. Tonrmenter [la mer) 
(en parl. des vents), Verare. Hor. 
— [des vavires) en pari. de la tem- 
pète), Verare, act. Virg. 4 fflictare, 
act. Cxs. Jactare, act. (or. Je n'au- 
rais pas navigué sur une mer qui fût 
autant tourmentée par les vents, Non 
(am ærumnoso navigassem salo. Alt, 
ap. Cic. L'ambilion tourmentait les 
âmes, Ambitus animos erercebal. Sall. 
Des sentiments contraires me luur- 
meatent l'esprit, Curz meum animum 
diverse trahunt. Ter. Etre tourmenté 
par la cupidité, Laborare ob avari- 
tiam. for. Ame lourmentée, Saucius 
animus. Cic. Son âme est — par le 
dénüment, Agitatur animus inopid rei. 
Salt. Les impies soul tourmentés par 
l'inquiétude, Sollicitudo vezait im- 
pios. Cic. La cupidité ne le touor- 
meale pas, Non cupido urget (de ur- 
yére, eo. ursi. 8. Sup.). Îlor. || Be Tra- 
vailler aveo effort (un ouvrage). Cru- 
cuare, acl. St.: Tourmenter sun style, 
Calumniari se, où abs. Calumniari, 
dép. Quint. —ses pensées, Sententias 
torquêre (voy. 1°). Tec. 

Se TOURMENTER, v. réfl. 4° S'in- 
quièter, se crèer du chagrin. Se tor- 
quère (eo, es, lorsi, forum). Se inquie- 
tare. Sen. Se afflictare. Cic. À ffurtari. 
Cic. Soilicitum esse. Cie. Sabi sollici- 
tudinem struvre {o, is. strurt, siruc- 
tum). Cic. Discrucian animi. Ter. Se 
animt angère (0, 15, anri, 8. Sup.) 
Plaut. Se cruciare. Plaut. : Ne le 
tourmente pas, ie le affictes Ter. 
Noli te macerare. Ter. Se taurmenter 
de qq. ch., Augi rs ou de re. Cic. 
Exercéri de re. Cic. Je me tourmen- 
lais par mes propres reproches, Ca- 
lumniabar ipse. Cic. 11 se tourmente 
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il a peur de tont, Ipse se cruciat, em- 
nia formidat. Cic. Se tonrmenter du 
sort d'ua ami, Angorem cajŸre pro 
amico. Cic. Ne le lourmente pas de 
cela, Quietus “<to. Ter. Suilicitudinem 
depone. Sen. Je ne m'eu — guère 
maintenant, Non id ago. neque in eo 
nunc laboro, Cic. Pourquoi me laur- 
menter dans mes vieur juurs de ses 
folies? Cur meam seneciutem sollicito 
Auus amenhä? Ter. || 3° S'agiter. 
Trepilare, n. Cæs. Æsluare, 0. Juv. 
2: [Le cheval] ae fait que se lourmen- 
ter, Slare loco nescit. Virg. 11 ne faut 
pas se — pour s'acqmtler au plus 
Vite, Non est trepidandum quam cilo 
reponamus. Sen. Il se tuurmevtait 
our gagner les autres cités, Anrmo 
aborabat ut reliquas civwitates adjun- 
grret. Cæs. || 3° Se dejeter (en parl. 
du bois). Se torquère (voy. 1°). Vitr. 

TOURVNAILLEN. 9. D. Voy. RônER. 

TOURNANT, 3. m. 1° L'endroit ou 
un chemin, une riviere, etc., fait un 
œude. Fleris. &s. m. Liv. Flerura, æ. 
f. Suet. Anfractus, üs, m. (zs.: Au 
tournant du sutlun, Ad versuram. Col. 
11 2° Tourbiflon (d'eau). Voy. tounnic- 
LON 30. 

TOUNNAY, v. de Belgique. Torna- 
cum, à, n. Îier. Greg. : De Touraay, 
Tornacensis. m. f.. e, n. Greg. 

TOURNNE, és, parl. passé de rour- 
Nen, Vov. ce vw. || Adj. 14° Auquel on 
a fait faire un tour. Crreumactus, a, 
um. Plin. Versus. Sail. Versutus, Ov. 
Conversus. Cels. : Fuseau tourné, Re- 
volutn colus. Sen. Rune tunrnée, Cur- 
rens rolo. [or. || 4° Dirige d'un certain 
côte. Versus, a, um. Plin. Conversus. 
Pin. (bversus (dat). Col. Obversus 
{ad). Ov. : Tourné en dedans, {ntror- 
sus spectans. Col. Cicatrice (de plante) 
tournée en haut, ea bas. Plaga resu- 
pina. Col. deorsum spectans.Cvl. Tourne 
vers |le nord, etc.], Versus ad. Liv. 
Vergens (gén. entis) in (acc.). Plin. 
Obrersus (dat.). (ol. Obversns ad ou 
in. Ov. Etre — vers Île nord, etc.) 
Converti ou dirigi ad. Col. Spectare 
in. (æs. Prospectare ad. Curt. || 9° 
Fait au tour. Tornatus, a, um. Cic. 
Tornatilis, m. f..e, n. fier. Dratretus, 
a, um. Ulp. | 6° Fait d'une certaine 
façon : Biew tourné, À ffabre factus (a. 
um). Cic. Concinnus. Cic. Pied bien 
—, Bellus pes: Cat. [Femme] bien 
tournée, Præstani corpore. Virg. Etant 
mal tourné de naissance, Naturam 
nancius maleficam in corpore. Nep. 
Esprit mal —, Prauæ mentis homo. 
Liv. Pravus vir. Sen. Vers bien tour- 
Dés. Diserti versus. Cal. Concinnror 
versus. Hor. || B° Dont la couleur est 
changée, gdté : Sang lourne, Sanguis 
decvlur (gèn. oris). Poet. ap. Cic. Lait 
—, Schistum lac. Plin. Vin —, Vappo, 
sæ, f. Plin. 

TOUNNENNOCER, 5. @. Machine 
pour faire tourner la broche. Veru ma- 
chinamento versatum, D, 

TOURNEE, s. f. Voyage qu'on fait 
en plusieurs endrolts, course. Circum- 
cursalio, onts, f. Cic. Lustrano, f. 
Liv. : Une lournés en Sicile, Circuitus 
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Sicilie. Ben. — des décemvirs (en 

rovince), Concursafio decemuiralis. 
Ée. Terminer sa — judiciaire, Jurts- 
dictionem conficëre. Suip. ap. Cic. [ll 
ae faut pas] que tes louraées épou- 
vautent les papulations, Non perter- 
reri homines lis ilineribus (de ter, 
itineris, n.). Cic. Faire une lournée 
daos sa province, Provinciam obire. 
Cic. Une — dans la baalieue, Subur- 
bana peregrinatio. Tac. Faire sa — 
pour visiler les travaax, Opera cir- 
cuire. Plin. 

TOUNNELLE, s. f. Petite tour. 
Turella, Turnella ou Tornelle, æ, f. 

ang. 

TOURNEMAIN, s. m. Action de 
tourner la main : En un lonrnemain 
(ea un inslant), Voy. INSTANT 1°. 

TOURNEN, v. act. 1° Mouvoir on 
rond. Vertëre, o, is, verti, versum, act. 
Tid. Voluëre, 0, is, volvi, volutum, 
act. Ter. Versare, act. Cic. Cireum- 
verifre, act, Quint. In orbem voluëre, 
act. Juv. Circumag”re, 0, is, egr, ac- 
tum, act. Lin. : Turner des grives à 
la broche, Turdos in igni versare. Hor. 
— une purte, Vertre fores. Tib. — 
uve meule, Molim versare. Ov. cir- 
cumagère. Gell. Orbem assiduis gyris 
roture (puël ). Moret. || Fig. Touiner 
qqn daos Lous les sens (= l'interruger 
lougtemps}, In omnes parles vessare. 
Liv. 11 faut — el retourner les té- 
mains, Testes mulium versandi sunt. 
Quint. 1! eut peu de peine à les — à 
son gré, Facile circumegit et flerit 
(de fectfre, o, ts, flerum). Suet. Elle 
tuurne le vieillard comme elle veut, 
Seuem temyerat. Hor. Tourner nae 
chose de cent maaières diverses, Ver- 
sare sæpe mullis modis eamdein rem. 
Cic. — qq cb. dans sa tèle. Volusre 
rem, Cic. || 2° Faire faire un mouve- 
ment à peu pres circulaire, mettre qq. 
ch. dans un sens oppose. Vertre (voy. 
40), act. Liv. =: Touruer la main, Con- 
vertÆre manum. Quint. — la buncbe, Os 
distorquére (eo,es,torst, (ortum). Plaut. 
Os duc”re (0, is, duri, ductum). Cic. 
— les yeux. Torquère oculus. Cic. Con- 
vertfre oculos. Virg. — les yeux (ea 
mourant], Versare lumina. Ov. — Îles 
regards, Oculus fleci#re .voy. {o). Tac. 
— la tête ea arrière, Refectëre collum, 
cervicem. Virg. — la tèle pour re- 
garder, Caput vertëre. Ov. refiectrre. 

at. relorqu#re. Ov. Convertëre oculos. 
Virg. ora. Hor. Oculos inflectFre. Cic. 
— la tête pour ne pas voir, Avertére 
vulfum, faciem. Ov. Deflectére oculos. 
Cic. Qui tourne la têle, Aversus, a, 
um. Virg. Tourner bride, Frenis equos 
circumagëre (0, ts, egi, acium). Liv. 
— un oavire. Navem flectére. Hirt. 
Navem circumag?re in proram. l'in. 
Navem convertFre in puppim. Cic. — 
en sens inverse, Permulare in contra- 
ram puppim. || Fig. Touruer tête à 
l'ennemi, In hostem obuerti. Liv. Con- 
vertfre signa. Cæs. — le dos (= fuir), 
Vert#re tergum, où plutôt tergo. Cæs. 
Terga ilare hosti. Liv. Terga dare. 
Liv. Terge præbëre fugæ. Ov. Versa 
terga dare. Ov. Les amis nous tour- 
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vent le dos, Amici diffugiunt (de dif- 
fügare, io, is, fügi, 8. sup.). For. Faire 
tourner le das É l'evaem + Averlbre 
(acc.). Vertére in fugam. Liv. Conver- 
{fre in fugam. Cxs. — casaque (= 
chaoger de parti}, Deficëre, io, 1s. feci, 
fectum, n. Cæs. Qai tuurae à tous les 
vents, Àd omnem auram mobihs (m.f.. 
e, n.}. Liu. |1 3° Diriger vers (dans un 
sens opposé ou different). Convertre 
(vuy. 19), act Cic. Vertêre (vuy. Lo), 
act, Liv. FlectFre (voy. {e), act. Ter. 
Tourner les chevaux vers l'ennemi, 
Convert®re equos in hostes. Lucr. — la 
proue vers la haute mer, Proram 4 
undas detorquére (voy. 2°). Virg. Ob- 
vertére proras pelago. Virg.— sa voile 
du côté où le vent s'annonce, Pare vela 
ad id unde flatusosiendiinr, Cic.—s0n 
corps vers le suleil, Verti ad solem. 
Ov. De quelque côté qu'il tourne son 
corps, Onocumque corpus reclinaverit, 
Sen. Tourner les yeux ses regards, 
vers, Uculos adjicére(io, is. Jeci, jec- 
Cum) ad, adjicFre in, conjicrre 1m. l'ic. 
tenulFre(o,us, lelenii, tensum eltentum), 
torquère, ferre ad Varg. AdvertFre lu- 
mana in. Ov. AdvertËre vullus (dat.). 
Qu. Convertfre adspectum. Cac. Dini- 
gFre (o, is, reri, rectum) aciem ad. 
fat. — ses yeux de tous chtés, Oculos 
circumferre (fero. fers, luli, latum\. 
Ov. per singula volurre. Virg. per om- 
nia ferre. Virg Vultus in omnia ver- 
sure. Ov. — lous les regards sur soi, 
Cunvertfre omnes oculos in se. Liv. ad 
se. Nep La famille a les yeux tournés 
vers nous, Domus spectaf in nos. Cic. 
Tourner ses pas vers, Vertère iter 
ad, Sail. Convert#re iter ad. Cæs. Aver- 
tére iter in. Liv. FlectFre ter ad. Liv. 
Devertfre in. Liv. Tournant le pnuce 
en dedans, Poilice intus inclinalo. 
Quint. — Visage tourné vers le ciel, 
Supinns vultus. Quint. Lieux lour- 
oés vers le nurd. Loca aqu:loni prona. 
Col. || Fig. Tourner ses armes contre, 
Arma vertére in. Sall. Je tourne- 
rai contre loi ftes écrils}, Adversus 
te revoluam. Liv. {Il vil} qu'on tour- 
oail contre lui ses prapres ruses, Se 
suis artibus tentari. Sall. Tourner sa 
colère sur qqn, {ram vertfre in ali- 
quem. Cic. — sa fureur contre soi- 
mème, În se ipsum szvire. Liv. — 
ses pensées vers.., Anunum vert7re 
ad... Ov. intendëre (0, is. tendi, len- 
tum) ad. Liv. intend£re in (acc.). Sall. 
Flect#re mentem snam ad, Cic. Flect®re 
animum ad. Ter. IntendAre cogitationes 
ad. Liv. — toules ses pen-ées vers la 
délivrance de la patrie, Omni cogila- 
tione ad liberandam patriam ferri 
{pass. de ferre, fero, fers, tuli, latum), 

ep. — ses nensees veis la guerre, 
Convert®re consthia omuia in bellum. 
Curt. Menite in bellum insistFre (0, ts, 
stiti, stitum). (Cæs.— 8es désirs vers la 
paix, Convert#re se (otum ad parem. l'ic. 
— tont sun espoir vers. Onnem :pem 
convertére in (arc.). Cic. Tonrne de 
ce côté tes consalatiuns, Omnes tuas 
consolationes unam hanc in rem velim 
conferas (de confcrre, fero, fers, luli, 
coliatum). Cic. L tourna d'nn autre 
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côté sa vivacité d'esprit, Vividum 
animum in alia detorsit (voy. 20). Tac. 
J'ai tourné mon gaùt 4 la poésie, 
Animos ad carmina fleri. Ov. Tourner 
les esprits à la gaietè, Convertëre ani- 
mos in hilaridalem. Cic. — qqn au 
mal, fn vulium flectére. Hor. — les 
âmes vers le bien, {ngenia conciliare 
ad honesti reciique amorem. Sen. — 
gg. cb. à su0 profil, ]n rem suam ali. 
quid convertëre. Cic. Ad se aliqurd ver- 
tre. Cic. Tous muyens que Îles deux 

arties devront — à leur avantage, 
Que omnia ulerque (orquere ad suæ 
causæ commoduan debebat, Cic. — tout 
au besoin de sa cause, Inclinare omnia 
ad causz suæ commodum. Cic. — 20 
profit de la prudence ce qui s'offre 
par hasard, Oblata casu flectère ad 
consilimm. Liv. [Vers] qu'oa tuuraait 
contre Tibère, Qui in Tiberium flecte- 
bantur. Tac. Tourner qq. ch. en 
bien. en mal, Voy. INTERPRÉTER ée. 

4° Changer. Vertëre (voy. 1°), act. 

ic. Blusare, act. Cie. : Tourner le 
mal en bien, Convert®re malum ad 
salutem. Ter. — le bien en mal, Recte 
facta delorquëre (voy. 2e). PL.-j. In 
deterius recta delorquére. Sen. Nous 
tournons les vertus en défauts, Vir- 
fules ipsas inuerlimus. [{or. Tourner 
on reproche eu louange, Convertère 
crimen in laudem. Cic. — l'esprit de 
qqn, Ingenium alicujus auersum flec- 
têre (voy. 1°). Sail. |] 5° Troubler (l'es- 
pril à qqn) : Tourner la lèle à qqu, 
Eriurbare mentem. Cic. Ad insaniam 
aliquem adigAre (o, ts, agi, actum). 
Ter. Sanos sensus avertÿre (voy. 1°): 
Virg. Votre bunheur vous a tourné la 
tête, Secundis rebus insanire cœpistis. 
Curt. À qui le boabeur à — la tête, 
Fortunä «dulciebrius. Hor. Le bonbeur 
excessif lui à — la têle, Motum ülli 
ninnä felicitate caput. Sen, Tonrner la 
tèle a qqn (= l'impartuner). Aliquem 
oblundëre (0, is, {udi, iusum). Ter, 
enevare (0, as, ecavi el ecui, ecalum 
el ectum). Ter. |] 6° Faire le tour de. 
Circumire, eo, ts, ivi el ïi, tlum. 
Ov. : Îl ordrnne aux muletiers de 
touruer les collines, Muitones jubel 
collibus circumuvehi (pass. de cir- 
cumveh?re, 0, is, veri, vectum). Cæs. 
Les Vérens envoyés pour — les bau- 
teurs, Veiars jugo cireummissus (pass. 
de circummaitiére, 0, is, misi, mis- 
sum). Liv. 1] lourne le camp de l'ea- 
nemi, Præter castra hostium circum- 
ducit (voy. 2°) (s.-e. erercitum). Liv, 
Tuurnant le camp eunemi, Castris 
hostium præteritis. Liv. Tourner l'en- 
ncmi, [lostem circumu®nire (io, is, 
véni, ventum). Sail, circumire. Curt. 
Circumducëre agmen. Liv. Pour n'être 
paint tourné, Ne circuiri posset, Fron- 
lin. En luurnant l'Espagoe et la Gaule, 
Hispaniæ et Galliarum cureuitu. Plin. 
Tourner le cap de Leucate, Leucaten 
flectfre (voy. Le). Cie. || Fig. Tourner 
one difficulté, Disceptativnem discutFre 
(to, is, cussi, cussum). Liv. || 7° Tra- 
duiro. Vertfre (voy. Îe). Liv. Conver- 
têre. Cic. Voy. traoctur 30. || 8° Fa- 
gonner au tour (le bois, la pierre). Tor- 
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nere. Cic. Torro figre. Plin. Perfcëre 
in (orno. Plin. : On lourue celte pierre 
pour en faire des vases, Lapis (orna- 
fur in vasa. Plin. || 9° Fig. Arranger 
ses pensées, leur donner un certain tour 
: Je lourne à merveille les vers, Mira 
poemata pango (de pangère, is, pe- 
pigi, pactum). Hor. Bien tourner un 
discours, Concinne dicfre. Cic. Con- 
cinne elogni. Aus Il tourna cela d'une 
facon qui ea rehaussait l'agrément, 
Hzc graliora verbis fecit. Liv. Men- 
sooge assez bien tourné, Non infce- 
tum mendacium. Cie. || 10° V. neul, 
Se mouvoir en rond. Circumagi, or, 
Pris, actus sum, pass. Plin. Circum- 
verli, or, ÊTis, versus sum, pass. Ov. 
Circumuolui, or, eris, volutus sum, 
pass. Virg. Verti, pass. Vitr. Ver- 
sari, pass. Vitr. Volui, pass. Sen. 
Se circumagére (voy. 20). Sen. : La 
terre tourne autour de son axe, Terra 
circum axem se convertit. Cic. À l'en- 
droit où {la roue] tourne autoar de 
soa axe. Oua circumvertitur arem. Ov. 
Faire touiner un esclave sur lui-même 
{pour l'affraochbir}, lircumuert£reman- 
cipium. Quint. Faire — les cieux, 
ConvertËre cælos. Lucr. La roue du 
polier Lourne : pourquoi ne sort-il 
qu'une lasse? Currenle rotë cur urceus 
exit? Hor. Le ciel — silenciensement, 
Tacilus mundus labitur {de labt, or, 
Lris, lapsus sum, dép.). Plin. Qui fait 
tonrner le ciel, Qui cælum versat. 
Enn. Le ciel tourne sur lui-mème, 
Vertitur cælum. Virg. Faire loaruer 
un globe, Globum contorquére (vuy. 
90}. Cic. Meules qui tournent, Ver- 
saliles molæ. Plin. Meules qui — 
d'elles-mèmes, Molæ sponte mots 
{pass de mêvêre, eo, es, môvi, molum). 
en. Si c’est le eiel qui tourne sans 
que la terre se menve ou la terre 
qui —, le ciel demeurant fixe, Utrum 
mundus lerr& slante circumeal (voy. 
60) an mundo slante lerra verlalur. 
Sen. Le soleil qui —, Convolvens se 
sol. Cic. Astres qui tournent, Circum- 
acta sidera. Plin, [li qui voluuntur 
steliarum cursus. Cic. Pour que les 
roues — mieux, Ad facil'orem rola- 
rumn circumac{um (de circumactus, Us, 
m.). Plin. [Le milan] vole en tour- 
vant, In gyrum flectitur (voy. 20). 
Ov. [Le cheval] tourne au manège, 
In gyrum agitur (pass. de agère, 0, ts, 
egi, actum). Uilar. Faire looruer, 
VertVre. Tib. Versare. Vitr. Facere 
versulionem OU cireinalionem. Vitr. 
Eo faisant — leurs chevaux, Circum- 
actis equis. Curt. Faire — 80n énée, 
Ensem rotare. Virg. Qu'on peut faire 
—, Versabilis, w. f.,e,n. Sen. || Fig. 
Pour que chaque année on tournil 
daus le mème cercle, Ut idsm in sin- 
gulos anuos orbis volvrretur. Liv. || 
11° Aller autour. Circumire (voy. 69), 
act. Plaut. Obambulare.n. Virg. :Fig. 
Touruer autour du pol (= bésiler à 
dire ce qu'il faut), Circumrodÿre (o, ts, 
rosi, rosum) quod devorandum est (mat 
à mot : grigouler ce quil faudrait dé- 
vorer). Tergiversari, dep. Cie. Tricuri, 
dép. Cie. Ils tournent autour de ce 
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u'ils veulent dire avee ua vain flux 
e mots, Circumeunt omnia inani lo- 
uacitale, quæ dicère volunt. Quine 
Îis louroaieat aotour du nom de Ves 
pasien, Vexpasiani nomen vitabur di 
cireumibant. Tec. || 12° Prendre une 
direction differente, on allant à droite 
on à gauche. Flecti, or, Eris, flerus 
sum (ad), pass. Plin. Flec{êre (voy. 1e) 
ter suum. Nep. Flect®re viam. Liv, 
Flect®re iler (ad). Liv. Flectëre (ad), 
Liv. (in et l'acc.). Suet. Reflectére 
(ad). V.-Maz. Delorguère (voy. 2e) 
viam ad. V.-Fl. : Tourner vers l'O: 
céan, Plect#re ad Oceanum. — à gan- 
che, Se flectëre sinistrorsus. Ces. Lzuc 
limite fectêre (puéL.). Virg. Nous tuur- 
nerons vers l'Etrurie, Deftectemus ad 
Tuscos. PL.-j. Tourner vers Arpinnm, 
Vert£re se Arpinum versus, Cic. Faire 
— un Cbar, Aversos currus relorquäre. 
Virg. Currum uert£re, Cic. Faire — 
da navire, FleciËre navem. Hirt. Faire 
— coarl un cheval, Equum breui flec- 
tére. Cas. || Fig. Pour lourner euurt, 
Ne sim longior. Cic. Ne longum facram. 
Cic. — du côté de qqa, Partes altcujus 
sequi (or, ris, secutus sum, dép.). 
Vell. Causam complectt (or, Fris, com: 
plerus sum, dép.). Cic. L'esprit tourne 
à toal vent, Animus nufat prout (ulit 
veutus. Sen. || 13° Passer à un autre 
ôtat,se changer. Vert (vov.100), pass. 
Ior. Converti, pass. Cic. Butari, pass. 
Cic.: Le vent lourne an sud-ouest, Ven- 
lus verlilur in Africun. Liv. Le vent 
louraant, Circumagente se vento. Liv. 
Le lemps tourae au beau, Ad faciem 
serenam mulalur dies. PA. Disserenat. 
Liv. La furlune avait Lourné, Fortune 
verleral. Liv, Portuna se inclinuverat. 
Cæs. |[Voyaat] que la fortune tuurne- 
rail, Fore ul res flucrent (de flufre, o, 
ü, fluri, flurum). Liv. Tani les es- 
prils avaient tourné. Adeo antmi mu- 
taverant. Liv. || 14° Avoir le vertige; 
au fig. perdre la raison : Ceux à qui la 
tèle lourne, Quibus sunt vertigines. 
Plin, Vertigine laborantes. Plin. La 
tête me --, dentis non sum compos 
(gén. olfis). Cic. La Lête Le —, Satis 
sanus non es. Ter. À qui la léie a 
louraé, fmpos sui. Sen.-tr. [mpos 
animt. Plaut. À qui la tèle ne tourne 
pas, Sui potens (gén. ent18). Liv. Po- 
{ens menlis. Ov. Je De crois pas que 
la tête lui —, Non insaniturum tllum 
uto. Cic. Le bonheur Im: fait tourner 
a tête, Voy. 5°. Tu me fais — la 
tête (= tu m'imporlunes), Enecas 
(voy. 5°). Ter. || 15° Tendre à. Abire, 
eo, is, iui et ti, ilum lin). Cic. Incli- 
nare ad. Plin. Vergëre, o, is, 8. parf. 
ai sup. (in el l'acc.). Plin. Verg?re ad. 
Curt. : La défiaition tuurne au syllo- 
gisme, Finitio in syllogismum dela- 
bitur (voy. 9°). Quint. Malades qui 
Liuroent à laléthargre. Ægrivergentes 
in lethargum. Plin. Touruer à la iyran- 
nie, Mulare im superbiam. Tac. Les 
cbnses lauraent à la sèditinn, À d ce- 
ditionem res syectat. Liv. Pro sediltone 
res est. Curl. Tuurner à l'enthuu- 
sinsme, Vertfre in favorem. Tac. Les 
choses Lourneut à un ainterrèguo, Res 
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ad interregnum fluif (voy. 18e). Cic. 


Tourner à la folie, In insaniam inci- 


dÿre (o, is, ct, 8. sup.). Cic. À 
mente deseri (pass. de deserëre. 0. is, 
srui, serum). Cic. La plaisanterie 
luuroa en fureur, În rabiem verli 
cœpit jocus. Hur. Les reveaus lour- 
ent eo dépenses, Fruclus przdiorum 
abeunt in sumyins. Cic. |] 46° Avoir 
telle An, tel resultat. Verière (voy. 4°), 
n. Liv. CedFre, 0, is, cessi, cessum, 
n. Liv. Cadÿre, 0, ts, cecidi, casum, 
n. Cic. EvadWre, 0, 18, vasi, vasum. 
Sall. Procedtre. Cic. Evënire, to, is, 
véni, ventum Ter. : Cela tourna au- 
trement, Quod contra verlit. Hor. 
Qaand tout tourne selon nos vœux, 
In rebus ad voluntatem fluentibus 
(voy. 130). Cic. Selun que l'affaire 
tourne bien ou mal, Prout bene aut 
secus cessit. Pl.-7. Comment toul cela 
tournera, Quorsum eventurum hoc sil. 
Ter. foc quorsum evadat. Cic. Quem 
admodum ÂAæc res ceciderit. Cic. De 

q façon que les chases lournent, 
aient tourné, Utcumque cessert. Curt. 
Quoquo modo ea res cecidrt, Cie. Tour- 
ver bren, Bene succad#re. Ter. Succe- 
dére. Liv. Prospere succedëre. Nep. 
Vertére in bonnm. Cæs. Felrciler eve- 
aire. Liv. Bene dare se. Sen. Pro bone 
ced?re. Suet. Puisse la chose bien — | 
Quod bene vertat! Liv. — au profit 
de qqn, Redundare ad fructum ali- 
cujus. Cic. — plus heureusement, 
Aleliores habëre ertlus (de exrtus, Us, 
m.). Cie. Les choses ont bien tonrné 
pour toi, flecte provenisti. Plaut, Mal 
louraer, Sale ced're. Sen. Male ver- 
tëre. Plaut. Les chuses ont mal lourné, 
Proventum est nequtier. Plauf Si le 
combat avait mal —, Si aaversa pugna 
evenisset. Liv. Pour qui tous les bun- 
heurs tournent mal, Cui bonæ felici- 
tates omnes adversæ sint. Ter. La lé- 
mérite luurae rarement bien, souvent 
mal, Paucts temeritas est bone, mulfrs 
malo. PA. Ce que l'adversaire peul 
faire tourner à son profit, Quod ad- 
versarius in suam ultlilatem potest de- 
fectire(vuy. 10). Quint. — mal {après 
avoir bieo commencé], Mutari in de- 
teriora. Plin. in pejorem partem. Cic. 
(Cet homme] a mal tourne, Malos ha- 
uif eventus. Sal. Je ferai que les 
inimilies tuurnent à ma gloire, Perf- 
ciam uf invidia miÂi ad gloriam valeal 
(de valére, co, es, ui, s. sup.). Cic. 
Tuurner contre qqn, Norzæ esse alicui. 
Sall. Ses intrigues avaient tourné à 
sa honte, Quzæ occulte tentaverat firila 
evénerant. Sail. Tout tourne cuntre 
aous, Omnia adversa experimur (de 
erperiri, ior, iris, perlus sum, dép.). 
Tac. Omuia in nos reclduni. Curt. 
Tuuraer à la perte de qq, {n perni- 
ciem verlëre. Tac. cadëre. Sall. Faire 
— à son profil, Convertfre in ren suam. 
Cic. 1 faisait — les ruses des enne- 
mis cantire eux-mêmes, ÂAsfus Aostium 
in perniciem ipats verlebat. Tac. || 17° 
So colorer {en parl. des fruits). Vartare 
se. Pin. Varrare On Varrari. Col. : 
Quaod le raisin lourae, Variante se 
wi Phi. || 18° Se pâtor. Corrumpi, 
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or, éris, ruplus sum, pass. Cic. Viliari, 
pass. Plin. Acescère, o, is, s. parf. 
ni sup., 0. Plin. Coacescére, n. llin. 
: Vin qui commence à luuraer, Vina 
peccalura. Pull. Vinum inciinans in 
vita. Plin. Vin lourné, lPutidumvinum. 
Pluut. Faire lourner le vin, Mutare 
uvam vilio. Hor. || Fig. Se lourner 
le sang (par suite d'une furle eno- 
tioa), Cor Suum edère (0, is, edi, esum), 
(puët.). Cic. Faire — le sang à qqn, 
Antmam alicujus confund”re {o, ts, 


fudi, fusum). Liv. || 199 Etre retournè 


[er parl. d'une carte); au fig. arriver : 
Vuir) de quoi il tourne, Jllud cujus- 
modi sit. Cic. 

Se TOURNER, v. réfl. 4e Se mettre 
dans une situation opposée 4 celle où 
l'on était. Se vert®re (o, is, verli, ver- 
sum). Cæs. Membra conlorquére (60. 
es, torsi, tortum). Cic. Se circumagèëre 
(0, ês, egi, actum). Plin. : Se louruer 
eu tous sens, Versare se. Cic. 11 se 
tourne vers le soleit, Vertitur ad s0- 
lem. Ov. En se louraant, Corporis 
circumaciu (de circumactus, üs, m.). 
Plin. Se tuurner (— tuurner la tête), 
Retorquêre cervicom. ll.-j, || 2e Se 
diriger vers. Declinare ad. Liv. Se 
converlëre (voy. 1°) ad. Cic. = Se 
lourner vers qqn, Reclinari ad ah- 
quem. Quint. De qq. côle qu'un se 
luurae, Quoquo te verteris. Cic. Se 
Louroant vers les enseignes les plus 
proches, Prorima signa respiciens (de 
respcôre, io, is. speri, spectum). Cæs. 
De qq. côté queles yeux se tournent, 
Quocumque oculi inciderint (de anci- 
dère, o, is, ctdi, 8. sup.). Cic. || Fig. 
il ne sait où se tourner, Nescit quo 
se vertal, quo se conferat. Cic. De 
quel côté me —? Quo aho confugiam ? 
(de confügëre, io. te, fugi, fugitum). 
Liv. Se — de côté el d'autre, Huc 
illuc se versare. Cic. Se — vers l'elo- 
queace, {nclinare ad eloquentiæ stu- 
dium. Tac. Se — vers la pbilusnphie, 
Convertére se ad philos-phiam. Cic. 
Tous ses sotas se louracreut vers, 
Convertit animum ad... Liv. Se tour- 
ner vers la ruse, Ad fallaciam consi- 
lium vertëre. PA. La culère se tourna 
contre... Omnis ira vertit ad... Liv. 
Le danger s'elait tourné du côté des 
Romains, Verterat periculum in Ro- 
manos. Liv. Âge qui se luurne vers le 
repos, Ætas devera ad ofium. Cic. 
Tuut cela s'est tourné contre moi, 
In me id est omne conversum. Cic. || 
80 Se changer. Verti, or, &ris, versus 
sum, pass. (in, acc.). Hor. Se verirre 
voy. le). Cic. Mulari, pass. Cic. 

ertére, n. Cels. Abire, eo, is, ius et 
it, tlum, n. Cic. Exire, n. Quint. : 
Se tourner en fièvre quarle, În quar- 
tanam converti. Cic. Toute celle joie 
se touraa vile en tristesse, Cito tlla 
omma er Lælitià ad luctum reciderunt 
{de recüifre, 0, is, cidi. casum}. Cic. 

TOURYESOL. s. w. Sorte de plante. 
Heliotrupron et Ueliotropauun, ii, on. 
Filin, : Tonrnesol des teinturiers, 
Heliotropium tricoccum. Plin. 

TOURNEUR, 3. ©. Artisan qui fait 
des ouvrages au tour. Tornaior, eris, 
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m. Firm. Diatretarius, ii, m. Cod. 
Art du tourneur, Tornatura, æ, f. 
Hier. 

TOURNOI, 3. m. Fête publique, au 
temps de la chevalerie, où l'on s'exer- 
çait à plusieurs combals à cheval ou à 
pied. Torneumentum, à, D. Cang. (Des 
équivalents, chez les anciens, sont : 
Ludicrum certaimen, munis, a. Veil. et 
Armorum lusus (üs}, M. ou Ârmorum 
cerlamen, n. Liv.). 

TOURNOIEMENT où TOUNNOI- 
AIENT, 8. rm. {° Action de ce qui tour- 
nois. Verligo, ginis, fém. Plin. Vor- 
tez, (icis, m. Liv. : Tournoiement 
de l'eau, Voy. TouRnanr. || 2° Tour- 
noiement de tête. Voy. vERATIGE. 

TOURNOYER, v. 0. 1° Tourner en 
faisant plusieurs tours. Gyros ducère 
(o, is, dur1, ductum). Ov In gyrosire 
(eo. is, ivi et ti, ilum). Ov. Vorticem 
efficrre (io, is, fecr, fectumi. Sen. In 
vortices agi (or, ris, actus sum), 
pass. Sen. : Le vent qui louracie, 
Ventus crrcumactus. Ou. L'ean qui —, 
Aqua in se conturta. Quint. ou vorti- 
cosa. Sull. En tournnyant, Fleruose. 
Plin. Touraoyer de tuus côtés, Errare 
huc et tlluc. Ov. Hac illac circumcur- 
sare. Ter. [Astres] qui touroueat sur 
eux-mêmes, Circa se an orbem euntes. 
Plin. Faire tournuyer, Circumagère, 
0, is, egi, actum. Liv. Contorquêre, eo, 
es. lorsi, tortum. Sen. Roture, aci. 
Plin, In orbem volu”re (o, is, volvi, 
volutum). Juv. In orbem fectrre (0, 
is, fleri, flerum). Sen. || 2° Fig. Ke 
pas aller droit au but, Tricari, dép. 
Cic. Tergtversari, dep. Cic. Circui- 
sione uit (or, #ris, usus sun, dép.) 

er. 

TOURNURE, s. f. 1° Habitude du 
corps, malntien. Mabitus, Gs, m. Cic. 
=: Qui a très buane luuroure, Formä 
liberali. Ter. Cincinnus, a, um. Cic. 
Mauvaise luurnure, Status (üs) inde- 
corus {1}. m. Quint. Prendre la tour- 
oure d'un étraagèr, Exrornari in mo- 
dum percgrinum. Plant. || 2° Forme 
donnee à un objet. Figura, æ, f. Cic. : 
Dunner nne tournure à qq. cb., For- 
mam impon”re (0, ts, posui. posilum) 
rei (dat.). Sen. || 3° Fig. Tour (que 
prennent les choses) : La touraure 
d'une affaire, Negutit figura (æ), f. 
Cic. La — que prendrait le début de 
la guerre, L intfia bell prouenissent 
(de prov#nire, io, is, vêni, venlum). 

ac. Je m'étnonais que la chuse prit 
celle —, Ajurabar hoc si sic abiret (de 
abire, eo, is, avi el ii, ilum). Ter. Les 
choses ont paru prendre une — plus 
favorable, Preri quedam ad meliorem 
spem inrlinatio wsa est. Cic. Puisqne 
les chuses vot pris une bonne —, 
Quando hoc bene successit (de sucee- 
dFre, 0, ds. cessi, cessum). Ter, Cela 
prend mauvaise —, Res flunnt (de 
fuFre, 0, ts. gui flurum). Liv. Cela 

rend la — d'une révolle, Ad rebel- 
ionem speclare res videlur. Liv. 
Quelque — qne prennent les choses, 
Uicunque res est cessura. lurt. (jueile 
— cela doit preudre, [fac quorsum 
evasura sini (de evadére, 0, de, vasi, 
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waswm). Cic. Faire prendre nne bonne 
— d'une affaire, Rem in melius de- 
flect£re (0, is, flexi, flerum). Sen. 

TOURNUS, +. de France. Trinor- 
chium (1) castrum (i}, D. Greg. 

Tours, v. de France (Inure-et-Loi- 
re). Turones, um, œ. pl. (æs. Turoui, 
orum, ©. pl. Sid. : De Tours, Turoni- 
cus, 4, um. S.-Sev. Turonicensis, m. 
f.,e,n. Fort. Les babilants de —, Tu- 
rones, um, m,. pl. Cæs. Turoni, orum, 
m. pl. Sid. 

TUURTE, 6. f. Sorte do pâtissorle. 
Scrtbtuta, æ,f. Petr. = Tourte de gri- 
ves, Turdi siligo (ginis), f. Petr. 

TOURTEAU, s. m. Espôco de crabe, 
Mar, æ,f. Cic. 

TOURTERNRAU, S. m. el TOUR- 
TENELLS, 5. [. Sorte d'oiseau. Tur- 
fur, uris, masC. Virg. Plin. =: Petite 
tourterelle, Turturella ou Turturilla, 
æ, f. Pollio. 

TOUNTIENE, 8. f. Ustensile pour 
faire cuire des tourtes. Clibunnus, i, m. 
Plin. Testa,æ,f. Apic.: l'ai cuil daos 
une touruiére: Clibanicius paris. Isid. 

TOUSSAINT, s. f. La fête de tous 
les saints. Uruntum sanctorum festum 
(9, 0. Alcuin. 

TOUSSER, tv. a, Etre pris de toux. 
Tusstre, n. l'in. =: Les porcs lou<sentl 
violemment, Quuiit ægrustussisanhela 
sues (poct.). Virg. Faire tousser, Tus- 
sim môvére (60, es, môvi, motum). Cels. 
irrilare. Sen. exusperare. Plin, conci- 
tare. l'lin. Qui tousse babiluellement, 
Tussiculosus, a, um. C.-Aur. Readre 
en loussant, Ertussire, act. Plin. 

TOUSSEUR, adj. masc. Celui qui 
tousse souvent. Tussiculosus, a, um. 
C.-Aur. 

1. TOUT, Toute, adj. 1e Marquo la 
réunion des Individus composant une 
olasse ou des qualites d'un objet. Umnts, 
m. f., e, n. et plus souv. an plur. 
Omnes, m.f.,ia,n. Cic. Cunch, z,a. 
Cic. Nullus (a, um) non. Liv. : Tons 
les êtres, toutes choses, Omnnes res, f. 

1., ou Omnue, n. pl. Cic. Cuncta.n. pl. 
all. Quæque res, fèm. Lucr. Rerum 
universitas (atis), [. Cic. Quidvis, 0. 
Cie. Omine, n. Cic. — les homines, 
Omnes mortales. Sall. Omnes humines. 
Cic. Omnes. Cic. Cuneti. Nep. — Îles 
crimes, Omne facinus. Quint. — les 
Macéduniens, Omnes Macedonum. Liv. 
— les soins, Cuncta curarum. Tac. 
Toutes les cousolations de la sépul- 
ture, Quidquid solamen Aumandi est. 
Virg. Tous ensemble intel que cha- 
con en particulier, Universi polius 
uam singuli. Cic. Le legs s'applique 
{” ceux qu'on trouve, Leqatnum valet 
in tantos quanii inveniantur. Dig. Je 
tremble de — mes membres, Totus 
tremo. Ter. Défease qui embraise 
toutes les parties, Universa defensio. 
Cic. Tous sans exceptiva, — jusqu'au 
dernier, Universi. Cæs. Universi om- 
nes. Cic. Oiinino omnes. Cat. Omnes 
ad unum. Cic. Ad ununm. Virg. — 
tant que vous etes. Quotquot estis 
omnes. Cat. Quot estis omnes. Cat. Les 
tuer —, À d internecionem cædère. Liv. 
Occidione occidÿre. Cic. Par — Îles 
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dieux, Per quicquid deorum est. Liv. 
La langue des dialecticiens n’est pas 
celle de tout fe monde, Dialecticorum 
verba nulila sunt publica. Cie. Le salut 
de lous, Salus communis. Cic. Sa li- 
tière étail au service de —, Lectica 
ejus publicata, Vell. Une fois pour 
toutes, Semel. Plin. Distribuer entre 
lous, Viritim distribuëre. Cas. Puor 
qu'il puisse expedier dans — les 
pays. În terras mittère. Cic. Ut quas- 
cumque velit in lerras miltere possit. 
Cic.— les bons ciloyens, Optimus quis- 
que. Plin. — les citoyens pervers, De- 
ferrimus quisque. Tac. — les pauvres, 
Quantum pauperum est. Tac. De lou- 
tes façuns, Omni modo. Sen. Par tous 
les moyens, Quäcumque ralione. Liv. 
Qai est de tout genre, Omnigenus, a, 
um, Virg. ll a Lous les vices, Nullo 
vilio caref. Sen. Tout le mal possible 
s'y trouve, Nikil mali non inest. Cic. 
— le monde voit, Nemo non videt. 
Cic. Is n'oal lous qu'une méme idée, 
lens omnibus una. Virg. Il n'est pas 
donaë à —, Non cuivis Aomini con- 
tingit. Hor. Passer par — les dan- 
gers. Pericula erhaurire. Tac. La cun- 
dition la plus misérable de toutes, 
Couditio miserrima. l'ic. Cetui qu'Ale- 
zandre avail le plus estimé de luus, 
Quentunum Alezander plurimi feceral, 
Nep. La asture, mère de toutes chuses, 
Rerum nalura parens. Plin. Les pas- 
siuns éclatent — à la fois, Voluptutes 
se ejiciunt universæ. Cic. ;| 2° Chaque, 
chacun. Omnis, m. f., e, 0. Cic. Oms- 
que, quæque, quodque el quidyne. Cie. 
ÜUnusquisque, unaquæque, unumquod- 
que. Cic. Singuli, z, a. Cic. Par tout 
ass, en tout lieu, Omnibus in terris. 
uv. En—temps. Quouis tempore. Cic. 
Quoquo tempore. Cic. Quibuslibet tem- 
poribus. Liv. En toute chose, In unä- 
quäque re. Cic. Que — chose soit à sa 
place, Singula quæque lo>im teneant. 
Hor. Tuut bomme. Quivis. Cic. Qui- 
libet. Sen. — bumme que je reucon- 
trais me racontait le fait, Ut quisque 
me viderat, narrabal. Cic. En toute 
saison, Quidvis anni. Calo. Tous sui- 
vant leurs muyens, Pro se quisque. 
Cic. Les defiant — i3olément, Audver- 
sus simgulus ferox. Liv. Ils périrent — 
de dillerente manière, Alius alio casu 
periit. Suet. — les autres, Reliqui. 
Cic. Ceteri. Cic. — les autres genres 
de poissons, Si qua sint alia piscium 
genera. Col. Tout autre (= un autre 

nelcanque}, Quivis. Cic. Aliusvis, 
dic. Tous les mois, Omnibnus mensibus. 
Cic. Quotquot mensibus. Varr. Toutes 
les ouits, Singulrs noclibus. Cie. Tuus 
les ans. Quotannis. Cic. In annos sin- 
gulos. Cic. Annuë vice. Col. Continuis 
annis. Col. — lea jours, Singulis 
diebus. Cic. Quotidie. Cic. Nullo non 
die. Plin, — les jours que nous pas- 
seroas à Tuscalum, Quot dies erimus 
in Tusculano. Cic. — les trois jours, 
Tertio quoque die. Col. De — côtés, 
Undique. Cie. En tout cas, Utique. 
Cic. Quidquid est. Cic. Toutes les fois 

ue, Quuliescuinque… Cic. Toas 
deux Utaraue, utraque, wtrumgue. Cic. 
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Ambo. Cic. [| £e Entier. Tofus, a, um 
(géa. totius). Cie. Integer, gra, grum. 
Cic. Omnis, m. f., e. n. Cic. Solidus, 
a, um. Cic, : Toute la terre, (lunes 
terræ. Ci. Tolus orbis. Ov. Tuul Île 
séaat, Cractus senulus. Cic. Avec — 
son espritet Loule sua âme, Tclä mente 
atque omni anime. Crc. Dans — le 
cours de la vie, {n omni vité. Cic. Je 
suis — à cela, Omnmis in hoc sum. Hor, 
— ea Dieu, Deo adhærens. Sulv. — le 
troupeau, Grez untversus fotus. Plaut. 
Peser de — son poids, Universo pon- 
dere incumbËre. Sen. Une vie toute de 
plaisir, Vrta plena et conferta volup- 
fatibus. Cic. Tout un jour, Dres per- 
petuus. Ter, solidus. Hor. integer. Cic. 
Marcher toule la ouit, Toté nocte con- 
tinenter ire. Cæs. Nullam partem noc- 
lis iter intermilière. Cæs. Juuer — la 
nuit, Nocte perpeli ludÿre. Caprt. — la 
vie, Summa vitæ. Toul le geore bu- 
maiu, Universitas generis human, Cic. 
ll était — en fer, Mere id ferreum 
eral. Plin. Hirlius est — à toi, Élir- 
tius est Iuus. Cic. Un client qui est 
—: à Loi, Deditus (ibi devotusque 
cliens. Juv. Pour qu'il soit — à toi 
{= ne s'orcupe que de toi), Ut tibi va- 
cet (de vacare, 0, as, s. parf. n:1 sup.). 
Sen. Etre — yeux el — vreilles, {n- 
Lendère (0, is, Cendi, lenfum) animum. 
Tac. Etre — oreilles, Aures arrigëre 
(o, is, rexi, rectum). Ter. On inten- 
dëre. Ov. — l'amour qu'ils paraissent 
avoir, Quidquid amare videntur. Gell. 
it fil connaitre coute l'estrme qu'il me 
porlait, Declarauit quanti me facèret. 
Cic. Déployer — l'adresse possible, 
Quidvis factre quamvis callide. Cic. 
Suivant — vraisemblance, Quantum 
probatur. Vop. — celle affaire des 
Gaules, Tota tlla res Gallicana. Cic. 
Hériier de tout le bien, Heres ex 
asse. Quint. Îl est — mensonge, Totus 
ex mendacio composilus. Cic. Tu 63 — 
sagesse, Tu quantus quantus nil nisi 
sapientia es. Ter. De — so puavoir, 
Omni ope. Sall, De —— son cœur, Er 
auimo. Cic. Toto pectore. Cic. Le mur 
atieint tonte s1 hauteur, Jusia muri 
altitudo erpletur. Cic. Avec — la 
vitesse possible, Quaniä marimä cele- 
ritale polui. Cic. Le style est tout 
l'hbumme, Qualis homo ipse, talis ejus 
oralio. Cic. Adieu — cela, [sta va- 
leant. Cic. — le monde, Omnnes. Cic. 
Cunceti. Nep. Omnes homines. Cic. Nemo 
non. Cic. Somme toute, Voy. sous. 
À — force, Voy. ronce. | 4e Quiconque, 
quelconque. Quicumque, quæcunique, 
quodcumque. Cic. Quivis. quævis, quod- 
vis et quiduis. Hor. : Le lémoigaage 
de toute personne n'a pas une valeur 
irrécusable, Persona non qualiscumque 
lestimonii pondus Aabet. Cie. Tout 
bumme qui viendra ici, Quisquis homo 
huc venerit. Plauf. — bomme qui 
fraocbira..., Quicumquetransuliel. Liv. 
— accosaleur un peu reduutable, Ut 
quis districlior accusalor erat. Tac. 
Maager loute espèce de légumes, 
Omnne olus cenare. Hor. Connaissante 
nécessaire à tout homme, Cuicumque 
necessaria nolilia. Quint. Par tous les 
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moyens, Quovts mode. Sall. À tout 
prix, Quantocumque prelio. Col. À — 
asard, à toute aventure, Utcumque 
ecrit. Liv. Utcumque cesserit. Curl. 
Quodeumque acciderit. Sall. Utcnmque 
casura res esi. Tac. |} be Toute, toutes, 
ad). fém. faissot l'office d'adverbe el 
de conjoactiun, Voy. Tour (adv.) 1°. 
2. TOUT. s. m. 1° Toutes ohoses, 
toutes sortes de choses. Omnua, um, n. 
pl Cie. Omnes (ium) res (rerum), 
. pl. Cic. Cuncta, orum, 0. pl. Sail. 
Quiduis, cujusuis, n. Cic. Omne, ts, 
n. Hor. Unumquodque, uniuscuynsque, 
on. Cic. Niki non. Hor. : Tout souffrir, 
Quiduis perpeti. Cic. Omnia perpeli. 
Hor. — oser, Quidlibet audère. Hor. 
En —, In omntbus rebus. Cæs. În 
guäque re. Sen. Ayant — perdu, 
Amissis omnibus fortunis. Cie. — 
ayant été envabi de proche en pro- 
che, Prorimisquibusquecurreplis. Tac. 
— s'enchatne, Nectifur alnut ex alio. 
Cic, Avoir — à crasudre, Ultima ti- 
mêre. Liv. Voila —, Niki amplius. 
Cic. Ni — ni nen, Nec nul nec om- 
nia. Ter. — est 14, Omnia sunt in eo. 
Cic. Etre — pour qqn. Omma esse 
alicui Liv. 1l est — pour eux (= ils 
l'arment par-dessus tout}, Eum in 
oculis ferunt ,de ferre, fero, fers, tulr, 
latum). Cic. L'âine est — pour eux, 
In animo omnaa repununt (de reponère, 
0, is, pour, positum), Cic. Le corps 
est — pour tor, Totus in corpore hæ- 
res (de hærère, eo, hæsi, hæsum). Cic. 
La renummée esl — 4 la guerre, 
Fam bella constant (de constare, o. as, 
stitr, stotum). Curl, J'aielé —, Voy. 
TOUT-PUISSANT 40. — esl fini, Tran- 
sactum est (ass. de fransig”re, 0, ts. 
egi. actum). Cic. La rép.bliqae était 
— pour eux, Apud illos respublica 
una erat. Sull. 1] à — fail, — tente, 
Nihil omieit (de omitiFre, 0. is, mis- 
sum). Cic. lis fuat — pour se relever, 
Connituntur (de conniti. or, Fris, nisus 
sun, dép.) ut se erigant. (ic Pour ne 
as — reluser, Ne uihil tribuamus. 
ic. Îls ont — perdu, Nuhil est tlas 
relrqui, Cic. C'est —, Tartum est. 
Plaut. Est-ce —7? Tantumne est ? Ter. 
— est compté, Pernumeratum est, 
Plaut. Ce n'est pas —, Nec finis hic 
stetit (de siare, 0, as, siatum). Tac. 
Qut peut —, Omnipotens (gén. entis). 
Virg. Qui voit —, Omniluens. Lucr. 
11 2° Tout ce qui, tout ce que. Ouidquid, 
n. ‘ie. Quodeumque. Hor. =: Tout ce 
que nous faisons, (mnia qguæcumque 
agimus. Liv. — ce qu'on veut, Quod- 
vis, quiduts. Cic. — ce que vons 
poorrezrénoir de soldats, Quodcumque 
militum contrahëre poterilis. Cic. — 
ce qui est de trop, Onme superva- 
cuum. or. — ce qui est bon, Opti- 
mum quidque, Cic. — ce qui s'est 
passé. Omne, uli quidque aclum est. 
Plaut. On ne peut cruire — ce que 
j'ecris, Incredibile est quantum scri- 
bam. Cic. || dnane — ce quil a d'ar- 
geal, Largtiur quantum aderat pecu- 
niZ. Ter, — ce qu'il demandera, 
Quantum poseet. Cic. — ce que j'ai de 
talent, Si quid estin me ingenii. Cie. 
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— ce qu'il ya de pauvres, Quantum; 


est pouperum. Tac. — ce qu'il y avail 
de geos ruinés, Quicumque bona jatria 
lacerauerat. Sall. Est-ce — ce que je 
voulais dire? Aliud quid? Cic. || 3° 
Une seuls chose entre les autres. Unum, 
untus, n. Cic. = Voilà loul ce que je 
pouvais écrire sans imprudence, Fac- 
fenus fuit quod caule a me scribt pos- 
set. Cic. — ce que je veux faire en- 
leudre, c'est ceci, Unum hoc definio. 
Cie. C'est — ce qu me reste d'argent, 
Tantum est reliquum de argento. Cic. 
C'est — ce qu'il a dit, Tantum effatus. 
Virg. Necplura effatus. Virg. C'esl — 
ce que je désire, Nihil amplius opto. 
Hor. Voilà — ce que je le demande, 
Unum oro. Virg. Il «äime à faire des 
vers, el c'est —, Versus amal, hoc 
studet unum. Hor. || &° Locutions di- 
verses : À tout prendre (— à voir 
les choses dans l'ensrmble), In sum- 
mä. Cic. In omnt summä. Cic. Ad 
summam. Cic. In wniversum æstimanti, 
Tac. En — (= sans rien vumeltire), In 
summaä. Cic. In totum. Col. Omnino. 
Cic. Numero. lie, En — hmt mins, 
In asse octomenses. lol. Centcrnquanie 
paoibères en —, Pantherz CL uni- 
versæ. Fl'lin. Une fors en —, Semel 
unquam. Plin. En — cioq mille bomn- 
mes, Bfillia quinque admodum. Liv. 
En — ei puur — (= enlièrement), 
Per omnia. Quint. Omnino. Cæs. Pas 
du —, Minime. (ic. Minime gentium. 
Plaut. NiAïl minus Cic. Rien du —, 
Nühil unum, Liv. Nulla res una. Cic. 
Plane nihil Cic. Omuino nihil. or. 
Nihil quuiquam. Cic. Pas d'argent du 
—, Nuliu pecunia admodum. S'il ne 
veut pas porter du — le jong, Si er 
lolo jugum recusat. Col. Qui ne sait 
rien du —, Omnts erudilionis expers. 
Cic. Que je ne fasse plus du — de 
vers, Ne faciam omnino versus. Hor. 
Avant — (= prinripalement), Ante 
omnta. Virg. Voy. 1 SunTouT. A vanl 
— (= d'abord), Principio. Cic. In 
principio. Liv. À princimto. Cic. Pri- 
mum omnium. Ci. Melire qq. cb. 
avant —, Primum aliquid habère (eo, 
es. ui, itum), Ter, Après — (= tout 
bien cnasidèré), {n summa. Cic. Ad 
summam. fic. Denique Cic. Postremo. 
Cic. || 6° Aveo l'article. Totum, lotus, 
o. Cic. Universum, i, n. Sen. Summa, 
æ, f. Cic. = Separer les parties d'on 
tout, Partes ex trio desecare (0, as, 
secui, sectum). Cic. Distribuer un — 
en ses diverses parties, Rem univer- 
sam in parles distribuËre (o, is. ui, 
utum). Cie. De ces trois éléments 
combinés, il fit uno —, Ea cum {ria 
sumpsissel, lemperavil unam in speciem 
(de species, ei, f.). Cic. Faire un —, 
In universum confund?re (o, is, fudi, 
fusum). În corpus redigëre (0, is, egi, 
actum). Sen. Qu'on réunisse en un — 
bien lié ce qui élait épars et sans 
liaison, Illud quod fuerit antea dif- 
finens acsolutum aplumeffciatur(pass. 
de efficére, io. is, fecr, fectum). Faire 
un — unique et parfait, Unum opus 
totum atque perfectum absoluëre (o, is, 
solvi, solufum). Cic. Former un tout 
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(= être bien lié dane ses diverses 
parties), In unum core (eo, is, ivi el 
tt, ifum). Liv, In unitatem coire. Cels. 
Unitaiem facore (io, is, feci. factum). 
Col. Uno — indissuluble, {ndissocia- 
bilis unilas. Lact. Le discours ne 
puurrail former un —, Oratro cohs- 
rère (VOy. 1°} non possif. La défense 
duit furmer un —, Unum corpus debet 
esse defensionis. Cie. L'univers furme 
ua —, Mundus cohærel. Cic. Ce ne 
sont pas ces choses isolement qui 
font mal, mas le —, Non hæc, sed 
consummalio omnium nocel. Cels. Le 
— à pour but de vous faire savoir, 
Summa illuc pertinel, ut sciatis. Cic. 
Que peut-il y avoir en deburs du 
—? Quid esse potest ertra universa ? 
Cic. Esprit capable d'embrasser un 
si grand —, Mfens capar tantz molis 
(de moles, is, f.). Tac. Le — est 
de... Totum est in eo si (subj.\, Cie. 
Risquer le — pour le —, Dare sum- 
marm rerum in aleam. Liv. Pro extre- 
ma spe dimicare. Liv. Du — au —, 
Prorsus valide Cie. Se tromper du — 
au —, Vehementer errare. Cic. Les 
opinions différent là-dessus du — au 
—, De 1810 magna dissensio est. Cie. 
11] y a une difference du — au — 
entre celle limmière e1 celle du soleil, 
Lur longe est alxa solis. Cie. 

3. TOUT, adv, 1° Entierement. Om- 
nino, Plane, Penitus nu Prorsus. Cic. » 
Toul récemment, Adeo nuper. Gell. 
Un — jeune homme, Admodum ado- 
lescens. Cic. — agité, Ex asse turba- 
fus. Cic. — en pleurs, Plenus lacri- 
marum. Liv. — pâle, Vepallidus. Hor. 
— étonné, Attonitus. Vairg. Stupefac- 
tus. Cic. Un — jeune enfant, Puer 
infans. Cic. — aù pied de la monta 
gne, Ab infimis radicibus montis. Cæs. 
Placé — au bout, Ultimus, a, um. 
Liv. Placé — an bout de la able, 
Qui recumbit imus. Mart. — le luog 
de la mer, Secundum mare. Cie. — 
près, — à côte, Prorune. Cæs. [In 
prorimo. Cic. — près de la ville, Pro- 
pius urbem. Cie. — autour, Circum- 
crea. Plaut. — le lung de la nuit, 
Per noclem. quam longa est. Vire. 
Nocte perpeli. Capit. Couchés — de 
leur lane sur l'herbe, Pust per herbam. 
Virg. Marcher — duuceuent, Suspenso 
grau placide ire. Ter. Couler — dou- 
cemenl, Tractw leni labi., Curt. Com- 
ment va-t-il? — doucement (en parl. 
de la santé), Quid rei gertt ? sic lenui- 
ter. Ter. — entier absorbé dans ces 
pensées, Totus in illis. Hor. Le sénat 
se leva — entier, Consurrezil senalus 
ed unum. Cic. Le cœur — entier, 
Cunctum pectus. Cat. L'llalie — en- 
tière, Omnis Ftalia. Sail. Jene manrrai 

as — entier. Non omnis smortar. for. 
Le peuple était — ealier pour Han- 
nibal, Plebs Hannibalrs tota erat. Liv. 
Avaler des cerfs — entiers, Solidos 
cervos kaurire. Plin. — seul, Sulus, 
a, um. Cic. Unus. Cic. UÜnus solus. 
Cic. Unus solusque. or. Per se solus. 
Cic. [La maladie] Anrl toute seule, 
Per se finitur. Cels. Tout autre, Longe 
alius. Cic. Etre — différent, Pluri- 
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mum differre. Cic. Sa voix devient — 
autre, În fotum alia vozx fit. Plin, — 
de même, Pariter ou Similiter. Cic. 
C'est — un, [loc niAil interest. Sen. 
Unum et idem est. Cic. Perinde valet. 
Liv. C'est — un pour moi, Haud sane 
medmultuminterfueritutrum...(8nb}.). 
C'est — comme si lu l'avais dit, Dic- 
fum puia. Ter. — comme un autre, 
Sinillimus. Cic. À bsolutà sinilitudine. 
Plin. C'est — son purirait, insignem 
ejus similitudinem fert præ se. Liv. 
Aller — droit au navire, fre prorsusin 
narem. Plaut. Les astres sont— de feu, 
Sitera tota sunt iguea. Cic. Il est — 
cœur, Strenue agit. Cic. — eu arri- 
vant, Primo statim adventu. Liv. C'est 
— vu, Visum est. Plaut. La maison 
s'écrunle — d'un eunp, Ædes ruuni 
perpeluæ (de perpetuus, a, um). Plaut. 
fait, Omnano. Cic. Prorsus. Cic. 
Ex toto. Col. — à fait fou, Ad ulti- 
mum demens. Liv. — à fait malbeu- 
rena, Miserrimus omnino. Cic. — à 
coup, — d'un coup, Subito. Cic. Re- 
gente Liv. De ou Er improviso. Cic. 
lse fùt maniré — à coup, Subitus 
apyarusset. Frontin. — à | beure (en 
arl. du passé), Nuper. Cic. àlodo. 
er. In prorimo. Tac. (eu pari. de 
l'avemr). Mur. Cic. Breu. Cic. Jam. 
Cic. — baul, Clarä voce. Cie, — bas, 
Voy. nas 50. — druit, Rectä vi. Cic. 
RectS. Plin. — doux, s'il vons plait, 
Boua verba, quæs0. Ter. — beau, Voy. 
szau4.(Devantun adj. fém.commen- 
çant par une consuune, l'adj. TOUTs 
remplace l'adv.) | 2° Tout... que (vu 
toute... que, lorsque l'adj. fèm com- 
mence par une consonnsi, quelque que, 
quoique. Vuamuis vu Quantumurs. Cic. 
2 Toul pressé que lu es, Quanquam 
festinas. llor. Ce fait, — surprenant 
qu'il élail..., Hzc, mira quanquam.…. 
Tac. A qui l'Etat obéit, — mort qu'il 
est, (ui paret civilus cummaxrime mor- 
tuo. Cie, Tnnle malade qu'elle est 
Quamtbrt ægra. Ov. Tout graui qu'i 
est, Qnantuscumque est. Cic. Quantus 
quautus est. Ter. Uu rhéleur — élo- 
quent qu'il pent être, Rhetor quamuis 
eluguens. Pic. |] 3e Toul en avec le 
participe present): en même temps que. 
Dum (indic.). Cie. : Tout en vonlant 
ressembler à Cyrus, Dum similis Cyri 
esse vuluit. fic. Il éconta — en grou- 
dant, Frendens audrit. Liv. Dire 1a 
vérile — en riant, Nidendo dicère ve- 
rum. or. J'ai démoutre cela à Céci- 
lius — en lui faisant voir..…, Demons- 
draui hoc Cæcilio; simul et illud os- 
tendi. Cic. — ea lonant le reste, il 
1: one chase qu'ils aurarent blâmée, 
etern quidem laudassent, unum tamen 
reprehenissent. Col. — en vaus re- 
connaissant pour le premier ordre, 
ils, Vobis ia summam ordinis con- 
cedunt ut... (subj.). Cic. 
TOUTEFO(S, adv. Néanmoins, ce- 
pendant. Tamen. Cic. (remplacé par 
Attamen où Verumtanen au debut 
d'une phrase). Nihiülominus. Cic. : 
Toutefols je n'ai guère eu le temps, 
Temporis quidem vixr habui. Cic. — 
l ny avait personne, Quanquem 
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meme erat… Cie. Parmi les auteurs 
compétents —, Ex idoneis dumtarat 
auctoribus. Quint. [ faut mettre le 
raisin dans l’eau chaude) sans — le 
laisser cuire, Nec rursus committfre 
0, 18, misi, missum) uf excoguantur 
uvz). Col. Si — j'ai quelques mé- 
rites, Si modo sunt aliquæ mez laudes. 
Cic. Si — ce soul bien là des magis- 
Lrais, Si quidem illi magistratus, Cic. 
À moios — que, Nisi lamen. Sen. A 
moins — que le déshonneur n'en ré- 
solle, Modo ne turpitudo sequatur. Cic. 

TOUTE-PUISSANCE, s. [. Puis 
sance suprémo. Summa (æ) potestas 
{atis), f. Cic. Mazima potestas, f. Cic. 
Regnum, i, n. Liv. : Eusses-lu ls 
loule-puissance, Quamvis licet excellas 
(de excellëre, 0, ts, ui, 8. sup.). Cic. 
J'ai reconnu le néant de la —, Omuia 
fui, et nihil erpedit. Spari. || Fig. 
La toute-puissance de la vérité, 
ic veritatis cuneus (i, m.). Tert. Tu 
sbuses de la — que tu attribues aux 
atomes, Afomorum regno ad omnia 
abut#ris. Cic. 

TOUT-PUISSANT, TOUTE-PUIS- 
SANTE, adj. 4° Qui peut tout. Omnipo- 
tens, gén. entis. Cic. Præpotens. Cic. 
Rerum omuium præjotens, Cic. Poten- 
lissimus, a, um. Plin. Potens pollens- 

ue. Liv. Rerum arbiter ‘tri),m. Tac. 

Pnperii arbiter, m. Ov. : Etre lont- 
pmissant, Omnia posse (possum. poles, 
potui, 8. sup.). Cic. Regnare, n. Cic. 
Rerum potiri(ior, Eris el iris,ilus sum), 
dép. Cic. Dominari, dép. Cic. ll est —, 
Omnia reguntur ejus nutu(de nutus, üs, 
m.) et arbitrio (de arbitrium, ti, n.). 
Cic. Omnia tenentur unius dominalu 
(de dominatus, &s, m.). Cÿc. Quand 
la Grèce étsit loute-puissante, Re- 
gnaute Græciä. Cic. Quand Carthage 
était — sur terre et sur mer, (um 
præpotens terrà marique essel Carthago. 
Cic. La aature des disux n'est pas — 
ai, Non est naturo deorum præpotens 
si. Cie. J'ai éte tout-puissant. Omnia 
fui. Spart. [Porter des olfraudes] aux 
dieux toul-puissants, Ad duminos 
deos. Ov. | 2° Pris subst. Le Tout- 
Puissant 1Dieu). Omnipotens, gen. en- 
tis. Aug. Præpotens Deus Cic, || 3° 
Fig. Qui a beaucoup d'influence : Etre 
Lont-puissant anprès de qqn, Apud 
aliquem plurimum valère (eo, es, lui, 
8. Sup.) ou posse (voy. 10). 

TOUX, s. f. Affection maladive qui 
se produit par l'explralion bruyante de 
l'air avec un petil mouvement convulsif. 
Tussis, is (acc. im, f. Virg. Plin. = 
Pelile toux, — légère, Tussicula, æ, 
f. Plin. — sèche, Tussis sicca. Cela. 
— opiniâtre, — obslinée, Tussis diu- 
tina. Plin. Tussis vetus (gén. veteris). 
Col. Tussicula perseverans (gèn. an- 
tis). TA.-Prisc. Avoir une — violente, 
nne mauvaise —, Tussire male. or. 
acerbum. Alart. crebro. Quint. pluri- 
mum. Petr. Avoir nue — purulente, 
Purulentum extussire. 8l.-Emp. Fali- 
gué par la —, Tussi laborans. M.-Emp. 
Allecté par la —, Tussiens, gén. entis. 
Plin. Tussiculosus, a, um. C.-Aur. 
Provoquer la —, Voy. roussan (faire). 
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Guérir la —, Calmer la —, Tussim 
diseutFre (io, is, cussi, cussum). Col. 
levure, Cels. sedare, lenire, sanare, in- 
htbère, finire, purgare. Plin. À tussi 
liberare aliquem. l'lin. Tussi meleri, 
dép. Plin. Tussi prodesse (proxum, 
rodes, profui,s. sup.). Plin. Bon pour 
a —, Tussicularis, m. [., €, n. C.- 
dur. 

TOXILE, n. d'homme. Torilus, 4, 
o. l'laut. 

TOXIQUE, s. m. Polson. Voy. ce 
m. 40. 

TRABÉA, poète comique latin. Tre- 
bea, =, m. Cic. 

TRABEE, s. f. Togo de cérémonie 
avec des bandes de pourpre (pour les 
consuls, eto.r. Trabea. æ, f. Liv. : Vêtu 
de la trabée, Trabeutus. Tac. 

TRAÇANT, ANTE, adj. : Racines 
lraçantes (— qui s'élendeut oblque- 
meal), Radices (de radixz, dicis, f.) 
longæ in obliquum. Plin. 

TRACAS, s. m. 1° Mouvement a0- 
compagne d'embarras Turba,z,f Ter. 
lotus, üs, m. Cac. : Je ne sais quel 
tracas il ÿ a eu à la marsau, Nrscio 
quid (urbatum est dom. Ter. || 2° Fig. 
Embarras. Molestia, æ, (. lic. Nego- 
Run, di, 0. Cic. : Traras dumeslinues, 
Domesticæ trreæ, f. pl. Cic lan: 1e 
— des affaires, Inter res agenuas. Suet. 
In maxis occupationibus. Cic. Etre 
dansie — des affaires, Negotiis impli- 
cari (or, aris, catus el citus sum), jiass. 
Cic. Qui est dans tout le — des af- 
faires, Quem multarum rerum varietas 
distringit ide distringrre, o, strinzri, 
strictum). PA. Avorr des —, In moles 
fiis esse. Cic. Quand tu as tant de —, 
Cum (am occupatus sis. Cic. Donner 
du — à qqn. flabére aliquem occupa- 
tum. Cic. Nrgotium alicun facFre, Quant. 
erkibère. Cic. facessrre. Cic. Ajouter 
aux — de qqn, Aliquem impeditum 
impedire. Cic. Se susriler du — À 
svi-même, Sibr sollicitulinem strufre 
{o. fs, strurt, structum). Cic. Se dé- 
sarrasser des —, Seerpedire ærumnis. 
Ter. bélivré des — de la ve, Neces- 
sariis negolirs curisque vacuns. l'ic. 

TRACASSRN, v. n. {° S'agrler, se 
tourmenter. Trepidare, n. Ph. Suta- 
gFre, 0, is, egi, 8. sup., n. Petr. Tre- 
pide coneurrbre (0, is, eurri, cursum). 
Ph. : Tracassant beaucoup sans rien 
faire. AMulta agendo (de agëre, 0. is, 
egi, actum) nihil agens. Ph. || 20 Sus- 
citer des tracasseries. Turbare, n. Ter. 
l V. act. 3 Inquieter, tourmentar. 

ollicitare. Cic. C. TUUNMEXT+ AR. 

TRACABSSERIE. 8. [. Chicane, con- 
testation. Voy. ces m. : KReussir À 
furce de tracasseries, Efficëre odio 
(de odium, it, n.). Ter. 

TRACARSIER, êau, subst. et adj. 
Celui qui tracasse. Riralor, oris. m. 
Quint, Perpugnar, gen. acis. Cic. Mo- 
Lesius. a, un. Cic. Vitilihigator, oris, 
m. Cato : Femme lracasuere, Impor- 
tuna aique 1..sommoda. Plaut. 

TRACE, 3. f. 1° Vestige d'un homme 
oo d'un animal. Vestigium, is, n. Cie. 
: Traces de loups, Vestigia luporum. 
Plin. Diviser les — de sa fuite [pour 
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déronter la poursuite], Spargëre ves- 
ligiu fuyæ. Curt. Recunnaltre la trace 
(en parl. des chiens), Vestigia noscère 
fe ts, novi, notum). Nemes. nancisci 
or, Éris, nactus sum, dep.). Ov. Suivre 
qqn dia —, Vestigais sequi (or, Eris, 
cutus sum, dép.). Liv. insequi. Tac. 
consequi. Cic. persequi. Cic. Pergêre 
desligits sequi. Liv. Vestigiis alicujus 
instare (e, as, stiti, siatum). Liv. 
Vestigia elicujus sequi. Plin. tenére. 
Liv. persequi. Liv. Suivre la bêle à 
la —, Voy. piste de. Se lancer sur les 
traces des luyards, Fugientibus instare. 
Curt. Je n'ai pas trouvé trace de Té- 
realius, Terentii nullum vestigium 
agnovi. Cic. On perd la —, Vestigia 
non ayparent. Plin. Détruire sa —, 
Vestigia sua confundère. Sen. || Fig. 
Marcher sur les traces de qqn, Suivre 
les — de qqn, ler veshgia alicujus 
decurrêre (0, is. curri, cursum). Just. 
Per vesligia alicujus ire (60, is, ivi 
etii,itum). Sen. Alicujus sequi exem- 
 plum. Vell. institutum. Cic. In ins- 
{ituta alicujus abire. : av. Sequi ali- 
quem. Cic. Vestigiis ingreudi (ior, &ris, 
gressus sum, dép.). fic. insisiêre 
(o, is, stiti, stitum). Uuint. Vestigia 
alicujus sequi. Liv. ingredi. Lucr. per- 
sequi. Liv. I marche sur nos —, Ît 
nostris itmertbus. Cic. Chercher à 
marcher sur les — d'Agamemnun, 
Æmulari Agamemnonem. Nep. Speu- 
Sippe marche sur les — de Platon, 
Speusiypus Platonem subsequitur. Cic. 
Caïus qui marchait sur ses —, Eadem 
ingredientern Cuium. Sall, Je vous 
exhorlerai à marcher sur les — de 
vos aieux, Vos ad majorum ves{rorum 
imilalionem ercitabo. Cic. || 2° Toule 
marque laissee sur un objet. Vestigium, 
ui, n. Cic. Nuta, æ, f. Col. : Trace 
d'une roue, Hiupressa orbrta. Cic. 
Traces des conps, Vestigia verberum. 
Liv. Trace d'un vaisseau, Suicus, ?, 
m. Quint. Vraces de la pluine, Sulci 
calami, Prud. — du poison, Vestigia 
veneni., Cic. Signa venehcü. Tac. Par- 
bles — de grandes villes, Magnarum 
urbium tenue vestigium. Ajel. Qu'il 
restera peut-être de legères —, For- 
tasse leviores futuras reliquias (de re- 
liquiæ, arum, f. pl.). (els. Laisser des 
—, luiprimer des —, Notas relinquère 
(o, is, liqui, lictum). Sen. 11 ne reste 
pas de —, Non erstat vestigium. Plin. 

a lance laisse sa — sur le sable, 
Pulvis Aastä inscribitur (pass. de 
inscribËre, 0, is, scripsi, scripfum). 
Virg. Laisser sur son passage la — 
de son sang, Crueniä notä signare lon- 
gum (ramilem (de trames, milis, m.). 
Sen.-tr. Ne pas laisser de —, Notas 
erad#re (o. is, rasi, rasum). Sen. Nullo 
signe posse deprendi por Fris, prensus 
sum. pass.). Liv. Vestigium nullum 
relinquére. Plin. | Pig. Vestigium, it, 
a. Cic. Signum, 1, u. Cic. Indicium, 
fi, n. Cic. Note, æ,f. Cic. : Laisser 
dans les colunies la trace de ses infa- 
mies, Colunias vestigris fAagitiorum 
imprimére (0,i8, pressi, pressum, acl.). 
Cic. Traces du chagrin, Mzrorum ma- 
culs (de macula, æ f.). Plaut. La vé- 
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rité laisse ordinairement bien des — 
d'elle-même, Mulla assolet veritas 
vestigia sui præbére(eo,es, bui, bitum). 
Liv. Au forum même on ae trouve 
lus trace de mon anrienne sévérité, 
Ne in foro quidem reliquiæ pristinz 
frontis appareut. Cic. La — de l'an- 
cien amour, Vestigia veteris flammæ. 
Virg Laisser des traces de sa bonté, 
Clementiæ relinquêre monumenta (de 
monumentum, t, D.). Liv. Laissons 
des — de notre passage sur lerre, 
Relinguamus aliquid quo nos virisse 
testemur. Pl.-j, Les offenses laissent 
des — plus profondes que les bien- 
faits, Altius injuriz quam merila des- 
cendunt (ile descend®re, 0, is, scendi, 
scensum). Sen. Pas la moindre trace 
de travail, Nulla meditationis suspicro 
(onis, [.). Cic. Pourquoi si peu de 
lraces [de talent] dans ses discours? 
Cur ee nulla apparet in ejus orationi- 
bus? Cic. Ellacer jusqu'a la dernière 
trace da nam des Eques, Nomen Æquo- 
rum propre ud internecionem delère (eo, 
es, evi, etum). Liv. Au point qu'elles 
n'ont pas laissé de trares, Vir jam 
uf apyareant. Cic. |] 8° Tracé. Voy. ce 
mot. 


‘TRACÉ, s. m. Disposition des lignes, 
des contours d'un nuvrage. bescriplio, 
omis, f. Var. : Traces de plans. Gram- 
micæ deformationes, Vitr. — des let- 
tres, Lilterarum ductus (uum), m. pl. 
Quint. Les dnigts [des enfants) sont 
conduits sur le travé des lettres, Di- 
gila per litterarum simulacra ducun- 
lur. Sen. 

TRACEMENT, 8. n\. VOv. TRhacCé. 

TRACER, v. act. 39° Disposer Îles 
lignes d'un dessin sur un plan. Descri- 
dire, 0,18, scrtpsi, scriptum, al. Liv. 
Scribre, act. Cic. Delineare, act. Plin. 
Ducêre, 0, is, duxri, ducturn, act. Col. 
UeducFre, act. Cic. Lineare, act. Vitr. 
2: Tracer un sillon autour [d'une ville], 
Sulcuim circumagFre 10. is. egi, actum). 
Varr. Villes dont l'enceinte a élé 
tracée par la charrue, Oppida aratro 
cireumducte. Varr. Tracer au compas, 
Circino circumducère. Cæs. — un 
cercle sur le sul avec un rameau, Cir- 
cumscribfre lerram surculo. Plin. !l 
traça nn cercle autour de lui avec sa 
baguelte, Cireumscripsit eum virgulä. 
Cic. Tracer nne voie nouvelle, Novam 
viam deflectére (0, is, flezi, flerumn). 
Liv. — des planches (de jardinage , 
Areas deformare. Cato. — des limites, 
Fines reg're (eo, is, reri, rectum). Cic. 
Fines dirigëre. Liv. — le plan d'A- 
lexandrie, Alerandriarm metari. Plin. 
— un cercle, Orbem ducÿre. Sen. Il 
n'y avait pas de monlagnes ponr — 
ls limite de leurs territaires, Neque 
mons erat qui fines eorum discernrel 
(de discernëre, 0, is, crevi. crelum). 
Salt. — un À sur le sable, Hum lit- 
teram À imprimêre 10. is, presst, pres- 
sum). Cic. — un chemin, Lineas iti- 
neri præductre. Plin. — des figures 
eur son Corps, Corpus suum inscri- 
bére. Plin, — une mage [avant de la 
colorier], Lineas imaginis ducêre. Isid. 
— l'enceinte du camp, Castra meieri, 
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dép. dimetiri (ior, iris, mensus sum), 
dép. Cæs. metiri. Plin. On traçg 
l'emplacement du cirque, Circo obsi. 
guatus est locus. Liv. Tracer devant, 
lrræducrre. Cæs. Tracé, Descriptus, a, 
um. Vitr. || Fig. Describére, act. Cie 
: Tracer des conditions, Conditiones 
conscrib#re. Liv. des devoirs, 
Assignare officia. Quinf. Se — à a0i- 
mème la cunduile à suivre, Sibt præ- 
scribére quid oporteal feri. Quint. 
C'est vous qui m'avez tracé ma con- 
durite, Rerum mearum fuistis auctores 
(de auctor, oris, 1mn.). (ic. La roule 
que m'a tracée Anliochus, Vis quas 
ab Antiocho didici (de discére, o, is, 
s. sup.). Cic. Tracer à qqu sa route, 
ltinera demonstrare. Liv. Suivre la 
route tracée par qqn, Alicujus insti- 
tutum sequi Cic. Les linules que je 
me suis tracées, Cancel quos midi 
rse circumdedi (de crrcumdare, 0, as, 
datum). Cic. Tracer le plan de la 
guerre, Rationem totius belli sibi des- 
cribfre. Cic. — le plan de son règne, 
Formam futuri principalüs præscri- 
brre. Tac. || 2° Ecrire, dessiner. Scri- 
bére (rose {0}, act. Cic. Describere, 
act. Virg. Conseribrre, act. Plaut. 
Arare, act. Afart. Exarare, act. Ov. = 
Quaad la plume trace des lettres, 
Cum scribuntur calumo litteræ. Plaut. 
Tracer des stignates sur le front 
de qqn, iInscribëre stigmata alicui. 
Sen. L lettre est tracée sur la cire, 
Lattera in ceré pangriiur (pass. de 
pangire, 0, is, panxi, sactun| Col. Je 
l'as tracé ce bout de lcttre, {oc litte- 
rularum exarau. Cic. Tracer les traits 
d'un visage, Oris lineamenta effingêre 
(o, ts, finri, fictum). Cic. Tracé, 
Seniplus, a, um. Cic. |] 8° Fig. Tracer 
l'image ou le tableau de.…., decrire. 
Efhugrre moy rec Cic. Describrre 
uvay. de). act. Cic. Deying?re. o, is, 
piuri. picium, act, Cic. Erprimére, 0, 
18. press, pressum, cl. Nep. Lefor- 
mare, act. die. Uculis subJic#re (io, is, 
Jeci, Jectum), act. Cic. = Tracer légè- 
remenl, Designare primis lineamentis. 
Quint. — l'idéui de l'urateur, Orato 
rain effing#re. Quint. — le porlrail des 
bontmes vertueux, Bonorum virorum 
linearmenta deducëre (o. is, duzi, duc- 
tum). Sen. — les règles de l'arl ora- 
toire, Artem orandi litteris frad?re 
(o. is, drdi, ditum). Quint. || 4° Neut. 
S'etendre de côte (en pari. des racines). 
Vagani, dép. Col. Serpfre, 0, 15, serpsi, 
s. Sup., n. Col. Radicibus serpère, n. 
Col. : Les racines de la fougère tra- 
cent, Filicis radices longæ in obliquurs 
sunt. Plin. 

TRACLÉE-ANTÈRE, 8. f. Canal 
communiquant du larynx aux bronches. 
Arteria (z) uspera (æ),f. Cic. Artena, 
f. Plin. Arterinm, ti, on. Lucr. Animæ 
canalis (rs), m. Cels. Sparitüs ransilus 
(&s), m. Plhin. Spirandi meetus (us), 
m. Plin. Spinitalis (1) fatula a) f. 
Lact. Respiramen, minis, n. Ov. Gut- 
turis canna (æ), f. C.-Aur. Pulmonis 
cannula (æ), f. C.-Aur. : De la tra- 
chée-artère, Arteriacus,a,um.C.-Aur. 

TRACLUNE, v. de Thessalie. Tre- 
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chin, chinis, f. Plin. : De Trachune, | TRADUCTION, s. f. Action de tra- 


Trachinius, a, um. Nu. 

TRACUINIENNES (rss), tragedie 
de Sophocie. Trachinis, arum, {. pl. 
Cic. 

TRACTION, 8. f. Action de tirer. 
Tractiv, ons, [. Gloss.-Cyr. + Machi. 
nes de tracliun, Tractorium genus ma- 
chinarum. Vatr. Curdages de traclion, 
Ducturit funes, m. pl. Vitr. 

TRAMITION, s. f. 1e Action de ll- 
vrer. Traditio, onis, f. Cic || 2° Fig. 
Ce qu'on ssit par le temolgnage des ge- 
nerations Putrum memortia (æ), f. Cic. 
Memonra, f. Cic. Vetus (eris) fama 
(æ), . Culer. Traditio, onis, f. Gell. 
: Tradition qui se perpetue, Perlinaz 
fama. Plin. La — cstque...,dit que, 

ama est (prop. inf.). Tac. Memoriz 
proditum est. Cic. \emorta tradidit 
{de tradïre, 0, is, difum). Col. Fama 
lenel (de lenère, eo, ui, feufum). Liv. 
Memoraut. Liv. C'est une vieille et 
obscure —, Fama est obscurior an- 
nis. Virg. Suivaot la —, l't produnt 
de prodÿre, 0, 18, didi, ditum). Plin. 
ulant que la — en causerve le sou 
veuir, Quou continens memoria sil. 
Liv. {l faut se lier à la —, Fawd re- 
rum standum est. Liv. Telle est la 
—, Sic ntm truditum est. Cic. indices 
recuutllis par la —, Traditz notæ. 
Plin, Traditions qui renvontent à la 
plus haute antiquité, Fabulæ ab ultimä 
antiquitate repetikæ. Cic. Lepuis il y 
a là-dessus deux —, Duplez dehinc 
fama est. Suet. Appreadre seulement 
par tradiliou, Famä et auditione acci- 
pére (io. is. cepi, ceptum). Cac. ts 
répandue, Frequentior fama. Liv. Cua- 
sulle la —,/nquirein ea quæ memorix 
sunt prodita. Cic. Transnnus par —, 
A majuribus traidutus. Cæs. La — 
varie, Ea varie traduntur. Curt. Ce 
n'esi pas a cause de la — que auu: 
le disons, Neque hoc memorià patrum 
teste dicimus Cic. Rejeler une —, 
Dem’re fidlem vulgatis. l'ac. || 3° Cou- 
tume transmise de generation en gene- 
ration. Mvs, oris, masc. Liv. : Tra- 
ditiuns nationales, Doumnesticus mos. 
Cic. Revenir aux —, Solemnia repe- 
tére (o, is, ivtel ii, itum). T'ac. Fidèle 
aux vicuilles —, Antiqui moris memor 
(gén. orw). Liv. Il s'ecarta de la 
{radilion, Solvit morem a prioribus 
traditum (pass. de fradFre, o, is, didi, 
ditum). Liv. lls conservent ces tradi- 
tions, flæc fuentur accepta (pass. de 
accipère, io, is, cepr, ceptum). Luer. 
Garder une religiou pour ainsi dire 
de tradrlion divine, À diis quasi (ra- 
ditam religionem tuert. Cic. 

TRADITIONNEL. ELLE, adj. Fonde 
sur la tradition. Traditus (a, um) a 
maJoribus, Cæs. a prioribus. Liv. eb 
antiquis. for. Acceptus. Lucr. Velus, 

én. veteris. Cic. Tralaticius, a, um. 
ic. : C'était une coutume tradi- 
tionnelle de l’Acalémie, Mos eral pe- 
trinus Academiæ. Cic. 

THADUCTEUR, 8. mm. Celui qui 
traduit d'une langue en une autre. 
biterpres, etis, m. Cie. =: Traducteur 
exact, Fidus interpres. Hor. 


duire d'une langue dans une autre: 
Chose traduite. Tl'runslatio, onis, (. où 
Couversio, [. Quint. : Ce serait voe 
traduction littérale, Ad verbum esset 
a verbo. Cic. — mot 4 mot, Transia- 
lo ad verbum ezpressa (pass. de ex- 
prière, 0, is, pressi, pressum). Hier. 
Ce qui n'est pas une — du grec, Que 
non sunt de Græcis conversa (pass. de 
converlËre, 0, is, verlu. versum). Cic. 
Il en faisait la — verbale en grec, 
Ea interpretata (de interpretari, dép.) 
sermone Græco referebat (de referre. 
fero, fers, tuli, latum). Liv. J'en ferai 
la —, În nostrun sermonem mutabo. 
Sen. 

TRADUIRNE, v. act. 1° Transférer 
d'un lieu dans un autre. Traducêre, o, 
is, duxi, ductum, act. Liv, Trangferre, 
fero, fers. tuli, latum, act. Cæs. || 2° 
Faire comparaltre en justice. Diem ali- 
cui dicère (0, is, diri, deu). Cic. 
statuËre (0, 18, ui, utum). Sall. Ali- 
quem in jus educêre (0, is, duxi, duc- 
tum). Cic. on simpl. educ®re, Cic. Vo- 
care in jus, in judicium. Cic. Judicem 
alicui ferre (fero. fers, tuli, latum). 
Liv. : Traduire un débiteur en justice. 
Debitorem in judicium erhibère (eo, es, 
ui, um). UÜlp. ils fureat traduits 
à la barre du sénat, Ad senatum 
adduci jussi. Cie. Traduire en justice 
pour concussian, Postulare aliquem 
de pecuniis repelundis. Cic. Traduit en 
justice pour brigue, pour violence, 
pour péculat, Postulaius de ambitu. 
Cic.ou Ambitüs interrogatus. Sall.Reus 
de vi. Quint. Neus perulatüs. Quint. 
Traduire en justice paur baute trabi- 
son, Diem dic7re alicui perduellionis. 
Liv. || 3° Faire passor un teste d'une 
langue dans une autre. Vertére, o, is, 
uerli, versum, act. Cic. Convertire, acl. 
Cic. Interpretari, dép. Cic. Transfrrre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cie. Efferre, 
fero, fers. extulr, elatum, act. (ic. : 
Traduire d'une langue dans nue autre, 
Er alä linguä inaliar trancferre. Sen. 
— du grec qq. ch., Convertëre alrquid 
de Græco ou de Græcis. Cic. Er Græco 
verire. Liv. Græca (latine) reddère 
{o, is, didi, gitrm) Cie. — en lan, 
In latinum convertëre. Cic. In latinum 
veri®re. Quint. Latine reddëre. Cic. 
Latine erprim?re (0, is, pressi, pres- 
sum). Pl.-j. vou ME sermone nos- 
tro. Plin. Tradëre (0. is, didi, ditum) 
latino sermoni, lalinæ consuetudini. 
Col, — d'un auteur, Transferre ab. 
Cic. Vertëre ab. Gell. — Gdèlement 
les paroles de Platon, Verba Platonis 
apsa transferre. Cic. — mot à mot ou 
littéralement, Verbum erprimire € 
verbo. Cic. ou de verbe. Ter. Verbum 
pro verbo reddËre. Cic. Verbum verbo 
reddére. For. Omnibus verbus erpri- 
mre. Cic. Efferre verbum de verbo ex- 
pressum. Ter. Totidem verbis interpre- 
tan. Cic. Ad verbum verba iransferre. 
M.-Emp. Traduit, Interpretalus. a, 
um, (ic. Translatus Plin. Conversus. 
Cic. Fables traduites littéralement du 
grec, Fabellæ ed verbum de græco 
express. Cic. Ménandre traduit en 
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latin, Conversum expressumque laiieA 
voce Afenandrum. Cic. Je lraduisais 
des barangues grecques, Græzcas ora- 
tiones erplicabam (de erplicare, 0, as, 
euvi el cui, calun et cituw), Cic. Tra. 
duire les paroles de qqn entermes dif- 
férents, fnuert®re verba alicujus. Tac, 
— des mots lalins par des muls grecs, 
Signare verba latina græcis. Quint. En 
traduisant en latin ce que j'avais lu 
en grec, Cum ea quæ legeram græce 
latine reddërem. Cic. Se traduire, Con- 
verli, pass. Cic.|| 4° Expliquer. Expli- 
care (vOy. 3°), act. Cic. Edisserëre, 0, 
is, serui, serlum, act. Cic. Expro- 
mêre, 0, is, prompsi, promplum, act. 
Cic. : Les yeux traduisent nus senti- 
meuts, Oculi quemadmodum animo 
affecti simus loquuntur (de loqui, or, 
êris, locutus sum, dép.). Cie. 

TRAFIC, s. m. 1° Negocs. Merca- 
tura, æ, f. Cic. Alercatus, Gs, m. Cic. 
Commercium, ii, n. Sall. Negoliatio, 
onts, F. Cic. Quæstus, &s, m. Liv. = 
Trafle maritime, Aaritima negolia, 
ou. pl. Plaut. Parre — de qq. cb., Veno 
aliquid exercère (60, es. cui, cilum). 
Tac. Vivre de —, Mercando vitam 
tolerare. Just. Etre un objet de —, 
In questu esse. Quint. Quæstui esse. 
Sal. || mg. lercatura, æ,[. Cic. : Le 
traflc de la justice, Juris nundiuatic 
(onts}, f, Cic. — d'intérêts, Mercatura 
utilitatum. Cie. Choses dont il a tou- 
ours fait —, Quæ semper habuit vena- 
ia (de venalis, m. f.,e, n.). Cic. Ce ne 
sera plus de l'amitié, mais un —, Non 
erit asta amicilia, sed mercatura. Cic. 
l'orter alleinte à la majesté de la 
République par ua — bunleux, Pretio 
(de fretium, üt, à.) ef mercede (de 
merces, cedis, (.) minuFre majestatem 
reipublieæ. Cie. — infâme, Turpissi- 
imus merculus. Cic. quæsius. Tac. 
Faire — de, Vay. tsariocen 20. 

TRAFIQUANT, s. m. Colui qui tra- 
fique. Neyotiator, oris, m. Cic. C 
COMVRNÇANT !9, 

TRAFIQUENR, v. 0. 1° Faire traño. 
Negotiari, dép. Czæs. Merculuras fa- 
cêre (io, 18, feci, factum). Cic. Com- 
mercium erercère (60, es, cui, cilum). 
Plin. : Trafiqnuer et shéculer, Nundi- 
nari præmiarique. Suet. Aller — à 
Suorum, {re Suniuin ad mercatum (de 
mercalus, fs, m.). Ter. — en enceus, 
Turis commercium facëre. Plin. — en 
loiles, Linteariam negotiationem exer- 
cére. Ulp. || 2e Pig. Tirer profit de. 
In quæsium conferre (fero, fers, luli, 
collatum), Cic. Vend?re, 0, is, didi, 
ditum, act. Sell. Quzstui habére (eo, 
es, ui, tfum).Cic. Quzstum aliqué re 
facëre (voy. 10). Plaut. Ad nundi- 
nalionem hominum Ve Pie traduefre 
0, is, duri, ductum). Cic. : Trafiquer 
‘une chose, Mabére aliquid venale. 
Cic. — de la chose publique, Habg- 
re rempublicam quaestur (de ques- 
tus, Gs, m.\. Cic. Celui qui trafique 
arguerllensement de s0n eloquence, 
Ambitiosus eloquentiæ insfutor (or1s, 
m.). Quint. On cummeuça à trafñiquer 
de la parole, Lingua cæpit esse in 
quastu. Quint. Je n'ai jamais voulu 


1662 TRABI 


— de mon art, Nunquam avars pre- 
tium stalui artimeæ. Ter.— de la jus- 
tice, Pretio jura describfre (0, is, scrip- 
si, serplum . Cic. Justitiæ mercedem 
(de merces, cedis, (.)quær”re(o, is, sivi 
el su, stum). Cic. — dela paix, Pacem 
pretio venditare. Liv. [Des consuls] 

m1 trafiquent de votre dignité, Ven- 
ditvres vestræ dignilatis. Cic. Traû- 
quer de ses charmes, Victum vulgo 

wærêre. Ter. Qu irafiquent de tout, 


Quibus omnia quæstui sunt. Sail. 


TRAGACANTUR, 8. f. Sorte d'ar 


brisseau. Tragacantha, æ,f. Plin. 


TRAGÉDIE, 8. f. 1° Pièce de thoâtre 
propre à exciter la terreur et la pilie. 
Tragædia, æ, [. Cic. Fubula, (. GCic. : 
Jouer la tragédie, Tragædiam agfre 
(o, is, egr, actum). Recuurir rour des 
riens à des muyens de —, Tragedius 


ag”re in nugis. Cic. Après avoir fail 


représenter sa — de Thyeste, Cum 
fabutum Thyesten docuisset (de docère. 
e0, es, cui, doctum). (ic. Ne —. Tragr- 


eus. a. um. Cac. || 29 Le genre tragique. 


Tragædia, æ, f. Lor. Tragicun (i) 
genus eris), n. Vitr. Tragici cothurni. 


m.pl. Jor. Syrma, atis, u. Juv. : La 


tragédie est un genre œmuins dange- 
reux, Tragædia serurior. Tac. || 3° 


Evenement funeste. Aliserabiirs 


Fig. 
is casus (&s), m. Cac. = jLe palais] fut 


e lheâtre d'uve tragedie sanglante, 
Tulit <celeris Iragici exemplum. Lav. 
TRAGÉDIENY, s. m. Acteur tragique. 


Tragulus, 1, m. Cic. Tragicus (i) actur 


(orrs). Liv. Tragteus, à, m. Nic. Tra- 
gœædiarum Atstrio (onis), m. Plin. 

TRAGÉLAPUE, s. m. Sorte de 
cerf. Trayelarhus, i, om. Plin. 

TRAGI-COMEDIE, s. f. Pièce tra- 
gique et comique 4 la fois. Tragico- 
conwdia. æ, [. Plaut. 

TNAGIQUE, ali, Ÿe Qui appartient 
à ls tragedie. Fragieus. a, um. CC. : 
Le genre tragique, Tragedia,æ,f. Cic. 
Un tragique, Un auleur —, Trage- 
dus.1, 0m. ant. Tragicus, œ@. Plaut. 
Trayædiographus, m. M.-Vict. Traqi- 
cus () poela (æ), m. Cic. Un acteur 
—, Vuy. tTractoten. Prendre le ton 
—, Traguwdias movëre. Quint, Trugæ- 
dias eyfictre. Cic. Avoir le génie —, 
Srirare tragicum. Hor. || 2° Fig. Fu- 
neste. Tragicus, a, um. Liv. Misera- 
bilis, m. f.. e, n. Cic. Luctuosus. a, 
um. Cic. : Mort tragique, Mors indi- 
gna, misera, leterrima. Cic. La plai- 
santerie tourna au —, În rabiem 
vert cæpit jocus. Hor. 

TRAGIQUEMENT, adv. D'une ma- 
alère tragique. Afisere. Cic. Fœde. Cic. 
Luctuose. Lo. : Mourir —, Finir —, 
Fede perire. Cic. 

TRAUIR, v. act, 1° Manquer de foi 
à qqn, abandonner, Prodêre, o, is, drdi, 
ditum, act. Sall. Tradÿre, act. Ter. : 
Trabir(abs.,en par!. de soldats), Def- 
cëre, io, is, feci, fectum, n. Liv. Traus- 

gère, io, is, 8. parf. ni sup. Frontin. 
rabir sa patrie, Patriam prodfre. 
Cic. Les pauvres ne manquatent pas 


de — les riches, Nec deerat egentis- 


simus quisque prodére ultro dites. Tac. 


Les amis qui l'avaisat trabi, Ques ia 
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fidos amicos habuisset. Cie. Aban- 


donvé et trabi, Projectus et proditus. 
Cæs. Trabir le sénat pror le peuple, 
DeficFre a patribns ad piebem. Liv. Vra- 
hir(en pan d'uo peuple,d'une rmee), 
Fidem mutare. Sall. Combatire daus 
les rangs deceux qu'ils avaienttrahis, 
Ab hts stare quos reliquerant (de relin- 
uŸre, o, is, liqui. hictum). Nep. Prèt 
] trabir 4 la première occasinn, Ad 
occasiones infAdus. Tac. [ls songent à 
—, Labant (de labare). Cie. Si vous 
me trabissez, Si a vobis deseror 
(pass. de deserŸre,o,is, serui, serlum). 
rahir son chent (se dil d'un avocat), 
Clientem destituëre (0, is, ui, utum). 
Cie. || Fig. Trahir les intérèls de quo, 
Salutem alicujus deserëre. Cic. Utilita- 
tem altcujus relinqure. Cic. Trahir la 
cause du denple. Causrin populi ou Utr- 
fhtatem publicam prod”re. Cic. — 8a 
prapre Cause, Cuusam suam deserêre. 
Cic.— la cause dant wn s'est charré. 
Causam susceptam affligrre (0,15, fire. 
fuctum).Gic. — Ja cause dela liberté, 
Libertati deesse (desum, dees, defui, 
5. Sup.). Liv. — sa promesse, Pro- 
missum fallère (o, ts, fefellr, falsum). 
Cnrt. Pall&re fidem daiam. Cic. Fidr 
decedñre (0, is, cessi, cessum). Lav. 
Fidem eruvre (0, is, ui, utum). Tac. 
À fide discedñre {0,1is, cessi, cessum). 
Cic. — le serment militaire, Sacra- 
mentum negligëre (o, is, leri, lectum). 
Cæs. eruñre. Tac. — un serment. 
Sacramentr reverentiam rumprre (0, 
ts, rupi, ruptum). Tac. Violare jusju- 
randum. Cie, — son devnir, Officium 
deserère. Cic. Offirio dresse. Cic. — 
l'amitie, Violare amicitium. Cic. Jus 
amicitiæ dleserëre. Cic. — la vérité, 
À vwerilate desciscere (0, is, scivr el 
scii, seutum). Cic. — ses sentiments 
réels, À se ipso rleficére. Cic. Je n'ai 
pas trabh mes seulimeuts, fllud non 
dim secus ac sentiébam. Cic Sans 
trahir 8a conscienre, Saluä conscien- 
tiä Sen. Situ devais — lon amuur, 
Si fueras teneros amores Igsurus (de 
lædre, 0, is. Læsi, Læsum). Tib. Qui 
trahit uo amour, Desertor amoris. Ov. 
Sans trahir l'amitié, Inviolatä amici- 
tiä. Cic. À 2° No ps seconder. Fall#re 
(voy. de), act. Cic. DesttuFre(voy. 1°), 
act. Liv. Prustrari, dép. Liv. Decti- 
Kre, io, ds, cepi, ceplum. Liv. 2: Les 
orces me trahissent, Vires me def- 
ciunt. Cæs. Etre trabi par sa mémoire, 
Memurss labr (or, ris, lapsus sum), 
dép. Suet. ou falli, pass. Plin. À 
moins que ms mémoire ne me tra- 
bisse, NMisi memona forte defeceril 
Groy. te). Cic. Trabir les espérances 
e qqn Spem alicujus deserÿre (v0Y. 
te). Cie. Si ses forces le trahissent 
paor ce travail, Ad quod si vires non 
suffecerint (de sufficére. io, is, feci. 
fectum). Quint. La fortune ne t'a 
jamais tra, Nusquam fortuna fefellit. 
Liv. Si la forlune trahit vatre vulenr, 
Quod si virtuti vestræ fortuna invi- 
derit (de invuldëre, eo, es, vidi, visum). 
Sall. Cet espoir a été trahi, Spes 
frustra fuit. Sal. Trahi, Destitutus, a, 


um. Cic. | 8° Révèier, faire connaitre, | Sall. 
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déceler. Prodÿre (voy. 1°), act. Cie. 
Iudicare, act. Cic. Significare, act. Cic, 
Declarare, act. Cic. Nivlare, act. Liv. 
Delegëre, 0, is, text, lectum, acl. Liv. 
Aperire, io, is, peru, pertum, acl, 
Liv. Arguêre, 0, is, ut, 8. sup., act. 
Vurg. Coarguère. Tac. Indicinm ra 
facére. Sen. Manifestum facere 1ali- 
quid). Liv, : Le cbren trahit le vo- 
eur, Prædicat furem canis. Col. Tra- 
hir on secret, Arcanum proferre 
(fero, fers, tuli, latum). Pl.-j. — 
sa joie, Ferre Letiiiam vultu. Tac. 
Leurs memhres trahissent leur ori- 
Froe germanique, AÂrius originem ger- 
manicam asseverant. Tac. Que ses 
paroles — nn enfant de Rome. Verba 
alumnum Urbis oleant (1e olëre, eo, 
es, ui, S. snp.). Quint. Visage qui tra- 
bil la joie, Vulius gaudia prodens. 
For. Avec un brait qui trahil son 
action, Cum sono teste. .Plin. Trahir 
par Ses larmes l'émnlion de snn âme, 
Mutum anim sur lacrrmisconfitèri (eor, 
éris, fessus sum, dép.). Quint. Cette 
voix qui Lrahni votre sotise, Vocem 
stultitiæ vesitræ indicem (de inder, 
tdicas). Cic. Avec des mains ssnglantes 
qm lrabissarent et avouarent son 
crime. Cruentis manibus scelus præ se 
ferens et confitens. Cic. Trahissant 
leur camplol, Consensum indicantes. 
Liv. Trahir son igaorance. Inscientiam 
suam cunfteri. Quint. De peur que 
l'érlat de leur casque ne les trabit, 
Ne fulgore galearusm conspicui fierent. 
Frontin. Sa démarche a trahi la 
déesse, Incessu dea paturt (de patëre, 
60, es. s. sup.) Virg. Son aspoct 
Irabil un prince. Visus princinem præ- 
fert (de præferre, fero, fers, tuli. la- 
tum), Veil. Cetle action l'a trabi, 
{oc facto sese ostendit (de ostend’re, 
0, is, lensum el lentum). Plaut. [{l 
prive] des choses qui auus trahissent 
malgré avus, Quz invuilos denudeni. 
en. 

Se TnanñtA, v. réf. 1° Agir contrastes 
propres Interêts. Sese deserëre (0, ü, 
serui,sertum). (æs.l'ausam sunm dese- 
ere. Cic. [129 Decouvrir imprudemment 
ce qu'on voulait tenir cache. Se nrare. 
Liv. Se indicare. Cic. Sese ostendFre 
to. is, lendi, tensum et tntum). Plaut.s 

1 8e trahirs sallemeut. Suite nuda- 
bit anima consciemtiam. Ph. Le rire se 
trabit daus la voix, Risus vocis con- 
fessionem erprimit (de erprimère, 06, 
pressi, pressum). Quint. Ainsi se — 
l'inconststance da caractère, Sie ani- 
mus imprudens coarguilur (pass. de 
coarguëre,o, is, ui, 8. sup.). Sen. Au- 
cone tristesse ne se trahissail exté- 
rieurement, Nullus apertus dolor. Cic. 
De peur qu'en ne connaissant pas Île 
roi, 1) ae se trahi lui-mênre, Ne igno- 
rando regem semel 1ps4 aperiret (de 
aperire, io, is, peru, pertum). Liv. 

TRAUISON, 8. f. L Action de cslul 
ul trahit. Proditio, onis, f. Cic. Insi- 

æ, arum, Î. pl. Cic. Perfulia, =, f. 
Cic. Prava (æ)calliditas (atis), Î. Sail 
: Trabison à la guerre, Proditio, f. 
Cas. Defectio, {. Cæs. Par —, Dolo. 
Per dolum. Cas. Es insidiis. Cie. 
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fnsiäits. Gic. Per insidias. Cie. Pous- 
ser qqn à la —, Appellare aliquem 
de prourtione. Liv. Laisser éclater 5a 
—, Nudare defectionem. Liv. Prévenir 
la —, Proditortbus occurrêre. Frontin. 
Trabisuns en amilié. Proditiones ami- 
citiarum.Cic. In amicitiis mfdelitates. 
Cie. Laisser qqu aux basards de la 
trasun, Ubjectare aliguem dolo. Tac. 
Sans défense contre la —, Opportunus 
insidüs. Tac. Ourdir ane — cuutre 
qqn. Parare dolum alicui. Ter. Alten- 
ter par — aux jours de qqn, Aliquem 
insidiis pelëre b, ts, ivi el ii, ifuin). 
Liv. Allaquer uve ville par —, Fraude 
ac dolo urbem aggredi (1or, Eris, gres- 
sus sum, dép.). Liv. Il y aune — ià- 
dessous, Subest aliqua fraus (audits, 
f.). Liv. Etre victime d'une —, Insi- 
dias pati. Just. Une — est plus pé- 
mble de la part d'uu parent, Acerbtus 
est a propinquo cireumuventri (pass. de 
cireumuëntre, 10, 18, vêni, ventum). 
Cic. Surprendre qqn par —, incau- 
tum aliquem excipôre (io. 18, cepi, cep- 
tum). Virg.[l 2° Haute trahison icrime 
contre la sûrete de l'Etat). Perdueilio, 
ons, [. Cic. Patriz prodilio, f. Cic. : 
11 dit qu'il accusait Fuivius de haute 
trahison, Perduellionis se judicare 
Fulvio dixit. Liv. Accusé de baute 
—, Reus perduellions. Cic. Aceuser 
gqn de baute —, Aliquem perduel- 
lionis ou Alicui perduellionem judi- 
care. Liv. 

TRAIN, 5. m. 4° Allure d'un che- 
val; en gén. marche. Gradus, üs, m. 
Cic. Gressus, m. Cic. : En menant les 
chevaus bun traia, Citatis Jumentis. 
Suei. (Cheval) qui a le tram rude, 
Succussator, oris, m. Lucil. Alier bou 
— (eu parl. de qqu, au pr. et au lg.), 
Festinare, nu. Ter. Properare, n. Cic. 
En allant grand —, Gradu ingenti. 
Liv. || 2° Succession des actions (de 
l'homme), conduite, genre de vis, action, 
mouvement. Vivendi ou Vitæz v:& (æ), 
f., cursus (Gs), m.. genus (eris), 0. Cic. 
Vitz status (üs), m. Cic. Vitz tenor 
{oris), m. Ov. : Tel est le train de la 
vie, Ea tela teritur. Cic. Garder son 
— (saos s'inlerrumpre), Teuorem ser- 
vare. Liv. peragñre {0, is, egt, actum). 
Ov. conservare. Lucr. habëre (eo, es, 
wi, itum\. Sen. Eum cursum quem a 
primä æiale susceyeris lenère (eo, es, 
wi, lentum). Cic. S'engager dans un 
cerlain — de vie, Aliquo certo genere 
cursuque vivendi implhcari (pass. de 
implcare, o, as, cui, catum el citum). 
Cic. Revenir à son — habituel, {neam- 
dem vitam revolni (pass. de revoluëre, 
6, is, volui, volutum). Ter. Ad vilz 
ordinem reverti (or, ris, versus sum, 
dép.). Ceis. Le — des ville, Quo- 
tidiana urbana vita. Cic. Je suis en 
— de composer le 7° livre, Septinus 
miAr liber est in manubus. Cic. Il est 
en — de lever des tronpes. Copias 
contruh?re anstituit (de insthituËre, 0, 
ui, uium). Pomp. ad Cic. Nous som- 
mes en — de vendanger, Sunt nobis 
in manibus vindemiz. Pl.-J. Se mettre 
en — (= cominencer à agir}, Se mè- 
wére (eo, es, môvi, motum). Liv. On se 
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mit ea — de lancer des vases, Vasa 
conjici cæpta sunt. Nep. Mels-toi en 
—, Quin accingËris (pass. de accin- 
gêre, 0, ts, cinri, cunctum). Liv. Mettre 
qquen—(—=en joie), In Lætitian evo- 
care. Sen. || 3° Courant où marche des 
affaires. Cursus, Us, m. Tac. : L'affaire 
esl en train, fd negotium institutum 
est (pass. de instituÿre, voy. # 
Plaut. Res est in cursu. Cic. L'a 
faire est eu bon —, Res prorsus it (de 
ire, 60, dvi et ii, ifumi. Cic. Per- 
bono loco est res. Cic. Res proclinata 
est. Czs. Au — dont vont les affaires, 
Ut res cœpit ire. Cic. De quetque — 
qu'aillent les affaires, Quomodocumque 
se res habet (voy 2°). Cic. L'onvrage 
allait son —, Opus procedebat (de pro- 
cedFre,o , is, cessi, cessum, 0.). Morel. 
Mettre uoe affaire en —, Rem iusti- 
tuëre (voy. 2e). Plaut. Rem incipëre 
(10, is, cepi, ceplum). Liv. Inceptum 
movére (voy. 2°), Sen. Principium 
rer facére {io, is, feci, facium). Liv, 
Plus propre À mettre les choses en 
— {qu'a les continuer}, Movendis re- 
bus apfior. Curt. || &° Suite d'hommes 
et de bêtes de somme operant des trans- 
ports. Commeatus, üs, m. Arrt. : Le 
train d’une armée, Pabri qui muchiras 
in bello ferunt. Liv. Denx centures 
du —, Duz centuriz fabrum (de faber, 
bri, m.). Liv. Soldal du —, Traharius, 
ii, masc. Sid. || 6° Suite de chevaux, 
de valets, eto. Comilalus, &s, m. Cic. 
Famia, æ#, f. Cie. Famulitium, ti, 0. 
Macr. =: Qui a ua trsin modeste, Par- 
cus comitatu. Pl.-j. Mener plns grand 
— qu'on ue peul, qu'auparavant, Se 
supra vires ertend?re Ÿ is, lendi, (en- 
sum el tenimm). Liv. Liberalius vivêre 
(o, is, viri, victum). Cic. Mener ua très 
grand —, Profusis sumptibus vivre, 
Cic. Speciosam domum producŸre (0, is, 
duri, ductum). Sen. Laute vivére. Nep. 
Formosam familiam habëre. Sen. Qui 
mène un grand —, Cultu magnificus. 
Tac. Mener un — modeste, Uti me- 
diocri familiä. Nep. Sans suite et sans 
—, Nullë rhedä, nullis impedimentis. 
Cic. Grand — de maison, Servorum 
grex (egts, m.). Juv. Augnrenter son 
—, Ampliare servilia. Tac. Diminuer, 
Réfurmer son —, Réduire sun —, Do- 
mum (de domus, &s, f.) suam coercère 
(eo, es, cui, citum). Tac. Avec le — 
d'un particutier, Comitatus ad privati 
habitum. Liv. || 6° La partle de devant 
ou de derrière des animaur = Le traia 
de devant, Priores pedes, m. pl. Nep. 
L'arriére-train, le train de derrière, 
Clunes, tum, (. pl. Juv. I] 7° Long as- 
semblage ce bois que l'on met à flot 
sur une rivière. Ratis, is, f. Cic. : Con. 
ducteur de trains de bois, Aafiarius, 
ii, m. nsc. 

TRAÎNAGE. e. m. Action de trainer. 
Vectio, onis, f. Cic. Vectura,æ,f. Varr. 

TRAÎNANT, anTSs, adj. 1° Qui 
traine 4 terre. Fluens, gén. entis. Ov. 
Talaris, m. f., e, no. Cic. : Robe tral- 
aaute, Veslis fluens. Ov. longa. Virg. 
Syrma, alis, n. Juv. En tonique —, 
Talari tunicä. Cic. Pique — (= ren- 
versée), Versa hasta. Virg. | 2° Fig. 
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Languissant. Tardus, «, um. Cic. Lan- 
guidus. Cic. Enervis, m. f.,e, n. Quint. 
Enervatus, a, um. Cic. =: Débit trat- 
oant, Pronuntiatio tardior. Quint. 
Style —, Oratio jacens (gén. entis), 
Gell. Le style devient —. Enervatur 
oratio. Cic. Phrases trainauies, Tardä 
et inerti siruciurà sensws. Tac, Parier 
d'une façon trainante, Tractum ducère. 


Sa. 


TRAÎNARO, 8, m. 1° Soldat qui 
resle en arrière = Les tralnarde, Mora- 
tores, um, m. pl. Liv. Morantes, ium, 
a. pl. Cæs. Novissimi, orum, m. pl. 
Liv. Qui agmen sequuntur. Liv. || 2e 
Homme lont, negligent. Voy. ces m. 

TRAÎNASSE, S. f. C. nenovée. 

TRAÏÎNÉ, a, part. passé de rral- 
man, Voy. ce v. || Adj. 1° Qu'on «a 
trainé. Tractus, @, um. Ou. Vectus. 
Vell. = Tralné sur un char, Curru vec- 
lus. Ov. snbvectus. Ov. vectatus. Manil. 
{lentre dans la ville — sur un cbar 
de triumphe, Triumphans urbem inve- 
Aïtur. Liv. || 2° Tiré. Tractus, a, um 
Cic. Tractatus. Ov. Ramtatus. Cic. Per- 
tractus. Tac. || 8° Differe. Tractus, a, 
1m. Saël. Protracius. Sust, Extractus. 

ac. 

TRAÎSSAU, 5. m. Sorte de voiture 
sans roues. Traha, =. f. Col. 

TRAÏÎNEE, 5. (. Petite quantité de 
certaines choses repandues en longueur. 
Tractus, üs, m. Virg. : Trainée de 
flanimes, Flammarum tractus. Lucr. 
Laisser ane longue — de feu, Vestigia 
longa facFre. Plin. Longum ignem por- 
ngôre (0, is, rexi, rectum). Sen. Lais- 
ser une — de lumière, Facem ducëre 
(os is, duxi, ductum). Virg. Longum 
imitem (de limes, milis, m.) trah?re 
(o, is, trari, tracitum). Plin. Longo 
limite dare lucrm. Virg. Laisser une 
— de sang jusqu'à la chambre, San- 
guinem ad cubiculum perduc®re (0, is, 
duxt, ductum). Quint. 

TRAÏÎNER, v. act. Îe Tirer a 
sol (en pari. dea bêtes de somme). Tra- 
h#re, 0, 18, trarr, tractum, act. Virg. 
VehËre, 0, is, vezi, veclum, ae. Cic. 
Vectare, act. Hor. =: Trainer un cha- 
riot, Plaustrum trahëre. Virg. — un 
char, l'urrum vehëre. Curt. — oo char 
qui rase la surface des ondes, Per un- 

as suspensos currus rapère (io, is, 
rapui, raplum). Cic. — la cbarrue, 
Aratra extrahère. Cic. Aratro subdi 
(pass. de subdëre, 0, is, didi, ditum). 
Tac. Nous domptons les aurmaux pour 
leur faire — des fardeaux, Efficimus 
domitu nostro quadrupedum vectiones, 
Cic. Se faire — sor uo char, Curru 
subvehï, pass. Ov. Se faire — dans des 
vorlures, Carpeniis vectari. Liv. || 2e 
(En Le Tirer après soi, ontraïner. 
Trahÿre (voy. de), act. Cic. Traciare, 
act. Enn. Rapère (voy. 1°), sect. Cie. 
Rapture, acl. Virg. : Trsiner en prison, 
In vincula duc#re {o, is, dunt, ductum). 
Vell. In tenebras abripére. Cic. — vers 
le camp, Pertrehëre in cestra. Lis. — 
au milieu de la foute, Protrahre in 
medium. Virg. — par les pieds, Tre- 
hüre pedibus. Cic. — par les cheveux, 
Capillo protrehfre. Plaut. — gq. ch. 
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pur terre, Trahÿre aliquid per terram. 
irg. —ses nueaux (en part. do ser- 
peal}, Rapére orbes. Virg. — au sup- 
ge. Abstrahére ad supplicinm. Curt. 

apfre ad sugphicium. Cic. Trahëre ad 
supphcrum. Ter. abs. Trahëre. Liv. — 
en esclavage, Abstrahëre in servitu- 
em. Cæs. — en justice, DucPre in jus. 
Liv. Rupére in Jus. Hor. Ad judlicium 
trud?re(o. is, trust, trusum). Cic. Arri- 
prre. Plin. — au bourreau, Rap”re ad 
fortorem. Cic. Ne devrait-on pas Île 
— parle cou au moulin? Juberes hunc 
præcipilem in pistrinum fraha. Plaut. 
— la masse de son ventre, Latam al- 
vum frahFre. Virg. — wille penples 
à sa suite, Mille populos rapëre. Virg. 
— un loug corlège, Trahfre lurbam 
prosequentium. Liv. Qui tralne la 
Jante, Syrmaticus, a, um. Veg. T ‘- 
ner [dans suo cours, dans ses e’ 43), 
Ferre, fero, fers, tuli, latnm. sirg. 
Vectare. Prop. Trahëre. Virg. — de 
la vase, Lunum inveh#re (voy. 4°). 
Plin. || Fig. Trainer sa vie dans les 
bois, Vtiam in siluis trahËre. Virg. 
— sa vie dans la misère, Inopem vitum 
folerure, Cic. — Ia ruine après soi, 
Pernictem trahre. Hor. — quan dans 
la boue (= l'inurier), Probris omni- 
bus maledictisque verure. Cic. — ses 
paroles (= parlerlentement), Tractim 
dicére. Sen. || 3° Fig Differer aq ch. ; 
faire attendre qqn. Trainer{unealfaire), 
Trahre (vuy. 19), act. Cic. Extrahfre, 
act. Quint. Protrahëre, act. Suet. Du- 
cére (voyg. 2°), act. Cæs. Producêre, 
act. Cic. Prolatare. act. Sall. Ducëre 
ên longum, act. Virg. Trahfre longius, 
act. Quint, 2 Trainer les choses en 
longueur, Moras nect#re (0, is, nerui, 
nerum). Tac. — la guerre eu lungneur, 
Bellun ducFre. Liv. alfre(o, is, ui, ali- 
tum et altum:.Cic. — leschoses(abs.}), 
Trahÿre. Virg.— qqn (= le remellre 
de jouren juur), Trahëre. Tac. Extra- 
Aÿre. Liv. Falsé spe produc#re. Ter. 
Eludrre (9. ts. lust, lustim) atque ex- 
trañFre. Liv. || Neut. £e Pendre jusqu'a 
terre. Flufre, o, is, flun, flurum. n. 
Ov. Deflurre, nu. Virg. : [La robe] 
traine, Ad imos faios decessit (de de- 
cedÿre, 0, is, cessum). for. Rabe 
ui—, Voy. TRAÎNANT de. La quene 
du serpent] — sur le sable, Vestigia 
caudà verrit (de verrêre, 0, verri, ver- 
sum). Virg. Summaæ caudä verruntur 
arenæ. 0. || 6° Etre hors de sa place 
(en pari. d'une ch.). Temere jacére (eo, 
es, cui, 8. sup.), n. Virg. : Ne rien 
laisser tralner, Cotlocare suo quidque 
loco. Cic. |} 6° Se rencontrer partout, 
être commun. Pervulgutum esse. Cic. 
Tritui esse. Cie, : Eloges qui traineol 
artout, Obvtiz laudes. Gell. || 7° Etre 
ans un état de langueur. Languëre, e0, 
es, ui,s. Sup., n. (ic. : Trainer lung- 
temps, Diutius in morbo trahËre (voy. 
40). Cels. [Malade] qui à tralné. Trac- 
tus. Cels. || 8° Re point arriver 4 la 
fin, tarder. Haærère, eo, es, esi, hæsum, 
n Plaut. : L'alfaire traine pendant 
deux ans, Res bienninum jacef (vuy. 5°). 
Cic. Affaire qui —, Lentum negotium. 
Cic. Faire qu'une affaire —, Rem im- 
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pedilam facère. Cic. Faire traîner, 
Voy. TRAÎNER 30. || 9° Parier lente- 
ment. Tractim dicère. Sen. = Trainer 
sur one lettre, Tractim pronuntiare 
litteram. Gell. || 10° Etre froid, lan- 
guissant (en parl. des ch.). Languëre 
{voy. 1°), n. Cic. Frigère, eo. es, qui, 
3. Sup., n. Cic. =: La conversation 
traîne, Sermo moritur (de mort, ior, 
Eris, mortuns sum, dép.}. Cic. Sermo 
friget. Ter. || 11° Rester en arrière 
(en parl. des soldats). Morari, dep. 
Cæs. Âgmen sequi (or, Eris, secutus 
sum), dép. Liv. 

Se TRAINER, v. réfl. 4° Se glisser 
en rampant. Repère, 0, 18, repsi, s. 
sup., 0. Hor. Reptare, n. Plin. : Se 
trainer sur les genoux avec peine, 
Ægra genua frahëre (o, is, trari, 
tractum). Virg. — sur les mains, Ma- 
nibus repére. Sen. — vers, Adrejëre 
ad. Varr. Irrepfre ad. Suet. Perreprre 
ad. Col. — sur les dalles des lem- 
ples, Tecta deüm verrfre (0, is, ver- 
ri, versum). Sil. [] 2° Marcher avec 
grande peine. Repfre (voy. 1°), n. Nep. 
Reptare, n. Hor. : Avoir grande peine 
à se tralner, Fessa membra ægre (ra- 
Are (voy. 10). Liv. Qui se traine, Rep- 
tabundus, a, um. Sen. || Fig. [la cavu- 
versaliun] se tralne pémiblement, Fri- 
get (de frigëre, eo, gui, 3. sup., n.). 
Ter. 

TRAÎNEUR, S. M. VOY. TRAÎNARD. 

TRAIRE, v. acl. Tirer le lait des 
vaches, des chèvres). Mulgére, eo. es, 
mulzi ou mulsi, nulctum ou mulsum, 
act. Plin. Emulgére, act. Col. Ubera 
pressare. Virg. Ubera siccare. Hor. : 
Action de traire, Mulctra, æ, f. Col. 
Sutsura, f. Calp. On la trait denx 
fois par jour, Dis venit ad mulctram. 
Virg. Vase à traire, Mulctra. æ, (. 
Virg. Mulctrum, à, n. Hor. Mulctrale, 
is, n. Virg. Celui qui trait les chè- 
vres, Caprimulgqus, ?, m. Cat. Trait, 
Blulsus, a, um. Diom. Mulctus. Prise. 

TRAIT, Ss. m. 1° Action de tirer, 
de trainer = [Cheval] de trait, Vecta- 
rius, a, um. Varr. Vecturarius. Varr. 
Jugalis, m. f.,e, n. Curt. Propre an 
—, Idoneus ad vecturam. Varr. Sup- 
porter les faligues du —, Vecturis 
sufferre labores. Varr. Bèles de —, 
Velernæ, arum, f. pl. onu Veterina, 
orum, n. pl. Varr. |] 2° Longe de corde 
ou de cuir avec laquelle les chevaux 
tirent, courroie des chiens qu'on mene 
à la chasse. Lorum, à, n. Cato. l'in. 
1} 30 Ce qu'on avale en une haleine. 
Haustus, us, m. Plin. = Boire d'uu 
trail, Uno potu haurire (io, is, hanusi, 
haustum). Plin. Non respirare in hau- 
riendo. Plin. Tout d'un —, Un salivä. 
fier. Haustu avido. Plin. Coupe vidée 
d'un —, Porulum uno impelu epotum. 
Plin. Boire à lungs traits l’ean du 
Oeuve, Præterfluentem aquam hianti 
ore captare. Curt. Boire à pelils —, 
Sorbillare. Ter. Exiguis haustibus bi- 
brre. Ov. Î Pig. Boire à longs traits 
le noison de l'amour, Longum amorem 
bibëre. Virg. Tont d'un trait, d’un 
seul — (— sans s'arrêter), Uno ac 
continuato spiritu. Cie. Uno lenore. 
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Liv. Uno vestigio. Col. Uno spirite 
Cic. 11 allait d'un seul — du débat À 
la fin, Semel incipiebat. semel desine- 
bat. Sen. || 4° Ligne traces 4 la plume; 
ligne destinee 4 servir de marque. Trac- 
tus, us, m. Prop. Linea, æ, f. Quint, 
3 Les eofants suivent les trails des 
lettres, Pueri sequuntur liiterarum 
ductus (de ductus, &s, m.). Quint. Pas- 
ser untrail sut un nom(= le raturer), 
Nomen inducfre (0, is, duri, dutens 
Cic. — de scie, Linea. Plin. Un sable 
lus gros fait on — plus large (dans 
e marbre), Crassior arena crassio- 
ridbus segmentis lerit (de terÿre, 0, 
trivi, frivum). Plan. |] 6° Coup de crayon 
ou de pinceau; lignes d'un dessin qui 
n'est pas ombré. Linea, æ, f. Plin. Li. 
neamentum, i, n. Plin. = Petit trait, 
Lineola, æ, [. Gell. — in, — délie, 
Linea tenuis. Plin. — de séparahon 
entre l'ombre et la lumière, În- 
cisura, æ, [. Plin. Faire un —, Li 
neam ducëre (o, is, duzi, ducium). 
Plin. Se contenter d'indiquer le — 
d'un visage, {maginem delineare. Plin. 
{[Recaanallre uu portrait) dès les pre- 
aers rails, Er inchoato protrnus, 
l'in. Dessin au trait, Moncgramnus, 
t, m. Plin. Copier — ponr — (= 
filèlement), Summä similirrdine ez- 
rimêre (0, is, pressi, pressum). Plin. 
| Fg. Tracer, Esquisser les premiers 
traits, Primas lineas duc#re. Quint. 
Adumbrare. Cic. Designare velut primis 
lineis. Quint. Peindre à grands —, 
Cursim dicere (o, is, dixi, dictum). Cic. 
Generatin describfre (o, is, scripsi, 
scriptum) ou dicrre. Cic. |] 6° Au pl. 
Lineaments du visage. Lineamenta, 
orum. n. pl. Cic. Lineamentn oris, 
vulitüs, corporis. Cic. Vultus, Us, m. 
Plin. Os, oris, n. Virg. : Traits re- 
présentés, Adumbrati vulius. Quint, 
Noblease des , Dignitas oris. PL.-f, 
Ses — respiraient la démence, Vecor- 
dia inerat in facre (de facres, ei, f.). 
Sall. Conserver les — de son ancienne 
forme, Veterem formaiservare fguram. 
Lucr. Les — el la nbysiouvmie, Os 
et vultus. Pl.-j. Reproduire les — du 
visage, Oris lineamenta efiing?re (0, 
18, fnri, fctum). Cic. Imagines ernri- 
mére (o, is, pressi, pressum). Plin. 
Pour rasséréuer les —, Ad vullum 
reficiendum. Cic. Minerve preuant tes 
— de Meuotor, Simulata Mentori Mi- 
nerva. Cic. Empruntant les — de Ca- 
merte, Vultum assimulata Camerti, 
Virg. Repraduire les — de qqn. Ez- 
primére aliquem. Plin. À voir quelques 
— de comuwon, Ad similitudinem ac- 
ced”re. Sen. Ressembler à qqn trait 
pour trait, Aliquem ore referre (fero, 
fers, tuli, latum,, Virg. Alicujus simi- 
litudinem præ se ferre. Liv. Similitu- 
dinem eryressim ad effigiem reddFre 
(o, is, di, ditum). Liv. Le jeu pare 
lant des traits, Vultés argutiz (arum), 
f. pl. Plin. Ses — s'alterèrent, Non 
vultns ei constitit, Liv. Suus les — 
d'un être humain, ffumanä specie st 
figurd. Cic. |} Fig. Je me représenteral 
‘orateuridéai sons les traïls Suivants, 
In summo oraiore Ângendo [de Angère, 
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0, {s, Anxi, fictum) talem informabo. 
Cic. Les — du bien moral, Forma (æ) 
st lanquam facies (e1) honesti. Cie. Tu 
ue connais méme pas les — de la 
vertu, Viriulem fu ne de facie quidem 
nosti. Cic. C'est uu des — du “énie, 
Ingenii est quoddam specimen (minis, 
n.). Cic. Il me représente sous les 
— d'un assassin, Alihi induit percus- 
sorisspeciem(de species, ei, [.). Liv. Il 
ya dans l'bomme plusieurs — de ca- 
ractère, Multa in Aomine insunt signa 
(de signum, i, n.). Ter, Le trait de 
la vérité, Veri insigne (is), n. Cic. Le 
— de la vertu, Virtutis proprium (ii), 
o. Cic. |] 7° Fiècho, dard, javelot. T'e- 
lum, i, n. Liv. Jaculum, n. Cæs. Par 
ext. Sagitia, », f. Virg. Hasta, f. 
Virg. =: Arme de trait, AMfissile (is) 
telum {i), 0. Liv. Missile, is, n. Liv. 
Armes de — et de lutte, Tela arma- 
que. Liv. Gréle de traits, Nubes telo- 
rum. Liv. Marcher sons les — de l'en- 
demi, Prævehi missihia Aostium. Tac. 
— qui n'alteignent pas le bul, Vana 
tela. Liv. Lancer un trail, Telum mil- 
tére (o, is, misi, missum). Cæs. emit- 
tre. Cic. jacëre (io, is, jeci, jactum). 
Cie. conjictre. Cic. Gens de —, Sa- 
gittarii, iorum, m. pl. Cic. Comme un 
—, Ocior jaculo. Virg. Ocior saguttä. 
Virg. Les traits [de Jupiter] (= la 
foudre), Tela. Ov. Les — du jour (— 
les rayons du soleil), Tela diei. Luer. 
Les — de l'Amour, Tela ou Sagittæ 
(Amoris). Ov. Spicula, orum, 0. pl. 
Prop. || Fig. Les traits de la fortune, 
Tela fortunæ. Cic. Trait de raillerie, 
Vellicatio, onis, f. Sen. Dicterium, ti, 
o. Varr. Scomma, malis, n. AMart. 
Lancer des traits contre qqu, Figuras 
in aliquem facËre. Quint. Probris pro- 
cacibus in aliquem jaculari (dèp.), 
Liv. Jocosa dicta jactare in aliquem. 
Liv. — de médisance, Tela linguæ. 
Ov. Décocher des — empuisouiés, 
Venenatos sales (de sal, salis) effun- 
dëre (o, is, fudi, fusum). Sen. Trait 
de satire, {nsectatio, onis, fém. Liv. 
Traits acérés, Aculei, orum, m. pl. 
Cie. — Sanglants, Gravissimz contu- 
meliæ, arum, f. pl. Cic. Contumelia- 
rum vérbera (un), n. pl. Cic. Lancer 
des — sanglants, Acerbius invehi 
(or, ris, vectus sum), pass. Cic. Ce 
ut pour moi un trail de lumière, 
Illico animum percussit (de percutire, 
io, is, cussum). Ter. || 8° Beau pas- 
sage d'un discours. Sententiæ, arui, 
f. pl. Cic. Lumina, um, n. Cie. 
Insignia, ium, 0. pl. Cie. : L'idée est 
aise en relief par on trait ingénieux, 
Sensus argutä sententiä effulget. Tac. 
Son slyle manque de traits hrillauts 
et imprévus, Desunt ei subiti senten- 
tinrum ictus (de ictus, &s, m.). Sen. 
Terminer les phrases par on trail 
brillant, Sensus cum quodam lumine 
terminare. Tac. [l a parfois des traits 
de vigueur, Nonnullos interdum jacit 
igniculos viriles. Cic. Uu trait écla- 
taot, Aliquid illustre. Tac. [Slyle] re- 
levé de traits rapides, Peraculum (de 
peraculus, a, um) ef breve (de brevis, 
m. f.,e, n.). Cic. Est-ce avec des — 
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affectés qu'on fera pleurer? Senten- 
tiolisne flendum erif? Quint. Trait 
d'esprit, Acute dictum. Cic, Lepie 
dictum. Cic. Des traits d'esprit, Sules, 
s.gên., m. pl. Cic. Acumen, minis, n. 
Cic. Salsa, orum, n. pi. Cic. Par des 
— rapides et ingénieux, Breviter ar- 
guteque. Cic. Il y a des — dans leurs 
eltres, qui..…., Sun aliqua epistolis 
eorum inserla (de inserëre, o, is, serui, 
serlum) ez quibus.. Tac. |] 9° Action, 
fait. Factum, à, n. Cic. Facinus, oris, 
n. Ter. : Le beau trait d'Eponine, 
Insigne Eponinæ eremplum (i, n.). Tac. 
Un — mémorable, Facinns puleherri- 
mum. Cic. Factum insigne. Ou. Præ- 
clarum eremplum. Tac. Ce — de C. 
Jalius, Ia eximia C. Julii laus (au- 
dis, f.). Cie, Quels traits d'audace.…, 
Quantæ audacir….. Cic. Bien des — 
de clémence, Clementiæ muita docu- 
menta (de documentum, i, n.). Suet. 
Bien des — de perfdie, Infida multa 
facinora. Liv. Un seul irail prouvera 
son intégrilé, Abstinentiæ erit hoc 
salis testimonium (it, n.). Nep. Bien 
des lrails de courage, Strenue facta 
plura. Liv. Des — de courage civil 
Domesticæ fortitudines. Cic. Un seul 
trail fera voir sa crnanté, Cujus de 
crudelitate satis est unam rem pro- 
ferre (fero, fers, tuli, latum). Nep. 
Parmi ses beaux traits, Hujus inter 
multa egregia. Just. C'est uo trait 
d'amilié de ta part, Amice facis (1le 
facëre, io, feci, factuin). Cic. || 100 
Rapport entre deux choses : À voir trait 
à, RespisFre pos is, speri, spectum) 
ou Pertinère (eo, es, ui, 3. sup.) ad. 
Cic. Que celte amphibologie avait 
— à lui, Hanc amphbologiam in se 
valëre (eo, es, ui, S. sup.). Cic. Ce 
qui avail — à 8es altribulions, Quod 
sui operis eraf. Liv. Ce qui a — à la 
voix, Vocis ratio (onis), f. Quint. Ils 
ont — au sujet dont je m'occupe, 
Aptisunt ad id quod cogito. Cic. Avoir 
— À la cause, In causam incid?re (0, 
ts, cidi, S. Sup.). Cic. Avoir — à qqn, 
In aliquem quadrare. Cic. || 11° Verset 
qui se chanto entre le Graduel et l'Evan- 
gile. Tracts. üs, m. Alcuin. 

TRAITANLE, adj. Aocommodant, 
doux, maniable. Tractabilis, m. f.,e, 
n. Cic. Lenis. Cic. Mitis. Cic. Facilis. 
Ter. Mansuelus, a, um. Cic. Bonus. 
Cic. Clemens, gén. entis. Sen. Pla- 
cidus, a, um. Liv. : Je ne serai pas 
plus {raitable, Modestior non ero. Cie. 
Ayant trouvé Eumène plus —, Pla- 
catiore Eumene invento. Liv. Créau- 
cier —, Non acerbus eractor. Ulp. Etre 
—, Commodis esse moribus. Cic. Ren- 
du plus — par le malbeur, Calami- 
tate summissior. Hirt, Rendre plus 
—, Mansuefacére, io, is, fecr, factum. 
Liv. Feritatem falicujus) miligare. 
Curt. Devenir plus —, Deritigari. 
Cic. MitescFre, 0, is, s. parf. ni sup. 
Hor. Mansueñeri, fo, fs, factus sum, 
dép. Sen. 

TRAITANT, 8. M. C. PUBLICAIN. 

TRAITE, 8. f. {° Etendue de che- 
min qu'on parcourt sans s'arrêter. Jier, 
itineris, n. Css, : Nous avons fait ce 
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chemin en deux traites, Hoc ifer dévi- 
simus (de dividfre, o, is, visum). Hor. 
Courir tout d'uve traite, Unum curri- 
culum facère. Plaut. Faire passer l'ar- 
mée en Afrique d'une seule —, Pro- 
tinus in Africam ere”citum traducfre. 
Cæs. Une bonne —, Longa vie. Virg. 
Ayant fait one longue —, Longum 
iter emensus (de emetiri, ior, iris, 
mensus sum, dép.). Liv. Tout d'une 
—, Continenti cursu. Liv. |] Fig. (En 
une seule fois), Uno tenore (de lenor, 
oris, m.). Liv. || 2° Exportation de 
marchandises. Erportatio, onis, f. Cic. 
[1 3° Commorcs des banquiers. Nego- 
{iatio, onis, f. Dig. : Une traite (— 
uae lettre de change), Permutatio, 
onis, f. Cic. La somme pour laquelle 
lu m'as danné une —, Îllud quod te- 
cum permulaui. Cic. 

1. TRAITÉ, ER, part. passé de TRALe 
Ter, Voy. ce v. || Adj. 4° Avec qui on a 
agi de telle on telle façon. Traciatus, 
a, um. Cic. Habitus. Cæs. 2 Traité ou- 
tragensement, Male mulcatus. Ph. In- 
dignum in modum mulcalus. Liv. Mul- 
catus (abs.). Cie. — peu favorable- 
nent par la fortane, Fortunä offensus. 
Nep. Puisqu'elle est si bien traitée 
chez toi, Cum tam bene apud te vivat 
(de vivère, 0, is, viri, victum). Cic. 
l 2° Reçu à table. Acceptus, 6, um. 

ic. = Bien trailé, Eleganter accentus. 
Cic. || 3° Dévelappe (par la parole ou 
par écrit). Traclutus, a, um. Cic. Agt- 
tatus. Gic. || 4° Agité, discuté. Trac- 
tatus, a, um. Liv. || 6° Manipulé. Cu- 
ratus, &, um. Col. Conditus. Plin. = 
Semences traitées contre les che- 
nilles}, Semina medicata. Col. Vin 
traité avec de ia résine, avec de l'eau 
de mer, Vinum resina condituæ, Plin. 
aquä marinä factum. Plin. 

2. TRAITÉ, 8. m. 1° Quyrage où 
l'on traite de qq. art, etc. Liber, bn, 
œ. Cic. Volumen, minis, n. Sen. Trac- 
tatus, Gs, m. Plin. Disputalio, onis. 
f. Cic. Dissertatio, f. Plin. Commen- 
tarit, iorum, m. pl. Col. = Trailé de 
la gloire, De glori& liber. Cic. — sur 
l'exil, De exsilio scholæ (arum), f. pl. 
Cic. Composer pour soi-même un — 
de consolation, Se consolari per lit- 
teras. Cic. Choses prises dans les 
anciens traités de rhétorique, Res 
elecitæ ex antiquis erlibus (de ars, 
ariis, f.). Cic. Les Grecs en ont fait 
des — séparés, Dæc Grzciin singulas 
scholas et in singulos libroo disper- 
tiunf. Cie. Petit traité sor l'art ora- 
loire, De ratione dicendi exilis libellus 
{i), m. Cic. — de caleul, Libellus 
calculatorius où de numero fractans. 
Gloss.-Pap. Composer an — de phi- 
losophie, Seribrre (o, is, scrinsi. scrip- 
tum) de philosophiä. Cie. Composer 
un — de droit augural, Jus augurum 
tractare. Cic. Composer un — d'art 
militaire, De militari disciplinä com- 
mentan, dép. Plin. On lui doit le pre- 
mier — de médecine, Prius medendi 
præcepla condidit (de condëre, o, is, 
ditum). Plin. 11 en a donné un — 
des plus complets, Pluribus volu- 
minibus Aanc pariem diligentissime 
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comprehendit (de comprehendëre, 0, 


is, hendi, hensum). Ceis. Composer 


ou — de rbélurique, Scribfre artem 
rhetoricam. Cic. || 2° Convention faite 
cntro deux princes, deux Etats, otc. 
l'œdus, eris, n. Cic. Pactum, i, n. Cic. 
Svcietas, atis, [. Cæs. =: La foi des 
traités, Publicæ fuwderim religiones. 
Cic. Aux lermes du traité, Ex fædere. 
Liv. Ex pacto. Nep. formula. Liv. Sur 
la foi d'un —, Er fœdere. Liv. Per 
fœdus. Liv. Evo vertu d'un —, Condi- 
tionibus. Sall. Per condutionem. Tac. 
Per conditiones. Sall. Conditione. Cic. 
Confurmément au —, Ex instiluto. 
fav. Contrairement au —, Contra 
fœdus. Cic. Faire, Signer, Couclure 
un —, Amicitiæ fœdus scribËre (voy. 
de). Liv. Fœdus facëre (io, ts, feci, 
factum), ferire (io, is, 3. parf. m 
Bup.). Cic. icÿre. Sue. inire (eo, ts, 
fui et ii, itum). Prop. componfre (0, 
Îs, posut, posifum). Virg. perculfre 
(to, is, cussi, cussum). Just. nectfre 
(o, ts, nexui, nexum). Liv. pacisci (or. 
ris, pactus sum), dép. Ami. jungère 
(o,is, junri,junelum). Virg. [In fœdera 
vênire (io, is, véni, ventum) Où cuire. 
Virg. Pactionem facFre. Sail. Ad pac- 
tionem venire. Cic. Pacisci. Cic. Fœdere 
jungi (or, ris, junclus sum), pass. 
Liv. Contrahëre {o, is, traxi, tractum) 
(eum aliquo). Sen. Faire un — d’al- 
liance, Svcietatem fœilere confirmare. 
Cic. Aliquem sibi soceltate el fædcre 
sdjungére. Cæs. Conclure un — de 
paix, Pacem facFre. Cic. pangëre (0, 
is, pepigi, pactum). Liv. patrare. Liv. 
Le — fut conclu à ces couditions, In 
eas condiliones par convënil. Liv. 
Exéculer, Observer un —, Rester 
fidèle à un —, Fœdus servare. Ov. 
custodire. Just. Pacto stare (0, as, 
steti, statum). Liv. In pacto manëre 
(eo, es, mansi, mansum), Cic. Reunon- 
veler un —, Dertras renovare. Tuc. 
Déaancer un —, Decisionem rennn- 
ciare. Cic. Fuuler aux pieils, Violer, 
Romypre, Déchirer un —, Fœdus cal- 
care. Sil. rumpère(o.is, rupi, ruplun). 
CI. solvËre (o, is, solmi, sun Varg. 
exrcutfre tio, ts, cussi, cussum). Virg. 
violare. Liv. frangéëre (o, is, fregi, 
fractum). Amm. rescindÿre (0, 1s, 
setdi, scissum). Veil. Contra fœædus 
facëre. Cic. De fœ@dere decelëre (o, is, 
cessi, cessumn). Cato. Fœderis fidem 
môvére (eo, es, môvi, ne Liv. 
Pacla eruëre (o, is, ui, utum). Tac. 
Rejeter un — de paix, Conditiones 
acis discut®re (ia, ts, cussi, cussum). 

ell, Qu'un — pourrait meltre in à 
la guerre, Posse conditiontbus bellum 
port. Sail. || 8° Convention d’un ontre- 
greneur avec l'Etat. Redemptura, &, f. 
iv. 

TRAITEMENT, 5. m. {° Manière 
d'agir avec qqn, réception, accueil : 
Faire à qqn de hons trailements, un 
traitement honorable, Acciy#re (io, 
îs, cepi, ceplum) aliquem benigne. libe- 
raliter. Cic. Honorem alicui habére 
eo, es, ui, tm) Liv. Avant reçu de 
ons trailements, Liberaliter habiti 
cullique (de colëre, 0, is, ui, cullum). 
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Liv. Par le moyen de ces bons —, 
Per hæc blandimenta. Col. Paire à qqn 
de mauvais —, Mule accijëre. Cic. 
Subir de mauvais, d'indignes —, Om- 
nes indiguilates perferre (fero, fers, 
tdi, latum). Cæs. Onasa sœva pali(ior, 
Fris, passus sum, dép.) Sall. OÜm- 
nia ultima pati. Liv. l'oussé à la ré- 
volte par les pins indignes —. Omui- 
bus indignilalibus compulsus ad rebel- 
landum. Liv. Battre les élèves est un 
trailement honteux et servile, Deforrnre 
el servile est cædi disceutes. Quint. 
Recevoir de mauvais traitements et 
des coups, Verberari ct impelli. Cic. 
Etre poussé par les coups el les mau- 
vais — à... Vi, malo, plagis, adduci 
ut... Cie. Elre accusé de mauvais —, 
Malæ tractationis accusari. Quint. 
Supporter les mauvais — de son 
mari, Incommoda aique injurias viri 
ferre. Ter. 1l craignant uu lrailement 
plus sévère, Graviora metuebat. Tac. 
|| 2° Manière de porter remède à une 
maladio. Curalio, ouis, f. Cic. Meii- 
catio, f. Col. Curandi ratio (onis), f. 
Cels. Cura, æ,f. Vell. : Traitement 
sévère, Austera curatio. Plin. Le me- 
decin indiquera le — à suivre dans 
chaque maladie, Medicus quid in quo- 
que valetudinis genere faciendum sit 
docebit. Quint. Ce mal n'admet pas 
de —, Îd medicinam non admittit. 
Cels. Qui <e prèle au —, Ad mertten- 
dum appositus. Varr. Enlreprenire 
un —, Curalionem adhibére (eo, es, 
ut, itum). Cic. admêvére (e0, es, moüvi, 
motum). Cic. Ad alicujus curationem 
accedire (0, is, cessi, cessum). Sen. 
Résister à tous les trailcments, Sanari 
non posse. Cels. Ils connaissent d'an- 
tres —, Alia prompta in auzxilium 
morborum noverunt. Liv. Changer le 
traitement [d'un médecin], Quæ ipse 
in curando conslituerit mulnre. Cic. 
Pendant le —, Sanescendo (ile sanes- 
cFre, 0, is, sanui, s. sup.). Col. || 4e 
Salaire attache 4 une place. Salurinm, 
ti, n. Sen. Honorarinm, n. Vatr. Sti- 
pentium. n. Liv. Commoda, orum, n. 
pl. Fronlin.z=Allouer un —, Necernère 
stipendium. Cic. annunm sumplum. 
Cic. Fixer le — des rhéleurs, Consti- 
tuÿre annua rheloribus. Suet. Le — 
d'un préfet, Præfecti cibaria (iorum), 
n. pl. Cic. Recevoir un —, Ex fisco 
commoda accipère. Frontin. Avec tin 
— d'un mois, Cum strpendiis ciba- 
ritsque dierum friginta. Liv. 
TRATTER, v. acl. {0 Agir avec qqn 
de tolle ou telle façon. Tractare, act. 
Cic. Habëre, eo, es, ui, ilum. Cæs. 
Agéëre, o,1s, egi, actum (cum aliquo). 
Cic. Se gerëre (0, is, gessi, gestum) 
(adversus aliquem). Cic. = Trailer bien 
qqn, Comiter habëre. Liv. Indulgenter 
tractare. Liv. — qqn avec égards, 
Accurate habère. Sall. — qqu digne- 
ment, Adhibère aliquem liberaliter. 
Cic. La fortune a traité avec indul- 
gence celui qui.., Indulgenter fortuna 
decidut (de decilëre,o, is, cidi, decisum) 
cum eo qui. Trailer qqn avec magni- 
ficence., Magnifice aliquen accipfre (io, 
is, cepi, ceptum). Plaut. — qqn en 
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consul, Traclare aliquem uf consubrm. 
Cic. Nous avons élé parfaitement 
trailés, Præclure nobiscum actum est. 
Cic. Traiter qqn indiguement, Acci- 
père indiguis modis. Ter. -- ses en- 
fauls aver donteur, Esse in liberos 
ingenio lent. Ter. — qan avec distmc- 
liun, Colère, 0,3, colui, cultum. Lie. 
— qqn avec cleuence, In aliquerz 
clemcentia uti (or, Pris, usus sum}. dép 
Cæs. — mal qqn, Ærcpire sinistre. 
or. — qqn sévérément, Austero more 
agËre cum uliquo. Cie. — qqn trop du- 
rement, Vexare. Cic. Numis graviter 
cruciare. Ter. Platon fut bunteuse- 
meal traité par Denys le tyran, Plaio 
a Dionysio tyranno crudeliter viclatus 
est Cic. Comme elle a êlé raitée par 
Loi (eu parl. d'une province), Ut abs 
te affecta est (pass. de afficère, io, ts, 
feci, fectum). Cic. Traiter sévère- 
ment les Iransfuges, Graviter de per- 
fugis consulrre (0, is, sului, sulima). 
Liv. Ainsi soil trailée Loute Romaine 
qui, Sie eat (de ire, eo. ts, itiel ii, 
um) guæcumque Romana. Liv. Je 
l'ai trailé comme ln le mérilais, Me- 
rilotibiea a me ereneruut (de euFnire, 
lo, is, vêni, ventum). Pluut. Tu serais 
— suivant tes mérites, Ornatus esses 
ez luis virtutibus. Ter. C'est vous 
qu'ils ont trailés le plus dnrement, 
De nuilis quam de vobrs infeshus con- 
suluerunt. Liv. Trailer en ennemi, 
lUubére pro hoste. Sull. În hostium ha- 
bëre loco. Cxs. 11s élaient traités tont 
à fail en étranger<, Alicnissüni Aabe- 
bantur. Pl.-j. Hs ont merilé d'être — 
ea ennemis, Commisernnt ut hostium 
loco essent. Liv. Aujourd'hui je te irai- 
lerai de manière à..., Nuuc lecum sic 
again... Cic. On traila rixoureusement 
les autres Troyens, În ceteros srti- 
tum est Trojanos. Liv. Les vaincus 
out été trailés avec hanteur. Superbe 
viclis imperitatum est. Liv. La uature 
a mal traité les femmes, Natura ma- 
ligue cum muliebribus ingeniis egif. 
Sen. Etre traité en ennemi, Esse pro 
hoste. Frontin. Traiter qqn en merce- 
naire, Aliguo uti ut mercenario. Cic. 
— le pruple en esclave, Servili im- 
perio plebeim exercère (e0. es, ui, itum). 
Sail. Le peuple est traité en vaincu, 
Plebes pro victix est. Sal. Selon que 
lu me traites, Ut de me meres (de me- 
rère, 60, ui, itum). Plaut. [Il dit] qu'il 
traiterail les Lingons comme les Hel- 
vèles, Se Lingones eodem loco quo Hel- 
vetios habiturum. Cæs. La manière 
dont il avast traité les cilnvens, Jus 
civibus præstitisset (de præstare, o.as, 
stili. statum). Liv. Je vous lrailerai 
comme moi-même, dleque vosque jurla 
geram. Sail. Si c'est ainsi que vous 
lraitez les innocents, Si ad hunc mo- 
dun est innorits honor apud vos. Plant. 
Il faut s'attendre à être iraité comme 
onatrailé les autres, A6 alto ersyectes 
quod alteri feceris. Syr. Trailer qqo 
méchamment {en paroles], Contume- 
liose alieui maledir#re (0, is, durt, dic- 
tum). Cic. 1} 2° Donner à diner à qqn, 
recevoir. Accipére, 10, is, cepi, Ceplum, 
act. Ter. Excipëre, act. Liv. Curare, 
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set. Sall. Epulis exciprre, act. Tac. 
Epulas (alicui) dare (0, as, dedi, da- 
tum). Liv. : To l'es bien traité, Te 
curasti molliter. Ter. Se traiter chi- 
chement. Parce se habère. Ter. Ils fu- 
rent parfailement traités, Élegauter ac- 
cepti sunt. Cic. Etre traité plus magoi- 
fiqueuieut, Apparalius cenare. l1.-j. 
Se bien traiter, Curare genium. [or. 
Je n'ai jamais été si bien traité pour 
si peu d'argent. Minore nusquam bene 
fui dispendio. Pluut.|| Abs. Trailer ma- 

nifiquemnent, Liberales epulas strufre 
Lo, is, struzi, structum). Quint. C'est 
moi qui traite, Afea esf præbilio. 
Varr. Celui qui traite, Epuli dominus 
ï), m. Cic. Convivator, oris, m. or. 
f 90 Exécuter (en t. d'art) =: Sculpienr 
qui sait purfaitemeat traiter les petits 
sujets, Egregins in minulis marmoreis 
opertbus formandrs. Ajul. Îl à traité 
(eo peinture] des snjets impossibles, 

init el que pingr non pussunt. l'in. 
Peintre qui ne lraite que de petits 
sujets, Pictor humilia sequeus. Plin. 
I Act. et neut. 4° Developper (par la 
parole ou par écrit), discourir sur. 
Tructare, act. Cic. Agfre (vov. 10) 
(de). Cie. DisserFre, 0, is, serui, ser- 
fum (rem ou de re). Cic. Persequi, or, 
&ris, sccutus sum, dép. Col. Ersequi. 
Virg. Disputare (rem au de re). Cic. 
Agitare (rem). Cic. DicYre, o, is. diri, 
dictum ide). Cic. : Traiter sommaire- 
ment, BDreviter attiny"re (o. is, tigi, 
tactum). Cic. Atliugère summulim. 
Lucr. Les points que tu as traités, 
Quæ abs te decursa sunt (pass. de de- 
currère, 0, is, curri, cursum). (ic. 
Avani de trailer le sujet que je me suis 
assigné, Antequamtlestinata componam 
(de componvre, 0, is, posut. positum), 
Tac. Sujet qui n'a été traite par per- 
sonne en latin, Res nullius latino ser- 
mone condila (pass. de cendre, 0, is, 
didi, ditum). Plin. Traiter nn sujet 
d'ua bout 4 l'autre, Per totam materiam 
ire (voy. to). Quint. — des questions 
imprévues, Subita erpedure (io, is, ivi 
el ü,itum). Tac. Jetrailerai detoules 
les passions, De omn? animi perturba- 
fioneezplisnbo(deerplicare,o,as, cavi 
et cui, catum el citum). Cic. On leur 
doune un sujet à trailer, lis ponitur de 
guo disputent. Cic. Je traite de l'agri- 
culture, Circa rur@ est sermo (onis, 
m.). Plin. Traiter les détails, Îre per 
species rerum. Muint. — les points es- 
sentiels, Suinmas attingëre. Nep. — 
an sujet difficile. Versari in re difi- 
cili. Cic. Nous trailerans de cela plus 
loin, De hoc post erit usurpandum. 
Varr. Ce point a déjà élé traité plu- 
sieurs fuis par Loi. Aliquoties jam iste 
locus a te actus est (pass. de langpre, 
0, is, tetigi, (actum). Cic. Un seul su- 
jettraité à fund, Una materia diligen- 
ter effecta (pass. de efficére, do, is. feci. 
fectum). Quint. Nons traiterons de la 
culture des arbres, Arborum cultum 
docebimus (de docëre,eo.es, docui, doc- 
tum). Col. Toutes choses qui ant été 
trailées à fond par mainl auteur, Quæz 
a multis diligenter scripta sunt (de 
ecribére, 0, is, scripsi, scriptum). Cic. 
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Où Arislole a-t-il trailé de cela? Ubi 
Aristoleles ista tetigit? Cic. Traiter 
longuement une question, Rem pluri- 
bus verbis amplecti (or, Eris, plerus 
sum, dép.). Cic. — à fond un sujet, 
Rem erplicare. Cic. — succinctement, 
Leriter præstringêre (0, is, strinri, 
Strictum). Sen. — de chaqne point 
en parliculier, Singula persequi. Col. 
Ce point à été assez traité, De hoc 
salis dictum est. Sen. La question 
étant sufisamnient traitée, Jam con- 
summatà disputatione. Col. Traiter de 
l'éloquence, De eloquentid præcipère 
(io, 15, cepi, ceptum). Cic. — de la 
philosophie, Scrib#re de philosophia. 
Cic. Un sujel comiqne ne doit pas être 
traité tragiquement, V'ersibus erponi 
tragicisrescomica non vult. Jor. Livre 
qui traite de..., Liber qui est de... Cie. 
Nus poèles ont trailé luus les geures, 
Nil inteutatum nostri liquere poele. 
Hor. Queiqne sujet qu'ils traitent, 
Quamcumque rem in mauibus habent 
Ivoy. 1°). Cic. Façon de traiter un 
sujet, Rei tractato (onis), f. Cic. || 
Neut. 6° Deliberer, discuter. Agre 
(voy. do)(de). Suet. Agiture. act. Tac. 
Vov. béLIDÈRER 19, DiSCUT EN. || 6° Né- 
gocier. Agfre (voy. 10) (de). Liv. : 
Trailer de la reddition, De reditione 
agËre. Cæs. — de ls paix, Pacrm pa- 
cisci (or, Pris, pactus sum), dép. Liv. 
— d'une question de frnntières, De 
agro disreptare. Liv. — une affaire 
lus librement, Licentius rem gerêre 
[voy. 10). Sall. — de la rancnn de 
sou fils, Tractnre de redimendo filio. 
Just. — des intérêts commnns, Res 
communes gerëêre. Sail. Envoyer paur 
— de la paix, Afit{”-e de pace. Liv. 
pacificatum. Liv. || 7° Entrer en accom- 
modement. Pacisci (voy. 60), dep. Cic. 
Paciionem facFre ('9, is, feci, factum). 
Cie Cuntrakre, o. is, trari, tracturn 
(nlicui). fhg. = Traiter avec Pyrchus, 
Cum Pyrrho fœdus facëre. Cic. — à 
Lout prix avec qqn. Cum aliquo quäli- 
bet conditione transig”re (o, is, egi, 
actum). Cic. 11 crovail que lompée ne 
voudrail — à aueun prix, Nec Pom- 
peinm ad ullam conditionem putabat 
accessurum (de acced”re, 0, is, cesst. 
cessum). Cic. Un ennemi avec lequel 
on ve puisse pas —, Dostis cum quo 
nulla pacis conditio esse possit. Cic. 
On ne pouvait —, Non poterat tran- 
sigi. Cic. || 8° Donner des soins 4 un 
malade, modicamenter. Curare, acl. 
Ces. Alicui mederi (eor, eris, 8. pari. 
ni sup.), dép. Cie. Afedicari (acc. ou 
dat.), dêp. Virg. : Trailer un malade, 
Ægro medicinam adhibère (eo, es, ui, 
itum). Cic. vu dare. Curt. Ægro sub- 
uënire (io, is, véni, vemtum). Plin. 
— par les lopiques froids, Curare 
frigrdrs. Suet. — par le régime, 
Curare dirtd. Cic. victu. Cels. — une 
maladie, Medicinam morbo facëre. 
Plaut. Curare morbum. Cels. Morbo 
medéri. Cic. Morbo occurrére (o. is, 
curri. cursum). Cels. Morbo curationem 
adhibére. Cic. — une blessure, Cu- 
rare vulnus. Liv. — un vlcère, Ulcus 
nutrire. Cels. Manière de —, Curatie, 
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onis, f. Cels. Medicine, æ,f. Plin. En 
traitant doncement [les maladies], 
Lenibus medicamentis. Cels. Traiter 
doucement {au moral}, Moili viä me- 
déri. Sen. Se faire —, Medicum vo- 
care. Cic. adhibere. Cie. [1 se Al — 
énergiquement, Saluti suæ acrivrihus 
renedits subueniendum pulavit. Cic. 
Se —, Remeiliis uti (voy. 1e), dép. 
Plin. Sibt curationem ferre. Cic. [| @° 
Manipuier une ou plusieurs substances). 
Condire, io, is, ivi et ai, itum, act. 
Flin. Mecdicare, set. Virg. : Traiter 
les corps par le leu, Tractare res igni. 
Lucr. L'eau étant ainsi traitée, Sic 
curata cum fuerit aqua. Col. Ou traite 
de même la cbicurée [en culture) 
Eadem est intybi ratio (onis, f.). Col, 
Il 10° (Traiter) de, qualifier, nommer. 
Vocare, act. Sull. Aypellure, act. Hor. 
2118 se traileat mulnellement de 14- 
ches, Alit alios timidos vocant. Sall. 
Bien que vous me iraitiez de fou, L.icet 
me desipre dicatis (voy. 40). Cic. Il 
sera traité de fou, Clamabitur insanus, 
Cic. Il traite ces récils de faux, Ea 
pro falsis ducit (de duc®re, 0, duxi, 
ductum). Sall. 1 raitait sa prudence 
de lenlsur, Pro cunctalore srgnem 
compellubat. Liv. Le lrairaut d'étran- 
ger. Eum alienigenam increpans (de 
increprare, 0, as, ta, itum). Tac. Traiter 
de paresse une ocrupalinn utile, Utili 
studio inertiæ nomen imponêre (o, is, 
posui, positum). Sall. Tu les trailes 
de princesses, Reginas vocas. Curt. 

TRAITEUR, s. m. Celui qui donne 
à manger pour de l'argent. Caupo, onis, 
w. (ic. Poyiuarius, ti, m. Lampr. 

TRAÎTRE, adj. et s. &w. #0 Qui tre- 
hit. Proditor, oris, m. Sall. Traditor, 
m. Tac. Insuliator, m. Cie. : Traître 
à sa patrie, Proditor patriæ. Cic. Ceux 
qui sunl tralires à leur patrie, Qui a 
republicä defecerunt (de defic®re, io, 
ts, fectum). Cic. Le sénsi les avait 
déclares — 3 la patrie, Eos senatus 
Jjudicaverat contra rempublicam fecisse 

de facËre, 10, is, feci. factum). Sall. 

enl-il jamais pire traltre? Quis insi- 
diosior unquam fuit ? Cic. Poursuivre 
qqn comme —, Perduellionis aliquem 
judicare. Liv. En —, Insidiis ou Per 
insidias. Cic. Frapper en —, impa- 
ratum aliquem subito percutëre. Sen. 
Dolo interficëre. Nep. Coup qne l'on 
norle en —, Creum vulnus. Liv. || 
Tralrnesse, adj. et s. ?. Insidiatrir 
icis, f. Amm. Prodftrir, f. Lact. l 
2° En par!. des ch, Insidiosus, a, um. 
Cic. Perfidiosus. Cle. l'erfidus. Tor. = 
Les caresses du méchant font tral- 
tresses, Tabent insidias Aomiuis bian- 
ditiæ mali. PA. Quot de plus tratire? 
Quid fallacius (de failaz, gèn. acis) ? 
Ov. Vins traltres, Iniqua capiti vina. 
Plin. 

TRAÎTRRUSEMENT, advy. Entre- 
hison. Insidiis au Per insidias. Cic. 
Dolo. Nep. l'erfiliose. Cic. Perfide. Sen. 

TRAJAN, empereur romain. Tre- 
janus. i, m. Tac. : De Trajau, Traja- 
nalis, m. f.,e. 0. Insc. Trajanensis, 
Anse. Trajanus, a, um. Sid. 

TRAJET, s. m. 1° Travorsèe. Cur- 
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sus, Us, m. Cic. Trafectus, m. Cæs. 
Trajectio, onts, f. Cic. : Faire le trajet 
par ua vent favorable, Secundo vento 
Cursum tenère (eo, es, ui, tentuim). Cic. 
H 2° Espaca traverse (par terre). fer, 
itineris, n. Liv. 3 Dans le trajel, In 
ilinere, Ter. Ex itinere. Cic. J'ai 

ensé qu'on si courl — pourrail 
Acha pper [à l'orage), Putavi tam pauca 
millia subripi posse. Sen. Faire un 
loug —, Magnum spatium emetiri (ior, 
iris, emensus sum), dép. Liv. Viam 
longam conficFre (10, is, feci, fectum). 
Cic. Immensa viarum spatia enité (or, 
Éris, nisus el nirus sum), dép. Tac. 
Faire un pelit —, Modicum iler pro 
gredi (ior, éris, gressus sum), dép 
Liv. Fraachir un —, lier transire (eo, 
is, ivi ctii, ttum). Nep. Un — de trois 
jours, Tridui iler. Cic. 

TRALLES, do V. de Lydie- Tralles, 
fum, (. pl. Liv. = De Tislies, Trallia- 
nus, a, um, Cic. \T Peuple d'illyrie. 
Tralles, um, m. pl. Liv. Tralli, orum, 
m. pl. Cic. 

TRAMAIL, 8. m. Sorte de filet à 
poissons. Funde, æ, f. Virg. 

TRAME, s. f. 1e Fil conduit par la 
navette entre les fils de la chaine. Sub- 
femen, minis, 0. Virg. Trama, æ, f. 
Varr. Licuum, ti, n. Plin. : Fig. Les 
Parques qui forment la trame de nos 
destinées, Parcæ fatalia stamina nen- 
tes (de nêre, eo, es, eut, etum). Tib. 
La — de nos jours, Curriculum vitz 
ou vivendi. Cic. |] 2° Fig. Complot. 
Consilium, di, D. Liv. =: Une trame 
s'ourdit contre le roi, Regi dolus nec- 
fitur (pass. de nectère, 0, is, nezui, 
aezum). Liv. Une — criminelle, Ple- 
aum sceleris consilium. Cic. La se sont 
formées loutes ces trames, filic om- 
nia clandestina consilia concocta sunt 
(pass. de concoquÿre, 0, is, cozi, coc- 
fum). Liv. 

TRAMEN, v. act. {e Passer la trame 
entre les fils tendus sur le metier. Sub- 
temen inserêre (o, is, serui, serlum). 
Sen. |] 2° Fig. Bachiner. Afoliri, tor, 
iris, itus sum, dép. Cic. Aachinari, 
dép. Sall. Meditant, dép. Cic. Siruëre, 
o, ÿs, struzi, structum, acl. Liv. Pa- 
rare, act. Just, Cogitare, act. Cic. 
Contexfre, 0, is, lezut, feztum, act. 
Cic. Aleditari animo. Nep. Cogitare 
intra 3e. Juv. Animo voluëre(o, is, vol- 
vi, volutum), act. Suet.= Tramer ane 
ruse, Dolum nectëre (0, is, nerui, 
nerum). Liv. Argulias exordiri (or, 
iris, orsus sum), dép. Plaut. Dolum 
dolare. Plaut. Fabricam fingÿre (o, is, 
finzi, fictum). Ter. Fingfre fallaciam. 
Plaut. Rem occulle instituëre(o, is, ui, 
wium). Cic. — un nouveau dessein, 
Novi aliquid consilit inire (e0, is, ivi 
et ii, ilum). Cæs. — un complot, 
Clandestina consilia concoquËre (0, is, 
coxi, coctum). Liv. Consilia struÿre. 
Liv. Consilium exordiri, Plaut, — des 
crimes, Scelera moliri. Liv. Malum 
ezcoquËre. Plaut. — qq. ch. contre 
qqu, Insidias alicui comparare. Curt. 
— la perte de qqn, Necem alicu: ma= 
cÂinan. Liv. Pararc fata. Virg. Pes- 
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Cogitatus, «, um. Cic. AMachinalus. 
Sail. Bledilatus. Cic. 

TRAMONTANE, 8. f. fe Le vent 
du nord. Septentrio, onis, m. Cic. || 2° 
L'étoile du nord. Polus, i, m. Vitr. : 
Fig. Perdre la tramontaue (= se trou- 
bler), Perturbari. Liv. Afente turbari. 
Ov. Faire perdre la — (= troubler), 
Turbure, act. Cic. 

1. TRANCUANT, ANTE, adj. 4° Qui 
tranche. Acutus, a, um. Hor. Cultratus 
ou Cultellatus. Plin.= Faux tranchante, 
Acuta falr. Plin. Lame —, Acies (ei) 
gladii subtilis (is), f. Sen. ou penetra- 

ilis. P.-Nol. Ecuyer tranchant, Carp- 
tor, oris, m. Just, Scissor, m. Petr. 
Diribitor, m. Apul. | 2° Fig. Qui res- 
sort (èn part. d'une couleur) =: Couleur 
traacbante, Color refulgens(gén.entis), 
masc. Plin. Colris claritas (atis),f. 
Plin. Qui a plusienrs couleurs tran- 
chontes, Discolor, gén. oris. Plin. 
Rendre les tous plus traachants, Sur- 
dum colorem ercitare. Plin. || 3° Qui 
decide hardiment. Confdens, gén. en- 
ts. Ter. Sublimis, m. f., e. n. or. 

2. TRANCHANT, S.m La partie cou- 
pante d'un instrument. Actes, er, [. Col. 
: Le tranchant de la faux, Falcis ayez 
(picis}, m. Col. Coëp de —, Crsa, 
æ,f. Virg. Frapper du — de l'épee, 
Cæsim ensem dejic®re (io, is, jeci, Jec- 
tum). Liv. Le — de la bache, Acies 
securis. Cic. Le — d'un rasoir, Culiri 
mucro (onis), m. Juv. L'huile rend ie 
— plus flan, Oleo delicatior fit acies. 
Plin. Doaner du —, VOy. APrILER. 
Emuusser le —, Hebelare aciem. Col. 
Actem præstringère (0, is, strinri, 
strictun),. lin. Perdre son —, Ilebe- 
tescËre, 0, is, s. par. ni sup. Plin. Ha- 
che à deux tranchants, fHipennis, is, 
f. Tac. Trail à deux —, Telum anceps 
(gén. cipilis). Sen. Le tranchant d'une 
coquille, Actes conchæ. Col. || Fig. 
Argament à deux tranchants, Argu- 
mentum biceps (gén. cipitis). Apul. 

TRANCHE, s. f. Morceau coupe un 
peu mince : Tranches de raifort, Con- 
cisæ radiculæ, (. pl. Col — [rondes] de 
concombre, Cucurbitæ rotulæ (arun), 
f. pl. Apic. Couper en —, Concid're, 
0, is, cidi, cisum, acl. Apic. Incidere, 
act. Apie. Quam tenuissime secare (0, 
as, secui, sectum), act. Col. Coupé 
par —, Consectus, &, um. Varr. Insec- 
tus. Col. Sectus. Macr. 

TRANCIIÉ, ÉS, part. passé de 
TRANCUBa, Voy. ce v. || Adj. 4° Coupe. 
Cæsus, a, um. Cic. || 2° Fig. Decisus, 
a, um. Hor. =: La difficulté est tran- 
chée, Confecta res est. Cic. La ques- 
tion n'est pas encore —, Adhuc sub 
judice hs est. Tor. 

TRANCUÉE, 8. f. 4° Longue exca- 
vation pratiques dans la terre. Fossa, 
æ, f. Cic. Sulcus, i, m. Col. z En f'ai- 
sant des tranchées dans la neige, Nive 
discissä (pass. de discinire, 0, t8, sei- 
di, scissum). Cæs. S'écouler par des 
—, Per fosses profubre {o, ts, fluxi,s. 
sup.). Plin. Ouvrir des — dans on 
lerraio trop humide, Agrum humidio- 
rem fossis concidére (0,18, ctdi, cisum). 


tem elicujus meditari. Virg. Tramé, | Plin. Route bordée de deux — pro- 
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fondes, Via præruptis utrimque fossis 
Tac. Faire une tranchée, Fossam ca. 
vare, duc're (0, is, duxi, ducium), per. 
ducëre. Plin. perculëre (10, is, cussi, 
cussum). Pl.-j. Ayant praliqué une — 
dans la ronte, Aggere interciso (pass. 
de intercidère, 0, is, cidi, cisum). 
Insc. |} 2° (En t. de guerre). Fossa, æ, 
f. Liv. : Conduire la tranchée jusqu'au 
mur, Aggerem muro injungère (0, is, 
Jjuuxi, junctum). Liv. Ouvrir one —, 
Fossam ducYre (voy. 1°), perducêre, 
Cæzs. Combier les tranchées, Fosses 
complère (e0, es, evt, etum). Cæs. 

Tnancuéss, 8. f. pl. Coliques très 
aiguës. Tormina, minum, n. pl. Plin. 
lntestinorum tormenta, n. pl. Cels, In- 
leslinorum acerbus dolor, m. Apul. 
Torminum vitium,n, Col. Ventris tor- 
tura (æ), f. Virg. : Avoir des tran- 
chées, Torminibus affici. Plin. Qui a 
des —, Torminosus, a, um. Cic. Qui 
guérit les —, Torminalis, a. f.,4,0 
Cels. 

TRANCHER, v. act. 1° Séparer en 
coupant. Secare, 0, as, secut, sectum, 
act. Cic. Ezrsecare, act. Cic. Desecare, 
Resecare, act. Col. Cædrre, o, is, cecïdi, 
cæsum, acl. Cæs. Recidëre, o, is, recidi, 
recisum, act. Plin. ErcidFre, act. Cie. 
Amputare, act. Suet. : Trancher [des 
viandes], Scindère, 0, is, scidi, scis- 
sum. Sen. Concidère. Apic, Lacerare, 
Carpère, 0, is, carpsi, carplum. Petr. 
— une racine, Radicem excidëre. Plin. 
— Ja tête, Caput decidFre. Curt. Col- 
lum decidère. Plaut. — les courroies 
avec son épée, Gladio lora rumpère 
(o, is, rupi, ruplumn). Curt. || Fig. Les 
Parques vont trancher le fl de sa 
vic, Extrema (ei) fila legunt Parcz. 
Virg. — les liens de l'amitié, Przci- 
d®re amicihiam. Cic. C'est un grand 
homme, tranchons le mot, c'est le 
plus grand humme que Catou, Cato 
magnus hercule homo, vel potins sum- 
mus. Cic. La cause est bonne, — Île 
mot, excellente, £ausa bona est, imo 
oplima. Cic. Trancher un vice pour 
l'empècber de s'étendre, Vitium, ne 
serpal, persecare (0, as, secui, secum). 
Liv. — dans le vif, De vivo resecare. 
Cic. || 20 Fis. Decider, accommodes, 
terminer. Decidfre, o, is, eidi, cisun, 
act. Cie. Dirimère, 0, ts, emi, emptum, 
act. Cie. Decern’re, 0, is, creui, cre- 
tum, act. Liv. Soluêre, o, is, solvi, s0- 
lutum, aet. Just. : Trancber ua diffé 
rend, Controversiam diriméëre. Cic. 
Altercationem dirimPre, Liv. Discep- 
tationem discutére (io, is, Cussi, cus- 
sum). Liv. Litem incidre (o, is, cidi, 
cisum). Virg. — ane difficulté, Nrgo- 
fium finire. Quint. Nodum exsolrère 
(o, is, solvi, solutum). Liv. Nodum 
expedire (io. is, iui el ri, ifum). Cic. 
— uoe question, Quæstionem solvÿre. 
Quint. Duæstionem rofligare. Cie. 
Mentionem rei finire Lo, is, iot ct it, 
itum). Eiv. — la queilion par les ar- 
mes. Disceptare armis. Tac. Mem ad 
arna deducŸre (0, is, duri, ductum), 
Cæs. || 3° Neut. Decider hardiment : 
Trancher court, — net, Breve præci- 
dère. Cic. ou abs. Pracidire, 0, ts, 
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cidi, cisum. Cic. || €° Se comporter 
comme. Agère, o, is, egi, actum (acc.). 
Tac.: Trancher du général, {mperato- 
rias parles subi sumêre (0, is, sumpsi, 
suwplum). Cæs. — du souverain, Re- 
gnare,n. PL-j. || 6° Ressortir au milieu 
d'autres couleurs (au pr. et au fig.). De- 
pugnare, n. Plin. : Que rien ne tran- 
che dans les objets, Nulla in visis 
distinctio appareal. Cie. Couleurs tran- 
chees, Diductu colores. Cels. On coud 
un morceau qui tranche avec le reste, 
Assuifur pannus qui lale spiendeat. 
Hor. 

TRANCHET, s. m. Outil qui sert à 
couper le cuir. Crepidarius qi) culiellus 
(s), im. Semp -Asell. ap. tell. 

TRANQUILLE. adj. 1° Qui est sans 
agitation, calme (au physiquo). Trun- 
quillus, a, um. Cic. llacttus. Cic. l'la- 
catus. Cic. Sedatus. Cic. Quietus. or. 
: L'Aniu, le plus tranquille des fleu- 
ves, Anio, delcalissumnus amnium. 
Pl.-j, Mer —, Mare tranquillum. Cac, 
Maris tranquillitas (atis), [. Cic. Cam- 
pague —, Campi silentes. Sen.-tr. Les 
champs sont tranquilles, Omnis ager 
facelt (de tacère, eo, ui, itum). Varg. 
Pouls tranquille, Stabilts arteriarum 
pulsus. Plin. Rois —, Tulum nemus. 
Hur. Le imoût est —, Mfusiumm consii- 
tit (de consistëre, o, is, s. sup.). Col. 
Sommeil —, Somnus quietus ou pla- 
cidus. Sen.-tr. l'lucatissima quies. Liv. 
ll Fig. Aborder dans un parl tran- 
quille, In otia fufa recedrre. Hor. || 2° 
Fig. Où ll n'y a pas de troubles ou de 
guerre. Tranquillus, a, um. Liv. Pa- 
calus. Liv. l'lacrdus. Virg. Quielus. 
Hor. =: Dans la province la plus tran- 
quille, In pacalissimä provinciä. Cic. 
L'Elat étant redevenu —, Republicä 
in dranguillum reductä. Liv. Tout ful 
— à l'intérieur et au dehors, Domi 
forisque fuit otrum (it, n). Liv. Tout 
est — dans l'Etat, Qineta omnia bello 
sunt. Liv. Tutæ tranquillrque res om- 
nes. Sall || 3° Qui n'est pas atlaqué 
au inquicte : Vivre tranquille, {n otio 
vivêre. Cic. On fut — du côté de l’en- 
nemi, Ab hoste otium fuit. Liu. Res 
per hostem tranquilla. Liv. Anloine 
ne m'a jamais permis d'être —, Nun- 
quam per Antontum quietus fui. Cic. 
Jamais la Bretagne ne fut moins —, 
Non altas erercuiator Britanna fuit. 
Tac. Laisse-muoi —, Desine (de desi- 
nêre, o, is, iui et it, ifum). Ter. Quin 
me omitle (de omiltëre, o, masi, mis- 
sum).Ter. Laisse-la — :elle dort, Noli 
verare : quiescit. Juv. {| 6° Qui n'est 
pas turbulent, qui ne commet pas d'hos- 
tilites. Qinuetus, a, um. Liv. : Rester 
tranquille, Quiescëre, 0, is, evi, elum. 
Liv. Sedère, eo, es, sedi, sessum. Liv. 
Desidère. Suet. Quietum manère (eo, 
es,mansi, mansum). Liv. În pacato ma- 
aére. Liv. Redevenir —, Desistère, 0, 
s, stiti, stilum. Suel. Pourvu qu'ils 
resiassent tranquilles, Ne quid modo 
movérent (de môvère, e0, es, môvut, mo- 
fum). Liv. Qui n'est jamais lraoquille, 
Voy. nEMganT 3°. || 6° Inactif. Quietus, 
e, um. Ter. = Se lenir tranquille, Ces- 
sers, n. Liv. Vacare, n. Sen. Quicscére 
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(voy. 4e), Hor. Desidére (eo, es, s£df, 
s. sup.). PA. Se quielum tenëre (eo, 
es, ut, lentum). Liv. ll se retira chez 
lui, décidé à se tenir —, Domum re- 
fugit quieturus. Suet. Nous n'avons 
plus qu'a demeurer lranquilles, Re- 
inquilur wf quiescamus. Cic. [ls de- 
meurèrent — speclaleurs, Spectatores 
se oliosos præbuerunt. Cic. [Le cheval) 
ne peul rester tranquille un instaat, 
Stare loco nescit. Virg. || 8° Qui n'a 
pas l'esprit inquiet. Tranquillus, a, um. 
Cic. Quietus. Cic. Placidus. Cic. Pla- 
caius. Cic. Sedatus. Cic. Securus. Ov.: 
Trauquille de ce côlé, Securus ab hac 
parle. Cic. Securus hujus mali. Sen. 
Il élait — quant an daoger pour lui 
et pour la légion, De suo ac legionis 
periculo nihil timebet (de (imére, eo, 
es, ui, 8. sup.). Ces. Mener nne vie 
—, Vitam tradncére placide où tran- 
quille. Cic. Vitam in otio agñre. Ter. 
Otta tranquilla agëre. Luc. Utra mollia 
peragère. Ov. Avoir l'esprit —, Tran- 
quillo animo ou mente quielà consistére 
(roy. 40). Cic. Mente consistFre (abs.). 
ic. J'ai l'esprit —, Alens mihi con- 
sistit. Virg. J'ai la conscience —, 
Mthi conscientie securilatem affert. 
Curt. Elre —, Esse sine cur&. Cic. 
Etre — sur nn point, Bonum animum 
habére de re. Sail. Sois —, Bono animo 
es. Ter. Animo liquido ef tranquillo 
es. Plant. Quin tu otiosus es? Ter. Ne 
time. Ter. Soyez tranquilles, Curam 
hanc amittite. Ov. Sois tranquille : 
je me le rappellerai, Meminero : de 
tslo quietus esto. Plaut. Qui n'est 
pas —, Sollicitus, «,um. Cic. Anzius. 
Cic. 

TRANQUILLEMENT, adv. 1° Avec 
calme, sans s6 donner beaucoup de peine. 
Plucide. Cæs. Patate. l'etr. Per otium. 
Liv. : Dormir tranquillement, Placide 
dormire. Plaut. Frui quielo somno. 
Sen. Rester — assis, Compressis mani- 
bus sedère (0, es, sedi, sess «m). Liv. 
|| 29 Fig. Sans trouble d'esprit. Pla- 
cide. Cic. Sedate. Cic. Tranqguille. Liv. 
Secure. Pl.-j. Tranquillo animo et 
qrieto. Cic. = Quand 11 prensit tran- 
q'illement la pinme, Cum otiosus 
stilum prehenderat. Cic. Passer ses 
jours —, Otiose vivëre. Cic. Placidam 
ac pacalam vitam deg”re. Lucr. Pla- 
cide on tranqurile vitam fraducëre. 
Cic. || 3° Sans s’emouvoir, froidement 
: lis repardeat tranquillement, Æquis- 
sinto anümo spectant. Sen. [l écouta — 
ses menaces, Nikil motus ejus minis 
fuit. Liv. [Supporter] —, Placude, se- 
date, placaite, moderate, æquo animo. 
Cic. VOy. PATIEMMENT 90, 

TRANQUILLISER, v. act. Rendre 
ga tranquille. Tranquillare, aet. Cic. 

ecurum reddvre (0, is, didi, ditum), 
act. Planc. ad Cic. Securitatem facëre 
falieuD. Liv. : Ta lettre est tranquil- 
isanle, Tranquillæ tuæ litteræ. Cie. 
J'ai élé tranquillisé, Acquievi (de ac- 
quiescére, 0, is, quietum). Cic. Je l'ai 
tranquillisée, Securamn esse eam jussi. 
Petr. 

Se TRANQUILLISER, v. réf. Devenir 
tranquille. Acquiescére, 0, is, quievi. 
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fetum, n. Cie. Sedert, pass. Sal. 

ibi pacem facëre (io, is, feci, factum). 
Sen. Bonum animum habëre (eo, es, ui, 
ttum). Suil. Bono animo esse. Liv. 
Tranquillise-loi, Melus sulve (de sol- 
uêre, 0, is, solvi, soluium) (puët.} 
Virg. 

TRANQUILLITÉ, s. f. 1° Absence 
d'agitation (au physique). Tranquiliitas, 
atis, f. Liv. Traujuillum, ÿ, n. Liv. : 
Tranquillité de l'air, Pacati aeris sta- 
{us (is), m. Lucr. Ventorum quies 
(etis), f. Plin. || 20 Fig. Etat de paix. 
Par, acis, f. Cite. Quies, etis, f. Liv. 
Otium, it, n. Cic. =: La lranquillité ré- 
goait partout, Tutæ tranquillzque res 
omnes. Sail. L'Etat élait dans une pro- 
fonde —, Bellum eû tempestate nulium. 
Tac. Tronbler la — publique, Sollici- 
tare quielæ cinitalis sialum (de status, 
üs, m.). Liv. Retabhir la —, Tran- 
quilliores res facËre (io, is. feci, fac- 
tum). Lives comiponêre (o, ïs, posui, 
gosttum. Tac. Pacem comyon’re. Sen. 

— élant rélablie dans | Etai, Tran- 
quillatis rebus. Nep. R-bus compositis. 
Liv. Republicä in tranquillum redactä 
(pass. de redigËre, o, ts, egi, actum). 
Liv. La ville jouit de la —, Civitas 
in concordia est. Liv. L'Afrique est en 
prenne —, Africa pacaia est. Liv. 

° Repos. Quies, etis, f. Cic. Requies 
f. Cic. Otinm, it, D. Sen. = Asinrer 
la tranquillité, Tranquillitatem sequi 
(or, Éris, cutus sum), dép. Cic. Otium 
complecti (or, €ris, plerus sum), dép. 
Cic. || &° Absence de trouble moral, 
Tranquillitas. atis. f. Cic. QGuies, etis, 
f. Cire. Securitas, atis, f. Cic. Sedatus, 
(i} animus (à), m. Cic. 3 Jouir de la 
tranquillité de l'esprit, Tranquillo 
animo ou Quietä mente consistre (o, 
is. siiti, s. sup.). Cic. Sun âme jouit 
d'une — inaltérable, Semyer in ejus 
animo placilissuma pax est. Cic. Cette 
— d'une grande âme devant la mort, 
Hzc mazimi animi zquifas in ipsä 
morle. Cic. 

TRANQUILLUS, n. d'homme. Tran- 
guillus, 5. m. PL.-j. 

TRANSACTION, s. f. Acte par le- 
quel on transigs sur un differend. Pac 
tio, onis, [. Cic. Pactum, i. n. Cic. 
Transactio, onis, f. Ulp.:Transaciion 
annulée, Resoluta frensactio. Dig. Ter- 
miner un procès par unie —, De (ct& 
lite pactionem facëre. Cic. Dans taute 
—, In omni re contrahendd (pass. de 
contrahère, 0, is, (raz, tractum). Cic, 
On vil renaltre la bonne foi dans les 
transactions, Revocata in forum fes. 
Vell. La loyauté dans les —, Fides 
in rebus humanis. Sen. Faire nne iran- 
saction, Pacisci, or, Éris, paclus sum, 
dép. Cic. Depasrisei et Depecisci, or, 
ris, pactus el pectus sum, dép. Cic. 
Resinterse contrahère. Liv. Contrakëre 
(alicui). Liv. 

TRANSALPIN, ins. De l'autre côté 
des Alpes (par rapport aux Romains). 
Transalpinus, &, um. Cie. : La Gaule 
Transalpine, Gallia Transalyina, f. 
Cie. Les peuples de la —, Transet- 
pini, orum, m. pl. Sid. 

TRANSBORDEMENT, s. m. Action 
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do transborder. In aliam nevem trans- 
latio (onis}, f. Cic. 

TRANSDORDER, v. act. Faire pas- 
sor d'un vaisseau sur un autre. De nave 
in navera irajicére (10, is, Jeci, jectum). 

in. 

TRANSCENNANT, ANTE, adj. 1° 
Qui excelle en son genrs. Ezceliens, 
ge ennuis, Cu. Erzumus, a, um. Cie. 

ræstuniissumus. Cic. Præcellens, gèn. 
entis. Cic. 5 Mérite transcendant, 
Virtus summa, in omni re excellens. 
Cic. Humme d'un esprit —, Ingeno 
præstaus {(gên. antis). Cie. Avoir un 
œerile —, Longe ante alios eminère 
(eo, es, ui, s. Sup.). Liu. || 2° Trés 
eleve = Les sciences transcendantes, 
Altiores litteræ, f. pl. Sen. 

TRANSCIUPTION, 5. f. Action do 
transcrire, copie par ecrit. Perscripiio, 
ents, f. Cic. Erempluin, à, n. Cic. 

TRANSCRIRE. v. act. Copier par 
‘écrit. TranseribFre, 0, is, acripst. 
scriplum, act. Cic. Describère, erscrt- 
bre, perscnbre, act. Cic. Transferre. 
fero, fers, tulr. latum, act. Cic. = Tran- 
scrire lextuvllement une pensée de 
Cicéron. Subsignare Ciceronis senten- 
{iam ipsivs verbis. Plin. Toutes le: 
lettres et ratures sont transcriles aver 
la pins grande exactilude, Litieræ li 
furæque omnes assimulalæ, erpressæ. 
de tabulis an Libros transferuntur. Cic. 
Transcrire un testament, Testamen- 
tum udscribère. Insc. — les lettres. 
Epistolas in volumina referre (fero, 
fers. tuli, latum). Cic. |Décret] que je 
trauscris ci-dessuus, Onod subject (de 
subjicëre, ÿo, is, jectum). Frontin. 
Lettre que je — ici, Litieras hoc 
exemplo. Cic. Earum ezemplum infra 
scripsi. Cic. Trauserit, Transcriplus, 
a, um. Cic. Descriptus. Cic. Erscrintus. 
Varr. Perseniptus Cic. Tesiament —, 
Testanentum in @lies tabulas trans- 
criptum. Cic. 

TRANSE, s. f. Grande appréhen- 
sion. Sullicrtudo, dims, f. Cic. Timor, 
oris, masc. Cic. Metus, üs, masc. Cic. 
Animé anrielas (atis), f. Tac. =: Lais- 
ser dans des transes mortelles, Exa- 
nümatnm relinqu?re. Cic. Ne nnuslaisse 
pas:lans ces —, Ne nos in soilicitudrne 
reltneas. Sall Qui tenait Annibal 
dane des — conlinuelles, Quæ Hanni- 
balem non mediocri sollicitum curä 
habebat. Liv. Etre dans les —, In metu 
esse. Sail. Timoribus inquietari. Sen. 
Animo sollicito esse. Cic. Pavitare. 
Virg. Qui est dans des — mortelles, 
Metu eranimatus. Ter. Ceux qui sont 
dans les — de la mort, Qui sibi in- 
Jecto mortis terrore horrescunt (de 
horrescre, 0, is, horrui, 8. snp.). Cic. 
Vivre dans des — cnntinuelles, Pal- 
pitantibus præcordiis vivëre. Sen. 

TRANSFERER, v. act. 1° Porter 
d'un lieu dans un autre. Transferre, 
fero, fers, tuli, latum, act. Cic. Trans- 
portare, set. Cæs. : Transférer qqn 
daus la prison Tullierne, Delegare ali- 
mem in Tullhianum Liv. Ville treos- 
forée auprès des montagnes, Oppidum 
translatum ad montes. Plin. Transféré, 
Trensporiaius, e, um. Ov. Exporlalus. 
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Suet. 1] 2e Fig. C. TRANSMETTRR, TRAKS- 
PORTER. 

TRANSFERT. s. m. Acte par lequel 
on cède une proprieté. Translatio, unis, 
f. Cie. = Operer le tran>fert d'une 
créance, Nomina in alios libros {rans- 
cribÆre (0, is, scripat, scriptum). Liv. 

TRANSFIGURATION, S. f. Chan- 
goment d'une figure en une autre. Trans- 
figuralio, omis. F. T'ert. 

TRANSFIGURER, v. act. Changer 
la figure de qqn. Transfigurare, act. 
Sen. : Je sens que je suis aon seule- 
ment corrigé, mais transfguré, Intel- 
lego non emendari me fantum, sed 
transfigurari. Sen. 

Se TRaAxSFIGUnRA, v. réf. Se chan- 
gor d'une figure en une autre (en parl. 

8 N.-S, J.-C.). Se transfigurare, v. 
acl. Aug. Traunsfignrari, pass. Hier. 
: Trauslieuré, Transfiguralus. Aug. 

TRANSFORMATION, S. f. Chan- 

ement de forme. Cunrersio. onts, f. 

ic. Transfiguratio, f. Pliu. Metamor- 
phosis, is, Î. Ou. = Transformations 
perpelvelles, Er alio in aliud vicis- 
situdo aigue mutalio. Cic. La mort 
qui est pour vous une fin ou une 
transformation, Mors quz uos fini 
aut transfert (de transferre, fero, fers. 
tuli, latum). Sen. [Parler] de la — 
d'un terrain sauvage en champ la- 
bonrabhle, De siluestri regione in ar- 
vorum formam redigendä (pass. de 
redigëre, o, is. egi, actum). Col. Sukir 
des transforinations, În vartas figu- 
ras converti (pass. de convert”re, v, 
is, verli, versum). Sen. In mullas mu- 
tationes verti. Sen. 

TRANSFORMER, v. act. 19 Donner 
une auire forme. Vert?re, o, ts, verli, 
cersum, act. Cic. ConvertËre, act. Cie. 
Alutare, act. Plin, Transfigurure, act. 
Plin, Transformare, act. Quint. Immu- 
tare figurant (ahcijus). Ou. : Traus- 
foruner en pierre, Figurare in lapidis 
naturam. Plin. La nature ne fail que 
— les corps, Aliud ex alio natura re- 
ficil (ie reficfre.io, feci, fectum). Lucr. 
Qu'elle avait transformés ea bêles, 
Quos hominum ex facie in vultus fera- 
rum induerat (de induÿre, 0, is, ui, 
utum) (puét.}. Virg. || 2° Fig. Chan- 
ger. Mutare, act. Cic. : Transforwer 
le reproche en éloge, Crimen in lau- 
dem convertére (voy. 49). Cic. Guer- 
riers transformés en manœuvres, Opi- 
fices pro bellatoribus. Liv. 

Se TRANSFONMER, v. réf. 1e Pren- 
dre une autre forme. Se mufare (in, 
acc.). Plin. Sese transformare (in). 
Virg. Se nee (ae is, verti, versum) 
{in). Cic. Se conferre (fero, fers, tuli. 
collatum) (in). Cic. AÔire, eo, is, ivi 
et ii, itum (in). Ov. : Se transformer 
sans cesse, În alias aîque alias formas 
fransire. San. Se — en bête, Er ho- 
nine se in belluam conuertére. Cie, La 
nourriture se transforme [dans l'esta- 
mac), Mutatur cibus. Cic. |] 29 Fig. Se 
changer. Se immutare. Cic. Se inver- 
tëre (voy. 1 Cic. Immutari, pass. 
Ter.: [La cofère] se transforme en 
barbarie, In crudelitatem transit (de 
ransire, co, ivi et ii, ilum). Sen. 


TRANS 


On ne peut se transformer d'un seul 
coup, Neque polest quisquam nosirum 
subtto fingi (pass. de fiugre, o, is, 
Anri, fictum). Cic. Non potest cujus- 
quam repente vifa mularr aul nalura 
converti. Cic. Qu se transforwe en 
mille manières, Versipellis, em. f., 6, 
n. Plant, 

TRANSFUGE, 8. m. Celul qol 
passe du côte des ennemis. Trans/uga, 
æ,inasc. Liu. Perfuga, m. Cæs. De- 
serlor, orts, m.Czæs. Lefector, m.Suet, 
: Eire transfuge, Perfug?re, io, is, 
fügi, s. sup., n. Czs. Transfugÿre, 0. 
Liv. Deficére, io, is, feci, fectum, 0. 
Cæs. Ad hosies fransire (eo, is, iui el 
ü, itum), n. Cic. || Fig. Transfuga, 
æ, m. Plin. Perfuga, m. Cic.: Trans- 
fuge de l'amuur, Desertor Amoris. Ov. 
Etre — de l'amilié, Transfugëre ab 
nmiciti&. Cic. Les trausfuges d’un 
parlt, Qui a suis desciscunt (de des- 
ciscêre, 0, is, descivt et seit, descitura, 
D.). 
TRANSFUSION. s. f. Action de faire 
passer le sang d'un animal dana un autre. 
Trausfusio. onts, f. Cal. 

TRANSGRESSER, v. act. Enfrein- 
dre. Violare, act. Liv. Transcend’re, 
0, is, scendi, scensum, act. Tac. fium- 
pére, 0. ts. rupi. ruplum, act. Tac. : 
Trao-gresser les burnes du respect, 
Fines verecundiæ transtre (eo, is, ivi 
et ti, ténm, n.). Cie. — les lois. Le- 
gibns deficrre (io, fs, fes, fectum), 0. 
Liv. Leges vuiolare. Cic. perrumprre. 
Cic. negügre (o, is, glezt, glecinm). 
Sail. À legibus discedére (0. ts, cessi, 
cessum), D. Cic. — les ordres de qqn, 
Jussa spernêre (0, is, sprevi, spretun), 
ezu”re (0, is, ui, ulum), detrectare. 
Tac. Mandata frangFre (o, is, fregi, 
fractum). or. fallÿre (0, is, fefetli, 
falsum). Ov. En tranegrescant les 
lis, Contra leges. Cic. Transyressé, 
Violatus. a, um. Cic. Rupltus. Tac. 

TRANSGRESSEUR, 8. m. Colul 
qui transgresse. Violator, oris, m. Liv. 
Ruyptor, om. Liu. : Transgrrsseur des 
préceples de Dieu, Neglector præce 
forum Dei. Aug. — des lois de l'é- 
quilé, Æqut contemptor. Ov. 

TRANSGRESSION, s. f. Action de 
transgresser. Violatio, onis, f. Sen. 
Transgressio, f. Aug. 

TRANSI, 15, part. passé de TRan- 
sir, Voy. ce vw. || Adj. 19 Pènetré ds 
froid. Gelu rigens on torpens. Liu. Fri- 
gore torpens. Sen. Frigore torridus (a, 
um). Liu. Frigore rugosus (poël.). Hor. 
2 Etre transi, Perfrigére (eo, es, friri, 
s, sup.), n. Juv. J'ai été —, Obrigut 
ji obrigére., e0, es, 8. snp.). Cic. lis 

taient transis, Rigebant omnibus cor- 

pora. Liv. |] 4° Fig. Transi de peur. 
Ersnnguis, m. f., e, n. Virg. Mein 
ersangnis. Ov. : Ils furent transis de 
peur, Metu deriguere (de derigére, 
e0, es, ui, 8. snp.). Ov. Je fus transi 
de peur, Cohorru1 (de coÂorrère, es, 
es, S. sup., n.). Cie. 

TRANSIGER. v. n. {1° Passer un 
acte pour accommoder un differend. 
Transigère, 0, is, egi, actum. Cic. Fa- 
ctre pactionem. Cie. Depacisci et Deps- 
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cisci, or, ëris, pectus et pactus sum, 
dép. Cic. = Transiger dans un pro- 
cès, De lile facŸre puctionem. Cic. — 
avec qqn, Transig”re cum aliquo. ic. 
— pour trois médunoes (par arpent]. 
Ternis medimnis decid®re (0, is, cidi, 
cisum). Cic. — sur une question en 
liige, Transigére controuersiam. Cic. 
— pour sa part, De suä parte deci- 
dère. Cic. — pour une somme, Litem 
redimFre (0, is, emi, emplum). Cic. || 
Fig. Transiger avec son devoir, Ab 
officio dechnare. Cic. Officium prodère 
(o, ts. didi, ditum). Cic. Sans — avec 
son devoir, Salvo officio. Cic. Sans — 
avec sa conscience, Saluä ,conscien- 
tia. Sen. 

TRANS, v. act. 19 Pénétrer de 
froid. Frigore infestare. Cels. = Le 
froid nous transit, Âcre fes feril 
de ferire, io, is, 8. parf. ni sup.). 
ucr. Gelidum frigus permanal ad 
ossa (poet.). Luer. Le froid du œatin 
—, Matutina frigora mordent (de 
mordèére, eo, momordi, morsum}), or. 
I} Fig. La peur l'avail iransi, Pavore 
obtorpuit (de obtorpescére, 0, is, s. 
sup., n.). Liu. || 2° Neut. Trans! de 
peur. Voy. THans1 2e. 

TRANSITIF. 1v8, adj. 1° (Verbe! 
transitif (exprimant une action qui passe 
hors du sujet). Verbum Iransitivam ou 
transiens ab uliü ad aliam personam. 
Prisc. Verbum quod casum requirit. 
Diom. = Etre transilif, Incusativum 
casum recip’re (io, is, cepi, ceplumi) 
ou Accusativum casim {rahïre le, is, 
trari, trartum). Diom. N'être pas —, 
Nutlain habere transilionem. Prisc. |] 
20 {Conjonction) transitive (marquant 
le passage d'une chose à une autre). 
Trausihra, æ, f. Prise. 

TRANSITION, S. f. 49 Passage d'un 
état do choses 4 un autre Transitus, 
üs, on. fJuint. : Les épuques de irarr- 
silion sont favurable- aux grande- en- 
treprises, (ipportani maguis conatibus 
transitnus rerum. Tac. || 2° {En terme 
de rhétnrique). Passage d'une idee à 
une autre. Transuho, onis, f. Ad ler. 
Trausttus, &s, m. Quint. =: Le transi- 
tion échappe, Decipit commissura (æ, 
f.). Sen. Arriver à la narralion par 
une — furtive, Obscure innarralionem 
transcend®re (0, is, scendi, scensum). 
Quint. || 3° Dégradation des couleurs. 
Transitus. üs, m. Plin. 

TRANSITOIRE, adj. 1° Passager. 
Voy. ce tu. 20 : Luis transitoires, Mor- 
tales Cum) leges (um). f. gl Cie. || 2° 
Qui remplit l'intervalle d'un état de 
choses à un autre. Temporalis, m. f., 
e, n. Quint. 

TRANSITOIREMENT, adv. D'une 
manicre transitoire. Ad breve tempus. 
fc. In breve tempus. Cic. Tempora- 
liter. Aug. 

TRANSLATER, v. act. Traduire. 
Voy. ce m. 

TRANSLATEUR,S. m. Traducteur. 
Voy. ce m. 

TRANSLATION, s. f. Transport 
gun lieu à un autre. Translatio, onis, 

ol. 
TRANSMETTRE Y. act. 1° Hottre 
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ce qu’on possède en la possession d'un 
autre, Trad?re, 0, is, didi, ditum, act. 
Cic. Transinittêre, o, is, misi, missum, 
act. Virg. =: Transmettre la proprièté 
de qq. °h. à qqn, Mancipure alcui 
proprielatem ret. Caj. Alicui rei pos- 
Sessione ced7re (0, is, Cessi, cessum). 
(ic, — à qqn la couronne, Ceudfre 
alicui regnum. Just. || 20 Faire passer 
à un autre. Trulëre (woy. 19), act. Cic. 
Transmtiére (voy. 4e), act. Pl.-j. 
Trad®re per manus. Quint. : Trans- 
meltre à qqn une leltre, Epistolam 
trad#re alicui. Curt. ad aliquem de- 
{erre (fero, fers, tuli, latum). Cæs. — 
à qqn des prières, Preces allegure ali- 
cut, Tac. — qq. ch. verbalement, 
Aliquid memoriä prod®re (o, is, didi, 
ditum). Cæs. — une réponse, Respon- 
sum reddÿre je is, didi, ditum). Cic. 
dare (o, as, dedi, datuxu). Cic. referre 
{fero, fers. tuli, latuin). Cæs. L'image 
se transmet{par réflexiuu], Tradttur 
tnago. Lucr Fransmettre des insiruc- 
livus à qqun, Deferre maudala a ali- 
quem Cæs. L'esprit divin n'a pas élé 
transmis à de muetles images, Non 
in mulas eMigies divinus spirilus(rans- 
fusus est (pass de transfunudb.e, o, is, 
fudi, fusum). Tac. Les maladies se 
transmellent, Morbs traduntur. Pl.-j. 
Transmettre à Camille toute l'aulo- 
rité, lmperium Camillo subinatt£re (0, 
is,misi. missum). Liv. — à la posté- 
rilé, Posteris tradëre. Tac. Propagure 
posteritatr. Cic. Propagare in ævum. 
Plin. In longum ævum diffundére. 
Hor. Memoriæ (:adère. Liv. Memonæ 
prodÿre. Cic. — des rites à ses des- 
ceadaats, Prodÿre cærir:ontas posteris. 
Cic. Pour — nn exemple à la poste- 
rité, Prodendi erempli causä. Liv. — 
des préceples, Præcepta memorie pro- 
dëre. Col. — un culte. Sacra prodëre. 
Cic. Cérémonies transmises sans iu- 
terrnption, Traditæ per manus reli- 
giones. Liv. Les droits que vous ont 
transmis vos ancêtres, Jus vobis a ma- 
joribusrelictum (pass. derelingnu/re. o. 
is, diqui, dictum). Sail. Transmelire 
ane image de ses verlus, Relinguëre 
imaginem virtutum. Cic. Les impres- 
siuns transmises par les sens, Quz 
sunt a seusu (radita. Cic. Les laches 
se transiettent aux petits, Paternz 
notæ nalis inhærent (de inAgrére, eo, 
es, kesi, Aesnin, n.}. Col. 

TRANSMIGRATION, s. f. 49 Eml- 

ration (d'un pouple). Migratio, onis, 
Cic. Transmigratio, [. Hier. || 2° 
Transmigration des âmes. Voy. uéraur- 
SYCosR. 

TRANS21ISSION, 8. . 10 Action de 
transmettre. Tradilio, onis, [. Cic. 
Translatio, F. Cic. : Dans la transmis- 
siou de la propriété, /n mancipandä 
proprielate. Caj. || 29 Tradition. Tra- 
ditio, onis, f. Arn. Trauslutio, [. Salv. 

TRANSMUTATION, 5. f. Change- 
ment d'une chose sn une autre; emploi 
d'une chose pour une autre. Transinu- 
tatio, onis, f. Char. 

TRANSPADAN, ane. De l'autre 
côté du PÈ (par rapport aux Romains). 
Transpadanus, @, um. Cac. = L'ltalie 
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Transpadane, Transpadane Italie, L 
Plin. Les habitants de la —, Trans- 
padani, orum, m. pl. Sall. 

TRANSPARAÎTRE, v. 0. Paraître 
au travers. Pellucére el Perlucere, eo, 
es, luxi, s. sup., n. Cie. Translucère, 
o. Plin. 

TRANSPARENCE, 5. f. Qualité de 
co qui est transparent. Pellucilitas, 
alis, f. Vatr. Perspicnitas, [. Vitr. : 
Transparence de l'eau, Aquarum li- 
quor (oris), m. Curt. Perspicuus li- 
quor. Ov. Pierres sans —, Gemmæ 
cæcæ (de cæcus. a, um). Plin. 

TRANSPARENT, ENTE, ad}. 49 Au 
travers de quoi l'on peut voir les objets. 
Perlucidus ou Pellucidus, à, um. Cic. 
Pellucens, gén. entis. Sen. Trauslnci- 
dus, a, um. Plin. Transincens, gèn. 
entis. Plin. Visum adimittens. Plin. = 
Miroir transparent, Speculum quod 
lucem transmittut (de {ransmitiSre, 0, 
misi, missum). Plin, Emeraniles trans- 
rarenies, Smaragdi afimrlientes visum. 
Pln. Améthvsle plus transparente, 
Dilutior amethystus. Plan. L'unde — 
des fleuves, Perlucidi amniwm liquo- 
res (de liquor, oris, m.). Cic. Rivière 
—, Lucidus amnis. Quinf. Robe —, 
Perlucens toga. Sen. Elufle —, Vestis 
tenuis. Sen. ou lucide. Plin. Plus 
transparent que le cristai, Splendidior 
vitro. [or. Etre —, Pellucère, eo, es, 
luri, s. sup., a. Cic. Trauslucère, 0. 
Plin, Qui v'esl ges —, Ubscurus, €, 
um. Plin. || 2° Fig. Facile à compren- 
dre. Perspicuus, a, um Cic. : Le men- 
sauge est transparent, AMlendacium 
pellucet {vuy. 4°). Sen. Les pensces 
revêtaieal une forme transparente, 
Sententias pellucens vestiebat oratro. 
Cic. Sous un voile transparent, Sub 
levi verborum prætertu. Liv. 

TRANSPERCER, v. act. 19 Percer 
de part en part. Transfig're. o, ts, firi, 
firum, act. Cæs. Transfudfre, io, is, 
fodi, fossum, act. (æs. Transverbe- 
rare, act. Cic. Transadigÿre, 0, is, egi, 
actum, acl. Verg. Tragicère, to, ts, 
Jjeci, jecium, act. Cæs. Perfodère. act. 
Cic. Confod?re, act. Cic. Perfurare 
acl. Virg. Transrgëre. act. Tac. Trans- 
figrre corpus, Liv. Haurire, io, is, 
hausi, Auustum, act. Liv. : Transper- 
cer la poitrine de qqun avec le fer, 
Pectus alicnjus pereulrre io. is, cuxsi, 
cussum), Liv. Pectus ou Pectora trans. 
figëre. Liv. Ferro aliquem transfgére. 
Nep. ou transadigëre. St. Pectus trans. 
fodëre. Virg. Pectus gladio transigëre. 
PR ou perforere. Virg. Latus alicui 
perfodëre. Luc. ou transfodre. Liv. 
Gladio aliquem per peclus transig’re. 
Liv. Ferro viscera trajicëre. præcordia 
rumpêre (0, is. rupi, ruplum). pectora 
haurire. dv. Haunre glidio lutus. 
Curt. Ventrem haurire. Liv. Gladium 
alicui infg7re in pectus. Cic. Muvro- 
nem in aliquo fig”re Cic. Ferrum 1n 
ou sub peciore contre {o, is. ifulr. di- 
tum). Virg. Ensem per aliquem nu per 
costas alicujus ertg#re (0, is. egr, ac- 
tum). Virg. Ensem per pertus transi- 
gère. Sil. Transadigëre ensem costas. 
Virg. Recondère ensem in pulmene 
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Virg. Defigére sicam in corpore. Cic. 
Visceribus pugionem mergëre (o, is, 
mersi, mersum). Cl. — d'un coup de 
lance, Lance transfigëre. Liv. [lastä 
transfigére. Plaut. perfurare. Ov. laius 
perinndëre (o, is, tudi, lusum). Enn. 
Hasta per wbera transigtre. Sil. — 
de flèches, de traits, Telis figëre. Hirt. 
Figére çabs.). Virg. Sagittis confodère 
ou configère. Cic. — (eu parl. du mou- 
vemenl de l'arme), Transfodère,trans- 
adigÿre, fransire (eo, is, toi el üt, 
îtum), fransabire, perforare. Virg. 
Transforare. Sen. Transfigëre. Plaut. 
In corpus condi (or, éris, dilus sum, 
pass.). Cels. Transabire costas. St. In 
ilia descendôre (0, is, scendi, scensum), 
n. Ou. Per ilia vénire {io, is, uéni, 
ventum), n. Ov. Le javelot le trans- 
erce, Pectus sub altum cornus abit. 
irg. Per medium pectus teluni ad 
tergum penstravit. Curt. Etre lrans- 
percé d'un coup d'épée, Gludium re- 
cipdre (io, is, cepi, ceptum). Sen. En- 
sem accipére. Virg. L'épée dunt il 
était —, Ensis adactus. Virg. eractus. 
Ov. transmissus per latus. Sen. Trans- 
percé, Transfirus, a, um. Cæs. Truns- 
verberatus. Liv. Transfossus. Tac. 
Perfossus. Cic. Confossus. Cic. Tra- 
jectus. Virg. Transactus. Luc. — de 
traits, Confossus telorum conjecin. 
Nep. Se traacpercer de son epée, 
Gladio inrumbére (0, is, cubui, cubr- 
tum). Ad Her. Incumb#re in gladium. 
Cic. Ferro incubare (o, as, cubui, cu- 
bitum). Sen.-tr. Ferrum adig’re in 
viscera. Sen. Pectus ferro trajicëre. 
Liv. Pectus transfod”re où perfudëre. 
Plin. Transig#re se gladio. Tac. || 2° 
Fig. Transpercer le cœur. Cor findère 
(o, is, fidi, fissum). llaut. Animum 
dolore fodére (voy. 1°). Plaut. : Ces 
paroles me transperceat la cœur, fe 
eranimani hæ voces. Cic. 
TRANSPIRATION, 8. f. Sueur. 
Sudor, oris, masc. Cic. : Transpira- 
tion abondante, Multus sudor. Cre. 
Avoir une legère —, Peulum mades- 
cêre (0, is, madui, 8. Sup.). Cels. La 
— cesse, Conquiescit sudor. Cels. 
TRANSPIREN, v. D. 1° S'exhaler 
per les pores. Erspirare, n. Lucr. 
Ersudare, a. Virg. || 2° Suer. Sudare, 
o. Cic. : Faire transpirer, Voy. sUROn 
410,|] 3° Ressuer. Voy. ce m. || 6° Fig. 
Etre divulgus. Emanare, n. Cic. Per- 
manare, n. Ter. Effluëre, 0, is, fluri, 
fluzum. Ter. =: Je ne sais quel bruit 
avait transpiré, Rumoris nescio quid 
efflaverat. Cic. Rien ne transpira, 
Nühil prorupit (de prorumpère, o, is, 
ruptum). Tac. La conjuration —, 
Prodilio patefacte est (de patefieri, 
fo, fs, dép.). Liv. Indicia conju- 
rationis emmanarunf. Liu. Ce secret 
— bientôt, Res moz eleta refertur. 
Nep. Afia que rien ne transpire, Ut 
ne paululum quidem suboleai (de subo- 
lëre, co, es, olui, s. sup., n.). Ter. 
Pour empêcher que leur dessein ne 
traaspirâl, Ne qua consilit daretur 
nota. Curt. 
TRANSPLANTATION, s. f. Aotion 
de transplanter, Transieiio, onis, f. 
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Col. Trelatio, f. Plin. = Sol propice 
aux transplantalions, Advenis hospi- 
tale solum. fin. Pour la transplanta- 
Lion, În seminibus transferendis (pass. 
de transferre, fero, fers, tuli. latum) 
Col. Tous {les arbres] ne supportent 
pas la —, Non omnia transiata vi- 
vunf. Plin. 

TRANSPLANTER, v. act. 1° Oter 
une plante pour la replanter ailleurs. 
Transferre, fero, fers, tuli, latin, act. 
Col. Transducère ou Truducère, 0, is, 
duzi, ductum, act. Col. Transponêre, 
0, is, posut, posifum, act. Pall. Deferre. 
Col. Transplantare. Hier. Alienæ terrz 
inserêre (0, is, seui, situm), act. Liv. 
Plantis serËre (o, is, seui, satum), act. 
Col. In plantä transferre. Plin. : Trans- 
planter la poirée, Betam differre {fero, 
fers, distuli, dilatum). Col. — l'as- 
perge, Asparagum digerëre (0,1is,gessi, 
gestum). Plin. Pour qu'il puisse se —, 
Ut deferri possit. Col. Le châlaignier 
v’aime pas à être transplanté, Casta- 
nea tfransla!æ nescit hospitari. Plin. 
Transplanté, Transpostius, a, um. 
Gell. Translatus. Plin. Jeunes sujets 
ava transplantés. fnrmota semina. Col. 
| 2° Fig. Transporter ailleurs (des 
personnes). Traduvère ou Transducëre 
{voy. de), act. Ter. Cæs. 

TRANSPORT. s. m. {° Action par 
laquelle on transporte uns chose d'un 
lieu dans un autre. Asportalio, onis, f. 
Cic. Portatio, f. Sail. Convectio, f. 
Amm. : Transport {par mulels]. Vec- 
tura,a,f.Cic. — [par voilure], Vectio, 
onts, f. Cic. Vectura. z, f. Cic. Invec- 
tiu, onis, f. Col. Deportatio, f. Cuto. 
Invectus, üs, m. Varr., — {par eau], 
Subuectio, onts, [. Cæs. Subrectus, 
üs, m. Tac. Vectura, æ, [. Quint. — 
par eau ou par lerre, Navigiorum vel 
ttinerum eveclus (üs), m. Plin. Pou- 
voir supporter le —, Pali jactatio- 
nem. Liv. Pour faire des transporis, 
Ad comportandum. Liv. — de hais, 
Apportaliones maleriei. Vitr. Materiæ 
aggestus {m. pl.). Tac. Pour le lrans- 
por des bois, Lignorum causä adve- 

endorum(pass.de adveh?re,o, is, vexi, 
vectum). Col. Pour le — des récal- 
les, Ad fructus ex agris vectandos. 
Liv. On rendit muins coûteux le — 
des blés, Temperata frumenit subvec- 
fo. Tac. Craindre que le — des vi- 
vres ne fût difficile, Rem frumenta- 
riam, uf salis commode Supportari 
posset, limère. Cæs. Ouvriers charcés 
du — des machines de guerre, Fabri 
qui machinas in bello ferrent (de ferre, 
fero, fers, fuli, latum). Liv. [Un cours 
d'eau) qui puisse servir au — des mar- 
chaadises, Per quod merces possint de- 
vehi. Col. [Navires suffisants] pour le 
— destroupes, Ut milites transporteri 
possent. Cæs. Navire de —, Vectorium 
navigium. Cæs. Oneraria navis. Liv. 
abs. Oneraria, æ, f. Cic. Faire deux 
transporls pour ramener son armee, 
Erercitum reportare duobus commenti- 
bus(de commeatus, üs, m.). Cæs. Frais 
de transport, Vecture, æ, f. Liv. 
Coùler peu pour le —, Parve vehi. 
Col. Faire un prix pour le — des 
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marchandises, Merces evehendes con- 
ducëre. Ulp. Ne pas supporter le — (en 
parl. de ruches, de fruils}, Non posse 
transferri (pass. de transferre, fero, 
fers, tuli. latum). Col.|| 2° Yoilure pour 
le sorvice du prince. Angarra, æ, Î. P.. 
jet. : Requerir des transports, Anga- 
riare. Aug. || 3° Fig. Cession. Cessio, 
ouis, f. Cie. Transcriptio, f. Caj. Lele- 
atioamanucipe, f.Cic. : Terminez pour 
e transporl{de la créance], Deattribu- 
tione confictes. Cic. C'est une tyrannie 
que la condilion que met Balbus au 
— {de la créance], Balbi regia est 
conditio deleganti. Cic. — [d'une pro- 
priété], Translatio. Cic. || 4° Mouve- 
ment d'une passion. mpelus, üs, m. 
Cic. Impotentia, æ, f. Cic. : Transports 
de joie, Ersultans (antis) Lætitia (æ), 
f. Cie. Gestiens Lætuhia. Cic. Elatie 
gestientis anima. Cic. Suyerfundens se 
leutia. Liv. Effnsio anima in lætitià. 
Cic. Impotens lætitia. Cic. Profuse 
(æ) hilaritas (atis), f, Cic. Effuse ex- 
sulians animus. Cic. Quels seronl tes 
— de joie, Quantà in volupiate bac- 
chabere. Cic. Avoir des — de joie, 
Gauduts exsultare. Cic. Lætitiä efferri 
(pass. de efferre, fero, fers, exztuli, ela- 
tu). Cic. Quels sont ces — de joie? 
Quid exsnltus ? Sen. Quid est quod sie 
geolis? Ter. Dans les — de la joie, Gau- 
duo provehente(de proveh?re,o, is, ver, 
vecium). Liv. Metellus est reçu avec 
des — de joie, Metellus Ltissimis 
animis accipiiur, Sall. [On ne peut 
dire} avec quels — il fut accueilli, 
Quo favore hominum excenlus sit. Vell, 
Au milieu des — de joie des citoyens, 
Cum gratulatione civinm et Letituiä. Cic. 
Trauspurt de colère, [ræ fervor (oris), 
masc. Cic. fraruimn ardor, masc. Cic. 
frarum æstus (üs), m. Virg. Dans va 
— de colère, frä ardens. Liv. Anime 
irato. Cic. Céder à an — de colère, 
Ir efferri. Cic. Scipion en ressentira 
muotns de transports d'orgueil qu'Haa- 
nun, Scipio minus ersultabit atque 
efferet sese quam flanno. Liv. Exciler 
des — d'admirationu, Summam homi- 
num admirationem excitare. Cuc. Cle 
mores efficére. Cic. Contenir, Calmer, 
Muodérer les —, Mfitigare spirilus. 
Tac. Mitigare impelus. Tac. Înjetus 
refrenare Ou inhabére {ee es. ui, ium). 
Sen. Maderer les — de joie, Gestren- 
tes comprimPre (0, is, pressi, pres- 
sum). Cic. || 5° Enthousiasme. L'âme 
est agitée d'un divin lransport, Ani- 
mns concilatur divino inslinciu (de 
instinctus, üs, m.). Cic. || 6° Transport 
au cerveau; abs. Transport. C. n$- 
LIRE 1°, 

TRANSPORTARLE, adj. Qui peut 
être transporte. Vectabrilis, m. f,, €, 0. 
Sen. = Etre transportable (en parl. 
d'un blessé), Jactationem pati. Lu. 

TRANSPORTÉ, és, part. passé de 
TRANSPONTEH, Voy. ce v. || Ad]. 1° Que 
l'on a transporlé. Vectus. a, um. Virg. 
Devectus. Curt. Evectne. Cic. Convec- 
sus. cæs. wejportalus. Cic. Transpor- 
tatus. Liv. Translutus. Czs.: Légions 
transportées hors de Syrie, Syrid 
transmots lagivnes. Tac. Légions — 
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de Sicile en Afrique, Legiones ex Si-; 


ciliä in Africam transveciæ. Suet. Les 
Faunes transportés sur la scène, Fauni 
in scenum missi (pass. de mittfre, 
o, is, misi, missun). Les Belges — 
au delà du Rhin, Belgz Rhenum (rans- 
ducti. Cæs. || 29 Fig. Code. Transcrip- 
tus, a, um. Cod, Trauscripticius. Col. 
11 3° Violemment agité. Elatus, a, um. 
Cic. : Traospurte de colère, {racun- 
did elatus. Cic. Frä incensus. Cic. ar- 
dens. Cic. inflimmatus. Liv, {ræ impo- 
tenus (gén. entis). Liv. Etre — de co- 
lère, fracundià effervescère Q is, fer- 
bui et fervi, 8. Sup.), erurdescère (0, 
is, arsi, S. Sup.), Où inflammari. Cie. 
Etre — de fureur, Furcre ardère (eo, 
es, arsi, arsumy. Cic. Etre — d'iadi- 
goalion, {ndignatione. — d'amour, 
Amore vecors. Tac. — de joie, Læti- 
fix impotens (gén. entis). Liv, Lætitiä 
gestiens, elntus, ou effusus. Cic. Etre 
— de jnie, Gaudio efferri (pass. de 
efferre, fero. fers, ertuli, elatum). Liv. 
ezsultare. Cic. latti efferri. Cic. ex- 
suliare. Cic. Mirabehter Lætari. Cic. 
— d'un espoir chimérique, Spe vanä 
evectus. Liv. 

TRANSPORTER, v. act. {9 Porter 
d'un lieu dans un autre. Transportare, 
act. Cæs. Transferre, fero, fers, tuli, 
latum, act. Cic. Transmbduère, e0, es, 
môvi, motum, act. Tac. Conferre, act. 
Cæs. Deferre, act. Liv. Exportare, acl. 
Virg. Deportare, act. Cæs. Asporiare, 
act. Cic. : Trausporter [par charrai], 
Vehére, o,1s, verr, veclum, act. Cic. 
Convehére, act. Liu. Devehëre, act. Col. 
Adveh”re, acl. Cic. InvehŸre, act. Plin. 
Vectare, act. Liv. Advectare, act. Tac. 
Convectare, act. Virg. Portare, acl. 
Cæs. Apportare, act. Col. Comportare, 
act. Cic. Afferre, ael. Col. Transporter 
sur des navires sa persuane et ses 
biens, Sesuaqueinnavesconferre (fero, 
fers, tuli, cullatum). Nep. L'alouette 
transporta son nid ailleurs, Mrgrauit 
nidum cassita. Gell. Choses difficiles 
à traosporter, Migratu diffcilia. Liv. 
_— (par ean], Vehëre, acl. Quint. De- 
vehère, act. Col. Transuehëre, act. 
Suet. Transponère, 0, is, posui, posi- 
tum, act. Tac. Transportare, act. Cic. 
Subveh?re, act. Curt. Subvectare, act. 
Tac. — des marchandises (par mer], 
Vecturaim facÿre. Quint. Lez navires 

avaient transporté une partie de 
‘armée, Naves partem exercuis eo 
deportaverant. Cæs. Pour qu'ils [les 
veuts] transportassent des légions, 
Ut legiones gestarent. Sen. Transpor- 
ter les armes hors de la ville, Pro- 
ferre arma ex oppido. (23. — à Athè- 
sea one partie de sa furlune, Partem 
fortunarum Atheuas trajic}re (io, is. 
jeci, jectum). Nep. — du blé dans des 
navires [en remontant le fleuve}, Sub- 
vehère frumentum navibus. Cæs. — 
ses soldats au delà du fleuve, Tians- 
portare milites flumen. Cæs. Ils traus- 
portent tous leurs meubles à Sala- 
mine ou à Trézène, Sua omnia quæ 
moveri polerant, pariim Salamina, 
pariim Trœzena asportan(. Nep. 1 
transporta en Egypte des cavaliers 
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mercenaires, Equitesmercedeconduetos 
Ægyplum avezit. Liv. Transporter du 
blé de la campagne dans des lieux 
sûrs, Comporiare frumentum ex agris 
in loca tuta. Cic. — ses marchandises 
au dehors, Merces suas evehere. Plin. 
— des vivres dans uae place forte, 
Commeatns iriportare in oppidum. Cæs. 
— daas les bois tout ce qu'on pos- 
sède, Sua omnia in siluas deponÿre 
{o. is, posut, positum). Cæs. — des 
chelles au pied des murs, Scalas ad 
mœnia inferre :fero, fers, tuli, latum). 
Liv. La belelle transporle chaque 
jour ses petits ailleurs, Mustela catu- 
os su0s quolidie (ransfert. Plin. Trans- 
porter cette multitude à Rome, Mul- 
lifudinem Romam fraducére (o, üs, 
duri, ducium). Liv. — les montagaes 
hors de leur place, Montes suä sede 
molirt (ïor, iris, itus sum, dép.). Liv. 
— 500 camp de la plaine surles mon- 
lagnes, Castra de planitie ad montes 
conueriËre (0, is, verli, versum). Sisen. 
— Son armée ea Bretagne, Erercitum 
in Brilanniam transuehëre. Suet. — 
sa cavalerie au delà de l'Ebre, E- 
quites Hiberum traducère, Lio. — les 
légions en Sicile, Legiones in Siciliara 
trajicére. Liv. Celui qui transporte 
par eau, Subveelor, oris, m. Avien. 
Etre transporle sur le fleuve jusqu'à 
l'Océan, Devehi per fluvium ad Ocea- 
num. Liv. Etre — au delà des mers, 
Trans maria permitti (pass. de per- 
millere, 0, is, mis, missum). Col. 
Transporter qqn en litière, Lecticä de- 
ferre. Liv. gestare. Hor. abs. Poriare. 
Cic. Fais-le — chez moi, Ad me fac uti 
deferatur. Plaut. || 2° Transplanter. 
Voy. ce m. 4°. || 3° Déporter. Flelegure, 
act. Cic. Deportare, act. Tac. Trans- 
ortare, acl. Suel. = Transporter au 
out du monde, In ulfimas terrarum 
oras deveh®re (o, is, vert, vectum). 
Liv. In ultimas terras exportare. Cic. || 
€e Fig. Transmitiëre, 0, is, misi, mis- 
sum, act. Liv. Transferre (voy. 10), 
act. Cic. Traducëre(voy. 10), aet. Cic.: 
Transnorterailleurs ta guerre, Trans- 
[erre bellum alto. Liv. — sa demeure 
dansla plaine, Deferre ædes in planum. 
Liv. Ea y transportant le siège de 
lenpire (à Troie), Translatis vpibus 
imperii. Sen. Transporter à d'autres 
les honneurs, Transmulare honores. 
{lor. — des arguments à une autre 
cause, Argumenta in altan causam 
transferre. Cie. — l'auditeur en plein 
sujel, {n medias res audilorem rapêre 
(50, is, raput, rapitum). Hor. — dans 
a poésie latiae les chants Eoliens, 
Æolium carmen ad Italos modos dedu- 
cÿre (0, is, duxi, duetum). Hor. || 6° 
Faire retomber sur, imputer 4. Trans- 
ferre (voy.1o) (ad). Cic. Vertfre, o, ts, 
verti, versum (ad). Liv. Inelinare (in, 
acc.}. Liv. : Transporter 4 qqn les 
louanges qu'on me donne. Meas lau- 
des transferre ad. Cie. — la faule sur 
un autre, Culpam in alium trajicère 
(voy. 1°). Quint. conferre. Ter. auer- 
Pre. Liv. || 6° Attribuer à un autre 
ent. de droit). Delegare (alicui), act. 
ic. In aliquem transcribére (0, is, 


TRANS 1673 


seripsi, scriptum), act, Liv. = Trans- 
porter une dette, Delegare æs alie- 
num. Cic. Quand mème il aurait 
traasporlé à ua autre sa créance sur 
moi, Étiamsi mihi cui numerem, dele- 
averit. Sen. Trausporler aux Perses 
‘empire des Mèdes, Ademptum Medis 
dinperium in Persidem inferre (fero, 
fers, tuli, ilatum). Curt.|| 7° Agiter 
violemment (l'esprit). Percellfre, o, is, 
perculi, perculsum, act. Cic. Concut®re, 
10, is, Cussi, cussum, act. Sall. Qua- 
tère, do, ls, s. parf., quassum, act. Cic. 
Rapère, lo, is, rapui, raptum. Cic. 
Vehementius commüvere (eo, es, müvi, 
motum), act. Cic. Ferre, fero, fers, tuli, 
latum, act. Plin. : |ls m'ont transporté 
de joie, Me Letitià ertulerunt. Cic. Ce 
meurtre transporta de fureur les Thé- 
bains, £s cædes efferavit Thebanos. 
Liv. La joie les transpurte, Efferunt 
se Lætitid. Cie. Transporter les esprits 
d’ailmiration, Animes admiralione 
mulcère (e0,es, mulsi, mulsum). Quint. 
— les esprits, Animos incend?re (0, 
is. cendi, censum) où inflammare. Cic. 
Puisse la colère — les Grecst Utinam 
ira Pelasgos efferat! V.-Fi. La culère 
me transporte, fracundi& ardeo (de 
ardère, 60, es, arsi, arsurm). Ter. La 
colère transportait le roi, Agebat ira 
regem præcipilem (de præceps, gén. 
cipilis). Sen. VOy. TNnANSPOnTÉ 30. 

Se TRANSPORTER, v. réfl. Se rendre 
dans un lieu. Se conferre (fero, fers, 
luli, collatum). Cic. Se inferre. Liv. 
Se deportare. Cic. Inferre pedem. Cic. 
gressum. Virg. = Se transporter en 
Culicie, Se in Ciliciam demitiére (0, 
ts, mist, missum). Cie. Se — vers, 
Le'erni in. Hor. Se — en Afrique, 
Se in Africam trajicére (io, is, Jeci, 
jectum). Liv. Se — chez qqn, Con- 
ferre se ad aliquem. Nep. In ædes ali- 
cujus se transferre. Hor. — sur les 
lieux, In rem præsentem uënire (io, 
18, vént, ventum). Cie. M'élant trans- 
porté [par mer} à Vélies, Veliam ds- 
vectus (pasi. de devehëre, 0, is, veri, 
vectum). Cic. Partout où nous nous 
transporlerons, Quocumque nos move- 
rimus (dc môvère, eo, es, môvi, motum), 
Sen. On s'y transporta, Eo ventum 
est. Liv. || Fig. Se transporter par 
le soavenir dans le passe, Memorié 
vetera repelËre (0, is, ivi et ii, itum). 
Cic. La pensée peut se — partuat, 
Cogitatio quamvis regionem potest am- 
plecti (or, Eris, plezus sum, dép.). Ad 
Her. De quelque côté que tu te trans- 
porles en pensée, Quocumque te animo 
el cogilalione converteris (de conver- 
{êre, 0, is. verti, versum). Cic. 

TRANSPOSER, v. act. Mettre une 
chose & uns autre place. Transponîre, 
0, is, posui, posiium, act. Gell. = 
Transposer des mots, Verba trajicère 
(ïo, is, jeci, jectum). Cic. I (aul les 
— {ces vers], Quorum ordo permulan- 
dus. Isid. Traasposant la fu et le 
début, Ultima primis præponens (de 
præpontre, 0, is, posui, posttum). Hor, 

TRANSPOSITION, s. f. Action de 
transposer =: TransSposilion de mots, 
Verborum trajectio (onis), £. Cic. 
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Transmufatie, f. Quint. Ordinis {m- 
mulatio (onis),f. Cic. Orde (dinis) præ- 
posterus (1), m. Isid. Il y à une — à 
faire, Ordo permutundus. fsid. 
TRANSRHÉNAN, ank. Qui sat au 
dela du Rhin {par rapport 4 la Gaule). 
Transrhenanus. a. um. Cæs. 
TRANSSUBSTANTIATION, s. f. 
Changement d'une substance en uns 
autre. Transsubsiantialto, onis, f. 
(nos employé au Concile de Latran, 
15). 


TRANSSUNATION, s. f. Action de 
transsuder. Sudor, oris, masc. Plin, 

TRANSSUDEN, v. n. Passer au 
travers des pores d'un corps par une 
sorte de sueur. Ersudare, n. Col. = 
Pour ne pas laisser lranssuder l'huile, 
Vasa ne possent oleum sorbére (eo, es, 
wi, s. sup.;. Col. 

TRANSTÉVERE, quartier de Rome 
sur la rive droils du Tibre. Transtibe- 
rinus. a, «um. Mort. 

TRANSTÉVÉRINS, habitants du 
Translerers. Transtiberint, orum, m. 
pl. Cie. 

TRANSVASEMENT, 5. m. Action 
de transvaser. Transafusio, onis. f. Plin. 

THANSVASER, v. acl. Verser d'un 
vase dans un autre. Transfundrre, 0, 
ü, fudi, fusum, act. Plin. Capuiare, 
act. Cato. Elutriare, act. Plin. Traji 
cêre, io, 18, jeci, Jectum, act. Varr.: 
Transvaser le vin, DiffundËre vinum 
de doliis. Col. — du via dans des 
bouteilles, Refundère vinum lagenis. 
Pall. — un liquide dans un vase, 
Aliquid in vas truic#re. Varr, — de 
l'huile. Oleum deylére (eo, es, evi, 
elum). Col. — [pour clarifer], Deli- 
quare. Varr. Transvasé, Transfusus, 
a, um. Plin. 

THANSVERSAL, ALE, adj. Qui 
œoupe ou se dirige sn travers. Trans- 
versus, a, um, Cæs. Transversanus. 
Cæs. Obliquus. Cie. : La fracture est 
transversale, Franigitur os transver- 
sum. Cels. Salives transversales, 
Transuersaris tigna. Cæs. ou abs. 
Transversaria, iorum, 0. pl. Vitr. 
Rues —, Transuersz vis. Cic. 

TRANSVERSALEMENT,  adv. 
D'une manière transversale. Transverse. 
Cels. Obtique. l'lin. In obliquum. Plin, 
sSielles[les Astules] s'étendent irans- 
versalement, Si sub cute transverse 
funtur. Cels. Placer une perche —., 

erlicam fransuersam mitllëre. Pail. 
Poutres placées —, Transversa {igna. 
Cæs. 

TRAPANI, v. de Sicile. Drepanum, 
f, 0. Virg. Drepuna, orum, 0. p 
Liv. : De Trapani, Drepauitanus, €, 
um. Cic. 

TRAPPE, 8. f. 1° Porte à coulisse. 
Cochiea, æ, f. Varr. || 4° Piège pour 
prendre des bêtes. Voy. rrËos 1°. 

TRAPU, ux, adj. Gros st court. 
Compaclus, &, um. Col. Collectus. 
Calp. = Formes trapues, Quadrata 
statura, f. Suet. Membres trapus, 
Stricti{orum) artus (um), m. pl. ac. 
Brebis trapne. Quadrata ovis. Col. 

TRAQUENARD, 8. m. C. prèozie. 

TRAQUER, f. act. 1° Faire une 
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enceinte dans un bois pour arrêter le 
gibier. Plagis (sallum) scpire (io, is, 
sæp\i, sæptum). Lucr. Indagine (silras\ 
cing?re (o, is, cinzt, cinctum). Verg. 
| 2° Fig. Cerner : Pour traquer Pom- 
pée, À d Pompeium circumsidendum (de 
circumstdFre, 0, is, sedi, sessium). Cic. 

TRAQUET,. $. m. C. riËG8e 1°. 

TRASIMÈNE, lac d'Etrurie. Trasi- 
menus, à, m. Cic. : Du Trasimène, 
Trasimenus, a,um. Ov. Trasimenicus. 

t L] 

TRAUMATIQUE. adj. Relatif aux 
plaies, bon pour Îes plaies. Traumati- 
cus, a, um. Veg. 

TRAVAIL, S. m. 4° Peine ou soin 
qu'on prend pour faire qq. ch. Labor, 
oris, m. Cic. Industria, æ, f. Cic. 
Opera. f. Cic. Cura, f. Cic. Elabo- 
ratio, onis, f. Ad Fer. 2: Travail cor- 
porel, Labor corporis. Cic. Suspentre 
Son —, Cessare in opere. Cic. Finire 
laborem. [lor. Quilter et reprendre le 
— tour à tour, Labosem ofio, otium 
labore variare. Pl.-j. S'arsèter aa mi- 
heu du —, Aotam remitt"re indus- 
triam. Eiv. Qui n'aime pas le —, 
Laboris fugiens. Cic. Rien qui sente 
le —, Nthil elaborati. Quint. Temps 
pris par le —, Occupata tempora. Cie. 
Dans les grands corps, le — fut aise, 
In magnis corporibus facilis fuit off- 
cina (æ, f.). Plin. Mercenaires dont 
on paie le — et non le talent, Merce- 
nardi quorim operæ, non aries emun- 
tur. Cic. Sans —, Sine labore. Ter. 
Nullo labore. Plin. Sine indusirià. 
Col. Sans le — de l'homme, Sine ho- 
minum operä. Cic. Qui aime le —, 
Laboriosus, a, um. Cic. Operosus. Cic. 
Dursu—,{aborum ferens (gèn.entis). 
Tac. Laborum experiens. En. Labore 
invictus (a, um). Cic. Temps cousacré 
au —, Oyerosnum tempus. Plin. Jours 
sans —, Otiost où Vacui dies. Cic. 
Fail sans —, Flaboratus, a. um. Sen. 
Bêtes de —. Operarium pecus. Col. 
Jour de —, Voy. ouvnanie. Qui vi- 
vait du — de ses mains, Cui opera 
vita erat. Ter. Lai le confident de 
mes travaux et de mes plaisirs, Ille, 
seria nostra, illedeliciæ. PL.-j. Le tra- 
vail de l'esprit ne cessa qu'avec leur 
vie, Vitæ æqualis fuit agitatio studio- 
rum (de siudrum, it, n.). Cic. La 
nalure se furtifle avec l'aide du —, 
Adjuta curä nalura magis evalescil. 
Quint. las la moindre trace de —, 
Nulla medrtationis suspicte. Cic. Les 
exercices ecrits demandent heaucoun 
de —, Stilus lle est mnltr suduris (de 
sudor, oris, masc.\. fic. C'est un 
grand —, Hoc est labori {mihi). Plin. 
Res est magni laboris. Cic. Avec —, 
A force de —, Cum labore. Pl.-j. 
Mulio sudore ac labore. Cic. Laboriose. 
Cic. Operose. Cic. Parate. Cic. Cum 
summo sudore. Cie. Cum labore ope- 
roso. Cic. Magn& curä, Multä operä 
et labore. Cic. Magno negotio. Cæs. 
S'épuiser de —, Laboribnus multis se 
frangëre (o, is, fregi, fractum). Cic. 
Consacrer son — à qq. ch., Laborem 
rei impendËre (0, is, pendi, pensum). 
Cic. ed rem impendëre. Cic. in rem in- 
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sumère (o, is, sumpsi, sumptum). Cie. 
Industriam in re ponère (0, is, posui, 
posilum). Cic. {l est des gens qui 
ont puur tout —, Sunt quibus unum 
opus est (inf.). Hor. En employant le 
— des artistes, Adhtbitis opifinim 
manibus (de manus, fs, f.). Éic. Le 
— de la terre. Agrorum cura. Quint. 
Rerum rusticarum usus (@s). m. Cic. 
Res (rei) rustica (æ), f. Col. Par le — 
des manœuvres et des esclaves, Fa- 
brorum minisleriis ac servili operû. 
Liv. On cessa tout —, Feriz habitæ 
sun. Liv. || 2° L'ouvrage qui est à 
faire ou qu'on fait actuellement. Opus, 
eris, n. Cic. Labor, or1s, m. Cic. : En- 
treprendre un lravail, Laborem sus- 
cipre (to, is, cepi, ceplum). Cic. Im- 
poser un {ravail, Laborem imponére 
{voy. 40). Cic. injungëre (o, is, 
Juuri, junctum). Quint. [les bro- 
deuses] laissent leur — inachevé, 
NE reponunt pensa (de pensum, i, 
n.). Ou. Les travaux du forum, Fori 
stulia (iorum), a. pl. Tec. La cansti- 
tution de l'homme est faile pour les 
— du dehors, Natura niri ad ererci- 
talionem forensem comparala est. Col. 
Vaquer aux — des champs. Obtre 
opus rusficum. Col, Surcharcé de —, 
Qbsessus vperibus. Snet. Ayanl accom- 
pli ses —, Perfunctus luburibus. Cic. 
ils avaient poussé leurs —, Opere 
processerant. Cæs. Reprendre ses — 

Revocare studia. Cic. {ls ont contribue 
poor leur part à nos —, Stipenidium 
Studio nosiro contulerunt. Col. Le 
sixième travail impasé à Hercule, 
Sexta ærumna (æ, f.) UHerculi vbjerta. 
Plaut. Les travaux [de construction] 
n'avaient élé interrampus ni jour ni 
auit, Non nocie, non die unguam ces- 
saverunt ab opere. Liv. Les ouvriers 
qu'on charge des plus grand: — [de 
la caimnacne], Per ques res majores 
administrantur. Varr. Travaux (eat. 
de guerre). Opus, n. Cæs Ojiera, 0. 
pl Cæs. Camp forüfie par les — de 
‘art, Munttassima castra manu (de 
manus, &s, f.). Cæs. La grande quau- 
tité des machines arrêlail tons les — 
du siège, Multitudo tormentorum om- 
mem adrmninisitrattonem tar dabat. Cæs. 
Intendance des — publics, (ura ope- 
rum publicorum. Suet. Loi ardunuant 
des —, Lex operi faciundo. Cic. Obte- 
air l'adjudicalion des —, Opus redi- 
mère (0.is,emi,emptum). Cic. Inscrire 
à l'arlicle des — publics, Referre 
operi publico. Cie. La peine des — 
forcés, Metalla,orum, n. pl. Tac. Opera 
publica. Tert. Cuudamner aux — fur- 
ces, Damnare in metullum. Pl.-j. Con- 
demnare ad metalla. Suet. ad viarum 
muniliones, Suet. Damnare in opus 
publicum. P.-jet. Etre condamné aux 
— forcés. Metello plecti (or, Eris, s. 
parf.), pass. on punuri (pass. de pu- 
nire, 10. 18, iui ei tt, ftum). Ulp. Les 
— d'ilercule, Merculis labores. Ov. 
Laborata flerculi. Plin. { 3° Ouvrage 
execute, manière dont il est fait. (pus, 
erts. n. Plin. Labur, oris, m. Virg. 
Artificium, tà, 0. Ad Her. Ars, artis, 
fém. Cie.=: Le travail avait aacore 
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plus de prix que la matière, Mate- 
riam superabal opus. Ou. — parfait, 
Opus abselutum. Plin. Ce n'étail pas 
le —, mais le poids qui le charœmait, 
Quarum isle non opere delectabatur, 
sed pondere. Cic. Aivuière d'un beau 
—, Hydria fucta præclaro opere. Cic. 
Stalue d'un besu —, Operä singu- 
laru simulacrum. Cie. Slalue d'un 
— antique, Srgnum antiquo artificio 
factum. Cic. Coupes d'un — antique, 
Pocula veterum lubor. V.-FI. Navire 
d'uu beau —, Navis faberrime facta. 
Apul. Tapis d’un — superbe, Sira- 
gulum magnificts operibus pictum. Cic. 
Le — des abeilles (le miel), Opus. 
Varr. Lestravaux (d'un écrivain], Ope- 
ra,um, n. pl. Cic. Libri, orum, masc. 
pl. Cic. |! 6° Souffrance de l'enfante- 
ment. Puerperum, ii, 0. Plin. Partus, 
üs, m. Plin. Lucinæ labores (um), m. 
pl. (poét.). Virg. : Elle est en tra- 
vail, Laborat e dolore. Ter. Combien 
le — avait été pénible, Quam labo- 
riosi fuissent nisus (um, m. pl.). 
Gell. [Femme) ea —, Parturiens (gén. 
entis). Piin. Puerperio enitens. Gel. 
Jam ad pariendum vicina. Cic. Utero 
laborans. Eur. Sub partum. Plin. In 
eniru. Plin. || Fig. La montagne est 
ea travail, Parturiunt montes. Ior. Ce 
dont votre âme est en — depuis 
longteups, Quod diu parturit animus 
vester. Liv. || 6° Machine de bois à 
quatre piliers pour maintenir les che- 
vaux (au plur. travails) : Meltre au 
—, Ad muchinam deligure. Col. 
TRAVAILLÉ, Ée, parl. passé de 
TRAVAILLER, VOy. te ‘| Adj. 40 Qui a 
subi un travail. Laboratus, a, um. Cie. 
= Tiavaillé avec soin, Élaboralns. Cic. 
Afubre factus. Cic. Arte multà labo- 
raîus. Virg. Laine lravaillée, OQuium 
villi confect’ (pass. de conficËre. io, is, 
feci. fectum). Cic. Peaux travaillées, 
Pell:s snbactæ (pass. de subigère, o.ts, 
egi, actum). Plin. Lin travaillé, Linum 
factum (pass. de facëre, io, is, feci, fac- 
fum). Uly. Argeut —, Argentum fac- 
tum. Cic. Vases arlistement travaillés, 
Vasa pretiose cælata. Cic. non infabre 
facta. Liv. Argenterie bien travaillée, 
Plenum artis argentum. Cie. Slatue 
admirahlement —, Simulacrum sin- 
guluri arhfcio perfecinm. Cic. Qui 
n'est pas travaillé, Rudis, m. f.,e, 0. 
Plin. Infecius, a, um. Varg. Bois noo 
—, Informis materia. Tac. Travaillé 
(en parl. du 301), Subactus, a. um. Col. 
Emotus. Col. Agilatus. Col, Terre non 
travaillée, Rudis campus. Virg. Cruda 
terra. Col. || 20 (En pari. du style). 
Laboratus, a, um. Cic. Elaboratus. 
Cic. Accuralus. Cic. Politus. Cic. Li- 
malus, (ic. Elucubratus. Cic. : Ouvra- 
es travaillés, Lahoriosæe chariæ. Cat. 
ers —, Operosa carmiua. for. Dis- 
cours travaillé. Afeditata oratio. Tac. 
Style —, Stili anrieras (atis), f. Tac. 
Style trop —, Oratio nimië religione 
atfenuala. Cic. torta (pass. de tor- 
quêre, eo. es. Lorsi, torlum). Sen. cir- 
cumionsa (pass. de cireumiondére, eo, 
es, lotondi, (onsum). Les ouvrages de 
Pollion sonttrès travaillés, In Poliione 
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summa diligentia. Quint, | 3° Tour- 
mentè (par un mal). Laborans, gén. 
antis (abl.). Col. Exercitus, u, um. 
Virg. Confictalus. Nep. Afflictatus. 
Suet.: Corps travaillé par de longues 
maladies, Corpus diutinis morbis 
ægrum (de sé gra, grum). Liv. || 
4° Epuisé. Erhaustus, a, um. Veg. 
TNA VAILLEN, v. on. 1° Occuper 
son activite à qq. ch. Laborare, n. Cic. 
Operuri, dep. Plin Aliquid agrre (0, 
is, egi, actum). Cic. = Travailler nuit 
et jour sans relâche, Evigtlare, n. 
Cic. Noctem operi addfre (o, is, didi, 
ditum). Virg. Se tuer à —, Multis 
laboribus se frangère (o, is, fregi, 
fractum). Cie. À qui travaille le jour 
g'est pas long, Nullus agenti dies 
longus est. Sen. Travailler sans inter- 
ruption, Laborem jung?re (o, is, junzi, 
juncium). — en commun, Communi- 
care laborem. Plin, — mollement, 
Languidius versuri in opere. l'æs. Les 
soldals ne pouvaient —, Neque mili- 
les adminis(rare polerant. Sall. — à 
la journée, Diurnä mercede conduei 
(pass. de conduc®re, 0, is, durt, duc- 
{um . Hor. En travaillant de ses mains, 
Mercede manuum (de manus, üs, f.). 
Sall. Sans travailler, fn otio. Col. Ces- 
ser de —,Cessare ab opere. Liv. Qui 
travaille, Laboriosus, a, um. Cic.Ope- 
rosus. Cic. Qui ne — pas, Deses, gén. 
sidis. Liv. Otivsus, a, um. Cic. Faire 
travailler des laureaux. Tauros exer- 
cére (eo, es, cui,citum). Virg. Faire — 
[les esclaves], (peram exigre (0, is, 
egi,actum).Cic. Faire — ses servantes, 
Exercéère famulas. Virg. 11 faut — 
pour... Sudandum (de sudare, n.} est 
pro. Cic. Les Gaulois regardeat comme 
uac houte de — pour avoir du blé, 
Gaili turpe esse ducunt frumentum ma- 
nu quærêre (, is, sivi et si, situm). 
Cic. 11 Fig. Laisser travailler son ar- 
gent, Pecuniam relinquêre in quæsiu 
(de quæestus, üs, m.). Cic. Lui qui fai- 
sait — ses capitaux sur lerre et sur 
mer, Qui ef terra et mari pecuniam agi- 
tabalt. Sen. || 2° Nent. et act. Faire un 
ouvrage (manuel). executer, façonner. 
Laborare in re. Cic. de re. Cic. circa 
rem. Quint. in rem. Quint. Elaborare 
rem. Cic. : On travaille aux fortifica- 
lions, Laboratur ad munitiones. Cæs. 
Travailler buil jours dansle:champs, 
Octo diebus in agris opus facère (io, 
is, feci, factum}. Afacr. — à une sculp- 
ture, Manum marmoriadmävère(eo,es, 
müvi, uotum). lPlin. — la vigne, Vites 
exarare. Pall. Vineas exercäre (voy. 
do). PL.-J, — le fer, Ferrum erercère. 
Virg. Art de — le buis, Fabrica {æ) 
materiaria (æ), f. Plin. Art de — le 
fer, Fabrica ferrea, f. Plin. — la 
laine, Lanam facëre. Plaut. fractare. 
Just. Gagnant sa vie à — la laine, 
Lan victum quæritans. Ter. — l'or 
et l'argent, Aurum et argentum conf- 
cËre (io, ts, feci, fectum). Plin. — à 
la terre, In agro operari, dép. Dig. — 
à couper du bois, Operari materiis 
cædendis. Tac. — à une mautille, 
Concinnare pallam. Plaul.— les peaux, 
Pelliculas subigère (0, is, egi, actum). 
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Fest. Le frêne est le bois le plus facile 
à —, Obedientissima quocumque in 
opere frarinus. Plin, [Ces buis] sont 
faciles à —, Commodam præstant (rac- 
tabilitatem. Vitr. — continuellement 
à qq. ch., Aliquid festinare. Si. Ali- 
uid urgére (co, es, ursi, 8. sup.). 
irg. Invigilure alicui rei. Virg. Ali- 
quid erercére (voy. td: Col. |[ Act. 
8° Remuer (la terre). Exercère :voy. 
40), act. Col. Subigére (voy. 20), act. 
Col. Tractare, act. Col || Neul. et act. 
&° Donner ses soins, appliquer son es- 
prit 4... Laborare, act. Cic. Elabo- 
rare, act. Cic., Tractare, acl. Cic. 
Operam dare {alicui rei). Cic, : Qui 
travaille pour nn absent, Absentis 
adjutor (oris), m. Cic. 1 — pour lui 
seul, oc carmen sibi intus canit 
(prov.). Cic. La mémoire —, Memoria 
concoquifur (pass. de conroquêre, 0, 
is, cori, coctum). Quint. Je — à ua 
livre, Dlihi liber est in manibus (de 
manus, üs, f.). Cie. Travailler a cuiti- 
ver son esprit, Auimum moliri (ior, 
iris, itus sum, dép.). Ou. — pour la 
pastérilé, pour l'avenir. Posteritati 
servire (io, ts, tui el ti, ilumi. Cic. In 
posterum provtdére(eo,es.vili, visin). 
— pour la patrie, À d remprublicam [a- 
cêre{vuy. 20). Cic.[Les vieillaris] tra- 
vaillent à des cho:es qu'ils savent ae 
pas devoir leur prafiter, Elaborant in 
lis quæ sciunt nihil onnino ud se per- 
tinère. Cic. Travailler pour qqa, Ne- 
golium alicujus ou alicui gerFre (0, is, 
gessi, gestum). Sen. — puur le salut 
de qqn, L.aborare pro salute alicujus. 
Cic. — pour ses enfants, Liberis 
consul#re (o, is, sulni, sultum). Cic. 
— de toutes ses forces, Sudare, n. 
Cic. In re desudare atque elaborare. 
Cic. In rem incumbêre (o, is, cubui, 
cubitum). — nne science avec ardeur, 
Aulitum operæ ac labortis in eliquä arte 
consumre (0, is, sumpsi, sumplum). 
Cic. — en vae de l'inmortalité, Æter- 
na moliri. Cic. — à qq. ch. de plus 
grand, Aajus opus môvere (e0, es, mô- 
vi, motum). Virg. — en grand (=d'a- 
près une vue d'ensemble), Totum opus 
ponére (0, is, posui, posttum). for. 
— sun style, Orationem formare. Cic. 
— un discours, Üralionem manu fa- 
cére (vuy. 20). Cic. — (ua nuvrage‘ 
Magnä curë& el diligentià scribère (0, 
is, seripsi, scriplum). Cic. Perpolire 
io, is, ivi el it, itum}. Cie. Si jamais 
Je travaille autant un écrit, Si unquim 
guidquam tam enitar (de entti, or, *ris, 
nisus el nirus sum, dép.). Cie. liéce 
À laquelle il travaillait encore, Fabula 
quam habebat in mantibus {de manus, 
üs, f.). Cic. Hs semblent avoir plus tra- 
vaille teurs écrits, In illis limæ jus 
videtur fuisse. Vell. Passer la nuit à 
travailler, Lucubrare. Liu. || 5° Neut, 
S'occuper à faire qq. ch. Laburare 
(iaf.). Hor, (ut et subj.). Cie. Elubo- 
rare (ut). Cic. Studère, eo, es, 1, s. 
sup. qui ou iof.). Ter. : Travailler 
péniblement à... Niti,or, #ris, nisus 
et nirus sum, dép. a Tac. Nih 
{inf}. Sall. Eniti (inf.). Ter. Co- 
aari(inf.), dép. Css. Contendëre, 0 
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is, fendi, tentum, 0. (inf.). Cæs. (ut) 
Cic. Iliud moliri cet 4) ut... Cic. 
Sudare quomodo (subj.). Cic. — à 
obtenir le triourphe, Annitfi de {rium- 
pho. Cie. — à ébranier la Hdélité de 
qqa, Connili labefacére aliquem. Tac. 
— à régler ses grstes, Elaborare in 
mois moderatione. Cic. — à 6e forti- 
fier, Se ad firmitatem intend”re (0, is. 
tendi, tentum). Cic. Travaillaot à re- 
venir, Aoliens redire. Cic. J'y tra- 
vaillerai, Quod ego ennifar. PI.-j. 
Travailler à la ruine de sa patrie, 
In patriä delendä occupari, pass. Cie. 
— au rétablissement de qqn, Saluti 
elicujus subuënire (io, is, vêni, ven- 
tum). Cic. — à accroltre sa forlune, 
Studère patrimonio augendo. Cic. ls 
travaullent à paraltre vertueux, Jd 
agunt (voy. 4°) ut viri boni esse vi- 
deantur. Cic. Travailler à enlever la 
stalue, In demoliendo signo moliri. 
Cic. — À faire adopter Îles lois des 
Gracques, Rogandis Gracchorum legi- 
bus incumbêre (vuy. 49). — de toutes 
ses forces à, Eniti omni ope aique 
operä ut. Cic. Anniti omni ope. Liv. 
stunmo studio. Sall. Ne — qu'à, 
Nihil aliud moliri quam ut. Nep. 
Nihil agrre (voy. 4°) aliud nisi ut. 
Cic. || 6° Digerer difficilement : Es- 
tomac qui travaille, Cruda (æ) elvus 
(i, f. Cato. Quand l'estomac —, In 
cruditate. Plin. In cruditatibus. Plin. 
I} Act. 7o Soumettre à des manipu- 
lations, falsifier. Medicare (semina). 
Virg. : Travailler le vin, Vina con- 
dire (io, is, fui et ii, itum). Plin. || 8° 
Fig. Exciter à la revolte. Tentare, act. 
Sall. Solltcitare, act. Sull. = Travailler 
l'esprit du peuple, Plebis animos sol- 
licitare. Liv. || 9° Faire souffrir, tour- 
menter. Vexare, act. Sall. Erercëre 
(voy. 1°), act. Hor. 2: Etre travaillé 
par la faim, Fame urgëri (vog 20), 
pass. Sail. Ce soin me travaille, Me 
illa cura angif (de angëre, o, is, anxi, 
s. sup.). Cic. L'embition — l'espril 
des hommes, Ambriio animos homi- 
num exercet. Sall. Ame que — l'ava- 
rice, Animus æger avartliä. Sail. 
Rome était travaillée de deux vices 
contraires, Duobus diversis vitiis 
civitas Romana laborabat, Liu. Se 
travailler l'esprit, l'imagination, 
Anÿno angi, pass. Cie. Animo labo- 
rare. Cæs. Se cruciare. Ter. Cruciari, 
pass. Plaut. Sibi sollicitudinem struë- 
re (o, îs, struri, strucium). Cic. Vay. 
Se rounuenTenr 10, || Neut. 100 Se dé- 
jeter. Se torquère (e0, es. (orsi, tor- 
lum). Vitr. Pandare,n. Vitr. Pandari, 
pass. Col. = Le chène travaille, Quercus 
rimas facit. Vitr. Le cuivre —, Cru- 
ciatur æs. Plin. Les murs ont tra- 
vaillé, Ædes vilium fecerunt. Cic. || 
11°Fermenter. Le foin travaille quand 
il est mis en las, Fenum congestum in 
se concoquitur (voy. 40), pass. Vow. 
renmr\TER. || Act. 120 Épuiser (de fa- 
tigue). Voy. ce m. 4°. 

Se TRAVAILLER, v. réf. 19 S'inquié- 
ter, se tourmsnter. Laborare. Ter. 
Angi, or, Eris, 8. parf., pass. Cic. Se 
eruciaro. Ter. Angienimo. Cic. Anrio 
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animo esse. Cie. = Suant et se tra- 
vaillant pour expliquer, Æstuans labo- 
ransque quonam pacto erplicet. Cic. 
Pouryuoi te lravailler ainsi? Quin tu 
oftosus es ? Ter. || 2° Etre mis en œuvre 
{en parl. de bois, de matériaux). Voy. 
TRAVAILLER. 

TRAVAILLEUR, 2Us6, adj. Adonnè 
au travail. Voy. LABORIRUX 40. || 
Subst. m.: Les travailleurs (em- 
ployès aux onvrages militaires), Mu- 
nientes, ium, m. pl. Liv. Afuniores, 
um, m. pl. Liv. il ordonne de proteger 
l'ouvrage et les travailleurs, Jubet 
opus el administros tulari. Sail. 
Forcer les postes et tomber sur les 
—, Perfringëre stationes seque inferre 
munitoribus. Tac. [Lancer des traits) 
sur n0$S — În nostros operi desti- 
nalos. Cæs. 

TRAVÉE. s. f. 10 Espace entre deux 
poutres rempli par des Solives. Interti- 
gninm, ü, n. Vitr. || 2° Galerie supe- 
rieure d'une église. Trabea, z, f. 
Gloss.-Pap. 

TRAVERS, S. m. {° Largeur d'un 
corps. Lutitudo, dinis, f. Cic. : Si lu 
l'eloignes d'ici d'un travers de doigt, 
Sihercletu ex istoc loco digitium (de di- 
gitus, i, D.) fransversunt ercesseris 
de ercedëre, ©, 15, cessi, cessuin). 

laut. Plus de quatre — de doigt, 
Plus quatuor digilos transversos. Plin. 
S'éloigner de la verlu d'un — de 
doigt, À reclä conscientiä (ransver- 
sum unguem (de unguis, is, M.) dis- 
cedëre (0, is, cessi, cessum). Cic. [Le 
vaisseau| présente le —, Dat latus. 
Virg. Présenter au vent le — de la 
voile, Obliquaresinus in ventum. Virg. 
1129 En rnavers, DaThavens. loc. adv. 
D'un côte à l'autre, suivant la largeur. 
Transuerse. Ceis. De transuerso. Ad 
Her. Ex transuerso. Plaut. In iransuer- 
sum. Plaut. Per transversum. Plin. 
Oblique. Cic. Ab obliquo. Cu. Er vbli- 
quo. Plin. In obliquum. Ov. Per obli- 
quum. Hor.: Mis en lravers, Traus- 
versus, a, um. Cæs. Transversarius. 
Cæs. Obliquus. Cic. Traectus. Sue. 
In transversum positus, Plin. Poutre 
mise eo — de la route, Transimissum 
per viam tigillum. Liv. Creuser des 
fossés en — des rues, Præducëre fos- 
sas tranversas vis. Czs. Que la 
terre soil labourée en —, Terra trans- 
versis sulcis proscindalur. Col. Pren- 
dre l'ennemi en —, In transversos 
hostes incurrëre (0, is, curri, cursum). 
Liv. Elles se metlent en — des deux 
armées, Infeslas acies ex fransverso 
dirimunt (de dirimëre, 0, is, emi. 
emptum). Liv. Charger ua vaisseau en 
—, In navislatus impelu præferri(pass. 
de præferre, fero, fers, tuli, latum). 
Liu. |[9° À rravens, Au TRavans, loc. 
adv. À TRAYENS 00. CH., ÂU TRAVENS 
DE Q0. c., luc. préposit. De part on 
part, au delà de. Per (ace.). Cic. Inter 
reel. Virg. Trans {acc.). Hor. = Voir 

travers. Transpicére (io, is, speri, 
spectum). Lucr. A — une gréle delrails, 
Inter tela. Cie. Voir à — les éloiles, 
Cernëre per stellas. Sen. Amener de 
l'eau à — une propriété, Ducère aqguam 
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per fundum. Cic. Enée emporta son 
père au — et au delà des flammes, 
Æneas tulit patrem per ignes et pertulit. 
Sen. Courir à — les forèts, Siluas ra- 
pére{io, is, rapui, raptum). Viry. Passé 
au —, Transmissus, &, um. Sen.-tr. 
Voir comme à — un voile, Per quæ- 
dam involucra atque integumenta per- 
spicère. Cie. À — le masque, Er per- 
sonä. Cic. 11 était difficile de vuir à 
—, Non facile introrsus perspici pote- 
rat. Cæs. On vuit les animaux à —, 
Animalia inferlucent (de interlucère, 
eo, s. parf. ni sup., n.). Tac. On ne 
peul voir une étoile à — une autre, 
Nunguam apparet siella per siellam. 
Sen. On peul voir à — la porte, Ja- 
nua præbel transpectum (de transpec- 
tus, Gs, m.). Lucr. [Se faire jour) à 
— les ennemis, Per mediam aciem. 
Curt. Per medios hostes. Liv. À — le 
feu et le fer, [nter flammam et hostes. 
Virg. Fleuve qui coule à — la ville, 
Intermuralis amnis. Liv. Interfluens 
(entis) amnis mœnia. Curl. Chemin 

— champs, Agraria vu. Up. 
Saisi à — le corps, Compleru oceupa- 
fus. Curt. Donner à qqn un coup de 
poing à — le visage, Pugnam alicui 
in os impingère (o, is, pege, paclum). 
Plaut.|| Fig. [A travers ces arlifices] on 
voil le mensonge, Mendaciun perlu- 
cet (de perlucère, eo, luxi, s. sup., n.). 
Sen. À tort et à —, Vov. Tont 2°. ] 
&° Forme tortue, irrégularite. Prauitas, 
atis, f. Col. be De Tuavens, loc. adw. 
De mauvais sons, à contresens. Præ- 
postere. PL-j. Perverse. Suet. Prave, 
For. =: Yeux de travers, Transuersi 
oculi. Plin. Avoir les yeux de —, Esse 
perversis oculis. Cic. Avoir les jambes 
de —, Esse cruribus varis. Varr, Qui 
est de —, Pravus. Cic. Aller de —, Ex 
transverso agi (pass. de agëre, o, is, 
egi, actum). Sen. Qui va de —, Tortuo- 
sus,a,um, Cic. Regarder de — (—avec 
colère), Torve adspectare. Plant. Limis 
oculis intuëri (cor, ëris, fuilus sum, 
dép.). Plin. Limis adspic#re (io. ts, 
speri.speclum). Ter. TorvaouTransuer- 
sa fuëri (poét.). Virg. Torvis oculis 
srectare (poét.). Ov. Obliqua tuëre. St. 
Esprit de —, fngeninm absurdum. Sall. 
Mens iæva. Virg. Homme qui a l’es- 
prit do —, Pravus vir. Sen. Prauz 
mentis homo. Liv. Agir de —, Perpe. 
ram fuc#re (io, is, feci, factum}. Liv. 
Qui agit de —, Præposterus el perver- 
sus. Cic. Pousser qqn de — (—=k 
détourner du droil chemin}, Aliqnuem 
transversum OU ex fransuerso agère 
(o, is, egi, acfum). Sen. Juger de —, 
Prave judicare. Ph. Entendre de —, 
Aliter autlire. Sen. Prendre une chose 
de —, Contra interpretari rem. Tac. 
11 8° Bizarrerie d'esprit. Pravitas men- 
fis et abs. Prauitas, atis, F. Cic. : 
Quel travers de. Quanta illa in anime 
pravitas est (inf.). Sen. — d'esprit, 
Ingenii vitium (it), n. Quint. Je donne 
dans le — de la vieillesse, Utor æta- 
fis vitio. Cic. Par un — de l'esprit 
humain, Humani ingenii vitio. Curt. 
Qui a des —, Vir prauæ mentis. Liv. 
Redreoser les —, Errores minuëre (eo, 
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ds, ui, utum). Sen. || 7° Inconduite. 
Morum perversitas (atis), f. Suet. Afo- 
rum pravi(as. Tac. 

TRAVERSE, s. f. {9 Pièce de bois 
qu'on met en travers 4 certains ouvra- 
gesde charpente. Transuersaria,torum, 
0. pl. Vitr. Impages, is, [. Vitr. : 
Poser des traverses, Transuersaria 
ligna injictre. Cæs. Tigna transversa 
injtcëre. Cæs. Porle avec des — 
ferrées, Fores obditæ ferratis trabi- 
bus. Plin. || 20 Chemin de traverse ou 
abs. Traverse : route plus courte que 
la grande route. Trames, itis, m. Cic. 
Transuersus (rames. Liu. Lineartus 
limes, m. Hyg. Itinerum compendia 
(iorum), n. pi. Frontin. 2 Par des che- 
mins de traverse, Per obliqua. Liv. 
Fleris itinertbus. Liv. Obliquis trami- 
tibus. Liv. Transuersis limitibus. Liv. 
Prendre des chemins de —, Transuer- 
sis tramilibus fransgredi. Liv. || 3° 
Fig. Obstacle, revers : Au milieu de 
tant de Iraverses, Per tot rerum dis- 
crimina (de discrimen,minis,n.). Virg. 
Les — de ma vie, Varii nostri casus 
(de casus, &s, m.). Cic. Eprouver des 
—, Erhaurire labores (de labor, oris, 
m.). Liv. Duriore fortuna conflictari. 
Cic. Per adversa fluctuari. Sen. Ayant 
éprouvé bien des —, Tot casibus act. 
Virg. Diu jactati. Liv. Qui n'ait ja- 
mais essuyé de —, Qui nullum a for- 
tunä vulnus acceperit. Cic. | 6° À la 
travorse de, loc. adv. Kx transuerso. 
Liv. : Se jeter à la traverse (en parl. 
de qqn), Voy. S'orrosan 3°. (En parl. 
de qd: cb.), Er transverso incurrère 
(o. , Curri, cursum). Sen. Ou feri. 

etr. Occursare (dat.). Sail. Occurrère. 
Plin. Interjici(pass. de interjicére, io, 
ts, Jeci, jectum). Cic. Obstare (o, as, 
stiti, stalum). Gic. Interuènire (o, is, 
véni, venium). Liv. Intereurrëre. Liv. 
Interpellare (acc.). Vell. Le œalhenr 
de l'Etat vint à la —, Transuersa 
incurrif misera fortuna reipublicæ. 
Cic. Sans que rien vienne à la —, 
Sine interpellatione. Frontin. 

TRAVERSE, $s, part. passé de 
TRAVENSRH, Voy. ce v. || Adj. £° Au tra- 
vers de quoi on a passe. Trajeclus, a, 
um. Liv. Transgressus. Liv. Transmis- 
sus. Tac. Transcursus. Apul. Emen- 
sus. Liv. : Espace traversé, Decursum 
spatium. Cic. Les Alpes traversées, 
Transitæ Alpes. Liv. Traversé à la 
nage, Tranatus. Fronio. — sur un 
vaisseau, Enauigatus. Piin. || 2° Di- 
vis on deux (par un fleuve, etc). 
Diremptus, a, um. Liu. Pays traversés 
par de nombreux cours d'eau, Regio- 
nes per quas mulla flumina decurrunt 
(de decurrére, o, is, curri, cursum). 
Sen. || 3° Transperce. Voy. ce m. || 
& Pénétré par l'humidité. Macidus, 
a, um. Cie. : Etre tout traversé, Per- 
madëre, 60, es, ui, 8. Sup. Col. || 6° 
Empêché. {mpeditus, e, um. Cic. Inter- 
pellutus. Cic. 

TRAVERSE, s. f. Voyage par mer. 
Trajectio, onis, Î. Cie. Trausmissio, f. 
Cie. Transuectio, f. Cic. Trajectus, üs, 
m. Cæs. Cursus, m. Cic. Navigalio, 
onis, f. Cie. 3 Dans la traversée, În 
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navigando. Cic. — dans laquelle oo 
rencontre peu de ports, Navigatio 
minime porfuosa.Cic. Première — des 
vaisseaux, Navium tirocinium Go, a. 
Plin. Je demaudai le prix de a —, 
nterrogavi quanti navis veheret ge 
uehËre, o, is, vezi, vectum). Quint. Ma 
— à été bonne plutôt que rapide, 
Magis commode quam strenue navi- 
gavi. Cic. Faire une bonne —, Belle 
decurrëre (o, is, curri, cursum). Cic. 
Feliciter navigare. Cic. Opiime cursum 
conficËre. Cic. Ils arrivèrent à Téné- 
dos après une heureuse —, Tenedum 
placido mari trajecerunt (de trajicére, 
to, is, jeci, Jectum). Liv. Ce royaume 
v'est séparé de nous que par une 
conrte —, Nec longo distant cursu re- 
gna. Virg. Ce qui rendait la — facile, 
Ouod tranquillttatem trajicientibus fa- 
ciebat. Liv. Avoir ane — pénible, 
Incommode navigare. Cie. 
TRAVERSER, v. acl. 1° Passer à 
travers, d'un côte à l'autre. Transire, 
eo, is, dut et ti, tfum, act. Transyredi, 
tor, Éris, gressus sum, dép. Cic. Tran- 
scendFre, 0, is, scendi, scensum, act. 
Cæs. Transcurrére, o, is, cucurri et 
curri, cursum, acl. Col. Trajicére, to, 
ts, Jjeci, jectum, act. Liv. Transmiltére, 
0, is, misi, missum, act. Cic. Trans- 
meare, act. Plin. Permeare, act. Plin. 
Percurrre, act. Cæs. Emeliri, ior, iris, 
mensus sum, dép. Liv. : Traverser les 
rues d'un camp, Vias castrorum adire 
(eo, is, ivi el ii, itum). Tac. ler- 
mettre à qqn de — la Province, Dare 
iter alicui per Provinciam. Cæs. Es- 
sayer de — par force la Province, 
Iter per Provinciam per vim tenlare. 
Cæs. — l'Isthme, Angustias Jstkmi 
evadère (0, is, vasi, vasum). Tac. — 
une forêt, Silvam traduci (pass. de 
traduc#re, o, is, duxri, ductum). Liv. 
— des monceaux de cadavres, Traji- 
cËre membra per acervos. Ov. — une 
vallée, Vallem sequi (or, ris, secutus 
sum). Liv. — des déserts, Solitudines 
persequi. Cic. — un pont, Trans- 
mittére pontem. St. Per ponlem com- 
meart. Eve. — les Aïlpes, Alpes 
transgredi, ou superare, Ou fransmit- 
fre. Liv. — le Caucase, Caucasum 
transcend®re. Cic. — des plaines en 
courant, Transmitt®re cursu campos. 
Virg. — la Grèce 4 toute vitesse, 
Per Græciam transilire (o, is, ui, ivi 
et ii, sultum). Flor. — la mer en 
volant, Transuolare ponfum. Plin. — 
à la nage, Transuehi (pass. de frans- 
vehère, 0, is, veri, veclum) (acc.). 
Varr. Tranare. Liv. Transnatare. Cæs. 
Transmititére nando. Sil. Trajictre 
nando. Suet. — sar un vaisseau, Trans- 
navigare. Frontin. Transfrelare. Just. 
Aborder à Chivs en traversaal la mer 
Egée, Trajicére Chium mari Ægeo. Liv. 
Traverser la mer, Transire mare. Cic. 
ou maria. Plin. Transmitt#re maria. 
Cic. Vada trensilire (poël.). Hor. Mare 
erigère (o, is, egi, actum). Plin. J'ai 
traversé la mer, Trans mare fui. Cic. 
Traverserrapidementun golfe, Præfes- 
tinare sinum. Tac. — la mer à cheval 
sor ua dauphin, Perequitere delphino 
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maria. Plin. — avec sa flotte de 
Briodes à Dyrrachiom, À Brundisio 
Dyrrachium classes transmitiFre. Suet. 
— un détroit, Transnavigare angus- 
fias maris. Froniin. — von fleuve, 
Flumen transgredi. Cæs. transire. Cæs. 
transmitire. Liv. Amnem ersuperare. 
Plun. superare, Liv. trapicére. Liv. 
evadfre. Tac. [1 se häla de — le P6, 
Occupavit Padum trajicFre. Liv. Fleuve 
facile à —, Pervius (it) amnis (is), m. 
Tac. — ua fleuve à gué, Vado tran- 
sire. Frontin. trajicére. Liv. — un 
fleuve sur un pont, Transmit{ére 
ponte. Tec, — sur un radcau, Traji- 
cêre rale. Liv. — le Rhino, Rhenum 
transduci, pass.Cæs. Rheno transgredi, 
dép. Tac. L'onde (du Siyx) que nous 
devons tous —, Unda omnibus enavi- 
ganda. Ilor. Faire — nn fleuve à ses 
troupes, Exercitum ou Copias flumen 
{ransporfare, trajicère, transducêre. 
Cæs.Alilites trans flumen trajictre. Liv. 
Faire — l'Êbre 4 ses soldats, TraducXre 
Hiberum copias. Liv. Faire — Ja mer 
aux légions, Trausnitt®re legiones. 
Vell. Il At — la Calabre à ses trou- 
pes, Per Calabriam exercilum perdu- 
zü. Vell. || Fig. La guerre traversait 
les flots et menaçait l'Afrique, Betlum 
navigabat in Africam. Flor. || 2° Fig. 
Vivre pendant tel ou tel temps = lis 
traversent la vie comme des voya- 
geurs, Vilam sicuti peregrinanles 
transeunt (voy. 1°). Sall. Nous tra- 
versous la vie, Prænauigamus vitam. 
Sen.Ayant traversé cinq règnes, Quin- 
que principes emensus (voy. 1°). Tac. 
Traverser la vie dans l'obscurité, 
Vitam per obscurum transmitière(voy. 
10). Sen. Qui a traversé ces temps 
avec moi, Afecum illorum lemporum 
consors (gén. sortis). Cic. Traverser 
des temps malheureux, Labores emeti- 
ri. Sil. — des écueils (heureusement), 
Cautibus enavigare. Cic. — uno dan- 
gcr, Transmitiÿre discrimen. Pl.-j. 
Tranare pericula (poët.). Sil. || 3° 
Etre à travers, Dirimére, o, is, emi, 
emptum, acl. Liv. Dividire, o, is, visi, 
visum, act. Ov. : Traverser une ville 
(en parl. d'un flenve), Per mediam ur- 
en influËre (o, is, fluri, flurum). Just. 
Mania interfluÿre. Curt. Mediam urbem 
interfluëre. Curt. Media urbe decurrëre 
(o,is, curri, cursum). Liv. — uneile, 
Dividfre insulam. Liv. Ruisseau qui 
traverse une villa, Flumen quod ge 
viilam fluit. Varr. Le Nil — des 
déserts, Nilus per deserte embulans. 
Plin. [Le ruisseau] — la plaine, 
Planitiem distinguit (de distinguëre, 
0, stinri, stinctum). Curt. L'aqueduc 
— la maison, Per domum aquæduclus 
transducitur (voy. 1°). Uip. Les 
arches qui traversent la rivière, Ar- 
cuationes quæ per flumen frajiciuniur 
(pass. de {rajicére, voy. 4°). Frontin, 

e chemin traverse le chanp, Currit 
limes per agrum. Plin. Traverser les 
rues par des fossés, Præducére fosses 
transversas viis. (æs. Poutres qui Lra- 
versent d'un mur à l’autre, Transver- 
saria (iorum) tigna (orum),0. pl. Vitr. 
U 6° Percer de part on part. Transfgère, 
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o, is, Ari, firum, act. Cæs. TransfodFre, 
do, is, fodi, fossum. act. Liu. Trajicëre 
por. {o). Virg. Transire (voy. 1°). 

irg. TransigËre, 0, is, egi, aclum, 
act. PA. = La lance traversa le cou du 
cheval, Cuspis trans cervicem equi 
elapsa est (de elabi, or, ëris, lapsus 
sum, dep.). Liv. || 6° S'infiltrer à tra- 
vers. Permanare per. Lucr. Perfluëre 
(0, is, fluri, flurum) per. Lucr. || 6° 
Fig. Se presenter un instant (à l'esprit). 
Transvuolare (acc.). Plin. : Traverser 
l'esprit, Succurrëre, o, is, curri, cur- 
sum, 0. Sen. In mentem vénire (io, is, 
véni, ventum). Cic. Mentem subire (eo, 
is, iui etui, itum). Ov. Subire antmo. 
Ov. abs. Subire. Virg. La pensée lui 
traversa la têle de.…, Cogitatio ani- 
mum subitt (inf ). Liv. || 7° Fig. Sus- 
citer des obstacles à, empêcher. Impe- 
dire, io, is, tut el di, dun, act. (acc.). 
Cic. Interpellare, act. Vell. Intercipère, 
So, ts, cepi,ceptum, act. Quint. Obstare, 
0, as, sitci, statum (dat.). Cic. Obsis- 
tEre, 0, is, sûati, s. sup., n. Cic. Inter- 
vinire, io, is, vêni, ventfum, n. Liv. 
Aduersari, dép. Tac. Impelimentum 
inferre (fero, fers, tuli, illatum). Cic. 
2 Traverser les desseins, Intervëmre 
ceptis. Liu. Consilits oficËre (io, is, 
feci, fectum). Sail. Contra inceptum 
vénire. Sail. — nos désirs, Spem nos- 
tram intercipére. Sen. Que la fortune a 
traversé tons ses desseins, À forlunà 
Aujus consilia esse mulcata. Cic. Il 
voyaitses planstraver:és par Annibal, 
Hanmbulem suis constliis infestum ha- 
bebat. Liv. 

TRAVERSIN, 8. m. Oreiller long. 
Pulvinus, i, m. Cie. Cervical, alis,n 
Suet. 

TRA VERTIN, s. m. Pierre calcaire 
des environs de Tivoli. près ve Rome. 
Tibnrtinus (i) lapis, m. Plin. Tibur- 
ina, æ, f. Insc. 

TRAVESTIN, v. act. Déquiser. Voy. 
Se TravesTin = Travesli, Personalus, 
«, um. Cic. — en femme, Vestitu mu- 
ltebri indutus. || Fig. Deformare. Quint. 
2 Traveslir les pensées des autres, 
Bene dicra male interprelari. Cic. I] 
a'esl rien qu'on ne puisse — [en le 
raconlant], Nihil esf quin possif depre- 
vari. Ter. 

Se TRAVESTIR, v. réf. do Se dégul- 
ser. Vesiem mutare. Liv. =: Il se 1ra- 
veslil en berger, Pastoralem culium 
induit (de induëËre, o, is, ui, ulum). 
Veil. || 20 Fig. Dissimuler son carac- 
tère. Sensus suos oceultare. Cic. = Qui 
se travestit, Sur oblegens (gén. entis). 
Tac. Qui sait se travestir de mille 
manières, Versutus, «, um. Cic. Ver- 
sipellis, m. f.,e, n. Plaut. 

TRAVRSTISSEMENT, s. m. Dé- 
uisement. Vestis mutaño (onis), f. 

er. Vestis fallacia (æ), f. Ov. = Par 
des jravesuissements, Vestem mutan- 

iv. 

TRAYON, s. m. Bout du pls d'une 
vache. Uberis papilla (æ), f. Col. et 
abs. Papilla, (. Plin. 

TRERATIUS, ami de Cicéron. Tre- 
batius, ti, m. Cic. 

TRÉBELLLEN, 8. de plusieurs Ro- 
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mains. Trebellianus, i, m. Tac. Eutr. 

TREMELLIUS POLLION, histo- 
rien romain. Trebellius, ii, m. Vop. 

TREBIE. {0 Rivière d'Italie. Trebia, 
æ.f. Liv. |\ 30 Nom de plusieurs villes 
d'italie. Trebia,æ,f. Liv. Plin. 

TRERIZONLE, v. du Pont. Trape- 
zus,unlis, f. Tac. 

TREBONIEN, empercur romain. 
Treboniunus, i, m. A.- Vict. 

TRENONIUS, n. de plusieurs Ro- 
mains. Trebonius, it, m. Cic. 

TRÉNUCHIEMENT, $. m. Action de 
trébucher. Pedis offensio (onis), f. Cic. 

TRÉDUCUER, v. n. 19 Faire un 
faux pas. Pede labi (or, Eris. lapsus 
sum), dép. Hor. = Faire trébucber, 
Vestigium fallëre (0, is, fefellh, fal- 
sum). Curt. || Fig. Trébucher du 
falle des grandeurs, Præcipilari ex 
altissimo dignitautis gradu. Cic. || 2° 
Emporter par son poids. Præponderare, 
0. Sen. Prægravare, u. Sen. 

TRÉDUCHET, s. m. 1° Piôge pour 
prendre les oiseaux. Pedica. æ. [. Varg. 
: Fig. Prendre qqn au trehuchel, fn- 
terciprre, io, is, cepi, ceplum. Tac. 
Ercipère. Virg. || 2° Pelite balance 
pour peser les monnaies. Trutina, æ, 
{. Varr. : Trébuchet pour l'or, Au- 
raria stalera. Varr. Les choses qui 
ne s'apprécient pas au — du joaillier, 
Quæ non aurifcis staterä eraminantur. 
Cie. |} Fig. Peser au tréhuchel, Tru- 
t{inà pensare. Hor. In frutiné ponire 
(0, is, posui, positum). Hor. Peser 
chaque mot comme au —, Unum- 
quodque verbum slaicrä auraria pen- 
dëre (0. is, pependi, pensum). Varr. 

TRÉDULA, n. de plusieurs villes 
d'italie. Trebula, æ, f. Mari. =: We Tré- 
bula, Trebnlunus, à, um. Cic. Maison 
de campagne de —, Trebulanwm, 1, 
n. Cic. Les habitants de —, Trebu- 
lani, orum, m. pl. Liv. Plin. 

TRÉFLE, 8. «0. {0 Sorte de plante. 
Trifolinm, ii, o. Col. || 2° Trefle d'eau. 
Tribuins, i, m. Plin. 

TREILLAGE, s. m. Assemblage de 
perches, etc., posees horizontalement 
et verticaisgment. Cancelli, orum, m. 
pl. Cie. Clathri, m. pl. Col =: Berceau 
de treillage, Trichëlum, i, n. Col. 

TREILLE, S. f. Berceau de ceps de 
vigne ; ceps de vigne qui montent contre 
un mur Où un arbre. Pergula, æ, f. 
Col. Pagina, f. Plin. = Berceau de 
treille, Trichilum, à, n. Col. Trichila, 
æ, f. Copa. — carrée, à quatre pans, 
Compluviata vitis. Plin. La — se fait 
avec une corde de crin, Jugum fit 
crine. Plin. Le sarment grimpe sur la 
—, Insilit pelmes in jugum. Plin., Le 
jus de la —, Vatea (orum) pocula 
(orum), a. pl. Virg. 

TREILLIS, s. m. Clôtures qui imite 
les mailles en losange d'un filet Can- 
celli, orum, m. pl. Cic. Clathri, m. 
pl. Col. = En forme de treillis, Can- 
cellatim. Plin. Couvrir d'un —, Can- 
cellare. Col. 

TREILLISSER, v. act. Garnir de 
treillis. lanrellare, act. Col. = Trei)- 
lisse, Clathratus, «, um. Vitr. Reticu- 
latus. Varr, 
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TREIZE, ad). oum. Card. Tredecin, 
indécl. Liv. Decemeltres. Cic. 2 Treire 
par treize, Ternideni, ternzdenæ, ter- 
nadena. Plin, Ce que c'élail il y a — 
jours, Qui dies nudius tertius decimus 
fuerit. Cie. — fois, Tredecies. Prise. 
— (dans le seus de Treisième), Voy. 
le suiv. 

TREIZIÈME, adj. num. ordin. Ter. 
fius (a, um) decimus (a, um). Cie. 
Decimus tertinus. Gell. : Les soldats de 
la lreizième légion, Tertiadecimani, 
o. pl. Tuc. 

TRÉJA, v. d'Italie : Les habitants 
de Tréja, Trejenses, ium, m. pl. Plin. 

TREMDLANT, ANTE, adj. 1° Qui 
tremble. Tremens, gén. entis. Cic. 
Tremulus, a, um. Plin. Quassans, géo. 
antis. Vérg. Tremebundus, a, um. Ov. 
: D'une main tremhlante, Manu in- 
tremiscente. Cels. D'une écriture —, 
Varillantibus litterulis. Cic. Voix —, 
Vor trenula. Quint, tremens. Cic. 
tremebnunda. Ad Lier. D'un pas trem- 
blant. Gressu pavitante (Ae pauitare). 
Sen.-tr. — de froid, Morritus, a, um, 
Ov. || 2° Fig. Qui ressent de l'effroi, 
Tremens, gén. entis. Cic. T'emebundus, 
a, um. Ctc. Timens, gén. entis. PA. : 
Tout trewblant, Toto pectore tremens. 
Cic. Je suis tout —, Totus tremo (de 
tremêre, is, ui, 8. Sup.) et horreo (de 
horrèe, es, ui, S. Sup.). Ter. — au 
moindre soupçon, Pauidus ad suspi- 
ciunes. Tac. 

TREMBLE, 8. m. Espèce de peu- 
plier. Poyulus (*) tremula (æ,, f. Linn. 

TRENMHLE. 68, ad}. Trace par une 
main trembiante : Ecriture tremblée, 
Vacillantes literulæ. Cic. 

TREMNLEMENT, s. m. 10 Agita- 
tion de ce qui tremble. Tremor, cris, 
m. Cic. = Tremblement nerveux, Ner- 
uorum trepülatio (on1s), f. Sen. Ner- 
vorum fremcr, m. Cels. Un — de tout 
le corps, Totius corporis flucluatio. 
Sen. Î lui prend ua — dans les 
maios, Manibus tremor incidtt. Hor. 
Tout Île corps est pris de —, Ubi to- 
lum corpus intremif de iniremre, 0, 
ui, S. sup). Cels. Tremor perlental 
corpora. Virg. Tremor quassat arlus. 
Sen.-tr. Tremorerral per arlus. Sen.-ir. 
Membra tremunt. Plaut. J'ai un — par 
tout le corps. Afihi frigidus horror 
membra qualit (de quatëre, to,s. parf., 
guassum), Varg. Mili membra timore 
horient. Ov. Donaer un —, Membre 
quat7re. Virg. Le — de la fièvre, 
Horror, oris, masec. Cic. Guérir le 
—, Medicare membris tremulis. Samm. 
Qui à un — maladif, Tremulus, a, 
um. Plin. |[2° Tremblemeni de terre. 
Secousse qui ebranie fortement la terre. 
Terræ ou Terrarum molus (üs), @. 
Cic. Sen. Terræ ou Terrurun tremor 
{oris), m. Tac. Sen. Abs. Tremor. 
Sen. Terræz quassatio (onis), [. Sea. 
concussio, Ê. Sen. succussio, Î. Sen. 
Labentis soii {rrmores (um), m. pl. 
Sen. Terrz pulsus (üs), m. âmm.: 
Les tremblements de terre sont de 
diverses espères. Var lerra quatitur 
(pass. de quatre, voy. 40). Plin. 
y a on tremblement de terre, Terra 
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movel (de môvére, eo, môvi, molum). 
Liv. Terra tremit (de (remère, vo]. 
do). Sen. Terra concutiltur (pass. de 
conculËre, io, is, cussi, cussum). Sen. 
Terræ motus fit. Cic. Îl y eul un vio- 
lent — deterre, Terra ingenl1 concussa 
motues(. Liv. [Expliquer] ce qui cause 
les tremblements de terre, Unde ire- 
mor lerris. Virg. | 8° Fig. Effrol. 
Voy. ce m. 1°. 

TNEMBLER, v. 0. {° Etre mû par 
des secoussos fréquentes. Tremêre, 0, 
is, ui, s. Sup., 0. {for, Contremère, n. 
Luer. Intremère, n. Cels. [ntremiscëre, 
o, is, s. parf. oi sup., D. Plin. Se 
tremefac®re (io, is, feci, factum). Cic. 
Vaciliare, n. Cic. Nutare, n. Liv. 
Quati, ior, Ÿris, quassus sum, pass. 
Ov. Conquassari, pass. Cic. Quassari, 

ass. Sen.-tr. : Trembler de froid, 

orrère, e0, es, ui, 8. Sup. Ter. Je 
tremble de tous mes membres, Omni 
bus artubus contremisco. Cic. Totus 
tremu. Ter. On — de tous ses mem- 
bres, Tolum corpus intremil. Cels. Ses 
enoux trembleni. Genua labant (de 
abare, n.). Virg. Ses genoux trem- 
blèrent, Genua intremuere. Ov. Ses 
lèvres tremblent, Labra quatiuntur. 
Sen. La terre tremble, Voy. TneuoLe- 
MENT 2e. La lerre — sous leurs pieds, 
Pulsu pedum tremil excita lellus. Virg. 
Les épis tremblent, Tremit seges. Sen. 
tr. Commencer à trembler, Contre- 
miscère. Cic. Pertremisc®re. Hier. Tre- 
miscére. Virg. Qui tremble [de vieil- 
lesse], Tremens (gèn. entis). Virg. 
Tremiulus, a, um. Ter. En tremblant, 
Tremule. Apul. Tremulum. Mart. Faire 
trembler qq. €h., Quaitre. 10, ts, 0. 
arf., quassum. Liv. Concut”re, io, 
ts, cussi, cussum. Enn. Tremefactre. 
Virg. || Act. Trembler la Gèvre, In- 
horrére, 0, es, ui, 8. snp. Cels. || 
2e Fig. Ressentir de l'effroi. Tremère 
GE de), na. Cic. Contremiscére, n. 
ic. Tremiscêre, n. Ov. Horrescrre. 0, 
üs, 8. parf. ni sup., n. Cic. Perhor- 
rescére, n. Cic. Murrère (voy. 1°), 0. 
Liv. Tremnëre animo, n. Cie. Tremrre 
toto pectore. Cic. Pavitare, n. Virg. 
2 Trembler devant son maître, Magis- 
trum extimescêre (0,1s, {imui, S. 8up.). 
Hor. — à l'idée d'un procès, Horrère 
judicium. Quint. 11 tremibla en pré- 
sence du danger, Periculum contre- 
mutl. Hor. Il — devaot des épées, 
Enses erpavit (de erpauëre, eo, es, 5. 
sup.). Hor. Ils tremblaient au seul 
aom des Romaios, Romarorum nomen 
abhorrebant. Tac. Treubler devant les 
baches, Tremêre secures. Liv. — au 
guuvenir du caraclère de qqn, Ali- 
cujus mores pavère (e0, es, pävi, 8. 
sup.). Tac. Les citoyens trémblèrent 
à la vue de leur sévérilé, Morum in 
severitalem inhorruil civitas. Cic. Qui 
ne tremble paint devant la mort, Non 
timidus ad mortem. Cic. Trembler de- 
vaut les supphces, Suppliciis mouéri 
(pass. de mêvére, e0, es, müôvi, mo- 
tum). Cie. — pour sa Lêle, De capite 
perlimescire (o, is, linui, s.snp.). Cic. 
— pour la sûreté générale. De fortunis 
connunidbus extimescére. Cic. — pour 
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soi, Sibi pavëre. Ter. — pour son or, 
Auro formidare. Plaut. — pour qqn, 
Alicui timére (eo, es, ui, 5. sup.). 
Virg. Sollicitum esse de aliquo. ic. 
En tremblant, Pavide. Liv. Timide. 
Ov. Sans trembler, Animo fidenta (de 
fidens, gén. entis). Cic. Il apprit sans 
—, Intrepidus audivit. Just. Faire — 
qqn, Terrorem alicui incutfre (io. is, 
cussi, cussum). Cic. Incutëre formidi- 
nem alicui. Curt. Aliquem terrére (eo, 
es, ui, ifum). Cic. conterrére. Cie. per- 
lerrère. Cic. Tremefacëre (io, is, feci, 
factum). Virg. Cela me ft —, Contre- 
mui. Cic. Tu nous fais — sans raison, 
Te nequidquam horremus. Virg. Qui 
fait —, Tremendus, a, um. Plin. Tre- 
mulns. Cic. Celui qui fait — Carthage, 
Curthaginis horror. Lucr. Celni qui 
fait — les hôtes des forêts, Silua- 
rum Îremor. Mart. — que ou de, 
Extimesc®re ne (subj.). Hor. Perti- 
mescère ne. Ov. Trepidare ne. Juu. l'a- 
vére ne. Ter. Les soldats tremblaient 
que la hlessure ne füt mortelle, l'avor 
mililes ceperat ne morliferum essel 
vulnus. Liv. Je tremble de faire qq. 
ch., Horrel animus (inf.). Liv. Trem- 
bler de demaoiter, Quærère non au- 
dére ‘60, es, ausus sum). Luc. 

TREMDLEUR, EUSS, adj. C. pav- 
REUX. 

TREMDBLOTANT, ANTE, adj. Qui 
tremblote. Tremulus, a, um. Cat. Virg. 
Tremebundus. Ad Her. 

TNREMBLOTER, v. n, C. vTRew- 
bLEn 1°. 

TRÉMIE, 8. f. Grande auge dans 
laquelle on mot le blé et d'où | tombe 
entre les meules. Infundibutum, i, 0. 

ur. 

TRÉMIÈRS, 8. f. Sorte de rose. 
Voy. aLcÉE. 

TREMOIS, s. w. Blé de mars. Tri- 
meatre (is) (rificum (1), n. Plin. Abs. 
Trimestre, is, n. Col. : L'ensemence- 
went du irémois une fois terminé, 
Jrimestribus consummalis salionibus. 

ol. 
TRÉMOUSSE3IENT, s. m. 1e Aotion 
de so tremousser. Trepidalio, onis, f. 
Sen. Tripudium, ti, n. Liv. || 2e Tré- 
moussement des ailes. Plausus, &s, m. 
Virg. 

TRÉMOUSSER, v. n. et So Tnt- 
Moossze, v. réfl. 4° Se romuer, s'a- 
giter. Trepidare, 0. Ph. Tripudiare, 
n. Sen. || 2° Trémousser de l'ailo. Alis 
plaudëre (o, is, plausi. plansum), n. 
Virg. || 8° Fig. S'agiter. Trepidare, 
n. Pers. Salagëre, 0, 15, egi, 8. sap., 
n. Quint. 

TREMPE, 8, f. de Action de trom- 
per le ler, qualité du fer trempe. Ins- 
finctio, onis, f. Isid. : Bonne trempe 
du fer, Virtus ferri. Nep. Donner la 
— an fer, Voy. Tnewpen 3e. [Cette 
eau] donne au fer ane — excellente, 
Temperamento ejus ferrum redditur 
acrius (de acer, acris, acre). Just. || 2e 
Fig. Constitution du corps, qualité de 
l'âme. Habrtus, üs, m. Liv. Genus, ne- 
ris, n. Sen. : La trempe de l'âme et 
du corps, Natura cujusque fum animi, 
tum corporis. Sen. [Un homme) de 
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cette —, Ex eo genere. Cic. Istius 
modi. Cie. Talis (vir). PA. Poor des 
pairiciens de mêoie —, Similibus 
ejus patriciis. Cic. Il faut se faire 
une âme de bonne —, Indurandus est 
aninus. Sen. 

TREMPE, ÉE, part. passé de Taru- 
pen, Vov. ce v. || Adj. 4° Plonge dans 
un liquide. Tinctus, a, um. Cre. ln- 
tincius. Vitr. Madidus. Virg. Maders, 
gén. entis. Crc. Madefactus, a, um. 
Cic. = Treinpé dans le vin, Vino ma- 
dens. Cels. Tinelus in vine. Cels. — 
dans le vinaigre, Tincius in acelo. 
Cels. — dans l'eau, fntincius in aqua. 
Vitr. — dans le fleuve, Immersus in 
fiumen. Cie. — daus la source, Îm- 
mersus in fonte. Elin. Pain — dans 
du vin, Panis ex vino subuctus. Cels. 
lanis vino madefactus. Col. Manger 
du pain — dans du vin, Panem ez 
vino esse. Cels. || 2e Très mouillé. 
Aadens, gên. entis. Liv. Madidus, a, 
um. (ic. = Dans un sol trop tremré, 
Ulig'noso loce. Col. — de pluie. Uvi- 
dus. Virg. — de sneur, Voy. stEun. 
Suuliers irempés, Elirt calcei. Varr, 
À moins ge la terre n'ait été loute 
trempée, Nisi terra permaduerit (de 
perruadescire, 0, is, Madui, S. sup.). 
Col. Trempé de sang. Cruore res- 
persus. Curt. Cæde imbutus. Ov. San- 
guine perfusus. Virg. Sanguine infec- 
tus. Prop. Etre tout —, Commadére, 
eo,es,s. parf. ni sup. Cato. || 3° Mé- 
langé avec de l'eau. Dilutus, a, um. 
Alart. = Vin trempé, Vinum er aquë 
temperatum. Plin. Boire du vin —, 
Dilutius potare. Cie. || 4° Fig Qui a 
une bonne trempe : Ame bien irempée, 
fngenium vegelum. Liv. vividum. Cic. 
Caractères fortement trempés, Vi- 
gentes (homines) animis. Liv. Ingenia 
fortia naturä. Sen. 

TREMPEN, v. act. 4° Mouiller une 
chose on la mettant dans un liquide. 
Tingère, 0, is, finzi, fincfum. act. 
Virg. Inting®re, act. Quint. Madefa- 
crre, io, is, feci, facitum, acl. Cic. 
Humectare, act. Virg. = Tremper la 
laine dan3 du vinaigre et du nilre, 
Madefacëre lanam aceto et nitro. Plin. 
Comme elles dévorent du pain noir 
en le trempaat dans du bouillon de 
la veille, Quo pacto ex jure hesterne 
panem atrum vorent. Ter. Tremper 
daos l'esu, In aquam mergÿre (0, is, 
mersi, mersum). Cic. ou immergre. 
Plin. — les lentilles daos l'huile, 
Lentem oleo inung’re (0, 15, unzi, 
unctum). Plin. — la laine dans une 
réparation, Liquonbus lanam imbufre 
Le ls, ui, um, Col. || Fig. Tremper 
sa plume dans, Tingère calamum 
in… lsid. — ses mains dansle sang, 
Sanguine manus commaculare. Virg. Se 
sanguine resper êre(o. Üs. spersi, sjer- 
sum). Liv. — ses mains dans le sang 
de qqo, {mbuÿre manus sangnine ali- 
cujus. — ses mains dans le sang de son 
soi, ImbuËre manus sanguine amici. 
Att. — ses mains dans le sang de ses 
procbes, Cruentare manus suorum <an- 
guine. Nep. Il n'aurait pas trempé 
ses mains dans le sang de ses amis, 
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Cædibus amicorum abstinuissel (de ab- 
slinère, e0, es, ui, fentum). Curt. |] 2° 
Donner la trempe au fer. Temperare, 
act. Plin, Aquä tingère (roy: 10), act. 
Mart. Tingëre (fluvio), act. Just. Aquä 
immergére (0, is, mersi, mersum), acl. 
Plin. Voy. Tnewre 4°. || 8° Penetrer 
d'eau. Afadefacëre (voy. 1°), act. Cic. || 
&o Mélanger d'oau. Diluëre, 0, ts, ui, 
vtum, act, Plin. = Tremper du vin, Vi- 
rRum aquêä temperare. Plin. Aquam Qu 
no) miscére (e0, es, wi, mixtum). Plin. 
Infuscare merum. Plaut. Vins vires 
frangëre (o, is, fregi, fractum). Plin. 
Aquam vino interponère (0, is, posui, 
osifum) (poët ). Mart. [Il faut donner] 
e vin aux jeuves gens cn le trempant 
davantage, Vinum dilutius pueris. 
Cels. || 5° Neut. Rester dans un li- 
quide. Afadescère, o, is, S. parf. 
ni sup., n. Virg. Deprimi, or, ëris, 
ressus sum, pass. Col. Submergi, or, 
ris, mersus sum, pass. Col. : Faire 
tremper une éponge, Spongiam made- 
facëre. Plin. Faire — dans l'eau, Lais- 
ser —, Macerare. Col. Quand le cylise 
aora trempé toute la nuit, Quum tofa 
nocte permaduerit cylisus. Col. || 6e 
Fig. Prendre part 4, être complice : 
Tremper dans un complol, dans une 
conjuration, Conseium esse conjura- 
tionis. Sall. In conjuratione versari. 
Cic. Societate contingi (or, éris, factus 
sum), pass. Liv. — dans un assassi- 
nat, Interesse in ezde. Cie. Celui qui 
trempe dans, Rei particeps (gen. 
cipis). Cic. Rei conscius (a, um). Sall. 
Rei (dat.) affinis (m.f.,e, n.). Cic. 
Qui a trempé dans les révoltes, Do- 
mesticis discordiis imbutus. Tac. Qui 
avaient — dans ce crime, Qui in e 
norä eranf. Liv. Si vous croyez qu'un 
pelit nombre seulement ait — dans 
ce crime, Æuie facinori si puucos pu- 
tatis uffines esse. Cic. Je n'en vois 
ue deux qu'on soupçonne d'avoir — 
aos ce crime, Duos solos video affines 
ei turpitudini judicari. Cic. Qui n'a 
pas — dans le complot, À conjura- 
lione integer (gra, grum). Tac. Qui 
n'a pas — daos les crimes, Delicto- 
rum immunis (m. f.,e,n.). Vell. Qui 
n'a pas — dans cetteentreprise, Hujus 
consilii expers (gén. ertis). Curt. 
TRENTAINE, 6. f. Rombre de trento 
on environ. Triacentas, adis, f. Tert. 
=: Qui a atteint la trentaine (comme 
âge), Tricenarius, a, um. Sen. 

1. TRENTE, adj. num. card. Tri- 
inta, indécl. Cic. : Trente par trente, 
riceni, æ,'a. Plin. Ter deni. Virg. En 

— jours, Întra tricesimum diem. Cic. 
Pour — ans, In friginta annos. Liv. 
Les Ligures ont oblenu — concessions 
de terrain, Liguribus ager tricies da- 
tus. Plin. Agé de — ans, Tricenarius, 
a, um. Sen. Durée de — années, Tri- 
cennium, if, n. Cod. — fois, Tricies. 
Cic. Trigesies. Vitr. Ter decies. Aus. 
— etun milles, Passus semel et tri- 
cies mille. Vitr. —-deux dents, Tri- 
ceni bini dentes. Plin. Voilà —-trois 
ans que.…., Hic lertius el tricesimus 
annus est... Cic. —-cinq jours après 
leur naissance, Post quinium of irics- 
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simum diem quam nati sunt. Col. —- 
six ans après, Serto (ricesimo anno 
post. —-buit, Duodequadraginta. Liv. 
Duodequadrageni, æ, a. Plin. —-neuf, 
Undequadruginta. Cic. —-neuf fois, 
Undequadragies. Plin. Le — [du mois), 
Tricesimus dies, m. Cic. Celte oligar- 
chie des Trente [à Athènes], Triginta 
ulorum consensus ef factio. Cic. 

2. TRENTE, v. d'Autriche. Triden- 
tum,i,n. Just. 2: De Trente, Tridenti- 
nus, a, um. Plin. Habilants de —, Tri- 
dentini, orum, m®. pl. Plin. Les Alpos 
de —, Tridentinæ Alpes, f. pl. Plin. 
Tridentina juga, n. pl. Fior. 

TRENTENAIRE,. adj. 1° De trente 
z Possession trentenaire, Possessio 
per fricennium. Cod. || 2° Qui a lieu 
après trente ans = Prescriplion treu- 
tenaire, Præscriplio tricennii. Sid. 
Præscripltio tricenualis. Novel. 

TRENTIÈME, adj. num. ordin. 
Tricesimus ou Trigesimus, a, um. Cic. 
2 Trente et unième, Trigesimus pri- 
us. Liv. Trentle-troisieune, Tertinus 
et tricesimus. Cic. Trente-cinqmème, 
Muintus tricesimus. Cic. Quintus ef 
tricesimus. Col. Trente-sixième, Tri- 
cesimus seztus. Plin. [nsliluer héritier 
pour un treute-sixième, Facëre here- 
dem ex duabus sexrtulis. Cie. Trenle- 
huitième, Duodequadragesimus. Liv. 
Trente-neuvième, Undequadragesimus. 
V.-Maz. 

TRÉPAN, s. m. 4° Instrument de 
chirurgie pour percer les os. Tercbra, 
æ,f. Cels. Modiolus, i, m. Cels. || 2° 
Operation du trepan. Vox: le suiv. 

TRÉPANATION, 8. Î. Operation du 
trepan. Terebratus, üs, m. Scrib, : 
Ils conseillent la trépanalion [au 
crâne}, Terebrationem tesiæ probant. 
C.-Aur. 

TRÉPANER, v. act. Faire l'opéra- 
tion du trepan. Terebrare. act. Epait.- 
Liv. Terebrä uti (er, #ris, usus sum), 
dép. Cels. Tercbrä rem agère (0, is, 
egi, actum). Cels. Os terebrä ercidère 
(o, is, cidi, cisum). Cels. Os excidre 
modiolo. Cels. = Après qu'on à trepané 
le crâne, Cerebro patefacto (pass. de 
palefacere, io, is, feci, factum). 

TRéPAS, s. m. Mort. Mors, mortis, 
f. Cic. Discessus e vita. Cic. el abs. 
Discessus, üs, m. Prise. =: Passer de 
vie à trépas, Aller de vie à —, Com- 
mulare morlem cum vilä. Sulp. ap. 
Cie. — glorieux, Discessus præclarus 
e vitä. Cic. Après 8on —, Quum e 
vitä ercessisset (de ezcedëre,o, is, cessi, 
cessum). Cic. Trouver le — en com- 
battant, In armis mori (ior, Eris, mor- 
tuus sum), dép. Virg. Parlager le — 
de qqu, Alicujus suprema sequi. Tac. 
Voy. mon. 

TRÉPASSEMENT. Voy. le précéd. 

TRÉPASSE, $s, part. passé. C. 
MonrT {24d)j.). 

TRÉPASSER, v. 0. Mourir. De vita 
decedFre (o, is, cessi, cessum), n. Cic. 
Ercedére vitä où e vitä, n. Cic. Voy. 
MOURIR. 

TRÉPIDATION. C. TREMDLEMENT. 

TRÉPIED, 8. m. fe Ustensile de 
cuisine à trois pieds, pour soutenir un 
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vase sur le feu. Tripus, odis, m. Virg. 
1 2° Le tropied de la Sibylle. Tripus, 
odis. m. Cic. = Trépied (comme celui 
de Delphes), Mensa (æ) delphica (æ 
f. V.-Maz. || Fig. Etre sur le trépied, 
Furëre, 0, 18,5. parf. ai sup. for. 

TREPIGNEMENT, s. m. Action de 
trepigner = Trépignement des pieds 
etabs. Trépigaement, Ersullatio, onis, 
[. Quint. Supplosio pedis, (. Cic. I} n'y 
eut pas de trépignements [dans le 
procès], Pedem nemo supplosit (de sup- 
plodère, 0, is, plosum). ic, Trépigne- 
ment de jois, Fripudium, it, n. Liv. 
Ersuliatio. Tac. 

TREPIGNENR, v. n. Frapper des 
piods contre la terre. Pulsare pedibus 

uinum. Sen. Pedem supplod®re (0, ts, 
plosi, plosum). Cic. Pede terram lun- 
dère (o, is, tutudi, tunsum). Hor. : 
Trépigner de joie, Tripudiare, n. Cic. 
Exsultare, 0. Cic. {| (En parl. des 
animaux.) Le cheval trepigne, Equus 
pede terram crebra ferit (de ferire, 
10, S. parf. ni sup.). Virg. Qui trépi- 
one, Éxsultans. Pin. Ersuliaburdus. 
Solin. 

TRES. Particule qui marque le su- 
porlatif absolu. Elle se rend ea général 
par le superlatif laliu, quelquefois 
par des adverbes joints au positif et 
avant le sens de neAUcOUP : Marime. 
Valde. Admodum. Oppülo (archaïque). 
Perquam (archaïque) : Très long, Lon- 
gissinus. Cie. — bon, Optimus. Cie. 
— grand, Alarimus. Cic. Quam ma- 
gnus. Cie. — obscur, Perobscurus, 
Cic. — agréable, Pergratus. Cic. — 
froid, Przgelidus. Liv. — élevé, Præ- 
altus. Sail. — fidèle, Marime Adelis. 
Cic. C'est un moment — favorable, 
Hoec maxime idoneurmn tempus est. Cic. 
— riche, Prædives. Cie. Affatim dives. 
Mel. Admodum dives. Suel. Valde lo- 
cuples. Cic. Non parum loruples. Cic. 
— doux de caractère, Valde lenis, Cie. 
— peu d'hommes, Oppido pauci. Cic. 
Pauci admodum. Liv. Perpauci. Cie. 
Dans une lerre — fertile. Loco quan 
lztissimo. Col. Dolinm — évasé, Do- 
lium quam patentissimi oris. Col. — 
miuce let d'eau, Fontieulus oppido 
quam parvulus. Varr. Que les sieas 
sont — peu nombraux, Suos valde 
quam paucos habère. Brut. ad Cic. — 
sage, Sapientissimus, Cic. Valde sa- 
piens. Cic. Plane sapiens. Cic. Perfecte 
sapiens. Cic. Il est — diffcile de…., 
Est omnino difficile (inf.). Cie. — cu- 
rieux de tous les genres d'instruction, 
Summe omnium doctrinarum studiosus. 
Cie. [Vigne] — stérile, Nimis sterilis. 
Col. j'estime cela — utile, Id arbitror 
apprime esse utile. Ter. — pointu, 
Bene acutus. Sen. Leitre — longue, 
Litteræ bene longæ. Cic. Chevalier — 
honorable, Eques in primis honestus. 
Cic. Cela me sera — agréable, Erit 
id rRiAï majorem in modum gratum. 
Cic. — pervers, Egregie improbus. 
Gell. J'en suis — prévccupé, Id mihi 
est curæ summaæ ou mazimæ. Cic. Pas 
— ancien. Non ita antiquus. Cie. Pas 
— grand, Non ita magnus. Hor. Pas 
— abattu, Non adeo fractus. Suet. Il 
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est — insensé de.., Ertremæ demen- 
tiæ est. Sall. Marima stultitia est 
(avec l'inf.). Plaut. — courageuse- 
ment, Fortissime. Cæs. Perfortiter. 
Ter. — facilement, Facillime. Cic. — 
vite, Præpropere. Liv. Quam celerrime, 
Cæs. — succinclement, Perquam bre- 
viler. Cic. — rarement, Admodum 
raro. Cie. — à propos, Oppido oppor- 
tune. Ter. — agréablement, Prorsus 
jucunde. For. — souvent, Sxpissine. 
Cie. Multum et sæpe. Cic. — lung- 
Lemps, Diutissime. Cic. Multum et 
diu. Cic. Multum diuque. Cic. Bene 
diu. Suel. Il n'y a pas — longtemps, 
Haud tta pridem. Ior. Non ila pri- 
dem. Cic. — soignousement, Afagnä 
cum curä. Cic. 

TRESOR, 5s. m. {1° Amas d'or et 
d'argent. Thesaurus, i, m. Sall. Gaza, 
æ#,{. Liv. : Cacher un trésor, enfouir 
ua —, Thesaurum obruëre (0, is, ui, 
utum). Cic. Thesaurum terris abdëre 
(o, is, didi, ditum). Hor. Aurum defo- 
dère (io, is, fodi, fossum). Plin. 
Aurum abstrud®re (0, is, trusi, tru- 
sum). Pluut. Délerrer un —, Thesau- 
rum effodëre. Plaut. Thesaurum tcliure 
recludëre (0, is, clusi, clusum) (poét.). 
Virg. — imœense. Immensum aigenti 
pondus et auri. Vtrg. Piller le — con- 
teou dans un temple. Tollëre pecunias 
e fano. Cæs. || 2e Liou où le tresor est 
renferme. Arca, æ,f. Theod.: Trésor 
d'un temple, Donaria, iorum, n. pl. 
Luc. Temple qui a un —, fameux 

arson —, Templum divilits inclytum. 
Liv. Templum donis opulentum. Virg. 
Le — du roi, Fiscus, t, m. Sen. Regia 
æ) gaza (x), f. Nep. Regia pecunia, 
. Frontin. — intact et rempli. Integer 
et plenus thesaurus. Plaut. || Fig. Miel 
en réserve dans le Irésor de la ruche, 
Servata mella thesauris. Virg. La mé- 
maire, ce — de toutes nos con- 
naissances, Thesaurus rerum omn.um 
memoria. Cic. || 3° Tresor public Tro- 
sor de l'Etat, et abs. Tresor. Ærarium, 
üi, D. Cic. Fiscus, à, m. Cic. Pubui- 
cum, 1, n. Cic. Publiea (æ) pecunia (æ), 
f. Cic. Publica mensa, f. Cic. : Les 
clefs da tresor public, Claustra ærarii. 
Tac. Les trinwvirs et les quinquevirs 
do —(= chargés des opérations Minan- 
ciéres de l'Etat), Mfensarii triumuiri, 
winqueviri. Cic. Liv. — de guerre, Mi- 
ttaris pecunia. Tac. — plus sacré (= 
mis en réserve pour les circonstances 
importantes), Ærarium sanctius. Liv. 
Les accusés qui étaient en instance 
auprès du —, Reiï qui apud ærarium 
pependissente Suet. Adjuger au — les 
iens de qqn, Bona alicujus in publi- 
cum referre (fero, fers, tuli, latum). 
Nep. redig?re (0, is, egi, actum). Liv. 
Verser [une somme] au —, In æra- 
rium referre. Cic. rediofre. Frontin. 
In publicum redigère. Liv. In fiscum 
vertëre (o, is, verti, versum). Tac. 
Ærarivinferre(fero. fers, tulr.illutum). 
Anse. Etre vendu pour le cunple du —, 
Publice vénire (eo. ts, ivi et it, itum), 
Inse. Aux frais du —, Publice, Cic 
De publico. Cic. Tirer de l'argent du 
—, Proferre pecuniam ex ærarie. Cic. 
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Epuiser le ——, Pecunias publicas ez- 
haurire (io, is, hausi, haustum). Cic. 
Le — est épuisé, Affectæ imperii opes 
(um, f. pl). Tac. || 4° (Au plur.) 
Richesses. Thesauri, orum, m. pl. Cic. 
Divitis, arum, f. pl. Cic. Opes, um, 
f. pl. Cic. Gazæ, arum,f. pl. or. Pe- 
cunia, æ, f. Cic. : Les trésors d'un 
roi, Regiæ copie, f. pl. Plaut. Lougue 
file de —, Pompa pecuniz. Sen. — 
immenses, Opulentissinæ gazæ. Cic. 
Tous les — du monde, Omnes fortunæ 
paralus (uum), m. pl. Tac. Orbis ter- 
rarum divitiz. Nep. Enlasser des —, 
Accumuler des —, Cogëre(o, is, coegi, 
coactum) el coacervare pecunias. Cic. 
Divitias congerëre(o, is, gessi, gestum). 
Tib. Acervos nummorum construëre (0, 
18, strurt, struc{um). Cic. Blagnas opes 
exaggerare. PA. || Fig. Les trésors de 
Cérès, de Bacchus, Dona Cereris, Dona 
Baccheia, n. pl. Virg. || 6° Chose très 
précieuse. Thesaurus, ï, m. Cic. = Tre- 
sors de l'esprit, Ingerii divitiz, f. 
pl. Cie. Avec lons les — de l'élo- 
quence, Circumfluentibus eloquentiz 
copiis. Quint, Faire nn mauvais usage 
des — de l'éloquence, Eloquentiæ bonts 
male uti. Quint. Les — de l'éluquence, 
Nratoria (æ) supellez (lectilis), f. Cic. 
{Lieux commuos] qu'il garde comme 
des —, Quos (anquar thesauros argu 
mentorum habet. Cic. [Cetle science) 
est pour l'oraleur un trésor inépui- 
sable, Afagnam oralionis suppeditat 
coxam. Cic. Un esclave qui est un 
vrai —, Servus quantivis pretii. Plat. 
Un homme comme moi est on véri- 
table —, Hunc hominem decel auro ex- 
pendi(pass. de ezpendère, 0, is, pendi, 
pense Plaut. || 6° Dans le langage 
de l'Ecriture sainte = Tn l'amasses un 
trésor dans le ciel, Habebis thesaurum 
in cælo. Vulg. Amasser snr sa Lête des 
tresors de colère, Thesaurizare sibi 
tram. Vulg. || 7° Personne chère : Mon 
trésor, Ocellus meus, m. Plaut. Lux 
mea, f, Ov. Lux nostra, f. Cic. C'est 
son —, Fert eum in oculis. Cic. 

TRÉSORERIE, s. {. Tresor publio. 
Voy. TREsOn 39. 

TRÉSORIER, s. m. Officier chargé 
do distribuer los doniers d'uno ville, otc. 
Arcarius, ii, m. Lampr. Ærarti cu- 
rator, oris, m. Insc. Pecunie publicæ 
curator, rm. Inse. Præbitor, m. Cic. 
Dispensator, m. Cic. = Trésarier du 
roi, du palais, Custos gazæ regiæ. Nep. 
Pallas qui était son —, Pallas, a ra- 
tionibus. Tac. Faire ses affrancbis tré- 
soriers, Præfcëre (io, is, feci, fectum) 
libertos ralionibus. Tac. Trésorier de 
l'armée, Quæstor (orrs) militaris (is), 
m. V.-Maz. Prætor ærarii militaris. 
Insc. — d'un temple, Ædituus, i, m. 
Cic. — d'une église, Thesaurarius, ü, 
m. fsid. 

TRESSAILLEMENT, s. m. Action 
do tressaillir. Ilorror, oris. masc. For. 
: Uo tressaillement de joie, Ersul- 
fatio, onts, f. Tac. Un doux —, Dulcis 
(is) motus (&s), ro. Cic. 

TRESSAILLIR, Y, n. Eprouver une 
agitation ghysiaue causée par une vive 
emotion. Perhorrescère, 0, ts, s. parf. 
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pi s0p., n. Cic. Ersilire, io, Îs, ii et 
ui,s. Sup. 0. Cic. Tremère, 0, is, ui, 8. 
sup., 0. Virg. Horrére, eo, es, ui, s. 
sup., D. Ov. = Cheval qui tressaille 
au son de la trampette, Trepidus lu- 
barum equus (poët.). St. Le sourcil 
—, Supercilium salit (de salire, io, is, 
et ui,saltum). Plaut. Pourquoi on ne 
verrail pas tressaillir le Laureau, Cur 
non gestiret faurus. Cie. — au uom 
de qqn, Excitari ad nomen elicujus. 
Tac. — de joie, Ersultare gaudio. Cie. 
Ersultare lætitiä. Cic, abs. Exsuliare, 
n. Cie. Gaudio exsilire. Cic. Lætitiä 
efferri (feror, ferris, elalus sum). Cic. 
Peur qui fait —, Metus concutiens 
de concutËre, io, is, cussi, cussum). 
ic. Je tressaille de peur, Miht frigi- 
dus horror membra qualit (de quatère, 
10, S. parf., quassum). Virg. 
TRESSE, 5. (. Tissu plat fait de fils 
ontrelaces. Funiculus, i, m. Cic. Ter- 
torum opus (eris), a. Col. : Tresses 


. | de pourpre, Funes neri purpurä. Suet. 


Tresse de cheveux, Torticrines. Mart, 
(Pemme] qui a les cheveux en tresse, 
orta comam. Alcret. 

TUESSER, v. act. Disposer en tres- 
ses. Torquère, eo, es, forsi. tortum, act. 
Prop. Intorquère, act. Ciris. Implicare, 
0, €s, cui, catum et citum, act. Ov. 
Texère, 0, is, lerui, fertum, act. Plin. 
Neclëre, 0, is, netui, nezum, act. Sall, 
: Tresser une corde, Torquêre funem. 
Prop. Funem informare. Col. — du 
filet, Lineas nectére. Varr. — du fil, 
Torquère filum. Luc, — des cheveux, 
Torquêre capillos. Ou. — du jonc pour 
en faire des corbeilles ou des pamiers, 
Junco funem nectËre. Plin. — avec de 
l'oster, Vière, eo, es, 8. parf. ni sup. 
Varr. — une corbeille en osier, 
Terëre fiscinam virgä. Virg. Tertre 
vimine qualos. Plin. — une petile 
corbeille en jonc, beterëre fiscellam 
vunine junci. Tib. — des nattes, 
Texêre legetes. Plin. — des couron- 
nes, Coronas nectëre. Plin. Tressant 
des fleurs dans ses cornes, Interens 
cornua sertis. Virg. Tressé, Nerus, a, 
um. Suet. Implcitus. Hor. Nerilis, 
m. f., e, n. Ov. Tortilis. Lue. [Ru- 
ches] en osier tressé, Terta vimine. 
Plin. Opere teriorio salicibus connera. 
Col. Qui se tresse, Vitilis, m. f., e, 0. 
Plin. || Fig. Tresser une couronne à 
qqn, Àlicui lauream insignem deferre 
(fero, [er tuli, latum). Liv. Deferre 
alicui laurum. Uor. 

TRÉTEAU, «. m. 4e Pièce de bois 
qui sert à soutenir des tables, etc. 
Mlensz fulmentum (ti), n. : Tréteau de 
sallimbanques, Acrobalica (æ) ma- 
china(æ).f. Vitr.|[29 Au plur. Thedtre 
d'ordre inferieur; Thedtre en general 
{mais en m. part). Pulpitum, i,n. Viir, 
Pulpita, orum, n. pr UHor. = Mooter 
sur les tréteaux, În scenam prodire 
(eo, is, ii, itum). Nep. l'ouflouneries 
digues des —, Ludibria pulpito digna 
PI.-)j. 

TRETS, v. do Provence. Tritiie, 
#, f. Insc. 

TREUIL, s. m. Cylindre de bois au- 
tour duquel se roule une corde pour 
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tirer des fardeaux. Machina, æ, f. Hor. 
= Au moyeo de treuils on tira les vais- 
seaux à sec, Machinæ ad subducendas 
aaves admotæ. Liv. 

TRÊVE, s. f. 1° Suspension d’ar- 
mes. Indutiæ, erum, f. pl. Liv. Bell: 
pris. f. pl. Varr. et abs. Feriæ, f. pl. 

or. Certaminum quies {elis), f. Liv. 
Pacticia pugnæ cessatio (onis), f. Gell. 
2 Trève de trente jours, Triginta die- 
rum induliæ. Cie. — concine pour 
trente ans, Indutis in triyinta annos. 
Liv. — de deux ans, Indutiæ biennii. 
Liv. 11 y avait une —, Indutiæ agita- 
bantur. Sall. En attendant il y aurait 
eu une —, Interea res in induliis fuis- 
set. Liv. Faire une —, Conclure une 
—, Per indulias sponsonem facëre. 
Sall. Indutias factitare (cum aliquo). 
Gell. Indutias facËre (io, 18, fes. fac- 
tum). Cic. Indutias paciscei (or, Eris, 

actus sum), dep. Cic. Indulias intre 
Lo is, ivi et it, itum). Pl.-). [ndutias 
conducère (o, is, dur1, ducfum). Just. 
Indutias pangère (o, is, pepigi, pac- 
tum). Liv. Arma differre (fero, fers. 
distuli, dilatum). Tac. Demander une 
—, Indulias pelfre (0, is, ivi et ri. 
ftum). Cæs. postulare. Quadrig. De- 
mander un jour de —, Unum diem 
indutiis postulare. Czs. Eximi certa- 
mini unam diem postnlare. Tac. Ac- 
corder une —, {ndutias dare. Liv. 
Observer la —, Respecter la —, Ser- 
vare jura induliarum. Cæs. Conservare 
indutias. Nep. Rouwpre la —, Enfrein- 
dre la —, Violer la —, Indutias tol- 
lëre (0, îs, sustuli, sublatum). Liv. 
Indutiarum fidem rumpËre (0, is, run. 
ruptum). Liv. Violaleur d'une —, 
Rupitor indutfiarum. Liv. — violée, 
Violatæ indutiæ. Cæs. l'eadaol la —, 
Belli cursu interrupto (vass. de inter- 
rump?re, 0, is, rupi, ruplum). Sen. La 

-élaitexpir 6, Indutiarum dies erie- 
et (do exire, eo, is, 1vi el ordin. ii, 
itum\, Liv. La — a pris fn, Ereunt 
indutis. Liv. Indutiarum dies præieriit 
(de præterire, eo, is, itum). Nep. || 2e 
Fig. Cessation, relâche. Cessatio, ons, f. 
Cic. Remassio, f. Cic. Intermissio, F. 
Cic. Relaratio, f. Cic. Intercapedo, 
dinis, f. Suet. : Poinl de trève ni de 
relâche, Nec mora nec requies. Virg. 
Sans —. Sine ullä infermissione. Cic. 
Sine intermissione. Plin. Sine avoca- 
tione. Suet. Sine spiramento ac morä. 
Amm. Non jam per infervalla ac spi- 
ramenta temporum. Tac. Servitude 
sans —, Servitus sine commeatn (de 
commealus. üs, m.). Sen. {ll frappa la 
république} sans — et sans relârhe, 
Conrinuo et velut uno ictu. Tac. Nulle 
— p'esl donnée aux soucis, Nilla est 
intercapedo molestiæ, Cic. Qu'il finira 
pr trouver quelque — à ses maux, 

unc miserum afque infelicem ali- 
quando posse consisière (0, is, stiti, 8. 
sup.). Ci. Se donner qq. —, Rerum 
cursum (de cursus, üs, m.) interrum- 
pere lvoy. 4e). Sen. Faire — à(—ces- 
ser qq. ch.), Rem miti#re (0, is, misi, 
missum). Ter. Omiltëre rem. Hor. Rei 
parcëre (o, is, peperci el parsi, para- 
fum ot parsum). Liv. Re: ou De re 
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supersËdère (e0, es, sédi, sessum). Liv. | 
Sisen. Faire — à sa colère, Alissam 
facrre iram. Ter. Faire — à son sot 
bavardage, Occlusiorem habère stulit- 
loguentiam. Plaut, Faire un peu — 
aux exercices pénibles, Larare aliquid 
liboris. Liv. I convient de faire — à 
nus débats, Supersederi litibus xquum 
est. Liv. Faire — aux embrassades, 
Osculindo pausam fac“re. Plaut. Faire 
— aux travaux orataires, Se ab ora- 
tionibus dispungËre (o, is, junzi, junc- 
tum). Cic. Faire — avx espérances 
frivoles, Mittëre leves spes. For. Faire 
—auxlamentations, Parcére lamentis. 
Liv. Faire — aux reproches, Suscep- 
tam objurgalionem reprimëre (o, ts, 
pressi, pressum). Cic. Finem maledictis 
facëre. Ter. On a fait — aux discus- 
sions, Disputari desitum est (pass. de 
desinère, 0, is, sivi, sifum). Cic. Fai- 
sant — d'opposition, Umisso cerla- 
mine. Liv. Faire — à sa rancuoe, Si- 
multatem deponère (0, is, posui, posi- 
rum). Cic. Fais — à Les plaintes, Parce 
questibus. Sen. tr. Fais — à tes in- 
quiétudes. Movert absiste(de absistrre, 
D, 18, stiti, stitum). Virg. — d'in- 
iures, Maledictis abstine (de absti- 
nêre, 60. es. ui, fentum). Plaut. — de 
compliments de celle scrte, Apage 
ishiusmodi salutem. Plaut. — de dis- 
cours, Quid verbis opus est? Plaut. 
Quid multa verba? Ter. — à Les sor- 
neltes, Satis historiarum est. Plaut. 
Nugas aufer (de auferre, fero, fers. 
abstuli, ablatnm). Plaut. — de sup- 
pasitiuns, Fabulas dimillamus (de 
dimit{fre, o. is, misi, missum). Cic. — 
He railleries, Aufer cavillam. Plaut. 
Mais — aux gémissements, Sel satis 
lacrimis. Cic. Mais — aux plaisante- 
ries, Sed jam satis jocali sumus. Cic. 
Mais — aux plaisanteries el parlons 
Lérieusement, Sed {amen quzramus 
séria ludo amoio (pass. de amdvere, 
co, es. môui, motum). Hor. 

TRÈEVES, {° Ÿ. du Rouergue. Tre- 
vidos, 1, (. Sid. Trevidon, 1, a. Sid. || 
20 Y. d'Allemagne. Augusta (æ, f.) Tre- 
virorum. Tac. Treveri, orum, m. pl. 
Tac. = Habitant de Trèves, Treuir, 
Treviri, w. Tac. Trever, Treueri, w. 
Salu. Les habitants de —, Treveri ou 
Treviri, orum, m. pl. Tac. 

TREVE, v. d'ltalie. Augusta (æ) 
Treba (æ), f. Frontin. 

TRÉVIRES. Voy. rnèves 20 = Des 
Trévires. Trevericus, a, um. Tac. 

TRÉZÈNE. v. do Grèce. Træzen, 
enis, Î. Ov. Trœzene, es, Î. Cic. =: De 
Trezène, Træzenius, à, um. Plin. Les 
babitants de —, Truzenii, iorum. m. 
pl. Alel. Le béros de — (Lèlex), Tre- 
tenius Àeros. Ov. 

TRI, 8. m. VOy. TRIAOS. 

TRIADE, 9. f. 1e Assemblage de 
trois unites. Trias, adis, f. Boct. || 2° 
Systeme compose de trois mètres (diffe- 
rents). Trias, adis. f. Al.-Vict. 

TRIAGE, 6. m, Choix. Selectio, 
ons, f. Cic. Delectio, f. Vopisc. De- 
lcctus, &s, m. Cie. : Faire le triage, 
VOg cuoisin. Comme après nn —, 
Velut rejectione factä. Quint. 
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TRIAIRES, #. mm. pl. Soldats du 
troisième corps de la legion romaine. 
Triarii, m. pl. Liv. 

TRIANGLE, 6. m. Figure qui a 
trois côtes et trois angles. Triangulum, 
1. n. Cic. Triungulus, i, m. Frontin. 
Triquetrum, à, n. Plin. Trigonum, n. 
Varr. z Se former en triangle, Cu- 
neum facËre. Cæs. Cuneum dare. Virg. 
În cuneos congregarr. Tac. 

TRIANGULAIRR, adj. Qui a trols 
angles. Triangutus, a, um. Cic. Tri- 
quetrus. Lucr. Trigonus. Man. Trigo- 
nicus. Firm. Triangularis, m. f.,e, n. 
Capel. 

TRIANGULAIRNEMENT, adv. En 
forme de triangle. Triangulä ratione. 
Plin. Triangulàä forma. Cels. = [Les 
grues] volent trisngulairemeont, Trian- 
guli formam efficrunt. Cic. 

TRIARIUS, n. d'homme. Triarius, 
üi, mo. Cic. Insc. 

TRIDALLES, pplo de Thrace. Tri- 
balli, orum, m. pl. Plin. 

TRIBONIEN, jurisconsulte romala. 
Tribonsnnus, à, m. Dig. 

THIBOQUES, pple deGermanie. Tri- 
boci, orum, m. pl. [æs. 

TRINOND, <. m. Le côté droit d'un 
navire, en partant de la poupe. Navis 
dertrum (Ÿ) latus feris), n. 

TIUIDU, S. f. de Uno des divisions 
du peuple romain. Tribus, üs, f. Cic. 
: l'arlager le peuple en trois tribus, 
Populnm in tribus tres describère (o, 
18, Scripsi, serigtum). Cic. Par —, 
Tributim. Cie. Cunvaqner le peuple 
par —, Convocare popuium in tribus. 
Cic. Comices par —, Comitia (ributa, 
n. pl. Liv. Qui est de Là méme tribu, 
Tribulis, m. f ,e, 0. Cic. Contribulis. 
Insc. || 2° (Chez le peuple juif}. Tribus, 
üs, f. Vulg. || 3° Peuplade. Tribus, 
üs, f. Plin. : Ranger ses troupes par 
tribus, Generali coptas eonstiluëre. 
Cxs. 

TRIDULATION, s. f. Affiction, 
adversite. Labores, um, m. pl. Virg. 
Mata, orum, 0. pl. Hor. Ærumnz, 
arum, f. pl. Cic. Miseriæ, f. pi. Cic. 
Res adversæ, f. pl. Cic. Tribulatio, 
onis, f. Tert. : Toutes nos tribuiations 
aous viennent du ciel, Venit ex alto 
guidquid palimur (de pati, ior, ëris, 
passus sum, dép.). Sen.-tr. Essuyer 
des —, Eprouver des —, Per aspera 
jactari, pass. Sen. Aalis urgëri (pass. 
de urgère, eo, es, ursi, 8. Sup.). Cic. 
Duriore fortunä conflictari. Cie. 

TRIBUN, 5. em. Nom de certains me- 
gistrats à Rome. Tribunus, 1, m. Cic. 
: Tribun du peuple, — de la pète, 
Tribunus plebis. Cic. et abs. Tribunus. 
Cic. — uulhtaire, des soldats, de la 
légion (— cominandant de la légion), 
Tribunus militum. Tac. Tribunus (i) 
militaris. Cic. Tribunus, i. Cic. — 
militaire (avec l'autorité consulaire], 
Tribunus (ii militum consulari potes- 
tate. Liv. et abs. Tribunus (à) militum. 
Liv. — payeur (de l'armée), Tribunus 
{(i) æranus (ii) ou æris. Varr. Cic. 
Pouvoir de —, Fonctions de — [du 
peuple], Tribunifia potesias (atis). Cic. 
Ancien — [du pouple], Fribunitius, it. 
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TRIBUNAL, 5. m. Slège du juge, 
du magistrat, juridiction. Tribunal. alis, 
a. Crc. Sella, æ, f, Cic. = Munter au 
tribunal, sur san —, Conscendire tri- 
bunal, Suet. Escend®re suggestum (de 
suggestus, üs, m.). Tac. Ad jus dicen- 
dum considère. Liv, Les magistrats 
prirent place au —, Magisiratus con- 
sedere (de considfre, 0, is, sédi, ses- 
sum). Liv. Dn haul de son —, De sellä 
ac tribunali. Cic. Pro tribunali. Cic. 
Parler du baul du —, De loco supe- 
riore dicère. Cie. Suivre le préteur 
de — en —, Prætorem circum fora 
omnia sectari. Cic. Gagner son pro- 
cès devant deux tribunaux, Duobus 
consiliis uiucère. Pl.-j, Tirer qqn 
par les pieds à bas de san tribu- 
nal. Detrahrre aliquem pedibus e tri- 
bunalr. Suet. Vacances des Lribunaux, 
Feriæ forenses, f. pl. Cic. Pour que 
vous campariez les — el les armes, 
Ut forum eum armis conferatis. Cic. 
Hors du tribunal, £ pluno. Suet. De 
plano. P.-jet. ll entaura te — de 5ol- 
dats, Judicinon szpsit coronä. Luc. Di- 
goile des tribunaux, Judiciorum di- 
gnitas. Cic. Qui m'a jamais cité à un 
Uribunal? Quis me unquum interrugavrt 
ullä lege (de lex, legrs) ? Cic. Pa- 
rallre au — Sans avocal, Sine advo- 
calo intrare (o, as, av, atum). Pl.-j. 
Les tribunaux, Forum, i,n. Cic. Ju- 
dicia, iorum, n. pl. Cic. Devant les 
—, In judiciis. Cic. L'eloquence des 
—, Forense (de forensis, m.f,e,n.) 
genus (eris). n. Cic. Suivre les —, [n 
foro esse. Nep. Porter une affaire de- 
vant les —, Causam adducrre (0, is, 
duri, ductum) in judicrum, Cie. Coin- 

araitre au tribunal, fn jus venire. 

lag: In judicinum produci, pass. Cic. 
Déclarer les tribunaux fermés, Justi- 
tium edicére (o, ts, dixri, dictun). Cic. 
Rouvrir les —, Justitium remittére (0, 
is, masi. missum), Liv. Appeler devant 
les —, In meilium vocare. Cic. Aban- 
donner qqa au tribunal, Permiti®re 
aliquem jiulicnm (de judez, icis) po- 
lestati (de potestas, atis). Cic. Tribn- 
aaux permanents, Perpetux (arun) 
questhones (um), f. pl. Cic. Etre à la 
tèle d’un tribuual, Præesse quæstioni 
{de quæstio, onts). Cic. Juge lré- 
sidant un — {à la place du questeur), 
Quæstionis judez (icis). Cic. Humme 
habitué aux tribunaux, Homo a sub- 
selliis (de subsellium, it). Cie. Trainer 
qqa devant les —, {n jus educfre (0, 
1, duri, ducium). Cic. ou ducfre. 
Liv. ou rapëre (io, is, rapui, rapfum). 
Hor. Avoir recours anx —, Jus expe- 
riri. Cic. Agfre lege (de ler, legis). 
Cic. Ille cila à son tribunsl, De tri- 
bunali cilari eum jussit. Cic. Faire 
comparaltre devant le — des cen 
tumvirs, Pertrahkrre ad centumuiros 
(de centumuvir, uirt). Ph. || Fig. Tu me 
cites an — de Demucrite. Ale ad De- 
morriltum vocas. Cic. Le — de Dieu, 
Tribunal Dei. Salv. Judicium Dei. 
Vulg. 

TRIDUNAT, ss. om. 1° Charge de 
trihun. Tribunatus, üs, em. Cie. : L'au- 
torilé du —, Tribunitia (de tribuni- 
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lius, &, um) polestas (atis),f. Liv. fl 
20 Lo temps de l'exercice de cite 
Charge =: Duraut son lribuoat, Cum 
tribunus esset. Cie. 

TRIBUNE, s. f. 1e Lleu élevé d'où 
les orateurs anclens haranguaient le 
peuple. Suguestus, &is, m. Cic. Sugges- 
fun, i,n. Cic. Dar ext., Coutio, ons, 
f. Cic. Forum, i, n. Cie. : La tribune 
aux barangues (à Rome], Rostra, 
orum, n. pl. Cic. À la —, fn rostris. 
Liv. Pro rostris. Vell. Apud rostra. 
Tuc. Monter à la —, {n rostra escen- 
dëre (o, is, scendi, scensum) ou ascen- 
dêre. Liv. ou procedère (o, is, cessi, 
cessum). Pl.-j. fn contionem (de con- 
fio, onts) ascendère. Liv. Vénire (io, 
is, véni, ventumn) ad dicendum. Cie. 
Faire monter qqn à la —, Ad populum 
aliquem produc?re (o, is, duxi, duc- 
tum). Tac. Parler du hant de la —, E 
suggestu loqui, dép. Tac. Les discus- 
siuns de la —, Causæ populares (de 
popularis, m. f.,e,n.). Cic. Manquer 
à la dignité dela —, Solvfre sancti- 
{atem fon. Quint. L'éloquence de la 
—, Eloquentia (æ) oratoria (æ). Tac. 
[Genre d'élaquence] qui sied mieux 
au barreau qu'à la —, Aplius judiciis 
quum contionibus. Cic. || 2e Place 
éioves d'un personnage de distinction. 
Suggestus, üs. m. Flor. || 3° Estrade 
dans une église où l'on lit l'Evangile, 
elc. Analoyium, ii, 0. Alcuin. . 
torrum, n. (Cang.). Ambo, onis, m. 
(Cang.). 

TRIDUNITIRN, ENNE, adj. Qui ap- 
parlient au tribunat. Tribunitius, a, 
um. Cæs.:La puissance lribuoitieone, 
Tribunitia petestas (atis), f. Sall. 

TRISUT, s. m. Ce qu'un Etat pais 
à un autre pour marque de dependance. 
Tributum, 1,n. Cie. Vectigul, alis, n. 
Cic. Stipendium, ti, 0. Liv. Tributio, 
onis, f. Ulp. : {mposer un lribut, Lever 
un —, Exigerun —, Tributum ou Tri- 
buta imperare. Cic. exigée (0, is, egi, 
actum). Cie. indicbre (0, is, dixi, dic- 
tum). Liv. Vectigat imyonëre (0, ts, 
posui, positum). Cic. Stipendium exi- 
gère ou imponère. Liv. ou capzre (10, 
ts, cepi, caplum). Cæs. Pecuuias eri- 
gère. Cæs. Pecunié mulctare aliguem. 
Curt. Payer un —, Tributum pendére 
{o, is, pependi, peusum). Cæs. Vectigal 
pendre. Cic. Vectigalia pensitare. Cic. 
Tribuia quotannis cunferre. Cic. Esss 
vectigalem (de vectigalis, m. f.,e, n.). 
Cic. Payer le — en cire, Ceram in 
tribula prestare. Plin. Qui paye — 
au peuple romain, Populi Romanti vec- 
tigahrs (m. f., e, n ). Liv. Exempter 
qqn de tout —, Immunitatem alicui 
tribuëre. Tac. Refuser le —, De sti- 
pendio recusare. (Cæs. || Fig. Tributum, 
t, 0. Juv. Vectigal, alis, n, Ci. : Lever 
un tribnt sur l'ignarance d'autrui, 
Ex allerius inscientiä prædari, dép. 
Cic. 11 dnnne à sa mort un jnsle — 
de louanges, Mortem ejus laudibus 
meritis prosequi (or, éris, proseculus 
sum). Liv. Payer le — É a nature 
(= mourir), Naturæ conced?re (0, is, 
cessi, cessum). Sall. ou satisfacrrs 
(io, is, feci, factum). Cic. ou debüum 
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(f, n.) reddëre (o, is, reddidi, reddi- 
fum). Curt. 

TRIBUTAIRE, adj. Qui paye tribut. 
Stipendiarius, 4, um. Cæs. Tributa- 
rius. Plin. Vectigalis, m. f., €, 0. 
Cæs. =: fendre un peuple tributaire, 
Vectigalem populum facëre (to, ts, feci, 
factum). Ci. Stipendiariam facfre 
gentem (de gens, entis). Vel. Etre —, 
Stipendium pend#re (0, is, pependi, 
pensum). Curt. Les peuplestributaires, 
Tributarii, orum, m. pl. Tac. {| Fig 
Nous sommes tous Iributaires de Îa 
mort, Nos morii debemur (pass. de 
debëre, eo, es, debui, debitum). For, 
{Contrée] qi est notre tributaire, Opis 
nostræ indiga (de tindigus, a, sn). 
Virg. Pour le blé, Rome est — de fa 
Sicile, Sicilia est cella penaria Roms. 

ic. 

TRICASSES, pple de Gaule. Tri- 
casses, ium, m. pl. Plin. : Les Tri- 
casses, Tricassinus, a. um. Eum. 

TRICASTINS, pple de Gauto. Tri- 
castini, orum. m. pl. Liv. : Des Tri- 
castins, Tricastinus, a, um. Sid. 

TRICCA, v. de Thessalie. Tricca, 
æ,f. Liv. Tricce, es, f. Seu.-tr. =: De 
Tricca, Triccæus, &, um. Avien. 

TRICUER. v. àct. el on. 1° Tromper 
au jeu. Collusorem (raducère (o, is, 
duxi. ductum). Sen. |] 2° En géo. 
Tromper. Voy. ce m. 

TRICUERTE, s. (. 1e Tromporie au 
jeu. Fraus, audis, f. Plaut. || 2° En 
gen. Tromperie. Voy. ce m. 

TRICHEUR, s. m. Celui qui triche 
au jeu. Infidus (*) lusor (oris\. nr. Cic. 

TIICHIASR, S. [. Renversement 
des cils vers le globe de l'œil. Capil- 
latio. onis. f. C.-Aur. 

THICLINEUM, 8. m. Salle à manger 
à trois lits (chez les Romains). Tricli- 
num, t, 0. Cie. 

TRICOLORE, adj. Qui est de trols 
couleurs. Tricolor, gén. oris. Prisc. = 
Fais une tresse triculore, Necte ternos 
colores. Virg. 

TRICONIENS, pplo de Gaule. Tri- 
corit, iorum, m. pl. Liv. 

TRICOT, s. m. Tissu fait en mailles. 
Scutula. æ, f. Plin. Scutulatus (1) 
textus fin). m. Plin. : Vêlements de 
tricot, Scutulata, orum. n. pl. Juv. 

TRICOTÉ, és, adj. Vay. le précéd. 

TRIDENT, #8. m. Fourche à trois 
dents (attribut de Neptune:. Tridens, 
entis, in. Virg. Trifidu (æ) hasta (x), 
f. V.-FL ou cuspis (idis), f. Ov. : Avec 
un lrident, Tricuspide (de tricuspis, 
gén. idis) telo (de telum, 1, n... Ov. 
Qui porte an —,. Qui est armé d'na 
—, fridentifer, fera, ferum. Ov. Tri- 
dentiger, gera. gerum. Ov. Tridenti- 
polens, gén. entis. Sid. 

TRIENNAL, ALE, adj. 1° Qui dure 
trois ans. Trienuis, m. f.. e,n. Ilter. 
I| 2e Qui se fait tous les trois ans. 
Trieterirus, a, um. Virq. 

TRIENNAT, #. m. Espace de trois 
ans. Trienntum, ii, n. Cie. 

TRIER, v. acl. C. caoixre 1°. 

TRIÉRARQUE, s. m. Proprietaire 
d'une trireme. Trierarchus, i, m. Cic. 

TRIESTE, v. d'Autriche. Tergesle, 
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is, n. Plin. Tergestum, {, n. Avfen. : 
De Trieste, Tergestinus, a, um, Plin. 
Les habitants de —, Tergestini, orum, 
m. pl. Hirt. | 

TRIGAUD, AUDS, adj. C. TROM- 
PEUR. 

TRIGAUDER, v. 0. C. TROMPFA. 

TRIGAUDERIE, 8. (. C. TRowPz- 
AIX. 

TRIGLYPUR, s. m. Ornement de 
la frise dorique. Triglyphus, i, 1m. 
Vitr, 

TRIGNO, fi. d'italie. Trinium (ti) 
flumen (minis), 0. Plin. . . 

TRILATÉRAL, ALES, adj. Qui a 
trois côtes. Triluterus, a, um. Frontin. 

TRILATÈRE, S. D. C. TRIANGLES. 

TILIMALCION, personnage du ro- 
man de Petrone. Trimalchiv, onis, m. 
l'etr. 

TRIMER, v. 0. 4° Marcher vite et 
avec fatigue. Longum (de longus, a, 
win) îter (ifineris) emeliri (ior, iris, 
emensus sum). Liv. || 4° Fig. Etre 
trains en longueur. Duci, or, ënis, duc- 
tus sum, pass. Cic. Extrahi, or, Eris, 
tractus sum, pass. Liv. : Faire Lmer 
qqo, C. amusen 4e, || 3° Fam. Tra- 
vailler dur. Laborare, n. Cic. Sudare, 
n. Cic. 

TRIMESTRE, 8. m. Espace de trois 
mois. Trimestre (is) spatium (ti), n. 
Plin. 

TRIMESTRIEL, ELLE, adj. Qui dure 
trois mois, ou Qui revient tous les trois 
mois. Trimestris, m. f.,e,n. Plin. 

TRIMÈËTRE. 4. m. Vors iambique 
de six pieds. Trimeter ou Trimetrus, 
i, m. for. Trimeler iambicus, m. Ali. 

TRINACREE, n. antique de la Sicile. 
Trinacna, æ, Î. Virg. : De Trinacrie, 
Trinacrius, a, um. Virg. 

TRINGLE, 8. f. Morceau long et 
étroit de fer, de bois, etc. Reguia, z, 
f. Vitr. 

TRINITÉ, s. f. Un soul Dieu en 
trois personnes. Trinilas, atis, (. Tert. 
s La Sante Trinulé, Saucta Trinitas. 
Hier. 

TRINORANTES, pple de la Grande- 
Bretagne. Trinobantes, um ou ium, m. 
pl. Cæs. 

TRINQUER, v. n. Choquer les verres 
avant de boire. Scyyhes propunando 
collidëre (o, is, lisi, lLisum). Gell. 

TRINUMMUS, comedie de Plaute. 
Trinummus. i, m. Plaut. 

TRIO, s. m. 1° Composition de mu- 
sique à trois parties. Tricinium, ii, n, 
Symm. || 2° Trols personnes réunies. 
Triga, æ,f. Arn. 

TRIOCALE, v. do Siclle. Triocala, 
æ, f. Sil. = Habitants de Triocale, 
Triocalini, orum, m. pl. Plin. 

TRIOMPHAL, ALS, adj. Apparte- 
nant au triomphe. Triumphalis, m. f., 
e. n. Cic. =: Char triompbal, Trium- 
phalis (is) currus (üs), m. Plin. Or- 
nemeuts triomphanx, Triumphalia 
(iorum) omnamenta (orum), n. pl. Suet. 
et abs. Triurmphalia, ium, n. pl. Tac. 
Statue triomphale, Trixmphalis (is) 
otatua(æ),f. Pl.-j. Marche —, Pompa, 
æ, (. Alart. Porte —, Triumphalis (a) 
porta (æ), £ Buet. Toge —, Trium- 


TRIO 


phalis (is) vestis (is), f. Plin. Pai:uta 
(æ) loga (æ), Î. Mart, fuuica (z), f. 
Liv. vestisiis), f. Suet. 

TRIOMPHALEMENT, adv. D'une 
maniere triomphalo =: || entre trinm- 
plialement daas la ville, Triumphans 
gén. antis) urbem invehttur, Liv. 
pure mené —, Triumpho deduci, pass. 

or. 

TRIOMPUANT, ANTE, adj. 1° Qui 
triomphe. Triumphans, gén. antis. Liv. 
11 2° Vainqueur. C. ce m. || Fig. Ovans, 
gén. antis. Liv. Ersullans. Virg. : 
Joie triomphante, Ovans gaudium. 
Liv. Il est aussi triomphant qu'un 
roi, Volitat ut rex. Cic. D'un air —, 
Ore renidenti. Ov. alacri (de alacer, 
cris, cre)er promplio. Cic. La lettre 
triomphante de Cassius, Cassii litieræ 
victrices, f. pl. Cic. || 3° Pompeur. 
Magnificus, a, um. Sall. Splendidus. 
Cic. 


TRIOMPHATEUNR, $. 10. Celui qui 
obtenait les honnours du triomphe. 
Triumphator, oris, m. Apul. : Les 
triomphaleurs, Qui triumphabant. Col. 
insignes des —, Trinmphalia orna- 
menta, D. pl. Suet. el abs. Trium- 
phalia, um. Tac. Porte par où ren- 
traient les —, Triumphalis (is) porta 
(æ). f. Suet. En triomphaieur, Trium- 
phans, gên. antis. Liv. Ancien —, 
Triumyhalis (is) vir (viri), &@. Veil. 
etabs. Triumphalis. Quint. 

TRIOMPIIE, S. m. 1° Entrèe solen- 
nelle dans Rome, que faisaient les ge- 
neraux après de grandes victoires. 
Triumplus, à, m. Cie. : Le triomphe 
de Curius, vainqueur dy roi Pyrrhus, 
Triumphus Curit de rege Pyrrho. Cic. 
Parmi les trophées du —, Inter fercula 
pompæ (de pompa, æ, f.). Suet. Urne- 
wents du —, Triumphalia ornamenta. 
Suet. etabs. Triumphalia, tum, n. pl. 
Tac. Personnage qui a obtenu le —, 
Trinmphalis (is) uir (uiri), m. Vell. 
el abs. Triumyhalis. Quint. Décerner 
le — à qqo, friumphum alicui decer- 
n're (0, is, crevi, crelum). Cic. El 
eut aeuf fois les honnenrs du —, 
Triumphavit triumphos novem. Gell. 
— Sur les Doïens, Trunyhus Boio- 
rum. Liv, — à l'occasion de la ba- 
taille de Pharsale, Trinmphus Phar- 
salicæ pugnz. Cic, Obtenir le —, 
Triumphum deportare. Cic. ducëre (0, 
is, duzxi, ductnum). Plin. reportare. 
Plin. Triwnphare, n. Cic. [Il entra dans 
la ville en —, Triumphans urben ini- 
vif (de inire, eo, is, tui el ii, ifum) 
ou inveclus est (pass. de invehëre, 0, 
is, vexi, veclum). Liv. Mœnia trium- 
ho inuectus est. Virg. Mener en — 
es captifs}, Ducëre per triumphum, 

ic. Ou in {riumpho. Plin. Ante cur- 
rum (de currus, Us, m.) agëre (0, is, 
egi, actum). Vell. Ante currum suum 
ductre. Cic. Etre mené en — (en parl. 
des captifs), Triumphari, pass. Tac. 
Triumpho deduci, pass. Mor. Triumph 
spectaculum trahi, pass. Liv. Arc de 
—, Arcus, &s, m. Suet. Le petil —, 
C. ovaTIOn 4°. || Fig. Porter Manilius 
en triomphe, Portare Manilium in 
triumpho. Cic. Sa marche était un 


vrai —, JUum unum omnes proseque- 
bantur (de prosequi, or, ris, secutus 
sum, dép.). Nep. [Dire] quel — fut 
son entree, Quo favore lde favur, oris, 
masc.) homainum excentus sit. Vell. Ce 
fut uu vrai jour de —, Lætissinus 
ille dies illuxit. Cic. || 2° Victoire, 
succès eclalant. Triumphus, 1, m. Cic. 
Victoria, æ, f. Cic. : Ranpelant les 
anciens (riomphes des Gauluis, Memo- 
rans veleres Gallorum glorias. Tac. 
Quels — la Fortune n'a-t-elle pas 
anéantis? Quos non currus (de currus, 
üs, m.) Fortuna retroegit? Plin. Ne 
pas vouloir du triomphe des patri- 
cieus, Nolle patribus successum. Liv. 
Il Fig. Le triomphe du luxe, Trium- 
phus lururiæ. Plin, — daas un débat, 
Victoria certaminis. Liv. {| 8° L'effet 
le plus puissant : Le triomphe de l'élo- 
quence, Summa (æ) laus (audis, f.) 
eloquentiæ. Cic. Effectus (üs, m.) elo- 
quentiæ. Cic. La péroraisan, qui est 
le — de l'oraleur, Perorandi locus, 
ubi oratio plurimum pollet (de polière, 
eo, s. parf. ni sup.). Cic. 
TRIOMPIHER, v. D. e Rocevoir les 
honneurs du triomphs. Triumphare, n. 
Cic. Triumphum agère (o, is. egi, ac- 
tum), Cic. Triumphum deportare. Cic. 
ducëre (o, is, duri, ductum). Plin. : 
Troompher des Partbes, Triumphare 
de Parthis. Plin. — de la Macédoine, 
Triumphare ex Macedoniä. Cie. — 
d'une flotte, Triumphum agère de 
classe. Cic. 1l triompha autant de 
fois que... Tot triumphos habuit quot… 
Cic. [| 2° Vaincre (par les armes). Vin- 
cère, v, is, uici, ictum. Cic. Superare. 
Liv. Debellare. Virg. = Les elépbants 
triompheront par leur seol aspect, 
Elephantorum acies conspeclu ipso de- 
bellatura est. Liv. Je n’ai jamais lntté 
sans triompher, Non cum quoquam 
arma contuli quin mihi succubueril 
(de succumbère, o, is, eubui, cubrtum). 
Nep. 11 a'a jamais lutté sans —, Cum 
nullo hostiun unquam congressus est 
quem non vicerit. Just. || 3° Remporter 
un avantage sur, l'emporter sur. Præ- 
stare, 0, as, stiti, siaium (dal.), 0. 
Cic. Antecellre, 0, is, s. parf. ai sup., 
a. Superare, act. Cic. Vincëre(voy. 2e) 
(acc.). Cie. Anteire, eo, is, ivi el üt, 
itum (acc.). Tac. =: Triompher de tout 
le monde, Ceteris ou Præier ceieros 
ezcellëre. Cic. Il a triomphé, Palmam 
tulit. Cic. Octavius triompha de Grac- 
chus par la palience, Gracchum pa- 
tientia Octavius fregit (de frangère, o, 
is, fractum). Cic. L'accusation —, 
Crimen valuit (de valëre, »0, es, à. 
sup.). Liv. La vérité triomphera au- 
DES de toi, Veritas apud le valebit. 
Cic. La vertu triomphe toujours, Boni 
bonos habent exitus (de exilus, us 
m.). Cie. Faire triompher qqn, Ad 
bonum exitum aliquem ducëre. Hor. 
Laisser — l'injustice, Injuriæ conce- 
dëre (0, is, cessi, cessum). Sall. Si la 
passion vient à — de l'homme, Si 
animus hominem pernulit (de perpel- 
lëre, o, is, pulsum). Plaut. — dans une 
cause qui intéresse la république, 
Consequi victoriam ex reipublicæ caus& 
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Cie. Je commençais à — de moi, Jam 
ipse me frangebam. Cie. 11 m'est facile 

e faire — mes raisuns, F'acile nostra 
probari possunt. Cic. || 4° Fig. Vain- 
cre, surmonter. Superare, acl. (æs. 
Vincäre (voy. 2e),acl. Cic. Triumphare 
(poele), nb. Ov. : Je veux triompler 

e ta douleur, Consfitni vinc#re dolo- 
rem tuum. Sen. Ayaul lriomphé de la 
difficulté des lieux, Locorum dificul- 
tates eluctatus (de eluctari, dép.). Tac. 
Il faut triompher des maladies, Evin- 
cendi suut morbi. Col. 11 Lriompha de 
cetle maladie par lo régime, [lune 
dolorem abslinentiä fregit (voy. 3°). 
Pi.-j. Etre assez fort pour triompber 
des lois, Valëre ad leges devincendas. 
Cic. Désir de — des diflicullés, Cu- 
pido difficilia faciundi. Sull. Son cou- 
rage avail su — de tout, Virtus om- 
nia domuerat (de domare, 0, as, mui, 
mitum). Sall. Le travail triomphe de 
tout. Labor omnia vincit. Virg. Si 
l'amour — de moi, Si de me trium- 
phat amor. Prop. Triompher de l'obs- 
liuauon des envoyés, Perlinaciam 
legatorum expugnure. Liv. — de l'en- 
vie, Invidiaw dormure. for. ou supe- 
rare. Just. La persévérance triomphe 
de tous les obstacles, Pertinacia im- 
pedimentumomnel(ranscendilt (de trans- 
cend#re, 0, scendi, seensum). Sen. 
Triompher du sentiment deses pertes, 
Sensum damni ersuperare. Liv. Ta 
saalé a triomphé de la maladie, Va- 
letudo tua confirmala est (pass. de 
confirmare). Cic. Le mal lriomphe 
des remèdes, Plus valet (voy. 3°) arte 
malum. Ov. Triompher du ressenti- 
meut de qqn, Flectëre (o, is, fleri, 
fezum) aticujus antmum. Liv. men- 
tem. Liv. aversum ingenüun. Suit. On 
peut — de ces diflicuités, Remedia 
sunt his dificultatibus. Frontin. Son or 
triomphe de la conscience des juges, 
Ejus divitis judiciorum religionem 
perfringunt(de gerfringere ss is, frega, 
fractum). Cic. Voyant qu'il ne pou- 
vait triompber de sa résistance, Ubi 
ebstinationem videbat. Liv. || 6° Excel- 
ler. Triumphare, n. Cic. Excellëre, o, 
is, lui, s. sup., n. Cic. Præcellère, n. 
Plin. Plurimum pollère (eu, es, s. parf. 
ni Sup n.). Cic. : C'est É que triom- 
phe l'éloquence, In hoc uno regnat 
oratio. Cic. || 6° Etre transporto de 
Joie. Triumphare, n. Ter. Ersuliare, 
0. Cic. Gaudio triumphare, n. Cic. 
Lztitiä exsultare. Cie. = Triompher 
de nos désastres, Ersullare ruinis 
nostris. Cic. Tu triompheras avec rai- 
son de la douleur de tes adversaires, 
Ex inimicorum dolore triumphum jus- 
tissimum ages (voy. 1e). Cic. Triom- 
pber de la mort de qqn, Exsultare 
morte alicujus. Plin. || 7° Tiror vanite 
de. Glorian(abl.), dép. Cic. Prædicare 
(acc.), act. Cic. Præ se ferre (fero, fers, 
fuli, latum) (ace.). Cic. : C'est ici que 
je triomphe, [Mic me magmfce effero 
Le efferre, fero, fers, extuli, elatum). 
er. Je u'en triompherai pas, Non 
volitabo in hoc insolentius. Cie. 1l 
triomphe av sujet de Calidius, Jactat 
se de Calidio. Cic. 
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TRIOPAS, héros grec. Triopas on 
Triopes, z, m. Hyg. : Le Bls de Trio- 
pas (=Ernisichthun), Triopeius, ii, 
m. Ov. La petite-fille de — (= Métra), 
Tricpeis. idis, [. Ov. 

TRIPE, s. f. Certaines parties des 
intestins des animaux. Exta, orum, 0. 
pl. Cic. Omenta, n. pl. Juv. Chorda, 
æ, f. Petr. 

TRIPLE, adj. Qui contient trois fois 
une grandeur, un nombre. Tripler, géo. 
plicis. Cic. Tergeminus, a, um. Virg. 
Trigeminus. Liv. Triplus. Cic. =: Le 
triple degré des honneurs (— édililé, 
préture, consulat), Tergemini honores, 
w. pl. Hor. — chalne, Trinæ catenæ, 
f. Czs. — portée, Trigeminus (ti) par- 
lus (is m. Col. La — déesse (= lié- 
cate), Triformis diva. Hor. Après une 
— victoire, Trifariam re bene gestä. 
Liv. — coquin, Trifur, uris, m. Plaut. 
Trifurcifer, feri, m. Plaut. || Subsi. 
m. Trois fois autant. Tripler, gén. 
plicis, n. Liv. Triplum, à, 0. Capel. 

TRIPLEMENT, adv. En trois fa- 
çons. Ter. Cie. Tripliciter. Ad fer. 

TRIPLER, v. {9 Acl. Rendre triple. 
Triplreare, act. Macr. Triplé, Tripli- 
catus, a, um. Plin. || 2° Neut. Devenir 
triple. Triplicari, pass. Plin. 

TIIPLICITÉ, s. f. Nature de ce 
qu! est triple (en parl. de la Sainte 
Trioité). Triphicitas, atis, f. Isid. 

TRIPLIQUE, 9. f. Seconde réplique. 
Triplicatio, onis, f. Uln. 

TriroLi, v. d'Afrique. Tripolis, 
is, f. Auien, = De Tripoli, Tripoli- 
tanus, a, um. Jorn. Les habilants de 
—, Tripolitani, orum, rm. pl. 4mm. 

TINIPOLITAINE, prov. de Tripoli. 
Tripolitana (æ) provincia (æ), f. Eutr. 

TRIPOT, s. m,. Maison do jeu. Ta- 
larius (ii) locus (i), m. Cic. 

TRIPOTAGE, *. tm. C. inrnIGue. 

TRIPOTENR, 19 V.0. C. INTRIGUER. 
11 20 V. act. Agiter (une affaire), s'en- 
tondre pour. Agilare, acl. Tac. 

TRIPTOLÈME, héros greo. Tripto- 
lemus, i, m. Cic. : De Triplolème, 
Triptolemicus, a, um. Fulg. 

TRIRÈME, 9. f. Navire 4 trois rangs 
de ramos. Triremis, is, {. Cæs. Trire- 
mis (is) navis (is), f. Nep. =: Patron 
d'une trirème, Trierarchus, i, m. Cic. 

TRISATEUL, s. m. Le père du bi- 
saïeul. A bavus, 1, w. Cic, : Frère du tri- 
saïeul, Patruus(r)mazimus(i}, m. Dig. 
I Tusaïeure, sf. Abavia, z,f. Caj. 

TRISMÉGISTE, 2dj. m. Surnom 
d'Hermbs. Trismegistus, t, m. Lact. 

TRISSYLLABE. C. TRISYLLADS. 

TRISTE, adj. 1° Affigé. Mxstus, 
a, um. Cic. Alærens, gén. entis. Cic. 
Tristis, æ. f.,e, n. Cic. Affliclus, a, 
um. Virg. Dolens, gén. entis. Cic. 
Animi æger gra, grum). Liv. : Un 

eu triste, Subtristis, m.f.,e,n. Ter. 
ubmæstus, a, um. Amm. Tristiculus. 
Cic. Fort —, Afflictus (a, um) mærore 
(de mæror, oris, masc.), mæsliliä, 
ægriludine (11e ægritxdo, dinis), luctu 
de luelus, üs, m.), Cic. Visage —, 
ultus mæstus. Ad er. Vultus tristis, 
ou maærens. Ov. Frons (onfis) parum 
Lata, L Virg: Prendre un at —, 
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Vullur ad tristitiam adducëre. Sen, 
Os in mæstitian flectfre. Tac. Etre —, 
Mærère, co, es, spartni sup ne Cic.Do- 
lère, co. es, lui, litum, n. Cic. Elre ex- 
trèmement —, Perdolére. Cæs. Valide 
dolère. Cic. Graviter dolëre, Cic. Tous 
devinrent tristes, Omnes fristitia in- 
vasif. Sail. 11 fut si triste que, 
Tantä in mæstitià fuit ut... Cic. Etre 
— de qq. ch., Alhiquid graviter ferre 
(fero, fers, tuli, latum). Cic. Aliquid 
acerbe ou moleste [ere Nous sonimes 
tristes de... , Id dolemusquod(indic.).… 
Si l'on est triste d'être pauvre, Si 
quis ægre ferat se pauperem esse. Cic. 
Rendre —, Voy. ArrLican 2°. Quitte 
cel air —, Erporrige frontem. Ter. Fac 
te hilarum (de hilarus, a, um). Ter. 
Deme supercilio nubem (poét.). Hor. | 
2° Melancolique. Tristis, m. f., …, 0. 
Ior. Subtristis. Ter. || 3° Maussade. 
Tristis, w. f.,e, n. Ter. Morosus, a, 
um. Sen. || 4e Qui parait souffrant on 
parl. d'un malade) : Avuir une triste 
figure, Non belle se habëre. Cic. || 6° 
Froid, peu bienveillant. Tristis, m. f., . 
e. n. PI.-j, : ll m'a fait triste mine, 
Ilius vulius (&s, m.) averstor(compar. 
de aversus, a, um) visus est. Sen. Faire 
— mine à qqn, Aliquem ferire frigore 
(de frigus, oris, n.). flor. || 6° 
Inspire par le chagrin. Tristis, m. f., 
e,n. Cic. Mzstus, a. um. Liv. : Un 
langage triste convient à la douleur, 
Tristia mæstum uerba decent. for. 
Chaoier un air —, Flebiliter canëre. 
Cic. Tristes mots, Voces mæstæ. Virg. 
ou miserabiles (de miserabilis, m. f., 
e,n.). Liv. De — chants, Lugubres 
(de lugubris, m. f., e. n.) cantus. 
{or. || 7° Affligeant, pénible, funeste, 
deplorable, Tristis, m. f., e, nu. Cic. 
Mzstus, a, um. Cic. Acerbus. Cic. 
Molestus. Cic. Luctuosus. Cic. Gravis, 
m. L,e,0. Liv. Durus, a, um. [lor. 
Miserabilis, m. f.,e, n. Cic. Miseran- 
dus, a, um. Sall. Dolendus. Cic. = Triste 
spectacle. Spectaculum deforme (de 
deformis. m.f.,e,n0.). Liv. Partir sous 
de tristes auspices, Sinistro (de st- 
nister, tra, trum) pede proficisci. Apul. 
Ce qu'il y a de triste dans tes circon- 
stances, l'emporum trisiitia (æ),f. Cic. 
Evéuement —, Eventus fristis. Liv. 
Casus acerbus. Virg. — nouvelle, 
Gravis nunlius. Virg. Dans une — 
situation, {n rebus asperis (de asper, 
era,erum). or. Cela est — pour nous, 
AMiserum (de miser, era, erum) esf no- 
bis. Lis, Vue —, Species misera (de 
miser, era, erum) et flebilis (de flebi- 
lis, m. f.,e. n.). Cic. Avoir une — 
fln, Miserabiliter emori. Cic. Il est bien 
— de voir la vertu foulée aux pieds, 
Afflicta et prostrata virtus lucluosa 
est. Cic. 1l est forl — de..., Magnum 
habet dolorem (de dolor, oris, masc.) 
{inf.). Cie. || 8° Sombre. Trisiis, m. 
fe, n. Virg. Obscurus, a, um. Virg. 
3 Temps triste, Cælum n-bulum (de 
nebulns, a, um). Plin. Nubilosus (à) 
aer (eris). Plin, Cæli tristitia (æ), f. 
Plin. Le soleil vient égaver un ciel 
—, Sol eæli tristitiam discutit. Plin. 
Maison —, Domus cace (de cæcus, a, 
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um). Cic. || 9° Insuffisant, mauvais. 
Miser, era, erum. Virg. Alaius, a, um. 
Cic. = Triste consolation, Misera con- 
solafio. Cic. Solaliu frigida (de frigi- 
dus, a. um), n. pl. Ov. — poêle. Mu- 
lus poeta. masc. Cic. De tristes gené- 
raux, Imperatores minuti (de minutus, 
8, mn). Cic. Faire un triste diner, 
Cenare nequiter. (ic. 

TRISTEMENT, adv. D'une manidre 
triste. Mæste. Ad Her. Luctuose. Liv. 
Alisere. Cic. Flebiliter. Hor. Miserabr- 
liter. Cic. Triste (acc. n. sing., poël.). 
Pros. Alæstum (acè. n. sing., poñl.). 
Sen..tr. = Après avoir si trislemeut 
perda des suldats, Hominibus fœde 
amixsis, Liv, 

TRISTESSE, 8. f. 1° Affiction. 
Maæror, oris. masc. Cic. Mæstitia, æ, 
f, Cie. Tristitia, f. Cic. Lolor, oris, 
masc. Cie. Angor, masc. Cic. Ægri- 
tudo, diuis, f. Cie. Ægrimania, æ, f. 
Ilor. Vultus (üs) tristis (is). Ov. : Une 
tnislesse géacrale sueceila à l'alié- 
gresse, Er lætilià omnes (ristitin in- 
vasil. Sull, Dissiper la —, Tristrtiam 
pouère. Tac. resuluëre. lPlin. Agritu- 
dines discutfre. Sen. Ægritudines le- 
vare. Cic. ,Egritudine (aliquem) levure. 
Cic. T'ristiliz medéri. Sen. Buvez pour 
bannir la —, Vino pellite curas (de 
cura, æ, f.). Hor. S'abaadonner à la 
—, Animum mærori Gare. Cic. Tris- 
titiæ se tradtre. Cic. Etre dans la —, 
Etre plongé dans la —, Vivère in 
luctu (de lnctus, üs, m.). Cic. In 
mwrore jacère. Cic. on versari. Cic. 
Avoir de la —, dlærère, 60, €8, s. 

arf. oi sup., nu. Cic.Dolère, eo, es, lui, 
ttum,u. Cic. Angi, or, Eris, S. parl., 
dép. Cic. Ægritudinem suscipêre (io, 
is, cepi, ceptum). Cic. Accahlé de —, 
Mærove profligalus. Cie. Retomber 
daus la —, lienocare se ad mzæzsh- 
tium. Cie. Visage où est peinte la —, 
Fruns (ontis) parum læta (>), f. Virg. 
{Fennne] dunt le visage r-fèle la —, 
Toto vultu nubila (de nubilus, a, um). 
Ov. Sujets de —, Trisritiz, arum, f, 
pl. Tac. Telle fut sa — que..., Tantä 
in mestitià fuit ut. Cic. Is furent 

lungès dans la —, Bæstitia aurmos 
incessil (de incessëre, o, is, i et ivi, 
s. sup.). Hs étaient plougès dans la 
—, Altius animis mærebunt. Tac. || 
20 Melancolie. Tristitra, æ, f. Cic. : 
L'amuur nuus guérit de la tristesse, 
Amor facit lepulum ex tristi (de (ris- 
tis,u f.,e, n.). Plaut. || 3° (Eu parl. 
des cluses). Tristitia, æ,f. Cic. =: La 
tristesse du ciel, Crluim (t) triste (rs). 
Sen. Couvrir la Lerre d'un voile de —, 
Tristitiä quädam contrahëére cælum. 
Cic. La — de l'exil, Tristissinmum 
ezsilinm. Liv. 

TRISYLLARE, adj. Qui est de trois 
syllabes. Trisyllubus, a, um. Prise. = 

u mot trisvilabe, et abs. Ua trisyl- 
labe, Trisyllubum, à. n. Varr. 

TRMTON. 19 Dieu marin. Triton, 
omis, m. (ic. || 2° Nom de plusicurs 
flouves et lacs (en Beotie, en Thrace, 
en Afrique). Triton, onis, m. Plin. Sen. 
z Du fleuve (ou du lac) Triton, Tri- 
tonius, a, um. Plin. 


TRITURATION, 5. f. Action do tri- 
lurer. Subuctio. cnrs, f. Vitr. = La iri- 
turalion des aliments, Escarum cou- 
fectio (onis'. f, Cic. 

TRITUNRE, 8. f. Habitude des af- 
faires. Rcrinn exercitatio (onis),f. Cie. 
: Avoir la triture de qq. ch., In ali- 
quà re callère (vo. es, lut, s. sup.). Plin. 
Callëre usu alicujus rei. V.-Mar. Avoir 
la — des alaires, Usum rerum per- 
callëre. Cic. Avoir la — du droit, Jura 
callëre. Cic. 

TRITURER, v. acl. Broyor, ré- 
duire en parties très menucs. Terÿre, 
0, ïs, frivi, frilum. Plin. Conterère. 
Varr. Contund®re, o, is, tudi, tusum. 
Varr. : Tnilurer les alimeuts, Cibos 
extenuare. Cic. commolrre, Isid. con- 
terère. Lact. comminuère (o, îs, ui, 
utum). Gloss.-Pap. Escas conficëre (io, 
is, feci, fectum). Liv. Masticationem 
erercére. C.-Aur. Les aliments se tri- 
turent dans l'estomac, Cibus in ven- 
tre terilur où atferitur. Cels. Triluré, 
Tritus, a, um. Plin. Contritus. Plin. 
Aliments trilurés, Cibi mansi (pass. 
de mandère, o, is, mandi, mansum). 
Quint. 1] Fig. Lectures en quelque 
Sorte trilurées Lectio velut confectu 
(pass. de confc#re, 10, ïs, feci, fec- 
tum). (ont. 

TRITURRITA, v. d'Italie. Tritur- 
rila, æ, (. Rutil. 

TRIUMVER, s. rm. Nom de magis- 
trats romains. Triumuir, vari, m. Sall. 
Aupl. Tresviri, (rinmvirorum, @. pl. 
Liv. : Les trinmvirs (Octave, Antoine 
el Lépide), Triumviri, orum, m. pl. 
Suet. Relalif aux —, Trüumvirolis, 
m.f.,e, nu. Sen. Triumvirs capitaux 
(= chargés des jugements criminels), 
Tresviri. Plaut. Triumuiri capitales 
(de capitalis. m.f.,e,n.). Sall. — du 
Trésor, Triumvuiri mensarii el abs. 
Mensarii, iorum. Liv. — chargés de 
l'établissement des colonies, Trium- 
viri colouiis deducendis {dat.). Satl. — 
chargés du partage des terres, T'rium- 
viri agrarii (de agrarius, a, um), Lav. 
— chargés de la frappe des monnaies, 
Triumui ti monetules (de monetalis, m. 
f.,e, 0.). Paudect. ou Triumuiri auro, 
argento, æri flando. Cic. 

TRIUMVIRAL, ALE, adj. Qui se 
rapporte aux triumvirs. Triumuiralis, 
m. f.,e,n0. Sen. 

TREUMVIMAT, s. m. 19 Magistra- 
ture exercee par trois personnes (à 
Rome). f'rinmurratus, üs, m. Liv. || 
20 Association (non legale) de trois ci- 
loyens puissants. Trinmviratus, üs, m. 
Plin. 

TRIVENTO, v. d'Italie. Treventum 
: Les habitants de Triveuto, Treven- 
tinates, tum où um, m. pl. Plin. De 
—, Treventinus, a, um. Inse. 

TRIVIA, Suroom de Diane. Trivia, 
æ, f. Virg. 

TREVIAL, ALE, adj. Commun, re- 
battu. Vuigaris. m. f., e, n. Cic. fu- 
milis. Cic. Trivialis. Suet. lervul- 
gatus, a, um. Cic. =: Expressions 
triviales, Verba calcata (de calcatus, 
a, um). Sen.-rh. sordida (de sordidus, 
a, um). Sen. abjecta (de abjectus, a, 
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um). Cic. popularia (de opularis, m. 
f.,e,n.). Cic. jacentia (de jacens, gén. 
enfis). Cic. Verborum sordes (ium), f, 
pl. Tac. Jlumilis (is) sermo (onis), 
masc. [or. Cotidiani sermonis fæi 
(fvcis), f. Tac. Verba vulgaria (de 
vulgaris, m.f.,e,n.). Quint. tl disait 
les choses les plus —, Res dicebuf 
omnium sordidissèmas. Sen. Avec des 
expressions —, Sordide. Suet. 

TRLVIALEMENT, adv. D'une me 
nière triviale. Sordide. Suet. 

TREVIALIFE, 5, f. 10 Caractère de 
ce qui est trivial = Triviahité des ex 
pressions, Verburum humilitas (atis), 
f. Quint. vilitas (atis), f. Petr. l'arles 
avec —, Sordide loqui, dép. Suet. Po- 
pularibus (de popularis, @. f., e, 0. 
verbis agère, Cic. Verba e medio su- 
mire. Sen. La — de certains details, 
Quarumdam rerum humalitas. Phn. 
Towber dans la —, Inculëre in sorda 
(de sordes, tm, f. pl.). Sen. | 20 Chose 
triviale = l’arce que ce sunt des trivia- 
lités, Quia sunt pervulyata (de pervul 
gatus, a, um). Cic. 

TROADE, rogion de Troie. Troas, 
adis. f. Plin. ‘ 

TROC. s. m Echange (d'effets, de 
meubles, eto.). Permutato, vnis, f. Cic 
Mutatio, f. Tac. : Veux-lu que nous 
fassivns uu troc? Vin’ commutemus (de 
commulture, 0, as. avi, ati)? Pluut. 

TROCART Où TROIS-QUARTS, 
s. m. Instrument de chirurgie pour faire 
des ponctions. Paracenterium, ii, n, 
Veg. 

TROCHAÏQUE, adj. Composé de 
trochces. Trochuicus, a, um. T. Maur 

TLOCHÉE, s. M. Picd d'une longue 
ct une brève. Trechæus, i, mn. lice, 
Choreus, i, où Chorius, ti, m. Cie. , 
Coniposé de trochées. Trochaicus, a, 
um. T.-Maur, 

TROCHISQUE, s. m. Sorte de mé- 
dicament. Trochiscus, à, m. Cels. 

TRHOCMES, pple gaulois. Trocmi 
orum, m. pl. Liv. 

TROËNE, s. m. Sorte d'arbrisseau., 
Ligustrum, Ÿ, n. Virg. 

TRUOGLODYTES, pple d'Afrique. 
Troglodytæ, arum, m. pl. Cic. = Le 
pays des Troglodyles, Troglulytice, 
es, f. Plin. Des —, Troglodyticus, a, 
um. Plin. 

TROG NE, s. f. Visage plein et coloré. 
Hubicundum (i) os (oris', n. Plaut 
Subrubienudus (i} vultus (us), m. Sen. 
: Trogne d'ivrogne, Facies (ei) rubida 
(æ) ex vinolentia. Suet. Le via ruugil 
la —, Homini vino augelur color (oris 
masc.). Plin. , 

TROGUE-POMPÉE, historien ro 
main. Trogus (i) Pompeius (ù), © 
Just. 

TROIE, v. d'Asie Mineure. Troja ou 
Troia, æ,f. Cie. : De Troie, Trorus, a. 
um. Vrrg. Troicus. Cic. Trojanus. Virg 
+ TRO{LE, heros troyon. Troilus, » 
m. Cic. 

TROIS, adj. num, cardin. 4° S'ez- 
primant par le nombre cardinal. Tres, 
om. f., fria, n. Cic. Trini, æ, a. Czs. 
(surtout en parl. des choses qui se 
ressemblent). Terni, æ, a. Virg. (les 
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singuliers Ternus et Trinus sont poé- 
tiques) = Trois peuples. Tres populi. 
Cæs. Sur — his [de table}, Tribus 
lectis Hor. Garrulter avec — chalues, 
Tramis catenis vinsire, Czs. — grapyies 
atlarhées ensemble, Ternæ uvæ inter 
se colligutæ. Col. -- triumyhes, Trinm- 
phus (à) trapler (plicis). Virg. Les 
— frères jumeaux, Trigemini {urum) 
fratres (um). Liv Mettre bas — pe- 
Uts, Trigeminos parËre (io. is, peperi, 
partumu Plin. Les — têtes [de Cer- 
ère}, Trina capila. Sen.-tr. — sacri- 
filces en un jour, Trina sacrificia in 
die. Suet. Dieu en — personnes, Tri- 
nus Deus. Vulg. Armée en — corps, 
Trinplez acies. Ces. Les — Parques, 
Triplices sorores. Ov. Tablettes à — 
feuilles, Triplices, um, m. pl. Cic. Ce- 
lai qui divisa les biens en — classes, 
Qui bona dirisit tripartito. Cic. Le 
nouwbre —, Ternurius (ii) numerus (à), 
m. Aug. De — en — mots, Tertio 
(de terlius, a, um) quoque verbo. Cic. 
— jours après qu'on aura bu, Tertio 
die quum quis biberit. Plin. La Gaule 
divisée en — parties, Gallia dinisa in 
partes tres. Cæs. Cause divisée en — 
arties, Tripartita 1æ1 divixio (onts). 
. Cie. Sur — colonnes ‘en parl. d'une 
armée), Tripartilo ugmane. Tac. Ayant 
atiaqué sur — points, Trifariam 
(adv.) adortus. Liv. Figure à — côtés, 
Forma (æ) trilutera (æ), f. Frontin. 
Qui a — têtes, Triceps, gén. ciprlis. 
Cic. Fer quia — porntes, Tricuspis, 
gén. fiass: Or. [l e| qui a — cans. 
Trisulca, z, f. Cl. Table à — pieds, 
Meusa tripes. Hor. Langue à — daris 
min serpent}, Lingua (æ) trisulca 
æ). Virg. Emhranchunent de — che- 
mins, Trivinm, ti, 0. Cie. Qui pèse — 
livres, Trihbris, m. f., e, 0. [lor. 
Pièce de — as, Tressis, is, m. Varr. 
L'espace de — ans, Trienuium.iüi, n. 
Cic. Errer pendant — ans, Triennium 
face) vaguri. Cæs. Agé de — aus, 

Ünus,u, um. [lor. Age de — ans, 
Trimatus, &s, masc. Col. Semence de 
— ans, Trimum (i) semen (mints), n. 
Plin. Chèvres de mains de — ans, 
Caypræ ante trimas. Plin. Poulain de 
gius de — ans, Equulus posi trimum. 
arr. Espace de — muis, Trimestre 
(is) spatium (ii), n. Plin. Blé qui vieut 
en— mvis, Trimestre (is) trificum (à), 
n. l'lin. Espace de — jours, Triduum, 
ï, a. Cæs. Dans — jours, Triduo. Cic. 
Un jeûne de — jours, Triluana jeju- 
nia, 0. pl. Hier. Pendant — ouits, 
Trinoctio. V.-Max. — fois par an, 
Ter in anno. Cie. Changer une chuse 
— fois, Tripliciter commutare. Cic. 
Enraulé — fois. Ter volutus. Cels. — 
fois sept font vingt etun, Triplicabis 
seplem et facient viginti unum. Macr. 
— fois six font dix-huit, Ter sex eff- 
etunt ociodecim. Bnet. — fois aulant, 
Tria (um) tanta (orum), n. pl. Plaut. 
Qui rappurte — fois l'an, Trifer,era, 
erum. Col. Intérêt de — pour cent, 
Usuræ trientes (de triens, gén. entis), 
f. pl Dig. — cents, Ter centum. Virg. 
Triceni, æ, «&. Cic. — quarts, Voy. 
QuanT. || 2° Fig. Signifiant Peu de (en 


TROMP 


parl. d'objets qui se comptent). Pauci, 
æ,a. Ter.: C'est à lrois pas d'ici, Non 
lunga est via. Virg.— fois heureux, 
Ter feliz. On. Terque qualerque beutus. 
Virg. Je venx Le dire — mots, Tribus 
verbis le volo (s.-ent. alloqui). Plaut. 
Les — quarts du teinp-, Plerunque. 
fic. Anx — quarts, Pere. Cic. fac 
Mis pour Troisième : Le trois des ca- 
lendes de janvier, Tertio (die 8.-ent.) 
kalendas januarias. Col. 

TROIS-CUÂTEAUX(SaINT-PAUL), 
v. duDauphine. Tricastina(æ)urbs Na 
f. Sid. = Les habitants de Saint-Paul 
Trois-Châteaux, Tricastini, orum, m. 
pl. Liv. 

TROISIÈME, adj. nom. ord. Ter- 
fius, a, um. Cie. = La troisième partie 
Tertia (æ) pars (artis), f. Cat. Tertiz 
parles, f. pl. Plin. Abs. Tertiæ, arum, 
f. pl. Plin. Acteur qui joue le — rôle, 
Tertiarum mimus. Plin. Le — rôle, 
Tertius (ir) locus (i) ou gradus (üs), 
m. Col. Tertix, arum, f. pl. Cic. 
Fièvre qui revient toujours le — jour, 
Tertiana, æ. [. Plin. Soldats de la — 
legion, Tertiani, orum, m. pl. lac. 
En — lien, Tertio. Cæs. Pour la — 
fois. Tertium. Liv. Tertio. Liv. 

TROISIÈMEMENT, adv. En troi- 
sibme lieu. Tertio. Cæs. 

TROIS-QUARTS, s. m. C. Tao- 
QUART. 

TROJAN, évêque gaulois. Trojanus, 
i, m, Greg. 

TROMRE, s. f. Amas de vapeurs mis 
en tourbillon par le vent. Turbo, binis, 
masc. Sen. Columna, æ, f, Plin. Ty- 
phon, onis, m. V.-Fl. Ventus (à) ty- 
phunicus (i), m. Hier. Venir vertigo 
{giuis), f. Sen. = La lroube promena 
sa violence, Turbo violentiam pertulit. 
Tac. 

TROMPS, 8. f. 1° Tuyau d'airaln 
recourbe dont on ee sert à la chasse, 
etc... pour sonner. Æs (æris, recur- 
vum (à). Varg.: Au son de la trompe, 
Ad sonum bucinæ (de bucina, æ. .). 
Col. || 2° Trompette. C. ce m. = Con- 
voquer l'assemhlee à soc de —, Con- 
tionem advocare classico (de classicum, 
i,n.). Liv. |} Fig. [Publier ses libe- 
ralités] à son de trompe, Velut tubä 
canendo (de canêre, 0, 1s, cecini, can- 
tum). Ambr. || 3° Partie allongee du 
museau de l'oléphant. Proboscis, crdis, 
f. Plin. Manus, üs,f. Curt. || 6° Trompe 
(de certains insectes). Rosirum, i, 0. 
Plin. 

TROMPÉ, És, part. passé de TRow- 
pen, VOy. ce v. f'ads 1° Que l'on a 
Induit en erreur. Falsus. a, um. Ter. 
Lecentus. Liv. Lusus. Cie. Illusus. Cic. 
Delusus. Ph. Ludificatus : Trompé par 
la sérénilé du ciel. Cæli sereni de- 
ceptus fraude (de fraus, audis, f.}. 
Virg. || 2° A qui on a fait tort frau- 
duleusemont. Fraudatus, a, um. Cic. 
ereptus. Dig. : Mari trompé, Maritus 
illusus. Aug. || 3° Qui se trompe. Fal- 
sus, a, um. Sal. Ductus errure (de 
error, oris, masc.). Cic. : Ou je suis 
bien trompé, Aut ego fallor (de falli. 

ass) Hor. Vel fallor. V.-Fl. Ni fal- 
or. Virg. Je serais blen—ai..., Omnia 
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me fallunt (de fallre, o, is, fefelli, fal- 
sum), si... Sen. Nisimeomnia fallunt.… 
Cic. — dans son espuir, Spe u-Jertus 
(pass. de dejicre. io, ts, fer, jecium). 
æs. Spe destitutus (pass. de desti- 
tuFre, 0, is, ur, utum). Liv. Frustralus 
a spe. Penest. Qu'ii ne soit print — 
dans cette espérance, Quæ ne Sjes eur 
fallat. — dans son attente, Oprnione 
frustrat&. Sisen. Je sois — Jaos u:on 
atlente, Animes me fallit. Cic. || Fig. 
Fulsus. a um. Sal. Deceptus. Plin, 
Frustratus. Sisen. : Espuir trompé, 
Sypes (ei) delusa (æ), f. PA. Si son 
espoir élait —, St spes destituat. 
iv. 
TROMPEN, v. act. 1° Faire accroire 
à qqn ce qui n'est pas, l'induire ea 
erreur. Fallëre, o, is, fefelli, falsum, 
act Cic. Necipre, io, is, cepi, cptum, 
act. Cæs. Delulfre, o, 18, Lust. lusum, 
act Cic. LudFre, act. Cic. IludFre, act, 
Cic. Frustrari, dép. Liv. /.udificure, 
act. Plaut. Ludificuri, dép. Tac. De- 
ludifcare, act. Plaut. Deludificant, 
dép. Plaut. Ludifacëre, io, is. feci, 
factum, act. Plant. Imyonëre, o, is, 
posui, positum (alicut},n.Cic. lireum- 
v#uire, 10, 18, vêni. ventum, act. Cic. 
Inducfre, 0, is, duri, ductum, act Cic. 
Capÿre, to, te, cepi, captum, act. Cic. 
TangPre, 0, is, letigi, factum. Plaut., 
Percut®re, 10, is, cussi, cussum, acl. 
Cic. Ductare, act. Plaut. Dolis deci- 
pére. laut. fatlère, lud®re, delud?re. 
Ter. Dolo fallëre. Virg. Fraude (de 
fraus, audis, f.) petËre (o, is, ivi et 
ii, ftum), act. Virg. ou capére, act. 
Liv. In fraudem iupellrre (0, is, ruli, 
puisum). Cic. on illicre (io, fs, lexi, 
lectum), act. Pluut. Alicui verba dare 
(o, as, dedi, datum). Cic. Alieui fu 
cum facre. Cic. Alicui ludus facëre. 
l'lant. Alirui dolum struëre (0, is, 
struri, structum). (ic. Alicui os (de 
os, oris, n.)sublinére (e, is, evi, itum). 
Plant. : Afin qu'un ne vuns troupe 
pas, Ne cireumveniamini. Sall. Trom- 
per lesignsrants, fanaros capre. Cic. 
— |a jeunesse, Adolescentulos circum- 
scribére (o, is, scripsi, scriptum:. Cic. 
Il le trompa par celte ruse. Strata- 
gemate hominem percussit. Cie. On l’a 
trompé de la belle manière, Tactus 
est probe. Plaut. Je \romperai lun 
ère, Tuum langam patrem. Plaut. 
Frumper un trompeur, Dolum doloso 
contra parars. Plaut. — adroitement 
qq0, Alcui ludum suggerëre (0, üs, 
gessi, gestum). Cic. — par de belles 
paroles, Aureis diclis aliquem tnes- 
care Plaut. Verbis aliquem ductare. 
Plaut. Si mème dans ce cas il ne me 
trompe pas, Si nec in eo ipso menlilur 
ide mentiri, ior, iris, ifus sum, dép.). 
Cic. Habile à tromper, Aculus ad 
audem (de fraus, audis, f.). Ney. 
— un bomme sans défiance, Verba 
imprudenti dare. Plaut. Pour —, Ad 
mendacium. Amm. — le public par 
sou air austère, Augis decipëre po- 
pulum. Cic. qqn par Son air 
grave, Tristiti& vultuque decipêre ali- 
quem. Cic. l'our — (pour faire illu- 
sion), Ad 1peciem (de species, ei, f.). 
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tum). Suet. — l'espoir, Spem frus- 
trari. Liv. Spem destituËre (0, is, ui, 
utum\, Liv. — l'attente de la cité, 
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Czs. — par des questions csptienses, 
Captiosis interrogationibnscircumscri- 
bre. Cic. Chercher à — qqn. Locum 


fraudi quærre. Sen. In aliquem com- 


molcri dolum (de dolus, 1, masc.). 


Cic. Intendëre alicui fallaciam (de 
fallacia, æ, " Ter. Aggredi (dép.) 


aliquem arte (de ars, artis, fêm.). 
Liv. Chercher à se — mutuellement, 
Inter se captare. Liv. Pourquoi veux- 
tu me —? Quid me captas ? Plaut. 
Ilg virent qu'on voulait les —, Frau- 
dem sensere, Liv. Pour — la œulli- 
tude, Ad multitudinis errorem (de 
error, oris, masc.). Cie. Voici une 
nouvelle manière de — les gens, oc 
novum esl aucupium (ii). Ter. Se 
laisser —, Decipi, or, éris, ceplus 
sun, pass. Ter. Pour ne pas te laisser 
par les ruses des méchants, Ne 
dolis malorum capiaris (de capi, ior, 
Eris, capius sum, pass). Cic. J'ai honte 
de m'être laisse — ainsi, AMihi sic 
data esse verbu dispudet. Ter. Qu ne 
troupe pas [en activns], Simplez, 
gén. pliers. Cic. (en paroles], Verux, 
gén. acis. Cic. || 2° Faire tort frau- 
dulousement à. Fraudare, act Cic. Fat- 
re (voy. te), act. Cic. Defrauiare, 
act. Cic. Decipère (roy. jo), act. Dig. 
Facère alignid in alicujus fraudem 
(de fraus, auis, f.). Uly. : Tromper 
qqn à son nez, Oculos spectunir au- 
ferre (fero, fers, abstuli, ablatum). 
Liv. Pour — son maltre (en parl, 
d'un esclave), Ad heri frauiationem. 
Plaut. Le vendeur ne doit pas —, 
Dolus (i) malus (i) a venditore aberit. 
Dig. Cabaretier qui trompe, Perfidus 
caupo. Hor. Le cabaretier m'a trumpé, 
Caupo mihi imposuit (de imponêre, o, 
is, sifum). Bart. || 8° Seduire une 
femme. C. séouine 2e. || 6° Éluder. 
Fallére (voy.1o),acl. Cic. Frustrari, 
dép. Veil. : Tromper l'Etat, Rempubli- 
cam circumscribére (0, 18, scripsi, 
scriplum). llin. — la surveillance des 
gardes, Fallère custodes. Ov. Frustrari 
custodes. Liv. C'est là ce qui me lrom- 
pail, Id me fefellit. Cie. L'événement 
ne m'a pas trompé, Neque ea res me 
(bum abuit. Sall. Tu as été — par 
a nouveaulé, Errorem (de error, oris, 
masc.) tib rei novifas aftulis. Cie. Si 
mes yeux ue me trompent pas, Si 
salis cerno (de cernère, is, crevi, 
cretum). Ter. Nisi me frustrantur oculi, 
Liv. La ressemblance trompe parfois, 
Nonnunquam errorem creat similitudo. 
Cic. L'apparence du bien nous —, 
Specie recli decipimur (pass. de deci- 
pére, io, ls, cept, ceptum). Hor. Les 
préjugés nous trompent, Opinionibus 
vulgi in errorem rapinur (pass. de 
rapère, io, is, rapui, raptum). Cic. 
L'espoir de la paix m'a loupé, Pacis 
ego spe incidi in fraudem (de fraus, 
audis, TC). Cic. C'est cette fausse 
croyance qui l'a —, Hizc le opinio 
falsa in istam fraudem impulit (voy. 
de). Cic. Le visage trompe souvent, 
Vultus sæpe menitiur (voy. lo), dép. 
Cic. Tromper l'attente, Érspectatio- 
nem deciptre (voy. 1e). Cic. Erspec- 
alionem disjicère (io, is, jeci, jec- 


Civitatem frustrari. Liv. Tous ses 
efforts élant trompés, Cum omnis co- 
ruttus esset ludibrio (de lnilibrinm, tt, 
n.). Liv. Ses espairs furent —, Spes 
vana evasif (de evudëre, 0, ts, vusi, 
vasum). Liv. Ne pas tromper l'espoir 
de qqn. Votis alicujus respondere (eo, 
es, Spondi, sponsum). Virg. Toutes les 
fois que tes prévisions seront trom- 
pées, Quotiens aliquid aliter quam co- 
gitabas evéënerit. Sen. Si mes conjec- 
lures ne sont pas —, Quantum ego 
opinione auguror, Cic. Qui trompe les 
espérances, Sperantibus fallar (gén. 
acts). Tac. La vue, le sens qui — Île 
plus, Oculorum fallacissimus sensus. 
Cic. Les sens ne trompent pas, Sen- 
sus vera nuntfiant. Cic. La Concisinn 
de Salluste trompe l'attention ile l'au- 
diteur, Sallustinna brevitas audientem 
transuolat (de (ransrolare). Quint. || 
6° Charmer, élourdir. Fall*re (voy. 19). 
Plin. : Tromper ses peines en buvant, 
Vino fallëre curas. For. — le lemps 
par des récits, Pallère (empora nar- 
rando. Ov. — le temps en causant, 
Fallfre sermonibus horas. Ov. 

Se Trouper, v. réfl. 10 Se crèer 
à soi-mémo une erreur. Se fali£re (0, 
is, fefelli, falsum). Sen. Se cireum- 
scribrre (0, ts, scripsi, seriptum). l'in. 
Se ilixdëre (0, is, Lust, lusum). Bed. Se 
decinère (to, ts. cepi, ceptum). Led. = 
Nous aimons à aons tromper, Naturà 
nos noster delectat error (oris, m.). 
Cic. Tâchons de ae pas nous — nons- 
mêmes, Nosmet ipsos non fallamns. 
Sen. || 2° Être dans l'erreur. Errare, 
n. Cic. Falli, or, ëris, falsus sum, 
pass. Ci. Decipi, tor, Éris, ceptus 
sum, pass. Cic. Se fallÿre (voy. 1°). 
Cie. Se frustrari. Cic. Labi, or, Eris, 
lapsus sum, dép. Cic. Errore duci (or, 
ris, ductus sum), pass Cic. In erro- 
ren rapi (ior, éris, raplus sum), pass. 
Cic. In erroremanduci lor, Fris, ductus 
sum), pass. Cic. Prave judicare. PA. : 
Se tromper de roule, Errare via. 
Se— honteusement, Turpiier labi.Cic. 
Se — d'une seule syliabe, l'eccare 
unam syllabam. Plaut. Se — sur un 
mot, Aberrare verbo. Cic. Se — dans 
ses Conjeclures, Aberrare conjectura. 
Cic. Se — d'expressions, Deerrare ver- 
bis. Quint. Se — dans un sens ou 
dans l'autre, Errare in alteram par- 
tem. Quint. — en qq. ch., Peccare in 
re. Ter. Mentiri (1or, iris, ilus sum, 
dép.) de re. Cic. Se — lourdewent, 
grossièrement, du tont au tout, Er- 
rare lotä viä. Ter. loto cælo. Alacr. 
vehementer. Plaut. Opinione longe fulli. 
Cic. Je suis homme, et je puis me —, 
Possum falli ut Aumanus. Cic. Je me 
suis bien trompé, Ea res me fefellit. 
Cic. Ea res me falsum kabuïl. Sall. 
Me opinio fefellit. Cic. Id opinionem 
meur fefellit. Cic. Id me multum fe- 
fellie. Cic. On peul s'y tromper, Àes 
habet fallaciam (de fallacia, æ, r 
Col. Si je me trompe daus mes pré- 
visions, Quod si me fefellerit. Cic. Si 
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je ne me —, Nisi failor. Cic. Aut 
ego fallor. Hor. Nisi quid me fallit. 
Cie. Quantum auguror. Plant. Nisi 
me fullo. Cic. Nist me fallit animns. 
Cie. On se —, Erratur. Cic. On se — 
si [lon croil, etc.]. Errat longe qui. 
Ter. Errat siquis…. Cic. În hoc error 
est quod.… Cic. Illi vehementer errant 
si. Cic. Ii faisi sunt qui... Sull, In 
magno errore sunt qui... Plin. La plu- 
part des hummes 5e trompent en pen- 
Sant..., Fallit plerosque quod arbi- 
trantur.. Plin. I ne faut pas se trom- 
per au poiat de croire..., Nec quem- 
quam hoc errore duci cportet ut arbi- 
iretur.. Cic. Tu ne te trompes pas 
sur mon compte, De me recie augura- 
ris. Cæs. Ce n'esl pas moi qui me 
trompe, Non est mei errati (de erra- 
tum,t,n.). Cie. Puissé-je me tromper 
dans mes prédictions!l Falsus utinam 
sim vales Es, m.)/ Liv. Pnissé-je ne 
pas me —1 Velim ita sit! (ic. Per- 
sunne de vous ne s'y trompe, Nemi- 
nem vestrum id fullit. Cic. Elles res- 
semblent au bien à s'y tromper, Spe- 
ciem (de species, ei, f.) bout credibi- 
lem ostendunt. Sen. Îl se trompait, 
car…, Falso, nam.…. Ter. Qui s'est 
trompé, Falsus, a, um. Ter. Falsus 
ant. Ter. Lapsns, Cic. 

TROMPERIE, S. (. Fourberie. Pel- 
lacia, , f. Cac. Fraus, audis, f. Cic. 
Dolus, ÿ, masc. Cic. Fraudalio, onis, 
f. Cic. Astutia, æ.f. Cic. Ludificatio, 
onis, F. Cic. Offucie, arum, f. pl. 
Plaut. Circumscriptio, onis, f. Sen. 
Circumuentio, f. Dig. = Il y a là de 
la tromperie, Subest dolus. Just. Trop 
peu sur ses gardes contre les trom- 
peries d'un entrelien, Parum cautus 
adversus colloquii fraudem. Liu. La 
malice est la raison louraée à la 
tromperie, Est maltiia falinr (gén. 
fallacis) nocenda ratio. Cic. |ls recun- 
aurent la —, Fraudem sensere. Liv. 

TROMPETER, v. act. Sommer qqn 
à son de trompe de comparailre; Fig. 
Publier, divulguer : Que lu iras par- 
Lout trumpetant mes louanges, Te 
puceinatorem [ore existimationts mez. 

ic. 

TnowreTrn, vw. D. Crier (en pari. 
de l'aigle), Clangéëre, o, is, s. parf. ni 
sup. Philom. ° 

1. TROMPETTE, s. f. 1° Tuyau de 
cuivre, etc., servant d'instrument à 
vont. Tuba, æ, f. Crs. Æs, æris, 0. 
(poël.). Virg. Par ext. Liluus, à, 
m. Liv. Classicum, i, n. Hor. Buccina, 
æ,f. Cie. = Son de la lrompette, Tubæ 
cantus!üs), m. Liv. Tubæ sonitus (üs), 
m. Virg. Tubæ clangor (oris), mas. 
Virg. Tubæ sonus (i), m. Curt. Æris 
canor (oris), m. Virg. Au son de la 
—, Buccina. Tac. Classico. Liv. fl 
entra dans Rome au son de la —, 
Urbem ad classicum introiit. Suet. 
Annoncons le jeûne su son de la —, 
Jejunia buccin& concrepemus (de con- 
crepare, 0, as, ui, itum). Hier. Son- 
ner de la —, Inflare tubam. Liv. In- 
flare buccinam. Cic. Tubä canëre (0, 
is, cecini, cantum). Lampr. Buccinare, 
n. Varr. Il fait sonner la — (à la 
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guerre), Tubicines (de tubicen, cinis, 
m.) canëre jubet. Liv. Cornicines (de 
cornices, cinis, 0.) canre jubet. Liv. 
Jubet classicum caui. Cæs. Jubet signa 
canère, Sall. Les trompettes donnent 
le sigual, Siqna canunt. Virg. Tubz 
canunt. Plaut, Siguum buccinä datur. 
Cie. Les — sonnèrent toutes à la 
fois, Tubæ concinuëre (de concinÿre, 
o, is, cinui, centum). Tac. La lrom- 
pette des jeux floraux, Tuba floralis. 
Juv. Le bruit de la — se mélant à 
celui du clairon, Tubæ sonitus per- 
mirtus lituo. Hor. Le bruit des trom- 
peltes célestes, Buccirarum cæles- 
pl. Salv. Fabricaut de 
—, Tubarius. ti, m. Dig. || Fig. Em- 
boucher la trompette (= prendre un 
style plus élevé), Bellicum canÿre. 
Cie. Embaucher la — épiqne pour 
chanter les combals, Pieriä prulia 
fari tuba. Mart. C'est maintenant qu'il 
faut embuucher la —, Magno nune 
ore sonandum (de sonare, 0, as, ni, 
itum), Virg. Celui qu'ils appellent la 
— de la guerre civile, Quem apyellant 
tubam civilis belli. Cic. Délnger sans 
tambour ni —, Voy. Taunouu 30. || 
2 Celui qui va partout publiant ce 
qu'il sait. Buccinator, ons, wi. Cic. : 
La trompelle de ma renommée, Buc- 


{um soui, M. 


cinator erislimationis meæ. Cic. 


2. TROMPETTE, s. m, Celui qui 


sonne de la trompette. Tubicen, cints, 


m. Liv. Cornicen, cinis, m. Liv. Buc- 


cinator, oris, m. Czæs. Lilicen, cinis, 
m. Varr. Akhenator, Ahenealor, ce 
Æneator, oris, m. Fest. Lucr. | 

TROMPEUR, USE, adj. 1° Qui 
trompe. Dolosus, a, um. Cie. Versutus. 
Cic. Falsus. Cie. Fraudulentus. Cic. 


Perfidus. Cic. Astutus. Cic. Insidio- 


sus, Nep. Infidus. Hor. Vanus. Cic. 
Fallar, gén. acis. Cic. Mendax, pén. 
acis. Virg. = Subst. Un trompeur, 
Veterator, oris, m. Cie. Ludificator, 
oris. m. Plaut. Mendar, acis, m. Cic. 
Deceptor, oris, m. Sen.-tr. Homo (mi- 
nis) vafer (fri), m. Cic. À —, — et 
demi, Nugarinugatorespostnlas. Plaut. 
Une trompeuse, Deceptrir, tricis, f 
Lact. Fallaciosa (æ) mulier (eris), f. 
Apul. || 20 En pari. des ch. et au fig. 
Dolosus. a, um. Cie. Astutus. Cic. 
Falsus. Cie. Perfidus. Hor. Infidus. Ov. 
Fucatus. Cie. Vanns. Cie. Meudaz, 
géu. acis. Cic. Inanis, m. f.,e, n. Cic. 
Fallax, gén. acis. Cic. = Concevoir de 
trompneuses espérances. Falso sperare. 
Tac. Paroles —, Verba subdola (de 
subdolus, a, um). PR. Dicta instrucia 
ad fallendum (de fallfre, o, is, fefelli, 
falsum). Liv. l'enir un langage trom- 
eur, Versule dicère. Cic. Mrroir —, 
lendar speculum. Ov. Discours —, 
Vana oratio. Cic. Quitter des dehors 
trompeurs, Eruëre colorem mentitum 
(de mentiri, tor, iris, ilus sum. dép.). 
Quint. Espoir trompeur, Fallax spes. 
Liv. Falsa spes. Cic. Emhonpoint —, 
Inanis sagina, Quint. Marchandises 
trompeuses, Merces fucosæ (de fuco- 
sus, a, um). Cic. Balance trompeuse, 
Statera dolosa. Hier. Clémence —, 
Clementia insidiosa (de insidiosus, a, 
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Cie. Fallactter. Cic. 


truncare. Luc. Tête séparée du—, 


pui a cervice revulsum {pass, de revel- 
lëre,o, is,i, vulsum). Virg. Menibres sé- 


pardsdu —, Trunci(orum)artus (uum), 
m. pl. Tac. || 3° Tronc de colonne. 
Truncus, i, m. Vitr. Scapus, m, Vitr. 
I 4° Souche généalogique. Truneus, i, 


m. Cic. Stirps, stirpis, f. Vell, || 5° 


Coffre pour recevoir, dans les églises, 
l'argent des aumônes. Ga:ophylacium, 
di, D, Greg-Tur. Corbona. æ, f. Cypr. 


TRONÇON, s. m. 1° Morceau coupé 


ou rompu. Fragmen, minis, n. Vig. 


Fragmentum, 1, n. Cie. || 2° Extremite 


(d'un membre). Trunculus, i, m. Cels. 


THÔNE, s. m. 1° Siege elevè des 


rois, etc. Solium, ii, n. Cic. Thronus, 
i, m. Plin. : Assis sur le trône, Sede 
(de sedes. is, f.) regr& sedens. Liv. || 
20 Fig. Puissance souveraine. Regnum, 
3, n. Cic. Imperium, vi, n. Tac. So- 
lium, n. Luc. Summum fastigium, on. 


Liv. : Etre sur le Lrône, Etre assis sur 


le —, Aegnare, n. Cic. Regnum obti- 
nêre (eo, es, ui, tenfum). Cæs. Impe- 
rium exercère (eo, es, ui, itum). Tac. 
Mooter sur le —, In regnum perve- 
nire (io, is, véni, ventum). Sall. Re- 
mum occupare. Cæs. Regnum adipisei 
Cr. tris, adeplus sum, dèp.). Liv. 
mperium inire (60, is, iuieLii, itum). 
Suet. Il prit possession £u —, Re- 
gnare cæpit. Liv. Monté snr le — de 
Pyrrhus, Pyrrhi sceptris potitus. Virg. 
ll s'empara du — par un crime. Re- 
gnum sceleris sui przdam fecit. Sall. 
Aspirer au —, Tyrannidem affectare. 
Quint. Regnum affectare. Liv. Regnum 
appetëre (0. is. ivielit, tfum). Cic. Re- 
gno imminère (e0, es. s. par. ni sup.). 
Tac. Fastigium regium affectare. Curt. 
S'emparer du —, Dominationem arri- 
père ('o, is, ripui, reptum).Tac. Tyran- 
nidem occupare. Cic. Le désir d'arriver 
an —, Donminandi eupido (dinis), f, 
Tac. — inoctupé, Vacua possessio 
regni. Cæs. — héréditaire, Heredita- 
rium imperium. Curt. Mettre qqn sur 
le —, Regem conslituère (o, is, ui, 
utum) aliquem. Cie. Meltre qqn sur 
le — de ses ancétres, Collocare ali- 
quem in regno imajorum suorum. Cic. 
Meltre Arsèce sur le — d'Arménie, 
Arsacem Armeniæ regem ünpouêre (0, 
is, posui, posttum). Tac. Affermir qqn 
surle —, Regnum alicui constitu#re. 
Nep. Regnum suum regi stabilire. 
Plant. Mourir sur le —, {r regno mori. 
Liv. Jeter du — dans la captivité, 
Facëre captivum de rege. Just. Cbasser 
qqn du —, Regno expellëre (0, is, puli, 


um). (Cic. Apparence — de bon- 
heur, Felicitas personate ou bracteata. 
Sen. La mine est —, Fronti nulle 
des (ei, f.). Pers. D'une manière —, 
Dolose. Cic. Per dolum (de dolus, f, 
m.). Cæs. Fraude (de fraus, audis, f.). 


TRONC, s. m. 1° La partie de l'ar- 
bre qui porte les branches. Truncus, 
1, m. Cie. Stipes, pitis, m.Cæs. Stirps, 
slirpis, f. Virg. Corpus, oris, n. Col. 
Scupus, i, m. Sen. || 2° Partie du corps 
des epaules aux aines. Truncus, 1, m. 
Cic. = Séparer la tête du tronc, Caput 
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pulsum). Css. ou detrudère (o, is, 
trusi, trusum), Virg. Solio pellére 
(o, is, pepuli, pulsum). Hor. E solie 
prolurbare. V.-Fl. De possessione 1m- 
perii dejicère (io, ts, jeci, jectum). 
Liv. Imperio privare. Veil. Regnum 
alicui eriyëre (\o, is, ripui, reptum) ou 
eztorquére (eo, es, {orsi, torium)}. Liv, 
Etre renversé du —, Tomber da —, 
Regno ercidre jo. is, cidi, s. sop.). 
Liv. Summis rebus evolui (pass. de 
evoluëre, 0, is, volui, volutum). Tac. 
Sceptris excuti (pass. de excutÿre, io, 
is, cussi, cussum) (poéët.). Ov. Des- 
cendre du —, Regno cedëre 10, is, 
cessi, cessum). Liv. Chassé du — 
Regno pulsus. Cie. Le — Ini ayant ét 

enlevé, Regnis ademptis (pass. de 
adimère, 0, is, emi, emplum). Virg. 
Remonter sur le —, Regnum recupe- 
rare. Liv. Remettre qqn sur le —, 
In regnum reducëre (o, is, duxi, due- 
tun). Liv. In regnum restiturre (o, is, 
ui, ufum). Sail. Aliquem regem redu- 
cère. Cic. Reponëre solio (paél.). V.-FI. 
clabs. Reponère(o, is, posu, positum). 
Sul. Rétabli sur le — de Cyrus, Re 

ditus Cyri solio. Hor. L'heritier du 
—, Regius juvenis. Liv. Vivre près 
du —, Prorimam regtz dignitati vitam 
degtre. Just. || 3° Siège eleve pour le 
Pape, pour un évêque. Cathedra, z, f, 
(Caug.) Thronus,, m.(Cang.). || 4e Au 
pl Un des neuf chœurs des Anges. 

hroni, orum, m. pl. Vulg. 

TRUNER, v. 0. 1° Siéger sur un 
trône. Voy. rnône 1°. || 2° Pig. Ré- 
gner, dominer (en m. part). Regnare, 
n. Cic. : Qu'il y trône avec orgueil, 
IU& se jacter in aulä. Virg. 

TRONQUER, v. act. Retrancher 
une partie. Truncare, act. Tac. Muti- 
lare, acl. Liv. 3 Tronqué, Truncatus, 
a, um. Just. Truncus. Juv. Detrunca- 
lus, Liv. Mfutilatus. Liv. Mutilus. 
Gell. Curtatus. Pall. Pyramide tron- 
quée, Curia pyramis. Boet. || Fig. 
Autilare, ael. Plin. : Vérité tronquée, 
Veritas infracta (pass. de infringère, 
0, is, fregt. fractum). Tae. Tronquer 
les mots, Verba mutilare. Plir. Tron- 

ué, Decuriatus, a, um. Cic. Curtus. 

te. Mutilatus. Cie. Mutilus. Cic. Par- 
ler en phrases tronquees, Mutiln lo- 
qui. Cie. Amputeta loqui. Cic. [Mem- 
bres de phrase] tronqués, Mutila et 
decurtate. Cie. 

TROP, adv. 1° Plus qu'il ne faut, 
avoc sxcès. Nimis. Cie, Nimium. Cic. 
Nimiopere. Cic. Plus satis. Ter. Plus 
quam salis est. Cic. Super quam satis 
est. Hor. Præter modum. Ertra modun, 
Ultra modum. Cie. Sine modo. Sail. 
Supra modum. Col. Satis superque. Cie. 
Majorem in moduim. Col. Plus æquo. 
Cie. Præter modum. Cic. Præter jus- 
tum, Lucr. Plus justo. Col. Plenius 


æzquo. Hor. Largius equo. Hor. Nimio 


plus. Ov. Plus nimio. Hor. Intenpe- 
ranter. Cic. Immoderate. Cie. (Devant 
un adj. ou un adv., se rend aussi par 
le compar.) = Trop étendu, Nimis am- 

lus. Ov. — puissant, Nimium potens. 

irg. Afin que je ne sois pas — longe, 
Ne sim longior. Cie. Charge — lourde, 
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Gravius onus. Hor. Soulier trop grand 
our le pied, Calceus pede major. Ilor. 
Écteit — chaud, Nimius sol. Ov. Re- 
vêtu d'un — grand pouvoir, Nimius 
fmperii. Liv. — grande abondance, 
Plentor justo copia. Hor. — souvent, 
Sæpius. Cie. Nimis sæpe. Cic. Nimium 
sæpe. Cic. — vite, Nimis celertter. 
Cic. — longtemps, Diutius. Cie. Ni- 
mis diu. Pluut. — patienment, Nt- 
mium patienter. Hor. S'érarler —, 
Vongius reced#re. Col. On n'a pas — 
peu vécu si..., Nemo parum din virit 
si. Cie. Aller — loin (fig.), Modum 
excedÿre (0, is, cessi, cessum). Tac. 
Poar que la vigne ne s'élende pas —, 
Ne (oitia) nimia fundatur. Cic. Qui 
boit —, fn vino numius. Sen. Pas —, 
Modice. Col. (en réponse à une inter- 
rogalion). Nil nimis. Ter. Ne (am qui- 
em. Ter. Elle ne müril pas — tard, 
Nec nimis tarde mitesctt. Col. Un 
somme pas — lung, Somnus non mul- 
tum nimis longus. Cels. Par -- juste, 
Præter modum justus. Cie. Amitiés — 
vives, Nimig amicitiæ. Cic. L'or fut 
— commun, Auri nimium futf. Plin. 
Légion — puissante pour les gène- 
raux, Legio nimia legatis. Tuc. J ai 
assez et — vécu, Jam salts superqur 
vitæ est. Lip Il n'estque — abaisse. 
Satis superque humalrs est. Liv. Louer 
qq. ch — cher, Conducñre aliqurd 
niminm magno. Cie. — ponr un Etai 
libre, Nimius jam liberæ reipublicæ. 
Veil. Secours qui arrive — lard. Se- 
rum auzxilium. Liv. l'est — tard, Sero 
est. Cic. || 2° (Pris suhst.). Niminm, 
n. Cic. Nimis. Cic. Nimans, a, um (s'ac- 
tordantavecle nom). Liv.: C'esttrop, 
Nuniom est. N'estce pas déjà —7? 
Sed id satis superque. Cic. — où — 
en, l'lus minusve. Suet. Lequel est 
plus riche, de celui qui n'a pas 
assez ou de celui qui a —? Uter est 
ditior, cut deest an cui superat ? Cic. 
Peut-être en ai-je dit déja —, Hzc 
ipsa forsitan fuerini non necessaria. 
Cic. Sed de hoc nimis multa. Cic. Sel 
satis, eliam nimium mulla. Cic. ls 
donnent ce qu'ils ont de —, De eo 
uod ipsis superai aliis gratificari vo- 
unt, Cie. — de moilié, Ipso dimidio 
plus. Cic. — de barbarie, Ninnuium fe- 
ritatis. Ov. — de pièges, Nimis insi- 
diarum. Cic. C'était dejà — d'en avoir 
été lémoin, Nimis erat spectatorein 
fuisse. Sen. C'est — d'avoir lu, Nimis 
est legisse. Mart. Ces lieux ont — de 
jour, Nimis lucis Aabent Azc loca. Ov. 
— de confiance, Nimia fducia. Nep. 
J'ai défendu — de clients, Nimium 
ratllos defendi, Cic. Faire — de dé- 
euse, Ertra modum sumplu prodire. 
ic. Boire — de vin, Largiore vino 
uti, Liv. S’abandonner à — de dou- 
lenr, Gravius justo dolëre. Ov. Avoir 
— de loisirs. À bundare otio. Cic. Rien 
de —, Ne quid nimis. Ter. Qu'on ne 
dise rien Je — (dans un discours), 
Ut nihil redundet. Cic. Etre de —, 
Sureresse,n. Cie. Superare. n. Liv. Su- 
erfluëre, 0, is, fluri, flurum. Cic. 
out ce qui est de —, Omne superva- 
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un coup de —, Plus paulo adbibrre. 
Ter. Avoir un doigt de —, Uno «igito 
plus habëre. Cic. Qui a bu — de vin, 
Nimius mero. Hor. Avais-tu — d'ar- 
gent? Pecunia superabat? Il a une 
tête de —, Redunuat capite. Cie. Qu'il 
élagne ce qu'il v anra de —, Circum- 
cidut si quid redundabit. Quint. Suis- 
je de —? Num parum lempestivus in- 
tervéni? Tac. || 3° Trop... pour, trop 
de... pour = Je suis trop grand pour 
étre... Major sum quam ut sim... Sen. 
fela est — ignoble pour paraitre.…, 
Hoc inferius est quam ut videatur.… 
Cic. Avec — d'élendue pour le nom- 
bre de ses soldais, Latius quam pro 
copiis, Liv. C'est — difficile pour 
qu'on le demande aux autres, Hoc 
majus quoddam quam ab aliis postu- 
landum sit. Cic. — grand pour le 
aumbre, Multinlez quam pro numero. 
Liv. J'ai accompli — d'expluits pour 
pouvoir les racunter, Plura feci quam 
que comprendere dictis in promylu 
miht sit, Ov. Je suis -- haut pour que 
le sort puisse me nuire, Major sum 
quam cui possif forluna nocère. Ov. 
Cela est — faible ponr détruire l'a- 
œilié, Nou tantum id valet ut tollat 
amicihiam. Cie. || 6° Pas trop \tlan< te 
<ens de l'as assez). Non ninr.um. (ic. 
Parum. Cic. Baud nimis, Liv. Non 
sat. Hor. Non satis. Cic. Non adeo. 
Suet. Non tta. Cic. = Je ne sais pas 
trop si, Maud scio an. Ter. [l'ois- 
son] pas — frais, Parum recens. Sen. 
Je ne l'approuve pas —, Non nimium 
probo. Cic. N'être pas — sensible aux 
Chants, Minus audire carmina. Hor. 

Trop. s. m. (avec l'article). Ce qui 
est excessif, Surabondant. Nimium, ti, 
n. Quint. Nimia, iorum. n. Cic. 
Supervacuum, 1, n. Hor. Nimielas, 
alis, f. Col. : Entre le trop el le — 
peu, Inter nimium ef parum. (ic. Le 
— choque plus qne le — peu, Magis 
ofenilit nimium quam parum. Cic. Le 
— de nournture fatigue l'estomac, 
Sala copia sollicitat stomachum. Hor. 
Voy. surenrLu (subsl.}. 

TROPE, $s. m. Emploi d'uns expres- 
sion dans un $ens figure. Tropus, 1, im. 
Cic. Verbi tropus (ti), m. Quint. Ver- 
borum immutatio (onis), f. Cic. Figura 
{z, f.) verborum, où dicendi. où ora- 
tionis. Quint.: En emplovantuntrope, 
Tropice. Aug. Fiqurate. Ascon. Le — 
est à la discrétion de l'orateur, Se- 
quitur {ropus oralorem. Quint. Tropes 
admis par l'usage, Tropi in usum re- 
cepli. Quint. 

TROPUÉE, s. m. {° Assemblage 
d'armes servant de monument d'une 
victoire. Tropæum, i, n. Cic. : Dresser 
des tropbées, Tropæa stature (o, is, 
ui, utum), Cic. consiitu#re. Cic. sistfre 
0, is, 8. parf., statum). Tac. ponére 
0, is, posui, positum). Cie. figëre (0, 
is, firi, fizum). Flor, Congeriem (de 
cengeries, ei, Î.) armorum struëre (o, 
is, struri, sfruclum). Tac. Armorum 
cumulos coacervare. Liv. Parmi les 
— du triophe, Inter pompæ fercula 
(de ferculum, ï, n.). Suet. Maison 


euum. Hor. Omne nimium. Quint. Boire | ornée de —, Domus spoliis hostium 
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effr{s insigais. Liv. |] 4 Fig. Pris 
d'une victoire : Un double trophée, la 
Sicile et la Sardaigne, Capta belli 
præmia, Sicilra ac Sardinia. Liv. | ge 
Victoire. Tropæum, t, n. Nep. Trium- 
phus, i,m. Cic. Victoria, æ, f. Cic.: 
Que tant de trophées angmentaient 
l'audace des Fabius, Multo successu 
(de successus, Us, m.) audaciam Fabiis 
crescère. Liv. Faire trophée de qq. 
ch. (—en tirer vamité, en m. part), 
Gloriari re, dép. Cic. Agère trium- 
phum ex re. Cic. Faisant — de ses as- 
sassinais, Cædibus ovans. Tac. 

TROPUIME. 1° N, d'homms. Tro- 
hincus, à, m. Insc. Vulg. || 29 N. de 
emme. Trophime, es, f. Inse. 

TROPHONIUS, architecte du temple 
de Delphes. Trophonius, ii, m. Cic. = 
De Trophonius, Troyhonianus, 6, um 

ic. 

TROPICAL, AL, adj. Qui appar- 
tient aux tropiques. Tropicus, a, um. 
Han, Vov TonRInE, 

TROPIQUE.s m. Chacun des deux 
petits cercles de la sphere paralleles à 
l'equateur. Solstitialis (is) circulus 
(ti), m. Plin. : Les tropiqnes, Tropici, 
orum., m@. pl. Hyg. Le soleil va deux 
fois par an d'un trapique à l'autre, 
Sol binas reverstones ab eriremo con- 
trarias facit. Cic. Sol accedrt ad bru- 
male signum el inde sensim ascendit 
in diversam partem. Cic. 

TROP-PLEIN, s. m, Ce qui déborde 
d'un vase. Supervaeuum, ÿ, n. or. : 
Fig. Le trop-p'ein de la panulation, 
Numia superfluentis populi frequentie. 
Sen. 

TROQUENR, v. act. Echanger. Con- 
mutare. Plin. Permutare. Plin. : Tro- 
quer une chose contre une autre, 
Hem cum ali& mutare. Sall. Rem alid 
mutare. Juv. Rem pro aliä commrture, 
Ulp. Abs. — ensemble, fes 1nter se 
mutare. Sall. Troqué, Permutalus, 6, 
um. Plin. 

TuHOS, rol de Phrygie. Tros, Trois, 
m. Virg. 

TROT, s. m. Allure du cheval entre 
le pas ot le galop. Tolutilis is) gradus 
(üs), @. Varr.: Trot muelleux, Mollis 
glomeratio, f. Plin. Au —. Tolutin, 
Ptin. Qui va an —, Tolutarins, à, un. 
Sen. Tolutaris, m. f.,e, n. Frouto. 

TROTTE, s- f. Espace de chemin : 
Il y a une bonne trotte, Longa est 
via. Virg. 

TROTTER, v. n. 1° Aller au trot. 
Tolutim ire (eo, ts, toi el ti, itumy. 
Plin. : Cheval qui trotte, Tolutarius 
equius. Sen. {| 2° Marcher beaucoup : 
J'ai trotté par loule la ville, Perrep- 
taui wique omne oppidum. Ter. Je n'en 
puis plus d'avoir tant —, Defessus 
sum ambulando. Ter. || Fig. Penriant 
la nuit bien des pensées [ui trottent 
dans la tête, Per noctem plurima votri 
(de voluëre, 0, is, volui, vcolutum) 
Virg. 

TROTTEUR, 8. @. Cheval qui trotte. 
Tolutarins (11) equus (1), m. Sen. 

TROTTOIR, 8. m. Chemin eletè 
qu'on pratique le long des rues pour les 
pletons. Semita, æ, f. Cie. : Garnirre 
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chemin de trottoirs, Viam marginare. 
Liv. Quitter la chaussée pour le trot- 
toir (= sortir d'embarras), De vrë in 
semitam degredi. llaut. 

TKoOU, 5. m. 1° Cavité exlstant ou 
pratiques dans un corps. Cavus, i, m. 
Liv. l'averna, æ,[. Plin. Ruma, f. [or. 
Fenesrra, f. Virg. Foramen, mims,n. 
Cic. =: Trou de l'ureitle, Auris fora- 
men. Cels. ou eaverna. C.-Aur. Des 
trous se forment dans ses joues, Tem- 
pora cavari inciptunt. Col. Trou d'une 

laie. Rima. Cels. Specus, üs, m. Virg. 
Roues, æ,f.Cass. Duuner de l'air [aux 
plantes] au moyen de trous, Dare per 
cavernas spiramentum. Plin. — de 
rals, Aditus (de aditus, üs, m.) mu- 
rium. Pall. (Les scarabécs) pratiquent 
dans les cheminées une fuule de —, 
Focos erebris foraminibus excuvant. 
Plin. Trou de Oûùte, Foramen. For. 
Flûte à deux trous, Tibia biforts. 
Virg. Trou percé, Terebralio, onts, f. 
Vitr. Daos le — de la serrure, Qua 
immittendæ clavi foramen palet. Apul. 
— d'uu colombier, Loculamentum, à, 
n. Col. Trous d'éponge, Fistulz, f. 
pl. Plin. Tron dans un pavé, Lacuna, 
æ, f. Col. Trous de vers, Vermtum 
latebræ, f. pl. Pall. Trau forme par 
des gauttes d'eau, Ezcavntio, onis. f. 
Sen. Faire des trous dans un mor, 
AMurum cavis aperire (io, ts, perui, 
ertum). (iv. Faire des — dans du 

ois, Terebrare. Vitr. Faire un trou à 
an tonneau, Dolium a fundo pertun- 
dére (0, ts, tudi, tusum). Liv. Boucher 
des trous, Foramina præclud®re (0, is, 
clusi, clusum). Sen. Qui a des —, 
Fistulosus, a, um Plin. Où il y a 
bien des —, Multicavus. Ov. Multi- 
cavatnus. Varr. Multiforis, m. f.,e,n. 
P.-Noi. |} Fig. Boire comnie un trou, 
Pernotare, n. Cie. Vino largissimo se 
invitare. Suet. Faire rentrer qun dans 
son — (— le terrifier), fn caveam ali- 
quem redig®re (o, 18, egi, actumi. Sen. 
Boucher un — (= payer une delle, 
Æs alienum dissolurre (o, is, solui, 
solutum). Cic. || 2° Trou dans la terre). 
Cavus, 1, m. Varr. Cauum,t,n. Plin. 
Lacuna, z, f. Cic. Caverna, f. Curt. 
Fovea, (. Cie. Terræ cavernz (arum), 
f. pl. Cic. Concavus (ÿ, locus (1), m. 
Col. = Trou de lapin, Cuniculus, t, @. 
Plin. — de serpent, Latibulum, t, n. 
Cic. — de taupe, Cubile, is, n. Virg. 
— ponr planter des arbres, Puleus, 
i,m. Virg. Scrobs,obis ou Scrobis, is, 
m. etf. Cic. Grand —, iatus. üs, m. 
Cic. Vastus (ï} specus (us), im. Liv. Ter- 
rarum hiatus, m. Cic. || 3° Fig. Lieu ha- 
bitable d'une très potlto otendue : Un 
petit tron (== une petite ville), Oppi- 
dulum, à, à. or Un mauvais — (= 
ane mauvaise auberge), Gurgustium, 
ti, n. Cic. 

1. TROURLE, adj. 1e Qui n'est pas 
clair ou limpide. Turbidus, a, um. Cic. 
Turbatus. for. Turbulentus. PA. Li- 
mosus. Hirt. Lutulentus, Hor. = Eau 
trouble, Aqua turbida. Cic. Aqua limo 
aurbata. Hor. Les eaux du fleuve sont 
troubles, Turbulentus amnis fluit (de 
Auÿre, 0, is, fluxi, fluzum). Sen. Viu 
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tronble, Fæculentum vinum. Col. | 
Fig. Ils pêchaient en eau tronble (== 
ils profilaient des désordres publies\, 
Eos malum publicum alebat (de alere, 
0, is. alui, alitum et alrum). Sail. || 2e 
(Eu parl. de l'air, du temps). Nubrlus, 
a.tum. Plin. Turbidus. Liv. Czcus, Cic 
: Temps trouble, Turbidum cælum. 
Plin. ar un temps —, Nubilo. Plin. 
1 3° Qui ne distingue pas bien. Turbi- 
dus, a, um. Sen.-tr. 2 Vue tronble, 
Oculi parum clari, m. pl. Cato. Tur- 
bida (æ) acies (ei), f. Sen.-tr. Visus 
(üs) obscuratus (1), m. Plin. Obscurior 
acies. Cic. Oculi confusi. Sen. Oculi 
hebetes (de hebes, gén. betis). Col. 
Obscuritas, atis, [. Plin. Caligines, gi- 
num, f. pl. Insce. Eclaircir une vue —, 
Claritatem oculis facfre (io, is, feci, 
facitum) ou afferre (fero, fers, atiuli, 
allatum). Plin. Claritatem visuüs adju- 
vare (0, as, juvi, jutum). Plin. || Pris 
adverb. Voir trouble, Cæcutire, n. 
Varr. Caligare, n. Sen. Cæcultare, n. 
Plaut. Ah je vois —, Tenebræ(f. pl.) 
oboriuntur {de oboriri, ior, ris, obor- 
us sum). Plaut. Œil qui voit —, Con- 
turbatus oculus. Cic. 

2. TROUBLE, s. m. 1e Confusion, 
désordre. Turba,z,f. Cæs. Perturbatio, 
outs, F. Czs. Turbelz, arum, (. pl. 
Plaut. Res (rerum) turbulentz (arum), 
f. pl. Plaut. Ordinis perturbatio, 
Cic. Tumullus, üs, m. Ziv. : Quelque 
trosble dans la nature, Aliqua pertur- 
batio mundi. Sen. — des Lenips, Tem- 
porum caligo (ginis}, f. Cic. — dans 
la conduite, Confusio vitæ. Cic. EfTroi 
mèlé de —, Confusus (à) pavor (oris), 
im. Plin. — des éléments, Tumulius. 
Virg. Le — règne aux bouches du 
Nil, Turbant (de turbare, n.) ostia 
Nili. Virg. S'il y avait du — en Es- 
pagne, Si in ITispantä lurbatum essel. 
Cic. Partout le —, Omnia turbata. 
Pl.-j. Les troubles de l'Orient, Urien- 
tis motus (uumr, @. pl. Tac. Le trou- 
ble est déja dans le camp, Totis fre- 
pidatur castris. Cæs. Tumulluatur in 
castris. Liv. Produire le —, Tunad- 
tuari, dép. Plaut. Turbas concire (io, 
is, ivi el ii, itum). Ter. Turbas dare 
(o, as, dedi, datum). Ter. Turbas {a- 
cêre (io, is, feci, factum). Ter. Jeter 
le — chez l'ennemi, {ostes conster- 
nare. Liv. Jeter le — dans une armée, 
Turbare ordines. Liv. Conturbare. Sall. 
Perturbare. Cic. Confund®re (0, is, 
fudi, fusum). Frontin. Porter le — 
partoul, Omnia miscère (eo, es, miscui, 
mizinm) ou permiscére. Cie. Cuncia 
miscère. Tac. Nihil quietum relinquYre 
(o, is, liqui, lictum). Vell. Tu avais 

roduit un tel — (dans l'assemblée], 

antum incendium concilaras. Cic. 
Plein de —, Turbulentus, a, um. Cie. 
Tumultuosus. Cic. Concitatus. Cic. 
Avec —, Confuse. Cie. || 2° Soulève- 
ment, discordes civiles. Turbz, arum, 
f, pl. Cic. Tumultus, üs, m. Cæs. 
Môtus (üs) civilis (is), m. Plin. Motus 
civicus. Hor. el abs. Motus. Cic. Tur- 
batio. onis, f. Liv. Coucitatio, f. Cic. 
Rerum perturbatio, f. Cie. Rerun con- 
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Cie. Seditiones, um, f. pl. Cie. Civi- 
tatrs perturbatio (onis), f. Cic. Reiïpu- 
blicæ turbatio, f. Flor. Reipuhlicr ture 
bines ac fluctus, m. pl. Cie. Seditionumæ- 
procellæ et abs. Prorellæ, 1. jil. Liv. 
Popularis jactatio, f. Cic. Civiles fluc- 
tus (uum), m. pl. Nep. Quæ in republicä 
turbantur. D. pl. Liv. : Jeter le trou- 
ble danx l'Etat, Rempublicam eragi- 
tare. Sall. Civitati tumultum ingicŸre 
(io, is, Jeci, jectum). Cic. Rempubli- 
cam conjicèré in perturbationes. Cic. 
Turbas fac#re (voy. 1e). Cic. Turbas 
concitare Sail. excitare. Quint. Ali- 
quid turbamenti conflare. Cie. Contur- 
bationes facXre. Cæs. Civitatem pertur- 
bare. Cie. Rempublicam miscère (voy. 
40). Cie. Rempublicam verare. Cic. 
Omnia permiscère. Cie. Rempublicam 
convellfre (0, is, velli, vulsum). Cic. 
Cuncta in turbas convert#relo. is, verti, 
versum), Tac. Pacem lacessère (0, is, 
tui et qqf. i. itum). Sen. Concordiam 
disturbare. Sail. Res novare. Liv. Tu- 
multuari, dép. Cic. Seditiones miscère. 
Tac. Je crains des troubles, Mfihi (ur- 
bulenta fore videntur. Cie. Dans ee 
temps de —, Hoc tam turbido tem- 
pore. Nep. — el désordres dans l'Etat, 
Conversio el perlurbalio rerum. Cic. 
Ua grand nombre de consuls furent 
créés dans les — de l'Etat, Complures 
in perturbalione reipublicæ consules 
dictt. Cis. Pour qu'il n'y eùt pas de 
—, Ne quid movéretur (pass. de md- 
vêre, 60, es, môui, mufum), Liv. La 
diversilé des sentiments engendre les 
—, Animorum disjunclio dissensionem 
facit. Cie. Année féconde eo —, Tur- 
bulentus annus. Liv. Des — ayant e0 
lieu à cause des dettes, Cum esset eæ 
ære alieno commota civitas. Cie. L'Etal 
agité par des —, Turbulenta respu- 
blica. Cie. Civitas perturbata seditio- 
nibus., Ci. Avec des —, Turbulente. 
Cic. Turbide. Tac. Dans les temps de 
—, {n turbido. Liv. In turbidis rebus. 
Cic. In turbulentis rebus. Cic. In tur- 
balione rerum. Liv. In turbulentissin& 
lempeslate reipublicæ. Cic. Calmer les 
—, Mettre un terme aux —. Apaiser 
les —, Pacem conciliare inter cives. 
Cie. Tumultum sanare. Liv. Discor- 
diam sanare. Liv. Auteur de —, Voy. 
PERTURSATEUR, || 30 Brouille. Discor- 
dia, æ, f. Sall. Dissidium, ii, n. Cic. 
: Chercher des sujets de troable, Dis- 
cordias quærëre. Cic. Meltre le — 
entre deux amis, Amicitias dissociare. 
Cic. | 4e Agitation de l'âme. Motus, üs, 
m. Cie. Tumullus, m. Curt. Motus (Us, 
m.}mentis. Cic. Motus(üs, m.) animi. 
Cie. Auimi fumultus, m. pl. Hor. Tur- 
bidus mous, m. Cic. Permolio, onis, 
f. Cic. Perturbatio, f. Cie. Contmrbalio 
f, Cic. : Dans le tronble où je suis 
Perturbato animo. Cic. Les grands 
troubles de l'âme, Turbidi animorum 
concitatique motus. Cie. Le tronble 
de son âme était peint sur son visage, 
In melu inerat vecorda (æ. (.). Sall. 
La foudre nous jette dans le —. Ful- 
mina nos confundunt (de confundÿre, 
0, is, fudi, fusum). Quint. Demander 


fusio, f. Cic. Rerum molus (us), m. là qqn la cause de son —, Causam 
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confusionts quærËre. Tac. Le — des 
soucis, Fluctus (fs, m.)curarum. Luer. 
Le — de l'âme 8e cache sous le calme 
des traits, Premitur vultu eonsternatio 
mentis. Tac. Que présare ce — de 
fâcbeux? Quid Ac turba tristitiz 
affert? Ter. Causer du —, Giguère 
permotionem. Cie. Causer du — à qqa, 
Aliquein commüêvere (eo, es, MOI, mo- 
tum). Cic. Porler du — dans l'esprit, 
Jeter le — dans l'esprit, Perturba- 
tionem animis afferre (fero, fers, at- 
tuli, allatum). Cic. Animum quaiëre 
(io, is, s. parf., quassum). Veil. Ani- 
mum confundére. Liv. Mentem exlur- 
bare. Cie. Mentem inquictam facère. 
Sen. Si l'exil jette le — dans sou âme, 
Si quid tenebrarum offudit (de offun- 
dëre, o, is, fudi, fusum) exsilium. Cic. 
Ta maladie me remplit de —, Inva- 
litudo tua me conturbat. Cic. Sentir 
du —, Eprouver du —, Müveri (eor, 
éris, molus sum), past Cic. Commb- 
véri, pass. Cic. Animo commôvéri, 
pass. Cic. Se remettre de son —, Ani- 
mos recipére a pavore (de pavor, oris, 
masc.). Liv. Resipiscëre (0, is, 8. 
parf. ni sup.). Vieitlesse pleine de 
—, Sollicita senectus. Cic. Avec —, 
Turbide. Cie. Turbidum. Hor, Dans 
un — inexprimable, Inter tumultus 
mentis attonitæ vagos (poët.). Sen.-tr. 
Ta lettre a apaise mon —, Epistola 
tua sollicitum me levavit. Cic. Sans 
—, Æquo animo. Sen. Voy. TRAN- 
ogize 6°. L'homme de bien remplit 
son devoir sans —, Officia vir bonus 
ezsequitur inconfusus. Sen. || 5° Egare- 
ment =: Trouble de la raison, Rañonis 
perturbatio (onis), f. Cie. : 
TROUBLÉ, és, part. passé de 
rroueLen, Voy. ce v. || Adj. 1° Rendu 
trouble. Turbalus, a, um. for. Obtur- 
batus, Plin. Voy. rnoueuz (adj.) 4°. 
I 2° Obscurel. Conturbains, a, um. Cic. 
Obscuratus. Plin. =: Temps troublé, 
Cælum turbidum. Pl.-j. Cælum turba- 
tum. Suet. Cælum nubilum. Plin. Vue 
lroublée, Oculi confusi, m. pl. Sen. 
Visus (Hs) obscuratus (i), masc. Plin. 
IL 3° Fig. Où il y a de l'agitation, du 
desordre. Turbatus, a, um. Liv. Jn- 
guictus. Hor. Impacatus. Cl. Implaci- 
dus. St. : Vie troublée, Vita impa- 
cata. Sen Repos troublé, flupta quies, 
f. V.-Fl. Sommeil —, Implacida quies, 
f. Serv. Tumuliuosa somnia, un. pl. Cels. 
[laix] troublée par les luttes des 
grands et du peuple, Sollicita certa- 
mine Patrum et plebis. Liv. || &° Où 
il y a des séditions. Turbatus, a, um. 
Cie, Perturbatus. Cic. Tumultuosus. 
Cic. {| 5° Inquiet. Turbalus, a, um. 
Cæs. Perturbalus. Cie. Conturbatus. 
Cic. Sollicitus. Cie. Commotus. Sen. 
Perculsus. Virg. Obstupefactus. Liv. 
Animo confusus. Liv. Confusus. Virg. 
Animi turbidus. Tac. : J'étais assez 
troublé, Conturbatior eram. Tout —, 
De gradu dejectus (pass. de dejicËre, 
io, 18, jeci, jectum). Cie. Magno animi 
motu perturbatus. Cic. Vehementer 
animi perlurbatus. Cic. — par une 
question imprèvue, Subit& interroga- 
iione perculsus (pass. de percellëre, 0, 
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is, culi, culsum). Tac. — d'nn songe, 
Somnio commotus(pass. de commôvère, 
€0, es, môvi, molum). Cic. — d'un 
sonpçon, Suspicione sullicitus. Liv. — 
par celle vue, Adspeclu territus (pass. 
de terrère, e0, es, ui, itum). Virg. — 
par le remonils, Scelerum conscientiä 
exagitatus. Sall. Visige —, Facies 
confusa (pass. de confundëre, 0, is, 
fudi, fusum). Tac. Vullus confusus. 
Ov. Vulius turbatus. Plin. Le visage 
tout —, Sine suo vultu. Cie. Raison 
troublée, Mota mens. Sen. Qui a l'es- 
prit troublé, Lymphatus. Liv. Voy. 
Frog 4°.{|| 6° interrompu. Interpellatus, 
a,um. Sen. : Le sommeil est troublé, 
Interpellatur somnus. Cels. 
TROUDLER, v. act, 1° Rendre 
trouble. Turbare, act. Hor. = Troubler 
l'eau, Aguam turbare. Qu. Aquam tur- 
bulentan facëre. Ph. Aquarum fontes 
corrumpêre (0, is, rupi, ruptum). Sull. 
{t 2° Obscurcir : Troubler la vue, Vi- 
sum (de visus, üs, m.) hebetare. Phn. 
Visum obscurare. Plin. Voy. TrousLE 
{adj.) 3°. |] 4° Fig. Causer du desordre, 
des discordes. Turbare, act. Liv. Con- 
turbare, act. Sall. Interturbare, acl. 
Ter. Perturbare, act. Cic. Miscére, eo, 
es, miscui, mirium, acl. Liv. Permis- 
cère, act. Cie. Commdvêre, eo, es, müui, 
mofum, act. Lucr. ConfundËre, 0, ts, 
fudi, fusum, act, Juv. : Un grand bruil 
trouble les airs, Magno miscetur mur- 
mure cælum. Virg. Troubler la con- 
cocde, Disturbare concordiam. Sail. 
Paix que rieo ne trouble, Paz cons- 
tans (gén. antis). Liv. Troubler la 
paix, Quieta movëre. Sall. Pacem solli- 
citare. Liv. — la paix du monde, Res 
humanas miscère. Juo. — le repos pu- 
bhic, Pacem verare. Cl. Qm trouble le 
repos, Turbalor olii. Sen. Troubler 
l'accord des bons citoyens, Labefac- 
{are bonorum conspiralionem. Cic. Ja- 
mais la Bretagne ne fut plus troublée, 
Non alias erercilatior Brilannia. Tac. 
Troubler l'Etat, Rempublicam convel- 
lëre (o, is, velli, vulsum). Cie. miscère. 
Cic. verare. Sall. seditionibus agttare. 
Sall. Civitatem perturbare. Cic. Civi- 
fati fumultum (de tumultus, üs, m.) 
injicPre (io, ts, jeci, pectum}). Cic. Rei- 
publieæ motum (de motus, üs, m.) af- 
ferre (fero, fers, attuli, atlatum). Cic. 
{| 4° Jeter le trouble (dans l'esprit). 
Turbare, act. Cie. Conturbare, aet Cic. 
Perturbare, act. Cic. Commêvere (voy. 
3oi, act. Cic. Confundére (voy. 3°), 
act. Cic. Sollicitare, act. Ter. Inquie- 
tare, act. Sen. Sollicitum habëre (ali- 
quem). Cie. = Troubler l'esprit, Ani- 
mos perturbare. Cic. Mentem extur- 
bare. Cic. Mentem inquieiam factre. 
Sen. Mentem alicui ercut®re (io, is, 
cussi, cussum). Pl.-j. Antnum quatëre 
(io, is, 8. parf., quassum). Vell. Bfen- 
em ex suû sede demôvêre. Cic. Mentem 
de suo statu demôuëre. Cic. Animum 
confundËre. Liv. Pectus obscurare. 
Plaut. — les sens, l'intelligence, le 
cervean, Sensus confundère. Liv. Men- 
tem turbare. Plin. Mentis aciem (ou 
oculos) præstringëre (0, is, sirinzi, 
stricium), Cie. Animi ou Ingenti aciem 
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præstringère. Cic. Sano sensus aver. 
{ère (o, is, verti, versum). Virg. Cere- 
brum mêvére (e0, es, môvi, molum). 
Sen. Mentem vexare. Sail. Combien 
la pensée de l'avenir me trouble] 
Quam sum sollicitus quid futurum sit! 
Cie. Troubler la lecture, les audi- 
teurs, Legentem confund”re. Frontin. 
Animos audientiun confundfre. Liv. 
Cela nous trouble toujours, Nunquam 
licet quietä mente consistére (o, is, 
stiti, s. sup.). Cic. Troubler les con- 
seils, Obturbare consilia. Sen. Aucun 
bruit fâchenrx ne vient mo —, Nullis 
rumoribus inquietor. Pl.-j. Isolé des 
objets qui peuvent — l'esprit, 4b- 
duclus ab its quæ avocant animun. 
Pl.-j. Etre troublé par ses remords, 
Conscientiä delictorum terréri (eor, 
éris, ilus sum), pass. Just, Je suis 
par Île choix inusité de ce 
tribunal, Moveor insolentiä loci. Cic. 
Cet événement avait — les conjurés, 
Quod populares conjurationis concus- 
serai (de concutére, io, is, cussi, cus- 
sum). Sall. Cette circonstance troobla 
les Sabins, Ea res terrorcm Sabinis 
attulit (de afferre. fero, fers, allatum). 
liv. Troubler l'âme en l'atlristant, 
Blentem dolore impedire (io, is, ivi et 
ti, itum). Cie. Ne pas — qqn dans 
ses principes, Mente solida aliquem 
non quaiËre. Hor. Sonçges qui trou- 
blent l'esprit, Lymphatiea somnia. 
Plin. Le vin trouhle la raison, Vine 
tentant caput. Plin. Obnmbratur vino 
sapieutia. Plin. Troublé par la crainte, 
Afetu confusus. Quint. Pavore offusus. 
Tac. Visage —,0s confusum. Curt. — 
par un fait imprévu, Nov re ictus. 
Liu. Sommeil — par des songes, Quies 
pauida imaginibus. Sall, Les dieux 
ont — la tèle de vos généraux, Dit 
vesiris imperaloribus mentem ademe- 
run{ (de adimère, o, is, emptum). Liv. 
Etre — par la crainte des hommes, 
Hominum timore vezari, pass. Sen. Le 
vin leur avait — le cerveau, Vino in- 
caluerant (de incalescère, o, is, 8. 
sup.). Liv. Selaisser troubler, De gradu 
depiei (ior, Éris, dejectus sum), pass. 
Cic. Ne pas se laisser — par les me- 
naces, Nihil motum esse cujusquam 
minis. Liv. Ceux-là sont heureux qui 
ne se laissent — par aucune crainte, 
Ii: beati quos nutli metus lerrent (de 
terrère, eo, es, ui, ilum). Cic. Cette 
voix ne L'a pas troublé, Hze te vox 
non perculit (de percellëre, o, is, eu 
sum). Cie. Ne pas se laisser troubler 
par le péril, Non perturbari in rebus 
asperis. Cie. |} 6° interrompre, empé- 
cher. Turbare, act. Virg. {nterpellare, 
act. Cie. = Troubler la possession, /n 
suo jure aliquem interpellare. Cic. Pos- 
sessionenrinterpellare. Dig. —lerepos, 
Quietem irrumpére (0, is, rupi, ru 

tum). Tac. — le jeu, Ludis obstrenère 
(o, ts, ui, îtum). PI.-j. Lusum confun- 
dére (voy. 39). Suet. — an sacrifice, 
Sacra rumpère. Virg. Philippe n'est 
pas venu me — dans ma solitude, 
Qnam solitudinem non ob(nrbavit PAÏ- 
lippus. Ne va pas la — : elle dort, 
Noli vexare : quiescit. Juv. — un en- 
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eetien, Sermonem inierpellare. Cie. 
— un discours, Orationt interuënire 
(ve, 18, vént, ventum). Liv. — une 
poutomime, Paniomimis obstrepère. 
en. Si je venais — tes occupations, 
Si tua tempora morer (de morari, dép.). 
Hor. — le cours de la justice, Vi ju- 
dicium disturbare. Cie. — dans une 
passession de 50 ans, Quinquaginta 
annorum possessionem mÜvêre (roy. 
4e). Cie. — la joie, Gaudium conta- 
minare. Ter. Lætitiam ninuëre (0, is, 
ui, utum). Liv. Si rien ne vient — 
celle joie. Si nulla ægritudo huie gau- 
dio intercesserit (de interced®re, 0, is, 
cessi, cessum). Ter. — une vision, 
Visum rumpère (o, is, rupi, ruptum). 
Cic. — la digestion, Alvum turbare. 
Plin. Ce soin trouble leur repos, Ea 
cura quielos sollicitat. Virg. Celui qui 
— qqn, futerventor (oris), m. Cic. 

Se TROUGLER, v. pron. 1° Devenir 
trouble. Turbari, pass. Plin, =: L'eau 
se trouble, Aqua turbida fit (de fieri 
fo, fis, factus sum, 8.-dèp.). Plin. Il 
9° S'obseurcir. Obscurari, pass. Plin. 
= Le temps se trouble, Nubilat (de 
aubilare, n.), Varr. La vue se —, Ca- 
ligant (de caligare, n.) oculi. Lucr. 
Visus obscuratur. Plin. Tenebræ 0bo- 
riuntur (de obortri, ior, &ris. obortus 
sum, dép.). Plaut. |} 40 Fig. Eprouver 
du trouble (d'esprit), se déconcerter, 
s'alarmer. Turbari, pass. Cic. Pertur- 
bari, pass. Cic. Conturbari, pass. Cic. 
Mente turbari, pass. Ov. Commôêvéri, 
eor, éris, molus sum, pass. Cie. De 
constlio ezire (e0, is, iui et ti, ttum), 
a. Cie. =: L'esprit se trouble, Mens 
cæcata est. Liv. Mens congnuassatur. 
Luer. L'esprit se — et la langue bal- 
bulie, Neque mens neque lingua con- 
sistit (de consistère, 0, stili, s. sup., 
n.). Cic. Il 8e —, Nescit ubi sit. Plaut. 
Tâche de ne pas te troubler, Fac apud 
te sis. Plant. Je ne m'en troublerai 
pas, Neque isla res me commovebit (de 
commôvêre, e0, es, müvi, molum). Cic. 
Sans se troubler, l'lacide. Cie. Æquo 
animo. Sen. Vuliu non muitalo. Curt. 
Vulis interrito. Curt. Secure. Veil, 
Sans se —, il..., Nec turbalus animi, 
ile. Sil. Impavidus. Hor. Inconfusus. 
Sen. Intrenidus. Sen. 

‘MROURÉE, 9. f. 1e Espace vide qu'on 
fait au travers d'un bois. Arborum de- 
Jectus (üs), m. Liv. Voy. ADATIS 20. || 
29 Ouverture pratiques (en gén.\. Fenes- 
tra, æ, f. Virg. || 3° Ouvorturo qu'on fait 
dans une ligne de troupes. Eruplio, onis, 
f. Liv. : Faire une trouée pour s'échap- 
per, Perrumpére (0, is, rupt, ruptum), 
on. Liv. Vi aciem perrumpére, Liv. 
Per medios hostes evad®re (o, is, vasi, 
vasum), n. Liv. Per aduersos hostes 
eruplionem facërs (io, is, feci, factum). 
Liv. 

TROUER, vY. act. Percer. Forare, 
act. Plaut. lPerforare, act. Cic. Cavare, 
act. Ov. Perscindëre, o, ts, scidi, scis- 
sum, act. Liv. Pertund#re, 0, is, (udi, 
tusum, act. Vitr. Percid®re, o, is. cidi, 
cisum, act. Sen : Trouer Les murailles, 
Parietes perfod&re {io, is. fodi, fossum). 
— avec uue tarière, Terebrare, act. 
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Cato. Troué, Foratus, a, um. Col. | 
Perforatus. Plin. Pertusus. Cato. Per- 

cisus. lart, l'aniers troués, Pertusi 

quali. Cato. Robe toute trouée, Cons- 

cissa veslis. Ter. Les tempes com- 

mencen£ à se trouer, Tempora cavari 

incipiunt. Col. 

TROUPE, 8. f. 1° Nombre plus ou 
moins grand da gens réunis. Turba, z, 
f. Cic. Grezx, gregis, m. Cic. Manus, 
Gs,f. Cæs. Caterva, =, (. Cie. Copia, f. 
Cic. Turma, f. Plin. Vis, f. Cic. Cho- 
rus, 1, m. Virg. Cohors, hortis, f. 
Curt. Agmen, minis, 0, Liv. Multi on 
Plurimi, æ, a (s’accordant avec le 
suhst.). Cic. Ter. = Troupe d'enfants, 
Infantium examen (minis), n. Plin, 
— de pantomimes, Pantomimorum fae- 
fio(onis), f. Suet. — Oyerz theatrales, 
f. pl. Tac. — [d'acteurs], [d'atblètes), 
Grex. Plaut. Petr. — de gladiateurs, 
Gladiatoria (æ}) familia (z), f. Sall. 
— de voleurs, Furum manipulus (i), 
m. Ter. — d'esclaves, Servorum 
agmen. Sen. examen. Hor. Serva ma- 
nus (poét.). Ou. — de femmes, Su- 
lierum agmen. Liv. — de nouveaux 
compagnons, Comilum novorum nu- 
mierus (i), m. Virg. Entouré d'une 
— de jeunes geus, Stipatus choro ju- 
ventulis. Cic. Celle — de coujurés, 
[lle consensionis globus (i), m. Nep. 
— [d'animaux], Turba. Ov. Grex. Liv. 
Cuterva. Virg. Globus. Pall. Cohors. 
Plin. — d'oiseaux, Grex avium. Hor, 
— d'ânes, Grez asinorum. Varr. — 
de poissons, Piscium examen. Plin. 
En troupes, Par —, Grege facto. Sall. 
Agmine facto. Sen. Uno grege. Curt. 
Uno agmine. Plin. Manipulatim. Plaut. 
Turmatim. Liv. Gregatim. Cic. Cater- 
valim. Liv, Congregali, æ, a (s'accor- 
dant avec le subs1.). Cic. Voier par 
—, Gregatim volare. Quint. Descendre 
par —, Catervis decurrère. Tac. Se 
partager en trois —, Tripartilo dis- 
cedÿre (0, is, cessi, cessum). Liv. © 
imitateurs, troupe servile, 0 imita- 
tores, servum pecus. Hor. La — des 
Centaures, BManus bicorpor (poël.). 
Cic. Avant réani une —, Manu facta. 
Liv. Reunir en —, Congregare. Plin. 
Contre (o. is, egi, actum). Virg. — 
œarchant à la file, Continens agmen. 
Liv. Pelite—, Parva manus. Sail. — 
nombreuse, AMfanus numero valida. 
Liv. Qui va en — (en parl. des sni- 
maux), Gregalis, @. f.,e, n.. Plin. 
Minime solivagus (a, um). Fest. || 2e 
Uno certaine reunion de soldats; au pl. 
Armee. Manus, üs, f. Cæs. Coma, 
arum, f. pl. Liv. Afilites, um, m. pl. 
Cæs. Ailes, itis, m. Curt. Exercilus, 
üs, m. Cæs. Armati, orum, @. pl. 
Nep. Vires, ium, f. pl. Liv. Legiones, 
um, f. pl. Liv. Cohortes, tum, f. pt. 
Lue. : Réunir une troupe, Glomerare 
manum. Virg. Une peltte —, Parva 
manus. (æs. Pauci, m. pl. Cæs. Fai- 
ble corps de troupes, Copiobe, f. pl. 
Cic. Gros corps de —, Magna manus. 
Cæs. — en rang de bataille, Actes, 
ei, . Liv. — en marche, Agmen, mi- 
nis, 0. Liv. — auxiliaires, Arme 
{orum) auriliaria (fum), n. pl. Ov. 
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Auzilia (iorum), n. pl. Cæs. — lé 
gères, Arma (orum) levia (ium), n.pL 
Liv. Armatura (æ) Levis (is), f. Liv. 
Mobile (is) agmen (minis). n. Curl 
— de trait, Jaculatores, um, m. pl. 
Liv. — de mer, Naulici, orum, m. 
pl. Liv. Classiarii, m. pl. Tac. Clus- 
sici, m. pl. Tac. Vieilles —, Vete- 
ranus (1) exercitus (üs).m. Tac. — de 
terre, Copiz pedestres, f. pl. Mep. Pe- 
dites, um, me pl. Veil. — postées à 
qq. dislance, pie ab eo loco paulum 
abditæ. Cæs. espagnoles 
avançaient lenlensent, Segnius ince- 
debant ispanorum signa (orum, n. 
pi. Liv. Lever des —, Voy. LEVER 90. 
icencier ses —, Voy. LICENCIER. Je- 
ter des — dans une place, Præsidium 
(it, 0.) oppido imponêre. Liv. — fral- 
cbes, Rercentes milites. Czs. Integer 
globus. Tac. Troupe embarrassée par 
son butin, Agmen grave prædä ou 
ahs. grave. Liv. Rappeler ses troupes, 
Erercitum reducëre el abs. Reducrre. : 
Frontin. Compléter ses — avec des 
recrues, Copias refictre. Cæs. — pe- 
samment armées, Gravior (oris) ar- 
matus (fs), m. Liv. Mot de troupe, 
Verbum castrense. n. Plin. Enfant de 
—, Castrorum filius. Suet. 
TROUPEAU, s. m. 1° Troupe d'a- 
nimaur domestiques de même espèce. 
Grez, gregis, m. Plin. Pecus, oris, 0. 
Virg. : Au pl. Troupeaux (ea pari. du 
hétail), l'ecuaria, iorum, n. pl. Virg. 
Pecuaria, æ, f. Varr. Pecuana res, f. 
Cic. Tronpeau de menu bétail, Grez. 
Cic. Pecus. Virg. Pecorum grex. Ov. 
— de gros bélail, Armentum, i, D, 
Cie. Armentorum grer. Cic. Faire 
paltre an — de brebis, Pascére (0, 
is, pavi, pasitum) oves. Virg. Mener 
an —, Voy. mener 19. Capturer des 
troupeaux, Prædas pecorum abigère 
{o, is, egi, actum). Liv. Przdam ex 
agris ayëre. Liv. Elever des —, Pe- 
cuariain facëre. Suet. L'élève des —, 
Pecuaria, f. Varr. Combieo il à de 
—, Quantum pascat. Sen. Nombreux 
—, Graves greges. Varr. — volés, 
Abacti greges. Cic. Garder des — de 
phoques, Phocas pasc#re. Virg. Ele- 
ver des — de paons, Pavonum greges 
pascére. Varr. [Tuer] comme des —, 
More pecorum ou Sicuti pecora. Sall. 
En —, Par —, Voy. troupe 10. De —, 
Gregarius, a, um. Col. Pecuarius. Col. 
Armentarius. Varr. || Fig. Le trou- 
peau d'un évêque, Grez. Fort. || 2° 
Troupe d'animaux (en gen.). Grer. gre- 
gis, m. Varr. Pecus. oris, n. Hor. = 
Troupcaux d'éléphants, Greges cle- 
phantorum. Plin. || 3° Fig. Mullitude 
d'hommes (en m. part). Pecus, oris, 
n. Plaut. Plebs, plebis, F. Liv. = Hi- 
deux troupeau de brutes, Mutum et 
turpe pecus. For. O imilateurs, — ser- 
vile, Ô imitatores, servum pecus. Hor. 
Le — d'Epicure, Epicuri grez. Hor. 
Nous ne sommes qu'un vil —, Nos 
sumus numerus (i, m.). Hor. 
TROUSSE, s. f. 1° Faisceau de 
plusieurs choses liees ensemble. Fascis, 
is,m. Cic. Manipulus, à, m. Col. Voy. 
4.sorrs. || 2° Carquois. Voy. ce m.|] 3e 
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TROUVER, v. act. 19 Rencontror 
qqn où qq. Ch. Inv7nire, io, ts, vëni, 
ventumn, act. Cic. Reperire, to, is, peri, 
pertum. Cic. Nanvisci, or, Éris, naclus 
sum, dép. Cie. Offendire, 0, is, fendi, 
fensum, act. Cic. In aliquem (ou ali- 
quid) inctdËre (0, is, cidi, s. sup.). 
Cic. ou incurrëre (o, is, curri, cur- 
sum). Cic. : Quelque part qu'il soit, 
je me charge de te le trouver, Ubi 
ubi eril, inventum tibi curabu. Ter. 
— qqn Sur son passage, Üburam ali- 
quem habère (eo, es, ui, it). Just. 
Je te trouve fort à propos, Opportune 
te mihï offers (de offerre, fero., ubtuli, 
oblatum). Ter. Que je te — près de 
Rome, Tu velim miki ad Urbem prtsto 
sis. Cic. César lronva une plaine, 
Cæsar nactus est planitiem. Cæs. J'ai 
tronvé du poisson à mon gré, Nactus 
sum pisces ez sentenfiä. Ter. Poissou 
difficile à trouver, Piscis rarus in- 
rentu. Plin. — tout prèl, (Omnia) 
offendère parata. Plaut. — des vais- 
seaux prêts, {nvenire naves parutas. 
læs. — des vaisseanx dans le purt, 
Deprehend're (0, is. di, sum) naves in 
portu. Cæs. — une pièce sisvnée, De- 
prehendère chirographnm. Suet. — un 
acheteur, Emptorem invenire. Sall. On 
ne trouve pas loujours une prerre 
poar faire du feu, Ad excudendrm 
ignem non semper lapidis est occasio 
çonis, F.). Plin. Facile à — (en purl. 
des ch.), Obvius, a, um. Quint. 
Parabilis, m. f., e, n. Cic. Facilis 
quæerentibus. Virg. Difficile à —, 
[Tand promptus (a,um). Plin. [Les ani- 
maux] vivent de ce qu'ils trouvent, 
Ex ubuio victus (üs, m.). Quint. Si 
j'avais tardé, Je ne l'aurais pas trouvé 
a la maison, Paulnulum si cessassem, 
domi non offendissem. Ter. Si vous me 
trouvez qq.parl,Sicubinactusertis.Cic. 
Parvenir à trouver [encherchant bien), 
Eruëre (o, ts, ui, utum), act. Cic. 
Aller — qun, Venir — qun, Ad ali- 
quem ire te, is, tuiet ii, ttum). Ter. 
Aliquem adire. Liv. Ad aliquem adire. 
Ter. Alrquem convëure (io, tx, rêni, 
ventum). Cæs. Ad aliquem profcisci 
(or, &ris, fectus sum), dép. Cic. Ad 
aliquem vadñre (0, is, s. parf. ni sup.). 
Cic. Aligiem aggredi (ior, ëris, gres- 
sus sum), dép. Cic. Etant venu — le 
député, Convento legato. Liv. || Fig. 
Trouver l'occasion favorable, Occa- 
sionem nancisci. Cic. habère. Cic. 
tenëre. Cic. Combien de fois n’en 
a-t-il pas trouvé l'occasion! Quwo- 
tiens occasiones fuerunt! Cic. || 2° 
Rencontrer dans tel ou tel êtat, sur- 
prendre. Deprehend”re (voy. 1} act. 
Cic. Invenire (voy. 10), act. Cæs. : 
Trouver quo mort, Mortuum aliquem 
reperir2 (vuy. 40) on invenire. lic. — 
qqu en faute, [n culpä aliquem tinve- 
nire. Ter. Nous le trouvâämes assis, 
Sedentem ipsum deprehendimus. Tac. 
Nous les — pleurant, lentes 1llos de- 
prehendimus. Quint. Trouver qqn lué, 
Deprehendëre aliquem occisum. Suet. 
yn générenx, uimable et bon, 
Aliquo uli (or, Éris, usus sum, dép.) 
benigno et lepido ei comi. Ter. || 3° 


1694 TROUV 


Chaussures (que portaient les pages) : 
Fig. Etre aux trousses de l'ennemi, 
Fostibus instare (0, as, stiti, statum). 
Nep. L'ennemi est à tes —, Ab hoste 
prenéëris (pass. de premère, 0, ts. 
press, pressum). Sen. Il se mit à ses 
—, [lujus vestigiis institit seqni (or. 
ris, secutus sum, dép.). Liv. Mellan! 
son armée à leurs —, infesto exer- 
citu insecutus. Liv. Les limiers (Ag.) 
qu'il avait à ses —, Canes quos circa 
se habebat. Cic. La mort est à ans —, 
At latus mors est. Sen. | 4° En 
trousse (= en croupe). Voy. cnoupe 4°. 

TROUSSE. 6E, pari. passé de 
Tnoussen. Voy. ce v. || Adj. 1° Re- 
plie. Collectus. a, um. Vira. || 2° Qui 
a relevé sa robe. Succinclus, a, tm. 
Petr. || 3° Troussé (on t. de cuisine) 
Ornatus, a, nm. Apic. |} 4° Fig. Tour. 
né, fait, arrange : Bien tronssé, Con- 
cinnus, d, um. Cic. Elegans, gén. 
antis. Cic. Venustus. a, um. Cic. bes 
vers mal trousses, Mule tornati ver- 
sus. Ilor. VOY. TOUANE 4°. 

TROUSSEAU, s. m. 1° Petite 
trousse =: Trausseau de flèches, l. 
canouots. |] 2° Hardes et linges qu'on 
donne à une mariee. Vestis, is, Ê. Ter. 
: Keprends lon troussean, Tuas res 
(f. D tibi Anbëto ou agito. Dig. Il 
donua ane dot et un — à la fille de 
Vitellins, Vitellit fliam dotauit atque 
instruzit (de instruëre, 0, 18, sénurt, 
strucium). Suet. 

TRUUSSERN, v. act. 1° Replier. 
Colligëre, o. is. legi, lectum, act. Murt. 
Succingrre, 0, is, cinzi. cinctum, acl. 
Juv. = Trousser sa age (pour qu'elle 
ne traine pas), Togum adducËre (0, 
is, duri, ductum). Sen. — son man- 
tean, Pullinm attvllïre (o, is, s. parf. 
ni sup.). Ter. || 2° Trousser qqn : Ae- 
lever son vêtement : Si un enfant s’est 
trousse, Vos. nErnousSER. || 4° Trous- 
ser une volaille (rapprocher du corps 
les ailes et les cuisses). Ürnare, acl. 
Apic. |} 4° Plier : Tronsser bagage. 
Sarcinas collig*re (voy. 1°). Sall. Vusa 
colhgfre. Liv. || 6° Fig. = Trousser une 
affaire (l'expedier promptementi. Rem 
errelire (io. is, vi el br, atum). Cic. 
]| 6° Enlever, faire mourir (en parl. 
d'une ch.). Rayëre, io, is, rapui, rap- 
fum, act. Cæs. Auferre, fero, fers, 
abstuli. ablatum, act. Liv. 

THOUVAILLE, S.f. Chose trouvée 
heureusement. Inventum, à, n. Cic. {n- 
ventio, onis, f. Cie. : Part à deux la 
trouvaille, Îr commune quodcumque est 
lucri {de lucrum, i, n.). Ph. Faire une 
beurense —, Aliquid boni (QE 
pancrsct (or, &ris, nactus sum), dép. 

ic. 

TROUVÉ, éE. las. passé de TROU- 
vEn, Voy. ce v. | Adj. 1° Rencontre. 
Repertus, a, um. Cæs. Inventus. Virg. 
Offeusus. St. : Nou trouvé, Irrepertus. 
for. Enfant — (= abandonné), Pro- 
jectus. Plaut. Projecticius. Plauf. Sup- 
positicins. Plaut. Erpositus. Pl.-j. || 
Fig. Mots tronvés, Verba erquisita. 
Cic. || 2° Inventé. Peperinus, a, um. 
Plin. Inventus. Cic. Excoyitalus. Suet. 
N 3° Surpris. Deprensus a. um. Hor. 
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imaginer, découvrir, inventer. Invenire 
(vay. do, act. Cic. Reperire (voy. 1°), 
act. Ter. Ercogitare, act. Cic. : Trou- 
ver on moyen de salut, Sibi salutem 
reperire. Cæs. C'est Platon qni a lronvé 
ces choses, Harum rerum inventor 
(orts, m.) ef prenceps (cipis. m.) Pla- 
to. Cic. Trouver les arts, Artes ex- 
tund%re (o, is, (udi. fusum). Virg. — 
nu mensonge, Mlendacrum comminisei 
07, “Yo, commentus sum, dép.). 
laut. Situ tronvais qq. ch. [que je 
pusse faire], Si quid dispicères (de 
dispicëre, io, is. spezt, spectum). Cic. 
Je ne trouve rien (ans mon esprit), 
Nihil in mentem vênit (de vënire, io, 
ts, vènt, ventum). Cie. Ces choses ne 
sont pas difficiles à trouver, {la ex- 
cogttationem non habent difficilem. 
Cic. La canse n'en est pas aitve à —, 
Cujus rei causa non prompta. Plin. — 
nne issue, Étitum reperire. Cic. — 
des raisons pour appuyer une opi- 
aion, Sententiæ ratiunculus suggerëre 
(o, ts, gessi, gestum). Cie. — un 
moyen, Viam inire (eo. is. fur el if, 
itum)., Liv. Rationem adhibêre (eo, es, 
ui, nm). Cic. — vite qq. ch., Cito 
commentari, dép. flaut. Il ne trou- 
vail pas moven de confirmer celte 
accusation fausse, Quomouo crimen 
commentirium confirmurel non inve- 
niebat. Cic. {| 4° Avoir, voir, éprouver. 
Invenire (vov. 10), act. Tac. Habére, 
eo, es, ui, ifum, act. Cic. Vidire, e0, 
es, vidi, visum, acl. Cie. Re aliquü uti 
(voy. 20), dép Cie. =: Je ne trouve 
rien à l'écrire, Mihil habeo quod seri- 
bam, Cic. Il ne trouvera pas d'élablis- 
sement assuré, Sedem stabibilem non 
habebit. Cic. Il trouve sa sûreté daas 
son audace mêine, Præsidinm ab au- 
dacid mutuatur (de mntuari, dép.). 
Trouver la fin de ses maux, Finem 
malorum reperire. Cie. — la mort, 
Mortem inrentre. Virg. Vitum amit- 
tëre (o, is. mist, missum). or. — sa 
perte, Perniciem sibi innenire. Tac. 
— grâce devant Dien, Invenire qra- 
tiam coram Deo ou apuu Deum. [ier. 
Les autres doivent — grâce devant 
nous, Celeris venia danda est. Cie. Si 
dans ces temps-ci on peut — à se 
réjouir, Si est nune ullus gaudendi lo- 
cus li, m.). Cic. Je ne trouve pas de 
paroles. Nec oratio supneditat. Liv. 
l'trouva des paroles, Non defuerunt 
illi verba. Sen. Trouver à redire à lout, 
Omnia culpare. Plin. Omnia vituperare. 
Ph. [Une chose] où je n'ai trouvé que 
déshonneur, Quæ nihil habuit præter 
dedeeus. Cie. Qu'at-je — de plus 
cruel? Quid vidi erudelius ? Virg. On 
ne trouve que de faibles consolalions 
dans... Levis est consolatio ex(abl.).… 
Cic. On trouva des hommes pour... 
Inventi sunt qur (subj.). Cic. On 
trouve des gens qui, Reperiuntur 
qui(subj.).. Cic. Repertes multos qui... 
Cie. Sunt qui (ind. ou subj.).…. Cic. 
Sunt quütam qui. Cie. Sunt nonnulli 
qui. Cic. On trouvera loujours des 
ens pour... Nunquam deeruni qu 
(subi)... Cic. Non deerit sui (subj..…. 
Sen. Trouver son comp.…., Commodu 
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adipisei (or, ris, adepius sum), dép. 
Cie. — de la résistance qu bye, 
Offendëre (voy. 4°) solido. or. — des 
enouis dans l'amour, Amaros amores 
ezperiri (ior, iris. perius sum), dép. 
Virg. — de l'agrément à qq. ch., 
Gratum aliquid habëre. (ic. J'y trouve 
du plaisir, fn eo me oblecto. Ter. On 
n'y — que des plaisirs, Est totus 
confectus voluptatibus. Cie. Il trou- 
vera eo moi un ban père, Me facil: 
utelur patre. Cic. Trouver un homme 
empressé à préter, Uti aliquo benigno. 
Cie. Tu trouveras en lui un huinme 
serviable, Eum hominem officiosum 
cognosces (de cognoscËre, o, is, gnovi, 
nitum)- Cic. Nous trouverons qq. 
inconvénients dans... Aliqua nos in- 
commoda consequentur (ile consequi, 
or, éris, secuins sum. dép.) ex (abl.).. 
Quine. Trouver nne nature semblable 
à la sienne, Continugèëre (o, is, figt, 
factum) naturasn sui similem. Cic. — 
son salut, Salutem sibi reperire ou 
parëre (io. ts, peeri, partuin), Cæs. — 
on appui dans, Præsidium pelëre (0, 
is, ivi et it, téum\ ez (abl.).. Cic. Il 
trouvera sou châtiment dans son pro 
pre caraclère, Jllum mores sui ulcis- 
centur (de ulcisci, or, ris, ullus sum, 
dép.). Cic. Trouver la glorre dans 
les combats, Gloriam armis reperire. 
Ter. — plus de profit, Majus lucrum 
sentire (io, is, sensi, sensum). Plin. 
On trouve une douce jouissance à 
s'instruire, Mira quzdam in cognos- 
cendo suavilas et delectatio. Cic. | a 
troavé en moi un conseiller fidèle, Ale 
usus est fideli consiliario. Cic. Où 
trouver un pire malheur? Quæ tanla 
calamitas inveniri polest? Cic. || B° 
Se procurer (une somme, eto.). Inve- 
nire (voy. 1°). Ter. Sumëre, 0, is, 
sumpsi, sumplum, act. Cic. : On ve 
auvait même pas trouver assez de 
ourraze, Ne pabuli quidem salts ma- 
gna copia suppetebat (de suppelëre, 0, 
is, iviel it, itum, 0.). Cæs. — de 
l'argent, Pecuuiam explicare (0, as 
cavi et cui, catum el cutum). Dig. il 
saura bien — dix inines, Minas decem 
alicunde corradet (de corradéëre, 0. is, 
rasi, rasum), Tert. S'il ne parvient 
pas à — des écus, Nist nummos unde 
unde extricat. Hor. — qq. ch. pour 
de l'argent, Rem zære parare. Sall. 
Rem parare. Cic. Où je pusse — ma 
pilance, Unde mihi cibum petrem 
(voy. 40). Ter. || 6° Romarquer, re- 
connaître, Reperire (voy. 10: act. 
Vidère (wvoy. 4°), act. Cic. Cognos- 
cëre (voy. 4°), act. Cic. : Je lui 
ai trouvé l'air un peu triste, Sub- 
tristis mihi visus est (de vidéri, 
cor, éris, visus sum, pasS.). Ter. Tu 
trouveras en lui un homme probe, 
Hominem summä& probilate cognosces. 
Cic. J'ai trunvé qu'au fand ce n'était 
rien, Repeni re ipsä nihilesse. Ter. Il 
trouve de l'espril là dedans. Hoc il 
saisum videtur. Hor. Les poissons 
trouvent la mer resserrée, Contracia 
isces æquora sentiunt (voy. 4e). Hor. 
Î 7° juger. Ducère, o, is, duxi, due- 
fum, act. Cic. Habère (voy. 4°), act. 


TROUV 


Cie. Eristimare, act. Cic. Judicare, 
act. Cie. = Trouver qqn avare, Ali- 
quem avarum eristimare. Cic. Je ne 
trouve rien au-dessus de cela, Nihïl 
hoc sublimius duco. Plin. Je ne — 
rien de bun {au godt]. Neque unquam 
guidquam me jurat (de juvare, 0, as, 
jüvi, jutum). Plaut, Ne trouver rien 
de bon, Omnia fustidire (io, is, ivi 
el tt, ilum). Hor. Ne — rien de bien, 
Nihil rectum putare. Ter. Chacun 
trouve beau ce qu'il possède, Suum 
Cuique pulchrum est. Cic. Arcésilas 
trouva cette proposition vraie, Arce- 
silæ vera senfenlia visa est (voy. sr 
Cie. On trouve ceci bien, ceci mal, 
[loc laudi est, hoc vitio datur. Ter. 
Faire trouver le vin meilleur, Vina 
conmendare. Plin. Je tronve [cette loi) 
fort bunne, Ea mihi perplacet. Cic. 
Trouver que.…., Ducère. Ter. Eristi- 
mare. Cie, Judicare. Cie. Putare. Cic. 
Censére, eo, es, ui, censum. Cic, (avec 
la prop. inf.). Epicure trouve que..., 
Epicuro nlacet (de placère, eo, ui 
et ius sum, tfum). Cic. Je — que la 
inort est un mal, Malum mihi videtur 
esse mors. Cie. Rufus trouvait ces pa 

roles honteuses, Rufus flagitiose dicia 
esse dicebat. Cic. lrouver bon (= ap- 
prouver), Probare, aci.Cic. A pprobare, 
act. Cic. Laudare, act. Cic. Æqui boni 
facÿre (io, is, feci, facium), act. Liv. 
Æqui bonique fac/re. Liv. Je le trouve 
bun, Id mthi ratum est. Cie. Id mihi 
placet. Ter. J'aurais trouvé bon tout 
ce que tu aurais fait, Quidqnid egisses, 
recte actum esse pularem. Cic. On 
trouve bon que.., Placet (inf.). Liv. 
Liber. Cic Si tn le trouves bon, Si 
videbitur. Cic. Que mes cohéritiers 
trouvent bon que... Coheredes æquo 
animo ferant (de ferre, fero, fers, tuli, 
latum)(inf.).… Pl.-j. Trouver bon qq. 
ch. (= y consentir), Rem approbare. 
Cic. Rem probare. Cic. Rei assentiri 
(ior, iris, sensus sum), dép. Cic. 
Trouve bon que cela soit ainsi, Pace 
(ie par, pacis, f.) quod fiat tué. 

L.-j. Si vous le trouvez bon. Si per 
vos licitum erit (de licet). Cic. Trouver 
mauvais (= désappronver), Impro- 
bare. acl. Cic. Non probare, act. Cic. 
KReprehendFre (o, is, di, sum), act. 
Salt. Moleste ferre. Cie. Iniquo animo 
ferre. Cic. Il trouvait forl mauvais 
ques Id sibi dirit vehementissime 
isplicére (60, es, cui, eiluin). Trouver 
mauvais (= ne pas consentir}, Nolle 
(nolo, non vis, nolui, s. sup-). act. Cic. 
Recusare, act. Cic. Renufre (0, is, ui, 
s. sup.), act. Hor. On nous trouvera 
inférieurs, Reperiemur inferiores. Cic. 
Trouve bon que je ne donne pas, 
Sine (de sinère, o, is. sivi, situm) ne 
dem. Ter. Quelques personnes trou- 
vent cruels et inbumains les combats 
de gladiateurs, Crudele gladiatorum 
spectaculum et inAumanum nonnullis 
vidèri solet. Cic. 

Se TROUVER, v. pron. 4° Être 
trouvé. Inveuiri, ior, iris, inventus 
su- nass. Cic. Reperiri, 1or, iris, 
perlus sun, pass. Cie. 2 Tu dis qu'il 
s'en est trouvé quelques-uns, Quos- 
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dem repertos esse ais. Col. Il s'est 
— deux chevaliers pour..., Reéperti 
stunt duo equiles qui subi}. Cic. 11 
s'en est — deux pour livrer, Duo 
suntinventi quitraderent.. Cie. S'il se 
trouve qqn qui demande..., Si quis 
erit qui requirat.… Ov. Îl ne se lrouva 
pursonue auprès de qui nous pussions 
Oblenir justice, Neque quisquum fuit 
ubi jus obtineremus. Cic. VOy. TRot- 
ven 4°. Qui ne peut se trouver dans 
aucun autre animal que l'homiue, 
Qui nullo in antmante esse præter ho- 
minem polest.… Cic. Ce qui suflit à la 
nature se trouve aisément, Parabile 
(de parabilis, m. f., €, n.) est quod 
natura desiderat. Sen. Ses discours 
ne setrauvent plus, Orationes ejus eva- 
nuerunt (de evanescêre, 0. is. 8. Sup.). 
Cic. |} 2° Etre present, assister ; être, 
exister; avoir lieu. ÆEsse, sum, es, 
fui, s. sup. Cic. Adesse. Cie. Versari, 
dép. Cic. Præsto esse. Cic. Præsto 
adesse, Ter. : Je m'y irouverai, Adero. 
Virg. Se tronver sur le passage de la 
flotte, Esse in obnio clasas. Liv. Se 
— au cbampile Mars, In campo Mar- 
tio adesse. Liv. Il se trouvait partout, 
Nmnibus rebus illis interfuit ‘de in- 
teresse, sum, es, s. sup.). Cic. Il se 
— à la bataille, Interfuit pugne 
(dat.). Liv. ll se — aa festin, Inter- 
fuit in convivio. Cie. Se trouvant 
alors à Minturnes, Tune forte Min- 
lurnis agens (de agÂre, 0, is, egi, ac- 
tum). Tac. Tandis que je me trouve 
à Tusculu@, Dum in Tusculano con- 
sisto (de consistÆre, is, sliti, s. sup. 
u.). Cic. Comme s'ils se fussent trou- 
tés là par has<ard, Veluf casu ineX- 
dissent (de incid?re, o.is.cidi,s. sup., 
n.). Liv. Qui se truuvaient là par 
hasard, Quos casus oblulerat (de of- 
ferre, fero, fers, obtuli, oblatun. Liv. 
Cela se trouve ainsi, Sic est. Ter. 
Est vero. Cie. Sunt ista. Cie. Le 
compte de l'ers'y —, Auri ratio cons- 
tal de consiare, 0, siili, SIalum, 
n.'. Cie. Tous ces détails se trouvent 
dans 30n disenurs. /Jzc omnia er ora- 
lione ejus apparent ide ayparére, co, 
ui. ifum, n.). Plin. Il se trouve que. 
Est ut (-ubj.).… [lor. Il se — snuvent 
que, Sæpe concurrit (de concurrëre, 
0, currt, cursum, 0.) ut. Cic. il se 
trouva que.…., Forte evanit (de ev& 
nire, 10, 18, véni. ven{um, n.) ul. 
Aceidit (de accidFre, o, is, cidi, s. 
sup., n,) ut... Nep. Casu accidit ut... 
Cie. S'il setrouve que, Si est ul. 
Ter. S'il s'était trouvé que.…., Si ita 
factum esset (de fieri. fo, fs, factus 
sum, 3.-dép.) ul... Cic. Si cela se 
trouve (—=s1 l'occasion s'en présente), 
Sires ita fert (de ferre, fero, inli, la- 
um). Cic. Comme cela se —, Urlibet. 
Sen. Comme cela setrouvera. Ulres 
sese dabunt (de dare, o, as, dedi. da- 
tum). Ter. Se trouver sous les pieds, 
Pedibus objacère (eo, es, ui, s. sup., 
n.). Liv. Se — a dix jours de oavi- 
ation de... Decem dierum disiare 
0, as, 3. parf. ui sup.) 48... Plin, 
Se — en danger, In periculo versuri. 
Cie. Il se trouva que Stalénus n'était 
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pas présent, Casu Slalenus ipse non] Personne ne se trouve en sûrelé, 


aderat. Cie. Si parfois un songe se 
trouve vrai, Si quando aliquoil som- 
Aium verum evaserut [de evadére, 0, 
is, vasi, vasum, n.). Cie. Cette folie 
ne Se — pas cher lous les vieillards, 
mais seulement chez ceux qui sont 
frivoles, {sta senilis stultilia senum 
levium est, non omnium. Cic. Si le 
bonheur pent se tronver dans le 
crime, Si potes! ulla in scelere esse fe- 
licttas. Cie. Vertu qui se trouve chez 
très pren de gens, Virtus quæ in paucis 
est. Cic. II n'est pas de mal qui ne 
s'y —, In quo nihil mali non inesi. 
Cie. Il n'y avail personne avec qui 
j'eusse plus de plaisir à me lrouver, 
ral nemo, quicum essem libentins. 
Cic. || 3° Etre dans tel ou tel etat. 
Esse (voy. ©°), n. Cic. Versari, dep. 
Cie : Se trouver dans une silualiou 
difficile, In re difficili versari. Cic. Se 
— dans le besuin, In malis versari, 
Ter. Je me trouvais malade, Æger 
eram. Ov. Ils l'attaquent quand il se 
trouve sans defense, Adoriuntur iner- 
mem (de inermis, m. f.,e, n.). Cic. 
Se trouver bien qq. part, Alicubi non 
incommode esse. Cic. Puisqu'elle se 
trouve si bien chez toi, Cum {am bene 
apud le vival (de vivêre, 0, is, viri, 
victum, n.). Mart. Il s'est trouve très 
bien chez moi, Fuit apud me perju- 
cunde. Cic. Se trouver bien (= 3e 
porter bien), Belle se habère (0, es, 
ui, ifum). Cie. Recte se habere. Cic. 
Commode valëre (20. es, ui, s. sup.). 
PI.-j. Recte valëre. Plaut. Se — 
mieux, Fieri commodioris valetudinis 
(de valetudo, dinis, f.). Quint. Se — 
un peu mieux, Dfeliuscule esse. Cic. 
Se — mal (— tomber en faiblesse), 
Voy. DéraiLLAnRCE 1°. Je m'en suis bien 
trouvé, Sensi hoc mihi profuisse (de 
prodesse, prosum, prodes, profui, s. 
sup. n.). Sen. Il s'en est bien —, Belle 
cecidit(de cadre, o. is, casum, n.). Cic. 
Id illi bene cessit (de cedère, 0, is, ces- 
sum, n.). Sen. Je m'en tronverai bien, 
MiAi voluptati magnæ erit. Cie. On 
se trouve bien de [faire qq. eh.), 
Ezrpedit (de erpedire, to, iui el tt, 
tum, n.) (inf.). Hor. Quelques-uns 
se sont bren trouvés de.…, (Quibusdam 
profuit.… Sen. Je m'en suis mal 
trouvé, Id mihi tulit fraudem (de 
fraus, audis, f.). Cic. II s'en trouvera 
mal, Afale illi erit. Sen. Se mal trou- 
ver da changement de elimat, Czli 
novitale lacessi (or, Fris, ilus sum, 
pass.). Col. La ville s'en tronvera 
mal, Periculum urbi erit. Liv. L'en- 
treprise se trouva manqnée, Inane 
cæptum evasit (voy. 2°), n. Liv. Je ne 
me suis pas bien trouvé d'avoir..…., 
Non sum Letatus (de lætari, dép.) 
(inf.). Virg. Le mème homme sen 
trouve bien, Idem bonum patitur (de 
ati, ior, ris, passus sum, dép.). 
laut. Mieux vous vous en tronverez, 
Tam marime erpediet. Cato. || 4° Se 
juger : Je me trouve avoir été biea 
ou, Amens mihi fuisse videor (de vi- 
ri, ris, visus sum, pass.). Cie. Il 
setrouva lésé, Putavit se Lesum. Jen. 


Nihil tutum esse omnibus videtur. Cæs, 
TROYEN, ENN&, de Troie. Troja- 
nus, a, un. Virg. : Les Troyens, Tro- 
jani, orum, me le Virg. Trojugenæ, 
arum, m, pl. Virg. Les Troycuoes, 
Troades, um, f. pl. Ov. Les — (litre 
de tragedie), Troades. Sen.-tr. 
TROYES, v. de France (Aube). Au- 
gustobona, æ, Î. Anton. Trecz onu 
Tricz, arum, f. pl. Greg. Tricassinorum 
urbs, F. Sid. =: Habitants de Troyes, 
Tricasses, ium, m. pl. Plin. 
TRUAND, s. m. C. VAGANOND. 
TRUCLUEMANOUTRUCLEMENT, 
s. m. Interprète, fuierpres, celis, m. 
Plin. : Adresser la parule à qqn par 
l'entremise d'un truchement, Aliquem 
per interpretem appellare. Plin. Voy. 
INTERPRÈTE 49. 
TRUCULENTUS, litre d'une comé- 
die de Plauts. Truculentus, i, m. Cic. 
TRUELLE.S. f. Outil avec lequel on 
applique le plâtre ou le mortier. Trulla, 
æ, . Full. 


TRUFFE, 4. f. Sorte de champi- 
gnon. Tuber, eris, n. Plin. Suillus (+) 
frngus (1), m. Mart. =: Truffe blanche, 
Misy, yos, n. Plin. 

TRUIE, s. f. Fomolle du poro. Sus, 
suis (dat. pl. subus), [. Cic. Femina 
sus, f. Col. Porca, æ,f. Liv. Femina 
porcus, f. Cic. Scrofa, æ, f. Col. : 
Jeune troie, Sucula, æ, f. Plaut. 
Truies déharrassées de la fièvre, 
Sues perfunctæ a febre. Varr. De truie, 
Scrofiuus, a, um. M.-Emp. 

TRUITE, s. f. Sorte de poisson. 
Tructus, üs, masc. Plin. Trucia, z, 
f. Isid. 

TRULLISATION, s. f. Surface lisse 
faite avec la truelle. Trullissalio, onis, 
f. Vitr. 

TRYPUÈNE. 19 N. d'homme. Try- 
phenus, à, m. Inse. || 2° N. de 
femme. Tryphena, æ, f. !nsc. Vulg. 

TRYPHÈNE. {1° N. d'homme. Try- 
pherus, i, m. Juv. || 2° N. de femme. 
Tryphera, æ,f. Juv. 

TRYPHON, n. d'homme. Trypho 
ou Tryphon, phonis, m. Cels. Cie. 

TU, TOI, TE, pron. de la 2° pers. 
Tu, fui, tit, te. Cic. (Ce mot ne se 
traduit pas quand il est simplement 
le sujet du verbe; le tu latin est em- 
phalique.) = Tu crois. Credis. Cie. — 
es enfin venu, Venisti (tandem Virg. 
Est-ce toi cet Enée, Tune ille Æneas ? 
Virg. C'est — qui as brisé.., Tu fre- 
gisti.. Virg. —, te corriger? Tu ut 
unguam le corrigas ? Cie. —, couché 
wollement sous l'ombrage..., Tu, len- 
lus in umbrä. Virg. — -même, 
ipse. Cic. Tute. Cie. Tibimet (dat.). 
Sen.-tr. Temet (acc.). Fronto. Je sai- 
sis toutes les occasions de te louer, 
Nullum locum landandi fui præter- 
milio. Cie. J'ai pitié de toi, Miseret 
tui me. Ter. La meilleure partie de 
— -même, Tui pars melior. Cic. Je 
te sais uo gré infini.., Tibi marimas 
gratias ago. Cie. J'attends impatiem- 
ment une lettre de toi, Litterus tuas 
vaide exspecto. Cic. C'est à — de 
(faire).., Tuum est (inf.).. Cie. Avec 
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—, Tecum. Cic. Dont je veur m'en: 
trelenir avec —, De quibus (ecum lo- 
qui volo. Ter. Tu ne peux pas être à 
— -même un instant, Horam non te- 
cum esse poles. Hor. Je te prie, Te 
rogo. Cic. Tu — repentiras, Te pæ- 
nilebit. Cic. Tu — trompes, Erras. 
Cie. Garde-toi de..., Cavé ne. Cie. 
Tais —, Tace. Plaut, Va-l'en, Abi. 
Ter. 

TUANT, ANTE, 2dj. 4° Ertrême- 
ment fatigant. Laboriosus, a, um. Cic. 
Operosus. Liv. : Un travail tuant, 
Labor operosus et molestus. Cie. Etre 
—, Esse multi sudoris (de sudor, oris, 
masce.). Cie. |] 2° Ennuyeux. Permo- 
lestus, a, um. Cie. Odiosus. Cie. : Ua 
parlage tuant, Verba obtundentia (de 
obtundère, 0, is, tudi, (usum). Gell. 

TUDANTES, pple de Germanie. Tu- 
bautes, um, m. pl. Tac. 

TUDE, s. 2. Tuyau de plomb, ete. 
Pistula, 2, f. Plin. Canalis, is, m, 
Cels. Tubus, 1, m. Col. Tubulus, m. 
Vitr. = Garni de tubes, Tubulatus, 
a, um. Pl.-j. En forme de tube, Eu 
—, fn rotunilum. Frontin. 

TUPRERCULE, S. m. 19 Extrois- 
sance qui Survient à une feuille, à une 
racine. Tuberculum, à, n. Plin. Tuber, 
eris, n. Plin. || 29 Elevure sur une 
partie du corps. Tuberculum, i, n. 
Cels. 

TUDERON, n. d'homme. Tubsro, 
onis, m. Cie. 

TUBEROSITE, 8. f. Excroissance 
charnue. (En t. de bolan.) Tuber, erts, 
on. Plin. (En t. de médecine) Tuber- 
culum, 1, n. Cels. = Tubérosités cal- 
lenses (des jambes du cheval), Li- 
chenes, um, m. pl. Plin. 

TUBULAIRE, adj. En forme de 
tube. In rotundum. Frontin. 

4. TUCCA, n. d'homme. Tuces, a, 
m. Hor. 

2. TUCCA, v. d'Afrique. Tucca, æ, 
f. Anton. 

TUDITANUS, n. d'homme. Tudi- 
fanus, 1, m. Cic. 

TCDRES, pple de Germanie. Tu- 
dri, orum, m. pl. Tac. 

TUÉ, és, part. passé de Tuer, Voy. 
ce v. || Adj. Mis à mort. Occisus, 
«, um. Interemptus. Cic. Perempius. 
Cic. Interfectus. Cic. Necatus. Cic. 
Enecatus. Plin. Enectus. Hor. Czsus. 
Liv. Eranimus. Virg. Eranimalus, 
Liv. Jugulatus. Nep. Trucidatus. Tac. 
Obiruncatus. Sall. Dejcctus. Curt. 
Stratus. Virg. Prostraius. Just. Morte 
aflectus. Cic. Leto datus (poét.). Ov. 
Jacens, gèén. entis. Virg. : Tué sur le 
champ de bataille, Acie consumplus. 
Vell. IN y eut 700 hommes de lués, 
Milites sunt septingenti desiderati. 
Czs. Denx chevaux tués sons lui, 
Duo equi insidente eo suffossi. Plin. || 
Fig. Tué de fatigue, C. ÉPgisé 3e. 

TUER, vV. act. 1° Oter la vie d'une 
manière violente, faire perir. Occïdère, 
o, ts, cidi, cisum, act. Cæs. Interf- 
cère, to, is, feci, fectum, aet. Cic, Con- 
ficrre, act. Liv. Necare, 0, as, necaui 
et qqf. necui, necatum et qqf. nectum, 
act. Liv. Opprimére, 0, ts, presti 
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prassum, act. Sall. Perimêre, o, js, 
peremi, peremplum, act. Cic. {nteri- 


mére, act. Cic. Mactare. act. Cic. 
Trucidare, act. Liv. Jugulare, act. 


Cic. Eranimar,, act. Cic. Obiruncare, 
act. Sull. Erslingu®re, io, is, stinni, 
slinctum, act. Cic. CædFre, 0, is, ce- 


cidi, cæsum, act. Liv. Efftigre, o, is. 


fixi, flictum, act. Cic. Stern’re, 0, 


ts, stravi, stratum, act. Virg. Perdvre, 
0, is, didi, drfumm, act. Liv. Absumere, 


0, is, suinpsi, sumylum, act, Liv. Con- 


sumêre, act. for. Morte afficire (io, 


is, feci, fectum), acl. Tac. Morte mul- 


care, act. Vell. Morle mactare, act. 
Cie. Tollfre. o, is, sustuti, sublatum. 
act. for. Auferre, fero, fers, abstuli, 
ablatum, act. Liv, Ad mortem dare 
(o, as, dedr. dafum), act. Cic. Ad mor- 
tem maliére (0, 1s, misi, mtssum), 


act. Cre. Leto dare, act. Virg. Lelo 


demuti®re, act. Cic. Bortem alicur 
afferre (fero, fers, attuli, allatum) ou 
inferre, ou offerre. Cic. Lelum alicui 
ferre. Virg. Necem alicui afferre ou 
inferre. Cic. Necr aliquem dedfre (0, 
is, dedidi, dedilum). Cac. Necr ali- 
quem mrttre Qu demitiëre. Cic. Ani- 
mam alicui erstiuguëre. Ter. adimère 
0, is, emi, emplum). Plaut. ertpêre 
10, is, ripui, reptum). Ov. auferre. 
urg. Spirutum eripfre. Sen.-tr. Vi- 
tam akcur auferre. Cic. Vilam alicui 
eripère. Cic. Vitä aliquem spolare. 
Virg. Vità aliquem privare. Cic. Vita 
aliquem exjell®re(o, is, puli, pulsum). 
Cic. Communi luce altquem pnvare. 
Quint. Van alieur inferre. Nep. Per 
vim aliquem opprimére. Cic. Manus 
alicui afferre. Sen. Aliquem de medto 
ou e melro toll*re. Cic. Liv. Alicujus 
cæde (de cædes, is, [.) fungi (or, &ris, 
funcius sum), dép. Ov. Aliguem cæde 
ou leto stern®re. Virg. Orco aliquem 
demiti®re (puët.). Virg. ou maitiëre 
poët.). Jlor. : Taer plusieurs à ls 
ois, Contrucidare. Sen. — jusqu'au 
deraier, — sans merci, Ad interne- 
cionem cædfre. Liv. Ad internecionemn 
delère (e0, es, evi, etum). Liv, Occi- 
dione occid”re. Liv. Occidione cæ- 
dëre. Just. Ad occidionem interimyre. 
Col. — de la manière la plus 
cruelle, Crudelissimäâ morte mnclare. 
Cie. On tue tout, Cuncta dantur 
occidioni (de occrdio, on1s, f.). Tac. 
Omnia obtinet cædes (dis, f.). Liv. 
Il ne le Lua pas de sa propre œaïn, 
Ipse manus ei non attulit. Nep. Tuer 
qqo de sa propre nain, Comminus 
aliquem trucidare. Suet. — na bomme 
baus armes, Aliquern inermem con- 
fictre. Tac. — Uno ennemi, Hostem 
perculère (io, is, cussi, cussum). 
Suet. Tuez-moi la prenuère, Afe pri- 
mam absumite ferro. Virg. Jurant 
qu'il le tuerait, Affirmans eum mori- 
furum (de mori, or, ris, morluus 
sum, dép.. Liv. Tuer sept énorme: 
cerfs, Septem ingentia corpora (cer- 
vorum) humi fundrre (0, 18, fudi, fu- 
suin), Varg. — tous les diéphants, 
Elephautos omnes absumwre. Liv. — 
4,000 bêtes, Quattuor mallia (rer 
dajicfre (io, ls, jeci, jectum). Curt. 
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— des vipères, Viperas effligëre. Sen. 
Les ibis luent une grande quantité 
de serpents, Ibes magnam vim ser- 
pentium conficinnt. Cic. Tuer un che- 
val sous son cavalier, Equum suffo- 
dëre (ie is, fodi, fossum). Ces. Etre 
nlerfict, ior, &ris, fectus sum, 
pass. Cic. Occidi, or, Fris, cisus sum, 
pass. Cie. Necari, pass. Cic. Exani- 
mari, pass. Nep. Mortem acciyËre 
(io. ts, cepi, ceptum). Luc. Mortem 
oppel%re (o, ts, iui el it, tfum), Cic. 
dorti ou Borte occumbëre Ê is, Cu- 
Leto 

dari, pass. Ov. Soldats {nés par les 
privalions, Malites incuriàä consumpti. 
Cic. — dans les rangs ennemis, !n 
adversariorum præsidiis occisi. Cic. 
Etre tué par qqn, Ab aliquo interire 
(eo, 19, 1, 1fum), n. Cie. Etre — 
par un Sabre de bois (— sans 
reine), Plumbeo gladio jugulari, pass. 
Cic. 11 fut — à la fleur de l'âge, Flli 
immaluro vila erepla est (pass. de 
eripère, 10, is, ripui, reptum), Sall. 
Pyrrbus fut — d'un coup de pierre, 
Pyrrhus lapide ictus interiit. Nep. Ils 
auraient été tués par leglaive ennemi, 
Inimicus ensis illos hauserit (de hau- 
j. Virg. 

{ls sont — en combattant, Pugnan- 
tes cadunt (de cadëre, 0, is, cecïdi, ca- 
sum). Sall. Etre — jusqu'au dernier, 
Occidione eædi, pass. Just. occidi, 
ass. Liv. occidère, n. Just. occum- 
re, n. Tac. Faire le projet de tuer 
qan. Fata alicugus præparare. [nstit. 
Menacer qqn de le —, Blortem alicui 
minitari, dép. Cie. Î le At —, Tol- 
lendum eurn interficiendumque curavit. 
Cic. Qu'il avait fait —, Quos interimi 
jusserat. Veil. Se laisser —, Ferrum 
recipêre (io, is, cepi, ceptum). Cic. Ju- 
gulum alicui dare. Cic. Cervices dare. 
Cie. Cervices præbère (eo, es, ui, 
ttum). Cic. Jugulum offerre (fero, fers, 
obtuli, oblatum). Tac. Jugulum porn- 
gËre (0, is, reri, rectum). [or. Ils 


tué, 


bui, eubitum), n. Virg. Liv. 


rire, io, is, Aausi, haustum 


allaient se faire — pour la liberté, 
Ad mortem pro liberiale ruebant. Virg. 


Il ajoute qu'il se fera plutôl —, 
Addit se prius occisum ri. Cic. Se 


— l'un l'autre, fetu contrario cadfre, 
n. Cic. Voy. 8‘entTau-Tuen. Celui qui 
tue, Voy. weuatrien. Celle qui — où 

ur à tué, Interfectrix, tracis, f. Tac. 
Pnteremptriz, f. Lact. La faim ena 
— plus que le fer, Plures fames 
quam ferrum absumpsit. Liv. Les mé- 
decins l'ont —, Medici tillum perdi- 
derunt. Petr. Tuer un malade, Ægrum 
præcipitare. Cels. Le nombre iles mé- 
decins l'atué, Medicorum lurbà pertit 
(de perire, eo, is, ivietordin. ti, ifum 
n.). Plin. Ce mal tue le malade Id 
malum tollit hominem. Cels. La filvre 
quarte ne — pas, Quartana neminem 
Jugulat. Cels. Les pleurésies nous 
luent, Laterum dolores rapiunt (de 
rapre, io, is. rapui, raptum). Cels. Le 
cbagrin a Lné la mère, Mors er zgrilu- 
dine matrem consecula est (de conse- 


qui, or, Êris, seculus sum, it Ter.|| 


20 Faire perir (des vegotaux). Necare 
(voy. 1e), act. Plin. Enecare, act. Luc, 
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Perdmère (voy. 1°), art. Col : Cela tue 
la mousse, Ea res muscum enecat. Col. 
Le froid — le lugia, Lupinus frigo- 
ribus affiguiur (de affligr, or, ëris, 
flictus sum, ass. Col. Fire tué, In- 
lerire (voy. 4°), 0. Virg. Perire 
(voy. 10), n. Plun. OcctdFre (voy. 10), 
0. Virg 1 3° Fig. Causee un nf cha- 
grin, accabier = Ces paroles de \Milon 
me lueut, Je exunimant Àæ voces Mi- 
lonts. Cic. Le chagrin me lue, fe 
meus mæror lacerat el canficit (de 
conficËre, io, fecr. fectum). Cie. La 
maladie de Tullia me —, Me Tulliæ 
morbus exanimat. Cic. Pourynoi ces 
plaintes qui me tuent? Cur me que- 
relis exanimas fuis? [for. L'altente 
me tue, Erspectando ertuor (de eredi, 
ris, esus sum, pass.). Plaut. || 4e Epui- 
ser de fatigue. Frangère, 0, is, fregi, 
fractum, act. Cic. Enecare (voy. 1°), 
act. Hor. Erhaurire, io, hausi, huus- 
tum, act. Sen. : Travail qui tue, 
Voy. TuAnNT 40. Tuer les bœufs de 
fatigue, Boues conterëre (o. is, trivi, 
{rifum). Lucr. Elre lué de fatigue, 
Lassitudine confici (ior, #ris, fectus 
sum), pass. Cæs. || 5° Importuner. 
Enccare (voy. 1°), acl. Plaut. Ucct- 
d’re (voy. 1°), act. flor. Obiundére, 
o. is, fudi, tusum, act. Cic. Voy. as- 
SousER 3°. || 6° Detruire. Ers{inguÿra 
(voy. 1e), act. Cic. Perdfre (voy, 10), 
act. Cie, Delëre (voy. 10), act. Cic. 
Tollére (voy. 1°), act. Cic. Adimère 
(voy. 10), act. Ter. =: Tuer l'énergie, 
Robur virile excidre (0, is, cidi, ci- 
sum), act. Quint, La sagesse tue les 
prémgés, Saptentia vauitatem menti- 
us ezuit (de eruëre, 0, is, ui, ulum). 
Cic. Tuer le crédit de qqn, Alicujus 
gratiam convellère (o, ts, velli, rul- 
sum). Hirt. || 7° Altorer le qualite de 
q. ch. : L'eau tue les vins lésers, 
evia vina nihil valent in aquä. Plant. 
I 8° Tuer le lemps (s'amuser à des 
riens). Diem ercruciare. Plaut. Tem- 
pus lerÿre (o, is, trim, tritum). Sen. 
Se rozn, v. réf. 1° Se donner !a 
mort. Se occid}re (o, is, cidi, cisum). 
Curt. Se interumêre (0, is, emi, emp- 
tum). Cic. Se ipsum inferimère. Curt. 
Aortem sibi consciscËre (0, is. sciui, 
scitum). Cæs. Murilem sibi afferre 
(fero, fers. attuli, allutum). Cic. Vi- 
{æ vim afferre. Suel. À vité recedëre 
(o, is, cessi, cessum). Cic. Mortem 
occupare. Sen. Morlem sumÿre (0, is 
sumpsi, sumplum). Tac. Manus sibr 
afferre. Plunc. ap. Cie. Su& manu ca- 
dëre (0, is, cecldi, casum). Tuc. Suo 
ictu mortem invnire (io, is, véni, 
ventum). Tac. : Se luer punr 8e faire 
justice, Manu vitam suam punire tio, 
is, iviel ii, ifum). Quiné. Il faillit se 
—, Vix a se menus abstinuit (de abs- 
linêre, 60, es, lentum, act.). Cic. || 29 
Fig. S'extenuer : Se tuer de travail, 
Se laboribus frang”re (0, ts. fregis 
fractum). Cie. Se — à faire qq. ch., 
Se in aliqud re conterêre (0, is, trivi, 
tritum). Cic. Faut-il douc qu'un se 
lue, An cuiquam est usus hvmini se 
ut eruciet? Ter. Je ne sus tué de 
fatigne, Me dirupi (de dirumpère, o, 


sh 
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is, ruplum). Cie. Tu te tues, Nullum 
tempus remitiis (de remitire, 0, masi, 
missum). || 3° Se donner beaucoup de 
peine. Sudare, n. flur. lesudure, 0. 
Cie. : Se luer en vains discours, 
Frustra verba consum#re (0, is, sump- 
si, sumplum}). Curt. Se — en vais 
efforts, Frustra luborare. Hor. || 4° 
(V. récipr.). Se faire perir mutuelle- 
ment : [Les arlhres] se tuent en s'en- 
levant leur sève, Inter sese rapinä 
alimenti necant (de necare, 0, necavi 
et qqf. necui, necalum et qqf. nectum). 
Pin. 

TUERIR, 8. [. 19 Massacre. Sira- 
es, is, f. Cic. Liv. Internecio, ontis, 
. Cic. Trucidatio, f. Cie. Occidio, f. 
Liv. 3larima (æ) cades (is), f. Cic. 
Alagna strages, f. Cic. Magna cædes, 
f. lice. Ingens (géo. entis) cæies, f. 
Curt. = Apres avuir fait des habitants 
une burrible tuerie, Opyridanorum fuc- 
à jugularione (de jugulatto. ons, f.). 
Hisp. [1 Fig. C'etait une terre (eu 
part d'une loule très pressée), Turbä 
chidebantur (de elrdr, or. Eris, lisus 
sum, pass.}. Ov. || 2° Boucherie. Voy. 


ce m. 

TUE-TÊTE (À), loc. adv. De toute 
sa force ten pari. de qqn qui crie). l'la- 
more (de clumor, vris, m.) maguo. 
Virg. ingenti. Virg. summo. Varg. 
Cum clamore magno. Ter et abs. Clu- 
more. Vairg. Summé voce (de vor, 
vocis, f.). Hor. : Crier à lue-tèle, 
Mugnë& voce inclarmare. Hor. Imma- 
niler elamare. Gelt. 

TUEUR, s. m. Celul qui tue. Inter- 
fectur, oris, m Cic. : Tueur de co- 
chons, Confecturarins, ii, m. Insc. 
— de bêtes féroces [dans l'arène]. 
Ferarum confector (ores), m. Suet. 

TUPF, 5. m Espèce do plerre blan- 
che qui se trouve assez souvent au- 
dessous de la bonne terre. Tuphus on 
Tofus, 1, am. Plin. : Enfuneer qq. ch. 
en lerre jusqn'au Luf, Ad soltdum ali- 
quid demittére (o. is, msi, Mtssumn), 
Col. On creuse jusqu'au —, Possa ft 
ad ulidum. Ov. De —, Tofaceus ou 
Tofactus, a, um. Plin. Pal. Tofinus. 
Suet. Toficius. Captt. 

TUILS, 8. {. Carreau de terre grasse 
cuite au four. Tegula, æ,f. Cre. : Lo: 
ger sous les tuiles (— en haut de la 
maison), Üubttare sub tegulis. Suet. 
Toile creuse, [Imbrez, bricis, m.etf. 
Col. — à reburds, Hamata {æ) tegula 
(æ), f. Vitr, En forme de — creuse, 
Imbricatim. Plin. Couvert de tuiles. 
Teguhctus, a, um. Insc. || Fig. C'est 
une tuile qui lui est tumbée sur la têle 
(= ua malbeur imprévu), Hoc illi 
improvisum afque inopinalum accidil 
(de acctdre, 0, cldi, s. sup.). Cie. 

TUILEAU, s. w. Morceau de tuile 
casses. Testa, æ, f. Ov. 

TUILERIE, er. {. Lieu où l'on fait de 
latuile. Tegularum fubrica(æ),f. Insc. 

TUILIER. s. m. Ouvrier qui fait des 
tulles Teynlarius, ii, m. Insc. Ab 
fmbricibus de imbrezx,bricis, m.elf.) 
figulns ur), Insc. 

TUISCON, dleu des Germaine. Tuis- 
oc, onis, m. Tac. 


TUMUL 


TULLA, n. de femme romaine. Tul- 
la, æ, Î. Virg. 

TULLIANUM. prison de Rome. Tul- 
lanum, ti, n. Sail. 

TULLIE. 4° Fille de Servius Tul- 
lus. Tullia, 2, f. Liv. |} 2° Fille de 
Ciceron. Tullia, æ, f. Cic. : Ma chère 
Tulhe, Tuthwla, æ. f. Cic. 

TULLIUS. 1° Roi de Roms. Tul- 
lius, ti, m. Liv. || 29 N. d'homme. 
Tulltus, ii, m. Cic. 

TULLUS. 1° Roi de Rome. Tullus 
1 Fostilius (ii), in. Liv. | 20 A. 
‘homme. Tullus, 1, m. Cic. 

TUMÉFACTION, 8. f. 
FLURE 1°, 

TUMRFIER, v.act. Causer de l'en- 
fiure. Tumefacëre, io. is, feci. factum, 
act. Ov. =: Membre luméñé, Membrum 
tumidum (de tumidus, a. nm). Cic. Si 
les vreilles sont tuunéflées, Si aures 
lumeant (de (umère, eo, es, ui, s. Sup.). 
l'lin. 

Se rouérran, Tumescére (o, is, 
tunui, 8. Sup.). Tac. = Se tuméfer 
en parl. d'une plaie). Caput fucére 
to, ts, feci, factum). Plin. 

TUMEUR, 5. f. Enflure dans qq. 
partie du corps. T: mor, oris, m. Cic. 
: Les tuineurs, Turrentia, ium, n. 
nl. Plin. Les — se develuppeut, Tu- 
mores assurgunt (de assurgÿre, 0, is, 
surrexi, surrectum, n.). Cels. Les — 
aux mains, Quæ in manibus iniumes- 
cunt (de infumescére, 0, is, ui, s. sup, 
n.}. J’hn. Tumeur à la gorge. Tnunes- 
centes fauces, f. pl. Tac. Furmer une 
—, Produire une —. Tumorem mo- 
liri (tor, iris, ilus sum, dép.). Cels. 
Faire disparaltre nne —, Resoudre 
une —, Tumorem sanure. Cic. sedare, 
siccare. Plin. cohibëre (eo, es, ui. 
ttum). Pin. sistfre (0, 18, 8. parf., 
statum). Plin. discutfre (io, is, cussi, 
cussum). Plin. lenire (io, ts, ivi et ni. 
um). Plin. totlfre (o. is, sustuli, su- 
blatum). Plin. Dura concoquêre (0, is, 
cori, coctum). Plis. Duritias conco- 
quêre. Plin. Turnorem ayerire (10, ts, 
erui, perium). Plin. Duritiss mollrre 
Lio, is,ivietit.itum). Plin. Tumoribus 
prodesse (prosum, prodes, profur, s. 
Sup.). Plin. proficére (io, is, feci. fec- 
tum). Plin. medèri(eor, éris, 8. parf., 
dép.). Plin. La — $e guérit, Tumor 
desidit (de desidére, o, sedi, 8. sup.). 
Ceis. sedatur. Plin. 

TUMULAIRE, adj. Qui a rapport 
eux tombcaux. Sepulchralis, m. f.,e, 
n. Ov. : lascription tumulaire, Voy. 
ÉPITAPRR. 

TUMULTE, s. ®. 1° Grand mou- 
vement accompagne de bruit et de de- 
sordre. Turba, æ, f. Cic. Tumullus, 
üs, m. Cic. Fremitus, m. Plin. Stre- 
pilus, m. Cic. Convicium et Convi- 
tium, dt, n. Cic. Tumullualio, onis, 
f, Liv. Trepidatio, f. Cic. Perturbatio, 
f. Cie. Turbatio, f. Liv. Magnus (1) 
ou Turbulentus (1) motus(üs), m. Cic. 
: Le tumulle de Rome, Urbis fremi- 
tus. Plin. Romæ strepitus. Hor Le — 
du forum, Strepitus fur. Cie. Le fes- 
tin se change en none scène de —, 
In tumultus face. pl.) versa convivia. 


C. rer- 


TUMUL 


Ov. Le — des assemblées, Confionum 
fiuctus(uum), m. pl. Cic. Se répandre 
de tous côtés avec le plus de — pas- 
Sible, Tumuliuostus omnibus in loeis 
pervaguri. Cæs. Ce fui plutôt ua — 
qu'une guerre, Tumulluatum vertus 
quum belligeratum. Liv. Il s'élève ua 
grand — dans tout le camp, Totis 
castris trepidatur. Liv. Il s'élève un 
— déplorable dans la maison, Misers 
tumullu domus mascetur (pass. de mts- 
cêre. e0, es, miscui. miztum). Virg. 
Faire do —, Tumnltum facre (io, 2e, 
fe, factum). Sall. præbère (e0, es, 
ui, îtum). Liv, ferre (fero, fers, luli, 
latum). Virg, mêvére (eo, es, môvi, 
molum). Virg. Umnia miscére. Liv. 
Strepére, 0, is, ui, itum, n. Cie. Tu- 
mulluari, dép. Cie. L'auteur dn —, 
Turbæ ac tumullüs concttator (oris), 
am. Liv. Où il y a du —, Tumultuosus, 
a, um. Cic. Quicause du —, Tumul- 
fuosus. Liv. Le — cesse, Tumulius 
conficesct{ (de conficescFre, 0, ti- 
cui, s. sup.). Liv. Apaser le —, Ty- 
multum sedare. laiv. comprimére (0, 
ts, presst, pressum). Tac. Avec —, 
En —, En grand —, Vaoy. ruuoc- 
TOEUXEMENT. Tout se fait en —, 
Omnia aguultur per fumnilum ac tre 
pulationem. Liv. rapiim aique tur- 
bate. Ceis. || 2° Tumults populaire. 
Popult motus (üs). m. Crc. = Nexciter 
aucun tumulle public. Nikit in com- 
mune lurbare. Tac. Voy. sémrion. k 
Fig. Tumulius, üs, m. Hor. Turbi- 
dus (1) motus (üs), m. Cie. : Letumuite 
des passions, Nimii (1orum) animo- 
rum muolus (uum), m. pl. Cic. Ani- 
mi pertmrbuliones (um), f. pl. Cic. 


Etre dans le — des affaires, Nego- 
is obrui (or, ëris, obrutus sum), 
pass. Cie. 


TUMULTUAIRE, adj. Qui ss fait 
avec precipitalion. Tumulluarius, 4, 
ur. Liv. 

TUMULTUAIREMENT,adv. D'une 
maniere tumultuarre Tumnltuose, Liv, 
Tumultuarie. Amm.: Armée levée lu- 
mulluatrenient, Subitarius (ii) exer- 
cilus (üs), m. Liv. Subitarius miles 
(ttis), m. Liv. 

TUMULTUEUSEMENT, sdv. En 
tumulte. Tumnltuose. Liv. Trepide. 
Liv. Turbulente. Cie. Pertumultuose. 
Cic. Per lumultum ac trepidationen. 
Liv. 

TUMULTUEUX, aus, adj. Qui se 
fait avec tumulte. Tumultuosus, a, 
um. Cic. = Altroupement lumullueux, 
Concitata multitudo. Liv. Assemhlee 
tumullueuse, Concitata (æ) coutio 
(onis), f. Cic. Insana contio, f. Cic. 
Sæviens (gén. entis) contio, f. Liv. 
Turbulenta contio, f. Quint. Cris tu- 
multueur, Tumulfuosus elamor. Curt. 
Tumultuantim fremitus. Curt. Le fo- 
rum —, Insauum forum. Virg. Repas 
—, Perturbataum convivium. Froulo. 
Il y a dans les individus je ne «ais 
quai de —, Est in huminibus singuhs 
quiidam turbulentun (de mmrbutentus, 
a, um). Cie. l'ensées tumultueuses, 
Cogitationes turbidiores (comp. de 
turbidus, &, um). Quint. 


TURCS 


TOMULUS, s. m. Grand amas de 
terre ou de pierres pour servir de tom- 
beau. Tumulus, 4, un. Virg. 

TUNIQUE, 5. {. 1° Vétement ds 
dessous dos anciens). Tunicu, æ, Îf. 
Cic. = l'elite Lunique, Tunreula, æ, f. 
Varr. — lâche, Suluia tunicu. Quiut. 
— brodée [iles prétres Saliens], Tu- 
nica picta. Liv. — à lungues manches 
(on sorte de blouse), T'unica manicata. 

ic. En — de lion, Lineo amictu (de 
amicius, üs, m.). Liv. Les deux tu- 
oigues [l'une sur la peau, l'autre par- 
dessus la loge}. Ambæz funicæ. Cuip. 
Vêuu d'uue tunique, Tunicalus, a, um. 
Cic. Revèlir d'une —, Tunicare. Varr, 
{| 2° Vétoment que les evêques portent 
tous leur chasuble. l'unica,æ, f. (Cnng.). 
] 3° Membranes qui enveloppent cer- 
taines parties du corps. Tunica, æ, Î 
Cels. Tuniculu, f. l'lin. Membrana, f. 
Cic. : La unique de l'œil, Oculorum 
tunicæ, f. pl. l'hn. || 4° (En terne de 
bulanique.) Cosse. coque, gousse, pe- 
lure. Tunica, æ. (. Plain. Membrana, f. 
Plin. Tuntcula, f. Fest. 

TUNIS, v. d'Afrique. Tunes, etis, Ê. 
Liv. : l'iuce forte de Tunis, Tuni- 
cense 0:prifum, 0. Plin. 

TURUAN, 6. m. Coiffure des peu- 
ples oiteulaux. Torulus, à, m. Awm. 
5 Tête coiffe du turban, Torulo caput 
circumflerum. An, 

TUnuHOT, s. m. Sorte de poisson 
de mer. Ilhombus, à, w. Plin. 

TURDULEMMENT, adv. Avec tur- 
bulence. Turbulente. Cic. Tumultuoss. 
Liv. 

TURDULENCE, 5. f. Caraotère de 
celui qui est turbulent. fnquietus (1) 
animus (4, m. Liv. : Que c'était plu- 
tôt de la turbulence que de là fu- 
reur, Lascivire (10, is, 8. parf. n8up.) 
magis quam sævire. Liv. Ceux qui se 
signalaieol le plus par leur —, Qui 
petulantiü marine præstabant. Sal. 

TURNBULENT, ENTE, adj. 1° Porte 
à faire du bruit : Espril uu caraclere 
lurbuleot, Inquietus (i) animus (t), m. 
Liv. Turbidum (i) ingenium (ii), 0. 
Tac. Comme il a été —1 Quantas dedit 
turbas (de turba, æ,f.)! Ter.|| 2° 
Qui ns reste pas en repos (en parl. d'un 
peuple). Voy. REMDANT 39 : Nalions 
lurbuleutes, Nationes male quielæ (de 
quietus, a, um). Suet. Dispositions — 
du peuple, Voluntates populi turbatæ 
(de turbutus). Cic. Turbuleal daus la 
paix, În ot10 lunulluosus. Liv. || 3° 
Qui excite des troubles. Turbidus, a, 
um. Cic. Turbulentus. Cic. Tumul- 
tuosus Liv. Seditiosus. Cic. Discur- 
diosus. Sall. Turbaior, oris, m. Liv. 
Voy. stoirisox 1° : Etre turbulent, 
Lascivire, io, is, s. par. ai re a. 
Liv. Tumulluari, dép. Cic. Turbas 
(de turba, =, " erciiare. Quint. ou 
concuare. Sail. |] 4° Qu il y a du tu- 
multe, des troubles. Tumuliuosus, a, 
um. Cic : Une année turkulenie, 
Turbulentus annus. Liv, La discus- 
sion devial —, Antni ex discepla- 
fione irritali sunt. Liv. 

TURCS, pple venu d'Asle. Turcs, 
erum, m. pl. Plin. 
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TURDETAINS, pple de Bétique. 
Turdelani, orum, m. pl. Liv. : Le 
pa des Turdélaios, Tudetania, æ, 
. Liv, 

TURDULES, pple de Portugal. 
Turduti. orum, æ. pl. Plin. 

TURGRSCENCE, 3. {. C. conrue- 
MENT. 

TUNGESCENT, enTe, adj. Qui se 
onflo. T'urgescens, gén. entis. Plin. 
l'umescens. Tac. 

. TURICUM, v. d'Helvêtie (auj. Zu- 
rich) : Turicum, i, a. De Turicum, 
Turivensis, M. f., e, 0. lusc. 

TURIN, v. d'Italie. Angusta (æ, f.) 
Taurinorum. Plin. Taurinorum urbs 
(urbis), f. l'in. = [es habilants de 
Turin, Taurini, orum, m. pl. Liv. 

TURLUPIN. S. nt. Faiseur de mau- 
vais jeux de mots. Scurra, æ, musc. 
Cic. Sunnio, onis, m. Cic. = De lurlu- 
pin, Seurrilis, m. f..e,u. Cic. 

TURLUPINADE, #4. f. Mauvaise 
plalsanterie. Scurrilis (is) jocus (1), 
m. (ic. Inurbanum (i} dictum (i), n. 
Hor. lliberale (is) jocandi (de jocari) 
genus (fris), 0. (ic. 

TURLUPINER, v. 0. Faire des 
turlupinades Scurrari, dép. for. {| 
AcL. Se moquer de qqn. Voy. moquer 
(Se) 19, RAILLER 10. 

TURNUS, n. d'homme. Turnus, i, 
m. /iv. 

TURONS, pple gaulois habltant la 
Tourane actuelle. Turones, um, w. pl. 
Cæs. Turon. orum, m. pl. fsid. : Des 
Turoos, Turouicensis, m. f., …, n. 
Fort. Turonicus, a, um. S.-Sev. 

TURPILIUS, n. d'homme. Turpi- 
lius, dt, in. Plin. 

TURPION, acleur romaln. (Ambi- 
vius) Turuo, onis, m. Cac. 

TURPITUDE, 9. f. 1° Ignominie, 
resuitant d'une action honteuse. Tur- 
puiudu, dinis, f. Cæs. Tarpiulints 
uutn (æ),f. Cic. Labes, is, . Cic. be- 
formitas, atis, f. Cic. Probrum, à, 0. 
Cic. Infamia, æ, f. Cic. Dedecus, co- 
ris, n. Cic. = Îl y a de la lurpitude 
à, Turpe est (iaf.). Cie. Flagitiosum 
est. Sall. Plagitium est. Ter. Voy. ués- 
uoxnægn 4°. || 3° Action honleuse 
(Gurtaut au plur.). Flugituwn, ti, 0. 
ic. Nes (rei) curpis (is, f. Cic. Turpi- 
tudo, dinis, f. Ülp. Sordes, ium, f. 
pl. Cic. : Si lu médites qq. tur- 
pilude, Si quid furpe paras. Juv. 
Infâwe —, Factum plenum fagilii 
et dedecoris. Cic. Limier de —, 
Persequens flagitii. Plaut. Ne mêle 
paint les lurpitudes avec les gloires 
des plus illustres citoyens, Ne tas 
sordes cum clarissimorum virorum 
splendore permisceas. Cie. Celle année 
ful marquée par mille—, Mulla (urpia 
(de turpis, m. f., e, 0.) habuit lle 
annus. Éie: Se déshonorer par des —, 
Flagitiis se inquinare. Cic. se conla- 
munare. Cic. Sunille de —, Flagitris 
coopertus. Sail. Réceptacle de tons 
les vices et de loutes les —, Gurges 
viliurum (urpiludinumque omnium. 
Cic.Cuminetire uve turpilude, Dedecus 
admitière (o, is, sntsi, missum). Cæs. 
Spurce aliquid facëre. Cic. Toutes ses 
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tarpitades, Turpitudo vils. Cic. Re- 
garder comme uoe torpitude de. 
Turpe ducfre (0, is, duri, ducium 
{inl.). Quint. 

TURQUIE. Voy. runcs. 

TURQUOISE, s. f. Sorte de pierre 
procieuse. Aerrzusa.æ,f. l'lin. 

TURHMANIUS, n. d'homme. Turra- 
nius, di, m. Cic. : Puiresde Turraoios, 
Turraniana pira, a. pl. Plin. 

TUSCULANES, titre d'un ouvrage 
de Ciceron. Tusculanæ, arum, f. pi. 
Non. 

TUSCULUM, v. du Latium. Tuscu- 
lum, 1, n. Cic. : De Tuiculum, Tus- 
culanus, a, um. Cic. Les habitants 
de —, Tusculani, orum, m. pl. Cic. 
Maison de —, Tuscu/anum, i, n. Cie. 

TUSSAGÈTES, pple de Scythie. 
Tussageræ, arum, m. pl. Plin. 

TUSSILAGE, s. m. Sorte de plante. 
Tussilage, ginis, f. Plin. Bechion où 
Beckham, ta, 0. Plin. Chamæleuce, es, t 
Plin. Parfarus, i, om. Pin. Farfu- 
gium, üi,n. Plin, Farfeuum, i, n. Fest. 

TUTELAIRE, adj. 1° Qui tiont sous 
sa garde, rotecteur. Præses, sidlis, 
m.f. Cic. Custos, odis, m. Ov. Tutor, 
oris. m. Cic. Defensor, m. Cic. Tute- 
Lris, m. f.,e,n. Macr. : Dieu tuté 
laire, Deus præsens (gén. entis). Cie. 
Dieux tlulélaires, Præsides dir. Liv. 
Lares —, Lares præshites. Ou. Ju- 
piler tntélaire, Jupiter (Juvis) custos. 

nsc, tulorius (ii). Insc. propuygnator 
{oris). Insc. [Minerve] divinite — de 
la citadelle, Arcis præses. Liv. Divi- 
ailé — de Lemnos, Lemni tutela (æ). 
Priap. || 2° (En parl. de ch.). : Rras 
tulelaire, Dextra (æ) præses Gids). 
Sen.-tr. Courage —, Valeur —. Be 

licæ virintis præsidèmm (ii), 0. Cic. 

TUTELLS, 8. {. 1° Autorite donnèe 
selon la los sur la personne et les biens 
d'un mineur ou d'un interdit. Tutelnu, æ, 
f. Cic. : À la faveur d'une lutelle, 
Per tutelam. Cic. Biens en — (= pa- 
trimoine d'ua pupille), Tutela. Cic. 
Celui ou celle qui est en —, Tutela. 
Gell. Prendre la — de qqn. Tutelam 
alicujus suscip”re (io, ts, cepi, cep- 
tum). Dig. accipère. Varr. Cuofer la 
—, Deférer la —, Tutelam mawiara. 
Dig. decernère (o, is, crevi, creium). 
Dig. dare (o. as, dedi, datum). Dig. 
Etre chargé d'une —, Exercer une —, 
Tutelam adntinistrare. Dig. gerère (0, 
is, gessi, gestum). Liv. Mellre qqu 
en —, Aliquem ad agnalos el gentiles 
deducère (0, is, duti. ductum). Varr, 
Aliquem in tutelam tradFre(o, is, didi, 
ditum). Pac. ap. Cic. On le mettrait 
suus la — de ses proches, Ad propin- 
uos abeat tutela. Hor. Etre en —, 
h tutorum potestate esse. Cic. Sortir 
de —, In tutelam suum vnire (io, ts, 
véni, ventum). Cic. pervénire. Nep. 
Sux tutelx fieri (fo, Âs, factus sum). 
Sen. Meltre bors de —, Emancipare. 
Cic. Quitter la —, Se decharger 
d'uaa —, Tutel& abire (eo, is, tvi et 
ü, itum). Ulp. Tutel& se abilicare, 
Cic. Tutelam depontre (o, \s, pesui, 
osifum). Dig: Etre dispensé d'une —, 

tell absobvi (or, ris, soluius sum), 
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pass. Dig. Demander des comptes de 
—, Tutelamreposctre(o, is, s. parf. ni 
sup.). Dig. Tutelam erig”re (0. 15. egi. 
actum). Ulp. Tutelæ aiignem agèëre (0. 
ts, egi. actum). fng. Faire un couple 
de —, Gesiæ futeiæ rahonem reddëre 
{o, is, du, ditum). Liv. Relatif à fa 
—, Tutelans. m.f..e, n. Lip. || 2° 
Fig. Dépendance. Auctorilas, atis, f. 
Crc. Potestus, f. Cic. Jus. juris, u. 
Cie. 2: l'tulemée étail sous la tutelle 
d'autrui, Ptulemæus eral alient ardi- 
tru(dearbitrium, if, ne. Liv. [Jeunes 
gcos} qu'une mère riside lient en —, 
Ouvs dura premit custodta malrum. 
Hor. Etre sons la — de qqn, Essein 
potestate alicujus. Cic. Je suis sus la 
— de ma fenrme, L'xori sum obnorius. 
Ter. Tewries fenmes en —, Mulieres 
habére in manu (de manus, us, f.). 
Qui n'avail jamais éle sous la — d'au 
trui. Semper sur arbutrai. Suet. À 3" 
Protection. Voy. ce m. do 3 Etre sous 
la tutelle de l'amitié, Latére sub 
amicutiæ umbrä (de umbra, æ, f.). 
Liv. Sous la — des lois, {n legis arce 
(de arz, arcis, f.). Cic. 

TUTEUR, s. om. 1° Celui à qui la 
tutelle est deferee. Tulor, oris, ©. 
Cic. 2: Agir sans lulenr, Agere rem sine 
auciore je auctor, oris, m.). Liv. 
Etre — d'uo puypille, Tutorem pupilli 
agëre. Just. Être — des eufaols de 

qu, Tutorem esse alicujus liberis. 
de. Nominer qqn —, Voy. TUTELLE 
do. Donner un — à des urphehns, 
Orbitatx tutorem institu#re (0, is, ui. 
uium). Cic. Nommer un —, Tutorem 
constiluëre. Just. dare (0, as, der, 
dutum). Dig. Nummer un — à qqn, 
Tutorem aliceur instiutuëre. Cic. Tu- 
tel» aliquem subjicëre (ie, ds, jeci, 
fectum). Mg. Nommer ga — de ses 
ls, Firorum tutelum alicui comnut- 
fêre (6, 18, must. missum). Just. Nu- 
miualion d'un —, Tutoris datto (onts), 
f. Dig. En qualité de —, Tutono no- 
mine (de nomen, minis, ü.). Just. Su- 
brogè —, Tutelæ aidjutor (orts), m. 
Dig. Demaader comple à un — de sa 
gesliuu, Tutelam erigère (0, is, opt, 
acium). Dig. reposcére (o, ts, s. parf. 
ni sup.). Dig. Tutelæ aliquem ag’re 
(o. is, egi, actum). Dig Paursuites 
coolre ua — infidèle, Tutelæ Judi- 
cium (it), à. Cic. || 8° Soutien {d'un 
arbrisseau). Præstdltum, ur, n. Col. Ad- 
minaiculumn, à, n. Col. lPedamen, nus, 
n. Col. Statumen, n. Col. Pedamen- 
tum, i, a. Varr. : Melire des luleurs 
à uv arbre, Arborem adminiculis re- 
digare. Col. Adminicula arbori appli- 
care (0, as, avi ot ui, afum el ictium). 
Sen. 
TUTICANUS, n. d'homme. Tuti- 
anus, t, m. nec. 

TUTLE, s. {. Oxyde de zino. Spe- 
dium, ri, 0. Cels. 

TUTOYER, v. act. User des mots 
Tu ot Toi en pari. à qqn. Tuissare. 
Erasm. 

TUTRICE, s. f. Celle 4 qui la tu- 
tsile ost deferes. Tutriz, iricis. f. Col. 
: ll'eut sa mère pour lutrice, Sub 
tutel& matris educatus fuit. Liv. 
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TCYAU, s. m. Tube de môtal, oto. 
Fistula, æ, f, Cic. Tubus, 1, m. Col. 
Tubulus, mm. Vitr. Canalis, is, m. 
Vitr. Calir, licis, m. Frontin. Sipho, 
onis, m. Sen. Siphunculus, 1, m. 
Pin, Forma, æ, f. Frontin. Ductus. 
üs, m. (ic. Meatus, m. Plin. : Petil 
luvau, Canaliculius, 1, m. Vitr. — 
de terre, Fictilis (13) fubus 00 tubulus 
ti). Vitr. — de plomb, Plumbea fis- 
tila. Vitr. — de condurle, — de dis- 
Unbution, Tubulus. Frontin. Delucto- 
rium, 11, 0. Pall. Tuyaux de conduite, 
Paragogia, iorum, a. pl. Col. Garai 
de —, Tubulatus, a, um. Pl.-j. Qui 
forme un luyan, Fistulosus. Plin. 
Par où l'on pouvait faire passer ua 
—, Que fistula inseri polerat. Liv. 
latroduire qq. ch. [dans l'orcille] 
avec un pelil —, Per fistulam iustl- 
lare. Cels. Sonder les tavaux, Fis- 
tulas solidare. l'lin. || 2° Conduit pour 
la fumos. Infumabulum, 1, a. tiluss.- 
Phil, || 8° Le bout creux d'une plumo. 
Cauhs, is, @. l'lin. : Les luyaux de 
toutes les plumes sont creux, Pen- 
narum caules omnium caut. Plin. Jn- 
jecter avec uo inyau de plume, Per 
scriptorium calumum inspirare. Cels. 
1 6° Tige de ble, etc. Culamns, i, m. 
Varg. Ÿ 6° Tuyau ds l'oreille. Voy. 
AoDITIr, || Fig. Dans le luyau de 
l'oreille (= 4 voix basse), Secret 
aure. Hor. Parler, Dire ou Glisser 
qq. ch. daus le — de l'oreille, In 
nurem dicêre (o, is, déri, dictum). 
or. Adaurem dicère. Cic. In aure di- 
cere. Juv. All aurem insusurrare. Cic. 
el abs. fnsusurrare. Cic. 

TYANE, v. de Cappadoce. Tyana, 
2, f. Vop. Tyana. orum, n. pl. Vop.: 
De Tyane, Tyanérus, a, um. Ov. Tya- 
neus. Amm. J'yanæus. Amim. Les habi- 
laols de —, Tyanæi, orum, m. pl. 
Vop. 

TYCUA, quartier de Syracuse. Ty- 
cha, æ, [. Cic. 

TYUER, heros grec. Tydeus, ei ou 
05, m. Varg. : De l'vdée, T'ydeus, a, 
um. Épit.-lliad, Le ls de — (Dro- 
mède). Tydides, æ, m. Virg. 

TYMPAN, 9. m. 1° Membrane lisse 
qui separs l'oreille externo de l'oreille 
interne : [Les vers deiruits] Lombent 
dans le tympan, Prolabuntur in pri- 
mam auris partem (de purs, arts, f.). 
Cels. {| Fig. Driser le tympan, Vory. 
onmiLiE 30. ]] 20 (En t. d'archit.) 
Tympanum, i, a. Vitr. 

T\MPANISER, Y. act. Docrier 
hautement qqn. {nfamare, act. Col. 
Eragitare, act. Cic. Alcujus famam 
inguinare. Liv. Alicut probrum in- 
ferre {fero, fers, intuli, latum), Cic. 
In aliquem declamare. Cie, Voy. Dé- 
CRIER. 

TYMPANITE, 8.f.Enflure duventre. 
Intestinorum unflatio (ons). f. Plin. et 
abs. Inflato, f. Plin. Tympanites, æ, 
ni. C.-Aur. : Allernt de ivmpaaoute, 
Tymnaniticus, &, um, Plin. 

TYMPANON, 5. m. Instrument 
monte avec des cordes de melal, st 
qu'on touche avec deux petites ba- 
guettes. Tympanum, à, n. Gloss.-Pap. 
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TYNDARE, roi de Laconie. Tyn- 
dareus, 1, m. Cic. Tyndarus, i, m. 
Mug. : De Tyndare, Tyndarius, a, 
um. V.-Fl, Les fils de — (Caslur et 
Pallur), Tyndaridæ. arum, m. pi. Cie. 
Tyndarti fratres. m. pl. V.- Fi. La lle 
de — (= Helene ou Clytemoestre), 
Tyndaris, idis. [. Varg. 

TYPrs,s. m. 1° Modele, figure orl- 
ginale. Forma, æ, {. Cic. Eremplun, 
1, n. Cic. Archelypum, 0. Plin. : Sans 
Lype primordial, Sine certo eremplari 
(de eremplar, aris, a.) Cie. — im- 
muable, Species (ei, Î.) quæ semper 
esteadem. Cac. Ecrire plosieurs leltres 
d'un — unique, Litieras uno eremplo 
sæptus dare. Cic. Ces Lypes originels, 
a) les appelle idees, Has rerum 
ormas appellat ideas. Cie. Voy. wo- 
nece 19. {| Fig. Eremplum, à, n. 
Cic. Erempiar, aris, 0. Tac. =: Type 
de l'antique probite, Eremplum anti- 
quæ probilutis. Cic. Quel est le — de 
chacun, Que forma et quast naluralis 
nota cujusque sif. Cic. Le — de l'hon- 
uête homme, Vars bons species (ea, f.). 
(ic. Demosthèae,le— de l'éliquence, 
Demosthenes orandi lex (legis, f.). 
Quint. — de pulitesse, Ilumanriatis 
speciumen (maints, 0.). Cic. Le — 
ideal de l'bomme de ben, Species, 
forma ac nota vira bout. Crc. N'est-il 
ps le — de la cuurluisie ? Quid ctvi- 
aus alto ? Ov. C'est la le — qu'il faut 
avoir sons les yeux, Quod inrtandum 
est omnibus. Cic. Tracer le — de l'o- 
raleur parfail, Sunnurm oratorem fin- 
gére (0, 18, finri, fictum). Crc. Le — 
de l'art orataire elail gravé daax son 
espril, Insrdebat in ejus mente eloquen- 
hæ species. Cic. A quel — d'élo- 
quence ile doiveatl les rappeler, Ad 
quam eos quasi formulam dicendi revo- 
ceut. Cic. — de loyauté, Fidei ducu- 
men Cum Gr n. Sen. Quels types d'é- 
légancel t)}ud munditid hommes! Cic. 
1 2° Caractere d'imprimerie. Typus, à, 
œ. fladr.-Jun. {| 3° Symbole. Typus, 
i, m. Tert. Figura, æ. f. fier. lee 
Symptôme. Typus. ti, m. C.-Anr. 

TYPUES, geant ensevelisous l'Etna. 
Tuphôeus, er vu eos, m. Virg. : De 
Typbee, Typhôëus on Typhôius, & 
um. Virg. 

4 TYPHON.{oGeant.Typhon. onis, 
m. Ov. || 2° Dreu d'Egypte. Typhon, 
ons, om. Capel. : De Tvphon, Tyrho- 
neus, a, um. Mel. Les filles de —, Ty- 
phontdes, um, f. pl. V.-Fl. 

2. TYrHON, s. m. C. rroust. 

TYPIQUE, adj. Symbolique. Ty- 
picus, a. um. Sedul. : D'une mauière 
typique, Typice. Vulg. 

T\POGRAPHE, s. m. C. nya 
EUR. 

TYPOGRAPHIS, 8, f. C. ras 
MERIG. 

TYR, v. de Phénicle. Tyros ou Ty 
rus, à, f. Cic. : De Tyr, Tynus, & 
um. Virg. 

TYRAN, s. m. 1° Celui qui s'e 
empare ou qui abuse ou souverain pou- 
voir. Tyrannus, 1. @. Cie. Aer (regit) 
superbus (i), m. Cic. et abs. (à Romt) 
Rex, m. Liv. Dominus, à, m. Cie : 
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Délivrés d'insupportables tyrans, 
Gravissimis dominis liberati. Cic. Les 
trente — (à Atbènrs), Triginia {yran- 
ni. Delivres du Lyÿran. mais noo de 1a 
tyrannre, Nun regno sed rege liberuli. 
Cie. Eire —, Regnare, n. Cic. Su- 
perbe 1mperare, a. Cæs. Servili im- 
perio plebem erercère (e0,es, cui, ci- 
fum). Sall. Servitio populum premêre 
Ge: ts, pressi, pressum). Tac. Etre — 

e Rome, Arbitrium Romanz rei ob- 
finère eo, es, linui, tentum), Tac. 
Etre ua cruel —, Crudelriter imperare. 
Nep. Il s'établit à Athènes en —, 
A (henas occupavif imperio improbo 
PA. S'ériger en —, Tyrannidem occu- 
pare. Cie. Puuoir un —, Tyranuidem 
vindicare. Insc. De —, Tyrannicns, 
a, um. Cic. En —, Tyrannice. Cic. 
[Les décemvirs|quise conduisirenten 
lyrans, Importum. Liv. || 2° Fig. Ce- 
lui qui abuse de son autorité : C'est uo 
tyran que le philosopbe qui défend.…., 

unis 1mperiost philosupha est velare… 
Cic. Ce vieillard à toujaurs été ua 
—, Îlle fuit senex importunus semper. 
Ter. Il Lraile [son fils) eo —, Nimis 
inhumane crucial. Ter. Nous sommes 
nos propres Lyrans, fmpertosi nubus 
sumus. Sen. Pas de pire Lyran qu'un 
sot, Homine imperito nunquam quid- 

uam injustius. Ter. || 4° (En parl. 
es ch.) : L'usage, le tyran des lan- 
gues. Üsus, quemm penes est loquendi 
arbitrium (ti, n.). flor. Quel — que 
l'amour du pouvoirlCupiditas Ronoris 
quam imperiosa estl Cuc. 

TYRANNICIDE, s. m. 1° Mour- 
trier d'un tyran. Tyrannoctonus, i, @. 
Cic. Tyranmicida. æ, masc. Sen. |] 2° 
Meurtre d'un tyran. Tyrannictdium, 
ü, n. Jen. 

TYRANNIE, 8. f. 4° Domination 
usurpes ou violente. Tyrannis, rdis, f. 
Cic. Dominaro, onis, f. Cuc. Reguum, 
i, on. Cic. Imperium, ti, a. Cic. Li- 
centia, æ, f. Curt. Intemperantia, f. 
Cic. Superbia, f. Cic. Arbrrium, ti, 
a. Tac. Immodicum imperium. on. Liv. 
Dominatio superba. Cic. iyrannica. 
Just. nünia aîque aspera. Dig. impo- 
fentissima. Liv. [mpotentissmus (i) 
dominatus (@s), m. Cic. Impotens 
(entis) regnum (i), n. Liv. Regra (æ) 
potestas .atis), f. Cic. : La tyraonie 
de tant de princes, Tot imperatorum 
malilia. Tac. La licence amène la —, 
Er marimä libertale (yrannus (i, m.) 
gignutur. Cic. Namia libertas cedit in 
nimiam servtintem (de servilus, ulis, 
f.). Tac. Tourner à la —, Mutare in 
superbiam. Tac. Fraver la voie à la —. 
Ad dorninationemn viam pand”re. Liv 
— violente, Prærupta (æ#) dominatio. 


U, 6. ©. Vingt ot unlème lettre de 
l'alphabet français. U, (. n. Quint. 

UUIENS, pple des bords du Rhin. 
Ubu, iorum, m. pl. Cæs. 

UCALEGON, heros troyen. Ucale- 
gon, ontis, m. Virg. 


UDINS 


Tac. Urgens (entis) dominatio. Tac. 
Siège de la —, Servitutis sedes (is), 
f. Tac. Délivrés du tyran, mais ovn 
de la —, Non regno, sed rege liberati. 
Cic. 11 dit qu'il ne peut supporter 
ma —, Ait se regnum meum ferre non 
posse. Cic. Exercer la plus abomi- 
nable —, Nefandissima quæaque tyran- 
nicæ crudelilatis erercére. Just. \m- 
puser à qq le joug dela —, Servitio 
aliquem premëre (o, is, pressi, pres- 
sum). Tac. S'emparer de la —, Ty- 
rannidem occupare. Cie. Après l'abo- 
liliun de Va —, Tyrannis sublatis 
(pass. de toll®re, o, is, sustuli, subla- 
tum). Cic. Vindicat& tyrannide. nsc. 
Ma liberté combalitra ta —, Libertas 
mea refutabit tuam libidinem (de li- 
bido, dinis, f.). Cic. Sunporter la —, 
Servitutem perpeti (ior, Eris, pessus 
sum, dép.). Cic. Cette ville gemit 
sous ane cruelle —, Hæc urbs le- 
netur a iyranno crudeli dominatu (de 
dominatus, us, m.). Cic. Etal qui gé- 
mil sous la —, Civilas servilute op- 
pressa (pass. de opprimère, 0, ts, 
pressi, pressum). Cic. Civilas oppressa 
servitio. Tac. Tout était soumis à 
leur —, Omnia erant in eorum arbi- 
trio. Tac. Sauleair la —, Impotentiam 
{8uère (e0,es, [8vi, fotum). Tac. Cou- 
verur le pouvoir en —, Dignitatem 
in librdinem vertére (0, is, verti, ver- 
sum). Sail. Se soumettre à la —, fn 
untus polestalem cedwre (0, is, cessi, 
cessum). Cie. || 2° Toute espèce d'op- 
pression. Regnum, i, n. Ter. : Se ré- 
cner contre la Lyrannie des usuriers, 
De feneratorum superbiä vociferarr. 
Liv. Il y a de l'orgueil et de la 
4..., Superbum el regium est 
(iof.). Pl.-j. C'est une — insuppor- 
lable. oc regnum est et ferri nullo 
modo potest. Cic. [Faire cela) c'est une 
vraie —, fd est esse regem (de rez. 
regis, m.). Sall. — envers les allies, 
Sociorum vexalio (onis, [. Cic. La — 
des femmes, Muliebris (is) impotentia 
(æ), F. Liv. {| 8° (En pari. des ch.). 
Pouvolr excessif. Dominatio, onis, Î. 
Cic. Dominatus, &s, m. Cic. = La tÿ- 
rannie des passions, Cupiditatum do- 
minutus. Cic. Libidinum impoten‘a 
i1æ), (. Cie. La — de l'amour, Amoris 
sævihia (æ), f. Col. Quelle est la — 
de l'ambilivs, Cpaies honorts quam 


dura est domana (æ .f. Cac. 
TYRANNION, grammairien ancien. 
Tyrannmio, onts, m. Cic. 
TYRANNIQUE, ad). De tyran. 
Tyrannicus, 4, um. Cic. Superbus. 
Cic. : Pouvoir tyrannique, Violentum 
(i) imperiwm (ti), a. Liv. Etercer un 
pouvoir —, Voy. TrRAuNLS Âo°. Lois 


Ü 


ucIs, n. de deux v. d'Afrique. Uci- 
tanum a) oppidun (it, n. Plin. 

UCUDIS, v. d'Espagne. Ucubis, is, 
{. Hup. 

UDINS, pple voisin de la mer Cas- 
pienne. Udiui. ovum, m. pl. Plia. 
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tyranniques, Tyrannicæ leges. Cie. 
Quand tont l'Etat étail soumis au 
pouvoir lyranmque d'un seul, Cum 
omnia fenérentur unius dominalu {de 
dominatus, üs, m.). Cic. Leur imposer 
une autorile —, Vi oppressos imperio 
coercére (e0, es, cui, cttum}. Cic. Son 
pouvoir devint si — que, Sic sibi 
indulsit (de aindulgère, eo, es. dul- 
turn, n.)ut... Ney. f Fig.. Imperiosus, 
a, um. Cic. Impotens. gén. entis. Cie 
+: Preoccupaliuns lyranuiques. fmpo- 
tentes cogitationes. Quint. Ordres —, 
Imputentis jussa. Tert. Donner à qqa 
sur uo auire ua pouvoir lyranaique, 
Alieui in alterum regiam potestatem 
permiti®re (o, is, masi, missum). il 
eal — de, Superbum est (inf). 
ic. 

TYRANNIQUEMENT, adv. D'une 
façon tyrannlque. Tyrannice. Cic. Im- 
pulenter. Hart. Superbe. Cic. : Gou- 
verner tyranciquement, Potentiàä im- 
polenter ufr (or. £ris. usus sum}, dép. 
Sen. Exercer — l'autorité, Voy. Tr- 
nanniR do. Etat gouverué —, Civitas 
servitule oppressa (pass. de opprimêre, 
0, is, presst, pressum). Cic. Civitas 
servilio oppressa. Tac. |] Fig. Impo- 
tenter. Cic. 

TYRANNISER, v. act. Tralter 
tyranniquement: agir violemment aveo 
age. In aliquem dominarr, dép. Liv. 
Aliquem imperio coercére (eo, es, cui, 
cttum). Cic. : Tyranniser ses adver- 
saires, In adversarios dominari. Liv. 
— un Elal, Regnare, n. Cic. Civita- 
tem oppressam (de opprimère, 0, is, 
pressi, pressum) lenëre (eo, es, lenui, 
temtum). Liv, — la Sicile, Sicilrara 
verare. Cic. — 8es proches parents, 
Sævitiam in prozimis exercère (ea, es, 
cui, citum). Liv. [Son père] qui le 
tyranmsail, À quo plus jusio aspere 
tractabatur. V.-Maz. || Fig. In ali- 
quem dominari, dép. Cie. : La passion 


.qui Lyranmse l'âme, Cupidilas animi 


dominatriz (tricis, f.). Cic. Les pas 
siuus vons lyranuisent, Vobis imperaf 
libido. Prop. 

TYRIEN, anne. Do Tyr. Tyrius, a, 
um. Plin.: Les Tyrieus, Tyris, iorum, 
wo. pl. Plin. 

; TYRno, héroïne grecque. Tyro, us, 
. 11yg. 

TIRNUÉNTEN, anne. D'Étrurie, 
Tyrrhenus, a. um. Cic. : La mer Tvre 
rhénienue, Tyrrhenum mare, 0. V.-FI. 
Tyrrhenus, à, m. V.-Fl. Les Tvyrrhé- 
oiens, Tyrrheni, orum, @. pl. Virg. 

TYRRUÉNUS, ancôtre mythique 
des Etrusques. Tyrrhenus, i, m. Plin. 

TYRTEE, poète grec. Tyrisus, i, 
m. Hor. 


UPENS, fi. d'italie (au. Ofanto). 
Ufens. fentis. m. Virg. 

UFENTINE (Tao), une des tribus 
du Latium. Ufentina (æ) vu Oufentina 
(æ) tribus (üs), [. Fest. Liv. 

UGENTS, v. de l'italie méridionale 
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s Les babilauls d'Ugente, Uzxentini, 
orum, m. pl. Plin. 

ULCRRATIP,1VE, adj. Qui produit 
une ulceration. Voy. uLcÉKe=R 1°. || 
S$. r0. : Etre un ulceratif. Eculcerare, 
o. Pin, 

ULCERATION, 8. f. Formation d’un 
ulcere. Uiceratio, onts, f. l'in. Erul- 
ceratio, [. Cels. Erulceratus (i) locus 
(i}, m. Ces, : Quand il d°y a pas d'ul- 
cératiun, Nisi quid ulceravit {de ulce- 
rare, n... Cels. Quand il y a — du 
po; mon Cum pulmones exulcerantur. 

ol. 


ULCÈRE, s. m. Plale. Uleus, ceris, 
a. Plin. Cæs. Ulceratio, onis, f. Plin. 
Erulceratio, f. Cæs. Vuinus, neris, D. 
Virg. : Pelit ulcère, Uleusculum, i, 
D. Cels. — purulent, Putre (is) ulcus 
(eeris). Ceis. Les lèvres d'un —, Les 

ords d'un —, Liceris labra (orum), 
0. pl. Plin, margines (um), f. pl. Plin. 
Vubneris SUMNIUM q os (oris), D. 
Virg. Former des ulcères aux oreilles, 
Aures erulcerare. Vurr. Faire venir 
uu ulcère, Ulcus facFre. Plin. || se 
forme, {1 vient des ulcères, Voy. oL- 
céngn 0. Guérir les —, l'icera sa- 
mare. Plin. Nelluyer un ulcère, l'icus 
urgare. Pin. erpurgare. Pliu. Arrêter 
es pro:rés des ulcères, Ulcera coh1- 
bère (e0,es, ui. itum). Plin. compescëre 
{o, is, cui, 3. sup.). l'in. Qui à uo 
alcère, des ulcères, Voy. uLcénen, 
ULCÉREUT. 

ULCÉRNER, v. act. 1° Causer un 
ulcere a. L'icerare, act. for. Erulice- 
rare, acl. Plin. Ulcus alicui facrre 
(io, ts, feci, factum). l'lin. : Qui ul- 
cère. Erulceralorius, a. um. Pin. Ul- 
céré, Ulceralus. Cic. Érulceratus. Cels. 
S'ulrèrer, Erulcerari, pass. Cels. Les 
pieds S'uleèrent, UÜlcera in pedibus 
fiunt (de fier: fo, is, factus sum, 8. 
dép.). Plin. Les gencives s'—, Ulcera 
in gtngivis oriuntur (de oriri, ior, 
&ris, ortus sum. dep). (els. ! 20 Fig. 
Causer un ressentiment profond, une 
grante douleur. Uicerare, acl. for. 
rulcerare, acl. Cic. Érasperare, acl. 
Liv. Eracerbare, act. Liv. : Il ulcéra 
les soldats, Afilifum iras auxit (de 
augère, eo, es, auctum). Liv. Uilcèré, 
Erulceratus, a, um. Cie. Eracerbatus. 
Liv. Erasperatus. Liv. Avant le cœur 
—, Servans sub pectore vulnus (de 
vulaus, neris, n.). Virg. J'ai été —, 
Aagnum accepi dolorem (de dolor, oris, 
masc.). Cic. Afin que dans son âme 
ulcérée une calomme trauvât place 
siscmnent, Ut in erulcerato animo fa- 
cile fictum crimen insul?ret, Conscience 
— (pressée de remords), Voy. s00R- 
ABLER. 

ULCÉREUX, œuss, adj. Couvert 
d'uiceres. Ulcerosus, a, um. Tac. 

ULIA. y. d'Espagne. l'Iia, »,f. Hirt, 

ULMAIRE,S.{.C. sPinÈr. 

ULPUILAS Où ULFILAS, bvôque 
qui convertit les Gaths. Ulphilas, æ, 
m. Eugen. Vulyhilas, æ. m. Eugen. 

ULPIEN, jurisconsulle romain. Ul- 
pianus, i, m. Lampr. 

ULTÉRIEURN, Evoax, adj, d° Qui 
est au dei. Ulterior, m. f., ius. D. 


UN 


Cæs. =: L'Espagae ultérieure (= méri- 
dionale), {ispania ulterior, f. fsid. || 
2° Qui se fait apres, qui a lieu apres. 
Postertor, m. (., ius, 0. Sall. Secutus, 
a, um. Plin. : Il Uol conseil sur les 
opéralions ultérieures, Consilium Aa- 
but, quid deinde facëret. Liv. Les 
évenements ultérieurs, Quæ dernde 
vénerunt (de vénire, io, is, venfum). 

iv, 

ULTÉRIEUREMENT, adv. 1° En 
outre. Ulterius. Vurg. || 2° Posterieu- 
rement. Posterius. Nep. =: La guerre 
de Modène eut lieu ultérieurement, 
Bellum apud AMutinam secutum est (de 
sequi, or, Êris, secutus sum, dép.). Nep. 

ULTIMATUM, s. m. Condition (d'un 
traite) dernière et irrevocable. Ultima 
(æ) condicio tonis), f. Liv. 

ULTRAMONTAIN, aIN&, adj. Qui 
est situe au deià des Alpes (par rapport 
4 celui qui parle: Transalpinus, a, 
um, Cic. Trausmontanus. Liv. 

ULUDRES, v. du Latium. Ulubræ, 
arum, f. pl. Cic. : D'Ulubres, l'lu- 
branus, a, um. Cic. Les babilants 
d'—, Ulibrenses, um, m. pl. Plin. 

ULYSSE, heros grec. Ulysses ou 
Ulixes, 18. m. Cic. =: D'Ulysse, Ulys- 
seus, a, um. Apul, 

UMBRENUS, n. d'homme. Umbre- 
nus, t, ©. for. 

UMDNRICIUS, n. d'homme. Umbri- 
cius, ti, m. Tac. 

UMRno, riv. d'Italie. Umbro, onis, 
m. Phn. 

UMMIADIUS, n. d'homme. Ummi- 
dius, ii. m. Varr. 

1. UN, ons, adj. 40 Qui n'est avec 
aucun autre, qui ne forme pas uns quan- 
tite. Unus, a, um (gen. unius, dat, 
uni). Cic. = Une amphore et demie, 
Amphora una et nna semis. Plaut. H 
œuourul d quatre-vingt-un ans, Uno 
el vctogesimo anno est morluus. Cic. 
Qui en conaalt —, les connalt tous, 
Unum cognoris, omnes noris. Ter. 
Charune [des gouttes] reproduit une 
hoage, Singulæ singulas facres red- 
dunt. Sen. Ua homme ou plusieurs, 
Aliquis unus pluresue. Cic.— ou deux, 
Unus aut alter. Mor. Unus el alter. 
Hor. Etre privé d'— œil. Altero oculo 
carère. Plin. L'— des deux censeurs, 
Alter ex censoribus. Liv. Non pas Lous 
les deux, mais l'— ou l'autre, Non 
uterque, sed aller. Cic. L'— des deux 
ou tous les deux, Aller ambove. Cic. 
Boiteux d'une jambe, Altero pede 
claudus. Nep. — fois autant, Alterum 
tantum. Liv. Une partie — fois aussi 
graode, Pars altero tanto major. Cic. 
Un seul, Unus. Czs. Unus solus. Cic. 
Unus solusque. Hor. Unus tantum. 
Cic. Une seule lettre, Unæ litieræ. 
Cic. D'après un seul jugez de tous, 
Ab uno disce omnes. Virg. — seul 

enre de mort, Genus mortis simplez 
gén. plicis). Liv. Le fleuve coule de 
ouuvean dans — seul lit, Fluvius in 
unum confluit. Cæzs. Vase taillé dans 
une seule pierre, Vas ex unë geminä. 
Cic. Tous sans ea excepler un seul, 
Omnes ad unum. Cic. Tous, sans en 
excepter —, voient, Norme non vidst. 


UN 


Cic. — des sept sages, Unus e sep- 
lem. Cic. Débius. — des procuratenrs, 
Bæbius, e procuratoribus. Tac. ||: a 
se séparent que sur — seul pornt, be 
re una dussident. Cic. lien na créé 
qu'— munde, Deus huuc mYrdum pro- 
creavil singularem (de <ingilarts, m. 
f.,e,n.). Cie. Pas — , Nemn. suc, Nemc 
unus. Cic. Unus nemu. Ad Ier. Nemo 
quisquam. Ter. [1 D y a jawais en — 
oraleur…, Nemo unquam oralor fui(.… 
Cic. Pas — ennemi, Nullus hostium. 
Tac. Pas — de nous n'a eu la faculté 
de... Neqne cuiquam nosfrum licuil 
(inf.}. Sall. Truupes rangées sur une 
seule ligne, Acies simplez. flirt. Sor 
— file, Éimylici ordine. Liv. Plus d'— 
fois, Plus vice simplici. Hor. Uu des 
avocats, Quidam ex advocatis. Cie. — 
de nos collègues, Quidum de collegis 
nostris. Cic. — de nous deux, Nostrum 
utervis (utravis, nfrumois). Cic. — des 
deux, Alteruter, tra, trum. Cic. Est- 
il — seul de nos oraleurs qui lise? 
Quis nosirorum oratorum legrt? Cic. 
Recuser — juge sur deux. Facère re- 
Jecliunem judi-um alteruurum (de al- 
ternus. a. um). Cic. De deux ans l'—, 
Aliero quugnue (de quisque, qurque, 
quedque) anno. Col. Allernis annis. 
Plin. Alternä vice annorun. Co. Bat- 
tre des ennemis qui sont dix contre 
—, Profligare hostium numerum decem- 
plicem (de decempler, géu. plicis). Nep. 
À peine 51 y ea à — sur dix, Viz 
decimus quisque est. Plaut. Ne faire 
qu'—, In unum colligi (or, Fris, lectus 
sum), pass. Liv. Je ve sais qu'une 
chose, Unum hoc scio. Ter. Il ne se 
tronva pas ua Seul Numaotin, Unus 
Numantinus non fur Flor. || o'y a 
qu'une chose qu'ils ne cachent point, 
num illud non celant. Cic. De deux 
chages l'—, Necesse est unum sit alle- 
rum de duobus. Cic. || y a plus d'— 
manière de définir le même nbjet, 
Non uno modo definuitur res enden. 
Quint. — de: plus mémorables dé- 
faites, Pugna inter paucas iwemorala 
clades. Liv. On trouve à peine vs 
oraleur passable par siècle, Vir sin- 
guhis ætalibus singuli tolerabiles ora- 
fores inventuntur. Cic. Quand le blé 
rend quatre pour —, Frumenta quande 
cum quario responderint (de respon- 
dére, eo,es, spondi, sponsum). Col. Ag 
d'— an, Anniculus, a, um. Nep. D'une 
seule couleur, Unicolor. gén. oris. 
Ov. Qui n'a qu'— tige. Unicaulis, n. 
f., €. on. Plin. Qui n'a qu'— curne, 
Unicornis. Plin. Les filaments d'un 
sn, Primi anni filamenta. Plin. Pro- 
visions pour — sa0, Aunwr copiæ. Tac. 
De deux mots n'en faire qu'—, Verbs 
copulare. Cie. L'nmissiun d'— ou de 
plusieurs mots, Quod aut verbum aul 
verba sint prælermissa. Cic. Une seule 
fois, Semel. Cie. 11 n'y à qu'— vonx 
à cel égard, Omnium de cû re est fams 
consenltens (gén. entis). Cic. Omnes 
und voce (ou uno ore) de eû re consen- 
tiunt (de consentire, to, is, sensi, sen: 
sumt, Cic. Il "y eutqu— voix, 4s- 
sensere omnes. Virg. Un à —, — par 
—, Singuli, æ, 6. Ov. Simpliciter. Cic. 
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Ennmérer — à —, Membratim enu- 
merare. Varr. J'exposerai uve à uae 
les diMérentes parties, Partes singil- 
latin exrsequar (de exzsequi, or. éris, 
secutnus sum, dép.). Suel. Développer 
ua à —, Per ordinem erpand”re (0, is, 
pandi, pansum el passum). Sen. Les 
navire: élaient forrès de delller — à 
—, Cogebantur tenui agmine in or- 
dinem singulæ ire naves. Liv. || 2° 
Simple. Unus, a, um. Hor. Simplez, 
en. plicis. Cic. 2 Le devoir ext un, 
ümpler officinm est. Cic. [Ces choses) 
n'ool qu'une mesure, Ümnia sun 
mensuræ ejusdem (de idem, eadem, 
idem). Sen. Que [votre sujet] soit 
ua, Sif simpler duntarat et unum. 
Hor. Egorgenrs el acquereurs, c'élait 
tout —, fidem sectores collorum et bo- 
nornm. Cic. Nature qui n'est ni une 
ai simple, Natura non solitaria neque 
simpler. Cic. || 3° Un certain je péu. 
ce mat ne se traduil pas. Quidam, 
quedam. quoddam. Cic. Aliquis, qua. 
uod. Cre. Unus, a, um (Surtout quaod 
e subst. est s.-eul.). Cic. Unns uli- 
quis. Cic. : H Ini remit une letire, Ei 
epistulam trailidit. Cic. [l y avail uo 
cerf, Ceruus erat. Virg. Regarder l'eml 
comine — des plus grands maux, Exsi- 
lium in marimis malis duc®re. Cic. — 
homme accuurt, Accurrit quidam. 
For. Vous avez — cunsul qui ne craint 
as.., labetis consulem qui non du- 
itet (inf... Cic. 1 fut — temps, 
Furit quoddam tempus... (re. — certain 
mal, Quuldam mali, Cic. — Romain 
uelconque, Unus Quiritium quilibet. 
div. Une de mes cunpagnes, Una co- 
milum mearum. Viry. — des plus 
éniineutes facnilés, Una guædam de 
sumrmis vir(ntibus. Cic. Un homme 
violent s'élance, Cerebrosus prosilit 
unus. flor. Ayant arraché une trom- 
elle à un soldat, Captàä ab uno tuba. 
uet. Un autre que Séjan, Alius Se- 
jano. l'A. — antre avantage, Aliud 
cominodi. Cic. Denx rois, chacun par 
one pulitique dulerente, Duo reges, 
alins aliû rid. Liv. Un second moi- 
même, Alter ego. Cie. — secund Ver- 
rès, Aller Verres. Cic. — autre, plus 
bardi que moi, Alter audacior me. 
Plaut. Boire à une source, Bibfre ez 
fonte. Ov. Eluigner — garnison d'un 
ien, Rermovêre præsidium ex loco. Cic. 
Après les rochers, rencontrant — 
plaine, E rupibus nactus planitiem. 
Cæs. D'après un décrel du sénat, Er 
senatss consulto. Sall. Juger — humme 
d'après l'habut, flominemn ex veste zs- 
timare. Sen. N'assistant pas d ce spec- 
tacle d'— œil sotifferent, Non khæc 
nullis observans oculis. Virg. Une sorte 
d'éloquence, Quasi quædam eloquentia. 
Cic. Il m'eo a donne plus d'— (= m'a 
trompé), Dichi umyposnit (de impo- 
nêre, o, is, postitumn). Mart. || &o Tout, 
ualconque. Quivis, qurvis, quoiluis. 
ic. : Un homme du penple, Quiuis 
unus € populo. Cic. Comine — père 
de famille, Sicut unus paterfamilins. 
Cic. — Grec alfamé ira, Græculus 
esuriens ibif.… Juv. [Chose iosuppor- 
tabie] à — Romain, Romano Aomini. 
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Cie. — Romain sait agir et sooffrir 
avec courage, Et facere et pati fortia 
Romanum est. Liv. Uue mère aide son 
fs, Maires vmnes filiis adjutrices 
sunt. Ter. || 5° L'un... l'autre ten parl. 
de deux); l'un,.… l'autre (dans ls même 
membre de phrase). Unus (a, um)... 
alter (era, erum)…. Cic. Mic (hec, 
hoc)... ille (a, ud)... Cic. =: L'on [des 
bemio®}: celni de la volupté, l'au- 
tre... Una voluptatis, altera.., Cic. 
L'— ne va pas saas l'autre, Esse al- 
{erum sine allero non polest. Sall. Vi- 
vaut les uns d'une façon, les autres 
d'une autre, Alius alio more viventes. 
Sal. Vous vous déplaisez l'un à l'au- 
tre, Aller alteri displicetis. Liv, Je le 
guérirai par — moyen ou par l'autre, 
Quäcumque ratione sanabo. Cic. L'— 
a perdu l'armée, l'autre l'a vendue, 
Alter exercilum perdidit, aller vendi- 
dit. Cic. Ne rien se reprocher l'— 4 
l'autre, Invicem nihil impulare. Plin. 
Deux Ramains tombèrent l'— sur 
l'autre, Duo Romani alius super alium 
erspirantes corruerunt. Liv. Ils se 
ren:lent service l'— à l'autre, Operas 
mutuas fradunt. Ter. L'— brise Îles 
œufs de l'autre, Alter alterius ova 
frangit. Cic. || LRS UNS... LEs au- 
Tass,… L'ON L'AUTAS (en parl. de 
plus de deux), Ali. alii... Cic. ic. 
tlle... Cic. Alius alium (l'un sujet, 
l'autre régime). Cic. : Vous allendant 
l'uo l’autre, Alins alium erspectantes. 
Sail. Ils se regardaient les uas les 
autres, Inter se adspiciebant. Cic. 
Exercer les — l'esprit, les autres le 
corps, Pars ingenium, alii corpus 
exercère. Sall. Ils se mangent les — 
les autres, Mfutuâ carne vescuniur in- 
ter se. Plin. Ils accouraient les — 
d'us côté, les autres de l'autre, Alti 
alinnde coïbant. Liv. L'un portant 
l'auire (= compensation faile), Peræ- 
que. Varr. L'— après l'autre, Unus 
ost unum. À.-Vict. Ils s’enfuvaient 
es uos d’un côté, les autres de l'autre, 
Alii aham in partem perterrili fere- 
bantur. Czs. Les — goal ic, les au- 
tres là, Alii sunt alias. Cic. Mes amis 
m'ayant les — abandonné, les autres 
méme trahi, Cum amici partim dese- 
ruerini me, parlim eliam prodiderint. 
Cic. En demandant des choses plus 
iniques les unes que les autres, Alia 
er aliis iniquiora posiulando. Liv. Ils 
lèvent leurs bras l'ua après l'autre, 
Alternantes bracehia lLollunt. Virg. 
Voy. ALTERNATIVEMENT. S'embrasser 
les uns les antres, Complecti inter se. 
Liv. L'ua après l'autre, les uos après 
les autres, Ordine (de ordo, dinis, 
m.). Liv. Vicissim. Plin. Envover des 
lettres l'nue sar l’anire, Crebrius lit- 
feras miltère. Cic. Ils lui donnèrent 
l'un sur l'autre tous les titres du raog 
suprème, Omnia principatüs vocabula 
cumulavere. Tac. L'— pense que le 
bien suprême est ls voluplé, l'autre 
que c'est l'argent, Putat aliquis esse 
voluptatem bonum. alius autem pecu- 
niam. Cie. L'— et l'autre, l'— ou l'au- 
tre, oi l’— ni l'antre, Voy. AUTRE 10. 

2. UN, s. m. 1° Le premier de tous 
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les nombres. Unus, ius (s.-ent. nume- 
rus), m. Boel. : Depuis no jurqu'à…, 
Ab uno usque ad... Boel. 1e nombre 
—, Unitas, atis, f. Geil. Unio. onis, 
f. Fer. || 20 Un seul être, une seule 
chose : Ne faire qu'un (en pari. des 
ch.), Cohærère, e0, es, Awsi, hesum, 
0. Sen. Unum esse. Cic. Junctione ali- 
quâ fenéni{eor, éris, lentus sum), pass. 
Cac. Ne faire qu'— avec qg. ch., Cum 
alhqué re unilatem facFre (ie. is, feci, 
factum). Ulp. Par le fait [ces choses] 
ne foot qu'—, Re quitem copnlala sunt. 
Cic. Qui ne fout qu'— avec..., Quæ 
sunt continentia (de continens, gén. 
entis) eum.., Cic. Liés de manière à 08 
faire qu'—, Uniter apti. Lucer. Ne 
formant qu'— avec le discours, Ora- 
fioni annerus, Cic. Vous prélender 
que [ces deux philosophes] ne font 
qu'—, Hos vullis esse quasi eosdem 
(de idem, eadem, idem). Cic. Frères 
qui ne foot qu'—, Fratres unanimes 
(de unanimis, ©. l., e,n.). CI. Ils ne 
font qu'— (= ils sont étroitement 
unis), Uno antno vivent. Liv. Voy. 
IbENTIPIER (S'). |} 3° Chose semblable 
: Cest loat un, Îdem uliqne est. 
Sen. In æquo est. Sen. Ce m'est tout 
— (—= cela m'est égal), Voy. mnoir- 
FÉRENT 20, 

UNANDME, adj. Qui réunit tous les 
suffrages; qui est d'un commun accord 
: D'une voix unanime, on proclame 
Vercingélorix géneral. Ad unum om- 
nes Vercingelorigem imperalurem pro- 
bant. Cæs. Le peuple raliña d'une 
voir —.…, Secuta ex omni multitu- 
dine consentiens (gèn. endis) u0r ralum 
effecit. Liv. Suffrage —, Accord —, 
Sentiment —, Voy. UNANIMITÉ. À la 
deinande —, Postulantibus universis, 
Apul. Vœux unaniwmes, Collata va(a. 
PI.-j. Félicitations —, Celeberrima 
gralulatio. Cic. Avec des cris —, Con- 
sonante clamore. Liv. D'uue voix una- 
oime, Uno ore (de os, orts, n.). Ter. 
Voce congruentissimé ide congruens, 
géo. entrs). Apul. Une armée — 1lans 
sa bienveilance pour nous, Erercilus 
ad benevolentiam erga nos consentiens 
(gén. entis). Cic. La Gaule fut telle- 
meot — pour recouvrer sa liberté, 
Tanta universe Gallie consensio (onis) 
fuit vindicandæ libertals. Czs. Le 
sénat fut si — pour... Tantus con- 
sensus (üs, m.) senatüs fuit ut... Cic. 
Par la volonté — du peuple romain, 
Summo consensu popult Romant. Cic. 
L'esclave innocent est ahsons d'une 
voit —, Servus innocens omnibus sen- 
tentiis absolvitur. Cic. Le séoat fut 
—, Unum et idem senalus sensif (da 
sentire, o, is, sensum), Gic. L'ac- 
cord des gens de bien fut —, Unus 
sensus (Gs, m.) fuit bonvrum omniumn, 
Cic. Nous ne aons conteutans pas du 
jugement — des hommes, eminum 
consentiente auctorilate contenti non 
sumus. Cic. Elles suot unauines sut 
ce point, Yoz omnibus una. Vurg. On 
est unanime sar ce peint, Îd inter 
omnes constat (de constare, 0, strti, 
statum). Liv. On est — sur son utilité, 
De eujus utilitate omnes uno ore con- 
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sentiunt (de consentire, i9, is, sensi, 
sensum). Cic. 

UNAXIMRMENT, adv. D'un com- 
mun consentement. Omnium consensu. 
Liv. consensione. Cic. suffragus. Cic. 
Cunctis suffragis. Cie. Uno anino. 
Sall : Tous | annoncéreut nnaninme- 
meut, Hs eonstanier omnes munutiar'e- 
runt. Cæs. C'est nae chose doat l'utr- 
lité est — recvonue, Aes est de uns 
utüiitate omnes uno ore consentiunt (de 
consentire, io, 15, sens, sensum). Cic. 
Voy. UNANIMITÉ. 

UNANIMETé, a. f. Conformité de 
sentiment. Ümnium consensus (üs), m. 
Ces. Uuiversorum consensio SH f. 
Cic. Consentiens [entis) voz (vocis), f. 
Liv. : Unanumité pour proclamer... 
Fama omninum consentiens de... Cie. 
Avec quelle — o0 se mti à murmurer, 
Quam valie universt udmurmurarant. 
Cie. L'— des gens de bien en ma fa- 
veur, Bonorum in me (uendo consensio. 
Cic. 11 y eut en Gaule noe lelle — 

our recouvrer la liberté, Tanta Gal- 
iæ consensio fuit vindicandæ liber- 
tatis. Ces. À l'— des suffrages, À 
des vois, À l'—, Cunctis suffragus. 
Cic. Omnium suffraguis. Crc, Omnium 
consensu. Cæs. Omniuin voluntate. l'æs. 
Ex omnium sentlentiô. Inse. L'ué voce. 
Cic. Uno ore. Cic. Unä voce omnium. 
Cic. De communi sententia. Cic. Unä 
mente. Cie Unä voce ac mente. Cuc. 
Sine ullé variatione. Liv. Dissentiente 
nullo. Cic. Ex cummuni consensu. Cæs. 
Uno consensu. Cic. Elre acquille à 
l'— des suffrages, Ownibus sententiis 
absolui. Cic. On décuia à l'— que. 
Consensum est (pass. de consentire, 10, 
is, sensi, sensum) ut (suhj.). Cic. A l'— 
dans le senal, Consensu universi se 

natüs. Vell. Le sénat décerna le trinm- 
phe à l'—, Consensit senatus ad decer- 
nendum (riumjhum. Liv. Avis qui 
passa à l'—, Sententia cui sunt ad 
wnum assenst (de asseutiri, or, iris, 
sensus sum, dép.). Cic. Cel avis du 
consul allarl passer à l'—, Tan di- 
cente consule, consenttentibus altis sen- 
tentia varubatur. Tac. Je fus nomine 
preleur à l'—, Prælor centuriis cunciis 
renuuliatus sum. Cie. 

UNH, 16, part. passé de onIR, Voy. 
ce v. || Adj. 1° Joint. Juncius, a, um. 
Cæs. Conjunctus. Cic. Nexus. Virg. 
Copulatus, Cic. Connerus. Luc. Cokæ- 
.rens, géu. entis. Plin. Mærens. Cic. : 
Maios unes, Dertræ interjunciæ. Liv. 
copulals. Sen. Deux nalures —, Co- 
Asrentes nafuræ. Aug. Etre unis en- 
semble, Juncihione aliquû tenérr {eor, 
dris, lenlus sur, pass. Cie. || Fig. 
Junctus, #, um. Cic. Conjuncius. Cic. 
Sociatus. Cic, Consocratus. (ic. Nexus. 
Nep. Connerus. Tac.: Toutesles vertus 
soul unies entre elles, Omnnes virtuies 
fnter se nexz el jugaiæ sun. Cic. Uni 
d'amitié, Benevolentià cunjunctus. Cre. 
Consuetudine conjunctissumus. Cic. 
Arcte junctus. Suet. Elre étroitement 
uuis d'amilié, Amiciliô cohærère (e0, 
es, Aesi, Rzsum). Pl.-j, 1là vécurent 
si — que... Cum eo adeo conjuncte 
virit u{.. (subj.). Nep. Pour que nous 
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soyons plus étroitement —, Ui nosmet 
ipsiinter nos conjunctiores simus. Cic. 
Frères bien —, Fratres concordissimi 
(de concors, gén. cordis). Cic. 11 est 
rare de voir des frères —, Rara est 
gratia fra’rum. Ov. Nous sommes — 
de senoliments,Nostrisensus congruunt 
{de congruëre, o, is, ut, s. sup }. Cic. 
Uoi par le sang, Sanguine junctus. Ov 
coujuncltus. Sall. — par les alliances, 
Affinutatibus conjunctus. Czs. Gravite 
unie à la douceur, Grauwitatis cum 
humanifate soctetas (atis), f. Cic. Uni 
ar la communauté des droits et des 
iolérèls, Juris consensu ef ulilitalis 
communione sociafns. Cic. Je suis — 
de senliments avec eux, Cum üillrs 
sentio (le sentire, 15. sensi, sensum). 
Cic. Etat plus —, Civutns concor- 
dior (de concors, géu. curidis). llaut, 
Rien de plus fort qu'un Elat —, Con- 
cordi populo nihil firmius. Cic. || 2° 
Marie : Ünie à un épuux digne de mi, 
Digno conjuncta viro. Virg. — à un 
époux. Conerliata viro. Cat. Uais par 
le mariage, Copulati matrimonto. big. 
1 3° Aplani. Æyuus, a, um. Crc. Equa- 
fus. Cire. Eræquatus. Varr. Plauus. 
Cic. Complanatus. Apul. Lævis. m.f., 
e, n. Cac. : Terraiu uni, Æquata agri 
planities (ei), [. Cic. Sur un terrain 
—, In plano. Sen. La surface unie de 
la mer, Maris æqualitas(atis', f, Sen. 
Plage —, Planum lattus. Cæs. Rivage 
uni et découvert, Molle et apertum 
hitus. Cæs. Emplaremeot plus —, 
Æquior locus. Cæs. La colline présente 
une penle une jusqu'à la Sambre. 
Collis ab summo æqualter ad flumen 
Sabim declivis. Cæs. Chemin noi, 
Via plana. Plaut. inofensa. Mart. 
Croupe unie d'uve montagne. Æquale 
dorsum montis. Tac. Sur une surfare 
unie, Per lève. Hor. Rendre ui, Vay. 
APLANIR 40. |] €o Ouil n'y à pas d'aspe- 
riles. Lévis, m.f.,e.n. Verg. : Troncs 
uais, Trunci enodes (de enodts, m. f.. 
e,0.). Varg. Bois uni el sans veines, 
Leuis (is) materiz quies (els), [. Plin. 
Penl —, Vallus (1) svraplez (phcrs), tu. 
Plin. Si le cundut {de l'oreille] etait 
— et droit, Si rter simplez el directum 
patèret. Cic. || S° Non orne. Nudus, a, 
um, Cic. Inornatus. Cic. Simplez, gén. 
plicts. Quint. : Argenterie unie, Purum 
argentum. Cie. Les choses unies et 
simples, Quæ sunt recta el simplicia. 
Cic. |] 6° Uniforme. Æquabilis, m. F., 
e, n. Cic. : Vie lout unie, Universr 
vitz æquabilttas (atis), . Cic. Vitz 
tenor (orts), m. Pl.-7. || 7° Franc; 
simple. Simplez, gén. plicis. Cic. Aper- 
lus, a, um. Cic. 

UNICAULE, adj. Qui n'a qu'une tige. 
Unucaulis, m. [., e, a. Plan. = Herbe 
uaicaule, Singularis herba. Plin. 

UNIEME, ad). oum. ordio. qui ré- 
pond à Un. Unus, a. um (gén. unius, 
dat. una). Cic. Primus. Varr. : Enleve 
dan3 sa ciaquanie el unième annee, 
Quinquagestmo uno raptus anno. Plin, 
Dans sa quatre-vingt- — année, Uno 
et octogesimo anno. Cic. Le viugl et 
— jour, Vicesumus dies ef prinus. 
Varr. 
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UNIFORME, adj. Sombluble, égal, 
qui manque de varieté. Unus, a, um 
gén. unius, dat. unt). Quint. Uniws. 
modi(indecl.. Cic. Æqualis, m. f. e, 
a. for. .fquabilis. (ic. : Plaine sa 
blonnsuse el unifortne, Âger areno- 
sus, und specte. Salt. Il3 o'unt pas 
voulu que [léduecalion] fÔt —, Non 
una omnium esse voluerunt. Cic. Ter- 
miaer {loutes ses perivd-s] d'une ma- 
oière —, Uno et eodem modo termanare. 
Tac. Sur le mème lun et d'une voix 
—, Similiter alque uno modo. (ic. Un 
mouvement —, Motüs æquabilitas 
(atis), f. Cie. Cours — des astres, 
Stellarum cursus cor.sians (gen. anlts). 
Cie. Cours — d'un fleuve, Flumen 
perpetuumn. Ou. Cri —, Congruens (geo. 
entis) clamor. Liv. Plaines uniformes, 
Loca æquala. Sull Eimeraudes qui ne 
sont pas d'un verluniforme, Smaragdi 
rvarieglauct. Plin. Periodes umformes, 
Élucutionum tractus pares (de par, 
gén. paris). Quint. Vie uniforme, Con- 
ilnile —, Vitæ tenor (oris) per omnia 
sibt consonans (antis) Sen. C'élail va 
train de vie —, fn eaderm revolveban- 
tur. Sen. Jamais on ne vil caractère 
moins —, Nil fuit unquam siki suc 
impar (gén. imparts). Hour. Que la vie 
en elle-mèêine sort —, Ut ipsa inter 
se vila unius sine aclinnnm dissensione 
coloris stt. Sen. D'une manière —, 
Uno modo. Cic. Uno ef eodem modo. 
Tac. Couleur — du marhre, Marmoris 
umitas (alis}, F. Plain. |] S. m. Havit 
mihtaire. Alulitaris (ist ornatus (us), 
m. Cic. : Quiter l'uniforme (= 36 
retirer du service), Muilitiam ejurare. 
Plaut. 

UNIFORMÉMENT, adv. D'une ma- 
aière uniforme. Uno modo. Cic. Uno 
et eudem morlo. Tac. Constanter. Cic. 
: llus uniformément, Æquabilius 
Sal. Trois nulle a3 chaque murs —, 
Terna mallia æris peræque in singulos 
menses. Nep. [Ce style] coule —, 
Eluit uno tenore (de lenor, oris, m.). 

ic. 

UNIFORMITÉ, 3. f. Ressemblancs 
des parties d'une chose, ou de plusieurs 
choses entre elles. Æquabilrtas. anlis, 
f. Cuc. Unitas. f. Plin. Uniformitas, 
f. Macr. =: Uniformite de couleur, 
Coloris unitas. Col. — el abseure de 
dessins dans le bois, Indrgesta (æ) 
ligni simplicutas(atis), f. Plin. L'armée 
offrait une cerlaine —, Âcres eral 
unius prope formæ (de forma. æ. f.). 
Liv. Iln‘y a pas d'— dans les œuvres 
de la nature, Non ad unam forman 
nafura opus suum præstal. Sen. En 
tout l'— engendre le dégoût, Omnmbus 
in rebus salietatis mater est sumili- 
tudo (dinis. f.}. Cic. Se lasser de 
l'—, Similifudinis salietate defati- 
gari. Cic. Quelle trisle —, Quousque 
eadem (s.-ent. erunt)? Sen. [Evitez] 
l'— daus les chutes de phra-es, Si- 
mililer conclusa eudemque paclo ca- 
dentia. Cie, Terminer ses phrases 
avec —, Omues clausulas uno «4f 
eodrm modo lerminare. Tat. Oo de- 
vra éviter l’— dans le discuurs, Va- 
risre oralionem oporlebit. Cic. 
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UNIMENT, adv. 1° Toujours de la 
même manière. Uno modo. Cic. Uno et 
sodem modo. Tac. =: Plus uniment, 
Æquabilius. Satl. | 2° Simplement, 
sans detour =: [Dire] toul nuunent, 
Simpliciter. Cie. Missis ambagibus (de 
ambages, um, f. pl.). Hor. Tout — 
pour demander leur amitié, Simpli- 
€tter al anacitiam petendam. Liv. 

UNION, s. [. 19 Jonction de deux 
ou plusieurs ch. (au pr. ot au fig.): 
lien, rapport. Junctura, æ, f. Lor. 
Junctio. onis, f. Cic. Conjunetio, f. 
Cic. Conglutinalio, f. Cic. Congmen- 
fatio, f. Cic. = Union récente [de par- 
ties]. Recens conglobario, f. Cic. — des 
atomes. Alomorum complerto, f. Cie. 
— de la gravité et de la politesse, 
Gravilatis cum humanitale socisias 
(aris), {. Cic. — des syllabes, Sylla- 

arum inter se copulalio (onis), {. Ce. 
L'— qui existe entre toutes Îles 
sciences, Omninm docitrinarum quasi 
consensus (üs) concentusque. Cic. 
Quelle étroile — il a élablie, Quä 
inseparabili connexions conjunrerit 
(de conjungre, 0, is, junri, junc- 
fum). Casstan. De là dépend 
entre les diverses parties de l'Elat, 
Îllud est vinculum per quod respublica 
cohærel (de cohærère, eo, hesi, hz- 
sum). Sen. || 2° Fig. Concorde. Con- 
junctio, onis, [. Cic. Consensus, üis, m. 
Cic. Consensio. onis, f. Cic. l'oncordia. 
8, f. Cic. Societas. atis, f. Cæs. Uni- 
tas, [. Sen. : L'union enire frères, 
Fratrum unanimilas. f, Liv. Fratrum 
gratua (æ), {. Ov. L'— de aos cœurs, 
Animorum nostrorum conjunctio. Cie. 
Vivre dans l'— avec qqn. Virere cum 
aliquo conjuncte. Nep. conjunctissime. 
Cic. concordissime. Cic. amanhssime. 
Cic. Vivant dans une étraite —, 
Concorilibus animis juncii. Liv. Qui 
vivent dans l'—, Concordes (de con- 
cors. géa. cordis). Ter. Unanimes (de 
unanimis, m. f.,e, n.). Cl. Conpuncti. 
Cic. Furiner une —, Soctelatem cum- 
ponère (0, is. posui, positum), Cic. 
L'— de lonus les g-n: de bien, Bo- 
norum uwmnium conjunclio. Cic. L'— 
des ordres de l'Elat est romypue, Or- 
dinum consensus esi divulsus (pass. de 
divellfre, o, is, velli, vulsumt\. Cic. 
Toute — entre les hommes sera 
romnue, Omnis humana consociatic 
dissolvetur (pass. de dissoluëre, 0,15, 
sulvi, solutum). Ci:. L'— rompue 
entre le peuple et le sénat, Poputus 
a senalu dispuncius (pass. de disjun- 
g"re, 0, is. juni, junctum). Cic. Em- 
pècher une entière —, Unanimos 
dixtinère (eo, es, linui, fentum). Liv. 
Qui ne viveal pas dans l'—, Dis- 
cordes {de discors, gén. cordis) Cic. 
Tant l— est faihle entre frères] Tania 
est discordia fratrum/ Ov. fiètablir 
l'— entre des amis, Auersos amnicos 
componêre (o, is, posui, posifum). Hor. 
Ranener l'—, In pristinam con- 
cordiam reduc®re (0, is, duri, duc- 
fun). Cic. || 3° Mariage. Conjunctio, 
onis, Ê. Cac. Afarrtale (is) coupugium 
(ti), n. Cic. = Je ne suis pas fâcué de 
cette union, Me Âge couditio non 
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ænilet. Plaut, Contracter une —, 

OY. MAntER (Se). Interilire l'— con- 
jugale, Connubium adimëre (0, fs, 
emi, emplum). Liv. — illégitime, 
Vetiti ou inconcessi hymenzi [orwn), 
m. pl. Vürg.|| 4° Convenance, concor- 
dance. Congruentia, », {. Pl.-j. Con- 
vententia. F. Cic, : L'anion des cou- 
leurs, Colorum concentus fs). a. 
Plin. || 6° Point de jonction. Junctura, 
æ, [. Plin. 

UNIQUE, adj. 0 Seul. Unus, a, um 
géa. unius, dat. uni}. Cic. Solus 
gén. solius, dat. soli). Cic. Unicus. 

ic. Singularis, m. Î., …, n. Cæs. : 
Fils unique, Filius unicus. Cic. Fils 
— (en parl. de Jésus-Christ), Uni- 
genitus. Aug. Des fils uniques, Sin- 
guli parentibus genili. Vell. Seul et 
uoique objet, Unica solaque res. Lucr. 
Tous les animaux oot une allure dé- 
terminee el —, Omnibus animalibus 
cerlus el uniusmodi incessus esl. Plin. 
Exemple — dans l'histoire, Singu- 
lare omnium sæculorum eremplum. 
Just. Quod nulla habet annalium Ais- 
tonia. Liv. L'— bien est la vertu, 
Nihil præter virlutem bonum. Cic. 
C'est l'— raison pour laquelle ils ve 
penvent.…, Nec ob aliam causam non 
possunt.… Cic. C'est là mon — oceu- 
paliua, Omnis (m. f., €, n.) in hoc 
sum. Hor. Lit — du fleuve, Alver 
unilas (atis). f. Plin. || 4e Fig. Supe- 
rieur, excellent. Unicus, a, num. Cic. 
Præstans, géu. antis. Cic. Erimius, 
a, um. Cic. Singularis, m. f., €. n. 
Cic. : Homme unique pour..., Unus 
vivorum (iof.)... Hor. Siluation — 

our, Nalus unice locus ad... Liv. 
pouse d'un caractère —, Uror sin- 
gularis (gén.) exempli (de eremplum, 
i, 0.). Pl.-j. C'est un remède —, 
Unice medetur (de medéri, eor, s. 
parf., dép.) où prodest (de prodesse, 
prosum. profui, S. sup.). Plin. || 3° 
Extraordinaire. Mirus, a, um. Cie. àli- 
riheus. Cæs. 2: Chose unique, Ai- 
rum / Ov. 

UNIQUEMENT, adv. 1° Exclusive- 
ment à toute autre choses. Unice. Cic. 
Alarme. Cic. : 11 faut que je m'en 
occupe, mais uniquement pour, 
Curandus hactenus, ut subj.)... Cic. 
Je me préoccupe — de ton salut, 
Nihil laboro nisi nf salvus sis. Cic. 
— pour Jemauder leur amitié, Sim- 
plictter ad amicitiam pelendam. Liv. 
Je le demande — pour ceus-ci, Pro 
his unis rog0.V'oÿ. RICLUSIVEMENT Jo. || 
2° Preforabloment à tout autre : Aimer 
uniquement qqn, Unice amare. Cic. 
Unice, Eximie où Singulariter dili- 
gtre (o. is, lei, lectum). Cic. 

UNIR, v. act. 1° Joindre deux ou 
plusleurs choses ensemble (au pr. et au 
fig.). Jungêre, o, 1s, junri, jJunctum, 
act. Cæs. Conjungére, act. Cic. So- 
care, act. Col. Copulare, act. Cic. 
Consociars, act. Cic. NectFre, 0. is, 
nezui, nezum, acl. Virg. Connectère, 
act. [lor. Conglutinare, act. Vitr. 
Congmentare. act. Cie. Conferre, fero. 
fers, tuli. collatum, act. Cic. dliscère, 
0, es, miscui, mixium, act. Cie. Ap 
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plicare, 0, es, cavi et cul, catum et 
citum, act. Cie. : Unir sa maio 3 celle 
de qqu, Dertræ deritram jungëre. 
Virg. conjungrre. Virg. Deztres gun 
gêre. Virg. — les aiains [de deux 
sanpheiés], anus mantbus conjo- 
nvre (o, is, posur, posifum). Virg. — 
des choses entre elles, Res inter se 
comparare. Cic. — les rayons de la 
rucbe entre eux, Pavos infer se con- 
glutinare. Varr. — la Moselle et la 
Saône par ua canal, Bfosellom atque 
Ararim fossä connect®re. Tac. Une 
membrane unit leurs doigts, Digilos 
higat junctura. Ov. Uuir des mols, 
Verba jungëre. Quint. copulare. Cic. 
connectre. Gell. — des syllabes, Syl- 
labas nect”re. Quint. — les deux 
rives par ua pont, Fluvium ponte jun- 
gFre. Plin. Une digne qui unit la ville 
au coolinent, Slules quæ urbem con- 
tinent committérel (de commaittire. 0, 
is, misi, massum). Curl, La chaux 
uoit ces deux cboses, Calx conglu- 
linat ufrasque res inter se. Vitr. La 
chaux seule — les pierres, Sara sol 
calice coalescunt (ile coulesc®re, 0. alui, 
altum). Lucr. Séparer des choses que 
la aature à unies, Res a naturä copu- 
latas divellère (o, is, velli, vuisim. 
Cic. Unir entre eux le feu et l'eau, 
Comparare inter se ignem ef aquam. 
Cic. — le plaisir à la vertu, Volup- 
tatem ad honestum applicare. Cie. Vo- 
luplatis virtutisque societatem fac're 
(io, is, feci, factum). Sen. — la vérité 
au mensongo, Vera cum falsis con- 
fund?re (o, 1s, fudi, fusum). Cie. 
— l'utile à l'agrésble, Utile duiei 
miscèêre. [Mor. Un lien commun uuit 
toutes nos connaissances, Omnis doc- 
{rina uno quodum socielatis vinculo 
contintetur. Cie. Ayaotuni leurs forres, 
Collatis viribus. Pl.-j. [Dieu] ayant 
— l'âme àa corps, Cum animis cor- 
pora insevisset (de inser®re. o, is, sevi, 
situ). |] 2° Fig. Rapprocher les vo- 
lontes. Jungère RE 49). act. Cic, 
Conjungrre.act. Cic. Conglutinare, act, 
Cic. Cuujugare, act. Cic. Sociare, act. 
Tib. Consociare, act. Cic. Conponrre 
{voy. do), act. Varg. : Ils ouissent 
leurs volontés, Voluntales suas co- 
pulant. Cie. [La raisun et le langage] 
— les bammes entre eux, Concrliunt 
inter se homines. Cic. La philosuphie 
a uni les hommes entre eux, Philo- 
sephia homines inter se junril. Cic. 
Uoir forlement les bommes entre 
eux, Hominum inter homines societa- 
tem devincire (io, is, vinzi, vinctum). 
Cic. Les mèmes goûts m'unissent à 
toi, Studia me (ibi conjungunit. Cic. 
De justes motifs unissaient les Ro- 
maios aux Eduens, Romanis cum 
Æuduis intercedebant jus(æ causæ ne- 
cessitudinis (de necessitudo, dinrs, f.). 
Cæs. lls vous sont uats par le sang, 
Sangrane nob1s cohærent (de cohærère, 
e0,es. hæsi, Arsum, 0.). Quint. || 3° 
Marier. Voy. ce m. 1°. || 4° Avoir en sol 
{plusieurs €h.). Aliquid cum alid re 
jungère Ivoy. 49). Cic. conjungère. 
Cic. sociare. Cic. Aliguid alicut rei 
miscére (voy. 1°). Her. : Unir la gre- 
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vité et l'affabililé, Voy. ALLIER 40. — 
la pratique au laieot natorel, {nstru- 
mentuin facultati conjungre. Quint. 
Ï 6° Aplanir =: Unir un carrelage avec 
a querre à polir, Pavimentum cote 
despumare. Plin. — ua terrain], 
Æuyuare. Col. Eræquare. Vitr. Voÿ. 
APLARIR 1°, — {un vuvrage]), Polire, 
1, is, ivt et it, um. Pl. Expire. 
Col. lévigare. Ci. Plin. lelévare. 
Col. Lévure. Cels. Voy. Pol.IR Î°. 

S'unir, v. réf. 1° Faire alliance. 
Jungi, or, Pris, juncius sum, pass. 
Liv. Conjungi, pass. Cic. Copulari, 
pass. Cic. Sociari, pass Cic. Conso- 
ciari, pass. Cic. Congregari, pass. 
Plin. Coire, eo, is, iui el ur, ifum, n. 
Cic. Societatem (cum aæliquo) coire. 
Cic. Coalesctre. o, is, alu, alitum, 0. 
Tac. Se congregare. Cic. Cencurrére, 
o, is, curri, cursum, D. Sen. =: Dis- 
leor de s'unir, Die in emiciliam 
coeant. Virg. Îs s'onirent dans les 
bois, Fuere in silurs socii (de socrus, 
ü, m.). PR. Avec qui il pnisse elroi- 
temeut s'unir, Cujus animnm Cum se 
comimisceal (de Cummiscére, e0, es, 
mucui, mairtum). Cic, S'— d'amilié 
avec qqn, Amict{iam cum aliquo jun- 
gre. Cie. conqugare. Cic. cunirahlre 
(o, ts, traxi, tractum). Cic. Necessitu- 
dinem cum aliquo conjungre. Cic. 
Amicitias cum aliguo conglulinare. 
Cic. Aliqurm ad amicitiem (ou ad 
mecessitudinem) adjuugire. Cic. Al- 
quem in numerum œmMICOTuMm aggre- 
gare. Cic. S'— par un traité, Fwdera 
nectëre (o, is, nerui, nerum). V.-Fl. 
S'— contre qqn (pour faire une revo- 
lulion), Conspirure in aliquem. Suet. 
S'— avec Gab.nius pour me perdre, 
Cum Gabinio consociure consulia pesiis 
mer. S'— à qqn pos faire cause 
Cuiunmnoe avec lo1], Ad airquem se 
adjuugère. Plaut. ou adjJungt, pass. 
Cic. Se alicui miscére. Ov. S — pour 
faire nne réveluhon, Conspirare «d 
res nuvas. Suet. Les dieux parais- 
gaieot s'être unis aux bummes puur.…., 
Pariter cum honanibus dii videbantur 
cunsensisse (de consenlire, 10, ts, 
senst, sensum), ut... Just, S'uair à 
qqn par la parenté, Affinitate cum 
aliquo se devincire (io, 18, vinri, vinc- 
tu). Cic. Les corps ronds ne peuvent 
s’—» Rotunda invicem nequeunt insts: 
tére(o, ts, stuti, slitum). Quint. L'orme 
auquel s'uoit la vigne, Dotata uimus 
vite. Plin. || 20 Se marier. Voy. ma- 
mien (Sc). || 3° Existor ensemble, con- 
œurir. Conjuugi, or, Ëris, Jmnclus 
sum, pass. Cic. Concurrêre (voy. 19), 
6. Ter. Consptrare, n. Cic. Conuë- 
aire, 10, is, véni, ventum, D. Cic. : 
L'imprudence ne peut s'unir à la sa- 
gesse. Nunqguam femerilas Cum sa- 
pienliä commrscétur (de commiscéri, 
eor,éris.merius sum, pass.). Cic. VOy. 
ALLIKR (S'} de. 

UNISSON, s. m. Accord de plusleurs 
voix vu ds plusieurs instruments. Con- 
centus. üs. m. Cic. Concinentra, æ.f. 
Bout. : Etre à l'unisson, Suuoer à l'—, 
Vibrer à l'—, Concin?re, 0, is, ui, 
contum, n. Cat. Æqualiter sonare (0, 
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as, ui, itum), n. Vitr. Æqualem s0- 
nitüs RAabëre responsum (de responsus, 
us, m.). Vitr. || Fig. À l'unissuo, 
Uno animo. Ter. Concorditer. Liv. Le 
fait est à l'— des parules, Opus ad 
vocem consonat {de consonare, 0, as, 
ui, itum). Sen. Se mettre à l' — de 
qqn. Alicur concinÿre. Cic. Qui ne 
soil pas a l'— de ces vertus, Quod sut 
hic virtutum choro contrarium. Cic. 

UNITE, 8. f. 1° Principe du nombre. 
Unutas, atis, f. Gell. Simplum, 1, 0. 
Liv. Monas, adis, f. Isid. : On arçgu- 
mente de l'umié à la pluralité, Argu- 
menta ducuntur er uno ad plura. 
Quant. L'— n'est pas divisible, Unstas 
sectionem non recipit. Bcet. Le point 
est l'— de l'étendue, Punctum primi 
intervalli principium. Boet. || 4° Qua- 
lite d'un être unique. Unitas, atis, Î. 
Sen. Unio, onis, fém. Hier. Singu- 
laritas, atis, f. Tert. : L'uailé de 
Dieu, Mrvinitatis unto. Tert. L'— de 
foi. Unitas fideu. Vulg. || 3° Fig. Bon 
accord. Unutas, atis, f. Sen. : Uuilé de 
sentiments, Consensus, &s, m. Cic. 
Concordia, æ, f. Cic. Consensio, onis. 
f. Cic. Armee sans —, Exerciltus dis- 
cors (gen. cordis). Curt. 11 y avail 
entre eux — de sentiments, Erat 
inter eos animorum hubilus (üs) sim- 
plz (plicis). Liv. H faut de l'— dans 
e commandement, Reginien omuium 
rerum in viro uno esse debet. Liv. 
Qu'ii ÿ ait de l'— entre le sénat et 
le peuple, Senatum et populum ut 
unum habeamus. Cic. Si vous réta- 
blissez l'— dans cet Etat, Si unam 
Aanc civilatem facttis. Liv. || 4o (En 
&. d'art) : Rompre l'unité de l'en- 
semble, Apta dissoluëre (o, ts, solui, 
solntum). Cic. Quit y ait de l'—, 
Sit simpler (géo. plicis) elunum (gén. 
unius}. for. Construction sans —, 
LcOm POSE el sparsum ædificium. 
Pl.-j. 

UNIVERS, 8. m. fo Lo monde en- 
tior. Afundus, i, m. Cic. Universum, 
1, D. Cic. Universa, orum, 0. pl. Cic. 
Universilas, atis, [. Cic. Rerum uni- 
versr{as, f. Cic. Totum, fotius, 0. Sen. 
: L'âme de l'onivers, Mens (olius na- 
turæ. Cic. Animus lotius naturz. Cic. 
Au centre de l'—, In medio mundi 
universi loco. Cic. Celui qui a afermi 
cel —, Qui totum hoc fundavit. Sen. 
Le créateur de l'—, Universi genitor 
{oris). Col. Mundi procreator. Cic. 
Universitatis conditor. Tert. Afundi 
artifez (ficis). Cic. Æternus rerum 
opufez. Col. Celui qui conserve el 
ivgit l’—, Custos rectorque universi. 
Sen. Gouveruer l'—, Universis præ- 
esse (præsum, es, fui, 8. sup.}. Sen. 
Que L'— est remplr d'images divines. 
Imagines divinilate præditas inesse 
universita{i rerum. Cic. || 2° La terre, 
une grande partie de la terre. Universa 
(æ) lerra (æ), Î. Cic. Mundus, i, m. 
Hor. Orbis, is, m. Sen. Orbis terre, 
terrarum, omnium lerrarum. Cic. Ter- 
ræ,arum,f. pl. Cic. : Dans lout l'uni- 
vers, Toto orbe. Plin. Per omnem or- 
bem. Sen. Per orbem. Virg. Per terra- 
rum orbem. Sall. In terris. Cic. Per 
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terras. Ov. Quäcumque in or& (de ere, 
æ) ac parte lerrarum. Cic. Règoer sur 
tout | —, Terrarum omnium rectorem 
esse. Curt. Totum orbem sub Leges mit- 
tère (0, is, misi, missum). Virg. Les 
extrémilés de l'—, Ultimæ terre, f, 
I. Cic. Ultimæ terrarum oræ, f. pl. 
iv. Extremæ lerrarum partes (par- 
tm), f. pl. Tac. Ultiwus (ti) orbis 
{is). m. Ov. Qu parcourt l'—, Pere- 
grinabundus, a, um. Liv, Porter sa 
&tuire d'un bout de l'— à l’aaire, 
Orbem terrarum laudibus peragrars. 
Pl.-j, La renommée de aos actions 
n'a d'autres limites que celles del'—, 
Res quas gessimus definiuntur orbis 
lerræ regionibus (de regio, onis, [.). 
Cic. |] 3° Les habitants de la terre. 
Terra, æ, [{. Cic. Orbis (is, m.) terræ. 
Cic. Humanum (i) genus (eris), n. 
Cic. Voy. nouwe 4°. 
UNIVENSALITE, 5. f. Généralité, 
totalité. Summa, æ. f. Cic. Univer- 
stius, atis, f. Col. Universus, a, um 
{s'accordant aver le subsl. qui soit). 
Cic. : L'universalitèdies êtres, Sum- 
ma rerum naluræ conceplio (onis). 
Vütr. Omnes (ium) res (rerum), f. pl. 
Cie. L'— des sciences, Universa dis- 
ciplina. Col. Si ces choses se rap- 
portent à l'— des hommes, IlLr res 
utrum ad omnes perlineant.… Ad Her. 
Se rapporter à | — des ciloyens, Ad 
universos cives perlinère. Cic. L'— des 
biens, Bonvrum universitas. Ulp. Un 
grand nombre se prend pour l'—, 
Omnes mulios appellari placet. Cie. 
UNIVRRNSEL, ELLE, adj. 1° Gene- 
ral, qui s’etend ou s'applique à tout. 
Universus, a, um. (ic. Communis, m. 
f.,e, 0. Cic. Generahs. Cic. Univer- 
salis. Cic. =: Le déluge universel, 
Universale diluvium Aug. et sbs. 
lntuvium. flier. Une loi universelle, 
Ler universa. Syr. L'histnire — d'Eu- 
sèbe. Illa Eusebii de cunctis tempo- 
ribus historia P.-Nol. Snn abrege de 
lbistorre —, Liber quo breriter om- 
num rerum memoriam complerus est 
(de complecte, or, dris, plerus sum, 
dép.). Cie. Legataire uarversel, eres 
ez esse. Cic. Ueres ex libella. Cic. 
Eire légalaire —, Ad universitaien 
v7nire (to, ts, véni, ventum). P.-jet. 
Il se prétend légalairs —, Intendit 
hereditatem suam esse lotam. Caj. 
Voy. LéoATaIRe. La oaiure uviver- 
selle, Universa natura. Cic. J'sr cx- 
pré us avis qui a obleou l'appro- 
alion —, Ego sam sentenliam di 
cui ad unum assensi sun (de a:sen- 
{ri, tor,tris, sensus sum, dép.}. Cic. 
Jouir de l'estime —, Omnitus pro- 
batum esse. Cic. Laudem ferre spud 
omnes. Liv. De l'asseotiment ani- 
versel, Omnium voluniate. Cic. Le 
coosealement — sur un point, Omnis 
omnium gentium in re consensio (onis). 
Cic. Delphes, l'oracle —, Delphi 
commune humanti generis oraculum. 
Liv. Un droit —, Jus quod ad omnes 
pertinet. Cic. On eût dit un incendie 
—, Omnia velut continuato incendie 
ardère visa. Curt. Remède —, AMeñi- 
camentum contra omnia mals. Plia. 
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Panchrestum medicamentum. Cic. Pa- 
ralysie uaiverselle, Voy. PARALYStE. 
Le doute universel de Socrate, So- 
cratica dubilatio de omnibus rebus. 
Cic. || 2° Qu: embrasse tout (en fait de 
sciences). Universus, a, um. Col. : Un 
homœe uviversel. Momo in omni ge- 
aere el varielaie arlium præstantissi- 
mus. Cic. Homme d'une science uai- 
verselle, Univeras disciplinz consul- 
(us. Col. Réunir des connaissances 
presque uoiverselles, Omnem omnium 
rerum afque arlium scien(iam com- 
rehendëre (o, is, hendi, Aensum). Cie. 
Eience universelle, Omnium rerum dis 
ciplina. Tac. Encyclios doctrina. Vitr, 

UNIVERSELLEMENT, adv. Genb- 
palement. Universe. Cic. In univer- 
sum. Liv. Generaliter. Cic. Generatim. 
Cic. : Sentiment qui fut uaiverselle- 
ment approuvé, Sententia cui ad 
num assensi sunt (de assentiri, ior, 
iris, sensus sum, dêp.). Cic. Cet avis 
fat — spprouve, fæe sententia pro- 
bata est omnium consensu (de consen- 
sus, &s, m.). Cic. Hæc cousilia va- 
luerunt apud omnes. Liu. Se faire — 
détester, Omnibus odio vénire (io, is, 
téni, venfum). Plin. Choses qu'on dé- 
stpprouve —, Ouæ non probantur in 
œulgus. Cic. 

URANIE, Muss de l'astronomie. 
Urama, æ, f. Cuc. Urante. es, f. Ov 

URANION, n. d'homme. Uranio, 
onis. m. Insc. 

URANOGRAPHIE, s. f. Descrip- 
tion du ciel. Cælestes (is) nomenclatura 
(ei, f. Plin. = Cumposer un traité 

‘uranographie, Siderum nomina re- 
ferre ifero. fers, tuli, latum). Cic. 

URANUS, pére de Saturne. Uranus, 
5, m. L.act. 

URBA, v. d'Helvètie. Urba, æ, f. 
Anton. : Le pays d'Urbs, Urbigenus 
() pagus (1). m. Cæs. 

4. URDAIN, aiNe, adj. De ville, de la 
vilte. Urbanns, &, um : Les Lribus 
urbaines, Urbanæ tribus. Cic. Préleur 
arbain, Prætor urbanus. Cæs. Prztor 
major. Fest. Auspices urbains (= pris 
tatra muros), Auspicia urbana. Varr. 

2 UnDAIN, n. d'homme. Urbanus, 
{, mm. Inse. Vulg. 

URDAINS, pple de Ligurie. Urbani, 
orum., m. pl. Insc. 

URDANITE, s. f. Polltesse que 
donne l'usage du monde. Urbanitas, 
atis, f. Cic. umanitas, F. Nep =: Qui 
a de l’urbonité, Urbanus, a, um. Cic. 
Humanus. Cic. Bellus. Cic. Homme 
sans —, Humanitalis inops (gen. 
inopis). Cie. 

URDICIUS, a. d'homme. Urbicius, 
ii, m. Ama. 

URDICUS, poète latis. Urbicus, i, 
m. Juv. 

URBIN, v. d'Italle. Urbinum, {, n. 
Tac. : Originaire d'Urhin. Urbinas, 
atis, m. Cic. Les babitants d Urbiv, 
Urbinates, um Ou ium, m. pl. Phn. 

URRISAGLIA, v. d'italie. Urbs 
(bis) Salvia (æ), f. Plin. Urbesalvis, 
æ, f. Phn. 

URCISIN, n. d'un martyr. Ureist- 
aus, {, m. Port. 
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URE, s. m. C. AuUnocns. 

URATEÈRE, 4. m. L'un des deux ca- 
naux qui portent l'urine des reins 4 la 
vessie. Urinz iter (itineris), 0. Cels. = 
Les arelères, Urinales (ium) viæ (via- 
rum), f. pl. C.-Aur. Les — vont des 
reins à la vessie, À renibus singuls 
venæ od vesicam feruntur. Cels. 

URÈTRE, 8. M. Canal par où sort 
l'urine. Urinæ iler (ilineris), n. Cels. 
Mictualis (is) via (æ),f. C.-Aur.: Le 
caual de l'urètre, Foramen (minis, 0.) 
quo meal urina. Col. 

UAGAON, v. d'Espagne. Urgao, 
onis, @. Plin. : Les babitants d Ur- 
gaon. Urgaonenses, ium, m. pl. Jnsc. 

URGENCE, 5. (. Qualité de ce qui 
est urgent. Necessitas, atis, f. Pl.-j. 
2: !l y a urgence, Res est in manibus 
(de manus, üs, [.). Cic. Tempus urget 
{de urgëre, eo, ursi. 8. ep). Cic. 
S'il y a —, Si res urget. Cels. Sires 
poscil (de poscëre, 0, poposci, s. sup). 
Liv. Suivant que l'— l'exige, Utexi- 
guitas lemporis poslulat. Cæs. Ras- 
sembler le sénat d'—, Senaium cito 
cogêre (o, is. coegi. coactum). Cic. 
L'— ne lui laissait pas le choix des 
moyens, Res non dabat spalium con- 
sulendi (de consulëre, o, is, sului, 
sullum), Liv. 

URGENT, exTe, adj. Presssnt, qui 
ne souffre point de retard. Urgens, gén. 
entis. Tac. fustans, gen. antis. Quint. 
: Il faut faire les choses urgentes, 
Oportet agi 1llud quod enstat (de ins- 
tare, 0, stili, statum). Cic. Îls né- 
gligent beaucoup d'affaires —, Multa 
urgentia non agun{. Sen. Daos un pé- 
ni si urgent, In tantä necessutate. Tac, 
Rien o'est plus — à la guerre, Non 
potes bello guicquam gpræverti (or, 
Fris, versus sum, pass.). Liv. [l est — 
d'agir. Agendi necessifas instat. Il ju- 
gea plus — de... Potius (de potior, 
m. f.,ius, n.)ei visum est (inf.).. Liv. 
Il n'ya rien d'—, Ofium est. Cic. Né- 
cessilé urgente, Necessitas imminens 
(gen. entis). Curt. Etre orgent, Ur- 
gére, eo, es, ursi, 8. sup. Css. Îns- 
tare. Cic. Impendère, eo, es, s. parf. ni 
sup. Cic. Imminére, eo, es, 8. parf. 
ei sup. Cic. 

URGI. v. d'Espagne. Urgi, a. Plin. 
+ D'Urgi, Urgitanus, a, um. Col. 

URGULANIA, n. de femme. Urgu- 
lanie, x, . Tac. . 

URIA, 1. d'Italie. Urie, æ, f. Plin. 
5 D'Uria, Urias, ges atis. Mel. 

URINAIRE, adj. Qui a rapport à 
l'urine. Ureticus, a, um. Th.-Pnsc. 
Urinalis, @. f.,e, un. C.-Aur. hlic- 
tualis. C.-Aur. VOY. URRTÈRE. URÈTRE. 

URINE, s. f. Liquide secrete par 
les reins et que l'on rejette per inter- 
valtes. Urina, æ, f. Cic. Lotium, ti, 
a. Sue. Humor, oris, masc. Col. Li- 
quor, masce. Czs.: Urine claire, Urina 
liquida. Cels. aquata. C.-Aur. lenuis. 
C.-Aur. — chargée, Urina crassa. 
Cels. turbulenta. C.-Aur. — puru- 
leate, Urina purulenta. Cels. Lächer 
l’'—, Voy. uanen. Provoquer les 
arines, Urinam cière (eo, es, civi, c- 
tum).Plin. La \essie se goufle d'urine, 
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Vesica kumore dislenditur. Lact. In- 
continence d'—, Urinæ incontinentie 
(z), (. Plin. ou nimia (æ) profusio 
{onis). Cels. Avoir Due Incontinence 
d'—, Urinam facëre. Uly. Guérir l'in 
cootinenre d'—, Urinæ profluvia (de 
profiuvium, ii, n.) cohtbère (co, es, 
ui, itum). Rétention d'—, Urinz 
(gén) angustie forum), f. pl. Plin. 
tranguria, æ, Î. Cic. Il y a rèten- 
ion d'—, Difficulter urina reddutur 
(de reddi, or, éris, dilus sum, pass.}. 
Cels. S'il y a rétenlun d'—, Si Lo- 
lium difcihus transibit (de fransire, 
eo, ïs, ini el ii, itum). Cato. Qui a 
uue rétention d'—, Stranguriosus, a, 
um, Àf.-Emp. Qui ont une rélenlion 
d'—, Quibus lotium ægre it (de ire, 
90, iui et it, ilum). Cato. 

URINER, v. D. Evacuer l'urine. 
Meière ou Afej?re, 0, is, minri, mic- 
tum ou minc{um, u. Pers. Urinam 
facëre (io, as, feci, factum). Plin. 
Unnam reddëre (0, is, didt, dilum), 
egerFre (o, is, gessi, gestum), ex 36 
reld®re, edëre (0, ïs, didr, ditum), 
fundere (0, is, fudi, fusum), erinanire 
fo, is, ivt el ti, tlum), levare. Plin. 
matière (o,is, misi, missum) an di- 
mutfre. C.-Aur. Mictum facëre. C.- 
Aur. Lotium factre. Cato. Vesicam 
exzonerare. Pelr. : Uriner fréquem- 
ment, Mictitare, n. Pruc. Lever la 
cuisse pour — (en parte des chiens), 
Crus in urin& altollëre (o, is, s. parf. 
ni sup.). Phin. Urinam reddeëre crura 
sublato (pass. de ioll®re, o, is. sus- 
tuli, sublatum). Plan. — lentement, 
Urinam paulatim ou difficulter erciu- 
dëre (0, is, clusi, clusum). C.-Aur. 
Reodre des calculs en urinant, Cal- 
culis per urinam ejectis (pass. de eji- 
cêre, Yo, is, jeci, Jectum). Suet. Diff- 
calté d'uriner, Urinz diffculias. Cels. 
Voy. pysonix. Avoirenvie d'—, Mic- 
turire (io. is, s. parf. ui sup.). J'ai 
envie d'—, Afe lacessit urinæ libide 
tdinis, f.). Gell. Var besoin d'—, Ve- 
sicæ necessilate. Ter. Ne pas Se re- 
tenir d'—, Urinam facëre. Ülp. Vesicæ 
non imperare (poël.}. Je: Qui fait —, 
Urinalis, m. f.,e, a. C.-Aur. Diure- 
ticus, a, um. C.-Aur. Mictorius. C.- 
Aur. Afictualis, m. f., e, n. Apul. 
Urinæ utilis. Plin. Le vin fait —, 
Urina vino erpellitur (de expelli, or, 
Fris, pulsus sum, pass.). Plin. Faire 
nnam cilare. Plin. impellëre (0, 
pee Plin. 


is, puli, pulsum). Plin. € v 
cière (eo, es, civi, citum). Plin. exi- 
nanire. Plin. trahëre (0, is. fraxi, 
tractum). Plin. concitare. Plin. md- 
vère (eo, es. môvi, motum). Plin. com- 
môvère. Garg. Urinz ou Urinis pro- 
desse (prosum, prodes, profui, s. sup.). 
Plin. Action d —, Mictus, üs, m. C.- 
Aur. Mainctio, onis, [. Veg. Minctura, 
æ, f. Veg. Emptcher d —, Urinam 
inhibère (eo, es, ui, ifum) où cohibere. 
Plin. 

URINOIR, s. m. Yase pour urinër 
à l'usage du publie. Amphora, =, f, 
Prop. 

URNE, s. f. e Vato (ordin. on terre) 
servant à divers usages. Urne, s, Î. 
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Cie. = Pelite urne, Urnula, æ, f. Cic. 
U2° Urne sepulcrale ou cineraire. Urna, 
æ,f. Ov. Urnula, f. Syart. Olla (æ) 
ossuaria (æ), f. el abs. Ulla, F. nsc. 
Cupa, (. Insc, Hydria, f. Insc. |] 3° 
Urne du scrutin. La, æ, f. Cue. Cista, 
f, Ad fler. Cistetla, . Ad Her. S1- 
tula, f. Plaut. Sitella, F. Cic. Suffra- 
giorum cista, f. Plaut. : Le premier 
oom qui sort de l'urne, Quod pri- 
mum sorte nomen ercldit (de ercidère, 
o, cldi, 6. sup., 0.) Liv. Jeter les 
billets dans l'—, Sortes in Aydriam 
conjicère (io, ie, jeci, jectun, Cic. 
Comme mon aom etail sorti le pre- 
mier de l'—, Cum mea prima sors 
exisset (de exire, eo, is, ivi el ordin. 
it, îtum, n ). Cic. || 4° Cerlaine me- 
sure de capacite. Urna, æ,f. Plin. : 
Qui esl de la contenance d’une urne, 
Urnalis, m. f., e. 0. Cato. 

UnS, v. d'Aquitaine. Ussubium, ti, 
D. Anton, 

URSACE, n. d'homme. Ursacius, 
il, m. Sulp.-Sev. 

URSICIN, n. d'homme. Ursicinus, 
i, D. Amm. 

URSIUIUS, n. d'homme. Ursidius. 
il, mi. Juv. 

URNSIN, n. d'homme. Ursinus, i, 
D. Aus. 

URSINIEN, n. d'homme. Ursinia- 
aus, i.m. Vop. 

URSOY, v. d'Espagne (auj. Ossuna. 
Urso ou Ursao. omis, (. Plin. : Les 
babilants d'Ursnn, Ursonenses, ium. 
m. pl. /nsc. Ursaonenses, m. pl. Hirt. 

URNSULE, 1° N. d'homme. Ursulus, 
îi, m. Aus. || 2° N. de femme. Ursula, 
s, Î. Insc. 

UnSUS, n. d'homme. Ursus, i, m. 
Insc. 

US, s. m. Coutume. Voy. 0S4GE 1° 
z Les us el coutumes d'un pays, 
Mores, um, masc. pl. Cæs. Rüilus, 
uum, m. pl. Curt. Insfituta, orum. 
D. pl. Cæs. Patrii mores rilusque, 
m.pl. Tac. 

USAGE, s. m. {0 Coutume. Afos, 
moris, mase. Cic. Consuetudo, dinus, 
f. Cic. Usus, Gs, m. Cic. Institufum, 
ï, 0. Nep. : Uo usage des ancrens, 
Mos inter veleres receptus. Tac. Il 
ae pouvait plus rien appreadre de 
leurs usages, iVeque reperire poteral 
quibus insiitulis ul£rentur (de uti, 
or, ris, usus sum, dép.). Czs. C'esl 
l'usage, Ex usu est. Col. Fieri solet 
(de solère, eo, litus sum, s9.-dép.). 
Plin. Sic res se habet (de habére, eo, 
ui, ifum). Cic. C'est un vieil —, un 
— établi, un — répandu, Antiquitus 
insfitulum est (de snstitui, or, Fris, 
ufus sum, pass.). Tac. Id in more 
positum est (de poni, or, Ëris, po- 
sifus sum, pass.) Cæs. oc multis in 
rebus usitartum est. Cic. C'est un — 
daos la famille des Serranus, fn Ser- 
ranorum familiä est gentilicium (de 
gentilicius, a, um). Plin. Cela n'est 
pas dans V— chez auus, In consue- 
fudinem nostram id non cadit (de ca- 
dre, o, cecidi, casum) ou hæc rarius 
incidunt (de incid”re, o, cidi, 8. sup.). 
Cie. De là l'— de donner des cou- 
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roones, Inde natum est (de nasci, or, 
ris, natus sum, dép) ui coronæ confer- 
rentur. Plin. C'est l"— {de faire qq. 
ch.|, Mos est (facere, faciendi ou ut 
faciant). (ic. fn more est (facrre). 
Plin. Sollenne est (fac#re). Hor. Morts 
est (fac£re). Quint. Ex usu est (fa- 
cére). Col. Solent (facëre). Virg. In 
usu est (facére). Plin. C'est l'— des 
Germains que.…., Apud Germanos ea 
consueludo est ut... Cæs. C'est l'— des 
Romains, Romanorum moris est. 
Quint. C'est l'— des rois, Afos est 
regibus (iaf.). Tac. C'est l'— des 
bomwes que, Mos est Aominum 
ut. Cic. C'est un — chez les Gau- 
lois que..., Est Gallicæ consueludinis 
ut. Cæs. C'élait l'— que..…., Afos ha- 
bebatur (inf.).… Tac. C'est un — 
consacré par nos ancètres que.……, 
Est hoc in more positum inslifufogue 
maoruin ul... Cic. Ce u'esl pas | — 
du peuple romain, Non est consuetudo 
populi romani ‘inf.). Cæs. Telle est la 
prière d'—, Mos est ita rogandi. Cnc. 
l'est d’—, Vulgare est. Plin. I était 
d'— chez nos ancètres que... fta 
comparalum more majorum eral ul... 
Liv. Que c'est permis, que c'est l'—. 
Et licëre et fieri solère. Cic. Suivant 
l'—, Comme c'est l'—, Er consuetu- 
dine. Cæs. E more. Sall. Usitato more. 
f'ic. Ut solet. Cic. Ut assolet. Liv. Ut 
fit. Cic. Ut mos est. Cic. Ut moris 
rst. Tac. Ut consueludo est. Cic. More 
Plaut. De more. Virg. In morem. Virg. 
Suivant nn — nalional, Patrio more. 
Curt. Selon l'— des brigands, Un 
prædones solent. Cic. Selon l'— an- 
tique, Ut institutum jam inde ab 
initio erat. Liv. Passer en —, In 
consueludinem vênire (io, is, vêni, 
ventum). Cic, In morem venire. Cic. 
In morem abire (eo, is, ivi el ii, 
itum). Ov. In consuetudinem veriëère 
(o, 18, verti, versum). Tac. Ce quiest 
passé en —, Quz in mores recepla 
sunt (de recipi, 10r, #ris, ceplus sum, 
pass.). Quint. Quz usu confirmnata 
sunt. Quint. C'esl devenu ua — de... 
13 mos incessit (de incess®re, 0, is, 8. 
sup.) ut. Sal. Usurpulum est... Ur. 
Celle consolalino est fort en —, Jila 
consolatio usriata est. Cic. Qui esteu 
Usitatus, a, um. Cic. Frequen- 
latus. Cic. Solilus. Virg. Ordinarius. 
Liv. Contrairement à l'—, Przter 
consueludinem. Cic. Insolenter. Cic. 
Sine more. St. Inusitate. Cic. Contra 
atque fieri solet. Cic. S'éloigner de 
l'—, S'écarler de l'— recn, Ab insti- 
tut& consuetudine refügêre fie. is, 
figi, fugilum). Cic. Instituto deced#re 
lo, is, cessi, cessum). Liv. À more 
dissentire (io, is, sensi, sensum). Cæs. 
Passer d'—, Obsolescére, o, is. 8. parl. 
ai sup., n. Varr. Qui n'est plus 
d'—, Obsoletus, a, um. Cic. Aban- 
donner un —, Dforem intermittère 
{o, is, misi, missum). Liv. Uno — qui 
s'observail, Lez legis, f.) quæ obtine- 
batur (de oblinéri, cor, ris, tentus 
sum, pass.). Cic. L'usage s'est per- 
pétué, Alos permansit (de permanère, 
«0, es, manaum, 0.). Ce. KRélablir un 
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—, Morem reducêre (o, is, duxi, due. 
tum). Pl.-j. Chercher en vain Îles 
anciens usages, Pristinum morem re. 
qurère(o. is, quistut el sti, situm). Cie. 
Suivre les nièmes —, Unis moriby 
vivwre. Cic. Serment d'usage, Sollenns 
sacramentumm. Tac. Deruger à un — 
reçu, Morem traditum soluëre (0, is, 
solui, solutum). Liv. Les usages et con- 
luwes, Aitus moresque. Liv. Usage 
geueralement repandu, Usus vulgaris 
communisque. Tac. Pourquoi rétablir 
un — aboli après si lunglemps, Cur 
ex lanto intervallo rem desuetam usur- 
parent. Liv. Comme il avail iotro- 
duit l'— de le faire tous les ans, Ut 
uolannis facëre instiluerat (de insti- 
ture, 0, ts, ui, utum). Czs. || 2° He 
bitude (de qqn). AMos, mons, mate, 
Cic. Consuetudo, dunis, f. Cic. Usus, 
üs, m. Cic. : Je ne suis pas dans 
l'usage de rendre compte. Non est 
meæ consueludinis ralionem red- 
dére. Cic. Comme c'est mon —, Ut 
consueut (de consuescére, 0, is, sue- 
tum). Cic. Ut assueus. Cie. Srcut 
meus est mos. For. More meo. Cic. 
Pro meë consuetudine. Cic. Ut szpe 
fecimus (de facëre, io, is, factum), 
Cic. C'est mon —, [ta soleo (de s0- 
ière, es, litus sum, 8.-dèp.). Plaut. 
Sic soleo. Ter. Sic assuenr. Cic. So- 
lens sum. Plaut. || 3° Action de se ser- 
vir d'une oh. Usus, &s, 1. Cic Usur- 
patro, ons, Ê. Cic. : Pour l'usage du 
public, Publicis usibus. Frontin. L'— 
de celle chose devint général, Mujus 
rei paluit usus. Plin. Pour leur —, 
Utilitutis suæ causä. Cic. Pour notre 
—, Causä nosträ. Col. Qui sert À 
aotre —, Usuarins, a, um. Gell. Usue- 
lis, m. f.,e, 0. Dig. Avoir à son —, 
In promplu habère. Sen. Racine bonne 
our une foule d'usages. Radir no- 
ts numerosis utiluiatibus (de uti- 
litas, atis, (.). Plin. [Eau) dont on se 
sert puur les plus vis —, Serviens 
fædis ministeriis (de ministerium, ü, 
n.). Frontin. Qui est burs d'usage, 
Erxoletus, a, um. Liv. Obsoleius. 
Cie. Courannes en — dans les fes- 
ins, Coronæ cœnis sollennes (de sol- 
lennis, m. f,,e, n.). Plin. Faire — 
d'une chose, Re uti (or, ëru, usus 
sum), dép. Cic. Rem adhibère (eo, es, 
ui, ftum), Cie. Rem usurpare. Cic. 
Remimsumfre (o, is, sumps\, sumplum). 
Cic. Voy. gkavim (Se) 59, Dont ils 
defendireut l'—, Quæ adhibér: vetue- 
runt. Cic. Fais — de lailue, Utere 
lactucis. Mart. Faire — de ses forces, 
Vires suas erercére {e0, es, cui, ci- 
tum). Cic. Faire — de tontes ses 
forces, Ümnes vires advocare. Sen. 
Tu ne sais pas l'— qu'on doit faire 
de l'argent. Nescis nummus quem pra- 
beat usum. Hor. Faire un ban — de 
sa puissance, Bene ufi viribus suis. 
Sen. Bien faire — de son lemps, 
Bene lempus collocare. Sen. Faire un 
nuble — de ses loisirs, Otio abuif 
liberaliter. Vell. Faire un — bono- 
rable de ses richesses, Moneste di- 
vitias habére (eo, es, ui, itum), Sall 
Faire un — honorable de ses armes, 
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Gloriose armis uli. Cic. Faire — des 
caresses, Blanditias admêvère (40, es, 
môvi, motum). Cic. Tu ne peux en 
faire un meilleur —, Non est quo 
melinus insumêre possis. or. Faire an 
manvais — de qq. ch., Re abuti (or, 
Yris. usus sum), dèp. Cic. Re malr, 
improbe, perverse où misere uli, dép. 
Cic. Rem male utendo corrump're (0. 
is, rupi, ruplum), Liv. Rem pravo 
usu corrumpère. Sen. Faire an mau- 
vais — d'un temps précieux, Collo- 
care male bonas horas. Cic. On pov- 
vait faire — d'un tel moyea contre 
les barbares, fjuic rationi contra 
homines barbaros loeus erat, Cic. 
Quel — ferai-je de mes loisirs ? 
Quo modo tempora ponam (de pon’re, 
o, is, posui. positum)? Ov. Ayant fail 
— du même moyeu, Eandem viam 
ingressus (de ingredi, ior. Fris, gres- 
sus sum, dép.). Ter. Ne pas faire — 
d'un secours, Auzilio parcëre (0, is, 
peperce: el parsi, parcinm el parsum). 
Cic. En faisant peu d'— des bains, 
Lavandi raritute. Suet. Ms ne font 
as — de cel avaolage, fliud bonum 
in usu non habent. Sen. \Metlre loul 
en —, Omnes muchanas adhibère. Cic. 
Nil intextatum linqu#re. Mart. Onnia 
erperiri(ior, iris, pertus sum), dép. 
Cic. J'ai tout inis en — ponr me gue- 
rir, Nrhil reliqui feci quod ad me 
sananlum pertinéret. Nep. Je n'ai 
plus l'— de la parnle, Vocis meæ 
præcluditur usus. Ov. Reprendre l'— 
de la parole, Vocis morus dimouère. 
Sen.-tr. Ayant l'— de loutes ses fa- 
caltés, Sensibus integris (de infeger, 
gra, grum). Cic. Avoir perdu [no 
mentanément] l— de l'onie et de la 
vue, Ne auribns quidem atque ocnlis 
satis conslure (0, as, stiti, statum). 
Liv. Avoir perdu l— de l'ouie et 
de la parole, Non auribus aut linguà 
compet®re (o, 13, ivi et ii, itum). Sall. 
Qui ne peut presque plus faire — da 
ses pieds, Neutro pede salis uthlis. 
Plin. Il perdit à peu près l'— de 
l'œil droit, Postea numquam deriro 
oculo æque dene usus est. Nep. Qui a 
perdu | — de ses membres, Aembris 
captus (a, um). Cie. Perdre [momen- 
tanément} l'— de ses sens, Animo 
linqua (or. éris, 8. parf.), pass. Curt. 
Voy. péraiLLance 19. Priver qqn de 
l— de ses sens, Sensibus aliquem 
erbare. Cac. La crainte lui dte l'— de 
la parole, Vocem metus præcludit (de 
præclnd®re, 0, clusi, clusum). PA. 
Les béles, qni n'ont pas l'— de la 
parole, Feræ, orationis experles (de 
expers, gén. pertis). Cic. Vaisselle d'un 
— journalier, Vasa assidu: usüs. Suet. 
On ne fait — que de l'écorce, Corter 
tantum in fruclu (de fructus, üs, m.). 
Plin. Elles servent à une foule d'u- 
gages, Mille sunt lsus earum. Plin. 
Grâce à l'usage anticipé les contre- 
poisans, Remedia præsumendo (de 
præsumêére, 0, is, sumpsi. sumplum). 
Plin. Qu'on ne saurait faire servir 
son argent à an meilleur —, Sump- 
tum nusquam melius poses poni (or, 
dris, positus sum). Cic. L'— au. 
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quel nous employons les animaux, 
elluarum tractatio (onis), f, Cic. Je 
ne sais à quel — employer... Non 
Aabeo qui utar.… Cic. Etre en — (—= 
être emplové), Esse in usu. Plin. Esse 
usut. Tac. Faire — d'une étole, Ves- 
em usurpare. Plin. Faire — [de fi- 
gures de rhétorique], Prequentare. 
Cic. Mots à l'— de tons, Jacentia 
verba. Cic. À l'— des troupes, In 
usus militares. Tac. Laisser à qqn le 
libre — d'une grosse somme, Alicui 
permiliËre innumerabilis pecuniz inf- 
nilam potestarem (de potestas, atis, f.). 
Cic. L'— des tropes, Troporum trac- 
tatus (üs), m. Quint || 4° Emploi des 
mots suivant la coutumsa. Usus, üs, m. 
Cic. Consuetudo, dinis, f. Cie. Verbo- 
rum consueludo. Cic. Communis con- 
sueludo sermonis. Cic. : Se confnrmer 
à l'usage, Usitate loqui. Cic. Usitate 
dicËre. Gell. Consuetudini obseque (or, 
Pris, secutus sum), dép. Cic. S'éloigner 
de l'—, À communti verboram more 
(de mos, moris, masc.) discedère (0, 
ds, cessi, cessum). Cic. L'— est le 
maltre des langues, Consuetudo lo- 
gendi magisrra. Quint. Tropes admis 
parV'—, Tropi in usum receptr. Quint. 
Mots qu'un long — « rendus fami- 
hers. Nomina qux diniurna consue- 
tudo frivit (de lerëre, o, is. fritum). 
Cic. Terme en —, Verbum tritum. 
Cic. usurpatnm. Cie. Mots qui sont 
d'un — plus fréquent, Celebriora 
verba. Gel. Etre en —, In usu esse. 
Prise. Les mnts qui sont mainlraant 
en —, Vocabula quæ nunc sunt in 
honore. Hor. Ce mot n'est plus en —, 
[oc verbum tinleriit. Sen. où evanuit, 
Varr. Mol qui n'est pas en —, Ver- 
bum insolitum. Cic. non tritum. Cie. 
insolens (gén. entis). Gic. Se servir 
de termes qui ne sont pas eu —, 
Inusitate logui. Cie. Mnts hors d'—, 
Eroletæ voces. Suet. Verba eroiela. 
Quint. obsoleta. Cic. ab usu quotidranti 
sermonis intermissa, Cic. Les mots 
tomhant en désuélude ou passant en 
— avec le temps, Cum verba tempo- 
ribus intercidant et invalescant (de 
invaleseëre, 0, is, valu, 5. 6np.). 
Qrant. Remettre de vieux mots en —, 
Verba retrahëre (o, ts. trari, trac- 
tum). Varr. || 6° Droit de se servir 
d'une ch. appartenant 4 un autre. 
Usura, æ, f. Cie. : Esclave dont où 
n'a que l'usaze, Fruciuarius servus. 
Dig. |} 6° Pratiquo, connaissance. Usus, 
&s, m. Cæs. Exercitalio, onis, f. Cic. 
: Les choses dont il à un grand usage, 
Res in quibus versatus erercilatusqne 
sit. Cie. Long — de la gnerre, Belli 
experientia (æ). f. Vell. Qui a un long 
— de la gaerre, Usu belloruin exer- 
crtatus. Cic. || 7° Pratique constante 
des devoirs de la societe : L'u-asye du 
monde, Urbanitas, atis, {. Cie. Hu- 
manitas, (. Cie. Qui a del'—, Urbanus, 
a,um. Cic. Voy. poL1 20. Qui n'a pas 
d'—, Inurbanus. Cic. Vay. Gno-sian 
To. || 89 Un des modes de mariage usites 
chez les Romains. Usus, &s, m. Caj. 

USALLA, v. de Byzacôns =: D'Usalla, 
Usallitanus, a, um. Plin, 
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USAR, ll. de Mauritanie. Usar, arts, 
m, Plin. 

USCANA, +. d'illyrie. Uscana, æ, 
f. Liv. : Les bahilants d'Uscana, Us- 
canenses, ium, m. pl. Liv. 

USE. ée, part. pas<é de oSrA, Voy. 
ce v. || Ailj. 4° Deteriore, Tritus, a, 
um. or, Detritus. Tac. Atirilus. V'irg. 
Allenualus. Plin, : Pieds (des bœufs] 
dont la corne esl usee, Subiriti pedes, 
Col. Vêlements usés, Vestitus obso- 
letus. Nen. obsoletior. Uic. Qui porte 
des vêtements —. Vestitu obsolerus. 
Apul. || 2° Fig. Fatigue, epuise. £Effe- 
tus, a, um. Cic. Detritnus. Gell. Ex- 
haustus. Curi. Confectus. Cic. : Corps 
usé de fatigue, Corpus labore confec- 
{um. Liv. — par la guerre, Bello 
fracius. Liv. — de carps et d'esprit, 
Corpore et animo confectus. Cie. Cœur 
—, Veternosus animus. Sen. Palais 
_e la bouche] —, Os (oris) hebes 
elis). Ov. Haine usée, Eroletum jam 
velustate odium. Liv. || 3° Rebattu, 
banal. Tritus, a, um. Cie. Contritus. 
Cic. Pertritus. Sen. Detritus. Quint. 
Pervagatus. Cic. Obsoletus. Cic. Vul- 
gants, m. f., e, n. Cic. : Ils prennent 
des moyens nsés, Obsoletam viam in- 
grediunfur. Liv. 

USER, v. 0. 1° Faire usage de, om- 
ployer. Reuli{or. ris, usus sum), dép, 
Cic. Rem adhibère (e0, es, ni, ttum). 
Cie. Rem usurpare. Cie. = User de ce 
qu'on s amasse, Paralis frui (or, éris, 
fnutus sum, dép. Hor. 11 faut qu'il 
use de sea biens, Utatur suis bonis 
oportet. Cie. Ce que la nature nous 
offre pour que nous en usions, Ea 
quæ gignuntur nobrs ad fruendum. Cie. 
User des cireonslances, Temyoribus 
uti. Nep. — de remèdes, Remedia 
adhibère. Cie. — de ruse, Dolum ad- 
hibére. Cic. Dolnm col%re (0, is, colui, 
eultum). Plaut, Use de tous tea arti- 
fires, Nune astus adrvoca. Sen.-tr. User 
pleinement de la hberté, Libertate 
abuti (or. Pris, usus sum), dep. Cie. 
— rigoureusement (ou bonleusement) 
de la victoire, Acriter (ou fæde) vic- 
toriam erercére (e0, es, cui, citum). 
Sall. Liv. En usant de tous les genres 
de rigueur, Omni acerbilalte prompta 
(pass. de prom”re, 0, is, prompsi, 
promptum) Liv. User de cruaute en- 
vers qqn, Crudelitatem in alyuem ad- 
hibère. Cic. — de sévérilé envers son 
fils, !n flio severitatem adhibère. Cie. 
— d'indulgence envers les prison- 
niers, Captivos indulyenter habère (eo, 
es, ui, itum). Liv, — de cette parole 
de Solon, Solonis dictum usurpare. 
Cie. — d'un druit, Jus expedire (io, 
is, iviet it, îtum). Liv. Voy. brorr 2°, 
— de son auturité, Pro su0 jure agère 
(o, ts. egi, actun\. Ter. — de mena- 
ces, Minas intendFre (0, is, tendi. ten- 
tum). Tac. — d'intiniidation, Terro- 
remainlentare. Tac. On use de violence 
envers lui, Fit vis in eum. Ter. Ayant 
usé du mème moyen, Eamdem viam 
ingressus (de tngredi, ior, Fris. gressus 
sum, dép.). Ter. User avec mudéra- 
tion de sa fortune nouvelle, Modeste 
insolentiam suam eonlinère (60, es, 
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finui, fenfum). Cic. — de la puissance 
tibunitienne pour inquiéter les con- 
suis, Verandis consulibus tribunatum 
permattére {o, is, msi, missum). Liv. 
Dan: quelles tinules l'orateur doit — 
de la plaisanterie, Quatenus sent ridi- 
cula tractauda oraton. Cic. Voy. eu- 
PLOYEH 1°, senvin (Se) 5°, USAGE 3°. 
I] 2° En user, se conduire, agir. Agëre 
(voy. do). n. Cic. Facëre, to, ts, feci, 
factum, n. Cie. Se habëre{voy. 1°). Cic. 
Se gerére, o, is, gessi, gestum. Cie. : 11 
en usa de celte manière avec les cap- 
tifs, Captis sic usus est (de ui, or, 
Fris, usus sum, dép.). Sen. Cumme 
en usaient les anciens, Quæ veirres 
factitarunt. Ter. C'est ainsi que j'en 
use, Bfthi sic est usus (fs, m.). Ter. 
Ce n'est pas ainsi qu'il faul en user. 
Baud ita decet, Ter. Ce n'est pas lui 
qui en usersit de ls sorte, Nulium 
Aujus factum smile. Ter. Si lu veux 
en user avec La bonle ordinaire, Si 
voles humanitali tuæ constare (0, as, 
stiti, statum). Cic. Cumine uous en 
usons avec les autres banimes, Quem- 
admodum nos erga homines gerimus. 
Cic. On en use de mème pour la chi- 
corée, Eadem est intibi ratio (onis, 
f.). Col. tien a très mal usé avec 
mui, Me improbissime traciavit. Cuc. 
Comme Lu en auras — avec moi, Ut 
me hubueris. Pluut. En user trop fa- 
miliérement avec moi, Liberius ou 
Licentius mecum vivère (0, 18, viri, 
victum). Cic. Familiarius mecum agrre 
quam par est. Cic. En — avec qun 
counne il en à usé avec vous, Par 
ani referre (fero, fers, tuli, latum). 

er. On eu usera avec toi conime tu 
en auras use avec les auires, In fe 
fief quod in alivs feceris. Gell. || Act. 
8° Consommer. Re uti (voy. 1°), act. 
Czs. Rem consunre (0, is. sumpsi, 
sumplumi, Cic. Hem absumëre. Col. || 
&o Dotariorer. Atlerêre, 0, is, trivt, 
fritum, acl. Plan. Deterre, act. Phin. 
3 Le Lemps use la pierre, Tempus si- 
lices terit. Ov. User nn vètement, 
Veste atterfre. Ulp. — un fouei sur 
le dus, Ccnterfre corios in tergo. Plaut. 
— la corne de ses pieds (en part. des 
bœufs), Pedes subierfre. Cato. Subteri, 
or, ris, trilus sum, pass. Sen. || 
Fig. User ses mains 4 nn travail, 
Manus opere atierëre. Tib. 1ls usent 
pos bras el nos corps à.…., Conferunt 
corpora ac manus.. (abl.). Tac. Que de 
mains usées par le travail puur faire 
briller un seul doigl? Quof manus at- 
leruntur ut unus niteat articulus ? 
Plin, Les veilles usent le corps, Afte- 
nuant vigilats corpora noctes. Ov. Il 
use dan: la dehancbe ce qu'il a d'ar- 
deur. Si quid ardoris habuit, in co- 
missaliontbus deteritur (de deteri, or, 
ëris, trifus sum, nass.). Tac. User ses 
yeux à pleurer. Lunina in fletus vd. 
sum#re. Cat. Quand, 4 force d'indo- 
lence, les furces. le temps el l'esprit 
sont usés. Li per socordiam vires. 
tempus, ingenium deflurere (de de- 
fluÿre, 0, ts, flurum). Sall. User sa 
vie dans les prucès, [In lilibus ætatem 
ou vilam conterëre. Cic. In foro con- 
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Leri (feror, terëris, frilus sum). pass. 
Cie. — ses facullés à plaisir, Limare 
seipsum consulte. Cie. La douleur use 
la patience, Dolor patientram 1tebilitnt. 
Cic. User l'esprit. Ingentun contundfre 
{o, 18, ui, (sum). Ov. || 5° Diminuer 
par le frottement. Terëre (voy. 4c), 
act. Ov. : User le fer, Ferrum conie- 
rêre. Ou. — le pavé du forum [à force 
de le fréquenter], Forum conterëre. 
Sen. Que la lime polisse sans —, Poliat 
lima, non exterat. Quint. — la peau 
de l'homme en la lécbant, Attenuare 
lambento eutem hominrs. Plin. — l'a- 
cier, Aciem ferri deterere. Plin. La 
goutle [qui tombe] use la pierre, Gutta 
cavat lapidem. Ov. 

S'usen, v. réfl. 1e Se détériorer. 
Atteri, or, ëris, (ritus sum, pass. l’lin. 
Deteri, pass. Plin. Usu deyperire (eo, 
is, tur el it, ifum), n. Col. Usu con- 
sumt (or, ëris, sumplus Sum), pass. 
Ov. : Le soc s'use insensiblerment, 
Oceulre vonrer decrescit (de decres- 
cêre, 0, crevi, cretum\. Lucr. Vomer 
tenuatur ab nsu. Ou. Un anneau s'— 
à le porter. Anunulus in digifo subter- 
tenuatur hubewlo. Luer. La puurpre 
s— à lous Îles instants, Purpuras 
omnis hora alterit. Plan. Les dents 
s'usent avec le temps, Usn atteruntur 
dentes. Plin. || 20 Fig. Senesc7re, o, is. 
senui, 8. sup. Cic. Consenesc?re. Cic. 
: Les chefs de ce parti s’useut, fllius 
partis auciores conseneseunt. Cic. Les 
forces 8"—, Senescunt vires. Sail. L'es- 
pri s'use, (Mentis) actes hebescit (de 
ebescire, 0, 6. parf. ni sup.). Cic. 
L'eprilt s'— avec le corps, Cum cor- 
poribus animi deflorescunt (de deflo- 
rescire, 0, is, florui, s. sup.). Liv. 

USINE, 3. f. Etablissement où l'on 
fabrique, tel que forge, verreric, etc. 
Offictna. z,f. Plin. Fabrica, [. Pliu, 

USIPÈTES, pple de Germanie. Usi- 
peles. um, ©. pl. Cæs. Usipui, iorum, 
m.pl læs. 

USITÉ. £a, adj. Qui est en usage. 
Usitatus, a,um. Cie. Frequentatns. l'arc. 
: Terme très usilé, Verbum usitatum. 
Cic. tritum. Cic. Verbun quod est in 
usu. Quint, Ya-t-il on mot plus — 
chez les Grecs? Quid in Græco ser- 
mone tam fritum aîque celebratnm est ? 
Cie. 1! se sert en général du langage 
—, Parum a communi more verborum 
discedit (de discedëre, 0, cessi, cessuni). 
Cac. Se servir de termes usilés, Verbis 
publicis uti (or, ris, usus sum), dép. 
Sen. Mot peu usité, Verbum insolitum. 
Cie. insolens (gén. entis). Cic. Peu —, 
Rarus, a, um, Cic. Voy. han 4°, 1N0- 
suTé. Ce qui semble plus —, Quod vi- 
detur notius pervulgatinsque esse. Gell. 
Comme cela est —, Ut plerique fa- 
ciunt. C'est nne chose très usitée, 
{loc multis in rebus usitatum est. Cic. 
Positum id in more est. Cæs. 

USTENSILE, s. m. Petit meuble 
sorvant au menage, pelit instrument : 
Quelques minces nstensiles d'argent, 
Paucæ argenti lamellæe (arum), f. pl. 
Sen. — de fer. Perramenta,orum.n. pl. 
Col. — de cuisine, Voy. BATTEnIR je: 
— d'agriculture, Supellez, leciilis, f. 
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Varr. Instrumentum, ti, n. Col. Vas, 
orum, n. pl. Ulp. Arma, orum, 0. pi. 
Virg. — de ménage, {nstrumentum, 
1, n. Cic. Supeltez, lectilis, F. Cic. 
Vasa, orum, n. pl. Plin. Utensilia, 
ium, D. pl. Liv. Vesorum ufensilia, 
Plin. 

USTION, s. f. Effet du cautbre. 
Ustio, onis, f. Cels. Cauter, cris, m. 
Prud. 

USUCAPION, s. f. Manière d'ac- 
quérir ga la possession. Usucapio, 
ou1s, f. Cic. = Acquerir par usucapiun, 
Lsucapire, lo, is, cepi, capium, act. 

ic. 

USUEL, aLue, adj. Dont on se sert 
ordinairement. Usitaius, a, um. Cic. 
Usuals, m. f., e, n. Sid, =: Mot du 
langage usuel, Verbum vwsilatum ae 
tritum. Cie. Vulgare verbum. Cic. Dans 
la langue usuelle, Populuriter. Cic. 
Vulgr sermone. big. Termes usuels et 
urdinaires, £ medio consuetaque verbe, 
Ou. Empluyer le langage usuel, Usi- 
tate loyui, dép. l'ic. De nredio verbs 
tollre. Liv. Les choses usuelles, Quæ 
sunt in usu. Cic. Voy. voerré. 

USUELLEMENT, adv. C. couwt- 
NÈMENT. 

USUFRUCTUAIRE, adj. Qui ne 
donne que la faculte de jouir des fruits. 
Usufructunrtus, a, um. lstd. : Pusses 
seur usufractuaire, Usufructuarius 
possessor. Sal. 

USUFRUIT, s. m. Joulssance des 
fruits, du revenu. Usus (üs) et frucius 
(us), m. Cic. L'sus fructusque, m. Sen. 
Ususfructus, m. Cic. Usus, m. fsid. : 
Contrat stipulant l'usufrut, Fruc 
tuaria stipulatio. P.-jct. L'— me re- 
tient d'aburd, Meus fructus est prior. 
Plaut. Avoir l'— d'une <bose, Usurë 
rei frui (or, Fris, fruilus sum), dep. 
Quint. Re frus. Liv. Leguer à qqn l'— 
de lous ses biens, Usumfrucium om- 
nüum bonorum suorum alicui legare. 
Cire. Afferiner l'— d'un chap, Agrum 
fruendum locare. Liv. Dont lu n'as 
que l'—, Quod accepisti utendum (de 
uti. or, Éris, usus sum, dep.). Cic. 
Dont où n'es que l'—, Fructuarius, a, 
um. Dig. Superfciarius. Sen. Qui joait 
de l—, Vuy. le sniv. 

USUFAUITIER, 8. m. Colui qui a 
l'usufruit. Usnfructuarius, ti, m. l'ip. 
Fiuctuarius. Ulp. Superfciarins.P.-jct. 
s Usufruilière, Fructuaria, z,f. Sc. 

USURAIRE, adj. Où il y & de l'u- 
euro. Fenebris, em. f.,e, n. Liv. Usu- 
rasius, a, um. Ulp. : Intérêt usuraire, 
Injustum (1) fenus (orix), n. Liv. Etre 
accahlé de delles usuraires, Fenore 
laborare. Liv. obrui (or, Eris, uius 
sumi, pass. Liv. 

USURAINEMENT, adv. D'une ma- 
nlèro usuraire. Fenerato. Plant. 

1. USURR, 3. f. Deperissement des 
choses par le long usage. fnteririmen- 
tum, ti, n. Liv. : Usure (d'un métal), 
Lefectns, &s, m. Liv. [Une bague] 
diminue par l'—, Usu consumitur (de 
consumi, or, ris, sumplus sum, Pass.). 


v. 
2. USURE, s. f. Intérêt excessif de 
l'argent, etc. Usure, æ, f. Cic. Usursæ, 
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arum, f. pl. Cic. Magnum ({i) fœnus; 


ou fenus (oris), n. Cic. Fenus grave, 
grande, iniquum. Cic. injustion. Liv, 
: Écraser le peuple par l'usure, Pe- 
nore plebem irucidure. Liv. Peuule ac- 
cablé suus le puids de l'—, Plebes fe- 
norts onere oppressa (pass. de oppri- 
mre, O0, is, pressi, pressum). Sal 
Accable par l'—, Fenore circumventus 
(pass. de circumuënire, io, is, véni, 
ventum). Liv. Exercer l'—, Fenus agi- 
tare. Tac. exercère (20, &s, ui, ilum). 
Modest. Libre des soins que donne 
l’—, Solutus omni fenore. Hor.Le fléau 
croissant de l'—, Tabes fenoris cres- 
centis. Liv. Lutter contre l'— avec le 
revenu de ses domaines, Certare cum 
wsuris fructibus prædioruw. Cic. Celui 

ui fait l'—, Voy. usunien. || Fig. 

endre avec usnre (= plus qu'on na 
recu), Mfagore mensurë reddëre (0, is, 
didi, ditum). Cic. Fenerari, dép. Ter. 
Ilte rendra lon bienfail avec —, Tibi 
conduplicaverit quod bene promerilus 
fucris (Se promerén, eor, ris, merilus 
sum, dep.). Ter. Il rendra avec —, 
Plus quan acceperit rediet. Sen. Payer 
avec — un bienfail, Largitaren mu- 
nerts imyendtis augêre (eo, es, auri, 
suctum). Cic. [La terre] reod avec — 
ce qu'elle à reçu, Aagno fenore colono 
respondel (de respondère, eo, spoudi, 
sponsum). Col. Nunquam sine usurë 
reddit quod acceperit. Cic. L'amour 
fait souveot payer ses relards avec 
—, Sæpe vénit magno fenore fardus 
emor. Prop. 

USURIER, 8. m. Celui qui prête à 
usure. Fœuerator où Fenerulor, oris, 
m. Cic. Fenerarins, ii, m. Firm. : Du- 
reté desusuners, S:ævilia feneratorum. 
Sall. — impitoyables, Acerbissimi fe- 
neratores. Cic. Usurière, Feneratrir, 
icis. f. V.-Maz. 

USURPATEUR, 5. m. Celul qui 
usurpe. Éreptor, oris. m. Cic. Invasvr, 
m, À.-Virt. =: Usnrpatenr du pouvoir 
el abs. Usnrpateur, Tyranuns, i, m. 
Cic. Rez, egis, m. Liv. (a Rume). — 
criminel, it ful na roi aul, Sicut sce- 
lesius in occupando reguo, ila et segnis 
in adninistrando fuit, Just. 

USURPATION, 5. f. 1° Action d'u- 
surper, pouvoir usurpô. Occupatio, onis, 
f. Cic. : Usurpation d'un nom, Nomi- 
nis assxmplio. C.-Th. — {d'un terrain], 
Improba possessio. Plin. — du pou- 
voir, Tyrannis, idis, f. Cic. Regnuum, 
î, n. Cic. (à Roine). Pnsséder ga. cb. 

ar —, Aliquid habère ui partum 
fpase. de par7re, io, 14, pereri, par- 
tum). Liv. || 20 Chose usurpes =: Les 
usurpaliuns, Male parta. Cic. || Fig. 
Les usurpalions da la mer ne peuvent 
se calculer, [n incerio est Oceani ra- 
pina (æ,f.). Plin. 

USURPER, v. act. S'emparer Injus- 
tement d'un blen, d'une dignite. Occu- 
pare, act. Cic. Invadére, 0. is, vasi, 
vasum, act. Cie. In aliquid invadFre. 
Cie. =: Usarper le trône de son père, 
Regna ab rnuito parente rapñre (io, is, 
rapui, raplum). Ov. — le pauvair, — 
la Lyranuie, Tyrannidem occupare. Cic. 
Regnum occupare. Cic. Tyrannidem 
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sibi parare. Nep. Regnum sibi parare. 
Sall. Regium nomen invadre. Sail. 
— le bien d'autrui, {n alterius fortu- 
nas invadère. Cic. Alienam rem aitrec- 
fare. Gell. În alienas possessiones ir- 
ruëre (0, is, ui, s. sup.). Cic. Avoir 
usurpé le bien d'autrui, Aliena tenère 
(eo, es, ui, lentum). Sall. Us'trper le 

roit de cité, Civitatem usurpare. Sue. 
— un nom, {n nomen invadëre. Cic. 
Sibi nomen inscribère (o, is, scripsi, 
scriptum). Cie. — un nom de noble 
origine, Clarorum imagines menliri 
(tor, iris, ttus sum), dép. Plin. — le 
litre de sage, Sidi nomen sapientis 
asserëre (0, ts, serui, serlum). Quint. 
— l'honneur d'une chose, Rei decus 
ad se vindicare. Liv. Rei gloriam ad 
se irahère (a is, trari, tracium). Liv. 
On leur défendit d'— fa juridiction 
des préteurs, Prohibiti jus prætorium 
præcipfre (10, is, cepi, ceplum). Tac. 
— le rôle de mari, Viri officia vindi- 
care. Just, Usurpé, Occuyalus, a, um. 
Firt, Non suus. Ov. Champ —, Fur- 
fivus campus, Biens usurpés, Ajale 
parta (pass. de parëre, io. is, peperi, 
partum). Cic. Ayant une furtuue usur- 
ée, In re alienä. Cic. Ailes que 
‘bumme à nsurpées, Pennæ non ho- 
mini dutæ. Ov. 

UTÉRIN,INE. adj. Né de la môme 
mére, mais non du même père. Uteri- 
nus, a, um. Cod. =: Frère ulérin du 
consul, Consulis frater, matre genituis 
eättem. Liv. Matre eädem quà consul 
geuitus (pass. de gignère, 0, is, genui, 
genitum). Liv, 

UTÉNUS, s. m. Matrice. Ulerus, i, 
w. Cels. Matrir, icrs. f. C.- Aur. 

UTIINE, v. d'Afrique. Uthina, à, 
f. Plin. : D'Uthine, Uthinensis, m. f., 
e,n. Terl. 

UTULE. adj. 10 Qui rend qq. service 
(en part. des pers.). L'hilis, ©. f.,e. 0. 
Cic. Salutaris. Cre. Fructuosus, à, uw. 
Cic. : Eire utile, Se rendre — à qqa, 
Alicui utilem esse. Cæs. Alieui utrhtati 
esse. Cic. Alicur prodesse (prosum, 
prodes, profui, s. sup.). Cie. Alcui 
operam navare. Liv. Ministerium ali- 
guod alicui præstare (0, as, stili, sta- 
fum). Sen. Bene de aliquo mereri (eor, 
éris, meritus sum), dép. Cic. Etre — 
à bien des gens, Operä multis prodesse. 
Cic. En étant utiles anx autres, e- 
rendo. Virg. Se rendre très utile à 
qqn. Alicui esse magno usui (de usus, 
üs, m.). Personne ue peut t'ètre plus 
—, Magis ex usu tuo nemo est. Î'er. 
N'être — ni à soi ni à autrui, Nec 
stbi nec alieri prodesse. (ic. Jamais 
étranger ne fut plus — à Rome, Nemo 
unus exlernus magis entire rem Roma- 
nam adjüvit (de ad)Hivare, o, as, ju- 
tum). Liv. [l le sera — et agréable, 
Tibi erit et voluptati et usui. Gic. Se 
rendre — à qqn (= lui fournir des 
secours), Aliguem opibus Jüvare (0, 
as, Jüvi, jutum). Virg. ou abs. juvare. 
Cie. En quoi puis-je l'être —? Quid 
trbi operà nosträ opus est ? Cie. Peut. 
être serai-1]9 —, Alhquid fortassean 
possem vidéri proficére (io, is, feci, 
fectum). Balb. ad Cic. Si je puis lui 
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être — ea qq. ch., Cuf si que re ali- 
quid possum consulëre (0, is, sului, 
sulinm). Cie. I s'est effarcé de Lètre 
—, Utilitutibus tuis paruit (de pa- 
rére, eo, es. ilum). Cic. Chercher a être 
— à qqn, Alicujus commodis servire 
(io, is, ioi el it, ifum). Cic. Qui n'est 
— pour rien, Ad nullam rem unlts. 
Cic. |] 2° Qui offre du proft. L'iilis, 
w.f.,e, n. Cic. Saluber, bris, bre. 
Cic. Salutaris, m.f.,e,n. Cic. Fru- 
gifer, fera. ferum. Liv. Frucluosus, a, 
um. Cic. Apius. Cie. Opportunus. Cic. 
Commodns. Cæs. Quæstuosus. Cic. Bo- 
nus. Cic. Conducibilis, m. f.,e,n. Âd 
Her. Cui aliquid emolumenti adhærei 
(de adhærére, e0, es. hæsi, hzsum). 
Sen. : Très ntile. Utilissimus. Cic. 
Perutilis. Cic. [Vallée] — pour uns 
embuscade, Fraudi accommoila. Virg. 
Chose très — à la graoteur future de 
l'empire, Res saluberrima tanto fuluro 
imperio. Liv. Remèdes fort otles, 
Aurilia præstantia (de præstans, gén, 
anlis). Plin Etre ulle à qqn. Alicui 
prodesse, prosum, prodes, profui, s. 
sup., n. Cic. prohcëre. io, is, feci, 
fectum, n. Cic. Alicui esse usui. Cæs. 
emolumento. Cic. ulilitati. Cic. ex usu. 
Cic. lucro. lie. in lucro. Ov. Alicui 
ulilitatem habëre (eo. es, ui, itum). 
Cic. præbère. Cic. afferre (fero, fers, 
attuli, allatum). Cie, præslare (o, as, 
stiti, statum), Plin, Alicui præbere 
usum (de usus, Gs, m.). Plin. Alicui 
esse bono. Cic. Etre —, In alicujus 
rem conducËre (o, is, duri, ducium). 
Plaut. Etre — (= être avantageux), 

Ferre fructus (de fructus, üs, m.). Cic. 

In fructu esse. Plin. In rem esse. Liv. 

Ereesse. Ter. Habère momentum. Sen. 

Etre très —, Miltum prodesse. Plin. 

Plurimum proficére. Cic. Marime pro-- 
desse. Cie. AMagnas oprortunitaies ha- 

bère. Cic. Magno usui esse. Cic. La 

ruse est parfois plus — que la valeur, 

Interdum plus dolo quam virtute p'of- 

citur /pass. de profic7re:. Liv. Profes- 

sion plus —, Sindium ad utilttatem 

fruetuosius. Tac. Chose qu'il crorra de- 
vorr être —, Cujus fructus ante præ- 
viderit, Tac. L'amitié est —, Er ami- 
citi& efflorescit urilitas. Cic. Ils ren- 
dirent la victoire —, Fecere victoriz 
emolumentum. Vell. (Ce remède] sera 
—, Id recte fiet. Cels. Ce qui peut 
Uêtre —, Quod tibi ex usu sil. Ter. 
N'a-t-on pas fait tout ce quoi était —? 
Quid non factum quod oportut ? Cie. 
Flre — à l'Etat, E republicà esse. Liv. 
Reipublicæ conduc#re. Cie. Mes ex- 
plus sout utiles à l'EteL. Afea benefae- 
ta reipublreæ procedunt (de procedëre, 
0, is, cessi, cessum). Sall. Dont la mort 
te sera ntile, Cujus mors {ibi emolu- 
mentum futurum est. Cie. Son meurtre 
leur a été —, Quibus eum occidi bono 
fuit. Cic. Pour que leur mort soil — 
à l'Etat, Ut eorum morte respublica 
utatur (de uli, or, 7ris. vsus sum, 
dép.). Cie. Ce qu'il peuserait puuvoir 
lui dire —, Ouod sibi opus esse vide- 
retur. Cie. Etre — à d'autres choses, 
In alia conferre (fero, fers, tulr, col- 
latum). Quint. Cela est — à ma gloire, 
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Haæcres mi ad gloriam valet (uv va- 
Ure, eo, ui, 8. sup.). Cic. Ces maux 
leur sont utiles, Fee pro ipsis suni 
mala. Sen. Combien cela doit m'être 
utile, Duentum id meë intersit (de in- 
teresse, est, fuit, 8. snp.). Cic. Ce qui 
est — à la cause, Quod ad causam 
utile est. Cic. Quæ pro causä sunt. Liv. 
Etre fort — à qq. ch., Ad aliquil 
magnos usus afferre (fero, fers, attulr, 
allatum). Cic. il est — de.…., Utile est 
{inf.}. Cic. Prodest. Sen. Proficit. Tac. 
Bonum est. Plin. Fructuosum est. Cic. 
Commodum est. Cæs. Idoneum est. Sall. 
In rem est. Sail E re est. Ter. Ad 
rem pertinel. Liv. Er usu est. Cæs. 
Juvat. Virg. Erpedit. Cic. Interest. 
Cic. Operæ pretiuxm est. Cic. Non ale- 
num est. Cic. Non alienum videtur. 
Quint. Non incommodum est. Cels. Non 
abs re ahenum videtur. Cie. Non ab 
reest. Liv. Non indignum videtur. Sall 
Baud absurdum videtur. Vell. Haul 
fuerit absurdum. Tac. Ï\ est très — 
de.…, Marume prodest (inf.). Cic. Mul- 
tum proficut. Cic. Plurimum profcut. 
Cic. Je crois — de..., Arbutror con- 
ducére (inf.). Cic. Non ab re esse pute. 
Frontin, 11 parut — de.…., Idoneumn 
visum est (inf.). Sall. 1l est — d'eu- 
fouir des femlles. Folia obruïre con- 
fert. Plin. 1 pensail qu'il lui serait 
très — de visiter lle, Magno sidi 
usui fore arbitrabaiur, 81 modo insu- 
lam adisset. Cæs. Ce que je croirai 
devoir étre —, Quo:l profore credam 
Hor. [Il montra) combien 11 serait — 
de prendre une ville, Quantum usum 
haberet potiri oppido. Cæs. il eût été 
plus — à l'État de..…., Magis pro re 
publieä fuent (iaf.). Veil. Si lu penses 
qu'il a êté plus — pour mot de aaitre. 
Utrum pules fuisse præstabilius (de 
praæstabilis, m.f.,e, 0.) me nasct. Cac. 
Cet argent nous sera très — pour... 
Quz (pecunta) nobis marimo usui erit 
ad. Liv. || est — de repasser dans 
son eiprit ces grandes divisions, À mi- 
mMus referendus est ad ea cepaita. Cic. 
l'est très — que.…., Aplissimum est 
(inf). Plin. Adjuvat quod.…. Quant. 
Est-il donc si — de...? Quid refert 
{inf.)? Cic. Quid prodest ? for. Quid 
attinet 7? Cie. Quid juvat ? Sen. Quid 

us est? Cie. Quo pertinet? Tac. 
Quod est prelium operæz? Sen. Quid 
est negotii? Cic. Est-il jamais — à 
on bomme de se lourmenter, Ân cut- 
quam est usus (&s, m ) homini ul se 


cruciet ? Ter. Il m'est — de..., Operæ 


mihi est (inf.). Liv. Peu —, Inutilrs, 
m.f.e,n. Cie. Ne pas être —, Nikil 
prefere. Cic. Naihul valére. Cic. Nul- 
um usum (de usua, &s, m.) habére. 
Cic. Il n'est pas — à l'Etat de, Non 
este republicä (inf.). Cic. Voy. iNOTILR 
4e. Si cela est — à la cause, Si id cau- 
sæ cedit (de ced?re, o, cessi, cessum). 
Quint. Peut-être cherchez-vous ce qui 
est —, Porte quæriis quid erpediat (de 
expedire, 10, is, ivi el ii, itum). Hor. 
Il est plus agréable qu'— de savoir, 
Magis juvat quam prodest seire. Sen. 
Non ce qui est —, mas ce qui est 
Bécessaire, Non gued opus est, sad quod 
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necesse est. Sen. 11 a été — ou permis 
ou inévilable, Aut oportuit aut licuit 
aut necesse fuit. Cic. Mensonge —, 
Salubre mendacium. Liv. — on nuisi- 
ble, Utilis aut secus. Quint. L'histoire 
est gun seulement agreable, mais —, 
Est utilitas in historiä, non todo vo- 
luptas. Cie. || 9° Opportun. Opyortunus, 
a, um. Cic. : En temps utle, Op- 
portune. Cic. Tempore. Cic. Voy. Pno- 
POS (À) 

Unie, 8. m. Ce qui sert à qq. ch. 
Utile, is, nu. Hor. Utilia, um, u. pl. 
Plin, Utilitas, atis, f. Cie. : Distin- 
guer l'honnète de l'utile, Honesta 
commodis disjungêre (o, is, junni, 
junctum). Cic. L'appareace de l'— fit 
impression sur lui, Species utililatis 
animum ejus pepulit (de pellëre, o, is, 
pulsum). Cie. Abandonner pour l'— 
luut ce qui est ninsible, Ab iis quæ 
lædunt refugËre ad ea quæ prosunt (de 
prodesse, prosum, prodes, profur, 5. 
sup., D.). Quint. La règle de l— est 
la mêine que celle de l'honnèête, Ea- 
demutilitatis quæ honestatis est requla 
Cic. il a prefère le bun à l'—, Hones- 
tum utili prætulit (de præferre, fero, 
fers, latum). Hor. Joindre l'— à l'a- 
greahle, Utile dulci miscére (eo, es, 
méscut, miztum), Hor. Songer plus à 
l'agreable qu'a l'—, Amœnitati prius 
HUGIN USui (de usus, &s, m.) consulère 
L. is, sulut, sulium). Tac. Voy. üTi- 
LITÉ 4°. 

UTILEMERNT, adv. 1° D'une ma- 
nière utile. Utailiter. Cic. Commode. 
l'ic. Recte. Cic. Apte. Liv. Salntariter. 
Cic. Salubriter. Liv. Bene. Cic. Ob 
rem. Sull. = Très utilement, Optime. 
Col. On met — des ventuuses, Reme- 
dio sunt cucurbrtulæ. Cels. On hèchera 
— la vigne, Vineæ recte fudrentur. 
Col. Tu auras agi — pour toi, Tuâ re 
feceris. Plaut. Voy. oTire 2°. |] 2° À 
propos. Oprortune. Cic. = Très utile- 
ment, Peropportuns. Liv. Voy. PRo- 
pos (À). 

UTILISER, v.act. Tirerdel'utilitede 
aa. ch. Re nti (or, ris, usus sum), dep. 

1c. Ex re commoditaiem percipFre (io, 
is, cepi, ceptura). Liv. Aliquid in rem 
suam convert”re (0, is, verit, versum). 
Cie. =: Savoir utiliser ses loisirs, Dene 
otio uti. Cic. — tous les instants de 
la journée, Diem dispon”re (0, 15, po- 
sui, positum). Tac. Afin d'— le trop- 
plein des eaux, Ne pereuntes quidem 
aquæ sin otiosæ (de ofiosus, a, um). 
Frontin. Je crains que l'argent de 
l'Etat ne soit pas utilisé, Pecuniz pu- 
blicæ vercor me ofiosz jaceant ide Ja- 
cére, 0, es, ui, 8. SUuP.). PI.-j. Per- 
sonne a'a tnieur — la faveur de la 
fortune, Nemo derterius fortunà est 
usus. Hor. Cette pierre est utilisée 
pour les dentifrires, Lapis dentifri- 
ciis accommoudatur. Plin. 

UTILITÉ, 8. f. to Qualité d'une 
choso qui nous rapporte du bien; profit. 
Utilutas, atis, f. Cic. Commoditas, f. 
Cic. Usus, &s, m. Cie. Fructus, 1. 
Liv. Commodum, i, a. Cie. Emolv- 
mentum, D. Cic. : L'utilité, Utrie, ts, 
a. Hor. Utilia, ium, n. pl. Liv. L'— 
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publique, Communis ulilitas. Nep. 
Avoir en vue l'— publique, In con- 
mune consulére (0, is. sului, sulturm). 
Tac. Ce que tu pourrais faire en vus 
de l'— genèrale, Quud commodo rei- 
publicæ facére possis. Crc. Pour cause 
d— publique, Rei publhicæ cauxd, 
lÜlp. In publicum. Liv. Ouvrages 
d'— publique, Quæ ad usum rerpu- 
blicæ pertinent. (ic. Sounger toujours 
à l'— de qqn. Alicujus commodis ser- 
vire (io, 19, ivt et it, ifum), Cic. Ti- 
ron m'est d'une grande —, Tiro mi- 
rabilis utilitatis muha fructum præbet, 
Cic. En vuc de ton —, Tua causä. 
Cic. Si nous avons êté de qq. — à 
nos cogciloyens, Si civibus nostris 
aliquid profuimus (de prodesse, pro- 
sum, prodes, 8. sup.). Cic. Avoir 
de l’—, Procurer de l'—, Esse emolu- 
mento alieu. Cic. Esse emolumentum, 
Pluut. Esse usui. Czs. Esse ex vou. 
Cæs. Esse utulutata. Cic. Utrhiater 
habère (eo, es, ut, itum). Cic. præ- 
bêre. Cic. In fructu esse. Plin. Qui te 
soit de sé: —, Quod tibi usu a 

tum sit. Cic. Dont le travail est de 
qd- — pour lous, Quorum opere eff- 
ctur aliquid ad nsum homanum. Cie. 
{Cette auitié vulgaire] a pourtant ea 
elle-même son charme et son —, 
Unæ tamen ipsa el delectat et prodest. 
Cie. Quand on 8e relirerait de | ami- 
lié aucune —, Etiamsi nulla sit uti- 
tas ex amacitiä. Cac. À y a plus de 
plaisir que d'— à le savoir, Quæ scire 
magis juvat quam prodest. Sen. L'é 
curce à soa — en medecine, Corticis 
ad medicamenta est pretium (ii, 0.) 
Plin. L'— des fleuves, Fluminun 
opportunitaies. Cic. EHe est d'une 
grande — dans... Ea adjuvat (de 
adyüvare, 0, jüvut, jutum) plurimum 
in... Cac. La sohlude à son —, Suii- 
tudo aliquid adjuvat. Cic. Il y a de 
l—, On trouve de l— 4... Ut 
est (inf.). Cie. Prodest. Sen. Profcit 
(de profic®re, to, fecr, fectum). Tac, 
1 est d'une grande — de penser, 
Plurimum profcit cogitare. Cic. Voy. 
UTILR 2°, Quelle peut être l'— d'une 
étincelle ? Quod potest scintilla habere 
momentum ? (de momentum, à, n.). 
Sen. En quoi mou savoir-faire peut-il 
l'être de qq. — 7? Quid est quod tibi 
mea ars possil affic/re [10, is. fecu, fec- 
tum). Ter. Retirer de l'— de qq. eb., 
Tronver de l'— dans qq. eb., Ar re 
ou Reï utihitatem cap/re (io, ts, cepi, 
captum). Cie. frucitum caprre. Cie 
uithtatem percip’re (io, is, cepi, c 

tum). Cic. fructum perciprre. Cie, 
Quelle — aurat-on pu en retirer? 
Quæ commoditas percipi posset ? Liv. 
Ils y trouvent tons deux leur — 
Hoc in rem est utrisque. Ter. Quelle 
— ont retirée des prodiges les Lacé- 
démoniens, Quid ostenta Lacelæmno- 
nos olim adjüverunt ? Cic. Chercher 
en toute chose son —, Ornnia sud 
causa facëre. Cic. Omnie ad utilitatem 
suam referre (fero, fers, tuli, latum). 
Cic. Suum quæsium (de quæstus, üs, 
m.) colère (0, is, celui, eultum). Plaut. 
Offrir peu d'—, Parum prodesse. Cie. 
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N'offrir aucune —, Nihil prodesse. 
Cic. Nullum usum habére (eo, es, ui, 
itum\. Cic. {l n'est pas venu parce 
qu'il n'y voyait aucune —, Non vénit 
quia nihil Gitinuit (de atiinére, eo, 
es, lentum, s. sup.). Cic. Ils di- 
sent qu'efle n'est d'aucune —, Ne: 
gant eam quidquam proficére. Col. 
Jamais il ne revrent aucune — de 
mal faire, Nunquam est utile peccare. 
Cic. 11 n'y a nulle — à..., Quelle — 
de...? Nihil atiinet (inf.). Cic. Quid 


V, s. m. Vingt-deuxième lettre de 
l'alphabet français. V, f. et a. Quint. 
s En lurme de V, Ad similitudinem 
V litterz. Cels. 

VA, 1mnpér. de ALLER. J. Ter. : Va- 
t'en, Abr Liv. Abidum. Hinc te 
amove. Ter. Mais — dunc, Qui stas 
(de stare, sto, stetr, statum)? Ter. — 
vile, Curre. Ter. || Empluyé adver- 
bialement et au Mg. | irg. —, 
meurs, Vunc morere. Virg. —,tu es 
un homme de cœur, Abi, virum te 
judico. Ter. 

VALAR, fi. d'Afrique. Vabar, aris, 
m. Mel. 

VACANCE, s. f. 1e Temps pendant 
lequel une dignite n'est pas remplie; 
place vacante. lutervullum, à, n. Liv. 
2 Vacance [du consulat], Vacuitas, 
atis, f. Brut. ad Cic. Puurvoir aux 
vacances dans le senat, Senatum sup- 
plére (e0, es, eur, elum). Suet. Sena- 
tores cooptare. Cie. Cumbler les — 
des équipages de la fluite, Remigium 
supplëre. Varg. Hemigio naves srp- 
pière. Liv. || 2° Fermeture momen- 
tanes des assemblees, des classes, etc. 
Feriæ, arum,f. pi. Cic. : Vacances 
des tribunaux, Porenses ferz. Cic. 
Justitium, it, 0. Liv. Ordouner les 
— des tribunaux, Jusfitium edicÆre 
ou indicère (0, is, dizt, dicium). Cie. 
Les tribunaux sont en —, Res pro- 
feruntur (pass. de proferre, fero. fers, 
fulh, lutum) Sen. Lates interquiescunt 
(de interquiesc®re, 0, ts, quievs, quie- 
lum, n). Pl.-). Accorder des — à un 
juge. Alicui dure vacationem a causis. 
Cic. Ces — 1e dunnaient le lemps.…., 
LDabant hs ferix tib1 opportunam /fa- 
cultatem... Cic. Quand les classes 
étaient en —, Quando erat a mugisiris 
audifionibusque obenndis otium. Gelil. 
Jours de —, Ferrali dies. PI.-j. 

VACANT, ANTS, adj. 4° Qui n'est 
pas occupe. Varuus, a. um. Cic. Liber, 
era, erum. Cie. 2: Toul le haut de {a 
maison est vacant, Tota domus supe- 
rior vacat (de vacare, 0, s. parf. ni 
sup.,a.). Cie. Etendue de terrain —, 
Vacans (antis) area (æ), f. Gell. L'es- 
pace — entre les rangs de vigne, 
Bpalinm quod inter vites vacat. Col. 
Cabane qui doit rester vacante, Ces- 
satura casa. Ov. Propriétés vacantes, 
Possessiones relictæ (pass. de relin- 
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prodest ? Tor. Non quidquam prodest. 
Hor. Quorsum pertinet ? Tac. Y avait-il 
une grande — à naltre? Quid fuit 
ulile nasci? Ov. Sans —, Voy. inu- 
TILEMRAT. Je g'eo rois pas l'—, Quor- 
sum est opus ? Hor. || 4e L'a-propos : 
L'utilité {i'ane mesure], Oyportunt- 
tas, atis, f. Cæs. Voy. pnoros ‘À ). 

.UTIQUE, v. d'Afrique. Utica, à, f. 
Cic. = Les babitanté d'Utique, Uti- 
censes. im, rm. pl. Cæs. Caton d'—, 
Cato Uticensis. Plin. 


\ 


quêre, o, is, liqu, lictum). Clic. f 
Fig. Vacuus, a, um. Tac. =: Le trône 
est vacaot, În medio reguum ponitur 
(de poni, or, Eris, positus sum, pass.). 
Liv. Espérant s'emparer du 1rône —, 
Vacuam possessionem regni sperans. 
Ces. Nommer qyo à une place va- 
cale, Aliquem cooptare. Liv. Divnité 
—, Dignitas in discrimen dimissa 
(pass. de dimittére, o, is, misi, mis- 
sum). Liv. Puisque la place est —, 
Cum vacet locus (i, m.). Pl.-j, Le 
consulat reste vacant par la mort du 
consul, Consulis morte cessans honor. 
sue. | 2° Qui n'est pas reclame (en 
t. de droit). Vacans, gen. antts. Dig. 
Vacuus, a, um. Cic. Caducus. Cie, : 
Successions vacantes, Hereditates ca- 
ducæ. Cic. La succession est vacanie, 
Uereditas jacet (de jacére, eo, ui, ss. 
sup): Dig. Recueillir une suecession 
—, In vacuum venire. Hor. 
VACARNME, 5. m. Tumulle, grand 
bruit. Convacium, ti, n. Cic. Sirepitus, 
üs, m. Cic. Turaullus, mm. Ter. Fre- 
mitus, m. Plin. Turba, æ, f. Cic. : il 
n'y aura pas de vacarme à la purte. 
Neque quidguam eveniel foribus fla- 
gun (de flagitiun, ri, n.). Plaut. Quel 
— sur la placel Quid turèz apud fo 
rum esl4 Ter. Abrutis par le — etles 
claweurs, Strepitibus el clamoribus 
attoniti. Liv. Qu'on faisait du — à ma 
arte, Januæ nostræ perstrepi. Apul. 
aire du —, Tumultuari, dép. Cic. 
Turbam fac7re (10, is, feci, factum). 
Ter. Turbus dare (0, as, dedi, datum:. 
Ter, Turbelas facfre ou dare. Plaut. 


‘Strepitum facëre. Ov. Convicium fa- 


cère. Ter. 

VACATION, 8. f. Cessation des 
ssances des juges. Feriæ, arum, f. pl. 
Cie. : Pendant les vacations des tri- 
bunaux, Rebus prolatis (pass. de pro- 
ferre, fero, fers, tuli, latum). Cic. 
Voy. VACANCE 2e. 

VACCA. 1° N. de deux v. d'Afrique. 
Vacca, æ, f. Sall. : Les habitants de 
Vacca, V’accenses, ium, m. pl. Sail. || 
20 FI. de Lusitanie. Vacca, æ, m. Plin. 

VACCEENS, pple de Lusitanie. 
Vaccær, orum, @. pl. Pl, 

VACCUS, n. d'homme. Vaceus, i, 
m. Cie. | 

VACERRA, jurisconsulle romais. 
Vacerra, æ, m. Cic. 
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UXELLODUNUM, v. de Gaule 
(auj. le Puy d'Yssolu). Urxellodunum, 
i, 0. (ier. 

UZALIS, v. d'Afrique. Uzalis, ts, 
f. Aug. : D'Uzalis, U:alensis, m. {., 
4, D. Aug. 

UZES, v. du midi de la France. Uce- 
tie, arum, f. pl. Inse. Ucetia (æ) urbs 
bis\, . Greg. Ucense (is) Castrur 
i), 0. Not.-Gall. 

UZITE, v. d'Afrique. Uzita,æ, f. Firf 
& D'Uzite, Uzitensis, m. L, 6, n. Insc. 


VACIS. 1° La fomelle du taureau. 
Vacca, #, f. Cic. Bos, bouis, fem. 
Cic. Bos femina. Liv. : Jeune vache, 
Voy. Génixss. De —, Vaccinus, 4, 
um. Plin. Dubulus. Varr, Bubulinus, 
Veg. Lait de —, Lac (laitis) bubu- 
um (1). Pin. Garder les vaches, Me- 
ner les — aux champs, Bubulcitart, 
dep. Plaut. Boues pascére U: 18, paui, 
pastum), Virg. || 2° Fig. Vache À lait 
{personne ou chose dont on tire un profit 
continuel) : La republique est pour 
eut que vache à lait, Rempublcan : 
qabent quæstui (de quæsius, Gs, m.). 
ic. 

VACHER, s. m. Celui qui garde 
les vaches, Bubuleus, à, m. Cic. 

VACUERIS, s. {. Etable à vaches 
Bubile, 15. n. Col. 

VACIET, s. m. Sorte d'arbuste. 
Vaccinium, à, 0. Plhn. : Fruits du 
vactel, Vaccinia, iorum, on. pl. Virg. 

VACILLANT, anTE=, adj. 1° Qui 
vacille. Titubans, gén. antis. Cic. Va- 
cillans. Cre. Nutans. Tac. : Lumière 
vactilante, Tremulum (t) lumen (mi- 
mis), 0. Virg. Démarche —, Insta- 
bile (is) vesrigrum us o. Pl.-j. Ins- 
tabilis is) gradus (Us), m. Curt. Ca- 
ractères (races d'une maia —, Va- 
citlantes htieruls. Cic. || 2° Fig. Irré- 
solu. Incertus, a, um. Sail. Animi in- 
certus. Tac. Titubans, gén. antis. Cie. 
Vacitlans. Cic. : Vacillant dans ses 
résoluliuns, Animo fluctuars. Liv. 
Voy. tAnesOLO. 

VACGCILLATION, 8. f. 1° Mouve- 
ment de ce qut vacille. Vacrulatio, 
unis, {. Quint. Nutatio, f. Plin, : Va- 
aliation de la Oauime, Igmis (gén.) 
tremor ‘orts), mase. Lucr. — [de la 
barque], Jactatio, onis, [. Cie. | 2e 
Fig. Irresolulion. Voy. ce m. 

VACILLEMENT, 8. D. C. vacIL- 
LATIOR. 

VACILLER, v. D. Îe Etre mû à 
droite et à gauche, n'être pas ferme. 
V'acitiare, n. Cic. Titubare, n. Ad 
Her Labare, 0. Cic. Nutare, n. Virg. 
: Lumière qui vacille, Tremulum (i) 
lumen (minis), n. Virg- Î| 2° N'être 
pas sûr (en parl. de la langue). Uæsi- 
fare, n. Cie. Trtubare, 0. Ov. 
Fig. Vacillure, 0. Cic. Titubare, u. 
Cie. Labars, a. Liv. Fluctuare, n. Cic. 
Fluitere, n. Tac. à Si les témoins ve- 
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cillent dans leurs dépositions, Si 


lestes verbo litubarint. Cic. 


VACUITE, s. f. Etat d'une chose 


vide. Vacuitus, atia, f. Vitr. Inanitas, 
f. Plaut. 

VACUNA, déesse des Sabins. Va- 
una, æ, {. Hor. : De Vacuna, Vacu- 
nalis, m.f., e, n. Ov. 

VADA. 10 V, de Bolgique. Vada, 
æ, (. Tac. || 20 V. d'Etrurie. Vada, 
orum, 0. pl. Rutil. 


VADIMON, lao d'Etrurie. Vadimo- 


nis lacus (üs), m. Liv. 
VA-ET-VIENT, 8. m. {e Mouve- 


ment d'une machine ou d'un objet qui 


va d'un point 4 un autre et revient. 
Reciprocatio, ons, f. Plin. Alternus 
(i) motus (üs), m. Pin. : Etre dans 
an mouvement continuel de va-et- 
vient, Ultro citroque cemmeare. Plin. 
| 2° Fig. Mobilite (du œractere). Me- 
iitas, atis, {. Cic. Insonsiantia, æ, f. 
Qumt. 

VAGA, +. de Numidie. Vasa, æ, f. 


Sal. : Les habuani: de Vaga, Ve- 


genses. vum, m. pl. Sall. 


1. VAGARONRN, one, adj. 1° Qui 


erre. V'ayus, a, um. (ic. Erraburndus. 
Liv. Erroneus. Col. Erratucus. Gel. 
Vagans, gen. antu. l'in. =: Course 
vagabunde, Discursus, üs, m. Liv. 
Errores, um, m. pl. Virg. Cesser de 
meuer une vie —, Finire murem va- 
gandi (de vagari, dép.). Liv. Chèvres 
vagabondes, Capræ quæ se dispergunt. 
Ter. Vigne qui pousse des jels vega- 
bonds, Vitis serpens lepsu erratico. 
Cic. | 20 Fig. Mobile (en parl. de 
l'imagination). Vagus, a. um. Cic. 
Errutus, gèn. antts. Cie. Vagans. Pall. 
Instabilis, v0. ., e, à. Virg. z Arl 
vagabond (qui s'applique à tout). Ars 
circumncurrens (gen. ent). Quint 

2. VAGARON%D. s.11. Celui quierre. 
Erro. onis, mm. Hor. : Rainss de va- 
gabunds, Populr colluvies(er), f. Juss. 
Vasabond sans aveu, Momo [mimx) 
ejectus (D, m. ie. Varahonds el 
assassins. Grassatores el sicaru. Suet. 

VAGARONDAGE, S. oi. Habitude 
de vagabonder. Vagundi mos (oris), 
twasc. Liv. Vaqatio, onu, f. Apul. 

VAGADONDER el VAGARON- 
NEIR, v. 0. Faire le vagabond. Vagari, 
dép. Cic. 

VAGIR, v. n. Crler comme les en- 
fants qui vlennent de naitre. Voy. le 
suiv. 

VAGISSEMENT, s. m. Cri des en- 
fants nouveau-nes. Vagitus, üGs. m. 
Plin. Vagor, orts, m. Lucr. ({nfan- 
{tum) quaniatus [uum)., m. pl. PL-j. 
: Faire entendre des vagissements, 
Vagitus dare (0, «es, dedi, dutum). Ov. 
Vautlus edëre (0, is, didi, dutum). Ov. 
Vagire, n. Cic. 

{. VAGUE, adj. te Qui n'a pas de 
bornes fixes; vide. Vecuus, a. um. 
Virg. Inanis, m. f., e, 0. Virg.: 
Terres vagues, Soluti agri. Sic.-Fl. 
Esnares —, Vaocuum, 1, 0. Liv. 
{| 2° Fig. Qui manque de frite, Incer- 
ain. Vagus, a, um. Cie. Incertus. 
Cic. : Queshion vague, Infinitæ ra 
quæslio (onis), £, Cie. Mot —, Verbum 
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incertum. Cic. dubium. Quint. Motifs 
vagues, Causæ vagz. Tac. Tu ne me 
donnes que des reponses —, Nec 
uicquam cerli respondes mihi. Ter. 
oupçuus —, mbecillz suspiciones. 
Tac. ces accusalinns] sont —, Niki 
habent quod aut definitum sif aut cer- 
fun. Cie. Regarder comme un fait 
avéré nn bruil vague, Pro re com- 
pert& habère auditionem levem (de le- 
vis, mm. fe, n.). Cæs. Uu bruit —, 
Sine auctore opinio (onis), f. Liv. Du- 
bio auclore susurri (orum), m. pl. 
Ov. Sine ullo satis cerlo auciore rumor 
(oris), masc. Liv. Opinion non pas 
flotlante et —, mais ferme el sùre, 
Non errans et vaga, sed stabilis cer- 
taque sententia. Cic. || 8° Dont on ne 
peut definir la causs : Mon cœur est 
troublé d'apprébensions vagues, Nes- 
to quid miki animus præsagit mal. 
Ter. — esprranres de paix, Dubia 
«pes pacis. Cie. Une erarnle vague, 
Timer (oris) quidam (cujusdam), masc. 
Cic. 

Vacuz, s. ©. 1° Grand espace vide. 
Vecuum.i, 0. Liv. fnane,1s, 0. Virg. 
= À travers Île vague des airs. Va- 
cuum per imane. Virg. | Fig. Se perdre 
dans le vague (en parl. d'un aulenry, 
Vubes et inania capiare. For. || 2° 
Manque de precision : Laisser dans le 
vague, În medre relinquëre (0,18, liqui, 
lictum). Cic. Il "7 s quedu — [dans 
ces reproches], Voy. vacue ad]. 2°. 

2. VAGUE, 5. f. Flots agites. Fluc- 
tus, Us, m. Cic. Æstus, ©. Virg. Unda, 
z, f. Cie. Undarum jactus \üs), m. 
Eucher.: Au milieu de l'agilahon des 
vagues, Excrltatis fluctibus. Cie. À me- 
sure que la vague s'elève, Prout fluc- 
tus attollitur (de attolli, or, Eris, s. 
parf.), paas. Tac. Une — en pousse 
une autre, Unda undä impellitur (de 
impell, or, Pris, pulsus sum, pass.\. 
Ov. Le vent soulevant les vayues, 
Magnus vento fluctus volvenie (de vol- 
vêre, o. is, volur, volntum). lar. Le 
meuvement des — [puur le maviga- 
teur]. Jactaño, enis, f. Liv. Le lac ne 

resente pas de —, Neque lacus vento 
impellitur. Tac. 

VAGUEMENT, «dv. S'une manière 
vague : Enuteuodre dire vagueinent, 
Per nebulas audire. Plaut. ls répua- 
daieat ——, Neque responsa dabantur 
fida satie, Virg. Je ne le sais que —, 
Nihil certi huôeo de hoc. Cie. De hoc 
mthi parum cerlum est. Cic. 

VAGUEN, v. 0. C.Enner 1e, 

VAILLAMAIENT, adv. Aveo valeur. 
Fortiter. Cic. Vairililer. Cic. = Cuim- 
battre vaillamment, Pugnare acrater. 
Cie. Non timide pugnare. Cæs. Voy. 
COURAGEUSRMENT 2°. 

VAILLA NCE. 8. f. Courage. Forti- 
tudo, dinis, f. Cæs. Vartus, ulis, f. 
Czs. Voy. counaax 6e. 

1. VAILLANT, anrien part. de va- 
LOtA, pris adverbralement : Ce qne 
chacun à de vaillant, Quantum proprit 
guisque habeat (de habeëre, eo, es, ui, 
ituimi. Sen. I n'a pas ua son —, Cui 
glumbens. 


peculii nummus non est 
e loculi, 


Plaut. Nil est in loculis ( 
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orum, w. pl.). Hor. || S. æ. C. avom 
(subst.) 4°. 

2. VAILLANT, ARTS, adj. Coure- 
goux. Fortis, m.f.,e.n. Cie. Strenuus, 
a, um. Sall. =: Vaillant et lâche dési- 
rent égalemeot la gloire, les bonneura, 
le pouvoir, Glortam, honorem., impe- 
rium, bonus æque el 19navus æque sibi 
exzopiant. Sall. vog. COURAGEUX 20. 

VAIN, atne, dj. 4° Qui ne produit 
rien, inculte. Sterilis, m. f., …, 0. 
Virg. Infructuosus, a, um. Col. : Vaine 
pâture (= Lerrea incultes et donc la 

âlure est libre), Compaseuus (i) ager 
(er w. Cic. Droit de — jâture, Jus 
uris) compascuum (i}, n. Sezv. Terres 
vaives et vagues, Fneultus ager. Cic. 
Incultum et derelictum solum. Cic. 
2° Inutile. Inanis, m. f., e, n. Cic. 
Inutilis. Cic. Vanus, a, um. Cie. fr- 
ritus, Cic. : Vain délai. Inane tempus. 
Virg. — travail, {nanis (is) opere (z), 
f. For. Duul ancune entrepriso n'etait 
vaine, Cujus nullum inceptuiw frunre 
erat. Sall. Par une — jinié, Frustra 
miserando. Liv. Victaire rendue —, 
Victoria ad vanum redacta (pass. de 
rediqrre, 0, is. egt, actum). lv. Fureur 
rendue —, Furor infractus (lass. de 
infringPre, 0, às, fregr, fractnm). Cic. 
Vaines promesses. [rriia premissa. 
Cat. — prières, Iepudiatz preces. Cic. 
Combien de jours ont été perdus dans 
de — occupatiuns! Quot dies quan 
frigidis rebus absumptt ! f'l.-). En vain, 
C. vaINEMEnT. El ce ne fut pas en —, 
Nec frustra. Hirt. En — tu passeras 
la mer, Licet mare trajeceris. Sen. | 
80 Frivole, chimerique. Inanis, m. f., 
e, n. Cie. Vatus, a, um. Cac. Vecuus, 
Tac. : Vain songe. Falsum somnmium, 
Plaut. Vaine crainie, Vanus melus. 
Liv. Vain mot, Inane nomen. Cic. — 
espair, Syes (ei arrila (æ), f. Tac. 
Sypes falsn au fallar (gén. acts). lice. 
— deburs, Sectes (ei) inanmis (is), 
f. Cre. Vaines jures, Futiles Lætrtiæ, f. 

1. Cic. Srs alarmes n'étarent pas —, 
Neque quutquam lunebul quod non essel 
timendum. Cic. Je crains que celte joia 
ne suil encore vaine, V'ereor ne hæcauo- 
que Lættia vana evadat. Liv. Frayeur 
— (= avengre), Cæcus (i) pavor (oris}, 
masc. Tac. Varn bruit (= qui court), 
Levis (is) audutio (onis), f. Czs. De 
vaines rumeurs, Famæ inania (ium), 
o. pl. Tac. Aumorum vana (orum), 0. 

| Tac. Poursmvre une vaine gloire, 

"mbras falsas gloriz consectari, dép. 
Cic. Pourauvre une ombre —, Inanem 
umbram prosequi(or Pris. secutus sum), 
den. Luc. Une — image, Stne re image 
iginis], f. Vell. Îls préteadent que ce 
n'est qu'un vain mot, Id ill cassum 
quuldam et inani vocis sono decor:lum 
essr dicunt. Cic. Vaines prédichans, 
Effutata temere vaticinia. Cic. || € 
Fatble, sans valeur. Levis, m. f., €, 0. 
Cic. Infirmus, a, um. Cic. : Ceite ob- 
jecliun est vaine, Niktl ad rem ralig 
ula pertinet. Cic. || 6° Drgueilleux. Glo- 
riosus, &, um. Cic. Superbus. Crc. ins- 
nis, om. Ê.,e, n. Cic. : Esprits vains, 
Inanva ingenia. Liv. L'bomme le plus 
vain du monde, Ventestsimus Àome, 


VAINC 


Cie. L'animal le plus —, Tumidissi- 
mum animal. Sen. Voy. oncumi- 
LEUx 1°. 

VAINCRE, v. act. Remportsr qq. 
grand avantage sur l'ennemi. Vaincre, 
o, is, viri, victum, act. Cæs. Devincêre, 
act. (æs. Domare, o, as, ui, itum, act. 
Cic. Suyerare, act. Cic. Profligare. act. 
Cic. Evincére, act. Plin. Cædre, 0, 
is, cecidi, cæsum, acl. Cic. FundPre, 
0, ts, fudi, fusum, act. Cic. Frangrre, 
e, is, fregi, fractum, act. Cie, Conte- 
rére. 0, is, frivi, frilum, acl. Cie. At- 
terre, act. Curt. Concidire. act. Cic. 
Proterëre, act. Hor. Oyprin?re, 0, ts, 
pressi, pressum, act. Sail. Fugare, act. 
Cic. Conficfre, io, is, feci, fectum, act. 
Liv. Pell%re, o, is, pepuli, pulsum, act. 
Czs. Sternére, o, ts, stravu, strutum, 
act. Virg. Prosternfre, act. Curt. Drs- 
sipare, act. Liv. Obruëre, o, is, ui, 
wium, act. Virg. Subigôre, 0, is. egi, 
actum, acl. Sall. Bello vincfre, act. 
Luc. Bello devincire, act. Nep. Præho 
vincère, act. Nep. In fugam vertFre (0, 
îs, verii, versum), act. Cic. In fugam 
ävert®re, act. Liv. In fugam dare (0, 
as, dei, datum), act. Czs. Er aliqnuo 
victoriam ferre (fero. fers, tulr. latum). 
Liv. Hesti clademn anferre (fero, fers, 
tult, ilutum). Liv. Cum aliquo egregie 
puguare. Liv. : Varncre enbieremeut, 
Perdemare. Liv. Debellare. Virg. Vain- 
cre (abs.), Voy. VAINQUEUR 1°. — en 
bataille rangée, À cie superare. Frontin. 
Collatis signis suyerare. Cic. Jamais 
des forces si faibles n'avaient vaincu 
une si grande arinee, Nulla unquam 
tam exioua manus lanlus opes pros- 
travit. Nep. Vaincre dans les guerres 
lointaines, Bella longnqua vaincre. 
Just. Etre vaincu, Vinei, pass. (et le 
passif de ous les autres verbes dun- 
nes plu haut). OffendFre, o, is, fendi, 
fensum, nu. Czs Prœlo vinci. pass. 
Liv. Acie funidli, pass. Frontin. Cla- 
dem acrip’re (io, is, cepi, cepium). 
Liv. Plagan aceipfre. Cic. Male pu- 
gnare, n. Sall. Rem male gerre (o, is, 
gessi, gestum). Nep. In fugam cons- 
térnari. pass. Liv. Terga vertfre. Liv. 
Terga convertëre. Cæs. Terga dare. 
Varg. Adversum prœlium facFre (io, 
is, feci, factum). Cæs Par qu 005 
généranx furent vaincus, Cui impera- 
fores nostri cesserunt (de cedre, 0, 
ês, cessi, cessum, n.). Cic. Etre vaincu 
par moi, Mahi succumbPre (o, is, cubui, 
cubitum). Nep. || 2° Remporter un avan- 
tage (en pên.). Vincëre (voy. 1°), act. 
Cic. Anteire, e0, is, ivi, 1tum), act. 
Cic. Superare, aet. Cic. Antecellÿre, 
e, ts, 5. parf. ni sup. (dat.). Cic. 
2 [l'a vaincu. Plus valuit (de valère, 
40,65, 8. snp., n.). Liv. Palmam lu- 
lit (wvoy. 10). Cr. Etre — dans la 
dispute. Drsceptatione vinei, pass. lice. 
Tlavail — tous ses rivaux à la cuurse, 
Pestum certamine vicerat omnes. Ov. Je 
sais — par la force de la vérité, Veris 
vincor. Ter. L'urateur ful — par le 
polosopbe. Philosopho orator succu- 

mit (voy. te). Cic. S'indigner d'être 
—, Indignart ced7re (voy. 1°). Quint. 
S'avoner — [dans an procès), Causä 
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cedfre. Quint. Vaincre l'entétement, 
Tenacitatem diffindFre (o, is, fidi, fis- 
sum). Apul. Ta gloire a vaineu l'eovie, 
Glorië inviliam vicisti. Sal. Ame que 
ne peuveal vaincre ni l'ennemi ni la 
mort, /n Rostem et in mortem invictus 
animus. || 3° Surpasser, l'emporter sur. 
Vincëre (voy. Me act. Cic. Suyerare, 
act. Cic. Præcurrêre, 0, is, eurri et cu- 
curri, Cursum, act. Cic. Præminère. co, 
es, 8. parf. ni sup (dat.). Sen. Præ- 
cedëre, o, is, cessi, cessum, act. Cic. = 
Vaincre en haute taille, Magnitnudine 
vincére. PA. — en courage, Virtute 
ersuperare, Virg. Se laisser — en 
bons offices, Officio vinci, pass. Curt. 
— tous les autres, Ceteris ou Prater 
celeros excell®re (0, is, ui, s. sup.). 
Cic. Voy. emporran (L') 2e, sunpas- 
sen 3°. || 4° Surmonter {un obstacle, 
une passion). Vinc£re (voy. 10), act. 
Cic. Domare (voy. 1°), act. Pln. 
Entuc®re, acl. Col. Superare. act. Cas. 
: Vaincre les obstacles, Jmpedinenta 
eluctari, dép. Sen. superare. Cic. dis- 
eut7re (io, is, cussi, cussum). Sen. 
— les difécultés, Dificuliates vin- 
cFre. Plin, — les ressentiments, 
frarundias domare. Plin. — son avi- 
dtle, Avidum spiritum dumare. Her. 
— ses passions. (Cupiditates domilas 
habèrs. ie. frangPre «0, 18, fregr, frac- 
um), Cic. coercère (eo, es. ui, im). 
Cic. Se — soi-même (— vaincre une 
massion), Sibi imperare. Sen. Se tan- 
cêre, Syr. Qui sait se —, Sibt impe- 
riosus (a, um), Hor. Sui imperiosus. 
Pin. Sui compos (gén. ol). Liv. Qui 
ne sait pas se —, Antmi impos. Plaut. 
Je sais me —, Mer sum potens (gén. 
ets). Curt. Se lasser — par la vo- 
luplé. Vinet (or, Eris, viclus sum, 
pass.)avoluntate. Cie. Voluptate vinci, 
pass Cie. Se laisser — par la doulenr, 
Potore [rangs (or, Fri, fractus sum), 
ass. Cic. Dolonbus succumbEre (voy. 
o), n. Cic. Se laiéser — par les pas- 
sions, À cuptditatibus vinct, pass. Cic. 
Se laisser — par la cupidité, Pecunis 
cupidine expugnari, pans. Veil. Etre 
vaincu par le sommeil, Nocti cedFre 
(voy. 1°), ns. Sul. Ne pas se laisser 
vaincre 4 la faligne, Invicium se a 
labore præstare (eo, @s, stilt, stutum). 
Cic. |] 6° Flechir. Flect®re, o, is, flexi, 
ferum, act. Cuc. Frangère (voy. Îe), 
act, Cie. = Se laisser vaincre aux 
prières, Precrbus flecti (or, Eris, flerus 
sum), pass. Liv. Precibus ced?re (voy. 
{o), n. Cie. Voy. rLécuin 2e. 
VAINCU, 08, part. passé de vain- 
cas. Voy. ce v. || Adj. Qui a ete 
vaincu. Victus, a, um. (æs. Evictus. 
St. Devictus. Vell. Superatus. Cie. 
Cæsus. Cie. Concisus. Cic. Profigatus, 
Liv. Fractus. Cic. Pulsus. Cæs. Fuga- 
tus. Cic. Fusus. Cic. : Après avoir éte 
vaincu, Male gestd re. Liv. — entiè- 
rement, Perdomitus. Sall. Confectus. 
Cic. — dans une luague lutte, {nr cer- 
tamine longo minor im. f., us, n.). Hor. 
l'arti —, Fractæ (arum) partes (ium), 
f, pl. Sen. tis sont vaincus, Vict 
jacent (de jacère, «0, ui, s. sup.). 
Cic. Peuples deux fois —, Gentes bis 
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triumphals. Virg. S'avoner vaincu, 
Cedëre, 0, de, cessi, cessum, n. Cic. 
Se stratum four: (eor, éris, fassus 
sum), dép. Cic. Manus dare (0, as, 
dedi, datum). Cie. Manus dedre (o, is, 
deiidi, dedritum.. Lurr. Victoriam con- 
cedëre. Liv. Demeterrä euncertfrealicut, 
Liv. Herbam porrigrre (o, 15, reri. rec 
tum) ou dare (prnv.). Plin. Serv, 
Suppose que je m'avous —, Pulu me 
tidi manus dars. Sen. |} Snbst. : Mat 
beur aux vaincus, Væ voictis. Liv. f 
Fig. Victus. a, um. Liv. Evictus, 
Tae. : Vaincu par le faligue, Lubore 
vicius. Ov. — par 5e6 prières. Ipsius 
precibus adductus. Cie. — par l'envie, 
Invidiæ (dal.). impar (gén. aris). Tac. 

VAINEMENT, adv. En vain, inulile- 
ment. Frusira. Cic. Nequidquam ou 
Neguicquam. Liv. Inaniter. Ov. Inuti- 
ltter. Qunt. Incassum. Sall. : Je dis 
la vérilé, mais varnement, Vera dico, 
sed nequilquam. Plaui. C'est — que 
lombeotles larmes, Lacrimævolountur 
inanes (de mans, m. f., e,n.). Virg. 
Lacrimæ pereunt (de perire, co, is, 
it et urain. nt, t{um). fe. Parler —, 
Verba perdYre frustra non proficientia 
(te prufetre. 10, is, fert, fectun. 0.) 

v. Tu te plains —, Querelis nihil pro- 
ficu. Cic. Travailler , Inanem ope- 
ram ansumêre (o. is, super, sumplum). 
For. Oleam et operam perdre (o, is, 
dudi, ditum). Cie. C'est — que vous 
réfuter, Vos nil agitrs (de ag?re, 0, 
eg, actum) cum refelliirs, Cic. C'est 
— que luas compté, Nihil egisti nu- 
merande Vell. 

VAINQUEUR, 5. m. 1° Celui qui a 
vaincu. Victor, oris. m. Cic. llostium 
victor, m. Cic. Superior, m. C>s. De- 
bellator, m. Virg. : Etant vainqueur, 
Part& victoriä. Cæt. ad Cie. Le mnnde 
qu'il à parcouru en —, Peragratua 
victorid orbts. Curt. — de C\enus, 
Victor Cyens. Ov. Les vainqueurs se 
sont plus mal trouves... Virtoribus 
peus accldit. fæs. La domination da 
vainqueur, Potentia victuris. Cic. — 
daos un eombat, Vicior certamine. 
Virg. — dans une guerre, Victor 
belli. Cie. La cause du —, Causa vic- 
trix (gén. icw). Lue. Etre —, Sortir 
— du combal, Vincère, 0, is, vici, 
victum, n. Cas. Superare, n. Sen. Su- 
periorem esse. Vell. Superiorem esse 
in prelio. Cæs. Victoriä potri (ior, 
uris et Yris, itus sum), dép. Frontin. 
Victonam adipisci (or, ris, adeytus 
sum), dép. Veil. Bene rem gerrre (0, 
us, gessi, gestum). Cic. Bene rempu- 
blieam ger’re. Cic. Bee pugnare. Liv. 
Prospere pugnare. Liv. Viclorem abire 
{eo, is. vuel ur, itum). Ov. Victorem 
regredi (ior, Vs, gressus sum). dép. 
Ov. 11 fut —, Victor discesstt (de dis- 
ced?re, 0, is, cessum, n.). Nep. Si Tur- 
nus est —, Si victorta Turno cesserit. 
Virg. ls sonl vainqueurs par cela 
même, Aoc ipso funt superinres. Hart, 
Rester vainqueur, Pervincëre, 0. 16, 
vici, victum, Tac. Etre — en espé- 
rance, Victoriam animo piæcipére (10, 
is, cepi, ceptnm). Cæs. Etre — de qqa, 
Aliquen vincère. Liv. Aliquem supe- 
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rare, Cæs. bello superare. Cie. Voy. 
vaincre {e. (Alexandre) fut — de Da- 
rius. Darium debellanit. Plin. L'Amour 
est ton —, De te triumphat Armor. 
Prop. Il avait été deux fais — de Ju- 
gurlha, Bis Jugurtham acte fnderat (1e 
funufre, 0, 8, fui, fusum). Veil. || 2e 
(En parl. de concurrents, d'une rosis- 
lance, etc.). Victor, oris, m. Verg : 
Vamyneur dans les jeux Olympiques, 
Victor Olympuæ. Nep. Cheval — [aux 
jeux}, Victor equus. Virg. [Gladiatenr) 
qui à été souvent —, Plurimarum 
palmarum (de palma, æ, f.). Cic. Ne 
l'éloigne que —, Non nisi victor abi. 
Ov. Etre — aux jeux Olympiques, 
Vineëre Olympia (n. pl.). Phin. Etre — 
{eux jeux!, Superare, 0. Virg. Elre — 
de qqn, Victoriam ex aliquo ferre ou 
referre (fero, fers, tu, fatuin). Liv. 
Victortam ab aligua reportare. Cic. 
Celui qui caurt dans le stade doit 
s'effureer d'être —, Qui stadium curril 
enttt debet ut vincat. Cic. || Fig. 
Victor, oris, m. Tac. = Sorlir vain- 
queur des difficultés, Dificultates vin- 
etre (voy. 1°,. Plin. — de ses pas- 
siuns, Libidinum victor. Sall. Sibi 
imperiosus. Hor. || Adj. Victor, orrs. 
w. Czs. = Un air vainqueur, Ingentes 
(ium) animi (orum), @. pl. Virg. Fe- 
rocra, æ, f. Lin. Les Pnmpéiens pri- 
rent si bien l'air —, Tuntum Pom- 
peranis accessit spirifs (de spiri- 
lus, üs, m.). Cæs. Sun pied —, Victor 
pes. Ov. 

VAUR, AIRE, adj. Qui 8 le poil mè- 
lange da blanc et de gris : Cheval vair, 
Varius (ii) equus (ti). im. Pall. 

Van, 8. m. Fourrure qui réunit 
deux couleurs : Le menu var, Minitren 
(1) varium (ii), 0. (Chartes du Moyen 
Age). 

VAISON, v. du Dauphinè. Vasio, 
onis, m. Plin. 

VAISSEAU, 5. m. d° Vaso. Voy. 
ce m. j| 2° Navire. Navuis, ts, f. Cic. 
Navigium, ti, n. Cic. Ratis, ts, [, 
(paet.). Virg. Puppis, f. (poel). Virg. 

arina, æ, bu (puel.). Virg. Prora, f. 
(poët.). Virg. Nautica (æ) pinus (üs 
el à), . (poët.). Varg. = Vaisseaux a 

roue d'airam, Æralæ naves. Cæs. 

aisseau brisé, À flicta nauis. Cic. De 
—, Navalis (m.f.. e,n.). Cie. Petit 
—, Parvum navigium. Cie. Actuario- 
lim, n. Cie. — de haut bord, Navis 
magna, on mari. Lie. major. Cæs. 
graudior. Cæs. inyens. Curl. — de 
guerre, Navwis longa.Cæs. bellica. Prop. 
et abs. Navis. Cæs. — marchand, 
Oneraria, æ, f. Cic. Corbita, æ, f. Cic. 
— armé en course, Prædatoria ravis. 
Liv, — à voiles, Navis velis habilis. 
Tac, — amirel, Navis imperatorta. 
Suet. — à 3, à 4 rangs de rames, Voy. 
1. name. — surinonlé d’une tour, 
Navis turrita. Virg. — découvert, non 
onté, Navis aperta. Liv. — ponté, 

avis terta. Liv. strata. Liv. Vaisseaux 
réuuis, Classis, is,f. Cæs. La mer dis- 
parall suus les —, Latet sub classièus 
æquor. Virg. incendier les —, Naves 
incend?re. Cic. Larges —, Patulæz in 
latitudines naves. Plin. Rasseinbler 
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des —, Naves conquirère. Cæs. — qui 
flambent, Flagrantes naves. Cie. Les 
autres -—, Cetera classis. Liv. — bal- 
loties, Naves pendentes (de penilère, 
eo, es, pependi, s. sup.). Curt. Cons- 
iruire un vaisseau, Navem zdifcare. 
Cic. fabricari, dep. Tac. construgre 
(o, is, struri, strucium). Cie. Eyniper 
un —, Arner un —, Armer en guerre 
un —, Navem armare. Cæs. adornare. 
Cæs. Armameutarin eompon#re (0, is, 
posui, posttum). Voy. équiPan 1°. Lan- 
cer un —, Meitre vo — a flut, Navem 
ummitffre (0, is, misi, missum). Cæs. 
deducëre (o, is, duri, ductum). Cæs. 
in aquam deilucére. Liv. a terrê mo- 
lari (lor, iris, itus sum, dép.). Liv. 
littore deduc®re. Virg. adigère (0. is, 
egt, actum). Tac, Tirer un — à sec, 
Navem tin aridum subducère où abs. 
subducëre (0, is, duxi, ductum). Cæs. 
Kadouber un —, Navem reficére (io, 
is, feci, fectum). Czs. Briser un —, 
Ratem perrumpére. Czs. Monter sur 
un —, Prendre passage sur un —, 
In navem conscend?re (o, is, scendi, 
scensum). Nep. ascendÿre. PR, Com- 
iander un —, Avoir le cimmanie- 
ment d'un —, Navem admimsitrare. 
Cæs. moderari, dép. Liv. gubernare. 
Tac. et abs. Gubernare, n. Liv. Capi- 
laine de —, Gubernator, oris, m. Cic. 
Navis magister (tri), m. Liv. Trerar- 
chus, i, m. Cic. Navarchus, m. Cic, 
Nauclerus. m. Plaut. Comasniement 
d'un —, Gubernatio, omis, f, Cic. ll en 
est de mêine puut uno —, Eadem na- 
vagét est ratto. Cie. || Fig. Le vaisseau 
de l'Etat, Reipublhicæ navus (is), f. Cic. 
Conduire le — de 1 Etat, Tenère im- 
per clavum (de clavus, i, m.). Cic. 
Ad gnbernacula reipublicæ silêre (eo, 
es, Sëdi, sessum). Cic. Reipublicæ qu- 
bernacula tenère (eo, es, ui, tentum). 
Cic. tractare. Cic. Celui qui dinge le 
— de l'Etat, Reipublicæ qubhernator. 
Cic. || 3° Interieur d'un edifice : Theätre 
qui est untres grand varsseau, Thea- 
trum magnitnidine amplissimum. Cic. 
1! fant choisir un très grand —, [a- 
benda est cura lazitatis. Cic. |] 4° Petit 
canal (du corpsr. Vena, z, Î. Plan. : 
Pelit vaisseau, Venula, f. Cels Gros 
—, Vena magor. Cels. Se roipre un 
— dans un accès de colère, Nimto fer- 
vore vends rumpêre (0, is, TUpi, rup- 
him). Sen. Je me suis rompu un — 
{en criant), Rupi ramices ‘de ramez, 
micis, m.). Plaut. || 6° Au plur. Petits 
tubes de l'interieur des plantes. Venz, 
arum, f. pl. CI. 

VAISSELLE, s. [. Tout ce qui sert 
& contenir des aliments. Vasa, orum, n. 
1. Cic. Escaria vasa, 0. pl. Plin. 

upellez. lectilis, f. Hor. = Vaisselle de 
lerre, Vasa fictilia et abs. Fictilia, 
ium, D. pl Cic. Tac. Il le ft servir 
dans de la — de terre, Ii fictilibus 
ministrari jussit. Tac. Manger dans 
de la — de terre, Fictilibus uti 1or, 
Fris, usus sum), dep. Sen. Pictilibus 
cenare. Juv. — d'argent, Apparatus 
(üs) argenteus (i), @. Plin. Argentum 
(i) escarium (it), n. Ulp. Argentum. 
Cie. — d'or, Aurum (i) escarium (ii), 
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n. Inse. Vasa auro solida, n. pl. Tac. 
Servir dans de la — d'or, Onerare 
mensas auro. Curt. — hossnée, Vasa 
collisa. Cic. — d'un usage journalier, 
Vasa assidui usüs. Suet. Une grande 
quantité de — plale d'argent, Permd- 
gum (à) pondus leris) argenti. n. Cic. 

VAL, S. m. Vallées. Vallis, is, f. Liv. 
2: Courir par monts et par vaux. Aller 
par munts el par —, Campos ef montes 
peragrare. Cic. VOY. vALLeR. 

VALA, n. d'homme. Vala on Valla, 
s, m. Vell, 

VALABLE, adj. Qui doit être reçu 
en justice ; en géu. Recevable, legitime. 
Lagilunus, a, um. Cac. Justns. Cic. : 
Caulran bonne et valable, Justus (i) 
vas (uarlis), m. Fest. Empêchement 
—, Soutica (æ) causa (x), f. Cato. 
Legitimum S impedinentum (i), 0. 
Cie. Etre — (en parl. d'un legs, ete.), 
Consisire, 0, is, sthli, s. Sup., 0. 
Ulp. Subsist#re. n. Cod. (ompetrre, 0, 
is, ivu et tr, itum, n. Scæv. La pre- 
mière obligation n'est plus —, En 
sprrat prior obligatio. P.-jet. La dona- 
hinn esl —, Donatio convalescit (de 
convalesrre, 0, valui, 3. sup., n.), 
Ulp. N'être pas —, £sse nullius mo- 
menti (de momentum, 0.). Dig. Cesser 
d'être —, Erstingur, or, Pris. stinctus 
sum, pass. Ulp. Voy. noz 4°, Deciarer 
un jugement —, Matrurnm pudrormm ha- 
bêre (eo, es, ui, itum) où ducxre (0, 
ü, duri, ductum). Cic. Liv. Le lestae 
ment est —, Testamentumn obtinetur 
(de obtanéri, eor, Fris, lentus sum, 
pass.). Cic. Aucune raison — de son 
absenre, Nulla quominus adesset jnsta 
ercusatio. Cic. Crois-lu que cel ordre 
serail —, Putasne id jJussum ratum 
futurum ? Cic. H n'est pas on acte de 
Cesar qui ne doive être —, Nihil est 
quod irruum ex actis Cæsaris possil 
esse. Cic. Motif —, Canse —, Idunea 
causa. Nep. Satis justa causa. Just, 
Probabils ratio. Cic. Exeuse qui n'est 
pas —, Minime accipienda excusalio. 
Cic, Excuse —, Ercusatio prubabilis, 
Cic. satrs justa. Cic idomea. Petr. 

VALANLEMENT, av. D'une ma- 
nière valable. Legitime. Cic. Recte. Cic. 
: Chose valablement donnce, Recte 
datnumn, P.-pct. 

VALAIS, région de la Suisse : Les 
babilants du Valais, Vallsuses, um, 
m. pl. Not.-Gall. La capitale dn —, 
Vatlense(is) Forum (i} flrmlii, n. nsc. 

VALRNONE, v. d'Aquitaine. Valle- 
bana, æ,f. Aus. 

VALENCE. n. de deux villes, l'une 
on Espagne, l'autre en France. Valentia, 
æ, f. Plin. 

VALENS. n. de plusieurs Romains, 
notamment d'un empereur du quatrieme 
siècle. Valens, entis, m. Cic. Aus, 

VALENTIN, n. d'homme. Valenti- 
nus, i, m. fuse. Fort. 

VALENTINE, n. de femme. Valen- 
tina, æ,f. AntÀ. 

VALENTINIEN, n. de deux empe 
reurs. Valentinranus, ?, m. Armm. 

VALENTINIENS, Sectaleurs do l'hé- 
résiarque Valentin. Valentinianti, orum, 
rm. pl. Jsid. 
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VALÈRE Ou VALÉRIUS, n. d'hom- 
me. Valcrius, ti, m. Cic. Liv. Tac. 

VALERE-MA XIME, historienlalin. 
Valerius (ii) Mazimus (1), m. Prisc, 

VALÉRIANE, s. f. Sorte de plante. 
Phu, on. indecl. Plin. Valeriana, æ, (. 
(Liane). Valériane celtique, Salrunca, 

. Plin. Nardum (f) gailicum (1), 0. 
Plin. 

VALÉRIR. {e V. d'Espagne. Vale- 
ria, æ,f. Plin. : Les babitauts de Va- 
lérie, Valerrenses, ium, m. pl. Plin. 
1 2° N. de femme. Valeria, æ, f, Cic. 
Plin. 

VALEÉRIEN, n. d'homme. Valeria- 
nus, t, m. l'lin. 

VALERIENNE (vois), route partant 
de Tibur. Valeria (æ) via (æ), f. P.- 
Vict. 

VALÉRNIUS. C. vaLÈRE, 

VALERIUS FtACCUS, poble ro- 
main. Valerius (ù) Flaccus (1), m. 
Quint. 

VALET. 5. m. Serviteur. Famulus, 
i, m. Cac. Servus, m. Cic. Mimster, 
in, m. Sen. : Les valets, Familia, #, 
f. Cic. Valet de chambre, Cubiculi 
minister, m. Liv. Cubteulo præpositus 
(à), w. Suet. Cubicularius, ti, m. Cie. 
— de pied, Pedisequus, i, m. Nep. — 
d'élable, — d'écurie, Âgaso, ons, m. 
Hor. Servus a Jumentis. Insc. Stabul 
cusios (odis), m. Virg. — de ferme, 
— de charrue, Arator, eris, m. Col. 
Maltre — (= qui commande aux au- 
tres), Columella, æ, f. Lucil, — d'ar- 
nee, Lira, æ, m. Liv. Calo, enis, w. 
Sall. || Fig. Bas valet, plat — (= 
celui qui à des habrludes serviles). 
Ancilla, æ, f. Suet. Se faire le — de 
qqn, Alicui se venditare. Cie. Celui 
qu fait le — (— empressé), Ardelio, 
onis, m. PA, 

VALETAILLE, 8. f. Mullitude de 
valete. Vulgus, i, n. Col. : Je gagne 
loue la valelaille, Plebem facio meam. 

er. 

VALETER, v. 0. Avoir une assiduité 
basse et sorvile. Alicui ancillart, dep. 
Tin. Obsequio grassan, dép for. 

VALETUDINAINE, adj. Maladif. 
Morbosus, a, um. Cie. Invaletudina- 
rius. Sen. = Être valétudinaire, Vale- 
tudine esse infArmä où imcummoda. Cic. 
I Subst. Un —, Morbosus, i, m. Cic. 

VALEUR, 5. f. 1° Ce que vaut une 
chose. Pretiura, ii, n. Cic. Æstimato, 
onts, (. Liv. = Valeur relative [des 
monnaies], Æraria (z) ratio (onis). (. 
Cic. Vendre une chuse à sa —, Ali- 
quid prelio suo vend®re (o, is, didi, 
ditum). Plaut. D'après là — du blé, 
Ex annonæ ratione. Cie. Er annonæ 
modo (de modus, i, m.). Tac. On lui 
paya la — de son blé, Frumenti pre- 
fium accepit. Liv. Estimer qq. ch. 
Suivant sa ——, Bene æsitimare. Cic. 
Etre eslimé à sa —, Suo ære (de æs, 
æris, D.) censéri (eor, éris, centus 
sum), pass. Sen. Donner de la — à 
une chose, Pretium rei facrre. Pl, 
Augmenter la — d'une chose, Pre- 
lium rei alicui augère (e0, es, auxri, 
auctum). Plin. Rei prelium accen- 
düre (0, is, cendi, censum). Sen. Di- 
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minuer [a — d'nne chose, Rei alieui { Verä æstimatione aliquid perpendrre 


prelium detrahre (o, is, traxi, trac- 
um). Plin. Vilem rem facëre, Liv. — 
qui vien! d'un élement étranger, Ar- 
cessita commendatio. Plin. Ayant fixé 
la —, Tara(o modo summz. Sue. 
Champ qui a plus de —, Ager ma- 
jors prelri. Ter. — d'nne lerre, Agri 
merilum (i), 0. Pall. Mettre un chainp 
en —, Agrum erercère (60, es, cui, 
citum). Plin. Agrum instruëre (o, ts, 
siruri. structum). Liv. — d'une pierre, 
Geumaæ bonitas (atis), f. ou dignitas, 
f. Plin. Avoir autant de — que les 
erles, £quare pretiura margarttarum. 

lin. Avoir de la —, lretinm habère 

0, es, ui, ttum). Calo. In pretio esse. 

ln. [As] qui avaieut la même —, 
Qui tantumdem valereut (de valère, eo, 
es, ui, 8. sup.). Fest. De mème —, 
Tantidem. Cie. Rejuendire sa —, Pre- 
{um reparare, Pl.-j. Avoir sa propre 
—, Esse in suo prelio. Du. Sud vir- 
tute valére. Cato. Suë virtute stare 
(o, as, steli, statum). Sen.-rh. De 
grande —, Preliosns, a, um. Cic. Etre 
sans — {= d'un firix inestimable), 
Esse extra prelia. l'lin. Qui est au- 
dessous de toute —, fnæstimabilis, 
m. f., e. n. Liv. Cela est dune 
— iasnpréciable, {oc super omnem 
taralionem est. l'lm, Elre 6ans — 
{= d'un prix uul), Pietinm non ka- 
bère. Cie. Ce n'est pas loul à fait sans 
—, Non est nthilo æstimandumn. Cie. 
Des objels sans —, de peu de —, 
Parui pretii res (retum), f. pl. Liv. 
Rerum vilia, n. pl. [lor. De peu de 
— (= qui à peu cuülé}, l'arvo zre 
emptus. Sen. l'arvi æris. Col. Les 
choses qui ont le moins de —, Vi- 
lissumæ res. Cic. Les Liens de cam- 
pagne sont sans —, Prelia przdiorum 
jaceut (de jacère, eo, ui, s. sup.). Cic. 
Afin que nos oliviers et nns vigies 
aient plus de —, Quo pluris st nos- 
fra oliueta nostræque vineæ. Cic. Les 
récompenses bouoritlques avaient au- 
trefuis peu de —, [lunores quondam 
fuerunt tenues (de fenuis, m. {.,e,n.). 
Nep. Toutes les valeurs étant tom- 
bées, Pretioruu auctoritate prostratd. 
Ara. || Fig. llomiue de peu de valeur, 
Lrvuis homo. Cie. Ilomo haud magni 
pretii. Plant. [Momo nuflo numero. Cic. 
Semissis (gén.) homo. Cic. Homo uihili. 
Varr. Tbéuphrasie est-il donc on 
écrivain sans —? Num jacet Theo- 
phrasins? Cic. Auteur de —, Ilaud 
spernendus auctor. Liv. Maltre de —, 
Haud pænitendus magister. Liv. Ma 
gister alicujus æris. Uell. Hummes qui 
ont de là —, Qui pondus habent. Cie. 
Humme qui n'est pas sans —, Homo 
non nequam. Cic. Si jamais nous 
avons eu qq. — comme oraleurs, Si 
unquant in dicendo aliquid fuimus. Cie. 
1} 20 Fig. Importance. Pretium, ti, p. 
Liv. Pontus, eus, n. Cic. Auctoritas, 
atis, FL. Sull. Momentum, i, n. Sen. : 
Tu ne sais pas la valeur réelle de 
l'argent, Nescis quo nummus valeat 
de valére, eo, es, ui, s. snp.). Hor. 
a — (d'un coutrat), Vis, F. Cic. 
Apprécicr une chose à sa juste —, 


(o, ts, pendi, pensum). Sen. Æstimare 
et momento suo0 ponderare aliqad. Cie. 
Réduire une chuse à sa —, Rem 
ad verum rediy7re (0, is, egi, aclnum). 
Sen. Apprécier la — des événements, 
Quanta sint quæ accrdunt considerare. 
Cic. Danner de la — à qq. cb., Auc- 
toritaten alicui rei dare À, as, dedi, 
datum). Cie, adjuug7re (0, is, junzi, 
junctum). Cic. tribufre (0, ts, ui, 
utum). Cie. Donner de la — à un 
bieufait, Afuneri pondus imponëre (0, 
îs, posui, pesitum). Sen. Ajouter de 
la — à des bagatelles, Nugis pondus 
addYre (0, is, didi, ditum). Hor. Lis 
a’allarhent pas plus de — à la richesse 
que les sloirieas, Nec plus tribuerint 
tuutis quam sloici. Cic. N'ailacber 
aucune — à une chose, Nikili rem 
peudfre (0, is. pepeudi, pensuni). Ter, 
Nihili sem facËre (to, is, feci, factum). 
Plaut. Rem pro nihilo ducEre (0, is, 
duxzi, ductum). Cic. Rem pro nihile 
pulare. Cic. fem in lu habère. Tac, 
Qui n'a jamais attache de — à l'ar- 
gent, Cui levissima semper pecunia 
fut. Sall. Voy. cas 130, MéPRISER. 
Avoir de la —, Pondus habère (voyx. 
lo) Cic. Auctoritatem habère. Cic. ils 
n'ont pas la moindre —, Vir minimi 
mommenti instar habent. Cic. Que cette 
autorité aura de la — aux yeux des 
rois, Hanc aurtoritatem aypud reges 
valitin am esse, Cie, Ce titre 2 la nième 
— qne le resto. {sta syngrayha hubet 
Juris idem quod cetera. Cic. l’ièces 
qui ont la — d'actes publics, Tabulæ 
que oblinent publicarum tabularum 
auctorifatem, Cic. Chuse de grande 
—, Res magni momenti. Liv. L'auto- 
rité des anciens « plus de — à mes 
yeux, Plus apud me antignorum aucto- 
ritas valet. Cie. Ge qui doit avoir le 
plus de — à vos yeux, Quod apud 
vos plurimum debet valére. Cic. Tes 
lettres ont la plus grande — à mes 
yeux, Tuæ literæ murimi sunt apud 
me ponderis. Cic. Les gens dont l'api- 
nian à de là —, Qui pondus hubent. 
Cuc. l'enses-ta que cela ait eu qu. —? 
Quidqnam tu illa putas fuisse? Cic. 
Etre sans —, Nul esse Cic. Qui n'a 
aucune —, Infrmus, a, um. Cic. Per- 
mfirmus. Cie. Qui a peu de —, LEvis, 
m. f{.,., 8. Liv. Argument sans —, 
Argumentum exile. Gell. nullum. Cic. 
uauuin. Quint. La — des idees, Re- 
run pondera. Quint. Accusation sans 
—, Jejuna calumnia. Cir. Obligation 
sans —, fnanis syngrapha. Cic. Cela 
n'a aucune —, Nikil ad rem pertinet. 
Cic. Voy. nponrance 1e. || 3° Juste 
signification des mots. Vis, f. Liv. : La 
valeur de ce mot, Vis Aujus verbi. 
Cic. Savoir la — d'un mot, Vidére 
quid verbum valeat (voy. 1e). Cic. La 
— des termes, Vis vocibus subpec{a. 
Peser la — des mots, Verba aypen- 
dre (o, is, peudi, pensum). Cic. Di- 
Lgenter verborum omnium pundera 
eruminare. Cie. !| &o Equivalent. Par, 
aris, n. Cic. Tantumd-m, tanlidem, 
n. Cæs. = Yerser au trésor la vateur 
de dix millions de sesterces d'argeut, 
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Argenti ad summam sestertil dacies 
in ærarium referre. Liv. La — de 
cent milles, Ad cenlum millie pas- 
suum, Suet. || 6° Courage. Fortirudo, 
duus, F. Cie. Vartus, utts, f. Cæs. : 
Montrer de ls valeur, Siwnaler sa —, 
Fortriter agwrs (eo, 15, egt, aclum). Sen. 
Virtutem ostendére (0, is, tendi, ten- 
tum el tensum). Sail. Strenue facFre 
roy: 2°). Liv. Faisant des prodiges 

e —, Imyigre gaznun ciens. Tac 
— guerrière, Virius rei milttaris. 

" Cic. Virtus bellandi. Cie. Egal en —., 
Par viriute. Cic. Par ad virtutem. 
Liv. Eprouver la — de l'enneuni, Pe- 
riclitari quid hostis possif (de posse, 
pssum poles, polui, 8. sup.). Cæs. 
| prend le cbamp de balaille à té- 
main de leur —, Ciet locum pugns 
testem virtutis. Tac. À qui sa — fit 
donner le surnum de... Cui nomen 
ex virlule fuit... Sall. Plein de —, 
D'une — éprouvée, Manu fortis. Vell, 
Spectatæ viritutis. Liv. Voy. couna- 
oux 2°. 

VALEUREUSEMENT, adv, Aroo 
valeur. L. COURAORUXEMENT 20, 

VALEUREUX, RUSE, ad). C. cov- 
RAOKUX 20. 

VALGIUS, n. d'homme. Valgius, 
it, m. Cac. 

VALIDATION, 8. f. 4° Action de va- 
fider. Ratihabatio, ons, f. Ulp. : Tuu- 
chant là valilatiun, De rato (de ra- 
fum, i,n.). P.-jct. 

VALIDE, adj. Sain, vigoureux. Va- 
lidus, a, um. (ic. Valens. gen. entis. 
Cic. Sanus. Cie, =: l'eu valide, Qui 
n'est pas —, Voy. vario 1°. || 20 
Valable. Voy. ce m.: Testaments ve- 
lides, Hata testamenta. Cac. 

VALIDEMENT, adv. C. vALABLE- 

. MENT. 

VALIDER, v. act. Rendre vallde 

(un acte, un contrat, etc.) : Hrtum al1- 
uid hubère. Cie. : Validé, Ratus. a, um. 
ic. Testaments cassés ou validés, 

Testamenta rupla aut rata. Cic. 

VALIDITÉ, 5. f. Importance ajoutée 
par l'accomplissement des formalites. 
Auetoritas, atis. F. Cic. : La dunatiun 
perd 65a validité, Donatio evanescit 
(de evanescëre, ©, is, vanui, s. sup.). 


VALISE, 5. f. Long sac de cuir pour 
transporter les hardes. Vidulus, i, m. 
Plaut. Ilippopere, æ, f. Sen. 

VALLAIRE, adj. Voy. counon- 
LLELA 

VALLÉE, 8. f. Espace ontre deux 
ou plusieurs montagnes. Vallis, is, f. 
Czs. Convalhs, f. Czs. : Vallée si- 
tuée su midi, Meridiana vallis. Liv. 
De —, Vallensis, m. f., €, 0. fnac. 
Combler une —, Plana subrigère (e, 
is, rert, recium). Sen. 

VALLLA, rol des Visigoths. Vallia, 
#, nm. Sid. 

VALLON, 8. 1n. Petite vallée. Val- 
licula, æ,f. Fest. 

VALOIR, v. 0. {° Etre d'un certain 
rix; coûter une certaine somme. Va- 
ère, €0, es, ui, s. sup., 0. Liv. Cons- 

fare, 0, as, titi, statum, 0. Cic. Stars, 
eo, as, steti, staîum, n. Liv. Ress, sum, 


VALOI 


es, fui, s. sup.,n. Cic. : Ce que vaut 
un esclave, Quantivalet servus. P.-jct. 
Valoir peu de chose, Constare parvo. 
Pall. — dix pièces de cuivre, Valëre 
denos æris. Varr. — dix pièces d'ar- 
gent, Valère pro argenteis decem. Liv. 
— trois deniers, Denariis tribus tara- 
ri, pass. Plin. Combien valait le bié, 
Quanti esset annona. Cic. 81 le blé va- 
lut ce qu'il l'estima, Si frumentum 
fanti fuit quanti ille æstimavit. Cie. 
Qu'il lui (dt prrmis de danner, au 
leu du blé, ta some que le ble va- 
lait, Ut sibi pro frumento quanti fru- 
mentum essel dare licëret. Cic. Com- 
bien valent les porcs? Quanti porci 
vénennt (de vénire, 60, is, ivi et tt, 
itum)? Plaut, Valoir mille deniers, 
Esse mille denarium. Plin, — deux 
sesterces, Esse duobus sestertiis. (ic. 
— vingt seslerces, Valère sestertiis 
vicenis, Plin, — autant, Tantumdem 
valère. Aug. — plus, Carius constare. 
Cic. Pluris constare. Sen. Esse pluris. 
Cic. Maoris vénire. Ph. — moins, 
Valére manoris. Dig. La livre vaut 
plus de 40 deniers, Quadragenos de- 
narios libræ excedunt (de erced”re, o, 
19, cessi, cessum). l'in. || fut regle 
que le denier vaudrait 46 as, Plarmt 
denarium sedecim asstbus permutari. 
Phin. Vendre une chose ce qu'elle 
vaut, Vendre aliquid prelio suo. 
Plaut. Valoir son pesant d'or, Esse 
guantivis prelii. Fer. Un bonme 
comme moi vaut son pesant d'or, 
[une Nominem decet auro erpendi (or, 
Fris, persus sum, pass.). Plant. || 
Fig. Il faut considérer ce que vaut 
chacun, Quanti quisque sit, ponde- 
randum. Cic. Valant lui-même tout 
un bataillon, Magni ipse ugminis ins- 
tar. Virg. Platon pour moi vaut Lous 
les autres, Plato mihi unus instar 
est omnium. Cic. Qui à lui seul valait 
tous les antres, In quo instar omnium 
eral. Just. Pour mo: il en vant cenl 
nulle autres à lui seul, Afihi unus est 
pro centum mill'bus. Cie. {1 ne valait 
pas le général, Nequaquam dnci erat 
par (gen. aris)j. Liv. Leur silence 
vaulune approbation, Cum quiestunt, 
robant. Cic. 11 fait des vers qui va- 
ent cenx de Catulle, Facit versus 
quales Catullus. PL.-j. l vaut autant 
quelui, Vinr ejus obtinet. Sen. Pièces 
qui valent des actes publics, Voy. 
vYALEOR 20. Rien ne vaut plus à nos 
yeux que.…, Nihtl carius æstimomus 
quam.. Sen. Vélie — bien le Lu- 
percal, Velia non est vilior (de vilis, 
m.f.,4, 0.) quom Lupercal. Cie. Les 
verlus sont égales entre elles et se 
valent, Viriutes sunt inter se æquales 
et pares. Cic. Cela en vaut la peine, 
Operæ prelium est. Liv. Cela n'en — 
pas la peine, Non tantiest. Cie. Cela 
en val:itil la peine? Quorsum per- 
finuït ? Hor. 11 dit que la vie ne vaut 
pas si cher, Tanti negal esse salutem. 
Bart. Si Carlbage valait un si grand 
sacrifice, An tanti Carthago foret. Sil. 
Vaille que vaille (= à tout prendre), 
Utcumque erit. Liv. Utcumque cect- 
derit (de cadère, 0, is, casum). Lis. 
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Prendre — que —, Recevoir — que 
—, Quidquid pessem, auferre. Ter. 


Critiquer ceux qui valent ruieux. Me- 
liores carpfre. PA. Qui vant moins 
ue ses ancêtres, Pejor avis. Hor. 
Qui — moins que san fils, Deterior 
fiio. Sen. Je ne permetlais pas qu'on 
le préférdt à ceux qui valaient mieux 
que lui, Potionbus præferri non sf- 
nebam. Quint. Jugez ce qui vaul le 
mieut, les actes vu les paroles, Errs- 
fimate facta an dieta pluns sint. Sail, 
Ua témoin oculaire — plus que dix 
témoins auriculaires, Pluris est ocu- 
latus testis quam auriti decem. Plaut. 
Que deur femmes valent moics 
qu'une, Mulieres duas pejores esse 
quan unam. Plaut. Valoir autant 
que... Tanti esse quanti. Plaut. La 
pratique sans la théorie vaut mieux 
que la théorie sans la pratique, Plus 
usus sine doctrinà quam cifra usum 
doctrina valet. Quint. Auprès de moi, 
les preuves valent mieux que les té- 
moignages, Apud me argumenta plus 
quam lesles valent. Cic. Les faits — 
mieux que les discanrs, Res potior 
oratrone. Cic. Res plus ualent quam 
verba. Salt. Valoir par sui-mème, 
Æresuo censèri (eor, éris, censns sum), 
pass. Sen. Ne rien —, Nihrl esse, Cic. 
Qui ne vaut rien (en pari. de qqn), 
Qui ne — pas cher, Nequam (indecl.) 
Cic. Improbus, a, um. Cic. Vuy. va- 
Laun 2°, Le sommeil ne — rien après 
le repas, Non bonus est somnus de 
prandio. Plaut. L'unhre ne — rien 
aux moissons, Umbriæ messibus no- 
cent (de nocëre, eo, ui, ilum). Virg. 
Le paisson de — rien {s’il n'est frais], 
Nequanr est piscis. Plaut, {Les chiens] 
ne valent rien après dix ans, Nec 
post decimum annum sunt uliles (de 
utilis, m,. f.. e, n.). lol. Marchan- 
dises qui ne — rien, Improbx merces. 
l'laut. Vers qui ne — rien, Mala car- 
mina. flor. l'apier qui ne vaut rien 
pour ecrire, lharta scribendo inutilis. 
Plin. Cet argument ne — rren. Nul 
lum id argumentum est. Cic. Obliga- 
tion qui ne — rien. Inutilis syngra- 
pha. Cic. Excuse qui ne — rien, Ex- 
cusatio nulla. Cie minime acciprenda. 
Cic. Valoir mieux, Przstare, 0, as, 
«titi, statum (dal.). Cic. Pluris esse. 
Salt. Qui vaut mieux que nous deux, 
Melior utroque nostrum. Ilor. Qui — 
mieux que sa répulalinn, Suä famä 
melor. Ov. Tu vaux mieux que moi, 
Tu uir melior es quam ego. Ter. Mieux 
vaut mourir que de... Mori satius 
est quam. Cic. Præstat mori quan. 
(inf). Cic. Mieux valait malle fois 
mourir, Mori milles præstitit. Cic. 1l 
vaut mieux travailler tout d'abord 
avec soin, Protinus adhubère curam 
rectins erit. Quint. On ae savait s'il 
valait mieux fuir ou rester, Fugèëre 
an manêre fulius foret, in incerloeral. 
Sal. 11 vaut mieux confier un oavire 
à un seul pilote, un malade à uu 
seal médecin, qu'à plusienrs, Uni gu- 
bernatori. uni medico rectius est alleri 
navem commil(ére, ægrum alleriquam 
multis, Cic. 11 edt Deaucoop mieax 
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valu ne pas commencer la guerre 
que de l'abandounner, Salius mulio 
fuit non morëri bellum quam omitti 
motum. Liv. il vaut mieux..., Mfelius 
est (inf), Cie. Salius est. Cic. Com- 
mouius est. Cels. 11 — bien mieux... 
Julio præstat (inf.). Sal. Multo satius 
est. Liv. Nimio salius est. Pluut. Jleût 
mieux valu, bien uieux — .…, Me- 
lius fuit (iaf.\. Cic. Melius fuit. Cic. 
Optimum fuerat. Liv. Longe rectius 
eral. Tac. Uiilius erat. Plin. Combien 
il aurait mieux — ...| Quanio fueral 
præstabilius{ (inf.). Ter. Combien il 
vaut mieur...[ Quanto potius est/ 
(inf.). Liv. Quanto satius est/ Sen. 
Ne — -il pas mieux...? Nonne se- 
tius est? (inf.). Liv. | vaudrait bien 
micux pour lui que... Melius cum 
io agFrelur si... Sen. Il aurait mieux 
valu qu'il dit... Poitus dicëret. Cie. 
Faire valoir soo droit {= l'exercer), 
Jus suum tenëre (e0, es, ui, lentum). 
Cic. obtiuëre. Cic. persequi (er, Fris, 
secutus sum), dép. Cuc. adipréci (or, 
Éris, adeptus sum), dép. Ter. exserère 
fo. is, sérui, serum). Pl.-]. waurpere. 
iv. Faire — son droit dans toute sa 
rigueur, Summe jure contenildre (o, 
is, tendi, tenium), n. Cie. Farre — 
sou droit en tout, Omniea pro jure 
suo ag”re (o, 13, egi, actum). Ter. 
Ne pas faire — tous 6es droits, De 
jure suo disced®re (o, is, cessi, ces- 
sum). Cic. Faire — une ch. (= lui 
donner du prix), Rem commendare. 
Sen. Reiï alicui pretium facËre (io, is, 
feci, factum). Plin, Humme qui va 
pas de naissance pour faire — sun 
mérite, Sine commendatione majorum. 
Cic. Son geste faisait — ses parules, 
Hujus actio commendabat orationem. 
Cic. [Il placait ses arguinenis) deus 
l'endroit le plus propre a les faire—, 
Ub: plurimum possent valére et pro- 
ficire (io, is, fees, fecium). Cic. Fai- 
saot — tout ce qu'il disait, Omnium 
quæ dicéret ostenlator. Tac. [Je n'ai 
vu aucun orateur] qui fit mieux — 
des riens, Qui auctoritate majore n1hil 
dicéret. Cic. Faire — des bagateltes, 
Honorem rebus angustis addñre (0, ts, 
didi,dituim). Virg. Nugispondus addëre. 
Hor. 1l ft si bien — la justice natu- 
relle contre une pièce éerite, {ta 
multa conira seriptum pro æquo 6! 
bono dixit. Cie. Faire — des vers en 
s'accompagnant de la lyre, Formare 
versus cilharä. Pl.-j. Faire — nue 
raison, Ad ralionem reeurrêre (o, ts, 
curri, cursum). La voix qui, plus que 
tout le reste, fait — l'orateur, Voz 
quæ una marime eloquentiam com- 
mendat. Cic. Faire — son esprit, 
Ingenium jactare. Quint. publicare. 
Sen. Faire — (— vanter), Jactare, 
act. Cic. Prædicare, act. Cic. Lau- 
dare. act. Cic. Venditare, act. Liv. 
Attoll7re, ©, is, s. parf. oi sop., act. 
Cic. Altius dicendo tollfre (0. is, sus- 
fuli, sublatum), act. Cic. Faire — ses 
services. Suam operam vendilare. Liv. 
Faire — ses services auprès du 
euple, Merita erga populum allegars. 
uel. Avec quel soin Cicéron faisait 
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— Brutus et Cassins, Quanto Cice- 
ronis studio Bruius Cassiusque aitol- 
lêrentur. Vell. Qui sait faire — ses 
qualités, Compositus ad osteniationem 
virtutum. Liv. Faire — par la parole 
les avaotages d'au art, Artem ora- 
lione eraggerare. Cic. Il ve peu faire 
— auprès do son maître rien de ce 
qu'il fait pour lui, Nikil eorum qux 
præslat impulal superiori. Sen. 11 fil 
— 82 bonne foi, Fidem verbis extulit, 
Liv. En faisant — tes bons offices, 
Cum summä lestificatione tuorum offi- 
eiorum. Cic. || fait — leurs excellents 
services, Optime meritos commendal. 
Gell, Se faire —, Se jactare. Cic. Se 
ertoll®re (0, is, extuli, ecatum). Quint. 
Se ostentare. Cic. Se venditare. Cie. 
Gloriari, dép. Liv. Gloriosius de se 
ipso prædicare. Cic. Se insolentins 
cffarre (fero, fers, extuli, elatum). Cic. 
Se faire — auprès de qqn, Se jac- 


lare elicui. Ov. Se faire — auprès |C 


du peuple, Se plebi venditare. Liv. 
Se faire — en rabaissant les autres, 
Efferre se premendo alios. Liv. || %e 
Repporter, donner du profit : Cette pre- 
prielé lui valait deux lalents, Er hu 
prædiis lalenta argenti bina camebat 
(de capôre, io, is, cepi, captum). Ter, 
Cette province Ini vaut 50 talents de 
reveou, Er qu& regione quinquaginte 
ei falenfa quotannis redibant (de rs- 
dire, eo, is, lui et ordin. ti, iium). Nep. 
Paire valoir une ch. (= eu tirer pre- 
Qt), Rem exercére (eo, es, cui, citum). 
Ulp. Faire — 600 argent, Pecunias fe- 
nore auclitare. Tac. Pecunias erercère. 
Dig. Numimos un fenore pon?re (o, is, 
posui positum). Hor. Lesriches font — 
eur argent, Viriboni usuras perscri- 
bunt(de perseribfre, o, is, seripsi, scri- 
plum). Cic. Faire — ua champ. Agrum 
excrcére. Plin. Faire — ses terres à 
grands frais, Arafiones magnë im- 
pensä, magno insirumento fuërs (cer, 
éris, fuilus sum), dép. Cie. Faire — 
son bien, Negotium suum ges#re (o, 
is, gessi, gestum). Cic. || 3° Etre l'é- 
quivalent de, tenir lieu de. Valëre 
{voy. de}. Cic. : [Cela] vaut autsot 
ne si..…., Perinde valel ac si... Cic. 
ela — fait (— rezarde la chose 
conime faile), Faetum puta. Ter. || 6e 
Act. Procurer, faire ablenir. Afferre, 
fero, fers, attuli, allatum, acl. Cic. 
: Nom que m'a valu mon dévone- 
ment, Quod mihi mea cura nomen 
induit (de induËre, 6, is, dutum). Liv. 
A qui sou caractère valut le surnom 
de Superbe, Cui cognomm Superbo 
ez moribus datum. Sall. Le snccé: 
leur à valu la réputaliun de sagesse, 
lllis fortuna in sapientiam cessit (de 
ced7re, 0, is, cessum). Tac. Cela lui 
valut la remise de sa peine, Id remis- 
sionem pœnæ ei impetravit. V.-Maz. 
Apprends quels avantages nous vaut 
la sobriété, Accipe tenuis victus que 
afferat. Hor. Celle complaisance lui 
valut le consulat, Eä comtate consu- 
latum adeplus est (de adiprsci, or, 
fris. dép.). Plin. [Cela] me vaut des 
lettres de toi, Litteras lues elicit (de 
elicère, io, ex citum). Cie. 
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VALUE ae s. f. Augments- 
tion du prix. Afajus (oris) pretium ue 
0. Plin. {ntenta (orum) prelia (iorum), 
a. pl. Tac. : Dauer de la plus-value 
& qq. cb., Alicui rei pretium augére 
(60, es, auri, auclum). Plin. Avoir une 
plus-—, Pretrum suum augèére. Plin. 

VALVE, s. f. C. coocicee fe. 

VALVULE, 5. f. Petite poche ‘dans 
le corps). Foiliculus, i, m. Plin. 

VAMPIRE, 8. m. Cadavre qui sort 
du tombeau pour venir sucer le sang des 
vivants. Strix, strigis, F. Sarmim. (au 
plur. Striges, um. Plin. et Sirigæ, 
arum. Peir.). || Fig. Vampire du Tré- 
sor pablie (= bonme qui en dépense 
toat l'argent), Ærarti Airudo (dinis), 
f. Cie. 

VAN, 8. m. Instrument pour remuer 
le graln en le jetant en l'air. Vannus, 
ï, F. Col. Vallus, i, m. Pall. Ventila- 
ru 1, D. Col. Capisterium, ti, n. 

ol. 


VANDALES, pre barbare. Van- 
da, orum, m. pl. Vop. Greg. : Les 
Vaudales. Vandalirus, a, um. Prosp. 

VANGION, roi des Suèves. Vangis, 
onis. m. Tac. 

VANGIONS, pple gaulois des bords 
du Rhin Vangiones, um. o1. pl. fes. 

VANITE, 3. f. {e Le peu de solidité 
(des choses), Inutilite, neant. Vanitas, 
ais, P. Cic, Inanatas, f. Cic. =: Tout 
eat vanilé, Omnia vanitas. Vulg.O — 
de nos efforts! O nostras contenliones 
inanes / (de inanis, m. f.,e, n.). Cie. 
La — des choses humaines. Res hu- 
manæz Aurz. Sall. Les vanites [de ce 
monde), Vanilates, um, f.. pl. Ambr. 
| 3° Amour-propre qui a pour objet 
es choses frivoles. Gloria, æ, f. Ad 
Her. Jactantia, f. Quint. Jactatio, 
on1s, f. Curt. Venditaho, f. Cic. Sui 
ostentatie, Î. Ces. Suprrbra, æ, f. Cic. 
Arrogantie, f. Cic. Vanutas, atis, f. 
Tac. Vuy.onoumx Îe : Je n'ai pas de 
vanité, Nihilin meinane. fic. Qu'est- 
ce que celte enpèce d'ostentaliun et 
de —? Qnod genus est istuc ostente- 
lionis et gtorur ? Cic. Je le dis sans 
madeslie comme sans —, Non mihi 
tantum derogo, tametsi nil arrogo. 
Cic. Ebl-re été da la — 3i...? Fuis 
sel tumidius si...? Quint. Craindre 
d'être laxé de —, Veréri opinionem 
jactantiæ. Quint. — [d'auteur], Vani- 
lugumria, æ,f, Tac. Avoir de la —., 
Insolentius se efferre (fero, fers, ez- 
tuli, elatum). Cie. Avoir une — insu 
orlable, {ntolerantius se jactare Cic. 
Éelu-er a 00 petit grain de —, flic 
est paulo jactannor. Hor. Qui à de la 
—, Rempli de —, Superbus, «, um. 
Cie. Gloriosus. Cic. Jactans. gén. an- 
tis. Cic. Sui jactans. Sen. Voy. on- 
cusiuceux 1e. [l y a de la — d..., Ar- 
rogans est (inf.). PL.-j. C'est une — de 
la part, Gloriosus es. Cic. Tirer — 
d'une cb., Re glorrari. déo. Cæs. De 
re gloriari. Cie. Rem ostentare. Cic. 
Rem jactare. Cic. Re superbare (1e, is, 
s. parf. ni sup.). Rem vendilare. 
Cie. Rem in glori& pon7re (a, is. po- 
sui, postium). Plin. ll ne tira Jamais 
— de sea vxploits, Nunquem in suem 
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famam gestis exsultavit. Tac. Je n'en 
ai pas tiré — dans la suile, Mec mnt 
posiea quidquam assumpsi (de assu- 
mère, 0, is, sumplum), l'ic. Que jetire 
— de mou merrte. Âfe de me ipso glu- 
riostus prædicure. Cic. Tirer — de l'a- 
milié de qqn, Asnicifiam alicujus glo- 
riose osleniare. Sall. Tirer — de la 
prise de Capoue, Captam Capuam 
ostentare. Liv. Tirer — de ce que... 
In eo gloriari quod….. Cie. Voy. anon- 
eugiccin (S'). Cela l'a-t-il jamais ins- 
piré de la —? Num tibi ex eo aliquid 
arrogantiæ accessil (de accedëre, 0, 
is, cessum) ? PI.-j. Toule — mise de 
côté, Ambrrione eubmot&. Col. rele- 
gatä. Hor. S'il avait fait le sacrifice 
de sa —, Si gloria sprela fuissel 
(pass. da spernère, o, is, sprevi, spre- 
fum). Liv. 

VANITEUX, eus, 6dj. Qui a de 
le vanite. Gloriosus, a, um. Cic. Jac- 
fans, gen. anus. Cic. : Un richard 
vaniteux, Oslentator (oris) pecuniosus 
Gi: Cic. Le —, Veniosus (1} et men- 

ax (acis) vaniate. Sen. Voy. on- 
ausiLLaux Î°. 

VANNE. 5. f. Porte pour laisser 
alter ou retenir l'eau d'un moulin, etc. 
Cataracta. æ,f. Plin. 

VANNER, v. act. Nettoyer les 
grains avec le van. Vannère, 0, is, s. 
parf. oi sup., act. Lucil. Capisterio 
erpurgare, act. Cul. = Vanner le bié. 
Frumenta eventilare. Col, ercernire 
{o, is, crevi, cretum). Col. — Îles 
grains. Grana e terrä subjectare ven- 
filabris. Cel. 

VANNENIE, 8. f, 1° Métier de 
vannier. Tertorium (ii) opus (eris). 
0. Col. || 2° Ouvrages en osior (vans. 
corbeilles, etc.i. Virrlia, ium, ne pl: 
Plin. : Osier pour la vanverie, Vi- 
minea (æ) subir (licis), f. Plin. Faire 
de la —, Vimina où Qnalos texëre (0, 
is, tezui, lerlum). Plin. 

VANNES, r. de Francs {Morbihan). 
Veneti urbs (urbis), [. Greg. : Le 

ays de Vaanes, Venetia, æ, f. Ces. 

es habitants de —, Veneli, orura, 
om. pl. Cæs. 

VANXNETTE, 6. f. Panier pour van- 
ner. Vallus,i, m. Varr, 

VANYEUR, 5. m. Celul qui vanne 
les grains. Venilator, oris, m. Col. 

VANNIER, S. 0. Ouvrier qui tra- 
vaille en osrer. Vannorum vietor (oris), 
om. An. Vuninariue, ü, m. fnsc. 

VANTAIL, 5. m. Baltant d'une 
porte qui s'ouvre das deux côles : Qui 
a des vaniaux, Valvalus, a, um. Vitr. 
À deux —, Biforus. Vur. Porte à 
deux —, Valvz, arum, [. pl. Cic. 

VANTARD, 4RDE. ad. Qui s l'ha- 
bitude de se vanter. Jaclans, gén. 
autts. Cic. Sui Jactans. Quint. Vami- 
loquus, #, um. Liv. Vanidicus. Sil. 
Glonosus. l'laut. Veniosus. Virg. : 
Un peu vaatard, Paulo jacitanlior. 
Hor. 

VANTER, v. act. Louer beaucoup. 
Jartare, act. Cic. Laudare, act. Cac. 
Collaudure, act. Cic. Dilaudare, ac. 
Cic. Prædicare, act. Cie. Vendilare, 
act. Ad Her. Vendëre, o, is, didi, 
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ditum, act. Cic. Celebrare, act. Sall. 
Laudibus ornare, acl. Cic. Laudibus 
on Verbis efferre (fero, fers, eztulr, 
clafum). Cie. Liv. Efferre (abs). Cic. 
3 Vauter ses exploits. Sua fucta attol- 
iFre { is, 8. parf. ni sup.). Tac. J'ai 
vanité les beltes qualites, Collaudavi 
le secundum virlules fuas. Ter. Que 
Nestor vante ses vertns, Ut Nestor 
de virtutibus suis prædicet. Cie. Nous 
vaulons l'anbiquité, Vetera exlulli- 
mus. Tac. Pourquoi vanter la philo- 
Suphie? Quid erornamus philoso- 
phiam ? Cic. Je l'ai beaucoup vanté, 
Vatde te venditavi. Cic. Il vantail le 
compagnon de ses travaux, Socium 
laborum celebrabat. Tac. 11s vautaient 
l'incroyable valeur des Germains, 
fiermanos incredibili virtute esse præ- 
dicabant. Cæs. Vanter le bien qu'on a 
fail, Benefacta sua verbis adornare. 
Pl.-j. À Torce de — ses propres ser- 
vices, Ninnä uirtufis atque operæ jac- 
tatione (de jactatio, onis, F.). Curi. 
Vaate, Laudatus, a, um. Plin. Parole 
vantée, Laudala vox. Suet. Clinrat —, 
Aeris celebralas (atis}, f. Pin. Les 
artistes les plus vantés, Artifices 
vperum probatissimi. Col. Artistes —, 
Artrfices celebrati. Plin. 

Se vANTER, v. réf. 1e Parler de soi- 
même avec orgueil. Se jactare. Cie. 
Se venditare Liv. Se ostentare. Cic. 
Se extollire (o, is, ertulr, elatun). 
Quint. Insolentius se efferre (fera, fers, 
ertuli, elatum). Cic. Gloriosius de se 
1yso prædicare. Cic. : Se vanter outre 
mestre, Magnifice se efferre. Ter. da- 
gmÂce se jJaciare aique oslentare. Ad 
Îler. Il est inconveaant de se — sui- 
même, Deforme est de se ipso præ- 
dicare. Cie. Se — d'une chose, Re 
gloriari. Cic. De re gluriari. Cic. Se 
— de la prise de Capoue, Capiam 
Capuam ostentare. Liv. Se — de sa 
uarssonce, Jactare genus. Hor. Tu te 
saules d'être un élève de Pylhagore, 
Te Pythagoricum soles dicëre. Cic. 
Se vaoter d'avoir battu les légioos, 
Gloriari eæsis legionibus. Liv. Se — 
d'un crime, Crimen imputare. Sue. 
Ainsi qu'il s'en vante, Ut ipse fert 
(de ferre, fero, tuli, latum). Liv. Il 
s'en —, Præ se id feri. Cic. Il se — 
d'avoir élé d'un grand secuurs, Se 
prædicat magno aurilio fuisse. Cic. Se 
vantant d'être surti de cet ordre, Er 
eo se ordine profectum celebrans. l'lin. 
lis se vanient d'avoir entevé l'Italie 
à Néron, Ablutam a se Neront Jiahiain 
jactant. Tac. Se vanter de... {avec 
l'iof.), Se profitèri (eor, éris, fessus 
sum, dép.) (inf.). Qui aime à se —, 
Jactans, gén. antis. Voy. vanrann. 
IL 2 Se faire fort de : Se vanter 
d'obtenir de qqu le pardun d'uo 
autre, Aliquem parciturum alicui 
præsiare (0, as, Slili, statum). Cie 
Vous vous vautiez d'enlever Rome, 
femam vos eïpuyualuros jaclabalis. 

iv. 

VAXTERIE, 4. f. Valne louange 
qu'on se donne à soi-même. Vendita- 
to, ons, f. Cie. Gluriutio, f. Cie. 
Ostentalio, f Cie. Jactatio, f. Curt. 


VAQUE 


Jactantia, z, f. Quint. Vaniloquentia, 
f. Liv. Gloria, f. Ad [ler. : Vanteries, 
Gloriæ, arum, f. pl. Plaui. Tumid 
{orum) flatus{(uum), rm. pl. Ov. Letires 
pleines de —, Epistols jactantes et 
yloriosæ. Pl.-j, 

VAPEUR. S.f. {eo Toute substancoré- 
duile en gaz. Vupor,oris.wasr. Plin.2 Là 
s'elévent des vapeurs de snufre, Loca 
sulfure fumant, Virg. Asphyxié par 
la vapeur du charbon, Fœtvre pruna- 
rum suffucalus. Hier. Etre sufloqué 
par la — (du charbon], Vanorari, 

ass. Plin. Brülés par la — qui vient 
es frapper, Ambusti afflalu vaporis. 
Liv. Expuser les yeux à la — de... 
Oculos suffire (10, ts, ivi et fi, ttum) 
ou vaporare (abl.). Plin. [| 2° Fumee 
que la chaleur falt sortir des choses 
humides (rivieres, etc.). Vapor, oris, 
otasc. Cic. : Les vapeurs de la terre, 
Terrarum anhelitus (üx), m. Cic. Ter- 
ræ erspiraliones (um) ou erhalarones, 
f. pl. Cic. Nebulosn erhalatio. Plin. 
Des — sorlent de l'eau, Emauat aura 
er aqua. Gell. Les rivières se couvrent 
de —, Amnes frigidis nebulis cali- 
gant. Col. — marécageuses, Paludum 
graves nebulæ. Just. Vapeur qu s'é- 
lève da cou des bœufs, Boum fuman- 
ia colla. Virg. — qu s'elève du 
corps des chevaux, Equi sudore fu- 
munles. Virg. Degager des vapeurs, 
Vayrorare, n. Plin. || 3° Vapeur d'eau 
bouitlänte. Vapor, oris, masc. Cic. : 
Var la vapeur de l'eau, Vaporatione 
agnarum. Sen. La — de l'eau chaude, 
Vapor aquæ calidæ. Cels. Masos de va- 
peur, Vaporalio balinearum. Piin. 
VOY. BAIN 40. p4 (Au plur.). Les fu- 
mess du vin. Vinr anhelutus (üs), œ. 
Cic. : Quand les vapeurs du vin fu- 
reot dissipées, Ebrielate discussed 
(pass. de disculfre, io, 13, Cussi, cus- 
sum). 1! infecte par les — du via 
qu'il exbale, Teterrimam popinam 
imhalat. Cic. 

VAPINCUM, t. de Gaule (auj. Gap). 
Vapincum, 1, D. Anton. : De Vapin- 
cum, Vapincensis, m. f.,e, n. Greg. 

VAPOREUX, BUSE, ad). Qui a de la 
vapeur. Fumidus, a, um. Varg. Vapo- 
ratus. Apul. Vaporosus. Apul. Fu- 
migans, fên. antis. Gell. 

VAPOUISATION, s. f. Evapora- 
tion. Vapurulio, onis, f. Sen. Voy. 
&VAPORNATINN 19. 

VAPOIISER, v. acl. Faire passer 
une substance liquide 4 l'etat de va- 
peur. Écritenuare, acl. Sen. Evarorare, 
act. Gell. : Vanorisé, Erteuuatus, a, 
um, Sen. Vapuratus. Apul. L'air est 
le produit de l'eau vapurisée, Ex 
aquarum vapore fit aer. Cic. 

Se VAPORISER, v. ref. Etre réduit 
à l'etat de vapeur. Vaporore, 0. Pl. 
EvanescËre, 0, is, vanut, s. sup., 0. 
Sen. Voy. évarontn (S') te. 

VAQUER, v. 0. {+ Etre vacant 
{en parl. d'un emploi). Vacare, 0. Cic. 
Cessare, 0. Suel || 2° Etre vide Ve- 
care, a. l'ic. l'essare, D. Ov. || 3° Avoir 
des vacances. Vny.vacance®e. éo Va- 

uer à: s'occuper de. Uperam rei alicui 
re (eo, «s, dedi, daium). Cic. Alicui 


VARIA 


rei vacare. Cic, operari, dép. Tac. 
Aliquid eurare. Cic. : Vaquer aux 
travaux des champs, Opus rusticum 
obire (eo, ts, ivt ei ii, itum). Col. — à 
ses fonchons, Sfuraa obire. Seu. Sfn- 
nia usurpare. Tac, — à ses affaires, 
Res suas obire. Cic. Negotia agëre (0, 
ïs, eg, acium), Cels. — à de: ceré- 
momies religreuses, Sacris operari. 
Liv. — à celte affaire, Hanc rem ge- 
pêre (o, is, gessi, gesinm). Plaut. — 
à l'étude, Siudais vacare. Cic. Siudia 
lrtterarum erercère (e0, es, cut, citnm). 
Cic. 1l nous empêche de — a nos 
aflaires. Nos de nostro negotio detinet 
(de detinére, eo, ui, tentum). Plaut. 
— à autre chose, Aliam operam na- 
vere. Cic. 

VAR, riv. de France, Varus, i, m. 


s. 
VARAIGNE, 8. f. Ouverture pour 
faire penetrer la mer dans un maras 
salant. Emissarium, ii, 0. Sue. 
VARALIE, s. f. Sorte de plants. 
Veratrum, i. D. (Linn.). 
VARANGUE, s. f. Mombre d'un na- 
vire qui porte sur laquille. Statumen, 
minis, n. (Cæs. 
VAMDANE, fils de Vologèse. Ver- 
danes, æ ou is, m. Tac. 
VARUON, rlr. de Gaule (auj. Gar- 
don). Vardo, onts, m. Sid. 
VARECL, S. m. Plante marine qui 
croit sur les roches couvertes d'eau par 
la maree. Fucus, i, m. l'in. 
VARENNE, s. f. Terrains incultes 
où paissent les bestiaux. Compascuus (1) 
ager (gri], m. Cie. Vivarium, ti, n. 
Plin 


VARIA, n. de plusieurs villes. Varia, 
a,f. Plin. 

VARIA, n. de femme. Varia, à, f. 
Insc. 

VARIADILITÉ, 8. f. Disposition 
habituelle à varier. Vartetas, als, f. 
C1. Mobiltas, f. Cie. Mutabilitas, f. 
Ci . Inconstantia, æ, f. Plin. : La vigne 
souffre de La variahilile du temps, 
Vuriantis cæli impariens est vilis, Plin. 

VARIABLE, a1lj. 19 Sujot à varier. 
Varius, a, um. Sen. Variaxs, gen. 
aniis. l'lin. = Ciel variable (= ni se- 
re.n n1 pluvienx), /nter uirumque va- 
rius aer. Sen. Àer inconstans (gén. 
untis). Sen. Temis —, Cæl1 varieias 
als), f. Col. Varius (it) ezli nos 
moris), m. (poét.). Virg. Vents ve- 
riables, Inconsiantes venti. Plin. Les 
temps —, Tenpesiaies quæ variant. 
Cels. || Fig. Varius, a, um. Cic. 
Instabilis, m.f..e, on. Cæs. Mutabilis. 
V.-Maz. Incousians, géa. antis. Cic. = 
Le prix de l'or esi —, Auri non mul- 
um ralio constat (de constare, o, stuli, 
statum). Cic. Le prix du miel est —, 
Diversa prelia melli sunt. Plin. || 2e 
(Au moral). Varius, a, um. Sail. Mu- 
tabulis. m.f.,e,n. Cic. Commutabrlis. 
Cic. Versabilis. Sen. Versatilrs. Lin. 
Instabulis, Virg. Luis. Cic. Varians, 
gén. anfrs. Jusi Inconstans. Cic. : Un 
caractere variable, fugentum (it) mul- 
tiplez 'plicis). Cac. ou mubile (is). Lio. 
La fortune est —, Vaga volubilisque 
est fortuna. Cic. VOy. cHANORANT 2°. 


VARIE 


VARIANT, ANTE, adj. Qui change 
souvent. C. vantasLe. 

VARTANTE, s. f. Leçon différente 
d'un même tezte. Varielas, alis, (. Aug. 
2 S'il ÿ a qq. ch. qui cluche dans tuutes 
ces variaotes du texte latia, Si quid 
in (afints varietaliôus titubat. Aug. I 
n'y a guère de —, Vir invenitur aléler 
scriptum. Aug. [J'ai trouvé dans un 
waauscrit] facies avec la varianle 
faci, Scriptum utrumque facies et 
facii. Gell. 

VARIATION, 8. f. Changement. 
Varietas, atis, f. Cie. Mutatio, onis, 
f. Cic. : Variations almosphériques, 
Czlum tn varians {anlis). Plin. Par 
suite des brusques — de Llempéralure, 
Ex intemperie variante calcres frigo- 
raque. Liv. — dé température. Com- 
imutalio tempesiatum cæli. Cic. Varia- 
tan des vents, Incousiantes vwenit. 
Phn. || Fig. Vicissitudo, dinis, f. 
Cie. Inconstantia, z, f. Cic. Versatio, 
onis, f. Sen. =: Ancune variation dans 
le prix des grains, Nullum annonz 
momentum (t. Liv. Variations de la 

uhlique, Rerum publicarum flerus 
üs), m. Cic. — d'uue science, Arts 
incoustantia. Plin. La vie est sujette 
a des —, Varia est vilæ commutabi- 
lisque ratio. (ic. Habet vices condutio 
mortalium. Pl.-j, Les — de la fortune, 
Vos. vicissiTupgs. Eprouver des —, 
Jactari, pass. Cic. Varialion d'hu- 
meur, — de sentiments, — de carac. 
lère, Voy. iNCONTaNCE 19. [| Loubait 
dans des variations cuntinuelles, Nil 
fuit illi homini æquale (de æqualis, m. 
f.,e,n.). for. 

VARICE, 8. f. Tumeur formés par 
la dilatation des veines. Variz, icis, 
m. el f. Cie. Cels. Varicula, æ, f. Cels. 
: Qui a des varices, Varicosus, a, um. 
Ju. , 

VARIÉ, de, part. passé de vanten, 
Vos. ce v. || Adj. 1° Cifferent de 
sol-même. Variatus, a, um. Plin. Dis- 
tincius. Cic. Vartegaius. Apul.: Prairie 
variée de mille Aleurs, Innumerrs flo- 
ribus distinctæ herbz. Ov. Varié (= 
qui est de plusieurs couleurs), Ver- 
sicolor, gèn. oris. Liv. Discolor, Cic. 
Multicolor. Plin. Les oiseaux au plu- 
mage —, Variæ volucres. Lucr. lus- 
iruclion variée, Scientæ copia (æ), f. 
Cic. Mulia (æ}) doctrina (æ), F. Cic. 
Platon est varié et abondant, Plato 
varius et multiplez el copiosus fuil. 
Cic. Qui n'est pas —, Unus, a, um, 

én. unius, dat. uni. Cic. Idem, eadem, 

idem. Cie. || 2° (Au plar.). Differents 
l'un de l'autre, qui sont de plusieurs 
sortes. Varius, a, um. C»s. Variatus, 
Cic. Diversus. Cic, Multiplez, gén. 
plicis. Cie. Multi, æ, a (s'accordant 
avec le subsl.) : On fit la guerre avec 
des chances variées, Varie bellaium 
est. Liv. Præliis variatum est. Vel. 
Les versions — des bistoriens sur.…., 
Quæ variant auctores de... (abl.). Liv. 
Voy. DIFF&RENT {°. 

VAILIER, v. fe Act. Rentre diffé- 
rent. Variare, acl. Cic. Distingu?re, 
o, ts, stinri, stincium, act. Cic. Va- 
riegere. Aus. : En variant les mets, 
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Variä cænd. Hor. Varier la nourriture, 
Cibum alternare. Plin. Pour qu'on 
puisse — le plaisir, Uf voluptas 
distingui possit. Cie. — ses couleurs 
daas aue peinlure, Colores piriuræ 
êntezère (o, is, tezui, lezfum). Plin, 
— les cadences, Numeros miscèrs (co, 
es, miscui, mirium). Cic. — son siyle, 
Orationem variare. Cie. mulare. (ic, 
distingugre. Cic. varietate dtstingu”re. 
Ad Ier. || 2° Neal Etre changeant. 
Variare, 0. Liv. 2 Le prix de l'argent 
variail, Nummus jactabatur {de Jac- 
fari, pass.). Cic. Ces lois elles-mêmes 
varient, {n its ipsis legibus varratur. 
Frontin. Les opinions —, {nier auc- 
tores discrepal (de discrepare, o, ui, 
a. sup.). Liv. Les noms — suivant 
les lienx, Altier in aliis locis aprel- 
lantur. Plin. Les intérêts — seiua tes 
crreanslaoces. À iris alrud erpedit. Cie, 
Varier sur l'interprétalino d'uge cho- 
se, Rem varie inlerpretari, dep. Plin. 
Tradition qui varie, Variata memorid 
actæ rei. Liv. On — sur la nature 
des dieux, Quales sint dii, varium est, 
Cic. Les auteurs varienl à ce sujet, 
Auciores utroque trahunt [de trahre, 
0, is, (rart, {ractum). Liv. Puint sur 
lequel les histuriens —, Res anctorum 
opiniontbus discrepans. Vell. Sur hien 
d'autres delails, 118 — à l'infini, Multa 
alia in diversum trahunt. Liv. Point 
sur lequel on ne varie pas, Res de qu& 
couslal (de constare, 0, stitr, statum). 
Cic. Ordre qu ne peut varier, Series 
nullà ope mutabilis. Sen. || 3° DiFerer 
de soi-même. Varium (am, um) esse. 
Cic. Mutari, pass. flor. : Le caractère 
de l'élognence varie, Non est unus elo- 
quentiæ vullus Tac. Je n'ai pas varié 
à son égard, Ego ist niAïlo sum ali- 
ter atque fui. Ter. Ne pas varier 
daos ses opinions, Suis judriciis cons- 
tare (voy. 20). Cic. La fidelité des 
anlres armées n'avail pas varié, Ce- 
teris exercilibus constabat fides. Tac. 
Caractères qui varient {selon les âges), 
Naturæ mobiles (de mobulis, m. f., e, 
p.). Jlor. 

VAIUIÉTÉ, 5. f. 4° Etat de ce qui 
varie, difference. Varietas. atis, f. Cic. 
Diversitas, [. Quint. Variantia, æ, f. 
Lucr. : Une grande varièté {entre les 
arbres], Species diversæ el multifor- 
mes, f. pl. Col. Des arhresd'une grande 
—, Varii generis arbores. Col. La — 
des caractères, /ngeniorum diversitas. 
Pl.-j. Par la mobililé et la — de ses 
formes (en parl. de la lune), À mbage 
multiplici (de multiplez, gén. plicis). 
Plin. Inoombrable —, Numerosissime 
varielas. Plin. — du climat, Cæli va- 
rietas. Cic. La — récrée l'oreille, Ars 
variandi aures renoval. Quint. La — 
[les occupatinns] répare les forces de 
‘esprit, Animos reparaf varielas. 
Quint. La — des livres allège l'eunui 
de la lecture, lectionis Lædium vi- 
cubus levatur. Quint. La — revient 
ta satreté, Varielas satrelati occurril. 
Cie. Combien il # à de — entre les 
geures d'éloquence, Quam vcarta sinf 
genera dicendi. Cic. Répaudre de la 
— dans ua sujet, Rem variere. Hor. 
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Neltre de la — dans ses récits, Per- 


varie narrare, Cic. Une telle — de 


enmes. Tem multa scelerum facies (ei, 


f.). Virg. Par la — ues mets, Varid 
cœnd. Jjor. 1l y a parmi les esprits 
des varieiés encore plus grandes. In 
Gnimis exsistuni majores eliam varie- 
fates. Cic. Qui manque de variété, 
Voy. uxironue. X 2° Nuance. Dis- 
linctus, üs, mase. St. : Par la varèté 
de sua plumage, Distinctu pennarum. 
Tac. | 3° (Au plur.). Espèces diffè- 
rentes, individus differents. Varselaics, 
um, f. pl. Plin. Genera, um, n. pl. 
Plin. : L'agate a beaucoup de va- 
rictés, Vartetate numerosa achalss. 
Plin. Ces trois — de forme, Ilæc 
tria fast'gia formæ. Varr. Parmi lant 
de —, Quz cum tam varia sint. Cel. 
Les — du pommier, Afalorum genera. 
Col. — d'aheaitles, Aptun natioues. 
Plin. Un seul {mot} dunnerait cin- 
quante —, Ab uno guinquaginfa dis- 
crimina ferent. 
melanges, comme titre d'ouvrage), 
Suva. æ.f. Quant. 

VARINS, pple de Germanie. Varini, 
orum, m. nl. Tac. 

VARIQUEUX, 80se. ad). Qui a des 
varices Varicosus. a, um. Juv. 

VARICS, n. d'homme. Varius, ti, 
2. Cic Hur. 

VARLOPE, S. ?. Grand rabot de 
menuisier. ftancina. æ, f. Plin. 

VARRON, n. de plusieurs Romains. 
Varro, onts, m. Cic. : De Varrua, 
Varronianus, a, um, Liv. 

VARRONIEN, ENNE, a1j. De Var- 
ron. Vuv. vanRon. || N. d'homme. Var- 
ronianus. À, m. Eutr. 

VAILUS,. n. d'homme. Varus, i, nm. 
Hor. Fior. 

VASATES, pple gaulols. Vasatz, 
erum, @. pl. Aurm. Vasates, um uv 
lum, m. pl. Sid. : La viile des Va- 
sates (— Razas). Vasatum urbs. Greg. 
Des —. Vasalicus, a. um. Aus. 

VASCOYS. pple d'Espagne. Vasco- 
nes, um. m. pl. ln. : les Vascons, 

Vasconicus, a, um. P.-Nul. Le pays 
des —. Vascoma, æ, f. Greg. 

4. VASE, s. m. Sorte d'ustensile 
pour contenir des liqueurs, des fleurs, 
etc. Vas, vasis (plur. vasa, orum), 0. 
Cic. : Petit vase, Vasculuin, ji, n. Cato. 
— qui fuit, Flurum vas. Lucr. — 
vide, fnane vas. Cic. — ciselé [d'or ou 
d'argeal}, Toreuma, atis, n. Cic. Les 
vases sacrés, Sacra, orum, n. pl. ic. 
Fabricant de — précieux, Vascula- 
rius, ÿi, m. Uilp. — d'argile, Terrena 
vasa, 0. pl. Plin. Vasa ficudia, n. pl. 
Nep. Grand vase delerre, Ficiiltsurna. 
Prop. — de verre |puur mettre des 
poissons]. Vitrea olla. f. Sen. 

2 vasg. 8. f. Bourbe qui est a 
fond des fleuves, etc. Limus, ü, m. Cie. 
Cænum, à, a. Cic. Lutum, n. Cic. 211 
ya loujaurs de la vase [dans une eau 
croupissanie|. Semper 1 1m0 reperitur 
alranod crassamen (minis, n.). (ol. Au 
mureu de la —, In medré voragine 
cænt. lbs. Poisson qui -e lient dans 
la —, Lularius, a, um. Plin. Lutensis, 
p.f., 4, n. Plin. Où Il ya dela —, 


Varr. Varietés (= 


VAURI 


Voy. vaseux. Où il n'ya pas de —, 
Voy. Limrine. 

VASEUX. use, adj. Qui a de la 
vase. Limosus. a, um. Plin. Lutulentus. 
Ov. Lutosus. Col. Cænosus. Col. 

VASSAL, 5. m. Celui qui relève 
d'un scigneur à cause d'un flef. Vassa- 
lus ou Vassallus, i, m. (Cang.). 

VASSALS, S. f. Celle qui relève 
d'un seigneur à cause d'un fief. Vassula, 
æ. f. (Cung.). 

VASSELAGE, #. om. Condition de 
vassal. Vassalltiium, it, n. (Cang.). 

VASTE, adj. Qui a une grando eten- 
due. Amplus, a, um. Cic. Vasius. Cic. 
Magnus. Cie. Latus. Virg. Spaliosus. 
Sen. Ingens. gén. entis. Cic. l’altens. 
Sail. Late patens. Sen. Grandis, m.f., 
e,n. Cic. =: Vastes sohiludes, Vasiz 
solitudines. Cie. Vallée très vaste, 
Ertentissima vallis. Liv. Vastes con- 
trées, Late patentes regiones. l'lin. La 
vasle mer, Ma.nnum mare. Sen. Latum 
æquor. Virg. Vastes campagnes, 
Cumpi vasti. Virg. Campr patentes. 
Virg. l'ampi lati. Ov. Effusa luca. Tac. 
Camporum immensifates. Tac. Taul il 
va de — plaines, Tantum camp jacet 
de jacère, eo, jacenut, s. sup.). Vrg. 
Vaste pays, Erporrecta lellus Varr.- 
At. — forêt, Silva infinitz mannilu- 
dinis, Cæs. Dans ce — univers, Îrr tam 
diffuso terrarum orbe. Col. — dumai- 
ne. Auris vastitas (aris). f. Col. Vastes 
proprietés rurales, Latifuniia, iorum, 
on. pl. Sen. Vaste maison, Ampla do- 
mus. Cic. Immensa domus. Quint. 
Cbambre très —, Quam maximum con- 
clave. Cels. Il n'y a pas de plus — 
édifice, Vulla moles lum capax (gen. 
acis). Tac. Si le théälre n'est pas tres 
—, Si non eril amplà magniludine 
theatrum Vitr. On voil s'etendre de 
va-les salles, Afria longa palescunt. 
Virg. Vasie incendie, Fffusum incen- 
dium. Liv. Vasies coupes, Immania 
porula. Cic. Enceintes plus —, Diffu- 
siora consepia. Col, || Fig. Magnus, 
a. un. Cic. Vasius. Sall. Immensus. 
Cic. Ingens. gen. entts. Cic. = Vastes 
connaissances, Vaste instruction, 
Vaste scientia. Col. Mulia doctrina. 
Cic. J'aburde un — sujet, DicËre co- 
namur grandie (de grandis, m. f., e, 
n.). Dor. — conspiration, Magna mul- 
torum consensio. Nep. — génie, Inge- 
nii fnes pæne immensi. Cic. Homme 
d'un — génie, Vir summo ingenio. 
Cic. Ces questions sont vastes et peu 

récises, Hpc lata et confusa sun. Cie. 
Forwer de — desseins, Magna moliri, 
dép. Cie. 

VATIA, n. d'homme. Vatia, æ#, ©. 
Past.-Cons. 

VATICAN, cs!line de Rome. Vati- 
canus (i) mons (ontis). Hor. Vaticanus 
colis (is), m. Fest. Vaiisant (erum) 
moules (ium\, m. pl. Cic. : Du Vati- 
can, Vatiranus, a, um. Tac. 

VATINIUS, n. d'homme. Vatinius, 
ti, m. Cic. : Haine inspirée par Vati- 
pius, Vatinranum odium. Cal. 

VAU-L'FAU. Voy. À VAU-L'RAU. 

VAURIEN, adj. et s. m. Vicieux, 
fainéant, fripon. Nebulo, onie, em. Cic. 
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Nequam, indéel. Cic. : Un vaurien, 
Ua franc —, Un grand —, Nequen 
homo. Plaut. Magnus nebulo, Cic. 1r- 
ritus homo. Caio. Un impudent —, 
Dumo delerrimus et impuidentissimus, 
Cic. Sache que c'est le pins grand —, 
Scsto illum anle omnes minimi morta- 
lem prelii. Plaut. Je n'ai jamais va 
un pareil —, Nunguam vidi hominem 
neguiorem. Cuc. 

VAUTOUR, 5. m. 1° Gros oiseau de 
proie. Vullur, uris, m. l'lin. Vultu- 
rius, it, @. Lucr. : De vautour. Vul- 
turinus, a, um. Plin. || 2e Fig Spolis- 
teur. Vuliurius, ii, m. Cic. 

VAUTRE, s. m. Espèce de chien 
lôvrier, Vertagus, à, m. Alart. Verta- 
gra, æ,f. Grat. 

Se VAUTREN, +. réf, 1° Ss rouler 
dans a boue. Se volutare. Plin. Volu- 
tari, pass. Col. Voluiare, n. Veg. : Se 
vautrer daus la buue, Tergerare se 
luto. Plin. Se — dans la pnussière, 
In puluere velutare se. Plin. 1e porc 
se vauire dans la fange, Sus se ingur- 
guiat cœno. Lact. Les bètes de «mme 
aiment à se vautrer, Veterina (arc. 
pl à volutatio juval. Plin. || 2e S'eten- 
dre. Voluiari. pass. Sust. Se sternere 
(o, ts, stravi, strutum). Virg. Sierni, 
pass. Virg. : 11S se Vautrent snr la 
lérre, Slernunt corpora. Liv. || 3e Fig. 
S'abandonner entierement à qq. ch. Se 
vaulrer dans Lluutes les huptes, În 
omni deslecore volutare, n. Ad ler. Se 
— dans les plaisirs, [n voluptaies se 
immergôre (0, is, mers. mersum). Liv. 
Se — dans la fange du vice, Inter 
vifia volutari, pass Sen. In flagntia 
se ingurgitare. Cic. Se — danslecrime, 
In omnigenere scelerum volutas1, pass. 
Cic. se vautrant dans les plaisirs. {n 
voluplates replaburnlus (a, um). Sen. 
effusus. Sen. In voluptatibus volute- 
bunilus. Cire. 

VEAU. 5. m. fe Le petit de la va- 
che. Vaitulus, 1, em lac. linculus, a. 
Col. : Les veaux s'babitient à se lais- 
ser passer la main sur le corps, Vuuli 
cunsuescunt mann tractars Col. De 
veau, Vafutinus, a, um. ('ic. Viande 
de —, Vuuhina, 2 (9.-ent. caro), f. 
Plaut. Du — rôti, Caro vutuli assata, 
f. Plain. || 3e Veau marin. Voy. euoque. 

VECTIUS, n. d'homme. Vectius, 
ii, m. Cic. 

VBCTURIUS, n. d'homme. Vectu- 
rius, ti, m. Treb. 

VEDETTE, s. {. Sentinelle de cava- 
lerie. Ærploruior, ons, m. Cæs. Spe- 
culator, in. Cæs. Procubrior, m. Cato. 
: Etre en vedette, In stalione esse. 
Cæs. Mettre un cavelier en —, Specu- 
laturem ponêre (0, is. posui, posilum). 
Liv. l'user des vedettes, Vigilies dis 
ponÿre, Liv. 

VubiUs. 1° Surnom de Pluton. Ve- 
dius, it, m. Capel. || 2° A. d'homme. 
Vedins, ii, m. Tec. 

VEGECE, écrivain romain, auteur 
d'un traite sur l'art militaire. (Flavius 
Renalus Vegetius, it, m. Veg. 

l. VÉGÉTAL, Le, adj. {° Qui a 
rapport aux vegetaux : Le règne anl- 
mal et le règne végétal, Genus anime- 
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lium arbustorumque. Sen. Terre végé- 
tale, Fumus, à, [. Virg. Terra, æ, f. 
Varr. Gieba, f. Col. Ne se nourrir que 
de suhsiances végétales, Vesci viren- 
libus (de virére, e0, es, ui, 8. sup.), 
n. Plin. || 20 Extrait de vègetaux : 
Breuvage végétal, Herbidus, a, um. 
in. 

2. VÉGÉTAL, s. m. Ce que la terre 
produit de son sein et qui vegète. Planta, 
æ, Î. Col. : Les vègetaur, Gignentia, 
um, 0. pl. Sail. Virentia, n. pl. Col. 
Nascentia, n. pl. Vitr, Arbuslorum 
genus (erts), u. Sen. Quæ terra parit 
de par”re, io, peperi, partum). Cic. 

uæ lerra progenvrat. Col. Quæ terre 
gigrut (de gignêre, 0, genui, genilum). 
Cic. Quæ terræ felu profunduntur (de 
profundi, or, Eris, fusus sum, pass.). 
Cic. Quæ e terrà gignuniur ou gene- 
rantur. Cic. 

VÉGÉTATIPF, 1V8, adj. 1° Qui fait 
vôgeler. Genitabilis, @. f.,e, n. Lucr. 
: La force végetaiive de la lerre, Vis 
terræ, {. Col. || 2e Qui vegète : La vie 
végetative, Vita (æ) vegelans (antis), 
f. Aug. 

VEGETATION, 8. f. 1° Action de 
végotcr. Germinalus, Gs, masc. Plin. 
Germinatio, ons, f. Col. : Avant que 
la végetalion commence, Anteguam 
germunent arbores. Col. Leur — est ra- 
pide, Cito prouëniunt (de prournire, 
to, véni, ventum, n.). Tac. Ilâter la 
— de la vigne, Vitem incitare. Col. 
Si l'on détache un rameau d'une tige 
en pleine —, Si ramus germinaië jam 
malre sumatur. Pall. Entrer en —, Etre 
en —, Rire en pleine —, Voy. véné- 
TEn 1°. flerbes d'une — plus ricbe, 
Herbæ lælivres. Tac. — vigoureuse, 
Lætitia, æ,T. Col. — trop vigoureuse, 
Luzuria, f. Col. L'épuque de la —, 
Temps (oris) genitabile (is), n. Luer. 
| 2" Arbres et plantes. Vog. VÉGÉTAL 
subst.) : Pays sans végétaliun, Lora 
nuda gignenlium. Sall. Terra (æ1emo- 
riens (entis), f. Curt. Sans aucune —, 
Sine ullà stirpe (de stirps, stirpis, f.). 
Col. Offrir une — plus viguureuse, 
Edtre grandiores felus (de fetus, üs, 
m.). Cic, 

VEGÉTER, Y. 0. 1° Croitre (en 
pari. des plantes). Germinare, n. Virg. 
GemmascËre, 0, is, 8. parf. oi sup., 
n. Col. Gemmare, n. Cic. Tumére. co, 
es, ui, s. sup., 0. Col. Pubesc?re, 0, 
ts, 8. parf. nt sup., n. Cic. Parlurire, 
to, ts, 8. parf.uisup.,n. Virg. Gem- 
mas ag're (o. is, egr. actum). Col. Gem- 
mas müvère {eo es, môvi, motum). Col. 
Se môvére. Col. = C'est l'art de la na- 
ture qu fait vivre el végeter les ar- 
bres, Arbores arle naluræ vivunt el 
vigen{ (de vigfre, eo, ui, 8. sup., 0.) 
Cic. Tout ce qui végèle, Omnia virentia 
(de virère, eo, es, ui, s. sup., n.). Col. 
{Branche}qui ne — pas encore, Silens. 
gén. entis. Col. La vigne —, Gemina 
movetur de palmite. Ov. || 20 Fig. Vi- 
vre dans l’inaction, l'obscurité ou la mi- 
sre. Torpère, e0, es. Ut, 3. SUP., D. 
Cic. Elanguesctre, o, is, langui, s. 
sup., n. Liv. Olto cenescËre (o, is 
senui, s. SUP.), n. Lio. : (La jeunesse) 
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qu'un travail manuel avait fait végé- 
ter, Quæ manuum mercede inopiam to- 
leraveral, Sall, — pendant tuule sa 
vie, Vitam silentio fransire. Sail. || 
3° N'avoir pas l'usage de ses facultés 
intellectuelles : Que sun père ne faisait 
plus que vegéter, Jam anirmum patris 
consenuisse {de consenescère, 0, is, 5. 
sup.). Liv. 

VEHEMENCE, s. f. 1° Impétuosite. 
Vis, gén. vis, f. Cic. Impetus, &s, w. 
Cic. Ardor, oris, m. Cle. Fervor, m. 
Cic. Æstus, Us, m. Virg. Concitalio, 
onis, f. Liv. : Avec une ertrème vé- 
bémence, Valde vehemenier. Cic. La 
— des passions, Libidinum impetus. 
Cic. — oratoire, Vis. Cic. Vehemen- 
tia, æ,f, Plin. Acrimonia, f. Ad [ler. 
Contentio, onis, f. Cic. Dicendi con- 
lentio, f. Pl.-j. Parler avec —, Dicêre 
contente. Cic. fortiter. Quint. conten- 
lius. Liv, atroctier. Cie. summä con- 
tentione. Cic. Déclamer avec —, Pro- 
nunliare instanter où intente. Pl.-). 
Il avait de la —, Puit vehemens gén. 
entis). Cic. 11 avait nn peu trop de —, 
Paulo fervidior erat oratio. Cie. l'lein 
de —, Voy. véuéuenr. || 29 Colère. 
Voy. ce m. || 3° Violence (du vent). 
Voy. ce m. te. 

VEUEMENT, 8NTE, ad). Impétueux, 
qui se porte avec ardeur à ce qu'il fait. 
Fervidus, a, um. Cic. Calidus. or. 
Fervens, gén. entis. [or. Acer, cris. 
cre. Cic. : Colère vébémente, [ra (æ) 
vehenens (entis). Cic. atrox (ocis). Liv. 
violenta(æ). Ov. Passions véhémentes, 
Concitati (orum) affectus (uum), m. pl. 
Quint. Discours vebement, Concitata 
oratio. Quint. Style —, Forte dicendi 
genus. Cic. Oratio vehemens. Cie. fer- 
vida. Cie. intenta, Cie. incilata. Cic. 
rapida. Cie. Slyle trop —, Oratio 
commotior. Cie. Ton trop —, Voz 
immoderatior. Quint. Il prononca de- 
vanL le peuple un discours très —, 
Ad populum summä contentione dirit. 
Cic. {Urateur] —, Vchemens. Cic. Acer. 
Cic. Incensus. Cic. Concitatus. Quint 

VÉHÉMENTEMENT.adv. Très fort 
(en t. de pratique) = Etre véhémente- 
ment soupçonné, Suspicionem mari- 
mam suslinère (eo, es, ui, fentum). 
Plant. Qqn est — soupconné, In uli- 
quem magna suspicto commôvetur. Cic. 

VÉHICULE, S. m. C. VOITuRe. 

VÉLRS, v. d'Etrurie. Veii ou Veji, 
torum, m. pl. Cie. : De Véies, Veten- 
fanus ou Vejentanus, «, um. Liv. 
Veientinus. Inse. Les habitants de —, 
Veientes. ium, m. pl. Cic. Maison de 
—, Veientanum, t, n. Suet. Vin de 
—, Veientanum, t, 0. For. 

VEILLE, 8. [. 1° Absence de som- 
mail. Vigrlie, #,f. Cie. Vigilus, arum, 
f. pl. Cic. Insomnia, æ. [. Sall. Vi- 
gilatio, ons, .C.-Aur. Veille qui dure 
toute la nuit, Nez (noclis) pervigil 
(gilis). Just. ou insomnis (is). Virg. 
— continue, Peruigilium, tt, D. Plin, 
Perviailatio, onis, . Cic. Les veilles 
font digérer, Pervigilio vincuniur cibi. 
Plin. Le récit des batailles charme les 
—, Esirahit inscmnes dellorum /abula 
necles. C1. Il n'est point de genre de 
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recueillemeat préférable aux —, Est 
lucubratio (ont, f.) optimum secreti 
genus. Quint. Les — fatiguent la jeu- 
nesse, A'‘fenvant juvenu…a vigtiatæ 
corpura noces. Ov. Broderie que je 
voutais achever à force de —, Vesrus 
quam nocles wrgebam. Virg. [Des 
choses] que nuus avons pensées ou 
faites pendant la veille, De quibus vi- 
gilantes aut cogilavimus aut egimus, 
Cic. Fait à force de veilles, Vigitatus, 
a, um. Ov. ll est entre la veslle et le 
sommeil, Vigilans dormir. Plaut. || 
3° (Au plur.). Application soutenue 
u'on donne 4 l'étude. Lucubratio, onis, 
. Cie. Vigiiæ, arum, f. pl. PA. : 
Perdre soc tempsetses veilles, Oleum 
el operam perd®re. Plin. Opuscnle, 
fruit des —, Opusculum lucubratum. 
Cic. [Si l'on désire] connaltre ce fruit 
de mes —, Lucubratiunculas istas co- 
gnosc#re. Gell. l'oëstes. qui sont le 
fruit de longaes —, Invigilata car- 
mina. Cinn. Je n'ai pas voulu laisser 
perdre ce fruit de nies —, Perire lu- 
Cudrationem meam nolm. Cic. Consa- 
crer ses — à un discours, Mralionem 
lucubrare. Cie. || 4° Certaine partic de 
la nuit (suivant la division qu'en fai- 
saient les Romains). Vagslra. æ. fl. Liv. 
5 La première ‘veille, Prima vigtlia. 
Li. Prima bucina. Liv. Vers la fin 
de la seconde —, Vigilid secundd 
præcipili (de præceps, gén. crpitis). 
Liv. A la troisième —, De tertiä vi- 
ilia. Cæs. Qu'ils se tinssent prèts à 
a troisième —, Ad fertiam bucinam 
præsto essenf. Liv. |] 6° Le jour precs- 
dent. Mesiernus (i) dies (ei), m. Liv, 
2: La perfidie de la veille, Dieï pristint 
perfidia. Cæs. Avertis par l'évenemeut 
de là —, Prozimi diet cnsu admonrti, 
Cæs. De la —, Mesternus, a, um. Cie. 
Pridianus. Plin. [Corps apnesauii] par 
les excès de la —, fleslernis viliis. 
Hor. La nourriture prise de ta —, 
Pridianus cibns. Suet. La — (— au 
jour precédent}. Pridie. Cic. La — 
de ce jour, Pridie ejus diei. les. 
Pridie eurm diem. Cic. Me remettre le 
sénatus-consulle de la —, Senatus 
consultum quod pridie fecissent mihi 
reddére. Cic. Jusqu'à la — des calvn- 
des d'octobre, [sque ad pridie kalendas 
Octobres. Cic. La — des calendes de 
jaovier fat on jour qui rappela.…, 
Pridie Januariarum kalendarum ha- 
buit recordalionem.….. Cic. La — des 
ides. Pridie idus (acc. pl.). Cic. La — 
de sa mort, Pridie quam ercessil 4 
vita. Cie. La — de mnn arrivée, Pri- 
die quarm ego vêni. Cic. La — au suir, 
Pridie vespere. Cic. Qu'il devait les 
attaquer la —, Aggressurum fuisse 
hesterno die. Liv. || Fig. Noblesse de 
la veille (= tuule recente), Subitæ 
imagines. Pl.-j. || Se Fig. À la veille 
de (—= dans un temps voisin de) : Qa 
est à la verlle des jeux, Ludi instant 
de instare, 0, sliti, statu, 0.) Cic. 
nest à la — d'une guerre, Rellum 
in cervicibus est. Liv. Bellum imjendet 
de impendäre, eo, 8. parf. n1 sup., n.). 
ic. Bellum imminet (de imminère, e0, 
a. parf. ni sup.). Liv. À la — de l'bt- 
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ver, Hieme insiante. Liv. À la — de 
se reudre, Haud procul a deditione. 
Curi. [Latone] à la — d'étre mère, 

pariendum vicina. Cic. Etre à 
la — de [faire qq. cb.], În e0 esse wi 
(suby.1. Cic. Etre a la — de vaincre, 


Jan «a 


in victoriæ limine stare (0, as, steli, 


slatum, o.). Curt. Nous somines à la 


— de combattre, Jam cerlamen est. 


Liv. Quuique nous soyons à la — de 
nous revoir, £lsi conlinuo congressuri 
sumus, Cie. Il fut à la — de ruiuer 
les affaires par sa néghigence, Incuriä 


prope rem affliri. Tac. 
VEILLÉE, 5. [. Veille passée on 


commun. Lucubratio, onis, f. Cel. : 


Courte veillée, Lucubratinneula, æ, 
f. M.-Aur, l’endant les veillées, Lu- 
cubrafionibus. Plin À la verllée, Lu- 
cnbratione. Cato. In {ucubratione. Col. 


Ad lucubrationem vespertinam. Col. — 


du malin, Antelneana lucubratio, Cul. 
Le récil des batailles charme les vail- 
Xes, Voy. vairus 1°. Veillee piense, 
Vigiliæ, arum, f. pl. Plaut. Peruigi- 
lium, üi, n. Liv. Travailler à la —, 
Lucubrare, n. Liv. 

VEILLER, v. 0. fe Se priver ou 
être prive de sommeil. Vigilare, n. 
Cic. Peruigulare, n. Cie. Invigilare, 0. 
Ov. Intervigilare, n. Lampr. =: [Les 
lettres) veillent avec nous, Peruociant 
nobiscum. Cic. Le feu veille [dans le 
lemple), Vigilat ignis. Si. C'est peu 
de chose de veiller, Vigilare leve est. 
Mart. — lard dans la nuit, Vigtlare 
ad multam nociem, Gic. — pour enire- 
tenir le feu sacré, Aduigilare ad cus- 
todiam ignis. Cic. — auprès d'un ma- 
lade. Ægro ercubare (0, as, ni, itum). 
Fronto. Dans ce lit on veille sans cesse, 
In illo lecto minumum dormrtur. Juv. 
U — pour souffrir, Nocies vigiluntur 
amaræ. Ov. || veillant des nints en- 
tières, Nocies vigilabai ad ipsum mrane. 
Hor. Les gardes veillent louie la nuit 
pour jouer, Nociem custodia ducil 
tnsomnem ludo. Virg. Pour que les sol- 
dats verllassent avec plus de s010 que 
d'ordinaire, Ut solilo aftentius viguiæ 
agereulur. Frontin. Veiller loute la 
auit, Noctem pervigtlare. Cic. Perpe- 
tem noclem pernoctare. Plaut. Pernoc- 
tare, n. Cie. Noctem vigilus extrahëre 
(o, îs. trari, tructum), Curt. Nociem 
perpelus vigihis agère (0, 15, egi, ac- 
tum), Curl. Insomnem nociem agërs. 
Tac. dueËre (o, is, duxri, ductun), 
Virg. If faut — des nuits, Viguandæz 
sunt noctes. Quint. Qui veille, Vigil, 
gén. vagilis. Hor. Pervigil. lin. In- 
somnts, M. f., €, 0. Tac. Ersomnis. 
Virg. On ne sait s'il — ou s'il dort, 
Vigilans dornit. Plant. Veiller ponr 
travailler, Lucubrare, n. Liv, || 20 Fig. 
Donner son ettention 4, prendre soin, 
grendre garde. Aduigilare (dat }. Ter. 
nuigilare (dat.). Cot. Atlendëre, o, 
îs, lendi, fentum (dat.). Cic. Consu- 
Wre, o, is, sului, sultum (dal.), Cic. 
Curare (acc.). Cic. Obse: vare fees). 
Cic. Operam dare (dat.). Cic. Curam 
Aabëre (e0, es, ui, ifum) (gén.). Cie. : 
Je veillerai pour vous protéger, Pro 
vobis escuba 


(voy. 10). Cic. Veiller 
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à leur garde (— des prisanniers), 
Custodiendis attend7re, Frontin. On y 
veillera, Id curabitur. Ter. J'y veil- 
lerai, Id mihi eurz erit. Liv. Pour 
vailler de près sur la conduite des 
Boïens, Ad vwisendum ex propinquo 
que in Boiis gererentur. Liv. — sur 
es mœurs, âfores regëre (0, is, rexi, 
rechnn). Liv. — an bien de FElal, 
Reipublicæ consuliare. Cic. operam na- 
vare. Cic. Operam dare ne qurd respu- 
biica detrimenti capiat. Sall. Rem- 
publicam futari, dep. Cic. — sur 
vos jours, Vestrz saluti consulère. 
Cie. prospicëre (io, 33, spezi, speclum). 
Cie. — à ses intérêts, Suæ utilituti 
servire (0, is, ivi el di, ttum). Cic. 
Rei fumiliaris habëre rationem. Cic. 
{La bonté des dieax] veille sur le 
genre humain, Hominum generi con- 
sulit. Cie. Qui — sur tes juurs des 
autres, Alient periculi caufor (orts). 
Cic. Qui — sur la conduite de qqn. 
Alicujus cuslos (odis). Hor. Veiller à 
[faire qq. cb.], — à ce que. ., \'idére 
(eo, es, vidi, visum) ut (subj.). Cic. 
Provrïdère ut. PL-j. Consulére ut. Cic. 
Custodire (io. is, fui et it, itum) ut. 
Col. Curam adhibère (eo, es, ui, itum) 
ut, Quint, — à ce que. ne... pas, 
Præacävére (eo, es, cävi, cautnn) ne. 
Cæs. Animum adveriñre (o, is, verli, 
versum) ne. Liv. L'oiseau qui veille 
sur ses pelils, Avis pullrs assidens (de 
assulère, eo, es, sëdi, sessum). Hor. Tu 
veilleras à ce qu'on me donne une 
assiguation égale à ma créanre, Vi- 
debis ul tantnn atiribualur quantum 
debriur. Cic. En veillant sur tes jours, 
tu veilles sur les miens, Tua caulio 
nostra cautio est. Cic. C'est a moi d'y 
veiller, Mea caulio est. Cic. — sur 


-soi(= 8€ preserver), Se circumspicre 


(io, is, spezi, spectum). Mirti. Je veil- 
lerai paur toi, Curabo pro te. Plant. 
J'ai vu avec quelle sollicitude il veil- 
lait sor ina vie, Cujus ego ercubins 
mei capilis cognoui. Cic. Je veillerai 
sur toi, Tibr præsidèbo (de præsidère, 
eo, es. sèdi, sessum). Plaut. Veiller 
au salut de qqu. Alicujus saluti pro- 
wldére (eo, es, vidi, visum). Cic. — 
aux interèêts de qqn, Commoda alicujus 
respicfre (10, 15, spezi, spectum\. Cic. 
Ad utilitatem alicujns resprefre. Muint. 
— sur ses propres affasres. Vegolia 
sua revisfre (0, is, visi, visum). Col. 
lt faut — à ce qu'il ne donne pas, 
Spectandum ne del. Plant, Je n'en 
veillerai pas moins sur tes affaires, 
Ego iamen tuis rebus adero (de adesse, 
sum, es. fui, S. sup.). Cic. [Dieux] 
qui veillez sur celle ville, Qui huic 
urbi przsidetis. Cic. On a beau veiller 
poar n'être pas pris en défaut, Qui 
cavet ne decipialur vir cavel (de cd- 
vére, 20, cävi, cantum). Plaut. 11 fant 
— avec grand soin à... Diligenter 
circumspiciendum est ut... Cic. — À 
ce qu'il ay eût noint de conciliahules 
poclurne3, Servare ne qui nocturni 
cœlus fierent. Liv. | 30 Act. Passer la 
nuit aupres de =: Veiller un malade, 
Ægro ercubare (voy. 10). Fronto. || 
&° Surveiller qqn. Voy.sunvaiLLen 4°. 
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VFILLEUR, s. m. Celui qui veille 
Excubiror, oris, m. Col. = Les veil- 
leurs, Vigiles, nm, m. pl. Cic. 

VEILLEUSE, 5. f. Lampe de nuit. 
Cubicularia (æ) lucerna (æ), f. Mart. 

VEINE, S. f. 1° Petits canaux par 
lesquels le sang coule dans tout le corps 
{on donne aussi, improprement, le nom 
de Voine aux Artères). Vena, æ, Î. Cic. 
: Pelite veine, Venula, æ, f. Cels. La 
—-porte, Jecoris portz (arum), f. pl. 
Cic. La — cave, Cava vena. Cic. On- 
vrir les veines (= saigner), Venas re- 
soluëre (o, is, solui, solutum). Tac. 
Venam incidëre (o, is, cidi, cisum). 
Cic. ferire (io, is, 8. parf. ni sup.), 
secare (0, as, secui, secium). Suel. per- 
culère (10, 18, cnssi, cussum). Veg. 
Voy. saicner 40. S'onvrir les — 
[pour se faire mourir}, Venam ou 
Venas aperire (io, is, perui, pertum). 
Tac. abscindre (o, is, seidi, seissum). 
Tac. abrump#re (0, is, rupi, ruplum), 
Tac. interrumpêre. Tac. resoluére. 
Tac. arsolnëre. Tac. Brachia ferro 
ezsolufre. Tac. Percer une veine, Ve- 
num suluPre, Col. Le sang s'ecuule par 
la — cave, Sanguis per venam cavam 
influit (de influëre, 0, fluri, flurum). 
Cie. Jeune hoinaine à qui le saus bout 
dans les veines, Juventà fervidus. [lor. 
Cela me fait bouillir Le sang dans les 
—, Hoc cerebrum urit (de urëre, 0, 
ussi, ustum). Plaut. L'âge a glacé le 
sang dans mes —, Gelidus fardante 
senectä sanguis hcbel. Virg. Je n'ai 
plus une guutte de sang dans les — 
{de peur], Guttain haud habeo san- 
guinis. Plant. Tant qu'un reste de 
sang coulera dans mes —, Dum spi- 
ritus hos reget artus. Virg. || 2° Fig. 
Genie poslique. Vena, 2, (. Hor.: Verne 
abondante, — riche, — féconile, Vena 
{æ) dives ivitis). Hor Pigenii benigna 
vens. Hor. Margre —, Vena pauperior, 
Ov. Angusis et lenuis ingenit vens. 
Quint. Venula, 2, f. Quint. li était ea 
_ = il partait facrtement), Multus 
fluebat (de flufre, o, is, fui, flurum). 
{or. || 3° Endroit dans la terre où se 
trouve du terrain different, du charbon, 
une mine, etc. Vena, æ, f. Cic. Canalis, 
is, masc. Plin. : Veine d'or, Aurum 
canalicium. Plin. || Fig. Si nous som- 
mes en veine de boaheur, Si oovus 
avons la —, St res procedit (de pro- 
cedfre, 0. cessi, cexsum). Liv. Pour- 
susvre sa —, Profiter de sa —, For- 
funam sequi (or, #r1s, seculus sum), 
dep. Tac. || 6° Petite source qui court 
sous terre. Vena, æ. f. Liv. |] 5° (Au 
plur.) Marques longues et etroites qu'on 
voit dans le bois ou les pierres. Venz, 
arum, f. pl. Plin. Mfacuiæ, (. pl. Plin. 
Macularum discursus (üs), @. Plin. : 
Table nuancée de veines, Mensa cre- 
bris venis distincta (pass. de disiin- 
gu#re, 0, is, slinri, slinctum). Sen. 
Bois uni et sans —, Surda malerie. 
Plin. L'érahle qui erolt dans les plai- 
nes est hlanc et sans —, Acer com- 
pratre candidum nec crisrum. Plin. 
Marbre à — ondées, Muarmor un- 
datim crispum. Plin. Les — du mar- 
bre, Marmoris maculæ. Plin. Pleis 
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de —, Nuancé de —, Voy. le suiv. 

VEIXÉ, ée, adj. Qui a des veins 
(en parl. du hois, des pierres, etc.). 
Venosus, a, um. Plin. Crispus. Plin. 
Interundatus. Solin. Crebris venis dis- 
fincins. Plin, Crispans, gên. autis. 
Plin, 3 Marbre verne, Marmor macu- 
losum. lin. Arbre —, Crispa arbor. 
Plin. Burs —, Crispans burus. Plin, 
Emerandes veinées, Flucluosi sma- 
ragdi. Plin. Ondes d'un buis veiné, 
Cursus venarum. Plin. Etre —, Varias 
venas habère. Plin. 

VEINEUX, suss, adj. fo Des veines 
= Vaisseau veineux, C. væins 10. || 2e 
Voine. Voy. ce m. 

VEJANIUS, n. d'homme. Vejanius, 
ii, m. for. 

VEJEXTON, n. d'homme. Veienlo, 
onis, M. (ic. 

VEJOVIS, surnom de Jupiter. Ve- 
Jouis. 15, m. Cic. 

VEÉLA el VELAR, 5. m. Sorte de 
plante. Erysimum, à, n. Plin. Irio, 
onts, mu. Plin. 

VÉLABRE, quartier do Rome. Ve- 
labrum, à, n. Liv. Velabra, orum, n, 

1. Ou. : Du Véiabre, Velabrensis, m. 
€, 0. Mart. Les habitaots du —, 
Velabrenses, um, m. pl. Insc. 

VELA Y, pays du centre de la France. 
Vellavum, à, n, Greg. : Les habitants 
du Velay, Vellam, orum, m. pi. Cæs. 
La capitale du —, Vellava (z) urbs 
(urbis\, [. Greg. 

VELEIA, v. d'ttalie : Les habitants 
de Vele:a, Veleraies, Velejates ou Ve- 
liates. um où ium, m. pl. fusc. 

VÉLEN, v. n. Mettre bas (en parl. 
d'une vache). Parëre, io, is, peperi, 
partum, n. Varr. : Vache près de 
vèler. Forda (æ) bos (bouis), f. Col. 
[Vache] qui à vèlé, Fela. Col. Fetus 
(acc. pl.) enira. Virg. Voy. sas (Met- 
tre). 

aura, v. do Lucanie. Velia, æ, f. 
Cic. : Les habitants de Velia, Ve- 
lienses, tum, mm. pl. Cic. De —, Ve- 
linus, a, um. Virg. Le lac de — (= 
Rieti), Velinus lacus. Cie. 

VELIN, s. om. C. PARCRRMIN, 

VÉLITES, 8. m pl Soldats légère 
ment armes {chez les Ramains'. Velrtes, 
um, m. pl. Liv. : Les velites, Veh- 
taris, m.f.,e, n. Sail. 

VELITRES un VELLETRIE, v. d'l- 
talie. Velitræ, arum, [. pl. Liv. : De 
Velletri, Veliternus ou Veliterninus, 
a, um. Liv. Plin. Les babrlants de 
—, Veliterni, orum, @. pl. Liv. 

VELIUS, n. d'homme. Velius, ti, 
m. Cic. 

VELLAVES. Voy. varary. 

VELLÉDA, prophelesse germaine. 
Velleda, æ. f. Tac. 

VELLÉITÉ, 5. f. Volonté, desir = 
Avoir des vellétés de liberté, Ad li- 
bertalem mouéri(eor, éris, nolus sum), 
pass. Tac. J'avais une veliéité de... 
Libitum mihi erat (inf.). Cie. S'il leur 
prend une — de regarder. Si quando 
capiunt spectandi impelum (de impetus, 
üs, m.). Sen. . 

VELLEIUS, n. de plusieurs Romains 
célèbres (en partic. de Velleius Pater- 
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culus, historien latin). Velleius, tt, 
m. Cic. Prisc. 
VELLETRI. C. veuiraus. 
VELLICA, v. d'Espagne. Vellica, æ, 
. Fler. 

VELLOCASSES. Voy. vBxIx. 

VELLODUNUM, v. des Senonala. 
Vellodunum, i, n. Cæs. 

VéLOCITE, s, f, C. viresse. 

VELOURS, 5. in. Eloffe de soie à 
poils courts et serrés. Vellium et Ve- 
lulum, Ÿ, 0, (Cang.). Velusum, n. 
(Cang.). Velvelum, n. (Cang.). Velue- 
nm. 0. (Caug.). 

VELOUTÉ. é&, adj. Doux au toucher 
(comme du velours). Moilis, æ. f.,e, 0. 
Cic. Lenis. Cic. Lévis. Murt. 

VELU, us, adj. Couvert do poll. 
Villosus, a, um. Plin. {lirtus. Plin. 
Pulosns. Cic. flirsutus. Mart. Hispidus. 
Alart. Setosus. Plin. Pilis hurtus. Plin. 
Selis villosus. Virg. : Cou velu, Ob- 
sessa selis cervir. Sen. Corps — [des 
abeilles}, Corporis lanugo ([ginis), f. 
Plin. || (En parl. des étoles). Hir- 
tus, a, um. Nep. 2 Etoffe velue des 
deux côtés, Amphitapa |æ) vestis (is) 
f. Varr. Amphimallum, i, 0. Plin. || 
(En & de botan.). Villosus, à, um. 
Plin. Hirsutus. Plin. Pilosus. Plin. 
[lirtus. Apul. : Feuilles velues, Bir- 
suta foha. Plin. Poires —, Brula 
pira. blin. Vigne velue, Lanala vilis. 
Plin. , 

VENAPRE Où VENAFRO, Y. de 
l'Italie merrdionale. Venafrum, i, 0. Cic. 
: De Vénafre, Venafranus, a. um. 
Cic. Les habilants de —, Venafrani, 
orum, m. pl Cic. 

VENAISON, 3. f. Chair de bâte 
fauve. Caro (carnis) ferina (æ), f. Sall. 
Ferina, æ, [. Virg. Venatio, ons. f. 
Ceis. : Toute sorte de venaison, Multa 
et varia venatio. Liv. 

VÉVAL, ALE, ad). 1° Qui se vend 
ou peut se vandre. Venalis, un. f., e.n. 
Hor. Venudibilis, Plin. Promercalis. 
Col. Venalicius, a, um. Petr, : Les 
choses veuxles, Quorum est comner- 
cium. Dig. Valeur véuale (= prix ac- 
uel}, Pretium, tt, n. Plin. Nandi- 
uatio, onis. f. Cod.-Theod. C'est une 
chose —, comme une ferme, {loc in 
maucipatum vénu, nf præedium aliquod. 
Plin. || 4° Fig. Qu'on a pour de l'ar- 
gent, qui vend sa conscience. Veualis, 
wi, b, e, 0. Cie. Nummurins, a, um 
{en parl. des personnes). Cic. : Que 
lout est vénal, Omnia venire (e0. js. 
ivi et it, ifum, n.), Sail. Cuncta venum 
dari (or, aris, datus sum, pass.). CI. 
Tu o'as point l'ânie vénale, Nullo auro 
corrumpèris (de corrumpi, or, corrup- 
lus sum, pass.). Ov. Avoir une âme 
—, Addictam pretio fidem habere. Cic. 
Ad nubum licentium cirenmferri, pass. 
Curt. [Le juge] a une cousrience —, 
Pretio corrumpi potest. Cic. Langue 
—, Venalis lingua. Luc. Prêter aux 
malheurenx son elnquence —, Emplä 
miserus defendre lingn&. On. 

VÉNALEMENT, adv. D'une ma- 
nière vonale. Veno. Tac. || Fig. Voy. 
VÉNAL 20. 
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qui est vénal. Venalitas, alis, f. Cod. 
Il Fig. Corruplela, », f. Gic. 

VENANCE POUTUNAT, érôque st 
poete gallo-romam. Venanlius (ri) For- 
lunatus (1), rw. Fort. 

VENANT, adj. m. Qui vient. Ve- 
niens. gen. entis. Virg. || Subst. m. 
: Les allants et venants, Prztereuntes, 
tum, @. pi. for. La maisvn de mon 
frère sera uuverte à tout venant, Fra- 
iris ædes fient perviæ. Ter. Ce qa'oa 
donne à tout —, Qued quibuslibel da- 
tur. Sen. Les armes soat à la dispo- 
silion de tout —, Arma in promiscuo 
sunt. Tac. 

VENCE, 1. de Provence : Les habi- 
tants de Vence, Vincienses, ium, m. 
pl. Not.-Gall. 

VENDARLE, adj. Qui peut être 
vondu. Vendibilis, m. f.. €, à. Piin. 
=: Celle denree n'est pas veadable, 
Merx vendeniem nunquam deserit (de 
deserYre, 0. srrui, serium). Mari. 

VENDANGR, s. {. 1° Recolte du 
raisin pour faire le vin; raisin recolté. 
Vindemia, æ, {. Varr. Uvarum per- 
ceplio (onis), f. Col. = Boire jusqu'à 
la deraiere guutle quatre vendanses 
du mont Massique, Sassici montis 
ebibère quatuor fructus (de fructus, 
üs, m.). Plant. Maigres —, Graciles 
vir.demiz. Col. Presser le tenips de la 
vendange, Vindemiam præcipilare. 
Col. Nous sommes en plemne —, 
Vindemiæ sunt in manibus. Pl.-j. 
Faire la —, Vindemiare, n. Plin. 
Uvas vindemiare. Plin. Vinum vinde- 
miare. Col. Vindemiam fac#re io, 
is, feci, factum). Varr. conficrrs. Col. 
cog?re fe is, coegi, coactum). Col, 
meiëre (0, is, rar. messut, messum). 
Plin. Uvas demetfre. Plin. Uvus carpë- 
re (o. is. carpn, Carplum). Sen. Faire 
partout la —, Vindemiam celebrare. 
Pull. Faire ges vendanges, Vindemias 
adminisirare. Col. Faire de meilleures 
Vindemias uberiores collig#re (0, 
is, legi, lectum). Plin. Fonier la veu- 
dange, C'uan calcare. Cato. Relatif 
aux vendanges, Vindemialis, m. f., 
e,n. Macr. Les fêtes des —, Vinde- 
miales feriæ, f. pl. Aug. || 2e Raisins 
sur pied. Vintemia, æ,f. Virg. : Le- 
trurre la vendanye, Uvas supylantare. 
Plin. [Ce vivnable] présente de su- 
perbes vendanues, Vindemiis erube- 
ral. Col, || 3° (Au plur.), Temps où <e 
fait la recolte des raisins. Vindemiæ, 
arum, f. pl. M.-Aur. || Fig. Faire veu- 
daage (= faire un gros gamn). Lu- 
erifacTre Lio, és, fees, factum).n. Mnrt, 

VENDANGER, v. act. el D. 1° Faire 
la recolte des raisins. Vindemiare, 0. 
Plin. Uvas ou Vinum vindemiare. l'lin. 
Col. Vov. vexnance {e. || 2e Fie. Faire 
des profits illicites dans un emploi. Im- 
probuin luerum fac7re (io, 18, feci, fac- 
um). Cic. || 3° Devaster [les recoltes]. 
Vastare, act. Sail. Siernëre, 0, 15, 
stravi, strafum, act. Virg. . 

VENRANGEUR, 4. m. Celui qui 
cueitte les raisins. Vindemialor, oris, 
m. Varr. Vindemitor, m. Sen. Legu- 
lus, ÿ, m. Varr. : Lea vealsugeurs, 


VENALITÉ, 8. f. Qualit de cel Vindemiantes, ium, m. pl. Plin. Ven- 
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dangear pris à gages, Vindemiator 
suctorntus. Plin. 
VEVUI RESSE, 8. f. Colle qui vend 
(ent deuroit:. Venditrir, ducs. t. D'tp. 
VEVNUELUR, $. 1. Celui qui vend {8n 
t. de dronty. Verafutor. oris, 10. Dig. = 
Eutre l’a beteur el le vendeur. Inter 
ementem el veulentem (de vendire, 0, 
iñ. didi, duum). Up. Le — lu- 
mème, Auctor (oris) primus. Dig. — 
illvgitime, qui n'a pas quallé, Auctor 
malus. Cic. Le — d'une pièce de 
terre, Pundi aucior. Cie. Le — d'un 
bien-fonds, Qra præilta vendit. for. 
I 2° Celui dont la profession est de 
vendre. Venditor, oris, m. Cic. Mer- 
cator, m. Cic. Instilor, rw. or. Mercis 
instutor, m. Liv. Negotintor, m. Varr. 
: Vendeur de maree, Celarius, it, m. 
Ter. — de fruits, Pomarius. for. 
Ceite marchandise resle au —, Merr 
vendentem nunuqguam deserif (de dese- 
rére, 0, serui, sertum). Mart. || Fig. 
C'est un vendeur de fumée. Voÿ. 
pouér |°. 
VENDRE, v. act. ie Ceder la pro- 
griele d'uns chose pour un certain prix 
endfre, o, 18, dudi, dit, act. Cic 
Venihitare, act Col. Venundare un 
Venundare, act. Sall. Mancipare, art. 
Ca. Tradïre, 0,18, did, ditum, act 
Cic. Distrahfre, 0. is, traxt, trarlum. 
act. Dig. Nuncdinari, dep. Cic. Aliena- 
re, acl. Up, Prelio venditare, act. Liv. 
Pecuniä vertfre (o, is, verli, versum). 
act. fac. Ære mutare. act. Col. : Ven- 
dre des animaux, Animaltum vendi- 
tionen facëre (10, is, feci, factum). 
Seæv. — en detail. Distrah”re. Tac. 
Venum distrahëre. Gell. Divend?re. Cic. 
— une chose ce qu'elle vaut, Aliquid 
prelio suo vendre, Plaut, — au prit 
de 20 nunes, Viginti minis venrirre. 
Plaut. — bien, VendFre lucute:te 
Plaul. rectr. Cie. — pour un très ban 
prix, Vendre quam opiime. (ic. — 
cher, Perunid grandr vendere. Cir. 
Grandr ære venditare. Cie. Vuy. cuun 
(adv.). Je ne vends pas ma marchan. 
dise plus cher que les anires, Vende 
meum non pluris quam ali. Cic. Cosn- 
bien vend-on les porcs? Quibus pre- 
his porci veneunt? Plant. Vendre a 
bas nr, Parvo pretio vendfre. Cic. 
Acbille vendait à prix d'or le cadavre 
[a Hector], Corpus auro vendebat 
Aclulles. Virg. Pourquoi n'a-t-va rien 
u vendre des biens de Fufñdius? De 
ufüliants quare nihil potuit confci ? 
(or, &ris, fectus sum, pass.). Cic. ( 
derwaudait} qu'on lui dit au juste le 
pris qu'on voulait — la propriété, lt 
sibi fundus, eujus emplor erat, semel 
indicarelur, Cic. Aller — le produit 
de ses terres. Agrorum fruclus eri- 
gêre 10, is, egi, actum). Liv. — per 
antorité de jnstice, — aux enchères, 
— à l'enran, lublicare. Cic. Aucrionem 
alicujus res facFre (io. ts. feci, factum). 
Cic. l'er præcunem vend®re. Cic. Prz- 
cont subJicfre (io, is, jeci, jectum). 
Liv. abs. SubjicFre. Suet. Sub præcone 
suhjicére. Cic. Vos. mncaAn. — [de 
prisonaiers de guerre], Sub ceronä 
vendère. Liv. venumdare. Flor. Qu'on 
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la vende, Publica esto. Cic. Jardin à 
vendre, Venalis hortus. Cie. Afficher 
une maison à —, {nscribfre ædes ve- 
nales. Plaut [la maison] etait à — 
‘un à louer, Proscribebalur, seu quis 
emêre, sen quis cunduerre vellet. l'i.-). 
Le titre de roi était à —, Regnm ap. 
pellationes venales erant. Cic. Qui anne 
a —, Vendar, gén. acis. Cato. Eire 
vendu, Vendi, or, ris, ditus sum, 
pass. Sen. Ventre, 60, is, ivi el ti, 
tum, 0. Cie. Etre — à l’encan, Sub 
hasta vendi. Liv. Dea royaumes ont 
ète vendus par lui, Àb eo regna venie- 
runt. Cic. Vendre des rryanmes à 
rix d'argent, Regna pecuntà adiicëre 
Lo, ts, duxi, diclum). Cie. — le blé 
un as le boisseau. Asse modium dare. 
Cic. — des nbjets donnés en gage, 
Distrahfre fiducrias. Plaut. Chercher à 
—, Venditare. Pl.-j. | cherche à — 
sa masao de Tuseculum, Tusculanum 
rendutal. Cie.Cette voie d'Herculanum, 
st Facile à --—, {la nta vendibilis [ler- 
culunea. Cic.il 2° Faire commerce de. 
Vend#re (wny. 40), act. Cic. Vensiture, 
act. l'ol. : Vendre an délail, fistra- 
hYre (voy. Lo). Col. Celns qui vent — 
ses imarchandises, Ont v'ilt merces ex- 
trudfre (o, is. trusi, trusuim). [lor. — 
le i'encens, Vend're tus. or. — des 
légumes. Olus venilitare. Col. — une 
ch. ponr une autre, Mutare rem cum 
re. Sall. Mutare rem re. Juv. Voy. 
TRArIQUen je. Etre veadu à tel prix, 
Voy. Se venpas 2°. Qu'on à — 3 
qun, Emptus, a, um. for. || Fig. Ven- 
dire (voy. do), act. Cic. Venilitare, 
act. Cic. = Venrlre sa voix, Suffragra 
vendfre. Juv. Sententiam suam nunili- 
nart. Apul. — sa conscience, Fidem 
sua pecunià commutare. (ic, Lucro 
opinionem mulare. Sen. Fidem pretio 
aitivtam habère. (ic. Juges vendus. 
Vammarti Jjuiices. Cie. Vendu à qui- 
“onque lougrussait, Sagrnz mauci- 
pitus. Tac. Vendre son bouneur (en 
part. d'une ferme), Venerem vendrre. 
Tiô. Facrre corporis qguæslum (de 
quæstus. üs, m.). Liv. Senlence vea- 
due, Emptum judicium. Cie. Qui est 
a vendre, Venalis, em. f.,e, 0. Sull. 
Il veudit ses arrêts, Decreta vendidit. 
Cic. Vendre $ses services, Mercede 
conduci (or, ris, ducius sum), pa:s. 
Sen. Operæ pretium facëre. Sen. Qui 
vead avec fracas son éloquence, Am- 
bitiosus eloquentiæ tnstilor (oris). 
Muint. Quelques-uns sont venus ven- 
ire leur éloquence, Quidum venalem 
eloquentiam attulerunt. Sen. — des 
parjures, Perjuria vendëre. Ov. Il 
vend chèrement sa vie, Haud inuitus 
imtferficitur. Liv. Ayant vendu chere- 
ment sa vie, Marime sanguine ulius 
{de ulcisci, or, êris, dèp.). Sail. Cette 
victoire fut chèrement vendue, Ea 
victoria perquam cruenta fuit. Liv. 
l'uar vendre ebèrement leur vie, Ne 
mudti morerentur. Frontin. Pour — 
chèrement votre vie, Ne inulti ani- 
mam amittalis. Sell. || 8° Trahir pour 
de l'argent, Vend®re (voy. 1°}, act. 
Virg. Prodére, o, is, didi, ditum, act, 
Cie. = L'un a perdu l'armée, l'autre 
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l'a vendue, Alter exercilum perdidi, 
aller vendidit. Cie. 11 voit son camp 
vendu, Sua tradsta venum castra videt. 
Luc. Vendre sa patrie, Anro paitriam 
vendre. Virg. — la verite, Veritatem 
auro venalem hab#re. Cic. 

Se vuxnre, v. ref. 1e So Ilvrer par 
des vues interessees. Sese vendiiare, 
Plaut. : La foule 3e vend au plus of- 
frant, Venals pretio multitndo est. 
Liv. Se vendre au plus uffrant, Ad 
nutum licentium crreumferri (feror, 
ferris, latus sum, pass.). Curt. Se — 
aux deux partis (= Jouer un double 
rôle), Diversa induëre (o, is, dui, du- 
lum). Tac. Eloquence qui se vend, 
Venalis (is) lingua(æ). Luc. Se vendre 
(en parl. d'une femme), Voy. vexoas 
20, rRoSTITUER (Se) 1°. Femme qui 
s'est vendue, Venumdata, æ,(. Prop. À 
2° Etre vendu, coûter {tel ou tel prix). 
Vénire, eo, 13, ivi el it, îtum, 0. Cie. 
Venuiduri, or, aris, dans sum, pass. 
Liv. Licére, eo, es, cui, cutum, n. for. 
: Se vendre à prix d'or, Auro vénire. 
Hor. Se — bon marrbé. Licére parvo 
pretio. Mfart. unins assis prelio. Hor, 
Les lerres se vendent à vil prix, Ja 
cent pretia prædiorum. Cie. Une char. 
retée de fnunser duit se vendre un de- 
nier, Justum est singulas vehes fimi 
deuorto tre. l'in. Le Faleine qni se 
veud plus cher, Falerna prelioxiora, 
0. pl. Varr. Se vendre six deniers, 
Permutari sex denariis. Plin. Se — 
300 écus, Ventre irecentis numinis. 
Col. Leur pluuie se vend cinq demers 
la livre, Prelium plumæ eorum in li- 
bras denarir quini. Plin. Qui se — au 
pds, Pundere venalis (m. f..e, n.). 
Plhin. Le poivre se — au poils, Pon- 
dere piyer emtlur (re emi, or, Eris, 
emplus sum, frass.). Plin. Qui se — 
au prix de l'or, Auro venalis. [lor. Le 
sarment se ——, Sarmenlia in merce 
sunut. Plin. Cela se —, cumme un 
fonds de terre, Hoc in manucrpalum 
vAnrt, ul przdium aliquod. l'in. Se 
veudre cher, Prefium habère. Voy. 
cueu(advw.). Le cristal 8e veod mainte- 
nan! plus cher. Suum pretium crystalli 
aurerunt (de augère, e0, es. anclum). 
Pin. Qui s'est vendu comme gladia- 
leur pour payer les funérailles de son 
père, Aucioratus ad sepeliendum pa- 
irem. Quint. À Rome tout se veud, 
Romæ omnia cum prelio. Juvu. Que tout 
se —, Omnia venum ire. Sall. Venum 
cuncfa dam. CI. 

VENDREDI, 8. m. Nom d'un jour 
de la semaine. Veneris dies (si), m. 
Inse. 

VENDU, us, parl passé de ven- 
LRE, Voy. ce v. D Adj. 1° Qu'on a 
vendu. Venditns, a, um. Sen. Venusm- 
dutus, Liv. Divenditus. Liv. Disirac- 
tus. Dig. Venalis, m.f.,6,n. Plia, 
JH Fig. Venals, m. f., e, nm. Cie. 3 
Un hnmme vendu, Pecuniä empius. 
Cic. Apniaudissements vendus, Empli 
plausus, Cie. || 2° Trahi. Proditus, 4, 
um. Cic. 

VÉNEDES, pple de Germanie. Ve- 
nedi, orum, m. pl. Tac. 


VANÉFICE, 5. m. Empolsennemet 


VÉNÉR 


per sortllège. Veneficium 
VEXNE, ke, part. passé 
Voy. ce v. || Adj. C. raisanoé. 


VÉNÉNEUX, euse, adj. Qui 8 du 
venin. Venenatus, &, um. Cic. Vene- 
nosus. Aug. Virosus, Virg. : Cbam- 
pans vénéneux, Inutiles (ium)fungi 
orum), m. pl. Cels. Devenir —, Nortum 
virus concipêre (Lo, is, cepi, ceplum). 


Plin. 
VEVER, v. act. C. CHASSER. 


VENERABLE, adj. Digne de vené- 


ration, de respect. Venerabilis, m. f., 
«, N. Liv. Honorabilis. Aug. Vene- 
randus, a, um. Cic. Colendus. Cic. 


Verendus. Ov. Reverendus. Cl. Suspi- 


ciendus. Aug. = Très vénerable, Om- 
nino venerandus. Aug. Omnino vens- 


rabilis. Aug. Ce qui rendait la plu- 
port d'entre eux eurore plus vénéra- 


les, c'est que.……, Plerisque ex eo re- 
verentia accesseral (de accedrre, o, is, 
cessum) quod.. Pl-3. Pour le rendre 
encure plus venérable, Ad majesia- 
Lem augendim (de augére, co. es, uuri, 
auctum). Pl.-j, Tout ce qui excelle 
nous parait —, [label venerationem 
quidquid ercellit. Cic. D'une manière 
—, Venerabiliter. Aug. 

VENERAND, n. d'homme. Vene- 
randus. 1, m. Greg. 

VENERANDE, n. de femme. Vene- 
randa, æ, [. Greg. 

VENÉRATION, s. f. 1° Respect 
pour les choses saintes. Veneralio. uns, 
f. Tue. : Etre en vénéralion, Esse in 
czrimonid. Plin. Temple ea —, Om- 
nibus sancium femplum. Liv. — pour 
les dieux, Carttas deorum. Cic. — qui 
s'attache à un temple, Religio fani. 
Cic. Ayant plas de — pour les dieux, 
Venernbilior in deos. V.-Mar. Dans 
toule la Sicile, la Cerès d'Enna est 
l'objet d'une grande —, Afira quidem 
fotä Sicihià relrgio est Cereris Ennen- 
sis. Cic. || 2e Estime respectueuse pour 
q n ou qq. ch. Veneratio, omis, . Cie. 

servalio,f. V.-Max. Reverenta, æ, 
f. Cic. Observantha, f. Cic. : Inspirer 
de la venéralion à qqu. Venerationi 
ahcui esse. Vell. Venerationem habère 
{en pari. d'une ch.). Cie. Hnmme dunt 
l'aspect et le langage inspirent la —, 
Visu et auditu jurtu venerubilis. Tac. 
Avoir de la — pour qqn, Voy. vÉné- 
Ben. Je professerai de là — pour vous, 
Reverentis vesiræ inserviam. Pl.-j. 
J'avais pour lon père autant d'amilté 

ue de —, Patrem (uum suspezerim 
de suspic}re, io, is, speclum\ magis 
an amaverim, dubito. Pl.-j. Tu sais 
gel avas pource grand homme, 
cis quantopere summum illum virum 
suspererim. Pl.-j. Qui a dela —, Ve- 
nerabundus, a, um. Liv. N'avoir pas 
de — poar sa mère, Mafri esse irreve- 
renlem (de ïirreuerens, gén. entis). 
Syart. Homme plein de — pour moi, 

omo observantissimus mei. Cic. Avec 
—, Reverenter. Pf.-j, Venerabiliter. 
V.-Mar. Digne de —, Voy. vÉNERA- 
BLE.. 

VÉNÉRER, v. act. Porter honneur 
4 qqn ou 4 qq. ch. Venerar:, dép. Cic. 
Reverëri, cor, éris, veritus sum dép. 


if, n. Cic. 
de VENER, 


VENGE 


Cic. Verëri, dép. Lio. CoUre, o, ü, 
colui, cultum, act. Cic. Devenerari, 
dép. Ov. SuspicËre, io, is, speri, spec- 
Lun, act. ll..j. Observare, acl. Cic. : 
Pour montrer qu'on te vénère, /n ve- 
neralionem lui. Pl.-j, S'ils véncrent 
la vertu de qqn, Si cujus virtutem 
suspiciunt. Cic. Vénérer à l'égal d'un 
père, Patris loce colZre Cic. Je vénere 
ces grands noms, Tantis nominibus 
assurgo (de assurgère, is, surrert. sur- 
rectum). Sen. Dont je — la mémoire, 
Cujus miki memoria sacrosancia est, 
Pl.-j, Vénèéré, Observatus, a, um. Cic. 
Cultus. Liv. Vencratus. Virg. Sancius. 
ic. 

VÉNERIE, 8. f. Chasse avec les 
chlens courants. Venatio, onis, f. Cic. 

VENETES. {e Pple de Gaule (hab. 
le pays de Vannes). Veneti, orum, m. 

1. Cæs. || 2° Pple de la Gaule Cisalpine 
ob. la Vénélie). Veneti, orum, o. 
pl. Liv. : Des Vénètes, Venericus, «, 
um. (æs. 

VENETIE, pays de Venise. Venelia, 
æ, f. Liv. 

VENETTE, 6. (. C. Peur !°. 

VENEUR, 5. m. Celui qui est chargé 
de faire chasser les chiens courants. 
Venutur, oris. m. (Cang.). 

VENGE. 8e, part. passé de VExGEn, 
Voy. ce v. || Ad). Ultus, à, um. Liv. 
Noninultus. Virg. Vindicatus. Sen.-tr. 
: Non vengé. Inultus. Liv. Les Grac- 
ques sont morts el ne sont pas veo- 
gés, Inulti Gracchi jacent (de jacére, 
eo, cui, s. sup., 0.). Ad Her. Nuus 
sommes assez —, Pwnarum salis est 
ezhaustum (de exhauriri, ior, iris, 
pass.}. Virg. 

VENGEANCE, s. f. 1e Action de 
venger, de punir. Ullio, onis, f. Cic. 
Vindicatio, f. Cic. : Désir de ven- 

eiare, Soif de —, Stadium ulciscendi 
de ulcisei, or, Eris, ullus sum, dep.). 
Liv. Ulciscendi libido. Cie. Cupiditas 
pæenæ erigendæ (pass. de exiafre, 0, 
is, egi, actum). Sen. Avoir snif de —, 
Etre altéré de —, Ad ulciscendum 
aruëre (e0, es, arsi, arsum). (æs, Cu- 
pidilate inimicos ulciscendi ardère. Liv. 
La colère est avide de —, Ira avida 
pœnæ est. Sen. — cruelle, Ulciscenili 
acerbitas. Gell. Ecouter san désir de 
—, [ræ consulFre (o, is, sulus, sultum). 
Sail. Par esprit de —, Ülciscendi ini- 
miet causä. Cic. Ullionis causä. Plin. 
Îls senlirent redoubler leur désir de 
—, Acrius ad ultionem exarsere (de 
exardescËre, o, is, s. sup., n.). Tac. 
Qui se montra moins altéré de —, 
Qui in ulciscendo remissior fuit. Cic. 
C'est assez de vengeances, Pæenarum 
satis est exhausium. Virg. Le temps 
de la vengeance est venu, Tempus ve- 
ait penæ ezpelende. Liv. [| court a la 
—, Ultum ire injurias festinat. Sall. 
Ad ullionem decurrit. Peir. Exriter 
qqn à la —, Alicui faces ad ram et 
vindictam subdère ‘0, is, didi, ditum). 
Sen. Tirer — de qqn ou de qq. ch.. 
Pænas ab aliquo ersequ, dép. Hyg. 
Voy. vanGEn (Se), PonIR. Qui reste 
sans —, Inultus, a, um. Cic. Ils ne 
mourgrect pas sans —, Non inuiti 
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cecldsre, Tac. Laisser [un outrage) 
880$ —, Inultum aliguid pati (1or, 
Eris, passus sum, dép). Crc. relinqutre 
{o, is, liqui, hictum,. Cic. habere («0 
es. ui, itum), V.-Maz. Inulium aliquid 
dimitire (o, {8 misi, missum). Uic. 
Aliquid impuune habëre. Tuc. Neglhigrre 
(o, is, negleri, neglectum). Cic. Qu'il 
pe devait saustrasre à Îs — publiune 
aucuu coupable, Aeipublicæ ivjurras 
ne largirelur. Tac. La — publique ne 
soulfre pas de retards, Publica nun 
capit ira morem. Ov. Crier —, Voy. 
cniER 5°. Immule à la — d'une femme, 
Condonatue muliebri Libufinr. Cie. — 
tirée de la œurt [de qqn), Mortis de- 
fensio. Dig. Dilérer sa —, Offensar 
differre (fero, fers, distuli, dilatum). 
Tac. Ce ne fut pas seulement pour 
lui one — publique, mais une — per- 
sonnelle, Non sulum publices, sed 
eltam privaias injurias ultus est. (æt 
Il 2° La Vengeance (divinises). Lltie, 
onis, [. Tac. 

VRNGER, v. art. Donner satisfac- 
tlon à qqn qu a reçu une injure, punir 
une injure. L'lcrscr. or, ns, uttus sum, 
dépr Cie. Vindicure. act, l'ic. l'enas 
persequi 1or, dris, secuius sum), dép. 
Cie. : Ayaal vengé suo aïeul, l'lius 
injurias evi. Vell, On l'a tue : je le 
vengersi, Cæsus est : exrsequer. Sen. 
Venger la cause des dieux, Jura deo- 
rum ersequi (or, êris, secuius sum), 
dep. Liv. — ss patrie, Patram u 
cisci. Virg. — la nrort de qqu. Ali- 
cujus morlem persequi. Liv. defrnd”re 
{o, is, fendi, fensum). Dig. Alicujus 
cædem vindicare. Just. Alicui puren- 
tare. Cic. — la mort de qqn par celle 
d'un autre, Alicujus sanguine alicui 
parentar:, dép. Liv. — les injures de 
sun général, fmperatoris sui injurias 
defendrre. Cæs. — aue défaite, Cla- 
dem erpiare. Flor. Je jurar de te —, 
Ale uftorem promisi. Virg. lis venuent 
leurs roncitnvens, Pro civibus suis 
pænas capiunt (de capre, 10. cepi, 
cartum). Sall. César senvera les 10- 
jares des Ernuens. (æsar .Fduorum 
injuri@s non negliget (de neglig7re, 0, 
ü, neglezr, meglectum). Cæs. \enger 
les parec*s des crimes de lenrs en- 
fants, Parentum pœnas a consceleralis 
fils repeitre (o, is, ivi et ii, 1tum). 
Cie. Lycurgue a été vensé par son 
fils, Lycurgum ulte estproles sua. Ibis. 
Venger les injares faites anx alliés, 
Curare injurias sociorum. Sall. — sa 
liberté el sun bonneur vulravés, Vin- 
dicare liberiatis et pudicitie decus, 
Flor. Les dieux val vengé ex crimes 
sur nos soldats, Tua scelera du rm- 
morlales in nostros mtliles erpiave- 
runi. Cie. On leur a accorde le droit 
de venger leurs douleurs publiques et 
privees, [is pnblici privalque duloris 
ezseqnendi jus dalum. Liv. Les Furtes 
vengent le crime, Furiæ sunt fucino- 
ruta vindires (de vinder, gén. dicis). 
Cie. Jurez qu'un pareil adnilère sera 
vengé, Dale Adem, haud impune adul 
tero fore. Liv. 

Se vexazn, v. réf. Infiger à qq 
la peine d'une injure. Ulciser, or, Eris, 
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ultus sum, dép. Cic. Vindicare, act. 
Cic. Ultionem erigére(o, is, egi, actum). 
V.-Maz. : Se venger (abs.), Ulcisei. 
Cic. Se ulciser. Cic. Is ont resola de 
se — par vus mains, Siatuerun! inju- 
rias per ves ulcisci. Cic. ils euovin- 
renl de se —, Ulcisci pepig're (de 
pang”re, 0, is, pactum) Tac. {1 brüla 
de se —, fn ullionem excanduil (de 
ercandesc”re, 0, is, 8. SUp., 0.). Flor. 
Se — par un stratagème semblable, 
Sümili consulio se ulcisci. Froniin. Le 
désir de se —, Cupiditas penæ exi- 
gendæ. Sen. Voy. vEnGRance 10. Le 
général ne songea pas a se — laprès 
un échec], Neyte dur ultum itt. Tac. 
Il lui est facile de se —, fli ultio in 
facili est, Sen. Ne vonlanl pas prie 
sans se —, faud tanlti peritum. Curi. 
Se — de qqn, Aliquem ulcisci. Cæs. 
Se ab alique ulciscei. Vell. Ez aliquo 
ullivnem pet#re (o, is, tui el if, ilum). 
Sail. 4b atiquo pænas petëre. Cic. ex- 
petëre. Liv. repelëre. Sall. Ab aliquo 
se vindicare, Sen. Se — des transfu- 
es, Se a transfugis ulcisci. Frontin. 
| se venges d'un primipilaire qui... 
Nec impuue cessit (de ced#re, 0, is, 
cessum, D.) primipilario, qui. Sen. 
Je me veugeras de toi, Non impune 
feres (de ferre, fero, fers, tuli, latum). 
Pros. Se veuger d'un ontrage, Inju- 
riam ulciscr. Cic. vindicare. Cic. per- 
sequi (or, &ris, seculus sum), dép. Cic. 
Chercher à se — d'une chnse peu 
importante. Parvæ rei vindictam qiue- 
rére (o. is. quæsivi el quæsis, quæsi- 
tum). PA. Se — sur les Romains des 
injures... Ulcisci Romanos pro inju- 
rüs….. Cæs. Les dieux se sun! venges 
de tes crimes sar nos soldats, Tua 
scelera dii immortales in nostros mi- 
lites erpiaverunt. Cic. Ne pas se ven- 
ger d’une injure, {njuriam impune ac- 
cepisse. Sall. Voy. tuPuNI. 

VENGENESSE, 6. (. Celle qui venge, 
qui punit. Vindez, dicis, f. Cic. Ultrer, 

. Cic. 

1. VENGEUR, 5. m. Celui qui venge, 

lpunit. L'Hor, ons, m. Cic. Viürder, 

jets. @. Cie. Punulor, cris, m. Cic. : 
Venceur de ses aïeux, Avos ultus (de 
ulciscr, or, bris, dép.). Virg. — de 
sei propres mures, Offensarum exse- 
eutor (orr#). Suet. — de la liberté, 
Liberiats restitutor. Insc. J'ai un — 
tout prêt, Habeo paralum mortis mez 
ultorem, Curt. [Les remercier] comme 
vengeurs de Germanicus, Ob vindictam 
Germanici. Tac. 

2, VENGEUR, VENGRRESSE, 
adj. Qui venge, qui punit. Vindez, gén. 
dicis. Ov. Ulior, oris, m. Ultriz, tricis, 
f. Prop. Virg. : Le Dieu vengeur, 
Vindez, m@. P.-Nol. Bras —, Ulirix 
dexztra. Sen.-tr. Armes vengeresses, 
Ulincia (ium) tela (orum), n. pl. St. 

VÉNIEL. ELLS, adj Pardonnable. Ve- 
aialis,an.f..e,n. Std. Venrabihs. Saiv, 
sPérhés véniel:, Minuta peccata. Aug. 

VÉVIELLEMENT, adv. D'une ma- 
aire venielle. Verialiter (Cang.). 

VENILIE, {e Femme de Faune. Ve- 
ailia, æ, f. Virg. || 2° Femme de Janus. 
Venilia, æ, f. Ov. 


VENIR 


VENIMEUX, EUSE, adj. Qui a du 
venin, Venenaltus, a, um. Cie. Viru- 
lentus. Gell. Venenosus. Aug. Vene- 
ficus, Solin. Venenifer, fera, ferum. 
Ov. : Mursure veurmeuse, Venenutus 
‘i) morsus {üs), m. Plin. Sa morsure 
est —, Morsus virus habet. Ibis. Leur 
morsure est —, Venenum mornbus 
mspirant. Virg. || Fig. Venenatus, a. 
um. Ou. Sufusus felle (de fel, fellis, 
a.). Ou. : Discours venimeux, Üratro 
plena veneni. Cat. Langue venimeuse, 
Linguæ virus, n. Sil. Lingua veneno 
suffusa. Ov. La parole — de qqn, Ali- 
cujus venenum. Hor. 

VEXNIN, s. mo. 40° Liquide dangereux 
qui sort du corps de quelques animaux. 
Veneunm,i,a. Cic. Virus (usilé seul. 
au uouw. et à l'acc.), n. Cic. Tabum, 
n. Varg. = Vipère gonflée de veut. 
Veneno præguans vipera. Plin. Qu à 
du —, Vuy. venIueux 10. Lancer à 
qqn soa —, Venenum alicui insprrare. 
Virg. Glisser à ga son — jusqu'aux 
entrailles, Alicui per viscera virus 
figëre (o, is, firi, firum) (poët.). Cic. 
— maorlet, Insanabile venenum. Plin 
1 2e Principe des maladies contagieusos. 
Virus (voy. 10), n. Virg. || 3° Fig. 
Haine cachee, malignile. Venenum, 1. 
a. Hor. Virus (vuv. 10), n. Cic. Fel. 
fellis, 0. Ov. Rubigo, ginis, f. Sen. : 
Le venin de la jalousie, Invidiæ vene- 
num. Sil. Que ce prèseut fait par des 
ennemis recélait du —, fd donum 
intmicorum veneno illilum esse (de 
illini, or, Fris, pass.). Liv. Leur cœur 
est plein de —, Corda felle sunt lrta. 
Plaut, Langue pleine de —, Lingua 
veneno Suffusa. [or. Répandre son — 
sur qqn, Aliquem morsu venenare. Ior. 
Qu'il cherche qqu sur qui vomir le 
de sa mechanceté, Ut anquirat ali- 
quem apud quem virus acerbitalis sue 
evomal (de evonÿre, 0, is, ui, t{um). 
Cic. [Tes écrits] n'ont pas de —, Nec 
amari fellis in illis guita est. Mart. 

4. VENIR, v.n. {0 Se transporter 
d'un lieu à un autre, dans lequel est 
ou sera celui qui parle, on à qui l'on 
parle; arriver au lieu où est colui qui 
parte. Vênire, io, is, véni, ventum, n. 
Cic. 2 Je suis veau, j'ai vu, j'ai vaincu, 
Véni, vidi, vici. Cæs. Viens, Vent. 
Virg. — ici, fuc tu accede (de acce- 
dère, o, is, cessi, cessum). Plaut. Luc 
accede. Plaut. Huc concede. Plaut. [luc 
ades (de adesse, adsum, adfui, s. sup.). 
Virg. Adesdum. Ter. Ehodum ad me. 
Ter. — plus près, Accede propius. 
Sen-tr. Qui vient de ce côté? Bus huc 
incedit ? Plaut. Quis est qui huc pergit ? 
(de pergère, 0, perreri, perrectum). 
Ter. On — (= la porte a résonné), 
Crepuerunt fores. Ter. Les biron- 
delles viennent au prioleinps, Hirun- 
dines æstivo lempore præslo sunt. Ad 
Her. Tous élaieat venus dans cet en- 
droit, Omnes eo convenerant. Cæs. On 
viendra ea foule de toule l'Italie, 
Tota Italia concurret (de concurrére, 
0, ts, curri, cursum). Cie. Où Îles 
marchands venaient de toutes parts, 
Quo omnes undique cum mercibus com- 
meabant. Cic. On vient en foule au 
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préloire, Concursus fil in prælorium,. 
Cæs. Ils vinrent dans un riant séjour, 
Verënere locos Letos (poét.8an$ prép.). 
Virg. On était veau jusqn'a.. Ven- 
tum crat ad... for. Venrr à Rhodes, 
Rhoum se conferre (fero, fers. fuli, 
cCullatum). Cic. — dans une jirnvince 
Auvenire in provinciam. Cic. Îl vint 

la source du Pirène, Pirentde cessil 
ad undam. Ov. Venir au secours de 
qqn, Aurulio alicui venire, Nep. subire 
(eo, is, tui et oniin. ii, ifum). Virg. 
{ls sont venus ravager.…, Ad popu- 
landum vênernnt. Liv. Elles viennent 
voir, Spectatum ventunt. Ov. Veair 
hre les luis affichées, Fre et legère 
leges pt opositas. Liv. Je suis venu voue 
emapiler.…., Väni postulaturus à vo- 
bis. Tac. Elle est venne luger ici 
près, Commigrarit huc vicmæ. Ter, 
fin‘ vienne avec nous, Nobisenm 
eut (de eo, is, tui et at. itum). Ter. 
Vieus-l'ea avec mai, Abeamus. Pluut. 
D'où vient-elle? Unde adrënit? Ter. 
D'où viens-tu? Unie is? Ter. Unde 
te agis? {de agfre, 0, egi, aclum). 
Plant. Unde aypares? (de apyarëre, 
eo, ui, ifum), Cic. Venir de la cam- 
nague, Rure venire. Prop. — par 
Forœies, Transire Formias. Cic. l'ar 
où elle venait d'urdinaire. Qnà solebat 
se ferre (fero, fers, iuli, latum). Virg. 
Vous ne fasles qne venir des vais- 
seaux, Vune primtm a nauibus jiis, 
Virg. Ménilque s'ea vip! toul mouillé, 
Vênit Menalcas uvidus. Virg Venir 
joinure qqn, Convenire aliquem. Cæs, 
— tronver qqu, — voir qqn, Aliquem 
aire (eo, is, ivi et ti. itron). Ter. Ad 
aliquem adire. Cic. Aliquem visFre (o, 
is, VIS, 8. SUup.). Plant. invisère, Cie. 
visilare, Cic. convenire. Cic. Ad ali- 
quem venire. Cic. devenire. Plant. Ad 
aliquem accedñre. Cic. On vient me 
voir, fiur œilme.Ter. li vint metrnuver, 
Ai præsto fuit. Cic. À d me fuit. Cie. 
HI était sunuvent venu me voir, Do- 
num sneam vendilarat. Cre. Venir au- 
devant de qgn, — à la reucontre de 
qqn, Alicui obviam tre, prodire, # 
ferre on procedfre. Cie. — à la bâte, 
— en courant, Currfre. 0, is, cucurri, 
cursum, n. Cic. Feslinare, 0. Ci. 
Aduolare, D. Cic. — à l'inprovisle, 
Voy.suavenin Î°.— en avant, Preuve 
nire. Liv. — peu après, Subseqni,or, 
éris, secutus sum, dep. Cæs. Aller et 
— (= courir de tous côtés), Ultro 
citroque tre. Sen. Fuc ef illuc cursi- 
tare. Hor. Discursare. Quint. Oban- 
bulare. Liv. Voltiare. Liv. Je in'a- 
perçois qu'on va et vient, Cursari 
rursum prorsum senfio. Ter. Audi- 
teurs qui vont et viennent, Affluens 
et vagus auditor. Tac, Je ne ferai 
qu'aller et venir (= je serai vile re- 
venu), Continuo Âic alero. Ter. Jam 
adero. Ter, 1 aura bieatôt fait de —, 
Actutnm aderit huc. Plant. Faire —, 
ArcessFre, o,is, tui. um. Cic. Advo- 
care. Cic. Vucure. Czs. Accire, io, is, 
lui et it, îtum. Cic. Ercire. Cic. On 
ft — la flotte de Sicile, E Sicalia 
classis accita est. Liv. Il le fil —, 
Jussit eum arcessi. Nep. 11 demande 
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qu'on fasse — Narcisse, Postulat Nar- 
cissum cieri (eor, ëris, cilus sum, 
pass.). Tae. Dans cette lettre je te 
disais de —, [n lilteris le evocabam. 
Cic. Je ne puis te faire — à Rome, 
Te Romam non atiraho (de altrahÿre, 
Îs, trazxi, (ractum). Cic. Fais — ma 
sœur ici, Huc sororem siste (ie sis- 
tère, o, is, 8. parf., stdtum). Virg. 
baiser la main [du prince), 
Ad manum accedÿre. Vop. Faire — 
un médecin, Medicum adhibere (eo, 
es, ui, itum). Cic. — recevoir la con- 
ronne, Adventare regno accipiendo 
(dat.). Tac. Pourquoi viens-tu vers 
elle? Quid tibi hanc aditio est ? Plaut. 
Venir [par mer] à Rhodes, Rhcdum 
ennavigare. Plin. — en temps oppor- 
tun, Ad lempus occurrère (0, is, curri, 
cursum). Cic. La espace libre où ils 
puisseal aller et —, Libera spatia 
uä perneent. Col. Afin qu'aucane 

otte ne pût — d'Afrique, Ne qua 
classisez Africä trajicèret (de traji- 
cêre, io, is, jeci, jectum). Liv. 
sous les murs, Aluro subire. Virg. 
Pourquoi viens-tu? Quid venisti? 
Plaut. Derrière lui vient sa femme, 
Pone subit conjur. Virg. Venir aux 
eaux, Ad aquas venire. Cic. S'il vient 
des voleurs, Si fures venerint. Cic. 
Elle élait venue pour les funérailles, 
Vaéneral in funus. Cic. || Fig. Cet 
bomme vient chercher son malbeur, 
Homo sibi malam rem arcessit. Plaut. 
Ce que je rougis de veair avouer, 
Quod pudet ire fatèri. St. — accuser, 
Ad accusationem prosilire (io, is, ui, 
fui et ii, s. sup.). Dig. Tu viendras me 
dire.…, Fortasse dices.… Ph, Qu'on 
vienne se plaindre, Eat aliquis el que- 
ratur. Sen. Laisser veuir qqn (= at- 
tendre ponr voir ses intentions}, Ez- 
spectare quid velit aliquis. Ter. Eu 
laissant — (— sans se presser), 
Otiose. Cie. Per olium. Liv. Je Le vois 
— (— je devine ta réponse), Intel- 
ligo quid respondeas. Cic. || 2° Arriver 
(en parl. des ch.), être transporte. Ve- 
aire (voy. 10), n. Virg. Aduenire, n. 
Cæs. = 11 vint une lellre, Adveënere lit- 
teræ. Suet. 1l nous vient souvent des 
lettres d'eux, Crebræ illorum lilterz 
ed nos commeant. Cic. Il me vint une 
lettre de Brulus, Ecce miAi Bruti lit- 
teræ. Cic. Le blé — d'Etrurie par le 
Tibre, Frumentum ex Tuscis Tiberi 
venit. Liv. Tout ce qui vient du dehors, 
Quzcumqgue foris veniunt. Lucr. Pour 
qu'il vienne un peu d'air, Ut perflatus 
aliquis accedat (voy. 1°}, a. Ces. C'est 
là que viennent loutes les veines par- 
ties du cœur, Huc venarum omnis € 
corde vis tendit (de tendëre, 0, tetendi, 
lensum et fentum, n.). Plin. Voici des 

résents qui te —, Dona tibi adsunt 
Evoy. 40), n. Ter. Le vent vient du 
levant, Ab ortu solis flant venti. Liv. 
L'ivoire — de l'Inde, India ebur mit- 
tit (de mitiïre, o, misi, missum). 
Virg. [Telle pierre] — de l'Asie, de 
la Cappadoce, Er Asia venit. Plin. E 
Cappadocia yrovenit. Plin. Arbre qu'on 
a fait venir d'un pays étranger, Arbor 
ex alieno orbe petita (pass. de petërs, 
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0, ds, toi et üi, ilum). Plin. Faire — 
un livre, Librum arcessÿre (voy. 1°). 
Cic. Faire — des secours de Ger- 
maaie, Aurilia e Germaniä excire (io, 
is, tvi et ii, itum). Tac. Faire — de 
l'étranger, Peregre accire. Liv. Il fait 
— ses bagages, Jubet ad se impedi- 
mena fransduci (or, #ris, duclus sum, 
pass.). Cæs. (Gontrée] d'où l'on fait 
— le poivre à Baracé, Ez quä piper 
Baracen convehunt (de convehère, 0, 
is, vent, vecium). Plin. Faire — l'eau 
à la bouche, Salivam môvere (eo. es, 
môvi, mofum). Sen. Ad salivam facére 
(to, is, feci, factum). Petr. || 3° Fig. 
Survenir, arriver par succession, échoir. 
Vénire (voy.1c),n. Virg. Evënire, n. 
Cic. Superuënire, n. Plin. Obvrnire, n. 
Cic. Interuënire, n. Cie. =: Les ma- 
ladies viennent, Aforbi subeunt (voy. 
19), n. Virg. Le goùt de la poésie lui 
vint, Fi amor carminum vénit. Tac. 
Il lui — une maladie, Morbum nactus 
est (de nancisci, or, Pris, dép.) Nep. 
S'il vient une guerre, Si quod 0ellum 
exsistat (de exsistëre, o, is, stili. s. 
sup., n.). Liv. S'il — qq. malbear, 
S1 quid adversi acctderit (de accid?re, 
0, is, 8. sup., n.). Cic. Un malheur ne 
— jamais senl, Ad malum malz res 
plurimæ se agglulinant. Plaut. Les 
biens viennent en abondance, Opes 
effuse affluunt (de affluëre, o, is, fluzi, 
flurum). Liv. — les revers (= s'ils 
viennent), Tempora si fuerint nubila. 
Ov. Les biens qui — du côté pa- 
terael, Paterna bona. Cic. Il m'est 
venu un héritage d'an parent, Mihi 
hereditas a propinquo vénit. Cic. Le 
malheur vient avec les procès, Comes 
litis est miseria. Plin. C'est par les 
oreilles que l’est venue cette passion, 
Cupiditatem auribus concepisti. Cic. 
Les faveurs [du penple] viennent en 
dormant, Beneficia dormilantfibus de- 
feruntur (de deferri, feror, ferris, la- 
tus sum, pass.). Cic. Rien n'est venu 
plus à propos, Nihil oprortunius ac- 
ctdit. Cic. || 6° Se présentor (en parl. 
de ce que l'esprit conçoit, imagine on 
so rappelle). Occurrère (voy. 1°), n. 
Liv. Succurrère, n. Liv. : Venir à 
l'espril, — à la peasée, {n mentem 
vénire, Cic. et abs. Subire fr . do). 
Virg. In cogitationem incidère te, is, 
cidi, s. sup.). Cie. Quand le souvenir 
de cette nuit me vient à l'idée, Cum 
subit ilhius noctis imago. Ov. Celle 
ensée lai viat à l'esprit, que, 
einde cogitatio animum subit (in. 
Liv. 1! ne te vient pas à la pensée. ? 
Non vYnit in mentem? Virg. Non suc- 
currit… ? Liv. J'écris tout ce qui me 
— à l'esprit, Ut quidque succurrit, 
libet scribÿre. Cic. Ecris-moi ce qui 
le viendra à l'esprit, Quod in buccam 
vênerit, scribito. Cic. Les mois ne Ini 
viennent pas, Non verba sequuniur 
de sequi, or, ëris, secutus sum, dép.). 

irg. Ce vers me vient à la mémoire, 
Succurrit ille versus. Suet. Les mots 
viennent en foule, Verba concurrunt. 
Cie. Les mots vieadrout à l'appel, Ver- 
ba respondebunt (de respondère, eo, es, 
spondi, sponsum, n.). Quint. Venir au 
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bout dela piame, Sub acumen stili su- 
bire. Cic. Î ne me vient rien à l'esprit, 
Nüihil reperio (de reperire, is, reperi, 
reperlum). Cic. Miki niñil in mentem 
vênit. Cic. [Un arctecte] dont le nom 
ne me — pas, Cujus noMEn RON sup- 
petit (de suppelËre, ©, ii, 8. sup., 
n.)}. Amm. Faire venir à qqn des 
scrapules, Religionem alicui injicëre 
(io, 18, jeci, jectum). Cic. Faire — à 
qqn one pensée, Cogitalionemn injicËre 
alicui. Cic. Il ne me vient aucan 
donte 4 ce sujet, De hac re mihi du- 
bium non est. Cie. Un scrupule leur 
viol ensuile, Religio deinde incessit 
de incessere, 0, s, ivi et i, 8, sup.). 

iv. il me vient à l'esprit de dire, Oc- 
currit dicËre. Plin, Occurrit ut dicam. 
Cic. Les vers viendront d'eux-mêmes, 
Ipsi versus se offerent (de offerre, fero, 
fers, obluli, oblatum). Cic. Je vais 
dire ce qui me vient à l'esprit, £e 
dicam quæ mihisunt in promptu. Cie. 
Je dis tout ce qui me — à l'esprit, 
Loquor quod in solum vénit. Cic. Que 
le rythme n'est pas cherché, mais 
venu de lui-même, Numerum non 
quæsilum esse, sed secutum. Cic. || 5e 
Parvenir (au pr. at au fig.); en venir à 
telle ch., à faire telle ch. Vénire 
(voy. 49), n. Cie. Pervënire, n. Cic. = 
Une voix vient jusqu'à nous, Vox ad 
aures fertur (de ferri, feror, ferris, 
latus sum, pass.). Virg. Un bruit — 
de la citadelle, Êr arce sonus accïdit 
{voy. 30). Liv. Il vint une voix du 
temple, Vox ex æde exstilit (voy. 3°). 
Cic. Aacune nouvelle n'en est ve- 
nue jusqu'à moi, Nihil rumoris af- 
furit (voy. 3°), n. Cie. [Un bruit] est 
venu aux oreilles de qqn, Ad aures 
alicujus pervenit. Cie. vênit. Virg. 
Per aures alicujus iit (voy- 1°). Virg. 
À peine le bruil en vient-il jus- 
qu'à uous, Ad nos vir lenuis fa- 
mæ aura perlabitur (de perlabi, or, 
ris, lapsus sum, dép.). Virg. Dont le 
nom nest pas même veuu jasqu'à 
nous, Cujus ne nomen quider prodi- 
tum est (de prodi, or, ëris, pass.). 
Tac. De peur que ce brait ne vienne 
aux oreilles de mon père, Ne ad pa- 
trem hoc permanet (de permanare, n.). 
Ter. Cela est venu jusqu'à nous, Hoe 
a majoribus accepimus (de accipère, 
io, is, ceplum). Tac. Venir à succes- 
sion, Voy. HÉRITER 4°. — à un grand 
âge, Voy. vigILLesse. — à maturité, 
Maturitatem adipisci (or, Eris, adeptus 
sum), dép. Plaut, — à se3 Êns, — à 
son but, Propositum assequi (or, ris, 
secutus sum), dép. Sen. — à la fin de 
son œuvre, Ad finem operis pervënire. 
Sen. Tu viendras à bout de les des- 
seins, Assequere quod vis. Cic. Venis 
aa pouvoir de qqn, — aux mains de 
qn, In potestatem alicujus vënire. 
ic. In ahcujus manus devénire. Cic. 
En — à qq. ch. (= à en parler], Ad 
aliquid vénire. Cic. peruënire. Ter. 
ire (voy. do). Ter. Voilà où il voulail 
en —, Ibat ad illud. Ter. ls vireni 
où il voulait en —, Neon eos fefellu 

uo spectaret. Liv. Où veut-il en —1 
Quem Ric rem agit (vog. te)? Ter. 
. 53 
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Où veur-je on —, Ouo igitur Are 
spectat oralio ? Cie. Ecoute où je veux 
en —, Audi quo rem deducam (de de- 
ducfre, o, is, duzi, ductum). Hor. J'en 
viens su tribuuat (— je commence à 
en parler), In tribunalum jam ingre- 
dior (de ingredi, Ëris, gressus sum, 
dép.). Cic. J'en — à le suite de mon 
raisonnement, Ad reliqua pergam 
{voy. 4e). Cic. Venons-en au puint 
le plus intéressant, Nunc audi quod 
pluris est quam omnie. Cic. Fn voilà 
assez pour celui-ci, — -en aux autres, 
Satis de hoc : reliquos ordiamur (de 
ordiri, ior, iris, o7sus sum, dép.). 
Nep.Venirau fait —, De ipso negolio di- 
cére. Tac. Toujours il se hâte de — 
au dénouement, Semper ad eventum 
festinat. Hor. Ne sachant où ils vou- 
laieot en — (— ce qu'iis vouiaient 
faire), Quidnam pararent, incertus. 
Liv. En — aux mains, Manum hostibus 
committ®re. Virg. Ad arma vênire. 
Cic. Ad manus uËnire. Cic. pervènire. 
Cic. Manum conserëére (o, 15, serui, 
sertum). Cic. Ad manus acced®re (voy. 
{e). Nep. Arma inter sese conferre. 
Liv. Dimicare armis. Cæzs. Ad arma 
descendère (0, is, seendi. scensum). 
Cæs. On allait en — aux mains, Res 
ad manus veniebal. Cic. Voy. cou- 
BATTAS 1°. En — presque à la vio- 
lence, Rem pæne ad manus revocare. 
Cie. En — aux injures, {/n maledicta 
proveRi (or, Yris, vectus sum), pass. 
Liv. Probra sum?re (o, is, sumpsi, 
sumptum). Tac. En — aux plus graves 
injures, Àd gravissimas verburum con- 
tumelias descendtre. Cxs. On allaiten 
— â une sédilion, Haud procul sedttione 
res erat. Liv. Qu'on allait en — à une 
terrible révolte, Rem ad ultimum se- 
dilionis erupluram (de erumpêre, 0, 
is, rupi, ruplum). Liv. Voyons où 
cela va eu —, Vidsamus quorsum hoc 
evadat (de evad#re, o, is, vasi. vasum, 
D.). Cic. On n'ea esi pas encore venu 
à ce point que..…., Non adhue 60 ven- 
tum est ut (subj.). Tac. Que l'affaire 
en venait au point qne.…., Eo rem de- 
volvi (O7, ris, volulus sum, pass.) ut... 
Liv. Ilen est veau plus loin, Longius 
processit (de proced®re, e, is, cessum, 
e.). Cic. Il en est — au point de 
croire.…, Eo adductus est {de adduci, 
or, éris, pass.) ut pufel.. Sen. Le dé- 
sordre en est — à un tel point, Eo tem- 
orum lururie prolapsa est (de pro- 
abi, or, Eris, dép.). Sen. J'en viens 
à espérer, Adducor ut sperem. Cic. | 
en vint à ce degré de fohe, que... 
ÆEo vecordig processit ut. Sall. Eo 
vesaniæ progressus est (de progredi, 
or, êris, dép.) ut. Flor. J'en vins à 
dire... Véniin eum sermonem, ut di- 
cérem.…. Cic. Venir à parler de cela, 
In istum sermonem delabi, dép. Cic. — 
À parier de qqn, In mentionem alicujus 
{nctdre (roy. &e). Cic. On en vint à 
parler de leurs épouses, Incidit de uxo- 
ribus mentio. Liv. Lorsque j'en vins à 
traiter mon sujet, Cum rem tractare 
cæpi. Cic. Ils en viennent à sacrifier 
des innocents, Etiam ad supplicia in- 
nocentiurn descendunf. Cle. Qu” nd on 
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en vient à combattre, Ubi res ad cer- 
tamen vênit. Sall. Si elle — à dire.…, 
S1 quando illa dicet.… Ter. De peur 

ue qqn ne vienne à t'aimer, Ve qui 
forte incipiat te amare. Cic. Si qqn 
vient à vouloir... Si quis forte velit.… 
Ph. Si je venais à pâlir. Quod si pal- 
lërem casu (de casus, üs, m.). Hor. 
Venir à bien [= réussir}, Prospere 
succedËre (o. is, cessi, cessum), n. Nep. 
Bene procedëre, n. Cic. Prospere pro- 
ced?re,n. Cic. Bene uertère (0, is,verti, 
versum), n. Liv. Voy. néÉnsstn 50. — 
à mal (— échouer). Male vertère, n. 
Plaut. Non procedère, n. Tac. Voy. 
échouer 20, [1 faut en — à ces remè- 
des, Ad illa declinandum est. Plin. En 
—aux larmes, In lacrimasire(voy. 41°), 
a. Virg. Des cris ou en vint à l'ac- 
tion, Clamorem res secuic est (voy. 40), 
dép. Liv. Pour en venir 4 des faits 
plus récents, Ut ad hæc citeriora ve- 
niam. Cic. La chose en est venue à 
ce point, Adeo res rediit (de redire, 
eo, is. itum,n.). Ter. Venir 4 bout des 
difficultés à force d'étude, Supina per- 
severantibus studiis evad®re. Quint. Si 
elle n'en vient à bout, Nisi id effictre 
perpetrat. Plaut. Elle en — à ces 
propos. Huc evadit. Ter. Quand ils 
en venaient aux événements inté- 
rieurs, Si ad interna prævertèrent (de 
prævertëre, 0, is, verii, versum, n.). 
Tac. Venir à résipiscence, Animum ad 
frugem applicare (o, as, eavi et cui, 
catum etcitum). Plaut. En — à penser 
que…., In Aanc opinionem discedëre 
(o, is, cessi, cessum). Cæs. 11 eo vint 
à..., lle reseo perdurit (de perducrre, 
o,is, ducitum) ut... Nep. Extrémité à 
laquelle on n'en est jamais venu, Quo 
nunquam ante discessum est. Cæs En 
venir ddes excès inouis, Ad incognifas 
libidines profluëre (o, is, fluri, s. sup.). 
Tac. En — à une querelle, Ad jur- 
gium lendère (voy. 20). n. Ter. En — 
aux dernières extrémités, Ultima au- 
dére (eo, es, ausus sum). Liv. L'em- 
gereur en vint à Sabinus, Cæsar in 

abinum vertit. Tac. 1l en — quel- 
quefois à craindre, jamais à s’amen- 

er, Convertlit se aliquando ad timo- 
rem, nunquam ad sanilalem. Cic. Ve- 
nons-en maintenant aux premiers 
principes du droit, Nunc juris prin- 
cipia videamus. Cic. En venir à mé- 

riser les richesses, Animum induc&re 
A is, duxi, ductum) opes contemnère. 
Cic. On en est venu aux derniers 
moyens, Res ad friarios rediit (prov.). 
Liv. Les cho£es en sont-elles venues 
là? Huceine (andem omnia reciderunt ? 
Cie. Les forces viennent à rien, Vires 
consenescunt (de consenescère, 0, is, 
senui, a. sup., 0.). Cic. En venie à 
rien (= ne pas aboutir, être inutile), 
Ad irritum revolui (ur, Eris, volultus 
sum), pass. Tac. On en vient à ad- 
mirer.…, Subit mirari.… Plin. || 6° 
Provenir, pracèdor, émaner. Vênire 
{voy. 4°), n. Virg. Oriri, ior, Fris, 
ortus sum, dép. Cic. Proficisci, or, éris, 
profectus sum, dép. Cic. Emanare, 0. 
Cic. Descend?re (voy. 5°), n. Sen. Pro- 
cedëre (voy. 5°), n. Cod. = [Ce conseil] 
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vient d'an bou cœur, Ab opfimo anime 
proficiscitur. Balb, ad Cic. Défaut qui 
— de la stérilité d'esprit, Vitium 
quod ex inopiä vênit. Quint. Ce qui 
venait de son génie, Quod erat in- 
genii. Cic. Toules ces alarmes ne ve- 
naent-elles pas de...? Nonne omnis 
le terror pendebat (de pendère, e0, es, 
pependi, 8. sup., n.) ez...? Cic. Ce 
sentiment vient de la nature, Hzæc ita 
sentimus naturë duce. Cic. Toul cels 
— de l'ignorance des lemps, læe 
omnia inscifiä temporum acciderunt 
[voy- 3°). Plin. De là viennent ces 
armes, Hine ills lacrimæ. Ter. C'est 
de là que — tons mes maux, line 
mihi prima malilabes. Virg. Tout cela 
vient de Myrrhina, À Myrrhinàä he 
sun£ezxzorta omnia. Ter. De là — cette 
coutume, Unde mos deductus (de de- 
duci, or, Ens, pass.). Hor. Malheur 
qui — de cette source, Hoc fonte de- 
rivata clades. Hor. C'est une théorie 
qui — de Platon, Est ratio « Platone 
descendens. Plin. D'où est venu le 
proverbe, Unde proverbium exivit (de 
erire, 60, is, ifum, n.). Hier. Toulce 
qui vient du sage doit être parfait de 
tout point, Quicquid a saprente prof- 
ciscilur debel erpletum esse omnibus 
suis partibns. Cic. D'où nous était 
venu ce goût subil pour la philoso- 
phie, Unde hoc philosophandi nobis 
subito studium exstilisset (voy. 39), 
n. Cic. La longueur de mes lettres ne 
vient pas du bavardage, mais de l'af- 
fection, Facit non loquacitas mea, sed 
benevolentia longiores eprstolas. Cie, 
La gloure qui — des richesses el de 
la beauté est passagère el fragile, 
Divittarum et formæ gloria flura atque 
fragilis est. Cic. {Selun les stoicens] 
tous les désurdres de l'âme vienuent 
du jugement et de l'opinion, Umnes 
perlurbaliones judicio et opinione ces 
sent fieri (fo, fis, factus sum). Cic. 
De là vient que, Inde fit ut 
{subj.). Hor. Unde evfnit ut... Pl.-j, 
Ex quo fit ut... Cic. Ita fit ut. Cic. 
Ex hor nascitur (de nasci, or, ëris, 
natus sum, dép.) ut... Cic. Inde est 
quod (indic.). Sen. D'où — que.….? 
Quid est quod findic.)...? Ter. Quid 
estcausæ cur (suhj.)...? Cic. Quid est 
cur.….? Cic. Qui fit ut...? Hor. Cur 
{indic.)? Cie. Voy. Pounquor. [| 7° Etre 
issu, être sorti, deriver. Vénire (voy. 
do), D. Quint. Provënire, n. Pln. 
Oriri (roy: 6e), dép. Cic. : Qui vient 
de trés bon lieu, Amplissimo loco 
natus (voy. 6°), dép. Cic. D'où vien- 
neol des ânes excellents? Unde op- 
timi asini ereunt (voy. 6°), n.? Varr. 
Famille qui vient d'Ancus, Nomen «b 
Anco deductum (voy. 6°), pass. Ov. 
Voy. issu. Eau qui — des montagnes, 
Aqua e monlibus oriunda. Col. D'où 
— ce mot, Unde id verbum traductum 
est. Gell. C'est de là que — le mot 
de patricien, Manc originem habet no- 
men palriciorum. Vell. Ce mot — de 
favor, Hoc verbum « favore trahitur 
de trahi, or, Pris, traclus sum, pass ). 

en. Le mot animus — lui-mème de 
anima. Îpse animus ab animä dictus 
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est (de dici, or, Éris, pass.). Cic. || 8; 


Etre produit, croître, pousser; fig. 
Naitro. Vénire (voy. 1e), n. Virg. 
Prouënire, n. Col. Prodire, eo, is, 1i, 
itum, D. l’lin. Gigni, or, Eris, genitus 
sum, pass. Col. = Veuir au monde, 
Vitam introire. Cic. In vitam uënire. 
Cic. Nasci (voy. 6°), dép. Cic. In lu- 
minis auras exire (pnéL.). Luer. Voy. 
naiTRe 40. Les dents vieunent, Subeunt 
dentes. Plin. Il te vient une nouvelle 
barbe, Altera barba subit. Mart. Les 
fleurs viennent, Subeunt flores. Plin. 
Le roseau vient plus lard, Arundo 
serius evênit. Col. Bois où — le sa- 
fran, Nemus in quo crocum gignilur. 
Sall. L'herbe — en aboudance, Ierba 
prouënit. Col. On assure que ces se- 
mences viennent bieu, Sata bene pro- 
venire firmantur. Pall. La culture fail 
venir de uouveaux sarments, Culturä 
nova sarmenta excitantur. Cic. Les 
melons viennent toule l'aunée, Melo- 
pepoues loto anno contingunt (de con- 
tingére, 0, is, Ligi, tactum, n.). Plin. 
La graine] ne vient pas, Non exil. 
ol. Là les vignes viennent mieux, 
Illic veniunt felicius uvr. Virg. [Les 
céréales} — mieux, Melius prove- 
niunt. Col. Venir de rejelon, Ex sur- 
culo procedëre (voy. 5e), n. Col. [Vé- 
gétal] qui vient de soi-même, Sponte 
prouentens (gén. entis). Plin. Suæ 
spontis. Col. Injussus, a, um. Col. Vo- 
luntarins. Plin. {Le foin] — tont seul, 
Suäpte natura gignutur. Col. Qui — 
de semis, Sativus. a, um. Plin. L'orme 
n'y— pas bien, Ulmus paruin gaudet 
(de gaudére, eo, gavisus sum). Pal. 
Voy. crolrue 2°. || Fig. La raison leur 
vient tard, Sero sapinunt. Cic. La sa- 
gesse t'est venue avant la barbe, Re- 
rum prudentia aute pilos vénit. Pers. 
I 9° Sortir (en parl. d'un liquide); 
couler. 1re (voy. de), n. Virg. Fluëre, 
0,18, fiuti, flurum, n. Hor. : Venir 
goutie à goutte, Shllare, a. Varr. Le 
sang vient [quand on a fait une bles- 
sure}, Sanguis sequitur (voy. 4°), dép. 
Virg. Voy.couocen 2°. || 10° Monter, 
s'élever. Surgére, 0, is, surreri, sur- 
rectum, n. Virg. =: (Pas un n'élait si 
etit] que ses épaules ne vinssenl à 
a tête d'un soldat Macédomien, Ut 
humeri ejus non possent Mac. donis mi- 
litis verlicem æquare. Curt. [L'eau]qui 
leur venait jusqu'aux genoux, Gcnu 
tenus alta. Liv. Venir sur l'eau (en 
parl. d'un objet plongé), Emergëre, 0, 
is, mersi, mersum, n. Ov. Evënire, n. 
Hor. Voy. sunnacsn 1°. || 11° Arriver 
{en parl. du temps); Venir après : suc- 
ceder. Vénire (voy. 1°), n. Cæs. Ad- 
ventre, n. Sall. Adventare, n. Tac. 
: L'hiver venait, fliems appropinqua- 
bat. Cæs. Les froids vienneut, Frigus 
ingruit (de ingruëre, 0, ui, s. sup., 
a.). Col. L'hiver est venu, fiems vi- 
nit. Virg. Un jour viendra, où, 
Tempusveniet cum. Virg. Dieseril… 
Vtrg. Le jour {— la lnmière] vient, 
Lur adventat. Sall. Jam lux propius 
accedit (voy. 1°), u. Sen. Le jour du 
jugement était venu, Judicio dies ade- 
rat. (voy. 1°), n. Liv. Le temps à ve- 
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nir, Les Lemps 4 —, Les siècles —, 
Voy. ruTun, AvaxIR 40. La prévision 
d'un hien à —, Opinio venturi boni. 
Cic. Les âges à —, Proles futurorum 
hominum. Cic. Ta gloire a écrasé les 
princes à —, Principes onerasti fu- 
turos. Pl.-j. La dignité de ta vie à —, 
Reliquæ vilz dignitalem. Cic. Avertir 
par tes exemples les princes à —, 
‘ræmonère futuros principes sub exem- 
plo. Pl.-j. L'anuée qui vreot, Veniens 
aunus. Cic. Quand l'âge —, Cum 
accedunt anni. flor. Accedente çe- 
nectä. or. La vieillesse — lout bas, 
sans bruit, Senectus non intellecta 
obrepit (de obrepëre, o, repsi, s. sup., 
n.). Juv. On méprise [les maux] qui 
doiveat venir plus tard, Contemnuntur 
seqnenha (voy. 40), déo. Cic. Si la 
mort vient plus tôl, Si mors ante ad- 
ventet. Cic. Ensuite vint l'âge d‘ar- 
gent, Subiit argentea proles. Üv. Eu- 
suite — l'âge d'airain, Ænea proles 
Successit (voy. 5e), n. Qu. Puis vient 
une année plus agitée encore, Tur- 
bulentior inde anuus ercipit (de exci- 
pêre, io, cepi, ceptum). Liv. Mais en 
voici venir un qui.., Sed sequitur is 
qui... Cic. Vienne uo jour où...l Uti- 
nam sil fempus unquam quo. ! Quint. 
Après lui vreudra Tullus, Cui deinde 
subibit Tullus. Virg. Ceux qu vien- 
drunt après eux, Eorum posteri. Cic. 
Voy. onsceNhant. Après Céthiégus, 
dons l'ordre des temps, vient Caton, 
Hunc Cethegum ætate conseculus est 
Cato. Cic. Après la rose — le bluel, 
[tosam cyanusexcipit. Plin. Voy.suc- 
céosn de. Vint Arcésilas, qui voulut 
renverser la philosuphie établie, Exor- 
tus est (de exoriri, tor,&ris, dép.) Âr- 
cesilas, qui constitutam philosophiam 
evertëret. Cic. Quintius crut le mo- 
ment venu de.…., Quintius oblalam 
(de offerri, feror, ferris, pass.) sibi 
facultatem putuvit ut (subj.). Cic. Si 
a uarralion doit veaoir toujours après 
l'exorde, An sit ufique narratio proæ- 
mio subjicienda (pass. de subjicëre, 
io, is, jeci, jectum). Quint. À la suite 
viennent des contrees montagneuses, 
Inde ezcipiunt loca montuosa. Cæs. De 
l'autre côté vient le pays des Ubiens, 
Ad alteram partem ii succedunt. 
Cæs. L'œsophage — après la laogue, 
Linguam excipit stomachus. Cic. — 
ensinle cette division, Sequitur ra 
divisio. Cic. | 120 Venir de faire uns 
chose. Ce gallicisme se traduit par 
des équivalents : Avoir fait une cb. 
depuis très peu de temps, Modo. Cie. 
Nuper. Cic. Prorime. Cic. : Je viens 
de recevoir une lettre, Proxime accepi 
litieras. Cic. Je — de l'entendre dire 
ä Dave, Modo e Davo audivi. Ter. 
Octavius vient d'arriver, Modo vénit 
Octavius. Cic. Ce que je viens de dire, 
Quæ paulo ante diri. Cic. Que je — 
de numimer, Quem prorime nominaui. 
Cic. Cette parole que je — d'entendre, 
Haæc vor a quû sum recens (gén: entis). 
Sen. Je venais d'arriver lorsque..., 
Tantum quod vèneram, eum (ind.).… 
Cic. Qui vient de naltre, Recens a 
partu. Varr. Qui — de mourir, Qui 
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nuper mortuus est. Cic. [] 13° Venir 
bien 4 (être approprié 4, convenir 4). 
Aplum esse (dat.). Cic. Convênire, on. 
Cic. Voy. convaxin 30. || 16° Se faire 
bien où mal venir (être agréable ou dse- 
sagreable) : Se faire bien venir, Homi- 
nes sibs conciliare. ANep. Plurimum 
gratiæ consequi (or, Éris, secutus sum), 
dép. Cic. Benevolentiam ad se attra- 
h#re (voy. 1°). V.-Blar. Poar se faire 
bien —, Ad sui commendationerm. Cic. 
Accuser pour se faire bien —, Cri- 
men gratiæ concedëre {o, is, cessi, ces- 
sum). Cic. Se faire bien — du peuple, 
Plebi se venditare. Liv. Plebi se insi- 
nuare. Liv. S'étant fait bien — du 
publie, Collecto populi favore (de fa- 
vor, oris, masc.}). Vell. Chercher ä se 
faire bien —, Sibi commendationem 
parare. Sen. Cbercher à se faire bien 
— de qqn, Loeum gratiæ apud ali- 
que quærëre (o,is, quesivi el sit, quæ- 
situms. Liv. Denevolentiam alicujus con- 
sectari. Cic. Se faire mal —, Uffen- 
sionem ercipêre (voy. 4110). Cic. Se 
faire mal — de qqn, [In offensionem 
alicujus cadëre (o, is, cecidi, casum). 
Cic. tncidëre (voy. 40). Cic. Alicujus 
animum sibi alienare. Veil. Aliquerm 
sibi alienare. Liv. Faire mal — qu, 
Alicui invidiam facëre (voy. 99). Li 
]| 16° Gallicismes dans lesquels la 
(radnction de ce verbe peut être né- 
gigée : S'il vient à savoir que, 
uod si rescierit (prop. inf.). Ter. 
S'il — à mourir. Si quid ei kuma- 
nitus conligerit. Dig. acciderit. Cie. 
Si je viens à avoir du repos, Si de- 
biur quies. Cic. J'en — à savoir, Jam 
scio… Plaut. Les venis venant à 
s'élever, Surgentlibus ventis. Virg. 
Si quelque animal vient 4 pénétrer 
dans l'oreille, Si quod animal aurem 
intraverit. Plin. Si celte foule veuait 
à prévaloir, Quod sr aliquando manus 
isa plus valuerit. Cic. Le roi vint à 
se repenlir, Pænitentia regem subiit. 
Liv. La conversalion — à tomber 
sur..., Incldit mentio de... Liv. 1] — 
à se dire que... Cogitatio animum 
subiit (prop. inf.). Liv. Venir à par- 
ler. Incidère in sermonem… Cic. 
S'il vient à touner, Si tonuerit.Cic. Que 
viens-lu accuser les autres? Quid est 
quod alios accuses ? Cie. Que — -tu me 
onuer toutes ces défaites ? Quid istas 
succints ambages ? Pers. Qui viendra 
désormais adorer Junon? Et quis- 
quam numen Junonis adoret præte 
rea? Virg. Le malheur viut les sur- 
prendre, Casus ignaris supervänit, 
urt. La guerre — déranger 5es pro- 
jots, Bellum cœæptis intervenit. Liv. 

2. Vexin, 8. m. L'aller etle ve- 
oir. fius (&s) et reditus (üs), m. Suet. 

VENISE, 1. d'Italie. Veneiis, arum, 
f. pl. Cass. 

VENOUSE, v. d'Apulie, patrie d'Ho- 
race. Venusia, æ, f. Cic. Venusium, 
ii, n. Hor. : De Venouse, Venusinus, 
a,um. Îor. 

VENT, s. m. 1° Mouvement de l’a 
dans uno direction determinee. Ventus, 
i, m. Cic. Spiritus, äs, m. Sem. Venti 
spiramenium (i), n. Vitr. et abs. 


1732 VENT 


Spiramentum, n. Plin. F/atus, fs, m. 
Piin. Aeris fluzus, m. l'lin. Flamen, 
minis, D. (poël.). Virg. Flabra, orum, 
n. pl. (poët.). Virg. : Le souffle du 
vent, Venti afflatus (üs), m. Plin. 
Venti flamina (um), n. pl. Ov. Le 
souffle des vents, Ventorum flabra, 
n. pl. Lucr. Le vent du nord, Ventus 
(i) aquilo (onis), m. Nep. et abs. 
Aquilo, m. Virg. Septentrio, m. Plin. 
Boreas, æ, masc. Virg. Le — du sud, 
Ventus (1) Auster (tri), m. Plin. et 
abs. Auster, m. Virg. Notus, i, m. 
Virg. Les vents du sud, Aprici(orum) 
flatus (uum), m. pl. Col. Le vent d'est, 
Eurus, i, m. Cic. Le — d'ouest, Ze- 
Ayrus, t, m. Plin, Favonius, ii, m. 
Vir. Le — de Thrace, Antnæ Thra- 
cie, f. pl. (poët.). Hor. — chaud, — 
brûlant, Ventus (1) fervidus (1). Plin. 
æstuosus (i). Plin. Spiritus (Us) æs- 
fuans (antis). Sen. — froid, — gla- 
cial, Ventus gelidus. Ov. præfrigidus. 
Ov. glacialis (is). Ov. Les vents froids, 
Agentes frigora venti. Virg. Vent de 
pluie, Ventus pluvius. for. nubilus. 
Ov. imbrifer. Ov. imbricus. Plaut. 
nimbosus. Ov. — de terre, Venius 
altanus. Plin. Ventus qui e terrä con- 
surgit (de consurgère, 0, surrexi, sur- 
rectum). Plin, — frais, Ventus mo- 
deratus. Ov. — doux, — léger, Aura, 
æ, f. Sen. Ventus (1) lêvis (is). Ov. 
lenis. Virg. tenuis. Virg. Ventulus, 1, 
Plaut, Ventus mitis. Cic. Flatus lEvis. 
Sen. Lenia flabra, n. pl. Varg. Un 
— fort doux souffla du côté de 
l'Epire, Flavit ab Epiro lenissimus 
ventus. Cie. Grand —, — très fort, 
— furieax, — violent, — impétueux, 
Ventus (i) vehemens (entis). Cic. gra- 
vis (is). Cic. sævus(r). Cic. acer Gen 
Liv. ingens (entis). Virg. validus (i 
Ov. enimosus. Ov. rapidus. Ou. indo- 
milus. Ov. protervus. Ov. rabidus. Ov. 
celer (eris). Ov. feroz (ocis). Ou. fu- 
rens (entis). Ov. fortis (is). Ou. bac- 
chans (antis). Hor. vesaniens (eniis). 
Cat. truz (trucis). Plin. præceps (ci- 
pilis). Ov. procaz (cacis). Virg. Ma- 
gaus flatus. Ov. Ingens flamen. Ov. 
Graviter spirantia flabra. Lucr. Force 
da —, Violence Au —, impéluosité 
du —, Fureur du — (ou des vents), 
Venti (ou Pan) vis, f. Cic. iræ 
(arum), f. pl. Virg. furiz, f. pl. Virg. 
rabies (ei), f. Ov. fera vis, f. Lucr. 
La fureur du — du nord, Boreæ vis 
sæva. Ov. Aquilonis commoti vis. Ov. 
La fureur du — du sud, Austri in- 
sani vires (um), f. pl. Ov. L'air est 
plus souvent agité par la brise que 
parle —, Aer frequentius auras quam 
ventos habet. Pl.-J. Aucun —, mème 
le plus léger, Nulla, ns minima qui- 
dem, aura, Cie. Le — est calme, 
Silet aura. Col. Jour où le — est 
calme, Placidi cpiritüs dies. Col. Le 
— devient fort, Ventus increbrescit 
(de increbresctre, 0, brui et bui, s. 
sup., 0.). Cie. Un coup de —, Ven- 
forum verbera (um), D. pl. Luer. 
Turbo, inis, m, Virg. Venti turbo, m. 
Virg. Subita (æ) tempestas (ais), 
£. (sur mer). Sen. Les vents se font 
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la guerre, Venfi feroces gerunt bella. 
Ov. — qui se coutrarient, — qui 
luttent ensemble, Venti discordes (de 
discors, gén. cordis). Qu. deprælian- 
tes. Hor. Ventorum prelia (iorum), 
o. pl. Virg. S'il fait le moindre vent, 
Si minima adspiret aura. Plin. Si 
affluverit. Plin. Le — est déchainé, 
Ventus sævit (de sævire, io, ii, ifum). 
Czs. — favorable, bon — [sur mer), 
Ventus secundus. Cic. lenis. Liv. tem- 
peslivus. Cic. facilis. Ov. amicus. Ou. 
utilis. Ov. mollis. Ov. aptus velis. Ov. 
ulthornautis. Ou. Flatus secundus. Ov. 
Flatus secundi. PR. Venti ferentes. 
Virg. Venti lzti. V.-Fl. Avoir bou 
—, Vento suo navigare. Ov. La floite 
a bon —, Ferunt sua flamina classem. 
Virg, Le navire à — arrière, Navis 
vento suo it. Ov. agitur. Ov. Prose- 
uilur surgens à puppi ventus euntes 
fpoët.). Virg. Avant à la fuis vents 
el marée, Ventum ef æslum uno tem- 
pore nacius secundum. Cæs. Les — 
favorisèrent sa traversée, Ad trajt- 
ciendum prosperos ventos habuit. Liv. 
Il profite d'un vent favorable pour 
lever l'ancre, Nactus idoneam ad 
navigandum tempestalem, soluit. Cæs. 
Les Romains out l'avantare du —, 
Venti aptiores Romanz classi flant. 
Liv. Attendre un bon —, Cursum ex- 
spectare. Cic. — contraire, Reflatus, 
üs, m. Cic. Venti reflantes, m. pl. Cic. 
Ventiiniqui. Ov. velantes. Ou. Ventus 
adversus. Cic. contrarius. Ov. moles- 
tus. Cic. prohibens. Ov. procellosus. 
Ov. Etre retenu à Aulis par les vents 
contraires, Aulide, vento relinente, 
morari, dep. Ov. Nous avons contre 
nous les — Etésiens, Etesiz reflant. 
Cic. Le vent du nord les arrêta, Sz- 
viente Borea retenti sunt. Liv. Un 
certain — a soufflé, Quidam ventus 
afflavit. Plin. Du côté où le — aouf- 
flera, Que ventus flaturus est. Plin. 
spiraturus est. Plin. Voir d'où souffle 
le —, Consulter les vents, Tempes- 
tates captare. Plin. Venios explorare. 
Virg. Quel que soitle vent qui souffle, 
{je mettrai à la voile], Quicumque 
venti erunt. Cic. Livrer ses voiles au 
—, Ventis vela dare (0, as, dedi, da- 
tum), Virg. Le — s'élève, Venti con- 
surgunt. Virg. Le — du nord s'élève, 
Boreas oritur (de oriri, or, Eris, ortus 
sum, dép.). Ov. Le — s'est élevé, 
Ventus emersit (de emergëre, 0, is, 
mersum, D.). Plin. Le — s'étant élevé, 
Ventis surgentibus. Virg. coortis. Virg. 
{1 fait grand —, Le — est violent, 
Ventus awvit. Liv. ruit (de ruëre, o, 
rui, rutum, 0.). Plin. bacchatur. Hor. 
incubuit (de incumbère, o, is, cubi- 
tum, n.). Ou. Le — souffla avec plus 
de fureur, Acrior ventus incubuit. 
Just. Venti vis magis accensa est (de 
accendi, er, ëris, pass.). Liv. Dé- 
chatne la fureur des vents, Ventis 
vim incute (de inculfre, io, is, cussi, 
cussum). Virg. Tous les — se déchal- 
nent, Undique omnes venti erumpunt 
(de erumpêre, 0, is, rupi, ruptum, n.). 
Poet. ap. Cic. Violentior aer puppibus 
incubuit. Luc. Voy. Se nécuaînen 2°. 
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Quand tous les — soufflent avee 
furie, Perflantibus undique procellu. 
Plin. Le veut ponsse [les nuages, un 
navire, elc.), Ventus agit (de agëre, o, 
egi, actum). Virg. fert (de ferre, fero, 
tdi, latum). Lin, aufert. Plin. impellit 
(de impellëre, 0, puli, pulsum). Plin 
rapit (de rapere, io, rapui, raptum). 
Sen. Etre poussé par le — {sur mer), 
Venio ou Ventis agi (or, ëris, aclus 
sum), pass. Ov. auferri (feror, ferris, 
ablatus sum), pass. Ov. rapi(ior, Fris, 
raplus sum), pass. Ov. Flamine venti 
îre (eo, is, tvt et it, itum), n. Or. 
Poussés par le —, Tempestatibus acti. 
Virg. Magnä tempestate jactati. Cic. 
Jetés sur cette côte par la violeuce du 
—, Huc ventis acti. Virg. Navire 
poussé par le —, Austris propulsa 
navis. Ou. Etre le jouet des vents, 
Voguer à la merci des —, Jactan, 
pass. Liv. Battu par les — furieux, 
Sævis in allo jactatus ventis. Liv. 
Vaisseau maltrailé par un conp de 
vent, Nauis quassala ventis. Virg. 
turbine venti. Virg. Mers battues par 
les vents, soulevées par les —, 
Æquora ventosa. Virg. Exposé au 
vent, Veniis ezpositus. Plin. obnozius. 
Tib. Les hauteurs sont plus exposées 
aux vents, Perflant altissima venti. Qv. 
Etre exposé à tous les —, Undique 
perflari. Plin. Perflatus (acc.pl.)cap'rs 
(io, is, cepi, captum). Col. Recevoir 
le souffle du vent d'élé, Æstate per- 
flatus capre. Col. Æstivum perflatum 
habère. Cels. Fenètres exposées ant 
quatre vents, Quattuor a uentis fenes- 
t7æ. Virg. [La cime de l'Atlas] est 
battue du vent et de la pluie, Vente 
pulsatur et imbri. Virg. Craignant de 
se trouver sous le — de l'enuemi, 
Veriti ne includërentur vento in hos- 
tium ora. Liv. Serrer le — (= le 
prendre de côté), Obliquare sinus in 
ventum. Virg. Le — venant à changer, 
Vento se circumagente (de circum- 
agère, 0, is, egi, actum). Liv. Le — 
gapaise, Vent: relanguescunt (de re- 
languesc®re, o, is, langui, s. sup., 0). 
Sen. Ventorum vis exslinguitur (de 
exstingui, or, slincius sum, pa3s.).Sen. 
Le — s'est apaisé, Venti vis cecidit 
{de cadëre, 0, is, casum). Liv. Le — 
tombe, mollil, Ventus cadit. Ou. desinit 
(de desinère, 0, sivi et sit, situm). Sen. 
Aura subsidit (de subsid®re, o, sédi, 
8. Sap.). Sen. Venti concidunt. Hor. 
ponunt (de ponÿre, 0, is, posut, posi- 
tum). Ov. Le — est lomhe, Venii po- 
suere. Virg. Ventus remisit (de re- 
mittére, 0, is, missum). Cæs. Omnis 
fiatus resedit (deresid®re, o,is, 8. sup., 
n.). Varg. Le — venant à baisser, 
Vento remissiore. Cæs. Venio senes- 
cente (de senescère, o, is, senui, s. 
sup.). PI.-j. Le — étant tombé [pen- 
dant la nuit}, Intermisso vento. Cæs, 
Caimer les vents, Apaiser les —, 
Ventos mollire (10, is, ti et 1ï, ilum). 
Cn.-Gell. Ventos sedare. Ov. Jour où 
il ne fait pas de vent, Dies silens a 
ventis ou abs. silens (géa. entis). CoL 
Ces jours-là il ne fera pas de —, Ven- 
tis carebunt dies. Virg. 11 ne fait point 
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de —, Undique aura silet (de silëre, 
0, ui,5. Sup., n.). Col. Venti silent. 
Sen.-tr. quiescunt (de quiescère, 0, is, 
guievi, quietum, n.). Plin. Qui ne soit 
pas exposé au —, Quo uon sit ventis 
uditus. Virg. Qu'il ue fasse pas de 
— [dans là chambre], Ne introire 
spiritus possif. Cels. Etre à l'abri du 
— (en pari. d'un lieu), Non habere 
perflatum (de perflatus, üs, m.). Plin. 
Nulhus auræ flaturm recipére (io, is, 
cepi, ceptum). Plin. Pour les metire à 
l'abri du —, Jta ut ab omni afflatu 
protegantur (de protegi, or, ris, tec- 
fus sun, pass). Col. En plein —, 
Aperto cælo aperioque vento. PI.-j. In 
propatulo. Plin. In aperto. Pl.-j. Fen- 
dre lo —, Ventos secure (o, as, secui, 
sectum). Virg. Metire flamberge au 
—, Gladium nudare. Liv. le nez au 
— (—= la tète baute), Elato capite. 
Col. Aller comme le —, plus vile que 
le —, Ventos æquare. Virg. Ventos 
cursu præver(ère (0, is, verti, versum). 
Virg. Plus rapide que le —, Ventis 
ocior. Verg. Le — soufflant sur les 
derrières de l'armée, Terga afflante 
venio. Liv. Prenire beaucoup de — 
(en parl. d'un navire), Hagnam vim 
venir concipère (10, is, cept, ceptum). 
Curt. || Fig. Le vent de la fortune, 
Fortunæ flatus (üs), m. Cic. S'a- 
bandonner au — de la popularité, 
Popularibus auris impelli (or, éëris, 
pulsus sum), pass. Luc. Le — de la 
faveur populaire, Aura (æ\ popularis 
is), f. Cic. Aura (arum) populares 
tum), f. pl. Virg. Abs. Aura, f. Liv. 
Avoir le bon le — en poupe 
(= être favorisé par la fortune), Pros- 
pero fortunæ flatu uti.Cic. Cesar, qui 
a le — eu poupe, Cæsar, eujus venti 
nunc valde sunt secundi. (ic. C'est un 
boo — qui m'ameue, Auspicato huc 
me aftuli. Ter. Aller contre — et 
marée (— lulier contre tous les obs- 
tacles), Difficuliatibus obluctarr, dép. 
Curt. Tourner à tout —, Changer 
comme le —, Plumä aut folio faciltus 
môveri (eor, éris, moius sum), pass. 
Cic. Paulo momento huc illuc impelli. 
Ter. Mutabilem fortun& fidem gcerère 
(en parl. d'alliés peu sûrs). Liv. Soo 
esprit Lourne à lou —, Animus nutal 
prout fulit ventus. Sen. Qui lourne à 
tout —, Ventosus, a, um. Liv. Lévi 
aurä mobilis (m. f., e, 0.). Liv. Ad 
minima mobilis. Sen. Jeter sa parole 
au —,Verba ventis (ou in ventos) dare. 
Ov. Autant en emporte le — (= ses 
paroles sont perdues), Ventis verba 
profundit (de profundire, o, fudi, fu- 
sum). Lucr. Vov.surontan 30. || 2° Ar 
agite par qq. moyen particulier. Aura, 
= . Ov. : Fais m0! no peu de vent 
[avec un éventail, Fac ventulum (de 
ventulus, i, m.). Ter. Le — d'on souf- 
flet, Follis (gén.) anima (æ), f. Plaut. 
Soumettre a l'action du —, Ventilare, 
act. Col. Eventilare, act. Plin. Rece- 
voir le — du sonffiet, Foiltbus flari, 
pass. Plin. [Machine] à —, Pneuma- 
ticus, a,um. Vitr. instrument à — (en 
t de musiqne), Instrumentum (i) in- 
flatile (is), n. Cass. || 3° Flatuo#. 
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Inflatio, onis, f. Cels. Ventus, i, m. 
Col. : Engendrer les vents, Inflationes 
facëre. Col. Les pommes douces en- 
gendrent les —, Afala dulcia infla- 
liones pariunt (de parêre, io, is, peperi, 
ptrlum). Plin. Chasser les —, Infla- 
liones discul®re (io, is, cussi, cussum). 
Plin. Voy. rLaroogiré. || 6° Introduo- 
ton ds l'air dans un tonneau. Snira- 
mentum, i, Q, Plin. || 6° Respiration. 
Voy. ce m. || 8° Emanation du corps, 
odeur. Aer, aeris, m. Lue. Anima, æ, 
[. PA. Aura, f. Virg. Odor, oris, 
masc. Cic. Vapor, masc. Grat. : [Le 
chien de chasse) prend le vent de la 
bête, Nare auras caplat. Sen.-tr. || 
Fig. Avoir vent de qq. ch. (— en 
recevoir avis), Aliquid famë acciprre 
(io, is, cepi, ceptum). Liv. Mon père 
a-t-il — de qq. ch.? Numquid patri 
subolet ? (de subolëre, eo, 8. parf. ni 
sup., n.). Ter. [Je crains} que mou 
père n'ait — de la chose, Ne aliqud 
ad pairem hoc permanet (de permanare, 
o.). Ter. Lorsqu'on u'avait pas encore 
eu — de la conjuration, Ânte suspr- 
cionem conjuralonis. Cic. Il eut — 
de ce qui se disait, Sermonibus aures 
ejus verberalæ sunt. Tac. Voy. Ar- 
PRENDRE 5e. || 7e Fig. Vanité : Qui se 
repait de vent et de famée, Frivolä 
aurä caplus. PA. 

VENTA, n. ancion de plusieurs v. 
de Grande-Bretagne (Norwich, Win- 
chester). Venta, z, f. Anton. 

VENTE, s. f. Action de vendre. 
Venditio, onis, f. Cic. Alienatio, f. 
Dig. Distractio, f. Dig. : Dans la vente 
d'un fonds deterre, A fundo vendendo 
(pass. de vendfre, o, is, didi, ditum). 
Dig. [Retirer une somme) de la — 
Ex pretio rerum vendrtarum. Liv. l 

aura de la bonne foi dans les ventes, 
bolus malus @ vendutore aberit. Dig. 
Faire une vente, Vend?re, 0. Cic. 
Venditionem fac®re. Cic. Mettre ea 
— qq. cb., Aliquid venale proponëre 
(o, ts, posui, positum). Cic. Aliquid 
nundinari, dép. Cic. pretio venditare. 
Liv. Metlre en — une maison, Ædes 
venaleslittens inscnbËre(o, is, scripsi, 
scriptum). Plaut. Domum proscribfre. 
Plaut. Etre œis en —, Mancipio dari 
or, aris, dalus sum), pass. Sen. Quel 
Jour doit se faire la — des jardins, 
Quam in diem Rorti proscripti sint. 
Cic. La maison était mise en — ou 
en location, Proscribebatur domus seu 
quis emêre, seu quis conducre uellet. 
Pl.-j. Exposer en —, Proponère. Suet. 
Veno dare. Tac. Erponêre. Cic. Veno 
ponère. Tac. Venui subjicère (io, îs, 
jeci, jectum). Apul. Titulum impin- 
gëre (0, is, pegi, pactum) (dat). Sen. 
Exposé en —, Venalis, m. f., 6, n. 
Cic. Promercalis. Col. Qui est de — 
(— quise vend bien), Vendibilis. Cie. 
Qui n'est pas de —, Non vendibilis. 
Hor. Invendibilis, Plaut. Objets de —, 
Venalia. ium, n. pl. Varr. L'après 
un contrat de —, empto. Cic. — 

ar licilation, Licutatio, onis, f. Cic. 
En venir à une — par licitation, Ad 
licitationem rer deducëre (0, is, duxi, 
ductum). Ulp. — de biens confisqués, 
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Sectio, f. Cie. — publique, par anto- 
rilé de justice, à l'encan, aux eachè- 
res, Auelio, f. Cic. Publicatio., f. Cic. 
Hastæ auctio, f. Suet. Nasta, æ, f. Cie. 
Fatre une — aux enchères, Cunslitut& 
auctione vend?re. Cic. Vendfre aue- 
tione. Ascon. in auctione. Plin, Auc- 
tionari, dép. Cie. Auclionem facère 
qe is, fecr, factum). Cie. proponëre. 
nint. consliluËre (0. is, wi, utum). 
Cic. Per præconem vendFre. Cic. Mettre 
en — [à l’encan], Publicare. Cie. Præ- 
coni ou Sub præcone subjicre. Cic. 
Misen —, Hastæ subjectus. Flor. Au- 
noocer une — aux enchères, Auctio- 
nem prædicare. Plaut. proscribère (0, 
is, scripsi, scriplum), Cic. Achal dans 
une — pablique, Emptio sub hasta. 
Cie. Prendre part à une — publique, 
Ad hastam accedère (0, is, cessi, ces- 
sum). Liv. {n auctione sédére (eo, es, 
sèdi, sessum). Suet. Comme fa — al- 
lait commencer, Hastä positä. Cie. 
— simulée, Fiduciaria (æ) coemptie 
(onis), f. Ulp. Fiducie, æ, f. Cic. 
Mettre son nom sur un contrat de —, 
Nomen emptioni adscribëre. Cic. — 
des biens d'une succession, Heredi- 
taria auctio. Cic. Salles de —, Atris 
auctionarie, n. pl. Cic. Affiches de —, 
Tabulæ auclionariæ, f. pl. Cic. Exi- 
geant dans les ventes, Commercio non 
facilis. Liv. Eteodre son commerce 
jusqu'à la vente des pierres, Erten- 
dère officium suum ad lapidum vendi- 
tionem. Dig. 1] n'en avait pas parlé 
daos la —, Hoc non dixerat in man- 
cipio (de mancipium, ti, 0.). Cic. Con- 
tral de —, Lex mancipi. Cic. Déclarer 
une ch. dans l'acte de —, Rem pro- 
nunfiare in venumdando. Cic. Se ré- 
server qq. ch. dans une —, Aliquid 
sbt in venditione recipËre on abs. Ali- 
quid recipère (io, vs, cepi, ceplum). Cie. 
Pabrique de vêtements pour la —, 
Officine promercalium vestium. Suet. 
Fig. La république a eté mise en 
vente, Respublica venalis fuit. Sall. 
Mettre tout en —, Venalia cuncta of- 
ferre (fero, fers, obiuli, oblatum). Tac. 
Omnia venalia Aabère (e0, es, ui, itum). 
all. 

VENTER, v. 9, onipers. Faire du 
vont : Il vente, Spirat ventus. Plin. 
Spirant auræ. Virg. Il — peu sou- 
vont, Aer frequentius auras quam ven- 
tos Rabet. Pl.-j. 11 ventait du nord, 
Fuere septentriones venti. Cic. 

VENTEUX, aus, ad). 10 Où Il fait 
boaucoup ds vent. Ventosus, a. um. Liv. 
Ventis ezpositus. Plin. : Climat très 
veoteux, Violentissimus (1) cæli status 
(&s), m. Col. || 2° Flatueux. Voy. ce 
mn. Î 80 Verboux ot vain. Veniosus, «, 
um. Virg. 

VENTIDIUS, n. d'homme. Venti- 
dius, ti, m. Cie. : De Ventidins, Ven- 
tidianus, a, um. Cic. 

VENTILATEUR, 8. m. Machine qui 
sort à renouveler l'air. Spiramenium, 
i,n. Vitr. 

VENTILATION, s. f. Action de pre- 
tiquer des courants d'air. Veniilatie, 
onis, f, Plin. = Ils assainissent l'air 
par la veatilation, Acrem cmendant 
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Effusissimis habenis. Liv. Equo inci- 
lalo. Cic. citato. Cæs. concatato. Liv. 
admisso. Cæs. Il court — à terre, Ci- 
tutissimus curril (de currëre, o, cu- 
cuTTi, Cursum}. Sen. — à lerre (en 
parl. d'un cheval), Efluso cursu. Liv. 
l'asser sur le — de tous ceux qu'on 
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eventilando. Plin. On sépare [le 
blés] par la —, Vento separantur. Col. 
VENTILER, v. act. 1° Pratiquer 
des courants d'air. Ventilare, act. Col. 
Eventilare, act. Plin. || 2° Vanner. Voy. 
ce m. 
VENTOSITÉ, 8. f. C. FLATUOSITÉ. 


VENTOUUSE, s. f. 1° Vase de verre, 
qu'on applique sur la peau pour 
produire une irritalion locale. Cucurbr- 
f. Cæs. Cucurbitula medici- 
nahs,f, Plin. Cucurbita, f. Scrib. Ven- 


etc. 
{ula, æ, 


tosa, f. TA.-Prisc. : Emploi des ven- 


touses, Cucurbitarum admissio (onis), 


f. Scrib. Cucurbitatio, f. C.-Aur. — 


searifiées. appliquées sur le sommet 
de la tête, Cucurbitula, inciso vertice. 


recte accommoduta. Cels. Appliquer 


une ventouse, des ventouses, Cucur- 


bitulam imponère (0, is, posui, posi- 
um). Cels. corpori imponëêre. Cels. 


corpori imprimère (0, is, pressi, pres- 


sum). Cels. cornori aplare. Cels. Cu- 
curbitulas adhibère (e0, es, ui, itum). 
Cels. || 2° Prise d'air par un conduit 
Spiramentum, i, on. Vitr. 


VENTOUSER, v. act. Appliquer des 


ventouses à qqn. Voy. VENTOUSE 10. 
VENTRE, 8. m. 1° La capacité du 
corps où sont les Intestins. Venter, tris. 
m. Cic. Aluus, 5, fém. Cels. : Le ba: 
ventre, Abdomen, minis, n. Cic. {mu 
(1) venter (tris), m. Cels. Tinnm abdu 
men, n. Ceis. Imæ ventris purtes, f. pl. 
Cels. Subvenirile, is, n. M.-Emp. L: 
pelil—(= l'estomac). Alvus superior, 
in. Calo. Du —, Qui cuncerne le —. 
Ventralis, m. f., e. n. Macr. — trop 
proéminent, Venter projectior. Suel. 
Gros —. Abdomen, n. Cic. Obesissi- 
mus uenter. Plin. Ventris obesilas 
(atis), f. Suet. Aqualiculus, à, 0. 
Pers. Qui a un gros —, Ventriosus, a, 
um. Plaut. [l n'a plus de —, !l a le 
— plat, le — rentré, Venter recessut 
de reced®re, o, is, cessum, n.). Pl.-J. 
lu'avail pas de — (— sun ventre 
reutrail), Ventris erat pro ventre lurus 
(poët.). Ov. Cheval qui n’a pas de 
—, Equus Sstrigosus, Liv. Taureau 
qui n'a pas de —, Ventre paulo subs- 
{ricliore faurus. Col. — de trnie (— 
la partie où est le pis, préparée pour 
la table), Sunen, minis, n. Plin. Ab- 
domen, 0. Apic. — de porc, Venter 
porcinus. m. Apic. Ventriculus, i, m. 
Apic. Agualicuius, m. Apic. T fur 
porssnn}), Abdomen, n, Plin. — [d'une 
abeuile}, Aluus, à, fém. Virg. Ils rem- 
plissent le — [du cheval de bois] de 
sollats ariiés, À rmalo milite complent 
wierum (de uterus, i, m.). Virg. Jus- 
qu'au —, Umbilico (de umbilicus, 1, 
w.) tenus. Liv Ayant de l'eau jus- 
nu au —, Pectore tenus exstantes. Tac. 
0Y. CEINTURE 30. Conché surle —,[n 
ventrem pronus (&, um). Varr. Les ca- 
davres fluttent sur le dos, sur le —, 
Cadavera fluitant supina, prona. Plin. 
Se coucher sur le —, In ventrem cu- 
bare. Cels. Frapper au —, Ventrem 
ferire. Tac. Posant le pied sur le — 
de son eonemi renversé, Super abjec- 
fum posito pede nirus. Virg. || Fig. 
Veatre à terre (— à bride abattne), 


rencontre (= les terrasser), Obvios 
vblerire (o, is, frivi, tritum). Liv. 
‘uidquid obvium est proterÿre. V.- 
Mar, Passer sur le — de l'ennemi, 
Stratis hostibus per corpora evad”re 
0, t$, vasi, vasum). Liv. Î 2e Ventre 
de la mère). Uterus, ï, m. Cic. Venter, 
iris, m. Tac. Alvus. i, fém. Virg. Voy. 
sEtN 69.{| 3° intestins. Venter, tris, on. 
tels. Alvus, a, f. Cic. : Mai de ventre, 
Ventris dolor (oris), masc. Ces. Ven- 
tniculatio, onis, f. C.-Aur. — relâché, 
Cours de —, Flux de —, Alvus (1) 
luens (enlis). Cels. soluta iæ). Plin. 
Alvi profluvium (ïi}, n. Plin, Voy. 
DIARRHÉES. Le — est lâche, Alvus 
fuit (de fluëre, o, fluri, fluzum). Cels. 
Venier profluit. Cels. Alvus resolvitur 
(de resolvr, or, Ëris, solutus sum). Cels. 
Lâcher le —, Alvum evacuare. Plin. 
mollire (10, is, iur et Fi, ttum). Cels. 
liquare. Cels. cière (eo, es, civi, cttum). 
Plin. Tenir le — libre, Ventrem mô- 
rêre (e0, es, mOvi, moîum). Apic. — 
dur, conshpé. Alvus (1) dura (æ). Cels. 
“untracta. Cels. constricta. Cels. Le 
— estparesseux, ne fat pas ses (onc- 
uons, Alvus eritum non hubet. Col 
non reddit (de reddËre. 0, didi, ditum). 
l'els. non descendit (de descendèëre, 0, 
is, scendi, scensum). Cels. Decharger 
sun —, Alvum exouerare. Plin. dexrcère 
io, is, jeci, jectum). Cels. Ventins 
onus soluëre (o, is, solui, solutum). 
Mart. Voy. vé1ecrTton 20. || 6e Estomac; 
fig. gourmandise. Venter, tris, mn. Cic. 
Alvus, 1, leur. Cic. Stomachus, m. Cic. 
: Les fèves goofent le ventre, Fabà 
enter inflatur. Hor. Qui n'a rien dans 
le —, Inanis, m. f., e, 0. Plaut. — 
vide, — creux, Venter inanis. Ov, 
vacuus. Juv. Stomachus jejunus. Hor. 
— affamé n'a pas d'oreilles (prov.), 
Venter præcepta non audit. Sen. 
iosaliable, Abdomen (minis) insatura- 
bile (is), n. Cic. Le — bien bourré 
de.…., Tentus (de tendi, or, ëris, pass.) 
(abl.). Hor. Qui a le — plein, Dis- 
teutus. Pi.-j, Copi& ferculorum dis- 
tentus. Suet. Cenä saginatus. Liv. En- 
yloutis cela dans ton —, Effunde hoc 
in baratArum. l'laut. Je me suis joh- 
ment rempli le —, Me molliter cu- 
ravi. Ter. Sum rerum omnium satur 
(gén. uris). Ter. Remplir son —, Se 
remplir le —, Ventrem farcire (io, is, 
farsi, fartum). Sen. Se farcire. Ov. 
Se ingurgitare. Cic. Ventri operam 
dare(o, as, dedi, datum}. Plaut. Epulis 
onerari, pass. Ov. Ventrem onerare. 
Sal. Ventrem distendëre (o, is, tendi, 
tentum). Plaut. Avoir le — plein, le 
— gonflé, le — tendu, Obturgescëre, o, 
is, tursi, 8. sop., D. Lucil. || Fig. 
Tout ce qu'il gagnait était pour sun 
ventre, Quidquid quæsierel, ventri do- 
nabat avaro (poél.). Hor. Esclave de 
son —, Ventri obædiens (gén. entis). 
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Sall. deditus (a, um). Sall. Gulæe pa- 
rens (de parère). Hor. Ventri et gulæ 
plurimum impertiens. S.-Sev. Etre 
sujet à son — (= se laisser aller à 
la gourmandise), Ventre duc: (or, Fris, 
ductus sum), pass. Hour. Ce gloulon, 
ne pour son —. flle gurges atque helluo, 
nalus abdomini suo. Cie. Qui fait un 
dieu de son —, Ventricola, æ, iuasc. 
Aug. Creuser le — (— donner faim), 
Voy. Faim 41°. || Bo l'ar ext. Poi- 
trine; fig. Esprit. Pectus, toris, n. 
Cic. Præcordia, iorum, n. pl. Virg. 
Animus, 1, m. Cic. : Tant que le cœur 
me battra dans le venire, Dum spt- 
ritus hos reget artus. Virg. Mieu ne 
bat dans le — de ce jeune homme, 
In Lævû parie mamillæ nl salit juveni, 
Juv. Meltre à qqn le feu sous le — 
= l'aiguillonner), Alicui calcar ad- 
dêre (o, is, didi, ditum). Hor. adhibere 
(eo, es, ui, iflum). Quint. admüvére 
(eo, es, môüvi, motum). Cic. Aliquem 
mcendère (0, is, cendi, censum). Cic. 
Mettre à qqn le feu sous le — (= 
l'aigrir}, Aliguem urëre (o, is, ussi, 
ustum). Ter. Remeltre le cœur au — 
à qqn (= lui rendre le courage), Ali- 
cujus animaun erigËre (0, is, rexi, rec- 
tum). Curt. Auteur qui n'a rien dans 
le —, Voy. sréniLr 3°. Faire rentrer à 
qqn les paroles dans le—(— Île faire 
taire), Êx ore orationem alicua eripére 
10, às, ripui, replum). Plant. Tâcher 
de déconvrir ce que qqn a dans le — 
(= 5es Sentunents), Alicujus mentem 
scrulari, dép. Tac. Alicujus abditos 
sensus erquirfre (0, ts, quisivi, quisi- 
tum). Cic. || 6° Le milieu arrondi d'un 
objet. Venter, tris, on. Virg. Uierus, 
1, m. Col. : La courge au gros ventre, 
Cucurbria (æ\ prægnans antis). Col. 
[Tonneau] qui a un gros —, Ven- 
{riosus, a, nm. Plin. Le — de la bou- 
teille, Venter lagenæ. Juv. Faire — 
(en parl. d’un mur), Ventrem facëre. 
Dig. 
VeNrnée, 5. f. C. PonTÉE do. 

VENTRICULE, s. m. 1° Cavité du 
cœur. Ventriculus, à, m. Cic. Spccus, 
üs, masc. Sen. = Le cœur a deux ven- 
tricules, Duos quasi ventriculcs habet 
cor. Cels. || 2° Estomac de certains ani- 
maux. Ventriculus, i, m. Apic. Venter, 
mis, m. Plin. 

VENTRIERE, 9. f. Sangle qu'on 
passe sous le ventre d'un cheval. Cin- 
gula, æ, l. Ov. 

Se VENTROUILLER, v. réf. C.Se 
VAUT ER. 

VENTRU, UE, adj. Qui a un gros 
ventrs. Ventriosus, &, um. Plaur. : 
Horriblement ventra, Ventris obesi- 
tate deformis (m. f., 6, n.). Suet. 

VENU, 0R, part. passé de vexin, 
Voy. ce v. {| Adj. 1° ui est arrive dt 
part : Une fois venu à Pise, Cum Pi- 
sas venisset. Liv. Rois venus de pays 
étrangers, Advenæ (arum) reges (um), 
m. pl. Liv. Aussitôt venu à Rome, 
Ut veni ad Urbem. Cic. Ce nouveau 
— (dans une réunion), Hic qui inter- 
venit. Cic. Es-lu donc nouveau — 
dans celle ville au point de... ? Adeone 
hespes Aujusce urbis es ul...? Cie. 


VENU 


Les nouveaux venus (ea parl. de sol- 
dats), Recentes, ium, m. pl. Liv. Le 
premier venu (= celui qui arrive le 
premier), Primus, a, um. Liv. Le der- 
Qier —, Extremus, à, um. Hor. Les 
premiers venus s'arrêtaient, Ut pri- 
mus quisque veneral, consislebat. Cæs. 
Venu (— né) peu detemps après eux, 
AB illorum ætate recens (gén. entis). 
Cic. — [par eau, par voiture. à che- 
val], Advectus, à, um. Cic. || Fig. Le 
Er venu (—= où homme qe) 

wilibet (quælibet, quodlibet el quidli- 
bet}unus (a, um). Liv. Quivrs unus. Cic. 
Quilibet. Cie. Unus e turbä. Sen. Unus 
s vulgo. Tac. Donner sa confiance au 
premier —, Unicuique credëre. Cic. 
Conher ses secrets au premier —, Se- 
crela in quaslibef aures ezonerare. Sen. 
lls donnaent au premier Romain —, 
Quibusquibus Romanis dabant… Liv. 
Je ne dis pas mes vers devant le pre- 
mier —, Non recito cuivis. Hor. coram 
quibuslibet. Hor. Quelquefois je me 
mets au service du premier —, Tribno 
nonnunquam in vulgus. Cic. Inviter le 
premmer —, Jnvilare vulgo passim. 
Cic. 11 prêtait au premier — le se- 
cours de ses Inmières, Consilio ejus, 
cum volebant, homines utebantur. Cic. 
Ma rerommandation n'étail pas celle 
du preuier —, Mea commendatio non 
vulgaris fuit. Cic. [La bourse] est ou- 
verle au premier —, Patet omnibus. 
Cic. Le premier — peut reconnaitre.., 
Quiuis perspicére potest… Cic. Non pas 
le premier —, mais un juge éclairé 
el competent, Non quivis unus ex po- 
pulo, sed erstimator doctus et intelli- 
gens. Cic. Décerner le triomphe au 
premier —, Trumphi insignia per- 
vulgare. Tac. La première chose ve- 
nue, Quodcunique in solum venit. Cic. 
Abs. Quodcumque in solum. Cic. Cher- 
cber le premier endroit venu, Qua- 
lemcumque locum sequi. Cie. La pre- 
mière nourrilure venue, Forluilus 
cibus. Tac. Er obuio victus (üs). Quint. 
Se servir du premier argument veua, 
Proxzimo argumento uli. Quint. || 20 
Bien où mal venu; blen ou mal reçu, 
accucilli : Bien venu de qqn, Alicui 
acceplus (a, um). Liv. graliosus. Cic, 
Je serai bien — de la postérité, Apud 
posleros gratiam habebo. Sen. [La for- 
luvue} est la bien venue, Grata est. 
Sen. Je ne serai pas le bien venu au- 
près de lui, Nec eum delectabit adven- 
fus meus. Cic. Sois le bien —, Optato 
aduënis, Ter. Salvum te advénisse gau- 
deo. Ter. Mih1 aduentus tuus suavis- 
simus el exspectalissimus est. Cic. Nos- 
ter eris. Virg. Mal —, Sinisire excep- 
fus (a, um). Hor. {Cette philosophie] 
esl mal veuue auprès des ignorants, 
Apud imperilos male audit. Sen. || (En 
parl. des ch.): Ssrment venn sur une 
partie féconde [de la vigne}, Palmes 
frugiferä parte enatus (de enasci, or, 
Eris, dép.). Col. Figues venues de 
Caunus, Caricz Cauno advectæ (de 
aduehi, or, ris, pass). Liv. Herbes 
— entre les pierres, Internalæ saris 
herbæ. Tac. Veou à maturité, Maturi- 
tatem assecutus (de ass”. or, ëris, 
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dép.). Cie. ou adeptus (de adipisci, 
or, Éris, dép.). Phn. Le jour — (= 
au matin), Liquidä jam luce. Liv. Il 
croyaitleprintemps—lorsque.., Tum 
incopère ver arbilrabatur cum... Cic. 
I Fig. Biens venus d'une mauvaise 
source, Bale parta (de pari, ior, ëris, 
pass.). Cic. Les bienfaus — de moi, 
Omnia quæ a me in te profecta sunt (de 
proficisci, or, êris, dép.). Cic. 

VENUE, s. f. 1° Arrivés. Adventus, 
&s,m. Cic. Voy. AnnIvER 10: Allées et 
venues, Crebræ (arum) itiones (um), f. 

1. Ter. lus (Gs) ac redilus (sr, m. 

all. Discursatio, onis, f. Sen. Que 
dirai-je de ses larmes, de ses allées 
et —? Quid hujus lacrimas el concur- 
sationes proferam ? Cic. Allées et —- 
des fourmis, Concursatio formicarum. 
Plin, Ce sont des allées el — conti- 
ouelles, Assiduus est discursus (üs, 
m.). Sen. Voy. aLLég 20. Avant la ve- 
oue des froids, Frigoribus nondum or- 
tis (de oriri, ior, ris, dép.). Cels. La 
— du printemps, Veris principium(ii), 
o. Col. || 2° Pousse, croissance. in- 
crementum, i, n. Col. : Blés de belle 
venue, Lururiosa frumenta. Cic. 
[Plante] de belle —, Procerus, a, um. 
Cic. Grandis, m. f.,e,n. Virg. Pla- 
lanes de petite —, Platani coactæ 
brevilatis. Plin. [Arbre] de petite —, 
Humilis, m. f., e, n. Cic. Branche 
d'olivier de la plus belle —, Ramus oli- 
væ nilidissimus. Col. (Jeune homme) 
d'une belle —, Procerus, a, um. Plin, 
Proceræ staturæ. Suet. Homme qui est 
tout d'une—, Longurio,onis, m. Varr. 

VENULEIUS, n. d'homme. Venu- 
leius, ii, m. Cic. 

VÉNULUS, guerrier rutule. Venu- 
lus, i, m. Virg. 

VÉNUS, s. f. 10 Déesss de la beauté. 
Venus, Eris, f. Cic. || 2° Etoile de Vénus. 
Stella (æ) Veneris, f. Cic. Vesperugo, 
ginis, f. Vitr. Hesperus, i, m. Virg. 
Vesperus, m. Hor. Vesper, eris, m. 
Virg. 

VÉNUSTE. 1° N. d'homme. Venus- 
tus, i, m. Amm. || 30 N. de femme. 
Venusta, æ, f. Insc. 

VÈPRES, s. f. pl. Partie de l'office 
divin qui se dit sur le soir. Vesperæ, 
arum, f. pl. Alcuin. 

ven, s. m. Petit insecte qui rampe. 
Vermis, is, m. Plin. Vermiculus, i, 
m. Plin. =: Ver de lerre, Terrenus 
vermis et abs. Terrenus, 1, m. Plin. 
Lumbricus, m. Col. — [des arbres, 
des fruits], Vermis. Col. Vermiculus. 
Col. Tinea, æ, f. Col. Cerastes, æ, m. 
Plin. [Les arbres] sont plus ou moins 
sujets aux vers, Vermiculantur magis 
minusve. Plin. Avoir des —, Etre 10- 
festé de —, Verminare, n. Sen. Ver- 
miculationem sentire (0, is, sensi, sen- 
sum). Plin. Exposé aux piqüres des 
—, Vermiculationi obnoxius (a, um). 
Plin. Piqué de —, Verminosus, Plin. 
Vermiculosus. Plin. Eugendrer des 
—, Vermiculos gignëre (0, is, genui, 
genitum). Plin. Des — sont engen- 
drés, Vermiculi gignuntur. Plin. nas- 
cuntur (de nasci, or, ris, nafus sum, 
dép.). Plsn. Ver [qui ronge le bois], 
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Teredo, dinis, f, Ov. Tarmes, mitts, 
m. Vitr, Cossis, is, m. Plin. Les jam- 
bages sont piques des vers, Postes tar- 
mes secat. Plaut. Ver [qui ronge le pa 
pier, les étofes]. Teredo, f. Col. Ti 
nea, f. Plin. Blatta, f. Hor. — [qui 
ronge la chair}, Vermis, m. Sen. Tar- 
mes. m. Pesi. — [intestiual], Tinea, 
f. Plin. Lumbricus, i, m. Plin. Ser- 
pens, entis, m. Plin. Cæca (æ) colubra 
æ), f. Col. Tuer les vers, Chasser 
es — do corps, Lur bricos on Tineas 
necars. Plin. Serib. Ventris animalia 
pellère (0, is, pepuli. pulsum). Plin. 
Maladie des — [chez fes animaux}, 
Verminatio, onis, f. Plin. Qui a des 
—, Lumbricoms, a, um. C.-Aur. Ver 
solilaire, Tænia, æ, f. Cic. — à soie, 
Bombyx, yeis, m. Plin. — à soie en 
chrysalide, Necydalus (i), m. Plin. — 
laisant, Voy. Luisanxt 40. || Fig. Vers 
rouseurs (— soucis), Curz (arum) 
edaces (ium), (. pl. Hor. Sollicitudines 
mordaces, f. pl. Hor. Tirer les — du 
nez à qqn (= le faire parler), Verum 
ezsculpère (o, is, sculpsi, sculptum). 
Ter. [ll savait} Lirer les — du nez à 
ses interlocuteurs, Eorum, quibuscum 
disserërel, opiniones elicëre (io, is, 
licui, licitum). Cie. Je lui ai liré les 
— du nez, Ab illo omnia erpiscatus 
sum {de erpiscari, dép.). 

VÉRA, n. de femme. Vera, #, L 
Insc. . 

VÉRACITE, s. f. Attachement con- 
stant à la verité. Fides, ei, . Liv. 
Veritas. als, l. Ter. : Renommé pour 
sa veracilé, Fidei præclurus. Tac. On 
ne doutait pas de leur —, Controversia 
non eral quin verum dicérent. Cie. 
Avec —, Veraciler. Aug. Livre ecrit 
avec tonte la — de l'histoire, Liber 
ad htstoriæ fidem scriptus. Cic. Je ue 
dis pas cela parce que je doute de ta 
—, Non co dico quo mihi veniaf in 
dubium fides tua. Cic. 

VÉRAGRES, pple de l'Hslvètie (hab. 
le Chablais actuol). Veragri, orum, m. 
pl. Cæs. 

VÉRANIUS, n. d'homme. Verenius 
ou Veranuius, ii, m. Suel. 

VÉRAX, n. d'hommes. Verex, acis, 
m. Tac. 

VENDAL, ALES, adj. 10 Qui se fait 
de vive voix : Ceux qui rédusent uus 
chose sublime à une science loute ver- 
bale, Qui rem magnificentissimam ad 
syllabas vocant. Sen. Nous lui avons 
donné plus d'instructions verbales que 
d'instruchons écrites, E1 plura verbe 
quam seripturâ mandala dedimus. 
Planc. ap. Cic. On les congédia sans 
réponse verbale ni écrite. Sine res- 
ponso ac sine litteris dimissi sunt. Liv. 
Faire uoëe réponse —, Verbo respon- 
dare (eo, es, spondi, sponsum)e Liv. 
Faire une promesse —, Ver0o pro- 
mitlëre (0, is, misi, missum). Cie. En- 
gagement verbal, Pactio {onis) verbis 
facta (æ). Cie. Si l'engagement est 
purement —, Si contracium pianus 
sit nudä conventione. Ulp. Consentions 
verbales, Verborum stipulationes (um), 
f. pl. Dig. Conditions — de paix, Paz 
qua litieris comprehensa son est. Fest. 
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Qui existe dans les procès-verbanx, 
Quod in auctoritatibus perseriptis 
ezslat. Cic. Vov. PROCÈ3-VRABAL. || 20 
Qui tiont du verbe (en t. de gramm.). 
Verbalis, m.f.,e, n. Char. : Adjectif 
verhal, Nomen (minis) participiale (is), 
2. Char. 

VERDALEMENT, 2dv. Do vive voix 
{ot non par ecrit}. Verbo. Cic. Voce. 
Lin. : J'ai traité verbalement avec 
toi, Præsens tecum egi. Cic. Trans- 
mellre qq. ch. —, Alrquid menoriä 
prodÿre (0, is, didi, ditum). Cæs. J'ai 
voulu trailer — avec Loi de ceci, Co- 
ram lecum eadem hxc agëre conatus 
sum. Cic. 

VERDALISEN, v. 0. Dresser pro- 
cès-verbal. Voy. PROCÈS-VERDAL 4°. 

VERBANUS, anc. nom du lac Ma- 
jour. Verbanus, à, m. Plin. 

VERLE, 8. m. 1° Parole, ton de 
voix. Vor, vocis, f. Cie. Sonnus, à, m. 
Cic. || 2° Non d'une partie du discours. 
Verbum, i, n. Quant. : Mettre le verbe 
à la place du now, Verbum pro voca- 
bulo ponère. Sen. Verbes primitifs, 
Primigenia verba. Varr. Derivé d'un 
verbe, Verbalis, m. f., e, n. Char. || 
8° La seconde personne da la Sainte 
Trinite. Verbum, à, n. lier. 

VERBEIA, déssse gauiniss. Ver- 
bei, æ, f. Insc. 

VENBEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nière verbeuse. Verbose. Cie. Loqua- 
citer. Cic. 

VERDEUX, Evse, adj. Qui emploie 
trop de mots. Verbosus, a, um. Cic. 
Parum pressus. Cic. Luquar, géu. acis. 
Cic. Redundans, gén. antis. Cic. : 
Orateur verbeux, Orator (o7is) su- 
perfluus (i). Tac. Je craius que lu ne 
me trouves —, Vereor ne jam putes 
miki verba superesse (sum, es, fui). 
Cic. Tu trouveras peut-être ma lettre 

lus verbeuse que Lu n'eusses voulu, 
Mabes epistolam uerbosiorem fortasse 
quum velles. Cie. Voy. BaAvARD 40, 
BEPFUS. 

VERDBIAGE, #. m. Trop grands 
abondance de paroles. Loquacitas, aits. 
f. Cic. Verbositas, . Symm. fnanis 
gi) loquendi profluentia (z), f. Cic. 
nanis elocutio (ons), f. Cie. Inams 
verborum sonitus (G@s), m. Cic. = Les 
règles de ces auciens fureat changées 
par Cbrysippe en uo immense ver- 
age, Üorum placita Chrysippus in- 
genti garrulitate mutavit. Plin. — de 
charlatan, Volubuites cireulatoria. 
Quint. À quoi bno tout ce —? Quid 
mulle verba? Ter. Ce n'est que du 
—, Verba isthæc sunt. Ter. 

VERDOSITE, 8. {. C. BAYARDACE 
10, niFruS1onN 2e. 

VERCEIL, v. de ltalie du Nord. 
Vercelle, arum, f. pl. Cic. : De Ver- 
ceil, Vercellinus, a, um. Însc. Ver- 
cellensis, m. (..e, n. Plin. 

VERCINGETORIX, chef des Gau- 
lois. Vercingelorix, rigis, m. Cæs. 

VEN-COQUIN, s. m. Chenille de 
vigne. Convolvulus, i. m. Plin. 

VEND, adj. C. VERT. 

VERDÂTRE, adj. Qui tire sur le 
vert. Subviridis, m. f., «, n. Plhn. 
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Viridans, gén. antis, Plin. = L'eau 
verdätre [de la mer], Cærulea aqua. 
Ov. Le Penée, fleuve dont les cait- 
loux sout verdätres, Peneus anis 
viridis culculo. Plin. Yeux —, Glauci 
oculh. Col, 

VERDELET, adj. = Vin verdelet 
(= uu peu vert), Vinum (i) subauste- 
rum (i}, n. Cels. 

VERDET, 3. m. Sel de cuivre ver- 
dâtre, Ærugo, ginis, f. Cels. 

VERDEUR, 8. f. 1° Humidité d'un 
bois qui n'est pas sec. Hurnor, oris, 
masc. Plin. : Bus qui ont encore de 
la verdeur, Viridia (ium) ligna (orum), 
a. pl. Plin. || 20 Acidite d'un vin qui 
qui n'est pas fait. Asperitas, alis, f. 
blin. Ausleritas, f. Plin. Feritas, f. 
Plin. || 3° Fig. Ourete des paroles. 
Asperilas, alis, f. Cic. Acerbitas, f. 
Cic. || 4° Jeunesse, vigueur. Viriditas, 
anis, f. Cic. = La vieillesse enlève 
celte verdeur qu'avait encore Sc- 
pion, Senectus aufert eam viriditatem, 
in qu eliam nunc erat Scipio. Cic. 
Quand nons sommes dans là — de 
l'âge, Si inest vigor juventæ (dat.). 
Liv. La — de l'âge, Ætas (atis) wi- 
ridis (is), f. Col. Ævum viride, n. Ov. 
Qui conserve dans la vierllesse tuute 
ga —, Cui eruda et viridis senectus. 
Tac. 

VENDIER, 8. mn. Sorte de moineau. 
Vireo, onts, m. Plin. 

VERNDIR, v. do Act. Rendre vert. 
Viridare, act. V.-FL || 29 Neut. De- 
venir vert (en parl. des vegetaux). Vi- 
ridari, pass. Ou. Virêre, 0, es, ui, 
s. Sup., B. Virg. Virescire, 0, is, 8. 
parte oi sup., n. Vrrg. =: Qui verdit, 

iridans, géo. anfis. Plin. || 3° Se 
couvrir de vert-de-gris. Æruginem 
accipêre (ïo, ïs, cepr, ceplum). Plin. 
In æruginem incidtre (0, 15, cidi, s. 
sup.). Cic. 

VERDOYANT, ANTE, adj. Qui ver- 
doie. Viridans, gén. antis. Plin. Vi- 
rens, gén. entis. Hor. Viridis, m. f., 
e,n. Col. 

VERDOYER, v. n. C. VERDIR 20. 

VERDUN, v. de Francs. Vervdu- 
num, i, D. Greg. : De Verdun, Vero- 
dunensis, m. f., #, n. Greg. 

VERDURE, s. f. 1° Couleur verte 
des vegetaux. Viriditas, atis, f. Cic. 
z La verdure des rives, Riparum ves- 
titus (uum) viridissimi(orum), m. pl. 
Cic. || 30 Les herbes, les plantes, les 
feuilles. Viridia ium,n. pl. Sen. Vi- 
riditas, atis, f. Cic. Herba, æ, (. Virg. 
Gramen, minis, n. Virg. =: Les prés 
reprennent leur verdure, Releunt 
jam gramina cempis. Hor. Couvrir de 
—, Tapisser de —, Fronde velare. 
Virg. Folio uirenti vestire (ïo, is, ivi 
el ti, îtum). Plin. Joncher la terre 
de —, Humum foliis spargËre (0, is, 
sparsi, sparsum), Virg. Sol couvert 
de —, Terra herbis vestita. Cic. Se 
couvrir de — (en pari. d'un arbre), 
Fronde virëre (eo, es, ui, s. sup.), n. 
Virg. Se couvrir de — (en parl. du 
sol), Herbis convestari (ior, iris, itus 
sum}, pass. Cic. Lit de —, Torus (1) 
viridans (antis), w. Virg. Torus gra- 
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mine uestitus. Ov. Voy. aAzON. Ca. 
binet de —, Voy. nenceau 5°. Dais de 
—, Voy. Dais 20. Tapis de —, Vov. px 
Louse {°.]|3° Plantes potagères dont on 
mange les feuilles. Ulera, um. 0. pl. 
Plin. Virentia, ium, 0. pi. Plin. Hor- 
tensia, iorun, n. pl. Plin. 

VERNDUIIEN, S. m. Fournisseur 
de salades. Otitor, oris, m. Varr. 

VÉRÉCOND, n. d'homme. Vere- 
cundus, 1, m. nsc. 

VÉLÉCUNDE, 0. de femme. Vere- 
cunda, æ. [. Insc. 

VÉREÉTUM, v. d'italle : De Véré- 
Lum, Veretinus, &, um. Frontin. 

VÉRNEUX, EUSE, adj. 10 Où Îye 
des vers {en part. des fruits, etc.). Ver- 
minosus, a, um. Plin, Vermiculosus, 
Pall. Vermiculis exosus. Col. : Mème 
si {le fruit] est véreux, Etiam si ver- 
miculus inest (de inesse, sum, fui, s. 
sup., n.). Col. [Fruits] souvent — 
Vermiculis obnozia. Plin. {Frurts) qui 
ne sont pas —, {nlegra, sine vermi- 
culo. Col. || 20 Fig. Mauvais. Vitiosus, 
a, um. fic. : Jeunes gens qui ont ls 
cœur véreux, Adulescentes non probi. 
Cic. Nutre cas est bien —, Pejore loco 
res non poles! esse quam in quo nuac 
sttaest. Ter, Créance vérense (= pea 
ere) Nomen (minis) infirmum (i), 0. 

ic. 

VERGE, s. f. 1° Petite baguette 
longue et flexihle. Virga, z, f. Liv, 
Vergula, f. Crc. Radius, ti, m. Liv.: 
Verge magique, — de magicien, Vir- 
gula divina. Cic. ]| 2° (Au pl.) 8rins 
de bouleau, d'osier, stc., aveo lesquels 
on fouetle qqn. Virgz, arum, f. pl. 
Liv, Et par ext. Verbera, um, n. pl. 
Liv. : Poignée de verges, Virgea fs 
supellez (lectihs), f. Aus. Poursuivre 
à coups de —, Verbere agre (o, ü, 
egt, actum). Tac. Decinrer a coups de 
—, Virgis concidrre (o, is, cidi, ci- 
sum). Cic. Battre de —, Virgis es- 
dére (o, is, cecidi, cæ:um). Crc. Ver- 
beribus eædre. Cic. Virgis verberare, 
Plaut. Verberibus mulcare. Tac. fe- 
dare. Tac. afficére (io. rs, feci, fectum), 
Tac. Il fait déshabiller l'homme et 
preparer les —, Hominem nudari 
virgas expediri jubet. Cic. Corriger 
{uo eufant] avec les —, à coups de 
—, Cædrre. Quint. Puerili verbere mo- 
nére (eo, es, ui, ifum). Tac. Flagellis 
objurgare. Suet. Etre batlu de —, 
Verberibus affici, pass. Curt. plech 
(or, éris, 8. parf.), pass. Hor. Verbe- 
ribus pœnas pendëre (o, is, pependi, 
pensum). Ter. Etre batin de — et dé- 
capité. Tergo ac capite puniri. Liv. 
Coups de Voy. cour 10. | Fig. 
Se garantir des verges dont on est 
menacé, Betum virgarum redimère (e, 
is, emi, emptum). Cic. Fournir des 
— pour être fouetté, Suo gladio ju- 
gulari. Ter. Qu'il donne des — pour 
être fouelté, Compedes, quas ipse fecit, 
ut gestet faber. Aus. [ll vit} qu'il avait 
donné des — pour se faire fouelter, 
Suis se artiôus peti (or. #ris, peliius 
am pass. Liv. | 3° Tringle de mé 
tal. Virgula, æ, f. Col.= Verge de 
son}, Scapus, À, masc. Vitr. || Fig. 
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Verge de fer (— domioation despo- 
i), n. 
Tac. Donna (se udel (8) se. 
Cic. || 6 (En t. d'anat.). Veretrum, i, 
n. C.-Aur. Inguen, inis, 0. Cels. Ge- 
ailale, ts, 0. Plin. Naturals, 0. Cæs. 
1. Cels. Genitales 


tique), Imperium (ii) durum 


Naluralia, iur, 0. 
(ium) partes (ium), Î. pl. Cels. 


VERGER,s. m. Lieu plants d'arbres 
fruitiers. Pomartum, ii, n. Cic. Pume- 
tum,n.Gell. Viridarium, ii. n.Plin. Ar- 
boretum, i, & Quadr. Pomaria (iorum) 
Loca (orum), a. pl. Varr.: Les arbres 
des vergers, Frucliferæ (arum) arbores 
(um), fem. pl. Quint. Planter des 
—, Pomaria ponêre (o, is, posui, po- 
situn). Plin. conserëre (o, is, sevi, si- 


tum). Tac, 


VERGETER, v. act. C. Bnossen. 


VERGETTE, 8. f. C. nnosse 10. 


VERGIUM, Ÿ. d'Espagne. Vergium, 
uants de Ver- 


fi, no. Liv. =: Les ha 
gium, Vergestani, orum, @. pl. Liv. 


VERNGLAS, s. m. Petite pluie polos 


en tombant. Gelicidium, ti, n. Co 
VERGNE.S. m. C. vanne. 
VERGOGNE, 5. f. Honte. Pudor, 

eris, masc. Cic. Verecundia. æ, f. Cic. 


Voy. honte 20 = Faire perdre à qqn 


toule vergogne, Verecundiam alicur 
deturbare. Plaut. Allons un peu de 
—, Sit pudor ! Mart. Sans —, Qui n'a 
pas de —, Voy. erFroNTé. 

VERGONS, pple des Alpes. Ver- 
gunni. orum, m. pl. Plin. 

VERGUE, 5. f. Pièce de bois qui 
soutient les voiles d'un vaisseau. An- 
tenna, æ, Î. Cæs. : Amener la vergue 
ou les vergnes, Antenuus dejicëre Fo, 
s, jeci, jectum). Cæs. Antennam sub- 
mitière (0, is, masi, missum). Sen. 
demit{fre. Flirt... 

VERICLES, 8. f. Picrre contrefalte 
avec du verrs. Vitrea (æ) gemma (æ), 

in. 


VÉRIDICITÉ, 8. f. C. VÉRACITÉ. 
VÉRUIDIQUE, adj. Qui a l'habilude 
de dire la vorite. Verax, gen. acts. Uic. 
Verus, a, um. Ter. Veridicus. Cic. 
Veriloquus. Fronto. Fidus. Tac. Non 
vanus. Ov. Non mendar, gén. acis. 
Hor. Fidelis, m. f.,e, n. Cat. : Un 
bomme véridique, Verilatis amicus 
(à), m. Cic. cultor (oris), m. Cic. 
Homo minime mendar. Cie. Ecrivain 
très —, Scriptor sincerissimus. Gell. 
Les auteurs les plus veridiques, Evi- 
dentissimi aquciores. Plin. L'auteur de 
ce récit est très véridique, Magna 
auctoris fides. Pl.-j. Temuwoin —, Incor- 
ruplus (1) facti testis (is). Tec. Cet 
oracle fut —, Verar fuit id oraculum. 
Cic. Les oracles d'Apollon ne sont pas 
purs véruhiques que cetle reponse, 
on Ayoilinis magis verum atque hoc 
responsum est. Ter. 
VÉRIFICATEUR, 8. m. Colul qui 
vérifio des ouvragos, des comptes, etc. 
Ezactor, orts, M. fnsc. 
VERIFICATION, 8. f. Aotion de 
vérifier. Probatio, onis, f. Cic. Cogni- 
tio, (. Liv. [nspectio, f. Quint. Erplo- 
ratio, f. Col. Recognitio, f. Prisc. : 
Vérification de cumptes, Rationum 
inspectio. Pl.-j. Rendre compte à ses 
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compagnons de l'état des choses, — 
faite, Socits referre exacta (pass. de 
ezigëre, 0, 18, egr, actum). Virg. 
Faire la —, Voy. vénirien do. 

VÉRIPIER, v. act. {o Examiner dl 
une chose est vraie ou est telle qu'elle 
doit être. Inspicére, 0, is, speri, spec- 
tum, act. Liv. PerspicËre. Cic. Reco- 
gnoscere, 0, is, cognovi, cognifum, acl. 
Cic. Erigre, 0, is, egi, actum, acl. 
Plin. Probare, act. Dig. Serulari, dép. 
Tac. Inquirëre, o, is, quisivi el quisii, 

uisifum. act. Cic. Erplorare, act. Cæs. 

omperire, 10, is, peri, perlum, ael. 
Cic. Compertum (aliquid) oculis habère 
(eo, es, ut, itum). Liv. : Vérifier avec 
la règle, Reguid ezxplorare. Pall. 
Comme je l'ai vériflé moi-même, Si- 
cut ipse probavi, Pal. Le peu de soin 
à vérifier les faits, Indiligentia in 
vero. Tac. — les comptes, Rationes 
erpungfre (0, is, punzi, puncium). Dig. 
dispungêre. Sen. conficëre (io, is, feci, 
fectum). Cic. inspicère. Pl.-j. ercutère. 
Pl.-j, — le nombre des pores, Por- 
corum numerum recensére (e0, es, ui, 
censum). Col. — le nombre des mou- 
tons, Pecus numerare. Virg. — des 
travaux, Opera probare. Liv. — Îa 
valeur des arguments [commele titre 
des monoaes], Omnie argumente ad 
obrussam exigËre. Sen. — qq. ch. soi- 
greusement, Ai liquidusn aliquid per- 
ducëre (o, is, duri, ductum). Quint. 
Vérifié, Comperius, &, um. Cic. Ins- 
pectus. Liv. Eractus. Virg. Explora- 
tus. Tac. Choses vérifiées et contrd- 
lées, Res compertæ et erploratæ. Liv. 
Pords vérifiés. Pondera exacta. Insc. 
Mesures vérifiées, Probatz mensuræ. 
Modest. || 20 Etre une preuve de la vé- 
rito d'une ch. Probare, act. Cac. 2: Vé- 
riller un présage par ses malheurs, 
Augurium malis luëre (o, is, lui, s. 
sup.). Plin. — une prophétie, Vati- 
cinalionem approbare. ln. Sa morl 
vérifla la prédichou de l'oracle, Af2- 
riens sortes evenfu affirmait. Liu. Ce 
qui m'est arrivé a vérifie les prédic- 
tons de l'astrologue, Ego mathema- 
ticum probaui dirisse verum. Quint. 
L'événement ayant — ce présage, 
Veridico exitu consecuto (de consequi, 
or, éris, dép.). Plin. Ta prévision s esl 
vérifiée, Æa res opinionem luam non 
fefeuit (de fallëre, o, ts, falsum). Cic. 
Ma prédiction s'est —, Que prædixi 
eventura evénerunt. Liv. Ainst se vé- 
rifle ce que j'ai dit, Ita {4 verum illud 
quod dim. Cic. 

VÉRITADLE, adj. 10 Vral, non fal- 
slfie. Verus, a, um. Ter. Merus. Col. 
Sincerus. Cic. Germanus. Cie. Gemi- 
nus. Gell. = Or véntable, Purum au- 
rum. Ter. } 2° Conforme 4 la verité. 
Verus, a, um. Ter. : Dire une chose 
véritahle, Verum dreëre. Cic. Voy. 
vnat. || 3° Qui dit la verite. Verus, a, 
um. Ter. =: Montrer que j'étais véri- 
table dans mes promesses, Præstare 
uæ promiseram, Cic. Voy. vininIque. 
Î éc Rool. Verus, a, um. Cic. Merus. 
Uor. : Mérite véritable, Sotida laus. 
Cic. La — Grèce, Mera Graæcia. PI.-j. 
C'est là one — irouie, Hæc germana 
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tronia est. Cie. Véritables Gaaltois, 
Haud dubii Galli. Liv. Ils se croieat 
de — Thucydides, Germanos se pu- 
tant esse Thucydides. Cic. Si ta 
n'éprouves pas une douleur véritable, 
81 non ips& 7e tibr istuc dolet. Ter. 
J'éprouve un — plaisir, Gaudeo me- 
hercule. Cas. Une — armee, Justus 
(i) exercitus (Gs), mase. Tac. || 6e 
Bon, excellent. Verus, «, um. Cic. 
Bonus. Cic. Probatus. Ad Her. Probus, 
Plaut, : Un véritable orateur, Orator 
oplimus. Cic. præslantisnimus, Cic. 

VERITABLEMENT, adv. do Con- 
formement à la verite. Vere. Cic. Ad 
venitatem. Cic. Êx animo. Cic. Voy. 
FRANCREMENT 1e. || 20 Reellement. Vere. 
Liv. Revera. Liv. Reipsa. Cic. Reapse. 
Cic. In veritate. Ad Her. Certe. Ter. 
= Véritablement ? (dans le dialogue, 
avec interr.), Serion’ dicis lu ? Piaut. 
— cela o'est pas supportable, Enim- 
vero ferendum hoc non est. Cic. Voy. 
VRAIMENT. || 8° À la verite. Voy. vi- 
AITÉ |A LA). 

VENITE, 8. f. {e Conformité de 
l'idee avec son objet, d'un recit avec un 
falt, eto.; chose vrale, realite. Veritas, 
atis, f. Cie. Verum, i, n. Cic. Vera, 
orum, 9. pl. Vire: : La vérité toute 

ure, Simyler (p ieis) verilas (@tis). 
ic. Le flambeau de la —, Lux veri- 
tatis. Cic. La — ne put rester plus 
longtemps cachée, Res (rei, (.) diutius 
leg dissimularique non poluit. Czæs. 
C'estia — pure, Vero vertus est. Mart. 
Que dis-tu ? la — pure, Quid narres? 
Sic est factum. Ter. Je te diraita —, 
Verum er me audies. Cic. Dire la —, 
Verum dicëre. Cic. Vera dicère. Ter. 
Vera de (cor, ëris, fassus sum), 
dép. Cic. Ne jamais dire la —, Nikil 
ad verilatem loqui, dép. Cic. Voy. 
menTin. C'est la — (= il en est alos, 
Sic se res habet (de habère, eo, ui, 
itum). Cic. Se isto modo res habes. 
Cic. La — est que.…., Jta profecto se 
res habet ut (sub].). Cic. Ami de la 
—, Veritatis diligens (géo. entis). 
Nep. Ennemi de la —, À vero aversus 
(e: um). Cic. Dévouer sa vie à la —, 
itam impend?re vero. Juv. Eclaircir 
la — par la discussion, Verilatem li- 
mare in disputando. Cie. Cherche la 
— avec soin, Studé verum invénire. 
Ad fer. Choses qui se rapprochent 
beaucoup de la—, Prorima veris. Hor. 
Etre loin de la —, N'être pas con- 
forme 4 la —, Procul a verilate abesse 
(sum es, fui, 8. sup.). Col. À vere 
ongissume abesse. Cic. Ab re ipsä dis- 
tare (o, as, 8. parf. ni sup.). Cic. Et 
{cette tradition] ne s'éloigne pas de la 
—, Nec a veri dissidet illa fide (de 
des, ei, f.). Ov. Arracher la —, Verita- 
tem extlorquêre (ee, es, forsi, (orium). 
Cic.erpranêre (0, is, pressi, pressum). 
Luc. Se rendre à la —, Veris conce- 
dFre (e, is, cessi, cessum). Hor. La — 
fut recounue, Apertus est (de aperiri, 
ior, iris, pass.) error. Liv. La — est 
our lui, Veritas cum hoc factt. Quint. 
rouver la — d'une accusation, Cer- 
tum crimen coarguëre (0, is, ui, 8. 
sup.). Ce n'est pas la beauté, mais ln 
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— du récit qu'il cherche, Non speciem, 
sed fidem quæril. Quint. Sans respecter 
la —, Parum integrä veritate. Suet. 
Jurer la —, Jurare vere. Uic. Faire 
éclater la —, Verum patefacère (io, 
is, feci, factum). Cic. Recherche de 
la —, Investiyatio veritatis. Cic. L'é- 
ternelle —, Æterna veritas. Cic. La 
oalure et la —, Res et verilas. Cic. 
Veritas et natura. Cic. Que la pitié 
empéche le juge de voir la —, Judi- 
cem @ verilate depelli misericordia. 
Quint, Cette plaisanterie deviot une 
—, Éa ludificatio veri in verum vertil. 
Liv. Un juge ne doit chercher daus 
une cause que la —, Judicis est semper 
in causis verum sequi (or, Eris, secuius 
sum, dép.). Cic. L'eavie de rechercher 
la —, Veri investigandi cupiditas. Cic. 
Avec —, Vere. Cie. Sincere. Cic. 11 
dit avec —, Non mentiens dixit. Varr. 
On soutient avec beaucoup de force 
et de — que.…., Gravissime et veris- 
sime defenditur (prop. inf.). Cic. Dire 
des vérites, Verifates dicére. Gell. 1ls 
se dirent feurs —, Flagitia invicem 
objectavere, neuter falso. Tac. On lui 
lançait à la face de dures —, Voces 
veræ el graves coram ingerchantur (de 
ingeri, or, ris, inges{us sum, frass.}. 
Tec. En vérité (= assurémeut), Vere. 
Cic. Prufecto. Cic. Sune. Cic. Medius 
fidius. Cie. AMehercule. Cæs. [Lis-tn 
oui?) Oui en —, Aio enimvero. Plaut. 
Bien des choses me luurwentent, plus 
de mille en —, Muilu me sullicilunt, 
et sercenta sunt. Cic. Moa père a-1-il 
vent de qq. ch.? De rien en —, Num- 
quid patri subolet ? Nihil etiam. Ter. 
En — je suis bien malheureux, Ede- 
pol né ego vivo miser. Plaut. 1l semble 
eu — que j'aie honte, Quasi vero me 
pudeat. Cie. Cumime si en —, Quasi 
vero (subj.). Cic. En —7? (ironique el 
interrogalif}), Voy. vraiwenT? A |a 
— (= il faut l'avouer), Quidem (après 
an autre mol).Cic. Reverä. Cic. Recipsä. 
Cic. À la —, tu n'as pas abanduuné, 
mais enûn..., Non tu quidem reliquisti, 
sed certe. Cic. || 2° Axiome, principe. 
Voy. ces m. = C’est parmi les augures 
une vérité admise, que…., Constat in- 
ler augures (prop. inf.) Liv. N'est- 
il pas honteux de voir des pbilosophes 
douter de vérités que les paysans eux- 
mèmes reconnaissent, {{æc non turpe 
est dubitare philosophos quæ ne rustici 
uidem dubilant ? Cic. || 3° Veracite, 
ranchise. Voy. ces m. || 4° Imitation 
exacte de la nature (en t. de peiut.) : 
Ayant si bieo reproduit la vérité, Ve- 
rilate ifa repræsentala. Plin. S'atta- 
cher à reproduire la —, Naturam ip- 
sam imilari, dép. Plin. 
VERJUGODUMNUS, dieu gaulois. 
Verjugodumnus, i, m. {nsc. 
VERJUS, 8. m. {° Suo acide qu'on 
re du raisin encore vert. Omphacium, 
ü, 1. Plin, Uvæ semiacerbæ succus (1), 
m. Pall. : De verjus, Omphasius, a, 
um. Plin. |} 4° Raisin encore vert. Uva 
(æ) acerba (æ), f. PA. Uva (az) immitis 
(is), f. Hor. 
VERMANDOIS, pays du nord-est de 
la France = Les habitants du Verman- 
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dois, Vercmandui (orum), m. pl. Cæs. 
La capitale du — (Saint-Quentin), 
Augusta'æ,{.) Veromanduorum.Anton. 

VERMEIL, EILLE, ad]. Rouge (en 
parl. du teint et des fleurs). Roseus, u, 
um. Plin. Purpureus. Nep. =: Teint 
vermeil, Diffusus sanguine color (oris), 
m. Cic. Ge teint blanc et —, Genarum 
ille candure mirtus rubor. Cie. Jones 
vermeilles, Rusez genæ, f. pl. Virg. 
Lèvres —, Æmula labra rosis (puél.). 
Mart. Qui à le teint vermeil, Roseus, 
a, um, Mart. Raisins vermeils, Uvæ 
coloratz, f. pl. Col. 

VERMICULAIRE, adj. =: Pouls 
vermiculare (formicant}, Pulsus (üs) 
vermiculans (antis), m. (Canq.). 

VERMICULÉ, er, adj. Travaillé de 
manière à representer les traces des 
vers. Vermiculatus, a, um. Plin. 

VERNHFUGE, adj. Propre à faire 
mourir les vors. Voy. ver 1°. || Subst. 
o. : Etre un vermifnge, Vermiculos 
necare (0,as,cavi et rar. cui, necalum 
el rar. nectum). Plin. pellëre (0,15, pepu- 
li, pulsum). Plin. ejicére (10, is, jecu, 
jectum). Plin. discutfre (io, is, cussi, 
cussum). Plin. 

VERMILLON, s. m. fe Minéral 
d'une couleur rouge fort vire. Bfinrum, 
it, n. Pain. Cmnabaris, is, f. flin. : 
De vermillon, Maniarius, a, um. Plrn. 
Miniaceus. Vatr. Mine de —, Mintaria, 
æ, f. Plin. Fardé de —, Mintanns, a, 
un. Cic. M'uio rubens (gén. entis,. 
Virg. Mett.e du —, Appliquer du —, 
Voy. vVEnMILLONNER. — de Sinape, 
Minumn Sinopicum. Cels. || 2° Fig. In- 
carnat. Voy. ce m. 

VERMILLONNER, v. acl. Poindre 
de vermillon. Miurare,act. Plin. =: Ver- 
millaune. Miniatulus, a, um. Cic. 

VERMINA, fils du roi numide Sy- 
phax. Vermina, æ&, imac. Liv. 

VERMINE, s. f. Toute sorte d'in- 
sectes malpropres. Pediculi, orum, m. 
pl. Cels. Vermiculi., m. pl. Col. =: La 
vermine se met dans les cheveux, 
Tædia capillis increscunt (de incres- 
cêre, 0, is, crevi, S. Sap., 0.). Plin. 
Sylla mourut mangé de —, Fœditate 
obiit Sulla. Prin. Rongé de —, Pedi- 
culosus, a, um. Mart. Pedibus obsitus. 
Poet. ap. Fest. Eire couvert de —, 
Verminare, n. Sen. Voy. PÉnICULAIRE. 

VERMINEUX, EUSe, adj. Causô 
par les vers : Maladie vermineuse, 
Verminalin, onis, f. Plin. 

VERMISSEAU, 3. m. Petit ver de 
torre. Vermiculus, à, m. Plin. 

Se VERMOULER, v. réf Etre piqué 
des vers. Vermiculari, dép. Plin. In 
cariem verli (or, ris, versus sum), 
pass. Ov. Cariem sentire (io, is, sensi, 
sensum). Plin. Carie infestari, pass. 
Col. Carie consenescère (o, is, senui, 
s. sup.), 0. Plin. : Empêcher de 3e 
vermouler, À carie vindicare. Plin. 
Sujet à se —, Vermiculationi obnozius 
{a, um). Plin. 

VERMOULU, vu, adj. Percé par 
les vers. Vermiculosus, a, um. Pall. 
Exesus. Plin. Cariosus. Plin. = Vais- 
seau tout vermoulu, Navis (is) putris 
(ts), f. Liv. Navis putida, f. Cæcil. 
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VERMOULURE, s. f. Dégât causé 
par les vers. Caries, ei, f. Vitr. Ver- 
méculatio, onis, f. Plin. z Résister à 
la vermoulnre, Etre à l'abri de la —, 
Cariem non sentire (io, is, sensi, 3en- 
sum). Plin. Qui résiste à la —, Carie 
indomitus (a, um). Plin. Aduersus ca- 
rien firmissimus. l'lin. 

VERNAL, ALE, adj. Du printemps. 
Vernus, a, um. Col. Vernalis, ©. f., 
e, n. Doel. 

VERNE, $. m. Auns (arbre). Ver- 
nus, i, f. (Cang.). 

VERNEME71S, v. d'Aquitaine. Ver 
nemelis, pl. hulécl, Fort. 

VERNEMETUNI, v. ds Grands-Bre- 
tagne. Vesnemelum, 1, n. Anton. 

VERNIN, v. acl. Enduire de vernis. 
Linère, o, is, livi, leui et lini, litum, 
act. Virg. IllinËre, act. Plin. : [Cire 
pour vernir les murs et les arates, A 
parielum el armorum fulelum.Plin.[A- 
pelle] vernissail ses tahteaux, Absolu- 
{aopera atramentotenui illinebut. Plin. 

VERNIS. 8. m. 1° Enduil liquide qui 
rend luisanto la surface des corps. A tra- 
mentim (ij (enue (is), n. Plin. Verni. 
cium, ti, n. (Cang.). = Vernis poir 
{ our peintre], Atramentum, i, 0. 

itr. Atramentum lectorium. Plin. 
[A pelle] enduisait ses tableaux d'au 
éver —, Opera atramento tenui illi- 
ncbat Plain. }| 2° Enduit solide (pour 
les vases de terre, elc.) : Vernis de 
cire, Cera, æ, f. Col. Ceraturu, f. Col, 
— de paix. Per, picis, f. Col. — de 
gomme, Gummis. is, [. Col. De peur 
que le — ne s'écaille, ne toibe, Ne. 
vasa cerain remittant (de remitiËre, o,. 
ts, misi, missum). Col. Mettre une cou- 
che de —, Passer uu —, Apphquer 
un —, VOy. VERNISSER. || 3° Fig. Ap- 
parence. Color, oris, masc. Quint. Spe- 
cies, ei, f. Cic. Voy. APPARENCE 39 2 
Quel est ce vernis de politesse ? Qui est 
tste urbanitutis color ? Cic. A vec un — 
de vertu, Specie quädam viriutis ass- 
mulatæ. Cic. N'en prendre pas mème 
uu —, Ne colorem quidem ducëre (o, 
is, duri, ductum). Sen. Pour plaire, 
ils se parent d'un certaio —, Quodam 
fuco (de fucus, i, m.) ad placendum 
subornantur. Sen. Auteur dont les es- 
prits ont un — d'antiquilé, Veterum 
similis auctor. Cic. Qui a an — léger 
d'instruction, Litteris tinctus (a, um). 
Cie. Qu a quelque — de littérature 
grecque, Litlerulis grzcis imbulus. 
Hor. Douner à qqn un mauvais —, 
Aliquem deidecorare. Cic. 

VERNISSER, v. act. Vernir ‘de la 
poterle). Cerare, act. Col. Picare, act. 
Col. = Vernisasé, Ceratus, a, um. Cic. 
Picatus. Cot. Jarre non vernissée, Orce 
sine pice (de pir, picis. f,). Col. 

VERNNOSE, v. du Sud de la Gaule. 
Vernosolis, is, f. Anton. 

VÉROLI, v. d'Italie. Verulz, orun, 
f. pl. Flor. : De Veroli, Verulanus, a, 
um. Liv. 

VÉRONAIS, aise, de Vérone. Voy. 
ce m. 

VEÉRONE, v. de Vénétle, patrie de 
Catulle. Verona, æ, f. Liv. : De Ve- 
rone, Veronensis, m. f., 4, n. Plin. 
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VÉRONIQUE, 5. f. Sorts de plante. 
Veronica, æ, [. (Linn.}. 

.. VERRAT, s. m. Porc qui est entier. 
Verres, is, m. Cic. : Le verrat, Verri- 
nus, a, um, Plin. 

VERRE, S. m. 1° Corps transparent 
dont on fait des boutoilles, des car- 
reaux, etc. Vitrum, i, n. Cic. : Le 
verre a détrôné l'argent. Argeninm 
usks vitri pepulit (de pellëre, o, ts, 
puisum): Plin. Le — se faconne au 
tour, Vitrum (orno terilur (de teri, 
or, Éris, tritus sum, pass.). Plin. Souf- 
ler le —, Vitrum spirilu formare. 
Sen. Mettre sous —, Vitro tegëre (0, 
ts, tezi, lectum). Ov. Do —, Vitreus. 
a, um. Col. Vase de —, Vas (vasis) 
vitreum (i), n. M.-Emp. Vases de —, 
Vasa iorum) vitrea (orum), on. pl. Plin. 
Abs. Vitrea (orum), a. pl. Plin. Vi- 
treamina (um), n. pl. P.-jet. [Ces va- 
ses] sont de —, Ex vitro fiunt. Isid. 
{Pierre précieuse] qui ressemble à du 
—, Vitrsü specie. Plin. Fabriquer une 
coupe de —, Phialam de vitro fabri- 
care. Petr. || 2° Vase à boire (fait de 
verre ou de cristal). Vatreum, i, n. 
Sen. Crystallinum, n. Sen. Poculum, 
n. Cic. Catir. icis, m. Cic. Scyphus, à, 
em. Cic. Cyathus, m. Varr. = Vider les 
verres, Catrces siccare. for. Eutre les 
— et les pots (= à table, en buvant), 
Super mensam. Curt. Super mensas. 
Flor. Apud mensam. Plaut. Le verre 
en maio, Le — à la main, !n poculis. 
Cic. Bibendo. Ilor. Inter scyphos. Cic. 
Caton s'égayail le — à la main, Cato 
vino lazabal unimum. Sen. Petil —, 
Pocillum, i, n Liv. Caliculus, à, m. 
Cato. Exciter une tempête dans un — 
d'eau, Ercitare fluctus in simpulo 
{prov.). Cic. |] 3° Le contenu d'un 
verre. Poculum, 1, n. Cic. : Un verre 
d'eau, Aquæ haustus (üs), m. Liv. 
Boire un —, un plein —, Poculum 
ducËre (o. is, duzi, ductum). Sen. Po- 
culum exhaurire (io, is, hausi, haus- 
fun). Cie. Pleno haustu se proluëre (o, 
is, li, lutum) (poët.). Virg. 

VERNNÉE, S. f. Le contenu d'un 
vorre. (.. VERnE 30. 

VERNEILE, S. f. 4° Art de faire 
le verre. Ars (artis) vitria (æ), f. 
Insc. || 2° Objets en verre. Gemmaæ 
(arum)vitrez (arum), €. pl. Plin. VOY: 
VERNOTEIUE. || 3° Lieu où l'on fait le 
verre : Pierre dont on se sert dans 
les verreries, Lapis uiilts viiro fun- 
dendo (de fundêre, o, is, fudi, fusum). 
Plin. 

VERRES, préteur de Sicile accusé 
par Ciccron. Verres, is, m. Cic. =: De 
Verrès, Verreus, a, um. Cic. Verri- 
nus. Cic. Les fêles élablies par —, 
Verrea, orum, n. pl. Cic. Les discours 
contre — (= les Verrines), Verrinz, 
arum, f. pl. Prise. 

VERRIEN, 5. 0. Ouvrier qui fait 
le verre vu des ouvrages en verre. 
Vitri artifez (ficis), m. Plin. Arhs 
vitre opiftr: om. Jnsc. Vitrarius, ti, 
w. Sen. Vitrearius, m. Cod. Ampul- 
larius, m. Plaut. = Art du verrier, 
Voy. VERNRRIE 40. 

VERRIÉRE, s. f. 1e Fenêtre vitrée. 
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Fenestra (æ) vitrea (æ), f. Fort. Abs. 
Vitrea, {. Greg.-Tur. Fenestra (æ) vi- 
tralis (is), f. (Cang.). || 2° C.verrixe. 
VERRINE, 8. f. Morceau de verre 
qu'on met au-devant des tableaux, etc. 
3 Marchandises couvertes d'une ver- 
rine, Vütro celatæ merces. Cic. 
VERHINES. f. pl. discours de Cicé- 
ron contre Verrès. Voy. vrnrës. 
VERRIUS, n. de plusieurs Romains 
(partio. de Verrius Flaccus, grammai- 
rien). Verrius, ti, m. Cie. Suet. 
VERROTERIE, S. f. Menue mar- 
Chandise de verre. Vitrea, orum, a. pl. 
Plin. Vitreamma, um, n. pl. P.-jct. 
pitre (arum) gemmæ (arum), f. pl. 
in. 


VERROU, s. m. Pièce de fer qu'on 
applique à une porte pour la fermer. 
Pessulus, i, m. Ter. = Sautez, verrous, 
Pessuli, subsilite. Plaut. Mettre le 
verrou, Fermer une porte au —, Pes- 
sulum ou Pessulos foribus obdëre (0, 
ts, didi, ditum). Ter. ostio obdére. Ter. 
Pessulos injicére (io, is, jeci, jectum). 
Apul. Par ext. Ostium obserare. Ter. 
Ferme la porle à deux verrous, Fores 
ambubus pessulis occlude (de occlu- 
dëre, o,is, clusi, clusum:. Plaut. Fermé 
au verrou, Oppessulalus, a, um, Apul. 
Portes fermées aux verrous, Valve 
repagulis clausæ. Cic. [Vins] gardés 
sous les —, Servata centum clavibus. 
Hor. Mellre qqu sous les — (— en 

ris00), Voy. EmPRI-ONNBR. Elre sous 
es —, Voy. PæIson 3°. Faire sauter les 
—, Briser les —, Claustra reveliëre 
(o, is, velli et qqf. vulsi, vulsum). Cic. 
Obices portarum moliri (ior, iris, mo- 
litus sum), dép. Liv. 

VERROUILLER, v, act. Fermer 
au verrou = Verrouiller une porte, 
Pessulos ostio obdëre (o, is, didi, di- 
un). Ter. Verrouille-toi, Fores pes- 
sulis occlude (de occludre, 0, is, clusi, 
clusum). Plaut. Verrouillé, Oppessu- 
latus, a, um. Apul. Voy. vEeRRou. 

VERRUCINS, pple de la Narbon- 
naise. Verrucini, orum, m. pl. Plin. 

VERRUE, 3. {. Petite tumeur à le 
surface du corps Verruca, æ, f. Plin : 
Petite verrue, Verrucula, æ, f. Col. 
Faire passer les verrues, Verrucas 
sanare. Plin. emendare. Plin. toliëre 
(o, is, susluli, sublatum). Plin. exe- 
dére (o, is. edi, esum). Plin. Verrucis 
medéri (eor, éris, s. parf.), dép. Plin. 

1. VERS, s. m. Assemblage de mots 
mesures et cadences suivant certaines 
règles fixes. Versus, &s, m. Cic. = Les 
vers, Carmina, um, n. pl. (surtoul 
en poésie). Hor. Pièce de —, Carmen, 
minis, D. Cic. Poema, atis, n. Cic. 
Poesis, is, f. Cic. Versificalio, onis, 
f. Quint. — court, Versicuius, i, m. 
Cic. — peu nombreux, — légers, 
Versieuli, orum, m. pl. Virg. L'art 
des —, Carminis ars (arlis), . Hor. 
Non seulement en prose, mais en —, 
Non prosä modo, sed carmine. Quint. 
En prose et en —, Et in poemalis el 
in oralione. Cic. Deux mols apposés 
à uo seul ne siéraient pas même en 
—, Duo verba uni apposita ne versum 
quidem decuerint. Quint. Dansla prose, 
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dans les —, In orations, în uersu. 
Quint. L'amour des —, Carminum 
amor. Tac. Un échantillon de mes —, 
Versificationis mez gusius (Gs), m, 
Col. Tous les — d'Anacréva, Ana- 
creontis lota poesta. Cic. Excenté les 
— de Virgile que j'ai cilés, Erceptis, 
qu retulimus, metris Vergilii. Col. 
e ne cesserai pas de Le chanter dans 
mes —, Non le deficient nostræ memo- 
rare Camenæ. Tib. Quelques — pour 
wou cher Gallns, Pauca meo Gall. 
Virg. — hexamètre, — ïiambique, 
Voy. ces m. Beaux —. — bien faits, 
Versus optini. Cic. ornalissimr. Cic. 
luculenti. Cic. Aaud timconditi. Liv. 
— travaillés, — soignés, Versus ela- 
borati. Cie. Mauvais —, — mal lour- 
nés, Versus inculti. Hor. incompti. 
Virg. male fornati. Hor. male nati. 
Hor. Carmina incondita. Liv. absurda. 
Hor. durs, — raboteux, Versus 
confragosi. Quint. duri. for. Enaius 
a pris ce — à Homère, Ennius hoc 
Homero surripuil (de surripëre, io, is, 
replum). Sen. Faire Ces —, Ecrire 
des —, Versus facbre (io, is. feci. fac- 
tum). Cie. Versum machinari, dep. Cic. 
Carmina facère. Virg. compouëre (0, 
is, pusui, positum). Hor. dicëre (o, vs, 
dixi. dictum). Hor. fingëre (0,14. finzi, 
fictum}). Hor. factilare. Hor. scribrre 
{o, is, seripsi, seriptum). for. con- 
tezëre (0, is, texui, fertum). Cic. pan- 
gère (o, is, panzi el pepigi, paclum). 
Lucr, Carmen fuudëre (0, is, fudi, fu- 
sum). Virg. condëre (0, is, didi, di- 
fun). Virg. Poema facère. Cie. compo- 
nêre. Cic. condëre. Cic. pangëre. Hor. 
scribëre. Hor. exstru®re (o, is, siruzri, 
structum). Petr. Versificari, dép. 
Quint. Faire des — imprompla, Ver- 
sus ex lempore fundëre. Hor. Faire des 
— contre l'aveu des Muses, Musis 
aduersis carmina tang”re (0, is, tetigi, 
{actum). Ov. Composer des — légers, 
Versiculos scribère. Nor. Ecrire en —, 
Verba versu includ®re (o, is, clusi, 
clusum). Cic. Vincto pede canëre (e, 
is, cecini, cantum)(pnël.}. Tib. Traiter 
[uu sujet) en —, Exprimer en —, 
Mettre en —, Versibus mandare. Cic. 
Versibus seribére. Cic. Versibus per- 
sequi (or, Eris, secutus sum). Cic. Car- 
minis legibus implicure (0. as, cui, ca- 
tum etcuum). Col. Carminis modo in- 
cludëre. Sen. Orsa Aoniis modis vincire 
(io, is, vinri,vinctum) (paël.). St. Ver- 
sibus prosequi. V "y. Mettre en — cet 
ancien préceple, 1 raditum veius præ- 
ceplum numeris signare. Col. Ou a mis 
ces préceptes en —, Carmini præcepla 
interta sunt ide infezi, or, #ris, pass.). 
Sen. Construire un —, Meltre un — 
sur ses pieds, Versum conciud”re (0, 
is, clusi, clusum). Hor. Versum pedi- 
bus instruÿre (e: is, struri, strucium). 
Petr. Meltre des — snr leurs pieds, 
In pedes suos verba cogËre (o, is, coegi, 
coactum). Ov. Rompre la mesure d'un 
—, Versum dissolvére (0, is, solui, so- 
lutum). Hor. Faire des — prosaiques, 
Sermouni propiora scribËre. Hor. Les 
— venaient naturellement sous ma 
plume, Les — conlaient de source, 
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Sponte suä carmen numeros veniebat 
ad aptos. Ov. Voy. couLER (neut.) 
5e. (Village) dont le nom ne peut 
entrer dans un —, Quod versu dicëre 
non est. Hor. Satire en —, Carmen 
famosum. Hor. Ecrire contre qqua des 
— infamants, Probrosa carmina ad- 
versus aliquem factitare. Tac. Aliquem 
atris verstibus oblanère (0, is, Lin, Livi 
et Levi, litum). Hor. Déchiré par des 
— saliriques, Carminibus laceralus. 
Suet. Auteur de — détestables, Pessi- 
morum carminum condulor (oris), m. 
Curt. Celur qui fsit des —, Voy.Poère. 
2. vens, prep. 1° Du côte de (avec 
mouv.). Ad (acc.)l. Cic. Versus (ordin. 
après son régime). Cic. =: Se tourner 
vers qqn, Ad aliquem converli. Curl. 
reclinari. Quint. ora referre. V.-Fi. 
Revenir — les siens, Ad suos redire. 
Cic. [Partie] qui se dirige — la mer, 
Vergens ad mare. Plin. in mare. Virg. 
Qui s'étend au loin — le couchant, 
Longus in occasum. Cic. — Brindes, 
Brundisium versus. Cic. — le temple 
de Quiriqus, Versus ædem Ourim. 
Liv. — la Ganle, In Galliam versus. 
Sall. — l'Ocean, Ad Oceanum versus. 
Varr. Lever les yeux — le ciel, Ad 
cælum lumina tendëre. Virg. Sursum 
in cælum conspicére. Plaut. Se diriger 
— on port, În porium pervehi. Cic. 
Vaisseaux poussés — la ville, Naves 
aduersus urbem delatæ. Liv. Se diriger 
— Rome, Romam petère. Un cri s'e- 
lève — le ciel, [6 claumor cælo (dal. 
poét.). Virg. Qui remonte — la source, 
Ad fontes versus (de verti, or, ris, 
pass.). Ov. Se meltre en marche — 
Ambracie, Ambraciam versus iler fa- 
etre. Czs. Je me dirigeai de Mintur- 
nes — Arpiaum, Me verti a Miniurnis 
Arpinum versus. Cic. Retourner les 
yeux — la ville, Retorquëre oculos ad 
wrôem. Cic. |] Pig. Diriger ses efforts 
vers [on bat}, Ad aliquid fendrre. 
Virg. Diriger ses pensées — qq. ch., 
Ad aliquid cogitationea suas dirigère. 
Cie. Ad aliquid animum intendëre. 
Liv. C'est — toi qne se tonrnent 
mes espérances, Adte confugio. Virg. 
Voy. TOURNER (Se) 1° et 2°. |] 2° Aux 
environs de (sans mour.). Circa (acc). 
Cic. Ad (acc.). Virg. = Vers le lerri- 
toire de Tibur, Circa solum Tiburts. 
Hor. — l'autel, Ad aram. Virg. — le 
fleuve, Circum flumina. Virg. — la 
orte Décurmane, À portä Decumanä. 
s. — l'Orient, Ab Oriente. Cie. — 
l'Occident, Regione Occidentis. Liv. 
À peu près — le milieu, Ad me- 
dium quasi. Sall. — les jardins de 
César, Prope Cæsaris hortos. Hor. 
— la jointure da con et de la tête, 
Qua collo confine caput est. Ov. Tom- 
ber directement — l'endroit, E re- 
gione foci cadëre. Lucr. Ce mal se pro- 
duit surtogt — la face, Id vitium fit 
mazime cirea faciem. Cels. || 3° En- 
viron (en parl. du temps). Circa (ace.). 
Cic. Curciter (adv.). Cic. =: Vers Île 
soir, Ad vesperam. Cic. Sub vesperum. 
Cæs. — l'aube, Circa lucis ortum. 
Curt. Sub lucem. Cas. — \a mème 
heure, Circa eamdem horam. Liv. — 
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midi, Circiter meridiem. Cæs. — ja 
cinquième heure, Quintä fere horä. 
Cic. — la septième heure, Nora quasi 
septimä. Suef. — là troisième veille, 
Tertià fere vigiliä. Czs. — le coucher 
du soleil, Propius occasum solis. Cæs. 
Sub occasum solis. Cæs. — les calen- 
des, Circiter calendas. Cic. — le sep- 
tième jour, Circa septimum diem. Cels. 
— ces temps-là, Circa tempora 1illa. 
Quint. — le même temps, Sub idem 
lempus. Tec. Sub idem fere tempus. 
Liv. Id temporis. Cic. C'élait — la fin 
de l'année, În exitu jam annus eral. 
Liv. — la 60 de la 5° année, Quinto 
anno ereunte. Cie. — le temps de Dé- 
metrius, Circa Demetrium. Quint. — 
le temps de Pompés, Circs #iatem 
Pomperi. Plin. 

VERSANT, s. m. La pente d’un des 
côtes d'une chaîne de montagnes. Latus, 
eris, n. Liv. : Les versants des mon- 
lagoes {où leseaux se séparent], Aqua- 
rum divortia (iorum), n. pl Cic. Mon- 
tium prona, n. pl. Curt. Aquarum 
diverticula, n. pl. Plin. L'autre ver- 
sant, Alterum latus. Liv. Le — op- 
posé, Bontis auersa (orum), n. pl. 
blin. Sur les deux versants, Clive 
utroque. Ov. L'Amaaus. dont an ver- 
sant appartient à la Syrie, l’autre à 
la Cilicie, Amanus qui Syrium a Ci- 
heïä aquarum divortio dividit. Cic. 

VERSATILE, adj. Inconstant. Afu- 
tabihis, m.f., e, n. Cic. Mobalis. Cic. 
Versatulis. Liv. Versabilis. Sen. Lévis. 
Cic. Voy. cRANGBANT 2° : Espril ver- 
satile. Mobile ingenium. Sall. 

VERSATILITE, s. f. Inconstance. 
Mobalitas, atas, f. Cie. Levitas, (. Ce. 
Inconstantia, æ, f. Cic. Voy. iNCOns- 
TANCE 1°. 

VERSE (À), loc. adv. = Il plent à 
verse, Multum pluit ide piuñre, plurt 
et pluvi’, plutum). Plaut. Urceatun 
pluit. Petr. Imber ruit (de ruëre, o. 
rui, ruium, 0.). Virg. Multä decidit 
imber aquû (poét.). Tib. Largus cælo 
demitiitur imber (poël.). Virg. Im- 
bmbus immodicis cælum ruit (poét.). 
Mart. Voy. PLUIE 1°. 

VERSÉ, 8£, part. passé de varsen, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Repandu. Fusus, 
a, um. Cic. Defusus. Hor. Infusus. 
Plin. Effusus. Virg. Perfusus. Prop. 
s Sang versé, Sanguis fusus. Curt. San- 
guis profusus. Ov. Voy. saxG 1°. Vin 
—, Fusa vina. Virg. Larmes versées, 
Lacrimæ obortæ. Virg. effusæ. Virg. 
|| 2e Payé. Numeralus, a, um. Cic. 

olutus, Cic. : Argent versé dans [le 
trésor, etc.], [llata pecunia. Dig. || 3° 
Renversé. Eversus, a, um. Ov. =: Les 
moissons sont versées, Segetes pro- 
ciderunt “re procid?re, 0, is, 8. sup., 
n.). Sen. || e Fig. Exercè, expérimenté. 
Exercitatus, a, um (in aliquä re). Cic. 
Exercitus. Tac. Versatus. Veil. Eru- 
ditus (re aliqu&). Cic. Peritus (rei ali- 
cujus). Cic. Sciens, gén. entis. Tac. 
= Versé dans les sciences naturelles, 
Universæ naturæ prudens (gén. entis). 
Col. — dans l'art militaire, Rei mili- 
taris prudens. Nep. — dans le droit, 
Très — dans le droit, Juris paritus 
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j (a, um). Pl.-j, consultus. Cic. cond. 


tissimus. Liv. In jure paratissimus, 
Cic. Disciplinä juris eruditissimus, 
Cie. Jure peritus. Cic. Juris sciens, 
Tac. — dans la litlérature grecque, 
Litteris græcis doctus. Cie. perfectus, 
Cic. eruditus. Cic. Le plus — [de 
tous lea nobles] dans les lettres grec- 
ques, Qui marime græcis litieris stu- 
duif. Cic. — dans la politique, Rei 
publicæ gnarus. Cic. 1] n'est pas assez 
— dans les sciences, Non salis politus 
est in artibus. Cu. Très versés dans 
l'agriculture, În re rusticä multum 
callentes. Col. Plus versé dans les 
ruses de guerre, Furandimelior (m.f., 
us, n.). Tac. — dans les armes, Ar 
morum gnarus. Col. Bello exercitatus. 
Nep. In armis exercitatus. Cæs. Suff- 
samoent — dans le droit civil, Satis 
instructus in jure civil. Cie. — dans 
les deux langues, Paratus utroque ser. 
mone. Suet. l'rofondement — dans 
loules les sciences libérales, Omni li- 
berali doctrind politissimus, Cic. M 
elait aussi — dans les choses de !a 
ville et dans celles de ls campagne, 
Urbanas rusticasque res parier calle- 
bat. Liv. Assez — dans la science des 
aomhres, {n aritAmelicis satis verse- 
tus. Cic. 

VERNSEAU, s. m. L'un des doure 
signes du Zodiaque. Aquarius, ii, m. 
Hor. : Sous le signe du verseau, In 
Aquario. Sen. 

VERSEMENT, s. m. Action do ver. 
ser de l'argent dans une caisse. Nume- 
ratio, onts, f. Cic. Soluuio, f. Cic.s 
Le premier versement. Prima pensio, 
f. Cic. Faire un — au Tresor, În æra- 
rium aliquid inferre (fero, fers, intuli, 
illatum). Live. 

VERSER, v. act. 1° Foire tomber 
d'un vase un liquide. Funuëre, o, ts, 
fudi, fusum, act. Cie. Effund?re. Tac. 
: Verser goutle à goutte, Instillare, 
Cie. Superstillare. A pic. Irrorare. Ov. 
— abondamment, Profund?re. Plaut, 
— de la sauce, Jus ou Liquanien suf- 
fundéëre. Apic. — du marc d'huile sur 
l'oive, À murcam ad oleam circumfun- 
dtre. Cato. — du vin [sur du raisin], 
Vinum conspergëre (0, is, spers:, sper- 
sum). Col. — de l’eau sor qq. cb., 
Alquid aqu& spargëre (0, is, sparsi, 
sparsum}). Virg. — de l’huile sur qq. 
ch., Olivo aliquid perfundère. Hor. — 
du vinaigre sur qq. ch., Acelo aliquid 
respergére. Plin. — du vin sur.…., Af- 
fund®re vinum (dai.). Plin, — da via 
sur la tète de la victime, Vina fronti 
invergre (o.is,s. parf. nisup.). Varg. 
— du vin dans les narines, Infundfre 
vinum in nartbus, Col. — dans, in- 
fundère in. (acc.). Plin. Se faire — 
sur la tête de l'eau tiède, Per caput 
egelidä perfundi, pass. Cels. — le jus 
par-dessus, Jus superfundëre. Apic, 
— l'huile par-dessus, Oleum superfun- 
dëre. Col. Verse cela dans le gouffre 
[de ton estomac], Effunde hoc in ba- 
rathrum. Plaut. Verser de l'hnile dans 
un vase, Oleum in vas indëre (0, is, 
didi, ditum). Cato. — de l'huile daos 
une lampe, Lumini oleum instillare. 
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Cie. Tout ce qu'on y verse s'aigrit, 
Quodcumque infundis acescit. Hor. Ce 
qu'on — de lrop dans la coupe dé- 
borde, In poculis circumfluit quod su- 
perest. Plin. Verser du vin doux dans 
uo vase, Perfund®re mustum in vas. 
Col. — du vin dans la bouche, Suf- 
fundëre vinum in os. Col. — des poi- 
sous, Venena spargtre. Cic. — ses 
eaux dans l'Océan (en pari. d'un 
fleuve), Oceanum influÿre (0, is, fluri, 
flurum). Plin. Oceano aquas affundère. 
Tac. Voy. Se Eten 90. — de l'eau 
sur la Lête, Per caput aquam infundëre. 
Cels. perfundëre. Cels. — de..…, De- 
fundëre. Col. — [un mets] sor ua plat, 
Exinanrre in patinam. Âpic. — d'un 
vase dans un autre, In vasa diffun- 
dre. Col. Voy. TRARSVASEn. — du 
poison sur une plaie, Vulneri vene- 
aum affund®re. Tac. — à boire, Po- 
eula minisirare. Cic. Poculum infun- 
dtre. Hor. — à boire à Jupiter, Joui 
bibËre ministrare. Cic. Verse-nous du 
Falerne, Da nobis vina Falerna. Petr. 
— à boire. Da bibfre. Insc. Il ne sait 
pas verser à boire aux pauvres, Nescit 
pauperibus miscëre (e0, es, miscui, 
mirtum). Juv. — à la ronde le vin 
miellé, Mulsum circumferreifero, fers, 
tuli, latum). Plaut. || 2° (En parl. des 
fluides du corps humain) = Verser des 
larmes, Lacrimas fundère (voy. 1°). 
Virg. effundëre. Cic. mittre L TA 
misi, missum). Sen. emitt#re. Sen. 
rofund®re. Plaut. — d'abondantes 
armes, — des torrents de larmes, Pro- 
fundëre vim lacrimarum. Cic. Largos 
Retus effundëre. Virg. Voy. LAnME 10, 
— le sang, Sanguinem fundëre. Cie. 
Aaurire (io, is, hausi, Aaustum). Cic. 
Sanguine perfundi, pass. Virg. Se 
sanguine respergère (0, ts, spersi, sper- 
sum). Liv. — ie sang sur les tables, 
Sanguine adspergYre mensas. Ov. — 
son sang (— donner 8a vie), Sangui- 
mem suum pro[undère Cie. Animam 
profundère. Sabin. Sanguinem dare (0, 
as, dedi, datum). Sen. Sanguinem præ- 
bêre (eo, es, ui, itum). Sall. N'avoir 
as versé une seule goutte de sang, 
Nuttam stillam cruoris Aumani misisse, 
Sen. On verse beaucoup de sang de 
part et d'autre, Blultum cruoris ab 
wiräque parte datur. Ov. Sans verser 
votre sang, Sine vestro sanguine. Cic. 
Cette lutte aurait fait — beaucoup 
de sang, Certatum haud incruento præ- 
lio foret. Liv. — beancoup de sang, 
Cædem facËre (io, is, feci, factum). 
Cie. Voy.sana 1e. || 30 Apporter de l'ar- 
ent dans une caisse. Mumerare, act. 
ic, = Verser de l'argent, Pecuniam 
numerare et abs. Numerare. Cic. Pe- 
cuniam soluëre (o, is, solui, solutum). 
Cie. Lui — vingt mines, Jili viginti 
minas dinumerare. Ter. — au lrèsor, 
In publicum redigwre (o, is, egi, ac- 
tum), Liv. In ærarium redigtre. Liv. 
deportare. Liv. referre (fero, fers. tulx, 
latum). Cic. conferre. Liv. condère (o, 
is, didi, difum). Liv. Ærario mnferre. 
Inse. In ærarium inferre. Insc. 700 000 
seslerces à — dans le trésor, Septin- 
genta millia ærario inferenda. PI.-j. 
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1] versa tant d'argent dans le trésor, 
Tanlum pecuniæ in ærarium inverit 
(de invehËre, o, is, vectum). Cic. Ver- 
ser des sacs d'écus, Effundre saecos 
nummorum. Hor. C'esl lui qui versera 
l'argent, Ab isto fet numeratio. Sen. 
Fe Verser l'or à pleines mains, 

ecunias profundère. Cic. et abs. Pro- 
fund®re (voy. 10). Ter. Voy. pissipæn 
3°, — le mepris sur ses adversaires, 
Adversarios in contemplionem adducère 
(o, is, duri, ductum)}. Cic. — de l'ean 
dans un crible (— perdre sa peine), 
Imbrem in cribrum gerëre(o, is, gessi, 
gestum) (prov.). Plaut. — [des se- 
crets], Effundère. Cie. — les secrets 
de son âme, Arcanos sensus credëre 
Ge. is, didi, ditum). Virg. Un cœur 

ans lequel tu verses tous tes cha- 
grins, Pectus in quod omnes curaæ tux 
transferuntur (de (ransferri, feror, la- 
tus sum, pass-}: Sen. Voy. conriun 20. 
Des bommes d'une naissance obscure 
étant versés dans une autre famille, 
Cum komines humiliores in alienum 
genus infundéërentur. Cic. || 4° Ronter- 
ser. Subverlëre, 0, is, verti, versum. 
Suet. = Verser un char, Currum ever- 
tËre. Curt. — qqn, Aliquem curry ex- 
cutère (io, is, cussi, cussum). Curt. 
Aliquem excutère. Curt. — les blés, 
Segetem sternére (o, is, stravi, stra- 
fum). Sen. Sata sternère. Virg. || 6° 
Neut. Etre renversé. Procidÿre, o, is, 
cidi, s. sup., n. Sen. ProcumbFre, 0, 
is, cubut, cubitum, n. Cæs. = Je verse, 
Curru excutior (de ezculi, Pris, cussus 
sum, pass.). Ov. Chariols qui versent, 
Eversiones vehiculorum. Plin. Les bléa 
avaient versé, Frumenta procubuerant. 
Cæs. Faire verser (un char, des blés), 
Voy. 4e. 

VERSET, s. m. Petite section d'un 
chapitre. Versus, Us, m. Beda. Versi- 
culus, i, 0. Alcuin. 

VERSICULE et VERSICULET, s. 
m. Petit vers. Versiculus, 1, m. Virg. 

VERSIFICATEUR, s. m. Celui qui 
fait des vers. Versificaltor, oris, m. 
Quint. Carminum seriptor, m. Quint. 
Carminum conditor, m. Curt. Voy. 
POÈTE, 

VERSIFICATION, 6. f. Art de 
faire les vers. Versificatio, onis, f. 
Quint. : Les régles de la versibcalion, 
Voy. mérrique, 8. f. Se livrer à la 
—, In versum se conjicérs (o, ts, 
jeci, jectum). Cic. 

VERSIFIEN, v. 1° Neut. Faire des 
vers. Versificari, dép. Quint. Poetari, 
dép. Enn. Versus facëre (io, is, feci, 
factum). Hor. Versus factitare. Hor. 
Versus componêre (0, is, posui, posi- 
tum). Hor. Voy.1. vers. || 2° Act. Mot- 
tre en vers (un sujet). Versibus rem 
seribere (o, is, scripsi, scriptum). Cic. 
: Pièce mal versifiée, Versus male 
nati. Hor. male tornati. Hor. 

VERSION, s. f. 1° Traduction. Voy. 
ce m. || 20 Manlère de raconter un fait. 
Traditio, onis, f. Gell. : Les difé- 
rentes versions des historiens sur la 
mort de Marcellus, Quæ de Afarcelli 
morte variant auctores. Liv. Il y a sur 
ce noint plusteurs —, Id alius alio 
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modo tradit (de tradère, 6, didi, di- 
tum). Liv, Ea varie traduntur, Curt. 
Variala est memorta aciæ rei. Liv. 
[l ya sar ce point une triple vor- 
sion, De eo Aistoria triceys (e n. cipt- 
tis). Varr. I] y a une double — gnr 
la mort de Magon, De Afugonis inte- 
ritu duplez memoria prodila est. Nep. 
Les deux versions existent, Utrumque 
auctores prodidere (de prodëre, o, is, 
ditum). Tac. C'est la version la plus 
accréditée, C'est la — qni a prévalu, 
Fama obtinuit (de obtinére, eo. es, 
tentum). Liv. Ea fama freguentior est. 
Liv. Voy. varier (neut.) 20. 

VERSO, 8. m. Le revers d'un feui)- 
let. Tergum, i, n. Juv. Charta (æ 
aversa (2), f. Afart. Charta inversa, d 
Blart. = Ecrit sur le verso, In tergo 
scriptus. Juv. 

1. VENT, entr, adj. 4° Qui est de 
la couleur des feuilles. Viridis, m. f., 
e, n. Cic. Virens, gén. entis. Virg. 
Viridans, gén. antis. Plin. Herbeus, 
a, um. Plin. ferbaceus. Plin. Sma- 
ragdinus. Apic. : Rive tapissée d'un 
vert gazon, Viridissima gramine ripa. 
Virg. Oiseau an plumage —, Viridis 
avis. Ov. Marbre —, Viride marmor. 
Plin. Pierre [précieuse] verte, Viri- 
dans gemma. Plin. Qui couvre les lan- 
ces d'au vert fenillage, Viridans flo- 
ribus hastas. V.-Fl. Refléter la teinte 
verte des berbes, Viridari ab Aerbis. 
Ov. Etre vert, Virére, 60, es, ui, 8. 
sup., 0. Virg. Habare viriditatem. 
Cic. Habère plurimum viriditatis. Plin. 
Rester —, Viridifatem custodire. Plin. 
Perpeluovirère. Plin. Sempiternä com& 
virére (en pari. des arbres). Plin. De- 
venir —, Voy. vennin (neul.). || 2e 
(Bols) qui n'a pas perdu son humidité 
naturelle = Bois vert, Ligna (orum) 
viridia (ium), n. pl. Cie. Le bois — 
ne brûle pas, Non ardent virentia. Sen. 
Avec du bois —, Ex lignis viridibus 
atque humidis. Cic. Le bois — résiste 
avec plus de ténacité, Viridia ligna 
perlinacius resistunt. Plin. Jonc ea- 
core —, Animatum spartum. Plin, 
Sarment —, Crudus (i) palmes (itis), 
m. Lue. || 3° Qui n'est pas mûr. Cru- 
dus, a, um. Cic. Immaturus. Col. im- 
milis, m. f.,e, n. = S'ils [les fraits] 
ont été cueillis encore verts, Cruda 
si lecta sunt. Col. Les fruits — s'ar- 
rachent avec force, Poma ex arboribus, 
cruda si sint, vi avellentur. Cic. Fruits 
—, Cruda poma. Cic. Poire verte, 
Acerbumpirum. Varr. Immaiurum pi- 
rum. Cels. Raisin vert, Uva acerda. 
PA. immitis. Hor. rudis. Mari. Tout 
à fait —, Percrudus. Col. || 6° Qui n'est 
pas fait, trop nouveau z Vin vert, un 
peu —, Vinum (i) crudum (1). lsid. 
austerum. Cels. subausterum. Cols. im- 
mite(is). Sil. Torva (orum)vina (orum), 
nu. pl. Plin. Vini asperitas. Plin. || 6 
Non travaillé. Crudus, &, um. Varr. 
Percrudus. Vitr. = Cuir vert, Corium 
crudum. Varr. infectum. Diocl. Argile 
verle (= mal cuite), Viridis limus. 
Pers. || 8° Fig. Vigoureux. Viridis, m. 
f., 6, n. Sen. : Une verte vieillesse, 
Crudae viridisque senecius. Virg. À 7° 


1742 VERTI 


Ferme, résolu. Voy. ces m. || 8° Sé- 
vère, dur. Acerbus, 8, um. Cic. Asper, 
era, erum. Liv. Acer, cris, cre. Cic. = 
Une verte semonce, Objurgatio habens 
multum acerbitatis. Cic. 

2. VENT, 3. m. 1° La couleur verte. 
Color (or1s) viridis KDE m, Plin. Vi- 
ride, 13, n. Plhin. Viriditas, atis, f. 
Isid. =: Vert d'eau, Color (oris) aqua- 
ficus (1), m. Solin. Qui est — d'eau, 
Lymphaseus, a, um. Capel. — de mer, 
Color thalassicus, m. Plaut. Qui est 
couleur — de mer, Cæruleus. Cic. 
Vitreus. Plin. Thalassinus. Lucr. D'un 
- lirant sur le rouge, £ viridi rubens 
(gén. entis). Plin. — d'émeraude, 
Snaragdus, i, @. CI. Emeraude d'un — 
doax, Viridi lenitate smaragdus. Plin. 
— tendre, Viridis lenitas. Plin. Qui 
est d'un — tendre, Prasinus, a, um. 
Plin. D'un — pâle, E viridi pallens 
(gén. entis). Plin. Malignevirens. l'lin. 
D'un — vif, Alacriter viridis. Plin. 
Acriter viridis. Plin. D'un — plus 
foncé, Spissius virens. llin. Crassius 
virens. Plin. Feuilles d'un — foncé, 
Sordida folia. Plin. Les Bretons qui 
se peignent le corps en —, Virides 
Britanni. Ov. Habillé de —, Prasi- 
natus, a, um. Petr. Ornatu thalassico. 
Plaut. Qui tire sur le —, Subvirülrs. 
Plin. || 2° Herbes des près, cereales en 
herbe. Herba, æ, [. Virg. : Mettre [des 
chevaux} au vert, Faire prendre le 
—, in pascua mittére (o, is, misi, mis- 
sum). Virg. Etre au — (= manger de 
l'herbe), Viride edëre. Cato. [Plante 
coupée en —, Viridis desecta. Col. | 
80 Acidité du vin qui n'est pas fait. 
Asperuas, atis, f. Plin. Austeritas, 
f. Plin. 

VERT-DE-GRIS, s. w. Sorte de 
rouille verte du cuivre. Ærugo, ginis, 
f. Cic. Æruca, æ,f. Vitr. : Le cuivre 
se couvre de vert-de-gris, Rubigo æs 
corripif (de corripêre, io, ripui, rep- 
tum). Plin. Prendre du —, In æru- 
ginem incld#re (o, is, cïdi, s. sup.), n. 

ic. 

VERTÉBRAL, ALE, adj. Des ver- 
tôbres = Colonne vertébrale, Voy. 
ÉPiNs 5°. 

VERTEDRE, s. f. Chacun des os 
qui composent l'epine du dos. Vertebra, 
æ, f. Cels. Spontiylus, i, m. Pliin. 
Sphondylus, m. Plin. Verticulæ, arum, 
f. pl. Fest. Verticulus, i, m. Solin. 

VENTEMENT, adv. Durement (en 
paroles). Vehementer. Cels. Asperius. 
Cic. Acerbe. Cie. Acriter. Tac. Dure. 
Cic. Inclementer. Plin. : Réprimander 
qgqu verlement, Aliquem acriter cor- 
rip#re (io, is, ripui, reptum). Pl.-j. 
Aliquem graviter increpare (0, as, ui, 
élu). Plin. Si je t'ai parlé un pen 
—, Si quid inclementius in fe sum in- 
veclus (de inveÂi, or, ris, pass.). Liv. 

VERTICAL, ALES, ad). Qui va de 
haut on bas. Directus, a, um. Czs. 
Rectus. Cic. Verticalis, m. f., e, 0. 
Auct.-Colon. =: La ligne verticale, 
Recta linea. Cic. Position —, Erectus 
(1) status (&s), m. Cels. Horizontal ou 
vertical, Supinus an rectus. Plin. Il 
est pour nous dans une position ver- 
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licale, Supra nostrum verticem fertur. 
en. 

VERTICALE, 8. f. Ligne vorticale 
: Suivre la verticale en toinbant, Ad 
perpendiculum ferri(feror, ferris, latus 
sum, pass.). Cic. Par des verticales, 
Rectis lineis. Cic. 

VERTICALEMENT, adv. Do haut 
on bas. Hectü linea. Cic. Ad perpendi- 
culum. Cæs. =: Poutres dressees verti- 
calement, Tigna directa ad perpendi- 
culum. Cas. Mélier{de lisserand) placé 
—, Siantes telz. Plin. Tomber —, 
Voy. le précéd. Qui s'élève —, In 
verticem pergens (de pergère, 0, is, 
perreri, perrectum, n.). Sen. 

VERTIGE, 8. D. 1° Tournoiement 
de tête. Vertigo, ginis, f. Liv. = Ver- 
tiges et éblouissements, Oculorum 
vertigines tenebræque. Plin. Quand on 
regarde d'en haut, on à le verlige, 
Prærupla cernentes sequitur verligo. 
Sen. Avoir le —, Avoir des vertiges, 
Vertiginem capilis pali (ior, #ris, pas- 
sus sum, dép.). Macr. Vertigine labo- 
rare, 0. Plin. Faire passer les —, 
Vertiginem sedare. llin. discut®re (io, 
is, cussi, cussum). Plin. Vertigini pro- 
desse (prosum, prodes, profui. $. sup. 
0.). Plin. || 20 Fig. Egarement d'esprit. 
Vertigo, ginis, Ê. Liv. Dementia, z, 
f. Cic. Amentia, f. Cic. = Frapper un 
esprit de verlige, Alicui amentiam 
injicËre (io, ïs, jeci, jectum). Cic. 
Frappé de —, Saisi de —, Mente 
caplus (de capi, ior, éris, pass.). Liv. 
Mente alienalä. Liv. Emporlées por 
un —, Vertigine correptæ (de corripi, 
tor, Éris, pass.). Col. 

VERTIGINEUX, £U88, adj. Qui a 
des vertiges. Vertiginosus, a, um. Plin. 

VERTIGO, s. m. Caprice, fantaisie. 
Voy. ces Im. 

VERTU, 8. f. 1° Amour et pratique 
du bien; disposition 4 faire le bien; de- 
voir; blen moral. Virius, utis, f. Cic. 
Fides, ei, f. Cic. Pudor, oris, masc. 
V.-Mar. Bonum, ti, n. Cic. Rectum, 
o. Cic. Honestum, n. Cic. Honestas, 
atis, f. Cie. Probitas, f. Cic. Inno- 
centia, æ,f. Cic. Bonæ (arum) artes 
(ium), f. pl. Cic. Quod rectum et hones- 
tum est. Cic. : Vertu sublime, — émi- 
nente, Virtus Curie) insignis (is), f. 
Cic. perfecta (æ). Cic. summa. Cic. 
egregia. Cic. ezimia. Cie. marima. Cic. 
præstantissima. Cic. excellens (entis). 
Cie. Homme d'une haute —, Vir sin- 
gulari virtute præditus. Cic. Le lan- 
gage de la —, Proba oratio. Cic. Pra- 
tiquer la —, Virtutem colëre (o, is, 
colui, cultum). Cic. Bonas artes colëre. 
Cic. Fidem rectumaque colère. Ov. Ho- 
nesla colre. Sen. [lonesia sequi (or, 
Fris, seculus sum). Sen. Caste vivére 
(o, 18, viri, victum}). Cic. Cum fide 
vivÿre. Cic. La pratique de la —, 
Artes erercilalionesque virtufum. Cic. 
Vie passée dans la pratique de la —, 
Moneste acta vita. Cic. Passer sa vie 
dans la pratique de la —, In optimis 
artibusætatem agëre (o,is, egi, actum). 
Sall. La — fait ses délices, [li recta 
placent. Sen. S'avancer dans le che- 
min de la —, Ad bonam mentem ire. 
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Sen. Tourner les âmes vers la —, 
Conciliare ingenia ad recli honestique 
amorem. Sen. Exborler à la —, Ad 
virtulem compell®re (o, is, puli, pul. 
sum). Plaut. accendËre (0, is. cendi, 
censum). Sull. Ad frugem compell”re. 
Plaut. Abandonner le chemin de la 
—, Trabir là —, Manquer à la —, 
Virtulis viam deser®re (o, is, serui, 
sertum). Hor. Virtuten relinquëre (0, 
is, hiqui, lictum). Juv. Virtuti nun- 
tium remill£re (0, is, misi, missum). 
Cie. Virtutes exuëre (o, is, ui, utum 

Tac. Revenir à }a —, Ad bonam fru- 
gem se recipère (io, is, cepi, ceptum). 
Cic. Ramener qqn à la —, Aliquem 
in melius traducére (0, is, duri, duc- 
tum). Sen. Se conformer à la —, Cum 
viriute congruëre (0, is, ui, 8. Sup.) 
n. Cic. La — d'Arislide, Aristidis 
justitia. Nep. — facile, Obvia virtus. 
Quint. Renom de —, Opinio innocen- 
lis. Cic. La — va de pair avec la 
noblesse, Sanctitas morum non distat 
ordinibus. Pl.-j. Déterminer ce qui 
est vice ou —, Sancire recta pravaque. 
Cic. Modèle de l'aotique —, Eremplum 
veleris sanelilatis. Cie. Modèle de — 

Specimen innocentiz. Cic. La —atir 

son aom de vir, Appellata est ex viro 
virtus. Cic. Remplir les devoirs de la 
—, Virtutis munere fungi (or, ris, 
functus sum, dép.). Cic. Prendre le 
masque de la —, Sunulare sese pro- 
bum. Sall. Faire de nécessité —, De 
necessilale facËre virtutem. Hier. Qui 
a de la—, Voy. vanrueox 10. || 2° Dis- 
position pour tel devoir en particulier: 
certaine bonne qualite. Virlus, utis, F. 
Cic. = La verlu de continence, Conti- 
nentiæ virtus. Cic. Les vertus, Vir- 
tutes, um, f. pl. Cic. Donæ (arum) 
aries (ium), f. pl. Sall. Animi bona 
forum), o. pl. Ov. Avoir toutvs les —, 
’osséder toutes les —, Réunir toutes 
les —, Omnes virlules habëre. Cic. 
Omnibus virtutibus affectum esse. Cie. 
Dont les vices ne sont rachetés par 
aucuve verlu, Null&ä virtute a vitris 
redemptus (de redimi, or, Eris, pass.). 
Juv. C'est une — de... Virtus est 
(inf.). Hor. Honestum est (inf.). Cic. 
Avoir de grandes vertus, Virtulibus 
elucére (eo, es, luri, 8. sup.). Nep. 
Fort de cette vertu, Hercule..…., Hac 
arte Hercules innirus... Hor. Il voit 
tous ses crimes érigés en vertus, 
Cuncta scelerum suorum pro egregiis 
accipi uidet. Tac. Qui possède toutes 
les — guerrières, Beilicis laudibus 
abundans. Cic. Les — guerrières el 
civiles, Dotes (f. pl.) belli el togæ. Vel. 
On appelle — les disposilions de 
l'âme au bien. Rectæ anim affectiones 
vrrtutes appellantur. Cie. || 3° Les per 
sonnes vertueuses. Boni, orum, m. pl. 
Cic. Viri probi, m. pl. Cic. Viri boni, 
m. pl. Cic. : Siècle fécond en vertus 
Feraz szculum bonis artibus. Plin. 
Récompenser la vertu par la pau- 
vrelé, Bonis viris paupertatem attri- 
bure (0, is, ui, utum). Sen. La — est 
pauvre, Pauper pudor est. Ph. Que le 
crime est triompbant et la — persé- 
cutée, Florëre nocenies verarique pios. 
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C1. Louer la — avec plus de magai- 
fcence, Laudare bonos ornalius. Cic. 
On loue la — et on la laisse grelotter, 
Probitas laudatur et alget. Juv. || 4° 
Chastete. Pudicitia, æ, f. Cic. Pudor, 
oris, masC. Virg. Pudica (æ) fides (ei), 
f. Ov. : Femme d'une vertu irrépro- 
chable, Matrona spectatæ pudicitiz. 
Liv. Femina probatissima. Cic. — équi- 
voque (en parl. d'une femme), Ambi- 
ua pudicilia. Gell. Allenter à la — 

‘d'une femme], Pudicitiom aggredi, 
dép. Petr. Voy. DEsHONOnER 2e, Avoir 
conservé sa —, Pudicitiä incolumi 
esse. Gell. Voy. cuastaré. || 5° Pro- 
priete d'une substance; cfficacité. Vis, 
én. inus. vis, f. Cic. Virius, utis, f. 

. Effectus, us, m. Cic. Efficientia,æ, 

f, Cie. Potestas, atis, f. Plin. Faeultas, 
f. Cels.: Les vertus des herbes, — des 
plantes, Herbarum virtules. Ou.potes- 
tates. Virg. Radicum vis et effectus. 
Cic. Herbarum facultas. Cels. Avoir de 
la vertu, Posse, possum, potes, polui, 
s. sup., n. Cic. Pollère, eo, es, s. part. 
ai sup., n. Plin. Avoir des vertns mé- 
dicunales, Vim medicaminis Aabère. 
Plin. Medicinas continère (e0, es, ui, 
tentum). Plin. — médicinales, àAfedi- 
cata (æ) potentia (æ), f. Sen. Racine 
connue pour ses — universelles, Ra- 
dix universis utulitatibus nobrlis. Plin. 
Avoir une vertu contre qi: ch., Auri- 
liarem vim contra aliquid habëre. Plin. 
Contra aliquid valére (eo, es, ui, s. 
sup.), n. Plin. Avoir la même —, Eo- 
dem valère. Cels. La sandaraque a une 
— purgalive, Sandaracha purgare 
valet. Plin. Perdre la — astringente 
de son suc, Amuttère constringentem 
oim succi. Plin. Parmi les vertus de 
l'huile, Inlaude olei. Plin. Herbe d'une 
verlu merveilleuse pour les blessu- 
res, Herba eximii usüus ad vulnera. 
Plin. Qui à de la —, Efcar, gén. 
scus. Cic. Operosus, a, um. Ov. Po- 
lens, gên. entis. Virg. Pollens. Ov. 
Qui a une grande —, Efcacissimus. 
Cic. Præcipuus. Plin. Renêde qui a 
plus de —, Vehementius medicamen- 
tum. Scribd. Qui à une — plus astrio- 
gente, Spissandi viribus efficasior. 
Plin. Elle a une — plus aitrin- 
gente, Natura ei ad syissandum effica- 
cior. Plin. Toutes les plantes qui ont 
une — plas puissante, Omnes herbz 
vehementiores effectu. Plin. Herbe sans 
—, Lerba nrhil proficiens (gén. entis). 
or. || 6° Efficacite (au fg.). Vis, f. 
Cie, : Ce prodige eul la vertu de, 
Quod ostenutum Aubuif hAanc vim ut 
(sub). Cic. Elle (— la philosophie) 
0'a pas la mème — sur tous les es- 
nils, Non idem apud omnes potest 

voy. 50). Cic. Voy. Puissance 6°. || 6e 

En vertu de : en consequence (du droit, 
du pouvoir, etc.). Er (abl.). Cic. : En 
vertu de la loi, Ex lege. Cic. Legibus. 
Nep. En — de cette loi, Ejus legis 
ergo. Cic. En — de la loi des Douxe 
Tables, Secundum duodecim tabulas. 
Geli. Accusé en — de celte lui, Reus 
eù lege. Cic. Accuser qqn en — dela 
loi Scantinia, Aliquem postulare lege 
Scantinid. Cal. ap. Cie. En — de son 
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autorité, Pro imperio. Liv. En — de 
votre pouvoir, Pro potestate vesträ. 
Liv. En — de mon droit, Pro jure meo. 
Plaut. En — de notre amilié, Pro jure 
amicitiæ nostræ. Cic. Amicitiæ nostræ 
nomine. Cass. ad Cic. En — de l'âge 
[de qqu], Per ætatem. Cic. [Cite-moi 
en justice] en — de celte letire, Ad 
hanc epislolam. Pl.-j. En — d'un 
Lrailé, Ex fœdere. Liv. Conditionibus. 
Sall. Per conditiones. Sall. Ce qu'ils 
s'attribuent en — du mérite d'autrui, 
Quod ex alien& virtute sibi arrogant. 
Sall. | 8° Au plur. Un des chœurs des 
anges. Viriules, um, [. pl. Vulg. 

VERTUEUSEMENT, adv. 49 D'une 
manière vertueuse. Ioneste. Cic. Inno- 
center. Tac. Pie. Apul. Caste. Cic. Cum 
fide. Cic. : Qu'ils ont vécu vertueuse- 
ment, Vixisse probos. Hor. || 2° Chas- 
tement. Voy. ce æ. 

VERTUEUX, auss, adj. 1° Qui a 
de la vertu. Ilonestus, a, um. Cic. Pro- 
bus. Cic. Pius. Cic. Bonus. Cic. Sanc- 
tus. Cic. Castus. Cic. Innocens. gén. 
entis. Cic. Virtutis compos, gén. olis. 
Cic. Virtutis custos, gen. odis. or. 
Vitæ integer (gra, grum). Hor. = Per- 
sonnage très verlueux, le plus — des 
bommes, Castissimus Âomo. Ov. Om- 
nibus virtutibus affectus. Cic. Vir sin- 

ulari virtute præditus. Cic. Les gens 
es plus —, Optimus quisque. Cic. En- 
fants plus —, Liberi honestiores. 
Quint. Îls sont — el modestes, Inno- 
centes et verecundi sunt. Cie. Sœur 
verlueuse, onesta soror. Hor. Le st- 
jour des âmes verlueuses, Piorum se- 
des. Cic. Etre vertueux, Voy. v&aru 10. 
| 2° Chaste. Voy. ce m. 1° = Lorsque 
es amis sunt vertneux, Cum emendati 
mores amicorum sunt. Cic. Epouse 
verlueuse et pure, Pia ef pudica uzor. 
Plaut. [Femnie] qui veut resler —, 
Quæ frugi esse vuit. Ter. || 8° Où ll y 
a de la vertu. Honestus, a, um. Cic. 
Probus. Cic. Recius. Cic. : Conduite 
verlueuse, Actiones virlutibus con- 
gruentes. Cic. Langage vertueux, Proba 
oratio. Cic. 

VERTUMNE, dieu romain. Vertum- 
nus el Vortumnus, à, m@. [or. Col. 

VERULES. C. vÉROLI. 

VÉRULUAT, v. de Grande-Breta- 
ne. Verolamum, 1, 0. Anton. Vero- 
amium. ii, n. Tac. 

VERUS, n. d'homme. Verus, i, m. 

Tac. Capit. 

VERVE, s. f. Chaleur d'imagination 
ui anime le pobte, qqn qui parle, etc. 
mpelus, üs, m. Cic. Æstus, m. Cic. 

Spiritus, m. Quint. Incitatio, onis, f. 
Cic. Contentio. f. Cic. Vis. gén. inus. 
vis, f. Cic. Impetus (us) animi incita- 
tus (i). Cic. : Parler de verve, {mpetu 
dicrre. Quint. Céder à sa —, Affeciu 
impetüs sui auferri (feror, ferris, abla- 
tus sum), pass. Plin. Celte — qu'a 
refroidie le lent travail du style, Ca- 
lor ille cogitationis. qui scribendi mord 
refririt. Quint. Echaufler la —, Inge- 
nium irrilare. Prop. Toute la — de 
l'oraleur s'éleint, Omnis illa vis et 
quasi flamma oraloria exstinguilur (de 
ézstingui, or, Ëris, siinctus sun, 
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as8.). Cic. Discours plein de —, 
Fervida ratio. Cic. Vehemens oratio. 
Cic. La — poétique, Pierius calor 
(poét.). St. Refroidir la —, Frenars 
impetum. PA, Qui manque de —, 
Voy. rnoid 7°. Epuiser 4 n08 dépens 
celle — satirique, Salem islum in ir- 
ridendis nobis consumêëre. Cic. 
VERVELNE, s. f. Sorte de plante. 
Verbena, æ,f. Plin. Verbenaca, [. Flin. 
Hierobotane et Hierabotane, es, f. Pliin. 
: De verveine, Verbenaceus, a, um. 


eg. 

VERVICn, v. de la Belgique. Vire- 
viacum, À, n. Anton. 

VER VINS, v. de France. Verbinum, 
i, n. Anton. 

VESANLIE, 5. f. C. DÉMENCE 19. 

VESCE, 5. f. Sorte de plante four- 
ragère. Vicia, æ, f. Col. = Tiges de 
vesce, Viciaha, ium, 0. pl. Col. Re- 
lalif à la —, Viciarius, a, um. Col. 

VESCIA. v. d'italie. Vescia, æ, f. 
Liv. : De Vescia, Vescinus, a, um. 
Liv. Les habitants de Vescia, Ves- 
cini, orum, m. pl. Liv. 

VESICAL, 4L8, adj. De la vessie. 
Vesicarius, a, um. Scrib. : Ténesme 
vésical, Voy. TÉNESUE. 

VÉSICATOIRE, adj. Qui fait vente 
de grosses ampoules. Causticus, a, um. 
Püin. || Subst. m. Causticum, à, n. 
Pliu. : Les cantharides sualemployées 
comme vésicatoire, Causfica vis can- 
tharidum. Plin. 

VÉSICULE, 5. f. Sac membraneux 
semblable à une petite vessie. Vesica, 
a, (. Cels. = Vésicule [du fiel], Veni- 
cula. z, f. Arn. 

VÉSONE, nom anc. de Périgueux. 
Vesunna, æ, f. Inse.= Les babilants de 
Vésonne, Vesunnici, orum, m. pl. Sid. 

VESONT10, nom anc. de Besançon, 
Vesontio et Visontio. onis, f. Anlon. 
: Les habitaals de Vesoulio, Veson- 
tienses, ium, m. pl. Not.-Gall. 


VESPA, 0. d'homme. Vespe, à, 
masc. Cic. 
VESPASLEN, empereur romain. 


Vespasianus, i, m. Tac. 

VESPILLO, a. d'homme. Vespille, 
onis, m. Cic. 

VESSIE, 8. F. 1° Sao membranoux 

ul contient l'urine. Vesica, æ, f. Cic. 

esicula, f. Lucr. = Très bon pour 
les affeclions de la vessie, Vesicæ vi- 
tits utilissimus. Cic. Calmer les dou- 
leurs de —, Vesicæ prodesse (prosum, 
prodes, profui, 8. sup.). Plin. Vesicæ 
dolcres lenire (io, is, 1oi el it, itum). 
Plin. || 2° (Vessie) tirée du corps et 
dessechee : Vessie [de bœuf]. Vesica, 
a. [. Plin. Vessies non souflées [ser- 
vant de masques}, Laræ vericæ. Plin. 
Crever una vessie, Vesicam disrum- 
pFre (0, VE api, en . Sen. |l ? 
Ampoule (sur a peau). aie, 2, f. 
Ph. Pustula, f. Cels. 

VESTA, deésse du fou. Vesta, 2, f. 
Cic. = Prétresse de Vesta, Voy. le 
suiv. 

VEASTALE, s. [. Ylerge consacrée 
à Vosta. Vestalis, is, F. Liv. Vastalis 
is) virge (ginis), f. Cic. 2 De vestaie, 

estalis, m. f., «, n. Os. 


A7éb VÊTEM 


VESTE, s. f. Vôétement à courtes 
basques. Reno, onis, masc. Czs. dlas- 
truca ou Mastruga, æ, f. Plaut. Allir, 
licis, f. Gell. : Vestes de peau, Pelles 
(ium) manicatæ (arum), f. pl. Col. 

VESTIAIRE, s. m. Lieu où l'on 
sorre los habits. Vestiarium, it, n. Plin. 
Spoharium, n. Isid. = Vestiaire [de 
bains}, Apodyterium, n. Cic. L'élage 
le plus haut doit servir de —, Ezcel- 
pssimun conclave vestem desiderat. 

ol. 

VESTINULE, s. m. Plèce d’un édi- 
fice qui s'offre la première 4 ceux qui 
entrent. Vestibuium, à, n. Cic. Pro- 
thyrum, 0. Cic. Atrium, 0. Virg. Pri- 
mus N) ædium locus (i}, m. Nep. : 
Vestibule d'un temple, Pronaon ou 
Pronaum, i, 0. Vitr. — d'uu tom- 
beau, Forum sepuleri. Cie. Construire 
des veslibules devant les temz'es, 

Vestibula templis præpontre(o, is, po- 
sui, positum). Cic. Pelil vestibule, 
Atriolum. Cic. Faire passer un mur 
par le —, Parielem per vestibulum 
ductre (0, is, duxi, ductum). Cic. 

VESTIGE, $. m. 4° Empreinte du 
pied d'un homme ou d'un animal. Ves- 
figium, it, n. Cie. Signa, orum, n. pl. 
Virg. Pedum signa, n. pl. Ov. = Ayant 
vu des vesliges d'honime, Vestigio 
lomiuis animadverso. Plin. Suivre les 
— de qqn (av pr. el an fg.). Alicujus 
vestigits instare (0, as, stiti, stalum). 
Liv. Vestigia altcujus sequi (or, Eris, 
secutus sum), dép. Liv. persëqui. dép. 
Cic. Voy. TRACE 4°, \ 20 Fig. Indice. 
Vestigia, torum, n. pl. Virg. =: Faibles 
vesliges d’une grande ville, Afognz 
quondam urbis tenue vesligium. Pln. 
Ne pas laisser vestige d'une ville, 
Urbem solo æquare. Liv. [Il n'est pas 
d'endroit] où l'on ne trouve des ves- 
tiges de sa valeur, In quo non exstent 
hujus forlitudinis impressa vesligia. 
Ci: — d'un crime, Scelerts notæz 
(arum), f. pl. Cic. Quelque vestige, 
quelque ombre des tribunaux, Judi- 
ciorum imago (ginis) auf simulacrum 
(i). Cic. Tels sont les honteux vesli- 
ges qu'il a laissés en Italie, Horum 
flagiliorum iste vestigiis totam Italiam 
impressit (de imprimére, o, is, pres- 
sum). Cie. Voy. Tracu 20. 

VESTINS, pple du Samnlum. Ves- 
fini, orum, m. pl. Liv. : Des Vesuns, 
Vestinus. a, um. Liv. 

VESTORIENS, disciples de l’héré- 
tiarque Vestorius. Vesloriani, orum, 
m. pl. fsid, 

VESTORIUS, n. d'homme. Veste- 
rius, ti, m. Cic. Vitr. 

VESTRITIUS, n. d'homme. Vestri- 
tius, it, m. Tac. 

VESUVE, volcan volsin de Naples. 
Vesevus, 1, m. Suel. Vesuvius, 11, m. 
Liv. : Da Vésuve, Vesevinus, 8, um. 
Cass. 

VÊTEMENT, 8. m. fe Ce qui sert 
à couvrir le corps, Vestis, is, fém. 
Cic. Vestimentum, à, n. Cic. Vestitus, 
Gs, m. Cic. Tegmen, minis, n. Cic. 
Tegumen et Tegimen, 0. Tac. Velamen, 
2, Sen. Indumentum, i, n. Gell. =: Les 
vêtements (—= l'eusomble des vête- 
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ments}, Vestitus, m. Ter. Vestis, f. 
Liv. Vestiarium, ii, n. Suet. Corporum 
tegumenta (orum), n. pl. Sen. Corporis 
cultus (üs), m. Sull. Les — extérieurs, 
Quæ sunt amictui (de amiclus, üs, 
m.). Varr. J'ai pour vèlenient la peau 
dont se couvrent les Scylhes, Est 
mihï amictui Scythïcum tegmen. Cic. 
Ni un menble ni un —, Nec vas nec 
vestimentum. Ter. [Le maitre doil à 
l'esclave] la nourriture et les vète- 
ments, Cibaria et vestiarium. Sen. 
On Ini a fourni des — [de troupes], 
Copiä vestis est adjutus. Liv. Vète- 
ment collant, Vestis stricta. Tac, — 
de guerre, — de soldat, Ornatnus (üs) 
militaris (is). Cic. — de berger, Culius 
pastoralis. Vell. — qu'on porte chez 
soi, Vestis domestica. Cic. — léger, 
Cultus lfvis. Cic. — lourd, — élouf- 
fant {chez les Romains], Toga (æ) su- 
datriz (tricis). Mart. — sombre[signe 
de deuiloude pauvreté}, Vestis pulla. 
Cic. Vétements de deuil, Lugentis ka- 
bitus (us), m. Suet. Lugubris eullus, 
in. Tac. Lugubria, ium, n. pl. Sen. 
Reprendre ses — habilnels [à la fin 
du deuil], Ad suum vestitum redire. 
Cie. Porler pour vètement, Indutui 
(de indutus, &s, m.) habëre (eo, es, 
ut, ifum). Apul. Iudutui gerëre (o. is, 
gessi. gestum). Tac. Imiter qqun dans 
ses vèlements, Amictum alicujus imi- 
tari, dép. Cic. Changer de — avec 
qqn, Cum aliquo vestem mufare. Ter. 
vestes mutare. Virg. habitum permu- 
tare. Quint. Changer de — entre soi, 
Inter se commutare vestem. Plaut. — 
riches, — élégants, Ornalus, üs, m. 
Virg. Cultus, m. Nep. Vestitüs nitor 
(oris), m. Ter. Munditiz, arum, f. pl. 
all. Ayaat des — élégants comme 
ceux d'une femme, In muliebrem mo- 
dum ornatus. Sen. Voy. PARURE 10. — 
sates, Profana (orum) tegmine (um), 
o. pl. Tac. — négligés, vieux, mise- 
rables, nsés, râpés, Veslitus turprs. 
Ter. obsoletus. Nep Syualor, oris, 
masc. Cic. Sordes, ium, f. pl. Cic. 
Vestis obsoleta, f. Liv. Corpus qu 
incultum (i), n. Cic. Negligentior ru) 
amictus (üs), m. Quint. Couvert d'ua 
vélement grossier, Agresti amiculo 
circumdatus. Nep. Rapiécer des vèle- 
ments, Centones sarcire (10, is, sarsi, 
sartum). Cato. Avaat un vèlement de 
pourpre, Voy. vèrTu. Qui est sans vè- 
tements, Voy. nu 4°. Dépouiller qqn 
deses —, Tegmina corpori deripére ln, 
is, ripui, reptum). Tac. Corpus nudare. 
Tac. Magasin de —, Vestiarium, di, 
on. Cass. || Fig. Le vêtement de la 
ensée (= le style), Orationis vestitus 
&), m. Cie. 

VÉTÉRAN, 6. m. Soldat qui a fait 
son temps de service. Veteranus, i, m. 
Luc. flomo (manis) confectis stipendiis 
où emerilis stipendiis. Cic. Liv. : Les 
vétérans, Veterani(orum)milites (um), 
m. pl. Cic. Ahs. Veterani, m. pl. Cæs. 
Légions composées de vélérans, Le- 
giones (um) veteranæ (arum), f. pl. 
Hirt. — rappelés sous les drapeaux, 
Évocati, orum, m. pl. Czs. Attaqué 
par les —, À veleranis ofensus. Cic. 
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VÉTÉRANCE, 8. f. Qualité de vé- 
tôran. Emerila {orumi siipendia (io- 
rum), n. pl. Sall. 

VÉTEIRANION, général et usurpa- 
teur romain. Veteranto, onis, m. Eutr. 

VÉTÉIINAIRE. 40 Adj Relatif aux 
maladies des chevaux, des bestiaux, eto. 
Veterinarius, a, um. Col. = Art vélé- 
rinaire, médecine —, Medicina (z) 
veterinaria (æ), f. Col. Ars (artis) ve- 
terinaria(æ),f. Veg. Medicina pecoris. 
Col. jumentorum. [sid. Pecudum medi- 
cinz (arum), f. pl. Col. Médecin —, 
Voy. le suiv. || 2e Subst. m. Medecin 
pour les chevaux, les bestiaux, etc. Ve- 
ferinarius, ti, m. Col. Medicus equa- 
rius, m. V.-Maz. Medicus jumenta- 
rius, M. Insc. AMedicus pecorum, m. 
Varr. 

VÉTILLARD, adj. C. VÉTILLEUX. 

VÉTILLE, 8. f. Bagatelle. Nugz, 
arum, f. pl. Cic. Tricæ, f. pl. Plaut. 
: Des vélles, dfinuta quædamn, a. pl. 
Cic. Voy. BAGATELLE do, S'arrèler à des 
—, Circa res tenues morari, dép. Quint. 
S'occuper de —, Reduviam curare 
(prav.). Cic. 

VÉTILLER, v. D. de S'amuser à 
des vetulles. Nugari, dép. Cic. || 2° 
Faire desdifficultes sur de petites choses. 
prasark, dép. Cic. Calumuart, dép. 

ic. 

VÉTILLEUR, «088, adj. Voy. le 
suiv. 

VÉTILLEUX, 2058, adj. 1° Qui 
exige des soins minutieux. Sublilis, @. 
f..e, n. Cels. =: Affaire Lrès vélilleuse, 
Res mullæ cautionis. Cic. Voy. miNo- 
TiBux 10.[|20 Qui s'arrête à des vetilles. 
Morosus, a, um. Cic. Anxius. Gell. 
Nimium diligens (gén. entis). Cato = 
Etre trop vélilleux (en par). d'un au 
leur), Se calumniari, dép. Quint. 

VÈTIR, v. act. 19 Donner des vé- 
tements à qqn. Ahcui vestimenta dare. 
Hor. : 1l reçut de quoi vèlr [les trou- 
pes], Copià vestis est adjutus. Liv. Le 
maître doit — son esclave, Dominus 
servo debet vestiarium. Suet. || 2° Cou- 
vrir d'un vêtement. Alicui vestem in- 
dure (o, 15, dut, dutum). Ter. Ali- 
quem veste indu”re. Ter. Tegère, 0, is, 
teri, tectum, act. Sen. Veste legère. 
Tib. Vestire, 10, is, ivi et it, tlum. 
Plin. Cireumdare veste. Virg. Circum- 
dare vestimentis. Cels. Corpus tegëre. 
Ov. Velare, act. Plin. Vestimento ope- 
rire (io, is, perui, pertum). Aier. = 
Vêtir d'une robe bariolée, Variä veste 
ezornare. Ter. — d'babits de courti- 
sane, Merelriciis veslibus insignire 
Ter. — qqn d'habits magnifiques, Al:- 
quem oplimé veste conteg”re. Ncp. — 
qqn d'une tunique, Akhcui tunicam 
induc®re. Ter. — ses épaules d'une 
cuirasse, Loricam humeris circumdare. 
Virg. || 3° Mettre sur soi, 8e couvrir 
de. Vestem induëre (voy. 2°). Ter. 
Veste indui, pass. Ter. Voy. le suiv. 

Se vérin, v. réfl. Se couvrir d'un 
vêtement. Vestem induëre (o, is, dui, 
dutum). Ter. Vestem sibi induëre. 
Plaut. Veste se induñre. Ter. Veste 
indui, pass. Ter. Vesliri, ior, iris, 
fus sun, pass. Cato. Tegi, or, éris, 
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tectus sum, pass. Ov. =: Pour nous 
vêlir, Ad corpora vestienda. Cic. Se 
— de deuil, Atras vestes indui. Ov. 
Il faut vous — de noir, Nigrz vestes 
corpora tegant (de legère, 0, is, texi, 
tectum). bis. Se — d'une tunique, 
Artus (acc.) funicä induci (or, Pris, 
ductus sum), pass. (poét.). Virg. Se 
— de peaux de bles, Corpora selis 
pecudum velari, pass. Virg. Se — 
d'un costume de berger, Induëre pas- 
toralem cultum. Vell. Mauière de se 
—, Corporis cultus (üs), m. Sall. Se 
— convenablement, Vestiri honeste. 
Cailo. Se — avec élégance, avec re- 
cberche, Voy. ranunE 1°. La même 
manière de se —, Eadem ratio vestilüs. 
Cic. Imiler la manière de se — de 
go, Awictum ou Vestimentum alicu- 
Jus ünitari, dép. Cic. 

VÉTIVER, 8. m. Sorte de plante 
graminee. Andropogon,onis,m.(Linn.). 

VETO, s. m. Formule par laquelle 
on s'oppose à une loi, à un decret, etc. 
Mettre son véto, Vetare, o, as, ui, 
îtum. Cic. Liv. Intercedfre, o, is, cessi, 
cessum, n. Liv. Le droit de —, Jus 
intercedendi. Varr. || Fig. Mettre son 
vélo, Voy. S'opposun 4°. 

VETTIUS, n. d'homme. Vettius, ii, 
m. Cic. Insce. 

VETTONS, pple d'Espagne Vettones 
ou Vectones, um, m. pl. Cæs. = Pays 
des Vetlons, Veltonia, æ, f. Prud. 
Insc. 

VÈTU, 08, part. passé de vèrin, 
Voy. ce v. |} Adj. Couvert, habillé. n- 
dulus, a, um. Cic. Vestilus. Cic. Ve- 
latus. Liv. Circumdatus. Virg. Tectus. 
Mart, : Vêlu d'une robe, Togä vela- 
tus. Liv. — d'habits de femme, Au- 
liebri veste on vestitu indutus. Cic. 
Vestitu muliebri. Cic. — comme les 
Perses, Vestitu Persico ornatus. Cic. 
— d'an manleau de paysan, Agresti 
emiculo circumdalus. Nep. Vêlue de 
gaze, Veste pellucenti circumdata cor- 
pus (pot. Ov. Légèrement véin, 
Cultu lévi. Tac. Etre — de... Indutui 

erêre (0, is, gessi, gesium\ ou habère 
face.) Apul. Tu 08 — comme un ber- 
ger, Te vestis pastoria tegit (do tegére. 
0, tezi, tectum). Ov. Vous voulez ëlre 
vêtus d'habils dorés, Vultis inauratà 
corpora veste tegi. Ov. Ce peuple est 
vêlu comme ses voisins, Gens illa 
eodem corporis cullu ulifur quo fini- 
timi. Czs. — à peu près de [a méèine 
manière, Pari fere ornatu. Liv. Bien 
—, ftichement —, Laute erornalus. 
Plaut. Bene vestitus. Cic. Ornatus 
(abs). Cic. Exornatus. Ter. Cultus. 
urt. — avec soin. Composile indulus. 
Gell. Homme élégamment —, Vir (i) 
mundus (i) et elegans (antis). Ci. 
Bien vêtue, Culta. Sen. Cultissima. Ov. 
Perculta. Plaut. Voy. paruRe 10. Nlal 
vêtu, Male vestitus. Cic. Surdidatus. 
Cic. Squalidus. Just. Squalens, gén. 
entis. Sen.-tr. Non bene cultus. Ov. 
Assez mal —, Dfinus bene vestitus. 
Nep. Les gens mal vêtus, Pullati, 
orum, tm. pl. PI.-j. Pullata (æ} furba 
(æ), f. Quint, Vêtu de deail, — de 
aoir, Airaius, a, um. Cic. Pullatus. 
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Quint. — de blanc, Candide vestitus. 
Plaut. Albatus. Cic. Albd cum veste. 
Virg. — de lin, Linteatus. Liv, — de 
soie, Sericatus. Suet. — de pourpre, 
Purpuratus. Plaut, l’urpureus. Ov. Etre 
— de pourpre, [abëre amictui pur- 
puram. Varr. Le jour où il se montra 
— de pourpre, Quo die cum veste pur- 
pured processit. Cie. — d'un manteau 
orange, Cut circum Aumercs hyacin- 
thina Lena est. Pers. Qui n'est pas —, 
Voy. Nu 1e. À moilié —, Prope intec- 
fus. Tac. Seminudus. Cic. 

VÉTULONIA, v. d'Etruris. Vetu- 
lonia, æ, [. Sil. : Les babitants de 
Vétulouia, Vetulonii, torum, @. pl. 
Plin. De —, Vetulomensis, m. f.,e,0. 
Inse. 

VÊTURE, s. f. Prise d'habit (d'un 
religieux ou d'une religieuse). Vesti- 
tura, æ, [. (Cang.). Vestitio, onis, f. 
(Cang.). 

VETURIE. 1° Mère de Coriolan. 
Veturia, z2,f. Liv. |] 2° Tribu de Rome. 
Veturia (æ) tribus (üs),f. Liv. 

VETURIUS, n. d'homme. Veturius, 
ii, m. Cic. Tac. : De Véturius, Vetu- 
rianus, a, um. Insc. 

VETUS,n.d'homme. Veius, Veteris, 
w. Tac. 

VÉTUSTÉ, s. f. Ancienneté. Ve- 
fustas, atis, [. Cie. Situs, üs, m0. Afart. 
Longus situs, w. Col. : Tomber de 
vétusté, Périr de —, Vetustate collabi 
(or, Fris, lapsus sum, dép.). Suet. Le 
vaisseau tombe de —, Navis putris 
velustate dilabitur. Liv. 

VÉTYVER, s. m. C. vériven. 

VEUF, veuve, adj. Celul dont la 
femme est morte et qui n'est pas re- 
marie; celle dont le mari est mort et 
qui n'est pas remaries. Viduus, a, um. 
Plaut. Orbus. Ter. : [Homme] veuf, 
Urore orbus. Cie. [Femme] veuve, 
Viro privata. Ph. Jalie, — de Mar- 
cellus. Julia, quam in matrimonio 
Alarcellus Aabuerat. Vell. [Une vieille; 
qui aété — plusieurs fois, Mfultarum 
nupliarum. Cic. — d'un tel époux, 
Conjuge tanto dejecta (de dejici, ior, 
ris, Jectus sum, pass.) (poél.). Virg. 
| Subse. Un veuf, Viduus, à, m. Plaut. 

VEUVAGE, 5. m. Etat de celui qui 
est veuf, de celle qui est veuve. Vi- 
duitus, alis, f. Cic. Orbitas, 1. Just. 

VEXATION, s. f. Action de vexer. 
Injurie, æ, f. Cie. Vezxatio, onis, f. 
Cic. Immodestia, æ, f. Tac. : Com- 
mellre des veralions envers qqn, 
Alcui injurias facëre. Liv. Aliquid 
in aliquem nefarte facre. Liv. Les — 
que Scaplius a épronvées, Scuptii 
imuriæ. Cic. 

VEXATOIRE, adj. Qui a le carsc- 
tère d'une vexation =: Impôt vexaloire, 
niquum (i) vectigal (alis), n. Crc. 

VEXEN, v. act. 1° Tourmenter În- 
justement. Verare, act. Liv. Male 
habére (eo, es, ui, itum), acl. Cæs. : 
Pour verer le peuple, Ad verandum 
plebem. Lin. Veré, Veralus, a, um. 
Nep. |} 2° Contrarier = Cela le vexe, 
ll est vexé de cels, foc male habel 
virum. Ter. Qu'ils ne vexent per- 
sonne, Ne cui sint molesti (de moles- 
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tus, a, um). Cic. VOY. CONTRARIER 30. 

VEXILLAINES, 8. m. pl. Soldats 
détachés près d'une légion romaine. 
Verillarii, iorum, m. pl. Tac. : Corps 
de vexillaires, Verillutio. onis,f. Suet. 

VEXIN, pays du nord-ouest de la 
France = Les habitaats du Vexin, Vel- 
locasses, ium, m. pl. Cæs. Bellocassi, 
orum, @. pl. Cæs. 

VIABLE, adj. Qui paralt devoir vi- 
vre. Vitalis, ©. f.,e,n. Plin. 

VIAGER, èRE, ad Qui est à vie. 
In reliquam vilam. Sen. : Cette di- 
gnilé est viagère, Ilonos ille non nisi 
vilä finitur. Plin. La dignité d'ar- 
chonte cessa d'être —, l'erpelui ar- 
chontes esse desierunt. Veil. Oblenir 
la jouissance — d'une ch., Aliquid in 
perpeluum obtinere. Cie. 

VIANDE, s. f. La chair des ani- 
maux dont on se nourrit. Caro, carnis, 
f. Cæs. =: Viande de bœof, Caro bu- 
bula. Cels. abs. Bubula, æ,f. Plin. — 
de veau, Vitulina, f. Plaut. — d'a- 
gaean, Agnina, f. Hor. — de porc, 
Suilla, f. Cels. La — la plas substan- 
tielle, Caro gravissima. Ceis. — ac- 
commodée, Plat de —, Pulpamentum, 
in. Plin. Pulmentum, nn. Plaut. Pule 
mentarius {i) cibus (1), m. Piin. Fer- 
cula, orum, 0. pl. Hor. Se nourrir de 
—, Carne vesci or. Eris, 8. parf.), 
dép. Cæs. Arimalibus vesci.Lact.Carne 
vivêre (0, is, viri, victum). Cæs. Mè- 
ler les viandes bouillies aux viaades 
rôlies, Assis elira miscére (e0, es, 
miscui, mirium). Hor. — jelées en 

âture, Objectæ carnes, f. pl. Plin. [| 
ig. [Mets] qui ne sont que de la 
viande creuse (= qui ne nourrissent 
pas), Minimi cibi (gén.). Varr. Se re- 
paltre de — creuse (= avoir des es- 
pérances chimériques), Spes inanes 
pascére (0, is, paui, pastum). Virg. 
agitare. Ov. C'est de la — creuse, 
Nihil solidi subest. Sen. Tu me nour- 
ris de — creuse, Muneras me inani 
lance (de laux, lancis, f.). Sen. 

VIANDER, v. a. C. rAÏTRS. 

VIANDIS, S. m. C. PATURE. 

VIATEUR. 8. m. Appariteur de 
certains magistrats à Rome. Vialor, 
oris, m. Liv. | 

VIATIA, 1. d'Espagne = Les habi- 
lants de Viatia, Viatienses, ium, m. 
pl. Plin. . 

VIATIQUE, s. D. 1° Provisions ou 
argent pour un voyage. Viaiicum, ï, 
a. Cic. Viatica, orum, n. pl. PI.-j. 
Vialorium (ii) argentum (1, n. Dig. 
Viaticulum, n. Ulp. || 2° te Saint Via- 
tique 1la Communion donnee aux mala- 
des en danger). Vinticum, i, n.(Capil.). 

VIATON, n. d'homme. Viator, oris, 
m. Plain. . 

VIBELLIENS, pple des Alpes. Vi- 
belir. orum, m. pl. Plin. . . 

ViBiUS, n. d'homme. Vibius, ii, 
m. Cic. : De Vibius, Vibius, a, um. 
Insc. . 

VIBO VALENTIA, v. du Bruttium 
(auj. Birona). Vibo, onis, f. Cic. : De 
Vibo, Vibonensis, m. f., €, n. Liv. 
Viboniensis. Inse. 

VIBRATION, s. {. Mouvement al 
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ternatif et tres rapide d'un corps autour 
d'un certain atat de repos. Vibratio, 
onis, f. M.-Vict. =: Avec nne cerlainc 
vibration [produisant on son], Cum 

uädam discussione (de discussio, onis. 
.). Sen. La terre esl agilée par un 
mouvement d'oscillation et de — 
Terræ motus fremit libratque. Plin. il 
Fig. Ces foudres de Démosthène n'au- 
raicnl pas une vibralion si puissante, 
Demusthenis non tam vibrarent fulmina 
illa. Cic. 

VIBRER, v. n. Exécuter des vibra- 
tions. Vibrare, n. Sen. : Faire vibrer 
[une corde à hoyau], Impellère, 0, is, 
puli, pulsum. Tib. Percutëre, io, is. 
cussi, cussum. Boel. Tangêre, o, is, 
tetigi, factum. Ov. Son qui vibre, 
Sonus (ÿ) fervens (entis), m. Plin. 
Corde vibrante, leta pollice chorda. 
Ov. D'une voix —, Contentà voce. Cic. 
l Fig. Par quel langage on pouvail 
aire vibrer chaque corde du cœur 
humain, Quibus orationts modis quæ- 
que animorum parties pellërentur (de 
pelli, or, Eris, pulsns sum, pass.) 
Cic. Cette voix relentit et vibre en- 
core à mou oreille, flze vor sonat 
adhuc ef vibrat in auribus mers. Sen. 

VIBULÉENUS, n. d'homme. Vibule- 
aus, i, m. Tac. 

VICAIRE, s. m. 1° Celui qui est 
établi sous un supérieur pour exercer à 
sa placa certaines fonctions. Vicarius, 
di, m. Cic. : Le vicaire de Jésus- 
Cbrisl, NO: par. || 2 Prâtre qui 
remplit des fonctions sous un superieur. 
Vicarius, ii, m. Sutp.-Sev. 

VICAPOTA, déesse romaine. Vica- 
pota, æ, f. Cic. 

VICARIAT, s. m. Fonction de vi- 
caire. Vicarialio, onis, f. (Cang.). 

VICE, 5. m. 4° Défaut, imperfec- 
tion. Vitiem, ii, n. Cic. Pravitas, atis. 
f. Cic. Perversitas, f. Cie. = Vice de 
conformalion, — de nature, Corporis 
vifium. (ic. Corporis pravitas. Cic. 
deformitas. Cie. Naturæ damnum (i), 
a. Liv. Quædam contra naturam de- 
pravata, n. pl. Cie. — du sang, Vi- 
liatus (1) sanguis (inis), m. Plin. — 
[de style], Vitium. Cic. — de pro- 
noncialion, Oris vitium. Quint. Naturæ 
impedimenta (orum), n. pl. Cic. [Ora- 
teur) qui s'est corrigé de tous ses vi- 
ces, Omnibus vits detraciis (de de- 
trahi, or, éris, pass.). Cie. Dont l'élec- 
liun est enlachée d'un vice de forme, 
Vitio crealus. Liv. Avec un — de 
forme (en t. de droit), Non rite. Liv. 
— de cœur, — de caractère, Anim: 
pravitus. Cie. |} 2e Disposition habi- 
tuelle au mal. Vifium, ii, n. Cic.: Les 
vices, Vitia, 1orum, n. pl. Cic. Anemi 
mala, n. pl. Cic. el abs. AMfala. Salt. 
Malæ (arum) artes (ium), f. pl. Sall. 
Prava, 0. pl. Juv. Sakhtia, æ, f. Cic. 
Les autres —, Alia animi mala. Sen. 
Qui a plus de —, Vitiis instructior. 
Hor. N'as-tu donc paint de —, Nul- 
lane habes vilia? Hor. Qui s tous les 
—. Cui mala abunde omnia sunt, Ball. 
Avoir tous les —, Nullo vitio carére 
ge es, ui, ifum). Sen. Etre sans —, 
ilte vacare. Cic. 11 n'est personne 
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qui naisse exempt de —, Nemo sine 
vitiis nascitur. or. Quelque vice dés- 
bonorant, Aliquod flagitium et dedecus. 
Cic. Tomber du — dans le dérèple- 
ment, À viliis in prava pervénire. 
Vell. Vices nés de la débauche, Luru- 
ri probra (orum), n. pl. Sall. Déter- 
uiner ce qui est vice ou vertu, Recta 
pravaque sancire (10, is, sanzi, sanci- 
lum elsanctum). Cic. Il trouvera son 
châtiment dansses vices, [llum ulcis- 
centur mores sui. Cic. Les — les plus 
bonteux, Ultima vitia. Quint. La verlu 
consiste à fuirle vice, Virius est vilium 
fugère. Hor. Juger les fautes par les 
vices de ceux qui les commettent, 
Peccata vilits hominum metrri. Cic. 
Quand quelque vice a écarté les grands 
eux-mêmes du droit chemin, Cum ip- 
sos principes aliqua pravilas de viä 
deferit. Cie. Le plus grand attrait du 
— est l'espoir de l'impunité, Marima 
est illecebra peccandi impunatalis spcs. 
Cic. Flétrir le — avec plus d'énergie, 
Vituperare improbos asperius. Cic. Le 
— est l'opposé de la verlu, Virtutis 
contraria est vitiositas. Cic. Se corri- 
ger de ses vices, Vitia ponrre (0, is, 
posui, posifum}. Cic. depontre. Sen. 
czu”re (0, is, ui, uium). Tac. eluëre 
(o. is, ui, utum). Sen. recidfre (0, is, 
cidt, cisum). Sen. Sua vilia emendare. 
Syr. castigare. Pl.-j. Ov peut s'être 
défail de ses —, Vitia possunt esse 
sublata (de tolli, or. Eris, pass.). Cic. 
Ame qui s'esl debarrassée de ses —, 
Mens exuta vatiis. Cie. Voy. Se conai- 
6er 1°. Déraciner des —, Extrper des 
—, Vilia ercidëre (0, is. cidi, cisum). 
Sen. recid®re. Sen. exslirpare. Cac. 
persecare (0, as, wi, sectum). Liv. ra- 
dicitus ezstirpare, Sen. funditus tol- 
fre (o, is, sustuli, sublatum). Cic. a 
stirpe recidére. Cl. radicitus ertrahère 
(o. is, trari, fractum). Cic. Radices 
vitiorum avellère (0, is, velli et vulsi, 
vulsum). Cie. || 3° (Au sing.). Liber- 
tinage. Libidines, um, f. pl. Cic.: Se 
plouger dans le vice, In flagitia se in- 
gurgilare. Cic. Adooné au —, Vitiis 
deditus. Sen. Voy. DÉBAUCHE 3°. |] 6° 
Personnes vicieuses. [mprobi, orum, 
œ. pl. Cic. Mali. em. pl. Ph. 

VICE-ADMINISTRATEUR, 8. m. 
Celui qui administre en l'absence de 
l'administrateur 2: Etre vice-adininis- 
traleur des douanes et des fermes en 
Asie, În portu ei scripturä Asix pro 
magistro esse. Cic. 

VICE-AMINAL, s. m. Officler qui 
commande après l'amiral. Classis sub- 
præfectus (i), m. Insc. 

VICE-DIRECTEUR, ss. m. Colui 
qui dirige en l'absenco du directeur : 
It est vice-directeur des fermes de 
Sicile, In scripturä Siciliæ est pro 
magistro. Cic. 

VICENCE, v. d'italle. Vicentia et 
Vicetia, æ,f. Tac. Insc. = Les habi- 
tants de Vicence, Vicetini, orum, m. 
pl. Cic. 

VICENNAL, aLe, adj. Qui so fait 
tous les vingt ans. Vicennalis, m. f.,e, 
n. Insc. , 

VICE-PRÉSIDENT, s. m, Ceiui qui 
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préside en l'absence du président. Vice 
præsidts, indécl. Insc. 

VICE-NO!, s. m. {° Gouverneur dé 
lôgué par un roi. Subregulus, ï, nm. 
Amm. || 2° Gouverneur d'un petit ro- 
yaume. Voy. noiTELRT 1e. 

VICE VERSA. Mots latins empl 
adv. pour signifier : Réciproquement. 
Invicem. Sen. Versä vice. Ulp. Mutu& 
vice. Col. =: Du lon le plus bas au plus 
haute vice versa, Ab imia ad summam 
vocem ac retro. Quint. On ne sera psa 
sec où il faut être abondant, hamble 
où il faut être grandiose, et —, Nee 
satura jejune dices nec grandia minute, 
nec ilem contra. Cic. 

VICIER, v. act. 10 Gâter, corrompre. 
Vitiare, act. Col. Corrumpére, o, is, 
rupi, ruptum, act. Cic. = Vicier le sol, 
Terram inficëre (io, is, feci, fectum). 
Tac. Les humeurs se vicient, Humores 
vilia concipiunt. Sen. Vicié, Vitiatus, 
a, um. Ov. Corruptus. Cic. Air —, 
Corruplus (i) cæli tractus (üs), m. 
Virg. Malignus aer. St. Infectum cæ- 
lum. Cl. La partie viciée du sang, 
Pessimum sanguinis. Plin. Voy. cor- 
ROwPU 1°. || 2° Rendre defectueux ou nul 
(en t. de droit). Depravare, act. Cie. 
Corrump're (voy. 4°). act. Cic. Vi- 
hare, act. Gell. = Vicier nn auspice, 
Auspicium dirimêre (0, is, emi, emp- 
tu). Liv. 

VICIEUSEMENT, adv. D'une ma- 
nlôre vicieuse. Valrose. Cic. Prare. Cie. 

VICIEUX, BUSE, adj, 1° Qui a uns 
imperfection. Viliosus, a, um. Cic. 
Malus. Cic. Perversus. Cic. Pravus. 
Quint. Improbus. Ulp. : Usage vicieux 
du langage), Depravata (æ) consuetudo 
dinis), f. Varr. Par suile d'un usage 
—, Propter depravalionem consuetu- 
dinis. Cic. Construrlion vicieuse, Vi- 
{iosa verborum localio. Quint. Avoir 
une prononciation —, Corruple pro- 
nuntiare verba. Gell. Perperam pro- 
nunfiure. Suet. Action — [d'un ors- 
teur}, Agendi deformitas (atis), f. Cie. 
Enthymèune vicieux, Nequam enthy- 
mema. Gell. Contrat —, Inutilts stipu- 
latio. Dig. Teslament —, Improbum 
testamentum. Ulp. Tirer ane consé- 

uence vicieuse, Vitiose conclud#re. 

ic. D'une manière —, Vitiose. Cic. 
Prave. Cic. Perverse. Cic. Mendose. 
Cic. Male. Cic. || 2° Qui a une dispog- 
tion naturelle au mal. Vitiosus, a, um, 
Cic. Pravus. Cie. Vitiis (dal.) dedilus. 
Cic. Vitus (abl.) contaminalus, inqui- 
nalus Où deformatus.Cic. Nequam (1n- 
décl.). Cic. : l’lus vicieux, Pejor. Hor, 
Nequior. Hor. Caractère —, Antai 
pravitas (ats), f. Cic. Le caractère 
— est l'opposé de la vertu, Virtulis 
contraria est viliositas. Cic. Les plus 
— des bommes, Nequissimi homines. 
Cic. Rendre —, Depravare. Cic. De- 
venir —, Vilia concipére (io, is, cepi, 
ceptum). Cic. Devenu —, Depravatus, 
a. um. Cic. || Se (En pari. des ch.) 
Pravus, 8, um. Cic. Maius. Sal. [m- 
probus. Plaut. = Goûts vicieux, Peu. 
chants —, {nclinations vicieuses, Pre- 
vitas, atis, f. Cic. Vüiositas, f. Cie. 

VICINAL, ALE, adj. : Chemin vi 
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einai (= qui communique d'un village 
à un autre), Via (æ) vicinalis (is), F. 
Frontin. 
VICISSITUDLE, S. f. 1° Succession 
{dans Los choses). Vices, dat. ibus, £ 
J. Plin. Vicussitudo, dinis, f. Cic. : 
e mouvement naturel el la vicissi- 
tude. Motus naturalis et circuits (üs\, 
m. Cic. La — des mois et des années, 
Mensium annorumque conversiones. Cic. 
Les vicissitudes du jour et de la puit, 
Vicissitudines dierum ac noctium. Cic. 
La vie n'est qu'une vicissilude conti- 
ouclle de chagrins et de plaisirs, To- 
tam vitam dolor et gaudium miscet (de 
miscére, 60, miscui, mirtum). Ph. || 
2° instabilite des choses humaines; 
changomont de fortune : Les vicissi- 
ludes humaines, Les — du sort, Les 
— de la fortune, Les — de la vie, 
Rerum humanarum mutalio (onis), f. 
Lio. Temporum varietates um), f. pl. 
Cic. Rerum varietates, f. pl. Ad Her. 
Rerum vicissitndo (dinis), f. Ter. For- 
tunz vicissitndines où varielas. Cic. 
ou crebra varietas. Curt. AMutabiles 
rerum vices. Curt. Fortunæ momenta 
orum), 0. pl. Liv. Fortunæ eventus 
uum)varii liorum), m. pl. Czs Uubi 
(iorum)rerum humanarum casus(uum), 
m pi. Velt. Casuum incerta (orum),n. 
1. Liv. Generis kunrani incerta, 0. pl. 
all. Humanæ sortis volumina (um), 
a. pl. Plin. Temporum anceps (cipitis) 
mulutio (ont), Ê. Curt. Temporum in- 
clinationes (um), f. pl. Cic. Humana 
(æ) fragilitus (aris), f. Curt. Res hu- 
manæ fluræ ac mobiles. Sall. Fortune 
mutatioues, f. pl. Vell. Exeinple des 
— humaines, fflumanorum casuum do- 
eumentum. Liv. Eremplum mulatioms 
rerum humanarum. Liv. Eremplum 
fortunæ variantis. l'lin. Documentum 
quam versabilis sit fortuna. Curt. Tou- 
chés des — humaines, Commoti vice 
rerum humanarum. Liv. Telles sont 
les — de la condition bumaine, Hlabet 
has vices conditio mortalium. Plin. 
Considère] à combien de — la vie de 
"bouune est sujelle, Duam sit varia 
vitz commutabilisque ratio. Cic. Ceux 
qui sont en bulle aux — de la for- 
lune, Quos fortuna agilat variä vice 
(poël.). Sen.-tr. La verlu est en butte 
à oille —, Virtus subjecta est sub 
varios rasus. Cic. Qui a passé par 
toutes les — de la fortune, Fortnnû 
non simyliei conflictatus. Nep. Eu égard 
aux — de la forlune, Cum er summo 
retro volui fortuna consuesset. Liv. 
Pour rendre plus sensibles aux hom- 
mes les — de la forlune, Quo gravius 
homines er commulatione rerum do- 
leaut. Cæs. — qu'eprouvent les Elats, 
Couversiones rerum publicarum. Cic. 
Les — d'un combat, Pubra (æ) vic- 
{oria {æ), f. Liv. Anceps (cipilis) Mars 
(Aartis), m. Liv. Vay. BaLANCS 5°. Les 
— de la guerre. Varia belli fortuna. 
Liv. Varia victoria, Sali. 1] sen pre- 
aail aux — de la guerre, Martem com- 
munem beili fortunamque accusabat. Liv. 
VICOMTE, s. m. Seigneur d'une 
terre qui avait le titre de vicomte. Vi- 
cecomes, mulis, m. (Cang.). 
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VICOMTE, s. f. Certain titre de no- 
blesse attache à une terre. Vicecomi- 
tatus, üs, m. (Cang.). 

. VICOMTESSE, 5, [. Femme d'un 
vicomte, au maitresse d'une lerre qui 
avait le titre de vicomté. Vicecomitissa, 
æ, f. (Cang.\. 

VICOVARO, v. d'Italie. Varia, æ, 
f. Uor. 

VICTISIAIRE, s. m. Celui qui frappe 
la victime. Victimarius, ü, m. Liv. 
Immolator, oris, m. Cie. Victimator, 
w. Lact. Minister, tri, m. Virg. 

VICTIME, S. f. 1° Animal offert en 
sacrifice. Victima, æ, f. Cic. Iostia, f. 
Cic. : La viclime a èle inrmalée, Con- 
cidit hostia. Tib. — d'expialion, Ilos- 
tia piacularis. Varr. Piaculum, i, 0. 
Ov. Piamentum, n. Sen. — qui a at- 
teint son développement, Hostia ma- 
jor. Cic. mazima. Fest. Immoler 40 
viclimes, Quadraginta hostiis sacrif- 
care. Liv. Après avoir immolé plu- 
sieurs — sans oblenir de signes favo- 
rables..., Pluribus hostiis cæsis, cum 
litare non posset… Cic. Virlime dé- 
vouée à la mort, Przda dedita morti. 
Cat. lmmoler des victimes aux dieux, 
Sacrrfer des —, Offrir des —, Per 
hostias dits supplicare, Sall. Victimas 
cælëre (0, is, cecidi, cæsum). Cic. mac- 
tare. Cic. ferire(ro, is. s. parf. ni sup.). 
Ov. Ifostias immolare. Nep. mactare. 
Virg. ferire. Tac. facbre (io, ts, feci, 
factum). Col. Hostris rem divinam fa- 
ctre. Liv. Hostiis litare. Liv. Immaler 
un porc comme viclime expiatoire, 
Porco facFre piaculo. in piaculum où 
piaculi causä. Cic. Offrir une génisse 
comme —, Facëre vitulä. Virg. Offrir 
une — agréable aux dieux, une — 
propiliatoire, lostiä litare ou perlitare 
el abs. Litare, n. Perlitare, n. Liv. 
Jusqu'à ce que tes victimes fussent 
agréables aux dieux, Usque ad litatio- 
nem. Liv. — bumaines, Uostiæ huma- 
næ. Cic. Offrir à la divinité des — 
humaines, Litare deo Aumanis hostits, 
Tuc. Litare deo sanguinem humanum. 
Flor. Voy. sacriPIEn 20. || Fig. Servir 
de victime à la joie pablique, Publico 
gaudio litare. Pl.-j. Les gladialeurs, 
viclimes immolées aux plaisirs du 
peuple, Gladiatores, hostiæ voluptatis 
publicæ. Tert. Qui s'offre pour vic- 
time à la colère des dieux, Devotus 
deum iræ. Liv. [Cet empereur] était 
tralné comme une — expiatoire, Non 
secus ac piaculum aliquod trahebatur. 
Pl.-j. 11 faut le livrer comme — ez- 
piatoire de l'attentat à la foi jurée, 
Dedendum id piaculum rupli fœderis. 
Liv. La voix de la — a été entendue, 
Audita est vor tllius qui occidebatur 
(de occidi, or, éris, cisus num, pass.j. 
Ad Ier. 11 m'aurait pris pour pre- 
mière —, Fecisset a me iniliun cedis 
(de cærles, f.). Cic. || 2° Fig. Celui qui 
a à souffrir des actions d'autrui ou des 
siennes propres. (Se rend ordin. par 
un verbe): Faut-il que je sois viclime 
de les sollises? Men’ piacularem opor- 
tet fieri ob stullitiam luam? Plant, 
— dela perfidie de sa feinme, Faci- 
nore uxoris oppressus (de opprimi, or, 
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Fris, pass.). Vel. Etre — d'ane ac- 
cusation, Crimine confliclari, pass. 
Tac. — d'une condamnalion inique, 
Iniquo judieio cireumrentus (de cir- 
cumveniri, 1or, iris, pass.). Cic. Les 
victimes de la guerre, Bello absumpti 
(de absumi, or, #ris, pass.). Liv. Qu'il 
soil victime de tous les maux de la 
guerrel Omnes clades belli in evrm 
ezpelant! (de expelËre, 0, is, ivi et 
ir, itum). Liv. Les abeilles sont vic- 
times des frelons, Apes violentiä cra- 
bronum intercipiunfur (de intercips, 
tor, Éris, ceplus sum, pass.). Col. Etre 
victime d'une injuslice, Injuriam pati 
(ior, Eris, passus sum, dép.). Cic. Etre 
— d'une trabison, fnsidias pati. Just. 
Etre — de la cruauté, Sævitiä conct- 
dëre (o, is, cidi, 8. sup.). Tac. Elre 
— de la perfdie de ses amis, Perfidiä 
amicorum decTd#re. Nep. — de la baine 
publique, Invidiä oppressus. Nep. Etre 
— de la superatilion, Superstitions 
conflictari, pass. Cic. Cépion fut — 
de la baine du peuple, Cæpioni cala- 
mitati invidia popult fuite Cic. Le 
jeune homme en fut la —, fæc in 
perniciem adolescenti verlerunt (de 
vert®re, 0, is, versum). Liv. J'ai été — 
de lon langage duucereux. Mfe blan- 
dimentis Luis pessumdedisti (de pes- 
sumdare, 0, as, datum). Plaut. Nous 
sommes viclimes de notre négligence, 
Negligenti& plectimur (pass. de plec- 
tre, 0, ts, s. parf. ni sup.). Cic. Nous 
avons élé les premières —, Nobts hoc 
primum aceïdtt (de accldFre, o, is, s. 
sup.). Cic. Le maitre a élé victime 
de son art, Ârs magrstrum perdidit 
(de perdfre, o, is, ditum). Ov. |! va 
périr — de sa verlu, Virtulis sux 
operë periturus est (deperire, eo, is, ivi 
el ordin. ii.}. Plin. Je suis — de ma 
bonté, Nobis indulgentia nocet (ile no- 
cére, eo, ui, itum). Cic. Desucoup sont 
victimes de leur imprudence, Multis 
temerilas malo est. PA. Ils furent — 
de leur folie, Su stulntiä vcciderunt 
(de occidëre, 0, is, occasum). Cic. La 
Sardaigne victime des rapines, Sar- 
dinia avare Rhabita. Tac. Si j'eusse été 
— du destin, Sime fata intercepissent. 
Quint. Etre — d'un crime, Scelerererli 
(or, éris, versus sum). Tac. tl Lomba 
— de son dévouement, Victima pie- 
tatisjacuit. V.-Mazx. Puissel'éparcner 
l'Aœuur, dont je suis 1a —, Qni muthi 
nune sævil, sic tibi parcut Amor. Ov. 
Distinguez l'auteur du guel-apens 
d'avec sa —, Dispice insidiatoren et 
petitum insidiis. Liv. Faire des victi- 
mes au sein de sa famille, {n sangui- 
nem suum sævire (10, ts, di, tlum). 
Liv. Qui fait beaucoup de —, Multis 
eriliosus (a. um). Tac. 

VICTOIRE, s. Î. fo Avantage rero- 

rte dans une batallle. Victoria. æ, 
. Cie. qaf. Laurea, f. Cic. l'alma, f. 
Cic. Suecessus, us, m. Virg. Laurus, 
if. Pl... Trimphus, m. (poël.). Virg. 
Tropæum, i,u. Nep. : Grande victoire, 
Ririllante —, Eclatante —, — glo- 
ricuse, — signalée, Victoria (æ) cla- 
rissima (æ). Cic. honestissima. Cic. 
egregia. Curi. ingens (entis). Curt. 
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memorabilis (is). Curt. præclara (2). 
Vell. Petite —, Laureola, æ, f. Cic. 
— douleuse, — contestée, — dispu- 
tée, Victoria incerta. Cic. dubia. Ces. 
La — était indécise, Æquata ferme 
pugna erat. Liv. La — resta incer- 
laine, Mars fuit anceps (géo. cipilrs). 
Liv. Pari clade discursum est. Liv. — 
facile, Victoria (æ) facilis (rs). Cic. 
incruenta (æ). Curt. ezpedita. Cæs. — 
— sanglante, — qui coùte cher, — 
chèrement acbetée, Victoria cruenta. 
Sall. non incruenta. Liv. Palma san- 
guinolenta. Cie. Suile de victoires, 
Continus victoriæ, f. pl. Cic. La vic- 
toire les encourage, Hos successus alit. 
Virg. Remporler la —, Victoriam 
ferre (fero, fers, tuli, latum). Cic. re- 
ortare. Cic. deportare. Sall. consequi 
Dr. Eris, seculus sum), dép. Cie. adi- 
pisci (or, èras, adepins sum), dép. Cæs. 
acquirére (0, is, quisivi et rar. quisii, 
quisitum). Frontin. profligare. Frontin. 
edëre (0, is, didi, ditum). Tac. palrare. 
Tac. Victoriä potiri (ior, ris ou Eris, 
îtus sum), dép. Cæs. Rem obtinëre (e0, 
es, ui, lentum), Cæs. Lauream depor- 
are. Tac. Prælio secundo ult (or, Eris. 
usus sumi, dép. Cic. Secundum pre- 
lium facfre (io, is, feci, factum). Hirt. 
Acte superiorem esse. Frontin. Signis 
coltatis superiorem esse. Liv. Prælio 
vincére et abs. Vincfre, 0, ts, vici, 
victum. Czs. Remporler la — sur 

go, Ab aliquo victonam reportare. 
de. Victoriam ex aliquo referre. Liv. 
Victortä aliquem superare. Vell. Voy. 
vaincre 10. Il remporta sur Asdrubal 
deux brillantes vicluires, Cum Hasdru- 
bale “obus prœliis egregie pugnavit. 
Liv. Kemporter une glorieuse victoire, 
Magnifice vincëre. Cic. Lauriers de la 
—, Laurea rei prospere gesiæ. Tac. 
Offrir à Jnpiter une branche de lau- 
rier après la —, Lauream Jovi referre. 
Suet. Que la — élait déjà à son aile 

uche, Sinistro cornu jam se vicisse. 

rontin. Il avait remporté une facile 
—, Rem leviter sine cruore gesseral. 
Jlin. La — de Cannes, Victoria ad 
Cannas. Liv. Les vicloires de César 
en Espagne. In Hispaniä res gestæ 
Cæsaris. Czs. Pour le récompenser 
de ses —, Pro bello egregie gesto. Liv. 
Après tant de —, Egregie rebus bello 
gestis. Liv. Ses nombreuses —, Bella 
finita triumphis. Ov. Quand il aura 
remporté la vicloire, Après la —, 
Victoriä parlä. Cic. Parto triumpho. 
Virg. La — resla anx Romains, Se- 
cunda Romanis fortuna pugnæ fuit. 
Liv. Qui a remporté la —, Victoris 
compos (gén. otis). Veil. Voy. vain- 
QuEuR 4°. Qui s remporté de brillantes 
victoires, Victor marimis rebus gestis. 
Cæs. Partout où il allait, la victoire 
le suivait, Quocumgque se inlulisset, 
victoriam secum haud dubiam trahebat. 
Liv. Si la — se déclare pour Turous, 
Si victoria Turno cesserit. Virg. La — 
qui devail couronner leur valeur, Vic- 
foria suscepti certaminis. Liv. Pour- 
suivre Sa —, Viciorià uti, dép. Liv. 
Victis instare (o, as, siili, siatum). 
Liv. Profiter de la —, Vic{oriam exer- 
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cère fee. es, cui, citum). Liv. — ren- 
ortée sur mer, Victoria (æ) navalis 
rs). Cic. — remportée dans uneguerre 
civile, Victoria (æ) civils (is). Cic. 
Belli civlis victoria. Cic. Donner la 
— à qqn, Procurer la — à qqn, Vic- 
toriam alicur dare(o,as, dedr, datum). 
Liv. facére (io, is, feci, factum). Plin. 
tribuëre (0, is, ui, utum). Cæs. Belli 
secundos eritus redd?re (poët.). for. 
1ls prièrent les dieux de leur donner 
la —, Adorati dii uf bene ac feliciter 
eueniret. Liv. Accaparer toutl’honneor 
d'une —, In se victoriæ gloriam rapêre 
(ro, is, rapui, raptum). Liv. Arracher 

qqn la —, Victoriam alicui eripère. 
Liv, e manibus eripère. Curt. Faire 
perdre à qqn les fruits de sa —, Ali- 
quem fruciu victoriæ suæ defraudare. 
Liv. Abandonner la — à qqn, Alicui 
victoriam cedÿre (o, is, cesst, cessum). 
Vell. relinqu®re (0, is, liqui, licium). 
Sall. La — est entre nos mains, Ha- 
bemus victoriam in manibus. Liv. Vic- 
toria explorata nobis est. Cic. Vic- 
toria est nobis in manibus. Sall. ou 
est in nosiris manibus. Sall. La — 
nous a échappé, Victoria « manibus 
ercidit (de ercidfre, 0, is, S. Sup.). 
Cic. — remportée sur Pyrrhus, Pyrrhi 
victoria. CI. Ramener à soi la —, Vic- 
toriam recuperare. Cic. Triomphe à 
l'occasion d'une —, Victoriæ frium- 
phus. Liv. Triomphe après la — de 
Pharsale, Triumphus l'harsalicæ pu- 
gnæ.Cic. Bulletin de —, Litteræ(arum) 
victrices (ium), f. pl. Cic. Lilteræ lau- 
reatæ. Liv. Char de —, Currus (üs) 
triumplalis (is). Ou. Chantler —, Crier 
—, Victoriam conclamare. Cæs. La 
Victoire [deesse], Victoria. Cic. Slalue 
de la —, Victoria. Liv. Staline de la 
—enor, Victoria aurea. Quint. [Mon- 
naie} à l'effigie de la —, Victoriatus, 
a, um. Liv. || 2° Avantage remporte 
surunrival. Victoria, æ, f. Cic. Palma, 
f. Cic. : L'honneur de la victoire, 
Gloria palmæ. Virg. [ls ont regardé 
ta défaite comme une — pour eux, 
Repulsam tuam triumphum suum dure- 
runt. Cic. — olympique, Olympiorum 
victoria. Cic. Olympriaca palma. Virg. 
Remporter la —, Paimam ferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. Il remporta la 
—, Victoria penes eum fuit. Liv. Sans 
doute vous remportez une glorieuse 
— (iron.), Egregiam vero laudem et 
spolia ampla refertis (poét-). Vrrg. La 
— remportée par le luxe, Triumphus 
lururiæ. Plin. Ainsi nous disputions 
vivement la — {dans nos éludes], Ea 
nobis ingens palmæ contentio. Quint. 
La — resta à l'opinion qui, Vicit 
sententia quæ.…. Liv. Donner la — à 
qqn, Alicui palmam dare{voy.1e). Cic. 
Laisser à qqn la — en qq. ch., Ali. 
cujus rei palmam alicui deferre (fero, 
fers, tuli, latum). Cic. Céder la —, 
llerbam dare. Fest. porrigtre {o, is, 
rezi. rectum), Plin. Laisser à qqn la 
— [dans un procès], Alicui vic{oriam 
tradÿre (o,is, didi, dilum). Quint. Je 
ae prétends pas à là — [dans les jeux}, 
Non certo vincére (o, is, vici, dful 
Virg. Remporter la — sur ses pas- 


VIDE 


sions, Domitas habère libidines. Cie. 
Imperare cupiditatibus. Cic. — sur 
soi-même, Triumphus de se ipso. Just. 
Chanter — (= se glurifer du succès), 
Voy. acoririsn (Se). Crier — à sa ma- 
mère, Vicioriam suo more conclamare. 
Cæs. Je n'aurai pas l'orgueil de chanter 
—, Non volitabo in hoc insolentius. 
Cie. Vicloirel Vicimus/ Cic. 

VICTON, n. d'homme. Victor, oris, 
m. Cic. Eum. 

VICTORIEN, n. d'homme. Victo- 
rianus, à, mn. Fort. 

VICTORIEUSEMENT, adv. D'une 
manière victorieuse =: Parcourir viclo- 
neusemenl l'univers, Qmnes gentes 
cum victoriä peragrare. Cie. Le peuple 
romain a parcouru — ces pays, Îlas 
regiones populi Romani arma peragra- 
runt. Cic. 11 conduira — son char, 
Victor aget currum. Virg. || Fig. Ré- 
pondre victorieusement à des libetles 
diffamatoires, Famosos libellos redar- 
guëre (o, is, ui. S. sup.). Suet. Ré- 
pondre — [à des discours], Dissolrere, 
0, is, solvi, solutum. Cic. Refellfre, 
o, is, felli, 8. snp. Liv. 

VICTORIEUX, Sosg, adj. Qui a 
remporte la victoire. Vicior, oris (au 
fém. victrix, tricis; au plur. 0. vie- 
tricia, ium). Czs. Cic. Superior, m. 
f., us, n. Cæs. = Viclorieux el triom- 
phant, Victor ovans. Virg. Armée vic- 
torieuse, Victor exercitus. Cæs. Ârmée 
— de l'Asie, Exercitus Asiæ domitor. 
Curt. Armes viclorieuses, Victricia 
arma. Sen. Aigles —, Victricesaquilæ. 
Luc. La Grèce victorieuse de ia Phry- 
gie, Græcia Phrygiz debellatriz. Tert. 
Que son aile gauche élait déjà —, 
Sanistro cornu jam se vicisse (de vin- 
cére, 0, is, victum). Frontin. Etre vie- 
lorieux, VOy. VAINQUEUR 1°, VICTOIRE 
1°. || Fig. Superior, m. f., us, n. 
Cic. = Argument viclorieux, Argumen- 
tum firmissimum. Cic. gravissimum. 
Cic. La vertu sera viciorieuse de Ja 
douleur, Dolor virtuticedet (de cedre, 
o, is, cessi, cessum). Cic. La flamme 
—, Victor ignis. Varg. Il à l'air vie- 
torieux. Triumphat. Cic. 

VICTORIN, n. de plusieurs person- 
nages (en partio. d'un grammairien et 
philosophe). Victorinus, i, m. Insc. 

VICTORINE, n. de femme. Victo- 
rina, 2, [. Insc. 

VICTORIUS, n. d'homme. Victo- 
rius, ii, m. Liv. 

VICTUAILLE, s. f. Provisions de 
bouche. Cibarie, iorum, n. pl. Cie. 
Voy. VIvREs. 

VIDAME, 8. m. Défenseur séculier 
des bions du clergé. Vicedominus, i, 
m. (Cang.). 

VIDANGE, 8. f. 1° Actlon de vider. 
Ezinanitio, onis, f. Plin. Depietio, f, 
Hier. || 2° Au plur. Immondices. Pur- 
gamenta, orum, n. pl. Col. || 3° Eva- 
cuation aprés l'accouchement. Proflu- 
vium (it) genitale (18), n. Plin. 

VIDANGEUR, s. m. Celui qui en- 
léve la vidange. Cloacarum purgalor 
(oris), m. Firm. 

4. VIDE, adj. Qui n'est pas rempli, 
où {! n'y a que de l'air. Vacuus, a, um. 
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Czs. Inanis, w. f.,e, nu. Cic. : Am- 
pbhore vide, Epota amphora. PR. Bou- 
teilles vides, Lagenæ inanes. Cic. 
exsiccatæ. O.-Cic. Touneaux —, Sic- 
cati cadi. Hor. Coupes —, Sicca po- 
cula. Uor. Epis —, Arisiæ steriles. 
Ov. Grain vide, Granum vanum. Col. 
Noix —, Cassa nuz. Plaut. Vase —, 
Vas inane. Cie. Place —, Area (x) 
vaeans (anlis). Gell. Espace —, Va- 
cuus locus. Sen. Vacans spatium. Sen. 
Vacantis loci inanitas. Sen. Espace 
— (entre des plantes}, Intervacans 
spañium. Col. Bains vides (— où il 
n'y a personne), Vacanfes balnez. 
Tac. Bancs —, Nuda subsellia. Cic. 
La place reste vide, Vacavit locus. 
Sen. Tout le haut de \a maison est — 
Vacat tota domus superior. Cic. I 
avait laissé la maison —, Domnm red- 
diderat inanem. Cic. Trésor public — 
et épuisé, {nops et exhaustum æra- 
rium. Cic. Estumac —, Inanis venter. 
Hor. Jejunus stomachus. Varr. Qui a 
le ventre —, Inanis. Plaut. Parce que 
j'ai le ventre —, Cibi vacivitate. Plaut. 
Sa bourse était —, Nil erat in loculis. 
Hor. Vovageur qui a les poches vides, 
Vucuus viator. Juv. Ayant les mains 
—, Manibus exzcussis (pass. de exrcu- 
tére, io, ts, cusst, cussum). Sen. Eire 
vide, Vucare, n. Cic. Rendre —, Va- 
cuefacère, 10, is, feci, factum. Cic. 
Erhaurire, io, is, hausi, Raustum. Cic. 
Voy. vioæn 40. || Fig. S'il frappe {à la 
porte] les mains vides (= sans rien 
apporter), Si pulset inanis. Prop. Ve- 
air les mains —, Mauus aqerre ste- 
riles. Plaut. S'en relourner les mains 
— (= sans rien emporter), Vacuas 
manus reportare. Pl.-j. Il s'est enfui 
ies mains —, Înanis profugit. Cic. 
Je crains bien qu'il ue s'en soit pas 
allé les mains —, Suspicor aliquid 
domo abeuniem abstulisse (de auferre, 
fero, fers, ablatum). Ter. Tête vide 
= sans idees, sans roisou), Verter 
ticis) vacuns (1): m. [or. — desens, 
en parl. du discours), Vacuus, a, 
um. Tac. Un mot — de sens, Nomen 
inane. Cic. Cassum quiddum. Cic. 
Mots vides de sens, Verba inania. 
Virg. Sine mente sonus. Virg. Un 
vain bruit de paroles — de sens, 
Verborum sonitus inanis nullä sub- 
jectä sententiä. Cie. Vers — d'idées, 
Versus inopes rerum. Hor. Dire des 
paroles — de sens, /nani voce sonure. 
Cic.{Ce discours] est bien vide, Mul- 
tum inanitatis habet et vani. Sen. Par 
une expression — et pompeuse, Non 
tam solido quam splendido nomine. 
Cie. Scieuce — et stérile, Ars tenuis 
et jezuna. Quint. Enfants dont l'es- 
prit est — et sec (= qui ue saveut 
rien), Stcciet aridi pueri. Suet. Temps 
vides (dans un vers], Inania fempora. 
Quint. || 2° A vide, loc. adv. = Vais- 
seau qui est à vide. {nanis (is) navis 
(is), f. Liv. Nacher à —, Dentem 
dente fatigare. Ov. rod”re (o, is, rosi, 
rosum). Blart. || Fig. Mâcbher à vide 
œ se repattre d'une esperance vaine), 
pes inanes pascére (o, is, pavi, pas- 
tum). Virg. S'escrimer à —, În 


VIDER 


supervacuum fumulluari, dép. Sen. 

2. VIDE, 8. m. 1° Espace vide. Va- 
cuum, 1, n, Liv. Inane, is, n. Cic. 
Vacuus (i) locus D: m. Col. Vacans 
(arte) spalium (ti), n. Sen. Inanilas, 
alis, [. Cic. Vacuitas, f. Vitr. : Le 
plein et le vide, Plenum et inane. Cic. 

ans laisser aucun —, Omni vacud 
parte exclusä. Col. Remplir un —, {d 
quod vacuum est replère (e0, es, evi, 
elum). Cels. Vacantem locum erplère. 
Sen. Qu'il ot ait aucun —, Ne qua 
lacuna sit. Cic. Combler les vides 
avec de grosses pierres, Intervalla 
grandibus saris effercire (io, is, fersi, 
fertum). Czæs. 11 faut laisser des — sur 

e papier, Relinquendæ erunt vacuz 
tabeils. Quint. Offrir des —, Inter- 
lucère (eo, es, s. parf. ni snp.). Quint. 
Il ya des — dans les rangs, Inter- 
lucef corona non {am spissa viris. 
Virg. Armée qui offre des —, Dehis- 
cens inlervallis acies. Liv. Laisser un 
vide immense sur le champ de ha- 
laille, Vastitatem late fac”re. Liv. 
Quaud ils ont fait le — [dans un 
pays), Ubi solitudinem faciunt. Tac. 

‘est la colère qui a fait ce —, Has 
(solitudines) ira erhausit (de ezhau- 
rire, io, is, haustum). Sen. || Fig. 
Remplir les vides d'un plaidoyer par 
des injures. Implère vacua causarum 
convictis. Quint. Sans inlercaler de 
mots inutiles comme pour remplir 
des —, Neque inferciens verba, quasi 
rimas expleat. Cic. On combla les — 
de la dernière bataille. Numerus amis- 
sorum prozimd pugna expleius est. 
Liv. Combler les — de l'armée, Ne- 

lêre exercitum. Liv. Pousser au vide 

Œ déverser, en parl. d'un mur). 

entrem facère. Dig. Quoi de plus 
froid que la colère s'escrimant dans 
le —, Quid est iracundiä in super- 
vacuum fumultuanti frigidius? Sen. 
Cessons de faire des recherches dans 
le —, Desinamus ea scrulari quæ sunt 
inania. Cic. |} 20 Les airs. Inane, 1, 
n. Plin. Vacuum, 1, n. Üor. : À tra- 
vers le vide, Vacuum per inane. Virg. 
Etre emporté dans le —, Per inani- 
tatem ferri (pass. de ferre, fero, fers, 
tuli, latum}. Cic. Frapper dans le —, 
In ventum brachia jactare. Sen. || 3° 
(En t. de phys.). Le vide absolu. Il 
ue peut y avuir ni vide, ni atomes, 
Nullum inane, nikil esse individuum 
potest. Cic. Comment pouvez-vous 
admettre le —? Tune inane quid- 
quam pules esse? Cic. Faire le —, 
Rariorem aerem facËre. Lucr. || 4° Ya- 
nitô, néant. Inane, is, n. Pers. Ve- 
nitas, atis, f. Cic. Inanitas, f. Cic. = 
J'ai reconnu Île vide {des grandeurs), 
Experius sum quam esseni inania…. 
Cic. 

VIDER, v. act. {0 Oter d'un vase, 
d'un sac, etc., ce qui y était contenu. 
Evacuare, act. Plin. fnamre, io, is, 8. 
parf. ni sup., act. Plin. Exhaurire, io, 
is, hausi, haustum, act. Cic. Vacue- 
facëre, to, is. feci, factum, act. Afacr. 
Deplëre, e0, es, evi, etum, act. Cato : 
Vider la senline, Sentinam exhaurire. 
Cie. — un vaisseau, Navem exinanire. 
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Cic. — des vases pleins, Plene vase 
effund?re (o, is, fudi, fusum). Cic. — 
une fosse d'sisances), Exstercorare. 
Ulp. Vidé, Erhauslus, à, um. Cie, 
Vacuatus. Col. || 2° Boire ce qui eg 
dans un vase. Erhaurire (voy. 10), 
act. Cic. l'erpotare, act. Lucr. = Vider 
nne coupe, Poculum exrhaurire. Cie. 
haurire. Liv. siccare. Sen. bib?re (0, 
ü, bibi, bibitum). Tib. trahëre (o, us, 
trazi, {ractum). Hor. Calicem siccare. 
Hor. — une amphore, Amphoram ez- 
siccare. — une bouteille, Lagenam 
ersiccare. Q.-Cic. — jusqu'à la der- 
nière goutte, — jusqu'à la le, To- 
tum exhaurire. Sen. Ébib£re poculum. 
Plaut. Fæcem ezsorbère {eos es, ui, 
s. sup.). Sen. Ayant vidé la coupe. 
Epoto poculo. Cic. Coupe vidée, Er- 
hauslum ypoculum. Cic. Voy. ve 
(adj.) 1°. Viduns six fois nos coupes 
en l'honneur de Neæervia, Næavia sex 
cyaihis bibatur. Mart. Vider autaut 
de coupes qu'il y à de letires dans 
un nom, Bib#re nomen. 3lari. Com- 
bien de coupes avona-nous à —? 
Quot cyathos bibimus? Plaut. — les 
bouteilles, les verres, les pots (= 
faire la débauche), Perpotare. 0. Cic. 
— d'ün seul *oup le plus grand vase, 
Uno potu plurimum Raunire. Plin. || 
3° Retirer d'un animal ce qui n'est pas 
bon à manger. Exenterare, act. Peir. 
Interanea eximère (o, is, emi, emp- 
tum). Col. : Vider des poissons, Pisces 
purgare. Ter. Vidé, Purgatus, a, um, 
Apic. Curatus. Apic. La lettre est en- 
fermée dans le ventre d’un lièvre —, 
Epistola erenterato lepori inseritur. 
Just. || 6° Faire sortir (un liquide). 
Denlêre (voy. 1e), act. Col. = Vider 
(dsns un plat}, Erinanire. Apic. Il 
aut — les eaux, Aquam oportel emil{i 
(pass. de emit(®re, o, ts, misi, mis- 
sum). Cels. On videra l'eau, Aquam 
eliquabimus. Col. 11 faut vider le pus, 
Pus effundendum (pass. de effundrre, 
o. is, fudi, fusum). Cels. Vide. Emis- 
sus, a, um, Cic. Effusus. Virg. || 5° 
Rendre par le bas. C. évacuen 30. || 
Fig. Vacuare, act. Col. Viduare, act. 
Virg. Vacuefacëre (voy. 1°), act. 
Alacr. = Vider la bourse du vieillard, 
Senis erenterare marsupium. Plaut. — 
le coffre-fort du père de famille, Àr- 
cam patrisfamilias exhaurire (voy. 4°). 
Col. — le trésor public, Ærarium ex- 
haurire. Cie. Omnem pecuniam ex æra- 
rio exhaurire. Cie. — les maisons 
{par le pillage], Domos erinanire. Cic. 
— les prisons (— mettre eu liberté 
les esclaves prisonoiers), Ergastula 
soluëre (o, is, solvr, solutum). Cic. 
— les lieux, Abrre, 00, is, ivi et ii, 
itum, n. Cie. — la place, Cedre, 0, 
is, cessi, cessum, n. Cic. Decelrre. 
Hirt. Facessëre, 0, is, à et ivi, ilum, 
0. Ter. Loco ercedÿre. Cæs. — la ville, 
Urbe facessëre. Liv. — le pays, Fi- 
nibus abire. Liv. — ses matus [Es 
dessaisir de ce que l'on possède in- 
dûümeut}, Pecuniam evomêre (0. is, ui, 
itum). Cic. Vidé, Vacuefactus, a, um. 
Cic. Viduatus. Sil. ]| 6° Terminer (une 
affaire, oto.). Decidére, o, is, cidi, ci 
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sum, act. Cic.=Vider un différend, Con- 
troversiam disceptare. Liv. dirinEre 
(0, is, emi,emptum). Cic. compon?re (0, 

, Posu, positum). Cæs. transigère (0, 
is, egr, acium). Cic. 11 faut — ce dé- 
bat, Quæ duudicandae sunt. Cie. — 
une difficulté, Nudum erpedire (10, is, 
dvi et ii, itum}. Cic. — une querelle 
par les armes, Armis disceptare. Tac. 
decernire (0, is, crevi, cretum). Vell. 
certare. Curt. Ferro discordias diju- 
dicare. Veil. — ses comptes, Rationes 
pufare. Cic. expungëre (o, is, punri, 
puncium). Dig. Vide, Decisus. a, um. 
Uor. Dijudicatus. For. Le différend 
est vidé, Res confecta est (pass. de 
conficère, to, is, feci, fectum). Cic. 

Se viner, v. réf. 1° Devenir vids : 
Les bancs se sont vidés à ton appro- 
che, Advenfu tuo subsellra vacuefacta 
sunt (pass. de vacuefacëre, io, is, feci, 
factum). Cie. L'œil se vide, Oculus 
perfunditur (pass. de perfund®re, 0, 
is, fudi, fusum). Dig. || 2° Fig. Etre 
décide ou terminé. Decerni, or, ëris, 
cretus sum, pass. Cic. Dectdt, or, ëris, 
cisus sum, pass. Ulp. Transigi, or, 
Eris, actus sum, pass. Cic. : Pompée 
désirait que la querelle se vidäl par 
les armes. Pompeius studebat rem ad 
arma deduci (pass. de deducëre, o, is, 
duxt, ductum). Cæs. 

VIDUCASSES, pple de Gaule. Vie 
ducasses, ium, m. pl. Plin. 

VIDUITÉ. 8. f. C. vHUvAOs. 

ViIDULARIA, titre d'une comédie 
erdus de Plaute. Vidularia, #, f. 

rise. 

VIE, s. f. 10 Etat des animaux qui 
respirent. Vite. æ,f. Cic. Anima, f. 
Cic. Spiritus. &s, m. Cic. Lurt, lucis, 
f. (poët.). Virg. Vitæ lumina (um), 
n. pl. (poél.). Virg. Vitale (is) lumen 
(minis), 0. (poét.). Ov. Auræ (arum) 
vitales (ium) on Aurz (f. pe aeris 

oét.). Lucr. : La chaleur de la vie, 

oy. ViTAL. Le principe de la —, 
Vitalitas, f. Plin. [Ou ne peut douter) 
ue là — ne soit an présent des 
dieu, Quin deorum sit quod vivimus 
de vivre, 0, ts, vixi, victum, n.). 
en. Pour la — d'un homme, Pro 
vitä hominis. Cæs. [Décidezl de la — 
de vos femmes el de vos enfants, De 
conjugum vestrarum ac liberorum ani- 
maä. Cic. La — même est une honte 
pour nous, Vivre ipsum furpe est 
nobis. Cic. Faire des vœux pour ma 
—, Vota pro meä salute et incolumi- 
tate nuncupare. Traj. ad Plin. Jus- 
qu'à mon dernier souffle de —, Usque 
ad exrtremum spiritum. Cic. Disposer, 
ou Etre maitre de la — des hommea, 
In capita hominum dominari, dép. Cic. 
Droit de — et de mort, Voy. vRorT 2°. 
Procès où il va de la —, Causa (#) 
capitalis (is), f. Crc. Amonr de la —, 
Vitæ cupido. Lucr. Etre en —, Jouir 
dela —, Vivére, n. Cic. Spirere, n. 
Cie. Vita frui or, Eris, ilus sum), 
dép. Cic. Spiritum ducFre (0, is, 
duri, durtum). Cic. Lucem adspicère 
(io, is, speri. spectum). Cic. Inter ho- 
minesesse. Cic. Voy. vivre 0. Si les 
dieux me prêlent —, Modo voila su- 
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persit. Virg. Si vivo. Plaut. Si caput 
hoc sentit. Plaut, Si mihi vita conti- 
erit. Cic. Taut que je serai en —, 
Dum ero. Cic. Quoad vivam. Cic. 
Dum anima est. Cic. Qui est en —, 
Vivus, a, um. Cic. Vivens, gén. entis. 
Plin. Qui est encore en —, Adhuc 
spirans (gén. antis). Sall. Plein de 
Plenus animæ et spiritüs. Cic. 
Vivus atque sentiens. Mart. Vivusu- 
densque. Ter. Sospes, gén. pitis. Liv. 
Incolumis, m. f., e, a. Liv. Etre plein 
de —, Vigéëre, e0, es, ui, 8. Sup., D. 
Cic. Vigére et sentire. Cic. Tout ce 
qui à —, Omnia (tum) animalia (ium), 
n. pl. Cic. Cuncta (orum) animantia 
(ium), 0. pl. Uier. Rien de ce qui 
avait — a'échappa, Nullum superfuit 
animal. Liv. Entrer dans la —, In 
vitam inéroïre (e0, is, tvi et vi, ttum). 
Cic. In lucem suscipi (ïor, #ris, ceptus 
sum), pass. Cic. Nasci, or, éris, nalus 
sum, dép. Cic. Prendre —, Animari, 
pass. Col. Recevoir la —, Vilam acci- 
père (io, is, cepi, ceptum). Virg. Voy. 
NAÎTRE 40. Défendre sa —, Combattre 
our la —, Capite suo dimicare. Liv. 
Fatntem suam defendëre {o, 15, fendi, 
fensum). Cic. De sanguine et de sptritu 
decertare. Cic. De salute pugnare. Curt. 
Pour sauver leur [propre] —, Sui 
conservandi causä. Cic. Sous peine de 
la —, Proposità morte. Cic. Demander 
la —, Vitarmn precara, dép. Veil. Mor- 
tem deprecari. Cæs. Vitamorare. Virg. 
Dout la — est en grand danger, Cui 
periculum mortis est injectum (pass. 
de injicère, io, is, jeci, Jectum). Cic. 
Sa — court de grands risques, În dis- 
crimine ultimo vita est. Liv. Que leur 
— serait plus en sûrelé, Cantiorem 
vitam sese victuros esse. Cic. Risquer 
sa —, Hasarder 5a —, Jouer sa —, 
Capitis periculum adire (eo, is, ivi el 
ii, tfum). Cic. Capite suo decernëre 
(o, ts, crevi, cretum). Cic. In discrimen 
vitam suam offerre (fero, fers, obluli, 
oblatum). Cic. In vitæ discrimen adduci 
(or, ris, ductus sum, pass.). Cic. 
Qnitler la —, Sortir de la —, De vita 
ezire (60, is, ivi et it, itum). À vitä 
ou De vit& discedère (o, is, cessi, ces- 
sum). Cic. Vitä ou Evitä excedëre. Cic. 
A vità recedére. Cic. Vitä conced®re. 
Tac. E vitä ou De vit& migrare. Cic. 
E vitä emigrare. Tac. Voy.“mounin 1°. 
Perdre la —, Vatam amittère (o, is, 
misi, missum). Ad fer. Vitam per- 
dëre (o, is, didi, ditum). Ter. ponëre 
(o, is, posui, positum). Virg. relin- 
quëre (o, is, liqui. lictum), Virg. Exa- 
nimani, pass. Suet. Animam amiltère. 
Nep. edëre (o, is, didt, ditum) Cac. 
Cad®re, o, is, cecidi, casum, n. Sail. 
Payer de sa — [une action}, Capite 
lu”re (o, is, lui, 8. sup.). Liv. Morte 
luËre. Virg. Sanguine luÿre. Virg. 
Payer qq. ch. de sa —, Acheter qq. 
cb. au prix de la —, Vitä aliquid 
emêre (o, is, emi, emptum). Virg. Vi- 
tam pro aliquä re pacrsei (or, ëris, 
pactus sum), dép. Virg. Quand la — 
s'est retirée de lui, Cum vita eum re- 
liquit. Virg. Que sa clémence lui à 
coûté Im —, Clementiam illi malo 
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fuisse. Cic. Ils voudraient lui rendre 
a — au prix de la leur, Eum suo 
sanguine ab Acheron!e cuperen! redi- 
mire (0, is, emi, emptum). Nep. Doo- 
ner sa —, Sacriler Sa —, Vitam pro- 
fundre (0, is, fudi. fusum). Cic. Mor- 
tem oppet®re(o, is, tvi el ii, ifum). Virg. 
dlortem obire, eo, is, ivi el ii, itum. 
Viry. Auimam dare (o, as, dedi, da- 
tum). Virg. Donner sa — pour qqn, 
Pro aliquo cervicem porrigëre (0, is, 
rexi, recium). Sen. Salulem alicujus 
suû redimwre. Sen. Donner sa — pour 
son pays. Pro patrià mor: (ior, éris, 
morluus sum), dép. Varr. Vos. Se né- 
vouen 1°. Pourvendre chèrement leur 
—, Ne iuulti morérentur. Frontin, 
Qui prodiguc sa —, Animæ prodigus. 
Hor. Las de la —, Lucem perosus. 
Virg. S'ôter la —, S'alfranchir de la 
—, Renoucer à la —, Altenter à sa 
—, Vitam sibi manu exhaurire (io, 
is, Aausi, haustum). Cic. Mortem sib 
consciscère (0, is, sciui, scilum). Liv. 
De se gravius consulère (0, is, ui, sul- 
tum). Liv. Vitam abrumpère (0, is, 
rupi, ruplum). Varg. Vitam deserëre 
(o. is, serui, sertum). Cic. Animam pro- 
Jicñre (io, is, jec, jectum). Virg. Corps 
privé de —, Corps sans —, Corpus 
eranunum. Virg. Hs tombèrent sa0s 
—, Corruerunt eranimes (de eranumis, 
m. f.,e, ü.). Liv. Qui est près de 
quilier là —, Moriturus. a, um. Virg. 
N'avoir plus qu'un souffle de —, 
qu'un filel de —, qu'un reste de —, 
Sptritum ertremum (rahère (o, is, 
trarti, tractum). PR. Sa — ne tient 
plus qu'à un fil. Medià in morte tene- 
lur (pass. de tenëre.eo,es, ui, tentum). 
Virg. Presque sans —, Seminez, gen. 
necis. Liv. Semianimis, m. f., e, 0. 
Cic. (Femme) qui done encore qq. 
signes de —, Viiæ manifesta. Tac. 
(Animal qui a la — dure, Vivacitatis 
entæ. Plin. Donner la — à aan {en 
parl. des parenls\, Generare, acl. Cic. 
Voy. ENGENDRER 19, ENPANTER 40, 
Celui qu a donné la—, Vov. PÈng1o, 
Celle qui à donné la —, Voy.uEnr{o. 
Ceux dont on a recu la —, Ceux de 
qu anus Lenons la —, Parentes, m. 
pl. Cic. I donne la — à tout, Omnie 
animal. Cic. Sauver la — à qqn. Con- 
server là — à qqn, Aliquem servare, 
Cic. Aliquem a morte eripre (io, is, 
ripui, replum). Cic. Atiquem incolu- 
mitate donare. Vell. Aliquem leto adi- 
mère te is, erni, emplum). for. Pro- 
léger la — de qqn, Alicujus salutem 
tuéri(eor, éris, tuitus sum), dép. Cic. 
Accurder ou Laisser la — Fan 
Donner à qqn la — sauve, ou abs. 
Dunner là — à qqn, Aliquem conser- 
vare. Cæs. Aliquem vivum emttiére (0, 
is, masi, missum). Liv. Aliquem inco- 
lumem servare. Tac. Alcur animam 
relinqure, Sall. Alicui vitam dore. 
Virg. Celui qui a sauvé la — à qqn, 
Celui à qui qqn doit la —, Alicujus 
servator. Curt. Celui qui doit la — [à 
qqn), Antmæ debitor. Ov. Vitæ de- 

itor. Ov. À qui on fait grâce de la — 
{par jugement], Capitis absolutus. Nep. 
Obtenir la - des soldats, Impelrars 
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god ad militum salufem pertinéret. 
æs. Attenter à la — de qqn, Ali- 
cujus vitam petñre (0, is, ivi et ti, 
tlum). Cic. Alicujus pestem medilari, 
dép. Virg. Alicui necem machinari. 
Cic. Voy. ATTENTER, £uBÔcHe. Cons- 
pirer contre la — de leur géneral, In 
perniciem ducis consurgëre (0, is, sur- 
rezi, surrecium). Frontin. Qu'on en 
veut à leur —, Sibi insidias fieri. Cic. 
Faire perdre la — à qqn, Oter la — 
à qqn, Arracber la — à qqo. Vuam 
alicui adimére. Cic. Vitam alicui au- 
ferre (fero, fers, abstuli, ablatum). Cic. 
Alicui animam auferre. Virg. adimère. 
Plaut. ertpfre. Ov. exstinguëre (o, is, 
stinri, shinctum). Ter. Lucis hanc usu- 
ram alicui eripére. Cie. Aliquem ani- 
mä privare. Plaut. Aliquem vitä pri- 
vare. Virg. spoliare. Virg. exigëre (0, 
is, egi, actum). Sen. exzpellère (0, is, 
puli, pulsum). Cic. Voy. roun 1°. Ce 

ras L'arrachera la —, Anumam dex- 
trû ac amittes. Virg. Rendre la — 
(= l'empêcher de mourir), 
Alcui salutem afferre (fero, fers, at- 
tuli, allatum). Rappeler qqn à la —, 
irg. a morte erci- 
fare. Cic. Voy. ARSSUSCITER 1°. Etre 
rendu à la —, Reviviscre, o, is, viri, 


4 qqn 
Aliquem revocare. 


s. sup., n. Cic. Saluti restitui (or, 


ris, tutus sum), pass. Plain. Sur ma 


—, J'en jure sur ma —, Îta vivam. 


Cie. Ne uivam. Cic. Voy: sun 230. 
it 


Plus cher que ls —, ä carior. 


Culer. Vitd magis carus. Virg. Plus 
chère que la —, Luce magis dilecta 
(poët-). Vairg. Sœur qui lui est plus 
chère que sa prupre —, Animä su 


sibi carior soror. Insc. La — l'aban- 
donne, Anima eum deficit (de def 
cêre, 10 
m'abandonne, Me linquit anima. Sen. 
La — m'échappant déjà, Jam ln- 
quente animo. Curt. Il y va de sa — 
Agitur caput ejus. Cic. Combat où i 

va de la —, Certamen capitis. Cic. 
bai dédaigne la —, Lucis conitemptor. 
Virg. Promettre la — sauve 4 ceux 
qui se livrent, Deditis incolumitaiem 
ollicëri (eor, éris, licilus sum). Ces. 
Rendre à la patrie la — qu'iltieot de 
la nature, Spiritum, quem naturzæ de- 
beat, patriz reddëre. Cic. Vic (en 
parl. des ch.), Vita. Plin. Etre comme 
rivés de — (en par!. des membres), 
anquam spiritu carère (60, es, ui, 
îtum). Cic. Voy. paRALvSer 10, Le 
principe de la — universelle, Intel- 
igentia (æ) animalis (is). Cic. Les 
arbres sont doués de —, Arbustis 
anima îïnest. Sen. [arbre] qui à la 
— dure, Mori contumar (gén. acis). 
Plin. La — des plantes, Plantarum 
anima. Sen. Entretenir la — des 
plantes, {lerbas algre (0, is, ui, ali- 
fum el altum). Plin. || Fig. Son esprit 
était plein de vie, Vegetum ingenium 
in pectore urgebai. Liv. Eloquence qui 
a de là —, Eloquentia vivida. Tac. 
Dont le cœur est plein de —, Cui 
vigent animi viriles. V.-Fl. Renire 
la — à qq0 (= lui relever le cou- 
rage et la fortune, le ranimer), Ali- 
quem recreare. Cic. ad vita revocare. 


feci, fectum). Curt. La — 
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Cic. Alicui lucem afferre. Cie. Ta vne 
me rendra la —, Respirabo, si fe vi- 
dero. Cic. Me rendre en gg. sorle la 
—, Slihi quiddam quasi aninuls res- 
tillare. Cie. Ce mot m'a rendu la —, 
Isto verbo animus mihi rediit (de re- 
dire, eo, is, itum), Ter. Ses cons0- 
lations ont rendn la — à mon cœur 
désolé, Cujus ab alloquiis anima hæc 
moribunda revizit. Ov. Ta leltre m'a 
rendu la —, Mfihï misusti litteras sa- 
lutares (de salutaris, m. f,,e, 0.). 
Cic. Epistola tua sollicitum me levavit. 
Cic. Bronze qui semble avoir la —, 
Voy. ANIMÉ 20. L'ivoire travaillé par 
Phidias semblait plein de —, Phidie- 
cum vivebat ebur. Juv. Donner la — 
aux slalues, Animosa effingére signa. 
Prop. Donner la — au marbre, Vivos 
de marmore ducère vultus. Virg. Qui 
donne la — au marbre, Marmoris 
animalor. Cape. Stvle sans —, Style 
qui manque de —, Üratio nimis larda. 

ic. Ersangue (is) dicendi genus (eris). 
Ad Her. Tout élait sans —, Omnia 
marcebant (de marcère, eo, es, ui, s. 
sup., n.). Vell. (Les discours) perdent 
toute leur —, Perdunt omnem impe- 
tum (de impetus, üs, m.). Pl.-j.Tues 
ma — Œ ma joie), Tu vita ee mini. 
Plaut. 11] ne donnait —, signe de —, 
Valde frigebat. Cie. Que l'Etat prenne 
one — nouvelle, Respublica revirescat 
et recreelur. Cic. Toi, 0 ma — (1. de 
teadresse), di animule. Plaut. Anima 
mea. Cic. Mea vita. Cic. Mea lux. Cic. 
| 20 Tout le temps qui s'écoule entre 
a naïisSanco et la mort. Vita, æ, f. Cac. 
æÆtas, atis, f. Cic. Anni,orum, m. pl. 
Virg. Ævun, i,n. Virg. : Le temps 
de la vie, La durée de la —, Vilz 
tempus (oris), n. Cic. spatium (ii), n. 
Plin. curriculum, n.Cic.tempora (um), 
n. pl. Ov. cursus (&s), m. Cic. Vivendi 
cursus (fis), m. Cic. Vivendi spatium, 
n. Tac. Toute la —, Tout le temps de 
la —, Oinne ætatis tempus. Cic. Vitz 
series (ei), F. Ibis. Universum ævi tem- 
pus. Plin. — courte, Vita brevis. Cic. 
Breve tempns ætatis. Cic. Breve svum. 
Hor. Brevilas vitæ. Plin. L'homme 
dont la — est courte, Natura hominum 
ævi brevis. Sall. N'avoir qu'une courte 
—, Angustis finibus ævum tolerare. 
{paét.). Lucr. La — est si courte, 
Homnes tam brevem vitam colunt. 
llaut. Longue —, Vita longa. Crc. 
diuturna. Cic. Ætas longa. Cic. Spa- 
hum vilæ. Juv, Extentum vilæ spa- 
tinm. Vell. Alulti anni, m. pl. Juv. 
Avur une — très longue, Annoso 
ævo degëre. Plin. Vivendo secula uin- 
cêre {poët.). Lucr. Vivre trois vies 
d'homme, Ter ævo fungi (or, ris, 
functus sum), dép. Hor. Tertiam æfa- 
tem hominum vivère (voy. 10). Cie. 
Sur le déclin de sa vie, Vers la fin de 
la —, Supremis annis. Plin, Vergen- 
libus annts in senium. Luc. Ad ipsos 
eroctæ ætatis terminos. Tac. je touche 
au terme de ma —. Quem dederat cur- 
sum fortuna peregi(paët.). Virg. Mikhi 
quidem ætas ferme acta est (pass de 
agère, 0, is, egi, actum). Plaut. Il 
arriva au terme de sa —, Ad males 
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datt ævof perténit. Virg. Laisser à qgo 
encore ave beure de —, Dare alicui 
usuram unius horæ ad vivendum. Cic. 
Prolonger le —, Vilam ducère (voy. 
do). Virg. Vitam produc#re. Virg. Pro- 
rogare spiritum (de spirilus, üs, 1n.). 
Sen. Nous pouvons prolonger de qq. 
années notre — si frèle, Polest ali- 
qualenus longior prorcgari huic cor- 
pusculo mora. Sen. Prolunger sa — 
jusqu'â.…., Vitam perducère ad... Cic. 
— terminée, Vitaa soluta(pass. de ab- 
solvËre, 0, is, solui, Solutum). Cic. Pas- 
ser sa—, Vivére (voy.ic),n. Cic. De- 
gêre (o, is, degi, s. sup.), 0. Cic. Vitam 
agère. Cic. traducËre (o, is, duri, due- 
tum). Cic degëre. Cic.transire (eo, is, 
ivi el 1i, un) Cic. vivêre. Cic. ,Evum 
traducëre. Hor. Ælatem agère. Cic. 
degëre. Cic. ducère. Cæs. viuëre. Cie. 
decurrère (o. is, curri et qqf. cucurri, 
cursum). Cic. Ævum emetiri (or, iris, 
mensus sum), dép. Sen. Ævum exigtre 
(voy. 10), Ou. Omne tempus ætatis du- 
cère. Cie. Passer sa — avec loi. Omnes 
annos fecum exigère. Virg. l'agser sa 
— dans les tribunaux, Îr subselliis 
habitare. Cic. In tribunalibus Aærére 
(eo, es, kæsi, hæsum). Cic. Passer sa 
— dans l'obscurité, Per obscurum vi- 
am transmitiére (0, is, misi, missum). 
Sen. Per tenebras ignobile ævum eme- 
tiri. Sen. Passer sa — à apnrendre 
des choses frivules, In nugrs discendis 
omnem ætalen lerère (0, ts, {rini, (ri- 
tu). Cic. Passer ga — dans l'etude 
de l'éloquence, In eloquenttæ studio 
ælatein consumère (0, Îs, sumpst, sump- 
tum). Cic. La — passée de qqu, Al 
cujus acta vita. Cic. anteacia vita. 
Cic. exacia ætas. Cic. anni præterili, 
o. pl. Virg. Ce qui fait le charme de 
la —, Pretia(n. pl.})vitæ. Plin. Pretia 
vivendi. Plin. Le drame de la —, 
Fabula ætatis. Cic. — passée ho- 
norablement, Ætes bene acta. Cic. 
honeste acta. Le printemps de la — 
= la jeunesse), Ætatis flus (foris), 
mase. Cic. ver ueris , 0. Ov. Pen- 
dant toute sa — flans l'avenir}, 
Quoad vivat. Cic. Pendant toule sa — 
dans le passé], Quoad virit. Quint. 
um vizit. Ter. Perpetu& vita. Ces. 
Omnes annos. [Tor. [Nous devons nous 
aimer] durant toute notre —, Dum 
vivel uterque nostrum. Ov. Pendant La 
—, Dum vivis. Sen. Jamais de ma —, 
In vitä meë nunquam. Cic. De ma — 
je n'ai taot ri, Nunguam ullu die risi 
adæque. Plaut. [Je suis à toi] pour la 
—, In omne tempus. Ov. Ces juges 
étaient nommes à —, Perpelui Ju- 
dices erant. Liv. Voy. viaoEr. Daos 
la —, Dans celte —, fn vitd. Cic. In 
mundo. Enn. In terris. Cic. || 3° Exis- 
tence de l'âme après la mort; immor- 
talité. Vita, æ, f. Virg. =: Une vie 
éternelle, Æterna vita. Vire. Æter- 
nitas. Cie. Immortals svum. Cic. Sem- 
piernum ævum. Cic. La — future, La 
— éternelle, Æterna salus. Aug. Æ- 
terna beutitudo. Aug. Futura vite. 
Alcuin. Voy. etariruom. || 6° Ma- 
nière heureuse ou malheureuse d'exis- 
ter. Vite, #, f. Cic. = La vie est ainsi 
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faite, Ifa cuique comparatum est in 
ætate hominum. Plaut. Telle est la —, 
Sic vita hominum est. Cic. [ze est 
conditiovivendi. Hor. — malheureuse, 
misérable, Vita misera. Cic. amara. 
Cic. acerba. Cic. aspere. Ph. mala. Ov. 
Les ennuis de la —, Les misères de 
la —, Vite incommoda. Juv. Vitæ (æ- 
dia. Ov. Mener une — misérable, 
Malam ætatem erigëre(voy.1°). Plaut. 
pleine d'anguisses, Ætas sollici- 
tissima. Sen. Je traine la — la plus 
misérable, Vilam extrema per omnia 
duco (voy. 10). Virg. Je menais une 
— de douleur, À flaictus vitam in luctu 
trahebam (voy. 4°). Virg. — heu- 
reuse, Vita beatu. Cic. jucunda. Cic. 
bona. Sen. Vitæ jucunditas. Cic. Fe- 
licitas. Cic. — tranquille, Vata tran- 
quilla- Cic. quieta. Cic. Les plaisirs 

ela —, Les douceurs de la —, Vitæ 
blandimenta. Tac. commoda. Lucr. so- 
latia. Lucr. gaudia. Virg. deleni- 
menta. Tac. Mener une — tranquille, 
Vitam placide traducère (roy. 20). 
Cic. Securam vitam traducëre. Culer. 
Ævum leniter traducère. Hor. Ætatem 
ia tranquillitate deyëre (voy. 20). Cic. 
Vitæ tempus degëre sine molestia. Cic. 
Voy. TRANQUILLE 29, TRANQUILLEMENT 
20, Aspirer à ane — de loisir et de 
calme, Otium ac tranquillitatem vitæ 
sequi (or, éris, secutus sum), dép. Uic. 
Mener la — la plus agréable, Laætos 
dies ag7re (vov. 20). Tac. Vitam ju- 
cundissimam vivère. Pl.-ÿ. Cela répand 
sur la — un charme inexprimable, 
Hoc mtatem incredibili quädam volup- 
tate adspergit. Cic. Passer sa — dans 
la mollesse et les plaisirs, Delicate ac 
molliter vivère. Cic. Mener Joyeuse 
—, Vivére bene. Ter. [lilare vivëre. 
Cic. Pergræcari, dép Plaut. Genio in- 
dulgère (eo, es, dulsi, dultum). Pers. 
Jucunde vivre. Cic. — de plaisirs, 
Vita amœna. Tac. Comment la — 
beurense peut-elle s'accornuwoder avec 
la craiule? Quomoilo in vitä beatä ha- 
bitat metus? Cic. Aujourd'hui, menvns 
joyeuse —, filarem Aunc sumamus 
diem. Ter. Mener une — errante, Per- 
sequi vitam vagam. Cic. — calme, 
Pinguis vita. Pl.-j, — agitée, Tumul- 
fuosa vita. Cie. — en commun, Vita 
victusque communis. Cic. || 6° Maniore 
de se conduire, conduite. Vita, æ, f. 
Cic. Mores, um, m. pl. Cie. Voy. con- 
purre 9e = Eplucber la vie de chacun, 
Ia vitas omniuminspicére (to, is, spext, 
spectum). Ter. Avoir une — pure, — 
bouorable, — sans tache, Sanchssime 
vivëre (voy. 10. Cic. Integre vivêre. 
Cic. Caste vivère. Cic. — irrépracha- 
ble, Ætas khonesta. Cic. Integerrima 
vita. Cic. — bien employée, Vita bene 
ecta. Cie. — dissipée, Licentior vita. 
V.-Mazx. Nequitia, æ, f. Cic. Flagitie, 
lorum, 0. pl. Cic. Avoir une — scau- 
daleuse, Flagitiose ac impure vivère. 
Cic. Flagitiosissime vitam degëre (voy. 
20). Cic. Gens de mauvaise —, Pes- 
simæ noîz viri. Sen. Femme de mau- 
vaise —, VOy. COURTIBANE. — effé- 
minée, oriealale, Alexrandrina vita. 
Cas. Mener une — molle et efféwinée, 
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Delicate ac molliler vivëre. Cic. — 
élégante, délicate, Nitidior vita. Plin. 
Plan de —, Vitæ ratio (onis), f. ou 
raliones (um), f. pl. Cic. Lucr. Vitæ 
secta. Quint. Changer de —, Voy. con- 
xG68R (Se) do. Suivre un plan de —, 
Conditionem aliquam vilæ sequi, dép. 
Cic. La sagesse, qui est la scrence de 
la —, Saptentia, quæ est ars vivendi. 
Cic. Qui mène une — austère, Vitä 
severus. Cic. Scruter la — et les 
mœurs, În vilam el mores inquirére 
(o, is, quisivi 61 sii, Qisitum Liv. 
Veux-tu que nous scrutins la — de- 
puis lonenfance? Visneigitur fe inspi- 
ciamus a puero? Cic. Ceux qui oous 
enseignent l'art de la —, Qui de ra- 
tione vivendi disserunt. Cic. || 6° Oc- 
oupations. Vita, æ, [. Cic. Vilæ genus 
(eris), 0. Cic. Vivendi genus, n. Cic. 
Vivendi cursus (&s), m. Cic.: La vie 
des champs, Vita rustica. Cic. Rusti- 
catio, onis, f. Cic. Rerum rusticarum 
usus (&s), m. Cic. La — rurale est 
sœur de la sagesse, Res rustica quasi 
consanguinea sapientiæ est. Col. La 
— contemplative, Vita umbratilis. 
Cie. Dans sa — publique comme dans 
sa — privée, Non minus in vitä quam 
victu. Nep. Se retirer de la — active, 
Ab acturecedFre(o, is, cessi, cessum). 
Quint. Se retirer de la — publique, 
Se a negotiis publicis remôvëre (eo, 
es, môvi, motum).Cic. La — tranquille 
est plus heureuse, la — active plns 
estimable, Quieta vitæ ratio beuttor, 
Azc civuis laudabilior est. Cie. Entrer 
dans la — politique, Ad rempublicam 
accedËre. Cic. Choisir un genre de 
—, Viam vivendi ingredi (ior, Eris, 
gressus sum}, dép. Cic. Genus ætatis 
degendæ sibi constituXre (o, is, ui, 
utum;. Cic, Voy. cAnnIRRE 6°. Aucun 
genre de —,Nulla ætatis agendæ ratio. 
Cic. C'est là ma —, Omnis in hoc sum. 
or. Un huic negolio varai animus. 
Vell. | 7° Histoire d'un homme). Vita, 
as, f. Cic. Res, rerum, f. pl. Cic. : Sa 
vie écrile par lui-mêmeentroislivres, 
Tres libra scripti de vutä ipsius actä. 
Cic. Les vies des grands généraux, 
Vitæ excellentium imperatcrum. Nep. 
Ecrire la vie [de qqn], Vitæ imagrinem 
ezprimêre (0, is, pressi, pressum). 
Nep. Ecrire l'histoire de sa [prupre) 
— publique, Scriptis aciiones suas 
mandare. Cie Tous ceux qui oat écrit 
sa —, Omnes qui de eo memoriz pro- 
diderunt (de prodëre, 0, is, ditum). 
Nep. Comme je l'ai rapporté dans la 
— de Néron, Sicut in rebus Neronis 
retulimus. Plin. || 8° Nourriture, subsis- 
tance. Victus, Us, m. Cæs. = La vie 
et le bien-être (= le néressaire et le 
superflu), Victus et cultus. Cic. — 
frugale, Tenuis victus. Cic. La — du 
peuple (= le blé) flotte à la merci 
des vagues, Vita populi volvitur per 
incerta maris. Tac. Gagner sa —, Vic. 
tum quærëre (o, is, quæsivi el «ii, 
guæsitum). Ter. Victumquæritare. Ter. 
De luero vivFre (voy. 10). Cic. Quæstu 
se sustinère (eo, es, ui, tenium). Sen. 
Se tuëri (voy. 40), dép. Liv. Susten- 
tari, pass. Tac. Gagner sa — en filant 
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et en tissant, Lanä ac telä victum quæ- 
ritare. Ter. Qui gagnent honorable- 
weaot leur — en faisant un cominerce, 
Qui honeste rem quærunt mercuturis 
faciendis. Cic. leu de chose suffit à 
à —, Vivitur parvo bene. for. Four- 
oir à la — de l'homme, Victum mor- 
talium alëre (voy. 4°). Plin. Victum 
hominum ercolëre (o, is, ui, culium 

Plin. Elle nous donne ce qui estn 

cessaire à la —, [lac alimur et susti- 
nemur, Cic. Gagner péniblement sa 
—, Manuum mercede inoptam tolerare. 
Sall. Trailer [les malades]par le genre 
de —, Victu curare. Cels. Dizià cu- 
rare. Cic. Demander sa —, Voy. men- 
vumn 40. [Ces oiseaux] cherchent leur 
— dans les marais, Paludes rimantur. 
Col. La terre fournit la —aux plantes, 
Alit herbas tellus. Virg. || Fig. Toute 
la vie de l'Etat (— ses meilleurs ci- 
loyens), Succus et sanguis civitatis. 
Cic. Les étuiles qui sont notre — 
= qui sont notre alimeul intellectuel 
sort), Studia alla quibus vivimus. 

ic. 

VIEIL, adj. C. vœux. 

VIEILLAND, 8. m. Hommes qui est 
dans le dernier âge de la vie. Senez, 
senis, m. Cic. Senez (is; homo (minis), 
m. Ter. Seniur, oris, m. Liv. Velulus, 
‘, m. Cic. : Un vieillard, Afajor (oris) 
natu quidam (cujusdam). Liv. Les 
vieillards, Senes, um, m. pl. Cic. Ve- 
teres, um, m. pl. Liv. Majores natu 
et abs. Bfajores, m. pl. Plin. Sen. À 
la manière des —, More senum. Cie. 
J'ai oui dire aux —, Afajores natu di- 
cére audivi, Cic. La prudence est l'a- 
panage des —, Prudentia senescentis 
ælatis est. Cic. C'est un mal qui s'at- 
tache surtout aux —, Hoc malo fere 
seniora corpera tentantur Cels. Un 
gent vieillard, Seniculus, 1, m. Apul. 

enecio, onis. Afran. — bourru, [m- 
portunus senez. Ter. De —, Senilis, 
m.f.,e,n. Cic. En —, Seuiliter. Quint. 

VIFILLE. Voy. VIEUX. 

VIEILLERLE, 8. f. 1° Vieilles har- 
des, vioux meubles. Scruta, orum, n. 
pl. Uor. Centoues, um (vieux habits), 
m. pl. Col. || 2° Fig. idees rebattues 
: Trailer comme des vieilleries, [a 
antiquorum numerum rejicère (10, is, 
Jeci, Jectum). Sen. Ce ue sont que des 
—, Hzc vulgaria et obsoleta sunt. Cic. 
Voy. usé 3°. 

VIEILLESSE, 5. f. 1° Le dernier 
âge de la vie. Senectus, wutis, [. Cic. 
Senecta. æ, f. or. Senium, à, 0. Tac. 
Ætas (atis)senilis (is), grandior (oris,, 
affecta (æ), confecta, longa, præcipi- 
tata, exacta, decursa, eztremaæ, profli- 
gata, f. Cic. Ætas fessa. f. Tac. mala. 
Plaut. ingravescens (entis), . Cic. 
Ævum (i) languens (entis), n. PA. 
Anni (orum) seniles (ium), m. pl. Ov. 
Ætatis granditas (atrs), f. Sisen. : 
L'extrême vieillesse, La — décrépite, 
Senectus summa. Cic. extrema. Ney. 
provecta. Tac. Senecta ultima. Petr. 
eztrema. Tac. Æias decrepita. Cic. 
Dans la —, Ætate exactà (de erigère, 
o, is, egi, actum). Liv. Extremo tem- 
pore ælatis. Cic. Dans ma —, Me senc. 
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Mor. Accablé de —, Cassé de —, Se- 
neclule affectus (a, um). Cic. confectus. 
Cie. Ætate gravis (m. f.. €, M Liv. 
Ætate fessus (a, um). Virg. Homme 
accable de —, Hosno summä senectute. 
Cic. Jusqu'à une extrême —, Ad ul- 
fimum tempus senectutis. Cic. Usque 
ad longissimos human: ævi terminos. 
Sen. Que j'ai entendu parler dans sa 
—, Quem ego audivi jam senem (de 
senez, senis). Cic. La — approcbant, 
Annis ingravantibus. PA. Parvenir à 
la —, Arriver à une — Lrès avancée, 
Seneciutem adinisci (or, Eris, adeptus 
sum), dép. Cic. Usque ad senectutem 
vivêre (o, is, vit, victum). Liv. Ad 
summam ælatem perviv#re. Plaut. Ad 
summam senectuiem vivère. Cic. Lon- 
gissimum ævum peragêre (0, is, egi, 
aclum). Tac. Quand la — est venue, 
Cum senectus atvënit. Plant. La — qui 
approche à grands pas, Adventans 
senectus. Cic. La — arrive peu à peu, 
Ælas sensim senescit (de senescere, 0, 
senui, s. sup., 0., “lc. De —, Par 
l'ellel de la —, Ævv ‘atiscente (de 
fatisc®re, o, is, 8. parf. ni sup.). Qui 
meurent de —, Qui exactô ætale mo- 
nunlur. Cic. Qui devart être mon 
bâlon de —, In quo spem unicam <e- 
nectutis reponebam. Quint. Voy. 8ÂATOn 
20, — agissante, Senectus vivtda. Tac. 
operosa. Cic. La — la plus précoce, 

cissimna senectus. Plin, La — alai- 
blit l'orateur, Orator senectute lan- 
guescit (de languesc#re. o. gui. 3. sup., 
ü.). — [des animaux], Senectus. 
Püin. || 2° (En pari. des choses). Se- 
nectus, utis, Ê. Juv. Senium, ït, n. 
Pin. : Arbre d'une extrême vieillesse, 
Arbor senio defecta, Cot. — du vin, 
Vini vetustas (atisy, F. Cie. Vin d'une 
— consommée, Vetus (eris) vetustum 
(0), a. Plaut. Comme ces vins quine 
supportent pas la —, Utea vina que 
vetustatem ferunt. Cic. Tomber de — 
(en parl. d'an édifice), Vetustate pro- 
labt (or, Éris, lapsus sum), dép. Nep. 
Vetusrate collabi. nsc. La — des 
mots, Priscorum verborum velustas. 
Cic. Verborum velus ætas. Hor. || 3e 
Les vieillards. Senecius, utis, f. Cic. 
Senes, um, m. pl. Cic. : La vieillesse 
est sujelte à une foule d'‘uconmo- 
dités, Mulra senem circumueniunt in- 
commoda. Hor. 

VIEILLI, 1€, part. passé de vreiL- 
LIR, Voy. ce v. || Ad). 1° Dovenu 
vieux. Senez factus (a, um). Liv. : 
Vieillh dans la science duo culle, Cæz- 
rinoniarum velus (gËn. eris). Tac. — 
dans l'art de régner, Vetus regnandi. 
Tac. |] 2° Fig. (En parl. des oh.). 06- 
soletus, a, um. Cic. Eroleius. Liv. 
Vetus, gén. éris. Virg.: Mots vieillis, 
Prisca vocabula. Cic. 

VIEILLIR, v. n. 1° Devenir vieux. 
Senesc/re, 0, is, senui, 8. Sup., n. 
Cic. Senem fieri, dép. Cic. : Il a vieilli, 
Consenuit. Hor. [li ætas accessit (de 
accedËre, o, is, cessum). Cic. Vieillir 
dans l'exil, In exsilio consenescëre. Liv. 
— dans le repos, Tranquillissime se- 
nescère. Suet. — dans les soucis, Cu- 
vis insenescère. Hor. — dans son em- 
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plois Jisdem negotiis insenescëre. Tac. 
1 faut — daus celte misérable situa- 
uon, In hac calamitate est tabescen- 
dum (pass. de tabescére, 0, is, tabui, 
8. Sup., n.). Cic. Qn: ont vieilli dans 
les camps, {n acie etin castris senes 
facti. Curt. Nous vieillissons sans 
nous en apercevoir, Sensim el sine 
sensu senescit ætas. Cic. Senectus non 
inéellecta obrepit (de obrep#re, o, is, 
repsi, replum, 0.). Juv. L'un com- 
mençant à vieillir, Alter vergentibus 
annis in senium. Luc, Tons les ham- 
mes ne s'aigrissent pas en vieillissant, 
Non omnis ælas welustaie coacescit. 
Cie. L'esprit vieillitainsique le corps, 
Cum corporibus animi defloreseunt (de 
deforescère, o, is, florui, s. sup. n.). 
Liv. Que tu as connu qnand son ta- 
lent commençait à vieillir, Qwem jam 
defiorescentem cognovisii. Cic. Cheval 
ui vieillit, Equus{i) senescens (entis). 
or. || 2° Fig. (En parl. des ch.). Se- 
nesvère (vOY. id n. Col. Veterascère, 
0, 18, 3. parf. ni sup., n. Cic. Inve- 
terascére, on. Nep. = Laisser vieillir 
des fruits, Mandare fruges conditas 
vetustati. Cic. Serrer le miel pour le 
laisser —, Mella in vetustatem repo- 
n?re (0, is, posui, positum). Arbre qui 
vieillit, Arbor Loris) senescens (entis), 
féin. Cie. Plusles arbres vieillissent, 
Arbores quo magis senescunt…. Plin. 
Le bois a vieilli avec lui, Consennit 
nemus. Cl. Fromage qui prend ua gnûl 
de sel en vieillissant, Cassus in salem 
senescens. Plin. Ceux qui n'ont pas 
eu soin de faire vieillir l'eau pluviale, 
Quibns curæ non fuit invelerare aquam 
cælestem. Col. Le vin vieillil, Vina 
velustescunt (de vetustescére, o, is, 
s. parf. ni sup., n.). Col. Vina invete- 
rantur (de inveterari, pass.). Plin. 
Vinum languescit (de languescëre, 0, 
gui, s. Sup., n.) (poét.). Aor. Lain- 
ser vieillir des vias, Vira mm ve- 
tustatem servare. Cato. Cellier où 
vieillit le vin, Veteranum, à, n. Sen. 
L'agilation de la mer fait vieillir le 
vin, Jactatus maris veluslaiem vinis 
adjicit (de adjicère, io, jeci, Jectum). 
Plin. En vieillissant, Vetustate. Col. 
Vieillir (en parl. des mots), Obsolesc?- 
re, 0, is, eut, letum, n. Varr. Mots qui 
ont vieilli, Voy. vræux 5°. Exemples 
ui ont —, Oblitterata exempla. Tac. 
Il ne laissait pas vieillir leurs dettes, 
Neque inveterascére eorum æs alienum 
patiebatur. Nep. || 3° Paraître vieux. 
Male ætatem ferre (fero, fers, tuli, la- 
nm). Sen. [| 4° Act. Rendre vieux, 
faire paraître vieux, Voy. visux 1°. 
VIEILLISSBEMENT, 8. m. 1° C 
vumiucesse do. |] 20 Fig. C. oésuérnos. 
VIEILLOT, OTTE, adj. et subst. 
Qui commence à avoir l'air vieux. Ve- 
tulus, a, um. Plaut. Jam senior, m. 
f., us, 0. Virg. : Un vieillot, Un 
homme —, Seniculus, i, m. Apul. 
Senecio, onis, m. Afran. Uue petite 
vieillotte, Anicula, æ, f. Cic. 
VIELLE, 5. f. instrument de musl- 
que dans lequel une rous fait vibrer une 
corde à boyau. Vitula, æ et Vidula, f. 
(Cang.). Rota, f. (Cang.). Le mot 
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Viella, qa'on rencontre aussi, semble 
plutôt désigner le violon. 

VIELLER, v. 0. Jouer de la vlelje. 
Vitulari, dép. (Cang.). 

VUENNR. 10 V. de France. Vienna, 
as, f. Cæs. =: De Vienne, Viennensis, 
m, f.,e, n. Plin. Les babilants de 
—, Viennenses, ium, m. pl. Tac. || 2e 
Y. d'Autriche. Vindobona, æ, f. Anton. 
Viantomina, f. Plin. || 3° Riv. deFrance. 
Vigenna, =, masc. Fort. Greg. 

VIERGE. 10 Subst. et adj. fém. 
Fille qui a vécu dans une continonce 
parfaite. Virgo, guuis, (. Cic. Puella 
(æ) innupta (e). f. (poét.). Virg. = 
Jeune vierge, Virgo tenera. Üor. Puella 
tenera. Ov. Nester —, Degère vitam 
thalami experte (de erpers, gén. 
erlis) (poét.). Virg. Je resle —, In. 
nuba permaneo (de permanëére, es, 
mansi, mansum). Ov. Elle est restés 
—, Puit perpelua virgo. Plin. Qui est 
eacore —, fntacta, æ, f. Virg. Inte- 

ra. Hor. Innupta. Virg. Innuba. Ov. 
nlemerata. Ov. Nupliarum erpers (gen. 
erlis). Hor. De —. Virginalis, m. f., 
e, n. Cic. Virgineus, a, um. for. La 
Sante Vierge, La — Blarie, Virgo. 
Hier. La Vierge (= un des signes du 
Zodiaqne}, Virgo. Cic. La funtaine de 
la — [à Rome}, Âqua Virgo. Plin. 
Virgo. Sen. Cbairs de victimes vier- 
ges, Virgines carnes. Plin. || 2° Adj. 
m. Qui a vecu dans une continencs par- 
faite. Virgo, ginis, masc. Tert. || 3° 
Adi. m.et f. Qui n'a pas encore servi 
: Huile vierge (— la première huile 
qui sort des olives), Olei flos (floris), 
masc. Plin. Prima (2) unda (z, f.) 
preli. Plin. Oleum (1, n.) primzæ notz 
ou prime pressurs. Col. Un vaisseau 
— (= qui n'a pas navigué), Carina 
(æ) rudis (is), f. Apul. Or — (= qui 
o'a pas passé por le feu), Anrum 
apyron, n. Plin. Cuivre —, Æs (æris) 
rude (is), 0. Plin. Avant trouve une 
terre —, Terram virginem nactus (de 
nanctsci, or, Pris, dép.). Plin. Sol —, 
Terra (æ) rudis (is), f. Varr. Solum 
{i) crudum (1), n. Col. Ager (gri) in- 
domitus (i}, m. Tac. Rostro intacta 
tellus, f. (poët.). Ov. Forêt —, Silva 
(æ) incædua (æ), f. Ov. Silva barbarica, 
. Col. Saltus (uum) intacti (orum), m. 
pl. (poét). Virg. || 6° Fig. Pur, non 
guille. Intactus, a. um. St. Illibatus. 
Tac. : Une âme vierge, Ab omni tabe 
mens (mentis) vacans (antis). Sen. Sa 
réputalion est —, Fama vacaf crimine. 
Ov. Voy. iRkérnoCBABLE 1°. || 6° Vigne 
vierge. Vitis (is) labrusca (æ), f. Col. 
et ahs. Labrusca, f. Virg. 

VIEUX el VIEIL, VIEILLR, adj. 
to Fort avancé an âge. Velus, veleris. 
Ter. Vetulus, a, win. Cic. Longævus, 
Virg. Grandævus. Tac. Velustus. Liv. 
Annosus. Plin. Ælate provectus 0e 
progressus. Cic. Senezx, gén. senis (au 
masc. seulement). Cic. Ætate gravis 
(w. f..e, a.) Cie. Ætate senior (m. f., 
us, D.). Vell. Ævi maturus (a, um). 
Virg. Ævo grandis (m. f..e,n.). Tac. 
Natu grandis. Cic. Senio gravis. Sen. 
Annis gravis. Hor. Annis provectus 
(a, um). Liv. Natu gravior (m. f.. us, 
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n.). Ter. Natu magno. Eiv. : Très 
vieux, Persenez. Suet. Nalu pergran- 
dis. Liv. Senectute hffectus où confec- 
(us. Cic. Ævo marimns, obsitus, ou 
confectus. Virg. Ætate confrcins. Cic. 
fessus. Virg. Quand j'étais déjà —, 
Me sene. Hor. Si —, Tam senez. Cic. 
Les plus — sénaleurs, Seniores Pa- 
trwn, Liv, Ua bomme —, et abs, Un 
—, $Senez. Cic. Vetulus. Cic. Tomo 
senex. Ter. Un petit —, Senecio, onis. 
Afran. Seniculus, ?. Apul. Une vieille 
fenume, nt abs. Une —, Anus, üs, f. 
Cic. Vetula, 2, f. Juv. Longæva. Ov. 
Annosa velula. Ov. Mulier magno natu. 
Liv. Une petite —, Auicula, f. Cic. 
De — femme, De —, Anilis, m. f., 
e,n. Cic. Auicularis. Aug. De vieux, 
Senulis. Cic. À la manière des —, Se- 
niliter. Quint. À la mauièredes vieïlles 
femmes, Aniliter. Cic. Cheval on peu 
vieux, Equus prouectior. Pall. — che- 
vaux, qui veluli, Cic. Préférer les 
jeunes chevaux aux —, Equis vetulis 
teneros anteponère. Cie. — chien, Se- 
nez canis. lx. De — pores, Senes 
porci. Juv. Vicille ponle, Veterana 
gallina. Col. Devenir vieux, Senescère, 
0, is, senui, S. sup., n. Col Devenu 
—, Annis ingravarlibus. PA. Cum 
ætate processisset (de procedëre, 0, 13, 
cessum). Cic. Voy. wIEILLIN 1°.Parailre 
plus — qu'on ne l'est, Bfale ætatem 
ferre (fero, fers, luli, latum). Sen. 
Vivre plus — que qqn, Senectam ultra 
vitam alicujus producëre (0, is, duxi, 
ductum). Tac. Alicui superesse (sum, 
es, fui, s. snp.). Virg. | 2° Age (par 
comparaison avec un autre): Plus vieux, 
Natu magor et abs. Major, m, f., us, 
a. Cic. Moins —, Natu minor et abs. 
Minor. Cie. Plus — que nous de deux 
sans, Biennio quem nos major. Cic. Le 
plus — d'enire eux, Ex omnibus 
natu mazimus(a, um). Liv. Qui velus- 
tissimus ex iis est. Liv. Les plus — 
opinent les premiers, Ut quisque æfate 
anteccdif, ila sentsntiæ principatun 
tenet. Cie. Voy. ÂGe 40. || 3° (En parl. 
desch.;. Vetus, gén. veteris. Vetustus, 
a, ton. Col. Annosus. Virg. Scnez, 
senis (au masc.). Afart. Anus, üs (au 
fém.). lin. = YVieax noyer, Annosa 
aux. Juv. Lanrier très —, Veterrima 
laurus. Virg. Arbre excessivement 
—, Arbor senio defecta. Col. Quaud 
l'arbre sera —, Cum arbor vetustatem 
fuerit adepta (de adipisci, or, ëris, 
dép.). Coi. Vieille vigne, Veterana 
vinea, Col. [Vin] vieux, Vetustum. 
Plaut. Vetus. Cic. Veleranum. Sen. 
Verulum. Cat. Inveteratum. Plin. Cu 
devenant — (en parl. dn vin), Vetus- 
tale. Cie. Plus la poix est vieille.…., 
Piz quanto facta est vetustior… Col. 
— cilé, Velustum oppidum. Hor. || 4° 
Ancien. Vetus, gén. veteris. Liv. Ân- 
tiquus, a, um. Cic. Velustus. Virg. 
Vetulus. Ior, = Vieux soldats, Vete- 
rani milites. Cic. et ahs. Veterani, 
orum, m. pl. Cæs. Vieilles troupes, 
Veteres copiz, f. pl. Cæs. Vieil ami, 
Vetus amicus. Hor. Üne bhistoriette 
hien vieille, Decantata fabula. Cic, 
— découverle, Veius inventum. Cic. 
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Une — [njnre, Vetus infurin. PA. 
Cérémonies aussi vieilles que Nome, 
Sucra (orum) Urbi æqualia (inm),n. 
pl. Liv. Faire revivre de — detles, 
Ublitierata nomina retrahëre (0, is, 
taxi, fractum). Ter. Dépouiller le 
vieil bommc, C. conniGen (Se) 1°. 
Suivant un — usage, More majorum. 
Vell, Le vieux temps, Vetustas, alis, 
f. Cic. Antiquitas, f. Cic. Conlume du 
— temps, Mos (moris) antiquus (i}, 
masc. Liv. Qui est du — lemps, du 
bon — temps, Antiquus, a, um. Cic. 
Un home de la vieille roche (— 
d'une probilé antique), Homo antiquà 
fide. Ter. Sentir le vieux, Antiquita- 
tem redolëre (eo, es, ui, S. Sup.). Tac. 
|} So Ancien (en part. des mots ou des 
auteurs). Velusius, a, um. Cic. Pris- 
cus. Cic. Obsolelus. Cic. Vetus, gén. 
veleris. Quint. : Les plus vieux écri- 
vains, Vetuslissimi auctores. Quint. 
[Motj nsité dans les — auteurs, Quod 
in usu fuit vetustissimis, Prise, — 
livre, Annosa (æ) charta fr f. Cat. 
— écrits, Annosa (orum) volumina 
{um}, 0. pl. Hor. Son style est trop 
—, Antiçuior est ejus sermo. Cic. 
Règles du — langage, Observationes 
sermonis anfiqut. Suel. — mots qu'on 
fait revivre, Verba a vetustate repe- 
tit. (pass. de repetëre, 0, is, ivi et ti, 
ilum). Quint. Se servir d'expressions 
trop vieilles, Quædam nimis antigne 
dicère (o, is. dixi, diclum). Hor. || 6° 
Use (en parl. d'habits). Obsoletus, a, 
um. Cic. Trilus. Hor. = Vétu de vieux 
bahils, Voy. nAP£, US 19, naAILLON 20. 
1 7° Dégradé. Vetus. gén. vcteris. Sen. 
Vetusius, a, um. Virg. = Vieux bâti- 
ment, Ædificium (ii) dilabens (entis). 
Sen. Vieille maison, Ædes (ium) rui- 
nosæ (arum), f. pl. Cie. 

1. VIF, Vive, adj. 10 Qui est en 
vie. Vivus, a, um, Sall. Vivens, gén. 
entis. Plin. Voy. vivanr 49 = Brülé 
vif, Vivus combustus. Cic: Vivus 
erustus. Cic. Livrer qqn mort ou —, 
Aliquem vivum aut necatum (radère 
{o, is, didi, difumy. Sall. Plns mort 
que —, Semiviuus. Cic. Viz vivns 
Cic. Jusqu'aux parlies vives de Ja 
chair, Ad vivum. Liv. Ad vivas usque 
partes. Plin. || 20 Agile, remyant. Vi- 
vidus, a, um. PI.-j. Vivus. Lucr. Jm- 
piger, gra, grum. Cic. Alacer, cris, 
cre. Sall. Vivaz, gén. acis. Gell. : 
Cbeval vif, Acer (eris) equus (ti). Virg. 
(at —, Levis. Hor, Mouvement —, 

OY. VIVACITÉ 19, VIVEMENT 40. || Fig 
Argumentation plus vive, Agilior ar- 
gumentatio. Quint. |} 3° Fig. Arvent. 
Vividus, a, un. Pl.-ÿ. Fervidus. Hor. 
Vivaz, gén. acts. Quint. Fervens, gèn. 
entis. Hor. = Feu plus vif, Acrior 
ignis. Col. [Feu] qui u'est pas (ou 
n'est plus) —, Non acer (cris, cre). 
Hor. Tepidus, a, um. Oo. Œil —, Re- 
gard —, Oculi acres, m. pl. Virg. Ar- 
dentia lumina, D. pl. (poét.). Virg. 
Vegeti oculi. Suet.Avoir] œil —, Âcres 
oculos habëre. Cie. || &° Ardent, bril- 
lant (en parl. de la couleur). Acer, cris, 
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Excitatfora lumina. Quint. Vif éclat, 
Acer splendor. Lucr. Couleur vive, 
Color foridus. Plin. ardens. Plin. Avoir 
des couleurs plus vives, Ercitatius 
fulgëre (eu, es, fulsi, s. sup.). Plin. 
Rendre les couleurs plns —, Colures 
excilare. Plin. Couleur peu vive, Cutor 
surdus. Plin. non ita acutus. Solin. 
Visage d'un teint vif, Os (orts) rubi- 
cundum (i), n. Plaut. Teint — San- 
guine diffusus color. Cic. Eclal moins. 
— {d'une pierre], Fulgor dilutior. llin, 
Escarboucle moins vive, Remissior 
carbunculus. Plin. Un rouge tres vif, 
Acerrimns rubor. Sen. |] 6° Bouillant 
(au moral). Calidus, a.um. Hor. : Pas- 
Sion plus vive, Studiun (ii) ardentius 
{oris), n. Cic. Passions vives, Libidi- 
num impelxs (uum), m. pl. Cic. || 6° 
Irritable. Voy. ce m. [| 7° Qui conçoit 
ou qui produit facilement. Vivus, 0, 
um. Ou. : Qui a l'esprit vif, Ingenio 
promptus. Liv. Homme à l'esprit —, 
Homo vivi pectoris. Arn. Esprit —, 
Celeris anima. Virg, Esprit plus — 
(d'un ouvrier], Velocior animus. Col, 
Pensées vives, Concitatz sententiz. 
Quint. La première de ces deux qua- 
lilés Sappose un génie plus —, l'au- 
tre un art plus sûr, Est illud acrioris 
ingenii, hoc majoris artis. Cic. || 8° 
Grand, fort, Intense (en part. des ch. 
et au fig.). Acer, cris, cre. for. Vehe- 
mens, gen. entfis. Cic. : Froid vif, 
Frigus acre. Lucr. penetrabile. Virg. 
immiodicum. Ov. acerbum. for. Fri- 
gorum vehemens vis. Plin. Voy. Froid 
(s. m.) 1°. Douleur vive, Acer dolor, 
Cic. Terreur moins —, Terror segnior. 
Liv. Souffrances très vives, Asperrimi 
(orum) cruciatus (uum), m. pl. l'hn. 
Quand les donleurs elaient moins —, 
Cum dolores se remiserant (de remit- 
têre, 0, 18, missum). Cie. Vif plaisir, 
Voluptas alacris. Virg. Quand le 
plaisir est trop —, Volnplas cum ma- 
jor est. Cic. Passion vive [de l'amour], 
Amor acer, Cic. Armor vivus. Virg. 
Vives inquiétudes, Murdaces sollici- 
tudines, [. pl. Uor. Laisser de vifs re- 
grets, Flagrante destderio celebrari, 
pass. Tac. Aucune autre erilée n'ex- 
cita jamais parmi les spectateurs uns 
Cosupassion plus vive, Non alia exsul 
viseutium oculos majore misericordid 
affecit. Tac. Emolious vives, Conci- 
tali effectus, m. pl. Quint. J'eus le 
vif désir de…, Subiit antwuin impelus 
(ts). Liv. Rendre la lulie plus vive, 
Cerlamen accendère (0, is, cendt, cen- 
sum). Liv. L'opposilion des tribuus 
n'en élail que plus —, Æo acrims 
contra tribuni tendebaut. Liv. Le com- 
bat l'ut vif, Acriter pugnatum est. Ces. 
Acriler commissa pugna. Quadr. Vay. 
ACUARNÉ 40, Le debat sera —, Non 
mediocris erit contentio. Cic, Discus- 
sion an peu vive, Dispnintio pngnn- 
cior. Sen. De si vifs debats, Toute 
dissensiones. Cxs. L'smilié est plus 
vive, Denevolentia magis elucet (de 
elucêre, co, luxi, s. sup.). Cic. — af- 
fection, Insigne stndium. Cic. La don- 


cre. Sen. Ardens, géo. eutis. Plin, Re- | leur est d'autant plus — que la faute 


fulgens. Plin. : Lumières trop vives, 


est plus grave, Ëo gravior est dolor 
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quo culpa mojor. Cie. Etre doué d'une 
sensibilité très —, Esse sensu ncer- 
rimo. Cic. Faire naltre une — et pro- 
fonde douleur, Magnum el acerbum 
dolorem commdôvêre (eo, es, môvi, mo- 
fun). Cic. 1l avait un goût très vif 
pou le jeu, Aleam studiosissime lusit. 
uet. Quelle si vive appréhension? 
Quæ tauta formido ? Cie. || ue conçut 
jamais d'inianitié si — que…, Simtd- 
tales nullas tam graves excepit unquam 
ul... Suet. || 9° Exprimé avec force. 
Vividus, a, um. Mart, : Vives images, 
Acres imagines. Cic. Employer des 
images —, Uti imnginibus agentibus. 
Cic. Style vif, Oratio celeris. Quint. 
Style — et rapide, Oratio celeris e! 
cuncitata. Cic. Discours trop —, Fer- 
vidior oralio. Cic. Pensées vives, Vi- 
brautes seutentiz. Quint. Façon de 
parler vive et impélueuse, Oratio in- 
citata et vibrans. Cic. || 40° Piquant. 
Mordax, gèn. acis. Hor. : Une lettre 
un peu vive, Satis aculcatx litteræ, f. 
pl. Cic. Il m'a envoyé uue lettre très 
— contre lui. Ardentes in cum lilleras 
ad me nusit. Cic. Plaisantenes vives, 
Fucenæ osperæ. Cic. acerbz. Tuc. 
Propos vifa, J'aroles vives, Voy. 1x- 
une 40. || 44° Locutions diverses : Ean 
vive, Viva aqua. Sen. Vivus (i) fons 
(fontis), masc. Ov. Lacs d'eau —, 
Lacus vivi, m. pl. Virg. Chaux —, 
Calx viva. Plin. Pierre — (= pyrile), 
Viuus tapis. Plin. Soufre vif, Vivum 
sulfur. Plin. Sièges lillés daus le 
roc —, Vivo sedilia saxo. Virg. Plant 
—, Viviradir, dicis, fém. Cie. Haie 
vive (= en pleine vegélalioa), Viva 
gepes. Cul. Eatrelien de — voix, Viva 
vor. Cic. Reservons le reste pour 
nous le dire de — voix, Celera præ- 
senti sermoni reserventur. Cic. J'en 
causerai avec loi de — voix, Sed te- 
cum hæc coram agemus. Voy. voix 10. 
De — force, Per vim. Cie. Vi. Sal. 
Chercher à prendre une ville de — 
force, Vi urbera adoriri (ior, ëris, or- 
tus sum), dép. Liv. Voy. FoncE 6e, 
2. VIF, 8. m. Les parties vives : 
Jusqu'au vif, À d'uivum. Liu. Ad vivas 
usque puries. Plin, Vivo tenus. Col. 
Couper jasqu'au —, Ad vivum ou De 
vivo resecare (0, as, secui, secium el 
rar. secatum). Cie. Couper l'ongie jus- 
qu'au —, Resecare ertremam pariem 
insius unguis ad vivum. Col. Se ronger 
les ongles jusqu'au —, Vivos ungnes 
rodëére. Hor.{Tailler la vigne) jusqu'au 
—, Vivo tenus vitem eradère (0, is, 
rasi, rasum). Col, Jusqu'au — (ea 
parlant de la vigne), Donec ad sincera 
veniutur, Plin. Frise. Couper daas le 
vif, Trancher dans le —, De vivo rese- 
care. Cic. Cetle leltre m'a piqué an 
—, Epistola illa me pupugit [de pun- 
gêre, 0, is, punctum). Cie. Peindre an 
— les mouvements, Motus expingëre 
{o, 8, pinzi, pictum). Cic. 
VIF-ARGENT, 5. m. Sorto de métal 
Jiquide. Vioum (1) argentum (i), 0. 
Phn. | Fig. 1 a du vif-argent dans 
Ja tête, dans les veines, C'est un vrai 
—, Stare loco nescit. Virg. C'est un 
vrai — (au moral), Colidior est. Hor. 
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VIGIE, 6. T. Matelot en sentinelle. 
Proreta, æ, inasc. Plaut, : La vigie 
signala des vaisseaux au large, Naves 
per alium ferri e speculä signum da- 
fum est. Lit. Elablir une —, Specu- 
lam ponêre (0, is, posui, positum). Liv. 

VIGILAMMENT, adv. Avec vigi- 
lance. Vigilanter. Cic. Duligenter. Cic. 
Vigilate. Gell. Magna cura. Cic. Magnä 
cum curä. Cic. Vigili curä. Ov. 

VIGILANCE, 8. {. Action de sur- 
veiller avec attention. Diligentia, æ, f. 
Cic. Vigilantia, f. Cic. Cura, f. Cic. : 
Grande vigilance, Magna cura. Cic. 
fntenta eura. Liv. Intentissima cura. 
Liv. 11 faut de la —, Opus est invi- 
gilato (passe de invigilare, n.). Plant. 
La — du berger, Custodia pastoris. 
Col. Par la —, par l'activité, Vigi- 
lando, agendo. Sull. Avec —, Voy. 
VIGILAMYENT. — déployée pour garder 
[ce qu'on possède], Diligentia custo- 
diendi. Col. Tromper la — des gardes, 
Custodes frustrari, dép. Liv, falière 
fo. is, fefelli, faisum). Liv. Custodias 
tostium fallëre. Liv. ls avaient laissé 
s'endormir leur ancienne —, Supe- 
rioris femporis conteulionem omnem 
remiserant (de remitiére, 0, is, 15- 
sum). Cic. Ne pas permeiltre à la — 
de se ralentir, Nühil remissi pali. Sall. 
Redoubler de — ponr la garde des 
prisons, Lautumiarum intentiorem cu- 
ram habëre. Liv. Apporter la plus 
grande —, Non mediocrem diligentiam 
adhibère (e0, es, ui, ‘lum). Czs. 

VIGILANT, ANTE, adj. Âttentif, qui 
veille avec soin. Vigifans, gén. anris. 
Cic. Diligens, gén. entrs. Cic. Vigil, 
gén. gilis. Hor. Vigilar, gén. acis. 
Col. : Postes vigilants, Acres custodiz, 
f. pl. Tac. Gardes plus vigilantes, 
Inteutiores custodir. Liv. La garde 
vigüante des chiens, Canum fida cus- 
todia. Cic. Animal vigilant la nuit, 
Sollicitum animal ad nocturnos stre- 
pifus. Liv. Homme — et actif, Vigi- 
ans ef industrius homo. Cic. Précep- 
teur —, Acer (cris) præceptor (oris). 
Quint. Soin —, Voy. vIOILANCE. 

4. VIGILE, pape. Vigilius, ii, m. 
Arat. 

2. VIGILE, 5. {. Voille de certaines 
fêtes de l'Eglise. Vigiliz, arum, f. pl. 
Cassian. 

VIGNE, S. f. do Plante qui porte ls 
raisin. Vitis, is, f. Cic. Vinea, z, f. 
Varr. : Jeune vigue, Novella vutis. Cic. 
Fouir les jeunes vignes, Vineas no- 
veilas fèdère (los îs, f6di, fossum\. 
Varr. Vigne féconde, Opima vitis. 
Dlin. La — souffre, Augilur vitis. 
Col. La — porte sur un léger élai, 
Vinea modico adminiculo (dat.) ac- 
quiescit. Col. Vignes décbaussées, 
Adaperiæ vites. Col. Narier la vigne 
{à l'ormeau], Ecbalasser la —, Vi- 
neant odminiculare. Col. VOy. MaREn 
20, ÉCHALASSER. Attacherla —, Vitem 
adjugare. Col. Viu fait avec du raisin 
des vignes mariées à des arbres, Ar- 
bustivuum mustum. Col, Planter nn 
champ de —, Agrum vineis obserère 
(o, is, sevi, sifum). Col. Coucher la 
vigoe, Vitem sternère (0, is, siravi, 


VIGOU 4755 


stratum). Col. Vignes couchées, Stratæ 
vies. Col. —régulièrementdisposctes, 
Ordinariæ vites. Col. Manière de trai- 
ter les —, Vitium ordinalio. Col. Vi. 
goe poissée (— qui produit du vin 
poissé), Vitis picata. Plin. Planter 
dela —, Vites serëre (0, is, sevi, sa- 
tum). Prop. Vites ponère (0, is, posui, 
positum). Virg. Celui qui plante de 
la —, Vitisator. Virg. Uvæ consilor. 
Tib. Le premier qui planla là —, Vi- 
tis repertor. Ov. Renonveler un plaat 
de —, Noucllare, n. Suet. Collines 
planlées de —, Colles vüiferi. Plin. 
Plaat de —, Vineaticum (5) semen (mi- 
nis), 0. Col. Cep de —, Viticula, f, 
Cic. Vinea. Col. Vitis. Varr. Sarunent 
de la —, Bois de la —, Palrves, mitis, 
masc. Plin. Vitea ligna, n. pl. Solin. 
De —, Viteus, a, un. Varr. Vilige- 
nus. Lucr. Vitigeneus. Col. lampineus. 
Virg. Colonnes en bois de —, Vuti- 
geneæ colunz. Plin. Terrain qui con- 
vient à la —, Terra (æ) vinealis (is), 
f. Col. || 2° Etendue de terre plantes de 
ceps de vigne. Vinea, æ, f. Cic. Voy. 
viGrogLe. || Fig. Etre dans les vignes 
du Seigneur, Etre dans les —, Vov. 
1VRE 40. || 30 Vigne blanche (bryone). 
Vicis (is) alba (æ), f. Col. = Les par- 
ties amères de la vigne blanche, Psi- 
lothri austeritates, f. pl. Pull. || &o Vi- 
gne vierge. Voy. viEnoe 50. 

VIGN®"RON, s. m. Ouvrier qui cul- 
tive la vigne. Vinitor, oris, m. Virg. 
Vatis cultor, m.Cic. Vilicola, æ, masc. 
Sit. Colonus, i, m. Hicr. : Vigneron 
consommé, Pretiosus vinitor. Cot. De 
—, Viuitorius, a, um. Col. 

VIGNODBLE, <. m. Etendue de pays 
plantes de vignes. Vinea, æ, f. Cic. 
Vineæ, arum, f. pl. Col. Vinela, crum, 
o. pl. Col. Vitiarium, üi, n. Col. Vilea 
rura, n. pl. (poét.). Prnd. : Exposer 
des vignobles au levant, Orienti vineta 
advertère Le, is, verli, versum), Col. 
Produits abondants des —, Vinenrum 
uber (eris) proventus (ïs), m. Mon- 
tague couverte de —, Viltbus consilus 
mons. Plin. Planter un vigaoble, Vi- 
nela facère (io, Ÿs, feci, factum). Col. 
Vineam frequentare. Col. instituÿre 
(o. is, ur, ulum). Cie. Agrum vineis 
obserëre (0, is, seu, situm). Col. Agrum 
vineis veslire (0, is, ivi el ii, itum). 
Col. De —, Vinealis, m. f.,e, 0. Cato. 
pineatieus, a, um. Caio. Vinearins. 
Col. 

VIGOUREUSEMENT, 20 v. 1° Aveg 
vigueur. Acriter. Cie. Fortiter. Cic. 
Vechementer. Hirt. Strenue. V.-Maz, 
Contente. Cic. Intente. Liv. : Com- 
battre vigoureasement, Acriler rem 
gerdre {o, is, gessi, gestum). Sail. Ré- 
sister —, Fortissime resisiére. Cæs. 
Se défendre — [contre les assié- 
geants|, Obsidionem pertinaciter tole- 
rare. Frontin. Qui agit —, Promplis- 
simus, a, unt. Cic. Je veux quun 
pousse — celte aflaire, De summä agi 
prorsus vehementer veto. Cic. || 29 (En 
t. de bot.). Lzte. Col. : Qui pousse 
vigoureusement, VOy. VIGONREUX 20. 

VIGOUREUX, suss, adj. 1° Fort. 
Robustus, a, um. Cic. Validus. Cic. 
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Vegetus. Cic. Nervosus. V.-Maz. Va- 
s, gén. entis. Cic. Membris valens. 
ärg. Fortis, m. f.,e, 0. : Ce qu'il y 

avait de plus vigoureux parmi les 

soldats, Quod floris in juventnte fuit. 

Liv. Corps — et plein de sève, Cor- 

ous solidum et suci plenum. Ter. Ap- 

parence vigoureuse, Vegetior (oris' 
adspectus (@si, masc. Col. Vieillesse 

—, Cruda viridisque senectus. Virg. 


Les vaulours nowrs sout les plus vi- 


oureur, Vullurum nigri prævalent 
ie prævalère, e0, ui, S. sup., 0.). 
plus —, Ani- 
malium forliora. Plin. Etre —, très 
—, Vigëre, eo, es, ui, s. sup., n. Cic. 


in. Les animaux les 


Valëre, co, es, ui, s. sap., n. Plaut. 


Virére, eo, es, ui, s. sup., n. Liv. Voy. 


rorr 4°. || 2° (En parl. de la vegeta- 
tion). Lætus, a, um. Col. Validus. Col. 


Vehemens, gén. entis. Col. : Offrir une 
lus vigoureuse, Peius 


végétation 
grandiores edere (o, is, didi, ditum). 
Cic. Les arbres sont vigoureux, Ar- 
bores niteni (de nitère, eo, ui, s. Sup., 
n.). Plin. La partie la plus vigoureuse 
d'un arbre, filaritas arboris præcipua. 
Plin. Rameaux vwigonreux, Nitidi 
rami. Col. Espèces plus viroureuses, 
Fortiora genera. Col. Vigne trop vi- 
oureuse, Lururiosa vitrs. Col. || 3° 
(En parl. du terrain). Validus, a, um. 
Plin. Robustus. Col. || 6° Fig. Où il y 
a de la vigueur. Acer, cris, cre. Mirt. 
Fortis, m. f.,e, un. Cic. Vividus, a, 
um, Tac. Vegetus. Cic. = Argument 
vigonreux, Virilts (is) ratio (onis), 
fém. Cic. Altaque vigoureuse, Vividus 
(i) impetus (üs), m. Hor. Eloquence 
—, Robusta eloquentia. Quint. [Style] 
vigoureux, Velemens. Cic. Nervosus. 
Cie. [Le style) est —, Nervos lLabet, 
Cic. Avoir uu style plus —, Nervo- 
sius dicPre. Cic. 

VIGUEUR, 5. f. 1° Pouvoir de rèsis- 
ter â la fatigue, de surmonter un obstacle. 
Vis, gen. inus. vis, f. Cic. Vires, dun 
f. pl. Cæs. Corporis robur el abs. Ro- 
bur, roboris, n. Curt. Virg. Corporis 
firmitas (ati), f, Cie. = Etre dans la 
vigueur de l'âge, Virére, eo, es, ui, 
s. Sup... 0. Liv. Ceux qui sont dans 
toute la — de l'âge, Quibus vnieger 
ævi sanguis solidæque suo slant robore 
pires (pOêL.}: Virg. Quand j'étais dans 
toute la — de l'âge, Cum sanguis inerat 
(poét.). Luc. Avoir de la —, Viribus 
vigére et abs. Vigère, 60, es, ui, 5. 
sup., n. Liv. Cic. Prendre de la —, 
Se corroborare. Cic. Vires sumère (0, 
üs, sumpsi, sumplum). Ov. ConvalescFre 
0, is, ui, 8. sup., D. Col. Prævales- 
cère, n. Col. Ils croient qne cela donne 
de la —, Hoc nervos confrmari pu- 
tant. Cæs. D'une — prodigieuse, Cor- 
poris viribus excellens. Liv. Avec —, 
Vi. Virg. Magnä vi. Virg. Valdis 
viribus, Virg. Intente. Liv. Lancer 
avec —, Contente mittrre. Cic. Lancé 
avec —, Impelu jactus. Sen. Jeuuesse 
leine de —, Inerhausta pubertas. 
ac. Je vois qu'il faudra de ia —, 
Video fore nervis opus. Cic. — athlé- 
tique, Gladiatoria corporis firmitas. 
Cie. Masse sans —, Inanis (is) sagina 
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(æ#), f. Quint. En déployant toute ea 
—, Toto sanguine nirus. St. Rapidité 
el — des chevaux, Celeritas el vis 
eguorum. Cic. La nature aidée par le 
travail acquiert plus de —, Adjuta 
curä natura magis evalescif. Quint. 
Qui est sans —, Qui manque de —, 
Invalidus, a, um. Cie. Voy. FAIBLE 10. 
Il 2° (En parl. des vegetaux). Lztitia, 
æ. f. Col. : Prendre de la vigueur, 
Acquérir de la —, Pousser avee —, 
Convalescére (voy. 1°), n. Col. Pousser 
avec trop de —, Lururiare, n. Plin. 
Le< pousses sorlent avec plus de —, 
Exsultant densiores pampini. Plin. — 
(une vigne) contre les intempéries, 

atientia, f. Col. — du tronc, Trunci 
Letitia. Col. — d'un olivier, Olez 
vires, f. pl. Cato. Olivier sains —, 
Evanida olea. Col. |] 3° Force (de l'es- 
prit}. Robur, oris, n. Cic. Vigor, oris, 
masc. Liv. Vires, um, f. pl. Virg. 
Firmilas, alis, f. Cic. Fortitudo, dinis, 
f. Cic. Animi vis, f. Cic. vigor, m. 
Liv. robur, 0. Curt. Nervi, orum, m. 
nl. Cic. Animi firmitas où Armitudo, 
f. Cic. = Vigueur intellectuelle, Intel- 
ligendi prudentia (æ), f. Cie. Je con- 
serve toule ma — d'esprit, Animo 
vigemus (de vigère, 60, es, ui, ?. SUP., 
n.). Cic. — de caractère, Vividum 
ingenium. Liv. Homme d'un caractère 
plein de —, Vir (uiri) acer (cris) et 
fortis (is). Cic. Faire des actions de 
—, Fortia facËre (io, is, feci, factum). 
Liv. Fortium virorum operam edëre 
{o, is, didi, ditum). Liv. Avec —, 
VOy. VIOOUREUSEMENT 40°. — d'âme 
et de génie, Vis animi ingeniique. 
Liv. Ils dlent à la vertu toute —, 
Nervos omnes virtutis elidunt (de eli- 
dère, 0, is, lisi, lisum). ic. || 4° (En 
parl. du style). Vis, vis, f. Cic. Vires, 
tum, f. pl. Ov. Vigor, oris, masc. 
Sen. Robur, oris, n. Quint Vehemen- 
tia, æ#, fl. Plin. Nervi, orum, ©. pl. 
Cie. Lacerti, m. pl. Cie. Contentio, 
onis, . Cic. Sanguis, inis, m. Cic. 
Impelus, &s. m. Cic. : La vigueur ora- 
loire de Périciès, Periclis sucus (1), 
m. Cic. Oler sa — à l'éloquence, Ora- 
tionem mollem fleneramque redd?re. 
Cic. On manque de — quand on vise à 
la perfection, Nervi deficiunt sectantem 
lavia. Hor. (Orateur] qui manque de 
—, Elumbis. Tac. Enervis. Tac. Frac- 
tus. Tac. Pensée sans —, Enervaia 
sententie. Cic. Style sans —, Enervata 
ou Effeminata compositio. Quint. || 6o 
Activité, impetuosité, violence (dans l'at- 
taque et dans la defense). Vis {or {o), 
f. Cic. Inpetus, üs, m. Liv. : Cette ac- 
cosation fut poussée avec beaucoup 
de viguenr, Îllud crimen caluit (de 
calère, eo. es, 8. sup., D.). Cite. Pous- 
ser un siège avec —, Summä vi erpu- 
gnare. Liv. Summo labore oppugnare. 
Liv. Intente obsessos premêre (0, is, 
pressi, pressum). Tac. Charger avec 
plus de —, Concitatius signa inferre 
{fero, fers, tuli, illatum). Frontin. 
Résisler avec beaucoup de —, Summä 
vi resistère. Liv. Cum maximo robore 
obsistére. Liv. Poursuivre la guerre 
avoc —, Bellum maturars. Liv. Si 
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l'on ne relâche rien de cette — d'exé. 
culion, Si ex illo impetu rerum nihil 
remillitur. Liv. || 6° Usago constant 
d'uns ch.; autorité. Usus, us, m. Plin. 
: Etre en vigueur, Vigére, eo, es. ui, 
8. SUP. a. or. Qui n'est plus en —, 
Obsoletus, a, um. Cic. Coutume re- 
mise en —, Consnetudo repetita. Cic. 
Remettre une loi en —, Legem redu- 
cêre (o, is, duxi, ductum). Tac. Legem 
revocare. Tac. Remelire une coutuins 
en —, Morem reducère. Pl.-j. referre 
(fero, fers, tuli, latum). Virg. Lois 
qui ont cessé d'être en —, Mortu 
leges. Cic. Remettre en — l'ancienne 
discipline militaire, Lapsam castro- 
rum disciplinam ref@uère (e0, es, füui, 
fotum). Pi.-j. À d disciplinam a licentiä 
mililem formare. Liv. Remeltre des 
impôts en —, Vecligalia revocare. 
Suet. 

VIL, vicz, adj. 1° Qui est sans va- 
leur. Vilis, m.f.,e,n. Cic. : Qui est 
à vil prix, Parvi prelii. Plaut. Minimi 
pretit. Plaut. Les cboses de — prix, 
Rerum via, n. pl. lor. Le blé est à 
— prix sauf en cas de diselte, Annona 
prelium, nisi in calamatate frucluum, 
non habet. Cic. Marchandises à — 
prix, Sordidæ merces. Tac. Quand les 
lerres élaient à — prix, Cum prelia 
prædiorum jacèrent fée jacère, 0, es, 
ui, 8. Sup., n.). Cie. À — prix, Vi- 
liter. Plin. Vilissimo (8.-ent. pretio). 
Ulp. Mainimo. Plaut. Mettre a — prix, 
Minimi facêre. Plaut. Vendre à — 
prix, Dissolute vendëre. Cie. Parvo 
vrelio vendère. Cic. Male vendëre. Cic. 

ouer à — prix, Dfale conducère. 
Plaut. Acheler à — prix, Emére vili 
(s.-enl. pretio). Plaut. Emere vilissime. 
Col. parvo ære. Liv. Voy.paix 40. || 40 
Fig. Abject, meprisable. Vilis. m. f., 
e, n. Cic. Abjectus, a, um. Cic. Sor- 
didus. Cic. = ilomme vil, Sorduus. 
Cie. Spureus. Cie. Contemptus et ab- 
jectus. Cic. Le plus — des hommes, 
Turpissimus omnium homo. Cic. Etre 
— et hileuxi O tenebræ! o lutum! 
Cic. Prufessions viles, Sordidi(orum) 
qruæstus (uum), m. pl. Cic. Abjecta 
offcia. Cod. Deformia ministeria. Cod. 
Emploi vil dans l'Etat, Munusin re- 
publica sordidius. Cie. Tous les arti- 
sans exercent des professions viles, 
Opifices omnes in sordidä arte versan- 
tur. Cic. Partager le sol aux plus vils 
citoyens, Agrum sordidissimo cuique 
dividëre. Liv. [Chose réservée] aux 
plus — usages, Fœdis relatu minis- 
teriis. Froniin. Vile flatterie, Sub- 
missa adulatio. Quint. 

4. VILAIN, AXE, adj. 1° Qui dé- 
plaît à la vue. Turpis, m.f., e, n. Cic. 
Fedus, a, um. Quint. |} 2° Incommods, 
desagreable. Ingratus, a, um. Cæs. 
Incommodus. (Cic. Injucundus Cic. 
Insuavis, m. f.,e, on. Cic.: Il fait wi- 
lain (= le Lemps n'est pas beau), Aer 
nubilat, Varr.|] 30 Fig. Peu honorable 
(en parl. des pers.). Turpis, m. f., e, 
n. Cic. Fœdus, a, um. Tac. Spurcus. 
Cic. Impurus. Cie. Sordidus. Cic, : 
Une vilaine femme, Impudica (z) mu- 
lier (eris), f. Cie. || 6° Contraire à 
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Phonneur (en parl. des ch.). Turpis, 
m.f.,e,n. Cic. Illiberalis. Ter, Fedus, 
a,um. Cic. Sordidus. Cic. Inhonestus. 
Cic. Indignus. Cic. Malus. Cic. [m- 
frobus. Cic. = Vilaine action, Fæœde 
admissum. Luer. Facinus illiberale. 
Ter. fœdum. Ter. indignum. Ter. 
Turpe factum. Her. Rien n'est plus 
vilain que.…., Nikil est tam deforme 
çxam.… Cic. C'est une vilaine action, 
Turpe est. Cic. Faire un vilain métier 
(— être entremetlear), Lenocininm 
facëre. Plaut. || 6° Deshonnête, obscène 
=: Aucune vilaine parole, Nit dictu 
fedum. Juv. Voy. osscéxe. || 6° Sor- 
dide. Voy. ce m. || 7° Fâcheux. Gravis, 
me. f., e, n. Cic. Incommodus, a, um. 
Cie. Molestus. Cic. || 8° Dangereux. 
Voy- ce m. 4°. 

. VALAIN, s. m. Paysan, roturier. 
Villanus, i, m. (Capitul.). 

VILAINEMENT, adv. 10 D'une ma- 
alère laide. Turpiter. Hor. |} 4° Sale- 
ment. Vuy. ce m. |} 3° Desagroable- 
ment. Voy. ce m. || 4° Grossierement. 
Inurbane. Cic. Rustice. Cic. || 5° Hon- 
teusement. Fœde. Cic. IUiberaliter. 
Ter. Inhoneste. Cic. Turpiter. Cic. 
Non bene. [lor. Per turpitudinem. Sal. 
H 6° Sordidement. Voy. ce m. 

VILEDREQUIN, 8. m. Outil pour 
porcer. Terebra, æ,f. Plin. 

VILRMENT, adv. D'une manière 
pie Fæœde. Cic. Turpiter. Cic. Abjecte. 

ic. 

VILENIE, 5. f. 1° Saletè. Voy. ce 
m. || 2° Nourriture miserable. Victus 
(&s) infelix (icis), m. Virg. Vactus 
fœdus (i)}, m. Hor. || 3° Fig. Action 
vile. Turpitudo, dinis, f. Cic. Flagi- 
tium, ii, a. Cic. Probrum, n. Crc. 
Sordes, ium, f. pl. Cic. : Paire une 
vileuie, Aliquid humile facÿre. Cic. 
Aliquid sordide facère. Suet. À cause 
de tuules ses vilenies, Propter turpi- 
tudinem vitæ. Cic. 11 regardera comme 
une vilenie de..…, Turpe ducet {inf.). 
Quint. || 6° (Au plur.) Paroles inju- 
rieuses. Voy. insone 40. || 6° Obscenite. 
Voy. ce m. || 8° (Au stng.). Avarice 
sordide. Sordes, ium, f. pl. Cic. : Mé- 
lange de luxe el de vilenie, Lururis 
ét sordium socielas. Pl.-j. 

VILETE, 5. f. 1° Bas prix d'une 
oh. Vilitas, atis, f. Cic. || 2° Fig. Peu 
d'importance. Parvitas, alis, [. Gell. 

VILIPENDER, v. acl. Tralter qqn 
avec mapris. De aliquo detrahëre (0, is, 
traxi, tractum). Cic. Aliquem depri- 
mêre (0, is, pressi, pressum). Pi.-j, 
elevare. Liv. lacerare. Liv. : Etre vi- 
lipendé partout, Omnium sermonibus 
vapulare, n. Cie. Hommes vilipendés, 
Homines sugillati. Liv. Etre vilipendé 
(m. à @. être tralné par les pieds), 
Pedibus trahi, pass. (prov.). Cic. 

VILITE, 8. {. C. viceré. 

VILLA, s. [. Maison de plaisance. 
Prædium, it, 0. Cic. Horti, orum, m. 
pl. Cie. Villa, æ,f. PL.-j. Rus, ruris, 
n. Hor. : Ma villa de Forwies, For- 
mianum, i, n. Cic. Ma — de Pom- 
péies, Pompeianum. Cic. 

VILLAGE, s. m. Lieu où sont rêu- 
vies les maisons des paysans; la cam- 
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pagne (par oppos. 4 la ville). Pagus, 3 
m. Tac. Vicus, m, Cic. = PAGE village" 
Viculus, i, m. Cic. Par villages, Pa- 
gatim. Liv. Vicatim. Liv. Démeurer 
au village, Austicari, dép. Cic. Le 
Séjour au —, Rusticatio, onis, f. Cic. 
Quitter le —, Ex agris demigrare. 
Liv. Les mœurs du —, Rusiicitas, 
alis, f. Pl.-j. Qui aime le —, Ruris 
amator. Hor. Cela sent le —, Aus me- 
rum hoc quidem est. Plaut. Qui sent 
un peu le —, Subrustiens, a, um. Cic. 
Subagrestis, m. f.,e, n. Cie. Nous te 
recevrons comme an —, Te accipie- 
mus agresti hospitio. Cic. Fête de —, 
Paganalia, ium, n. pl. Cic. De —, Rus- 
licus, a, um. Cic. Rusticanus, Cie. 
Paganus. Plin. Paganicus. Varr. Vi- 
canus. Cie. Agreslis, m. f.,e, n. Cic. 

1. VILLAGROIS, o1s2, adj. De vil- 
lage. Agrestis, m. f., e, n. Virg. 
Rusticus, a, um. Cic. Rusticanus. Cic. 
Paganus. Plin. Paganicus. Varr. = Ac- 
cent villageois, Soni rusticitas (atis), 
f. Quint. Air —, Rusticitas. Plin. Cos- 
tume —, Agreslis (is) vestitus (&s), 
m. Nep. Agresiis cullus, m. Tac. 

2. VILLAGKO!S, s. m. Habitant 
de village. Rusticus, à, m. Cic. Rusti- 
culus. Cic. Vicanus. Liv. Paganus. 
Plin. Rusticanus (i) Aomo (minis). Cic. 
Ruricola, æ, mase. (poël.). Ov. Agres- 
tis, is, m. Hor. : Ce villageois du 
Tmolus, Tmolites ille vicanus. Cie. 
Les —, Agrestes, ium, m. pl. Cie. 
Agreste (is) vulgus (1), n. Plin. De —, 
Agrestis, m. f.,e,n. Cic. Austicus, 
a, um. Varr. À la manière des — 
En —, Aitu agrestium. Liv. Habilld 
en —, Agresii vestitu. Nep. culiu. 
Tac. Voy. PAYSAN. 

VILLAGEOISE, 8. f. Habitante de 
village. Agrestis (is) femina (æ), f. 
Plin. Rustica colona, f. Ov. 

VILLE, 5. f. do Assemblage d'un 
grand nombre de maisons dispasees par 
rues, avec une enceinte de murs. Urbs, 
urbis, f. Cic. Oppidum, i, n. Cie. Ci- 
vitas, atis, (. Sen. Urbis mœnia (iurm), 
n. pl. Virg. et abs. Mœnma, 0. P!: 
fpodt Virg. = Petile ville, Onpidu- 
um, à, n. Cic, — maritime, Émpo- 
nium, ü, 0. Cie. Maritimi loci, @. pl. 
Cic. — capitale, Caput, capitis, n. Nep. 
Cherche une —, Mæœnia quære. Virg. 
H court an bruit dans la —, Manat 
rumor per compila (de compilum, à, 
0.). Hor. La — de Rome, Urbs Roma. 
Cic. Urbs Romæ (poët.). Virg. La — 
de Troie, Urbs Trojana. Virg. Veuir 
des champs à la —, Er agris demi- 
grare. Liv. {| vient rarement à la —, 
flic raro in wrbem commeat. Ter. Da 
—, Urbanus, «, um. Ter. Oppidanus. 
Cie. Habilant de la —, Urbenus, i, 
w. Cic. Habitants de la —, Oppidani, 
orum, M. gl. Cæs. Qui est dans le 
voisinage de la —, Suburbanus, a, 
um. Cic. Maison de campagne aux 
portes de la —, Rus urbanum. Just. 
Urbanum prrdium. Dig. Qui est de la 
même —, Civis, is, m. Cic. Municeps, 
cipis, m. Cic. Nous sommes tous deux 
de la même —, Municeps meus es [u. 
Pl.-j. Falsifier les registres d'une —, 
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Lilteras publices corrempére (o, ie, 
rupi, ruptum). Cic. Diner en —, Ce- 
nare foris. Plaut. Cenare apud Rospi- 
tem. Col. Diner souvent en —, Ceni- 
tare foris. Cic. Etre en — (= n'être 
as actuellement chez soi}, Poris esse. 
er. S'il n'est pas en —, Si domi est. 
Ter. De — en —, Opptdaitim. Suet. 
La — est habitée par des citoyens, 
Urbem civitas incoht. Cic. Etre cou- 
duit dans toute la —, Circumduci 
percivitatem. Petr. Villes bâties sur 
des rochers, Civitates rupibus impo- 
sitæ. Quint. Devant la ville, Pro op- 
pido. Cæs. Costume de —, Forensis 
vesiitus (Us), m. Liv. Forensie 
um) veslimenta (rum), n. pl. Coi. et 
abs. Forensia. Suet. Escisves des 
villes, Urbani, orum, m. pl. PL.-j. f 
2° Ville forte, Ville de guerre. Oppidum, 
1, 0. Cæs. Urbs, urbis, f. Ces. Cas- 
tellum, à, 0. Nep. Muri, orum, m. pl. 
Virg. Aænia, ium, n. pl. Virg. : S'em- 
parer d'une ville, Oppidum potiri (ior, 
iris On ris, itus sum). Airt. Potiri 
urbe. Cic. urbis. Sall. Prendre nne — 
de force, Urbem vt capère (io, is, cepi, 
captum). Liv. Refouler l'eanemi dans 
la —, lostem in oppidum rejicëre (io, 
ts, jeci, jectum). Cæs. Repousser l'en- 
nermi loin de la —, Ab oppido hostem 
rejicére. Cic. Bloquer une —, Oppi- 
dum coronä circumdare (0, as, dedi, 
datum). Liv. Entourer la — de flam- 
mes, Mœnia flammis cingère (0, is, 
cinæi, cincium). Virg. Pénètrer dans 
la —, Muros subire (e0, is, in et ordin. 
ii, Îfum). Frontin. Tenir la— (en parl. 
d'une garnisou), Oppidum obtin®re (eo, 
es, ui, fentum). Tac. || 3° Les habitants 
de la ville. Urbs, urbis, f. Liv. Civutas, 
atis, f. Cic. Oppidani, orum, m. pl. 
Cæs. Cives, um, m. pl. Cic. : Comma 
j'ai été la fable de toute la villet Fa- 
bula quanta fui! Hor. Toute la — 
étant descendue à leur rencontre, His 
cum Obviam universa civitas descen- 
disset. Nep. || 4° Vis ou sejour des 
villes. Urbs, urbis, f. Ter. Urbana (æ) 
vita (æ),f. Ter. : Tu es trop am de 
la ville, Tu nimis urbanus es. PI.-j. 
Qu aime la —, Urbis amator. Ifor. 

VILLETTE, a. f. Très petite ville. 
Oppidulum, ti, n. Cic. Civitatula, æ, 
f. Apul. 

VILLIUS, n. d'homme. Villius, ü, 
m. Cic. 

VIMINAL, une des collines de Rome. 
Viminalis (is) collis (is), m. Varr. = 
La porte Viminale, Viminalis porta. 
Fest. 

VIMINATIUM, n. de deux villes, 
une en Mesie, l'autre en Espagne. Vi- 
minatium ou Viminacium, 11, D. Eutr. 
Peut. Ant. . 

VIN. s. m. 1e Liqueur que l'on tire 
du raisin. Vinwm, i, n. Cic. Temelum, 
n. Hor. El eu poésie : Vina, orum, 
n. pl. Virg. Bacchus, à, m. Virg. lac- 
chus, m1. Virg. Liber, eri, m. Virg. 
Pocula vitea, n. pl. Virg.: Vin blanc, 
Vinum album. Pall. Vinum candidum. 
Pall. Petit —, Mauvars —, Vapg 
æ, f. Uor. Villum,i, nu. Ter. — de 
l'année, Horna vine, n. pl. (waët.\. 
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Hor. — vieux, Vinum veteranum. Sen. 
Voy. vieux 3°. — de deux ans, Bi- 
mum merum. Hor. — nouveau, — de 
primeur, Vinum novum. Cic. — vent, 
— âpre, — dur, — revèche, Vinum 
ésperum. Plin. torvum. Plin. custerum. 
Cels. Vini asperitas (atis), f. Plin. 
Vini austeritas. Plin. Un — doux, 
Vinum dulce. Plin. — doux (= qui 
n’a pas encure cuvé), Alustum, i, 0. 
Cato. — de seconde cuvée, Mustum 
toriivum. Cuto. Vinum cireumcida- 
neun. Cato. — de grappe, Lirivum 
mustum. Col. — cuit, Defrutum, i, n. 
Virg. Sapa, æ, f. Plin. — de raisins 
secs, Passum, ti, 0. l'lin, Vinum aci- 
nalicium. Pal, — pur, Merum, i, n. 
Hor. Aleracum vinum. Cels. — fait 
avec du raisin de vignes mariées à 
des arbres, Arbustivum mustum. Col. 
— fort en couleur, Vinum atrum. 
Plaut. — qui fermente, Æstuans vi- 
num. Pal. — très agréable, Bellissi- 
mum vinum. Col. — généreux, Vinum 
eugenium. Cato. Boire un verre de 
—, Temetum bibère (o, is, bibi, bibi- 
fum). Liv. Boire du — pur, son — 

ur, son — Sec, Meracius bibËre. Cels. 

a verre de — pur, Calix (licis) me- 
ralis (is), magc. Af.-Emp. — de Cé- 
cube, Cæcubum, 1, n. Hor. Cæcuba, 
0. pl. Hor. — de Falerne, Falernum, 
0. Hor. Falernum vinum. Cic. Trem- 

er son —, Melanger du — et de 
‘eau, Mettre de l'eau dans son —, 
Vinum aquä miscère (60, es, mitscur, 
miztum). Plin. Vinum ez aqua temn- 
perare. Plin. Mettre de l'eau dans le 
— de Falerne, Falerno aquam tnter- 
ponëre (0, is, posui, positum) (poël.). 
Alart. — de Falerne coupé d'eau, Di- 
lutum Falernum. Marti. (Les femmes) 
s'absticnnent de —, Temelo carent 
(de carëre, eo, ui, itum, n.). Cic. Abs- 
temix sunt. Varr. Qui ne boit pas trop 
de —, Subrius, a, um. Cie. Qui n'a 
pas du de —, Siccus. Cic. Avoir hor- 
reur du -—, Vina fugère (poét.! Ov. 
Adonné au —, Sujet au —, Voy. 
twaoonxe. C'est un sac à —, Vinosis- 
simus est. Plaut. ]l aime le —, In vi- 
num est pronior (m. f., pronius, n.). 
Liv. Faire un excès de —, Largiore 
vino ui (or, éris, usus sum), dép. Liv. 
In multun vini procedëre (0, is, cessi, 
cessum). Liv. Faire faire un excès de 
—, ÎR vinum trahëre (0, is, trari, 
tractum). Liv. Le — étourdit, Animus 
vino mergilur (pass. de mergère, o, 
is, mersi, mersum). Apul. Etourdis par 
le —, entibus vino ahenatis. Liv. Le 
— Jleur élait monté à la Lête, Vino 
incaluerant (de incalescére, 0, is, s. 
sup., n.). Liv. Pris de —, Chaud de 
—, Plein de —, Vino gravis (m. f., 
e, 0). Sen. Vino onustus (a, um). Cic. 
oneratus. Tac. confectus. Liv. Plenus 
wi. Cie. Crapul& distentus. Apul. 
Qu: est entre deux vins, Qui a une 
ointe de vin, Madidus vino, et abs. 

adidus, a, um. Plaut. Modice vino- 
sus. Liv. Bale sobrius. Sen. Ebriolus. 
Plaut. Etre enire deux vins (— être 
à moitié ivre), Vino madére (eo, es, 
wi, 5. sup.), n. Plauf. Madëre merv, 
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et abs. Madère. Tib. Caver son vin, 
Crapulam obdormire. Plaut. edormire. 
Cic. exhalare. Cic. Voy. cuven, v. acl. 
Porter bien le — (= ne pas s'enivrer 
facilement), Ebrietati resisière (o, is, 
siiti, S. sup.). Plin. Ebrictatem non 
sentire (io, is, sensi, sensum). Plin. 
Qui portent mai le — (= qui s'eni- 
vrent facilement), Qu: vinum male fe- 
ruut (de ferre, ferv, fers, inli, latum). 
Sen. Qui produit du —, Vimfer, fera, 
ferum. Apul. Produire du —, Vinum 
facëre. Col. reddre. Pall. [Ces rai- 
sius] donnent beaucoup de —, Com- 
mode fluunt {de fluère, 0, is, fluxi, 
fluzum, n.). Col. De —, Vinarius, a. 
um. Cic. Vinalis, m. f.,e, n. Macr. 
Medicaments où 1} entre du —, Vino- 
lenta medicamenta. Cie. Lie de —, 
Vini fæez (fæcis), f. Col. — trouble, 
Vinum fæculentum. Col. Vase à trans- 
porter le —, Œnophorum, à, n. {or. 
Vase à mettre du —, Vinarium, tt, 
n. Uor. Marchand de — [en gros), 
Vinarius, fi, m. Sall. Negoliator vina- 
narius où Negotians vinararius. Insc. 
Negotians vini. Insc. Marchand de 
— (en détail}, Caupo, onis, w. Nor. 
Préparer du —, Vinum concinnare. 
Cato. Corriger les vias, Vina corri- 
ére (0, ts, rexi, rectum). Plin. Vin 
ien Cunservé, Vinum integrum. Col. 
— mêlé d'ingrédients, VPinum nutri- 
turn. Col. — qui 8e garde bien, Vi- 
num pereune. Col. Verser du — dans 
uo vase, Mustum in vas perfund're (0, 
ts, fudi, fusum). Col. — frelate avec 
de La poix, Vinum picatum. Col. Vins 
communs, Vina plebera. Plin. Cru 
dunt le vin n'est pas capileux, Uva 
sobria, F. Piin. Campagnes qui ne pro- 
duisent pas de —, Rura sobria. St. 
— ferme, Solidum vinum. fall, — 
frappé par le froid, Vini natura ad 
frigus siupens. Plin. — lèger, Tenue 
vinum. Plin. || Fig. Mettre de l'eau 
dans son vin (— se calmer, 14battre 
de ses prétentions), Resipiscère, o, is, 
sipui, sipivi el sipti, 8. Sup., 0. Ter. 
Aliquid remitl®re (o, is, misi, missum) 
(avec de)... Cic. (avec ez).. Cæs. Sibi 
temperare. Cic. Pot-de-vin (— ce qui 
se donne ea présent au delà du prix 
conveau), Corollarium, ii, n. Cic. || 
20 lvresse. Vinum, i, n. Liv. Ebrietas, 
atis, f. Hor. =: Dans le vin, In vino. 
Cic. Per vinum. Liv. Qui a le — élo- 
quent, Disertus ad vinum. Cie. C'est 
le d" lui a fait faire cela, C'est la 
faute du —, Jd vitio vint fecit. Plaut. 
S: c'était le — qui l'avait fait parler 
ainsi, Utrum vino gravalus effudisset 
illa. Curt. Le — nous ouvre le cœur, 
Le — met nos sentiments à décou- 
vert, Condita præcordia veraz Liber 
aperit (de aperire, io, perui, pertum) 
(poët.). for Voy.1vassse 4°,1vne 10. 
I 3° e de liqueur on de drogus. 
Vinum, i, n. Plin. : Vins de liqueur, 
Bellaria Liéberi. Gell. Vin d'hysupe, 
Hyssopites vinum. Col. — de poires, 
Piri vinosus sucus., Plin. Faire un 
— avec des Sorbes, Pocula vitea 
sorbis imitari, dép. (poét.). Virg. 
1} 4e Tache de vin (tache rouge sur la 
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peau de qq. enfants). Voy: TACEE à, 

VINA, v. d'Afrique. Vina, à, f, 
Anton, 

VINAIGRE, 3. m. Vin rendu algre. 
Acelum, t, n. Plin. : Vinaigre très 
fort, Acetum acidissimum. Plaut. acer- 
bissimum. Plan. asperrimum. Plin. Ua 
peu de —, Un filet de —, Aceti mo- 
dicum ou pustilum. Apic. Avec un filet 
de —, Aceti adspersu minimo. Plin. 
Répaudre sur les olives du — ua peu 
faible, Olivam aceto non acerrimo in- 
fund®re (0, is, fudi, fusum). Col. — 
mélé de miel, Sirop de —, Voy. 
OXYMEL. 

VINAIGRER, V. acl. Assaisonner 
avec du vinaigre. Aceto aliqutd cundire 
(io, îs, ui el it, itum), Plin. Acelo 
aliquid perfundëre (o, is, fudi, fusum). 
Plin. Alicui rei acetum suffundère. 
Apic. : Eau vinaigrée, Posca, æ, f. 
Cels. 

VINAIGRIER, 8. m. 1° Vase à vi- 
naigre. Acetabulum, &, n. Ulp. || 2° 
Fabricant de vinaigre. Liguamentarius, 
1, oi. Gloss. Phil, 

VINCENT, n. d'homme. Vincentius, 
it, m. Prud. 

VINDAS, 5. m. Treuil vertical. Er- 
gala, æ, masc. Vitr. 

VINDÉLICIE. contrée entre le 
Alpes et le Danube. Vindelicia, æ, f. 
Sert-Ruge : Les habitants de la Vin- 
délice, Vindelci, orum, m. pl. Hor. 
La capitale de la — (— Augsbourg), 
Augusta (æ) Vindelicorum. De Ja —, 
Vindelicus, a. um. Mart. 

VINDÉLICIENS, habitants de la 
Vindelicie. Voy. ce m. 

VINDEX, 0. d'homme. Vindez, d{- 
cis, m. Suet. 

VINDICATIF, IVE, adj. Qui aime à 
se venger. Pœnæ avidus (a, um). Sen. 
Vindicandi cuptdus. Sen. Penæ appe- 
tens (gén. entis). Sen. = Très vindi- 
catif, Injurtarum persequentissimus 
(a, um). Ad fer. Déesse très vindi- 
calive, Iracunäissima dea. Sen. Hu- 
meur —, Libido ulciscendi (de wlcisi, 
or, ëris, ulius sum, dép.). Cic. Rieu 
de plus vindicatif que la femme, Vin- 
diciä nemo magrs gaudel quam femine. 
Juv. 

VINDICTE, 8. f. Poursuite d'un 
crime. Vindicatio, onis, f. Cic. Ani- 
maduersto. f. Cic. = Livrer à la vin- 
dicte publique, Ad carmficem (radÿre 
(o, is, didi, ditum). Plaut. La ten- 
dresse paternelle perçaut chez le 
ministre de la — pu ligues Emi- 
nente patrio animo inler publiez pœnæ 
minislertum. Liv. VOY. VENGEANCE 4°. 

VENDINUM, v. d'Ombrie = Les ba- 
bilants de Vindinum, Vindinates, um 
ou fum, ©. pl. Plin. 

VINDONISSA, v. d'Helvétie (auj. 
Windisch). Vindonissa, æ, f. Tac. =: Les 
habitants de Vindunissa, Vindonis- 
senses, um, mn. pl. Insc. 

VLNSE, a. f. Rscoite du vin. Vin- 
demia, æ, (. Pl.-j, Vinum, 1. n. Varr. 

VINEUX, muse, ad). 1° Qui a de la 
force (en pari. du si : Vin vineux, 
Vinum (1) validum (i). Plin. pingue 
(is). Plin. plenius (oris). Cels. | 3° 
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Qui sont le vin. Vinosus, a, um. Plin. : 
Haleine vinense, Voy. nAL&INE 10. Suc 
vineux, Vinositas, atis, f. Tert. Où 
ilentre un suc —, Vinosus. Arn. Vi- 
nolentus. Garg. || 3° De couleur rouge. 
Ruber, bra, brum. Plin. 

VINGT, adj. num. card. 4° Deux 
bis dix. Viginh, indécl. Cic. Viceni, 
æ, a. Plin. Bis den (poët.) Virg. : 
Etre composé de vingt parts, Vi- 
cenas parties habëre. Varr. Qui sont 
par —, Viceni. Cæs. Après un inler- 
valle de jours Diebus vicenis in- 
terposrtis. Plin. Espace de — ans, Vi- 
cennitum, 11, N. Dig. Agé de — ans, 
Vicenarius, a, um. Arn. Qui a lieu 
tous les — ans, Vicennalis, m. f., e, 
a. nsc. [l y a — ans depuis... Ille 
est vicesimus annus ab... Plin. Coûler 
— as, Vicessi dari, pass. Mart. Qui 
a — angles. Vicies angulalus (a, um). 
Apul. Vigintiangulus. Apul. Qui a 
— pouces de circonférence, Vicena- 
rius. Vitr. — èlun, Viginti unus (a, 
um). Plin. Ter septeni (æ, a). Plin. 
— trois, Tres et viginti. Liv. — -qna- 
tre, Viginti quatuor. Plin, Quatuor et 
viginti. Cels. — -cinq, Quinque et vi- 
ginti. Liv. Qui sont — -cinq, Quini- 
viceni, Liv. — -cinq livres de poix, 
Picis pondo vicena quina. Col. || y a 
— -8ix ans... Sexrtus et vicesimus 
annus est... Liv. — -sept, Vigintiet 
septem. Cic. Septem el viginti. £ic. 
Ter noveni. Liv. En — -sept jours, 
Ter novenis diebus. Col. — -huit, 
Duodetriginta, indéel. Liv. Quater sep- 
teni (æ, a). Plin. — -neuf, Undeiri- 
ginta, indeel, Vitr. Undetriceni (æ, a), 
AMacr, Quatre-vingts, Voy. ce m. Cent 
vingt ans, Centenr viceni anni. Plin. 
— mille, Viginti millia (avec le gén.). 
Nep. — fois, Vicies. Cæs. Vigesies. 
Apul, Prise. — et nue fois, Vicies et 
semel. Col. — -trois fois, Tres et vi- 
ctes. Plin. — -quatre fois, Vicies et 
qualuor. Aug. — -cinqg fois, Quin- 
quies el vicies. Col. —-huit fois, Duo- 
detricies. Cic. Cent — fois, Centies 
vicies. l'lin. — el unième, elc., Voy. 
VINOTIÈME 10 || Fig. Centum, indécl. 
Uor. Sercenti, æ, a. Cic. Multi, Cic. 
Plurimi. Cic. : Vingt lettres, Sex- 
centæ epistolæ. Cie. — fois (—= sou- 
vent), Centies. Ter. Sæpius. Cic. On 
lui At répéler — fois ces mots, Hzc 
millies coactus est dicère. Cic. || 2° 
Vingt (= vingtième). Vicesimus, a, um. 
Cie. : Le viugt-deux [du mois], Altero 
vicesimo die. Cic. 

VINGTAINE, s. f. Nombre de vingt 
ou environ = Une vinglaine de jours, 
Aliqui viginta dies. llaut. 

VINGTIÈME. 1° Adj. Nombre or- 
dinal do vingt. Vicesimus, a, um. Cic. 
Vicenalis, m.f.,e,n. Apul. : Ving- 
tième partie, Vicesima pars. Cic. Sul- 
dals de la — légion, Vicesimani, 
orum, w. pl. Tac. Vingt et unième, 
Unus et vicesimus. Cæs. Vicesimus et 
primus. Varr. La — legion, Unaet- 
vicesima. Tac. Soldats de la — lé- 
gion, Unaetvicesimani, wo. pl. Tac. 
Vingt-deuxième, Vicesimus secundus. 
Prisc. Bis undenus (poët.). Macr. Le 
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vingt-deuxième jour. Altero vicestmo 
die. Cic. Vingt-troisième, Tertius et 
vicesimus. Cic. Vingt-qualrième, Vi- 
cesimus quartus. Prisc. Dis duodenus 
(poet.). Man. Vingt-sixième, Vicesimus 
sextus. Liv. Sexius el vicesimus. Liv. 
Viugt-septième, Septimus el vicesimus. 
Cels.Vingt-huilième, Duodetricesimus. 
Varr. Ducdetrigesimus. Hart. Vingt- 
neuvième, Undetricesimns. Aug. || 20 
S. m. La vingtième partie. Vicesima 
(æ) pars (partis), f. Cic. : Impôt dn 
vingtième, Redevance du —, Vice- 
sima, æ, {. Cic. l'ercepteur de l'im- 
pôt du —, Vicesimarius, ii, m. Petr. 

VINICIUS, n. d'homme. Vinicius, 
di, m. Tac. = De Vinicius, Vinicianus, 
a, um. Suet. 

VIOL, s. m. Violence faite à une fille 
ou à une femme. Vis, vis, [. Cic. Voy. 
VIOLENCE 10. 

VIOLA, n. de fomme. Viola, æ, f. 
Insc. , 

VIOLACÉ, Ée, adj. Presque violet. 
Violaceus, a, um. Nep. Violeus. Cass.: 
Grenats violacès, Carbunculi amethy- 
zontes, m. pl. Plin. 

VIOLANTILLA, n. de femme. Vio- 
lantilla, æ,f. St. 

VIOLAT, 0dj. m. 0% l'on à mis des 
violettes à infuser. Violatus, a, um. 
Pal. 

VIOLATEUR, 5. m. Celui qui viole, 

ui enfreint. Violator, oris, m. Liv. 
{umptor, m. Liv. Profanator, m. Prud. 
Temerator, m. Cod. : Violateur d'un 
traité, Fudifragus, i, @. Cic, — des 
droits de l'humanité, Juris Aumani 
eversor, Plin. — de la loi {[divine), 
Prævaricator. Aug. — d'une trêve, 
Ruptor indutiarum. Liv. 

VIOLATION, s. [. Action de violer, 
de porter atteinte. Violatio. onis, f. 
Vell. Transgressio, f. Aug. = Violalion 
de domicile, Domus (üs) introita (æ}, 
f. Ulp. — de traités, Fœdera disso- 
luta, n. pl. Sisen. Accuser qqn d'une 
— de sépulture, Sepulti violati ali- 
quem agère (0, is, egi, actum). Îiig. 
— dela loi, Legum contemptus füs), 
m. Tac. — de la loi [divine], Legis 
transgressio. Aug. Noy- vIOLRRA 30. 

VIOLATRICE, 3. f. Celle qui viole, 
qui enfreint : Violatrice de la loi (di- 
vine]. Prævaricatrix, tricis, f. Aug. 

VIOLE, Ée, part. passé de vioLER, 
Voy- ce v. I] Adj. 4° Qui a ête l'objet 
d'une violence (en par. d'une famme). 
Siuprata, æ, f. Cic. Constuprata. Curt. 
Voy. pésnononé. || 2° Profané. Vio- 
latus, a, un. Liv. Temeratus. Liv. : 
Non vinlé, Impollutus. Sall. || 3° En- 
freint. Violatus, a,um.Cic. Temeratus. 
Luc. Pollutus. Cie. : Le droit des gens 
violé, Ruptum jus gentium. Sen. 
Frève violee, Violatæ indutiz, f. pl. 
Cæs. 

VIOLEMENT, s. m. 1° Viol. Voy. 
ce m. |} 2° Fig. Violation. Nog: ce D. 

VIOLEMMENT, adv. 4° En usant 
de violence. Per uim. Cic. Vi. Cic. 

Violenter, Sail. : Frapper violemment, 
Vehementfer percutëre (io, is, cussi, 
cussum). Cels. Graviter percutère. Cels. 
1, 2° impetueusement. Vehementer. Cic. 
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Acrtter.Cic. Violenter. Hor. = Se jeter 
violemment sur qqn, {rruëre in ali- 
quem omni impelu (de impetus, &s, m.). 
Cic. Lancer — ses chevaux, Equos 
vehementissime incitare. Cæs. [Nuce;] 
qui se séparent —, Mullo impelu dis- 
soluiæ. Sen. Le vent se met à souffler 
lus —, Spirare valentius Eurus. Ov. 
Î 8 Fig. Fortement. Vehemenier. Cic. 
Acrilcr. Quint. Violenter. Susi, :[Re- 
mède] qui agit violemment, Strenuum. 
Curt. Éffectu vehenens (gén. enlis). 
Plin. Effectu acerrimo. Plin. Il tunne 
lus —, Vehementius intonat. Sen. Le 
eu brûle plus—, À rdent fortius ignes. 
Ov. Demander — le partage desterres, 
Divisionem agrorum impotenier flagi- 
tare. Just. Ce qu'il veut, il le veut 
—, Quidquid vult, valde vult. Cic. 
Parler — contre qqn, Voy. viouexce 
20. Se déchalner — contre qgqu. In ali- 
quem acerbius intehi (or, êris, vectus 
sum), pass. Cic. Haîr —, Voy. pé- 
Tasten 20. 
VIOLENCE, 9. f. {0 forse dont on usa 
contre le droit ; action siolente. Vis, gén. 
nus. uis, {, Cie. snjuria, æ,f. Cic. : Des 
violences, Szvits, arum, f. pl. Col. 
Vialenti (orum) impetus (uum), m. pl. 
Cic. Qu'on me protège contre les — 
des méchanis. Afalorum civium in me 
impelus reprimi. Cic. User de vio- 
lence, Employer la —, Avoir recours 
a la —, Impotenter facËre (io, is, feci, 
factum)- Sen. Vi agère (o, is, egi, ac- 
tm). Liv. La — etait son seul titre 
au trône, Non ad jus reqni quidquam, 
præler vim, habebat. Liv. Faire — à 
qqn, User de — envers qqn, In ali- 
quem grassari, dép. Suet. Vim alicui 
facëre. Cic. ferre Ufero, fers. luli, la- 
tum). Cic. inferre. Cic. afferre. Cic. 
adhibëre (eo, es, ui, itum). Cic. impu- 
nère (0, is, posui, positum}). Cic. Vim 
et manus alicui afferre. Cic. Manum 
alicui injic®re (io, is, jeci, jectum). 
Alanus alicui afferre. Sen. Excrcer des 
violences contre qqn, Se porter à des 
— contre qqn, În aliquem manus in- 
fentare. Ascon. Ou imyelum facère. 
Liv. Qui se porte à des —, Afanu 
sævus (a,um). Sen. On en venait aux 
—, Res ad pugnam veniebat. Cic. Ils 
furent exposés anx — des habitants, 
Periculum ab impelu Aominum ipsis 
uit Liv. Etre l'ubjet des —, Etre en 
utte aux —, A pluribus violars, 
ass. Liv. Injuriâ premi, pass. Cæs. 
e peuple. accablé de —, Sævitirs 
oppressa plebs. Sal. Voy. sévices. 
Violence {faite à nne femme], Vis, 
f. Liv. Contumelia, æ, [. Curi. Stu- 
prum, i, n. Cic. Faire — (à une 
femme), Vim mulieri afferre. Cic. in- 
ferre. Curt. adhibère. Cic. Mulieris pu- 
dicitiam expugnare. Cic. vincère (o, is, 
vici, victum}). Liv. Muleris virgint- 
tatem violare. Cic. Per vim mulierem 
stuprare. Cic. Stupro mulierem vio- 
lare. Tac. Qu'on ne lui avait pas fait 
—, Nihil in eam gravius esse consulium 
(pass. de consulgre, 6, is, ui). Curt. 
Voy. pésuoxonsr 2e. N'oser d'au- 
cune —, S'abstenir de tonte —, Ma- 
nibus temperare. Liv. abstinère (ce, 
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e, ui, tentum). Tac. pareËre (0, is, 


parst Où peperci, parsum Ou parci{um). 
Sen. Ab aliquo manus abstinëre. Cic. 


À malefcio (emperare. Cæs. Ils eurent 
grand'peine à ne pas se porter à des 


violences contre lui, Vix odium suum 
6 corpore sjus represserunt{ {de repri- 


mére, 0, is, pressum). Cic. Empècher 


la violence, Manus continère. Sen. 
Repousser la —, Vi aflentaniem re- 


pell#re (o, is, puli, pulsum). Tac. S'il 


o'eùl empèche les violences, Ni vim 


eziremam arcuisset (de arcère, e0, es, 
8. sup). Tac. Loi sur la violence p- 
blique (= sr les abus de pouvoir 


des magistrals), Lez de vi publicä. 


Tac. Condamné pour violences, Inju- 


riarum condemnalus. Cic. Accusé de 
—, Reus de vi. Cic. Condamner qqu 
pour —, Aliquem crimine de vi dam- 


nare. Cic. Les — dn diclaleur, Dicta- 
forium (it) fulmen (minis), n. Liv. Les 


— d'une femme contre son mari, In- 
temperies mulieris in maritum. Gell. 
Se délaire de qqn par la violence, 
Aliquem per vim opprimére (0, is, 
pressi, pressum). Sall. Je ne puis te 
garaolir en rien contre la —, Ego 
fibi a vi præstare mihil possum. Cic. 
Mais c'est de la —1 Jsta quidem vis 
est. Suet. Réparer la — une fois 
faite, Vim factam reslituÿre (o, is, 
ui, ufum). Cic. Les violences et les 
désordres de la gnerre, Vis et turba 
belli. Cic. Richesses acquises par la 
violence, Violentæ opes. Cic. Celle 
année fut marquée par mille vio- 
lences, Multa turbulenta habuït ille 
anaus. Cic. 11 faul recommander à 
l'enfant de ne commeltre aucune vio- 
lence, Ne quid impotenter faciat mo- 
nendus est puer. Quint. | Fig. Faire 
violence à qqn (— l'empêcher de faire 
ce qu'il veut), Alicui vim afferre (voy. 
10). Sen, — faile au sénat, Oppressio 
curiz. Cic. Nous avons fait — à la 
oature, Naturæ vuim altulimus. Cic. 
On me fait — à mon tour, Eadem vis 
în me transfertur. Tac. Faire une 
douce — à qqn, Alicui lene 1ormen- 
tum admêvère (eo, es, müvi, motum). 
Hor. Se faire —, Sibt tormentum in- 
jungÿre (0, is, junri, junctum). PL.-j, 
Se faire — (= modérer sou pen- 
chant), Temperare sibi. Cic. Temperare 
animis, Liv. Cum animo suo depugnare. 
Plaut. Sui potentem esse. Curt. On 
voyait qu'il se faisait — [pour ne pas 
éclater], Apparebat illum sibi obstare 
joe as, stiti, staturus). Sen. Je me suis 
ait —, Animum contudi (de contun- 
dére, o, ts, tusum). Cie. Faisant — à 
son caractère, Naluræ suzæ repugnans. 
Veil. Faire — à la loi, Voy. viouær 30. 
f 2° Impetuosite {des actions, du ca- 
ractère); chalour, colère. Impetus, üs, 
m. Cic. Vis, vis, f. for. Violentia, æ, 
f. Cie. Sævitia. f. Sall. Impotentia, f. 
Cic.: Ce n'est pas la violence de mon 
caractère qni m'emporte, Non atro- 
citate anni moveor. Cic. — de carac- 
tère, Animi ferocia (æ), f. Tac. Atlta- 
uer avec —, Vasto impetu aggredi 
(ho, Éris, gressus sum). Sen. La — 
de mes ennemis, Inimicorum acer- 
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bitas (atis), f. Curt. Montrer plus de 
—, Truculentius se gerëre. Cic. On 
réprime ainsi la — de sa nature, Eä 
compede cohibentur feri mores. Col. 
Montrer de la — pour des riens, 3fi- 
ntnis rebus erasperari, pass. Sen. 
l'arler avec —, S'exprimer avec —, 
Dic£re atrociter. Cic. acerrime. Cato. 
\mpotenter. Quint. Parler avec — 
contre qqn, În aliquem ferociter invehi 
(or. éris, vectus sum), pass. Liv. acer- 

ius inveñi. Cic. Aliquem inclementer 
increpare (0, as, pui, pitum). Liv. — 
— des paroles, — du langage, Ver- 
borum atrocitas. Cic. Ils se sont élevés 
avec tant de — contre..., Tam afroces 
coorti sunt{(de cooriri, ior, ris, dép.) 
in {acc).. Liv. || 3° Impotuosité (des 
choses). Vis, gén. inus. vis, f. Nep. Vio- 
lentra,æ,f. Plin. Sævitia, f. Sall. Impo- 
tentia, f. Plin. Impetus, &s, m.Czæs. : 
La violence des chaleurs, Æstiva im- 
potentia. Hor. La — du froid, Vehe- 
mens uis frigerum. Plin. La — du 
veat, des venls, de la tempète, Ventt 
maguitudo {dinis), f. Cæs. Venti vio- 
lenha. Plin. Vis tempestatis. Cæs. Ven- 
{orum intemperautia. Sen. La — des 
fluts, de la mer, Maris sævilia. Sall. 
Maguitudo fluctuum. Cæs. La — des 
vents poussa le vaissean dans le port, 
Vis ventorum in porlum navim coegit. 
Cic. Redoubler de — {en parl. du 
vent), Calcar admôvëre (eo, es, müvi, 
motum). Varr. La — de l'inrendie 
augmentait, Latius ignis serpebat (de 
serpêre, 0, is, SCTpsi, S. Sup., 0.) 
Crs. Avec —, VOY. VIOLEMURNT 3°. 
f| Fig. Violence d'une maladie, Vis 
morbt. Nep. Gravitas morbi. Cic. [ra 
morbi. Grat. La — de la douleur, 
Dotoris æstus (üs), m. Quint. Summit 
doloris intentio (onis), f. Sen. [J'at- 
tendais] que la douleur perdit de sa 
—, Dum ipse dolor vires suas fran- 
gëret (de frangfre, 0, is, fregi, frac- 
tum). Sen. 11 calme par le travail la 
— de son amour, Amoris sæviliam 
labore temperat. Col. La — des pas- 
sions, Libidinum impetus. Cic. La — 
des haines, Vivida (orum) odia (io- 


VIOLENT, ENTE, adj. 1° Qui use de 
violence, où il y a de la violence. Violen- 
lus, a,um. Cic. Sævus. Liv. Truculen- 
tus. Plin. Iracundus. Sen. Ferus. Cic. 
Truz, gén. trucis. Cic. Ferox, gén. ocis. 
Cic. Violens, gén. entis. Hor. Vehe- 
mens. Cic. Impotens. Cic. Sui incon- 
fineus. Sen. Incivils,m. f.,e,n. Gell. : 
Homme violent, Vehemeniis ingenii 
vir (iri). Liv. Caraclère —, Ferocia, 
s,f. Cic. Prompium ad asperiora in- 
genium. Tac. Nimium uehemens ferox- 
que natura. Cic. Très —, Præferor. 
Tac. C'est un homme d'un caractère 
—, Impolens et nimius unimi est. Sall. 
Ses actes les plus violents, Quz im- 
potentissime fecit. Cic. Je n'ai commis 
aucune action violente, Nihil feci 
impotenti animo. Cic. Ordres violents, 
Impotentia jussa. Tac. Se moatrer 
violent, Furenter irasci (or, Eris, ira- 
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tus sum), dép. Cie. Rullus se montré 
plus — que les autres, Rullus (TUCU- 
entius se gerebat quam celeri. Cic. 
Proposition violente, Atroxz (ocis) 
senientia (el. Liv. Après beaucoup 
d'avis violents, Multis ferociter dic- 
fs senfenhis. Liv. Discours violent, 
Trux oratio. Tac. Harangues vio- 
lentes, Turbidz actiones. Quint. Lan- 
gage un peu trop vivleut, Voy. Front 
119. Exorde — et agressif, Vehemens 
el pugnazr exordium dicendi. Cic. Gon- 
verneinent —, Tyranuie violente, Îm- 
Polentissrmus (1) dominalus (&s), m. 
Cic. Prærupta dominatio. Tac. Voy. 
TVRANNIE 9. Mort —, Festinata mors. 
Tac. Nez, necis, f. Cic. S'ils périssent 
de mort —, Si quid eis per vim accidat. 
Cic. Voy. mont 2°. Devenir violent, 
Erardescëre, 0, is, arsi, s. sup., a. 
Cic. || 29 Impetueux (en parl. des ch. 
et an ny). Violentus, a, um. Plin. 
Sævus. Cic. Violens, gén. entis. Hor. 
Vehemens. Plin. : Vent violent, Ventus 
vehemens. Cic. validus. Lucr, præceps 
(ciputis). Sen. immodicus. Col. Voy. 
VENT 19. Tempête violente, Atroz 
(ocis) lempestas (ats), f. Tac. Venta 
violents, Furies (tum) venti (orum), m. 
pl Ov. Plme violente, Voy. pute Le, 
tre violent, Saævire, io, is, ii, itum, 
n. Cæs. Devenir —, Recrudescère, 0, 
is, crudui,s.snp.,n. Cic. Le vent de- 
vient plus —, Ventus increbrescit (de 
increbrescère, 0, crebrui et crebui, 
s. sup., n.). Cic. Le vent est devena 
—, Vis venti magis accensa est (pass. 
de accendère, 0, is, cendi, censum). 
Liv. l'Aus les tempêtes sont violentes, 
moins elles durent, Procellæ quanto 
plus habent virium, (anto minus fem- 
poris. Sen. Violent incendie, Ignis 
gravis. Tac. Le feu devient plus —, 
Ignis gliscit (de gliscére, o, s. parf. 
oi sup., n.), Suupirs violents, Vehe- 
mentius acla suspira, 0. pl. Sen. Cris 
plus —, Concitalior clamor. Liv. La 
douleur arcompagne ces exercices 
—, His labonosis exercitationibus do- 
lor incurrit. Cic. Coup violent, Ietus 
{&s) vehemens ientis). Cæs. Poison —, 
Venenum rapidum. Tac. præsentaneum. 
Suet. Les poisons les plus violents, 
Ultima veuena. Plin. Plante dont 
l'effet est violent, Planta horrida ad 
effectum. Plin. Il a nn — accès de 
goutte, Vehementer ejus artus labo- 
rant. Cic. Fièvre violente, Douleur —, 
Voy. rièvre 1°, DonLeur. Si la dou- 
leur devient plus —, Si vehementius 
dolor crevit (de crescre, o, is, cre 
tum). Cels. Assaut violent de la dou- 
leur, Doloris violentus impetus. Sen.- 
tr. Maladie violente, Acer morbus. 
Plaut. 118 en vinreal à de violentes 
injures, Ad grautssimas verborum 
contumelias descenderunt. Cæs. Pas- 
sions très —, Libidines importunis- 
simæ. Cic. flagrantissimæ. Tac. Effera- 
lissimi affectus. Sen. Animi molus 
impolentes. Cic. Meltre en mouve- 
ment les passions —, Æsius magnos 
commêuëre (e0,es, môvi, motum). Lucr. 
L'ambition, quelle violente maltresse] 
Cupidites honoris quam vehemens est 
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domina/ Cic. L'envie est la passion la 

lus —, Acerrimus est omnium molus 
invidiæ. Cic. Passion —, Profunda (æ) 
cupido (dinis), f. Sall. Colère —, fra 
(rez. Lucr. acrior. Lucr. Les perlur- 

atians, qui sont des mouvements 
violents et désordonnés des âmes, 
Perturbationes, quæ sunt turbidi ani- 
morum concitalique motus. Cic. Vio- 
lente fureur, Imjotentior (oris) rabies 
(ei), f. Liv. Effrenatus furor. Cic. 
Haine —, Vividum odium. Tac. Voy. 
HAINE 4°. J'en ai une — envie, {n ejus 
rei cupiditate sum intemperans (gén. 
antis). Cic. Concevoir un violent 
amour, Validos ignes conciprre (io, 
is, cepi, ceptum). Ov. Amour — 
Amor (oris) flagrans (antis). Pl.-j. 
Etre en buile 4 de violenis soupçnos, 
Suspicionem marimam sustinére (eo, 
es, ui, fentum). Plaut. | 80 Insuppor- 
table. Voy. ce m. |} 6e Incroyable. Mi 
rus, a, um. Cic. : Cela est bien vio- 
lenti fncredibile dictu est. Nep. Voy. 
INCROYABLE 1°. 

VIOLENTER, v. act. Contralndre. 
Vim alicui afferre (fero, fers, attulr, 
allatum). Cic. adhibere (eo, es, ui, 
îtum). Cie. Voy. viocencæ + : On me 
violente pour aller en Italie, ftaliam 
non sponte sequor. Virg. On ne me 
— pas, Niñil cogor (pass. de cogère, 
o, is, coegi, coactum). Sen. Violeater 
le choix des électeurs, Suffragium per 
vim erlorquère (eo, es, {orsi. forum). 
Liv. Virlenté, Coactus, a, um. Cic. 

VIOLER, Y. act. 1° Prendre par 
force (une femme). Vim afferre (fero. 
fers, attuli, allatum) (dal). Cic. Vim 
adhibère (e: es, ui, ilum). Cie. Vi 
superare (acc.). Per vim stuprare. Cic. 
Voy- pésnononen 2°. || 2° Profaner 
(un leu, un objet); porter atteinte. Pol- 
ulre, 0, îs, ui, ulum, act. Cic. Pro- 
fanare, act. Liv. Violare, act. Ov. 
Temerare, act. Ov. = Violer des fron- 
tières, Fines attrectare. Flor. — none 
sépullure, Voy. vi0LATION. — la pro- 
priété, Voy. ATTENTER. || 3e Manquer 
de respect 4, enfrelndre. Polluëre (voy. 
20), act. Cic. Violare, act. Liv. Te 
merare, act. Tac. : Violer un traité, 
Fœdus calcare. Sil. rumpére (0, is, 
rupi, ruptum). Cl. solurre (0, is, sol- 
vi, solutum). Virg. excut”re (io, is, 
eussi, cussum}). Virg. frang’re {o, is, 
fregi. fractum). Amm. violare. Liv. 
rescindre (o, is, scidi, scissum). Vell. 
Ledfre(o, is, Læsi, Lesum). Cic. Pacta 
exuÿre (0. is, ui, utum). Tac. De fœ- 
dere decedëre (o, is, cessi, cessum). 
Cato. — sa foi, — son serment, — 
sa pramegse, — $es eugagemenls, 
Fidem mutare. Liv. violare. Cic. pro- 
dfre (o, is, didi, ditum). Sail. frus- 
trari, dép. Ter. amitiËre (o, is, misi, 
missum), Nep. fallëre (o, is, fefelli, 
falsum). Cic. Frahgrre. Cic.lædére. Cic. 
abrumpére (0, is, rupr, ruptum). Tac. 
Fidem datam fallrre. Cic. Promissum 
falWre. Cic. Promissa ezuêre. Tac. 
Jusjurandum neglig”re (0, is, gleri, 


glectum). Cic. violare. Cic. — la sain- 


teté du serment, Sacramenti religio- 


nem rumpere. Liv. Voy. PAOuRSs& 1°. | vonimeux. Vipera, #, f. Cic. : De ni- 
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— le droit, A jure abire(eo, is 'ivt et if, 
itum). Cie. — toute justice, Fas omne 
abrumpère. Virg.— nn droit,desdroits, 
Jus immiuuëre (0, is, ui, utum). Cic. 
Jus rumpfre, Tac. Jura attentare. Hor. 
violare. Curt. — let droits du consul, 
Jus consulis infringëre (o, is, fregi, 
fractum). Dig. — le droit des gens, 
Jus gentium tollère (0, is, austuli, su- 
blatum). Liv. En violant le droit des 
gens, Ruplo fure gentium. Sen. N'2- 
t-on pas violé tous fes droits humains 
et divins? Quæ Aumana supersunt aut 
divina impolluta sunt ? Sall. Vinler les 
lois, Leges pollufre. Cic. violare. Cic. 
perrumpêre. Cie, negligëre. Cic. per- 
fringère. Cie. evertêre (o, ts, verti, 
versum). Cic. — les conditions de la 
paix, Rump”re fidem pacis. Liv. — le 
caractère sacré d'ambassadeur, Sa- 
crum legatorum fus lemerare. Tac. — 
la majesté du barreau, Sanctiratem 
fort soluëre. Quint. — la majesté (de 
qqn), Majestatem minuëre (0, ts. ui, 
utum). Cic. Qni avez violé le respect 
dû au sénat, Quibus (am projecta se- 
naiüs auctorilas. Tac. Sans violer les 
auspices et les lois, Saluis auspiciis, 
saluis legibus. Cie. Tout ce qui viole 
le droit est appelé injure, Omne quod 
non jure fil injuria eri dicitur. Up. 
Sans violer sa foi, Saluä fie. Cic. — 
les lais de la pudeur, Pudorem vio- 
lare. Virg. profanare. Curl. — une 
trêve, Indutias violare. Cæs. 

4. VIOLET, arte, adj. Do la cou- 
feur de la violette. Violacens, a, um. 
Nep. Violenus. Cass. lanthinus. Plin. 
Hysginus. Plin. : Eloffe de laine vio- 
lette, Pourpre —, Amethysiina (æ) 
lana (æ), f. Afart. Amethyslina, orum, 
0. pl. Juv. Janthina (æ) vestis (is), f. 
Plin. Tanfhina, orum, n. pl. Afart. 
Teinlure —, Hysginum, à, 0. Plin. 
Figae —, Purpurea ficus, f. Plin. 

2. VIOLET. s. w. Couleur violette, 
Viola, æ, f. Plin. Hysginus (1) color 
oris), mase. Plin. = Violet tirant sur 
e blanc, Candidum colorem sentiens 
viola. Plin. Les escarboucles dont les 
feux, à l'extrémité, lirent sur le — de 
l'améthyste, Carbunculi, quorum ez- 
tremus 1gniculus in amethysti violam 
exeunt. Plin. Les améthysles sont 
d'uo — brillant, Amethysti perlucent 
violaceo colore. Plin. Teintnrier en —, 
Violariur, ii, m. Plaut. 

VIOLETTE, 5. f. Sorte de fieur. 
Viola, æ.f. Virg. lanthum, À, n. Plin. 
lon, on. Plin. fanthis, idis, . M.-Emp. 
: Me violette, Violeus, a, um. T.-Manur. 
Violaris, m. f., e, D. Insc. Plate- 
bande de violeties, Carré de —, Vio- 
larium, ti, n. Varr. Sirap de —, Vio- 
larium, ii, n. Apic. Etre couché sur 
ua lit de — ou de roses, In violä 
esse aut in rosä (prov.). Cic. 

VIOLIER, 8. m. C. GIROFLÉR. 

VIOLON, 5. m. Sorte d'instrument 
à cordes ot à archot. Viola, æ, f. 
(Cang ). Voy. visuce. 

VIORNE, s. m. Sorte d'arbrisseau. 

Viburnum, t, n. Virg. 

VIPÈRE, S. f. Espèca de serpent 
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père, Vipsrinus, a, um. Plin. Vipe- 
reus. Viry. Qui a des —, Formé de 
—, Vipereus. Ov. [| Pig. Langue de 
gipère, où abs. Vipère (— persunne 
trés medisante), Vipera, s, f. Cie. 
Excetra, f. Liv, 

VIPERRAU,S. 0. Potit dela vipère. 
Viperæ catulus (t), m. Plin. 

VIPÉRINE, s. f. Sorte de plante. 
Echion ou Echium, ti, n. Plin. Vi- 

erina, æ, f. Apul. Viperalis fin herba 

2 f. Apul. Persolaia ou Personats 
(æ), F. Plin. 

VIPSANIUS el VIPSTANUS, 1. 
d'homme. Vipsianus, i, m. Tac. 

VIRAGO, s. f. Fille où Femme qui 
a l'air d'un homme. Virago, ganis, f. 
Plaut. 

VIRDIUS, surnom d'Hippolyte chez 
les latins, Virbius, ti, m. Virg. Aur, 

VIRDOMAR, Chef gaulola. Virdo- 
marus Ou Virdumarus, i, m. Lis. 
Prop. 

VIREMENT, #. m&. de Action de 
virer = Viremeot de hord, Voy. vinen 
20, — d'eau (— retour de maree), 
Œnlüs reciprocalio (onis), f, Plin. 
Voy. nkrLox {°. || Fig. Virement des 
parlies et abs. Virement (= com- 
pensalion élablie entre deux dettes 
réciproques), Transceriplio, onis, f. 
Caj. Transcriptitia (iorum) nomina 
(um), n. pl. Caj. Faire un virement, 
Nomina (ranscribère (0, is, scripsi, 
scriptum). Liv. 

VIRE, v. 0. {e Aller on tournant 
Versari, pass. Cic. = Vous anrez beau 
tourner et virer, fluc illuc ros uer- 
setrs licet. Cic. || 2° Virer de bord (en 
t. de mar.). Navem in proram cir- 
cumaglre (0, is, egi, actum). Plin. 
Navem circumagëre. Plin. Narem flec- 
tëre (0, is, flexi, flezum). Hurt. = Le 
varsseau ayant viré de bord, Navis 
intorta (pass. de inforquère, 60, es, 
torsi, tortum). Lro. retro flexa. Liv. 
1} Act. 30 Faire tourner. Torquère, eo, 
es, torsi, (ortum. Cic. |} Fig. Touruer 
et virer qqn, Versare, act. Cic. 

VIREUX, evuse, adj. Qui tient du 
poison. Virulenius, a, um. Gell. Vi- 
rosus. Virg. ap. Serv. 

VINGILE, poète latin. P. Virgilius 
ou Vergulius(ri) Maro(onis), m. or. = 
De Virgile, Virgilianus, a, um. Plin. 

VIROILIEN, anim, adj. De Virgile. 
Voy. ce m. 

VIRGINAL, ALE, adj. Qui ap 
tlent aux vierges. Virginalis, m. {., 0, 
n. Cic. Puellaris. l'l.-j. Virgineus, a, 
um. Tib. 

VIRGINIE, n. de femme. Verginia 
et Virginia. æ, f. {nsc. Liv. 

. VIRGINITÉ, s. f. Etat d'une per- 
sonne vierge. Virginitas, atis, f. Cic. 
Pudicitia Le inviolata (æ), f. Ad Liv. 
: Garder sa virginité, Virginilaitem 
servare. Aug. custodire. S.-Cæs. Vir- 
ginitatem corporis servare. S.-Cæs. 
Elle garde sa —, Non palilur sacræ 
integritatis munera pollui (pass. de 
polluWre, o, is, ui, utum) (prél.) Prud. 
Æternum virginitatis honorem inle- 
merala colit (de colère, o, ui, cullum) 
(poét.). Virg. Elle garda sa —, Per- 
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petue virgo fuit. Plin. La fleur de 
a —, Fos (foris) castus (i), m. Cat. 
Qui a encure sa —, Voy. VIERGR 1°. 
Perdre sa —, Castum florem amrttëre 
(o, is, misi, missum). Cat. Virginie 
taten amitt#re. Salv. Oler la — à nne 
femme, Virginitatem mulieri eriprre 
(io. ts, mi, reptum). Virg. Muliens 
pudicitiam erpuguare. Cic. Lædfre (o, 
îs, Læsi, Lesun). Ov. Ces femnies 
étaient astreintes à la —, His mulie- 
ribus perpelua ab omnibus viris pudi- 
citia rmperabatur. Just. 
VIRGINIUS, n. d'homme. Vergi- 
nius el Virginius, ii, m nsc. Liv. 
VINGULE, 5. f. Petit signe de 
nctualion. Subdistinctio, onts, f 
Dom. Subnedra distinctio, f. Diom. 


Steïliculus, i, m. Af.- Vict. 


VIRIATE 00 VIRIATOE, chof 


des Lusitaniens. Viriatus ou Viriathus, 
i, m. Cie. =: De Viriathe, Viriathinus, 
a, um. Suet. 

VIRIL, o18, adj. {e Qui appartient 
& l'homme on tant que mâle. Virihs, 
m. f.,e,n. Liv. : Sexe viril, Virilis 
(is) sezus (üs), m. Plin. Virilitas, 
atis. f. Plin. || 2° Qui appartient à 
l'homme fait : L'âge viril, Ætas (atis) 
virilis (is), f. Cic. Ætas media (æ), 
firmata, on confirmata. Cic. Ætas 
consitans (antis). Cic. Ætas viridis 
(is). Col. Quaud Lu auras atteint l'âge 
—, Ubi jam firmata virum le fecerit 
ætas (poët.). Virg. Toge virile, Robe 
—, Toga (æ) virilis (is) f. Cic. Voy. 
rocs. || 3 De chaque individu. Virilis. 
m. f., «, un. Cic. = Porlion virile, 
Virilis (is) pars (pariis) où portio 
(nie), f. Liv. Tac. : Par portion —, 

inlim. Cic. || 6° Fig. Olgne d'un 
homme. ferme. Virilis, m. Î., e, 0. 
Sall. Masculus, a, um. Hor. : Ame w- 
rite, Caractère viril, Animi (orum) 
mares (ium), m. pl. Hor. Virilitas, 
atts, f. Quint. Montrer un courage —. 
Virum se præbére (0, es, ui, tium). 
Cic. [Femme] d'une énergie toute vi- 
rile, Serum egressa (de egredi, ior, 
Fris, dep.). Tac. Actions viriles, Vi- 
rilia, ium, à. pl. Sal. Fortia, n. pl. 
Liv. 

VIRILEMENT, sdv. D'une manlère 
virile. Viriliter, Cic. Portiter. Cic. 
Strenue. V.-Maz. 

VIRILUTE, s. f. Ago viril. Ætas 

(aise) virilis (is), f. Voy. vint 2. || 

o Capacité d’engendrer. Virilttas, 
atis, f. Plin. : Priver de la virilité, 
Virililatem amputare. Plin. adimfre 
{o. is, emi, emplum). Tac. — re- 
ranchée, Excisa virilitas. Quint. Se 
river de la —, Genitalia excidfre 
Le. ts, ctdi, cisum). Sen. sibi incidère. 
est. 

VIROVESCA, v. d'Espagne. Viro- 
vesca, æ.f. Plin. 

VIRRIUS, a. d'homme. Virrius, 
{f{, m. Sil. 

VINTUOSE. 6. m. Musiclon qui 
exécute avec talent : Eire un virtuose 
sur la lyre, Filibus scire (s. ent. ea- 
mére). Ter. [Dianysius] qui foi on 
aussi grand — que.…., Qui non mi- 
nore fuit in musicis gloriE quam… 
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Nep. Célèbre — sur la lyre, Nobilis 
(is) fidicen (cinis). Cic. 

VIRULENCE, 8. f. 1° Qualité de ce 
qui est virulent jen parl. des humeurs). 
Acrimontia, æ,{f. Plin. || 2° Fig. Vio- 
fonce (dans Îes paroles). Virus, rar. 
viri, viro, nent. Cic. Acerditatis vi- 
rus. Cic. Acerbitas, atis, f. Cic.= llus 
chacun montra de virulence... Ut 
quisque acerbissime crudelissimeque 

irif. ic. Accuser qqn avec —, As- 
pere ef acerbe aliquem aceusare. Cic. 
Allaquer des amis avec —, In homi- 
nes caros acerbius invehë (or, ëris, 
vectus sum), pass. Cic. 

VIRULENT, ENTE, adj. 1e Produit 

re un virus. Virulentus, a, um. Gell. 
| 2° Fig. Aigre, violent. Acerbus, a, 
um. Tac. Amarus. Quint. Atror, gén. 
ocis. Petr. =: Libelle virulent, Liber 
maledicentissaimus (superl. de male- 
dicus). Gell. [La réprimande) n'a rien 
de —, Acerdilate caret. Cic. Voy. 
VIOLENT 1°, 

VIRUNUM, v. sur la Drave. Viru- 
num, 1, n. Plin, : Les habitants de 
Virunuw, Virunenses, ium, m. pl. 
Inse. 

VIRUS, s. m. Principe qui est l’a- 
gent de la contagion. Virus, rar. viri, 
viro, neut. Lucr. 

VIS, s. f. Pièce ronde de bois, de 
melal, eto., cannelee on ligne spirale. 
Cochlea, æ, T. Virg. = Vis d'Archi- 
mède {pour élever l'eau], Cochlea, 
f. Vitr. — d'on escalier, Scalarum 
scapus (1), m. Vitr. Escalier à —, 
Cochiea, f. Hier. 

VISAGE, 93. m. {1° La partie anté- 
rieure de la tête de l'homme. Facies, 
ei, F. Cic. Vultus, &s, m. Cic. Os, oris, 
n. Cic. Ora,n. pl. (poët.). Virg. : Les 
traits du visage, Oris on Vultfis li- 
neamenta (orum), n. pl. Cic. abs. Li- 
neamenta. Cic. — plat. Æqualis oris 
planuties SN f. Ptin. Jeunesse du —, 
Gens (arum) lèves (ium), f. pl. Quint. 
Fios (foris, masc.) genæ. St. Beau —, 
Facies pulchra. Ter. egregia. Ter. ho- 
nesta. Ter.liberalis. Ter. Voy.neautie, 
DBAUTSÉ 1°, PHYSIONOMIR 1°, Colla est 
blessé au — d'un coup de fronde, Cutta 
in adversum os fundà vulneratur. Cæs. 
Elle ne délonrne pas le — de Ja rive, 
Nec faciem litiore demovet. Hor. Tom- 
ber snr le —, Vultu in terram pro- 
cumbPre (o, is, eubui, cubitem). Etre 
couché sur le —, In fociem cubare 
(o, as, ui, itum). Juv. Tous ie — con- 
tre terre, Omnes in ora proni. Curt. 
Rider le —, Vultum obiucrre jo. is, 
duri, ducfum). Sen. Ayant le feu au 
—, Vultu ardescens. Tac. Son — est 
couvert de pâleur, Pallor in ore se- 
det (de s’dère, eo, sëdi, sessum). Ov. 
Son — se couvre de päleor, Pallor 
ora inficit (de infc£re, 10, feci, fec- 
tum). Hor. || Fig. À visage découvert 
ee sans se cacher), Fronte delectä 

ass. de detegËre, 0, ës, teri, tecfum). 
Qu. Lecrime marche 4 — découvert, 
Scelera præter oculos eunt. Sen. J'ai 
trouvé — de hois (— la porte fermée 
chez qq); Mihi janua clausa est 
(pass. de claud®re, 0, is, clausi, clau- 
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sum), Ov. || 2° L'air du visage. Vultus, 
Us, m. Cic. Vuliüs species (ei), f. Cie, 
Oris species, f. Cic. Oris habitus (üs), 
mn. Cic. Frons, frontis, fém. Vire... 
Visage serein, Vullus sereni, ©. pl 
(poët.). Virg. Frons serena. Alart. — 
gai, — riant, Vultus alacris. Cie, Le. 
fus. Ov. — triste, — chagrin, — 
abaitu, Vultus maærens. Ov. mastus. 
Quint. projectus. Tac. — sévère, — 
refrogné, Voy. REFrRoGNS — chan. 
eanl, — troublé, Vultus incerius. 

all. — terrible, — menaçant, Vul- 
fus Cerribilis. Ov. torous. Ov. truz 
(gén. trucis). Ov. Ayant un — mena. 
çant, AMinanti similis. Ov. Ayant le 
— défait, Sine suo vultu. Cie. — tou- 
jours le même, Idem semper vulius. 
Cic. Avec quel — abarder mon pere? 
Quo ore aypellabo pairem? Ter. Tou 
— Nnons annonce un grand malbeur, 
Vultus tuus ingens malum praæfert (de 
præferre, fero, fuli, latum). Curt. 
Laisser percer sur son — sa douleur, 
Dolorem animi vultu præferre. Com- 
poser son —, Vultum componêre (0, 
13, posui, positum). Pl.-j. fingére We 
îs, Anri, fetum). Cæs. 11 s'étudiait à 
prendre an autre —, Alio vultu ess 
meditabatur. Cic. l'rendre on — riant, 
Ridentis speciem præbere (0, es, ui, 
itum). Liv. Prendre un — triste, Vul- 
fum ad tristtiiam adducère (o, ds, 
duri, ductum). Sen. Frontem contra- 
hére (o, is, trari, fractum). Cic. Il 
changea de — et de cunleur, Non 
color, non vultus ei constabat. Liv. 
Chaoger de — (= rongir, pälir), 
Vultum mutare. Cic. flectrre Le. ü, 
flexi, flerum). Tac. Sans changer de 
—, Vuliu sto. Sen. Vultw eodem. Plin. 
Ne changeant pas de —, Non vult 
altenalus (a, um). Tac. Changeant de 
—, Vultu corporis varius. Sen. La 
malheurense changea de —, Color 
miseræ fügit (de fugËre, io, is, fugitu- 
rus). Ov. Voy.cuancer 2°. Ban — {que 
l'on fait à gg). Vultus bonus. Pl.-f, 
facilis. Ov. Faire bon — à qqn, 4 
quem vuliu benigno ercip#re (io, ÿs, 
cepi, ceplum). Liv. Aliquem ovoulty 
molli adspic#re (io, is, speri, spectum). 
Ov. Faire mauvsis — à qqn, Aliguem 
oculis infestis conspicère. Cic. Quand 
tu feras meilleur —, Cum vultüs me- 
dioris eris. Ov. R 8° individu. Voy. 
ce m. ?°. 

Vi9-À-vis, loc. prép. et adv. En 
face de, En face. Contra (acc.). Cic. Ad- 
versus (acc.). Css. E regione (gén.). 
Cic. Ex adverso. Liv. În adverrun, 
Liv. In conspectu. Virg. Contra {adv.h 
Virg. = Vis-à-vis de cette volière, {1 
en à one autre plus pelite, Contralw 
aviarinm est altud minus. Varr, — 
des côtes de la Calabre, Contra litiors 
Calabris. Tac. Si on suspend — l'one 
de l'autre des peaux d'hyène el de 
pauthère, Si pelles Ayænæ et panthers 
contrariæ suspendantur. Plin. — de 
nous, E regione nobis. Cie. — de 
l'ua de ces ponis, E regione unius 
eorum puntium. Cæs. Îl n y a aucnne 
terre — de cette partie de l'Ile, Auie 
parti insulæ nulla est objecta lerre. 
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Cas. — se trouve la terre de Crète, 
Contra respondet Gnosia tellus. Virg. 
Quand la lune est — du soleil, Cum 
luna est @ regione solis. Cic. Qui est 
—, Oppositus, a, um (dat.\, Cic. Ad- 
versus. Cic. Contrarius. Cæs. Obver- 
sus. Col. Objacens, gén. entis. Liv. 
Mettre [une ch.] — d'une autre, Op- 
pon’re, 0, is, posui, positum (dat.). 
Cic. Objic#re, ie. is, jeci, jectum. Cic. 
Obvertére, 0, is, verti, versum. Cic. 
Mettre ces deux choses — l'une de 
l'autre, Utraque conferre (fero, fers, 
tuli, collatum). Sen. Placer ses co- 
bortes — de l'infanterie [ennemie], 
Cohortes adversus pediles collocare. 
Sail. Voy. race (En), loc. prép. 4°. 

VISCÉRAL, ALB, adj. Qui concerne 
les viscères. Viscereus, a, um. Prud. 
Interaneus. Serib. 


VISCERES, 8. m. Nom des organes 


renformes dans les grandes cavites du 
Corps. Viscus, eris, n. Cæs. Et ordio. 
au plur. Viscera, um, n. pl. Cels. 
Præcordia, iorum, n. pl. Sen. Intera- 
neo, a. pl. Col. Exta, n. pl. Plin. : Les 
viscères abdominaux, Mêmes trad. 

VISCOSITÉ, 5. f. Qualite de co qui 
ost visqueux. Lentitia, æ, [. Plin. Len- 
tor, oris, masc. Plin. Lenta (æ) natura 
(#), f. Plin. 

VISÉ, És, part. passé de visra. 
Voy. ce v. i! Adj. Qu'on a cherché 4 
atteindre. Destinaius, a, um. Liv. Col- 
lineatus, Capel. 


VISEE, 5. f. 1° Direction de la vue 


à un but pour y atteindre : Il prit sa 


visée, Pariter oculos telumque letendit 


(de tend7re, 0, is, lensum el lentum) 
(poël.). Virg. Voy. visen 40. || 20 Fig. 
Dossein : Changer de visée, Consilrum 
mulfare. Cic. Mentem mutare. Cic. 


Avoir de hautes visées, Magna spec- 
tare. Cic. Magna moliri (ior, iris. ilus 


sum), dép. Cic. Avoir de plus hautes 
—, Majora concupiscëre (0, is, pivi el 


püi, pitum). Nep. Ad majora niti (or, 


ëris, nisus el nirus sum), dép. Quint. 
Ad altiora tendÿre. Liv. ° 

VISELLIA, n. de fomme. Visellia, 
s,f. l'ic. 

VISELLIUS, n. d'homme. Visellius, 
ti, m. (ic. 

VISENTIUM, v. d'Etrurle (suj. Bi- 
senzo) : Les hahilanis de Visentium, 
Visentini, orum, @. pl. Plin. Insc. 

VISER, v. n. el act. 1° Regarder 
un but pour y adresser un coup da 
pierre, etc. Collineure, act. Cic. = Vi- 
ser au bnt, Destinatum locum capltare. 
Sen. — un endroit du visage, Locum 
oris drstinare. Liv. — un but avec 
ane flèche, Sagittam aliquo collineare. 
Cic. Visant le hui avec un javelot, 
Oculis spattum emensus quantum satis 
hasta {poët.. Virg. Celui qui vise 
estdans un endroit, l'objet visé dans 
un autre, Alibé est qui petit, alibi 
quod pelilur. Sen. Viser au cœur, Cor 

ve (o, is, tui et ii, itum). Sen. 

rapper le but qu'on vise, Destinuta 
ferire (io. is, 8. parf. ni sup.). Curt. 
etére. Liv. Alleindre le but visé avec 
a fruncie, Destinata loca (QE {an- 
eëre (o, Îs, fetigi, tacium). Tid. On 
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ne vise pas touiaurs juste, Nec sem- 
per feriel quodcunique minabitur ar- 
cus, Hor. || 2° Fig. Tendre à un but, 
se proposer. Petfre (voy. 10), act. Hor. 
Si0t proponére (o, is, posui, positum). 
Cic. ContendFre (0, is, tendi, tentum) 
ad... Cic. Spectare ad. Cic. Adspirare 
ad. Cic. : Viser au plaisir, Volupta- 
fem appelère. Cic. — au trône, Re- 
gnum appelñre. Cic. affectare. Liv. 
moliri (tor, iris, tfus sum), dép Liv. 
— au pouvoir, Imperio immunëre (eo, 
es, 8. parf. ni sup. Curt. Rebus 1m- 
minêre. Tac. — aux honneurs, Âd 
Aonores contend®re. Varr. — à l'é- 
légance, Elegantiam captare. Quint. 
— au grandinse, Grandia sectari, 
dép. {lor. — à l'abondance du style, 
Ubertatem orationis consectari. Cic. 
Qui vise à la plaisanterie, Risüs affec- 
tator. Cic. Viser à l'abondance, Ube- 
riorent fructum sequi (or, ris, seculus 
sum), dép. Col. — à la qualité, Bo- 
nilali studêre (eo, es, ui, 8. sup.). Col. 
C'est 4 cela que [l'orateur] doit —, 
Hoc opus ejus, hic labor est. Quint. 
— 4 l'immortahté, Æternitatem ez- 
sequi, dép. Cic. — baut, Magna spec- 
tare. Cic. moliri. Cic. — plus haut, 
Altiora meditari, dép. Suet. Res ma- 
jores appeifre. Nep. Kiajore concupis- 
cire (0, is, pivi et pit, pitum). Nep. Tu 
vises trop hant, Afajora viribus au- 
des (de audëre, eo, ausus sim). Virg. 
Montrons l'avantage auque: onus vi- 
sous, licemus quid ipsi sequamur. 
Quint. Viser au profil, Quesiui ser- 
vire (do, is, êvt et ët, tfum). Col. — au 
même bul, Studëre iisdem rebus. Cic. 
— dla popularité, Studium populi 
aucupari, dép. Flor. Visons à ce 
qu'il y a de mieux, Ad optima nita- 
mur (de niti, or, êrts, nisus el nirus 
sum). Quint. Vise 4 cela, Huc te pares. 
Cic. Pour ce qui est de la voix, il 
faut viser à deux qualités, la netteté 
et la douceur, In voce duo sequamur, 
ut clara sit, ut suavis, Cic. Ceux-là 
iront plus loin qui visent ao jus 
haut degré, Altius ibunt qui ad sum- 
ma nifentur. Quint. Viser à (avec 
l'inf.), {ntend?re ut (subj.). Cic. Stu- 
dére (inf.). Cic. oc spectare ut. Cic. 
Quærëre,o,is,guæsivi el sti, quæsitum. 
Ior. — à réduire les Latins, In Lati- 
nos imperium affectare. Liv. Je ne 
vise pas à réussir, Non id ago ut 
prosperos ezitus consequar. Cic. Ne 
visant qu'a.…, Nil aliud agens quam 
ut. Liv. |} 4° Mottre sa signature à. 
: Viser des placets, Libellos subno- 
tare. Pl.-f. 

VISHILE, adj. 1e Qui peut être vu. 
Adspectabilis, m. f,,e. n. Cic. Com- 
prehensibilis. Sen Conspicuus, a, um. 
Tac. Apertus. Cic. Manifestus. Cic. 
În medio positus. Cic. =: Les abjets vi- 
sibles, Quæ sub oculos cadunt (de ca- 
dre, 0, is, cectdi. casum). Cic. Quæ 
sub adspectum veninnt (de vènire, io, 
is, vént, ventum), Cic. Res quæ sub 
adspectum cadunt. Cic. Quod cadit sub 
cernendi sensum {de sensus, üs). Cic. 
Ouæ adspectu sentiuntur (pass. de 


sentire, io, is, sensi, sensum). Cic. Lo 
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corps da monde est visible, cpu 
cælt spectabile effectum est. Cic. Que 
le ciel soit — et tangible, Ut cælum 
sub adspectum ef (actum cadat. Cie. 
Etre —, În conspectum cadXre. Cic. 
Ces choses sont visibles, Hæc oculis 
spectanda habemus. Tac. [Certaines] 
comètes sont —, Comelæ apparent (de 
apparère, eo, rui, rilum). Sen. Cometæ 
visuntur (pass. de viso, is, vin, s, 
snp.). Sen. N'être pas visible, Aciem 
fügére (io, is, fügi, fugiturus). Cic. 
L'âme n'est pas —, Nec animus ap- 
paret. Cic. La marche [de la planète] 
v'eslpas —, Non est illi palam cur- 
sus. Sen. Voy. cacué 29. Tente — de 
tous côtés, Conspicuum tabernaculum 
unilique. Curt. || 2° Oisposo à recevoir 
une visite = Nons avons été visibles 
pour 008 amis, Salulationi amicorure 
nos dedimus (de dare, o, as, datum). 
Cie. Dès que le roi fat visible, Cum 
primum poles(as fuit regis conventendi 
(pass. de convnire, to, is, vent, uen- 
um), Liv. N'être pas —, Non posse 
adiri (pass. de adire, eo, is, toi et 
fi, itum). Cic. Adire volentibus non 
vacare. Sen. || 3° Fig. Evident. Aper- 
fus, a, um. Cic. Manifestus. Plin. 
Evidens, gén. entis. Plin. : Maladies 
visibles, Apparentia vilia. Quint. Etre 
visible, Apparére (voy. 1e), n. Cic. 
Patère, eo, es. ui, s. sup.. n. Cie. In 
promptu esse. Cic. Le mensonge est 
—, Aendacium pellucet (de pellucere, 
eo, es, luxi, 8. snp., n.). Sen. Le piège 
élait —, Subesse consilio fraudem pa- 
tuit. Tac. L'admirable travail de le 
pature n'étant oulle part plus —, 
Spectatiore nusquam naturæ rerum ar- 
tificio. Plin. ILest — que, In promptu 
est (prop. inf.). Cie. Îl est assez —, 
Sat claret (prop. inf.). Tac. 11 était 
—, Hand dubium erat (pron. inf.) 
Toc. Afin qu'il fût —, Ut manifestum 
fieret (prop. inf.). Tac. Voy. #vinenr. 

VISIDIEMENT. adv. 4° D'une ma- 
nière visible. Palam. Cic. : Faire visi- 
blement des signes, Coram innuëre, 
Juv. || 2e Fig. Evidemment. Palam. 
Cic. Perspicue. Cic. Blanifesio. Cic. 
Aperie. Cie. = Plus visiblement, Pa- 
fentius. Cie. — bosliles, Non dissi- 
mulanter irati. Cic. J'ai loujnurs été 
— grand ami de ls paix, Semper præ 
me luli nihil me malle quam pacen. 
Cic. Voy. ÉVINEMMRNT. 

VISIERE, s. f. 1° Partie d'une coif- 
fure qui abrite le visage en entier on 
en partie : Visage caché par la vi- 
sière, Clausa galeä facies. Quint. Ses 

arnles expirèrent sous la —, In ga- 
eis inclusa reliquit murmura (pnét.). 
St. \ Fig. Rampre en visière à qqn 
Œ ‘atlaquer en paroles, le contre- 
ire). Alicui comnua obuertëre (o, is, 
verli, versum). Plaut. Alicui obniti 
Gr éris. nisus et nirus sum), dép, 

ell. Alicui reniti, dép. Liv. Alicui 
repugnare. Quint. Rompreen — à sos 
passions, Voluptates abrumpêre (0. is, 
rupi, ruptum). Tac. Ne rompre en 
— à personne. Nulli os læd?re (0, u, 
last, Cesum). Ter. ]| 2° Fig. Vue (au 
pr. et au fig.). Voy. ce m. 
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VISIGOTHS. C. Wi8100TRs. 


VISION, 8. f. 19 Action de voir. 
Visns, üs, m. Quint. Visio, onts, f. 
Aug. Contuitus, üs, m. Plin. = La fa- 
eullé de vision {dans l'œil], Interior 
(oris) potentia (æ). f. Cels. Que la — 
n'élail pas détruile chez lui, Muic 
vim luminis non exesam. Tac. Voy. 
vog 4°. || 2° Apparition, image qu'on voit 
ou qu'on croit voir. Visum, 1, 0. Cic. 
Visus. &s, m. Cic. Visio. onis, f. Cic. 
Species. ei, f. Liv. Spectrum, i, 0. 
Cic. Phantasma, atis, u. Teri. Visio- 
ne pr S.-Sev. 


lin. = Vi- 


num phaniasmala (um), 
Lymphalivnes, um, f. p 
sion nocturne, Nocturnus visus. Liv. 


Nocturisa species. Liv. Visum. Cic. 
Somniorum visa, n. pl. Cic. Insomnia, 
torum, 0. pl. Virg. Ayaot eu en songe 
la même —, Eddem illä in somnis 
obversatä specte. Liv. Avoir des vi- 


sivos oucturues, Insomnia vis#re (0, 


is, visi, 9. sup.). l'in. Douner des 
— nocturnes. Lymphatica somnia fa- 
fre (io, ie, feci, facium). Plin. Dès 
que ouns sommes réveiliés, ous mé- 
prisons ces —, Sunul ul exyperrect 


sumus. visa illa contemnimus. Cic. 
Avoir des —, Lymphart, dép. Plin 
Bouleversé par cetle vision, Hoc som- 
nio commotfus. Cic. Traub:er une —, 
Visum naonjËre (0, is, rupr, ruplum). 
Cic. j| 8° Fig. Image vaine, chimere. 
Visio, onis. f. Cic. : Des visions, 
Somnia, iorum, n. pl. Ior. Fanaticus 
(i) error (oris), masc. for. Species 
vanz, f. pl. Hor. 1l 8 des —, Vi- 
gilans somniat. Plaut. 113 se forgent 
eux-mêvres ces —, {psi sidi somnia 
fingunt (de fingYre, o, is, finzi, fic- 
tum). Virg. Un homme à —, Voy. 
VISIONNAIRE. 
VISIONNAIRE, adj. et subst. Qui 
a des imaginations extravagantes. Lym- 
phatus, a, um. Varr. Fanalicus. ic. 
: Etre visionvaire, Somutarc, n. Cic. 
Delirare, n. Cic. Hallucinations de —, 
Fanaticus {1} error (oris), masce. [or. 
VISITATION, 8. f. Nom d'une des 
fêtes de l'Eglise. Visttaito, onis, f. 
(dau: la liturgie chrehienne). 
VISITE, s. f. Action d'aller voir qqn. 
Salutatio, onis, f. Cic. (se dit surlout 
en parl. d’une foule) : Faire visile à 
qa, Rendre — à qqu, Aliquem uisère 
e is, visi, s. snp.). Cic. invisrre. 
ic. visitare. Cic. adire (e0, is, ivi et 
if, tfum). Ter, convènire (10, ïs, vëni, 
vertu) Cic. salutare. Cic. À d'aliquem 
adire. Ter. Sortir pour aller faire — 
à qqo, Ad aliquem exire. Ter. Il est 
venu pour rentre —, Vénit salutandi 
cœusä. Cic. Ils seraient venus lui 
rendre —, Visendi ejus gratiàä ad eum 
ventssent. Vell, Faire beaucoup de 
visiles, Plurimos convenire. Cic. Mé- 
oage tes — [chez qqn), Cautus adito. 
Hor. Tes — sont plos rares, Minus 
nos infervisis. Cic. Les — une fois 
terminées, Ubi salufatio deflurit. Cic. 
Dans le iumulle des — du matin, {n 
furbä matulinæ salutationis. Cie, — 
de pulitesse multipliées, Discursatio 
offcise Sen. — intéressées [des 
elionts au patron], Meritoria salutatio. 
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Sen. — aux nouveaux consuls, Novo- 
rum consulum officium. Suet. Notre 
zèle se montrera dans noS — aux 
magistrats, Studium nostrum exsiabit 
in conveniendts mugistratibnus. Cic. 11 
n'a pas reçu la visite de Dalbus. À 
Balbo non conventus est. Cic. Renire 
une seconde —, Revisère. Cic. |] 2° 
Visiteur. Salutator, or1is, w. Cic. = Re- 
cevuir des visites. Salutationt se dare 
(0, as, dedi, dutum). Cic. Salutaiio- 
nibus vacare. S.-Sev. Les nombreuses 
visites de ce jour-la, fllius diei cele- 
britas. Cic. Les — qu'on reçoit les 
premières, Cohors (hortis, f.) primæ 
admissionis. Sen. Le palais est ou- 
vert aux —, Regia adeuntibus palel. 
Curt. Il me vient beaucoup de —, 
Uomus nostra celebratnr. Cic. Comme 
Oclavius recevail beaucoup de —, 
Octuvir domus cum uulgo viséretur. 
Cic. Juurnée sans —, Vacuus ad in- 
terventoribus dies. Cic. Je ne veux 
pas recevoir de —, fn ædes meas ne- 
minem volo intromitit (pass. de txtro- 
millere, 0. Ÿs, mist, missum). Pliaut. 
I 3° Inspection, tournee. Lustratio, 
ouis, f. Ctc. Inspecho, f. Quint. = 
Faire une visile génerale, Omunia spe- 
culari, dép. Cic. Vuy. visiter 3°. 
— (des conimunautés], Vistiatio, 
onis, Ê. (Cang.) 

VISITEI, v. act. 4° Aller voir qqn 
chez lui. Vis”re, 0, ss, visi, 8. sup., 
act. Cic. Invistre, 0, is, visi, vi- 
sum, act. Cic. intervis7re, act. Cic. 
Visitare, acl. Cic. Adire, ro, is, ivi 
et ri, itum, act. Cic. Ad aliquem adire. 
Ter. Vidêre, 60, es, vidi, visum, act. 
Cic.Convénire, io, {s,vêni, ventum, acl. 
Cic. Ad aliquem venire. Tac. Ad alt- 
quem visÿre (arcb.). Ou. ou invis”re. 
Plaut. Salutare (en parl. d'une foule), 
act. Cic. = Aller visiter qqn, Venir 
— qqo, Visendi alicujus gratiä venire 
Vell. Ad aliquem visendi grati& per- 
gËre (0. is, perreri. perrecium). Gell. 
Ad aliquem se conferre (fero, fers, 
tuli, collatum). Nep. In ædes alicujus 
setraruferre. Hor. Ll esi venu me —, 
Ad me vënit. CUic. Chacun se satis- 
fait en Le visitant, Sida quisque præs- 
taf quod te videt. PI.-j. J'aurai grand 
soin d'aller visiter [qqn], Marimæ 
curæ miht erit ut videam.. Cic. Ceux 
qui viendront ta —, Qui domum tuam 
venient. Cic. Il ira — son amie, Vi- 
sËre ad amicam ibit (poët.). Ov. Il 
veut que personne ne le visite, Se 
conventri non vull. Cic. Avant que je 
l'eusse visilé, Priusquam a me con- 
ventus essel. Cic. Revenir visiter, Re- 
vis#re, act. Cie. — souvent, — fré- 
quemmeanl, Ad aliquem ventitare. Tac. 
crebro ventitare. Tac. Ne va pas trop 
le —, Cautus adito. Hor. Envoyer — 
qqu, Visére aliquem per nuntios. Tac. 
— les malades, Vis?re ad ægros. Lucr. 
Les médecins qui visitent rarement 
le malade, Medici qui ægrum raro vi- 
dent. Cic. Visiter tous les blessés, 
Omnes saucios convisrre. Ait. Visité, 
Conventus, a, um. Cic. Les Gaulois 
que les étrangers n'avaieal pas eu- 
core visités, Galli invisitaii ante alie- 
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nigenis. Liv. || 2° Aller voir (un lleu); 
voyager dans (un pays); constater l'etal 
des Ch. = Invisère (voy. 19). act. Virg. 
Adire (voy. 1°), act. Varg. Obire, eo, 
is,iutetit, ifum, act. Liv. Circumire 
ou Circuire, act. Liv. Visëre (vny. Lo), 
act. Liv. Lustrare, act. Cic. Explorare, 
act. Liv. : Je visilerai. Pergame, Vi- 
sam Pergama. Üv. Qui visita beau. 
coup de villes, Qui multorum homi- 
num urbes vidit. Hor. Visiter la Grèce 
en détail, Græciæ civitates circumire. 
Liv. — l'Egypte, Ægyptun lustrare. 
Cie. — toute la Sicile, Totam Siei- 
liam obire. Cic. — loute la terre, 
Orbem omnium ferrarum peragrare. 
Cic. Voy. ParcOUnRIR 1°. Avant reçu 
l'ordre de — la Béotie, Jussus Bæo- 
liam adspicère (io, is. speri, spectum). 
Liv. Pour — une ville incounue, Ad 
cognitionem urbtis. Cic. — des mai- 
sons de campagne, Villas obire. Cic. 
Cugnuscêre 10, is, cognout, cognifum). 
Sall. — ses villas tour à tour, Cir- 
cum villulas suas errare. Cic. — ses 
terres, Prædia circumire. Cic. Qui 
visile fréquemment ses domaines, 
Assiduus dominus. Cic. Quand les 
mattres visitaient chaque jour [leurs 
prupriétés], Cum domini quotidie re- 
visérent… Col. Visiter les quartiers 
d'hiver, Miberna ailire. Tac. — les 
postes, Vigilias cireumire. Sall. Vi 
sité, Lustratus, a, um. Liv. || 3° Exe- 
minor aveo soin. {uspic}re, io, is, 
speri, spectum, act. Cic. Considerare, 
act. re, : Visiter un endroit (= l'exa- 
miner), Oculis perlustrare. Liv. — 
son domaine avec soin, Fines oculis 
perlustrare. Col. — tout en detail, 
Singula lustrare. Virg. — une mai- 
son, Domum inspicère. Plaut. — un 
navire, Navem scrutari, dep. Cic. Vi- 
situns nos talunnières {= disposons 
nous à fuir), Talaria vi Pains (prove). 
Cic. Visité, /nspectus, a, um. Liv. | 
Neut. Visiter par tuule la ville, Lus- 
trare oculis omnem urbem. Petr. Na 
au peu — au port, Vise ad porium. 
Plaut. — dans loule la maison, Do- 
faum scrutari, dép. Cic. 

VISITEUR, 5. m. {° Celul qui fait 
des visites. Salntator, oris, m. Cic. 
fnterventor, m. Cic. = Les visileurs, 
Salutantes,@. pl. Tac. À deuntes. Curt. 
Salutationes, f. pl. S.-Sev. Fermer la 
porte aux —, Voy. viginix 2°. Qui 
allire tant de — à Thespies, Qui est 
Thespiis propter quem Thespiæ visun- 
tur(pass. de visère, 0, 1e, visi,s. sup.) 
Cie. Quand la foule des — sest 
écoulée, Ubi saiutatio deflurit, Cic. 
Les — de choix, Cohors (hurtis, f.) 
primæ admisrionis. Sen. Suis un vi- 
sileur discrel, Cautus adito. for. ] 20 
Celul qui est charge d'inspecter. Voy. 
iNSPRCTEGH. || 3° Celui qui visite fes com- 
munautos Visitator, oris, m. ((ang.). 

Viso, mont des Alpes. Vesulus, i, 
m. Plin. 

VISQUEUX, ausm. adj. Dont les 
parties adhérent au contact. Gintinosus, 
a, um. Col. Lentus. Virg. Viscosus. 
Th.-Prisc. Tenaz, gén. acis. Plin. Se- 
quex. Phin. Pinguis, æ.f.,e, 0. Pin 
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a La nature visqueuse du bitume, Bi- 
tuminum seéquaz natura. Plin. Miel 
visqueux, Tardum (à) mel (mellis), a. 
Samm. Ecume visqueuse, Lenta spu- 
ma. Plin. Devenir visqueux, Lentes- 
cêre, 0, is, 8. part: ni sup., n. Plin. 

lé de son principe —, 
Misso omni lentore (de lentor, oris, 


S'étant dépoui 


masc.). Col. 


VISTULE, fi. d'Allomagne. Vistula, 


#, wasc. Plin. 


VISU (DE), mots empruntés au 
latin. Après avoir vu : Chose dont on 
a été le Lémoin de visu, Voy. occ- 
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VISUEL, &LLS, adj. Qui appartient 
à la vue = L'organe visuel, Oculi, 
orum, &. pl. Cels. Visualia, ium, n. 
pl. Th.-Prisc. Que l'organe — n'était 
pas entiérement paralysé, Huic non 
ezesam vim luminis, Tac. [Celle bu- 
meur) gène les fonctions intérieures 
de l'organe —, Jnteriori potentiæ se 
opponit. Cels. Le rayon —, Luminum 


nostrorum radit (iorum), m. pl. Sen. 
Radiorum ex oculis emissio (onis), f. 


Apul. Par la réflexion du rayon —, 


Retortä el in se rursus reflerà oculo- 


rum acie (de acies, ei, [.). Sen. Re- 
fouler le rayon —, Visum nostrum 


remilière QG ts, misi, missum). Sen. 
L'air condensé renvoie les rayous 


visuels, Ab aere spisso visus noster in 


nos redil. Sen. 

4. VITAL, ALS, adj. Sans quoi l'on ne 

ut vivre. Vitalis, m. f.,e, D. Cic. = 

es organes vitaux, Vitalia, ium, 0. 
pl. Sen. Le souffle vital, Animalis (is) 
spiritus (Gs), m. Plin. et abs. Spiri- 
tus. Virg. Vitalis (ts) anima (æ), f. 
Plin. el abs. Anima. Sen. Animatus, 
Gs, m. Plin. Vitales(ium) auræ(arum), 
f. pl. (poél.). Virg. Qui a le souffle 
—, Vitaliter animatus (a, um). Lucr. 
Chaleur vitale, Calor (oris) vitalis 
(rs), masc. Cic. Calor vivus (1). Ov. 
abs. Calor. Virg. 

2. VITAL, nn. d'homme. Vilalis, da, 
m. Insc. 

VITALE, n. de fomme. Vitalis, ts, 
f. Insc. 

VITALIEN, n. d'homme. Vitalia- 
aus, i, D. Amm. 

VITALITE, s. f. Force vitale. Vi- 
talitas, atis, F. Plin. Vitalis (is) mo- 
tus (üs), m. Lucr. = [Animal] qui a 
tant de vitalilé, Vivacitatis adeo len- 
Læ. Plin. Le feu est en eux le prin- 
cipo de la —, Igneus est ollis (poét.) 
vigor. Virg. Voy. vi 1°. 

1. VITE, adj. Qui se meut avoo ra- 
pldité. (En pari. des personnes ou des 
animaux). Velor, gén. ocis. Cæs. Per- 
niz, gén. icis. Cic. Celer, eris, ere. 
Plin. Citus, a, um. Tac. Voy. RAPIDE 
2°. (En parl. des ch.). Veloz. Virg. 
Ceier. Hor. Citus. Tac. Rapidus. Curt. 
Citatus. Quint. Mobilis, m.f., e, 0. 
Hor. = Pouls vite, Citatus (5) arte- 
riarum pulsus (Gs), m. Plin. Creber 
(bri) ictus (Gs), m. Plin. 

2. VITE, adv. 1° Aveo vitosso. Ce- 
leriter. Cæs. Velociter. Ces. Rapide. 
Cic. Perniciter. Liv. Propere. Liv. 
Cite. Cie. Citatim. Cic. Agiliter. Col. 
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Voy. RAPIDEMENT 2° 2 Plus vite que 
la parole, Cilius dicto. Hor. Aller —, 
Properare, n. Cic. Currêre, 0, is, cu- 
curri, cursum, n. Cic. Volare, n. Cic. 
Voy. SeaAten. Va —1 Abi, propera/ 
Plaut. Ocius te move (de môvére, co, 
es, movi, molum). Ter. Fac le celerem. 
Plaut. Où vas-tu si —? Quo te ra- 
pis? (de rapère, ie, rapui, raptum). 
Cic. Aller plus —, Citius progredi, 
dép. PA. Te suivre —, Te curricul 
sequi, dép. Plaut. Si —, Tam cur- 
sim. Cic. Changer de chevaux pour 
aller plus —, Jumenta ad celeritatem 
mulare. Czs. Gagner hien — les moo- 
tagoes, Afontes petfre effuso cursu (de 
cursus, üs, m.), Liv. Se promener un 
peu —, Confentius ambulare, Cic. 
Très —, Afobilitate celerrimä&. Cic. 
Alirä velocitate. Sen. Cum marimä ce- 
leritale. Cic. Au plus —, Aussi — 
non peut, Le plus — possible, 
Quam celerrime. Cic. Quam ocissime. 
Ter. Præpropere. Liv. Quantum acce- 
lerari potest. Liv. Quantum potest. Ter. 
Omni festinatione. Cic. Voy. aÂt& {e, 
pnoyprirone 1°. Qu'il fuie le pins — 
ossible, Fugiat quantum passif. Cic. 
uis au plus —, Non fugis hinc præ- 
ceps? (gén. cipitis). Virg. Va-l'en 
au plus —, Quantum potes abi. Ter. 
Naviguer —, Navigare erpedite. Cic. 
strenue. Cic, Morcher moins — 
qu'avant, Cursum minwëre (0, is, ui, 
utum). Quint. Gradum minuëËre. Quint. 
Aller aussi — qu'uo cheval, Æquare 
equum eursu. Liv. Aller plus — qu'on 
cavalier, Celerilatem equitis vincëre 
(o, is, vici, victum). Plin. Aller aussi 
— que des vaisseaux, Adæquare cur- 
sum navium. Cic. Aller plus — quele 
vent, Ventos præuerière (o, is, verti, 
versum). Virg. Qui va plus — que le 
vent, Ocior Euro. Hor. Le cœar bat 
—, Cor mobiliter palpifat. Cic. Qui 
écrit —, Ad scribendum citus (a, um). 
Plaut. Ecrire —, Velociter scribrre. 
Quint. Cito serib®re. Quint. Lire bieu 
— du coin de l'œil, Veloct oculo per- 
currére (o, ts, curri et cucurri, cur- 
sum). Hor. Parler trop —, Verba 
præcipitare. Lire [à haule voix] trop 
—, Linguë properante legére. Ov. Dire 
un peu —, Celeriuscule dicëre. Ad 
Her. Tout ce qu'il fait, il le fait —, 
Quidquid agit, properat omnia. Plaut. 
Qui ne va pas —, Voy. Lenr 1° el 
8e. Fail trop —, Properatus, a, um. 
Sall. Vaisseaux faits trop —, Naves 
factæ subito. Cæs. || Fig. 1l va vite 
au fait, Ad eventum festinaf. Hor. 
Pour aller au pins —, Ut omnia ma- 
turius agerentur. Lio. Plus to iras 
— en hesogne, plus tu y gsgneras, 
Quam citissime conficies, tam marzime 
ezpediet. Cato. || 2° En peu de temps, 
4 l'instant, aussitôt, bientôt. Statim. 
Cie. Confestim. Cic. Cito. Cic. Conti- 
nuo. Cic. Ertemplo. Cic. : An plus 
vite (= le plus tôt possible), Quam 
primum. Cic. Fais-le arrêter au plus 
—, Comprehendi hominem jube, quan- 
tum potest. Ter. Tu rompras bien — 
l'arc, Cito rumpes arcum. PA. Qu'elle 
ae croie pas trop —, Ne atatim cre- 
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dat. Hor. —1 qu'on ouvre la portel 
Aperile aliquis actufum ostium. Ter. 
Tout ce qui est— passé, Omnia brevia 
(de brevis, m. f., e, n.). Cic. J'y re- 
viendrai bien — (— à ce sujet), Ad 
quæ moz revertar (de reverti, or, #ris, 
versus sum, dép.J. Cic. 

VITELLIEN, one, adj. Do Vitollius, 
Qui 30 rapporte à Vitellius. Vitelltanus, 
a,um, Tac.:Les Vilelliens (= soldats 
de Vitellius}, Vitelliani, orum, m. pl. 
Tac. La voie Vitellienne, Virellia via. 
Suet. 

VITELLIUS, ompereur romains. Vi- 
tellius, ii, m. Tac. 

VITEMENT, adv. C. vrre. 

VITESSE, 5. f. ie Marche rapide, 
course, promptitude. Celeritas, atis, f. 
Cic. Velocitas, f. Cic. Pernicitas, f. 
Cic. Rapiditas, [. Cæs. Mobilitas, f. 
Cæs. Agilitas, f. Liv. Cursus, üs, 
masc. Cæs. Impetus, m. Virg. Prope- 
ratio, onis, f. Cie. Pestinatio, f. Fron- 
fin. Properanlia, æ, f. Sail. = Ani- 
maux d'une grande vilesse, Velocis- 
sima (orum) animalia (ium), 0. pl. 
Col. La — de sa conrse, Rapidus cur- 
sus. Virg. De toute la — de son cbe- 
val, Pernicitate equi. Tac. De toute 
la — de leurs chevaux, Equis citatis. 
Curt. Equis submissis. Liv. Lentulus 
écbappa grâce à la — de son cheval, 
Lentulum equus abripuit (de abri- 
père, 10, ts, reptum). Liv. Etre em- 

orté avee une — extrême, Summä 
ilate ferri (pass. de fero, fers, luli, 
latum). Lucr. Avec —, Avec toute la 
— possible, Vog: vire (sdv.) 1°. Avec 
une — égale, elle s'élance, Non cursu 
segnior tilo evolat (poët.). Virg. Luller 
de —, Cum præcurrentibus certare. 
Tac. Gagner qqn de —, Aliquem præ- 
vertre (o, ts, verli, versum). Virg. 
Celeritale aliquem superlabi (or, &ris, 
lapsus sum), dép. Liv. Gaguer un ea- 
valier de —, Celeritatem equitis uin- 
cère (0, ts, vici, victum). Plin. || 2e 
(En pari. des ch.). Celertas, atis, f. 
Cic. Velocitas, f. Plin. Mobilitas, F. 
Cic. || Fig. La vitesse de la pensée, 
Cogitationum velocitas. Plin. 

VITICINS, pple de l'Italle. Viticini, 
orum, m. pl. Plin. 

VITICULTURE, 9. f. Culture de la 
vigne =: S'occuper de vilicullure, Vi- 
tidus culturam adhibère (eo, es, ui, 
itum). Cie. Que la — y est inconnue, 
Vitis usum non esse, Plin. Ce qui con- 
cernue la —, Quæ aftinent. ad vitem 
colendam (pass. de colëre, 0, is, ui, 
cultum). Cie. 

VITODURUM, C.WINTERTEUR. 

VITORIA. C. YITORIA. 

VITRAGE, 8. 1. C. VITRAUT. 

VITRASIE, 0. de femme. Viirasie, 
#, f. Spart. 

VITRASIUS, n. d'homme. Vitre- 
sius, ii, m. Fast.-Cons. 

VITRAUX, s. m. pl. Grands pan- 
neaux de vitre. Specularia, iorum et 
um, 0. pl. Sen. : Couvrir de vitraux, 
Specularibus integère (o, is, lexi, tee- 
tum). Col. 

VITRE, s. f. Pièce do vorre qui ss 
met à une fenêtre. Spscularia, torum 
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etium, n. pl. Sen. = Carreau de vitre, 
Quadratura (z) vitrea (æ), f. Vop. 
Fermé par de larges vitres, Latis spe- 
cularibus clausus (pass. de claudére, 
6, is, clausi, ctausum). Juv. 

VITRÉ, ÉS, pari. passé de vITREN, 
Voy. ce v. || Adj. Garnl de vitres : 
Fenètres vitrees, Fenestræ (arum) vi- 
trez (arum), f. pl. Fort. Voy. vire. 

VITRER, v. acl. Garnir do vicres. 
Bpecularibus integFre (o, is, text, tec- 
tum). Col. Specularibus claudëre (0, 
üs, clausi, elausum). Juv. 

VITRESCIBLE, adj. C. vVITRI- 
FIABLE. 

VITREUX, EUSS, adj. Qui ressemble 
au verro. Vilreus, a, un. Plin. 

VITRICIUM, v. voisine des Alpes. 
Vitricium, ti, 0. Anton. 

VITRIER, 8. m. Artisan qui tra- 
vaille en vitres. Specularius, ti, m. 
Cod. Speculariarius, m. [nsc. À spe- 
culariis, indéel. Insc. 

VITIIFIADLE, adj. Susceptible 
d'être change en verre. Er quo vitrum 
fit. Plin. : Sables vitriäables, Vitri 
fertiles (ium) arens (arum), f. pl. 
Plin. 

VITRIFICATION. s. f.'Action de vi- 
trifior : Procedé de vitrification, Vitri 
ars (arrisie f. Plin. Vitri ratio (onts), 
f. Plin. Vitri temperamentum (i), 0. 
Plin. 

VITRIPIER, v, act. Transformer 
une substance on verre par la fusion : 
fPierrel dont oo se sert pour vitrilier 

e sable, Utilis vitro fundendo (pass. 
de fundère, o, is, fudi, fusum). Plin. 
Le feu vitriñe le sable, Jgnis accipit 
arenas, ex quibus vitrum fundit. Plin. 

Se viTntrien, v. réfl. Devenir du 
vorre : [Celte substance] se vitrifie, 
Vitrum fit ez (abl.). Plin. 

VITRIOL, 9. m. Sulfate compose 
d'oxyde metallique et € acide sulfurique. 
Chalcanthum. 1, n. Plin. (Cette idenu- 
tifcatian n'est pas cerlaine.) 

VITRU VE, arthitecte romain, Vi- 
truvius (it) Pollio (onis\, m. Sid. 

VITTORIA, v. d'Espagne Victoria, 
æ#,f. Liv. Victoria Juliobrigensium. 
Plin. 

VITULAIMRE, adj. : La voie Vilu- 
laire, Vifularia (æ) (via (a), f. Cic. 

VIVACE, adj. Qui a on soi les prin- 
tipes d'une longue vie. Vivar, géo. 
acis. Virg. : [Animal] vivace, Vtua- 
cifatis lentæ. Plin. [llante) —, Vi- 
vaz. Col. L'olivier est très —, Olea 
firmissima est ad vivendum (de vivëre, 
0, is, viri, vic{um). Plin. [Ces vignes) 
sont plus vivaces, Præstant palientià 
(de patientia, æ, f.). Col. || Fig. Un 
mal vivace, Malum (i) inveteratum (1), 
n. Cic. Souvenir plus —, Memorta 
(æ) præsemtior (oris), f. Liv. Abus vi- 
vaces, Prævalida (orum) vitia (torum), 
o. pl. Tac. Vieux ressentiment lou- 
jours vivace, Residua (æ) ef vetus (eris) 
simultas (ais), Ê. Liv. 

VIVACITÉ, 8. f. 1e Agilité. Ala- 
critas, atis, f. Cic. Petulantia, æ, f. 
Cic. =: La vivacité des chiens à la 

oursuite, Canum alacritasinrenando. 
ic. |} 2° Ardeur, fou (au prop. et au 
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Bg.). Ardor, oris, masc. Cic. Æstus, 
üs, m. Cic. = Vivacité des yeux, — 
du regard, Oculorum flagruntia ar 
f. Cic. ignis (is), m. Cic. ardor (oris), 
m. Cic. vis (vis), f. Liv. Yeux pleins 
de —, Lumina flagrantia (puét.). Cat. 
ardentia (poël.) Virg. Vuy. Feu 18°. 
1! Fig. La vivacité de la jeunesse, Æta- 
tis fervor (oris), mase. Cic. La — des 
regrets, Desiderii igniculus (ti), @. Cic. 
La — de la haine, Vivida (orum) 
odia (ivrum), n. pl. Tac. La — de la 
douleur, Doloris acer (cris) morsus 
(üs), masc. Cic. — de l'esprit, {nge- 
nit acumen (minis), n. Cic. abs. Acu- 
men, n. Cic. Ingenit vigor (oris), 
masc. Ov. Mentis acies (ei), f. Cæs. 
L'exercice physique donne de la — 
à l'esprit, Animus agitatione corpo- 
ris ezcilatur. Pl.-7. Qui a de la — 
dans l'esprit, Ingenio promptus (a, 
um). Liv. Qui a de la — dans le 
caractère, [ndolis haud segnis. Tac. 
L'espril perd loule sa —, Acies(men- 
tts) Aebescrt (de hebescëre, 0, s. 
arf. ni sunp.). Cie. Les sens perdent 
eur —, Hebescunt sensus. Plin. La 
— dn l'orateur, Oratoris flamma. Cic. 
Parler avec —, Ferventer loqui, dép. 
Cæl. ad Cic. || 3° Irritabilite. fracun- 
dia, >, f. Cic. Stomachus, à, m. Cic. 
: Si je me suis emporlé contre toi 
avec trop de vivacité, St quid incle- 
mentius in fe sum invecius (de in- 
vehi, or, Eris, pass.). Liv. Je n'y met- 
trai pas tant de —, Nos illud cum 
pace agemts. Cie. [Je n'aurais pas Sup- 
porté cela] dans la — de la jeunesse, 
Calidus juventä. Tor. Des vivacités 
(= des mouvements d'impalience), 
Stomachus, 1, om. Mor. Bulis, is, f. Cic. 
{1 6° Eclat. Nitor, oris, m. Ad Her. : 
Le défaut de ces pierres est d'avoir 
peu de vivacité, Gemmarum earum vi- 
tium languor forts, wmacc.). Plin. Le 
vin donne de la — au teint, Color ho- 
mini vino augetur (pass. de augére, eo, 
es, auri, auctum). Plin. Donuer de la 
— aux tons, Claritates colorum exci- 
tare. Plin. Garder tonte la — de son 
coloris, Colorem constantius repræsen- 
tare. Plin. Ie 5° Promptitude avec la- 
quelle une ch. est faite. Ardor, oris, 
masc. Cic. Fervor, masc. Cic. Impetus, 
üs, m. Cæs. Vis, gén. inus. vis, f. 
Cæs. : La vivacité de la discussion, 
Disputationis contentio (onts), f. Cic. 
La — de la défense, Concitatio in 
defensione. Quint. L'indigoation du 
sénat éclata avec tant de —, Indi- 
gnatio senatüs tanta exarsit (de exar- 
descPre, 0, is, arsum). Plin. Avec —, 
Acriter. Cic. 

VIVANDIER, 5. m. Marchand de 
vivres pour les soldats. Liza, æ, m. 
Liv. || vivanorène, s. f. Focaria, æ, 
f. Cod. 

4. VIVANT, ANTE, part. prés. de 
vivre, Voy. ce v. |} Adj. 1° Qui vit. 
Vivens, gén. enfis. Cic. Vivus, a, um. 
Cic. Spirans, gén. antis. Cie. : Bien 
vivant, Vivus el spirans. Cic. Vivus 
et videns. Cic. Vivus vidensque. Cic. 
Vivus vigensque. Plin. Vivus sentiens- 
que. Plin. Encore —, Spirans adhuc. 
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Sall. Pendant que [le malade] est en. 
core —, Dum est anima (æ, f.). Cie. 
Il se plaignait qu'on l'eùt entouré — 
de tout l'appareil des funérailles, 
Ouerebatur supremorum imaginem cir- 
cumdlatam sibi præsenti (de præsens, 
gen. entis). Tac. Entrailles encore vi- 
vantes, Spirantia exta. Virg. Pores 
mangés tout vivants, Sues spiranies 
arrosi. Plin. Toutes les créalures vi- 
vantes, Omne (ts) animal (is), n. Cic. 
Omnia (ium) animalia (ium), on. pl. 
Cic. Omnia animantia, n. pl. Cic. Ani- 
maniium omne genus, 0. Cic. À] n'ya 
bomme vivant, Unus (ius) nemo 
(minisi. Cic. Nemo omnium. Cic. Nemo 
omnium hominum on mortalium. Cic. 
[N'introduire dans ses dialogues] au- 
cone personne vivante, Neminem eo- 
rum qui viverenf. Cic. Etre vivant, 
Vivère, 0, is, viri, vic{um, n. Cie. 
Vovy. vivne 10. Eire encore —, Supe- 
resse, sum, e5, fui, 8. 60p., n. Suet. 
Pourvu que je sois —, Modo vita 
supersif. Virg. Tant que Rome sera 
vivante, Rom& suyperstite (de superstes, 
gen. sfifis). Luc. Est-il encore vi- 
vanl? Vivus est? Plaut. Vivitne? 
Virg. De ma vie vivante (= jamais), 
In meä viti nunquam. Cic. Modèle vi- 
vant, Animale {is) e2emplum (i), n. 
Cic. || Fig. Que le magistral est Ja 
loi vivante, Magistratum legen esse 
loquentem (de loqui, or, ëris, locutus 
sum, dép }. Cic. {| 2° Fig. Qui semble 
vivre, ressemblant. Vivus, a, um. Virg. 
Vivrdus. Prop. Animosus. Prop. Spi- 
rans, gén. antis. Virg. Veluti spirans. 
Aug. : Le lableau est vivant, Spirat 
tabella. Mart. L'ivoire était —, Ebur 
vivebat (de vivre, o, is. viri, victum, 
n.). Juv. Slalues vraiment vivantes, 
Signa ad veritatem adilucta. Cic. Voy. 
RESSEMBLANT 20, La Ülle fut l'image 
vivante de son père, Frlin pafrem si- 
militudine eserpsil (de erscribFre, o, 
is, scriptum). PL.-j. Image — de la 
cité, Facies civitalis expressa (pass. 
de exprimère, 0, is, pressi. prestum). 
Cic. L'autorilé de sa parole est — 
pour mai, Ejus mihi vivif auctoritas 
Cic. }| 3° Frequente. Voy. ce m. 

2. VIVANT, s. m. 1° Celui qui vit : 
Etre au nombre des vivants, Inter 
homines esse. Cic. ou agëre. Plin. On 
est jaloux du mérite des —, Virtu- 
tem odimuspræsentem (de præsens, pén. 
entis). Hor. Etre retranché du nombre 
des —, Ernumero vivorum erfurbari, 
pass. Cic. Retrancher du nombre des 
—, E cœtu mortulium lollfre (0, is, 
sustuli, sublatum). Sen. De medio tol- 
lère. Cic. Empire inaccessible aux —, 
Regna invia vivis. Virg. Un bon vi- 
vaot (= un homme gai), Festivum 
(t} caput (pifis), n. Ter. || 2° Vie. 

îta, æ,f. Cic.: De mon vivant [lella 
ch. eut lieu], Me vivo. Cic. De son — 
[a soi], Se vivo. Cic. De son — [un 
autre}, fllo vivo. Cic. De leur —. fis 
vivis. Cic. Du — d'Hannibal, fan- 
nibale vivo. Nep. Da — de ses fils, 
Vivis filiis. Cic. Du — de leur mère, 
Viva adhuc matre. Sall. Du — de son 
père, Patre vivo. Cic. salvo. Sen. Ds 
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(to, ts, toi el ti, ifum).Cic. Percupère. 
Ter. Magnopere veille. Cic. 

VIVEUR, s. @. Celui qui recherche 
les plaisirs, surtout ceux de la table. 
Ganeo, cnis, m. Cic. Comissalor, oris, 
m. Liv. Popinator, m. Afucr. =: Des 
viveurs, Comissantes, um, m. pl. Liv. 

VIVIEN, n. d'homme. Vivianus, 1, 
m. Tac. 

VIVIER, 5. to. Pièce d'eau dans la- 
quello on nourrit du poisson. Piscina, 
æ, f. Cic. Vivarium, à, n. Plin.: 
Petit vivier, Piscinula, æ, f. Hier. 
Tirer un poisson du —, Piscem de 
custodiä efferre (fero, fers, extuli, ela- 
tum). Col. Ces Tritons de viviers (en 
parl. de gens qui nourrissent des 
poissons), {sfi piscinarum Trilones. 
Cic. De vivier, Piscinarius, a, um. 
Varr. Qui a des viviers, Piscinarius, 
ti, m. Cic. 

VIVIERS, v. du midl de la France. 
Vivarium, tt, n. Not.-Gall. =: De Vi- 
viers, Vivariensis, m. f., e, n. Cass. 
Greg. 

VIVIFLANT, ANT, part. prés. de 
VIviFiRR, Voy. ce v. || Adj. Qui vivi- 
fio. Genitabilis, m.f., e, n. Varr. Vi- 
vidus, a, um. Lucr. Vivificus. Amm. 
: [Substance] vivifiante, Altriz, géo. 
tricis, f. Plin. Substance — et respi- 
rable, Anénabilis spirabrlisque natura. 
Cic. Sucs viviflants, Altores (um) suci 
orum). Nemes. Chaleur vivifante, 

tlalis (ts) calor (oris), masc. Cic. || 
Fig. [Puissance] vivifianle, Vivifca- 
trir, géo. tricis, f. Prosp. latelli- 
geuce —, Animalis (is) intelligentia 
(æ), f. Cic. 

VIVIFICATION, s. f. Action de vl- 
vifior. Vivificatio, onis. f. Tert. 

VIVIFIER, v. acl. Donner la vie et 
la conserver. Vivificare, acl. Prud. 
Spiritu augêre (eo, es, auri, auctum) 
(en parl. de l'homme). Cic. : Tout ce 
qui vivifle les autres êtres, Quodcum- 
que alias res ex se auget alitque (de 
aiëre, o, is, ui, alitum el altum). Lucr. 
Une âme plèine de sève vivifait cette 
forte poitrine, Vegetum ingenium in 
vivido pectore vigebat (de vigere, eo, 
es, ui, S. sup., 0.). Liv. L'air quinous 
vivifle, Aer quo vivitur (pass. de vi- 
vêre, 0, is, viri, victum, n.). Plin. La 
terre ae — plus (cette plante], Nec 
jam mater alif tellus. Virg. Lesplantes 
que la rosée —, Herbæ rore vigentes. 
Lucr. || Fig. Vivificare, act. Hier. : 
Celui qui vivifle, Vivifcator, oris, 
m. Teri. 

VIVIFIQUE, adj. C. VIVIrIANT. 

VIVIPARE, adj Qui met au monde 
des petils tout vivants. Viviparus, a, 
um. Apul. : L'homme est le seul bi- 

ède qui soit vivipare et non ovipare, 
Bivedum solus homo animal, non ova 

ignit (de gignËre, 0, genui, genitum). 
Î Les animaux vivipares, el abs. Les 
vivipares, Ea que animal generant. 
Plin. Animal generaniia (ium), n. pl. 
Plin. 

VIVISQUES, pple gaulois, hab. les 
bords de la Garonne. Vivtsci, orum, ©. 
pl. Aus. : Des Vivisques, Viviscus, 
4, um. Aus. 
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— même de son pre, Patre nondum 
mortuo. Cic. Du — de César, Cæsare 
incolumi (de incolumis, m. f., e,n.). 
Sen. Ne mou — [telle ch. n'aura pas 
lien], Du ero. Cic. Quoad vivam (de 
vivère, 0, is, viri, victum). Cic Etre 
défend par lui de sono —, Ab eo 
spirante defendi. Cic. De son — {il 
ee Vivus. Insc. Vivus et videns. 
ic. 

VIVAT. Mot latin dont on se sert 

ur applaudir une personne = Vivat! 

eus le servelf Insc. —, Alexandre! 
Alezander, ditte servent! Lampr. —, 
Gordien!{ Gordiane, dii te servent fe- 
liciter/ Capit. Crier —, PKLICITER 
acclamare. Suet. Des vivat, Favor, 
oris, masc, Cic. Fremilus (üs) secundus 
Go m. Virg. Ayant été accueillis par 

es —, Cum salutatione benigne excepti 
essent (passe de excipère, io, is, cepi, 
ceptum). Liv. Saluer qqn de ses —, 
Salute prosequi (or, Eris, secutus sum), 
dép. Apul. 

VIVEMENT, adv. de Aveo impé- 
tuosite; avec vigueur ou ardeur. Vehe- 
meunier. Cic. Acriler. Liv. Animose. 
Quint. Fortiter. Sen. : Altaquer vi- 
vement une place, Magno impetu op- 

idum oppugnare. Cæs. Altaqner — 
ennemi, Acriler in hostes impeltum 
facvre. Cæs. Presser moins — [l'en- 
nemi], Languidius instare (o, as, stiti, 
s. Sup.) (dal.). Curt. Pousser — ses 
Chevanx, Vehementissime equos inci- 
tare. Cæs. |Le rat] sort — de la mai- 
sou, Domo lévis ersilit. for. En agri- 
cullure, il faut lout faire —, Omnia 
in agriculiurä strenue facienda sunl. 
Col. Presser — un débiteur, Aliquem 
ad solutionem urgére (eo, es, ursi, 
s. sup.). Ulp. On agite trés — la 
question de la brigne, De ambitu atro- 
cissime agitur. Cic. || 2° Aveo feu, 
avec oclat : Ses yeux brillent vive- 
meol.Uculis micat acridus ignis. Virg. 
Briller plus —, Clarius fuigère (0, 
es, fulsi, s. sup.), n. Plin. Ezcitatius 
fuigére. Plin. Acrius refulgere. Plin. 
Fulgentius radiare, n. Plin. || 3° Au 
fond du cœur. Acriter. Cie. = Vive- 
ment irrilé, Graviter iratus (a, um). 
Ter. — ému, Vehementer commotus. 
Czæs. Je ressens cela —, Hoc mihi 
ægre est. Plaut. Scatir trop — une 
injure, Injuriam gravius æquo habere. 
Sall. Que uos dettes nous touchent 
plus —, Æris alieni stimulos esse 
acriores (comp. de acer, cris, cre). 
Liv. Les hommes ressentent moins 
— le bien que le mal, Segnius homi- 
nes bona quam mala sentiunt. Liv. || 
€ D'une manibre hostile, blessante. 
Acerbe. Cic. Acriter. Cie. : [Lettres] 
où je me suis exprimé un peu vive- 
ment sur son comple, Quibus aspe- 
rius de eo scripsi. Cic. Riposler — à 
qqu, Aliquem graviter reputare. Cic. 
Âccuser — qqn, Aligquem graviter 
accusare. Cic. ï 6° Beaucoup, extrême- 
ment. Vehementer. Cic. Valide. Cic. = 
Se plaindre vivement, Graviter queri. 
dép. Cic. Regretter —, Impatienter 
requirére. Pl.-j, Désirer —, Summo- 
pere pelëre. Liv. Mirabiliter cupère 
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VIVOTER, v. 0. Vivre patitement. 
Misere vivëre (0, is, vixi, viclum), n 
Plaut. Parce victitare, n. Plaut. 

{. VIVRE, v. n. {0 Etre en vie au 
pr. et au fg.); jouir de la vie; au fig. : 
être ressemblant. Virére, o, is. vint 
victum, D. Cic. Ersisi®re, o, as, stit 
s. sup., n. Cic. Esse, sum, es, fui, 8. 
sup., n. (ic. Animam ducére (o, is, 
durzi, ductum). Plin. Vitales auras 
carpère(o, is, carpsi, carptum) (poël.). 
Virg. suscip?re To, Üs, cepi, ceplum 
Lucr. trchëre (o, is, traxt, tractum 
Sen. Auram communem Aaurire (io, 
ts, hausi, haustum). Quint. Aur& 
ætherid vesci (or, éris, 8. parf.), dép. 
Queer Virg. Terræ munere vesci, 

ép. (poét.). Hor. Vitalibus auris 

vesci, dép. Lucr. Lucem adspicëre (1o, 

ts, spexi, speclum). Cic. Lucem intuërt 

qe éris, ilus sum), dép. Cic, Vigére 

e0, es, ui, 8. Sup.) ef seniire (io, is, 
sensi, sensum). Cie. 2 Il vit, et ne se 

sent pas vivre, Vivit, et est vitz nes 

cius ipse suæ. Ov. Ce qq.ch. qui vit, 
qai sent, Quidquid illud quod viget, 
quod sentis. Cic. [Crais-tu qu'un ani- 

mal] puisse vivre Saos on cœur? Sine 
corde esse posse? Cic. [Poisson] qui 

peut — dans l'eau douce, Dulcis undæ 

tolerans (gén. antis). Col. Vit-il en- 

core? Vivitne? Virg. Vivus est? 

Plaut, Ils persistent à vivre, Vivre 

durant. Luc. Vivant encore, Vivus, a, 

um. Cic. Adhuc spirans (gén. antis). 
Sall. Taot que nous vivons, Dum vita 
suppetit (de suppetËre, o, ivi et ti, 
ttum). PL-j. Quand il vivait, Cum in- 

ter homines esset. Cic. Tant qu'il « 

vécu, Dum vita manebat (de manëre, 
eo, es, inansi, mansum). Virg. Tant 
que je vivrai, Dum ero. Cic. Quoad 
vivam. Cie. Dum anima spirabo meë. 

Cic. Dum spirare potero. Cic. Afe vivo 

fabl.). Cic. Lorsque Caton vivait, Vivo 
Catone. Cie. Quand Galléa —, Gallea 
adhuc incolumi (de incolumis, m. f., 
e, n.). Tac. Qnand sou père — en- 
core, Patre nondum mortuo. Cic. Tant 
que César vivra, Salvo Cæsare. Voy. 
VIVANT eubst.) 2e, Le temps quil 

nous a êté donné de vivre, Hoc quod 
datum est vitæ. Cic. La nature ne nous 
a donné que peu de temps à —, Eri- 
guum nobts vils curriculum nature 
cireumscripsit. Cic. Les bommes vi- 
veut si peu, Homines tam brerem vi- 
tam colunt (de colfre, 0, is, ui, cul- 
tum). Plaut. Le peu de temps qui me 
reste à vivre, Breve quod vitæ reli- 
quum est. Plaut. Chaque bomme ne 
vit que la moitié de 8a vie, Dimidio 
quisque spatio vilæ su vivit. Plin. 1] 
me reste peu de temps à vivre, Aihi 
eriguum vitæ superest. Liv. Nec lem- 
pora vitæ longa meæ superant. Ov. 
Possesseur qui vit peu, Breuis (is) 
dominus (1), ©. Hor. Vivre longtemps, 
Vivrre longo tempors. Plin. Virère 
diu. Virg. — très longtemps, Longis- 
simum æoum perag”re (0, 19, egi, ac- 
tum). Tac. — plus longtemps, Lon- 
gius vitam ducëre. Ov. Qu'appelle-t- 
on — longtemps? Quæ ætas est longa ? 
Cie. Sija vis assez longtemps, Si je 
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— assez, Si je —, Si vivo. Plaut. Si 
vita suppelel. Cic. Modo ut vita sup- 

etat. Cie. Modo vita supersit. Virg. 

‘il vivait plus longtemps, Si vita 
longior daretur. Cic. S'il avait vêcu 
plus longtemps, St vifa longior suppe- 
tisset. Liv. Si vita suppeditavisset. 
Cic. Si diutius virisset. Cic. Vivre 
assez longtemps pour, Porrigi (or, 
Tris, rectus sum) in id fempus quod.… 
Cels. Nous avons assez vécu pour 
[voir]... Vivi pervënimus (de pervë- 
nire, io, is, venfum) ut... Virg. Je 
n'si donc tant — que pour.…., În hoc 
me longe vita trarit ut... Liv. J'ai 
assez —, Vitæ satisfeci. Cic. Métellus 
vécutantant que lui, Æquavit spatium 
ejus vitæ Bfetellus. Plin. Vivre jus- 

u'à.., Durare ad... Tac. Vitam per- 

ucère ad. Cic. Ceux qui ont vécu 
jusqu'au temps de notre jeunesse, 
Qui ad nostram juventam duraverunt. 
Tac. Ne vivre qu'un jour, Vivêre 
wnum diem. Cic. Non amplius quon 
uno die vivre. Plin. — jusqu'à l'âge 
de cent ans, Ad centesimum annum 
perducëre. Cic. — un an, Annum vi- 
vêre. Cic. — trente ans, Vivëre tri- 
ginta annis. Cic. annos. Plin. — cent 
ans, Cenfum annos complére (eo, es, 
evi, etum}. Cic. — soixante ans, An- 
nos seraginfa conficère (io, ts, feci, 
fectum). Cie. — deux cents ans, Du- 
centos annos implère on explëre. Plin. 
— très longlemps, — très vieux, — 
jasqu'à uo âge très avancé, Ad sum- 
mam senectulem viuêre. Cic. Ad sum- 
mam ætatem pervivère. Plaut. — trois 
âges d'homme, Tertiam ætatem ho- 
minum vivére. Cic. Ter ævo fungi (or, 
Fris, functus sum, dép.). Hor. — plu- 
sieurs générations, AMulta vivendo 
vifalia sæcla vincére (o, is, vici, vic- 
tum) (poél.). Lucr. — cinq siècles, 
Vitæ sæcula quinque compiére. Ou. — 
lus de cent ans, Centun anunos exce- 
fre (o, is, cessi, cessum). Plin. Où 
ils viveot éternellement, Ubi æterno 
ævo fruantur (de frui, or, Ëris, 
ruifus et fruclus sum, dép.). Cic. 

ivre dans ce lemps-là, Vivère illis 
temporibus. PL.-j. [In illa tempora in- 
cidére (o, is, cidi, 3. sup.\, n. Pl.-j. 
Quiconque a vecu dans ce lemps-là, 
Quisquis tllis temporibus interfuit. 
Vell. Vivre à la même époque, Esse 
eodem fempore. Cic. tisdem tempori- 
bus. Cic. Qui vécut à cette époque, 
Æqualis illorum temporum. Cic. Qui 
vit dans le même temps qu'un a0- 
tre, Voy. CONTEMPORAIN. Ayant vécu 
dans les beaux jours de la Macédoine, 
Cum aætas ejus incldissef in ea tem- 
pora quibus Macedones florérent. Nep. 
Qui a — peu de temps après eux, Ab 
illorum ælate recens (gén. entis}). Cic. 
S'il avait — plus tard, Si posterius 
(uisser. Cic. Qui vit après qqn (= qui 
ui survit}, Alicujus on Alicui su- 
persies (gén. stitis). Cic. Je veux que 
tu vives après moi, Te superesse ve- 
lim. Virg. il vécut encore après So- 
erate, Ultra Socratem usque duravit. 
Quint. Je crains que tu ne vives pas, 
Ut sis vitalis metue. Her. 11 fait vivre 
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{dans son histoire] Nævius plus long- 
temps, Vifam Naævii produrif lon- 
gius. Cic. Laisser — qqn, Alicui vi- 
tam dare (0, as, dedi, datum}. Cic. [Il 
ne savait] s'il le laisserait — ou 
non, Servarel eum necne. Nep. Digue 
de —, Salutis dignus (a, um). Plaut. 
Organisé de manière à —, Vitaliter 
antmatus (a, um). Lucr. Las de —, 
Vità fessus.Plin. Lucem perosus (poét.). 
Virg. Par lassitude de —, Tædio vitz. 
Plin. Vile satielate. Plin. Il a vécu 
= il est mort), Virit. Plaut. J'ai — 
= je vais mourir), Viri. Virg. Ces- 
ser de vivre, E vitä disced®re (0, is, 
cessi, cessum). Cie. Animam deponère 
(o, is, posui, positum). Nep. Vitä con- 
cedtre. Tac. E vitä excedère. Curt. 1] 
a cessé de —, Eum vita deseruit (de 
deserëre, o, is, sertum). Ov. Voy. mou- 
nn d0. Qui vive? Voy.ce m. Vive Ale- 
xandrel Alerander, dii te servent. 
Lampr. Voy. vivar. Vivre (en parl. 
des vêgélaux), Vivère. Cic. Vigére, 
n. Cic. Cet arbre vil peu, Vita brevis 
arbori. Plin. La vivlelle — trois ans 
au plus, Vita longissima violæ tri- 
matu. Plin. [Cette pente) _— plus 
longtemps, Est vivacior (comp. de 
vivaz, gen. acts). Col. Herbes que la 
rosée fait vivre, [erbæ rore vigertes. 
Lucr.[Cet arbre] vit de: siècles, Multa 
virum durando sæcula vincit (poel.). 
Virg. Que la vigae — et meurt, Vi- 
uêre vilem et mori. Cic. || Fig. Celui- 
là me parall vivre vraiment qui, 
Ille miAï vivère et frui animä qui. 
Sall. Commençons done à —, Ergo 
vivamus. Petr. Esi-ce — que de ne 
pas...? Quæ potest esse vita vitalis 
uæ non... (ind.)? Cic. Ce n'était pas 
à —, Quam ille vivebat non erat vita. 
Cie. Je ne pourrais — trois jours sans 
elle? Non ego tilä totum friduum ca- 
ream (de carêre, eo, es, ui, tturus) ? 
Ter. Avec un tel chagrin, je ne vis 
plus, Hzc cura vx mihi vitam reli- 
quam facit. Cic. Je ne puis plus vivre 
dans l'inquiélude où je suis, Diutius 
ferre sollicitudinem non possum. PI.-j. 
Uo portrait qui vit, Une statue qui —, 
VOY. RESSEMBLANT 2°, VIVANT (adj.) 
2e. Ce lableau — véritablement, Spi- 
rat tabella. Mart. || 2° Passer sa vie 
d'une certaine manière, dans tel ou tel 
état. Vivre (voy. 19°), n. Cic. Vilam 
ducére (voy. 1°). Virg. agëre (0, is, 
egi, actum). Cic. degëre (0, is, dei, 
s. Sup.). Cic. vivire. Cic. Ætatem 
agëre. Cic. gerë®re (0, ts, gessi, gestum). 
Cic. Ævum agère. Hor. degére. Lucr. 
transigère. Cl. : Vivre joyeusement, 
Vivère bene. Ter. jucunde. Cic. — 
come les dieux, Deorum vitam vi- 
vêre. Cic. — heureux, Lenster ævum 
traducëre. Hor. J'ai vécu plus heureux 
que le roi de Perse, Persaruin rege bea- 
tior vigui(voy. 1°), n. Hor. On vivrail 
benreux, Vita esset beata. Plin. Voy. 
BEUREUX 4°. Vivre dans l'élévation, 
Inezcelso ætatem agëre.Sall. — comme 
un roi, Regio cultu ætatem agËre. Sall. 
— dans l'obscurité, Vitam in obscuro 
habere (eo, es, ui, ilum). Sall. Ævum 
in tenebris exigère. Ph. Ævum per obs- 
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curum fransmilfËre (o, is, misi, min 
sum). Sen. — plus en sûreté, Tutio- 
rem vilam vivre. Cic. — dans le cha- 
grin, Vitam in luctu (rahëre (voy. 10), 
Virg. In dolore jacëre (e0, es, ui, itu- 
rus), n. Cic. In dolore versari, dép. 
Cic. Celni qui vit das les alarmes, 
Qui metuens vivit. Hor. L'âme qui — 
au milieu de ces soucis, Animus cum 
his Aabitans curis. Crc. Celui qui — 
eu bonne intelligence avec la pau- 
vreté, Cui cum paupertate bene con- 
venit. Sen. LIs vivent en guerre, Bella 
gerunt. Virg. 118 — en paix entre eux, 
Inter se pacem servant. Liv, Vivre eu 
paix, Pacem habere, Cic. agitare. Sall. 
erercère. Virg. Pace uti, dép. Cie. — 
dans le célibat, Thalamt expertem de- 
gere vitam (puét.). Virg. Rien de plus 
agréable qne de — dans le célibat, 
Melius nil cælibe vita. Hor. Elle vécut 
fille, Innuba permansit (voy. 1°), n. 
Ov. On vivait sous le bon plaisir de 
qq. hommes, Paucorum arbitrio agi- 
tabatur (pass. de agitare). Sal. L 
vécut six ans dans une retraile sem- 
blable, Pari secreto sex annos conjun- 
ril (de conjungère, o, is. junctum). 
Tac. Vivre un an eo fugitif, Facère 
annum in fugä. Dig. Il nous faut — 
enseœble dans le mème moulin, Tibi 
mecum in codem est pistrino vivendum 
{prov.). Cie. — avec soi-même, Se- 
cum vivëre. Cic. — pour s01, Vivère 
sibi. Cic. — pour les autres, Vivre 
aliis. Cic. — au milieu des débanches 
de son père, Vivêre in patris lururie. 
Cic. — dans l'élude, Vivére in litteris. 
Cie. || 3° Demeurer constamment (dans 
un lieu). Vivere(voy. 40), n. Cic. Habi- 
tare, n. Cic. Manëére (voy. 40), n. Cic.: 
Vivre à Rhodes, Vivêre Rhodi. Plin. 
Il vécut à Sicyone, Vitam Sicyons 
egif. Plin. Vivre à la campagne, Ruri 
hubitare. Cic. In agris esse. Cic. Rure 
vivëre. Hor. — à la ville, Urbem co- 
ère (voy. 1%). Cic. — dans ce pays, 
[las terras col”re. Cic. — dans des 
grotlles, Colëre cavos montes. Lucr, 
— sous des tentes, Vivêre in taber- 
naculis. Plin. Durare sub pellibus. 
Liv, — au foruim, În foro vivére. Lir, 
habatare. Cie. — à la tribune, Habi- 
tare in rosfris. Cic. — en publie, Ha- 
ditare in oculis. Cic. Qui a vécu dans 
les camps, In castris habitus (pass. 
de Aabère, eo, es, ui, itum). Liv. Inter 
arma versatus (de versari, dép.). Veil. 
[Ces bêtes] vivent dans l'eau, Aqua- 
rum incolz sunt. Cic. Vivre dans les 
plaines (en part. d’un animal), /a 
campis mansttare. Plin. — sur les 
montagnes (en parl. d'un animal), {n 
montibus conversari, dép. Plin. Cet 
aigle vit autour des lacs, Vita Anic 
aquilæ circa lacus. Plin. || 6e Etre or 
dinairement aveo qqn. Cum aliguo vi- 
vire (voy. 1°). Cic. habitare. Cic. con- 
vivère. Auint. ætatem agère (voy. 2°). 
Cic. omnes annos ezigère. Virg. ver- 
sari, dép. Cic. conversari, dép. Sea. 
Alicui conversari ou convivère. Sr. 
: {l a vécu sous le même toit qne lui, 
IUi fuit contubernalis. Cic. Ceux avec 
qui nous vivons, Quibuscum vilem 
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degimus. Cic. Ceux avec qui lu vis, 
Cum quibus moraris. Cic. Vivre dans 
l'intimité de qqn, — intimement ou 
familièrement avec qqo, Cum aliquo 
vivére familiariter. Cic. Aliquo fami- 
liariter uti (or, ris, usus sum), dép. 
Nep. Alicui esse familiarem. Cie. In ali- 
cujus familiarilale versari, dép. Cic. 
Voy. FAMILIANITÉ 19, UNION 29. — bien 
avec qqn, — en bonne intelligence 
avec qqn, Cum aliquo vivère concor- 


diter. Suet. concordissime. Cic. 


bien ensemble, Inter se benignius vi- 
oëre. Plin. Ils vécurent si unis, Cum 
to adeo conjuncte virut. Nep. Qui vi- 
vent en très bon accord, Concordis- 
simi (sup. de concors, gén. cordis). 
Cic. Vivre mal avec qqn, Ab aliquo 
sédi, sessum). Cic. 
Cum aliquo dissidère. Cic. lis vivent 
mal ensemble, [nter se dissident. Cic. 
discordant. Cic. Facile à vivre, Com- 
mode à —, Commercio facilis (m. [... 
e, n.). Liv. et abs. Facilis. Liv. Etre 
facile à —, Commoidis moribus esse. 
Cic. Difficile à —, Morosus, a, um. 
Cic. Importunus. Plaut. Difficilis, m. 
f.,e, n. Cie. Si on le fait — dennis 
son jeune âge avec les cavales, À te- 


disstdère (eo, es 


nero conversatus equis famtliariter. 


Col. Les animaux vivent en paix avec 
leurs semhlables, Animantia in suo 
genere probe degunt. Plin. || 5° Se 
comporter (bien ou mal, eu égard à la 


morale). Vivère (voy. 40°), n. Cic. 
Agère (voy. 2e), n. Cic. Se gerère 
(voy. 20). Cie. : On vit maintenant 


de telle sorte que, Hodie sic vivitur 


ut... Liv. Ainsi vivaient les Sabins, 
Manc vitaa Sabini colure (voy. 4°). 
Virg. On vit aujourd'hui tout autre- 
ment, Ali nune sun£ mnores (um, m. 
pl.). Plaut. Vivre d'après les règles 
de la vertu, E virtute vivëre. Cie. — 
honuëtement, — honorablement, Bene 
viuëre. Cic. Recte vivëre. Cic. Sanc- 
tissime vivêre. Cic. Valde honceste se 
gerëre. Cic. Pour bien —, Ad rectam 
vivendi viam. Cie. — sans reproche, 
Vitio carëre (voy. 1°). Hor. L'art de 
bien — (—la morale), Vivendi ratio 
(onis), f. Cie. — dans de honteux dé- 
sordres, Fædissimam vitam degëre. Cic. 
I mourut comme il avait vécu, Ejus 
mors consentanea vilæ fuit. Cic. Exa- 
miner comment ont — [telles per- 
sonues), In vitasinspic®re (io, is, speri, 
spectum). Ter. In vilam morcsque in- 
quirëre (. is, quisivi el sii, quisitum). 
Ter. Celui qui vit verlneux, Integer 
vitæ (poél.). Hor. Adopter nne ma- 
nière de vivre, Conditionem aliquam 
urtæ sequi{or, éris, secutus sum, dép.). 
Cic. Que signifie cette manière de —? 
Quis est istic mos (morts, masc.)? Ter. 
Tu sais comment on doit — avec les 
grands, Scis quo deceat pacto majo- 
ribus uli (voy. 40). Uor. — en ci- 
toyen, Civem agëre. Vell. Il vitcomme 
one brute, Asinum vivit. Boet. Savoir 
vivre (= se conformer aux usages 
de la bonne société), Fumanum (am, 
um) esse. Cic. Urbanum esse. Cic. Qui 
saul —, Urbanus, a, um. Cic. Iuma- 
nus. Cic. Qui ne sait pas —, Inurba- 
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savaig —, Homines visi sumus. Cic. 
Je lut apprendrai si bien à — {= je 
le mettrai si bien à la raison), Adeo 
depezrum dabo. Ter. || 6° Soutenir sa 
vie, se nourrir, faire telles depenses. 
Vivufre (voy. 1°), a. Hor. Victilare, 
n. Ter. Ali (pass. de alère, 0, is, ui, 
allum et alttun). Cic. Sustentari, 
pass. Cic. Vilam tolerare. Virg. Se 
tolerare. Un. = Vivre en communauté, 
Inter se vesci (voy. 4°), dép. Luer. 11s 
vivaient en commun, In promiscuo 
hubcbant omnem victum (de victus. üs, 
masc.). Plin. Les Germains vivent 
surlout de lait, de fromage et de 
viande, Afajor pars victüs Germano- 
rum in lacle, caseo, carue consistit. 
Tac. Vivre de fignes sèches, Ficis 
aridis victitare. Plaut. — de poisson, 
Piscibus vivére. Plin. — de fruits, 
Vitam pomis folerare. Je vis d'olives, 
Olivæ me pascunt (de pascëre, o, is, 
paui, pastum). Hor. Vivre de sa chasse, 
Venalu vivère. Plin. ali. llin. vesci, 
dép. Plin. Vilam propagare aucupio 
(de aucupium, ii, n.). Cic. Areu ali- 
menta expedire (io, is, ivi el ti, itum). 
Tac. — de rapines, — de brisanda- 
ges, Raplo vivère. Liv. Er rapto vi- 
vëre. Ov. Per latrocinia et rapinam 
tolerare vitum. Liv. — de son bian, 
Vivëre suo. XII Tab. — aux dépens 
d'autrui, Alienä vivére quadrä. or. 
— du travail de la terre, Erercendo 
agros vivère. Tac. — de son travail, 
— de sa profession, Travailler pour 
—, Labore ou fndustriä vicium com- 
parare. Cic. De lucro vivre. Cic. Vic- 
lun quærêre (0, is, quæsini el sii, quæ- 
situm). Ter. Quæslui servire (io, ts, iui 
et 1i, tfum). Cels. Quæstu famem pro- 
pulsare. Curt. — de ses lecons, Mer- 
cede docère (eo, es, ui, doctum). Cic. 
ll vivait de sou art, Ars illi cen- 
sus erat. Ov. Qui — de son travail, 
Cui in opere vita erat. Ter. Qui vi- 
vent de leurs crimes. Qui scelere pas- 
cuntur. Cic. Vivre de dénonciations, 
Accusatoriam vilam vivère. Quint. De- 
lationem factitare. Tac. Il vit de par- 
jures, Linqua eum perjuriis alit. Sall. 
Je vis de la pitié d’autrni, Ego alien 
misericordiä vivo. Cic. Vivre lont juste 
du travail de ses mains, Manunm 
mercede incpiam tolerare. Sal. Qui 
vit spleuditement, magnifiquement, 
Victu splendidus. Nep. Vivre dans l'ai- 
sance, Pulchre vivère. Plaut. — pau- 
vrement, — misérablement, Vrtam 
parce ac duriter agëre (voy. 2e), Ter. 
— aisériblement en vendant. , Sus- 
tentare paupertaten vendendo... Plin. 
— chichement, Vivëre misere. Plaul. 
miseris modis. Plaut. Celui-là vit con- 
tent de peu, qui, Vivitur parvo 
bene, cui. Hor. Nos ancètres se con- 
tenlaieut de peu et vivaient simple- 
ment, Majores nostri minimo contenti 
tenuissimo cultu vivebant. Vivre d'é- 
pargne, — avec économie, — de ré- 
gime. Parce vivère. Lucr. Parce victi- 
tare. Plaut. et abs. Parcëre (0, is, pe- 
percielparsi,parsum el parcilura).Ter. 


jnus. Cic. Inhumanus. Cic. Commums 
vitæ ignarus. Cic. On a trouvé que je 
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Trouver du plaisir à — très simple- 
ment, Tenuissimo victu voluptatem 
percipére. Cic. — sobrement, Parco 
ac parabili viclu defungi (voy. 40), 
dép. Curt. J'ai de la peine à —, Ego 
vit vifam colo (vay. 40). Plaut. Il ne 
changea rien à sa manière de —, Nihil 
de quotidiano cultu mutauit. Cic. Quand 
il aura amassé de quoi —, Cum sibi 
sint congesia cibaria (iorum, n. pl.). 
Hor. Comme son champ ne lui dun- 
nait pas de quoi —, Cum agellus eum 
non satis aUret. Cic. [Pour leur four- 
uir] de quoi —, Sumptum quo vitam 
suum possint sustinêre (eo, es, ui, ten- 
um). Ambr. Avec cela il fait — sa 
famille, Fine parvos nepotes sustinet. 
Virg. Faire — toute la maison, Sus- 
tentare fainiliam omnem. Ter. C'était 
elle qui le faisait —, Munificentiä ejus 
sustinebatur. Liv. Aider les autres à 
—, Sustinére aliorum necessitates. Liv. 
Comme ses parents ne Iui donnaient 
pas aSsez largement de qnoi —, Suis 
maligne omuia præbentibus (de pre- 
bêre, eo, es, ni, itum). Liv. — au jour 
le jour, an jour la journée (= n'avoir 
pour subsister que le gain de chaque 
Jour; el, au fig. : s'inquiéter peu de 
l'avenir), In dies singulas escas edere 
(edo, edis eles, edi, esum). Plaut. In 
diem vivêre. Liv. In horam vivtére. 
Cie. Qui vit au jour le jour, Crastini 
negligens (gén. entis). Sen. Le peuple, 
habitué à vivre au jourlejonr. Vulqus, 
alimenta in dies mercari solitum. Tac. 
F1 fait cher —, Annona pretium habet. 
Cic. Annonc carior est. Cic. Grave 
prelium fructibus est. Suet. Quand 
a-l-il fait moins cher —? Quando an- 
nona moderatior ? Vell. || Fig. Le la- 
bourear vit d'espérance, Êpes alit 
ogricolas. Tib. Qni ne vivent que des 
discordes civiles, Qui civium discor- 
dits pascuntur. Cic. || 7° Durer, sub- 
sister (au pr. et au fig.); rester dans 
le souvenir des hommes. Vivëre (voy. 
40), a. Cic. Durare, n. Liv. Vigére 
RE 40), n. Cic. Permanëre(voy. 1°), 
n. Cie. : 1] vivra dans les âges à ve- 
air, Vivet exrtento ævo. Hor. Vivre 
dans Ja postérité, — daos l'histoire, 
Memoria florère (eo, es. ui, s. sup.), 
n. Cic. Qu'est-ce qui vivra davantage 
dans l'avenir? Quæ res conmendatior 
erit memoriæ hominum ? Cic. Voy. 14- 
MORTEL 2%, Ouvrage qui vivra. Opus 
mansurum. Ov. [Ecrits] qui ne vivront 
pas, Interitura, n. pl. Hor. Mouu- 
ment [poëtique] qui vivra pins que 
le bronze, Monumentum ære perennius 
(comp. de perennis, m.f.,e, n.). Hor. 
Ma cloire — éternellement, Mea sem- 
per gloria vivet. Enn. (Statues) qui 
fout vivre après leur mort les grands 
capilaines, Per quæ vita redit bunis 
post mortem ducibus. Hor. Fais — 
(par tes écrils] la mémoire de ‘on 
rère, Fratris lui memoriam produce 
(de producëre, 0, is, duxi, duclum). 
Sen. La Muse fait — l'homme qui 
mérite la gloire, Dignum laude virum 
Musa vetat mori. Hor. Voy. lMMORTA- 
sen. La liberté vivant encore [dans 
leurs âmes), Flagrante adhuc liber- 
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fate. Tac. La blessure vit sans son 
cœur, Vivit sub peciore vulnus. Virg. 
Discours qui n'ont pas vécu jusqu'ici, 
Orationes quæ evanuerunt fe e avanes- 
cYre, o, is, s. sup., n.). Cic. [Cette 
méthode]n'a pas — jusqu'à nos Jours, 
Non ad ætatem nostrain viguit. Cic. || 
80 Fig. Pratiquer la sagesse. Vivère 
(voy. 10). n. Sen. : Le sage ne doit 

as dire : Je vivrai; vis dès aujour- 

‘hui, Non est sapientis dicère : Vi- 
vam ; vive hodie. AMart. Celui qui peut 
se dire à la fin de chaque journée : 
J'ai vécu, Cui licet in dies dirisse : 
Vizi. Hor. || 9° Avoir la vie éternelle, 
être sauvè. Vivëre (voy. 10), n. Hier. 
s1l vivra dans l'éternité, Non morietur 
in æternum. Vulg. 

2. VIVRE, s. m. 4° Nourriture. 
Victus, Gs, masc. Cic. = Le vivre et 
le couvert, Pastus ef latibula. Cic. 
1 2° Au plur. Aliments. Victus, Gs, 
masc. Cic. Cibus, 1, m. Cic. Cibaria, 
iorum, n. pl. Liv. Annona, æ, f. Liv. 
= Vivres [pour une aruwée], Cibaria. 
Cæs. Copiz,arum, f. pl. Frontin. Com- 
meatus, üs, m. Cic. Par ext. Fru- 
mentum, i, 0, Cæs. Res (rei) frumen- 
taria (æ), f. Cæs. Fournir des —, 
Cibaria dure (0, as, dedi, datum). 
Cic. præbère (e0, es, bui, bitum). Cic. 
H ordonna que chacun se pourvàt 
de fourrage et de — pour trente 
jours, Dierum triginta pabulum fru- 
mentumque habëère omnes convectum 
jubet. Cæs. Ils emportent des — pour 
trois mois, Trium mensium cibaria 
domo efferunt. Cæs. Porter des — 
tout cuits pour six jours, Sez dierum 
cocta cibaria ferre. Curt. Des — pour 
an ao, Annuæ copiæ. Tac. Embarquer 
des — à la hâte, Commeutum in naves 
rapère (10, is, rapui, rapium). Liv. 
Menager ses —, Commealus reservare. 
Czs. Cherté des —, Annonz carilas 
(atis), f. Cic. gravitas. Tac. difficul- 
fas. Vell. apviiia (æ). Tac. Annona 
(æ) cara @}: Cic. acris (is). Tac. gra- 
sis. Vell. Les — deviennent chers, 
Annona ingravescit (de ingravescère, 
0, s. perf. ni sup.). Cic. crescit (de 
erescère, 0, crevi, cretum). Tac. Les 
— ont enchéri, Annona facta est du- 
rior. Cic. Les — sont chers, Annona 
pretium habet. Cic. in macello gravior 
est. Cic. Grave prelium est fructibus 
(de fructus, Us, m.). Suet. Le prix 
des —, Annonæ prelium (ii), n. Cic. 
Le bon marché des —, Annonæ vilr- 
tas. Cic. Le prix des — diminue, An- 
nona larat. Liv. convalescit (de con- 
valesc#re. o, valui, 8. snp., n.). Sen. 
Faire enchérir les —, Voy. AUGMENTER 
(act.). Faire baisser le prix des —, An- 
nonam levare. Cic. laxare. Sen. — peu 
abondants, In arcto commeatus. Tac. 
Manque de —, Cibariorum inopia 
(æ), f. Czs. Commeatüs inopia. Fron- 
tin. Inopia frumentaria. Cæs. Cibi 
penuria. JLucr. el abs. Penuria, z, f. 
Col. Maaquer de —, Annonû laborare. 
Liv. Laborare fame (de fames, is, f.). 
Sen. a re frumentariä. Cæs. Re fru- 
mentarië premi (pass. de premère, 0, 
ês, pressi, pressum). Cas. Summä dif- 
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fculfate rei frumentariæ affci, pass. 
Cæs. Avoir une armée sans —, Exrer- 
citum sine frumento habëre. Sall. Nous 
avous beaucoup de perne à aous pro- 
carer des —, Cibi suppetunt nobis 
multo labore quærentibus. Cie. Inten- 
dance des —, Annonæ procuratio. Cic. 
præfectura. Tac. Fournisseur des —, 
Præfectus annonæ. Tac. Couper les — 
fà l'ennemi] (— les intercepter), Com- 
meatuin intercludère (o, is, clusi, clu- 
sum) (dat.) Cic. Commeatibus ou Fru- 
mento intercludëre (acc.). Cæs. Re fru- 
mentariä exclud#re ou intercludère 
(acc.). Cæs. Pour couper les —, Ad 
commeatus fnlercipiendos (pass. de 
intercipére, io, is, cepi, ceptum). Liv. 
Couper les — aux assiégés, Urbem 
fame urgère (eo, es, ursi, S. sup.). 
Tac. || Fig. Couper les vivres à qqn 
(= le priver de nourriture, d'argent), 
Cibum alicur deduc®re (o, is, duxi, 
ductum). Ter. 

VOCADLE, s. m. Nom (en t. de 
gramm.). C. Now de. 

VOCANULAIRE, $. M. 
TIONNAIRE. 

VOCAL, ALE, adj. 1° De la voix : 
L'organe vocal, Voy. voix 1°. La mu- 
sique vocale, Voy. CnaNT 10. || 2° Qui 
s'exprime par la voix : Faire une prière 
vocale, Preces concipère (io, is, cepi, 
ceptum). Sen.-tr. 

VOCATIF, 5. M. Un des cas de la 
déclinaison latine. Vocandi casus (üs), 
m. Gell. Casus vocativus. Prise. et 
abs. Vocativus, i, m. Gell. Casus sa- 
lutctorius. Prisc, = Au vocalif, Vo- 
cative. Geli. 

VOCATION, 8. f. 1° {nclination 
qu'on Se Sent pour un état. Studium, 
ti, n. Cic. : Il faut suivre ta vocation, 
Eo inclinandum est quo te vis ingenti 
defert (de deferre, fero, luli, latum). 
Sen. — pour les belles-lettres, Libe- 
ralium artium appelitio (onts), f. Plin. 
Se sentir de la — pour qq. ch., Ali- 
quid adamare. Cie. Esse studio inci- 
fato ad aliquid. Cic. N'avoir pas de 
— particulière, Nihil præter cetera 
egregie studère (eo, es, ui, s. sup.). 
Ter. || 2° Certain ordre de la Provi- 
dence qu'on doit suivre. Ordo, dinis, 
m. Sen. = Ma vocation est plus no- 
ble, Ad majora sum genilus (pass. 
de gignêre, 0, is, genui, genifum). 
Sen. || 8° Disposition, talent. Egregia 
æ) indoles (is), f. Cic. = Qui a de 
a vocation pour qq. ch., Ad ali- 
quid nalur& bene compositus. Sen. — 
merveilleuse pour l'éloquence, Ad- 
mirabilis (is) ad dicendum natura (æ), 

ic. 

VOCETIUS, mont. du Jura. Voce- 
tius (ii) mons (montis), m. Tac. 

VOCIFÉRATIONS, S. f. pl. Pa- 
roles accompagnees de clameurs. Cla- 
mor, oris, masc. Cic. Clamores, um, 
m. pl. Liv. Convicium, it, n. Cic. Cla- 
mitatio, onts, Î. Plaut. Vociferatio, f. 
Cic. =: Les vociférations [des soldats), 
Ululatus, üs, m. Cæs. 

VOCIFERER, Y. n. Pousser des 
clameurs. Vociferari, dép. Cic. Voy. 
caua 1° = Vociférer contre qqn, Ali- 


C. pic 
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quem allatrare. Liv. En vociférant, 
Cum ululatibus. Liv. 

VOCONCES, pple du midlde laGaule, 
Vocontit, 1orum, m. pl. Cæs. = Les 
Vocunces, Vocontius, a, um. Sil. 

VOCOXIUS, n. d'homme. Voconius, 
ti, m. Cic. : De Voconius, Voconia- 
nus, a, um. P.-jct. La loi de —, Vo- 
conia lex, f. Cic. 

VOCULA, n. d'homme. Voculs, à, 
masc. Tac. 

VOEU, 3. m. 1° Promesse de faire 
une chose qu'on croit agreable 4 la Di- 
vinite. Volum, ti, n. Cic. : Vœu sacré, 
Voti religio (onis), f. Cic. Faire un —, 
Votlum facëre (io, is, feci, factum). Cic. 
suscipère (io, is, cepi, ceptum). Cic. 
concipère. Flor. nuncupare. Cic. vèrère 
(eo, es, vôui, votum). Cato. Faire — 
de dédier deux temples, Vovëére se 
dedicaturum duo templa. Cic. Faire — 
d'élever un temple aux dieux, Tem- 
plum diis promiliére (0. is, misi, mis- 
sum). Flor. Faire — d'élever un tem- 
pe à Jupiler, Ædem Jovi vouère. Liv. 
l'a fait un — à Jupiter, Religione 
Jovis tenetur (pass. de lenëre, eo, es, 
ur, entum). Cic. Faire — d'offrir la 
dime a Hereule, Decumam Herculi vo- 
vère. Cic. Je fais — de te bâtir un 
temple. Templum tibi voveo. Liv. Faire 
— d'offrir nn objet, Votum facëre ali- 
uid. Plin. Agamemnon ayant fait — 

‘imaoler le plus bel objet, Age- 
memnon cum devouisset quod pulcher- 
rimum essel. Cic. Etre lié par un —, 
Votum debere. Cie. Voto tenëri, pass. 
Cie. Le — qui nous lie à ua dieu, 
Voti sponsio quä obligamur deo. Cic. 
1 estenchalné par son —, Votis sus- 
ceptis impedilur (pass. de impedire, ie, 
is,ivielai,itum}), Cic. Lié par un —, 
Enchaîné par un —, Religione vot ob 
trictus (a, um). Cic. Voti reus. Virg. 
Votidamnatus. Liv. Promittendo reus. 
Cic. Obliser qqn à accomplir un — 
(en exançant Sa prière], Voto damnare, 

isen. S'acquitier d'un —, Accomplir 
un —, Votum solu#re (o, ts, solui, so- 
lutum). Nep. reddëre (o, is, didi, di- 
tum). Cic. rependéëre (0, ts, pendi, pen- 
à St. ersequi (or, ris, seculus 
sum), dép. Virg. exsoluëre. Liv. dis- 
solvëre. Cic. persoluëre. Cic. Voto se 
ersolvëre. Petr, Voti fidem soluëre. Ov. 
Voto liberari, pass. Liv. Voto fungi 
(or, Eris, functus sum), dép. Just. Bà- 
tir un temple pour accomplir un —, 
Ex volo lemplum facëre. Ov. D'après 
un —, Conformément à un —, Ex 
volo. or. Ex voto suscepto. Insc. Ta- 
bleau offert en accomplissement d'au 
—, Votiva labella. Hor. Il a acquitté 
volontiers la — de la reconnaissance, 

Votum solvit libens merito (formale 
consacrée, abrégée en V. S. L. M.). 
Insc. Pour acquitter le — du peuple, 
Ut religione populum soluërel. Liv. 
Delier d'un —, Kelever d'un —, Sol- 
vêre aliquem voto. Just. || Fig. Je crois 

u'il a fail vœn de me tuer à force 

e me faire courir, Vovisse hunc di- 
cam ut me ambulando rumpéret. Ter. 
J'ai fait — de le venger, Me promisi 
uliorem. Virg. Qui a fait — de sia- 
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térité, Fidem professus (de profileri, 
vor, éris, dép.). Tac. || 2° Offrande 
promise ou deposée. Votum, 1, n. Cic. 
: Vœu (= tabicau votif), Votiva (æ) 
tabella (æ), f. Hor. Is feignent que 
t'estun — pour lenr retour, Votum pro 
redrtu simulant. Virg. || 3° Prière. 
Vota, orum, n. pl. Cic. Preces, um, f. 
pl. Virg. = Faire des vœnx, Adresser 
des — au ciel, Vota facëre (voy. 4°). 
Cic. nuncupare. Cic. rile nuncupare. 
Liv. concipére Los is. cepi, ceplun). 
Ov. susciptie. Cic. solutre (voy. 1°). 
Ov. persoirëre. Ou. seddëre (vor. 10). 
Ov. rite redd”re. Cic. ezsequi {(voy. 4°), 
dép. Virg. Preces fuudère (0, is, fudi, 
fusum). Tac. Adresser des — aux 
dieux, Divos in vota vocare. Virg. Vo- 
{is adorare numen. Ov. Vota ad deos 
ferre (fero, fers, tuli, latum). Ov. 
Faire des — contre qqn, Adversa ali- 
cui ominari, dép. Suet. Faire des — 
pour qe Alicui prospera ominari. 
Suet. Alicui omnia bona precari, dép. 
Liv. et abs. Alicui precari. Curt. Ali- 
cui bene precart. Quint. Alicui bene 
optare. Sen. Fuire tous les — pour le 
succès de qq. ch., Fanstis ominibus 
aliquid prosequi, dép. Cic. Que les 
Beives faisaient des — pour sa cause, 
Belgas secum voto slare (0, as, steti, 
statum). Tac. Faire des — pour la 
mort du tyran, Tyranni exitum volis 
erpetëre (0, is, tui el it, ttum). V.- 
Alaz. Je fais des — pour que notre 
gloire s'accroisse, Nostram gloriam 
augëéri expelo. Cic. Je ne puis que 
faire des —, Opto. Balb. ad Cac. Etre 
d'un parti et faire des — pour 
l'autre, Aliunde stare, aliunde sen- 
{ire (io, is, sensi, sensum). Liv. Je 
fais des — pour lui plus que pour 
moi, [li omnia malo quam mihi. Cic. 
D'après le vœu exprimé par les ar- 
mées, Orantibus exercilibus. Vell. 
Contrairement aux vœux (= avec re- 
grets), Contra votum. Tasc. [Dieux] qui 
entendent nos —, fn vota faciles (de 
facilis, m. f., e, u.). [Dieux) sourds 
à nos —, Precibus difficiles. Ov. Son 
vœu fut exauce, Fuil voti compos 
(gén. potis). Liv. Le dieu a repoussé 
ses vœux, Vota deus destifuit (de 
destituÿre, eo, is, utum). Sen.-tr. ÂAc- 
cneillir les —, Exaucer les —, Preces 
eraudire (i0,is,ivt elii, ilum). Virg. 
Volis fävere (eo, es, fävi, fautum). 
Ov. Votis annuëre (0, is, ui, utum). 
Ov. Votis adesse (sum, es, fui, s. snp.). 
Ov. Je ferais des — pour que les 
eanx fussent calmes, Flacidas esse 
precarer aquas. Ov. — publics [pro- 
aoncés par les magistrats avant de 
quitter Rome], Vota nunenpata. Liv. 
— pour le prince, Volun. Tac. — et 
prières, Vola precesqnue. Virg. Preces 
et uota. Hirt, En faisant des — pour 
Germanicus, Paustis in Germanicum 
ominibus. Tac. Tous les — se rèén- 
naissent pour demander le salut d'un 
seul, Collata omnium vota in unius 
salutem. Pl.-j. Que les dieux accum- 
phissent toujours lous Les —, Dii tibi 
semper omnia optata offerant (de of- 


VOEU 


Voy.Priènx L0, PriER 40. || 6° Ce qu'on 
souhaite à qqn. Votum, t, n. Tuc. = 
Tous nos vœux soat pour toi, Tibi 
favemus (voy. 3). Cic. Agrée lous 
mes —, Cupio omnia quæ vis. Ilor. 
Velim ut velles. Plaut. Velim quæ vel- 
les. Sen. J'ai pour mai les — de ma 
sœur, Voila sororis mecut stant (voy. 
30). Ov. Quel vœu peut former une 
nourrice pour son nourrisson? Quid 
nutricula alumno voueat? (voy. 19). 
Hor. Offre tous mes vœux à Patron 
et à tes coudisciples, Étiam atyne 
etiam valete Putron et lui condisci- 
puli. Cic. || 5° Souhait, desir. Votum, 
1, 0. Cic. Optatum, n. Cre. = C'est 1à 
mon vœu, Alihï in oplatis est. Cic. 
C'élait là le — que je formais, Hoc 
erat in votis, Jor. La voilà, celte li- 
berté, ohjel de tous vos vœux. En 
itla, quam ape optastis, libertas. Sall. 
[Celle qualité] qui est l'objel de nos 
—. Quram volumus (de velle, volo, vis, 
volui, s. sup.). Cic. Ce qui a été l'ob- 
jet de — raisonnables de notre part, 
Quod sapienter speravimus. Col. Moo 
vœu est de mourir, lea vota mori 
sunt. Ov. Son — est de périr, Suc- 
cumbéëre voium est. Prud. Etre à toi, 
voilà mon —, Ut tua sim voveo. Or. 
Nos vœux sont cominuns, Tua vofa 
meis accedun£f (de accedire, 0, is, 
cessi, cessnm). Ov. [Fais cela] : c'est 
mon vœn le plus cher, Marine vo- 
luntati meæ oblemperaris. Cic. Se- 
conder les vœux, Volantati fävère 
(voy. do). Cic. Les — unanimes des 
gens de bien, Bonorum summa volun- 
tas. Cic. Ge qui a loujours été l'objet 
de mes —, Quod semper studui (de 
stuilère, e0, es, s. sup.). Cie. C'est le 
van des municipes, des colonics, 
FEodem municipia, colontæ incumbuut 
de incumbeère, 0, is, cubui, cubitum). 
iv. Par les vœux ardeuts du peuple, 
Cupientissimä plebe. Sali. Accomplis- 
sement d'un vœu, Spei effecius \üs), 
m. Liv. Appeler une ch. de ses vœux, 
Aliquid voto petëre (o, is, iui et ii, 
itum). Sen. Je trouve plus malheu- 
reux encore de former de pareils —, 
Hoc ipsum velle rmiscrius duco. Cic. 
Neptnae lui permit de former trois 
—, Ter optandi u Neptuno potestatem 
habuït. Cie. Conteuter ton vœu, Tuo 
desiderio subscribère (o, is, scripsr, 
scriptum). Pl.-j. Délérer au — de 
qun, Alteui miorem gerëre (o, is. gessi, 
gestum). Enn. Céder ou Se rendre aux 
vœux de ses concitoyens, Consensu 
civitalis vinci (or, éris, viclus sum), 
pass. Liv. D'après le vœu du sénot, 
Ex auctoritate senatüs. Liv. Remplir 
les vœux de qqu, Combler les — de 
qqn, Aliquem facëre conpotem voli. 
Liv. Alicujus votum implère (eo, es, 
evi, etum). Curl. Alicujus optatis 
adesse (voy. 30). Cic, Alicujus voto 
annuëre (Vuy. 3°). Ov. adesse. Ov. [Il 
lui promit] d'accomplir tous ses —, 
Facturum sese qu'dyuid optasset. Cic. 
Que le but de leurs — serait at- 
teint, Quæ pergérent prospere cessttra 
(de cedëre, 0, is, cessi, cessum). Tac. 


ferre, fero, fers, obtuli, oblatum). Ter. | La fortune comblant tous ses —, 
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Fortun& ad omne voltum fluente (de 
fluëre, o, is, fluxi, flurum). Quint. 
Les dieux sccomplirunt, j'espère, 
tous vos —, Dabunt dit vobis que ve- 
litis. laut. Les — de mon frere sont 
comblés, Fratri quod vult obligit. Ter. 
— remplis, — satisfaits, Vola rata. 
Ov. Malgré nos — et nos désirs, Ne- 
que vero nobis cupientibus atque ex- 
optantibus. Cic. Qui est au comble de 
ses —, Voti potens (gén. entis). Ov. 
Voti compos {gèn. potis). Ov. Victor, 
oris,m. Virg. Étreaucomhle de ses—, 
Votis ou Voto potiri (ior, #ris el tris, 
titus sum), dép. Ov. Voto où Votisfrui 
(or, ëris, fruilus et fructus sum), dép. 
Ov. Ad eritus oplatos pervehi (or, Eris, 
veclus sun), pass. Cic. Cælum acci- 
pére (io, is, cepi, ceplum). Ov. Czlum 
digito attingëre (o, is, ligi, tactum). 
Cic. In cælo esse. Cie. La fortune ré- 
pond à mes —, Afeis oplatis fortune 
respondit. Cie, Tout succède à nos —, 
Cuncta competunt voto. Col. Au gré de 
les —, Ez sentenliä. Cic. Toul va au 
gré de ses —, Er voto illi omnia 
fluunt. Sen. Quand les choses vont 
au gré de nos —, In rebus ad volun- 
tatem nostram fluentibus. Cic. Faveur 
qui comble nos — et au delà, Voto 
majora munera. Ov. Le succès dépas- 
sant ses —, Rebus supra vota fiuen- 
tibus. Sall. Nous n'avons pas réussi 
selon nos —, Non ex destinalo propo- 
sita fluzerunt. Sen. Quand la nature 
Jéclare son vœu par lant de sigaes, 
Cum lot signis natura declarat quid 
velit. Cic. Le — de la nature, Na- 
turæ voluntas (atis), f. Sen. Suivant 
le — de la nalure, Secundum natu- 
ram. Cic. Naluræ convenicnter. Cic. 
E naturä. Cic. [Défense] qui s'écarto 
du — de la loi, Sejnncta a voluntate 
ac sententiä degis. Cic. C'est là le — 
de la loi, Lex id sibi voluit. Cic. Hoc 
spectant leges. Cic. Le — du testaleur, 
Voluntus defuncti. PL-j. Suprema vo- 
luutas. Tac. D'après le — de César, 
Er Cæsaris voluntate. Cic. [| 6° Vote. 
Vos. ce m. || 7° Au plur. Profession 
solennelle de l'état religieux. Votum, 1, 
n. (Cung.) =: Prinoucer ses vœux, 
Faire ses —, Vèvére (voy. 10), n. 
(Cang.). 

VOGUE, 8. f. 4° Impulsion d'un na- 
vire. Cursus, üs,m. Cic. [| 2° Fig. Credit 
(de aan}, répulation. Aucloritas, atis, 
f. Cic. Fama (æ) popularis (is) el abs. 
Fama, f. Cic. Gratia, f. Cie. Eristima- 
tio, onis.f.Cic. : Elreen vogue, Aucto= 
ritatem Aabère. Cie. Gratià vatére(eo, 
es, ui, ilum.). Cic. Vigère, eo, es, 
ui, s. sup., 0. Cic. In gloria esse. 
Plin. Jaclationem in populo habere. 
Cic. Commencer à être en —, Flo- 
rescère, 0, is, florui, S. sup., n. Cic. 
[Cette secte] eut d'abord beaucoup 
te —, Magno impetu cœpit. Sen. Voy. 
cnéoiT 70, || 8° Credit (d'une ch.), cours. 
Auctoritns. atis, f. Cic. : Parfum fort 
ea —, Celeberrimum unguentum. Plin, 
Qui jouit d'une grande —, Laudatis- 
sinus, à, um, Plin. La — des par 
fums a cessé, Unguentorum gloria 
transiit, Plin. Elre en —, Avoirla—, 
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Esse in auclorila’e. Plin. in pretto. 
Plin, in claritate, Plin, in honore. 
Hor. Habtre auclioritatem. Plin. cele- 
britatem. Plin. Florëre, co, es, ui, 8. 
sup., n. Cic. Vigère (voy. 2°), n. Cic. 
Les stalues équestres ont la — à 
Rome, Équestres statuæ Romanorum 
celebrationem habent. l'lin. Cette cou- 
leur a été en —, Aucloritas colori 
fuit. Plin. La pierre Asienne est en 
—, Lapidi Asio gralia est. Cels. Tes 
livres politiques sont en —, Tui po- 
litici libri uigent. Czl. ad Cic. Mettre 
q. ch. en —, Donner la — à qq. ch., 
À lieu rei auctoritatem facëre. Pln. 
conciliare. Plin. Aliquid in honorem 
adducëre (0, is, duzi. ducium). Cic. 
L s'est chargé de meltre ce lieu en 
—, [llum locum ecelebrandum sibi de- 
sumpsil. Sen. 

VOGUER, v. n. Etre poussè sur 
l’eau par les rames; en gén. Naviguer. 
Ferrr, feror, ferris, lalus sum, pass. 
Liv. Navigare, n. Cic. Currëre, 0. is, 
cucurri, cursum,n. Virg. VOY. NAVI- 
GUER : Vogucr à pleines voiles, Na- 
vigare plenissimis velis. Cic. Voy. 
2.vorre 1°.— contrele courant, Flui- 
tare contra aquas. Plin. — en plelne 
mer, Allum lencre (eo, es, ui, tentum). 
Virg. — vers Utique, Uticam pelërc 
{o, is, iviet ii, itum). Liv. — vers 
l'Inde, Ad Indos currère. Hor.-—vers 
le Phase, Ad Phasin narigare. Cic. 
-versSyracusc,Syracusasnavigare. 
Cic.Lenavire vogueavec bon vent. 
Navis secundis fluctibus fertur. Ph. 
La flotte — avec bon vent, Ferunl 
sua flamina classem. Virg. || Fig. Vo- 
gue la galère(=— arrive que pourra), 
Alea jacta est. Snet. Ututerit. Cic. 
Utcumque eril. Liv. Utcumque res 
casura est (de cadre, 0, is, cecidi, 
casum, n.). Tac. Ut cumque cesserit 
(de ced®re, 0, is, cessum). Curt. 
Nous ne voguerons pas tonjours en 
pieiue mer (— nous renconlrerons 
des difficultés), Non alio semper mari 
feremur( ass. de ferre, fero, fers, tuli, 

tum). Quint. 

VOGUEUR, 5. m. C. RAMEUR. 

Voici, prép. ou adv. 4° (S'emploie 
pour montrer on désigner qqn ou qq. 
Ch. qui est présent). Ecce (nom. ou 
acc.). Cic. En. Cic. = Voici le dieu, 
Deus, ecce deus. Virg. — quatre au- 
tels, En quatuor aras. Virg. Me —, 
Ecce me. Ter. Adsum. Virg. Coram 
adsum. Cæs. Me —, moi que vous 
cherchez, Quem quæritis, adsum. Virg. 
Me —, moi voire Ascague, En ego 
vester Ascanius. Virg. Me — (en ré- 
ponse à un ordre de s'approcher), 
Concessi (de concedëre, o, is, cessum 
jeu Le —, Præsio est. Ter. — notre 

nhomme, Ecce autem hic adesi nos- 
%er senez. Ter. Le — lui-même, En 
aic ille est. Cic. Nous — arrivés, Ad- 
sumus en. V.-FI, — cet anneau, Hic 
est annulus. Ter. — des présents que 
l’envuie Phédria, Dona tibi a Plæ- 
drië adsunt (de adesse, sum, ee, fui). 
Ter. — l'astre qui paraît, Ecce pro- 
cessit astrum. Virg. La —, cette li- 
berté tant réclamée, En illa, quam 
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optastis, libertas. Sall. — l'occasion, 
Nunc occasio est et tempus. Plaut. Le 
— (dans les comédies et le langage 
familier), ÆEccum. Plaut. Eccillum. 
Plaut, Les —, Eccos. Plaut. La —, 
Eccam. Plaut. Mais — noire candidat. 
At eccum candidatus noster. Varr. || 
2° (S'emploie dans le discours pour 
annoncer uno nouvelle idee). Æcce. Cic. 
= Mars voici une autre querelle, Ecce 
autem nova turba. Cic. —— mon avis, 
la censeo. Cie. — quelle fut sa dé- 
cision, Ita pronuntrauit. Cie. — un 
homme d'un génie supérieur, Ecce in 
mantbus vir præstantissimo ingenio. 
Cic. — comment Chrvsippe s'embar- 
rasse, Chrysippus intricatur hoc mo- 
do. Cie. — ce qui en est, Illud est. 
Plaut. Ea res sic se habet. Cic. Conte- 
moi la chose? —, Cedo quid est? Di- 
cam. Ter. — qu'ils nous avertissent, 
Jam vero nos admonent. Cic. — qu'il 
hésite, qu'il rougil, Hærëre homo, ru- 
bère. Cic. — quelle est la tempéra- 
lure du climal, Accipe lemperiem 
cæli. Pl.-j. Ai-je encore qq. ch. à 
t'écrire? Ahl —1 Quid superesi? 
Etiam. Cie. Quand je parle, — ma 
métbode ordiuaire, Mea ratio in di- 
cendo hæc esse solet ut... (subj.). Cic. 
— ce que J'ai à vous écrire. Tantum 
scribo. Cic. — ce qu'il m'a écrit, Ita 
scripsit ad me (prop. inf.). Cie. — 
comment je suis avec les gens de ma 
maison, Sie ag#re cum meissoleo. PI.-j. 
— quiest sage, filuec (arch. p. 1llud) 
sapére est. Ter. En — bien d'une 
autrel (en parl. d'ane ch. singnlière), 
Mirum} Cic. || 4° (En pari. du temps) 
En. Cic. Ecce. Cic.= Voici le jouroù.…, 
Nous — au jouroù..., Dies adest. Virg. 
— le moment de, Tempus arlest 
(gér.en di). Sall. Tempus est. Hor. 
— vingt ans que.…., Incipif vicestunus 
annus ex quo. Plaut. — vingt ans 
qu'il est mort, Ab ejus morte hic vi- 
cesimus annus est. Cic. — sept ans 
de cela, Agitur annus septimus. Ter. 
Me — à la seconde page, Altera jam 
pagella procedit. Cic. — que la nuit 
vient, Noz appetit. Liv. || 6° (Avec un 
infinitif) : Le voici venir, Præsto est. 
Ter. — venir le vieillard, Ecce autem 
hic adeet, senez noster. Ter. — venir 
deux serpents, Ecce autem gemini 
angues tendunt. Virg. 

VOIR, 3. f.10 Chemin. Via,æ,f. Cic. 
Iter, ilineris, n. Cic. Voy. chemin d0 
: La voie Appienne, Via Appia. Cic. 
La — Aurélienne, Via Aurelia. Cic. 
La — Flaminienne, Flaminia via. Liv. 
et abs. Flaminia, æ, f. Mart. La — 
Pompéienne, Via Pompeia. Cic. La 
— Sacrée, Via Sacra. Hor. Egouts 


construits sous la — publique, Cloa- 
cæ per publicum duciæ. Liv. — pu- 
blique, Publica via. Cie. C'est une — 
publique, Publice illäe itur. Dig. — 
principale (d'un camp), Via princi- 
alis. Liu. — consulaire, Via consu- 
aris. Dig. prætoria militaris. Dig. Se 
hasarder sur la — publique, Commit- 
tëre se publico. Suet. La — lactée 
(dans le ciel). Orbis (is) lacteus (r), 
. Cie. Circulus lacteus. Plin. Voy. 
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LACTÉ 2°. Abandonner sa — (en pari. 
d'un astre qui s'éclipse), Afeatus de- 
serère suos. Luc. || Fig. Voie ouverte 
vers les cieux, Limes (mitis, m.) ad 
cæli aditum. Cie. Suivre la boane —, 
Etre dans la bonne —, Rectum sequi 
(or, éris, seculus sum), dep. Cic. Quit- 
ter la bonne —, De rectä renione de- 
flect®re (o, is, flexi, flerum), ». Cie, 
Détourner qqa de la bonne —, Trans- 
versum aliquem agëre (0, ës, egi, ae- 
tum). Sal. À bono honestoque ir pra- 
vum aliquem abstrah®re (0, is, trazi, 
tractum). Salt S'éloigner de ses voies, 
A sese discedère (0, ts, cessi, cessum), 
u. Cic. Rentrer dans la bonne voie, 
Ad bonam frugem se recipère (io. is, 
cepi, ceplum). Cic. El n'était plus 
maitre de rentrer dans la — de la 


justice, Ei non integrum erat ul ad 


justitiam remigraret. Cic. Mettre qqn 
dans la bonne —, Vay.cHEMIN 40. Ou- 
vrir là — au crime, [ter fac#re sceleri. 
Ov. Préparer la — aux vomissements, 
Aeatum vomilibus præparare. Plin. 
Le vent a ouvert la — à l'incendie, 
Ventus incendio viam aperuit (de ape- 
rire, 10, às, aperium). Liv. Préparant 
les voies à cet exécrable dessein, 
Nefariæ spei præparans aditum (de 
adilus, üs, m.). Curt. Toutes les — 
sont ouvertes [pour mourir], Quäcura- 
que pervium est. Sen. Persuadé qu'il 
fallait dès lors préparer les — [À 
celte entreprise], Ratus jam res præ- 
moliendas (de prærmoliri, ior, iris, 
ttus sum, dép.). Liv. Frayer la voie 
4 la Lyranme, Viam ad dominationem 
pandÿre (0, is, pandi, pansum et pas- 
sum). Liv. Les travanx étaient eo — 
d'exécution, Opera erant in effectu (de 
effectus, üs, m.). Liv. Quand l'entre- 
prise serail en — d'exécution, Cum 
res ad effectum spectaret. Petr. Etre 
en — de gnérisou, {nclinare ad sa- 
nilatem. Cels. Etre en — d'arrange- 
ment, Etre en — d'accommodement, 
Voy. ACCOMMODEMENT 2°. [l'élail en — 
de prendre la ville, Paulum a capiend£ 
urbe aberat. Just. Qu'ils étaieat ea — 
de réussir, Quæ pergërent prospere 
cesaura (de cedŸre, 0, is, cessi, ces- 
sum). Tac. L'affaire est en bonne —, 
Perbono loco est. Cic. Res est in cursu. 
Cic. L'affaire est en meilleure —, {n- 
cipit res melius ire (eo, is, ivi et if, 
itum). Cic. S'ouvrir une —, Se fraçer 
une —, Viam sibi facäre. Liv. Ils se 
fravaient une — à travers les ca- 
davres, Per corpora salutem sibi atque 
ezilum pariebant. Cæs. Ceux qui ont 
guidé les autres dans la — du crime, 
Impietatis duces. Cic. Chacune des 
deux Suit sa —, Utraque suü viä it. 
Sen. Conlinue à suivre la — où te 
t'es engagé, Perge tenère istam viam 
quam instiluisti. Q. Cic. Prendre une 
autre —, Alium cursum pei®re (o, is, 
tui et ii, itum). Cic. || 2° Chernin par 
où le gibier a passé : [Les chiens, 
reconnaissent la voie, les voies, Ves- 
tigia noscunt. Nemes, Suivre la vote, 
Vestigia persequi (or, ris, secutus 
sum), dép. Plin. Voy.raacs 40. || Fig. 
Tu es sur la voie, Perge ut facis, Cie. 
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Mettre qqo sur la —, Viam commons- 
trare. Cic. Que cela remelte le juge 
sur la —, Sit Azc judicis commonilio 
fonts, re]: Quint. Metire sur la — de 

. Ad verilatem dirigère (0, 
ie, rexi, rectum). Cic. 1] faut que les 
faits eux-mêmes mettent sur la —, 
Sen. 
u'on puisse, par une question faite 
—= les té- 
moins) dans la —, Ut, si quid tituba- 
verin{, Opportun& rursus interroga- 
fione velut in gradum reponantur 
(pass. de reponëre, 0, is, posui, po- 
situm). Quint. Ceux à qui la mémoire 
fait défaut sont remis sur la — par 
un seul mol, Excidentes unius admo- 
nilione verbi in memoriam reponuntur. 
Quint. Nous sommes à bout de — 
— nous ne savons plus que faire), 
am exirema sunt. Cic. 11 est à boul 
Ter. 
Suivre qqn dans sa — (— marcher 


a véril 


qe res memoriam ercilent. 


à propos, les remettre ( 


de —, Quo se vertat nescit. 


sur ses traces), Eumdem limilem aoë- 


re. Ou. || 3° Moyen dont on se sert. 
Via, æ. f. Cic. Ratio, onis, f. Cic. 
Lier, itineris, n. Cic. =: Voie de salut, 
Satutis iler ou via. Virg. Persuadé 
qu" n'y avait plus qu'une seule — 
e salut, Unam viam saluii esse ra- 
fus. Liv, C'est la — la plus courte 
æc via ad 
gloriam prorima est. Cic. Qui n'ont 
pu arriver au trône par la droile —, 
Qui per rectum cursum non pofuerunt 


pour arriver à la gloire, 


regnum lenère (eo, es, ui, tenlum). Cic. 
Les voies abrépees 
aux honneurs, Quæ a 


honnêtes, Par des — honorables, 
Bonis artibus (de ars, artis, fém.). 
Sall. Bonis et honestis rationibus. Cic. 
S'enncbir pe des — malhonnétes, 
Inhoneste divitias par”re (io, is, pe- 
peri, partum). Ter. Majorem facëre 
rations malä rem. Hor. Allaquer qqn 
par des — obliques, soulerraines, 
tortueuses, Aliquem oppugnare occul- 
tis cuniculis (de cuniculus, i, m.). Cic. 
Fraudibus aliquem impugnare. Ph. Par 
toutes les — (— sans scrupule), Per 
fas et nefas. Liv. Per æqua et iniqua. 
Liv. S'enrichir par loutes les —, /tem 
quooumque modo facère. Bor. Tenter 
toutes les —, Omnia experiri (ior, 
iris, pertus sum, dép). Ter. Par des 
— périlleuses, Per abrupta. Tac. 
Tenter les — judiciaires, Jus erperiri, 
dép. Cic. Erperiri jure. Cic. legibus- 
Nep. Jure grassari, dép. Liv. Décider 
une question par la voie des armes, 
Armis decernére (0, is, crevi, crelum). 
Cic. On arecours à la — du sort, Res 
revocatur ad sortem (de sors, sortis, 
fém.). Cie. Ayant obtenu [l'Espagne 
gour province] par la — du sort, 

orte naclus (de nancisci, or, ëris, 
dép.) Nep. Voies de fait (— mau- 
vais traitements), Vis. gén. inus. vis, 
f. Cic. Injuriæ, tarum, f. pl. Cic. Voy. 
sévices. Une injure est plus blessante 
n'une voie de fait, In maledicto plus 
vuris quam in manu (de manus, &s, 


ui conduisent 
honores com- 
pendia patent. Pl.-j. Voie qui mène 
rapidement aux honneurs, Jier ad ho- 
nores pronum. Pl.-j. Par des voies 
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j f.). Quint. Si l'on avait eu recours aux 


voies de fail, Si qua vis essei facta. 
Cic. En venir presque aux — de fait, 
Revocare rem pzne ad manus. Cic. On 
en serait venu aux — de fait, Nec 
manibus femperatum foret. Liv. Se 
porter à des — de fait contre qqn, 
Alicui vim afferre (fero, fers, attuli, 
allatum). Cic. inferre. Cic. adhibeère 
(e0, es, ul, itum). Cic. facëre (io, is, 
feci, factum). Cic. Vim in aliquem fe- 
cËre. Ter. Vim et manus alicui 1n- 
ferre. Cic. Aliquem violare. Liv, Il ré- 
sista et opposa les — de fait, Resis- 
tËre ac se manu defendére cæpit. Cæs. 
On en venait aux — de fait, Res ad 
manum veniebat. Cic. |] 4° Voie d'eau : 
ouverturo faite par accident à un na- 
vire. Rima, æ,f. Virg. : Avoir une 
voie d’eau, Sentinam trahère (0, is, 
trari, fractum). Sen. Navire qui a 
une — d'eau, Nauis (is) perforata 
(@. fém. Liv. Des voies d'eau se 

éclarent, Rimis naves fatiscunt (de 
fatisc®re, o, is, s. parf. ni sup.). Virg. 
Boucher les — d'eau, Præcludèëre fora- 
mina (de foramen, minis, n.). Sen. || 
5° Conduit (du corps), canal. Via, », 
f. Cic. Lier, ilineris, n. Cels. Bleatus, 
üs, m. Plin. Semita, æ, f. Plin. : Les 
voies digestives, Ciborum instrumenta 


(rum), on. pl. Plin. Les — uripaires, | f 


iæ (arum) urinales (ium), f. pl. C.- 
Aur. Urinæ iter. Cels. Les — respi- 
ratoires, Spirandi meatus. Plin. Spi- 
ritfis receptacula, n. pl. Sen. || 6° 
Moyen de transport. Vectura, æ, f. Cic. 
: l'ar quelle voie, Quo vecturæ genere. 
Cic. Si l'on prenait la — de mer, Si 
mare intretur. Tac. Fermer la — de 
mer, Claudère maritimos eritus (de 
ezilus, Gs, m.). Cic. Par — de terre 
el par — de mer, Terrä marique. Cic. 
Ni par — de terre, ni par — de mer, 
Neque pedestri itinere neque navibus. 
Cæs. || 7° Fig. Intermédiaire, porteur. 
2 Toutes les fois que je trouverai une 
voie sûre pour te faire parveair mes 
lettres, Onoties mihi certorum homi- 
num potestas ertt, quibus recte dem 
æpistolas. Cie. || 8° Charretée. Vehes 
ou Vehis, is. f. Col.:Chagne voic de 
fumier. Singula vehes fimi. Plin. || 9° 
Deux seaux pleins d'eau. Voy. seat. 

VOILA, prép. ou adv. {e (Servant 
à montrer ou à désigner une ch. un peu 
éloigne de celui qui parle.) Ecce (nom. 
ou acc.). Cic. En. Cic. = Voilà, dit-il, 
le consul... Consul en, inquit, hic est. 
Liv. S'entendre dire : le —, Dici : 
hic est. Hor. Tenez, le —, En hic 
ille est. Cic. Maïs — notre vieux qui 
arrive, Ecce aulem hic adest senez 
noster. Ter. — celle que, Hæc ea 
est quam.. Ter. Les —, fuis, mon 
fs, Fuge, nale, propinquant. Virg. 
Tiens, — Davus, Hem Davum tibi. 
Ter. Tiens, — pour la mauvaise lan- 

ue, Hem tfibi pro maledictis luis. 
Plant. — la porle grande ouverte, En 
fores abductas. Plaut. — ce fameux 
Démosthène. Hic est ille Demosthenes. 
Cie. Voy. vorc 1°. || 2° (Quand Il 


s'agit de ch. oxprimées par le discours) : 
Voilà pourquoi.…., ÆEn causa cçur 
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{subj.).. Cie. Hanc ob causam. Cie. 
Non aliam ob causam. or. Jtaque. 
Cic. Ideo. Cic. Voy. Pounquot (C'est) 
— pourquoi l'on a dit qu'il s'adou- 
cissail…, Dictus ob hoc lenire... Hor. 
— ce que je crains, {llud timeo. Cie. 
— ce qui provoqne les cris, Hæc sunt 
qua clamores efficiunt. Cic.— les pré- 
ceptes que j'avais à donner, Hactenus 
precipiendum ezistimavi. Col. Ealenus 
abemus præcipiendum. Col. — tout 
ce que j'ai à te dire, Habes omnia. 
Cic. Te — instruit de tous mes doutes, 
Habes cuncialionis meæ causas. Pl.-j, 
— l'idée que je me suis formée de 
l'orateur, Habes meum de oratore ju- 
dicium. Cic. — poar ta première lettre 
(= ce que j'avais à y répondre), 
Habes ad primam epistolam. Cic. — 
ce que j'ai à écrire, Tantum seribo. 
Cic. — comme je suis, Sic sum. Ter. 
— comme sont tous les hommes, Jia 
est homo. Ter. — qui est bieo dit, 
Pulchre dictum. Ter. — ce qu'il en 
coûte pour éêlre grand orateur, Tanti 
constal ut sis diserlissimus. Fl.-j. — 
ce qui est dit (= ce qui est décidé, 
ce qui doit se faire}, Dicium factum. 
Ter. — qui est bien, — qui va bien, 
Bene habet. Sen. Optime est. Ter. Bene 
factum. Ter. Recte factum. Cic. Optime 
actum. Ter. — donc ce que c'est que 
d'être père? Hoc est patrem esse ? Ter. 
— bien cette Académie si mobilel 0 
Academiam volaticam! Cic. — donc 
où aboutit l'action de Brotus? Itane 
vero hoc Brutus egit ? Cic. — donc où 
tes bienfaits ont abouti? Huccine be- 
neficia tua evasere? Sall. — ce que 
tu es devenu, Tu ejusmodi evasisii. 
Cie. — donc à qui tu confies tes en- 
fants? En cui liberos committas ? Cic. 
— qui l'apprendra.., En tibi ut sen- 
tias… Liv. — pourquoi nous le disons 
sage, Erinde omnes eum sapère di- 
cimus. Plaut. — ce qui en est, Ita 
fit. Cie. — qui en vaut la peine, Cu- 
ræ prelium esf. Pl.-j. En — assez sur 
la justice, De justitiä salis dictum. 
Cic. —, je crois, tont ce que je vou- 
lais te faire connaltre. Hæc erant fere 
quæ tibi nota esse vellem. Cic. Mais 
en — assez sur les Grecs, Sed de 
Græcis hactenus. Cic. — tout ce que 
je pouvais écrire sans imprudence, 
Hactenus fuit quod caute a me scribi 
osset. Cie. En — assez pour l'intel- 
igence, pas assez pour l'oreille, Ani- 
mo isluc satis est, auribus non sotis. 
Cic. Mais en — assez sur ce sujet, 
Verum quidem hæc hactenus. Cic. || 
80 (En pari. du temps, de la succession). 
Ecce. Cic. =: Voilà qu'il arrive. Ecce 
adest. Ter. Mais —que.…., Ecce au- 
tem. Cic. Sed ecce… Cic. Ecce... PA. 
u‘un autre jour aura fui, Ecce 
aliud eras fugerit. Pers. — que j'aper- 
çois un vieillard, Ecce aulem video se- 
ae. Ter. — qu'ils sortent des mains 
de l'ouvrier, Éatenus abeunt a fabris. 
Plaut. — que (le sommeil] lui-mème 
engendre une foule de soucis et de 
craintes, Âf ez eo ipso plurimæe curæ 
melusque nascuntur. Cic. — Six jours 
que, Dies hic sextus cum (indic.).… 
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Pompon. — dix mois de cela, Mensis 
hic decimus est. Ter. Ne —-t-il pas que 
tu te fâches encore? Rursum irascere. 
Ter.—unautre prodige, Ecce aliud mi- 
raculum. Cic. En — bien d'une autrel 
(= voici qq. cb. de plus élonuant), 
Parva loquor. Ov. Bziremum audi. Ce. 
4. VOILE, 8. m. 1° Pièce de toile 
ou d'étoffe destinee à cacher qq. ch. 
Velum, i, n. Cic. Velamentum, 0. 
Sen. : Couvrir d'un voile, Obnub?re, 
0, is, nupsi, nuptum. Cic. Couvrir sa 
tête d'un —, Amictu capul velare. 
Virg. conteg®re (o, is, texi, tecium). 
Virg. Anictu comas obnubère. Virg. 
[es mariées], Flammeum, i, n. 
Plin. Flammeolum, n. Juv. — |des 
religieuses], Christi flammeum. Jlier. 
Prendre le —, Velari, pass. (Cang.) 
Velamen suscipére. (Cang.). Prise de 
—, Velatio, onis, f. Aug. Virginum 
consecralio, Î. (Cang:) 1 2° Grand ri- 
deau. Velum, 1,n. Plin. Velamentum, 
n. Sen. — Velartum, n. Juv. : Il At 
tendre des voiles sur le forum, Inum- 
brauit forum velis. Plin. Voy. rave 
(v. act.) 30, || 3° Tenèbres. Tenebræ. 
arum, f. pl. Virg. = La nuit couvre le 
monde de ses voiles, Nox operit lerras 
umbris. Virg. La nuit seibla étendre 
son voile, Noz visa intendi (pass. de 
intendëre, 0, is, lendi, tentum). Liv. 
— surles veux, Caligo, gims, F. Cels. 
Un — couvre mes yeux, Caligine 
oculi obtorpescunt (de obtorpescére, 0, 
üs, (orpui, 8. Sup., 0.). Sen.-rh. Ayant 
on — sur les yeux (— tomhaut en 
défaillance), Tenebris obortis (de obo- 
riri, or, &ris, ortus sum, dép.). Ov. 
Yeax couverts d’un —, Oculi tenebris 
offusi (pass. de offundëre, 0, is, fudi, 
fusum). V.-Mar. || Fig. Tenebræ, f. 
pl. Cic. : Avoir un voile devant les 
eux, Caligare, n. Sen. Cæcutire, 0. 
arr. Ds n'avaient pas un — sur les 
yeux qui les empéchäât de voir la vé- 
rité, Quivus ad dispicrendam verita- 
tem non erat offusa caligo. Sen. Je 
m'aperçois que j'avais un — sur les 
yeux, Érperior ob oculos mihi caligi- 
nem obshtisse. Cic. Un — de tris- 
tesse, Animi nubila (orum), 0. pl 
Plin. Nubes, îe, f. Ov. Voy. noaoz 5°, 
TRISTESSE 10. || 4° Fig. Ce qui dérobe une 
ch. 4 la connaissance. Velum, i, n. Cic. 
Velamentum, 0. Sen. Involucrum, 0. 
Cic. Integumentum, n. Sen. Nubes, is, 
Hor. : La nature de chaque être 
est comme enveloppée d'un voile, 
Quasi velis quibusdam uniuscujusque 
natura obtenditur (pass. de obtend?re, 
o, is, tendi, tensum el tentum). Cic. 
Crassus vient de me montrer comme à 
travers un — les trésors de son esprit, 
In oratione Crassi divitias atque orna- 
menta ejus ingenii per guædam involu- 
cra atque integumenta perspezi. Cic.Je- 
ter ua —, Laisser un — sur qq.ch., 
Aliquid in occulilo tenëre (eo, es, ui, 
tentum). Tac. Couvrons le passé d'un 
—, Omnia irrita ferat oblivio. Liv. 
Etre couvert d'un —, Intra latère (e0 
es, ui, a. s0p.). Sen. Lever le — qui 
cache qq. cb., In lucem aliquid pro- 
ferre (fero, fera, tuli, latum). Cic. Le- 
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tebras alicujus rei dimôvére (e0, es, 
moui, notum). Sen. Occulta alicujus 
rex relerëre (0, is, terui, lertum). Tac. 
Qu'il ne cherchät pas à soulever le 
— qui cache le destiu, Sinéret fata in 
occulto esse. Liv. [J'allendaisi que le 
— fût déchiré, Ut id quod latéret 
erumpèret (de erumpére, 0, is, rupi, 
ruplum). Ter. Sans —, In aperto. Sen. 
La vérilé aue et sans —, fnoperia ac 
confessa verilas. Sen. Ils ont vu ces 
choses sans —, Jsta aperta et petefacta 
viderunt. Cic. || 6° Moyen employe pour 
tenir vne ch. cachée, faux dehors, appa- 
rence. Qütentus, Us, m. Liv. Præter- 
tus, m. Juet. Umbra, #, f. Liv. Spe- 
cies, ei, f. Le. = Se couvrir d'un voile, 
Specie celan, pass. Sen. Je te vois 
donc dépouillè du — d'hypocrisie 
dont lu Le convres, Te aliquando evo- 
lutum illis integumentis dissimulatio- 
nis {uæ perspicio. Cic. Cache la vé- 
rilé sons qq. —, Dic aliquem colo- 
rem. Juv. Leur extérieur [modeste) 
n'élait qu’un — pour déguiser leurs 
mauvaises mœnrs, Habitum pessimis 
moribus obtendebant (voy. 4°). Quint. 
La prosnénité est un — qui dissimule 
a merveille les vices [d'une situation), 
Secundæ res mire sunt vitiis obtentui. 
Sall. Sous un — transparent (en parl. 
du langage), Sub Levi verborum præ- 
tertu. Liv. Sous le — de.…., Sub specie 
(gén.). Cic. Sub umbra. Cic. Sous le 
— de l'amitié, Sub amicilie imagine 
(de imago, ginis, f.). Sall. Prendre le 
— de l'ammtié, Amicifiam simulare. 
Sall. Arracherle — dont qqn se cou- 
vre, Pellem detrahëre (o, is, trari, 
tractum). Hor. Personam demëre (o, is, 
dempsi, demptum). Sen. Voy. APPA- 
AENCE 99, MASQUE 3°. |] 6° Voile du 
palais. Palati camera (æ),{. Fort. 

2. VOILE, 5. f. 1° Grande pièce de 
toile ou d'autre matière que l'on livre 
au vent pour donner l'impulsion à un 
navire. Velum,i, n. Virg. el ordin. 
Vela, orum, n. pl. Cie. (En poésie : 
Carbasus,i, m. Virg. Carbasa, orum, 
n. pl. Ov. Lintea, n. pl. Hor. Sinus, 
uum, m. pl. Virg.) : Pelile voile [pla- 
cée au-dessus de la grande], Suypa- 
rum, i, D. Plin. — de la proue (= du 
beaupré), Dolon, onis, m. Liv. L'un 
des coins de la —, Pes, pedis, m. Cic. 
Voiles el câbles en papyrus, À rma- 
menta (n. pl.) Nili. Plin. Aller à la 
voile, Velificare, 0. Plin. Velificari, 
dép. Prop. Velis ferri (pass. de fero, 
fers, tuli, latum). Liv. Velis minis- 
rare, n. Virg. Velo carinam müvere 
(eo,es, môvi, mot). Ov. Nanœuvrer 
à la — de si lourds navires, Tauta 
onera navium velis regère (0, te, rexi, 
rectum). Cæs. Déployer les voiles, 
Mettre les — an vent, Meltre un 0s- 
vire & la voile, Mettre à la — 
commencer la navigation), Vela pan- 
dëre (0, is, pandi, pansum et passum). 
Cic. factre bo, is, feci, factum). Virg. 
ezplicare ce es, cavi et cui, catum et 
citum). Plaut, ezpedire (io, is, ivi et 
it, itum). Ov. intendëre (o, is, tendi, 
tentum). Virg. solvËre (o, is, solui, 
solutum). Virg. Sinus solvrra. Tib. 
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Armamenta pandère. Sen. Vela ven- 
{is dare (0, as, dedi, datum). Virg. 
permiti®re (0, 1s, misi, missum). 
Quint. Lintea ventis dare. Ov. Vento 
sinum (radère (0, is, didi, ditum). 
Luc. Alas velorum pandëre. Virg. 
Vela dare. Cie. Lintea dare. Hor. 
Navem solvëre. Cic. Ahs. Soluére, 
n. Cic. ConscendËre, 0, is, scendi, 
scensum, n. Cic. E portu egredi (ior, 
Cris, gressus sum), dép. Cic. Portum 
relinquêre (0, 1s, liqui, lictum). Virg. 
Par ext. Ancoras soluëre. Cie. Oram 
ou Oras soluëre. Quint. resolrère. 
Liv. præcidére (o, is, cidi, cisum). 
Liv. Naves deduc#re (0, is, duxi, duc- 
tum). Cæs. Flolle qui met à la —, 
Classis proficiscens (de profcisci, or, 
ris, profecius sum, dép.). Liv. Il mit 
à la — au comnrencement de la nuit, 
Primis tenebris müvit (de mËvère, eo, 
es, motum, n.). Liv. S'apprèter à 
mettre à la —, Classem velis aptare, 
Virg. Navire qui a mis à la —, Soluta 
navis. [/or. Mrttre toutes ses voiles 
dehors, Tendre toutes ses —, Totos 
sinus erplicare. Sen. Plena curvato 
pandëre vela sinu (poët.). Ou. À pleines 
—, Plenis velis. Virg. Pleno velo. Virg. 
Plen& velificatione. Amm. Toutes — 
déployées, Passis velis. Virg. Abs. 
Velis. Liv. Cingler à pleines —, à 
— déployées, Plenis velis ire. Sen. 
Plenissimis velis navigare. Cic. Venire 
armamentis sublatis (pass. de tollëre, 
0, is, sustuli, sublatum). Liv. Se sau- 
ver à force de —, Velis profugrre. 
irt. Arriver sous toutes —, Velis 
ventre. Liv. Velis passis pervehi (pass. 
de pervehËre, o.is, vezi, veclum). Cic. 
Le navire marchant à pleines — Plano 
concita velo puppis. Ov. Le vaisseau, 
gum allait à pleines —, s'arrêla, Plena 
vento navis stetit. Plin. Border une 
voile (= fixer le coin de la voile au 
bord), Pedem facère. Virg. Les vents 
invilent à mettre à la —, Ventusvelavo- 
cat. Ov. Aurzæ vela vocant. Virg. Venti 
carbasa poscunt. Sabin. Vent, enfle mes 
voiles, Ferte rapidi mea carbasa venti. 
Ov. [Le ven] gonfleles —, Vela ten- 
dit (de tendëre, o, is, letendi, tensum 
et Centum). Virg. Vela intendit. Virg. 
Mfagnam vim (venti) vela concipiunt. 
Curt, Le vent du sud gonfle les —, 
Inflatur carbasus austro. Virg. Faire 
voile (= naviguer), Navigure, n. Cic. 
Vela dare. Virg. Navibus procedrre 
(o, is, cessi, cessum). Liv. Transmit- 
{ëre (0,18, misi, imissum). n. Cic. J'ai 
fait — du port de Pompée à3..., E 
lompeiano nauï advectus sum (pass, 
de advehere, 0, is, veri, vectum) in 
(acc). Cic. I At — de Drindes à 
Dvyrracbium, À Brundisio Dyrrachium 
classes (ransmisif, Suet. Je fais — 
vers la Grèce, Afihi in Græciam est 
cursus (&s, m.). Cic. Faire — vers 
l'Afriqne, Cursum in Agen diri- 
gère (o, is, reri, rectum). Vell. Fai- 
sant — pour Rhodes, RAodum petentes 
(de petére, o, ês, ivi et it, ifum). Cie. 
Ayant changé la direction de ses 
voiles, Mutatä velificatione. Cic. Cent 
vaisseaux rent voile vers l'Afrique, 
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Centum naves in Africam transmise- 
runt. Liv. Quiconque ne ferait pas — 
sur-le-champ vers le camp de Cor- 
nélius, Qui non ex vestigto ad castra 
Corneliana vela direzisset. Cæs. Di- 
minuer de voiles, Obliquare sinus in 
ventum. Virg. Amener les —, Baisser 
les —, Vela deducÿre. Ov. subducère. 
Hirt. Sinum navis adducëre. Pluut. 
Ardua cornua demiltëre (0, is, misi, 
missum) (poët.). Ov. Mälo carbasum 
deducère noël +. Ov. Pher les —, 
Carguer les —, Ferler les —, Serrer 
les —, Caler les —, Vela Ugëre (0, 
is, légt, lectum\. Virg. Vela subiu- 
cêre. Ilirt. subnectère (0, is, nerui, 
nezum). Ov. contrahÿre (o, is, traxi, 
tractum). Cic. stringëre (o, is, strinxi, 
strictum). Sen. Carbasa subsiringère. 
Afart. Armamenta deruËre(o, is, dempsi, 
demptum). Liv. componêre (0, is, posui, 
ositum). Liv. Aller à voile et à rame, 
emigis opem velo addëre. Ov. Mt qui 
porteune—, Velifer (feri) müälus(i), 
D. V.-Fl, Garni de voiles, Qui sou- 
tient les —, Velatus. a, um. Virg. 
Navires qui vont a la voile, Maves ve- 
dis habiles. Tac. Naves velivolz(poét.). 
Lucr. || Fig. En mettant loutes les 
voiles au vent, En allant à voile et à 
rame (= en faisauttous ses efforts), 
Velis remisque. Cic. Remigio velisque. 
Plaut. Il a donné dans celte affaire à 
pleines voiles, Omnes vires in illud 
advocavit. Sen. Voy. erronT 1°. || 2° 
Ravire : Uue flotte de quarante voiles, 
Classis navium quadraginta, Liv. 

VOILÉ, #e, part. passé de VOILER, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Couvert d'un 
voile. Velatus, a, um. Virg. Velo amnic- 
fus. Cic. =: Ayant la tête voilée, Ca- 
pite involulo. Cic. velato. Cie. La 6- 

ure à moitié —, Velatä parte oris. 

ac. || 2° Obseur : Ciel voilé, Cælum 
) nubilum (i), n. Plin. Luue voilée, 
una silens. Col. || 3° Qui n'est pas 
sonore = Voix voilée, Vor (vocis) fusca 
æ), f. Quint. Voz obscura. Quint. Voz 
infuscata. Sen. Devenir voilé, Voy. 
voILeR 30. || 6 Fig. Cache, deguisé. 
Teclus, a, um. Cæs. = Aclion honteuse 
voilée d'an prétexte spetieux, Turpi- 
tudini obtenta ratio. Pl.-j, Awour 
voilé du nom d'amitié, Nomine ami- 
citiz tecius amor. Ov. 

VOILER, v. act. 4° Couvrir d'un 
voile. Velare, act. Virg. Tegère. 0, ta, 
text, tectum, act. Ov. Obvolurre, 0, 
is, volui, volutum, act. Cic. Obuubrre, 
0, is, nupsi, nuplum, act. Virg. Obte- 
gère, act. PA. : Voiler la têle [d'un 
condamné], Caput obnubëre. Liv. Se 
— le visage, Se —, Caput velare. Ov. 
Velamine vultum celare. Ov. || 2° Ob- 
scurcir. Obscurare, act. Cie. Tegëre 
(voy. 4e), act. Virg. = Voiler qq. ch., 
Alicui reiumbras inducëre (o, is. duxi, 
ductum). Hor. — le ciel, Cælum ob- 
scurare. Sall. Le ciel s'est voilé, 
Æthera nimbi cinrerunt (de cingëre, 
0, is, cinctum). Virg. Voiler le soleil, 
Soli officére (io, is, feci, fectum). Cic. 
[On voit] la voix expirer, les yeux se 
—, Vocem aboriri, caligare oculos. 
Lucr. [Les yeux) se voilent dans la 
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tristesse, Tristitiz quoddam ducunt 
nubilum. Quint. Yeux qui se sont 
voilés, Oculi operti (pass. de operire, 
10, is, ui, perium). Quint. Voy. o8- 
SCURGIn 2. | 4° Fairo perdre là sono- 
rité : Voiler fa voix, Vocem infuscare. 
Plin. — le son, Sonum infuscare. 
Plin. La voix se voile, Vox frangitur 
(pass. de frangére, o, is, fregi, frac- 
(um). || 40 Fig. Cacher. Celare, act. 
Cie. : Ce que la nature a voilé aux 
regards des hommes, Quæ natura ne- 
gavit visibus humanis. Ov. Voy. cA- 
cuen 20. || 5° Dissimuler. Velare, act. 
Cac. TegËre (voy. 1°), act. Cic. Celare, 
act. Cic. Obvoluére (voy. 4°), act. 
Hor. Dissimulare, act. Lie. =: Sans 
voiler l'expression, Nudis nominibus. 
Quint. Pour — son infidélité, Ad mu- 
tats voluntatis præteztum (de præ- 
tezlus, us, m.). Suet. — s00 crime 
du nom d'erreur, Erroris sub imagine 
crimen obumbrare. Ov. D'une manière 
voilée, Tecte. Cic. 

VOILIER, adj. Qui va à la voile 
(plus ou moins vite) : Navire ban voi- 
ier, fo —, Navis (is) celerrima (æ), 
f. Liv. Ratis (is) velo cita (æ), f. Ov. 
Navis agili instrumento armata. Liv. 
Navis velis habilis. Tac. Défaut des 
navires mauvais voiliers, Navium 
tarditas (atis), f. Cæs. 

VOILLANS, v. de Gaule. Velatu- 
rum, i, D. An(on. 

VOILURE, 8. f{. L'enssmile des 
voiles d'un navire. Vela, orum, 0. pl. 
Virg. : Ta voilure n'est pas en bon 
élat, Non tibi sunt integra lintea 
(poët.). Hor. 

VOIR, v. act. et neut. 4° Neut. 
Recevoir l'imaga des objets par l'orgene 
de la vue; Fig. Percevoir une idèe. Yt- 
dére, e0, es, vidi, visum, n. Cic. Cer- 
nère, 0, is, creui, cretum, n. Cic. = 
Voir dislinctement, Dispicére, io, {s, 
spezi, spectum, n. Cic. bien, 
— clair, — bien clair, — parfai- 
tement, Clare oculis vidére. Plaut. 
Acriler vidére. Cic. Clarissime vidére. 
Plin. Acute cernëre. Cic. Acutum 
cernère. Hor. Il à vu de ses yeux, 
Vidit præsens (gén. entis). Cic. Si j'y 
vois clair, c'est lui, Si satis cerno, is 
hercle. Ter. Qui ne voit que d'un œil 
Voy. sonoN&. {l perdit son seul œil 

ui voyait, Eum oculum quo bene vi- 
deret amisit. Cic. 11s ne voient que 
de l'œil droit, Cernunt oculo dertro. 
Plin. Voir de côté, In obliquum ad- 
spicére. Plin. Celui qui voit, Videns, 
gén. entis. {sid. Qui voient mieux la 
nuit que le jour, Qui noctu plus quam 
interdiu cenunt. Plin. ils ne laissè- 
rent pas même une étincelle pour 
voir clair, Ne sciniillam quidem a 
dispiciendum reliquerunt. Cic. Parler 
pour avoir vu, Proferre oculis com- 
perta (pass. de comperire, 0, is, peri, 
pertum). Liv. Un témoin qui à —, 
Oculatus (i) testis (is), m. Plaut. Ne 
pas voir hiea clair, ŸY — mal, Parum 
vidére. Plaut. Cæcultare, n. Plaut. 
Czcutire, io, is, ioi et tit, ifum, n. 
Varr. — trouble, Caliqare, n. Sen. 
Je vois moias de cet œil gne de l'au- 
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tre, {sto ego oculo minus ulor (de uti, 
Fris, usus sum, dép.). Plaut. Je n'y 
— pas bien, Oculi parum prospiciunt. 
Ter. Dis que j'ai mal vu quand même 
j'aurais bien —, Quæ mihi bene visa 
fuerint, bene visa negalo. Ov. On ne 
pouvait plus voir, Oculorum cessabat 
usus (üs, m.). Curt. Le temps était si 
couvert qu'on ne pouvail ÿ —, Tam 
spissæ se intenderant nubes ut lucem 
condërent. Curt. Qui voit peu, Qui 
— mal, Afinus cernens (géo. entis), 
Plin. Cujus acies est obtusior. Cic, Qui 
n'y — pas, Voy. AveuGLe 1°. Sans y 
voir, In tenebrts. Cic. Empêcher qqn 
de —, de — distinctement, Visum 
arcère (eo, es, ui, 8. sup.). Tac. Cla- 
ritati oculorum officire (io, is, fes, 
fectum). Plin. La nuit les empêchant 
de — au loin, Prospectu fenebris 
adempto. Cæs. On ne ponvait pas — 
à travers [la taie], Non poterat pers- 
pici (pass. de perspicëre, do, is, speri, 
spectum). Cæs. On voit à travers les 
amétbystes, Amethysti perlucent (de 
perlucère, co, es, luri, 8. sup., n.). 
Plin. Vour à travers les éloiles, Cer- 
nere per stellas. Sen. || Fig. Voir clair 
[dans une affaire}, Plurimum cernère. 
Cic. Plurimum videre. PA. Afultum (in 
re) üinlelligëre (o, is, lezi, lectum). 
Cic. — clair dans sa destinée, Fortu- 
nam suam fintrospicère. Tac. Voy. 
CLAIR (adv.) 20. Ne pas — clair en 
plein inidi, In sole caligare,n.(prov.). 
Quint. Un fol amant ne voit pas à 86 
conduire, ]nsano nemo in «more videt. 
Prop. Voir plus juste [qu'un autre] en 
q. ch., De aliquä re plus videre. Cic. 
Je ne vois gontte à tout ce qui se falt, 
Quidquid agitur mihï tenebrz sunt. 
Cie. Je ne puis voir si loin dans le 
passé, Tam longe retro respicère non 
possum. Cic. Qui ne voit pas loia, 
pas plas loin que le bout de son nez, 
Non in longius consultans (gén. antis). 
Tac. Cenx qui voient juste, Vere re- 
putantes. Tac. Voir avec les yeux 
d'autrui, Alienis oculis agnosc®re (0, 
is, agnovi, agnitum). Plin. || 2° Avolr 
la vue ou la perspective Sur = Voir sur 
q. cb., Aliquid vidére (voy. 1°). Luc. 
Mn aliquid spectare. Cæs. Ad aliquid 
spectare. Col. prospectare. Curt. Ce 
heu voit sur la mer, Er eo loco in mare 
est despectus (üs, m.). Cæs. Hic locus 
mare spectat. Cæs. Maison qui — sur 
les champs, Domus quæ agros pro- 
spicit (de prospicère, io, spezxi, spec- 
tum). or. Voy. neoaroer 5°. Qui 
voit sur.…., VOy. TOURNÉ 2e. || 3° Act. 
Saisir qq.oh. avec les yeux, avoir les yeux 
frappès de qq. objet. Vidère (voy. 1°), 
act. Cic. Cernëre (voy. 19), act. Cie. 
Conspic”re, io, is, epexi, speclum, act. 
Virg. Adspic®re, act. Virg. Conspicari, 
dép. Nep. Tuëri, eor, äris, ilus sum, 
dép. Virg. Contuëri, dép. Plaut. In- 
tuëri, dép. Virg. Visère, 0, is, visi, s. 
sup.,act. Sen. Oculis concipère. Plaut. 
usurpare (poêl.). Lucr. où haurire (io, 
is, hRausi, haustum) (poët}. Virg. 3 
Voir de ses propres veux, Üculis suis 
vldére. Ter. Les objets que nous 
voyons, Ea quæ oculis cernimus. Cic. 


1716 VOIR 


Là j'ai vu ce jeune homme, Hic illum 
vidi juvenem. Virg. On voit les co- 
mèles, Comelæ visuntur. Sen. appa- 
rent (de apparëre, eo, es, ui, itum). 
Sen. Ce que nous voyons de nos yeux, 
Quæ oculis intuemur. Cic. Ce ne sont 
pas nos yeux qui distinguent ce que 
nous —, Non oculis cerninus ea quæ 
videmue. Cic. Voir ceux qui entrent, 
Habëre intrantium conspectum (de 
conspectus, &s, m.). Col. Etre privé 
de — ses concitoyens, Carëre civium 
adspectu. Cic. On ne voit plus que le 
ciel et la mer, Cælum undique el un- 
dique pontus. Virg. Vois-tu ce jeune 
homme? Viden tu hunce juvenem ? Liv. 
—-tu cette ville? Vides illam urbem ? 
Cic. Tu — l'homme que..., Hie vir 
hicestquem... Virg. —-tu comme...? 
Vides ut (subj.)? Hor. Nonne vides 
ut...? Virg. Cernisut…..? Virg. Ecris- 
moi ce que Lu auras va et découvert, 
Fac ut omnia ad me perspecla et explo- 
rata perseribas. Cic. On verrait, Vous 
verriez.…, Videas. Ou. Vidères. Ov. 
Je les vois, Afthï versantur ante osulos. 
Cic. Personne ne le voit, Neque cer- 
nitur ulli (dat. poét.). Virg. Que vois- 
je? Vuid hoc rei est ? Quid istuc ? Ter. 

a vagaot une cb. terrible, Terribili 
re objectä (pass. de objicËre, 10, is, 
jeci. jectum). Cic. Depuis lors je ne 
‘ai plus vne, Neque post oculis nostris 
reddita est (pass. de reddëre, 0, is, 
didi, ditum) (poët.). Virg. Nous n'a- 
vons pas encore vu Corumbus, Co- 
rumbus nullus adhuc. Cic. Je crois 
voir…, Vidére videor. Cic. Je crus 
— Hector, Mihi adesse visus est 
Hector. Virg. — confusément, Ob6- 
scure cernëre. Cic. Comment nous 
sommes affectés de ce que nous 
voyons, Quemadmodum visa nos pel- 
lant. Cic. Voir qq. cb. du baut d'un 
lieu, Aliquid prospicère ex loco. Czs. 
a loco. Virg. de loco. Luce. T'ai-je vu 
assez de misères| Quam ibi miseria- 
rum vidi! Ter. Comme s'il y eùt as- 
sisté et l'eût — de ses yeux, Ac si 
fpse interfuerit et præsens viderit. Cic. 

tre —, Vidéri, pass. Cic. Cerni, 
pass. Virg. Adspici, pass. Ov. Cons- 
pici, pass. Virg. Objici, ior, Eris, 
Jectus sum, pass. Cic. Obversari, dép. 
Liv. Oculos ferire (ÿo, ïs, s. parf. ni 
sup.). Oculis incurrre (0, is, curnri, 
cursum). Suel. In oculos incurrére. 
Cic. Ante oculos adstare (0, ae, stili, 
statum). Virg. Sub adspectum cad®re 
{os is, cecidi, casum). Cic. Elle désire 
tre vue, Se cupit vidéri. Virg. Qu'ils 
pourraienl arriver avant d'ètre vus, 
osse prius veniri quam sentirentur 
(pass. dè sentire, io, is, sensi, sen- 
sum). Cæs. Sans être vu, Nuilo cer- 
nente. Plin. [Ils atteignent l'enneini) 
sans être vus, Ex occulto. Plin, De 
manière qu'on ne le vit pas, Ut visum 
faliëret (de fallfre, 0, is, fefelli, fal- 
sum). Plin. L'ennemi s'approche des 
murs sans être vu, Fallit hostis ad 
urbem accedens. Liv. Elle ne veat pas 
être vue, Lucem fugit. Plin. [Cela est 
si menu) qu'on ne peut le voir, Ut 
aciem fuyiat. Cic. Qu'on ne voit pas, 
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Qu'on ne peut voir, Invisus, a, um. 
Virg. Latens, gén. entis. Virg. Voy. 
cacné29, INVISIBLE 2°. On ne voit plus 
la mer sous les vaisseaux, Latet sub 
classibus æquor. Virg. ls ne se 
voyaient pas les uns les autres, Ncutri 
alteros cernebant. Liv. Qu'on voit, 
Qu'on peut voir, Conspicuus, a, um. 
Hor. Spectabilis, m. f., 6, n. Ov. 
Neiges qu'on voit de très loin, Cons- 
picuæ nives. Sen.-tr. Digne d'être vu, 
Spectandus, a, um. Hor. Conspicien- 
dus. Ov. Beau à voir, Ad adspectum 
præclarus. Cic. Plus gai à —, Hilarior 
infuitu. Plin. Etonnant à —, Visu 
mirabilis (m. f.,e, n.). Virg. Triste 
à —, Visu miserabilis. Virg. Alfreux 
à —, Visu fœdus (a, um). Liv. — de 
loin, Prospicère, act. Virg. — en 
haat, Suspicére, act. Virg. — en Las, 
ou — de hant, Despicère, act. Virg. 
— distioctement, Pervidère, act. Ov. 
— sous ses pieds, Sub pedibus vidère. 
Virg. On voil le jour à travers les 
amothysles, Amethysti perlucent (voy. 
do). Plin. || Fig. [J'exposerai tout si 
clairement] que vous croirez voir la 
cb. mème, Uf ea cernëre oculis videa- 
mini. Cic. — la mort de près, In 
tempus ultimum deduci (or, Eris, duc- 
tus sum), pass. Hor. În marimum pe- 
riculum adduci, pass. Cic. — le jour, 
Voy. nalTne 19. — la lumière, Adspi- 
cûre lucem. Voy. viva 19. | 4° Saisir 
par les yeux un objet dans un certain 
etat ou faisant tello ou toile ch. Vidére 
(voy. 19), act. Virg. (mêmes traduc- 
lions qu'au 3°) = 11 voit [de loin) trois 
cerfs crranis sur le rivage, Tres lit- 
lore cervos prospieil errantes. Virg. 
Ils le voient indignement assassiné, 
Vident indignä morle peremptum. Virg. 
Tu verras Dieu s'offrir à Les regards, 
Tibi Deum videbis occurrentem. Sen. 
Vovant le combat s'apprêter, Cum 
instare certamen cernérel. Liv. Dès 
qu'elle me vit venir, Ut me venientem 
consperit (voy. 3°). Virg. Le voyant 
s'éloigner, Disced®re cernens. Luc. 
Qu'elle te voie pleurer, Te videat 
fentem. Ov. On en voit un petit num- 
bre nager, Rari nantes apparent 
(voy. 3°). Virg. Je vois le ciel s'en- 
tr'ouvrir, Medium video discedére 
cælum. Virg. Quand il voyait ses 
troupes faiblir, Ubi premi suos sense- 
ral (voy. 3°). Liv. On verrait les vio- 
leltes se flétrir, Violas arère uidéres. 
Ov. Je les vis changer de visage, Vul- 
{um earum sensi immulari. Ter. Ceux 

u'il avait vus plier danz le combat, 
Quos laborantes conspererat. Cæs. Sou- 
vent nous voyons l'homine décliner 
inseasiblement, Sæspe hominem paula- 
tim cernimus ire. Lucr. Les êtres que 
nous — doués de sensibilité, Ea quz 
sentire videmus. Lucr. On voit les 
poissons se rassembler, Pisces con- 
gregari spectatur. Plin. Les rivages 
qui voient naître le soleil, Quæ nas- 
centem videt ora solem. Sen.-tr. || Fig. 
Je voulais voir venir (— attendre fe 
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Nesciebam quorsum tu ires. Ter. | 6° 
Etre temoin de, assister à, vivre dans le 
temps de. Vidére (voy. 40), act. Cie. 
Cernëre (voy. 40), act. Virg. Adesse, 
sum, es, fui, S. SUP. (dat.). Cic. Inle- 
resse (dal.). Cic. 2: Quand a-t-on va 
que... ? Quando fuit ut... ? Cic. On ne 
voyait pas encore cetle indifféreacs 
pour les dieux, Nondum Àæc negli- 
gentia deum vénerat (de vênire, io, is, 
vêni, ventum, n.). Liv. Notre époque 
a vu bien des victoires, AMfullas vic- 
torias ætas nostra vidit. Cie. Purssé-je 
voir le jour où...| Uiinam cam videam 
diem cum... { Cic. Nous verrons enla 
ce jour où.…., fllucescet aliquando illa 
des. Cic. Ce jour-là vit une grande 
chose. Ingens eo die res gestaest (pass. 
de gerËre, 0, is, gessi, gesium). Liv. 
Il à vu la mort de tous les siens, 
Omnium suorum ezstitit superstes (gén. 
strtis). Suet. J'ai — la journée de 
Philippes, Philippos sensi (way. 30). 
Hor. Voir les jeux, À desse ludis. Tac. 
— un spectacle, Intererse spectacule. 
Liv. Livins a vu Ennius, Livius Ennie 
æqualis fuit. Cic. C'est à peine si j'ai 
— Virgile, Virgilium vidi fantum. 
Ov. || 6° Trouver, rencontrer, allein- 
dre, arriver à, avoir. Vidèére (voy. 1°), 
act. Cic. Invênire, io, is, véni, ven- 
tum, act. Cic. Reperire, io, is, peri, 
pertum, act. Cic. : Voir la fn de ses 
maux, Finem malorum reperire. Cic. 
On voit des gens qui..…., Vrdère lice 
quosdam aui... Cic. Sunt qui (indice. 
on subj.).. Cie. Inveniuntur qui 
(sub}.).. Sen. —-on un homme d'une 
telle impudence? Tantäne affectum 
quemquam esse hominem audaciä ? Ter. 
Je ne désespère pas de voir un jour 
qqn... Non despero fore aliquem ali- 
quando.… Cie. On voit encore des tra- 
ces, Vestigia manent (le manère, 
e0, es, mansi, mansum, n.). Virg. On 
— encore les lettres de Philippe 4 
Alexandre, Epistolz Philippi ad Ale- 
xrandrum exstant (de ersfare, 0. sliti, 
staturus, n.). Cic. Tu verrais en moi 
un aide précieux, Magnum adjulorem 
habëres (de habère, 60, es, ui, itum). 
Hor. Tu as vu ea moi ua conseiller 
fidèle, Tu me consiliario fideli usus 
es (voy. 1e). Cic, Nous verrions en 
eux de meilleurs ciloyens, His melio- 
ribus uleremur civibus., Cic. Qu'on 
voit rarement, Inveniu rarus (a, un). 
Plin. || 7° Regarder (au pr. et au fig.); 
chercher. Vidëre (voy. 1°), act. Virg. 
Adspicère (voy. 3°), act. Cic. fntuëri 
(voy. 3°), dép. Cic. Contuëri, dép. 
Cie. Tuëri, dép. Virg. Cernêëre (voy. 
40), act. Cic. Spectare, act. Virg. Voy. 
REGARDER 10: Elles viennent'pour voir 
et pour être vues, Spectalum veniunt, 
veniunt spectentur ut ipsæ. Ou. Vois 
de ce côté, Huc geminas acies flecte 
(de flectre, o, is, flexi, flezum)(poel.). 
irg. [La jeunesse réunie] pour voir, 
Studio visendi (voy. 3°). Virg. Pour 
— ce spectacle, Ut spectaculum vide- 
remus. Cic. Qui élaient venus pour 


résultat), Verebar quorsum id casu- | —, Qui visum processerant. Sal. Vois 


rum essel (voy. 3°). Cic. Je voulais 
te — venir (—= démèéler tes desseins), 


Lelle ch.]..., Adspice.. Sen. Cerne…. 
. Vide Plaut. — ce que je sus, 
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Vide quid sim. Ov. Voyez dans quel 
état je suis, Cernite qualis sim. Ov. 
Vois on peu cet échavtillon, Vide sis 
ilinc eremplum. Ter. Voyez un peu 
ces conlorsions, Jllud uide os ut sibi 
detorsit. Ter. Vois comme ma porte 
est humide, Adspice ui janua uda 
facta sit. Ov. — : ce que tu désires 
est devant tes yenx, Eminet ante ocu- 
los quod petis ecce iuos. Ou. Mener 
qqn voir ce qui se passe, În rem præ- 
sentem adducère. Sen. De manière à 
— du coin de l'œil [l'écriture], Ut 
limis (oculis) rapias. Hor. — l'heure, 
Horus inspicËre. Petr. — en haut, 
Suspicére. Virg. — Île ciel, Czlum 
suspicère. Cic. In cælum suspicére. Cic. 
Ad exlum conluëri, Cic. — de loin, 
Prospectare. Uor. Prospicère. Virg. 
— derrière soi, Respicère. Virg. Pour 
— (= par curiosité), Visendi causa. 
Sal. — quels sout les habitants, 
Genus hominum perspicère. Cæs. Vois 
où sont les dés, Vide ubi sint tali. 
Plaut. || Fig. Voir d'un bon œil, Oculis 
æquis adspicère. Virg. — d'un mau- 
vais œil l'opulence, Animo haud zquo 
opulentium forfunam intuëri. Nep. De 
quel œil les vétérans voient Bralus 
avoir une armée, Quomodo veterani 
excrcitum Brutum habëre ferant (de 
ferre, fero, fers, tuli, latum). Cic. Etre 
vu d'un mauvais œil par tout le 
monde, AInfestis oculis omniun cons- 
pici, pass. Cie. || 8° Rendro visite à 
qqn, recevoir qqn, visiter (un malade); 
se voir : se battre. Vidére (voy. 10), 
act. Cic. Visëre (voy. 3°), act. Cic. 
Invisëre, act. Cic. Interuisëre, act. Cic. 
Convènire, io, is, vëni, ventum, acl. 
Cic. Vénaire (ad aliquem). Liv. Adire, 
eo, is, ivi et ii, itum, act. Cic. Adire 
(ad uliquem). Cic. = Aller voir, Venir 
—, Mèmes trad. 11 est venu me —, 
Ad me vënit. Cic. Venil visendi mei 
causä. Cic. Tu verras Pison, si cela 
C'est possible, Pasonem, si poteris, 
convenies. Cic. Je te prie d'aller voir 
Pliue chez Ini. Rogo videas Plininm 
domi. Pl.-j. Je dèsire que tn viennes 
me —, Cupio te ad me ventre, Cic. 
Va — Othou, Othonem vide. Cie. Aller 
— ses aints, Amicorum demos obire. 
Cic. Je pense que je verrai Brulus, 
Brutum vuisum ïri à me puto. Cic. 
Etant allé voir Tibère, Tiberio con- 
vento. Vell. Afin que tu reviennes me 
—, Ut ad me revisas. Ter, — un 
malade, Vov. visiTER 19. Se — (— 
se rencontrer à la guerre), Voy. 
CONBATTUE 4°, Se BATTRE 30. Nous 
nous verrons en Macédoine, In Ma- 
cedoniä congrediemur (de congredi, 
or, #ris, gressus sum, dép.). Brit. 
ad Cic. | 9° Fréquenter qqn. Vidère 
(vay. 40), act. Cic. Aliquo uti (voy. 
do), dép. Cic. Cum aliquo conver- 
sari, dép. Sen. Voy. FRÉQUeNTEn 2° : 
Je le vnis fréquemment, Multum 
est nobiscum. Cic. Cum eo mihi magnus 
usus (üs, m.). Cic. Il les voyait très 
souvent, Cum illis unä frequens ade- 
rat (voy. 5°). Cie. Tu me verras hien 
souvent, Frequens tibi comparebo (de 
comparëre, 0, es, ui, $. Sup., n.). 
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Plaut. Qui voit Brutus chaque jour, 
Qui mullum utitur Bruto. Cic. lls se 
voient très intimement, Usu et con- 
sueludine conjunclissimi sunt. Cic. 
Voir qqn avec plaisir, Esse libenter 
cum aliquo. Cie. {labitude de — [qqn], 
Oculorum consuetudo (dinis), f. die 
Eu ceisant à peu près de se —, Re- 
missione usüs. Cic. Dolabella a cessé 
de le —, Totum se abalienavit Dola- 
bella. Cic. Il ne se laisse pas — faci- 
lement, Aditum conveniendi patentibus 
non dat. Nep. Habet difficiles aditus 
(de aditus, üs, m.). Hor. Eviter dette 
—, Fugère tuum congressum (de con- 
gressus, &s, m.). Cic. Elle ne veul 
pas me — (= me recevoir), Ego ex- 
cludor (pass. de exciudëre, 0, is, clusi, 
clusum). Ter. Ne — personne, Fugïre 
hominum conventum (de conventus, Gs, 
m.). Cæs. Agère vitam segregem (de 
segrez, gén. gregis). Sen. || 10° VI- 
siter (un lieu); connaitre par les voya- 
ges, par l'usage du monde. Vidëre (voy. 
10), act. Virg. Visëre (voy. 3°). act. 
Hor. Invistie (voy. 3°), act. Virg. 
Adire (voy. 8), act. Virg. Lustrare, 
act. Cic. Perlustrare, acl. Liv. Percur- 
tère, o, ts, curri el cucurri, cursum, 
act. Cic. Voy. visiTER 29 : Qui est ve- 
nue voir l'aphos. Quæ Paphon visit, 
Mor. Tu vois les neiges des Alpes, Al- 
pinas niues vides. Virg. Qui a vu beaa- 
couple peuples et de villes, Qui mores 
hominum multorum vidit et urbes. Hor. 
Je n'aime plus à voir du pays comme 
autrefois, Non sum tam peregrinalor 

vam solebam. Cic. Voy. VOYAGEUR. 
Depuis longtemps] je n'ai pas vu 
Rome. Romam non omnino accessi (de 
accedère, o, is, cessum, n.). Cic. Le 
sapin qui verra les mers orageuses, 
Cusus ubies visura marinos. Virg. Pour 
voir les lieux el la position de l'en- 
nemi, Ad erploranda loca visendosque 
hostes. Liv. || Fig. Qui n'a encore rien 
vu, Voy. novice (adj.). || 140 Act. et 
neul. Inspecter avec autorito; fs. Se 
mêler de = Voir aux ouvriers, Opera 
circuire (eo, is, sui et ti, itum). Plin. 
— tout par soi-même, Per se omnia 
obire. Cic. — les comptes de qqn, Ali- 
cujus raliones inspicëre (voy. 3°). PL. 
j.1l Fig. Tu n'as rien à voir à cela, 
Haæc ad te nihil pertinent. Cic. Ea ad 
le nihil aftinent. Ter. Ilud te nihil 
atfingit (de attingére, o, figi, tac- 
tum). Plaut. Nullæ tuz partes sunt. 
Sen. Tu n'as rien à — à ce que jo 
fais, Ne cura meum. Ter. Ils n'ont 
rien à — en Asie, Nükil illis in Asia 
est inquirendum (pass. de inquirère, 
o, is, quisivi et sit, quisilum). Liv. 
Voy. REGann&n 60. || 120 Act. Perce- 
volr (par un autre sens que la vue); 
Eprouver (au pr. et au fig.). Videre 
(voy. 49), act. Aug. Erperiri, ior. iris, 
perlus sum, dèp. Cic. Erplorare, act. 
Cie. Voy. coûrer de, Écouren 19, TA- 
TER 402 Voir la force du poison, Vin 
venent experiri. Cic. — sile vin est 
bon, Erplorare gustu bonitatem vini. 
Col. Vois quelle odeur, quel guit il a, 
Vide quid oleat, quid sapiat. Aug. Prè- 
ter l'oreille pour voir si la glace est 
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épaisse, Aure ad glaciem aprositä con- 
jeclare crassitudinem gelu. Cic. Vois :” 
le cœur me bat, fnspice : {repidal miAt 
pectus. Pers. || Fig. Qui a vu la puerre, 
Belli expertus (a, um). Tac. C'est ce 
que je voudrais voir! [stuc volo expe- 
riril Ter. Vous qni en avez vu bien 
d'autres, de plus dures, de plus rmics 
(= vous qui en avez souffert davan- 
lage), 0 graviora passil (de pali. 16r, 
éris, passus sum, dép.), Virg. || 13° 
Fig. Saisir avec l'esprit; connaitre. Vi- 
dère (voy. 1°), act. Cic. Cernere (voy. 
40), act. Cic. Cognoscëre, 0, is, gnovi, 
gnitum, act. Cic. =: Voir en imagina- 
lion, Mente vidère. Cic. Animo cer- 
nére. Cic. Mente conspicére (voy. 39 
Cic. — des yeux de l'esprit ou de 
l'intelligence, Pectoris oculis haurire 
Cor. 30) (poët.). Ov. Je vois encore 
Célhégns, Versatur ante oculos Ce- 
thegi adspectus (fs, w.). Cic. Son ima- 
ginatiou le voit et l'entend, tout ab- 
sent qu'il est, Absentem absens audit- 
que videtque. Cic. Voir en songe, In 
somnis vidère. Cie. Vov. nève 40. Il vit 
en songe un jeune homme, Per quie- 
tem juvenis oblatus est (pass. de of- 
ferre, fero. fers, oblulr, oblatum). Tac. 
L'idéal de l'éloquence qne voyait son 
esprit, Species eloquentiz quam cerne- 
bat animo. Cic. Voir nellement jsa 
osilion], Liquid& mente vidére. Cat. 
ous voyez l'étal des choses, Quæ sit 
fortuna videtis. Virg. Voir mieux les 
défauts [que les qualités], Vidère 
bilia acutius ou acrins. Cie. Ne voit- 
on pas clairement que...? Nonne vi- 
dèreest.. ? Lucr.Nonneviderelicet.… ? 
Lucr. Qui ae — clairement que...? 
Cui non id ayparet ? (voy. s) (nrop. 
inf.). Liv. Uu esprit qui — pins loin, 
Animus qui longius cernit. Cie. Je 
vois le bien et fais te mal, Video melio- 
ra, deteriora sequor. Ov. Voir parfaite- 
ment, — à foud, Peruidëre, act. Cic. 
Perspicëre (voy. 1°), acl. Cic. Intros- 
picère, act. Cic. Bien — ce qui est 
{dans une affaire], Rem penitus co- 
gnoscëre. Cic. — le fond d'une affaire, 
Totam rem erplorare. Cic. Je ne vois 
pas jour dans celte question, De hoc 
mihi non liquet. Cie. Ne pas voir ce 
qui saute aux yeux, În sole caliqare 
(prov.). Quint. — le fond du cœur, 
Pectus apertim vidère. Cic. In intinum 
peclus inspicëre. Cic. — les ch. lout 
de travers, Vehementer errare. Sen. 
Opinione falli (pass. de fallere, voy. 
3°). Cic. Je vais — si c'est moi que 
tu préfères, Jam cernam mene po!iv- 
rem putes. Cie. — mieux les allaires 
d'autrur que les siennes, Dijudicare 
aliena melius quam sua. Ter. Faire — 
le pour et le contre, Quid in quamque 
sententiam dici possit expromèëre (0, is, 
prompsi, promplum). Cic. Je vois 
quelle est la cause, Occurrit quæ causa 
sit. Pin. Qui voit clair dans ue af- 
faire, Ad aliquid perspicar (gén. acis). 
Je sens, je vois que je me perds, Vie 
vus vidensque pereo. Ter. Ii suffit d'un 
mioce inlérêt pour faire voir leur lé- 
gèrelé, In parvä pecunid perspicuntur 
quam sint leves. Cic. Je ne vois rien 
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ue je puisse comparer à l'amitié de 
cipiov, Nihil habeo quod cum ami- 
cihà Scipionis possiün comparare. Cic. 
l 14° Comprendre, juger. Vidére (voy. 
o), act. Cic. Judicare, act. Cic. In- 
teliigère (voy. 10), act, Cic. Sentire 
(voy. 3e), act. Cic. = Je vois à Lon 
air ce que tu vas répundre, De gestu 
intelligo quid respondeas. Cic. Je ne 
— pas pourquoi je refuserais, Cur 
nolim, non video. Cic. Je ne — pas ce 
que peul l'étuile, Non video quid possit 
studium. Hor. [Personne ne peut] voir 
toute leur sagesse, [llcrum sapien- 
iam, quania sit, assequi (or, Ëris, se- 
cutus sum), dép. Cic. Mieux — l'issue, 
Plus de exitu rerum sentire, Cic. Je 
ne vois pas bien ce qu'il veut, Quid 
velit, non dispicio (voy. de). Cic. On 
ue voit pas trop pourquoi il fail des 
vers, Cur versus faclitet non satis ap- 
paret (voy. 3°). Hor. Je vois aisément 
par où je gortirar, Facilis est circum- 
spectus (üs, m.) unde exeam. Cic. J'y 
voyais à redire, flsc miht reprehen- 
denda visa sunt. Cic. [Choses] où il 
pe voit pas de mal, In quibus peccar: 
non pulat. Cic. Je ne vois pas 81... 
Aihtinincerlojudicinmest an (sub].)... 
Ter. Il ne voit pas les choses comme 
moi, {ste haud mecum sentit. Ter. Voir 
juste sur la divinité, Vera sentire de 
dits. Cic. il voyait partout des ou- 
trages, Omnia contumelias putabat. 
Sen. Je ne doule pas que lu ne voies 
les ch. comme moi, Non dubito te 
sumililer affici (pans. de afficëre, io, 
îs, feci, fecium). Pl.-j. Voir en qqn 
un ennemi, Aliquem pro hoste hubère 
(rose Go). Curt. Faut-il y — un bien- 
ait? An hoc pro benefictio habendum ? 
Cic. Je vois parfaitement ce qui est 
juste, Quid rectum sit ayparet. Cic. 
Aulant que je puis voir, Quantum 
corde conspicio meo. Plaut. Je ne 
voyais pas bien ce que je devais faire. 
AMihi quid agerem non erat erplicatum 
(pase. de explirare, 0, as, caut el cui. 
catum et cutum). Cic. Un esprit énergi- 
que se voil à deux choses, Fortis 
animus duabus rebus cernttur (pass. 
de cernëre, voy. 1°). Cic. On peut voir 
ce que c'est même dans certains aui- 
maux, Quoil quale sit etiam in bestiis 
quibusda polest animaduerti (pass. 
e animadreriëre, 0, is, verti, ver- 
sum). Cic. le ne vois pas à quoi L'a 
servi l'étude du droil, Quid tibr juris 
civilis erercilutio profuerit non inlel- 
ligo. Cic. 11 voit daas le moyen de 
faire de telles dépenses le vrai proñt 
des richesses, Talium sumplunm fa- 
cullatem divitiarum putat. Cic. Ma- 
pière de voir, Opinio, onts, f. Cic. 
Senteutia, æ, f. Cic. Tous les bonnètes 
geas ont la même manière de —, Bo- 
norum omnium UnuS esf sensus (Us, 
m.). Cic. Partager la manière de — 
de qqn, Alicujus sententie fauëre (eo, 
es, fuvi, fautum). Cic. Chacun a sa 
manrère de —, Suum quisque habet 
animum. Liv. Voy. opinion 29. |] 15° 
S'apercevoir de,remarquer, reconnaître. 
Vidère (voy. 1°), act, Cie. Animud- 
sertére (voy. 140), act Cic. Sentire 
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(og. So), act. Liv. Deprehendëre, o, 
is, hendi, hkensum, act. Suet. : Tu au- 
rats Vu sur mon visoge loule mon 
amitié pour toi, Ez vuliu meum erqa 
te amurein poluisses perspicère (voy. 
do). Cic. Dés qu'il vit cela, Id ubi 
vidit. Liv. On peut voir dans Îles 
hètes même la (orce de la nature, 
Efiam in bestiis vis naturæ inspici 
potest. Cie. Tu vuis leur silence, Ani- 
tnaduertis horum sileutium. Cie. Quand 
ils voient tout perdu, Quando ultima 
rernuni (VOy. 1°), act. Virg. il verra 
qui (= quel bomme) je suis, Sentiet 
qui vir sim. Ter. Voir quelles sont 
es pierres fausses, Falsas genumas de- 
prehend®re. Plin. Il vit les vaisseaux 
prêts, Naves paratas invénit (voy. 6°). 
Cæs. On ne — pornt de larmes dans 
ses yeux, Nec quisquam lacrimas ejus 
notavrt. Sen. On — la trabison, In- 
sidiæ patuere (de patére, eo, es, s. 
sup., n.). Luc. On voit clairement la 
ruse des Grecs, Danaum insidiæ pates- 
cunt (de patescËre, o, is, palui, s. 
sup., D.). Virg. J'y voyais un autre 
inconvénient. Eraf hic quogue æstus 
ante oculos. PL.-j. Je vois matntenant 
ce qu'est l'amour, Quid sit amor nunc 
scio (de scire, scis, sciut et scii, sci- 
tum). Virg. Il ne vit pas le piège 
qu'on lui tendait par derrière, {nsidræ 
a tergo decepere {de decipère, ïo, 15, 
ceptum). Liv. Je voyais que Lu brûtais 
d'envie..., Facile cernebam te ardère 
stiutio.. Cic. Il vuyail que la chose 
était impossible, Videbat id non posse 
feri, Nep. Uhl que l'on voit bien 
qu'il serait fâché de la paix! Quam 
facile perspicères eum tlimère otium ! 
Cie. Dés que l'on vit que.., Ubr ani- 
madversum est (prop. inf.) Liv. J'ai 
vu par ta letire..., Er tuis litteris ani- 
maduerti... Cic. ou didici (de discére, 
o, is, 8. sup., act.) Cie. Dès qu'il 
vit que c'élait sa mère, Ubi matrem 
agnovit (voy. 40). Virg. On — en 
celle occasion combien... In his co- 
gnitum est quanto.. Nep. Je vois bien 
que, Certo scio (prop. inf.) Cic. 
Tout de suite j'ai vu qu'il y avait 
complot, Scivi extemplo rem de com- 
pacto geri. Plaut. J'ai — que ce n'é- 
lait rien au fond, Re ipsä nihil esse 
reperi (vOy. 6°). Ter. On voit com- 
bien c'est autre chose, Ouanto sit 
alind apparet (voy. 3°). Quint. On — 
clairement par là que..., Ex quibus 
perspicuum est (prop. inf.) Cic. Per 
id elucet (de elucére, eo, luri, 8. sup., 
n.). Veil. Tu ae sois pas que les pro- 
jets sont découverts? latëre tua con- 
silia non sentis ? Cic. Il voit bien qu'il 
se perd, Ad interifum ruil prudens 
(gén. entis). Cic. Il vit qu'on em- 
ployait contre lui ses propres arti- 
fires, Suis se artibus peti non eum fe- 
fellit (voy. 3°). Liv. Mais on ne voit 
as que..., Sed non apparet (prop. 
inf.) Sen. On vit combien l'erreur 
est près de la science, Dreve conf- 
nîium patuilt artis et falsi. Tac. Ce 
ue voyant.…., Îd ille intuens (voy. 
4 dép. Nep. L'expérience a fait 
voir, Pericuio compertum est (prop. 
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inf.) Sall. Pericula rerum docuerunt 
(de docère, eo, es, doctum). Gell. Vous 
voyez combien ce genre est plaisant, 
Perspicilis hoc genus quam sit face. 
lun, Cic. || 46° Observer en lisant, 
apprendre par l'hisloire. Vidère {voyg. 
19), act. Cic. Reperire (voy. 6c), acl 
Plin. Légére, 0, is, legi, lectum, act. 
Cie. =: Je vois des auteurs s'éloauer, 
Video auctores mrari. Plin. Je — que 
telle était l'opioiun de Virgile, Video 
in ed senfentië Virgilium fuisse. Plin. 
Je — dans la plupart des historiens, 
Apud plerosque scriptores invenio (voy. 
6°). Liv. Comme je le — {dans les 
auteurs), Ut reperio. Plin. Comme on 
le voit dans l'histoire d'Athènes, Ut 
ex Allicis monumentis polest perspici 
(pass. de perspicère, voy. 10), Cie. 
J'ai vu dans Chitomaque que..., Apud 
Clitomachum lëgi (prop. inf.) Cic. l 
179 S'informer. Vidère (voy. 4), act. 
Cic. Percontari, dép. Cic. Sciscilari, 
dép. Cic. Quærëre, 0, is, quæsivi el 
si, quæsitum, act. Cic. = Je veuais 
voir ce que tu me voulais, Quid me 
velles visebam (voy. 3°). Plaut. Je vais 
— s'il est chez lut, Visam si domi est. 
Ter. Je ne te fouille point pour — 
si tu as eu une arnte. Non te exculie, 
si quid forte ferri habuisti non seru- 
tor. Cic. Vois ce que le medecin a 
ordonné, Vide quid medico placeat. 
Cic. [| 18° Trouver dans son esprit, 
imaginer. Vidére (voy. 1°), act. Cic. 
Reperire (voy. 60), act. fic. Ercogi- 
tare, act. Cic. Invénire (voy. 6e), act. 
Cic. : Je ne vois pas ce que je puis 
espérer, Quid sperem non dispicio. Cic. 
Qu'il ne voyant pas moyen de s'en 
tirer, Se harum rerum non exilum vi- 
dère. Cic. 11 faut que je voie moyen 
à... Reperienda est via quä (sub).). 
Cie. Je ne vois pas quel est ton projet, 
Quod tuum consilium sit non repene. 
Cic. Lis ne voyaient pas comment se 
servir.…, Non reperiebant quemadmo- 
dum ut#rentur... Cie. ii ne voit pas 
quel part prendre, de quel côté se 
iourner, Quo se vertat non habet (voy. 
Go). Cic. Quo se vertat nescit (de nes- 
cire, 10, is, Éui el ii, ilum). Cic. Je 
ge vois rien que je puisse l'écrire, 
Nihil mihi venit in mentem quod scri- 
bendum putem. Cic. Il ne vovail de 
ressource que dans la promptilude, 
Unum salulis aurilium in celeritate 
ponebat (de pon”re, o, is, posui, posi- 
tum). Cæs. || 19° Considerer, examiner. 
Vidère (voy. 1°), act. Cic. Intuëri 
(roy So)" dép. Cic. Cernère (voy. 1°). 
u. Considerare, act. Cic. Inspicére, 
io, is, spezi, spectum, acl. Cic. Atien- 
dëre, 0, 13, lendi, lentum, act Cic. z 
Voyons maintenant ce qu'on oppose 
à cela, Nunc ea videamus quæ contra 
disputari solent. Cic. Voir la ch. de 
près, Rem inspicèére. Liv. Vois avec 
attention ce que tu dois faire, Vide 
eliam atque etiam quod agas. Cic. Tu 
me pries de voir ce qui se passe, Me 
obsecras ut antmadvertam quæ fiant. 
Cic. Voyez tonte la stupidité de cet 
homme, Stuporem hominis attendite. 
Cic. — son importunité, Spectate im 
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portunitalem. Ter. — avec attention, 
Considerate cum animis vestris, Cie. 
Les orateurs doivent voir les dispo- 
Silions de ceux..., Mratores inluëri 
debent voluntatem eorum... Cic. Maià 
vois un peu.…., Sed velim consideres… 
Cic. — ce qu'Achille fait pour son 
ami, Cernequid Æacides præslel amico. 
Ov. C'est dans l'adversité qu'il faut 
voir la fideltté, Tempore duro est ins- 
picienda fides. Ov. Voyez bien à qni 
vous confiez le gouvernement, Rem- 
publicam cui mandetis cireumapicite. 
Sali. Voir comment vont les affaires 
des alliés, Res sociorum inspicfre. 
Liv. || 20° Neut. Avisor à. pourvoir 4, 
faire en sorte, décidor. Vidëre (voy. 
49), n. Cic. Providère, n. Cic. Curare, 
act. Cic. Consulère, 0, is, ui, sultum, 
D. Cic. = Vois à ne pas te méprendre, 
Vide ne fallaris. Cic. 11 faut voir à ce 
que la génerosilé ne soit pas préju- 

iciahle, Videndum est ne obsif beni- 
gnitas. Cic. Tu verras à te procurer 
un oavire, Navem ut habeas videbis. 
Cic. Voir à sauver l'Etat, Consulère 
in medium. Virg. Vois à ce que tout 
soit prêt, Cura ut omnia parata sint. 
Ter. Fac ut id parafum jam sit. l'laut. 
—, de grâce, à nous donner du vin 

lus doux. Aliud lenius, sodes, vide. 

er. — si lu atmes mieux..., Delibera 
uérum mais sep. Voir à prendre 
un autre parti, Aliud consilium vidére. 
Cic. À lui de —.., Sed ipse viderit.… 
Cie. Tu verras ce qu'il faut faire à cet 
égard, Tu de hoc videbis. Cic. À toi 
de voir ce qu'il faut faire, Quid effi- 
cias est lui consilii (de consilium, dt, 
n.). Je verrai ce que j'aurai à farre, 
Quid mihi faciendum sit, cogitabo. Cic. 
C'est à vous de voir el non à moi, 
Vestrum consilium est, non meum. Cic. 
À toi de — laquelle {de ces deux 
études] te plaît anceux, Ütro frui malis 
oplo sit Eua. Cic. Vois s'il faut garder 
ou publier {ce discours], £jus custo- 
diend:æ aut proferendæ arbitrium tuum. 
Cic. Maintenant c'est à vous de voir 
si, Nunc vos eristimale an... Sall. 
Vois à en finir avec ce jardin {qui est 
en veute], De hortrs erplica. Cic. Plus 
tard je verrai, Post consulam. Ter. On 
verra (—= on fera qq. cb.), Aliquid 
fet (de fieri, fo, fs, factus sum). Ter. 
Pour le reste, nous verrons, De reliquo 
videro. Cic. || 21° Act. Songer à, tenir 
compte de. Vidère (voy. 1°), acl. Liv. 
Curare, act. Cic. Spectare, act. ou 
avec ad. Virg. Mespic?re, io, is, spezi, 
spectum, act Ter. : El il ne voit que 
l'üonneur, Nec quidquam nisi de di- 
nifale laborat. Cic. Qui ne — que 
’arvent, Qui omnia in pecunié ponit 
(roy. 180). Cic. llne — que lui-même, 

ous ad se spectai. Sen. Voy. écoïsrs. 
Ne voir que qqn (= l'aimer lendre- 
ment), Aliquem in oculis gesiare ou 
ferre (voy. 19: Cic. Ne — que l'in- 
térét public, Vidère commodum publi- 
cum. Liv. || 22° Prevoir. Vilëre (voy. 
de\, act. Cie. Prævidère, act. Cic. In 
animo vidäre. Cic. Animo cernëre (voy. 
40), act. Cic. Prospictre (voy. 2e), act. 
Cic. Augurari, dép. Tec. Voy. Paé- 
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voia 4e: Voir l'avenir, — dans l'ave- 
air, In futurum vidére. Liv. Divinare, 
n. Hor. — de loin, Longe prospicére. 
Cic. Je vois une guerre près d'éclater, 
Jam jamque video bellum. Cic. Je — 
{dans l'avenir) des guerres affreuses, 
Bella horrida cerno. Virg. Ils voyaient 
ce qui allait arriver, Ventura videbant. 
Virg. J'ai vu de loin venir l'orage, 
J'ai — l'orage se former sur nos têtes, 
Tempesiatem futuram prospexi. Cic. 
Qui voit dans l'avenir, Mente futuri 
speculator (gén. ons), m. (poët.). Sil. 
11 23° Gaflicismes dans lesquels on peut 
negliger la traduction de ce verbe = Ils 
espèrent nous voir triompher, Sperani 
nos superiores fors. Cic. [ls s'affigent 
de — [la patrie] ruinée, Eant concidère 
mærent. Cic. Je scrais désolé de te 
— aussi indifférent pour le reste, 
Nolim celerarum rerum le socordem 
eodem modo. Ter. Ïl ne voulail — 
personne Sur la même ligne que lui, 
Nerninem dignilale secum exæquari vo- 
lebat. Cic. On croirait — flutler les 
Cyclades, Innare Cycladas credas (de 
cred”re, 0, is, didi, difum). Virg. 
Ces choses que lu désires — réunies, 
Quæ tu connecti vis. Cie. Nous vou- 
lons — le sort de nos enfants assuré, 
Liberis consullum volumus. Cic. Je 
voudrais ne pas — Démocrite blâmé 
par Fpicure, Democritum ab Epieuro 
nollem vituperatum. Cic. J'aime à — 
les études fleurir, Juvat me quod vi- 
gent studia. PL-j. S'élonner de ne 
pas — rire l'haruspice, àlirari quod 
non ridéret heruspez, Cic. Tu l'élonnes 
de — des hommes libres révollés de 
ton orgueif, Afiraris si liberi homines 
superbiam luam ferre non possunli. 
Curt. Je suis honteux de — que, 
Mihi est rubor (oris, masc.) quod.… 
Tne. Je m'étonne de — ce qui est 
venu à l'esprit de Théephraste, Miror 
uid in mentem Theophrasit véneril. 
ic. Tu as craint de — tes dettes 
s'augmenter, Afetuisii ne æs alienum 
tibi crescéret. Cie. On vit renaître 
l'abondance dans ta ville, Urbi lazior 
annona rediit. Liv. Voir son souhait 
accompli, Voium suum impetrare. Cic. 
(J'ai deviné csla] en voyant un gavire 
aborder à... Cum navis appellëret 
ad. Cie. Ayant vu la foudre tomber, 
Ercusso fulmine. Froniin. Nous rions 
quand nous voyons rire les autres, 
Arridentibus ridemus. Sen. César ne 
souhaite rien tant que de voir, 
Cæsar nihil mavult quam ut (subj.). 
Cic. Tu verras qu'il ne Isissera pas 
une luile antacte en [lalie, Promitio 
tibi teguiam illum in [ialiâ nullam 
relicturum. Cic. Ce sol qui l'a vu 
naître et grandir, Sulum hoc, in quo 
tu ortus et procrealus es. Cic. J'ai 
onvert [le paquet] pour voir s'il y 
avait ane lettre pour moi, Solvi, si 
quid ad me esset litterarum. Cic. J'at- 
tends ponr — si Dolabella va me 
payer en espèces sonnantes, Exspecio 
ecquid Dolabella tinniat. Cic. Il guet- 
tait pour — s'il pourrail surprendre 
[son ennemi] eu rase campagne, Si 
excipére degressum in æquum possel, 
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occultus subsistebat. Liv. Je vais 
fouiller le temple pour — si j'y trou- 
verai mon or, Perscrutabor fauum, 
si inveniam uspiam curum. Plaut. J'ai 
voulu essayer pour — ni je pourrais 
soutenir Lépidus, Perschtari volut si 
ossem Lepidum tuër:. Plaut. ap. Cic. 
l'envoie Minucius en avant pour — 
si une marche forcée peut servir à 
gd: ch., Minucium præmiltit si quid 
celeritate itineris profic/re possit. Czs. 
il 24° Voyons, voyez, employes comme 
adverbes. Age. Virg. Agite (au plur.). 
Liv. Eia, adv. Plaut. Eho. Ter. Heus. 
Ter. Hem. Ter. : Voyons, à qui est 
l'enfant que lu as exposé ici? dis-le- 
moi, Cedo, cujum puerum Aic æeppo- 
suisti? die mihi. Ter. Allons, —, 
loi, Âge, porro, tu... Cic. —, dis- 
nous la forme de ces dieux, Cedo 
mihi istorum deorum formam. Cie. —, 
combien le faut-il d'argent? Eho, 
quid vis dari tibi in manum. Ter. —, 
qu'est-ce que cela? Jfem quid id est? 
Ter. —, réponds-moi, Volo uti mihi 
respondeas. Cie. —, que dis-ta? Heu! 
uid as ? Ter. —,lais-toi, Quin faces ? 
er. —, écoute, Quin audi. Plaut. 
—, indique-moi ce que j'ai à faire, 
Quin fu, quid faciem, impera. Ter. 
Voyez-vous, Scilicet. Cic. Nempe. Cic. 
Nimirum. Cie. C'est que, voyez-vous, 
je voulais agir d'après ses conseils, 
Ego isfius consilio scilicet uti volebam. 
Cie. L'argent qu'il donne, ce n'est, 
voyez-vons, que de peur que, 
Nempe ideirco dat ne... (ic. || 25° Faire 
voir, ou Laisser voir : montrer (au pr. 
et au fig.) : Faire voir, Ostendère, o, is, 
tendi, fenfum el qqf. lensum), act. Cic. 
Monsirare, act. Cic. Proponëre, o. is, 
posui, positum, act, Cæs. Anle oculos 
ponère ou proponêre. Cic. Exhibère. eo, 
es, ui, t{um, acl. Cit. Oculis objicère 
ASE 3°), act. Ov. No]: MONTRER. Au 
g. Ostend®re. Cic. Declarare, act. Cic. 
Significare, act. Cie. Indicare, act. 
Cie. Doctre (voy. 15°), acl. Virg. 
Faire — sa vaisselle, Vasa exponère. 
Cie. Fais — ta main, Cedo manum. 
Plaut. Elle fail — le rameau [caché 
sous ses vèlements}, Ramum aperif 
(de aperire, ie, ui, perium). Virg. La 
lune fait — l'ennemi à décuuvert, 
Luna illustrem et conspicuum præbet 
Aostem. Frontin. Se faire —, Se osten- 
dére. Plaut. Se oculis præbère (eo, es, 
ui, itum). Plin. In conspectum populi 
se dare h. as, dedi, dalum). Cic. Os 
suum offerre (voy. 13°). Cic. In pu- 
blicum prodire (ro. üs, ivi el ii, tÜum). 
Cie. Ne pas se faire —, Fugëre cons- 
ectum (de conspectus, &s, m.). Crc. 
ublico abstinère (eo, es, mi, fentum), 
Suet. ou carére (e0,es, ui, iturus). Cic. 
Elles viennent pour se faire —, Ve- 
niunt ue specieniur. Ov. Se promener 
pour se [aire —, Ostentalionis causä 
vagari. Cæs. Comme Antiochus l'a 
bien fait —, Ut docuit Antiochus. Cic. 
Faire — sa joie, Gaudia testari, dép. 
Ov. Je te ferai bien — que je suis 
ton maitre, Faro, me magisirum ex- 
eriare (voy. 11°), dep Froulo. Je 
ni ferai — qui il a atlaqué, Sentüt 
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quem atlentarit. Ph. Faire — qu'on 
ae dégénère point de ses ancètres, 
Se dignum majoribus suis præbére. 
Cic. Faire — qu'on à du cœur, Se 
virum ostendère. Ter. Fais-uous — 
l'effet de tes promesses, Fac promissa 
appareant (voy. 3°). Ter. Il a fait — 
Declaravit 


combien 11 m'estimait 
quanti me facéret, Cic. Il @t — qu'il 
voulait.…, Aperuit se velle.… Cic. J'ai 
fait — que j'etais, Ostentavi me 
esse. Cic. Ils voulaient faire — ce 
dont ils étaient capables, Quid efficere 


possent cupiebant perspici (pass. de 


perspictre, voy. 1°). Cæs. Faire — 
ses desseins à déconvert, Perspicua 
facëre sua omnibus consilia. Cic. Faire 
— le fond de son âme, tout son cœur, 
Voy. DéceLer de. Faire — sapassion 
dans ses yeux, Animi mofum oculis 
ræferre (fero, fers, tuli, latum). Curt. 
A faire — de dures à qqn. Voy. non 
100. Faire — que..., Ostendère (prop. 
inf.). Cic. Significare.. Cic. [Cela] 
fait — que..., fndicio eat (prop. inf.). 
Cic. Argumento est. Liv. À quoi 
teud cela? à faire — que..., Quorsus 
hoc pertinet ? ut appareat (prop. inf.). 
Sen. Comme l'événement le ft —, 
Ut ipsa res declaravit. Cic. Quantum 
eveniu patuit (voy. 150). Suet. L'éve- 
nement fit — que ce pouvoir était 
bien nécessaire, Quod imperium neces- 
sarium, ipso eventu cognilum est (pass. 
de cognoscére, voy. 13e). Liv. Laisser 
— [une partie de son corps], Nu- 
dare, act. Pl.-j. Laisser — [ses sen- 
timents], Præ se ferre (voy. 1e), 
act. Cic. Non obscure ferre. Cic. Le 
jour laisse — l'eonemi, Luz hostem 
aperit. Curt. Les nuages en se dis- 
sipant laissèrent — le ciel, Nubes 
discussæ adaperuere eælum. Plin. Lais- 
ser — ses cheveux épars, Passum ca- 
pillum ostentare. Cæs. Il laisse — sa 
cruauté sur son visage, Atrocilas ore 
eminet (de eminére, e0, ui, 8. sup.). 
Cic. Voy. pancen Be. Cetle douleur 
même, il la laissa trop —, Eum ipsum 
dolorem Àic tulit paulo apertius. Cie. 
Laisser — qu'on à peur, Metum os- 
tendre. Cic. Signa timoris sui mitifre 
{or is, misi, mtssum). Cæs. Tu m'as 
atssé — ce que tu avais dans le cœur, 
Id quale esset quod cogitares aperuisti. 
Cic. Laissant — leur opinion de jour 
en jour davantage, În dies magis de- 
nudanies judicia st. Liv. 

Se vor, v. réf. 4e Voir son Image. 
Se vïdère (eo, es, vidi. visum). Varg. 
Vidére imaginem. Cic. simulacrum 
suum. PA. : Se — dans sou miroir, 
Speculo se vidère. Hor. Speculum vi- 
ère. Ov. spectare. Ov. consulëre (0, 
ds, ui, sultum). Ov. Elle 8e vit toute 
ridée dans son miroir, In speculo ru- 
gas adspezit (de adspicère, to, is, spec- 
tum). Ov. || 2e Se trouver dans tel ou 
tel état, se croire, s6 juger. Se vière 
{voy. 1e). Virg. = Si je me voyais in- 
justement suspect à mes conciloyens, 
Si me meis civibus suspectum viderem. 
Cic. 11 se vit au milieu des ennemis, 
Se vidit inter media millia. Virg. Il 
#0 — où grand danger, Se «idit in 


aux édifices = Gagner 
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magno periculo esse. Nep. Pour ne pas 
se voir soumis aux volontés d'une 
femme, Ne feminæ imperio subdërentur 
(pass. de subdëre, o, is, didi, ditum). 
Tac. Se voyant chassé par les sifflets, 
Posiquam scenâ sibihs explodebatur. 
Cic. Ils se voyaieut forcés de rester 
immobules, Se loco movëre non pole- 
rant. Cæs. [Je voudrais telle ch.) plu- 
tôt que de me voir réduit à la besace, 
Potiusquam mendicantem vivère. Plaut. 
Pour n@ pas se — entourer par l'en- 
nemi.., bi neque circumueniri mul- 
{itudine adversariorum possel.… Nep. 
Je me suis vu dans la nécessilé de…., 
Mihi necesse fuit (inf.). Cic. Mihi ne- 
cessitas fuit. Cie. || 3° V. pron. Etre 
apparent (en parl. de qq. ch.}. Vidéri, 
eor,ëris, visus sum, pass. Cic. Cona- 
pici, ior, Éris, speciussum, pass. Virg. 
Apparère, e0, es, ui, ifum,n. Cic. = 
Se voir très clairement, In clarissima 
tuce versari. Cic. Ne pas se —, Effu- 
gére visum (de visus, üs, m.). Plin. 
Le soleil ne se voit plus pendant six 
mois de suite, Sol ser mensibus con- 
tinuis non videtur. Varr. La grandeur 
d'âme se — mienx sur une estrade 
que dans la foule, AMagnanimitas me- 
lius in (ribunali quam in plano cons- 
picitur. Sen. |j 4? Etre reconnu ou re- 
connaissable. Dignosci, or, ëris, s. 
parf., pass. Plin. Apparère (voy. 3°), 
n. Varr. : Cela se voit de soi-nème, 
Hoc res ipsa indicat. Ter. 11 y parait. 
cela se —, Res ayparet. Ter. Un grand 
caracière se — par. À mpliludo ani- 
mi eminel (de eminére, eo, ui, s. Sup., 
n.).… Cic. La vérilable amilié se — 
dans le malheur, Amicus certus inre 
inceriä cernitur (pass. de cernêëre, 0, 
is, crevi, creium). Enn. La prudence 
se — dans le disceraement du bien 
et dn mal, Prudentia cemnilur in de- 
lectu bonorum et malorum. Cic. La 
bassesse d'âme se — à la peur, De- 
generes animos fimor arguit (de ar- 
guëre, 0, ui, s. sup.). Virg. || Be Se 
rencontrer (en pari. d'une ch.). Esse, 
sum, es, fui, s. Sup., p. Cic. : C'est 
ce qui se voit surtout dans les plus 
grands génies, Id in maximis ingentis 
facillime apparet (voy. 30). Cic. 
[L'iambe] se — rarement dans Îles 
trimètres d'Ennius, Hic apparet rarus 
in {rimetris Enni. Hor. l 6° Exister, 
avoir lieu. Esse (voy. 5°), n. Cic. Frert, 
fo, fis, factus sum. Cic. Usu venire 
(io, ts, vêni, ventum), n. Cæs. : Cela 
s’est vo sonvent chez nous, Hoc esi 
majorum exzemplo multis in rebus usi- 
tatum. Cie. Comme cela se voit sou- 
vent, Ut fit. Cic. Cela se verra, Erit. 
Hor. Qui ne s'est jamais vu, Novus, 
a, um. Liv. Inusilatus. Liv. || 7° V. 
récipr. Se visiter,so fréquenter. Voy. 
von 9e. 

VOIRE, adv. {eo C. vraïMERT, || 2e 
Voire même. Imo. Sen. 

VOTRIE, 5. f. de La partie de l'ad- 
miaistration qui a rapport aux rues, 
e l'argent dans 
des entreprises de voirie, Er viarum 
munitione quæsium facére. Cic. C'est 
une affaire de —. Ad curatores rei pu- 
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blieæ spectat ut (ubir). Dig. Une lol 
de —, Lex (legis) viaria (æ),f. Cxl. 
ad Cic. Ordonnances de —, Règle- 
ments de —, Edictiones (um) ædilicig 
(tarum)}, f. pl. Plaut. l 2e Lieu où l'on 
porte les immondices d'une ville. Om- 
nium purgamentorum urbis receplacu- 
lum \i),n. Liv. : Jeter un cadavre à la 
voirie, Insepultum (aliquem) projicëre 
(to, ts, jeci, jectum). Liv. Ad contu- 
meliam cadaver projicére. Sen. 
VOISIN, INB, adj. 4° Qui est au- 
près. Vicinus, a, um. Cic. Propinquus. 
Cic. Prorimus. Cic. Propior, m. (., 
us, D. Piin. (En pari. d'un pays). Vi- 
cinus. Col. Finifimus. Cic. Propin- 
quus. Plin. Conterminus. Plin. Conf- 
nis, m. f., e, D. Liv. Affinis. Liv. 
Adjacens, gén. entis. Tac. : [Siatue] 
voisiue de celle de Jupiter, Vicina 
Jovis. Cic. Etang voisin de Cnmes, 
Vicina Cumis palus. Plin. Les mon- 
lagnes voisines, Montes qui circa 
sunt. Liv. Les vallées —, Valles cir- 
cumjectæ. Curt. Les vallées —— du 
camp ennemi, Valles hosii applicitæ. 
Froutin. iles — de l'ialie, Insuls 
quæ [ialiæ objacent (de objacëre, eo, 
ui, s. sup.). Col. Insulæ Taliz immi- 
nenfes. Liv. Deux Îles — l'nne de 
l'aulre, Duæ insulæ inter se propin- 
quæ. Sall. Voisin da temple de Cérès, 
Cereris accola (æ), m. Cic. Nation voi- 
sine des Maures, Gens affinis Mauris. 
Liv. Le pays voisin des Aduatuques, 
Regio quæ Adnatucis adjacet. Ciæs. La 
légiun qui était voisine, Legio quæ 
juzta erat, Cæs. Peupies voisins, Fi- 
nifimi, orum, m. pl. Cic. Accols, 
arum, m. pl. Tac. [Les Grecs] — de 
la Macédoine, Macedonian accolentes 
(de accolëre, 0, is, ui, cultum). Liv, 
Les amis qui aont —, Amict jurie 
siti. Sall. Pour desservir les lieux 
—, Ad usum vicinalem (de vicinalis, 
m. f., e, n.). Liv. Le point le plus 
voisin et le plus sûr pour aborder, 
Quod navigauti celerrimum fidissi- 
mumque erai. Tac. Domaiae — dela 
ville, Ager (gri) suburbanus (1), m. 
Col. Etre en qq. lieu —, Prope ali- 
cubi esse. Cic. Etre —, În propinçuo 
esse, Liv. Etre — d'un lieu, Alicui 
loco proximare. Cic. contingëre (o, is, 
tigi, factum). Cic. adjacére (eo, es, ui, 
s. sup.). Liv. Etre — des Belges, 
Belgarum finibus continëri (pass. de 
continêre, 60, es, ui, lenfum). Cæs. 
Etre plus — du centre, Propius centre 
esse. Plin. Un bois était tout —, Silva 
adhærebat (de adhzærèëre, eo, es, hæsi, 
hæsum). Tac. Le pays —, Cetera circa. 
Liv. Tous les rivages voisins étant 
bostliles, Hostilibus cireum littoribus. 
Tac. L'Apulie et les lieux —, Apulia 
circumque loca. Sall. Les villes voi- 
gines, Circumjecta oppida. Tac. Les 
parties de la l'erse les plus —, Per- 
sidis citima (orum), n. pl. Plin. Sar 
les terres —, fn fundis confintbus. 
Varr. La lête voisine du tronc, Con- 
fine collo caput. Ov. Guerre contre un 
euple voisin, Bellum fintiimum. Cæs. 
fs envahissent les frontières des 
Eburons les plus voisines, Primes 
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Eburonum fines adeunt. Cæs. Lieux 
voisins du fleuve, de la mer, Propiora 
fluminis. Tac. maris. Tac. || Subst, 
m. Vicinus, à, m. Cic. Conferminus, 
m. Col. = Les voisins, Finitimi,orum, 
m. pl. Cic. Le plus proche voisin, 
Proximus vicinus. Cic. Se donner qqn 
pour —, Prorimum sibi aliquem cons- 
tituËre. Tac. Puisque ta es mon —, 
Cum sis in propinquis locis. Cic. La 
chèvre du —, Aliena (a) capella (æ), 
f. Hor. Dilférends entre voisins, Vi- 
cina (orum) jurgia (iorum), 0. pl. Hor. 
Cracher sur ses —, Prorimos humore 
oris spargère. Quint. Ils avaient les 
Nerviens pour —, [orum fines Ner- 
vii attingebant (de attingère, o, is, 
tigi, tactum). Cæs. Voisin [à lable], 
Consessor, oris, m. Cic. Accubantiun 
prorimus (ti), m. Plin. || 2° Fig Peu 
eloignè dans le temps. Propinquus, a, 
um. Cic. Prorimus. Cic. : Il esl voi- 
sin de la vieillesse, Senectutem pros- 
picit (de prospicËre, io, spezi, spec- 
fum). Sen. [La vieillesse] est voisine 
de la mort, À morte haud procul abest 
(de abesse, absum, abfui, 8. sup., n.). 
Cic. Cela ne peut être si voisin. Vir 
erit tam cito. Cic. Le lemps —, Tem- 
us (oris) adhærens (entis), n. Quint. 
| 3e Qui approche de, qui ressomble 
à. Vicimus, a. um. Cic. Prorimus. 
Plin. Propior, mæ.{., us,n. Hor. A ffi- 
nis, m. f.,e, n. Ter. : [La dialectique] 
qui est voisine de la rhétorique. fhe- 
toricæ vicina et fintéima. Cic. Qui sont 
les plus voisins de la sagesse, Qui cd 
sapienfiam prorime accedunt (de acce- 
dére, 0, is, cessi, cessum, n Cic. 
Cette croyance est voisine de la sot- 
lise, Hoc ad socordiam accedit. Plin. 
[Puissance] plus — de la tyrannie, 
egiæ libidini propior. Tac. Rérime 
plus voisin de l'abstinence, Afodus 
prorimior abslinentiz. Sen. Le pire 
de tous les pouvoirs el le plus — 
dn meilleur, Deterrimum genus el 
Snitimum oplimo. Cic. Îls soui voisins 
de la folie, Ab insanië non mullum 
absunt (voy. 29). Cic. Exemples plus 
—, Propiora erempla. Ascon. Dans 
ane extrême pauvreté, très voisine de 
l'indigence, In summä pauperie et 
pare inopiëä. Suel. Voy. APPROCHER, 
D. 3°. 
VOISINAGE, 5. m. 4° Etat d'un Ileu 
qui est près d'un autre; lieux voisins. 
tcinitas, atis, f. Cæs. Propinquitas, 
f. Ces. Prorimitas, f. Vitr. Vicinia, 
æ,f. Cie. Vicina, orum, n. pl. Phn, 
Voy. Paoriurré 4° : Les gens du voi- 
sinage, Vicinia. Hor. Voy.2°.Ta mat- 
son gagnera au — de César, Domus 
tua pluris erit vicino Cæsare. Cic. 
Etre bràlé parie — du soleil, Ardëre 
solis appulsu (de appulsus, &s, m.). 
Cic. Dans le — (s. mouv.), In pro- 
pinquo. Liv. Propinquis locis. Cic. In 
propinquis locis. Cic. In prorimo. Cic. 
n vicino. Col. Circum Aæc loca. Cic. 
Vicinitus. C.-Theod. Qui habitent 
dans le —, Jurta siti. Salt. [Légion] 
qui était daas le —, Que juria eral. 
æs. Les villes du —, Prorima oppida. 
Css. Villes fortes siluées dans le —, 
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Costella quæ erant in confinio {de con- 
finium, à, n.). Frontin. Je séjoarne- 
rai dans le —, Circum hæc loca com- 
morabor. Cic. Ils élaient dans le — 
de Cibyre, Haud procul a Cibyrä abe- 
rani (de abesse, absum, abes, abfui, s. 
sup., a.) Liv. Dans le — de la ville, 
Circaurbem. Col. Dans le — des villes, 
Suburbanis locis. Col. [Venir] du —, 
E vicino. Plin. Elle est venue de- 
meurer ici dans le —, Commigravit 
huc viciniz. Ter. Il distribua [ses 
troupes] dans le —, Distribuit per 
tllum tractum (de tractus, &s, mr). 
Frontin. Des relations d'amitié et 

—, Amicilis, vicinitates. Cic. Dans 
le — de l'ennemi, Hostem propter. 
Tac. Etre qq. part dans le —, Prope 
alicubi esse, Cic. Les narines ont été 
placées dans le — de la bouche, Nares 
vicinitatem oris seculæ sunt.Cic. {lha- 
bite daus le —, Mabitat prozimæ vi- 
ciniæ&. Plaut. Qui s'étaient tenus dans 
le —, Qui steterant prorimi (de prori- 
MU, 4, MM). Cas. | 40 Les voisins. 
Vicinitas, atis, [. Sall. Vicinia, æ, 
f. Hor. Vicini, orum, m. pl. Cic. 

VOISINER, v. n. Visiter ses voi- 
sins. Vicinos infervisËre (o, is, visi, 
8. sup.). 

VOITURES, s. f. {e Co qui sert eu 
transport des personnes. Vehiculum, à, 
n. Cic. Esscdum, 0. Cic. Carpentum, n. 
Virg. Cisium, n. Cat. Rheda, æ, f. Cic. 
Carruca, f. Plin. Covinnus, i,m. Mart. 
3 Chute d'une voiture, Vehiculi casus, 
Plin. Promeuade en —, Gestatio, 
onis, f. Sen. Se promener en —, Ges- 
tari, pass. Cic. Gestationi vacare, n. 
Suet. S'il peut supporter la —, Si 
gestari potest. Cels. J'ai dicté [cette 
eltre] assis en —, Dictaui sedens in 
rhedä. Cic. Prendre qqn dans sa —, 
Aliquem rhedä tollère (o, is, sustuli, 
sublatum). Hor. et abs. Aliçuem tol- 
lëre. Cic. || 2° Ce qui sert au transport 
des marchandises. Plausitrum, 1, n. Cic. 
Vehiculum, n. Spart. Sarracum, 0. 
Cie. Carrus, i, m. Cæs. : Petite voi- 
tore, Plostellum, i, n. or. Conduc- 
teur de —, C. vorruniær. || 3° Choses 
contenues dans une voiture. Vehes, is, 
f. Col. : Une votture de fumier, Sier- 
coris carpentum, n. Pall. Une — de 
bois, Ligni vehes. Cato. 4 Prix du 
transport. Vectura, æ, f, Cic. 

VOITURER, v. act. {° Transportor 
par voiture. Vehère, 0, is, veri, vecium, 
act. Cic. AdvehËre, act. Cic. Conve- 
fre, act. Cæs. Convectare, act. Virg. 
Advectare, act. Tac. Vectare, acl. 
Virg. =: Voiturer par eau, Advehëre, 
act. Liv. Convehëre, act. Cic. Veciu- 
ram facëre (alicujus rei). Quint. Voi- 
luré, Convectlus, a, um. Cæs. Advectrs, 
Curt. || 2° Mener qqn dans sa voiture. 
Voy. VOITURE Îe. 

VOITURIER, s. m. Celul qui fait 
le metier de voiturer. Plaustrarius, ii, 
m. Ulp. Carrucarius, m. Ulp. Vectu- 
rarius, m. C.-TA. Advecior, oris, m. 
Apul. 

VOIX, s. f. 1e Le son qui sort do 
la bouche de l'homme: sons articulés; 
au fig. Parole, discours. Vox, vocis, f. 
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Cie. Sonus, {, m. Quint. Loquendi s0- 
nus (poél.) Ov. : Menacer les brebis 
de la voix, Ovibus geclamatione mi- 
nari, dép. Col. Reconnaitre qqn à la 
—, Vocem alicujus noscËre. Ov. agnos- 
cre, Plin, Voce aliquem noscitare. 
Pl.-j. Aliquem sonis dignoscëre. Quint, 
— doute, Vox suavis. Cic. mollis. Cie. 
dulcis. Quint. blande. Ov. Lingus 
dulcedo (dinis), f. Ov. — forte, — 
pleine, — sonore, Vor plena. Cie. 
grandi. Cic. clara. Cic. splendida. Cic. 
firma. Quint. fortis, Quint. ingens. 
Ov. robusta. Plin. — bien timbrée, 
Vox nitida. Quint. — dure (= peu 
souple), Voz dura. Cic. rigida, Quint. 
— sourde, Vor fusca. Cic. obscura, 
Quint. — faible, Voz parva. Cic. enilis. 
Plin. fenuis. Quint. pusilla. Quint. 
exigua. Quint. Vocis exilitas (atis), f. 
Quint. Grosse —, Vox agrestis. Cic. 
rustica. Cic. — criarde, Vox acerba. 
Cic. Vocis amaritudo (dinis), f. Quint. 
D'une — pleine, Pleniore canali. 
Quint. Rendre la -—— rude, Vocem 
ezasperare. Quint. A haute —, D'une 
— forte, Voce magna. Cic. clarë. 
Cic. contentä. Cic. summä. Hor. su- 
blat&. Lucil. Cum voce marimëä. Qua- 
drig. À — basse, À demi- —, Voce 
submissd. Cic. Submisse. Cic. Sub- 
missim. Suet. Levi murmure. Tac. Vo- 
lume de la —, Vocis quantifas (atis), 
f. Quint. Abaissement de la —, Vocis 
remissio (onis), f. Cic. Forcer sa —, 
Vocem ultra vires urgëre (e0, es, ursi, 
s. sup.). Quint. Hausser la —, Elever 
la —, Vocem attoll®re (0, is, 8. parf. 
ni sup.). Sen. Voce contendëre (0, is, 
tendi, tentum). Cic. Grossir ou dimi- 
auer Île volume de la —, Sonos in- 
tendère aut remittËre. Cic. Baisser la 
—, Sonum reimitiére (0, is, misi, mis- 
sum). Cic. Verba submititre. Sen. 
Etoaffer la — de qqn (= l'empêcher 
de parler), Linguam occludére (o, ts, 
clusi, clusum). Plaut. præcludYre. PA. 
includére. Cic. La — est élonflée, se 
perd [par une cause naturelle], Vox 
devoratur. Plin. erstinguitur (pass. de 
erstingure, 0, is, sfinti, sfinc{um). 
Vitr. Les larmes étouffent sa —, 
Lecrimæ linguam sæpiunt (Je sæpire, 
io, ts, sæpsi,sæplum). Afran. Lacrimæ 
vocem loqueniis impediuni (de impe- 
dire, 10, is, ii el ai, ilum). Ov. Voy. 
couren 5°.Couvrirla — de qqn, Alicui 
obstrepére (e, is, ui, ifum). Liv. Paire 
perdre la —, Vocem adimère (o, is, 
ademi, adempium). Plin. La — lui 
manquas Il resta sans —, Vor fügit. 
Ov. Vox faucibus Aæsit. Virg. Necvoz 
aut verba sequuntur. Virg. Voy. PaA- 
xoLe 30, sance 1e, Se Taine 1°. Sans 
—, Sinevoce. Ov. — épuisée, Quassa 
voz. Curt. Je t'en parlerai de vive —, 
Tecum loquar præsens(gén. entis). Co- 
ram agemws celera. Cic. Sed hac co- 
ram. Cic. Promeltre de vive —-, 
Verbo promittére. Liv. Nous dirons Île 
reste de vive —, Præsenti sermoni 
cetera reservantur. Quint. Les ensei- 
gnements donnés de vive — sont plus 
prollables, Viva vox alit plenius. 
Quint. Faire des recommandations de 
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vive —, Mandata verbis dere. Sall. 
Il répéta de vive — ce qn*l avait 
écrit. Quod scripseret præsens dixit. 
Liv. Suffrage donné de vive —, 
Vocis suffragium. Cic. Ordre donné 
de vive —, Vocale signum. Veg. 
La — [de l'orateur}, Vox. Cic. Lin- 
gua, æ&,f. Cic. Ménager sa —, Voci 
parcËre (0, is, peperci el parsi, par- 
sum). Quint. Voci lateribusque par- 
cire. Pl.-j, Faire entendre sa —, 
Vocem mittére (o, is, misi, misi, 
missum). Cic. Effort de —, Lateris 
conalus (üs), m. Quint. [Curion) dont 
la — est vénale, Venali linguä. 
Lue. Qu'il laisse nos — libres, Det 
libertatem fandi. Virg. Il prétait le 
secours de sa — toutes lez fois qu'il 
le puuvait, Patrocinio, eum licebut, 
homines ulebantur. Cic. Le sénat esl 
sans —, Elinguis est curia. Cic. Eclat 
de —, Clamor, oris, masc. Cic. Avec 
des éclals de ——, Clarissimä conten- 
tione. Cie. [Orateur, à la — harmo- 
nieuse, Canorus. Cic. — sans défaut, 
Sana vor. Quint. — pénétrante, Vox 
auribns sedens. Quint. — embarrassée, 
Vor temulenta. Cic. — Nexible. Trac- 
tabilis vor. Quint. Pour n'oublier au- 
cune — parlante, Ne quem vocalem 

rælerire videamur. Cic |] Fig. Elever 
a voix, Proloqui. or, éris, culus sum, 
dép. Cic. La comédie élève la —, 
Comwdia vocem tollit (de tollËre, 0, is, 
susiuli, sublatum). Hor. Elever la — 
eo faveur de l'alliance, Causam fe- 
deris agère (0, is, egi, actum). Liv. 
Elever Ja — contre la sensualité, 
Lururiam castigare. Sen. Flever la 
— coatre qqn, Vocem aduersus ali- 
quem mittëre. Liv. J'elèverai ma — 
aussi haut que possible pour être 
entendu de toal le peuple Romain, 
Quantum polero voce contendam ut 
populus hoc Romanus eraudiat. Cac. 
Apprendre par la — de la renommée, 
Audire rumore nunlio. Cic. || 2° 
Chant. Voz, vocis, f. Cic. Sonus, 1, w. 
Ov. Canor, oris, m. Ov. Canius, &s, 
m. Cic. Vox canentis. Ov. =: L'ombre 
{des arbres] est mauvaise pour la 
voix, Grauts csse solef cantantibus 
umbra. Virg. Marier sa — au son de 
la lyre, Cantare ad chordarum sonum. 
Nep. — très étendue, Tofo organo ins- 
sructa vor. Quint. Belle —, Vox li- 
uida. Hor. — douce. Vocts dulcedo 
fm) f. Ov. On choisit qqn qui ait 
une Lrès belle —, Eligitur altquis vo- 
calissimnus (de vocalis, m. f.,e, n.). 
Pl.-). Accord de —, Réanion de —, 
— qui s'accordent, Concentus, &s, w. 
Cic. Vocum concordia (æ), f. Cie. Voix 
seule (sans musique), À ssa vor. Varr. 
Voix(—= chanteur,, VOy.CHANT&UR à*. 
Voix çn parl. des oiseaux), Vor. 
Plin, Sonus. Hor. Guitur, uris, 0. 
(poét.). Ov. — plaintive [d'nn oi- 
sean], Questus, Gs, m. Virg. [Oisean] 
ui à une belle —, Canorus, a, um. 

irg. Faire entendre sa —, Voy. 
CHANTER 30. Sima voix n'est pas com- 
arable à la sienne, Si vincor sono. 
Ph. j| Fig. Qni donne de ia voix (— 
qui inspire les chants des poêles), 
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Vocalis, m. f.,e, n. St. || 8° Aboie- 
ment. Voz, vocis, f. Ov. Latratus, üs, 
m. Virg. = [Chien] qui a la voix lurle, 
Vasti latratüs. Col. || 6° Appol (au pr. 
et au fig.) = À la voix de sun père, 
Genitoris accitu (inus. aux autres cas). 
Virg. Tu n'as pas élé sourde à sa 
—, Vocantem non axpernata es (de 
aspernari, dép.). Virg. || 6° Ordre, 
commandement. Imperium, ti, n. Cic. 
Præceptum, i, D. Cæs. : Obéir à la 
voix de qqn, Alicujus imperio parère 
(eo, es, ui, itum), n. Varg. Parère 
alicujus dictis ou dicto. Virg. præ- 
teplis. Ciris. Ecouter la — de ses 
chefs, Ducibus parëre. Liv. || 6° Con- 
seil, avertissement. Consilium, ii, n. 
Cic. Monttio, onts, f. Crc. = À la voix 
de Brutus, Brulto auctore (de aucior, 
oris, m.). Sen. Ecouterla — de qqn, 
Alicujus éeonsiltis parëre (voy. 5°). 
Cic. Alicujus consilio uti (or, Eris, 
usus sum), dép. Cic. Alicujus consi- 
lium sequi (or, éris, secuius sum), dép. 
Cic.Voy.consæiL 19.1[70 Prière. Preces, 
um, f. pl. Cic. = Etre sourd à la voix 
de qqn. Preces alicujus repudiare. 
Cic. aspernari, dép. Cic.aversari, dep. 
Liv, Se laisser fléchir par la — de 
qqn, Alicujus preces audire (io, is, 
ivt el it, itum) ou exzaudtre. Cic. Ali- 
cujus precibus cedère (0, is, cessi, ces- 
sum). Cic. Voy. PRIÈRE 20. || 8° Mouve- 
ment interieur qui nous porte à faire 
ou à eviter qq. ch. = Ecouter là voix 
de l'honoeur, du devoir, Rectum co- 
lfre (o, ia, ui, cultum). Ov. Officium 
colëre. Cic. Résister a la — des pas- 
sions, Cupidinibus responsare. or. 
Etvuffer la — de la conscience, Cons- 
cientiam comprimére (o, is, pressi, 
pressum). Cic. Malgré la — de la na- 
Lure, Contra rerum naturam. Quint. 
La — de la nature ne réclame rieu 
de plus, Nihil aliud sibi natura la- 
trat. Lucr. || 9e Ce que dit (le peuple), 
bruit (publio) : La voix publique, Fa- 
ma, &,f. Cic. Rumor, oris, masc. Cic. 
Populi vor (vocts), f. Cic. C'est la 
— publique, Est hic rumor. Cic. Voz 
Roc nuntiat omnis. Bart. Par la — 
ublique, Vulgi ore (de os, oris, n.). 

ac. Occuper la — publique, Jn ore 
esse omnium populo. Ter. Ceux qne la 
— publique avait accusés, Quos ru- 
mor adsperserat. Curt. Voy. BninT 4e, 
ReNouMÉE 30.110 Sentiment 3xprimb, 
opinion. Vox, vocis, f. sc. =: Une 
seule voix, Consensus, üs, m. Cic. On:- 
nium consensus. Cic. Il n'y ent qu'nne 
seule — hour... Âd unum omnes cen- 
suerunt (de censére, e0, es, censum).. 
Liv. Il n'y a qu'une seule —, Una 
vor estomnium. Cic. Vox omnibus una. 
Virg. Il n'y a qu'une seule — là- 
dessus, Hac de re omnes ad unum idem 
sentiunt (de seniire, io, is, sensi, sen- 
sum). Cic. Tout d'une —, Unä voce. 
Cic. Uno ore. Cie. Omnibus ad unum 
consentientibus. Liv. Consentienti cla- 
more. Liv. IL n'y aurait qu'une — en 
sa faveur, Cujus de laudibus omnium 
esset fama conseniiens. Cic. || 11° Suf- 
frage, droit de suffrage. Suffragium, 
ii, n. Cic. Sententia, æ, f. Cic. = Aller 
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aux voix, Suffragium ou Suffragi 
inire (e0,is, ti etrar. ivi, itum). Lin 
Suffragia ferre (fero, fers, tuhi, læ 
tum). Cic. Paire aller aux —, In suf 
fragium mitiëre (0, is, misi, missum) 
Liv. 1! fallut aller aux —, In conse 
lium üri oportuit. Cie. Recueillir les 
—, Sententias exquirére (0, is, qui- 
sivi, quisitum). Cæs. Sententias per- 
rogare. Liv. Metlre une opinion 
aux —, In sententiam discessionem 
facëre. Cic. Donner sa — à qqn, Ali- 
cui suffragari, dép. Cic. Alicui suffra- 
gationem suam dare (0, as, dedi, da- 
lum). Insc. Suä nominatione aliquem 
cooptare. Cic. Celui qu donne sa —, 
Suffragator, oris, m. Cic. On aime à 
donner sa — pour sauver qqn, Fa- 
cilts suffragatio pro salute.Cic.Vendre 
sa —, Suffragia vendëre (o, is, didi, 
dtium). Juv. Sententiam suam nundi- 
nant, dép. Apul. Refuser sa — à qqn 
pour... Alicui deesse (desum, dees, de- 
fui, s. Sup.)ad... Sen. Obtenir des —, 
Réunir des —, Voy.surrraoë 1°. Réu- 
arr le nombre de — nécessaire pour 
être élu, Legitima suffragia conficïre. 
Liv. Obtenir plus de — qu'un autre, 
Alicui suffragio præferri (pass. de 
praæferre, fero, fers, tulr, latum). Liv. 
A l'unanunilé des —, Cunctis suffra- 
giis. Cic. Omnium suffragio. Just. 
| 129 En t. de gramm. Lo son repre- 
sente par la voyelle. Vor, vocrs, f. Cic. 
11 13° Differentes formes des verbes, 
suivant que le sujet fait ou reçot l'ac- 
tion. Ver, vocis, f. Prise. = Verbe à 
la voix active, Verbum activum, Prise. 
Les — {des verbes], Genera, um, 0. 
1. Aacr. Significaiiones, um, f. pl. 
onat. 

1. VOL, s. m. 1° Mouvement des oi- 
seaux et de aq. insectes qui fendent les 
les airs avec leurs ailes. Volatus, üs, 
in. Cie. Advolatus, m. Cic. Cursus, 
m. (poét.). Ov. =: Vol lent, Voiatus 
lenis. Ov. — rapide, Volatus præceps 
(gén. cipitis). Mart. Præpetes volatus, 
m. pl. Plin. Præpetes pennæ, f. pl 
Virg. Qui a le — rapide, Pernicibus 
alis celer (eris, ere). Virg. Celeri vo- 
latu præceps. Ov. Qui a le — haut, 
Alte volans (gén. antis). Virg. Su- 
blime volans. Virg. Altivolans. Lucr. 
Altivolus, a, um. Plin. Il n'a pas le 
— haut, Ila un — has, Humilis vo- 
lat. Virg. Demisse volat. Ov. Non po- 
test sublimiter volare. Col. — des oi- 
seaux [qui s'abattent}, Volucrum lap- 
sus (Gs), m. Cic. Diriger son —, 
Cursum dirig're (0, is, rezi, recium). 
Virg. Prendre son —, Evolare, u. 
Cie. Avolare. Caj. Alis se levare. Liv. 
Alis se tollfre (o, is, sustuli, subla- 
tum). Virg. Pennis levari, pass. Ov. 
Tirer ut: Oiseau au —, Âvem erci- 
pére (io. is. cepi, ceptum). Curi. Percer 
d'une fiche au —, Sub nube figére 
(o, is, Ari, frum). Virg. On le preud 
au —, À volaturä capitur. Col. [Les 
serpents] happent les oiseaux au —, 
Supervolantes aves absorbent. Alel. Le 
— de l'hirondelle, Mirundinis cursus, 
Virg. Le — de l'aigle, Aquilæ mealus 
(&s), m. Tac. L'air soutient le — des 
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oiseaux, Aer volatus alitum sustinet. 
Cic. À — d'oiseau (—en ligne droite), 
Rect& regione. Cæs. Présages tirés du 
— des oiseaux, Præpelis omina pen- 
az. Virg. Observerle — des oiseaux, 
Voluitus observare. Plin. Faire une 
rédiclion d'après le — d'un oiseau, 
Er alitis involutu augurari, dép. Cic. 
Les oiseaux qui annoncent l'avenir 
par leur — et par feur chant, Alites 
et oscines. Cic. || Fig. Prendre son 
vol, Evolare, n. Cic. Prendre un trop 
grand —, uo — trop haut, JJajoravi- 
ribus audère (e0,es, ausus sum). Virg. 
Majores nido pennas extend®re (0, is, 
tendi,tentum et tensum). for. (en pari. 
d'un écrivain), Nubes et inania cap- 
tare. or. 1l a pris son —, Ad excelsa 
sublatus est (pass. de follfre, 0, is, 
sustuli, sublatum). Sen. Ceux dont 
les âmes prenneut leur —, Quorum 
anti evolunt. Cic. Prendre un — 
hardi (surtout en pari. d'un poële), 
Grandia conari, dép. Hor. Prendre un 
— plus hardi, Mujus opus müvere 
(eo, es, môvt, motum). Virg. Mesurez 
votre — à vos forces. Versaie quid 
ferre recusent, quid valeant humeri. 
Hor. De plein — (— sans passer 
par les deyrés intermédiaires), Sta- 
fim. Liv. Saisir au —, [fn transitu 
rapére (io, is, ui, rap{um). Sen. Sarsir 
des mols au —, Verba ercipre (10, 
is, cepi, cepltum). Suet. || 20 Espace 
que l'oiseau parcourt sans 86 reposer : 
Vol long, Vulatus (üs) longus (1), m. 
Plin. — court, Volatus brevis. Plin. 
Le — [du paon) n'est pas long, Non 
potest per longa spatia volitare. Col. 
11 3° Envergure. Tensio. onis, f. Hyg. 
Tensura, x, f. Nyg. 
2. VOL, s.m. 1° Action de s'appro- 
prier le bien d'autrui. Furtum, t, n. 
Cic. Rapina, æ, f. Cic. Spoliatio, onis, 
f. Liv. Erpilatio, f. Cic. Alieni de- 
tractio, f. Cic. = Vivre de vol, Vivêre 
raplo (pass. de rapère, io, is, ui, 
raptum). Liv. Vivêre ex rapio. Ov. 
S'enrichir par le —, Prædä diteseëre. 
Lucr. Conunettreun —, Furari, dép. 
Cic. Furtum factre (io, 1s, feci, fac- 
tum). Cic. Voy. 2 vousn. Si des 
vols se commettent, Si quæ rapine 
feri cæperint. Cic. Eaclin au vol, Fu- 
rar, gén. acis. Cic. Peachant au —, 
Tabilude du —, Furacitas, atis, f. 
Cic. — de grand chemin, — à main 
armée, Latrocinium, ti, n. Cic. Gras- 
salio, onis, f. Plin. Grassatura, æ, f. 
Suet. S'exposer à des poursuites pour 
—, Obligari furti. Dig. Anteur de vols 
immenses, Fur (furis) magnus (i), 
m. Cic. Dans ses —, In furando. Cic. 
Js regardent le vol comme très hono- 
able, Latrocinari honestum putant. 
Qte. 12° Objet volé. Furtum, à, n. Cic. 
=: C'était le rectieur de ses vols, Erat 
üli predarum receptor. Tac. Parlager 
largement ses — avec son quesleur, 
Furla benignissime communicare cum 
uæstore suo. Cic. — transportés de 
Quracuse, Furta Syracusis exporiala. 
ic. 
VOLA, v. du Latium. Vola ou Bola. 
#, 1. Vairg. =: De Vola, Volanus, a, 
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um. Liv. Les habitants de —, Voleni, 
orum, m. pl. Liv. 

VOLAGE, adj. Changeant, léger. 
Bobilis, m. f., €, n. Cic. Mutubilis. 
Liv. Varius, a, um. Sall. Inconstans, 
gén. an(is. Sen. VOy.CHANGRANT 2°: 

ombien la fortune est volage, Quam 
vaga volubilisque fortuna. Cic. Je ne 
suIS pas — en amour, Non sum de- 
sullor amoris. Ov. || Subst. Tu es un 
volage, Levis es. Ov. 

VOLAILLE. 3. f. Oiseau de basse- 
œour : La volaille (= les oiseaux de 
basse-cour), Volatile (is) pecus (oris), 
n. Col. Viliares gallinæ, f. pl. Plin. 
Villaticæ alites, f. pl. Plin. Volucres, 
um, {. Di. Col. Aves, ium, f. pl. Hor. 
Cohortales aves. Col. La — engraissée, 


Altiles, iur, f. pl. Hor. Altilia, op f 
oc 


Hier. Cela fait maigrir la —, 
macrescére facil volucres. Varr. Tirer 
un profil dela —, Propter aves fructus 
capêre. Varr. Marcband de —, Ele- 
veur de —, Aviarius, ii, m. Col. Alti- 
harius, m. Gloss.-Phit. Aviarius alti- 
liarius, m. Insc. Avicularius, m. 
Apic. Décnnper une —, În frusta 
avem scindère (o, is, scidi, scissum). 
Sen. 

VOLANT, ANTE, part. prés. de 1 
voLen, Voy. ce v. || Adj. 4° Qui a la 
faculte de voler. Pennatus, a, um. Cic. 
Alatus. Virg. Volatlis, m.f., 6e, n. 
Cie. : Serpent volant, Pennalus ser- 

ens. Ov. Volucer anguis. Cic. K Fig. 
ènre volante, Lapra (æ) volatilis (is), 
f. {lier. || 20 Qu'on place et qu'on de- 
place à volonte. Aobilis, m. F., e, 0. 
Cic. : Pont volant, Tumultuarius (ti) 
pons (pontis), m. Frontin. Troupes 
qoi sont en camp — (= qui tiennent 
toujours la campagne), Afobile (is) 
agmen (minis), n. Curt. Troupe [de 
cavaliers] en camp —, Mobilis ala. 
Sit. || Fig. Etre qq. part ea camp vo- 
lant (= ne pas séjourner longtemps), 
Voy.séJaurxen 1°. Feuille volante(— 
ni n'est attachée à aucune autre), 
chedula, æ, f. Hier. 

VOLATERRES, v. d'Etrurie, Vo- 
laterræ, arum.f. pl. Cis. =: Habitant de 
Volaterres, Volalerras, gén. alis, m. 
Insce. Les babitants de —, Voiater- 
rani, orum, m. pl. Cic. De —, Voia- 
{erranus, a, um. Plin. 

VOLATIL, ILE, adj. Qui se résout 
en vapeur par l’action du feu. fgnium 
vi ou opere evanidus (a, um). Plin. 

VOLATILE, 5. m. Animal qui vole. 
Voluere (is) animal (alis), n. Plin. = 
Les volatiles, Volatiles, ium, f. pl. 
Cato. Volatilia, tu, 2. pl Aug. || 
Adj. La gent volatile, Volatile (is) 
pecus (oris), n. Col. Volatura, æ, f. 
Col. 

Se VOLATILISER, v. réf. C. va- 
PURISER (Se). 

VOLCAN, s. m. 4° Montagne d'où 
sortont des matières embrasees. ons 
montis) sulfueus (i}, m. Cl. Mons 
Mont) iquibus æteruis ardens (en- 
fis), m. Plin. : [Cette montagne] est 
un volcan, Ardel (de ardëre, eo, arsi, 
arsum, n.). Plin. Flagrat. Plin. Le 
— eoire ea éruplion, Aons ignem 
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prodit (de prodére, o, didi, dilum). 
R:a, globos flammarum attollit. Virg. 
fontes ignis eructat. Gell. Les érup- 
lions des volcans, Voy. ÉRUPTION je. 
Bouche on Cratère d'un volcan, Voy. 
{caatère 20.[20 Fig.Intriguessourdes, 
dangers caches : Marcber sur un vol- 
can mal éteint, Incedÿre per ignes sup- 
positos cineri doloso. Hor. Nous mar- 
choos sor un —, Negotia tumeni (de 
lumêre, eo. es, ui, 3. Sup., n.). Cic. | 
8° Impctuosité de l'imagination; nature 
fougueuse. Æstus, Gs, m. Cic. = Etre 
comme un volcan, Etre un —, Æs- 
iuare, n. Juv. 

VOLCANIQUE, adj. De volcan =: La 
nature volcanique de celte montagne, 
got ejus nalura aique flagrantia, 
. vou. 

VOLCES, pple du midi de la Gaule. 
Volcæ, arum, m. pl. Czs. 

VOLE, Éz, part. passé de 2voræn, 
Voy. ce v. |] Adj. 1° Pris par un voleur. 
Raplus, a, um. Virg. Erupius. Curt. 
Subreptus. Suet. Interceptus. Tac. 
Furtivus. Quint. Subrepticius. Plaut. 
: Transporler chez soi on objet volé, 
Aliquid derivare in domum suam. Cic. 
Laine volée, Furtioa Lana. Hor. Trou- 
peaux volés, Greges abacti. Cic. furte 
abacti. Plin. Enfants — à leurs pa- 
rents, Liberiparentibus sublecti(pass. 
de sublègëre, o, is, gi, lectum). 
Plaut. Bien volé ne profile jamais, 
Male dilabuntur male parta (nass. de 
parëre, 10, is, peperi, Pariun). Cic. [| 
20 Dépouillé par un voleur. Spoliatus, 
a,wm. Cic. Despoliatus. Cic. Expile- 
tus. Cic. 

VOLÉE, 8. f. 4° Le vol d'un oiseau. 
Volatus, &s, m. Cic. : Prendre sa vo- 
lée, la —, Voy. 1 vor 1°. On laisse 
les colambes libres de prendre leur 
—, Columbis prrnititur Diber egressus 
(Gs, w.). Col. Lorsqu'ils sont assez 
forts pour prendre leur —, Ubi evo- 
landi vires adepti sunt. Col. [Fenètres] 
d'où ils prennent leur —, Per quas 
evolitant. Col. || Fig. Prendre la volée 
(= se sauver), Evolare, n. Cic. Ils 

rennent leur —, Devolant. Ad Her. 

iffugiunt (de diffügre, io, is, fugi, 
s. sup., n.). Hor. Les faux amis 

reonent leur —, Amici de medio. 
Éetr. Prendre la — (= commencer 
à se conduire en Tutelæ sux fieri 
(fo, fis. factus sum). Sen. || 2° Espace 
qu'un olseau parcourt sans s'arrêter. 
Voy. 1 vou 3e. || 3° Bande d'oiseaux 
volant ensemble. Grex, gregis, m. Bor. 
Caterva, æ, f. Virg. Nubes, is, f. 
Virg. : Par volées, Catervatim. Plin. 
Voy.rrourz le. ||Fig. Rénninnde gens 
de même prufession, Grer. Cie. Turba, 
z,f. Bar. Le Fig. Rang, qualité. Ordo, 
dinis, m. Cie. Gradus, ës, m.Cie.: An 
milieu d'hommes de la première vo- 
liée, Inter præcipuos viros. Vell. Fem- 
me de haute —, fUustris (is) femina 
(æ). f. Tac. Femmes de la plus haute 
—, Feminz (arum) principes (um), f. 
pl. Plin. || 6° T. de jeu : Jouer de 
volée, Prendre de —, Prendre à la 
== renvoyer la paume avant 
qu'elle ait touché ia ierre}, Raplim 
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pil& ludÿre. Nov. || Fig. A la volée 
— en l'air, au passage), In transitu. 
en. In transcursu. Piin. Semer à la 
—, Spargëre humo semina. Ov. À la 
— (= vile), Cursim. Plaut. Raptim. 
Liv. Saisir qq. ch. à la —, Aliquid 
eursim arripêre (io, is, ui, replum). 
Cic. Vair à la —, Per fransennam 
adspicére (io, is, speri, specium). Cic. 
À la — (= inconsidérément), l'emere. 
Cic. Inconsulto. Ad Her. Inconsulte. 
Cic. 11 juge à la —, Judicat præte- 
riens (gen. euniis). Cie. || 6° Volée de 
coups de bâton, et abs. Voles : grand 
nombre de coups donnes de suite : Re- 
cevoir une voice, Tergo plecti (pass. 
de pleciÿre, 0, is, s. parf. ni sup.) 
Hor. Recevoir de qqn une — de 
coups de bâton, Ab uiiquo fustibus 
vapulare, n. Quint. Il névitera pas 
une banne —, Non feret quin vapulet. 
Plaut. Donner une —, Voy.naATTRG (0. 
Qui a reçu une bonne —, Male mul- 
catus (a, um). Cic. Plagis trrigatus. 
Plaut. || 7° Traverse qu'on attache au 
timon pour y joindre un ou plusieurs 
chevaux =: Cheval de volée, Equus (1) 
funalis (is), m. Suet. 

1. VOLER, v.n. 4° Fendre l'air au 
moyen de sos ailes. Volare, n. Cic. 
Volitare,n. Virg. Pennis pulsare aera 
(de aer, aeris, m.) (poët.). Ov. =: Voler 
haut, Alte volare, Virg. Supra nubem 
volare. Virg. Per sublime volare. Plin. 
Alte ferri (pass. de ferre, fero, fers, 
tuli, latum). Ajel. Sublimiter volitare. 
Col. Qui vole haut, Voy. 4 vou 1°. 
Voler bas, — rez-terre, — près de 
la terre, Volare demisse. Ov. juria 
terram. Plin. Avant que Îles pelits 
oiseanx] puissent —, Priusquam sub- 
polent. Col. La cigale vole rarement, 
Cicada rara est volatui de volatus, 
&s, m.). Plin. Voler en plein air, In 
aperio volare. Plin. En état de —, 
Volandi potens (gén. entis). Plin. — 
vers, Volare ad (acc.). Juv. Advolare, 
n. Cic. — vers le ciel, Volare in 
cælum. Plauf. Cælum pennis petère 
(o, ts, iui et üi, ium). Ov. S'éle- 
ver en volant, Subuolare, n. Cic. 
Pennis levari. Ov. In æthera tolli 
(pass. de tollëre, 0, is, sustult, subla- 
tum). Ov. [Pégase] qui fend les airs 
en —, Pennis fugar (gén. acis). Ov. 
S'éloigoer en —, S'enfuir en —, Evo- 
lare. Cie. Evolitare. Col. Provolare. 
Plin. Voler d'en haut, Descendre en 
volant, Devolare, n. Hor. Voler an- 
dessus, Supervolare, n.(acc.). Ov. Plin. 
Supervolitare (acc.). Virg. — devant, 
Prævolare, n. Cic. — au delà de, 
Dépasser en volant, Prætervolare, n. 
Suet. (acc.). Cic. Franchir en —, 
Transvolare. Plin. Les grues traver- 
sent ia mer en —, Grues pontum trans- 
volant. Plin. Ils n'ont pas franchi les 
Alpes en —, Non Alpes transgressi 
sunt pennis sublime elaii (pass. de ex- 
tollëre, 0, ts, extuli, elatum). Liv. Vo- 
ler à travers, Pervolare, n. Ov. Par- 
courir en volant, Pervolare (acc.). 
Virg. Pervolitare. V.-Fl. Voleraulour, 
Circumuolare (ace.). Suet. circumuvoli- 
tare. Virg. En volant, Alarum remigio 
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(deremigium, ii, n.) (poél.}). Virg. Qui 
nc peut voler, Quine vole pas, fnvotu- 
cris, m. f., e, n. Gell. |] lis. Tu vo- 
leras de Les propres ailes (—tu agiras 
par loi-mémc), Nabis sinecortice (me à 
m. tu nageras saus ceinture de liège). 
Hor. |] 2° Fig. Courir très vite. Volare, 
n. Virg. Provolare, n. Cæs. Advolare, 
on. Cic. Pervolare, n. Juv. Currére, 0, 
ts, cucurri, cursum, n. Hor. = Les ca- 
valiers voient à l'autre extrémité, 
Transvolat eques in alteram pariem. 
Liv. Voler aux premiers rangs, Ad pri- 
môres provolare. Liv. — au combat, In 
hostein ruëre(o.is,ui,rulum,ruilurus), 
n. Liv. In bella ruëre. Virg. 11 sem- 
blait —, Voiare eum dicères. Cic. — 
ensemble, en foule, Convolare, n. Cic. 
Vole, mon fils, Vade, age, nate. Virg. 
Voler au secours, Voy. secours 1°. 
J'aurais vole verstoi, À d te percurris- 
sem. Cæl. ad Cic. Voler à la gloire, Ad 
gtoriam properare, n. Cæs. || vole avec 
ses troupes, avec ses cohortes, Cita- 
hum agmen rapit (de rapère, 10, ui, 
raptumj. Liv. Citas cohortes rapit. Tac. 
Vox. ACCOURIR, CoUnRtn 1°. || 39 (En 
pari. des oh. et au fig.). Volare, n. Liv. 
Pervolare, n. Luer. : La javeline vote 
au-dessus de lui, Supervolat hasta. 
Virg. La flèche qui —, Sagilta alis 
allapsa (de aliabi, or, ëris, dép.) 
(poet.\. Virg. La flamme — jusqu au 
toil, Îgnes ad tecia subsiliunt (de 
subsilire, to, is, ii el ui, S. Sup., n.). 
Lucr. Les pierres volent, Sara vo- 
lant. Virg. L'epée vola en éclats, Mu- 
cro dissiluit. Virg. La voix, le son 
vole à travers les airs, Vorx fravolat 
auras. Lucr. Pervolitant voces. Lucr. 
Un mot [échappé] — sans relour, 
Volat irrevocabile verbum. Hor. Un 
bruil [répandu] — de rang en rang, 
NRumor per agmina Aiditur (pass. de 
didXre, o, is, dididi, diditum). Virg. 
Rien ne — plus vite qu’une médi- 
sance, Nihil est tam volucre quam ma- 
ledictum. Cic. Le temps —, Tempus 
labitur. Ov. fugit (de fügère, io, is, 
füoi, fugiturus, n.). Ov. Touslescœnrs 
volent au-devant de lui, Hominum 
mentes allicit (de allicère, 10, Lexi, lec- 
tum). Cic. Faire voler la poussière, 
Pulverem suscitare. V.-Max. Faire — 
le sable, Arenam spargère { ts, spar- 
si, sparsum). Sen. Faire — les pailles, 
Stipulas ferre (voy. 4e). Virg. Le 
mène coup ft — äu loin le casque 
ella tête, Uno dejectum ictu cum ga- 
lea longe jacuit caput. Virg. Faire — 
la têle à qqn (= la lui trancher), Ca- 
put demèëre (0, is, dempsi, demplum). 
Cic. Caput collo eripêre (io, 13, ui, 
reptum) (poët.). Ou. Faire — son nom 
par loue la terre, Nomen in ultimas 
terras late extendëre (0,1s, fendi, ten- 
tum et lensun)- Hor. || €° Act. Chasser 
(des oiseaux). Voy. cRassen 1e. 

2. VOLER, v. act. 1° Prendre et 
s'approprier la chose d'autrui. Furari 
(rem alicui ou rem ab aliquo), dép. 

ic. Subtrahëre, 0, is, (razi, iracium, 
act. Cæs. Detrahfre, act. Cic. Rapère, 
io, w, ui, raplum, act. Cic. Eriytre, 
io, is, wi, repium, act. Cic. Subripére 
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ou Surripÿre, acl. Cic. Tollëre, 0, is, 

sustuli, sublatum, act. Cic.ntercipère, 

10, ts, cepi, ceplum, act. Liv. Auferre, 

fero, fers, abstuli, ablatum, act. Cic. 

Avertëre, 0, is, verli, versum, act. 

Cic. Infervertère, act. Plaut. Subdu- 

cùre, 0, ts, duri, ductum, act. Plaut. 

Erpilare, act. Cic. Depilare, act. Lucil. 

Compilare, act. Hor. Verrére, 0, is, 

verri, versum, act. Plaut. Deprædari, 

dép. Just. Prædari (rem de aliquo), 

dép. Cic. Furio subducFre. Liv. sub- 

trahëre. Caj. Manus (alicui rei)afferre, 

Cic. adhtbère (eo, es, ui, itum), Cic. 

2: Voler[de l'argent], Depeculari, dép. 

Cic. — avec violence, Ertorquère, eo, 

es, torsi, (orilum. Cic. Vi eriorquère, 

Cic. — de l'or dans le Capitole, Au- 
rum € Capütolio furari. Suet. |} vola 
toute l'argenterie du buffet, Abaci 
vasa omnia abstulif. Cie. Il volait sans 
pudeur toute sorte d'objets, Multa 
palam suam domum auferebat. Cic. 
Voler un manteau, Paltium involare. 
Cat. invadëre (0, is, vasi, vasum). 
Petr. On m'a volé mon manteau, Ez- 
palhatus sum. Plaut. Tu voles tout ce 
qu'on sert sur la Lable, Quidquid po- 
nitur, hine et inde verris. Mart. Pour 
que personse ne soit lente de voler 
des fruits, Ne furi locus detur fruc- 
tum intercipiendi. Col. Voler des let- 
tres, Litteras de medio remôvère (eo, 
es, müvi, moium). Cic. Rapporter nne 
coupe volee, Pateram subreptam re 

ferre. Cic. Voler des besliaux, Pecus 
abigëre (0, 1s, abegi, abactum). Cic. 
Ua objet volé ayant été trouvé dans 
la maison, Cum res furiiva in domo 
deprehensa sit. Quint. Voler les de- 
aiers de l'Etat, l'argent du Trésor, 
Pecuniam publicam avertëre. Cic. Pecu- 
niam ex ærario egerère(o,is,gessi, ges- 
tum). Cic. VOy. PECULAT. — un eu- 
fant, Puerum subripëre. Plaut.{| Abs. 
Voler, Furari. Cic. Suffurari. Plaut. 

Prædari. Cic. Furtum facëre (io, à, 
feci, factum). Cic. Pecuniam follëre. 
Liv. Pecunias corriptre. Cic. Venir 
pour —, Ad furandum venire. Plaut. 
— ouvertemeul ou subrepticement, 
Rapére et Clepëre(o, ts,clepsi,s. sup.). 
Cic. Chacun de tirer à soi, de —, ds 
piller, Sibi guisque ducère, trahëre, 
rapére. Sall. Je n'ai pas volé, Non fur- 
um feci. Hor. Voler pour vivre, Rapte 
vivére. Liv. — avec elfraction, Voy. 
EFFRACTION. — à main armée, — sur 
les grands chemins, Latrocinari, dép. 
Cic. Vias infestas latrociniis habere. 
Liv. Penchant à —, Furacitas, ais, 
f. Plin. Rapacitas, f. Cic. Mains bha- 
biluées à —, Afanus furacissimæ. Cic. 
furtificæ. Plaut. || Fig. Voler (en parl. 
d'un auteur), Furari, dép. Cic. Fur- 
tum facëre. Cie. Surripére (voy. 1°) 
act. Cic. VOY. PLAGIAIHE, PLAGIAT. | 
Voler le nom de Marius, In Marti 
nomen invad/re (0, is, vasi, vasum). 
Cic. Il ne l'anra pas volé (= il l'a 
bien mérilé), Ejus meritissimo (abl.). 
Plaut. || 2° Voler qqn : le dépouiller. 
Spoliare, act. Cic. Despoliare, act. Cie. 
Compilare, act. Cic. De bonis (ou 
bonia) alicujus prædari, dép. Cie. s 3% 


VOLON 


elle m'a volé pour si pen, Cum hoc 
tam parvum de parvo detrareril (voy. 
4e). Cic. || 3° Frauder : Le cabarelier 
m'a volé, Caupo mihi imposuit (de 
imponêre, 0, is, posifum). Alart. 

VOLERIE, 8. f. C. 2 vo. 

VOLÉSUS, n. d'homme. Volesus, i, 
m. St. 

VOLETER, v. n. Voler à plusieurs 
reprises. Volitare, n. Cic. 

VOLEUR, 8. m. 4° Celui qui & volé 
ou qui vols habituellemont. Fur, furis, 
m. Cic. Harpago, onts, m. Plaut. [n- 
terceptor, oris, m. Liv. Direpior, m. 
Cic. = Voleur avec effraction, Effrac- 
larius, it, m. Sen. Effractor, oris, m. 
Dig. — de nuil, Fur nociurnus. Cic. 
— de jour, Fur diurnus. Cic. — sur 
uno grande échelle, Fur magnus. Cic. 
— d'objela sacrés, Relhgionum prædo 
(onis), m. Cic. — des deuiers publics, 
Ærarii depeculator (oris), m. Cic. Pe- 
cuuiæ publicæ aversor, m. Cic. — de 
bestiaux. Abactor, m. Apul. Abigeus, 
, m. Dig. Un grand —, Furacissi- 
mus (de furar, gén. acis). Cic. 11 n'y 
a pas de plus grand —, Nihil est fu- 
racius illo. Mart. Je ne suis pas un 
—, Non furtum feci. Hor. Crier au—, 
Furem clamare. or. On crie au —1 
Prehende furem! clamant. Mart. Mal- 
tre —, Triple —, Trifur. Plaut. En 
— fini, En — de profession, Fura- 
cissime. Cic. Poursuivre qqn comme 
—, Furti aliquem arguëre. Cie. Bande 
de voleurs, Furum manipulus (i), m. 
Ter. Voleur à main armée, — de 
grands chemins, Latro, onis, m. Cie. 
Prædo, m. Liv. Predator, ons, m. Cic. 
Grassator, m. Cic. Vicrum insessor, 
m. Symm. et abs. Insessor, m. Fest. 
Grassarius, ii, m Fest. Manticula- 
rius, m. Tert. Quand il y a une foule 
de voleurs, Mulhs grassantibus (de 

rassari, dép.). Dig. || 2° Marchand qui 
raude : Ce voleur de cabaretier, Per- 
Adus hic caupo. ITor. 

VOLEUSE, s. f. Colle qui a volé ou 
qui vole habituolloment. Fur, furis, f, 

laut. = Vous éLes deux voleuses, Fu- 
res estis ambæ. Plaut. 

VOLIÈRE, 8. f. Lieu où l'on nour- 
rit des oiseaux pour son plaisir. A via- 
rium, di, n. Cic. Eredra, æ,f. Vorr. 
Ornithon, onis, m. Col. Avium recep- 
faculum (1), n. Col. : Ta volière ne te 
mettra pas en perte, Non tibi deco- 
quet ornithon. Varr. 

VOLIGE, a. f. Planche mince de bois 
blanc. Tabula, æ, Î. Cic. Asser, eris, 
masc. Plaut. 

VOLITION, 8. f. Acte de volonté. 
Voluutas, atis, f. Cic. 

VOLOGÈSE, roi des Parthes. Volo- 
guess is, m. Tac. Vologesus, i, m. 

uel. 

4. VOLONTAIRE, adj. Qui se fait 
sans contrainte. Voluntarius, a, um. 
Cic. Spontaneus. Sen. Ultroneus. Apul. 
: Mort volontaire, Mors voluntaria. 
Cic. Finis sponte sumptus. Tac. Je fais 
le sacrifice — de ma vie [en com- 
battant}, Prudens animam de corpore 
millo (poët.). Enn. Accélérer les 
morts volontaires, Prompliores mortes 
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facère. Tee. Dont toutes les paroles, 
les actions et les pensées sont — et 
libres, Qui nihil dicit, nihil facit, 
nihil cogitat, nisi libenter et libere. 
Cic. Que le service fùt imposé ou 
volontaire, Seu injuncia, seu suscepta 
foret mièilia. Liv. Fortuit ou —, For- 
luitus vel pelitus. Cels. Etablir son 
empire sur une obéissance —, fmpe- 
ritare volentibus (de velle, volo, vis, 
vului, 8. sup.). Sail. Il reçot la sou- 
mission — des cités, Civitates volun- 
tarias recepit. Just. Contribution — 
des habitants, Pecunia quam incolæ 
suü voluniate contulerant. Insc. || 2e 
Qui ne veut faire que sa volonté. Subli- 
mis, m.f., e, 0. Hor. 

2. VOLONTAIRE, s. w. Celul qui 
est soldat sans y être forcé =: Les vo- 
lontaires, Voluntartt, iorum, @. pl. 
Cæs. Servant comme volontaire, Suä 
voluntate miles factus. Liv. 

VOLONTAIREMENT, ady. 
bonne volonté, sans contrainte. Ultro. 
Cic. Sponte. Tac. Voluntate. Liv. Vo- 
luntate meü ({u& ou suü, selon le sa- 
jet). Cic. Sponte meë (iuä ou sud), 
Cic. Prudens, gén. entis (s'accordant 
avec le nom de la personne qui fait 
l'action). Ern. : On ne sait si c'est 
volontairement ou par force, Sponte 
vel necessitate inceritum. Tac. Je me 
suis offert — pour ce combat, Ipseme 
huic voluntario certamini obtuli. Liv. 
Encourir — la haine, De industriä in 
odium incurrêre(o,is, curni et cucurri, 
cursum). Cic. S'alltirer — des tracas, 
Ultro sibi negotium exhibëre. Pl.-j. 
[Si nous allons à la mort de force] ou 
—, Anultronei. Sen. Qui agit —, Vo- 
luntenus, a, um. Cic. Soldats enrôlés 
—, Voy. 2 voconrains (subst.). Ne 
te mets pas sèiemment et — dans une 
position d'où.., Ne te sciens prudens- 

ue eo demittas unde.. Cæl. ad Cic. 
1s'exile —, Denuwo in voluntarium ex- 
silium proficiscitur. Just. 1l eùt mieux 
valu que cela se fit —, Æquius erat 
td voluntale fieri. Cic. 

VOLONTE, 5. f. 4° Faculté ds l'âms 
par laquelle on veut Voluntas, atis, f. 
Cic. |] 2° Exercice de cette volonté. Vo- 
luntas, atis, f. Cic. Arbitrium, ti, n. 
Cie. Arbitratus, üs, m. Cic. Placitum, 
i,n. Virg. Libitum, n. Cic. Libido, 
dinis, f. Cic. : Les volontés (= les 
fantaisies, les caprices), Libita, orum, 
n. pl. Tac. Libido, ÿ. Sall. Dieu, à la 
volonté duquel tout obéit, Deus cujus 
numini parent omnia. Cic. Telle est la 
— des dieux, Sic dif volunt (de velle, 
volo, vis, volui, s. snn.). Telle n'était 
pas la — des dieux, Dis aliter visum 
(de vidéri, eor, éris, pass.). Virg. 
Telle est ma —, Hoc volo. Ju. Sie 
placitum. Virg. Notre —, Velle nos- 
rum. Aug. — constante, ferme, Vo- 
luntas cons{ans on perpetua. Cic. L'ac- 
cord des volontés, Idem vuelle. Sail. 
La nature maaileste ses —, Nalura 
declarat quid velit. Cie. La volonté 
des princes tenait lieu de loi, Arbi- 
tria principum pro legibus erant. Just. 
Libido regum pro legibus habebatur. 
Just. La — d'un père, Patris aucto- 
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rites (atis), f. Cic. [En faisant cela}, 
sa — élait que... Hoc consilio us 
Gubi Nep. Eo consilio uti (eubj.].… 
ic. Ma —— est de... Fert animus 
(inf.)… Suet. Ta — bien arrélée est 
de... IIæc intentio (onis, f.) tua est 
ut. Pl.-j. J'ai la — de…., fHabeo 
in animo QUDE Liv. AfiAï est in ani- 
mo. Cic. Si telle est votre —, Si fert 
ita corde volunias (poët.). Virg. Puis- 
ue ta — est de, Quoniam libet 
TA Virg. Si leur — est que. Si 
lacet (inf.). Virg. Si les dieux ne 
ui eussent inspiré la — de..., Nix 
eum dii in eam mentem impulissent 
ut... Cic. Telle est a — de Posiomia, 
Postumia ta adigit {de adigëre, 0, egi, 
actum). Cic. La — de conserver, Te- 
nendi affectio (onis), f. Dig. Vous ne 
vous inquiétez pas de mes volontés, 
Neque quid velim, neque quid nolim, 
facitis magni. Plaut. Perme dans sa 


De | volonté, Propositi tenar (gén. acis). 


Hor, [n senientiä frmus (a, um). Cie. 
Persévérer dans 52 —, Persister dans 
sa —, In pristind menie manër (eo, 
es, mansi, mansum). Cic. Perseveran- 
tiam voluntatis suæ relinèére (e0, es, 
ui, (enfum). Cic. Se soumettre à la 
— de qqn, aux volontés de qqo, Faire 
la volonté ou les volontés de qqa, 
Voluntaii alicujus obsequi (or, ëris, 
seculus sum), dép. Cic, obtemperare. 
Cæs. Alicui obsequi. Pl.-j, morem ge- 
rère (o, is, gessi, gesium). Cic. mori- 
gerari, dép. Ter. Alicujus imperata 
factre. Sen. Alicujus imperium erse- 
qui, dép. Tac. Se soumettre à la vo 
onté du sénat, Esse in auciorilats 
Patrum. Liv. Etre soumis à la — de 
qqu, Dépendre de la — de qqn, Er 
alicujus arbitrio pendzre. Liv. Sub 
alicujus nutum vênire. Liv. Selon la 
— d'ar autre, Ad sensum ef volunie- 
tem alterius. Cic. Selon la — de qqn, 
Er voluniate alicujus. Cic. Ad alicu- 
jus voluntatem. Cic. Qui se ronforme 
aux volontés de qqn, Dicto 1/æœdiens 
(gén. entis) alicui. Plaut. Se confor- 
mer en out à la volonté de qqn, Ad 
arbitrium et nulum alicujus se lotum 
accommodare. Cic. Faire sa —, à sa 
—, ses volonlés, Sibi obtemperare. 
Cic. Sibi morem gerëre. Ter. Sine ar- 
bitro agëre. Liv. Qui peut vivre à sa 
volonté, Cui licet ducêre vitam ui vo- 
luit. Pers. Voy. rantaistu 4e. Si j'élais 
tout à fait maftre de mes volontes, 
Si essent omnia mihi solutissima. Cic. 
Quiest maitre deses —,VOoy.iNOÉPEN- 
DanT 2e, Toutse faisait à sa volonté, 
Omnia gerebaniur ipsius nutu (de nu- 
tus, Gs, m.). Nep. Il sera fait à La 
—, Fiet arbitratu tuo. Tac. Non par 
la — de celui qui affranchit, Non stu- 
dio manumissionis. Dig. De sa propre 
—, Ultro. Cic. VOy. YOLONTALREMENT, 
voconriansie. Resisier à la — si for- 
melle du peuple romain, Tantz de 
puli romani voluntati resisiëre. Cic. 
Contre la — de qqn, Haud voluntate 
ahcujus. Liv. Contre la — des dieux, 
Diis invitis (de invitus, &. um). Curt. 
Nous plenrons contre notre —, La- 
crimæ cadunt nobis nolenlibus (de 
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nolle, nolo, non vis, nolui, s. sup.). 
Sen. Si j'agis contre la — de César, 
Si quid fecerim minus ez Cæsaris vo- 
luntate. Cie. Contre la — du sénat, 
Contra senaiüs aucloritatem. Cic. A 
— (= quand ou veut} Ad arbitrium. 
Cie. [ll pouvait le faire] à —, In 
quantum voluerat. Sen. Consul qui n'a 
pas de —, Alollis consul. Cic. Volon- 
tés absolues des femmes, Mulierum 
Jjussa pervicacia, n. pl. Tac. || 4° Dor- 
nière volonté, Dernibres volontés. Vo- 
luntas (atis) suprema (æ), f. Tac. 
Voluntas uliima, f. Pomp.-jct. et abs. 
Voluutas, f. Dig. = Les volontés der- 
nières d'Auguste révoquées, Dissoluta 
quæ Augustus voluisset (de velle, voy. 
20). Tac. Exécuter les dernières — 
1de qqn}, Quz mandaverit ersequi. dép. 
Tac. Respecter les — écrites de César, 
Commentarium Cæsaris luëéri(eor, éris, 
tuitus sum), dép. Anton. ap. Cic. Der- 
nières — des Dourants, Suprema ho- 
minum judicia (iorum), n. pl. PI.-j. || 
4° Bonne volonte : bonne disposition où 
l'on est pour qqn ou 4 ch. Bona (æ) 
voluntas (atis), f. Cie. Secunda volun- 
tas, [. Cic. et abs. Voluntas, f. Cic. 
Propitia voluntas, f. Nep. Prona (æ) 
sententia (æ), f. V.-FI. Studium, tt, 
D. Cic. VOY. BIENVBILLANCE = Ta bonne 
volonté pour woi, Tua erga me volun- 
tas et siudium. Cic. Je n'ai que la 
bonne — [et non le pouvoir}, Mihi 
niÂil supretit præler voluntatem. Cic. 
Avec la bonne — des dieux, Cum diis 
volentibus. Cato. Plein de bonne — 
{pour qqn], Pronus, a, um. St. Voy. 
BIBNV&ILLANT 19, De bonne —, Ultro. 
Cic. Benigne. Liv. Ex animo. Sen. 
Voy. voconriEns 4e. Une personne de 
sibonne—,Tum obviavoluntas. Quint. 
1 5° Mauvaise volonté : mauvaise dis- 
position où l’on est pour qqn ou qq. ch. 

oluntas (atis) adversa (æ), f. Quint. 
Voluntas aversa, f. Virg. = Si c'est de 
sa part impuissance on mauvaise vo- 
lonté, Utrum non possit an nolit (de 
nolle, voy. 20). Sen. Avoir de la mau- 
vaise — pour qqn, fn aliquem male 
enimralum esse. Cic. Faisant preuve de 
mauvaise —, Tergiversans, gén. an- 
tis. Col. De mauvaise —, Repuignan- 
ter. Cic. Iniquo animo. Ter. [li le fil] 
de mauvaise —, Invitus, a, um. Cic. 
Voy. CONTRE-CŒUR. 

VOLONTIERS, adv. 1° De bonne 
volonté, de bon gre. Sponte. Cie. Ultro. 
Cic. Libenter. Cic. Sponte me& (iuä on 
suä, selon le sujet). Cic. Voluntate. 
Liv. Voluntate meëä (tuë ou suä). Cic. 
Per se ac suë sponte. Cic. Suä sponte 
Cic. Suë& sponte et voluntate. Cic. Ani- 
mo libente. Cic. æquo. Cic. propenso. 
Liv. Animis volentibus. Virg. Ex ani- 
mo. Sen. Consulto. Cic. Grate. Cic. 
Haud gravate. Varr. Haud gravatim. 
Liv. Non gravate. Cic. Bonä gratiä. 
Ter. Ulironeus, a, um (s'accordant 
avec le sujet qui fait l'action). Sen. 
Non invilus. Cic. Volens, gén. entis. 
Virg. Libens. Cic. = Volontiers (en 
réponse à une demande), Maxime. 
Ter. Placet. Plaut. Facile lubens. Plaut. 
Sane quidem. Plaut. Très —, Perli- 


VOLTE 


benter. Cic. Libenti animo et prolixo. 
Cic. Libenti pronoque animo. Insc. Je 
conseus —— à ce que Lu m'ouvres les 
yeux, Me libente eripies miAi hunc 
errorem. Cic. [Aucun peu où je sé- 
journerais plus —, Ubi facilius esse 
possim. Cic. Qu'ils achètent —, Non 
invifi mercentur. Col. Qu'il les rece- 
vrait — daus son camp, Accepturum 
eos in casira sua se lætum. Liv. Tu 
aideras plus — un voisin que ton 
frère, Vicinum citius adjuveris quam 
(ratrem. Cic. On loue d'autant plus — 
a libéralité que.…, Liberulilatem eo 
studiosius plerique laudant quod…. Cie. 
Ce qu'il faut supporter —,Quod mol- 
liter est ferendum. Cic. Ce n'est pas 
— que je suis parti, Invitus cessi. 
Virg. Non —, Voy. CONTRE-CŒUR. 
Oblemperer plus —, Melius parëére. 
Sen. Parëre placidius. Curt. Se char- 
geant — de plaider une cause, Fa- 
cilis in causis recipiendis. Cic. Je le 
ferais —, Ego non gravarer. Cic. 11 2° 
Facilement, ordinairement. Facile. Cie. 
Fere. Cic. Plerumque. Liv. = [Fruit 
que l'on garde] plus volontiers pour 
la Lable, Ad escam melior (m. f., us, 
n.). Col. L'homme recherche — ce 
qui lui procure profit et bonneur, Eo 
labor inipendi solet unde emolumentum 
atque honos speratur. Liv. 

VOLSCENS, personnage de l'Éneide, 
Volscens, entis, m. Virg. 

VOLSINIES, v. d'Etrurle (auj. Bol- 
sena). Volsintiou Vulsenri, iorum, m. 
pl. Liv. Plin. = De Volsinies, Volsi- 
niensis, D. Ê.,e, n. Liv. Volsinius, a, 
um. Prop. Les habitants de —, Volsi- 
nienses, tum, m. pl. Liv. 

VOLSQUES, pple du Latium. Vetsei, 
orum, m. pl. Liw. =: Des Volsques, 
Volscus, a, um. Virg. 

VOLTE, s. f. 1° Mouvemént cireu- 
laire que-le cavalier fait executer au 
cheval. Gyrus, à, m. Vrrg. = Faire des 
voltes (en parl. da cheval}, Gyros va- 
riare. Tac. Se gyrare. Veg. În gyros 
ire, 0. Ov. Mettre ou faire aller un 
cheval sur Îles —, Frenos in gyrum 
flect®re (o, is, flezi, flerum). Luc. ]| 2e 
Mouvement pour éviter les coups de 
jagnersaire. Corporis declinatio (onis), 

. Cic. 

VOLTE-FACE, 8. f. Faire volte- 
faco =: se retourner pour resister à 
l'ennemi qui poursuit. Se eircumuer- 
tëre (0, is, verii, versum). Suet. Aqui- 
las convertëre. Tac. Obuerti, pass. 
Sisen. Equos suos circumagére (o, is, 
egi, actum). Curt. Frontem circuma- 
gëre. Curt. Circumagi, pass. Curt. : 
En faisant volte-face, Conversis si- 
gnis. Czs. À fugä in hostem versi (5e 
rapportant au sujet du verbe princi- 
pa )}. Liv. Soudain il fait volte-face, 

epente vertit, n. Tac. || 2° Faire volte- 
face : se retourner pour fuir. Terga 
dare (o, as, dedi, datum). Cels. Pedem 
referre (fero, fers, tuli, latum). Liv. 
Voy. rorre 4°. || Fig. Les amis (ont 
volte-face, Amici diffugiunt (de diffü- 
gëre, 10, ts, fügi, 8. sup., n.). Hor. 

VOLTER, Y. n. Se deranger pour 
éviter les coups de l'adversaire. Parvä 
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corporis declinatione ictus effügère 
(to, is, fügi, fugiturus). Cie. 

VOLTENRA. C. VOLiTENNES. 

VOLTIGE, 5. f. Corde lâche surla. 
quelle les bateleurs font leurs tours. 
Funis, is, m. Sen. 

VOLTIGEMENT, 8. m. Mouvement 
do ce qui vollige. Volitatus, üs, m. 
Fort. 

VOLTIGEI, v. n. 10 Voler à petites 
ot frequentes reprises. Volitare, n, 
Cic. : Voltiger au-dessus de.…, Su- 
pervolitare (acc.). Virg. (L'hiron- 
delle] voltige autour du nid, Circum- 
volitat nidum. Virg. Les oiseaux qui 
volligeaieat autour [de lui}, Alites 
circumuvolitantes. Tac. [L'hirondelle] 
voltige dans la maison, Pervolat ædes, 
Virg: I 20 En part. des ch. Volitare, 
n. Cic. Volare, n. Liv. =: Elle laissait 
ses cheveux voltiger au vent, Dederat 
ventis comam diffund#re (0, is, fudi, 
fusum) (poétl.). Vrrg. Pailles qui vol- 
tigent, Stipukæ volantes. Virg. Corps 
aui — an hasard, Concursanliia te- 
mere corpora. Cic. |] Fig. Les soucis 
qui — sous les lanbris dorés, Curæ 
circum laqueata fecia volantes. Hor. 
h 3° Fig. Quitter un objet pour ua 
autre. Volitare. n. Cic. = Volliger d'nn 
livre à l’autre, Errare per multos auc- 
tores. Sen. — d'une pensée à l'autre, 
Alam rem ex aliä cogitare. Ter. || € 
Courir à cheval çà et 14. Huc et illuc 
volitare, D. Tac. Obequitare, n. Liv. 
: Voltiger près du retranchement, 
Adequitare vallo. Frontin. — sur les 
flaucs [de l'armée), Agrnen obequitare. 
Liv. In latera discurrere (o, is, curri 
et cucurri, cursum), 0. Frontin. 

VOLTIGEUR, 8. m. 1° C. FUNAN- 
suLe (voy.conpe 30). || 2e (Au plur.). 
Soldals destines 4 se porter rapidement 
de côte ct d'autre. Concursatores (um) 
mulites (um), @. pl. Liv.: Mouvement 
de volligeurs, Volisatio, onis, f. Isid. 

VOLTINIA, une des tribus de Rome. 
Voltuna (æ) où Volisinta (æ) tribus 
(us), f. Cic. Insc. = Les citoyens de 
la tribu Voltinia, Voltinienses, iun, 
a. pl. Cic. 

VOLTURNO. C. VULTUARNE. 

VOLUBILITÉ, 8. f. 1° Facilité de 
se mouvoir en rond. Volubilutas, atis, 
f. Cic. Vertigo, ginis, f. Sen. || 2° 
Prononciation rapide. Linguæ celeritas 
(us, f. Cic. Linguæ mobilitas, f. Cic. 

erborum celeritas, f. Cic. Verborum 
volubilitas, f. Petr. Verborum tumultus 
(&s), m. Tac. Dicendi celeritas, f. Sen. 
velocitas, f. Sen. Loquendi profiuen- 
tia (æ), f. Cic. =: Homme d'une grande 
volubilité, Homo volubilis. Cic. Qui 
fait tomber les mots avec —, Celeriter 
verba volvens (de voluvre, 0, is, volui, 
volutum}). Cie. — inlarissable, Cursus 
quidem incifatus. Cic. Avec —, Cila- 
{im. Quint. Parier avec —, Uno con- 
gestu loqui, dép. Apul. Magno cursu 
verba convoluëre. Sen. 

VOLUME, 8. m. {e Manuscrit, livre. 
Volumen, minis, n, Cic. Liber, bri, m. 
Cie. = Raconter en trois volumes, 
Tribus ezplicare chartis (de charta, æ, 
f.). Cat. Un grand nombre de —, Bone 
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librorum copia. Hor. Chrysippe a écrit 
là-dessus des — entiers, De quibus 
rebus volumina impleta sunt à Chry- 
sippo. Cic. Voy. LivRE 2°. || de Etendue 
d'un corps, grosseur d'une masse. Aa- 
gntludo, dinis, F. Cie. = La craie 
s'achèle au volume, Creta mensurä 
emitur. Plin. Une figue qui, pour le 
—, te dispute aux poires, Ficus quæ- 
dam piris ma nitudine æmula. Plin. 
Du — d'une fève, Ad magnitudinem 
fabæ. Cels. — [d'eau], Modus, i, m. 
Frontin. Un grand — d eau [qui coule), 
Immensum aquarum agmen, n. (poét.). 
Virg. D'un gros —, D'un fort —, 
Voy.oRanD1i°,0n0s41°, Amener un — 
d'eau considérable, Aquæ vim vehÿre 
ingentem. Liv. Il augmente de —, 
Anylior fit. Sen. Augmenter le — 
des œufs, Majus facëre ovorum incre- 
mentum. Col. Pour que [les têtes] 
reunent un plus grand —, Ut fiant 
atioris increutentt. Col. Pelit —, Alo- 
dica (2) amplitudo (dinis), f. Cic. Vuy. 
PstTiTEsse 10. Réduit à un pelil —,În 
arclum coilectus (a, um). Plin. || Fig. 
Le volume de la voix, Vocis sonus(i}, 
m. Quint. Vocis quantitas (atis), f. 
Quint Le faible — de la voix chez 
les femmes, Femineæ vocis exilitas 
(atis), f. Quint. Le — de la voix di- 
mioue, Vox tenuatur. Quint. Un fort 
— de voix, Vocis vastitas (atis), f. 
Col. Vocis plenior sonus. Quint. 

VOLUMINEUX, 8098, ad). 1° Qui a 
beaucoup de volumes : Ouvrages volu- 
mineux, Volumina (um) magna (orum), 
n. pl. Cic. Donner un trailé — de…., 
Pluribus voluminibus comprehendère 
(o, is, hendi, hensum) (acc.). Cels. |] 2° 
Qui occupe beaucoup de place. A mplus, 
a, um. Cic. Ingens, gén. entis. Cic. 
z Foie très volumineux. Plenum jecur. 
Cic. Lettre voluminense, Epistola 
ponderosa. Cic. grandis. Juv. Voy. 
GRAND 49, Onos de. 

VOLUMNIA, femme de Coriolan. 
Volumnia, æ. f. Liv. 

VOLUPTÉ, s. f. 4° Satisfaction d'un 
sons. Voluptas, atis, f. Cic. Dulcedo, 
dinis, f. Plin. || 2° Plaisir de l'âme. 
Voluptas, atis, f. Cic. Dulcedo, dinis, 
f. Ov. = Il y « de la volupté à... 
C'est une — de... Suave est Giar.. 
Lucr. Il y à une certaine — dans la 
douleur, Est quzdam dolendi voluptas. 
Pl.-. Voy. PLaigin 1°. || 39 Plaisir des 
sens. Voluptas, atis, f. Cie. Volup- 
tates, f. pl. Cic. Corporis volnptales, 
f. pl. Cic. Obscenæ ou Libidinosæz vo- 
luptates, f. pl. Cic. Libidines, um, f. 
pi. Cic. Mollitia, æ, f. Cic. Blollinies, 
ei, f. Just. Lururia, æ, f. Cic. Deli- 
ciæ, arum, f. pl. Sen. Corporis gau- 
dia, iorum, D. pre Sail. : Placer la 
volupté au nombre des biens, Nume- 
rare volupiatem in bonis. Cic. — fu- 
veste, Pestiferum gaudium. Liv. S'a- 
bandonner à la —, Voluptaies sequi 
(or, &ris, secutus sum, dép.). Cic. hau- 
rire (io. is, Aausi, hausium). Cic. Se 
in delicias dare. Sen. Se deliciis sol- 
vëre (o, is, solui, solutum). Sen, Libi- 
dinibus se dedtre (o, is, dedidi, dedi- 
tum). Cic. In libidines se effundère(e, 
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te, fudi, fusum). Tac. In voluptates se 
immergère (0, is, mersi, mersum). Liv. 
Livré aux volnptés, Moliitiis fluens 
(gén. entis). Vell. Luzuri et lasciviä 
diffluens. Ter. Blanditiis voluptatum 
delenilus (a, um). Cic. Luru corrup- 
lus. Tac. Languir dans le sein des —, 
Lururi mercère (eo, es, ui, s. sup.), 
p. Liv. 


VOLUPTUEUSEMENT, adv. Avec 


volupte. Afolliter. Cic. Delicate. Cic. 


VOLUPTUEUX, ausE, adj. 40 Qui 


cherche la volupté. Voluptarius, a, um. 
Cic. Luxuriosus, Sall. 
Asolus. Cic. Libidini deditus. Cic. 
Gaudiis c 
luplatem effusus. Sen, Voluptati obse- 
quens (gén. entis). Ter. Voluptaria 
quærens. Cic. Mollitiis fliens. 
Etre voluptueux, Voluptatibus esse 
deditum (am, um). Cic. Voluptatem se- 
qui (or, 
Lururiari, 
êlre — avec raffinement. Jlabebatur 
erudito luru. Tac. Rendre qqn —, 
Aliquem facère voluptarium on deli- 
catum. Sen. || 2e Qüil y a de la volupté. 
Luxuriosus, a, um. 
f.,e, n. Cic. = Vie voluplueuse, Vita 
(æ) volupialibus plena (=), f. Cic. 


elicaius. Sen. 


oris deditus. Sall. In vo- 
ell. = 


seculus sum), dép. Sen. 


ris 
dép. Sen. [1 passait pour 


ust, Alollis, m. 


Lururia, #, f. Ter. Mollitia, (. Cic. 


Lurus, üs, m. Tac. Vita voluptaria 
et libidini fantummode obnoxia. Fulg. 
Mise plus —, Cultus amænior. Liv. 
Festin volnplueux, Delicatum convi- 
vium. Cic. || 8e Qui exprime la volupté. 
Tener, era, erum. Uor. Molhs, m. f., 
e, n. Mart. : Avoir un langage volup- 
tueux, Parler d'une façou volup- 
tueuse, Tenere dicére. Tac. 


VOLUSIEN, n. d'homme. Volusia- 


nus. 1, m. Cæs. Eutr. 


VOLUTE, 5. f. Ornement du cha- 
plteau des colonnes ioniques st compo- 


sites. Voluta, æ, f. Vitr. [elices, [. 


pl. Vitr. = Dessin des volutes, Volu- 
tarum descriptio (onis), f. Vitr. 
4. VOMIQUE, adj. f. Noix vomique. 


Strychnos uuz (nucis) vomica (æ), f. 


{Linn.). 

2. VOMIQUE, s. f. Sorte d'abcbs. 
Vomica, æ, (. Cic. Vomicus (i) mor- 
bus (i}, m. Se. 

VOMIR, v. n. etact. 40 Rajeter par 
la bouche des matières contenues dans 
l'estomac. Vomère, 0, is, ui, ium, n. 
el act. Cic. Evomêre. Plin. Reddère, 
o, 8, didi, dilum, act. Plin. Eruc- 
tare, act. Cic. Egerère, o, ts, gessi, 
gestum, act. Plin. Ejicére, ie, is, jeci, 
Jectum, act. Cic. Rejic#re, act. Plin. 
Ezspuëre, o, is, spui, sputum, act. Plin. 
RespuËre. Quint. Vomitione redudëre. 
Phin. Vomitu reddëre. Plin. Vomilione 
egertre. Plin. Ab stomacho rejicère. 
Scrib. Vomitus egerëre. Curt Aloum 
superiorem dejicëre. Cato. : Vomirun 
sang corrompu, Saniem eruclare. Virg. 
— souvent, Vomiiare. Col. [Le chien) 
ravale ce qu'il a vomi, Vomitum (de 
vomitus, &s, m.) suum ore relambit. 
Sedul. On vomil abondamment, Sto- 
machus in vomilione effunditur. Plin. 
Celui qui —, Vomitor, oris, m. Sen. 
Envie de vomir, Nausea, æ, f. Cic. 
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Nauseæ libido (dinis), f. Cato. Qni a 
envie de —, Nauseä correpius (pass. 
de corripére, io, is, ui, repium). Col. 
Avoir envie de—, Nauseare, a. Cels. 
Faire —, Stomachum môvere (eo, es, 
môvi, molum). Plin. Vomilum ercu- 
(tre (io, is, cussi, cussum). Plaut. Vo- 
milum creare. Plin. Vomitus facëre. 
Plin. concitare. Plin. extrahëre (o,is, 
trari, iractum). Plin, Vomitiones fa- 
cêre, cilre, movëre, evocare, conci- 
{are, adjuvare ou invifare. Plin. Fa- 
cies præbére vomitiones. Plin. Qui fait 
—, Vomificus, a, um. C.-Aur. Vomi- 
torius. Plin. Empècher de —, Voy. 
VOmMISSEmenT. Se faire —, Vomére. 
Cie. — sur qqn, Aliquem convomére. 
Juv. On buvait, on se faisait —, Bi- 
bebatur, vomebatur. Cic. 113 vomissent 
ce qu'ils ont bu, Quidquid biberint 
vomtlu remeliuntur qae remeliri, 1or, 
iris, mensus sum, dép.). Sen. Vomir 
du sang, Sanguinem per os reduëre. 
Faire — du sang, Sanguinem egerère. 
Plin. educ®re (0, is, duri, ductum). 
Plin. — de la bile, BDifm rejicère. 
Plin. Faire — de la bile, Bilem vomi- 
tione exzirah®re, Plin. Vomi, Vomitus, 
a, um. C.-Aur. Ejectus. Quint. Vo- 
milu redditus. Plin. Vomitione reddi- 
tus. Plin. || Fig. Vomir son venin (= 
atlaquer avec virulence), Virus acer- 
briatis suæ evomêre. Cie. Cela fait —, 
C'est a faire — (= c'est fort dégot- 
tant), [d sordet (de sordère, eo, rar. ui 
8. sup., n.). Plin. Voy. Décor 2°. 
2 Act. Rejeter. Vomére (voy. 1°), act. 
Col. Evomre, act. Cic. Ejectare, act. 
Virg. Eructare, acl. Sen. =: Vomir des 
torrents de fumée, Fumum vomêre. 
Virg. — des flammes, Flammas evo- 
mère. Plin. Flammam spirore. Liv. 
Flammas pectore exspirare. Virg. 
Ignem spirare. Lact. 11 vomit des 
flammes, E pectore flamma spirat. Ov. 
Flatibus ignes erumpit (de erumpère, 
0, rupi, ruplum) (poël.). Cic. Ore ca- 
lores proflat (poét.). Cic. Le Buspbore 
— sesflols, Éructat Bosphoros amnes. 
V.-Fl. (Algues) vomies par la mer 
farieuse, Quas eructat pelagi violen- 
tie. Col. [Le portique] vomit des flots 
de courtisans, Salutantum undam vo- 
mit, Virg. || 3° Prononcer, dire. Vo- 
mère (os fe), act. AMfart. Eromêre, 
act. Cic. Eructare, act. Cic. = Ils vo- 
missent des menaces de meurire, 
Eructant cædem sermonibus. Cic. Il a 
vomi un discours contre mOi, In me 
oralionem evomuil. Cic. Vomir des 
injures, des imprécations, etc., Voy. 
LNJURE 4°, IMPRÉCATION 1°, elc. 
VOMISSEMENT, 9. m. 1e Action 
de vomir. Vomitus, &s, m. Plin. Vo- 
mitio, onis, f, Cic. = Avoir un vomis- 
sement, Voy. vou 1e. Provoquer le 
—, Voy. vouin îe. Faciliter le —, 
Vomitiones adjüvare (0, as, j&vi, ju- 
tum). Plin. Vomiliones faciles præ 
bêre. Plin. Nisus comentis adjuvare. 
Tac. Arrêter le — ou les vomisse- 
ments, Stomachum comprimére (0, is, 
pressi, pressum). Cels. Nauseum fluen- 
tem coercère (ee. es, ui, ifum). Hor. 
Vomitiones cohibère (eo, es, ui, itum) 
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ou inAïbers. Plin. Vomitionem sis(re 
(o,is, stiti et steti, statum). Plin. Vo- 
missement de sang, Sanguinis rejectio 
(onis), f. Plin. vomitus. Hier. Avoir 
un — de sang, Sanguinem vomêre(o, 
ts, ui,itum). Plin. ore rejicEre (io, is, 
jeci, un). lin. egerëre (0, is, gessi, 
gestum). Plin. Si l'on a un — de sang, 
Si dejiciatur ore sanguis. Plin. Voy. 
CRACHEMENT. || 2° Malières vomies. Vo- 
miltus, üs, m. Cels. Vomilio, onis, f. 
Plin. Vomita, orum, 0. pl. C.-Aur. 

VOMITIP, 1ve, adj. Qui fait vomir. 
Vomitorius, a, um. Plin. Vomificus. 
C.-Aur. || Subst. m. : Purger par des 
vomitifs, Vomitione biles extrah®re (0, 
is, (rai, fractum). Plin. 

VOMITOINE, adj. C. vouirir. || 
Subst. &. pl. Largesissues des theâtres 
romains. Vomitoria,iorum,n. pl. Vitr. 

VONOXES, fils de Phraate. Vonones, 
is, oo. Just. 

VOrISCUS, n. d'homme. Vopiseus, 
1, m. Liv. 

VOnACE, adj Qui mange avec avi- 
dité. Eldar, gén. acis. Cic. Voraz. Cic. 
Ingluviosus, a, um. Fest. : Ilomme vo- 
race, Vorar, acis, m. Cat. Helluo. 
onis, m. Cic. Animaux très voraces, 
Animalia edacissima. Sen. Appétit vo- 
race, C. VORACITÉ. 

VORACITÉ, 3. f. Avidité à manger. 
Helluatio, omis, f. Cic. Voracitas, ulis, 
f. Apul. Edacitas, f. Cic. Ingluvies, 
ei, f. Virg. : Avec voracilé, Voraciter. 
Aacr. L'épi est garanti contre la — 
des oiseaux, Spica contra avium mor- 
sus munitur. Cic. [Raisin] exposé à la 
— des oiseaux, Populationiôus volu- 
crum lacessita. Col. 

Vos, plur. de voTRe. 

VOSGES, montagnes de l'est de la 
France. Vogesus (i) mons (montis). 
Plin. Vosagus mons. Fort. 

VOTANT, part. prés. de vOoTEn, 
Voy. ce v. fj Ad]. et subst. m. Celui 
qui vote. Suffragator, oris, m. Cic. = 

es volants, Qui suffragium ineunt (de 
nire, eo, is,tietrar. ivi,itum). Liv. Le 
suffrage des —, Sententiz, arum, f. 
pl. Cic. Suffragia, iorum, n. pl. Cic. 

VOTATION, s. f. Action de voter. 
Suffragia, iorum, n. pl. Sail. Sententiz 
dictio (ons), f. Cic. : La votalion n'a 
pas été libre, Non libere sententiam 
direrunt. Cic. 

VOTE, s. m. Vœu énoncé, suffrage 
donné. Suffragium, ii, n. Cuc. Senten- 
fia, æ, f. Cic. Sententiæ dictio (onis), 
f, Cic. = Vote écrit, Tabella, æ,f. Cic. 
Déposer son — [par écrit], Tabellam 
dare (0, as, dedi, datum). Cic. Sortem 
in hkydriam conjicère (io, is, jeci, jec- 
tum). Cic. Sortem in sitellam ferre 
(fero, fers, tuli, latum). Liv. Voy. 
vnxE 3e.— secret. Tactiia suffragia,n. 

1. Pt.-j. Recueillir les votes [donnés 
e vive voix}, Sententias rogare. Cic. 
perrogare. Liv. interrogare. Liv, ex- 
quirere (o, is, quisivi et sit, quisiitum). 

s. Cicéron prenant les —, Cicerone 
consulente (de consulYre, 0, is, ui, sul- 
tum). Cic. Recueillir le vote de qqn. 
Rogare aliquem sententiam. Cic. On 
prit les votes, In auffragia missi sunt 
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(pass. de mitifre, 0, ÿs, misi, mis- 
sum). Cic. Tous ceux qui exprimèrent 
leur vote avant moi, Omnes ante me 
rogah. Cic. Tous les votes furent pour 
lat [lors de l'élection consulaire], 
Consul factus est cunctis sufragiis. 
Cic. Vote qui proroge une fonction 
our deux ans, Bima sententia. Cic. 
éunir le nombre de votes nécessaire, 
Legitima suffragia conficère, Liv. 1ns- 
pirer les — du sénat, Sententiam se- 
natui præstare. Cic. Donner un vole 
favorable à qan. Alicui suffragationem 
suam dare. Înse. Ceux dont le — me 
semblait le plus indulgent, Qui mihi 
visi sun lenissime sentire (10, is, sensi, 
sensum). Cic. Les votes du sénat fu- 
rent ponr l'acquitlement, ceux des 
chevaliers se partagerent par moitié, 
Senatorum urna absolvuit, equitum adæ- 
quauit. Cic. Relevé des —, Diribitio, 
onis, f. Cic. 
VOTER, v. 1° Neut. Donner son 
vote, son suffrage. Suffraguum ferre 
(fero, fers, tuli, latum). Liv, In suf- 
fragium ïre (eo, is, ivi et ii. ilum). 
Liv. Suffragium inire. Liv. Suffragia 
sciscdie (o, 15, scivi, scitum). Cic. et 
abs. Serscére, n. Fest. Sententiam di- 
cére (0, is, diri, dictum). Cic. Sen- 
{entiam erpromère (o, is, prompsi, 
prompium). Tac. Censère, e0,es, ui, 
censum, n. Suet. = Droit de voler, 
Voy. surrRAGg 19.— au scrulin, Voy. 
SCnUTIN. — librement, Libere sen- 
tentiam dicËre. Cic. Etre appelé à —, 
Rogari, pass. Cic. Senteutiam rogari. 
Cic. J'ai voté de ma place avec eux, 
Sedens iis assensi (de assentire, to, is, 
sensum, D.J. Cic. Les consulaires, qui 
votent les premiers, Principes senten- 
{iarue consulares. Liv. Faire voter les 
tribus, Ad suffragium tribus vocare. 
Liv. Faire — les centuries, Centurias 
in suffragium miliËre (0, is, misi, mis- 
sum). Liv. — pour qqn, Alicui suffra- 
gari, dép. Cic. Aliquem suffragio orna- 
re. Pl.-j. Ceux qu'il faisait — les pre- 
miers, Quos priores senfentiamrogabat. 
Cic. [Le sénat] volera par écrit, Per ta- 
bellam sententiam feret. Sall. Dans la 
séance du sénat où l'on volait..…., Eo 
senalüs die quo censebant.… Tac. Vo- 
ter pour que... Censére ut (subj.)... 
Tac. Jia censère ut... Cic. Sententiam 
dicëre ut. Cic. Je vote pour la mort, 
Quare ita censeo : supplicium sumen- 
dum. Sall. 11 vota pour la prison, 
Carcerem decrevit (de decernëre, 0, is, 
creium). Suet. César a voté pour la 
sévérilé, Cæsaris severa senientia 
fuit. Cic. Voter contre la rovauté 
d'Aridée, Recusare regem Arideum. 
Just. — contre une proposition de loi, 
Rogationem antiquare. Liv. || 2° Act. 
Censére (voy. to), act. Tac. Decernère 
voy. de), act. Cic. = Votar une statue, 
fatuam decernëre. Plin. — un au- 
tel à qqn, Alicui aram censère. Tac. 
La somme annuelle qui m'avait été 
volée, Annuus sumplns qui mihi de- 
cretus essel. Cic. Voter à qqn des fé- 
licitations, Alicui gratulationem de- 
cernÿre. Cic. — de l'argent, Argen- 
tum erogars. Liv. Le jour où fut voté 
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l'empire de Vespasien, Die quo de im 
perio Vespasiani censebant. Tac. lis 
votèrenl tousta mort, Omnes ad necem 
consenserunt (de consentire, io, is, 
sensi, sensum). Liv. Voté, Decretus, 
a, um. Cic. 

VOTIENUS, écrivain latin. Votie- 
nus (ï) Montanus ( m. Tac. 

VOTIF, tve, adj. Qui appartient ss 
vœu. Volivus, a, um. Cic. : Etablir 
des jeux votifs, Ludos vêvere (eo, es, 
vôvi, votum). Liv. Tableau volif, Vo 
tiva tabella, f. Hor. 

VOTRE, adj. possessif qui répond au 
pronom personnel vous. Vester, ira, 
irum. Cic. = Vos ancêtres, Majores 
vestiri, Cic. Conservez dans votre mé- 
moire, Memoriä tenealis. Cic. || S'em- 
ploie à la place de Ton, Voy. ce m. 

VÔTRE, adj. possessif. Vester, 
tra, trum = C'est notre faute, c'est la 
vôtre, Nostrum est, vestrum est. Liv. 
Des hommes d'une autorité comme 
là —, Homines ista auctorilate quä 
vos estis. Cic. || Subst. m. Ce qui vous 
appartient. Vestrum, , n. Liv. : Don- 
nez du vôtre, De vestro impendite. Liv. 
Il Fig. Mettez-y du vôtre (= relâches 
un pen de votre droit), VOy. ConNces- 
sion 3°, || S. m. pl. Les vôtres: vos pa- 
rents, vos amis, vos concitoyens, ête. 
Vestri, orum, m. pl. Cic. = Il est des 
vôtres (= de vos gens), À vobis est. 
Ter. || S'emploie qqf. à la place de 
TIEN, Voy. ce m. Aucun des vôtres 
(= de vos gens), Tuorum nemo. Cic. 

VOUE, e, part. passé de vVOuEn, 
Voy. ce v. || Adj. 4° Consacré. Votus, 
a, um. Liv. Votivus. Cic. Devotus. Liv. 
: Voné 4 Jumiter, Jovi sacer. Fest. X 
29 Destiné. Devotus, a, um. Liv. Ad- 
dictus, Hor. =: Voué 4 ga ch., In ali- 
quid genilus (a, um). Sen. Tout cela 
est — à |a ruine, [sta omnia vastitati 
addicta sunt. Cic. 

VOUER, y. act. 4e Consacrer (sor- 
tout a Dieu). Vôuére, eo, es, vôvi, vo- 
fum, acl. Cic. Devovëre, act. Cic. 
Consecrare, act. Liv. Vov.conNsacRen 10 
2: Vouer la dime à liercule, Decumam 
Herculivovëre. Cic. — qq. ch. 4 Mars, 
Blarti aliquid devovère. Cæs. || Fig. 
Vouerun crime à l'exécration publi- 
que, Scelus odio civium subjieïre (io, 
15, jeci, jectum). Cic. — sa Lète à la 
colère des dieux, Consecrare capuf 
suum deorum iræ. Pl.-j. — qqn à la 
mort. Aliquem morti addic”re (0, is, 
dizi, dictum). Cic. || 2° Promettre par 
un vœu, et abs. Promettre. Vovére 
(voy. fe), act. Sail. Spondère, co, es, 
spopondi, sponsum. Liv. : Ceux qui 
m'ont voué ane tendre affeclion, Qui 
me admodum diligunt. Cic. || 3° Con- 
sacrer à, employer à. Dicare, act. Cic. 
Addicëre (voy. 4e), act. Cic. = Vouer 
son éloquence au mélier de calom- 
niateur, Linguam in calumnix ques 
tum conferre (fero, fers, luli, coila- 
fum). Cic. 11 lui a voué lout son 
temps, Tolus ile vacavit. Sen. Vouer 
sa vien la vérité, Viflam vero impen- 
dëre (o, ts, pendi, pensum). Juv. 

Se vogen, v. réf. 1° Se consacrer. 
Se devdvére (e0,es, vôvi, volum) ic. 
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Se addicëre (o, is, diri, dictum). Cie. 
Se dicare.Cic. || Fig. Ceux qui se sont 
voués à certaines idées arrêtées, Qui 
ceriis senfenliis quasi consecrali sun. 
Cic. Se vouer tout entier à un art. 
Arlem aliquam vehementer amplecti 
(or, ëris, plerus sum), dép. Cic. Se 
— au culte des lettres, Sacra litte- 
rarum colëre (o, is, ui, cultum). Quint. 
Se — aux intérêts de qqn, Se devo- 
vêre amicttiz alicujus. (ds: I s'était 
voué à la chose publique, Ad publicas 
curas fuerat Entente À pass, de inten- 
dEre, 0, is, lendi, tentum). Tac. Je me 
suis — tout entier au service de 
l'Etat, Me totum reipublicæ tradidi 
de tradëre, 0, is, dilum). Cic. || 2° 
voir recours à. Appellare, act. Cie. 
Vocare, act. Hor. Confügère, io, is, 
fügi, s. sup. (ad et l'acc.),n. Virg.: 
A qui me vouer? Quem appellem ? Cic. 
Il ae savait à quel sainl sc — ( 
qui recourir), Voy. R&COURIR 2e, 

4. VOULOIR, v. 0. et act. 1e Dé- 
grer. Velle, volo, vis, volui, s. sup., 
act. Cic. Cup?re, 10, is, toi el it, itum, 
act. Cic. Optare, act. Cic. Desiderare, 
act. Cic. = Ils veulent des armes, 
ârma volunt. Virg. Que veut mon 
père? Quid sibi vult pater? Ter. Je 
veux cela, {d mihi placet (de placére, 
co, ui, itum). Cic. Id mihi libet (de 
libère, libuit et libitum est). Cic. Id 
mihi volenti est. Cic. On veut ce qu'on 
ne peut avoir, Cupimus negata. Ov. 
Je veux tout ce que tu peux désirer, 
Vellem quzæ velles. Sen. Cupio omnia 
quæ vis. Hor. Je voudrais être clé- 
ment, Cupio me esse clementem. Cic. 
Malheureux! qu'ai-je voulu? Quid 
golui misero mihi? Virg. Le bœuf 
pesant vent un caparaçon, Opiat 
ephippia bos piger. Hor. Vouloir une 
révolution, Esse rerum novarum cupi- 
dum (am, um). Liv. Apprends ce que 
le public veut ainsi que moi, Quid 
gepulus mecum desideret audi. for. 
ouloir absolument, sans condition, 
Directo optare. Sen. — tout pour soi, 
Omnia sibi quærere (0, is, quæsivi el 
sit, quæsitum). Liv. À ceux que tu 
voudras, Quibus videbitur (de vidéri, 
cor, éris, visus sum, dép.). Cic. Si 
l'on veut, Si videtur. Cic. Ils se reti- 
reat quand ils veuleat, Ubi visum 
est, discedunt. Cæzs. Je le veux bien, 
Placet. Plaut. Comme tu vondras, Ut 
voles. Cie. Ut libebit. Cie. Ut vide- 
bitur. Cic. Secundum fuum arbitrium 
(de arbitrium, ir, n.). Cie. Ad uum 
arbitrium libidinemque. Cic. Fais ce 
que tu —, Fais comme tu —, Âge 
ut (ibi concinnum est. Plaut. Aussitôt 
que je le veux, Quod simul ac mihi 
collibitum est. Cie. Je l'ai prié de dire 
ce qu'il voulait, Rogavi ut dicëret 
uid in antmo haberet. Cic. Si vous 
e voulez, Si fert ita corde voluntas 
(poët.). Virg. Je sais ce que vous —, 
eneo quid anni vestri sit. Plaut. Je 
ferai ce que Lu voudras, comme tu 
—, Voluntati tue obsequar (de obsequi, 
or, Pris, secuius sum, dép.). Cic. 
Amener qqn à faire ce quon veut, 
Aliquem ad suam volunialtem produ- 
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cère. Nep. Amasser autant d'argent 
qu'on veut, Pecuniam sibi ex voluntate 
suü facëre. Cie. Faire de qqn ce qu'on 
—, Ad suum arbitrium dliquem fin- 
gère (os is, Ânzi, fictum). Sen. J'ai 
trouvé des poissons comme je les 
voulais, Pisces nactus sum ex senten- 
tiä, Ter. Je produirai des témoins 
tels que tu les veux, Testes secundum 
arbitrium fuum dabo. Cic. Voici ce 
que je voulais (= ce que je demandais 
au ciel), Hoc erat in votis (de votum, 
i, 0.). Hor. Obtenir ce qu'on voulait, 
Voto potiri {ior, iris et Eris, potitus 
sum, dép.). Ov. Ayant oblena du ciel 
micux que je ne voulais, Rebus supra 
volum fluentibus (de fluëre, o, is, fluzi, 
fluzum). Sail. Celui qu'on voudra, 
Quilibet (quælibet, quodlibet et quid- 
libet). Liv. Le jour qu'on —, Quovis 
die. Ter. Ce qu'on —, Quodcumque. 
Tac. Me trouvera ridicule qui —, 
Licet irrideat, si quis velit. Cic. Bois 
autant que tu voudras, Quam libet 
lambe otio. Ph. Ne sachant guère ce 
qa'il voulait, Sibi difficile consentiens 
(de consentire, io, is, sensi, sensum, 
a.). Vell. Vouloir fortement, Percu- 
père. Ter. Pervelle. Cic. Vaide velle. 
Cic. Vehementer velle. Cic. — qq. ch. 
avec passion, Aliquid ardenter cupére. 
Cic. Ahquid sitire (ie, is, iur et üi, 
itum). Cie. Les rois ne veulent pas 
faiblement ce qu'ils veulent, Vehe- 
mentes regum volunliates. Curt. La 
chose n'est pas difficile à qui la veut 
bien, Non operosa res est volenti. Cic. 
Je veux que tu me survives, Te su- 
peresse velim. Virg. Si tu — être qq. 
ch., Si vis esse aliquis. Juo. Sito — 
que je pleure, Si vis me flëre. [Mor. Je 
voudrais savoir de toi…., Voloez te 
audire… Cic. Seire ex te pervelin.… 
Cic. Je — bien savoir ce que tu fais, 
Quid agas scire aveo (de avëre, es, 5. 
parf. ai sup.). Cic. Je veux que le 
etit Torquatus sourie à son père, 
orquatus volo parvulus dulce rideat 
ad patrem. Cat. Je voudrais t'en dire 
plus long, Cupiebam etiamnunc plura 
arrire. Cic. Je le prie de vouloir 
ien m'écrire, Velim ad me scribas, 
Cic. Je voudrais qu'on se fit ainsi 
illusion, Vellem sic erraremus. Hor. 
Veux-tu que nous essavions? Vis 
ezperiamur ? Virg. Veuille me faire 
savoir, Facito uf sciam. Cic. À qui 
ils ne voudraient rien refuser, Cui 
nihil negatum uellent. Liv. Je veux 
que lu sois tranquille à cet égard, Eû 
te curë liberatum volo. Cic. Vouloir 
se marier, Nubëre velle. Ov. Nuptu- 
rire, a. Mart. — mourir, Velle mori. 
Ov. Mortem optare. Cic. Il voudrait 
être inconnu, fgnotus esse mallet (de 
malle, malo, mavis, malui, 8. sup.). 
Luc. Je voudrais bien plutôt rester à 
Rome, Domi manzre multo malim. Cir. 
Vouloir fortement avoir une ch., Ali- 
quid concupiscëre (o, is, cupiviet cupii, 
cupitum). Cic. Je veux mourir si. 
(fnraule de sermeut), Aforiar si... Cic. 
Ne vivam si... Cic. Je veux que la 
terre m'engloutisse avant que.…., Op- 
ten ima tellus miAi dehiscat anis 
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uam… Virg. Les dieax l'ont voulu, 
ta diis visum. Liv. Les dieux ue l'ont 
pas —, Dis aliter visum. Virg. Les 
dienx n'ont pas voula que, Diis 
non fuit cordi (inf.).… Liv. O dieux, 
vous l'avez — ainsil Sic, dit, vo- 
luistis{ Virg. Dieu venille que... 
Utinamf {subj.).. Cie. Je voudrais 
avoir uae table à trois pieds, Sic mi 
mensa {ripes! Hor. Que veur-lu que 
je le dise? Quid quaris? Cic. Que 
vouliez-vous qu'il fit? Quid facëret ? 
Virg. Que veux-tu? voilà la vie! 
Quid agas ? Sic vivitur / Cie. Veax-tu 
bien te taire? Quin faces? Ter. Je 
veux vous prier tous, OÜmnes vos ora- 
tos volo. Ter. Ne pas vouloir, Nolle, 
nolo, non vis, nolui, s. sap., act. et 
a. Cic. Recusare, act. Cic. Renufre, 
0, is, ui, s. sup. Cic. Je ne le veux 
pas, Non placet. Plaut. César ne l'a 
pas voulu, Noluir hoc Czsar. Ov. Tu 
veur, ils ne vealent pas, tu ne veax 
pas. ils veulent, Notunt ubi velis ; ubi 
nolis, eupiunt ultro. Ter. Le voulons. 
gous on non? Negamus an annuimus 
(de annuëre, 0, is, ui, utum)? Plin. 
Qu'il le veuille ou non, Velit, nolit. 
Cic. Que tu le veuilles ou non. Sive 
refraciabis, sive probabrs. Cic. Ne pas 
vouloir de qq. ch., Aliquid aspernari, 
dép. Cic. repudiare. Cic. respuëre (0, 
is, ui, s. snp.). Cæs. Tu ne veur pas 
de mes cadeaur, Munera nostra fibi 
sordent (de sordëre, eo, 8. parf. ni 
sup.). Virg. Ceux qui ne voulaient 

as de la liberté, Qui libertatem nole- 

ant. Tac, On ne voulait pas de ses 
présents, AMunera ejus respuebantur. 
Liv. [Aliment] dont Drusus ne — 
pas, Druso fastiditus (pass. de fas- 
{idire, io, is, tui et ii, ttum). Plin. 
Je ne veux pas des vins de ce pays, 
Vina tllius oræ nihil moror (de mo- 
rari, dép.). Hor. Je ne — pas de lon 
bonjour, Apage istius modi salutem !? 
Plaut. On ne veut plus de lui ici, Est 
Nic fui salieras (atis, f.). Cic. Ne pas 
vouloir que... Nolle (inf. ou sd}-). 
Cic. Je ne voudrais pas dire, Nolim 
dirisse. Cie. [ls ne voulaient pas of- 
fenser la classe des publicains, Ordi- 
nem publicancrum ofensum nolebant. 
Liv. Ne pas vouloir avouer, Nolle fa- 
téri. Ov. Je ne voudrais pas te laisser 
croire..…, Nolo existimes.. Cic. Je ne 
— pas que ce fût arrivé, Nollem fac- 
tun. Ter. Je ne veux à aucun prix 
que cela paraisse, Ut eù videaniur 
non commitlam (de committëre, o, ïs, 
misi, missum). Cie. Il ae veut pas 
survivre à la chute de Troie. Abnegat 
excisä vilam producère Trojä. Virg. 
Si vous ne voulez pas y consentir, 
Sin aliter animus vester est. Ter. Je 
ne veux plus faire ce que je voulais 
d'abord, Repudio quod consilium pri- 
mum inlenderam (de intend're, 0. is, 
tendi, tentum). Ter. || Fig. Une pièce 
qui veut être représentée, Fabula quæ 
posei vult. Hor. Quand il — pleuvoir, 
Quand la pluie — tomber, Pluviä im- 
pendente (de impendère, eo. es, s. parf. 
oisup., n.). Virg. [| 4° Avoir l'inten- 
tion de faire qq. oh. Vells (voy. 4e), 
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avec l'iaf. Cic. Cogitare. Cic. In animo 
habëre (eo, es, ui, itum). Cic. In animo 
cogtlare. Cic. Animum habëre. avec 
le gér. en di. Vell. Animum inducëre 


ge is, dut, ductum), avec l'inf. Cic. 


n animum tnducêre, avec ut el le 
subj. Liv. 2 Je veux absolument l’é- 


viter, Quem omnino vitare cugrto. Cic. 


Si l'on veut prendre la défense..…, Si 
sen‘entia est fuëri… Cic. Si l'on — 


rester fidèle à l'honneur, Si honesfa- 


tem relinère sententia est. Cic. Il vou- 


lut êlre sloicien, Slorcus esse voluif. 
Cic. Je veux Le parler, Te volo (s.-ent. 


alloqui). Plaut. Que —- tu me dire? 


Quid me vis? Plaut. Je — te dire un 
mot, Paucis te volo. Ter. S'il voulail 
Ini parler à lui-même, Si quid ille se 
velit, Cæs. Si tu veux aller qq. part, 
Si quo abire animus est. Ph. Nous 
vonlons.…., fn anrmo est (inf.)... Liv. 
Ce qu'il voulait faire, Quæ agÿre des- 
tinaverat. Cæs. Nous ne voulons pas 
arriver 4 celle conclusion que.…., Non 
hoc colligr desiteramns (inf.). Tac. I] 
voulut bâti une ville, Eum ceprt con- 
dendz urbis cupido ‘diuis, f.). Liv. 
Vonlaut mourir lhéroïquement, Gene- 
rosius perire quæreus (voy. 19). Jlor. 
Si je voulais conlioner à dire..…., Si 
persequa libeat (voy. 10). Plin. Dieu, 
vonlant créer le mnnde, Deus, mun- 
dum efficfre moliens (de moliri, ior, 
ris, itus sum, dép.). Cic. Tu veux me 
perdre, Ale perdre affectas. Plaut. 
elui qui veut établir un vignoble, 
Cui vineta facëre cordi est. Col. Vou- 
loir paralire clément, Famam clemen- 
tis affectare. Tac. J'irai où je veux 
aller, Nunc, quo profectus sim, tbo. 
Plaut. Si tu as décidé ce que tu — 
faire, Si habes jam statartim quid tibi 
agendum putes. Cic. Voulant prendre 
[uue ville!, Oppugnaturus. Frontin. Ne 
plus vouloir apprendre, Voluntatem 
discendi abjicëre (io, is. jeci, jectrn). 
Cic. Ne plns — bâtir, Abjicère ædi- 
ficationem. Cie. Ne voulant point pa- 
raltre régler sa conduite sur le songe 
d'une femme, Ne mnuliebri somnio mo- 
tus td fecisse existimaretnr. V.-Alar. 
Tu oflenses sans le vouloir, Invitus 
offendis. Cic. Ne plus — nourrir son 
mal, Alorbum alëre desinëre (o, is, 
sivi et sit, situm). Nep. Il ne voulut 
pas que Drusus opinâl, Drusum di- 
cendæ sententiæ exemit (de eximfre, 
0, is, emplum). Tac. Ce qu'il voulait, 
Quid esset suæ voluntatis. Cæs. Vou- 
luir dire qq. ch. (= avoir qq. ch. 
dans la pensée), Aliquid sibi velle. 
Cic. || Fig. Que vent dire [telle ch 
(= que sigmilie-t-elle?), Quid vult… 
Virg. Quid sibi vult...? Cic. Qu'est- 
Je que cela — dire? Voy. mine Te. 
Il voulait dire les conjurés, Conju- 
ratos videlicet dicebat. Cic. J'ai bien 
vu ce que — dire ce lansage, fntellert 
quid verba ista vellent. Cie, Veux-tu 
dire que lu n'as même pas de papier? 
An hoc significas, ne charlam quidem 
tibi suppeditare ? Cic. Cela voulait dire 
qu'elle avait été gagnée par Philippe, 
Hoc eo spectabat ul eam a Philippo 
corruplam dicëret. Cic. (Ce mot grec] 
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vent dire vire, Valet cito. Cic. Voy. 
SiGNIFIER 20. || 3e S'efforcer de, travail- 
ler à. Velle(vov.io). Lin. Cuuart. dép. 


Cæs. Niti, or, ëris, nisus sum et nirus 


sum. dèn. Cic. Tentare {inf.). Ov. La- 
borare (inf.). Hor. : Vuuloir vamne- 
ment échapper au fléau, lrustra ma- 
lorum velle fugam. Virg. I voulut ar- 
racher le fer, Voluit convellëre fer- 
rum. Virg. Si nous avions pu arriver 
où nous voulions, Si poluissemus per- 
venire quo contendimus (le contendire, 
uv, 18, lendi, fentuu). Cic. Il veut se 
dégager des élreintes [iles serpents], 
Tendit divellère nodos. Virg. 1] réussil 
à merveille dans tout ce qu'il vent, 
Mirum est quam efficiat in quod incu- 
buit (de incumbère, o, is, cubitum, n.). 
Pl.-j. Ce qu'il voulait, Id quod quæ- 
rebat (voy. 40). Liv. 11s voudront me 
faire parler, Dabunt operam ut elician! 
sententiam mean. Cic. On voil claire- 
ment ce qu'ils veulent, Minime obscu- 
rum est quid moliantir (voy. 20), dép. 
Cic. Le: éléphants vonlurent s'échap- 
pêr, Elephanti eruptionem tentavere. 
Pin, Ces heux que tu veux ravager, 
Ilæc quæ vastare studes. Cie. Tu — 
me Seduire. Postulas duc”re me. Ter. 
Voy. S'EFFORCER. Vonloir à toule 
force se faire entendre, Auribus se 
inculcare. Cic. || 4° Ordonner, comman- 
der. Velle (vov. 1°), art. Cic. Jubère, 
co. es, jussi, jussuim, acl. Cite. = Je le 
veux, je l'ordonne, oc volo, sic jubeo. 
Juv. La loi veul.…, Ler jubet..… Cic. 
Est lege cautum (pass. de cèvère, eo, 
es, cävi).. Cic. [Comprendre] ce que 
— a loi, Quid lex sibi velit. Cic. Si 
l'usage le —, Si volet usns. Jor. 1] 
voulut ètre enterré à la campagne, 
Rure sepeliri se jussit. Liv. Voy. on- 
noxxen 20. Queles dieux le vewillenti 
Farint dit! Cie. Puisque les destins 
l'ont voulu, Quoniam sic fata tulernnt 
(de ferre, fero, fers, lutum). Si les 
Jeshins ont — que.…., Si hoc ita fato 
datrun erat (pass de dare, o, as, dedi, 
datum)... Liv. (voy. 40 et To), Si la 
nalure avait — que..., Si a nalurä 
comparatum esset ut (subj.). Cic. Le 
malbeur a — que, Îta tulil casus 1n- 
festus ut... Cic. Si la loi nalurelle le 
veut. St hoc natura præscribit (de 
præscrib£re, 0, seripsi, scriplum). Cic. 
Mon destin ou celui de l'Etat l'a voulu, 
Puit hoc sive meum sive reipublicz 
fatum. Cie. Veuilleut les dieur empè- 
cher que, Dit grohibeant ut... Cic. 
La nature veut que... Natura fert 
ut... Cic. || 6° Demander, requérir, 
exiger (au pr. et au fig.). Velle (vos. 
10), act. Hor. Poscëre, o, is, poposci, 
poscitum. act. Cæs. Pustulare, act. Cic. 
Desiderare, act. Cic. Deposc®re, act. 
Col. Erigfre, 0, is, egi, ncium, act. 
Curt. Requirëre, 0, is, quisivi el sii, 
quisifum, act. Cic. = Je veux un vin 
généreux, Generosum vinum requiro. 
Hor. Tu — 6e meillenres aulorilés, 
Locupletiores auctoresquæris(voy. 10), 
Cic. Dis combien tu — [de ta mar- 
chandise}, fndica, fac pretium. Plaut. 
Tua est indicatio. Plaut. Voyons ce 


qu'on veut de cet objet, Videamus 
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hoc quanti deferatur (pass. de deferre 
fero, fers, tuli, lulu), Sen. [Savoir 
combien ilen—,Quanti indicel. Plaut, 
11 — être payé, Debitam pecuniam exi. 
git. Cic. Voy. EX10En 29, nécLaMER {e, 
IL Frg. [Ces fistules] veuleal un soin 
particulier, Propriam animaduversionem 
desiderant. Cels. Un vêétement de prix 
veut être porté, Vestis bona qurrit 
habëri. Ov. rave — un terrain 
humide, Rapa locis humidis Letuntur 
(de ztari, dép.}. Col. La terre — 
ètre arrosée, Terra aquari gaudet (de 
gaudère, e0, gavisus sum). Cic. Un 
sujet comique ne — pas ètre traité 
en vers tragiques, Versibus erpuni 
tragicis res comica non vult. Hor. [les 
vignes] ne veulent pas de localités 
froides, Silus fri idos respuunt (voy. 
40). Plin. Les arbres — êlre arrosés, 
Desiderant rigari arbores. Plin. Le 
baume ne veut pas naltre ailleurs, Bal. 
samum alibi nasci fastidit (voy. 40), 
Plin. Si votre intérêt le — ainsi, Sitta 
commodum vestrum fert. Cic. Quand 
le bien publicle voulait, Si reipublicæ 
conducebat. Cie. La raison senmble le 
vouloir ainsi, Îfa videtur ratio dic- 
tare. Quint. Cela veut du temps, {n- 
fervallo opus est. Curt. C'est une af- 
faire qui — un long exercice, Opus 
exercilntione non parvä eget (de enêre, 
eo, ui, S. SUp., n.). Cic. || 6° Etre d'avis 
de. Veille (voy. 10), act. Liv. Censère, 
eo, es, ui, censum, act. Cic. = L'opi- 
nion qui voulait que les biens fussent 
reslitués, Sententia quæ reildenda cen- 
sebat bona. Liv. Le sénat voulut... 
Senatus voluit... Frontin. Les uns 
voulaient qu'on se renilt, Pars dedi- 
tionem censebant. (Cæs. J'agirai comme 
le veut l'auteur de ce système, Sie 
agam ul ipsi auclori hujus discipline 
placet (voy. 4°). Cic. Carnéade — 
que..., Carneadi placet (prop. inf.}. 
Cie. Les sloîciens veulent que tontes 
les faules soient égales, Sloicis plncet 
omnia peccata esse paria. Cie. Sup- 
pose que. comme ils le veulent, les 
âmes ne vivent plus après la mort, 
Fac, quod isti volunt, animos non re- 
manère post mortem. Cic. || 7° Con- 
sentir à ce que, approuver, parmetire. 
Velle (voy. 49),act. Cic. Pernutière, o, 
is, misi, missum. acl. Cic. Sinêre, o, is, 
sivietrar. sii, situm, act. Cic.z Siles 
destins le veulent, Si qua fata sinunt. 
Virg. Il dit qu'il le voulait bien, Dizit 
se non nolle !voy. dc). Cic. Des gens 
qui veuillent bien l'entendre, Qui 
audire dignentur (de dignari, dép.). 
Tac. 11 veut qu'ils décident du sort 
de, Liberum permittit arbitrium de 
{abl.). Curt. Je te prie de vouloir bien 
achever cetravail, Rogo ut ne graveris 
erædificare id opus. Cic. Je le veux 
bien, Esto Cic. Per melicet. Cac. Nihil 
pugno. Cic. Quod facile patior (de 
pali, &ris, passus sum, dép.). Cic. 
Fiat. Ter. Si vous le voulez bien, Si 
placet. Cie. Si libet. Cic. Si videbitur 
(voy. 4°), dép. Cic. Agésilas ne voulnt 
as que.…., Agesilaus non passus esl 
(prop. inf.).. Cic. Le deslin ne vent 
pas que... Non sinunt fata (prop. 
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inf.) Ov. Puisse Jupiter ne pas le 
vouloir, Ne istuc Jupiter sirit (pour 
siverit)/ Liv. Veuillent les dieux que 
cela n'arrive pas, Ne dii siverint/ 
Plaut. Si les tribuns ne le veulent 
pas, Invuitis tribunis. Cic. (voy. ie 
et 20). || 8° Supposer. Facëre, io, is, 
fées. factum, act. Cic. = Je veux qu'il 
‘ait pu, Facio potuisse. Cic. Je — que 
rien ne 6oit plus agréable, soitl Fac 
nihil isto esse jucundius. Cic. Je — 
bien que les bêtes.…., Feras putem.… 
Sen. Que la douleur ne soit pas le 
mal suprème, je le — bien, mais 
c'est un mal, Ne sit sane summum 
malum dolor : malum certe est. Cic. 
La l'ortune règne au Champ de Mars, 
je le — bien, Sit sane Fors domina 
Campi. Cic. Que j'aie mérité une telle 
mort, je le — bien, Me dignum tali 
nece fingile (de fingêre, 0, is, finri, 
fictum), acl. Ou. Qu'ils aient été pas- 
sionnés, qu'ils aient élé opiniätres, 
je le — bien, Fuerint cupidti, fuerint 
pertinaces. Cic. Je — bien qu'ils soient 
orgueilleux, Sint sane superbi. Cato. 
Voy. SUPPOSER 4°. |] 9° Vouloir du bien 
ou du mal à qqn : être bien ou mal 
dispose pour qqn =: Vouloir du bien à 
qqn, Altcur bene velle(voy. 10). Plaut. 
Alicui factum veille. Ter. Alicui factum 
esse velle. Gell. Alicujus causä velle. 
Cic. — beaucoup de bien à qqn, 
Alicujus causa valde velle. Cic. ma- 
gnopere velle. Cic. vehementer cupêre 
KroT 40). Cte. omnia cupëre. Cic. 

ous nous voulons du bien récipro- 
quement, Ego huic et hic mihi volu- 
mus bene. Plaut. Quel bien ne veux- 
je pas à Fundanius? Quid ego Fun- 
dunio non cupio? Cic. Vouloir du 
bien aux Helvétiens, Cupére Melvelits. 
Czs. Qui veut du bien [à qqn}, Bene- 
volus, a, um. Plaut. 1] Le — du bien, 
Benevolus vivit tibi. Plaut. Voy. BIxN- 
VEILLANCE. Vouloir du mal à qqn, 
Alicui male veile. Plaut. Odium in 
aliquem habëre. Cic. Qui veut du mal 
à qqn), Malevolus, a, um. Ter. Bibu- 
us me voulait du mal sans raison, 
Valde Bibuli voluntas a me sine causä 
abhorrebat (de abhorrèëre, eo, es, ui, 
s. Supes n.). Cic. Il n'est pas de mal 
qu'elle n'ait voulu à son fils, Nahil 
est mali quod non filio voluerit. Cic. 
Is te veulent mal de mort, Tibi pes- 
tem eroplant. Cic. 11 ne 5e veut pas 
de mal (= il se traite bien), Non vult 
sibi male. Petr. VOy. HAïR 40, MALVEIL- 
LANCE. || 10° En vouloir à qqn ou à 
qq. ch. : chercher, rechercher, pour- 
suivre. Petfre, o, is, iviet 11, pelitum, 
act. Cic. Aggredi, ior, ëris, gressus 
sum, dép. Cic. Impugnare, act. Cic. = 
C'est à loi qu'elle en veut (= qu'elle 
veut parler), Te vult (s.-ent. alloqui). 
Ter. À qui en veux-tu? (= que cher- 
ches-tu?) Quid petis? Virg. À qui en 
voulait ton glaive? Quem gladius quæ- 
rebat ? (voy. 1°). Cic. C'est aux trou- 
peaux qu'on en veut, Pecora petuntur. 
Liv. Ceux aurquels ils en veulent, 
In quos impetum facère conantur (de 
conari, dép). Cic. Qu'on en veot à 
votre liberté, Insidies feri libertati 
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vesiræ. Cic. En vouloir à la répabli- 
que, Rem publicam petëre. Cie. En — 
aox biens de tons, Omnium fortunis 
tmminère (e0, es, s. parf. ni sup., 0.). 
Cic. En — à la vie de qqn, Alicujus 
vitam expelëre. Cic. Alicujus caput 
oppugnare. Cic. Alicujus jugulum pe- 
t£re. Cic. Vitæ alicujus fnsrdias facëre 
ou pongre (0, is, posui, posifum). Cic. 
Qui en voulaient à ses jours, În cæ- 
dem jus aridentes (de ardzre, ee, es, 
arsi, arsum, n.). Tac. Oo n'en veut 
qu'à toi, Omnium tela in te conjiciun- 
fur (pass. de conjicére, io, is, jeci, 
Jectum). Cic. [ll ne craint pas] qu'on 
en veuille à sa bonne foi, Ne sua fides 
atfentetur (pass. de attentare). Cic. 
Tu en veux toujours aux poètes, Nec 
agilare ef insequi poelas intermitlis, 
Tac. |} 44° En vouloir à qqn : avoir du 
ressentiment. À licui succensère, e0,es, 
censui, censum. Cic. Alicui irasci, er, 
ris, iratus sum, dép. Liv. Alicui esse 
infestum (am,um). Liv. Alieno animo 
ab aliquo esse. Ter. In aliquem alieno 
animo esse. Cic.= Qu'il t'en vent, J{lum 
tib1 esse iratum. Cic. Te illum habère 
sralum. Cic. Je ne t'en veux pas, Nil 
succenseo tibi. Ter. Je n'ai pas lieu 
de leur en vouloir, Non Aabeo quod 
succenseam is. Cic. Sachant combien 
César devait lni en —, Cum sibi 
conséius esset quam ‘nimicum deberel 
Cæsarem habëre. Hirt, Je t'ea veux 
un peu de ne pas m'inviter, Ti 
subirascor quoi me non invitas. Cic. 
Qu'il ne fallait pas en vouloir aux 
soldats de ce que..., Non esse militi- 
bus succensendum quod (subj.). Cæs. 
Sans lui en — de ce qus.…., Ne 0 
quidem motus que (indic.).… Sen. En 
— beaucoup à qqn, Magno odio in 
aliquem ferri. Nep. On ne leur en 
voudra pas de cela, Id non its noxzz 
erit, Liv. Comptant qu'on ne lui en 
— pas, /ntra spem venis caulus. Hor. 
S'en vouloir à soi-même, Sibi succen- 
sére. Ter. Sibi irasci. Sen. Sibi dis- 
plicère (eo, es, ui, itum). Sen. S'en — 
de sa sottise, Damnare se stullitiä. 
Lucr. Je m'en veux à moi-même de 
ceque.…, In Aoc me ipse castigo quod.… 
Cic. lis s'ea veulent (réciproquement], 
Iræ sunt inter eos. Ter. É 12° Preten- 
dre, affirmer. Velle (voy. 40), act. Cic. 
: I veut que je me sois trouvé à 
Rhodes, Me vullt fuisse Rhodi. Cic. 

2. VOULOIN, 5. m. fe Acte de la 
volonté. Voluntas, atis, f. Cic. Voy. 
VoLonTÉ 20. || 2° Bon vouloir, mau- 
vais vouloir : bonne ou mauvaise dispo- 
sition envers qqn = Bon vouloir, Pro- 
pensa (æ) voluntas ce f. Cic. Pro- 
pensus (1) animus (1), m. Liv. Se con- 
cilier te bou — des hommes, Homi- 
num studia complecti, dép. Cic. Grâce 
au bon — des habitants, Voluniate 
colentium. Liv. Protestalion de bon 
—, Professio bonæ voluntatis. Planc. 
ap. Cic. Voy. BeNvæLLANCE. Mauvais 
—. Aliena 1) voluntas (atis), f. Cic. 
Infestus (ÿ) animus (1), m. Nep. L.es 
autres cachent leur mauvais —, Celeri 
sunt obscurius iniqui. Cic. Voy. MAL- 
YILLANCE. Malo — (= inteution de 
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naire), Malitia, æ, f. Cie. Nequitie, £ 
Cic. 

VOULU, us, part. passé de voo- 
Loin, VOy. ce v. À Adj. 1° Exigé, re- 
quis : L'âge voulu, Justa (x) ætas 
(atis), f. Dig. L'âge — pour qq. ch. 
Ætas legitima ad aliquid. Liv. L'âge 
— pour le consulat, Legitimum fempus 
consulatüs. Cæs. Les formalilés vou- 
lues {en procédure], Judiciorum for- 
mula (æ), f. Cic. || 2° Bien on mal 
voulu : blen ou mal venu, traité, reçu 
: Bien voulu partootl, À pud omnes gra- 
tiosus (a, um). Cic. César est mal — 
du peuple, Jacet Cæsar offensione po- 
pulari. Cic. 

VOUS, {° pron. de 1s 2e pers. du 
plur. Vos, vestri et vestrum. Cic. (Ne 
se rend pas en latin quand il est sajet 
du verbe. Vos est emphatique et si- 
gnille : Mais vons, Quant à vous) : 
Vous dites. Dicrtis. Cic. — vous in- 
digaiesz, Indignabamini. Sall. [Les 
autres sont à piller] et vous, — ne 
faites que quitter vos vaisseaux, Vos 
nunc primum à navibus ilis. Virg. 
Etes- — fâchés que... ? An vos pænitst 
quod (subj.)? Cæs. —-mèmes, Vos- 
met. Plaut. Vosmet ipsi. Liv. Por 
— exborter, Vestri adhortandi. Li 
Personne de —, Nemo vestrum. Cie. 
Avec —, Vobiscum. Plaut. À qui l'en- 
fanl? À —, Cujus puer ? Vestri. Plaut. 
Rentrez chez —, În vestra tecta dis- 
cedite. Cic. Tâchez de vous trouver 
chez —, Domi adsitis facile. Ter. Qui 
est à —, Vesier, tra, trum. Cic. Je 
serai à —, Vester ero. Virg. C'est à 
— de…., Vestrum est (inf.}. Ov. 11 — 
importe de.…, Vesträ interest (inf.). 
Cic. — attendant les uns les autres, 
Alius alium erspectantes. Sall. || 2e 
Employé par politesse pour la 2° pers. 
du sing. Voy. Tu. 

VOUSSEAU, s. m. C. vorssoin. 

VOUSsoIn, s. m. Chacune des 
plorres formant le cintre d'une voûte. 
Cuneus, i, m. Vitr. 

VOUSSURE, s. f. Courbure d'une 
voûte. Circinatio, onis, f. Vitr. Con- 
cameratio, {. Varr. Cameræ curvatura 
(z), f. Vitr. Absidum curvatura, f. 
Plin. Cameræ czlum (i).n. Vitr. 

VOUTS, 8. f. 1° Ouvrage de maçon- 
nerle fait en aro. Camera, z. f. Vitr. 
Concameratio,onis, f. Varr. Suspensio, 
f. Vitr. Suspensura, æ,f. Vitr. For- 
nir, icis, masc. Cic. Absis, idis. f. 
Plin. Lapidum curvatura (2), f. Sen. 
: Voûle en fer, Concameratio ferrea. 
Insc. — de pierre, Camera lapideis 
fornicibus vincta. Sall. — d'un tem- 
ple. Tholus, i, m. Vitr. Sans que les 
voûtes flechissent, Cavis operis non 
succumbentibns {de succumbêre. 0, is, 
cubui, cubitum, n.). Plin. Clef de 
voûte, Conciusure, æ, f. Vitr. Faire 
une —, Cameram suspendre (o. is, 
pendi, pensum). Plin. Concameratie- 
nem instiluÿre (o, is, ui, utum). Vitr. 
Fornicem imponère (0. is, posui, posi- 
tum) (dat.). Liv. Construction d'une 
—, Fornicatio, omis, f. Sen. En forme 
de —, Ad formam æireinalionis. Vitr. 
Fait en — Qui forme la —, Fermi- 
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calus, a, um. Cic. Testudinatus. Vitr. 
Testudineatus. Col. [Arbres] qui for- 
ment une —, Fornicato ambitu (de 
ambitus, üs, m.). Plin. [La gralte] 
formait une — naturelle, Nativum 
duxerat arcum (de arcus, üs, m.). Ov. 
IL Fig. Vodle de feuillage, \'oy. 8ER- 
cuau 50, La — célesle, La — du ciel, 
La — des cieux, Cæli convera (orum), 
0. pl. Virg. Cæli fornices (um), ra. pl. 
Enn. Cæli circumnflezus (us), m. Plhn. 
Converitas (f.) cava in cælo. Plin. 
Cælum (i) rotnndum (i), n. Cie. Qui 
a donne au ciel une — ai solide, Qur 
mundo tnposuit tam firma lacunaria 
(de lacunar, aris, n.). Sen. || 2° Ent. 
d'analomie =: La voûte du crâne, Ca- 
itis cælum (1), n. Plin. La — du pa- 
ais, La — palaline, Voy. 2 PALAIS 40. 
. VOÛTÉ, ée. part. passé de voûTEn, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Surmonte d'une 
voûte. Cameratus, a, um. Ulp. Conca- 
meratus. Suet. Fornicatus. Cic. In ab 
sida (acc.) curvatus. Pl.-j. : Grenier 
voùté, Horreum camerä contectum 
(pass. de contegère, o, is, texi, tec- 
tum). Chambre voûtée, Fornix, icis, 
masc. Mart. Eau amenée par un aque- 
duc voùté, Aqua fornicibus perdurcta. 
Plin. Eluve voùtee. Coucamerala (z) 
sudatio {onis), f. Vitr. Construction 
—, Opus (eris) arcuatum (i), n. Pl.-j. 
1 2° Fig. Courbe par l'âge. Curvus, a, 
um. Prop. Incuruus. Ter. IIumeris in- 
curvus. Quint. Pandus. Plin. : Vodté, 
tremblant, les lèvres pendantes, Jn- 
curvus, tremulus, lubits demissis. Ter. 
Qui n'est pas —, Rectus, a, um. Juv. 

VOÛTER, v. acl. Faire une voûte. 
Camerare, ati. Plin. Concamerare, act. 
Vitr. Confornicare, act. Vitr. Voy. 
VOÛTE de, 

Se vooren, v. réf. Se courber par 
l'âge. Vuy. VOTÉ 2e. 

VOYAGE, 5. m. {° Le chemin qu'on 
fait pour aller d'un lieu 4 un autre. 
Tter, itineris, n. Cic. Via, æ,f. Cic. 
= Voyage lointain, Grand —, — dans 
es pays étrangers, Peregrinalio. onis, 
f. Cic. Longinquum üter. Plin. Longa 
via. Ov. Ce n'est pas un long —, 
Non longa est via. Virg. — charmant, 
Blandita peregrinatio. Plin, Lui de- 
mander le motif de son —, Poscère 
causas veniendi (de vénire, 10, ts, 
vêni, venlum, n.). Virg. Qui est sur 
le point de faire an long —, Longin- 
qua ilinera acturus (a, um). Plin. J'ai 
à faire un long —, Mihi longum üiter 
instat (de instare, o, as, stili, siatu- 
rus). Cic. Aller en —, Se mettre en —, 
Partir pour un —, Entreprendre un 
—, Îler suscip#re (io, is, cepi, cep- 
tum).Cic. Viam insistère. Ter. inva- 
dère. Virg. carpëre. Virg. capessère. 
Liv. In viam se dare. Cic. Viæ se com- 
miltère. Cic. Viam ou iter inire (eo, is, 
iietrar. ivi, lu): Cie. Curt. Peregre 
tre. Dig. abire. Plin. exire. Hor. pro- 
ficisci (or, Eris, fectus sum), dép. Suet. 
Peregrinari, dép. Pl.-j. Faire un si 
long —, Viam (ot dierum vénire. Cic. 
Faire un — en Grèce, In Græciam 
tncurrère (0, is, curri et qqf. cucurri, 
eursum). Cic. Faire souvent le — de 
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Pouzzoles, Puteolos itare. Plin. Etre en 
—, ter facFre. Cic. Voy. voyaaen. Qui 
est en —, Peregrinalus. Cic. Revenir 
de —, Peregre redire. Ter. Ex ilinere 
redire. Cic. Arrivant de —, leregre 
adveniens. Plaut. Pendant le —, En 
—, Inter vias. Ter. În peregrinatione. 
Cic. [Les études] nous suivent en —, 
Nobiseum peregrinantur. Cic. Compa- 
gnon de —, Comes, itis, m. Cic. Âr- 
gent pour le —, Frais de —, Viali- 
cum, à, n, Cic. Viatorium (ii) argen- 
tum (i),n. Dig. ltineris sumpius (üs), 
in. Cic. Supporter le —(en pari. d'un 
blessé), Jactationem pali. Liv. Faire 
ua — à pied, ter pedibus ingredi 
(or, Éris, gressus sum), dep. Cic. Iter 
pedibus conficëre. Cic. Faire un — à 
pied dans un pays, Regionem pedibus 
obirefeo, is, ivt el pl. souv. 11, ifum). 
Cic.— par mer, Navigatio, onis, f. Cic. 
lter. Cic. Via. Virg. Cursus, üs, @. Cic. 
Le but de mon — est la Grèce, Mihi 
cursus in Græciam est. Cic. Faire le 
— des Indes, Ad Indos currëre (o, is, 
cucurri, cursum). Hor. Accomplir de 
si longs vnyages, Tantos cursus con- 
fictre. Cic. Voyage au long cours, 
Longa navigatio, Sen. Navigundi lon- 
ginquitas (atis), f. Plin. (Coate-nous) 
les voyages, Tuos errores (de error, 
oris, m.). Virg. Après de longs —, 
E longo errore. Cic. [Ces substances] 
ue supportent pas les — par mer, 
Non ferunt nave peregrinari. Plin. As- 
Lu fait bon voyage? Bene embulavisti ? 
Plaut. Bon —1 Vade féliciter! Sen. 
Bene embula et redambula! Plaut. — 
que l'on s'est proposé de faire, Pro- 
positum iler. Cic. Dillerer un —, Jter 
differre. Cæs. Etre faligué d'un —, De 
viä languëre, Cic. S'épargner la fati- 
gue d'un —, Supersedère labore iti- 
neris. Cie. Au milieu d'un — (= che- 
min faisant), Er itinere. Cic. |] Fig. 
Soubhaiter bon voyage à qqn (= lui 
dire de ne plus reveuir), Vram per- 
peluam alicui precari, dép. Cic. Près 
de faire le grand —, le — de l’autre 
monde (— près de mourir), Abifurus 
illuc quo ma)ires abierunt. Ph. || 2° 
Allèe et venue. lus (üs) ac reditus (üs), 
m. Pall. Îtus reditus, Cie. Discursus, 
m. Liv. Discursato, onis. f. Sen. || 3° 
L'allee ou la venue d’un porteur : Faire 
des voyages, Corpore suo factitare 
onerum vecturas (de vectura, æ, f.). 
Gell. || 4° Quantite qu'on porte. Onus, 
eris, n. for. 

VOYAGER, v. 0. Faire voyage. Iter 
factre (io, is, feci, factum). Cic. [ter 
conficëre. Cic. Iter agëre (o, is, egi, 
actum). Plin. Viam facrre. Ph. Viam 
commeare. Plaut. Vias commeare. Dig. 
: Voyager à pelites journées, Afinufa 
ilinera facère. Suet. — jour et nuit, 
lier continuare die ac nocte. Cæs. — 
au loin, — en lointain pays, — à 
l'étranger, Peregrinari, dép. Cic. Lon- 
ge lateque peregrinari. Cic. Voy. 
voyaoE 4°. Voyageant au loin, Pere- 
grinabundus, a, um. Liv, Voyager en 
Apulie, In Apuliam iter facëre. Cic. 
— en Sardaigne, Jier habère in Sar- 
diniam. Cic. — à Delos, Delum invi- 
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sËre (0, is, visi, visum). Virg. — es 
Egypte, Ægyplum peragrare. Suet 
lustrare. Cic. — dans eaucoup de 
vays, Jullas terras perambulare, 

arr. Passer le lemps à —, In pere. 
grinalione consumêre tempus. Cie. — 
par mier, — sur mer, Navigare, n. 
Cic. Per altum ire (eo, is, ivi el it, 
itum). Cic. Æquor currëre (o, is, cu- 
curri, cursum) (poét.). Virg. Nave 
eregrinari, dép. Plin. Après avoir 
vuglemps voyagé sur mer, Peragrato 
ponto. Virg. [L'hiver] ne permet pas 
de voyager par mer, l'ræcludit mari. 
timos cursus (de cursus, üis, m.). Cic, 
— dans un chemin rempli de pous- 
sière, Jter conficère viä pulverulentä. 
Cic. || Fig. Votre esprit voyage (ea 
parl. à des auditeurs), Vesirz aures 
peregrinantur (de peregrinari, dép.). 
Cic. Voyager en pensee, ea imagina- 
lion, Animo vagari, dép. Cic. Anime 
ezcurrêre (0, is, curri et qqf. cucurri, 
cursum). Cic. Tandis que l'esprit 
voyage, Dum peregre est animus. for. 

VOYAGEUR, adj. ets. m. 1° Celul 
qu est en voyage. Viator, oris. m. 
ic. Hospes, pitrs, m. Ov. = [Arrête], 
voyagenr (dans les épitaphes), Viator. 
Insc. Hospes. Insc. Ils ont traversé 
la vie comme des voyageurs, Vitam 
stcuti peregrinantes (ransiere. Sall. 
[Mercure], le guide des —, Dur via- 
rum (de via, æ, f.) atque itinerum (de 
iter, itineris, n.). Cæs. Oiseaux —, 
Peregrinæ aves, f. pl. Plin. Hospitæ 
volucres, f. pl. Varr. || 2° Celui qui fait 
de grands voyages. Peregrinator, ons, 
m. Cic. Peregrinabundus, a, um. Liv. 

VOYAGEUSE, s. f. Celie qui voyage. 
Viatrix, tricis, f. Capel. : Une nef 
porigeuse, Hospita (8) puppis (is), f. 
v. 


VOYANT, ANTE, part. prés. de 
voir, Voy. ce v. || Adj. et subst. 4e 
Celui ou celle qui a la vue. Videns, 
gén. entis, Jsid. || 2e Celui ou celte 
qui prévoit. Voy. DEVIN, DEVINENESSE, 
PROPHÈTE 49, PROPHÉTESSE. ! 3° Qui se 
voit de loin, éclatant : Cuuleur voyante, 
Color (oris) conspicuus (1), masc. Col. 
Color floridus. Plin. improbus. Sen. 
Couleur pen —, Color non ila eculus. 
Solin. 

VOYELLE, 8. f. Lettre qui a un son 
par elle-même. Vocalis, is (s.-ent. lit- 
tera), f. Quint. : Les voyelles, Vo- 
cales, dun, f. pl. Cic. Elider les — 
{en parlant], Vocales conjungère (0, 
15, junxi, Junctum). Cic. Iltatus ou 
rencontre de —, Disjunctus (à) verbo- 
rum concursus (üs), m. Cic. 

VOYER, adij.et s. m. Officier prè- 
pose à la police des chemins et des rues : 
Agen! voyer, commissaire —, el abs. 
Voyer, Viocurus, i, m. Varr. Viarum 
curator (oris), m. Insc. 

1. VRAI, AIE, adj. {e Conforme à 
la vérité. Verus, a, um. Cic. Sincerus. 
Cic. = Dire des choses vraies, Dire ce 
qui est vrai, Vera dicère. Ter. Verum 
dicère. Hor. Edisserëre vera. Virg.Ce 
qui était — alors, Îd quod tunc eral. 
Liv. Bruit qui est —, Verus nuntius. 
Virg. C'est — (—1la chose a eu lieu), 
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Factum. Ter. Cela est —, Verum hoc 
ost. Mlart, Vera Azc sunt. Ter. Sic est. 
Ter. Se isto modo res habet. Cic. Sci- 
licet ita res est. Plaut. [ta prorsus. 
Cic. Rien n'est plus —, Vero verius 
est. Mart. 1] est — (formule de conces- 
sion), Fateor quicem. Cic. Assentior 
deassentiri, iris, assensus sum, dép.). 
ic. Quidem. Cic. Scilicet. Cic. Il est 
bien — que j'ai dit... Nempe dir: 
Hor. Est-il —? Est-il bien —*? {dne 
est verum ? Ter. Itane est ? Ter. liane 
vero? Cic. Est-il — que la postérité 
saura...? Hoc posteris memoriæ tradi- 
tum irif (prop. inf.). Liv. Est-il — 
que mon père ait dépouillé toute sa 
lendresse pour moi? Îtane est ul pa- 
ter omnem de me ejeceril animum pa- 
tris? Ter. N'est-il pas — que..? 
Nonne (ind.)? Cic. Annon? Cic. S'il 
est — que.…., Si ita est ut (subj.). Cic. 
Si res se ita habeat ul... Cie. S'il est 
— qu'uo consul doit.…., Si est consulis 
(inf.). Cic. Tant il est — que... 
Adeo! (ind.). Cic. Tant il est — qu'il 
y alutle entre les passions, Sic dis- 
frahuntur cupiditates! Cie. Cela est 
aussi — que je vous parle, aussi — 
qu'il fait jour, aussi — que nous 
sommes ic, ta me dii ament/! Ter. 
Ita vivam! Cic. Si cela n'est pas —, 
Si non est verum. Ter. Ce qui n'est pas 
—, Quod est falsum. Sen. {l n'est pas 
— que.…, Falsum est (prop. inf.). 
Pl.-j. Procul veroest.. Col. Non ita 
se habet ut (subj.). Cic. Il n'en est 
pas moins — que... Il n'en reste pas 
moins — que.…, Verumiamen. Cic. 
Nihilominus. Cic. Atqui. Hor. Il n'y 
a pas un mot de — dans ce qu'il ra- 
conte, {ste mera mendacia narrat. Sen. 
Il est — de dire que tout lui appar- 
tient, Recte ejus omnia dicuntur. Cic. 
Scène trop horrible pour être vraie, 
Vero atrocius. Tac. Si ce que tu dis 
est vrai, Si est ita ut dicis. Cie. || 2° 
Veridique, frano. Verus, a, um. Cic. 
Verar, gên. acis. Cic. : Soyons vrais, 
Verum faleamur (de fatëri, eor, ëris, 
fassus sum, dép.). Plin. Etre vrai, In 
vero esse. Lact. || 3° Qui exprime les 
objets avec verité (ent. d'art). Verus, 
a, um. Plin. : Etre vrai, Veritatem 
imitari, dép. Cic. Voilà un portrait 
bien — de toi (au fig.), Mec imago 
ate non mulium abludit (de ablud”re, 
o, lusi, lusum). Hor. || 4° Qui est réslle- 
ment 0e qu'on le dit être. Verus, a, 
um. Cic. Germanus. Cic. Merus. Hor. 
Genuinus. Gell. : Tout ce qu'on ajou- 
tera aux sentiments vrais, Quidquid 
meris affectibus adjicietur. Quint. La 
vraie liberté, Mera libertas. Hor. 
Vraies proscripluions, Mcræ proscrip- 
tiones. Lic. De vrais Svllas, Aferi 
Suilæe. Cic. De — Gaulois, Haud du- 
bit Galli. Liv. En vrai Sardanapale, 
Sardanapali vicem. Cic. Un — sy- 
cophante, Purus putus sycophanta. 
Plaut. Un — coquin, Insigniter im- 
pudens. Cic. L'honnêle, dans le sens 
exact et — du mot, Honestum quoi 

oprie vereque dicitur. Cic. C'est de 
M vraie ironie, Hæze germana ironia 
est. Cie. La — éloquence, Justa elo- 
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uentia. Cic. De vrais légumes, Ulus 
egilimum, Plin. f 5e Principal, unique. 
Verus, a, um. Cic. Præcipuus. Cic. : 
Quelles sont les vraies causes des 
maladies, Que demum causz morbos 
excitent. Ceis. || 6° Convenable. Ido- 
meus, d,um. Cic. = Placer un tableau 
sous son vrai jour, Tabulam in bono 
lumine collocare. Cic. 

2. VRAI, 8. m. Ce qui est vrai. Ve- 
rum, à, D. Cic. Vera, orum, 0. pl. Cic. 
Veritas, atis, f. Cic. : Confondre le 
vrai et le faux, Vera cum falsis con- 
fund®re (o, is, fudi, fusum). Cic. Dis- 
haguer le — du faux, Dijudicare vera 
a falsis ou vera et falsa. Cic. Je crois 
bien que c'est là le —, Credo Aercle 
da esse. Cic. Voilà la chose au —, 
Tia res est Amc. Ter. Dire le —, Voy. 
le suir. 

3. VRAI, adv. Véritablement, con- 
formement à la vèrité : Dire vrai, Vere 
loqui (or, ris, locuitus sum), dép. 
Plaut. Verum dicère (o, is, diri, dic- 
fum). Cic. Le devin a dit —, Verus va- 
tes fuit. Cie. Je dis —, Vera dico ou 
prædico (de pradicare). Plaut. Veris 
sime loquor. Cic. Dis-tu —? Bien —? 
Ain'vero? Ter. Voy. VRAIMENT 20. 
On disait —, Vera erant quæ diceban- 
tur. Liv. Ils disent —, De hoc nihil 
mentiuntur (de mentiri, ior, iris, îlus 
sum, dép.). Je dirai —, Non mentiar. 
Hor. Ne pas dire —, Voy. MENTIR. À 
dire —, À — dire, A parler —, Ut 
terum loquar. Cic. Ut verum loqua- 
mur. Cic. Ut vere loquamur. Cic. Ut 
verum fatear (de fatéri, cor, ëris, fas- 
sus sum). Cic. Si verum (ou vera) fa- 
téri volumus. Cic. Si verum quenimus 
(de quærère, o, is, quæesivi et sit, quæ- 
situm). Cic. Si quæris. Cic. Ne quid 
mentiar. Plaut, Aussi — que je le dis, 
Sic me dit amabunt! Ter. Bien —, je 
n'en sais rien, Ne vivam si sciof Cic. 
Voy. vrai (adj.) 4e. 

VRAIMENT, adv. fe Véritable- 
ment, effectivement. Vere. Cic. Revera. 
Cie. Reipsa. Cic. Sane. Cic. Certe. Cic. 
: Hommes vraiment dignes de ce 
oom, lomines maxime homines. PL.-j. 
12° (S'emploie pour affirmer plus forte- 
ment). Profecto. Cic. Sane. Cic. Ne ou 
Ne. Cic. Mehercule. Cic. Mehercules. 
Sen. Hercle. Cic. Medius fdus. Cic. Sic 
me dii amabunt. Ter. Ita me dii ament. 
Ter. lia vivam. Cic. : Oui vraiment, 
Ita vero. Plaut. Ita plane. Quint. Sci- 
licet. Ter. Blaxime. Ter. —, je ne puis 
me taire, Enimuero facère nequeo. 
Ter. —, j'éprouve du plaisir, Gaudeo 
mehercule. Gas. ep. Cic. Admirer une 
ch. qu n'est — pas difficile, Rem 
haud sane difficilem admirari. Cic. Je 
ne comprends pas — ce que peut être 
ce qu'il juge louable, Haud sane in- 
telligo quidnam sit quod laudandum 
putat. Cic. Mais si, — je le saisi Imo 
vero scio. Ter. Vraiment? Quoi, —? 
Verum ? Plaut. Jane? Sen. Jiane vero? 
Ter. [tane est? Ter. Ain’iu? Cie. 
Ain’vero ? Ter. Ain'tandem ? Cic. Se- 
rion’ dicis tu? Plaut. —, voilà une 
belle gloire pu vous! (iron.), Egre- 
giam vero laudem rdrtis! Virg. 1l 
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te les demande — ? Et poscit quidem ? 
Ter. Comme si —…. (iron.), Quasi 
vero (subj.). Cæs. | , 
VRAISEMDLABLE, adj. Qui a l'ap- 
parence de la verite. Veri similis ou 
Verisimilis, m. f., e, n. Cic. Similis 
veri. Sen. Similis vero. Cic. Proba- 
bilis. Cic. Credibilis. Cic. : Une chose 
vraisemblable, Res quæ feri poluit. 
Cie. Les choses vraisemblsbles, Ouæ 
verilatis similitudinem capiunt. Cen- 
ser. Mensonge vraisemblable. Mende- 
cium probabile. Lio. Il est — que... 
Verisimile est (prop. inf.). Cie. Est-il 
— que...? An verisimile estut(sub].)? 
Cic. Comme il est plns —, Ut simi- 
lius veri est. Liv. Il est plns — qne..., 
Vero propius est (prop. inf.). Liv. Est 
propius fidem (de fides, ei, nm. Liv. 
Id pronius ad fidem est. Liv. Il y a là 
aq: ch. de —, Est conjecturä proba- 
bile. Cic. Son raisonnement est plus 
—, Ejus ad veritatis similitudinem 
videtur esse propensior dispulatio. Cie. 
Très —, Le plus —, Verisimillimues 
(a,um). Cre. Vero prorimus. Liv, Ve- 
ris prorimus, Hor. Etre très —, 
Proxime ad verum accedÿre (0, is, ces- 
si, cessum). Cic. À d veritatem prorime 
accedère. Censor. Ce qui te paralt le 
plus —, Quodcumque te marimz spe- 
cie veritatis movet. Cic. Cela n'est pas 
—, Id veritati repugnat. Sen. Hoc est 
contra fidem. Sen. Il n'est guère — 
que..., Non est verisimile (prop. inf., 
ou ut et le subj.). Cie. Peu —, Non 
verisimilis. Liv. Improbabilis. Verr. 
Absurdus, a, um. Ter. 
VRAISEMDLADLEMENT, adv. 
Selon la vraisemblance. Probabiliter. 
Cie. Verisimiliter. Apul. Credibiliter. 
Cic. : La ville de Linnée anrait vrai- 
semblablement été prise, Videbatur 
Linnzam oppugnari posse. Liv.— Ros- 
cius l’a fait, Verisimile est hoc Res- 
cium fecisse. Cic. 
VRAISEMBLANCE, s. f. Appa- 
renca de verité. Veri similitudo on 
Verisimilitudo, dinis, f. Cic. Simili- 
tudo veri, {. Cic. Probabilitas, atis, 
f. Cic. Veritatis species (ei), f. Cic.s 
Qui a de la vraisemblance, Où il ya 
de la —, Voy. vraisemBLABLE. Nous 
nous en tenons à la —, Probabilia 
sequimur (de sequi, or, Pris, seculus 
sum, dép. Cic. Beaucoup de choses 
nous trompent par leur — extrême, 
Multa nos fallunt probabilitate ma- 
gnä. Cic. Ce qui offre plus de —, 
Quod est propius fidem (de fides, ei, f.). 
Liv. Nous recherchions la plus grande 
—, Quid esset simillimum veri, quzre- 
bamus. Cic. Que le sujet [d’une pièce) 
ait le plus de — possible, Ficta sint 
prorima veris. Hor. C'est là ce qui 
donne à l'aceusation un caractère de 
—, Hæc sunt que suspiciosum crimen 
efficiant. Cic. J'y vois tant de —, Tot 
concurrunt verisimilia. Ter. Donner 
de la — à une ch., Rem credibilem fa- 
cére. Cie. Lenrs imputations avaient 
pris dela —, Ingens in specien cri- 
minibus accesserat fides. Lie. Avee 
—, VOy. VRAISRMALABLEMENT. Selon 
tonte —, Ut similius veri est. Lie. 
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Je n'y vois certes pas de —, Mihi 
idem khercle non fit verisimile. Ter. 
Qui n'a pas de —, Qui n'est pas dans 
la —, Qui est contre la —, Voy.1in- 
YRAISEMBLABIE, Avoir la — contre 
soi (en parl. d'un accusé), Multis veri- 
similibus preni (pass. de premère, 0, 
is, pressi, pressum). Quint. . 

VRILLE, 8. f. âe Outil pour faire 
des trous dans le bois. Terebra, æ, f. 
Cato. |] 2e Pousses en spirale de la 
vigne. Capreolus, i, masc. Col. Annu- 
lus, m. Isid. Clavicula, æ, f. Col. 

1. VU, vus, part. passé de VOIR, 
Voy. ce v. || Adj. 1° Qui est aperçu par 
les yeux. Visus, a, um. Cæs. Conspec- 
tus. Hor. : Vu de loin, Prospectus. 
Plin. Qui n'est pas —, Inuisus. Virg. 
Occultus. Tac. || 2° Regarde. Specta- 
lus, a,um. Hor. Inspectus. Tac. = Vois 
donct C'est tout vu, Videsis eliam/ 
Visum est. Plaut. || 3e Fig. Examine. 
Inspectus, à, um. Liv. Erploratus. 
Cic. Consideratus. Cic. =: Tout élant 
bien vu, on Jugea…, Cuncta scrutan- 
tibus visum est... Tac. || &° Remarque. 
Notatus, a, um. Cic. Animaduersus. 
Cic. |! 5e Reçu, accueilli, traite, consl- 
déré. Accepius, a, um. Cic. Ezxceytus. 
Tac. : Bien vu, Comiter accepius ou 
exceptus. Liv. Tac. Denigne erceptus. 
Liv. lien — des juges. Gratiosus 
apud eos qui judieant. Cic. Mal —, 
Sinistre exceptus. Hor. Etre mal — 
du penple, Apud plebem offendisse (de 
offendère, o, is, fendi, fensum). Cic. 

2. VU, prép. 1° Après avoir consl- 
dèré (telle ch.); eu egard 4. Pro ra- 
tione (alicujus rei). Cie. = Vu les cir- 
conslances, Pro re nat&. Cic. — ton 
désir, Quoniam tu ita vis. Cic. — 
l'heure qu'il est, Ut diei tempus est. 
Ter. Voy. #aano 4°, || 2e Vu que : 
puisque. Qnando (ind.). Liv. Quoniam. 
Cic. Quandoquidem. Liv. Cum (sub).). 
Cire. Voy. Puisque = Vu qu'il ne nous 
est pas pernms de..…., Quatenus nega- 
tur nobis. PI.-j. 

3. VU, s. m. Ce qui est connu : Au 
vu et au Su de tout le monde, Luce 
ac palam. Cie. Luce palam. Liv. Pa- 
lam. Cic. Propaiam. Liv. Palam po- 
pulo. Liv. In propatulo. Cic. In luce 
aîque oculis civium. Cic. À ton vn et 
sn, Te sciente et vidente. Cic. 

VUS, 8. f. 1e La faculté de voir, 
l'organe par lequel on voit. Visus. üs, 
m. Cic. Visus, vum, m. pl. Virg. 
Oculi, orum, m. pl. Cic. Oculorum 
actes (ei), f. Plin. ot abs. Acies, f. 
Sen. Lumina, um, n. pl. (poét.). Virg. 
Jntuitus, &s, m. Plin. Contuttus, ©. 
Plin. Adspectus, m. Cic. Conspectus, 
m. Liv. Visio, onis, f. Aug. = Le sens 
de la vue, Oculorum sensus (Gs), m. 
Cic. Sensus videndi ou cernendi. Cic. 
Le ciel tombe sous le sens de la —, 
Corpus cæli spectabile est. Cic. Tomber 
sous le sens de la —, In cernendi 
sensum cadère (o, is, cecldi, casum). 
Cic. Sub oculos cadëre. Censor. Sub 
adspectum cadère. Cic. vênire. Cie. 
Visu degrehendi (pass. de deprehen- 
dfre, 0, is, hendi, hensum). Plin. Ne 
pas tomber sous le sens de la —, 
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Aciem fugëre (io, is, fugi, fugiturus). 
Cic. Visum fallëre (0. 1s, fefelli, fa 

sum). Plin. La — est ua bien, la cé- 
cité un mal. Bonum ancolumis acies, 
miserum cæcilas. Cic. Ronne vue, — 
perçante, Acies acris. Sen. acrior. 
Sen. Acris oculorum acies. Cels. Oculi 
acres. Cie. acuti. Cic. Oculorum acies. 
Cæs. Visus acerrimus. Plin. Avoir 
bonne —, Avoir la — percante, Ab 
oculis valëre (e0, es, ui, itum), D. 
Gell. Clare oculis vYdére (e0, es, vidi, 
visuwm). Plaut. Acriter vidère. Cic. 
Acute vidére. Cic. Acute cern?re (0, 
is, crevi, crelum). Lucr. Avoir meil- 
leure —, Lonsius cernère. Cic. Acrius 
vidére. Cic. On cite Lyncée pour sa 
— élonnante, Cernendi fama Lynceo. 
Plin, Mauvaise —, Vitiosroculi. Sen. 
Avoir la — mauvaise, Perverse vi- 
dére. Plant. Qui a une mauvaise —, 
Male oculatus (a, um). Suet. J'ai la 
— courte, Oculi param prospiciunt 
{de prospic®re, io, is, speri, speclum). 
Ter. Il a la — courte, Visus in prori- 
mo deficit. Sen. Qui a la — courte, 
la — basse, VOy. MvOPR, COURT ée. 
Affasblir la —, Actem oculorum obtun- 
dére (o, is, ludi, Iusum). Plin. — 
faible, Visus infrmior. Quint. hcbe- 
tior. Sen. obtusror. Cic. Acies (ei) 
oculorum hebes (etis). Cic. Sensus ocu- 
lorum khebeles, m. pl. Liv. Oculi con- 
niventes (de connivère, 60, es, iui et 
izi, rares, 8. sup.). Cic. — trouble, 
Oculorum obscurilas (atis), f. Plin. 
Visüs obscuritas. Plin. Obscurataacies. 
Plin Avosr la — trouble, Cæcutire (io, 
is, ioi el ui, tum),n. Varr. Caligare, 
n. Cels. [Collyre] pour éclaircir la —, 
Ad claritatem. Inse. Eclaircir la —, 
Visüs claritatem facëre. Plin. Visum 
eraruère,compurqare Ou ercitare. Plin. 
Oculis claritatem afferre. Plin. Obs- 
carcir la —, Visum hebetare. Plin. 
Visüs obscuritatem fac?re. Plin. Fa- 
tiguer la —, Aviem compung?re (0, is, 
puni. puncium). Lucr. Aciem oculo- 
rium offendêre (0, is, fendi, fensum). 
Plin. Oculos lædire (0, is, Læsi, Le- 
sum). Hor. Reposer la —, Récréer la 
—, Aciem jüvare (0, as, jüvi, jutum, 
juvaturus). Quint. Oculos relevare. 
Sen. Aciem reficére. Plin. Donner 
dans la — (= plaire), Oculos inci- 
tare. Ov. Marbre qui égaie la —, Hi- 
larius (oris) marmor (oris), n. Plin. 
Perdre la —, Oculos amit{Ëre (e, is, 
misi, missum). Cic. Lumen oculorum 
amitf®re. Plin. Visum oculorum amit- 
titre. Plin. Adspectum amitt®re. Cic. 
Cæcitate aîMici. Sen. Cæcum feri. Cic. 
Lumina amittére. Cic. Oculos perdËre 
(o, ts, didi, difum). Suet. Vidère de- 
sinêre. Sen. Privé de la —, Qui a 
perdu la —, Oculis caplus (a, um). 
Cic. Luminibus orbus. Ov. Lumine 
privalus. Ov. Lumine captus. Ov. 
Voy. aveoocn {e. Que sa — n'était 
pas entièrement perdue, Huice non 
eresam omnem vim luminis. Tac. — 
qui commence à se perdre, Oculorum 
tabes (is), f. Tac. Perte de la —, Luz 
adempta. Ov. Priver qqn de la 
Oculis aliguem privare. Cic. Etre privl 


VUE 


du sens de la —, Visu carëre (eo, es, 
ui,tturus). Plin. Nihil vidère. Cels. Les 
taupes n'ont pas la —, Visus non est 
talpis. Plin. Il est privé de la —, Æi 
visus negatus est. Plin. Rendre la — 
à qqn. Visum alicui reddère(o,is, didi, 
ditum) ou restitudre (0, 18, ut, utum). 
Plin. Lumina alicui restituère ou red- 
dre. Insc. Recouvrer la —, Visum 
recipËre (io, ïs, cepi, ceptum). Plin. 
Czcitate liberari, pass. Plin. Qu'il re- 
couvrerait la —, Muic vim luminis 
redituram. Tac. La belette recouvre 
la —, Visus revertitur oculis mustele. 
Plin. L'aveugle a recouvré la —, Czco 
dies reluzit (de relucëre, 60, es, s. 
sup.). Tac. Les aveugles recouvrent 
la —, Cæcivident. Vulg. — recouvrée, 
Restitutus visus. Plin. Ploager la —, 
Actem intendÿre (0, is, lendi, tentum). 
Sen. Baisser la —, Oculos dejic®re 
(io, is, Jeci, jectum). Sen. Partout où 
se portait la —, Omnia, quä visus 
erat. Sall. Tourner sa —, Duriger sa 
—,Voy. œiL 30. Détourner la — (= 
fermer les yeux}, Parc#re luminibus. 
Tib. Frapper la —, Oculos ferire (to, 
is, S. parf. ni sup.). Cie. S'offrir à la 
— de qqn, Alicui in conspectum se 
dare. Cic. Oculrs alicujus occurrire. 
Col. Ma mère s'offril à ma —, Viden- 
dam muhi parens se obtulit (de offerre, 
fero, fers, oblatum). Virg. Des haies 
empêchant la — de se porter au loia, 
Cum sæpibus prospectus impedirelur. 
Cæs. La — s'étend librement jns- 
qu'à, Liber prospectus oculorum per- 
mittitur ad... Curt. Aussi loin que la 
— pouvait s'étendre, Quo longissime 
conspectum oculi ferebant. Liv. Lien 
d'aù la — s'étend an Inin, Locus late 
prospectans. Tac. Il cherche un point 
d'où la — puisse au loin embrasser 
la mer, Omnem prospectum pelago late 
etit. Virg. Les arbres empêéchaient 
a — de <'ertendre, Arbusta prospec- 
hun prohthebant, Sall. D'où la — pou- 
vait s'étendre, Qu& despici poterat. 
Cærs. D'où la — s'éleud de tous côtés, 
Unde in omnes parles cireumspectus 
est. Liv. À perle da —, Extra visum. 
Sen. Ultra visum hominis. Plin. Qu'en- 
suite les siens le perdirent de —, 
Postea ab conspectu suorum ablatum 
esse. Liv. Je l'ai perdue de —, Illam 
e conspectu amisi meo. Ter. Je ne les 
ai pas perdus de — an seul instant, 
Non ab iis oculos defleri (de deftectëre, 
o, is, flerum). Liv. Nungnam ab oculis 
meïs abfuerunt. Cic. Quorum in vultu 
habitabant oculi mai. Cie. Ne pas per- 
dre l'argenterie de —, Non discedëre 
ab argento digitum. Cic. Garder qqa 
à —, Aliquem asservare. Liv. custodire 
(io, is, iviet ti, itum). Cic. oculis cus- 
{odire. Vell. assiduë oper& asservare. 
Liv. intentiore custodiä asservare. Liv. 


Etre à portée de la —, Esse in pros- 
pee. æs. Ils perdirent vite de — 
a terre [en naviguant], Æ conspectu 


terræ celeriler ablati sunt. Liv. Ils 
erdent la terre de —, Terræ recedunt 
[e reced®re, 0, is, cessi, cessum). Virg. 
a commence à perdre Scyros de —, 
Incipit Scyres decrescre (o, is, erevi, 
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eretum). St. Etre hors de —, Euse 
grocul a conspectu. Cic. Se mettre 
ors de la —, Ex oculis abire. Liv. 
Se subtrahfre adspectu (dat. poët.). 
Virg. 11 disparait à la —, E conspectu 
abit. Salt. La galère était déjà hors 
de —, Evolaverat jam e conspectu qua- 
driremis. Cic. Connaitre qqn de —, 
De facie aliquem nosse. Cic. Facie ali- 
quem noscitare. Liv. || Fig. Ne pas 
perdre l'ennemi de vue, Hosiem non 
omiltére (0, is, misi, missum). Liv. 
Perdre de — Hannibal, les Helvètes, 
Ab Ilannibale abscedFre (0, is, cessi, 
cessum). Liv. Ab Helvetiis discedtre. 
Cæs. Perdre de — qq. ch. (= ou- 
blier, négliger qq. ch.), Aliquid omit- 
tére. Liv. l’erdre de — son objet, À 
proposito aberrare. Cic. Ne pas perdre 
qd: ch. de —, Respectare ad aliquid. 

ic. Aliquid observare. Cic. Aliquid 
attendre (0, is, tendi, tentum). Cic. 
Sibi ante oculos aliquid proponre (0, 
üs, posui, positum). Liv. Alicujus rei 
meminasse. Liv. C'est un objet que je 
ne perds pas de —, Non dimutto islam 
curam. Cic. Je ne perds pas de — la 
dignité de la république, Mihi ante 
oculos reipublicæ dignitas obversatur. 
Cuc. Ne perdez pas cela de —, Illud 
frum animus vestris tenetole(de fenère, 
eo, es, ui, tentum). Liv. Je ne perds 
pas de — mes intérèls, Semper meum 
negolium ago. Sen. {ls ne perdeni rien 
de —, Nulla res illos effugit. Sen. Faire 

erdre de — la grandeur du dangers 
Maguitudinem periculi obscurare. Cic 
Faire perdre de — à qqn les intérèls 
du peuple, Aliquem a populi rebus 
abducÿre (0, is, duri, ductum). Cic. 
Période à perte de —, Nimis longa 
æ) verborum continuatio (onis), (. Cie. 

érorer à perte de —, Infinite pero 
rare. (ic. À — d'œil. Notabiliter. PL.-j. 
11 2 Action de voir ou de regarder; 
spectacle, presence (au pr. ei au fig.). 
Visas, üs, m. lin. Oculorum visus, 
m. Lucr. Adspecius. m. Cic. Conspec- 
tus, m. Cic. Oculorum conspecius, M. 
Curt. Species, ei, f. Cic. Facies, [. 
Virg. Spectaculum, i, a. Cic. Visum, 
n. Virg. Spectatio, onis, f. Cic. : La 
vue de la mer, Marts prospectus. Cic. 
La ouit déroba la — de l'ennemi, Nor 
hostium conspectum ademit. Liv. La 
— de deux consuls bien conaus, Duo- 
rum consulum coguita ora (de os, oris, 
u.). Liv. Jouissez de celte —, Spec- 
taculum oculis capessite (de capessère, 
o,1s, iuiet ii, qqf. t, ttum). Liv. Etre 
beureux de cetle —, Visu gaudère. 
Curt. Trouhlé par cette —, Adspectu 
territus. Virg. Ne pouvoir supporter 
cette —, Hanc syectem non ferre (fero, 
fers, tuli, latum). Virg. Non ferre hoc 
spectaculum. Liv. Ils ne peuvent se 
rassasier de cette —, Nequeunt ez- 
pleri corda tuendo (de tuërt, eor, êris, 
fuitus sum, dép.). Virg. Leur — est 
ua reproche, Erprobrantes adspiciun- 
tur (pass. de adspicFre, 10, is, speri. 
spectum). Tac. La — de cet objet les 
tint qq. temps immobiles, Eos pa- 
rumper defirit immobiles res oculis 
objecta (pass. de objicère, to, is, jeci, 
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jectum). Liv. À première —, À — de 
pays, Primä& specie. Cic. Primo slatim 
conspectu. Liv. Primä inspectione. Col. 
Beaucoup se trompent pour juger à 
première —, Decipit mullos prima 
frons (frontis). Ph. A cette —, Ad ea 
visa (pass. de vtdère, voy. 4e). Liv. 
Quibus visis. Czs. Elle resta saisie à 
cette —, Deriguit visu in medio. Virg. 
A la — du sang, Viso sanguine. Virg. 
A leur —, Quibus prospectis. Frontin. 
À la — de l'ennemi (dans l'avenir), 
Simul ac viderit hostem. Cic. À la — 
du bourrean, Cum tortoris os viderit. 
Cic. À ma — (dans le passé), Ut me 
conspezit. Virg. Quel homme, à la — 
de ces choses. ? Quis, kæc cernens.… ? 
de cernÿre, voy. 1°). Plin. Soulrir à 
a — des désordres, Rebus injustis 
dolëre. Cic. Trembler à la — d'une si 
terrible chose, Tremère object& terri- 
bili re. Cic. À la — de tels périls, 
Tantis periculis propositis (pass. de 
proponère, voy. Îe). Cic. À fa — de 
tant de monde (— en présence de...), 
Tot adstantium visu. Tac. À la — des 
siens, Præter ora suorum. Tac. À la 
— de la flotte, In ore atque ocuhs 
classis. Veil. À la — de tout le monde, 
Palam. Cic. Voy. pevanr 2e, œiL 10°, 
PUBLIC (En). Cela est à la — de tant 
le monde, oc positum est in aperto 
(pass. de aperire, io, is, ui. perlum). 
Sen. En — de la terre, În conspectu 
terrarum. Sen. Loin de la — de l'en- 
nemi, Procul a conspectu Aostium. 
Curt. On eut l'ennemi en —, lostes 
in conspectu fuere. Liv. Etre en —, 
Esse in prospectu. Cæs. sub oculis. 
Cic. spectaculo (dat.). Liv. 11 avait été 
coustaniment en —, Assiduus in oculis 
fuerat. Liv. La flotte passait en — de 
Cumes, Naves præter Cumas fereban- 
tur. Liv. La flotle stalionnait en — 
du rivage, Slabat pro litiore classis. 
Tac. (Camper) en — de CorBnium, 
Apud Corfinium. Pomp. ap. Cic. Cam- 
per en — les uns des autres, E re- 
gions castra castris oppouère. Cæs. 
Mettre en —, Proponëére (vov. 19), act. 
Cic. Erponêre, act. Cic. Offerre (woy. 
de), act. Cie. Oculis subjicëre (to, ts, 
jeci, jectum), act. Hor. Metlre l'en- 
nemi en —, Hostem in conspectum 
dare. Liv. Illustrem et conspicuum 
præbËre hostem. Frontin. Mettre la 
flotte en —, Classem aperire. Liv. Qui 
est en —, Conspicuus, @&, um. Sen. 
Ante oculos positus. Cic, Spectabilis, 
w.f.,e, 0. Cic. Qui étaient en — au 
reste de l'armée, Ceteris conspieui. 
Tac. Le lieu le plus en —, Locus ocu- 
latissimus. Plin. 1l met l'armée en —, 
pour voir s'ils oseraient.…, Erercitum 
ostendit (de ostendère, 0, ts, tendi, ten- 
sum et mienr tentum), si audérent.… 
Tac. || Fig. Qui est en vue(=qu'on re- 
marque beaucoup}. Conspicuus, a, um. 
Hor. Conspectus. Hor. Præclarus. Sall. 
Insignis, m. f., e, 0. Liv. Elre en —, 
In edito stare (0, as, steti, statum). 
Sen. In clarissimä luce versari. Cic. 
Mettre qun en —, Aliquem conspec- 
tum efficére. Cie. conspicuum facère. 
Suel. Aliquem in lucem vocare ou pro- 
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erre (fero, fers, tuli, latum). Cic. 
eltre en — une famille obseare, 
Obscuram familiam e tenebris in [ucem 
vocare. Cie. Ma sitnalion me mellait 
en —, Videndum me populo erporuit 
fortuna mea. Ov. Que leur dignité 
mellait en —, Quibus conspicua di- 
gnitas (erat). Tac. || 3e Toute l'etendue 
qu'on voit, perspective. Prospectus, &s, 
m. Cic. Conspectus, m. Sen. = De tous 
les côtés la vue est très variée, Varia 
hinc alque inde facies (ei, f.). Pl.-j. 
D'où la — était très étendue, Unde 
longe et late pruspectus erat. Lir. Qud 
longissime poterat prospeciari (pass. 
de prospectare). Tac. Avoir — sar le 
nord, Septentrionem prospe:tare. Tac. 
Avoir — sur une rivière, Præ se flu- 
men habere. Avoir — snr la mer, Mare 
prospeclare. Ph. on prospicére (voy. 
{e). PL.-j. On à — sur le Capitole, 
Conspectus est in Capitolium. Liv. 
Celle salle a — sur le jardin, Hoa 
triclinium Aorium videt. Pl.-j. De la 
ville on avait — sur la plaine, Erat 
ez oppido desjectus in compum. Cæs. 
Un point de — étendu, Locus late 
prospectans. Tec. Jouir d'un vaste 
point de —, Ex edito late longeque 
subjecta speculari. Sen. Masquer la 
—, Dérober la —, lntercepter la —, 
Prospectum prokibère (eo, es, ui, itum). 
Sall. adimëre A is, emi, emplurm 
Curt. impedire (io, is, ivi el tt, itum). 
Ces. oculis eripfre (io, 1s, ui, replum). 
Virg. Adspectum prohibere. Tac. Mas- 
quer la — [d'un édifice), Luminibus 
offictre (io, is, feci, fectum). Dig. Mas- 
quer ou Supprimer la — à qqn, Ali- 
cujus lumina obscurare. Dig. Îl ven- 
dait sa maisoa en garantissant les 
jours et vues, Ædes vendebat, in man- 
cipio lumina ufi tum essent. Cic. Placer 
un lableau dans son point de vue, 
Tabulam in bono lumine collocare. Cie. 
l Fig. Les cinq points de vue soua 
esquels il faut considerer le devoir, 
Quinque rationes proposilæ officii per- 
sequendi. Cic. Considérer une cb. au 
oint de — de.…., Considerare rem ex 
(bi. Cie. Réunir sous un même point 
e —, Unum sub adspectum subjicère. 
Cic. Se placer au point de — de la 
vérilé, À d'ueritatem revocare ralionem. 
Cie. Quand on se place an point de — 
de la vérilé, Cum ventum ad verum 
est. Hor. Voy. point 10o.1] 6e Tableau 
ou dessin représentant un Heu. Forma, 
æ, f. Plin. Descniptio, onis, f. Cic. I 
Be Fenêtre. Lumen, minis, n. Cic. = 
Boneher les vaes, [uminibus obstruèrs 
(o. is, struxi, structum). Cic. || 6° Fig. 
Action par laquelle l'esprit connait. 
Animi conuspectus (üs), m. Cic. Mentis 
acies (ei). f. Cic. Animi acies, f. Sen. 
Pectoris oculi{orum), m. pl. Ov. Mens, 
mentis, f. Cic. : [Un homme] qui a la 
vue moins longue, Cujus obtusior sit 
acies. Cie. Sa — s'élevait jusqu'aux 
dieux, Mente deos adiit (de adire. eo, 
is, ivi et ti, itum). Ov. Regarder avec 
la — de l'esprit, Cogilations vis/re 
(o, is, visi, s. sup.). Sen. Qui a une 
_ pénétrante, Perspicar, gén. acis, 
Cic. Porter sa — bien loin dans l'a 
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venir, In pesterum longe ou multum 
prospicére (voy. 1e). Cic. Don de 8e- 


conde — (= divination), Futuri divi- 
natio Jonis): f. Liv. Tu as la — si 

antä perspicuitatees. Cic. Ceux 
qui ont des vues justes, Quibus verum 
ingenium est. Sall. Avoir des — plus 


sûre, 


élevées, Aajus quidiam animo com- 
decti (or, &ris, plerus sum), dép. Cic. 
| 7° Preoccupation, but, fin, desir. Pro- 
positum, 1, D. Cic. Consilium, à, 0. 


Cic. : Avoir qqn en vue, In aliquem 


animum dirig#re (o, a, rexi, rectum). 
Sen. Avoir qq. ch. en —, Aliquid 
jropositum Aabère. Sen. Aliquid spec- 
are. Cic. Aliquid sibi proponère (vay. 
x Cie. Avoir en — de faire telle ou 
wlle cb., Hoc consilium habëre ut 
publ. Vel. Avoir en — les intérêts 
e qqn, Alicui prospicére (voy. 1°) 
on consulëre (o, is, sului, sultum). Uic. 


Avoir en — l'intérêt général, Utilitati 


kominum consul?re. Cic. À voir la gloire 
en —, De gloriä cogitare. Cic. La loi 
a en — l'intérêt des bériliers, Ler sub- 
ventum voluit Meredibus. Dig. N'avoir 
en — que la postérité, Posteritats ser- 
vire (10,is,ivielai, itum). Cic. Avoir en 
— l'intérêt du peuple Romain, Populi 
Romani commoda respic#re. Cic. Cet 
avantage résulie de l'amitié, même 
gi tu ne l'as pas eue en —, Quæ uti- 
litas efflorescit ex amicitiä, efiamsi tu 
cam minus seculus sis (de sequi, or, 
ëris, dép.). Cic. Il avait eu ea — bien 
plus sa gloire que le salut de l'Etat, 
Ad suam magis gloriam quam ad salu- 
fem rerpublicæ spectarat. Cic. Si daus 
ces études on n'avait en — que le 
plaisir, Si ex Ais sfudiis delectatio 
sola petéretur (pass. de petère, 0, is, 
iui et ii, ifum). Cic. Si l'on a en — 
les céréales, St segetibus prospicietur. 
Col. Avoir en — le fourrage, Pabulrs 
pecudum studëre (eo, es, ui, 8. sup.). 
Col. Quand je fais du bien, je n'ai 
pas en — le proft, Non ex beneficio 
capto (de captare). Sen. Qu'ai-je en 
— sinon...? Quid laboro nisi...? Cic. 
Dans une — d'intérêt, Ob alrquod emo- 
lumentum. Cic. Emolumenti gratra. 
Gic. In mercedem. Sen. En — du plai- 
sir, In voluptatem. Cic. Ad delecta- 
tionen. Quint. Voluplatum calculis 
subductis. Cic. On ne punira qu'en 
-— de l'avenir, In futurum pœna refe- 
retur (pass. de referre, fero, fers, 
tult, latum). Sen. Creé justement en 
— de cela, Âd 1d ipsum creatus. Liv. 
Non en — de l'intérêt, Non dans une 
— d'intérêt, Sans aucune — intéres- 
sée, Nullä utilitate quæsit& (pass. de 
quærère, 0, is, qusivi el stt, quesi- 
fum). Cic. Commoëïis (nostris) sepositis 
(pass. de seponfre, 0, is, posui, posi- 
um). Sen. En — de dissimuler, Dissi- 
mulandi causä. Sal. En — de [faire 
qq. ch.), Ideo ut cubl. Cic. || 8° Au 
j'lur. Desseins, projets. Consilia,iorum, 
n. pl. Cic. Cogitata, n. pl. Cie. Cogi- 
fationes, um, f. pl. Cic. = Ses vues, 
Quæ agère destinavorat. Cic, — ca- 
ehées, — secrètes, Clandestina con- 
silia. Cie. Toutes nos — se rappor- 
tent À la paix, Omnie nostra consilia 
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ad concordiam spectant. Cic. — ambi- 
tieuses, Potentiz spes (ei), f. Tac. 
Dans des — hostiles, Hostili animo. 
Sall. Avoir des — élevées, de grandes 
—, Alte spectare. Cic. Magna spectare. 
Cic. Il a eu d'autres —, Aliud vrdit 
(de vidére, voy. 1°). Cic. Toujours 
avec les mêmes —, Eodem consiliorun 
tenore. Liv. Porter ses — sur l'Afri- 
que, Spem in Africam extendère (0, 
is, tendi, tensum el tentum). Liv. I! 
porle toutes ses — sur Carthage, [n 
Carthaginem intentus est. Liv. Il a 
jeté ses — sur l'héritage, Ejus oculus 
hereditali adjectus est (pass. de adji- 
cêre, 10, is, jeci, jectum). Cic. Avoir 
des — sur le bien d'autrui, Aleno 
imminère (60, es, 8. parf. ni sup.). 
Jeler 6es — sur une lemme pour se 
marier, Animum ad urorem appellère 
(o, is, pul, puisum). Ter. Porter ses 
— sur la réglementation du cuite, 
Religionibus animum adjicëre. Liv. Il 
portait ses — plus haut, Ad altiora 
tendebat (de tendFre, o, is, tetendi, 
tensum el tentum). Liv. Communauté 
de —, Consiliorum communitas ou s0- 
cretas, f. Cic. Je parlagears ses — 
politiques, Mihi placebat ejus de re- 
publicä sensus (üs. m.). Cic. Entrer 
dans les — de qqn. Alicui assentiri 
(ior, iris, sensus sum), dép. Liv. Ad 
raliones alicujus se adjung?re (0, ts, 


Junxi, junctum). Cic. Faire entrer qqn 


dans ses —, Ad suam sententiam ali- 
que perducËre (0, is, duxi, ductum). 
Cæs. Voy. AuENEn 1°. Remplir les — de 
qq, Jussa alicujus obsequenter facëre. 
Liv. Si je contrarie les — de Cesar, Si 
quid fecerim minus ex voluntate Cæ- 
saris. Cic. Il a'a rien fait dans des 
— intéressées, Nihil ad utilitatem 
suam retulit (voy. 70), Cie. 

VULCAIN, dieu du feu. Vulcanus, 
i, m. Crc. =: De Vulcain, Vulcantus, a, 
um. Ov. Les Îles de —, Vulcaniæ in- 
sulæ. Plin. 

VULCATIUS, n. d'homme. Volca- 
tiusou Vulcalins, ii, m. Cic. Amm. 

VULCI, v. d'Italie. Volceii ou Vul- 
ceir, iorum, m. pl. Inse. =: De Vulci, 
Volceianus, a, um. Insc. Vulceianus. 
Arn. Les habitants de —, Volcentes, 
m. pl. Liv. Vulcientea. Plin. Volcen- 
tani. Plin. Vulcentani. Arn. 

4. VULGAIRR, adj. 1° Qui appar- 
tient au grand nombre, commun, ordi- 
naire. Vulgatus, a, um. Quint. Per: 
vulgatus. Cic. Pervagatus. Cie. Vul- 
garis, m. (.,e, 0. Cic. Communis. Hor. 
Popularis. Cic. Sollennis. Cic. : Con- 
solation vulgaire, Pervulgata conso- 
latio. Cic. Opinion —, Oprnio vulgaris 
on publica. Cic. La langue — (= la 
langue du pays), Sermo (onis) patrius 
(it), m. Cic. Les expressions vulgai- 
res, Verba popularia. Cic. Verba usi- 
tata ac trita. Cic. En style vulgaire, 
Populariter. Cic. Suivant le terme —, 
Populari nomine. Plin. Cet adago —, 
Illud verbum quod vulgo dici solet. 
Ter. {Ces bienfaits] ne sont pas vul- 
gaires, Non vulgaris notæ sunt. Sen. 
1 20 Trivial, peu noble. Pervulgatus, 
a, um. Cic. Sordidus. Cie. Plebeius. 
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Cic. Vulgaris, m. f., e, n. Cic. Humi- 
lis. Cic. Illiberalis. Cic. Trivialis. 
Suet. : Langage vulgaire, Termes vul- 
gaires, Verba abjecta. Cic. jacentia. 
Cic. calcata. Sen. plebeia. Cic. Quoti- 
dianns sermo. Quint. Voy. TRIVIAL. 
Prouoncer une harangue —, Sordide 
confionari, dép. Cic. Louanges vul- 
gaires. Obviz laudes. Gell. Manières 
—, Rusticitas, atis, f. Plin. Ils n'ont 
rien de vulgaire dans leurs senti- 
ments, Nihil humile cogitant. Cic. 
30 Qui est de la foule, qui n'a rien de 
distingué. Vulgaris, m. f., e, n. Cic. 
Hunulis. Cie. [gnobilis. Cic. Sordidus, 
a, um. Cic. Voy. Bas (adj.) 13° : Les 
abeilles vulgaires, Pulli popularis 
nolæ. Col. Ames —, Sordidz mentes. 
Cic. Qui a une âme vulgaire, [lhbe- 
ralis. Ter. Un homme —, Unus de 
muillis. Cic. ou e multis. PL.-j. Magis- 
trature —, Divulgatissimus magpistra- 
tus. Cic. Général —, Minutus impera- 
tor. Cic. Orateur —, E multis orator. 
Cie. 11 n'eut pas à lutter contre un 
ennemi —, Non cum quolibel hoste 
res fuit. Plin. Ne rten avoir [dans sa 
mise] d'extraordinaire ni 000 plus 
men de —, Nec insigniri nec omnibus 
miscéri (pass. de mascère, 60, es, mis- 
cui, mirium). Sen. 

2. VULGAIRE, 9. rm. 1° Le commun 
des hommes, le peuple. Hominum vul- 
gus (1), n. Cic. et abs. Vulqus, p. Cic. 
Populus, à, m. for. Popellus, m. Ad 
Her. Piebs ou Plebes, is, f. Sall. Minuta 
plebes. PR. Mullitudo, dinis, f. Cic. 
Turba, æ, {. Sen. Maxima (æ) homi- 
num pars (partis), f. or. : Le vul- 
gaire ignorant et profane, Profestum 
et profunum vulgus. Gell. Cette folie 
ne s’arrêle pas au —, Non hæc intra 
vulgum dementia est. Sen. Le — 10- 
sensé, Vulgus insiprentrum. Cie. Par- 
venir à la connaissance du —, {a 
vulgus emanare. Cic. Le — (par opp. 
aux savants), {mperiti, Orum, m. Pl. 
Plin. Etre esclave des préjugés du 
—, Penilère ex errore vulgi. Cic. Ua 
bomme du —, Quilibet (quzlibet, quid- 
libet). Cic. Unus e vuigo. Tac. e turbä. 
Sen. de multis. Cic. S'élever au-des- 
sus du —, Se a grege secernëre (0, ie, 
crevi, cretum). Liv. Emergire, o, is, 
mersi, mersum, n. Juv. Caput exserère 
(os is, serui, sertum). Sen. Etre con- 
ondu dans le —, Etre relégué dans 
le —, Voy. roue 3e. L'admiration du 
—, Admiratio turbæ. Cie. Du —, 
Plebeius, a, um. Cic. Voy. vULGAIRE 
(adj.) 3°. || 2e La plupart. Plerique, 
pere ue, pleraque (s'accordant avec 
e subst. suiv.). Plin. : Le vulgaire 
des poèles, Maxima (z) vatum pars 
(partis), f. Hor. Le — des soldats, 
Militum vulgus (ÿ), n. Liv. 

VULGAIREMENT, adv. 1° Com- 
munement. Vuigo. Cic. Vulgariter. 
Plin. Fere. Cic. Plerumque. Cic. : 
Comme on dit vuigairement, Ut dici 
solet. Sen. On les appelle —.., Popu- 
lari nomine appellantur.. Plin, || 2° 
Trivialement. Sordide. Cic. 

VULGARISER, v. act. Mottre à La 
portée de tous. Evulgare, act. Liv. s 
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D vulgarisa le droit, Jus ctoils evul- 
gavrt. Liv. 

VULGARITÉ, s. f. Défaut de co 

ui est vulgaire. Rusticilas, atis, f. 

int Inficeliæ, arum, [. pl. Cat. : 
Vulgarité des termes, — du langage, 
Verborum sordes (ium), f. pl. Tac. 
Verborum vilitas (atis), f. Petr. Voy. 
VOLAAIRE (ad).) 2e. 

VULGATS, s. f. Version latine de 
l'Ecriture Sainte qui est en usage dans 
VEgtise catholique. Vulgaris (is inter- 
pretatio (ontsy, f. Isid. 


VVATIAL, un des bras ou Rhin à son 
embouchure. Vakhalis ou Vachalis, is, 
m.t(æs. Tac. 

WESEN, 1. d'Allemagne. Visurgis, 
ü, m. Tac. 

VVIDIMENR, onole du roi goth Théo- 
doric. Wadimerus, à, ww. Jurn. 

WIGUT, Ile de la Manche. Vectis, 
is, f. Suet. 


x, o. f. Vingt-trolsième lettre de l'al- 
phabet. X, f. a. Quint 2: [Croiser deux 
rèvles} en forme d'X, In speciem lit- 
teræ X. Col. 

XANTLIE, 1e Riv. de la Troade. Xan- 
thus. 1, m. Virg. || 2° Riv. de Lycie. 
ZXantAus. i, m. Liv. 

XANTIHIPPE. 10 A. d'homme. Xan- 
thippus, à. m. Cic. || 2° N. de femme. 
ZXauthippe, es, f. (ic. Insc. 

XANTHO, une des Oceanides. Xan- 
to. fs. f. Virg. 

XENAGORAS, historien grec. Xe- 
magorns. æ. m. Mlacr. 

XÉNARQUE, géneral grec. Xenar- 
chus. 1. m. Liv. 

XENLE, D. de fomme. Xenie, #, f. 
Inse. 


4. Y,s. m. Vingt-quatrième lettre 
de l'alphabet. Y,f. n. Prac. 

2. Y. adv. {° En cet endroit-là (sans 
mouvement). dbi. Cic. Ille. Ces. lstac. 
Cuc. In 60 loco. Cic. In illo loco. Cic. 
= Ceux qui y font le comimerre, Qui 
illie negotiantur. Cic. Qu'ils s'— sont 
trouves en armes, {los armalos ibi 
puisse. Cic. Je m'— plais beaucoup, 
Ilo loco libentissime soleo uti. Cic. La 
tumeur qu s'— est formée, Tumor 
ab eë parte. Cels. Il n°— est pas (= 
il n'est pas chez lui), Domi non est. 
Cie. Voy. LA 4e. | 3e En cet endroit-là 
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VULNÉRABLE, adj. Qui peut être 
blessé. Vulnert patens (gén. entis). 
Liv. Telo penetrabilis (m. f.. e, n.). 
St. = [Achille] n'était vulnérable qu 4 
l'endroit par lequel on l'avait teau, 
Toto corpore invulnerabilis fuit, ex- 
cepl& parie qu fentus fut. Serv. [l.e 
talon}, qui était sa partie —, Quem 
mortalem habuit. Hyg. || Fig. Chacun 
est surtout vulnérable 2 l'endroit où 
on l'attaque, Eä quisque marime palet, 
qua petitur. Sen. Tu as trouvé mon 
seul point —, Hsc via sola fuit qua 


W 


VVINCHESTER, tv. de QGrande-Bre- 
tagne. Venia, æ, f. Ant. 


WILNDISCH. C. YINDONISBA. 


WINTERTUUR, v. de Suisse. Vi- 
tudurum ou Vitodurum, , 0. Anton. 
s De Wintertbur, Vitodurensis, m. f., 
e, n. nsc. 


X 


XÉNITARA, v. d'Afrique (Quiza). 
Xenitana, æ, f. Plin. 

XÉNOCLES, rheteur greo. Xenocles, 
is, m. Cic. 

XENOCRATS. philosophe grec. Xe- 
nocrales, is, m. Cic. 

XENODORE, sculpteur grec. Xeno- 
dorus, ti, m. Plin. 

XÉNON, a. de plusieurs Grecs. Xeno, 
enis, m. Cic. 

XENOPUANE, poète et philosophe 
greo. Xenoyphanes, is. m. Cic. 

XENOPHUN, écrivain grec. Xeno- 
hon, ontis, m. Cic. : De Xénophoa, 

envphont£us on ÆXenophontius, a, 
um. Cic. 

XÉROLIBYE, contrée d'Afrique. 
Xerotibya, æ, (. Sere. 
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(aveo mouvement). Lo. Cie. Huc. Cæs. 
Îllo. Cic. Iluc. Cic. Isto. Cic. Istuc. 
Plaut. = Et personne n'y aborde, Neque 
illo adit quisquam. Cæs. 1ls s'— diri- 
gèrent en tonte hâte, Huc magno cureu 
contenderunt. Cæs. Quand tu — seras 
arrivé, Cum illuc veneris. Pleut. Re- 
tournons-y, În locum illum redeamus. 
Ov. l1s — vinrent, Ad id Loci venére. 
Cæs. 11 — At passer ses troupes. Hac 
copias tradurit. Nep. [Après avoir jeté 
daas le bùcher leurs objels précieux] 
ils s'— précipilèrent eux-mèmes, Eo- 
dem sem ipsi pracpiiaverum. Liv. 
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(me) posses perd2re (0, ts, diai, ditum). 
Virg. La fortane trouve chez les phi- 
losophes beaucoup moins de points 
volnérables. In philosophorum vriä mé 
nus mulia patent que fortunu feriat. Cie, 

VULNERAIRE, adj. Propre a guerir 
les plaies. Vulnerarius, a, um. Plin. 

VULPIN,s. mn. Sorts de plante. Alo- 
pecerus, i, m. blinm.). 

VULSON, n. d'homme. Vulso, onis, 
m. Liv. 

VULTUNNE, niv. d'Italie (auj. Vol- 
turno). Vuliuraus, {, m. Lés. 


WISIGOTES, pple germanique. V{- 
sigoikæ, arum et Visigotht, orum, m. 
pl. Cass. Jorn. 


VVORDRAL, v. de la Belgique. Voe- 
dogorwucum, 1, B. Anton. 


WORMS, v. d'Alsace. Vangiaum 
eivilas (atis), f. Ann. 


XÉROPUTALMIE, 8. f. Ophtal- 
mie sèche. Xeroyhthalmia, æ, f, Af.- 
Emp. 

XERXES. rol de Perse. Xerxes, Îs 
on i, m. Cic. 

X1PU1AS, 8. m. Sorte de poisson. 
Xiyhas, z, m. Plin. 

XOtS, port du Delta : Le nome de 
Xoiïs, Noites nomos, om. Plin. 


XUTHUS, heros grec. Xuthus, 4, 
æ. T.-Maur. 


XYSTE. s. m. Lieu couvert destiné 
chez les anciens à divers genres d'erer- 
cices. Xystus, à, m. Cic. Aystum, 1, 
on. Vitr. : Directeur d'un xvste, Xys 
tarcha, æ, m. ou Xystarches, æ. m. 
Ana. De —, Xysiicus, «, um. Tert. 


{ Fig. [Notre adversaire) nous y tro 
vera tout prèts, {bi nos paratos re 
periet. Cic. Tout ce que tn — pm- 
seras, Quidqurd Ainc Aauseris. Cic. 
J'— reviens (= à mon sujeti, [lue 
redeo. flor. Voy. REVENIR 9e. J'allais 
— arriver (= parler de ee sujet), 
fstuc ibam. Ter. HN 8° Fig. À catts 
chose-là =: J'y songe (— je m'en 0e 
cape), [bi sum. Ter. Îls — ajoutent 
beaucoup de bateaux plus petits, Multa 
huc minora navigia addunt. Cæs. | 
faut — joivrire une certaine duuceur 
de langage, Accedat Auc suauites que 
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dam oportet sermonis. Cic. 11 fant L'— 
prémarer, Muc te pares. Cic. In Àoc 
accing”re (impér. pass. de accingÿre, 
e, is. cinri, cincinm). Liv. 1] — donna 
le temps de sa jeunesse, {bi juven- 
tam suam erercuit. Sall. Je ne vois 

as de raisons pour que tn — mêles 

rébatius, Trebatium quod isto admis- 
ceas, nihilest. Cic. La nalure — dé- 
plate toutes ses forces, Umnes in hoc 
vtres suas natura advuocat. Sen. Nous 
— aviserons, De istis rebus consule- 
mus Liv. Trasailles-y avec zèle, In- 
cumbe in eam rem. Cic. Qu'ils — tra- 
vaillaient dans l'ombre, filos id agëre 
inter se clanculum. Ter. Qui — soit 
plne propre, Ad hæc magis opporlu- 
nus (s. um). Ter. Qu'il — a renvnté, 
Ea ilfum abjecisse. Cic. C'est à D'— 
as croire. Horcine credibile est ? Ter. 
| 4° À cet homme : Je commence à 
2e plus m'y fier, /luic incipio diffid®re. 
Cic. Je ne veux pas mème — penser, 


z, s. w. Vingt-oinquième lettre de 
l'alphabet. Z, f. 0. Diom. 

ZAUULON. 1° Un des fils de Jacob. 
Zabulon, onis, m. Vulg. |} 2° Une des 
tribus d'israël. Zabutun, onis, f. Vulg. 
= De la tribu de Zabulun, Zabulonites, 
æ, m. Vulg. 

ZACHARIE, n. de beaucoup d'He- 
breux. Zuchurias, æ&, m. Vuig. 

ZACYNTUE. Île de la mer lonienne 
(au). Lante?, Zacynthos vu Zacyuthus, 
ï, L. Virg. 

ZA L&EUCUS, législateur de Locres. 
Zaleucus, i, m. Cie. 

ZAMA, v. d'Afrique. Zama, æ, f. 
Satl. : De Zama, Zumensis, m. f., e, 
a. Plin. Les habitants de —, Zamenses, 
um, ©. pl. {lirt. 

ZAMOLXIS, philosophe de Thrace. 
Zamutris et Zalmoris, is, m. Apul. 

ZANCLÉ, ancien nom de la Sicile, 
et da la mille de Messine. Zancle, es, Î. 
Liv Stl. = De Zanclé, Zencleus et 
Zancleius, a, um. Ov. 

ZANI, 8. m. C. Bonrron 4e. 

ZBA, 8. {. Sorte de blé. Zea, à, f. 
Plin.. 

ZÈènEDéeE, père des apôtres Jacques 
et Jean. Zebedæus, i, m. Vulg. 

ZEDRE, a. m. Sorte d'âne rayé de 
noir. Equus () zebra (æ). m. (Linn.). 

ZÉNRNE, ée, adj. C. Tioné. 

ZÉNOAIRE, 8. f. Sorte de plante 
medicinale. Zrdoar, n. Const.-Afric. 

ZÉLATEUR, 8. m. Celui qui agit 
avec zole pour la patrie, la religion, etc. 
Fautor, oris. m. Liv. : Zelaleur de 
la noblesse, Nobilitatis studiosus (i). 
Cic. — de sa patrie, Patriæ amans 
(gen: anlis). Cic. Tu te montres — 
u bien public, Ad rem publicam fa- 
cis. Cie. — de la vérité, Veritatis di- 
ligens (gén. entis). Nep. 

ZELE, s. m. Soins dévouss 


r qqn 
où qg. où. Siudium, ii, a. Cic. vi 


Dui- 


ZELE 


De illo ne meminisse quidem volo. Cic. 
| 6o Differents gallicismes dans lesquels 
a traduction de ce mot se neglige = J'y 
serai, Adero. Virg. J'— aviserai, Ego 
videro. Ter.Faites- — bien aitenlion, 
Diligenter attendite. Cic. Veilles-y, 
Prends-y garde, Serva. Plaut. On — 
a pourvu, Prouisum est. Cic. Que j'— 
allais inutilement, Frustra me ire. 
Plaut. À — bien regarder, Si dili- 
genter inspezeris. Sen. 11 n'— voil 
pas, Nihil cernit. Cic. Je n'— peux 
rien, Non est in meä potestate. Cic. 
Qu'— faire? (—que peux-lu — faire)? 
Quid facias ? Cic. S'— prendre adroi- 
tement, Rem astu tractare. Ter. L'es- 
prit s’— perd, On s'— perd, Auimus 
errore vagatur (de vagari, dép.). Cic. 
Tu — 65 (= tu as compris), Habes. 
Ter. Je n°— suis pas (— je ne com- 
rends pas), fihi tenebræ sunt. Cic. 
1— a, Voy. avoir 170. [| — a né- 
cessité, Necesse est. Cic. Necessarium 


Z 


gentia, æ, f. Cæs. Sedulitas, atis, f. 
Cie. Offciosa sedulitas, f. Hor.: Grand 
tèle, — ardent, Entra (æ) opera (æ), 
f. Plin. Contentum studium. Cic. Mon 
—, Industria mea. Cic. Si mes forces 
répondaient à mun —, Si, quantum 
cupiam, possim quoque. Hor. — pour 
qqn, Studrium in aliquem. Cic. In alr- 
uem propensior (oris) voluntas (atis). 

ic. Témoigner, Prouver, Montrer 
son — à qqn, Alicui navare studium 
ou operam el studium. Cic. In aliquem 
studium conferre (fero, fers, tuli, col- 
latum). Cic. Nous feruns éclater notre 
—, Studium nostrun exstubit. Cic. Le 
— que tu as montré pour ma défense, 
Tua propugnatio salutis mez. Cic. Dé- 
ployer autant de —, Se pari diligentià 
præbère. Nep. Prouver son — par 
ses suffrages, Navare studium suffra. 
gandi. Cic. Porter, Mettre beanruup 
de — dans une sffaire, Reï diligen- 
hiam adhibëre (eo, es, ui, itum). Cic. 
Im rem diligentiam couferre. Cic. In 
rem studiose operam dare. Cic. Esse 
studio incitato ad rem. Cic. Studiose 
diligenterque rem curaro. Cic. Res- 
pecter profondément le — des an- 
ciens à faire des découverles, Ado- 
rare priscorum in inveniendo curam. 
Plin. Metlre tout son — à empêcher 
que.…., Facÿre eniro studio me... Liv. 
— hypocrile pour un parti, Gratia 
parlium simulala. Tac. Je ue crains 
pas de voir le juge blämer mon —, 
Non vereor ne meum officium judici 
non probem. Cic. Chercher dans les 
orateurs, non le —, mais le talent, 
Eloquentes, non sedulos, conquirère. 
Cie. En louant le — des uns, en blà- 
mant la nonchalance des autres, Lau- 
dando promplos, castligando segnes. 
Tac. Apuliquer tout son —, Studinm 
profundére (o, {s, fudi, fusum). Cic. 
— excessif, Diligentia nimium solii- 


ZÉLÉ 


est. Cie. On — perdit beaucoup & 
monde, Multi mortales eæsi sunt. Liv. 
On — perdit [tant] de soldats, Milites 
sunt desiderati.. Cæs. 

YACUT, 5. m. Petit navire de 
menade. Lusoria {a navis (is), f. Sen. 
etabs. Lusoria, f. Vop. 

YÈEBLE, s. m. Espèce de sureau. C. 
HIÈDLE. 

YEUSE, 8. f. Chêne vert. [lex, icis, 
f. Plin. : Lieu planté d'yeuses, ilice- 
tum, À, 0. Mart. D'yeuse, Ilignus, e, 
um. Virg. [liceus. St. Iligneus. Col 

YEUX, s. ©. pl. Voy. œn. 

YOLE, 8. f. C. BANQUE. 

Yonxk, v. d'Angleterre. Ebcracum, 
i, n. Eutr. Eboraca civitas. S. Greg. 
2: D'York, Eboracensis, m. f., e, 0. 
Insc. 

YVERDON 0D YVERDUN, v. de 
Suisse. Eburadunum, À, n. Peut. : Les 
babitants d'Yverdon, Eburodunenses, 
ium, m. pl. insc. 


cite. Quint. Qui mootre an — indis- 
cret, Moleste sedulus (a, um). Ov. Qui 
a du —, Voy. zéL4. Redoubler de —, 
Officia intendére (o, ts, tendi, tentum). 
Salt. Echauffer, Euflammer, Exciter 
le — de qqn, Alicujus ardorem incen- 
d®re (o, is. cendi, censum). Tac. Ali- 
quem accendÿre. Cic. Aliquem calefa- 
cire (io, 1s, feci, factum. Cic. Voy. 
ExCITER 2°, Refroidir le — de qqn, 
Alicujus studium deminuëre (0. is, ui, 
utum). Cæs. Moderer le —, Ardorem 
compesc}re (o, is, pescui, qqf. pesci- 
tum).Tae. Avec un grand —, Avec —, 
Studiose. Cic. Perstudiose. Cic. Se- 
dulo. Cic. Je le fais avec d'autant 
plus de —, Eo facio id impensius. Cic. 

ervir {qqn} avec un grand —, Sire- 
nuam operam præhibère. Calo. Tra- 
vailles-y avec —, {n eam rem incumbe 
(de incumbëre, 0, is, cubui, cubitum, 
n.). Cic. En rivalisant de —, Certa- 
tim. Cic. 

ZÉLÉ, de, adj. Qui a du zèle. Se- 
dulus, a, um. Cic. Studiosus. Cic. In- 
dustrius. Sall. Gnavus. Cic. Diligens, 
gén. entis. Cire. = Zélé pour tout le 
reste, Diligens ad cetera. Quint. — 
pour tous ses devoirs, Dthigentissimus 
omnis officii. Cic. Obéissance plus 
zélée, Obsequium promptins (de promp- 
(us, a, um). Tae. Plus zélés au tra- 
vail, Ad opus studiosiores. Varr. Dis- 
ciple zélé, Auditor frequens. Cic. stu- 
diosus, Tac. Le plus — de ses parhi- 
sans, Præcipuus ejus propugnator. Tec. 
— pour qqn, — pour les interêts de 
qqn, Alicujus studiosus. Cic. In ali- 
quem officiosus. Cic. Tu es — pour ma 
gloire, Laudibus meïis faves (de fävêre, 
eo, (avi, fautum). Pl.-j. Se montrer 
—, Voy. 2èce. Etre — pour la verlo, 
Virtuti studére (eo, es, ui, 8. sup. 
n.). Cie. Etre — pour les Intérêts de 
l'Etat, Be imperii commodis plurinur 


ZÉTÉS 


cœgilare. Ole. Et ce n'était pas un 
auxlllaire moins —, Nec minore 
animo parles juvabat (de jüvare, o, 
as, jüvi, futum, fuvalurus). Tac. 

ZÉNITE,Ss. m. Le point du ciei qui, pour 
chaque lieu, est elloë rerilcalement ao-desset 
de La surface terrostre. Cæli fasligium 
(tt), n. Man. Mundi Jasligium, n. 
Man. : Avoir le Lion au zénith, 
Rectum habëre Leonem. Luc. 

ZÉNODIE, p. de plusieurs priscasses Ze- 
nobra. æ. f. Tac. Vop. 

ZÉNODOTE, grammairies d'Alaraaérie. 
Zenodotus, i, m. Suel 

£r\UN, n. de plusieurs Grecs cèlè- 
bros, en partio. du fondateur du Stoi- 
cisme. Zeno et Zenon, onis, m. Sid. 

16. 

ZENONISME, s. m. Doctrine de Zà- 
non. L. sToiCisMk 1°. 

ZEPITINE, s. m. Vont d'occident; 
ce vent qualifié de dieu par la fabie. 
Zephyrus, à, m. Virg. Favonius, it, 
m. Cic. : Le zéphire qui ramène le 
beau temps, Favonius serenus. Plaut. 
Le mument où le — s'élève, Orius 
favonii. Plin, 

ZÉPHYR, s. m. Vent doux et agréa- 
ble. Zephyrus, i, m. Ov. Favonius, m. 
Plin. Ventulus. m. Plaut. Aura, æ, 
f. Ov. = Les zépliyrs, Zephyri, orum, 
m. pl. Ov. Favonii, m. pl. Hor. Voy. 
VENT le. 

ZÉPUYRIN, à. d'homme. Zephyri- 
nus. à, or. fnsc. 

ZEPUYHION, n. de plusieurs pro- 
montoires ot villes. Zephyrion et Ze- 
phyrium, ii, n. Plin. 

ZENNA, v. d'Afrique =: Les babi- 
bts de Zerna, Zernenses, ium, @. pl. 

P- 

ZÉRO, 8. m. 1° Chiffre on forme 
d'O, qui de lul-même ne forme aucun 
nombre || 2° Fig. Una quantité nulle 
s Etrs compilé pour zéro, Pro nihilo 
esse Cic. Cela se réduit à —, fd ad 
nihal'recïdit (de rectiËre, o, is, cidi, 
casum, 11.). Cic. [Sa fortune] serail 
à peu près réduite à —. Vilem ad 
assem redigatur (pass. de redigëre, o, 
ts, egi, actum). Hor. || 3° Un rero : un 
bomme sans valeur, sans consideration. 
Nullo numero homo {minus1, m. Cic. 
Homo non nauci. Plaut. : De vrais ré- 
ro, Meræ nugæ, f. pl. Cic. L'autre 
consul est un zéro, Lier consul pro 
supervacaneo Aabetur. Cic. 

ZENYNTUE, v. de Samothracs. 
3 De Zeryathe, Zerynthius, «, um. Liv. 

ZeAT, adv. et inter. C. vire 2°. 

ZESTE, s. m. Séparation mambra- 
neuse qui divise l'interieur d'une noix, 
d'une grenade. Membrana, æ, f. Plin. 
Naucus, i, m. Fest. Ciccus, m. Varr. 
(en parl. de la grenade). J Fig. Cela 
ne vaut pas un zeile, Je n en donne- 
rai$ pas 00 —, Îd non nauci est. Plaut. 
Ciccum non inlerduim. Plaut. Floccum 
non inferduim. Plaut. Non naucr id 
facio. Enn. ap. Cic. 

ZÉTES, fils de Borée. Zetes où Ze- 
thes, is, m. Ov. Hua. 


ZOÏLE 


ZÉTUUS, fils de Jupiter ot d'Antiope. 
Zeihus ou Zetus, 1, m. Cic. 

ZFUGITANE, province du nord de 
l'Afrique. Zeugitana (æ) regio fonts}, 
f. Plin. Zeugis, ts, f, Isid. : De Îa 
Zeugilane. Zeugitanus. a, um. Solin. 

ZEUGMA où ZEUGME, 5. m. Fi- 
gure par laquelle on sous-entend dans 
une seconde proposition un mot de la 
première. Zeugma, atis, n. Ascon. 
Adjunctio, onts, f. Prise. 

ZEUS. C. JUPITER, 

ZEUXIPPE. 41° Philosophe grec. 
Zeuxippus, 5, m. Sid. || 2° Fille de 
l'Eridan. Zeuxippe. es, (. 11yg. 

ZEUX1S. paintre grec. Zeuxis, is 
et idis, m. Cic. Plin. 

ZIDELINE, 8. f. Sorte de martre à 
poil très fin; la fourrure de cet animal. 
Sabetum, i, n. (fang.). Sebelinum, 
Sebellinun, Gebellinum et Zebellinum, 
n. (Cang.). Sebilinum, n. (textes du 
Moyen Age). 

71GZAG, s. m. Suite de lignes for- 
mant des angles alternativement sall- 
lants et rentrants =: Aller en zigzag, 
Marcher en —, Faire des zigzags 
pour avoir trop bu}, Ex vino vacil- 
ure, nu. Cic. 

ZiLuS, v. d'Afrique. Zilrs, is, f. Plin. 

ZINC, 8. m. Metal d'un blano bleuâtre 
(inconnu des anciens) = Oxyde de 
zinc, Cailmia, æ, f. Plin. Cets. 

ZIZANIE, 8. [. 1° fvraie. Voy. ce 
o.} 2° Fig. Mésintelligence. Discordia, 
æ, f. Cie. Jurgium, it. a. Cic. = Mettre, 
Semer la zizanie, Amicorum sociela- 
tem dirimwre (o, is, emi, emplum). 
Cic. Concordiam dissociare. Sen. Qui 
met la — dans les familles, Domibus 
discordialis (m. f., e, n.). Plin. Je 
veux metlire la — entire eux, Ego ali- 
uid contrahëre cupie litigit inter 
tilos. l'laut. 

ZODIACAL, AL=, adj. Du zodiaque. 
Zodiacus, a, um. Plin. 

ZODIAQUE, 5. m. Zone oirculaire 
ue l8 soleil parcourt dans un an, Zo- 

iacus, 1, m. Cie Zodiacus circulus, 

w. flier. Signrafer (feri) orbis (is), m. 
Cic. Signifer, m. Sen. Balteus, 1, m. 
Man. Limbus duodecim signorum. 
Varr. Zona (æ) duodecim signis con- 
firmata 1æ),f. Viir.: Signe dn sodis- 
ue, Signum, i, n. Virg. Censor. Zo 
dion ou Zodium, u. Censor. Les signes 
du —, Zodia, iorum, n. pl. Censor. 
Duodena astra, 0. pl. Virg. Parcourir 
la —, Parcourir lea signes du —, 
Signiferum orbem lustrare. Cic. Signi- 
ferum annuo spalio metiri (ïor, aris, 
mensus sum), dép. Censor. {ntra signi- 
feriterminos movéri (pass. de mŸvêre, 
e0, es. movi, molun). Sen. 

ZOÉ, n. de femme. Zoe, es, f. Insc. 
ZOËLES, pple d'Espagne. Zoels, 

arum, m. pl. Plin. = Des Zoëles, 
Zoelicus, a, um. Plin. 

ZOELLUS, n. d'un saint. Zoellus, 
i, M. Prud. 

Zo!Lg, sophiste détractour d'Ho- 
mère. Zoilus, i, m. Ov. : Fig. Un 


rene À 


ZYGOM 1799 
Zoïle (= un détracteur), Zoilus, i, m. 
v 


ZONE, 8. f. 1° Chacune des cinq 
grandes divisions du globe terrestre, 
que l'on conçoit sépare par des cercles 
parallèles à l'equateur. Zona, z, f, 
Plir. Plaga, f. Ov. : De zone, Zonalis 
w.f.,e, n. Afacr. Le ciel est partagé 
en ciuq zones, Cælum in circulox quin- 
que dividifur (pass. de dividfre, o, is, 
visi, visum). Len. Quinque tenent cæ- 
lum zonæ. Virg. [La terre] comme 
pa rragée par des —, Quast quibusdam 
cingulis redimita œf coronata. Cic. — 
qui ont les pôles pour point: d'appui, 

ireuli cæli verticibus subnir. Cie. 
La zone australe, Cingulus australis. 
Cic. La — torride, Zona eruste. Plin. 
perustu, Mari. erusta flamnis et cre- 
mala. l'lin. (orrida semyer ab igni 
(paét.). Virg. Plaga torrens. Luc. ar- 
dens. Sen.-{r. fervida. Sen.-ir. Plaga 
solis iniqui. Virg. Regio præfervida. 
Col. Les Gétules sont plus voisins de 
la — torride, Gætuli sub sole magie. 
haud procul al ardoribus. Sall. Vay. 
TonniDr. La — glaciale, Les zones 
glaciales, Zona rigens. Plin. Glacialis 
is) plega (æ) mundi. Plin. Frigidior 
oris) plaga. Plin. Axis (is) boreus 
i), m. Ov. Il y a deux — tempérées, 

æ zonæ inler erutiam el rigentes 
leruperantur. Plin. Celte seconde zone, 
voisine du Nord. Hic alter (cingutus 
terræ) subjectus aquiloni. Cic. || 2e 
Couches superposées dans certains ter- 
rains, certaines pierres. Pars. partis, 
f. Coë. : La zone inférieure, Ima pars. 
Plin. || 3° Certaine étendus de terrain. 
Cingulum, i, n. Frontin. : [Râtir] dans 
cette zone. Intra hos terminos. Inse. 
|| £° Cercle cèleste : La zone qu'on 
appelle le zsudiaque, Circulus qui ve- 
catur zodiacus. Gell. 

ZOOPUVYTE, 8. w. Les rzoophytes : 
animaux qui ont ga. ch. de la forme et 
de l’organisation des plantes. Animalia 
(ium, n. pl.) quibus eadem nature 
quæ frutici. Plin. 

ZOPYRE. {1° R. d'homme. Zonurus, 
ïi, m. Just. Insc. |] $° N. de femme. 
Zopyra, æ. f. Inse. 

ZOPYRION, n. d'hémme. Zopyrion, 
onis, m. Laber. 

ZONOAS1RE, légisiateur des Perses. 
Zoroastres el is, m. Plin. Just. : De 
Zoroasire, Zoroastrèus, a, um. Prud. 
Les seclateurs de — (les Perses), 
Zoroastrei, orum, m. pl. À 

ZOsIME, n. d'homme. 
a. Înse. 

ZOS1PPE, a. d'homme. Zosippus, é, 
m. Cie. 

ZOSTÈRE, s. m. Sorte de plante 
marine. Zoster, eris, m. Plin. Prason, 
îi, n. Plin. 

Zt RICH. C. Tunicuu. 

ZYGOMA, s. m. L'os de la po - 
mette. Os (ossis) jugele (is). n. Cels. 

ZYGOMATIQUE, ad). Qui se rap- 
porte au zygoma =: L'arcade sygomati- 
que, Voy. sre0m2. 


ul. 
Eosimus, i, 


